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l^  Vv  ^  AVERTISSEMENT 


Ce  yolome,  le  «econd  de  la  lérie  0^  est  oooMcré  à  rinventaire  des  procés-Terbaux  des 
séances  qtt*ont  tenues  les  États  de  Languedoc  de  1497  à  17^'  ) 

Le  premier  volume  do  la  série'  contient  l'inventaire  des  documents  qui  proviennent  do  dif- 
férents service»  de  l'administration  provinciale  à  plusieurs  époques.  Ces  pièces  concernent  la 
province  de  Languedoc,  les  diocèses  civils  de  Toulouse,  de  Rieux,  du  Petit-Coamiinges,  la 
snbdélégation  de  Toulouse,  rattachée  &  l'Intendance  do  Languedoc,  enfin  quelques  subdélé- 
gatinas  et  éleetions  de  Tlnteiidance  d*Aoeh. 

En  Langoedoe,  les  droonseriptioas  administratives,  appelées  diocèses,  ne  se  oonfoodaient 
pas  avec  les  divisions  ecclésiastiques  du  même  nom'^  et  n'avaient  pas  toujours  les  mânes  déU< 
milations.  Chaque  diocèse  civil  était  constitué  pour  la  gestion  des  affaires  locales,  surtout  sous 
I?  rapport  finanoinr;  il  avriit  sos  Ktats  particuliers  qui,  sous  la  présidence  de  l'évêque,  formait 
une  réunion,  appt'léa  asseiubJéo  de  l'Assiotte  diocésaine. 

Pour  le  diocèse  de  Toulouse,  les  procès-veibaux  de  l  assietle  remontent  à  1544.  Des 
pièces  prodvitee,  à  l'appui  de  leurs  comptes,  par  le»  agents  du  diocèse,  pendant  les  xvi*  ei 
xvtt*  siècles,  fournissent  d^intéresaants  renseigoemente  sur  la  période  in  guerres  de  Religion. 

Dana  le  premier  Tolume,  on  ne  trouve  trace  de  documents  antérieurs  à  ce  temps  que 
parmi  les  actes  concernant  directement  la  province  de  Languedoc}  quelques-uns  datent  du  com- 
mencement du  XV*  siècle.  En  général,  Ils  pi 'ces  inventoriées  ne  remontent  pas  au  delà  de  la  fin 
du  règne  de  Louis  XIII,  époque  où  turont  institués  les  intendants  et  les  subdëlégués. 

Cette  oréâlioa  eut  pour  résultat  d'amener  l'immixtion  des  agents  du  pouvoir  ro^al  dans 

1.  Archivpï  <l«''pnrtHin<>nt:ilt-«  de  la  Hiititv  i liirotinu.  nrchivi-K  civile»,  invi-nuùre  de  Ift  càlla  G,  ridigé  pu  M.  Ad* 
Baudouin,  archiviste.  Tome  1,  n«'  Toulouiie,  Btl.  Privât.  VSX,  1  vol.  d«  4t8  pagn  avM  prèflu»  «1  tablaa. 

2.  MiH.  de  Utitffuedoc,  «d.  PtivM,  t.  XU,  pp.  SâO^,  94643& 
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la  <;estion  des  arfairos  financières  et admioistrativea  da  pajraj  de  là,  leurs  rapports  aveo  les  États 

provinr^ianx  et  diocésnins. 

L'intendance  de  Laiigu<jdoc  tst  celle  d'Audi  sont  représenties  dans  Tinventaire'  :  la  pre- 
mière, par  io  fonda  delà  subdélégation  dont  Toulouse  était  le  siège  i  la  seconde,  par  les  papiers 
des  oommuaee  oompriaes  dans  le  ressort  administratif  d'Aoeh  et  qui,  eo  1790,  forent  incorj^u 
rëes  aa  département  de  la  Haute  Garonne. 

Four  connaître  rhistoire  et  Torganisation  do  l'administration  en  Languedoc,  il  n'est  pas 
moins  nécessaire  d'avoir  rrrftnrs  ntjx  procès-verbaux  (Ii  !?  n^semblées  itivivinciales  qu'aux  docu- 
ments émanant  <lp5î  ilivt'fses  insUUitions  du  pays.  Kn  viu'  de  nu-iîiter  les  reclier  ^h^s  tliinf?  les 
fonds  financiers  ou  administratifs,  auxquels  les  procès-verbaux  des  États  peuvent  se  rapporter^ 
il  convient  d'indiquer  sommairement,  en  les  groupant  par  nature  d'affaires,  los  matières 
inTentoriëes  dans  le  premier  volume. 

■ 

Phovinciï  de  Lanoukdoc,  110 1-1790. 

Lettres  patentes,  déclarations,  éarits,  ordonnances  do  Roi,  arrêts  du  Conseil  d'État, 

documents  divers  concernant  les  privilèges,  l'organisation,  les  impositions,  les  çiniirniits,  les 
travaux  publics,  l'administrali  n  le  la  Province  de  Languedoc,  '^5  articles,  C.  2182-2206. 

Hépfirf«»ments  faits  par  les  bureaux  des  Comptes,  entre  les  dioc-t'ses  fie  h  Province,  de» 
diverses  imposiliona.  Affaires  financières,  17:11-1789,  71  articles,  C.  2205-2275. 

DiocÈsB  OE  TotiiiOcSB  (circonscription  administrative),  1486-1790. 

Assemblée  de  TA^sicUe  diocéMÎne  (Etats  particuliers).  Organisation,  1569-1790,  19  arti- 
cles, C.  941-955, 1310  131 1, 2092-2093. 

Procès-verbaux  des  séances,  1544-1789, 32  articles,  C.  956-985,  S0;^4-209&. 

Comptes  de  recettes  et  de  dépenses,  rendus  aux  commissaires  de  l'Assiette  par  les  syndics 
du  dio<è8c.  —  Emprunts.  —  Affaires  financières.  —  Quotité  de  la  contribution  diocésaine, 
155(1-1788,  187  articles,  C.  692-819,  080,  '2120,  2155  2156. 

Atfaires  militaires  (Guerres  de  Religion,  lokvMieiit:^,  fournitures  1536-1788,  22  articles, 
0.  21212142.  Impôt  du  vingtième,  1750-1788,  47  articles,  C.  1312-1358, 

Travaux  publics,  xvij«-xvnr  siècles,  103  articles,  C.  850-940,  3143-2154. 

Livres  terriers,  compoix,  cadastres  des  communautés  du  diocèse,  1451-1789, 102  articles, 
C.  1542-1643. 

1.  Voir  i'hitii  géitériii  par  foittls  (It*  archioet  dépariemtinU/lea  de  France,  i>£PAHTfcUfiNT  i»k  i.\  HAfTB-iiARtJKNK, 
«fin»  G.  Paris,  Hcird,  IBQO. 
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Etats  dec  tmpoiHioiiB  réparties  par  oommanauté,  1486-17U0,  55  artiolM,  0.  987- 
1041. 

Rôles  d«  la  capîtatioa  par  oommuna^ité,  16054790,  2939  articlai,  C.  1081'ld09. 
(mpositiona,  dépensas  et  dettes  des  communautés,  1634  1790, 199  ariicla8,  .C.  1042-1080, 
0.1359.1518. 

Comptes,  avec  {iiè>  <  s  justificatives,  raudua  par  Içs  collecteiira  pour  chaque  communauté, 
1705-1789,  265  articles,  C.  1Ô44-1908. 

DfOcèsB  DE  Riwox  (circonscription  administrative),  16S9-1790. 

Assemblée  de  VAsstetto  diooéaatne  (États  particuliers).  —  Prooès-verbaux  des  aéanoea.  — 

Répartcment  des  impositions  entre  les  communautés,  17<>?  1789,  9  artioIes,C.  1916-1951 
Statistiques  affaires  financières,  militaires,  etc.,  administration  oommunale,  1629-1790, 

25  articles,  C.  1925  1945,  1978-1981 . 

Rôles  (id«  iiupositions  et  de  la  capitaiion  par  communauté,  1677-1790,  29  articles, 
1946-1977,  1982  1983,2013-2016. 
Rôles  du  vingtième  par  communauté,  1750-1757, 29  articles,  C.  1984-2012. 

»  • 

DiocèsB  DU  PmisGouifixoBS  (cîreonsoription  administrative),  1626-1790. 

Assemblée  de  l'Assiette  diocésaine  (Ktats  particuliers).  Procès- verbaux  des  séances,  1700- 
1785,  5  articles,  C.  2017-2021. 

Affaires  communales,  impositions,  statistique,  1626-1790,  8  articles,  0.  2022-2029. 

Rôles  des  impositions  et  de  ta  oapitati'on  par  communauté,  1677-1790,  8  articles, 
C.  2030  2098. 


Intbnoancb  db  Lanodbdoc.  —  Subdélégation  de  Toulouse^  xvii*-xviu*  siècles. 

Edits  et  déclarations  du  Hot,  arrêtés  du  Cotiseil  d'Ktat  et  circulaires  des  Intendants  con- 
cernant la  Province.  Correspondance  do  subdélégné  avec  Tlntendant,  les  représentants  des 
divers  services  et  les  communautés.  —  ARkires  financières,  domaniales,  militaires.  —  Admi- 
nistration des  communautés.  —  Police,  statistique,  travaux  publics,  agriculture,  commerce, 
industrie,  558  articles,  C.  1-498,  515,  1909  1915,  2038-2091. 

Jugements  de  maintenue  et  d'usurpation  de  noblesse,  1645-1718,  16  articles,  C.  499-514. 
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Intendance  d'Aucii,  xvu'-xvui"  siècles. 
Él«otîon  d*A8tanuH  t787<1789. 

Prooèi'TeilMiax  d«8  «éancM  d«  ramemblëe  d«  cette  élection  à  Marmande  en  eaptem* 

brel787;  correspondance,  1  arlicle,  C.  519. 

Autres  élections,  xvir-wm'sièdes.  —  Stntislique,  —  Travr^iix  [uiblics,  .affaires  militaires, 
financières,  etc.  —  Administration  communale,  comptes  consulaires.  —  Rôles  par  commu> 
nauté  de  la  taille,  de  la  capitation,  du  vingtième.  —  États  des  biens  patrimoniaux  de  chaque 
communauté  : 

1*  Élection  de  Comminges,  1750  1790,  97  artidee,  0.  520^,  2171-2181} 

2*  Élection  de  Lomagne,  1690-1790,  78  artiolea,  C.  606-634,  2161-2165} 

3*  Élection  de  RiTière-Verdun,  1746-1790,  62  artidea,  G.  635-691,  2166-2170. 

Subdélégationa  de  Bagnirea-de-Lachon,  Orenade,  Lombes,  Muret,  SaintOaudena,  1781- 

1790.  A^irea  d'adrainiatration  communale,  4  artidea,  G.  2157-2160. 

jV.ssembUk'  provinciale  à  Aoch  en  1787;  procèa-verbaux  de  rasaemblée;  correapondance, 

3  articles,  C.  516-Ô18. 

>  ■  * 

ËTATa  DB  LaKOCKDOC. 

r^e  second  volume  ne  se  rapporte  pas,  comme  le  premier,  à  plusieurs  brandies  de  l'ad- 
ministtri'ion  provincial".  1,'itiv  nlfiinv  qu'iK^tp  ne  conti-nniir  ijm^  156  articles  (2276-ï?13?\ 
est  plus  dcvr  liippé;  il  r-Mif  rme,  sauf  de  rares  lacunes,  Tanalj'se  des  procès- verbaux  de  chaqua 
session  tenue  d*2  1497  à  1789. 

À  Toulouse,  on  ne  trouve  prestjue  aucune  trace  des  aeMîona  antérîenrca  au  xvi*  aiéde. 
Les  procèa-verbaux  de  cette  époque,  ou  du  moins  lea  pîécea  qui  «'y  rapportent,  aonl,  pour  la 
plus  grande  partie,  conservés  à  la  Bibliothèque  nationale,  dans  lea  fonda  d»  Languedoc  on 
dans  le  fonda  de  Gn  i^^n  i  ères  \ 

I.a  collw^Fon,  fnrnifîi^  rtnx  archives  do  la  Haute-Garonne  .tvcc  <\i^^  éléments  de  prove- 
nances diverses,  renk-rmc  une  périoijo  de  près  di'  trois  si<'olos;  conimeccant  en  1497,  à  la 
veille  du  règne  do  Louis  XII,  ellt;  (init  en  1789  avec  la  dernière  séance  des  Klatsj  c'est  h  plus 
complète  qui  existe  pour  celte  période,  fjea  inlerruptions  dans  la  suite  des  aesaioQa  aonl  rares  j 

I  1,^1  iiiitii.  iiiiiiiion  4«s  artirlc»  nVit.pnd  «iiécittk  à  eliM|iTe  rolnin*;  s'Ap|>lini>iki*t  A  lotile  lu  tfne,  elle  fttilBUitoft 
celle  .(n  juvmit-r  vuhitii«. 

2.  r.Vbi  &  re«  eolkiolioiiA  que  renvoie  li.  ViiUaciu  dut»  VÙtàteire  ûê  Laitgv«do9. 
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et  si  les  procès -verbaux  font  parfois  défaut,  c^est  que,  malgré  les  recherches  les  plus  atten» 
tivi'.s  faites  à  Paris  ou  en  provioce,  il  n'a  pas  été  possible  d'en  retrouver  le  texte.  11  convient, 
tout  li  abord,  d'observer  que  les  Klals  n'ont  pas  été  réuata  on  1583,  1584,  1611,  1619, 1623, 
1630,  1644,  1660,  1751,  1753,  1763,  1785. 

Au  moment  de  la  rëdactiua  de  l'inveiitaire,  on  a  essayé  de  combler,  aotant  que  possible, 
les  lacuaas  extattntes.  En  a'adrewant  k  pluaieura  dépôts,  on  est  parfena  à  «»  procurer  la 
copie  des  proeée-irerbaux  de  cinq  ««««ions  du  xvi*  «lède*;  il  y  en  a  une  dimine  d'autrea  dont  on 
n'a  pa  ddcoumr  les  délibérations.  Devant  oe  résultat  négatif,  it  ne  semble  pas  trop  téméraire 
de  supposer  que  les  procfle-verbaox  sont  perdus,  si  même  ils  ont  jamais  été  réd^,  La  tenue 
de  CCS  sessions  n'est  connue  que  parles  récits  des  cbronîqoeura  ou  par  les  mentions  insérées 
dans  les  documents  contemporains. 

Plusieurs  dépôts  d'archives  départementales,  dans  les  pays  de  Tancien  Languedoc, 
notamment  ft  Oarcasaonne,  Montpellier,  Albi  et  Monde,  posaident  une  oolleotion  plus  ou 
moins  complète  de  volumes  contenant  les  procèa-veiiMux  des  États  *.  A  Paris,  à  la  Bîblio* 
thèque  nationale  et  ans  Archives  nationales*,  on  en  trouve  une  série  remontant  moins  haut 
que  eelle  de  la  Haute-Garonne  et  où  Ton  constate  aussi  qudquss  lacunes. 

Les  registres  inventoriés  ne  renferment  pas  seulement  les  procé.s-verbaux  des  sessions 
réfjuîièrement  tenues;  ils  contiennent  .iiissi  ceux  d'fissembloes  qui  se  réunirent  h  des  époques 
troublées;  tel  est  le  cas  pour  la  période  de  la  Ligue.  De  1585  à  1596,  il  y  eut  deux  assemblées 
siégeant  en  même  temps  dans  la  Province.  L'une,  sous  la  direction  du  duc  de  Montmorency, 
dans  le  bas  Languedoc,  soutint  la  cause  d*Henri  III,  pois  se  prononça  en  faveur  d*Henri  IV; 
Taolre,  dans  lie  haut  Languedoc,  sous  la  dépendance  de  Joyeuse,  qui  n'était  que  le  représen- 
tant du  due  de  Mayenne,  tint  pour  la  L^e.  Eu  1596,  les  partisana  de  Maymne  sa  laaaérmit 
d*opp08er  plus  longtemps  une  réaiatance  inutile,  et  la  pacification  se  fit  dana  le  Languedoc, 
comme  dans  le  reste  du  royaume.  En  vertu  de  l'édit  de  Folerabray*,  qui  sanctionnait  les 
avantages  accordés  aux  Ligueurs  à  l'occasion  de  leur  soumission,  le  Roi  permit  au  duc  de 
Vontadour,  lieuleuanl  général  do  Montmorency,  et  à  Joyeuse,  qui  venait  d'être  nommé  ma- 
réebal  de  France,  de  tenir  des  États  en  1596  et  en  1597,  chaoun  dans  la  partie  du  Languedoc' 
eompriae  dans  son  gouvernement.  '  ! 

A  diveivea  époqUea,  notamment  en  1621  et  1629^  dés  assemblées  particulières  d'États* 

1.  Voir  fvlii»  1)11».  |j.  "iSi,  ri-iiiiiiK-mtion  <lfi-  pror<rs-vorl«iUN  cpii  uni  ]Hi  iHv«  copii-s,  i-l  la  iioiiioiKhitiirc  des  BCSiUons 
dftiit  K—  •ii-ùU^-r.iiiixi»,  n'onl  pti  <"lr»>  n'tr(>uv4'i-s. 

L^ii  lran8«ri|*lioiw  fornienl  des  cuhiei-R  réuni»  dan*  un  K>t(islre;  eliuque  eabier  replante  une  a^tisioa  et  a  reçu, 
uum  avec  la  nwnlioM  M«  on  Ur,  l«  méin»  iiumfii>  d«  clatMniéiit  qu«  !•  raeneil  «le»  )»rMè»*v«iinax  île  la  mwioa  daat  U  ta 
npiHoche  te  pliw  par  la  date. 

2,  TaUen»  général  numériqin:  ])fir  ft>Hda  dn  areUteet  âéparIvMentnIe».  Paria,  ilUa.  —  État  pénéml  juir  fr,>id$ 
àe$  arOùve»  MpaHemeniato*.  Paris,  liVO. 

S.  ArchiviM  nalloniile*  :  Tabitau  nvmériqw  de*  fonds,  lt<U.  i  '..  'îti\).  —  État  noMmaire  den  fbndM  jiaf  séi  it-t,  IXil, 

B«rle  H.  <•.  liX».  ■  ■   

4.  Janvier  KÔÙ. 
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eurent  lieu  daun  plu^sit^urs  villes  de  la  province^  on  n'y  convoqua  que  les  représentants  Je  plu- 
sieurs sénéchaussées  ou  diocèaes.  Les  procès-verbaux  n'en  sont  pas  moins  coactiâs  dans  les 
regMtres  des  États  «t  annlj-sés  dans  rinvaataîre.  On  a  bien'marqaé  le  oaractére  spécial  de 
œe  sessiooa,  pour  qu'on  ne  puisse  pas  les  confondre  avec  les  réunions  plënîAres;  mention  de 
ces  assemblées  locales  n'o.st  pas  faite  dans  le  texte  de  l'index  chronologique  des  États*}  on 
s*est  contenté  de  les  indiquer  en  note. 

Il  convient  do  remarquer  que  souvent,  sMirtoiU  aux  .wiTet  xvitf  siè<>l(>s.  les  sessions  ne 
sont  pas  rigoureusement  tenues  dans  le  courant  d'une  année  et  clicvtiuobeut  d'une  année  sur 
Tautre.  Il  n'est  donc  pas  toujours  possible  de  dater  une  session  par  l'aunéo  où  elle  a  commencé 
ou  fini. 

Les  Arohives  de  la  Haute-Garonne  na  possèdent  paa  des  originaux,  mais  des  copies,  dont 
la  plupart  sont  oeHifidea,  Les  procèa-verbaux  du  xvi*  siècle  ont  ètë  trauacrita  dana  le  milieu 

du  siècle  suivant. 

Ln  plupart  des  vol'imcs  oonservi's  liux  Ai  chives  départementales,  à  en  juger  pnr  lo  soin 
apporté  dans  la  transcription  du  texte  et  par  l'élégance  de  la  reliure,  devaient  appartenir  à 
une  collection  officielte, 

Les  délibérations  sont  restées  manuscrites  Jusqu'en  1775;  au  xviu*  siècle,  la  copie  n'était 
pas  tirée  à  plus  de  quarante  expéditions  authentiques.  En  1770,  les  États*  décidèrent  que  les 
procès-verbaux  de*  séanccs,  dorénavant  imprimés  à  deux  cents  exemplaires,  seraient  répartis 
suivant  \os  be^oinn  dn  service*.  Les  procès-verbaux  de  la  session  de  1776  commencent  la 
nouvelle  série,  qui  s'est  '  ontinnép  ju<«q!iVn  1789. 

Les  volumes  imprimés'  contiennent  des  indications  marginales,  des  tables  chronologiques 
et  méthodiques.  Les  registres  manuscrits  ne  renferment  le  plus  souvent  ni  table,  ni  sommaire, 
ni  répertoire;  la  plupart  n^étalent  même  pas  foliotés. 

Pour  faciliter  les  recherches,  un  index  chronologique  a  été  mis  à  la  suite  de  l'Inventaire^ 
il  renvoie  à  ln  cote  du  registre  et  à  la  page  où  se  tronvpnt  la  mentions  relatives  à  la  session 
dont  on  vetit  consulter  les  procès-verbaux.  En  onfii',  cet  index  lionne,  dans  l'ordre  chrono- 
logique, la  noiiiciicla'.ure  de  toutes  les  sessions  générales,  tenues  pai'  les  Ktnts  de  Languedoc 
depuis  1497  jusqu'en  1789,  et  des  sessions  particulières  à  1  époque  de  la  Ligue,  âux  meolious 
précédentes  sont  joints  le  nom  de  ta  ville  où  le«  Étals  ae  sont  réunis  et  rindication,  pour 
chaque  session,  des  dates  extrêmes,  exprimées  par  le  jour  du  mois. 

Enfin,  Pinventaire  se  termine  par  une  tabla  générale.  Dana  le  précédent  volume,  il  y 

1.  Voir  [A»»  b«ti,  p.  717  cl  siM^cittli-iin-nl  (>.  'iW,  nnUs  1,  '-ietS, 

2.  Uîil.  de  f.nnffiiedi»;  r-.lii.  Privât,  t.  XIII,  i>|>.  l'iO  St. 

3.  Les  voliimr-s  uni  iU-  hiiiiriiikt'.s  U  Monljn^llipr,  chei  Jean  Martel  tiin*-. 

4.  Les  volumes  imprimés  «ont  Ioiih  de  Jormat  in-folio  ;  lea  regislKe  manuii«riU  oDt  iinsei  le  mime  format,  maie  de 
dlmeiwionB  wiablte.  Lea  pipoès-verfaanx.  da  jituBiaon  aeaatona,  anrMut  au  eftamMcameiit,  aonl  cmlmua  dana  un  mSnia  - 
Rgialre. 
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avait  troia  tablea  diatinetea  :  la  pramièra  pour  ]aa  noma  de  peraonneaf  la  Beeonde  pour  laa 

noms  de  lieux,  la  troisième  pour  les  diverses  matières.  Dans  le  second  volaille,  en  vertu  de 
la  circulair  '  lu  20  innr.><  1899,  il  n'y  a  qu'une  table  générale  où  Ton  a  groupé  méthodique- 
ment les  éléments  qui,  auparavant,  étaient  répartis  en  trois  catégories. 

Par  suite  des  circonstances,  M.  Baudouin  n'a  pas  eu  la  satisfaction  de  luire  paraUre  en 
volume,  dont  la  composition  a  occupé  les  dernières  années  de  sa  laborieuse  carrière.  Âussi  est-il 
à  propos,  au  moment  de  la  publioatioD,  de  rendre  hommage  au  mérite  de  Fauteur  et  de  foire 
oonuaître  que  les  90  premières  feuilles  ou  720  premières  pages  sont  entièrement  son  œuvra 
persounelie. 

Le  suooesseur  de  M.  Baudouin  s'est  efforcé  de  combler,  comme  on  l'a  vu  plus  haut',  les 
lacunes  de  la  collection^  il  a  fait,  en  divers  ilc'pôts,  copier  les  procès-verbaux  de  plusieurs 
sessions,  dont  il  a  rédigé  Tinventaire  en  deux  feuilles.  Il  a,  en  outre,  composé  Findex 
chronologique  donnant  la  listu  des  sessions  depuis  1497  jusqu'à  la  Révolution,  et  la  nomen* 
clature  alphabétique  des  villes  où  ont  siégé  les  États. 

Quant  à  la  table  générale,  elle  est  due  è  la  collaboration  de  M.  Moudeno,  archiviste* 
adjoint,  qui,  dans  le  groupement  des  matières,  ridentification  des  noma  propres,  a  donné  une 
preuve  de  sa  oompétence  et  de  son  applioation. 

Toalottse,  déoerobre  1908. 

F.  Pasquibr, 
Archiviste  «U  la  Haute^nronne. 

1.  fugvix. 


L^iym^cj  Uy  GoOgle 
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SÉRIE  C. 
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on  lla&nclèrM.  —  BorMox  des  llnanoM.  —  £t«U  proTtneUnx.  —  PrlDCipaaU«,  r4g«no«a,  ato  ) 


PR0CÈ3-VERB.\DX  DES  SÉANCES  DES  ÉTATS 

ir/lTS  DB  LAMODBOOC 
C  Sf71.  (itfiHn./  la-tolio,  Ml  rraillal*.  papiir. 

Janvier  t-M»«  (anc.  stylo).  —  Août  <5«3.  —  Procès- 
Terbaux.  Jes  séances  et  délibérations  des  gens  des  Trois- 
ifetats  du  pays  do  Lan^edoc,  assemblés  par  mandement 
du  Roi,  en  présence  des  commissaires  dudit  seigneur. 

Def'Iàf'  IX,  à  Nimes,  dans  la  maison  commune  du 
Consulat,  du8  au  27  janvier  Uî)6  lanc. style). Président: 
l'archevêque  de  Narbonne;  Commissaires  du  Roi  :  MM.  de 
Chabannes,  lieulenant-^^énéral  du  duc  de  Bourbon,  gou- 
verneur, de  la  Voultc,  chambellan  du  Roi,  Jacques  de 
Beaune,  général  des  finances,  P.  Bayard,  receveurgéné- 
raldea  finances.  Delà  Croix,  gouverneur  de  Montpellier, 
Dupred,  avocat  du  Roi  au  Parlement  de  Toulouse, 
H'  Jean  Quercu,  médecin  ordinaire  du  Roi. 

Demande  de  87,750  liv.  d'aide  et  de  107,092  lir.  d'oc- 
troi •  à  cause  des  royaulmes  de  Naples  et  d'Espagne.  > 

Délibérations  portant  que  M.  le  sénéchal  de  Carcas- 
sonne,  comme  «manéchal»  de  la  foi,  opineraavanlM.de 
Joyeuse;  —  que  les  procureurs  des  barons  ne  précéde- 
ront les  (tersonnls  ni  les  principaux  directement  mandés 
par  le  Roi  :  —  que  cinq  ou  six  personnages  des  Etats  se 
transporlerotil  |iur  duvers  l«  géti«>r;il  des  finances  pour 
savoir  le  vrai  de  l'intenllon  de  ci-ux  qui  ont  Tait  la  com- 
nii.s.-iii)n  de  l'aide  et  octroi.  —  Rapports  sur  diverses 
afTiiire*  f.iits  par  M"  Jean  Latn«n',  jn-ocureur  du  pays  ; 
entre  autres,  il  a  fait  eiiretristi'er  l>fs  lettres  patentes  qui 
aOTectent  aux  réparatioas  îles  villes  <le  Narbonne,  Car- 


cassonne  et  Béziers,  la  moitié  des  draps  de  Catalogne  et 
comté  de  Roussillon  entrant  dans  le  royaume,  dont  la 
confiscation  a  été  ordonnée  en  représailles  du  droit  de 
40  sous  pour  livre  imposé  par  le  Roi  d'Espagne  sur  les 
marchandises  françaises  ;  les  États  corrigent  les  lettres 
patentes  en  ce  sens  que  la  moitié  des  draps  confisqués 
sera  appliquée  aux  besoins  de  celle  des  trois  sénéchaus- 
sées où  ils  seront  trouvés.  —  Délibération  que  par  le 
procureur  du  pays  fiai  in  PartamenUi  requetta  comm- 
natoria  de  leurs  gages,  si  lesdits  seigneurs  du  Parlement 
ne  veulent  rien  Taire  pour  garder  «t  entretenir  la  réfor- 
matiun  de  la  justice  dudit  pays  qui  est  enfreinte  journel- 
lement; —  que  la  traite  et  issue  des  blés  soient  barrées 
et  serrées,  attendu  l'infertilité  et  carrrsxe  (cherté)  des 
blés,  celle  année;  —  que  M.  le  docteur  Délaye  exposera 
les  doléances  du  pauvre  pays,  (en  suivant  l'ancienne  cou- 
tume de  mettre  quelque  notable  personne  qui  les  sache 
bien  faire)  notamment  que  ledit  pays,     cause  des  gens 
d'armes,  ne  demeure  en  toute  subjecUon.  —  Consente- 
ment des  Etats  à  ce  que  Narbonne,  Carcassonne  et  Bé- 
uers,  qui  sont  les  boulevards  du  pays,  lèvent  deux 
deniers  tournois  de  chaque  quintal  de  sel  à  vendre  dan» 
les  greniers  de  Languedoc  pendant  trois  ans,  pour  les 
employer  h  réparer  leurs  fortifications.  —  Le  syndic  du 
pays  se  joindra  aux  consuls  de  Puylanrens  pour  con- 
traindre le  procureur  général  du  Parlement  et  autres 
officiers  de  contribuer  aux  tailles.  —  Les  gens  du  pays 
ne  seront  point  traduits  devant  les  juges  ecclésiastiques 
pour  raison  de  l'équivalent.  —  Octroi  des  sommes  de- 
mandées par  le  Roi.  —  Négociation  des  commissaires  ûm 
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s  ÀRCiilVUS  DE  Là. 

fitafB  RTwksComraisaafrM  do  Bol  pour  obtenir  délai  de 

paiement. 

(FoHot  #  <t59)  — .Du  li  au  23  s«pteiubre  1501.  —  Le 
Pny,  dazM  lagnodftMlledii  dtapitrederégilMeaUiédrato 

<1eNolre-I>amo.  Présidout  :  l'évëquede  Ricux  i!('sipné  p^r 
4â  Koi;  Commissaires  du  Koi  :  ilil.  de  \.k  RncUe,  iioute- 
nairtrgiéiiAnil  dv  dm  de  Bourbon,  ffonvamear,  Ântatii» 
Bnynrd  et  .TnnnCu.;-:l!r-t1f ,  trésoriers  et  contrôleurs  géné- 
raux du  i-ays.  —  LucUire  des  commissions  et  lettres 
uissiTcs  du  Roi.  —  Analyse  do  l'ex|)os4^  de;  motiCs  des 
impositions  de  l'anm^;  —  demande  de  105,683  liv.  pour 
l'aide  et  l'octroi,  pa.vables  en  quatre  termes.  —  Délibéra- 
tions iM>rt.aut  :  — que  pour  prévenir  la  famine,  requête 
serait  présentée  aux  Commissaires  da  Koi,  afin  qu'ils 
empêchent  plusieurs  seigneurs,  nobles  et  mardianda 
d'amasser  des  blés  et  de  les  vendre  liors  du  pays  ;  — 
attendu  qae  les  trois  s^néotiaassées  sont  tout  un  corpe 
mystique,  que  l'une  pourra  bailler  de  ses  blés  à  l'autre, 
pourvu  que  lesdils  Ijlés  soient  i)ortHs  par  torre.  —  Nomi- 
natiou  de  commissaires  pour  informer  de  ce  que  le  visi- 
teur des  gabelles  avait  voulu  bire  nouvellee  mesurée  an 
sel  et  mettre  prix  perpétuel,  contre  les  privilèges  du 
IKit>'s.  —  Lecture  de  lettres  du  Bui  louchaat  les  aunes, 
«aimes,  poids  «t  mesures  du  pays  de  Languedoc  qui  s»- 
nntréduiU  ii  la  qualit*'-  p|  '[nmiriri'  iV>  roux  r'c  Montpel- 
lier.—Plainte  des  h.ibilants  li'Aruiaoïi  au  diuuiaed'Uz«s 
contre  ceux  de  Barbantane,  en  Provence,  qui  voulaient 
faire  contribuer  en  Prurence  certaines  îles  sltuétu?  en 
Languedoc  et  y  payant  les  deniers  du  Uoi.  —  Délibéra- 
tions  :  qu'il  sera  Tuit  en  chaque  sétiét.hauS8fe  ttU  livra  oii 
aeroRt  enregistrés  les  privilèges  et  documents  du  pays  : 
—  qu'il  sera  diR  doMance  :  1*  de  ce  que messeipieurs  du 
Parlement  de  Toulouse,  qui  sont  soudoyés  et  stipendiés 
par  lepajra,  ne  font  aucune  vuidange  des  causes  et  pro- 
ets  des  pauvres  gens  de  l'état  commun,  si  n'est  tantsenl- 
le:nf"!il 'l«s  causes  dc'ï  -^vri^  d'cs^-lisi'  rt  iicMcs,  lesquels 
ne  payent  aucun  subside  au  noi  ni  audit  Parlement  pour 
ses  gidges;  t*  pour  que  les  seigneurs  qui  lèvent  droits  et 
péaiRi  s  ponts  et  pass;»iges  soient  contraincls  tenir 
réparés  lesdils  ponts.  —  Plainte  contre  les  capilouls  de 
Tottlonse  qui  n'AidanI  paa  Tenue  mx  Btats,  quoique 
manrli'- par  If  R''i.  — On  poursuivra  In  rpvnrnlinn  ilii 
don  l'ait  par  le  lioi  ;i  l:i  ville  de  Lyon,  au  préjudice  du 
fÊf»f  de  cinq  d  -di  ts  [>ar  quintal  de  sel  qni  se  tlrecon- 
Ireraont  les  rivières  du  Rhône  et  de  la  .Saône,  h  la  part 
du  royaume  et  de  l'Empire.  —  Lecture  des  doléances  : 
sur  la  remontrance  du  procureur  général  de  Toulou.se, 
411  décide  d'y  a)outer  un  article  touchant  la  chamble  cri- 
mllUlK  tnaUtuée  imr  la  réformalloii  générale,  qui  ne 
zMde  pas  et  se  Ibit  pas  vuidange  des  eaueesi  et  toudmal 


UALTE-GABONNE. 
la  non-tenue  des  grands  jours  du  Parlement  dans  les 

si"iii'ch.\ussi''-s,  ti  Jiit  pas  lieu  faute  d'argent,  les  frais 
en  étant  assignée  sur  les  amendes,  au  lieu  qu'on  devrait 
trouver  autre  moyen  de  les  payer.  —  Octroi  des  eommes 
i]<';naiii!ik-s  par  Ir'  Rni.  —  Ratincution  par  \f'-i  VA:i\^  de  la 
DQtnlnation  faite  par  les  gens  de  la  sénéchaussée  de 
BsaucalredtiiMrantli  part,  de  II*  Jeea  Sevaulx,  )ug9 
d'Uzés,  pour  remplacer  M'  T>r»lnye,  iin>cim»tir  do  ladite 
sénéchaussée,  décédé.  —  Exclusion  prononcée  contra 
l'envoyé  de  U.  de  Yulvart,  pour  avoir  lî^urié  «a  membre 
des  Klats.  —  Norainalton  di^  délégués  pour  assister  les 
Commissaires  du  lloi  au  dùt>a.rUjment  de  l'octroi  et  des 
frais  du  pays. 

(F'  41  à  74).  Du  21  au  27  octolH«  iô«2.  —  Le  Puy, 
dans  la  salle  basse  du  chapitre.  Prâsid<mt  :  l'évéqne  d« 
Puy;  Commissaires  du  Boî:HM.  de  Cbabane.s,  l'évéïiua 
du  Puy,  J.  de  Beaune,  Henri  Boyer,  trésorier  de  France, 
InUAne  Dufrai,  avocat  du  Boi  an  Parienient,  Jeon  Ber- 
nard, contrôleur  des  llnauces  de  la  Reine.  —  I  roture  des 
lettres  missives  du  Boi.  —  Bemerdement  au  roi  da  ce 
qu'il  lui  a  plu  de  fittre  savoir  à  l'assemblée  Pétat  de  sa 
personne  ili*  s.-s  affaires;.  —  Aiialysi-'  île  r^é  des 
motifs  des  impositions  de  l'année.  — Lecture  des  commis- 
eions.—  Demande  de  105,490  ttv.  payables  ea  quatre  ter- 
mes. —  Pi  é:  iili'iiro  oITerte  à  l'évèque  du  Puy  quoique 
commissaire  du  itoi,  les  autres  prélats  du  pays  n'étant 
présents  que  par  leurs  vieaires.  —  Difflinads  peur  les 
préséances.  —  Compte  rendu  par  les  procureurs  du  pays 
dos  réponses  fiiile-S  par  le  Roi  aux  doléances  de  l'année 
précédente.  —  Opposition  des  barons  des  Ètat.sàla  publi- 
cation des  lellres  du  Roi  qui  mettent  k  la  charge  des  sei> 
gneurs  levant  péages  les  ré])arations  dM  ponts,  etc.  — 
Délibération  qu'on  continuera  la  doléance  commencée 
contre  les  écoliers  des  Universités  qui  vexent  Joumellp- 
menl  les  sigels  du  B<d  par  intempestives  osnsures  et  IVil* 
minations,  sans  prendre  lettre^  île  ywrcdîis  ni  vha  ;i.u'lcs 
Ofiiciottx,  mais  font  de  nuit  anicbcr  leurs  lettres  aux 
portes  dn  églises  et  châteaux,  et,  par  ce  noyés,  tirant 
les  habitants  du  i*,iys  lr>rs  1.'  roraiimr,  f  t  que  N.-S.  Père 
le  Pope  sera  requis  députer  certains  prélats  da  ce 
royaume  pour  pourvoir  h  ttiles  veuUon».  —  PIsdntes 
c  mire  les  violences  et  pilleries  dos  gens  d'armes  en  gar- 
nison il  Nurbonne  et  Béziers.  —  Députas  envoyés  aux 
Cemmissairesdu  Bol  pour  leur  remontrer  les  indigencui» 
pauvretés,  pestilence  et  famine  qui  ont  été  et  sont  encore 
au  pays,  et  obtenir  délai  pour  lo  paiement  des  impots.  — 
L«s  Ét.its  (dont  tous  les  membres  présents  sont  nommés) 
s'engagent  a.  soutenir  contre  le  visiteur  des  gabelles  le 
général  des  finances.  Jacques  de  Besnne.  ^ProliBtttiOB 
de  la  tndte  des  blés  hns  du  pajrs. — Décision  qu'il  n'eat 
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pas  an  ;>r)nToir  do  ceux  de  la  séii^haus-tée  de  Beaucaire 
de  destituer  leur  procureur,  •  car  c'est  a  tous  les  Etats  >, 
«1 4M  t08t  pracnraur  qai  n'a  pM  ItoOft  sera  maintenn  ; 
—  que  le  prortireiir  rlu  pnys  sr>  joindra  rwx  ronsula  de 
cainteGavelle  (Cintegaiiellt:;  contri.^  lo  coir.tti  de  l-'oix  qoi 
vent  démembrer  du  Lnnguedoc  e-ivin  n  deux  lieues  de 
ptjv  poar  les  joindra  Ik  sa  comté.  —  Nomination  d'audi- 
teors  des  comptes.  •—  Octro!  des  sommes  demandées  par 
le  Roi.  —  Calcul  de»  firais,  mises  et  dépenses  du  paj-s.  — 
Kaninatioii  par  aénéàtmsaét»  de  dépotto  chargés  de 
fiiir«  nw  les  dfoctees  le  département  des  deniers  de 
l';iii!(>.  (lt>  l'octroi  et  des  frais. 

(F-fiàf  7S).  OaSI  au  M  Juillet  1603.— MontpelUer 
k la  girand  loge.  '^Président  :  l'éTêqne d'Agde;  Commis- 
eairtîs  ilii  Roi  :  r<''V(">qtie  lîe  Mende,  le  seigneur  de  la 
Voalte;  Uenr}'  Ooyer,  recevenr  des  finaoces.  —  Lecture 
des  latins  initBiTflS  et  des  oomniisidona  du  Bol.— Demande 
«leSS.Ciôîliv.  pour  !;i  rjurite-part  'lu  T.ani^'nciliic  rî'une  crue 
de  388,105  liv.  imposées  sur  les  quatre  généralités.  — 
Octroi  de  ladite  somme  parlesÊtats. — Plalntesdes  gran- 
des «  fnulles,  a-:5,iTib  \'\]\'AU-«,  mourtrfw  et  autres 
maux  Innumérables  que  auraient  faicts  les  Gascons  pas- 
nnlpar  lepajs  Jnsqnes  en  Atgnemortcs,  où  AirenI  mon- 
tés sur  rocr.  »  —  Notification  par  M.  rt'riiht',  tîram] 
écnyer,  chargé  de  la  conduite  de  l'armée  qui  était  aux 
Ihwlières  du  Ronsrillen,  de  oonunisdons  dn  Roi  pour 
faire  fournir  et  porter,  p.ar  chaque  diocèse  de  Languedoc, 
h  ladite  année,  les  vivres  et  ustensiles  néc^saires,  avant 
le  8  août  prochain.  —  Les  États  demandent  que  les  com- 
missîons  et  les  cotisations  leur  soient  communiquées, 
INmlant  savoir  si  lesdites  cotisations  étaient  faites  éf^lc- 
nenl  et  solrant  les  facultés  de  chaque  diocèse.  —  Reflis 
de  H.  f  (Jrphé  attendu  qu'ils  ne  sont  pas  mandés  pour 
ceslnyalRra  se  assembler,  et  aussi,  qu'il  y  auroil  une 
grande  crierie  que  pourroit  retarder  l  uff. t.".  Va\  ujis 
lesdils  Estais  n'y  pouvoir  nuli-e  chose  fère  et  que  l'aflere 
dodlt  seigneur  estoit  urgent,  ont  eondud  que  sera  faicte 
dQl<':i;ii->''  f>i  rcriionstranc'^  :iux  Commissabes  du Boi tou- 
chant cette  fourniture  de  vivres. 

<P*t9(t^M/>.Da  fSanïl  novembre  4S03.—7^mon, 
an  réfectoire  des  Carmes.  —  Prési  1.  n;  :  l'i'vèque  d'Agde; 
Oouunissaires  du  Roi  :  l'évôqne  du  Pu^-,  MM.  deiaVoulte, 
HMHBoyer,  Jean  CQeillette,  Jean  Bernard.  —  Demande 
de913,3ii  liv.  pour  l'nirt.?  et  roi-troi.  —  D<'-iiliéralions  : 
^'attendu  le  trépas  de  M.  de  Bourbon,  gouverneur  <ia 
langoadoe.  le  Biri  sera  suppliéde  suspendre  l'olDoe  dodlt 
f«ttvenienn»nt,  pnrtpque  les  gouverneurs  par  ci-devaiil 
voulaient  caiinaitre  des  sujets  du  pays  en  première  1ns- 
tace  et  dernier  ressort,  et  se  flUsoient  lieanooup  d'ates; 
•«-«M  les  Ifllins  pntsnlss  m  les  foUfl  et  niestirssysnra' 
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gistrées  par  le  Parlrment,  seront  mises  à  exi'mtion  rn  la 
ville  de  Toulouse  premièrement.  —  Lecture  d'un  lu-rèt 
du  Parlement  contre  Bernard  de  Boquetto,  marchand  dO' 
Touloiisf .  ffri  av::it  introduit  en  Languedoc  des  drajis  Jo 
Perpignan.  —  liaiiiKu  L  d'an  procureur  du  pays  sur  lei 
charges  à  lui  données  aux  derniers  Etais;  il  a  oljtctm 
l'abolition  de  la  blanque  ou  droit  de  10  deniers  que  la. 
Reine  prenait  sur  chaque  muid»  de  sel  vendu  en  Langue» 
doc;  —  ta  guerre  a  Interrompu  la  poursuite  qu'il  faisait 
auprès  du  Boi  pour  que  ceux  de  Milan,  Gènes  et  Naples 
se  ftnmissent  de  sel  en  Languedoc  •  puisque  estions  tons 
à  ung  prince  ;  »  —  h  cau-se  du  tKfpas  des  deux  papes  der- 
nièrement déciédés,  il  n'a  pas  en  la  bulle  touchant  les  aboa 
des  écoliers  de»  Universités  de  Valence,  Avignon,  Mont^ 
[if  lliiT  et  Tou'.niisf.  —  On  demandera  au  Parlcti:i^:it  de 
réprimer  les  pillcries  et  larcins  que  tes  commis  du  maî- 
tre des  ports  commutent  loumetlement  sur  les  mar^ 
chands.  —  Sur  les  pI:Lijiîtv<  i!.'  V.\  plupart  des  gi-ns  du 
pays  touchant  l'excessif  nombre  des  notaires  et  des  ser- 
gents, et  les  abus  qu'ils  font  Journellement,  les  Etats 
décident  qu'on  en  jinur-^uivr;  îa  rr'  lnction.  —  Avant  de 
faire  aucun  octroi,  on  députera  vers  le  Roi  (qui  sa  trou- 
vait à  une  Journée  et  demie  de  Tonmon)  pour  lai  Ihfre 
«loléance  des  ïnsiipporlnbles  excès  des  gens  d'armes  ît 
Cai-cassonne,  Narl>onne  et  Béxiers,  et  le  requérir  d'y 
pourvoir,  c  car  Ils  sont  tout  mangés,  et  le  paîs  est  tMok 
appauvri  qu'ils  ne  srauroientdoquoy  paTtr,  et  moings,de 
qn;iy  pouvoir  vivre.  »  —  Sur  les  représentations  du  prè- 
iKk-At  et  de  M.  de  la  Vouito,  on  conclut  qu'on  fera  l'oc- 
troi avant  d'aiivoyer  les  députés,  pour  ne  pas  irriter  le 
seigneur  Roi.  —  Délibération  que  la  commission  do 
l'Kquivalent,  adressée  aux  Commissaires  du  Roi  et  non 
aux  Etats,  est  contre  la  teneur  des  privilèges  du  pays,  et 
que  lesdits  Commis.saires  seront  priés  de  la  faire  refaire; 
il-i  y  consentirent).  —  L'évèque  do  Viviers  annonce 
qu'une  trêve  est  conclue  entre  le  Roi  de  France  et  le  Boi 
d'Espagne,  et  que  le  Boi  ayant  payé  le.s  Suisses,  mais 
non  les  Giiscons,  qui  l'auraient  mal  servi,  il  est  à  crain- 
dre que  ceux-ci,  en  s'en  retournant,  fassent  beaucoup  de 
mal,  s'il  n'y  est  pourvu.  —  Octroi  pour  une  fois  et  sans 
conséquence  'c'était  la  formule  consacrée)  des  sommes 
demandées  par  le  Roi.  —  11  sers  écrit  au  clief  de  la 
guerre,  M<*  de  Ihinojs^  de  pourvoir  promptnnent  h  e» 
qu  -  i>a3  s  ne  oit  foulé  par  les  Gascons.  —  Nomination 
de  commissaires  pour  ouïr  les  comptes  de  ceux  qui  ont 
en  argent  du  pays.  —  Pour  dédommager  la  Beine  d» 
l'iilioîitioïi  (le  la  blanqv-'  qui  lui  nvnit  nsn^n^-p  pour 
partie  de  son  douaire,  on  lui  paiera  annuellement  eu 
quatre  termes  la  somme  de  4000  livras. 
(.F*  /0JI*f»  l»).Da  47  an 87  déeemkn  IMl.~tfoBt- 
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pellier,  h.  la  gr.-ui(1c  Iora.  Présfdmt  :  l'Avêqne  4e  Saint- 

Papoul;  Commissaires  du  Roi  :  l'évètiue  d'AIbi,  Jean  de 
Lé  vis,  sénéchal  ds  CarcassoDw;  Uichsl  Bajrard,  étu 

.  ii'Attv«rgne.  —  Analjrra  de  )'«sp«»é  des  notiik  des  impo- 
sitions de  r;iiit:<'iî  f.iit  par  r-'".  n]ue  d'A.tbi.  —  Lecture  des 

.  cominissions.  —  Demande  u  titre  d'aide  «t  d'octroi  de 
9SIS,0S3  llv.  Tvayables  :  na  ti«n  ImmMlateoient  et  le 
reste  o;i  Iroi-;  tenues.  —  Différends  po«r  \os  préséances 
eatre  les  barons  de  UévaudaD.  —  Compte  rendu  par  le 
proiMireur  de  la  sénédiamaéd  de  Tonlbnw  dM  aflUres 
dont  on  l'avait  chargé  aux  États  tenus  à  Tournon.  — 

.Maintien  de  la  prohibition  de  la  traite  des  blés.  —  Tlain- 
teaeontrelesRudTenetiong  des  secrétaires  delà  chan- 
cellerie du  Parlement.  —  Le  !<}'ndicdu  pays  s'opposera  à 
rexécution  de  lettres  patentes  portant  :  que  les  feudataires 
du  Domaine  feront  nouvelle  reconnaissance  et  paieront 
Iw  aeepte*  et  arrière>iicapl«»  h  perlir  da  temps  de 
Charles  VII.  —  Le  sieur  Domeidoo  Baldin,  de  Florence, 
qui  a  obtenu  lettres  du  Roi  pourbesoigner  h  ti  ud's  luines 
d'»iau,  vitriol  elsoiifiw  qui  te  trouveront  ea  Languedoc, 
«era  exempt,  aTecattoompagmms,  de  tailles  et  d'tanpod- 
tioîi^  —  Le  iirivili'^'H  ubtenu  tonvI.;tiif  rimiriïfuiité  des 
cannes,  aunes  et  poids,  sortira  son  plein  et  entier  effet, 
sauf  et  réservé  aux  seisnenre  leurs  Jvridietioiis  ordinai- 
Ail  pouvoir  mettre  lcur«  artrif  ';  auxdites  cannes  et 
poid!<,  punir  et  corriger  les  abu.s«urs  et  faulcidleurs  des 
raillées  nesnres,  comme  Us  ont  aoooutumé  paravent.  — 
Protestation  du  capitoul  de  Toulouse  wnlre  t*nnifir;i1ipn 
des  poids  et  nie.sures.  —  Le  procureur  du  pay.s  poursui- 
vra la  répression  et  punition  des  abus  Eoila  par  le  mettre 
des  eaux  et  forêts,  au  mépris  des  privilèges  «ludit  paj."; 
—  on  requerra  du  Roi  le  rétablissement  au  Parlement 
d'une  tierce  Chamlwe  pour  la  plus  prumpt'-  t  xpéditinn 
des  affairai  eriminellcs.  —  Rapport  des  amba.ssadeurs 
députés  vers  le  Roi,  <  lequel  soi)^neur  les  ouyst  benigiic- 
menl  et  U  t  qu'ilsoroit  fuict  inquisition  de  leurs  plaintes, 
et  après  qu'il  en  seroit  Intprmé,  Il  y  i>ourvoiroil.  >  (il 
accorda  10,000  Uv.  pour  aider  à  dédommager  les  places 
frontières  fduli'e--  p;a-  1>  ^  :i.oro  Gascons.)  —  On  s'oppo- 
sera k  l'arrêt  obtenu  par  les  habitants  de  Coroilhon  pour 
faire  eontribtier  en  Porei  les  irens  de  la  Rnlbére,  qui  de 
tout  temps  ont  r^ntribiii'  t-t,  T.aii;,'iiiNli>c;  —  on  s'opposera 
il  ce  que  des  conseillers  au  Parlement  soient  davantage 
oommissalras  des  assiettes,  attendu  qne  l'exercice  de  la 
justiCf?  en  sernit  iliscoritimn'  pt  f[ueles  diocèses  t>ii  [.oui-- 
raient  souiïrir  •  pour  doubte  desdils  conseillers  ausquels 
l'on  n'eierolt  contredire.  •  —  DélAéraliOD  eo  fcvearde 
oenxqni  ramassent  Vor  de  poli"te  (\f^  |iaillettes  d'or).  — 
On  s'opiiosera  &  l'entérinement  de  cerlainos  lettres 
patentes  aotorisBnt  l'exportation  de  MO  eliai«e>  deblé 
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pour  ta  provision  deN.-S.  Père  le  pape,  avec  déclamtloa 
que  s'il  est  fuicl  le  contraire,  le  pays  n'ociroyera  pas  au 
Roi  ce  qu'il  lui  a  plu  demander:  (les  Commissaires  do 
Roi  donnent  satbCMtloo  aux  Ëlats).  —  Octroi  des  smn- 
i»es  demandées  par  le  Roi.  —  .Vutre  refiis  d'autoriser 
dos  lettres  missives  du  Itoi  permettant  aux  Dauphinois 
«t  Floreolins  de  tirer  dnlangnedtw  quatre  et  trois  mille 
charges  ilo  blé.  —  On  appellera  des  Commissaires  du  Roi 
au  lioi,  ou  à  son  grand  Conseil  et  au  Parlement  de  Tou- 
kraest  entreprenolent  de  réséquer  les  frnls  du  pajrsy 
qui  seroit  du  tout  tolter  la  vertu  ot  ilefTi'nso  dudit  pays* 
et  que  costuy  affèresera  iioursuivy  vt;i  tueusement. 

(f^  m  à  f"  U2).  Du  t2  au  19  décembre  io05.  —  Nimca 
en  la  maison  consulaire.  —  Présidet)t  :  le  doyen  de  No- 
tre-Dame du  Puy,  puis  l'évéque  do  Maguclonnc;  Com 
missairfts  du  Rui  :  de  Potier  de  Sitint-Vallier,  Jacques 
da  Bsanne,  général  des  fluances;  Pierre  de  Saint-André, 
conseiller  au  grand  Conseil;  Jean  Lalemand  et  Jean 
Cueillette,  trésoriers.  —  .Vnalyse  de  l'exposé  tles  nioUfs 
des  impositions  de  l'année  Ikit  par  M.  de  Saint- Vallier. 

—  Dlfllîrend  pour  les  préséances.  On  remontrera  à 
M.  le  ;:''iii'riil  qu'il  y  a  erreur  de  S36  liv.  d;i:is  les  eom- 
misslons.  —  NotiUcation  d'arrêt  obtenu  contre  les  gardes 
des  ports  qui  rançonnaient  les  marchands.  —  Maintien 
do  la  prohibttn  n  de  lu  traite  des  blé.»  nonotislant  nou- 
velles lettres  du  Boi  obtenues  par  les  i^'lorentins,  avec 
délibération  que  le  Bol  sera  snppHé  de  n'accorder  à 
l'avenir  semblable  permission.  —  On  s'opposera  aux  let- 
tres de  riyinmiiiimHs  obtenues  \ixr  les  généraux  de  Mont- 
pellier, et  l'on  fisra  remontntiice  contre  les  évocations  an 
grand  Conseil  des  causes  du  Parlement.  —  DélibératiOM 
au  sujet  d<»  limites  du  Vela}'  et  des  diocèses  de  MirepOÎX 
et  de  Coinmenge,  contestées  par  ceux  du  Forez  et  da 
comté  de  l'oix.  —  Ma»  d'afloorderdu  blé  à  la  ssigaenafa 
de  Gènes,  nonobstant  lettres  du  Roi.— Dans l'aObire des 
foires  sollicitées  par  Montpellier  et  combattues  par  Péze- 
nas,  les  ^ts  ne  se  joindront  â  aucune  des  deux  parties. 

—  à  roeoasiOQ  des  appellations  des  crimlnenlx,  on  de* 
mandera  au  Roi  qu'il  lui  p!:(is,'  laisser  gouverner  son 
pays  de  Languedoc  selon  droit  eschpt,  jouxte  la  teneur 
des  privilèges  d'icellny.  —  Il  sera  llttt  extrait  des  prlvl- 
!é^.'('s  i1u  iKiys  par  mntiière  île  réi'.M  toire,  lequel  se  lira 
tous  les  ans  it  l'entrée  des  États,  après  la  messe  du  Saint- 
Esprit.  —  Lecture  des  doléances.  —  Octroi  des  aoonaes 
demandées  par  le  Roi  —  ne  iuete  fie  la  villr  npnti- 
caire  contre  celle  de  Tarascon  qui  a  fait  certiine  paieilU 
dans  le  Bhâne  pour  délonmer  le  coure  dn  fleuve  et  di- 
minuer les  limites  du  Langne<lor.  —  On  aidera  le  Roi  à 
édiUer  certaines  fortifications  aux  frontières  du  Rous- 
riltOD»  mail  non  paa  wUe  amés!,  alteiHlm  la  paitvrelé  dtt 
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Mrt.  —  Lecture  du  rdponsM  Mtes  par.  les  Coumi» 
Mtirm  da  Bui  uz  arOolw  d«  doManoat.  Nominatiaii 

de  députés  pour  allor  en  Cour  Ji^mander  prov!?^i<jii  sur 
tes  artkiw  tuixqufils  leadiU  Coauoùaaires  u'ont  paa 


(F'  243  a  f-  Sesy  Du  22  au  29  décembre  «506.  —  Tour- 
OQOviuiooaveotdesCaraiea.— Préùdant:  l'évèqoe  de  Vt- 
viws;  OoniBilaaairM  da  Roi  ;  l'évéqm  d'Oatma  (Aatitn), 

le  seignenr  (!c  Criissol,  sénéchal  de  BMiicaii'c;  .Tacf]ucs 
de  Seanue;  Jeau  Coteroau,  trésorier  de  France;  Tierre 
40  MntFAïubé;  Jwo  Ltteiaand.  —  AnaljM  de  l'expoaé 
fies  rantifs  dfs  impositions  de  l'année  feil  par  l'évèfitTe 
d'Autnn  :  demande  de  12H,(»tt<  liv.  ijuur  1  aide  et  roctri.i. 
—  Béponsê  da  prMdMit  qt»  les  Bstats  feroieiit  ulle  rcs- 
ponsp  que  par  eulx  scroit  avisée,  demandant  licence  de 
ituur  leur  ccniveiiliori  el  assemblée,  que  leur  a  esté 
octroyée-  —  Pri''t*-nlion  de  l't-vôijm!  de  Pamiers,  soi- 
disant  du  pays  do  Languedoc,  de  préai4jBr  lea  I^tB 
comme  plus  ancien  en  prétature  que  M.  ds  Viviers.  — 
Oomipaon  que  l'évéque  de  Pamiers  <  estant  de  Ros- 
•ilhon  *  lion  la  p«ys  «t  Migneuria  da  Boii  «l  n'»gaat 
modanMDt  aacnn  de  vamlr  anz  filets,  oa  lui  donne 
asislânce  pour  cette  fois  seulement  et  sans  conséquence, 
es  oooeidértUWD  de  l'itooneur  q^'U  a  ùut  an  pajrs  da  Te- 
nir. —  Les  ternes  de  paiement  contemts  aux  flonmd»- 

.siiitis  ('■Liiid  cumulés  nu  grnnd  doniningt!  ilu  pays,  on 
priera  le  Bui  de  mettre  dorénavant  les  États  eu  septem- 
bre Ott  octobre.  —  Exposé  Mt  aux  États  par  Thomasain 
et  autres  envoyés  de  la  ville  de  I.yon  :  que  depuis  lo 
paasaige  de  Portugal  et  de  i'isle  de  Calicut,  d'ont  vient 
l'eapieerie,  a  esté  oiiT«rt,  lea  marehaas  de  tout  le 
royaulmc  de  France  y  ont  un  1res  jurant  doinaîfe'c  et 
intéresl,  parce  que  le  roy  de  Portugal  ne  permet  poinct 
fne  lea  nardiaiia  de  Frêiiee  fhoeiit  le  ttaUque,  et  que 
eeulx  de  Portugal,  après  qulls  ont  apporté  ladite  espi- 
cerie  aux  iiorU  de  ce  royauline,  ne  veuillent  prendre 
WÊBom  narchandise  pour  leur  dicte  espicerie  si  n'est 
arpent  content,  d'ont  par  ce  moyen  l'or  et  T.irgent  du 
roy[iuliiie  sont  évacués  et  les  marchaii  libres  du  pays  de- 
iiK'uroiil  sans  aucune  vuidange,  h  quoy  seroit  bon  renié- 
lUar  et  (ëre  pourvoir,  et  que  la  ville  de  Lyon  se  joindra 
ToUaatiers  au  pays.  —  Délibération  qu'il  sera  Tait  re- 
OMMlniloe  an  lioi  pour  qu'il  prohibe  reiilnje  Je  ladite 
espicerie,  on»  k  tout  le  mefaii^  qu'il  oontraigue  les  Portu- 
gais à  prendre  de  la  marehandlie  d«  royaume,  en  par- 
tie. —  Lettres  de  In  Ueinc  [Anne  de  Bretagne]  présentées 
aux  États  par  son  ôcuyer,  Anoibal  de  Poitiers,  demandant 
aaxflla  Âala  de  la  fldre  Joair  de  la  pwisîon  do  3,000 

.■i  3,500  liv.  qui  lui  a  été  ajssigmk  pour  son  douaire  sur 

le  pajs  de  Languedoc,  de  la  mâme  manière  qu'en  avait 
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Jçai  la  taxt»  reine  Marie,  f  DéolaraUpu  fiiile  par  Je 
gdndral  dea  flnanoet  que  le  Bol  a  permit  l'entrée  dea 

draiiï  de  l'eriduiian,  vu  la  paix  qui  est  entre  la  France 
et  ^Hspagn^.  —  Autre  déclaratioa  du  même  que  si  le 
paya  contribue  pour  40,000  11t.  anz  tbrlillfations  de  la 
frontière  de  Ruussillriti.  le  Uoi  en  mettra  aulaiil.  — 
Chacun  en  son  diocèse  rectierohera  les  titres  de  la  fon- 
dation de  la  pension  que  la  Kalne  demande  k  Utm  d'lni> 
position  foraine,  <d  la  caiiïi!  de  la  discontinuation;  s'il 
apparaissait  qu'elle  ne  lui  est  pas  due,  on  irait  vers  lar 
dite  dame  lui  Nnontrer  le  drait  du  pi^.  —  Sur  leçon* 
seil  du  procureur  du  roi  ii  Toulouse,  Fabri  (ou  Dufaurj, 
on  deuiandera  audit  seigneur  d  insUluer  six  couseillers 
lais  en  la  cour  du  Parlement,  qui  «aient  ceatrainla  tenir 
la  chambre  de  la  Tournelle  pour  la  vuidange  des  cansea 
criminellee,  ainsi  <}uti  i  on  ûiit  au  Pai'lem^l  de  i'aris,  — > 
l'ermission  d'exporter  les  bléa.— Galeul  des  fraie  dea 
Ktats  montant  à  4,ii3  liv. 

(P  264  à  f'  279).  Du  4  au  <8  Janvier  ta07  (lo08,  nou- 
veau stylo).  — Narbonne,  à,  la  maison  du  vicomte.— Pré- 
sident :i'éTÂque  de  6aint»Papoul;  Commissaires  du  Roi  : 
l'évéque  de  LodèTf,  le  seigneur  de  Mirepoix,  sénéchal 
de  Carcassonne;  Jacques  de  Beaune,  Jwin  Laleiuant, 
Jean  Cueillette.  —  Analy.se  de  l'exposé  des  motifs  des 
impositions  de  l'année,  Mi  par  l'évéque  de  Lodéve  :  C(m- 
quête  de  Uénes,  etc.  —  Demande  do  428,081  liv.  pour 
l'aide  et  l'octroi,  plus,  de  £0,000  pour  pajrer  deux  galè- 
res subtllln  pour  l'armée  qif  il  conviendra  Iblre  par 
mer,  plus,  .">0,9CS  llv.  de  crue,  laquelle  crue  lo  seigneur 
Roi  n'entend  être  levée,  si  la  nécessité  ne  le  requiert. — 
Commiasairea  nommés  par  la  Reine  et  Ice  fitats  pour 
s'ntiqiiérir  contradictofrcment  du  droit  d'imposition  fo- 
raine prétendu  par  ladite  Dame.  —  Prohibition  de  la 
traite  des  Més.  —  Rapport  du  sieur  Kieolaj,  envoupé  k 
Paris  pour  Ciire  des  recherches  au  siyet  de  l'imposHion 
foraine,  portant  «  qu'il  n'y  avoit  guère  que  la  chambre 
des  écritures  de  Languedoc  en  la  Chamlm  des  Comptes 
à  Paris  avoit  esté  liru-slt'e,  par  quoy  «l'avoil  trouvé  bon- 
nement l'institution  du  ladite  imposition  foraine,  m^jy 
que  pour  certaines  raisons  (qu'il  expose),  lapali  n'CSlolt 
pas  tenu  il  paîer  l.idile  impcsitton,  laquelle  après  115." 
avoit  esté  comptinse  dans  IKquivalent  »  —  Décision 
qu'on  priera  les;  envoyés  de  la  Reine  de  produire  ses 
titrer.  —  Lb8  draps  de  Perpignan  n'entreront  pas  an 
pays  Umt  que  les  droits  nouvellement  mis  en  Espague 
sur  les  marchandises  de  France  n'auront  pas  été  abolis. 
—  Touchant  la  requête  des  habitants  du  comté  de  Ve- 
nayssc  que  leurs  monnaies  d'Avignon  eussent  cours  au 
royaume,  attendu  que  par  le  décri  de  ladite  monnaie 
l'eutrecours  de  la  marchandise  étott  graudafient  diseon» 
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ttMé  antre  ledit  comté  et  le  pays  de  Languedoc,  tadani 
Ktfem,  ponr  y  être  pourvu.  —  Octroi  des  sommes  de- 
«ABdéM  par  le  Hoi,  moTIm  30,000  Ut.  poar  ks  galèru» 
oomme  Aant  ebarg«  extraordlmlrs,  «t  st  Vflntlfpiflitrs 

les  Coniiiii-iS.iires  l.-s  vpule:>l  nieltr(i  sus,  l(?s  ftlals  n'y 
«oDiientiroat  point.  —  Coiusignalioo  eotre  lea  mains  du 
gèoML  des  finança  des 3,000 Mtm  ptéleadnes  parte 
TiHi;ic.  en  .illf!nil;i;il  que  l'affaire  soit  éclaircie.  —  Lec- 
ture do  lettres  missives  du  Bot  portant  que  les  draps  de 
VerfiftMUl  entraronl  en  Pranee,  et  que  le  pe?«  brilleni 
certaine  quantité  de  blé  en  farenr  (1e>  In  rpine  d' Arnjïon. 
Les  Ulala  maintiennent  Béaiimoins  leurs  préctHientes 
détlbérations.  — Les  «WMgfrfe  des  itots,  chargés  de  né. 
gocier  av**r  Ifts  rnmmisaaires  du  Roi  au  sujM  (îfs  W.OOO 
livres,  rajJt>ortcnt  nua  ce  serait  pour  le  protlf,  iin  [my-; 
4|ae  l'emploi  de  celte  somme  avait  été  spéciflé,  qu'au- 
trement, le  Roi  les  aurait  ocunpriaes  dans  la  demande 
d'octroi,  ce  qui  aurait  pu  tirer  h  conséquence  pour  l'ave- 
nir, qu'il  s'agit  Je  donner  une  fois  cotte  somme,  etc.,  etc. 
—  Octroi  des  iÙfiW  Uv.  pour  eette  année  tuit  «enle- 
nent.  —  ORIre  à  la  Beine  h  titra  de  composition  de 
80,000  liv.  payables  m  quatre  ans,  qu'-'llc  :ilioli-.-o 
l'imposition  Coraine  de  3,000  Uv.  par  oUe  prétendue.  ~ 
Lecture  des  doUaneee.  —  Nombmtion  d'andltsiin  de* 
com|itt--. 

{F* XSQ à  f-  Îd9).  Du13au  IQjanvior  1508 (1509 n.s.). 
— >L«  Par,  dans  ta  salle  taise  dv  dupltre  de  PégllM 

Nom -I)  iriio  —  l'r.'si  lpiil  :  le  doyen  du  l*uy,  Ticaire  péné- 
ral  de  l'évètiue.  Commissaires  du  Bui  :  l  évcque  de  }ioa- 
tAvban,  Pierre  de  te  Vernedei  mettre  des  nqnètae;  Jena 
0)terei»u,  Jean  Latemand,  Jean  Cueillette.  —  Lfrlnro 
«les  lettres  missives  d»  Roi.  —  Analyse  de  l'cxpusà  des. 
laoUlitdes  inposilions  de  l'année  fait  par  l'évêque  de  Mon- 
tauban.  —  Demandede  tSR.OOO  livres  pour  l'aide  et  l'oc- 
troi. —  Lecture  dos  commissions.  —  Permission  donnée 
par  les  CiMnriilssair<-s  Ktats  de  s'assembler  pour 
tnAer.  ~>  Mr  Malbieu  &os4(uet,  conseiller,  et  Barthélemjr 
BoUn,  arocat  dn  Roi  au  Parlenent  de  Toalons«,  pri- 
eenteiit  k  l'assemblée  des  lettres  isiissives  île  la  (Nmr  et 
QIM  ordonnance  da  Bol  relatives  aux  «Ix  cousclllera  lais 
dont  tes  fitats  avaient  demandé  ta  eréatton  et  offlbrt  de 
payer  les  îragos.  —  Raisons  a'iir>u'ur'(^s  r.ivni-at  ilu 
Boi  contre  cette  création.  —  Refus  dos  Etals  de  permet- 
tre anx  sens  da  Roi  d'Stre  présente  k  ta  disenaidon  de 
cette  ii'Tair".  —  TIs  |i(^rsistent  &  demander  lesdits  six 
«mselllors  et  renouvellent  l'offre  de  tes  payer.  —  RefUs 
d'admettre  rMqjM  de  HontavlNin  h  présider,  iiaoiqiie 
«tant  le  seul  prélat  pr<>seiit  h  l'assemblée,  attendu  sa 
qualité  de  Commissaire  du  Eoi.  —  Les  gens  du  Uoi  ayant 
jvMmmIii  que  te  diUbérattim  relatiTe  mx  oonseiller* 
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lais  était  ambiguë,  les  Étais  la  maintiennent  comme 
snfBsauimcnt  claire,  et  de  plus  refkiseut  de  donner  lOft- 
noms  des  opinants  qui  leur  étalent  demandés,  povrot 
qne  sent  éhoses  Bserètas  et  n'est  pas  aasmifiiflié  <te  Isa 
bailler.  —  L'avDr.it  du  Kdi  préscrilc  <vr!aiiis  avertissn- 
roents  par  Ini  faits,  qui  loi  semblent  utiles  pour  avoir 
precopte  expédition  deteaoset  et  atoérteUon  des  procès. 

—  Délibérations  contre  les  «'rocations  au  f,Taml  ronwil; 

—  pour  le  rétablissement  k  Toulouse  des  gardes  de  la 
Hcnnaie^  et  pour  que  te  mninai»  dont  te  MrieaMoo  est 
interrompue  se  fntîv  comme  est  accoulum>S  afin  (pne  te 
billon  ne  soit  porté  hors  le  royaume;  —  contre  l'es- 
sayeur des  gueldes  et  pasteb  «  qut  l!A  «aUnedfklMwik 
In  ^mnd  folle  des  marchans  do  paTs.  >  —  Prohibition  de 
kl  traite  des  blés.  —  Nouvelle  plainte  contre  les  exces- 
sives taxes  de  la  chancellerie  de  Toulouse.  —  Lecture- 
des  doléanoes.  —  Pemission  à  ceux  de  Frontlgnan  de 
tirer  par  ea«  des  blés  de  Karinnne,  en  baillant  cairtk» 
de  ne  (Mis  les  transporter  hors  du  royaume.  — Dépnt*- 
tion  de  six  personnagas  des  plus  ap|tarents  des  Étala, 
ponr  requérir  les  Commissaires  du  Rirf  de  fldra  Ater  de». 

commi-sioiis  lei  ii'i.dùQ  liv.  i|ui">  li'  Uoi  ilrinaniîe  pour 
lortifler  la  frontière,  comme  chose  extraordinaire  et 
étiwigére,  car  par  les  prlTUéfesdn  pi^,  te  Roi  m  psal 
rien  iufttre  sur  l«lit  pays  sans  le  vouloir  et  oxpr''-;*  l'iui- 
sentcmont  dos  Etais.  —  Réponse  des  Commissaires  du 
IM  qu'Ile  n'y  peavenl  rien,  inaia  que  tenr  utIb  eatqn»- 
le  p.^ys  yi.r,-p  c^ttc  nnnée,  sniif  ii  en  faire  doléance.  — 
Uélibération  qu'on  accorde  au  Roi  les  sommes  demandées 
pour  celte  fiils  senlement  «t  aans  conséquence,  par  ma- 
nière de  don  et  d'octroi,  et  non  point  en  la  forme  que  sont 
couchées  aux  lettres  de  commission.  —  Envoi  de  dépn- 
iit  il  la  <  our  pour  remontrer  les  doléances  et  suivre- 
l'affaire  des  comseiUers  lais  :  il  sera  éerU  à  ce  ptogc»  k 
M.  le  légat,  à  11.  te  dnncelier,  li  M.  te  général  des 
finances  et  autres  amis  ilu  pays.  —  Permission  donnée- 
aui  KUts  par  les  Commissaires  du  Boi  de  ooncber  Isa- 
flrais  du  pays  (8,M0  tir.)  avec  les  deniers  de  t'oetroL  — 

Département  des  «lenii  rs  iliî  l'cclmi  et  des  frais.  —  En- 
TOi  des  commissions  aux  assemblées  d'assiette  des  dio» 
céaes. 

iT'  'nr> ,;  f  .-r;;  nu  6  an  tl  décembre  1509.  —  Tour- 
non  au  réfectoire  de»  Canuea.  —  Présideut  :  l'évèque  dfr 
Vlvters;  Oomnle^na  du  Bol  :  Jean  Nicolas,  premier 
Itrésident  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris,  Jean 
Lalemand,  Jean  Cueillette,  Nicolas  de  Masy,  gouvei  iieur 
de  Montpellier,  Je^tn  Prunier,  notaire  et  secrétaire  du 
Roi.  —  Lecture  des  lettres  missives  du  Boi.  —  Som- 
maire de  l'exposé  des  motifo  des  impositions  de  nmné» 
(Ut  par  te  P.  P.  liicoteB.  ^  Itenanda  do  II7»IM  Ut. 
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'  l'aide  et  l'octroi.  —  Lecture  des  oommissions.  — 
onée  aux  Atato  i»  t/memMer  inor  tnitar 
-4«  leurs  alTfiire.s.  —  DjflSreod  entre  le  sieur  et  la  dame 
^OMiriàre  de  Brion  repréeentée  fue  un  procureur,  pour 
.fmilrHewtKlHttt.  —  tepport  Au  àéiîguh  «nroyée  h 

Paris  i»our  suivre  raffiiirc  (lt»s  3.000  Uv.  prétendues  ii^r 
la  Beine;  ladite  dame  ne  veut  entendre  ii  uicnne  eosi]H>- 

Compta'^,  à  la  décision  do  laqiiflllc  elle  s'en  remettait.  On 
(iélil>ere  que  le  prooàs  sera  poorsuiTi  aux  t'raii>  du  pa.vs. 
— LadliiaiM  4a  Manie  «xpoM  qa'aa  temps  passé  il  ne 
portail  qne  *8  !ir  poar  4,000,  au  lien  de  50  qu'il  porte  k 
présent.  —  Un  rechercbera  les  anciens  registres  pour 
vMfier  le  faitet,  s'il  y  a  lieu,  rétablir  l'éKalité,  lors  de  la 
prochaloe  assiette,  entre  les  diocèses  —  Le  bail  da  VÈr 
quivalent  se  luisant  aux  enchères,  oeux  qui  eooliérfrOBt 
Mront  tenus  de  donner  bODOM  et  soIBBaotaB  cautions.  — 
JLMrMda  Blanctenif  procanur  da  paya,  aux.  Ëtats, 
raiattya  :  an  «onrt  da  la  noanale  d'Avignon;  k  la  pré- 
tention des  monnayeurs  du  serment  ile  Kraïue  'le  tu: 
parer  aoeao  «aliiid»;  à  i'infraotinn  des  privilèges  du 
payian  malMn  d'anaux  et  d«  llraaa  fleb  par  laedmate 
d'un  trùsorior  lic  France;  au  >r:iûc  que  certains  mar- 
chands ûusaieat  des  drapa  de  Perpi^au  itouvelteiQeot 
l^roUkët.  Ofl  fera  tur  cm  qaalro  arlidea  toutes  r«wtt< 
Ininivs  f  t  njiposilinna  in'cessairiîS.  —  R^et  de  la  demande 
des  haliitaaU  du  Vivarais  et  du  Qévaudaa  tendant  à  ce 
-que  le  potaHMi  d'eau  doue*  m  pqpàt  auou»  droit  d'éipd- 
Tiilenl  —  domination  do  nouveaux  ili'ptitt's  h  (a  Cour 
pour  l'adaire  des  3000  Uv.  de  la  Reine. — Octroi  des  som- 
ma daauuiddes  {nr  1«  Bai. —Tlnda  du  paya  montant  h 
7,708  liv.  —  Renouvellement  des  pouvoirs  des  ijnatre 
ptocureurs  du  pays,  (un  par  sénécfaaussée  et  un  près  le 
rariMDantde  TonlooHi).  —  Bail  da  la  IhrMa  daréfrifaF 
ïent  ntntr  troi»  fim,  fait  par  les  Etats  et  les  CoWlUiwairW 
du  Roi,  au  prix  de  IU4,iio  liv.  par  on. 

(F»Sl8èf'339).  Du  47  nu  23  Janvier  4540  (4544  n.  s). 
^  MontppUier,  à  la  grand  k)ge.  —  Président  :  l'évèque 
d'Âgtie;  Commissaires  du  Roi:  l'évoque  de  Nevers,  Henri 
Boyer,  général  des  finances  do  Lanfrnedoc,  G.  Berthelot, 
maître  des  comptes.  J.  Laleraand,  J.  Cueillette.  Nicolas 
de  Masy,  gouverneur  de  Montpellier,  Fr.  Dupré,  uotaire 
!  du  Roi. 

Ida  rexpoaé  des  moUCi  dai  Impoiitioiui  da 
fUnaéa  Wt  par  l'évèqoa  d«  Narers.  —  Demanda  da 

It5,t87  liv.  iK>ur  l'aidii  et  l'ortroi.  —  Lecture  des  com- 
■tistqwfc  —  PamuniOQ  donnée  aux  Btats  da  a^asKoi- 
Vke  pour  tedter  de  leurs  alfidros.  — >  Compte  rendu  par 

J.  An  Vaulx,  procUf^ur  du  \iAyn,  dos  anairu>^  dont  il  a 
■dié  chargé  t  il  s'est  rendu  h  Lyon,  où  était  le  Roi  avec 
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le  chancelier  et  gnuid  nombre  de  présidents  et  de  oon- 
•elllers,  à  eanaa  de  eartafnes  ordonnanoes  que  ledit  sel- 

},Tieur  voulait  faire;  it  a  fait  proliiber  l'imposition  et 
rêve  que  ceux  de  Lyoa  taisaient  payer  aux  habilanls  de 
Languedoc  pour  las  marchandises  c  qn^ls  meltotent  en 

sortoicnldf!  ladila  ville;  •  il  a  olilciiu  qu'an  tMUii  >!  ■ 
peste,  les  habitants  de  Lan^edoc,  oii  la  pesta  règne  plus 
^*en  tonte  anlfe  idgten.  puissent  laaier  yrtaWamaut 

(wam  dn^bvs  tfttibiu;  Item,  anire  priviléze  CJ>nrernant 
lûA  aiTrèrements  et  aasaciatioas.  —  L«a  États  délibèrent 
que  sur  ces  deusderalan  pointa  lia  veulanl  a'en  lanlp 
aux  dispositions  du  dio-f  -  'rrirnun.  —  Remonirances  fai- 
tes par  piusieufs  lial)itarii:i  au  pays  que  les  lettres  des 
oommissions  ne  tiennent  pas  compte  de  la  plus  value  de 
l'Équivalent,  lequel  a  monté  de  73,000  k  100,000  liv.  et 
plus,  et  ne  la  ralMUIent  pas  de  la  portion  que  le  pays  de 
Languedoc  porte  de  ta  somme  universelle  mise  sur  tout 
le  royaume.  ~  JMUhéitation  que  te  dit  sera  vérilié,  pour 
y  être  pourra.  —  Nomination  de  députés  en  Cour  pour 
ol)teni,'"  provisions  sur  les  doléances,  et  notamment  sur 
le  (àit  des  éTocaUwM  et  la  plua  value  de  l'I^Talant.  — 
PrécBBUtlon  aux  États  pur  un  enriofd  de  la  Beine  d'un 
arrêt  rendu  en  f.iveurde  ladite  Dnine  par  la  Chambre  de» 
Comptes  à  Pari^.  ~-  DélibârBtka  portant  *■  d'autaat 
^e  Mcmiouru  dea  comptes  ne  vouleorent  prendre  oo- 
pnoissance  dudit  diirérond,  «ins  avoir  eu  sur  ce  le  vou- 
loir et  bon  plaisir  du  Roi,  que  ladite  sentence  avoil  esté 
noUeaieat  et  ii^ustement  donnée  et  contre  les  tbnnea  du 
droit,  et  qu'on  n'avolt  pu  obtenir  expédition  do  lettres 
d'appel,  pour  la  grand  faveur  que  la  Royne  a  en  la  cban- 
«ellerie»  on  eaaayaraaTee  leaOommiasairea du  Bol  s'il  su 
pourra  trouver  quelque  moyen  ou  expédient  de  surseoir 
l'exécution  de  ladite  sentence  jusqu'au  retour  des  dépu- 
IteqoVm  ue  propose  d^vofur  ft  la  Beyne.  ^  Bfpoîme 
des  Commissaires  qu'on  ne  pourroit  snrswiir  yans  irriter 
grandement  ladite  daiiie.  —  Délibération  que  les  procu- 
reurs du  pays  déduiroatkanulUtés  de  lanntaneedevant 
le  commissaire  chargé  de  l'exL-cuter,  et  requerront  d'être 
renvoyés  devant  la  Chambre  des  Comptes  pour  être  outs. 
—  Sur  le  rellm  dudit  commissaire  d'avoir  égard  aux 
nullités,  pour  ne  encourir  l'iadignation  et  malegrftce  de 
Indite  dame,  sera  obéi  &  resécution  de  ladite  senleiioe. 
combien  que  les  Bslatz  voient  et  cognoissent  en  Dieu  et 
leurs  cmadenoes  avoir  esté  et  eatre  liidcte  IqinsUce,  tort 
et  grief  dvident  as  pawrepalk;  tontaafciBa'nuityobéir» 
seront  «léiluitci^  les  nullités  et  torts  susdits,  etd'yceulx, 
otf  me:Hm  revera^ûkm^  appeUé  eirtm  «MlAeMifua  pansuia 
ewn  pratalaUaiiam  d^tf».  *  <—  CMpMidal  da  l'appal 
solennel  fait  devant  te  lieutenant  (lu  gouverneur  de 
Montpellier.  —  Lecture  des  doléances.  —  Lee  gens  d'é> 
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glïM  ne  consentent  point  à  l'article  touchant  la  rétorB»- 
tbm  des  abus  des  cours  spirituelles.  —  Délibération 
accnr-lant  an  Boi  les  sommes  qu'il  demande,  apm  cor- 
rection d'une  erreur  au  préjudice  du  paj  s  fêlevée  du» 
l«i  eommitisionâ.  —  Les  HOOO  livres  iirélen  lues  par  la 
BÉinA  aeroat  concbées  «a  rôle  des  frais,  sons  aucune 
«liOM  expresse,  par  telle»  perolee  :  •  k  1»  Royne,  iwelre 
aouvenilno  dame;  »  mais  on  rù|>oi;  liM  par  •■ci'it  au  com- 
missaire exécuteur  de  la  sentence  des  comptes.  —  Texte 
de  te  répmm.  —  MonUnt  des  Atua  du  pays  :  6,951  Uv. 

{F"  \iO  à  f-  .Ï0-.3).  Dn  1*  ;ir.  I«  janvier  15»  I  (15(2  n.  s.) 
— AIbi,  en  la  maison  épiscopale  appelée  la  Berbie.  —  Prw- 
•ident  :  l'évèitae  de  Vtrien.  Comnimira  du  Rot  :  l'évè- 
iHii'  (l'Al'ii,  If-'  'îfîfrri«»Hr«i  (If  ^ninl-Vallier,  île  Mirepoixet 
de  la  Vouile,  les  sieurs  Henri  Boyai',  général  des  finan- 
ce», J.  LaUeuand,  receveur  général  des  Hnances  ;  Fran- 
rois  Duiiré,  vicomte  de  Bayeulx;  «t  Nicolas  de  Uazi.gatt- 
verneur  do  Montpellier.  —  Lecture  des  lettres  mlasivaB 
du  Boi.  —  Le  [irésii lent  remercie  de  ce  que  ledit  seigneur 
a  bien  voulu  faire  savoir  l'état  de  sa  personne  et  de» 
arfairo»  de  son  royaume,  et,  pour  ce  que  leedltes leUns 
portent  civance,  a  requis  mesdits  sieurs  les  Commi.ssair«s 
de  dire  leur  créance.  —  Sommaire  de  l'exposé  des  mutiC» 
des  impositions  de  l'année  fait  par  révAqued'AUii  ;  gros- 
ses dépenses  à  faire  pour  résister  :nix  eiifr-»priscs  du 
Pape  joint  avec  les  Vénitiens,  etc.,  etc.  Demande  t»  de 
111,706  Uv.  pour  la  portion  du  Lansuedoc  de  te  somme 
de  1,300,'iOM  ln\  uiisi'?  sur  tout  le  ^ov;ll)::l^  dMnrlion 
làlte  des  îO,ÛOO  Uv.  de  Ut  recherche  et  d(*s  deniers  de  i  i:- 
«luivalenl*,  S*  de  SO,m  Uv.  ponr  toUtiment  de  certaines 
fin-tL-rcs  .  ;  Miir  I(  s  frontière»  du  Languedoc,  etc.;  S»  de 
1,000  liv.  pour  pareille  somme  délivrée  à  M'  André  Le 
B07,  secrétaire  du  Roi,  «  qui  a  esté  envoyé  ambassadeur 
devers  le  !4ouUlan  pour  le  faict  de  la  marcliantliso  Judit 
pays  de  Languedoc.  »  —  Messe  du  Saint-Esprit.  —  Rap- 
port d'un  procureur  du  pays  qu'il  a  obtenu  l  ittaciie  s 
lettres  patentes  du  Roi  concédant  au  pays  8,000  (juiataux 
de  sel,  pour  payer,  chaque  année,  à  la  RMne  la  somme  de 
4,000  liv.  au  lieu  ilu  dniit  île  htainjHf  .sur  le  ^el  iiirdl.î 
praiall  aupoiUTiuii.  —  Autre  rapport  que  la  Reine,  par 
haine  des  Btata,  araitlUtTttablir  ledit  dnnt  do  Uanqoe»- 
supprimé  depuis  six  ans,  et  l'imposition  foraine.  — 
SigniAcation  iaite  k  ce  sHjct  aux  Etats  de  la  part  de  la 
Beine  'par  m  Imlsslsr  du  grand  OonsaO.  —  Ddiéigués  en- 
voyés ati\  Cimiui-nain  s  du  Roi  pour  voir  iv  mettre  quel- 
que lionne  fin  et  pacitier  le  diO^rend  avec  la  Ruiae. 
D'afirès  ravis  de»  Commissaire»,  oa  députera  vers  ladite 
Dame  qu^l  lufl  ?ranil  pî'rsonnaga  ii  elle  agréable,  et  on 
s'humiliera  envers  elle,  et  cependant,  on  mettra  sus 
ijm  Ut.  ponr  paiûrira  te»  M,000  sptelfldas  au  oompro* 


HAUTK-GABOIIKE. 
mis  de  Nariionne  (dont  ta  Beine  avait  BXifiô  le  pidenient 

bien  qu'elle  n'eût  rîéii  cnnc«J^  nux  Kl.its),  plu.s  las 
a,000  Uv.  ordoonéee  par  la  Chambre  des  Comptes.  — 
Noiainatiott  de  l*4vdq«e  de  Viviers  et  autres  qui  imat  tm- 
Jeter  aux  pieds  de  la  Rf  inc  «  et  luy  ytjpplicr  très  hum- 
lilemeflt  avoir  re;2anl  à  leur  servitude  et  qao  son  bon 
pUdslF  seil  avoir  pttié  «t  eoaqMsaion  de  soa  pauvre  pali 
de  LangitPiliw,  qui  sernit  de.struit  sf  l'impor^ition  furalne  et 
la  blauque  avoicnt  lieu  audit  pays.  >  —  Remontrance  aux 
OoDunianires  «ne  les  SO,DM  Uv.  pour  la  réparation  des 
frontières,  et  1,000  liv.  pour  rumbassadeur  vers  le 
Soudan  étiiieul  contre  l'aimientie  cuuluiue  et  obsen'ance. 
—  On  poursuivra  l'exécution  do  l'arrêt  du  ParleiDMt 
toudiant  les  empêchements  de  bois  et  palciêret,  mises  sur 
les  rivières  de  Garonne  et  autres,  qui  empêchent  le  direct 
cours  desdites  rivières.  — Octroi  des  sommes  demandées 
par  le  Bol.  —  Montant  des  ft«is  des  JStaU  :  \o,m.  — 
Kouvelle  insUtution  des  proeareurs  du  pays  (elle  avidt 
lieu  tous  les  ans). 

(/TU  3  jfj  à  1 3S6).  9  mars  t  Si  I  (  I  »1  S  u.  s). — Le  Pujr,  au 
chapitre  de  l'église  eafliédrale.  —  Président  :  l'évéquade 
Vivii'i*s;  Commissaires  ilu  Roi  :  M.  il*)  faiut-VitlliiT,  lu 
général  et  le  tr&iorier  de  Languedoc.  —  Dem.mde  de 
M,94e  Hv.  pour  la  portion  do  Langnedoe  d'une  wud» 
300,000  liv.  mise  sur  tout  le  royaume.  —  Messe  du 
Saint-Ksprit.  —  Vu  les  grands  et  urgens  aflairœ  du 
Roi,  les  Bstals  d'un  commun  advis  oeiroiant  UUnde- 
ment  la'îitp  rnw.  —  Mfititanl  des  frais  :  476  liv. 

(F"  5i6  a  j,yS}.  a  juillet  1312.  —  Montpellier,  à  la 
grand  loge.  —  Président  :  Michel  Brii-onnet,  vicaire- 
général  de  Narbonne.  Commissaires  du  lioi  :  l'évéque 
d'Albi,  M.  de  Tournon,  Jean  Laleœand,  Nicolas  de  Mazi, 
gouverneur  de  Montpellier.  —  Demande  de  29,000  lir. 
pour  la  portion  du  Languedoc  d'une  crue  de  300,000  Uv. 
mise  sur  tout  le  rojaume.  —  Uesse  du  8itet'BÉ(Mril  dans 
l'église  Notre-Dame  des  ToUos.  —  Octroi  de  ta  CHM.'^' 
Montant  des  frais  :  45t  Uv. 

(P>9g0  4f'3»».DtiS5aQ  30  octobre  4S1S.  — Nar- 
biMiiii',  d'abord  dans  la  maison  dcrarLhLvè<]ue,  iniisdan» 
la  maison  commune.  — Président  :  l'évéque  d'Agde.  Com- 
mlssairBs  du  Boi,  le  cardinal  aidwvdqM  doNarfaonna  «t- 
dei>a«nt-Va<o,rév<'  qiie  'i'Atbi,  le.s  seigneurs  de  Mircpoixet 
de  Crusaol,  Henri  Royer,  G.  de  la  Vernade,  J.  Lalemaad,i 
P^.  Oupré,  Kicotasda  Vaals.  —  Lecture  dm  lettres  nds- 
^jv(»s,  —  f?nmmnire  dp  r<»sposé  fîps  motifs  rffi.<;  imposi- 
tions de  l'anii«*3  l'ait  par  le  c^irdinal  ;  grand  et  c:mincnt 
péril  du  royaume  a  cause  de  la  descente  des  Anglais  en 
Guyenne,  étnotion  des  Suisses  et  princes  à  l'incitation  du 
Paite,  etc.,  etc.  —  Demande  de  S3i,370Uv.,  portion  cun* 
tingents  dtt  Langnodoedo  I,5W,ùMI1t.  dTaidaat  octroi, - 
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«l  de  l,IH>0,OM  Ut.  de  crue  mises  sur  tout  le  royaume. 

—  Leetmre  descoamlKiiOiu.  —  DUHrand  pour  la  prt> 

séanrc  entre  l'envoyé  da  vicomte  (îo  Po!}î:nnc  c-t  cetni  de 
M.  de  Mirepoix.  —  Les  procureurs  du  paj's  font  savoir 
ft/Oê  Mt  obUnv  l'anngistremeat  des  lettres  patentes 

concernant  la  chasse  et  la  porhe  ;  ifonn,  la  réparation  dM 
poots,  ports  et  passages.  —  Poursuite  ordounée  contre 
WM  BarowM*  (d'Aiiiioni^)  anobli  depuis  «a  an,  qui  ne 
rc.nt  plus  payer  la  taxe  des  biens  ruraux.  —  Rajtport  (îns 
ambassadeurs  envoyés  vers  la  lieine;  ils  ont  obtenu,  let- 
tres d'abolition  de  la  blanque  et  de  l'imposition  Toraine, 
vérifiées  en  la  chambre  des  comptes  et  munies  de  l'atta- 
che des  généraux,  moyennant  radftcatSon  par  les  Etats 
dSi  arUdM  d'un  contrat  qu'ils  ont  passé  avec  ladite 
dMM^  piyment  de  30,ooo  liv.  stipulées  audit  contrat, 
payaMee  en  S  ans,  plus  8,000  lir.  chaque  année  pendant 
la  vis  lie  1  1  Reine,  et  pour  représenter  le  droit  de  blan- 
que  4,000  liv.,  aussi  par  an.  —  Texte  de  la  ratUlcalion. 

—  Avertisaeinents donnés  par  les  proenrmindu  pays; 
4»  que  M.  il'j  la  Veriindo  rivnit  corimiissii jii  ile  i'é<hiire  >'i 
bleu  petit  nombre  l'excessif  nombre  des  notaires  et  d'en 
fUi«olBoes  flmnds.  nn^ennant  4tt«  les  notaires  de  la 

relenuo  payeraiont  un  marc  li'or,  avaiif  même  J'avoirles 
lettres  du  Uoi,  *  qui  seroit  une  merveilleuse  foule  |iour 
le  ps^i.  »  fi»  que  eoatre  les  privil^  da  psjs,  les  An- 
datairesqni  n'ont  pas  25  liv.  iîh  rente  ont  été  contraints 
par  les  sénéchaux  d'aller  à  la  montre  da  ban  et  arrière- 
ban,  et  poor  Mile  cause^  sapporiar  tiraods  Ihils  et 
dépens.  —  Sur  les  repr^sentatlnns  fiiites  a  ce  sujet  ['ai-  l.w 
Ktats,  tes  Commissaires  du  tioi  n^poiident  qu'il»  y  pour- 
voiront ce  que  de  raison.  On  se  pniciirei'*  k  la  CÂiaai' 
bre  des  compte.';  à  Paris  «n  extrait  de  leitre-»  d'abolition 
de  l'imposiliou  Ibraineoctroyéesparlefeu  roi  Louis  (XI), 
lequel  extrait  sera  nia  à  la  caisse  da  Trésor  du  pajs  à 
Montpellier,  avec  le*  antres  lettres  obtenues  de  présent 
du  Roi,  «  alln  qn'ii  i'aTSoir  s!  le  Roi  ou  les  Reint^  qtiiirel- 
loient  ou  demandoient  ladite  imp<»ition  foraine,  le  pays 
paisse  fliirs  apparoir  de  ses  droits.  »  —  On  s'opposera  ii 
r«i<enaon  des  Mtree  eoneemant  les  notaires,  comme 
contr:ùr.»  aux  libertés  et  privilèges  du  pays,  et  pouvant 
Itticanserde  grands  inoonréoieals  et  maux  Innaméra- 
Mes.  —Bail  mx  endiArw  de  lafermede  l'équiTalentan 
prix  de  I  I:i,;î25  liv.  —  Octroi  dta  sommes  demandées 
par  le  Roi.  —  Bail  il  femie  des  8,000  qoinlaax  de  sel 
dOMnée  an  pays  par  le  Bol. — If  onlant  des  frais  dn  pars  : 
47,300  Ut.  —  Nominrition  <!e^  '  omarissilres  départitenra 
des  deniers  de  l'octroi  et  des  frais. 

(f>  sa»  d  f  M4).  Da  «•  an  »  aofti  IMt.  —  Le  Pny.  en 
la  salle  basse  du  Cliapitre  Pn'-siJent  :  In  vie.aire  prénéral 
du  Puy,  à  défaut  de  prélats.  Coraniissaires  du  Uoi  :  le  vi- 
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comte  de  Poli(^ac,  le  s^neur  de  la  Voulte,  M"  J.  La- 
leoiaod  etFrsjiQaie  Dopré.  —  Demande  de  SSJBM  livrae 

pour  la  poHion  du  Languedoc  'l'tine  crue  d>î  100,000  tiv. 
mi.se  sur  tout  le  royaume,  à  cau^e  des  insupportable» 
ddpeneesqne  le  Bol  est  contraint  de  fidre  pour  la  défens» 

t1o  sondit  royaume.  —  Octroi  do  la  crue.  —  Xolificalîon 
aux  États  de  lettres  patentes  du  Roi  pour  (aire  c^Jier  la 
pillerie  des  gens  de  gucire  et  pour  les  fbire  punir, 
€  adressans  à  trois  prévosls  des  mankhaux  par  ledit 
seigneur  ordonnés  audit  puTs,  en  chacune  séaécbausst^e.  » 
—  Présentation  amx  lîtats  de  lettres  missives  de  Mi'  da 
Bourbon  leur  annonçant  que  le  Roi  l'a  nommé  aoo  liea- 
tenant  général  et  gouverneur  de  Languedoc. 

Cl  mit.  (>«|ihlmi}     IbAII*,  SU  InlDIili,  ftfltit, 

1S18-IR34.  —  Procès- verbaux  des  séances  et  déli- 
bérations des  gens  des  trois  États  dn  pàys  de  Laoguedoc» 
assemblés  par  mandement  da  Boi,  et  en  prdsenoe  de» 
Coramissaire.s  dudit  seigneur. 

(/^«df'/9).Dul6auS0  novembre  1  ël  3.  —  &'imes,  dan» 
ta  malaon  de  l'évtqne,  pnis,  dans  la  maison  oonsnlalre. 

Président  :  l'évèque  de  Viviers.  Connuissaires  du  rui  ;  Iir 
cardinal  de  Narbunne,  l'archevêque  d'Aix,  lieutenant  du 
dne  de  Bourbon,  gouverneur  de  Laagaedoe;  le  eeignenr 
de  Tonrnon,  M"  .Ti\an  Nyenllas,  premier  président  des 
comptes  à  Paris;  Jean  Lalemand,  trésorier  et  receveur 
général  en  Languedoo;  Jaan  Cneillette,  otmtrftlenr;  An- 
toine Tallier,  receveur  do  Mnntferrand  —  Lecture  des 
lettres  missives  du  Roi  aux  ÉtuLs  —  Remerciement  du 
président,  qui  requiert  les  commissaires  de  dire  leoT 
créance.  —  Sommaire  de  l'exposé  Je?  motifs  d^s  impo- 
sitions de  l'année  fait  par  le  cardiau!  ùe  Nariiotine  :  des- 
cente des  Anglais  en  Picanlie,  hostilité  de  l'empereur  eC 
des  Souysses,  etc.  —  Demande,  à  titre  d'aide,  octroi  et 
crue,  pour  cette  ibis  seulement  et  sans  con.séqueace, 
de  SM,387  livres  16  SOus  8  deniers,  qui  est  la  portion  du 
Languedoc  de  la  somme  de  3,300,000  livres  imposées  snr 
tout  le  royaume,  payables  en  quatre  termes,  h  partir  da 
1"  décembre.  —  Le  président  répond  que  les  États  ver» 
ront  les  oommiasioaa  et  y  répondront,  et  demande  pour 
eux  lioeoce  de  sfassenblor,  ce  que  les  Oomraissaires  lof 
accordent.  (Tout  ceci  cs^t  de  formule.)  —  Messe  du  Saint- 
li^rit.  —  Las  procureurs  du  pays  proposent  :  qu'on  for- 
tifle  oontra  te  roi  d^spagne  hs  villes  de  CarcassonnOr 

Xarboiiiie,  ett;.;  qu'nu  niainfienne  la  prohibition  de  la 

traite  des  blés;  qu'on  pourvoie  aux  maux  innumérabies 
censés  par  les  piévdts  des  mardehaax  nouvellement  éta> 

bits  pour  réprimer  les  pitteries  dos  gens  d'armes  ;  qu'on 
invite  le  général  des  finances  de  Languedoc  à  rapporter 
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u  Boi  lA  aomBMlre  apprtee  qatl  a  blto  d«e  iammimm 

résultant  iiour  In  pnys  p(  fnnr  royaume  «  de  la  dis- 
•continuatioa  du  nuvigaige  du  Levant,  a  cautiu  Ut;  l'espi- 
■cerie  de  CRlIcnt;  t  qii'on  pourvoie  k  la  ruarniture  des 
-Tictuaillas  anx  gens  d'armes  antrement  que  n'a  été  fait 
jusqu'ici;  qtt'on  fasse  contribuer  dans  une  certaine  me- 
sure aux  deniers  du  Roi  les  écolit^rs  et  autres  supputa 
des  Uoiveraités.  —  Bapports  loucbant  l«s  proods  du  pt^ra 
pendants  au  Partoment.  '-Bon  fiUt  par  le*  ICtata  àlli^  de 
Bourbon  de  ICunn  livres,  pour  son  joyeux  avènement  à 
l'oAloe  de  gouverneur  du  pays,  et  de  3,000  livres  à  Ua- 
4ame  de  BourboD.  —  On  demandera  au  Roi  que  les  pré» 
Ti'ts  3  lient  gens  de  bien,  idmi  hiuii  iKCtî&saire  de  les 
avoir  pour  punir  sommairement  les  vagabonds  et  mal- 
fidteurs;  —  Amm,  que  les  frais  de  fortUleation  des  ttoo- 
tières  soient  nii^  sur  ]>'  Llor  lîii  royaume.  —  l'roiïiliilinn 
4ls  la  traite  des  blés,  permission  d'exporter  les  vins.  — 
Des  déUgujs  des  £tiùa  eoT^fiée  aux  Commissaires  dn 
Boi  rapporfetît  rjn'iW  n'ont  pu  faire  rt>culflp  les  termes 
4e  paiement  des  impositions.  —  Protestations  de  MM.  de 
la  Voulta  et  d«  Moatcalm  au  siyet  de  la  beroosle  de 
Valverl.  —  Il  sera  procédé  contre  les  habitants  de  Tou- 
louse qui  prétendent  s'exempter  du  droit  J  Equivalent. 

—  Lecture  et  approbation  des  articles  de  doléance».  — 
les  eontttto  du  pays  reelierebenmt  tous  les  documents 
propres  k  avérer  qu'il  n'est  pas  tenu  compte  au  jtays  de 
la  plus-value  de  l'Équivalent.  —  Charge  donnée  ii  M.  de 
Tournou  de  porter  à  W  de  Bourbou  le  don  des  États,  et 
4t»  le  requérir  de  s'employer  envers  le  B»î  k  teire  pour- 
voir aux  doléimces.  —  Octroi  diîs  sr-niiiics  liemandées 
par  le  Soi,  avec  cette  réserve  que  la  crue  sera  payée  en 
quatre  ternes  et  non  en  deux,  vn  la  pauvreté  du  pays. 

—  I^s  Cf  ininissairps  •in  lîoi  rejettent  cette  clause,  la 
crue  sera  levée  d'autorité  en  deux  lermas,  comme  elle 
est  demaodte.  —  Las  États  persialant  dans  leur  dâiU- 
raiion ,  puis  oUent  aux  reptisenfatioiia  des  Oommie- 
.saires. 

{P*  2/ d/^  37).  Du  2  au  6  octobre  451  i.— Bé&ani,  k  la 
-maison  de  l'évèque,  puis  au  couvent  des  Jacobins.  Pré- 
sident :  l'évèque  de  Vi\icrs.  Commissaires  du  Roi  :  le 
cardinal  de  KarboUU»  M.  de  Tournon,  lieutenant  de 
Me  de  Bourbon,  gonverueur;  Jean  Lalemand,  Nicolas 
■de  Masfs,  gonverneor  de  SliHttpellier,  Ant  Tailler.  — 
Sommaire  de  l'exposé  des  motifs  des  impositions  de 
l'année  Mt  par  le  cardinal  de  îi'arbonne  :  latufueoets, 
jdbanols,  etc.  k  soudoyer,  dépenses  k  fiiire  pour  résister 
aux  entri.'|irisf;.s  lie  reiuperour,  d'-s  rois  d'Aragon  et 
4'Anglelcrre  et  de  eaux  de  la  nation  de  Souiaae»  etc. 
i)emande  de  39,888  livres  i  sous  4  dpatera,  pour  la  por- 
tion -lu  Laqgoedoo  d'âne  orne  de  100,000  livre*  mise  nir 


tout  la  royaame,  payable  pwwpleMaatt  et  i».WjHê,. 

livres  i  sous  6  deniers,  ]>uur  la  quote-part  dudit  pays  de 
l'aide  et  octroi,  qui  montent  en  total  lu  2,tM,O0O  livres;  . 
les  imx  prenlers  tiera  de  ladite  aonuie  payablea  m 
(liîoenibre  et  mars,  l'autre  tiers  en  juin  et  septembre.  — 
Lva  procureur»  du  pays  Joiit  savoir  :  qu'ils  ont  obtenu 
l'abolition  de  la  taxe  sur  les  aluua  étnatmi;  «oa  «SM 
de  Bordeaux  ont  voulu  de  Bouveau  mrttre  na  IrO»  m 
droit  d'un  écu  par  tonneau  sur  les  vins  de  Lai«aedoe 
qui  se  portent  à  Bordeaux  ;  la  grande  faute  des  blés  au 
pays;  la  négUneace  des  prévôts  kpoolr  les  pillards  ai 
maUkiteurs;  l'IntérU  du  pays  k  intenOre  la  sortie  dee 
laines.  —  Accord  touchant  la  prôséancp  enln?  le»  en- 
voyés de  MM.  de  PoUgoac  et  de  Mirepoix.  —  Motitlca» 
tioB  de  lettres  de  Charles  de  Bouf^,  gMverMur,  d«p 
t.'ris  .le  Punu  -le-Monlal,  nommant  le  seigneur  Jusl  <1a 
Tonrnou,  son  Ueutenantrgéoérai  en  Languedoc.  —  Ou 
ftgpa  doUanoe  pour  que  la  ta»  Mise  k  Bordaaax  rar  laa 
vins  suit  iiboîie.  —  Pr.  .hibilion  de  la  traite  'les  bî.5s.  — 
L'ancienne  coutume  et  liberté  de  vendre  les  laines  aux 
marchands  étrengers  sera  malahuioa,  comme  tràentile 
ni  profitable  ii  la  chose  puhlitiue.  —  On  ilnmandera  att 
Tarlement  et  au  gouverneur  de  punir  les  abus  des  prè> 
vùts.  —  On  suppliera  les  Commisealrea  du  Roi  de  flaira. 
continuer  les  réparations  eommswoées  aaxAreatières.  — 
Requêtes  du  prévôt  et  des  habitants  de  OamaseonBe, 
contre  Arquier,  procureur  du  pays,  présentées  aux  États 
de  la  parldet  Ciommissalrse  du  Boi.  —  Dire  d'Arquier 
qu'il  se  soumet  au  Jugement  des  ÊUU  pour? n  que  Isa 
requêtes  soient  signées  et  avou^e.s  —  Députés  envoyés 
aux  Oommissairee  du  Bot  pour  leur  déclarer  que  s'ils 
procédaient  oontrs  Arquier,  ils  violeniieut  Isa  prlvilégaa 
(lu  pays  t  ce  que  ne  voulant. souûrir,  les  Estais  ne  tiro- 
roient  plus  outre  au  falct  de  leur  assemblée.  •  —  B4- 
powe  des  Commisaaim  qu'ils  lakaent  l'adhire  k  la  dé- 
cisiun  cte4  Ktats    —  Promesse  de  «,000  livres  à  qui 
prouvera  que  la  plus-value  de  la  ferme  de  l'iwiuivaleut 
n'est  pas  rabattue  an  paya.  —  La  ré|iamtkiB  des  ponts» 
ports  et  psu^sa^^os  sera  poursuivie  contre  ceux  qui  en  ont 
la  diiii'yu,  uui  dijpeiis  des  dioctises  où  aerotit  .silués  les 
pouls,  etc.  à  réparer.  —  A  l'avenir,  ceux  qui  assisteront 
aux  États  jureront  de  garder  le  secret  des  délibératioM» 
et  si  quelqu'un  en  révèle  aucune  chose,  sera  prononcé 
iniàme  et  parjure,  et  privé  perpétuellement  de  se  trouver 
ii  l'assemblée.  —  Considéré  Isa  grande  etjorgeos  ailairaa 
du  Roi,  l^  tMa  lui  octroyant  Ubéralement,  avee  las 
ré^iTvi.-s  ii'u>:i;,'e,  les  sommes  par  lui  requises,  payables 
aux  termes  contenus  dans  les  «pmmisaioQs.  —  DéCtaaa 
aax  pioaHrawe  du  payade  MraaiHMni  vefaiaMi  Gow 
ni  aillaar^  flt.da.iMMmraivrB  a«0ni praeitakM  obaia* 
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^jHiHMÉo  d«  États,  et  pareillement,  de  Tenir  à  l'sssem- 
HM  «ans  mvoir^té  maiuMs,  sotis  peioft  il»  prtTition  do 

kmn  oflloes  :  ils  devront  se  borner  à  envoyer  leurs  m^- 
noiiee  et  instmclioDS  par  lea  console  des  villes  où  Ils 
Mraat.  — Nenvelle  fnstttdtloii  des  proenrears  àa  ptqw. 
—  NotniiKition  ilp  fiu.ilrc  «It'jmti's  âc.  cTiaqui-  s'-nechaiiss^fi 
pour  départir  sur  les  diocèses  les  sommes  octrojées. 

ff»Mé  CM).  Du  l^tvffjniii  1M». <-  Annoiujr,  «n 
rn  ivpn*  (les  Cordpifçrs  Pr^stflflnf  :  l'évèque  de  Viviers. 
CommiMaires  da  Soi  :  l'archevêque  d'Âix,  GoUlaorne 
Bri«e«Mt,  évéqoe  d»  IHiim;  le  sdenaar  da  ta  Yovlle^ 
Henri  Borcr,  jr^n^ral  (les  finances  :  Jean  Lalomanfî,  — De- 
mande de  59,833  II  vre$«  4  son,  6  deniers,  pour  la  portion 
êti  taignadoe  d'une  cme  de  €ia,QM  Unes  ndie  nir  loat 
le  royaume,  ladite  somme  payable  1p  Jour  même.  —  Léo 
tnre  de  lettres  missives  de  M.  de  Toornon  annonçant  le 
passage  de  gens  d'armes  en  Langnedoe,  et  invitant  les 
Ktats  à  leur  fournir  tÎM  rivros  et  h  pourvoir  h  la  police 
nécessaire.  —  On  écrira  ù  M.  de  Tournon  «  de  pourvoir 
andlt  paMage,  k  ta  moindre  Ibnlle  dn  paye  qne  f^ire  se 
pourra,  ■  le  psjrs  s'engafeant  a  pa^er  anx  marchands  ce 
que  lea  gens  d'armes  ne  paieront.  —  Les  procureurs  dn 
paifl,  envoyés  on  Ckmr  par  les  États  des  sénéchaussées 
poor  fiiire  l'obdiaaance  an  roi  François,  font  savoir  : 
qolb  ont  tMtm  oraflrmBtion  gjaâi^des  privilèges  dn 
pays;  t(nn,  sursis  h  la  levée  du  droit  des  flrancs-flefs 
diwné  par  le  Boi  au  bâtard  de  SaYoie;  fUt  oppoeitioa  an 
vSMUissenient  de  la  Manque  sur  laipielle  on  vonlait  asst- 

Riifr  lo  ilouairi!  iL'"  In  roin.'  M.iric  (l'An^'Ioffrr.v  —  Oti 
fera  apparoir  au  Chancelier  d'un  arrêt  dn  Parlement  de 
■9Md«nfle  dn  f8  déeemlwe  UM,  en  Teiin  duquel  le  pays 

Jlt;  sei'aiî  t'Tiu  ilo  |):iy*>r  li'Silil.s  rrrun  s-fifr-;  et  mniveaux 

acquêts  que  depuis  deux  ans  en  ça,  et  l'on  recherchera 
'dans  lea  dloeèsee  tons  documens  servane  h  la  nratiire; 

—  Urm.  lin  l'abolition  de  la  blamiue.  — On  fera  sceller 
les  lettres  de  confirmation  des  privilèges  du  pays.  — 
aetroidetaerae.— HontontdesftniBdeaïEbilsiTSI  Ht. 

(F"  îç  li  (îîi.  Du  «9  août  au  8  septembre  1515.  —  Lo 
Pny,  salle  haulo  de  l'évèché,  environ  l'heure  de  prime. 
Président  :  l'évèque  deVMen;  CommiH^wdn  Bol  : 
l'archevêque  d'Âix,  le  vlcomto  de  PAlî;rnac,  le  seigneur 
de  la  Voulte,  Jean  Lalemand,  Jean  Cui;il[ette.  —  Som- 
iMire  de  l'exposé  des  moti&  des  impositions  de  l'anodé* 
arriéré  des  finances,  traité  de  paix  avec  rAn?l«li»rre, 
mariage  de  Madame  Renée  avec  l'archliluc,  entretien  »le 
1%nnée  i)*"<tinfji?  i>  rf-couvrer  le  duché  do  Milan  et  la  sei- 
'fneniie  de  Gènes,  etc.  —  Demande  de  !î89,188  liv.  8  sols, 
•dealers,  poni'la  poHIon  du  Languedoc  de  la  somme  de 
'^00,000  llv.  Tnise  sur  tout  le  royaume,  payables  en  par- 
4to  en  «epteobre  et  en  décembre.  —  Séance  donnée  à 
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rassemblée  an  aienr de  La  Boe,  protoootaire  apmtoUqoe^ 
chargé  dlreelement  par  Hr  de  Bourbon  de  le  représenter 

aux  Etats  comme  luiron  de  Mercœur,  par  préférence  au 
sieur  Jaw  Ainargis,  qui  n'avait  qu'une  procuration  du 
conseil  dudit  seigneur  do  Bonrbon,  datée  de  Moulins.  — 
A]i[ii'l  fit  |>restationde  sermenldesseipnfiurs  ilas  ÏCtuts.  — 
Les  procureurs  du  pays  font  savoir  :  que  le  Boi  a  pris  à- 
sa  charge  ko  7,0«0  Uv.  du  douaire  de  ta  Beine  Harifr 
qu'dn  voulait  tirer  Ju  rétablissement  de  la  Manque  et  da 
l'imposition  foraine;  que  le  Chancelier  ne  consent  à  scel- 
ler ta  oonAnnallon  des  prlTHéges  ^ne  ai  l'on  anpprime' 
ces  mots  :  «  que  les  porteurs  d'évocations  (au  Grand  Con- 
seil) soient  arrêtés  et  emprisonnés  •  ;  qu'ils  onl  liait  oppo- 
sition !•  k  l'érecUon  en  tous  les  siégea  de  Jnstioe  dn 
royaump,  d'offlres  d'enquêteurs  et  d'examinateurs  pottr 
1'iu.struclioii  dus  procès,  2"  à  l'érection  d'oUlccs  de  «  con- 
trôleurs de  remploi  des  deniers,  dooe  et  firandiises  com- 
mis par  les  prédécesseurs  roys  pour  les  réparations  de 
cert^nes  villes  »;  S- qu'on  voulait  introduire  tdenebatre 
plus  doresenavant  nionoyes  en  Languedoc.  >  —  On  satis- 
fera  le  CbanosUer  sur  l'arUcle  dee  évocations.  —  Erreurs 
dans  tes  coinmissionB  de  46,fi7S  Ht.  au  préjudicedu  pays 
signalée  aux  Etats  par  les  sieurs  Lalemand  et  Cueillette, 
Commissaires  du  Boi,  qui  promettent  de  foire  refaire 
lesdites  eomnissiona.  —  ProblUtlon  de  tatraite  des  blés. 
—  Oii  ohliijerales  nouveaux  fermiers  de  l'Équivalent 
fournir  aux  diocèses  bonnes  et  sufHsantes  «gaulions.  — 
Pour  le  aonlagement  dn  peuple,  on  décide  que  jusqu'à 
iTix  livres,  le  poisson  d'eau  Jouci-  no  |iai<  r.i  juis  ]e  di-oit 
d'Équivalent.  —  On  fera  diligences  pour  obtenir  sursis 
Jusqu'au  retour  du  Roi,  k  ta  levée  des  llrancs-lleft,  créa- 
lion  de  nouvtMux  oHîr'e^,  ■  abbateninit  >  lîes  monnaies  ; 
des  députés  seront  envoyés  il  cette  An  ù  madame  la 
Régente;  —  Bail  aux  ench&ree  pour  trois  ans  de  ta  ferme 
de  l'Équivalent,  au  prix  dn  1  tO,n?:j  liv.  par  an.  —  Après 
plusieurs  altercations,  on  décide  que  la  dépense  des  vivres 
ibumis  anx  gens  d'armes  qni  ont  passé  en  Langnedoe, 
cette  année,  sera  mise  et  couchée  par  diocèses.  —  L'oc- 
troi se  fera  en  quatre  termes  et  non  aux  termes  fixés  par 
lea  commissions,  «  pour  la  paouvretté  qnl  sat  te  préssot 
pay.  i      I.cs  habitants  de  Toulonse  rofusant  de 
payer  l'Éiiuivakii'.,  uu  femier  da  ce  droit  qui  plaidait 
contre  eux  au  Grand  Conseil,  s'engage^  ne  pas  transiger 
avec  les  Cajtitouls,  sans  le  consentement  exprés  de» 
Etats,  «  pour  ce  qu'il  s'atrist  do  perpétuité  et  consé- 
quence ».  —  A-comple  payé  à  îl«  Artaud  Fonlume, 
not;iire  de  Mende,  pour  les  frais  du  procès  contre  les- 
habitants  do  bas  pays  d'.\uTergne,  k  causede  Prades.  — 
Octroi.  —  Lecture  et  approbaUon  des  doléances.  —  On 
décide  que  les  chasseurs  ne  paieront  aucun  droit  d'Équ^ 


Digitized  by  Google 


IS  âBGHIVES  DE  LA. 

Talant  pour  la  venaison  qu'lla  auront  prise  et  qu'ils  vou- 
-dront  vendra.    Uontant  dca  frais  dea  £lal«  :  6,ft96  Ut. 

1}  sols. 

(F*SS  à  71  .  Du  ï  au  t  mai  l'ilC.  —  1/6  Puy,  salle 
"basse  «lu  chapitre  Kolre-Dame.  Présent  :  Plerra  R^jr- 
noarJ,  vicaire  général  <l«  Narbonns;  Gomnilanires  dn 
Roi  :  l'archevêque  d'Aix,  le  vicnmle  de  Pi)lignac,  Henri 
Boy«r,  général  des  finance».  —  Demanda  de  59,833  liv. 
t  aol,  3  denlen,  ponr  la  portion  dn  Languedoc  d'une  cm« 
de  600,000  liv.  sur  tout  le  iMyaume.  —  Cnuipliï- 
rendtt  des  procuroui^  du  pays  :  les  lellres  de  cooflrma- 
tion  des  priTiléges  dn  pays  ont  été  aceliées  ;  la  séiiédimis» 
S'-e  lie  Tî'':itii'air'.'  :i  r.  .iH[ir'-,i'  nvoc  li>  lîoi  au  .«ujet 
francs-fiers  moyennant  lO.CfiO  liv.;  le  Rot  a  remis  au 
'VnrieBMnt  la  connaissance  d«  l'aOUra  des  enqndtenr*  el 
contrôleurs;  il  serait  bon  de  faire  nouvelle  doléance  pour 
que  les  marchands  étrangers  soient  contraints  à  prendre 
mardiandisea  du  pay»  ■  en  troqnerie  de  knr  espioerie 
—  Lç5  ppTi";  rli-x;  Kfnts  In  >î*^n'*rhai!ss^e  cîr  B<>auc.iire  se 
réunis.'îaiil  à  \im%  ajircd  quo  k»s  Klats  eurent  r^lilié  la 
'«ompoailion  <le$  rrancs-fiers,  décident  que  pour  éviter  les 
MUmes,  recherches  el  grandes  dépenses  qu'il  conirlea- 
4nit  fUr«  pour  l'également  dea  16,600  Ut.  sur  les  six 
'diocèses  de  ladite  sénéchaussée,  on  répartira  cette  somme 
également  aar  chacun  d'«u.v,  et  que  l'ùnpoeition  s'en 
'ftrapar  les  consuls  et  dioc^ains,  par  devant  un  muf^- 
■frat  rojal,  !'<''v '"'irii'  ■lu  ^liciC'M:  jirr',-.'"-iii  ou  (îùuuuit  ap- 
'jffllé.  —  fiéunion  des  gens  des  deux  séuédiaussée»  de 
TottlonM  et  de  Carcnssonne  pour  aviser  svr  cette  afllure 
des  francs-ni  r-  .  Ils  envoient  des  délégués  au  général  des 
finances  pour  obtenir  sursis  jusqu'aux  prochains  Etals, 
«  v«u  qu'en  la  présente  assenbléa  n'a  anienngs  gens 
d'esg'i'-f  iii'  tidlil'  s.  •  —  (Il  trni.  —  Montant  deij  frais  des 
Étals  :  7i4  liv.  —  On  suppliera  le  iioi  d'écrire  an  Pape 
'  afin  qu'il  répiinu  les  abas  que  les  écoliers  font,  sons  om' 
bre  de  leurs  privilép  -s 

(f»  75  àf"  93;.  Du  17  au  2  i  octobre  iâif..  —  Aiikn»a.s, 
salle  haute  du  château,  heure  de  prime,  puis,  couvent  des 
■•Cordeliers.  Président:  l'évèque  de  Viviers;  Commi'^'îaire'? 
du  Uoi  :  MM.  Just  de  Tournoii,  lieutenant  générai  du 
connétable  de  Bourbon,  de  la  Vou!l«>,  de  Montlonr,  Henri 
Bojrer,  J.  Lalemand,  Nicolas  de  M«2i«,  gouvemiur  de 
Montpellier.  —  Sommaire  de  l'exposé  des  motifli  des  im- 
positions de  l'année  :  enlreprises  de  l'empereur  el  d'une 
partie  des  cantons  des  ligues,  etc.,  etc.  —  Demande  de 
M$,tt3  liv.  8  sols,  8  deniers,  pour  la  portion  du  Langue- 
doc de  la  somme  de  3,!)00,OiiO  liv.  mise  sur  i>iul 
royaume,  dont  une  partie  payable  dès  le  hâ  octobre, 
plus,  de  li46S  llv.  pour  ta  paiement  des  prévôts  «t  do 
Imn  arAars.  —  DUTérend  pour  la  préséance  entre  les 
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envoyés  du  vicomte  do  Polignae,  Ai  baroo  dn  MÉmsitr 

et  du  baron  de  Culvisson.  —  On  potipstiivr»  riiiliter  et 
rigide  que  la  permission,  obUnuc  les  tiieurs  do  Mas- 
se beau  et  de  Montpesat-Carbon,  d'introduire  dans  la 
royaume  cent  vingt-cinq  charges  do  draps  de  Perpignan 
ne  sorte  son  effet,  et  on  suiiplîcni  le  Iioi  de  n'oclrojer 
plus  semblables  permissions,  contre  les  ))rivilég«a 
jftiy».  —  On  essaiera,  avec  in  bonne  aide  du  ssignenr 
connétable  de  Bonrbon,  de  (Un  abolir  les  oOlees  d'ea- 
qui'k'UM  nouvelli'inL'ut  érigés,  et  de  faire  confirmer 
l'exemption  du  marc  d'argent  des  notaires,  obtenue  jadis 
dn  Roi  PhiUppe-le>Bél.  —  On  se  pourvoira  au  grand 
CcnsiMl  piîur  faire  l'isscf  rLirtvt  du  Parlement  de  Tou- 
louse, qui  défend  ii  tous,  mariés  ou  non  mariés,  d'ailerà 
la  taverne,  •  qni  «st  k  la  diminvtlon  et  anidebilaUoo  éa 
droit  d'Équivalent.  —  La  somme  demandé.'  pour  les  pré- 
vôts lie  sera  octroyée,  attendu  que  pour  le  pré-senl  ils  no 
«Mit  point  utiles  ni  nécessaires  au  pays.  —  A  in  demanda 
de  M.  de  To^nr^n,  les  Étals  accordent  rut  ronnélable 
Gouverneur  uu  liuii  de  i.'i,000  liv.  payable  en  Iruib  ans, 
attendu  sa  l>onne  volonté  ijour  le  i>ays  «t  lasgrandsdom- 
maffes  qu'il  a  soufferts  pour  la  conservation  du 
royaume.  —  Lecture  des  doléances.  —  Oclroi  des  som- 
mes demandées  par  le  iioi.  —  Montant  das  frais  des 
EtaU  :  7,332  liv.  iO  sols,  3  denien.  Copie  d'un  éUt 
présenté  h  FassemUée  jtar  le  général  de  Lan^edoeponr 
faire  voir  qu'on  a  rabattu,  celte  année,  sur  l  ai'lu  t-t  oc- 
troi, la  plus-value  de  l'Kipiivalent.  —  NomiuoUon  de 
députés  pour  romontrer  an  Roi  les  doléances  dn  pays.  — 
On  fera  iuriiruialiiîn  i!aus  ch.uiuc  ilîdcési'  .:îes  excès  com- 
mis poi'  les  gcus  d'armes,  et  on  en  donnera  avis  aux  dé- 
putés en  Cour. 

(/•■••  9i  à  f- ItO).  Du  21  au  Î5  août  lol7.  —  Petit  Paint- 
Esprit  en  la  salle  bas^ie  ;de  l'hùpilalj  joignant  audit 
ponl.  Président  :  le  vicaire-général  dellarbonne;  Oom- 
missaires  du  Itoi  :  l'archevêque  d'Aix,  les  seigneurs  de 
la  VouUe  et  de  Malbcc,  chambellans  du  Roi,  Henri  Boyer 
de  la  Chapelle,  génér.d  des  finance»,  J.  Cueillette,  Nico- 
las de  M<-tzi$.  —  Sommaire  de  i'exposé  des  motifs  des 
impositions  de  Tannée  :  entretien  de  l'armée  an-dclii  des 
monts,  c  1111  iusiiiri  lie  la  [<aix  (deNoyonj,  etc.  —  Demande 
de  !t4?,<i3  iiv.  8  soU,  8  deniers,  pour  la  portion  da  Lan» 
gnerloede  la  somme  de  2,900,000  liv.  mise  sur  tout  la 
royaume,  ii  titre  de  crue,  d'aide  et  d'octroi;  partto  dO 
ladite  contribntion  payable  en  septembre.  —  Diflirend 
pour  ta  préséance  entre  M.  de  Grussol,  vicomte  d'Usés, 

M.  (l'Aiiiiiii-r,  bari>:i  i!c  (iêvauilaii.  — On  ■'(Uilitaicra 
le  procès  fait,  au  nom  du  pays,  aux  secrétaires  du  Boi  et 
antres  oAleiers,  afln  do  les  obliger  b  coatriboar  poop 
tans  biens  mnnx  s<  d'nneienns  oontilbatkM.  —  On 
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povmiTr»  vmUter  et  rigide  la  punition  des  excès  faiu  I 
ftr  lai  éeeUkM  •!<  rlgnrtt  de  rUnlvtntté  Tmlonse 
Bur  U  personne  d'un  procureur  du  pays,  en  haine  (\c 
4iu'il  Toulait  lea  fiure  oontribuer  aux  tailles.  —  l>élibé- 
MlloB  porlaal  qM  rMU  ds  probUiiaon  d«  teraraii  est 
•aint.  Juste  et  raisonnable,  >  et  que,  en  ce,  le  pays  ni  tes 
tarnàen  de  l'ÉquiTatont  n'oat  aakoag  inlereat  >  — 
J^nttaiiMliMi  daa  umm  â»  indanaatqvf  m  Iroim  anx 

■commissions  (^(ant  grandement  dorama>fcablp,  1m  Com- 
missaires du  Boi  seront  prié»  de  remettre  ies  termes  k 
•quatre  quartiers  par  iglim  portions.  ~  Béponsé  des 
'Commissaires  qu'ils  ne  peurent  prolonger  ]cs  doux  prn- 
raiers  termes  «  pour  ce  qu'il  fault  bailler  promplemeiit 
mux  Souysses  les  deniers.  >  —  Le  Roi  nra  tnpptié  de 
^re  abolir  en  AragtMi  et  Catalogne  les  marques  et  con- 
tremarques sur  les  marchandises,  de  même  qu'elles  le 
••ont  déjà  en  Languedoc.  —  Prohibition  de  la  traite  des 
Mil,  avec  {trotastotion  qu'on  Ara  doUaace  de  ce  que  le 
Bai  vnU  ordonné  ladite  problMtlon,  sans  oonsnltor 
les  Etals,  contrairement  aux  privilèges  du  pays.  —  On 
^priera  le  Boi  qu'il  lui  plaise  de  mettre  un  prdvdt  en  cha- 
que sénMumssé»,  «  mais  qntte  soient  gens  de  bien,  n'y 
aura  que  bien,  veu  le  temps  qui  court  à  présent.  »  —  Si 
ta  ville  de  FajUaux.  qui  n'est  pas  chef  de  diocèse,  reul 
wnir  les  pièce*  d«  Btats.  «liée  lui  seront  expédifo, 
mais  en  payant.  —  Règlement  pour  Ins  cnsoyt-^  des  no- 
bles aux  États.  —  Octroi  des  sommes  demandées  par  le 
Bot  et  de  40,000  Ut.  pour  la  répantloo  d«  NtAonne, 
avec  protestation  que  dorénavant  pays  ne  mettra  rien 
SOS  |K>ur  semblables  réparations,  et  que  soit  le  bon  plai- 
-iir  da  Soi  les  imposer  sur  bwt  le  royauRM.  —  MonUnt 
des  frais  des  Étnts  :  tT.SSt  liv.  18  sols.  —  Prt'-spntatlon 
aux  Conimissair&s  du  Kui  de  l'octroi  et  des  doléances.  — 
Expédition  des  commissions  des  assletlei. 
■  [F'iti  àf'  IS7).  Dul?au  IR  octobrft  15iS.  — Toulouse, 
-en  la  maison  conimurie.  —  Président  ;  Jean  dtj  Voisins, 
Tioaire-général  do  Mirepoix,  élu  provisionnellemcnt  & 
■eauM  du  différend  entre  les  vicaires  généraux  de  Nar- 
bonae  et  de  Toulouse,  etk  Tante  de  prélats;  Commissai- 
res du  Roi  :  MM.  de  Toumon,  lieutenant-général  du 
OovTamenr,  Henri  Bojer,  de  lABaetide,  de  Malbec,  Du- 
pré.  —  Sammairede  l'exposé  de»  noUA  des  impositions 
de  l'année  :  traité  de  paix,  «  dampnées  machinations  et 
«Btreprises  dressées  contre  le  rojranma,  les  années  pas- 
eéaa,  eto.  •  —  i  OmMen  qva  le  seignenr  Roi  eust  bon 
vouloir  et  désir  de  sollai^'er  son  peuple,  »  demande  de 
i9»^  Ut.  i  sols,  i  deniers,  poar  la  portkm  du  Langue- 
doc de  la  somme  de  9,MO;000  Ht.  mlm  sur  font  le 
royaume,  à  titre  d'aide  et  <ro(  troi.  —  Différend  pour  la 
préeéanoe  entre  les  commis  dn  banm  de  Pevre  et  du  ba- 
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ron  do  Casteinau-Belhon,  près  Toulouse.  —  Bail  par  dio- 
cèses, ponr  trofa  années,  de  la  hnaeds  l'IïqalTalaïf,  wi 

prix  drt  I2i,7ôô  liv.  ]iar  an,  —  Délégués  envoyés  au  pé- 
néral  des  linances  pour  lui  demander  pourquoi  la  portion 
de  raide  et  octroi  k  payer  par  le  pag«  avidt  éU  augOMB- 
tée,  cette  année,  de  liv  —  Copie  do  la  réponse  du 

général.  —  11  sera  t&il  doléanco  des  abus  que  font  les 
gens  d'armea  qui  aont  «n  gamtoon.  —  On  reyendiqilai^', 
aux  f'"  K  du  pny^,  le  privilège  de  la  chasse  donné  par  Te 
lioi  aux  Jiabilaiil*  du  Languedoc.  —  On  fera  enquête 
touchant  les  limites  dn  pays  du  côté  de  Château  Sarra- 
zin  (Casielsarrazin)  et  du  côté  de  Foix.  —  Prohibition 
de  la  traite  des  bœufs  et  moutons.  —  Les  l'itats  ayant 
déféré  la  présidence  au  vicaire-général  de  Narbunne, 
nonobstant  les  prétentions  du  vicaire-général  de  Tou- 
louse, et  les  Commissaires  du  Roi  aj'ant  ratiflé  leur  déli- 
bération, rOfflcial  do  Toulouse  fait  afficher  certains  pla- 
cards de  aon  archevêque  cwdra  petttir^tes  jmidiciiowm 
num  et  /ffvJktatfiuWia*  <sfhi  «ntni  arekiepiitcopatHmj  A 
«  taxer  »  certaines  sentences  d'exc<immuniLatii)n  et  cen- 
sures contre  lea  &tals.  —  Le  procoreur  du  pays  prendra 
la  dAhnse  des  gens  dea  États  contre  ledit  oflldal.  — 

Octroi  —  Ao-ord  eiiti'e  les  État.srt  le<f  Capitouls  de  Tou- 
louse au  siyet  do  l'Équivalent,  à  charge  que  lesdits  capl- 
tonto  oonatmlront  quatre  écorehoirt  et  feront  tenir  qua- 
tre iKinchoriths  ptiWIfpies.  — On  poursuivra  les  prêtres 
qui  refusent  de  payer  la  taille  de  leurs  biens  ruraux, 
.4  oe  qui  rerfent  li  la  charge  et  feulledas  autrea  haUtants 

du  paTs.  »  —  Montant  des  ft-ais  des  Etats  :  10,t97  livres 
dont  2,000  liv.  données  à  M.  de  Toumon. 
(F>  #S7  d/b       Du  31  nara  aul  anfl  4M9.— LsP«y, 

sallo  t)n.«fe  du  Chapitre.  — Président  :  le  virairo-?rénéral 
du  l*uy,  a  défaut  de  prélats  et  de  vicaires  d'archevêques; 
Ooramiaaairas  dn  Roi:  le  seigneur  de  MoDttour,  Jean 
Nicolay,  premier  président  des  Comptas  à  Paris.  Fr.  l>n- 
pré.  —  Demande  de  59,833  liv.  pour  ia  purtiun  du  Lan- 
guedoc d'VQS  crue  de  r>00,000  in-,  mise  sur  tout  le 
i-oyanmo,  t  pour  ce  (jne  îe  Koy  tasche  il  estre  esleu  em- 
pereur. >  payable'^  en  av.-il  et  juin.  —  Différend  pour  la 
présidence  de  rus^semblée  entre  le  vicaire-général  de 
Mende  et  le  vicaire-général  dn  Puy;  oelnl-ci  allègue 
«  que  M»'  l'éve-sque  du  Puy  n'avolt  point  de  métropoli- 
tain ni  supérieur  comme  Mende,  et  dffrrt  paUium,  et  a 
accousf  nrné  de  venir  et  assister  incontinent  après  les  ai^ 
ceve-sques,  et  précéder  le*  autres  evesques  par  tontes  lea 
assemblées  do  concile  général,  estais,  que  autres  assem- 
blées, et  ainsi  a  esté  observé  ai  irreeoràatiâ  lemporièm.  » 
—  Les  Oommtaaalres  du  Rot  snvnt  reqnts  de  (Mrs  sur- 
seoir au  dénombrement  des  feux  des  dînfvsos  cnmmencé 
par  leeeonuuisaaires  des  assiettes;  au  b^in,  les  procu- 
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reurs  du  inya  s'opposeroat  ao^t  déuocobreoMot.  —  Oc- 
troi de  Ift «TMw  —  UMtailt dM àm Btii* :  mvtt, 
U  lois. 

(F*  /3«  à   *m.  "DaUtmmhnm  II  MMoAMlHt. 

— MoDlpellier,enla  solla  de  la  graad  )<ii;^.  r'tv:iiileiit  :  U 
^TtoMlv-gAiiénil ds  MarbooiM,  à baU  d'un  pcékU;  Com- 
iHlMirMdii  Bol  ;  KM.  ae  VtXbte,  Henri  Bi9«r«  Lo^ 

<]«  la  Croix,  président  de  la  Cnur  de»  aides  de  Monlpot- 
liar,  Fr.  Dnpré,  Nkola»  d«  Mazis.  —  Somumee  de  l'ex- 
y«é  des  iMOtUbteimpeailkiM  âal'anné»:  rtatrarniMll 
do  la  forte  ville  de  Tom.iy,  [laix  .ive<-  las  cantons  dm 
ligues  de  So^yaae,  secours  par  mer  de  gea*  ot  artillerie 
0KfOfé  an  ral  de  IViwiiHwaarch  en  MdviBl  Ut  ooniWjn 
tkm  foite  avec  l«rlit  roi,  Ptc.  —  Demande  de  18V,  VÎ3  Ht. 
4  sols,  i  deniers,  (H>yr  la  ixtrUon  du  Louigueduc  de  ia 
somme  de  t,tO#,O0O  liv.  mise  sur  tout  le  royaume,  à  titre 
d'aide  et  d'octroi,  les  deux  tiers  payables  en  décembre  et 
mars,  l'autre  Uers  ea  deux  tfrraes.  —  Les  Etats  sont 
«vartii  4M  1«  Bot  &  érigi  «o  L4m^'afldoc  et  ailleurs,  re- 
«erenrs,  grefflers,  proonrewi»  tant  pour  l'admiaiatealioo 
de  la  jnsUœ  «n  prenièra  lastanw  que  pour  Mn  ta 
recelte  des  aides  et  octrois,  €  avec  ce,  rjuf  If  lit  sei»;ni'ur 
n'eatoidoit  mtUtn  mu  «iteongs  deniers  audit  puïs»  sans 
ranemMée  «m  Brtafs  et  Umr  m  ftira  daMUie  ».  — 
Bèglemeiit  iwrin'tuL'l  pour  le  rangaux  Etats  des  viœilri-s 
féMéraux  des  évéqnes.  —  Autre  règlement  pour  laséaxioe 
tenuMaa.  —  DiMrandpow  la frériaoo» «rtra  lM««i- 
prnmr^  df  Rrion  et  de  Vente,  de  Calvisson  et  àr-  Custol- 
nau-d'Estrétefoits.  —  Jtapports  des  procureur*  du  pays. 

—  L'irectlon  d'oMOM  d'élus  et  celle  de  oonaetlian  te 
conrs  de  l'.irleraenl  et  R'-n^cliaux  do  Toulouse,  Carcas- 
aoiiiie  «jt  Btiaucairc,  nouvi*llcuii.'u'.  laites  par  le  Boi,  étant 
lantilcs  et  trës  dommageables  au  pays  <  et  totellement 
cnervutives  des  privilèges  et  libertés  d'iceloy,  •  on  dres- 
«em  un  mémoire  des  incommoditte  et  ineonTénients  qui 
«a  pourraient  advenir.  —  Prohibition  de  la  traite  des 
hU».  —  AboliUoa  da  tr^  de  (5  deniers  par  setiar  dfi 
bM  qui  w  vand  él  tira  Iwrs  le  pays.  —  On  se  pourvoira 
dû  itHSDin  sHr;i  j'cui'  iiiuinlcinr  .iiix.  ]-'.l:iL4  K'  |iti\  ilt'^rn  ilf* 
pouvoir  pormeUre,  dore  et  proiui)er  la  traita  des  blés. 

—  Le  fMiyt  n*»  pu  IntMtt  fc  o»  qus  Y4f(a»  d«  Puaiem 

aoil  é/liflf-'  hors  le  rti.vaunii».  d.iris  le  comti:  Je  Fois,  -  I.'i 
OÙ  souloit  eslre  dans  les  limites  et  ressort  de  Langae- 
4oe  ~Aa  si^dM  novTaanxofflflas,  iMOominiaMtifw 
da  Roi  déclarent  qu'ils  surseoiront  a  faire  tir-^r  oiihv-  "a 
nouvelle  érection,  jusqu'il  ce  qu'ils  sachent  la  volonté  du 
SoL— OandwMlHiwdaiia  koa las dlooAni les  p«ivt> 
lége»,  enseignements,  documents,  jdèces  et  autres  avcr 
tifsemanta  couoernant  le  pa^s,  ksquela  seroat  rapportés 
J|U  ttatâ  «l  omigMitti  Ht:  livre  du  ]iri«jl4flai  ;  «t  d^a- 
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dUs  privilèges  et  de  cen  v  qai  aont  au  cotTre  de  Montpel- 
■tkr  eu  fera  un  ox triât  dont  diaque  diootee  recevra  oo- 
fîÉ.-- IMÉbiliM  dÉlk(niiw4M  iMOto^CteMoatoM. 

—  Ittnuni*  floafn  ViMttIm  UTolÊm  da  eoiweillin 
éius,  aie,  présenté  aa  général  des  flnances  de  Langue- 
doc. —  HépoQW  d«  aéwérwl  «  ta'ii  a'ertoit  pi»  aonalklé 
deosaolBoM  d'edeM,  etranlMipadw  nia  Jmb,  Mi- 
lippes,  ChaiSes  cinquiesiue  et  sii-iesiiie  y  avaict  esleuz 
(ea  Laagnado^  »  —  Plalnias  des  racereurs  des  diocèsea 

soient  d'adiiuitltt!  et  allouer  tertains  articles  de  leurs 
comptes,  contrairement  anx  privilèges  du  pays.  —  La* 
Blato  priMt  «  MoBNtlMiPtofdiiénd  de  tov  dtoe  MM- 
ment  ponrroient  fere  pour  abolir  la  nouvelle  érodion 
d'offices  quts  k-  itAyi  UvuvaU  si  aigre  et  dumioageaibie.  ■ 

—  Â  la  nouvelie  que  le  cardinal  de  Bourges,  ilnère  dndit 
M<'  le  général,  était  mort,  les  Etats  décident  qu'ils  assis- 
teront en  corps  anx  obsèques  que  ledit  général  lait  faire, 
et  qu'ils  dameront  oeot  torches  de  3  liv.  dtacune,  av«o- 
l«anMiancbeBV4l'«nu'Maiédell«uridelia  d'or.— 
Les  «aditean  daa  «nptas,  ialrodoUa  daw  l'aaaflnhlée^ 

I  l'ont  objîervtT  qu  lU  Ont  trouvé  plusieurs  ctiosets  douuna- 

Igeables  dans  les  comptes  des  receveurs,  et  frais  dee- 
awietteedesdioeèeee;  les  faats  les  prient  wftmmfliiw  d> 
les  allouer.  allanJu  que  ce^  chos^ïs  ont  été  faites  imur  le 
soulagement  du  peuple  et  du  consentement  des  dioc»- 
nfan,  «ni ont  iniriM»»  de«e  dira,  —  Après  pludem. 
négociations  iivec  le  général  <jui  avait  envoy»'  ii  Paris 

Ipour  oonnaîlre  les  dernières  intentions  du  iloi,  les  Ktals 
4é(Ment«n1lsMeimienMit  lnsowiieâe7l,8M  Ut.  qn» 
,  le  Roi  e>\ittr'  pour  abolir  les  nouveaiix  oOk^s  d'élus,  rece- 
veurs et  ^reù'inrs,  et  quu  dudit  octroi  ut  de  luiUle  al>oli- 
tion  il  en  sera  fait  chartre  et  contrat.  —  Octroi.  —  Mon- 
tant des  frais  des  Etals  :  77,827  lir.,  y  compris  le  radiât 
des  oflices.  —  Texte  d'une  transaction  entre  un  proca- 
reur  du  paj-s  et  les  Capitouls  an  suiet  du  droit  d'É^Vâ» 
lent.  —  OommisHeire»  noini»é*  pour  aviser  à  l'ofteiitw^ 
q«  cent  de  Provence  veolent  iUre  à  onrlsiaes  Hfum' 

lions  liu  I^^^rt  d'AygUestnurte.s  <  ijue  le  Ftoi  projette  d# 
remettre  en  nature  «t  iaire  duisant  aux  oavigaos.  > 

(F>mûf  r7^.Dm4S«a47DOTeBAre4SM.  ISmU 
Saiii!-IC'i[)rit,  s;iUe  basse  de  l'hiiiutal.  -  -  Président  :  rûvè- 
que  de  Viviers  ;  Goauuitsaires  du  Eoi  :  M.  de  Toornoo» 
l'4v4pie  da  Pny,  Henri  Beyer,  tan  aetgMnm  de  Mette» 
et  d.3  .Joycu'^e.  Franrnis  Ou  Pré,  Nicolas  de  Mazi'<.  —  Som- 
maire de  l'expose  des  motiCt  des  impoeittoos  de  l'année  : 
Msde  nIgoqialioB  etealrstiendeln  peisftvee  len  itrinoe» 
vfiisin^  :  i  alliance  avec  l'Angleterre,  qui  est  plu^  jimpro 
audit  royaume,  tant  jiour  communication  do  la  commuroe 
dein«iduHdtefa'ertenta«leen«l|jeeindeedllsitqrai^^ 
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qme  antremeat  •,  etc.  — Demande  de  481,423  liv.  i  soU, 
t  dealers,  poar  la  portion  da  LngMioe  de  la  somme  de 
t,tM,MO  Ut.  mise  sur  tout  le  royanme,  à  titre  d'aide  et 
octroi.  —  Différend  pour  la  préséance  entre  IVnToyé  du 
comMalile  de  Bourbon,  oonuiie  comte  d'Annonay  et  de 
Umtamt  M  vmas.  4»  oonle  d'Alais  et  éa  tïoobIs  de 
fMgMOi — TÊBÊHÊBà  Min  renvoyé  des  barras  dn  élo- 
du  Pur  et  paya  de  Velay,  et  celui  <)»  vicomle  de 
Mignac,  qui  prétendit  repréiuilBr  et  le  vicomte  et  les 
laran,  quoique  non  éln  par  mx. — Le»  filais  antortant 
IVnvoyt  dos  barons  ii  as>iist<>r  h  l'.i-  i-i:  ibli'c,  iloiinant  l;i 
préaéaaca  sur  lai  k  Tenroyé  de  iH>lignac,  et  règlent  que 
NiMllM  <!■  dip«(é4w  taroM  aimc  AMs  se  fera  duHTW 
.uiivV,  en  faisant  l'assiette  du  Jicjcèsc  (du  Puy".  —  On  se 
poorvoira  aa  Parlement  de  Toulouse  pour  que  le  priri- 
lif»4Bpnifeltar1atndl04eaiMai«lt«arM.  — Onftn 
mettre  le  teeta  et  paMieata  dn  Parlement  et  l'atfarhe  de? 
Tréaoriers  de  Ftraace  à  «ne  déclaration  du  Rot  sur  la  ré- 
pmltaii  dM  poalii  paMaiChniMiai  alfMigiN.  •  ÏPé* 

aenbktion  anT  États  â^n  lettres  d'aholition  des  offices  des 
diw.  —  La  (irocttrenr  du  pays  fait  t>a\olv  qu'il  a  obtenu 
Wftm  dn  Soi  ninmim  aa  Parlement  de  Toulouse  ton- 
diant  les  grands  jours.  —  Autorisation  donn^  à  M.  de 
Crassol,  sénéchal  de  Beaucaire,  d'exporter  par  eau  cinq 
cvnt-s  cfaarffM  4li  Hé  de  son  crû.  —  On  priera  ]«  Honnéla- 
Uecosvmsw^fpnd  il  Tiendra  daaa  le  paj^»  da  (Un 
akoDrlea  ofliees  de  eonsalUen  enqaéunin  et  coatrMaars, 
des  InconTéalents  desquels  seront  faites  instructions.  — 
Préatatattonaax  ÈM»  de  lettrcs  lattaes  de  lUahrenilé 
daTealoMeeontn  letdfta  «ffioas  de  eonseillera.  — IM- 
verseîi  déliK'rations  ;iH  sujet  df  l'IOiuivaleril.  —  Don  sol- 
Uolé  des  tttats  par  le  sieur  de  Pérignj,  en  lareur  du 
CMBiliUe  4e  Dowbon,  KoaTWiiieHi'  de  Langoados,  ponr 
l'aider  a  stipfiorlur  l<'s  fr.iis  <\f  .Sf>s  voya.irL's  au-dolLi  (!« 
monta  et  de  son  assistance  à  l'entrevue  des  rots  de 
ftaaee  et  d'Angletat»,  e«r  ha  ftvolièns  de  Picardie.  ~ 
Octroi  do  (J.OriO  liv.  âivlil  ConnëtuMe.  -■  Ltrtun^  ilw 
doléances.  —  Les  omciers  du  pays  ne  peuvent  être  des- 
tUmit  pi  fome  MUtan^  «tabcrf,  leaflénédiaiméea  m 
pe-jTPnt  r<!inplaccr  leurs  procureurs,  pour  cette  seule 
nùstiu  qu'iUi  sont  trop  âgés.  —  Octroi.  —  Montant  des 
ftlia  ém  BtaU  :  M«7  llv.  La  vnomrm  te  paya 
assistera  certains  rwjuiranfs  *  ronfre  certains  eulx  di- 
«ina  ii]<iui$itear»ile  U  toy  etaultroîi  qui  .VefTorcent occu- 
per la  jnridlBMan  des  Ordinaires,  vrtubditi  patrice  tnhan- 
«tnUMfmmtmm  OréuanOf  jum  âbfoêitlamm  jmrit 

(F»  479  à  f'  iST).  Dn  8  au  9  février  4520  (1681  n.  s.)  — 
taaaeain.  daaa  le  idieetain  des  Oordetlers.  —  Prési- 
daiit  :  1«A  la  BnllMia»  ^kaln^sénéral  de  Ueado,  k  (kute 


DE  LAHGUBDOC.  «» 

de  prélat;  Commissaires  dn  Bai  :  Fardieréque  d'Aix» 
Henri  Boyer.  —  Demande  de  39,888  liv.  pour  la  portioa 
da  Languedoc  d'aaecnM  de  Mjm  Ut.  aiiee  anr  toa^l» 
royaume,  payaMw  âo  l<*aan  et  aa  l^'Jvfa.  —  Pré- 
séance accordée  au  juge  royal  de  Beaucaire  sur  l'enroj-é 
dePelignao.  —  NoninaOeo  de  dépotés  à  la  Oo«rpe«r 
afoir  prariaioii  anr  le  Mt  des  aoanami  eflloee.  —  0^ 

troi  de  la  crw.  —  Moulant  des  frais  des  l'.lats  :  liv. 

(f'  iSIàf'  SOJ).  Du  i  au  7  septembre  «321.  —  AlU. 
4an  leiMetDin  dsB  FMns4MBlw«n.  —  Préstdanl  :  la 
vicairofriMu'ral  Mirepoix  ;  Commissaires  du  Uoi  :  l'évè- 
que  de  Castres,  Piern  de  SaiatrÀudré,  premier  présidsat 
<eTo«loiHa,lL4B  Mnpofx;  aértelul  de  CtevaseOMia^ 
Jean  Testn,  receveur  L,'('iiénil  des  finances  du  Ri>i  en 
Laagaedoc,  îiioolas  de  Majsis,  Antoine  Boanlin,  capitaiaa 
-Je  nninailitBS.  ^  Las  GomlBsaina  «aant  :  t  qa'Ma 
n'f>nt  encore  recouvré  les  lettres  de  leur  commission, 
lesquelles  ont  esté  envoyées  à  Calais  pour  les  afTères  d« 
Roy:  il  eeabs  eanaa^  ae  pouveisat  eapossi  am*.  Bstata 

charge  et  mandement  qn'iU  ont  d'icelny  selFrneur,  »  et 
qu'en  les  attendant,  lea  Kiais  peuvent  traiter  da  leurs 
ankires.  —  Différend  pour  la  présidence  de  l'assemblée, 
à  faute  de  prélat,  entre  les  vicaires  généraux  de  Mire* 
poix,  Meode,  Albi  et  Agde.  —  Les  Btals  décident  que  l'or- 
donnanoe  faite  li  Montpellier,  en  novembre  1519,  sortinh 
eOM,  et  aiBsi,  fne  l'évèque  de  Mirtfoix  igwit  été  coa»- 
eré  11  ya  envlnn  vingt-cinq  o«  treateaas,  étaat  papoon- 
séquent  plus  ancien  en  préiatnre,  son  ricnire-générol 
présidera.  ~  ATis  :  4*  qu'âne  cne  de  46  noos  a  été  nùs* 
swiesel,  tàftmparliraîM  des  fcrultn  du  tirage  t  aaaa 
1(!  SU  ni  (oiiSHntprtH'iit  d*'s  ftUil.s;  i"  que  nonobstant  la 
oMupositioQ  Mleaveo  le  Boi  pour  raison  des  frouce-Oeb, 
les  aénéeham  ne  Wment  pas  d^earMples  gens  d'dgHaa 

et  li^  communautés  pour  faire  le  dénoriibrenieiit  de.s  cho- 
ses non  aoKwiies  ;  3*  qu'à  l'instigation  des  habitante  da 
OnpeiHM,  fal  n'enlpoartant  Jamais  porté  rîvnsea  Lan- 
guedoe,  les  habitants  dn  T.nn^tieddç  ont  «'lé  oiitraints 
à  OKidaire  à  l'armée  du  Boi  étant  en  Navarre  trois 
artila  dinges  d'anliie^  tnla  ndlle  4e  bM  et  hidt  csMIa 
pipes  de  Tin;  J'  que  liit-n  qn^  tf^s:  haWtants  du  pays  ne 
soient  tenus  à  nuls  emprunta  au  iioî,  vu  qu'ils  sont  OOO' 
trUNMdMeaaat  taillas,  des  eonnissalns  ti  te  epâo— éa, 
ont  contraint  1  l'élis  habitants  h  bailler  et  fonmir  grossae 
sommes  dedeiùcrs  pour  letuiits  einpraoU;  —  Délibéra 
tion  f  ne  tons  ceux  qui  oat  lettres,  privilèges  on  4am^ 
roents  dn  pttys  les  bailleront  au  grefflerqui  les  metlraan 
ooiïl'e  de  Montpellier,  duquel  ne  seront  dorénavant  tirés 
par  per'^onne,  sans  mandement  exprés  des  ïltats.  — 
Prohibition  de  la  traite  des  |>léa,  —  Lecfawe  dse  nommât  ■ 
stona.  —  Somnaln  ét  l'aspeié  dsa  me/Ok  4ea  lanipié- 
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enîrflprises  du  Roi  catholique  qui  a  ilr^sé  grosses  ot 
puissantes  aruito»,  etc.,  etc.  —  Deinamie  de  39,888  hv. 
SMi$,  10 daoian, «tile4U,âSS  Ut.  4  aols,  4 denier^!,  i>our 
la  fiortion  iln  L;iri?rui»i1or  :  I»  il'uno  ri-ue  do  400,000  liv.; 
2»  de  iasuuiuiii  dtj  i.kOO.iJUU  liv.  d'aide  et  octroi,  mises 
sqr  tout  le  royaume,  payables  :  la  crue,  entièrement  au 
1."  septembre  déjà  échu,  «t  las  deux  tiers  da  VM»  «t 
octroi  au  I"  décembre  et  <**  mars.  —  Heaae  da  Saint- 
Esprit.  —  On  priera  le  Boi  de  fwrmattre  que  l'équivalent 
soit  il  l'avenir  arr«olé  pv  diœèSM,  «0  baillaDt  et  loisant 
bon  audit  seigneur  de  la  somme  de  f9fiS0  Ut.  pour 
laquelle  ledit  équivali  ut  a  i  sté  baillé  audit  seigneur. — 
Baftts  des  Goinnuaiiuuresdu  Rùi  d«  rien  chaager  pour  ie 
prdssnt  aux  conditions  de  laiSuineder^lvaleot. — Pro> 
testatinii  (li'M  Klats,  nonolwt.uit  laiiuolio  les  Commissaires 
taai  bail  aux  enchères  de  la  ferme  de  l'équivalent  jiour  te 
prix  de  mjm  Ut.  par  an.  ~PonTuir  donné  ans  con- 
suls de  chaque  commuriaut.'  Je  L:>nK-ii<»tlt>c  de  défenrlrc  1ns 
libertés  et  privilèges  du  pays.  —  Noms  des  cautions  du 
jhrmier  d«  l'diiniTalenl,  antre  «utMs  :  PJem  Hsntonnier 
(de  Caslreî'l.  —  Commission  ilonnno  ii  uu  procureur  du 
pajrsUe  Vivarais  de  s  uuijuit  ir  ii  l'aii»,  où  il  allait,  si  le 
Langnedoe  ne  porte  pas  plus  qu'il  ne  doit  porter,  tant 
pour  l'aide  et  équivalent  que  octroi.  —  Octroi  des  sommca 
demandées  par  le  Roi.  —  Frais  des  États  :  5,9M  Hv. 

(F"  iOS  à  />•  sn.)  Du  27  au  31  mars  t.>22.  —  Munt- 
pellier,  ià  la  gnuid  loge.  Président  ;  à  fiiute  de  prélat  et 
de  vicaire  d'archevêque,  le  Ticalr*  génial  de  Heode. 
Commissaire»  du  roi  :  M.  Jean  Xicoli.is  ^Mroluï),  prc- 
nûar  président  des  Comptes  a,  Paris;  Jean  Testu,  Nie 
de  Mans,  AnL  Bonrdin.  —  On  pooranivra  le  renvoi  an 
Parlement  do  Toulou.st;  Je  l'afTaire  des  aitioi  tissemenls 
évoqioéeau  Grand  Conseil,  et  ce,  tant  aux  dépens  de  umr 
Oam  d'église  qna  dn  popnlalm  et  eonmnumtéar  Mh» 
le  patrimoine,  et  au  sol  la  livre.  —  On  fem  rrt»nmipi»tir<> 
touchant  les  gens  de  pied  que  le  Hui  vûuï  faire  meUre 
ans  ot  sondojrer  par  les  villes  et  communautés  du  pays, 
contre  privii'sRs  ot  libertés  d'iceluy.  —  11  sera  ûut 
inquisition  du  nouveau  droit  mis  par  les  habitants  de 
Lyon  sur  les  marchandises,  pour  le  faire  aliulir,  si  so 
trouve  être  préjudiciable.  —On  obviera  par  tous  moyens 
de  justice  aux  abus  des  commissaires  qui  ont  leré  des 
eiB|ira>lt  aiur  Isa  linUtauts  du  pays,  lesquels  ils  n'ont 
mtoiA  pas  rambonrads.  —  Xomination  de  députés  pour 
piéssnter  les  doléancsa  du  pays  tottohant  :  1*  ka  oom- 
missions  extraordinaires  qui  ont  soustrait  certains  habi- 
tants da  pays  à  la  juridictioa  des  Ordinaires;  S*  le  droit 
ffànhainagft  qu'on  vent  Arin  pvv,  <iûntN  les  pilTlIégas 
a»  Wi  9>  râfSMA  MM  pour  iM  TÎUaa  fhmtiàrs* 


HUmS-OAlKMIllE. 

I  lequel  n'y  adideaplojfdc  et neataiit-ott«n*Mtd««Mm»; 

i"  l'oblifKilinn  qu'on  veut  imi>os:er  aux  consuls  des  com- 
'  mutmutès  d'aller  devant  la  chambre  de9  Com|)teii  poar 
rendi-e  compte  de  iMm  déniera  oonunnns.  Les  mteea 

députés  demanderont  :  1"  qu'il  n'y  ait  antrss  commis- 
saires aux  assiettes  des  diocèses  que  les  consuLs  et  juges 
ordiniùres  des  lieux  ;  2"  que  les  deniers  qui  m  trouvenont 
gratf  en  fiusant  ie  département  dos  deniers  du  Itoi,  demeo- 
rent  h  la  déebarge  du  pays.  —  Les  commissaires  des 
assiettes,  autrcsque  les  ordinaires,  ne  recevront  ga^  du 
pays.  —  â'ily  apsasagedegans  d  âmes,  il  y  sera^uoédéi 
par  munitions  on  oontrilrations,  et  la  hant  et  lebaa  Langn»* 
doc  s'aideront  réciproquement.  —  Afln  que  les  secrets  et 
a£Eittres  da  pays  nesoient  révélés,  comme  il  est  arrivé  par 
ci-devant ,  les  gm  des  États  ne  seront  logés  an  hdielie- 
ries  et  tavernes  publiques,  mais  en  maisons  particulières- 
da  gens  de  bien  par  les  soins  des  consuls,  en  payant  tou- 
tefois par  Journée  oe  que  eem  taxé  par  les  Étala.  — Bntfé» 
des  C'inirnissaires  du  Uni.  Lccturi^  J('s  commissions. 
—  bciuiindis  :  4"  de  i>ù,ti;i:f  liv.  4  sol,  A  deniers,  pour  la 
portion  du  Langnedoo  d'une  orne  da  M9,000  Ut.  misai 
sur  tout  le  royaume  ;  2*  de  4,000  gens  de  pied  bien  i^qtii- 
pés,  armés  et  soudoyés  par  les  lïtats,  outre  la  i»ortion  de 
la  N  iV.e  11'  Toulouse.  —  Octroi  da  la  crue.  —  Refus  d'ac- 
corder les  gens  de  pied,  pour  M  que  c'est  contre  les  liber- 
tés et  privilèges  du  pays.  — Frais  des  Stats  :  4,630  Uv. 
40  «ois. 

(F"  m  À  f-  M$7.  Da  4  au  »  août  4522.  —  Le  Puy,  sali» 
du  chapitre  de  la  cathédrale.  Président  :  k  Ihnte  de  pr^ 

lat  et  de  vi.îaire  général  d'archevè.jue,  le  vicaire-  général 
da  Puy;  Commissaires  du  Boi  :  UM.  Jean  NycolUu,  Jac- 
ques de  la  Kartonyo,  eonaailler  an  grand  Co4tten  du  Boi, 
FraHroi-s  'lu  Pré.  —  Sommaire  de  l'exposé  des  motifs  de» 
impositions  île  l'année  fait  par  ie  P.  P.  Nicoial  :  le  Boi 
d'Ang)et«rre  s'est  disjoint  de  la  conlUémtion  (Ute  ter» 

le  Hoi,  et  iliVIaréenntre  lui,  et  allié'  avoc  l'élu  empereur, 
i'ui  d'LLii-saijiie,  enueuu  de  Fraucf,  vjtc-,  etc.  '—  Damaade- 
de  <8-5,478  liv.  i  sols,  i  deniers,  pour  la  portion  du  Lan*- 
gucdoc  de  l'aide  et  octroi  de  2,400,000  liv.  mis  mr  tout 
le  royaume,  moitié  de  ladite  somme  payable  nu  i"  sep- 
tembre et  au  I"  décembre.  —  Xuiu  ijue  le.s  Klats  cesaant 
de  demander  permission  de  s'assembler.  —  Messe  du 
Sainl-Bsprlt.  —  Prestation  da  serment.  —  Préséanc» 
donnée  h  l'envoyé  du  vicomte  de  Polignac  sur  l'envoyé 
du  vicomte  d'Usés.  —  De  Petra,  général  des  finanças  d» 
Montpelliar,  chai^  arec  d'antres  dépotés  da  remontrer 
au  Roi  les  dol  'an  es  Jes  Klats,  rapporte  :  qu'il  s  obtenu 
lettres  patentes  datées  de  Lyon,  mai  iSti,  supprimant  les 
olBeea  de  oonselllen  enqnMaars  et  contrôtonn,  déohnr- 
geont  la  paya  de  eondoyer  des  «ani  de  pied,  et  trual- 
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géant  pour  les  amorliss«nients  mojennant  une  somme 
de...  («e)  dont  FéigliM  «r  a  portA  la  amniM  de...  Itie) 

laquelle  a  été  imposée  par  rassemblée  des  trois  sénéchaus- 
sées, tenue  à  Toulouse  au  mois  de  Juin.  —  Sommation 
flrita  par  las  «nmib  «Idiocteins  d»  U  sMchaussée  de 
Beaucaire  aux  capitouls  et  Jiocés;û  ns  «les  sénérti i  ;  >s  .'i  s  <! 
Toulouse  et  Carcassonne,  «  de  respondre  touchant  la  sur- 
charge mise  aox  despartemana  aar  U  aanasehainaAa  de 
Beaucaire  puis  certain  fcmp^  en  ça ,  proteslans  qu'ils  no 
tireront  plus  oultre  que  le  ditTérend  ne  soji  vu.vdé.  »  Le 
oapitoul  lie  Toulouse  leur  répond  «  que  s'ils  ne  voloient 
tirer  oulire  en  l'aflère  da  Boy  et  des  asUta,  s'en  rappor- 
toit  à  eulx ,  quia  ptr  mm  nat  ttaiat.  *  —  GomnranicftIInn 
d*ane  letli-e  missive  du  Koi  portant  que  c'était  par  sur- 
priM  que  dons  las  lettres  patente»  données  à  Lyon,  le 
31  mai  159>,  on  avait  tnia  la  suppression  des  offices  de 
conseillers  enquêteurs.  —  L'envoyé  du  Koi,  après  avoir 
la  la  lettre,  i^oate  «  qu'il  avoit  puissance  de  composer 
an  sqjal  desdHs  oflllees  tà  le  pays  y  ToaloU  entendre.  > 
— Injonction  faite  aux  Ktats  par  les  Commissaires  du  Roi 
•  de  DO  diseontinuer  de  vacquer  aux  affaires  du  fioi, 
«ou  anlira  de  leors  difliftrens,  mais  de  proodder  ottllre 
au  principnî.  ft  ce[>piiiî.int  soient  commis  r^^ns  ponr 
en  tendre  audit  dilTérend  des  trois  sénéchaussées.  ~  Com- 
mnafantlon  de  lettres  miaalTaa  du  sénéchal  de  Garcas- 
sonnc  demanJiUil  qu'on  fasse  fournir  des  vivri^s  a  Nar- 
buiine. — Bàglement  k  titre  d'édil  perpétuel  el  irrévocable 
pour  la  aéaiM»  des  diooAwfi»,  Ica^îii^  ne  aaront  anfa 
dans  le  parquet,  mais  s'assoiront  hors  ledit  parquet  sui- 
vant leur  rang,  après  les  consul»  tliefs  de  iliocèses.  — 
Délégués  envoyés  aux  Commissaires  du  lioi  •  j)our 
afatoir  a  quelle  quantité  lo  païs  pourra  estre  quicte  de 
la  Jiramitare  des  vivres  demandés  par  M.  de  liirepoix, 
aénédial  de  Carcussonnej  et  aussi,  pour  conibion  M.  i'ad- 
nurail  se  contonteroit  touchant  les  oflllceâ  des  cnqur>s- 
lenr»,  lesquels  prétend  luy  avoir  esté  donnés  par  le  Roy.  » 

—  «  Veu  l'urgent  afïaire,  on  fournira  les  vivres  de  Nar- 
bonne  leaqaels  se  vendront  an  proâl  dn  pals.  »  —  Le  <lé- 
partemant  de  la  finirnitore  des  vivres  sera  téil  par  dio- 
cèses au  sol  la  livre  :  ii,000  charges  blé  ou  farine,  600 
pipes  de  vin,  de  trois  charges  la  pipe.  4,004  moutons, 
aoo  tenft,  400  quintaux  de  lards,  100  quintaux  de  f^o- 
maRes,  <,000  cli:ir!,'e8  d'avoine.  I,!V00  quintxiux  i!l>  i'nn.) 

—  Protlibiiion  da  la  traite  des  blés.  —  Les  Ktats  sout  in- 
Ibrnéa  que  llamiral  veut,  pour  ka  ofllcea  d'enquêteurs, 
15,000  livres com|)l;itif  nu  IS,0'}0  livres  i.ti  iTeux  termes. 
(Us  lui  en  donnent  13,000).  —  Indemnités  et  gratifica- 
HoMalkméea  aux  députée  en  Oour  t  attendu  les  alAiires 
de  ai  grosse  imporfanciî  qu'lk  ont  traicté  et  c<mduict  h 
boone  fin.  »  —  Lecture  des  doléances.  —  Octroi.  —  Frais 


des  Ktats  :  16,075  livres  13  sols  4  deniers. — Les  consuls 
de  Kbntpdlier  se  diargaot  de  raoellra  aux  ardiib  dn 
pny^  les  lettres  da  la  conpoaltioo  panée  avae  le  Bol  à 

Lvou. 

(ff  257  d  f  2S0).  Dn  8  au  1 2  janvier  ISSI  (41S«S  N.-S.). 

—  Beaucaire,  au  réfectoire  des  Cordelicrs.  —  Président  i 
à  faute  de  prélat  et  de  vicaire  d'archevêque,  In  vicaire 
général  de  Metide.  Commissaires  du  Roi  :  l'évéqoe  do 
Mmaa;  le  seigneur  deCrussol,  sénéchal  de  Beaucaire: 
HH*>  Jean  MlcoUay,  Jean  Testn,  trésorier  général  da 
Languedoc;  Antoine  Bourdin.  —  Demande  de  59,0.32  liv. 
4  sous  4  deniers  pour  la  portion  dn  Languedoc  d'une 
orne  de  4100,000  livras  mise  sur  tout  le  royaume.  —  Dif- 
férend pour  la  i)résidenco  entre  les  vicaires  généraux  do 
Mande  et  de  Viviers;  —  llem  ponr  la  préaéanea  entre  le» 
tarons  et  les  vloomtea;  décision  en  ihveur  des  derniers. 

—  T.es  iirrcureur?  du  pays  signalent  diverses  infraction.'» 
aux  privilèges  :  continuations  des  empnints  forcés: 
levées  de  terrallloin  (lairasslera)  et  plonnient  par  H.  de 
Mirrp'jix,  lieutenant  on  Langueloc:;  non  paiement  Je» 
gages  de  conseillers  au  Parlement;  <  foulles  et  inso- 
lences merveilleuaw  Adtes  par  les  gens  de  gverre 

nul  ordre  ni  Justice  au  païs,  qu'ils  ont  destniil.  >  —  Lec  - 
ture de  lettres  missives  dn  connétable  da  Bourbon,  gou- 
vameur,  annonçant  qn'n  avait  ordre  du  fiot  de  foire 
retirer  les  goiis  d'armes  qui  foulaient  le  [ciyp.  —  Afïaire» 
il  insérer  aux  doléances,  entre  autres  «  le  fait  d«» 
gueldes  et  pastels,  i  —  Octroi  de  la  crue.  —  BaAis  de 
95,000  'ivre':  liîman'îéc;  pour  la  fortification  dp  Nnr- 
biiai)^-,  t  lùciit,  quant  le  ]ïm\  plaisir  du  Roi  sera  Imposer 
»ur  tout  le  royatilme  anlcune  somme  pour  las  fortiâca~ 
lions,  le  païs  en  paiera  s,'i  cote-part,  et  non  autrement. 

—  «  Veu  l'excessivité  du  prix  que  lea  hosd»  de  Lan- 
guedoc font  paîer  aux  passans  et  si^journans,  les  États 
décident  que  durant  celte  aimée,  ils  ne  prendront  pour 
entière  journée  d'homme  h  cheval  que  huit  sols  tournois, 
sravoir  3  sols  et  demi  pour  disner,  3  sol.s  et  demi  pour 
souper.  >  —  Ceux  qui  ont  reçu  3,000  livres  pour  réparer 
le  port  d'Algnesmortes  seront  contraints  d'en  rendre 
LMuiiite.  —  Nonobstant  I«m  ar  rèts  dans  la  ville  de  Iî>  :ui- 
caire  ordonné  contre  eux  par  les  Commissairee  du  Boi, 
pour  n'avoir  psia  voûta  allouer  ies  98,000  livres  de- 
mandées pmir  yfirb<iM!)e,  les  fitnis  di^'cident  (le  11  Jan- 
vier] c  Qu'ils  persistent  ôs  conclusions  ci-devant  prises, 
veu  la  paouvratté  et  irapoaaibnité  dnpab.  >  ~  Le  tSJaU' 
vior,  ih  allouent  lesdl'es  ?",000  livres  ;;prè.ç  que  M.  Tf.-ilu. 
trésorier,  eut  fait  apparoir  que  le  Roy  avait  rois  sur  le 
Hoc  dtf  rograngie  ponr  las  fbrtilleathAia  une  somme  de 

300,000  livres,  elque  lesdiles  ?5,Cinn  livres  tnielinierit  à 
la  part  du  pays  de  I.anguedoc. — Frais  des  ktal»  :  âo,000  li- 
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Très,  y  compri»  Mlmntk»  pour  NarboniM. 

(F°  2St  à  f"  Du  il  au  i3  juillet  <523.  — Pont 

^at-K»prit  :  salto  basse  d»  Itaupilak-  —  Président  : 
révéqne  de  Vlrân.  Conniasalrai  «a  Bai  :  l«  maréchal 
doLescun,  lieulmanl  en  Langueiloc;  le  deuxième  pré- 
aident de  Toulouse;  la  aeiKoeur  de  Crussol,  sénéchal  de 
Bmoeftlra;  J«Ul  de  Pouchiers,  seigneur  de  Umours, 
général  T  .inErnedoc:  J.  Teslu;  Antoine  Bourdill. — 
Sommaire  de  l'exposé  des  moliCs  des  iuipo&itioi»  de 
rannée  :  aéeemllidA  aettrasHidMK  ou  trois  puissaïUes 
armées  tant  par  mer  que  par  terra  pour  résister  aux 
jnauvaizes  et  dampnée»  entrcprinseade  l'eslea  emperenr 
«t  du  poy  d'Angleterre  et  leurs  confesderez.  —  Demande 
de  485.478  UvrM  4{|>  sois  pour  la  portioa  du  Languedoc 
de  l'aide  et  octroi  de  «.MO.OOO  Uvrea  nia  «ur  tout  l« 
.«oyaumc:  ladite  somme  payable  iwrlie  corapUint,  partie 
«1  a^tembre,  le  reste  à  plus  longs  tenues.  —  Commu- 
nication daa  réponses  Mies  par  le  Biri  aux  dolêanoes.  — 
Les  procureurs  du  |):iys  faut  savoir  qu'il-  •  '  !  '  " 
lettres  patentes  touchant  le  passage  et  tau^.  lios  vivrez 
4m  gem  de  gnerre;  Om,  prohibition  aux  amiraux  de 
),r,-i..lr,'  aatR>->  droits  que  le>-  .wii'ns  pour  Tissue  des 
denrées  et  marchandises;  Ucm,  pour  faire  tenir  les  KLats 
à  tour  de  rôle  dana  les  troia  ataédianssécs  en  lieux 
propres  et  c<)mmode3.  —  On  poursuivra  la  continua- 
tion des  travaux  du  pori  U  Aiij'uesniortes.  —  Les  habi- 
tante du  pays  ne  paieront  droit  d'équivalent  iKtur  les 
poiirccnTix  qu'ils  font  saler  pour  leur  proriaion.  — 
liemise  aux  ÉUls  par  un  député  du  pays  h  Paris,  de 
teltiea  origiliate  qu'il  s'est  procurées  à  la  Cour  des 
comptes,  lea  unes  du  7  ttvrier  4493,  données  à  Tours, 
touchant  les  S»,900  llTres  de  la  redierelie:  lea  autres 
du  18  juillet  U71,  portant  qu'il  n'y  aura  |)iju!-  Com- 
misaaires  du  Roi  anx  Étals  que  le  gouverneur  ou  son 
UeutNiant  et  le  général  des  finances.  ->  Octroi.  —  tnin 
^u  pays  :  1,000  livres. 

(f*  é  iîS).  Du  22  au  29  décembre  1523.  — 
Hontpeilier  en  la  grand  loge.  Président  :  le  vicaire 
général  de  Men  lo.  à  faute  de  prélats.  Coramissair.^s  liu 
Bol  :  J.  de  Pouchiers;  J.  Nicolai,  J.  Testa,  S.  de  Mozis. 

—  Demande  de  Uvrea  47  sols  4  deuiam  pour  la 
portion  du  I.anjriie'lw  fîn  l'-Vnlc  et  octroi  de  2,400, oriO  ti- 
▼res  mis  sur  tout  le  royaume,  ladite  somme  payjihie 
partie  en  Jan'vîar  et  ftrrlar,  le  reste  h  plus  \onga  termes. 

—  On  priera  le  Roi  do  permettre  aux  diocèses  do  vendre 
«t  adeniérer  les  vivres  par  eux  portés  it  Narbonne.  — 
On  fera  remontrances  au  Roi  sur  la  nouvelle  érection 
d'ofHces  faite  tant  au  Parleosat  et  sénéchaussées  que 
autres  ;  —  sur  la  restriction  de  la  traite  des  pastels,  lal- 
1MB,  dnqMi  ete.borsdnmD'awtw.^Qiioiiligaimlegn- 
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astler  de  Narbonne,  Fr.  Veodrell,  k  garantir  an  pay  tac 

vivres  portés  audit  N.irbaiiii.?. — Av.iiil  fh^  fairp  l'octroi» 
sera  remoutré  aux  Commissaires  que  la  somme  que  le 
Roi  demande  est  exeesalve,  et  sera  traité  si  h  moindre 
.siimme  IcilH  5t>i[.TiPiir  ^rroit  content,  et  qu'il  face  oster 
iûi  uuipuiclicuitiii  uui  il  la  traite  des  marchandises,  etc. 

—  Les  Commissaires  refusent  de  traiter  et  enjoignent 
aux  gens  dos  Ktats  l'arrêt  par  la  ville,  aur  peine  da 
100  marcs  d'or  s'ils  en  sortaient  et  d'être  réputés  déeo- 
l>éissanU  au  Roi. —  Protestation  des  États  que  ces  arrêta 
sont  contre  les  privilèges  du  pays,  et  qu'avant  donc  tirer 
plus  onitrs,  lesdita  arrêts  snont  révoquée  et  les  Étata 
remis  en  leur  liberté  (i6  décembre.!.  —  Iiyom  lion  aux 
pVOOUieun  et  eyndics  du  pays  de  s'opposer  formellement 
à  l'érection  de  nouveaux  offices.  —  le  t7  déosmbre,  le* 
Comiuissa-ros  f  nil  s.ivoir  qu'ils  ont  levé  les  arrêts  et 
qu'ils  prient  les  Ktats  de  vaquer  aux  adaires  du  UoL  — 
On  poursuivra  Ut  «ù  11  appartiendra  pour  oUiger  les 
inTu-i(M-s  ilu  P.irli-mcnt  de  Toulouse  h  pay^r  îcs  tailles  de 
leurs  biens  ruraux  et  d'aucieune  coalribudon.  —  Octim 
conditionnel.  ~  fiignilloalion  anx  filata  de  lettrée  pn- 
Icntes  pour  faire  porter  à  PIdts  jnr  Ifs  receveurs  et  Irâ- 
sorier»  de  Languedoc  les  deniers  do  leurs  recettes.  — 
Les  États  {^testent  qu'ils  n'y  sont  paa  tenus,  •  qu'ils  ont 
faict  l'oclroy  au  Roy  principallement  jiour  la  tuition  du 
pais,  selon  les  us  et  couslumes  anciennes,  et  que  si,  au 
moyen  dodite.';  lettres,  on  ne  trouvera  reoeven»,  qtW. 
ne  puisHO  estre  imputé  audit  pais,  i 

(F'  S75  à  f  280).  Du  2  au  4  juin  4834.  —  Pénnas,att 
couvent  de  l'Observance.  —  Président  :  ii  faute  do  prélats, 
le  vicaire  général  du  l>uy.  Commissaires  du  Boi  :  iiii.  de 
Mirepoix,  lieutenant  général  en  l^uiguedoc;  Georges 
d'Olmiéres,  quart  président  du  Parlemenl;  ^«'igneur 
de  Crussol,  sénéchal  de  Beaucaire;  Kic.  de  Mazis,  Aut. 
Bonniin.  —  Oenuuide  de  SM»  Uvm  i  sole  3  denieis 
lioiir  l:i  i-orti'iii  'lu  Languedoc  d'une  crue  de  600,000  liv. 
mise  sur  tout  le  royaume,  el  de  25,000  Uvres,  également 
pour  sa  quote-part,  de  la  sonunede  S6I,4KHI  livres  isspo- 
s<-o  pour  la  r  éparation  et  avitaillement  d*»s  places  fmn- 
J  tièrcs,  payable  parue  en  juillet,  le  reste  U  plus  lougs 
I  teiBies.  —  BeAis  de  donner  séance  au  viguier  de  Béziers, 
nonobstant  lettres  mi-s-sivesdu  Roi,  et  délibération  ii  titre 
d'odit  perpétuel  et  irrévocable  que  nul  ne  sera  admis  anx 
États  <  hors  mis  les  comtes,  vicomtes  et  barons  qui  ont 
accoustumé  assister  aux  Bstate.  *  —  Il  aera  Mt  rtmum- 
trauce  aux  Oommlss^ree  du  Bol  des  maax  Inestimables 
que  font  les  gens  de  guerre  de  passage  et  ceux  des  gar- 
nisons, qui  ne  paient  rien,  et  seront  priés  d'y  pourvoir. 

-  Froblliition  de  Intniledes  bMi.  --Oânl.  —  Il  aats 
lUt  nn  ooffira  neuf  en  la  malaoB  de'riUe  de  Montpelliv 
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poar  y  mettre  les  privilèges  et  pièces  du  pays,  qui  sera 
kien  gntnd,  bon  et  siir. 

(f  2Si  à  f*  jWJ).  Da  *l  ao  4» octobre  4Si4.  —  Uoot- 
peUier,  à  la  Mlle  ds  )ft  grande  loire.  —  Présulwt  :  hdé- 
faut  «le  ]irélut«,  le  vicaire  gt^néral  do  Viviers.  Coiiirais- 
aiires  do  Roi  :  U.  de  UirefxHX,  sénéchal  de  CArcassoniM; 
J.  Kieolaj,  J.  Teetn,  Nie.  éa  Nazis.  SomiDaira  de  l'ex- 
posé de»  mittiis  .les  imiio-ilions  de  l'année  :  inestimable 
dépenses  à  ùùvo  pour  la  taiUoa  da'royaome  contre  les 
damnées  et  malheureiiaes  conspirations  de  l'élu  empe- 
reur et  du  roi  d'Angleterre,  etc.,  etc.  —  Demande  de 
485,174  livres  17  sols  8  deniers  pour  la  portion  du  Lan- 
«nedoe  de  l'aide  «l  octroi  de  SI,MO.000  livres  'nie  snr 
tout  le  royaume,  Iwdtt^'s  sommes  payables  partie  t'ii  r,ci- 
vembre,  le  reste  à  plus  longs  termes.  —  Présidence  défé- 
ide  an  vicaire  géndrel  de  Viviers  par  prèTéranee  anx 
TirnirM  fr'''n<'TnnT  d'Agdo  et  de  Magiîf^lmnc,  a'îeiidu 
<  qu'il  a  fait  foy  tn  promptu,  au  désir  d  une  ordonnance 
dM  Estais,  de  son  vicariat  général  et  de  tAnpoiv  «nise- 
eralionU  de  son  /•vosquo.  »  —  On  fera  duléance  :  1"  de 
ce  que  les  iiubilaiiU  du  jiays  n'ont  élé  payés  de  la  grosse 
AMmilure  de  vivres  qu'il.-i  ont  été  contraints  de  mener 
au  camp  du  Roi  en  Provenoe,  ni  de  ceux  qn'ils  ont  portén 
à  Narbonne;  %"  des  relrandiements  foils  par  les  audi- 
teurs des  comptes  aux  comptes  des  receveui-s  du  pays, 
contre  les  privilèges  et  libertés  dudit  pays.  —  Prohibition 
de  la  traite  des  blés.  —  Les  habitants  du  pays  ne  paie- 
ront aman  droit  d'équivait  nt  li  jur  li^  bœufs,  vaches, 
powroaaBX,  qu'ils  tueront  et  feront  saler  à  leur  nsaj:e 
tant  eanlement,  ne  pour  le  vin  de  leur  crû  qu'ils  ven- 
dront au  détail  et  autrement,  <  sans  faire  nssielle  de 
l>evears  i,  non  compris  les  faostes,  bouchers,  etc.  ;  cette 
délibération  sera  intiaiée  à  ceux  qui  voudront  endiérir 
la  fenii*'  «li'  l't'  iuivalent.  —  Pour  prévenir  les  collusions 
des  enchérisseurs  de  la  fenne  de  l'équivalent,  les  Com- 
missaires dn  Bol  seront  priés  de  laisser  ladite  Amna  anx 
gens  les  Klat!i,  qui  départiront  entre  evi\  an  si  l  lu  livre 
la  somme  à  laquelle  ello  devra  monter,  et  après  l'orren- 
teront  on  sous^rrenteront,  chacun  «n  son  dlooéae.  — 
Les  consuls  de  Montpellier  fi  i  oiit  iri  \\\  m  <iu  si  rnnt  mis 
ke  récépii»os  de  ceux  qui  premlrunt  les  privilèges  et 
docnnwnis  dn  pays.  —  On  pooranivra  de  Aura  cesser 
l'ioduo  \cvh<  fies  péages  et  polvérages  sur  le  bétail,  de 
nouveau  imposée  à  Anduze  et  Lespitallet,  dans  la  sôné- 
Junssiie  de  Nlmea.  — Bdl  ponr  trois  ans  de  la  itonne 
dp  IV-qnt valent  au  prix  de  99,950  livrc-î.  —  Commnnica- 
tiou  du  lettres  de  M.  de  Lautrec,  notnmé  lieutenant- 
général  en  I.anguedoe  aveo  tonl*  la  diarge  da  la  flron- 
tière,  demandant  il<»  l'arsyait  pour  payer  In  pondarniprip 
qa'il  fant  meltro  diuia  ^arbonne.  —  Octroi.  —  i>élibéra- 
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tion  qu'il  n'y  a  aacune  InoompatlblIlU  éi  offless  de  pro- 
cureur du  pays  et  de  gaiMe  des  archives. 

<f «  i«i à  f  S03i.  Du  lâ  an  âO  lënier  I5!4  (1S8S  H.  8,)» 
Castre*,  an  réltetoire  des  Frères  prèdieors  de  S^t- 

Vincens.  —  Président:  Ant.  Grimoanl,  viiairc  général 
de  îiarlionne.  Commissaires  du  Roi  :  Bobioi,  président 
dn  Pariement;  le  srfgnenr  de  BmiMCiienard,  sénéchal 
(î'i  TouI^MI■^l' ;  .Tcaii  Ni;T.);u,  .T  Tf'stu. —  F^iitnm.iire  de 
l'exi^osé  des  motifs  contenu  aux  commissions  :  nécessité 
d'entretenir  trois  on  quatre  armées  contre  les  ennemy» 
ilu  R(iy,  lesquels  ont  déli!ji'i'('  par  le  ladyr'ii  ilc  riiarles de- 
Bourbon,  son  rebelle  et  sul^ect,  qu'ilz  oui  praticqué  et 
attiré  fc  enlx,  de  prendra,  myner  et  Imtiner  ledit 
ro>  uilnii'.  et  le  mectreen  praguerie  el  à  leur  voilante.  » 

—  Demande  :  4°  de  59,833  livres  4  sols  i  deniers,  de 
Sft,MO  livres,  pour  la  portioti  dn  langnedoe  d'un»  crna 
de  (100,000  livres  et  d'une  imposition  de  26l,00ft  livres 
destinée  aux  fortifloalions,  mises  sur  tout  le  royaume, 
pliables  par  quarts.  —  L^vooat  dn  Bol  an  Fnrieaiea^ 
admis  dans  l'assemblée,  demande  nmr  Êlai;»  d»»  .«"opposer 
k  l'érection  d'un  second  offlce  d'avocat  du  iioi,  •  en  vertu 
des  privilèges  dn  pays,  par  lesquels  uni  nouveau  t^Bce 
ne  doit  cstre  mis  ne  érigé  audit  pays  sans  le  vouloir  et 
consentement  desdit»  Estais.  »  —  On  fera  doléance  :  t  '  de 
la  nouvelle  imposition  sur  les  pastels  et  lOS  vins  de 
Langueijoc,  mise  par  la  ville  de  Bordeaux,  en  verttt 
d'une  commission  de  Madame  la  Régente;  S- des  fon!/» 
faites  par  les  gens  d'armes;  -i  '  i'.<-  ce  ijui:  les  liabitaiil.s  .lu 
pays  ont  été  contraints  par  M.  de  Lautrec  à  soudoyer  Ues- 
gen»  de  pied,  etc.  — On  poursuivra  devant  le  Parlement 
l'abolition  de  la  charge  do  second  avocat  du  Roi;  un 
transigera,  au  besoin,  par  remboursement  ou  autrement 
jusqu'à  la  somme  de  4,000  livres.  —  Députés  envoyés  à 

M.  lie  I.r.utrec  |i;nir  lui  rernontrer  les  doléances  du  iiays. 

—  Octroi.  —  Frais  des  Ktals  :  6,693  livres,  y  compris 
S,000  livres  ponr  le  renlionrsement  de  l'olBoe  de  second 
avocat  général. 

if  SÙâàf'  3MU  Du  46  au  20  octobre  1525.  —  Uont' 
pellier,  à  la  grand  loge.  —  Président  :  l'abbé  d'Anlansi 
vitMiiri'  général  de  Narbonne.  Conimissaii'es  du  Tî  ii  :  le 
duc  d  Albauye,  Jean  Nicokî,  Jean  Testu,  Nie.  de  Mazis. 

—  Sommaire  de  rexposé  des  motiCs  des  impositions  de 
l'année,  fait  par  le  premier  prf^sirlent  Nicolaï  :  défuile  de 
Pavie,  prise  du  Roi,  etc.;  innuméraliles  dépenses,  con- 
tmintea  et  Inojrinéea,  ponr  résister  anx  dampnés  propouz. 

de»  ennemys,  qui  nvoiwt  rntî«pip(' (1f>Jtinrhir.  ilnsfruirt», 
vicUuier  et  despartir  le  ruyauime,  et  auUru^  raisons  qui 
ont  contraint  la  Rejme  mère  dn  Boy,  réginite  en  Francs,, 
suivnn»  h\  'lellibératioii  du  rixiseil  estroit  du  Roy  e.slant 
.  lez  elle,  a  imiioseï'  sur  tout  ie  royouime  i,66i,ÙQQ  livrcit. 
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soif,  pour  la  nuul. -;);irt  fin  Languedoc,  234,83(  Uma 
\'  sols  8  deniers,  <lont  partie  pajable  au  V  novembre, 
le  reste,  à  pins  longs  termes.  —  Présentation  par  le  duc 
d'Albanye  d'autres  l«Ur»  nii>slr«s  de  ta  Régente  p«éi> 
liiire  rutirter  par  ios  Kîats  «  certains  conlrarls  trriit  's 
lie  paix  faits  par  les  ambassodours  de  ladite  Dame  et  ceux 
dn  roi  A*\ng'M«rfe,  desquels  a  baillé  trois  vidàmu.  — 
■  I  pour  la  préséanw  etiiro  îles  vicaire-s  généniux. 
—  .'>oiiuei)t  prêté  par  les  gens  ùen  Etals  de  ne  révéler 
chose  qai  se  die  vu  ftee  en  l'assemliUe.  —  Oommiaaairee 
nommés  pour  examiner  les  traités.  —  Rapport  des  com- 
missaireii  faisant  connaître  que  l'on  s'est  enu^a^ré  à  jiayer 
au  rai  d'Angleterre,  k  partir  du  quarantième  jour  après 
la  i!ate  du  contrat  :  I'  t,89i,73C  éeus  au  soleil  et  32  sols 
tournois,  chaque  écu  valant  38  sols;  2*  2  millions  d"or; 
3"  lOO.OCO  ik-us  d'or  chaque  ann^e,  sa  vie  durant.  —  Les 
Etats  <  trouTent  chose  dure  de  ratifier  entièrement  lejs- 
dtls  traités  pour  la  grand  somme  promlae  au  rot  d'Angle- 
terre, pour  ce  que  ledit  roy  se  dit  roy  de  France,  pour  ce 
^e  ses  ambassadeurs  n'obligent  les  princes,  ville»  et 
subjects  d'Angleterre  ooainw  font  obliger  esnix  de 
France,  pour  l'obligation  aux  censures  ccclési.'jstiques 
sous  dausule  dtf  niti,  etc.,  eto.  >  —  Députés  envoyé  aux 
Commissaires  éa  Boi  pour  leur  remontrer  ce  que  dessos 
et  en  savoir  leur  avis.  —  l'réscntation  aux  Kfat.s  des 
répun-ws  (aites  par  la  Cour  aux  doléances  de  i'auuée 
précédente.  —  Plaialea  Mtes  par  tons  les  diocèses  des 
inauh,  insolenci'S  et  pros  excès  des  •,'pns  d'armes,  puis 
.•>ix  i>u  $ept  ioois  et)  ça.  —  DcUiiération  portant  qu'il  est 
nécessaire  de  ratifier  les  tridiés  fldla  avee  les  ambana- 
ileurs  (l'Atigleliirre.  nni"  'jn'on  demandera  une  dZ-clara- 
tioti  appi'ouvifo  par  'm  Chambre  des  comiilcs  comme,  à 
l'occasion  de  ladite  raliflcatii)n,  le  pays  no  sera  su!  '  lu  i  ■ 
pour  l'avenir  outre  la  pari  et  |»orti'>n  qui  le  louche  de 
l'état  i,'énéral  de  tout  le  royaume,  et  que,  <  ni  le*  mar^ 
cluiRS  du  païs,  en  raison  d'une  clause  du  traité,  côtoient 
vexés  ou  molestés  ès  rojraulmes  et  pals  où  ils  ont  h  lère 
le  trafllcq  et  exeririee  delamarehandise,  ils  seront  dédom- 
magés des  biens  du  wi^-iu'ur  lîi  i,  i  lc.  >  —  Kir,  li  en 
poste  de  députés  à  la  Coar  pour  y  porter  lu  ratiOcalion, 
demander  dCcbarge  des  gens  de  gverre  et  provision  de 
lettres  d'indemnité  ut  supra,  les  États  ne  voulant  procé- 
der à  aucun  octroi  avant  de  les  avoir  obtenues.  —  Député 
nommé  pour  transiger  du  diOlHwnd  et  proeta  towelianl 
les  emprunts  levés  dans  la  sénéchaussée  <!e  'rrii'')Dse 
par  Simou  Bertier,  secrétaire  du  Roi,  commissaire  ad 
hm.  —  Probibitioa  de  la  traite  des  blée  liorB  te  rojraome, 
nonolwtant  la  tnH-e  avec  les  ennf»n:is  —  Requête  des 
conservateurs  du  droit  d'équivalent  pour  avoir  paiement 

de  leurs  gages.  —  Lee  filats  Iront,  avec  leur  président. 


HALTE-GARONXE, 
devers  Uf  le  dne  d'Albanyc,  principal  Commissaire,  loi 
retnonstrer  l'injure  faicle  au  sieur  de  Boulonot,  l'un  des 
leurs,  par  M*  Jean  Testa,  trésorier,  l'on  des  Commis» 
«aires  du  Rny,  lequel  aurolt  traité  ledit  tâmr  de  Bototwt 
(lu  niutin  <!iii  iiiut'iiui;  tuus  !■  ?  Iwtats,  et  requérir  puni- 
tion et  réparation;  et  pour  ce  que,  par  trois  derniers 
Bslat»,  ledit  trésorier  avoit  présemé  d'oultraiger  las  dé- 
lépu  's  i?u  II  ,"  ,  requérir  qu'il  s'abstienne  de  se  trouver 
aux  contércnces  deâ  Meurs  des  Etals  avec  les<iit«  Com- 
missaires, sinon  «  les  Bstals  surosoinint  de  procéder 
oultre  nu  faict  desdits  Rstats  »,  qu'au  surplus  In  répara- 
tion des  ii\jure$  sera  iioursuivie  au  graud  Conseil.  —  Le 
duc  d'Albanie  prie  les  Btals  d'oublier,  mais  ils  persistent 
dans  leurs  conclusions.  —  Retour  du  député  onvoyé  ii  la 
C<>ur,  avec  les  lettres  d'indemnité  qu  il  avait  charjje  de 
réclamer,  et  la  prometse,  quant  au  faict  des  gens  d'armea 
et  garnisons  estansau  païs  en  nombre  de  580  lanees,  d'en 
oster  en  tout  240  lances.  —  Lecture  de»  lettres  d'indem- 
nité :  des  copies  en  seront  envoyées  h  tons  les  diocèses. 

—  On  se  pourvoira  là  où  il  appartiendra  contre  les  ter- 
miers  de  la  traite  foraine  de  la  sénédinussée  de  Toalouse 
qui  molestent  les  merciers  (A  |>Lnv;uetiers  qui  suivent  les 
niarcliéâ  des  villes  et  châteaux,  en  exigeant  d'eux  certi- 
ficats (onéreux)  qu'ils  n'ont  vendu  leura  narchandisen 
hors  le  royaume.  —  Octroi  (Ifs  s  iiiiin>  -!  ■niandéei»  au 
nom  du  iioi,  déduction  faite  des  20,000  livres  de  la  re- 
eberdie,  dont  il  n'avait  pas  été  tenu  eompte  dans  lea 
commissions.  —  Frais  des  États  :  7,Ï56  livres. 

(F-  526  àf  -556}.  Du  21  au  23  février  i5î5(l6î6  N.-S.) 

—  Montpellier.  —  Président  :  l'abbé  d'Aniana,  vîcaira 
général  de  Narbonne.  Cumiiiissaîres  du  Roi  :  le  sricrnrnr 
de  Ulermont,  lieutenant  du  lloi  en  Languedoc,  lo  r.  1'. 
Xicol.iî,  J.-an  Testu,  Nicolas  de  Mazis.  —  M.  Nieolaï 
esiiose  les  mesures  de  sûreté  prises  )tar  la  Régente,  et 
la  nécessité  où  elle  a  été  d'Imposer  sur  tout  le  royaume 
une  crue  de  000,000  livres,  soit  pour  la  quote-iiart  du 
Langue^loc,  :)0,833  livres  4  «ous  3  deniers,  i>ayables  en 
avril.  Juillet,  octobre  et  janvier.  —  On  suppliera  M.  de 
Clermont  de  soulager  les  lieux  des  frontières  foulés  par 
les  gens  d'armes,  et  d'ôter  la  charge  insupportable  des 
garnisons.  ->  Règlement  perpétuel  du  rang  des  dioeèeee, 
diocésains  et  officiers  lUi  par-;.  —  Permission  de  la  traite 
des  blés.  —  Octroi.  —  Frais  des  États  :  S,293  livres. 

(P  937  d  950).  Du  S  BU  10  octobre  IBM.  —  Mont- 
pellier, à  la  grand  loge.  —  Président  :  l'abbé  d'Aniane, 
vicaire  général  de  Narbonne.  Comuusaaires  du  lioi  : 
U.  de  Ciennont,  le  P.  P.  J[.  Niocrisil,  Jean  Bariierii,  pr^ 
sidenl  des  généraux  de  Montpellier.  —  Pommaire  de 
l'oxiiosô  des  motifs  des  impositions  de  l'année  tait  par 
le  P.  président  Nicolal.  ~  Denandede  mflK  Uwm 
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pour  te  portkm  du  LangiMdoe  dA  l'filde  et  ootroi  ite 

2,cril,000  iivffs  mis  sur  tiiiit  Ir'  r:>\ iiiiiii",  i)ayal)!es  partie 
an  1"  octobre  d^à  échu,  le  reste,  ix  plus  longs  termes.  — 
Las  dépoli  flit  Cent  Ibot  moir  qu'ib  ont  Mmu  dlmi« 
ndli  iii  lies  (.'arnisons!.  —  On  suppliera  les  Comniissaires 
du  Roi  de  rétracter  certaine  ordonnance  par  eux  rendue 
ft  ia  powmtit»  im  Annisni  d«  l'équivalent,  aflo  que  tes 
ordonnances  des  États  touchant  le  vin  du  crû  demeurent 
m  leur  efficace  et  vertu.  —  ^'otiIicatiou  aux  États  de 
lettres  patentée  dn  Boi,  datées  de  Daqs,  S3  mars  I69S, 

faifîp.rf  (îon  de  rofHce  de  poiivenieur  de  Lanfrneiioc  à 
M*'  Anne  de  Montmorency,  juaiediul  d«  France.  —  Ou 
Ara  iMlaaoe  pour  «  faire  vuidçr  du  pa]«  les  garnisons 
de  ^ens  d'armes,  et  s'il  n'estoit  possible  les  oster,  obtenir 
qu'on  les  fasse  vivre  selon  le»  ordonnances,  payant 
comptant  oe  qu'elles  prendront  journellement.  —  M.  do 
Clermont  sera  supplié  de  permettre  que  ies  marchandises 
non  prohibées  sortent  du  pays  sans  licence  on  conj^é.  — 
ProbihltlDa  de  la  traite  des  b.<  .s.  —  f  il  sera  inslé  au 
nontdu  p^pevr  que  le  baiUiago  duYela,y,  où  l'on  veut 
ériger  nouvelle  sénesdianesée,  demeure  en  In  jnridiolion 
du  séiieschal  de  Beuucaire  et  Nîmes.  »  —  Il  sera  fait 
dotéanœ  contre  les  capitouls  da  Toulouse  qui  s'efforcent 
de  eonnattre  du  droit  d'équivalent  dont  la  connalnancs 
apinirlieiit  nûnienl  à  la  Cour  des  généraux  de  Mi:.iit[ie!- 
lier;  —  itm,  pour  que  les  ordonnances  touchant  la 
la  police  et  Pavilalllement  de  la  gendarmerie  en  marAe 
soient  gardées,  et  que  au  di<Ktse  vi:  scim  nécessaire 
faire  le  passage,  soict  faicte  munition  et  cstapp«s.  — 
Homlnatlon  de  Jean  Bertrand,  docteor  ès  droits,  eomme 
avt.i  r.t  lin  jmys  au  Parlement  de  Toulouse,  aux  ^mli  s  de 
i5  livres  par  an.  —  Députés  en  Cour  :  l'abbi;  d'Aniane, 
poar  l'égtise;  les  aienn  de  Joyeuse  et  de  Bontonet, 
pour  les  nobles;  .lean  d'AiS>usson,  bourgeii«  r!"  Cmvas- 
soone,  un  procureur  du  pays  et  le  grefiier  des  États, 
pour  le  common  étal.  —  Oclrtil.  IVaia  des  États  : 
15,888  livres.  —  Gratiflcations  au  lieutenant-général  et 
au  préskieut.  —  Don  gracieux  de  <2,0(H}  livresi  au  luaré- 
«tal  da  Hontmorency  pour  son  nouvel  avènement  an 
gouvernement  do  Languedoc. 

(f  350  à  f"  359)  Du  S6  au  27  mars  avant  Pâques  1556. 
(1527  N.-S.).  —  Pont^Saint-Kspril,  salle  basse  de  l'iiù- 
pital.  —  Président  :  l'abbé  d'Âniane,  vicaire  général  de 
Narbonne.  Commissaires  du  Roi  :  M.  de  Clermont,  Jean 
Nicolas  (Nicolaï),  Pierre  Barberii,  Jean  Gamlette.  — 
Demande  de  B9,g38  Unes  i  sols  3  deniers  pour  la  por- 
tion du  Languedoc  d^nie  crue  de  €00,000  livres  mhe  sur 
tout  le  royaume,  payables  en  avril,  juillet,  octobre  et 
janvier.. —  Les  doutés  en  Cour  font  savoir  qu'ils  ont 
{•  toudmot  la  liberté  générale 


de  la  raarehaodisa  et  reztinellon  du  tribut  mis  nouvells- 

mont  (il  Boi  Jeaiix)  .^m-  le  iiastol  et  le  vin;  2»  touchant  lo 
l)as8age  des  gens  d'ormes  par  étapes,  etc.  etc.  —  Octroi 
de  la  orne.  —  Frais  des  États  :  *,»it  livres. 

(F^  'nn  à  f--  ".T.  Du  m  au  3t  août  t327.  —  Montpel- 
lier, à  la  salle  haute  de  la  grand  loge.  —  Président  : 
l'abbé  il'Aniaiie,  vtadn  général  de  Karbonae.  Commis- 
saires du  Roi  :  M.  de  Clermont,  l'évèque  de  Ximes,  Jean 
de  Pouchier,  Nicolas  do  Mazis.  —  Sommaire  de  l'exposé 
des  motib  deelmposttlone  de  Pannée  bit  par  l'évique  de 
V(rrje-<  :  le  Roi  a  confrihu^  pour  sa  portion  à  la  solde  et 
«lUrclien  de  l'armée  de  la  Li^e,  France,  iJaint-Siége^ 
Venise  et  due  de  Bar,  pour  douie  mois  entiers,  montant 
chacun  mois  SOO.OOO  livres,  Pte,,  etc.       n'-rn.itule  rlo 
230,533  livres  17  sols  pour  la  portion  du  Languedoc  de 
9.001,000  livres  d'aide  et  d'oetnd  mtaes  sur  tout  le 
royaume,  payahles  partie  lo  15  août  déjà  échu,  le  reste, 
à  plus  longs  termes.  —  On  parlera  à  M.  de  Clermont  des 
vivres  réeaaunent  portés  h  Narbonne  par  les  diocèses,  et 
on  rsquanu  permission  de  les  vendre  et  adcniérer  au 
profit  du  pajrs  pour  rembourser  ceux  qui  Jes  ont  fournis. 
—  L'équivalent  sera  arrenté  aux  mêmes  conditions  que 
ci-devant.  —  Lecture  de  lettres  du  gouvercenr  remer- 
ciant du  don  de  10,000  livres  qui  lui  a  été  octroyé  et  fai- 
ses  offres  de  service.  —  Présentation  par  un  député 
en  Cour  du  relevé  t  des  sommes  que  le  pajs  a  portées 
puis  tFsnte-dnq  ans  en  <ra  •  flilt  h  la  Chambre  des  comptes 
;i  Pai-i.s.  —  Xomiiiation  iKi  Cviriui:issaires  pour  aller  vers 
le  général  et  lui  remontrer,  avec  cet  état  ou  relevé,  que 
la  surcharge  des  S0,000  livres  de  la  rechercher  doit  être 
ôtée  des  impositions  du  pays.  —  .Xvi'^  i!  nné  aux  États 
qu'on  a  présenté  au  Parlement  de  Toulouse  des  lettres 
patentes  qui  attribueraient  au  Qouvemenr  de  Lanjrnedoo 
la  connaissance  i!e  toutes  causes  en  dfriii.r  ri's.-.(.irt,  et  le 
droit  de  clore  ou  d'ouvrir  la  traite  des  blés.  —  Prohibi- 
tkm  de  k  traite  des  blés  en  Provence  et  hors  le  royaume, 
motivée  par  la  crainte  de  la  famine.   —  On  priera 
«  M«'  le  gouverneur  de  m  pas  inster  que  les  lettres 
patentes  par  lui  obtenues  aorlent  à  cfM,  et  tA  mondit 
setjrnenr  n'y  rnuldroit  (>ntpnr1re.  on  défendra  en  Paj'le- 
iiieii'  a  Tijuljuse  les  privilèges  du  pays.  »  —  H  sera  fait 
iiùluaneos  :  1*  dewquole  Roi  a  Adt  prohiber  de  nouveau 
de  ne  trafllquer  avec  ses  ennemis;  2"  de  re  rjn'il  a 
demandé  la  moitié  des  obventions  des  ville»,  et  rtli  .iiichô 
les  pensions  assignées  sur  les  receveurs  et  grenetiersà 
cause  des  emprunts.  —  Bail  de  la  ferme  de  l'équivalent 
par  les  Gommissafres  du  Roi  et  les  Étals  au  prix  do 
t08,Û73  livres.  —  Kn  cas  de  passage  do  gens  de  guerre, 
on  les  fera  marcher  par  étapes  et  munitions,  lesquelles 
se  feront  pour  l'aniiée  h  venir  par  minière  da  provisk»» 
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sn  dépens  de  tout  le  peyeet  raiviintlea  iastroellima  mr 

ce  faites.  —  Tuxe  des  holes  p-«itr  l'année  courante  : 
«  8  soU  )»ar  jour,  homme  et  cheval,  c'est  k  sçavoir  â  sols 
pour  Bonppie  et  3  «ois  pour  dtonée,  ou  3  aob  et  dent 
pour  ilisM<'-e  lit  4  sol"!  rt  demi  pnnr  f•^R(•ll^e,  et  seront 
tenus  lesdits  hosles  bailler  entièrement  les  mesures 
d^vojrne  de  te  disnéft  «t  sonppée,  sans  les  amoindrir.  > 
— •  I.fTlnri''  f^t  j(t*P''^''^''t"*  doléiinces.  —  On  fera  exé- 
cuter les  IlUi  c-  .iLUnues  par  les  Ktals  pour  l'autorité  el 
prééminence  des  ^nérau\  de  Monti)ellier  sur  le  fkil  des 
aidas.  -  Octroi.  —  Frais  de»  États  :  8240  livres. 

(F'  3r  j  «  /♦  5Si).  Do  SI  AU  23  décemlnv  <5W.  —  Cler- 
mont  de  Lodcve,  en  la  salle  haute  de  la  maison  de  l'hô- 
pital. —  Pr^idenl  :  lo  riiaire  géttéral  du  Puy.  Commis- 
•aifBS  dn  Roi  :  M.  de  Clermont,  l'éTêqae  de  HIbms, 
riiailr  s  Dabiac,  président  r  uni  ti  s  'lo  Languedoc, 
Jeaa  Te^lu.  —  Sommaire  de  l'exposé  «les  motifs  de  la  crue 
de  m, m  livres  mise  sur  tont  le  n^WM!»  Mt  par  l'drè- 
qno  de  Nimes  :  entr,  [n  i';.  <  il  •  T.  I.  ii  empereur,  sac  de 
itome,  nécessité  pour  le  Roi  de  renforcer  son  armée,  etc. 
***  Demande  d«  S9,83t  livres  4  sols  3  deniers  pour  la 
portion  du  Languedoc,  payables  partie  comptant.  — 
Considéraiit  la  rareté  évidente  non  tant  «euleinent  des 
blés  mais  des  vins  et  de  tous  autres  fhiiis,  les  âtats  i>ro- 
hibent  <  la  traite  de»  bli's  et  de  toutes  victuailles  que  tes 
Genevois,  Florentins,  Lucois  et  autres  nations  s'efforcent 
de  tirer  dn  pnyf^  ii  la  faveur  do  permissions  .surprises  au 
Roy.  •  —  Les  États  protestent  qu'Us  m  sont  pour  rien 
dans  une  re4]iiùte  faite  nn  mépris  de  la  Coor  de  Par>- 
lament,  •  car  ils  ne  vouldroient  de.splairc  à  ladite  Cour, 
•ins  luy  obéyr  ds  leur  pouvoir.  •  —  Octroi  de  la  crue. 
—Frais  des  fitals  ;  t,104  livres. 

(F"  .'ÎSi  il  (■  Ô9I).  Du  n  au  l'J  avril  I5Î8.  —  Pézenas, 
au  réfectoire  de  l'Observance.  —  Président  :  l'iUibé  d'A- 
niane,  vietdre  général  de  Narltonne.  Commissaires  du 
Rdi  ;  M'  Jean  de  M;iiil.'  iliii,  sHiL-i^  ur  do  Saint-V>'t ::ri, 
juge  mage  eu  lu  sénéchaussée  de  lieaucaire,  JeanTe.^tu, 
Mie.  de  Mazis,  Jean  Qandslie.  —  Sommair»  de  l'exposé 
des  nitiMfs  (le  la  crue  de  600,000  livres  nii^e  sur  tout  le 
royaunie  :  renforts  de  gens  de  pied  étrangers  et  de  gens 
de  «henral  du  royaume  fue  l«  Soi  a  dû  envo^  k  l'année 
ftndit  >'fr-'t>"ur  el  do  ceux  de  sa  ligue  commandée  jiar 
ii»'  du  i.iiUiroc,  défiray  do  la  grosse  armée  de  mer  que 
ledit  seigneur  a  entretenue  seul  ii  ses  <lL'i>ens,  etc.,  etc.  — 
Demande  de  59,8;{â  livres  pour  la  portion  du  Languedoc, 
payables  moitié  comptant,  etc.  —  Déiibâratioii  relative 
à  un  procès  touchant  le  droit  de  traite  foraine  intrmluit 
m  iTtnd  Conseil.  —  I.ectur«  et  approbation  des  do- 
Mtamoes.  — •  Nomination  de  députés  en  Cour.  —  Conflr- 
natloti  de  la  prohiblUon  de  la  traite  des  Ués.  ~-  Oelrol 
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I  de  la  enie.  ^  Frais  des  Étals  :  4,786  livres  40  sols.  — . 

Permission  i»  M»'  d'.VniaiiQ  de  pouvoir  faire  Ti?niti-L'  hors 
le  <  païs  ^  royaulme  SOO  sauméee  {clmrgc  de  mulet}  de 
blé  de  ses  bénéfices,  à  œ  qn'll  soict  toi^Jours  plus  enolin 

à  s'etnpîoyfir  ponr  le^i  affni.-es  fhi  i»aïs.  » 

{!■'■  à'J'i  a  /  '  .iili).  Du  ô  au  t7  novembre  iii28.  —  Hoot- 
l>ellier,  en  la  salle  haute  de  la  grand  loige.  —  Présideiit: 
l'évèque  de  Mirepoix.  Commissaires  dn  Roi  :  M  deCler- 
moot,  l'ardievéque  d'Aix,  le  seigneur  de  àiini-Launé, 
Jean  de  PoneUer,  Jean  Testu,  Arnaud  Boyer,  juge 
nage  de  GsroaeMnae,  GiUiert  Filiol,  contrôleur  des 
floanees,  Nie.  de  Mans.  —  Sommaire  de  l'exposé  des 
motifs  des  impositions  de  l'année  fuit  par  l'archevêque 
d'Aix  :  peste  contagieuse  «t  Airieuse  qui  a  ûût  périr  en 
Italie  le  saigneur  de  Lautree  et  l'armée  qu'il  eomman- 
dait,  sans  aucune  b.it.iillc;  autr?  grwse  et  puissante 
armée,  envoyée  pour  la  remplacer  sous  la  conduite  du 
comte  de  Saint-Pol,  eto.,  etc.  —  Le  Boî  obligé  d'imposer 
sur  tout  le  royaume  3,i€l,000  livres,  «  et  sans  moings 
ne  pouvoil  pasaor.  >  —  Demande  de  286,963  livres  8  sols 
pour  la  portion  du  Languedoo,  payables  par  quarts,  a 
partir  dn  t"  j.invi/^r.  —  Dispute  pour  !;>.  y  r.  séance  entre 
l'envoyu  C:^  b;troiis  de  Gévaudau  et  ceux  des  vicomtes 
de  Polignac,  Uzês  et  Mirepoix.  —  L'abbé  d'Alli«ll*t 
envoyé  en  Cour  par  les  derniers  États,  rapjwrte  qu  il  a 
obtenu  lettres  patentes  jiar  lesquelles  le  Roi  renonce  aux 
obvsations  des  villes,  à  condition  qu'on  imposera  sur  le 
pays  pour  nu  fois  la  somme  de  i,ooo  livres  qui  s«ra. 
enijiloyée  avx  IbrtMcatiOna  des  villes  frontières;  —  ces 
lelti-es  [>atente.s  seront  mises  au  cofl're  du  pays  à  Mont- 
peiiier.  —  Le  président,  accompagné  des  plus  apparenta 
des  États,  ira  remontrer  aux  Commissaires  la  grosse 
somme  que  U»  Uni  a  luit  demander  et  leur  rappeler  qu'on 
avait  promis  de  rabattre  sur  l'octroi  de  celte  année 
semblable  somme  que  celle  qui  Ait  accordée  (en  avril 
il  Pczenas,  et  co,  pour  le  soulnf-^ement  du  (lauvre 
peuple,  et  pour  éviter  une  mauvaise  inLrudaction  et 
eouséquenee  pour  l'avindr.— Répom  des  CommissaiNa 
du  Roi  qu'ils  n'y  peuvent  pourvoir.  —  Kemiso  aux 
Ktals  de  lettres  de  >I"  de  Montmorency,  gouverneur, 
)iriant  les  États  d'autoriser  la  sortie  de  Larvgaodoc  des 
blés  déjii  achetés  par  les  florentins  et  le*  I.iTrqnnf'.-,  afin 
d'entretenir  l'alliance  avec  eux;  les  exhorUut  ;i  i  ijpai*sr 
les  villes  frontières  et  leur  mandant  qu'il  a  cui|>ëcbé 
qu'on  retirât  100  hommes  d'armes  dts  Picardie  pour  les 
mettre  en  garnison  en  Languedoc  —  ProbilNlion  de  la 
truite  des  blés,  non  des  autres  victnailles,  ym  Uk  ntUà 
desdits  bleds  et  cherté  plus  que  ne  Caust  ooopws.  —Lê- 
général  de  Languedoc  sera  prié  de  s'enqaérir  deeadK 
de  DraphlDé  et  ProTenes  a'ib  venlaat  »*mir  an  iaa- 
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guedoc  pour  réi'i  iraer  les  exactions  des  seigneurs  le 
k)ng  de  la  rivière  du  Rhdne.  —  Ratification  do  la  nomi- 
nation du  sieur  Gacb,  comme  procursnr  de  la  séné- 
chaossée  de  Carcassonne  à  la  place  du  feu  aieur  Ârquicr, 
lUte  par  Us  gens  do  ladite  si^nécbaiisséa.  —  Qiaqne  dio- 
cèw  ponrroira  à  la  dépenae  dn  paswi0a  da<  gena  de 
gosm  et  dee  étapes,  et  M  sera  dea  dépemea  aoadltea 
aucune  chose  mise  sur  ce  paj  s.  —  Nouvelles  plaintes 
-contre  lea  ioeoiencea  et  exc«a  dea  gens  de  guerre.  — 
Baqnête  dn  syiiditi  du  diâcèae  do  Commence  pour  qu'on 
fu&<;e  contribuer  en  Lan^^uedoc  les  habitants  des  jugcries 
de  Verdun  et  de  Rivière,  ou  pour  qu'où  déGmde  qu'ils 
Cueent  eontribuer  eu  Gnyeane  les  habitants  de  Yalentiiw 
qui  sont  en  Languedoc.  —  f^nr  "oliNef.  at; m  ilu  gtro-ral 
d«  Languedoc  que  les  pauvres  gens  sou/Trcnt  gros  dom- 
mage,  à  eanse  que  lea  reeereara  et  ooliecteiirs  dea  tailles 
tli-.  jiiiroisspjs  jireiiiicT.t  i\c  ?  rois  r,  lieniei-s  :i  ô  sols  pour 
livre,  les  États  décident  qu'où  mettra  ès  instructions  des 
oonmiaaairea  des  awiettes  que  la  levée  de  tous  deniers 
se  fora  il  20  ;leniurs  pour  livre  et  ;iu-ilesKOus,  :m  rabais, 
et  s'il  ne  se  présente  personne  pour  l'aire  la  collecte  à  ce 
prix,  ehaqu  ville  oa  TllUig»  élira  personnage  anfflsant 
-quiserr.  contraint  de  lever  le'?  deniers  pour  une  anni'r. 
—  €  Le  siège  de  la  viile  et  viguerie  de  Bé/.iers  ne  doiiil 
«stre  exclissé,  tollii  ne  osté  dn  ressort  de  la  senes- 
cbausf  ée  de  Carca;^^onne,  ains  doibt  demeurer  en  Testât 
accou&tuiuij,  iiu  suiv.iJit  toutes  fois  les  privilèges  des 
luibitans  dudit  Béziers  sur  le  falct  des  assises  que  le 
séneschal  et  aultres  ofnciers  de  Carcassonne  doibvcnt 
tenir  audit  Béziers.  »  —  Lecture  des  doléances.  —  Oc- 
troi. —  Frais  des  Étals  ;  7,(ili£l  livres. 

(P-  4IS  à  f- S5S),  Du  6  au  (0  novembre  1589.  —  Pont 
Saint-Esprit,  salle  basse  de  l'hôpital.  —  Préatdttlt  :  l'é- 
vèque  de  Viviers.  Commissaires  du  Roi  :  M.  de  Cler- 
moni,  l'évêque  de  Lodève,  Jean  de  Poncher,  ayant  la 
-cliarge  et  administration  des  finances  en  Languedoc, 
Lyonnais,  Forez,  Beaujolais,  Prt  vciir  '  et  Dauphiné; 
-Jean  Testa,  Jean  de  la  Mairie,  commissaire  ordinaire 
des  gnerrss.  —  Sommaire  de  l'exposé  des  motlA  des  im- 
positions de  rann«'e  Tait  j^ar  l'évêque  de  Lodève  :  guerres 
soutenues  par  le  Roi  contre  <  l'etlen  empereur  >  pour 
empêcher  l'Invndon  da  royaume  on  la  cession  de  la 
duchr  diî  Bourt'otrno  ou  viconité  d'Auxonne  prétenJue 
par  ledit  élu  empereur;  traité  de  Cambrai  par  lequul 
«nli^lrca  èhocea  le  Bol  est  tena  bailler  audit  empereur 

deux  millions  d'écus  d'or  nu  soleil,  etc.,  etc.  —  Demande 
de  286,963  livres  S  sols  pour  la  portion  du  Languedoc 
-éa  g,W1,gM  livres  d'aide  «I  octroi  imposées  car  tont  le 

royaume,  payables  en  quatre  (prmcs  h.  partir  du  i"  jan  ■ 
■nat.—  Préseotatioa  par  les  Commissaires  du  iioi  de  iet- 
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très  missives  di/uiamlaîil  aux  États  de  ratifier  les  traités 
de  Cambrai  et  de  Madrid.  —  Los  États,  après  le  rapport 
de  leurs  commissairee,  s'engagent  à  observer  de  leur 
part  lesJlts  traités.  —  Texte  de  cette  ratiflcalion  datée 
du  G  novembre  4529.  —  Ils  protestent  toutefois  que  ce 
qu'ils  eo  font  est  pour  obéir  nu  Roi  et  ftvfter  metm 
rgwermeialm,  ùHit  fum  facturi,  et  II  eondilton  qu'il  sera 
expédié  au  pays  lettres  d'indemnité  en  lu  forme  tjuc  leur 
ont  été  baillées  lors  des  traités  avec  le  Boi  d'Angleterre. 

—  Le général  de  Languedoc  présente  leltres  du  Bolet 
du  graud-maîUe  (>r.  de  Montmorency)  ]iorlant  qu'îi  la 
poursuite  dudit  grund-maitre,  il  est  ordonné  de  faire 
déloger  du  iiays  la  compagnie  dn  capitaine  Bonneval  et 
(1.;  !a  rriiiii  tipr  en  Guyenne;  et  que  quant  aux  vtvi  <  s  de 
Xarbonne,  il  esloit  nécessaire  les  avoir  et  tenir  audit 
Narbonne  pour  nn  temps,  mais  le  temps  advmu,  le  r07 
p.-rmiMtni  qm;  lrs'l;l<  vivres  sùii^il  lîosîi-vr'-s  aux  Estais 
pour  les  vendre  et  distribuer  au  profil  du  pays.  —  On 
•uppllera  les  Oomniissatras  du  Soi  d'dter  enUérement  ém 
pays  les  garnisons  par  tous  les  moyens  possibles,  et 
sinon  tout,  la  plus  grande  partie,  *  et  où  ils  n'y  vuul- 
dmient  pourvoir,  qu'on  députera  an  Boy  gais  ydoineu 
]inur  1-jy  remonstrer  ce  que  dn-^sus.  »  —  Prohibition  de 
tu  traite  des  blés,  ouïe  la  plainte  tkile  par  les  Imbilants 
dn  rwys  de  l'exlréme  néceaaUâ  et  ladigoioe  de  tté ^lla 
ont  soufferte  l'année  pas^f^e.  —  Rplet  des  dninaniles  fitifes 
par  les  habitants  de  Lyon,  Aviijuaii  et  .\i  !•  s  de  i>L>uvoir 
tirer  du  pays  certaines  quantités  de  blé.  —  Les  États 
promettent  de  donner  à  litre  de  gratification,  advenant 
le  cas  qu'audit  pais  n'ayt  plus  garnisons  :  it  M"'  le  grand- 
maître,  6,000  livivs  ;  a  de  Clermont,  2,(i00  livres;  à 
M.  le  général  de  Languedoc,  4,000  livrer;  ii  M.  de  la 
Mayrie,  maître  d'hôtel  ordinaire,  iOO  livre-s  ;  au  secré- 
taire du  grand  maître,  100  livres.  —  Prière  ii  M.  de 
Clermont  de  modérer  le  taux  des  vivres  ordonnés  aox 
gens  d'armes.  —  On  pouranivm  Ih  ob  bsscdn  sera  qa» 
les  fermiers  du  tirage  du  bel  de  Pecays  n'augmentent  pas 
le  pnx  dudit  sel.  ~  On  demandera  au  Boi  que,  suivant 
les  lettres  données  à  Paria  le  il  septembre  f  M7,  le  Par- 
lement de  Touiotue  ri'.sîile  et  sii';,'e,  jiai'  un  triiips,  en  la 
sénédiaussée  de  Beaucoire,  et  soit  ambulatoire;  oppoei- 
tion  dn  oapitonl  de  Toutous»  à  cette  délibération,  attendu 
que  depuis,  il  va  eu  lettres  et  déclarât  iiii  s  eontrairoi. 

—  OctroL  —  Frais  des  États  :  7,723  livres  10  sols. 

(fo  49>  é  A  499),  Du  «  an  M  décembre  4SS0.—  Moalr 
pellier,  en  la  salle  haute  de  la  grand  \0'^c.  —  TYi'^ldent  : 
l'évèque  de  Maguelonne.  Commissaires  du  itoi  :  l'évéqu» 
de  Lodève,  Jean  de  Poudiler,  Jean  Testn,  N.  de  Uasia^ 
•I.'an  do  Maipny.  —  Sommairt^  de  l'eipo«é  des  motifs  des 
impositions  de  l'année  lait  par  l'évèque  de  Lodève: 
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paiement  des  deux  millions  d'écns  d'or  de  la  maçon  do 
Roi  dont  1,200,000  comptant,  273,000  prêtés  par  le  roi 
(l'AnKl<>lerre,  le  reste  «abéritages  aiMia  «3  paya  de  Flan- 
dre, Hiiinaut,  Brabont  et  Artola appartenant  la  plupart  k 
la  dachesse  de  Veiulùraois,  lesquels  il  faut  racheter; 
grosse  somine  rie  deniers  due  aux  cantons  des  Ligues 
tant  i>our  prt't  qtie  pour  le  service  de  lenra  gens  de 

guerrr',  <:U-..  etc.  —  Den/amle  <le  2(17,019  livres  potir  t.'i 
porlioa  du  Languedoc  de  la  somme  de  3,064,000  livres 
d'aide  et  oetrol  mise  snr  tout  ce  royamne.  raliattvles 
20,000  livnrs  i\o  la  recberclio  «  et  la  portion  de  l'équiTa- 
lent  qui  aj'de  h  l'ajde,  »  payables  en  quatre  tenues  h 
partir  da  {•'Janvier. — DélilidraUaB  qui  excepte  du  droit 
(l'  -  Tui valent  le  vin  du  crû  t  et  tout  bétail  qui  se  Ineru 
pour  fiançailles,  nopces,  obilz,  mortailles,  coiifrtirics  et 
mmes  nouvelles.  >  —  Gonunnnicatiun  de  lettres  mis- 
sives du  t^-and-uiaitre  annon(;ant  qu'il  avait  tant  pour- 
chassé envers  le  Roi,  qu'il  avait  obtenu  que  les  vivre» 
portés  h  Narbonno  seraient  rendus  au  pays,  pourvu  que 
rupture  de  paix  advenant,  on  fiuiso  secours  au  Boi  pour 
Pavltaillenient  de  ladite  place;  Hrm,  que  les  deux  tiers 
des  gen.^  d'armes  étant  à  pn'sent  au  pays  s"en  ir nii'.  •  ti 
leurs  maisons  Jusqu'au  mois  de  mai  procbain.  —  On  se 
pourvoient  pour  maintenir  l'ancîanne  coutume  de  prêter 
les  hoiûmaî,'es  dans  clui'iua  sénéchaussée,  devant  les  sé- 
néchaux, contre  les  ^ens  des  Comptes  de  Montpellier  qui 
voudraient  contraindre  les  nobles  et  s^gnetirs  tenant  en 
flef  noble  du  Uoi,  a  venir  faire  honiniaîïe  devant  eux.  — 
On  enverra  aux  diacèses  Iransumpts,  et  vidimus  [lar  juj^» 
rojaU  de*  lettrw  d'indamnilé  aocorddes  par  le  Koi  au 
pijBà  c:»!!""  fraités  deCamlirai  et  de  Madrid.  —  Lec- 
ture do  letlre^i  du  Itoi  permettant  d'arreriler  le  dl-oit 
d'équivalent  pour  trois  ans.  —  IJail  aux  enchères  du 
droit  d'équivalent  moyennant  <  17,850  livres.  —  Survi- 
vance de  la  place  de  procureur  du  pays  accordé  au  flls 
du  titulaire,  écolier  a  Toulouse,  jiar  les  gens  de  la  .séné- 
cbansaée  da  JBeaucaire,  dn  consentement  des  Étals.  — 
Conlinualton  de  la  prohibition  de  la  traite  des  blés. 
—  Injonction  au  greffier  J'enri'jfistrer  en  iiarcheinin  les 
conctusioos  et  appoiutements  des  lilats,  de  signer  les 
registres,  et  de  les  mettre  au  eofflre  du  paya  h  Ifontpel- 
lior.  —  Api)robatii''fii  ..le  rtfï'O'iiiiiiuncL'  iiui  di'fi-iiil  faire 
paître  le  bétail  dans  les  vignes  et  olivettes  en  aucun 
temps  de  damnée,  et  quant  aux  prCe,  chaena  en  son  dlo- 
cê^'  y  .-ivi^L'fu,  pitu:'  ii'fiirrciiulri:'  le''  cîititnmc!?  parti- 
culières. —  Décision  que  tous  bois  taillis  ou  fouliers 
seront  en  due  problUtlon  par  trois  nnsoanséeattlli  aprte 
qu'ils  auront  •'(/•  coupés.  —  Le  pronirnnr  dn  j»ay»  se 
joindra  au  procureur  du  roi  et  aux  parties  qui  voudront 
poursuivre  le  fait  des  limites  dn  pays  de  Languedoc,  ' 
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tant  aux  ressorts  de  Fore*.  Camalng,  Hontauban,  Poix, 

Béarn,  du  coté  de  Toulouse,  que  d'Aramon,  Avignon  et 
Tarascon,  du  côté  de  Beaucaire,  aux  dépens  toutefois 
des  requérants.  —  Les  $ta(s  ne  se  sépareront  pas  que  lo 
sieur  Vendreil  ft'--",  i-MUstii  i-'.  jir-i>o]iiH(>r  fi  cmsi'  lios 
vivres  de  Narbouue,  et  relaxé  à  leur  insu,  ne  soit  réin- 
tégré en  prison,  ou  n'ait  rendu  des  comptes.  (6BttsiiK(i<ni 
l'  iir  c"ît  floiiin'î"  )  —  X  iiùnation  de  commissaires  pour 
ouïr  les  comptes  du  sieur  Vendreil.  —  Lecture  et  appro- 
bation des  doléances.    Nomination  de  députés  en  Oour. 

—  fTo!i"5  pt  rhncuns  les  despartcmonis  des  sommes  qu'il 
conviendra  imposer  sur  le  païs,  se  tairont  doresnavant 
sur  les  tabU»  (tarifé)  dressées  par  le  grenier  «t  vérifiées 

f>;i~  certains  des  Esta*?,  fni^nnt  cojînoisfre  les  sommes 
qu'un  chacun  diocèse  de  Lariguedoc  doit  porter.  — Octroi, 

—  Frais  des  Étala  :  12,812  livres  10  .sols. 

{f  469  à  f'  S07).  Dn  43  au  novembre  4531.  >'imes, 
en  la  grand  salle  de  la  maison  de  l'évéché. —  Pn%ldent  : 
l'abbé  il'Anianc,  vicaire  général  de  Narbonne.  Commis- 
saires du  Itoi  :  M.  de  Clermont,  l'évéqne  de  Hagueionne» 
Jean  de  Poudiar,  Pierre  Barberii,  J.  TMu,  Charles  du 
Maigny.  —  .Sommaire  de  l'expo.sé  des  motifs  dos  impo- 
sitions de  l'année  fait  en  latin  par  l'évèque  de  Mague- 
loone  :  «  Pour  subvenir  aux  inestimables  dépenses  des 
guerres  p.nssées  cl  le  .-  .i  rançon,  ili  ust  i/  'c-  siîto 
d'imjioser  sur  le  peuple  creues  et  augmentations  d'im- 
posta,  nais  le  Roy  ayant  esgard  aux  grands  ftmlles  que 
S'.'i  subjeclz  ont  .supportées,  ;uix  adversités  tant  de  peste, 
mortalité  que  famine  qui  les  aOligent  encore  et  it  leur 
pauvreté,  a  aymé  mienlx  SQjr  ayder  par  emprumptac, 
verr!itii'n<i  et  (^ncrn!;ementa  de  son  ^lomnynt?,  et  .s'en 
tenir  il  leur  dunwndcr  comme  les  années  jiassées 
.1,061,000  livres,  d'aydo  et  octroy,  »  soit  pour  la  itortion 
du  Languedoc,  déduction  faite  de  la  recherche  et  de 
l'équivalent,  S.'H.O'.ll  livre.s,  7  deniers,  payables  en 
qu  ;tr.3  terme»  à  partir  du  t"  Janvier. —  Communication 
aux  États  des  réponses  faites  par  le  Roi  ii  leurs  do- 
léances; —  Um,  des  lettres-patentes  obtenues  h  leur 
requête,  touchant:  4»  les  ]i 'a^i  s  ri  Ujude;  2"  ta  faille 
des  biens  ruraux  à  pajcr  par  les  odfiders  royaux; 
S*  l'obligation  it  Imposer  h  la  ville  et  au  comté  de  Car- 
niaing  ^rnrain.in)  Ar  c  ntribuer  (aux  tailles)  avec  les 
balùtants  de  Languedoc  ;  4*  la  réparation  do  pori  d'Ay- 
guesmortes  dont  le  Soi  s'engage  à  pi^er  la  moitié.  — 
Coir.iii!S3;ures  nommés  pour  aviser  aux  nu>yens  do 
•  rcilre^er  te  fuict  du  uavigaige  et  de  la  marchandise 
au  paîs.  •  —  OonnuisBlon  domadu  au  sénéchal  de  Beau- 
cairo  lîo  s'cnqtjArir  de  ce  que  pourra  coûter  la  répara- 
tion du  i)orl  d'Ayguesraortcs.  —  Les  lettres-patentes 
tondumt  les  leudes  et  péages  seront  oommunlquées  ii 
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ceux  de  Provence,  Dauphin^  i^t  Lyonnais  fwinr  savoir 
s'ils  se  voudront  joindre  aux  liabit.uiSs  «ie  Lan{{uedoc, 
afin  de  le:;  faire  exécuter.  —  Coinmiinictitii»ii  4»  l<ttres 
missives  du  maitrc  (Anne  de  Montmorency,  gou- 

verneur) annoni^nt  que  pour  soulager  et  gratifier  le 
pays,  il  en  avait  ôté  sa  compagnie  de  gens  d'amies  et 
Ailt  conduira  «n  Picardie,  et  réduit  an  ti«fs, 
oTert-k-dire  k  U  lances  la  compagnie  de  M.  de  Glei^ 
mont.  —  On  fera  articles  et  instructions  des  griefs  que 
le  pays  peut  imputer  aa  Parlement  de  Toulouse,  lequel 
sera  mppUé  d'y  pourvoir.  —  On  demandera  an  Roi  do 
déclarer  (jue  par  la  prohibition  faite  de  trafiquer  av»-c 
les  Oenevoia,  il  n'a  entendu  empèci^er  4[ue  les  mar- 
ehftnds  de  Lanfuedoe  contractent  par  tous  lieux  et 
i  Hiiirées,  hormis  dans  la  terre  desdits  Genevois.  — 
Présealatioo  aux  États  de  la  figure  et  plaie-forme  du 
port  d'Aygveimorte»,  et  avis  Atvorable  k  la  réparation 
projette  donné  par  df^m  nurL-'in'uK  i  ;it:iliiii-;.  -  I.  -s 
Etats  assisteront  aux  obsèques  de  feue  madame  la  Bé- 
gsnte,  mkre  du  Boi;  des  oommiasaires,  entre  leqttels 
Plantevil,  receveur  df  ]?<'/ier=;,  ffront  habiller  de  blanc 
cent  pauvre»  qui  porteront  chacun  une  torche  k  la  main. 
— Le  simir  nêrreOiiiUeiQelle  remplaoera  comme  avocat 
du  |>ays  près  le  Parlement  de  Toiilrnsn.  M*  Jean  Ber- 
trand, nommé  conseiller  du  Parlement  do  Paris.  — 
Prollibition  de  la  traite  des  blés,  avoines,  châtaignes  et 
de  tous  légumes.  --  Les  États  décident  par  édit  per- 
pétuel que  les  villes  principales,  qui  envoient  deux 
députés  aux  Ktat»,  seront  tenues  de  comprendre  chaque 
année  dans  leur  nomination  un  de  c('»x  qui  auront 
assisté  aux  États  précédents,  afin  qu'ils  jniissent  plus 
s  ùiuMu.Mi'.  opiner  et  détertr  iinT  U>s  affaires  du  pays.  — 
Texte  d'uno  tnuisacUon  paasée  «atre  les  États  et  le  fer- 
mier •  do  sel  mené  contremont  les  rivières  du  Rhdne  et 
Sosne.  >  —  11  sera  obtetui  provi.sion  du  Roi  pour  en- 
joindre aux  consulats  du  quartier  de  Toulouse  de  tain 
bonne  jnatiee,  i  avec  Intimation  qu'il  sera  ponrsnivi  de 
les  r'ii  priver.  »  —  f'"riiiiiission  à  noble  Pierre  Planlavil, 
receveur  particulier  du  diocèse  de  B^ziers,  de  recouvrer 
les  vivres  portés  h  Narlionno  et  d«  les  vendre  an  profit 
lu  ;  1  s  0  troi  —  Frais  des  ÊUts  :  ii,WJ  Uvres 
l  sous  G  deniers. 

(R-mâV^SSS.yUaiOm  31  celobreISSS.— Monlpel- 
li^>r.  «  i!!.^  liant'-  la  .-fanil  loge.  —  Présiileul  :  l'évèqiie 
de  Maguelonne,  à  la  prière  des  États,  quoiquecommissaire 
&a  Bol.  Commissaires  du  ;  H.  de^  Ctemonl,  l'évéque 
de  Maguelonne,  M'  .Tn  ^in  s  Minut,  premier  pré-«ideiil 
du  Parlement  do  Toulouse;  Jean  de  Piiucher,  Pierre 
0«tiiisle  sieur  de  CbàtMOiwnf,  gouvemenr  ds  UaDt" 
piAller,  Charles  du  Maigny.  —  Somniaira  de  l'expwé  dear 
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motifs  dejî  impositions  de  l'année,  fait  tant  en  lalin  qn'on 
langue  vulgaire,  par  l'évéque  de  Maguelonne;  graïul* 
ù.iis  de  la  réunion  au  Royaume,  k  la  réquisilion  de» 
KtaLs  de  Bretagne,  du  pays  et  duché  de  Bretagne;  do 
l'entrée  du  dauphin  à  Rennes  avec  les  insignes  du- 
caux, etc.,  ele.,  et  autres  causes  qui  ont  contraint  le 
Roi  k  imposer  sur  tout  le  royaume  pour  cette  prochaine 
année  qvî  eonaatueera  le  I*'  jow^  Janvier  KS8  ;il  s'agit 
de  l'année  financière)  .3,061,000  d'aide  et  octroi,  ."^oit 
pour  la  portion  du  Lan^edoc,  tontes  déductions  faites, 
S57,89i  livres  6  deniers,  payables  en  I  termes.  — 
M'  M«  Jean  Bertrandi,  conseiller  au  Graiii|-( 'niseil,  fait 
savoir  que  le  Roi  conjwnt  k  employer  18,000  livres  ao 
contonmement  du  Rhàne  pour  la  restauratitm  du  port 
d'Ayguesmorl*'^  :  -  il'  »:,  qne  ledit  sr'î^jr.tiir  a  aboli  le 
droit  de  10  deniers  que  ceux  de  Lyon  prenaient  sur  le 
sel  de  Vivarals  pour  la  Ibrtlfleatlon  de  leur  ville. 
Analyse  de  lettres  missives  du  prani;  tùiùff  -  'Xnin-  di-» 
Montmorency)  aux.  États  :  il  les  dissuade  d'offrir  do 
l'argent  an  Soi  pour  avoir  privilège  d'être  exempts  de 
p-.rnisins,  ?f  re^  n'est  en  temps  de  guerre,  t  car  soubz 
colleur  de  mScessité  de  guerre  que  gi.sl  au  seul  sçavoir 
da  prince,  auroient  aussi  les  gamlaom;  ■  —  toncbant 
leur  requête  que  les  chevaliers  de  5!aint-.Tean  »  ayenl  h 
tenir  fust«s  sur  les  côie-i  de  Languedoc  pour  les  garder 
que  les  Inddellies  ne  les  vinssent  junohir,  comme  Jbnt 
journellement,  la  chose  n'e-st  possible,  ceux  de  Saint- 
Jean  ayant  de  pit'sont  affère  de  gens  et  d'arpent  pour 
l'éillflflco  de  Halthe,  »  mais  le  grand  maître  (Montmo- 
rency; fera  aller  au  Inng  de  ladite  c-ole  les  navires  et 
galères  du  Roi,  l'intention  dudit  seigneur  étant  d'ailleurs 
de  tenir  nefs  au  ii  a  i  d'Aygusmortei  dès  qnll  seroit 
réparé.  —  Les  États  font  observer  que  pour  ne  p«S  fAyST 
toute  l'année  en  neuf  mois,  le  premier  quartier  de  l'tSâ» 
et  octroi  devrait  commencer  en  avril,  •  le  Roy  ayant 
estaltli  par  son  ordonnance  sur  le  faict  des  finances  que 
l'année  commence  «i  janvier.  *  —  Le  Roi  sera  prié 
d'ordonner  que  les  évéques,  i  l  a  1. m'  tour  tous  les  sei- 
gneurs de  la  noblesse  qui  sont  mandés  aux  États,  soient 
tenus  d'y  venir,  on,  «n  cas  d'empêchement  légitime, 
d'envoyer,  les  évèques:  leurs  vic:ii:-  s  .l'>'.>'i  .\i!X,  les  sei- 
gneurs :  gem  de  bien  de  leurs  lieux,  sans  bailler  pouvoir 
en  blanc,  comme  a  été  iUlt  cl-devant;  <—  Uem,  que  «  les 
éve.«ques  qui  ne  seroient  autour  de  la  persotnie  dudit 
seigneur  ou  en  ambassade  focent  résidence  en  leurs  dio- 
cèses ;  >  —  Om,  que  les  sentences  définitives  rendues  par 
Juges  res.':or!i'i'=;ins  s;ins  moyen  h  lu  cour  du  Parlement, 
contre  uu  criminel  convaincu  et  <  surmonté  U«  tes- 
moings  >  seront  exiéontésa  nonobstant  appellation.  — 
Lee  oonsnls  des  vdlcs  et  lieux  du  p^  CMitraindront  par 
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voie  de  Justice  tirax  qui  lèvant  las  droits  âe  lende  «i 
péajs'e  il  réparer  If^  iiiuuvato  panages  et  chemins.  —  On 
priera  le  Bol  d'ordonner  que  !«•  beilUs  et  aénécluax 
réaident  dans  leurs  juridictions  et  fassent  lenra  chevaU' 

ché'.'-.  ;'iJUf  <  l'XtifiKi'  li'.s  iji;jlf.ii[rii:'s  rl  ii;,'r.'s^i'ur3  do 
ch«HUiiis  que  Jouruelleiueul  deslrui«eal  et  lueurlrissenl 
Je  peupla  eu  tous  endroits,  k  ce  qâe  les  snl^lx  dvdit 
seigneur  puissi  iit  >  st!  <^  i  t  tj-afllcquer  ou  seureté.  » —  1.» 
général  des  flnaiiccs  démontra  que  depuis  1517,  •  le  pre- 
mier quartier  d«  Vayde  et  octroi  q«i  eatof  t  palable,  anpa- 
ravant,  l<"  iJ''rarabre,  (tar  I"oriIre  des  finances  a  esté 
piué  le  I"  Janvier,  et  s«uil>Iableinent  en  est  faicî  par  (oui 
le  royaume.  » — On  prient  le  Bol  de  pourvoir  aux  Ineon- 
vénitiiUit  qui  ^  ienneul  à  la  chose  publique  |)ar  l'ignorance 
ou  Julosité  des  nutaires,  lesquels  suul  re^us  en  trop  grand 
nombre  par  les  juges  inférieurs  kon  parents  uu  al- 
liés, etc.  —  Le  Grand-Maltre  s'exeuee  par  leltre  de  nu 
point  iLs.si$(er  aux  États.  —  Adjudication  au  rabais, 
moyennant  3C,0(iO  livres,  du  prix  fait  <lu  contournoniont 
du  Rltone  pour  la  restauration  du  port  d'Ayguesmortee. 
—  Sur  la  plainte  de  consuls  dioôlsains  (membres  des 
Étatsj,  que  l'arr^H  t.  in- avait  été  comuiaii'l''  a  M' mtjj-  'Ii.  r, 
pour  le  paieuieul  dos  tailles,  les  Ktal&  décident  :  "  qu'un 
bra  casser  lasdilx  arrêts  et  observer  les  privilèges  du 
pays  suivant  le^Miuel-s  les  députés  aux  l<!Latâ  ne  peuvent 
talro  euipeschés  ao  arr^stéiii,  y  allant,  Mijuuruaut  ne  ro- 
tooroant.  >  Ifaîntlen  de  la  prohibition  de  la  traite  des 
blés  et  lé'^'itin'"^  T"XU'  du  contrat  fait  pour  la  restau- 
ration du  port  d'Ayguosuiortes  le  M  octobre  153i. — 
OrallAcattan  de  1,000  livres  au  ctinselller  Derlrandi 
pour  se»  iHjine.s  et  (Irais.  —  Aumône  de  25  livres  au  sieur 
Pascal  |»our  retirer  son  flls  des  mains  des  infidèles. — 
Octroi.  —  rrais  dtfslClals:  20,2^4  livres  18. sols  .1  deniers. 

à  f"  ôSSi.  Ou  3  au  48  novembre  153^.  —  Pont 
8aini-Esprit,  d'abord  en  la  maison  de  Fiolenc,  puis,  en 

la  salle  b;»sse  de  l'Hôpital.  —  Président  :  l'évèque  de 
Lodève.  Clommissaires  du  Boi  :  U*'  de  Montmorency, 
11.  deClermont,  l'évèqaede  Uagnelonne,  J.  de  Ponehisr, 
Charles  de  l'ierrevivc,  tréj>orier  de  France,  —  Lettres 
du  Urand-Maitre,  s'excusaul  de  ne  point  assister  à  l'ou- 
vertnre  de  rassemblé^  et  invitant  les  fitats  à  vaquer  fc 
l'expédition  des  aflaires  du  pays,  sans  attendre  son  ar- 
rivée. —  Rapport  du  deuxième  président  du  Toulouse, 
Berlrandî,  envoyé  «n  Cour;  il  a  obtenu  lettres  patentes  : 
1"  poiir  l>'sé<^«l!oii  :lr>  la  sentence  des  criminels  islteints 
et  convaincus,  noijt^iMiuul  appellation;  i"  pour  1  a^siit- 
tanoe  des  évoques  et  des  barons  aux  Ktals;  3"  pour  la 
ré^ideuce  et  les  chevauchées  des  sénéchaux;  4"  pour  la 
réctipUon  des  notaires,  etc.,  etc.  —  Différend  pour  l'as- 
«iataaoe  atiz  États  de  deux  dlocésalas  de  Nirepoix,  l'un 
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de  Fanjaux,  l'autre  de  <8ainete-Gavel]«<'  (Cintcgabelle). 
—  Le  Roi  sera  supplié  que  son  édit  sur  ItM  substitutions 
restrdnlas  au  detiN)<<irm  degré,  n'ait  pas  lieu  en  Lan- 
guedoc «t  que  l«di!  p  ty^  ,  suivant  ses  privilèges,  continua 
d'être  régi  ji n  I»-  li  (il  écrit.  —  Kntrée  du  Gouverneur 
et  des  antres  Coouui&saires. — Sommaire  de  l'exposé  des 
fflotlb  des  Impositions  de  l'année  Ibit  par  Pdvâqne  de 
Ma^-'ii.-îiiiitiL-:  ]ifi)!'!,^  le  mi  se  iiromet  la  paix  Uuil 
sur  le  lait  de  Injustice,  conduite  de  la  gendarmene,  que 
finances;  inquiétudes  que  lui  donne  le  Turc;  son  en« 
Irevue  il  noutogne  avec  le  rivi  irAt^^l^^t'irro  pour  aviser 
sur  la  réiiislanco  qu'ils  pourraient  faire  enseuible,  si  le 
Turc  entreprenait  d'envahir  la  chrétienté;  sa  visite  en 
Lanj.'uedoc  où  il  n'avait  jajoai.<i  été;  Tordra  qu'il  y  a 
donné  au  fait  do  la  justice  et  à  la  réparation  des  places; 
son  voyage  en  Provence  et  -son  entrevue  à  Marseille  avec 
le  Pape  aur(uel  i!  a  parlé  de  lOUt  ce  qu'il  a  pensé  être 
nécessaire,  tant  pour  ladéTense  des  cbrétlens  que  pour  la 
dis|iosition  d'un  bon  et  s.iint  Concile,  etc.,  cU  Ot>li.;,itioB 
où  il  est  d'imposer  sur  tout  le  royaume  3,001,000  livres; 
soit  pour  la  poriloo  du  Languedoc,  tontes  déductions 
faites,  257,«9l  livres  payables  par  qiuirii  •!>  à  partir  du 
janvier.  —  Bail  pour  trois  ans  de  la  ferme  de  l'Équi- 
valent, moyennant  I  l},B0O  livrée.  —  L'adjudicataire  des 
travaux  du  port  d'Ayr^ui  siiiii:  t<>s  f  ii*.  snvoir  que  le  Roi 
lui  a  fait  délivrer  le«  18,000  livres  qu'il  avait  promises. 
_  Les  États  lui  allouent  le  second  tien  des  IB,000  livras 
qii'ilv  "^'i''t:ii('nl  engajfésà  lui  payer  do  leur  coté.  —  N'oioi- 
nation  d'arbitres  pour  juger  le  différei»!  entre  le  fermier 
du  tirage  du  sel  et  le  pays  Je  Vivai-ais.  —  On  s'oppos^-ra, 
comme  contraire  aux  privilèges  du  pays,  à  l'entérine- 
iiK-iit  de  l'édit  du  Roi  qui  réserre  lacliasse  aux  seuls 
nobles.  —  On  enverra  à  tous  les  diocèses  des  Vidimus 
des  lettres  patentes  du  Boi  données  le  mars  1538, 
oonOrmativM  de  l'édit  de  Ciiarlas  Vni,  de  1 488.  c  portant 
<|ue  U'Ji  deniers  du  lioy  des  aydes,  octrois  cl  autres  sen- 
tans  nature  de  tailles  et  fraii  de  ootiiatîons  seront  ootp 
tisés,  imposés  et  levés  par  terroirs  et  Juridictions,  t  — 
On  ox(H:utera  les  lettres  patentes  pour  faire  vuyder  du 
pays  les  bohémiens.  —  On  obtiendra  provision  du  Boi 
pour  dtablir  en  Longnedoe  le  bon  ordre  qui  a  été  donné 
par  ledit  seigneui  .L  i;',  vi:!.'  î.'  P.iri-i  tijuchaat  les  pau- 
vres alleudu  la  multitude  do  ceux  qui  sa  retirent  aux 
villes  et  Ueux  dudlt  pays,  lesquels  ne  veulent  travailler 

e*.  ^1'  ni.'ItiTit  riinirilffois  i'^'  ('^^tisr's  et  maisons,  de  quoi  en 
viennent  plusieurs  maladies  conUigieuses.  —  Octroi.  — 
Frais  des  États,  32,241  livres  «  où  y  a  6,000  livres  pour 
Ayguesraorles et  S0,000  livres  ordonnées^  Mr  le  Grand- 
Muilre.  ' 

.  F*  SSé  d  ^  êU,  — Du  S6  octobre  au  t  ooTenbn  <S34. 
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Béàers,  au  réfectoire  des  Jacobins.  Président  :  le  vicaire 
général  de  Narbonne.  Commissaires  du  roi  :  M.  de  Cler- 
aMnt,  l'évoque  de  Magtielonne,  le  président  de  MInut. 
Ch.  de  Pierrovive,  Ch.  du  Maigny.  —  Sommaire  de  l'ex- 
posé des  motifs  des  impositions  de  l'année  fait  par  le  pre- 
mier président  de  Minut  :  gro^e.  arm<^e  de  MMT  contre 
les  infldètes,  40,000  hommes  de  pied  «  mis  sus  >  arec  leurs 
capitaines  et  autres  ptOtàan  pour  garder  le  royaume 
dtt«lUprfM;ftapMlltatlo&lttsga?e!>  de  la  gendarmerie 
dw  ordolUMnMi  pow  Mer  occa.-;ion  de  fouler  le  peuple  ; 
«  grosses  sommes  de  deniers  en  voy<^s  à  aucuDS  amis  du 
royaume  pour  divertir  la  guerre  hors  d'icelui,  etc.  i  De- 
mande de  26i,294  lir.  7  deniers,  pour  la  portion  du  Lan- 
gnedoo  de  3,061,000  IIy.  d'aide  et  d'octroi  mises  sur  tout 
le  royaume,  payables  en  quatre  terme.',  à  partir  du 
<"  Janvier.  —  Asaistance  à  l'assemblée  donnée  à  l'en- 
Toyé  de  l'Ariqae  de  Viviers,  c  vea  que  c'est  au  tour  du- 
dit  éve-  •iiii;iiie  l'un  des  barons  du  Vivarais,  »  d'être 
repréeeiilé  aux.  Etats.  —  t  Le  Urand-Maitre  foit  savoir 
aux  Etats,  par  l'organe  dn  skm  du  Maigny,  que  le  Bol 
avait  fait  assembler  les  gouverneurs  de  tous  les  en 
droits  de  «on  royaume  pour  adviser  de  despartir  les 
compagnies  de  gens  d'armes  és  dits  gonvemefflens,  et 
avoit  estt^  trouvé  que  le  Languedoc  n'en  portoit  sa  por- 
tion ;  toutefois,  par  le  moyen  de  luondit  seigneur  Grand* 
Maître,  icelny  pajra  n'avoit  antre  dmrgeqoe  celle  qui  y 
estoît.  »  —  Députés  envoyés  à  M.  do  Clormont  pour 
lui  romuntrer  les  foules  faites  jtar  luf  gens  d'armes.  — 
Députés  envoyés  en  poste  à  Montpellier  pour  en  rappor- 
ter les  originaux  du  privilège  de  lu  chasse.  — On  de- 
mandoi'a  au  Roi  l'abolition  de  roffico  de  roi  dos  merciers, 
pour  bire  cesser  les  rançonnemem  et  plllerles  commis 
par  ceux  qui  s'en  disent  pourvus.  —  On  poursuivra  pro- 
cès, aux  dépens  du  pays ,  contre  ceux  do  I''oix  qui  pré- 
tendent contraindra  les  ^^nii  ni  1  '  Rieux  il  payer  tailles 
audit  paya  de  Poix,  pour  les  domaines  qui  pajfAut  d'or- 
dinaire en  Languedoc.  —  Prohibition  de  la  traite  des 
blés,  châtaignes  ot  légumes;  liberté  d'exporter  les  Tins, 
—  Les  Btats,  tout  en  exprimant  leur  reeemuittancc  d<M 
bons  onces  que  le  Parlement  de  Toulonse  rend  au  pays, 
ne  cnusentetit  pas  à  la  proposition  faite  ()ar  Poliur  de  la 
Terni^e  d'exempter  les  conseillers  de  paj-er  les  tailles 
qnlb  doivent  pour  leurs  biens  ruraux.  —  Les  députés 
envoyés  fi  Montpellier  rajiportent  qu'ils  n'ont  p.'is  trouvé 
dans  les  coflfres  du  pays  le  privilège  de  la  chasse.  —  Lec- 
ture de  lettres  missives  "de  M.  de  Montmorency  invitant 
les  Etats  à  faire  visiter  l'ouvrage  du  con'i  uni'  r:i-  iif  lUi 
Hhône,  pour  la  restauration  du  port  d'Aygucsmortes.  — 
Les  gens  d'Ai^ise,  conseillers  an  Farlemenl,  chevaliers 
it  Bain,  Jean,  gmilflstioumws,  dooliera,  médedns,  doc- 
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teurs-régenls  des  Universités  devront  payer  les  taille*  et 
deniers  roy.-iux  pour  les  blei»s  et  domaines  qu'il*  tiennent 
roturiers  et  d'ancienne  contribution,  etronobtiatdni  du 
Roi  déclaration  pour  mettre  à  néant  tous  procès  pen- 
dants pour  raison  de  ce  devant  plusieurs  juges,  «  qui  est  ' 
une  grand  despense  et  fottlle  UQ  pauvre  )muple.  >  —  Dé- 
putés envoyés  en  Cour  pour  présenter  les  doléance.s 
et  faire  révo([ner  l'édlt  sur  la  chasse,  et  s'ils  no  pou- 
vaieut  obtenir  ce  damier  article,  offrir  au  Roi  de  le  tenir 
quitte  des  69,000  livres,  à  lui  m-troyées  sous  condition 
en  IS!T,  et  non  remboursas  au  pays  par  ledit  seigneur,  à 
charge  de  maintenir  le  Languedoc  dans  la  liberté  dft 
chasser  qu'il  avait  eue  jusqu'à  présent.  —  Octroi.  — 
Frais  des  Etats  (non  exprimés) 

C  iSTS.  (B^iin.}  ln.f«lio,  STS  rnUlala,  («liitr. 

Octobre  ttiSH.  —  V^vembre  tS4S.  —  Prucés-verbanx 
des  séances  et  délibérations  des  gens  des  trois  Etats  du 
paya  de  Languedoc,  assemblés  par  raandenent  dn  Roi, 
l'i;  l'ré.sence  des  Commissaires  dudit  seigneur. 

De  fblio  I  à  folio  20.  — Â  Nîmes,  dons  la  grand'salle  de 
i'fiviSclié,  heure  de  prim^  du  M  au  S6  octobre  153S.  — 
Président  :révéquedeN'îines.Coiomissjures  duRoitMcdo 
Montmorency,  gouverneur  de  Langundo^r  ;  >{.  de  Ciep- 
mont,  lieutenant  géa^l;  M*  Jean  Bertrand!,  S*  préd^ 
dent  du  Parlement  de  Toulouse;  M.  Charles  de  Pierre- 
vive,  trésorier  de  Frarfce,  receveur  général  de  (inaticus 
en  Languedoc.  —  lîx[iOsé  dos  motifs  des  )in|»ositions  de 
r.nnée  fait  par  le  pré-ideiit  Bertrandi  :  «  Il  est  notoire 
que  i)lusiL'urs  |iriucesde  la  chrestlenlé  se  meclent  chacun 
Jour  en  devoir  de  faire  gros  aidas  de  gens  et  antres  pré* 
paratifs  de  guerre  tant  par  mer  que  par  terre,  sans  que 
l'on  ayt  encores  sceu  à  quelle  fin,  OoCasion  ne  pi^urquoy 
ils  se  font,  et  d'autre  part,  ledict  seigtieur  (Roi)  est  ad  vcrly 
des  gros  préparatifs  et  forces  que  les  princes  infidollea 
dressent  tk  pt'^ont  en  divers  lieux,  qni  fbnt  penser  que  ce 
n\'sl  il  anitre  intention  que  pour  essayer  à  courir  sus  en 
ladila  chrestienté;  iesquellee  otioses  meuremenl  ounsidé- 
dérée$,  ledit  seigneur  a  advisé  de  se  tbrtiHler  et  équipper 
de  son  cosié,  et  déjà,  a  puis  naguère»  mis  sus  en  et  par- 
tout le  royaume  de  France  des  légions  de  gens  de  pied 
jusqu'au  nombre  de  36,060  personnes.  >  —  Demande  de 
.105, 5n  liv.  1i  .sols  7  deniers,  payables  par  quartiers,  soit 
en  détail  :  I*  262,394  livres  7  deniers  pour  la  contingente 
pnrtion  du  Languedoc  de  3,0« 1,000  livres  imposées  sur  le 
I  iy;i:ui.'?  il  titre  d'nr  ^'  f^l  d'i  r'roi  :  ?"  I?  îi'niers  pour 
livre  de  la  susdite  somme,  soit  13,119  livres  II  sols  pour 
■  les  Jbitificationt  ;  3*  30,000  livres  <  pour  estre converties 
aux  habillâmens  des  6,000  hommes  de  pied  de  la  nation 
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dttdit  pais,  ordonnés  68trs  mis  siu  pour  la  tultion  «t 

défense  d'ic«lluy.  >  —  Preslalion  de  .sermeiil  île  ne  révéler 
le  «ecrol  des  délibérations.  —  Différeod  pour  l'aiuùstaiica 
ftuz  États  dea  conrali  d'Atel,  LItnoiix  et  RasAs.  —  Le 
_  vicaii'fl  général  de  l'évéque  de  Sainl  r.i|iMu!  «  lîi'buutlé  et 
miâ  hora  >  ddH  États,  pour  œ  que  .stw  IMny^  Ue  vicariat 
n'ont  «M  trooTées  nifflxante*.  *  — M'OnlUemette,  avocat 
du  [Ksy^,  ;îi'l(''i,'iii'  ?i  H  Conr.  rn[»]iOf'i'  ijn'il  a  obtenu  du 
Roi  :  I»  déclaration  portant  que  tous  hénUges  ruraux 
de  Languedoc,  h  quelques  matna  qu'ils  soient,  seroDt 
Conlribu:ib1eâ  aux  tailler  et  autres  subsides  nunub.staiit 
tous  privilèges,  coutumes  i>u  exemptions,  uvei*  interdiL-- 
tîon  de  cau»e  ii  toutes  les  cours  souveraines  ou  suze- 
rainos  du  pajrs;  S*  autre  dévlaration  permeUant  la  chasse 
en  Languedoc  à  toutes  gens,  sauf  la  chasse  aux  grosses 
bètes  rousses  et  noires  et  la  clia&.so  au  chien  couchant; 
3<  antre  déclaration  touchant  les  ponts,  ports  et  passages, 
poor  contraindre  ceux  quf  Mvent  les  leudes  et  péages  à  y 
faire  les  réparations  nécessaires  ;  i"  autre,  pour  que  les 
notaires  des  sénéchaussées  et  bailliage»,  le  temps  de  leur 
fhnns  aooompli,  ne  innssent  transporter  les  registres  et 
papiers  hors  .li  -  livux  ot  Juridiction  de.s  grefT.  .-  ;  5-  coni- 
uandement  pour  recouvrer  les  âtt,VOO  livres,  imposées 
aux  filato  tenus  k  Féeenas,  dont  le  Roi  avait  pronds  de 
tenir  comi)le  au  Pays;  6"  déclaniti'  n  lu  Hoi  pour  faire 
reuibouraer  ou  arreuter  k  rdjMa  de  i  suis  pour  livre,  leti 
emprunts  fkits  an  diocèse  d'AJU,  s'il  appert  que  lesdito 
erapruiiLs  ont  été  conve.-tis  au  service  dudit  seigr.-^itr.  — 
Les  Klats  refusent  de  ratilier  un  pi-ojet  d'ac<'oitl  «ulre 
snx  et  la  Cour  ile.s  ('i)mple.s  de  Monl[>ellier,  et  concluent 
«qu'il sera  fait  rcqueste  au  lioi  d'abolir  ladite  chaïuhre 
nOMVelInmeat  érigée,  veu  que  n"esl  commo-Je  au  Uoi  ne 
audit  Paîs,  et  que  son  bon  plaisir  soict  que  de  dix  ans  en 
dix  ans,  la  Chambre  des  Couples  de  Paris  envoyé  des  au« 
diteurs  pour  onyr  les  comptes  du  paTs,  ainsi  qn'avoit  esté 
accoustumé  da  faire  d'ancienneté;  et  si  ci-pendaiit  ladite 
chambre  venoit  contre  le^t  privilège»  du  pals,  et  s'eflbr- 
^ient  de  oontralndre  tes  hafajtans  à  venir  rendre  leurs 
i'ompl»spardovaiileulxdiMcliose.squ'ilsn'ontaccou.slumé, 
le  Prm'ureur<i'ioelluy  |>aïs  s'y  opposera  •  —Le  cardiotil  de 
Chàtillon,  archevêque  de  Toulouse,  prie  iesfitats  de  fiiire 
quelque  modération  aux  Universités  et  docteurs-ré^'cnls 
islois  et  décrets,  touchant  la  contribution  aux  tailles. — 
Oq  priera  M'-'  de  Montmorency  de  remontrer  au  Koi  que 
par  contrat  passé  avec  ledit  seigneur,  «  le  Pays  n'est  tenu 
de  Taire  ne  soMojrer  audit  seigneur  anlcun«s  i^ens  de  pie.l, 
ne  porter  aoltrcs  réparations  que  sa  portion  do  feUcs 
qui  sont  composées  sur  tout  le  royaume.  >  —  Les  doc- 
teurs-régents de  fUnlversiti  de  Toulouse,  •  dJsaasqu'lb 
n'eeloieutquesiz  docteurs,  quatre  artiens,  deux  doc- 
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'  teurs  en  médedne  et  denx  bedeaux,  i  et  les  AHsteurs  en 

l  ine  de  l'Unh  rrA'i'  M  'ntpeliier  viennent  remon- 
trer à  l'assemblée  «  l'honneur,  biea  et  comutoJitéia  qui 
aJviennent  à  la  ehoite  publique  pour  l'exeraioe  desdites 
Univ'Tsili'.--,  l'I  rciiuiri-L'uI  J'osln-  layiSTs  m  Unirs  libertés 
et  privilèges  de  n'cstre  coiilribuithles  itour  lea  biens 
ruraux.  >  Les  Èfats  ntiettent  leur  denmde.  —  Proiiilii- 
tion  de  la  traite  dea  blés  hors  du  r'fyaume  et  du  l'nys  jiar 
mer  et  i>ar  terre.  —  M-'  do  Monlmurency  Ikit  savoir  aux 
ËtaU  que  <  veu  les  urgana  ailUres  du  Boy,  Il  n'teit  pus 
possible  |Mmr  ceste  année  que  le  pays  n'accordàl  les 
subsides  pour  les  hommes  de  pied  des  légions  et  pour  ios 
répsiralions.  •  — Ceux  qui  travaillent  les  vignes  à  moitié 
fruits  ne  paieront  point  le  droit  d'équivalent  pour  le 
vin  qu'ils  vendront  en  détail.  —  Le  procureur  du  pays 
interviendra  aux  jirocès  faits  par  les  habitauls  dudit 
pays ,  I  à  ce  que  la  cousiumo  ancienne  de  cottiser  et 
im|H*ser  pour  le  capaige  et  industrie  flolt  oliservée.  »  — 
M  de  Montmorency  fait  savoir  qu'à  la  prière  des  Etats  il 
a  écrit  aux  aéoécbaox  de  •  iaysseï:  en  surséanoe  les 
obventions  daa  villei  desquelles  se  ihnt  les  réparations  «t 
fortifications  d'icel les,  jusquo^  'i  ce  iiu'il  auroit  adverty 
le  iioy  du  gros  dommage  et  iulérël  qui  »eroil  k  la  chose 
puMioque,  si  ledit  aeignour  prenoit  lesdites  obvsn- 
tions.  >  — N'omination  de  M'  Arn.uiil  ili'  Pinu  romnir  sol- 
liciteur des  aTiiùres  du  pays  au  Uraud  Conseil,  aux  gages 
de  cent  livres.  —  Chaque  diocèse  mandera  an  syndic  du 
pays  ce  que  portent  de  tailles  chaque  année  les  biens  de 
ceux  qui  se  prétendent  exempt*  de  payer  lesdites  tailles. 
—  On  poursuivra  l'exécution  des  ordonnances  et  arrêts 
sur  l'ineffréné  nombre  de.s  sergents,  la  prohibition  des 
tiivernes,  les  clameurs  du  petit  scel  et  autres  cours 
rigoureuses.  —  Il  sera  fait  un  coffre  à  trois  serruree  en 
la  maison  de  ville  de  Montpellier  pour  y  mettre  les  |Hrl- 
viiéges  et  autres  du  pays,  et  dans  ledit  eoOta sera  attadié 
avec  une  chaîne  un  livre  de  parchemin  pour  y  mettre 
l'inventaire  et  les  récépissés  do^ils  privilèges.  —  Octroi 
des  sommes  demandées  par  le  Bol  avec  la  clause  ordi- 
nairo  :  «  sans  conséquence.  »  —  I.pr  fi-:u>,  dispenses, 
épicéa  et  dons  du  pa^s  montent  ii  SU,t<G  livres  13  sols 
4  deniers.  —  OonAnnatlon  (aimuelle)  dee  pmureun  du 
pays.  —  Nomination  •  de  quatre  de  chacune  sénéchaussée 
pour  faire  le  despartemenl  des  deniers  octroyés,  en  la 
forme  accoustuméo.  » 

De  f"  m,  à  f"  a.  —  K  Montpellier  en  la  salle  de  la 
loge,  du  t8  au  i7  octobre  15.16.  —  Pré.sident:  l'évéquo  de 
t  Cesteron  »  (l'abbé  d'.Vniane.)  Commissaires  du  Boi  ; 
.MM.  de  Clermonl,  Jean  Bertrandl,  Chartes  du  Pleaais, 
seigneur  de  Savonnières,  maître  d'hôtel  ordinaire  de 
l'hètel,  et  général  des  dnaacea  en  Languedoc;  Cfaarlesd» 


Digitized  by  Google 


SÉttlB  C.  —  KTAT8  DE  LANOUBDOC 


29 


pMMTâvive,  Ctiarl«s  dâ  Maguy,  maréchal  «le«  logis  «lu 
Bol.  —  Bzposé  dm  moUb  dM  biipoaitioiw  da  l'annte 

tait  par  l'év^ue  de  Si<?ternn.  «  Pour  deflendre  anx  enf  iv»- 
prinsfls  et  invasions  faites  par  l'empereur  et  pour  ies 
gfOMt  «t  IneatlUMbhs  dwpnoaa  qn'il  coiivaioit  &ifs 
Jounu'IlorEflnt  i  ]c  Roy  n  e'?\fi  contrainet  à  son  très  grand 
regret  el  desplaisir  de  iiiesti  t'  sur  tiiut  le  royaume  la 
MMune  de  quatre  millions  de  livres  tournoi«e.s.  —  De- 
mande pour  la  portion  contingente  au  Languedoc,  déduc- 
tion faite  du  revenu  de  l'EquiTalent  et  de«  S0,000  lltree 
de  la  recherche  de  Xorinaiidie,  de  3,488,86  livres  42  sols 
10  deniers»  à  titre  d'aide  et  d'octroi,  pajraldaa  par  quarts 
fc  partir  du  1"  Janvier.  —  Bzeliialon  de  l'enToyé  du 
vicaire  général  d'I'zùs,  comme  étant  marié.  —  Le  sieur 
de  la  Terrawe,  trésorier  du  paya,  est  chargé  de  vérifier 
k«  comptée  des  vivres,  Itonmis  anz  létrionnalreade  Luh 
guedoc  venus  à  Xarbonne,  à  raison  de  viiii,'t  denir  )iar 
légtoDnaire.  —  Le  qrndio  du  clergé  du  diocèse  de  Tou- 
ioase  n'a  pas  droit  d'asdslanee  aux  états.  —  Yv  l'ab- 
sence do  plusieurs  iléiiutt's,  les  Coininissaires  i!u  Iloi 
seront  priés  de  convoquer  les  cvèques,  nobles  et  consuls 
«9s«e  à  temps  pour  qu'ils  puissent  se  trouver  à  l'onver- 
ture  d?s  l'itrits.  On  si^  plaindra  à  M''  de  Clermont  des 
mauvais  traitements  que  »a  compagnie  fait  aux  haliitaiits 
du  pajrt.  ~  Lecture  d'une  missive  de  10*  le  Graad-lfat- 

Ire  (M  de  Montmorency)  offrant  ses  services  an  pays 
jiour  réprimer  les  excès  des  gens  do  guerre-,  luaiiit^nir 
ses  privilèges  et  onlreteiiir  le  trafic  de  la  marchandise. 
—  On  priera  les  Commissaires  du  Roi  do  faire  rabattra 
par  les  sénéchaux  les  ilt^fauts  prononcés  contre  les 
gentilshommes  qui  n'ont  en  rente  annuelle  K  livres 
lonmoises,  attendu  qu'ils  sont  dispensés»  eo  Turtn  des 
privilèges  du  pays,  de  se  présenter  il  la  montre  de  l'ar- 
riëre  ban,  et  de  pourvoir  «  à  ce  que  les  autres  nobles  de 
rière-han,  allant  aux  momlres  et  revenant,  vesquissent 
de  leur  bourse  sans  faire  Rralle  ne  oppreesion  au  peu- 
ple. »  —  Lij<  ;,'.'!i''r.uiv  d("s  Aides  seront  Mipplii'H  d'en- 
treteuir  l'édit  du  Itoi  octroyé  au  paya  pour  la  cotisation 
aux  tailles  des  biens  ruraux  et  d'ancienne  contribution, 
ctjf.lrc'  h'y  ri';.'.-[iN  cl  les  s(i[i;iùl>  d-.i  l'ullé^'c  ét  université 
de  médecine  de  Montpellier.  — Les  commissaires  du  Boi 
seront  suppliés  de  n'empèdier  le  ftcf»  de  porter  et  ven- 
dre  ses  vins  en  Provence  et  autres  iiiti-i'ès  Je  la  suj.'- 
liou  ou  alliance  du  itoi,  moyeiutaut  qu'on  rapportera 
certificat  de  chargement  et  déchargement  —  Lee  ftr- 
miers  de  l'Équivalent  ne  pourront  ilctn.'snder  aucun  droit 
pour  les  vivres  employés  h  la  nourriture  des  gens  de 
guerre  de  passage  ou  en  gamiaon.  —  Additions  «t  mo- 
difications faites  an  e.ihier  des  charccs  do  In  ferme  'le 
fÉquivaleut. —  •  Touchant  les  escutz,  pour  ce  que  quant 


!  sont  trouvés  courtz  de  poix,  et  c'est  la  plupart,  n'ont 
auleune  misa,  au  grand  pi^dice  dn  peuple  •  Isa  Cbm- 

I  mi^suirps  du  Rci  lieront  soppliésd'ordonner  qiif  If*^  rw^ 
veurs  et  trésoriers  seront  tenus  prendre  les  écus-sol, 
omnme  Ibnt  lee  marchands,  pour  la  valeur  dW  éenniui 
quand  ils  auront  le  poiJs  d'un  écu-couronne.  —  Item, 
de  perniellre  le  trafic  ul  issue  des  gueldes,  safran 
rouge,  verdet,  drat»8,  toiles,  prunes,  et  d'ei\joindre  aux 
gardes  du  citargentent  de  ne  se  rendre  difficiles  ii  exité- 
dier  lesdites  marchandiMS  dans  le  jour  qu'ils  en  seront 
requi-i,  saiis  prendre  autre  chose  des  marchands  ni  sur 
les  marciiandisea  qœ  ie  droit  ancien.  —  Commissaires 
nommés  pour  dresser  le  cahier  des  doTéanoes.  —  On 
remontrera  aux  généraux  des  Aides  qu'ils  ont  enfreint 
le  privilège  du  pays»  en  vertu  duquel  chaque  diocèse 
élit  on  destitue  son  receveur  particulier  h  la  mi^orlté- 
li's  \  i>ix,  en  adjugeant  la  recette  d'Albi  à  celui  qui  avait 
obtenu  la  moins  de  voix,  sous  ce  prélaxle  que  la  moindro 
partie  des  électeurs  était  la  plus  saine.  —  hn  Tilles  qui 
prennent  di  niers  p;ir  oclnti  eu  feront  la  déclaration,  et 
après,  trois  comniissaires  élus,  un  par  aénéchauasée, 
feront  sur  les  villes,  le  département  dce  4,0dd  Uvm 
€  moyennant  lesquelles  !<?  lîoi  a  quitté  lesdites  ville.*!  de 
ce  qu'il  leur  maodoit  porter  au  Louvre  à  Parts  tous  les 
deniers  communs  pendant  une  année;  >  ladite  eomms 

destinée  aus  fortirtcatinn^î  i1c  ^'a^^^nnf>.  —  Contraire- 
ment a  la  requête  du  syndic  du  clergé  du  diocèse  ds  Tou- 
louse tendant  à  ce  que  la  clergé,  en  tant  que  contribua- 
ble de^  biens  ruraux, soit  appelé  aux  as^siettes  et  dépar- 
tements de  deniers,  les  Étais  concluent  que  rancienue 
coutume  sera  observée.  —  Bail  aux  enchéret  à  la  chan- 
delle allumée  de  la  ferme  de  l'Équivaleiit,  moyennant 
1H,875  livres  tournoises.  —  On  demandera  aux  com- 
missaires du  itoi  de  faire  décharger  le  pays  de  la  aonune 
de  6,855  livres  portée  en  trop  par  erreur  dans  les  oom- 
miaslons.  —  Les  généraux  des  aides  font  savoir  <  qu'ils 
ont  bien  jugé  sur  le  faict  du  receveur  d'Albi,  pour  ce 
qu'il  faisoit  le  liiea  publioque  au  rabbays,  combien 
que  oe  feust  contra  la  plue  grande  partie  des  esllzans.  » 
—  Le  syndic  du  pays  poui*suiyra  l'inst.iiKM  cu:itn'  \i:  fer- 
mier de  l'Équivalant  du  diocèse  d'Alet  qui  réclamait  des 
dommages-intérêts,  sous  prétexte  que  las  «inemts  avaient 
[irl'^  et  brùîé  rerînin^^  villages  du  l'uys  de  Femaiiliédes, 
audit  diocèse.  —  Les  Commissaires  du  Itoi  déclarent  qu'ils 
ne  peuvent  rien  rabattra  des  sommet  contenues  aux 
commission.>!,  mémo  s'il  y  a  erreur,  mais  indiquent  un 
expédieut  pour  décharger  le  pays  du  trop  imposé  quand 
il  aura  été  rsconnu.  —  Survivanoe  de  l'offlce  du  tieur 

I,f  Rlanr,  «syndic  du  pays  on  l:i  Sf'-niVhriiissée  de  Beau- 
caire.  a<-C(>rdée  au  sieur  Jacques  de  Vauix,  écuyer,  licen- 
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cié  àa  droits.  —  Â  propos  i)u  pont  tie  Saliit-Tibéri  sur 
l'Hérault,  en  parti  rompu,  les  Ktata  décident  que  left 
qmUc*  ttewlroRt  1»  main  à  ce  «ne  !«•  aelcneim  pé«g«ni 
eoDlrBniait  à  Ift  rA|)«rali<Ni  dot  ponte  conli»nnâtiaith 

l'édit  du  Uol,  «t  que  quant  aux  ponta  et  mauvais  passa- 
ges où  ne  ae  paie  aoeun  droit,  las  réparations  »e  fassent 
nnx  dépens  des  Tlltes  et  villages  Tolstns.  —  Le  trésorier 

de  France  sopa  prié  d'onlntmer  .[iielqut-  ■^unnie  |n>iir  V.i 
réparation  des  ponts  du  Saint-Tibcri,  Pt^enaâ,  Uignac  et 
Villedaigne,  atteoda  la  ruine  dleenx;  réponse  thToraUe 
du  trésorier,  —  Coiittrumtion  daas  leurs  r.ffi'-es  d'-s  «yn- 
tlics  et  procureurs  du  pays. —  Ckjiavention.<«  faites  par  les 
diUgoës  dea  ttats  avee  M.  de  Ctermont,  lieutenant- 
général  Pn  LanffH(''tor.  nii  sujot  des  vivres  a  porter  à 
Narbonne  :  •  s'il  advenoxt  nécessité  (ffuerre)  et  qu«  les 
Arines  se  gaataaseat,  seroit  permis  au  pays  de  les  ven- 
dre, et  le  ca.'i  adrenant,  seroit  faicte  iobibilioo  aux  habi- 
tants dadit  Narbonne  de  n'acheter  antres  nu>inea  que 
oelle.H  <le  ladite  HUiniUon.  *  —  «  Tourtiant  la  despcnso 
ans  hostelleries  (aicte  par  mesnours  de  l'Assemblée  a 
este  eonelnd  :  pour  homme  de  dieval,  i>ar  jour,  dix  solz  ; 
homme  îi  pied,  quatre  solz,  cheval  seul,  six  solz,  »  — 
Election  de  députés  pour  faire  le  département  des 
deniers.  —  Octroi. 

D''  f '  >'  (i  (■■  a.  —  A  Pézénas,  dans  le  réfectoire  du 
couvent  de-s  Cordoliers,  du  H  au  17  novembre  t537.  — 
Président  :  l'ahbé  d*Aniana,  érèiinede  Sisleron.  Commis- 
saire» du  lU>i  ;  ^î  (If  Saitit-Xmans,  sénéchui  de  Toulouse  : 
l'ëvéque  do  Montpellier  j  la  général  de  L^anguedoc.  —  1a» 
Ëials,  convoqués  pour  le  S  noremhre,  n'ayant  pas  été 
r-'uiit^î  an  i'"îir  ir.iMi|n.'  luifles  commissions,  s'in']t;li''f:'iit 
de  la  dépense  qu  il;"  loiit  inutilement  depuis  doux  jours 
et  se  rendent  chez  le  S<5n«-chal  avec  leur  président,  pour 
s'enquérir  de  ses  raisi>ns.  Le  Sénéchal  répond  *  que  la 
commission  pour  présider  nuxdib  Ktatz  s'estoit  perdue 
on  chemin,  en  courant,  et  jiour  en  recouvrer  aultrn,  a  voit 
esté  eoToyé  delà  les  monts  devers  le  Koy,  laquelle atlan- 
dolent  d'heure  h  heure;  •  cependant,  «  pourreterer  de 
desponse  les  Estât/  •  il  leur  donne  permission  <le  s'assem- 
bler pour  traiter  et  communiquer  des  aflOiires  du  pays 
oomme  Ils  aivrient  aoeontumé  Mre.  —  Afin  de  prier 

Dieu  pinji-  rVA:J  •■'  ;  r:i-]:.;M-il<'  i\n  lî  il,  de  M»'  le  Dauphin 
et  de  tout  l'Ëlat  de  France,  une  procession  solennelle 
aura  Hen  avec  vingt-quatre  llambeanx  de  eira,  et  une 
TOWÂ!-  i-'t  h.iiit  sera  célébré  dans  réalise  des  Cordeliers. 
—  DilTérend  pour  la  préséance  entre  les  envoyés  de 
M.  d«  PoligMC  et  de  M.  de  Hlrepirix.  — •  Lecture  d'une 
lettre  du  Granil-Maître.  —  Communication  ftar  M.  de  la 
Terrasse,  envoyé  oh  Cour,  des  réponses  faites  aux  do- 
Isanoa*  par  MU.  du  Ounsaâ  Jfttrait.  —  (hiiilematte.  »to- 
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!  cat  du  pays,  rend  compte  de  ce  qu'il  »  Ml  depuis  les 
I  derniers  lïtats.  —  Commissaires  député*  au  Sénéchal 
pour  avoir  de  lui  dédamtioa  :  da  tao^M  (ns  Iw  aoblen 
étaient  tenus  do  servir  h  tenrs  dépens  h  rairiére-ba»;  et 

pour  lui  f.ilr<>  r*>montranoe8  ;  (•  sur  la  crue  nouvelle  sur 
les  marcbondisos  (7  sots  0  deniers  par  charge  de  pastel, 
den<  éeus  par  muid  d*  vin,  ovire  les  oharifies  ordlnai- 

ri's' ;  2»  sur  l'N  cxai'lii in-i  .iuxriui'I!i>'^  lioniKHif  lieu  I;i 
défense  d'exporter  lesdites  ntarubandisos  avant  d'avoir 
payé  le  nooral  impM.  —  Un  présidant  du  Pariemeot  d» 
Toulouîse  demande  aux  Klnf^  •  (jtif  Mp^^i.'nrs  <ip  l^iCour 
soient  quittes  des  tailles  pour  leurs  biens,  et  que  la  somme 
h  qnor  M  awRlinieRt  les  lailleB  de  leurs  dits  N«na  nn 
feust  portée  par  les  lieux  et  paroisses  |H»rtlcu!!'''n'rnpnt, 
rajiis  bien  partout  le  pais.  »  —  Les  États  romonlrcnt  à  ce 
président  :  l 'les  exactions  des  huissiers,  qui  mènent  avee 
eux  on  clerc  et  un  laiinais  et  se  font  payer  d'autant,  an 
lîen  qu'ils  sonloicnt  aller  seuls  et  ne  prenoient  par  jour 
qu'un  écu  petit  valant  37  sols  0  deniers;  8»  les  exactions 
des  clercs  du  greffe  de  la  Cour. — Le  Sénéchal  fait  savoir 
qu'il  ne  vent  loucher  h  fédft  sur  ht  crue  des  msurhan- 
dises,  mais  qu'il  va  envoyer  jiorler  lettres  ii  Messei- 
gneurs  le  t^noelier  et  le  Orand-Matlre  pour  en  avoir 
réponse  avant  la  fin  de  l'Assemblée.  —  On  fera  remon- 
trance ,nn\'  n  .ruriii-^aires  du  Roi  touchant  l'itui»  vîli  >n 
nouvelleuicmt  mise  sur  le  sel,  contrairement  aux  privi- 
lèges du  pays,  et  l'on  nppellera  l'aholition  de  semblable 
imiH'^îMiAn  nntrf»fois  fuite  par  le  feu  roi. — On  fera  article 
aux  doléances  touchant  les  excès  faits  eu  la  ville  de  Lisie 
par  la  compagnie  du  capitaine  de  Monlue.  —  R^jet  de  In 
'Icmîir'!"  lh^  T'rirlpiripnt  de  Toulouse  ("Ti-lnnt  <i  exempter 
lies  (ailles  les  bietis  de  Messieurs  du  Parlement.  —  Les 
Commissaires  du  Bol  font  savoir  qu'ils  écriront  à  la  Cour 
touchant  la  crue  du  sel  ;  «  touchant  le  temps  que  les 
t'entilshommes  sont  tenus  *^ervir  à  rurrière-ban  ii  leurs 
dépens,  on  n'en  a  rien  pu  trouver,  mais  on  «'.ait  par  ouî- 
d Ire  que  c'est  40  jours  hors  le  royaume,  et  dans  icelujr, 
trois  mois.  o—LoeturedeletiresduQrand-Maitre,  Occupé 
au  voyajrç  ditalia,  faisant  oCtres  de  service  aux  États. 

—  Pareille  lettre  du  premier  président  de  Toulouse; 
révéque  de  Montpellier  répondra  à  toutes  les  deux. 

—  On  écrira  à  Mtwj'îniirs  '!es  Comptes  qu'il  leur  plut 
désister  de  vexer  les  habitans  du  pays  pour  raison  des 
deniers  communs.  —  On  ftrra  procès  anxdîts  Messieurs 

des-  ('  iiiiiil-:-  icfir'.  lî"  I.'--  I  .lili;.' ;i  r  i|;ti-i|i;;.>r  aUX  étapes 

pour  biens  d  aiicicnnc  contribution.  —  Prohibition  de  la 
traite  des  hiés;  permission  de  ftiire  sortir  les  vins  pour 
les  faire  porter  aux  terres  de  la  sujétiondu  Roi. —  Entrée 
des  Commissaires  du  Roi.  —  Lecture  des  lettres  missives. 

—  Bxpuaé  des  motib  des  imposltioiis  de  l'année  fait  par 
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l'tSvèrfTjo  Je  Montpellier  :  iiiesUinuble  dévense  pour  résis- 
ter aux  iuvasioDs  que  l'em}i«reur  avait  (aitesau  royaume  ; 
«ntretien  do  trois  grosses  et  puissantes  années;  né- 
œssité  d'«aiplo]r«r  plus  que  l'ordinaire  des  finances; 
empruots  foits  mr  les  vill«tt  franches  et  autres  tant 
geas  degUs«  que  laies;  ventes  du  Domaine,  aides  et 
jgnaes;  flnalanwat  regret  et  dépliiairqu'éproaYe  le  Boi 
d'uTOir  à  iinpowr  encore  celte  fi>l»  var  tout  le  raTavmo 
4,000,000  do  livres  tournoises.  »  —  Demande,  pour  | 
laooQtiJigante  portion  de  Languedoc»  de  333.88t  livres 
•  aob  6  denien,  phw  M,000  Utiw  poorvae  (Me  pour 
les  corvées  à  faire  aux  lortiliralitiiis  de  Narbonue  — 
Communication  de  lettres  missives  du  Eot  coolenanl  que 
le  paye  de  Laagnedoe  ■  «net  à  porter  les  finie  des  étapee 

des  gens  de  K'uerro  et  que  les  Estutz  y  advisaE.sunl  J'eulx 
mêmes  sans  en  em]>e50gner  les  commissaires.  »  —  On 
eorerr*  à  Lyon  défera  MfleGbaooelIer  pour  deinander 
décharge  des  20,000  livres  pour  les  fortiflcations  de 
Narbonne.  —  Les  étapes  ne  seront  mises  sur  le  paj's, 
uala  ctaa^iie  diocèse  sapporlera  U  ebai^  de  «Iles  qu'il 
aura  fournies.  —  DoliWrations  :  eontre  l'i^rection  nou- 
velle de  conseillai-»  è:»  auditoires  da>  Muitù€hau»»ée.s  de 
Toulonie  et  Carcassonno,  et  oontre  l'établissomcnt  d'un 
siège  de  sénéchal  de  Carcassonne  en  la  ville  d'Âlbi;  — 
pour  le  maintien  des  habitants  du  pays  au  privilège  de  la 
chasse;  —  *  que  des  20,000  livres  de  .Nat-Lionne  soroit 
faiet  despartement  secrètement  sur  le  pais,  lequel  ne 
aeroit  communiqué  à  Messeigneurs  commissaires ,  en 
e9iK)ir  qu'après  les  remon^tralions  faictes  par  leur  délé- 
g9i,  le  Boy  tiendrait  les  £«tat>  «uittea  et  exempts  de 
ladile  eonune.  —  Leetnre  dee  doléanees.  —  Bapports  sur 
divers  comptes.  —  Lecture  de  l'octroi  des  2<>,ooO  livres; 

—  de  lettres  missïTes  da  Bot  demandant  «ax  Stata  de 
fidre  roetroi  avant  qn'il  M  ponrvn  h  lettre  doléanees. 

—  Octroi.  —  Ou  iiiiiii.iiiil.'rji  .ui  Boi  contirmalion  du  (iruit 
d'aubaine.  —  Xominalion  de  députés  à  la  Cour,  entre 
lesqaris  l'évSipie  de  SHsteron. 

Def  (^CAf"9l.  —  \  Albi.dans  le  réfeeUiire  .îii  cm  vent 
des  Jaoobios,  du  8  au  14  octobre  1538.  —  Président  ;  le 
vteaire  giodrat  de  Harboime.  Commissaires  du  Roi  :  la 

stinéi-iial     Ti'ul-ui-;.',  !o  sieur  île  Viular,  Iln"•^,^lIl>llt  il« 
duunbre  des  comptes  à  Paris,  l'évèque  de  Montpellier. 

—  Bxpoaé  des  motlft  dss  impositions  de  l'année  Mt  par 
l'évèque  de  Mnntr'^'li'^r  '  'Ifpui'^  In  tri^vc  tlf>  Nff"  et  l'en- 
trevue du  Hoi  avec  l  limpereur  à  Aigues-Mortes,  ledit 
ssigmor  a  d^à  réduit  tous  les  gens  da  guerre  de  ses 
ordonnances  en  lenra  q-arni'ïoii*.'  ;  mais  k  cause  des  ines- 
timables dépenfie.s  qii  il  lui  avait  lallu  faire,  il  6si  telle- 
■oit  en  arrière  que.  {loiii'  satisfUre  les  parUes  restant  à 
pnjrer.  Il  loi  convenait  d'impoeer  «noors  sur  tout  le 
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ro>*aume  la  somme  de  i,000,000  do  livres  tournoises,  adt 
ponr  la  quote-part  du  Laniraedoc,  dedutH»  deducat^Sn^ 
333,881  livres  8  sols  40  'jeiiietis;  plus,  20,000  livres  de»» 
tinéas  aux  tïrlifloaliMis  des  plaoea  fhiatières.  Les 
envoyés  dm  banm  de  Uenx,  des  sieurs  d'Ardues  et  de 
Br«ssac,  et  du  sieur  de  la  Voulte,  prévùl  des  maréchaux, 
ne  s«ont  pas  admis  à  l'aseomblée,  quoifse  coDToqoéa 
par  le  RoL  —  Hdrne  déeMon  touchant  les  eonsnb  dé 
SériiJiiai)  et  de  Saint-l'aui  Je  Fenouillèdes.  — .lacqviea 
iiertrandi,  re(u  greûler  des  États  en  sumvonce  de  son 
père  Onillanme  Bertrand!. —Compte  rendu  par  M'Gnâ' 

IhiiihUh,  a\i>cal  ilu  Pays,  des  affaire:-!  |>ur  lui  traitéeM  : 
•  Ml'  le  chancelier  a  dit  qu'il  n'entendoit  que  les  ordon- 
naness  ftttea  an  Parlement  de  Paris  eussent  lieu  en  ce 
pais  «11-  Languedoc  >  ;  il  a  obtenu  l'abolition  du  nouvel 
impôt  sur  les  marchandises.  —  Le  sénéchal  demande  aux 
Btsts,  an  nom  du  UkA,  de  lut  déelarer  les  abus  des  gens 
de  justice  et  facun  de  vivre  Jes  gens  de  guerre,  k  quoi 
il  Touloit  pourvoir,  et  de  lui  accorder  libéralement 
W,IMW  livres  pour  les  ftrtilleationB  dss  plaosa  tma* 
tièros;  il  ajoute,  au  nom  du  connétable,  que  c'est  grâce 
audit  connétable  que  celle  contribution  est  réduite  à 
ÎHjm  livrée  an  lieu  de  40,000  qulls  avaient  h  porter,  et 
leurs  garnisons  H  40  hommps  (Varnir>«:  riu  linu  500. — Les 
chanoines  d'Albi  ne  s^rtrnt  |»ajj  re<^us  aux  Liais,  quoique 
prétendant  y  avoir  droit  comme  barons  d'Âussao. 
On  mettra  de  nouveau  dans  les  doléances  le.s  articles  sur 
l'arrière-ban,  l'imposition  du  sel,  etc.,  auxquels  il  n'a 
pas  été  répondu.  —  Le«  marobandi  dn  haut  pays  deman- 
dent aux  États  de  constituer  procureurs  au  Conseil  privé 
pour  plaider  contre  les  syndics  des  églises  cathédrale  et 
de  Saint-Gaprasi  d'Agen,  leiuiuels  prétondent  lever  droit 
de  qumiairtalne  sur  les  marcbandises  passant  sur  les 
rivlèrea  de  G«ronne,  Tarn  et  jLveyron.  —  Sélttérations: 
contre  les  feriniersde  la  traite  furainequi  lèvent  ce  droit 
sur  les  marchandises  k  l'issue  de  Toulouse,  bien  que 
lesdilee  marehandiBes  ne  soient  pas  oondnitea  hors  le 
royaume;     contre  la  n'ilactim  ilti  nombre  des  notaires 
el  sergents  en  Languedoc  que  le  Iloi  entendait  faire.  — • 
Élection  dn  siiear  Salamonis  comme  syndic  de  la  séné- 
c!iau=.?t''e  ilc-  Tûulnnse  h  la  plane  du  M"  Pellicorii  qui 
Tenait  d'obtenir  office  de  conseiller  ii  Turin.  —  Le  Boi 
sera  supplié  de  décfanq^  las  villes  de  Languedoc  de  fldre 
greniers  de  salj'iMre'^,  »  afieniîit  (\\\'(<r\  la  [iliis  part  dtifHt 
pais  ne  y  avoit  bois  no  ouvriers  pour  faire  lesdits  sal- 
pètreil:  —  <  av  ce  que  n'y  a  audience  au  Parlement  k 
Thninrn  df"«  procès  par  c^eript  di^spuis  la  Saint-Martin 
jusquix*  a  Pâques,  ains  l'auU  conclure  devers  le  grirffe, 
dont  s'en  ensuyvent  grande  frais  et  relardation  da  Ift 
vuydanga  d^ftKMte.  »  ou  auppliera  NN.  S&  da  la  Oevr 
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d'y  pourvoir.  —  Les  généraux  de  Moatti«Uier  seruot 
•opplife  «t  raqnte  laisiar  kt  oooMrTalenrs  d»  rtqoiva- 

lent  jouir  et  user  de  leurs  offices.  —  Le  premier  Prési- 
dent de  Toulouse  écrit  qu'il  n'avait  re^u  et  n'ejitendait 
neerair  Im  340  livret  qui  luLMaient  été  altouées  aux 
derniers  États.  —  Malversations  reprochées  a  SI'  Franc- 
Conseil,  grefïler  des  Étals  pour  le  Roi.  -  Prohibition  de 
la  traite  de;s  U^et  des  vins.  —  Le  sieur  Je^ii  Vallette, 
aoUiciteur  dn  piy»  aa  Grand  GonieU,  «ara  W  livres  de 
g«g«s.  —  Coniniinun»  nominés  pour  ouïr  les  comptes 
des  étapes  qui  sont  à  rendre  par  quelques  diocésps  :  ins- 
tructions données  aux  commissaires.  —  L'atraire  du 
grefllerFraiie-Oonsell  sera  d4rér4e  à  U*'  le  connétable 
pour  on  faire  â  son  |iî;ii--;i\  <  n-i  iuble  celle  du  vi^'uier  de 
Mimes  qui  avait  fiùt  uu  rôle  Ue  frais  et  taxations  sur  le 
ptqra,  sans  avoir  commission  ni  mandement  de  le  fUrs. 
—  Délibération  rontre  laChambrn  di  s  r  luipliis  de  .Mont- 
peiiier  qui  s'eiTor^ait  d«  faire  appeler  devant  elle  les 
cooanla  et  oommmiaalés  du  pajrs,  pour  rendra  cempte  de 
leurs  deniei-s  oouimun.s  depuis  l'érection  de  l:ti!i!n  ('ham- 
bro. — Chaque  ville  pourvoira  i»  'a  iiuurri;ure  de  ses 
pauvret, suivant  l'avis  du  Roi.  —  On  trnileru  desaflSdras 
du  pays  avant  de  faire  l'octroi,  suivant  l'ancioiino  cou- 
tume, <  nonobstant  ce  que  les  Commissaires  otti  dit,  qu'ils 
attciidroient  a  [tourveoir  aux  dol.'.ances  que  ledit  oclroj- 
eusl  esté  faict  <,  —  contre  les  abus  des  comnissaires 
dn  sel.  —  Le  général  de  I.angrnedoe  refuse  les  300  livres 
il  lui  allouées  aux  pr«k:édents  Ktats,  •>  et  qutt  par-cy  après 
ne  lujr  ordonnent  rien,  mais  s'il  pouvait  (aire  plaisir 
audit  pays  le  feroit  vollontiers.  i  —  Sera  fait  doléanoe  de 
ce  que  certains  c^ndaicii-''^  riux  i^'al'' i-'-.  ju  liquo  con- 
damnés k  perpétuité,  >  sont  mis  à  terre  et  pleine  déli- 
vrance tant  authorité  de  Justice,  et  que  eertains  auliree, 
combien  que  aient  servi  aux  galère»  le  temps  do  leur 
condauinalivu,  on  ne  les  veuU  délivrer.  «  —  Les  gens 
dea  États  c  paloronl  aux  beslaitiaB  pour  jour  et  nuit, 
pour  homme  et  cheval  12  sols  et  demi,  pour  homme  de 
pied  cinq  sols,  pour  cheval  seul,  cinq  sols.  «  —  Nomi- 
nation de  ijotuniissairea  dé{wrtitevr«.  —Lecture  du  riHe 
des  frais.  —  Octroi. 

De  ('  9?  ri  ^  ttS.  —  A  Béziers,  dans  le  réfectoire  dn 
couvent  des  Jacobins,  du  \  \  au  SI  octobre  t-'il'j.  — Prési- 
dent :  le  vicaire  général  de  Karbonne.  (Jonurnssaires  du 
Bol  :  Héssire  Aymar  NtcolaT,  premier  président  des 
Comptes  à  Paris;  !  ■  si'ms \\--  T mli  um',  Charles  do 
Pierrevive,  trésorier  de  france,  et  Charles  de  Maur, 
capitaine  de  la  porte  de  tlidtel  dn  Bcri.  —  Exposé  des 
n-otifs  i!.'  -  iri'.|i  i-îtions  de  l'année  montant  à  ^,700,000 
livres,  soit  pour  la  quote-part  du  Languedoc,  deductu 
dtèteifià»,  308,840  livret  0  aola,  S  deniers.  —  Demande 


de  20,000  livres  en  plus,  pour  les  forliflcaUons  des  places 
flfVDtUres.  —  Leetore  des  réponses  bites  aux  doiéanoaa. 

— On  déi'iHerï  vers  le  Hoi  et  le  C'innétnble  pour  faire  sur- 
seoir :  f  •  au  procès  des  francs-atleus  que  le  Boi,  de  son 
propre  mouvement  uvoit  évoqué  du  Partamaot  de  Tou- 
louse au  Conseil  privé:  2"  il  la  réduction  des  notaires; 
3'  à  la  consignation  du  droit  de  traite  foraine  exigée  des 
marchands  jusqu'à  r>-  qii'iUciisseotlMtfoi  liii  d/ charge- 
ment; i*  à  l'assignation  donnée  aux  consuls  de^  princi- 
{>ale8  villes  <  pour  apporter  k  Paris  les  titres  par  lesquels 
ils  lèvent  deniers  communs  et  les  comptes  d'iceulx  de 
trois  années  passées.*  —  Le  Connétable  mande  aux  États 
jiua  s'ils  avalent  aueunee  plaintes  à  fldre  de  torts,  griefit 
ou  op|K>silions  par  eux  souffertes,  de  \4<s  lui  rlarer, 
car  il  y  pourvoirait.  —  Bappurt  sur  les  malversations  du 
greffier  Flraae-Oonaeil.—  Le  sieur  Fraoo-Qoneeil  et  le 
vi^uier  de  Mmes,  s'il':  ■^  iiif  i  ii  l.i  |.n''^..ntt>  ville,  seront 
appelés  en  l'.\s»eiulilée  pour  savoir  avec  eux  fraternelle- 
ment ce  qu'ils  vanleat  dira  sur  lea  bits  h  eux  reprochés, 
avant  de  les  poursuivre  en  justice.  — 11  sera  fait  doléance 
touchant  l'érection  de  nouveaux  oftlcos  de  conseillers  et 
procureurs  en  l'auditoire  de  la  sénéchansséa  de  Beau- 
caire,  et  aussi  touchant  la  Juridiction  des  consuls  aux- 
quels le  Roi  a  donné  pour  ossei&scurs  les  prochains  Juges 
royaux.  —  Les  habitants  du  PV>»  temps  des  mois- 
sons, pourront  tuer,  ebacnn  en  sun  endroit,  une  brebis 
ouch&vre,  et  dans  la  saison  des  vendanges,  autant,  sans 
payer  droit  d'Équivalent.  —  Communication  par  le  syn- 
dic du  pays  d'extraiU  qu'il  s'e»l  procurés  et  d  édits  du 
Roi  contre  lea  lulhériens.  —  Pndilbitlon  de  la  traite  dea 
blés,  grains,  '  s  -  !  i  hataignes. — On  demandera  au 

l'urlement  de  mettre  i  kct»  et  fubkcala  >  aux  lettres 
patentes  du  Soi  touchant  l'élection  dee  reoeveura  da  dio- 
cèse îi  la  pluralité  de*  voix.  —  On  s'opjKwrra  S  !:i  piiliti- 
cation  dos  lettres  [>ateutes  qui  donnent  toute  juridiction 
au  prévAt  dee  marchands  sur  les  contrevenante  &  l'édlt 
sur  la  cha.sso;  et  do  celles  par  lesfjTi.^îU'î  [xr^rot  des 
marchands  île  Ly^n  aurait  juridiction  -ui-  marchands 
de  tons  pays,  h  raison  des  conirats  passés  audit  LjKm 
pendant  les  foire-s.  —  Bail  de  la  terme  de  l'Équivalent 
moyennant  lîi,9?S  livres.  —  Franc-Conseil  seni  pour- 
sui.  i  ■Ml  ni^'ice  par  le  syndic  du  pays.  —  On  s'opposeraà 
la  publication  des  lettres  du  Itoi  sur  le  cours  de  la  mon- 
naie dite  iwfNett»,ponr  quatremois,  haept  denier»  pièce, 
comme  grandement  dommageable  h  la  chose  publiqno 
"  et  sera  supplié  au  Hoi  qu'il  luy  pbuse  faire  battre  moa- 
noje,  du  coing  et  loyqne  doiet  estf«,  en  ses  monnojres  du 
pays  de  Languedoc.  •  —  On  poui-suivr.i  l'instance  faile  par 
le  syndic  du  pays  contre  les  quatre  changeurs  en  titre 
d'olDoe,  élabtta  nouvellement  à  Toulouta,  qui  vont  aux 
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foires,  ftccai«arant  toutes  les  monnuie:}  <  et  si,  fault  que 
eenteqnl  ont  a  bMOlsow  mtoe  lewUta  duuigean  pn*i- 

gncnt  d'eulx  co  qu'il  leur  est  nécessaire,  partie  en  inar- 
cbaailisesi  et  partie  en  raonnoye.  »  —  Sur  la  plainte  du 
•jndicde  la  sénéchaussée  de  Toulouse  >  que  le  pays  s'en 
Ta  tout  dépeuplé  de  bois  pour  faulte  qu'aux  endroitz  com- 
modes d'iceluy  ne  y  sont  plantes  les  arbres  que  facile- 
maot  jrennsiri  it  rit,  »  laaRtat»  concluent  que  l'arrêt  du 
Parlement  de  Toulouse  mr  ce  doiuÀ  aorlira  «ffot,  «t 
qu'ealre  autres  arbres  ayent  tes  baUtans  h  planter  ès- 
lÎBBX  commodes  des  menriers  qui  sont  arbres  revenant 
a  grande  commodité  au  paya.  —  Contr«  an  lienr  du 
Ternct,  qui  prétendait  aToir  «umurnssion  pour  faire  ha- 
>r/<<T les  chemins  et  p,'L-;s,i;-i's.  :v\  pr  'jiKÎicedeii  privilèges 
de  la  province.  —  On  fera  in&lancc  aux  dépens  du  pays 
pour  que  les  i>éapr«'s  nonTeltsmant  érîftés  aolenl  abolis.-» 
Acceptation  de  l'nfrro  f-.it'-p^'r  t-^i'^'lT^'T  KiMii^-Coii-'eil, 
de  désintéresser  le  pa>s.  —  M.  de  Sistcron  expose  que, 
^argé  d'axamtnair  an  prq}et  d»  fbira  vanir  la  rlvlèra  de 
Garonne  on  purrip  d'icelle  depuis  au-de:^-.iis  .1.  Toulouse 
Jusqu'à  Narbutine,  en  joignant  la  rivière  d'Aude,  il  s'est 
tramporlé  sur  las  lieux  ai«e  les  Ingéateon  i  qol  aboient 

trouvé  îi^-lite  PH'rpprise  possible;  ■  li^'  K'.ril';  cnnftii'*nt 
qae  chacun  eu  son  diocèse  y  adviseroit  pour  le  bien  fie  la 
eboae  publiqu»  al  an  viendrait  dira  son  avis  b  bi  pro- 
chaine assemblée.  — Oclroi.  — Les  receveurs  des  diocèses 
et  leveurs  particuliers  des  villes  ne  pourront  demander 
nllaver  la  reste  des  tailles  et  imposition^!,  <  passés  trois 
ans  après  icelles  tailles  et  impositions  départies.  » 
.  'Drl'  lî'tàfliS).  A  Lavaur,  auc^^tuveiildes  Cordeliers, 
du  5  au  1 1)  <  otubri'  1  Ms).  —  Présidt'nl  :  l'abbi'*  do  Cazedieu, 
vicaire-Kénéral  de  Toulouse.  Commissaires  du  Boi  : 
HM.  de  Saint-Amans,  sénédial  de  Toulouse,  Pierre  Fabri 
ou  Oufaur,  président  du  Parlement  de  Toulouse,  el  Martin 
daTrajws,  commis  à  l'exercice  de  la  trésorerie  et  recette 
générale  des  flnances  en  Langnedoc— Exposé  des  moUlb 
des  impositions  de  l'année  montant  h  3,700,000  livres, 
(ait  par  H.  I>ierre  Fabri  :  Désir  du  Bol  de  parvenir  à 
une  bonne  et  salutaire  paix  ;  le  bon  traitement  qu'il  a  fbit 
faire  à  l'Emjiereur  passant  cette  année  par  ce  royaume, 
et  les  dépenses  que  pour  ce  lai  a  convenu  supporter,  qui 
sont  très  landes  et  excessiTas;  la  diUganoe  dudit  sei< 
gneur  hiTifltre  les  principales  villes  et  places  de  fronti'r.' 
en  si  bonne  sûreté  que  les  ennemis  auront  ci-aprés  plus 
de  crainte  que  d«  volonté  d«  nous  7  venir  assaillir;  à 
remonter  et  remetire  en  mciUtiiir  ordre  la  gendarmerie 
qui  est  la  principale  force  du  royaume,  laquelle  aux 
goerrea  panées  a  beaucoup  enduré  et  aoulbrt;  fc  payer 
les  arrérages  ^p-;  i'fiîrn<>iirs  des  ligues,  etc.,  etc.  — 
Demande,  pour  la  quote-part  du  Languedoc,  rie  S9i,290 
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livres  8  sols  6  deniers,  payables  par  quartier,  k  partir 
du  («Janvier  —  Las  députés  à  la  Oonr  rendent  compte 

des  réponses  faites  aux  doléaneei  :  ils  n'i>nt  cblcnir 
provi^iion  pour  la  réduction  des  notaires;  le  Hoi  n'a  pas 
voulu  renvoyer  au  Farlamant  de  Tbnlouse  le  procès  dea 
francs-alleus ,  elc;  ils  ont  pu  oblenir  réduction  de  la 
contribution  du  Langue<l«c  aux  impositions  du  royaume, 
la  surcharge  ayant  été  reconnue  à  la  Chambra  descomptes; 
le  Boi  leur  a  octroyé  lettres  patentes  contenant  que  les 
États  no  pourront  être  contruints  ii  donner  aux  Com- 
missaires du  Roi  salaires,  journées  ni  autres  dons.  — 
Offres  de  service  du  Conuétable-Gouvemeur  préaentéea 
par  CheflleUen,  trésorier  de  ta  compagnie  dti  Sénéelial 
de  Toulouse.  —  Le  Roi  désirant  être  informé  tant  daa 
présents  que  des  déIMIlanIs  à  l'assemblée,  le  sfudia  du 
pajs  donande  <  qu'il  lui  soit  expédié  oertiilaoce  des 
évéques,  vicaires,  seigneur»,  barons,  commis  des  barons 
qui  sont  venus  et  assistent  aux  États.  —  Liste  des  gens 
d'éirUse  et  daa  borona.  —  Probibition  de  la  traite  des 
f  f  légumes.  — On  retirera  des  ni;iii:s  président 
Bertrand!,  autrefois  chargé  des  .alliiires  des  Ûtats,  les 
pièces  par  lui  prîtes  du  cofflw  du  pays,  —  Les  docteurs 
régenl-s  de  l'Université  de  Toulnu?'',  introiltiils  rlnns 
l'assemblée,  remoutrent  la  dloiinulion  de  leurs  profits, 
la  nécassUé  o<ù  il  sont  de  présent,  et  demandent  qu'il  leur 
soit  onlonné  par  le  (lays  gages  sufflsans  pour  qu'ils 
puissent  continuer  les  lectures  et  exercice  de  l'étude  : 
conclu  quece  n'est.pas  aux  Ëtats  de  leur  ordonner  dea 
gages. —On  fera  par  écrit  plainte  et  remontrance  au 
Roi  au  sujet  des  é^liL«  nouveaux  portant,  l'un  :  que 
nonobstant  toutes  pre^^criiitions,  t  c  ul\  i|tii  n'auront  titre 
de  tenir  et  posséder  aulcungs  nul^  seront  tenus  les  reoo- 
gnoistre  an  Boy  ;  et  l'antre  :  que  quand  il  y  aura  confls- 
-ii'ion,  les  femmes,  pour  leur  dot,  ne  autres  ayant  droit 
aux  biens  confisqués,  ne  pourront  oser  de  rétention,  ains 
ie  Roy  en  demeurera  possesseur,  etc.  —  Le  syndic  se 
joindra  aux  consuls  de  FliMurniredans  leur  procès  contre 
le  fermier  du  droit  de  riva.  —  On  fera  duléance  de  ce 
que  les  gens  d'armes  dea  garnisons  de  Ouyenne,  sous 
orahri'  il'at'-'i'  à  \i'nr<monHrf>,  W'\\\  m-mu'-"'';!  L;tii^'iiedoc, 
et  y  ont  tenu  les  champs  longuement  et  fait  tout  plein  de 
maux  et  de/raffcs  aux  habitants,  et  Ton  priera  Mi^le 
r  iiirirlnbli  1p  ii;>urvolr  îi  ce  que  les  commissaires  el  tré- 
eoriers  fi  trouvent  aux  lieux  et  jours  désignés  pour  les 
mmuira,  afln  que  les  gena  d'armes  n'aient  occasion  de 
tenir  !•  s  c'iamps.  —  Il  n'y  a  pas  lieu  d'admettre  une 
requête  d'indemnité  pour  [oulleê  présentée  par  les  con- 
snla  de  Vlllaneava  d'Avignon,  attendu  que  lea  snppUana 
'  tr»  sont  el  n'ont  voulu  être  en  contribution  du  corps  et 
I  pays  de  Languedoc,  nonobstant  les  om-es  à  eux  faites  par 
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lMdiooAaaiiis4'i;aèa.i— U baron  d«BieittS,a3WQtJ«BU-  I  d*TftiiloiiM,  «  biwiit  mention  du  prochain  nnliiirqa»- 
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lillù  parla  productinn  iVun  rc;:islre  de  1491  qu'un  baron 
Uo  Bi£UX  avait  assiste  aux  KtaU,  est  udniiii  à  i'oaseai» 
Mé«.— Le  ayndie  eoolraindra  {«r  Jnatieo  ceux  des  diocé- 
sains de  Languedœ  qui  ne  feraiHiil  pas  réparer  les  pouls, 
ports  6t  passades  de  leurs  quai-litjr»,  ruint^-s  par  les  inon- 
datiom,  etc.  —  Lecture  du  rOle  des  frais,  dépenser,  doiiii 
«t  Kpic^  du  paye,  monleat  k  3S,8i&  livre*  7  «.  «  d.  — 
Octroi. 

{Oe  f'  f  i'J  à  f°  251).  A  Montpellier,  au  haut  d(!  la  loge, 
dn  i\  septembre  au  3  octobr»  <U4.  —  Président  :  te 
vicaire  général  d«  Xarbonne.  Commluaires  du  Bol  : 
MM.  de  Montpesat,  lieutenant  général  en  Languedoc,  de 
Saint-Amans,  sénéchal  de  Xoalouse,  Guillaume  Uarcon- 
net,  préeldent  au  Parlement  d'Aix.— Copie  des  lettrée 
missives  du  liol  aux  Étala  portant  i  i  f  uiiv  i  pour  les  Cora- 
luissaire».  —  Kxpugédes  motijjides  impositions  de  i'aauée, 
rtenmi  des  lettres  patentes  de  comnlssion. — Texte  des- 
diti's  li  ltresoii  le  Hf»i  s'él'Mnl  sur  In  nécessité  de  préserv  er 
les  royaumes  de  l'invasion  des  ennemie,  les  grands  frai:» 
^11  est  forai  de  fUre  pour  «et  objet,  la  diminution  de 
ses  revenus  provenant  de  ce  qu'il  a  i'  j  à  &ei  liLs 
plusieurs  duchés  et  comtés,  le  regret  ii  cjiiouve  do 
HA  pouvoir  soulager  son  peuple  en  réduisant  l'impôt, 
comme  il  l'avait  £iit  le»  deux  années  précédentes,  et 
d'avoir  ii  remettre  sus  non  seulement  les  600,000  livres 
dont  il  l'avait  déchargé,  mais  encore  4,000,000  do  tailles 
pajrablee  à  quatre  termes  à  partir  du  t"- janvier,  «oit 
pour  le  Langnedoe,  dabutii  dedHeemU*,  une  contribu- 
tion de  384,0:W  livres  17  sols  10  deniers,  plu-.  tn.OitO 
livres  destinées  aux  réparation}»  des  placoit  frouliùreti.— 
Copie  des  lettres  patentes  défendant  aux  États  de  fiiire, 
et  aux  gens  du  Roi  de  recevoir  aucuns  dons.  —  Prohibi- 
tiou  de  la  traite  de«  blés,  vins,  châtaignes,  légumes 
et  ehairs  à  4  pieds.  —  Contre  iee  efaartreox  de  Castrw 
(jui  n  furent  de  payer  la  taille  de  leurs  biens  ruraux. — 
Sot  le  Purlemeul  de  Toulouse  qui  voulait  faire  procès 
ao  pays  pour  ne  pas  pa>'er  la  taille  des  biana  ruraux.  — 
Copie  ile-s  lettres  missives  écrites  au  lioi  par  les  Étals 
lH)ur  réclamer  contre  les  surcharges  que  les  letlre-s  de 
commission  imposaient  au  pays,  et  contre  laqualidca- 
Uon  d  ordmaire  donnée  à  l'imposition  de  quatre  miiliona 
de  fram*.—hei  Commissaires  du  Roi  refusent  de  recom- 
mander ces  missives  tant  que  les  KtaLs  n'auront  pas  fait 
l'octroi  dse  sommes  contenues  eu  la  Commission,  disant 
«  qull  estoit  mervelllenx  qnlb  envoyassent  an  Bol  sans 
au  préalable  avoir  fait  ledit  oclroy  •  et  prolestent  du 
<  retardement,  et  de  ce  qu'ils  contestoieul  contre  le  vouloir 
dn  Boy*  * — Coounnnlealioo  aux  États  par  le  vicomte  de 
Joyeueede  lettres  du  unrédMl  d'Annebauit  au  aénicbal 


nienl  de  rorappreur  i»  Génos  et  les  i-n  .i  .  :  l'tis.sajit  pour 
soy  t^nir  et  le  pays  eu  bonne  garde.  >  —Copie  de  la  lettre 
da  martehaL  —  MM.  de  Uontpeaatet  de  Saint-Amans, 

romtiîp  fil)!ip(i.s  (riillpr  pourvoir  promptenient  à  In  i^-arrie 
lu  pays,  demandent  que  les  États  les  assurent  avant  leur 
départ  de  l'octroi  des  sommes  demandées  par  le  Roi.  — 
Le^  Étals  y  consentent,  sauf  la  provision  qu'il  plaira  au 
Roi  ordonner.  —  Diverses  conclusions  contre  l'érection 
de  conseillers  et  enquéteui-s;  les  exactions  des  notoires 
et  sergents  réduits;  la  juridiction  prétendue  par  le  pré- 
vôt dee  maréchaux  sur  les  habitants  de  Languedoc;  le* 
procédures  •  énervatives  >  des  privilèges  du  pays  faites 
en  Laursguais  par  iee  oommiisairee  dn  Dauphin  et  de  la 
Uaupbina.  —  Les  régents  de  l'Cnlversité  de  Toulouse 
par  l'organe  de  Jean  B;a'<iii,  l'un  ir^  iix.  demaxident  de 
nouveau,  '»  ne  pas  payer  la  taille  de  leurs  biens  ruraux; 
nouveau  refos  des  Étala.  —On  s'oppoeera,  en  tant  que 
If  priys  y  .1  iiit»irL''t,  a  I"irnposi!in>n  d'un  sol  par  charge  Je 
sel  remontant  le  Khùne,  accordée  par  leBoi  aux  docteurs 
régents  de  Valenoe  en  Danphini  pour  leur,  eervir  de 
gages.  "  Les  villes  prinrip;ilp<;  n'(>nverrrinf  .itix  KlatS 
que  deux  consuls.  —  Aux.  auuus  iiuuvclkuitiiit  ordon- 
nées par  le  itoi,  qui  portent  ii  un  bout  les  armea  du  Roi, 
les  anues  des  seigneurs  ou  des  villes  seront  mises  à 
l'autre  bout.  —  Pour  le  profit  du  jiays  et  afln  que  cha- 
cun soit  certifié  de  ce  qui  avait  été  traité,  conclu  et 
fait  aux  ÉtaU  par  le  passé,  le  greffier  inscrira  désor- 
mais «u  hng  <lana  le  registre  des  États,  la  oonunis- 
sion  de  l'assemblée,  les  iloléancas,  réponses  à  icellcs,^ 
provisions ,  etc.,  etc.  —  Copie  d'un  arrêt  du  Par- 
lemoit  de  Toulouse  oonceniant  la  Juridiction  du 
général  des  monnaie  s.  .^ur  la  [  laiitte  des  consuls 
d'Allii  que  consuls  de  Narboune,  pour  raison  de 
cerfaines  dettes,  leur  avaient  (kit  commander  l'arrêt, 
<in  jifi'i'r.i  les  Commissaire?!  'ht  Roi  de  tiitr  Jriiir 
lejHlit3  consuls  du  privilège  du  pajs,  •  de  sorte  lis 
ayeni  pu  venir  «testre  et  puissent  revenir  dans  leurs 
maisons  lilif'ralfînient.  »  On  prendra  la  défen.se  du 
syndic  du  p.iys  contre  le  viguier  do  Carcassonne  qui 
l'avait  menacé  de  le  faire  pendre,  sur  co  qu'il  lui 
remontrait  les  privilèges  du  paya. —  On  refera  le  cofibe 
des  archives  placé  dans  la  maison  consulaire  de  Mont- 
pellier, lequel  est  gâté,  on  fera  le  classement  et  l'in- 
ventaire  desdites  archives,  et  l'on  tiendra  registre  des 
i-écépissés.— Leconsell  de  Saint-Pons  et  l'un  des  syndics 
iront  faire  plainte  ii  M  de  Montpesat  des  nicurtre-s, 
détruussemeuls  et  autres  exécrables  cas  que  a  fait  a 
longtemps  et  ne  oene  de  commettre  Domeogon  de  Pra- 
des  avec  ses  compUoss.  —  Lettres  du  Connétable  ans 


Digitized  by  Google 


SÉEUE  C.  —  ÉTATS 

États  tendant  à  fin  dft  dbsMWr  prendre  flt  punir  IM 

?tn>tleurs  «le  ctiemins  et  aulret  nialvivans.  —  Copie  de 
lettres  du  aoUidlenr  du  pays  aa  Grand-Gonaeii  :  il  a  été 
tivnver  le  premier  PrMdent  d«  Tonlonse  h  Helnn  ob  il 

était  ponr  le  procès  de  l'Amiral,  et  il  a  obtenu  !(  !trt  s  con- 
traire* à  celles  qui  avaient  «té  accordées  au  conserva- 
teur des  tbires  de  Lyon.  —  Le  secrétaire  de  la  maîsen 

consulaire  île  Mnntpi'lliçr  se  urocurera  un  n'in\'>nn 
registre  de  parchemin,  i>our  continuer  l'enregistrement 
des  privilège»  da  pays.  —  Lettre  comminatoire  an  syn- 
dic de  Carcassonne  qui  depuis  plusieurs  riniii'rs  M*;:v.iil 
pas  rendu  compte  aux  États  des  a/Tatres  de  sa  charge, 
signée  pourtant  :  «  Vos  Mrw  et  ainîs  :  tsa  gm$  des 
Estais  du  pais  de  Languedoc.  »  —  Copie  des  doléances 
présentées  aux  Commissaire  du  Rot,  entre  autres  arti- 
des  :  contra  las  prAlata  et  barona  qui  depuis  peu  de 
temps  ne  viennent  pas  aux  États  et  néglijfent  même  de 
s'y  faire  représenter;  contre  la  saisie  des  moulins  assis 
aur  les  l4Tières  navifrabics,  faite  par  de.s  comniii^saires 
d'?  TÎ1!.  quand  il  ronviendrait,  pour  le  profit  de  la  r«5pu- 
biniue,  qu'ils  fussent  laissés  aux  tenanciers  auxquels  on 
en  pourrait  faire  bail  «t  confirmation;  contre  la  spolia- 
tion par  les  mémea  commissaires  de  ceux  qui  ont 
mis  en  culture  des  tfflrree,  Ile»  et  possessions  stériles; 
touduint  les  vivres  que  les  dioci^ains  de  Lanyiietloc 
ont  reçu  onire  de  porter  à  Narbonne  et  Aiguesroor- 
tes  ;  pour  que  les  ofllelen  de  la  llonnale  de  Tou- 
louse ne  soient  pas  tirés  on  cause  hors  le  ressort  par 
la  chambre  des  Monnaies  de  Paris  ;  pour  que  le  taux 
•de  la  gendarmerie  en  garnison  soit  maintenu  tel  qu'il 
était  du  temps  de  M,  it  •  f'IiT:ii  'il  :  un  qiKiil.il  le  bois  et 
cinquante  livres  de  foin  par  Jour  pour  chaque  homme 
d'armes,  etc.  —  \Sm  messe  sera  céléln4s  au  couvent  des 
Cordeliers  i  iTi  ■riii''s  par  le  repos  de  l'ànie  de  M"  G  iil- 
laume  tiar^oimct,  président  au  Parlement  d'Âix,  l'un 
des  ooramissaires  du  Roi,  décédé  le  Jeudi  99  septemln^  h 
Montpellier.  —  Réponses  du  Roi  et  de  son  Conseil  privé 
(datée  de  Lyon)  aux  articles  que  les  Étals  lui  avaient 
envoyée  par  le  capitoul  de  Toulouse  et  le  commis  du 
Vivarais  :  t"  attendu  l'ahonrlance  des  r'^'-'^ltr"'.  la  traite 
dfsi  blés  ne  sera  révoquée;  2"  le  pay.s  pourra  imposer  les 
tetm  dea  vivres  founita  aux  légionnaires  et  geni  de 
guerre,  mais  il  ne  lui  sera  rien  rabattu  sur  la  tiille  «  et 
ne  ftçauroit-on  trouver  meilleur  ordre  pour  les  pens  île 
guerre*  que  les  nourrir  par  estappes.  »  —  3°  •  te  Roy  a 
remis  au  Languedoc  les  corvé<>s  pour  celte  année  qui  se 
montent  à  trrandcs  sommes  de  deniers,  au  moyen  de 
quoy,  ils  doibvent  libérablement  payer  les  10,000  livre'- 

pour  les  fortitlcations  de  Narbonne;  Commission 

aerabaillée  pour  informerdesmalversalionsqu'on  prétend 
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être  fiiltea  sur  la  ibndne;  7«  les  deniers  communs  des 
\\V.i-~  seront  remis  aux  mains  du  trésorier  des  parties 
casuelles.  >  —  Rôle  de  tous  les  lieux  du  diooèse  d'Alet  et 
de  LimoQx,  oontrflinablee  aux  fraie  du  procès  du 
susdit  diocèse  conti-i-  le  fermier  do  l'Equivalent,  au  sujet 
des  villages  brûlés  du  pays  de  Fenouillédes.  —  Allo- 
cation de  4(K>  livres  au  sieur  de  la  Voulte,  prévôt  des 
maréchaux,  pour  le  remercier  di?  s.'<  pi  ines  et  travaux, 
allant  et  marchant  quant  et  les  C,000  légionnaires 
mis  en  garnison  és  villes  de  IVvnti^  de  ce  paye,  pour 
leur  f  iirf  tenir  If  ilrnit  cfi-'niîn,  et  garder  qu'ils  ne  fissent 
pilleries  ni  oppressions  sur  le  peuple.  —  R61e  des  frais 
des  États  montaot  en  tout  à  i9t3  livres  iSsols ^deniers. 
—  Texte  de  l'netroi  des  sommes  demandées  par  lr>  Tî  li. 

{De  p  23:i  à  2SS).  A  Béziera,  au  réfectoire  du  cou- 
vent des  JaeoUm,  du  Id  au  U  octobre,  IBM.  —  Prési- 
dent :  le  vicair^-pénéral  de  Narbonne:  puis,  relni  de 
Toulouse.  CVjmraissaires  du  Roi  :  NM.  de  Monipe«at, 
l'é  vèqne  de  Carcassonne,  de  Lésigny,  trésorier  de  France; 
et  Ch.  Du  Plessis,  général  de  Languedoc.  —  «  Attendu 
que  monseigneur  le  Daulphin  estoit  en  ceste  ville  de 
Béziers.  le  président,  au  nom  du  pays,  aceotnpaigné  d'un 
nombre  des  Estal.s,  iroit  porter  iiarolle  de  révérance  et 
obéissance  à  mond.  seigneur  le  Dairfphin.  ►  —  Exposé  des 
mati&  des  impositions  de  l'année  fait  par  l'évèque  de 
Carcas'onne  Montant  de<dites  impositions  :  4,600,000 

livres,  soit  |>our  le  Languedoc  ,  plus  (0,000  livres 

pour  les  réparations  de  Narbonne.  —  Le  Roi  .«era  .sup- 
|)llé  de  surseoir  au  procès  du  Ihinc-alleu,  attendu  les 
grandes  charffeset  fonlles  du  présent  pays,  qui  sont  cette 
année  insupportables.  —  On  fera  doléance  touchant  la 
prohibition  de  ne  mettre  sus  et  cobéqner  aucuns  de- 
niers sans  obtenir  lettres  de  permission.  —  On  ten  enre- 
gistrer  T'iiflt'tiu'nt  signifler  }i  MM.  ilu  clergé  l'édit 
du  Roi,  qui  oblige  les  prélats  et  nobles  k  se  trouver  et 
as.slsl«r  aux  États.  —  On  se  pourvoira  contre  l'arrêt  des 
(Jrands  jours  de  Nimes,  prrt  int  les  députés  aux 
Étals  ou  aux  Assiettes  n'auront  que  leurs  dépens  de 
bouche.  —  Lecture  d'un  arrêt  prohibant  ds  flilsifier  les 
m  irrlnndises.  —  Les  archev^ues  et  évêques  seront 
supi>liés  itar  le  syndic  do  pays  de  faire  convocation  de 
leurs  synodes  |a<ovinelaiix  et  visites,  et  lii  oii  ils  ae  le 
vouldroient  faire,  ledit  syndic  se  retirera  nu  Roi  pour  y 
être  pourvu;  —  //m,  le-s  «  hapilros  du  pays  seront  requis 
chacun  de  pourvoir  d'une  prébende  théologate  person- 
nage capable  non  salarié,  qui  lise  ordinairement  et  fasse 
les  charges  auxquelles  est  tenu  suivant  les  sacrés  dé- 
rrets.  —  Bail  aux  endlires  de  la  ferme  de  l'Équivalent, 
adjugée  par  diocèses,  au  prix  de  187,975  Uvres.  —  Les 
docteurs-régents  de  l'Université  de  Toulouse  demandent 
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qu'il  aoit  avisé  moyen  d«  leur  lUre  vrotr  gagw  raison- 
nables; sur  quoi,  oon ::lu  que  le  Roi  sera  su]i[tlié  de  leur 
assigner  une  t>oiauia  à  sun  boa  pUtiair  sur  le  produit  des 
am«tâei,  on  dlnvitw  les  prélats  à  unir  eertatiM  béné- 
lices  ii  ladite  Université.  —  On  l«ra  prursuito  aux  dé- 
pens du  pays  pour  que  les  sénéchaussées  de  Quttrc.v  et 
d'Amagnae  demettrent  au  ressort  du  Pariement  de  Tou- 

Ir.u-i?  L't  ne  soient  pas  rattacht'e"'  nu  Purlpru'nt  Bor 
deaux.  —  Sir  i>ersoimag«>i  du  |>ays,  deux  par  tciu:- 
chaussée,  traiteront  arec  ceux  qu'ils  pourruut  trouver 
pour  la  fourniture  à  jirix  fait  des  vivres  ijuc  le  javs  est 
(vontrainl  de  porter,  entretenir  et  rafraidiir  ;i  X.irbi>niic. 

—  Contre  l'arreslalion  «  de  mandés  venir  aux  Eslal»  », 
lesquels,  suivant  les  privilégies  du  paj^s,  ne  peuvent  être 
unités  ni  emprisonnés,  y  venant,  étant,  et  retournant. 

—  Le  délégué  des  États  envoyé  au  Roi  pour  lui  lioinan- 
der  de  mettre  le  payement  de  la  crue  de  6Vt),0tt0  livrer 
aux  quatres  termes  ordinaires  et  de  faire  wjrder  la  s*'n- 
darmeriedu  pays,  r;ii'|i  n  i*'  ipK'  !•■  U.'i  i-i^pondu  que  m 
le  pays  payait  la  crue  aux  termes  Ûxés  duu$  la  ouuiuiis- 
iJon,  il  retiroraît  les  gens  d'armes.  —  Alkcallon  de 
100  livres  au  prévôt  des  maréchaux  pour  sa  peine 
d'extirper  les  guelleui'ii  pas  et  les  gens  de  guerre  qui 
a'écarlent  de*  bandas.  —  H.  de  Honlpeeat  am  requis  de 
fùiri'  i' variiT  In  \\'\f  (V.\gilo  par  les  gens  de  guerre  ita- 
liens qui  y  oui  j.o;  Lu  la  peste.  —  Survivance  de  l'ofllce 
de  syndic-général  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse  ac- 
conlée  au  lil»  de  M*  Salamonis,  escalier  aux  lois.  — 
Régleriictit  lies  tiages  du  président  des  Ktabi.  —  Bail  à 
Aroie,  uioyennaiit  :Wi)  livres,  de  la  fourniture  des  vivres 
que  le  pay.s  doit  faire  [lorter  il  Narbonna.  —  OctroL 

{Di-  f  2:,~  à  («  il').  Au  Puy,  dan*  la  salle  baute  dti 
ekiapitre  de  ia  catLédrale,  du  au  6  octobre  1543.  — 
Président  :  le  vicaire-général  de  Toulouse.  Commis- 
saires du  Roi  :  MM.  Jnst  de  Tonrnon,  sénéchal  d'Au* 
veryne;  Martin  r  i!ii.*'i'.  iu:iitre  des  i-eijuétes;  Charles  de 
Pierrevive,  i>ieur  de  Lésigny;  Ch.  Uu  Plessis,  sieur  de 
Sabonnléres.  —  Exposé  des  motlfli  des  imposiliom  de 
l'année  fait  put  M-  Mrii  'in  Fumée  :  «  Le  Roy  aiiverti  du 
très-grand  et  ^rm  appareil  de  guerre  que  l'Empereur 
fesoit  pour  tout  à  un  coup  assaillir  ledit  seigneur  et  son 
royaume,  aundt  dre.ssé  une  grosse  et  pui'-'îantp  .nrnié* 
composée  do  douze  mille  lansqucneLs,  dix-huit  raille 
légionnaires  du  royaume,  deux  mille  chevau-légem, 
seize  mille  hommes  d'armes  et  gros  nombre  et  équipage 
d'artillerie,  avec  laquelle  il  seroit  entré  au  pays  dudit 
Empereur  et  pris  Landressis,  etc.,  etc.,  ce  qui  l'a  obligé 
k  imposer  encore  sur  tout  le  royaume  4,000,000  de  livres 
décrue,  payables  en  novembre  et  février  procbaitw,  soit 
roor  la  quote-part  da  Laopiedoe,  9M,038  livres  13  sous 
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t  deniers,  déduetion  bute  du  oonlinfent  de  l'équivalent 

et  «  des  ÏO.OOO  livres  pour  le  lait  de  :  i  n  ol.*  relie  do  la 
Normandie.  *  —  Le  sieur  Jeau  tialamoniï,  uominé  syn- 
dic eo  survivance  de  son  pére,  est  aila  en  possession 
réelle  et  c  irjjoi  i.l'e  rie  si>r(  offiri'  jcir  le  liiil  de  son  bonnet 
et  asiiignaUon  de  son  lieu  et  siège  accoutumé.  —  Les 
villM  eloses  du  plat  pays  du  dioeés»  du  Puy  ne  sont  pas 
,iilnit'<\5  h  <li']ii:t<"r  .lux  Ktnis.  nuxqn?!?  .vsistf^riint  ^^«uls, 
;  Ceux  qui  ont  accoutumé  d',v  assister  d  ajjcicnunlé.  — 
Mis^ve  de  H.  4e  Montpesat  demandant  des  sjubsiiies  et 
des  vivres,  pour  résister  k  un  corps  ennemi  de  quat<WiB 
mille  hommes  de  pied  et  cinq  cent.s  chevaux,  qui  ont 
brùié  Tuchan  et  assiègent  un  château  sur  la  frontière, 
d'où,  s'iiii  le  prennent,  il»  peuvent  aller  &  Garcassonne. 
—  Requdte  sera  Alite  aux  Commissaires  du  Roi  de  prohi- 
ber la  traite  des  blés  :  les  commissaires  répondent  que 
cela  n'était  de  leur  cbaige.  —  On  composera  avec  le  Itoi 
pour  fiiit«  abolir  l'érection  des  tabelnons  «t  antres  non- 
veaux  oflflceti  en  LauKuedoc.  —  Lecture  de  leltiv-s  du 
Roi  sur  les  gendarmes,  et  pour  que  les  receveurs  des 
villes  ne  soient  tenus  de  rendra  leurs  eouplea  allleun 
.[uc:  t'rirdcvant  le.-*  juges  it'iti^iuii  i  >  dosdiles  villes.  —  Les 
habitauLâ  du  plat  pays  du  l'uy  imurronl  envoyer  un 
syndio  à  l'Assietle  de  leur  dicoèse.  —  Erreur  de  3,M0 
livr.'s  ;ni  |n-.' Jiiilîcr  li!  pays,  signalée  par  les  États  dans 
les  ieiires  de  comuii'-sion,  et  reconnue  par  le  général  des 
finances.  —  Le  pays  ne  peut  fournir  aux  réparations  de 
Narbonne  demandées  par  M.  de  Montpesat.  —  On  se 
pourvoira  4ui  l'arlemcMit  pour  qu'il  contraigne  les  sei- 
^'neurs  péagers  et  les  communautés  ialéNSSéss  It  réparer 
les  ponts,  ports,  chemins  et  passages.  —  On  trouvera 
personnes  sufBsanles  qui  vealllent  Ibitnilr  pour  te  pays 
la  quantité  de  soixante  mille  seticrs  de  froment,  à  Mar* 
seille.  pour  faire  biscuit.  —  Bommation  aux  États  de  la 
part  du  Roi  de  iUre  porter  h  Uaraeille  vingt  mille  as- 
jUt-a  de  froment.  —  On  fera  l'i  ur  '.o  [nys  r4  iirosiK'rilé 
du  Roi  et  du  royaume  une  procession  générale  où  sera 
oinMrt  et  porté  un  cierge  d'ta  quintal.  —  Montant  des 
frais  des  Ktals  :  36.J  livrer  10  sols  I  denier.  —  Délibéra^ 
tiou  relative  aux  archives  du  pays  —  Octroi. 

{De^SJSàf'  fO).  A  Béliers,  dans  la  salle^bassa  de 
l'évi'clr'.  :hi  n  .iu  nia:  ir)JJ  —  Asscn".!)!'-?  p;>rd»>v;int 
le  maréchal  de  Montiiesat,  iieutenaul  jjijiieral  un  Lan- 
guedoc, des  consuls  des  villes  principales  et  chefs  de 
dioctses  du  pays  de  Languedoc.  —  Pierre  Bobhert,  vi- 
^'uier  de  Nimes,  s'oppose  au  nom  de  son  diocèse  à  ce  que 
le  consul  de  Nimes  assiste  h  l'.^ssemblée,  les  diccésains 
n'entendant  imposer  deniers  pour  ia  suppression  d'aulr» 
cuns  oflOces.  —Le  oonaal  de  Nimes  proteste;  i^krès  avoir 
consulté  l'Assemblée,  le  marécibal  décide  qu'il  eontiauera 
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àê  tiéger.  —  Ltetore  d'une  tottr»  miMive  du  Bol  daUe 

de  CoulWes,  le  5  avril  irii'î  uvaiit  Pâques.  —  Les  <lé- 
patèt  à  la  Cour  rend«iit  compte  Ue  ce  qu'ils  ont  fait  et 
•xploité.  —  Seroent  de  ne  rira  révéla'.  —  Vérlflcfttlon 
d«-s  |i.  l'jviiiri  ■  -•  Le  iii:iCi'oîial  ik'iiiaiiiK;  ravis  Jf  tiius  sur 
le  contenu  de  la  missive  du  Roi  (que  le  registre  ne  fait 
PM  oonnattra),  pnia  D  ooodut  suivant  l'avis  de  la  mtiih 
rilé  •  que  pour  obvier  aux  granrit-'»  incommodités  qui 
advieudroieut  au  piu^s,  si  la  nouvelle  érection  des  offices 
sorloU  edtel,  ob  plilia  «o  Roy  aeeorder  audit  par 

manii^re  de  irontrat  irrévocable,  les  artici'"!  qm  sur  ce 
seront  iiiict^,  le  (mi.vs  lui  baillera  pour  une  fois  et  sans 
coQsâqoence  la  somme  de  100,000  livres,  payable  pur 
mnitif^  en  juillet  et  novembre  prochains.»  —  A  l.i  ror\w\f 
liu  5.>n.!ic  qui  fait  connaître  les  précédents  des  ÊUU 
.  r^-in  UiiTes  mises  eti  icrun  s  et  délibérallons,  le  maré- 
chal ordonne  que  les  opinions  écrites  en  celte  présente 
Àssembiée  seront  rompues  et  lacérées,  tout  ainsi  qu'il 
est  accousiunié  estre  faict  en  toutes  les  assenAlées  des 
SslaU  du  pejrSf  et  ce,  pour  esviter  tonte  hayue,  renqueur 
«t  vsajteanoe  contre  wulx  qui  auroient  oppiné,  et  atln 
qu'ils  puissent  libéralement  oppiner  et  dire  leurs  advis 
«l  voUoutés.  »  On  écrira  an  Bol  de  maintenir  an  sjmdic 
fialamonis  révocation  de  ses  causes  du  Parlemeot  de 
Toulouse  au  Parlement  de  Bordeaux,  <  d'aullant  qu'il 
est  haï  et  malvoUen  pour  avoir  procurà  le  bien  et  prof- 
flet  du  pays.  • 

[l'f  f"  3S3  à  i99i.  A  Béziers,  dans  le  réfectoire  du 
couvent  des  Jacobins,  du  2  au  5  juin  4544.  —  Président  : 
le  vicaire-général  de  Rarbonae.  Commissaires  du  Bol  : 
^!M.  le  iiiarécUul  de  Motilpesat,  Ji'  .■^.incto  Andréa,  évé- 
que  de  Carcasoonue;  Charles  Du  Plessis.  —  iilxpoeé  des 
tnotUb  des  Imposltione  de  l'année  Aût  par  l'évèqus  de 
Carcassonna  :  •  il  remontre  lus  inlrtl.'r.il  îi.'b.  ijijuri"i  et 
dommages  qu'a  faict  au  Uoy  1  Empereur  esmeu  d'une 
grande  ainbitioii  de  dominer  et  InsaUnlule  cupidité  d^uzui^ 
per  et  deltenir  le  bif>n  d'autruy...  qui  ont  contraint  le- 
dicl  seigneur  à  entrer  en  guerre  contre  luy...  et  lires.ser 
Srul^se$  et  puissantes  armées  avec  inestimable  despense 
qu'il  n'estuit  posîiible  au  Boy  supporter  sans  l'aydo  de 
ses  bons  et  loyaulx  subjeclz,  etc.  —  .4pr^  avoir  faict 
estât  de  tous  les  deniers  qu'on  peult  cercher,  tirer  et 
recouvrer  de  son  rojraulme  tant  par  dons  gratuiU  des 
cens  d'esglize,  contributions  des  villes  closes  à  la  solde 
de  cinq  mille  hommes  de  pied,  engaigement  do  ses  do~ 
maynes  et  ajrdes,  érection  de  nouveaulx  oftices.  cm- 
proiitpU,  retardement  de  gaiges  et  pensions  et  aultres 
moyens  qu'on  a  pu  adviser,  lo  Boy  a  reconnu  qu'il  ne 
pourroit  fournir  à  tout  sans  imposer  une  crue  de  tailles 
de  MO^MO  livres  payables  avK  1S  mai  et  IS  août  pro- 
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chains,  »  soit  pour  la  quote>p«4  du  Languedoc,  59,8St 

îiviTN  i  suis  i;  il,-iiuu-s.  — On  t'orira  à  M.  (taOrignanpour 
recouvrer  les  blés  portés  par  le  paj  s  à  Marseille.  —  Il 
sera  fait  doléaace  pour  que  les  faabllants  du  pays  obtien- 
nont  rt-'Hibourseinentou  nssi;?n:iti'.:ia  ct-rtainc  (!(>s  sAnmie^î 
qu'ils  ont  prêtées  au  Roi.  —  Contre  le  maître  des  ports 
et  passasse  qui  Ibr^ait  les  habitants  du  pays  it  payer 
droit  de  traite  foraine  et  haut  passage  au  rivage  du 
Rhône,  tirant  au  pays  de  Daupblné  et  de  Provence, 
«  JaQoit  que  ledit  droit  doit  seuieaiaii  estre  une  Ibis 
payé  aus  f'Strrniitos  du  royatimr.  »  —  Les  consuls  du 
bourg  de  Carcassonne  demandent  qu'on  les  aide  k  fournir 
les  li^ooo  livres  qu'ils  sont  oontniBli  em^yer  It  la 

réparation  ci  aux  for1ifl<"ations  dudit  bourg,  attendu 
qu'est  pour  la  luitiua  i^l  défense  de  tout  le  pays  de  Lan- 
guedoc. —  Notilkatioi»  aux  États  des  lettres  du  Roi 
dwiiensant  des  charges  ordinaires  et  extraordinaires  les 
habitants  du  pays  do  Sault  et  de  l'enouillédcs,  pour  rai- 
son de  foulles  et  oppressions  qu'ils  endurent  de  la  part 
des  Kspaignols,  nos  eonemis.  —  On  poursuivra  aux 
dépens  du  pays  i'entrefim  de  l'arrêt  des  tei  rages,  rendu 
par  le  Parlement  de  Toulouse  contre  les  gens  d'église  et 
curés  qui  abusent  des  sacrements.  —  Les  États  con- 
sentent à  la  substitution  de  douze  mille  hommes  de  pied 
aux  trois  compagnies  de  cinquante  hommes  d'armes  en 
garnison  dans  le  pays,  ei  altoueat  7,539  livres  par  mois 
pour  leur  entretien,  b  condition  qu'ils  ne  seront  tirée 
!ii>r-  liu  i»a\ s  pciii-  être  employés  ailleurs.  —  Le  pays  ne 
peut  fournir  k  l'euirelieu  de  la  faste  de  mer  requise  par 
M.  de  Monfpesat.  —  Contre  les  excès  commis  b  Mont- 

pcllier  i)ar  le»  landes  jaune*  de  passade.  II  >iTa  fait 
remontrance  à  MM.  du  Parlement  du  jugement  des  pro- 
cès qu'ils  jugent  par  après^tner,  qui  ne  sont  de  la  qua» 
lité  de  l'Ordonnance.  —  Le  r  <:  sera  supplié  Je  supprimer 
la  Chambre  des  requêtes  nouvellement  érigée  au  Parle- 
ment de  Tottlonse,  car  des  matières  b  elle  commises,  les 
juges  ordinaires  et  sénéchaussées  en  jieuvent  connaître 
à  moindre-s  frais.  —  Il  ne  sera  rien  taxé  aux  Commis- 
saires du  Bol  pour  leur  voyage.  —  Uontant  des  ft«ia  : 
362  livres.  —  Octroi. 

{De  f'  .70/  à  f"  Si9).  A  Béziers,  au  réfectoire  de.s  Jaco- 
bins, du  i6  novembre  au  i  déf  »'n(hrt'  l.")li.  -  PK<sident  : 
l'évéquo  do  Béziors.  Commissaires  du  Roi  :  l'évêque  de 
Monli*ellier.  M.  de  Conan,  maître  des  requêtes;  M.  Ch. 
Du  Plessis.  —  Kxposé  des  iimlifs  fuit  par  l'évêque  de 
Montpellier  de?  impositions  de  l'année  montant  à  4,000,000 
de  livres,  soit  pour  la  quote-part  du  Languedoc  3(2,886 
livres  12  sols  10  deniers;  plus  :  3,000  livres,  pourrem* 
bourser  k  des  marchands  de  Laogres  les  avance»  far 
eux  fidies  en  fiMimisaaat  des  vivras  el  nmllliHM  aux 
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gens  (le  guorro  qui  paMér«nt  l'an  dernier  pir  la  Cham- 
pagne; plus  :  40.000  livres  pour  les  réparations  de  Nar- 
bonne.  —  Requête  présontéo  aux  États  contre  le  syndic 
Salamouis,  dont  il  demande  copie  |tour  ia  déférer  à  jus- 
tice eomme  fànase  et  ealomnleose.  —  Les  CommiBsaires 

du  li  >i  seront  siii'i  .'i-  i'nihiî  rr  la  traite  il*.'S  blés  il 
cause  de  la  stérilité  el  cherté  d'icculx,  et  l'afllueuce  d«s 
panvrea  qneatant  l'aumosne,  qui  sont  tant  dadit  paya 
que  autre-:  lî'aiU.  urs,  rn  fjrand  nombre.  —  On  pressera 
M.  de  Monipesjil  d'Oler  la  charge  des  garnison»  le  plus 
tAt  qne  lidreae  pDum.  —  On  fera  doléonee  :  touchant 
la  sonuue  demandée  pour  rembourser  les  marchands  do 
Laiiffres;  pour  obtenir  suppression  du  subside  imposé 
sur  les  marchandises  entrant  dans  Lyon  pour  la  répara- 
tion de  ladite  ville.  —  Nutitication  aux  Ëtata  d'un  arrêt 
des  généraux  des  aides  pnrtaiit  :  •  que  ha  liTres  des  Ca- 
dastres et  des  départemens  et  cohéqualions  des  dt-niers, 
les  wmmes  seront  escriptes  au  long  et  non  abrégées.  • 

—  Délibération  relative  an  dassement  des  archives  dn 
pa3s.  —  Los  déléfe'ués  envovi'  -  ;iu  i  l  iTéchal  d*'  M(iiil[)e!«>l. 
Ueulenaut  gônéntl  en  LangueiJoc,  rupiiorlent  qu'il  a  con- 
senti à  la  prcdilUtlon  de  la  traite  des  blés. — Contre  les 
êvëquos,  gentilshommes  et  iicna  du  commun  tial  pré- 

,  seuls  au  y'Ajs,  qui  u'ttvaiout  pas  aiisisté  aux  Étais.  — 
Le  Roi  sera  supplié  d'ordonner  qne  les  habitants  d« 
Mazamet  et  Saint-Amans  seivinl  appelés  \yj^.:r  -.-^sister 
aux  Assielttis  du  diocèse  de  Lavaur.  —  Uratiiications 
aux  lientenants  du  prévôt  des  maréchaux  ponr  la  peine 
qu'ils  prennent  h  extirper  et  punir  les  agresseurs  dos 
chemins.  —  Dans  los  huit  jours  après  la  tenue  des  KUiU, 
le  grcflier  expédiera  il  Ions  le-s  diocèses  un  double  de 
toutes  les  oonolosions.  —  Suite  de  l'aifiiire  du  greffier 
Franc  Conseil.  —  Ceux  qui  auront  révélé  les  affoires 
traitées  en  l'assemblée,  au  mépris  du  serment  par  eux 
|)i-<Hé,  seront  poursuivis  pour  élre  condamnés  comme 
parjures  et  n'auront  plus  entrée  ni  assistance  ans  États. 

—  (iratifleation  de  ;i,0éO  livrer  au  tiiaréchal  de  Mont- 
pezat,  pourvu  que  le  Bot  autorise  le  pt^%  ù  les  lui 
bailler,  le  niarédia]  à  les  prendre.  —  Les  gens  des  États, 
jiour  I.  rrr  '!>'(iense  aux  logis  de  Béziers,  paieivitit  :  puur 
liuuimc  et  cheval,  10  sols;  pour  homme  de  pied,  i  sulâ. 

—  Uontanl  des  frais  des  États  :  0,858  livre*  3  sols.  — 
Ceux  qui  seront  commi'^-nirr^  des  assiettes,  s'ils-  it'  s  ti? 
ofliciers  du  Roi  et  de  la  iiu  Uiîi:  contenue  aux  édits,  n  au- 
ront aucune  taxation.  —  Octroi, 

J)e  p'  330  ù  ô'ii).  A  Péxénas,  au  couvent  des  frères 
Cordcliêi*s  de  l'Observance,  le  8  fi^riur  l!Ul  iancien 
aigrie).  —  Présiilenl  :  l'évèquc  de  MonIpellItT.  Cunimis- 
saires  du  Bol  :  MU.  de  Crussul,  grand  |>anelicr  de 
Franwi  imédial  de  Beaucaire,  iieutenaut  en  Lutigue- 
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doc,  et  le  deuxième  président  en  ia  Cour  des  généraux 
des  afdes  de  Montpellier.  —  Le  président  des  aides  ex- 
pose •  que  le  lîoy,  en  son  endroicl,debvri:  '  t'/r  ■  ralifRor 
et  approuver  .le  traicté  de  paix,  faict  entre  luy  et  l'Em- 
pereur,  par  les  gens  des  Bslatsdeson  royanlme,  lesqneb 
j!irorr;î|.;it  et  prome^i  ieiil  (a  perpétuelle  ob.servation 
d'icelluy  tiaidé.  *  —  lecture  des  lettres  patentes  qui 
convoquent  ies  États  datées  de  Éontidneblean,  le  té  dér 
cembre  I.SJ J.  —  Lecture  d'une  lettre  adressée  aux  Étals 
]iar  le  comte  d'Anguieu,  gouverneur  de  I^inguedoc,  des 
lettres  [>atent>-â  de  provision  de  l'élat  de  gouverneur  Ot 
lieutenant  de  gouverneur  de  L,anguedoc  accordées  pap 
le  Roi  audit  seigneur  cotute  et  ii  M.  de  Crussol.  — 
«  M*'  de  Crussol  est  venu  à  l'assemblée,  et  par  devant 
loy  tous  les  gens  desdils  Estatz  concordablement  ont 
juré  et  pron!»  la  raltlfRcation.  et  pre-sté  le  ssrement  en 
la  forme  contenue  auxdito*  lettres  patentes  du  Roy.  • 

fHf  f>  334  d  />> 359).  A  Mmes,  dans  la  salle  de  l'évécllé» 
du  18  mars  1541  (ancien  style).  —  Président  :  le  vicaire 
général  de  révèi[ue  de  Nimes  Commissaires  du  Roi: 
MM.  de  Crussol,  Ch.  Du  Plessis,  général  en  Languedoc, 
Lyonnais,  Forez,  Beaujolais  et  Danphjné;  Francis  Chef- 
dehien,  re■•e^■eur  général  des  finances  à  Montpellier.  — 
Les  Commisïudres,  par  la  bouche  de  M*  Uailiard  de 
bfontcalm,  Jnge^roage  en  la  sénéchaussée  de  Beaucaire, 
remonlrejit'ique  le  Roi,  vu  ses  granilsef  urgons  afi'aires, 
auroit  mis  sur  son  royuuuiti  la  .«onime  de  600,000  livre* 
jiayabies  le  15  du  présent  mois  de  mars  et  le  15  juin 
prochain,  et  que  la  quote-part  du  Languedoc  est  de 
59,832  livres  i  sols  4  deniers.  •  —  Bcmiâc  aux  Étals  des 
articles  de  ta  paix  <  lesquels  seront  mia  dans  les  archifii 
du  pays  sans  «n  bailler  copie  personne.  •  —  Les  Com- 
missaires dn  Boi  seront  suppliés  d'amplier  le  terme  du 
premier  payement  de  la  crue,  leqnel  estoit  si  briefque 
ne  seroict  possible  dans  iceluy  que  les  assemblés  pussent 
seulement  estre  retournés  h  leurs  malsons.  —  Le  Hot 
sera  supplié  d'enjoindre  à  s<>s  C<immissaires  de  recevoir 
et  mettre  sus  les  frais  arrêtés  et  conclus  par  tes  iktats, 
conformément  aux  privilèges  du  pajs.  ^  On  fera  do- 
léani.-o  contre  les  fermiers  île  la  it'fe  qui  lèvent  ledit 
druit  sur  les  niarchundises  ii  Ceiiucaire  durant  la  foire 
de  la  Madeleine,  combien  que,  durant  les  jours  de  ladite 
foire,  y  ;ot  fraricliise  el  itiiiiinnili'  de  Ions  droits  des  den- 
rées qui  y  sont  vendues.  —  Nomination  de  M.  J«an  de 
Concbes,  secrétaire  du  duc  d'Angulen,  comme  Mllidleiir 
des  affaires  du  pays  b  la  Cour  et  aux  Conseils  du  Soi.  — 

Octroi. 

[)•'  (■  3i2  à  ôTô\  \  Montpellier,  en  la  loge,  do 
3G  novembre  au4décembre  1545.— Président  :  le  vicaire 
générai  de  Varbonne.  Conmistaim  da  Bol  :  le  conitA 
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d'iLo;til«R,  fonTaraettr  d«  Languedoc;  le  Tloomto  de 

Crusiol,  ?>!.  FiMii'Miis  CUelilebien.  —  A  l.i  requête  des 
sjindics  du  pays,  da  Crusaol  auloru6  les  États  k 
traiter  de  leur»  aflUret,  eo  attendant  l'arriTée  dn  oomle 
d'Anguien  qui  s'en  venait  en  i"  s'.e  à  Montpellier.  —  No- 
miuatiou  de  conuuissaircs  pour  dresser  le  cabier  des 
«liieles  de  la  terme  de  l'équivalent,  en  tenant  compte 
des  riiiyiiflcations  demamlées.  —  Les  fttai<;  i!;-i  iil>-Tit  qu'il? 

iront  en  corj»  au  devant  de  M.  d'Anguien  à  son  arrivée   ^  „  ^„  «>  ikui|us 

à  HooliieHier.  —  Lm  dnt»m  traitée»  et  ooneitiet  aux  I  onbrigantbi  app«rt«aant  au  ^79. -Or^Mgr^Z 

J-     de  continuer  à  faire  enrr£?i.sti-.ii>  .^n  b  vr,.  ,m  npivKon.in 
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n'est  paa  Indiqué)  Mt  par  le  deuxième  président  de  la 
Ci>ui  généraux  dos  aides.  —  Bail  de  la  ferme  de 
l'équivalent  au  prix  de  <3t,200  livres.  —  On  fera  de 
noQveltes  instances  pour  que  le  Roi  supprime  la  Cham- 
hre  re.iuAfi'.s  nouvollenieiit  érigée  à  Toulouse.  ~ 
Lecture  d'un  rapport  sur  le  tait  et  département  de  la 
solde  de  cinquante  mille  hommes  de  pied,  mise  sur  le 
royaume.  —  Le  vi. ,  .-lUe  de  Joyeuse,  capitaine  de  Nar- 
bonne,  fera  vendre  aux  enchères  le  meuble  de  la  barque 


Éi-nts  ç-^niVaiiT  flti  piyp,  ne  se  jiourronl  traitT  (î<>  nou- 
veau en  aucuns  kuis  {particuliers  d'icelui  pa.vs.  —  Les 
geni  a'eyuit  biens  que  leurs  personnes  seront  comprins 
ès  cotisations  et  contributions  aux  lallles,  modérément, 
sans  qu'on  les  surcharge,  c  attendu  que  de  toute  aocien- 
aeté  y  ont  esté  comprins  et  qu'ils  jouissent  des  lUiertés 
des  ville»  et  lieux  où  habitent.  >  —  Ou  s'opposera  h 
toutes  commissions  extraordinaires,  particulièrement  k 
eeUes  dont  on  s'autorise  pour  tirer  hors  du  ressort  du 
Parlement  de  Toulouse!»  contre  les  priviléiges  du  pi^ 
les  olllders  des  monnaies.  —  Les  prélats,  leurs  ficaires 
et  les  consuls  îles  villes  et  lieux  donneront  ordre  que  les 
pauvres  soient  nourris  et  alimeol^,  chacun  en  son  dio- 
eise,  eonftnmément  aux  édite.  —  Le  consul  d'Albi  de- 
mande pour  ladite  ville,  assise  en  lieu  di'  )ia.s>  .Uu,  un 
privitége  semblable  à  celui  de  Toulouse  <  qui  est  teaue 
quitte  et  «campta  du  droit  d'équivalent  pour  emse  bostee, 
tenrml  > /ii--ei(fne  à  payer  à  Uible  il'liosl'',  sans  vendre  en 
menu  et  détail.  •  —  Le  capitoul  de  Toulouse  proteste 
contre  eslte  assimilation  et  explique  comment  ce  privi- 
lège, qui  s'élendail  autrefois  à  cent  et  jifu-  rDioteîierics, 
a  été  réservé  à  seize,  et  coouuent  l'équivalent  se  lève  à 
Toulanse  sur  diaque  tdte  de  bétail,  à  la  diminution  des 
(ailles  du  pays,  «  sans  ce  que  ladite  ville  y  ayt  aulcung 
promet  ne  commodité,  pour  ce  qu'est  exeiupte  de'^dites 
tailles,  non  sans  cause.  •  —  Onfltit  savoir  aux  États,  de 
la  part  du  général  des  flnances,  «que  de  rembourser  îi 
pn'^ent  ceulx  qui  avoienl  preslé  (au  Royi  seroit  faire 
Iroji  ^.'r.iii  le  bresche  UttX  deniers  du  Roy,  aitis  qu'on 
«rduoneroit  faira  payer  les  pensions  à  ceulx  à  qui 
avofeni  esté  veodUM.  »  — •  Contre  ceux  qui  voulaient  se 
faire  exempter  de  payer  les  tailles  des  biens  roturiers  et 
d'ancienne  contribution.  —  Touchant  le  privilège  du 
fhtne-Allen  que  l'on  contestait  au  pays.  —  On  deman- 
dera que  la  traite  des  blé.s  soit  prohibée.  —  On  fera  do- 
Jéance  de  ce  que  les  fermiers  de  la  foraine  lèvent  ledit 
droit  sur  les  denrées  que  ceux  du  diocèse  de  Mirejioix 
pori'Til  lu  |iriys  de  l'oix,  «  1"  ti  ut  iluns  le  royaume.  >  — 
Entrée  des  Commissaires  du  Roi  aux  Étals.  —  Exposé 
dM  taatàh  des  impositions  de  l'année  [dont  le  montant 


an  parchemin 

et  signer  eu  bonae  forme  les  délibérations  et  conclusions 
des  Htats,  et  letfny  registre  ftict,  le  mètre  dans  les 

archifs  à  M'ntfpont.r'r.  —  IVIilif'r;i!ii>ri  touchant  les  ar- 
chives du  pays  que  l'on  n'avait  pas  classée»  «  pour  la 
peste  qui  avoit  esté  trois  ou  quatre  années  eonsécutlTse 
audit  Montpellier.  »  —  .  Que  suivant  les-  '^ninctz  il-'.  retz, 
Dieu,  la  benoisle  Vierge  Marie  et  les  sainctz  soient 
vt  .'H'i  s,  et  les  restes  ordonnées  par  l'B^ise  gardées  et 
observées,  et  procédé  contre  '.  s  frans^Tes^ftirs  tant  par 
censures  ecclésiastiques  que  autres  uu.iioreiles.  •  —  Que 
la  poursuite  des  larcins  et  offenses  faites  aux  Indigwits 
qui  n'auraient  de  quoi  poursuivra,  soit  faite  rnntw  les 
coupables  par  le  procureur  et  aux  dépens  du  iioi.  —  On 
Ijiilu!;!  au  procureur  général,  pour  les  poursuivre 
comme  infracteurs  des  édits  du  Roi,  le  rôle  dos  défail- 
lants auxfitata.  —  Aux  assemblées  qui  se  tiendront  cy- 
apros  pour  crue,  ne  sera  rien  traicté  ne  COnclud  diîs 
aOaires  du  paj^s  ne  autres  que  ladite  crue.  ~  Sous  le 
bon  plaisir  dn  Roi,  les  États  accordent  dix  mille  écus  au 
comte  d'Ani-'iiiiMi,  prince  du  sang,  nouveau  gouverneur 
de  Languedoc,  poui-  son  joyeux  avènement,  *  bien  sçai- 
dmns  la  grande  despense  qull  lui  a  convenu  supporter 
ès  lieux  qn'il  a  o-fé  employé  pour  le  service  du  Roy  et 
tuition  de  son  royauhne.  »  — -  Octroi  de  la  somme  de- 
mandée par  le  Soi  {laquelle  n'est  pas  spéciflée).  —  No- 
mination de  neuf  commissaires,  trois  par  sénéchaussée, 
pour  vériûer,  dans  six  mois  sans  plus,  les  lirais  et  dé- 
l>enses  des  gMtt  de  guerre;  examiner  si  hi  sénédiaussée 
de  Toulouse  a  ét»'>  K-iiri-har^ée,  comme  elle  le  prétend, 
pour  soulager  les  deux  autres,  au  fait  et  département 
de  la  solde  des  chiquante  mille  gens  de  pied,  et  décider 
si  ladite  surcharge  doit  èlre  rfjuc  en  pmlia  et  rappOTlée 
par  toute  la  généralité  du  pays,  ou  non. 

€.2279  (R»gi»ir».)  —  Pïui  1.1  l„lio  i.vj  r,ui||,u.  p,pie,. 

Novembre  1546  à  septembi  e  15Li4.  —  Procès-ver- 
baux des  séances  et  «lélibérations  des  gms  det  frolt 
ÉtaU  du  pays  de  Languedoc,  assemblés  par  mandement 
du  Roi,  eu  présenoe  des  commissaires  dudil  sei^jneur. 


Digitized  by  Google 


40  ARCHIVE^;  T)V.  !.\ 

(De  f  iât" Xi).  A MoalpelUer, en  la  loge,  «lu  S6  no- 
vembre an  i  déoeinbrtt  iW.  —  Prtridenl  :  le  vieafn 

général  de  Toulouse.  Commissaires  du  Ri  ;  MM.  de 
Tournon,  comte  de  Roussillon,  sénéchal  d'Auvergne; 
Chartee  Dn  Plessis,  giénéral  dea  flnances;  Piemde  Pai- 
nisse,  ]trésid<Mit  k  I  I  Cour  des  aides  I.:infçuedoc.  — 
Sommairti  exposé  des  moti£t  des  iiuposîtions  de  l'année, 
montant  h  M00,MO  4«  llvrea,  (Ut  p«r  11 .  d«  PanisM.  ^ 
Quole-part  du  LanguedtK;  ;  '\\H,r,'^{  livres  'i  1t'ri>  d'aide 
etd'octrui,  déduction  faite  de  la  portion  de  1 .  ijuivalont 
«  qui  »yde  audit  ayde,  *  et  des  S9,000  livres  de  la  re- 
cherche de  Normandie,  rabattues  de  l'octroi:  plus  : 
20,000  livrer»  (>our  convertir  aux  fortifications  de  Nar- 
bonne  cl  do  Leucale,  lesdltea  «Nnines  [tayées  par  quar- 
tiers à  partir  du  4"  Janvier.  —  Le  général  da>  finances 
(oit  savoir  <  qn'il  a  alloué  en  dt^penM  nnx  receveurs  «t 
granetiers  les  rentes  et  pensions  que  plusieurs  particu- 
Uan  avaient  acheptées  sur  l'ayde,  octroy,  gabelles  et 
équivalent  »  —  On  poursuivra  l'observation  de  Tédit 
portant  que  les  sénérhaux  chevaucheront  leurs  .«ëné- 
chaussées  pour  extirper  et  punir  les  lualvivants.  —  On 
fbra  doléanoe  de  ce  que  les  oflloes  de  vignfsr  aont  obte- 
nus  par  gens  de  robe  loni'ii.',  <  'ïiibien  qu'ils  dussent 
être  exercés  par  gens  de  robe  courte,  —  Nomination  de 
eommissaira  pour  Ibira  le»  articles  des  doUaaeea.  — 
Prohibition  de  la  traite  de.s  bli's.  —  Les  trois  svndirs  du 
paj's  assisteront  chaque  année  ii  l'assemblée  des  Ktals, 
nonobstant  aulne»  délibérations  sur  ce  |>rise».--  Chaque 
svndic  recevra  Uiie  provision  de  too  livres  pour  faire 
les  aiTairesdu  pays  qui  surviendront  pendant  l'année.  — 
Le  lieutenanl-Kéuéral  sera  |>rié  de  dresser  l'onlre  et  le 
rang  des  diocèses  qui  doivent  porter  garnison.  —  Cha- 
que diocèse,  en  son  endroit,  pourvoira  b  ta  réparation 
des  ports  et  passajjes.  —  On  poursuivra  la  suppression 
des  nouveaux  péages  qu'on  dit  avoir  été  établis  en  au- 
cuns lient  du  pays,  et  touchant  les  ancien»  péage*,  on 
fera  exi'-cuter  l'édit.  —  On  fnra  i'  ju.'!.'  \u-.u'  qu'il  soit 
défendu  aux  liabitants  du  pays  de  dëpopulcr  le»  bois 
«tint  «todam  ému'  pattU  ptmUtti.  —  Le  don  (bit  an  comte 
d'.\nguien  ne  sortira  efTect,  d'autant  que  la  permission 
de  le  lut  bailler  n'a  été  <ictroyée  par  le  lioi.  ~  Le  Boi 
sera  supplié  de  ne  permettre  que  le  Parlement  de  Tou- 
louse ni  autres  tarent  les  liiés,  «  afin  que  le  pays  de- 
meure en  sa  liberté,  car  il  s'en  est  ensuivy  plusieurs 
dmtgers  an  détriment  de  tout  le  peuple.  >  —  Il  sera  re- 
montré :iux  sénéchaux  de  ne  perturber  les  faiseurs 
d'arquebuses,  afin  qu'en  cas  de  snerre,  les  habitants  en 
puissent  trouver,  et  aussi  que  les  paouvres  collizans 
n'ont  aultre  mestier.  —  Renvoi  au  général  de  Langue- 
doc  des  habitaols  de  Beanoatre  requérant  subsides  pour 
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réparer  les  chaussées  du  Bbùne.  —  Les  villes  capitales 
des  dioeèses  finvarront  tonjours  aux  fitat»,  avec  un 

consul  nouveau,  un  consul  de  l'année  précédente  qui  ait 
déjà  assisté  aux  assemblées.  —  Les  syndics  du  pays, 
chacun  en  son  endroit,  seront  t«nua  d'avoir  un  renristre 

des  affaires  et  procès  du  pays  't  ch  ini'its  aiii-ont  faict 
et  exploité.  —  Défense  faite  aux  députés  par  les  Com- 
missalra  du  Roi  de  quitter  la  ville  avant  d'avoir  ter^ 
miné  l'affaire  des  ftmllei  et  solile  dr?  f^rns  de  pied.  — 
Losdilcs /bt(Wf.ï  .seront  mises  sus,  suivant  le  département 
qui  enaété&itpar  les  commissaire»!  des  Étais,  etnéMl^ 
moins  ne  aeront  levéi>s  que  le  lioi  n'ait  déci<lé  si  elles 
doivent  être  imposées  sur  tout  le  jiays.  —  On  mettra  et 
co(y|uera  avec  les  autres  fouUes  la  ruine  du  village 
d'Arqués,  sur  la  frontière  du  Roussitlon,  qui  «  •  t'  I  ralé 
par  le«  Espagnol»,  depuis  le  camp  du  Roi  ii  l'.  rj  i^i  an. 

(/V  p-  S9  à  f'  30).  A  Montpellier,  en  la  lope.  le  S 
mars  1336  (anc.  style).  —  Président  :  le  vicaire-général 
de  Montpellier.  Commissaires  du  Roi  :  MM.  de  Tournon, 
Ch.  Du  Ple-ssis,  Pi  'rn'  îe  l'anisse.  —  Exposé  des  motifs 
d'une  crue  de  600,000  livres  :  •  Nécessité  de  se  fortifier 
eontre  les  grand»  prépamlilb  i»  guerre  que  fbnt  aucuns 
puissants  princes.  >  —  Demande  de  .10.83?  livres  i  sols 
i  deniers  pour  la  quote-part  du  Languedoc  —  On  fera 
remontranoB  aux  Commissaires  dn  Roi  que  le  pays  a  été 
surcharffé  au  desparlement  jfénéral  de  ce  n>yaulme,  pour 
le  faictde  cette  crue,  et  autres  crues  précédentes  despuis 
l'an  cinq  cens  vin;.'t-sept.  —  Il  sera  Ibil  article  de  do- 
léances <  des  abus,  pilleries,  cr>nrii««:nns-  pf  malversa- 
tions et  vexations  que  faict  aux  ii;ibilai)s  du  pays 
X;.  vil.is  lîraye,  autrement  appelé  Langlais,  sons  COl*- 
leur  d'une  commission  qu'il  a  obtenue  pour  faire  rendre 
compte  des  vivre»  dn  camp  de  Perpignan.  —  Frais  des 
Estats  montant  à  1 10  livres.  »  —  Octroi  de  la  crue. 

{lief'Siàt  ^i)'  Bd  la  ville  et  bourg  de  Carcasaonne, 
au  réibctoire  dn  couvent  des  Fréres-Préchenr»,  du  17 
an  ?7  oclobre  t.')37.  -  Président  :  le  vicaire-général  de 
Nimes,  pui«,  c<!lui  de  Toulouse.  Commissaires  du  Itoi  : 
le  comte  de  Vîllar»,  lieutenant-général  en  Langnedoc; 
messire  Ayniar  Nicolhis  (ï;,  premier  président  de  la 
Chambre  des  Comptes  k  Paris;  Etienne  Uazade,  rece- 
veur général  des  finance»  à  Toulouse.  —  Exposé  des 
motif:*  lies  impositions  de  l'annén  monlanl  k  400,000  liv. 
fait  par  le  président  Nicolaï;  chacun  a  pu  veuir  au 
nouvel  ndvénement  du  Roy  b  la  couronne  ce  quil  anroit 

volleu  fére  pour  le  soulaipement  de  ses  .sulyeclz  ; 

pour  deffendre  contre  les  mauvaises  vollonlés  de  ceulx 
qui  ne  demandent  qua  troubler  les  ftlats  au  commence- 
ment des  règnes,  ledict  seiijneur  auroil  faict  dés  piéça 
venir  d'Allemaigue  jusque^  au  nombre  de  quatorze  oa 
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quinte  mille  lansquenela,...  el  iceulx  a  desparlis  »ur  les 
frontières  de  Ghampai^e  et  de  Picardie,...  et  Cinet  lenir 

preste  un  bon  rjnmljrr  de  Suisses  pour  les  faire  marcher 
gnand  besoin  sera,  el  volleu  que  sa  gendaroierie  soit 
peiéedoresenaTant  sans  Intermptton,  affia  qnlb  Tivenl 
ave  -  in  [  l  uiile  sans  le  fouller.  —  Demande  de  3IS,53I 
livrets  8  sols  10  deniers  pour  la  quote-part  du  Langue- 
doo.  —  Lettre  de  eréanee  pcnir  le  premier  président 
Nicolaï  écrite  aux  États  par  le  connétable  (îouverneur. 
Le  président  Nicolaï  expose  <  qu'il  e»t  venu  à  la  notice 
dn  connétable  y  tiroir  en  ce  pays  certaine  teete  pnrticu- 
Ii^^^emenl  escandaleuso,  et  les  héi-^sies  qui  y  pullulent, 
dont  n'en  a  esté  et  n'est  faicte  aucune  correction;  pour  ii 
eeobrler  et  icelles  totalement  extirper  serait  nécewaire 
de  promptement  pourvoir;  >  —  il  i^oute  que  le  conné- 
table s'est  enl^u  avec  te  eunte  de  Villara  pour  la 
répression  des  vagabond;»  et  TOlleura  en  grand  noEObre 
qui  tiennent  les  chemin»  et  pMwgm;  —  et  fn«  quant 
aux  «ffldree  que  les  États  avroient  à  la  Cour,  Il  mellra 
peine  d'y  pourvoir  moyennant  qu'on  lui  envoyé  le  cahier 
des  doléances,  sans  qu'il  soit  besoin  d'envoyer  députés 
b  grand  frais  et  Mre  grande  dépense.  —  {Contestation 
pour  la  présidi  ric'  rutie  le  vicaire-général  de  Nimes  et 
celui  de  Toulouse,  arrivé  après  l'ouverture  des  États  : 
l'assemblée  donne  raison  a»  dernier. — Il  sera  aequieiicé 

a  l:i  vuliiul.*  (lu  Tir-l  tiim  îuiMt  lii  --l'i-ii'.ii-i--:!! '-it:  ilc>-  l'U'Ii- 
ses  et  union  des  bénéfices.  —  Les  provisions  du  Roi  sur 
l'ordre  et  poliee  que  doivent  garder  les  gens  des  fitats 
seront  enregistrées  et  sortiront  leur  plein  et  entier 
effet.  —  Diiferend  pour  l'assistance  aux  États  entre  les 
consuls  de  Mirepoix  d'une  part  et  ceux  de  FaqJadX  et 
de  I.a  Roque.  —  On  fera  enreRistrrr  U^^  !f fr^s  du  Roi 
portant  que  les  receveurs  généraux  feront  exécuter  plus 
t6t  et  en  premier  les  reeereun  particuliers  et  leurs 
cautions  que  les  habitants  el  consuUi  du  pay«  —  Me- 
sures k  prendre  dans  les  sénéchaussées  pour  iiure  ia 
chasse  et  prise  d&s  voleurs.  —  Dlssenlinient  des  dé|)utés 
toncbaiif  I  I  nomination  des  commissaires  cbargv.i  de 
Élire  lit  ptis  équation  ôes  fmiUes  des  onze  diocèses 
sur  les  onze  diocè-ses  non  foulés.  —  L'arrêt  du  Conseil 
privé  pour  la  suppression  de  la  Chambre  des  requêtes 
do  Pafatis  h  Toulouse  sortira  plein  et  entier  eR'eL  — 
M'  François  Duferrier,  docteur  régent  et  syndic  de 
l'Université  de  Toulouse,  &it  ample  remontrance  pour 
qoll  plaise  aux  États  d'assigner  eertains  gaffes  aux 
rciTons  (le  ladite  Université,  le  Roi  h  qisl  on  '.'.iviMt 
renvoyé  n'y  ayant  volleu  entendre,  pour  ce  qu'audit 
psys  appartient  d'avoir  énard  aux  peynes  et  travavlx 
que  îpsdit^  ri';:t'iis  [iri^niicnt  ii.mr  Li'-ii  instituer  la 
jeunesse.      Il  sera  fait  duléance  touchant  le  paiement 
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des  décimes  que  les  gens  d°égU:ie  ont  fait  par  ci-devant 
pour  subv«iir  aux  urgens  aRklres  du  royaume,...  qu'il 
pluisr»  au  l{oy  soulajîer  îf^ilict^s  ^l'n--  iVf^'^Usi'  li  ce  ipi^ 
chacun  puisse  satisfaire  au  service  divin  et  réparer  les 
esglise»,  et  que,  néanmoins,  la  reddition  des  comptes  des 
ilécimessoit  faite  pardovimt  les  prélats,  en  baillant  cprli- 
tlcation  au  receveur  général  que  la  somme  requise  par  le 
Roi  a  été  payée.  —  Nomination  de  commissaires  poar 
ouïr  les  comptes  de  M.  de  La  Terrasse,  tr  '  ^ririor  du  (>ay». 

—  Le  syndic  du  pays  assiiitera  les  habitants  d'Auvergue 
devant  les  commissaires  députés  ponr  Tiriltor  les  limites 
et  bornes  de  la  )iartie  du  pays  d'.\uvergne  «jul  se  doit 
pourvoir  de  sel  aux  greniers  du  Roi  établis  en  Lan- 
guedoc. —  On  soumettra  au  connét^ible  les  lettres  obte- 
tenues  contre  les  généraux  des  aides  pour  en  entendre 
son  vouloir,  d'aullanl  qu'elles  ponrroient  toucher  sur  la 
préhéminenco  dudit  seigneur  —  I.o  Roi  !<era  supplié  de 
remettre  le  siège  de  la  sénéchaussée  de  Béslers  au  «lége 
principal  de  Careassonne,  suivant  la  chartre  (du  pays). 

—  .Allocation  do  100  écus  ii  M.  de  La  Voulle.  prévôt dss 
maréchaux,  pour  qu'il  vaque  en  toute  diligence  à  pren- 
dre et  punir  les  vagabonds  et  voleurs.  —  Les  États 
décliti'cnt  iju'ils  n'entenirnt  salarii  r  va  stipendier  les 
doctiiurs  régents  de  l'Université,  mais  qu'ils  aient  re- 
cours ob  bon  leur  semblera.  —  Lee  ponts  siluèt  snr 
n'.  i(':.  s  non  navigables  seront  répai>"'s  aux  lif  immis  iÎcs 
diocèses;  quant  à  ceux  qui  sont  sur  des  rivières,  on  fera 
doléanee  au  Roi  pour  qu'il  y  pourvoie.  —  Les  privilèges 
du  pays  s.  tnnt  .-nvoyés  au  Roi  pour  ci^  nbfi  ri  i-  l'cnfir- 
matiou.  —  DifTérend  entre  les  gens  du  commun  état  et 
les  Messieurs  de  rÉglise  «t  aoMm  d«  PAssemMée,  au 

stijpt  iVnnc  i-egucte  touchant  le>  flnfs  qnr  In  rontu'fnMe 
u'avuil  pas  voulu  présenter  au  Roi  avant  de  l'avoir  sou- 
mise aux  États.  —  Le  pays  trouva  honna  la  requête  dss 
habitants  de  Carcassonne  tendant  k  ce  que  le  Roi  éta- 
blisse d.ins  leur  ville  un  maître  des  monnaies.  —  Octroi. 

{Df  f"  65  à  p>  7S).  A  Montpellier,  à  la  maison  de  la 
Loge,  du  17  au  16  février  1547  (anc.  style).  —  Prési- 
dent :  l'évèque  de  Montpellier.  CommUsaircs  du  Roi  : 
MM.  Ch.  Du  Plessis,  Pierre  de  Panisse,  premier  prési- 
dent de  la  Cour  des  aides  de  Uonlpellier.  —  Bxpoeé  des 
motift  d'une  crue  de  600,000  livres;  «  le  Roy  veult  foire 
mesmes  préparatifs  de  guerre  qu'aulcungs  puissants 
princes  ses  voisins,  afin  que  coulx  qui  aurotent  envie  de 
nous  offenser  ne  puissent  rien  trouver  sur  nous  au  des- 
ji  iiirvu.  1  Iiemaiide  de  ."lO.RnS  livres  4  sols  I  deniers 
pour  la  quote-part  du  LAngnedoc.  —  Les  syndics  du  pays 
requièrent  déôiut  contre  les  députés  des  États  qui  ne 
sont  venu^  assister  à  r.\ssemblée.  —  On  s'opposera  à  la 
publication  de  l'édit  du  Itoi  portant  qne  les  consuls  ne 
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seront  avocats,  procuranra  «t  de  robe  longu«,  eomine 

contraire  aux  privilèges  du  pays.  —  Le  Koi  sera  supplié 
de  mlreiadre  la  commis^n  toucbajat  les  francti-âera,  de 
joanière  que  les  Mena  rmaiix  et  d'aoeimiie  oontiilintieii 
payant  taille  ne  sioîent  lenu!>  à  faire  dénonibrement.  — 
Oii  poureuivra  la  luaioUeu  privilégas  du  (ja^s  tau- 
chant  le  (Irane^leu.  —  Contintutton  du  dUGSreDd  antre 

les  diocèses  hautfs  et  les  diocèses  l/asifi,  au  "ujet  du  ' 
paiement  des  foutUs,  —  N'uiuination  de  oowiiuissairrs 
pour  dresser  le^  doUanoes,  —  pour  faire  le  di'itarteiiieiit 
des  dénier!)  de  la  cnie.  —  Montant  des  frai*  des  État»  : 
270  livres  15  sols.  —  Octroi  de  la  crue. 

{fief'li  à  f  fl9;.  A  Montpellier,  h  la  maison  de  la 
Lo{g8,  au-devanl  l'église  Motra-Bama-dee-Tables,  du  2 
au  15  noremltre  1518.  —  Président  :  l'év&iue  de  Monl- 
pellier.  Commissaires  du  Boi  :  le  comte  de  Villars, 
Ch.  Du  Pleasis,  Pierre  de  Paoi»»e.  —  Exposé  des  wolils 
de»  Impositiona  de  l'annia  montant  h  4,000,000  de  livres» 
plus  600,000  livres  (le  crue  t  que  le  Koy  > -t  r  nlraincl 
par  trés-grandsi  afl'airâ^ï,  charges  insupportables  et  mer- 
veilleuses despenAea  lever  sur  son  paonvre  peuple,  «ont- 
bien  que  sa  bonne  et  droicio  intention  seroit  de  le  sou- 
lager, >  lo«dil««s  wiutues  payables  eu  six  teruj««s  à  partir 
de  Janvier.  —  Demande  de  378,363  livres  13  sols  S  de- 
niers pour  la  quote-part  du  Lunpuetlnc.  —  Lecture  <  en 
pleine  convention  •  de  lettres  du  connétable  datées  de 
Bordeaux  annun<;ant  que  le  pay«  sera  soulagé  des  gar- 
nisons, etc.  —  Additions  au  cahier  des  charges  de  la 
ferme  de  l'Équivalent.  —  On  fera  observer  aux  Com- 
mt:>saircs  du  Roi  que  les  90,000  Uvreâ  do  la  rii^hercbe 
de  Normandie  ont  été  rabattues  sur  l'octroij  au  lieu 
que,  suivant  les  privilèges  du  pays,  elles  doivent  l'être 
sur  l'aîde.  —  On  les  jiriera  de  faire  décharger  le  pays  de 
la  crue,  ou  tout  au  moius  de  l'exempter  de  la  solde  des 
gens  de  pied  et  de  la  contribution  des  décimes.  —  Les 
Commissaires  répondent  :  qu'ils  ne  jMiuvent  autrement 
faire  qu'il  est  contenu  dans  la  comuiissioa.  —  Les  habi- 
tants de  Toulonae  ssront  mis  en  demeure  de  produire 
le.'''  jnivi'  V'i'^  rlniit  ils  c  valent  pour  no  contribuer 
au  renouvellement  des  vivres  de  ^'arbunoe  et  aux  gar- 
nisons, et  pour  tenir  ssue  enseignes  (hdtelierks)  sans 
payer  droit  d'équivalent.  —  f>>nn';urf";  i\f  !n  sénéchaus- 
sée de  Toulouse  qui  peuvent  elre  donimatgeablos  pour 
le  pays,  le  syndic  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse  s'abs- 
tiendra, et  en  laissera  U  charg»  aux  ^yndic^  des  aultres 
aénéchaussét^s.  —  Un  monitoire  général  sera  publié  dans 
tous  les  diocèses  contre  tous  délenteurs  de  tllr<!s  «t  pri-  [ 
viléges  du  pays  qui  ne  les  remettraient  aux  archives 
dudit  pays,  ii  Montpellîer.  —  Contre  les  habitants  de 
loroii  qui  sa  parCurcent,  puis  naguières,  lever  de  4  & 


6  deniers  pour  livre  des  raardhandisss  qu'on  y  apporta 
du  pays.  —  Aux  lieux  où  leude^i,  péages  et  pontanages 
soatancienaemeatcwiislitués,s«roiUdr«»sés  eoseigues  on 
tableanx  oh  seront  écrits  les  dnnts  qu'on  y  prend.  — 
Le  •-'viiilic  poursuivra  de  faire  abattre  les  ti nrins  des 
moulins  })<uatiottx  de  Beaucaire  ou  l'on  accouslro  les 
draps,  et  Inhiber  aux  fhuteurs,  snr  grandes  peines,  de 

n'!!"!er  <le"HtPs  Iciimes,  ni  faire  ï;'cher  et  essuyer  les 
draps  ni  tvs  attaclit'f  a  cfoclu;U  île  ici-,  mais  eu  User  tout 
iiiiisi  que  l'on  a  accoustumé  à  Carcasaonne  et  h  Mont- 
pellier. —  La  chartre  du  franc-alleu  sera  remise  dans 
les  archives  par  lo  sieur  Dupoux,  qui  a  déclaré  l'avoir. 
—  Délibération  touchant  les  étapo^^,  foulU*  et  gamisonti 
uoLammenl  les  étapes  de  l'armée  qui  a  marché  an 
Guyenne  sous  la  charge  du  connétable.  —  Lesconsols 
de  Mirepoix,  Fai^aux,  La  Roque  d'Olmes  et  Sainte- 
tiabelle  (CiolegaheUei  assisteront  aux  Ktats  à  tour  de 
rôle.  —  Règlement  pour  le  recreusement  des  fossés, 
ré|  irulif  n  les  chaussées,  lovées,  ponts  et  pontils.  — 
Atteudu  que  les  chemins  de  liarbeyraa  et  d'Albi  à  Tou- 
loose  sont  enfoneés  et  rompus,  et  ne  se  peuvent  entre- 
tenir à  cause  des  grands  poids  que  les  charretiers  por- 
tent avec  leurs  chamelles  auxquelles  ils  atl«lleul  huit, 
dix  on  donss  chevaux,  il  ne  sera  permis  nuxdils  diar- 
retiers  d'atteler  h  Ivitrs  i  ?ia:Tf'tt.'s  plus  de  quatre  che- 
vaux pour  porter  quelque  jjj;axLiJ.ijUise  que  ce  soit,  et 
ce,  du  1"  octobre  au  I"  mai,  a  peine  de  conllsaition  des 
chevaux  de  surplus.  —  On  présentera  an  Parlement  Isa 
lettres  de  seconde  jussion  pour  la  suppression  de  la 
Chambre  des  requêtes.  —  Le  Roi  sera  supplié  de  faire 
exéputer  les  arrêts  rendus  contre  Bussac  et  ses  com- 
plices, à  cause  des  violences,  oonenssions,  extorsions, 
voleries,  rebellions  qu'ils  font  en  iceluy  pays  et  niesme- 
ment  au  diocèse  de  Meude.  —  Délibération  pour  le  clss- 
sentNit  des  archivas  du  paya  et  la  rédaction  de  deux 
répertoires,  «  l'un  desquels  sera  raisonné  de  tout  ce  que 
contient  la  pièce,  et  la  cottera-t-on  au  dos;  l'autre  con- 
signera tant  seulement  la  piioe  et  la  cotte  d'icelto:  •  — 
Contre  les  députés  défaillaJis  (prélats  et  nobles).  -  On 
suppliera  le  Bui  et  le  connétable  d«  ne  ponneltre  la 
traite  des  blés.  —  Le  comte  de  ViUars,  qui  se  trouvait  à 
Aiguesmortes  à  cause  Je  l'arrivée  en  ce  jtort  du  prince 
d'Espagne  et  de  ses  galères,  répond  à  des  conimis6uii<es 
que  les  États  avaient  députés  vers  lui  :  qu'il  cousent  à 
la  coëquation  et  département  sttr  tous  iea  diocèses'  daa 

frais  des  garnisons. 

(De  folio  Itl  a  ft/lio  lOii.  A.  Beaucabf^  à  la  .salle  bassa 
du  Prieuré  et  cloitre  de  Notre-Dame  de  Pomlés,  du  i% 
au  30  octobre  1840.  —  Président:  l'évêque  d'DiAs.Gon- 
mlssaires  du  Bol  :  lecMnte  de  Vtlian,  Pierreda  Panisa», 
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François  Chefdebien,  receveur  général  des  flnances  à  | 
Mottlpellter.  —  L«s  États  traitent      «fflif raa  du  pays 

en  atloDdant  que  la  commissinn  leur  si  il  ]^réfPTiU-f  — 
L'ôvéqae  «le  Castres  prétend  qu'il  doit  présider  au  lieu 
de  l'^riiiiM  d'Usés,  attendu  qae  l'éresché  de  Castres  est 
la  seconde  éveschii  du  pays  de  Languedoc,  car  vient 
après  Alby.  —  Le:?  délégués  à  la  Cour  rendent  compte 
de  ce  qu'iU  ont  Mt  et  obteno.  —  Appel  nomltmtif  des 
députés  et  réquiisition  des  roultcii  et  esnicndes  contre  les 
ahîienî  et  non  comparans  sans  excuse  légitime.  —  Liste 
des  ftem  d'église  et  des  nobles  qui  ont  comparu  aux 
États  (pas  d'absents  parmi  les  gens  du  ti<>rs-élat).  — 
L'évèqae  de  Montaubui  aora  revu  aux  Ëtats  tout  uins: 
qne  les  autres  d^ègiNS»  attendu  que,  )<ar  le  passé,  luj  et 
ses  prédàoanaua  «it  amoastainé  se  treaTer  ès  diU 
Bitatz,  sans  avoir  regard  a  ce  que  la  ville  et  cité  dndlt 
Montauban  où  est  le  sié<îe  épiscoiial  du  diocèse  n'est 
oompriasdaiu  ledit  p&ya  de  Languedoc.  —  Le  syndic  de 
la  sén^anstto  de  Toulouse  fera  mettre  tecla  rt  jmbSriita 
à  la  cofiflmiiif ii m  i\<^--  |i:'ivili'f,»e>i  du  pays,  — Entrée  des 
commissaires  du  Roi.  —  Sommaire  exposé  des  moUGs 
des  impositions  de  l'annde  montant  k  i,dOO,000  de  taille 
or  lin  il  .'  t  t  îi  000,000  livres  de  crue  .,  payables  aux 
mêmes  termes  que  l'année  précédente.  —  Demande  de 
377,190  llTres  18  sols  S  deniers  d'octroi  et  de  V9,9St 
livras  l  s'ils  i  deniers  de  crue  [  iiur  !ri  qiin1i-  -p  Lrt  du 
Languedoc.  —  Lecture  des  commissions  données  au 
danip  près  le  pont  de  brique  le  S*  Jour  de  septemlire 
15i'>- — I.>'»rtt:rp  rlp=!  Ictlrps  missives  du  connétable  conte- 
nant avertissement  pour  le  pays.  —  Nonobstant  les  pri- 
-viléges  produits  par  les  habitants  de  Toulouse,  attesdu 
que  l'exemption  dont  ils  jouissent  rodonde  rm  crrind 
dommage  du  pays,  on  poursuivra  qu'ils  soient  tenus 
oooiribner  au  renooTelIement  des  'vivres  de  Narbonne 
comme  le  reste  du  paj-s. — Concernant  tes  cWes  (schedie) 
des  notaires  décidés.  —  On  dressera  niéraf)ire  des  abtis 
des  sergents  qui,  en  mettant  h  exécutlDn  les  mandais  de 
Juttice,  procèdent  d'nne  manière  qu'on  appelle  gu^t  et 
garnison,  alln  d'en  poursuivre  la  réformation  au  Parle- 
ment. —  On  fera  crifir  par  toute.s  les  vIIIp.s  capitales  du 
pays  qu'il  est  ordonné  SO  lims  tournois  pour  cluicun 
voleur  qui  aura  esti  prins  et  mis  au  pouvoir  de  jnslica. 
—  Délibération  contre  un  lieutenant  du  visiteur  des 
gabelles  qui  vexait  et  Iravailtait  grandemeut  les  liabi- 
tants  du  diocise  de  Montauban.  —  On  baillera  à  ilarme, 
d  la  mninx  ditr.  la  charge  de  la  munition  de  TS'arbonne, 
et  l'oo  procédera  contre  les  villes  de  Toulouse,  Marbonue, 
A.let  et  Ltaionx  qui  se  prétendent  exemptes  dsoontribner 
à  In  d'îiMnunition,  et  lii  où  par ''-ili'.' ■  vl'K's  l,i  c. ïiiî:'!  •  ' 
bntion  ne  seroit  volontairement  ou  par  contrainte  1 
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payée,  Cauldroit  nécessairement  l'esi^allcr  sur  le-s  autres 
dlooëses.— L'abbé  de  Salat-Gilles  sera  averti  desmalrer- 

Sîilions  des  chanoines  des  églises*  de  .Saint-Qilles  et  de 
Saint-Vust  qui  soul  discoles  et  donnent  mauvais  exemple, 
et,  au  oas  qu'il  n'y  veuille  pramptement  pourvoir,  on  en 
fera  doléance.  —  M»  Martin  Durand  est  nommé  avocat 
du  pays  à  la  place  de  M«  PieiTO  Guillemetle,  devenu 
avocat  du  Roi  au  Parlement  de  Toulouse.  —  On  pour^ 
suivra  la  sujipression  des  nouveaux  offices  créés  dans 
les  Présidiaux  au  mépris  de  la  convention  faite  par  le 
Roi  avec  le  pays  en  I5Î2.— Knvoi  de  délégués  aux  Com- 
missaires du  Roi  pour  leur  demander  d'écrire  au  Roi 
ilu'U  se  contente  des  59,100  livres  qne  le  pays  lui  paie 
pour  In  w\<\»  de  l-'îO  hommes  d'armes,  carsoos  prétazla 
d'abi>lir  celle  contribution,  il  ea  ImpOM  une  autre 
beaucoup  plus  forte  pour  l'augmentation  de  la  solde  de 
900  hommes  d'armes,  qui  montera  i\.  78,000  livres. —  On 
fera  remontrance  que  le  traité  pour  les  fraucs^fiab  at 
nouveaux  acquêts,  fait  pour  quarante  ans  itarlereuBol 
avec  le  pays,  est  toujours  en  vigueur  :  et  s'il  ne  plaît  au 
seigneur  Boi  d'y  avoir  aucun  égard,  on  lui  demandera 
un  délai  de  deux  ou  trois  ans,  pour  que  les  contribua- 
bles anxi!i'^  (Iroits  pnis.sent  paj-er  et  fournir  lis  .j<),0(>0 
livres  que  les  États  accordent  ;  et  l'on  fera  valoir  que 
ledit  pays  #ost  toujours  montré  fldéle  et  obéissant  aux 
commandements  du  Koi,  san?;  auciinr  si^  liti  ni  jii  mur- 
mure. —  Articles  pour  le  renouvellement  des  vivres  de 
Narbonne  :  rad|udleatait«  s'en  charge  pour  77S  livres 
rli,  LT  i^,,,^  _     ^^TA  ffift  .souimairo  npiiri'^i-'  fin'? 

ponts  réparer  dans  chaque  sénécliaussée.— Nomination 
du  sieur  Etienne  do  Hois^  receveur  des  réparations  da 
Languedoc,  comme  trésorier  du  pays  à  la  place  de  feu 
Pierre  Potier,  seigneur  de  la  Terrasse.  —  Lecture  des 
frais.  — Octroi. 

'/>  f  i6~  à  ^  SÎS).  A  Pézenas,  dans  le  réfectoire  du 
couvent  des  Cordeliers,  du  16  au  23  octobre  t-VSO. — 
Président:  Gilles  Boyer,  évêque  d'Agde.  Commissaires 
du  Roi  :  comte  de  Viltars,  Charles  Da  Plessis,  Pierre  de 
Panls.se,  Fran<;ols  Chef  Icbien.  —Lettres  missives  (Texte). 
—  Exposé  des  motifs  dos  impositions  de  l'année  montant 
&  4,000,000  livres  d'octroi  et  à  600,000  livres  de  crue.  — 
Lettres  de  commission  in  «xtente, — Semande  de  377,138 
llvrej»  t3sols  2  deniers  d'octroi  et  de  59,8.12  livres  4  sols 
deniers  de  crue,  pour  la  quote-part  du  Languedoci  paya- 
bles aux  mêmes  termes  que  l'année  précédente.— Lettres 
patentes  touchant  les  francs -fiefs  et  nouveaux  acquêt»; — 
Hm,  touchant  l'imposition  de  la  commutation  des  gar- 
nisons {in  exiam).  —  Liste  Ides  députée  présents.  — 
Ml  -,  cil-  .1  prendre  pour  la  réparation  des  ponts. — On 
demandera  lettres  de  seconde  jussion  pour  faire  enregis- 
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ti«r  par  1»  ParlMMOI  la  eonllrmatlon  gtoirato  des 

privilèges  Jes  pays.  —  On  contraindra  au  paiement 
des  laillâs  les  inailres  des  requêtes  de  l'Holel  et  le;i  coii- 
«dllen  an  grand  Conseil.  —  On  emiièchera  la  publi- 
cation de  l'LHlit  permettant  aux  prévôts  des  mari^- 
obaus  de  prendre  connaissance  sur  les  domiciliés 
du  pa;]r3de  Languedoc.  -•  On  demandera  la  translation  à 
Nimes,  où  est  le  sii^ge  prcsidial,  de  la  Mouuaie  d«  Vil* 
leneuve,  afin  d'obvier  aux  abus  qui  se  [t^turmient  com- 
mettre pour  la  proximité  d'Avij^noii   —  Les  lettres 
patentes  portanl  que  les  comptes  des  dMines  seront 
rendus  devant  les  gens  de  comptes  à  Montpellier  s'étant 
égaréos .  il  sera  public  raonitoire  général  conlro  les 
détenteurs  desdiles  lettres.  —  Commissaires  nonuaès 
poar  vérifier  les  comptes  rendus  en  la  Cbamitre  des 
comptes  par  les  receveurs  |iurtini'i,  rs  1.    diocèses. — 
Mémoire  m  extemo  des  députés  de  Xuuluutie  où  ils  pré* 
tendentqae  ladite  ville,  commecapilaladu  paya,  doit  étr« 
exemple  il'^  t  uile  impo.sitiim  et  de  t  :;itf'  ,ir;irni-soii  de 
gens  d'armes.  —  Les  États  décident  que  les  habitants  de 
Toulouse  sOTOntoontribnables  h  tontes  charges  et  sub- 
sides comme  le  reste  du  pays.  —  t'o[»io  d'une  lettre  du 
Connétable  aux  Etals,  leur  annonçant  qu'il  a  obtt;nu  de 
lUre  rembourser  ceux  de  »)n  gouvernement  qnt  avaient 
prMé  de  l'argent  au  Tcu  Uoi  en  loto,  et  les  engageant  & 
accorder  libéralement  les  sommes  que  le  Bol  leur  fera 
demander  iM)ur  subvenir  a  ses  affaires. — On  suppliera  le 
Roi  de  constituer  gages  de  2,000  livres  aux  régents  des 
Universités  de  Tonlouse  et  de  Montpellier  et  du  collège 
de  Siiues,  ou  sur  la  plu-s-value  de  la  crue  du  sel  imposée 
par  le  pays  pour  le  paiement  des  gages  des  cours  souve- 
raines de  LanguedoB,  on  sur  le  produit  des  amendes  des 
sénéchaussées,  à  moins  qu'il  ne  veui!!'-  unir  U  chacune 
desdites  Universités  un  Iténétice  déiicudaiit  de  sa  nomi- 
nation. ^  Copie  d'une  délibération  portant  offires  de 
60,000  livres  au  Roi  |>our  avoir  condrmatioii  f.i  ur  S'^nns 
du  privilège  des  fraucs-Uefs  et  nouveaux  acquêts,  ou  de 
400,000  livres  si  le  Roi  vent  de  pins  exempter  les  gens 

d'église  lie  Languedoc  tie  tous  décimes,  et  le  ]i-ipii!:iiro 
des  villes  close.s  et  communautés  de  tous  em|iruati,  sub- 
aides et  impositions  autres  que  ceux  qu'il  a  deman<lés 
la  présente  année.  -■  Touchant  la  ré<lacliou  des  délibéra- 
tions «les  États.  —  La  vérifle^ition  première  des  éta|>03 
«t  foullrn  sera  faite  par  devant  les  juges  des  lieux. — On 
auppliera  le  Parlement  d'ordonner  que  des  Juges  royaux 
Jorldiotionneb  il  n'y  ait  que  deux  appellations  :  1*  aux 
•énécliaux  niédiatenient  ;  2"  au  Parlement.  —  «  Sur  les 
plainetea  de  MM.  de  l'Esglise  que  JouriieUement  l'inqui- 
ttteur  de  la  fbjr  fliit  Are  monitoims  et  censores  «n  blanc 
et  diaceme  comnlasioos  pour  enquérir,  oondud  que 
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H.  la  Juge  Haige  et  Vva  dee  syndics  ftnmt  renoatranoa 

audict  inquisiteur  de  ne  discerner  tels  monitoires  géné- 
raux en  blanc,  ne  coinmectre  aux  notaires  et  sergena 
poar  enquérir  in  «tasa  fUti  ai  n'ast  aux  oMeiara  at 
magislr.-it'i,  nn  prendre  cognoissance  contre  les  liabilans 
du  pays  préjudice  des  jut*isdictions  des  évcsques;  et 
où  il  n'y  vouldroit  provaoir»  en  sera  faicte  remontnilM 
a  la  oour  de  Parlement,  pour  par  elle  y  estre  provea 
ainsi  que  verra  à  fkire.  »  —  Le  comte  de  Vlllars 
supplié  de  faire  entretenir  la  défense  do  porter 
grains  par  terre  ou  (tar  mer,  bor«  les  limites  du  pays.— 
On  fendoléance  pour  que  le  Roi  donne  anx  (biirea  de 
Pézenas  et  de  Montagnac  «l'i.jis  [  ir.iliges  qu'aux 
tbires  d'Aiguesmortee ,  et  pour  qu'il  afCraociùsse  des 
droits  de  foraine,  durant  les  cinq  foires  annnellea  da 

pays,  les  niirr^iiiniiisL's  iiiii  sci-ont  char^'ées  au  port 
d'Agde.  —  I>élil>ératiou  pour  l'ouverture  du  chemin  de 
Lunel . — Le  général  de  Langnedoo  «t  lea  racevenrs  géné- 
raux  V  il' I ment  remontrer  k  l'Assemblée  que  les  offres  fai- 
tes pour  l'abounemeul  des  francs-tiefs  leur  semblent  être 
par  trop  restreintee.  —  Texte  de  l'octroi  d«  lasMnma 
demanilée  par  le  Roi  pour  les  garnisons.  —  Maintien  du 
sieur  llausel  comme  solliciteur  et  ayant  charge  des 
affaires  du  pays  h  la  suite  des  conseils  du  Roi  et  Cham- 
bre de  la  Béine.  —  Ck>ntre  les  abus  de  ceux  qui  cultivent 
le  pastel  et  le  safl*an.  — Indemnité  de  iO  livres  à  un 
Espagnol  qui  avait  été  volé,  en  courant  la  poste,  jmr  des 
guetteurs  de  chemin,  depuis  exécutés  à  mort  à  Narbonne, 
séton  le  témoignage  du  \1gttler  et  du  Juge  de  la  vieomté 
dudit  Narbonne.  —  Amende  de  10  livi-es  prononcée  par 
le  jyésîdeul  contre  six  évéques  et  trois  barons  qui  n'é- 
taimt  pas  venus  à  l'Aaaemblée,  quoique  mandés.  — 
Ooiroi. 

(De  (•  ié6  <i  f  iii).  —  En  la  ville  et  bourg  de  Carcas- 
sonne,  dans  la  maison  oonsnlairs,  dn  7  au  v  avril  IS5t. 

—  Assembir''-  'V--.  il'i  u'iV-i  '-hnrpi's-  p.ii'  )►'■■  f'ifals  de  com- 
poser avec  les  Commissaires  du  Uoi  touchant  les  fraucs- 
fleRb  —  Contrat  in  «ricmv,  portant  que  le  paya  sera 
exempt  du  droit  de  franc^i-fliif?  pendant  quarante  ans  à 
partir  de  \  '6'S1,  moyennant  lo  paiement  dans  l'année  de 
la  somme  de  f,û,flOO  livres  toumolsea.  —  Texte  de  let- 
tres patentes  du  Boi  pour  bi  oommutatiMi  en  deniers  des 
vivres  que  les  habitants  de  Languedoc  fournissaient  en 
nature  aux  gens  d'armes  en  garnison.  —  Les  député-s 
ftont  observer  qu'Us  n'ont  pas  mandat  de  traiter  cette 
affaire  et  qu'ils  sont  senlement  chargés  de  composer 

pour  les  francs-rtefs. 

{UeCMià.f'  idô).  X  Montpellier,  dans  la  grande  salle 
haute  de  la  maison  de  la  loge,  dn  il  octobre  an  3  no- 
Tembre  15BI.  —  Préiideiit  :  l'évéqne  de  Castres,  pnia. 
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celui  d«  MoDlpelUer.  Commimire»  du  Uol  :  le  comte  de 
TiUan,  Ch.  Dn  Plessis,  P.  de  PanisBe.  —  Texte  dee  leU 

très  misMiives.  —  T^xiio-i'  îles  motifs  Jes  iniiiositians  de 
l'aonée,  montant  a  4,000,000  de  taille  ordinaire  et  à 
tM,Wi  livres  de  eroe;  eoit  ponr  la  quote-part  du  Lan- 
^edoc;  377,138  livres  13  sols  ?  deniers  tA  5!>,S3i  ]\\ r*  s 
4  ioU  i  deniers,  payables  aux  mêmes  ttirnies  que  l'an- 
■ée  précédante.  —  Texte  de  lelIrH  patentai  conearnant 
la  conversion  en  arpent  vivras  h  fournir  Ji  la  gen- 
darmerie tant  en  garnison  que  allant  par  pay».  —  L'évè- 
qiM  de  Vontpellier,  e'axettsant  de  n'être  pas  venu  plus 
tôt  sur  ce  qu'il  iirèsirlait  le  synode  de  diocèse  par 
commandeiiiiinl  du  liùi,  réclame  la  présiduacu  ((ue  r<^vè- 
que  de  Castres  lui  conteste,  et  que  les  Étais  lui  confè- 
rent. —  Nonobslanl  les  reinonlnuices  de  M'  Martin 
Durant,  avocat  da  pays,  prétendant  que  la  présence 
dans  l'assemblée  des  officiers  royaux  empêche  qu*on 
n'opine  librement  sur  iea  aOUres  da  paye,  iea  Étato  dé- 
cident que  lee  Juges-magee  et  autree  offlderi  pourTut 
de  procurations  sufBsantes,  seront  re<;u8  à  assister  i» 
leuip  assembléet.  —  Les  avocats  du  pays  ne  viendront 
pas  à  l'assemblée,  h  moins  d'y  être  mandée  expressé- 
Eiont.  l't  ne  feront  aucune  proposition  sans  eti  uMur 
prévenu  les  syndics  da  paya.  —  L'aocord  s'étant  Cut 
entre  le  pays  et  les  capltonls  an  stO«t  de  l'équivilent, 

on  ajoutera  an\  nrticli-'s  âc  In  fcni..  ihi  |)r.i.  l..ii!i  tiimni- 
que  le  fermier  pourra  lever  ledit  droit  à  Toulouse,  sans 
que  les  capltools  puissent  exempter  aucune  enseigne.  — 
Les  capitouls  de  Toulouse  protcstfnt  amtre  la  déliWra- 
tion  qui  assujettit  les  seize  hôtelleries  de  la  ville  au  droit 
d'équivalent — Texte  d«  lettrée  patentes  dn  Roi  deasan- 
danl  5,000  livres  pour  1?»  forHificalif^ns  de  Leucatc,  Xar- 
bonne  et  Aiguesmortes.  —  On  demandera  la  suppression 
du  subside  de  V  lole  impoeé  anr  chaque  charge  de  blé 
sortant  du  pays.  —  On  enregistrera  aux  registres  du 
pays  l'éditdnBoi  sur  le  fait  de  la  religion  clirélienne; 
les  prélats,  juges  et  tous  oftlclers  royaux  seront  exhortât 
à  Aire  leur  devoir  à  l'exécution  d'ioeluy .  —  Attendu  les 
grandes  charges  du  pays,  les  États  no  peuvent  fournir 
aux  frais  de  niparalion  et  d'édiflealion  du  palais  du 
parlement.  —  Xonobant  les  auvents  et  maisons  avancées 
bors  et  sur  les  mas,  outre  le  fondement.  —  Sera  Aut  re- 
lu  jii!r<iiK-e  au  Koi  afin  qu'il  ne  fasse  don  de  confiscation 
des  biens  des  personnes  accusées,  que  auparavant  ne 
a^t  condamnées;  —  item,  i  du  grand  préjudice  que 
aeroit  an  jiays  si  les  lettr-i's  ipii  attri'^.Ufiit  jui-iilii  tian  h 
la  Bourse  des  marchands  de  Toulouse  sortaient  ediacl, 
€t  sera  requis  qnll  plaise  nu  Boi  de  révoquer  lesdltes 
érections  rie  Bmir'ie  et  juridiction  attribuée;  •  -  i.'t  w, 
qu'il  veuille  prendre  sur  soi,  ii  la  décharge  du  pajs. 
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l'exemption  qu'il  a  baillée  aux  habitants  de  NarbonnOr 
du  droit  de  leude  et  équivalent.  —  Chaque  sénéchavasée 

imposera  ?,fion  livres  à  empli lyfr  h  lu  rv))aratio]i  Je  ses 
ponts;  (pont  d'Auterivej.  —  On  (wursuivra  la  révocation 
de  la  eommisslon  extraordinaire  donnée  par  la  Boi  pour 
faire  saisir  l<3s  vacants  tern's  \ai,'i]('H;:,  et  en  priver  les 
habilant3  du  pays,  contre  leurs  privilèges.  —  Le  comte 
de  Villa»  sera  prié  de-  permettre  la  traite  des  blés  «n 
I.anpueiîoc.  fl'unp  sAnAchnussée  k  l'autre.  —  Le  Roi  sera 
supplié  d'enjoindre  à  toutes  gens  d'église  de  faire  rési- 
dence et  de  pourvoir  les  églises  à  leurs  dépens  de  prê- 
cheurs fidèles,  capables  et  sti frisants.  —  L<;%  diocèses 
délibéreront  en  leurs  Assiettes  sur  i  ^rrèl  du  Conseil 
privé  concernant  la  cotisation  des  capatjet,  rabaU  et  in- 
dustries s'ils  le  trouvent  commode  on  incommode,  et 
leurs  avis  seront  communiqués  aux  États.  —  Octroi  de 
la  sonone  demandée  pour  la  commutation  des  vivres, 
«  mais  le  Boj  aura  supplié  vouloir  ae  contenter  que 
Iceluy  pays  continue  de  bailler  logis  et  Ibumir  les  nsten- 
siles  de  la  gendarmerie,  sans  faire  autre  commutation. 
—  Octroi  des  5,000  livres  demandées  pour  les  répara- 
tions des  piaoes-frontiéres.  —  Délibération  portant: 
"  que  les  villes  e^itaiis  chefs  de.s  diocezes  sont  dictes  ot 
appelées  maistresses  quant  à  as^tisler  ou  y  tenir  les 
assiettes,  sll  n'est  quil  jr  ayt  transhacHon  on  oonstome 
irnni''-mnriii'li->  nu  contraire,  «    -  De  la  ciiari^ellerie  do 
Tholose  sera  falcle  doléance  sur  l'excessive  taxe  que 
font  les  eaerétairee.  —  Sera  lUete  poursuite  contre  la 
ville  de  Tliolose,  k  raison  de  l'arrêt  du  Conseil  privé  par 
elle  obtenu  pour  les  seize  enseignes,  contre  le  pays.  — 
Les  États  accordant  an  Bol  71,748  Uvrse  «  sols  pour  la 
commutation  en  argent  de  la  gendarmerie,  et  10,800  li- 
vres pour  la  commutation  des  ustensiles  qu'on  souloil 
fournir  à  la  même;  lesdilcs  sommes  seront  imposées  et 
départies  sur  les  contribuables  ii  l'aide  et  à  l'octroi,  et 
jjayées  en  quatre  quartiers.  —  Indemnité  de  1,300  livres 
à  la  ville  de  Kéalmont  jiour  les  foules  par  elle  soufTerten 
en  1 53C  de  la  part  de  la  bande  de  Uilie  légionnairea  aoia 
la  charge  de  M.  de  Laosun,  allans  au  service  dn  Roi  an 
camp  d'Avignon.  —  Amende  de  10  livres  prononcée  par 
le  président  contre  les  évéques,  prélats,  vicomtes,  haï- 
rons qui  ne  se  sont  trouvés  à  l'Assemblée. 

(Dr.  f"  297  à  f"  5i0).  A  Niraes,  dans  la  maison  épisco- 
pale,  du  17  au  i6  octobre  t55S.  —  Président,  à  déiaut 
«les  arcâhevâques  et  évéques  :  le  vicaire  général  do  Nar- 
boniM'.  ('.  imiins-'aires  du  R  li  :  MM.  de  Joyeuse,  capitaine 
et  gouverneur  de  ^'arbonne;  Bcriuguier-Portal,  sieur 
de  la  Pradelle,  trésorier  de  France  et  général  des  ilnan- 

res  en  la  ^:i'n.Taliti'  lie  Tcmt.ui.-ê;  TV  de  Punisse,  Fr. 
j  Chefdebien.  —  Teneur  des  lettres  missives.  —  Texte  des 
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lettres  patentes  <J«  commission  ilrèa-inléressantes)  con- 
tMiantr«xp09é  des  motifs  des  impositions  de  l'année,  qui 
montent  tant  en  iirincipal  que  crue  à  5,i00,00«  Itères, 
payables  à  quatre  quartiers,  anticipant  toutfifols  tm 
mois  d«  novembre  prochain  quelque  ]>ortion  d'icelle 
maUM.*,  mit  pour  la  quote-part  de  Languedoc  :  43i,633 
livres  47  loto  6  deniers.  On  Ut  parmi  les  eoneld^nnits  ; 
«  L'on  a  vou  avec  quelles  forces  nous  .ivi  ■i»-  <  :ilr.  |irins 
le  TOf  aige  d'Allemaigoe  poor  favoriser  l'entreprinse  des 
princes,  nos  alliez,  et  lear  ayder  h  realaurer  la  liberté 
germanique,  pour  ■<^\9r  et  lever  .1  ou;:  de  miséraMc 
servitude  que  l'iCmpcreur,  nostre  enuemy  et  adversaire, 
aroit  Imposé  anx  Oeimaina  qui  de  tons  temps  ont  esté 
de  l'alliance  de  France.  «  -  .\ulre-s  IpMtp^  [  itentes  de- 
mandant 71,743  livres  pour  l'augmentallon  de  solde,  et 
10,800  livres  pour  la  eommutation  en  argent  des  l«gis 
f,(  n-it'-nxilf?  'Il-'  \!\  l'pndarmerie.  —  .\utreM  lettres  deman- 
dant aux  Klals  de  payer,  cette  annt^e,  les  iO.OOO  livres 
fn'ib  restaient  devoir  pour  la  composition  des  n-ancs- 
flefs,  quoique  le  terme  n'eu  dût  échoir  qu'on  t.'ioB.  —  Le^ 
délégués  de  l'archevêque  de  Toulouse  ne  seront  pns 
reQUs  aux  États,  parce  qu'iU  n'ont  pas  fait  apparoir  de 
pouvoirs  suffîiiants.  —  Défaut  contre  les  évéqaes  de 
Bétiers,  Lavaur,  Mirepoix,  Saint-Paponl  et  Montauban, 
non  coinparans,  ni  personne  pour  eux,  —  Les  Étals 
désavouent  des  lettres  patentes  concernant  les  tailles, 
délivrées  sur  le  premier  artJcte  du  cahier  dee  doléances, 
d'aultant  qu'elles  sont  énervatives  dos  privii-j-;  du 
pays,  attribuant  juriâ<liction  à  la  Cour  de  Parlement  de 
Paris  et  lUsant  transport  de  jurisdiction.  »  On  conti- 
nuera les  doléances  contre  les  comninn  l^nr'^  de  .Saint- 
Jean  de  Jérusalem  et  les  immunités  par  eux  prétendues. 
—Copie  d'nno  lettre  dv  oonnétalile  anx  États  lenr  de- 
Tii  iii  lnnt  d'allouer  30,000  livres,  tant  pour  printchever 
les  fortiflcalions  des  vill<*s  de  Narbonne,  Carcassonne  et 
Leocate,  que  pour  commencer  l'édifice  du  port  d'Aij^ues- 
morfe.s  et  restauration  d'icelui.  Le  connétable  .njoutc 
qu'il  envoyé  par  delii  les  maîtres  des  wnvres,  maçons, 
charpentiers,  etc.  —  Contre  les  présidents  du  l'.irlenient 
de  Toulouse  qui  baillent  les  audiences  à  leur  plaisir  et 
volonté.  —  Tenenr  de  rarrê!  du  Consnl  privé  tnlilbant 
de  demander  au  Roi  la  confiscation  des  biens  des  [>ré- 
venns  avant  la  condamnation. —  La  clause  de  contrainte 
mise  anx  lettres  patentes  dn  Roi  pour  obliger  les  prélats 
et  autres  gens  .r-V'li-'' T  i  r  '-i  l.  iicr  i-rpsonnelle,  sera 
suspendue  quant  i  présent.  —  Il  n'y  a  lieu  de  délibérer 
sur  ce  que  les  consuls  de  Carcassonne  ont  exposé  qu'on 
tr.ansporle  les  laines  hors  du  pays.  —  On  iiourinivra, 
aux  dépens  des  diocésains  de  Muittauban,  le  procès  con- 
tre les  bablfants  du  Qnercy  qni  «snrpent  les  terres  du 
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pays.  —  Pour  les  consuls  de  Cazouls  contre  un  sieur 
Laisse,  lieutenant  de  la  prévoté  de  IHdtel,  qui  se  fti- 
sait  exempter  de  In  taille  de.t  biens  mmx,  aow  pi^ 
texte  des  |>rivilé(res  donnés  par  le  Itot  MIX  domestiques 
et  commensaux  de  sa  maison.  —  On  fera  dolénnce  pour 
que  les  marchands  soient  cotisés  autant  de  fois  qu'ils 
auront  de  cabanx.  —  Les  gens  d'église  et  la  noblesse 

refusent  d'arth  r^  r  .i  ii;  ili''.il:ii''rnti<:n  prise  à  la  ii..iir.!-ité 
des  voix,  demandant  que  leur  avis  soit  écrit  h  i>art, 
V  csr  le  commuBg  eslat  seul  est  en  plus  grand  nombre 
jtîe  Testât  de  l'espllsf^  tidW^s:  i.  le  lipps  ''f.iî  s'y 
oppose  disant  :  «  que  d'ainsi  faire  scroit  contrevenir  à 
tout  droit  et  raison,  et  enAwindre  l'ordre  et  fbrme  gar- 
dés céans  de  Ions  temps.  »  —  Il  j  nrlf-r:!  p't!'^  dq 
faire  aucuns  départements  des  {ouHr*,  chaque  diocèse 
sapportera  les  siennes.  —  H  sera  Ihlt  dolémiee  pour  que 

les  places,  ville-s  et  villages  ^111  mmnt  ;^\^  ri^hplr'";  pnr 
les  sujets  soient  déclanis  iriali.tiiilikL--.  —  l)<  u\  nulle 
livres  seront  imposées  en  la  .sénéchaussée  de  Toulouse 
pour  les  réparations  du  pont  d'Auterive.  —  I.a  traite 
des  blés  sers  permise  d'une  sénéchaussée  ii  l'autre  et  non 
dehors.  —  Concernant  les  plaintes  faites  par  le  Vivanb 
contre  le  Dauphiné  au  sujet  des  vunéement»  de  Soyon 
et  autres.  —  De  f hacun  a^gre  et  larron  de  bétail  qui 
sera  pris  et  exécuté  à  mort,  sera  payé  20  livr<?s,  tout 
ainsi  que  des  guetteurs  Ue  chemin.  —  Amende  de  10  li- 
vres contre  cinq  évéqnes  défaillants,  auxquels  et  h  tous 
évëquos  et  seif»neurs  ayant  voix  et  a.ssistani  f»  États, 
on  fera  savoir  que  si,  par  ci-aprè$,  Ils  no  viennent,  ils 
seront  condamnés  en  la  somme  de  tOO  livres  tonmoises. 

—  IjOs  m.indemenis  sur  les  receveurs  des  diocé.ses  pour 
M*'  la  C4>nnétable  seront  ]>ayés  en  écus  sol  afin  que  ledit 
seigneur  soit  mieux  content.  ^  Octroi.  —  Remontrance 
sera  faite  au  H"i  de  l.i  diminution  et  érlipsement  des 
sénédmussées  du  pays  au  moyeu  de  l'édit  fait  par  le  Roi 
des  sièges  présidiaux. 

{Df  foli/t  .Tî?  (5  fnlin  .796).  A  Bézîers,  dans  le  réfectoire 
du  couvent  des  Jacobins,  du  1.1  au  20  novembre  1553. 

—  Président,  h  défaut  de  prél.ats  :  le  vicaire  fféiiéra!  de 
Xarbonne.  Commissaires  du  Roi  :MM.dfl  Joyeu<<e,  chof- 
debien;  Michel  Du  Paur,  sieur  de  ftiint^ory,  juue- 
magp  de  Toulouse.  —  Texte  des  lettres  missives.  — 
Texte  des  lettres  patentes  de  commission,  contenant 
l'exposé  dM  molift  des  impositions  de  Tannée  :  «  les  en- 
nemis sçaichans  que  nous  estions  en  personne  h  la  con- 
duite de  noire  armée  (l'une  des  plus  belles  et  plus  entières 
qnlIestiMttstbled'esire)  ...ils  sesont  retirés...  et  sommes 
fous  les  jours  h  tes  poursuivre...;  (vient  ensuite  le  détail 
des  charges  de  la  C-ouronne);  par  quuy  nous  ne  pouvons 

passer  de  lever  pour  l'année  procbalne»  l«  somme  de 
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«,000,OM,  «tce^  outra  l«a  dwz  ont*  nionUnt  k  1  ,MO,OUO, 

que  nous  avons  déjà  mandé  par  aullres  nns-  1eltre.s  Je 
commission  lever  par  aaUcipaliou  sur  tout  lo  royaum» 
au  pramier  Jour  d'octobre  pro^tin.  >  —  Demande  pour 

la  rîuole-i>art  du  Languedcf  <ln  <, (99,931  livres  8  sols 
8  deniers,  pour  l'aide  et  1  octroi  ;  plus  :  1 0,000  livres 
pour  les  réparations  des  places-frontière».  —  Autres 
lettres  patentes  demanJant  71,713  livres  4  sols  pour  la 
commutation  eu  argent  dea  logis  et  ustensiles.  —  Liste 
des  députés  présents.  —  Vu  l'édit  sur  les  sièges  préri- 
diaux,  il  ne  sera  loisible  doresenavant  aus  juges-mages, 
lîeatenants-génémux  et  particuliers,  conseillers  et  offi- 
ciers des  sièges  d'assister  et  opiner  aux  afHùres  concer- 
nant ie  profit  du  pays.  ~  Vu  les  lettres  de  conimii»sion 
dn  Roi,  adressées  aux  syndics  «trsoeveurs  du  pays  pour 
mettre  sus  et  lever  l'aide  et  l'octroi,  et  ])our  avancer  le 
premier  quartier  do  la  taille,  les  Ktals  ooacluent  ^ue  les 
ooranrissairss  du  Boi  seront  suppliés  de  Tonlinr  hiro  en- 
londre  au  Roi  et  h  M""  leCniiin'l.iMi'  :  iL-  ),'anler  le  («i.vsen 
ses  privilèges  et  libertés,  et  de  n'imposer  aucuns  deniers 
«ans  raseemblée  et  octroi  des  titats,  et  que  les  conunia- 
sion^  hi'MX  adressées,  et  ne  serotil  plus  faites  telles 
usurpations.  —  Texte  d'uue  transaction  autre  le  syndic 
du  Vivarais  et  lo  «leur  de  Laudun  au  eiOet  du  péeêe  du . 
sel.  —  «  Attendu  les  excès  d'Étienne  d'OImières,  dict 
Bossac,  retiré  avec  sa  bande,  en  la  place  de  Hocquelettes, 
Uen  Oui  dans  le  dlocôae  de  Monde,  et  que  lead.  exoèe 
concerncn!  l'universel  do  la  république  du  pays,  serfi 
faicle  iHiuiaiuLe  contre  ledit  Bussac  et  ses  com])liccs,  aux 
dépens  du  pays,  afln  de  purger  la  province  d'un  tel  l'aci- 
aoreuz  malvivant  et  perturbateur  de  la  tranquillité  pu- 
blicque.  t  —  Renvoi  au  sénéchal  de  Toulouse  de  la  ]>lainte 
de  Pierre  Du  Céd:  e  t mch.uit  les  monliBB  Ot  chaussées 
établis  sur  les  rivières  et  nu^seaux.  —  Il  us  sera  rien 
liaiUé  mx  consuls  de  Uontp^Uiei  iK>ur  avoir  (lilt  exécuter 
deux  malfaiteurs,  •  attendu  qu'ils  doibvcnt  fére  Ju.stic«.  » 
—Lettre  du  Coonétable.  —  Coutre  les  sièges  présidiaux. 
—  Tondiant  l'imposition  de  1,0)0  livres  sur  tous  les 
diocèses  de  l;i  S'iiécliaussée  de  Beaucairc  pour  l'éroctioii 
du  collège  de  Nimes,  a  el  sera  fait  doléance  de  ce  que 
oeulz  qui  Toodrout  instituer  ooUéigss,  qulls  le  heent 
aux  défu  ris  A"  lrMir<!  villes  et  non  du  pay-.  >  lîaiiiiort 
des  députés  commis  si  dresser  les  comptes  des  compta- 
bles du  pays.  —  Défense  aux  syndics  et  aTocata  du  pays 
de  faire  don*!  on  prom^>«!<-t>s  r'»  iif-rsonne,  ni  porter  parole 
au  nom  du  pays,  qu'au  préalable  n'ait  été  coitclu  et 
ordonné  par  les  États.  —  Teneur  d'une  transaction  entre 
le  pays  et  les  hahitan»."?  das  Corbières,  au  sujet  i!c  lct 
taines  exemptions  a  eux  accordées  par  lettres  du  i  octo- 
iHW  1M9.  —  Frorocation  du  bail  de  la  recette  de  l'bnpo» 
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sîtion  pour  la  commutation  des  garnisons,  k  raltoo  de 

deux  deniers  tournois  pour  livre.  —  Fur  l;t  Jt-nianJc  i!u 
syudic  du  clergé  de  Toulouse,  sera  lait  doléance  tou- 
chant les  édits  de  rudiat  des  rentes,  cens  et  oublies,  au 
denier  t. 3  et  au  deni*-r  20,  •  .^n  quoy  rL"it,'lise  seroit  fort 
ondomma^^ée,  et  aussi  la  noble&se  et  commung  estât  ;  — 
item,  sur  ce  que  les  eapitonb  de  Toulouse  avaient  entre- 
pris  flo  transmuer  des  collèges  fondés  et  institués  pour 
les  facultés  de  théologie,  droit  canon  et  civil  en  oollègea 
des  premières  lettres  et  granumlra.  >  — On  (bra  doléanoa 
«  pour  que  les  trésoriers  pf  rrcfivrurs  p.Tifiif  le.';  frais  ijur 
conviendra  faire  pou."  la  [iniise,  miî'.rucuon  dea  procès  et 
exécution  des  jugemeiis  des  liêréEiques;  et  pour  l'ho te- 
neur et  révérence  chrélieoiie,  les  croix  rompues  eeront 
réèdiflées  aux  despens  des  paroissiens  et  des  paroisses,  i 
—  Défense  aux  commis  à  tenir  la  bourse  du  pays,  dedéU- 
vrer  aucuns  deniers  aux  syndics  et  avocats  du  sans 
ordonnance  des  filats. — On  fera  doléance  pour  que  nul  ne 
soit  reçu  officier  ès-cours  de  Parlement  et  présidiales, 
que  n'ait  esludié  ie  temps  requis  par  les  saints  décrets,  en 
université  Ibmeuse,  et  pratiqué  en  cour  souveraine,  pré- 
sidiale  ou  i  Dévale,  par  ti-ois  ;uis.  —  Les  l't.its  nomment 
Tristan  Durant  ^ndic  de  la  sénédiaussée  de  Toulouse,  ii 
la  place  de  M*  Jean  Salamon,  promu  conMiller  an  Parle- 
ment, sur  le  refus  des  dioct'^ns  do  la  sénéchausM^e  de 
Toulouse  de  pourvoir  au  remplacement  de  Salamoa  avant 
qu'il  eut  été  reçu  en  son  <rfBce.  —  Amende  contra  trois 

évèqtips-  rléfeilIniiB.  —  Oflroi. 

{ùf  I  ù'JH  a  ("  mo,.  A  Montpellier,  dans  l.i  .salle  de  la 
Luge,  au-devant  de  l'église  de  Notre-Dame  des  Tables, 
du  24  septembre  au  4  octobre  l-3o4.  —  Trésident,  ii  défaut 
d'évèques  :  le  vicaire  général  de  Narbnnnc.  Commissaires 
du  Roi  :  MM.  de  Joyeuse;  Michel  Vialar,  maître  des  re- 
quêtes ordinaira  de  l'bùteli  Vt,  Chefdebien.  —  Copie  dee 
lettres  misidTes.  —  Tsxte  dss  lettres  patentes  de  com- 
mission c<ii](i'ii;iMl  l'exposé  des  motifs  des  impositions 
de  l'année  :  4,000,000  livres  pour  le  principal  de  la  taill^ 
avec  semblables  anticipations  de  paiements  que  l'année 
précédente,  jyoit  jiour  la  quote-iiarl  du  Languedoc  : 
314^99  Uvresti  sols  to  deniers;  plus,  iS^OOO  Uvres  pour 
les  fortUleallons  des  villee-frontières.  «  L'Empereur  Ibi- 
.M)it  niiii;il!'  .ju, ,  ii.il-  le  moyen  du  mariage  de  son  fils 
avec  la  reine  d'Angleterre,  il  l'airuit  descendre  grand 
nombre  d'Anglole  (en  nraaoe}...  a  deux  Uns,  l'une  pour 

ilt  ^S.-iriiir  le  royaume  d'.Xngleterro  di'  ;.vtis  de  guerre 
qui  pou  voient,  avec  la  noblesse,  cmpcscbcr  ledict  ma- 
riage ;  l'antre  pour  ka  Iblre  Joindre  avec  les  (brces  quil 
ilr!ibéroit  tenir  prestes  du  costé  d'^  Tu<?tr<»  fr-  nti^ro  do 
l'iairdie,  •  etc.,  etc.  —  Autres  lettres  patentes  deman- 
dant aux  Étala  une  crtm  de  110,934  Uvrea  8  aola  8  do» 
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niers,  plus  970  litm  pour  r«x«mptioii  du  vicomte  de  1  ront  outre  aax  aîMrm  dv  Roi  qaH  ne  teur  soit  (Ut  Jns- 
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Turenne.  —  Autrea  demaiulant  i>our  l'auRmentAlion  de 
solde  et  oommutalion  en  argent  dea  uslentiiles  de  la  gen» 
dannerie  :  74,743  Kvres  l  sole  et  10,860  livras.  —  ka- 

très  permettant  il'inlitik'f r  V  hnîl  i\f  jiniir 
troia  aia.  —  Liste  des  députés  présents  et  des  al>sents. 
—  Lee  àbMe  dv  ]Miys  n'ont  point  droit  d'aaeislanee  aux 
ÉlaUi. —  Xomin:iti  ~in  de  commissaires  pour  dresser  le» 
articles  d«  l'Equlvuleul;  les  capUouls  récusent  l'un  das- 
dila  oomminaire^  Dunnl,  eonme  enaenii  de  la  Tille  de 
Toulouse.  —  Ci->p\c  tins  lettres  nii.s$iVE>s  du  Connétable.  — 
On  contiMU'jT.i  la  poursuite  pour  l'observation  de  l'article 
du  cahiri'  (le  i  i:«|uiv.ilonl  concernant  les  seize  liotellerica 
de  Toulouse. — Vlaiae  an  roi  d 'ùter  les  oontribntions  que 
font  lea  villea  ehnes  de  I.an);ucdoc  pour  la  solde  de 
50,000  hommes  de  pied,  attendu  la  pauvreté  notoire  du 
pftys,  <  et  là  et  quant  la  néoesaité  de  la  guerre  portera 
de  lever  ladite  imposition,  qu'elle  soit  mise  sur  lesdlles 
villes  clos«3  et  non  sur  le  plat  pays.  »  —  Bail  de  la  ferme 
de  l'Équivalent.  —  Commianairee  pour  ouïr  les  comptes 
de  la  dépense  faite  oontre  Bnsaae  et  se«  «omplices.  —  On 
fera  doltiances  :  à  nii.son  de  ci*  r^w-  le  Quorcy,  le  K  uirr- 
gue  et  partie  de  U  Gaifcogne  ont  été  distraits  du  res!$url 
de  la  Cour  des  aides  de  Montpellier  et  sonmis  k  la  Oonr 
de«  ni  !     n;n!v<'llt>iiietit  instituée  à  Périgueux.  —  lirvi, 
toucliuiit  la  traite  foraine,  inventée  naguère,  qu'on  fait 
pver  en  la  comté  de  Foi.x  ;  —  Item,  pour  quo  les  capi- 
touls  et  consuls  du  pays  soient  élus  pour  nne  année  seu- 
lement, (oriuiii!  estoit  de  coustume,  cl  que  les  liabitans 
de  Lanjîuedoc  demeurent  en  liberté  d'e.slire  pour  cousais 
qui  t>on  leur  se^mbldra,  nonobstant  les  lettres  obtenues 
an  contraire  par  U  procureur  général.  —  Les  État»  sont 
d'avis  que  le  siège  du  sénéchal  présidial  d--  CiU  '  «ssonne 
soit  et  demeure  en  la  ctti,  suivant  son  ancienne  institu- 
tion, et  le  ^jndie  du  paye  poursuivra  le  rétablissement 
duitit  siégo  on  ladite  cité.  —  L'ai'dievi''<}uo  de  Narbonne 
fera  garder  et  observer  lea  statuts  du  œncile  provincial 
tenu  naguère  h  Karbooue.     On  deroandwa  b  M.  de 
Joyeuse,  lieutenant  d«  roi,  la  prohibition  de  la  traite  de.s 
blés  et  que  les  juges  royaux  et  consuU  puissent  con- 
traindre tOttS  ceux  qui  auront  fait  amas  de  blés,  de  les 
vendre  au  prix  du  marché.  —  La  chambre  des  vacAtions 
du  Parlement  de  Toulou.se  ayant  inhibé  .sous  lîrandes 
peines,  à  ta  requête  du  procureur  général  8ubatcrii,  a 
tous  juges-mages  et  magistrats  ruyaux  de  s'entremettre 
des  afibiree  des  seigneurs,  de  quelque  grand  estât  qu'ils 
soient,  moins  encore  des  charges,  i>fllcns  et  atTairtis  <ies 
communautés,  et  d'assister  en  leur  nom  aux  assemblées 
des  Ëlats,.«,  las  £tats  ae  rendent  an  corpa  devant  lea 
commissaires  du     oit  ils  protestent  qu'Us  ne  ^otd«- 


tice...,  car  c'est  au  pays  d'eslire  et  recepvoir  aux  assem- 
blées ceulx  qui  sont  sonObans,  et  qui  bon  leur  semble, 

•  d'aultant  que  ce  pourroit  estre  une  entreprinse  de  pla- 

sieurs  odHciers  du  Parlement  j'^ur  <  :Ti[.r>rlier  la  i>r.iir- 
suite  jii  commencée,  à  grands  frais,  dudit  pays  contre 
Eatienne  d'Olmiiraa,  dict  Bnaaao,  ses  enAuits  et  aea  eom> 
plices,  duquel  lesilir's  rfTlr-ifTs  fîn  Parlement  sont  parens 
et  alliez.  »  —  Ordonnance  des  commissaires  du  Bol  por- 
taot  que  sans  avoir  eagard  auxdiclee  iuUbltkms,  les 
gens  des  trois  Estais  continueront  leur  a.s<iembl<^e  sans 
aulcune  intennission,  les  officiers  du  Roy  el  aultres  per- 
sonnaiges  acconlé.s  par  lesdicls  Rstatz  y  assistans,  à  œ 
que  les  deniers  du  Roy  ne  soient  aulcnoement  reianléa. 
—  Le  pont  de  Oaillae  sur  le  Tarn  sera  rèédiflé  après  que 
le  pont  d'.\uterive  sur  l'Ariépe,  ji»  commencé  \  reparer, 
sera  parfiaict.  —  On  fera  de  nouvelles  plaintes  de  ce  que 
les  prélats  n'assistent  pas  k  l'Assemblée  suivant  l'édit 
de  1517.  —  I.-'^  v\'.\,'<  cl  Iirii\  ilu  pays  [M>urvoiront  k  ce 
que  les  pauvres  soient  alimentés  suivant  l'édit  du  Boi.  — 

•  Lorsque  le  presehe  se  Cuira,  eoiel  en  temps  d'Aveatou 
<\f  Caresme,  les  |)laids  cl-  s:  miirtz  et  auditoires  n^ssnrniit, 
afin  que,  à  l'occasion  de  la  plaiderie,  on  ne  se  puisse 
excuser  d'y  se  treuver,  et  que  tant  les  preditres,  Jugea 
que  consulz,  .a--vsisler"nt  et  se  treuveroii'  f-^  fiictz  pres- 
ches,  pour  donner  bon  exemple  au  popuiairi;.  •  —  On 
fera  remoiitranoe  an  Parlement  touchant  le^-  monitoires, 
censures  en  blanc,  etc,  que  décerne  riiiquisit«ur  de  la 
fol  à  Toulouse  ou  ses  prefllers,  lesquels  comnieltent  aux 
notaires  ou  serjrents  pour  informer,  et  font  plusieurs 
abus.  —  Le  Boi  sera  supplié  :  de  modérer  son  édit  sur  la 
juridiction  dea  prévdts  des  {maréchaux ,  de  telle  sorte 
<|u'ils  ne  puissent  procéder  conti  i'  1rs  hén'-liques,  faux- 
monnayeurs  et  sacrilèges.  —  Item,  qu'il  n'y  ait  qu'un 

<  stil  et  forme  de  fUre  lea  criées  au  pi^.  n  —  ttm,  pour 
que  le  tirage  du  sel  el  niarchandi.ses  sur  le  Rhône,  qui 
gat«  les  chaussées  de  lieaucaire,  soit  iait  dorénavant  du 
côté  de  Provence.  <—  Hem,  pour  la  auppresaion  des  oflU 

ces  des  juges  de^  prr>mi''rr^  ripp^llations  du  l>iy  r>t  de 
Béziei-s,  et  de  tous  au;i< m  aiuix  Un  pays  oii  il  y  a  quatre 
instances.  —  Le  pays  prendra  fait  et  cause  poor  ceux  de 
ses  députés  OU  de  ses  ofllciers  que  le  Parlenwnt  pourrait 
inquiéter,  à  'raison  des  délibérations  prises  touchant  la 
retjuèto  d«  procureur  jjénéral  Sabaterli  et  la  poui-suite 
contre  Bu»sxiC.  —  t'oiile  des  articles  de  la  ferme  de  i'Équi' 
valent.  —  Il  n'y  a  lieu  de  payer  (>our  le  pn-sent  les  restes 
de  la  somme  acoor'iée  à  M'  >iicollas  Bachelller  pour  le 
prix-l'ail  de  la  réparation  du  pont  de  Villedaigne.  — 

<  C7«st  à  tort  qu'on  Impute  à  11«  Harliu  Durant,  avocat 
du  paya,  d'avoir  dit  qu'en  la  cour  de  Parleinent  de  Tho- 
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iose  n'esloiuiU  qua  larron*  ut  laulleurs  J'h^ri-liques,  et 
mnCM  <iu  les  gnm  de  ladite  court  vouldruieiil  prendre 
en  partie  ledit  Durant,  le  pays  pren  Ira  sa  df^Qetic«.  •  — 
M.  da  Yialar,  inaîtru  des  renuùtes  éiril  quM  ii'enlund 
{ittMMipler  le  présent  que  le»  Ktals  lui  ont  fait.  -  L  s 
États  aooeptenl  les  c«uliuus  produites  par  .\l*Étienner)u 
Mois,  receveur  du  Taillon.  —  Le  pays  prendra  la  cause 
de  Pierre  de  Bon  sieur  d  Au i  hir,  gituverneur  de  Marvo- 
Jola,  «'il  arrivait  qu'il  tûi  travaillé  pour  raison  tl«  la 
pannuite  qu'il  »  bits  coDtrtt  ÉlieiUM  dX>lai«r«a  dit 
fimue  et  sm  oompliecs.  <—  Octroi. 

^teuibre  ISSSC  —  mura  tSWO.  -~  Pruc«^s-verlmus. 
des  séancea  al  Jéttbératloia  <lw  gêna  daa  trois  Étals  dn 

pava  de  Lunguoil  'C.  a.sd.obiés  par  maiidiMMal du Roi st 
«a  pri»enee  d<»  cu.uuii&>airâs  ruj^aux. 

Folio  i  à  fotto  M,  —  A  h  Tille  basse  de  Garraawnne 
dite  le  Bourg,  au  réfe<.(olre  di>s  FriTas-Proiliour»,  du 
l»  septeiufire  m  i"  uclubro  1^.  —  Président,  a  dé- 
(àat  A»  prtiats  :  la  Ticaira  général  de  Narbonne^  puis» 

celui  'te  Toulouse,  h'  iiri'inier  <M;ilil  '.oinl)'-  in:il;iilf'  CiiiH- 
missaire^  du  lloi  :  MM.  Jeiin  de  Ju,  «use,  Ciipitaifio  de 
Narboniw  «t  Ueutenaat  dn  duc  Je  Munlnuweiiqr,  gou- 
verneur; Klii-mif  IV.tier,  sieur  de  lu  Terrasse,  iiiaitre 
de»  ro'iuélHs  ordinuiit;  de  l'Hôlel  ;  I''rani/>is  cbefdebien, 
irteorier  de  France.  —  Lecture  des  lettres  de  créance 
des  coiiimissaires.  —  Pr<>sentation  des  lellrea  paleoles 
contenant  l'exposé  de;$  uiollfs  îles  inipositioD^defanoée: 
•  Lempereur  qui  avo.t  fait  iairc  iea  premières  ouverlu- 
rea  d'un  traité,  »  lait  clairement  jttger  et  cognuwtre 
qu'il  n'esloil  nullement  dlsixwé  ^  vonlulr  entendre  à  la 
pelXi  sinon  avec  telles  dts^ raison nable»  conditions  qve 
DOIS  n'y  aToos  peu  n'y  den  pre&ler  l'oreilie,  d'aullant 
que  led.  «upereur»  pendant  la  n«{|rociati<>n,  auroitSMein- 
blé  une  grosse  armée  sur  sa  irnan  i  i-  il  .  >■  ^^t  -  de  la  nos- 
tre  de  Ctuunpaigne,  et  laict  besoiguer  a  un  tort  avec 
lequel  II  pense  tenir  Marienbourg  bridé...;  il  estdono 
plu>  i|Lii'  r-'iiuis  Ji'  fairH  nos  forcos  csKall«s*  -lUX  .-.iL-un'j.s, 
pour  cuuppor  le  chfiuiin  de  la  poursuiUe  et  exécution  du 
«es  entreprbiMa  tant  aux  paTs  de  nostre  bobébsaace  que 
(':i>to  de  [,ntuli;uilii-  cl  rinlinout,  etc...;  mais  tout 
cela  ne  se  peuU  conduire  sans  une  extrême  despense  qui 
excède  de  beancoup  les  fons  de  la  receple  de  nus  linan- 
,v.v,  ,.ti;.  .  —  Demntl'îe  :  1"  lU'  t,Of)0,tX>0  il.i  livras  pour 
le  pnntipal  de  la  taille,  sOit,  pour  la  quote-part  du  Lan- 
guedoc, hmt  dédoit,  908,424  1.  »  a.  10  deaiwa;  de 
71,7f.i  I.  I  sols  pour  lacouiitiu'.itiiiji  en  ;u-s.'«'tit  (les  ttslcn- 
siies  lie  la  gendariuene;  'i"  de  7u,v»:i(j  i.  Id  :>  a  deniers, 

Hagra-QaaMna.  —  Mata  C,      T.  Ii. 
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(iuole-part  de  la  pruvinca  Utii»  ilOO.OiX)  livras  imposées 
sur  le  riiyaume,  atln  de  pajer  les  chevaux  pour  la  con- 
duite do  l'urtillerie;  1»  de  119,934  1.  8  s.  8  deniers  pour 
la  quote-part  du  Languedoc,  des  deux  crue.'»  de  1  mil- 
lion 200,000  livres,  iniposé<>8  sur  lout  le  royanme. — 
Serment  des  gens  des  litats  de  ron>eiller  cl  procurer  en 
leurs  consciences  le  bien  et  le  pn)tlt  du  pays  et  ne  révé- 
ler les  seirets  d'icoluy.  —  biif.Tcmls  entre  les  consuls 
de  plusieurs  villes  pour  l'aasistaoce  aux  ttals.  —  i)éro- 
Kennt  à  certaine»  déllbératicds  antérieures,  les  Èlats 
décident  que  les  comtes,  barons  et  nobles  qui  ne  pt>ur- 
ront  venir  à  l'assemblée,  seront  tenus  de  faire  tenir  leur 
lieu  à  gantilsbomme*  de  race  et  aacisnm  extraction  de 
robe  courte,  sans  [ilas  rumtnelli'e  gens  de  robe  lonjjue, 
ducteura,  iiceociés  ni  autre».  —  Conforiuéinent  à  la  coo* 
closlun  prise  b  Bésiers  eo  11163,  l'offlcial  de  Montpellier, 
venu  pour  n'pi-ésenter  son  évèque,  n'assistera  pas  ii  l'as- 
semblée, pour  ce  qu'il  est  conseiller  de  siège  présidial.  — 
Le  baron  de  Saint-Sulpice  salue  les  États  de  In  pari  dn 
connétable  gouverneur  et  leur  Uiit  si^s  .irfn  s  J.- s  rviri»  : 
ledit  seigneur  a  d.-Ja  Tait  dépêcher  couiiuijisijn  ji.iur  la 
suppression  dea  oMce»  de  nouvel  érigés  «a  ce  pays.  — 
f.!'  viratrc^'éni'-ra!  île  'ronl'iii^»  objecte  "  qu'-  Diiruiti  se 
j4tt;le  avuir  esté  proveu  de  l'ot'tlca  de  deuxième  procureur 
général  par  ledit  seigneur  »,  contre  les  coaetnsi<ms  du 
pays.  —  Le  baron  de  Saint-Sulpice  répond  que  le  con- 
m  table,  ce  faL^ttnl,  avait  cru  être  agréable  au  pay  ~  ;  que, 
mieux  inslruit,  jl  l'a  charité  de  déclarer  que  Duran  t  ne 
serait  Jamais  reçu  audit  olïice.  —  Lellivs  du  Uoi  et  du 
connétalile  donnant  l'entrée  aux  Kialsau  baïun  de  .Saint- 
Sulpice.  —  Le  syndic  de  TovIOttM  se  plaint  de  la  nou- 
velle imposition  mise  pnrcenx  de  Bordeaux  b  l'entrée  e( 
â  la  sortie  de  toutes  marebandises.  —  On  cumoira  d'ex^ 
cuter  les  provisions  du  Roi  qui  réglen',  seion  les  do- 
léances du  pays,  iajuslîoe  et  les  alliances  du  Parlem'int, 
mais  on  de]iutera  b  faidite  Cour  ponr  lui  demander  que 
jusiice  soit  administrée,  et  lui  montrer  lesilile^  |irovi- 
sions.  —  Un  mettra  b  exécuUoti  un  arrêt  du  Conseil 
privé,  donné  b  Pontatneblean  le  IS  avril  1S65.  concer- 
nant les  liberté:;!  ilu  p  lyi.  —  Texte  de  cet  arrêt.  —  Il 
sera  fait  une  procession  générale  oii  les  commissaires  du 
Bol  seront  prfês  de  se  trouver,  afln  de  prier  Dieu  pour 
îe  r{:ii  l't  bi(  n  ilii  )i  ivs       rt^Iib'Tùîion.s  au  sujet  <lu  dif- 
férend entre  l'ierro  du  Cèdre  et  Tristan  Durant  qui  se 
préleadaient  l'an  et  l'autre  sjrndle  de  la  sénéchaussée  de 
j  Toulouse.  —  Venue  dans  l'Assemblé''  ilu  fr.  r.-  Mi  li  hior, 
cordelier,  •  qui  a  dict  et  expoaé  certains  poiniiz  concer- 
nant la  religion  cbrsslisnae.  »>-Oo  pnera  le  connétable 
rie  fiiîrr  jtij»f'r  le  prtx-ès  <\m  blés  poriéi  p.ir  le  pars  à 
Marseille;  el  «  on  luy  remonstrera  que  cenix  de  Bergoi- 
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gnsonteu  reinboursonu'iit.  "  —  Onoonlinuer.i  I  iiiiiiéjincfi 
pour  la  HUiipKMion  da  siégé  prfaidial  de  Laar.  gais.  — 
Les  ÉlaU  pranncnt  fatl  et  cause  pour  Triytun  Dunuil  h 
qui  les  commissaires  <tu  Roi  avaient  fail  iliT  ruIre  d'en- 
trer dan:!  l'Assi^nibti'e,  i-t  nomment  des  déput  a  l  'ur  rlt>- 
clarer  aaxdils  commiiMiroa  (|g«  t'tls  ne  veulent  gunler 
les  IllMsrtfe  du  pays  et  corriger  leur  ordonnann»,  *  1f«  Rs- 
tats  seront  c  •nîrainl/.  do  se  desipartir.  •  —  Nomiiiatinn 
de  romini4.sair«8  :  iraor  ouïr  les  comptes  des  comptubles 
itrdiTiitinM;  —  pour  dratMr  les  dolèanctn.  -  Le  ayndic 
dn  l'  iv-  -j'  ip :.i 'sit;i  li'lfri's  vi!)tfniies  par  le  comte 

de  Vaulileinnnt,  b.irun  de  Mercœur,"  faisant  resMirtiren 
la  Gnar  «la  Parlement  de  Parla  les  tenvs  et  chaMtelleaies 
de î^alfc'iu's,  (iivzi's  ni  Mulneu,  combien  rjn'i'I  i  -  li»  t  iuli' 
ancienneté  i$i>yenl  du  pa^'s  de  Languedoc,  dioc^^M}  de 
Men<l4  et  taiili«s«  de  Oévaudan  dans  iasénérhanssèede 

Beauraire,  au  ressort  Pir!";iiûnt  di>  Tlvlo^e.  »  'tn 
pour!$uivru,  au  nom  et  aux  dépens  du  pay».  s'il  i^iaii 
évntoé  hors  le  NMort,  le  pioeèa  Intenta  |iar  le  diocAM 
d't'r.As  iinx  capiluin«y  Laudun  et  Sainl-Chrislol  qui, 
ayant  ri'sid-'  trois  muis  avec  leurs  compa/iiitîs  dans  ledit 
dioeèM,  et  sVitant  olili^'és  à  payer  la  d'^peiiso  de  leur 
troupe,  n'avaient  pa»  satisfait  à  leur  ob :i;;atiun.  —  I>et- 
tre  du  ro!in*!nb'e  invitant  le»  KtaU  i»  terminer  h  l'amia- 
ble II'  proi  «»s  étitre  le  syndic  du  pays  et  le  syndic  de  Nar- 
bonne,  touchant  les  fniis  des  gueb  et  écuuiee  de  terre  l't 
gardes  de  ta  mer,  Inslitate  ponr  la  sûreté  de  tout  le  pays, 
«  pour  co  que  je  ne  veiiil  pas  que  en  mon  t'ouvHrntînienl 
y  a)-t  procès  pi>ur  telles  uccasions.  >  —  «  Sora  renion^lré 
an  «wmnftittbie  que  au  ras  qu'il  feust  nécessaire  d'avoir 
eHi'outfs  en  ce  pais,  ce  ditibl  estru  aux  degpens  du  Itoy, 
attendu  que  le  piiîs  paye  pour  la  KendaniMrie  —  K«y«t 
de  la  demande  des  babltanto  dn  Vlvarals  qnl  anrannt 
voiil  j  j-)e  !  -s  Ktals  |]s.-iC'il  ji  jur-iuiviv  à  leurs  frai»  Vi;  - 
tur  de  Cuiubas,  >  (ocinureux  perturbateur  ûa  la  paix  pu- 
blique. ■ — Lesjiidic  du  p^ prendra  la  eansades  num- 
devienls  di;  la  barunnie  de  RamioTi  rrintre  le  T'onile 
da  Pidiynac,  qui  les  avait  appelée  devant  la  ('haiiibrc  de» 
nquètes  à  Paris ,  ,  i  non  devant  lee  de  Langne- 
duc,  au  mi-pris  des  privilèges  du  pa>s.  —  Il  sera  fail 
dulé.ince  au  Roi  pour  qu'il  abolisse  le  tiiultside  nouvelle- 
neiit  mis  sur  les  niarcbandises  par  ceux  de  Bordeaux. 
—  On  cunliiiuera  la  doléance  de  supprimer  les  ofltces 
nourellernent  ér'gés  en  Languedoc.  —  On  ponreuivra 
les  sal(Mjiriers  qui  ont  obtenu  privilège  d  exemption  de 
tailles  et  on  les  vuniraindra  à  payer-  —  Détibêraliona 
relatives  aux  ponts  de  Pénnaa  et  de  Toulouse.  —  Com- 
nu&^aires  nuniniés  pour  a'jcorili  r  les  lifi.'i'i  ii  N  qu'on  a 
avec  les  gens  d'église  ■  tant  des  terraiges,  auniosnes,  dis* 
penie  de  aennent,  proveoir  te  ppssehevrs  »,  elc.  —  «  Le 
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Roy  8eraKUpi>lié  d'urdonnerquededeux  airlievesquesot 
vin^rl  evesqnes  qnll  y  a  «n  ce  |iàfs,  trois  no  deux  desdite 

vin>?l-tl«'ux  prélats  soifnl  lenns  de  venir  assister  aux 
as-i'iubléts  lies  l'jitals,  chacune  année,  à  la  peyuo  de 
r)()0  livres  d'amende,  moytié  an  Ro.v,  et  l'autre  moytJA 
au  païs.  M  —  Doli'aiiCH  s«>r.i  f,.ile  de  la  Chambre  i!es  M«n- 
niiins  de  Paris  qui  entreprend  connaissance  di's  monnaies 
dt^  Laiigiiedo  '  :  —  pour  que  tous  grHffes  d'insinuations^ 
tant  toiiiporels qu'ecclésiastiques,  soient  supprimés;  — 
pour  quK  ne  «oit  baillé  ci -après  exemption»  à  penwnne, 
saii'.  a  i  |i"êal.ible  avoir  ouï  le  syndic  du  pays;  — 
touchaiil  U'n  ex<:e8slves  taxes  des  rapports  des  procès  è» 
siégra  prikldiattx.  —  On  impoeera  2,000  livres  sur  la 
Hi'ni-'L'haussi'e  de  Toulouse  paur  la  rt'paralion  du  pont 
d'Aulerivei  —  1,500  iivrea  sur  le  pays,  pour  pariaire 
le  procAs  criminel  enntre  Bussac  «t  ses  oompH<%8. 

—  Ti  ili'aii.  1'  MM  :i  r,i;Ii'  i!r  •  i-  i]uo  le  Roi  pri^nd  les  obven- 
tions  et  revenus  des  vil  es  du  pays.  —  Texte  du  contrat 
passé  avec  le  Roi  pour  la  suppression  des  nouveaux  offl- 
ces.  —  Ntc'ilas  Itacholier  sera  tenu  de  construire  et  ré- 
parer (e  jtunt  de  Villutlaigiie  comme  porte iion  obligation. 

—  Les  anciennes  mutâmes  seront  ganMes  quant  an  lien 
où  S'}  tiennent  lus  as:tlellen,  tajil  an  diocèse  de  Mire[K>ix 
qu'en  t  ins  autres  diocés>s  du  pays.  — On  drinssera  la 

liste  par  noms  et  suriMiins  des  liaUlanla  dtt  pays  qui 
poursuivent  lorvi lion  de  nouveaux  offlcen  aadît  fiaya, 
lesi|ui'!s,  comme  pi'rtiirbateurs  du  repos  public,  seront 
déclarés  jiar  les  Kiats  inliabiles  a  être  consuls  et  d'avoir 
wlminislration  publique,  et  d'entrer  et  assister  aux  Etats. 

—  Sera  (kit»  remontrance  à  MM.  de  la  Chambre  des 
cf):iiptes  de  ce  qu'ils  veulent  prendn»  connaissance'  des 
comples  des  syndics  diocésains,  lesquels  ne  sont  tenus  de 
lee  rendre  ailleur»  qn'ès  mtsMte».  —  Aux  prévôla  des 

iii.ir.':  i)  \  l'I  ,\  -A]!']'-:.-  <]'ii  ,iui-or;l  ('l'i-^  et  fail  exé- 
cuter il  mort  lies  voleui-s,  seiMnt  baillées  pour  ctiacun 
voleur  20  livres  tonmoîses.  —  Le  connéinble,  comms 
père  et  prolecteur  du  [lays,  sera  supplié  de  iiietlre  en 
paix  les  habitants  de  la  cité  de  Carcoasonne  et  ceux  de  la 
Ville  basse.  —  Les  genlilshomnies  seront  oonservéa  «n 
U-ur  libL-rlé  ancienne  pour  le  blé  qu'ils  font  apporter  à 
vendre  à  ('jrt'assonne  et  autres  villes.  Les  ronimis- 
«.lires  du  Roi  seront  priés  d'interdire  l.i  (r,iii<-  ilc^  blés, 
attendu  la  pauvreté  du  pays,  Approbation  des  do- 
léunoe»!,  telle»  qu'elles  ont  ôlfi  n-iligées  par  tes  commis- 
saires de  l'assemblée.  —  l.e  syndic  Robert  Leblanc  est 
délégué  pour  aller  en  Cour  faire  poursnite  des  doléances 
et  antres  aflklres  du  pays.  —  Les  dons,  préssns  )ix(raor>- 
dinaires  du  pays  tih  s'-n  ni  [  lus  lui  en  l'Assemblée  ut 
enregislr.-s.  —  <  Les  evesque»  du  pais  et  gens  d'église 
prendront  et  «nranl  la  prïncipatfa*  snllicllnde  qno  les 
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nmys  pAonvres,  tant  inallades  gae  honteux,  myent  ali- 
mentez >*.s  hast»ltauls  k  nufils^ini-e.  ou  aullres  lieux  de 
meilUmrucdninKxltlé  pour  IcscliLs  h<>ntoux;  néAnlmnintrs, 
pour  qui!  le  grand  nombre  des  menrtians  valides  siiirl 
restraJiict,  lendits  administrateurs  de  républiqua  inven- 
teront couvres  publiques  pour  \os  Taire  travailler,  en  les 
prOTOjant  d'alimens  comperlemiiieiit,  qu'il/  puissent 
sonlHEteoirie travail.  > — «  AfHn  d'flxtirpartoateshérwiies 
«t  se  tenfr  en  tonne  union,  aeront  tenus  las  pin»  rte  fa- 
mille faire  fréquenter  à  leurs  dome^'tiques  les  e;;lizf's  et 
divins  ten  kes,  comme  par  nos  pères  anciens  a  esté  faicl, 
povr  reosToIr  bonne  doctrine  et  Insirartion  âe  leurs  pas- 
teurs, li»s  dlniim  hi'-  '4  aultres  feal'?s  en  leurs  ë^lizes  et 
prusnes,  et  qua,  durant  quVm  fera  te  service  divin,  les 
cimsiile  prendront  liante  que  te  penpl*  ne  «otet  MX  Ui- 
vernes,  j>'i)K  jiî;b'iri.;u<>s  r.ii  privés,  «1  hsoontralndnmlà 
venirouyr  la  paro!e  de  l>ieu.  » 

FoVo  00  à  foiUt  iOi.  —  Eb  1»  eit&  de  Lavaur,  dans 
le  rcffclKiri;  du  fouvent  des  Cordeliers,  dit  30  s>  ;iloiiibre 
au  i>  oclubre  t5û0.  —  l'ré»ident  :  Claude  d'Oraison,  évé- 
4«e  de  Gastms.  Commissaires  da  Roi  :  J.  Dufaur.  abM 
de  la  Cazi>dicu,  président  en  la  I"  Chambre  d.'H  en- 
quêtes au  Parlement  de  Paris;  Béringuier  Portai  et 
Fmnçois  CherdeUen,  tr^riers  de  Fnuieft  «l  gânéraoz 
des  flnana-s  os  géni-ralilés  do  Toulouse  et  SIonipHlIier. 
—  Teneur  des  lettres  de  commission  exposant  leji  m»lif^i 
des  im|K>sit:on$  de  l'aniiéti  :  «  Dieu  a  mis  une  Irèveel 
cessation  d'armes  ontiv  l'Iîuipercur.  lo  R(iy  d'Angk'tt'rre 
et  nous,  en  attendant  que  oy  après  puissions  parvenir  au 
tafen  d'une  seure  et  entii-re  p:iix,  et  soUiiger  nostre  paou- 
vre  peuple  ;  mais  tant  s'en  fault  que  cela  pour  le  présent 
se  peuU  aucunement  accorder,  ayant  esté  coiislrainctz 
d'entrer  quant  et  quant  en  nouvelles  uciasluns  de  des- 
pense...  et  de  recouvrer  ^;raiides  sommée  de  deniers  pour 
acquitter  les  wrirA^cs  qui  estoient  dsnbz  à  nus  gens  de 
g-uerre...  desJiuelles  sommes  il  est  donc  plus  que  requis 
de  nous  acquitter  unvers  les  niarcbons  auxqui^ls  nous 
debvons,  atteudso  mesnies  «tue  les  intèresis  qu'il  nous 
tault  païer  aux  fnires  de  Lyon  par  cliacune  année  nion- 
tanl  à  nierveilteuzes  et  excessives  sommes,  etc.,  etc.  «, 
d'où,  nicessilé  de  tover  sur  tout  le  peutite  l,tOO,00O  II* 
vn->.  payables  au  ort.ibr.:- ;  jitiv-.  (,000,000  |My;ib!o9 
aux  termes  ordinainu;  «  plus  le  dernier  quartier  de  la 
présente  année  qn'il  Tault  que  néceesatrement  nom  fal- 
iion'î  !rv»'r  le  1'»  île  n  .vi'rabro  prochain,  i\  ladite  raison 
de  4,000,000,  si  nous  voulons  sortir  de  la  confusion  où 
nova  somme*,  etc.  »     Le  Languedoc  aura  à  payer 

1-  7V»,0-'<0  livres  (mur  »a  qui,'t''-ii?.rt  ti^-t-  1, 200,000  Itvi-cs  ; 
'2"  75,000 1,  28.  2  deniers,  obole,  pour  sa  portion  du  mii- 
liOQ  pa/abte  en  novembre;  3*  302,4M  1. 8  a.  10  denten, 
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pour  sa  part  des  4,000,000  ;  4"  50,0671.  4  s.4deot«n, 
pour  la  crue  de  3  sols  pour  livre  de  ces  302.121  ti  vn-*!  — 
Autres  Wtros  patentes  portant  deaian  le  île  îl.lia  l. 
4  sols  pour  l'augmentation  de  solde  de  lasendarnierie,el 
de  18,800  livres  «  pour  la  commutation  en  argent  dos 
ustensiles  que  tas  babi(an.<;  sou'oieni  fomir  à  ladite  gen- 
darmerie. ■.  —  États  des  (reus  li'écli.M!  et  des  nobles  pré- 
sents ou  absenta.  —  Délibération  que  «i  las  virairH- 
fir^néranx  des  archevêques  et  érêqnes  ne  sont  cunsfituéa 
dans  les  sacr.'-s  ordres,  il.s  ne  seront  reçus  Ji  as.«isl(>r  aux 
Étais.  —  Les  députés  des  diocèses  app<»rterunlcerlincat 
du  greffier  de  leur  assiette  du  pouvoir  et  procuration 
qui  leur  au'  u  -'l b:.illé.  —  Les  «  ommisyaires  du  Roi  se- 
ront priés  de  prolonger  les  termes  contenus  en  la  com- 
mis^on  des  impositions  de  cette  année,»  h  ce  rine  le  |)«a. 
pleay?  nir>v.  n  rt  pnjv  lir  Jt:  p.iyfr  lesde:iiei'ïi  dem;in<lé8.  » 

—  Seni  faite  doléance  au  Roi  d'anéantir  lescrues,  et  o& 
in  néceesilé  dudit  sieorrequerrade  k»  mettre  sue.  ne  par- 
mectre  qu'aulcuTir  ;iiitii  iii;:t: on  lî  ■  liTiirrs  .soict  laiclo.  « 

—  Lecture  :  d'un  arrêt  de  la  Cour  des  aides  d«»  ]Junt|>el- 
Iter  obligeant  les  habilanle  de  la  Corbiéne  &  oonlribuer 
au  rachat  dos  niî'jvtMUx  i  ffî-r'i^  érigi's  en  Lan^'ueiloc; 

—  de  lettres  d'abolition  de  l'ofllce  de  deuxièmu  pro- 
cureur général  «a  Roi.  —  On  fera  publier  les  lettres 

pali'nltw  du  1  avril  fj'it.  vu  |"«  privi  ilu  p.iyl, 
inhibL'nt  au  vicomte  de  Poiignar  et  h  t  ius  aulre»  dv  tirer 
les  habitants  ailleurs  quepardevant  luure Juives naturala. 

—  Poursuite  sera  faite  pour  i-eiiier  dc^s  mains  îles  an- 
l'iens  syndics  du  pays  les  papiers  et  titres  qui  s<jiil  en 
leurs  mains,  et  les  apporter  dans  in'i  hivcs  à  .Moulpel' 
lier.  —  Teneur  d'une  lettre  du  connétiible  aux  États.  — 
Les  oommissalm  du  Roi  seront  priés  de  faire  pulilier 
le*  leUresdu  Roi  touchant  c«ux  qui  dniveul  élre  pourvus 
de;?  commis-ions  à  tenir  les  assiettes.  —  Doléance  sera 
faite  pour  que  ceux  de  Toulouse  remboursent  les  denim 
qu'ils  ont  exi|j;.'>s  des  habitants  lu  pai.s  pour  la  construo- 
Uon  da  leur  pont.  —  Les  conservateurs  de  i'£i{uivalent 
oonnsUront  de  toutes  matitews  ei>ttcemnn(  ledit  dndt, 

priviitivoiiient  aux  siég-es  des  villes  ou  i  s  r<''aj;li'nl.  

On  publiera  les  lettres  obtenues  du  Roi  qui  etuoignenl 
M»  évéques  d'assister  aux  Étals.  —  Texte  desdites  let- 
tres. -  On  onr.  ?is'.! -rM  tes  Mtrc-s  du  lou  roi  Fnin- 
gois  1"  toucliant  ceux  qui  se  doivent  trouver  aux  Eliil^, 
et  towsbant  la  résidence  des  prélats  sur  lenn  bénéfices, 
et  aussi  l'édit"  p 'Ui'  I  l  Jiiuli  to  di^ceuxqiiidHfi'.tii.lriiit.  » 

—  Texte  degdiles  lettres  et  de  l'édit.  —  Les  sénécluiux  et 
autres  juges  seront  requis  de  foire  rôle  des  causes  civiles 
et  criminelles  de  leurs  sicgejî  [lour  être  uppi  ié.!*  suivant 
ledit  râle.  —  Refus  des  député»  de  la  sénéciiaua-é«  de 
Tonknise  de  prendre  pnrt  aux  délibérations  conconu^it 
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la  anldA  Ûm  50,000 homnwt  d'armes,  •  pour  re  que  n'esIuK 

ce  tiW'  i  .i  ■  la  cojtnoissance  des  Estât»,  ayant  t»-t  '  '  l•^tI^ 
matière  renvoyée  |i«r  le  Roy  pardevaiil  m  «-oiuuiùsai- 
raa.  •  — '  Ls  Rai  sera  supplié  do  tenir  en  ccmiplo  la  cln- 
qulèiii'-  'Miirt  'T  il.'  l.i  (.lilKî  par  lui  demand'V  cette  fn  i' 
8anl«  ajini'c  sur  ti.'  premier  quartier  d«  t'uniire  pnKhuitie, 
attendu  la  paavreléda  paya.— Délibéralioni  eoncarnant  : 

1«  fmnc-allt^u;  -  un  sieur  Samezan  qui  avait  lait  t-ris^r 
on  oHMc^  de  vutitaur  général  des  chemins,  ponlâ  et  yns- 
Êag«*  dans  lea  judiraluras  du  diaeêaa  d**  Rieni;  —  la 
nourriture  et  pi»lii-edi's  panvri  s;  ■-  1p  ri''iresst'nn'nl  des 
canaux  des  rivières  d'Ers  et  du  <iir<)u  ci  le  n;i,'lpieieiit 
des  monlina  y  4lablb;  ^la  décri  des  monnaies d«  B^rn 
et  do  Navarre,  et  les  c<in<-u«sions  drt»  tuait  rt^t  des  mon- 
naies au  préjudice  des  piiuvi  t-s  jif»tis  ii  raison  dp  /-e  di'cri. 
—  •On  ne  lialara  atiruns  ppiges  mut  c<uninis>airps  des 
aatiallea  auUres  que  caulx  qui  sunl  ordcion^a  par  la  Roy 
«t  l'Ofdonnan'o  <le  M"  1«  conneslable;  et  au  cas  où  Ira* 
dita  oommiasairM  mcitroicnl  les  dincf'sains  lii^tanco 
pour  pslro  pajréa  de  leurs  prélendua  gaigea,  le  syndic  du 
pal»  prendra  leur  cause  ;  nAaalmoings  «era  fafcte  do* 
léance  que  rortl.irinanre  du  ^it-ur  o:iii.-îab'e  s  .ici  gar- 
dée, veu  le  retïus  faict  par  les  commis^-airea  du  Roy.  *  — 
Ttonrur  dea  leitras  du  Roi  et  de  l'ordonnance  du  eunné  - 
tabl«i  de  Monîmi  ii  ticy  louchant  les  ciniiiiiis.saires  de> 
assiettes.  —  Le  Kui  :iei  a  supplié  de  l'aire  Jouir  le|iaj?sdu 
droit  d>qalTalent  qui  »a  prrad  en  la  ville  de  Narbottne, 
commo  il  i-n  jouit  dans  loul  lo  reste  du  Lan^tuedor.  — 
Kemise  aux  dioi'Jttiiaiiis  de  M«nda  de  toute;»  i^is  3(>raiiie« 
qui  leur  avaiml  iti  avancdas  pour  la  pouraulla  do  pro* 

cA-s  contre  Étieiine  d't)liniî>rwi  dit  Bussar,  sa  femme,  on- 
fans  et  compi  ces.  —  On  renouvellera  lu  duléanci;  |n.>ur 
la  suppression  du  si.^K»e  présidial  do  Castelnaudary.  — 

Ktut  des  panta  du  \>siys  qui  sont  en  réparation,  —  Vu 
la  stérilit'i  et  nécesisité  de  eetta  année,  ne  sera  permis  fc 
personne  de  construire  des  ponte  Jusqu'aux  prochains 
Ëtata.  —  Suppression  att  iea^M  de  l'ufticedeatilltei- 
tenr  du  pays  au  Conseil  privé. 

De  i62  à  f'  233.  —  A  Monliiellii»r,  dans  la  salle 
do  la  Loge,  au  devant  de  l'église  de  Motre-l>ame  des 
Table»,  du  septembre  au  8  oelobra  156>7. — Président  : 
Jean  (If  S;i;ir-Ocla.vs,  évéqU''  tîT/.'s  rdtiiiiiiss.lire?  dn 
Roi  :  le  vicomte  de  Joyeuse,  lieutenant  pour  le  Roi  en 
l'abaenca  du  eonn^lable  ut  du  oonta  do  Tillara,  Aaimne 
Niwjlay,  premier  président  en  la  rhnmbn-  dos  '^oroptes 
à  Paru;  Fran£4>i8  Chefdebien.  —  Lettres  <lu  Roi  aiinon- 
{UDt  aux  Étata  qull  a  ordonné  an  eardlnal  de  Lorraina 
de  prendre  en  main  les  airairea  de  Lungueduc  en  l'rtbf^nnrr^ 
du  connétable.  —  Exposé  des  motifs  des  impositions  de 
rainée  :  mplare  do  la  trêve,  balatlle  de  8aiai<lnentiii,.. 
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ta  Roi  i  iii,  iiiij  1  faici  rassembler  une  grande  partie  de  son 
ariaée  qui  de  jour  en  jitur  croist  et  augmente,  en  sorte 
que  de  brief,  il  y  aura  peu  d'apparrnre  da  perte  orinis 
les  cbeTs  prisonniers,  a  donné  ordre  de  fahv  venir  Jns* 
in.^  :id<iuz.'  mille  Suisses  et  autant  rie  lanMjuenet!>,  avec 
lesquel»  y  aura  deux  mille  cbevaulx  plslolliera  etc.  elc; 
cap^ranl  que  nos  forces  ne  «eront  seulement  e^imlea  k 
f-We-s  de  l'ennemy,  mais  plus  que  Mjr.'isai.i."-  ijmii,-  t« 
rei>oulser  vivement,....  Il  est  vray  que  pour  satuifaire 
anx  entretanetttens  de  tout  ce  que  deeaua,  il  y  a  une  ex- 
'rènu'  <;t  inoroyable  liespi-nsf  et  jusques  ti  peu  pre-  de 
800.000  livres  pcmr  mois,  etc.;  d'oii,  nécessité  d'imposer 
sur  tout  le  royaume  4,000,0Q0<]o  livres  pour  i«  priocipai 
d<i  la  taille  et  (V»,00'^  liv.  pour  la  crue  de  .'l  s.  t.,  soit 
pour  le  Langue  1.10  :  a(V.»..'Wl  liv.  la  s.  2  d.,  plus  12,000 
livn-s  pour  employer  aux  réparatloos  «t  ftirllllcatioao 
dea  villes  et  cIlAleaux  de  Narbonne,  I^ucate.  etc.,  et 
3,000  livres»  pour  curer  et  parachever  leiannl  qui  vient 
de  la  mer  k  la  vil'.'  1  Ay^^ues-.Mortes,  à  ce  que  les  mar- 
ch.tns  et  patrons  da  barques  puissent  venir  et  aborder 
jus:|ues  en  ladite  villa  pour  charger  et  deschar^'er  leura 
maii'hanilises  el  se  inesire  hoi"s  du  dan^rer  des  onneinys 
et  pirates  eto.  •  —  Autres  lettres  mandiint  aux  commis- 
saires du  Roi  de  faire  bail  du  droit  d'équivalent  sans  y 
comprendre  la  vi:i  ■  de  Narbonne.  —  Autres  lettres  de- 
tnaiiilant  pour  l'uus'iuentalion  de  solde  pour  la  gendar- 
merie 71,743  liv.  4  sois,  el  pour  la  commulatioii  des 
ust.  ■  ■iil<'<  I0,ti00  livres.  Mili.  s  Mliv-  demandant 
pour  une  auliu  crue  do  I,2tX>,0(Xi,  ^ur  les  t,UUO,000de 
tailles,  b  ratoon  de  6  soua  tournois  pour  livra,  )49,<n4 

liv.  s.  8  d.  payables  au  I."")  octobre  piucham  — Etats 
des  prélats  el  nobles  présents  ou  absents.  —  On  présen- 
tera aux  <-ommlssair«>s  du  Roi  la  lettre  obtenue  pour 
l'équivaleat  de  Narbonne.  —  Potirsuile  sera  continuée 
rontralea  haUlaals  de  Montauban  -  en  ce  qu'ils  veulent 
esclipser  el  uzurper  les  terras  et  limites  du  pays  île 
Languedoc.  <~  On  aignifleraaux  commissaires  du  Roi 
les  lettres  da  seconde  Jus^ion  obtenues  par  le  pays  pour 
le  tait  des  ci)miiiis.saire8  des  assiettes.  — Bail  de  la  ferme 
de  l'équivalent  au  prix  lie  U»,QO0  livres.  —  On  lueU» 
dans  les  archives  les  lettres  obtenues  pour  le  rmsort  de 
'  le  la  juridiction  la  r.  mr  .î.^i  Généraux  ^le  .M..ml[>el:irr 
qui  >  ont  esté  rétablis  ès  pals  de  Rouergue  et  Quercy  «a 
Oulenne,  Kjsquels  on  avait  lUt  ressortir  en  la  Cour  des 
AydtfS  de  nouvel  et  puis  tr  lis  an.s  en  ça  érigée  à  P.'-ii 
g  ueux .  r  —  I  >él  ibérat  ion  conceruaul  les  al  lianoes  des  juges 
présldiaux.  —  Tsxle  des  laHres  da  deuxièiDe  jussioo 
'  rHativPs  aux  ciimrntssntrfs  ilfs  assiettes  -  -  Doléance sera 
I  laite  pour  obtenir  remboursement  de  l'euiprunl  ^(uivéj 
I  Ml  par  le  Rot  cette  présente  année,  sur  les  oAiciarB, 
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bourgeois,  marchands  el  autres  bubilanUde  LjUigueUw. 
—  On  écrira  nu  Riti  et  «a  cardima  da  Lo' raine  \wur  let 

rt  tTs  reier  d'avoir  laissé  la  n'ibiesse  et  t*-  km  ol  l'arrière- 
ba»  Je  la  âénécbausstid  de  Boaucairâ  pour  la  Uéfuuâo  et 
toliJon  dn  pays.  —  Reomnlnineeasra  fiiite  de  ce  qm  les 
nobles  el  gnm  tlu  biin  el  arrière-biin  dt»  baillia^'es  île  ' 
Véla^  el  Gévauikii  e»  Langu««k)C,  sunl  lires  «l  cotisés  | 
en  Anveryn*  pour  leilll  ban  «t  airiArs-lMii.  — Tou>-huiil  : 
les  cotisations  sur  les  cabals,  C'>n.-lu  :  i\\i>^  no  suToiit  l«»  j 
fermier*  ilus  gens  d'-glisc,  ;2<*nliUhomtnes  ou  auli'es 
COtMs  «n  taille*  ponr  calul,  .Vils  n'ont  aulro  <-abiil  a  part 
la  l'ernic.  —  <  On  rera  poursuite  au  Parlement  pour  raison 
des  abus  et  malvursations  que  Tout  tes  ontciere  et  eom- 
miS'taircs  des  m  lul^^iieur»  du  lu  :oy,  fiilsanl  les  ini[uUi- 
tions  eonnie  hva  leur  «enilile  «t  ii  leur  jioata,  en  favaiir 
de*  dénunciana  el  acensaleura.  et  >'ingén>ni)  a  Cuire  infor- 
mations sans  le  faii-esçavoir  aux  évesnues  qui  sont  les 
jiiises  naturels  ;  etsi  tosjodic  du  pais  estoit  molealé  pour 
misan  de  la  conclusion  susdite,  le  paTs  premlra  sa  causa 
et  di-fijnse  Les  prévôts  des  mar.^-h.iux  MTudt  tenus 
de  présenter  un  lieulenaul  et  un  grefHer  ii  chacune  as- 
si«ll«,  qui  étant  atrrétm  par  les  diocésains,  exerceront  leur 
ofllcc  au  lit'u  absi'ii  e  iiiilit  prévol. — fK-liI)  r.itiiïii 
relalive  au  p«ul  de  Siiinl-SulpiiM-ile-la-i'ointe.  —  Do- 
léanee  senut  faite  an  Rm  au  cas  que  le  nénéral  GheTde' 
bien  v  iu  Irait  bailler  li»  comniissinns  des  nssic tt»:'?;  â 
autres  ijue  c«uz  que  uentianuenl  les  unlonnunces  du 
Roi  et  du  oannétaM».  —  Nomination  du  elenr  RanM, 
comme  solliciteur  doi  afia-res  du  pays  à  hi  C  ii'-,  aux 
gages  du  20O  livres.  —  Ktat  des  ponts  â  construire  et  a 
réparer  dana  la  sénéchaussée  de  Carcaasoirae.  ^  Nomi- 
n:ittoTi  fl<»  ilùpul^it  chai'gt!s  de  vérifier  si  tous  les  vivres 
cl  luuiiiUons  nécessaire»  sont  d.ms  U  ville  «J'Aigues- 
Morles.;—  Délibénition  concernant  les  snlf^a^  dan» 
l'assielte  du  diocèse  do  Lavaur.  —  On  baillera  aux  con- 
suls de  Montpellier  pour  les  mettre  dans  les  archivas, 
les  comptes  de  l'année,  reinttu»  pur  li>3  comptables  du 
pays  et  vérittés  par  les  auditeurs  des  comptes.  —  Uéli- 
térdtion  louebant  la  demande  faite  an  sieur  de  Joyeuse, 
par  les  habititnta  de  Ri^ziers,  pour  iju'il  cotisât  sur  e 
pays  les  fouUes  par  eux  soulTertcs  est  la  année  lors  du 
passagedela  gendarmerie,  — <•  DoresenavanI,  H  toutes  les 
assemblées)  des  Estais  ifenitiL  ilitis  <  li;ii|Uc  yiv.r  deux 
messes  Uïsses,  une  le  matio,  entre  cinq  et  six  heures, 
avant  que  les  gens  de»  Rslats  entrent,  et  l'autre,  à  l'is- 
sue des  Kstat'-  |)ttur  iiiviii[U''i  r.i Viîd  iI->  Hiou.  »  — n.'libâ- 
ratiuD  contre  les  gens  de^  Étala  qui  se  forant  excuser  ou 
vepréaealer.  —  Proleatatfon  da  aienr  de  If irepoix,  pre- 
mier de  lu  noblesse,  contre  tou!>:  .iii;:riimiilali'  iti  <Ies  dun« 
déjii  voies,  attendu  que  pai*  les  anciennes  coutumes  el 
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statuts  du  pay.s,  u'e»l  ii«rmis  •  de  plus  oppiner  ne  ro- 
mectre  las  dioses  m  tonnes,  après  qu'elles  ont  été  délt*' 

biirées  el  arrèlHo--.  •  —  Vniende^  prononcV»*»  ContfB des 
■  ■véques  el  des  nobics  défuillulils.  ~  Octroi. 

De  A  284  à  f»  240.  —  ANMOiblée  des  consnia  des 
.i;!  '^  de  la  (jénéralilé  de  MimiiK»!  ir»!",  h  .Montpellier, 
duns  la  salle  de  la  l^igf,  I"  3  janvst-r  1."j67.  (a.  s.).  •— 
C<nninis.saires  du  Roi.  Kranr^ois  Chefdebien  et  Pierre  de 
Ctaeverry,  généraux  des  nnaoces  de  Languedoc.  —  Let- 
tres de  coni  m  i.ss  ion  portant  que  nie  de  Corse  et  les  villes 
et  p  aces  en  Sionn  iis  et  do  la  Toscane,  sont  en  danger 
d'être  réduites  en  la  main  des  eanemis>  el  que  pour  obrier 
à  tel  Inconvénient,  le  Rd  a  recours  à  t'aide  de  ses  trilles 
du  Languedoc,  etc.  —  l>i>mande  de  douze  raille  charges 
de  blé  pour  partie  de  la  provision  nécessaire  à  l'Ile  de 
C  >rse.  soit  en  natunt.  suit  en  argent,  ii  rendre  et  délivrer 
à  AigUHS-Mortcis,  li'  il<-rnii<r  jour  du  prochain  mois  de 
décembre,  (la  lettre  est  datée  de  Saint-Uermain  en  Laje, 
lo  11  nof  «mitre  IS57).  —  L'assemblée  bit  venir  Pierre 
Kyoranl,  viguier  de  T  ir.i  i m.  «  lequel  »  sli  ii  jacté  de 
fair»  U  fourniture  dos  b'.ûda  pour  le  pais  »,  et  reçoit  ses 
oAIres.  —  Oetrtti  pour  cette  fid«  et  san^eonitéquence  de» 
•!(Mi.'(>  ;iiill,'  I  hai-;.'!'^  de  blé,  au  four  •!('  :iOO  livres  pesant 
la  charge,  livrable  moitié  le  25  févriur  et  moitié  le 
I«*  avril,  k  condition  que  le  Roi  n«  permettra  la  traita 
(i'exporlation)  des  blés  hors  du  pays. 

Def»  24i  à  f'^SlO.  —  A  Monlpellier,  duns  lasallede  la 
Loga,  du  9  au  19  novenbnB  16G8.  —  Présitient  :  OuiHaanu» 
Pellissier,  évèiue  de  Montp-^tliiT.  r.  immNs.'iiros  .lu  Roi  : 
M.  do  Joyeuse,  lieutenant  du  Koi  en  Languedoc;  Uuy 
bufaur,  oonspiller  au  Grand  Oonsail;  Pr.  Rogier,  s^  de 
Malras,  ronlrôleur  général  des  Kuorrtis,  trésorier  de 
Fninciià  Monlpclli  -r  ;  Fr.  Chefdebien  et  Pierre  de  Ch«- 
verry.  «généraux  «les  flnancos  en  Languedoc  Exposé 
des  motifs  des  imposiiions  de  l'année  :  <  Gm-sidéranl  que 
le  Roy  d'Espa;;ne  et  d'Angleterre,  estant  animé  de  la 
perte  inextimablo  de  Calais  ne  Tauldniit  it  redresser  une 
plus  grosse  armée  que  devant  pour  entrer  le  plus  avant 
qu'il  pourroit  en  nostre  royauime,  mms  avons  mis  sus 
la  plus  gi-osMC  et  puissante  armée  que  de  ménulfa 
l'homme  aujourd'hui  vivantayt  onoquesesté  voua  en  oe 
rov.iulme,...  (i  ompoeillondeeettearmée)...  laquelle  lU- 
sons  venir  du  atslé  de  Picardie  ayant  entendu  que  nostro 
ennewy  dresse  là  ses  Corces...  et  pour  ce  que  les  événe- 
ments de  la  guerre  sont  inearlaini,  et  que  l'on  na  peult 
faillir  (II'  fairt'  îles  provisions  sur  ce  |)Uis  rn'.rf.c.iaire,'' 
que  est  Tarifent,  etc.  »,  le  Roy  se  voit  contraint  de  lever 
4,000,000  livres  sur  tout  le  rojraame  pour  l'ordinalra  da 
la  taille,  s<iit  pour  V  Lanj^'undor  r?01,5tft  liv.  8  s.  10  d.; 
plus,  41,8S0  hv.  8  s.  8d.  faisant  paxtio  de  300.000 liTHI, 
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»  de  lafaellfl  somim  nom  tTons  «lescluirgé  pour  rann«« 

prorhainiî  les  généraliU^  de  Rouen  H  ilo  Caen,  à  ciuso 
de  la  paonvreUiqui  a  e^-lé  audit  pays  au  mu.v«n  «le  l'em- 
pawhAment  du  commerça  par  tes  incursions  des  Anglois 
le  loiiK  «le  la  côte  de  la  tuer;  plus  V.,mO  livras  pour  lt?8 
l^ratlons  de«  villes  frualiéres  el  1»  purachtiveiiiiint.  du 
canal  d'Atgueemorlm;  pliw  SOiOS?  Ut.  4  e.  4  d.  pour 
la  i  rut'  le  si>"s  pour  livre;  plus,  7l,7<:{  liv  I  s,,  et 
11,800  livres  pour  l'auguieiiUUon  d«s  solde  d«  lu  ffomlar- 
merleet  laeommulalion  en  argool  de  ses  u^i.-nsiles.  »— 

Refus  de  fn^ance  aux  il  '!<H-'"  •«  don  «vAqut«8  île  Bézii^rs  et 
deSaioi-Papoui,  uldiiidu  qu  il.s  un  sont  vicaires  ict'i)tir.>ux. 

—  Liste  des  iHWiaie  et  des  iwbles  prësenb  ou  afasmits.  ~ 
tpfW„pierd«  la  Bourse  du  pays  et  un  avocal-conseil 

de  la  ville  de  Meiide,  I  un  rooeveur  n  '-nt-m}  des  flnanres, 
l'autr»  procureur  uu  baiilia;.'e  de  (îcvau  lan,  n'usMsie- 
roul  pas  il  rassemblée  des  États,  d'autant  qu'il»  son)  otD  ■ 
clers  du  Roi.  —  Injonction  très-expresse  aux  trois  syn- 
dics «lu  ptt.vs,  chacun  en  sii  sém-cliausw'C,  «le  faire  Hxe- 
eoter  t'édit  du  Roi  concernant  le  taux  des  vivres  ei  den- 
rées que  les  bdieliera  et  eabaretiera  doivent  garder.  — 
Teneur  de  lellrns  patentes  i)l)lcnu«>s  par  li  pays  lou- 
chant les  comutissiun*  des  assieUes.  —  l>élii)éra!ion 
toocluint  l«3»  usttrpatlona  hites  en  Lansuedoc  iHur  la 
ville  de  Monlaubin  et  le  syndic  «le  Quorcy.  -  On 
reclierchera  tous  ttucians  docuujiouts  pour  savoir  au 
vrai  les  limites  et  bornes  du  paya  de  Lani;ue<loc.  — 
Remise  (aile  à  l'Ass^  nibltle  des  lettres  patentes  ilu  IS  iIh- 
oiuibru  1552,  qui  unissent  à  Li  giinéraîit»'!  de  M.inl|i.»'liiT 

—  les  trois  diocèses  baullea  ■  du  Pay,  >  ivamiset  Mt  n  ie. 

—  „  Ser  a  taiole  dolt'am  e  de  i  ei|oe  depuis  un  an  enr;a  1,'s 
noble«i  ilu  pa>s  ont  été  conslrainc'.z  d«  payer  pi'ur  ,e  ban 
et  arrière-ban  certaine  somme  dw  deniers  «les  tlefs  n-ibli-s 
qu'ils  tiennent.  *  OéUbâralioa  contre  Martin  Durant 
qui  tiche  enoi>rad*oblenlr  I*o(Boe  de  deuxième  procureur 
général  cimtre  le  bien  du  pays,  vouloir  et  intention  «li^s 
Étala  et  dêclaralioQS  du  Koi.  —  Didférend  pour  l'assis- 
Umee  a«t  Étals  entre  les  villes  d*A(rde  et  I^éienas.  —  •  On 
fera  etTacer  du  registre  «lu  l'-irli  iaciit  cl  des  ptaytles 
baillés  par  les  gen»du  Kuy  1-»  uuls  mis  et  coucbës cuiilre 
l%onne«r  dtt  corps  et  des  baUtans  du  paix,  qui  sont  :  «  que 
ledit  i)  lïs  avoit  ppés<'nl-^  «race  i»ar  trois  f-  i"  i"'"?'  :tv.«ir 
usurpé  le  douiain»*  du  iioy.  •  —  U*s  goutilshoinnies  piv- 
tendanl  avoir  droit  de  ptepe.  feront  foi  d«  leurs  Uir<>s,  a 
peine  de  dOcluiance.  —  On  nbtifn  Ira  i)rovisiun>  du  Roi 
pour,  qiiavaut  tout  euregistnsuient,  les  litti-es  «a  «'.lits 

le  paya  aun  intérÂt  aoieiit  commaniqués  au  syndic 
du  pays.  —  Dclilk'ration  concernant  les  vacants  -,terrt»s 
vaguer)  el  le  contrat  passé  avec  le  Roi  au  si^el  desdils 
vacants.  —  Pimr  la  onoseirTatlon  et  déhoaa  du  p^ys»  et 
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suivant  sas  priviléiges,  le  Roî  sent  «npptM  d'ordonner  : 

que  las  habllant-i  ne  seront  tirt^s  hors  icaluv,  et  que  les 
cotnm  ssions  pour  le  ban  et  l'arriàre-baii  neserool  adrag- 
sAes  qu'aux  sAnéchant  et  bailila  dudit  pays;  —  que 
les  «'omiile.*  de?  il imi'-i  de  Langu^il  ic  -ii  ninl  rendus  «în 
la  Ohaïubre  desi  Comptes  de  Monipellier;  —  que  le 
receveur  ||4n4i«l  de  la  Rindratllé  da  Hanfpatlier  aoit 
tenu  d'avoir  un  commis  ii  Lyon  ■>  pour  lt!<'-  r"rHpv  ir 
les  deniers  des  tr.iis  dn/oéses  baultes  «lu  Puy,  Vivarols 
et  Mende  h  ;  —  que  le  siéjje  de  sén-H-hal  et  prt-sidîal 
puis  naguiire  tîri^jii  au  Puy  soit  suppriaié.  —  Doli^.ince 
sera  f.iite  qu'il  p"ais3  au  Roi  de  rîimbjursar  Ids  e  ti- 
prunls;  et  de  ce  qu'on  a  fait  lesdils  empfunls  att  9ol  ét 
livre  de  la  tailla  :  et  de  l'exaction,  pillerie,  nnçonnement 
commis  par  aucuns  commissaires  députés  à  imposar 
Icsdits  emprunts  ;  —  des  exactions  ronmiises  par  las 
genlilabummes  du  pays  de  Foix  à  rencontre  des  mar- 
chands qui  passent  sur  leurs  terres.  —  Le  syndic  I«- 
blanc  se  rendra  aupi'«^s  du  «^>nnl''tabl^î  «  pour  luy  renions- 
trer  la  charge  et  foulle  que  «erwit  b  <-e  p.iis  de  porter  la 
partie  de  41,800  livres  pour  le  sontaigemsnt  du  païs  de 
Norman  lie  quy  ne  feust  onc  tant  alUijié  ne  iti  * mf  in 
pauvreiiù  que  cedit  pais  de  Languedoc.  '  —  Déci.'siun  que 
les  tailles  de  toutes  impositifms  de  deniers  qui  se  IbroitI 
f n  jiTm  par  inmileniont  du  Roy  .si-nnit  pavées  par 
ti)utés  mani<jres  dj  gens,  exempts  el  non  exeiiipls,  et  (», 
pour  les  biens  roturiers  qa*lls  tiennent  —  On  supplieni 
le  Riii  d'oi-donner  de»  «ag'-s  aux  «lo  teurs-r'^j-nU  des 
Universités  de  Tonlouse  et  'le  Montpellier.  —  1>  lilk-ra- 
tioiis  con  ernant  ponts  d'.Vuterivc  ,»!  4c  U  ijin  l's. — 
Renvoi  i  l'Assetiiblée  de  la  .sénéchaus.'Mje  de  Toulouse  «les 
affaires  relalivos  au  ch(>min  dn  Rabastens  h  Duzet  et 
des  ponis  do  rtaillac  et  .Saint  Sulpii'e  — Pourobvii-r  aux 
calomnies  et  Ibuaies  accusations  qui  pullulent,  sera 
supplié  au  Parlement  et  autres  juges  fiiire  dorénavant 
inscrire  le  nom  el  surnoui  du  dénonçant  t!l  a<'i  iiviteur, 
ce  que  sera  tenu  faire  le  priN;ureur  du  Roi  avanl  que  de 
mettra  en  prévention  criminelle  aucune  personne.  — 
l'.iiii-  l'-vU  r  i  r.-.iis  et  auv  «^vasio;is,  les  prisoiivii  n*" 
seront  conduictz  en  la  conc,iergerie  de  Ttiolose  «{iie  ne 
soit  pour  gesna,  torture  et  mort.  •  —  8,000  livres  seront 
inipijsëes  sur  la  séiiéi'ha't-<»i''»"  ie  T'iul'atse  pour  la  ré- 
paration du  pont  du  Saînte-Gabellii  (Cinicgab  d'.e;.  — 
Mtaie  somme  sur  la  sénAcbaussée  de  Oarcassoane,  pour 
la  réparation  du  pont  de  Trèbes.  —  Délib  •ratinns  «:on- 
cornant  la  munition  ini>rle  de  Narbonne;  —  l>'s  alliances 
des  gens  du  Parlement.  —  Bail  do  la  n't  ette  di'<  il  tiiors 
de  la  oommutution  de^  garnisons  et  ustensiles  ou  Tafl- 
ton.  —  La  vicaire  général  de  Toulonae  et  M.  da  Pibrno , 
biiaqu'ils  seront  à  la  cour,  seront  priés  d'aller  devers 
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M.  le  i  iinnélable  pour  le  «  gratitler,  »  uu  nom  du  jj  i.vs,  'te 
•on  heiiNax  ratonr  en  France,  et  le  «upplier  d  avoir  le^ 
af  '.iirMS  ilu  pays  en  racoinmamla'ion.  — Autorisation  à 
M*  Trblan  Durant  d'exeroer  concurrorarneiU  avpc  sa 
àutg»  4e  tjnâic  du  pays  cnWv  li  avocal  du  pays,  va- 
ennle  i«r  la  m<)rt  de  M*  Uariln  Duranl,  «on  trén.  -  Le 
député  de  Verfell ,  chef-lieu  de  la  temporalité  de  Tur- 
chevè  iUB  lie  Toulouse,  et  celui  'le  Reiupuy  <lo  Gu.irna- 
(B>ilp«:b-autu'nitgoii),  en'ren>at  «iteroaUvenifint 
tTamifeen  année  h  l'Aaaiette  du  dtocèw  4e  Tnuloam.  — 
Cunirat  passé  avec  le  trésorier  <le  la  Bosne  dU  fty» 
fwv  la  recette  des  déniera  du  TaUUtn, 

Dtt  A  31 1  A  A  3D5.  —  A  Nlmm,  d^ns  la  grand^alle  de 
te  iiiai>i>')  épis'jopale.  du  26  octobre  au  8  novembre  lôSî). 
~  Président  :  Uuiliaame  Péllsaier,  évèque  de  Muntpel- 
Uer.  CoHiiniasalrai  dn  Rtrf  :  le  comledeyillara,  limitenant 
du  Roi  en  Laiijrueil  >r:  le  sicar  de  Joyeuse,  lioutonanl  du 
g'urerneur;  Fr.  CheMobien,  —  Lelires  de  coiomissi^in 
dn  Roi  François  II,  oontenant  l'espiisé  de*  molir'»  des 
itniwjsilions'li  l'iinn  '''':  «M 'u,  ji  ir  iiiiehonr<^usoel  sInciVe 
pais,  ayant  faict  du  plus  grand  ennemy  du  feu  Rity,  le 
'  meltlear et  pins  parfiilct  any <ia1l  eost  eoen  avoir...  ini 
est  le  ru.v  des  Espaiiines  calhuliqups...  (H>ur'  sui  vrcli 
bt>nnd  intention  do  feu  nostre  dit  s^ignsiur  et  i)éro...  ot 
les  saiites  et  pnideos  nconh  de  oestre  très-chère  et 
Ipfes-a  liée  daine  et  mère,  qu'il  n'est  rîm  mr*^tilx  8«anl  k 
m  prince  monarque  quodôson  nouvel  advénenitînt  don- 
ner à  M)ii  peuple  la  audilewe  odeur  et  ImpreasioD  deeoy 
qu'il  peult  faire.,  ce  que  ne  pourrons  mieulx  faire... 
qu'en  le  wulaige^int  de  partit)  d«ii>  charges  qu'il  bouloit 
porter,  dii  le  le  principal  delà  bUttot  IKHIS  nous  Sommes 
iéM)Uu8  de  Mr»  tout  ce  que  nous  poun'ons  (tour  eulx, 
combien  qu'il  soir-t  tout  notoire  k  chacun  que  pour  les 
grandes  et  inToyablea  de^sptvises  que  feu  nosire  dict 
seigncar  a  esté  constrainct  de  taira,  11  nous  a  lays$é 
chargé  d'one  inHnilé  de  dettes,  etc.  •  (Soit  une  longue 
énumi'ratiDn  des  charj.'es  de  la  couronne  qui  se  (aruiine 
par  ia  detnaude  :  1*  de  4,000,000  de  livres  pour  le  prin- 
«Ipal  de  la  taille;  S»  d'une  ertie  de  000,000  livres  paya- 
ble* avec  icelles  tailles;  3"  de  500,000  iivn>s  «  pour  tenir 
compte  des  non  valloirs  ela(francliisa«raeatAqui  se  trou- 
vent sur  les  lailtaa,  affla  qm  nous  ayons  en  noe  finances 
nect.'Mifvil  L-'  il,'  clairs  denier»,  Ims.I'ks  l.oœ.iW)  livres, 
s&ny  lesquelles  soraioeiinousne  poumons  bonnement  cun- 
délie  iio«  aflhiiw.  >— Ooatrilnitlon  de  Lanfreedoc  à  ces 
impositîoiis:  pourla  taille,  IH,489 1.6  <  10  i  payablns  par 
quart  aux  premiers  Jours  de  janvier  et  avril  prochains 
venansia50i,jollleletoelobreeiisBivansl6«0;  poorlard- 
parati  m  df»i  places  fh)ntières,  12,000  livres;  pour  le  tail 
Ion, 71,7iu  liT.  4s. et  10,800  Uvres.  ~îU(m desé.tnceaux 
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procureur*  dos  barons  :  de  -Saint- Félix  de  Caraman, 
comte  d'Al'z  (Alais)  et  vJcoratedK  Min-polx,  attendu  qu'ils 
sont  ofilciers  du  Roi  et  ne  «ont  pas gentilahommea. — 
Pirrérend  pour  l'assisiance  aux  Klats  entre  les  eonsttls 
iTCzès  et  ceux  des  viiien  de  Bagnols,  du  Sainl-Esitrit  et 
des  Vans,  di«>i-â«ain«  d'tl«ès.  Le  «yndic  Leliiane  fait 
connaître  qu'il  a  obtenu  du  Rot  décharge  dea  41,000  li- 
vres imposées  sur  lu  I^nguedoc  pour  le  soulagement  des 
généralités  de  (3aen  et  de  Runen.— Let<  diooèsee  qni  n'oat 
enrore  hallld  lenr  portion  dt»  10,000  livres  oeiroyées 
(|i;ir  \e<  î':ia<s)à  M.  le  connétable,  seron!  li  nu'-  de  le  Tnire 
aux  prochaines  assiettes.  —  On  exécutera  les  provisione 
données  à  Vlllers-Culerets  qal  inhibant  aux  rerevenrt 
généraux  drs  flna-i  e-^  THuliMise,  de  Montpellier  et 
Lyon,  d'envoyer  plus  d'un  seri;enlou  clerc...  lequel  ser- 
gent ne  pourra  prendre  plus  grand  salaire  pour  sa  Taca- 
tion  que  20  .sols  p  .t  1  utr,  sous  peine  de  susji-  iisi  .ii  de 
son  onioe.  —  Lesdils  receveur:* généraux  bailleront  l'état 
des  prèle  ihits  an  Roi  par  les  habitant»  du  paye  en  1667 
et  1568,  et  »  des  ompruniz  do  4  et  8  r  s-rutz  faictz  sur  les 
laarchans,  bourgeois,  offlciers  et  aulires.  i'  —  Doléance 
sera  fliile  pour  que  les  gentUabommsa  et  gens  du  ban  et 
arrière- ban  des  pays  et  bailliages  de  Vélay,  Vivarais  et 
Oévaudan,  ne  soient  tenus  de  faire  leurs  monstres  et 
asaembléas  que*  pardevanl  leun  ballUGi,  ainsi  que  d'an- 
cienneté e>loll  de  coustuine,  et  que  le  sénét  hal  de  Beau- 
caire  et  Niraiss  ne  les  tire  pour  ce  faire  hors  de  leurs  de 
bailliages,  aflln  d'esviler  Aralz  el  despene  ».  —  On  pré- 
sentera au  Parlement  les  provisions  portant  que  les  af- 
fain-s  du  paysseronl  jujfées  en  la  grand 'chambre.  —  On 
continuera  la  dol^ance  pour  faire  supprimer  la  chambre 
des  Requêtes  de  Toulouse  et  tous  les  sièges  préaidianx 
de  Languedoc.  ~  On  fH>a  enrefristrer  en  la  Chambre 
des  Comptes  de  MonliK-lliei-  le-  lettres  f oiifirmatives  des 
pensions  et  rentes  sur  les  deniers  des  recettes  générales 
de  Toulouse,  Lyon  et  Montpellier,  h  raison  des  prAls 
faits  au  Roy  par  les  habitants.  —  niMib'rafi<in  relative 
Il  la  sauoerie  dn  l'uy  ei  aux  privilèges  dm  habitants  de 
la  me  de  la  Saunerle.  —  A  ta  prière  des  Élals,  le  comte 
do  Villars  furseuil  à  lîélivrerle  prîx-fiit  pinir  creuser 
le  canal  d'Aigucsmortes  et  curer  le  vieux  canal,  et  en- 
vole h  l'assemblée  la  tim  flgnrfe  et  artiolas  dreiséi  pour 
19  fait  dudi',  rnn.al.  I,f"?  Ét-^t'!  normiient  des  crjmmtssaires 
pour  dire  leur  avis  «  de  la  commodité  ou  incommodité 
dodil  pfli-lhit  et  aeaeolr  ai  l'entreprime  de  curer  Mit 
canal  pourra  sortir  effeot.  i  —  On  continnern  1m  do- 
léaoce  :  pour  (aire  décharger  des  décimes  les  gens 
d'église  du  pays;  —  pour  que  las  dloeésas  dn  Pny,  Vitm- 
r.ii^  et  Mende,  soient  unis  aver  Ibs  antres  diocèses  du  paya 
et  mis  hors  de  la  charge  de  la  généralité  de  Lyon;  — 


Digitized  by  Google 


M  ÂBCHIVES  DE  LA 

pam  «inHI  plaîae  mi  Itol  ecwwlilmr  dw  toigm  »nx  rAgens 

te'facullé!!  tl»>  droit  ''ani>ri .  civil,  iiiédei-'ine  el  ;irls  Ji^s 
ttniTenùté»  de  Toulouise  d  Mi^nlpeliier.  —  Le»  von^ub  de 
Narboannet  Bézierg,  la  yigBkar  d'Agde,  IsstaBr  ds  P«s- 
quiAroi  r't  «ienr  Frunruis  Pa»<al,  iiiurcliuDiJ  du  Mal- 
guiot,  rrpqueiiliinl  la  mer  du  Levant,  sont  dépulés  (nur 
«lier  m  Aigmsmorlei  voir  ei  véniier  le  cni.il  sur  le  liuu 
st  en  faire  l«iir  rapport  ii  l'Assoiub  io.  On  fera  pour- 
suite contre  Ib  syndic  de  Coiumenire  qui  aallribucà  la 
comlif  de  Cominange,  de  l.i  ;,''  ii>-i-aii'i'  <ir_  (iniriiin-, 
terroirs  de  Fi|puri>l  et  de  CurtMu,  utleiidu  que  U^diu  ter- 
rain dépendant  d>>  la  juridi«lioii  de  Monlsaunm,  laquelle 
est  de  toute  ancienneté  du  pays  et  d<- Li  iMiiUiliiiii.iii 
LanKU«iloc.  —  Le  nuir^bai  de  Saini-AJiJrc  uU  prier  les 
ÉlatB  de  nerem|isclier  de  jouir  de«  iiea,  ilatt,  nuieiset 
lerred  vacunletien  Lunt^ueiliH:  qui  lui  ont  l'tu  diiiin<'s  p;ir 
le  mai.  ~  On  retuoiurtra  au  luurécbal  lu  («uvrelé  ilu 
payt,  le  priant  de  le  lalaser  en  ptux,  «ependaml  I»  tMwr- 
suili-  ilii  |irijCHS  iKiur  raison  dece,  sera  conlinué»;  —  Dé- 
libération luucbant  les  (Kutgtss  atiuietts  et  nouveaux.  — 
La*  audilèur»  des  cau|»tee  dei»  complablw  du  puya  o'mi- 
ront  dopinavani  aucun  *;iiaire.  ()ri  deiii.oul.'iM  Utrus 
(le  juMion  pour  faire  eiirej^islnir  et  publier  Im  lettres  ilu 
lin  h)t  da  S8  oclobro  1553,  inhibaiil  aux  vlifuiers  i-t 
Itayli's  ilViurter  arle-*  de  judicature  aux  I  eux  oii  le  ttui 
a  institué  l'o-lIcH  de  juge.  -  Un  fera  duls^uce  pour  l'un- 
iiuluiion  d'un  arrêt  du  Pirleawot  tttbibiUll  «ttx  oMcierK 
des  évéquen  de  prendre  au  c<irps  les  penoomaecclésias- 
liques,  sinon  en  crime  d'hérésie,  que  au  pi  ëaluble  la  pri.se 
de  corps  ne  soit  comniunlquée  aux  ju^cs  ut  ulti<  iers 
rojanx.— On  expédiera  à  cli4U{ue  UiuGèae  l'arréldu  l'ur- 
lement  du  7  Juin  1SB8  concernant  la  taxation  dee  .'«por 
Iules  de-s  juij'e^  ordinaires,  —  l'I.nnir  s  du  mi  de  Navarre, 
burou  de  Mérueys,  contre  le  vij^uierut  jugedu  Vigau.  — 
Le  oonite  de  Villars  «en  prié  d'interdire  la  traitedes  blés. 
—  rours'iiii'  .^Tt  r.ii'.o  pi>ur  l'i-nticTi' abolit  in  di-  fexui-- 
iion  de  la  douane  de  Lyon.  —  Uélîbération  relative  à  la 
réparation  des  ponta  de  la  aénéebattnee  de  Beancaire.  — 
On  fera  doléano*  pour  que  tous  les  comptables  du  ji  tys, 
«ans  exception,  aient  a  rendre  leurs  cunipt^en  la  cliam- 
bra  des  comptée  de  Montpellier  et  qu'il  soit  interdit  it  la 
l'hanibre  des  <.'om|ites  de  Pari»  d'empesciier  ceile  île 
Moatpallidr.  —  Oifru  faite  par  l'ovùjue  de  Muulpelliur 
(G.  Mlisaier),  de  n'employer  à  la  eotir  |K>ar  la  con- 
firmation des  privilèges  d  i  piy*.  —  Rufjs  du  n)é:ue 
iratuîujdiir  Cfi  qu'on  voulut  lUi  bailler  pour  les  droits 
dta  sa  présideni-e.  —  C,)ntrHl  passi-  uve^^  le  sieur  .Sa- 
batier  de  la  Bourgade  pour  la  fourniture  dea  vivres 
et  munitions  du  pays  estant  k  Narlionne,  Aigaosmortas 
et  Uocflle.  —  DoiM  ftito  pu  hm  JBtata  :  au  connéUikle 
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gniiTernear;  I8,€Q0  livres:  au  r^Mite  de  Vlllar»,  6,000 

livres  ;  à  M.  de  .loyeuse,  2,t)lX)  livres,  .«tauf  l'approlKition 
du  ftui.  —  Le  Hoi  sera  supplie  de  permettre  que*  aux 
dimw  d'iaiporlanee  «al  te  tnwteront  aux  Bitats,  aotet 
procédé  par  til'  t-'  et  bi'oti»s,  à  coque  l-*  ^orri^ii  du 
p.iïs  ne  .soient  descouvertz  et  que  plus  libreinetil  ini 
puisse  délibérer.  «—Leeoommisealresdn Roi aaront  priés 
de  surs(xilr  ii  l'imposition  des  49,072  livres  demandées 
pi>ur  les  non-vuloirs  ,  attendu  que  c'est  un  nouveau 
subside  i-ontraii-e  aux  privilèges  du  pajrs,  et  cependant 
sera  faite  duiéance  an  Roi. 

De  /*•  9M  à  /*>  4S8.  A  Bfliiucaira,  dans  l'éKliae  des 
tJordelior<i;,  du  Ilau'22octubrel5ij0.  —  l'résidenl,  Messiro 
Bemardu  del  Beoe,  évéque  de  Lodève;  puis,  le  vicaire 
général  de  Toulouse.  Commiisairea  du  Roi  :  le  comte  de 
V'iltars  et  le  sieur  de  Joyeuse.  — Letiie.s  de  comini^sion 
exposant  les  motifs  des  impositions  de  l'année,  i^e  lioi 
dit  c  qu'il  aurait  eu  besoin  d'une  cme  de  1,300,000  liv., 
avec  800,000  livres  pour  le^  \-\virs  l  '  s  ?!  camps,  ar- 
mée» et  chevaux  d'artillerie,  et  ce,  à  cause  de  l'accrots- 
lemenl  de  deapease  résultant  des  troubiaa  qui  ae  sont 
descuuviTls  en  noslr  -  r>  ly.iuliiu',  nii  r.-  n'i-,lrn  oppi-  , 
iiion  et  exiipËctutioii,  et  des  grandes  forces  qu  il  a  fallu 
entretenir,  pour  n'avoir  soeu  quelle  esloit  la  volonté 
d'atil(:un;.'s  priii'tw  iids  voysins  qui  s'e^^t^>ient  forte- 
ment et  Kr  >SMeiiM>nt  armés,  mais  que  désirant  souUiger 
»  a  pHuple,  il  !^e  contentera  de  4,000,000  pour  leprinel» 
pal  de  la  taille  et  d'une  crue  de  000,000  livre*  sans  les- 
cfuelies  sommes  il  eerott  du  tout  impossible  que  nous 
puissions  conduire  non  alï.lirt^!l,  ain»!  que  nous  usiiorons 
le  taire  voir  p.na  amplemiint  en  l'ft^^oiubUe  des  J£»iata 
généraulx  de  nostre  royaulme  que  notis  avons  par 
^M-andc'  et  meure  dttslibcration  cuuv.jcqués  au  10»  d.c^jin- 
bre prochain, etc.,  etc.  »  —  Contributiuu  du  iianguedoc  it 
ces  Imposition»  :  pour  la  taille,  3ur,82l  Iit.  10  a.  11  d.; 
pour  réiiarations  aux  pliicos  frontières,  12,o<W  livres; 
liour  les  deux  articles  du  lailion,  ;i,7  tJ  tiv.  4  s.  et 
I  10,800  Uvrea.  —  Autre»  lettres  chargeant  les  commis- 
saires d'affermer  le  liroit  ')'.'>  |  jiv, il  lit  —  Le  conimis  du 
comte  de  Cru^sol  procédera  celui  du  viûumta  do  Poli- 
gnac,  attendu  que  la  horonnie  de  Cruaaul  a  été  érigé»  en 
cuintéparlelioi,  et  que  lesciimiespivcédent  le.s  vicomtes 
selon  les  ordonnances  des  i^tats  et  ledroitecril,  uiai-s  l'en- 
voyé de  Folignao  précédera  celui  du  comte  de  Venta- 
dour,  pan-o  que  le  llt  nmte  de  Ventadour  n'a  assistance 
aux  Klats  :|uec.>iu;iio*'uii  des  barons  du  oay-sde  Vivurais. 
— >0n  poursuivra  rexéculion  daelettrui  ou  iioi  permet- 
tant an  pays  de  retirer  les  rivra*  ariient  et  denrée»  de 
munition  de  Narbonu^  sans  éira  tenu  de  les  plus  entre* 
tenir.  —  Le  Kréstdent,  malade,  demande  b  se  raUrar.  — 
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On  fora  garder  l'édit  concernant  b  juridiction  des  Onti- 
oairet  dunni  a  Blob  mi  1SS5.  —  Rem«jiitniiiMa«r.i  faite 

au  Roi  pniir  f[tt''  fp<  si'-nf'i-baiiï  nn  ro:nmf»!t<>nl  h  1 -ur 
place  pour  !«  i;uiu]uit(j  do  l'ari'iiTf  liau  n>.io  nies  lieute- 
nants du  noble  race  el  ancienne  extrjiclii>n.  —  On  fera 
o]k^r\  p.T  l'édit  (le  Cocnac  d«  151^  |>ar  U>quol  on  dit  que 
les  deniers  dos  tailles  niyalas  et  des  crues  »o  pa.vert)nt 
par  les  ruaveun  (rariiculiern  recettes  générales,  k 
lavoir,  les  t/3  an  mni*  aprd»  la  tarma  écho  at  pané,  al 
l'aolre  lien,  dam  U  couraat  du  mais  «uivaat.  —  On  da- 
iitanderaau  Roi  d'enjoindre  aux  maitre:»  des  monnaie» 
de  ballra  da  patita  monnaie.  —  L'appointament  de  re- 
quèie  ubli>na  dD  Rol  touehant  tes  alliances  de»  gens  du 
Parlement  «t  des  Présidiaux  sera  nus  :t  i  xci ution ;  — 
item,  les  pruvisfuns  lonchant  tes  emprunt::!  faiU  en 
et  1SS5.  —  On  fera  doléanee  ponr  que  les  habitant»  da 
Malzieu,  Siilgues  rt  liiii-mini-^  Je  MoiTunir,  si.i.-iit  |.lus 
contraints,  étant  du  pa>'s  de  Languedoc,  d'aller  plaider  à 
Lyon  ni  en  Auven^.  On  réitérera  la  doléanee  pour 
faiif  su[i:.ri:iii'r  Ii -s  r;iiii.i»rleurs  et  conseil;crs  en  la  vi- 
guerio  et  judicalure  de  Toulouse:  —  alln  que  les  notas 
dea  noiairea  dêfkmia  ne  salant  hiIm»  an  Tanla  ni  déli- 
vrée» îi  aiitri^<i  que  ans  hi'riti -i-s.  On  obtîenilra  pro- 
vision pour  que.  suivant  les  llbertr^  du  pays,  le^  juges 
dv  neaorl  permettent  ani  cudsula  d'asseoir  al  Inpoaer 
rlcnifTi  '-iur  \-<:<  coniinun.-iult^H  pour  la  poTirsuitr»  des  pro- 
cès ([u'ilii  ont  devant  eus.  —  D'aultant  que  lepaîs  a  assez 
albfrada  pa.varsea  chargea,  l'impoatllon  falcta  anrioe'ny 
iiTitis  inde  la  desch^rge  accordée  aux  liabilansdu  paï<  iln 
Nurtuandie  ne  .sera  mise  dans  l'octroi.  —  La  traiio  ilaii 
blésaara  prohibée;  la  Iralte  de»  vins  sera  permise  sans 
an  payer  sulwlde.  Coniinlssaires  nommé!)  pour  vérifler 
si  le  bail  et  contrat  pour  le  curage  du  canal  d'Aitfiies- 
mortes  a  été  accompli.  On  fera  doléanee cont ni  l'édit 
déft'n  lant  de  faire  inipi»sifiim  sur  le  pajrs  pour  les  affai- 
res c-immnnes  san!<  avoir  laltres  du  R<ii  ;  et,  conlr.?  la 
pn- teni  ion  de  la  Chambre  des  Compter  <lo  faire  remlro 
compte  par  le  menu  aux  noareurB  particuliers  des 
dioeMs  des  deniers  des  Ihtts  d'as^ti;  ;  —  pour  iiiiNm 
nadé[iossMe  pas  les  acheteurs  du  domaine  du  Roi  sans 
les  rembourser.  —  Les  baillis  et  prévôto  enverront  an 
iiénéehal  de  Beaneafre  lea  procédoras  IMIas  oonlra  les 
beru'ers  de»  montagnes,  et  i|U:iiit  .mx  l)t'r  trr>i's  [  Céveiius 
qni«  n'auront  pa  esire  appréhendé  en  faisant  le  prosoe 
anx  éi^lses  parroehialtea,  assigrnation  leur  sera  donnée 
p  iLir  se  ;iréaen(er  dev;ui(,  te  si'iu'-  hal  à  certain  jour  pri»- 
tigé.  •  —  Bail  de  la  recettu  duTaillon. — LesÉtaU  n'en- 
Temmt  anx  États  g^aéranx  du  royaume  qne  le  grenier 
du  pays  Rertratifl  nu  fitiflqn'autro  S'nil.  d'.nit.inf  qu'aux 
assemblées  des  sénéchaussées  et  diocèses  seront  eslus 
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des  délégués  ponr  7  aller.  —  Le  symlic  s<ipjK)<era  aux 
entreprises  qui  poarraient  étra  ikilas  sur  les  droits  «t 

privilèges  dp  !.a  nriMp^iSP  dn  pays.  -  On  f.-ra  jioursuite 
contre  le»  b.ibitaiils  d'Aulerive  s'ils  veulent  iiiiiHiaer  au- 
cun  droit  de  pontonage  ou  barque  sur  tes  habitants  des 
diocé.-îps  (le  Toulouse,  Rious,  Mirepoix  et  Commoni?o.  - 
Imposition  de  4,000  livres  sur  la  séné<  haussée  de  Beau- 
enira  et  da  8,000  livres  sur  celles  de  Tt>ulouso  et  daOtfw 
CUMonnA  pour  la  construction  et  répar.itlon  des  ponts. 

On  fera  doléanee  pour  que  le.<  habilanU  du  pays  puis- 
sent chxs.ser  à  la  petite  cha.sse  et  que  la  grande  chassie 
soit  réservée  aux  nobl«s.  —  On  mettra  en  deux  ou  trois 
livres,  «  qui  sdant  bton  ascriptaen  parchemin  >.  tous 
les  avis,  conclusions  et  délibération.s  des  KtaLs  depuis 
l'an  làtû.  leNquels  seront  gardés  dins  les  archives  du 
pays,el  apportés  par  leseonsnl»  de Honipellier  en  toutes 
les  convocations  desftt;its,cinninoil»f<itil  lasaulres  livres 
anciens.  -  On  poursuivra  le  remboursement  des  em-. 
prunis  faits  au  diocèse  de  Mendeen  1542,  •  desqnels  les 
eraprumptés  ti'  iiU  eslA  iKiyés,  ni  l;i  runte  ni  pension.  • 
—  Sur  la  démission  de  M>  Roolin  du  Mois,  la  Bourse  du 
Paya  aat  oonnée  à  H«  Ptorr»  Redi,  boarsaou  raceveur 
du  .lio^  -'-sf  Tarcassonne,  aux  crns-p-î  >V  10  ilf>nrers 
tournois  par  livre.  Les  États  font  lacérer  en  leur  pré- 
amee  untietltéertt  deRaufel,  andan  sallicilsurda  pays, 
oii  les  oiïlciers  dudit  pays  étaient  dilTaiTr's.  pt  H  •ririrent 
que  les  syndics  Leblanc,  Durant  el  autiv.'i  sont  gens  de 
bien  et  bons  el  loyaux  sarvitanrs.  —  M»  Robert  Leblanc, 
'îyn'iiç,  «st  député  pour  aller  à  lu  Cour  et  mux  Ét  ifs  cré- 
ncruu'v.  —  Le  Roi  sera  supplié  de  permullrc  aux  Klata 
de  rec4)nna}tre  le  bien  que  font  au  pab  Mit  laconné» 
table,  M.  le  comte  rte  Villars  et  M.  de  Joveuse,  et  déniger 
aux  [>cine8  contenues  en  son  Édil,  ufln  qu'il.s  jtuissent 
donriT  t  r)',.u;un  d'eux  semblable  aumme  que  l'année 
Piuvsée.  La  comte  de  Villars  ser.i  ^n;  [  tir?  !,>  r.'sider 
au  gouvernement  de  Lanf^aeduc  j  i-^in  i  ■■>■.  que  les 
tunnil>'s  el  ii.irli.iUiés  pour  le  fait  de  l.i  r<>ligion  nisat 
pris  Un.  M"  Jean  Babul,  capiloul  de  Toulouse^  avae 
le  conseil  du  pays  audit  Ttaulonaa,  drssse^l  les  duiéan- 
c«s  générales  du  pajrs  pour  étrS  préaankées  UUX  États 
généraux  de  France. 

De  f  480  à  A  4'70.  —  A  ]Iontpallii>r,  dans  la  salle 
haute  de  la  T. oi.'e,  lu  31  uiî  25  mars  IWIO  (a.  s.).  —  Pré- 
si  lent  :  Uuillaume  Pélissior,  évéque  de  .Montpellier.  Com- 
mlssairesdn  Roi  :  UeaairsOtiilbiums,  vlootnte  de  Joyeuse, 
lioutenanl-général  en  T  uis-ut-'liie  ;  M«  Pierre  de  rmisse. 
président  en  la  Cour  des  généraux  des  Aides  à  Monlpel- 
liar,  François  Ghaldablan.  -  lettres  de  eomnlaalon 
exposant  les  molift  fie  la  cfîriTncalion  des  Klai?  :  ^  Aux 
Estais  géoéraux  d'Orléans  le  Roi  a  fait  cognoislre  la 
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nécessité  de  se»  affaii-es...  e(  faict  ouvertoi^  cArtaitis 
moyens  pour  »»rlir  da  cette  Aucheam  nfaewM,  e*eat  à 
grav'-'ir.  iln  rnfhnp»  rif»  n'-ïîrf' (tam  iin)',  ay<lps  et  ((»b«;lles 
par  l'eslal  ecclésiastique,  mectre  aussy  cerlaioeaiiK^neii- 
Utlun  Mir  l0  mI,  al  prendra  sur  ie  vin  qui  se  Ten<lra  en 
no%\r--  rr>yaiilni«  une  somme  dont  perHoixie  n«  f.-usl 
exempt,  afiin  |'ar  lesiié|tulésde communiquer œg  mi>yens 
àOBttlXQUt  les  avoient  envoyés,  ce  qui  se  giourniit 
foiret  sans  ra»fieatbler  de  nuuvcAU  lettroi»  ÉUUde  mistra 
royauline,  pour  par  eulx  dAUrfror  aar  laiTIta  onverlttre. 
et,  U  nW>lution  prinse,  eslire  pour  leur  Koiiverneiiiont, 
nng  de  l'egliae,  ung  de  ia  iiobie«e,  et  ung  aultre  du  tiers 
estât  qui  ae  ivndnmt  en  notre  vHIe  de  Meinn  le  premier 
jour  de  niay  proch  liii  •  raiiituitl  de  Toulouse  de- 
mande aux  conimimires  du  Boi  et  obtient  qu<i  te»  gens 
4u  tl«ra-<lal  se  rénnitsent  part  ponr  traiter  de  l'affiiira 
des  If'lli-i's  lI  venir  cnstiitf  <^!i  'l.'-Iili -rvr  tians 

l'ass4jmb!t''«  des  Htal».  —  Provisions  do  la  charge  de  lieu- 
tenant général  en  Langnedw,  donnée  |nr  la  Roi  aa 
vi('i>ml(«  de  Joyeuse.  -  État  di^s  tmîmbros  firésents  de  la 
nubiesse  et  <lu  clergé.  —  Lettres  du  comte  de  VUlars, 
ancien  liettteinant'gdn<nleaLangnedne,oonteiuuitoirrM 
do  ^errife-uux  Èl.its  —  Délibérations  des  orJros  :  l"  Le 
clergé  orrii»  du  ra»:ljtiUjr  lo  domaine  en^tajfé  et  aiiéné, 
aide*  et  gabelles,  an  pays  de  Languedoc  t<eulement,  sous 
certaine-i  conditions  que  leur  député  fera  connaître  au 
Roi;  il  dik'lai'e  qu'il  n'approuve  pas  les  avis  donnés  par 
les  antres  dan  états  du  pays;  2'  la  noblesse  et  tiers, 
«altemlu  qu<>  no  se  trouveaulcungexpédienlqnisoilsur- 
flsaiit  pour  ai->|uitierl&4  grandes  debteadu  Roy,  concluent 
et  arr«î.sl»'nt  qu''  le  Roy  doibt  faire  ven<lri>  l«  Iwmporel  da 
l'egiiae,  moyennant  deux  réservations,  l'une  que  la  mai- 
son  prineipalle  et  appartenanoee  d'icetle  demeurer» 
avi"cqui>s  toute  juris'Ii  'tion  au  firiMût.  r;uiir.-.  i|uo  ci»  qui 
reatara,  les  dtibles  du  Roy  p^ées,  des  Usiniers  pru venus 
de  la  vente  du  temporel  sera  mis  és  mains  de<t  admlnls- 

tr;ifi''tin"n  il.'--  vilV'-- in'Liii-ijjallo?,  Ip^ii^uetl-s -.'i ilili^rnml  Je 
Ijoiller  du  profiil  provenant  desdits  deniers  telle  et  sem- 
bbble  rente  ausdilea  personnes  eeelMaaliqms  qu«  val- 

loit  lo  revenu  de  leur  lempnret  i  —  -  Oti  '  ju-s  uns  ta 
nubleiise  ont  esié  d'avis  d'lmpo.<ier  le  vin^'lain  sur  tous  Ihs 
Ik'Hiclz  et  de  prendra  partte  dss  clocliea.  *  —  La  Roi  sera 

supplié  de  retneltre^'.îivarit  sa  pHimPS:?"',  *  tous  Ceulx  des 
trois  estatz  de  Languudoc  «n  lV<.sUt  qu'ils  «Ploient  lora 
dv  ragne  du  roi  Louis  doutziesmc.  -  —  Députés  nom- 
més :  jiar  le  clergé,  Messire  Jean  de  Sainl-Oelays.  évè- 
que  d'I'ï'-s;  par  l.i  noblesse,  Messire  Loys  de  Lesirange, 
baron  de  Bidoigne  en  Vivarais;  par  le  Tiers,  M»  Claude 
TeHon,  docteur  en  droit,  avocat  au  sénéchal  de  Tou- 
loQsa.  —  Cheqaa  état  payem  son  délégué.  —  La  syndic 
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du  pays  poursuivra  la  translation  des  préstdenta  et  con- 
seillers alliés  ou  apparentée  entreenx. 

21  novembre  IS41.  — Il  novembre  ttS«A.  —  Prnc/'*- 
verhauï  dos  séances  et  délibérations  des  Etata  de  Lan- 
guedoc, assemblés  par  mandement  da  Rol  et  an  présence 
des  commissaires  dudit  seigneur. 

Itef'  I  d  A  78.  —  A  Béztersi,  dans  le  rérecloira  des 
Prêcheurs  Jacobins,  du  21  novembre  au  .i  décAmbro  IMl. 

—  frésident:  Krançoia  F^iulcon,  évéquede  Caroanoun. 
Commissaires  du  Roi  :  MM.  de  Joyense,  llentenant  du 
Roi  ;  Ouiîl.iuiin'  r('li^>i.-f,  rvÀijut»  Je  M  prit|ir'l]ier  :  Fran- 
çois CbQfdebien  et  i'ierre  Cboverry,  généraux  dos  finan- 
ces. —  Présianoe  accordée  au  baron  de  Rieuz  svr  le 

baron  lie"  Gan^'os,  —  RiTus  m'hic!'  anx  viL-airos  ih'S 
évéques  d'Aibi  et  de  L.<nJève,  comme  n'étant  pas  vicaires 
généraux.  —  Exposé  des  noUb  des  imposMions  da  l'an- 
née montant  pourla  taille  à  4,000,000  li  '  vr n  ,  et  pour  la 
crue,  à  rai*ou  de  3  sols  pour  livre,  à  tuAi.ùûO  liv.  •  Cha- 
cun s^-ait  asseï  que  la  ba  roy  Henry  a  tbict  et  bict  Iblre 
pendant  dix  ans  entiers,  avec  plusieurs  grosst^s  armées, 
si  loinglaios  et  divers  voiages  et  expéditions,  qu'il  m  se 
fault  eribjlilr  S'il  a  fkkt  incroyables  deipansea;...  las 
grandes  sommes  qu'il  a  convenu  au  feu  roy  François... 
(brnir  jwur  licencier  plusieurs  gens  de  guerre  et  payer 
les  dots  de  no»  très-chères  sœurs  et  tante...  ol  que  com- 
bien que  nous  ayons  fliiet  plusieurs  retranchamens  de 
despenses  ordinaires  de  nostre  miûson,  de  sorte  que 
n'avons  mis  ju^u'à  présent  aulcong  nouveau  subside,  il 
n'a  esté  possible  de  fornir  aux  cbarges  ordinaires  de  la 
ppfsanto  année,  b  eauae  que  nostre  diet  fréra  anrolt  assi- 
gné sur  If'-i  fin  iiices  d'icolle  plusieurs  parties  de  despcn- 
aas.  Extimant  que  nostre  peuple  ayant  repris  a  lai  ne  de 
ia  oéoeasilé  passée  aunrit  pins  de  moyen  da  nous  ay- 
der,  etc.,  etc.  »  —  riein  uuîc  .îc  12,000  liv.  pour!»>-<  n'ia- 
rations  da^  places  frontière»;  —  de  ;i,000 livres  «  pour 
raooostnr  la  raUne  on  burgidor  ▼anant  de  la  rivière  ds 
Rosneet)  nostre  villfl  d'  Vitrno't-mortc^  r .  —  Lrittrt's  «lu  lîoi 
datées  de  Saint-Gennain ,  22  sejilembre  15ttl,  portant 

-  que  ayant  esté  adviaé  «n  l'Assembiéa  de  piontolse  qva 
l'un  de'  plus  prompts  i-t  fommf)')p<;  pxp^diens  et  moins 
onéreux  iracqiulter  nos  dcbtei  ùaI  qu'on  ievast...  telle 
petite  somme  qui  semit  trouvée  raisonnable,  da  pa^emaiit 
de  laquelle  no.^tre  intention  est  de  n'exempter  penonoe, 
sur  chacun  muid  de  vin  qui  entrera  en  toutes  les  villes 
closes,  etc.,  etc,  sans  préjudice  de  leurs  privilèges,  vou- 
lons et  nous  plaist  que  durant  le  temps  de  six  ans,  outre 
et  pUdMiOa  loatca  aydes  et  péag<>s,  sera  prins  Saofai 
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IwrBaidd*  Tin,  nesand» Pwia,  etc.,  e(o.  ■  Dennikle 

Aé  tViO,2Ql  I.  12  s.  7  d.  jiour  la  part  contributlvi?  <îu  L.m- 
guedoc  aax  imfioailions  du  royaume,  et  pour  le  taillon, 
de  1. 8  s.  —  ReAi»  deaÂuiMà  an  comul  Hbkx  à 
cause  i[u'il  n'avnit  pprrrurntiDri  sfwclale  et  |ias«ée  dans  la 
maison  con^ulatri:.  -  Séance  u&ciit'iit^e  à  Guillauroo  Pé- 
lissier,  évè<jue  île  Montpellier,  nonobslut  aa  qualité  ia 
Commissaire  du  Roi,  attendu  sa  prudence,  »&  suMsance, 
et  qu'il  est  natif  du  pays.  —  Lea  troi»  syndicat  du  pays  Bt 
ks  eonaals  daa  villtt  eheb  de  sénéchaussées  prendront 
«HUMiMMCa  das  oomoiisKions  du  litii  et  feront  rapport 
dea  poiala  qni  sont  préjudiciables  au  pays.  —  Assbtuni» 
dea  bâts  en  corps  à  la  grand'messe  du  dimiinche  et  ii 
«ne  itrooeasiOD  générale.  —  Les  évèqaes  qni  seront  dans 
lears  di  •otoas  devront  «asister  en  penmine  aux  Étala. 
—  Claude  Terlon,  député  du  Tiers  de  Langui-d  jc  aux 
Jitats  Généraux,  est  enlenda  sur  ce  qu'il  a  liiit  en  France; 
il  Ut  à  ceux  de  son  ordre  assemblés  séparément  le  cahie;* 
dés  iléinilr^s  thi  Tiers  ilu  Royauiiii'  et  lus  rriMjnses  du 
Roi;  uQ  lui  alloue  1,000  li\-res  puur  peines  et  jour- 
nésa,  «I  l'on  enjoint  au  grMw  de  donner  copie  dudit 

cahi'^r  h  tous  lis  .iii'Cf'-si'.s.  —  I..'  syn.lif  I.i'b'aiir,  qui 
avait  été  déléciué  en  Cour  pour  la  puursuitâ  dus  doléaa- 
ees,  rapporte  qu'il  a  obtenu  :  I*  que  les  receveurs  dea 
taille!»  du  pays  s.'ronf  tenus  d^-  iin'spnter  leurs  cctii; pies 
six  UKMS  apri-s  lu  fin  de  leur  année  èchi<e;  que  les  bu- 
raanx  «t  offlders  de  la  Tniie  seront  auspendus.  —  On 
répétera  \e»  doléances  concernant  les  cbàtclleaies  de  Sal- 
guaa,  ûrézes  et  MuUieu,  contre  le  baron  dâ  Mercceur,  et 
«  pour  qu'kuloungacbiipleinr  dudouayne  du  Roj  neaoiot 
dépossédé  sans  estre  payé  do  s<in  j^rtncrpal ,  attendu  que 
plusieurs  ont  jwlé  coiilraintsd'auhapter  par  lbi"ce.  »  —  Ou 
jirondra  la  causa  des  consuls  de  Ifeude  contra  l«  raos- 
veur  de  leur  diocèse  qui  aurnit  fait  i'Vi:r[ni?r  au  Hrariii 
CoDSfil  Ifl  [Hocés  que  l'isdils  coiisub  iui  ('.lisaient  pour 
avoir  r  q  iniiioi.  ses  concussions  et  laroina.  —  On 
yoursuivra  la  procès  contre  les  habitants  Ju  paya  de 
Bresse,  Mâoninais  ot  Beai^^eu,  qui  se  veulent  exempter 
du  payement  de  la  gabelle  «t  du  sel .  —  On  poursuivra 
le  reniJ>3ur8eiuent  ou  le  payement  de  la  rente  dea  ein- 
prUBls  Alita  (par  \ei  Roi)  dans  les  diocèses.  —  Lan  gens 
de  chaque  sénéch  tus.s'.'je  a'a-ssemblenl  à  part  pour  confé- 
rer sur  le  droit  proposé  sur  la  vin.  —  Les  ÉlaU  offrent 
an  Roi  600,000  livre»,  payables  en  six  ans,  pour  le  ra- 
.  h.it  l.'  si>[i  domaine  et  acquittement  de  ses  dettes,  «  pro- 
veu  que,  au  préalable,  soict  le  bon  plaisir  dudtt  seifnewr 
Mter  toutes  impositions  nouvelles  et  oflleea  nouveaolx 
du  pals.  »  —  Les  vill.-s  de  ['  loreiis  u:  el  île  Mon tagnac assis- 
teront aux  Etals  à  leur  tour  «t  ran^,  oonobalant  l'oppo- 
siliODdaa  vUiaa  d'Agde  et  dePdzaana.  —  On  poursuivra 
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inooés  aux  frais  du  piy*  oootn  las  babitants  de  Mont' 

faulcon  en  Vél.iy,  qui  prétendi-nt  sp  fa tp  exempter  do 
payer  tailles.  —  Le  syndic  Durent  ft^ra  imprimer  tous  les 
priviMgsB  du  pays  quil  pourra  trouver  et  les  huillero  à 
cha  un  di<icés^p  —  I-'offi'-c  de  grefflerdes  États  est  donné 
on  survivance  au  ni»  du  sieur  Jacques  Bertrand,  dont  la 
Aunilla  sert  la  f»ya  depuis  plus  de  qualra-vlngla  ans.  — 
Le  pays  assistera  le  sieur  Gabrii"!  du  Bonrj? .  wrtsciner 
au  Parlement,  dans  le  procès  que  lui  fait  au  Grand  Con- 
seil le  grefder  des  Requêtes  de  ladite  Tour,  enbalna  deca 
qu'il  a  réduire,  pour  iesoutagementdu  pauvre  peuple, 
les  émoluments  dudil  greffier.  —  On  fera  poursuilo  pour 
que  le  Parlement,  s'il  lui  appert  des  privilèges  du  paj^  aU 
ce  qui  conoarne  lo  franc-alleu,  «  Impow  silence  aux  gani 
du  Roi  d*ioella  Court,  qu'ils  ne  travaillent  plus  les  habi- 
ta du  pai's.  >  —  Nomination  de  comtniiisiiires  pour  ouïr 
les  comptes  des  comptables.  —  Venue  en  l'assemblée  de 
U'Pierra Chabot,  docteur  de  Nimcs,  ••  sny-disant  sdndic 
de  la  religion  réfur  jiée  et  des  hab.tants  du  pays  de  Lan- 
guedoc désinuis  sariir  purement  b  Dieu,  suivant  la  doc- 
trine de  J.-G.  ■  ;  —il  ramet  quaira- vingts  procurations  ou 
syndicats  des  (iiibilantsde  Langu*^.lL".,  et  sii,i|Lie  les  Ktafs, 
devant  qui  le  Roi  l'a  renvoyé,  d'intercéder  pour  que  *  des 
temples  soient bidllés  à  oeaix  qui  ne  veulent  partidper  ua 

eriteriilre  aux  réréinciiiie-- dé  ri">,'Ii-e  t'i'iiiiiiie-  .  Ci m-idoré 
que  le  nombre  de  ceulx  de  lalite  religion  est  ^îi  grand 
qu'il  wt  impossible  de  ae  pouvoir  assembler  en  maiaoRS 
privé(^  ;  il  requiert  i'%'aleiiiaiit  que  les  dommages  et 
foulles  soufferts  l'année  passén  par  ceul.x  de  l'Évangile 
soient  nia  sur  tout  le  pnii*  ponr  obvier  ans  tumvltaa  al 

séditions.  •  — Même  requête  du  sieur  Banal),  asso-sour 
da  Niwes,  et  du  premier  consul  de  Citilre^.  —  Protesta- 
tion dnqmdicdn  dicoèieda  Castras. — En  opposi^tn  bdaa 

l<«'tres  du  Roi  portant  n>glement  pour  les  reoeveur»  du 
taillon,  les  Étals  déclarent  que  le  pa>s  a  liberté  de  faire 
et  élira  le  reeevanr  du  taillon  tel  qne  bon  lut  saanbto, 

d'autant  que  r'(>-f  l<>dit  pays  qui  pa\fi.  —  .Vu  syndic  Le- 
blanc qui  remontra  qu  il  y  aurait  profit  pour  le  peuple  & 
lever  sur  le  vin  lo  sub.iide  qui  doit  servir  à  j«;quitter  les 
dettes  du  Hoi,  on  ré[>ond  qu.*  le  jiays  en  :i  diyii  ilélibéré. 
—  Texte  de  lettres  du  Roi  inhibant  ii  la  Oiur  dits  Aides 
de  Montpellier  de  ooonaltra  de  ce  qui  snr.^  fait  ci-après 
par  les  États. — Les  consuls  ^  diocésains  du  pays  se  réur 
nironl  à  Carca.«3onne  aussitôt  que  le  svndic  I>Ab!ancet  le 
baron  de  Rieux,  délégués  en  Cour,  seroid  revenus,  afin 
de  donner  ordre  à  ce  que  lesdkts  déléguas  auront  ao- 
cordé  avea  le  Roi  au  lieu  de  limpèt  du  vin.  —  Ou 
baillera  k  prix  fait  lo  bastillon  à  construire  ii  Nar- 
boune  préa  le  boulevard  Moutmorençjr.  —  •  .vprès  avoir 
délibéré  «t  opiné  l'ung  après  l'uitr»  sur  les  râquisitfama 
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de  m*  Plerra  Ghalw^  il  jr  «  w  divanlté  i'opliiioiM,  «ft 

ay;inl  fslé  ailligées  Icelles  opinions,  le  grerfler  ;i  «siTipt 
ce  qui  s'euïuit  :  «  Sora  baillé  advU  au  Roi  qu»  l'on  ne 
àoibï  oclrujor tem|»l6s,  et  supplié 8.  U.de  faire  vivre  Sfs 
•obJecU  en  piux  et  tranquillité  ;  et  quant  uux  foulles,  ne 
le«  fUult  meilr«  sas,  mais  que  chescung  porte  les  sien- 
nes. >  Le  Kt'cmer,  cinpesclt*^  par  plusieurs  d4  l'assem* 
bUa,  n'a  peu  da  tout  &ire  accorder  ladit  advia  eacript, 
«olIigA,  ainsi  qu»  dict  est,  du  plot  grand  nombre  des  opi- 
nions •>.  —  l'r<>-cnlatioii  aux  Ktats  d'une  procuration  de 
plusieurs  habitants  de  Nimes  désavouant  ceux  qui  de- 
nuRilalent  des  temples.  —  On  imposera  également,  pour 
a  il.-  f  is  seulement,  >ur  les  diocèses  de  Montin  lIi.T  ol 
de  Niiuea ,  les  (nàs  de  solde  et  garnison  des  gens  de 
gnerr»  enTo.véfl  à  MonIpalUer  et  Ntanes  Tannée  préoé 
dente.  —  l.e  clerj.-',  !•■<  c  nimis  du  bas  Languedoc  l'I 
l'envoyé  de  Toulouse  Tont  opposition  à  celte  délibération. 
^  On  conllnner*  la  poureulte  «outre  Oaillaume  de  On- 
Vffs.  f'vseigneur  de  Servinian,  îi  raiHP  ilx'i  violpnrt-xî  pnr 
lui  commi-ies.  —  l<es  consuls  de  LMontpelUor  denianJent 
qu'on  poursuive  awtsi  les  séditieux  qui  ont  saocagé  tea 
églises*  —  Len  d>'iiiers  imposés  sur  le  sel  pour  les  Kages 
des  présidiaat  seront  lev^s  par  les  consuls  des  villes 
—  On  |ioursuivra,aux  frais  du  pays,  l'exi^culion  del'édit 
4a  Roi  (  à  oe  que  les  temples  et  e^glises  soient  remis  et 
rMtilués,  saurreconrs  sur  tes  biens  dea  coulpables.  •  — 
On  prendra  la  Ciuise  de»  villes  d'Angles  et  de  Saint-Pons 
contre  le  sieur  da  Cumiés ,  trésorier  de  France ,  qui  leur 
«onleete  le  droit  d*  fUre  paître  leur  bétail,  gros  et  petit, 
dans  leur  termir.  —  On  fri-a  dulHance  contre  les  exac- 
tions des  fermiers  des  greniers  ii  sel  du  Font  Saint-k^' 
prit  et  de  Tonmon.  —  Les  «onsnto  de  Monipeltier  réta« 
hîiiMiif,  (Ml  li'iir  .:i>ir.  -lit  r('5li<:i>'ii.-(i's  de  Sainte-Claire, 
expulsées  par  ceux  de  la  nouvelle  relij;ion.  —  On  pour* 
•tiivra  oontro  oeus  de  Tonlonae  tons  les  proeès  et  ina- 
tanccs  r  nif-iTiiant  le  (ait  de  rKiiiiivalr-n!.  —  >faiijti>:'ri 
de  l'ierro  Itecli  en  l  onioe  de  trésorier  de  la  Bourse  du 
ptyc.  iMMoMant  la  doNuido  &it«  par  oa  stenr  Paffèa  da 
mettre  ledit  ofïlc<;  au  rabais  et  de  le  baiMer  au  moins  di- 
sant. —  -Sur  la  requête  réitérée  dv  M' l'ici  re  Chabot,  con- 
clud  suivan!  la  plus  grande  oppinion  et  nombre  de  trente- 
S^t  qu'il  n'y  a  lieu  de  donner  advis  au  Roy  de  bailler 
temples  dans  son  païs  de  Languedoc  >.  —  I>ésaveu  de 
ceux  des  délégu><s  du  pays  qui  ont  demandé  teroplet  aux 
États  de  France  taons  à  IVHitoiaa.  —  •  Le  Roy  sent  «ap- 
pllé  de  (Ure  vivre  ses  attl({ectz  de  ee  païs  en  paix  rsB* 
gieuseinent,  selon  la  vraye  loi  et  retligion  ancienne, 
Jnsqu'à  ce  que  autrement  par  le  saint  concile  sera  déter- 
nlné.  •  — •  CbabotdoiliieatraooaaIralBet  da  balllar  copie 
da  aaa  pracuatiom  pour  oaagiMmire  «aolx  qui  aa  dta- 
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nouent  da  la  salnleBgUsaC.  .\.  et  R.   —  Remontnmoaa 

et  d'déances  seront  faites  sur  «  les  tirannie^,  meurtres,  sa- 
crilèges et  viollances  inhumaines  et  impielez  advenus  en 
l'église  cathédrale  de  Monlp-dlier  par  le  moyen  de  eantz 
qui  pranoeol  le  num  de  âdiles  et  de  l'IîgUite réformée.  ■ — 
Bail  k  la  moins  dite  de  la  ctwrge  de  receveur  du  tailloa. 

—  Les  Càbiers  .les  Klats  de  P'rance  seront  liailtés  au  syn- 
dic Durant  qui  s'emploiera  à  obtenir  les  provision» 
néoeesairesau  pays.— ^a  faîte  deux  (bis  l'année  par  les 

consuls  des  vi,le.<i,  appelés  les  médecins  et  exiierl^,  vi-it.i- 
Uou  des  drogues,  simples  et  cumpositioas  des  apotbicai- 
r«s.  —  Remontranee  «era  iaile  pour  que  le  Itoi  ponrvole 

rT'iu\ crsîl»'  lî*-  T'iulouse  d'un  béiii'ncf  ih-  suii  pat'Diiat 
dont  le  revenu  servira  i*  paj'er  les  gages  des  régents,  — 
Renis  d'oetMyer  les  3,000  livres  demandées  pour  la  ro- 
bino  (t'Ai;rMes-inortes.  —  Amende  de  10  livres  infligée  à 
des  évé<jues  et  des  iiarons  qui  n'avaient  pas  asidsté  aux 
États.  ~  Oeiroi  de  la  taille  et  do  la  crue. 

Def*^\n  f->  1 1"?  A  rarca«<innp.  le  rétecloiredu 
couvent  (les  Au^'usiins,  du  U  au  M  avril  lûOJ.  —  Prési- 
dent :  François  Faulcon,  évéque  de  Carcassonnc.  —  Rap- 
port du  l>aron  de  Rieux  et  du  syndic  L«blanc,  qui  avaient 
été  envoyés  en  Cour  :  1"  le  Roi  leur  a  donné  cluuve  de 
dire  aux  Etals  qu'ils  obi'^issent  entUraoïaot  à  la  Raine 
sa  mère  en  tout  ce  qu'elle  leur  oommaodero,  coatoie 
k  lui-même;  S>  le  Roi  aoo^te  VofSn  de  000,000  livras, 
laissant  les  Ktais  libres  de  les  imposer  et  de  les  faire  le- 
ver comme  ils  aviseront,  etdédiarge  le  pays  du  sniMide 
de  5  aoos  par  «chaque  muid  de  vin;  9*  il  supprime  le  bu- 
i'(>au  iiouveltement  établi  pour  la  traite  des  biés  et  des 
Vins,  sans  que  l'un  puisse  tirer  lesdits  blés  et  vins  du- 
rant le  temps  accordé  à  M.  de  Savoie  et  Roy  de  Navarre, 

qui  est  di"  tfiji^  ans.  et  t.'  tr'ii^  Tuns  par  an  :  l''Iadauane 
deVyon  sera  supprimée-  à  l'expiration  du  contrat  fait  par 
la  Roi  avec  les  habitants  dudit  l^ron.  —  Texte  des  pra» 
vi-iriri"  touchant  ces  quatre  .irfi  Ips,  obtenues  du  Roi 
Charles  IX.  —  Les  délégués  font  savoir  encore  :  que  les 
privilégea  du  paya  seront  eo&armés:  —que  lea  acqué- 
reurs l^onriliie  ni-  seront  dépos-sédés  si  nn'enn 
J'kului  uti  .sunuonle  ou  n'excède  de  guère  le  denier  %Z; 

—  a  que  le  Roy  n'entend  revendiquer  CO qu'il  4  UeCOfdé 
naguères  aux  Ktats  généraux  du  Royaume,  luesmes  sur 
les annatos, à ceque l'argent  nesortedu  Royaulme, comme 
a  faict  si  longteups  et  faict  en  ores,  à  cause  que  la  plus 
part  de»  évesqnas,  abbés,  prieurs  et  curés  sont  étraa- 
giers,  ne  fkisant  résidence  sur  leurs  éVMehée  et  bénéH- 
ces,  etveult  que  tous  les  prélats  soient  tenus  à  résider.  < 
— L«  Roi  a  refusé  de  révoquer  l'imposition  de  3»0Q0  li- 
vres i>our  le  canal  ou  burgidor  dTAigHeamerlas.  —  Mll- 
faératioa  portant  qna  les  600,000  livras  aeoordéea  au  Roi 
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Mr»iil  impoaéea  et  Xvwèat  sur  le  mI  qui  m  construit,  lève 

et  débite  au  pays,  en  quelqi.if  l  arl  qi/il  soil  (rausporlé 
Itot*  (i'icelui;  —  la  Uxe  sera  de  8  sols  i»ar  quintal  pro- 
vtsinfement,  »iif  à  I»  dindnaar  oq  à  raugnwnter.  (Suit 
le  ivV^leiiient  riîlatif  à  celle  imposition  sur  le  f M  ^  I  p 
s^'odic  de  Vivarais  «si  autorisé  ii  tran^ig-^r,  au  nom  du 
pajfs,  *Yee  la  |wys  d«  Daupblné  an  sqjet      tarru  de 
Soyon  t>l  des  limites  des  deux  provin<'es.  —  On  pounsui- 
Tra  cuDtre  le  sieur  de  Cumiés,  trésorier  de  France ,  le 
fMèa  bMMfamt  le»  terrain  de  RMlnmorle  tenus  par  les 
habitajits  du  pays.       Le  conisi^iller  Gabriel  Itubourjr 
COii»fnt  à  la  sup|irt.'*sion  de  son  office  de  garde  des  sceaux 
à  la  ehanoellHrie  de  Toulouse,  moyennant  rembourse- 
mynl  di'  la  flnaiice  du'lil  office.  —  On  poursuivra,  au 
nom  ilu  pays,  la  punition  des  {metteurs  de  chemins  qui 
oDl  ilétroU'<S4i ,  auprès  de  Puyiaurens,  certains  niar- 
ehaoïU  espajfnols  allant  à  la  foire  de  Ridez.  —  Le  di- 
mancha  12  avril,  procassion  giénérAle;  pridia  à  Saint- 
Viiic  -ns.  Lo-i  États  siègent  dm  is  l'ii;)ri  «-mi(li. — Conférence 
des  Ëlals  avec  les  généraux  des  Âldes  touchant  ce  qu'il 
j  avait  h  fidre  pour  imposer  sur  le  sel  les  600,000  Ifvrss 
iitc  'f  l.j.  -  au  Roi.  —  Sur  la  plainte  de  plu'iic'iirs  ville-!, 
remontrances  et  doléances  seront  Imites  des  grands  trou* 
Mes,  bomlddes.  saoeagemeos  perpétrés  soae  «outear 
de  religion;      lîi^  la  volorio  faite  on  mrr  i)ar  trois 
corsuirtv  turcs  de  la  barque  appartenant  k  un  sieur  Oé- 
▼aaldan.  —  Cwilrat  de  bail  de  la  recette  de  llmpoeitton 
sur  V-  sf-l  fait  à  PiiMTo  Roi-h.  trr<;nri.T  rln  î.i  Rourse  dn 
{lays.  —  Ceux  qui  n'ont  împi^sé  les  3,000  livres  pour  le 
canal  d'Aij;nsHiDortaa  les  poniroat  Imposer  avec  las  de- 
niers <l<»  laiitfls,  celte  préasata  année  saulaiMOt  et  sans 
cona^iueiice. 

De  À 113  d  /•  ise.-— ACarcai^nne,  danslaréfeetoirs 

des  Au^usUns,  du  11  an  27  di'cinnbt  ft  1362.  —  l'résldent, 
Guill.  FVIj»$ier,  évèiiue  de  Montpellier.  Commi.tsaires  du 
Roi  :  le  vicomte  de  Joyense,  lieutenant  général  en  Lan- 
guedoc; François  de  Lestrange,  évéqoed'Alet;  Pierre  de 
Oheverry,  général  d.  -i  finances.  ~  Exposé  des  moiifis  des 
impositions  de  l'année  montant  à  t,000,000  de  livras 
pour  la  taille,  plus,  000,000  da  orna.  «  Avec  le  secottrs 
que  le  clergé  a  Tolontairenent  aoeordé,  et  que  la  plus 
pari  des  provinces  auroient  accordé  de  semblable,  nous 
•spérlonsdeacharger  nostre  paouvre  peupled'antreanoa- 
vfllleB  eliarg«s,  tUre  racbapler  grande  partie  de  Bostr* 
il"inu\;ic  iillii'tie  (!t  païer  plusieurs  (iebte.?...  mais  celoy 
qui  est  ennemy  de  paix  «  teltementgetté  la  division  entre 
nos  siil|}aett...  que  nous  avons  esté  eonstralnet  reeiMirir 

a.u\  ariiK-îs  jKJur  recouvrement  do  nosiiilfts  ville.-?  et 
places  fortes...  et  combien  qu'il  eust  esté  bien  rai<K>nna- 
Ha  qoa  aooa  anssioi»  NconNU  à  mm  feoaa  at  k^nnlx 
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svitfeets  ponr  tirer  d'entx  na  grand  aeeoara,  noua  avons 

mieulx  aymA  rpronvrer  par  emprunta  partie  de  l'argent 
nécessaire  que  de  surcharger  nostredit  paouvre  peuple, 
«i  Itoallé  et  opprimé  des  guerres  passése  qnadas  préssntas 

'tf vlsifins,  p-5t:in«  bion  dcsiilaisans,..  rlVivriir  îi  continuer 
Icsdites  despense»,  pour  cause»  si  fortts  cl  nt^cessaires 
qna  dloallas  dappend  le  salut  et  cooservation  de  nostra 
Estât,  etc.  pfc  »  —  npraandP  de  378,363  1. 13  8.  2d  pour 
la  part  contribulivtj  du  Laiigueili>c  aux  impositions  du 
royaume,  plu"».  12,000  livres  pour  les  fortifications  des 
places  frontières  du  pays,  et  71,743  1. 4  s.  pour  le  taillon. 
—  Sé^ince  acoirdée  aux  députés  des  cathoHques  da  Bé- 
ziers,  A«de  et  Fronlignan.  <  lant  le'srlites  villes  réduites 
à  l'obéissance  du  Roi.  —  La  ville  de  Marbonne  sera  im- 
posée et  cotisée  comme  les  antres  villes  du  pay  nonobs- 
tant l'exemption  par  elle  prétendue.  —  Désaveu  par  1<  > 
ÉtaU  •>  da  ce  qui  a  esté  délibéré  k  Nismee  par  plusieurs 
rebelles  et  séditieux  qnf  avroient  entreprins  aana  man- 
dumetit  (lu  Roy  faire  convocquation  et  iLs^omMèo  entre 
eulx  par  forme  d'Ëstats,  faict  impoaitions,  cotlizalionsel 
despartemens  de  deniers  snr  tes  eubjects  du  R07,  etc.  > — 
On  supi'liera  le  fîoi  île  réduire  les  (ilTic/'S  Je  n.iuvel  éri- 
gés, et  de  supprimer  les  ofaciers  <  qui  sont  adhéran» 
aux  r»!ielles,  perinrbatears  dn  repos  publie,  et  Infldèles 
k  Pieu,  tellement  qu'en  plusieurs  villes  de  I..inf>up<Ioc 
la  ju.-«tice  est  ensepvelie  et  perdue»;  —  pour  les  mêmes 
raisons,  de  translérar  la  Oonr  dss  Omnplea  et  la  Gsnr 
des  Aides  de  Montp^'llisr  à  Toulouse,  do  distraire  les  dit>- 
cèsea  de  Viviers,  Mende,  etc.  de  la  sénéchaussée  de  Ni- 
mas,  «t  d'ordonner  qQlls  rsssoritrunt  dv  aénéelial  du 
Puy,  laquelle  ville  du  Piiy  s'est  ontretpntie  rnthoMqup- 
ment;  —  de  donner  au  pays  «  les  esmendes  et  con- 
flscations     Ibklea  ou  à  faire  sur  les  rabsUas,  ponr 
réaimpi^irrr  !<»ilif  paTs  ftf>s  invasions  fàictes  par  iceoix, 
sous  colleur  de  lisur  nouvelle  religion  »;  —  de  laisser 
au  pays  les  deniers  et  finances  des  généralités  de  Tou- 
louse et  de  Montpellier,  pour  icelle»  employer  à  tenir 
forces,  et  de  faire  résider  en  Languedoc  durant  les  trou- 
bles trois  oompagnlea  da  ses  gens  d'ordonnance;  — 
de  n'accorder  aucun  pardon  aux  rebelles,  casser  les  édite 
permettant  d'avoir  ministres,  et  d'enjoindre  k  tons  Jnges 
de  punir  las  hérétiques  et  dévoyés  de  la  reliition  catho- 
Ufue  raïuiina.  —  Las  prélats  at  Juges  du  pajs  seront 
invités  à  pfooéder  oontre  Isa  héréâquss.  —  Les  Ëlats  sa 
refusent  à  destituer  te  syndic  Leblanc,  accusé  d'avoir 
participé  aux  coogr^tions  des  séditieux,  mais  ordon- 
nent qu'il  tmt  Inftntné  contre  lui.  —  Les  consuls  de  Ltn- 
Ire-  li.ssisteri'nt  aux  Élat.s  au  lieu  dé  cfiux  de  Castrer, 
déûUllants.  —  Sous  la  réserve  que  le  Roi  s'eog»gera  k 
ONX  qni  prétarOBt  da  l'aigant  ponr  roBpra 
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les  tarée»  des  s^etatenn  4e  U  nouvelle  irréli(fioti,  un 
AmkIs  de  9iX),(XXI  livres  sera  constitué,  fourni  partie  par 
le  clant^,  partie  par  le»  exempts  et  nun  exemptai,  partie 
par  le  fonds  des  confl^cution»  êt  amendes;  et  comiUL'  il 
Importe  de  recouvrer  promptemeal  le*  rilles  rebelles,  on 
enfiranter»  lont  deeorte,  h  Intérêt  ral«onn&bie,  l«e  deux 
ti«rs  de  la  somme.  —  Toos  gentilshommes  tenant  flttfs 
nobles  seront  sommée  de  feire  serTica  au  Roi  ponr  le  re- 
coarfeoMot  deedllee  TlUee.  —  Lee  caanDk<niree  des 
-issieltes  devront  Aire  c:i(hi>Iii]ii<!s  —  M.  «le  Jin  ensi'  <t'n\ 
prié  de  ptrarroir  à  la  garde  des  salines  de  PecaU,  dont  les 
nMlee  «  rerolnat  grend  antent  elle  e'en  ealstsioleiit.  le 
sel  pstani  fiîrt  cher  ilnns  t«>s  iiiiv-îilc  [.vrin::  H'--,  lîiViiii'ili  .1^ 
stl>auphin<^,  qui  n'ont  moyen  d'en  recouvrer  d'ailleurs.  » 
'—Le  Roi  eani  prié  :  d'aoeorder  1,100  litres  de  »eg«e 
aux  doeleurs  régents  r1/>  la  Faculté  civile  et  canonique 
de  Toulouse;  —  de  payer  les  trois  cent»  hommes  mis 
da  nouvel  à  Narbonne,  eaae  la  charge  de  M.  de  Poarque- 
vaux,  ou  de  les  faire  payer  par  la«li(e  ville,  non  par  le 
pays;  —  de  mettre  en  la  ville  boHse  île  Carca«tonne  •  les 
Ibroes  qui  souloient  eslre  à  Montagnac  ol  non  h  Nar- 
konne.  —  Dealitoliou  du  syndic  Leblan»;  comme  adhérant 
an  rehellea.  —  W.  de  Ji>yeu»e  sera  prié  de  Taire  réparer 
les  fortiflcalions  de  la  ville  de  PrOBtignan,  qui  a  résisté 
«ax  ennemia  du  Roi.  —  Le  Roi  aéra  «appUé  de  prendra 
rar  loî  lea  taHles  d«i'ia  Roque-d'Olmea  et  de  Carfaonne, 
bnVf'f's;  l'un'-  et  l'autre  rcix'IIi's,   -  I)urant  lea 

troubla,  les  consuls  de  Carcasjionne  auront  U  garde  des 
dent  Hti«i  de  parvhemin,  oh  le  (^reAler  Bertrand  a  «rros» 

nny.'i  t  uis  avi~,  (■  ini  liisimi^  ai  lc^  ilii  ['.ly-  <le-  j 
puis  I&40.  --  Délibération  relative  aux  religieux  cUassti» 
de  leur»  eonvents,  et  pour  que  lea  «onank  des  Til'es  qui 
ne  sont  occupées  p  sr  r,>nx  jIh  la  rfiigion  reçoivent  hiiiiiai- 
netnent  les  caiholi4]ueM  chassas  des  lieux  rebelles,  «ans 
lea  tr»Talller  d'aucune  manitee.  —  La  irendamierie  vivra 
par  étapes,  sans  plus  tenir  les  chamiis,  «  kcequu  \o.<  biens 
des  bons  soient  con.servés  et  ceux  des  séditieux  vendus.  » 

—  Se  feront  prooeasions  Ions  lee  dimanehea,  dana  toalea 
lea  églises  du  pays,  et  "  registres  de  r^ulx  qui  faimiil 
Pasques,  pour  cognoisire  le»  caihnlique-s  <•;  et  c<-ux  qui  no 
Voudront  vivre  f^n  !a  r-'li^'imi  catholique  suronl  l'h.issés. 

—  Nomination  par  l«s  gens  de  la  séné''hauss(>e  de  B  ';ui- 
eaiiradaaiettr  Basile  RivitVe,  [»our  remplacer  le  sieur  Le- 
blanc en  qualité  de  syndic  du  pays.  -  Excuses  pn-senlées 
aux  États  par  «1*  Jean-Ktieone  Durant,  avocat  au  ParU - 
ment,  au  nom  de  M*  Tristan  Durant,  «on  père,  retenu  ii 
la  f  '.Hir  —  r.r?)  Assiettes  qui  se  tenaient  h  Béfiers,  Mont- 
pellier, Castres  et  Nimee,  lieux  occupés  par  les  rebellesi 
MMut  tnittflMaa  à  Oigano,  Frontignan,  Uatree  et  Al- 
gmamoriai. — Od  demander»  «a  Soi  de  reoMitrerégllae 


cathédrale  de  Montpellier'  itl'islede  Maguelonne,  où  elle 
sttulivit  eetre  anciennement,  p^mr  lllec  continuer  le  divia 
servicA  «,  et  on  écrira  à  cet  efflat  à  N.  S.  P.  le  Pape.  — 
Texte  de  l'olTro  de  1(X),0IKI  livres  btte  par  les  gtns 
d'Église  assislants  aux  âlab.  —  On  remerciera  M.  te 
Connétable*  de  ce  qttll  a  Met  pourvoir  d'ung  si  vertneax 
et  honnoste  homme  qu'est  M.  Daftis  à  l'office  de  premier 
président  du  Pariement  de  Tholoae.  »  —  Attendu  la  pau- 
vroté  dn  pays,  il  ne  se  pariera,  eette  année,  d'ancooe 
ini|i>isi(i  11  ji  mr  la  r-jiaration  des  ponts.  —  imiiiatinn 
de  conimlssair&i  pour  avoir  la  surintendance  àt^  3U0,00O 
Uvrra  h  employer  au  recouvrement  des  villes  usurpée» 
ji  ir  Ir's  r<'Iii'll;-s.  —  I.i's  syndii's  du  [Ki\ s  .lunmt  soin  de 
faire  vendre  les  biens  cundaqués  des  rebelles.  —  Les 
eonsttla  des  vlHea  et  vlllagea  feront  recherche  des  psr- 
S(mne<>  a|>ti><  à  la  guerre,  et  les  pourvoiivjnt  d'armes,  le 
pays  s'engageant  [wyer  les  gagr's  des  .soldats  qui  seront 
an  service  du  Roi  et  du  l^ays.  --  Condamnation  ItSOOU-' 
vres  d'atiicn'Ie  deiévéquead'Czè.s,  Rieux  et  Otstrt^s,  |>oor 
n'avoir  ilaigné  venir  aux  Etats  ni  envoyer  k-ur»  vicaires 
—  O'  troi. 

—  liuppi^ri  fait  par  le  syndic Trietan  Durant,  revenu  de 
la  Ckiur,  aux  délégués  des  Êtate  réunis  hTuuluQse  daoa 
l'Archevêché,  sous  la  présidence  du  cai'dtnul  d'Arma- 
gnac,  des  résultats  de  sa  mission.  -  Copies  de  trois  tel- 
très  patentes  obtenusa  par  lui  du  roi  Cbaries  IX  :  la  pre- 
mière, interdi-^aiil  ii  tDUles  Cours  souveraint^s  de  pivn  ire 
connaissance  des  délibérations  dos  istals  ]  la  deuxième, 
pour  défendre  aux  gens  dn  Parlement  •  de  vuyder  lee 
procès  par  comiiiis.salres  ni  par  aprés-dînées  »  ;  la  troi- 
sième, ralillant  la  délibération  des  États  qui  accorde  au 
Rot  000.000  livrea  pour  le  rachat  de  son  domaine. 

De  r°  157  à  f"  iW.  —  A  Narboriti'-.  .îaiis  Se  réiei  toire 
desConleliors,  du  10 au  24  décembi'e  I5().<.  —  Préaidunt  : 
Ouillanme  Pélissier,  éréque  de  Hontpelii^jr.  Commissai- 
res du  Roi  :  MM.  de  Dampville,  gouverneur  ;  d<>  Ji>y<>use, 
lieutenant  général  ;  Cbefdtjbieii  i  t  '"boverry.  ;jén oraux 
dae  linaneas.  —  Lettre  de  H.  de  Montmorency  de  Damp- 
ville,  n'excusant  de  ne  pouvoir  assister  ii  l'ouverlurrt  de 
l'AssBiublée,  ullendu  U's  affaires  où  il  s'i*st  lulniuvé 
I  estant  en  ceste  ville  de  Montpellier  <>,  et  iiivi'ant  les 
Ktats  ;i  >  deslivrer  loa^ours  l'éiuivallent  en  i'allendant, 
aflln  quH  c(!  soicl  aultant  besoigne  raicle  «.  —  Attendu  le 
proc  -s  qui  est  entre  les  héritiers  de  Polignac,  la  iioblesM 
du  pays  élira  un  gentiUiomiBe  pour  représenter  la  Ti- 
eemté  de  Polignac.  —  Les  oonauls  de  Nimss  «l  d'Uzès 
assisteront  aux  Klats,  nonobstant  les  ré''lariiations  des 
évéques  desdiles  villes  contre  la  forme  de  leur  nomina- 
liOD.  —  InJOBcUoit  h  des  d^ulis  qui  étaient  doeteun  at 
nvooatsdekisser  leufatiiHiuesetbouielsde  velours,  «qui 
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sont  une 'Jifformit'*  ils  leui'e$lat,  et  de  reprendre  le  boonet 
ran<l.  >  —  Entrée  aux  ÉUts  des  sieurs  Lacoste  el  Barre, 
4éléga<*  «tes  itx  «atholiiiiMS  «t  de*  aix  d«  te  lumTalto 
lifrion  ayant  charge  de  gouverner  cflnjoinliiment  lu  ville 
de  Mootiiellier.  —  Expuaé  des  molUk  des  im|io»ilU>ns  Je 
numé»  moatant  h  4,6tl0,000  Vmm,  t>Bt  pour  l'ordinaire 
Je  la  laiUe  '{v  jimir  la  fnie  ..  «  Ls  Rny  s'est  employé  à 
faire  suHir  Uu  ruyauline  le  grand  nuuLbre  dVsirangiers 
i|ai  f  Mtotent  Mirés  «onbs  l'ocnsicin  des  (roubles,  et 
nolaniment  Ips  pLst  illiers  allemans  qui  despuia  la  con- 
clusion de  la  paciftication  s'estoienl  arresti^s  en  Cbam- 
p^m...  Eitinians  que  lu  roynAd'AnKletirre,  qui  s'estoit 
HHÏsie  de  imalre  ville  frangoise  du  Uàvre  de  Or&ce,  csians 
les  iDubies  passés,  et  la  colleur  sonbs  laquelle  elle  s'en 
flrtoit  inpKlronuée  cessée,  lu  rumectroit  en  nnstre  puis- 
SMiea,  comme  aile  avoit  laict  entendre...  mate  vojms 
qn'elte  ne  dieirlioil  qu'à  guigner  temps,  nous  avona  re- 
mis SOS  nos  forces  et  constrainct  I  s  Anj;lois  de  délaisser 
ladite  (ilitoe,  et  fUot  racouTrer  grande»  sommes  par  etn- 
prunptz  pour  IVotral^neoient  de  forées  le  ioofr  des  côtes 
de  la  mer  pour  emp^scher  les  incursions  desdits  Anglois.  » 

—  L«  Roi  i^ute  que  :  les  déniera  ci-devaot  accordés 
par  le  ont  M  dépensés  ponr  ees  oeenslon»,  et  qoe 
ni  r;uv'"'ii'  'jii'il  s'est  iiriH.-ijri'  ni  l'flui  <]iii  iir.ivi  'rulfri 
des  biens  ecchislastiques  aliénés  Jusqu'à  concurrence  de 
100,000  fcns  de  renie  ne  ponvent  satixfbirs  k  te  noitM 
l-:-s  .1."|h»t;<îs  flo  Vl*'tat  ;  lu.ti'^  que.  (Mnïi(l''r;int  c*'  qti'.i 
souftert  son  pauvre  peuple,  il  ne  veut  pourtant  pas  lever 
plus  grandes  sommas  qu'il  n'a  (ail  l'anode  prMdentsi,  etc. 

—  I>einanJe  de  309,207  I  1?  «.  7  4  pour  la  part  rontri- 
bolivedu  Languedoc  aux  impositions  du  royaume,  plus, 
14,000  iWras  ponr  les  lortilleattona,  et  TSJM  h  4  a.  ponr 
lo  faiMnn.  —  Noms  dos  députés  des  (rois  ordres  présents 
aux  Kints.  —  Admonestation  du  président  à  Bozel,  as- 
sesseur de  Nimee,  qsi  «?*n  dit  qne  le  député  d'Agde 
avait  été  nommé  par  la  populace-  —  Copie  If^'tres 
patentes  du  12  mai  I.V53  portant  provision  de  lu  charrie 
de  gouverneur  de  Languedoc  ea  feveurde  M.  de  Dainp- 
villo,  tils  du  duc  de  Montmorency.— Commissaires  nom- 
més pour  informer  des  violences  et  pilleries  commises 
par  les  gens  de  guerre,  naguère  venu.*  en  Languedoc.  — 
On  fera  doléanoe  de  l'édit  concernaat  la  veote  de  la  tempo- 
ralité de  l'Epllse.  —  Protestation  contre  cette  Tente  Mte 
dans  l'Assemblée  par  ceux  de  l'état  ecclésiastique  lAm 
États  conOrmeol  te  révocation  de  M"  Robert  Leblanc, 
)adis  syndic,  nonobstenl  ses  rêdtemallons.  —  Le  Rot  sera 
supplié  :  «  ne  permettre  pour  le  bien  de  paix  que  an 
pal4  de  Languedoc  ait  deux  diverses  religions;  — 
(u'aDdit  paTs  il  n'y  aura  aulcungs  ministres  ne  prédicans, 
eC  oïl  «s  sanbleNlt  Im»  an  Roj,  solot  son  bon  phdilr, 
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qu'aulcung  magistr.it  ou  r.fiîd-  r  .soirt  raullrp  relifrîon 
que  de  ce  la  de  Sa  M^esté  qu'est  l'ancienne  et  catholique 
religion  t.  —  On  demandera  révoeathm  des  teltfea  oUe* 
nues  par  l.i  Cidlégiale  de  Saint  QiiHniin  de  Verinandois, 
<  àceque  le  clergé  du  présent  pas  nesuicl  tonuaux  char- 
ges des  estrangera.  Onrecoavren  deniers  ponr  rem* 
bourser  divers  offl-M  dps  conjselllers  des  sénéciiaux  et 
présidittu\,  .-^ans  y  ciirnjtrendre  l'état  déjuge  cnraioti 
de  Toulouse,  pour  ce  qu'il  est  institué  d'aneleMielé. — 
On  priera  le  Roi  de  révoquer  l'évocalion  généralf  obte- 
nue par  le  prin<-e  de  Oimdé  en  laveur  de  ses  domesti- 
ques, et  de  maintenir,  ponr  le  plus  grand  hieo  de  sas 
pauvres  sujets,  les  étlils  de  ses  prérlécessears  touchant 
les  évocations:  -  de  faire  exempter  luu^  tas  dlocés«e  du 
dernier  quartier  de  la  taille  et  du  taiilon.  —  Copias  de 
lettres  paleoleit  oblennes  dn  Roi  par  le  syndic  Durant, 
député  en  Oonr:  l*<poiir  fliit«  garder  les  onlonnanccs 
sur  la  forme  de  vivre  de  lu  gendarmerie  allant  par  pays; 
2»  pour  faire  informer  des  pilleries  commises  durant  les 
troubles,  et  des  impositions  fUtes  sans  commissions  par 
ceux  ile'v  deux  religions.  —  On  enverra  prompterrteni 
aux  députés  du  pays  à  la  Cour,  ponr  qu'Us  en  Asaent 
poursuite,  le  pnxès-verbal  d'exécution  du  réécrit  obtenu 
par  les  chanoines  de  l,i  raih-'ili  al.-  d,.  Muntpdller  qui  se 
sont  mariés,  faisant  profession  de  la  R,  P.  R.  —  On  s'op- 
posera aux  lettres  obtenues  par  ceux  de  Bayonne  pour- 
f.iu>.  LNintr.but<r  la  vil!._.  ot  !a  s.-néfhauss.'C  de  Touloua 
aux  dépenses  du  creusement  d  uo  bàvre  profond  et  spa- 
eieux  prés  dwilt  BsTonae.  «-  ftdl  de  la  reeetle  du  taiilon 
aux  paCTfs  iIh  3  deni.^rs  pour  livre.  —Tout  en  reconnais- 
sant que  les  prévois  des  maréchaux  atteolent  aux  privi- 
lèges du  pajfu,  les  Elato  décMent  <  qu'on  laf mi  les  choses 
en  pour  la  pré.>tente  année,  attendu  le  ^'raml  be  - 

soin qu'il  y  a  de  faire  punition  de  si  grand  nombre  do 
Toileurs  qui  soatb  présent  audit  palto.  a  —On  demandera 
au  Roi  que  les  syiidir.<;  dti  pays  n'ayant  aucun  manie- 
ment de  deniers  ne  soient  exécutés,  tant  sur  leurs  per» 
sonnes  que  sur  lenra  btane,  «  comme  Tout  salé  nairnéres 
le  syndic  et  b-  rec43veur  du  païs  que  le  général  Chsfde- 
bien  feist  constituer  prisonniers  — que  les  prêts  faits 
au  Roi  durant  les  troubles  soient  remboursés  et  que  lin» 
térêt  en  soit  payé  an  denier  12.  —  On  fera  jwnriuite, 
aux  flrais  du  |iays,  contre  huit  gentilshommes  du  Véiay, 
exécutés  déjà  en  effigie  pour  avoir  tué  l'abbes-se  de  te 
Sauve  et  pillé  te  monastère,  et  «  contre  les  nonnains  et 
moniales  aoewéae  et  prévenues  desdits  meurtre  et  Toi- 
lerie. »  —  Ordonnance  de  M.  de  Dampville  confirmant  la 
révocation  de  l'ex-^ndic  Leblanc.  — On  priera  M.  de 
DampviUe  :  de  dsire  eiraaolr  à  retécatloa  de  l'édit  de 
pnoMeatloB  Jnequ'an  ratour  des  députée  qaa  te  f^fê  « 
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«oroyé*  an  Uoi;  —  de  permoUre  la  traite  du  via;  — 
•  de  taxer  à  7  aols  la  ii$ttêe  et  0  aaliz  la  sciapiiée  par 

homme  lie  cheval  dans  les  hi»sli'llciici  du  palî»,  cl  .i 
3  Mix  par  repa»  )J«or  les  gaiu  a  pitid  —  MM.  de  lu 
nobltew  aasiateniat  aux  AMieltet  euivanl  la  coutume 
Aec  Vit-un  —  o-tpoi. 

Le  f'  209  à  f*  220.  Â  Toulouse ,  daos  la  uiaisuH 
ardiMipiaeopftle,  du  SI  février  au  l»  mar»  1904  (isettane. 
style).  —  Président  :  le  cardinal  d'Artriiik'nac,  archevêque 
de  Toulouse.  —  Assemblée  des  ili'^uU;:i  dési^'iié«  par  lea 
Étala  pour  entendre  le  rapport  des  délét;ués  en  C!oar,  et 
pourvoir  aux  affaires  du  (lays  *elon  l'occurrence.  — 
Copies  de  deux  lettres  palenlcs  obtenues  par  \es  délégués  : 
la  première  jiorlanl  suppression  <)«  tous  le»  oflicej»  érigi's 
en  Languedoc  «kpaia  Francoia  1",  à  charge  d«  reothour- 
oament  dea  titulaîraa  dans  deux  ai»;  la  aeoonde  portant 
inaintien,  aoas  certaines  ré.s«rveii,  im  commls.saireij  ex- 
traordinaim  ebargte  d'exécuter  l'édit  de  |iacilication, 
dommiasatrea  que  tea  Étala  auraient  touIh  voir  rappeler. 
—  Attendu  que  l'on  s'était  principalement  pidj-tisM  i!p 
Hkire  aupprimer  les  préeidlaus ,  et  que  le  ffa^  n  ue  pour- 
rait Budlre  k  remiionraer  toua  le»  oftlcea  drigAs  depuis 
Krun.iiis  [•■•,  on  demandera  au  J'ariement  d<'  iri  jirc- 
gistrer  que  ce  ijui,  dam  les  lettres  du  Uoi,  ounc«rne 
taa  oflloaa  dont  la  aoppreaaian  «tdd^rdo;  la  eaNfnal 
d'Armagnac  voudra  ht  n  N'utterposor  k  cet  elfet.  — 
M.  de  Dampville  8ora  prié  de  liconcier  ses  gem  de  guerre, 
«DaCtMruéinent  aux  lettres  dn  Roi.  —  On  al^riflara  aux 
commissaire-1  eXtr:iorrli»:ures  que  le  Roi,  ré|Hin(lant  mix 
doléunceis,  a  décide  que  Ie?4dit8  commissai<es  rendront 
droit  sur  le.s  lieux,  nan.s  dii«tndre  lea  habitante  d'un 
réassort  a  l'autre.  —  On  demandera  pour  tout  k*  Langue- 
doc lettres  de  provision  contre  las  prêtres  et  religieux 
mariés,  semblalileâ  ii  ctilles  <léjâ  obtenue»  pour  la  pro- 
vince de  Narbonne.  —  Le  cardinal  d'Armagnac  et  l'évè- 
qne  de  Mirepoix  consentent,  pour  ce  qui  les  retrarde,  à 
ce  qu'on  demande  au  Roi  d'attribuer  aux  régents  en  droit 
de  l'Université  de  Toulouse  un  bénéllce  saus  cure  de 
200  livres  dans  tons  les  diocAses  de  la  Province.  —  Oéli' 
bération  contre  les  évocations.  —  paj ^  ri'li'vi  ra  in- 
demne son  receveur,  P.  Rech,  d'il  eat  poui-^uivi  par  le 
giAfldral  ChetUeblen  h  raison  de  la  crue  sur  le  ael  qu'il 
n'a  pu  percevoir  durant  le*  troubles.  —  l  e  Parli'inctit 
dut  avertir  les  députa  qu'il  ne  peut  procéder  à  la  publi- 
cation partielle  des  lettres  de  sappresaion  des  oilleas,  et 

que  l'afTfair»'  sera  rf-nviivi'-e  au  Roi.  —  On  tl^piifcra  h  In 
Cour  pour  s»  plaindre  de  ce  rel'u.s;  ce|iendant  lesdiles 
lattras  seront  «IgniMea  aux  présidianx,  et  déAnao  sera 
faife  aux  paytnir<'  âm  offlcsa  d«  pêftr  toors  gag«  aux 

OfBciers  supprimes. 


Itef"  221  àf'  201.  —  A  Beaucaire,  dans  râglise  dea 
Oordeliers,  du  SI  an  30 octobre  1864.  ~  Président,  0. 

r-'lis.si.T.  t'vi'ijii,^  lie  N;ijii(,"-nï«r  iViintiii^'^Mirr.''- ilii  Roi  : 
M.VI.  de  iJâJupTille.  de  Joyeuse  et  Churdebien.  —  Kxposé 
des  motib  daa  impoaltionB  de  Taonde,  montant  il. 
4,00û,0tX)  livres,  tant  pour  l'ordinaire  de  la  taille  que 
pour  la  crue.  —  Le  Roi  éaumère  les  dépenses  liUiespour 
eondun  la  paix  avec  la  Reine  d'Angletem;  entrelenir 
dfl>-  forres  m  plusieurs  provinrt»  alln  d'y  niaïnlenir  le 
n  [losi,  conduire  à  Lyon,  oii  il  s'est  acheminé  lui-même, 
nombre  de  gens  de  gnem  «  pour  le  oonTort  des  bons  et 
chastiment  des  meschans,  ainsi' qu'il  a  esté  laict,  de*li- 
béré»  de  poursuivre  cestuy  nostr«  voiage  jiar  les  pro- 
vinces de  Provenoo  et  Languedoc  pour  y  niettr**  le  lUf^me 
ordre  pour  le  vsnovvelleinent  de  l'alliance  avec  les 
sienn  dea  ligues  deâuisse  ;  il  mppellela  remise  qu  il  a 
été  forcé  de  faire  de  la  quarte  partie  des  impositions  an 
pauvre  peuple  aiUiité  par  Isa  troubles,  peste,  grêle  et 
inonilatlons,  etc. ,  etc.  —  Demande  de  S01,SûO  liv.  13  a. 
7  il  i-iiur  la  part  contributive  du  Langue  loc  aux  imposi- 
tions du  royaume;  plus,  Ï2,<UÙÙ  livrée  pour  le»  furtili- 
eations,  4.000  pour  l«  canal  d'Aignesnories,  VtJMS  liv. 
]i.nir  U'  lailKin.  —  l)éputés  nommés  po'jr  alli-r  -  iluor 
M>'  le  Ci>nnéluble,  au  sortir  du  bateau  du  Rbùne.  — 
Plainte  conlrs  un  sieur  Lacroix  qui,  s'antorisunt  de  let- 
tres df>  trrtiffl  nM  'Miies  pur  M.  de  Crussol,  envoyait  par 
luerijrande^  quantités  île  blé,  m  daugorde  uietti'c  la  ià- 
mine  au  pays.  —  On  demandera  la  supprasaion  ds  l'oflloe 
de  second  avooal  général  au  l'arleuienl,  que  M.  île  \)nn~ 
»«ncal  .se  proposait  de  résignera  M.  do Cavai;;h<!s.  —  Le 
connétable  de  Montmorency  (e\-(;ouverneur  de  i..angue- 
doc)  pr«nd  conjîé  des  États,  ofi'ranl  de  touj-iurs  Taire 
plaisir  au  pays.  —  Le  cardinal  d'Arma^rnar  !«''JVl-usi>  de 
n'étra  polit  veau  aux  KUls  sur  ce  qu  il  est  reliMiu  a  r ou* 
luusa  pour  y  préparer  toutes  choses  pour  la  venue  da 
Roi.  Lecture  d'une  lettre  du  secrMaire  d'Etat  Rober- 
let ,  reraeri-'iant  les  Ktids  de  ce  qu'iW  lui  ont  envoyé.  — 
Rapport  du  syndic  Durant  sur  sa  mission  en  Cour.  —  Go 
•nregi-drera  Tarrêt  du  Conseil  privé  exemptant  le  paya 
df  Ti  .rilrihuer  aux  dé;ien3i's  du  hàvre  do  Cayonm»  —  On 
o'impos«ra  rien  pour  le  burgidor  d'Aiguesniortes. — 
Envoi  de  député»  k  Agde  et  antres  porta  |iour  arrêter  lea 
bliV  jn'iiti  vuDÎ  lit  tr.insporter  hors  du  royaume.  —  On 
priera  le  Connétable  et  M.  de  Dampvillo  de  faire 
vivre  modesleoent  la  gendarmerie,  sans  qu'elle  foule 
pluH  le  pay!<.  —  fd'libération  cuntre  r^ax  qui  ont  intro- 
duit nouveaux  péajj'e3etleudesau  diocciuidâSaint-Poaa. 
—  On  rera  renontranees  aRn  qu'il  plaise  aa  Roi  d'dler  de 
ses  lettres  de  commi.vsion  la  clause  interdi.sani  aux  KtatR 
et  aux  consuls  du  pays  d'imposer  autres  sommes  que 
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celles  qui  sont  coal«Qii«a  auxditâs  coiainia»ion«,  •(  d«  , 
les  laisser  en  lean  anciens  privilégies  et  libertés  d'as- 
seoir les  deniers  qu'il  leur  est  besoin  fournir  pour  les 
nàcesiulés  e(  occorronoes.  —  Les  trois  sj  iwUos  du  pays 
seront  toujours  révocables  lorsqu'ils  auront  malTersé. 
— Le  général  CheWebien  sera  prié  Je  ne  uiellre  en  son 
état  les  cbarges  des  ofHciers  présidiaux  da  Rouergoe, 
•ttoida  que  ladit  Rouwgna  s'est  déporté  de  la  contri- 
bution du  sel  ilu  Languedoc.  —  On  priera  le  Roi  de  dé- 
charger le  paya  delà  portion  des  tailles  de  Toulouse, 
Oareaasoona  et  autres  lieux  exempts,  ^nsi  qu'il  l'a  d^à 
déchargé  de  la  "portion  de  NarlKuin-'  —  On  demandera 
anConoéUblede  faire  exempter  les  évéques  et  autres  «lu 
clergé  dn  logement  des  gens  de  guerre.     Le  syndic  du 
pays  soutiendra  rapp*»!  inl-7rjet<'  par  le  .syndic  tl.»  Ti>ti- 
louse  d'un  arrêt  rendu  par  le  Conseil  privé  ou  t'aveur  de 
Pierre  du  Cèdre  et  autres.  Jadis  capllouls  de  IBQS,  et 
sera  fait  rf*<3««le  h  ce  que  ledit  du  Cèdre  et  le^  autres  ne 
soient  peints  (dans  le  livre  des  Annales  de  Toutousc), 
attendu  qu'ils  n'ont  parachevé  ladite  année.  —  •  Ardclea 
k  proposer  au  Roi  contre  la  nouvelle  religion,  ses  mi- 
nistres et  fauteurs,  arrostés  d'ung  commun  advis  et  sans 
discrcpance  par  les  testais ,  réservé  seulement  le  consul 
de  Privas  et  l'envoyé  de  Marvqiols  qui  se  sont  remis  aux 
édils.  » — Désaveu  unanime  des  articles  présentés  au  Roi 
an  nom  des  villes  et  diocc>scs  do  Réziors,  Agdc,  Montpel- 
lier. Nimes,  Uzàs,  Viviers,  Puylaurena  et  Oastres<  par 
les  prétondos  dentés  de  la  nouvelle  rellgilon.  —  Aux 
frais  de  la  poursuite  des  précédents  articles ,  contribue- 
ront toutes  manières  de  gens  :  clergé ,  noblesse,  exempts 
on  non  exempts,  elc.  —  Les  évèques  ou  leurs  vicaires 
généraux,  iioui-vu  riu'ils  ,<iii('nt  constitué.-^  aux  nrJrcs  .sa- 
crés,  assisteront  aux  Assiettes  des  diocèses,  ot  ceux  de 
la  noblesse  qui  voudront  y  assister  devront  être  de  la 

qualité  contonufi  «V?  (î/'îiî/i'ratiiuis  .les  États.  —  Ou  .siq!- 
pliera  M.  de  Dampvillc  de  mettre  garnison  d'infanterie 
à  Aies  (Aials),  Ualguiolet  autres  lieux,  *  èequels  l'on  ne 
vent  obéir  aux  édils.  »  —  On  poursuivra  aux  fral«ilu  pays  | 
Camby  et  ses  complices,  coupables  de  meurtres,  volories 
«t  CM  «néenbles.  —  Les  ehanoiiMS  d'Albi  seront  con- 
traints de  payer  tailles  pour  leurs  biens  roturinrs  c\  ifan- 
cienne  contribution.  —  Le  receveur  du  lailkon  rendra  son 
compte  aux  États  et  non  à  la  Chambre  des  ecNnptes  de 
Montpellier  ;  s'il  était  travaillé  à  raison  de  ce,  le  syndic 
do  pays  pr^itilriiil  sa  cause.  —  Délibération  contre  le  gé- 
néral Saint- Ravy,  qui,  t  ayant  receu  la  depsache  dtt  Roy 
de  la  paciffi  cat  i  o  n ,  l'aurait  celée  pendant  cinq  semaines,  au 
grand  domin^ige  de  plusieurs.  ■  —  Nonobstant  les  lettres 
qu'il  a  obtenaeidn Sol«  H*  Robert  Leblanc ,  juge  ordi- 
naire de  Nimsa,  n«  sera  pas  rétabli  en  l'office  de  qmdic 
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du  p«ys.  —  Komination  de  députés  pour  présenter  les 
doléances  au  Roi  lorsqu'il  aan,  à  Toulonse,  lesquels 
pourvoiront,  après  information,  k  l'augmentation  de 
l'imposition  sur  le  sel,  requise  par  les  propriétaires  aali- 
nans.  —  Don  bit  au  Sénéchal  (de  Beancaire)  de  dnquaote 
pipes  de  vin  de  Languedoc.  —  Le  Roi  sera  supplié  d'or- 
donner que  tous  les  habitants  du  pays  seront  tenus  «  de 
tkirs  baptiser  les  enûuits  dans  trois  jours  après  leur  na> 
tivité,  d'aultant  que  plusieurs  de  la  nouvelle  iv|i|;;ii)i»  ne 
daignent  iaire  baptiser  leurs  enfants,  disans  el  preschans 
leseoAuis  estresaaivéspnr  lalUde  leurs  pèree.  »  —  On 
s'vic;ii.sera  à  l'arrêt  du  Conseil  privé  concernant  los  t«r- 
res  allodiales,  de  frauo-aleu  et  de  mainiuorte,  comme 
contrairsB  aux  privil^es  da  pays.  —      Roi  aéra 
siipplio  de  faire  punir  tes  bla.^iïîiéinafeurs  Je  la  jx.-inâ 
contenue  en  l'ordouotUice  du  roi  saint  i^ouis;  —  de 
proldber  les  jeux  decartes  et  de  dés,  d'où  prooèdflut 
meurtres  el  blasphèmes,  k  jieine  de  bannissoment  ;  — 
«]ue  les  diCféreuds  entre  prochu-s  pareiiu  décidés 
par  arbitres.  —  Ordre  aux  syndics  du  pays  de  faire 
saisir  les  fruits  des  évèques,  abbés,  curés  qui  ne  résident 
en  leurs  bénéflces.  —  Délibérations  relatives  à  l'admi- 
nistration des  hôpitaux.  —  On  pootaaivn  YmÉMtH»  ob- 
servation de  l'nnlonnance  d'Orléani  en  ce  qnl  conceme 
les  prébendes  pr^cuptoriales.  —  Ûn  fera  requ'jtu  pour 
que  nul  no  suit  admis  à  enseigner  les  enfants  «  qu'après 
avoir  esté  examiné  et  esprouvé  par  «m  éveaqoe.  *  Les 
dîmes  seront  fidèlement  payées  selon  randennefioutania, 
—  Octroi. 

j>ero-M0à  f*  am.  —  En  la  ville  du  Saint-Esprit,  daat 
l'église,  près  dtt  Pont,  du  18  an  SI  octobre  I6Q6.  —  Pré- 
sident :  (iuillaume  Pélissier,  évê<7uedeMunti)ellier.  Com- 
missaires du  Roi  :  MM.  de  Damp  ville,  de  Joyeuse,  CheT- 
ddiien  elde  Cbeverry.— RéoeptloB  dubaroo  de  Oastriee 
>  M  rame  baron  des  États,  en  vertu  de  lettres  du  Roi.  — 
Exposé  des  motifs  des  Impositions  de  l'année,  montant  à 
4,(100,000  livres,  tant  pour  l'tndlnairB  de  la  taOle  q«o 
[luur  la  crue.  «  Ce  que  nous  avons  plus  cerché  a  Rsté 
de  veoir  eelaincles  toutes  les  partialUtéa  que  les  troubles 
passés  avoient  engendrées  en  nostre  royanlne,  «t  pour 
Ce  ([Up  nous  avons  estimé  que  cela  reqnerroit  nostrn  prô- 
:»Buce,  nous  avons  itica  voulu  nous  acheminer  par  iaplos 

grande  partie  des  provinces  d'icelny  pendant  lequel 

voiafT*',  nostre  trè-s-chère  sœur  la  r*^int«  catholique  des 
Uspaigncs  iiuu*  e&tuul  venue  venir  justiu  en  noitra  ville 
de  fiayonne,  nous  avons  asseuré  l'intelligence  qui  est 
entre  nostre  bon  frère  et  nous.  Semblablemont,  nos  tràe- 
cbers  et  grands  amis  et  alliés ,  et  confédérés,  les  alaon 
des  Ligues,  ont  Juré  le  renouvellemecl  ds  râlllaaM»Mt 
grand  contentement  de  oons  et  d'eaix,  povr  ««xqmUM 


HauTB-Oaaemni.  —  afnui  C.  —  T.  IL 
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ehoMi  ntîafiùre,  «neorai  qu«  noas  y  ayons  employé  les 

deniers  de  ran-HH'  iitvsentu  ,  rl  relranché  nostre  Maison 
de  tout  ce  qu'il  a  e^té  possible ,  nous  avons  esté  cops- 
trainett  de  prendre  de  grandes  amnmes  k  inlér^ ,  de 
partie  desquelles  nous  avons  fait  nsfal  il.i  nous  ««"quitter 
l*aiii>éeprocbaine,elc.— Demande  de  %U,:i001.  13  s.  S  d. 
poDF  la  part  oontrilMiUve  du  Laogmdoe  aux  inposlUona 
du  royaume,  plus  82,513  I.  i  s.  pour  le  taillcn  —  î'ifTi'- 
retul  pour  la  préséiince  entre  le^  barons  ik'  iUuux  et 
aanges.—Oa  priera  le  Roi  «deneflUro  tenir  par  cv-aprcs 
les  Estais  aux  villes  où  il  y  a  exercice  de  la  nouvelle 
religion,  ou  tout  au  moins  de  faire  cesser  ledit  exei-cioe 
durant  la  tenue  des  États.  «  —  •  Il  est  de  la  cognoissance 
et  juridktion  des  Estais  de  bailler  Ueux  et  nssistanre  en 
iceatx.  •  —  Attendu  les  grandes  char^^'es  qu'il  porte,  le 
pa\-s  n'entend  imposer  ancunn  chose  pour  1ns  régents  de 
l'Oniversité  de  Touloase,  quelques  lettres  de  provisioa 
qu'ils  aient  obtenues  du  Roi.  —  Envol  d'un  syndic  du 
p;i\  >.  il  Ml  iit|irltier  pour  faire  révr.ijui  i-  les  lettres  por- 
tant que  les  receveurs  du  pays  rendront  compta  de  leurs 
reliquats  devant  la  Cbambre  des  comptes.  —  Les  États 
diklarentà  l'abbédeSaint-Thiliéry,  ijui  m'  ;.r<'si  ii',iit  |  i  ',ir 
assister  k  l'Assemblée ,  que  les  &bMs  n'ont  pas  de  lieu 
ni  assirtaaee  aux  Étais,  —  On  poursuivra ,  an  nom  et 
aux  d«^pens  du  pays,  Claude  rh(»vn!tr»r,  Jri'U'*  ci>r.!»'!i(>r,  ;i 
présent  marié  et  ministre  de  la  nouvelle  religion  au 
Font'Saint-Etprit.  La  Roi  sera  prié  d'ordonner  an 
Parlement  et  autras  Cours  du  Languedo<:  de  r»n  p.m:tt<» 
entériner  lettres  du  Roi  où  le  pays  aura  intérèt,  sins 
In  avoir  eommuniipiéet  »U  préalaUoau  syndic  du  pays. 

—  Révocation  des  procureurs  du  pays  au  l'arlement  et 
h  la  Cour  des  Aitles,  pour  certaines  causes  et  considéra- 
tions, et  parce  que  tel  '»t  le  bon  plaisir  des  KUils.  —  Déli- 
l>ération  contre  les  alliances  des  oraciers  du  Parlement. 

—  If.  de  Dwttpville  sera  prié  de  renvoyer  les  gens  d'ar- 
mes <'t  il''  iii*  laisser  aux  lieux  contentieux  que  dos  gens 
do  pied.  —  En  tous  les  diocèses  et  villes  du  pays,  les 
«yndics  seront  catlioUqnas.  —  «  Ceuix  qui  seront  oonunis 
;\  fT-r-  il.'siurN.'iih'til  de-s  deniers  rlu  Kny  p'  .îu  [',iT^, 
cotiseront  la  ville  de  Tholose  et  aullres  villes  se  prèten- 
4bnl  «usmptea,  en  la  forme  et  manière  que  ks  aultres. 
ieux  du  païs  .sont  CAitisés.  »  —  Le  Roi  rtymi'  trouvé  bon 
l'article  des  doléances  do  l'an  passé  concernant  lea  blas- 
pMmateara,  on  deouuMlam  qi»  les  Juges  puissent  exé- 
cuter .sans  appel  leurs  jugements  contre  lesdits  hln^plié- 
mateurs.  —  Délibérations  relatives  aux  dîmes,  aux  bé- 
néflces  aiTeriués  à  des  protestants,  à  l'édit  du  Roi  contre 
les  livres  réprouvés;  iM  ooRMda  dM  viUea  Mront  tenua 
d'en  tÙK  penittiaition  «Inniort  aux  ji^ei  «1  évéqnus. 
— Ou  demanden  qu'aux  lettres  de  readaion  des  cootnia 
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furéf,  les  duoeellariee  n'omettent  plus  la  clause  d*o1i- 

tenir  dispense  du  prélat,  et  qu'i  n  uf  [misM"  plus  sh  î.ûre 
rayer  du  registre  des  excommnniés  sans  demander 
l'alMOlntioa  nécessaire;  —  qu'il  «oit  eujoint  h  tous 
Juges  du  pny-j  ih'  f  iire  remettre  les'  églises  et  d'y  faire 
célébrer  l'odhce;  —  que  défenses  soient  (ailes  à  tous 
maîtres  d'éoole,  écrivains  et  nattreases  des  flUes,  de 
Ttp  lire  aucuns  livre»  réprouvés  ni  enseigner  aucuna 
doctrine  nouvelle,  contraire  a  la  religion  catholique  ;  — 
d'exempter  de  la  Juridiction  des  PrésIdiauK  ceux  d» 
l'église  et  de  lu  noblesse,  et  le^  officiers  du  pays.  — 
Le  prévôt  gi^néral  ciatinuora  d'être  p.iyéde  ses  gages  par 
le  receveur  général  du  Roi,  el  sera  tenu  de  recevoir 
)M>nrsea  lieutenants,  avec  tout  pouvoir  de  juger,  oeox 
qui  seront  élns  par  les  dioetom.  —  M.  de  Dampville  sera 
prié  de  prohiber  la  traite  du  vin,  "  sauf  que  ung  diocèse 
pourra  ayder  l'aullre.  «  —  On  s'emploiera  auprès  du  Hol, 
an  nom  et  aux  dépens  du  pays,  pour  que  M*  Nicolas  la- 
lomy,  qnarl-pn'Mil -lit  itti  Parlement,  qui  n'a  qu''  les 
gages  anciens  (1,200  livre»),  au  lieu  que  les  autres  prû> 
sfdents  ont  fort  augmenté  Isurs  gages,  soit  payé  sur  la 
iiH'iiii'  jiir  î  (irr-iix.  -'il  f.  iiisidénilion  de  ses  recommanda- 
bles  services,  <  masme  au  temps  des  troublas.  •  —  On 
demaBder»  au  Roi  de  rettlMmrser  les  emprunts  lyis  an 
clergé  par  le  roi  Franrois  derni<^r.  nn  ilo  |«  décharger  k 
concurrence  du  prêt  sur  le  premier  quartier  des  décimes. 

—  Il  sera  défendu  à  foin  habitants  du  pays  d'adiater 
plus  de  blé  que  la  provision  nécessaiivj  à  chacun.  —  Les 
Klals  n'entendent  empêcher  l'exécution  de»  lettres  pa- 
tentes portant  union  du  diocèse  dePamiers  au  gouverne- 
ment de  Languedoc,  ni  la  représentation  dudit  diocèse 
aux  Ktiits,  pourvu  que  les  habitant.<!  payent  leur  quote- 
part  des  impositions  i!u  pays.  —  On  fera  doléance  pour 
que  les  draps  de  Perpignan  et  autres  étrangers  entrant 
en  Languedoc,  soient  saisis  conlbnnément  aux  privi- 
lèges du  pays;  —  potir  que  les  se<  ."l'i.in  ■  s  .lu  Hoi  et 
autres  privilégiés  soient  tenus  de  contribuer  aux  deniers 
dn  Roi  et  du  pays.  —  Protestation  des  consuls  du  Puy 
iniifri'  iiii  '  ilAli!  l'r.itii iii  ton  lanf  faire  supprimer  la 
séoéchau^e  du  Puy,  <  soubz  colleur  de  deux  officiers 
desquels  «n  (l'évéque  du  Puy)  n'a  point  bonne  opinloa.  » 

—  Plainte'  rfffltrp  Ir»!  ("TnctioTi»!  'i-''  fi'rniers  des  consi- 
gnations. —  On  suppliera  de  nouveau  le  Roi  de  permettre 
aux  villas  al  Uaax  du  paya  de  subvenir  par  impositkHia 
niiT  riffaires  urgentes.  —  On  enrugistrf  m  !e«  lettres  apos- 
toliques portant  promotion  du  cartiiual  dj  Bourbon  à 
•  la  légat!  '1  i  la  ville  et  cité  d'Avignon,  comté  de  Ve- 
niase,  païs  de  Provence,  Dauipbiné,  Viennois,  Die  et  pro- 
vince de  Narbonne,  enssmUe  les  lettre*  du  Roy  de  sau- 
T«gurde  etprotreUott  ».  —  La  traite  géaéralo  du  vin  sera 
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permise  après  que  los  habitants  da  pays  auront  fait  leur 
provision.  —  Le  liui  ayant  permis,  sous  certaines  candi- 
tioiM,  le  ractut  des  biens  d'Église  aliénés  en  v«rtu  de  l'édtl 
de  1663,  Sa  Majesté  sera  suppliée,  tu  les  droomtanoes, 
d'autoriser  le  clergé  des  diocèses  où  les  ventes  ont  eu 
Usa,  à  ne  ncbeter  l«sdit«  biens  â'£^«,  qu'après  que 
las  nceTsnn  dndit  seigneur  Roi  leur  en  anront  rem- 
boarxé  la  valeur;  —  1  :  r  le  subside  rois  sus  à  Lyon, 
appelé  la  doane.  —  On  fer»  poursuite  des  oonlra- 
ytiahm  va.  édits  Autes  par  les  ministres  et  habitants 
de  Carmaiiig  (' '.iraniurij.  —  Renvoi  a  M,  lîe  Joyeuiie 
d'one  demande  d'ai'geut  du  sieur  B.  Pourclielly,  ingé- 
Blmr,  sntraprsDeiirde  la  eomstmclion  du  bouleTard  d« 
Dampvni-:',  .'i  .\;irlj':inno.  —  "  i'i  ur  !;i  kimihI  faul-'de  mon- 
aoie  qu'il  y  a  en  ce  pais,  le  Roi  sera  prié  d'ei\)oiiidre  aux. 
maistres  des  nonnoias  d«  trrgvr  des  liards,  carolns 
et  douzaini:  —  de  n'affenner  son  domaine  h  Jtis 
étrangers  qui  ue  soieol  régnicolea;  —  qu«,  dans  ctaa- 
fM  Séoéehansste,  il      ait  qjafvut  fbnna  ««  style  de 

Csire  !m  crwes.  — Le  syndic  d*AlS>i  tT^SfriIff.a  rflqtiAte 
au  Sénéchal  de  Toulouse  pour  faire  uionlrur  a  quoi  titre 
en  vent  eilfar  le  droit  de  peiade.  —  l^ture  et  copie 
d'une  sentence  des  Commissaires  flu  Roi  portant  que  les 
consuls  de  Lautrec  a  eiitri^iunt  aux  Ëlats  comme 
dic<cé<i.tins  deOastres.  —  Imposition  <le  {,000  livres  ac- 
cordées pour  une  fois  seulement  et  sans  conséquence 
fonr  le  canal  d'Aigues-mortes.  —  Aumône  de  250  livres  à 
M»  p.  Simony,  maître  de  forge  à  fer.  —  On  poursuivra 
envers  le  Roi  que  les  délibérations  des  Ktata  pour  faire 
oootrUraer  an  iaillon  les  babitanta  de  Tonlonse  sortiront 
effet,  nonobstant  l'ordonnance  contraire  de  ses  commis- 
saires aaz  États.  —  On  réonsera  le  général  Chefdeiiien 
m  tovtM  les  affsirea  dn  pays,  et  on  le  prendra  en  partie 
formelle  qu m  i  le  cas  le  requerra.  —  On  fini  i  MinIuire  k 
Tonlonse  l'ex-cordelier  Otievalier  pour  y  être  jugé.  — 
BsH  de  bi  rsoette  dn  taiilon;  —  des  deniers  dee  r^ra- 

tlOll-S.  —  O.'tfOl. 

ite/o  338  àf*  343.— A  Nimes,  dans  la  salle  de  la  maison 
éplseoptle,  dn  3  an  3  mai  IBW.  Assemblé»  restreinte 

composée,  par  rh.iqun  <n<Kf^.si',  d'un  député  de  chacun 
des  trois  ordres.  —  Président  :  Guillaume  Félissier,  évê- 
que  de  Umtpeilier.  Ooaunissalra  du  Koi  :  M .  de  Jorsnse, 

—  I>»ttre.?  (Iti  rhariijs  IX,  invitant  l'As'î^'rnb))'''  ii  aviser 
aux  moyens  dabolir  le  subside  nouvellement  imposé 
ponr  l'abréf  iation  des  procès,  aoloa  la  raqaâte  présentée 

un  OnnsPil  par  If  ?ieur  de  Senecey,  au  nom  fie  totitwi  Iw 
provinces  du  royaume.  —  liO  Roi  sera  supplié  U'aijùUr 
la  subside  des  consignations  pour  l'abréviation  des  pro- 
cès, comme  préjudiciable  et  insupporlablé  k  tous  les 
babilaots  du  pays,  et  d'ordonner  que  les  Jugias  sénéchaux 
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du  pays  connaîtront  des  abus  et  indfles  exactions  qui  ont 
été  commises  par  les  fermiers  itedites  conslgnationa. 
—  ÛD  raGonvrara  les  états  de  tous  les  greniers  k  sel  pour 
satotr  an  Tfai  ta  dfliitsmeat  qui  sa  fait  dudit  sel  au 
pays.  —  On  s'opposera  à  la  réception  da  capitaine  Qrille 
connue  sénéchal  de  Beaucaire,  ledit  capitaine  n'étant 
pas  do  la  qualité  requise.  —  Les  fitats  ne  eooaentent  pas 
à  imposer  les  -IS.WW  livres  que  le  Roi  demande  pour  l'en- 
tretien de  buit  compagnies  de  gens  de  guerre  mises  en 
garnison  anx  villas-Atmtières  dv  paya,  et  8U|>plient  Sa 
Majesté  de  reniflti'-  anxdites  villes  les  mnrtes-payes.  — 
M.  Ue  Joyeuse  sera  prié  de  faire  chasser  las  baiidoUers 
et  TOlean  qui  commettent  plnsiears  maux  an  paya  de  la 
Corliièpi^,  Sanlt  et  Fenoilhè'Ies. 

I>e  f"  314  à  /<>  385.  —  A  Beaucaire,  dans  l'église  des 
OonMIen,  dn  11  an  2S  oovembn  1666.  —  Président: 
G.  l'élissier,  évèiiue  J-' Mf  .n(;"'Ilier .  a.shistf'  .J'-  l'f'\'i''qwe 
dâNiffiâs,  puis,  le  cardinal  U'.ArmaKnac.  Commissaires  dn 
loi  :  MM.  de  Joyenaa,  lieutenant  dn  Rel  «n  Languedoc; 

fli"  rheverrr  ,  général  des  financf»s;  Jfnn  Albenas  de 
(  v)li<u],  lieiUliiUtUit  général  au  Frésidial  de  Beaucaire. — 
Missive  de  M.  de  Jofeuse,  invitant  l'AseamMée  à  trailw 
des  affaires  du  pays  en  attendant  son  arriT(^f.  —  Sur- 
séance  motivée  par  ce  que  l'Assemblée  n'est  pas  en  nom- 
bre, les  inondations  et  les  mauvais  chemins  ayant  retardé 
ia  plupart  des  gens  des  États.  —  BiilTérends  entre  divers 
oonanls  dee  diocèses  d'Uaès  et  Nimes  pour  l'assistance 
aux  Étais.  —  DéputaUon  envoyée  k  Avignon  au  cardinal 
d'Armagnao  ponr  le  prier  de  Tenir  à  l'Assemblée  et  Pal' 
der  de  son  prudent  eonaeii.  -  Refus  de  afianoeà  l'enmiyé 
du  baron  de  Tornel,  dont  la  procuration  n'était  pas  écrite 
«ur  pardiemin,  ni  expédiée  eu  (brroe  antbentlgne.  — 
Conunteaires  nommés  ponr  réviser  les  articles  de  la 
ferni''  r<'i[i.iivali'iil  —  l'.jursuitH  sera  fiiite  contre  les 
babitonls  d'Auranie  (Auragne) ,  au  diocèse  de  Tonlonse, 
qui  ne  Tentent  payer  le  droit  d*èiiniTalBnt,  disant  Itre 
r'vc;:ii<is.  —  luilrno  Jt-s  Cdinniissalres  du  R'ii  —  R\t>os;é 
des  motifs  des  impositions  de  l'année,  montant  ii  4,000,000 
liTres,  tant  ponr  i'ohIiDaIre  de  la  taille  que  pour  la  ente. 
—  !Mi  il.'sire  de  •  voir  ses  sujets  rédimi''s  ilr.s  l'alimités 
que  leur  ont  apportées  les  troublas  suivis  de  doux  fléaux 
qni  ae  trouvent  oomnmnément  k  la  quene  des  armes  :  bi 
contagion  de  peste  et  la  pnnvrod^,  rf^snlf.mt  stirtmit  des 
mauvaises  récoltes  de  ISOô.  Il  ajoute  que  gnlceà  la  bonté 
de  Dieu,  qui  a  étendu  eon  bras  de  favgeaee,  la  prtaanl» 
année  f>4>t  des'plus  ationilrinfes,  «^t  que  ses  Rtthjer-tz  auront 

lout  moyen  de  se  restaurer  ;  qu'il  v«ult  parachever 

do  paîer  les  deniers denbs  anx  Suisses,  à  aulcungs  prin- 
ces et  autres  estrangers  et  créditeurs  du  grand  party,  li- 
cencier certain  régiment  de  gens  de  pied.....;  qu'il  a  esté 
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oonstminet  de  prendre  de  frranda  aommes  à  IntArèt  m 

coristitu'Mii  (le  rentes,  m'i. ,  oli-.  —  Demande  de  ni  U  .■?"(',  l 
13  s.  2  d.  pour  la  pirl  conlribuUve  du  Languedoc  aux 
inpodltom du  royanme;  plus,  IS^OOO livras ponri^para- 
tlon  fifs'  p!.iivni  .J.i  VarbDr-.nc  cl  ,  l'I  Sl'.'iirî  1.  4  s. 

pour  lo  taillon.  —  dipie  des  leltras  de  Charles  IX,  or- 
dosnast  à  ne  commieaaifee  aux  filets  de  donner  k  boit 
le  droit  d'équivalent.  —  r-iV-.'nnrf  arr.  ■r.;.'  -'  h  IVnvo.vé 
du  sieur  de  Joyeuse,  kiron  du  Vivarai-*,  sur  celui  du 
eieiir  de  Fqrre,  Inron  dn  04Yiittdaa.  —  Lettre  présentée 
uax  ftlats  par  Miron,  secrétaire  de  M.  do  DampviFliv  — 
Entrée  du  canlinal  d'Armagnac.  collé^'He  du  cardinal  de 
Itourbini  en  la  déléîiation  d'Aviijnon.  —  La  pr»--!idenoe  est 
dooDée  audit  cardinal,  •  pardevant  l'haultesse  duquel  est 
traité  des  afikîrea  dn  pab.a— Asnstance  donn^au  vicaire 
géndrd]  (I.  I  l  .tiliiijse,  «  jàbien  informé  des  affaires  du  pays, 
nooofaslant  la  présence  du  Cardinal,  son  arcbevèque.  «  — 
Dâlbératinns  t  contre  la  douane  de  Lyon  ;  —  tonehant  le 
reff'V;-  ir  ilu  t;îilli)n.  itii--  cii  prison  à  Narbonnt»,  il  d(''fatit 
de  payement  d'un  quartier.  —  Les  excédants  de  la  crue 
•or  le  sel  destiné  k  payer  les  gagea  dee  prMdiaux  se- 
ront ciii|iti.y.'--  h  la  ri'[iHralii>n  «les  ponts  ef  i  hi  ii:i-j--. 
Il  ne  peut  y  avoir  d'envoyé  du  comté  de  Montbrun,  le- 
qnal  est  annexé  au  temporel  de  l'évéché  de  Lodève.  — 
Lo  dimanche,  les  Etais  assistent  en  corps  à  In  r?j;  v-v»^  >i 
procession  générale  et  au  sermon  prêché  par  M.  Posse- 
vin.  Jésuite.  —  D  n'y  a  pas  lien  k  l'égalisation  des  fouies 
demandée  par  certains  diocèses.  —  Le  Roi  sera  prié 
de  rétracter  .son  onlonnance  •  inhikint  au  Parlement  do 
COnnaitrc  des  dck-rcls  de  prise  de  cor[).<:  taxés  contre  des 
IMtkttUera  de  la  R.  P.  R.  du  l'uy.  • — M.  de  Joyeuse  vou- 
dra bien  «  tenir  en  paix  anicungs  lieux  du  pays  dn  Vela y 
qui  se  .^)nt  rendus  prulerve.s  et  désobéissans  aux  défen.^s 
folies  de  s'assembler  au  Puy,  aln<  seulement  au  lien  qui 
a  esté  destiné  par  le  Roy  pour  l'exercice  de  la  R.  P.  R.  » 
—  Doléance  l'iili'  pour  avoir  l^ttros  de  conlrainle 
piu*  corps  contre  ceux  de  la  noblesse  qui  refusent  de 
payer  les  dîmes  an  cleriré.  —  AtIs  sera  donné  au  Roi 
de  l'inv;»";!  )!!  ilu  rai1;il,  au  diocèse  de  R!''-ti\',  pir  leji 
protesUtuls  do  Pumiers  ;  —  «  de  b  démolitiuu  et  brûle- 
nenl  par  aoleungs  de  la  nouTelte  religion  de  l'égUae 
Saint-Sébastien,  au  diocèsndeNiraes  »  — Le  Roi  sera  prié 
d'inhiber  aux  habitants  de  Tarascju,  Provence  et  aux 
étrangers,  de  fiUre  aasembUe  avec  ceux  de  la  R.  P.  R. 
de  Beaucaire  et  pays  de  Languedoc;  —  pour  que  le« 
différends  pour  fait  de  religion  soient  traités  par  ma- 
gistrats catholique-»,  et  pour  que  la  composition  des 
chambres  du  Partenent  soit  réglée  par  le  Parlement 
liii.]iiéme  et  non  par  eonuniBSlMia  dn  Roi  -,  —  que  tous 
,  «msals,  doetaan-rjgnts  el  mattree  d'école 


HAUTE-GARONNE, 
aérant  de  lareliffioti  catholique.  —  La  recette  du  taillon 

sera  b.ullée  aux  enchères  p.ir  Ifs  É;  it-;.  suivant  les  pri- 
vil^(es  du  pays ,  et  l'on  poursuivra  la  révocation  de  la 
commission  qui  mande  d'en  porter  lee  denier»  en  U  re- 
cette gériiT  ilr-  k  Toulouse.  —  "  Les  bureaux  pour  l'exac- 
tion du  sub:>ide  de  lu  douane  doibvent  eslre  dressés  à 
Narbonne  pour  les  marchandises  qni  liennsint  dn  eoelé 
d'YIalio,  et  ii  Saitit-lli-al,  pour  celles  qui  viennent  d'ÏJs- 
pagnc,  "  —  Le  i^yndic  du  pays  prendra  la  cause  du  pré- 
sident, M.  Latomy,  entooalee  proeésqueles  malveillans 
vouldroiont  susciter  contre  luy.  ■  On  iioui"suivra  au 
Parlcmi-nl  di-  Toulouw  ceux  de  Grenoble  qui  veulent 
distraire  du  pn'-  iif  ;  lys  la  ville  et  terroir  de  Uaï$- 
«nr-Bals,  au  diocèse  de  Vlfiers.  —  On  continuera  la 
poursuite  commencée  au  Parlement  de  Paria  contre  Ion 
docteurs -régi-nts  de  Toulouse  qui  sh  veulent  exem|^ 
ter  de  payer  les  tailles  ;  —  celle  du  procès  des  consuls 
de  Seix ,  an  dfocèee  de  Rieux ,  pour  ratsion  des  yacants. 
—  On  prési»ntera  ro(|UiNte  an  S.  t.  h  i'.  •!  •  Tinilouse  i>our 
avoir  pormisston  de  faire  irnpritiier  les  privilèges  du 
pays.  —  On  Ibra  doléances  :  pour  que  tes  gwm  d*^lisa 
soient  (mis  â-  ré.siiler  dans  leurs  li  'i:  fi  -  —  imiir 
obtenir  punition  des  seigneurs  et  niuilres  de  clmteaux 
et  maison*  dn  diocèse  de  Lavaur,  qui  ne  sont  fleh  de 
haubert,  oii  se  fait  l'exen^ice  do  la  R.  P.  R.;  —  contra 
plusieurs  gentiUhommes  du  diocèse  de  Mende  qui  usur- 
pent les  iHona  du  clergé.  —  Le  Syndic  dn  pays  assis- 
tera par-devant  les  juges  les  particuliers  qui  poursui- 
vront les  conlraventiotw  aux  édiLs  pour  le  fait  de  la 
religion.  —  M.  de  Joyeuse  ^era  prié  de  faire  punir  les 
libraires  de  Beaucaire  Tendant  les  livres  prohibés  et  ré- 
prouvés. —  Lss  offlcïors  des  villes  seront  tenus,  tontes 
les  .'•etnaines,  île  faire  visite  des  bnuliques  des  libraires, 
et  rechoi-chcs  des  livres  réprouvés.  —  Renvoi  au  Conseil 
du  [>ays  siégeant  k  Toulouse  dn  procès  des  péajtes  de 
Montrabc  et  L-'-signan.  -  Délibération  contre  les  notai- 
res accusés  de  faux.  —  l>élégués  pourvériiler  les  l>iés  de 
munition  de  la  place  de  Narbonne.  —  M.  de  Joyense 
sera  prié  de  conitiii'ttre  en  chaque  di(ic'-s<^  un  lieutenant 
de  prévôt,  auquel  les  habitants  seront  tenus  de  prêter 
main-forte,  b  seule  fln  de  purger  le  pays  dee  larrons  «t 
voleurs  Tii,  itcpuis  naguère,  y  font  mille  maux.  —  Déli- 
bération ioui  iiant  un  sieur  Bécaitlit,  tué  en  plein  jour 
par  des  hommes  masqués.  —  Octroi  de  l,MO  livres  gtour 
le  burgidor  d'Aigues-morles.  —  Le  comte  d'Alals  fait 
savoir  que  M.  de  Joyeu.se  permet  aux  Klats  de  nommer 
des  li'-uten.'ints  de  préVÔt,  auxquels  il  baillera  provi- 
sions nécessaires.  —  Oomnûssaires  désignés  pour  iUre 
les  doléaneea,  devant  lesquele  ae  ntireront  ceux  qui  «a* 
ranl  k  batllar  plaintes.  —  Bail  de  fat  recette  du  tallion. 
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—  Les  envoyés  en  Cour  reamTnronl  les  1,200  Uviw 

données  par  le  Ri>i  aux  pauvre»  bftbltanU  tl  vgil  ■  [  )  is 
p«r  les  inndèles  et  encore  déteniM.  —  Attendu  lu  pau- 
-rreté  ilu  pays ,  tes  Étais  roAtsant  tinit«  subvenUon  k  la 
vHle  d'Ag'Je  piiur  la  constroclion  il'uti  <"\u-  propre  à 
obriér  ans  incuràoos  qai  aonl  faites  journelkiuâiit  par 
IM  Turcs.  —  Doltenoo  sera  bits  pour  que  les  eontptes 
<l*>s  deniers  corntiiuns  soient  rendus  en  la  forme  ancienne, 
soiTant  l'ordonnance  de  Moulins;  —  pour  que  la  Juri- 
dldloii  cmie  aoit  rendue  aux  capîUnils  «t  consub  du 
pays,  «  à  tout  le  m  iiiiLTs  il.-^;  c\ir,^r-s,  Ju'^rin'îi 

10 livres;  »  —  pour  que  les  délibL'ralions  îles  villes 
du  pa?»  soient  bictes,  eomme  esUnt  ta  eoastnnie  an- 
«•!^nrh\  tar.s  appeler  aulcun^'s  ofticiera  du  Roy  ;  —  pour 
que  toutes  espuct»  d'or  al  d'argent,  d«  poix  et  d'aloy, 
•lent  cours  dans  le  royaultM.  •  —  Attendu  la  pauvreti' 
du  par».  Ifs  Ktalfî  ne  peuvont  encore  rien  accorder  pour 
la  iMnslruction  du  port  d'Aiguës- mortes.  —  Le  Juge 
unge  de  Montpellier  offre  d'avancer  les  deniers  néces- 
saires au  reinbonr^"Tr!fnl  et  suppnîssion  des  office»  du 
Présidiiil  de  MontiH!:liKr,  «  selon  ce  qui  a  esté  jk  faict  h. 
TOttlouse«  Ciircassonne  et  Nismes.  i'  — «  Aucune  partye  ne 
sera  allouée  [var  les  depputez  des  comptes  que  soicl  bien 
vérifllée  et  allestée  par  mandement  et  acquitz.  •  —  Con- 
formément il  la  délibération  de  lG(i4,  le.s  consuls  du  dio- 
cèse de  Castres  donneront  assi.sUuice  à  l'Âssietts,  à  leurs 
évèques,  sur  pdne  de  n'estre  pl  i»  admis  aux  Estât». — 
L'3  Roi  sera  supplié  de  rendre  fhuichea  et  libres  les 
foires  de  l'ézenas  et  Montagnac,  comme  celles  de  l^on, 
Brieet  ChamiNtgne.  —  Délibéraiion  contre  les  fermiers 
des  forets  du  Roi,  qui  coupaient  et  mettaient  en  friche 
les  bois  de  baute  fUtaie,  —  Le  Roi  sera  prié  d'inhiber  b 
tous  receveurs  de  saisir,  exécuter  ny  IruTailIer  ceulx 
qui  sont  envoyés  aux  Rstata  durant  le  venir,  «J-iur  et 
retour.  — Attendu  que  Jacques  Maurin,  Sénéchal  du  Puy 
et  Yélay,  n'est  gentllbomme,  il  sera  remboursé  de  son 
ofïîc«.  —  Attendu  la  pauvreté  du  pays,  aucuns  deniers 
ne  seront  imposés  pour  la  réparation  des  ponts.  —  Re- 
t  au  cardinal  d'Amagnac.  —  Octroi. 

c  tSm.  (ReffÎBUs.)  —  In-Colia,  iiO  r«uiUBt«,  papier. 


ETATS  DK  LA.NUl  KUUC.  «» 
et  deCMyas.  les  deuxpremieraabaents  lors  de  l'ouverture 

(1-  l':i-spmbli'"  —Mc-'sedu.^int-Esprit.— Serment  dcro 
pas  révéler  les  délibérations.  — Noininations  d'auditeurs 
des-comptes.— Lecture  des  réponses  lUtas  par  le  (}onseU 
privé  aux  doléanrp«  du  pnys. — On  obtiendra  déclara- 
lion  du  Kol  k  ce  que  la  provision  par  lui  nccordée  h 
Bordeaux,  pour  le  readMMtraanwnt  des  emprunts ,  sorte 
/'ffi?;.  —S", met?  .  îir'lAe  à  M.  Jean  Bertrand,  eonseiller 
au  î^nechul  lu  l'u.v ,  délégué  jtar  les  consuls  de  ladite- 
ville,  attendu  la  nécessité  du  temps  et  sans  préjudice 
des  conclusions,  ci-devant  prises,  que  les  oflicier»  du  Roi 
n'assisteront  pas  aux  États.  —  Les  évêquas  du  Puy  et 
d'Agdo  s'excusent  de  ne  pouvoir  venir  aux  Étals  — On 
informera  <)es  dégàls  c&usto  par  les  inondations  de  l'an- 
née précédente. — On  obtiendra  lettres  de  jussion  pour 
que  le  Parlanjont  enregistre  la  il -claration  contre  les 
notaires  faussaires.  —  On  saisira  entre  les  moins  d«« 
receveurs  les  restas  de  la  crue  imposée  pour  \«n  ^gm 


11  noTemlu^  flCOV  —  10  Janvier  WIS.  —  Procés- 
verlnux  des  séancea  et  délibérations  des  £tala  de  Lan- 
guedoc, as.sembli'v>  par  mandeuiMiit  <!u  Roi  et  un  |Hré- 
ae&ce  des  commissaires  dudit  seigneur. 

Def»iàf»40.—\ Béners,  dans  l'auditoire  du  siège 
présidial  du  11  au  J7  novpiiibti'  l'67. — Président,  Pi^^rr*^ 
deVillara,  évêque  daMirepoix,  assistant  l'évèque  de  Bé- 
ikn.  Oonmissaires  du  Koi  :  UM.  de  loyausi,  do  Gbtveny 


des  pivsidiaux,  et  on  les  etnitl'iMf  i  it  l.i  n''|>:iraMnr;  des 
ponts  et  passages.  <-  On  inscrira  aux  r^istres  du  pays 
l'arrêt  du  Oonseit  privé  qui  permet  aux  États  d'tmpoaer 
lO.Ono  lîvr..:-?  pour  les  frais.  —  Les  syndics  du  pays  font 
rapport  de  ce  qu'ils  ont  négocié  dans  l'année.  —  M.  d'Es- 
palgne,  trésorier,  examinera  i'affbire  des  44,000  livres 
r.-'ir.'M's  ili's  caiss'>>-  ilu  rerevcur  (1li  iuys,  par  mandement 
de  M.  de  Joyeuse ,  pour  l'entretien  de  la  gendarmerie.  — 
On  owiUnnsr*  de  poursuivre  devant  le  Sénédial  ds 
Carca-ssonne  la  darao  de  Bionle  qui  a  rais  nouveau  sub- 
aide de  leude  au  lieu  de  Seragne.  —  Délibérations  rela- 
'tives  :  à  la  construction  du  pont  ds  Péxenas;  —  aux  se- 

crétain^t;  ihi  Roi  qni  sn  vonlcnt  exempter df»  puyer  tnilles  ; 
—  à  l'impositioii  de  six  deniers  par  livre  sur  les  cubare- 
tiers  St  bôtelllers.  —  Pour  s'assurer  si  les  officiers  du 
pays  ont  bien  fait  leur  devoir,  on  extraira  cba<iue  année 
du  proccs-verbal  de  l'année  précédente  les  articlû»  qu'ils 
ont  .'harge  d'exécuter.  —  Nomination  de  députés  pour 
dresser  lecaliier  des  doléances.  —  On  fera  Ht>olir  certaines 
lettres  patentes  du  Roi ,  non  encore  exécutées,  portant 
Imposition  d'un  nouveau  subside  de  7  s.  fi  dcn.  sur  cha- 
que pipe  de  vin.  — On  enregistrera  une  lettre  close  du 
Roi,  portant  qu'il  a  employé  bses  afTalrea  3B,0(IO  livres 
sur  45,000  imposées  l'an  dernier  pour  les  frais  du  pays, 
mais  qu'il  tiendra  compte  aux  États  de  ladite  somme  de 
dS,000  livres.— On  fera  poursuite  des  excès  commis  par 
un  sii'ur  Labrinif  .  se  di.saiU  vnyc'jr  la  Sénéchauss'.'^e 
de  Carcassoane.  —  Sur  le  rapport  des  auditeurs  des 
comptes,  on  alloue  an  Ruoeveordu  pays  les  44,000  livrw 
'pi  ■  sieur  de  Joyeuse  lui  a  pr  ise  s  —m  Pour  ce  que  la 
villô  de  Montpellier  où  les  archives  du  pays  sont  d'an- 
danneiéaat  pour  Is  Joard'huy  tunns  pir  les  ftlMlea, 
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doni  00  «Tant  l<n  titres  et  doRUiiwnts  du  pays  s^tront 
mis  k  Narbonne,  on  1 1  m.ii^on  consulaire,  dans  un  coffre 
à  trois  cleis.  —  On  continuera  la  doléanc«  contra  I» 
aUtaocss  im  stoars  du  Parlement. —On  fera  prier  K'.  de 
Montluc  de  ne  |icriii«ifrft  que  ceux  il>'      ^'■)uvHi  ti.-:>îrtnt 
de  Guyenne,  mettent  aucuns  soldats  dans  les  rillcj  de 
Sorèn  et  Bieax.  —  On  «'oppotera  h  la  publication  des 
lettre?  iKi'enles  qui  assi;,'nent  sur  les  deniers  du  pays 
le»  gages  des  ofllciera  de  la  Sénécltaussée  du  Puy .  —  On 
iiMalM  wu.  resiatras  dn  payi  les  lettres  patentes  du 
27  avril  1566,  concornatil  les  terres  vapr!)»-;  iIp^!  rtnnmn- 
nantés  de  Languedoc ,  —  la  commisiii.ju  Jti  liuuit.uaiU 
du  Prévôt  général  d«  l^anftuaiix^  donnée  [>ar  le  Roi  k 
M"  Guill.  do  CazeneuTe,  licencié  è»-droit.  —  Doléance 
sera  faite  pour  que  les  consuls  des  villes,  etc.,  ■>  se  puis- 
sent .xssembler  comme  autrefois  sans  appeler  aulcungs 
of&ciera  royaux,  contre  lesquels  le  plus  souvent  fault 
deelIliéraF.  — On  ftra  poursuite  contre  aulcungs  posiie»- 
seur:'  i\c  biens  roturiers  qui  refusent  de  payer  taillas 
SOUS  colteur  de  leurs  privilèges;  —  contre  les  gen- 
tilshommes qtA,  an  rappris  dn  flranc-allen  de  I^ngue- 
iloi',  ri':il  piiyiT  .-('iHivi-s       l.'rri's  cstans  dans  li'ur  di- 
recte, combien  que  de  tout  temps  les  tenanciers  d'icelles 
n'eussent  Jamais  imyé.  •  —  Entrée  de  MM.  de  lojrenaa,  de 
Cheverry  et  de  Colyas  ,  r  nimi'saires  du  Roi.  —  Lettres 
de  criance  des  commi^isaires.  —  Commissions  ou  ei- 
pcsé  des  'mottfli  des  impositions  dè  l'année,  montant  li 
4,800,000  livres,  tant  pour  le  principal  de  la  taille  que 
pour  la  crue  :  •  il  est  assez  aizé  do  juger  combien  nous 
désirons  le  repos  de  nostre  peuple ,  et  le  veoir  hors  île 
tant  de  calamité/,  qu'il  a  souffertes  ii  l'occasion  d«s  trou- 
bles passés,  et  le  soulaigcr  et  descharger  tant  qu'il  nous 
sera  possible,  saicbans  que  de  flabonmet  naturelle  incli- 
nation d'obeysaaaice,  il  a  tou^onrs  exposé  «a  «nlwlance 
pour  la  nécsoité  de  nos  affitires,  lesquels,  grâces  h  DIen, 
sont  mainten.mt  reiluictz  en  txinnep.iix,  uiiiitié  et  in- 
telligence Si  eal-<^  que  les  préparatifs  d'arme»  que 

'verrions  estre  fUctz  par  aulcnngs  prittees  nous  donnent  I 
Ii'v'il iiii"  i)i'r,;(-.ir,ri  ci'rn'.'"'nilr-' ,\  i:;'io:'v.ili(>.'i  de  niwtre 
royaulme...  (  suit  le  détail  des  précautions  prises,  entre 
antres  :  )  levée  de  6,000  SuisMs  que  bisons  prfeenlement 
marcher  le  lonfr  di^  nns-  frontii'T'.-s  <»>  n  ms  fiii -om-:  i  'impte 
de  tee  eatrelenir  tant  que  nous  verrions  toute  oc4.-asiuu 
de  crainte  passée...  ce  qui  ne  se  fkit  pas  sans  grande 
despense...  et  combien  qu'ayons  doslib^ré  à  l'aide  de 
Dlt'U,  acquitter  l'année  prochaine  le^i  iuAnis  debtes  et 
jartles  extraordinatrae  dont  l'estal  de  nos  finances  se 
trouve  chargé,  mestant  en  considération  l'estérillilé  de 
l'année  passée,  avons  résoulu,  par  le  prudent  conseil 
«tadTisdsIaRggrM&ostredaiMelBièir»,  nonsconlan- 
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ter  de  t, 000,000  livres.. —Demande  de  343,468  livres 

pour  la  part  conlributi  '  *-      Languedoc  aux  ini]ioHiiii.ii;.-i 
do  royaume;  plus,  12,000  liv.  pour  les  l'orlilkations  de 
Narbonne  et  Laneate;  3,000  livras  pour  raeousirer  le 
canal  venan*  ilu  Rhône  à  Aigues-m  irtf--,  pnur  y  friiro 
venir  l'eau  doulce  et  entrer  les  ktarqueei  et  bateaux  char- 
gés de  Lyon  an  I^agnedw,  pour  le  Ueo,  pmdet  et 
utillité  de  nous  et  de  la  chose  publicque  dudit  païs;  plus 
encore,  71,743  livres  pour  le  taillon.  «  —  Les  Étals  en 
corps  vont  entendre  la  messe  dans  l'église  des  Carmes. -~ 
I."  l'iîi  sprn  de  nouveau  prit'     priver  de  leurs  oflices  les 
àuij  jclijiuiv  de  Nimes  et  du  l'uy  qui  ne  sont  de  la  qualité 
requise,  et  d'unir  le  bailliage  du  Vélay  à  la  Sénéchaussée 
dn  i'uy  .  — On  fera  doléance  des  excès  et  inliois  maaia- 
cres  coniiuis  par  ceux  de  la  nouvelle  religion  au  diocèse 
d'AIbi,  Rfiveletautres  lieux.  —  On  fera  entendre  au  Roi 
que  le  paya  se  veut  maintenir  vivre  et  mourir  en  la 
religion  0.  R.  et  on  le  suppliera  de  cbassar  les  ministres, 
de  ne  plus  tolérer  l'exercice  de  la  nouvelle  religion  et 
de  remettre  les  inquisiteurs.  —  «  D'aultant  que  par  les 
rebelltons  le  venin  de  oeulx  de  la  nouvelle  religloa  est 
éIi'c  luvi/r' ,  pour  i-sviter  tels déson-îres,  il  sfri  faict  un  ma- 
gazin  d'armes  k  feu  dans  chaque  diocèse.  •  —  Ou  avisera 
avec  M.  de  Joyenae  s'il  serolet  boa  d'entrer  en  société 
(contre  les  prolestants),  avec  les  pay.?   îe  IVnvenra, 
Ottieune,  comté  de  Veniiseel  ville d'Âvignon,  limitrophes 
de  Languedoc.— On  poursuivra  l'eséenlioo  des  arrêts  du 
Parïenwnl  de  Toulouse,  des  1'%  11  et  21  octohrf  l'^^v», 
sur  le  faict  de  la  raligion  des  juges  et  de  tous  autr..'s 
ayant  charge  quelconque ,  et  l'on  fera  casser  toutes  les 
procédures  qui  pourroient  avoir  esté  faicies  par  les  ofD- 
ciers  de  la  nouvelle  religion.  —  On  s'opposera  à  ce  que 
le»  conseillers  du  Parlement  qui  se  sont  absentés  durant 
les  troubles  continuant  leur  charge.  —  Los  oflOciem  da 
Parlement  qui  étaleot  de  la  religion  n'ayant  pas  été 
remplacés,  les  Eltats  en  prennent  occasion  de  demander  la 
suppression  de  la  deuxième  Chambre  des  Enquêtes,  ■  ce 
qui  sonlagBroit  la  |nb  en  lui  esvitant  le  payement  dse 
gaiges.  "  — On  priera  le  Rdi  'i'inrorporer  au  l'arlenj.'nt 
de  Toulouse  les  conseillers  catholiques  de  la  Cour  des 
Aides,  la  ville  de  Montpellier  s'étant  rendue  indigne 
d'être  le  siège  de  celle  Cour.  —  Même  délibération  tou- 
cliant  la  Chambre  des  Comptes.  —  Ou  demandera  que 
les  siégea  de  jusllee  et  les  sièges  épiseopaux  de  Ntnes, 
Montpellier.  Cnstr?*,  Montauban  occup-'-f  pnr  les  re- 
belles soient  Uttjwl'érés  ailleurs;  —  qu'une  partie  des 
biens  des  protestants  confisqués  Sût  rsflliss  à  ceaz  qut 
ont  été  ruinés ,  en  haine  de  ce  qu'ils  tenaient  le  pnrti 
du  Roi  et  de  l'Ëglise;  —  qu'on  reade  aux  commu- 
nautés te  pouvoir  qui  ne  leur  avait  été  enlevé  que  pair 


Digitized  by  Google 


SÈUIE  C.  —  ÉTATS 

stratagème,  dti  s'assembler  «le vaut  le  magistrat,  selon 
res}g«iio»d««flUraB,  «  poor  imposer,  roh<^quar  «t  des- 
parlir  telles  sommes  qnl  s«  lrauT«root  nécessaires  pour 
le  senrice  du  Roi,  à  charge  d'en  rendre  compte,  i  —  On 
priera  l«  Roi  que  les  notaires  et  gr^fflars  paissent  être 
chargés  des  enquêtes  de  petite  imporUnoe.— On  fera 
remontrance  aux  gens  do  Boi  dn  Parlement  •  à  ce  (|u'ils 
ne  gardent  aulcungs  de  leurs  clercs  (|ui  font  k  leur  insccu 
infinité  de maLTemUons.  •  —  DélltiératioDi  concernant: 
les  préddlanx  ;  l'union  de  In  ateMurasafa  de  Ladittgais  à 
celle  de  Toulouse,  attendu  que  la  plus  grande  parlie  des 
otBdera  de  ladite  aénéchauasée  aont  desToyéa  de  la  caU- 
glonealhoUqne  povr  demander  ati  Roi  de  Atire  eemer 
le  droit  de  consignation  •  si  très  estrange  et  insuppor- 
talile  qoe  les  rebelles  (aacbeut  a'en  couvrir  i  »  —  que 
la  joMlee  etrile  «oit  rendue  aux  eapllmila  et  ocmnila  du 
jiays  cnmmi'  ;iv;int  I'>M':lonnance  d^  Moulins  —  l'our 
éviter  la  dépense  des  sceaux,  on  usera  de  l'expédieot 
■vnéré  par  l'Avéïiu*  de  Mlropolx  de  hm  pulillar  au 
Piirlfin-nt  l'L'"îtrnil  fins  rnhifrs  des  dolénnfps  ni  if»"»  ré- 
ponses du  Conseil  privé.  —  Désignation  des  lieux  où  se 
ftoidmt  les  assiettée  des  diocAees  dont  lea  t1H«b  prin* 

cip.tlf^  sont  occupées  par  les  rchpllf";  —  TH'lihi'ni'li"n<-' 
touchant  ;  les  excès  de  la  gendarmerie  ;  —  pour  que  les 
prénrMi  prissent  yagw  tan»  prisonutofs  ans  riégaa 
royaux  avoo  dix  gens  doctes  et  gradués ,  sans  aller  aux 
sièges  pri>sidianx;  —  contre  les  habitants  d'Auterive, 
qui  exigeaient  péafe  poor  la  réparation  de  leur  pont.  — 
>  M.  de  Jojeuse  sera  snpplié  de  tenir  la  main  aux  pilla- 
ges qu'ont  esté  faictz  et  se  font  ordinairement  par  les 
rebelles.  —  Ceulx  qui  ont  puissance  de  ce  faire  seront 
pHéa  d'ordonner  qu'il  soict  tenu  registre  de  c«ulx  qui 
ftdrant  lenr»  pusques,  à  la  charge  que  ceulx  qui  ne  se- 
ront trouvés  avoir  rec^u  lea  sacremens  seront  punis 
comme  iiéréticqaes.  —  Veu  l'importance  qu'il  y  a 
d'avoir  bons  maglstrals  pour  maintenir  le  peuple  on 
l'obéissance  du  Roi,  didéanciî  serafaicte,  afin  qu«  \en  of- 
fices soient  libéral  lement  donnés  non<sealeiuent  a  per- 
sonnes eatboliqttee,  mate  à  personnaleea  Men  vemés  et 
crigiii'us  aux  escollcBi  publicques  y  ;i\.in!  l.m  p.ir  Idiik' 
temps.  —  Pour  recouvrer  deniers  nécessaires  aux  aCTal- 
TCS  de  ta  irasrr»,  on  demander»  que  dllteentement  soict 
|jri>c.:'ili'  u  lu  ninflsi-atioii  et  rr-ntr'  aux  inquants  des 
biens  des  rebelles.  >  —  L'évéqne  de  Mi  repoix  refuse  d'ac- 
«aptsr  le  don  de  1,600  deus  que  les  États  lui  offirakintan 
reconnaissance  des  servic^'s  qu'il  nvalt  rnnfh)?  nii  pnjf! 
pendant  son  voyage  en  Cour.  —  2âû  écus  sont  alloués  à 
■B  exprès  envoyé  au  Roi  pour  l'aatvrsr  de  la  bon» 
volonté  du  payf  à  Kr'-onrir.  —  I.os  ntiditennî  des 
comptes  ne  pourront  recevoir  plus  de  5  livres.  —  La 
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recette  dns  deniers  du  pays  ne  fera  au  sol  la  livre.  ~  Les 
syndics  du  pays  rendront  compte  chaque  ann^  de  ee 
qu'ils  auront  fuit  et  seront  taxés  an  conséquence.  — 
Orattflcation  de  18,000  lirns  au  BUUPédial  de  BampTille 
et  de  5,000  livret  k  M.  d«  Jogreuse,  savrrepprolntloii  du 

Roi.  —  Octroi. 
De    48  à  f>>  53.  —  K  Narbonne,  dans  la  maison  oon> 

sulairo,  le  16  mars  1508.  Ass«rabléedes  députés  des  Séné> 
chaussées  de  Toulouse  et  de  Oarcassonne.  —  Préaidant  : 
le  vicaire  gén^  de  Tonlonse.  Commlssairsa  du  Roi  : 
M.  deRioux,  gouver  ru  ur  il,  Narbonne,  délégué  de  M.  de 
Joyeuse;  Fr.  Cbefdobicn  otP.  de  Cbeverry,  généraux 
des  finances.  ~  Lettres  patentes  de  Charles  K,  deman- 
dant qu'il  lui  soit  accordé  par  forme  d'octroi  150,000  li- 
vres, «  jà  cy -devant  accordées  par  les  Estatz  à  la  der- 
nière aesemUée,  pour  aider  la  aieur  de  Joyenee  à 
recouvrer  les  villes  occupées  paj-  les  rebelles  et  faire 
cesser  grandes  cruaultés ,  oppressions  et  insolence» 
qui  se  commettent  en  la  prOTÎnce  de  Lengnedœ,  l'une 
decuUesde  nostre  ri>y;uilnip  (ju;  ont  le  jiîu.s  paty.  — 
Lettre  close  de  M.  de  Joyeuse.  —  lîetus  de  séance  an 
vicnfae  de  l'Mqae  dn  Pny  et  au  Juge  ordinaire  de 
Montp-^llif^r ,  quoiqu'ils  prétendissent  avoir  reçu  com- 
mandeiuuiit  «le  M.  de  Joyeuse  de  se  tiouver  à  l'Assem- 
blée. —  Délibération  portant  que  le  Soi  sera  supplié  de 
«  tenir  quicte  le  pais  de  ladite  somme  de  150,000  livrft-s, 
ot  néanmoings  d'enjoindre  à  ses  oiTlclers  de  procé<ier  à  la 
vente  des  bien^-  iiumcubles  de»  r>-bclli>s,  {tour  les  deniers 
qui  en  proviendront  eslre  employez  à  l'effect  de  ceste 
guerre,  et  d'avoir  esgard  à  la  paouvretlé,  disette,  ruyne 
ot  charges  du  tout  Insupportables  qu'il  a  convenu  au 
pals  de  porter,  mssmes  pour  le  camp  dressé  par  les 
deux  Sénéchaussées  de  Tholose  et  Oarcassonne  és  pais 
de  Lauragals  et  Albigeois ,  et  où  et  quand  les  sieurs 
commissaires  vouldroienl  procéder  b  l'imposition  de  la- 
dite somme,  les  syndics  empeeeberolent  la  levée  deedlts 
deniers.  » 

Pe  f&4  àf»  i24.  —  K  la  villebasse  de  Oarcassonne» 
dans  la  salle  de  rOMcialIté.  —  Président  :  Pierre  doTII- 

l.in'^.  Ta iVjiii'  di'  ^^ir^■lH;ix.  Ciuiiniissairi's  du  Roi  ;  M.  de 
Joyeuse,  Fr.  Chcfdebien,  P.  de  Cbeverry,  J.  d'Albenas 
de  Oolias.  —  Commissions  on  exposé  des  moUb  dss  bn- 
positions  de  l'aiioi'è  inonlanl  à  t.OfiO.OOO  livres,  faut 
pour  le  principal  de  la  t«tlle  que  pour  la  crue.  •  U  n'a 
pM  pieu  à  Dieu  nous  raidre  pour  encorse  capabiss  d*no- 
qnlHcr  anciennes  dfWfs,  et  ayant  permis  quf  ce 
royaulme  soit  alQigé  de  rechef  par  aullres  troubles,  iH>ur 
supportar  la  grande  dsapsnss  tfune  grosse  et  puissante 
armée  tant  de  Franrnîs  ,  Suisçc?  que  Allemanfls  pisfcil- 
Uers,  avons  esté  constrainctz  de  rentrer  en  plus 
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grandes  deble»  <ju«  aupamvaiit,  ijriiicit/uilieuiL'iil  pour 
les  raivoyer  et  licencier  lors  de  la  conclusion  de  ctisto 
dernière  pacification, etc.  «—Demande de 343,050 livres 
13  s  2  d.  pfiur  la  part  contribotire  du  Langue<l<x^  uux 
iinposilions  du  royaume,  plus,  71,743  llv.  -1  s.  pour  le 
tùUoQ,  et  12,000  Uvm  ponr  la  réparation  des  places 
de  Narbonne  et  Laacate,  —  Listes  des  i^ns  des  trois 
ordres  assistants  aux  États.  —  Attendu  que  la  ville 
d'AUwnas  est  rebelle  et  que  ses  régents,  au  U«a  de  se 
frovTer  à  l'assiette  générale  dn  VlTarats,  ont  assisté  h 
certaine  assemblée  laite  a  Monlpellior  et  Pi'iv;i:-  )i.ir 
inandemeot  du  sieur  d'Assier,  Un  ville  de  Lar^'eulière 
députera  déeornais  aux  Alats  en  son  Uett  et  h  son  tour. 
—  Refus  de  séanc«  à  l'abbé  de  Mont  -mlieu  ,  U-"-  nhhés 
n'ayant  pas  droit  d'assister  aux  Étals.  —  Uratilicaliou  iiu 
sievr  J.  Uijao,  syndic  du  paya  depuis  tnnte-sept  ans, 
&  nbarpo  qu'il     démettra  de  son  office.      On  fera  iti- 
▼entaire  des  titres  du  pafï,  et  l'on  noiera  daii»  un  livre 
eiprte  les  papiers  dont  les  syndics  et  antres  se  charge- 
ront. —  «  De  tant  que  les  rebelles  sont  en  grand  noiiibiv 
en  ce  paï»  cl  au  comté  de  Foix,  ayant  tmUS  la  liburlé  des 
chemina  et  du  traflcq ,  et  que  la  gravité  de  nos  péchés 
ont  provoqué  l'ire  de  Dieu,  pour  icelle  a|iaij»ef  11  sera 
fiûct  processions  et  prières  publicques,  cenlx  ds  la 
nouTollc  religion  et  suspects  d'icelle  seront  constraincljs 
et  enfennéa.  —  Ou  enverra  vers  le  Premier  Présidant  à 
ThoToRe  pour  sçavoir  ce  qui  sera  accordé  entre  luy,  tes 
cappitol/  ri  M.  de  Monlluc  sur  l'entreprise  du  Ma.s- 
d'AxU,  Caria,  Masères  et  autres  lieux,  et  où  se  trouvera 
y  estre  fekis  diffleulté  b  feulte  de  deniers,  on  se  résoul' 
dra  y  faire  aide  jusiiu'  s  ii     ..u  10, Wl  livr<is.  »  —  On 
remontrera  au  Koi  la  nécessité  où  se  trouve  le  pays  k 
Ointe  de  forces  euRIsanles.  —  On  le  priera  d'ordonner 
que  les  biens  des  rebelles  soient  contlsqué«  et  vnndus  et 
de  donner  garanties  aux  acquéreurs^  —  que  l'imposition 
mise  sur  le  clergé  de  Z^sagnedoo  aoit  emptoyée  à  la 
défense  du  pays;  —  d'autoriser  les  Étals  à  emprunter 
100,000  livres;  —  que  les  nobles  qui  ne  font  service  de 
guerre  s(^nt  cotisés  et  «  empruniptés  »  cowme  les 
roturiers.  —  Refus  de  i)ayer  les  gages  des  cbovaucheurs 
(maîtres  de  postes)  établis  en  Languedoc.  —  Le  maré- 
Cbai  de  la  foi  sera  prié  île  faire  essai  de  surprendre  les 
maiaons  de  SaintrRoms,  Villarlès  et  Lamote,  proches 
du  grand  chemin  de  Toulouse,  —  Keftas  de  ralifler  la 
nomination  de  Guill.  de  Saint-Jean,  élu  syndic  générai 
par  la  Sénéchaussée  de  Carcassonne,  vu  qu'il  a  été 
emprisonné  à  tyrabuse  comme  prévena  d'hérésie;  l'évé- 

que  de  Mircpiiix  r.-  |jri'»-Mil(i  v^iirn-iip^iil  qu'i'.  a  ctij  «largi 
par  sentence  de  l'inquisiteur  .de  la  fol.  —  Délibération  : 
«outre  l^bas  d'eoTojer  plusieurs  aergenta  pour  une 
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seule  contrainla.  —  Le  Roi  sera  supplié  dti  pivndn^  sur 
soi  l'aide  et  l'octroi  des  villes  occupées  par  les  rebelles. 
—  Délibérations  :  pour  que  les  deux  tiers  des  deniers  des 
répnrations  soient  employés  à  fortifier  des  villes  aulrss 
que  Narbonnc;  —  oonlre  les  Migneurs  qui  se  servent 
d'ofOciers  de  judicature  hérétiqiisa  ou  auapscla  ;  —  pour 
que  la  cueillette  des  deniers  de»  diocèses  ne  soit  folle 
que  par  des  catholiques;  —  pour  que  le  Roi  remette  en 
la  Cour  de  I^rlement  le  nombre  ancien  de  conseilkn 
dores;  —  pour  que  les  généranz  des  flnances  ne  pour- 
siiiv.  n'  li  s  (  i  risuls  des  villes  et  villages  qu'au  cas  où  les 
receveurs  ne  seraient  trouvés  solvables.  —  Poursuite 
sera  foite  contre  Robert  Leblano,  ancien  ^ndic  do  pa^ 
qui,  p;tur     v(»ncrf-r  rl'iiv.ji!-  i^lt'  révu  ju.'-,  aurail  SLn'i^at;''' 
et  brûlé  les  maisons  du  siour  de  La  Mothe,  son  succes- 
oesseur.  —  Les  États,  m  corps,  nomnieatun  syndiedn 
pays,  .sur  le  relus  des  députés  de  la  Sériéchauss"*?  Je  Car- 
cassonne d'en  élire  un  autre  que  le  sieur  Guill.  de  Saiol- 
Jean.  —  Ou  pouisuiTra  :  l'eiécutiou  dea  ontonnaness 
IHjrtanl  que  tous  juges  •  seront  tonus  sommairement  nt 
sur-le-cbamp  vuider  les  jKjliles causes;  »  —  l  autorLsalion 
pour  le  psjtt  et  les  diocèses  d'impaser  deniers  tant  pour 
las  guerm  que  autres  affoires  nécessaires,  à  charge 
d'en  rendre  compte  suivant  l'ancfonne  coutume.  —  Re- 
tour des  députés  envoyés  au  Premier  Président,  —  Le 
Koi  sera  prié  de  décharger  le  pays  de  la  aomuM  de 
11,316  Ut.  Os.  1  d.,  dont  le  pays  se  trouve  sur- 
chargé, selon  qu  il  :i  .'II'  vérilié  par  la  table  (tarif)  du 
royaume.  —  Règlement  pour  la  nomination  des  andt* 
teun  des  comptas.  —  Lettre  cloee  du  Roi  lUTitaut 
les  Etals  à  graliller  le  innr  chal  do  Dampville.    -  Le 
Roi  ayant  fait  imposer  directement  certaines  sommes 
par  ses  offldera,  qui  les  ont  réparties  inégaleraent, 
on  le  suppiif  r,i  do  vouloir  .ir^-i-.r.ler  que  les  iiiipositinns 
qu'il  conviendra  iaire,  soient  faiteit  suivant  les  anciens 
cada>trQs,  rôles  de  la  taille  et  tablss  du  pays.  —  Viau 
IKiur  l'augmentation  des  gages  du  président  Lnlhoîny. — 
Aumône  de  100  livres  ii  Jean  Palliand,  fondeu;  et  artil- 
leur de  Carcassonne,  attendu  sa  pauvreté,  l'expérience 
et  bonne  adresse  qu'il  a  en  son  art,  et  le  Roi  sera  prié 
d  augmttiter  ses  gages.  —  On  s'opposera  à  la  demande 
des  habitants  de  Sault  et  Fenouillédan  tendant  b  être 
exemptés  ds  toutes  contributions.  —  On  é|pUj«era  aur 
tout  le  diocéee  de  SaInt-PaponI  Iss  finUm  souffertes  par 
les  lieux  que  traversaien'.  les  gens  de  guerre  allans  au 
camp  qui  Ait  dressé  au-dovojit  de  Puylaureos.  —  Prière 
aux  généraux  des  flnances  de  foire  rembourser  des  de* 

ni'jrs  ilu  tailï  jn  ou  de  eeux  lî.,-  l.i  iireriiiAre  nioufre  qu9 
la  gendarmerie  fera,  les  avances  Cuites  à  la  geudarmo- 
rte  par  les  Tilles  de  ce  pqra;  ^  aaSoi  ds  nommer  Jug» 
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et  lieutenant  de  juge  ilo  ViUtilongua  au  sWge  «1«  Lavaur 
OHix  qui  lui  ont  4t(^  d«'^»i<;nés  par  ]ci  consaU  dadit  llea; 

—  d'employer  nioitiA  das  bifina  dos  rebelles  à  sacoarir 
Um  Tflove^,  orphelins  (A  autres  jMttTns  baUtants  catho» 

liques  de  Nitn«s.  Gaillac,  Cordes,  eli-.;  — que  les 
baUtaoU  dn  diocèse  de  Rieux  ne  soient  coniraiiits 
de  oontribner  aux  ebarg«!;  du  pays  de  CouMrans:  — 

•  d  eiijoi'i  hi'  :iut  ppt^lata  et  inqui-^ih  ai-s  do  la  f.iy  qu'il 
plaira  à  S.  M.  ratoectre,  ne  ptirmectru  à  personne  de 
Tlvra  en  liberté  de  coascionee;  —  de  publier  le  sainct 
Concile,  d«  punir  do  raort  la  vnnte  do?i  livres  héré- 
Uqueji,  «to.,  etc.  —  On  demandera  que  le  pajrs  aoit  dé- 
cbargA  da  subside  ordonné  être  mis  sur  le  vin;  ~  de 
l'achapl  du  2,5^)0  livrt«  do  rente  ordonnii  estre  faict  du 
clet^  de  France  sur  la  maison  de  la  ville  deXholoisej  • 

—  que  les  aMnbrenx  nolalrei  et  labelllona,  tout  héré- 
tiques ou  suspect';,  't/''!!  par  M  i!o  ''ni<<:' ! ,  en  son 
duché  d'Uzds,  soient  suppriiné^s.  Ut- libérât  ions  coacer- 
aaot  :  ta  vérifleatton  de*  tnunlIioiM  da  Narbonne  ;  — 
le  piint  de  Villedaij.'iio; —  l'obliRalinn  h  imposer  aux 
gens  de  guerre  de  vivre  et  loger  par  étapes,  «  lesquelles 
aneleaaement  eîttoient  dressiies  <Ih  ipialre  on  iiualre 
lieaes.  » —  •  Règlement,  police  et  urdit)  des  forces  qu'il 
convient  tenir  en  i-e  païs  pour  l'honn^^ur  de  Dieu  et 
laiUon  des  bons  et  Adclle^  cathollicquos.  »  —  Serment 
prêté  par  les  Étais  de  garder  et  entretenir  ledit  n  glc- 
nent.  —  Les  commissaires  dn  Roi  seront  priés  de  pro- 
lonsflr  Ifi  délai  du  premier  quartier  de  la  taille  jusqu'au 
lat  mars,  •  veu  qu'il  seroict  impossible  que  les  diocèses 
feisssnt  si  lost  déparlement  et  levée  des  deniers  de  leur 
cotte.  »  —  D  lib  iMti  n>  :  crntro  le  sieur  d'Assier  qui 
aurait  soustrait  de  l'argent  aux  receveurs,  au  moyen  de 
quittances  bnsses  et  antidatées;  —  pour  régler  l'emploi 
des  100,000  liv.  empruntt^os  artn  de  faire  la  guerre  aux 
rebelles.  —  On  s'uppueera  à  l'enregistremeul  de  l'édit  du 
Roi  portant  création  d'offices  de  gardes  des  eoeanx  ponr 
sceller  toute  sorte  de  contrats.  —  Les  syn  lies  r^revront 
5  livres  par  juur  lorsqu'ils  vaqueront  dana  le  pay»,  les 
4Miégnés  en  Gour,  7  livres. — On  écrira  h.  Monsieur,  fhèr» 
du  R-ii,  de  rRnvi>y:>r  M  i]>:  ,I^)Vln^f'  en  ce  pays  de  Lan- 
gn^diK<.  —  Oratiiication  de  30,tKX)  livres  au  maréchal  de 
Dampvillo,  et  de  10,000  à  M.  de  Joyeuse.  —  Octroi. 

De  126  à  fo  185.  —  \  la  ville  ba^se  de  Carcas- 
-sonne,  dans  le  réfectoire  des  Auguslius,  du  2  au  13  no- 
vembre 1560.  -  Président  :  AntdtaoDax, évèque  d'Aiet; 
CommL«saires  du  Roi  :  MM.  do  Joyeuse,  Fr.  niefdebien, 
P,  de  Cheverry.  —  Lettre  close  du  Roi.  —  M  de  Danip- 
ville  écrit  qu'il  ne  peut  assister  aux  États,  ■  ayant  com- 
laandement  du  Roy  d'empesnber  l'enlreprinse  du  sieur 
le  Ifontgommery,  qui  a  puys  nagnères  r.inuissé  foutes 

HAOra-OARlOHKB.  —  StHli^  f.  —  T.  Il 
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.ses  Iroiipi  i!  i  [.r)nr  s'efforcer  de  passer  la  rivière  de  Ga> 
ronno,  aiflri  de  rentrer  dans  c^istuy  mon  gouvernement.  » 
—  M.  de  Joyeuse  écrit  de  Montpellier  qu'on  ne  diliâm 
point  à  traiter  Isa  aOUns  en  l'attendant.  —  Lettres  dn 
c.irdinal  d  Annagnac,  collègue  d'Avignon  (ro-légal), 
portant  que  le  docteur  Leblanc,  juge  ordinaire  de  Nimes, 
tiendra  sa  place  aux  ^ts.  —  On  avertira  le  Cardinal 
que  Leblanc  ne  peut  avidr  .séance,  attendu  qu'il  est  ofïl- 
Gier  du  Roi.  —  Entrée  des  Commissaires.  — Commissions 
on  etprné  de*  nwtilb  des  Impotitioos  de  l'année,  montant 

il  1,000,000  livi-os,  tant  pour  le  principal  île  la  taille  que 
pour  ia  crue;  •  venant  à  nous  remectre  sous  les  yeux  le 
piteux  estât  de  nos  alfbireo,  nona  nous  trouvons  si  esioin- 
gnés  d  >  .'ai:'.  :'l  ri;i4:%>  ]i'-'U|de  le  soulaigonient  que  cj.  an- 
nées passifs  nous  nous  oationâ  tous  jours  promis  de  luy 
donner,  qu'au  contraire,  nous  serions  oonstrainets  de  le 
l'harg'T  davantaige,  pour  avoir  moyen  lic  fournir  rrnx 
grandes  despenses  desquelles  nous  sommes  aujourd'huy 
enveloppés»  tant  pour  la  eonaarvaiion  de  nmlre  rellislon 

catholique  que  de  la  granileur  de  ni istre Estai...,  etc.  ►  — 
Damando  de  ."MS,  191  liv.  13  s.  V  d.  |>our  la  part  rontri- 
butivL'du  Languedoc  aux  impositions  du  royaume,  plus 
12,000  livres  pour  les  réparalinnsde  Narbonne  et  autres 
forteriwiws,  et  S2,&13  liv.  4  s.  pour  lo  tailloii  —  Les  Com- 
missaires du  Roi  mettent  aux  enchères  la  ferme  du  droit 
d'i'siuivalant.  —  M.  da  Joyeuse  sera  prié  d'interdire  ia 
traite  des  blés.  —  On  surseoira  h  .idjuger  la  ferme  de 
l'équivalent  jusqu'à  la  prochaine  ii.-^seiubtée,  à  raison  de 
la  collusion  des  encbériflseurs,  qui  aurait  Tait  perdre  au 
pays  près  de  140,000  livres.  —  Les  États  oonflrment 
l'éltîction  do  P.  Dufanr,  qu'ils  ont  r'hù^i  pour  syndic,  et 
déclarent  qu'il  sera  procédé  contre  le  sifiur  O.  de  Saint' 
Jean,  qui  aurait  appelé  comme  d'abusde  cette  élection,  et 
obtenu  renvoi  de  l'instance  au  grand  l'imseit,  ^  cuntre  les 
libertés  et  privilèges  du  pays  par  l«»s*|uels  les  délibéra- 
tiona  d'ieelui  ne  peuvent  être  mises  en  difllcuilé  ail- 
leurs qu'au  0)n.seil  privé.  -  -  Le  Roi  Mira  de  i"oclicf  sup- 
plié de  distraire  les  diocèses  du  Fuy ,  Viviers  et  .Mende 
de  la  généralité  de  Lyon .  et  cependant  on  verra  b  (hire 
suspendre  i'exérnti'm  li  s  'ommissionN  dépèrhiVis  par 
les  trésoriers  de  Lyon  pour  imposer  deniers  et  lever 
emprunts  snr  les  liaMtanta  desdita  trois  dioctaes.  — 
On  demandera  que  les  rleniers  dos  n'-paralions  ne 
suiuQt  pas  portés  às  géuéralittW.  —  Un  .•syndic  fait 
savoir  que  la  munition  de  Ué  de  Narbonne  n'est  que 
de  2,007  seliers.  —  !  R-ii  srru  prié  de  ilonner  l'oftlce 
de  l'eu  Berl-Sabatier,  proinirenr  général  au  Parlement, 
à  son  llLs  ou  \x  son  frère.  —  Lo  sieur  Grille  se  maintenant 
en  l'ofrtce  de  sénéchal  de  Beau'  aire  conlrela  volonté  du 
Roi,  on  donnera  ordi'o  »  que  Mg'  de  Joyeuse  soict  proveu 
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dndit  estât.  »  —  On  faeneOlam  tous  tes  actes  proi  ri  s  a 
mont  PCP  que  la  doléance  contre  M.  lo  Chancelier  n'est 
pas  Caùte  par  twiincisité  ni  calomnie.  —  En  demandant 
avgnrantatloo  daa  gagea  da  préaident  Lathony,  le«  Étata 

n'ont  pus  entendu  qu'elle  fut  faite  sur  les  deniers  <Ju 
paya.  — DéliJiération  touchant  la  conatitution  de  la  rente 
de  25,000  liTrea  •  qntl  a  plan  à  la  mi^té  du  Roy  trana- 

férpr  i>Ti  I  I  villf  ■]e  l'iiris.  ■  Spanror^n  liou  i1i?ne  a  cor- 
dée au  sieur  des  llébiers,  comme  chevalier  de  l'onlre  du 
SainVBsprit  et  non  eomme  privôt  irtoôral  de  Lam^iiedoc. 
—  On  supercédora  à  l'exi^oulioa  d'une  coinmi^Nioii  du 
duc  d'Ai^uu,  frère  du  Roi,  pour  la  levée  de  deux  cents 
maleta.  ^On  deuandm  que  les  mallifes  dea  mooBaiea 
de  Languedoc  puissent  batire  double»,  liards,  caroius, 
sois  et  autre  petite  munuaie.  —  On  remboursera  les 
100,000  Ownca  empranlds  pour  la  fnam  sur  lea  finiita, 
^ages,  pen^îiorvH  et  offices  de  ceux  de  l;i  nonvçl'c  opi- 
nion. »  Suivant  l'asj>ociation  et  fraternité  accordée  \t.u- 
tous  Isa  dlooèzaa  du  pays,  les  déniera  qu'il  conviendra 
désormais  meclre  sus  pour  la  rclligion  ,  par  mandement 
du  gouverneur,  serunt  despartis  esgaltement  sur  toutes 
lesdites  diooèsM,  nonobatant  Ions  privilèges,  franchises 
et  exemptions.  »  —  On  (wmrsuîvra  de  faire  révoquer  les 
commissions  portant  que  les  deniers  du  tailton  seront 
tifftaUm  nX  recettes  g<jnérales.  —  Délibérations  con- 
cernant ;  les  malversations  du  greffier  de  la  sénéchau.s- 
sée  du  Puy;  —  le.s  extorsion.s  des  capitaine^)  et  soldats 
en  garni-<on  dans  les  villes  du  |  lys  :  —  contre  lY-rection 
d'un  odice  de  sixième  président  au  Parlement  ;  —  pou  r  la 
snppreasion  dn  rignier deToulonsc,  et,  en  général,  l'at- 
tribution de  tous  les  ofti de  vigni'-r  aux  capilouts  et 
cooaula  dea  villes.  —  On  demandera  au  Roi  d'établir 
pendant  cinq  ans  un  droit  de  dix  déniera  «  sur  te  ad  tiré 
contreinonl  du  Ki>sne,  pour  servir  ii  réparer  le  pont  du 
âaiat-iîsprit,  ébranlé  tant  par  la  baterie  du  canon  en 
ungde  se«  arcs  que  par  coops  de  marteau.  «  Le  Roi  sera 
prié  d'ordonner  aux  Ji'rsul!cs  de  Toulouse  quelque  partie 
dsa  biens  des  rebelles  conllsqués,  eu  considération  du 
grand  rruil  que  porte  leur  eolMge.  —  On  dèdommagefa 
Calli  l  in  •  P  iMTini .  tille  •le  f<ni  I'.  Paon,  entrepreneur  des 
ouvra<;cs  du  bur;;idor  d'.^igueâ-mortas,  discontinnés  à 
cause  des  troubles.  —  Mesures  preseritea  pour  empft- 
cher  les  fraudes  iiu<^  li-<  i- •  i  v.  u;  -  'î-^^  diocèses  pour- 
raient faire  au  payem<'ui  des  rentes  constituées  sur 
les  deniers  de  leude  et  octroi.  —  On  demandera  que 
les  minutes  des  notui.'-e-*  dér.'iî  's  -oj,  rit  tui^i  '-  ^  és 
archils  des  maisons  consulaires.  »  —  On  réitérera  la 
doléance  :  pour  la  publiratlon  dn  saint  Oondto;  ~~  pour 
que  les  prélats  et  leurs  vii-iiire'!  sci^-'n?  réL-nirolos  et  fiis- 
sent  résidence...  <  où  seroict  un  grand  escandalleque  les 
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gidrt  'clii  payent  leur  diXOe  il  leurs  prélats  lorsqu'ils 
sont  ainsi  eslrangers,  ne  les  voyans  jarii.us.  n]  eni^^niiaiit 
dire  que  les  ung»  soient  simples  banquiers,  et  les  auUres 
du  tout  taeapables  auxdiles  prélaturss.  —  Lea  curés  ss> 
ront  invili's  h  i-x'-iorl'":  l  :-urv  paroissiens  faire  aller  leurs 
aervitenr^  et  chambrières,  une  fois  le  jour,  aux  églises 
prendre  de  l'eau  béslte  et  rwcgnolslre  ie  Créateur.  >  — 
Riii  iiv.iiit  fait  savoir  qu'il  n'entend  se  servir  d'aucun 
oftlcier  suspect  do  nouvelle  religion,  les  États  déclarent, 
en  termes  généraux,  qui  sont  ceux  qu'on  doit  tenir  pour 
sus|ie''1-^,  pt  (=ni;iignent  h  tous  omsuls  et  dioc'-^ain?  ie 
dé-signer  nominativement  devant  les  cou)misi>aires  d^ 
aaaiattes  ceux  qui  leur  paraîtront  appartenir  h  la  nou- 
velle nOigion.  —  On  pnir^^iiivra  par  tous  les  moyens 
l'exécution  eiïectuelle  des  arrêts  du  Parlement  contre  les 
suspecta,  <  lesquels  sont  al  très-sainetset  profitables  quito 
suit  à  JrMÏrr'-i  et  révérés,  non-seulement  <lan^  p:i.TS, 
maus  par  tout  lo  royaume.  •  —  On  fera  instance  pour  que 
lea  officiers  conveirtis  «  n'ezeroent  laun  «étais,  veu  qulls 
entendent  tous  les  .secrets,  lesquels  ils  peuvent  réveller et 
bien  souvent  r»'>vellent  auxsélilieux  ».  — On  demandera 
an  Roi  de  faire  punition  exemplaire  des  sieurs  â'Aaaiar 
et  de  IHiulIn,  ci-devant  principaux  conducteurs  des  re- 
belles, à  présent  détenus  prisonniers,  «  et  de  proveoir  sur 
les  biens  d'iceulx  an  ntohlisi^iaenl  des  église.s  ruin«''«^, 
et  norriture  des  paonvres  vefves  et  orphelins.  »  —  On  fera 
entretenir,  par  toute  manière  d'officiers,  le  contrat  lait 
avec  le  Roi  •  k  ce  que  la  justice  soit  rendue  h  tous  ks 
babitansdu  païssuivant  ledn>itescript,etce,encon8idé> 
ration  dn  grand  flrnit  qui  en  proviendra.  »  —  Délibéra- 
tions contre  les  taxes  excessives  qui  se  font  en  tous  les 
sièges  de  justice;  —  pour  que  les  juges  inférieurs  fonr- 
nlaaent  aux  supérieurs  tous  aclen  propres  ii  fiiire  connaî- 
tre .si  les  pri>rès  ont  été  bien  vus  et  si  les  taxes  sniit  rai- 
sonnables; —  pour  que  les  Juges  n'empruntent  que  par 
obligation  publique*  et  non  par  simple  promasst*,  h  os 
qu'ils  soient  d^'hileurs  de  l'une  de.s  parties  [dardantes  ii 
l'insu  de  l'autre;  •  —  pour  que  ceux  qui  sont  commis  à 
l'aliénation  du  bien  lemporsl  des  eeclésiasliques  exécu- 
tent promptemenl  leur  commission,  «  afiln  d'esviter  que, 
par  leur  délayement,  les  liabitans  du  païs  ne  soient  ion- 
trainctz  payer  l'euprumpt  Ruct  par  le  Roi  à  deflltutt  de 
paiement  do  la  co'l'-  ■li'vlil'-  .•■  closiastiques  ;  »  —  (vmtre 
les  indus  traiica  qui  se  l'ont  à  Saint- Jean-de-far&col, 
sous  prétexte  d«  pèlerinage,  ei  |four  qu'une  IMre  soit 
établie  à  Capewlan  le  ji  U!-  i!''  la  Saint-Jean  d'à  ult  — 
M.  de  Dampville  sera  prié  de  bailler  le  gouvernement 
particulier  des  villas  «t  diocèses  aux  ofliciers  et  consuls 
c;i1hf!lf  ;npf .  M  A<}  congédier  les  gouverneur"'  parti -uliers 
qui  porlenl  charge  insupportable  au  pauvre  peuple.  — 
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On  poursuivra  ta  snpprosaion  de  certains  sièges  prési- 
dianx  •  de  tant  iiue  la  multiplication  d'iceulx  n'auroict 
apporté  an  pais  que  multipliMiion  de  procès  et  autres 
inconvénients.  i>  —  On  exceptera  dea  couclostoiu  conlre 
les  prélats  non  régnicoles  M*  Jérôme  Tudesqve  (Te- 
dtsci ,  irian  l  vicaire  du  cardinal  de  Ferrare,  archevê- 
que de  Narboune,  <  d'uultant  qu'il  n'ii  confié  les  bénéflc<s 
dudil  ardiATècliA  àaullres  que  régnicolett.  »  —  Oratiflca- 
tioD  de  18,000  Hms  an  noréelwl  d«  DaiapTills.  —  Cte- 
Iroi. 

De    186  d/%  flS4.  —  A  Beaneaire,  dans  l'égriiae  dei 

Cordeliersi,  du  2  aa  12  novembre:  1570.  —  Président  : 
M.  Ranobin^  vicaire  général  de  l'évèque  d'Usée,  pois 
Anfolns  de  Saneeterre,  évèque  du  Puy.  Conuntoealres 
du  Roi  :  MM.  deDampville,  de  Jayeuse,  Fr.  Cherdebien, 
P.  de  Gheverrr,  d'Albenas  de  Colyas.  —  Députés  en- 
TOjrda  k  Avignon  pour  prier  le  cardinal  d'Annagnao  de 
Tenir  honorer  l'assemblée  de  sa  présence.  —  Afin  de  pré- 
Tanir  les  désaveus  des  maisons  ooDsalaires,  nal  consul 
ne  aéra  admis  aux  États  si!  n'a  procoration  suffisante, 
en  parchemin  et  forme  authentique.  —  Rejet  d'une  pro- 
coration du  doc  d'Usés  dite  avant  qne  les  gensdes  États 
eussent  reça  mandement  de  s'assembler.  —  Entrés  des 
Commissaires  du  Rui.  — Commissions  ou  exposé  des  mo- 
tifs des  impositions  de  l'année  montant  à  4,000,000  U- 
Tres,  tant  pour  le  principal  de  la  taille  que  pour  la  crue 
de  3  sols  pour  livre...,*  pour  entretenir  partie  des  Sntoes 
«t  aulbrae  gens  de  guerre  que  nous  avons  retenosan  noe- 
tra  «M^loe^  en  renvoTant  les  reystres  et  le  aurptos  deedits 
suisses  en  leur  paîs,  et  l&<  faire  paler  des  sommes  qne 
leur  sont  pur  nous  deuea...,  nous  avons  trouvé  que  les 
despenses  qu'il  noua  convient  l&ra  sont  si  exeessUyes,  que 
nous  avons  occasion  de  fére  lever  pour  l'an  prochain 
plu»  grandes  sommes  que  nous  n'avons  fiiict  en  la  pré- 
aenle,  mais  ooniddérant  ce  qu'a  aonfilart  nostre  paonvre 
peuple  p  nir  lu  ^abject  des  troubles,  nous  avons  advisé 
nous  contenter,  etc.,  etc.  »— Demanda  de  430,670 1. 13  s. 
2  i.  ponr  la  part  cootrilHitlve  du  Languedoc  aux 
impositions  du  royauinti;  plus,  12,000  livres  pour  les  l'or- 
tiflcalions;  pins,  79,956 1.  &  s.  d  deniers  pour  la  part  de 
la  province  d'nne  crue  nouTeile  de  4  sols  pour  livre  du 
principiil  (]<■  la  'nlk.  —  Q>n)mission  pour  faire  délivrer 
«  à  la  chandelle  cstaincte  >  le  htA\  de  l'équivalent.  — 
Admission  de  Simon  Fixes,  liaron  de  Sauves,  secrétaire 
dT.tat  ihs  flnnni'es,  comme  baron  des  Étits,  «  ii  raii-^f  ilu 
Inea  et  soulaigemeut  que  le  pals  peult  ressentir  par  âon 
mtjm  et  feveur.  »  —  Difffirends  pour  la  préséance  entre 
les  i?nyr(y(''s  d  s  virumlfs  Je  Mirepoix  et  de  Joyeuse,  et 
celui  du  marquis  de  Canillac.  —  M.  de  Dampville  sera 
prié  d'autoriser  las  dloeésaina  de  Saint-Papoul  à  slinp»- 
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ser  pour  payer  les  emprunts  faits  durant  les  troubles  et 
employés  k  maintenir  les  villes  et  forts  du  diocèse  sous 
l'obéissanee  du  RoL  —  M°  Jean  de  la  Rocque  est  nom  nié 
procureur  du  pays  au  Parlement.  —  On  fera  exécuter 
les  lettres  du  Roi  touchant  les  allianeee  des  olBclers  du 
Parlement,  <  ailfîn  que  soict  couppé  chemin  aux  évoca* 
lions  que  les  subjecis  du  Bulsontcoiilrainclz  obtenir.  <— 
Le  Roi  sera  prié  de  mettre  en  autre  Cour  les  conseillera 
du  Parlement,  ci-devant  exécutés  en  eftigie  «t  qui  sont 
rentrés  pour  faire  exercice  de  leurs  charges;  —  que 
les  évoaitions  générales  mentionnées  en  l'édit  de  pacifi- 
cation ne  soient  pas  pratiquées.  —  On  poursuivra  l'exé- 
cution des  lettres  du  Roi  qui  font  remise  au  pays  des  de- 
niers des  réparations  et  d'un  quartier  d«s  impositions 
dunaudées  pour  l'année  prochaine.  —  0)i  avisera  les 
doeteors  régants  de  Toulouse,  des  plaintes  âùtas 
contre  eux,  afin  qu'ils  aient  à  y  pourvoir.  — 
On  baillera  à  prix -fait  la  construction  du  pont  de 
Villedaigne,  attendu  qu'il  est  nécessaire  pour  le  com- 
merceet  trafle  du  pays  et  le  tirage  du  sel.  —  On  deman- 
tlera  que  la  traite  des  blés  soit  inlerdite.  —  Les  diocèses 
il>'  Niiuea,  Viviers  et  Usés  paieront  respectivement  les 
il'H  '^nses  Adtes  «  ponr  l'aTitaniement  du  camp  qu'avoit 
esté  dressé  pour  aller  assiéger  la  ville  de  Nimes.  » —  On 
interviendra  an  procès  tUt  devant  la  Cour  dea  aides 
pfltr  ceux  de  la  R.  P.  R.  qui  se  sont  rendus  appellants  de 
tiMiics  les  as.sielte3  faictes  depuis  1566.  —  Remontrance 
de  M*  Blaocbi,  vicaire  général  de  l'arcbevèdié  et  chan- 
eeller  de  lUniTersité  de  Toulouse,  sur  la  diffâpenoe  du 
temps  présent  au  temps  passé,  quand  il  n'y  avait  qu'une 
seule  religion,  et  sur  ce  qu'il  oonvii^nt  que  le  lioi  fasse 
pour  améliorar  Tétat  de  i*l|g1iseen  <-e  <]ui  rej^arde le  spi- 
rituel, la  juridiction  et  le  temporel.  —  On  n'aura  aucun 
égard  aux  requêtes  des  particuliers  pour  avoir  indemni- 
tés des  pertes  soufDtrles  durant  le»  troubles.  —  Le  se- 
civtaire  des  Commissaires  du  Roi  fait  .lavoir  qu'il  n'a  pas 
en  main  la  commission  du  Taillon.  —  Nouvelle  remon- 
tranoe  de  M*  Blancbi  tendant  à  ce  que  le  Rot  modifie  en 
divers  points,  au  profit  du  clergé,  l'édit  de  pacillcation. 
—  Règlement  pour  que  les  comptes  des  comptables  du 
pays  soient  «  espluohés  >  de  plus  près.  —  Les  diocèses  de 
Nimes,  Uzés,  Viviers,  siTunt  •  onlrainls  il  payer  leur 
portion  de  l'emprunt  de  100,000  livres,  «  attendu  que 
ladite  imposition  a  esté  fiiiete  d*nnf  oommung  advis  et 
consenlement  du  païs.  n  — On  n"liri]ui<i  r;i  plus  rii  ii  pour 
le  nelloyement  du  burgidor  d'Aiguës- mortes. — Adhérant 
aux  articles  proposés  par  le  ebaneeller  d«  lllnivendlé 
do  Toulouse,  I  l  noblesse  .jt  le  Tlei-s-K",ii  de  r.\s>emblée 
déclarent  que  leur  intention  est  «  de  vivra  et  mourir  «a 
la  fiqr  eatboiifuo  romain*,  ne  désirans  aultrs  dMM  que 


Digitized  by  Google 


76  ARCHIVKS  DK  LA 

Traye  uaioii  et  n^duction  des  daavuyés  d'icelle  loy.  Ce  à 
qaoy  l«  Boi  wm  supplié  proveair ,  la  plus  tost  qne  la 

coiiimoilité  s'olïrira,  sans  loutefois  que  pour  ce  li's  habi- 
tants du  tKiîs  eultiudent  «n  rien  ciiUtrevenir  k  l  étlîcl  «le 
padfleatiMi.  »     Autres  dMlWrations  :  pour  qu'il  soit 
loi-^itil.  .ai\  iKTlite-  tiai.it--  iiistict'>-rs      pr'>liih>'r  l'exer- 
cice de  la  R.  1'.  h.;  —  contre  les  bénélicioi'î»  a[»oslaLs  ou 
liliault  profinsion  de  la  nonveUe  religion  ;  ~  «  poor  que 
Itis  vraya  subjeclz  «lu  Roi,  en  g-.ird.inl  iVdict  de  piicil'll- 
cation,  ne  tutubeul  eu  «einblables  inconvénieiis  que  par 
d-devant;  — *  pour  qu'on  interdise,  sous  pe.vnt»  de  la 
vie,  Mix  !ni!îi«(res  de  la  K.  P.  R,,  d'huliiter  t  s  villes  où 
il  n'y  a  auli  uug  exercice  d'icelUi;  —  pour  que  le  luaré- 
dial  fk»se  sortir  des  villes  nagnires  ranimes  en  l'oliéiS' 
sauce  (lu  Roi,  une  infliiili^  de  gêna  sana  adveu  qui  y  sont 
nonis  par  certaine  bourse  commuDe  dressée  par  reulx 
de  la  nouvelle  religion,  qui  aeroUaultant  que  lie  tenir 
une  aecrète  garnison,  etc.;  —  poor  q,m  l'exeruice  de  la 
prétendue  religion  ns  aoict  fidct  qu'aux  fiiulxliourgs  et 
qu'on  probilie  les  synodes  ;  •  —  cimcemant  le  fait  de  la 
justice,  —  l«  droit  de  prclaliun;^  le  pr^adlce  que 
cause  aux  priviléy:e-s  du  pays  rfnoliaerTAtion  do  droit 
écrit:  —  les  procàs  qui  ont  lieu  entre  la  noblesM;  et  le 
Tiers-Étal  pour  raison  dos  rentes  et  cenaives  ;  —  pour 
qu'il  soit  fait  remise  au  pays  des  deniers  des  tailles  en 
considération   des  brûlem<'iii^ ,   ■! -molilions  de  niai- 
sons,  etc.,  soufTerls  par  les  particuliers;  —  pour  que  le 
présidial  de  Nlnuis  soit  IransISré  à  Beautiairs;  —  •  pour 
que  l'exer^riee  de  la  R.  P.  R.  soict  ])rohibé  huit  lieues  a 
l'entoor  de  Ttiolose  ;  —  pour  que  l'asaielte  du  diocèse 
de  Rienx  solet  déamlmletoirB,  suivant  la  coustume  m- 
cienne.  — Envoi  en    lUf  lîu  -k'uv  n  irunîi'n  ii  lur  |>:iii.-- 
suivra  plusieurs  alTaîres  qui  ne  doibveul  e-$lre  plus 
longuement  retardées;  avee  ordre  quesoubdainqu'il  sera 
de  retour,  il  f.i  v  f,i|i|)  irt  de  c«  qu'il  aurn  ij 'v'  ié  aux 
gens  du  Cou^i^il  du  pals  estant  ii  Tboioiiti.  —  Il  m  s«ra 
faict  aalcangdespartement  pour  la  réparation  des  ponts, 
attendu  la  pauvreté  du  pays.  » —  Rrttts  il',  .ri  roi  <)e  la 
crue  de  i  «oU  pour  livre.  —  Octroi  de  la  taille  <jl  de  la 
eruedeaaols. 

Le  ("  335  à  /■"  380.  —  A  Montpellier,  dans  la  salle  de 
laLoge,  du  5au  15  octobre  1571.  —  Présidi-nt  :  Cl.iude 
d'Oniaoa,  évèi|Uo  de  Castres.  Coniininsairtis  du  Roi: 
M.  de  Joyeuse,  l*"r.  Chefdebien,  Raymond  Viart.  général 
deii  finances,  J.  d'Albenas  de  Coljus,  —  DitTerend  pour 
la  préséance  entre  les  consuls  de  Oarcasaonne  et  ceux 
de  MontjHjUier.  —  Délibérations  :  contre  la  Cour  ilvn 
aides,  qui  s'était  ingérée  de  prendre  connaissance  d  une 
décision  des  Étals  pour  la  construction  d'un  pont  h 
Salnt-Ufaéry  (Salul-Tibéry);  —  pour  que  les  consuls  du 
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pays  ne  scuoiii  pas  icnu.s  de  rendre  compte  des  deniers 
«ommnns  et  patrimoniaux  devant  la  Oitambredes  comp- 
tes de  Montpellier.  —  Commission?  tu  i-'tii  isr'-  itr--.  nn  lif* 
des  imposition;»  de  lanuée,  montant  ii  4,6i)0,U(X) livres... 
(  oultre  qu'ayant  esgard  aux  grande*  ruynesqu'auteungs 
de  nos  subjeclz  ont  soulTert  pendant     rn.aulvais  temps, 
il  a  fallu  que  leur  ayons  faict  plusieurs  niodératiuns  ot 
desohafses...  Nous  avons  trouvé  nos  linanees  al  dirat- 
nuéos  qu'il  uou.s  est  impossible  d'effecluer  encore  nostre 
bonne  volonté  cjivers  nos  subjeclz,  vcu  mesmeinenl  la 
cherté  et  augmentation  de  toutes  chosae,  las  despenses  » 
tant  accreues.  comme  chacun^'  peull  juger  en  son  parti- 
cullier,  qu'il  n'est  passible  de  plus  ».  etc.  —  Demande  de 
949,419  iiv.  l.'i  s.  2  d.  pour  la  part  contrilNitive  du  Lan- 
guedoc aux  impositions  ordi'iaires  du  rayaume:  plus, 
12,000  liTTSs  pour  les  réparations  des  places  (briea,  et 
pour  le  Tailloti,  82.513  Iiv.  1  s.;  eri.Henible,  la  somme 
que  doit  {Htrter  le  pays  à  raison  de  10  deniers  pour  livre 
pour  le  paiement  du  frrand  prévôt  de  FraacD  et  de  sa 
C4}nipa(^nie  de  cent  chevau-légers;  plus,  »  pour  uneOTM 
de  4  sols  pour  livra  du  principal  de  la  taille  que  noua 
avons  advtsé  bire  laver  en  la  proelialneannte  seulement 
par  tout  nostre  rayaulme,  70,95fl  Iiv.  5  s.  1)  d.  »  —  On 
fera  enregistrer  les  lettres  patentes  portant  union  à  ta 
généralité  de  MontpelKer  des  dtocÀws  du  Pny,  Vmers 
et  Mende.  —  Nonobstant  le-s  lettres  patentes  qui  inllr- 
ment  la  nomination  faite  par  les  États  de  Pierre  Dofaur, 
cornue  syndic  du  pajrs,  les  gens  de  la  sénéchaussée  de 
C«n:assonne  ne  proc''>d«^r<tnt  pas  ii  une  nouvelle  élec- 
tion, ■>  attendu  que  ce  n'est  pas  à  euix  de  révocquerce  que 
les  gens  des  Estais  ont  trouvé  bo».  »  —Plaise  au  Roi  qns 
le  pay.H  soit  il  i  h  ir^"'  de  la  crue  de  1  si  1-;.  .>  en  considéna- 
tion  des  dtitii>eusËâ  indicibles  aouflerles  par  iceluy,  telles 
que  la  plus  part  des  habitans  onl  esté  constrainctz  d« 
le  qui' li-r  |iMur  ii'.ivnii'  .-u   ni  irr-n  di""  sitisfaire  aux 
charges  ordinaires  ;  -  de  le  décbiirger  des  deniers  des 
rortiflcatlons,  eu  «yaat  eagard  b  l'esIérllUté  de  la  pré> 
sente  année.   —  La  crue  de  4  .sols  et  les  deniers  des  for- 
tidcalioas  ne  seront  pas  octroyés,  et  M.  de  Joyeuse  sera 
prié  de  ne  pas  les  départir  (d'autorité)  jusqu'à  oe  qu'on 
ait  réponse  du  Ri>i.  —  M  de  Joyeu-w  voudra  bien,  sui- 
vant l'intention  du  Roi,  •  i'uire  vuidar  des  villes  et  iKturgs 
et  par  exprès  de  ossle  ville  «te  Uontpellier  les  ministras 
de  la  R  f».  K  ,     taire  reniectn"  l'*-çerrice  de  la  religion 
catholique  en  la  ville  do  .\Ialgi<  ieu  (Maliiôu)  aux  Savè- 

nea  et  autres  lieux. — On  demandera  an  Aoi  permiaeion 

pour  le  païs  d'imposer  (|u'a  esté  eraprumpté,  ces 
troubles  pa.s.sés,  n'ayant  aullre  moyen  de  satisfaire 
auxdits  eniprunipts  et  Caire  cesser  le  change  «t  ar- 
riére-change qui  court;  »  —  de  désintéresser  ceux  qui 
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«vaient  acheté  les  biens  confisqués ,  desquels  ceux  de  la 
R.  P.  R.  ont  «lé  romisen  po«i!«ssion  par  r«^dit  de  |>aci- 
flcation.  —  DiMibérations  :  contre  le  Prévôt  général,  qui 
ne  prenait  pas  pour  lieutenant!»  ceux  qui  lui  étalent  dé- 
si^n-  s  ,  :ir  les  dioc^MS;  —  pour  que  le  Roi  prenne  à  «a 
charge  le.s  guna  de  guerre  qa'il  tiant  aux  ÛronlitoaB.  — 
1 Roi  ayant  ordonné  qu'oiM  ChamlMra  aoroit  âsfabtie 
«D  la  ville  de  Tbolo«e,  composée  de  quinze  ju^'es,  pour 
décider  les  'liiTércns  de  ceux  de  la  nouTelle  R.  P.  £.  et 
proc^  évocqués  par  Pédict  de  paelflleation,  et  sasainete 
volonté  n'ayant  pas  encore»  esté  exécutée,  on  le  sup- 
pliera tré^s-bumblfimenl  fu'ellene  aoict  paa  plna  lon^'- 
temps  en  surséanoe.  • — Dflilièratloiu  ;  contre  l'usurpa- 
tlimfaelea  nagistrate  présidtaax  font  «len  juHtice^  ordi- 
Bsire»;  —  oantM  MDX  (Oi  relïiaent  de  payer  la  dîme  aa 
clergé  ;  -~  oontre  les  senHIahoiBnies  i|ui,  malgré  les  bé- 
néflcîen,  ae  font  fermiers  de  leurs  b('nélic<\<i  ;  —  pour 
àamr  maywi  à  deux  pauvres  hommes  de  Laucata  de 
sortir  bon  de  la  captivité  des  Tares  ;  —  contre  les  maî- 
tres des  monnaies  qui  voulaient  s'exempter  de  payer  la 
taille  de  leurs  biens  ruraux  ;  ^  pour  que  les  évéques 
soient  appelés  aux  assiettes  ;  —  pour  la  réunion  an  corps 
de  la  sén«^  haussée  de  Carcassonne  de  la  rigueur  du  scel- 
mage;  —  contre  les  taxes  exces&lves  et  sportules  des 
grefflers  des  présidlaux  ;  —  contre  les  malversation^  des 
maîtres  des  eaux  et  iVri'is  îles  diocèses  d'Albi  *  i  lif  La- 
vaur  ;  —  pour  rejeter  la  demande  de  l'ancien  syndic  du 
pays ,  Robert  LebUme  c  toidant  à  astre  rsmis  et  omitinué 
en  son  estât  ;  •  —  pour  que  le  Roi  fasse  taxe  aux  receveurs 
particuliers  des  diocèses  da  port  et  voiture  des  deniers 
de  leurs  recettes  aux  recettes  générales  ;  —  pour  demaa» 
der  un  rèslement  pour  la  l  'o'.ir  lîr  s  aides,  t  qui  travaille 
grandement  les  Ëaiats,  ■>  et  déclaration  des  causes  qu'elle 
pourra  connaître  ;  —  pour  qu'il  soit  commandé  à  dmenn 
possédant  biens  et  terres  c  de  planter  d'arbres  îi  l'enlour 
d'iceuis,  attendu  que  le  pabt  est  desoué  deforeetz  et  bois.  » 
~  Amendes  d«  60  livres  contre  les  évèqaea,  de  25  livre* 
rontn'  les  baroos  qnl  n'ont  point  «s^téanx  États.  — 
Octroi. 

De  f*3lil  à     422.  —  A  Bériers,  dans  le  couvent  et 

chapilTi"-  d--v  .Tar<ibfn<,  du  îi  au  H'i  s.-p>1-:iil)r<-  1""?.  — 
Président  ;  Pierre  de  Villars,  évéqne  de  Mirepoix.  Com- 
missaires du  Roi  :  MM.  de  Joueuse,  Fr.  Chefitebien, 

P  iii'  riit'Vf>rn-,  K',iyiiii):nl  .1  d'AnitTias  de  O.ilyas. 

—  Coniraissious  ou  expos*;  des  motifs  des  impositions  de 
l'snnée  montant  k  4,900,000  livres,  tant  pour  le  princi' 
pal  de  la  \:iU\--  |M>ur  la  i-rn.'.  «  sans  auli  iini'iiK'nr  y 
comprendre  l'wtai  de  grand  prévust  de  Fronce  que  nous 
avons  supprimé  a.  —  Demande  de  240,416  I.  13  a.  2  d. 
pour  la  part  contributiva  du  Langnedoo  anx  ImpcsiQons 


du  royaume;  plus,  12,000 livres  pour  les  fortifications; 
79,050  I.  5  s,  0  d.  jwur  une  nouvelle  crue  de  4  sols 
pour  livre  du  principal  de  la  taille,  et  82  &13  I.  4  s. 
pour  le  laillon.  — ^>ai)s  préjudice  du  rénlemenl  des  États, 
on  recevra  M«  J.  Leclerc,  consulller  du  Roi  au  siège 
du  gouvernement  de  Montpellier,  le  Roi  ayant  |)erri)is 
aux  babitaots  de  ladite  ville  de  contraindre  ses  omciers 
d'accepter  tes  «Marges  consulaires  >  h.  cause  du  peu  de 
personnes  qu'il  y  a  présentement  qui  soient  de  la  probité 
et  qualités  requise*.  •  —  Lettre  du  Cardinal  d'Anna^nac 
datée  d'Avijfnon  3  septembre  1572,  exhortant  les  Etat^  a 
«  poursuivre  devers  Sa  Mi^eeté  que  Ions  ses  subjectz 
soient  unis  en  la  foj  d'une  «enlle  église  eatbolicqne, 
puisqu'il  a  pieu  à  Dieu  d'adjouster  aux  (rois  batailles 
qu'il  lui  a  falotes  guigner  despuis  six  ans,  la  présenta 
desMete  de  ses  ennemys  domestiques  et  malins  esprits 
qui  n'eussent  jamais  cessé  do  procurer  la  ruyne  de  sa 
coronns  et  subvertir  toute  la  relligion  de  son  royani- 
roe.  etc.  *  —  Amarre  d'Averane  et  OuîUanne  de  Safnt^ 
Jean  sont  élus  syndics  du  pays  par  les  gens  des  séné- 
chaussées de  Toulouse  et  de  Carcassonne ,  le  dernier  en 
vertu  d*nn  arrêt  du  Conseil.  —  DilWrenâ  pour  la  prési- 
dence entre  les  éV'"iiii<'s  lie  ^fîn•|M.il(.  i-l  iI'A^'  li'.  L^'s  Etats 
décsidenl  en  faveur  du  premier,  comme  plus  ancienne- 
ment sacré  évéqne.  —  On  priera  le  Roi  •  de  réduire  en 
li  iit  i^remier  estât  las  chastellenie*  du  Mal^.ieu  et  de 
Salguos,  lesquelles  ont  esté  esclipeées  du  ressort  de  la 
séneechaussée  de  Beancaire  et  Parlement  de  Tboloss  au 
ressort  (do  Riiui»  rari>:  i'  — i\r  iieriiit'ttre  aux  vi!ti^< 
du  pays  de  subvenir  par  impositions,  suivant  leurs 
anciens  privilèges,  à  leur»  frais  ordinaires  et  puMies, 
"  estant  ci-ntrainctes  pour  n' '.vdir  jit^Miiissinn.  li-  laisser 
anéantir  leoni  escolles,  hospitaulx,  ponts  et  murailles.  • 
— L'exécution  de  i'arrit  des  péages  et  tondes  sera  ponr- 

suivit-  l'.iritr-!  ins  seigneui"?*  d'-s  liniv  dr  Sa itit -Amans, 
Salles,  Lagardelle,  Veaerque,  Gardouch,  Cessâtes,  Sainl- 
Semin  et  antres.  —  On  s'opposera  à  la  commission  dn 

Roi  [l'irtarlt  saisir'  îles  ti'l'P--  vacantes,  llfs  rt  îlitts;  — 

à  renregistremcnt  des  lettres  patentes  obtenu*»  par 
les  docteurs  r^nls  da  lV>olon9e  pour  ne  pas  payer 
les  tailles  de  leurs  bifti^  ruraux.  —  <  Inventaire  rai- 
sonné sera  faict  do  tous  les  tiltres  qui  sont  aux  archifo, 
affln  queebesenn  soict  mieulx  inibrmé  de  ce  qu'aura  esté 
faict  par  le  pas^i''.  <  !  il-  s  liU-  rî-'-s.  jiriviléges  et  provisions 
du  païs  »  —  On  demandera  le  rétablissement  de  la  .Mon- 
naie de  Monipellisr,  fermée  an  pr^udice  dn  pays  par  la 
fiutc  ie  quelques  'iffli  iiTS  i  r/ventis  .î'avoir  malveraé. 
—  On  continuera  de  s'opposej*  à  l'enregistrement  des 
lettrss  de  pairie  obtenues  par  le  due  d'Usés ,  ■  pour  rai- 
son desquellBs  tontes  ses  causes  seraient  commises  an 
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Parlement  de  Paris  et  les  balAtaiita  4u  païs  distrafcis  de 

leur  naturel  ressort  ;  >  —  doa  lettres  «>x«mplant  \«s 
Tiiles  de  Toalonse  et  deNarbonns  du  paienient  des  geta 
depied  dit  ré^mentdeSsIsKlMinn.  —  MliUrationa  eoa- 

cernanl  :  r;iu^:iii  nti  tion  dus  gaffe»  dns  présidiaux; 
fhmca-lle&  et  nouveaux  acquêts  ;  le  sceau  ordonné  être 
mis  attx  drape  el  eergm  du  pays.  —  On  rappellera  an 
Roi  les  prh  il 'j.'»  -  iln  piys  obs^rvi-s  de  tout  temps  et  ile- 
puls  l'union  du  Languedoc  k  la  couronne,  attn  qu'il  lui 
platn  que  tous  lee  deniers  •  qa'il  Tonldra  astre  impoeâs 
soiftit  ilnrc-iiTi  .iv.iiit  rr'.jni':  <'n  plein»»  conTocalifti  <\'K^-- 
tats ,  el  à  faulte  de  ce,  qu'il  ne  soict  eu  aulcuaf  &ig.\r>.\ 
un  ImpositkHia  qui  seront  niuidéee  Rre  sam  Toctroy 
dnadits  Estais.  »  — I.e  diman'-he.  le*!  États  vont  rendre 
grâces  à  Dieu  <>  de  ce  qu'il  luy  a  plea  de  préserver  le 
Roy  de  «es  ennemys  et  des  oontpIratloiM  fUetes  contre 
Sa  Majesté.  »  —  On  prorurnrn  l'extirpation  di»s  voleurs 
qui  sont  en  si  grand  nombre  an  pays  de  Razôs  et  aux 
fkwtUres  d'RipBgne,  que  plusienm  baMlanls  sont  con- 
traiiils  d'abandonner  leurs  maisons.  —  On  "'irifonnera 
pourquoi  los  consuls  du  pays  ont  été  invit^^s  ii  envover 
anx  généraux  <ks  finances  l'état  des  rerenua  et  deniers 
patrÏMioniaux  de  leurs  villes.  —  M.  de  Joyeuse  sera  prié 
d'ordonner  quelque  somme  pour  le  nettoyement  du  bur- 
gldor  d'Algueamortes,  <  \wur  no  Taire  cf^sser  le  navi- 
gaige  et  commerce  de  ladite  ville.  »  —  On  priera  le  Roi 
de  «  restabllr  en  sa  première  esplendeur  la  justice  ec- 
cli^sia.<«tique  et  de  remettre  an  juïs  de  Languedoc  les 
inquisiteurs  qui  pour  raiaon  des  troubles»  «nrolent  esté 
empetchés  «n  leur  exercice,  et  cspéi-iatsment  cellny  de 
Tholose.  "  —  Attendu  que  les  recoveurs  des  diocèses  sont 
et  doivent  être  élus  par  le  pays,  on  suppliera  le  Roi  de 
ne  pas  exiger  120,000  livres  pour  n^voquer  l'édlt  de 
création  en  tilro  d'oftlr«''Ho  vinfft-deux  receveurs  parti- 
culiers; —  de  ûiire  publier  le  saint  concile  général 
de  Trente.  —  Sarrivance  de  l'office  de  receveur  de  la 
bourse  du  p;>ys  a''conlHeii  Rcrtraml  Rwh,  (Ils  dt»  Pierre. 

Gratiflcations  ii  divers,  entre  autres  à,  P.  BuCaur, 
ancien  syndic  de  la  Bénécliansade  de  Garcassonne.  — 
Octroi. 

De  f- 429  à  f'  440.  —A  .Montpellier,  ilans  la  salle  de 
la  Orand  Loge,  du  16  nn  21  janvier  1573.  —  Président  : 

François  il'*  r  ipi^ian,  vicaire  de  '"iiiio  do  Béziers. 
Commissaires  du  Roi  :  le  maréchal  de  Damp  ville.  Joyeuse, 
Pr.  dwfdéblen,  R.  Vlart.  —  Exposé  des  motife  d'une  de» 
mande  do  300,000  liv.,  lesquelles,  jointes  îlux  50,000  liv. 
que  les  États  donnent  chaque  année  au  Roi  sur  la  crue 
du  «el,  serviront  à  solder  «ne  armée  de  dix  k  douas  mille 
hommes  que  le  maréchal  de  riampville  emploiera  à  pur- 
ger le  pays  des  rebelles  qui  se  sont  saisis  des  villes. 


HAUTE-OARONNE. 

places  «t  ebâteaux  dodlt  pays.  —  Cette  somme  eeraoc» 

troyée  par  manière  de  prêt  et  d'emprunt,  mais  sera  dé- 
partie comme  la  solde  des  cinquante  mille  hommes  ds 
pied  qui  se  prend  sur  le  pa3rs.  —  Les  capitoals  de  Tou- 
louse ne  veulent  p  is  ailhiTiT  à  <-<'ili' délibération,  offrant 
toutefois  de  contribuer  à  ladite  somme  au  sol  la  livre  et 
suivant  le  dipartemtnt  aoroutnmé. — Différend  entrais 
cler^':'  .-t  11'  tiiTs-i'l.it  il''  l'As'^L-niliKV  :<ii  su  *-l  'Ir  l'exemp- 
tion d'impol  prétendue  par  le  premier.  —  DèlibératioiM 
concernant  :  l'entretien  de  la  munition  morte  de  Nar- 
;  lianne;  les  chev;iurhi'i's  h  fairr>  pnr  If  pn^'i'il  jj^néral 
<  tant  au  camp  que  par  tout  le  pays  pour  extirper  les  nutl- 
vtvans.  »  —  «  Pour  recoeflllr  le*  300.000  livras  saraat 
iii  iiiiiiii'f's  huit  personnes  des  mioulx  aizés  du  païs,  les- 
quolz  auront  puissance  d'emprunter  ladite  souiuie  à  in- 
térêts. ■  —  Départooeni  des  300,000  Uvreo  sur  la  vlU» 
de  Toulouse  et  leo  vingt-denx  diocAsea  de  la  provinoh 

C.  SMS  (Riviilrt).—  l»4Uto,  asi  IMIhis.  ptfiiar. 

19  janvier  1574.  —  27  avril  1579.  —  Procès-verbaux 
des  séitDcea  et  délibératione  4n  Étsto  de  Laognedcwv  sa- 
scmbi<^  par  mandement  du  9oi  el  en  préeeocedss  eon> 

missaires  dudit  seigneur. 

De  i  à  f"  55.  —  A  Montpellier,  dans  la  salle  de  la 
Logo,  du  19  janvier  au  2  février  1571.  Président  :  ClauJe 
d'Oraison,  évêquc  de  Castrai.  Commissaires  du  Roi: 
ni.'u'é'  iial  de  Dnmpville,  K'ouyemenr  do  la  Province; 
Jean  Tmchon,  premier  président  du  Dauphmé;  Pr. 
Chofdebien  et  Itaymond  Viart,  généraux  des  linances; 
Jean  d'Albenas  de  Colias,  lieutenant  principal  au  pr^i- 
dial  de  Beaucairs.  —  Prière  à  M.  de  Oampville  de  tain 
mettre  en  llbertépar  les  arbitres (pratestants)de1atrATs, 
qui  .sont  k  sa  suite,  les  consuls  de  Castres  faits  prison- 
niers par  les  religlonnaires  ae  mépris  de  ladite  trêve, 
dans  le  temps  qu'ils  se  rendaient  aux  États.  —  Présésms 
accordée  au  dxtc  d'Czès  sur  le  vicomte  de  Polijfnac.  — 
Admission  aux  Étiils  des  consuls  de  Nimes,  Usés,  Lodèr< 
et  Alet.  villes  occupées  par  les  protestants,  vu  les  pro- 
curations à  eux  donnéiw  par  les  buns  hahitant.s  cath*)- 
iiques.  —  Tous  les  députés  jurent  qu'ils  ne  sont  pas  à» 
la  nouvelle  religion.  —  Rxposé  des  motift  des  impori- 
tions  de  l'iinmie  fii.nidint  pour  l'ordin  lii-f  il.'  la  l.iiH.'et 
pour  les  deux  crues  de-letSsoU  pourivreii  4,(300,0(^3  liv. 
^ Onnande de  4M,047  Hv.  18e.  11  d.  pour  laparteon- 
tributive  ilu  Laiivued'ir  aux  iiiifii'Sifinns  lu  ro.vauma; 
plus  :  12,000  liv.  pour  les  l'ortitications  ;  10,000  liv.  pour 
les  frais  des  États;  82,543  liv.  4  s.  pour  le  tailloa.  " 
Lettres  piafr-nlfa  deCharlejî  TX  portant  ijiir^-  bi.  n  .idverty 
de  la  grande  pauvreté  en  laquelle  est  rêduict  son  peuple 
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et  de  la  maigre  récolte  qu'il  a  faicto  cette  présente 
aaaée  *,  il  fait  cesser  la  lev^  de  la  crue  de  4  s.  pour 
Utt^  fiidiftt*6ll6  soit  comprise  dans  les  conimi^sion^  et 
Teat  que  ce  qui  a  déjà  été  payé  tienne  lieu  el  place  ÛM 
tailles.  —  On  att^mlru  l'arrivée  du  capitoul  de  TouloUM 
puur  réi>ondre  au  maréchal  sur  OMFtelm  articlii tel» 
trêve,  de  grand  poids  et  conséquence,  proposés  par  omx 
de  Nîmes,  touchant  lesquels  il  avait,  damandé  l'avis  dw 
Aats.  —  Lettres  du  Roi,  obtrailM  par  M.  d«  Sampville, 
portant  réTocation  de  toutas  oommiagioin  «ilraordi- 
nùre*.  —  Le  maréchal  ayant  (kit  savoir  que  Les  arbitres 
da1>  trêve  deniandaiont  h  se  retirer,  las  États  le  prient 
de  les  retenir  jusqu'à  ce  que  les  reUgionDairw  aient 
rendu  les  consals  de  Castres  el  certains  châteaux  do 
Vélay  pris  après  la  sus{>ension  d'annas.  —  On  reitérera 
la  doléanoe  pour  la  suppression  de  tous  nouveaux  ota<m, 
fl  particolièrement  des  Tingt-deax  recepvenrs  particul- 
Uers  des  diuoëses  qui  veuUent  prendre  12  deniers  tour- 
nois pour  livre  pour  la  levéedes  deniers  extraordinaires, 
ce  que  anparavant  on  fklsoit  pour  moytié  moings,  et 
molestent  le  peuple  par  rigoureuses  exécutions.  »  —  On 
obtiendra  déclaration  pour  que  les  consals  des  villes  et 
coaunnnantds  «  no  wient  eontrainctz  rendre  leurs 
comptes  de  deniers  ailleurs  que  oii  ils  ont  accoustumé 
de  le  iaira.  •  —  Nomination  de  M.  Louis  de  Sos  comme 
aviM»t  du  pays  k  la  Oonr  dM  comptes  de  Montpellier, 
"  :i<l  in-^lar  de  MM.  les  avocats  et  conseil  ilu  ;)aTs  esta- 
blis  à  Tholoze.  •  —  On  s'opposera  à  l'enreglsl  rement  de 
lettres  patentes  contenant  don  et  octroi  «  à  quelque  valet 
de  chambre  du  Roy  de  certains  deniers  cy-devanl  desti- 
nés pour  les  gaig^  des  régens  du  collège  de  Niâmes, 
duquel  long  temps  y  a,  l'exereioe  a  cessé.  *  —  Le  maré- 
chal permet  à  l'assemblM  do  commettre  ceux  que  bon 
loi  semblera  ii,  l'audiUan  des  comptas  des  Tivres  el  mu- 
aitiotts  ibumis  par  la  pays  à  son  armés  anx  sièges  da 
.Sortimii-n.»-,  Fl  ii-^'ii ^.f  l'I  ;iulres.  —  Protestation  contre 
rérectiou  proJel«}e  d'uue  chambre  des  requêtes,  attendu 
qu'elle  serait  inutile  et  porlendt  une  grande  surcliaiige 
au  pay!<.  —  I.c'-  'li>i-ti'ui's  r^^-i'i'.H  en  droit  -.iiiwii  vl  civil 
de  Toulouse  d<!mandeat  à  jouir  seuls,  k  l'exclusiou  des 
réfteiits  des  trois  antres  Cftêollés,  des  1,2M  livras  affeo- 
fi'es  :\UK  .  h.tiiY->  il,-  rrniversilé sur  le.s  greniersàsel  — 
Les  Etats  répondent  qu'on  «ieuiandera  révocation,  tant 
des  lettres  sur  ce  obtenues  par  les  régenta  «  qne  de  la 
qii4iî' iz  ilinii  fUcle  laiis  imijuière  à  leur  profic'  s^ir 
prélalz  du  pais  contre  leur  consentement.  »  —  On  priera 
1»  Roi  d«  Cetire  cesser  la  reclierehe  des  flranc8*flef«.  Jus- 
qu'à en  \  f  I<  iii;is  les  l'untrats  onr-iTLix  |>assé!)  pur  le 
pays  avec  les  feu^  rob  pour  l'exemption  dud.  droit  soit 
ei^iré  «  et  ob  le  Rcgr  n*^  vouUroit  entendre,  no  compo- 
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sera  avec  luy.  »  —  M.  de  Danipville  sera  prié  de  pr^'lever 
5  ou  6.000  liv.  sur  les  fonds  dos  fortifications  «  pour  en- 
tretenir et  empescher  que  le  hAvre  et  port  d'Aigues» 
mortes,  qay  fortuitement  a  esté  renouvellé  par  l'inon- 
dation du  Rosne,  ne  se  comble  et  ensable.  »  —  On 
demandera  :  la  suppression  de  la  douane  da  Ifaraeills 
•  où  too.s  navires  sont  conslraintcz  aborder  pour  rai* 
sonner  et  payer  led.  droict  >,  ou  rétablissement  do  com- 
mis de  cette  douane  à  Narbonne,  Agde  et  Aigues-mortas; 

—  qne  |«  aombrs  ancien  des  conseillers  clercs  au  Parle- 
mMlt  de  Toulouse  soit  remis  «  et  qu'à  l'ad  venir  aulcungs 
laiz  ne  puissent  tenir  lesd.  oftices,  pour  l'intérest  que  le 
pals  en  reçoit  par  l'augmentation  des  gaiges  lorsque  lesd. 
laiz  sont  provenz  desd.  oMces  »;  —  que  défense  soit 
faite  aux  chanceliers  d'expédier  lettres  d'appel  des  s*A< 
tences  des  sénéchaux  et  préaidiaux  du  pays  «  des  choses 
qnt  n'excéderont  l'édlet.  •  (de  Moulins.)  —  ObeeiValions 
sévères  faites  au  receveur  de  la  BoursD  du  pays.  —  <  Pour 
occasionner  les  prévosU  k  foire  leur  (Sebvoir  contre  les 
vollenn  et  fluânorenx,  on  leur  continuera  la  taxe  b  enix 
ordonnée.  »  —  Les  députés  en  Cour  continueront  de  gra- 
tiOer  le  commis  de  M.  de  Sauve  pour  l'accélération  des 
dépêches  du  pays.  —  On  s'opposera  b  l'exécution  de  la 
commission  par  laquelle  est  mandé  d'augmenter  la  crue 
de  5  sols  par  quintal  de  ael  pour  l'entier  paiement  des 
gage.^  des  ofllclers  des  cours  souveraines  *  se  trouvant 
lad.  crue  cent  if  [> mt  !<•  fj^rand  nombre  d'officiers  qui  ont 
esté  despais  érig>%  par  le  Roy,  qui  n'ont  apporté  que 
cooAirion  h  la  justice,  snrchai^  et  myne  au  pauvre 
peuple,  à  cause  des  rap|)ortz  et  aspices  plus  excessive- 
ment taxés.  •  —  On  priera  le  Roi  de  rembourser,  selon  sa 
promesse,  les  900,000  tivns  empruntées  par  le  pays  pour 
le  fait  de  la  guerre.  —  Lettiv^s  de  «Ion  de  l'offlco  de  pré- 
vôt général  de  Languedoc  fait  par  le  roi  au  sieur  Peson  ; 
protestation  du  sieur  Sonbzmartres,  titnlairedod.  oflice. 

—  I^e  Roi  sera  prié  :  de  rembourser  l'emprunt  fait  sur 
les  villes  principales  du  pays  pour  le  voyage  du  roi  de 
Pologne,  son  trèm',  d'interdire  aux  cours  de  connaître 
dos  r  uÏJii's  d'ni  i'itinn  -  ■  r.ictos  vilUtît  du  païs  pour 
la  tuition  et  dcffense  d'icelles  par  comutundemenl  des 
gottvemears.  »—  Délibération  contre  les  geatilshomaiee 
du  pays  et  le  protonolaire  d'Haufi-i  ;\  qui  prennent  par 
force  les  fruits  des  bénéfices  aux  diocèses  de  Toulouse, 
Albi,el«.  — '  <  Pour  occadonner  les  bons  habitante  ealho» 
UqU'-<  iIl'  Ciisfros  k  la  conservation  de  lad.  ville  en 
l'obéissance  du  Roy,  laquelle  importa  de  beaucoup  à  son 
servies,  »  on  prtefa  H.  de  Dampvllle  de  prendre  la  solde 
de  la  gnr-nisiin  sur  les  dertier';  :ifff_>ulés  aux  réparations 
des  villes  frontières.  —  Pour  obvier  au  passage  fréquent 
des  gens  de  guerre  qui  a  rendu  une  grande  partie  des 
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lieux  inhubilé^  M.  de  Dauipville  voudra  bian  pourvoir  à 
ce  400  d«ax  oompAgnles  d«  gws  de  pfed  qui  vont  se  n- 

lever  de"  ih-m?.'-  m  rlniuo  jours  dajis  Id  couvent  de  Klo- 
r«iu«kc,  tiennent  à  l'avenir  garnison  dans  M.  couv(»nt. 
— On  railérera  U  doléanee  poar  qna  las  évMiâs  «t  béné- 
firo.':  li?  la  régale  ne  soient  itunnés  qu'à  des  régnioolea. 
—  Ké[ions4i  évoiiivo  du  luoi'^hat  aux.  député»  des  États 
qni  avaient  été  le  pirler  :  de  ne  ploa  entendre  h  auAttne 
tr^ve,  l<i  pays  di'-sirant  une  bonne  (tacillcation;  do  faire 
en  sorte  que  les  deniers  levés  dans  le  |>ays  y  lussent  em- 
ployés aux  Irais  de  la  guerre;  de  faire  suspendre  le  ser- 
vice de  la  justice  civile  et  divsser  des  listes  des  gentils - 
hommes  casaniers  <•  par  quoy  séparer  du  nombre  des 
bons  $Ql\)ects ,  cculx  qui  sonbz  prétexte  de  procès  et  de 
ménage,  ne  s'emploient  en  si  bonne  et  si  juste  querelle 
pour  le  service  de  Dieu  et  du  Roy.  »  —  On  délivrera 
300  édlts  aux  (-apiiaines  et  autres  qui  ont  fiùt  esi-orle  à 
plnsienn  députés  venant  à  rttsaemblâe,  à  cause  des  dan- 
gers et  empêehefflenU  des  chemin*.  —  Oralilleation  au 
sieur  Charretier,  SM^r.'taire  de  M.  de  Dampvilie,  h,  cause 
de  la  perniseion  obtenue  par  son  moyen  de  pouvoir  Im- 
poser les  deniers  empruntés  par  les  villes  et  oommn* 
nautés. 

J)e  f  S6d  (•  il3.  —  A  Villeneuve-lè-s-Aviguon,  dans 
le  réfectoire  des Charlreus;  pii{s,k  Avignon,  dans  leeou- 
venl  ileot  Augustins,  du  22  diH-enil»re  ir)7l  au  12  jan- 
vier 157&.  —  Présidents  :  à  Villeneuve,  Simon  de  Vigor, 
docteur  en  théologie,  archevêque  de  Narbonne;  h  Avi- 
gnon, lo  cardinal  d'Armagnac,  archevé<|ue  de  Tcjulouse, 
etâimonde  Vigur,adélautducardinal.  —Le  roi  Henri  111, 
accompagné  des  cardinaux  de  Bourbon,  d'Armagnac  «t 

de  GuLse,il<!S  princ^^s  (ilui-s dWleiii; m,  ^\•^  luisri,  oXc),  du 
chancelier  de  Birague,  des  aecrél^ùres  d  Etal  Vilieroi  et 
Brusiart,  et  des  membres  du  Conseil  privé,  ouvre  Isa 
États  jwr  un  discours  :  a  son  av<'-nein(!nt,  •  il  a  ta.s<-hé 
par  duuloeur  et  clémence  d'attirer  à  »oy  ceulx  qui 
brouillent  son  royaume,  mesme  en  eeete  province.....  à 
quoy  ils  n'auroietil  voulu  eiilendre.  ..  .-f  q-ii  Ta  oc- 
casionné a  faire  dresser  une  armée  audit  pats  de  Lan- 
gnedoo,  pour  fentralèneBeiit  de  la  quelle  veult  que  tous 
les  deniers  ([u'il  pri  ti'l  ordinuin-inenl  audit  païs  soient 
employé»,  avei;  nonne  parlii!  d<>  ses  auUres  flnunces 
•ibortant  lee  États  «  à  subvenir  an  surplus  de  tm  que 

sera  nécessaire        »  Il  termine  en  fli^isnt  ■■<  fjii'il  1  l'.tiri 

OODVocquor  les  Ksiats  en  Cjù  lieu  atln  que  nul  n  ignore 
qn'anitre  que  Iny  ne  penit  assembler  lesdits  Estats,  et 
où  ils  auroient  esté  aultrernent  assemblés,  les  ca^s.'. 
vûcque  et  annuité,  «te,  etc.  /•  —  Le  roi  i>erfi.et  uu\ 
États  d'aller  siéger  à  Avignon.  —  Difl'éi-ond  pour  la  pré- 
séance entre  l'archevêque  de  Toulouse  (cardinal  d'Ar- 
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imagnac/  et  l'arcbevéque  de  Narbonne;  l'asoeiublée,  saas 
pr^ndice  des  prérogatives  du  dernier,  déf&rent  la  pr<ei- 
den  e  ^  rarchevëqufi  de  Toulouse  comme  cardinal  et 
coUégue  (co-légal)  d'Avignon.  —  Demande  par  lo  sieur 
da  Manpeon,  général  des  finanoss,  de  ST7,100  livres 
I  13  sols  2  deniers  pour  la  pir(  ftnlributive  du  Languti- 
doc,  tant  a  l'aide  et  octroi  qu'a  la  crue  de  i  sols  pour 
livre  impoeés  sur  to.ut  le  royaume;  pltis,  de  82;543  llvnw 
4  sols  pour  le  taillun  et  do  12,000  livres  pour  les  répa- 
rations des  villes»  frontières.  —  Le  Koi  fait  remise  de  la 
crue  de  \  sol.s,  mais  il  sera  tires.sé  un  état  des  frais  à 
faire  pour  l'entretien  do  l'armée  de  Languedoc,  lequel 
sera  délivré  à  l'assemblée  qui  devra  aviser.  —  On  priera 
le  Hoide  révo<]uer  une  assignation  laite sor  le  dit»'é.se  de 
Viviers  par  les  inleadania  de  ses  liuances.  —  On  accord» 
au  roi,  pour  l'entretien  de  l'armée  «le  Languedoc,  trois 
mille  charges  de  ble  et  trois  mille  d'avoine  à  ivparlirsur 
tons  les  diocèses  et  à  déduire  de  la  taille  de  l'année  piro- 
ebaine.  —  Ooramlss^rea  nommés  pour  B'entendre  aveo 
le.s  marchunds  qui  feront  l'avance  desdits  grains  sans  la 
garantie  du  pays.  —  Nomination  d'autres  oommisssins 
pour  ■  se  trouver  oomme  contrôleurs  h  la  distribntion 
des  vivres  h,  l'armée  et  voir  la  recette  des  deniers  qui 
proviendront  de  la  vente  d'iceulx.  >  —  Itefus  de  séance 
au  Rieur  de  TTesqoes,  baron  de  Montcluz.  —  On  sup- 
j  pliera  le  Hoi  de  valider  ioutes  les  impositions  «  fiicles 

I villes  et  lieux  du  paj's  pour  la  conservation  d'ic«ll«s  en 
aon  obéissance  durant  les  tronbleu.  • — Le  syndic  Saint- 
:  .ïean  dénonce  l'ieriv  liech,  receveur  général  du  pays  et 

Ison  AU  Bertrand,  comme  ayant  été  condamnés  pour 
wnre  et  ayant  achelé  du  Roi  ou  de  ses  ayant  droit  deux 
^  ofilces  qui  appartiennent  manifestement  au  pays.  — 

I Lettre  close  du  feu  roi  Cbarles  IX  portant  que  les  de- 
niers du  pays  seraient  employés  aux  ft«is  de  ta  guerre. 
;  —  .\ulre  de  llonrj  Ht  regretlanl  di'  ne  pouvoir  ilmint^r 

Iaux  député»  des  b'tats  ce  quilit  avaient  charge  de  loi 
demander.  — >  On  priera  le  roi  de  décharger  des  décime» 
les  hénélr  iers  l'havsès  de  leui^f  b<'?né(ices.  —  Le,*  habi- 
tants du  pay«,  appauvris  par  le»  troublée,  n'ayant  plui 
moyen  de  vivre  ni  de  continuer  à  taire  ta  guerre  &  tanrs 
dépens,  on  demandera  que  toute»  les  déclines  et  subven- 
veuliuQs  qui  s'y  lèvent  soient  aii'eclées  a  la  guerre,  et 
que  les  btans  de*  rebeilea  soient  vendue  à  même  fln.  — 
On  C4intinuera  la  doléance  »  a)ntre  la  nouvelle  inven- 
tion d'appo^r  aux  draps  un  sceau,  introduite  pour 
extorquer  ta  sttlistanoe  du  pauvre  peuple  sans  aucun 
prolit;  —  contre  le  gr;inîl  ti  rmbre  d'ofliciers  de  justice 
créés  au  pays  depuis  ua  un,  y  ayant  beauc<Mii>  plus  de 
Juges  que  d'avocats.  —  On  maintiendra  l'opjiosition  du 
syndic  au  rétabliseement  de  l'office  de  juge  criminel  à 
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Toulouse.  -   •  r^e  lîol  sera  .siipiiiié  'le  pormf  Hi-h  .Uit'ant 
ces  guerres  b  toutes  viUds  et  lieux  de  lever  deniers  sur 
wlx  mion  les  oocarrenees.  plnsfeun  «*Mbuit  laissé 
preniire  h.  f,uit,>  ilf  n'avoir  jinrtni.s.-îii);!  d'i(U|>osi3r  pour  la 
réparation  et  gar.le  débits  lieux  ;  »  —  d'abiilir  la  crue  de 
S  sois,  tniM  sttr  le  sel  an  lien  du  subside  du  vin,  attenda 
que  In  terme  contenu  au  contrat  fait  a  Sa  Majesté  est 
expiré  ;  — «  de  défendre  aux  généraux  des  flnaaces  d'im- 
poser •tcoéquerdenlenerur  l«  pab  sans  avoir  esté  aocor- 
dé«  et  octroyés  en  pleine  as-^emblée  des  Fstals  sur  peine 
de  nullité,  et  iceulx  par  les  dits  Ëstatz  accordés,  fussent 
imposda  suivant  les  aneleas  cadastres  et  tarifes.  • — Ré* 
vocation  de  L.  de  Sos,  avocat  du  pays  k  la  Cour  des  Aides 
de  Montpellier,  •  lequel  estoit  présentement  en  la  ville 
deNisoMS  anistant  m  oertatne  assemblée  Illicite  que  y 
a  esté  ronvrxîuée  et  fréquentant  les  rebolles.  »  —  îTn  srn- 
dic,  envoyé  aux  intendauls  des  flnanceg  afin  de  savoir 
d'eux  •  pour  ipielle  intention  il  «urolt  plan  an  Rojr  d'en- 
voyer un  c«tal  en  InJlte  assemblée  de  la  flfspense  qui 
coarieniiroit  iaire  pour  l'entretènement  de  l'armée  dres- 
sée en  Laoï^edoe,  se  montant  pour  un  mois  neuf  vlagt- 
sis  mille  900  livrt»*  n(18H,*l00t  r.ip[>r>rffl  la  réponse  «  que 
c'est  afdn  que  plu;^  valluntairement  par  le  pais  soit  sub- 
venu et  secouru  en  ladite  despsnse.  »  ■—  Les  Étals  déli- 
bèrent      attendu  l'indigence  fîu  pays  ils  nn  peuvent 
fairù  autre  avu.iice  que  celle  des  vivr«ts  qu'ils  ont  accor- 
dés ci-devant.  —  Le  Roi  leur  Gut  dire  c  de  préférer  cest 
affaire  de  la  guerre  à  tous  les  autres  affaire?,  et  do  for- 
nir  de  munitions  trois  mille  Suisses  qui  veojiûnt  bgur 
k  Villeneuve  d'Avignon  et  cinq  cents  Corces  à  Saint- 
Oeneys.  •  — On  priera  le  Roi  d'Interdire  au  Parlement 
de  Toulouse  de  connaître  des  irapositioni  et  assiellcs  du 
p^yi.  —  Avis  donné  par  les  États  au  duc  d'Uzès,  gou- 
vsraonr  de  la  province,  d'avoir  à  secourir  le  petit  fort 
dsSaint-Sufrret,  où  sa  trouvait  quantité  de  blé.  —  Rejet 
de  la  demande  de  l'envoyé  de  Toulouse  «  que  l'assiette 
du  diocèse  se  tinsl  à  l'adveolr  dans  ladite  ville,  et  que 
denx  des  Cappitolz  d'icelle  assistassent  ordinairement  às 
dites  assemblées.  »  —  Nouvelles  in.stam^  touchant  l'on- 
tretien  de  l'armés  laites  au  nom  du  Roi  par  M.  de  Foix  ; 
— lecardlnal  d'Armagnac  remercie*  ledit  sieur  de  Foix 
des  bons  offices  qu'il  a  faict  au  palloommebon  patriote.  > 
—On  priera  le  cbancalier  de  n«  pas  permettre  que  le  sieur 
de  Ifeupeou,  général  des  finances  de  Montpelliert  ■  (hsse 
(i-nir  les  assiettâs  des  diocèses  à  ses  clercs,  desNgMnt 
ans  privilèges  du  pais  par  lesquels  aullres  que  oeuix 
qui  ont  assisté  aux  Bitatsne  peuvent  estr»  commissai- 
res des  assiettes.  —  Le  cardinal  d'Armagnac  annonce 
qsa  le  Rot  quittera  Avignon  dans  bult  Jours  pour  aller  à 
tONM,  oà  les  États  des  pajrsde  Danphiné  et  Lyonnabaont 
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mandés,  et  qu'il  d'-;;re  .savoir  auparav  ant  ce  qu'on  a  fiill 
pour  l'armée.  —  Les  États  agréent  les  articles  dressés 
par  les  eommlssalras  par  eux  nommés,  afin  d'avber  aux 

moyens  de  trouvpi' df^nif^r.s  jionr  l'i'utrfstic-n  da  l'armi^e, 
et  prient  le  cardinal  et  l'archevêque  de  Narbonne  de  les 
présenter  an  lUi.  —  On  priera  le  Roi  •  d'ordonner  que 

tous  les  deniers  drs  fja^'fi-i  de:  l'anni'e  présente  de  ses 
officiera  de  ce  pays,  tant  de  finanças  que  judicaturaetau- 
Ires,  seront  prins  pour  eatre  emplojréa  à  r«>treténement 
de  l'armée;  » —  de  dt^Tendre  les  nouveaux  péages  et  len- 
des  que  plusieurs gentiisbommes  ont  exigés  pendant  les 
troubles  et  veulent  encore  continuer  ;  •  de  prendre  snr 
soi  la  qmtte  du  lieu      Arirac,  au  diocèse  de  Mende, 
qu'il  a  exempté  du  paiement  des  tailles.  —  Délibération 
contre  tas  indnles  et  superflues  dépensas  qui  se  fimt 
en  rertaines  assombli^os  d '.assiette.  —  Le  Roi  sera 
iiuppiié  d'interdire  au  Parlement  de  Toulouse  de  s'entre- 
mettre aneuaemeat  des  deniers  des  sels,  •  h  cause  qna 
bien  soiTVent  ils  seroicnt  juffcs  en  leur  propre  causp. 
—  Les  deniers  couchés  au  compte  du  receveur  du  paj's.au 
Chapitre  des  denierseomptés  et  non  recna,  sanmt  rajrés^ 
attendu  qu'il  s'est  fait  payer  de  ses  gages  omme  s'il  les 
ei^t  reçus.  —  On  priera  le  Roi  de  permettre  au  pays  «  de 
prendre  tons  et  chacune  les  deniers  mis  en  dépoat  is 
f»r<>fT>>8  de  la  Cour  de  Parlement  et  aultrcs  Conr?,  affîn 
de  s'en  aider  k  lii  foruilura  de  la  guerre.  >  —  L'archevê- 
que de  Narbonne  et  l'évèque  de  Castras  sont  chargés  de 
renrésenler  au  Roi  le  préjudice  que  causeraient  au  pays 
les  restrictions  mises  par  le  Conseil  privé  aux  articles 
que  les  États  proposent  pour  subvenir  aux  frais  de  la 
guerre.  —  c  Puisque  le  Roy  a  voulcu  que  Testât  des 
despenses  des  diocèses  fust  vérlSé  par  un  magistrat 
royal,  on  le  priera  d'ordonner  qot  ce  magistrat  soict  le 
juge  royal  ordinaire  des  lieux,  ou  relui  qui  assiste  ordi- 
nairement ès  assiettes,  lequel  faira  ladite  vériflcation 
sans  prendre  aucun  salaire.  >  —  On  poursuivra  le  run* 
boursemenl  promis  à  plusieurs  diocèses  qui  ont  t^té  con- 
traints de  soudoyer  certaines  compagnies  du  gens  d'ar- 
mes. —  L'archevêque  de  Narbonne  rapporte  que  le  Roi 
a  bien  voulu  accorder  aux  États  que  le  subside  qui  serait 
mis  sur  le  sel  pour  le  (Ut  de  ta  guerre,  serait  payé  par 
tous  acheteurs,  excepté  les  Suisses  et  les  Savoyards.  — 
Avant  le  départ  du  Roi,  les  États  vont  lai  faire  l'octroi 
dans  la  ehapello  du  grand  palais  d'Avignon.  —  n  est 
arrètii  détiniliverneiit  que  pour  les  subsides  de  guerre  il 
sera  imposé  7  livres,  compris  toutes  gabelles,  sur  chaque 
muld  de  sel  quf  se  ebargera  à  Peeals,  à  condition  que  ce 
subside  sera  éteint  IduIîs  et  quantes  fols  qu'il  plaira  au 
pays  et  que,  sous  même  condition,  11  serait  levé  cinq 
pour  cent  par  liDfaio  ds  dlnor  snr  (os  pastels,  saft'ans, 

il 
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drapt  da  soi«^  dpiosrto,  «numble  sor  Iw  talneit  qui  a»- 

ront  transportés  hor^  \e  pnys  rl^  T.ariiÇdpilrtr.  -  L<3s  tle- 
niers  provenant  à»  ces  subsides  seront  mmis  au  trésorier 
d*  railniordtiwira  dw  gnamt;  —  l«s  tM»  noniiMat 

dpiix  commbsnires  pour  en  surveiller  IVinploi  :  l'un  se 
tiendra  auprès  du  duc  d'Uzès,  cotnmandant  t'arroce  qui 
«I  d^h  dMMia  m  w  q/mtb&e  d'Avignon,  l'autre  auprès 
du  duc  de  Joyeuse,  en  l'armée  qui  lera  dressée  da  côté 

de  Toulouse. 

De  /•  âi4  à  f'  iGl.  —  A  Carcassonne,  dans  le  n  fet  - 
toire  des  Carmes,  du  '^1  décembre  1575  au  6  janvier  1576. 
— -  Président  ;  Hnnnibal  de  Rosseliiy,  évAque  rte  Garcas- 
SOnne,  Commissaires  du  Roi  :  MM.  dfl  Joyeuse,  lieute- 
nant g<^néral  du  Roi  en  Languedor;  Pierre  deClieverrjr 
et  Michel  de  Maupeou,  (ténéraus  des  linancee.  —  Lettres 
du  r  •  Henri  111  portant  que  les  deniers  des  imposilion.s 
du  Languedoc  seront  employés  «m  «(Taire*  de  la  guerre 
et  son,  «Monaa  les  États  raraient  arrêté,  h  l'entreUen 
des  garnisons  des  villas.  —  Exposé  des  motiTs  des  impo- 
sitions da  raanéa,  montaot  à  4,600,000  livrée.  •  Qiacung 
sçail  la  condition  à  laquelle  est  à  présent  rjdnit  nostre 
Estât  à  l'occasion  des  guerres  civilles...  Tant  s'en  fauU 
que  ceulz  qai  se  aoot  dasroyés  se  seroienl  voulu  recog- 
noistre,  qne  est  notoire  à  on?  ehaetmg  quHs  fontlev^  de 
grandes  forces  eslrangièr*'s  et  luschct.t  [  .ir  tmi-i  nv  iyena 
de  se  saisir  de  dos  villes,  comtue  iU  ont  fraischement  (aict 
de  celle  de  Firlgaenlx,  etc. ,  ete.  •  —  Demande  de 

339,0ft1liv.  l;îs.  1  il.  iioiir  la  pari  <-.:.nlributiv('  du  Lan- 
guedoc aux  iiuposilions  du  royaume;  plus,  S2,543  liv. 
4  s.  pour  le  talllott.  —Lettres  dn  Roi  antorisant  ses  com- 
missaires aux  Étais  à  faire  bail  aux  enchères  du  dn  it 
d'équivalent — A  l'occasioade  l'occupallou  des  cbeailns,  le 
gnflhrO.  Bertrand  n'ayant  pa  venir,  les  états  agréent, 
pour  !■•  rciTiiilai  er,  M'  .Xrnaud  de  Pieubet,  not.Tir;»  et 
grefUer  du  iliocà'ie  de  Toulouse.  —  UatiQcation  faite  par 
l'Assemblée  dé  l'élection,  par  les  gens  des  trois  états  de  la 
si'ni'  tiaussée  de  Carcassonne,  de  M*  Pierre î>ufaur,  pour 
remplacer  feu  0.  de  Saint-Jaan,  syndic  de  ladite  séné- 
dbauasée.  —  A  llasnede  la  aéane^  rAssemblée,  en  corps, 
ira  supplier  M.  de  Joyeuse  de  pourvoir  à  ce  que  les 
eanemis  (le  maréchal  de  Dampville)  no  s'emparent  des 
diocèses  d'Agde  et  de  Béziers  oit  Us  sont  en  grandes  for- 
ces. —  I^tlrfls  du  Roi  confirmant  ce  qui  a  été  convenu  à 
Avignon  au  aujet  des  frais  de  la  guerre.  —  I^ea  États  ne 
décideront  point  les  difrérend.s  touchant  les  préséances, 
«  de  tant  que  les  livres  et  registres  du  pSIs,  contenant 
l'ordre  et  disposition  des  séances,  n'ont  esté  portés  en 
esate  assemblée  à  cause  de  la  diftlculté  des  chemins.  >  — 
On  anppliera  le  Roi  de  aapprîmer  ia  chambre  des  Re- 
qnltas    holauttitde  Totknise,  on  tout  an  moins  c  de 
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CMMter  tellement  lanr  JmrUdleUon  qne  les  sn^lceis  de 

s.  M.,  résidans  ès  séni^hnus'^i^M  du  Puy,  Deaucaire.  et 
gouvernement  de  Montpellier  et  Carcassonne,  ne  puis- 
sent estra  convenus  annules  Reqoestes  pour  moindn 
somme  que  250  livres  pour  imp  fnts  et  de  10  livres  de 
rente.  »  —  «  Sur  k  remontrance  faicte  par  MM.  les  (Jap- 
pitolz  de  TholMC  qu'il  n'y  «  |irovliieeen  ce  royaume  qui 
n'ayibict  ligue  et  association  pour  avoir  moyen  Je  s  eo- 
tresecoorir  les  ongs  les  aultres  et  garder  des  oppressions 
des  ennemys,  a  esté  conclud  qu'il  sera  faicte  associsliOD 
entre  les  diocèses  de  Languedoc,  suivant  les  articles  qui 
sur  ce  seront  dressés  par  lesdits  tapi'iluU.  »  — On  prim 
les  commissaires  du  Roi  de  différer  jusqu'aux  procbaim 
Étals  te  bail  de  la  ferme  d«  l'équivalent,  •  de  tant  qu'à 
canse  dee  guerres  ne  sraurott  estre  deslivré  que  à  vil  ei 
petit  prix.  »  —  M.  Pierre  Rech,  receveur  de  la  Bourse 
du  pays,  sera  mandé  venir  à  t'assembiéa  pour  dire  les 
raleons  «  qui  t'ont  eemeu  se  filtre  proveoir  de  l'estst  de 
recepveur  particulier  de  Carcassonne  contre  les  deslilw- 
ration»  du  paîs.  »     *  Prières  perpàtuellea  seront  Ciict«$ 
affln  qnll  plaise  b  Olen  avoir  pitié  et  conspassion  de  ce 
paï  uvre  royaume,  singulièrement  de  cesle  paouvre  pro- 
vince tant  affligée.  »  —  Articles  de  doléan-ces  et  ranofi' 
trances  b  présenter  an  Roi ,  entre  autres  :  «  ns  psr- 
mectre  îilv-rU'  il.-  €■  itis.  îi.Mic-' ;  n^-  ]iri/V(-oir  de  dignilé» 
ecclésiastiques  que  des  personnages  dignes  de  telles  char- 
ges; d'enjoindre  à  tous  prélats  et  binéfl«lende  iMder; 
cî'i  m  ii^rmr'c'.r»'  la  vr-nto  ■1c  livres  ri-pri 'U vés  ou  hérétic- 
ques;  de  faire  contenir  les  relligieux  et  reiligieuses  en 
leurs  monastèrss;  de  fttire  publier  le  tainot  Ooneile  M 
Trente;  de  ne  recepvoir  personnes  suspectes  aux  almi 
nlstratious  publicques;  où  il  adviendra  qu'il  Caulsist  em- 
prnmpter  aulennga  déniera  pour  le  Ibiot  de  la  guerre, 
qu'icPTilT  seront  prins  f  t  cmpnunptf's  sur  les  suspectz 
de  ta  reliîgion  et  non  sur  les  ndelles  subjectz  de  S.  Ikl.  ; 
de  défendra  b  loutee  Universités  de  ne  repcevoir  gradué 
aulcung  qti'll  n'ftrt  ntleslaloire  lidelle  du  faicl  de  s» 
estuile  et  qu  il  n  ail  esté  deuement  examiné.  »  —  AnZ 
assemblées  particulières  des  assiettes  qui  se  feront  pen» 
dani  l'année,  les  commissaires  du  Roi  n'y  auront  auleuae 
séance,  ains  présideront  les  vicaires  généraux.  »  — «On 
gardera  par  tous  les  diocèses  du  paîs  les  articles  da  l'as- 
sociation présentés  par  le  sieur  de  Super^ancti?.  rapilol, 
eslans  de  mes  me  substance  que  ceulx  qui  l'urv:iii  accordés 
à  Tholoze  l'an  156:?,  entre  les  révérendissimes  cardinaux 
d'Armaignac  et  Astrossi  (Strozzi),  et  les  sieurs  de  .Monl- 
Itic,  Terride  et  de  Nëgrepelisse,  personnages  illustres  et 
d'intégrité  et  d'expérience  requise.  •  — Les  officiers  du 
pays,  qui  aéraient  bits  prisonniers  en  vaquatit  à  leurs 
onces, seront  mlavds  de  lenr  rançon  par  ledit  pays.— 
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'  Nonobabuit  le»  latlres  du  cardinal  d'Armagnac  et  du  duc 
d'Osés,  i«  Erfats  Baroot  continate,  «Itoodn  qa'ito  sont 

déjà  fort  avancés  fit...  composés  .Jes  s'jn<jch;iussées  i,!e 
Tholoae,  Carcassoane,  le  Puy  et  d'aulcungs  de  la  séné- 
diaané*  de  Beauckir».  •  —  Les  eonanla  et  aultres  luU- 
tants  de*  villes  ne  paurront  prenJnî  salaire  pour  In 
contrôle  des  montres  des  capitaines,  etc.  —  «  K\xii  capi- 
teines  qvl  n'anroleat  eomnandeiiMDt  da  aenthcHnnMa  ne 
séroiil  srmlt1oy*'s  aiiVtinf:'?  lieutenants,  ni  f  n=cifrnes,  et 
ce ,  sou»  le  bon  plaisir  do  M.  de  Joyeuse.  —  Le  sieur  . 
Redi  sera  prié  defbiirnir4  on  SOOfona,  pour  adiatde 
munitions  Je  t^uerre  k  quatre  ou  cinri  compagnies  de 
g«as  de  pied  qui  doivent  marcher  contre  les  forces  du 
martfelial  de  Danpville^  leaquelies  i^approeheat  fort  avant 
en  ws  quarliers  (Carca.ssonn!>\  >  f  iultnns  et  ravageons 
tout  le  pais.  »  —  Règlement  pour  la  perception  des  dé- 
niera des  Akm  aur  lee  draps  de  soie,  etc.  —  Permis' 
sion  aux  consuls  de  Saint-Léon  etCaussidit'res  tle  réar- 
penUr  et  estimer  le  terroir  do  leur  consulat,  sans  le 
dimiiraer  desoo  premier  aHirreinent.  —  n  ne  sera  rfen 
imposé  en  vertn  (Commissions  de  VivAc.  et  n<-1ro!  si 
les  Commissaires  du  Koi  ne  réforment  pas  ce  qu'ils  ont 
iaaevé  dans  les  imtnieUona  qu'ils  ont  aeooutuaad  de  d^ 
pêcher  avec  lesdiles  Commis^tions,  et  (nii  tend  à  diminuer 
l'autorité  des  Klats.  —  M.  de  Joyeuse  fait  répondre  <  qu'il 
n'entend  estre  rien  changé  de  l'ancien  ordre.  *  —  On 
sft  plnimlraau  Roi  tic  ce  quo  In  àwr.  lîTTzf'-  emploie  dans 
la  stiuie  généralité  de  MonIfHillitjr  ies  droits  sur  le  sel 
qui  derraient  revenir  pour  moitié  &  la  généralité  de 
Toulouse.  —L'octroi  sera  fait  aux  mêmes  charges  et  con- 
ditions que  l'an  passé  à  Avignon,  <■  et  sous  telle  condition 
que  les  ville}  et  lieux  du  pat^  qui  restent  en  l'obéissance 
du  Roy  ne  seront  consiraintz  pour  les  portions  ii  quoy 
monteront  les  lieux  occupés  audit  païs.  »  —  Conditions 
in)p:»sées  à  Bertrand  Rech,  flls  do  Pierru  Rech ,  et  par 
lui  subrogé  en  son  Heu  et  place  de  receveur  de  la  Bourse 
du  pays.  —  M.  de  Joyeuse  refuse  d'accepter  l'octroi  con- 
dittoanel  qui  est  présenté  <•  de  tant  qu'il  estoil  expressé- 
ment OOmniandé  par  les  patentes  du  Roy  faire  tenir  tous 
deniers  des  tailles  èa  receples  général  les  dud.  paîs,  et  de 
ne  les  employer  à  la  gar.ie  particulière  des  vill'is.  »  — 
Les  États,  tout  en  maintenant  qu'il  sera  mal  pourvu  k  la 
déltase,  si  on  n'y  emploie  les  deniers  du  Koi,  n'empè- 
client  pas  que  M.  de  Joyeuse  prenne  l'offensive  et  le 
laissent  libre  d'ordonner  desdils  deniers  comme  il  le  Ju- 
gera plus  nécessaire. 

Def  i70  à  t  213.  —A  Uéziers,  dans  le  réfecloire 
da  couTent  des  Jacoliina,  du  21  noTcmbre  au  7  décem- 
"btù  167».— PrésIilMil  :  Jaofaes  Uaasel,  vicaire  général 
de  Hende.  Commiaatires  dn  lloi ,  le  ntarédial  de  Oanp- 
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ville,  MM.  do  Joyeuse,  de  Cheverry ,  Viarlet  Meaupou, 
généraux  des  linanees.  — tf.  de  Cheveirry  exliorte  Isa 

Htats  à  tr;uft;r  des  aflaires  du  pays  en  atlend.tnt  l'arrivée 
prochaine  du  maréchal  de  IXimpville,  gouverneur  de 
Langnedoe.— On  demandera  que  les  raeeveart  généraux 

nn  puissent  faire  exécuter  les  syndics  et  consuls  du  pays 
pour  le  paiement  des  deniers  du  Roi,  et  que  les  Jour- 
nées des  clercs  des  flnaiiosa  soient  taxées  modéréneot." 
On  prendra  la  cause  des  anciens  fermiers  do  î'éi|ulva- 
lent  assignés  en  la  Chambre  dos  Comptes  do  IVlontpellier, 
pour  rendra  compte  des  Hsrmes  depuis  vtugt-cinq  ou 

trente  ans,  "  encore  qu'ilz  n??  puissent  cstra  coraptabios  , 
par  le  bail  k  eux  lait,  ains  tenus  seulement  de  mectre  le 
prix  d'ieellaa  èa  mains  des  receveurs  généraux;  et  de 
tant  que  s'il  falloit  rendre  compte  desd.  fermes ,  il  ne  se 
trouveroit  fermier  qui  vouloisl  arrenter  le  droit  d'équi- 
valant. » — DéUMration  contre  les  entreprtaes  des  géné- 
raux des  finances  sur  Ifis  lilwrt*^?  du  pars  m  matière 
d'impôts.  —  On  fera  rendre  compte  aux  commis  des 
diocAsea  qui  tarent  diargés,  durant  les  troublas,  de  pêr^ 
cevoir  k  défaut  de  fermier  les  deniers  de  l'éqxilvalenl. — 
Rapport  du  sieur  de  la  Mothe,  délégué  des  Etats  près  lo 
duc  d'Usée,  gonvernenr  da  bas  Languedoc,  Amat  les 
troubles. —On  suppliera  le  Roi  d'abolir  l«  subside  de 
sept  livres  par  quintal  salinier,  établi  k  Avignon  ,  i>our 
les  besoins  de  la  guerre,  c  lequel  n'est  pas  moins  levé 
tout  ainstn  que  si  Ips  tntibles  n'estoiont  as-^oupis  de- 
puis le  mois  de  ruay  dct  jner.  »  — «  Oii  le  Roy  no  voul- 
droit  descbarger  le  pals  du  subside  sur  le  sel  duquel  il 
tire  plus  grandes  sommes  dy  deniers  (]ue  de  ses  tailles  , 
qu'il  luy  plaiie ,  attendu  l'e)t;rèu;e  paouvrelé  où  sont 
réduicta  les  habitans  du  pays,  ayant  demeuré  leurs 
terres  en  friche  durant  trois  années ,  pren  ît  e  etilière- 
uaiit  sur  ledict  subside  les  tailles  et  le  taillon,  el  en  des- 
charger le  païs  pour  six  années,  affln  qu'ils  pniaseat 
rtispirer  soubz  nn  si  pesant  fardeau  et  ne  soient  cons- 
trainclz  d'habandonner  leur  païs  pour  no  pouvoir  sub- 
venir k  si  grands  debles  qu'ilz  ont  faiclz  pour  son  ser- 
vice, se  montant  plus  de  six  millions  délivres.»  —  On 
priera  également  le  Roi  de  permettre  aux  diocèses  de 
s'imposer  pour  payer  leurs  dettes;  de  compter  en  tant 
moins  des  tailles  les  deniers  provenant  du  subside  sur 
le  sel  et  des  daces  depuis  la  paix,  d'autant  qu'ils  sont 
sortis  de  lasubstance  du  pays.  —  Délibérations  pour  faire 
rendre  compte  h  ceux  qui  ont  eu  un  maniement  des  vi- 
vres et  munitions  imposés  sur  le  pays  pour  les  sièges  de 
KIorensac  et  da  Sommières ,  et  pendant  les  derniers 
troubles,*  ès  deux  armées  qui  ont  esté  dressées  au 
paîs.  On  dMoandera  tu  Koi  de  supprimer  les  rece- 
veurs particuliers  nouvdIenMnt  créés,  ou  tout  au  owins 
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de  payer  leurs  gages,  puisqu'il  a  re^u  la  finance  de 
leurs  offices.  —  n4)léaiico  do  ce  que  l«8  monnaies  na  tout 
reçues  aux  recettes  pour  le  prix  conrutt  entr«  osar- 
ehands.  — Il  ne  se  parlera,  la  présente  anuéi',  de  répa- 
NT  les  ruines  du  i»ont  de  Brttat.-^lm  syndics  des  dio- 
eèses  d'Alet  et  d>i  Miropoix  ftnnt  enquête  dea  raines 
et  brùlt'iuents  d'églises  et  de  maison*  que  ceux  de  la  R. 
P.  R.  auraient  bits  dapnis  l'édilda  paciAcaU^it».  —  On 
procarera  que  les  reoevemn  des  dio^ses  soient  payé^ 
des  deniers  des  tailleii  et  autres  qu'ils  ont  fournis  i>ar 
anticipation  dorant  les  troubles  pour  les  nécessités  pu- 
bliques.     Sntrés  dans  l'assonblée  du  inaréehat  de 
Dampville,  gouverneur,  de  M.  de  Joyeuse,  lifuk-aat;î 
général  de  I^anguedoc,  des  sieurs  de  Ma^péraull,  cuii- 
Bdlier  du  Roi  au  Conseil  privé  et  des' antres  conuniasai- 
ri's  (îii  Roi.  —  K\[»)>r'  Jès  riiotifs  ilos  itnposilions  du 
l'année  montant  k  4,000,000  livres,  tant  puur  1  ordinaire 
de  la  lail)»  qm  pour  ta  crue  de  S  aole  pour  livre;  plus, 
300,f)tXi  liM-es  <\'}  crue,  k  raison  ')■■  IS  i-î'  ïih^rs  du  princi- 
pal de  la  taille  pour  remettre  mumtiuns  de  guerr»»  k 
Tarseual  de  Parla  et  dans  les  villes  frontières,*  d'au- 
tant qtio  durant  les  troubles  passés ,  les  pouldri-s  ,  bol- 
letz,  etc.,  ont  esté  du  tout  consommés ,  et  pour  rafondre 
et  remonter  partie  de  nostre  artillerie,  qui  a  esté  eeveO' 
tée  et  démontée.  «  — «      Roi  regnîlte  de  ne  pouVDlr 
aouki^  son  paouvre  peuple  des  tailles  et  sul»ide(i 
qu'il  a  aeoodrtumé  de  porter,  meememeut  ayant  esgard 
aux  pr.m  fi  s  rcynfs  .  j'erles  el  dointii.'ilges  qu'il  a  sup- 
portes pendant  la  guerre  a,  Roulant  :  »  Nou.s  nous  truu- 
veua  tou^Joure  en  arrière  à  cause  dus  charges  intnppor- 
laWfii  <l(»s  (îi>b(ps  qui  ont  esté  cy-devant  créées  par  nos 
priMlKCés.seufti,  ausquellen  tant  s'en  fauU  qu«  nous  aions 
peu  provoir  que  la  nt'HîfSJiilédu  temps  nous  aconstrainctz 
d'en  cr  er  infinies  aultres.  »  —  Demande  de  360,050  liv. 
5  a^is  û  (inniers  pour  la  |wrt  contribnUre  du  Langue- 
doc à  l'aide,  octroi, crues  de  3  sols  et  18  deniers  imi>o- 
séssur  tout  le  royaume;  plus,  de  12,000  Ut.  pour  les 
ibrtiftr-ations,  10,003  livres  pour  les  frais  des  États, 
83,543  livres  4  sols  pour  le  taillon.  —  Bail  do  la  fei  me 
de  l'équivalent  par  diocèses.  —Déclaration  faite  au  nom 
de  Louise  de  dermont,  duchesse  d'Usés,*  qu'elle  ne 
veult  plus  que  le  luch i  d'Uzès  tienne  aultre  rang  et  noin 
fue  de  viecoaté  aux  Ëitatz,  et  qu'elle  consent  que  le 
'«ointe  d'Alais  tienne  le  mesme  rang  que  eouloit  tenir 
auparavant  rére'-iiori  .li!  InJUc  visconléen  dudi''. .  l'ro- 
taslation  fiilte  en  faveur  du  duc  d'Uzès,  attendu  que 
ladlle  dame  n'avait  que  l'oanfrull  du  doebé.  —  Reflis  de 
séance  au  baron  du  Ferrais ,  convoqué  par  le  TiiA  ii 
l'assemblée,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  justifié  que  ses  prédé- 
Maseun  barons  ont  eu  d'andsnnsti  «itrée  aux 'États.  — 
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a-^iettes  du  dionèse  de  Lavaur  se  tiendront  à  la. 
vanr,  suivant  l'ancienne  coutume,  et  n-^  serimt  pas 
déambulatoires  comme  le  ilcmandaient  Tuylaurens , 
Sort'ze,  .Siunt-Paul,  Cucq,  MazaiiLît  et  Sainl-AmnBS,— 
l»e*  lieutenants  de  prévôt  dans  les  dioi-àie-s  .ser.)nt  de 
nouvenu  payés  des  ca|ttures  ol  exécution*  qu'ils  auront 
faites  o  pour  les  occasionner  ii  vmvjuer  à  leurs  charges 
qu'ilsavoient  laissées  faute  de  paiement.  •  —  Les  consuls 
de  Beaucaire  et  d'Algues-Mortes  se  retireront  à  l'assiette 
de  leur  diocèse  pour  avoir  moyen  de  fournir  les  elian- 
dellefl ,  bois  et  ustensiles  nécessaires  aux  gens  de  gnsr» 
qui  Itennent  garnison  dans  leurs  villes,  en  vertu  de 
r.'  Iit  :\f  [p.i  ■it5e;iiio:i.  —  On  l-T;i  iloléance  de  l'abDlition 
des  «iéges  des  sceaux  rigoureux  de  ce  pays  et  de  l'allri» 
bution  de  pareille  rigueur  et  Juridiction  k  tons  ta  slè- 
gt^  ordinaires  royaux,  —  On  fi:ifni  le  R.ii  le  remot- 
tro  la  Justice  civile  el  criminelle  aux  consuls  des  vil- 
les du  pajs,  ■  oomme  ils  avoleni  auparavant  l'édict 
de  Molins.  »  — On  poursuivra  an  rarlcitif^nt  de  Pro- 
vence l'instance  intentée  par  les  babitantâ  de  Soyom, 
en  Ylvarais,  contre  le  ejmdie  du  pays  de  DanphinA. 
—  Hi^piité  dépéché  vers  l>^  lîni   i-n  toute  dili^-éiioe 
«  pour  luy  faire  agréer  l'oclroy  qoy  sera  faict  en  Ut 
présente  amemWée  pour  sTaoqtiltter  et  deeeharger  des 
tiiille.s.  r  —  Les  décrets  interposés  dumrtt  les  troubles  sur 
lùi  bien.H  de  ceux  qui  s'absentaient  et  ne  payaient  leurs 
tailles  ordinaires  et  extraordlnalrea  ajrant  été  aanalda 
par  l'édit  de  paci  11  ration ,  le  Roi  sera  prié  de  pr*>ndrf>sur 
soi  lesdites  tailles,"  d'autant  que  les  consuls  et  admi- 
Bistrateun  des  eommunanlés  ont  "esté  condampoée  par 
Jugement  au  remboursement  des  conf^toin!.  r.  —  Le 
maréchal  do  D.impville  déclare  aux  Kiat^  qu  il  ne  peut 
recevoir  l'octroi  «  fairt  de  la  façon  qu'il  a  e:<té  len,  pour 
avoir  esté  l'ancienne  forme  changée  et  prins  nouveaux 
moyens  préjudiciables  et  au  Roy  el  au  général  du  pay.s, 
les  priant  do  garder  l'ancianne  cousturaeet  d'y  proveoir 
avant  son  despart.  ■  —  Las  Étals,  «  après  avohr  demeuré 
longuement  en  altercation ,  accordent  que  l'octroi  sera 
faict  suivant  l'ancienne  forme  ,  à  condition  que  le  sub- 
side mis  sur  le  sel  pendant  la  guerre  sera  éteint  et 
aboli.  ■  —  Visite  et  réformation  du  collège  de  Ntmes 
seront  faites  par  l'évèque  dudit  Nimcs  ,  et  l'on  vérifiera 
l'emploi  fait  durant  les  troubles  des  5  deniers  par  quin- 
tal fie  sel  que  les  États  permettent  de  lever  m  cinq  gre- 
nier-  peur  l'entretien  du  collège* Ld  maréebal  dO 
Dampvillfi  accepte  roctroi. 

Se  f»  214  à  f»  94S.  —  A  Bésiers,  dans  le  réfteloire  d« 
(ouvenl  des  Jacobins,  du  23  novembre  au  12  décem- 
bre 1577.  —  Président  :  Jean  de  Mandiyor  et  des  Plan-* 
tiersj  Tiealra  général  de  Satnt-Pona  de  Thomières.  OiNn- 
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missalres  d  u  lloi  :  MM.  de  Dampville,  de  Joyeuse,  R.  V  iart, 
Jean  Philippi,  président  en  la  Cour  d«s  Comptes  de 
Monlpcllier.  —  Ex)H>sé  des  motifs  (toujours  le  niè.iia)  des 
imposition»  de  l'année,  montant  k  4,000;OOÛ  livres  pour 
le  principal  de  la  laille  et  pottr  dsiix  crues  de  3  sols  el 
18  deni>>ri  pour  livre.  —  Demande  de  309,660  livres 
5  aoU  4  deniers  pour  la  pui  contributive  du  LauKuedoc 
aux  Imposittons  dn  royaume;  —  plu^i  12,000  lirres  pour 
le»  Tortiflcations,  10,000  livres  pour  les  Trais  des  EUils  et 
83,043  liTres  4  sois  pour  le  taillon.  —  On  priera  M.  de 
Samprille  de fkire  «zfcntor  rddït  de  paix,  dont  le  pays 
n'a  encore  ressenti  aucun  fruit,  on  faisant  ôler  les  '^at- 
nisons  de  toutes  villes  et  châteaux,  aân  que  le  oom- 
mofce  soil  libre.  —  On  suppliera  le  Rot  d'abolir  les  nou' 
veaux  subsiiles  sur  s.  l  eX  les  daces  sur  les  piiistnls. 
draps  de  soie,  etc.,  suivant  ses  promesses  réitérées,  <  le 
pab  pour  son  inipulasanoe  «t  pauvreté  ne  pouvant 
autrement  luy  fiiiv  .nii:-u:]k'  <':'tr ly  dv-  Ji^nir-r':.  •  —  L>-: 
Boi  ajrant  ordonné,  à  la  poursuite  des  Capituuls,  que  les 
Étala  seraient  tenus  à  Toulouse  de  cinq  eu  eim|  ans, 
rassembk-i'  ilt-  iil'>  q:w  /  iiii  ii.'Lin.-  Cinitume  sera  obseryt-e 
en  ce  qui  concerne  l'ordre  el  tour  dm  villes  où  les  États 
SB  rhioiasenl.  —  Déitbératton  contre  révocation  obtenue 
par  l'évèque  de  Cari  ;issi>:jiir'.  —  On  empècheru  la  d.!po- 
palation  de  la  furèt  de  la  Loub.itiére,  appartenant  audit 
érèfue.  —  Ou  priera  MM.  de  Danpvilie  et  de  JojFauae 
de  punir  ceux  de  la  P.  R.  R.  qui  ont  repris  les  armes  à 
Alet  et  k  Buurgarolles.  —  Lia  gens  de$  «énéchaussées  du 
pujw  s'assembleront,  «  ponradviser  la  somme  des  deniers 
qu'ils  T  ntftMTit  estro  impos<ie  pour  la  rtiparation  des 
ponts  les  plus  nécessaires  auxdilea  sénéchaussées.  ■  — 
Itepport  de  députés  que  les  États  svoieat  diarffés  dln* 
vlter  les  consuls  (protestants)  de  Nîfinîpcllior,  Uzès  et 
Mimes,  &  se  iruaver  à  l'assemblée  «  pour  acheminer  un 
si  salflct  oravre  fu'estoit  l'observation  de  paix;  *  les 
consnh  ont  proinis  dfi  venir.  —  Les  Éluts,  «  de  peur  de 
nouveaux  rcmuemens,  vont  prier  M.  de  Daxnpville  de 
tenter  la  vojFsds  douloenr  plutAt  que  d'empkqrer  la  fbree 
contre  ceulx  de  la  R.  P.  R.  doMontpclliflr.quiavoientsorli 
la  garnison  qu'il  tenoit  au  lieu  do  La  Vernne,  et  sommé 
cenlz  qjÊj  s'esloient  retirés  an  «failmn  dndit  La  Vérone 
de  tft  renrlre  k  M.  de  Chaslillon  ;  «  M.  de  Dampvilln  y 
consent.  —  On  fera  assigner  au  Conseil  privé  le^  villt^ii 
de  Toulouse  et  Narboone,  qui  préêendenl  être  exemptes 
des  deniers  des  nfpsrations.  —  Les  gens  du  Tiers-État 
de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne  procèdent  &  la  taxe 
de  lenr  député  aaz  titets  Oénémiz  ie  France  tenus  à 
Blois.  — Texte  d'un  arrêt  dti  Conseil  privé  qui  maintient 
le  sieur  Pezon  en  l'ofllce  de  prévôt  général  de  Langue- 
éoe.  —  PTCtaaliUoD  des  Aats  •  contre  In  gnnilson  de 
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vingt-cinq  soldats  mise  depuis  iiaguères  dans  la  maison 
dn  receveur  du  diorèse  de  Toulouse,  k  fanlte  de  n'avoir 
esté  payer  il  la  recette  générale  certaine  somme,  de  la- 
quelle toute-fois  le  Ray  l'auroit  deachargé  par  son  édict 
de  pacifRcatJon.  «—Les  consuls  de  Nîmes,  Uzès,  Gi^nac 
et  Marvcjols  s'excusent  de  n'être  venus  plus  lot  en 
l'assemblée,  sur  ce  que  la  convocation  des  États  fût  fiiite 
au  mois  de  juillet  dernier,  en  temps  de  troubles,  et  sur 
ce  «  qu'ils  voyoient  que  l'L-dict  de  paix  n'estoit  encore 
efTHCtué  en  ce  pais,  estant  leurs  villes  toutes  enionrdes 
r!e  garnisons  ob  l'on  continue  Ibrtfflcatlons,  exactions 
de  contributions,  etc.,  etc.  •  — On  priera  le  marét.hal  de 
faire  observer  ledit  édit,  et  pour  cela  d'envoyer  person- 
nages aux  lieux  où  il  n'est  encore  etitratenn.  —  Arrivée 
lii'  l'un  ile<  I  iiii'-iiN  lté  Mi>iitpollier.  — A  la  demande  dn 
maréchal,  les  Étals  désignent  les  barons  de  ferles  et  de 
Gapendu.  qui  se  concerteront  avec  les  commissaires  du 
ml  it>  N":iv;irre  et  ceux  <U'  la  R.  P  R.,  afin  d'établir  en- 
tièrement une  bonne  paciflcation.  —  linvoi  au  Roi  dn 
syndic  Davwane  pour  le  supplier  de  faire  Jouir  le  pays 
du  fruit  de  T'ilil  de  paix  el  d'abolir  le.s  nouveaux  sub- 
sides ;  l'assemblée  se  réunira  de  nouveau  à  béziers  dés 
que  le  syndie  sera  de  retour.  —  Les  Ëials  en  corps  vont 
trouver  M.  de  Djraprillc  et  lo?  au'ros  CDîiiiiii'isriires  du 
Roi,  f  ausquels  a  esté  présenté  la  responso  que  la  néces- 
sité et  paoovreté  du  pals  leur  a  conslrainet  fère  sur  la 
deiiiandc  de  l'ay.!,',  nctroy  et  rTur's  »  Le  marr,iK\l 
leur  représente  «  la  dévotion  en  laquelle  il  a  totyours 
esté  de  férs  aAlsetuer  l'édiet  de  padlBeatirtn,  ayant  ss- 
mon<ls  par  diverses  fois  ceulx  de  la  R  P.  K  ;  e!  remoris- 
Ire  qu'il  cralgnoit  que  le  Roy  ne  preudroit  en  bonne 
part  que  ceste  «sssmMée  eust  desnlé  on  voulin  surseoir 
à  S.  M.  lus  deniers  de  ses  tailles  ordinaires;  *  il  les 
exhorte  à  envoyer  vers  ceux  de  la  religion  pour  qu'ils 
commettent  quelques  gentilsIiovMMS  qui  procéderont 
avec  ceux  que  les  Étals  lui  ont  déjà  désignés,  à  l'exécu- 
tion de  l'édit.  —  Les  États  décideat,en  conséquence,  qu'il 
sera  écrit  de  la  part  dn  pays  aux  villas  de  Montpellier, 
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J)e  P"  246  à  r"  ^88.  —  A  Béziers,  dans  ie  couvent 
des  Jlaeobins,  dn  12  an  15  avril  ivn.  —  Il  est  dit  dans  le 
préambule  •  •  T/Cs  Fstats  se  sont  réassemblés  à  Béziers 
pour  entendre  la  response  qu'il  aura  pieu  au  Roy  fère  à 
leurs  ramonstmnees  etdoléanose.»«-Préddent:M.  Pfeirs 
IJufaur,  vicaire  gt'néral  du  oardirsul  d'Arma^nar,  nrche- 
voque  de  Toulouse;  il  est  élu  umlgré  les  proleslatlons  de 
M.Jeandse  Planllers,  vicaire  général  deSalnt-IHNia^  iqui  ' 
incistoit  qu'il  tlMn-oit  pn^«i(!(»r,  .ittpn'la  que  In  présente 
assemblée  n'estoit  qu'une  continuation  de  celle  raic(e  ée 
I  mds  de  novembre  et  déeenbire  dsrniars»  en  limnidift  il 
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aaroit  tenu  lieu  et  rang  de  pri^sident.  »  —  Commissaires 
du  Roi  :  MM.  de  Dampvillo,  de  Joyeuse,  de  Masperault, 
R.  Viart  et  J.  Philippi.  —  Exhortations  faites  aux  Elata 
par  M.  de  Dampville  et  Jean  de  Montlui-,  évèque  de  Va- 
lence. —  Lettre  du  Roi  portant  <  qu'il  a  mis  son  prin- 
cipal seing  ii  fère  exécuter  l'édicté  mail  les  aigreurs  et 
dentanees  que  la  guerre  a  prodaictes  n'alant  al  tust  pou 
eatre  csteincles,  sa  bonne  et  saincte  intention  n'a  aussi 
encores  peu  estre  «ntlàrament  erfectuée.  •  — 11  annonce 
qu'il  eaTole  BC.  deMontliK  en  Langaedoe*  pour  travaH- 
1er  avec  M.  de  Dampville  à  con  iuire  si  bon  œuvre  ii  «a 
perrection.  •  —  M.  de  Montluc  conféra  longuement  avec 
les  gens  des  Étab.  *—  Lettres  du  Roi  avec  sfls  réponses 
aux  doléancai,  portant  aboliH  ni  .le-  crues  mises  sur  le 
sel  depuis  le  21  janvier  1575, 8ur«éance  des  deniers  des 
restée,  «te.,  etc.  —  On  priara  1«  marâehal  d«  congédier 
8a  compagnie  d'Albanais  et  de  décharger  le  imy  i  dp  cette 
dépense.  —  On  priera  le  Uvi  de  faire  rL^porulre  le  cahier 
de  l'état  eeclMastiqve  du  pays  présenté  à  S.  M.  par  les 
États  Généraux  de  Frinr»»  tprtn"  h.  Bl-iis  :  —  do  rétablir 
l'exercice  de  la  religion  catholique  aux  lieux  que  ceux 
d«  la  H.  P.  R.  ooenpàreat  durant  les  troubles  ;  ~-d«  Mre 
remettre  on  leur  entier  !p-  >%lisfl8  abattue»  depuis  la 
paix  par  ceux  qui  les  ont  ruinées  ;  —  de  décharger  le 
clergé  «delà  cotization  qu'a  esté  sur  luy  fitlele  poar  la 
vantn  du  temporel.  «  —  Députés  envoyés  au  roi  de  Na- 
varre pour  qu'il  délègue  en  Languedoc  le  vicomte  de 
Tar«nn«  on  antre  personnage,  <  avee  ebni«a  de  (Mrs 
ym<^r  1-^  armes  et  vuyder  les  garni.'>ons  quy  sont  enio- 
ros  en  aulcuno*  villes  et  lieux  du  païs,  de  la  R.  P.  R., 
et  y  Om  entièrement  en'iiotuer  l'édict  do  paciflcation.  — 
L'ûbsorvalion  dn  l  i'dit  s<»ra  jurée  par  les  Ktats.  —  Lettres 
patente!*  d'Henri  III,  pour  imposer  sur  les  deniers  des 
tailleB,  de  ia  eme  de  lr>is  sols,  du  taillon  «l  dw  fortifi- 
cations 1  une  erne  de  cinqsoU  ponr  lÎTre,  revenant  du 
tournois  au  parisis.  »  —  Autres  tstiras  ordonnant  d'im- 
poser los  frais  d'entretien  de  cinquante  arquebusiers  à 
cheval  que  le  Roi  a  accordés  pour  etx  mois,  k  partir  du 
!5  novembre  15T7,  an  marédial  de  Itampville  «  allant 
de  lieu  en  aultre,  on  I  cstondue  de  son  gouvornemcnt 
pour  l'ex^ution  de  l'édict  de  pacilicalion,  pour  siîreté 
de  sa  personne  et  pngnitlon  de  ceulx  qui  contreviendront 
audit  éillct.  »  —  Autres  lettres  du  Roi  enjoignant  aux 
généraux  des  finances  de  iaire  lever  sur  chaque  muid  de 
■d  la  crue  de  dooie  deniers  tournois  assignée  ponr  ga- 
ges au  conlrôltnir  K'néral  provincial  des  gn  rii  r.^  iv  sel, 
n&uveliemeutcrôû  dans  chaque  généralité. — On  appellera 
au  Parlement  deToufanise  du  maître  des  ports  de  Nar- 
bonne  «  quy  exiçe  puis  peu  de  temps  pour  le  droict  de 
traite  foraine  vingt-cinq  pour  cent  plus  que  n'est  coU' 
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tenu  en  la  tarifse  ancienne.  »  —  On  priera  le  Roi  d'en- 
joindre à  ses  fermiers  de  tenir  des  commis  à  Narbonne, 
ou  Agde,  afln  que  les  navires  marchands  qui  <  viennent 
du  Levant  no  seront  coutraincts  d'aller  raisonner  et 
payer  le  droit  à  Marseille,  n'y  ceulx  qui  viennent  du 
Ponenl  k  Rouen,  pour  obvier  aux  nanlhiges  et  perte  de 
marchandises.  »  —  Au  président  de  la  Chambre  des 
Comptes  parlant  au  nom  de  tous  les  catholiques  de  Mont- 
pellier, •  qui  se  plaigoolt  qu'en  ladite  ville  ils  estoient 
privés  du  swriee  divin  et  des  esglises,  entrée  et  yssne  de 
ladite  ville,  et  leurs  personnes,  et  biens  ch.irg-és  de  loge- 
ment et  ustencilles  de  soldats ,  »  le  consul  de  Mont- 
pellier a  déclaré  ■  qu'il  ne  sendt  flùct  aulcung  refitas 
auxdits  ratlmliiiues  de  tout     qui  sera  porté  par  l'édict 
de  pacification.  • —  t  Pour  l'impuissance  qu'est  au  pais, 
de  subvenir  aux  charges  ordinaire»,  la  nonvell»  crue  d« 
5  M.>îs  (■'.  cîllede  18  deniers  pour  l'arlill -l  ii'  no  seront 
octroyées  ni  imposées,  et  S.  M.  sera  suppliée  qu'aient 
compassion  de  son  pauvro  peuple  qui  est  tant  alUIgé, 
luy  'lOutliMr  ilonncr  tes  tailles-  pour  dix  annéi\<  advenir 
aflîn  qu'ilz  puissent  respirer.  »  —  Sera  aussi  représenté 
que  le  pays  n'a  moyen  de  soudoyer  la  garda  do  M.  de 
Dampville.  ■--  Le  syndic  du  pays  empêchera  l'ére  tion 
de  l'oiHice  de  conlrùieur  général  aux  greniers  à  sel 
eomme  superflu  «t  grandement  préJudiciaMo.  —  Texte 
des  articles  contenant  serment,  iiroiiiosso  et  soumission 
d'obéir,  observer  et  exécuter  l'édit  de  paix,  jurés  et  si- 
gnés par  las  gam  des  États;  noms  desslgaataires.  — 
Lettre  du  rnarA:hal  portant  approbation  desdit^  articles. 
—  Les  régents  de  l'Unlversilé  de  Toulouse  seront  invités 
"  &  ne  bailler  les  degrés  do  bacoalauriée  aux  personnes 
qui  n'ont  estudié,  ainsi  qu'a  esti-  faicl  par  ci-devant  à 
plusieurs  notaires  et  praticiens,  h  la  ^jrand  confusion  de 
la  justice.  »  —  Lé  Rol  sera  supplié  d  .  crire  au  roi  d'Es- 
pagne de  permettra  que  les  marchands  de  la  R.  P.  R. 
<  iiuis.«cnt  aller  et  commercer  audit  Espagne  sans  estre 
inquiétés.  »  —  M.  de  Montluc  tl>  luiv  que  le  Roi  désire 
infiniment  l'estahlissement  de  la  Chambra  mi- partie  or- 
donnée pour  le  Languedoc,  et  lit  une  lettre  oil  le  Roi  lut 
annonce  qu'il  a  choisi  les  président  et  conseillers  catho- 
liques de  ladite  Chambra,  et  qu'il  en  a  communiqué  le 
rdte  an  roi  de  Navam.  —  On  rernerdera  le  Roi  d'avoir 
onv.tyé  ])Our  établir  la  jiuix  M    l'év.-ijue  de  Valence 
(Montluc),  <  personnage  si  remarquable  et  seignalé,  la 
réputation  duquel  est  étendue  par  toute  la  terre.  *  ^ 
•  Chacune  diocèse  portera  ta  d.^'iicnso  qu'elle  ;tui  ;i  s  ouf- 
ferte pour  le  camp  de  Montpellier.  •  —  Le  symlic  du  pays 
assistera  MM.  du  clergé  i  pour  raison  du  meurtre  de 
M  l'abbé  de  Saint-Ylaire,  qui  fust  ensopvelly  tout  vif 
par  ses  subjects  et  païsans.  »  —  Députés  envoyés  en  Cour 
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pour  topplier  le  Roi  «le  donner  moyen  aux  villes  et  dio- 
eèMB  du  pals  d'acquitter  leurs  dettes  en  levant  les  rtU9 

dps  ;I<'niers  im[io.-i<-s  p'iur  son  servici'  i'\  nécessités 
poliUiIues.  —  Les  Commissaires  du  Roi  accordent  la  levée 
desmte»  aux  eoneule  6»  Bëflen,  o  la  plupart  des  ba- 
bitar.s  tîr  !;uliti'  viîlo  ayant  est<^  constrainilz  et  forcés 
de  s'obliger  pour  les  nécessités  publiques  et  pour  se  con- 
semer  en  l'obéissance  du  Roy,  dont,  pour  vaison  de  ce, 
une  bonne  partie  sont  prisonniers,  et  les  bien-?  fies  uul- 
tret  mis  aux  enchères  par  leurs  créanciers.  >  —  On  s'op- 
possm  par  Imile  voie  de  Jaatioe  à  la  oommiasion  du 
sieur  Quérard,  maître  de  la  Chamhrp  <1ns  Comptes  dp 
Paris  député  pour  vérifler  le$  restes  des  deniers  «  qu'ont 
esté  impêate  «o  ee  pala,  comme  estant  gmadement  pré- 
judiciable et  ruineuse  et  contraire  aux  privil^'Tc^  duritt 
païs.  «  —  Les  Étals  déclareut  au  syndic  de  Castres  qu'ils 
aonmt  agréable  le  lieu  qu'il  plaira  au  Roi  d'élire  pour 
8iè(re  de  la  Chambre  mi-partie.  —  Octroi. 

De  /o  28Q  à  f  331.  ~  A.  Caslelnaudary,  dans  l'audi- 
toire dnslige  présidial,  du  S7  aTrfl  au  8  mai  1579.  — 
Président  :  Alexandre  de  îlardi>',  î'vwjue  dfi  Saint-P.apfiul. 
Commissaires  du  Roi:  MM.  de  Imiup ville,  J.  Ftiilippi, 
Fr.  Sdpedt,  sieur  de  La  Croix,  trésorier  de  Franco  en 
!a  g-i'niT.ilIt-^  ûp  Toulonsp.  --M.  tlo  Dampvîllo  e'.  Il-  (.rési- 
dent l'iiiiippi  «  expusiint  le  bien  et  I  huniieur  que  la 
R^e,  mère  du  Roy,  faisoit  k  ce  paîs  de  se  trouver  si 
prezde  e<^fc  as?(-rablée  iiue  S.  M.  vouloit  Tioimorer  Ji;  sa 
présence,  et  les  ^5raIllit;s  fjiligueset  longs  travaux,  qu'elle 
a  souffert  pour  y  establir  la  paix.  "  —  Exposé  des  motifs 
des  imiKisItions  de  l'année  montant  ;i  l,f>(X),)300  livres. 
—  Demande  de 387,075  liv.ôs.  4  d.  pour  la  itiirt  contribu- 
tive du  Languedoc  aux  tailles,  aux  deux  crues  de  3  sols 
et  de  18  deniers;  plus:  de  12,660  écus  deux  tiers  pour  les 
garnisons  mises  a.  Montpellier  et  Narbonne  en  vertu  du 
tnlté  do  paix:  de  82,&43  liv.  4  s.  pour  le  taillon,  et  u  ou- 
tre ce,  le  tournoi*  pariais  {sic)  de  crue  sur  ladite  somme 
suivant  ce  qu'a  esté  ci-devant  ordonné.  »  —  Oommission 
pour  faire  bail  de  l'équivalent.  —  Le  baron  de  Rieux, 
l'évègue  de  Mirepoix,  le  capitoul  de  Toulouse,  etc.,  vont 
h  Sidnt-Hichel  de  Lanès  faire  la  révérence  à  la  Reine- 
mère  de  la  part  des  Etats,  avec  charge  de  lui  dire,  <>ntr<^ 
«nires  choses,  fue  lesconaaU  deNimes,  Montpellier,  itz*  s 
et  antres  de  I»  rdigion  ne  se  sontfrouTés  aux  États,  bien 
qu'ils  aient  été  avertis  de  la  convocation.  —  Un  exprès 
saraenTOiyé  aux  eoumls  de  Montpellier  et  antres  pour 
lenr  mander  de  Tenir  le  pins  tôt  posatUe  traiter  des 
affaires  qui  concernent  le  repos  et  l'utilité  publique.  — 
La  Aeine  iUt  oonumnifoer  aux  États  les  résolutions  de 
la  ooafbwice  de  "Stinc  et  les  instroctioDS  qu'elle  a  don- 
nées aux  comiDtaHdrM  déimtés  pour  renéenfion  d»  la 
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paix.  —  Nomination  de  commissaires  pour  t  remarquer 
les  dMDenltés  et  «npesetaements  «pio  pourroient  esire 

faictz  aus  diles  iii.strnclions.  «  —  fx-s  fermiers  des  leudes 
et  peagos  feront  afllcher  >  une  tarifl'e  au  vray  desdîls 
droielz  par  tous  les  llevx  ob  ils  se  lèvent.  » Le  syndic 
Haverano  dctnandora  .à  M  Pinart,  secrf'îairo  âoa  coni- 
Diandemenls  du  Roi,  »  l'esclaircissement  des  doubles  que 
ponrrmt  sourdre  de  certains  artlelea  des  instnieliooa 
pour  la  p<iix. —  I.cs  Ktats  ininl  eii  corps  supplier  la  Reine 
d'enjoindre  aux  Commissaires  de  la  paix  de  mettre  ûn 
diligemment  aux  pilleries,  saeca%smens  «t  kraslemens 
qae  cculx  de  la  R.  P.  R.  continuent  tonsjours  tant  du 
quartier  de  Lavaur  que  Narltonae. — Sera  recou  rert  estât 
an  rray  des  deniers  de  la  cmo  de  S  sols  sar  ehaaeun 
quintal  de  sel,  affin  qu'apparaissant  h  S  M.  avoir  beau- 
coup plus  reçu  que  do  OOU.OOO  livres,  que  ie  pa'is  es  toit 
seulement  tenu  de  luy  (tamir  par  lo  eontraetde  1608,  son 
bon  plafsir  soict  de  fair^  ceswp  ladite»  crue,  i  —  On  réité- 
rera ladoléanc«  pour  la  prohibition  de  la  vente  du  tem- 
porel, et  la  suppression  de  tons  nouTeaux  ofllcw.  —  On 
priera  Roi  de  rt'voqiier  tons  pouvoirs  qui  ponrroient 
avoir  ëte  Jimnés  aux  trésoriers  de  France  contre  les  pri- 
vilèges du  pays,  plusieurs  de  l'aasenÉbMe  se  plaignant 
q'je  lesdlts  trésoriers  contraignent  les  receveurs  des 
di<>cètie.ii,  les  consul,  et  administrateurs  des  communau- 
tés à  remettre  leurs  comptes  devers  eux.  —  M.  de  Fofz, 
conseiller  du  Conseil  privé,  demande  aux  Éfat.q,  de  ta 
part  de  la  Reine-mère,  d'allouer  :^u,CiO0  liv.  pour  solder 
les  garnisons  des  villes  baillées  à  ceulx  de  la  R.  P.  R.,  et 
12,000  liv.  pour  l'établissement  de  la  Cliambrc  mi- 
partie.  —  Dépotés  envoyés  a  la  Reine  pour  la  supplier 
de  faire  calculer  et  payer  la  solde  de  certains  e*pit^»iMS 
de  la  religion  qui  vivait  aux  déi^ns  des  viiin^es  voi- 
sins des  Tilles*  cil  ils  tiennent  garnison,  et  la  prier  aussi 
que  s'il  advenait  fuelqui^  attemptat  en  Ouyenne  on 
BUltro  province, que  cela  n'altère  en  rien  l'establissement 
du  repos  publicq  on  ce  pais  qui  n'a  rien  de  commuog 
avec  les  aultres.  »  —  Délibération  au  sujet  «  de  certains 
financiers  «ni  aiant  accordé  an  Roy  pour  les  malvorsa- 
tiOM  quils  aTofenI  commises  en  lenre  charges  la  somme 
de  500,000  livres,  vouloient  comprendra  dans  la  eotian- 
tiongn'iUfitisoieot  sur  eux-mêmes,  des  recepveors  parti- 
culiers du  diocèse  du  Puy  qui  n'avoient  en  rien  mal- 
versé,  en  quoi-  le  païs  se  trouveroit  lésé,  parce  que  Isa 
diocèses  seraient  conslraiootes  de  désintéresser  leurs  re- 
oepTears  esleetifb.  •  —  Copie  do  lettres  du  Roi  exhortant 
les  États  et  les  seigneurs  et  gentilshommes  du  ressort  di 
Parlement  de  Toulouse  à  entretenir  l'édit  de  paix  et  <  ce 
qu'avolteaté  traielé  p«r  iniiHtfsiti  da  la  Reyne,  sa  mère, 
à  ta  «Mifirenoe  de  Negrrac.  •  —  IMIlbérafion  oontra  1w 
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généraux  des  flniiMM  «Kl  font  h  ver  sur  lé  ni  des  criMS 
exlraortlinairas,  ■  encore  que  l«  Ro;  ait  ordonné  qtt«  ne 
88  poun-oient  lever  que  la  gabelle  ordinaire  et  lee  (Toea 
aoeiennce  fitleln  du  consentement  du  païs,  et  qui  ont 
fiiict  augmenter  par  leurs  advis  le  prix  dudit  sel  aux 
propriâbiires  dtoelluy  Jusques  à  10eplz,qui  n'esloil  par 
le  passé  que  <le  2  solz  6  deniers  et  do  5  solz.  »  —  On 
poursuivra  la  punition  de  ceux  qui  se  fournissent  au 
préjudlCB  dn  pays  de  eeb  élrengers  InosporUs  de  Bor- 
deaux, Pn  ^  oiu  0,  Kspagrne.  —  On  fora  casser  comme 
obreplkes  et  subroi>tic«e  les  lettres  patentes  qui  dis- 
trajent  et  aéparent  la  Tille  de  Narbonne  du  corps  de  la 
province. —  Rétablisse in en f.  i!.-  l';iii::ii'ntu'  ra^.?  i!i-t?r)ltv. 
au  profit  des  Uenleuants  du  |)rév()l  'lui  prendront  un  vo- 
leur. !<•  somme  de  1^000  éens  sera  employés  à  la  ré- 
paration des  ponUS  du  Itrand  ch  ■niin  Iî-n  l'iis  ,'-i<:.\rf< 
—  Ne  sera  permise  aucune  entrée  de  dnips  de  l'erjii- 
Ctnan  et  eomté  de  Roossillon.  —  Délibération  contre  le 
maintien  que  r>j,î  )('.>  ci,  'itouls  au  préjuiiicedn  rnTTrnfrce, 
et  après  le  temps  expiré,  de  la  comaMlalion,  droit  sur 
he  marehandises  apportéea  à  Toulonae,  qnf  avait  éié 
établi  pour  servir  A  payer  les  frais  de  construction  du 
polit  de  Sainl-Subran  (Saiot-Cyprien),  sur  U  Garonne, 
et  acquitter  les  dettes  ountraeléas  par  lee  balnlanis  de 
Toulouse  tt  l'iirf'nsion  des  troubles  de  1561.  — On  deman- 
dera que  les  babitauts  de  Beaucaire  soient  exempt)'^»  de 
tailles  pour  deux  ans,  k  raison  des  dépenses  excessives 
qii'ili  ont  so'iff-rtes  pour  remettre  le  château  dudit 
Beaucaire  en  t  obéissance  du  Koi,  pourvu  que  <-ela  ne 
puisse  préJudicier  au  pays.  —  Entrée  h  l'as-senitiU-e  dus 
consuls  de  Montpellier,  Giguac  et  Marvejols.  —  Nomi- 
nation ù:;  Jean  de  Balbaria  comme  avocat  du  pay;*  au 
Pirlemenl  do  Toulouse,  à  la  place  du  feu  NlC0l.t^  1  i  s- 
pagne.  —  Désignation  de  commissaires*  pour  cherctker 
les  cxpédi'ins  plus  faciles  et  néossBairea  il  robservalion 
de  l'é  lit  de  paix.  •  —  Nomination  d'Ëlienne  de  Vignals  k 
la  place  de  Marcel  Daverane,  vi>dle  du  pays,  dési;;né 
par  le  Roi  pour  l'offloe  de  snhstltot  de  procureur  géné- 
ral du  Roi  t  en  la  Chambre  de  juslii  e  qui,  par  l'éilict  de 
paix,  doibl  estre  establie  en  Languedoc.  »  —  Les  États  ac- 
cordent pour  les  gages  des  majiris'i^te  de  la  Chambre  mi- 
partie  une  taxe  sur  lo  sel  de  12  drirneis,  ii  rundiiioii 
qu'elle  ne  sera  levée  que  pendant  un  au  et  par  le  rece- 
TCor  de  ta  Bourse  du  pays.  —  La  Roi  sera  prié  de  preu' 
dre  sur  ses  finances  la  solde  des  garnisons  des  villes  bail- 
lées à  ceux  de  la  religion.  —  La  Reine-mère  sera  suppliée 
d'accélérer  la  publication  aux  sièges  des  eAnédiaussées 

de.s  arïicle*  arrêtés  h  la  roiifi'ronco  de  Nérac.  —  Les 
docteurs  régents  en  médecine  de  la  Faculté  de  Mont- 
pèlIteraePMt  admomcslés  do  finira  réaideaea  si  de  ùine 


des  iectursa  ordinaires  suivant  Isa  statnto.  —  Octroi. 

C.  t.tSt.  (nrgiiU*).  —  In-Mis,  SM  fcaill«U,  p*pier. 

i  décembre  1 S99.  ->  3  mars  ISSO.  —  Procèa-vtr- 
baux  des  séances  et  délibérations  des  États  da  I<aii- 
guedoc,  assemblés  par  mandement  du  Bol,  et  en  pi'ésenee 

des  rommissaires dudit  seigneur. 

De  f  t  àf'-id.-^k  Oareassonne,  dans  U  maison 
consulaire,  du  4  au  30  décembre  1570.  —  Président  : 
Claude  d'Oraison,  évêque  de  Castres.  Commissaires  du 
Roi  :  le  due  de  Montmorency,  gouverneur  de  la  proTlnoe, 
et  M.  Jean  Pbilippt,  président  en  la  Chambre  des  Aides 
de  Montpellier.  —Commissions  ou  exposé  des  motifs  des 
impostUons  de  fannée,  montant,  pour  Tordinalre  de  la 
taille  et  pour  les  rrties  de  9  sols  ol  I  «ois  fl  dênlers  pour 
écu,  à  la  soiumo  de  1,033,333  écus  un  tiers.  —  Demande 
de  114^16  écus  deux  tiers,  6  s.  4  d.  pour  la  part  con- 
tributive du  Languedoc  aux  impnsi'ion-s  lîn  rovaunu' ; 
plus  :  pour  le  taillun  27,514  écus  un  tiers4  s,  «  ensemble 
le  parisis  du  tournois  et  de  la  taille  et  des  crues.  » 
—  M.  de  Montmorency  annonce  qu'il  ira  trr)uver  le  Roi 
de  Navarre,  ■  affln  de  faire  cesser  les  volleries  et  inhu- 
manités que  se  comiMCtcnt  Joumellenent  en  ce  pub ,  et 
rem^  li  T  ntix  misères  que  do  si  lonplemps  y  ont  esté 
enracinées,  »  —  Désignation  des  mcmbiv»  des  trois  ordres 
(en  petit  nombrs)  présents  aux  Étals.  •  H  sera  procédé 
par  ;)i'.i!i"(es  et  amendes  confrfr  Iw  .léf:iHlaiis  pour 
qu'ils  desnient  l'ayde  et  secours  qu'ils  doibveiu  à  It^ur 
paKs  naturel  aflligé  d'inflnies  calamités,  et  néanmoings 
à  l'advenir,  Ips  6v(><ques  et  prélat»  et  les  aultres  stenrs 
et  baron*  seront  c  j.'Urainolz  de  s«  trouver  en  personneeK 
us.<tembl6es  des  lils  E^taU:.  "  — Les  syndics  du  pays  pren- 
dront  rang  à  l'ancienneté.  —  Commissaires  nomtnés  pour 
accompagner  M.  de  Montmorency  devers  le  roi  de  Na- 
varre. —  Que  les  quatorze  voleurs  qui  avaient  surpris 
et  occupé  un  mois  le  château  de  Saint-Semin,  au  diocèse 
d'Alet,  soient  mis  entre  les  nulns  do  la  Justice.  —  On 
suppliera  lo  roi  de  Navarre  de  dé!<avouer  les  attentats 
faits  au  préjudice  de  l'édil  de  paciflcation,  ainsi  que  les 
États  ont  déjli  désavoué  tons  ceux  qui  ont  contrevenu 
auilit  édit.  —  Hl  it  châteaux  et  villes  qui  doivent  être 
démantelés  eu  divers  diocèses  comme  servant  de  retraite 
assurée  aux  infkveteurs  de  l'édit.  —  Les  commissaires 
de  r>'ilit  seront  \tr\''3  •<  Je  faire  vui  îer  toutes  garnisons 
de  villes  et  citadelles  du  pals  baillées  en  garde,  attendu 
que  le  temps  de  la  reddition  d'icelles  est  expiré  depuis 
longteiiiiis  »  — «A  cause  de  lu  iiHiltitude  des  voleurs, 
qui  tiennent  impunémenl  tous  les  chemins,  les  trois  lieu- 
tanaato  du  privM  général  ■eraat  invité*  è  fUr»  lavn 
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ctaeTaoobéM  «toc  les  duqaanld  archers  que  le  Roi  paie, 
sons  paim  de  privation  de  lenn  offlew.  —  On  prteen- 

tora  requête  à  la  Cour  des  Aides  cnnire  les  consuls  de 
Narlioniie,  qui  ont  augmenta  jusqu'il  13  deniers  la  leude 
de  deux  deniers  par  quintal  de  «et  coooédde  par  te  Roi 
à  la  iile  ville.  — On  deiriamlera  :  la  révocation  de  la  siili- 
Tefltiun  mise  par  le  Roi  sur  les  villes  et  bom  Iwurgs  du 
pava,  bien  qu'elle  n*alt  été  accordée,  octroyée  nt  imposée 
par  les  Él;ils;  —  lu  suppression  de  tous  noiivûaur 
oMces  comme  a'eogeadraat  que  désordre  et  con(\ision  en 
la  Justice  et  aux  flmmoea  ;  et  que  l'émohiniant  de*  aoeanx 
k  la  chancellerie  de  Toulouse ,  augmenté  de  beaucoup 
depuis  pen  de  tempe,  aoit  remis  en  son  premier  état;  — 
l'annalaUoa  dee  aiTSts<  obtenus  par  les  secrétaire*  da 

R'ii  pour  s'exempter  de  toutes  charges.    —  Le  syn  Jir  <]e 
la  sénéchaussée  de  fieaucaire  fait  rapport  de  la  licence 
que  qQélqBes>na  duTivarais,  m  disant  de  la  Ligne,  ont 
prise,  et,  à  leur  exemple,  ceux  de  la  iniuvelle  r«>lij,'i()n. 
de  denier  le  peiemeot  des  tailler.  —  «  Attendu  que  les 
haUtants  des  diocèses  sont  jonmeUeawnt  «fxéentéa  et 
molestés  par  les  re'epveurs  proveuz  par  le  Roy  on  iccllcs, 
ce  que  ne  se  fesoit  lorsqu'ils  eetoisnt  eslectifs ,  car  la 
feeeptelenreatoltlialtléa  an  oonditioos  les  plu  hcvo- 
rables,  et  par  ce  moyen,  les  habilans  ostoient  soulagi^s 
et  les  deniers  du  Roy  lieaucoup  plus  tôt  payés,...  on  de- 
mandera ati  Roy  de  rapprimar  leadiets  oonTennx  rscep- 
veurs,...  el  en  tuul  événement  descharger  lea  diocèses 
de  leurs  gaiges,  veu  que  S.  M.  en  a  receu  la  finance.  *  — 
U.  deUonUnoreocy  aen  piW  de  permettre  fc  tontes  les 
Tilles  lie  [Kiuvoir  im[)Oà(»r  les  frais  de  g  ird'^  niourg<3olse) 
qu'elles  ne  peuvent  se  dispenser  de  Taire,  de  peur  de 
quelque  surprise,  jaiqa'à  ce  que  l'édlt  de  paix  aolt  bien 
établi.  —  On  suppliera  le  Roi  •  de  proveoir  sur  les  re- 
quêtes faictes  par  les  Estatz  généraux  de  France  teneuz  k 
VMè,  tUn  qne  les  édite  de  paix  soient  Meo  obesrrés, 
jusqu'à  ce  qu'il  plaise  h  Dieu  nous  remectrc  à  une  retli- 
giOD.  »  —  1jo  pays  prendra  la  cause  du  syndic  du  diocàse 
deToolooM  contre  le  SéoMbal  et  le  Parlement,  qui  se 
sont  ingérés  de  prendre  connaissance  des  choses  traitées 
00  l'assemblée  diuiit  diocèse,  et  par-de  v  ant  le  commissaire 
principal  et  le  Jnge  de  Lanragmls,  sans  égard  poar  les 
privilèges  du  pays  —  Même  résolution  contro  l^s  tréso- 
riers généraur  de  l<'raace,  au  bureau  de  Toulouse,  qui 
TMlent  oonaaHre  des  deniers  eonniuns  etsxfraordinat- 
res.  —  M.  de  Montmorency  sera  prié  d'interJire  la 
traite  du  blé  et  de  laisser  libre  le  commerce  du  vin, 
<  riqntBt  esté  do  tont  temps  en  ce  pnis  pour  l'^ndaaoe 
qu'il  y  en  a,  pour  laquelle  on  n'a  jamais  reu  advenir  di- 
sette. —  Nomination  d'auditeurs  des  comptes  et  de 
ammalssidrsB  pow  dresser  te  câbler  des  doUMicsa.  — 

UAirrs-QAKonMB.  —  Sérib  G.  —  T.  II. 


«  Bien  que  les  terres  soient  aUodIales,  et  tenues  en  franc 
atlOK  en  ce  paTs  de  Langnedoe  sll  n'appert  dn  oonfralre, 

plusieurs  t,'cnlilhommes  taschant  par  tous  moyens  de 
fere  recognoistre  leadictes  terres,  sans  Ullrcs  précédans, 
(de  s'en  ftiire  fldre  reconnaissance  Modale),  les  syndics 

du  |»ays  soulieîïdi'OtU   le.';  iiislannes  intentées  ciintra 
iceulx.  >  —  Délil>ératioa  contre  le  sieur  de  Saint-Amans 
qui  forçait  les  babltants  Toislns  de  ses  ebtteanx  de  Saint- 
Amans  (diocèse  de  Castres)  et  Je  Maulioiiîau  (.iiocèae  da 
Rieux)  à  garder  lendits  chiteaux.  —  Guillaume  Ber- 
trand, greffier  du  pays,  fera  nn  recueil  de  tous  les  prl- 
vilèi-'ês  lie  la  province,  lequel  sera  coramuniiiué  au  Con- 
seil du  pays  à  Toulouse,  et  aux  États,  puis  Imprimé, 
■  affln  qne  plus  aizéemmt  ung  cbaenn  s'en  puisse  ayder 
et  n'en  puisse  préthendre  cause  d'ignorance.    —  TIn  tré- 
sorier de  Franro  avertit  qu'il  y  a  erreur  de  plus  de 
6,000  écus  dans  la  commission  de  l'aide  «t  octroi,  «  sg«nl 
esté  faicle  sur  celle  de  l'an  passé,  et  despuis,  le  prix 
de  la  ferme  de  l'équivalent  qui  faict  portion  de  l'aiile, 
ayant  esté  diminué  de  ladite  soonne.  *  —  Aadlttwi  des 
eoraptes  des  comptables  .lu  pays.  —       diocàse  d'Alet 
pourvoira  seul  à  la  solde  de  la  compagnie  da  deux  cents 
bommes  à  pied  dn  sieur  de  BorHge,  levé»  par  commis- 
sion de  M.  de  Montmorency,  attendu  qu'elle  a  été  levée  ^ 
pour  s'opposer  aux  surprises,  courses  et  voieries  qui  se  ^ 
fbnt  nndit  diocèse.  —  Rsftis  de  pcttrrcir  anx  fMs  de 
garde  de  Lisle  d'Albigeois,  siège  de  la  chambre  mi-partie; 
les  consuls  de  ladite  ville,  qui  allèguent  le  peu  de  moyens 
des  baUtaats  et  l'affluence  des  personnes  q«i  y  abordent 
de  toutes  parts,  requerront,  si  bon  leur  semljlr,  ladite 
chambre  d'employer  à  cet  usage  les  deniers  des  amen- 
des. —  Les  rMee  d'assiette  dn  diocèse  de  Osslrss  seront 
communiqués  au  comte  de  lîioule,  iiui  se  prétend  sur- 
chargé; pareille  communication  sera  £mIs  dans  tous  les 
dhwèess  fc  tons  les  Intéressés.  —On  priera  le  Roi  de  (bire 
rembourser  les  catholiques  "  que  ceulx  da  la  lî.  P.  R. 
ont  cottizés  ôs  impositions  que  S.  M.  leur  a  permis 
Ors  snr  enix  pour  le  payement  de  ienr  dettes.  «  — 
«  Attendu  que  l'ancienne  esjjlendour  daj  Université;:  do 
Tbolose  et  Montpellier  est  de  beaucoup  amoindrie 
par  la  négligence  des  profbssears,  H  ssra  Ctlet  ramons» 
tranceau  Parlement  h  ce  qu'il  lay  plaire  enjoindre  aux 
docteurs  régens  de  Caire  lectures  assidues,  déclarer 
TBoquntes  las  rigancss  de  osnlx  qni  se  sont  absentés, 
et  interdire  aux  aultre?  do  s'occuper  à  la  vi^itodas  pro- 
cès et  à  faire  escriptures  sur  iceulx ,  sur  peyne  de  pri- 
vation do  leurs  rdgeness ,  «te.  «—Un  syndic  du  pays  ùâk 
rapport  des  diligences  qu'il  a  faites  auprès  de  la  Reine- 
mère  pour  faire  licencier  les  douze  compagnies  de  gens 
d«  pied  «al  éWent  «nx  «nviroo»  d«  Nsrboane,  et  snp- 
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priiDâT  les  crues  extraordinaires  mises  sur  la  sel  ;  mate  il 
^^te  « 4ne  députe  peu  dejuars  on  les  aurolct  re  mises.  « 

 Saivant  1ns  nrticlos  de  la  Conférence .  M*  Piorro  Le 

Roaix,  consul  liî  Puylaurens,  assistera,  «osa  qualltA 
d« gradué  de  la  R.  P  R-,  le  Ueulenanl  général  lu  pr.'ivi  t 
des  Maré^  h  iux,  dans  l'instmction  da  procà»  de»  voleurs 
pris  il  sait.i  samta.— Allocation  de  1,000  Ut.  k  diwstuw 
dae  irvh  «néchaussées  du  pays  i>our  l;i  réparation  des 
ponU  Us  plus  nôc8«iaire«.  —  Poursuites  teroat  faite» 
contre  ceux  qui  ont  canié  la  rnhM  du  pont  doTrèlm, 
«  oIllopllMicq  se  trouve  intéressé  pour  ru  que  c'est  le 
grand  chomin  et  passage  du  bas  pals  de  Languedoc.  •  — 
On  l^ra  cesser  par  toutes  Tolee  la  leréa  des  erms  sur  le 
sel,  nouvellement  rétablies.  — On  suppliera  le  Roi  de  faire 
olnorver  tes  ordonoaiices  du  feu  roi  Ctiarles ,  qui  défen- 
dent les  habite  eaperflOB  et  les  draps  d'or,«  oeqne  ne 
pourroit  eslre  mioulx.  evt'cul-'-  qu'en  ptvihiljant  l'entrée 
ao  palis  de  loos  di^ps  de  soye  et  aultres,  manufacturés 
hors  son  roTaulme,  aflln  qae  Faigent  de  ses  snltJectx  ne 
sorte  hors  sonJ.  royauli-ne.  surpi-'vne  de  ronflscaîion.  » 

 Requàto  sera  présentée  au  Parlement  <  à  ce  qu'il  soict 

sqtoinct  aux  dnptam  dn  pnfs  de  Taoqner  lidelleinent  à 
la  manui*icluro  des  draps.  »— L'édit  de  paix  ayant  dé- 
daré  qu'à  partir  du  17  septembre  1577 ,  les  fruits  des 
y  Uens  eooMaiasUqnes  eenient  resOtnis  anx  ayant  droit, 
on  priera  te  roi  do  N'avarrc  d'ordonner  aux  commis-iaires, 
à  la  levée  des  50,000  écus  que  le  Roi  lui  a  assignée  sur 
toanentameato  deadits  biens,  lUto  en  temps  de  guerre 
[lar  wux  de  la  R.  P  R  ,  de  ne  pas  molester  te  fermiers 
dnclorgé,  à  raison  dos  fruits  proveaus  depuis  le  17  sep- 
Mkm  ISTT.—Oeazqal  ont  cbaife  de  rarchovèché  de 
'wbonnft  seront  invités  à  faire  mettre  bonne  et  sûre 
màt  au  cluileau  du  Monteilh,  qui  appartient  aud.  ar- 
MBhi.— Admission  sans  conséquence  (18  jours  après 
^rture  des  tctats)  de  divers  consuls  du  bas  pays, 

SBSgard  Uni  auît  dangers  dds  chemins  qui  les 
constraînctz  de  venir  à  la  suite  do  M .  de  Joyeuse , 
.shordement  et  inondation  des  rivières.  «—Sur 
i  j^Biic  aux  États,  que  les  t(d«0lien  de  France  de 
Toaont  reçu  commission  du  Roi  pour  faire  inriti- 
nnéUistdâ  de  b  sols  sur  chaque  moid  de  vin  entrant 
^  vlooses  de  son  royaume,  Il  sera  remontré  à  M.  de 
Salnt\bel,  général  de  France  au  bureau  ■le  Toulouse, 
■  qu'iiioibt  requérir  led.  subside  eA  Laagvieàoc,  pour 
ce  (]n'd)teu  d'ic«lluy  une  crue  de  S  sote  a  esté  mise 
despu     :    >Vî  sur  chacun  quintal  de  sel,  de  laquelle 
S,  M.  aïKt  recen  te  moytié  plus  que  ne  lear  feost 
Moordé  l(^r  contract,  et  qne  ptoest,  lad.  emede 
Ssolz  est  o]fret  continuée     et  où  Vvû  %MuUlrDict  meclre 
sus  led.  snbb,  on  l'empêchera  par  tous  moîens  possi- 
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bles.  >  —  Lecture  d'âne  lettre  écrite  aux  niato  par  l«a 

églises  P.  R.  du  bas  Languedoc,  Cévenncs,  n.'vau  lan  t-X 
Vivarate,  assemblées  A  Aodaze,  par  permission  de  de 
Montmorencjr  :  il  sera  répondu  auzd.  dglteeeque  lee  fitata 
oui  i\i-'}h  (îeraamlé  que  les  pertui'bateurs  du  repos  publie 
fussent  punis  et  l'édit  inviolablemeat  observé,  *  et  que 
lenr  résolution  n'ia  jamate  tM  aultre  qn»  de  tlm  m 
benne  paix  et  veoir  un  assenré  repaz  auJ,  paîs.  .<■  -  Rap- 
port des  commissaires  envoyés  à  la  «uite  de  M.  de  Mont- 
moraney  vers  te  roi  d«  Navarre ,  «  lequel  ne  ▼onlnt  fidre 
response  qu'il  n'eust  receu  nouvelles  du  sieur  do  Rauv<'- 
zian,  qu'il  avoit  envoyé  devers  le  Roy,  et  que  les  deppu- 
lés  des  esyMsas  ne  Anaantarrivésà^iaiérea,  loua  lesqueto 
il  attendoict  dans  quatre  J  Mir  -  ; .  Ifsrjunls  pas«is,  .  apr<''i 
avoir  esté  ouys  au  long,  leur  auroict  esté  respondu  |tar 
led.  aienr  Roy  de  Navacrs,  que  te  aienr  da  RauTérian  «t 
dpiipntés  n'estant  pa^  venu» ,  il  ne  pouvoit  faire  aulcuno 
rtsspoiise,  pijur  ce  tiUB  si  luy  seul  désadvohoil  les  vol- 
leurs,  suivant  la  réquisition  des  Estatz,  n'ayant  que 
l'authoritA  voUontaire  snr  ceulx  do  la  Religion  ,  le  dé- 
sadveu  ne  seroict  poinct  tel  que  si  les  depputés  de:^ 
esglisea  estoient  préaans;  »...  •  qu'est  tout  ce  que  îip  de 
Montmorency  et  eulx  peurent  obtenir  dud.  sieur  roy  de 
Navarre  ;  bien  leur  monstra  avoir  bonne  et  grande  affec- 
tion au  repos  de  cesle  province,  Jusques  à  dire«  qu'il 
vouloit  estre  archer  du  prévost  de  mood.  eaigoeur  de 
Montmorency ,  pour  idder  à  prendre  les  vollears  ;  >  «t 
allans  recepvoir  les  commandemens  dud.  sieur  roy  de 
Navarre,  ils  Irouvarent  qu'il  estoit  ptirty  en  poste,  sur 
la  minuict,  pour  queli|U'.>s  affaires  pre^f^ées  qu'il  avoîctà 
Neyrac.  »  —  Le  sieur  de  Marcilly,  maître  des  requêtes 
dn  roi  de  Navarre,  expose  aux  États  la  bonne  aCfoction 
dud.  selgneor  ■  au  bien  et  repos  de  eeste  proTinoe,  ainsi 
qu'il  a  eu  de  toutes  les  aultre* ,  et  surti  lut  au  service  du 
Roy,  son  seigneur...;  qu'il  auroicl  fait  faire  justice  non 
senltement  des  catholicqoaa  mais  de  oeulx  de  te  Religion 
qui  auf\)ient  contrevenu  aux  édits,  tant  aux  villes  de 
Pamiés,  Condoo  que  auUres,  lesquelles  OusUces)  «ueent 
esté  eontinnéss  sans  tes  empaschemens  qne  luy  aurolent 
esté  donnés  par  la  Cour  île  Parlement  .  et  qu'il  a  veu 
que  les  contraventions  faictes  de  la  part  des  catbolicques 
sont  demeurées  impugnies.  meeme  ce  qu'est  advenu  dae- 

puis  laConfi'Tetire,  ,ï  Lan^'iiu,  Fijao  et  l'aiulés  ;  toutesfois 
cognoissant  qu'il  estoit  nécessaire  de  remédier  plus  toet 
aux  dangers  Aiteurs  que  passés,  commeceste  aaseinblée  y 
pourra  s  li^'ement  proveoir  des  r^m-'iles  requis,  que  se- 
ront accompaignés  dud.  sieur  Roy,  provau  qœ  ses 
fntentkws  ei^t  prinses  comme  doibvent.  »— <  Lss  Bstate 
voTans  n'avoir  esté  en  rien  satisfaiet  aux  articles  pr»'- 
sentés  au  roy  de  Navarre,  ont  néanmoins  délibéré  de 
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motif  n  and.  sieur  Roy  pour  le  remercier  de  ce  qu'il  a 
fDllan  bOBonr  o«sts  aarnublé»  d'une  d»  wm  tocttw,  «t 

«iiToyé  vers  elle  son  maialre  dei  requesles,  que  de  la 
boone  affection  qu'il  a  déclairé  avoir  au  bien  et  repos  de 
M  pilb.  »  — OomtnfnaJra  nonnéa  pour  eonffirar  d« 
moyens  propres  «  à  dresser  la  forsé  nHCHSsain;  pour 
Are  talie  pogoition  eiemplaire  des  voileurs...  qu'elle 
pertast  temor  è  tons  wtAx  qui  a»  Uooieieiit  à  ml  fUra, 
ayant  recherchp  iiiutillcment  les  moyens  d'y  prouveoir 
par  quelque  doulcour.  >  —  ÂpproiiaUon  de  raccord  iait 
aux  Étato  parlionUara  du  dioeise  d»  Vlviera  réaeit  à 
Annonay,  entre  tous  les  habitants  rtu  l.  iliocèse,  pour  vi- 
TP8  en  paia  et  union  sons  l'obéissance  du  Boi  et  observa- 
tioii  des  édita  «I  artielaa  de  la  eonffrenoe  de  N<rae.  ^  Il 
sera  fait  instance  pour  quo  tos  receveurs  dea  trois  dioci- 
«98  dn  Puy,  Viviers  et  Mende  que  lo  Roi  a  réunis  a  la 
lAiéralité  de  Mentpelliar,  ne  eoleat  pas  ooatndnie  de 

porter  les  di^nlers  (le  leurs  recettes  à  Vientie  en  Dauphint?. 
—Sur  le  rapport  de  ses  comuisaaires,  l'assemblée  arrête 
qa'en  priera  M.  de  llontmoraiicjr,  <  de  ftre  lever  des 
forces,  selon  les  nécessités  et  occurrences,  en  ch.icuno 
des  trois  séneaciuussées  (sans  que  pour  nùson  de  ce , 
l'ane  dnd.  eteeadmimâei  pulsM  entreren  le  daapenae  de 
i'aullre),  et  h  ceJî  fins,  vouloir  deapescher  commissions  à 
talz  seigneurs  et  gentilsbomxnas  du  païs  qu'il  cognois- 
tf»  «atre  aRtelionnés  en  aerviee  da  Hof  et  Mao  de  la 
paii,  »  —  pays  m  pouvant  subvenir  fi  l'entretien  de 
ces  forces,  l'octroi  ne  sera  tait  an  lioi  qu'à  charge  d'em- 
pUqrar  lea  danlara  de  la  i^vinm  à  ta  paaltk»  dea  vo- 
leurs, et  reprise  des  villes  et  forts  qu'ils  ont  envahis  et 
retenus.  — On  priera  M.  de  Moatmorenoy  d'inviter  ceux 
delaïKiMaaasàa'emplorar  à  rextiypallon  dea  Toleurs, 
et  de  déclarer  taillahles  les  flefs  de  ceux  qui  s\v  reftisH- 
roiil  étant  aptes  a  porter  les  armes.  —  Vu  l'indigence  du 
tag»t  faA»  dea  Étala  d'octroyer  les  4,000  dcos  pour  ke 
fortiOcations  de^  villfîs  frontières,  la  crue  de  4  sols  6  de- 
niers, et  «  le  pariais  du  tournois  «  demandés  par  les 
commissions,  et  ce,  nouobetant  l'avia  donné  par  M.  de 
Montmorency,  •  du  pasraige  dp  frrand  nombre  de  vais- 
seaux diarges  de  gens  Jo  guerre  en  Espagne,  c(»iduictz 
par  don  Pietrode  Medici.  •— Oommissairea  noaunda  pour 
présenter  au  Roi  Im  doléances  ot  lui  faire  aj-réer  les 
•  onditioiis  de  l'odroi.  —  ^iominaliou  de  M.  Jean  Hoyer 
umriie  pruoureur  du  pays  au  Parlement  de  Toalonae,  b 
la  place  de  f«u  M.  J  de  r.:i  Roque.  — On  suppliera  le  Roi 
de  révoquer  le  sulMiide  6l  uouimuLatiun  qui  se  lève  à 
Toulouse,  à  eauee  du  préjudice  que  le  pays  en  ragolt.  — 
Oraliflcation  aux  syndics  du  pays  qui  avaient  prié  les 
Buts  d'avoir  égard  à  la  cherté  de  toutes  choses  c  et  à  la 
pagme  ot  travail  foe  aont  «ontndneli  prandrs  en  ce 
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I  temps.  •  —  Les  États  eu  corps  vont  Ciire  l'octroi  au  Roi 
par-devaDt  HM.  de  UontaioraB^  et  de  Jojeoae. 

De  50  à  f"  82.  —  K  Oarcassonne,  <\.\n^  le  réfec- 
toire du  couvent  des  Augnatins,  du  14  au  20  noveaabre 
IBM.  —  Président  :  Aotbolne...,  Avéque  de  MontpaUler. 

—  riimiiiî-isaires  du  Roi  :  le  duc  de  Montmorency,  gou- 
verneur; M.  de  Joyeuse,  lieutenant  général;  le  président 
Jean  Pbilippl,  Marron  de  Leataog,  trteriep  gdndratde 
Franc*^  —  Connulssions  ou  exposé  des  mytifs  des  impo- 
sitions de  l'année  montant  pour  le  principal  de  la  taille, 
b  1,388,333  éeua  Vit  ponrla  orne  de   a.  ponr  écu,  fc 

200,000  écus  ;  (jOur  la  crue  de  -1  s.  C  d.  pour  écu,  des- 
tinée b  la  refonte  de  l'artillerie,  à.  100,000  écus;  «  ensem- 
ble le  pariata  du  tonraola  desdlts  prineipal  et  crue  « 
(c'est- à-dire  en  sus).  «  Le  Roy  a  très  religieusement 
gardé  et  Ciict  garder  son  édit  de  pacifûcatiou  sur  les  ar- 
tidlaadelaeogfSreneedeNeyme,  maia  leaainiatraaetper> 
nicieux  conseils  d'aulcung.s  perturbateurs,  ennemys  du 
repos  publicq,  ont  esté  cause  que  les  armes  ont  esté  re- 
mlMMmaenpluafenraenârololsdeeoarcijautte:!  le  Bel 

veut  les  réduire  à  l'obéissance,*  ce  que  ne  se  poult  faire 
qu'avec  despenses  si  immenses  et  incroyables  qu'il  est 
trèe  malaisé  et  qaaal  impoaailile  de  lea  eouprandre  et 
encore  moyns  d'y  satisfaire...  entre  aultres,  celles  de  nos 
camps  et  armées  qui  sont  sur  pied  às  provinces  de  Lan- 
guedoc et  Onienne,  <mlre  «elle  de  la  réduction  de  Meiidef 
celle  de  Dauphiné,  celle  pour  îe  siège  de  La  Fi''rp,  et  la 
plus  forte  et  puissante  que  nous  reste  pour  aller  au  de- 
vant dea  eatransiera,  rar  lae  adtia  qm  avona  dea  leréea 
que  lesdite  perturbateurs  font  faire  en  Allemagne,  »  etc. 

—  Demande  de  128,400  écua  25  s.  4  d.,  plus,  le  parisis 
du  tournois,  pour  la  part  oontrilmthredu  tangnedoe  aux 
impositions  du  royaume;  plus,  27,514  écus  '/i  4  s.  pour 
te  taillon.  —  Désignation  des  membres  des  trois  ordres 
présenta  à  raaaemMée  :  «  ttedfuee  conaula  ne  ae  aont 
encore  jirésent^s  à  cause  de  l'incursion  des  ennemys  et 
danger  de  la  peste.  >  —  Les  mvoyés  de  Limoux  ne  pou- 
vant, aux  termee  de  leurs  procuratioas,  rien  accorder 
aux  État!',  «  i!s  remettront  dedans  trois  jours  leurs  dites 
procurations  en  aultre  forme  contenant  puissance  d'oc- 
tnqrer,  aullrameot  ilsneaeroBt  ra^amaa  séame  ne  oppi- 

nion.  »  —  Nonobstant  l'absence  de  la  plupart  des  évèques 
et  de  plusieurs  de  la  noblesse,  il  sera  passé  outre  à  la 
tenue  dea  Âtata,  attendu  l'importance  des  alUraa.  —  Le 
sieur  do  Cambiac,  envoyé  du  comte  de  Carniain?  (Cara- 
man),  se  rendra  à  Cognac  oii  Monsieur,  (ivre  du  Roi,  et 
le  roi  de  Navarre  aont  aaaeniblte,  et  députés  de  la 
R.  P.  R.  mandés,  pour  traiter  do  la  paix,  «  afftn  do  sça- 
voir  ce  qu'il  se  passera  en  ladite  assemblée;  et  il  aecé  • 
Uvara  son  Toyace,  affln  que  rassambiée  sotck  riaolu 
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plus  lot  que  se  aépanr»  oa  de  la  pait  ou  de  la  guerre.  » 
--Il  seru  écrit  &  MM.  de  fielllivre,  et  de  Villoroy,  «  de 
tenir  la  main  à  oa  qaamn  aatoict  fakt  an  ladite  assem- 
Uéa  ao  pr^udiee  de  li  neUgion  eatbollqveatde  la  justice, 
•t  que  les  armes  ne  seront  ixt^ée»  (>ar  les  catholiques 
que  préallablenMat  le*  lieux,  chaeleaux  et  ville»  oooa- 
pées  par  eeuls  du  party  eontrnfe  ne  adant  effaetnelle- 
menl  rendu»;.  »  —  Pour  couper  chemin  aux  prétenti'uis 
tant  de  plmiean  olBciera  du  Roy  que  aultrea  ae  disan» 
«xempU  du  paianient  des  tailles  poar  les  biens  roturiers 
et  d'ancienne  oonlrilniîion,  li's  Estais  n'iTr.rLTLinl  en  :iul- 
«MUie  dealibéralion  sur  l'oclroy  que,  préallablement ,  les 
eommiisalres  du  Roy  n'ayant  donné  ordonnanoe  contre 
tels  ri'ffusans,  privillépi^s  ou  non  iirivilléglés.  —  Cora- 
uunicatiou  d'un  arrêt  de  la  Cour  des  <Vid«$  condamnant 
les  flonanla  de  Naifeonne,  I»  oontribaer  avx  flraia  daa 
ÉMa  nonobstant  leurs  prétendue*  provi'ji  ms  (IVvcrnp- 
tioB.  —  Un  syodic  du  pays  annonce  qu'il  a  empêché 
l'eideution  de  deux  eonuniaafons  royales  poar  l'Imposi- 

lion  a.'  20, ex»  écus  el  1  i  s.tM.'  de  50,000  hommes  de 
pied,  <  sur  quoy,  les  Kstals  prévoy ans  que  telles  com- 
odaeioiis  eztraordia^ras  eelolent  wwyiêt  entra  année, 
et  après  le  despari  et  '<uns  l'oclroy  lîfsdits  Hs(at<!,  dont 
les  sabjectz  ostuienl  travaillés  et  con$trainlz  par  exécu- 
tiona  rigaareoeae,  lia  anppllant  S.  il.  d'an  deadiaiver  ta 
paîs  et  de  toutes  aultres  impositions  que  no  soient 
agréées  par  eulx.  » — Las  receveurs  particuliers  des  villes 
at  diocèses  et  les  fermiers  de  l'équivalent  ne  sont  comp- 
tables enverf  !a  Chambre  des  Compte?  de  MontpHlior. 
—  Sur  la  remontrance  faite  par  deux  envoyés  du  l'îu  lo- 
BH»t  que  laa  gagat  des  mambres  d«  la  Cour  sont  en 
arriéré  depuis  «quatre  o«  cinq  ans,  on  suppliera  le  Roi 
d'assigner  lendits  guges  t>ur  les  plus  clairs  donicrs  qu'il 
pnod  au  pays,  —  On  s'opposera  à  l'enregistrement  du 
nouvel  éilit  qui  augmente  le  nombre  de  juges  présidiaux 
et  luuplilk  leur  Juridiction,  leur  donnant  pouvoir,  •  de 
oognoistre,  en  dernier  ressort,  jusques  à  500  livres  et 
provisoirement  jusqu'à  1,000,  et  iaor  aUribnant  aussi 
)nridicUon  criminelle  pour  la  cofidampnaiion  do  finiet 
et  gallëres  des  pléltéons,  sans  moyen  d'appel.  »  —  Sur 
l'avis  donné  aux  ^ta  que  la^yndic  at  la  recevanr  du 
diocèse  de  Oareasaonne  ont  étd  arrèUs  par  ordre  de  M.  de 
Montmorency,  pour  n'avoir  payé  la  quote-part  de  leur 
diocèse  des  20,000  écas  départis  sur  tout  le  pays  par  les 
trésoriers  généraux  de  Montpellier,  •  nondbatant  que  les- 
dits  deniers  n'ayant  eslt^  octroyé,  el  sans  avoir  esgard  ii 
l'opposition  du  syndic,  qui  seroict  de  tout  abolir  lea  liber- 
tés et  privilèges  dn  psite,  •  les  titab  en  eorps  'vont  sup- 
plier le  duc  de  révoquer  toutes  telles  commissions,  eX 
snnaoir  à  toutes  contraintes  pour  six  mois,  aân  qu'on 
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puisse  reoonrir  au  Roi.  —  Attendu  que,  par  son  cxmtrat, 
le  sieur  Bertrand  Rech,  receveur  du  pays,  «  n'ost  pas 
tenu  faire  lea  deniers  bons  audit  paîs,  *  las  auditeurs  des 
comptée  lui  alloueront  la  somma  qui!  dit  avoir  payée 
pour  la  rançon  do  ses  commis  pris  et  dévalisés  par  les 
rebelles  à  Meude,  etc.  —  On  demandera  an  Eot  que  dé- 
ftnsa  soit  Mie  anx  maire  et  Jurais  da  Bonleaax  de  eon- 
I  traiiiilre  les  habitanl.s  de  f-aii^ue  ioc  k  contribuer  aux 
1  Trais  de  la  guarre  qui  se  (ait  ea  Gaieona.  —  M.  de  Mont- 
I  norency  Mt  Inviter  les  états  à  pourrolr,  avant  da  aa 
!  séparer,  ;'i  l'entretien  de  s:i  coiiifia^Miie,  sur  le  [)led  do 
40  sols  par  gendarme,  el  de  30  s.  par  archer,  <  ayant 
esgard  à  l'occupation  d'une  grande  partie  du  palb  par 
\vs  reh*-llfs,  et  ;i  ce  qu'il  no  pouvoit  licencier  ladite  com- 
pagoio  pour  les  occurenles  nécessités  qui  se  préseatoieat 
de  |onr  à  anitre.  • — Le  Roi  sera  supplié,  en  cas  de  paix, 
de  ne  piLs  di^charger  W  P.  R.  du  paiement  des  deniers  du 
pays.  —  Octroi  •  des  deniers  ordinaires  tant  seulemeat, 
aana  rieo  aeoorder  da  l'extraordinaire  contenu  anx  eon- 
missions,  à  la  charge  que  le  Roy  laissera  pour  la  guerre 
et  défense  du  pais  les  deniers  à  Iny  accordés,  si  tant  est 
que  Dian  ne  noua  donna  ua  bonne  paix,  ataiicora  que 
ledit  octroy  ne  regardera  que  les  villes  et  lieux  qui  sont 
en  l'obéissanoe  du  Roy.  »  —  deniers  de  l'octroi  ne 
aufllsaat  pas  àfhin  la  guana,  la  Sol  as»  supplié  •  da 
laisser  à  cet  effet  les  deniers  qu'il  prend  du  clergé  du 
païs,  provenans  de  la  substance  du  peuple,  attendu  que 
ai  la  pâli  n'wt  aidé  at  secouru  d'iœulx,  il  est  à  craindra 
qtie  S.  M.  ne  perde  !a  subvention  et  aide  tant  des  ungs 
ijuit  dââ  aultros,  t'cur  tiâtre  ceste  province  plus  affligée 
que  nulle  aoltre  tant  de  guerre,  peste  que  estérillité  de 
frnitz,  approchant  d'une  fkmine.  >  —Nomination  de  hî.  de 
la  Calmontie,  député  de  Toulouse,  pour  aller  en  tuute 
diligence  demander  au  Roi  les  provisions  nécessaires,  et 
lui  faire  agréer  les  conditions  de  l'oclroi. — 11  n'y  a  lien 
d'égaliser  sur  tout  le  pays  les  dépenses  supportées  par  le 
diocèse  d'Agdo  pour  le  camp  de  M.  de  Montmorency  de- 
vant Villamagna.  —  Le  syndic  du  diooàae  da  Mirepoix 
damandeassiitanceooatrele  sieur  de  Mlrapoix  et  aa  com- 
pagnie de  gens  d'armos  <  infestans  pour  leur  norritnre 
les  haUlans  dn  diocèse,  leur  eovoyans  des  bUletsa  pour 
le  palsment  desquelles  le  bestai)  leur  est  Joumsllanunt 
prins,  et  par  ce  ino^  en  le  laborait'e  ci^se.  »  —  Il  sera  fait 
fonds  de  18,000  liv.  pour  l'ealrottea  pour  trois  mois,  sans 
conséquence,  des  compagnieo  da  MV.  de  Mouimonoegr, 

de  Joyeuse  et  do  Comussson,  ■>  lesquelles  .serDnl  de-spar- 

Ues  et  mises  en  garnison  sur  le  grand  chemin  IjraoQois, 
pour  empesehar  lea  coniaea  daa  enaemys  et  rendre  l« 

commerce  libr  \  n  u  losdits  gens  d'armes  seront  tenus 
de  se  norrir  à  leurs  despens  et  palar  bmrs  vivres  aa 
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prix  du  OMurcbé,  «t  oéMunoinga,  dm  daniera  qii'iis  pren- 
dront poar  la  oonddoto  dw  mardundbtt  «t  ««9014»,  la 

moytié  appartiendra  au  païs.  »  —  Octroi  —  M.  Je 
XoiUiBoraaçyaooonlflpoiirgaalreiDOissuriiéaiicede  l'im- 
poritHnntraordiitairttdéM.OOO  éctts.  —  Amendes  pro- 
noncées contre  i'archevôqao  de  'IVniIouse  el  aulren  tiu 
cldigé  «I  de  la  nobtasae,  absents  des  États  sans  l^ilime 
«mue. — La  Riri  sera  euppifé  de  faire  comprendre  dans 

la cominission  du  taillon  l;i  ville  (le  Titulouse,  «  laquelle, 
ai  bon  lnyaemble,{ioarsuivragueleRoj  prenne  sur  sol  sa 
quote-part  dodlt  tafUoD,  oonne  le  acmblable  tl  Aict  des 
deniers  des  tailles.  «  —  «Le  sieur  Rech  qui  n'a  deniers 
da  pais  poar  tarait  aux  (Irais  de  voyage  du  député  en 
Orar  et  ft  la  pension  de  M.  deTftlefoj»ieeitétali«  d'Bstat, 
ft  lie  !ion  commis,  ri;ivis<'ni  d'en  prendra  allleara,  «o I117 
Idfaat  oa  bonnestd  intérest.  > 

Dti^SSàf^  128.  —  A  Béners,  dans  le  réfeelolra  dea 
i"flrilelifirs ,  du  20  d^'ccmbrc  l.'Sl  au  5  janvier  lrîS2.  — 
Président  :  Tbonas  Bonssi  (sic),  évèque  deBézier^;  puis 
Chriatopha  de  Lostan^,  évidqne  de  Lodire.  OommisBairea 
do  Roi  :  MM.  de  Montmorency,  de  Joyeuse,  de  Uellièvre, 
snperinteodant  des  finances  et  président  au  Parlement 
de  Paris;  Jean  niilippl,  Baynagnet,  trésorier  g^éral 
de  France  —  Commission  pDur  fairo  les'er  i^W.O  écus 
à  employer  aux  réparations  des  places  n>onUères  de 
Langiiedoe.  Exposé  des  molift  (tot|]OBr*  les  mêmes) 
dr;B  impositions  de  t'anrn''e  montant  'i  1,133,33;5  écus  l  ;:-{ 
pour  le  principal  des  tailles;  plus,  200,000  écos  pour  la 
eraa  de  9  aoh,  et  100,000  écna  poar  ia  crae  de  4  a.  0  d.  ; 
ensemble,  le  parisis  du  tournois  desd.  principal  et  crues, 
pour  cette  année  seulement,  et  sans  tirer  à  conséquence. 
—  Demande  d»lS8,40Oéaas  SB  s.  d.  d.;  phia,  le  parirfs 
ctu  lunrnois  pour  la  part  contributive  du  Languedoc  aux 
impositions  du niyanme ;  pins,  28,914  écus  1/3  4  s.  pour 
le  taiHoo  ;  ptoa,  87,689  éeaa  1/8  •  pour  rentretéOMnent 
d'aulcunes  compaipnies  de  notre  penvîarnierie  ès  pro- 
vinces às  quelles  nous  les  avons  desparties  selon  le  be- 
soiag.  •  —  Ooninisslon  pour  fttre  donnsr  k  liai)  le  droit 
d'équivalent.  —  M.  de  Montmorency  dit  qu'il  a  difTéré  de 
convoquer  l'Assemblée,  ■  aflln  d'estabiir  par  la  doulcenr, 
anlvaot  rexprèa  oonnandement  dn  Roy,  la  paix  dans  la 

prOTijice,  à  quoy  il  a  travaillé  avec  les  députés  des 
églises  de  la  K.  P.  R.  et  ceulx  du  Roy  de  Navarre,  ayant 
nadspareatl»  voie  en  l'oMiasanM  du  II07  pluaienra 
lieux  et  forts  occupas,  avec  bonne  intention  d'en  faire  de 
msame  de  tous  les  anitres.  *  —  Teneur  d'une  lettre  de 
cftam  domfa  par  U  Roi  à  M.  de  Benièm.  —  M.  de 
Bellièvre  «  expose  dlaerteinent  que  le  Roy  Fa  envoyé 
aux  Bstatz  pour  résouldre  avecq  enlx  ce  qu'il  est  besoing 
da  IUm  pour  dodlfver  lepab  des  oontbniallas  Taxatloiw 
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des  pcrturbateors  du  repos  publicq,  estants. U.  résoUne 
oii  elle  ne  ponmrit  fiûre  cesser  leurs  viollances  par  la 

voye  de  doulceur,  de  s'y  employer  de  sa  propre  per- 
sonne. ■  —  Teneur  d'une  lettre  de  créance  donnée  par  te 
roi  de  Navarre  an  sieur  de  Clervaut  par  lui  envoyé 
pour  faire  remettre  les  villes  et  lieux  occupés  par  les 
P.  R-,  datée  de  Nérac,  21  novembre  I5S1  (p.  04,  T*)  : 
<  Ayant  fait  quieter  et  rendre  la  plus  part  des  villes  et 
places  déienuc^  p  ir  ceulx  de  la  Religion,  non  seulement 
en  mon  gouvernement  de  Ouyenne ,  mais  aussi  faon 
d'Ieeltuy,  Je  désire  aussi  fitire  paroistre  oeste  mienne 
affvcdon  en  fo'.iles  les  aultrfts  provinees  cm  j'ai  tant  soict 
peu  de  créance  et  aucthorité  sur  ceulx  de  la  ItelUgion 
oa  aultres,  qui  s'sidons  et  oonvrans  du  non  dfcelle 

ou  do  riiien  occupent,  etc.  ,  Croies  que  je  n'esjjargneray 
moyen  quelconque...  pour  contraindre  tous  ceulx  qui, 
mal  affectionnée  k  la  paix  et  poussés  d'un  désir  de 
promet  et  d'ambition,  se  mon.streroienl  cbztinés,  etc.. 
Je  vous  prie  aussi  pour  tant  pins  les  induire  4  leur  deb- 
voir...  disposer  les  cathôliqvea  et  anitres,  sur  les  excès 
itesquelsceiik  de  laRelligion  pourroient  prendre  occizion 
ou  prétexte  de  continuer  les  leurs,  etc...  —  Désignation 
des  membriM  des  trois  ordres  présents  aux  Étala.  —  «On 
ne  recevra  les  prnrnnitinns  des  dé;:iutés  où  le  liltre  de 
très  chrétien,  par  si  lonjjues  années  et  avec  si  bons 
effectz  acquis  à  la  Ooronne  de  Franes,  sera  obmis  au 

règne  du  Roy.  »  —  Les  ^rradués  et  {,'ens  de  robe  longue 
seront  privés  de  la  séance,  s'ils  ne  se  présentent  en  habit 
décent,  «  qui  estlarobba  longae  et  bonnet  qnarré.  >  — 

•  Parce  que  plusieurs  s'ingèrent  d'entrer  aux  Estalz  sans 
avoir  anlcune  charge,  pour  descouvrir  ce  qu'il  se  tracte, 
a  esté  ordonné  que  tous  eeulx  qni  sénat  reeognsnx  ae- 
ront  i'endarnpnés  îi  t'esmende  de  2'>  eseufz>  —  D/'fonso  à 
ceux  qui  se  présentent  pour  le  tiers  ordre  de  porter 
l'épée  dans  rAssemblée  sHIs  ne  sont  gentilhonunas, 

D  auxquels  les  arme-;  «ont  propres  et  péeulières.  afiinque 
distinction  aoict  faicte  des  ungs  avec  las  aultres*  *  — 
Adjudication  devant  1IM.  de  llanloMrenqyeC  deJoyeuse, 
commissaires  du  Roi ,  de  la  ferme  de  l'équivalent.  — 
L'Assemblée  ratifie  la  nomination  de  M.  P.  Bardicbon, 
éln  (^ndie  da  pays  par  Ua  g»»  la  sénéchaussée  do 
Carcassonne,  en  remplacement  de  feu  M.  Dufaure.  — 

•  Attendu  les  collusions  et  monopoles  qu'on  prétend  avoir, 
esté  ftlets  par  oeaix  qui  ont  affisrmé  le  droit  d'équiva- 
lent, »  quatn^  jours  sont  laissés  à  tous  ceux  qui  voudront 
surencbérir.  —  M.  de  Montmorency  sera  prié  d'interdire 
aux  haHtaBla  du  Poot-8alat*Esprtl  de  coBtlnaor  à  lever 
la  dace  qu'Us  ont  imposée  sur  les  marchandises  montant 
et  descendant  le  long  dn  Rhône,  sous  prétexte  de  réparer 
IwnmQniUesdétraHaiparueiDODdatioii.— Ladépoté 
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«a  Omir  rapporte  que  le  Rof  a  révoqué  les  Cmnmiaalons 

«Straordinaires  puur  U'  bail  dt>  lOO.OXi  el  de 20,000 écoa. 

—  «  Dem«ttnui9  1«»  }ttg«uaBU  Ulusoirçs  par  l'effrénée  U- 
eance  eaïuée  parow  bonlrlei,  M.  d«  Montmorency  aéra 
îiujipli  '  de  tenir  la  main  forte  k  la  jastico,  à  ce  quo  les 
jugements  aorlent  efiect.  »  —  Les  diverse*  crues  mises 
«or  le  sel  ont  teltement  enehéry  ledit  sel  fall  ne  ^eo 
poulf  iebitor  que  bion  peu,  en  quoy,  ouHre  l'oppression 
qa'ea  revient  au  paoum  peuple,  la  gabelle  «lu  Roy  en  est 
teattooap  diraînoée.  •  —  «!<(»  Estais  ddeinon  tous  una- 
nimement, e!  il'nn?  parly  et  d'aultro,  mettre  fin  aux 
troubles,  observer  ki  paix  et  Jouir  des  truilz  d'icelle 
oomme  les  aultras  proTluces  toat,  oa  eappliei»  M  H.  de 
Montmorency  et  de  Joyeuse  de  prendre,  chacuiig  d'eulx, 
on  quartier  du  pais,  et  s'y  acheminer  promptement,  et 
proveolr  que  Motx  qvl  oonlrsTiendront  k  Tédlt  par  voy» 
d'hoHtillilt;  et  vo'.i^'Hes  •s'iifnt  pu;;niï  n^'-mpliiiroment.  » 
—M.  de  Montmorency  tait  savoir  qu'après  avoir  conlèru» 
avec  les  députés  de  la  R.  P.  R.«t  ceux  du  roi  de  Na- 
varre, f  il  aurait  promis  àceulx  qui  e<;toi  >nt  lîans  Ville- 
neuve, LaCréinade,  Cabriéres,  Lopian,  etc.,  de  prwurer 
envers  le  Roy  leur  alwUiion  (d'obtenir  lettres  d'abolition 
de  leur  rébellion),  moyennant  laquelle  promesse  ils  ob*y- 
rent  et  iv3mirent  lesdits  lieux  en  l'obéyssance  du  iioy  ; 
et  despuis  a  faict  continuer  on  iiiitt  i's  lieux  l'exécution 
de  l'édicti  qui  ont  aussi  obéy.  <>  —  Nouvelle  délibération 
«latn  l'imposition  mise  sur  le  vin  entrant  és  villes  et 
gros  bourgs,  •  qui  oontraindroict  les  habitans  à  haban- 
dOBOer  leurs  Tignas.  t  —  L'évèque  de  Béziers  dit  que 
M.  de  Montmorency  a  trouvé  fort  bonne  la  délibération 
prise  pour  le  supplier  t  de  faire  sa  clievauellée  às  en- 
droiotz  du  païs  qu'il  oogooistroit  estte  le  pins  requis,  r 

—  «  Les  forces  indifHrBniment  de  toutes  les  villes  et  dio- 
cèses circonvuisines  des  forts  qui  ne  su  vouidroieut 
ranger  au  debvoir,  s'assembleront  soubJaiaement  sous 
ravelhorlté  de  M.  de  Montmorency,  pour  leur  courir  sus 
et  forcer  ;  et  la  de^pense  qu'il  y  conviendra  faire  sera  des 
deniers  des  tailles  que  S.  M.  prend  au  pals,  laquelle  sera 
très  hnmMeraent  suppUde  de  le  trouTer  bon.  •  —  La  rot 
i]c  N'av.'irrc  >fi-a.  prié  df  -L-XL'CutcT  l'édit  aux  comtés 
deFoixetdeRouergue,  limitrophes  dupais  et  d^ieadanls 
de  son  gouvernement  de  lïnywme.  —  Augmentation  de 
soleil.'  -  aCi-riï'il-'H  pour  uri^'  an  aux  ostrant:i.Ts  lîti  ].i  rimi- 
pagnie  d'ordonnance  de  M.  de  Montmorency,  qui  peuvent 
f«T«nir  h  m  tiers  de  ladite  compagnie,  à  raison  de  36  s. 
par  jijur  pour  homme  J'armea,  et  10  s.  par  jour  pour 
archer. — Le  Koi  est  de  nouveau  prié  d'augmenter  les  ga- 
ges du  président  Latliomy.  — Envol  d'un  syndle  du  pays 
à  M.  de  Mirepoix,  seigneur  en  pan'^^ige  -la  la  viîlc  île 
Mirepoix,  pour  l'inviter  à  se  comporter  humainement 
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avec  les  hibttsnts.  —  Stir  la  plainte  dn  eonanl  de  Vigno» 

net  (Avignonet),  on  fera  in  s  lance  [lour  faire  raser  la 
grande  Borde,  située  près  du  grand  ctiemln,  que  depuis 
trois  ans  le  aknrPanio-Onuidvail  aurait  lbrtUMe.«conieo- 
tanl  plusieurs  vollerii-s,  rfii'^oiitw-iniïus  ot  actfs  irhostil- 
lité.  *  —  DéUl>éraUon  contre  les  ordonnances  fiiites  pour 
le  rachat  du  domaine,  ob  il  est  dit  que  ai  le*  ndials  ex- 
cèdent 1,000  écus,  les  titr<î-<  seront  porlés  ri  Paris.  —  >  On 
suppliera  le  Roy  de  vouloir  tant  houaorer  le  païs  que  d'y 
venir  en  peraonM  pour  le  deaUvrer  de  tant  de  misèNs 
qu'il  a  souffert  de  si  lonslduips.  »  —  Nomination  d'un 
procureur  du  pays  auprès  du  Conseil  i'rivé  où  la  plupart 
des  aflUMs  du  ptya  sont  trallées  et  dédddes.  —  Retes 
d'octroyer  la  crue  de  4  s.  6  d.,  I<»  parisis  Ju  tournois  et 
les  37,033  écus  pour  l'entretien  des  compagnies  de  gens 
d'armes.  —  «  Il  sera  eicrit  h  M.  Durant  (Durant!),  pre- 
raier  pr»«!iilcnt  en  la  Cour  de  Parlement  <1h  Tholose,  pour 
le  congratuler  de  ce  qu'il  a  pieu  au  Roy  lo  proveoir  de 
«est  dflloe.  »  —  Délibératiom  ralatives  ms  dépenses  de 
l'armée  de  feu  M.  de  Bçl!ej,'arde  dans  le  bas  pays.  —  Le 
greffler  dn  pa^s  fera  grossoyer  toutes  les  délll>éraUons  et 
oondvslont  prises  pnr  lae  âlats  dtfpoia  vingt  nns,  les- 
quelles seront  mlse^  dan»»  I<m  arrhives  â\i  pays  h  Mont- 
pellier.—  Les  États  vont  en  corps  faire  1  octroi  à  MM.  Je 
Montmorency,  de  Joyeuse  et  de  Bellièvre. 

Le  f'  129  à  f"  /'Î5  —  A  Béziers,  dans  le  réfectoire 
des  Cordeliers,  lu  1"  au  13 octobre  15S2.  —  P^résident  : 
Pierre  de  Villars,  éTé<3ua  d«  Hirepoix.  —  Commissaires 
du  Roi  :  le  duc  do  Montmorency,  le  président  Philippi, 
Raymond  Viart,  trésorier  général  de  France.  — Commis- 
sions ou  exposé  des  motifs  (toujours  les  mêmes)  des  im- 
positions de  l'année  montant  à  1,333,333  écus  Vi,  plus, 
200.000  écus  pour  la  crue  de  9  sols  pour  Icu  ;  plus, 
100,000  écus  pour  la  crue  de  4  sois  6  deniers;  ensemble, 
le  panais  du  tournois  deadils  principal  et  cnies.  —  De- 
mande de  129,083  dons  9  s.  pour  la  part  contrltativn  d« 
Languedoc  aux  impositions  du  royaume  ;  plus,  le  pariaii 
dn  tournois  (un  quart  en  sus  probablement,  le  parlais 
étant  d'un  quart  plus  fort  que  le  tonmola)  ;  plus,  pour 
le  taillon  27,514  écus  Vs  ^  sois.  —  Désignation  des  mem- 
bres des  trois  ordres  prèienta  aux  États.— Préséance  dn 
capitoni  de  Toulouse  aur  te  cottsnl  de  Montpellier.  —  Les 
Etats  envoient  saiuer  le  Juc  Je  Joyeuse  qui  venait  d'ar- 
river à  Narbonne.  —  Délibérations  ;  contre  l'entreprise 
<  des  «schevins  de  Lyon  et  anitres  leurs  participes  qui 
auroient  f.iil  réinquanter  les  fermes  de  t'équivalent  des 
diocèses  du  Puy,  Vivien  et  Hende,  •  sur  lesquelles  le  Roi 
leur  avolt  asdgni  certaines  pensions;  ~  contre  l'édit 
u  pour  la  re|jréciation  de.s  marchandises  et  augmentation 
du  droict  de  la  traicte  foraine  qui  causeraient  une  si 
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jurande  perte  qu'il  a&  fouldroit  espérer  qu'il  se  peolt 
ftira  uleaa^Bégwe  iiadit  pab  aree  te  «Btnuifen  ;  — 

contri;  i<i  subside  qu'on  viniU  mectre  sur  les  draps, 
.cooTertcs  et  aultres  laniflces  de  ca  pala  piur  le  moyeu  des 
n«iiBx  ipptufa  h  ddnetuff  deadita  drapa  ;  —  pêne  qa«  la 

lABguedoc  ne  contribue  pas  à  l'fiitrf lien  (les  j;;iriiisiins 
MlaMies  au  pus  de  Dauphlné,  au  moyen  d'un  droict  de 
i  Vf  pour  cent  tar  lea  marelumdlBea  paasant  le  ktng  dv 
Rhoene,  soit  par  t^.iii,  soit  par  terro.  »  —  On  poursuivra 
la  «uppression  des  sergents  des  tailles  nouTellement 
créés.  —■  La  sjndk  mnoyé  «o  Oovr  rapporta  qall  a 
obtenu  réTocation  du  don  des  tailles  (jadis)  fait  au  dio- 
oàie  de  Mande.  —  On  réitérera  la  doléaaca  pour  l'aboli- 
flan  dalaerva  de  SaoJamiMaiirlaaaldepvfa  1601.  — 
WlilKTatiûn  concernant  un  certain  nacron,qui,  «  sortant 
d«  Minerve,  s'esloit  mis  dam  le  cbasteau  de  Bresaac.  >  — 
OuMldérait  ■  foala»  déauntras  aontaultant  oa  pliisflrf' 
quens  pour  le  jounlhai  que  si  c'ostoit  en  temps  de  guerri^, 
que  leur  rengrège  d'aultant  plus  le  mal,  pour  se  veoir 
privés  da  poivoir  ««Torer  la  flntiet  da  la  p^x,  comina 
font  leurs  voisins,  •  les  États  ordonnent  qu'à  la  dilifjencp 
de  tous  les  syndics  du  pays,  poursuites  seront  faites 
eaatrs  Isa  eoopsblaa  damanrtrea,  Tolaan,  «le.;  ka  ttom 
desrjnel!  sçroni  affiché'?  et  placardés  comme  proscrits  ; 
et  néanmoins  permis  à  chacun  de  les  saisir,  et  en  cas  de 
réuMaaoa  «  da  laar  eaune  «u  at  talllar  ait  piéeaa;...  at 
pourowazionneriin  rhacurip  h  terminer  cette  engeance 
de  vipères,  sera  donné  prohôme  et  sallaire  à  ceUuy  qni 
anca  ftdct  ladita  captura  at  saiste;  «n  outra,  aaz  pro- 
chaines assiettes  tîos  dinrè-îe?,  sera  faict  onrorillf>mnnt  tte 
certain  nomi»re  U'hoiuues  M>m  la  charge  de  quoique 
«bat  pour  osa  advenant  qoa  les  voleurs  fusant  réds- 
tance,  ]es  pouvoir  forcer  •  —  On  demandera  aux  visi- 
tenrs  des  gabelles  que,  suivant  les  ordonnances,  les  ha- 
lùtaots  du  pajv  salant  pins  tôt  pcmmu  das  sala  Tlauz 

que  les  ptranj»f!r<i.  —  On  dfmand«»ra  aux  trosorifir;?  ffi^nt^- 
raux.  que  la  dépense  faite  pour  le  camp  de  Moutpellîtit', 
dont  le  compta  a  été  liquidé,  soit  payée  aux  diocèses  qui 
l'ont  fournie  avant  ccllf  qui  a  fiXfi  faite  pour  l'année  Je 
Ni.  de  BûUegarde,  f  laquelle  n'â&t  encurti  liquidé^.,  «t  i^u'on 
prétheod  impugnsr  at  débattre,  à  quoy  les  syndics  du 
païs  (leoiiront  la  main.  »  —  On  priera  h  Roi  :  de  sup- 
primer la  Chambre  des  Hoquùtes  a  Tuulauits  pour  l'in- 
commodité qu'elle  porte,  particulièrement  au  pauTnpas» 
pie;  —  d'interdire  d'emprisonner  et  exécuter  en  leurs  per- 
sonnes et  biens  pour  lus  aûfaire:»  d^  diurèses  les  syndics 
deadits  dlooèoes.  —  Délibération  touchant  le  préjudice 
causé  au  payi;  par  les  fermes  et  contrats  consentis  par  le 
Roi  (  sur  le  faict  du  sel.  *  —  On  suppliera  M.  de  Mont- 
oionixsr,  da  pamattra  anx-vUlaBob  la  garda  bomgaofia 


est  continuée  d'imposer  les  frais  nécessaires.  —  La  levée 
des  dsniars  do  c  petit  Uane*  pour  la  réparation  du  pont 

el  des  i.-haussi''«s  ilu  SaiMt-Fsjiril  ayant  ''té  ilescontinuée, 
bien  que  la  nécessité  soit  grande,  ou  demandera  "  que  la 
reoepta  aolet  fliiele  par  les  qoatra  reotaars  de  la  nafaon 
duflil  Saint-Sprit,  trjut  ainsin  qu'avoit  esh'  arci.nisturné 
faire  de  toute  ancienneté;  «  —  Le  Roi  sera  supplié  de 
lUra  décharsar,  anlTant  ka  ordonnanees,  les  comuls  on 
autres  ayant  charge  publique,  qui  auraient  été  ou  srrainnl 
à  l'avenir  établis  séquestres  du  temporel  ecclésiastl* 
que,  aie.,  c  ponr  oTdr  assaxd'oeenpatloo  «n  laun  diar- 
(?e^.  »  — Sous  le  bon  plaisir  du  R.ii,  1 1 ,010  écu."  lieront  em- 
ployés &  l'entretien  d»  deux  compagnies  deMM.de  Mont- 
moran^et  do  Joyaoaa,  afin  darandra  laacbamlna  asmréa 

et  libres.  — On  suppliera  le  Roi  de  d^rharper  Ie«  ili  i- 
céses  du  bas  pays,  qui,  après  avoir  fourni  tous  leurs 
noyaos  pour  la  rédoeHon  dn  dtfttaaa  doAlinarva,  an« 
raient  6X6  contraints  de  pr^Mfiver  sur  le?  deniers  de  leurs 
tailles  5,(M6  écus  qu'ils  n'ont  pu  remplacer;  en  cas  de 
raAta  dn  Kol,  ladita  aoonna  sara  répartia  sur  tout  la 
pars,  aux  prochains  États.  —  -  En  cas  qu'il  plairra  h, 
S.  M.  duouur  la  préférence  an  pals  sur  la  ferme  géné- 
rale des  sela,  anaambla  da  la  reeapta  da  la  cnia  da30a.,  » 
les  États  désigrnpnt  plusieurs  cr>mmissaires  pour  recevoir 
les  enchères  e(  faire  l'adjudication.  —  Texte  de  lettres 
patentas  rétabllasant  la  CSonr  daa  Aidai  da  IfontpalUar 
et  révoquant  l'attribution  faite  au  Parlement  de  Toulouse 
de  la  juridictiun  des  Aides,  comme  ayant  pris  fin  par  le 
bénédoa  da  la  paix.  —  Meanraa  aaroot  prlaaa  pour  fUn 
réparer  les  bains  de  Ralarnc  au  diocèse  de  ^fontpellie^ 
•  qui  s'en  vont  jKirdre  et  ruyner,  pour  faolte  d  estre  en- 
tretenus et  nettoyés,  n'ayant  peu  servir  eaat  Mtoona,  * 
—  Rapport  fait  aux  États  par  députés  commis  h  l'au- 
dition dûs  compter  des  comptable»  du  pays. —  Le  fermier 
de  l'équivalent  fera  enquérir  >  des  menaces  at  BMNiopolaa 

que  les  hahitanis  de  Valentine  en  Commwge  f>nt  faict 
ilouza  ou  quinze  ans,  adn  que  personne  ne  sur- 
dise sur  leur  ferme  d'éfniTaiaDt,  alla  agrndieda  pi^a  Iqy 
assistera.  •  —  Octroi. 

i)e  f»  i06  à  f"  2i8.  —  A  Béliers,  dans  le  :vlectoire 
des  Cordeliers ,  du  5  au  18  juillet  1585.  —  Président  : 
Antoine  de  Suget,  évèque  de  Montpellier.  —  Commissai- 
res du  Roi  :  M-  de  Montmorency,  le  président  Philippi , 
V.f\m  Marion,  trésorier  général  de  France  à  Montpal» 
lier.  —  Commissions  :  •  le  Roy  avoit  résollu  la  couvoc- 
qnation  des  Estats  dès  le  moys  do  juillet  de  l'année  pas- 
sée 1584  ;  mais ,  à  cause  des  troubles  at  tDiaaltaa  qvl 
estoient  audit  pals,  nous  aurions  différé  de  les  assembler 
jusques  à  maintenant  que  nous  voyons  que,  par  la  grâce 
da  JMao,  UadH»  tnwblaa  août  apfiaiaéa.  •  Après  «voir 
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immM  toutat  iMehargM  de  rÉtat»  te  Roi  dit  :  «  Qn'tt  i 

seni  cons'.raincl  fére  plus  gramJes  dâspensai  mi  "unn^e 
pnwbainâ  ^u'un  la  pré»»ut9;  toatafoia,  ajr«ot  mis  en  coa- 
âidératlon  U»  cbargw  d«  set  «u^aetz  de  Leiifaedee,  lea 

ruynes  qu'ils  ont  si  uITerles  ;ui  mnyeii  Je.s  'It'st.inlres  i(uî 
ràgneat  encore  au<lU  pata,  il  se  contentera  de  deman'ler 
MX  Bstaix  qu'ils  veallent  libremeat  toi  ocirojer  138;H6 
e»outz  8  s.  7  d.  pour  \n  prinrîpnl  la  taille,  les  deux 
crues,  le»  forLiticatioas  des  villes  fruDliéras,  l'eatrete- 
Mment  de  le  ehembre  de  VÈiitX  etteblye  à  Liale  et  des 
gens  de  guerre  y  oriîi^nii^s  potir  b  .'inireti»  li'irclU»  :  plus, 
pour  les  fraU  de  l'asseiubiée,  3,3U3  escutz  f.'S;  plus, 
pour  le  lidllORi  27,614  eseatz  SI  «.  a  —  Ceumiasloo  por- 
tant qu'il  s-ra  fait  bail  du  dp'il  <i'i'fjuiv;tlenl.  — Dési- 
goalioD  ûei  iuûnibr<?s  des  Irui8  urilre»  pn^ents  aux  États. 
—  On  prief»  de  oaanm  le  Roi  d'interdire  aux  tréso- 
riers de  France  de  connaître  des  deniers  du  pays. 
<  Pour  obvier  aux  obmissions  de  receples  cl  nutrus 
akiie  •  riealtent  de  ce  que  p;uslears  oomptables  (dési- 
gnés d»n^  I  l  d '-libération}  vont  compter  en  la  Chambre 
ûes  Coiuplus  à  l'aris ,  on  priera  le  Roi  d'ordonner  qu'ils 
seront  tenus  de  rendre  compte  su  le<diambrc  des  Comp- 
tes de  Montpellier.  —  Le  Uoi  sera  supplié  de  révoquer 
une  commission  extraordinaire  du  sieur  de  Villemor, 
maître  des  comptes  à  Paris,  <  n'ajant  jamais  esli  de  l'in- 
tenlion  de  S.  M.  que  les  psouvres  vefYes  et  eolants  or- 
pbidins  du  pais  feusseni  privés  et  fHutrés  des  arréraiges 
qui  leur  sont  deubz  des  rentes  constitué  sur  les  de- 
niers de  l'ayde  et  octro/;  et  oii  ledit  sieur  de  ViUemor 
Touldruii  procéder  à  reiéeution  d%8lle,  les  sjmdies  du 
païs  s'y  tippittcr iiit  fjriiielli'tn-.'iil.  < —  ■  l'our  oster  toute 
occasion  de  procès  pour  raison  du  relrancheiuenl  de  dix 
Joors  Met  en  l'année  1383  par  sanction  de  N.  S.  P.  lo 
Pape,  ti\  ,;J:.  i  d  j  li  ly,  la  Terme  do  l'éiiuivallent  ne  c  jm- 
mencera  (^ue  l'unziesiue  de  septembre  prochain  et  finira 
le  dernier  dn  mois  d'aoust  qu'on  comptera  1S88.  ■  — 

Comiiiunicalioii  dn  Inllr-^'s  clr.sns  du  l'oi  pitrtatit  •  que 
pour  eslre  le  temps  des  Estais  de  l'année  qui  vient  pro- 
che, pour  obTier  k  la  peyne  qne  les  dsppntés  auroient  de 
se  rassi'tiililtir,  et  à  î  t  di's|i:'n?t>  lîu  païs,  qu'ils  eus!^ont  à 
octroyer  pour  l'année  prochaine  qu'on  comptera  1580, 
pareilles  sommes  et  non  plu»  grandes  que  pour  l'année 
pr«.'nto.  »  T(;xl.'  ilflsdites  lettres;  —  fc!  ftlats  doraandenl 
temps  pour  en  détibérar. — Nomination  de  M*  Âmable  Du- 
loarg  comme  l'an  des  quatre  avoeala  dn  pajrs  au  Parie- 
tnenl  de  Toulouse,  î»  lr>  plar«  d(>  fnu  M*  Jean  de  Burderia. 
—  Les  États  expriment  <  leur  cxtràue  regret  de  ne  pou- 
voir à  préasnt  «ooordar  su  Rot  sa  demcude  (hnicluuit 
les  imposition:;  do  l'année  1586),  non  pas  fanlte  do  bonne 
vollonté,  mais  par  le  seul  dedault  des  procurations  et 
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pouTOin  des  consuls  et  deppnlés  qui  ont  eatt  euTOTés 

ayant  leiir>*  i;hart;es  limitû  's  pour  la  prissent©  annfWs  seu- 
lement. »  —  M.  de  Montmorenc/  sera  prié  de  demander 
an  Rd  de  eouToquer  les  États  eu  novembK  ou  déeem- 
lirii,  t  ayant  riîco^riiu  par  expérience  qu6  cette  assemblé.» 
cohibe  lea  volleries  et  viollances  dont  plusieura  person- 
nes useroieni,  sans  la  crainte  qu'ils  ont  d'estre  pugnis 
par  1»  m       d'i<vlle,  et  d'ailleurs  que  c'est  img  privil- 
lège  espéclal  do  ce  pais  qu'il  y  aye  une  convocquation  des 
Bstatacbseune  année...  etoU  lea  CMumiSBaires  dn  Roj 
vouldroient  rnectre  sus  lesdites  sommes  demandées  pour 
l'année  prochaine,  on  s'y  opposera  fonnellemenl  et  on 
empeseheru  ladite  bnpoellion  par  tons  les  on^'ena  pc«î- 
blcs.  I  — On  demandera  r.'ffloraent  pour  les  criée.i  et  en- 
cans, •  ^  coque  lea  créanciers  ne  puissent  saisir  un  fonds 
qui  soiot  de  plus  grande  valleur  que  d'un  tiers  plus  que 
leur  dette  ne  rmnite.  «  —  I.'<»nvoyé  do  pays  en  Cour 
annonce  que  la  ttciue-marâ  a  oansenti  ii  ne  prendre  que 
10,000  écos  au  tien  des  8â,000  à  elle  assignés  sur  ia  cme 
dti  30  .suis  par  raulJ  Je  sel.  —  Le  duc  de  Montmorency 
exhorte  les  Etals  t  a  ne  pas  laisser  perdre  les  moyens 
qu'il  a  pieu  à  Dieu  ouvrir  de  pouvoir  remectre  le  port 
aiicien  d'Aiguesmortes  par  les  inondations  des  eaux  qui 
l'uni  cavé  d'une  grande  longueur  et  profondeur.  »  —  I.ie 
syndic  Etienne  de  Vignals  fait  rapiwt  de  <  e  ipi  il  a  né- 
gocié tant  au  I>arleffient  deTouIpuse  que  devant  l'ar- 
chevêque de  Vienne  et  le  sieur  de  Maintenon,  envoyés 
par  le  Roi  pour  vi.Hiior  les  provinces.  —  Lea  États  font 
remercier  le  Parlement  de  son  zàie  et.  de  son  affoction 
pour  le  bien  de  la  province.  —  t  Las  aienrs  et  karoos  qui 
eatoient  en  leur  tour  l'année  dernière  15S4,  s'il  ycust  eu 
convooqvatloa  des  Bstats,  seront  de  tour  et  rang  pour 
Il  résider  ou  aasbter  aux  Bstafx  et  assiettes  l'année  pré- 
sente, n'e:itant  raiwna  .bie  iju  ils  soient  frustrés  do  leur 
dit  rang.  »  —  On  demandera  au  Roi  d'obearver  le  contrat 
des  flrascs'flelîi  avec  le  taa  roi  Henri  II  en  1861  ;  — 
d'éteindre  les  diverses  crues  tni.s'^s  sur  le  sol,  entre  au- 
tres celle  de  16  sols  qui  sert  it  payer  les  garoisoas  des 
villes  de  refbge  de  MontpeUim*  et  d'Aigueemortes;  — 
d'ai  1er  ies  habitants  d'Aiguesmortes  à  rétablir  luur  an- 
cien port  ;  —  de  maintenir  libree  et  franches  les  foires 
de  Piimias  et  Ifonlagnae,  et  de  confirmer  le  privilège 
portant  qu'il  trente  lieues  à  !a  ronde  desdites  villes  il  ne 
doit  y  avoir  d'autres  Coires.  —  NouveUe  délibération 
pour  la  punition  dea  voleur*.  —  Une  expédition  den  prh 
\'il'';,'fs  du  pays  .si;r'a  iIAIivr.'<i  h  rhaiiue  rllocè.sn  —  Ct^ui 
qui  viendront  proposer  quelque  chose  à  l'assemblée,  fus- 
sent-ils eommissairss  du  Roi,  n'auroat  d'autre  plaM  que 
crd1(>  rjtii  leur  sera  a.ssi|?née,  à  moins  qu'ils  ne  viennent 
«  pour  le  iaict  de  leur  commission.  *  —  Délibération 
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contre  ks  flrais  de  voyage  et  taxaUoDs  ezceasives  de* 
«lares  de»  flitanoes  anoyé»  par  les  reeereim  généniix 

pour  faire  rentrer  plus  vite  les  deniers  des  tailles,  <  qui 
monleiil  presqu'aultaot  le  principal,  ce  qui  redoade 
«D  Un  «a  dommage  du  peonvre  peaple,  qui  paje  tout  *. 
—  Sur  l'avis  donné  p;ir  les  consuls  de  Saint- Papnut, 
avertis  par  exprès  c  que  ceulx  du  Mas  Saintea-Puelles 
aardeat  voaltt  surprendra  et  eecheller  Bespla» ,  «I  que 
Bac^on  avoil  levé  deux  ou  tr  *is  ci^nls  h  jinnies,  ■  les 
&tata,  en  corps,  vont  prier  M.  de  Montmorency  de  punir 
ees  perivriwteors.  —  Les  officiers  du  Roi  ne  ponrront 

iipiner  J;i:iS  tc~  assiettes  des  dio<:''.'3es  ni  iMre  syndics,  et 
lesdiles assiettes  seront  tenues  suivant  l'ancienne  forme, 
sens  qne  les  eoiomisealree  j  nient  vols  ni  opinion.  — 
Un  exprès  envoyé  à  M.  de  Villeraor,  sur  la  demande  des 
États,  par  M.  de  Montiuoroncy,  anooDce  que  ledit  «ieur 
•  naroll  eonesnli  à  surseoir  fc  sn  oommlsilon  «straordi- 

nairr»  et  renvuyé  les  archiiT?  iiu'il  avoit  prlns.  "  —  Le 
syndic  du  pays  poursuivra,  conjointement  avec  le  syn- 
dic dm  dkMèee  de  Touimue,  l'eiéenlion  de  l*airtt  qui 
interdit  au  l'arlement  M  aux  trésoriers  de  France  de 
connaître  ded  déliliérations  dudit  diocèse.  —  On  priera 
In  Rdne^Mère  de  w  conienter  de  4.€00  éout,  ■  qui  lui 
seront  baillé  comptons  >,  au  Heu  des  10,000  qui  lui  sont 
attignés  sur  la  crue  de  30  sols  sur  le  sel.  —  On  poursui- 
vra la  rdvocnfloo  de  la  oomaiiMion  eoToyde  aux  tréso- 
riers fjrnéniut  ■  pour  contraindre  bien  aizés  de  ce 
pais  à  t'ornir  la  somme  de  1:^,000  escutz  à  constitution 
de  rente  an  denier  12.  *  —  DéUbération  contre  la  ville 
de  Narbonnc,  "  la  ïuelle,  apr^^  aviir  esté  fortifflée  et  rau- 
nitionnée  de  la  subztance  de  ce  pais ,  ne  se  contente  pas 
de  aevonlloir  désunir  du oorps  dudit  pais,  mais  se  iici  n- 
cie  de  ne  voolloir  recognoistre  ne  recevoir  M.  de  Rieux, 
qu'il  il  pieu  au  Roy,  longtemps  y  a,  eslablir  gouverneur 
audit  Narbonne  >.  —  I-es  États,  avertis  que  M.  de  Ville- 
mor  •  tant  s'en  fault  qu'il  cesse  l'exécution  de  sa  com- 
mission, mais  qu'il  procMe  par  fraction  de  portes 
prient  M.  de  Montmorency  d'en  écrire  au  Roi.  —  M.  de 
Montmorency  c  fait  entendre  qu'avant  que  l'assemblée  se 
aéparast,  il  l'anroict  bien  voulu  advertlrdes  brnicts  qui 
oonrent  :  c'est  que  les  Lignez  sont  d'accord  avec  le  Roy, 
non  toutefois  qu'il  en  soict  asseuré,  et  que  l'oraige  do  la 
guerre  tnmlteroit  en  oes  quartiers,  aftln  que  les  oxpé- 
dians  faussent  trouvés  outra  enlx.  •  Sur  quoi  les  États 
ooocluent  «  que  le  Rojr  sera  supplié  ooasenrer  ce  paîa 
en  paix  el  ne  permaetre  que  les  ftwoes  «slrangUras  ne 
aultres  entrent  dans  icellnjr,  pour  esin  nssM  rijué 
d'aUlonrs  •.  —  Octroi. 

Se  t'  919  A  A  'M.  —  A  OtfonwoiMM  (tIIIo  basse], 
daaa  lé  rêfëololra  4u  eouvent  des  OarotM,  àn  9  au 

HAora-Qaaann.     Siaii  C.  —  Tom  II. 
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11  mars  168d.  —  Président  :  Chrislophe  de  Lestang, 
évèque  de  Lodère.  Oonunianires  du  Roi  :  le  maréchal 

de  Jit.\("use,  lieutenant  général  en  Languedoc;  René  de 
Marion,  sieur  de  Leetani;  ;  Jean  de  Maslaoreas,  siear  de 
Oallan,  trésoriers  généraux  de  Franee.  —  H.  de  JoTeose 
dit  que  le  Roi  dé.sire  «  que  son  dr-rnier  édict  faict  pour 
l'extirpation  des  hérésiea'soict  do  tous  poincts  exécuté, 
nasme  en  oeete  prorinee  qui  eo  demeura  plue  aOHgée 

qu'aulcLitie  de  sr;n  royaume,  ayant  h.  cait  elT'3ct  faict 
dresser  dans  icelle  plusieurs  forces  de  grandes  ar- 
mées »,  ete. — CommiNloneou  ozposédeanetiftdel'oetnii 
et  aidn  dcrnaiii!.'  au  I^nguodoc,  montant  à  C?9,?Sô  êtus 
8  sols  î  deniers  i  plus,  3,333  écus  1/3  pour  les  frais  de 
l'Assemblée;  plu,  37,514  éens  pour  le  talIloQ  :  •  Nous 

n'avons  rien  esparpn^  ;io«r  délivrer  Ir.s  habitans  du 
pais  de  Lungu  doc  des  incommodités  qu'ils  soufTrent  à 
l'oticaslon  du  s^our,  paisaige  et  veonsa  des  gems  de 
g^isrre,  ayant  employé  [>our  CMt  efTect  tm\  seulement  ca 
que  nous  avons  de  plus  clair  en  no.^  finances,  et  qui 
estolt  destiné  pour  nos  despenses  onOnalree  du  rssia  de 

cesto  prt*sente  annnf>,  mais  aa<t?!f  vftndn  et  alll;''né  re  que 
nous  avons  peu  de  nostre  domayno,  et  constitué  rentes 
sur  Me  tnlliss,  bnnes  et  gabelles  pour  ne  enreluufer 
nos  subjeclz  de  nouvelles  impositions  »,iitc.  —  Désignation 
des  membres  àea  trois  ordres  présents  aux  l^tats.  — 
Arnaud  de  Pieubet,  grefller  du  dioeèse  de  ïbulonne, 
nommé  preffler  provisoire  des  Étal»  en  l'absence  de 
M*  Uuiil.  Bertrand,  empêché  de  venir  à  cause  des  dan- 
gen  des  chemins.  —  Vériâcalion  des  pouvoirs.  *  Attenlu 
In  noioirft  occupation  de  plusieurs  villes  capitaîles  fit 
diooèiiââ  de  ce  païs  par  les  euneuiys  du  Roy,  les  meurtres 
et  brigandaiges  qui  se  commecteut  par  les  cbemlns 
nombre  de  d^pul^-s  n'ont  pu  se  trouver  aux  États,  «  mais 
la  plus  pari  Je  ceulx  qui  y  ont  séance  el  oppinion 
estans  pi-ésans,  il  sera  passé  oultre  et  deslibéré  des 
affaires  du  pals.  «  —  Les  députés  en  Cour  font  corinaitre 
les  ordres  donnés  par  le  Roi  au  maréchal  de  Joyeuse  •  et 
au  duc  de  Mayenne ,  estant  en  Ouienne,  pour  la  lUStUU- 
ration  de  la  province  et extirj>ation  des  ennerays  >. — On 
intimera  au  sieur  de  Villemor  la  révocation  de  sa  com- 
mission pour  le  recouvrement  des  restes  des  pensions 
dues  à  plusieurs  habitants  du  pays.  —  Délibération  contre 
les  Bordelais  qui  avaient  Ml  taxer  les  pays  d'AIbi,  Tou- 
louse et  Lauraguais  à  5,000  ocus  pour  la  réparation  de 
la  tour  de  Cordouan,  •  qui  ne  sert  qu'à  leur  commodité  ■. 
-~  Le  maréchal  de  Joyeuse  fait  savoir  que  pour  empè- 
ollir  Iflseounaa  des  ennemis ,  <  il  est  deslibéré  se  mectre 
en  «ampsiglie  avec  des  forcée  et  artillerie,  et  qu'il  est 
léaoUv  DO  M  rstlnr  qull  n'a^jt  (Met  quelque  exploM 
digne  de  soy,  au  bien  et  solalgemontdu  p«lli  >,  etdemrado 
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des  subsides  ;  les  États  an  oofiM  Tont  le  remercier  à  son 
logis,  et  lo  prient  «  de  proposer  cohartement,  par  Jùcla- 
nlion,  ce  de  quoj  il  désire  estre  secouru  du  pals  •■  — 
M.  de  Joy<>use  répond  •  que  |K>iir  renbtt  Ulim  la  chemin 
pois  TholOM  jingaas  à  Marbonoa ,  avec  les  moyens  qu'il 
vnil  pieu  aa  Koy  lui  doniwr,  it  entendoit  ^toldoyer  les 

Kana de  Kuerre  ;        mais  que  pour  le  re;,'ai'd  de»  char- 

Wia»  munition!)  de  vivres  et  altelaige  d'artillerie,  Ueatoit 
BéosMafre       le  païs  s'etTor^ast  y  contribuer  «;  il  de- 
mande S,(j<»  Sri I.  I  l,  (le  blé,  1,000  d'avoine,  2,000  pipes 
de  TÎD,  aoO  quintaux  de  pondre  de  canon,  25  de  poudre 
dVqoébuae,  c  et  tout  ce  que  iMBOtn;  aera  pour  l'atle- 
laige  et  attirail  de  0  canons  el  2  coulouvrin«!!>,  et 
pour  le  payement  des  officiera  de  ladite  artillerye  — 
Bâpport  hit  aux  Étab  que  le  lienr  de  Oomnaaon,  «ivoyé 
parle  raaréi^ai     un  duc  <Iu  Muyne.  l\i  Ir  uv  -  sur  la 
Dordonle  (LH>rdogne)  el  prié  de  se  vouloir  approcher  de 
11iok»e,  aMn  de  ramaetre  la  mvlgation  libre  pitia 
ladite  ville  r!r-Tholose  jusqnes  à  Bonleaux,  lef[U'-I  .iuri>it 
Ikict  response  qu'il  £ïVorÙEeruil  le  maréchal,  tant  des 
tiroes  de  aon  arméa       de  aa  propre  peraoone  •.  — 
•  Encore  que     |Miivrffi'  'lu  p:us  snicl  si  frrrindf'  i]|u.'>  le-i 
Itabilans  d'iceliuy  n'ont  moyen  quasi  de  respirer  >>,  les 
ÉM»  aoeordent  an  maréelwl  0,000  naliara  de  blé, 
1,000  pi|)es  de  vin,  2,000  sotiers  d'avoine,  rîOO  i]uii>!:iii!c 
de  poudre  de  canon  et  25  de  poudre  d'arquebuse ,  lo 
priant  de  ddehargar  le  paya  du  anrplua  da  aaa  damandaa. 
—  On  prit'rn  In  Rni  :  rî^^  faim  don  au  pays  des  biens  des 
rebelles  pour  être  employés  aux  Irais  de  la  guerre;  — 
«  d'anvoyar  en  caato  proviaea,  pour  la  rddimer  da  tant 
de  fléaux  dont  elle  est  agitée,  unn  bf?!mf  et  forte  armée 
oonduicto  par  tel  prince  que  par  s.  .M.  sera  advisé,  celle 
qne  M.  de  Joyaiiae  antand  mec  Ire  sus  n'estant  suffisante  *. 
-—  M.  de  Joj-pn>;n  sera  prié  «  proveoir  de  quelque  bonnn 
police  tant  au  payement  que  norriture  des  gens  de  gueiT« 
fOOlflSgaarraBCivilasquionteueours  pui:>  vingl-citiqaos 
on  ce  royaume  ont  si  fort  licenciés,...  afiln  que  la  disci- 
pline millitaire  puisse  estre  remise  en  sa  première  es- 
Ideodeur.  «  —  (In  député  de  la  provincede  Rouergue  de- 
miiida  aux  États  que  le  Rouergue  et  le  Languedoc,  qui 
aPbttmantatttanxraêraesgreniersàsel,  pousuivent  r:d>oli- 
Uon  des  crues  extraordinaires  mises  sur  le  sel ,  ou  tout 
a«  molna  le  prâlèTemani  d'une  aomme  ûxb  anr  la  recette 
daad.  greniers  «  pour  llnalltiifion  de  ta  Jeunesse  et  esta- 
blissement  de  certains  collièges  ès  lieux  les  plus  propres 
4V'1I  aaroict  «dviaé  •.  —  Délibération  ooolnrine  daa 
Alals,  «  d'anitant  quil  a  esté  expérimenté  eomUen  Phé- 
réaie  a  apiinrté  d'iinpii'tt'' ,  corruption  do  imcurs  et  con- 
lamnemenl  de  toutes  bonnes  loin  en  ce  royaume,  et 
fo'Il  n'y  a  moyen  pins  prapn  fosr  ampasebar  la 
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de  ladite  bégéale  que  d'eslablir  de  bon  i 
M.  de  Joyenae  sera  prié  de  ramplaoer  1  J>QO       f.t  \x 
«  munition  morte  <•  de  Narbonne,  entrel«uuj  «us.  [tsun  du 
pays,  que  .<ion  commissaire  des  vivres  atinit  prb 
sans  l'aveu  ùm  États.  —  Taxes  aliouéaaax  lietitmnls 
du  prévôt  général  de  la  province.  —  BtUi  des  Étal»  de 
renoncer  li  rinriprendre  la  ville  de  Toulouse  dans  ledè- 
partenient  du  taillon.  —  Lea  aeignenia  prtnaot  droit  de 
péage,  reoaettront  leun  titrea  deranl  le  Procureur  gé- 
néral du  Roi  au  Parlement.  —  Commissiaires  nommis 
pour  taire  la  reoetia  et  distribution  des  Tivna  et  mnoi- 
tiona  de  l'armée  de  If .  loyeoae.  —  «  Attania  la  misère 
et  calamité  où  I<i  pnïs  SI'  truuvi'  i:oiisti;>é  »,  les  députés  en 
Cour  poursuivront  avant  toute  aouvre  auprès  da  Bat 
l'eoTol  d'nna  booiie  et  forte  armée  <  pour  mettra  le  pïb 
en  libtirté,  et  s'en  reviendront  tnut  di'  suite  [.Dur  hna 
entendre  aux  Estais  l'intentioa  de  S.     > .  —  En  pa.isant, 
ik  iront  saliwr,  de  la  part  dn  pays,  M.  de  Mayenne,  •  qui 
ysl  arrivi'  à  raliiuirs  ri'solUi  de  s'en  vt-nir  av-'c  son  ar- 
mée bien  prez  do  Tholose  ».  Les  vivres  et  mualUons 
fimmls  à  H.  de  Joyanse  seront,  snivast  la  eamtnne  as- 
ricnni;,  n'partis  sur  tout  lopajs,  au  sol  I.-i  livn? ,  le  fort 
portant  le  laible.  —  Pour  empêcher  que  les  gens  de  pted 
■a  rstirsot  en  lenn  mabona  aprèa  avoir  pris  les  danleia 
?1u  Roi,  M.  de  .Inyou<;c  sern  prti*  '^c  \(^  faire  paypr  •<  \ 
la  banque,  où  seront  prins  te  nom  et  surnom  des  soldata 
et  le  lien  de  lanr  baUtattoa   —  OAk«  da  aarrlca  oontw 
les  ennemis  faite  aux  ÉUUs  par  M.  de  Mirepoix,  séné- 
chai  de  Carcassonne.  —  La  viiie  de  Toulouse  demande  il 
ne  paa  eontrfboar  ans  vivres  fournla  à  U.  da  Aqmae, 
parce  «jti'pllp  a  (l(^:h  fait  oflVc  h.  M  de  Nf.iypiine  de  vivres 
et  de  munitions;  refus.  —  50  ôcus  aeitint  employés  aux 
(hUs  d'esoorla  des  dépotés  dn  haut  Langoedoo.  ~  •  Las 
gratidcations  extraordinaires  faicles  par  les  Estatz  ne 
•leront  inscrites  au  rôle  des  frais,  estant  advenu  qu'un  a 
tiré  les  affairoj  en  telle  conséquence  qu'on  a  voullu  fialre 
estât  asseuré,  et  quasi  abstraindre  de  nécessité  le  pals  au 
payement  desdiles  gratifications.  »  —  Diverses  tfi^tillca- 
tiiKi  acD  rdéas  par  les  États,  entre  autr^-s  :  L',rN>)écus  à 
M.  de  Joyauw  an  oonaidémUoo  du  bien  et  soulagement 
qu'il  pnxmre  babitoaltement  au  pays.  —  Octroi.  —  Z<a 
Roi  sera  supplié  de  pourvoir  b  ce  que  «  te  pauvre  pesa- 
pla,  aaaec  Ibalé  d'attlaon,  ne  aoiet  eonlnlnct  payer 
dottbie  ti^ila  sovbz  prétexte  dn  daspartement  des  deoiors 
faict  à  certains  préthendus  Estatz  convoqués  à  Pézenas, 
contre  l'intentioa  dn  Roy,  par  le  aieor  de  Uontnoraaicyy 
en  vertu  de  la  OoauBlaabm  qnéS.  M.  lay  aurolct  envoyé* 
l'année  pawéa,  qui  «troiet  ailé  deapola  lérooqnéa  •. 
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C  MM.  (Si^n.)  —  la-Mi*,  M  MUM,  p«vtor. 

4  réTrier.  —  26  octobre  —  Procès-verbaux  des 

léiMMfitdM  iMlikénUons  des  États  de  Languedoc,  as- 
Mmblés  par  mandement  du  Roi  et  «n  présence  des  com- 
missaires dudit  seigneur. 

Jtt  i  à  f»  iS.  —  A  Carcassonne,  dans  la  maison 
commune,  du  4  au  7  février  1587. —  Président:  Alexan- 
dre de  Bardis,  évêque  de  Carcassonne.  Commissaire  du 
NtilemarAchalde  Jovûuse'.  —  Les  États  ee  unt  rén* 
Dis  pour  entendre  la  réponse  du  Rot  aax  remonlraaws 
qot  lui  ont  été  faites  par  les  représentants  du  pays  et 
<  liewvolr  à  la  défense  des  meurtres,  pilleries  et  ravai- 
fM  que  les  ennemis  font  journellement  >.  —  It.  de 
AlfiMe  promet  ■  d'employer  tous  ses  moyens,  sa  vSe  et 
saseofans,  pour  remectre  le  paîs  en  l'otiéissance  du  Roy 
al  k  une  saille  reUgioin  cathoUiiiie  Nomades  député» 
frtnnta.— L'éTéfoede  Lodéfeat  Dafll8,^calre  ^éral 
de  Toulouse,  sont  députés  vers  le  maréchal  pour  conl'ërur 
des  fflojreDS  à  prendra  pour  empêcher  les  courses  des 
aBOBBiis  etTétaUir  le  oonmerca.  —  Ponr  (snlr  le  grand 
chemin  libre,  le  nombre  des  ^ens  de  cheval,  qui  .sora 
avisé  par  le  marécbal,  «ara  mis  en  garnison  aux  lieux  les 
plus  propres  SUT  ledit  dwmln  et  entrelami  anx  dépens 
du  pays,  aous  \ti  conlrùle  de-s  «tnsula  desdiUs  lit!ux,atce, 
en  attendant  l'armée  fue  le  Roi  a  promis  d'envojer  au 
printemps  prochain  aona  la  condnlte  de  l'anilrat  de 
Joyeuse.  —  Le  maréchal  sera  suppiii'i  ilo  faire  vivre  mo- 
destemeat  les  gens  de  pied,  «  à  ce  qu'ils  ne  rnineat  le 
pab,  comme  ils  ont  Mt  ey^erant  ».  —  NoadBatkm  de 
oammL>:s,iiras  pour  taxer  tes  gens  de  guerre  qui  feront 
«écarte  aux  passants  ei  traâqnants.  —  Oa  suppliera  le 
Soi  de  ne  perawltre  •  qu'aneim  eelgnenr  de  la  R.  P.  R. 
ni  auires  ayant  favorisé  ioille,  uyenl  aucun  comman- 
dement ni  entrée  ès  rilies  du  pa'is  >.  —  L'évéqne  do 
OMtres  dit  que  le  hsron  de  RJenx  «  a  fini  fevori  les  dé- 
puta en  Cour  envor.i  Sa  Maji^sW  et  les  gens  do  son  Con- 
seil privé  >.  —  Des  100,000  écus  oCCarts  au  Aoi  lorsque 
l^naCe  de  l'amiral  arrivera  dans  le  pays,  il  en  eera  prie 
l,flOO,qui  serviront  à  l'ontrotien  des  deux  cent  vingt  maî- 
tres gue  le  maréchal  se  proposa  d'établir  en  gamla<» 
ponr  ht  défianeedtt  paya,  et  h  payer  la  dépena»  (Uta  par 
la  ville  et  le  diot  è-sé  de  Toulouse  pour  la  garde  de  l'ar- 
tillene  étant  à  Saint-Sulpioe,  sniYant  l'ordonnance  dudit 
naiWinljtovIilhlilaieTtedaBdiifldanlsn  teradiOMe 
]iqn%  1» Tenue  de  l'amée.  «>0m  poamlvn  la  mp- 

L  n  Ml  dit  qii*  c«tla  aMimiblàe  conliuae  c«ll«  qui  «  tii  faite  à  CmIcI- 
Mliarj  aat  mmt  dTaMi  si  de  iepMmbn  liSS.  L«  praete-f etb«l  de  celle 


presiiiua  liejj  nouveaux  ofilces  pré»idiaux  ùt  du  receveurs 
particuliers  alternatif  des  ^diocèses,  que  le  Roi  voudrail 
créer.  —  Les  deux  cent  vingt  maîtres  des  garnisons 
seront  pft>'é8  à  raison  de  45  sols  chacun  par  Jour  (M.  de 
Joyeuse  Toulait  qu'on  leur  en  donnât  50,  voire  55),  sans 
à  ce  comprendre  le  prix  de  l'escorte  que  lesdits  maîtres 
pourront  prendre  suivant  le  tarif  dressé  par  l'assemblée, 
à  condition  qii  ils  monteront  à  dteval  lorsqu'il  y  awa 
vingt-cinq  charj^es  de  marchandises.  —  On  pourchassera 
par  tous  moyens  la  révociilion  des  impositions  mises  sor 
le  Toulousain  et  l'Albigeois  pour  la  réparation  de  latov 
de  Oordouan,  «  estant  chose  de  pernitiense  conséquence 
et  inouïe  que  le  pays  de  Guyenne  veuille  fUre  oottisar 
telles  sommes  sur  le  pays  de  Languedoc ,  contre  lei  pcf* 
▼iléges  d'ioeloy  —  Nomination  de  commissain>s  pour 
elore  et  arrêter  les  comptas  des  comptables  du  ]k< y.s  de- 
puis la  dernière  assemblée.  —  On  relèrera  appol  à  la 
Oonr  des  Aidée  dee  lettres  patentes  en  vertu  desquelles  la 
ville  de  Tonkraae  prétend  ne  pas  payer  sa  portion  d« 
taillon  et  la  mettre  &  la  charge  du  paj's.  —  Le  diocèse 
d'Alet  et  de  Llmoux  sera  remboursé  de  la  dépense  q.ull 
a  tUte  ponr  l'entretimi  de  farrade  dressée  par  M.  de 
Joyeuse  et  conduite  par  .M.  de  Mirepoix,  pour  forcer  les 
lieux  de  Rouvenac,  Campagne  et  Bagaracb.  ~  I«  rece- 
venr  du  pays  remontre  qu'un  grand  nombre  de  diccises 
«  n'estant  h.  l'obéissance  du  Koi,  il  ne  ]M3ut  y  recouvrer 
les  deniers  des  Estatz,  et  demande  qu'on  lui  tàaaa  fiDods 
pour  saUefldre  tant  pour  les  aflUres  qui  peuvent  «nrve* 
nir  durant  raiitit'e  (|ue  pi.tur  la  liriH'.haine  a.ssernbléB  ». 
—  Ledit  receveur  remettra  an  syndic  Bardichon  le 
compte  dee  vivres  fimrnis  aox  riéges  de  Hoalesqulea, 
de  Mas-Saintes-Puelles,  <  et  pour  lo  bouclement  doBru- 
gairolles  *.  —  Qratiflcation  de  2,000  écos  an  maréchal 
de  Joyeuse.  —  Octroi  lUt  par  les  Étste  en'eorpe  au  Icgis 

du  raaréctial. 

De  /»  i6  à  f"  43.  —  A  Carcassonne,  ville  basse,  dans 
le  rdlbetoire  du  couvent  des  Germes,  du  IS  an  28  oeto- 
bre  ir>8T.  —  Président  :  Raymond  de  Cavaitlès,  évéque 
de  Nîmes.  Commissaires  du  Roi  :  le  maréchal  de  Joyeuse 
et  René  de  Harion,  sleur  de  Leetalng,  trésorier  générai 
de  Fr.mcft.  — M.  de  Joyeuse  exposée  que  le  Roi  fr.st  con- 
traint de  demander  pareille  somme  que  l'année  derniè^, 
ayant  (kIt  dreaer  une  bonne  et  fbrte  armée^  et  délibéré 
d'exposer  sa  propre  personne,  pour  s'oppo.ser  aux  injuras 
et  vexations  préparées  à  ses  bons  etUdàles  st^ets  par  l'en- 
trés de  plusieurs  étrangers  dont  les  hérétiques,  ennenls 
de  S.  M.,  ont  fait  fai-  N  .  '  >  tant  en  .\llemagne  qn'au- 
tre  part.  —  Noms  des  députés  présents.  —  Délibération 
•  eontre  les  Indones  enaetiana  eonmieaa  par  pluslmn 
capltaioea  et  soldats  depula  Toulouse  Jusqu'à  Nai]wnii«t 
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eontnlfrnaiil  le*  paorres  narehancb  el  voitnrien,  et  im- 

(\vrs  atiK  sirii|i!<  s  mrss:if,'flrs  it  pied,  leur  |»aypr  l'oscorle 
Miu  qu'ils  la  requièrent,  n'ttsUnt  contens  de  la  taxe  qni 
M  Mêle  avx  4emlm  Bttate  ».  —  On  priera  le  niaré» 
chai  «  lîf  (îtTi'iiiIre  aux  gens  de  fuirn-  ili>  piller  le  bi'lail 
aratoire  et  d'empescher  tant  soict  peu  l'agriculture, 
attendu  qu'ea  dlven  endroits  du  {hOb  les  terres  aoot 
desjii  d^'scrti"!  H  iiirultr-s,  et  ptii'i"»irs  iliorAses  du 
kaiit  Languedoc  ne  peuvent  plus  payer  leurs  charges 
ordlDsiras  et  estnordinairee.  —  Contre  lee  gentltobom- 
mos  riutrn-.  soi-disant  catholiques  qui  communiquent 
arec  les  ennemis  et  leur  fournissent  des  vivres.  ■■  —  Le 
p«jm  ne  peut  preodre  sur  lui  les  dépensas  lUtes  par  le 
dior/isp  l'Albi  p  nip  l'(-nfn>tian  de  l'année  <lf  l'aniiral  de- 
vant Salvagnac.  —  l>o  Roi  sera  supplié  d'avoir  pitjé  des 
paife-f  Ne  mardiaBd»  da  payi  et  d*aMlr  ka  aabtides  mis 
sur  les  marchandises  et  notamment  »nr  le  pi^itftl,  fî  ;nl  le 
trallc  a  tellement  décru  «  qua  si  le  t»>ins  paaaà  tutoient 
achetées  et  enIsTéas  audit  pals  100,000  baltes  et  plus  de 
pasfrl,  h  présent  il  n'en  srauruit  sortir  0,000  balles  tous 
les  ans,  ayant  le»  estrangars  Inventé  de  faire  croislre  la- 
dite marchandise  et  la  transporter  en  Franre,  et  n'estans 
chargés  d'aucun  droit,  ont  moyen  de  faire  meilleur  mar- 
clié  et  s'enrichissent  • .  —  Contre  les  lettres  d'évocation 
fui  contreviennent  aux  pririlègres  et  franchises  du  pays. 
—  •  Considérant  le  misérable  et  piteux  estât  oit  le 
royaume  de  France  est  rMnict,  singuliéremetit  cette 
province,  laquelle,  à  cause  des  hérésies  qui  y  ont  eu 
plus  d'angmentation  qu'i>8  antres  endrnil.^,  ilemeun- ilu 
loat  appauTrieet  ruynée,  le  Roy  sera  t>upplif'>  <le  p mr- 
snivre  l'exécution  de  son  édict  de  juillet  15S6  pour  l'ex- 
tirpation des  hérésies,  el  de  remettre  son  rojranme  en 
son  andenne  liberté  el  splendear.  •  —  «  An  eaa  que  les 
aflair  y  de  France  se  disposent  à  quel  iow  paix,  le  Roy 
sera  supplié  que  ceoix  qui  ont  sontena  les  hérétiques 
a'aysnt  oommandament  snries  bons  et  Adéles  snl^eets,  et 

nomm-'mi'iil  que  le  din;  do  Moriliiiorf  ncy  ne  siiit  t  remis  ; 

an  gouvernement  du  païs,  ou  pour  le  moins  que  Tou- 
lonee,  Careaaaonne,  Narbonne  et  antres  villes  qnt  ne  Ivy 

ont  %'inilu  (iWvr  deineurL'nt  exf'iuiitt-.s  du  commande- 
ment dudit  seigneur.  »  —  Les  consuls  de  Narbonne 
afflment  que  c'est  de  bon  gré  que  1m  narehanls  paient 
Qnsuhsi'l:.'  |iinir  la  n'fiaralion  du  liini  dn  !'Hspifalel,  où 
ils  font  mettre  leurs  marchandises  durant  quarante  Jours, 
h  canaa  de  la  cealafton.  — 'On  priera  le  neréehal  de 
Caire  réparer  des  denier?  du  R'ii  quatre  pièces  d'artillo 
rie  de  la  ville  de  Toulouse ,  par  lui  employées  lors  des 
sUfea  de  If onteaqirieB  tt  Salvagaaic,  «  laaqûellas  a»  eoat 
esYcntf^es  tellement  qu'elles  n^--  s;auroient  eslre  remises 
pour  2,UÛ0  escnt»  *.  —  Contre  ceux  qui ,  pour  Jouir  pai- 
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siblenient  de  leurs  biens,  ont  acoordé  avz  liérétiqaes  et 

ennemis  du  Roi  le  payement  de  leurs  dîme»,  au  préju- 
dice des  ecciÀtiasUquas.  —  On  poursuivra  les  gentils- 
hommes qui  ee  prévalent  daa  gverres  dviles  pour  lever 

lcuiî.'>!  ri  pi'M^i's  non  accoutumés  .--iir  Ifs  tiiarrhanilis*»'^ 
passant  près  de  leurs  maisons.  —  •  Les  gens  du  conseil 
de  la  Reiae-Mérefeomteese  de  Lanragids)  enTetoseasTont 
pri-'s  de  fair.'  ouvrir  '-l  arracher  la  f^>rt>'.  lîe  la'Ii!f  diinu', 
afin  que  les  brigands  qui  commettent  pilleries,  meurtres 
et  rançonaeneos,  puis  le  lien  de  Bariège  Jiaqaes  à  Ville- 
franche  n'ayent  moyen  d'y  avoir  leur  retraicle. .— No- 
mination de  commissaires  pour  conférer  avec  le  maré- 
chal de  Joyense  et  eon  ille,  le  Onad  Prieur,  des  moTeos 
de  maintenir  le  pays  en  l'oWisoanpn  dn  Tfoi.  »  Oans  le 
cas  où  le  Roy  do  Navarre,  ne  pouvant  Joindre  l'année  des 
niatns,  tftù  viendrait  avae  ses  Ibraaa  daaa  ee  pal»,  on 
suppHeroit  le  Roy  de  mander  par  deçà  M.  l'amiral.  »  — 
Lie  maréchal  et  »on  fils  demandent  que  les  États  soldent 
trois  cents  laocos  et  quatre  mille  arquelmsiaini.  —  On 
s'opposera  à  l'exécution  d'une  commission  non  nmsentie 
par  les  Ét^its.  portant  imposition  de  15  écus  sur  cliaque 
parailiadB  pajs et  permettant  aux  habitants  de  prendre, 
pour  payer  plus  vite,  les  deniers  des  fabriques,  paroisaes 
et  églissR.  —  Les  États,  •  encore  qu'il  ne  reste  rien  ait 
pals  que  le  bien  vouloir,  zèle  et  dévotion  qu'ils  ont  au 
service  de  Dieu  «t  du  Ruy,  considérant  que  le  Roy  de 
Navarre  et  le  sienr  do  Montmorency  taschent  de  joindra 
leurs  forces,  et  que  le  Roj',  ompesché  par  l'armée  étran- 
iiire,  n'a  moyen  de  continuer  le  secours  qu'il  a  baillé  les 
années  passées,  •offhent  au  maréchal  et  au Onuid  Prieur 
d'entretenir,  pendant  lroi.<imois,  deux  cent  cinquante  lan- 
ces et  trois  mille  arqu^nsiera.  —  Les  habitants  du  pays 
ne  pourront  étra  cootraînts  k  fkira  le  guet  èe  ntabom 
fortes  ilt's  ^.'l'tililshoraraefî.  —  ''>ii  jineri  If  iiian'-chal  de 
décharger  les  lieux  de  Pompignan,  Saiot-RusUce,  Saint- 
Sauveur,  Bonloe,  etc.,  de  la  contribution  qnlls  sont  te- 
nus de  payer  p<mr  lu  ^;:>rnis:in  de  la  tour  ii'<>r„'aeil,  vu 
qu'il  tant  d'ailleurs  que  lesdlls  lieux  se  conservent  h 
leura  dépens  k  l'oMIsaanee  du  R«H.  »  Lee  éviqnes  an* 
ront  ta  premiën;  ç.i<ance  et  opinion  aux  assiettes  où  ils  en- 
trant. —  La  levée  de  iûfiÛO  écns  accordés  à  M .  de  Joyeuse 
au  mole  d'oetohra  ISM  sera  continuée  pour  aervir  h  l'en* 
trctlf'n,  pendant  trois  mois,  de  deux  cent  cinquanto  lan- 
ces et  de  trois  millo  hommes  de  pied;  mais  ledit  sei- 
gneur (Moquera  la  eommisBhMi  des  ItO^OOOécas  aeoordés 
à  l'amiral,  attendu  que  les  efTelK  [tour  lesquels  ladite 

somme  avait  été  accordée  ne  se  sont  pas  ensuivis  — 

Autres  eondItioHS  de  l'octroi  desdila  80,000  éena.  —  Le 
maréchal  voudra  bif-n  permettre  que  les  diocéiiea  do 
pays  continuent  l'association  commencée  au  diocèse  de 
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Toulouse.  —  L'évcque  de  Lodévc  Cùmrauniquo  des  let- 
tre! ûrx  Premier  Président  da  Toulouse  «I  ta.  Qvànd 
Prieur,  datées  de  Saint-Féliv,  annonçant  (|ue  les  enne- 
mis tiennent  les  champs  et  uni  pris  le  lieu  de  la  Qar- 
diole,  par  la  làchel«^  ou  trahisott  du  capitaine  qui  <'>lalt 
dedans,  et  demandant  qu'on  ]i.\vo  le-<  gens  de  pleil.  — 
LeTèque  de  Nimes  dit  tenir  du  Orand  Prieur,  nouvelle- 
ment ttnrîTé  m  coite  ville  (QircueoDne),  que  M.  de 
Montmorency  est  tout  près  de  Castres  ;  —  sur  quoi,  pour 
giipner  riii  temps,  les  États  chargent  des  commissaires 
d'etniirunter5fl,000<^cu!i,  et  arrêtent  de  supplier  te  maré- 
chal •  qu'on  puisse  prendre,  tant  en  la  ville  de  Carcas- 
sonne  qu'és  autres  endroits  du  pals,  plusieurs  sommes 
de  deniers  déposfiéi  qnt  chôment  entre  tes  roaius  des 
dépositaire,  et  ce,  soos  caution  de  bourgeois  nommés 
par  le  païs  «.  —  Octroi  fait  par  les  États  en  corps  à  M.  de 
Joyeuse,  qui  trouve  bon  qu'ils  nomment  un  receveur 
poar  fairo  la  rocett*  «t  dépense  d(^it«  59,000  éCO».  — 
•  Va  le  danger  émîiMint  OÙ  le  paTs  eet  oonstttné,  «eluit 
la  plus  p.-irt  occupé  des  ennemis,  et  le  reste  couru  et  ra- 
Taigé,  M.  de  Jojanae  sera  supplié  d'arrester  les  deniers 
du  Roy,  tant  dN  tailles  que  autres  quelconques,  et  de 
les  convertir  à  la  défense  rrireluv  »  —  Bertrand  Rech 
offire  de  faire  la  racetto  de»  53,000  écus,  «  à  la  charge  de 
tay  «Ire  pavé  10  deniers  par  Hvre  pour  le  droit  d«  !»• 
vé«  -,  qui  lui  est  aeegrdé.  —  OraflUcatloi»  k  U,  de 
Joyeuse  et  autres. 

C.  «H.  (BigiHN.)  ~  MM»,  m  tMimm,  ftifi», 

7  novemhre  ttBSS.  —  m  novenibre  flSSSi»—  Prooii^ 

verbaux  des  séances  et  délibi^rations  de^  K'als  do  Lan- 
gaedoc ,  assemblés  par  mandement  du  roi ,  du  maréchal 
de  Joyeoaeat  d«  due  de  Majenne. 

Def't  àf"  S9  —  A  Limoux,  dans  le  réfectoire  du  cou- 
vent des  Cordeliers,  dn  7  au  21  noTembre  1&88.  —  Pré* 
sidenl  :  Raymond  de  OaTaihiès,  évéqoe  de  Nimes.  Oom* 
tnissaine»  du  roi  :  le  maréchal  de  .Iiivr-uso,  Mari  in  et 
Pierre  Blaodinières ,  tréeoriers  i,'énéraux  de  l'rance.  — 
M.  de  Jogrene  expoeeque  le  roi  c  est  eonstralnet  BTesan 
incroyable  regret  et  ilr-splaisir  dituuiiuVr  h  ses  subjectz 
dn  pays  de  Languedoc  pareil  ayde  et  secours  que  les  an- 
adaa  pfMdantee ,  eetant  8.  H.  «onatndnete  d'entrer  or- 
dinairement en  plusieurs  grandes  et  immenses  dispenses 
pour  Teotretènement  dee  armées  mises  sus  pour  réunir 
ila  fcy  etmttglon  C  A.  R.  tons  aes  aoVeols  qui  s'en 
'■'^n\  s''viar>^  >.  Dans  les  Ifttfros  p3tentf»s  qui  se  trouvent 
a  u  tiu  du  procès- verbal,  le  Roi  dit  :  ••  Qu'il  a  résolu  de 
dNMT  daulmmea  et  p«iflwnt>i  «mtet  faneiNivr 
«vofv  «bOvobm,  et  i^miraea  DnapUnd,  «t  «nll  eat 


ciinÂtratnct  non  s«uli^m>>nl  de  continuer  la  levée  des  de- 
niers extraordinaires  sur  .^es  sub)ect<  oontrilmablea avx 
taill»!,  mais  aussi  rechercher  d'autres  moyens  pour  en 
recouvrer,  par  empmmpl  ou  autrement,  sur  ses  autres 
subjeclz  non  contribuables  à  i-  elles  tailles  >.  Il  demande 
d'ailleurs  pour  le  taillon  27,514  éc  us  24  s.,  et  prescrit 
d'affermer  le  droit  d'équiviilent.  —  Députf's  présents  aux 
États.  —  Nomination  de  M.  Arnaud  de  Kieubel  comme 
greffier  des  Etats,  en  remplacement  de  feu  O.  Bertrand. 

—  «  Attendu  la  notoire  occupation  de  la  ville  de  Mont- 
pellier où,  de  toute  ancienneté,  lea  archifs  du  pays  es- 
toient  ioaUlaés,  et  danger  éminent  qui  pourroit  advenir 
s'il  n'cstoit  poorren  d'antres  arehlni  pendant  lad.  occn- 
jKttion,  on  recouvrera  tous  les  papiers  estans  es  mains 
dee  héritiers  du  feu  gretUer  Bertrand,  IsHtoela  aairont 
remis  en  lieu  propre  «t  aaaurèdaita  la  fille  basse  de  Car- 
cassonne.  —  Les  consuls  du  lieu  de  Montgeard,  au  dio- 
cèse de  Toulouse^  aeront  appelée  à  l'assiette  dud.  diocèse, 
<  au  lien  et  place  de  la  ville  de  Montesquieu,  naguiôree 
razée  comme  rebelle  et  désobéissante  au  roy  ».  —  «  D'aul- 
tant  qu'il  s'est  desconvert  y  avoir  nionnpolle  (collusion) 
entre  les  endiériassurs  dn  drotcl  d'équivalent ,  les  sd- 
gneurs  commissaires  du  roy  ont  surcis  à  la  délivrance 
dud.  équivalent.  »  —  J..ecture  de  la  harangue  faite  par 
le  Rot  aux  États  de  BMs  sarrexUrpation  des  htrAstesal 
ri^fuririiition  «lu  royaiiiiift.  —  I^'s  a.ssi.'tl.^s  Oes  diocèses 
pourvoiront  au  bail  de  l'équivalent,  penionne  n'ayant 
Tonln  y  entendre  h  cause  de  la  guerre  el  de  laeon(ai;ion. 

—  Les  'i^Tidlcs  du  diocèse  de  Mirf>i>ii)X  .m:  plaipnenl  que 
les  compagnies  envoyées  dans  ce  diocèse,  en  juillet  1588, 
pour  tenir  ttte  aux  ennemis,  et  partienKAremont  celle  An 
hariin  île  Mire|Hiix,  t  no  re.H.sicnt  d'uiijiriinor  tes  pauvres 
habitans  tant  par  pillerie,  ravaige  de  toute  espèce  de  be^ 
talb,  contribnlions  qoe  antres  actes  inhumaine,  k  cause 
desquels  la  plus  part  des  l.  habitan.s  ont  h.s1.'>  rontralnrlz 
quitter  leurs  maisons  et  se  retirer  en  Ëspaigne,  et  ceux 
qnl  y  restant  demeorent  appauvrie  et  mynds  t .  —  U.  de 

Joyeuse  sera  supplié  de  faire  étroiïeinent  cib.sorver  par 
tous  les  diocèses  son  ordonnance  >  pour  l'aesenrance  du 
làbounilge  —  H  sera  ioibmé  «  contre  les  gontUshom- 
mfls  siM-disantoaUi'  ili<-i]uf's  et  autn>s  ayan»  maisons  for- 
tes, qui  tiennent  la  main  aux  ennemys  et  partkipent  aux 
huttns  et  Uirreeins  qu'ils  cotnnMtteot,  «t,  k  cest  eflhct, 
leur  donnent  passalgc,  et  ne  las  dc^cuavrent  k  son  de  to- 
qnessain,  encore  qu'ils  ayent  le  plus  souvent  des  soldats 
co  toara  maisone  qui  aéraient  aaaec  ftirta  poar  empaselMr 
leur  passai??  ;  pour  raison  de  quoy,  leurs  voiiins  qui 
leur  font  bien  la  guerre  sont  surprins  le  plus  souvent, 
eoiemble  lea  nasana.  et  Inar  beataUi  et  mnrilianrtiua 
pHaa,  pour  le  reftas  qaHi  ftmtde  lea retirer  dans  kod. 
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forU,  loraqua  l'ennemy  les  poursuit,  comme  U  est  adTcom 
ce»  Jours  piMéi  âuz  dioeiees  de  Saint-Papout,  Lavaur, 

Alhi  ...  cti-  —  Nouvelle  (If'liltiéralion  contre  l'imposition 
(aiUi  en  La.aguedoc  pour  les  réparations  de  la  tour  de 
Cordonaa.  —  «  Il  gara  infornâ  contre  pluieDn  que  lee 
f:ut:-i  rr>  civile:!  uni  (t'Ilement  licenciés, qu'ayant  basty ries 
maisouâ  fortes  de  leur  propre  mouvement,  ils  exigent 
plasiflura  aonmee  tant  de  lenn  vobins  qve  sur  lee  mar- 
chanJises  pass.int  lu'tîsd.-  l^urs  maisons.  »  —  Les  diocè- 
ses qui  restent  »  t;n  l'obéyssance  du  roy,  sont  autorisés  à 
ralwttn  du  prftieipal  ds  leurs  tailles  leur  quote-part  du 
fermaKc  de  Téquivalenl  delavilUide  Toulouse  •  —  Oin- 
tre  le  visiteur  général  desgubell^qui  avait  établi  à  Cas- 
leliiaudary,  contre  lee  pKvHtgMdu  paye,  quatre  regra- 
tiers  «n  titre  d'ofii-'e,  i  drmt  est  arlverui  .ru  •  le  sel  s'est 
eucbéry  en  lad.  ville  ii  plus  de  5  solz  pour  quintal  >.  — 
Le  maréchal  prie  les  Étati  d'aviser  aux  moyens  les  plus 
projires  de  rnnsorvf»r  l*>  priys,  en  attendant  résolu- 
tions des  litats  i>.'nHniux  de  l-mnce.  — Attendu  que  les 
TiUes  et  lieux  qui  tiennent  pour  le  service  du  roi  sont 
contrainte  de  ne  fortilier,  les  4,000  écus  deiuand^s  pour 
les  villes  frontières  ne  seront  accordés.  —  On  n'épar- 
gnera rien  pour  exécuter  l'édlt  du  roi  touchant  la  réu- 
nion des  catliolique*  et  l'extirpation  dfts  hérétiques , 
pourvu  qu'il  [daise  au  roi  mander  à  cet  effet  une  kmne 
et  l'orte  année,  suivant  \c3  instructions  b;iillées  aux  dé- 
putés des  séaâchausséeedu  pays  mandés  aux  litat^ Géné- 
raux de  Blois.—  t  Si  tant  estoit  que  M.  do  Montmorency 
par  iinportunité  ou  autrement  fût  i^rt.is  au  jrouvome- 
ment  do  pais,  on  s'opposerolt  à  l'enregistrement  de  sa 
commission.  *  —  Satistiietion  sera  donnée  an  diocèse  <le 
Montaubiin,  qui  s'est  plaint  que  •>  jaçoit  qu'icelluy  soict 
cccupé  par  les  ennemys  de  huit  p.irties  les  sepi,  et  qu'il 
n'y  reste  i,  l'oliéysaanoe  du  niv  iiu".  deux  villes  et  deux 
ou  trois  villages,  ils  ont  esté  contrainetz  Jusqu'à  pré- 
sent, de  payer  eolièremeot  la  portion  du  diocèse  dos 
finis  des  Bslats  ».  —  IndemnitA  de  400  écus  au  seigneur 
du  li'  u  î'  s  AUj  nesses»,  près  Caraman,  «  ayant  esté  led. 
lieu  razé  avec  artilierye  par  les  ennemys,  à  cause  du 
grand  phUudioe  qui  leur  en  advenoit  et  de  la  commodltA 
qui'  ii'.s  l  alholiques  y  recovoient  ».  —  «  Le  Roy  sei-a  sup- 
plié descborger  de  ses  tailles  le  diocèse  de  Mende,  ruiné 
par  les  ennentys,  et  ne  sovRHr  qne  le  syndic  du  pays 
d'Auvergne  les  contraigne  de  puTiT  21,000  »:srut/|nuir 
les  li'ais  de  la  prise  de  Marv^iols,  attendu  que,  sui- 
Tast  lee  aodens  despartemens  de  France,  ils  sont  con- 
tribuables «>ri  LiiriKUiiloc.  »  —  Délibération  contre  le 
rai>ais  desmonnaies,  et  les  duiogeurs  qui  prenaient  8 sols 
par  écu.  —  Les  commissaires  des  oonptes  des  deniers 
xtraordiatf  rus  Imposés  pour  Onla  du  'guerre^  rapport 
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tent  qu'il  reste  encore  à  reoouTrer  0  ou  ifxx)  km.  - 
•  Bnnor  qne  la  misère  et  pauvreté  du  peuple  wict  grands, 
les  K.stntz,  pour  continuer  la  fldelle  suhjfciion  qu'ils  ont 
toujours  eue  au  Roy,  accordent  au  maiiGhal  pour  l'ea- 
tretènement  des  gens  de  goerre,  outre  las  fleoien  â«s 
taill-^»»  ordinaires,  la  somme  <le  '-0,0'i':i''s-ia/:  ;c*luy  qui 
fera  la  recepte  desdits  deniers  sera  teaa  d'«a  tsiie 
l'Kdvanoe,  au! vant  qne  la  nécessité  le  nqsaii.  • — oric 
titlcations.  —  Octroi. 

Dt  P'  30  à    53  recto.  —  A  Castelaaodaiy,  dans  Is 
réfeet<rïrs  du  couveot  deeCordellers,  du  15  su  SS  avril 
inso  —  Président  :  Alexandre  de  Banlis,  ev^iue  de 
âaint-Papoul.  —  Présents  :  le  marécbtl  de  Joysuts, 
Pliilf  ppe  de  BMlier  et  Jean  Vésiao,  coukUIsis  et  4é1é- 
gué.'s  du  Parlement  de  Toulouse;  François  Delpuech, 
trésorier  général  de  France  au  l>ureau  de  Toulouse. 
—  La  marédial  de  Joyeuse  dit  :  •  Qu'il  asirdonhA  csste 

fissemblée  des  trais  Ordres  du  pays,  affîn  ii--  cnnférer 
et  con.sulter  par  ensemble  des  moyens  plus  propres 
puur  conserver  la  ftqr  et  reUgloa  cafhollqûaitla  (Iraa* 

chise  et  liberté  du  païs  ».  —  Le  prt'sii1(»nt.  tians  sa  ré- 
l>onsc,  dit  c  que  les  hérésies  ont  puUulié  en  Lastguedix 
plus  qu'on  autre  emlndct  du  royaume  de  I^rance  par 
l'artidce  des  catholiques  à  eux  unis  >,  etc.,  etc.  —  Dé- 
putés présents  aux  Etats.  —  Envoi  de  députés  à  Carcas- 
sonne  pour  savoir  du  sieur  de  Mirt^poix  et  de.s  consuls 
pourquoi  ils  ne  sont  pas  venus  à  l'assemblée.  —  Les 
ili'puiés  rapportent  qu'arrivés  à  Bratx,  ils  ont  été  avertis 
des  remuements  do  Carcassonne,  et  que  le  sieur  de 
Mirepoix,  auquel  ils  avaient  envoyé  un  exprès,  leur 
avait  tàit  répondra  •  qne  venant  de  la  part  des  Bstntz, 
il  ne  pouvoit  conférer  avec  eux  ny  leur  permectro  de 
parler  aux  consnle  ».  —  Le  conseiller  Pli«  de  Bortier 
discourt  avec  véhtoienOB  ■  contre  les  soeriles  inttflU* 
gences  qu'o>i  a  eues  ava:  les  liérétiques,  et  contre  ca 
qu'en  la  présence  de  tous  los  Ordres  de  la  France,  la 
senreté  promise  anz  prioees  ealbollqiws  a  esté  enflratnt*, 
la  franchise  et  liberté  des  E$tatz  qui  ont  autrH.si'ois  tout 
gouverné,  anéantie,  etc.  »,  et  U  exhorte  iea  Etats  b  Jurer 
les  articles  de  l'Union  arrêtés  par  le  Parlement  d«  Tou- 
Iiniso,  It  ur  (!<'>  tarant  il"  lu  part  de  cette  Cour  qu'elle  oat 
résolue  comme  eux  à  s'opposer  an  rétabiissment  du  duc 
de  Montmorency  comme  gouvemeur,  et  qu'elle  main' 
tiendra  les  liberl<^'<  il  u  par.'!  fî  tes  privil-'-pos  i!e  tuiis  les 
Ordres.  —  L'assemblée  nomme  des  commissaiiies  pour 
voir  lesdits  articles  d'Union.  —  Approuvnat  lewUts  surU" 
cli=";,  olli»  .irr.'-to  «  qu>'  Mï"  le  miïréchal  et  duc  de  Joyenae 
seront  suppliés  d'iceulx  vouloir  Jurer  et  d'embraasar  1a 
proteelion  «tdéiiinse  du  pub.»  —'  L»  narécbàl  deBuanda 
dSHsnlaîdM,  •  aMn  d'avoir  moyen  d'«npaiciMfHnioleDoe 
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lîu  soldat,  lequel  n't'-^tint  p.iy'"  peiiU  pstre  contenu  | 
•oos  les  loix  militaires,  et  d'ad  viser  aussy  s'il  aara  bon 
desarSer  l'^neton  ordndes  Amnoasi  aa  btsn  al  IVm  doict 
fonstitiipr  un  n^repveur  général  des  ileniers  leatinés  aux 
tnix  de  la  gucrro,  avec  da  bons  controlleurs \...  néant- 
iDotngs  d'arlaer  d*«9tab1ir  tin?  banav,  qol  soit  eoiD|N»é 
iù  por-j.iTinr-siîf'  telle  qualité  qu'il  .ipp.irti.Mif ,  pour  traic- 
ter  des  finances  et  autres  alTaires  du  pals  ».  —  Le  niaré* 
ch*]  «at  prié  •  d«  confirmer  par  an  solampna  aanneat 
Axec.  UiU'i  1(58  Estatz  les  articles  de  l'Union  avant  que 
passer  plus  oultre  *.  —  Serment  prêté  dans  réj^lise  des 
OmàéSsn  par  la  marMial,  laa  évè^oai,  les  délégué*  du 
Parlemr>nt ,  la  Noblessp  et  h  Tiers  État.  —  Tf  T)pnni 
cbanté  par  les  religieux  «  avec  grandiâiiiuae  appluu<Us- 
tegoant  de  tout  les  aasbtana  ».  ^  «  Ifaaaieurs  du  aobnII 

fl'F-;tat  Mtab!y«  h  Piris  seront  supplié  df  no  doreaena- 
vant  pourvoir  d'auicungs  bénéUces,  sans  préalable  e»leo- 
Uoo  «t  nonioalion,  antTaat  las  aaiaicla  décrets  du  aaiact 
concile  de  Trente,  d'autant  que  les  désordres  advenuz 
en  France  procèdent  principal lement  de  ce  que...  les  évé- 
diéa,  etc.,  ete.  tuA  eoaflrés  à  peraonnas  InwpàMas.  • 
—  *  On  poursuivra  devers  ledit  Conseil  l'abolition  de  tous 
estatz  de  nouvelle  création,  attendu  que  le  nombre 
affiréné  des  ofliciers  tant  de  lajnaUoa  que  des  finances 
a  causé  tpl  fii;'?nri!r3  en  Fran<"c  que  les  plus  rlaii's  d'-- 
oiors  du  domayneeldes  fuiance.'j  sunl  converUi  aux. 
gasdesditsotBders.  •  —  <  Ledit  Conseil  sera  supplié  de 
n'ordonner  attcim*»s  provisi  ons  des  estatz  (offices)  dont 
la  nominalioii  ajjparlieni  à  Ui  Cour  de  Parlement  de 
Tfaolose  sans  préalable  nomination  d'icella.  •  —  «  Tbttt 
deniers  tant  des  receptes  générales  que  de»»  r<N*epf«s  par- 
ticuliiires  des  décimes,  et  autres  de  quelqutj  nature  que 
soient,  que  M  lèvent  tant  sur  le  clergé  que  aoT  le  tiers 
Estât  dupais,  seront  saisis  et  misés  mains  du  recepveur 
général  qui  sera  estably  par  les  Estat2.  »  —  Spéciflcation 
des  deniers  dont  la  saisie  est  ci-dassM  Ordonnée.  —  Afln 
que  le  maréchal  ait  moyen  de  oonaarrar  le  pays,  il  s«ra 
fiiit  fonds  de  la  somme  de  200,000  écna  pour  six  mois,  la 
recHlté  desquels  sera  baillée  au  moins-disant;  de  plus, 
les  officiers  de  justice,  etc.,  et  les  rentiers  seront  priés  de 
prêter  un  qnartierde  leurs  gagea  et  raTsans,  et  le  clergé 
d'accorder  une  bonne  somme.  —  On  suppliera  le  duo  de 
Mayenne,  lieutenant  général  da  l'état  tajai  et  couronne 
de  France,  el  le  Oonseil  d'État  de  la  ville  de  Parte  «  d'ay  - 
der  le  pals,  tous  les  ans,  durant  les  troubles,  d'une  bonne 
et  notable  somme,  sauf  à  prendre  ramboursament  avr 
les  lleps  dn  sieor  de  Vontmoreney,  situés  prés  de  Paris, 
atteniiu  la  nécessité  en  laquollo  le  lit  sitiurri  réduict  ceste 
2MU>aTre  province  • .  —  I.e  maréchal  invitera  tons  les 
du  pays  à  jurer  les  avtielsa  da  IITniMi^ 
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«  sur  peyne  d*  .sire  décliiirâs  parricides  de  leur  pa- 
trie ■■,  etc.  —  Serment  du  duc  de  Joyeuse.  —  •  Suivant 
l'intentioa  de  Messieurs  dn  Oonadl  d'Bstat  da  Paris,  il 
sera  faîcl  r.'!nrn?trnnce  fi  N.  P.  te  l>ape  delà  brume  et 
saincte  résolution  prinse  par  cette  assemblée  pour  la 
n»nntentioo  de  l'Esglise  eadionque.  *— Bertrand  Redi, 
receveur,  et  Tîjirdirhnn  ,  synilir  dn  par.»!,  sii^poîls,  «eoot 
mis  BD  demeure  do  Jurer  l'Union  dans  huitaine.  —  Let 
délégués  du  ParieoMnt  «  ranonstrsat  ladite  Oonr  avoir 
receu  grandissime  rontenfomen!  dos  i-''.*.oliiti<iri<;  prinsosen 
caste  assemblée  *.  —  Députes  envoyé»  à  Paris  pour  fiiire 
entendre  au  duede  Hayaana  la  nlsère  du  pays.^L'évé-  * 
que  de  Lavaur,  soi-disant  député  des  États  fenus  h  Tou- 
louse en  février  15S8  aux  fcitats  Généraux  de  Blois,  de- 
mande àétre  payé  de  sas  Amis  da  vt^age;  on  ie  renvoie 
h  la  sénéchaussée  d«  Toulouse,  qui  seule  l'nvaîf  di'],iiré. 
—  Les  diocèses  seront  tenus  de  fournir  des  vivres  aux 
gentilshommes  qui,  volontairamaol,  s'amploleraient  à  ta 
îjuerre  snns  prendre  aurune  «olde.  —  «  I>e8  consuls  et 
députés  de  chaque  diocèse  qui  sont  en  oeste  assemblée, 
iBemUneiit  apréa  leur  retour  fimmt  assanbler  lea  con- 
suls et  habilans  de  leur  diocèse,  et  le^  nommeront,  par 
acte  public,  d'observer  l'union  Jurée  par  les  Estatx.  » — 
Nomination  de  oommlssalrsa  pour  dresser  taa  articles  de 
rétablissement  dn  bureau  et  Conseil  d'État  du  pays,  en 
attendant  la  résolution  des  États  généraux  de  France.  — 
Sur  le  rapport  dcaffllB  commissaires,  «  arresté  qu'il  sera 
estably  un  bureau  pour  pourvoir  aux  affaires  d'Estat  du 
pais,  sotibz  le  bon  plaisir  de  la  cour  Jb  i'arlement  de  Tho- 
loas  et  da  monse^nanr  le  maréchal  de  Joyeuse,  leqnal 
sera  compooé  de  personnes  des  trou  ordres  de^-dif  s  Estatz 
et  de  certains  antres  eonaeiliBrsde  la  cour  de  i'arlement, 
auquel  bureau  lea  btats  ont  donné  puissance  et  am  to- 
rité  pourvoir  au  recouvrement  et  accélération  des  de- 
niers et  flnanoes  du  pals,  de  quelque  nature  ou  qualité 
qu'ils  puissent  eafra  —  La  recette  d<^  tous  lesdits  de- 
niers sera  (kite  par  no  recsvenrordonné  ;>.ir  le  pays,  «  et 
la  despense  par  les  ordonnances  de  monseigneur  le  ma- 
rescbal  ou  do  monseigneur  le  duc,  son  fils,  dont  le  oou- 
trorulle  sera  tenu  par  lesaieors  du  faoreau  >.  —  Nomina- 
tion des  gens  dO  Bursau  OU  Oonseil  du  pays  ;  cinq  se 
tiendront  &  Toulouse,  quatre,  plus  un  député  de  chaque 
diocèse,  pria  le  maréclial,  <  la  part  oùil  aarai,  et  trois  k 
Narbonne.  ~  AttrUnOons  dn  bureau.  ~  •  Allln  que  les 
ordonnances  des  gens  dudit  Conseil  puissent  estre  plus 
aisément  exécutées,  la  cour  de  Parlement  sera  très  liuni:* 
btement  suppliée  de  vonloîr  ayder  et  anthoriaer  l'esta* 
blissemont  rtudit  bureau.  »  —  Le  maréchal  sera  .supplié 
«  d'assembler  les  Eatatx  en  varta  de  ses  mandemeos,  sans 
antrs  commission,  tontes  laa  feia  qu'y  cognoiatra  ' 
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aôoessaire.  •  —  Taxo  des  consoillera  du  pity.s  à  la  suite 
du  maréchal  (les  autres  ne  devaient  rion  rcc«i%'oir).  — 
La  recette  des  200  000  écus  ett  baillée  à  M*  Salvy  de  La 
Font,  receveur  de»  deniers  extraordinaires  du  pnys  de- 
puis deux  ana.  —  Délibération  qu'on  n'emiil  ni  rii  •  aul- 
esBgi  eapilaines  ne  aoldatz  qa'lls  n'ayant  juré  les  artl- 
clwderûnfoii  •.— •  Ba  eaadobesoln^.  le  Bureau  pourra 
conslraindrt*  l)*s  villes  et  diocèses  du  \t-Àii  de  jinmdrti  du 
sel  qfki  est  on  jurande  quanUi»  aux  salins  du  coiié  de 
Narbonne,  jusqu'à 25 ou  SO.OOOeMUtz,  afiin  que  le  peuple 
soict  d'aulani  si>ul  »  -  Li>  niaréclial  sera  supplié  de 
ne  faire  dorénavant  aucun  don  de»  biens  des  hérétiques, 
alln  quif  les  revenus  en  «oient  employés  aat  fraie  de  la 
gU(!rri\  —  o,:ir'i)i  f.iit  :iu  iii:iivcli.ii  cil  s  rfi  logis.  — (.'opie 
du  bail  lie  la  roccLto  des  200,000  écus  fait  à  âalvy  de  La 
Ilonl. 

De  f'  54  à  63.  —  \  Toulousi'.  dm^  ]>•  :^r,i;i  î  CDini*. 
loire  de  la  maison  de  ville,  le  15  juillet  lùSV,  par  munJe- 
mant  du  maréehnl  de  Joyeuse.  — Députés  présenta.  — 
I.e  maréchal,  assisté  do  MM.  <)'A5^>';:.if  d  de  Bertier, 
conseillers  du  Parlement,  reoiuntro  que  les  lurces  levées 
en  vertu  d«a  délibératioiia  de  la  demièni  aasambléa  sa 
ilébanilonl  faute  «le  iny''n"nt,  rp  qui  p^'^nlel  à  l'ennemi 
d'assiéger  plusieurs  lieux  aux  tjuùi  .iusi  de  Narbunne  et 
da  mamtear  eetia  place,  •  laquelle  toutefuis  ils  ne  pren- 
dront, si  !o  ihit',  son  dis,  est  assisté  des  moyens  néces- 
saires pour  satisiiiirij  les  jjens  de  guerre  ».  —  Vériflca- 
lion  des  procnrations,  «  la  plus  part  desquelles  ont  asié 
trouvées  manquer  de  la  clauzH  nécessaire  d'octroyer  et 
accorder  •  ;  l'assemblée  arrête  néanmoins  que  pour  la 
préMOt,  sans  cons«;quence,  tons  les  députés  auront  en- 
tri'c,  voix,  séanc«  et  opinion.  —  De  l'état  produit  par  le 
receveur  des  deniers  extraordinaires  <  il  appert  ledit  re- 
eapveur  n'avoir  recouvert  quf^  l  i-  ii  l  ou  de  moyens  des 
recettes  générales  de  Tliotose  et  de  Narbonne,  tellement 
qu'il  seroit  impossible  de  fournir  aut  frais  de  la  guerre, 
veu  mesnieiiient  qu'il  est  impossible  à  cause  du  danger 
des  cbemins  de  faire  transporter  le  sel  de  Narbonne  en 
Ttiokne,  d'où  l'on  penaolt  recouvrer  une  bonne  somme  > . 
—  I.es  essayeurs  de  la  monnaie  de  roulous*;  fi  nuit  (|u  jlre 
ou  cinq  essais  des  pièces  de  six  blancs  que  M.  de  Mont- 
morency fiiit  battre  k  'Vîllencwve  et  Bagnols,  lesquelles 
ont  rnurs  (luiir  IujIhs  Il's  prijvinc'-'a,  etreiiln  ;i TuuIiius'î 
et  à  Narbonne,  et  desquelles  il  reçoit  graiides  commo- 
dités, c  pour,  ay  elles  se  trouvent  de  l'alloy  et  filtre 
n-iinis.en  prendre  telle  résolution  ijue  sera  advi/é  pi>ur  !o 
bien  du  pais  —  «  A^ant  esté  véritlé  que  leadites  pièces 
lOQtde  la  loyde  S  denier*  et  3  grain*  qui  ait  bonne  et 
li^gitiiuo,  tiion^iaigiu'ur  ili' Joyeuse  sera  supplié  permecire 
de  bailler  k  prix-faict  aux  maîtres  des  Monooyes  tant  de 
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Tholose  que  de  Narbonne  certaine  quantité  <le  uiarcs 
desJites  pièces  de  0  blancs,  pour  le  protêt  qui  en  revien- 
dra estre  employé  an  faictde  la  guerre.  •  —  L'assemblée 
avertie  qu'une  somme  de  S,aOt)  écos  se  trouve  entre  les 
mains  des  receveurs  et  fermiers  des  décimes  du  clergé, 
de  l'équivalent,  et  des  bénéfices  do  l'évécllé  d'Albl  régi 
par  é<;onomat,  ei^joint  au  syndic  Vignals  ■  dé (bira  toutes 
poursuites  pour  qu'ils  i>uissent  estre  proroplement  re- 
couverts, veu  la  nécessité  des  adaires  du  pais.  *  —  On 
dressera  des  greniers  en  deux  ou  trois  endroits  du  pays 
pour  ravitailler  Narbonne,  qui  n'a  pu  faire  la  récolle, 
étant  serra  de  prée  par  le  sieur  de  Montmorency,  •  de 
manière  que  (Usant  conduire  le  set  qni  est  audit  Nar- 
bonne pur  de';a,  l'on  pui>>t3  faiiv  p  irkT  ilu  bled  de  re- 
charge —  •  Monseigneur  le  maréchal  sera  supplié  ne 
permectrudoroseaavantqus  les  deniers  dont  le  ptfs  a  (Uct 
estât  pour  l'entreténement  de  l"ariii.'-j  âii  inonsei;;nrur  Ii- 
duc  de  Joyeuse,  soient  employés  ailleurs  pour  quelque 
grsadissima  occasion  que  oe  aoiet;  •  ^  et  ainsi,  que 

[iDur  obvier  aux  désordres  qui  advicnnent  à  caiisp  rlu 
itusbaudemenl  des  soldats,  il  veuille  agréer  la  levée  de 
dauie  cent*  suisses  qui  seront  entraleous  aux  deapena  du 
p;»fs  •.  —  M.  de  Beaucreu  sera  charç''  dfl  ladite  levée, 
X  auquel  seront  bailbés  les  moyens  nécessaires  tant  pour 
le  paiement  d'un  mois  des  Suiasca  que  pour  las  *mm 
rances  do  leur  paiement,  ainsi  qu'il  pst  a-i'ousUiiri''  Inire 
à  Lyon,  et  MM.  les  capi'.ouls  s(:ront  priés  de  trouver  sept 
OU  huit  bourgeois  liTholosa  pour  fiure  leadites  assauran- 
ces  à  Lyon,  desquelles  ils  seront  relevés  par  tes  contr?- 
caulions  qui  leur  en  .seront  bailbéea  d'un  bourgeois  ou 
marchand  de  cha''une  diocèse,  lequel,  on  cas  de  refus,  y 
sera  contrainct  par  les  ri^^ueurs  de  droict  >.  —liS  bureau 
(lu  pay.s  fora  fabriquer  à  Narbonne  Jusqu'au  nombre  de 
100,(XK)  marcs  de  pièces  de  6  blancs.  La  receveur  des 
deniers  extraordinaires  fait  savoir  qu'il  a  d^k  avancé 
plus  de  18,00}  écus.  —  •  Lss  sieurs  TafTanol  d'Alby  et 
Giscard  de  Chi<^ti'aunL'urrarry  seront  tenu2,  pour  le  bien 
du  pals,  envoyer  procuration  à  l'holuse  pour  estre,  sur 
le  crédit  de  thacung  d'eulx,  «mprumpté  la  somme  da 
9JU  es>'.uz,  dont  ils  seront  remboursés.  • 

De  f'  64  à  f°  97.  —  A  Lavaur,  dans  le  réfectoire 
du  couvent  des  Oordeliers,  par  mandement  du  doc  da 
Mayenne,  lieutenant  général  de  l'KUit  n.n  al  et  Couronne 
de  France,  et  du  Oonseil  général  de  l'Union  des  catiio- 
liques  établi  h  Paris.  —  Présidant  :  Obrlstopbe  da  Im> 
lang,  évéque  de  t.oiîève,  [luis,  Aleinndre  de  Bardxs, 
évéque  de  Saint-Papoul.  —  Le  maréchal  de  Joyeuse, 
•  liaulaoaBt  général  pour  la  Roy    aistolé  da  PiarM  de 

Cheverry,  Jean  de  Seigneuret  et  Jean  do  Oaraud,  tréso- 
riers généraux  de  France  és  généralités  de  Toulouse  et 
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Vahoùna,  expose.....  quil  »  tané  les  eniMiuis  à  lever  te 

siège  de  Narbonno  d'accorder  une  'rêve  de  quatre 
moi^i  que  l'évèqua  de  Comiuenge  (l'rbuin  de  Saint- 
Oeteyi»),  asiisté  de  qnelfoes  muUns  qui  ne  déRiraient 
que  le  pillage,  aurait  excité  une  sédition  dans  Tou- 
lùUââ  et  tuai  soulever  le  peuple  pour  uiamcrcr  le  maré- 
d»),  las  présidents  dd  Parlement  et  lese«pitoals,liieii 
que  ladite  Irève  ii'eiil  été  accord<^c  «  pour  donner 
moyen  aux  habilans  du  païs  dti  prendru  un  peu  de  i-elas- 
cbe  de  tenffs  mJaèrae  et  flure  cnltiver  leurs  lerre.s  ■•  ; 
qu'ayant  quitté  Totilrins-^  r.vr-c  autres  ijui  élaient  me- 
nacés Ctiiume  lui,  le  pttupia  y  aurait  couiiiiis  ui\f.  infinité 
dedétordn^  parcn  que  les  oapifaMils  qui  restaient  étaient 
Impuissants  à  rétablir  l'autorité;  ce  qui  l'aurait  obli;;é  à 
niellre  sur  pjod  une  bonne  et  forte  année  que  son  flls,  le 
doc  de  Joyeuse,  avait  menée  aux  en  virons  de  Toulouse; 
il  termine  en  exhortant  l'assemblée  «  h  trouver  un  l>)n 
expédient  pour  appaiser  les  schiiMaes  et  trouhUis  advenus 
uidUTholneet«ooonleraiido6deM«.v<  >"<  '  t  (Jonscii  do 
l'Union  les  sommes  contenuea  aux  commissions,  atten- 
dant qu'il  plaize  h  Dieu  nous  donner  un  Roy  chrestien 
ellXKi  Catholique,  oint  et  sacré  comme  nos  prédécesseurs 
Rojrs  »  —  l>éputés  présents.  —  Nomination  de  comrais- 
Kiires  tharjféâ  d'exhorter  les  capitouls  à  composer  avec 
le  maréchal»  et  de  leur  dfabrer  «  que  s'ils  fuisoient  dif- 
flcullé  de  se  conserver  avec  le  reste  du  |>aïs  en  l'union 
d^:i)  catlioliqucs,  sous  le  commandement  de  niondit  sieur 
le  inarr.schal,  les  Estais  seruient  constrainctz  se  .<<épitrer 
de  la  ville  de  Tholose  n.  —  Les  séances  sont  interrom- 
pues jusqu'au  retour  des  Commissaires;  c^ux-cl  rapjior- 
teul  qu'ils  ont  vu  le  duc  *1«  Joyeuse  et  les  capiiouls,  et 
<  qu'ils  out  composé  loa  troubles  comme  il  est  contenu 
ès  articles  qu'a  pieu  à  Mr  le  marttscbal  accorder  à  la- 
dite ville,  (|u'ils  ont  présenli'-ii  à  rassemblée  «VW  l'arrêt 
donné  par  lu  Cour  de  Parlement  sur  iceux  »;  oonclu  que 
le  loutsera  enregistré  és  regislras  des  états.  —  Avertis 
quo  le  cardinal  do  Joyeuse  est  arrivé  a  Xarbonne,  les 
États  prient  le  maréchal  de  lui  écrire  de  venir  les  hono- 
rer de  sa  priisenco  ;  le  maréchal  excuse  son  flls  sur  oe 
■  qu'il  est  mal  disposé,  h  cause  de  !a  longueur  de  son 
Togtaige  &  Rome  •.  —  Afin  que  les  gens  de  guerre  de 
l'armée  du  duo  de  Joyeuse  qui  s'avance  de  Toulouse 
vers  le  diocèse  de  Mirepoix ,  où  les  ennemis  ont  surpris 
Puyvcrl,  aient  plus  d'occasion  de  se  contenir  en  leur  de- 
voir, il  sera  dressé  trais  magasins  de  vlvree  à  Villefi'an- 
che,  Castelnaudary  et  Liraoux.  —  Le  duc  de  Joyeuse 
Tient  dire  à  l'assemblée  «  qu'il  est  résolu  k  Taire  réparer 
les  contraventions  fldtes  à  la  trêve  depuis  peu  de  jours 
par  les  enneniys,  du  costé  de  Mirepoix,  et  les  exhorter 
à  fiiire  ce  qu'ils  cognoisiront  estre  plus  propre  pour 

HaiiTi*Oanomt.  —  Siam  C.  —  Ton  II. 
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le  btm  dn  pals  *.  —  Oo  enragistma  les  lettres  du  duc 

ti'»  >fnyenne  et  ilit  ron?pi1  de  l'Union  qui  confirment  les 
pouvoij-s  du  maréchal  et  du  ùuc  de  Joyeuse  au  gouver- 
nement de  tianguadoe.  —  On  écrira  au  marquis  de  Vil- 
lars  que  le  pays  ne  peut  accorder  au  sieur  de  Montpe^at, 
son  frère,  l'économat  do  l'évèché  d'^Ubi,  dont  ledit  sienr 
s'est  ùii  pourvoir  par  arrêt,  «  veu  le  peu  d»  mojeas 
que  le  païs  a  do  se  pouvoir  conserver  sans  le  revenvdea 
économats  n.-^On  achètera  10,000  balles  de  canon  pour 
en  pourvoir  les  principales  villes  du  pajrs,  NarlH>nne, 
Albl,  C'asinliiaitdary.  —  Le  maréchal  sera  supplié  de 
prolonger  lu  trêve,  si  M.  de  Montmorency  le  demande, 
pour  le  temps  qu'il  avisera,  sous  le  bon  plaisir  du  duo  do 
Mayenne  el  du  Conseil  d'Ktat.  —  Les  receveurs  dos  gre- 
niers il  sel  seront  contraints  de  recevoir  en  payement  les 
pièces  de  six  blancs  f<ibriquées  h  Narbonne,  Jusqu'à  con- 
currence <le  la  tnoilié  de  ce  qui  leur  sera  dû.  —  Phi- 
lippe de  nertier  cl  Fi-an^jois  Vignals,  délégués  du  Parle- 
ment de  Toulouse ,  exhortant  raawnblée»  au  nom  da 
ladite  cour,  à  confirmer,  par  un  nouveau  serment,  leur 
résolution  «  de  s'opposer  virilement  aux  hérétiques, 
avi-'C  pi-otustation  de  n'obéyr  jamais  ny  cognoisirc  aucun 
Roy  en  l'raace  qui  ne  soit  ratholicque,  oint  et  sacré,  et 
singulièrement  le  Roy  do  Navarre,  chef  el  protecteur 
des  hérétiques;  de  s'opposer  virilement  à  l'establissiiiient 
d'une  chambre  d'un  prétendu  l'arlement  que  ceulx  de 
Can-assonne,  tenans  le  pariy  contraire,  auroient  trouvé 
moyen  d'establir  en  ladite  ville,  pour  aapflr  at  nqmar 
peu  à  peu  l'aulhorité  de  la  Cour;  de  ne  pas  conlinuer 
la  trêve  faite  avec  M.  de  Montmorency  ».  —  f/OS  Étals 
accordent  les  deux  premiers  points;  ils  laissent  la  ques- 
tion de  la  Irève  à  la  discrétion  du  maréchal,  —  Sur  ce 
qui  a  été  dit  que  le  sieur  de  Mirepoix,  uni  aux  hâ^ti- 
ques,  s'était  emparé  de  ct'rtains  lieux  aux  diocèses  de 
Mirep  lix  et  Alet  «  par  les  menées  de  quelques  habllans 
de  Tliolosc  arrêté  :  <  qu'il  sera  informé  du  (hict  pour 
en  estre  pounuivia  la  justice  qu'il  appartient».  — 
syndic  du  pays  prendra  la  cause  de  la  dame  Bourguine 
DuRiur,  s'il  lui  appert  que  c'est  ea  haine  de  ce  que  son 
mari ,  le  sieur  de  Cheverry,  s'était  rendu  auprès  du  duo 
de  Joyeuse,  que  les  capitouls  ont  fait  vendre  900  chargea 
de  pastol  h  elle  apparteoattt— «  Pour  remédier  aux  dé- 
sordres qui  adviennent  h  cause  du  deslnnili  nn  rit  di  s 
gens  de  guerre  k  pied,  le  maréchal  sera  prié  de  lever  14 
à  1,500  Suisses ,  et  iiour  GO  Mre,  11  sera  mandé  le  tbiida 
nécessaire  k  Lyon  •.  —  «  Pour  couper  chemin  aux  pra- 
ticques  qui  se  font  iottrudiament  entre  les  catholicqusa 
par  les  partisans  du  Roy  de  Navarre,  11  sera  défendu  h 
toute  personne  de  disputer  en  aucune  façon  de  son  pré- 
thendu  droict  ».  —  Formule  et  modes  «  du  sermeot  que 
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tons  las  baMtent  eaHioHeiiatt  da  pab  devront  pnsl«r 

pnur  fji'iflrnior  la  «nin'*';*  rini'm  ».  »ti\  —  Ceux  lui  refu- 
seront d«  jurer  seront  désunis  do  ta  «tainle  ligue,  r^pulrs 
pour  bataara  et  hérétiques,  et  punis  oommo  tcLs.  —  1^ 
maréchal  et  liî  liuc  son  tils  seront  suppliés  de  jurer  de 
nouveau  1  uni.  n.  —  n  Pour  que  MM.  de  la  Cour  de  Par- 
lement n'ayent  plus  k  .souffrir  4le  retardement  au  paye- 
ment de  leurs  gaige.i,  ils  seroot  réintégrés  do  l'assigna- 
tion de  la  crue  do  5  sols  Imposée  snr  le  sel  pour  le 
payement  de  leurs  dits  gaiges.  >  —  Les  États  confirment  fi 
M.  Philippe  Ao  Berlier  l'assignation  d«  2,06e  écus  h  lui 
faite  en  1580  sur  les  amendes  et  conflaeatlons  de  la  mat- 
triae  des  ports  et  pas.sage.H.  —  Les  délégués  do  Parlo- 
meRt  promettent  de  s'employer  à  donner  cours  aux  piè- 
en  de  six  lilanos,  «  ponrren  qu'elles  soient  marquées  de 
iniie  âours  de  lis  comme  souloit  eslre  cy-derant*.— 
Véfique  de  Lodève,  Christoplie  do  Lestang ,  sera  retn- 
bonrsé  en  trois  ans  de  la  somme  de  8,275  écns  par  lui 
employtie,  au  roinmencoraent  des  prrsfnts  troubles,  à  la 
garde  et  conservation  de  la  ville  et  château  de  Clermont 
et  antres  places  de  son  dlooSse.  ^  Bnrore  <iae  les  Bslats 
ayent  donn<^  pouvoir  au  Rureati  'l'.i  ]ixU  île  p  iirv  .iraux 
aXIairea  d'icelloy,  M.  de  Joyeuse  sera  supplié  do  rassem- 
bler las  Bstats,  si  fa  nécessité  le  requiert,  en  vertn  de  la 
présente  commission  et  sans  attendre  autre  pr  ivisi  Dii  ». 

—  S'il  advenait  que  le  trésorier  do  t'extraordinairo  dos 
gaerres  (Ot  reeberehé  It  l'avenir  pour  raison  da  sa 
ch  ir-L^-',  11'  pays  auquel  il  a  rcn  în  l  '-'itîrnemetil  ses  comp- 
tes, l'indemnisenUt  des  dépens  t^u'il  iwurrail  souflrir.  — 
Les  députés  de  la  lénéohanssée  de  Carcassonne  s'assem- 
bleront pour  no:;i:)iii-  un  s;,  rulic  à  la  place  do  M.  Pierre 
Bardicbon,  <  qui  s'est  rendu  du  contraire  parly  ».  — 
Michel  de  la  Font  est  nommé  receroar  des  deniers  ordi- 
naires ilu  pays  <  du  tout  si^pan's  et  d'autre  n  ifiii'.'  ij;!,^ 
les  deniers  extraordinaires  destinéij  aux  ft*ais  de  la 
gOMTO  >.  —  <  U.  de  Mayenne  et  le  Oonseil  de  l'Union  se- 
ront suppliés  de  ne  pourvoir  encore  île  six  moi  "i  "'c^tat 
«le  premier  pr<isi<lettt  du  Parlement  de  Tholose,  pour 
eonpper  chemin  aux  hrignes  qu'on  pourroit  fhirehla< 
dWiy  Tillo  pour  raison  dudit  oi^iL  >  —  Nonobstant  les 
bulles  <lu  Pape  qui  confèrent  révAché  d'AIbi  au  aieur  del 
Ban«,  les  États  redisent  d'aeoorder  mainlevée  des  Arnits 
dudlt  évAché,  qu'on  continuera  d'employer  aux  frais  de 
la  guerre.  —  Oa  s'opposera  aux  provisions  obtenues 
pour  rét.iblissement  h  Toulouse  de  la  Cour  des  Aides  et 
Chambre  des  Comptes,  t  attendu  que  ce  n'est  que  sur- 
charge au  peuple  et  diniinulloii  des  finances  du  païs  ». 

—  Les  États  en  corp.-?  Jurent  solennellement  Jans  l'église 
desCordellers  «  de  no  rcrognoi.stro  jamais  Roy  de  France 
aultre  que  catholicque,  oint,  sacré  et  coronué,  et  qui  ait 
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prins  le  sceptre  des  nains  de  râgiias  C.  A.  IL,  suivant 

<v»  qui  a  lousjours  été  <ibservé.  El  d'autant  que  le  Roy  do 
Navarre,  comiiiâhéi\;Uquc,  relaps  et  excommunié,  a  esté 
déclaré  par  N.  S.  P.  le  Pap*  Indigne  de  sucoéder  à  la 
coronne  de  France,  ils  jurent  no  le  rocognoiifre  pour 
Roy  et  obéyr  aulcunement,  ny  à  autre  hérétioiue  ou  faul- 
Imr  «niMtlcque  ».  —  Le  trésorier  de  l'extraordinaire 
des  guerres  ne  pourra  faire  aucune  dispense,  si  ce  n'est 
par  les  ordonnances  de  Mk»  Io  maréchal  et  duc  de  Joyeuse. 
—  Le  cardinal  de  Joyeuse  sera  prié  de  visiter  son  arche* 
vèché  de  Toulouse.  —  Gralificntions.  Octroi.  — Cotamo 
appendice  :  Leti  res  de  commission  adros.sées  par  le  duc  de 
Mayenne  et  le  Oonseil  général  de  l'Union  des  catholiquas 
au  maréchal  et  au  duc  de  Joyeuse*  lieutenants  généraux 
en  Languedoc,  et  aux  trésoriers  de  France  dndit  pays, 
datées  du  camp  d'Ambermesnil,  près  d'Arqués,  le  27  .'■ep- 
tembre  IdOO.  Exposé  de  ce  qui  s'est  passé  depuis  «  les 
meurtres  et  emprisonnements  pré[>arés  de  long  temps 
contre  les  princes  n;  «  les  vrays  (-t  bons  catholiciiucs 
alioienl  assembler  de  nouveau  les  F.stats  généraux,  mais 
leur  résolution  a  esté  empeschéA  tant  par  laoondnnalioa 
dea  guerres,  que  par  la  mor'.  du  fou  Roy,  advenue  ino- 
pinément et  sans  le  sgeu  d'autre  que  de  celluy  qui  l'avoit 
«itreprinsdeson  mouvement  et  comme  par  InspIraUon 
pourtant  <  Iruti!.^  ns-r.mîir'a  at  plus  D'' ■(■.-^.liiv'  iiur  y\- 
mais,  twit  pour  la  délivrance  de  Me  le  cardinal  de  Uoor- 
hon,  aostre  Aqy,  que  pour  araurer  les  moyens  de  rayner 
les  hérétiques  et  de  conserver  l'KsIal  En  attendant 
qu'elle  ait  lieu,  11  a  été  résolu  d'assembler  les  lîtats  par- 
ticuliers de  Languedoc  «  pour  (klre  levée  en  l'année  pro* 
'•l:;ii!ii'  que  l'on  comptera  l'W,  nr.n  s-n'c-nii  nt  îi'  pa- 
reille sommoque  celle  qui  a  esté  levée  en  l'année  présenta, 
mais  de  plus  grande  ae  faire  se  pealt,  pour  s'employer 
.n:  s-iMUi'^  VI  ^!r.'  ilirt<'>  -'fr.',  itv.',  qui  :l  très  grand  be- 
soin d'estre  assistée  contre  lesdits  hérétiques.  Les  ISstats 
seront  dmic  priésetrequis  d'octroyer,  onilre  l'équivalent, 
la  somme  de  129,'i85  escuz  8  sols  7  deniers,  Ji  sçavoir  : 
105,296  pour  l'oclroy  ordinain),  19,989  pour  la  crue  de 
SO,000  escns,  et  ponr  la  Ibrtifleation  des  viUss  IVontlèrcs 
de  Roussillon,  4.000;  stdt,  pour  la  généralité  de  Toulouse, 
50,475  oscuz  4  sols  10  ilenlers.  et  pour  celle  de  Montpel- 
lier, 73,810  eacuz  S  sols  6  deniers  ■>.  —  Autres  lettres  des 
mêmes,  datées  du  campdcMelun,  le  8  juin  15SÎ9,  portant 
nomination  (sZ-parée)  comme  lieutenants  généraux  en 
Languedoc  du  maréchal  de  Jo^'euse  et  du  duc  son  tils. 

De  OS  à  f"  HT.  —  A  Lavaur,  dans  la  maison 
épiscop.ale,  puis,  dans  la  maison  de  ville,  du  20  mars  au 
fi  avril  1500,  par  mandement  do  M»'  de  Joyeuse.  —  Pré- 
sident :  le  cai'dinal  de  Joyeuse,  assisté  des  évoques  de 
Saiut-Papoul  et  de  Lodève,  des  députés  des  villes  et 
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dloeiMS  de  Tontoiue,  Narbonn*,  AIU,  Lavanr,  Salaf^ 

Papoul,  Rieux,  el  fîn        des  diocèses  flo  Carcassonne, 
Alel  el  Limoux,  Mirepoix  el  Ca«-Montau))an.  —  Le  ma- 
rtebal  «xpose  qm  <lepiiis  Im  d«ml«n  Étala  les  enoemla 
ont  pris  plusieurs  villes  du  côté  de  Cnr-nssonnc  et  Cas- 
téloaiuiary,  ot  qu'ils  auraient  entrepris  davantaga  si  le 
dae  aon  llla  n'avait  levi  de  noaTellee  ANme,  mais  qall 
faut  pourvoir  à  l'enlrelien  de  ces  ù:>rccs  qui  lie  pour- 
ntieul  sotKusler,  el  se  débanderai«>nt  à  la  grande  ruyne 
du  penvle,  k  eanae  de  la  diaette  qui  est  du  o6té  de  Nar- 
bonnp  f>t  Crirciissoune. —  Les  députésde  Narbon  n»?  roquiè- 
renl  l'assemblée  de  pourvoir  de  Loaue  heure  au  secours 
de  lear  ville,  qui  est  la  clef  et  rempart  de  tout  le  paya, 
attendu  (jue  l<»s  hnbnnnt",  qui  n'ont  pu  faire  î:;  r  'cntl.j  i!e 
leurs  fruits,  sont  tout  a  fait  ruinés,  etc. — Less  mcuici 
deznaodent  le  cours  forcé  des  pièces  do  six  Uanra  f:ibri- 
qnécs  à  Xarbonne,  ladite  mfinniiio  n'ijtuiil  pns  renie  du 
côté  de  Toulouse,  etc.,  «  leur  demeurant  sur  les  bras  ». 
—  Entrée  «n  l'anenbUe  de  ]'arcbevèqae  d'Aix,  eavojré 
du  cardinal  Cajotan,  légat  en  France,  «  pour  faire  en- 
tendre aux  habitans  des  villes  catholiques  du  puïs  le 
ddairetaflbctionque  S.  S.  a  de  les  secourir».  —  M.  d'An- 
nefînin.  conscilloi-  Ju  Roi  au  grand  Conseil,  vient  dire 
la  lueuic  cliùbc  du  iut  im  t  du  duc  de  Mayenne  et  du  Con- 
hU  générât  des  catholiques.  —  L'un  et  l'autre  sont  priés 
par  Tasse;  Il  lil-e  «d'assister  en  Icelle  affln  d'entendre  et 
voir  kl'uBil  la  pauvreté  et  misère  du  païs,  pourapprès, 
la  lénolgnerauxdits  sieurs  qui  les  ont  délégués  ».  — «Les 
maître»'  des  monnaies  de  Toulouse  et  Narbonno  seront 
mandés  afOn  des<;avoir  d'eux  les  conditions  que  le  païs 
pourra  recevoir  de  la  fabrication  do  pièces  de  5  et  10  sols, 
de  la  loy  et  tiltre  requis,  et  poids  de  2  deniers  0  grains, 
au  moyen  desquels  ii  est  proposé  qu'il  adviendrolt  plus 
grand  prattel  au  paît  qae  deeplAonde  0  blancs.  >  —  Dé- 
libération concernant  le  recouvrement  des  «iécimas  du 
clergé  destinés  aux  frais  de  la  guerre.  —  Députés  nom- 
més  pour  expHmer  aax  hàbitanta  de  la  cité  de  Carcas- 
aanne  «  le  merveilleux  contentement  ■  qu'a  causé  k 
Fameoridée  leur  désir  de  se  remettre  en  l'union  des  au- 
Irca  Tilles  catholiques.  —  Tour  payer  l'armée  du  duc  de 
Jofeoaei  •  150,000  escuz  des  deniers  ordinaires  el  ex- 
traordinaires de  l'an  présent  seront  prins  par  advance 
et  anticipation  sur  las  vilU  s  >a  ili  >cèsos  catholique!, aeloa 
knr  alli virement,  et  le  desparlement  qui  leur  en  sera 
Met,  payable»  au  1"  avril  par  les  receveurs  particuliers 
au  trésorier  de  l'extraordinaire,  lesquels  emprunteront 
ladite  «Mome  k  l'inlérèt  d'aulcungs  bons  bourgeois  et 
■iarehand<<,  et  ceux-ci  seront  coutrainctz  par  toutes 
voyes  dues  et  raisonnables  à  lei  adTMlcer  » .  — Pour  obvier 
aux  insolences  des  gens  de  gnerre  qat  foulent  et  ruinent 
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le  pauvre  peuple,  l'aaaeniblée  eliarg»  des  oommlsMlrai 

d'examiner  l'expédient  proposé  par  liéputés  de  Tou- 
louse, «  de  faire  cy  appràs  les  lev^s  des  gens  de  pied  par 
eapltalations,  et  prendre  dee  liomiMe  des  Tillee  et  llrâx 

du  pnïiî,  osleuz  et  choisis  par  les  roTiKnîs  ».  —  Attendu 
qu'en  fabriquant  dans  de  certaines  conditions  des  pièces 
deSet  lOsob,  «  11  enpoarrolt  revenir  phia  de 40  sols 
]imir  marc  de  proflct  au  païs,  et  pour  osier  les  moyens  à 
i'enhemy  de  se  prévaloir  de  l'argent  fin  qu'il  tire  des 
Tilles  eatholqnes  pour  le  Intlreen  eBsmonnoyflaetle 
oiiivf>rtir  en  argent  de  blMon,  M"'  lf>  marcschal  sera  sup- 
plié permettre  la  labricalion  de  15D,00U  marcs  desdiles 
pièeea,  et  Pemplojr  aux  fraU  de  la  guerre  du  proflct  qui 
en  ))Poviendra  ». — «  Attendant  l'ass^mbl'-e  ihi  rl^r^'A  qu! 
âû  doibl  faire  dans  quelques  Jours  ii  Tolose,  le  trésorier 
de  l'extraordinaire  Ibra  la  leTée  des  déoimes,  oeluy  qui 
en  r.vnit  !a  charge  ne  voulant  y  procéder  sans  !e  c"ins<>n- 
teuiciil  iiudil  clergé  ».  —  »  Attendu  que  pour  lii  &uuljatien 
d'une  si  juste  el  saincte  cause  que  est  de  la  conservation 
de  la  religion  cafholicque  pt  extirpation  des  hérésies, 
chacun  doibl  wuplijytir  tiùi  prupiti  moyens  el  substan- 
ces... niais  aussi  implorer  l'ayde  de  tous  les  princes 
catholiques  <'.stra;iij:îji  s..  l'asseiiiblée  a}  ant  considéré  le» 
désordres  qui  advienneiii,  a  cause  da  deslwindement  des 
soldats  dn  paSi  qui  ne  i)euvenl  tant  sol  pen  patir  ny  se 
tenir  en  corps  d'armée,  el  le  peu  de  moyens  que  ledit 
païs  a  do  résister  aux  hérétiques  et  leurs  associés,  etc., 
Me'  le  mareschal  sera  supplié  procurer  l'ayde  el  secourt 
du  roy  d'Espagne,  tant  d'hommes  que  «le  deniers,  etc.  » 
—  Leduc  do  Joyeuse  demande  de  nouveau  que  les  gar- 
nisons de  jS'arbonno  cl  Limoux,  etc.,  soient  pigfdes  Ml 
plus  tôt.  —  «  Pour  fournir  aux  frais  de  la  guerre,  il  sera 
faict  une  cueilhette,  par  tontes  les  villes  et  lieux  de  la 
province,  de  ceux  qui  volontairement  et  par  dévotion 
vouUli-oientcoiilribuerauxdilafraix,  iiquoy  les  habitans 
seront  excités  par  les  eonsnis,  et  aussy  par  les  prédica- 
teurs et  curés  des  paroisses,  et  lee  deniers  de  ladite 
cueilhette  seront  rapportés  dans  un  moys  prochain,  an 
cardinal  de  Joyeuse.  » —Le  martehal  sera  supplié  d'em- 
ployer ses  forces  à  châtier  les  villes  el  lieux  du  payg 
qui  refusent  de  payer  leur  quote-part  des  tailles. 

De  f«  il8  à  121.  —  Le  28  de  mars,  le  maréchal, 
ses  deux  fils,  le  duc  et  le  t  aniinal,  et  tous  les  dopatdede 
l'assemblée  se  transportent  de  Lavaur  à  Toulouse  c  pour 
plus  aysément  pourvoir  aux  affaires  et  nécessités  dn 
païs  «.  —  Le  29,  ils  se  i-éunissentiiTurchevèché,  et  pren- 
nent connaissance  de  lettres  qui  leur  sont  apportées  de  la 
part  de  la  cité  de  Gareassonne,  «  les  haMIans  de  laquelle 
seront  exorlés  de  continuer  en  leur  affection  de  s'unir 
aTCC  les  autres  villes  catboUcques  de  la  proTiiUMb  et  de 
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jurer  comme  icelles  do  vivre  en  la  religion  C.  A.  R. 
aoubz  le  roy  Cli»ri«9  IX,  à  préaont  régnanl.  et  ne  reco- 
gnoistr»  antre  gooTernaïur  qne  Mt^  le  maresebal  de 

Joyeuse,  ny  aulre  juslico  souveraine  que  la  Cour  de 
Parlement  de  ThokMW  •.  —  Le  Ur^orier  de  l'extraordi' 
naûre  remettra  tons  les  moto  un  étal  abrégé  de  la  raoette 

et  dépense  qu'il  aura  faites.  —  Le  Bureau  du  jiays  se 
rend  dan4  l'assemblée,  oii  il  avait  été  mandé  pour  déli- 
bérer  avec  elle  snr  les  mO'yena  de  m  proeaiw  de  l'argent 

—  Arrêté  que  le  clergé  <le  la  province  sera  c<invoi|ué  le 
plus  lût  po«»ibie,  et  qu'on  le  priera  d'accorder,  outre  les 
déeiiaw,  une  subvention  extraordinaire;  qu'on  imposwa 
de  nouveau  «tjr  !■'  ii.iys  la  v>B4i,)'J  ]>■  ;;o.fX5«»  écus,  et  qu'en 
attendant  le  recouvrement  desdils  denier»,  «  lesi  penou- 
ne*  qui  ae  IroaveronI  aysëes  et  capaMea,  de  qudqua 
qnrili*'-  'ju'ils  soyeni,  seront  constraiiictz  ifr-n  t'iire  l'aJ- 
vance  •,  —  »  N.  S.  P.  le  Pape  sera  très  humlilement  re- 
mercié d'avoir  daigné  m  ««Tenir  d«  oeate  province,  et 
très  humblement  ?!t!piiliA,  lorsqu'il  eslargira  ses  trésors 
pour  la  conservation  de  la  reli^iiou  et  de  cest  lùslat,  d'eii 
vouloir  auaqr  deapurtir  à  eeate  pauvre  et  désolée  pra* 
vince.  »  —  1.^'^  il-riisrs  provenant  du  hétiéflco  de  la  fabri- 
cation des  pièces  de  10  sols  et  ceux  ilen  contributions 
Tolontaires  seront  mis  à  la  sacristiede  Snint-Élienne  de 
Toulouse  dans  un  coffre  h  lifux  c!-''!,  Ttne  [«mr  un  syr^dir, 
l'autre  pour  un  député  du  Ha;-.-au  du  ^ays,  qui  n'en 
pourront  tirer  anenaea  «omides  sans  le  consentement  du 
car-liiia!  dt'  >f:ivf»*j-f ,  pour  éviter  qu'elles  soient  employées 
ailleurs  qu  au.v  li  jis  de  lu  gurnv.  —  MM.  di>  Joyeuse 
seront  suppliés  du  s'unir  avec  les  villes  capitales  et  gou- 
verneurs catholiques  d»î  provinces  ciroonvolaine^.  — 
Articles  "  pour  la  description  et  dcspartement  sur  les 
villes  cathoiiquesde  la  province  deI,SQO  hommes  de  pied, 
oultrc  et  pardessus  lesgeiisde  guerrequeM<'lemarescbal 
vouUlra  enlret«Miip  ».  —  Les  trésorier<t  de  France deTou- 
louse,  requis  par  le  cardinal  do  Joyeuso,  offrent  île  four- 
nir un  quart  de  leurs  gages  aux  Irai»  de  la  guerre; 
l'assemblé  arrête  qu'à  leur  exemple  tous  les  officiers 
deslinances  donneront  le  quart  de  leurs  gugtis.  —  Bail 
de  la  flibricaUon  des  pièces  de  6  et  10  sols,  k  César  de 
Uonlourcin,  marchand  de  Toulouse.  —  Les  syndics  du 
paya  tiendront  la  main  a  ce  <iue  le  serment  prescrit  aux 
derniers  États  de  Laraur,  «  de  ue  recognoistre  aucun 
prince  qui  ne  soit  oint,  etc.  »,  soit  prêté  partout,  y  ayant 
plusieurs  lieux  où  les  consuls  n'ont  daigné  ce  faille,  «  afilu 
que  les  gens  de  liien  puissent  estre  pins  aisément  reoon- 
gneos  ».  —  •  Le  maréchal  sera  suppiiéde  défendre  htoutss 
personnes  do  conférer  avec  les  liérélique;-.  '.  n  i  \  consuls 
«tes  villes  catholiques  de  permettre  l'cntréo  desdites 
Yllles  &  pcmnne  du  oontraire  parti.  «  —  Oopie  du  bail 
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h  ferme  fait  par  les  Ktats  h  Ct^ar  de  Monfourcia  de  Im 
CalM*ication  des  pièces  de  5  et  10  sols. 
Se  /*■  m  à  ^  tSi.  —  A  Gastefamodary,  dans  1« 

Consistoire  royal,  du  10  au  '^8  août  lûtJO,  par  mande- 
ment du  maréchal  de  Joyeuse.  —  Président  :  Alexandre 
de  Bardis,  évèque  de  Saint- Papoul.  —  Le  maréchal , 
malade,  ne  pouvant  se  rendre  au  Consistoire,  le^  Etats 
vont  le  trouver  eu  son  logis.  — 11  leur  expose  que  ne 
pouvant  compter  sur  les  gens  de  pied,  €  leaquels  aa 

millieu  des  plus  grands  efforts  el  au  plus  granil  besoing-, 
encor  qu'ils  fussent  payés  de  leur  solde,  as  retiroient  &ans 

propos  ;  il  aurait  eu  recours  aux  princes  eatrangers, 

suivant  la  réso'iiVinri  i  rittseaux  derniers Esl;<ts,  el  receu 
secours  de  5  à  O.UOO  hommes  eslraugers  estans  k  présent 
près  de  Narbonne,  soos  le  commandement  du  duc  de 
I  Joyeuse  »,  qu'il  convient  il'i n  ployer  au  re<*ouvreraent 
des  places  occupées  par  les  ennemis  ;  mais  que  pour  ce 
filtre,  tt  est  besoin  qu'ils  soient  assistés  des  forces  do 
pays,  tant  de  cheval  que  de  pie'1  ~  fH'pnîr's  présents 
aux  Étals.  —  Le  duc  de  Joyeuse  \  ienl  dire  qu'il  a  quitté 
l'armée,  oh  «a  présence  est  très  requise,  pour  demander  è 
l'assi'mblée  de  lui  donner  les  moyens  d'attaquer  l'ennemi 
avec  de  l'arlilleriâ.  —  Des  fruits  de  l'évéché  d'Albi,  il 
sera  pris,  sous  le  bon  pbiisir  du  maréchal,  fOO  éens  qui 
siYvir  mt  -■  ?i  la  fabriûition  du  couvent  des  Pères  Capu- 
cins de  ladite  ville  d'Alby  ».  —  Encore  que  la  misère  du 
pays  Mit  grande,  les  États  accordent  it  MM.  de  ioyeoMi 
la  somme  de  .10,000  écus  ii  départir  sur  di<>cèvi»s  pr-'- 
senls  (mais,  en  attendant  qu'elle  soit  recouvrée,  l'avance 
en  sera  faite  pur  les  plus  aisés,  moitié  dans  8  jours, 
l'autre  en  octobre);  plus,  des  vivres,  8'JO  pii>nniers,  des 
charrettes  et  des  chevaux  d'attelage,  et  400  quintaux  de 
poudre  à  C4inon  qu'i  ';i  •  mpi  untera  aux  Capitouls  de  Tou- 
louse. —  Alin  que  leurs  ré^uluUous  soient  plus  aisément 
exécutées,  les  Klals  et  la  duc  de  Joyeu.se  se  rendent  à 
Toulouse;  le  23  août,  ils  s'assemblent  dans  le  Grand- 
Consistoire  de  la  maison  de  ville,  sous  la  présidence  de 
i'évèque  de  Lodévo.  —  Le  duc  de  Joyeuse  dit  qu'il  a 
parlé,  le  matin,  à  la  Cour  de  Parlement,  «  laquelle  a  eu 
pour  très  agréables  les  résolutions  prinses  »;  et  il  de- 
mande qu'on  recouvre  diligemment  les  deniers  et  muni- 
tions accordés,  alin  que  son  armée  ne  demeure  inutile. 
—  Le  maréchal  sera  supplié  «  de  Caire  publier  le  rière-ban 
dans  Isa  sénéchaussées,  avec  commandement  fc  tous  gen- 
tilshommes de  se  rendre  k  l'armée,  sur  peyne  de  privation 
de  leurs  IleA;  »,  —  et  aussi  de  commander»  a  tandis  que 
l'armée  sera  en  pied,  qu'il  y  ait  denx  bons  prédicateon 
et  ung  presbtre  àcîuii  iiu  n'giment,  pour  d'autant  plus 
exciter  les  gens  de  guerre  à  dévotion  >.  —  NomiuatiOD 
de  oommlMalret  des  vivres. — 1«  diicdn  foyeuse  «ara 
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supplié  Tonloir  acheminer  sea  forces  dececoslé  du  haut 
Languedoc  pour  rendre  i«  pays  libre,  et  que  le  peuple 
puisse  recevoir  qui'liiue  soula^'otnent  ilrt  l'année.  —  Le 
Parlement  sera  prié  de  déclarer  fauteurs  des  liéréligues 
Isa  geatibbonines  qui,  dam  8  jours,  n'auront  Juré  les  ar- 
ticles de  rUnioii.  —  On  saisira  les  armes  et  chevaux  Je 
ceux  qui  refuseroiil  d'aller  trouver  te  duc  de  Joyeuse  k 
son  armée.  —  Au  moment  où  les  Élats  ayant  re^^u  la 
béné'Uclion  <le  lV!Vtq;ir'  <]•:■  I.o<)ève,  leur  président,  se  re- 
tiraient, le  duc  de  Joyeuse  survient,  et  les  prie  de  rentrer 
dans  le  Cknsistoira,  où  il  leur  dit  qu'un  sieur  Blandi- 
nières  ofl're  do  fabriquer  les  piôoejide  â^;!  10  sr)!<  à  41  s  ils 
par  marc  au  protit  du  pays  ;  uiutsil  lut  est  déclaré  <•  que 
les  Katatz  db  ce  pals  pranneni  fin  par  la  bénédiction,  et 
qu'ils  ne  peuvent  se  réassetiibler  «ans  Doavelld  commfs- 
siaa  du  Roy  ou  du  Gouverneur  ><. 

l>e  f  iSS  à  fi  167.  —  A  Ghâleannenrdarry,  dans  le 
Consistoire  royal,  du  28  janvier  au  C  mars  1591,  par 
maodenieni  de  Mf  le  duc  de  âlayenne.  —  Président  :  le 
cardinal  de  Joyeuse.  Commissaires  t  le  due  de  Joyeuse, 
ifAnnequin,  conseiller  du  Roi  .>'.  iirA-ii'.'n'  r-n  son  grand 
Conseil.  —  Le  duc  de  Joyeuse  se  plaint  «  que  la  plus 
grande  part  des  catliollqaes,  quelqu'eshortation  qu'on 
ait  s.-i'ti  fair'i  en  Unir  endroici,  n'ayenl  continué  leur 
premièru  résolution,  et  se  soyent  laissés  aller  Jusque-là 
qu'ils  aywit  prins  le  Met  et  deffbnse  des  hérétiques, 
priDcipallement  rii  cl,--!   ;ifi  iviiic_'      îesdiis  faulteurs  de 
l'hérésie  ont  occupé  plusieurs  bonnes  et  fortes  pla- 
ces, elc.  >;  11  demande,  an  nom  du  due  de  Mayenne,  pa- 
reilles sommes  que  l'année  précédente.  —  Dépulés  pré- 
«eals.  —  M.  Jean  d'Argent,  délégué  en  Cour,  envoie  les 
réponses  ftiles  par  le  due  de  Mayenne  aux  arlida  qu'il 
luia  pn's-enls'--  <h'  la  p.ul  ili  s  K'ats.  —  La  cardinal  do 
Joyeuse  cousent  li  représenter  au  Parlement,  de  la  part 
des  États,  •  qn'Us  sont  eotiéramenl  réeolos  de  conserver 
leurs  privilèges  auxquels  ladite  Cour  avait  faict  bresche 
en  ordounanl  au  syndic  du  païs  de  passer  bail  de  la 
hMcatlon  des  pièces  de  10  solz  au  sieur  Blandlniè- 
n?s,  etc.,  fj'.c.    ;  i'-X  riui-  «  s'il  y  eschoit  tant  soit  peu  d'in- 
temi[ition  pendant  ces  troubles,  ils  n'entendent  que 
les  entnprisss  de  la  Gbur  soient  tiréss  à  conséquen- 
<"»,  efc.  ç[r.      —  Le  duc  de  Joyeuse  sera  prié  de  sV-m- 
parer  du  ch&teau  de  Lux,  près  Viliefi'ancha,  '  lieu  très 
iflipoitant  au  pays,  et  qui  appartient  k  la  demoiselle  de 
Montberlier  citant  ihi  cnnîrnTe  pnrty.  ï  —  rc  fai-llnal, 
de  retour  de  Toulouse,  rapporte  que  le  Parlement  «  n*en- 
tead  pr^odlcter  aux  ftvnêhisee  du  paTs  ny  empescher  l 
qu'il  ne  soi<  vnv  les  lit?  Kstalz  procédé  au  bail  de  lamon- 
noye,  etc.  >,  Le  bail  de.  l'équivalent  dos  sénéchaussées  de 
TMoBw  ei  GMTCttMonne  est  «âjagé  pour  48,000  écns.  — 
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Les  auditeurs  des  comptes  vaquent  pendant  8  Jours  h 


vérifler  les  dépenses  des  vivras  de  Tannée  précédente. 

—  Un  chanoine  de  Sainl-Nazaire  remontre  que,  en  haine 
de  ce  que  le  chapitre  dudli  Salnt-Nozaire  <  avait  prin- 
cipallcment  aydé  à  ce  que  la  cité  de  Ckrcassonne  reprtnst 
le  party  do  l'Union  »,  las  ennemis  s'étaient  emparés  de 
toux  les  biens  dudit  chapitre,  à  cause  de  quoy  les  cha- 
noines de  ladite  église  n'ont  moyen  de  vivre  »  :  Arrêté 
qu'il  Ifiir  sera  prêté  500  setiers  do  blé,  et  que  le  maré- 
chal sera  supplié  de  les  faire  jouir  des  fi'ttits,  dîmes,  etc., 
appartenant  aux  ecclésiastiques  qui  tiennent  le  parti  dee 
li'^réliques.  —  Allocali  <\e  iOD  écus  aux  régsnis  de 
rcniversité  de  Toulouse,  qui  n'ont  joui,  depuis  les  trou- 
bles, de  la  pension  h  eus  assignée  sur  les  greniers  à  sel. 

—  Df'iilti-vai  iiir>  cotilro  les  rîicicèses  qui,  p"ur  Ui  plupart, 
s'avaient  pas  fuurni  leur  quote-part  des  12,000  «etiers 
aowrdés  pour  la  nourriture  de  l'armée  du  duo  de 
Joyeuse.  —  On  transportera  aux  frais  du  pays  cinq  mille 
balles  de  canon  vendues  par  M.  de  Villemartin  (de  Li- 
moax)  aux  Capltouls,  <  attendu  le  pmUt  qui  advient  aux 
affaires  du  païs  estant  l'arcenat  de  Tliul  s-f  hi.  ti  in.urv'  U 
de  toutes  munitions,  oit  toutes  les  autres  villes  de  la  pro- 
vince ont  recours  h  leur  nécessité  —  portes  des 
concistoires  inyaux  ^vrà  r:iis  iin^r  tableau  contenant  la 
taux  et  salloire  doab  anx  grcder^,  laquelle  ils  ne  pour- 
ront excéder  sur  payne  d'esire  punis  comme  de  concus- 
sion. »  —  «  tail'.i's  r";t-trit  r-'-'île-  t'n  Livni^ili^iir^c,  dont 
l'imposition  doibt  eslre  faicte  sur  le  fonds  et  non  sur  les 
penonnes  on  poursuivra  les  ecclésiastiques  et  les  gen- 
tilshommes qui  refusent  dp  i-;iyi  r  lr>.^  iiii:  osilii>iis-  mises 
sur  leurs  biens  ruraux.  —  Le  duc  de  Mayenne  sera  supr 
plié  de  n'accorder  anennes  évocations.  —  Le  due  de 

Joyeuse  expose  qu'oufr^.'  liell.-s  fr.viw^  qu'il  nvnit  fîf^jà 
fournies,  le  Roi  d'£spagne  <  encor  do  renfort,  auroit 
envoyé  plasiears  autres  forces  tant  de  dieval  que  de 
pied  esUuis  en  la  plane  de  Rossilhon,  bien  prirhn'5  d'en- 
trer en  ce  pais,  et  d'autant  qu'il  (le  duc)  a  esté  udverty 
que  quelques  personnes  mal  aflreetionnéss  h  la  religion 
ralhdli'îue  détracfi^nl  i^t  cnirL'Tjl  en  des  ombrages  dudit 
8ec<»urs  estranger,  quoy  qu'il  ne  tende  qu'à  la  conserva- 
lion  du  pab  et  à  l'ntirpatlon  des  béréilqnss  et  leurs  fbv- 
(<  u:'s,  aniquia  I'as.!-mMée  il'adviser  et  délibérer  sy  elle 
trouve  bon  et  propre  ledit  secours,  et  si  elle  le  trouve  tel, 
■  pourvoir  h  ne  layaser  leadliea  forces  (et  les  antres  de  son 
armée)  vaynes  et  inutllli^'',  '^t  nffln  q\i»  rhacun  puisse  sai- 
nement juger  de  ses  intentions,  et  voir  la  desponse  que 
llradra  ordinairement  fidre  en  ladite  année,  a  prié  las 
Estais  d'establir  un  Conseil  près  d'î  hiy  pour  avoir  l'in- 
tendance de  ladile  deepense,  et  pourvoir  aux  nécessités 
qui  pourrant  subvenir  ».  —  «  Sur  quof  les  lUats  ont 
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approQvé  ledit  secours  comme  imploré  pour  leur  ayde, 
liien  ei  «lellénga,  flQjrraniladéllIiérailon  prinse  kLavavr, 

et  anvsié  que  S.  M.  C.  sera  r'.m  i  ry<'''  -, m  Icflre  de  leur 
l>ari  du  bien  el  favorable  secours  qu'elle  a  envoyé  k  ceeta 
proTînOB,  et  mipptiée  de  eonUauar  le  «ainet  zells  qu'atls  a 
an  Lien  el  ciiiiservation  des  bons  catholiriues ;  et,  pour 
plus  grande  démooistration  de  zelle  et  oaiacte  afreclion 
qu'il*  ont  à  la  R.  C.  R.,  ont  tôt»  d'un  commun  «onsente- 
menl  promis  ei  dt^  ii.nn  c  ;u  juré  les  arti'-les  do  l'Union.  » 
—  Délil>éralion  en  faveur  du  sieur  de  Yanugnes,  qui 
s'était  emparé  da  diâteau  de  Lombers,  oft  commandait  le 
sieur  de  Serviès,  tenant  le  |i;\rly  (ht  si'Mir  di'  M.niliih)- 
reocy,  et  œotracté  mariajfe  léi{iliue  avec  lu  nièce  dudit 
Serrlès.  On  rembouroera  In  Iwvrgeois  de  Touloase 
qui  onl  fourni  do  l'arp'r.i,  en  1580,  |  our  la  défense  de 
Narbonne.  —  Ûéliljtl'ration  contre  le  trésorier  de  l'ex- 
tnmrdinaira  de  Gnyanne,  qui  B'élall  fUt  renetlM  les 
décimes  de  certains  ecciwiia.stiquea  «  rivan'  leurs  béné- 
fices en  Uuyeuue,  dt^peadans  de  rarchevéohé  de  Tou- 
loue  en  Ijingoedoe,  enoor  que  par  tons  déparlemena  da 
dérimes  il  soit  do  (ou'c  anciennotâ  observé  tu?  le-»  m«>tn- 
brea  suivent  le  chef».  — Approbation  du  bail  de  la  mon- 
naie deToniomeiSkit  an  sieur  Faore  de  la  Roeqne»  mar- 
chand. —  r>es  arrentements  des  liiens  des  h  r  'tiqties  •  se 
feront  aux  périls  et  fortunes  des  fermiers  qui  no  pour  - 
ront,  après  la  passation  delenis  contractz,  demander  an- 
cuns  rakiys  et  descharfres  ».  —  "  D'autant  que  le  [>aîs  se 
trouve  char;îé  de  granils  debles,  le  trésorier  de  l'extraor- 
dinairo  ne  fera  aucunes  ad  vances  par  dessus  le  fonds  que 
luy  .'«era  ordonné.  »  —  Suivant  les  délibérations  prises  à 
Castolnaudary  au  mois  d'avril  1589,  il  sera  établi  un 
ConMdl  du  pays  près  le  maréi  hal  et  le  duc  de  Joyeuse, 
pour  avoir  l'intendance  des  dnances  et  autras  affaires,  et 
recevoir  les  plaintes  du  peuple.  —  Les  habitants  du  Puy 
terûDt  encouragés  h  persister  en  leur  sainte  résolution 
de  se  conserver  en  la  religion  catholi>]ue,  sous  le  com- 
mandement du  maréchal.  —  Coraraissaires  tiomm''s«  pour 
faii-e  restât  h  quoy  pourront  revenir  les  2,500  arquebu- 
siers et  200  maîtres  h  cheval  qui  seront  joints  aux  farces 
eatrangéres,  la  desi)en.«e  de  l'artillorie  et  autres  CraU  de 
l'arraée  du  duc  do  Joyeuse  » .  — Dt^liliération  contre  les  tré- 
■Oriem  du  France  qui  portaient  phyudice  aux  anciens 
privilèges  du  pays,  <  snivani  lesquels  les  receveurs  par- 
ticuliers des  diocèses  ne  peuvent  ny  ilolbvent  compierdes 
deniers  extraordinaires  ailleurs  qu'és Assiettes».  Lec- 
ture dea  articles  et  remontrances  k  présenter  an  dvc  do 
Mayenne.  — Pour  l'entretien  de  l'armée  ol  des  garnisons 
nécessaires,  il  sera  imposé  sur  les  diocèses  représentés 
•nx  États  et  sur  les  llmiz  accessibles  voa  occupée  par  les 
ennemis»  la  somme  4e  00^000  écas,  et  ce,  en  vertn  daa 
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commissions  du  maréchal.  --Lies  consuls  de  Verfeii.  ville 
capitale  de  la  lemporallié  da  cardinal  de  Jojeuse,  réunie 

au  diocè.se  de  Toulouse  en  1548,  auront  séance  et  v  lit 
délibérative  à  l'Assiette  de  ce  diocèse.  —  Assi^nalioa  do 
18,000  écns  pour  payer  i  les  grands  arréralgea  denln  b 
.MM.  de  la  Cour  de  l'arlement  pour  rais  in  de  leurs 
gaiges  ».  —  ■  ii'autant  que  les  loix  de  ce  royaume,  voulant 
que  les  «ienre  éresqaes  ne  puissent  Jouir  des  fhiictz  de 
leurs  éveschés,  sans  avoir  au  |  i-  '  ilalil'  i  i-.'té  le  ^<•^^neDl 
de  fidélité,  ce  que  n'a  faict  le  sieur  Dalbenne  (del  liene, 
évtque  d'AIbi),  les  frnietz  dudit  évasché  eontinnenmt 
.ri's'ri' in;ipl -iv,'»:  .111?:  fi-aix  l.i  ;:uL'rr!>  ■  i'Ri'nM'if»ne- 
ments  intéressants  sur  Alphonse  del  Beno  et  le  chevalier 
son  fl<f  »). — Remboursement,  demandé  par  lé  député  de 
Hieux,  de  10,500  écus  employés  «  li  dresser  une  bonne 
et  forte  armée  pour  reprendra,  sous  la  conduite  de 
M.  de  bfODtbéraud,  commandant  du  diocèse,  les  lieux  de 
Montaut,  Daumazan  et  autres,  el  à  (myer  12  soldats  trnits 
eu  garnison  au  moulin  de  Noué  (Noé),  bien  important  au 
|ttys  ».  -^On  départira  sur  les  diootoss  pour  la  conduite 
de  l'artillerie  230  chevaux  et  60  charrettes.  ~  Le  maré- 
chal <  sera  supplié  se  contentor  à  son  armée  d'un  seul 
oommissaire  des  vivrse,  lequel  im  pourra  avoir  plas  de 
12  commis,  et  -f>m  assisté  du  contrôleur  général  des 
vivres,  d'un  syndic  du  puis,  el  deceluy  du  diocèse  où 
rni-mée  se  troaTer»  >.  —Il  sera  imposé  25,500  écns  pour 

rembourser  le  trésorier  tl?»  l'extraordinaire;  cl  j^our 
soulager  le  peuple  de  ladite  imposition,  il  sera  i^ermis 
aux  diocèses  de  s'indemniser  en  prenant  à  Narbonne, 
Sigean,  etc.,  chrî-un  quote-part  de  30,000  quintaux  de 
sel ,  «  sans  payer  autre  droict  que  celluy  des  proprié- 
taires et  les  crussordinaires,  demeurant  quittes  de  lacraa 
de  30  sols  ol  autres  exlrtordinaires  ».  —  Octroi.  —  Com- 
me ap)iendx'«  :  Commission  du  duc  do  Mayenne  adressée 
au  maréchal  el  au  duc  do  Joyeuse,  et  aux  trésoriers  gé> 
ncraux  de  France  do  Montpellier,  maintenant  transférés 
à  Narbonne,  afin  qu'ils  demandent  aux  États  a  pour 
l'année  01  pareill&i  sommes  que  celles  qui  ont  été  levdss 
en 90  «  Nousavous  lousJours  espéré  que  ceste  guerre, 
entreprise  pour  la  conservation  de  la  religion  C.  A.  R., 
seroit  aussy  assisli^  do  tous  les  catholiques,  apprès 
qu'ils  auroient  eu  quelque  loysir  pour  reoegnoistre  les 
artifkes  avec  lesquels  les  hérétiques  les  auraient  abosês 
pour  se  servi  r  de  leui-s  arraéo<,  conseils  otmoïens  à  l'esla- 
blissement  de  l'hérésie  qu'ils  essajraat  de  faire  dans  ce 
royaume;  (onteflhis,  les  prières  el  exorlaHons  qne  nou 
leur  vivons  ïV.kles  pour  s'en  retirer,  tr.  'iit  [«n  jusqueskj 
proiUter  ù  l'endroict  du  plus  grand  nombre,  etc.,  etc.  ■ 

De  /*>  i68  à  f  as.  —  k  Tonlone^  dans  le  réll»ctalrs 
du  oottTent  des  Anguslins,  du  S  février  au  S8  mai»  ISOS, 
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par  itundemenl  du  duc  de  Mayenne.  —  Président  :  Chris- 
lopbe  ée  Lestang,  évèque  île  LoJève.  Cominiasaircâ  :  le 
dBcdeiojWiM,  gouverneur  ;  Jean  de  Seignouret,  pK-sl- 
lien'  ilii  biinmu  des  finances  de  Montpellier,  transféré  à 
.\afi»ane;  Antoine  Ailvisarl,  trésorier  de  Fiance  de  la 
gânjralilé  de  Toulouse.  —  Le  duc  de  Joycuas  Mt  Péloge 
(la  (m  !î!ar>>ch;il,  son  père,  •  qui  auroit  si  heureusement 
coïKîml  et  gouverné  ceste  province  l'espace  de  trente-six 
tu, en  temps  malicieux,  et  turbulleos  ■«  élCrtA  requiert 
rassemblée  d'iuscordcr  les  mêmes  sommes  que  l'année 
précédente  etde  pourvoir  à  l'entretien  de  l  armée,  uespé- 
nal,  |Hlfeta«  Dieu  iuy  a  faict  la  grâce  de  réunir  la  ville 
de  Carcassonne,  etc.,  h.  ce  sainct  party,  avec  l'ayde  du 
pays  et  le  sccjurs  qu'il  attend  du  Roy  catholique,  de  re- 
awllM  pliuieiini  aalres  villes  et  plwiMurB  pauTIM  ca- 
thotiques  re^tans  en  icellfis  détenus  soubs  ta  tyrannye  et 
ffitonye  des  hérétiques,  en  leur  première  liberté  i .  —  Uè- 
(nUt  présents.  —  Le  délégué  de  Narbonne  M  ftml  être 
nmniis  tous  les  ans  à  l'audition  des  comptes,  comme  les 
«Jéputés  de  Toulouse  et  de  Carca-ssonne,  lad.  ville  de  Nar- 
Iknum  n'étant  pas  chef  de  sénéchau^s.M'.  Allocation  de 
4,000  éc«.<<  au  duc  de  Joyeuse,  qui  se  dispose  ii  aller  as- 
siéger Jlirenionl,  «  attendu  le*  courses,  pilleries  et  ra- 
raigcs  ordinaireiMBt  commis  sur  le  païs  par  le  s'  de 
^Tiès  et  autres  ses  complices  estans  aud.  Miremont  >. 

Défibératbns  :  pour  que  la  trcve  de  labourage  soit  ob- 
servée généralement  dans  tout  le  pays,  et  particulière- 
ment du  coté  da  Pny  ;  —  contre  les  huissiers  et  sergents 
employés  au  reeottTrement  des  tailles  et  les  r jgoureusea 
exactions  qu'ils  commettent  ordinairement  sur  le  penpiei. 
—  Les  Élats  ae  plaignent  ■  du  peu  de  subvention  que  le 
palj  r»;oit  des  deniers  ordinaires  des  tailles  et  de  ceux 
des  droits  forains  de  hi  muitnsi'  i  ■«  ]i  ris  o'.  passages  de 
Toulouae,  bien  qu'ils  soieut  de  nutaUe  valeur,  et  sup- 
plient M.  de  Joyeuse  d'ordonner  que  lesd.  deniers  soient 
délivrés  au  trésorier  de  l'exlraoïxlinaire  par  les  receveurs 
généraux,  ansailôt  qu'ib  les  auront  reçus.  —  Commiss^ai- 
rei  nommés  poor  lûre  un  règlement  sur  les  monnaies  : 
«  Les  espèces  d'or  ayant  esté  haussées  de  prix  par  l'injure 
du  temps  et  licence  des  marchans,  au  moyen  de  quoy  l'on 
H  TOtl  ès  mains  du  peuple  que  pareilles  espèces  d'or  et 
point  de  celles  d'argent,  pour  le  gain  que  lesil.  marchans 
y  font  (mettant  le  double  ducat  à  beaucoup  plus  haut 
prix  que  les  escuz),  avec  lesquelles  oéantmoings  le  peu- 
fl?  rj'.:  l'i'iilt  estre  secouru  en  ses  menues  nécessités  pour 
a'aToir  moyen  d'eschanger  ia  munnoye  *.  —  Il  sera  fait 
VérUteatioa  des  dommages  causés  au  pauvre  peuple  par 
les  compagnies  de'  cavalerie  envoyées  par  le  Roi  Catholi- 
que, <  lesquelles,  encor  qu'elle»  eussent  esté  soldoyées, 
vivoisat  k  diserâtloo  sur  la  pab,  S.  H.  0.  enlendant  que  { 
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raison  en  fust  faite  aux  intéressés  ».  —  Ijr  duc  >1e  Joyrnso 
accordeauxÉtals  la  coupe  et  vente  des  bois  que  le  sieurJe 
Viviès  a  prësde  Miremont,  «  pour  d'autant  relever  le  pais 
de  la  despense  qu'il  conviendra  faire  à  la  prins  ■  il.>  hul. 
ville  « .  —  Commissaires  nommés  pour  remédier  aux  aljus 
qui  se  commetlant  •  tant  aux  monstres  que  au  payement 
des  capitaines  mesmes  des  gens  de  pied».  —  M.  deJoyeuse 
sera  supplié  de  permettre  l'exposition  des  espèces  d'or, 
au  prix  de  leur  cours  ordinaire  qui  est  de  10  livrai  loor^ 
nois  le  double  ducat  vieux,  etc.,  etc.,  et  »  le  haussement 
du  prix  des  espèces  d'argent  pour  esvlter  le  transport 
que  l'on  faict  ès  autres  provinces,  et  le  cours  ([ui  ou 
est  déjà  ès  diocèses  bosses  du  païs,  Sfavoir  du  franc  de 
20  solz  à2Slsol8  1,  etc.,  etc.  —  On  décriera  1^  pinai  elles 
ou  pièoas  de  o  blancs  de  Provence,  Piémont,  Savoie, 
«  lesquelles  sont  si  foibles  et  légères  qu'elles  ne  vallent 
pas  un  sol,  d'autant  qu'avec  lad.  roeschante  monnoye  l'on 
achdte  «t  transporto  le  gros  argent  et  iln  hors  la  prv> 
vince  ».  —  Avec  la  permission  du  Parlement  et  de 
M«'  do  Joyeuse,  on  fera  forger  des  douzains  et  de  la  me- 
nue monnaie  de  cuivre,  et  jusqu'il  ce  qu'il  y  t  n  t  ,  is- 
iHé  safOsaate,  les  pinateiles  de  iabrication  de  Lauj^uedoc 
auront  cours  aat  Aocèses  et  villes  où  elles  ont  cours 
présentement,  «  nâintmoings  les  consuls  et  diocésains 
pi-ocureront  de  trouver  marehaas  ou  cbangeurs  qui  en- 
treprendront do  les  ramasser  k  un  ou  dsnx  liards  moins 
pour  pièce,  à  la  plus  grande  commodité  du  peuple  que 
faire  se  pourra  «.  —  Le  Parlement  sera  supplié  d'agréer 
ces  résolutions,  afln  que  l'exécution  en  soit  plus  facile. 
—  u  Du  20  février  au  3  mars,  les  Estais  n'auroient  va- 
r\nà  qn'k  l'examen  et  vérification  des  comptes,  ayant  la 
;aiu>purl  des  sieurs  qui  n'eslolent  commis  aux  comptes 
esté  empluïés  au  siège  de  Miremont  ».  —  Les  ofliciersde 
la  sénéchaussée  de  Toulouse,  au  nombre  d'environ  qua« 
rante,  exposent  qu'ils  n'ont  pas  été  payés  depuis  lon- 
gues années,  et  demandent  que  les  États  pourvoient  à 
leur  payement,  t  leurs  gaiges  ne  revenans  en  tout  qu'k 
la  somme  de  mille  et  tant  d'esenz  • . — Les  États,  avertis 
que  le  Parlement  aurait  trouvé  bien  difiicile  de  rien  en- 
treprendre an  pr^udice  des  ordonnances  du  Boi  concert 
nant  le  fidt  des  monnaies,  arrêtent  que  If.  do  Joyeuse 
sera  supplié  de  conférer  avec  lad.  Cour  pour  qu'elle  au- 
torise leurs  délibérations.  —  Sur  la  plaints  des  oonsulfl 
de  Gragnague  contre  des  bourgeois  de  Toulouse,  Arrêté 
«  que  les  desi>enses  et  charges  extraordinaires  imposées 
pour  la  garde  des  villes  du  pais,  seront  desparties  sur 
tous  les  Mens  ruraux  k  quelques  personnes  qu'ils  puis- 
sent estre  ».  —  Sur  le  rappiJi  t  des  d  iniiV-s  des  comptes 
que  les  frais  des  garnisons  reviuuaeut  pai*  an  k  plus  de 
60,000  éois,  arrdlé  que  11.  de  JoyeuMaeiia  nppilé  c  de 
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ne  relouir  Jesd.  ffarni>:ons  que  celles  que  S.  G.  rognois- 
tnt  esin  néCe^sMires  k  la  conservation  du  palis  — 
Le  &  mars,  le  duc  vient  Ji  rass(»riihlée  «  ayant  heureuse* 
nient  exécutif  la  |>rinse  dp  N!ireiuont  »,  et  préside  à  Tad- 
judioalion  de  IVïquivalent;  il  exhorli"  les  Ktats  •  d'autant 
({ue  l'on  n'a  Jamais  eu  niuk-n  de  ujeas  espârar  «ju'à 
piv^ent  de  puurvdii-  proiuplement  k  l'entretien  de  Vu- 
m  e,  etc.  —  I>s  reclew  de  l'lInÎTereilé  de  Toulouse  prie 
l'a.is43iul)ltie  d'ordonner,  comine  l'an  pass*^,  uux  docleura 
régenlis  la  aoinrae  de  400  écus,  c*  tiny  aurolt  fjr  bien 
réussy  <jue  les  k\ons  en  uuiitient  Hstf!  d<i  b  -ancoup  jilus 
fnV]u<mtL''.'rs,  et  chkcan  M  aerolt  »y  bien  «mployé  en  sa 
cba)-;.'e  qu'il  y  abonde  dea  escolterR  dd  toutes  paris  t.  — 
Se.'our'*  do  J,CK)0  écm  dt-niandé  par  le  <léituliî  di?  Nur- 
bonne,  pour  rétablir  la  robine  rotiipue  pur  M.  de  Munt- 
iQorenqr-  —  Oratiftcallon  de  900  écos  aux  Jéraites  do 
Toulouse,  en  con-ii  lt'ration  dti  gran»!  pn)lit  qui  advient 
au  peuple  des  labeurs  Jésuites.  —  Puisque  M'*'  lo 
dnc  de  Mayenne  accorde  les  déniera  des  tailles  au  païs 
pdur  employer  aux  frais  de  la  ^{uorre,  l'staiil  raisonnable 
q}XK'  iea  £stat8  en  gâchent  l'employ  el  la  d««ii>ense,  le 
dnc  de  Joyeoae  sera  supplié  de  Mre  reprAsenter  les  es  - 
talz,  vrrillés  par  les  trésorii.'rs  génoran  k  '  i  .iîi  de 
Thulust*  «l  Narbonue,  des  deuim^  des  Iruis  dernières  an- 
nées, pour  sçavoir  a'il  y  aucdt  moTen  que  le  pab  en  p«uU 
recevoir  quelque  corniu<idit<'.  »  —  "  AtlmiJu  que  plu- 
sieurs gentiisbumme»  requis  d«  se  iiumlre  auprès  de  le 
duc  pour  servir  au  public,  n'en  ont  tenu  compte,  et  qui 
pis  é>t,  refiisoiit  de  iiater  les  i.'harg.'s  pour  les  biens  ru- 
ruui.  qu'ils  possèdent,  MuHstiigneuc  sera  supplié  de  leur 
dire  nouTelle  itiJonetlon,  sur  peyne  de  privation  de  leurs 
ll.jrs  l'L  diïsriianlelleaiont  de  leurs  maisons,  pour  servir 
d'exâwple  à  la  postiTité.  —  Il  sera  aussi  priù  de  dé- 
ciiarger,  à  déhttt  des  irAsariars  généraux  qui  s'y  reRi- 
sent,  les  receveurs  partir>iliers  dos  di  tcèsfts  de  la  portion 
do*  tailles  ordinaires  des  lieux  occupés  (par  les  etiuemls)  ; 
— et  encore,  •  de  ne  donner  dores  en  avant  le  commande- 
«iciit  des  compagnies  qu'à  personnes  d'hunn^ir,  aymans 
le  bien  du  leur  patrie,  avec  exprès  ctimniandemont  de 
Tlvretnyvant  les  ordonnances,  sur  peyne  de  bnir  esin' 
couru  sus  comme  ennemys  du  public  ».  —  Les  seijjfneurs 
des  villes  et  lieux  ruynés  à  cause  des  guerres,  miasmes 
de  la  ville  de  Montesquieu,  au  dioct'  s,'  If  I  holose,  pour- 
voiront de  consuls  auxd.  lieux  pour  le  desiarteioent  des 
tailles  et  autres  affaires,  sur  poyno  de  respondre  du  re- 
tardement desd.  deniers.  »  —  On  fera  exécuter  les  précé- 
dentes délibérations  pour  l'arrachement  de  la  foret  de  la 
Reine,  entre  Baziège  et  VHIeitalKâie.  —  M.  de  Joyeuse 
sera  supplié  de  réprimer  les  capitaines  el  soldats  qui 
tiennent  les  grands  clMmins  et  escortent  les  passants 
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mal^'riî  eux,  «  s'en  faisant  paiHr  de  prands  salaires,  dont 
advient  que  les  marchantlises  et  denrées  sont  enchéries 
estrangement  ».  —  l'eruiission  aux  députés  d'AIct  et  Li- 
mon x  de  faire  réarpenlrr  les  consulats  et  terroirs  do 
leur  diocèse,  n  ii  la  charge  que  l'ancien  allivremont,  du- 
quel ils  sont  chargés  sur  les  registres  et  compoii  du 
païs,  ne  aoict  ditnintté  ny  altéré  «. — M.  de  Joyeuse  sera 
prié  d'or<lonnor  que  les  deniers  des  taillej;,  etc.,  soient 
direcioment  remis,  par  les  receveurs  particoliers,  au 
trésorier  de  rextraordinatre,  attendu  que  )s»  recevenn 
Réiiéraux.  ni  li<  u  de  les  ajtpliquer  aux  frais  de  la  guerre, 
les  ont  retenus  pour  payer  Itiirs  propres  gages,  ceux  du 
Parlement  et  tes  avanres  qu'ils  auraient  faites  au  feu 
Koi.  —  Pour  fournir  aux  frais  de  1 1  guerre,  il  ser  i  im- 
posé, sur  les  diucôs««  représentés  aux  États  et  sur  les 
lieux  aecessiblm  et  non  occupés  par  les  ennemis,  outre 
les  tailles  ordinaires,  la    iiiniii-  j,_>  70,000  écus,  840  che- 
vaux, 40  charrettes,  400piouaier8,etc.,etc.  —  <  Attendu 
que  les  habitana  de  Garcassonne  ont  esté  eontraineU 
d'entrer  en  beaiiùiui»  dfs  Irais  jiar  nrdonnance-  Iîj  ^'  le 
Montmorency,  despuis  le  24*  fi.-ay  15^,  lanl  t>our  la  cons- 
trnction  des  eiladeiles  bictes  en  lad.  ville  que  nourriture 
des  '.Mi^  îi'  ^,'1)1  I  I  L  ,  l'I  ■  .  I  s  I"statz  n'entendent  empes- 
cher  que  suubz  le  bon  plaisir  de       le  duc  de  Alayenne, 
ils  ne  poissent  prendr»,  durant  trois  ans,  6  sois  par  dka* 
cun  quintal  de  sel,  et  .*>  solz  de  chacune  charj?:'  i!-'  iimt- 
chaudisu,  pourvu  qu'elle  ne  soit  cumujistible,  |H>ur  leur 
donner  mo'ien  de  continuer  en  l'union  qu'ils  ont  Jurés 
avei;  les  autres  villes  catholique-s.  »  —  «  Ouaranle  des 
plus  belles  onues  du  bois  de  \'iviès  st.>nl  réservées  pour 
le  remontage  de  l'artillerie  de  Tholose.  ■  — '  Il  sera  im* 
posé  .'tO,0O:)  é-cus  p'Mir  r.  n-li  nir>(»r  Ii^  receveur  du  pays  il« 
ses  avances.  —  On  réparera  aux  frais  du  pays  la  ruiue 
advenus  au  clocher  de  l'église  Sainte-Cécile  d'AUii.  — 
"  Durant  la  coniagion  'In  Xntlvnn  ",  le  lîureau  du  pays 
établi  en  lad.  ville  sera  remis  en  tel  lieu  que  Mi'  Ue 
Joyeuse  co^'noistra  plus  commode,  a  —  Indemnité  de 
2,500  éciîs  h  Christophe  de  lyi'stan"»,  n^v'qn-^  r!t>  I.n  Ipvi'», 
«  attendu  les  frais  qu'il  a  ex|>osés  au  voya^à  qa'il  a  faict 
en  Ksi»aijjne  pour  remercyer  8.  M.  C.  du  bon  s<>coon 
qu'elle  auroit  envoyé  en  ceste  jirovînce,  où  il  auroit  em- 
ployé <'nviron  huit  mois  ».  —  lîail  au  s'  Fr,  Caulet  de  la 
recette  de  l'extraonlinairo  du  pays,  aux  gagos  de  3  sols 
par  écu,  et  tx  charge  d'avancer  12,030  écus.  —  Bail  aux 
enchères  de  ta  monnaie  de  Toulouse,  à  raison  de  15  sols 
par  mare  ds  pièoss  de  6  et  10  (Ois,  an  profit  du  paya.  — 
Octroi. 

Def'SiOàf'ltSO.  —  A  Carcj«*sonne,  ville  basse,  dans 
le  réfectoire  daoOBTent  des  Au^ustins,  du  14  Ml  21  no- 
vembre 1502,  par  nandement  du  dnc  de  Joyenae.— Pré- 
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«Ment  :  I«  cardinal  de  Joyeus(>,  pim  CItrislophs  de  Les» 
ton?,  évêque  de  Lodève.  Commis  .in  >iM.  de  Joyeuse, 
comte  <Ju  Douâchage,  gouTernenr  de  Lau^uedoo,  at  Ber- 
nard d'Ii:5pa;.'tic,  trésorier  gén^l  de  Fnince.  M.  de 
Joyeuse  fait  l'éloge  du  feu  duc  de  Joyeuse,  son  frère. 
«  Après  le  norl  de  M*'  le  mareacbal.  Dieu  atiroil  voulu 
encore  tant  affliger  eêsie  province  qu'il  Paurolt  appdU  à 
»oy,  ayanl  tant  mérité  du  puïs...  Sur  lesquels  awidens, 
eocor  que  Oieu  l'ayt  appellé  (lui  le  comte  du  6ousciia|Ke) 
h  une  vaccation  de  laquelle  11  recevdt  tout  te  cmilente» 
ment  qu'il  cust  sceu  désirer  pour  la  conservation  de  son 
âme,  aj'ant  eslé  requis  par  les  Estais  du  paï»  de  prendre 
leur  défense  pour  les  eoneerver  en  la  R.  C.  A.  R.,  il  au- 
roil  e.'^tinié  ne  pouvoir  faii-e  chose  plus  agréable  :i  Dieu 
que  d'etiipioler  sa  vie  pour  une  si  saîncle  et  juste  que- 
relle;... et  bien  que  les  Eslats  né  deussent  estre  assetnMés 
qu'en  vertu  des  commissions  du  Roy  ou  de  .Mr'  Io  duc  d»' 
Mayenne,  lesquelles,  à  cause  de  la  difûcullé  des  chemins, 
n'ont  peu  arriver  a  temps,  feu  Mir  le  due,  son  frère,  peu 
aTant  son  décès,  auroit  Irouv.'  n'f  e^sair<'  lî.-  î  k  assigner 
à  c^ourd'hui,...  .«l  quand  him  lamuna  ils  n'auroyent 
esté  niandés.  Il  auroil  esté  nécaesaire  sur  tels  eocidens 
de  1l!s  assembler  pour  so  résouldro  de  ce  que  cy  après 
ils  auroyent  à  faire  ;  les  exortant  à  se  conserver  à  la 
religion  catholique...  et  h  accorder  ceste  année  sembla- 
bles sonriii  s  <j',jel-'s  rmn;'e=:  l^~■r^i'''^-^^,  r-V:  r.  —  Ii.'pnlés 
lirùsenls.  —  On  empruntera  3D0  setiers  de  blé  pour 
roamlr  de  vlvree  les  gens  de  guerre  oppMés  par  le  paye 
an  V  r  'K  ijih'  li^  sieur  de  Montiiiorenfy  ris-i'inblées  près 
de  Narbotme.  —  M.  de  Joyeuse  eeru  prié  de  punir  ceux 
qui  contreviendront  à  la  trêve  de  labourage,  «  attenda 
quo  le  païs  est  ré.luit  en  ti'lle  extrémilr  qim  la  ]ilu8iiarl 
des  terres  demeurent  incultes,  et  lus  {)uuvres  gens  de 
travailh  oonsiraincta  de  les  abandonner  m.  -~  Approba- 
tion de  l'élection  faite  par  les  lîépulés  de  la  sériéi;haussée 
de  Toulouse  de  Jean-Gabriel  d'Ui-dea,  docteur  et  avocat, 
à  la  place  de  reu  Vignals,  eyndlc  du  pays.  —  Il  est  rap- 
porlé  que  pour  rétablir  la  robine  ou  chaussée  lu  canal 
de  la  rivière  d'Aude  entrant  dans  la  ville  de  Nurbonne, 
11  ne  fiuidra  paa  notas  de  15,000  éeua;  iea  États  en 
ac'firl  ni  8,000,  qui  seront  recouvrés  au  movt^n  d'une 
crue  de  20  suis  par  quintal  de  sel  débité  aux.  greniers  du 
paya.  On  demander*  la  «ipprea^n  dea  8*eM  du 
général  ;îe  h  monnaie  de  Toulouse,  qui  avait  inlordil  au 
fermier  de  ladite  monnaie  de  fabnquer  dea  pièces  de  5 
al  10  loto,  au  grand  pr/yndlce  du  paya.  —  Il  sera  em- 
ployé 5,000  éinis  îi  l'achat  de  poudre  h  ranon,  —  «  M»'  do 
Joyeuse  sera  supplié  d'interdire  de  nouveau  le  cours  des 
plnatolle»  jusqu'à  oa  que  les  Bifats  «jreitt  itoarveu  de 
ebaugeun  éa  villes  de  Tholose»  Caroassonne,  Llroonx, 
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Albi,  etc.,  qui  seront  tenuz  les  prendre  au  marc  pour  le 
prix  que  sera  advisé  par  les  Kslatz,  après  que  les  mon- 
noyeurs  de  lliolosa  auront  esté  consullés  ».  —  Suivant 
la  résolution  prise  par  les  États  depuis  trois  ans,  mais 
non  exécutée,  il  sera,  sans  autre  délai,  établi  près  de 
M.  de  Joyeuse  an  conseil  composé  de  l'évéquedeLodève, 
d'un  conseiller  au  Parlement  et  de  bvls  bourgeola  de 
Toulouse,  Narbonne,  Carcas-sonno,  «  pour  recevoir  les 
plaintes  du  peuple,  y  faire  pourvoir,  et  avoir  l'inten- 
dance des  Unanoas  du  pab  *.  Les  États  sursoient  à 
l'expédition  des  affaires  jusqu'à  ce  que  les  comptes  du 
trésorier  de  l'extraordinaire  et  du  commissaire  général 
des  vivres  aient  été  vérifiés,  «  pour  s^avolr  au  vray  ce 
dont  on  pourra  faire  estât  ».  —  «  M.  de  Joyeuse  ser» 
supplié  que  les  deniers  du  païs  ne  «oient  employés  que 
par  ses  ordonnances,  sur  pejn»  de  radiation  au  compta- 
hl'^  qui  les  aura  fournis  >•  ;  —  d'inteniirc  la  lovi'e  des 
subsides  •  que  plusieurs  consuls  se  sont  sy  avant  licen- 
ciés d'imposer  despuis  ces  derniers  troublas,  pour  sub- 
venir aux  frais  do  la  garde  de  leurs  villes,  au  préjudice 
des  privilèges  du  pals  > .—  M.  de  Joyeuse  vient  dire  <  que 
par  l'advis  des  seigneurs  estans  près  de  luy  et  de  pltt- 
sieurs  principaux  1)  urgeois  des  villes  capilallcs  du  pais, 
il  auroit  accordé  pour  uug  an  la  trefve  et  susiieosioa 
d'armes,  en  ayant  esté  recberché  par  l'ennemy  ;  nonobs- 
tant 1  1  ]!)'.'!' ■  il  i  st  nécessaire  d'entretenir  i\c<  forces 
pour  réâbter  aux  enuemys  quand  l'occasion  s  en  présen- 
tera, et  empesdier  que  oenx  des  provinces  droonvoi- 
.sinos  n'enlreprijiineiif  rien  au  préjudice  de  ce  païs  ». 
—  Les  États  le  remercient,  «  d'autant  que  le  pauvre 
peuple  s'en  allolt  du  tout  perdu.et  myné,  et  comme  Us 
sont  esté  frsiri^nx  i*^  lalit.^  trpfve,  \h  s'ofTorceront  de 
prendre  des  expéilicnts  pour  se  conserver  au  sainct  parly 
de  l'Union  soufae  son  obéissance  •.  Commissaires 
nommés  »  pour  ■T.tLMi  lr--'  tle  Monsni-^rn.^m*  les  forces  qu'il 
estime  nécessaires  pour  la  dctenso  du  pais  ».  —  Les 
consuls  d'Auteri  ve  seront  remboursés  des  2,030  écus  par 
eux  fournis  au  siège  do  Miromont,  après  qn'i's  auront 
fait  la  preuve  de  ladite  avance.  —  11  sera  informé  contre 
les  consuls  qui  prendraient  plus  d«  20  deniers  pour  lim 
«  pour  leur  droict  et  levée  des  tailles  ».  —  At.  de  Lodèvô 
sera  déchargé  de  la  garantie  du  prêt  de  1,800  é<'us  qu'il 
avait  foitfliirei  aux  Tudesques,  par  ordrii  de  M<r'  le  duc 
dfl  Joyeuse,  peu  de  ("itipt  avant  l'inconvénient  advenu  a 
Villemur  »  (la  mort  du  duo).—  .M.  de  Joyeuse  sera  supplié 
de  trOttVW  bon  qne,  pédant  la  trêve,  il  soit  seulement 
enîrfdTtti  seize  comjtagnies  de  gens  de  pied  i»  cinquante 
hommes  chacune,  et  cent  cinquante  hommes  d'armes, 
oalra  las  garnisons  ordinaires  qui  seront  nécessaifM 
pour  la  conservation  dea  villes  les  plus  importantes.  — 


Digitized  by  Google 


144  ARCHIVES  DE  LA 

Délibération  teiulant  à  ce  que  les  receveurs  g»^néraus  no 
pidssiait  pas  «U'iourm^r  les  deniers  de^ilinos  au  payement 
des  rentes  constitm^cs  par  les  feus  ruis  ù  plusieurs  habi- 
Unls  du  pays.  —  Le  Pariement  sera  supplié  d'interdire 
aux  ecctésiasti'iues  darrenler  leurs  bfnétli'es  •  à  <les 
capitaines  el  $<ddat!*  qui,  par  foro»,  puisMntOQQtraiiuira 
le  pauvre  peuple  à  paler  piux  que  le  dixinedes  frnictz  *. 

—  On  feni  réparer  los  ponts  de  Rieux  sur  la  Rize,  el  île 
Cint^galwllA  sur  l'ArUgie.  —  Panonne  ne  voulant  pren- 
dre bail  la  Mbrlealloo  des  doazalns  et  doubles  tournois, 
on  deni.indera  que  le  fermier  de  la  monnaie  de  Toulouse 
pttiaae  ùibeiqfxer  2  oa  3,000  marcs  d«  doubles  tournois, 
■  attendu  la  nâcesritA  grande  de  monnoye  qui  est  en 
Narbonne,  depuis  le  descry  des  pinatelles  —  (jralifli'a- 
tion  de  12,000  écus  au  Parlement  et  de  400  écus  à  M.  de 
Bertrand,  second  préddent,  fldsant  fonctions  de  premier. 

—  Délibération  jwur  qu'à  l'avenir  l<'s  Conimi-^i  a.s  d.'s 
Assiettes  soient  baillées  à  des  personnes  expériaionlées, 
et  non  h  des  genlilshomines  ayant  commandement  dans 
les  diocèses  cl  pouvant  eiilreprcndre  sur  la  liberté  des- 
dites assemblées.  —  »  Les  magistrats  et  consuls  da 
pato  ne  pourront' eslra  intiaiétés  pour  ndaon  des  biens 
des  ennemys  qui  ii'.uir mt  '•  u  r.trs  •  —  «  Pour  faire 
paroislre  qu'on  ne  dtb<ire  autre  conitnaadeuientquecdluy 
de  Mrde  Joyenee  qui,  apris  la  mort  de  son  Mrs, 
«  les  alfairci  eslans  réduilzà  lelz  fermes,  on  une  perte  si 
grande  et  inopinée,  qu'où  ne  s^avoit  presque  à  quoy  sa 
résouldre,  auroit  accepté  de  qtiilter  le  lieu  où  il  Jouie- 
sait  le  doux  repi)»  de  l'inie  pour  pren  lre  la  «léfense  de  la 
religion  el  de  sa  pairie...  de  quoy,  tout  à  coup,  coinnte 
par  inspiration  divine,  Je  clergé,  la  noblesse  et  le  Tiers- 
Estat,  d'un  commung  nnsentenienf,  l'auroient  supplié, 

S.  IMo  pape  J»e^atrù>huuib1ement^<upplié  Je  dispenser 
mondlt  afligneor  de  Joyeuse  pour  tenir  la  charge  de  gov' 

vi-rrii'ur  du  païs,  etc.,  eto.  »,  —  1  .'VfX)  écus  sont  nrnriî  '-s 
il  la  viilo  do  Toulouse  pour  l'iiiiitimniser  de  la  -.uli  ur 
d'un  canon  et  deux  COulevrint-s  qui  se  seraient  ponlusau 
sit'ge  de  Villeniur.  —  Indeiiinilé  dt'  iV-us  h  la  ville 
de  Cjuanmle  qui,  après  avoir  s:puie«u  le  siège  de  M-  de 
Monlinoi-ency,  aurait  remis  aux  villes  de  Narbonne  et 
de  Lésignan  hait  ou  neuf  cents  balles  de  canon.  —  La 
Tille  de  Tooloase  n'aura  pas  entrée  ,'i  l'Assiette  du  dio- 
cèse de  Toulouse,  d'auUint  qu'elle  est  séparée  dudit 
diocèse,  ayant  son  blot  de  tailhes  séparé  «.  —  ■  On  em- 
peschcra  la  levée  des  deniers  imposés  snr  les  habilans 
de  Portot,  Lagardelle,  et  autres  villages  du  diocèse  de 
Tholose  es  tans  au  gouvernement  de  Languedoc,  pour 
subvenir  aax  ftals  et  aflktres  de  Guyenne  *.  —  Les  blés 
avancés  au  pays  par  divers  diocèses  seront  remboursés 
aur  le  pied  de  8  livres  10  sols,  prix  du  marclié.  —  Les 
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députés  commis  à  rériiler  les  comptes  recevront  50  livres 
pour  toutes  tours  vacations.  —  Les  États,  bien  instruits 
des  ressources  du  i>ays,  arrêtent  qu'il  sera  imposé,  outre 
les  deniers  onlinalres,  70,000  écus  «  pour  estre  employés 
au  payement  des  gens  de  guerre  par  les  ordonnances  de 
Uk*  de  Jttv'  u^r.  l'his. 30,000  9Km,  poor  l'acquittement 
des  dèbtes  lu  [y.u<.  »  —  On  baillera  b  Asrme  les  greniers 
il  sel  de  Narbrmne,  Peyriac  et  Sigean.  —  On  vérillera  si 
les  munitions  •  portées  sur  l'eslat  baillé  par  ie  garde  des 
munitions  du  pa>'s  se  trouvent  ès  villes  contenues  audit 
estât.  "  —  «  Personne  ne  s'estant  présenté  qui  ayt  voulu 
entendra  an  bail  de  la  recette  extraordinaire,  ny  faire 
les  advances  nécessaires  a,  les  filats  délèguent  des  com- 
missaires pour  faire  i  Toolottse  l'adjndicatiott  deadits 
deniers.  —  Octroi. 

l>êf'iSi  àf»  282.  ~  A  Albi,  dans  le  réibelohre  du 
C)i;vent  des  Cordelioi^.  '"u  28  octobre  au  19  novem- 
bre 1503,  par  mandement  du  duc  de  Mayenne.  —  Prési- 
dent :  Christophe  de  Lestanf ,  évéque  de  Lodève,  puis 
messire  r>af(ls,  vicairi'  _'  'ii  'ral  de  Toulouse.  —  Commis- 
saires :  le  duc  de  Joyeuse  el  Jean  de  Garaud,  «eigaeur 
de  Cumiés  et  de  Montesqoiea.  —  Le  duc  de  Joyeuse  dit 
«  que  la  trf'vf'  i        bi  mi  observée  par  les  cathniique.s 
de  ma  gouvernement ,  mais  non  par  ceux  du  contraire 
party  qui  Tont  appartement  rompue  par  la  prinae  d'Al- 
benns  (quels  prélestcs  qu'ils  ay-nl  rirb!  ;'.  "!  '  pour  cou- 
vrir ladite  exécution),  et  continuent  tous  les  jours, 
fusant  une  Infinité  d'entreprises,  nesmement  nagaéres 
sur  la  vil!«  deConlesou  ils  furent  constrainclz  laisser 
les  utilz  et  ferremens  desquels  ils  avoient  jà  percé  la 
murailto;...  pour  s'oppoaar  auxquels  «st  «ncore  néera- 
saire  d'entretenir  plusieurs  forces,  exortant  l'assemblée 
d'y  pourvoir,  et,  d'ailheurs,  d'accorder  la  somme  de 
40,000  eecus  que  Mir  de  Mayenne  reqtrierl  onitre  et  pnr- 
des.ius  les  deniers  ordinaires  dos  taillex,  priant 
enttu  de  retrancher  les  despenses  excessives  qui  se  pour- 
roietit  faire  tant  en  l'assemblée  des  lïstats  qu'&s  Asaietice 
particulières  ■>.  —  Le  iirésidetit  remercie  le  duc  d'avoir 
conclu  la  trêve,  i  à  cause  de  laquelle  le  pauvre  peuple  a 
esté  remis  en  son  labouraige,  commerce  et  trafflc,  dont 
est  ndvenu  que  les  vivres  sont  ravallés  de  }i'  Linroup, 
suppliant  S.  0.,  sans  touttefols  se  despartii  du  ^ainct 
party  de  l'Union  de  France,  de  vouloir  encore  |)rolonger 
ladite  trefve  s'il  en  requis  parceulx  du  party  contraire  ». 
—  Députés  présents.  —  «  Attendu  que  la  plus  part  des 
Kstat>=,  tant  du  clergé  que  de  la  noblesse,  despuis  quel- 
ques années,  mespriaent  de  se  trouver  en  l'assemblée; 
mesmes  plusieurs  évesques  et  prélats  ayant  jmblique- 
ment  juré  les  .articles  de  l'Union,  se  seroienl  sy  lasche- 
ment  laissés  aller  ^  leurs  commodités  qu'ils  craignent  de 
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se  ituuver  aux  Estatz  du  pour  dû  perdra  le  revenu  de 
leurs  bénéOee»,...  il  est  ai^inot  à  totis  évesqnes,  com- 
tes, etc.,  qui  ont  ry  iK-vunt  s-am  e  aux  E*latz,d'y 
comparoir,  à  pc^na  do  50  cscuz  el  d'eslre  tenus  cumaie 
«DMU»^  dn  aatnct  party  de  l'Unkm.  >  —  M.  de  Joj^nae 
een  sapplié  d'ordonner  le  cours  forc'^  des  t  s-iî-ces  d'or  ot 
d'argent,  <  tant  du  coing  de  la  France  el  d'Espaigne  que 
d'Italte,  au  prix  régU  nagttèiree  par  la  Oi>ur  de  Parle- 
menl  di>  Tholose,  sur  peyne  de  conflscjtUon  du  corps  et 
de  biens,  etc.  >.  —  I>élii)érattou  contre  lei  mailres  des 
porto  et  pae«ac;e»  qui,  inoyeniuinl  quelque  conlribnlioii, 
laissent  tnli  '-r  les  draps  el  serg-es  d'Esisapriip  ..  au  préju- 
dice du  lajiidce  du  païv  ».  —  On  s'opposera  ii  ce  que  les 
receveurs  dea  taillée  erMs  par  le  Rojr  s'ingèrent  de  la 
recette  el  cliarge  des  deniers  extraordinaires  des  dio- 
cèses. —  A  la  demande  du  député  de  Toulouse,  les  Étals 
arrêtent  qti'ila  Jureront  de  nouveau  les  arliclM  de 
rOnion,  «  et  de  no  recognoistre  en  Fruncft  au^'un  roy 
qui  ne  suit  sacré  el  approuvé  de  N.  S.  P.  —  Avertis  de 
l'arrivé  du  cardinal  de  Jojreuse,  Ils  mvoient  une  dipa- 
tation  pour  le  saluer.  —  Ri'jjlenient  pour  la  ivf.'clion  et 
entrelien  des  cheuiioa  el  ponts.  —  Il  sera  (ait  comman- 
dement aux  propriétaires  des  salins  de  Narbonne,  Sigean 
et  Peyriac  t  du  saulner  tous  les  ans  ainsy  qu'ils  avoient 
accouslumé  c;-devaat  a,  —  «Il  sera  payé  au  cardinal 
de  Jojreuse,  gottTernenr  et  lieutenant  général  pour  le 
Roy,  les  gratifications,  tant  do  l'année  présente  que  de 
la  procbiiiue,  en  considération  des  grandes  dépenses 
qui!  luy  convient  fiiire.  •  —  Secours  de  SOO  écus  à  la 
ville  dcCinlcgabolle,  faisant  frontièreà  laconiléde  Poix, 
poar  lui  donner  moyen  de  se  conserver  au  parti  de 
l'Cniou.  —  Le  duc  et  le  cardinal  de  Joueuse,  auxquels 
les  ihats  d-x-larent  l^^iir  intention  toiKÏninl  la  trêve,  ne 
se  refusent  pas  à  la  prolonger,  «  encor  qu'ils  eussent  do 
grands  argumens  de  oe  lacootinuer«  à  cause  des  contra- 
venlions  dont  i>?ulx  du  contraire  party  ont  uzé  — 
Serment  srdennel  de  garder  les  articles  de  l'Union,  etc., 
prêté  dans  l'église  Sainte-Cécile  d'AlIn,  par  MM.  de 
Joyeuse  et  tous  les  dé[>ulés  des  États.  —  Le  cardinal 
annonce  t  qu'il  auroil  pieu  à  M?'  de  Mayenne,  par 
l'advis  des  Estais  g>''néraux  de  France  assemblés  en  la 
ville  de  Paris,  le  commettre  et  députer  pour  aller  ii  Rome 
devers  N.  S.  P.  pour  alTaires  très  importantes,  ce  qu'il 
•an»t  accepté  encore  qull  eust  de  grandes  occasions  d  ' 
a'exenser  dudit  voj'age,  voyant  qu'il  estoit  trAs  néces- 
saire en  Oestc  province  >.  Le  président  répond  :  <•  Que 
n'estoit  que  li  s  i:st:itz  cognois?ent  combien  son  voyage 
est  Important  (lour  le  bien  de  tout  l'iilstat  de  l'ranco  et 
radTancement  de  la  religion  G.  A.  R.,  ils  s'y  seroient 
très  volontien  opposés  »,  et  le  prient  ■  d'esUre  tel  per- 


sonnaigc  d'honneur  que  S.  G.  advisera  pour  k'aocom- 
paigner  audit  vojrage,  au  lien  de  M.  de  Maran ,  qu'ils 

;iV(denldesjîidellégué[à  Rome), qu'a  esté  fai  ■l  i  ri-^nnnier 
des  Turcs  ».  —  Adjudication  pour  trois  ans  de  la  terme 
du  droit  d'équivalent  dans  les  sénéchaussées  de  Toulouse 
pt  Ciiv.  assonne  et  diocèses  appartenant  au  parti  de 
rtJnion,  moyennant  54,100  écus.  —  Le  président  com- 
munique une  l^tre  du  due  de  Joyeuse,  ■  remonstrant  lee 
causes  importantes  qui  l'ont  esmeu  d'anr.o!tiji.iij?niT 
Mf  le  cardinal,  «on  frère,  avec  toutes  ses  forces,  jusqu'il 
la  ville  de  Lyon  »,  et  contenant  l'état  abrégé  des  forces 
que  le  duc  estimait  nécessaires  pour  '.-i  conservation  du 
pays.  —  Cralittcation  de  30  écus  au  sieur  Jean  Qout, 
commissaire  de  l'artillerie  de  Toulouse.  —  «  Bneore  que 
les  receveurs  iiarliculiers  du  pays,  h.  grande  dinii  uUé, 
ont  peu  faire  recouvrement  de  la  moytié  des  impojiiliotis 
dernières,  tant  l'Indigence  du  peuple  est  grande,  tonlt»' 
fois  Ne  ressenfauî  un  p.>ii  .•i!|é!yI^  de  ifiir^  inntix  pnr  le 
bénéUce  de  la  trefve  qu'ils  esi)èrent  que  M"'  «le  Joyeuse 
oranUnuera...,  pour  donner  moyen  audit  seigneur  d'entre- 
tenir les  gens  de  guerre  san';  fi  tilT  le  poiiiiln,  il  .sera 
imposé,  oultre  les  tailles  ordinaires  et  autres  frais, 
7,000  eseui  comme  l'année  dernière.  »  —  Le  syndie  du 
Puy  demanilo  l'as.sislance  des  États  contre  le^  créanciers 
du  diocèse,  «  lequel,  malgré  sa  pauvreté,  pour  se  main- 
tenir «n  la  religion  C.  R.  se  serolt  endAlé  de  100,000 
escuz  ».  —  Co!nîni«':a':re3  nomnu'.s  pour  vérifier  «  tant  le 
desparlement  des  tailles  que  le  fonds  qui  peult  revenir 
bon  des  reesples  généralles,  distraites  les 'charges  et 
pensions,  le  paTs  n'ayant  retiré  qiv}  bien  prii  fji^  mtnmr»- 
modités  de&dites  tailles,  encore  qu'il  semble  qu'elles 
soymt  bien  grandes  et  Importantes  >.  —  «  Ayant  esté 
longuement  conféré,  sur  la  demanrî*'  de  fO.tiO')  escuz 
faicte  au  pa'i»  par  M>'  de  Mayenne,  les  Estatx,  pour  dé- 
monstrallon  delà  très  humble  obtissanoe  qnlls  ont  audit 
sfiîînfiir,  enc»r  qnc  lu  paiivr*>ré  dn  pMipl"  soit  frranJe, 
onlarreslé  qu'il  luy  sera  accordé  ia  sonmiede  2».»,000  es- 
CUK.  »  —  c  Les  consuls  dss  villes  et  communautés  du 
fil if'ése  de  Rieux  tontinucront.  comnie  |>ar  le  passé,  de 
rendre  leurs  comptes,  sur  la  lia  du  l'année  de  leur  admi- 
ni.stration,  pardevant  les  conseils  desdiU  lieux,  appellée 
li-<  olBciers  du  Roy  (tnals  seulement)  s'ils  se  trouvent 
;  sur  le  lieu  ».  —  On  se  procurera  l'état  au  vml  des  de- 
!  niers  entrés  aux  rncettes  générales.  —  Indenmité  de  200 
écus  à  l'évéque  de  Lodèvo  pour  les  pertes  <[u'il  a  faitej» 
au  siège  de  Villemur.  —  Les  deniers  des  leudes  el  péage» 
de  Monlgiscard  seront  saisis  pour  servir  ii  faire  répaiW 
c  les  petits  ponts  estans  entre  ladite  ville  et  Baziége  »• 
—  Il  sera  imposé  30,000  écus  pour  l'acquittement  des 
dettes  du  pays,  en  vertu  de  la  Commission  qpi'il  plaira 
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à  Mf  de  Joueuse  d'expéiiier.  —  <•  D'aulaiit  que  du- 
rant rannée  ils  peuvent  «urventr  plnsienn  gnuuls  et 
iinporlan-5  riffa-res,  rofjuôrans  l'assislanœ  îles  villes  du 
pal»,  ilp  de  Joyeuse  sera  supplié,  aUvonans  aucuiu 
«flkins  Important,  d»  réaawmblcr  les  BktaU  pour  7 
poiurvolr  •.  —  Odrol. 

G.  t.m.  <ll««i|iin.)  —  htMIt,  ta»  Mitait,  inpitr. 

9  novtiUlbre  tSM.  —  14  norembre  f  —  Procés- 
'VwIhuix  des  séances  et  des  déll:<  r  l' i  tns  des  Ëliits  de 
tisogiiedor,  nssoinblos  par  maûdâmiMil  :  1»  de  M.  de 
Joyeuse;  2"  du  mi  Henri  IV. 

De  P"  i  (\  f"  3fi.  —  A  Lavaur,  par  maodemenl  du  duo 
de  Joyeassi  d»Ds  le  réfectoire  du  coavent  des  Corde- 
lière, du  9  noTeubre  1904  au  23  janTler  1696.  —  Prési- 
dent: ciirLiiophe  de  I.estaiig,  évi'qun  Je  I.o^lovo.  Coui- 
mlasaires  :  le  duc  de  Joyeuse;  Jean  de  Seigneurel  et 
Jean  de  Btandinières,  trésoriers  de  Pennée.  —  Le  due  de 
Joyeuse  dil  :  qu'il  a  différé  d'user  du  [louvoir  qui  lui  a 
ôlé  donné  de  convoquer  les  ÊtaU  «  Jusque»  à  présent  que 
Testât  des  allklree  de  France  107  n  fotet  juger  que  cesle 
assemblée  n'auroit  cstô  jamais  sy  n^'cessairo...  ;  il  a  faict 
observer  religieuseiaent  la  trelve...  mais,  au  contraire, 
cettix  qui  ne  désirent  que  remettre  «este  pfovince  en 
trouble,  ne  cessent  d'eiitreiireiulre  joura>  il  lii;  rit  Msr 
plusieurs  viliea  de  ce  parly,  comme  est  advenue  na^^uié- 
res  en  la  ville  du  Pny,  laquelle,  sans  l'ayde  de  Dien,  enst 
esté  prinse...;  ce  que  loullefois  lesenn-iDvs  n'fii- «Mil  osé 
entreprendre  sy  le  dé^urdre  qui  esitoil  entre  le^  hubitaus 
ne  leur  en  eust  ouvert  les  moyens.  Sur  qnoy  II  esborle 
l'assemblée  de  considérer  le  bien  qu'est  advoneu  on  reste 
pi-uvince  par  l'uniun  de  toutes  le»  s  'Mta  calhuliques,  et 
le  dangei»où  ils  se  préeipllerolent  s'ils  eommençoisnt  h 
KO  dé/.unir  comme  ont  f;tict  pliisifini^s  proviii&'s  et  villes 
circonvoibiacs.  11  leur  demande  de  procéder  au  despar- 
tement  des  tailles  et  antMs  deidnra  qu'llz  jugeront  estre 

n>VrsNain«<  jinir  pourvii!-  h  l'assurance  de  lestul  du 
pais  ei  consurvalioii  de  Li  foy  et  ruél^fion  calboli<iue,  sui- 
vant les  commissions  de  \U'  le  duc  de  Mayenne  > .  —  r,e 
président  remercie  le  duc  d'avoir  prolongé  la  tiève 
«  dont  le  pauvre  peuple  a  receu  un  merveilleux  soula^^e- 
ment,  le  suppliant  de  la  vouloir  encore  continuer  en 
est  requis  pour  tel  teini>s  et  poui-  aultant  que  le  bien  de 
la  religion  calholique  le  i>ermellra  ».  —  l»éputés  pré- 
sents; ceux  dû  Conimentro  n'ont  pu  venir  1  à  cause  de 
ia  contagion  qui  m,  par  le  vouloir  de  Dieu,  en  leur  dio- 
cise  ».  —  Sous  le  lion  plaisir  du  Parlement  et  de  H.  de 
Joyeuse,  t  il  sera  enjuiiicl  à  tous  Irallfiquans  de  wi  refu- 
aer.les  espèces  d'or  et  d'urgent,  au  prix  et  cours  accous- 
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tumé,  sur  peyno  de  conliscalion  do  leurs  marchandises  ». 
<—  Attendu  <  que  l'usaige  et  déUte  des  draps  d'Bspaigoe 

apporte  un  sy  ;ïrand  préjudice  en  ceste  provlm  e  que  le 
laniriccs'eti  va  perdre  en  plusieurs  endroicl7  oii,  le  temps 
passé,  se  souloient  Mrs  d'aussi  Iwns  draps  qu'en  antre 
endroict  du  royaume,  on  fera  observer  les  ordonnances 
du  Roy  et  délibirations  des  Kslats  qui  prohibent  lo 
transport  desdits  draps  d'Kspai^fne  ».  —  On  supi>tier» 
M.  de  Joyeuse  d'employer  sa  niain-forto  contru  les  gen- 
tilshommes, villages  el  communautés  qui  refusent  de 
payer  les  tsUlss  ordinaires  et  deniers  îm|H>si''s  pour  la 
défense  du  pays.  —  Lecture  de  lettres  du  cardinal  de 
Joyeuse  et  de  révèqne  de  Lavaur  annonçant  «  qu'ils  ont 
obtenu  de  N.  S.  i'.  le  Pape  la  dispense  retjuise  par  In 
pays  eo  liiveur  de  M.  de  Joyeuse.  —  Le  sieur  de  Maran, 
docteur  régent  de  runiversité  de  Toulouse,  ei-devant 
déléjîué  des  États  vers  le  Pap*%  ayant  iHé  pris  en  chemin 
par  les  Turcs,  fait  rapport  «  des  grandes  peines  qu'il  a 
aoufTerls»  pendant  son  esclavitude  *,  et  demande  une  in^ 
demnité.  —  Les  Klats  «  promettent  el  jurent  à  Dieu  de  se 
conserver  el  maintenir  unis ,  avec  ia  cour  de  l'ariement 
et  Hc  de  Joyeuse,  en  la  R.  C.  A.  R.,  el  d'exposer  leurs 
vies  et  moyens  pour  la  conservation  et  :»>isourance 
d'ioeile,  et  au^i  de  l'auctorité  de  ladite  Cuur  etde  mondil 
seigneur,  pour  courir  sus  aux  villes  et  communautés  qat 
prendroient autre parly  ».  — l*-jndel,45iJécusau  sieurde 
Maran,  ■  attendu  qu'il  a  esté  piisunnier,  ou  vacqué  pour 
les  allitires  dn  paTs  environ  onm  moys  «.—Le  Parlement 
et  M.  de  Joyeuse  fimt  remercier  l'rt  s.  ailil.'i:  •  it-  '."h- 
nes  et  «saintes  iutentioos ,  avec  asseurance  qu'il  ne  seruit 
Iraicté  de  la  recognoissance  du  roy  de  Navarre  que  les- 

dils  Kstalz  ne  reus5.eiit  ouys  pour;îf^i|f!trf»  linirs  iiiliTestz  ». 
—  On  empruntera  0,ÛÛU  écus  qui  seront  di»tr)bui#s  aux 
gens  de  guerre  <  pour  empeseber  qn'à  ttsnlle  de  paie- 

menl  le  peuple  noKoit  foullé  ».  —  I/e compte  durerevnur 
des  arreiilcnients  île  l'évècbé  d  Albt  sera  vértiié  1  jus- 
qu'au Jour  de  l'tu'donnance  du  Bureau  des  l&itafs  du  pays 
par  laquelle  est  (aicte  relaxati  m  ilrs  frtùrfr  îiiiJit  éves- 
ché  <■.  —  Lecture  de  lettres  du  duc  ie  Joyeuse  lieman- 
dani  que  les  évè<iues  de  Lodève  et  d'Aire  et  le  haronds 
MonllMii-aud  «  se  rendent  le  plus  lot  que  possible  pr«^s  dé 
luy  en  Tolozù  pour  aflaij'wj  très  inipi>rl;*ns  au  païs  ».  — 
Ni  iil  jours  après,  Is  18 déoemlira,  l'évéque  de  Lodève,  de 
retour  de  Toulouse,  «  anroit  proposé  que  le  roy  de  Na- 
varre auroil  dcllégué  devers  la  t^or  de  Parli;ment  et 
Mr  de  Joyeuse  pour  traictsr  avec  eux  de  sa  recognois- 
sance, de  qnoy  ledit  seigneur  auroit  bien  voulu  advortir 
iesEstatzet  lesasseurer  qu'il  ne  fera  ne  accordera  chose 
quelconque  sans  l'asseurance  do  la  religion  catholique 
et  dee  franchises  du  pals,  les  exoriant  pour  affaire  si 
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iinp4»rtanl  do  vouloir  patienter  et  demeurer  ea  corps  en 
oeste  Tille,  affin  qu'ils  peiUBMtt  pourvoir  un  aflkirei  du 

pa"3  snl  /Ti  le<  i:ii''currivncc-'; ,  ritlend.itit  la  fin  de  In'litc  nt'- 
gocialaofi".  —  Subvention  de  400  écu»  k  l'fliîversilé  île 

Toulouse.     On  remetlnt  it  l'arMoal  d«  TouloaM  les 

deux  p!<'  i"!'s  d'artillerio  prottH-s  à  la  ville  de  Rinux.  —  Le 
Ticaire  général  de  Narboane  et  autres  sont  députés  vers 
la  Purlement  ponr  le  supplier  de  n'accepter  aucunes 
conditidns  du  sieur  de  Vif,  délégué  du  roi  de  Navarre, 
sans  avoir  ouï  les  gens  des  États.  —  Le  18  décembre,  le 
vicaire  général  ds  Narbonne  rapporte  «  que  leur  ajant 
esté  dicl  par  les  <îi'?i]r5  coînmi-fiiires  que  la  Cour  dep- 
puta  pour  leur  parler,  que  4.v  le  jais  aviiit  quelque  chose 
h  proposer, qu'il esloltnéce-ssaire  que  <-ella  feust  expédié 
promptemenl.  attendu  que  rafTaire  requéroit  célérité,  et 
qu'il  se  lr;uct«>roil  présentement  dosdites  affaires  on  la- 
dite Cour,  ilz  iiuroieiit  estimé,  .i;jp:' ivoir  faict  enten- 
dre  l'intenlion  des  Estai/,  cstro  de  leur  debvoir  de  s'en 
revenir  incontinent,  afllln  que  l'assemblée  peut  en  délibé- 
rer ».  Après  un  long  débat,  il  est  conclu  •  qu'on  baillera 
par  déclaration  à  la  Cour  les  points  sur  lesquels  It's  Ks- 
tatz  désirent  qu'il  solt  poorvea  ».  —  Texte  de  la  décla- 
ration (qui  est  fort  longue)  ;  entre  autres  articles  :  -  quo 
le  païs  n'a  pas  desduict  ses  intérestz  sur  la  racognois- 
aance qu'on  a  mise  en  avant;...  qu'ilz  désirent  bien  la 
paix  il  quel  |irtx  que  ce  sait,  mais  non  pas  au  péril  de  l.i 
perle  ou  hasard  évident  de  la  religion  et  des  loix  de 
VEstat;...  qu'lL"!  désirent  aussi  un  roy,  mais  qu'il  soitca- 
thol  iquc  asseuré  ; ...  qu'ils  aitndroion  t  mtenz  bil  11  r  envers 
les  taommas  qu'envers  Dieu;...  qu'il  y  a  mojens  de  satis- 
&ire  à  tous  le*  deux,  e^est  ea  reeognoissaat,  apprès  avoir 
on  les  asseuraaces  conVeniblAS  pour  la  religion  et  pour 
la  juste  liberté  :  le  premier  est  de  ue  pas  permettre  que 
rédlet  de  Tannée  1877 soit  reeeu  ne  pnblié,  et  d'employer 
qu'il  n'y  ait  autre  exercice  dans  le^  villes  et  lieux  du 
partr  (catholique)  que  de  la  R.  C.  A.  R.|  les  enneuiTs 
n'en  tenant  que  trop  en  chacune  des  séneschanssées,  etc.; 
le  second,  de  conserver  la  Cour  du  Parlement  de  Tholoze 
eu  sou  aucthorilé  ancienne  et  en  la  religion  callioH't»n 
(«'«et-à-dire  sans  multiplier  le  nombre  des  ju^^es  et  y 
admettre  des  hérétiques)  ;  ..  que  les  catholiques  ont  com- 
iMUtu  tant  d'année»  pourempescher  telles  choses,  et  que 
toatesfols  maintenant  on  les  vbull  ranger  par  iraieté  et 
par  obliL'atiun,  qui  est  plus  dangereux  que  sy  ils  y  es- 
tolent  cunstrainctz  par  aucthorilé  ou  par  force  qu'un 
Iroistèna  moyen  est  en  la  qualité  du  prouvemeur  de  la 
prfivhice...  ;  qu'ils  ne  jx'uvpp.!  n/n-critir  ;i  M.  li.r' Mont- 
morency... pour  s'estre  souvent  unr,  pour  ses  commodi- 
tés particulières,  avec  les  hérétiques  puis  Tingi-dnq  ans 
•t  piin;...  qalls  afEBCtionneot  H.  de  Jojeuse;...  qu'il  m 


fault  craindre  d'aigrir  le  roy  de  Navarre,  car  s'il  est 
ealbollqne,  on  Ivj  fera  plaisir  de  se  roidir  pour  la  reli- 

çion  :  s'il  ne  l'est,  on  ne  peitit  M'issonr^r  fWîspr  pro- 
testans  lesidils  Estati  des  maux  qui  s'ensuivront  sy  on 
entreprenoit  de  passer  onlire  à  ladite  reoognoisaanoe 
anitrement  que  dessus  est  noté,  àquoy  Hz  ns  pnnr«nr.  ne 
doibvent  consentir  couime  bons  catholiques  el  vrays 
Françoys  *.  —  Le  vicaire  général  tl'Alet  et  anirea  sont 
chargés  de  pré?f»r;t<»r  la  déclaration  au  Parlement.  —  Les 
États  arrêtent  qu  ils  siéjjeront  jusqu'après  les  fêtes  do 
Noël  pour  satisbire  aux  lettres  du  duc  de  Joyeuse,  les 
exhortant  «  de  vouloir  arrcster  encore  et  ne  se  dc^partir 
que  les  importans  arfaires  qui  le  retiennent  à  Thuloze, 
ne  soient  décidés,  allitt  qu'ilz  puissent  sans  interinission  - 
pourvoir  aux  affaires  el  nécessités  du  paîs  ».  —  Le 
29  décembre,  le  duc  de  Joyeuse  écrit  que  »  pour  affaires 
très  grands  et  imiKirlans  reganlant  le  général  de  ceste 
province,  il  prioil  l'a-ssemblée  de  se  transporter  en  Tho- 
loso  pour  conférer  ensemble  desililes  affaires  ».  —  Les 
Etais  se  bornent  &  nommer  des  députés  ausqUi^  ils 
donnent  pouvoir  de  conférer  do  leurs  affaires  "  comme 
sy  les  Estatz  en  corps  y  esloient  *.  —  Le  8  janvier  15'J5, 
ces  députés  font  .savoir  «  que  tant  la  Cour  de  Parlement 
que  M.  de  Joyeuse  et  les  sieurs  du  clergé  et  de  la  ville  d» 
Tholoso  avoicni  sy  avant  iraicté  avec  le  sIeur  de  Vie  sur 

I  l  rarognoissance  du  roy  de  Navarre  qu'Ilz  en  seroient 
demeurés  d'itccord ,  el  ne  rasla  qu'en  obtenir  provisions 
nécessaires  pour  l'a-sseuranco  de  la  religion  Catholique  et 
de  Testait  du  païs  et  que,  sur  l'avis  qui  leur  avait  été 
donné,  ils  avaient  dressé  nu  cahier  de  la  part  deadits 
Etats.  —  Apjirobation  dndit  cahier  et  pouvoir  donné  aux 
députés  de  traiter  dos  articles  y  cootenos  avec  le  sieur  do 
Vie.  —  On  suppliera  M.  de  JoyeusOi  i  au  cas  que  les  af- 
faires no  permcttroyenl  que  les  Estais  se  puissent  dOTT» 
présentement,  de  permettre  aux  députés  de  s'en  retour- 
ner, pour  revenir  incontinent  qu'il  plaira  à  S.  O.  l'or- 
donner». — Le  syndic  du  i>ays  poursuivra  U  réparation 
des  excès  conimis  par  Josse  Lambert,  dit  le  capitaine 
Caravc-Hes,  qni  s'est  saisi  de  Bus&tau  mépris  de  la  trêve. 
—  L<  s  d r'put  is  des  comptes  dresseront  un  état  au  vrai 
des  dettes  du  pays  qu'ils  auront  vi'riiî.'ps  —  Vu  \i  >r  les 
députés  des  comptes  le  prix-fait  de  la  construction  du 
pont  de  Bieux  sur  la  Kh» ,  300  écus  sont  accordés  pour 
parfaire  cet  ouvrage,  outre  les  500  ci-dcv;uil  f  >urnl3.  — 

II  sera  pourvu  aux  réparations  des  ponts  d'Auteriveet  de 
Lavanr.  — Le  24  Janvier,  M.  de  Joyeuse  vient  h  rassem- 
blée, et  ilil  I'  'îU'il  n'a  j.l.nni-^  entendu  rii'n  ti'aict.T  J'.vec 
le  sieur  de  Vie  sans  en  communiquer  au  pala,  n'estant 
pas  de  osvtz  qui  ont  estimé  qu'tang  aCBdre  de  telle  Im- 
poortance  se  powolt  oondui*  sans  la  consentement  dai 


Digitized  by  Gopgle 


M8  ARCHIVKS  DE  LA  II 

EstaU,  et  sans  avoir  pourveu  aux  lil)erU%  et  franchiâos 
du  pays  ;  qt»  m»  Intention  est  de  demander  ans  sienn 

(lu  cLti;!!  de  ccste  province  It's  moyens  ((u'or.  pourra 
tenir  pour,  avec  seurlé  d&  Ciiiiscience,  faire  la  reooi'nois- 
eanca  dn  Roy,  qu'il  estime  estre  acte  iri»  important  el 
néces-îaire,  el  h  quoy  le  païs  iloibt  pi'iiiriiiallHiiient  advi- 
ser  ».  —  Les  États  roconnaUsant  •  combien  k  s«riuent 
par  enlz  qr-devaat  Ikiel  est  grand  el  important,  ponr 
n'en^'ourir  le  btasiiie  de  Si-hi,iin:itîques  et  parjures,  ar- 
rètenl  de  supplier  M.  «le  Joyeuse  d'assembier  les  éve-n- 
que»  dn  paTs,  teequels  admèneront  avec  enix  nng  on 
«icux  théologiens,  et  seront  prii'ii  alviscr  p.ir  qu<*Is 
moyens  on  pourra  avec  scurti;  <locoa-«;ieno>  entrer  en  la 
reCQgnoissiuK'e  du  roy  do  Navarre  ».  —  •  Il  sora  sursis 
h  la  ronclusi  >n  des  K-italz  jusqu*'-i  au  retour  du  sieur  de 
Vie,  et  qu'on  aye  veu  les  rejipons's  ([ui  seront  falcles  au 
Cayar  à  Iny  baillé  de  la  jiiirt  du  p::ïs,  mais  avant  que  s'en 
retourner,  l'o  -troy  des  tailles  sr  r.i  faicl  à  M.  de  Joyeuse, 
k  la  charjio  que  les  deniers  desdicles  tailles  seront  ein- 
ploMs  à  la  c  jnsenraUon  et  «letTense  du  puïs  par  les  ordon- 
nances dudict  seigneur    — Les  députés  se  réuniront  de 
nonveau,  au  Jour  <iui  leur  sera  a««lgné,  *  sans  attcnitre 
mandement  qui'  d;j  hî'  isr  Présiilenl  des  Estai/.  ••.  — Les 
députée  des  villes  du  diocèse  d'A.lbi  ae  plaignent  d'être 
molesl^a  pour  la  portion  des  taille?  de  plusienrs  lienx 
dudtl  diocèse,  qui  depuis  ladernjérs  lenue  des  Klats,  et 
au  pr4{adice  de  la  trèvci^  ae  aoat  diAtralls  de  l'obéissance 
de  Kl.  de  Joyeuae.  —  Bail  de  la  recette  d«  deniers  ex- 
traordinaires. —  «  Ayant  esgard  au  souîag.'inent  que  le 
palsareçen,  les  années  pas,sé.>s,  .<ur  ri>rdre  tenu  au  paie- 
ment des  gens  de  gnerre,  qui  ont  ^  escu  paisiblement  en 
leurs  garnisons  sans  aucune  f  uili'  ;ii    :,'|:i-./-m  ri  i>,  il 
sera  imp  osé  la  i>résoule  année  ôO.OOO  écus  i>uur  ji.iyer 
lesdits  gens  de  guerre.  —  On  Imposera  de  plaa  2ô,0i)0 
écu»  pour  l'acquitletnent  des  dettes  du  pays.  —  Indem- 
nité, à  raison  de  sept  écius  parjour^à  MM.  deLestangal 
l'abM  de  Villéloing.en  voyés  en  France  par  U.  de  Joyeuse, 
i  attendu  les  biens  et  coininoJités  4|lii  Sont  proTenus  au 
pals  dudit  voyage  ».  —  Octroi. 

2te  f40A  SS^'-A.  Tonlonse,  dans  l'otnclalat  de 
l'.it'i  licv'i  h.',  ilu  7  mai  au  8  juin  15fl5.  —  Ne  pouvant 
vaquer  à  autres  afl^iraa  à  cause  de  l'absence  de  M.  d« 
Joyeuee,  les  États  députent  vers  les  commisaaEres  du  con- 
traire parti  à  Pézenas,  pour  se  plaindre  des  actes  d'hos- 
tilité cowmi»  «u  mépris  de  la  trêve,  et  entendre  sur  ce 
leur  Inlanlioa.  —  II  sera  empronté  300  setters  de  bté, 
demandi^  par  .M.  de  To;,  cusc,  pour  nourrir  les  compa- 
gnies qu'il  a  logées  aux  environs  de  Buzel,  ville  occupée 
par  Caravelles,  ■  affln  d'empescher  les  courses  que  cet 
«noeoiy  dn  wpot  public  commet  sur  les  aaltns  villes 
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voi>inej  calholiquee  ».  —  Le  18  juin,  M.  de  Joyeuse  dit 
qne  depuis  foe  l«  Etats  se  sont  séparée  ■  plusiears  per- 

S'ifinaiges  (il  m^mme  M.  d  -  Vir)  lui-iiii  uî  faict  plusieurs 
menées,  et  tasclié  de  distraire  plusieurs  habilaiis  de 
l'obéissanee qu'ils  Iny  doibvenf  comme&leur gouverneur, 
et  par  cti  Tin  Vi  n  trseltre  les  bonnes  villes  en  division, 
coiiuuo  il  festoie  cuydé  advenir  k  TiiolO:ie,  el  1«  surpren- 
dra, sans  pourvoir  b  i'asseurunce  de  la  rsligion  et  aux 
franchises  du  païs;  il  supplie  rassemblée  se  vouloir  re- 
présenter les  sermeuls  tant  de  fois  réiléruJi...  el  s'il  seroit 
raisonnable  qnlb  s'en  dépêtrassent  sans  l'uuotorité  et 
dispense  de  Notre  S  nnt-PfTc;  l  ^s  exhortant  d'adverlir 
leurs  villes  de  se  tenir  unii;.s  el  d'avoir  le  soing  de  leur 
garde  et  oonservation  *.  —  Le  président  répond  «  qne  les 
Kstatz  cstimi'nt  que  comme  jusqu'à  présent  i'  a  s  ;L*''"nent 
pourveu  à  la  conservation  du  païs,  qu'il  conLiLuer^  eu- 
core  ceste  bonne  volonté,  et  le  supplient  que  la  Irefve 
.soit  c  ontinuée,  afiin  f|ue  le  pauvre  peuple  ait  moyen  do 
se  pouvoir  cons  TVer  en  son  ob'-issance    —  Les  députés 
envoyés  à  Pézenas  rapportent  qu'ils  ont  trouv--  li  >  '  tn- 
inissaires  de  la  li-ève  du  contraii-e  parti  et  la  plupart  des 
habitants  de  ces  quartiers,  très  disposés  h  la  continuation 
de  la  trêve;  que  (outelbh  le  sieur  de  ^°entadour  les  au- 
rait remis,  pour  avoir  entièra  décision,  au  25  de  ce  mois» 
en  la  v1l1«>  de  Castrfls ,  où  il  aurait  assigné  les  États  de 
son  pu'i      I  I--  I  i.il-.  LiiLii-  'eut  les  meules  députés  dose 
rendre  ii  J^ulrec  »  et  .sy  beMÏo  est  à  Castres,  pour,  avec 
le  sieur  de  Bnrti,  juge  duillt  Idmtrsc,  aussi  commissaire 
de  la  trefve,  traicter  avec  ceux  du  contraire  parly  ce 
qu'ils  ad  viseront  estra  nécessaire  ii  la  couttnualioa  de 
ladite  tr«rve,  promettant  d'avoir  pour  agréable  tout  ce 
que  par  eux  seroit  négocié  ».  —  On  enverra  ."îOO  setiers 
de  bl  ï  aux  forces  que  M.  de  Joyeuse  a  menées  dn  côté 
d'Albigeois,  contre  plusieurs  ennemis  dn  repos  publie 
qui  ont  rompu  la  trêve.  —  On  dépari  ira  et  égalisera  sur 
tout  lu  paye  ■  les  frais  de  logement,  estapes,  passages 
des  compagnies  qne  M.  de  Joyeuse  a  esté  consininci  ds 
lever,  n'i-stant  pas  raisonnable  que  les  diocèses  où  les- 
dite^  compagnies  sa  trouvent,  supportent  seuls  c<»te  des- 
pense  •.  —  •  Adverlïs  du  peu  de  debvolr  qne  Messieurs 
du  clergé  ont  faicl  au  desiiai'tetnent  des  décimes  affeclt^s 
par  les  Estalz  laitt  au  puieuienl  des  garaij«o»s  que  autres 
frais,  pour  aniwit  deocbarger  le  peupla  *,  les  èlais  sup- 
l  'i.  nt  M.  de  Joyeuse  d'c  l'  iindre  que  lesdits  décimes 
soient  départis»  elles  deniers  qui  en  proviendront  remis 
au  trésorier  de  rexlraordlnaire.  —  Attendu  «  les  asaem* 
blées  de  gens  de  gn  Tr^  qim  l,^»;  ennemys  font  do  toutes 
parbs,  advenant  qu'ils  rompent  la  trefre  et  qu'il  faille  se 
remettra  en  gusrra  pour  la  déflinse  du  pays,  il  sera  im- 
posé sur  les  villes  «t  lieux  de  l'obéissanoe  de  Mr  dm 
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Jojeua£,  1,500  setiers  de  bleil  qui  sera  rendu  ii  tel  terme 
et  h  tel  lien  que  Sa  Grandeur  advisera  ».  —  M .  cl<j  Joyeuse 
rient  h  ViuhemW'O,  «  et  uropose  qu'il  auroit  eu  tla  bons 
aiivis  «te  div<!rs«s  pikrts  quo  les  ennerays,  soub/,  le  pour- 
partor  de  la  tref\'e,  Itiichuienl  de  surprendre  de  bonnes 
villes,  prirtnt  l'assemblée  d  y  pourvoir,  el  l  asseurant 
que  pour  s^i  pari  il  apportera  tout  ce  qu'il  pourra  de  bon 
pour  l'entrelènement  de  ladite  iPi^fvt)  ».  —  Après  son  di- 
part,  leâ  États  décident  iiu'il  sera  écrit  aux  députés  eu~ 
voyés  à  LauLrec  i  de  pourri  uivra  la  né^rocialîon  de  la 
trefraet  l'en  rapporter  du  tout  à  M>'  de  Joyeuse  •  ;  et  tous 
d'un  commun  acord  nMiouvellent  le  serment  «  de  se 
conserver  en  la  R.  C.  A.  R.,  soubz  t'anctorilé  de  Ur  de 
Joyeuse,  ny  entendre  à  aucune  traicté  au  contraire,  et 
fairejurer  le  niesmc  aux  cotisais  de  leurs  villes  ». 

De  f«  53  à  f»  04.  -  A  Tualoose,  par  mandement  de 
M.  de  Joyeu&o,  dans  le  réfectoire  du  couvent  des  Augus- 
tins,  du  28  novembre  1595  au  ;jO  mars  1500.  —  Prési- 
dent :  Christophe  de  I.eslang,  évèque  de  I^^idève.  Coiit- 
mkaaires  :  le  duc  de  Joyeuse,  pair  de  France,  lieutenant 
g<!néral  pour  le  Boi;  Jean  de  Selgncuret  et  Bernard 
d'Espagne,  trésoriers  de  France  ès  généralités  de  Nar- 
IlODne  et  de  Toulouse.  —  M.  de  Joyeuse  dit  «  qu'il  y 
aToit  grande  occasion  de  remercier  Dieu  de  ce  que,  des- 
puis les  dtjmiera  fiktalz,  les  bons  catholiques  s'esloient 
conservés  parmjr  tant  d'emlms.  tus  que  ceux  du  pariy 
contraire  leur  avoicnt  dressées,  lesquels  auroient  par 
tous  moyens  [  ralicqué  de  distraire  oaate  province  de 
l'olléyssriii  -  <li  N.  S.  1'.  le  Pape  et  du  sainct  parly  de 
rUnjron,  et  mené  beaucoup  d'entreprlUMa  aur  les  villes 
dn  paTs,  roesme  sur  cette  ville,  comme  la  eapitalle  dlcel- 
luy,  ol  voyant  qu'ilz  ne  pouvolent  rien  advancer  ii  cauze 
de  la  trcfve,  ils  anntleni  persuadé  les  Eetatz  du  contraire 
party  de  prendre  les  armes  et  appeler  en  ceele  province 
des  forces  est  rangères,  estimant  par  le  feu,  le  sangel  le 
pillage  dont  ils  mena^yent  principallenieut  ceste  ville, 
mettre  tout  à  leur  dévotion.  Mab  Dieu  a  dissipé  leurs 
enlreprinses,  et  M*'  le  duc  do  Mayenne,  chef  du  party, 
ae  aeroit  toujnur!;  roidy  en  iceUay,  jusqnas  it  ce  que 
nudntenant,  voyant  queN.  8.-P.  qui  est  le  cbef  de  tontes 
puissances  chrestiennes,  esloit  sur  le  point  d'accorder 
l'afasolnlion  au  roy  de  Navarre,  a  estimé  très  bon  de 
traieter  de  la  paix  pour  le  repos  de*  catlioliques,  ce  qu'il 
n'a  voulu  faire  sans  adverlir  les  provinces  deppeudant 
du  party,  dont  oeste-cy  est  l'une  des  plus  prindpalles,  et 
mander  eo  leeDee  des  pereonnaîges  de  aon  Oonsdt  pour 
faire  entendre  aux  habitans  du  paTs  ses  intentions  sur 
l«d.  traicté  i;  le  duc  Inl  a  promis  son  concours,  et  <  à 
ces  Am,  assigné  lea  aUurs  qui  ont  esté  deliégués  (par  le 
roi  d«  Naram)  dsrara  S.  O.,  en  la  tHIs  de  Verdftll  \  U 


UK  LANGUEDOC.  t1î> 

sera  ti-ès  raisonnable  que  ces  Esliitz  y  envoyent  ausi>i 
quelques  députés  pour  entendre  ce  qui  sera  tnU.flté  «t 
cosle  assemblée,  et  de  leur  part  y  aitporter  tout  ce  qu'ils 
cognoistronl  cstro  à  l'adrancemenldes  alTaires  d;i  jiaïs  ». 
Il  les  exhorte  cependant  à  faire  bonne  garde,  »  d'autant 
qu'il  n'y  a  rien  qui  tant  entretienne  la  paix  quf  île  bien 
pourvoir  à  la  garde  des  places,  el  d'accorder  ivces  lins 
les  deniers  qu'ils  jugenjnt  estre  nécessaires,  ainsi  qu'est 
contonu  es  lettres  de  commission  de  \li>''  le  duc  de 
Mayenne,  qu'il  a  présentées  ii  l'assemblée  —  Députés 
présents.  —  L'assemblée  députe  a  Verfeil  l'évèqne  de 
Lodève,  les  envoyés  des  barons  d'Ai-ques  et  de  Capendu. 
et  les  consuls  des  villes  principales,  et  arrête  «  qu'at- 
leriitaiit  leur  retour,  ils  ne  passeront  oullre  à  antre* 
alTaires  ».  —  Le  5  décembre,  les  di'putés  reviennent  et 
rapportent  «  qne  les  affairc^i  auroient  esté  Iraict0(>s  sy 
avant  qu'on  n'en  pouvoU  eapérer  que  le  fruict  d'une 
heureuse  paix;  que  pour  leur  part,  ils  avoient  dressé 
certains  articles  »  qu'ils  veulent  communiquer  aux 
États,  avant  de  les  remettre  aux  délégués  du  roi  de  Na- 
varre. —  Approbation  desdits  articles.  —  En  attendant  le 
retour  des  délégués  envoyés  en  Cour  par  M.  do  Joyeuse 

•  pour  aravoir  l'intention  du  roy  de  Navarre  sur  le 
traicté  faicl  ^  Verfoit,  1^  ^  trais  ordres  se  retiroi-ont,  sauf 
les  députés  des  Comiites ,  <  t  se  réassembleront  sur  le 
mandement  du  prési  li  ut  •  —  Le  25  janvier  1506,  ren- 
trée des  Étals,  sur  l'avis  donné  au  Président  que  les  dé- 
légués en  Oour  avalent  expédié  leurs  alTaires  au  grand 
soulagement  du  pays,  et  qu'ils  étaient  prêts  à  s'en  ravs- 
uir. — Approbation  d'une  dépense  de  guerre  de  7,000 éens 
lUte  dam  Iedlocè8ed*A11ii  «  par  les  ordonnances  du  sieur 
d'Ambres,  et  despuis  validée  par  M.  de  Joyeuse  >,  dé- 
pense que  lea  députés  •  n'uvoient  voulu  admettre  en  la 
receptene  allouer  en  la  despense,  sans  en  avoir  eu  ad  vis 
fie  rassemblée,  attendu  la  conséquence  ».  —  Jusqu'il 
l'arrivée  des  délégués  en  Cour,  lea  Ktats  ne  s'assemble» 
ront  que  certains  Jours  et  seront  appeMa  au  son  de  la 
cloche  du  couvent  des  Aogustins;  l'on  rédigera  cepen- 
dant les  mémoires  qui  serviront  à  dresser  le  cabier  gé- 
néral des  doléanoes  des  États.  —  On  vérifiera  les  dé- 
penses faites  pour  empêcher  l'ennemi  de  se  saisir  de 

•  25,000  balles  de  canon  qpi  «sioient  la  fonte  de  Sor- 
gnac  •.  —  •  Ponr  ce  qn^l  ne  seroit  raisonnable  que  lea 
villes  restant  en  l'obéissance  de  M.  do  Joyeuse  pourlas- 
sent  la  portion  de  cellss  qui  s'en  sont  séparées»  les  dep- 
putés  de  dmacang  dioctae  recouvreront  las  tarilbs  et 
compoix  des  alivrements  de  leurs  dicts  diocèses,  pour, 
sur  iceux,  distraire  ce  que  sera  jugé  nécessaire  et  Caire 
plus  esgallameat  la  diépartemant  des  tallIaB.  i  ^  On 
priera  M.  de  Joyeuse  d'himnlar  la  venta  de  la  plaos  de 
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Momniaur,  faite  depuis  peu  de  jours  au  chevalier  de 
Liran,da  la  nituvelld  prétendue  relififion,  attendu  que 
•  laditrt  plac<s  «?st  assizfl  pivs  du  t:ranil  cht^cnin  Narbon- 
nais,  et  qu'adveaant  aucuns  troubles,  le  commerce  des- 
pols  Narhonne  jniqu'a  Thulose  pourruit  en  e^lre  retardé, 
comme  il  le  fUl  lorwiue  le  Mus  Saintes-PuellM,  I,:.ba.slii!e 
et  Montesquieu  esloieal  occupés  pm-  ceux  do  la  R.  V.  R., 
«tda  plu!!,  de  meltrt>  trarnlMiii  dans  laditt>  plac<>,  jusqu'à 
ce  que  le.s  ilt^moiselles  pr  jprictairos  aient  trouvé  moyen 
de  la  vondrft  à  quoique  pcrsonnai^f  catholique  dnqnel  le 
païs  ne  pui-sso  recevoir  aucune  iiicoiimiodité  •'.  —  I.e 
18  février,  M.  de  Joyeu.'iu  Iks  Kl;its  vont  t^n!<!ndr«  une 
mesMie  du  Saint-Esprit  à  régli:«a  utétrupulilainc,  et  assis- 
tant à  nne  procession  {générale.  •--  Les  députés  sont  au- 
finrisia  k  rantrar  chez  eux,  pourvu  qu'ils  sa  rendent  à 
Toulouse  aussitôt  quib  auront  nouvéHes  de  Farrivéa  des 
délét'ué»  •  :i  I  l  ur...  —  Li!  12  mars  159"!,  le  sieur  d'IIaul- 
lerive,  l'un  d^iH*  dél^nés,  «  auroit  propo««  l'uccwion 
grande  que  les  babUans  de  œste  proTÎnca  auraient  de 
louer  Dieu...  (puisque)  N.  S.-l'.  aj^anl  kiillé  l'absolution 
à  nostre  Rojr,  Henry  1V«,  roy  de  Francs  et  de  l^avarre, 
àheseung,  avacaâoretéda  conscience,  le  pouvait  raeo- 
ynoi-str»!  fil  luy  rendre  l  olK-is-saiico  que  lui  aiq>artient...; 
(que  de  plus)  S.  M.  auroit  reapondu  le  cayer  des  Estatz 
le  plus  favorablement  que  l'estat  de  ses  affaires  ta  pott> 
voit  jierMis'Kre,  avec  ré.sollulioa  cy-ap|irès  de  leur  eslre 
bon  ruy,  comme  il  eut  plus  parlicalièrenieiil  contenu  eu 
la  latirs  escripta  par  s.  M.  auxdils  âtatz  et  aux  res- 
ponses  taictes  au  cayer  ».  —  Ajirès  leflure  de  cette 
lettre  et  des  répunaes  (qui  ne  sont  pas  rapportées), 
les  États,  •  d'nns  commun  accord  at  consent^roont.  ar- 
re-stent  qui^  le  FJoy  sera  cy-apprés  recoj^iieu  comme  leur 
roy  légitime,  très  chreslieii  et  souverain  seigneur,  et 
qu'il  luy  aer»  rendue  l'oliéyssaDca  deue  à  S.  M.,  s'asseu- 
rant  que,  comine  ils  ont  Iwnno  résfduliijn  d'e."ilre  bcms, 
tidelle^  et  Urès  humbles  bubjeclz,  qu'Eile,  »'il  lu>  plaiâl, 
par  sa  liliAmIité  royalte  et  Iwnté  patemsile,  las  embras- 
sera et  les  ref  'pvra  en  sa  grâce,  et  les  conservera  en  la 
K.  (J.  A.  li.  et  aux  tiberlû»,  fTiUicliljM^s  «t  privilèges  du 
poli)  ».  —  La  Porlomant  réclama  payement  da  dernier 
quartier  de  ses  images,  ce  qui  lui  est  aussitôt  accunlé.  — 
Le  duc  de  Joyeuse,  maréchal  de  France  et  lieutenant 
général  pour  le  Koi,  communique  à  rassemb!-j«  l'édlt 
donné  à  Folembray  en  janvier  151>0  sur  la  réduclii>n  de 
lu  province,  «  affin  que  s'il  s'y  trouve  chose  que  puis.se 
porter  à  l'advcnir  préjudice  à  la  U.  C,  repos  et  flranclii- 
aes  de  ceste  province,  ils  y  puissent  remédier  par  leurs 
remonstrances...;  il  loue  ensuite  ras.s?roWétî  do  la  bonne 
résolution  qu'elle  avoit  prinse  sur  la  rocognoissance,  et 
l'exhorta  de  continuar  4a  plus  en  plus  l'affection  <itt'ils 
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ont  au  service  de  S.  M.,  et  de  se  disposer  d'en  rendre 
louaneea  à  Dieu,  at  Afreappaioiatra  par  tontes  démons- 
trations publiques  l'ayse  et  contentement  que  ces'e  pro- 
vince reçoit  (II!  ladite  réunion  ».  —  L'assemblée  le  re- 
mercie u  de  la  palne  qu'il  a  prinse  pour  ta  conservation 
du  itaïs,  et  d'avoir  jinM-uré  en  iceluy  une  sy  honorable 
pait  dont  il  sera  une  |ierj>étuoUe  mémoire  ».  —  Le  Par- 
Iciiui.i  Mia  prié  de  «  déclarer  que  la  publication  yli  i  fiit 
de  Folemliray  est  faicta  sans  approbation  de  celuy  de 
1577...;  que  tous  les  articles  où  est  faicto  mention  de  la 
I  ri'lljjiun  l'atliolique  seri.nl  enli;nJ»s  de  la  Iteligron  apos- 
I  toiiqiie  et  romaine,  pouroster  à  ceux  de  la  R.  P.  R.  lesin- 
justes  pivtentions  qu'ils  ont  sur  un  tiltra  sy  honorable...; 
de  déclarer  noninh ciont  h' .  lurde  ia  réduction  de  la  ville 
de  Tholose  au  purtj'  de  la  Ligue ,  de  tant  quo  les  points 
plus  importansduditédlctse  ra|>porlentboe$la  datte...; 
de  demander  que  la  chambre  niy-partie  sora  (tstablye  en 
une  ville  catholique...;  et  n'admettre  l'incorporation  à 
)s  Cour  des  conseillers  qui  ont  exercé  la  Justice  souve- 
raine à  Bé/,iers,  qu'à  la  charge  qu'ils  ne  pourront  point 
disposer  de  leurs  oflioes,  lesquels  demeureront  supprimés 
en  (iiielle  forme  qu'ils  viennent  à  vacquer  *.  —  «  Ausd 
to-st  que  l'édict  de  réunion  aura  esté  publié  et  vérifié  en 
la  Cour,  grâces  suiempnaites  seront  rendues  à  Dieu,  et 
sent  Ikiet  feu  de  Joie  en  la  place  da  Boays  pour  eâ  Arer 
le  bénéftce  de  la  paix.  »  —  I.e  M  mars,  collation  offerte 
au  duc  de  Joyeuse  par  les  Étals  dans  le  réfectoire  des 
Augustin»,  Te  Dgum  dans  l'église  du  couvent,  fende 

joie  et  buites  d'artilice  à  la  p!ace  Kouaix,  salves  de  l'ar- 
tiiierie  des  remparts,  <  a  va:  grande  allégresse,  applan- 
disaamenta,  cris  da  :  «  Vive  le  Rvjl  »  et  Joye  nnivaraella 
de  tout  le  peuple  auquel  dés  l'api'rés  disnée  les  sieurs 
des  Estatz,  en  signe  de  retgouissance  publicque,  auroient 
exposé  quatre  grands  mnids  de  vin  excellent  pour  en 
pf.'iiili  p  'l'discrélion  ■•.  —  Le.s  KlaU  recognoi.ssaiit  la 
grài'e  qu'il  a  pieu  à  liîeu  leur  faire,  de  se  voir,  avec  as- 
senranca  de  leur  religion  et  repos  da  leurs  oonecienoes, 
i"eniys  en  l'nbéyssance  du  Koy,  arrcstent  qu'il  sera  es- 
cripl  à  S.  M.  les  très  humbles  remerciements  que  leadits 
Kstatx  luy  fkmt  de  la  bonne  volonté  qu'il  loy  a  pieu  leur 
monslrer  sur  la  réunion  de  la  province,  etc.  ».  —  Des 
remerciements  seront  au«si  adres.'^éA  à  Me  ie  connétable 
(Montmorancy-Dampvilie),  gouverneur  de  la  province, 
au  chancelier,  au  cardinal  de  .loyeu.^e.  —  "  V.n  attendant 
le  bon  plaisir  du  Roy,  la  cour  do  Parlement  sera  suppliée 
de  modérer  l'exposition  de  toutes  pièces  d'ar;;cnt  ou  d'or 
au  fur  de  (iO  sols  l'escu,  comme  il  estoil  observé  aux  pro- 
vinces circonvoisiUf.-s,  pour  esviler  le  grand  inlérest  qui 
en  ndvienJroit  sy  Ics^lites  pièces  estaient  tout  à  coup 
réglées  aux  rigueurs  da  l'ordonnance.  •  —  Leacommls- 


Digitized  by  Google 


SÉRIE  C.  -  KTAT.S 

faires  noioniés  •■  poui*  advUer  ce  qu'ils  (rouverout  estre 
ploft  propra  po«r  l'arqulttoment  des  debtes  du  paîs,  à  la 

nioinilre  sur  •harL'r'  ■lu  ponpt.'  .  .  fîéclaretil  «  qu'ils  ne 
trouvent  plus  propre  expédient  que  de  jetter  une  crue 
mr  lo  m1  et  de  doubler  le  snliaide  de  l'équivalent  ». —La 
pension  do  400  l'-cv  allout-e  à  l'Univeriité  <!«  Toulouse 
dorant  les  troubles  ne  lui  sera  pas  continuée,  •  attendu 
(M  par  le  liénéAoe  de  paix,  la  trésorier  de  ladite  tToirer- 
ttté  poiinra  aisémenl  recouvrer  lu  <-rue  de  S  deniers  mise 
mr  lo  sel  de  Ions  les  greniers  de  Languedoc  pour  payer 
ha  galges  des  doetenrs-rtgens  ».  —  M.  de  Joyeuse  sera 
$npplié  d'interdire  les  subsides  que  plusieurs  genlils- 
boiumes  prennent  depuis  les  troubles  sur  les  rivières  de 
Ouonm  et  d*Aude,  et  autres  de  cette  province.  —  Le 
Roi  sera  supplié  d'accorder  au  pays  la  disposition  des 
crues  de  30  suis  et  de  7  sols  iniiiosées  spécialement  pour 
aoi|nitter  les  dettes  du  pays,  et  de  permettre  que  les  re- 
cereurs  d°«'litp''  'Tties  s:>ient  nommés  par  les  Etats,  aux- 
quels ils  rendront  compte  tous  les  ans;  el  aussi  que  les 
charges  de  l'équiTaient  soient  donbldes  pour  m  irieniM 
il  même  fin. — Les  fermiers  de  l't-qulvalenf ,  man  iés  h. 
l'assemblée,  déclarent  que  raugment:iti(in  de  ce  subside 
lerada  diflicile exécution,  surtout  h  Toulouse,  «  où  les 
capitouls,  oultre  ledit  subside,  prennent  le  quart  du  prix 
du  vin  ».  —  On  s'opposera  i»  l'élablissoment  Je  t'ofllce  de 
commis  du  trésorier  de  l'nxtraordinaira  comme  déroga- 
toire aux  libertés  du  pay-i.  —  M.  de  Joyeuse  sera  supplié 
de  conserver  seulement  des  (îariiisuns  dans  les  places 
fortes  où  il  y  en  avait  d'anrienneté.  —  I>élibération  ro- 
lalive  À  la  -  onstruction  du  pont  de  Cintegabelln,  et  «  aux 
grandes  ruynes  qui  prturroient  advenir  des  ponis  d'Au- 
ferive  el  d'Mlet,  s'il  n'y  est  pr  Dmpteaient  pourTeUi 
cennie  appert  dos  visites  qui  en  ont  esté  faictes  <■.  — 
Pnr  acquitter  les  dettes  du  pays,  il  sera  iinpasé  pondant 
IndaaiM.auu')  !eb  )n  plaisir  du  roi,  une  crue  1i<  10  sols 
sur  chaque  quintal  de  sel  qui  se  débitera  ès  greniers  de 
Narbonne,  Peyriac  et  Sigean;  a»  cas  où  le  Roy  n'agiVe- 
rait  pas  lo  doublement  du  droit  d'équivalent,  il  s^Tait 
tait  département  d'un  siiièine  Hes  dettes  de  l'an  passé  sur 
las  diocèses.  TtUea  et  lieux  du  gnurernement  de  M.  de 
Joyeuse.  —  Suivant  l'intention  du  Roi,  Il  sera  imposé 
pour  cette  soûle  fois,  sur  les  lieux  du  gouvernement  de 
U.  de  Joyeuse,  43,000  écns  qui  serviront  à  entrelenir 
cinq  cents  hommes  de  pied  et  quelques  compagnies  de 
dieTal  «  pour  empescber  que  l'estrangsr  ae  autres  ne 
puissent  rien  entreprendre  contre  le  pajs  *.  ~  Les  États 
«nvoicnt  saluer  le  marquis  de  Mirepoix  et  lo  sieur  de 
Rochemaure,  envoyés  par  le  Roi  vers  le  maréchal  de 
Joyeuse  pour  rexéeaUon  de  la  paix.  —  M.  de  Hircpoix 
dit  aux  délésnéa  des  États  :  «  que  pour  résister  à  reffort 
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de  l'armée  eslraugère  estant  en  Picardie,  el  pour  re- 
mettre tout  son  royaume  en  paeiflcation,  le  roi  t'a  chargé 

de  requérh'  l  s  V.<Ia'-/.  hiy  voulr-ir  ncror  '.rv.  oulira  et 
pardessus  les  tailles  ordinaires,  une  bonne  et  notable 
somme  de  deniers  pour  subvenir  à  la  aécessité  de  ses 
afr.iires  —  .\l(fn  lu  la  misèm  do  la  province,  on  sup- 
pliera te  Roi  de  la  tenir  quitte  et  déchargés  de  tous  autres 
subsides  que  ceux  qu'il  lui  but  supporter  pour  acquitter 
s*»*  dettes  et  payer  les  gens  d?  fjiifrro  jiri'prsi's  .'l  sa 
coii.«ervation.  —  Il  sera  imposé  27,000  écus  sur  les  lieux 
qui  étaient  du  parti  de  M.,  de  Joyeuse,  lors  des  derniers 
Kfals  tenus  h  Iiv.irsr,  pour  l'acquittement  des  vieilles 
dattes.  —  <  Pour  plus  grande  démonslrullun  de  leur  zéla, 
les  Estats,  tous  d'ung  commun  accord»  la  main  levée  à 
T>ieu,  ont  juré  très  humble  service,  fidélité  el  subjection 
ii  Henri  IV*,  pai*  la  gràcd  de  Dieu ,  Iloy  de  France  et  de 
Navarre,  et  qu'ils  emploieront  à  l'ad venir  tous  leurs 
nv\rrit!s  leur  jiroprf*  vie  pnnr  la  conservation  do  sa 
personne,  de  son  honneur,  dignité,  estât  et  autorité,  et 
qu'ils  n'auront  Jamais  communiquai  ion,  association 

inte'.Iijiencc  avec  personne,  au  préjudice  do  snn  service.  » 

—  €  Le  musme  serment  sera  presté  en  toutes  les  Assiettes 
des  diocèses,  villes,  lieux  et  communautés  du  pays.  •  — 
L'imposition  pour  le  payement  des  gens  do  guerre  ci- 
devanl  consentie  ne  pouvant  avoir  lieu,  à  causa  do  la  mi- 
sère du  peuple,  qu'aux  mois  de  juin  et  de  septembre 
pnichains,  les  villes  et  diocèses  représenté-s  aux  présents 
Étals,  avanceront  avant  le  20  avril  prochain  le  quart  de 
ladite  imposition,  afln  qu'on  puisse  congédier  lescompSF 
gnies  de  cheval  et  de  pied  qui  ont  fait  service  au  pays. 

—  Déliln' ration  concernant  larobinc  de  Narbonne  et  les  en- 
trsfpreneurs  des  ré|»aralions  »  qu'ont  faict  ladite  chaussée 
sy  mal  qu'elle  en  est  plus  foible  qu'auparavant  ».  —  Ia--. 
Roi  sera  supplié  de  permettre  que  les  États  puissent  ac- 
quitter leurs  dettes  en  trois  ans,  et  d'interdire  «  à  leurs 
créanciers  d'en  faire  aucune  poursuite,  en  leur  imyant 
un  tiers  de  leur  debte  prinoi|ml  tous  les  ans  ».  — Après 
avoir  longuement  confén'>  sur  l'ojtroi  4les  tailles  Oldi- 
naires  demandé  par  les  commissaires  du  Roi,  n  encore 
que  la  misère  du  païs  soit  prande  il  cause  des  gueri-e» 
civilles,  pour  raison  desquelles  plusieurs  villns  et  b:>urgS 
ont  esté  saccaigés,  brasléa  el  iiabandonnés  des  habitants, 
néantmoings,  ne  voulans  estre  de  moindre  volonté  que 
leurs  prédéccs-  iir^,  li  s  Eslaix  octroient  au  Roy  pareille 
somme  que  fut  accordée  l'année  dernière,  tant  pour 
l'ayde,  octroy,  crue  que  talllon  >.  —  <  S.  M.  sera  sup- 
pliée de  descharger  des  tailles  pour  dix  ans  les  lieux  de 
Gastauel,  Monlpllol  et  autres  du  diocèse  de  Tholwe  qui 
ont  esté  «otiènment  rainés  et  bmslés  par  ramtée  du 
aienr  de  Yentadonr.  ■  —  Bénédietinu  donnée  par  t'évéqiia 
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de  Lodév«,  présidait.  —  Odrûi  ttàt  m  maréchal  de 
Joyeuso  à  l'archcviiché 

De  f'  05  à  f»  161,  —  États  w  biPARTKMUtT  t>ii 
H.  SB  VniTAMtm.  —  A  Béiten,  dans  le  rAfcfctoire  du 
couvent  «les  Conleliors,  du  11  novembre  :iu  r,  J  'cctn- 
bre  1560.  —  Présidimt  :  l'ovéqae  de  Béziers.  Commissai- 
res du  roi  :  le  due  de  Vetitftdour,  lieutenant  général  en 
Langii  l  'c;  le  siour  Delom,  tr.'.  n  isr  île  I-Yanœ  en  la 
géiii-ralilé  do  Montpellier,  le  sieur  du  Rocbemanref  pru- 
sldent  du  eiég»  présidial  de  Nimes.  —  Le  due  de  Venta* 
iVïWf  'îit  :  «  Que  !f  r  y  :ivni!  fui  l  ■Ai\X  de  [tour^'oir  au 
soalaigoment  de  ses  subjectz  de  celte  province,  mais  à 
cause  des  eflbrts  que  le  Itof  d'Espalinw  faict  ouTerte» 
ment  conin'  cest  Kstat,  il  est  bosoinR  do  niottro  sus  de 
grandes  et  fortes  armées  ;  et  bien  que  pour  la  solde  et 
«nlretèneiiient  d'ieellefl,  8.  U.  deust  eslra  seeeune  de 
grandes  sommes  de  deniers,  m-antmoings  elle  se  onnton- 
tera,  pour  l'afluée  procbaiae,  des  luesmes  sommes  que 
les  années  passées,  à  la  charte  que  le  pab  pourveijre  au 

priiPiTif  ni  de  ses  garnisoas;.  .  i!  fnit  vrtlnir  que  S.  M.,  à 
la  prière  de  M*'  le  conneslabie,  a  da<«chargé  lu  pais  do 
plusieurs  autres  garnisons  et  accordé  le  ntMnent  des 
citadelles  n.  (Le  texte  des  commiMÏons  n'est  pas  repro- 
duit.) —  Députés  présents  (presque  tous  du  bas  Lan- 
guedoc). —  On  représentera  au  sieur  Forget,  secrétaire 
d'État,  c<^mnie  ayant  le  département  de  ce  pays,  que  les 
consuls  de  Marx-ejuls  et  deOignac  n'ont  pas  été  convo- 
qués. —  Dorénavant,  il  ne  sera  plus  baillé  vin.  colla- 
tions, <1ragées  ni  gdteaux  aux  gens  des  États.  —  Le  duc 
de  ViîHladour  permet  de  bailler  à  ferme  le  droit  d'équi- 
valent, t  bien  que  S.  G.  désirasl  que  se  fussent  arrentés 
co&ununément  avec  ceux  de  Tliolose  estant  du  despar- 
tement  de  U.  de  Jojl'ettse  « .  —  Les  syndics  du  pay.s  feront 
les  poursuit'*  néc<wsaires  pour  que  Ips  diocèses  du  haut 
Languedoc  jouissent  de  la  remise  que  les  Étals  derniers 
leur  ont  fiilte  à  eause  des  grandes  dépenses  par  eux  souf- 
fertes au  passage  et  s^^jour  de  l'arm'^^  do  M.  de  Venl;»- 
dour.  —  Afferme,  moyennant  07,627  1.,  du  droit  d'équi- 
Talent  des  lieux  èts  trois  sénéchaussées  Msant  partie 
du  dép:irtomcnl  de  M.  do  Vcntadoiir.  —  Vivien,  maîfii»  ' 
poudrier,  s'engage  à  fabriquer  €00  quintaux,  moyennant 
an  mime  poids  de  poudre  qui  aralt  été  mouillée  en  mer, 
cl500écus.  —  Le  syn'll'  l  a  Moto  videra  \  r:irM;able, 
avec  le  syndic  du  Daupbiné,  le  différend  relatif  aux  li- 
mites de  ladite  province  et  du  diocèse  de  VîTiers.  Il 
sera  fait  iiiainle  an  fiol  des  nouvfl  .u\  :  --.  s  qui  se  lè- 
vent tant  sur  le  Rosne  que  par  tem>,  rocsmes  ^  Vienne, 
Valence,  Saîni-Espril,  Orangs  et  Arlta  > .  — «  Aflinqueies 
Estitz  demeurent  en  leurs  privilèjî^'s  et  splendeur,  nul 
n'y  sera  receu  au  rang  de  la  noblesse,  qu'il  ne  soit  noble 
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d'andenne  race,  de  robe  courte  et  vivant  noblement.  •  — 

Le  syndic  Dardichon  rapporte  qu'il  a  fait  réparer  (d'ur- 
gence) les  Tilles  Crontières,  <  pour  l'extreame  besoing  où 
Ton  s'est  trouvé  à  cause  du  bruiet  qui  se  flusoll  que  te 

roy  i  r^i  . ligne  vouloit  jeller  une  armée  dans  le  païs  ». 
—  Sans  approbation  des  crues  (sur  le  sel)  faites  pour 
payer  les  gages  des  coostîUers  du  Farleinant  et  de  la 
Chambre  de  l'Kdit.  il  sera  fait  poursiiiles  pour  que  les- 
dits  sieurs  soient  paj  ài  comme  auparavant  des  deniers 
du  Boi,  et  le  pays  remboursé  de  ce  qui  leur  aura  été 
payé  sur  lesdites  cru"?:   —  Lecture  du  dernier  cahier 
des  doléances  «  respondu  par  le  Koy  à  Amiens  le  12  aoiit 
1IS06  ».  —  Il  sera  b^llé  à  chaque  diocèse  un  extrait  de 
l'é  lil  fin  Roi  sur  la  révocation  do  tous  nouveaux  rf.lr:.  >, 
el  des  provudons  portant  que  le«  pensions  (rentes  sur  las 
revenus  royaux)  seront  enllèrenent  payées.  —  Délibé- 
riiJion  cincjrnanl  un  ilifféren  l  entre  l'évèque  de  Saint- 
Tons  et  le  sieur  de  Clermonl  (Lodéve).  —  Pour  épargner 
aux  haMtanIs  du  pays  qui  ont  des  pendons  de  5,  10, 
20sols,  »ff  ..  sur  les  deniers  royaux  des  frais  de  quit- 
tance équivalant  auxdites  pensions,  '  le  ruy  sera  suppliu 
ordonner  que  dans  chaque  lieu,  les  consuls  on  exacteuru 
des  tailles  ferint  l'acquitlemeiit  pour  tous  lesdils  habi- 
lans  ».  —  Lecture  des  lettres  du  Koi  et  du  Conn'--tablc, 
mandant  de  différer  le  rasenient  de  la  citadelle  du  (Pont) 
Saint-Esprit  —  «  Attendu  que  toute  la  rivière  du  fiosne 
est  du  ressort  de  la  Cour  de  Parlement  de  Tholo.se  on 
fiira  toutes  poursuites  [)our  faire  révoquer  les  ajourne- 
ments personnels  que  te  l'un  m. -it  de  Grenoble  i  a  faict 
donner  &  tous  oeiiT  d*»  ce  pai  s  (dt-  l.angueiloc)  qui  pren- 
nent péages  le  I-  hl.'  ilii  lî  nsne  dans  l'estendue  du  païs  Je 
Dauphiné». —  iAllenduquele niarquisde  .Mirepoii  aie 
don  du  droict  de  rranes-fiefk  (en  T^inRucdoc),  iluquel 
droii:t  le  clerg<^  on  paie  trois  qii  u-ts,  -  (  \<'<  >  immunautés 
et  «ens  non-nobles  possédant  dus  biens  subJecU  audit 
droif^t,  l'antre  quart,  il  serti  escript  audit  marquis  pour 
composer  dndit  quart.  —  Il  sera  fait  comparaison  des 
mesul'es  &  «el  établies  par  le  sieur  Desbarreanx  et  autres 
commissairss  du  Roi,  avqc  Pantfenne  mesure  du  Salnt- 
Fs|i"if  '  i  t  ('il  il  y  aunnt  porte  pour  le  p:sïs,  i!j  rs\  pour- 
suivra la  réparation.  »  —  On  signifiera  aux  gardes  de  la 
foraine  un  arrêt  de  la  Cour  des  aides,  prohibant  tonte 
traite  des  blés.  —  Ij3  duc  do  Ventadour  demande  qu'on 
paye  au  sieur  do  Broleil  l'artillerie  et  tes  munitions  qu'il 
a  mises  à  ses  dépens  dans  le  fort  de  Bresoou.  —  Onllhe' 
niinef,  ;.'ref(ler  pour  le  Rn-  uix  l'fit-,  ilif  av.-iir  commis- 
sion de  S.  M.  pour  faire  inventaire  des  poudres-ct  muni» 
tfons  de  Laueate.  —  Les  États  approuvent  les  nesurea 
prises  et  les  dépenses  faites  d'urgenr.'    .ni  ti  lis  lî^-  ... 
dernier,  par  aulcungg  depputés  du  palis,  pour  la  coiiser- 
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Tation  d'iceliuy  contra  l'enlneprise  àa  l'Espaignol  «.  — 
On  demandera  rextoition  de  Védit  pour  le  memenl  du 

citadelles,  notaminenl  de  celles  de  Meiidf,  Labniguière 
et  Albi.  —  Règlement  pour  la  députallon  «  aut  oomple», 
au  cahier  et  au  département  >  des  membres  des  États 
des  trois  ordres,  t  et  néantinoinjîs  sera  faictc  recherche 
de  l'ordre  ancien  pour  estre  gardé  ».  —  Le  Roi  et  le  Par- 
tement  seront  8U[>|iliés  qae  le  due  de  Ventadour  soft 
remboursé  des  premiers  deniers  qui  proviendront  de  la 
Tente  du  doiuaioe,  «  des  frais  de  loyaee  qu'il  &$l  l'année 
dernière  avec  son  armée  da  qttartier  de  Tholose  >.  — 
Tii  s\  :iflit;  dit  :  "  Qua  sur  les  30,000  escus  ii  prendre  sur 
la  crue  de  30  soU  pour  le  paiement  des  deble»du  pat»,  le 
Roy  en  anrdt  rstranehiS  7,000  desttn<is  ponr  ses  bastl- 
mens  »;  ■<n  li  in  in!  Ta  rt^rocation  de  ce  pr<51i'!VL>men(. 
—  Le  prévôt  général  sera  reijais  de  l'aire  sas  ctaevau- 
èbées,  et  chaque  diocèse  sera  tenu  •  de  proaTOir  d'an 
prévost  diocésain  pour  y  faire  ses  particulières  chevau- 
chées • .  —  Lecture  de  lettres  patentes  du  Roi  demandant 
40,400  deus  ponr  le*  rran«s-lleft,  et  d'nne  missive  d'an 
sieur  Lecdtnte,  partant  qu'il  a  coînmandemfnl  du  prier 
les  mais  de  salislaire  auKdites  lettres.  —  «  On  l'odver- 
lira  de  la  demande  qne  1«  rieur  de  Mlrepolx  fUct  dudil 
droici,  alin  qu'il  vienne  aux  ICstatz  où  M.  i!o  Mire|Miix  se 
trouvera  aa&si.  ■  —  Le  roi  sera  supplié  do  faire  payer 
aux  habitants  de  Villemur  les  3,000  êem  qail  leur  a 
(ÎD-i-i-' j  ili/dommagemenl  des  grands  frais  et  des  rui- 
nes par  ou::  soulTertit  durant  le  siège  dudit  lieu.  —  Vu  la 
omnmfssfoa  par  laquelle  le  Roi  permet  an  président  Fan- 
chet  "le  f.'ÀTù  If  proaîs  aux  billonneurs,  "  et  ett  ■  :^  ir>iii- 
pellatton,  en  relient  lacognoissance  à  soy  et  k  &un  Cuoseil, 
arec  dansa  de  passer  oullre,  nonobstant  les  privilèges 
du  pays  .  nn  l'^inontrera  a  S.  M.  que  durant  lùs  trou- 
Uea,  et  p::iur  aider  le  peuple  à  supporter  d'excessives 
dépenses,  •  les  espèces  d'argent  ont  esté  oonverties  en 
plnalelles,  inni^i  (luvr^rtement,  et  do  l'auctorité  do  cculx 
qui  comniandoient  sur  iesdits  babltans  »;  et  on  le 
priera  «  de  prohiber  aodit  président  Faucbet  de  fidre 
aucune  recherche,  et  en  tant  que  de  b«<ol:>v';  '1  '  dunner 
une  abolition  pî>ur  ce  regard  i  i  et  de  plus,  de  révoquer 
Ift  danse  de  la  commission  portant  de  procéder  nonobt- 
fanl  les  privilèges  du  pays.  —  ?^nr  la  di'^tii  .nilf  iln  srof- 
fler  Guilheiuiuet  tendant  ix  •  avoir  plus  ample  taxe  de 
l'Mpëdition  qail  fliict  des  cwiniissions  des  Andeltes. 
attendu  'la'il  la  prend  que  comuie  a  esté  d'ancien- 
neté ■>,  les  ii;tals  concluent  «  qu'il  ne  peult  en  estro  des* 
libéré  que  tout  le  eorps  da  pals  ne  soit  aay  en  mesmes 
Estât 7  l  a  ferme  de  la  crue  d'un  écu  sur  le  sel  t  sans 
y  comprendre  le  tirage  »,  est  délivrée  en  présence  du  duc 
de  Ventadonr,  moyenaaiit  47,900  écos. — On  pajen  «Ux 
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conseillers  du  Parlement  establls.»d-de van  t  àCastelsar^ 
rasin  la  somme  de  13,331  écns  pour  leurs  gages,  selon 
l'inlention  du  Roi.  —  Moyennant  5,000  écus,  le  marquis 
de  Mirepoix  se  diarge  de  Attre  tenir  quittes  du  droit  de 
francs-flefa,  pendant  40  ans,  les  commnnantés,  collèges 
et  hôpitaux  du  département  de  M.  de  Venladour,  "  du- 
quel droict  le  Roy  luy  auroit  fiUct  don  •.  —  ■  Attendu 
qae  tont  le  pals  de  Langnedoe  est  maintenant  any  en 
l'obiyssance  du  Koy,  soubz  le  commun  li  in',  le  le 
Connestable,  les  6,000  écus  des  dons  gratuits  dudit  sei- 
gneur, ensemble  Im  4,000  des  réparations  des  villes 
fiDndùres,  seront  Imposés  sur  tout  le  général  du  païs.  » 
—  Mention  d'une  assemblée  des  États  tenue  à  fiéziersaa 
mois  de  Juin  15B6.  (Le  procès-verbal  de  cette  assemblés 
manque  à  la  collection.)  —  M.  de  Venladour  est  prié  do 
pourvoir  au  payement  de  jA  levée  et  entretien  du  régi- 
ment da  sienr  dtevalier  de  Uontmoreney.  —  M.  de  Yen- 
tadour  recommande  aux  États  ■<  1<  s  Il;^uvI■e^  <';i;iu .'hins 
dsBéziers...  pour  les  aider  à  bastir  leur  couvent  <>;  — 
Les  Etats  déclarent  qu'ils  ne  sont  pas  tenus  h  la  cons- 
trucliun  du  port  île  "  Cap  de  Cette  ».  —  On  suppliera  le 
Roi  de  révoquer  tout^  les  crues  sur  le  sel,  sauf  celles 
d'un  écu  «t  de  30  sols,  et  d'oi^onner  que  dwénavant 
aucune  cruen'aurn  lieu,  sans  locori  eiiioiiieni  il'>-  K!.il<, 
suivant  les  privilèges  du  pays;  —  de  réroquer  aus.si  ses 
commissions  nnx  trésoriers  de  France  pour  Imposer  sur 
les  diocèses  de  grandes  sommes  de  dêniei"s,  contraire- 
ment auxdits  privilèges.  —  Chaque  diocèse,  à  la  pro- 
chaine assiette,  sera  tenu  de  pourvoir  à  la  réparation 
lie:  ponts  et  chemins  et  d'y  entplnyer  le  revenu  des  péa- 
ges. —  On  pouriiuivra  la  révocation  de  l'édtt  pour  la 
vente  et  aHéaatlon  de  10,000  écns  de  rentes  sur  l'aide  et 
l'octroi.  —  On  offrira  une  gratitîcation  de  1,000  écus  au 
marquis  do  Mirepoix  •  qui  s'est  fort  employé  dans  lo 
paTset  en  Cour  pour  la  padScaiKon  de  oeate  province.  •— 
Confirmation  du  sieur  d'Alméras  en  la  charge  de  gref- 
Aer  des  États.  —  Les  députés  de  Cajttres  remontrent 
•  qua  bien  qu'ils  ne  «oient  tenus  aux  chargea  nt  debtes 
du  département  de  Ml*  de  Joyeuse,  estans  du  départe- 
ment de  Ms''  de  Vojiladour,  néanlmoings  on  leur  eu  faict 
porter,  parce  qu'ils  imposent  toutes  leurs  charges  rar 
les  sels,  qu'ils  tirent  des  greniers  do  Narbonne,  Sigean 
et  reyriuc,  où  l'on  a  mis  do  itouvelles  crues  »;  ils  de- 
mandent line  pas  payer  ces  crues,  ou  «  qu'il  leur  soit 
permis  de  gaboller  è«  nuiras  greniers  U  sel  du  déparle- 
ment de  M«'  de  Venladour  •  ;  leur  demande  leur  est  ac- 
cordée. —  On  agira  pour  qu'il  aolt  permis  de  transporter 
df  5  li!  '"-'  des  sénéchaussées  de  Toulouse  et  de  Carcas- 
sonno,  où  il  y  en  a  en  abondance,  eu  celle  de  Ueaucaire 
«  qui  est  en  nécassllé  ».  —  Nonotetant  les  lettrée  de  ca- 
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chet  do  Roi,  on  ne  payera  pas  1»  solde  des  compagnies 
corse.s  M\  garnison  au  Saint-Esprit.  —  On  pjursuivra  la 
oonttscation  des  draps  de  Roouiilon.  —  DélilKration 
contre  ceux  qui,  durant  les  tronUes,  ayalent  usurpé 
«  des  vacquans  •.  —  .\ttftndu  que  la  Cour  des  aide.s  do 
Montpellier.  «  comme  ^iouveraine,  s  aoing  de  la  con«er- 
vallon  des  priTilcges  du  paîs,  il  sera  levé  en  Un»  les 
greniers  k  sel  du  pais  une  crue  de  ir>  .«ois  par  quintal, 
pour  le  payement  de»  gages  de  ladite  Cour  ».  —  Le  Koi 
sera  snppllé  de  dfclurgw  l«  pays  de  la  dépense  du  régi- 
ment du  rhcvalier  de  .Monlniort-m-y,  «  a'ii n  îu  n'y 
a  lieu  pour  encore»  d'avoir  aucune  apprcben-Hiou  du 
eotisté  d'ibpalgne,  qui  est  1«  seul  endroict  de  ce  pab 
pour  i  ntri  r  m  i:i.lir;iii.'û  ».  —  I,es  Commissaires  du  Koi 
pour  la  tenue  des  KUls  seront  priés  do  l«s  faire  tenir, 
salTant  les  prlTlIèees  dn  pays,  •  lontost  en  Fans  séné- 
Chausisée  dudil  païs,  tantosten  l'autre  ».  —  Octroi. 
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M  JoTKOsi. — ANarlN>nn«,  dans  le  réfiseioire  du  couvent 

des  CordelitJi's,  <iu  13  au  ."W  décemhit?  1500.  —  Priisidetil  : 
Cbrliitopbe  de  Leslaug,  évoque  de  Li>dàvû.  —  CummiiS- 
aairas  :  le  marCeiial  duc  de  Joyeuse  et  Jean^Oeorites  de 
Cikulol,  tré.'ioricr  de  France.  —  l.e  duc  de  .loy  siv-  f  ût 
l'élogodu  Roi,  "  sy  magnanime,  vaillant  et  gjiiér^us,  qui 
n'a  autre  désir  que  de  pouTolrremettrasonroyaumecnsa 
première  splendeurel  libertiS,  à  quoy  pr'jSL'nleraenl  il  tra- 
vaille on  oft.sti'  cijli>bi'e  et  graiiJe  assii  nblée  qu'il  a  faicte 
en  la  ville  diî  Rouen  »,  etc.  ;  il  fait  connaître  que  le  Roi 
demande  ■>  semblabk»  ayde  et  subvention  que  par  le  passr', 
à  cause  -surtout  des  pré[>aratifs  de  guen-c  que  le  roy 
d'Espagne  faict  de  toutes  parts  tant  par  mer  que  par 
terra  ».  —  Députés  présents  aux  HIats.  —  Atlen  lu  la 
vacance  du  siège  de  Narbonne,  le  vicaire  f,'<'-n>''ral  de 
Toulouse  pr<'?rédera  celui  dudit  N'arbonne.  —  D<^puti'.s 
nommés  pour  traiter  du  rachat  du  droit  de  francs-âefs 
«TOC  H.  de  Mirepoix.  —  Il  sera  Ikit  recherche  des  abus 
et  tnalvcrsations  qui  se  commettent  aux  greniers  de 
Narbonne,  Sigean  et  l'eyriac.  —  Le  Roi  sera  supplié 
â*al»lir  les  subsides  mis  durant  les  ironUes  «  sur  toutes 
sortes  de  maivhandi.si-s  pa.'wanl  sur  les  rivières  de  Oa- 
rouns  et  ds  Tarn,  tant  au-dessus  qu'au-dessous  de  Tou- 
louse, singulièremenl  sur  le  pastel,  qui  sont  cause  que 
le  coMuiiercu  est  itilermis,  l't  le  jiauvre  i>euple  iirivi'  1 
moyens  et  cotumodités  qu'il  recouvroit  dudit  pastel  > .  — 
Délibération  concernant  la  réparation  des  canaux  et 
rivières  de  l'Krs  et  du  (ïiri  ii,  1  is  :  .  t  mauvais 

passages.  —  On  demandera  la  suppression  de  k  Cbam- 
lire  des  Ksqnèles,  k  cause*  du  notable  Inlérest  que  les 
habitan.s  du  païs  en  souffrent,  innir  estre  interpellés  et 
conatrainctzparlespersonni^âprivilégivt»,  d^leuragirel 
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détoidre  h  ladite  Chambre,  b  grands  frais  «.  —  Délibé- 
ration contre  les  voleries  des  soMal.s  en  garnison  à  Yil- 
lemur  et  'u,  Buzet,  et  les  indues  exactions  faites  sur  les 
marchandises  passant  nndH  Bujtet  par  le  sieur  de  Cara- 
velles. —  M.  de  Jo.veuso  sera  supplié  d'interdire  le  trans- 
port des  blés  liora  de  la  province.  —  Délivrance  de  la 
ferme  de  résolvaient  du  département  de  M.  de  Joyeuse, 
moyenniinl  59,«JO0  livres  ou  iDjCiOC  é<  us  10  sols.  —  Ra- 
chat du  droit  de  francs-liefsà  percevoir  dan»  ledit  dépar- 
tement, moyennant  3,333  écus  SO  sols  payés  an  maniais 
de  Mîre|>nix.  —  On  n.-  i  -mr nivni  f»as  l'exécution  des 
lettres  du  Roi  pour  le  doub!euiunt  du  droit  d'équiva- 
lent, «  à  cause  du  préjudire  grand  qu'elles  pourroient 
apitorterau  paï^  ;  <  Si  -'i  ui'-  nue  s.  .M.  accordera  pour  ac^ 
quitter  les  debtes,  autres  moyens  moins  dommageables 
an  peuple  *.  —  DéHliération  contra  le  deur  d'Andon, 
gouverneur  de  l;i  ft mfi^  de  Fois  qui  avait  fait  prendre 
les  IVuils  et  revenus  du  cler^ju.  — On  deiimude  l'abolition 
des  crues  mises  dorant  tes  fraoblss  snr  l«  sel  des  gra- 
niers  do  Xarbonne,  Peyriac  et  Pigean.  -  -    D'aulant  q-io 
l'Université  de  Tholusti  ne  prend  que  2  deniers  par  qum- 
(al  de  m\,  qu'est  peu  ds  cas,  eu  esgard  «m  ladite 
Univorsitr  e^t  l'une  des  plu.s  ci'îi'-br.î.s  et  tlr.ri  smtfs  de 
l'Euroix;,  laquelle  toustefois  s'aiii-anlist  peu  a  pou  pour 
n'avoir  les  docteurs-régens  esmolumens  suMaans  >,80US 
le  bon  pluislr  du  Roi,  le-sJits  2  deniers  seront  portés  à 
12,  «  lesquels  seront  di.slribui'.s  :  (1  aux  dooleurs-régens 
de  ladite  Université,  etflaux  doi'tours  qui  seront  estabito 
IHJur  faire  le  cmrs  de  théologie,  print-ipallcmcnt  pour 
instruire  des  cas  de  conscience  et  des  controverses  de  la 
roligiDn,  co:nme  snra  advizé  par  Ms'  le  cardinal  de 
Joyeuse  *.  —  On  s'opposera  à  l'établiKiemenl  d'uu  droit 
de  30  sols  sur  les  radeaux  de  bob  vennni  de  la  monta- 
gne et  passant  sur  la  cliuuiisée  du  moulin  de  laTerrasse- 
snr-Oaronne^  nonobstant  les  lettres  patentes  obtenues  par 
le  sieur  de  la  Terrasse,  sous  prétexte  que  la  réparation 
de  cette  chauîSi'e,  qui  aurait  été  romi>ue  par  le  pxssage 
desdits  radeaux,  lui  aurait  coûté  plus  de  40  on  50,000 
écns.  —On  fera  diligence  i>our  que  les  Commissaires  dé> 
légués  cjnjolnlemeut  par  MM.  de  Joyeuse  et  Ventadour 
jugent  au  plus  tôt  i«s  ditréreudd  auxquels  donnent  lieu, 
entre  les  habitants  du  pays,  le  recouvrement  des  deniers 
iju;iO-i  >  ].our  acquitter  les  dettes  antérieures  aux  der- 
niers troubles.  —  Le  Président  Fauchet  fait  connaître 
qu'il  a  été  «ivoyé  par  le  Rot  pour  réprimer  les  abus 
«  qui  se  commeîfi'iit  ^ar  l  oxposition  des  monnoyes  d'or 
et  d  argent  à  plus  haut  prix  qu'il  n'est  permis  par  l'édict 
ds  IBTT  a.   '  On  se  plaindra  à  M.  de  Jojeuse  de  ce  qns 
le^  •.r'>--:jrî!>r«  d.'  r;Miir(j  oui  réf  i-m-'  '.rs  in>tructions  des 
(Jommi^aires  des  Assiettes  et  mis  en  icelles  plusieurs 
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nouveaux  arlides,  au  pivjuJk'c  des  privilèges  du  pays. 
—  «  I>s  trois  claft  des  archifs  du  paîs  dr&isés  au  chasteau 
et  cité  de  Carc'as5<)nna  prés  les  archils  du  Koy,  seront 
teaues  par  le  premier  consul  du'Jît  Carcassonne,  un  syn* 
die  lin  pab  ut  le  j^i-eftier  dm  h'Ai&tz.  •  —  Attendu  la  pau- 
vreté du  pays,  les  Étals  n'accordent  au  maréchal  de 
Joyeuse  que  la  moitié  de  ce  qu'il  demandait  pour  Ie$  mu- 
nitions de  Xarbontie  et  des  vill«  fronliôiis  :  2,000  sotiors 
de  bié,  500  quinlaox  do  poudra  et  2,000  écu«  pour  1m 
réparations  et  le  remontage  de  rarlillerifl.  —   faar  la 
vérification  de  sa  Commission,  le  Président  Fauchet  doibt 
sa  ratirer  k  la  Cour  de  ParlamenL  de  Tbol'>usc,  par  l'ar» 
nit  de  laqaelle  Pexposition  des  OMiitioyes,  comme  elles 
ont  à  pré^eiil  cours  en  ceile  province,  a  e-sté  permise 
(06  aol»  l 'écu  au  lieu  de  6<D),  utteudu  que  ce  seroit  grande 
affliRtIon  au  païs  sy,  à  présent,  la  valenr  dead.  monnoyes 
estoit  rabaissée.  »  — L'octroi  sor.i  fait  au  niartîchal  avant 
son  départ  pour  Toulouse,  oii  l'appeliont  d'importantes 
affldrei,  maison  le  suppliera  de  (kire  expédier  à  part  la 
commi.ssion  pour  l'imposition  de  .r>,Oyl  ,'cus  17  soi*.  ■]•■- 
mandée  par  le  Roi  et  octroyée,  pour  cette  année  seub- 
nwnl,  eu  égard  aux  préparaliCt  de  guerre  du  Roi  d'Es- 
pagne, ■  sans  la  comprendre  en  la  commission  do  l'oc- 
iroy.  pour  esviter  la  conséquence  *.  —  Alalgré  i'inaiâ- 
taow  du  maréchal,  les  États  maintiennent  leur  délibérar 
tion  1 1  vni-.iriiant  les  munitions  de  N'arbonno,  mais  ils 
arrêtent  que  le  Boi  sera  supplié  d'employer  les  deniers 
des  tallles  k  Ht  défense  du  paya. — On  poursuivra  l'annn- 
hilioii  Je  !,i  V'  iit.',  faite  par  les  Commissaires  du  Roi  k  la 
rerente  du  domaind,  des  greffes  des  Assiettes  et  maisons 
de  TlOe,  attendu  que  w  «ont  des  oRlees  dont  l'élection 
npliartî'îiit  aux  assemblées  des  dioc<*se^  et  mx  lialiit.ui!.'; 
des  villeâ. —  On  imposera  sur  les  diocèses  et  lieux  qui 
obéissaient  à  H.  de  Joyeuse  «n  ISM,  25,000  écus,  •  pour 
l'acquittement  des  vi.'ux:  dnjifHs  du  pnî;  îiijui.l    .xiis  P.s- 
tatz  de  Lavaor,  la  mesrae  année  f.  ~  Délibération  con- 
eamaat  ieeoliége  qu'il  a'agiasaildeltAtiràLimoux.— Les 
syndirs  lîu  pays  poursuivront  [kd-  lin  aat  tjni  il  .ippar- 
tiendra  que  les  leudes  et  péages  qui  se  lèvent  au  pa^s 
seront  enplojésà  lar^rationdes  ponts.— Bénédictkm. 

J}r  r-  190Ù  f"  226  —  Ktxt^  mj  dbpartemcnt  i.r  M.  ke 
JoTKUJe.  —  A  Narbonni',  dans  le  réfectoire  du  couvent 
d«  Cordellen.  du  14  octolm  au  14  novembra  1S97.  — 
Président  :  Christophe  do  Lcstrin?,  i'v*".[ufl  r/jdèvo.  — 
Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Joyeuse,  Miles  de  Ma> 
fion,  et  Gnuistophe  diauvet,  trésorier»  généraux  de 
France.  —  Le  duc  de  loyouso  dit  que  pour  rei)rendre 
Amiens,  «  que  le  roy  d'Espaigne  avoit  iavadé,  eslimaat 
les  nécessités  de  ce  royaume  estra  sy  grandes  quil  n'y 
«vott  de  qiioy  luy  réiisler,  le  Soy  aurait  esté  ssaMé  das 


moyens  des  provinces  clrcon%'oi8ines,  n'ayant  voulu  de- 
mander lo  secours  de  ceste-cy,  estimant qn'fstsnlvoisins 
de  l'Kspaigne,  elle  auroit  besoing  de  ses  moyens  pour 
assaillir,  ou  se  defTendre  de  l'ennemy...  S.  M.  se  con- 
tente  de  demander  le^  deniers  ordinaires  tels  qu'ils  luy 
ont  esté  oclroyés  par  le  pa«$é...  •>  —  Le  duc  insiste  sur 
les  réparations  à  rair<)  à  certaines  places-thintières  qu'il 
a  visitées,  lesquelles,  lelU>s  qu'elles  sont,  ne  pourraient 
soutenir  raoun  effort.  —  Léo:  lire  des  eommlisions  datées 
du  oamp  d'Amiens,  le  4  septembre  180T.  {Le  texte  n'en 
est  j>as  reproduit.)  —  Députés  présents.  —  Délibération 
contre  les  déûiillanls.  —  Les  Étals  envoient  un  exprès 
en  Gonr  pour  avoir  les  réponses  du  Bol  h  leur  cahier  ;  en 
attendant  son  retour,  ils  n'enlrer«)nt  que  Ifls  matinées, 
<  ne  pouvans  bien  régler  les  aflkires  san.s  avoir  iesditas 
nispanses  >. — Les  filais  vaqueront  quatre  Joui-s,  aAn  de 
pouvoir  assister  an  Jubilé  envoyé  par  le  S.- P.  pour 
la  paix  de  la  chrétienté.  —  Mr  de  Joyeuse  et  les  autres 
commissaires  du  Roi  sont  priés  de  ne  donner  les  commis* 
sions  des  Assiettes  qu'à  ceux  qui  assistent  ::ssfîm- 
blées  des  Etats,  selon  l'ancienne  coutume,  et  non  •  à 
certains  personnaiges  mal  affectionnés  au  solaigement 
du  peuple,  qui,  soubz  divers  pr -textes,  ont  extorqué  de 
grandes  sommes  auxdltes  Assiettes  ».  —  Le  Roi  sera 
supplié  de  révoquer,  comme  contrains  aux  privilèges 
du  pays,  les  provisions  par  It^qnolleâ  il  attribue  aux 
seuls  trésoriers  de  France  la  commission  de  tenir  les 
Assiettes  particulières.  —  Le  sieur  de  Gfaauvet  remontra 
que  pour  les  grandes  affaires  qui  sont  en  Pi  avi  iic-',  lo 
Roi  a  ordonné  d'imposer  12,000  écus  sur  le  I.»ingucdoc, 
ladite  Provence  ne  pouvant,  à  cause  de  sa  pauvraté. 
supporter  les  frais  n' ssair(>3  de  la  guerre.  -  .Vvi  rfîs 
de  la  commissiou  donnée  par  le  Roi  à  M.  de  Saint-Félix, 
procureur  général,  pour  demander  aux  villes  eapilalas 
et  diocèses  de  la  province  »  quelques  secours  de  deniers 
pour  subvenir  au  siège  d'Amiens  k,  les  États  arrêtent  : 
que  t  S.  If .  sera  suppliée  que,  lorsqu'elle  se  vouidra 
servir  dos  ir.oyi  habitans  de  reste  [»rovlncfl,  ses 

iria  humbles  et  ûdelles  sultjeclz,  il  soit  son  bon  plaisir 
d'adresser  les  commissions  aux  commissaires  de  rassem- 
blée les  rst.il.',  et  non  aux  villes  ot  diocèses  parlicu- 
lièies,  pour  u'eufreiodre  les  privilèges  du  pays  •.  — 
H  M.  de  Joyeuse  et  de  Ventadour  seront  priés  de  tenir  la 
.main  h  ta  démolition  de  la  citadelle  quf  le  Mpi'nine 
Caravelles  a  fait  construire  ii  Buzet,  au  moyen  de  laquelle 
il  continue  de  plus  en  plus  ses  maléfices  et  indues  exac- 
tions. —  On  demander;!  aii  R  ii  que  la  cran  de  8  sols 
.  établie  pour  le  rachat  du  domaine  royal  no  soit  pas  con- 
Tertie,  comme  il  anlveb  à  autres  dépenses,  «  qui  est 
eansB  que  tous  Isajonn  se  Amt  de  noavellas  sUénations 
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dudit  domaine  h  periH-luilt"?  »  ;  —  de  r^voiuflr  la  corn- 
aalsiiwi  exlra  irdin.ure  du  sieur  Desb.iri-caux  sur  le  fait 
des  grenien*  ii  leU  commissairiîs  L'\traordinairos  no 
pouvant  être  envoyés  en  celle  province,  suivant  lan  an- 
ciens luivilèges.  —  «  Los  capitouls  de  Tholouze  seront 
invités  h  favoriser  le»  vizUea  du  visiteur  général iles ga- 
belles, et  à  ne  permettre  l'nsage  du  sel  poîlavin  «I  autres 
estrangers.  —  LesÈlals  n'entendent  empèeiier  l'exécu- 
Uon  de  l'ordonnance  obtenue  du  rnarteb»!  d«  Joyeuse 
par  les  bnlkltMits  d«  Toulouse  pour  assister  an<  A»ieltes 
du  diocèse  dudit  Toulouse.  —  Nomination  do  la  «_iMiinii?- 
sion  dee  comptes.  —  M.  de  Jojeuse  sera  supplié  de  tenir 
la  RiBln  il  nntflrdiction  de  la  irafle  des  blés.  —  Alttmdn 
«  que  sur  l'eftabli^sem  ^nl  du  bureau  des  niessaj-'iers 
faict  pendant  les  lr<>ublej  en  la  ville  de  Tboloze,  il  fut 
consllltté  de  ^nij^es  h  quatons  mcssagiers  junte  dudit 
bure.LU,  la  som.: :o  de  400  escus,  ]i  v  '-  :  l'OO  par  le  trrso- 
rier  de  la  ville  de  Tboloze,  «l  200  iiur  la  trésorier  de 
l'extraordinaire  de  la  guwn  du  pals,  dont  advenolt 
grand  C'  niriifiiîiti'  auilit  païs  par  lis  alvis  froquents  que 
on  av«>it  de  quinze  en  quinze  jours,  tant  de  Paris,  Lyon 
line  Bourdeaux,  ce  qui  a  esté  disoontinné  puis  ung  an  en 
<;a  :  pareille  somme  de  î?00  escus  sera  rompriso  aux  frais 
du  palis,  h  charge  que  les  measagiera  ne  prendront  aul- 
enjtg  salaire  du  port  des  lettres  et  paquets  du  syndic  du 
païs,  vllli's  capilalle»  et  diori^ses  du  c-wle  province.  »  — 
Le  inarécbul  de  Juyeui>e  vient  dire  que  le  Roi,  averti 
que  l'enneni  commençait  tes  lioetllllfe  à  la  flroitlière 

d'Kspaffue,  qui  est  du  côlë  du  Languedoc,  lui  avait 
donné  l'ordre  do  lever  mille  ou  douze  cents  arquebusiers 
pour  garnir  ladite  Arontlère:  Il  prie  dune  les  Étals  de 
pourvoir  à  la  lev('c  et  à  renlrollen  Je  ces  for.'es.  —  Le 
lioisera  supplié  de  proroger  pour  un  nouveau  «  tt  ienne  • 
la  crue  de  40  soh  accordée  à  la  Pn^vlncc  pour  payer  ses 
dettes.  —  M.  de  Joyeuse  sera  prii'  d'écrire  aux  sieurs  di! 
la  Cour  desC<>n:[de.s  et  des  Aide.s  île  Montpellier  di!  ne 
rien  entreprendre  au  prt'judice  de  l'édit  de  pacification 
contre  les  coniplobka  du  pays  qui,  durant  les  tixiuble-s, 
ont  eu  iriaiiieinent  d<»8  deniers  extraordinaires.  —  MM.  du 
Parteiitent  do  Toulouse  seront  aopplfés  de  poursuivre 
devers  la  Roi  que  «  la  Chambre  nqr-partie  soit  remise 
en  Tholouxe  ou  autre  -ville  ealhollque,  attendu  ijue  les 
catholiques  ne  peuvent  aller  à  Castres,  ville  d'hostage, 
sans  eslre  recherchés,  et  pour  l'auctorité  que  ceux  de 
la  R.  P.  R.  y  ont,  entref  renant  tons  tes  Jours  beaucoup 
d(!  choses  qui  ne  ti m!,  ni  qu'à  eslablir  un  second  Parle- 
ment en  ceste  province,  là  où  l'intention  de  S.  M.  est 
que  ce  soit  une  chambre  dépendant  du  fortement  de 
Tholouse  ».  —  î  l's  ^L'cnls  l.  s  comptes  •  auront  csgard 
aux  réquisitioDs  du  syndic  du  diocèse  de  Mirepoix  où 
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les  terres  demeurent  incultes  et  dt'-sertes,  teilement  que 
1  .lO.l  e.scus  des  impositions  n'ont  pu  eslre  recouvrés  ». 

—  Les  diocèses  de  Toulouse,  Kieux  et  Mirepoix,  qui  ont 
contribué  h  la  réparation  du  (>ont  d'Aulerive,  seront 
(>i<>mpLs  du  dr>  il  de  ponlonna^  imposé  en  ladite  ville. 

—  Attendu  !<'s  misères  et  Calamités  advriM:  s  ;m  pays  de 
Yélay,  lesquelles  sont  si  grandes  «  qui  Ili    u  part  des 
habilans  sont  constraincfz  se  retirer,  partie  an  diocèse 
<le  \'ivicrs,  partie  en  Auvergne  ■«  ledit  pays  sera  tenu 
quitte  de  l'imposition  que  FoD  limt  pour  le  payement  des 
dettes  de  la  Province.  —  I.e  ?ieur  .\l;iry,  ancien  rece- 
veur pour  le«  Etats  durant  les  troubles  des  fruits  de 
t'évécbé  d*Albt,  sera  relevé  des  poursuites  contre  lut 
faites  par  l'6v<>que  dudit  AIbi,  et  son  frère,  le.sicur  che- 
valier del  Bene.  —  Ballhasar  de  Portes,  syndic  général 
du  pays,  qui  avait  éle  euvtqré  en  Cour,  fttt  rapport  de  ce 
qu'il  a  négocié  et  des  pr.>visions  par  lui  obtenues  sur  les 
articles  présentés  au  Roi.  —  Délibération  contre  des 
commissaires  (royaux)  qui  voulaient  eontralndre  par 
assignation  au  Conseil  privé  du  Roi,  plusieurs  villes, 
lieux,  communautés  et  officiers  d'Albigeois,  et  Jusqu'aux 
arttoins,  de  prendra  conArroation  de  leurs  privilèges, 
»  <iril<)nnant  les  taC''    lîesdites  contlrmalions  à  leur 
plaisir  ■>.  —  On  poursuivra  la  vérification  de  la  provi- 
sion de  la  erue  de  25  sols  sur  le  ael  pour  l'acquittement 
des  dettes  du  p.ays.  telle  qu'elle  a  été  obtenue  '1ti  U  li, 
sans  les  modifications  qu'y  voudraient  faire  les  trésoriers 
de  Pranee.  —  Le  sieur  d'Argent,  délégué  «t  France 
<lur;Lnt  les  troubles,  l'espace  de  quatorze  ans  et  seize 
Jours,  demanile  k  être  payé  suivant  la  tuxe  ordinaire  dea 
délégués  en  Cour,  qui  est  de  4  écns  par  Jour;  les  Étale 
lui  accordent  210  «'us,  outre  et  par-dessus  les  2,550  qu'il 
a  déjii  re<^us,  «  attendu  le  peu  de  C':)inniodlté  que  le  paU  a 
recea  de  tmn  trop  loag  voyage  •.  —  On  s'opposer»  à 
l'arrêt  donné  au  m  iis  il'octobro  demie:-  par  le  Parlement 
d Paris  eontivt  le  sieur  de  Tournon,  «  par  l<-quel  luy  est 
enjolnet  de  faire  vuyder  les  P.  Jésuites  de  la  ville  de 
TtHiriion,  qui  jerolt  énerver  l'auctorité  de  la  cour  de 
Parlement  de  Tholoso,  veu  que  ladite  ville  deToumon 
est  dans  le  ressort  d'icelle,  et  attendu  le  ]irotlçt  quelse* 
dits  jésuites  apportent,  tant  pour  la  [>rédleaiion  quepoor 
rinstruution  de  la  jeunesse  ».  —  I.«s  pr-'-netlers  deNai^ 
bonne,  Peyriac  et  Sigean  baillerci;!    :;    lat  au  vrai  des 
crues  qui  se  lèvc!it  auxdits  grenier»  el  du  temps  qu'elles 
ont  été  établies,  pour  'ju'on  puisse  plus  aisément  pour^ 
suivre  l'abolition  desdites  crues.  —  Les  Étal.s  dos  deux 
départements  de  MM.  de  Joyeuse  et  de  'Ventadour  de- 
vant, suivant  l'édit  de  réunion,  se  réunir.  Tannée  pro- 
chaine, en  assemblée  générale,  pour  éviter  toute  confu- 
sion «n  ce  qui  regarde  le«  impositions  à  faire  pendaat 
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dfettx  ou  iroU  ans  encore  pour  l'aoqultteiiMDt  des  dettes 

du  défmrScment  de  M.  de  Joyeuse,  les  comitiissaires  du 
Roi  seront  pr\<'s  d>>  iiemiettre  gue  le  receveur  desdites 
dettes  rende  coujpU:  i*ar-deTUit  ttoe  d<l<init!on  des  pré- 
sents  États,  •  à  laquelle  sera  l)ertni^i  do  s'assembler  tou- 
tes l«s  annéas  pour  voir  leadits  comptes  et  debtes,  Josr- 
qo'ii  ce  qu'on  les  aft  entlèrsment  paTée  ».  —  Touchant  la 
lerée  des  douze  cents  arquebasiers  demandés  par  le  Roi, 
M.  de  Jojreuse  sera  prié  de  la  diCTérer  «  jusqu'à  ce  qu'U 
jugera  la  nécesstté  eetre  imminente  *;  les  États  nom- 
ment néanmoai>  ili's  i  iMunissairiss  avec  pruvtijr  •  il  t-ni- 
praater  ce  qu'ih  Jugeront  uéceesaire  en  leurs  coiuciences 
pour  l'entretènenent  desdîts  gens  de  guerre  ».  —  On  en- 
r-'^isti-i'^ra  les  lettres  r[u'i  n  umiiL'iit  G.iLriel  Pnijet,  sï.'ur 
de  Montauton,  grand  maître  de  rarlillei'ie  du  haut 
Languedoc.  —«  D'aultant  qne  les  deniers  des  tailles  ne 
pouTfiit  •^■■tre  1l-v0z  sy  toslqur-  I.i  ik-ces-'t-'  li-  re<iuiert, 
et  qu'il  est  nécessaire  de  pourvoir  au  paiement  des  gar- 
ttismis,  le  receveur  de  la  Bourse  du  pals  empmntera 
10,000  ['fus  qu'il  reir.ellra  au  commis  de  l'extraordinaire 
estant  près  de  Ml'  le  mareacbal  de  JoyeuM.  »  —  «  Les 
deniers  contenus  és  commissions  de  l'ajde,  oetroj  et 
autres  sfinnl  iitili's  au  R'jy,  quoy  que  le  païs  soit 
coostitué  en  grande  néce&sttë,  tant  pour  cause  des  truu> 
Mes  f  m  pow  la  rareti  des  vivres  qui  «st  l'année  pré- 
sente audit  polk.  •  —  Bdnédlclimi. 
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27  septembre  1589,  20  septeoUire  IS93.  —  Procàs- 
verbawz  dm  séanoae  et  détibératloiis  des  Étals  dn  Lan- 

gucdocqui  reconnaissaient  Henri  IV  pour  Roi,  et  le  maré- 
chal doc  de  Muntniorency  (Damville),  pour  gouverneur. 

ItêfriifrSS.  —  A  Béxtars,  dans  le  réftetoire  du 
courent  des  Cordeliers,  du  27  sejitembre  au  M  octobre 
1589,  assemblée  des  États  par  luaudejoent  de  M.  de 
UoBtnorençjr,  et  en  verin  des  commissions  du  Teu  roi 
Henri  III.  —  Président  :  Antoine  de  Cavalliers  (pfc), 
èvéquâ  de  Nimes  ;  puis,  Antoine  de  Subgeot,  évéque  de 
UantpelHer.  OommissalNS  du  Roi  :  le  duo  de  Montmo- 
rency, gourernour;  le  comte  d'Auffremonl  (OfTemont),  son 
fils  ;  de  Nkquet  et  Milles  MarioQ,  trésoriers  de  France  en 
la^teMité de Maolpelller.  —  Udwdil :  >  Que  le  fba 
Roj',  d'heureuse  et  louable  m<'mf»irp.  nvnil  esté  rnenr!ry 
au  mlllieu  de  sou  armée,  et  lorsqu'il  estoit  prest  à  chas- 
tier  la  rébellion  do  ses  snljeetx  ilguex  eoiitreliy;...ftt11 
louait  DIca  ii-.  ce  qu'avant  !»  tro<«pa5^  (îf>  S.  ^f  i!  l'avoit 
remis  en  sa  bonne  gnlce  et  en  t'auctur<lé  à  luy  diiue  en 

ce  gouTeroement;       qu'il  avoit  faict  a$.<iombIer  ses 

Estais  «D  vnrtu  des  oonuDissions  de  S.  M.  défUacte 


(pour  le)  bien  de  la  province  (et  afin)  de  pourvoir  an 
soulageraonl  du  pa.jple,  la  paouvreté  et  ruyne  duquel 
luy  estoit  assez  cogneuei  que  cella  l'avoit  occasionné  de 
faire  latrefve,  non  soulimnont  en  ce  gonvemement , 

mais  ès  provinces  To3-sines,        exhortant,  priant  et 

commandant  le  païs,  de  l'auctorité  qu'il  a,  de  s'unir  pour 
conserver  oeste  couronne,  et  demeurer  inviolable  au  ssr- 
vi f  lîu  Tî  iy,  il  quoy  il  leur  offroit  tout  ce  qui  doppend  de 
sou  auctoritô  en  ce  gouverpement,  que  le  connétablo» 
son  père,  avoIt  gardé  44  ans,  lujr,  27,  et  dont  le  feu  Roy 
avoit  a 'cnri  j  1 1  survivance  ii  son  til.s  qu'il  présentoit  h 
r.\sseuiblée,elc.,  etc.;....  que  le  Itojr  avoit  agréé  tout  ce 
qo'avolt  esté  Ikiet  par  le  lisn  Roy,  et  que  cella  debvolt 
raii'.uit  plus  11'?  esvyrtuer  de  salisfalre  a  la  volonté  de 
S.  M.  defruncte  cootenuo  en  sa  commission,  pour  le  bien 
du  pabetenlretAnenent  de  gens  de  gnarre-*.  —Le  Pré* 
sW  'iit  r']i3nJ  :  4  qun  le  plus  grand  désir  des  Kstatz  est 
de  se  maintânir  en  l'obéyssauce  du  Roy  et  sienne  • ,  et 
lui  demande  la  pemdssion  de  s'assembler  pour  déiib^w. 
—  Messe  <lii  S  iini  Ksprit.  —  Députés  préîsenls,  parmi  les- 
quels plusieurs  évèques.  A  causa  du  décès  du  greftier 
desÉtals,  M.  PlerredeBardiebon,  syndic  général,  pro- 
cédera à  la  Vi'rificàlion  des  pouvoirs.  — BifTériMids  pour 
la  préséance  entre  divers  députés.  —  M.  Jacques  de 
Manssae  est  nommé  syndic  général  b  la  place  «d'Estienne 
Vignauîx,  absiivit,  r  t  i  ri^anl  l'auctorité  du  païs  et  de 
ceste  Assemblée,  qui  le  rend  iite&cusable  pour  avoir 
asBlsié  b  rAaaembiée  de  Oastelnandary.  •  —  Révoealionr 
de  la  provision  de  l'office  de  grcfllor  des  Kt.ils  'uni  -'  lie  ii 
Arnaud  Fieubel,  en  novembre  1588,  et  invitation  au 
jngn  mage  du  Pny  de  présenter  son  fils  Claude  Bwtrand 
aux  prochains  États  qui  le  p-T-jrvoiront  de  l'offlrc  do 
grenier,  s'ils  l'agréent  ;  par  provision,  M.  Pierre  Guille- 
minet,  graffler  pour  le  Bol,....  fera  l'oflice  de  gntner  et 
sncrHiiro  d's  États.  —  Sur  la  proi>osition  du  syndic 
narJicbon ,  l'Assemblée  arrête  que  le  duo  sera  supplié 
de  poumnivre  l'exécution  des  lettres  patentes  de  S.  M. 
qui  font  très  exprès  mand<»încnf  «  h  la  Ci  iir  li^  Parlement 
de  Tholosede  transférer  la  séance  do  la  Cour  en  la  ville  de 
CaMassonoo,  afin  que  la  Jnstioe  soit  administrée  b  nng 
chaîoin  ■•.  -  L'évoque  fie  Nirae?  et  antres  conîmiss-'ires 
iront  supplier  S.  o.  de  proroger  la  Irèvo,  retrancher  les 
gmmiioBa,  casser  les  compagntei||  de  nouvelle  levée,  et 
faire  cesser  te-;  nouveaux  subsides.  —  Vn  député  de 
Lavaur  demaiule  que  le  sénéchal  de  Carcassonne  juge 
Isa  appellations  ressortissant  au  sénéduri  de  ToolouM, 
•  auprès  duquel  œnx  d-3  son  dion«'>îc  n'ont  pas  libre 
accès  ».  —  Plainttw  cuatrc  ceux  Uc  la  Ligue  qui  Journel- 
lement font  acte  d'hostilité  au  mépris  de  la  trêve.  —  Lm 
députés  de  fai  R.  p.  R.  des  villes  de  KonfpeUier,  Nimes, 
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Uzès,  Castres,  qui  se  pliiijjuenl  >  d'cstre  prives  de  la  jutt- 
tlce  aouveninei  à  cause  que  la  chambre  m  y  -  parlio  n'est 
miiiiUenanl  i^lablie,  se  rclireroiit  h  S.  0.  ».  —  Sous  lu 
bon  jjlaisir  de  M.  de  Montriioiency,  on  poursuivra 
l'exécution  dea  lellres  palenlfs,  d  onnées  en  juin  et  juilh'l 
derniers  (l5S8j,  portant  établi&scmcnl  à  Carcaswnne  de 
la  Cuur  de  Parlt-iuenl.  —  S.  0.  sera  prié  d'écrire  au  Par- 
lement du  Pauphiné,  au  seigneur  Alfonse  (d'Oman..)  et 
au  sfsigneur  de  Lé.liguiëi-es  «  ^  ce  que  les  babitans  du 
Daulphinô  ne  Cussonl  pas  pi^rt.ir  leurs  charges  h  ceut  du 
pays  de  Vivarois  —  On  fera  doléanre  pour  la  suppres- 
sioti  de<;  receveurs  parliculiera  des  diocèses  et  des  oun- 
Iroleurs  da»  taflle».  ~  M.  de  MonlmorenQr  approuve 
rélahlisMiiiient  d'un  l'arieiiieiit  à  Caraisîtoniii-!,  et  estime 
qu'il  doit  siéger  en  la  ville  basse,  suivaiit  la  volonté  du 
feu  Roi,  •  et  attendu  que  la  demande  d'une  chambre  my- 

partie  est  fondée  sur  la  qua'ilé  di>s  juges  du  Parlement 
de  l'bobsiJ,  là  où  il  n'est  besoing  maintenant  aller,  on 
Terra,  lorsque  ladite  Cour  de  Parlement  sera  eslablie  à 
Can-iissonne,  s'il  sera  bi'si>ini;  de  f.nrc  aulie  chosf  ».  — 
M.  de  Muatinorency  sera  supplié  de  ne  penuetlreque  les 
cinq  par  quintal  de  sel,  destinée  au  payement  des 
gajîes  ilo  la  Cour  des  aides,  soit-nt  etnplDy.  s  î»  autre 
f^ln,  —  Pour  rétablir  l'ordre  des  finances  perverti  à 
cause  des  iroubivs,  ledit  seigneur  sera  prié  d'avoir  pour 
agréable  que  lesJiles  iîr.anc^s  .««'i'-n*  nmniées  par  Icsofll- 
ciers  du  lioi,  et  de  les  rétablir  on  leurs  chai-gesi  à  l'exclu- 
sioii  des  antres  prétendante  auxdites  llmuices.—  On  fei  a 

doléaiice  îi  ce  liu'il  scit  mandé  aux  siégos  présidiaux, 
chacun  eu  son  ressort,  de  défendra  aus.  notaires  d'inli- 
tttter,  par  datterie,  de  la  qualité  de  nobles  les  simples 
rotui  i.TS  qui  les  eniployenl,  et  do  ne  permettre  ladite 
qualité  sinon  aux.  genlilsln<nimcs  de  nom  et  d'armejs.  — 
On  enregistrera  les  lettres  de  prév.  t  i  ral  de  I.an- 
gueilin:,  données  :i  lîloii,  le  10  novembre  158»,  à  Louis 
de  Seuttux.  —  Les  Ktats  se  déclarent  -  très  aises  •  de  ce 
qu'il  a  plu  au  feu  Rot,  par  l.-  h H;-.  ^  i.iii.  i.t  îs  données  i» 
Heuuh'enty  le  lô  juin  1550,  de  pourvoir  de  l'étal  de 
gouverneur  de  Languedoc,  à  con  îilion  de  survivance, 
messire  Hercules  de  Montim  > .  cmmte  d'Aufïrfiiiiont 
.Offemont).  attendu  -  qu'ils  Voient  de^a  revivre  en  sa 
personne  les  vertus  et  valeurs  de  feu  Mrle  Oonnestable, 
son  ayeui,  et  Sir  le  «lue  île  Montmorency,  «on  père  ».  - 
Bélibéralioiis  :  contre  les  genlilshomines possédant  bémi- 
fii-es,  qui  ne  veulent  payer  décimes  ni  autres  diarg*'S  ;  — 
contre  le»  consuls  des  lieux  tenus  par  ceux  de  la  R.  P.  R. 
«  qui,  sftubz  prétexte  d'une  constume,  prélhendent  avoir 
la  préférence  des  arrentemena  dea  bénefllces  qui  sont  en 
Isur  dislrolt,  au  moyen  de  quoy  Icsdits  bénefllces  ne 
a'amnlenl  h  prix  raisonnable,  au  grand  préjudice  des 
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titulaires  légitimes,  outre  qu'ils  en  font  participporlonrsi 
ministre;?,  sans  que  le  service  divin  soit  faict  »  ;  —  pour 
que  la  rivière  du  Rh6ne  soit  rendue  libre  par  la  punition 
de  ceux  qui  sans  droit  rantjonnsnt  les  passants,  et  pour 
que  le  prévôts  fassent  leurs  chevauchées,  à  cette  fin  de 
pnrgivr  le  liaut  et  bas  pays  de  tel«  pillards  et  volears;  — 
pour  qu'il  soit  délbn*1tt  de  contraindre  les  diocèses  et  les 
ftarticuliers  a  g.irJer"  les  châteaux  et  jnni-vi--  f:l^le^  qui 
sont  aux  chamiie,  ains  les  sieurs  k  qui  ils  sont  pour- 
ront fftre  faire  la  ganle  ordinaire  h  leurs  subjeetx  >  ;  — 
pour  qu'il  soit  pr  ihibéii  tous  gentilshommes  e  t  capitaines 
<  de  faire  assemblées  en  armes  sans  expresse  commis- 
sion de  Monseigneur  ».  —  Le  Président  nomme,  pour 
dresser  le  cahier  do  doléances,  l'évèque  d'.Vgde,  le  sieur 
de  Laveiaaei,  le  syndic  Bardiclion  et  les  consuls  du 
(Font)  Saittl-Esprft.  —  Bail  b  femw  du  droit  d'éqniv*- 
lenl,  au  prix  de  20,(>tW  écus  2/.^.  —  Diffi  rend  pour  la 
présidence  entre  l'évèque  de  Montpellier,  «  plus  ancien 
sacré,  et  l'évèque  de  Nimes,  qni  avait  tenu  «  la  chair»  • 
(li'puis  l'ouverture  'î  ~  î^'.iN:  l'Assemblé»*,  tout  en  recon- 
naissant le  droit  du  premier,  «  l'cxhorto  de  se  comporter 
avee  ledit  évesque  de  Nismes  ».  —  Le  consul  du  (Pont) 
Saint-Esprit  exjiose  que  le  pont  «  s'en  va  en  ciiti'Tf» 
ruyue  et  mellro  en  isle,  p.irco  que,  h  cause  des  rjM-.ùn- 
namenlaqui  se  comawltent  tout  le  long  du  Rosnc,  le 
droit  (lu  petit  blanc,  qui  se  levoll  sur  chuque  quintal  de 
i^el  tiré  conlremont  >,  n'est  plus  iierç-i.  ceux  d-;  Dau- 
pbînA,  Bourgogne  et  Sui.s.«e  pour  éviter  ksdits  rjinçon- 
nomcnts,  entrepO'<anl  le  s<d  ii  Avignon,  d'où  ils  le  trans- 
portent par  terre  on  leurs  pays  ;  li^s  Ktals  arrêtent  que  le 
R'ii  sera  supjdié  d'or  lonner  que  le  droit  de  petit  Manc 
.sera  payé  au  salin  niètne  de  Peccais,  même  par  cmx  qui 
déchargi'nt  leur  sel  ii  Aviron.  —  M.  de  Montmorency 
sera  prIA  :  d'écrini  au  vice-légat  d'.Xvignon  pour  qu'il 
laisse  les  habitants  de  Languedoc  libres  de  traliquer  en 
Avignon  comme  ceux  d'Avignon  le  sont  de  faire  oonj- 
meri  o  en  Languedoc  ;  —  de  rét.tblir  les  douze  greniers  h 
sel  du  pays,  <  afln  que  les  charges  ordonnées  sur  ioeux 
soient  acquittées  i.  Renvoi  du  PrévAt  général  aux 
Assiettes  des  diocèses  auxqui'lles  il  appartient  de  le  [>our- 
voir  de  lieutenants  ;  —  délibération  contre  les  exactions 
c  des  fermiers  des  clameurs  ét  rigueurs  du  Petit  Seel  de 
Montpellier  ».  -  ■  M.  de  Montmorency  «  sera  sui  pîi.^ 
ordonner  :  qu'en  chacun  diocèse  ne  sera  ûucte  que  une 
Assiette  comme  n'esfans  que  ung  corps,  et  ce,  suivant 
r.irii-i<'n  '  r!ri';  l'I  li'  -me  n'auront  que  uncr  îcnl 
recepvcur,  syndic  et  greltler»  j  —que  les  gentilshommes 
qui  4  se  sont  saisis  des  eseritures  des  notaires  fc  la  priaie 
de  villes  de  ce  p  :>  >  lî  '  l'une  et  de  l'autre  relligion,  soient 
constrainctz  les  rendre  li  ceulx  à  qui  légitimement  ap- 
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|nrti«ntMnt,  aftln  qa'en  soient  fokitw  la*  ac|tMiUoM 

n '  w^'^nirps  ti-j  riroffll  du  lioy  et  îles  g^m  du  pays  »  .—Los 
oonsubde  Mende  s'oppostitil  k  la  sappression,  demandée 
par  r^rêqtie  ée  ladtle  ▼ille,  du  siège  de  SdnAckal,  non- 
Tellement  établi  rhn  iHix.      M>î   r!(.  Nit-quct  et  de 
Marion  dmandent  à  l'Assemblée  d'oclroyer  les  sommes 
«onteaaes  aux  CamiDissions  et  le  aAlde  du  dernier  tri- 
i!i<:'<(r*^  des  compagnies  entretenues  pour  la  conservation 
du  pays.  — M.  de  Montmorency  sera  supplié  de  déclarer 
fue  l'Mitqsl  permet  aut  iM^sIdianx  de  Juger  aoBunaire- 
mcnt  jusque»  h  la  somm'-  rîf>  rVTO  !ivr<>e,  nt,  par  provi 
sion,  de  1,000  livres,  sera  entretenu,  quoique  i  la  court 
de  Parlement  (de  Tonlooae)  n'ait  Tonin  le  vérifier  et  pn» 
blier,  et  attendu  que  la  court  de  Parlement  (de  Carcas- 
cassoDiie)  n'«st  encore  érigée  r.  —  Députés  noium<is 
pow  pFisanter  k  H.  de  limlmoren^  c  vng  estât  cer- 
tain (quil  avait  demandé)  de'*  !?nrii!«r>n'î  ortîinaires 
qu'il  convient  eatreleoir  pour  ia  conservation  du 
pagre  >•  —  M.  Jean  Bertrand,  Jage  mage  du  Puy,  conti- 
nn^ra  les  recueils  «les  Privil^s'ps  du  pays  et  des  diililu'- 
rations  des  États,  commencés  par  feu  M*  Guillauinâ  Iter- 
trand,  son  flràre.  —  If.  de  Montmorency  sera  supplié  de 
se  contenter  pntir  \p  pnipmcnt  des  pnrni?on?  iipnriant  le 
dercier  semestre,  «  outre  les  deniers  et  droits  du  Ho.v», 
delaaooniaihSOtOOOécas  que  les  Étatii  lui  accordent  K 
la  charge  que  le  p-\!em<?nt  desdites  garnisons  sera  fait 
par  lo»  receveurs  particuliers  des  diocèses  où  elles  sont 
ordonnte.— Le  duc  fait  savoir  que  vu  le  grand  nombre 
de  {yens  de  guerre  qu'il  est  contraint  d'entretenir,  •  il  ne 
s{;aurait  satisfaire  à  leur  solde  de  ce  peu  de  moyen  que 
lui  estoit  offert    —  Les  États  lui  font  demander  de  quelle 
somme  il  voudrait  se  contenter.  —  Après  avoir  conféré 
av^  las  trésoriers  généraux  «  et  les  gens  dn  Conseil  de 
Ifonseigneur  »  sur  l'état  de  la  dépense  des  garnisons  pré- 
aanté  par  S.  O.,  l'Assemblée  <  l'aurolt  trouvé  sy  grand 
fu'll  sembloit  que  le  pays  n'auroit  moyen  d'y  subvenir, 
etauroit  cont  lu  i  t  dnlibéré  de  prier  S.  O.  se  voulloir 
contenter  de  -10,000  écus  ».  —  Les  diocèses  de  Castres, 
SaInt-Pons,  Béziers,  Aijde,  Lodôve,  Montpellier,  Nimes, 
ITlàs  et  Viviers,  auxquels  on  voulait  fiuro  payer  leur 
Viole-part  des  fraia  de»  Etats  tenna  en  mars  1689, 
ISvrier  et  ootoiire  1887,  à  Gareassonne,  et  eo  novem- 
bre 1588,  h  Limoux,  •  disent  n'estre  raisonnable  qu'ils 
payent,  de  tant  qn'ea  meeme  temps  ils  ont  faict  de  aem- 
Mablse  aasamblées  desipieltes  ils  ont  part^  leurs  drafs 
particullièrement  sans  l's  avoir  roiottis  sur  le  giMu  ral 
du  paye  >.  —  i<e  syndic  Bardichon  «  représente  que  S.  Cl. 
loyavoit  diet  aneanes  dioeâses  de  ee  pals  loi  aetreenoores 
relii.at aires  îles  gratifllt  atîons  que  luy  ont  esté  faicles  les 
anoéea  précédentes  »  ;  l'Âsaemblée  arrête  «  que  Douvelles 
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contraintes  aermit  expMides  contre  les  treoevenrs  parti- 
culiers dcsdictes  diocèse*  ».  —  M.  de  Monlmorcncy 
ayant  de  nouveau  remontré  que  la  somme  de  40,000  écus 
ne  snflaaK  pae  à  payer  tes  garnisons,  les  États  accor- 
dent 45.000  écus,  ilonl  II  se  contenue.  —  T  orture  des  ré- 
ponses (aites  par  M.  de  Montmorency  au  cahier  des 
doléances.  —  Las  oonenUde  Castras  disent  qalla  ent  eu 
avis  qu'on  veut  contraindre  ceux  do  leur  dinciHe  «  au 
paiement  de  quelques  sommes  de  deniers  qu'ont  esté 
naguéres  imposées  dans  la  ville  de  Tholœe  pour  lUre  la 
gii'^rre  nu  Roy  et  à  ceulx  qui  tiennent  leur  party  »  ; 
M.  lie  Montmorency  sera  prié  de  faire  cesser  telles exé- 
cuâons  et  eootrafntes.  —  L'Aasemlilée  renvoie  andit  eai- 
gneur  la  défision  fie  rontestalions  qui  se  sont  élevées 
entre  plusieurs  diocèses  touchant  le  paiement  des  trais 
faits  par  leadits  diocèses,  pour  entretenir  l'armée  de  S.  O. 
lors  des  siècrf^s  de  Xarbonne,  Thézan,  Remoullens,  Pont- 
Saint-Ksprit  «l  L;mduii.  —S.  0.  sera  priéede  permettre 
la  traite  du  vin  et  de  défendre  celle  dn  blé. —  ■  CAs- 
settit:l'*e,  très  iu;il  édifïiée  de  ce  que  les  plus  urgens  et 
secrets  alYaires  qui  se  traittent  en  ladite  Assemblée  sont 
à  rinstant  esventés»  délibère  que  celoy  des  Estais  qnl  en 
sera  convaincu  sera  à  jamais  repputé  indigoe  d'avoIr 
entrée  ès  dictz  Estatz  ».  ~  Octroi. 

J>ef''S9àf^  74,  —  Par  mandement  dm  roi  Henri  IT, 
à  Pezenas,  dans  la  maison  commnne,  du  25  février  au 
14  mars  1591.  —  Président  :  Antoine  do  Subjeet,  évêquo 
de  Montpellier.  Commissaires  du  Roi,  le  duc  delfont- 
morency,  le  comte  d'Offemont;  deCastelan  ef  loMarion, 
trésoriers  de  France,  en  la  généralité  d  '  .Montpellier.  — 
Présentation  do  lettres  patentes  du  Roi  njncemant*  les 
deniers  demandés  et  requis  estre  imposés  par  les  gens 
des  trois  Estatz  >.  —  Le  duc  dit  :  <  que  la  première  et 
priatipalle  intention  do  S.  M.  à  son  advénemest  b  la 
couronne  a  esté  de  soullaiger  ses  bons  et  loyaux  sub- 
jectz        Quoique  S.  M.  se  trouve  enveloppée  do  plu- 
sieurs grandes  difllcultez  subcilées  de  toutes  parts  par  les 
lierturbaleurs  de  cest  Estât,  à  l'endroict  desquels,  parce 
que  la  raison  n'a  trouvé  aucun  lieu,  elle  a  été  constrainte 
d'y  opposer  ses  armes...  pour  dellivrer  sesdits  subjeots 
de  tant  de  misères  et  d'aRlictions,  et  les  rendre  jouissans 
du  Ihiict  que  par  ses  labenra  (où  elle  n'a  espar^^ué  .sa 
propre  vie),  elle  en  espère  qui  sera.  Dieu  aydant,  d'une 
bonne  et  assenrée  paix  i,etc,—  Députés  présents,  parmi 
lesquels  :  Raymond  de  Cavalters,  évèque  de  Nimes; 
l'homas  de  Bonsy,  évèque  de  Béziers  ;  Bernard  Dupny^ 
évèque  d'Agde;  Pierre  de  FIdres,  évéqoe  4p  Saint-Pons. 
—  IMflHrends  pcmr  ta  préséance  entre  le  sieur  de  Lave- 
laiiel,  onvoy.''  de  M.  dr^  MimpDix,  son  [>''re,  et  le  baron  de 
Castries,  le  député  du  diocèse  du  Puy  et  les  coosula  de 
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Béziors,  etc.  —  Le  sieur  Guilleiuinot  fora  fonction  Je  gref- 
Itor  des  KlaU  par  provision,  au  lieu  et  place  du  (Ils  du  jugtv 
mago  du  Puy,  qui  n'a  pu  venir  à  cause  du  danger  dea 
chemins.  —  «  Pour  coupper  chemins  aux  monopotles  ol 
et  collusions  que  les  fermiers  de  l'équivalent  pourroient 
féro  si  on  leur  donne  loi«ir  la  bail  dndit  droit  ann  lieu 
sans  délai,  et  les  eommissaîn»  du  Roi  seront  prfét  de 
Tenir  y  procéder.  —  Les  États  fonl  relâcher,  conformé- 
ment aut  privilèges  du  fàgs,  un  eteiir  Meynier,  venu  à 
Pézenas  pour  snrdiro  anz  brmes  d«  rAqvIvalent,  et  qu'un 
de  8i>s  créancien»  avait  bit  arrêter  —  Députés  nuttimr^s 
pour  véri  lier  Ikm  comptes  dee  ouuiplables  du  p^s.  Les 
diocèses  reliqua tairas  «  des  firab  des  Bstatx  seront  eons- 
traincUt  au  payement  d'iceulx  par  le  receveur  de  la 
Boune  du  pays,  et  ne  pourrunt  eatre  deschargés  de 
leiin  cottltAi  desd.  frayx  par  anire  quittance  que  dndit 
recepveu!',  'in/s  (ju'ils  les  eu-^sent  javés  ailli  urv  —  On 
poursuivra  l'abolition  dn  droit  de  '4  «/•  sur  toutes  les 
marobatidlses  eiabarquéassur  le  Rtadne  et  sur  les  étangs. 

—  IVélibi'r.ilidiis  :  pour  fairi-*  supiii-inr'r  te>-  k^ariii^isns 
dans  les  lieux  qui  se  sont  remis  sous  l'obéissance  du  Koi, 
et  pour  en  éUÂUr  d«  iwaTelies  dans  oenx  qui  sa  sont 
(listr.iiîs  de  son  service;  —  contre  ceux  qui  poursuivent 
des  procàs  à  Toulouse,  contre  l'expresse  iaterdîcUou 
<  lUeIn  du  Parlement  que  soalloitMlre  en  ladite  ville,  de 
présont  transféré  en  hi  vfile  de  Carca."jsi)nne  par  jialentes 
du  tea  roy  ilenri  »  ;  —  pour  qu'it  soit  interdit  en  la  Cham- 
bre des  Oooiptss  de  ftlotttpellier  de  prendre  ecmnaisaance 
des  deniers  exfr'ioril!tiaire.s  ih't  As.sielte-H  et  d'user  dp 
coniraiule  contre  les  rccev-  iir-'  particuliers  des  diocûse<, 
et  ■  où  ladite  Chambre  vonldroit  passer  dultra,  leadio- 
(•éa«s  réai.«ternnt  judicielleiuenl  et  le  syndic  du  pays  leur 
prestera aissisLiiice  ».  — l'.ireillo  chose  sera  observée 
ès  c<iniples  des  recepveurs  estiibiis  [i  ir  cuis  de  la  R.  P. 
R.  a  la  reccpte  de  toute  nature  de  deniers  durant  les 
derniers  troubles,  et  dont  ils  ont  rendu  compte  par 
d«vant  les  eommissaires  depputés  par  le  R' y  de  Na- 
varre ■.  —  Le  syndic  du  pays  s'enquerra  »  de  celuy  qui, 
ooatre  le  serment  presté  à  l'Assemblée,  a  liaillé  à  M  le 
trésorier  Marion  un  cartel  des  desUbérations  qu'ont  e.sté 
iriiiMS  ce  matin,  pour  apprès,  estre  privé  d'entrer 
Jamais  aux  assemblées  générales  dn  paTs  •.  —  Le  con- 
sul de  Carca&sonne  demande  que  M.  de  Montmorency 
règle  proviaoirement  le  prix  des  monnaiss  i  ponresviter 
les  nofaes  qnt  surviennent  •«  snjsl  des  doubles  ducats 
que  les  gens  de  guerre  veulent  forcer  les  gens  de  mes- 
tier  de  prendre  pour  escus  ».  —  Le  trésorier  Manon 
remontre  que  pour  empêcher  les  desseins  des  Espagnols 
qui  sont  h  la  frinit:tTe  iln'  Rou.ssillii-i ,  ri>nduits  par  ceux 
de  la  Ligue,  M.  de  Montmorency  avait  employé,  outre  les 
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deniers  royaux  de  toute  nature,  les  deniers  jirovenus  de 
ce  qui  restait  à  rendre  du  temporel  du  clergé  et  le  mil- 
lion des  décimes,  «  et  d'aultant  qne  Iss  couimi.<u(oii.s 
forent  prinses  en  chemin  (par  les  emnamia),  qui  a  causé 
le  retardement  des  Mstals  Jusques  à  prëSSOt,  ayant  Parméa 
sur  les  bnu,  il  fut  constraint  faire  payer  par  anticipa- 
tion un  earlier  des  tafllea  etc.,  etc.  ;  et  attendu  que  la 
mi'>m>>  né('<>ssité  se  présente,  cette  année,  de  s'opposer 
aux  Espaignols  et  aailoni  étrangères,  est  très  requis 
imposer  la  somme  de  206,000  esena  contenue  aux  Oom- 
nii.sslons,  et  néantinoin;;»,  faire  ]ua>;azins,  comme  on 
faicl  aux  autres  provinces,  soit  a  la  récoite,  soit  autre- 
ment ;  et  pour  monstrer  k  ung  chacun  en  quoi  lesdits 
deniers  se  sont  employés,  a  remis  les  estatzde  la  dépense 
de  l'année  passée,  ensemble  celuy  de  la  présente i  •  il 
ethorte,  en  terminant,  rassemblée  à  manltîonner  et 
fortifier  I.eui  ate  et  Brescou ,  et  rappelle  les  {.Tand.^  frais 
que  M.  de  Monimorency  a  du  faire  pour  enlreleuir  les 
forces  aveo  lesquelles  ■  il  a  rais  en  liberté  la  rivière  de 
K:isii.',  Av".i">!niirt»'.'i  jii^quas  -àUVTh  fl?  I.yon,  et 

mes  lies  naguéres  lu  cbasteau  do  Rocheuiaure  t.  —  A.ux 
députés  qni  lui  rappslleol  sa  promesse  de  n'aecorder 
les  commissions  des  .^s'sietles  qu'à  ceux  qui  iis-i-l,"nt 
aux  Klals,  M.  de  Montmorency  répond  •  qu'on  ne  l'on 
avoit  adverty  h  temps,  car  il  les  avoit  promises  pour 
ci'Ste  année,  mais  qu'à  l'advenir  il  donnera  tout  conten- 
tement il  l'a-^N -niblée  •.  —  On  fera  doléances  pour  que 
les  5  deniers  par  quintal  de  sel  ordonnés  pour  l'entre- 
tien îli'S  r<il1i'>>;c8  de  Nimes  et  do  Montpellier,  sur  les 
grt'iiiers  de  J<<iines,  .Sommié;-e-s,  Marsillargues,  Fleaucaire 
et  Saint-Esprit  «  soyent  employés  à  l'effect  qu'ils  sont 
de>iinés  ".  —  I>es  lettres  patentes  qui  accordent  deux 
foire»  à  la  ville  d'Alet  seront  enregistrées  sans  préjudice 
des  oppositions  de  la  ville  d'Diia.  —  L'évéqnede  Nimea 
se  plaint  de  ce  que  «  sans  qu'il  apparoisse  par  acle.s, 
niuis  à  cachette,  on  eonstraigne  le  clergé  et  les  rentiers 
à  payer  les  gai;;es  des  ministres  de  la  R.  P.  B.  >  —  La 
payf  ne  peut  venir  en  aide  4  la  ville  de  Tarascon.  —  Le 
ponl-levts  qu'il  (but  construire  b  la  tour  de  Villeneuve, 
du  cùlé  d'Avignon,  devrait  se  faire  aux  dépens  *  du 
Kieur  de  Rêves,  gouverneur  de  ladite  tour,  qai  lève  de 
grandes  sommes  sur  les  marchandises  qni  descmident  le 
long  lie  la  rivière  ».  —  Les  États  sont  priés  de  continuer 
à  M.  deChàtiUon  la  pension  de  1,000  livres  qu'Us  lui  font 
•  en  ctinsldération  des  bons  et  grands  services  qu'il  fbict 
pré.s  de  Sa  Maje^if  ■  —Les  consuls  de  Beaucaire  de- 
mandent qu'où  mette  sur  l'état  général  du  paj-s  «  la  far- 
guaite  I  (frégate)  quils  tiennent  sur  le  Shdne.  —  Il  ne 
sera  iKiillé  plus  grand  sahiire  que  île  8  écus  20  .sols  aux 
commissaires  des  Assiettes,  sur  peine  de  répétition  sur 
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las  ordonnittaars.  —  M.  de  Montmorancj  sera  soppllâ 

de  bien  s'informer  do  In  r^'iilili'  l'iuie  contravention  {ilen 
enuembj  à  la  Irève  de  labourage  qu'où  lui  avait  déuou- 
ote,  avant  de  permeUre  atix  gêna  de  guerre  â'tuer  d« 
représailles,  œlte  trêve  ét;inl  iri-a  nécessaire,  «  et,  un 
oootmra  de  la  rompre,  il  sera  beaoing  de  prier  Sa 
Orandear  d'avoir  pilié  dtt  paonvre  peuple,  et  ce  rasant 
rechercher  tous  inoyenf  possibles  pnur  tM'Cîi'."  iVnnc. 
tresve  généralie,  sy  tant  «st  ^ue  Sa  Grandeur  cognoiase 
catre  poar  te  bien  et  service  du  Roy  ».  ^  H.  de  M ont- 
mori  tii  y  !  qu'il  fera  écrii^e  aux  coiumissaires  de 

ta  trêve  de  labourage  pour  faire  réparer  l'infracliou 
oommiae,  >  mais  qu'il  m  pourrait  recherehar  les  enne- 
niis 'l*^  faii'A  une  tresve  gén  ' rail. ^  ^iuis  L>xpr<^-;  c munan- 
deoieul  de  Sa  M^eaté  —  Délibérant  sur  les  proposi- 
tions du  trésorier  Marion,  l'assemblée  arrête  «  ipie  la 
rommi^sion  de  300,000  i'.-<c,is  :ie  [ifult  ni  nu  il.>iî)'.  .ivoir 
lieu,  attendu  la  conséquence  et  ouverture  qu'elle  ferait 
aux  privilliges  du  paîa,  et  8a  abOssté  sera  suppliée  de 

la  r'v>H  iiuiT  ;  !h'.i:ir:n()ia„f.<,  ^^)I■|^,ili."r.uU  l'urs'nnt.')  :ii''.t's- 
silé  des  affaires,  il  sera  imposé  100,030  escu:i  pour  celte 
IMs  et  sans  oons^uence,  ii  oonditioa  qu'ils  soient  em- 
j(l-iy<''S  pour  la  conservation  du  païs  contre  les  ennemis 
de  Sa  M^iâ$lé,  et  que  le  païs  soit  dasohargé  de  l'entretè- 
Dsment  de  tontes  oompaignies  ;  quant  aux  ftirta  de  Bras- 
cou  et  do  LeuTtf  0,  pi nir  i^îst?  fois  et  sans  conséquence,  on 
peult  y  employer  les  400  escus  levés  autrefois  pour  les 
réparaUons  des  places  frontières  ~  L'dvfique  de  Nimes, 
le  baron  de  Rioux,  ctc,  iront  offrir  h  M.  de  Montmo- 
rency le»  100,OJO  escus  suà<liis,  «  que  le  païs  imposera 
ooamw  Iss  deniers  du  Roy  et  sans  que  les  lieux  de 
l'obéissance  do  Sa  Majesté  soient  tenus  porter  les  cottités 
des  lieux  occupé»  (par  les  ennemis)  ;  et  où  Sa  Grandeur  ne 
trouTara  ladite  aomme  bsalaota  pour  l'entreMoemeol  de 
son  armée,  ils  luy  offriront  en  tout  133,333  escus 
20  sols  • .  —  Le  duc  répond  qu'à  l'exemple  du  connétable, 
JOD  pèra.  Il  vaut  observer  les  priviièga*  du  pays,  ^e 
puisquo  h  commission  de  206,000  éctis  est  préjudiciable 
auxdils  privilèges,  il  écrira  au  Koi  de  la  révoquer  ; 
qu'an  surplus,  il  trouve  bon  quo  l'assembite  députa  vers 
le  Roi  po'jp  If  fiMicilor  rîo  son  avènement,  qu'il  ne  peut 
savoir  Ci:  qu  il  lui  faut  pour  soutenir  la  guerre,  mais 
qu'il  compte  qu'avant  d«  se  sdparsr,  les  Étala  lui  tbuml- 
ront  1»^?  'ub-'i  lcN  n^cossairra.  —  On  fr>rn  garder  exacte- 
ment les  ordonnances  touchant  ies  blasphèmes,  attendu 
■  que  l'Impiété,  k  cause  des  guerres  dvilIeSf  règne  taUa- 
ment  aujourd'hui  parmi  les  honimps  que  ung  cbascun, 
jusques  aux  pelils  enfctiit»,  se  liceucient  à  reniemens 
exécrables  ».  —  La  ville  et  le  diocèse  do  Otveaasonne 
dmaudent  à  être  rambounéa  des  /Irais  par  eux  faila 
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depuis  février  1500,  pour  l'entretien  des  gens  de  guerre. 

—  Les  diocèses  de  Nimes  et  d'Uzés  remontrent  qu'ils  ne 
sont  pas  tenus  «  d'entrer  aux  foulles  et  despenses  ûucles 
par  les  dioc^s  do  Béden,  Agde,  Lodève  et  Saint-Pons 
pour  l'enlroièneinentdes  armées  contre  M.  de  Joyeuse  ». 

—  Du  syndic  du  pa>-s  expose  que  de  tonte  ancienneté 
<  la  gabelle  du  ael  n'a  aceoustumé  estre  levée  qu'à 
10  sols  7  deniri.-;  ji mi'  rluiciin  .quintal  de  sel  pour  le 
droict  du  Ruy,  et  qu'a  présent  on  la  lève  à  raison  d'un 
escu  20  sois,  pareeqn'on  y  a  incorporé  diverses  emes 
doléanr»  s"ri  fai'.^,  niln  que  lesdifi',  ci  ui  i-i  soient  lovées 
séparément  pour  le  iaict  et  cause  pour  lesquels  ont  esté 
dsstioées  ».  —  «  Sur  les  fMquente  advis  qu'on  a  que  les 
ennemis  se  préparent  pour  entrer  en  ceste  province 
tant  du  costé  de  Provence  que  de  Aoasilboa,  LeoQoals  et 
anltres  endroieta,  l'assemblée  arrête  que  l'entière  des* 
pfRv'. -i  f;,ir3  pour  s'np;)  -s,-r  .'i  fi  titr'-  desdils  ennemis, 
en  quelque  carUer  que  ce  soit,  sera  portée  esgallemant 
par  le  paTs,  et  que  les  100,000  escus  d^devant  accordés 
y  stTiînt  f«:nplr-.yAs  *..  L.-  RiM  s^ra  sii|i[>i;.'.de  décharger 
do  toutes  impositions,  plusieurs  lieux  du  diocèse  de 
Monde,  oii  il  n'y  a  plus  personne  et  qui  sont  en  lï<iche, 
«  particulièrement  la  vilt(Ml,^  Marv.'jil-  qui  ;iuroitosté 
brusiée  et  arazée  •.  —  Attendu  qu'au  diocèse  d'Uzés  les 
habitante  du  bailliaga  haut,  depub  Bsiat-Ambroix  Jua- 
quà  Villoi'ort,  ne  veulent  payer  aucune  taille,  et 
qu'étant  eu  reste  de  40,000  livres,  ils  auraient  battu  et 
mia  en  danger  de  leur  vie  les  archers  envoyés  par  M.  do 
.Montmorency  pour  Im  contraindre  à  p.uvr.  it  sl-v:i  fait 
doléaoce  au  Roi,  alin  qu'il  y  soit  pourvu.  —  Il  est  rap- 
porté h  I^Maembléa  que  «  Ifouselgaaur  oe  désirant  rien 
tant  quo  le  repos  de  celte  provinco  Irouv-^  très  bon  que 
quelques  uugs  da»  Estatz  taschent  de  traicter  d'une  tresve 
gloênila  —  LMvéqoa  d'Agde,  au  nom  du  clergé, 
requiert  rn^semblée  qu'il  soit  fa:t  article  de  doléunce 
pour  rappeler  h.  Sa  M^eslé  <  la  promesse  qu'elle  a  faict 
à  son  advênameot  do  «e  ikire  eatboUque  —  H.  de 
Montmorency  n^nnuvolle  sa  demande  de  subsiJe.s  «  ba.s- 
taus  a  mettre  sus  une  armée  >;  et  représente  que  les 
babilanta  da  Roehaniara  méritant  bien  que  le  paya  les 
aide  à  suppnrtor  les  fr  if<  qu'ils  ont  laits  pour  prendre, 
avec  l'assisUnce  du  sieur  de  PérauU,  le  château  dudit 
Rodiamore,  a  sans  laquelle  pria  te  If,  de  Savoyo  ol  au- 
tres ennemie  de  l'K^at  auroi«nl  k  présent  une  entr^'n,  du 
couslé  du  Ko^ue,  en  ce^tti  province  ».  —  Le  syndic  du 
diootn  de  Carcassonne  demanda  à  l'aaaanibléo  de  ren» 
bourser  au  moins  son  Jiocè.sf!  des  frais  de  garnison  de 
Carcassonne  et  de  l'entrcticii  de  l'armée  employée  par 
M.  lit'  Montmorency  h  réduira  pliaiBara  vitiagaa  dea 
«nvirons  de  ladite  ville,  puisqa'eito  <  ut  aucoB  edgunl 
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aux  grands  fbulles  et  detsiranses  que  ledit  diocèso  a  souf- 
ftrles  > .  —  Ld  flUmr  de  S«rvièr«,  maître  des  requMee  et 

intcn  !  Mit  'hi  la  justice  prèsdeM.  do  Montmorency,  vient 
sojustilier  du  reproche  d'avoir  reteau  ourlâmes  causas 
qui  D'Malent  pas  de  aa  compttenee.  —  <  Pour  randre  de 
flair  »*  'la  net  la  somme  de  100.000  escus  accord  >e  pour 
les  frais  de  k  guerre...  et  aftlu  de  ne  rien  innover  aux 
deapartemeoi  du  pab,  pour  ta  oonsâqDenœ  qae  oe  aerolt, 
il  sera  imiiosé  sur  tout  le  corps  du  paîs,  tant  de  villes  et 
lieux  bobtUssaus  à  Sa  M^je8lé  qu'uccui»^  (par  les  enno- 
mia)  la  aonnnede  150,000  eactts.  aans  que  les  portions 
des  lieux  rebelles  puisaient  astre  rejetées  isur  le-<  lieux 
hobéiasans,  lesquels  no  seront  tenus  que  de  rendre  la 
aonuiie  de  100,000  escus  —  On  départira  aussi  1,000 
<V«<!  piur  les  réparations  de  Leucate  et  de  lirescou,  et 
12,000  escus,  iKiur  rendre  da  clair  et  de  net  à  Monsei- 
gneur et  au  comte  d'Oflemont,  son  flis,  les  gralillcalions 
accoutumétts  do  8,000  écus,  que  le  pays  leur  fait,  en  con- 
sidération des  grands  frais  qu'ils  font  pendant  l'année. 

—  Le  syndic  de  CaivassDOne,  lo^>  consuls  de  Uochemore 
et  d'Uzés,  feront  Térifler  leara  comptas  de  firaia  et  s'adres- 
seront ensuite  an  Rd  pour  èlre  renbourste  sur  la  eme 
de  30  aols  affectée  an  payement  des  dettes  du  pays. 

—  «  Uoneeigiieiir  aéra  8Upi>lié  de  faire  descrier  en  son 
gonvemement,  comme  n'estant  de  bon  aloy,  les  pina- 
lelles  qui  se  forcent  en  Provence  ès  munno}'es  d'Orange, 
Tarascon  et  Toulon,  ou  meemes  en  cesle  province.  • 

—  Octroi.  —  Bénédiction. 

De  7  ô  à  f"  lO~.  —  A  Mitnlagnac,  dans  la  mai.son 
du  siAur  de  Connas,  du^ novembre  au  9  décembre  lâ91. 

Président  :  Antoine  éb  Sàbject,  éviqtte  de  Montpellier. 
('( ,iu;!iissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Mrjiitmurï'iii-y,  le  ciniile- 
d'Orreiuout,  le  colonel  Alphonse  (d'Omano),  les  sieurs  de 
Harlon  et  de  Moatelial,  trésoriers  steérattx  de  France 
enlaRt'nérallU'  do  M' uitiinllu'f.  —  M.  MDiiliii  n-L'ri'-y dis- 
court sur  le  grand  nombre  de  gens  do  guerre  que  le  Roi 
«otretlent,  etsnr  roirdrB  qu'il  a  mis  dans  son  armée  «  qni 
a  toujours  subsisté  en  tous  les  exerri.'(>s  de  guerre,  soit 
aièga,  soit  de  campagne  avec  telle  industrie  et  mesnage 
que  celU  te  peolt  nleax  croire  que  comprendre  a  :  et  les 
exhorte  .1  fi  ri'-  ri'/n  cs|i:ir;;ri'jr  pntir  se  parantir  dfi  I.i  ty- 
rannie des  rebelles  qui  ont  introduit  les  Espagnols,  inré- 
térda  «naamia  de  la  France,  et  sont  prâa  d'j  en  mettre 
un  bon  nombre  d'autres  el  mfttri'  fn  rampa^rne  au  prin- 
temps *,etc,  il  ajoute  :  «  que  le  Kuy  à  son  advéaementk 
la  woronne,  l'auroitappellé  pria  deaoy,ajtant  eatoitqall 
cogneust  que  les  arfaires  du  païs  et  son  service  le  peust 
permettre,  ce  qu'il  eust  dé.<tiré  d'efTectuer,  n'eust  este  l'a- 
mow  paternelle  qu'il  porte  à  ceste  province,  laquelle  il 
M  poiiTOit  laisser  entre  les  mains  de  U.  d'OlIèmoat  A 


HAUïE-fiAUONNE. 
cause  de  son  bas  aage,  sansestre  accompaigné  de  quel- 
que notable  personnage  pour  l'aasistef  en  son  abseoca 
au  p.iuviTih-iii.int  ,  ..  .  t  ni'  i*«.iiv;iiil  f.dre  l'sle.  lion  d'au- 
tre plus  capable  ny  expérimenté  el  zellé  au  service  de 
S.  M.  que  delà  personne  de  U.  Alphonse  d'Omano,  tlea- 
lenant  ^'èiiéral  au  pays  de  Dauphiné,  il  l'auroit  choisy  et 
S.  M.  agréé.  *.  —  .M.  d'Ornano  présenta  ses  provisions. 

—  Députés  pr^nts.  —  M.  Pierre  de  Lesenns  envoyé  de 
r<5vé'|ue  de  Viviers,  n"  fic-iit  a'=.sisler  aux  États,  sa  procu- 
rattuu  ayant  été  trouvée  défectueuse.  —  Me  sera  prié  : 
de  Ikire  conduire  Jusqu'aux  diociees  de  Ifontpdiier  el  d« 
Nimes  In  n^i^iiiient  du  sieur  di-  Ooudin  venant  du  camp, 
préseiilement  logé  aux  fauxbourgs  de  Moutagnac  (siège 
dee  États),  parce  qu'il  pourrait  porterqMlqtte  oonta^on 
en  ladite  ville;  —  de  licencier  les  gens  do  guerre,  aanf 
sa  compagnie  de  gens  d'armes  et  celle  du  comte  d*0(rs- 
mont,  de  retmtidier  les  garnisons  Inutiles  «  desquelle* 
luy  en  ^era  faici  estât,  et  d'ordonner  que  les  lieux  ina- 
tilles  des  dioowes  soient  ouverts  et  desmantellés,  ou  par- 
dés  aux  despens  de<  propriétaires  d'inoulx  ».  —  M.  de 
.Montmorency  se  d  clar<>  tr.\s  disposé  à  déch:«rger  le  pays 
d'un  bon  nombre  de  gens  do  guerre,  <  e  qu'il  eust  ftdct 
présentement,  n'eust  esté  l'armée  de  M.  le  vicomte  de 
Mir.'iMiix,  auquel  il  faut  bailler  300  chevaulx  et  500  har- 
quebusiers,  el  lebe.-i  lintt  d'avoir  quelques  fOPCO*  en  VlTa» 
roi-  lii  M .  de  Neia  )ui's  faict  contenance  de  s'en  approcher, 
et  le  reste  est  employé  au  siège  de  Foui^uss  «.  —  Do- 
léanoe  sera  feite  contre  dee  gentllsliommas  qui  détieoMnt 
par  force  des  bénéfices.  «  au  |,'rand  intéresl  eldonim4Ùgedu 
clergé  qui  n'a  peu  se  retirer  à  justice,  pour  ne  trouver 
personne  qui  aye  Toolleu  depposer  contre  lesdits gentils- 
hommes, ny  Justicier  qui  n'aye  e.sté  intimidé  par  eu'x  - 

—  Il  sera  informé  contre  des  muletiers  qui  portaient  de 
Lunel  h  Bagnols  du  sel  non  gabellé  qirïte  y  Tendaient 
très  cher,  liii'i'H  ne  s  )it  permis  de  veiirtf'  IcJit  sil  f>n 
autres  lieux  qu'aux  gi-eniers  du  Roi.  —  «Le  pals,  comme 
aeeaUé  d'une  înflnilé  d'ImpositioBS,  ne  pouvant  fidr« 
acousti  *  ;  li  .s  ponls  el  passaiges,  mômes  ceulx  qui  sont 
au  grand  chemin  fran^ois,  1^  gentilshommes  el  autres 
i^nt  droit  de  péage  seront  sommés  de  tenir  1eadlUelM> 
liiiiivciidroltet  les  syndirs  du  païs  et  les  consuls  des  lieux 
y  tiendront  la  main  ».  —  Le  sieur  da  Convers,  intendant  de 
Jnstice,  et  le  sieur  de  Marion,  Intendant  des  finances  prêt 
Mr  de  Montmorency,  présentent  l'état  de  la  dépense  faite 
la  présente  auoée  et  de  celle  qu'il  conviendra  faire  l'année 
prochaine  ;  ils  demandent  vn  aMOiMS  de  blé  pour  la  ville 
de  Carcassortnn,  iniigée  de  famine  et  de  pasle,  laquelle 
s'est  volontairement  mise  au  service  du  Roi,  «  attemlu 
raesmement  qu'elle  lUctespaolle  et  sert  de  boulevard  à 
ton!  le  plat  pals  • ,  st  ramootrsnt  qae  S.  O.  aurait  £ùt 
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publier  à  la  Cour  des  Aides,  à  la  Chambrtà  dea  Comptes  et 
An»  les  Préridlanz,  deux  1«ttr»  patentes  du  Roi,  l'une 
qui  abolit  l'édit  du  feu  roi  nonri  do  1585,  fait  h  la  pour- 
Boile  <1«  ceux,  de  la  Ligue  ;  l'autre,  portant  déclaration 
dttdMrfne  S.  If. a  d'enlretonfar  et  con.stirver  la  religion 
C.  A.  R.,  lesquelles  nVnt  pu  être  enregistrées  au  Parle- 
OMOt  et  Sénéchauss^  de  ce  gouvernement,  à  caase  de  la 
peBla9nl«thOai«iissonne  et  des  vacations  indicles  h. 
raison  d'icpH<».  >  —  A  la  leiiiande  de  la  noblesse  des  Etats, 
doléance  sera  faite  pour  que  les  sénéchaux,  baillis,  gou- 
varnean  de  Ja«ttea  oot  charge  de  (a  conduite  du  ban 
et  nrrifiri'-ban  en  Langueiloc,  soient  nobles,  dignes  de 
c^U'  et  de  la  qualité  requise  par  laa  ordonnances. 

—  L'envoyé  <  du  liuiv.n  le  Crnsol  aslaal  caste  année  on 
tour  de  baron,  en  Vivarois  »  présidera  les  envon-s  (1 -s 
barons  de  Florac  et  de  Sauve.  —  On  demandera  prohi- 
Ulion  de  la  traita  da  blé  et  du  vin.  ■>  Doresenavant  toutes 
procurations  h.  ceaix  qui  assistent  aux  Êtata  aBnmt  en 
parchemin,  à  l'intitalation  desquelles  sera  ikiot  mention 
dBEoiy  régnant,  et  à  ].\  constitution  desquelles,  pouvoir 
d^aOOOirder  ou  discorder  tout  ce  qui  ser  t  traicté  aux 
Batalz  ».  —  Nomination  de  députés  qui  iri>:it  présenter  k 
11.  de  Montmorency  les  articles  proposés  pour  donner 
^Ique  r^lenent  aur  déoordna  qna  eommeltant  lea 
gens  de  guerre.  —  «  Après  avoir  lon^waent  contesté  et 
débattu  sur  iceulx  aKlcles,  S.  G.  auroil  faict  mettre  par 
«eoript  ce  qu'il  désiroit  que  le  palto  face  ».— L'assemblée 
n'iippKNive  pas  Pordn  donné  anx  consuls  dUzés  par 
<t  de  bire  accoustrer  la  muraille  du  chastcau  de  Ro- 
ebêÊaar%  estant  de  l'ancien  domajrne  du  Roy  «.  —  Les 
baUtanti  de  Ponrqnes  denandent  h  estre  dédiargés  des 
tailles  de  l'année  courante,  fii  •unsidéralion  de  la  perte 
totale  de  leurs  biens  advenue  par  la  prise  du  cbâteau  de 
Fonrqnes  «  et  siège  qai  est  de  présent  devant  depuis  six 
semaines  ».  —  «  Pour  oouiijir'r  r.lu-njin  à  la  licrrico  des 
«  geos  de  guerre  et  Caire  re«sentir  le  paouvre  peuple  de 
•  quelque  sonliUgeiiisnt,  sera  supplié  d'imposer  et 
»  (Icsp.irtir  tant  seulleineîil  sur  les  villes  et  lieux  qui 

<  sont  de  l'obéissance  du  Roy,  reatretèoement  de  4,000 
«  ItOfflUMS  de  pied,  qu'est  pour  les  gsniiBOns  2,600 
«  liomiues,  et  i>oui'  le.s  futiiiiai^fiiins  L',00n,  ijui  seront  ré- 

<  duitz  en  20  compagnies  sous  4  régimens  de  100  hom- 
«  mes  cliaeaiM,  li  raison  de  400  eeeus  le  tnoys  pour  cba- 
1  cune,  etc.  ».  — On  imposer  i  4,000  écus  lui  s  ront  em- 
ployés à  acheter  du  blé  pour  la  ville  basse  do  Carcaa- 
MiHMi,  aflligée  de  pesta  et  nul  pourTue  de  TivnMk  —  Oa 
imposerasur  legéii 'cal  lu  pays,  et  en  la  forme  des  deniers 
du  lioi,  la  somme  de  3,000  écus,  pour  en  rendre  da  clair 
•t  nat  2,€Q0  qui  aarviront  h  forUfer  las  lieux  de  Leo- 
ctla»  Bmsomi  «t  eliadeDe  du  Satat-Bsprlt;  on  commanl- 
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quera  ces  délibérations  h        en  l'assurant  que  c'est 
plus  que  le  pays  ne  peut  Cuire,  mais  qne^  <  pour  se  ga^ 
rantir  de  la  viollance  des  gens  de  guerre,  le  pais  s'effor- 
cera d'y  satisfaire  ».  —  Les  consuls  de  Carcassonns,  reti- 
rés en  une  grange  près  d«  Pésenas  (comme  venant  d'un 
lieu  infecté  Jl'  pe?!fc).  font  prier  ras-^f^n:!"?-^!!  de  n4rractf>r 
sa  délibération  qui  n'accorde  it  leur  ville  qu'un  secours 
do  4,000  écus,  et  TU  llmportaDce^e  cette  place,  d'y  éta- 
blir» une  munition  morte  «de 6,000  s'^'Aer?      bit'-;  1m 
États  répondent  qu'ils  ne  peuvent  faire  duvaiit^ige.  —  On 
remboursera  sur  le  général  du  ))a.vs,  suivant  les  délibé- 
ration.^ des  derniers  États,  ^,000  écus  qui  restant  h. 
payer  à  la  compagnie  de  S.  G.  pour  les  mois  de  novem- 
bre et  décembre  de  l'année  dernière,  la  subvention  de 
10,000  écus  n'ayant  pas  sufB,  et  4,000  setiers  de  blé  four- 
nis par  certiins  diocèses  pour  l'entretien  de  l  aruiés. 
—  On  fera  imprimer  à  Nîmes  un  extrait  d.  s  [  rivilèges 
du  pays  que  le  sieur  du  Pain  s'est  procuré.  —  Délibéra- 
fiOtt  contre  In  pillards  qui  empêchent  le  négoce  en  Viva- 
rais.  —  Sur  l'avis  qui  lui  est  donné  de  la  ro'JditiOD  du 
château  de  Fourquos,  l'assemblée  accorde  200  écus  aux 
habitants  pour  réparer  tes  cliausséss  du  Rosno  rompues 
par  le  passage  des  canons.  —  Lu  syn  lie  de  Mirepoix  de- 
mande qu'on  réduise  le  nombre  des  soldats  de  la  citadelle 
de  Mirepoix  qui  commettent  journellement  une  infinité 
rl'appri'sslons.      Le  sj'ndic  île  I.avaur  demanda  qu'on 
décharge  des  tailles  les  deax  tiers  des  terres  de  son  dio- 
cèse qui  sont  Incultee  t  on  Ini  répond  <  qu'il  n'y  a  lieu  à 
aucune  descharge,  atteii  in  que  c'est  ung  mal  wmmun  et 
général  &  tous,  > .  —  M.  de  Montmorency  invite  l'assem- 
blée il  (Un  vérifier  Ilmportanoe  du  fbrt  de  Bresoou;  à 
porter  do  4,500  h  5,000  le  nombre  les  ^'ens  il  ■  |)ied  qui  lui 
ont  été  accordés  ;  k  prendre  à  sa  charge  la  compagnie  du 
comte  d'Offemont,  •  laquelle  ne  peut  estre  r«|)ettée  sur  le 
fitn  îs  (li'.i  deniers  du  Roy    ;  à  alTecter  6,000  écus,  etnon 
pas  seulement  4,000,  à  l'achat  de  blé  pour  Carcassoane; 
et,  «  attendu  les  menées  des  ennemis  qui  s'eflbreent  de 
mettre  une  gco-^^f.  armée  en  ce  païs,  qu'on  fasse  un  fonds 
général  d'une  bonne  somme  de  deniers  pour  s'en  servir 
où  le  eas  le  rsquerroH  et  non  autrement  ».  —  L'assonUée 
arrête  néanmoinsque  la  délibération  ci-devant  prise  sor- 
tira edet,  attendu  l'impuissauce  du  pays.  —  L»  agadks 
de  Roux  rappelle  que  depuis  les  États  tenus  b  Bésiers  en 
1585,  le  ParloBirnt  de  Toulouse  a  été  interdit  par  M.  de 
Montmorency,  qu'un  règlement  a  été  fait  alors  pour 
l'adminiatratiott  de  la  Justice,  et*  qu'advenant  confliet  de 
jurisJiclions  ou  cas  de  récusation  gént'rale,  M»',  suivant 
l'ad  vis  des  Cours  souveraines  et  Sénéchaussées  de  ce  rea- 
sort,  a  esté  omtrainot  de  resgier  les  parties  et  leur  don- 
ner Juges  auxquels  il  attribue  la  «ognoisaanee  des  dlftK- 


Digitized  by  Google 


134  ARCHITES  DB  Li 

mndi  ;  que  psr  ce  nu>;«ii,  la  juatioa  »  «sté  «dalntetrée, 

durnnr  res  troubles,  au  (frand  r(jntenl<'ment  rlfl  rhaftin. 
qno  toutefois  on  arresl  du'Grand  Cona«il  a  déclaré  nuHti.s 
la  ordonnancw  rendiiM  par  8. 0.,  «a  qui  viendnrit  à  un 
jjrrantl  int^r<»st  h  ceulx  d'^  f°  ]nr{y  ;  c'est  pourquoy  il  de- 
mande qu'il  en  suit  faict  plainte  au  Roy,  par  arllcl« 
«xprfa  dd  «ahier  des  doManon.  t  —  Rejet  d'une  don>ande 
trin'1"innif présimt^o  par  un  parliculi-ir  du  Vigan  dont 
la  rn  iison  avait  été  détruite  lors  de  la  reprisa  de  ladite 
Tillet«*ltaoduroaverture  pemicleuso  que  la  lissence  du 
co  pnK-és,  pourroîl  apporter  au  préjudios  du  pais  ».  — 
«  Pour  de^har^jar  l'imposition  grande  et  insupportable 
qu'il  convient  faire,  la  pnehaioe année,  pour  l'entretien 
des  ^ans  de  gnerre,  il  sera  levé,  sons  le  bon  plabir  du 
Royet  de  Mr,  ung  escu  $ur  chacun  quintal  de  sel  q«l  se 
tirera  des  salins  de  Pivais  et  autres  de  ce  païs  • .  —  Jean 
Delotn,  tré<ioricr  de  l'extraordinairedes  guerres,  demande 
k  être  payé  de  ce  qui  lui  est  dii ,  afin  quH  puisse  satis- 
faire ses  créanciers.  —  Aumône  de  25  écus  au  sieur 
P^yaeon»  échappé  depois  peu  de  la  main  des  Turcs.  — 
Mr  sera  prié  d'<crire  aax  commlssalree  de  la  Trive  de 
labourage,  de  faire  cesser  les  courses  de  ceux  de  paj's  do 
Ronergue  tenant  le  parti  d«  la  Ligue.  —  Nouvelles  ins- 
tances  en  hveur  de  Oareaamnne  Mies  par  le  vicomle  de 
Miri'pi  »!■«:.  —  !jes  dépenses  du  siège  deFourqii'.-i,  avuncées 
par  les  diocèses  de  MuntpelUer,  Nimee  et  Uzés,  seront 
départies  également  sur  tont  le  pajn.  —  M.  de  HontmO' 
r^nry  a^ri''"  l\  i  rue  stir  le  s(»l.  —  Les  deniers  imposés  en 
la  présente  assemblée  seront  payables  aux  Janvier, 
l*  aTril,  1"  Jalllet  e(  l»f  octobre  de  Pannée  prochaine. 
—  Suivant  la  lenianiliî  de  M.  do  Montmorency,  il  sera 
laissé  entre  les  mains  des  receveurs  de  la  crue  du  paysj 
un  quartier  dlcèile  ▼niant  10,600  écus  £  on  60,000  llTros 
>  ponr  esire  employé  ea  cas  de  nécessité  et  non  autre- 
ment •. 

De  f»  i08  à  (•  ii9,  —  A  Montpellier,  du  0  au 

M  avril  î5?>'^.  —  Assemblée  des  commissaire»  cliar;r''s 
par  les  Ktats  de  véritior  les  comptes  des  sieurs  Delom  tt 
Bon,  trésoriers  provinciaux  de  l'extraordinaire  des  guer- 
res en  I.,anguedoc,  et  les  frais  des  sièges  de  Fourques  et 
de  Lattiothe,  —  Ils  reconnaissent  qu'il  est  dû  au  siieur 
Delom  30,000  écus,  et  lui  donnent  un  acompte  do 
4,009  écus.  —  Ils  attendent,  juaqu'an  26  mai,  qu'on  leur 
fournisse  \ei  pièces  jusliflcatives  des  dépenses  loties  aux 
sièges  de  Fourques  et  deLaniothe.  —  Ces  pièces  n'ayant 
pas  été  produites,  ils  e'tdonnwnt  an  22  aofti,  etsontalora 
mis  h  même  de  Cdre  leurs  vériflcallons,  qu'Us  torml- 
nent  le  1"  septembre.  —  Pendant  leur  première  réunion, 
M.  de  Montmorency  leur  fikit  représenter  par  le  trésorier 
Maitoo»  intendant  des  Ananoee,  qt»  In  snbrcnUon  acmr* 
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dée  pour  l'entretien  des  garnisons  et  dee  gens  de  guerre 

n'a  pas  suffi,  et  qu'il  s'en  est  suivi  un  commencement  de 
désordre,  «  ce  qui  auroit  esmeu  Sionseigneur  >  à  leur 
demander  &  eux  et  aux  dépotés  dee  diocèses  oMisaant  au 
Roi  'qu'il  a  mandés  et  qui  vont  se  join-Ire  h  «^ux)  de 
pour',  .tir  au  déficit  et  de  faire  les  fonds  qu'on  lui  avait 
promis  <  advenant  que  l'ennemy  flst  amas  do  (broes.....  • 
"  A  présent  nous  louchons  lasai}.on  de  faire  la  guerre; 
les  ad  vis  sont  fréquen»  de  la  descente  des  Tudesi[ues  et 

des  forces  d'E.«paigno  ;  le  seigneur  duo  ne  demande 

rien  s'il  n'a  h  faire  de  rien;  mais  il  ne  veult  pas  que 
quand  11  sera  pressé,  il  se  tronvc  dcsnué  de  tout  et  sans 

n;  lyens  ;  le  païs  peut  y  remédier  ii  ceslo  heure,  et  ce 

qu'ils  deslivreront  pourcest  effect  demeurera  ès  mains 
de  leurs  receveurs,  pour  ne  s'en  servir  qu'à  l'occasion.  » 
—  L'Assemblée  arrête,  d'à  rord  avec  le  sieur  Marion, 
I  <  qu'on  imposera  snr  les  villes  et  diocèses  de  l'obéissanoe 
du  Roi  les  sommes  auxquelles  se  poorroit  monter  ce  qoe 
deffault  au  desiiartetnenl  de  la  subvention  accordée  aux 
£stats  tenus  U  Mantagnac  >. — Elle  renvoie  aux  prochains 
ÉtatsledépintédeLodévequi  lui  demandait  de  vérifier  les 
avance';  ei,  liéin-nses  faites  par  son  diocèse  pour  la  re- 
prise du  château  et  de  la  ville  de  Clermont  que  ceux  de 
la  Ligue  avaient  surpris. 

De  120  ù  f'  1. 18.  —  A  Montagnac,  dans  la  maison 
du  sieur  de  Connas,  du  3  au  22  oclitbre  1303.  —  Pi-ési- 
deot  :  Antoine  de  Snltteet,  évéque  de  Montpellier.  Com- 
missaires  du  Roi  :  le  duc  d->  Montmorency,  pair  et  pre- 
mier maréclial  de  France,  gouverneur;  le  comte  d'Offe» 
mont;  las  srenra  de  Nioquet  et  d'Aumeias,  trésoriers  de 
Frati'  e  l'ti  la  ^-énériitité  il,>  !\r:int[>i>llier  —  M.  de  Mont- 
morency dit  '<  que  Jusques  icy  Sa  Majesté  n'a  eu  une 
seule  hsuTo  d'intermjssiwi  à  ses  peynes  et  travaux,  pour 
l'envie  qu'elle  a  d'e  ntrer  îi  la  ^uérison  de  cest  Estât 
tant  alToiltty  par  la  continuation  de  la  rébellion  de  ses 
sobjeelc  et  ambition  des  plus  grands,  mal  •fltetionnei  à 

i  'elluy  ce  qni  Aoihf.  faire  esvertuer  les  bons  et  Inyanx 

suJjjocU,  liiiisnm  en  ceste  province,  h  n'espargiier  leurs 
moyens  pour  secourir  3a  Majesté,  et  en  ce  faisant,  se 
garantir  de  l'invasion  manifeste  des  rebelles  qui  ont  in- 
troduict  les  Espaignots,  invétérés  ennemis  de  la  France  «, 
etc.,  etc.  —  Députés  présents.  —  Le  sieur  Jean  de  la  .Molhe 
est  nommé  syndic  général  du  pays  en  la  sénéi^haussée  de 
Beaucairo,  à  la  place  de  son  père,  et  prèle  serment  entre 
les  mains  du  président  de  l'Assemblée.  —  Le  sieur  Simon 
d'Alméras  est  pourvu  de  l'office  de  greffier  des  États  à 
la  place  de  feu  Guillaume  Bertrand.  —  Suivant  les  sta- 
tuts et  privilèges  du  pays,  les  sieurs  J.  Boucaud,  procu- 
reur général  en  la  Cour  des  Aides,  et  Trotin  Viguier,  de 
aalnUThUiéfy,  n'amwnt  «ntrée  en  l'Assemblée,  comme 
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étant  officiers  du  Roi.  ~  Le  gredier  fera  copie  pour 
MM.  4e  rÉifflse,  4e  la  noblem  et  villes  cipliales  du  pays 

du  cahipr  des  doléances  r'-pon'iti  par  le  Roi.  —  «  M.  Bar- 
thélémy Perdrier,  avocat  du  Koi  en  la  Cour  des  Aides  de 
Honlpelllar,  de  leagtemin  vené  au  Iklet  des  monaoios, 
sera  prié  venir  en  rA«snmblé«  pour  donner  advis  <)is 
moyens  de  pourvoir  aux  abus  qui  se  commettant  en  i 
l'espoBltioo  dea  p(èc«s  de  six  blancs,  grandement  ddUto-  I 
tueuses  en  \>fi\x  et  on  loix  Il  vient  ofTrir so^  services,  et 
dlt>  que  c'est  an  faict  da  grande  imjurlance  daqjùi  e^i  i 
keMing  en  parler  h  Me  le  Duc  pour  y  apporter  son  auc- 
toriti^  —  Députés  envoyés  an  Duc  pour  lui  parler  il« 
cette  alïaire,  et  le  prier  en  môme  temps  d'inlerdiru  la 
traita  das  blés,  vins  et  chaire,  et  'le  faire  observer  la 
Irève.  —  •  Estant  entièrement  la  rivière  deRosiie  de  la 
province  du  Languedoc,  tous  les  propriétaires  des  lsle« 
la  lang  dloeUa  ptfaront  let  taîUes  an  Languedoc ,  et 
toutes  pour<<uiti»s  en  seront  faictes  par  les  synJiC''  des 
lieux  oii  lesdites  isles  sont  assises  —  On  nuppliera 
H.  da  Moatmorency  d'InUlier  aux  consul»  >)«>  faire  au- 
cune imposition  sans  son  expresse  |>ermission.  —  «  A 
l'advcnir,  chacun  qui  aura  entrée  ès  EstaUc  y  viendra  on 
faaUt  décent,  convenable  k  aa  vacation  et  qualité,  à 
peyne  de  n'y  estre  recen  ■-.  —  Le  consul  do  Monde  prie 
l'Assemblée  de  déchar^rer  son  diocèse  des  frais  des  Étals, 
attendu  VM  «  la  plus  part  d'icalla  eetooonpda  par  «enz  de 
la  Ligue  I  ;  —  refus,  motivé  sur  ce  qtie«  ca  saroU  aportcr 
une  ouverture  très  grande  à  beaucoup  de  diocèses  qui 
sont  en DManie estât  >.  —  tPréTOUnat In tiharge  insuppor- 
table que  ce  seroit  d'imposer  sur  le  peuple,  oultre  les 
tailles  et  les  deniers  ordinaires  une  sy  grande  et  insup- 
portable somme  que  celle  qui  est  demandée  pour  l'entre- 
lènement  des  gens  de  guerre  »,  les  Étals  arrêtent,  bous  le 
bon  plaisir  du  Roi,  la  levée  d'un  écu  par  quintal  de  sel, 
et  que  la  ferme  de  cette  crue  sera  mise  aux  enchères.  — 
Averti  que  l'Assenblée  dé»ire  faire  battre,  au  pied  du 
Roi,  d'autre  monnaie  que  celle  qui  a  cours,  un  sieur 
Chanche  offre  d'ouvrir  une  monn.iie  ii  certaines  <:oiidi- 
liODs;  on  le  renvoie  aux  trésoriara  généraux  qui  font 
savoir  qu'ils  n'ouvriront  lesdites  monnaies  que  s'ils  ont 
commandement  i!e  M.  de  Montmor.  nry-  —  I-e  fermier 
général  des  gabelles,  prétendant  qu'il  avait  droit  par  son 
bail  de  lever  la  emed'un  Aeu,  enofflraMMMéena  Msols, 
c  sur  laquolli:  orfr.î  l'Assemblée  a  ordonné  qu'il  sera 
dressé  par  articles  les  conditions  sur  iesquelles  le  pays 
délivma  ladite  erae  ».  —  Le  livre  dee  privilèges  qiil 

devait  être  iraprinié  à  Nilnes  s.m'.i  déposé  aux  ari'liiverf 
du  pays,  à  Montpellier,  parce  qu'il  y  a  des  diocèses 
qnl  M  tnmventboo  de  la  Ibira  Imprimer  pow  «aeltua 
putleQlièrea  raisona  >. — L'a4)udiealaire  de  la  crue  d'un 
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écu  s'oblige  à  prêter  au  p^s  14,000  écus  sans  intérêt 
pour  un  Ml.  —  On  enregistrera  la  oommiseion  de  prévdt 

général  dn  fjtnguedoc  obtenu  ihi  Koi,  :in  i-amp  de  Senlis, 
le  27  juin  1593,  par  noble  Pierre  d'Augier,  et  munie  de 
raitaeiM  d«  U.  de  Moataoreoqr'  —  On  vdrillem  las 
c  ^iipl^'s  d"s  avnneM  faites  par  plusieurs  dioct'ses  k  l'ar- 
mée de  Monseigneur,  lorsqu'elle  asaiégeail  diverses 
plaoss  (nrarques,  La  Mothe,  Viviers,  linnsaon,  Lagar- 
diolle,  Ctermont.  Lndôv.:»,  Chanac),  <  etc»f|tii  se  trouvera 
dsub  par  arrest  et  closturo  d  ioculx  sera  imposé  sur  le  gé- 
néral du  patt  >.  >-  Henri  Balbiani.  genlilboame  Inoquola, 
demande,  au  nom  de  M  dt»  Siliery,  ambassadeur  du  Roi 
en  Suisse,  «  que  les  200  muids  de  sel,  tirés  annuellement 
coatramont  le  Sosoa,  pour  le  fournissement  du  paTs  de 
Suisse,  ne  soient  assujettis  qu'à  l'ancienne  jrabelle,  ainsi 
qu'il  est  porté  par  le  contrat  do  bail  faict  par  le  feu  iioy 
au  sieur  Stnrbe,  fermier  de  ladite  gabella;  l'Assemblée, 
■  pour  donner  plus  d'occasion  rvuxdictz  Snfs>i<ïs  d»»  <fe  main- 
tenir en  l'ancienne  alliance  qu'ils  uiU  avec  Sa  Majesté, 
descharge  les  200  mnlds  susdictz  de  la  crue  d'un  esen 
misa  sur  le  sel  t.  —Les  commissaires  principaux  et  or- 
dinaires des  Assiettes  ne  recevront  pour  leurs  vacations, 
selon  l'ancienne  coutume,  que  8  écus  20  sols.  —Commis- 
saires nommée  pour  dresser  le  cahier  qui  sera  présanté 
à  M.  de  Montmorency.  —  •  Il  sera  &ict  article  audit 
cahier  contre  plusieurs  gentilshommes,  magistrats  et 
autres  qui  ne  se  contentent  pas  d'usurper  les  bénefllces 
ecclésiastiques,  prenant  la  pierre  des  églises  démolliss 
que  Kont  en  leurs  terres  et  és  environs  d'icelles,  Ibot 
abattra cellos qui  restent  entlèras«  et  tcelies  razentjnsqves 
aux  Ibndemenis,  en  Ikisant  apportsr  la  pierre  pour  bssHr 
leurs  maisons  et  metléries,  contre  l'intention  du  Roy  », 
—  Il  sera  enquis  contre  les  genlllsbommes  et  capUainea 
qui,  par  force,  font  payer  la  quotité  de  leurs  tailles  aux 
habitants  de  leurs  villages.  —  On  priera  Monseigneur,  en 
cette  nécessité  de  guerre,  de  mander  le  ban  et  arriôra^tsii 
par  sénéchanasées.  — On  remboursera  au  gouverneur  de 
Loucate  ta  dé(>erii-e  par  lui  lailti  pour  réjiarer  ladite  place 
et  en  remonter  l'artillerie  «  sur  l'arrivée  et  descente  près 
ledit  Leucate  d'un  grand  nombre  de  Tudesques  et  dlis- 
[iaïKniils  ...  —  Les  dii.eèses  de  Castres,  Liavaurct  Mire[H)iï. 
demandent  k  être  iodemaisés  des  dépenses  par  eux  souf- 
fertes pour  l'entretien  des  gens  de  guerre  acheminés  au 

pays  liaut  de  Languedoc,  par  .Nf.  de  Miiiitiiiorency,  p.jur 
s'opposer  aux  desseins  de  l'armée  espagnole  qui  voulait 
pr«idre  pied  au  vallon  da  Saint-Amans.  —  Le  Uni  sera 
■supplié  d'attribuer  de  nouve^iu  à  la  Chambre  des  Comptes 
de  Montpellier  la  conoaissance  de  tous  les  comptes  qui 
lui  étaient  déttréa  parl'édit  dIavrU  ISA»,  eonOrmé  par 
mira  Um  âa  mol»  d'aoât  lESO,  leaguela  ilivi  a  pin  da 
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rérmfatr'él  de  «MdArermi  niAms  temps  qua  l«  faablluili 

du  jiays'ru'' s -rniif  terui'<  il>  compter  11  ladite  Chainbrr  ri  - 
leurs  deniers  ruDnicipaux,  et  autres  extraordinaires  qui 
a'fanpos«nt  par  déliUratlom  4«s  dioetsas  et  de*  eommn- 
nauti*-:.  —  I  '  lyriili  '  rlu  diocèse  d'ITzès  prio  réassemblée 
<  do  mettre  en  considération  qu'une  bonne  partiu  dudit 
dlMêse,  do  eoatéda  lamaiitaigra«,  asaont  midoz  relIbzaiM 
despnis  10  ans  de  payer  les  charges  extraordinaires, 
mesme  la  taille  ordinaire,  quelles  diligences  que  les 
noepTenn  ayant  acea  Ûtlre,  Joaquea  k  y  avolrcommandé 
un  régiment  de  gens  de  guerre,  contro  lequel  se  seroienl 
levaz  en  armes,  aydés  et  favorys  de  ceulx  de  la  Ligue 
— DépvUa  nomnrfa  pour  vMSwnr  km  liaax  lea  répan- 
tionsdti  f  irt  de  Bre«r'nt.  —  L'Asseml      est  informi-e  <in>' 
M.  de  Montmorency  a  ordonné  de  cisailler  3,000  et  tant 
d'dena  de  pfnalallac,  et  que  8a  Grandeur  n  Ciire  un  noa- 
gasin  hThésan,  ne  se  pouvant  "crvir  du  blé  qui  est  dans 
Béziers,  à  cause  de  la  contagiLUi.  —  1^  députés  envoyés 
àBraaoou  rapportent  «  qu'ils  n«;  pensent  p  is  que  l«>s  ré- 
par-itifins  falclfts  audit  lieu  puissent  niont«»runo  si  grande 
gomme conimeon  a  estimé,  cl  proposent  de  supplier le 
Dm  de  ftdra  (kire  raatime  desdites  réparaliona  par  mal- 
tres-maçAiu  et  gêna  experte,  ooQ  avqwctai  et  j  pour- 
voir ik  prix-faict  à  oenix  qui  feront  la  coadfdon  da  païs 
nieilheure  i-.  —  n  aara  mla  article  au  cahier,  qui  sera 
pnéaenlé  k  Sa  OraDdenr  contre  le  aleur  de  Toumao,  qui 
fbnle  la  pajra  de  '^Tarais,  n'ayast  vonln  liceneler  aea 
compagnies,  «  quels  mandemons  et  lettres  qu'il  a.ve 
raQua  de  Sa  Grandeur  >.  —  L"évàqne  de  Nimes  ae  plaint 
qu'on  ait  fiiit  département  des  Impositions  sur  le  clergé 
de  son  dior  f^si',  c  uifri'  le?  saints  décrets  et  édils  du  Roi. 
—  Oeux  qui  iront  tk  Pézenas  présenter  le  cahier  à  M.  de 
Montmorency  •  esaayenmt  de  Aiire  retranctaer  l'estat  de 
ladespen*"  rju':i  est*'  b.iil'''  h  rA<--<-:nblée,  montant  à  une 
somme  insupportable  et  impossible  au  pais  de  porter,  et 
de  (Un  reapondre  ledit  eahlar  arant  qw  de  procedder  à 
l'oclroy  »,  —  Avant  il.?  (li'p.iiiir  Ifs  donlere  de  la  subven- 
tion, les  États  estiment  «  qu'il  est  liesoing  de  veoir  l'estat 
de  la  raeepleet  âaapenaa  daa  déniera  dn  Roy  *,  et  fimt 
prier  M.  dt»  ^fo1llmo^en:•y  d'orilonner  aux  trésoriers  il" 
le  leur  communiquer.  —  c  Sa  Grandeur  ayant  ordonné, 
anr  la  daacry  dea  monodea,  qm  las  plnatellea  qui  aont 
au  coing  et  marque  du  Roy  auront  cours  4  mnis  sentlf- 
ment  ;  on  le  priera  de  déclarer  que  lesdils  4  mois  com- 
DflooeraRt  dn  Jour  que  la  HooDoto  de  Montpellier  aera 
ouverte  /  .  —  Octroi. 

I>e  f"  i59  à  f*  164.  —  A  l'ézenas,  dans  la  maison 
commune,  da2&aa28avrll  1503.— Commissaire  dn  Roi: 
le  duc  do  Monlmori"ncy.  —  Ln  dur  communiqui^dc-s  lottr.^' 
patentes  du  Roi  qui  lui  ont  été  apportées  par  le  sieur  de 
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I  Pascal,  coBseîller  au  Parieraenl  de  Rouen,  contenant  : 

«  que  les  armées  que  S.  M,  ;i  e^rneues  contre  loduc  de 
Savoye  sont  très  justes  et  équitables,  ne  tendant  qu'à 
repousaer  l'fnjare  qnH  a  (Uet  b  S.  M.  et  à  tout  l'Bstat, 
av<»-  uTi  '  exIi  Aiiic  ingratitude,  qu'est  pour  diveitir  sa 
convoitise  et  ses  desseins,  le  réduisant  à  la  défense  néces- 

aaire  de  aon  propre  paya  et  d'aultant  qu'il  eat  néeea- 

saire  que  Icsdites  armées  ^nyctit  -.iMiyc'c-:,  le  nny  est 
constrainct  de  recourir  aux  moïens dese»i bonssubjecLz  de 
Langnedoe,  laaquds,  parla  dlTeraion  dee  Ibfcea  dnd.  due, 
se  retrouv'-'fif  rn-îin»enant  exempts  et  libres  du  mal  qu'ils 
pouvolunt  appréhender  de  ce  cousté  là  *.  —  Le  syndic  La 
Motte  râpond  qua  lea  député  ne  aont  pas  en  nomAra 
pour  délibérer.  —  Députés  pn^^nts.  ^'n^:sr>m^:.^■,'  ra- 
tifie le  règlement  des  monnaies,  denrées  et  marciiandises 
fkît  par  M.  de  Montmorency,  et  ordonne  qu'un  ayndie 
assistera  h  l'ess;)!  qui  ^frn  fiil  (h.  Montpellier)  lîo?  [.liVws 
de  six  blancs.  —  L'un  dus  syndics  et  le  sieur  ilarioa, 
trésorier  do  France,  enverront  à  Lyon,  à  MM.  de  la  Cour 
de  l^rl(auent  de  Toulouse,  et  à  M.  le  duc  de  Joyeuse,  les 
déi)éches  de  M.  de  Montmorency,  «  pour  adviscr  qu'ils 
se  conforment  nu  règlemaat  daa  monnoyes  qu'a  esté  fidct 
pur  S.  a.,  à  que  le  commerce  en  soit  plus  libre,  et  sy 
besoing  est,  s'achemineront  en  la  ville  de  Narbonne  à 
cest  effect,  et  ailleurs  oij  il  conviendra  ».  —  I/es  com- 
missairea  envoyés  à  Bnacou  rapportent  <  qa'iU  ont 
trouvé  qu*à  l'oecaalon  du  aurbaussement  et  prix  de  ton- 
tes choses,  .s'ils  eussent  proceddé  à  l'estimation  de  la  rep- 
paration  foicte  on  à  faire,  qu'elle  enst  monté  à  une 
somme  insupportable,  ayant  difMré  ladite  estimation 
jusques  à  présent,  laquelle  ils  prévoient  ne  pouvoir  ostre 
plus  dUTérée  par  lea  continuela  commandements  exprès, 
que  S.  6.  leur  en  a  fitlet  »  ;  l'assemblée  arrête  que  puis- 
qu'il présent  le  rèplemont  il'-  t  ii;t' s  t-hi  s:'s  (  «r  faict  par 
S.  U.  ily  aliea  debailler  ladite  réparation  à  prix  laict  >,  etc. 
— On  etnploieraà  ladite  réparatton  larscettede2*^qnl  aa 

lève  à  rr'ntn^'.'  r-t  sortie  îles  niarc'.ianrtisfîs  au  port  iV  j  '!■ 
*  à  la  charge  qu'icelle  parachevée,  ladite  imposition  de- 
menreraéteinte  —Sur  la  denasde  de  1S0,€00  écna  pour 
rarini'i'  lîé'  Piémont  confi-iiu.-  aux  Ictin^s  [latentes  du 
20  Janvier  (1693),  «  attendu  l'extrémo  pauvreté  et  di« 
aalte,  en  laquelle  le  peuple  eat  rddutet,  tant  pour  laa 
fréquenti's  impositions  ([d'il  lui  coiivient  suppcrter  iiour 
la  conservation  de  celte  province,  que  pour  l'incoramo- 
dité  dea  monnoyea  deaqaailes  11  ae  trouTa  4èa  à  prtont 

de!înué,  h  rause  delà  publication  de  l'édîct  de  53  Ma- 
jesté sur  te  descry  des  pièces  de  six  blancs,  qui  estoit  la 
seule  mooaoie  que  le  pato  eust  en  son  pouvoir,  Ba  Ma» 

jesté  spfa  supplii^e  d'oxrnsf'r  les  Estais  s'ils  ne  peuvent 
consentir  k  l'imposition  de  ladite  somme,  ains  de  trouver 
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bon  que  luil.  Jniiiaude  soil  repré^eiilée  ou  la  prochaine 
aiMmblée.  >  —  On  fera  poursaitoacontro  certaines  com- 
munautés du  diocèse  de  Mirepoix  qui  veulent  se  distraire 
dud.  diocèse  et  se  réunir  au  comté  de  Foix.  —  <  Pré- 
voyant les  monopolas  évtdaots  qui  peuvent  estre  entre 
celui  qui  ofTroit  de  se  charger  des  réparations  de  Bres- 
cou  moyennant  16,000  écus,  et  les  autres  moins  disans 
l'as-seniblée  arrête  qu'il  sera  sursis  à  la  délivrance  du 
prix  ûtUJussu'an  10  mai  prochain.  —  •  Considérant  le 
J—ery  d«  pièces  â»  six  Uanoi  et  que  le  peuple  se  pourra 
trouver  en  peyne,  à  faulte  de  petite  monnoie,  mesme  de 
do«iaiiufiiiaali»Ueatà>foiilp«IUair,  etiulT«rli«<iiMl« 
maltn  et  le  garde  de  b  maottoie  de  led.  vOle  eonl  en 
prévision  prisonniers  pour  la  fabrication  desd.  duuzains, 
l'assemltlée  nomme  dee  conuniMairee  qui  s'en  Iront  à 
Montpellier  et  Terront  b  trouver  qoelenn  on  plnflienrs 
gens  de  bien  pour  travailler  à  lad.  monnoie,  à  la  nomina- 
tion loutesibis  de«  contais  et  coaaeil  de  lad.  Tille.  > 

I>$  A  iOS  à  ^  iffr.  —  A  Pteenas,  dsne  Ht  mateon 
consulaire,  du  20  septembre  au  8  octobre  1503.  —  Prési- 
dant :  Antoine  de  Snl^et,  évéque  de  Montpellier.  Corn- 
niMaIree  :  le  due  de  Montmorency,  Marion,  Dujars,  tré- 
soriers de  France  en  la  généralité  de  Montpellier  -  f.e 
duc  dit  qœ  le  Roi  a  fiul  toat  ce  qu'il  a  pu  pour  remettre 
I»  royaume  en  son  premier  Aat,  •  mesme  sur  le  désir  que 
la  pluspart  de  ses  bons  subjrcts  avoy«>nt  àv  lu  vuir  ca- 
tholique, il  aoroit  esté,  par  la  miséricorde  de  Dieu,  remis 
an  giron  de  l'Bsgliae  comme  premier  enAmt  dieelle; 

mais  ses  ennemi'^,  :ui  lieu  de  se  retofe'tioi-ilrr,'  et  luy  ren- 
dre obéjâsduce,  continuent  en  leurs  mauvais  et  peroi- 
olenz  dewBini,  mesmes  eo  eeete  proTlnee^  joaquaa  avoir 
conspinl  Jospuis  quehiues  jourt<  centre  sa  propre  per- 
•oaae...,  et  bien  que  S.  M.  euat  plus  de  besoing  que 
Jamais  d'une  lionne  et  notable  sonne  pour  PempIcTW  k 
la  conserratlon  du  royaulmo  fil  rfiduction  da  sesd.  enne- 
mis, elle  se  oonteote  d'estre  levée  sur  ceste  provinoe  eu 
l'aimée  prodialoe  aemblalile  tomme  de  deoiert  que  Pan- 
née  présente,  et  i:«  nui  sHfa  néi-e.H.salra  (iuur  le  ii;iyi'iii«iit 
des  geos  de  guerre  qu'il  lui  convient  entretenir  tant  le 
nate  de  cette  année  qot  tonte  l'année  prochaine  •.  —  La 
présidetit  répond  que  <  bien  que  les  babitans  du  paTs 
soient  réduictz  a  non  plus,  pour  lee  grandes  charges 
qn'Ila  portant,  ils  coattaneront  d«  toot  leur  ponvcir  à 
rendre  hohéye  et  contente  S.  J!.  ».  —  Députés  pr5s«nts. 
—  Sur  l'observation  d'un  syndic,  que  la  plupart  des 
«oeUsiaaiiqnes  et  detaoMei  nanqnantordinairaaMntaux 
États,  le  Roi  .-.era  supplié  d'ordonner  •  que  ceux  iiui  >l«f- 
(àudront  d'ores  en  là  soient  privés  de  leurs  privillègeet  et 
ài.  ponvoiF  d'anirar  \  l'advenir  ».  —  ilenr  de  Oras- 
•Bt  «tt  dln  qrndie  (énéral  k  Ift  plM»  dnaiear  de  Mauaswit 
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nommé  consdllor  du  Parlement  de  la  province-  —  On 
mandera  venir  en  l'assemblée  le  général  des  monnaies 
•  qui  despuis  qnelqoee  jouis  à  rédnict  la  valeur  du  fin 
qut)  a<.t  on  pinatelles  It  18  liv.  6  te^  le  marc,  bien  que  la 
maître  de  la  monnoie  de  MontpelBar  en  donnât  19  liv., 
sans  payer  le  enivre,  et  tau  qne  pour  oella  les  dousalnt 
qu'on  Ikict  soient  meilleurs,  tellement  qu'au  lieu  qoe  la 
pals  deust  tirer,  pour  la  venue  dud.  général,  bien  etao* 
laigement,  au  contraire^  il  en  port*  perte  ».  —  Bail  aux 
floebAni,  k  la  ebandélle  éteinte^  de  la  ferme  de  l'équiva- 
lentdn  pruch:.iin  trienne,  moyennant  24,S6d  écus  |  par 
an.  Ua  syndic  du  pays  rapporte  qu'il  a  iUt  opposition 
k  fouverture  du  port  que  ceux  d'Aigaesmortssvontalent 
faire,  et  comme  il  est  Joint  an  procès  que  le  syndic  de 
Uontpellier  a  pour  les  bains  de  Balarnc  —  Députés  nom- 
més pour  traiter  k  Itmiiablt  avec  tels  que  le  pays  d«  ' 
Dauphiné  voudra  rommettre  *  pour  le  regard  des  islaa 
et  terre»  lénsee  estant  do  consté  dnd.  Danpbiiié  — 
Le  Roi  sera  supplié  de  révoquer  nmpodtion  mise  wr 
chaque  quintal  de  sel  pour  augmenter  les  gages  des  oUS- 
ciers  des  greniers.  -  il  sera  écrit  anx  diocésains  d'Aibi 
et  de  Lavaar  de  venir  k  l'assemblée,  sons  peine  qu'on 
us'ii-a  i:.inlr<!  eux  fies  rigueurs  des  privilèges.  —  Le  tré- 
sorier Uariott  remet  un  état  abrégé  de  la  recette  et  de  In 
dépense  fldtes  dans  la  province  par  le  Irésorier  de  l'e<- 
trai  irdiij'ui-c  dos  guerres,  et  démontre  que  «<  le  d "sparlo- 
menl  qu'avoit  esté  Cùct  aux  derniers  Estais  pour  le  paye- 
ment des  gens  de  gnnrre  se  trouve  ddftotnenx,  la  cottn 
des  di  i(  i\-<f  s  du  Vivarois  et  de  Mende  ne  pouvant  estre 
payée  pour  les  désordres  qu'il  y  a  •.  —  Le  fermier  de  la 
eroe  d*nn  écn  remontre  •  qn'il  aoFcdt  fklot  tonle  In  m* 
cettii  en  pin.ilclles  à  2  sols  C  douinrs  pièce,  lesquelles 
furent  réduictes  à  2  sols  le  2A  décembre  dernier,  et  Isa 
foiblea  de  deux  deniers  de  poix  mises  an  billoo.  qnl  tay 

est  une  inerte  très  grande  ».  Le  pays  intervi.îndra  au 
procès  que  le  diocèse  de  Mende  a  contre  le  bas  Oévau- 
dan  tonobant  le  pnielunt  des  tailles,  «t  aaaialanoe  anx 
.'i.îsiettes  des  gens  d'Église  et  dfi  la  noljlessp,  »  tnais  pour 
ce  qui  regarde  l  observation  des  privilèges  dud.  pays  de 
Oévandan  tant  saolement  ». — Le  finnnisr  de  la  crue  d'un 
écu  s'étant  plaint  de  nouveau  du  décri  des  pinatelles  et  de 
ce  que  >  plusieurs  diocèses  s'estoient  servi  des  sels  des 
ennemia  pour  ne  payer  hid.  en»,  •  nasienr  feanPcnlel 
ses  a-Ksociés  offrent  au:t  États  de  les  fl^rharprr  dfs  dom- 
mages et  intérêts  prétendus  par  le  fermier  et  de  prendre 
son  marché. — «  Yen  les  eatattde  la  dépenteqa'il  convient 

faire,  hailli's  par  Im  sioura  Marion  Rf  Onjars,  l'assemblée 
râcognoissant  qu'il-  est  impossible  au  peuple  les  pouvoir 
portar,  conclut  qne,  aouhs  le  faon  plaiafr  dn  Boy,  la  ent 
d'nn  eaea  aam  Motinnée  a.  —  M.  de  HbmlmoreM^  Ml 


Haon  Oanmaii.  —  Sinn  C     T.  II. 
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tMDontrar  aux  États  qae  les  forUÛcatluns  de  Brescuu 
•antont  IniiIRes  at  fon  m  eomlrnliait  vn  port  »ad.  lien. 

 Les  commii^aires  nninmi's  pour  examiner  les  (?tats  de 

dépense  présentés  par  le  sieur  Marion,  proposent  dïTers 
r^raneliàmants  «nxqaals  8.  û.  aera  «uppllée  d«  eoosea- 
tir,  attendu  (ju'il  «  s',  impo-^sible  au  pay-î  df  p.iyf>r  tant  ilo 
sommes  de  deniers.  —  Le  syndic  Grasset  remontre  qae 
le  Biaar  de  Obquarél,  général  en  la  Oonr  des  monnaleê 
(de  Paris),  s'oppose  à  ce  qu'on  oavre  la  monnaie  de 
Béxien,  ■  quoique  Mf  en  ajrt  baillé  l'afrerote  soubz  le 
■Ion  platair  do  Rof  ».  —  Qoetlloii»  Ailes  aud.  général, 
introduit  dans  l'assemblée;  il  répond  ;  Qu'il  ronsentira 
à  l'caverture  de  la  monnaie  de  Béziera,  pourvu  que  le 
naîtra  ne  ranillo  liiira  qv»  do  groMoa  «ptoea  ;  t  qu'il 
ne  se  peult  et  doibt  donner  pnnr  marc  ilo  fln  des  pina- 
teUes  que  18  livres  5  sols,  et  que  ceulx  qui  ont  donné 
•dvta  an  oontratra  aont  d'àRIraotoars,  ot  buldrait  dfao- 
aer  dfs  potences  pmir  ftwlx  »  —  M.  do  Montmorency 
(kit  savoir  qu'il  ne  peut  faire  ^lacuii  relramheraent  de 
dépaaaa  <  qu'à  la  vanne  du  sieur  de  Lafln,  qu'il  attend 
d'heure  à  aultre,  avec  la  volonté  de  S.  M.,  s'il  ira  on 
France  avec  la  cavallerie  et  infanterie,  ci  qu'après  il 
donoora  nn  pays  tout  le  contentement  qu'il  pourra  >.  — 
On  poursuivra  la  restitution  des  deniers  extorqués  en 
VIvarais,  en  Oévaudan  et  au  diocèse  de  Mlra|K)lx  par 
plusieurs  qni,  d«  leur  authorlté,  ftot  levée  des  sommes 
imposées  par  commissions  du  Roy  et  des  Estais,  conatni- 
gnant  le  pauvre  p  nipUj  à  les  payer,  mcsmc  par  adTanCO.  » 
—  On  remontrera,  par  écrit,  au  sieur  de  Coquarel  a  qoo 
les  MM.  des  mon  noit»  peuTOat  donner  19  lima  du  ân  doa 
pinatolles  et  qu'ils  y  sont  tonna  par  rordonnance  dn 
Boy,  on  pajant  comme  Ils  (ont  en  douzains,  et  néant- 
nwinga  peuvont  et  doUmal  foire  Icsd.  douzains  au  pied, 
poliettlltra  daa  orflonnanoes;  led.  général  sera  prié  y 
respondrc  aussy  par  escript,  1 1  p  irc<'  qu'il  semble  que 
led.  sienr  générai  mena^  ceulx  qui  ont  donné  advis  aux 
Bitab,  a  eaté  eonclod  qae  le  pats  les  relasvera  de  tonte 

re<'hprche,  »  etc.  —  Le  syriiîi''  Rar  luiiDn  ra|i|  orle 

•  qu'ayant  eaté  poursuivy  d'ouvrir  un  canal  pour  laire  I 
TOraar  las  eatangs  dans  Peceals,  il  avoit  eaté  trouvé  qnll 
suffisoit  iTentrt'lcnir  et  tenir  ouverte  la  plage  du  canal 
qni  e6t  à  présent,  et  que  moyennant  ce,  les  salins  se 
pourraient  oonaorrer  >.  —  Le  aienr  Marion  donna  lee- 
ture  d'une  lettre  de  cachi^t  du  Riii  man  Jant  d'asseoir  et 
départir  120,000  écua  pour  employer  à  la  guerre  de  Pié- 
mont, «t  <Ut  vn  long  diseoura  ■  aor  la  Tolonté  quo 
8.  M.  et  M'»^  te  duc  a\  lyftnt  que  lad.  somme  feusl  payée  ». 
—  Appelé  à  l'assemblée,  le  général  des  monnaies  dit 

•  qiw  le  naîtra  daa  moonoiaa  ne  debvolt  donner  dn 
■me  do  fln  que  18  liv.  S  a.,  pranant  le  pied  k  II  de- 
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niera  12  grains,  suivant  Isa  ordonnances  du  Baj,  et  que 
pour  en  donner  10,  Awlt  prendra  le  pied  h  12  déniera, 

qu'est  un  mimhrfi  inacroustiinié ,  et  qu'autlant  a  ilavan- 
taige  le  peuple  d'un  cousté  que  d'aultre;  11  s'excuse 
d'avoir  neoaoé  eeolx  qui  avoient  donné  lead.  advfa, 

i;:iioratit  que  les  Ksiat.s  le.s  eussen!  appelés,  ot  ajoute 

qu'il  fera  leurs  procès  aux  maîtres  des  monnoisa  qui 
ont  pris  led.  pied  de  ï»  déniera  et  leur  Ara  payw  lea 

15  sols  pour  niarc  davanlaÎLre  >.  —  «  Les  Estat!^,  avoir 
tout  entendu,  ont  conclud  que  les  maîtres  des  monnoies 
rambonraeront  toua  «enix  de  qui  ont  boa  de  Mllon,  de  oa 

qu'ils  ont  baillp  moins  de  19  livres  du  mare  dé  fin,  pre- 
nant le  pied  à  12  deniers  de  basse  loy  et  payant  en  dont- 
aina,  «t  qn«  doraanaTant  ite  en  flmnt  le  payement  à  ta 
mesmi?  niison,  »  Ptc.  —  duc  de  ^fonf^iorenev  fait 
l'éloge  du  maréchal  d'Aumoot  et  prie  l'assemblée  de 
lui  accorder  la  traiia  do  200  mnids  de  ael  t  que  &.  M. 
venu  pstf^>  tirés  de  Peceals,  quittes  de  toutes  imposi- 
tions, mahf.  asseurance  que  led.  mareachal  s'en  reven- 
chera,  »  etc.  Les  Étata  aoeordeot  IK  mnida  quittée  da 
l'imposition  de  90  écus  seulement,  ot  sans  conséquence.  — 
Le  'lue  insiste  pnur  le  payement  des  180,000  écus  destinés 
à  la  gtMm  de  Piémont;  il  est  conclu  néanmoins  que 
le  Roi  sera  supplié  de  révoquer  lad.  commission  ds 
120,000  écus,  attendu  t  les  prandes  et  insnpportablûs 
iiiiposilions  que  le  |  ay?  a  faict  en  la  présente  année, 
montant  ^  pins  d'un  million  d'or,  et  dont  il  y  a  plus  de  la 
moyiié  )»  lever,  tant  pour  la  pauvreté  du  peuple  que 
pour  le  fort  peu  de  bon  argent  qu'il  y  a  au  pays,  et  pour 
lea  grandea  aoramas  qall  convient  Imposer  pour  l'année 
prodiafne  ».  —  Détivranee  du  Iwll  de  la  «rue  d'un  écu 
par  quintal  et  30  écus  par  muid  de  sel.  f^iie  par  les  Étata 
au  afeur  Slméon  MoUns,  moyennant  60,d0d  écua  40  aola. 

«  Mp  le  due  sera  prié  de  Mra  eeaaer  les  rfgoorsuaea 
exécution'- 'jU'^  le  rereiiverir  général  faict  contre  les  re- 
cepveurâ  particuliers  et  eulx  contre  le  pauvre  peuple, 
et  que  defltaaas  soient  (klctea  à  tous  raeepveors  partîra- 
li"rs  assigner  les  jrens  de  guerre  sur  Ie«  lieux  fit  |>arois- 
SCS,  mais  de  iltlre  leur  reoepte  et  pa}-ements  comme 
doibvent  t.  —  Lea  eommiaaalna,  consnla  et  dtoeéaafns 

tenant  !<-s  assiettes  feranl  taxt*,  rhaeun  en  leur  diofése, 
de  toutes  sortes  de  marchandises,  et  cependant  Monsei- 
gneur aera  prié  :  ordonner  «  que  lea  hoatea  aa  oon(ant»> 
rnnt  de  rî'  ?oV«  le  Jour  d'un  hi>nitne  î\  cheval,  16  S'ils  de 
l'homme  à  pied,  à  table  d'bosle,  et  10  sols  les  vallets;  et 
oenlz  qui  lleonont  lea  cbevanlx  de  lonalge  ee  contente- 

ront  de  15  sols  par  jour  —  d'écrire  au  «  enurnnne. 
Alphonse  >  et  au  l^rlemenl  de  Dauphiné  de  faire  fabri- 
quer les  douaalna  dud.  paya  selon  ks  ordonnanças  d« 
Roi  «t  d«  donner  cenn  à  ceux  qui  se  battant  b  Moatpeh 
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lier  et  Villeneure.  —  L'un  des  dépotés  de  U  trêve  ira  à 
TonkniM  prier  M.  de  Joyeuse  et  le  Parlement  de  régler 
de  Irar  côté  la  valeur  de  l'or  et  de  l'argent,  aa  prix 
ds  l'ordonnance  de  S.  M.  —  1,000  écus'sont  accordAs, 
aUB  conséquence,  au  sieur  de  la  Roque,  pour  avtir 
•auvé  la  vie  à  quatre  ou  cinq  cents  hommes,  serviteurs  du 
roi  et  du  pays,  à  la  défaite  de  Lautrec.  —  Le  due  sera  prié 
d'al)olir  les  resvea  et  péages  ^ui  se  lèvent  sur  le  RhdM 
flt  même  par  terre  sur  les  blée,  vins,  etc.,  •  montans 
kamcoup  plus  que  les  A-uits  ne  valent,  comme  anéan- 
tissant le  commerce,  au  préjudice  du  pllMic*  itlaBdl 
ralwndanoa  (iw  Yivrw  que,  Dieu  grâces,  y  a  en  la  pro- 
Tince,  la  vilKld  du  prix  et  le  peu  de  bon  argent  qu'il  y  a 
au  pals.*  —  Messieurs  de  la  Cotjt  l  irlement,  transférés 
à  Béziera,  Hcoat  pajrte  d»  1«  taz»  qui  l«iir  a  éi4  «aaignte 
par  le  roi  sur  la  crae  de  10  sois  dettliiée  pour  la  guerre. 

—  1,500  écus  sont  accordés  au  président  de  LaBoui  kMile, 
tant  pour  rindemoiaer  de  la  groeae  ran^o  qu'il  a  pajé«» 
lorwia'il  Ait  Mt  priaonoiar  k  OuKuman»,  «  que  de  la 
peyne  qu'il  a  prinse  au  restabllss«meut  de  lad.  Cour  ». 

—  Une  avance  de  4,000  écus  sera  faite  an  aiear  de  Cao- 
dan,  qvt  en  réelamait  39,000,  pour  Tivree  ftmmis  à  Oar- 
ca-ssitmip,  k  l'armée  contre  les  Tudasques.  —  Il  stii  a  payé 
an  sieur  Jean  Delon,  tréaorlar  de  l'extraordinaire  des 
foerm,  18,476  éea»  k  Inl  dm  de  dair  et  de  net,  attifant 
k  ojmpte  par  lui  rendu  lievant  las  députés  du  pays;  le 
resta  de  sa  créance,  montaat  à  30,101  écna  3S  sols,  est 
tt^tlti.  —  «  On  payera  an  aienr  Dnpont  moitié  de  son 
débet,  le  sieur  Marion  ayant  attesté  que  l'année  (icrnièré 
rarmée  avoit  demeuré  dix-sept  jours  sans  pain,  et  que 
le  aiear  Dupont  aoroit,  deepuis,  payé  les  cappitaines  en 
argent  coœmo  ayant  naurrin  les  soltiat.t.  »  —  ropie  di.'.-; 
offres  et  conditions  (àites  aux  États  par  Jean  Fons,  sur- 
diiant  k  la  ferme  générale  dae  galiallei  de  Langvedoc.  — 
Les  .lyndii'.s  géiitiraux  reebêi\-heront  plusieurs  insigiios 
voUeurs,  assacinaieurs  et  détempteurs  des  biens  d'aul- 
Iniy  qu'il  7  a  dans  le  palk,  sans  qu'ils  soient  pouraniTys 
en  Justice  ■■<.  --  L'assomblfe  pjïI  invitée  par  lîe  Mont- 
moreocy  à  rembourser  an  sieur  de  Broteil  les  fourni- 
tans  qn'ii  a  bites  poor  iaconalmetioD  du  ftnrt  de  Brsi- 
oou.  —  •  Pour  satisfaire  h  la  volonté  de  Ms^  lîc-  Montmo- 
rency, ou  imposera  ce  que  se  montera  l'entretènemeut 
daa  garaiaona,  garde  de  M»,  et  des  prévoela,  poar 
le  présent  mois  d'octobre  et  îns  mois  de  novembre  ot 
décembre ,  et  pour  deux  mois  seullement  pour  la  ca- 
▼allerie  ti  iaduiteri»  de  eanapagne,  et  Son  Hoonear  sera 
supplié  s'en  contenter  et  avoir  agréable  d'en  fair^  \a  .îes- 
partsment,  au  choix  des  ii^tats,  en  hommes  ou  en  ar- 
gent. •  —  Le  duc  répood*  qB^auqr  toat  qu'Uaynurala 

.  volonté dn  Roy,  il  llm  tontce  qall  pourra  pour  le  so- 


laigeuient  du  pays,  laissant  h  leur  choix  de  faire  le  des- 
partetnent  en  hommes,  en  vivres  ou  on  argSBt  ».  —  Dé- 
potés nommés  pour  imposer  les  deniers  nécessaires  k 
l'entretien  de  la  gendarmerie  pour  l'année  prochaine, 
t  Ils  se  r«idront  au  lieu  que  Me  vouidra;  auxquels 
deppntés  est  donné  paisBance  de  fiûre  le  desparte* 
ment  et  y  pourrair  «Mxnme  par  eolz  sera  advisé  s.  — 
Lee  États  qui  avaient  accordé  au  sieur  de  Broteil* 
pour  les  dépenses  par  lui  Mtes  an  port  de  firseooot 
d'abord  4.000  écus,  pois  7,000,  sont  eontralRts,  par  les 
i ris I  an  es  ilti  M  de  .Montmorency,  de  porter  la  somme  k 
<>,000  éem.  —  Allocation  de3,0Q0écas  pour  entretenir  io 
i-4iual  allant  d*AlgtNsniortse  k  la  raer.  —  ■  Sur  ce  que 
les  secrétaires  de  Mgr  despeschont  beaucoup  d'ordon- 
nances contre  l'ordre  dejostioe  et  dea  dnanoes,  mond. 
seigneur  sera  sopplii  n'en  rigner  anlciiDea  qne  no 
.s  lient  contresignées,  pour  la  Justice,  par  les  sieur»  maî- 
tres dea  requestee,  et  pour  les  finances,  par  le  sieiir  in- 
tendant dioellse.  ■  —  Octroi  dee  deniers  oonteoin  aux 
commissions  des  États  et  de  103,0:'2  >kus  !;î  st>\s  0  de- 
niers pour  le  p^ement  de  la  gendarmerie,  tant  de  pied 
que  de  cheTal,  dnrani  le  reete  de  la  présente  année,  aTee 
r>-iiihinir>viiu'nl  de  r.inix  qui  Vont  nourrie  dopuis  le  mois 
de  septembre  eu  ^  —  Article  sera  mis  au  cahier  pour 
supplier  Monseigneur  d'ordonner  <  que  lea  cathoiiqvea 
r.'fOgiés  d'Aubenas  rentreront  dans  lad.  ville  et  y 
pourront  demeurer  avec  toute  seureté  et  exercice  de  leur 
religion,  k  charge  de  Tivre  «n  l'okeyatanoe  du  Hojr  t.  — 

"  On  jioursuivra,  envers  le  général  des  monnoies,  d'os- 
ier Barsalon  de  la  monnoie  de  Montpellier  et  y  mettre 
celluy  que  les  oonaols  de  lad.  TOle  lui  nommeront,  an- 
(lue!  sera  baillé  tout  le  billoti  qu'ejil  .îfl  présent  ini  lad. 
monnoie,  attendu  que  led.  Barsalon  est  prévenu  d'avoir 
mal  -rersBé  sa  charge.  >  —  Le  député  de  la  Ivlvs^ 
envoyé  à  Toulouse,  fait  rapport  qu'il  a  trouvé  M.  de 
Joyeuse  disposé  à  continuer  lad.  trêve  et  à  réduire  lee 
moonolsB  k  la  -valear  des  ordonnances,  et,  k  ees  flna,  «n 
coraniuni  iuer  aux  Estalz  de  son  r-r'v  .  -  Avertie  que 
>  Ml'  de  Moutmorenoy  fkict  estât  d'aller  devers  le  iioy  et 
qnil  •  prié  S.  M.  de  neitre  en  sa  pbm,  duraot  ans 
absence,  Mr  le  ilur  de  '\'enLidour,  l'assemblée  dépota  • 
and.  seigneur  pour  le  remercier  du  seing  qui!  iaj  t 
plea  aTotr  dud.  pajs,  msames  d'avoir  namné  k  S,  M. 

Mr  do  Yentadour  >.  —  Allocution  de  Bl.  de  MontUO- 
rency  aux  Etat»  en  prenant  congé  d'eux. 

C.  Me.  (taiiiM.)— iB^Nin,  m  kMUt,t$iH»t, 

27  avril  IBM-IO  Janvisr  tsM.  —  Pracka>v«rkan 
des  séancM  et  ddUbérathna  les  États  de  liangnednr, 
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assemblés  par  mandemeat  de  Henri  IV,  en  présence  des 
eootmisaairea  dodit  Soi. 

De  fo  î  à  /"•'  23.  —  A  Beaucaire,  dans  le  réfectoire  des 
Cordelieri,  du  ï7  avril  au  i  mai  15SM.  -  PréaMent  : 
FAvêque  de  MontiMlUw.  —  Oommtwwires  du  Roi  :  le 
connétable  de  Montmorency,  goavernear;  Mitrion,  tré- 
sorier de  France  ;  le  président  Oonvers,  nmltne  des  re- 
fBétw  dn  gouverneur.  —  Députés  présents.  —  Lecture 
4m  pwjoratioi»;  cellee  dasdépntéa  de  MontpeUier«  Uièe 
•t  rama*  lOiit  «  Umitte  k  teanemeiit  entendra  f ordre 
foe  Monaetgnear  veult  laisser  au  pays  après  son  des- 
part,eta0nà  fkkire  ny  amsaatiràaocane  imposition.  t~ 
IP*  Frao^oia  Roossol,  ôvêqae  noamté  dUîèa.ne  peot  en- 
tror  aux  États  qu'il  n'ait  ses  prrivjsi(ii..s  en  forme.  — 
L'aaaemblée  entrera  à  sii  heure»  du  malia  et  à  une  beure 
■près midi,  chaque  jour.  —  Le GonnétaMe vient  à  l^sasem- 
blée  et  dit  «  nu'il  ;i  t'iiiploy»':  rauthoriti'  qur  .M.  Iny  a 
donnée  de  l'estat  do  Connestable  à  faire  son  possible  iiour 
•eeorder  le  iHIMrend  de  Provence  (entre  le  due  de  Oatw 
el  le  dur  lI'l^|H'^tl(l^l),  et  qu'aussi  tost  que  ce  différend 
sera  terminé,  ce  qu'il  espcro  d'heure  à  autre,  il  veuU  re> 
■attre  ans  lea  gens  de  pM  (qu'il  avait  lloeneléa  à  la 
prière  dp.^  Fl.if.s),  tnrii.s  jujur  un  iniîvs  tant  .««eullernent  et 
partir  au  bout  d'ioelluy ,  par  qnoy  11  prie  l'assemblée  de 
pnmvoir  à  lear  aBireténenenit  poar  led.  inoyv,  et  amy 
des  gens  de  cheval ,  afOn  qu'il  puisse  faire  son  voyage 
avec  rbonneur  et  compaignie  à  luy  deubz  il  eust  bien 
«oalv  qm  le  duc  de  Ventadoar,  qoi  dolbt  oomaander  en 

son  abseiiw,  fust  arrivé  avant  sondespirt  ..  au  surplus, 
il  désire  que  le  pajs  porte  sur  aoy  la  despense  des  gar- 
iriaona  daa  flrontièMa  des  diocèses  plua  chargés,  et  q«a, 
pour  In  nwlant,  ch.-icunpr  dinr^of»  s<>  rh.\ri.'p  df>  prouveoir 
aux.  sictmias,  et  cl',  aiiiis  s'anuilur  miiy^  dcallbérations 
prinses  à  l'assemblée  particulière  tenue  à  Montpellier, 
laquelle  11  auroit  permise  à  ceulr  de  la  Relligion  puur 
iraicter  aoullomenl  des  affaires  d'icelle,  et  non  de  I  R-sUil, 
comme  a  eaté  bict  contre  les  privilé(,'es  du  pays  qu'il 
déaire  conserver,  trouvant  mauvais  que  les  villes  de 
Montpellier,  Nismes  et  (Tzôs  ayent  bailhé  ii  leurs  deppu- 
tés  procuratiori.s  tant  liiiij'tâes  ».  —  On  demandera  la  ré- 
vocation de  40  offices  sur  les  gabelles  et  des  ofttoes  de 
reeevwirs  pertknUen  naguère  supprimés  et  remboursés, 
et  qu'il  est  question  de  rétablir.  —  Le  trésorier  Marion 
remet  l'état  de  la  dépense  k  laquelle  il  est  besoin  de  pour- 
voir pour  1»  voyage  du  oonnétable  en  France  et  pour  les 
g&rnisuns  ;  <  k'^  députés  de  Montpellier,  Nismes,  Vzès  et 
Lonel,  qui  ont  supplié  l'assemblée  de  les  congédier  en  cas 
qu'on  en  Teallle  destlhérer,  denanderont  l'advia  deeenlz 
qui  les  ont  commis,  sans  toutosH  is  qin'  I  a^.seinblée  re- 
tarde les  deslihératiûns  qu'il  lui  plaira  de  prendre,  et 
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inhibe  auxd.  deppntés  de  se  despartir  jusque»  k  la  fin 
d'icelle.  •  —  Monseigneur  un  prié  de  révoquer  les  pnK 
visions  qu'il  a  données  pour  convertir  à  la  construction 
d'un  fort  k  Bagnols  les  1,000  écus  ordonnés  pour  tenir 
ouvert  le  canal  de  la  plage  d'Aiguesmortsa.  —  DoléanCM 
seront  faites  au  Roi  pour  qu'il  annuité  comme  contraire» 
aux  privilèges  du  pays  deux  arrêta  de  la  Cour  des  Aides  : 
l'un  défendant  aux  Étals  de  faire  aucun  don  gratuit, 
sauf  an  gouvemenr;  Tautre  ordonnant  que  Isa  qrndica 
des  dJoalses  seront  annoels.  —  Lsi  lïtats  en  corps  iront 
parler  au  connétable  des  dépenses  qu'il  demande.  — 
Arrivée  dea  députés  de  Oestres  et  de  Lavaur,  avec  dsn 
procurations  limitées  comme  celles  de  Mon tpell ier,  Moea, 
Uzès.  —  L't*v(tiii«  Niiiies  r«>niontr':'  que  t  bien  soict 
eetabli  par  le  Roy  ung  bureau  en  chacune  province  pour 
cognolstre  des  différends  entre  les  eodéslaatlqaes  pour  le 
falcl  dos  dH.'inie-s  et  autres  impositions,  nrantiucnn^-'s  la 
Cour  des  Aides  en  prend  cognoissance,  deschargeant 
anleunga  bénéfleea,  coutumlera  à  pafer,  h  mg  clergé  et 
le  reniectant  il  l'aulne  :  conclud  que  le  eiyer  ;i  présenîer 
kS.  M.  en  sera  chargé.  •  —  Monseigoeur  sera  supplié 
d'ordonner  de  plus  fairt  qne  «  les  eonstrainelea  ne  aoiant 
dressérs  par  Im  rH.  *qivenrs  p^n^raux  coiilrn  les  syndics 
el  consuls,  ains  soullement  contre  les  rec^iiveurs  parti- 
culiers, et  aussi  d'Inhiber  aux  colleelenrs  des  paroiaiea 
dp  f  dre  aucune  saille  sur  les  tnilles,  portes  et  fcn«[rM 
dos  maisons  ny  sur  les  habits  et  bestait  aratoire.  -  —  Le 
Roi  sera  snppUé  d«  permettre  la  Ikkricatkm  d'une  cer- 
taine somme  de  petite  monnaie,  doubles,  linrrt*.  douhlss 
Uards,  etc.  —  Lie  Connétable  n'ayant  voulu  acx^order  au- 
eone  modération  daa  dépeniea  de  la  geniaraioriai,  il  «a 

swa  ronfi^ri^  aver  lf>  stpur  trf^snrifr  Marion  ;  les  députés 
prutoatauLs  refusent  d  asaister  à  ces  conférences.  — 
Attendu  que  la  Amne  de  la  crue  dn  aal  a  été  baillée  sans 
réservation,  on  ne  peut  concéder  au  pays  de  Valley  (Va- 
lais), en  Sul.ss4!,  la  traite  fk*anche  Je  deux  cents  minois  de 
sel.  —  <  Monseigneur  sera  prié  d'ordonner  que  les  gent 
de  guerre  tenant  garnison  ordinaire  n'auront  aulcnngs 
ustensiles  que  le  Uct,  avec  inhibition  de  prendre  aulcune 
chose  $ur consulats  et  lieux  hors  de  leurs  garnisons  >.  — 
Le  Connétable  fitit  remontrer  qu'il  ne  peut  être  payé  de 
36,000  éens  h  lui  assignée  sar  les  gabelles,  parce  qu'il  ne 
se  débite  pas  de  sel,  et  qu'ayant  besoin  d'argent  pour  son 
vuyage  en  France,  les  États  pourraient  lui  accorder  le 
tirage  des  400  mnids  de  sel  quittes  de  la  crue  d'un  don, 
qu'ils  ont  précédemment  assign*^  au  canlinal  de  Bour- 
boo,  au  maréchal  d'Aumont  et  k  M.  de  Lesdiguiôres,  k  la 
charge  que  led.  sel  ne  aera  déUté  dans  son  gouvernement, 
et  de  payer  la  frui:  .si  les  premiers  destinataires  font 
tirer  leur  sel.  cette  année;  sa  demande  lui  est  accordée. 
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—Les  dépotés  protestants  exposent  qn'lls  ont  fait  plainte 
a«ii»  I*  eaUapde  runmliUt  puHbnlMittdt  MontpaUtar 

de  ce  que  le  Parlement  de  Bézïers  r^fase  de  recevoir  les 
coDMillars  de  la  religion,  et  pour  avoir  rétabliaaament 
i«lftClMiii]ir«  de  VÈm. — L'aMembléft  d&lara^*ellftD'a 
en  encore  occasion  dp  pininte  contre  ledit  Parlement, 
«  et  où  lacdite  plaincte  auroit  esté  Taicte  au  nom  du  pays, 
q^*tU9  la  déaadvoae,  comme  fidfite  à  son  iatra.  •  —  Les 
dipntés  qui  ont  tmitt'  «îfs  di^ponsos  rÎA  la  {îPn(1arm<?rip 
avec  le  trésoriur  Marion  présentent  «  uu  ustat  tic  la  des- 
pense,  et  forme  de  deepartemeat  ».  —  On  ira  de  nonveau 
parler  au  Connii-tal  ile  pour  avoir  modération  dnd.  étal.  — 
Les  dépuCés  protestants  font  savoir  qu<3  ceux  qui  les  ont 
mwféê  leur  ont  mandé  verbalement  de  n'assister  k  au- 
cune imposition,  et  demandent  qu'il  leur  '«oit  [permis  de 
se  retirer.  -  Il  sera  foit  département  pour  l'entretien  de 
onze  oompagoies  degana  de  cheral  pendant  deux  mois, 
et  de  quarante  compARmies  de  gens  de  pie<l  •  pour  un 
mois,  tant  seulement  avant  le  despart  de  Monseigneur  ». 
—  Remise  au  sieur  Ouilleminet,  greffler  pour  li^  Roi  aux 
États,  de  l'Mat  de  logement  desd.  compagnie»  et  du  dé- 
partemeot  de  leur  solde.— Lecture  d'une  lettre  du  sieur 
de  Lauxerois,  conseiller  au  Parlement  de  Béziers.  —  Le 
aienr  de  Fain,  ayndic  da  pays  de  Vlvarais,  remontre 
•  qm  mmolntant  lee  trefrea  qu'ont  eeté  faictee,  ledict 
pays  est  plus  troublé  que  jamidai  «t  qw  pta  est,  s'est 
ealevé  daspai»  qvelqiies  jo«n  m    «m  %m  popnlaire 
qvl  aTeat  aaiay  du  Heu  de  Saint-Ail»»  «t  menace  de  mettre 
à  mort  ceulx  qui  se  meslent  des  afTaires  publicques  ».  — 
L'éTéque  d'Agde  éannière  les  contraTenttona  faites  à 
rfidft  de  1677  «l  ffls  dlrers  siOeis  qu'ont  lea  catholiques 
de  sf!  plaindre     ceux  de  la  R.  P.  R.  —  Les  députés  pro- 
testants répondent  que  ce  aooi  lUta  parttaaliers,  <  non 
génAranx  du  pays,  netoaoihaiit  qnae  lea  oatiiolicques,  et 
qu'il  n'en  doibt  pas  eatre  deslibéré  ;  et  sont  sortis  •.  —  Le 
député  de  Lavaur,  avant  de  ae  retirer,  demande  qoe  lea 
ayndlea  gAtAnmx  et  le  (rrefner  qvi  n'ont  pas  ûeisté  h 
rassemblés  (des  protestiints)  do  Montpellier,  n'assistent 
pas  non  plusanx  déliliérations  des  catholiques  «  sur  les 
fldttts  importansà  lad.  religton     Un  ràbeenee  des  dépu- 
tés protestants,  il  ftsi  conclu  qtiH  te  Roi  sera  supplié  *  de 
remettre  par  toat  le  pays  l'exercice  libre  de  la  R.  C.  A.  R.; 
d'ordonner  qn'te  ▼tilea  ob  csanix  de  la  R.  P.  R.  gouver- 
nent,  les  catholiques  stiiont  admis  aux  char(?r-.s  et  hon- 
neurs ;  de  défisndre  que  les  eodéaiasUqnes  contribuent  à 
tartretènement  dea  miniatras;  de  déclarer  qutl  n'y  aura 
pins  de  villes  d'ostage;  de  révocquer  l'édict  l'érection  de 
-  la  Chambre  mi-partie,  et  par  meame  moyen,  lee  deelihé- 
nttoaa  priaaaa  eo  IteanUée  de  Hmitpalllflr     •  Ponr 
M  V>e  le  pnya  n'a  mandé  deren  8.  M.,  daapnii  qn'ella  a 


3  DE  LANGUEnOC.  I»l 

esté  recene  en  la  religion  c^tbotique,  l'évè^iue  de  Cas- 
tres et  auÉraa  l'en  iront  félieltar,  et  de  aon  aaere^  •  — 

Le  fietir  Marlon  vîpnt  dire  dp  la  part  du  Connétable 
•  qu'il  avoil  permis  a  ceulx  de  la  R.  P.  R.  de  s'assembler 
à  UbBtpelller  ponr  traieter  deaafEriraa  de  lad.  religion 
et  non  des  privilèges  du  pays,  pI  que  sy  )*>s  gens  des  trois 
E:itais  catholique?!  avoient  à  faire  quelque  retnottetrance 
contre  lad.  aasemblde  (de  Uontpeltier)  ou  autres  affaires 
où  cfuli  drî  lad.  religion  peuvent  avoir  inléie.stz,  tiu'lls 
en  peuvent  prendre  deslibération  a  part  n.  —  Le  4  miù, 
le  Connétable  vient  à  l'assemblée;  le  sieur  de  Varandal, 
député  de  Montpellier,  se  plaint  de  la  délibération  prise  la 
Teille,  en  l'absence  des  députés  (protestants)  et  au  préju- 
dice  de  la  religion.  —  Le  Connétable  répond  que  l'assem- 
blée de  Montpellier  n'avait  pas  à  traiter  des  affaires  de 
l'État  et  de  la  Justice,  mais  que  •  la  présente  assemblée 
représentant  les  États  généraux,  comme  fatcte  ensuite 
d'icsnix,  il  peut  yestre  traiotéde  tous  affaires,  suivant  le 
privilège  du  pays  »  ;  il  termine  en  exhortant  l'assemblée 
à  rester  unie  ;  >  quant  tMX  tVOttbles  de  Vivarois,  ayant 
faicl  tout  ce  qu'il  y  a  peu  par  la  doniceur,  puisqu'elle 
n'a  rien  servy,  il  y  employera  sa  force,  à  son  passage, 
allant  en  France  ».  —  Les  députée  de  Montpellier,  Nimea, 
Ozès,  Castres,  Lavaur  et  Marvejols  protestent  <  qu'Ile 
n'approuvent  les  propositions,  deslibérations,  et  députa* 
tion  en  Cour  faictes  par  l'assemMée ,  comme  n'estant 
Eetats  généraux,  aine  déssdvoaent  le  tout,  et  déclarent 
n'mtendre  plus  avant  assister  h  ladkte  aaaam|»lde  ;  et  à 
l'instant  se  sont  retirés  d'ioelle  —  BfoddlatiOB  donné» 
par  l'évèque  de  MoQtjMiUler. 

De  f'  24  à  fo  82.  —  A  Béaler*,  dan»  ta  réftetoire  dir 
couvent  des  Carmes,  du  17  février  au  13  mars  1595.  — 
Président:  Antoine  de  Snldeet,  évéque  de  Montpellier. 
Commlflsalres  dv  Roi  :  Anne  de  Lévl,  dve  de  Yeoladonr. 
lieutenant  général  en  Laniuniedoc,  elles  sieurs  d'Assaaet 
d'Héliert,  tréeoriers  généranx  de  France.  —  Lectare  de» 
oomnlaaiona  datée»  de  Safnt-Oennafn  en  Laye,  15  no- 
vembre 1501.  et  d'une  lettre  du  Connétable,  -ente  de 
Lyon,  29  janviar  1086.  —  M.  de  Ventadour  dit  que  le 
Roi  ne  peut  décharger  «es  »D)et»  de»  taille»  et  levéea  de 

deniers  «  pnur  l'pndurclssf nient  des  crHurs  des  rebelles 
qui  restent  au  party  de  la  Ligue,  lesquels,  au  lieu  d'ac- 
cepter les  coirfItionB  d»  la  paix  qnl  lanr  ont  esté  propo- 
sées, taschent  à  remplir  o»  royaulme  de  guerre  et  de 
myne  plus  qu'il  n'a  encore  eeté,  ayant  donné  entrée  anx 
armées  eetnaglAree  é»  froBtières  de  Picardie,  Bratagne, 
Lyonnoiset  Danlphlné,  et  bien  qu'k  c<>ste  occ.Mlon  il  c*in- 
vient  mettre  sus  de  fortea  armées  et  que  S.  M.  eust 
iMBoiingaatra  aaoovnM^  d»  lut  fs'ca  Usa  d»  lirarde» 
Pnaiica»  dea  tIII»»  rédidolaa,  an  oontnire,  H  Iny  flntt 
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aider  pour  ta  payâ  d&s  gens  de  guerre  y  ordonnas  >, 
S.  M.  se  contentera  de  semblable  somme  que  l'année 
dernière,  .'i  charge  par  leti  Âlalt  de  payer  les  gens  de 
guerre  tant  en  campagne  que  dans  Ie«  placea;  —  le  duc 
%)oate  qu'il  veut  faire  observer  les  bonnes  loii«,  et  que 
cwx  qui  ont  prie  de  lai  llntendaiioe  de  I»  Justice  et  dee 
flBMces  y  tiendront  la  main  ;  Il  finit  en  exprimant  l'es- 
pérance *  que  Dieu  luy  fera  la  grâce  de  les  r«glr  el  con- 
■errer  tons  en  paix  et  unJoOt  tant  d'une  qve  d'autre  re- 
ligion B.  —  Députés  prisants.  —  m  Attendu  qne  les  Estatz 
qui  «iHbv  .iieiU  estre  tenus  d'cihord  à  Bourg-Saint-Andéol, 
pui3  à  Pézenas,  ont  esté  reavoyés  su  ceste  ville  (de 
Bfciers)  et  que  le  pays  n'a  Jamais  aeeoastiinié  de  tenir  tes 
Estiiiz  i-ii  le  Parleiiioiit  est ,  pour  l'authorittii  que  loa 
courlz  souveraines  preauenL  sur  les  privillége»  d'icelluy, 
M.  de  Ventadonr  sera  prié  les  renvoyer  aud.  Pitesnae.  ■ 
—  Le  i\-ar  fnit  ri'^nomlrc  qiin  U-s  États  i  ont  esté  reniis  ii 
Béziers  pour  bonnes  considérations  impurtant  le  service 
du  Roy,  et  noa  pour  Ctira  breeehe  aux  UberMe  du 
pays,  etc.  ».  —  f^Hi  im'ut  jirnt^  ji;u'  lî.'inilés  «de  procu- 
rer le  bien  et  soulaigeuient  du  pays  eu  leurs  deslibé* 
raUoRS  el  de  lee  tenir  seeMltsa  ».  —  Le  duo  demande  ' 
qu'on  admette  les  envoyés  du  Connétable  pour  les  baron- 
aiea  de  Florao  el  de  Sauves,  et  les  sieiu»,  pour  les  baron- 
niee  d*Annonay  et  du  Cliayiar;  —  l'entrée  dee  États  set 
refusée  aux  premiers,  accordée  aux  autn^s,  ixiai!»  sans 
conséquence.  —  Le  duc  sera  prié  de  permettre  qu'on 
traite  de  la  cootinaatlon  de  la  trêve  poar  un  an;  <—  Il 
conafnt  h  r./^.  qu'on  la  r>)ntinne  p'>ur  tîenx  ou  trrm  mois, 
«  pourvùu  que  s.  M.  l  uyl  ainM  agréable,  à  laquelle 
Il  «serlpra  ».  —  Le  sieur  Graaaat,  l'un  des  syndics  gésé^ 
xauXf  <  faict  entendre  que  tout  ce  quy  est  prupr^s^^  dans 
faasemblùQ  est  après  rapporté,  jusquw»  à  le  «omiinT  et 
ettompiiier  >  ;  •  coucln  qu'il  en  sera  inrorroé  pour,  ajir>'4, 
«sire  procédé  contre  les  coupables  *.  —  Les  trésoriers  de 
France  seront  priés  de  ne  vérlfieir  aucun  édit  de  création 
de  nouveaux  ofQces  sans  le  Ht  des  «yndics  généraux.  — 
Oéliliération  contre  des  oonunnnautée  du  diocèse  de 
Salnt-Pons  qui  <  Uen  soient  de  l'obéyssanoe  da  Roy  se 
disoMt  lie  la  Ligue,  oit  ils  présupposent  n'estre  tant  char- 
gés eu  taillesi  et  néantatolng»  te  «Mrps  da  diocèse  est 
ooostrainet  pour  leurs  eolUiée  par  les  receveurs  géné- 
raux ».  —  Copio  .-KTa  délivrée  b  (-hiuiuc  prélat  et  à 
otu^pie  diocèse  du  cahier  présenté  au  roi  par  le  syndic 
Bardiehon,  et  répondu  par  S.  M.  en  son  Conssll  d'état. 

-  Los  trtisoriors  du  Fr.ïuctj  i-rotiiétleat  (!>!  ne  rien 
taire  au  pré|judice  du  pays,  et  demandaat  qu'on  laisse 
à  ceux  d'entre  eux  qui  sont  eommiasalrsa  dn  Sol  anx 

États  la  nomination  dés  corniiii.s.saircs  des  assiettes; 
l'assemblée  n'y  consent  paa.  —  Nul  oQlcier  dn  Roi  ou  | 


commandauit  de  place  ne  pourra  exercer  charge  de  syn- 
dic ou  de  greffier  d«is  diocèses  où  il  aurait  son  ofllce  on 
commandement  —  Délibération  contre  les  trésoriers  de 
France  qui  ont  uni  aux  gabelles  ordinaires  tontes  les 
crues  du  pays,  et  obtenu  du  Roi  de  joindra  a  iKursoflloss 
Isa  états  d'intendants  généraux  des  gabelles  et  d'en  pnn» 
dre  les  gages.  —  M.  de  Ventadour  pria  l*isssimliléa  da 
rembourser  le  sieur  de  Fosseuse,  gouvemeoT  de  Ûévaa> 
dan,  qui  a  entretenu  huit  mois  sa  compagnto  de  gsodar- 
mes  b  ses  dépens,  et  acquis  au  service  du  Roi  plinlears 
lieux  rebelles  ;  —  de  pourvoir  à  la  garnison  de  Leucate, 
maintenant  que  s.  m.  a  déclaré  la  guerre  à  l'Espagna. 

—  On  réitérera  la  plainte  fbite  an  Roi  des  entreprises 
du  Parlement  et  de  la  Cour  des  Aides  sur  les  iléliWra- 
tions  du  p^ys;  —  «  comme  anssy  de  ceux  qui,  sous  le 
nom  de  puivérage,  lèvent  péage  sur  tonte  noria  de 

inarchamlisfs  et  lin  hiislail  h  —  Le  Rui  s<"'ra  supplié  de 
permettra  aux  diocèses,  villes  et  lieux  du  pays  l'imposi- 
tion  des  deniers  par  eux  dus,  et  antres  qid  aenmt  déli- 
bérés aux  .i.ssiette-s  et  maisons  île  ville.  —  Remise  à  l'as- 
semblée, de  la  part  du  Connétable,  d'états  laits  par  la  Roi 
pour  l'entretien  dee  gens  de  guerre  durent  la  présents 
année.  —  Renvoi  de  res  .'lats  à  une  commission,  tou- 
tesToia  saus  approbation  d'iceulx  > .  —  Rapport  d'un  dé- 
puté sar  les  exactions  de  H.  de  ToumoD  en  Tivanda:  — 
vu  !a  letttvi  ficrlU  h  Ct'  sujet  par  le  Connétable,  M.  de 
Tournon  no  sera  pas  poursuivi  crimineUemant.  —  On 
prtnra  te  Roi  :  d'angmeatar  de  ses  dSBisn  Isa  gagea 
du  prévôt  général  et  srs  lifliitf»nants  ;  de  n'accorder 
aucune  évocation,  notamment  en  matière  criminelle, 
attends  Isa  privflègsB  da  psya.  —  Dépotés  nomnéa 
pour  aller  présenter  ,*>  M.  ili?  Ventndonr  Im  remontrances 
!*■  l'asieuiblée  cuiUi-e  la  dépense  extraordinaire  demandée 
par  le  Roi.  —  On  fera  plainte,  au  même,  de  la  requête 
présentée  au  Tarlament  contre  le  syndic  Orasset,  par  le 
sieur  I>elorme,  trésorier  de  France;  »  cependant,  répara- 
tion sera  pouranlvia  da  IlllJttre  et  calomnie,  et  jusqnai 
l'avoir  heue,  il  sera  suroeu  b  la  continuation  des  Gstatz  *. 

—  Excuses  présentées  aux  États,  en  corps,  devant  le  due 
de  Ventadour,  par  le  tré.MoriMr  liolorme.  —  Nouvelles  ré- 
clamations du  sieur  de  Brotet,  au  sivjet  de  la  construc- 
tion du  fort  de  Breseou ,  motivées  aur  ce  qu'un  syudle 
général  se  serait  i  <ppoï.é  «  à  la  levée  d'une  dace  de2'>/* 
que  le  Oonaestable  luy  auroll  permis  d'eslabUr  le  long  du 
rivage  de  la  mer  »*,  —  sans  approbation  de  la  dépense, 
ii<!s  comiiii^.sam'iS  iront  voir  les  travaux  duii.  port.  — 
On  présentera  à  M.  do  Ventadour  un  état  des  retrancha* 
ments  b  fUra  b  la  dépense  axliaoïdinairs  denaandée  lar 
le  Roi.  —  Nomination  des  commissions  des  comptes  et 
des  départements.  —  Le  fermier  de  la  crue  d'un  éea 
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demaad»  s'il  paal  se  dessaisir  d'ua  reliquat  de  1,400  écus 
q»  M.  i0  ▼eutadonr  lui  a  eommaiidA  àù  bidllar  au  tré- 
sorier de  rextr«f'r(!lnafrfi.  —  On  ne  vériftirn  an  "un 
compta  da  trésoriers  extraordinaire»  ou  de  commissaires 
te  vivra»  «  qiil  n'inront  oontraelé  «rae  le  pays  — 
L'assembl(5«,  infonii^e  fjne  M,  Joyfitise  •  ne  veut  ac- 
corder la  continuation  de  la  trévM  pour  moins  de  temps 
fM  da  «fx  moto  > ,  d«^pute  à  M.  de  Ventadour  pour  savoir 
sa  volonté;  renvoyée  au  Connétable, à  Lyon,  eile conclut 
qu  i)  sera  fait  nouvelles  instances.  —  Il  sera  informé 
wAn  pknimirs  raoavwirt  «  qui  constraingnent  !e  peu- 
ple par  îast  et  garnisons  et  prinse  île  bcstail  -  ■  On  de- 
mandera révucalion  du  droit  de  4  %,  mis  p^r  les  tréso- 
vi«M  deFtance  sur  l'épicerie  qui  se  décharge  aux  ports 
du  pays.  —  M.  de  Ventadour  autorise  la  continuation  df 
la  Irére  pour  six  mois,  à  condition  que  rassemblée, 
avant  d«  M  séparer,  pourvoira  à  l'entretien  des  garni- 
sons. —  I>es  marchands  de  Pézenas  se  plaignent  de  ce 
que,  tors  de  la  déclaration  de  guerre ,  le  gouverneur  de 
BrescoQ  ait  arrêté  des  Espagnols,  à  raison  de  quoy,  en 
Espaigne,  on  aurolt  rettenu  leurs  facteursavee  les  moyens 
et  marchandises  qu'ils  y  avoient  •.  —  Le  Roi  sera  prié  de 
retirer  du  paya  In  sieurs  de  Chanlay  et  df^  liuiviar, 
■  atttodn  leim  gnad»  caigee  «t  que  la  Ooar  de  Parie- 
meot  est  de  présent  oomposde  de  aafflaant  nombre  de 
aDBMlIllers  >.  —  Des  oommissaires  se  rendront,  k  la  fin 
te  États,  an  gran  de  Magadonne,  pour  voir  et  Juger  s'il 
cet  néeeaialre  de  mefntanlr  le  droit  de  2  •/•  sur  toute 
sorte  de  marchandises  établi  par  le  Connétable  et  destiné 
k  l'ouverture  des  graos  et  coneervati<Mi  dee  robinea.  — 
On  aura  égard,  lorsqu'on  ftr»  le  dApartement  dv  dJootoe 
de  Lavaur,  à  ce  que  quelques  lieux  dud.  diocèse  .-«e  sont 
distraits,  avant  la  trftve,  de  l'obéiseaiMia  du  Rot.  —  Déli- 
Mration  contre  les  exaetions  du  tlenr  de  Oalvlnon.  — 
Attendu  lu  t;rarir]e  pauvreté  tlii  i>eu[ile  et  \v»  grands  frais 
qui  se  font  à  la  levée  des  impositions,  on  demandera  la 
eontinoatton  de  la  «me  d'an  des.  —  Les  gêna  du  Roi  an 
Parlement  de  Béziors  rornontrent  rju'ils  ne  peuvent  tirer 
eigoDt  des  trésoriers  de  France  pour  les  voyages  «  néoee- 
oairet  k  reslaMir  partout  la  NHgion  oathoUqm  selon  la 
volontH  de  S,  M.  et  Tarrest  de  la  Cour  ».  —  On  présen- 
tera à  M.  de  Ventadour  *  l'advis  du  relraDCheinent  dé- 
liré par  le  pays  sur  les  despensss  de  la  gnerre,  et  on  le 

priera  de  l'avoir  agréablo  —  Le  sieur  Kayn  di:>[nandi.' 
qu'où  ait  égard  «  aux  grandes  charges  que  le  Vivarois  a 
portdsa,  ayant  esté  «oastralnot  de  promettre  16,000  eeeas 
SA  sieur  de  Montréal  pour  l'acquérir  au  .servico  du  Roy 
et<4S  places  qu'il  tenoit  ■,  etc.  —  Il  sera  fait  instance  : 
poorfoaaslnapoliialtoaoonlcalntà  payar  Isa  lalllaa 
alMlnadanlmi  qoiaa  làvaat  aorla  paapla*  qi'on  don* 


BE  LANGUEDOC.  U» 

zains,  attendu  la  rarité  et  panurye  de  ^fron  argent  — - 
pour  oUsmlP  vaHdatfa»  de  tous  les  payameata  Arits  par 

anfi:ri1é  du  Connétable  |r'^  années  passées,  et  aussi  des 
impositions  quelconques  ayant  eu  pour  olyet  la  conser- 
vation te  plaeM  en  l'aMiasanee  dn  Roi.  —  SéHMratlon. 
contre  la  Chambre  de«i  comptes,  qni  rejet  nt  les  acfpiifs 
collectif^  •  des  consuls  des  communautés  pour  toutes  les 
pensions  (rsntee  anr  fétat)  deoes  ans  hiMtana  dleeUa,. 
quoique  de  rapporter  un?  arqritft  de  chacung  particulier, 
y  a  d'acqulctic  quy  coustent  plu»  de  ùdre  que  la  somme 
ne  monte  ■. — Les  goavsrnears  d'AIgnesmorles  et  Mont» 
prdîicr  se  plaignent  ce.  que  lonrs  f^arnisons  n'ont  pas 
été  ^layées,  parce  que  la  crue  de  IG  sols  affectée  k  leur 
solde  a  été  réunie  aax  gabelles  par  les  trésoriers  de 
Fr.'ince  Sans  approbation  de  la  dépense  faiie  par  le 
sieur  dti  Uroint.  lui  fort  de  Brescou,  les  Élals  lui  accor- 
dent les  'I,0.:k>  .'rus  imposés  sur  las  villes  frontières.  — 
Suivant  les  provisions  obtenues  par  le  pays  le  20  avril 
1539,  il  sera  défendu  à  tous  receveurs  de  compter  en  la 
Chambre  des  comptes  des  detti^  extraordinaires,  «  et 
sy  aulcung  en  est  poursuivy,  le  pays  prendra  ami  blet 
et  cause  ».  —  Le  prévdt  tsn  ses  chevaudiése  et  tontes 
les  diligences  dont  il  sera  requis  par  les  diocéees  de 
Mende,  Uzès,  Viviers  et  autres,  contre  plusieurs  lieux  qui 
rsftasent  de  payer  leurs  tailles.  — Gonformément  ii  la  dé- 
libération prise  à  Carcassonne  le  30  septembre  1556^  Il 
<:era  tàit  rdle  dn  nom  et  surnom  te  habitants  du  pays 
qui  flmt  ou  fisTont  ériger  de  nonveanx  ofliees,  •  pour 
estre  iceulx  par  les  Estatz  déclarés  inhabilles  d'avoir 
oharges  pubUoques  >,  etc.  —  On  priera  le  Eoi  :  de  révo- 
quer les  pensions  dmnite  aux  magistrats  et  assignées 
<  sur  les  esmendes  de  leur  cognoissanoe  et  ressort,  pour 
les  abus  quy  s'en  peuvent  commettre  —  de  ne  pas  sé- 
parer le  gouvernement  de  cette  province,  ■  mais  le  lais- 
ser uny  comme  a  esté  de  toujours,  et  de  le  conserver  à 
Mit  le  Conneetable  *.  —  On  priera  M.  de  Ventadour 
d'angnenier  les  retranchements  des  dépenses  extraoïdl- 
niiires  qu'il  a  fait  signifîfir  aux  Ktals.  —  Ijichères  de  la 
crue  d'un  écu  devant  les  commissaires  du  Roii  il  sera 
aorsis  à  la  délivrance  dn  Imil  de  lad.  enn^  attendu  qve  Ia 
dernière  inis«  n'a  été  que  de  37,000  écus.  —  M.  de  Ven- 
tadour invite  les  États  à  pourvoir  au  soulagement  dca 
diocèses  les  pins  aflUgéa,  Mende,  8sint*l>oii8,  etc.;  il  leur 
r<ii^omm;inde  particulièrement  le  Vivarai.s ,  qui  paj'era 
dorénavant  toutes  ses  tailles  <  Ik  où  ils  estoient  quittes 
ponr  la  moitié,  attendu  qttll  est  msintenant  lent  klloMlla* 
aancé  du  Roy,  ayant  esté  constrainclz,  pour  y  parvenir» 
de  quitter  au  sieur  de  Montréal  36,000  escus  qu'il  avoit 
lavéa  anr  leara  lalllai^  al,  outra  oa,  Iqy  payar  10,000  es^ 
aoa  *.  —  1^000  écoa  saut  nfloortéa  an  siaor  da  BwM, 
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outre  le»  4,000  <iul  lut  ont  6\i  donnés,  <  à  la  ehatKâ,  et 
nOD  Mltreinf^nt,  de  n'en  jamais  plus  rien  prétendre  ».  — 
On  poursuivra  l'abolition  du  droit  de  pal«ote»qutw  lève 
AU  paya  tant  par  mer  que  doc6tédu  RhAns.  —  L«  gens 
d'armaa  tenant  garnison  ■  ne  pourront  prétendre  que  lit 
«t  eatable  r.  —  Le  «leur  LAUemand  ira  à  Toulouso  pour 
lUra  eompreodre  duia  la  trêve  le  paya  de  iRmwgm.  — 
Rejet  d'une  requête  d'un  sieur  Maurin  pour  avoir  la 
Boarsa  du  pays,  attendu  que  le  sieur  Rach  n'a  pas  domé- 
rlt«,  et  qu'il  a  été  statué,  en  1680,  par  tes  fitals  que  lea 
oftii.'iers  du  paya  ne  seraient  démis  dn  leurs  charges  que 
pour  forfaiture.  —  Bail  de  la  crue  d'au  écu  pour  la 
somme  de  41,000  éeua.  —  Le  Connétalrte  et  H.  de  Venta- 
donr  seri'iil  priés  de  révoqu'^r  le.s  luovi^i  jiar  eux 
délivrées  ii  certaine  capitaines  pour  contraindre  les  h&bi- 
tants  des  diocèses,  ie  sotmble  pour  riusolvaliie,  k  leur 
payer  leurs  arréraj^es.  —  Sur  les  tnsl;inces  réitérées  de 
l'assemblée,  M.  de  Ventadour  consent  à  rejeter  sur  les 
deniers  da  Rolles  dépeness  (exlraordiaalraa)  de  sa  eoai' 
pagnie  et  de  sa  pardi^,  les  appointements  du  prévôt  et  de» 
garnison»  de  Montpellier,  Aiijuesmortes ,  l'écaiâ  et  la 
Garfeonniire.  —  •  Attsiidn  l'eKtrétne  pauvreté  du  pcn- 
pli>  ft  qu'il  n.'  sn  peat  faire  .lulning  despartemenl ,  les 
commissaires  du  fioy  seront  !iu(tpUt!s  Je  se  contenter  de 
ee  «lue  poum  eitre  ttré  de  la  fiarme  de  la  crue  d'un  escu 
et  rli»  fairp  pnrliT  li^ut  Ift  rjslc  des  despenses  extraordi- 
naire.' sur  doiiiur.-  du  a.  M.  »;  les  commissaires  du 
Roi  déclarent  no  pouvoir  le  faire.  —  Le  bail  de  l'équivap 
lent  des  diocèses  de  Rieux,  Commenge  et  Caroassonne 
eet  adjugé  pour  chacun  k  10  écus  par  an  ■  pour  les  lieux 
^  sont  de  présent  en  l'obéissance  du  Roy  > .  -  Délibéra- 
tion roncernant  les  doubles  de  cuivre  fabriquée  à  Mont- 
pellier, les  liards  dont  il  y  a  <iuanUté  dans  la  prorinoe 
<  et  la  nécessité  qu'il  y  a  d'argent  ».  ~  Les  deniers  de  la 
eme  d'an  éca  seront  employés  au  payement  des  garni- 
sons dont  rentretien  est  imposé  au  pays,  mais  <  pour  le 
nombre  d'hommes  réduictpar  M.  de  Ventadour,  etdurant 
8  mois  feisant  8,  sans  qu'ils  puiaaeiil  astre  desnatnrés  ny 
eoaTsirtis  h  autre  effiMt  •  —  «  Le  Roy  ewa  supplié  d«s- 
tiner  les  <lMni<irs  ilf  la  roventc  do  son  domayne  à  la  dé- 
Caïue  de  ce  pays,  d'aultant  qu'il  est  frontière  d'iispaigae 
(du  Roassillon).  où  les  ennemys  peuvent  entrer  ftdlie- 
menî ,  ojiiinif  n'ayanl  iiy  ttiontaii^ne,  ni  rivit'rt!  cidn 
deux,  du  moings  de  fonds.  *  —  «  Sur  les  lettres  escriptos 
par  le  Roy  et  Hst  le  OonneataUe  pour  eeire  prouven  au 
payement  îles  arréraiges  Jtjuli^  aux  garriisori<  iU  Marve- 
jola  et  Saint-Esprit,  a  esté  conclud  le  pays  n'y  estre 
tmu.  f  —  On  Hira  inntanee  ponr  que  la  garoiaon  établie 
à  Castres,  à  cause  de  la  Chambre  de  l'Édit,  soit  payée 
par  le  Roi.  —  La  Cbaffi])re  des  comptes,  par  l'organe  du 
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sieur  de  Fontanoo,  iUt  vidoir  les  servloes  qu'elle  a  raa- 

dus  au  pays  :  sur  la  remontrance  des  syndics  généraux, 
que  -  s'il  jr  a  lieu  de  recoignoissance,  doibt  estre  en  condi- 
tion que  lad.  Chambre  ne  cognofatra  enr  les  privilléges 
du  pays,  nolaïunitîiit  de  l'auditinn  de--<  cijinpte-s  munici- 
paux et  extraordinaires  «,  l'assemblée  accorde  des  grati- 
fleatioas  k  dÎTsirs  oonseillers  de  lad.  Chambre.  —  Lecture 
du  l'ahier  ;i  présenter  au  Roi.  «  8.  M.  sera  suppliée 
laisser  jouir  les  particuliers  qui  ont  de  petila  salins  an 
pays  du  droiet  qu'ils  oot  de  saniaer,  ou  les  en  finira  Id- 
dempniser  de  ses  deni<  r.-^,  :itlf!iidu  qu.i  l'empiwcluiinent 
leur  est  donné  pour  l'augmentation  des  gabelles.  >  — 
D(»ignalion  des  dépnlés  qui  s'aMembleront  après  la  teoue 
des  État.<!,  si  M.  de  Vent&dour  le  Juge  nécessaire,  avec 
clause  «  de  ne  prouvoirqu'àcequi  concernera  la  conser- 
vation du  pays  tant  esaHemeat  •.  —  Délibération  tou- 
chant le  lieu  de  Buzet  •  contre  tequni  le  sieur  de  Joyeuse 
auroit  faict  courir,  et  vouidroit  faii-e  mettre  le  canou  en 
oimpaigne  pour  la  fbrar,  présupposant  n'estreoomprina 
dans  )a  tresvo  >■.  —  L«s  député^i  ']tii  iroi-t  h  Lyon  pré- 
senter le  cahier  au  Roi  pourront  communiquer  les  affaires 
aux  consuls  et  députée  des  villes  cattilales  du  pays  qui 
s'y  trouveront,  •  et  «"assfimblar  avec  eux,  sy  besf^in;?  est, 
et  promettre  les  soiuuie>  qu'ils  Jugeront  pour  obtenir  les 
révocations  reiiuises  pur  le  caj'er  *.  —  L'aassmblée 
accorde  au  Vivarais  •  souffrance  de  vérifdcation  de 
tontes  sommes  qu'ils  doibvent  à  la  Bourse  du  pays,  pour 
trois  années,  dans  lesquelles  ils  seront  tenus  les  payer  > . 

—  Chaque  diocèse,  en  élisant  son  receveur,  l'obligera  à 
payer  comptant  les  deniers  de  la  Bonrœ  du  pays.  —  «  Oà 
les  10,000  escus  que  le  fernlir  de  la  crue  d'un  eseu  loiM 
avancer  ne  aufllroiaot  pas  au  payement  des  garnisons,  ou 
le  prierolt  de  fournir  encore  les  6,200  escus  du  premier 
termedeson  bail,  et  le  pays  l'indemnisera desd.  avitnces,  • 

—  »  Où  ]n  Roy  B'auroU  agréable  la  condition  mise  h  l'oo« 
troy  :  que  las  deniers  octroyés  seront  employés  pour  ta 
conservation  des  pla<:i's  du  pays;  eu  f-e  cas,  les  députés 
désignés  pour  s'assembler  au  mandement  de  Ur  de  Ven- 
tadour n'auront  auleung  pouvoir  des  Xstatz,  aitis  seuUe- 
raont  celuy  (jue  leur  en  sara  baillé  par  leurs  dioi  èses,  que 
Monseigneur  voudra  bien  advartir,  en  mandant  l'assem- 
bMe,  des  Ans  et  néoasaiiés  dleelle.  >  —  Leotors  de  l'oo- 
troi.  —  nénédiction. 

Jief'SSàf'  i4S.  —  A  Péseoas,  dans  la  salle  de  la 
usiaon  eonsulaire,  du  8  Janvier  au...  lévrier  1808.  — 
Pré^dent  ;  l'évèque  <îi:  Montpellier.  Commissaires  Ju 
Uoi  :  le  duc  de  Ventadour,  les  sieurs  de  Vie,  conseiller 
du  R<d  eds  BonOonseil  privé;  Mnrion,  trésorier  ds  Franea 
et  intendant  des  finances  en  Languedoc;  Dadvisard  et  de 
Crosilbes,  trésoriers  de  France  és  généralités  de  ToutouM 


bigilized  by  Google 


SÉRIIi  C.  —  Ki  ATS 

«t  Hont|wltier.  —  Lsclnre  des  commistioni,  âa.lAta  de 

Lyon,  22  septf  rabre  l.'y^tT).  —  La  duc  ilé  Vcntadcur  dit 
ip»  le  Roi  se  contentera  de  pai*ailU  somme  quo  l'année 
passée,  à  chsrgre  que  les  Éùts  imponront  f  140,67S  escns 

6  denif^rs,  îi  qiioy  se  montent  les  garnisons  ordinaires  du 
pajrs  pour  neuf  uioU  *.  —  Députés  présents.  —  Va  ta  déU> 
bération  de  Bovaàbn  I6M,  eonteiMuit  que  les  tuteurs 

sieurs  ayant  ontréf  aux  Ktuts  riui'otil  l.i  \A:ice  diii'  .'i 
leurs  pupilles,  le  sieur  de  Saint-Brès,  oncle  et  tuteur  du 
baron  de  Oastrlea,  précédera  tous  les  autres  envoyés.  — 
•  Nul  député  ne  pourra  proposer  lefaictd'aultruy,et  ung 
aOSure  deslMré  ne  sera  plus  mis  eu  deslibération,  et  qui 

7  coatreviendra  sera  ttM  de  l'entrée  des  Estafx,  et 
néantmoings  esmendable  ».  —  L'asyfîmblt'e  rntrera  à  sept 
heures  du  malin  et  ii  nue  heure  après  midi.  —  Les  s/o- 
dies  généraux  présentent  te  rapport  de  ce  fulls  ont  fliit 
depuis  II  i!ernière  session.  —  Le  Roi,  le  Coimétrible  et 
M.  de  Ventadour  seront  priés  de  prendre  sous  ieur  pro> 
leetlon  et  sauvegarde  les  s^ndies  généraux  qf»  plusieurs 

se  licenrient  dt?  m<»nacr;r.  —  On  |>oursuivra  de  faire  cas- 
ser par  la  Parlement  la  vente  des  offices  de  m&ilres 
dsres  et  grefflers  comme  pr^udidabies  au  pajs,  et 
l'ajournement  personnel  au  Conseil  privi'  dmn^  à  l'un 
des  syndics  généraux,  qui  avait  fait  opposition  a  lad. 
▼ente.  —  Le  Roi  sera  tuppHé  de  révequ»?  lesoomDtiis- 
Sfiircs  étrangers  «  mandés  pour  rinTorm^r  d'aulcunes 
malversations,  bien  la  cugnoissance  en  appartienne  aux. 
juges  estans  dans  le  pays  a.  —  Commissaires  envoyée  à 
Montpellier  pour  s't>pposer  a  ta  Y(5rin.'atton ,  par  la 
Chamlire  des  comptes,  de  i'édit  de  création  de  nouveaux 
oftlciers  des  gaMWs.  —  U.  de  Tentadour  expos»  que 
l'année  dernière,  par  corami-'Hion  expresse  du  Roi,  ■<  il 
auroit  dressé  une  belle  et  forte  armue,  et  icelte  mené  au 
quartier  de  Tholose,  ob  elle  aeroit  demeurée  six  mois 
debout,  avec  beaucoup  d'incommodités,  et  <iue  n'ayant 
peu  tirer  deniers  du  iioy  pour  fournir  aux  frais  de  lad. 
armée,  voyant  d'ailleurs  le  pays  qui  estoit  teneu  à  les 
porter  hors  de  moyen  le  pouvoir  »,  il  y  aurait  pourvu  de 
son  argent...  ;  il  demande  aux  Klatsde  le  rembourser  ou 
de  fUre  vérifler  par  la  Cour  des  comptes,  qui  s'y  refuse, 
la  permission  •  de  revendre  de  son  domaine  Jà  aliéné 
pour  M,000  esens  —  Lecture  du  cahier  des  procédures 
et  exécutions  faites  par  le  prévôt  général.  —  Le  sieur  de 
Biotet  expose  qu'il  a  dépensa  pour  construire  le  port  dn 
Bresoou  90,001  écus  90  sots  et  qu'il  n'en  a  reçu  du  pays 
que  14,000  :  conclu  que  le  Connétable  sera  prié  de  lui  assi- 
gner 3,000  écus  sur  les  4,0(10  destinés  aux  villes  (huitiè- 
rae,  ■  si  tant  est  que  l'assemblée  prenne  délibération  de 
les  imposer  ».  —  Nonobstant  l'opposition  des  consuls  de 
Mende  et  Marv^ols,  les  Syndics  généraux  poursuivront 
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l'exéeution  de  I*8rrât  du  Parfement  qui  supprime  te 
siège  de.  Mendo.  —  Avec  l'agrément  de  M.  de  Vfnt.idour. 
on  enverra  k  Toulouse,  vers  le  aleur  de  Joyeuse,  afin  de 
poursuivra  réparation  de  dlverMS  oontraventtons  (bllefl 
il  la  trêve.  —  Sur  la  plainte  du  .sieur  Guilleminet,  on  fera 
oppositioa  à  la  vente  faite  par  les  commissaires  k  ht 
revente  du  domaine,  de  l'offlce  de  greffier  des  États, 
al'endu  que  led.  ofllce  n'-ïst  de  ta  nature  du  domaino 
aliénable  >.  —  Déliitérations  concernant  :  le  règlement 
des  Hmites  du  Langueiloe  et  du  Daupfafné;  —  le  cours  h 
donner  dans I>:itjt  I..ui;.;ut;<î'  io  ;uix  louzains  de  Mont- 
pellier et  de  Villeneuve  ;  —  contre  l'augmentation  des 
<  leveores  »  des  reoeveurs,  de  0  deniers  fc  un  sol  pour 
livn';  —  [iiiur  poursuivre  Ses  receveurs  qui  ont  fait  la 
levée  des  deniers  •  par  gast  et  garnison,  k  la  ruyoe  du 
peuple  >  ;  —  pour  demander  la  démolition  du  fort  de 
Brescou ,  «  atU^'ndu  qu'il  ne  peult  nuyre  aux  nations 
eslrangères,  et,  au  contraire,  venant  perte  de  ladite  place, 
le  pays  en  demeureroit  myné  >  ; — ■  contre  les  trésoriers 

de  Fr.in'e  l;u:  HihI  ]r.,ynr  1  des  sommes  dont  le  Roy 
accorde  les  iuipositions,  et  2  7»  des  sommes  de  rabais 
des  tailles  *.  —  On  priera  le  Roi  d'augmenter  le  pouvoir 
donnr'  h  Irt  Cour  {\t*f.  nidos  de  permettre  rimp^s-ilion  des 
deniers  )usqu'<i  DOOécus^  catlendu  les  grandes  despenses 
que  les  «Humunautés  feroient  allant  poursuivre  en  Oour 
lesd.  provisions,  et  mesni&s  que  les  dcbtcs  procèdent 
du  laict  de  la  guerre,  ot  ont  esté  créés  pour  la  conserva- 
tion des  places  en  l'abfissanee  de  8.  U.  • .  —  Rappel  de 
la  délihérriH  in  dîi  18  s(»ptpmbr«  1555  «  pour  t'-x^sistance 
personnelle  des  évesques  aux  Ktals,  et  pour  que  les  barons 
ne  députent  h  leur  place  que  des  nobles  d'ancienne  race 
et  de  robe  courte  ».  —  On  fiira  n'ir  dans  ch.iqiift  dioo^se 
des  communautés,  i,-entii«iiiouuiùs  et  capiUiiues  qui  refu- 
sent de  payer  lenis  tailles,  <  h  la  rnyne  des  coUecteuni 
qui  n'osent  en  faire  poursuite,  affln  que  lesd.  reffusans 
soient  i:onstiaiu..ti  de  payer,  et  pour  l'exéculiof»  sera 
Imposé  1,000  e.'u:us.  >  —  On  fera  instances  pour  obtenir 
diminution  des  épicéa  de  Messieurs  du  Parlement  et  de  la 
Cour  des  aides,  qui  sont  excessives.  —  MM.  de  Vie  et 
Marion  seront  priés  s'«?ii]jil;iyer  à  faire  que  la  compagnie 
de  iM.  de  Ventadour  soitpayéti  di  .-ri  dt^iiers  du  Roi,  <•  et 
oii  led.  sieur  Marion  Iburnli-oil  qoei  iue  chose  pour  en 
obtenir  les  provi^^ions  nécessaires,  le  pays  le  remboursera 
et  recognoistra  ».  —  On  poursuivra  arrêt  du  Parlement 
i'our  defTendre  h  tous  notaires  de  recevoir  le  dimanche 
autres  contrats  quo  mariage»  et  dernières  volontés ,  et  à 
toutes  personnes  de  faire  cbarroys  par  eau  et  par  terre 
ledit  jour  >.  —  Les  diocèses,  chacun  en  droit  soi,  seront 
tenus  de  faire  saisir  les  péages,  et  d'en  employer  les 
deniers  aux  réparations  des  ponts  et  chaussées.  —  Le 
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Roi  sera  âu)<ptié  de  l'évoqaer  :  le  don  des  flmncs-flflb  et 
nouveaux  acquêts  qu'il  a  fait  au  alanrdeMirepoix;  — 
les  dons  qu'il  a  faits  des  pàtungas  eomnim  et  aatru 
lieux  Tai-anls  qui  apparUennent  aox  coranivnaiitéa  du 

pays  —  Attendu  que  les  commissions  pour  l'aidfl  et  l'oc- 
troi contiennent  aussi  dMMOde  de  140,i^00  écas  pour 
l'entretien  de  la  gendarmerie,  •  ce  qui  pourroît  venir  à 
fionaéqueoee,  et  que,  contre  l'ordre  accoustumé,  le^sd. 
eommlsaioi»  portent  pouvoir  aux  sieurs  trésoriers  géné- 
nmx  eottber  partlcutfèrement  lee  peraonnes  subjeeles  à 
paj^r  taillies  qu'ils  cognoistront  n'e<;tre  assi /!  c  tiis  '.-s  , 
la  Roi  sera  prié  de  casser  leedites  clauses,  «  et  uù  seroieut 
nbes  «n  autns  eommladoiu,  oinlonner  qu'elles  soient 
refformées  avant  la  tenue  des  Kstalz  ».  —  M.  «le  Ven'u- 
dour  promet  de  Aiire  cesser  les  excé»  commis  par  la  gnr- 
nJaon  Aablie  à  Mendepar  le  «leor  de  PoMeuse,  •  lequel, 
il  y  a  quelques  années,  soubz  pn't -xte  il'  il!  r  scr.iurir 
Amberc,  assiégé  par  le  sieur  de  Nemours,  se  seroit  saisi 
de  la  Tille  de  Monde  et  y  auroil  ftlct  basttr  am  cyta- 
délie,  abattre  l'hospital,  p^çIwc';,  '^?c.,  etc  ».  —  Il  ac- 
corde la  couliaualioa  de  la  crue  d'uu  écu  sous  le  bon 
plaiair  dn  Roi.  —  Le  nombre  dea  areben  du  prévôt 
sera  rWuil  à  Ironie.  -  ■  Nouvell.  inj'inction  aux  députés 
de  tenir  secrètes  les  délibérations  des  Ktats.  —  On 
demandera  au  Roi  de  supprimer  tons  gouvernomenla  des 
villes  et  diocèses;  de  faire  abattre  toutes  les  forteresses, 
•  aauf  celles  qui  estoient  au  pays  de  tous  jours  »,  et  de 
casser  toutes  les  garnisons  y  établies.  —  M.  de  Venladour. 
à  qui  ces  propositions  sont  Cvuntrmniquve.s,  ivpond  qu'il 
avisera  au  .soulagement  du  pays  avec  le  cons^^il  otobli  par 
le  Roi  près  de  lui,  nota  qm  l'AssemblLO  «  dcbvroit  oon- 
sidt-rer  qu'on  n'cstoit  encore  as*eiiré  de  la  |>aix,  puis- 
qu'on vivoit  avec  trefve  ».  —  On  mettra  aux  enfhère.sla 
crue  d'un  écu  par  quintal  de  sel  et  de  30  ikus  par  muid 
de  sel  des  traites  étrangères.  —  D«llib(Vation  contre  les 
catholiques  H  qui  so  retirent  à  la  Chambre  de  l'Edict  er. 
qualités  dont  la  cognois.sanc>'  :);'|i;t 'liairt  h  lâ  Cour  de 
Parlement     —  Ixss  h.ibilants  de  ViUeoiar  renoontrent 
qu'ils  sont  en  extrême  pauvrelâ,  à  cause  de  leur  garni- 
son, et  comme  contraints  d'abandonner  la  ville.  —  .M.  de 
Ventadour  sera  prié  ;  de  n' ncr/^r  ler  aucune  attache  aux 
provisions  «  que  plusieurs  iiar  .-^urprinse  ont  obtenues  ou 
peuvent  obtenir  du  Roy  pour  lever  des  gens  de  guerre  »  ; 
—  de  réprimer  ceux  qui  cherchent  à  rompre  la  trêve  et 
surprendre  quelques  places,  ayant  bit  amas  d'armes  et 
de  pélanls.  —  On  fera  instance  iwur  qiif  condamna- 
tions en  matière  de  police  soient  exécutées.  Jusqu'il  10  li- 
vres d'amende,  par  provision,  nonobstant  l'appel.  — 
3,000  écus  seront  employés  a  curer  le  canal  "u  iioui  u'i-  j 
dou  d'Aiguesmortes.  —  Allocation  de  '.iO  écus  à  un  mar-  j 
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diand  de  Montpellier,  pour  premiers  fi-ais  de  poursuite 
contre  le  sieor  do  Ujngueval  t  qui  l'auroit  fuict  prison- 
nier prêt  de  en  Gévaudan,  et  détenu  longtemps 
dans  un  coffH»  ».  —  Sur  le  rapport  des  députés  en- 
voyés à  M.  de  Joyeuse,  qu'il  consent  h  prolonger  la  trêve 
Jusqu'à,  la  Un  de  février,  conclu  que  M.  de  Ventadour 
sera  prié  de  Ibire  publier  ladite  prolongation.  —  Les  ha- 
bitants domiciliée  des  communauté.s  pourront  .seuls  être 
nommés  consuls  et  celiectenrs  des  tailles.  —  La  piji 
n'est  pas  tenu  de  rembourser  au  aieur  Banalon,  jadis 
[  ti  aitn  ili'  la  monnaie  de  Montpellier,  «  10,000  escus 
qu'il  dict  avoir  perdus  aox  pinaletles,  pour  avoir  pajré 
le  fin  à  19  livres  de  mare  ■.  —  M.  de  Tentadonr  remet  : 
1"  ries  t.'ttr.'s  |iaterit'-s  .lu  r^i,  <l.'iti5ea  de  Lyon  23  et  28 
septembre  1595,  ordonnant  d'imposer  les  gages  dus  à 
IIM.  du  ParlenMRl  de  €asiebamsin,  depois  le  joar  de 

'  leur  sortie  d'/  Tnuliiusc  jn.^:j:i':r,i       Jruivii:'r  1.500;  — 
2^  autres  lettres  pour  le  payement  de  100  iiommes  de  pied, 
tenant  garnison  sous  M.  de  Montesquieu,  en  la  ville  do 
Castres,  où  In  nMmbre  mi -partieef:!  ''f  ib"ii    —  Sur  les 
remontrances  du  iiteur  Servian,  syndic  général  du  Dau- 
pbiné,  cooeln  qu'on  nommera  des  Oomalssatreitpour  ré' 
gler  à  l'ariiiiihlf  lis  Ii::iiles  des  deux  provinces;  «  et 
quant  au  liroict  de  tbraine  qu'on  faict  payer  aux  l>aui- 
pbinois  au  sortir  du  p.  de  Languedoc,  >  le  pays  n'j  a 
au^nn  in'nnM.  j  ar-i'  que  c'i'..st  un  droit  que  le  Roi  fait 
lever  par  ses  oiilfiera.  —  Lo  même  Servian  ayant  de- 
mandé rabolitiofl  de  la  crue  de  SO  écas  par  mnid  de  sd, 
il  lui  e.st  répondu  que  le  Dauphiné  »  ne  doibt  se  plaindre 
de  lad.  i':ipo»;ition,  attendu  que  le  sel  se  prend  en  Lan- 
guedoc, et  d'ailleurs  que  lod.  pays  de  Daulpbfaé  prend 
de  grandes  impo-sitions  extraordinaires  sur  toule.s  les 
inarciiandise.s  passant  par  icelluy,  soict  par  eau,  soict 
par  terre,  mesine.s  00  escus  sur  chacung  nuid  de  sel,  que 
M  de  Higuières  laid  lever  à  Orange  ».  —  Vu  le  contrat 
des  francs-nefs  passé  uvec  le  Roi  «  par  lequel  appert  les 
•10  ans  dud  contr.nct  nestre  encores  expirés,  a  esté  l'on- 
ciad  qu'après  le  terme  escheu ,  il  sera  deslibéré  sur  des 
lettres  du  Roy  demandant  le  prompt  payement  de  rabr»n- 
nement  des  francs-Sofet.  —  Le  roi  sera  supplié  :  «  de  pour- 
voir do  ses  deniers  au  payement  des  gaiges  de  MM.  du 
P.irlemcnt,  attendu  que  l'establissement  de  lad.  Cour 
au  Chasteau  Sarr.%sin,  a  amené  Ji  soy  non  .senllement 
la  réduction  en  l'iiobéyssancedu  Roy  de  plusieurs  villes 
et  lieux  de  eesta  province,  mais  enfln  iodie  iMuicte  en 
paix  »  ;  —  de  révoijucr  l'édit  pour  la  vente  de  10,000  /  cu.s 
de  rentes  sur  l'aide  et  l'octroi,  comme  préjudiciable  tant 
h  Sa  Majesté  qu'au  pays.  —  Des  conseillers  au  Parlement 
Castel.sarrasin  ayant  réclamé  contre  la  délibération 
qui  les  renvoyait  an  Roi,  le»  États  leur  accordent ,  san 
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consdquance ,  lO.&X^  écos  à  prendre  sur  les  premiers 
deniers  k  provenir  des  crues  qui,  par  permission  du  Roi, 
ont  l' té  dislrailes  des  galielles.  —  Il  sera  imposé  2,000  écus 
lH)\iT  les  munitions  de  Leucale.  —  Il  est  permis  «ix  ha- 
bitants de  MeltiUfl  (Melgueil)  de  cooserrerct  augmenter 
à  leurs  déppus  le  grau  de  Melqaal  aoHTelleiiiâat  ou- 
vert, •  atleDdu  l'authoritté  particnliAre  gn'ib  «n  ont  <le 
U.  l'éveiqae  de  Montpellier,  comte  dud.  Melquei,  qui, 
par  plusieurs  |iroTJaioiu  oblAiities  du  &oj,  a  puissance 
de  tenir  ouvarts  Im  poris  dana  Pestaa  ».  —  Cbmniissai- 
res  nommés  pour  prier  M.  de  Venladour  d'agréer  un 
étal  de  ralrancbamaDt  des  garnisons  et  citadelles  dressé 
par  l'ftwamWfft  ^  ÏM  syndics  généraux  sidérant  tes 
pirWdîaltX  te  Toulouse  }i  se  faire  payer  de  leurs  gage:s, 
«n  coniidénlIOB  «  des  pertes  par  eulx  faicles  pour  avoii- 
qnillé  leur*  matsons  «t  estably  rexereîoe  de  la  justice 
hors  Tholos'!  avL'i'  beaucoup  <hi  fiaix  ».  —  •  Altenilu  le 
lias  prix  qui  se  Ireuve  de  la  ferme  de  la  crue  d'un  écu, 
la  des  deniers  de  lad.  crue  sera  Mete  par  qael- 
cung  fi'able  au  pays,  sans  eslre  affermt'e,  <i>u\i  le  bon 
plaisirdu  Roy>.  —  Plusieurtf  diooâsesdu  Itaut  Languedoc 
demandent  à  être  renteursès  des  exoeaaives  dépenses 
par  eux  souffertes  «  [<uur  I  i  levée  et  st-)our  de  l'année 
de  M.  de  Ventadour,  durant  six  mois  de  l'année  der- 
nière ».  —  16,000  éeus,  payables  k  divers  termes,  sont 
accordés  ;iu  -••iôur  de  Brotel,  (ti/ur  le  fort  dn  Hresou. 
«  moyennant  ce,  qu'il  ne  pouri'a  prétendre  ni  demanticr 
au  pays  aucane  antre  cbow  «.  —  On  empêchera  que 
roccvinii'  fj-'iitTal  de  Languedoc  se  siiisi^-e  de.i  d'-iiicrs 
de  la  crue  d'un  écu  destinés  par  les  États  à  l'entretien 
dee  garnisons.  —  On  suppliera  le  Roi  de  révoquer  les 

empruiiL-i  'lu'il  f.iit  !>ur  les  receveur.^  ul  corilrùleurs  des 
deniers  des  diocèses,  •  parce  qu'à  cette  cause,  il  au^- 
meote  levrs  gaines  et  drôlt  de  laveare,  à  la  anrebarge 
de  ses  iin.iiii:rs  et  :i  îa  Tuync  du  peuple  ».  —  Texte  du 
contrat  passé  entre  tes  Étals  et  le  sieur  de  lirotet.  —  Il 
sera  pourra  présentement  à  rentretlen  des  garnison^i 
roraprises  eii  ré!al  du  Rid.  i^our  le  ii  jiiibi'u  d'hommes  ar- 
rêté par  l'assemblée.  —  Le  Vivarais  sera  cotisé  oomuie 
pays  lihra,  tont  en  l'obéissance  dn  Ro!,  aanf  h  le  rem- 
bourser, aux  prodiairis  Rlats,  de^  c  ites  des  lieux,  orcu- 
pés  par  ceux  du  contre-parti.  —  Le  Roi  sera  supplié  de 
lévoqner  :  tontes  traites  de  ael  qu'il  pourrait  avoir  don- 
nées (entr'autr»'s  à  la  m.ii-i]uisé  de  ^^ontc-ealtt) ,  Cornine 
pr^udiciabU»  à  ta  terme  de  ses  gubell»>  et  au  pays;  —  et 
tttmà,  les  Impositions  d'nn  4eu  et  de  16  sols  sur  chaque 
tnuid  de  vin  qui  sort  du  pays.  —  l.cs  Vu-uk  du  liaul 
Languedoc  nouvellement  réduits  jouiront  de  t>)ua  les 
droits  des  iqnivatanta  depuis  ie  jour  de  Um  leddlUoo 
Jiaqa'an  ai  décembre  1596,  h  charge  de  pajrer  tontes  les 
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impositions  qui  seront  faites  en  la  présente  assemlilée.— 
12,000  écns  sont  accordés  au  duc  de  Ventadonr  pour 
payement  de  sa  compagnie  et  de  sa  ganle  durant  l'année. 

—  100  écus  sont  allouée  sans  conséquence  à  cause  de 
leur  long  séjour  aux  Ktats,  à  plusieurs  enchérisieurt  de 
la  crue  '  qu'ont  faict  surhausser  le  prix  de  beaucoup  •.  — 
On  priera  le  Roi  de  maintenir  à  [Castras  la  Chambra  de 
l'Kdit,  et  do  no  pas  distraire  le  diocèse  du  Puy  du  gou- 
vernement de  .M.  de  Ventadour  pour  le  donner  à  M.  de 
Joyente.  Les  garnisons  seront  payées  désormais  sur 
le  pied  de  retrancbement  fait  aux  présents  Étals.  —  On 
remerciera  le  vicomte  de  Mirei>oix  de  s'être  employé  en 
Cour  à  la  paclflcatlon  du  pays,  mats  on  hii  Ibra  savoir 
que  l'assemblée  n'entend  pas  l'indemniser  de  ses  dépen- 
ses pendant  la  guerre.  —  On  demandera  la  suppression 
de  l'emprunt  sur  les  hôtes  et  cabaretiers  du  pays,  at- 
tendu qu'ils  payent  l'équivalent,  u  et  où  aulcuug  en 
poursuivrait  l'exécution,  il  y  sera  furmé  opposition  »,  — 
Octroi.  —  Bénédiction. 

De  fo  146  à  f-'iOt.  — A  Bsziers,  dans  le  réfet  (uire  ilu 
couvent  des  Cordellers,  du  11  novembre  au  7  décembre 
1506.  —  Président  :  l'évdque  de  Bésiers.  Commissaires 
du  Roi  :  le  duc  de  Ventadour,  les  sieurs  nelDin,  it  .^sorier 
de  France  de  la  généralité  de  Uontpellier;  do  Roobe- 
maure,  maître  de*  requêtes  ordinaire  du  Roi,  et  président 
au  siègfi  prési<iial  île  N'imes.  (  Voir  l'ana  'ii^^c  du  prifCit- 
verbal  de  ces  États,  ci-dessm.  C.  22^7,  p.  122.) 

De  A  SOS  à  f*  4Sa.  —  A  Piénaas ,  dans  la  maison 

consuiaii  i: ,  da  15  décembre  1597  au  10  janvier  159S  — 
Président  :  l'évèque  de  fiéziers.  Commissaires  du  Roi  :  le 
duc  de  Yentadonr,  la  trésorier  Harion,  le  président  Oott- 
vers,  *  intendant  de  justice  près  Mf  le  du  -  >.  Lecture 
des  commissions  datées  du  camp  devant  Amiens,  le  4  sep- 
tembre IBOT.  —  le  due  dit  que  le  Roi  se  contentera 

d'être  sfte  jura  de  seaiLlatile  soranie  quer.mnêe  dernière, 
<  et  qu'il  luy  a  pieu  d'accorder  à  M''  le  Cunnestable  la 
survivance  do  gouvemement  de  ce  pays  en  faveur  de 
Mf  Henry  de  .Monlioorency,  son  (Ils  ».  —  Dè|iuU".s  pré- 
sents. —  •  De  tant  qu'il  y  a  heu  divers  mandemeus  pour 
la  tanne  des  Estais,  a  esté  cooelnd  qu'il  sera  dilMré  d'op- 
piner  contre  les  d'-faillaiis  ».  —  On  demandera  la  conti- 
nuation de  la  crue  d'un  écu.  —  c  Tous  indifféremment 
viendront  l'année  proehaitM  h  llassemMée  avec  l'habit 
de  leur  i..rjr.-ssi>in  ■  .  —  On  fera  remoritraii;;e  de  re  que 
•  la  commission  des  deniers  ordinaires  contient  aUKsy 
mandement  de  pourvoir  h  Tentretien  des  garnisons,  eon- 
tre  ee  qui  est  aecr,u?lumé  »  ^  >  qu'aura  esté  desli- 
béré UJie  fois  et  conclud ,  ne  sera  plus  remys  en  deslt- 
bération,  eta  estédellimdn  à  tous  d'en  thire  proposition*. 

—  Les  États  entreront  précisément  h  huit  heures  dn  ma» 
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tin  Jaaqo'à  onze,  et  depuis  «ne  henre  do  relevée  jusqu'à 
dnq.  —  On  poamtvra  te  létoeation  des  eommiMions 

extraordinaires  des  sieurs  président  Fauchct  et  Resbar- 
re&ux,  el  snppresaioa  des  ^niers  à  sel  >  que  led.  sieur 
DesliarrMuz  poursuit  d'««tablfr  de  4  eo  4  lisnea,  «An  de 

conslraindre  le  peuple  l'in  Ti,-  '^r  nux  «n-niers  que  leur 
aeroieut  onlonnés,  en  forme  d'iinposl,  augmentant  la  ga- 
Mle  jnsqnes  k  4  esiMis,  qui  Adroit  cesser  entièrement  le 
commerce  et  ruynM  i  11  ]c  pays  —  On  se  plaindra  aux 
commissaires  du  Roi  de  [ce  que  les  Irésoriers  de  France 
as  venlent  atlrllmer  les  commissions  des  assiettes  des 
dioo^^nc  On  priera  les  cours  souveniincs  du  paya 
«  d'interdire  les  sieurs  Desbarreaux  et  Fauchet  jusque» 
S.  M.  «n  ayt  ordonné  et  ony  les  depputés  des  Estais  > 
I.ci  turr)  du  cahier  porte  en  Cour  par  le  syndic  naniiohon 
et  répondu  par  le  Roi,  à  Paris,  le  10  juillet  1507.  — 
If.  de  Joyeuse  sera  prié  de  satisfaire  h  la  volonté  du  Roi 
sur  le  rn?em''nf  de  In  fi»n.!«<!lo  d'Albi.  -  On  réiWrera 
l'article  10  du  cahier  «  pour  que  Ips  habil.ins  du  paj's 
s^yent  en  liberté,  suivant  leurs  anciens  i)rivil^'îos,  de 
bailler  la  levée  des  deniers  extraordinaires  en  corps 
d'assiette  ».  —  »  Advisant  aux  moyens  de  sa  contenir 
en  paix,  aestSCOncliid  unanimement  que  chacung  jurera 
HO  c<msorver  en  l'obt'issance  da  Roy,  obserralion  des 
édicU,  etc.,  soub/.  l'auth  irité  de  M»»  le Oonnestable.  etc., 
et  qnoa'il  leur  vient  à  notice  que  quolcong:  veuilhe  en- 
treprendre contre  le  re|K)s  public,  incontinent  ils  en 
donneront  advis  à  S.  M.  etc.  —  Le  duc  de  "Venladour 
approuve  cette  délibération  el  reçoit  le  serment  d^'s  dé- 
putés. —  II  ri'présenle  que  le  Roi  veut  qu'on  impose  les 
14,000  écns  restant  h  payer  des  28,000  qu'il  a  demandés 
pour  le  sit^ge  de  Mende ,  attendu  que  ledit  siège  f n  a 
coûté  plus  de  fiO,000  au  pays  de  Gévaudan ,  t  ouUrc 
100,000  livres  de  composition  qu'ils  se  sont  ehai^  de 
pnyer  el  les  grando.*f  ruyne  (ju'  r  irméc  leur  apporte  >. 
—  Le  prévôt  général  et  ses  lieutenants  feront  leurs  che- 
-rauebée!),  h  peine  de  saisie  da  leurs  gages.  —  On  se  pra> 
cuivi-  i  lit  i-  iinriiifRion  originale  f1>'  l'r.^troî  pour  voir  s] 
des  120,000  livr«  qae  le  pajrs  doit  payer  au  Roi  de  ce 
cbef,  •  on  a  rabattn  les  20,000  tiv.  de  te  recherche  de 
Normandie  <•  —  Les  dépulé-i  en  rm-  siuiipli  "ront  le  Roi 
d'ordonner  l'union  da  la  Province,  »  et  qu'à  l'advenir 
n>  aye  qu'une  tenue  des  Bstabs  généraux  d'icelle  ;  — 
L'-rtiirc  If  lctlr  >-  ji  ili  'it.  s  du  Roi  ordonnant  d'imposer 
50,000  écus  pour  l'entretien  des  galères.  —  Les  députés 
qui  iront  trouver  M.  de  Joyeuse  b  Toulouse  pasasront  à 
Lcucate  et  vérifieront  si  les  deniers  Jft<tin>'s  m\  répara- 
tions de  cette  place  ont  été  bien  employés.  —  «  Après  les 
ntes  de  NoSl,  les  Bsfatx  seront  oontinnds  par  tel  mimes 
députés  qal  y  sont  de  présent ,  comme  estants  Inslraicts 
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des  Maires  proposées,  et  où  arriveroit  changement  de 
oonsnis  ao  aneunee  villes  quy  ont  entrée  auxd.  Bslats, 

les  nouveaux  consuls  ne  pourroni  estre  re<:eus  en  cesle 
assemblée».  —  Le  juge  de  Giçmac ,  assigné  au  Conseil 
privé  pour  avoir  donné  empêchement  b  l'installatton  des 
maîtres  clercs  (nouvel'pment  créés),  y  sera  assisté  par 
les  syndics  généraux  du  i<?.ys,  comme  ayant  agi  à  leur 
requête.  —  M.  de  Ventadonr  demande  qu'on  indemnise 
le  président  S;iint-Jean  des  grandes  pertes  qu'on  lui  a 
fait  suWr  pour  avoir  quittt^  Toulouse  et  s'être  rendu  au 
Pa^nsat  de  Castelsarrasin  ;  «  attenda  la  conséquence, 
le  pays  n'y  panlt  prendra  aucone  deslibération  ».  — 
Délibération  contre  les  habitants  de  Berre  qui  .s'étaient 
emparés  de  deux  agents  du  duc  de  Ventadour ,  en  Pro- 
vence, SOUS  prétexte  que  la  Languedoc  n'était  pas  oont- 
prisdnns  ta  trêve  qu'ils  aval«it  faite  avec  laProveoo» 
et  le  Comtat.  —  Les  habitants  de  Ninies  et  autnrs  qui  ont 
besoin  de  blé  s'en  pourront  pourvoir  par  terre  si  bon  leur 
semble,  sans  qu'il  soit  permis  h  personne  d'en  tirer  par 
eau,  pour  les  abus  qui  s'y  ji  -iiviTit  cMurneltre. —  »  Veues 
les  lettres  patentesdu  Roy  du  7  febvrierHdS,  enregistrées 
dans  le  livre  des  Privilèges,  ^  7S0,  par  lesquettes  sa  vériflle 
la  cotte  do  l'Aydo  du  présont  pays  monter  111,000  livres, 
et  S.  U.  ordonne  en  estre  distraict  cbacung  an  20,000 
livres  pour  la  surcharge  du  paysde  Normandie,  ledesinr* 
temenl  dud'cf  Ay1"  si^rafaict  surlesdictes  11 1,000  livres, 
bien  qu'il  n'en  soil  demandé  par  la  commission  que 
105,000,  sur  lesquelles  111,000  livres  lesdietes  30,000  08" 
roii'.  r  i!  snyvanl  lesd.  lettres  palentos  *.  —  Com- 

missaires nomuiéa  afln  d'exaininer  le  contrat  passé  avec 
M.  de  Miropoix  pour  te  oomposRIon  des  fhincs-lleb.  — 
L'ordre  observé  d'ancienneté  .'i  la  tenue  l'^f  rA>-.'^letle  du 
diocèse  de  Toulouse  sera  maintenu,  sans  qu'aucun  des 
capitonls  puisse  s'autoriser  pour  y  entrer  de  c»  que  deux 
paroisses  élrangèn-s  y  ont  éto  ■^d!ti''!f  s  dorant  les  trou- 
bles. —  Le  député  de  Rieux  se  plaint  que,  contre  l'an- 
cienne fbme,  les  vlUas-midtrsssas  du  dtooése  de  Rieux 
ont  obtenu  'In  R^i  lettres  pate'ites  pour  avoir  les  as- 
siettes ambulatoires,  (  lesquelles  se  tenoient  toujours!  à 
Bmdx  »  :  fauemiblée  ooneint  an  maintien  de  l'ancien 
usage.  —  Le  Parlement  et  la  Cour  des  Aides  seront  priés 
de  se  renvoj'er  mutuellement  les  procès  qui  se  trouve- 
ront n'être  pas  de  leur  compétence,  sans  condamna', 
oxnme  ils  font,  à  da  grosssB  amendes  les  parties  qui  se 
sont  mal  adrea.sées.  —  Aux  habitants  d'Aiguesmortes 
qui  dt  in  iii  1  lii  nt  permission  d'y  faire  porter  fiOO  charges 
de  blé  par  les  étangs,  il  est  répondu,  comme  à  ceux  d* 
Nimes,  «  qu'ils  s'en  pourvoient  parterre  ».  —  Sur  la  re- 
quête dos  habitants  de  Talmiline,  l'assemblée  arrête  qu'on 
fera  régler  ■  qu'une  jwroisse  ne  puisse  esire  constraincte 
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à  payer  pour  nae  autre  »,  et  que  lo  Roi  sera  sujiplié  de 
ta  dAbndn  aux  tùantmn  gânéniix.  —  M.  de  Ventadoor 

expose  qu'un  médecin  s'est  conslilné  en  pTrirnî.^  dépende 
pour  (kire  un  jardin  «les  plantes  k  Muntpellier,  et  pne 
ruaenblée  *  d'y  aToir  esgikrd,  pul«iiM  cella  amMlist  U  I 
province  ••.  —  "  D.^irant  pourvoir  aux  dtsoi-dres  et 
grandes  despenses  que  les  ^ens  (rucrro  funt,  allant 
far  la  pays,  las  Bstalzonl  conclud  :  que  s'il  j  a  néces- 
sité de  lever  on  fnire  marcher  des  sjens  de  guerre,  on  lus 
fera  vivre  pur  eslappes  dressées  ès  villes  principalles  des 
diooAias,  lesquelles  »eront  tenues  s'en  donner  advis  les. 
unes  aux  autres,  etc.,  etc.,  et,  afiln  que  1h  présente  desli- 
taéralion  puisse  eslre  gardée,  Mk'  le  Connestable  et 
Ml'  de  Ventidour  seront  pri^  de  l'atlthoris^r.,,  et  d'en 
faire  un  particulier  règlement,  avec  (H>rmi.ssion  aux  ha- 
bitans  du  pays  do  courir  sur  les  j^ons  de  guerre  qui 
contreviendront  aud.  règlement!.  —  «  Parce  qu'il  est 
adverty  que  le  sieur  de  Serres,  hl^toriograffo  du  Roy, 
travaflhe  h  fére  la  description  et  tyéatre  du  pays  de  Lan- 
guedoc, avec  recuel  de  ce  quy  est  de  sJngaliier  et  des 
privill("»;îos  du  pays,  M.  do  Vantadour  a  pryé  les  Estalz 
l'en  reco?noUtre,  et  luy  donner  moyen  da  la  faire  impri- 
mer et  mettra  an  lailho  douce  suivant  son  dessaing  ».  ~ 
L'aaMmbléa  sutaaoit  à  la  délivrance  de  la  tonne  dtla 
eraa  <  na  s'en  «stant  trouvé  que  43,OUO  escus  >.  —  La 
■tear  de  Serres  sera  prié  «  de  continuer  ce  qu'il  a  com- 
mencé da  ladflflcriplîoa  de  ceele  province  et  des  priviUè- 
ge<,  et  aTant  la  foire  Imprfiaer,  la  connnuniqner  au  siear 
Grasset,  syndic  général,  pour  la  faire  veoyràqui  ^<era 
adnsé  ;  né.intmoings  que  led.  «leur  sera  aueuréqae  fai- 
sant quelque  chose  ntila,  le  pays  l'en  reoognoistra,  et 
cependant  luy  a  esté  ordonné  iOO  escus  «.  —  <  M*  Ri- 
chard Betlfloac,  docteur  eo  médecine  et  prorcsseur  au 
collège  de  Montpellier,  a  Met  entendre  qu'ayant  recogneu 
l'Université  de  Montpellier  eslre  la  [ilu"  réièbre  de  l'Eu- 
rope, il  anroit  encore  advisé  de  l'embellir  d'un  Jardin 
qu'il  désiroit  y  Oitre,  et  y  aToIr  d'ordinaire  de  toutes  sor- 
tes d'hprbes  simples  servant  h  la  sanlé  de  l'honimc,  aftln 
que  les  médecins  et  ies  appotiquaires  qay  se  vont  ins- 
truire en  lad.  Tille  puissent  mtsnlx  servir  h  la  santé 
(k-s  malailfs  ;  1>?squcllcs  hurln  s  il  ir.i  chf  i";her  tant  par 
ceste  province  que  ès  monts  Pyrénées;  et  parce  que  cela 
ne  pault  estre  qu'avec  beaueonp  de  despras...  >,  il  prie 
les  KtaLs  de  lui  donner  moyen  d'y  pourvoir.  —  On  lui 
accorde  ■  00  escus,  en  recognuissance  de  partie  de  ses 
peines,  et  on  t'Invite  k  se  retirer  au  Roy  ou  aux  Eïtatc 
lorsque  toute  1 1  [  rovince  sera  unye  ».  —  M.  de  Ventii-  ' 
doar  exhorte  les  i^tals  k  contribuer  à  la  construction  des 
norailles  de  Fénnaa,  •  en  conaidératioa  qiM  le  a^Jonr 
du  gouverneur  de  la  province  est  d'ordinaire  en  lad. 


i  DK  LANGUEIWC.  U» 

ville  ».  —  De  nouvelle.*  enchères  n'ayant  porté  le  prix 
de  la  ferme  de  la  crue  d'un  écu  qu'à  44,000teua,  tas  ^fa 
«  considérant  bien  l'af''<?rmo  se  snit  trîti?ji>urs  baillée 
à  tous  périlz  el  furtuueï^,  le  puys  a  usté  coni»lraiucl  tous 
I  Ioï;  ans  «l'accorder  du  rab»ys  ..,  offrent  k  leur  irrafflert 
qui  accepte,  de  la  prendre  à  1?,000  escus  soubz  <-frtain{>s 
conditions  et  sans  espoir  d'aumiié'  rabays  ».  —  Sur  le 
rapport  des  députés  a  voir  l'état  des  dépenses  extraor- 
dinaires, l'assemblée  décide  :  que  la  solde  des  garnisons 
sera  prise  sur  les  deniers  de  la  crue  ;  que  14,000  écus 
îeroiH  alloués  k  M.  de  Venladour  pour  sa  compagnie  et 
sa  garde,  etc.,  «  et  quant  aux  eslalz  et  appointenieiis,  le 
pays  n'y  eslre  tenu.  Ht  moinffs,  k  l'entretien  du  régiment 
da  M.  le  chevalier  de  Montmorency  ■.  —  •  Ores  que  le 
pays  ne  soit  tunu  au  paiement  des  sommas  demandées 
par  le  Roy  pour  la  ville  et  le  diocèse  de  Monde,  néant- 
moings  ayant  esgard  aux  extresmes  despenses  faictas  par 
icelles,  rassemblée  leur  a  rengra  la  somme  <Iâ  1  ,'2 19  escus 
57  sols,  et  (A  les  consuls  et  syndics  n'aocepteront  la  pré- 
sente deslibération,  ils  semnt  déclairés  deechent  de 
lad.  gratiflflcation  ».  —  Bail  de  la  crue  pasné  au  sieur 
SbnonAlméras,  greffier  des  États,  moyennant  43,000  écus. 
—  Il  sera  présenté  re<iuète  au  Parlement  «  k  ce  qu'il  solt 
défeiKln  au  sieur  Lecomte,  trésorier  de  France,  ayant 
eomnissiun  pour  lever  lee  lods  dus  au  Roy,  do  faire  ap- 
peler poi-aonne  que  devant  les  juges  compétens,  et  d'nzer 
que  de  la  voie  ordinaire  i.  —  On  suppliera  la  fi«i  d'or- 
donner que  la  draps  de  soie  pourront  entrer  an  pays 
jiar  I>'s  graus,  attendu  la  guerre  do  Piémont,  <  et  les  es- 
picerles  et  autres  choses  venant  du  Levant,  descharger 
auxd.  grava  su»  alwrder  k  Marseille  ».  —  L'assemliiée 
refu.'^^-  (l'îiijjMiscr'  les  .'■O.CKlO  écus  demandés  par  le  Hoi 
pour  l'enlrelitin  des  galères,  attendu  la  grande  pauvreté 
du  pays.  —  Il  sera  (kit  fbnds  de  1,090  écus  «  pour  em> 

[iloyer  pai-  iir.îoiinmiiTs  il-^  .Miiiis  .-igneur  aux  affaires 
qui  pourront  survenir  pendant  l'année  ».  —  S'il  était 
nécessaire  d'asaembln-  tes  Ëtafs,  Monseigneur  sera  prié 
de  les  convoquer  en  la  [irési uto  villi'  île  Pézenas.  —  Al- 
location de  100  écus  aux  Frères  PrùcUeurs  de  Clm^ 
mont  (Lodève).  —  Sans  avoir  égard  aux  praeurations 
obtenues  par  les  l  '  i .  vnii-.s  i  ri  litr.',  tes  diocèses  pourront 
liaiUer  au  moins  disant  la  levée  des  deniers  extraordi- 
naires. —  On  délibérera  l'année  prochaine  sur  le  enrage 
du  canal  irAiL'u-'.'5mortes afin  -  de  'mir  nels  Ii-.spsiangs  et 
que  les  sels  se  pubaeulfiùre!!  comiuodilé  «.  ~~  Les  lettres 
de  survivance  de  gouverneur  de  Languedoc,  octroyées  k 
M."  Henri  de  Mi'ntmorency,  seri.nt  .  nre-i.slives  aux  m- 
gislres  du  pays.  —  Les  syndics  généraux  assisteront  les 
Tlltas  «I  diocèses  oontra  tas  particoliars  qui  demandent 
indeBuiitis  pour  tanrs  putiaoas  abattues  durant  la  gnem. 
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afin  de  forllfler  le»  places.  —  Adjudication  de  Ut  cnw 
4*un  (ku  au  pris  de  50,000  écas;  le  grelfler  Alméra-s  se 
déaigte  de  «on  Iwil.  —  4«000  ia»  uruut  employé  aux 
forUflcwtioos  d«  Laoeate.  —  Indamnllé  de  !5  li-rres  k 
«baqae  député,  «  attendu  que  tes  Estât?,  ont  esté  de  lon- 
gm  durée  ».  —  Défont*  au  receveur  de  la  Bourse  du 
pays  de  compter  m  la  Chambra  des  comptes,  f|Q«>llv'1n- 
jonctlon  qu'on  lui  en  fa5Si>,  '  a  c^iiifgf  de  i'iiiili'rnpnLser 
ea  cas  qu'il  y  leroil  voiutraincl  ».  —  Allocation  de 
800  écQB  au  eheraller  de  MoQtmoraney,  à  condition  (pi'il 
ne  lèvera  pas  sou  rtigira«;it.  -  Kn  d  iiiseiilant  h  î'cniv.'^'i'?- 
tremenl  de«  lettres  de  survivance  accordées  à  .Mi'  Uenry 
de  Montmorency,  lea  Étata  «  n'entendant  paa  prAfvdieier 

;iux  ;irivi;è,'  -s  (lu  |i;iys  ["lUr  t0U)i  aultr&s  qui  |Murr.:iiL-iit 
eslre  proveuz  dud.  gouvernement  ».  —  Attendu  que  les 
•yndica  généraux,  pour  le  bien  du  pays ,  ont  empÂdié  la 
ttmgttdu  sel  destiné  aux  provincKii  étraiigërâ»,  l'assem- 
Niéa  annule  le  Jiatl  fait  au  sieur  Fénol  de  la  crue  de 
ao  éctts  par  innid  da  mI.  —  Bénédiction.  —  Octroi 

C.  iiSO.  ^iU(ilu*)  iB^alia,  387  builleu,  ptpi«r. 

Avril  1899.  —  Décembre  IWKI.  —  l'Hicéa-verbaux 
de»  séances  et  délil>ératiuas  dos  It^lals  de  Languedoc, 
aaaanibléa  par  mandemaut  du  Roi  at  ao  préaanoa  des 

Corii-ii;=s;iir«s  dud  t  .seigneur. 

De  I  '  i  à  f"  77.  —  A  l'ézenas,  dans  Id  maison  com- 
mune, du  22  avril  au  29  mat  15t*9.  —  Président  :  l'évèque 
deLodëve.  Cotiiniissaire>>  duRoi,  le  duc  deVeiitadour,  les 
sieura  de  Maissri,  conseillor  d'fcitat;  Marion  et  Dujars, 
trésoriers  de  France.  —  Le  duc  demande  que  laa  Atata 
pctroyent  au  Roi,  «  qui  a  délivré  ses  subjecls  des  guerres 
dvlles  et  de  la  dure  tirannie  d«s  estrangers,  tellus  et 
aambliibics  sommes  qu'ez  années  précédentes  ».  ~  Pré- 
sentaiiun  de  lettres  patentas  datées  de  Saint-Oermain  en 
Laye,  le  15  décembre  1508,  accordant  la  survivance  du 
gouvernement  de  Languedoc  au  duc  de  Montmorem^y, 
ais  du  connétable;  —  d'autres  lettres  patentes  datées  de 
Oonflana,  IT  mars  1500,  qui  réunissent  toutes  les  viltei 
et  iliocèses  du  pays  sous  l'autorité  et  commandement  du 
duc  de  Ventadour,  comme  lieutenant  général  du  Roi.  — 
Députés  présents. -^Questions  de  préséance.'-  Main- 
tien des  sieurs  d  Urdes,  Grasset  et  Bardichon  dans  leurs 
chargns  de  syndics  des  aénécliaussées  de  Toulouse  et  de 
Carcaasonne  ;  —  des  sieurs  Amaad  de  Flanbet  et  Stmon 
i'-'AIiii.-r>is  L'ii  l-nirs  i  .'ilc.'s  de  grefllers  des  Étuis.  —  Le 
sieur  Bertrand,  jui;e  nuige  du  Puy,  ruuellra  aux  gref- 
fiers les  papiers  du  paya  aont  en  sa  poaseasion.  — 
I>élibérations  portant  :  que  les  commissions  des  A-..sietles 
ne  seront  remise  qu'à  ceux  qui  ont  connaissance  des 
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adkifMdu  pays:  —  que  les  Commissaires  ne  pourront 
assister  aux  dtliiiiM  atiiitis  ilas  Assiettes  que  lorsqu'il  se 
traitera  des  ailairea  du  Aoi  et  des  impuitlona  et  A»> 
sfeltas.  —  Le  «leur  de  Uabaa  vient  dire  qu'à  l'exemple 
de  la  ville  de  Paris  et  des  KInts  de  Bretagne  le  pays  doit 
aider  le  Itoi  à  payer  «ee  dettes,  montant  à  12  on  le  mil- 
lions  d'or,  et  lut  accorder  la  somme  de  100,000  écna  du- 
rant cinq  ou  six  ans. —  On  poursuivr.i  le  rétablissement 
des  armoiries  de  France  sur  la  croix  du  pont  d'Avignon, 
•  attendu  que  ledit  pont  appartient  an  Roy  ■.  —  M.  da 
Venlen'Ioui'  ■■('[■. t  \t\-Ji  ik>  conserver  le  [irivilèjfe  <lu  pays 
sur  la  distribution  des  commissions  des  Âsaielles.  — 
Commissaires  nommés  ponr  traiter  avec  le  aiear  de 
M.ii-.s."',  nu  suj.^t  Ju  siiL.sMc  lî'-nKimlr  par  le  Roi.  — 
Délibérations  contre  les  rigueurs  dont  les  commis  et 
vlslteara  des  gabelles  uaaat  envers  le  peuple;  >-  pour 
l'aire  payer  les  Luilles  <  par  tous  contribuables  à  icelles, 
de  quelle  qualité  que  soyenl  •  ;  —  pour  que  la  vëridca- 
tb»  des  dettes  das  eommunautéa  aolt  «mlléa  aux  oon- 
mlssaires  dns  Assieltes,  et  relirée  aux  trésoriers  de 
France,  à  cause  dtis  droits  qu'ils  prélèvent  k  ce  suj^  ; 
«outre  an  sieur  Onitard,  protestant,  qui  avait  Adt  umI- 
srncr  les  consuls  du  Puy,  en  Ut  chambre  de  l'Kitit  de 
i'ans.  —  On  s'opposera  à  ce  que  k«  trésoriers  de  France 
vendent  les  vacanla  et  garrignesservantau  pdlurage  des 
bestiaux  des  communautés  du  diocèse  do  Béziers.  —  Il 
sera  procédé  contre  les  consuls  de  Bérat,  au  diocèse  de 
Rieux,  qui  refusaient  de  contribuer  aux  tailles,  en  ar- 
guant do  lettres  de  Philippe  le  Bel,  confirmées  par  le  Roi 
régnant.  —  Pour  remettre  les  Etals  en  leur  ancienne 
aplandenr,  les  prélats  et  nobles  sennit  |iri"-«  de  s'y 
trouver  en  personne,  »  et  où  les  sieurs  de  la  noblesse 
négliroient  de  le  rain>,  pour  le  moings  de  trois  annéaa 
l'une,  le  Roy  sera  supplié  les  priver  da  l'entrée  desdits 
Ëatats  I.  —  Les  receveurs  da  la  Bourse  <  enverront  leurs 
commis  sur  lea  dlocéises  appris  la  tenue  des  Asalettea  ». 
—  I.e  Roi  sera  prié  d'assembler  les  Ktats  en  septembre 
ou  en  octobre,  •  à  ce  que  les  Assieltes  soient  tenues  avant 
le  commencement  de  l'année,  et  le  paiement  des  déniera 
puisse  estre  mis  à  quatre  quartiers,  comme  il  souloit 
esire  faict  cy-devunt,  qu'estoit  une  grande  commodité 
pour  le  peuple  et  pour  les  finances  de  S.  Bl.  —  Délibé- 
rations :  puur  cmpécli' r  ijue  le^  cun-uls  des  communautés 
mêlent  les  impositions  des  frais  commuas  avec  les  deniers 
ordinaires  des  taltlea;  —  pour  demander  l'abolition  dea 
sultsiiles  éiablis  sur  les  iK  irchandises  en  Dauplu;ié,  au 
détriment  des  liabilants  de  Languedoc  ;  —  pour  >  que  les 
Oonrs  souveraines  prouvoient  à  la  modération  des  taxes 
I  poui'  lu  visite  des  prinjès  .  ;  —  .;iie  persorinr»  tra- 
vaille les  Uimancties  et  fêles  solennelles;  —  pour  que  le 
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Parlement  ordonne  que  les  doubles  tournois  aient  cours 
dus  le  pays  pour  la  coinmodit^J  du  pauvre  peuple.  — 
•t  Pour  r>>rnédier  aux  abominations  qui  w  tollèrenl  ès 
yssues  de  plusieurs  TÎIIes  où  se  trouvent  d«  ftmnes 
iinpudicques  qvA  Tsequent  par  les  champs  et  prostituent 
à  mal  foire,  il  sera  enjoincl  aux  oon«ui$  «t  oIHcien  dw» 
dites  villes  de  ne  permellre  doresenavant  Ittb  dôsordraa, 
ains,  les  chaslier  >,  etc.  —  Délibérations  :  contre  les  col- 
lecteurs des  tailles  qtii  pour  le  payement  ■  de  ce  «ptl  leur 
est  deub  font  faire  exécntion  sur  la  propriété  et  obtien» 
nent  adjudication,  et  incontinent  arrachent  les  arbres  et 
les  viornes,  quoique  les  fruits  fussent  sufflsans  de  paier 
lestlites  tailles  »;  —  portant  «  que  n'a  ftotra  nonnoye 
cours  entre  le  peuple  que  les  douzains  »  ;  —  que  les  sieurs 
La  Motte  et  AlnérM  iront  an  Pnjr  foire  inventaire  des 
papiers  que  le  sienr  Berirand  oITre  de  nmdre  an  pays  ; 

—  louchant  raccommodement  ave;-  Ir-  ^ifui-  f\o  îa  liiuti- 
chère  qui  ne  voulait  pas  rendre  le  château  dû  Sommiéres 
et  s'7  itiit  toruaé  ;  —  pour  qu'il  soft  baillé  fbnds  ès 
mains  des  receveurs  par  tic  u  lier. afin  '[w'ih  acquittniit  1rs 
rentes  et  pensions.  —  •  D'aultaut  que  ^tendant  les  trou- 
bles, le  pastel,  dont  la  vente  qui  s'en  Msoit  tous  les  ans, 
revenolt  ii  1  ■m  rAlOjW)  os'nis,  a  esU'  iliar^N'  dotant  de 
subsides  qu'ils  montoicnt  plus  que  l'acbapt  principal,  à 
raieon  de  qooy  les  narehands  ftançoys  et  estrangers  ont 
esté  constraiiii't/  se  servir  Af  |>asl<-;s  cssires,  » 
et  d'nzer  de  <  nil  n  et  de  «  l'indique  qui  sont  teintures 
ilmioes  et  réprouvées  •,  l«  Roi  sera  snpplié  maintenir  In 
siil'pre^sion  qu'il  a  faite  desdils  subsnlL-s,  et  lîe  prohiber 
l'entrée  en  son  royaolme  des  pastels  estrangers  • ,  etc.  — 
Les  verriers  du  diocèse  de  Rieax  seront  contrainte  m 

priy.'iuent  iJe^  ta;II.'s  jidur  li'iirs  bli'iis  ruraux,  nonofjsfant 
l'exemption  qu'ils  prétendent.  —  Délibérations  :  contre 
les  liaMiants  de  Lyon  gvl  ohercliaieot  k  disttralre  dn 
Laniruf  li»'  If^  ita\'s  ili'  Vlvarais,  »  du  il  est,  suivant 
tous  anciens  despartements»  ;  —  contre  les  évocations; 
•  pour  qnll  soit  défendu  aux  raoevenra  dn  pays  d'ac» 
quitt- !'  Il  .<  impositions  qui  n'auraient  pas  été  vériné-  s  ni 
agrées  par  les  États.  —  1'*''  le  connétable  sera  remercié 
des  bonsoffloes  qu'il  rend  au  pays.—  La  Oonr  des  Comptes 
sera  avertif-  que  si  pl!f>  (•iiiitiruM  h  rontraindre  les  re<!e- 
veurs  du  pays  k  aller  compter  devant  elle  des  deniers 
extraordinaires,  les  fitats  denanderoni  sa  sappression. 

—  On  poursuivra  que  la  crue  sur  le  sel,  qui  avait  été 
modérée  à  40  sols,  soit  ramenée  à  un  écu.  —  Les  députes 
des  états  snnmt  employée  par  tour  k  la  TérificaUon  des 
corr.ptrs,  do  cinq  en  cinq  ans,  et  ne-  iinurront  prendre 
pour  tonte  vacation  que  6  écus  <10  sols  chacun.  —  Sur 
lis  eothortetioas  du  ducde  Vmtadour,  et  aprésavoireMH 
fMavecleslenrdo  Itolssavlaatrss  OommiaaalratditRoi, 
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lesÉtafsaocordentau  Roi200,000écu8;  a.val)iûs  onquatr» 
ans,  eoeore  que  la  pauvret^!  du  pnyn  mit  grande,  à  cause 
■les  guerres  passées.— Lo  dncdoVentadour  dema;nle  qm 
iOrcette  somme  les  États  payent  tout  de  suite50,OÛOécu8. 

—  Reliquat  de  gagres  payés  aux  conseillers  du  Parlemeat 
de  Toulouse,  lesquels  seront  priés  de  n'enr(>gl8i  rer  au- 
cune provisloQ  concernant  le  Pays  sans  en  avertir  les 
États.  —Sur  la  remontrance  de  M.  Cabot,  docteur  réfjent, 
il  sera  pourra  an  saliUre  et  «ntrelien  des  docteurs  do 
rtTnlversité  de  Tonlousa,  quand  on  fera  le  département 
de  la  crue  ordonnée  pour  les  collèges  du  pays,  «  à  con- 
dition que  les  suadicta  vocqueront  plus  assidûment  en 
lenrs  charges,  et  (bronl  que  par  leurs  dilligences  ladite 
Université  puisse  eslre  remise  en  son  premier  lustre  et 
splendeur,  et  les  escholiers  retirés  de  tant  de  débauches 
qu'ils  commettent  >.  ~  Un  député  du  pays  de  Ronerguo 
vient  remontrer  «  que  pour  le  voisinage  et  ancienne 
amitié  qui  a  esté  de  tout  temps  entre  les  habitants  de 
Ronerirue  et  ceux  du  Languedac,  quoique  le  sel  poitevin 
leur  lût  plus  commode,  ils  auroient  mieux  aimé  se  pour- 
voir en  Lan^edoc,  lequel,  à  cause  des  troubles,  s'est 
teHemant  renchéry,  que  n'estant  Tannée  1583  qu'à  quatre 
livres  le  quintal,  il  a  esté  surhaussé  jusquos  à  4  escuzau 
moyen  des  crues  qui  y  sont  estabiies,  soit  pour  l'acquite- 
ment  des  dettes  que  antres  chargm  de  la  province  »,  etc.  ; 
il  deiuamle  que  le  Rouerj^ue  si  it  rembo  ursé  de  ce  qui 
se  trouvera  avoir  été  fourni  par  lui  pour  lesdites  crues. 

—  Délibération  ooneemant  lindemnité  due  wi  diocèse 
de  Mende,  h  cause  des  frais  qu'il  a  supportés  pour 
entretenir  l'armée  qui  assiégea  dans  Mande  le  sieur  de 
Possense,  qui  s'opposait  an  rasement  de  cette  place.  — 
Pour  que  le  rfirouvreiiuvit  de^s  gratifications  faites  à 
Mv  le  Connétable  ne  souffre  plus  de  retard,  le  départe- 
ment s'en  Ibm  an  sol  la  livre,  etc.  —  M.  de  Venladonr 
sera  supplié  d'ordonner  que  les  (Dstes  îe  Narbonnoà 
Toulouse  soient  rétablies  suivant  l'ordre  ancien.  —  On 
demandera  que  les  consuls  dn  pays  comprennent  aux 
ini|ioMtions  des  [ailles  1rs  r.ihals  et  ludiisiries.  —  Sub- 
vention de  200  écus  au  bureau  des  messagers  de  Tou- 
louse, k  charge  que  lesdits  messagers  rapporteront  acte 
lîê  la  (lélivrance  «les  j'aqu''!*  qui  leur  seront  baillés.  — 
Le  Roi  sera  supplié  d'ordonner  la  réformation  des  com- 
missions, d'autant  •  qu'autrefois  les  natures  des  deniers 
estoient  plus  parti ruli'iêniénl  exprimées,  mesmo  on  la 
commission  du  taillon,  où  l'augnientatioa  de  solde  et 
la  coramuta^on  en  argent  de*  ustensiles  estoient  misas  k 
part,  et  à  présent  si»nt  conroiiilucs.  eve/'.iant  les  sommes 
des  anciennes  commissions  au  détriment  du  pays  »,  etc. 

Lw  asdetlea  dn  dhioése  de  Rimix  m  seront  pu  am* 
bnlitoirss,  mats  sa  tkndroot  au  ehef-lieu,  eoum»  il  a  été 
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frit  d«  tout  temps.  —  Camnfantrea  nommés  pour  «u- 

miner  l'élat  des  B;\rnisuni  qiiH  l.-  Roi  et>U>nil  i  ntrrtenir 
daaa  pays.  —  Rappel  d'anclcniiù»  iléUbératiuns  inter- 
dtwnt  aax  ofllcisn  dn  Roi  l'sstrte  des  fiuts  et  des 
Asjielles.  — néliWration  concernant  le  couvent  tles  Cor- 
delim  qui  existait  k  liéalnioiit  avant  les  troubles.  — 
U.  de  Vemtadoiir  denieode  qu'on  aeeorde  an  Rai  «  1,500 
piques  pour  mettre  au  cabinet  d'arrt^f»'!  qu?  ?a  M;ii»»«!té  faict 
dresser  à  Paris».  On  demandera  cvnflrmatlun  <iu  i'exoinp. 
tlon  des  tailles  ord&udns,  aeoordéos  par  les  .fens  Rois 
au  pays  de  la  Ci>rWAr<»  et  miiros  de  la  l'ronlière  d'ICspa- 
gne.  —  Subvention  pour  la  reconstruction  du  pont  de 
Carcas«onnd.  —  L'avance  de  50,090  étu-,  ilim m.!.- «  par 
M.  de  v.':i(ridour,  sera  payée  d&»  le  prochain  mois  de 
janvier.  Subvention  de  1,000  ccus  pour  la  «mstrnc- 
tion  du  pont  de  Toulou^.  —  On  enregistrera  les  provi- 
sions du  sieur  de  Saint-Ocniès  nommé  pour  comniumler 
à  Narbonne,  en  attendant  que  M.  de  Montmonmcy,  pou- 
Terneur  en  lllr*',  soit  m  Age.  — On  no  peut  accorder  aux 
présidents  de  Saint-Jory  et  deSaint-Félix  leurs  Trais  de 
-voyage  h.  l'Assemblée  de  Rouen,  attende  que  l'assignation 
qui  leur  en  a  été  faite  par  les  tn^ricrs  do  France  n'a 
pas  été  accordée  par  les  États.  —  Sur  le  rapport  du 
mettre  des  ports  et  passages,  «  ès-aéitéelMaMées  de 
Tholose,  Rouerj^ue,  Quercy,  Armagnac  et  Bigorrs»  », 
fiiiuint  connaîtra  qu'il  a  visité  ia  sénéchaussée  de  Tou- 
lonse,  et  ■  trouvé  les  chemins  en  sy  niyneax  «slat  que 
le  m'-iice  lii  ini  lire  du  tout  entermis,  »  l'Assemblée 
noiuuii!  une  commission  qui  avisera  aux  expédients  à 
prendra  pour  répara*  lesdils  diemins,  et  en  fera  tel  ré- 
j,'Iciiii'iit  qii'=lln  jii^'era  nécessaire.  —  Di'lihéralion  i=n 
faveur  d'ea:lésias>liquej  qui  se  plaiguaiunt  de  ne  pouvoir 
percevoir  leurs  dîmes.  —  On  linv  an  état  des  tendes  et 
péagw  qui  se  lèvent  en  chaque  sénéchaussée.  ■  -  Corn- 
uiis»aires  nomiués  pour  terminer  k  l'umiable  le  procès 
pendant  entra  le  peys  et  l'évdqne  d'AlU,  dont  les  re- 
venus avalent  été  saieis  durant  les  troubles  —  Les 
dettes  faites  avant  1»  réunion  des  diiux  dépariemouts  du 
Languedoc  seront  supportées  par  les  dioetees  de  diaqae 
rlépnrlement.  —  !iélib''ralions  :  concernant  le  grau  de 
Muguolonuoi  —  Iti  surtaux  des  vivres  et  ustensiles  -  de 
60  maîtres  albanoto  de  la  compagnie  de  Mgr  le  conné- 
table ».  -  Heftis  il'nrheler  les  fontes  ffon'l  ries)  de 
«  bal  f  s  a  ;uion  d'Alel  et  de  l'ézenus,  alliiodu  le..s 
grandes  charges  du  pays.  — Sur  la  crue  «le  six  si;ls  pour  • 
l'entretien  des  collége.s,  il  sera  réservé  quelque  &omnie 
«  pour  une  académie  que  lesEstalz  dé^rent  estro  establie 
pour  l'instruction  de  la  r.pblfss.»  ..  —  Allocation  de 
34,000  écos  ponr  le  payement  des  i^misoos  et  les  dé- 
penses full  eoQTiflndra  k  M.  daTsntadmir  da  tUrc  pour 
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Yisiiar  les  vDles  de  la  province.  —  «  Pour  oster  toute  la 

mefflance  qui  pi  urruit  eslre  eiitr»^  Ifls  îiiiMlants  du  pays, 
le  Roy  sera  supplié  de  casser  toutes  les  garnisons  ■.  — 
Délibération  contra  les  exactions  des  maîtres  des  postes 
qui  Contraignent  les  étrangers  it  leur  payer  plus  gr  ind 
salaire  que  les  Fraudais.  —  Les  commissaires  des  ponts 
et  chaussées  proposent,  et  l'Assemblée  ordonne  ipie  les 
anciens  rè^çle.-ncnts  pour  la  réparation  desdibs  ponis 
et  chaussées  soient  observés  à  l'avenir.  —  Octroi.  — 
Bénédiction.  —  TeLetm, 

De  79  à  fo  i42.  —  A  ^arrassoni)'»,  ilinsi  le  réf''i"- 
toire  du  couvent  des  Aut^ustin»,  du  àO  novendu-e  au 
2:^  décembre  1509.  -  Président  :  l'évéqne  de  Viviers. 
Cotninissaires  ilu  R>ii  :  le  duc  de  Ventadour,  les  sieurs 
de  NIquet,  trés-jriHr  de  France,  et  Convers,  président 
prosidial  do  Montpellier.  —  Lecture  divs  ivjmnnssionsda» 
tées  de  Uluis,  12  octobre  lôOU,  portant  demande  :  la  pre- 
mière, de  «  sept  vingtz  dix-sept  mille  deux  cens  vingt- 
doux  cscus  (157,222)  1.3  sols  2  denier»,  sçavoir  :  40,000 
pour  l'oLiroy,  93,233,  20  s.  8  d.  pour  l'ayde,  19,980, 4  s. 
t  d.  pour  la  crue,  et  4,000  pour  les  réparations  des  vil- 
les frontières  la  tleuxième,  de  27,514  écus  25  sols 
4  deniers  pour  le  tailton;  la  troisième,  des  50,000  écus 
payables  en  janvier  «  poor  et  tant  moingsdes  200,000 es - 
eus  accordés  par  le  traicté  faict  avec  le  sieur  de  Maisse  ». 
Amende  de  3  écus  20  sols  contra  ceux  qui  manqueront  de 
se  trouver  aux  États.  —  A  l'avenir,  les  proeoraltons 
•  seroMt  rluiff^r'-iji  de  l  o  ;uiit  :  liê  [louvi lir  accurilor  OU 
discorder,  autrement  ne  seront  remues  >.  —  Questions  de 
préséance —  niCTéreod  entre  le  consnl  et  les  diocésains 
liieux.  — Addition  aux  clauses  de  la  ferme  de  l'Equi- 
valent. —  11  sera  fait  plalulu  au  Roi  :  de  ce  que  les  let- 
tres de  cachet  pour  la  tenue  des  Êlats  ont  été  expédiées 
en  papier;  —  i  de  ce  que  ceux  de  Provence  font  payer 
les  droits  forains  des  fruits  et  denrées  qui  y  sunt  trans- 
portés de  ee  pays,  ou  qni  vont  oontremont  le  Roene, 
pour  eslre  devli  ir^'As  en  Daulphiné  et  Lyon  e.  —  On 
avertira  iM.  de  V'entadour  du  ce  que  plusieurs  radeaux 
de  bois  de  sapin  aont  conduits  par  ia  riviéra  d'Aude  Jus* 
quos  à  Haul|)oulh  en  Espagne,  qu'on  forlid'',  contraire- 
mont  au  traité  de  paix.  —  Délibérations  contre  coux  qui 
refusent  de  payer  les  dîmes,  et  tiennent  garnisons  en 
leurs  maisons ,  contraignant  leurs  sujets  et  voisins  à 
supporter  les  frais  desd.  garnisons;  —  pour  que  la  ga- 
I  bnlie  ne  puisse  éire  demandée  qu'aux  regralticrs,  voitu- 
riers  et  autres  vendeurs  de  sel  ;  —  contre  les  trésoriers 
provinciaux  qui  avaient  fiait  saisir  les  deniers  de  la  crue 
d'un  t'cu  pour  paiyer  lei  gratitications  de  M.  de  Venta- 
dour et  autres;  —  pour  f  m  les  reoeveurs  des  Ananoes 
tdkUBlL  lenns  de  raosm^r  las  doBiers  des  lalUet  «d  dom* 
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zains.  —  R^leinenl  du  ditrérend  enlre  les  consuls  <lâ 
Mlrepolx^  de  Faqjwvz  ponr  Pealrée  ami  fiUU.  —  Lec- 
ture de  div«>rses  provisions  obtenues  du  Roi  par  le  sieur 
d'Urd«s,  «yodic  général  de  la  yroviac6.  —  Délivrauoe 
do  ia  ferme  de  l'équivalenl  au  prix  de  60,000  ée««.  — 
Roi  sera  suppli.'  :  il'aln/lir  mi'ièi'nmpnl  rir:ipùsitir>n 
nouvelle  sur  la  traite  du  blé  et  du  vin  qu'il  vient  seulement 
de  diminuer;  —  de  réAimlr  le  oonlrat  delà  ferne  des 
gabelle.^,  où  il  pff  pf^rmis  .111  fermier  de  faire  fermer  tol^ 
greniers  que  bon  lui  semblera  et  de  faire  noyer  les  pe- 
llls  aaliM.     On  exécnto'a  les  provieions  90!  révoquent 
le^?  taxes  mises  sur  le  pastel  et  prohibent  <  l'imlrée  et 
l'usage  des  drogues  de  l'inde  (indigo)  et  nil  (anil)  >. — La 
eour  dM  aidée  lera  priée  de  aoddrer  la  croe  établie  pour 
payer  les  frais  d'achat  et  conservation  du  Jnrdin  iIm  sim- 
ples, à  Montpellier.  —  On  fera  reiuontranc«  pour  que  le 
pays  soit  déchargé  de  la  crue  de  24  sole,  établie  poar  la 
payement  de  la  i>ension  du  cardinal  de  Joyeuse,  aH^mlu 
que  les  4ÛÛ|Û0Û  livres  pour  lesquelles  ladite  pension  lui 
a  été  erdcmnée  n'eut  jamais  été  employées  pour  les  atti- 
res du  pays.  —  l  es  tI«!pTil(^s  de  Nimes  demandent  aiiR 
uentation  de  subvention  pour  leur  collège,  •  attendu 
4|u*nestd'aiiei«ine  iostitatioii  et  qneladile  ville  faicl  de 
^ninrles  et  excessives  dépenses  pour  le  remplir  de  rc 
gents  dignes  et  capables  *.  —  Même  requête  des  députés 
daPajr,  daVivarais,  d'AlU,  de  Careassonae;  oeux-ci 
t!lsent,  (îr  plw,  i  qu'il  n'est  raisonrinble  qu'à  (îé?:ier<;  et 
l'6zeiij,s  y  ail  lie  nouveaux  collèges  «,  etc.;  les  Etuts 
prennent  pas  de  délibération  «  de  tant  que  la  distribution 
des  deniers  de  la  crue  pour  les  collèges  a  été  faicte  au 
Conseil  de  Sa  Majesté  ».  —  R^leuient  pour  It-  rang  des 
nobles  eni.-c  ou\  u  rA!«seial>1ée.  —  DéOnise  aux  commis- 
saires des  assiettes  de  subrogar  personne  à  leur  place.  — 
Les  habitants  de  Graulbet  demandent  entrée  et  assis- 
tance aux  assiettes  du  diocèse  de  Castres  etauxKtats.^ 
M.  de  Niquet,  cximinissalre  du  Roi,  vient  dire  u  que 
S.  M.  entend  que  las  20,000  livres  de  la  recherche  de 
Normandie  se  soient  rebatlaes  pour  l'année  dernière  ni 
antres  &  venir  >.  —  On  compossca,  avec  le  Conseil  de  la 
reine  Marguerite,  à  qui  appartient  la  lende  mage  qui  se 
prend  à  C'arcassunne,  atin  qu'il  en  affecte  une  portion  k 
la  réparation  dadil  Garcssaonne.  —  La  cour  des  aides 
sera  suppliée  de  décharger  de  nnposltlon  noavelte  «  le 
blé  et  le  vin  qui  vont  en  Avignon  et  au  cumiat  de  »  Ve- 
nise »,  attendu q,ae  les  habitanlsd'icellujr sont  teanz  pour 
régnloolles  et  Joulnent  des  privilèges  de  Pranoe  comme 
h  ibilmls  i!'i(;elle     —  aratiflcalion  do  1,503  écus  au 
sieur  Bertrand,  da  Po^,  qui  avait  rendu  aa  pays  quan- 
tllé  da  tUras  et  paplen.  —  Lss  consvis  de  Montpellier 
dimeaiwont  chaigés  de -garder  lasarehlvas  da  pays, 
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comme  il  a  été  fait  do  tout  temps.  —  Le  Roi  sera  supplié 
de  révoquerai  d'abolie  tontss  les  taxée  et  Impodtioiis 

extiTi^irdinaires  qui  se  lèvent  en  Languedoc.  —  On  vé- 
riliera  l'allégation  des  capitouU  •  qu'il  appartient  par 
ordre  et  eoustiune  observée  de  toai^oure  au  eapf foui  de 

Tholi-,u.7e  .si'nl  (le  ilrt-sser  le  cayer  tle-^  diiléancps  dos  Es- 
tais pour  présenter  au  Roy  *.  —  Le  sieur  Cabot,  docteur 
régant,  remercie  les  étals  de  ce  qnll  a  été  aeuordé 
T2  ileniers  rde  crue)  i^'ur  li-s  gages  <ln.s  diM-lfurs  régents 
de  l'Université  de  Toulouse,  en  toutes  les  Facultés.  — 
Le  Parlem^t  sera  supplié  de  donner  arrit  pour  I'oIk 

servalion  'les  limairhes  et  fêtes,  et  qne  lesdifs  jours  les 
boucheries  ni  boutiques  ne  soient  ouvertes.  —  Ceux  qui 
livmt  les  leudes,  péages  et  ponlaoagea  feront  fol  devant 
l'assiette  de  leur  diocèse  dfï  leurs  titri's  pt  possessions. 

—  Le  duc  de  Venladour  expose  qu'il  a  visité  tous  les 
dioeéaes  et  «  trouré  qa'en  plnsieurs  il  sa  oonmet  téla 
pxfèg  et  maléfices,  qu'il  serait  nécessaire!,  pour  los  ré- 
primer, de  prier  le  Koi  de  commettre  une  chambre  ar- 
dente composée  de  magistrata  tant  cathollqnea  qvadola 
R.  P.  n.  ;  il  demari'lo  «ncore  que  les  dépenses  qui  s'im- 
poâciit  Uut.  uux  Ktuts  qu'aux  assiettes  soient  tellement 
réformées,  que  le  peuple  paisse  en  esfre  sonlagéi .— Bidl 
aux  t  nchi-res  de  la  crue  de  40  sols;  l'adjudicataire  la 
l>t'oiiU  a  5'j,OO0  écus  et  se  charge,  à  certaine  condition, 
de  payer  au  Hoi,  dans  le  courant  de  Janvier,  les  60,000 
écus  que  le  pays  est  tenu  de  lui  avancer.  —  Le  Roi  sera 
supplié  de  décharger  la  ville  du  .Saint-Esprit  des  qua- 
tj-e  couipagnitis  corsos  qui  y  tiennent  garnison.  —  Les 
députes  de  la  ville  de  Toulouse  n'auront  pas  entrée  à 
l'Assiette  do  leur  diocèse.  —  Los  villes  et  villages,  les 
diocèses  et  les  sénéchaussées  contribueront,  en  tant 
qu'il  leur  appartient,  aux  réparations  des  pouls,  che- 
mins et  passages.  —  On  remboursera  à  la  ville  de  Gre- 
nade l;i  valtiur  de  128  boulets  de  canon,  les  cinq  pe- 
sant un  quintal  trois  livres,  à  raison  de  3  écus  2  sols 
le  quintal,  «  comme  ayant  fourny  lesdites  balles  au  siège 
de  Grisolles  ».  —  M.  de  Ventadour  sera  prié  :  de  faire 
rendre  à  l'évoque  de  Viviers  le  fort  de  Sanson^  en  Viva- 
rais,  occupé  par  des  brigands  qui  rançonnent  le  pays; 

—  d'enjoindre  au  pi-év6l  général  de  Languedoc  de  tenir 
un  de  ses  lieutenants  généraux  eu  chaque  séoécbausséi^ 
comme  il  7  est  tenu,  et  de  venir  à  chaque  saHembiée  des 
États  «  pour  y  rendre  compte  du  debvoir  qu'il  auroit  faict 
on  sa  charge  >.  —  A  la  demande  du  Roi,  5,000  écus  sont 
accordés  au  denr  de  Broteil,  pour  toutes  les  réparations 
qu'il  a  pu  faire  au  fort  et  au  port  de  nroscou.  —  Achat 
de  100  quintaux  de  poudre,  à  raison  de  8  écus  SO  sols  la 
quintal.  —  Les  i^ndiCB  du  pays  rechercheront  las  tilTM 

1  et  papiers  servant  à  la  déCmse  des  habitants  d»  Langoa- 
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doc  contre  les  demuilei  d«  eaax  du  Rouerie.  —  Coin- 
missaires  «nfoyi»  fc  M.  é»  VentaJour  pour  lui  •  faire 
entendre  que  le  pays,  pour  son  extnwrao  pauvreté,  ne 
peuit  entrnr  m  aalcung  paiement  ponr  les  estais  et  ap- 
polnsteroetitt  •.  —  H  mra  Tait  poursuite  contre eeux  qui, 
dans  les  diocèses,  contreviennent  aux  diMllM'Tations  des 
Élat»,  •  pour  la  taxe  des  commimires  extraordinaires, 
el  nnni  des  ordinaires,  sjmdieset  depputée  dlocéialns, 
jnsques  h  faire  d-'i.lHrHr  lr>:>iliis  .  Dutrerenans  imtignes  de 
pouvnir  tenir  aucun»  o(Tices  ny  avoir  aucunes  charges 
publiques  >.  —  Les  50,000  éens  accordée  au  Roi  os  se- 
ront port('s  h  Paris  «  que,  préalablement,  suivant  le 
traicté  faict  avec  M.  de  Uaisae,  les  Estais  n'aient  main- 
leTée  des  deniers  de  leurs  entes  saisis  par  le  trésorier 
lit'  roxtrarirlînaire  •■.  —  On  poursuivra  le  règlement 
général,  pour  que  les  receveurs  généraux  ne  puissent 
contraindre  les  receveur»  partlcuTlers  qn'no  mois  huit 
Jours  après  l«  qiiartrr-r  t''i"hii,  suivant  les  anciens  règle- 
ments. —  Le  sieur  d'Urdes,  sjndic  général,  •  transigera 
du  dlflUresd  dee  Umllee  du  paya  avee  celtes  du  comté  de 
Fois,  un  lieti  et  tnrroir  de  LaOardello,  av-^r  l'ridvis  du 
Conseil  liu  pays  à  Tliolouze  ».  —  Les  habitants  d'Aute- 
rltre  demandent  que  leur  pont  soit  réparé.  —  A  !a  de- 
mande dp^  habitant*  d'Aigues-morles,  des  comniisaaires 
sont  nommés  pour  examiner  •  Testât  de  la  brassière  du 
Rosne  qpl  va  en  Pecais,  serrnot  de  passage  et  canal  tant 
pour  le  transt»'^rt  rte*  n»1s  f]W  .-ïntrfti  marchandises  ».  - 
Le  Roi  sera  aupiilk'  â«  ûùÎHtulca  aux  trésoriers  de 
France  «  de  bailler  en  inf'>odation  noblement  ts*  ors!^  et 
graviers  qui  se  r<int  le  long  du  Kosne,  attendu  que  tou- 
tes les  isles  sont  rurallM  »  (et,  par  conséquent,  sujettes 
aux  tailles).  —  Délib-^ration  ronîre  la  maire  et  jsnls  de 
Bordeaux»  qui  prétendaient  empêcher  la  descente  et 
Tente  des  vins  de  Oaillac,  Rabastena ,  etc. ,  malgré  la 
transaction  passée  en  ir<02  avec  le»  syndics  généraux  de 
Languedoc;  —  ponr  demander  an  Roi  d'autoriser  les 
clianeatiflries  du  Parlement  et  de  la  Oour  des  aides  ii 
(Il  Po  tier  lettres  faisant  commencement  de  cause,  pour 
la  commodilé  des  habitants  éloignés  de  l'une  et  l'autre 
Oiur;  —  contre  la  Oour  dea  comptes  de  Paris,  qui  vou- 
lait <ibli^,iT  le  trésorier  de  la  Bmirse  à  rendre  compte 
devant  elle  des  deniers  de  l'extraordinaire  des  guerres , 
dont  il  avait  d^h  rendu  compte  aux  États.  —  Le  syndic 
de  Vivarais  deraandp  que  ledit  pays  soit  in  iHinnis.'  ,ie 
la  dépense  qu'il  a  soufTerte  t  au  passage  des  troupes  du 
sieur  due  d'Bpemon,  allant  en  Cour,  et  de  celles  de 
Mk' 11' duc  âr-Cm'ir,  -î'Iiint  f<n  Prnvi-rj'-H  >,  -  Vn:nina-  j 
lion  des  commissaires  chargés  d'aller  présenter  au  Roi 
te  cahier  des  doléances  et  de  lut  porter  lea  B0,000  éens 
«lui  tui  ont  été  acoordée.  —  Règlement  des  iinleninitt'at  ai- 
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louées  aux  députés.  —  «  Les  articles  dressés  pour  l'Aca- 
démie ont  été  las,  et  déliMré  que  s*(d>ligeant  le  sieur  de 
Morcton  à  l'observation  d'iceuix,  les  syndics  presteront 
consentement  qu'il  Juulsse  des  4  deniers  (sur  le  sel)  des- 
tinés pour  ladite  Académie  —  Indemnité  de  100  écoc 
au  sieur  Sauzet,  lieutenant  général  de  la  prévôté,  qui 
avait  fait  prisonnier  ■  ung  nommé  capitaine  Lboslet, 
insigne  volleur  *.  —  Indemnité  au  pays  de  Vivarais  et 
de  Gfvaudan,  pi  iir  \m  dépenses  par  eux  souffertes  aux 
sièges  de  Rocbemore  et  de  Mende.  —  Noms  dee  députés 
présents  aux  Étals.  —  Octroi.  —  Bénédiction. 

rV'      1  13  ?i  1^  105.  —  A  B.'aucair^,  dans  IV^-lise  des 
Cordeliers,  du  16  octobre  au  7  novembre  1000.  —  Prési- 
dent :  mess! re  ima  de  l'Hostél ,  évèqne  de  Vlriers.  — 
'^i)njr:iiss:iirrs  du  R  li  :  te  ('oiinét:ih'e  ilo  Montmorency, 
les  sieurs  de  Convers,  maître  des  requêtes  dadit  sei- 
giMur,  et  deCatelant  trésorier  d«  Franc*.— Lecture  des 
comif  isfinn?  dalé».s  du  camp  de  Ch.imonix ,  >  7  septem- 
bre 1000  —  Le  connétable  «  ne  double  pas  que  pour  re- 
couvrer las  places  que  pendant  les  troubles  le  duc  do 
Pa%-rîye  avoit  injn^tfmf nt  *Tivah!rs,  Ihs  Eslatz  n'accor- 
dent an  Roy  les  sommes  contenues  aux  commi^tsioas,... 
considéré  que  8.  M.  ne  demande  plus  que  les  années 
depnii>res  "...etc. — Députés  présents. — TîAj^lement  pour 
l'assistance  et  l'entrée  des  députés  nux  Éidls. — La  com- 
mission du  président  <3onvers  portant  «  qu'il  aura  voix, 
^.f-mrfl  pt  oppinion  aux  Estatz.  chose  qui  suToit  trop 
pn>juiliciablti  ri  l'ordre  et  à  la  liberté  de  ceste  assemblée, 
il  sera  taicte  remonstrance  fc  Hs*  le  Gonnestable ,  et  dé- 
clairé  que  lesdils  Estatz  ne  |ieuvent  reiMgnoistre  li'dit 
sieur  de  Convers  pour  cotiimlssaire  desdits  Estatz,  s'il 
ne  recouvr'  ml  m  pouvoir  et  commission  du  Roy,  en 
bonne  et  deue  forme  ».  —  Le  Connétable  sera  prié  :  de 
fairi,"  cesser  t  les  excès  et  pilleries  qui  sa  commettent  en 
plusieurs  dIocAses  par  Iw»  compaignies  de  gens  de  pied 
dont  est  faicte  levée  dans  ledit  pays  t  ;  de  ne  vouloir 
donner  les  commissions  des  assiettes  •  qu'à  |)ersonnai- 
ges  lie  la  qualité,  sufllsance,  et  intégrité  requise».  — 
Interdiction  de  la  traite  des  blés.  —  Renvoi  h  laconmi». 
sion  des  comptes  de  l'ordonnance  du  Roi  pour  la  vérlO- 
cation  de»  dettes  du  pays,  des  diiK-.ése-s  et  des  villes. — 
On  s'opposera  à  l'exécution  de  lettres  du  Roi,  qui  per- 
mettent à  certains  eeigneuni  de  lever  et  d'imposer  de 
nouveaux  subsides.      Délibérations  :  <  ..ti!n'  le  sieur 
d'Adrizard,  trésorier  de  France  ;  —  pour  que  le  Roi 
pourvoie  au  conflit  de  Juridiction  toucbant  las  traites 
foraine-!  '  l'i  '  !e  Parlement  de  Timtonse  el  la  Cour  des 
Aides  dcMinlpellier.— (Ou  aivisera  auv  expédions  pro- 
pres A  rédimeif  le  pauple  des  Indeoee  exactions  qil  m 
ibnl  par  \»s  ranovir^des  rigimuf*,  oesuisa  du  oosté  de 
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TholOUi«  et  de  Lauragois  ».  —  Ûii  eiii()èchura  l'établisse- 
nmt  d'un  grenier  à  se!  à  Toarnon. — On  demandera  anx 
cniumli»aires  du  Roi  l'ordre  qu'ils  voudront  tenir  à  la 
Tériftration  des  dettes  du  pays.  —  La  ville  de  Toulouse 
fera  apparoir  àts  titrer  eu  \  >!rlu  desquels  «Ile  se  pré- 
tend exempte  de  l'imposition  du  taiilon.  — Le  connéta- 
l>le  l'atl  {uirl  de  leltre-s  du  Roi,  datées  de  Grenoble,  le 
28  septembre,  portant  qu'il  a  conclu  mariage  AVec  la 
princesse  Marie,  nîAce  du  >;rand-duc  de  Toscane;  et 
exhorte  l'AssemblAe  ■  h  accorder  k  S.  M.  qutiliiue  bunne 
et  notable  somnlA,  d'aultant  qu'en  UtUos  occa-sions  , 
ceste  province  «  aoeoustainé  de  libéralisaient  accorder 
quelque  honeote  présent  pour  subvenir  aux  grandi  fraîa 
qn'il convient  rnin  auK  nopces  des  roys  de  France,  res- 
pOBdantes  à  la  niUd«elé  de  leur  «m\}\re  et  grandeur  de 
tanrBstat*; —  Il  demande  encore  qu  rni  récompense  le 
sieur  de  Fossense  «  pour  le  signal»^  s.  rvicequ'il  auroit 
renda  an  Rqy  et  k  la  Province  «n  1508 ,  en  fiiiaant  la 
guerre  sur  la  Aroniièro  d'Espuigne*.— Délibérations  : 
contre  les  fermiers  de  l'équivalent  de  certains  diocèses 
qui  n'ont  présenté  cautions  aux  Assiettes,  comme  ils  y 
étaient  teooa  ; —contre  les  excessives  taxes  des  rapports 
qui  se  font  ès  cours  souveraines.  —  Refus  de  payer  au 
sieur  de  Saint-Félix  les  frais  de  son  voj'age  à  rassem- 
blée de  Rouen,  «  attendu  qu'il  n'a  esté  dellégué  par  te 
pays,  et  que  h  pny<  n"a  refeu  uiu  umh  iMmraodilé  de  son 
voyage  «.—Le  syndic  d'Urde»  fera  una  collection  et  re- 
gistre d«  tous  les  titres  et  papiers  du  pays.  —  On  ira 
saluer  de  la  part  des  États  le  duc  tle  Ventai!  i  r ,  J  nt 
l'arrivée  est  annoncée.— On  présentera  requête  tant  au 
Partement  qu'à  la  Chambre  de  l'âdit,  ■  àce  que  le  jeu 
(le  lu  Ruiiqiie  soisl  iriteriîirt  [>i'iir  ii:ilalile  intércst  que 
ledit  jeu  apporte  au  peuple  ».  —  Délibération  contre  les 
trésoriers  provinciaux  des  guerres  «  qui  avaient  diverti 
(!•>  ^'ran'-î'-s  v  '.ntuf'v  a  autres  dûspeiis'js  i:[uV-',!L'i>  n'avdirnt 
esté  destinées  ».  —  Comoussaircs  nommés  pour  régler 
l'emploi  du  prix  de  ferme  de  la  crue  de  40  sols  apparte- 
.latit  ;iti  pays.  —  L/es  villes  deCarcassnnne,  It?  Piiy.Tou- 
lou.se,  Nimes,  Viviers,  Mende,  AIbi,  Castres,  Castel- 
naadary ,  Riaux  «t  la  diocèse  de  Coremenge  «  font  réqui- 
sition de  leur  estri  pr>urveu  de  quelque  honesto  -somuje 
pour  l'establissament  et  realreléaemenl  de  collèges  et 
eseoltes  ;  sur  quoy ,  a  esté  arresté  que  le  Roy  sera  sup- 
plié d<j  révoquer  ou  modérer  'a  crue  r?r!8  Iitu'ts  assignée 
sur  le  sel  an  faveur  du  jardin  de.s  simples  de  .Montpellier, 
pour  ioalia  emploiar  h  i'entrelènemaot  d«  t«ts  collégas 
de  la  pi-ovince  que  sera  a  lvioj  —  t  Sur  ce  que  plu- 
sieurs diocèses,  a  l'occasion  de  la  levée  et  passaige  des 
gens  de  gumnt  tant  da  cheval  qa»  de  pied,  mt  esté 
coDitralncts,  en  vertii  des  ordoonancea  de  Ibr  le  Oon- 
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ne«table,  de  fournir  demi  -  raonstre  à  chascune  com-  'i 
paignie  ds  gen^  de  pied,  et  encore  des  guides  pour  ï 
leur  passaige ,  le  R'iy  ''era  supplié   ne  îicrmcttre 
les  (•ompuignifis  soieul  lù^ét^  par  diocèses  ou  quar-  ^ 
tiers  dans  :  ■  iiays,  mais  qu'il  leur  soit  baillé  un  lieu  en  ; 
chacune  diocèse  où  sera  faicle  la  levée,  et  administré 
vivres  en  payant  à  un  prix  modéré  suivant  le  taux  qu'en  j 
sera  faict  ».  —  Commissaires  nommé.s  pour  traiter  de 
l'alwlition       subsides  mis  en  Provence  sur  les  mar- 
chandises, avec  le  sieur  de  Oattines,  que  le  Roi  a  mandé 
audit  pays  de  Provence  pour  avoir  l'intendance  des  | 
flnaness  ».  —  Dôlibéralioas  :  pour  que  l'édit  du  Roi  ^ 
touchant  le  po-t  dss  armes  à  feu  soit  observé  ;  —  pour  la  * 
suppression  des  garnisons  et  le  rasement  des  citadelles.  ' 
—  Commissaires  envoyés  pour  saluer  le  chancelier  de 
Praneade  passage  à  Avignon.  —  Le  çonnétable,  avant 
de  partir  pour  Marseille  avec  le  chancelier  pour  recevoir 
la  Reine,  liut  prier  les  Èinla  <  <lt'  ^ubvealr  auz  finis  des  ' 
noces  ds  8.  M.  ■.  —  Les  syndics  iiurticullera  remettront 
au.t  syndics  généraux  l'état  de  tous  les  subsides  qui  se 
lèvent  en  leurs,  diocèses.  —  On  recouvrera  un  état  des 
vieilles  rentes  et  pensions  assignées  sur  les  deniers  d« 
l'Aide  «l  l'Octroi,  et  le  Roi  sera  supplié  le  faire  payef 
aux  propriétaires  desdiles  rentes  tous  les  arréragea.  — 
En  considération  des  gages  que  le  pays  leur  donne,  les 
1  I  t.>urs  réjenls  rie  l'Université  de  Tonlous«  seront 
sommés  ••  de  se  despartir  de  toutes  autres  assignalioas 
qu'ils  avofent  pour  leurs  diels  galfes  sur  le  pays  «t 

"^t^";sieurs  les  Eve  .ji;  s  ».  —  Lfls  député-;  (îu  Puy  ile- 
maiideat  aide  aux  Ktald  pour  payer  les  dettes  contrac- 
tées par  leur  diocèse  durant  les  troubles,  montant  à 
250.000  ,  cus;  on  leur  répond  «  que  les  diocésains  du 
Puy  pourvoiront  à  l'acquillemenl  de  leurs  dettes  comme 
bon  leur  ssmblera,  comme  les  autres  diocèses  du  pays 
ont  faict,  cha:nn  en  h.jii  enîiviii'l  >,  —  Pt'liin'r.itiims 
concernant  la  réparation  du  canal  Je  Pécais  et  du  canal 
du  Rhdne.  —  Les  États,  «  vu  la  pauvreté  du  pays,  ne 
peuvent  rien  accor.ler  à  S.  .M.  en  faveur  le  son  ma- 
riage ».  —  «  Cy  appi-^,  aucungs  comptes  ne  seront 
rsoens  au  bureau  dss  comptes  du  pays  que  ceux  des 
officier:!  ci'i'-elluy,  et  en  ^Tonl  fous  nutre-  rojetés,  si 
n'e^l  que  pur  délibération  des  Estatz,  ils  y  soient  ren- 
yojfé»  I.  —  Gntillcalioa  de  9,000  éeus  au  sieur  Orasset, 
.syndic  du  pays,  <1  jiuissionaaire.  —  Il  sera  fait  renion- 
traoue  de  eu  qu^  certains  ministres  de  la  R.  P.  R.  pren- 
nent aucunes  sommes  de  deniers  des  bnaisrs  dss  dtmea 
et  revenus  ojelésiastiquos.  —  Les  habitants  du  diocèse 
d'Uzès  se  plaigueat  qui  le  vin  «qu'ils  vont  veudre  delà 
I»  Riidne  •  pour  payer  leurs  tailles  •  est  (tappé  d'un 
subside  de  90  sols  par  lonoean,  t  qu'est  presf  ue  fis  que 
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le  vin  vftuU,  attoada  la  grande  abondance  qu'il  y  en  a 
l'amiés  prdswto  ».  —  All«ndu  1«  eommandainsnt  dn  Roi 

et  la  recommandnlion  du  n-inniHuhîc ,  il  sera  alloué 
6,000  écoa  an  sieur  de  Fosseua^,  paj'ables  en  trois  ans. 

—  Le  sieur  Gaspard  Fteuliet,  flis  d'un  grefflar  d««  Âlats, 

ast  noriirnA  af,-nnl  ou  <-iiur,  li  l:i  pl.ici'       siiMir  Bornior. 

—  Délibération  contre  les  héritiers  d'un  i^ieur  Bosquet, 
qnl  a-vait  pria  à  flaf  BOO  aaamdea  das  vacante  de  la  oom- 
muti;iut('  i!(3  Forgues,  »  }nii'\X  qui?  Ir<!  haliil.itis  lîf  Lan- 
guedoc, par  diverses  déclarations  des  feus  roys  soient 
malntoRva  «n  la  liberté  et  jooiannce  de  leurs  vacante, 
piitis  et  pa-îturappji  ».  Délibération  concernant  la  ré- 
paration des  ponts,  notamment  de  celui  d'Auterive.  — 
•  Poar  plus  grande  dénonstratloii  de  la  Sdella  dévotion 
qu'ils  ont  au  «prvico  du  Roy,  encore  que  In  pauvreté  du 
pays  fioit  grande  les  États  donnent  pouvoir  aux  en- 
Toyés  en  cour  d'octroyer  à  S.  H.,  aous  certaines  condi' 
lions.  r?0,000  écus  pour  fournir  aux  fhil8  de  la  guerre.  — 
«  D  aullani  que  la  cessation  du  négoce  du  pastel  est 
cause  de  la  pauvreté  dn  hant  pays  de  Languedoc,  la- 
quelle provient  de^  grandes  impositions  mise»  .sur  ledit 
pastel,  el  de  t'employ  de  l'inde,  nil.  et  autres  drogues 
astrangiéres,  plairraliS.  M.  accorder  l'abolition  desdites 
drosues  *.  —  Il  est  eqjoint  aux  grorHcrs  des  États,  qui 
avaient  enregistré  les  déllliératîons  de  1503  H  1S87.  «  de 
mettre  aussi  en  bonne  et  deue  forme  les  d  libérations 
ftielas  pendant  ks  troubles  en  l'ung  et  en  l'autre  des- 
partemenl  ».  —  WesanB  arrMas  :  pour  la  vérification 
des  dettes,  ordonnée  par  le  Roi;  —  p  lur  li?  ciis  où  le  Roi 
Tiendrait  en  Avignon  pour  recevoir  la  Raine.  —  Lecture 
du  cahier  des  remontrancea  h  Mn  an  Roi.  —  «  IVaul- 
tant  quo  lo-  (ieniers  do  la  crue  de  40  sols  ne  feront 
qu'entrée  et  issue  k  la  Bourse  du  P^ya  *,  les  Élate  c  ac- 
cordent «  avec  le  sieur  de  Puynanitler  qu'il  fera  ladite 
recepte  sans  on  prendre  aulcun  salaire  ne  t  siiio'.um.  tit  .-. 

—  •  Mf  le  connestable  sera  supplié  d'ordonner  la  tenue 
dea  Bitats  altematlvement  ts  3  aenesehauasfaa,  suivant 
les  anciens  r6glaniens  du  pays  OctroL  —  Bén^- 
diction* 

i>e  A 106  d    S46.  —  A.  Péianas,  dans  la  maison  oon- 

sulaiî  i',  (lu  2:.'  imài  au  13  septembre  1601.  —  Président  : 
l'archevêque  de  Narbonne.  —  Commissaires  du  rbi  :  le 
oonnétaUe  de  Montmorenoy,  Milles  de  Marton  «t  Pierre 
deMadron,  frésoriors  ûc  FrMi:'i.\  et  Clanfle  tie  Tonveri!. 
président  présidial  de  Montpellier,  intendant  de  Justice 
étaMi  par  la  Roi  près  Monseigoevr  la  connétalite.  — 
Lecture  des  conimi.isions,  datées  de  Paris  I2juillet  1601, 
portant  demande  de  semblable  somme  «  que  feusl  accor- 
4fa  ès  Estata  derniers  •  pour  t'aide,  l'octroi  et  la  crue; 
de  60,000  éons  sur  les  si0O,COO  cantonnes  au  traité  llilt 
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avec  le  sieur  de  Uaiaae,  et  des  30,000  écus  accordés  aux 
derniers  âtate.  —  Le  connétable  dit  que  le  Roi  se  con- 
tente de  ce>  sdtiHiH's,  Mial;:r('  r.iijfftiientation  des  dépen- 
ses qu'il  est  contraint  de  (aire  pour  le  renouvellement 
de  l'alliance  avec  les  cantons  dea  Suisses;  tl  eihorle  les 
Ktaîs  a  preriilrt»  avant  'le  se  si'parop  *  une  bonne  délibé- 
ration pour  vivre  en  paix  et  amitié  les  uugs  avec  les 
antres,  ouMIans  tams  les  nuseontentemens  passés  et 
passions  particulières,  affin  que  Dieu  en  soit  loué,  Sa 
Migesté  obéye,  et  qu'il  en  puisse  faire  un  vray  et  agréa- 
Mo  rapport  à  sadtte  U^Jeaté  ».  —  Yériflcatlon  des  pou- 
voirs. —  I^s  c  immis,sairos  du  Roi  seront  priés  d'eryoin- 
dre  au  greftier  pour  le  Roi  aux  États,  de  ne  pas 
compraadredans  la  Commission  de  roetrai  les  4,000  éeos 
d^ns  frarnisons,  qui  sont  cleniers  extraordinaire?.  —  Le 
connétable  lait  dire  qu'il  baillera  comiaission  k  part  jjour 
les  garnisons  «  comme  estant  de  son  pouvoir  de  le  faire 
par  tout  Iff  royaume  >.  —  Les  commissaires  du  Roi  se- 
ront pritis  (le  faire  réformer  les  Commissions,  «  ne  pou- 
vant les  Ëslatz  délibérer  en  vertu  d'Ieelles  sur  la  de- 
mande des  deniers  extraordinaires  *.  —  Délibérations: 
contre  les  receveurs  généraux  qui,  malgré  le  traité  fait 
avec  le  sieur  de  Maisse,  contraignent  le.s  receveurs  par^ 
ticuliers  a  leur  payer  la  moitié  des  rentes  et  pensions 
assignées  ^ur  l'aide  et  l'octroi.  •  sous  prétexte  du  re- 
tranchement qu'on  disent  avoir  esté  faict  sur  t'ealat 
das;  finances  par  Sa  Maissté  «  ;  —  pour  demander  la 
suppression  des  offlces  de  procureurs  dea  sièges  prési- 
diaux.  —  Lecture  de  la  transaction  pa.«sée  avec  le  dio- 
cèse de  Cofflmenge  touchant  les  limites  de  la  province 
du  oété  de  Lagardéile,  ladite  transaction  r&iue  par 
M»  Bernard  Canac,  notaire  de  Toulouse,  le  5J0  Juin  1601. 
—  On  s'enquerra  ai  certaines  provisions  obtenues  par  le 
prieur  et  les  consuls  de  la  Bourse  des  marcliands  de 
'r.iiiloiistt  .siiiit  iMr.tniires  aux  libertés  l'i  pri-.  ilèi;t  ilu 
pays.  —  On  fera  opposition  au  bail  &  ferme  de  la  traite 
domaniale  sur  le  blé,  le  vin,  les  bestiaux,  comme  eun- 
trair-i  ;ui  [irivilA^-c  iIn  [iavs.  —  PiMibération  coîiItl' 
l'exeupUon  de  tailles  accordée  au  sieur  de  Pontac,  bien- 
tenant  h  Plaisance.  —  Le  oonnéteble  folt  Mn  lecture 

d'une  lettre  du  Roi  demandant  10.8SC  :-cms  13  «-ats  1  de- 
niers pour  l'enlrellen  des  garnisons.  —  Il  demande  qu'on 
assiste  de  quelque  somme  les  iéauites  qui  Ibot  faédr  un 
rn]]''^f  h  V,<''7.\oT!<  —  On  fera  saisir  les  SfMidf's  et  pfecre? 
dans  tous  les  diocèses  pour  en  employer  les  deniers  aux 
réparations  des  ponts.  —  •  Pour  caste  tbis  seulement  «t 
.<!ans  c-m.'iéquence ,  Il  -sera  imposé  d'extraordinaire 
10,476  escus  40  sols  pour  l'entretien  des  garnisons,  mais 
la  Roy  sera  prléfia  les  denien  que  le  pays  Imposera 
pour  les  aflkires  d'ioelluy,  ne  puissent  estro  latervartii 
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n»  «>mploiés  b  autres  nsaifîfts  ».  —  Pour  ailler  k  la  répa- 
ration du  pont  de  Villeneuve-I^-Âvignon,  à  quoi  le  paj-s 
n'asl  pn  t«i«,  il  Mtm  hit  pitt  aflit  flamatt  d'Avignon, 
sur  leur  obliiration  comme  «ïisu??,  d?  3,000  écas  rotn- 
iioarsables  dans  deux  ans.  —  On  poursuivra  la  rétracte- 
«iit  d»  l'aivit  qnl  dMhargtt  ta  Cipitoate  à»  Im  por- 
tion He  l'imposition  du  taillon,  et  nr'anrnciins  on  sur- 
seoira à  i'impi>8ition  de  4,000  écus  qui  devait  être  fuite 
pour  te  onutmatim  du  pont  d«  ToniBVM.  —  811  appert 
que  la  crue  de  20  sols  pour  tes  pnsres  du  Parlement  s^it 
losurasaute,  on  ne  s'opposera  pas  à  ce  que  le  Hoi  accorde 
à  ladite  oour  •  lusquas  k  8  aoto  et  MHdenoas  sur  les 
crui»?  qni  dni  vont  fwfre  abolies,  ou  autres  qui  seront  à  la 
disposition  des  Kstaix  >.  —  <  Quoique  le  pa>'ssoiten 
«ftirtmie  pains  poar  I»  paiement  det  antrat  dealer»,  h 
cause  c)<>  l:i  granrle  panvrcti^  du  peuple,  on  imposcru  les 
30,000  ^cm  .«  c  ji  iiLs  au  Roy  aux  derniers  I-^taU,  mais 
SaM^|«Bté  sera  très  humblement  sappliùe  de  révocquer 
les  conlracls  des  fermes  des  frai~les,  et  réduire  les 
droictz  desdites  traictes  an  hM  et  au  vin  s'juletnent  qui 
wrtiroDt  durosnrame.  »  —  i.e  r{i  ï  sera  prié  de  conser- 
ver tas  cours  souveraines  de  la  province  en  leur  auto- 
rité^ ressort  et  Juridiction.  —  La  dispense  des  étapes  en 
teoape  de  paix  sera  fournie  par  les  diocèses  oii  se  fera  le 
peaaitre  des  troupes,  pais  égalisée  et  départie  sur  le  gé- 
niral  du  pays.  —  Délibération  touchant  les  limites  de 
Lagardelle  et  de  Lissac  au  comté  de  l'oix.  —  Aux  Étals 
prochains,  il  sera  (àit  droit  &  plusieurs  diocèses  des  de- 
alers qu'Us  ont  fournis  l'an  dernier  pour  la  guerre  de 
Piémont.  —  Les  Universités  deToulMBe  et  de  Montpel- 
lier seront  priées  de  ne  iNUlier  aocan  titre  de  degré  k 
personne  qui  ne  suit  de  la  qualité  requise.  —  Délibéra- 
tions :  cun(;emant  les  fbires  d'Alet;  —  contre  les  exces- 
sives taxes  que  se  font  payer  les  coouois  des  maîtres  des 
ports  ;  —  OH  il  est  dit  que  l'assiette  du  dioc^  d'AIbi  est 
composée  de  prélats,  gentilshommes  et  dépuUw  du  tiers 
état  ;  —  concernant  le  sieur  de  Varagnes,  qui  rellisait  de 
céder  au  sieur  de  Saint-Oeniés  la  capitainerie  de  Lom- 
bers,  malgré  les  ordres  du  Roi.  —  Le  sieur  Âuger,  pré- 
vôt général,  s'excuse  de  n'avoir  pas  fUt  ses  ctaevattctaéee, 
c  pour  ce  qu'il  a  esté  occupé  par  commandemott  du 
Roy,  il  faire  construire  le  port  de  Cap  de  Cette,  que,  Dieu 
grâces,  est  en  bon  estât  i.  —  Le  connétable  n'iuraat  pas 
en  agréaMe  la  ddlibiratioii  prise  pour  rentretieii  des 
garnisons,  la  somme  allouée  est  augmentée  do  1 ,000  écus. 
—  L'Université  de  Toulouse  se  départira  de  tontes  les 
assignations  qu'elle  a  sar  les  prélats  de  la  province, 
attemlti  qm  la  crue  de  4  deniers  qu'elle  avait  sur  le  sel, 
«  a  esté  augmentée  à  celte  considération  Jusquesà  22  de- 
niers   —  Oralifleatlon  de  600  do»  av  vMer  Fienlwt 
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»  pour  les  peines  et  dcsp-enses  qu'il  a  faictes  à  mettre  en 
ordre  les  délibérations  du  pays  depuis  cent  ans  en  ça  >. 

—  Sur  de  nouvelles  Instanees  dn  conoélable,  les  Étata 
arrêtent  que  «  Jaçolt  le  pays  ne  soit  aucunement  oWiîré 
au  paiement  des  garnisons,  néantinoiogs  pour  donner 
oonteRlemeat  à  nonselgnevr,  il  aara  aficnrdé  la  name 
que  mondit  seigneur  jugera  estre  n4ccs«aire  ».  —  Règle- 
ment des  taxations  du  receveur  de  la  Hourse  du  pays.  — 
Le  oonnétaMn  lUt  eavair  qiAI  as  cMtaata  poar  les  far- 
nisitns  de  16,000  écus,  au  lieu  de  lOiOO»!  itil  avaient  ^té 
demandés  ;  cette  somme  est  allouée. —  ■  It  ne  sera  loi- 
sible à  aucun  des  Bitala  s'alnenter  d'Iceulx  pendant  la 
s^iinre,  sansobjeclel  permission  ».  —  Aumône  de  lOOéi-us 
au  P.  Michaêtis  des  Krôres  Prêcheurs,  pour  aider  à  ré- 
parer les  églises  et  collège  de  Clermont  (Lodève).  —  D6- 
puté^  pr'^^enfv.  -  ft'-froi.  —  R.Miëdiction. 

lté  /'■  «17  ii  /"  305.  -  A  l'ezeiia.'^,  tlaiii.  ia  muLsun  con- 
sulaire, du  17  octobre  au  16  novembre  lOo:;.  —  Préai- 
ilent  :  l'archevêque  de  Narbonne;  cotiimissaires  du  roi, 
le  doc  de  Ventadour,  lieutenant  général;  les  sieurs 
Tiinothée  do  Montchal,  seigneur  d'Assas,  et  Jean  de 
Garaud,  seigneur  deCumiorset  de  Montesquieu,  tréso- 
riers do  France.  —  Lecture  des  Commissions  datées  de 
Saint-Gcrmain-cn-Laye,  le  4  aotît  1602.  — Le  duo  dit 
que  te  roi  se  contentera  pour  l'an  prochain  de  pareilles 
sommes  que  l'an  dernier.  —  Députés  présents.  —  Véri- 
flcation  des  pouvoirs.  —  Questions  de  préséance.  — 
l.ei  lui'e  des  délibtTations  de  la  dernière  assemblée.  — 
Vic&i  de  formes  .signalés  dans  les  Commissions;  il  en 
sera  fiiit  remontrance  au  roi.  —  A|>;ir<ib.ition  des  chan- 
gements lUta  an  bail  de  l'Équi valent  par  des  commis- 
saires nommés  ad  ikoc.  —  RspporI  du  député  en  cour. 

—  Commissaires  nommés  pour  terminer  ix  l'amiable  le 
différend  qui  est  entre  ia  ville  deToulouseel  la  province. 

—  Les  villes  du  Puy,  CSarcassonne  et  Viviers  demandent 
qu'il  soit  pourvu  à  l'entretien  de  leurs  collèges.  — 
Avertie  de  l'exemption  des  tailles  ordinaiivs  et  exirarar» 
dtnaires  octroyée  aux  habitants  de  Harvejols,  l'assem- 
blée arr»'>le  que  le  roi  sera  supplié  •  de  n'accord<»r  cy- 
après  telles  deecharges  qui  viennent  à  ia  surcharge  des 
autres  babitans  du  pays  ».  —  Bail  de  la  fitrme  de  l'Équi- 
valent moyennant  &i,ôC<>  énis  jiar  an.  —  Délibération 
contre  les  receveurs  généraux,  qui  contraignent  les  re- 
ceveurs particuliersetaatresb  porter  aux  recettes  géné- 
rales les  deniers  destinés  au  payement  des  rentes  con.s- 
tituées.  —  On  poursuivra  l'acquittement  des  dettes  dont 
le  payemmt  est  assigné  sur  la  crue  de  90  sols,  afin  qu'etle 
puisse  être  ('■((■iali!  —  Il  ne  peut  être  fait  aucini  l'unds, 
l'année  présente,  pour  la  réparation  des  ponts,  u  à  cause 
des  aatrat  ciiaives  et  cnuidM  aOklres  >.  —  Il  aara  pr»- 
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cédé  à  la  vérification  des  dettes  des  diocèses,  villes  et 
communautés  du  pays  «  pour  les  rédiun-r  d<îs  intJ'rc>tz 
et  desiiens  qu'ils  soulTrent  >>.  —  Commiasairea  nomm^ 
pour  aviser  aux  expédients  de  payer  ce  qui  r&^tait  dù 
à  l'évéque  d'AIbi,  à  «aow  da  la  saisie  de  siis  revenus 
durant  In  troiibl«i.  —  wtm  qrndw»  <i«a  dioctew,  foi, 
poar  rolspn  ta  «rréragM  da  taitlMi  d«  la  ville  da  Tho- 
lOnMOnt  esté  traVAtlIél  <t  «mprisonnés,  seront  relevés 
«t  Ia4en|Hyt<i  par  le  pajt  dM  despena  par  enx  sour* 
eerto».—  Le  twon  dsOalTbMii  remet  un  «zlralt  da 
don  de  labaronnie  de  Calvisson  fait  par  le  roi  Philippe  le 
Bel  à  se$  prédécessenrs.  —  M.  de  Venladuur  vient  dira 
que  le  eonnétable'a  obtenu  dn  Roi  que  les  frais  des  (tar- 
iiisi  lis  .-joient  moiiri  rs  li  17,!>00  é.  j-,.  —  I)élibi-ration.s  : 
contro  les  abus  commis  par  les  oftlciers  des  gabelles;  — 
pour  angmonter  de  3  sole  la  crue  sur  laquelle  sont  as* 
sigiu's  les  K>'fc'''^  r.u  lHiuHul  ;  — •'oncernant  le  rachat 
«  de  la  douane  naguèrcs  cstabliu  sur  le  pont  de  Vienne  p, 
demandé  par  des  dépatte  da  Dnaptainé  et  de  la  ville  de 
Lynn.  «  Attendu  qiu;  l'Df  'asiuii  c-  s--*>  tr^  I"l:i1s  vi'vo- 
queiit  l'arrêté  pris  à  13éziera,  en  juillet  1002,  pour  em- 
prunter S,000  éeas,  qvi  dévalant  dire  «nployds  k  fournir 
les  plaCH<  :!f'S  rronîi''rfs  do  poudre  et  aulti  ^  munitions. 
—  Le  connétable  envoie  un  exprès  pour  conseiller  du 
transiger  an  plas  tdt  avec  le  Rouergae,  qui  est  sur  i« 
point  de  (gagner  devant  le  Conseil  privé  le  procès  qu'il  a 
Contre  le  pa^s.  —  Le  roi  sera  supplié  de  supprimer  les 
garnisons,  nomma  non  nécessaire*  en  U  provinoa,  ou  de 
se  C^iiitr'iiti^r,  pourtour  entretien,  do  12,000  écnx.  —  M.  de 
VenlaJour  dit  «  que  le  port  que  le  roy  veut  dresser  à 
ClspHla-Cella  est  «M  «rovre  rosrale,  «t  qae  8.  U.  en- 
tend lp  '"airr»  h  tif>«!i>fn«,  ne  domanriant  seulement 
que  lU,U<JOescui  de  suliverition  pour  cestn  année  ».  —  Dé- 
libération touchant  le  droit  de  20  sols  qui  se  lève  sur  la 
Garonne  au  moulin  de  la  Terrasse.  —  M.  de  Venladour 
refuse  d'accepter  l'offre  de  12,000  écus  pour  les  garni- 
sons. —  La  Cour  des  aides  sera  priée  *  de  desoharger 
les  consuls  îles  villes  et  lieux  de  bailler  aux  visiteurs  des 
gabelles  les  conipoix  ny  livres  terriers,  ny  les  noms  et 
snrnoms  des  babltans  desdits  lieux  •<.  —  Délibération 
contre  les  gentilshommes  qui  «  despuis  les  troubles  se 
sont  si  avant  licenciés  qu  ils  exigent  plujtieurs  subsides, 
mesni&s  sur  la  boys  ii  bastir  qui  passe  par  la  rivière 
d'Aude  —  On  fera  instanca  pour  tno  le  pays  soit  dé- 
chargé du  loi^ement  et  de  l'entretien  des  00  maîtres 
étrangers  de  la  compagnie  de  Mi»  le  connétable.  —  Le 
sieur  Georges  d'Yspania  «st  nommé  syndic  général  da 
pays,  pour  la  iiénéehaussée  de  Tontoose,  s  la  place  da 
sieur  d'Urdes,  démissionnaire.  —  Les  commissaires  du 
roi  aux  États  seront  priés  de  taire  le  département  des 
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tailles  en  livres,  ounlormémeut  k  l'éJil  du  Roi  ^ur  le 
règlement  des  monnaies.  —  Le  Roi  sera  supplié  d'abolir 
la  crue  de  10  sols  ci-devant  destinée  à  payer  la  ronstruc- 
tlon  du  port  de  Cette,  attendu  qu'elle  n'est  plus  employée 
à  cet  objet,  et  vu  le  prix  excessif  du  sel  qui  se  vend  an  la 
pravinoa.  — On  priera  M.  de  Venladour  d'employer  son 
atltorild  les  forces  du  pay.s  pour  faire  cesser  les  excès 
du  cadet  de  Sén^ouls  et  du  capitaine  Caravelles.  —  Les 
États  en  corps  assistant,  avec  le  duc  de  Venladour,  aux 
obsèques  du  alavr  dtJrdes,  ex-syndie  de  la  Province, 
puis  accordant  à  seii  enfants  une  gratification  de  2,000 
écus.  —  On  vérifiera  les  états  de  frais  de  la  levée  de 
trois  compagnies  de  gens  de  pied  ftita  dans  les  dioeèsaa 
du  l'uy,  Mende  et  Viviers.  —  Délibération  concernant 
le  pont  d'Auterive.  —  Il  sera  imposé  é,0O0  éoos,  «t  non 
6,000,  comme  la  demandait  te  Rot,  pour  la  oonstruotlon 
du  pi)nt  de  Toulouse.  —  Apr^s  plusieurs  iitnirpurlers 
avec  le  duc  de  Venladour,  les  États  obtiennent  que  les 
fhils  des  garnisons  soient  modérés  h  18,000  écus.  —  On 
siir-iMira  ^inl|ll\^iti^ln  iio<  riO.OOO  écus  promis  au  R'ii, 
attendu  que  le  traité  fait  avec  le  sieur  de  Maisse  n'est 
pas  observé.  —  Sur  l'assaranea  donnée  pAr  M.  da 
tadourque  K-'Hl  fraH.' -?i.'ra  t?\>'cut''',  les  I^tats  roviiTinent 
sur  leur  arrêté.  —  Approbation  de  l'état  nual  remis  par 
la  borsan  des  comptes.  —  Lecture  du  cahier  des  renum- 
trani'os  cl  m  ininalion  de  commissaires  •  pour  f^n  pour- 
suivre devers  le  Roy  les  respunsâs  et  provisions  néces- 
saires a.  —  ■  Encore  que  la  misère  et  pauvreté  du  pays 
soit  grande,  l'uctroy  des  tailles  pour  ce^to  année  soullo- 
ment  et  sans  conséquence  sera  faict  au  Roy  comme 
l'année  dernière  ».  Bénédiction.  —  Las  Étals  en  oorpa  M 
rendent  au  château  de  Péienas  pour  présealer  roctroi 
au  duc  de  Venla<loui'. 

Ha/^  306  à  A  987<  — A  Onrcnssonne.  dans  le  réfectoire 
du  couvent  des  Augustins,  du  11  décembre  1603  au 
la  janvier  WM.  —  Président  :  l'an^hevèque  de  Nar- 
bonne.  Commissuires  du  Roi  :  le  duc  de  Venladour; 
Louis  de  Bigot,  aiaor  do  Gatines,  maître  ordinaire  en  la 
Chambrt?  des  comptes,  à  Paris  ;  Jean  de  Seigneuret  et 
Jejin -Georges  île  Caulet,  trésoriers  de  France,  et  le  pré- 
sidant Convsrs.  —  Lecture  des  commissions  datées  da 
Fontainebleau,  16  octobre  1608.  —  La  duc  dit  que  le  Roi 
se  contentera  de  pareilla  iomme  que  Tannée  dernière, 
bien  qu'il  ait  si^ei  de  demander  beaucoup  pins.  —  Véri- 
llcatlon  des  pouvoirs.  —  Aucone  proenration  ne  sent 
reçue,  «  s'il  no  s'y  Ireuve  inséré  le  régne  du  Roy  et  le 
nom  et  titre  de  très  chrétien  «.  —  Les  villes  qui  envoiant 
deux  députés  aux  États  seront  tenues  de  nommer,  soi- 
vanl  les  iineien:^  :v'-.'li  iii9nls.  avec  ua  <  oasul  luiuveau, 
un  consul  ancien  qui  ait  d^k  assisti^  aux  États  et  soit 
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instruit  des  affatpos  pnbliqiiM  pays.  —  Bernard  Je 
Ffeubel  est  reçu  greffier  du  pays,  à  ta  placede  feu  Arnaud 
4*  Fteabel,  wn  pâro.  —  Pivriann  dépnlés  m  plaJ«n«nt 
dfl  n'fitrft  pas  commis  aux  comptes  ou  einploy^-^  fi  drwsnr 
le  caJiior  des  doléances.  —  Délibération  concernant  la 
▼Mie  das  limite»  de  la  proirfnce.  —  PenoniM  ns  snrn 
Ti-iu  ans  ^fats.»  s'il  n'y  est  arriTi-  îi  rr^uverture  d'iceux, 
ou,  pour  le  plus  tard,  au  troisième  jour  ».  Personne 
n'avra  entrte  aux  Aasiattas  que  ceux  qui  y  ont  été  reras 
de  loule  anctflnnr'tf^.  -  •  F.ps  f1(^;ait(^s  des  Ir  lis  si:'n''-i:b;iii<î- 
sée«  s'assembleront  à  part,  jiour  pourvoir  ù  la  rép  cra- 
thHI  des  ponts.  —  Délibération  de  la  sénéchaussée  de 
Toulouse  relafivf»  aux  •  pontils  n  île  Bazlège  à  M'tntgis- 
card.  -  Le  dur  de  Ventadour  vient  dire  que  le  sieur  do 
Oatioes  a  muideaient  exprès  du  Roi  «  de  demander  aux 
Eslalz  un  wmirs  extraordinaire  imir  cprlain  temps, 
afin  que  S.  M.  puisse  acquitter  les  di  bles  Uu  royaume 
--llaraiiffiiedtteieardeGatlries  :  •  Le  Roy  noisalkict 
tomber  les  armes  des  mains  et  la  haine  dos  coeurs;... 
nous  ne  gouttons  ceste  Iranquillilé  publique  .^ans  quel- 
4pie  reste  d'amertanedas  troubles  pii-t-sés  les  charges 
etcontribnti'in?  n'uis  et)ipf»8chent  leparfaict  sentimenidu 
bien  de  la  paix;...  pour  parvenir  à  ceste  paix  genéralle, 
le  Roy  a  esté  constrainct  de  s'accommoder  aux  intére8t2 
.1p  ]ilii«ieurs  particuliers,  et  de  donner  et  promettre  de 
l'uti^'jnt  pt)ur  la  réduction  de  ceste  provinoe  et  des  aol- 
tres  de  ce  royaume,  le  tout  montant  k  plus  do  4  millions 
délivres,  etc.  outre  les  charges  ordinaires  S.  M.  s'est 
encore  ohargi^e  de  la  debte  de  tous  les  esirangei-s,  sça- 
▼Oir  des  Su!s.<ses  auxquels  est  deub  plus  du  10  □lillions 
d'escus,  des  reisires,  des  Allemands,  des  Anglais,  'es 
Flamands,  de  Venizc,  du  ^rand  dnc  de  Toscane,  tous 
lo&quelii  demandent  d'estre  payés  et  pres.'ient  le  Roy  de 
telle  ftcoD  qu'il  ne  sçait  de  quel  côté  se  tourner...  La 
paix  ne  te  peat  maintenir  sans  payer  les  debtei  tint  au 
dedans  qu'au  dehorn  du  royaume  ;  que  sy  les  Estatz 
S(aTent quelque  tnoîea  de  soubslenir  une  guerre  sans  re- 
doubler les  charges  sur  le  peuple,  il  les  prie  d'en  donner 
advis  h  S.  M.  Autrement,  il  estoil  raisonr.  ihl:'  ipif  cSius- 
cun  seoourusl  le  Roy  el  supportast  patiemment  les  char- 
gfe»  pour  le  eommnn  repos,  etc  t.  il  conclnt  en  disant 

que  S.  M.  liiy  ;i:ir  iit  foiminati  îi'  do  ri'qui-rir,  en  son 
nom,  ceste  notable  assemblée  luy  accorder  pour  antres 
quatre  années  saMentfves  la  œntimmtion  de  niesme 
secours  et  assistatu  i?  que  luy  avoit  esté  ai  nr  îi's  à  l'en- 
tremisede  .VI.  ii  Maisse...;  que  S.  M.  estoit  résolue  à  venir 
Tiilter  ceste  pravinoe,  pour  oujr  lewn  planètes,  les 
consoleren  leurs  ennuys,  i!itr.,etc.  •.  — L'arcbevfVrjiii'  df^  ' 
Karbonna  répL>nd  :  c  Que  bien  que,  contre  ,1a  volonté  de  [ 
8w  M.,  n'ait  esté  prâqus  rien  observé  tin  traielé  tbiet  | 
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nvec  le  ^ieur  de  Maisse,  les  Estatz  délibéreront  sur  ladite 
demande  et  s'efforceront  de  contenter  S.  M.  ».  —  Les 
États,  réunis  au  to^is  de  raréhevèque  de  Narbonne,  dé- 
lib^fnt  rlciix  jours  snr  \:\  dernnnde  <in  si^ur  Câlines.  — 
On  poursuivra  la  révocation  du  droit  de  2  "/o  établi  du- 
rant lee  troubles,  et  depida  mafntentt,  sur  les  narchan- 

dise»  II  qui  tti^  pn'iv.in?  dnsr-hirrrT  nj"  h  Mursçille,  njh 
Lyon,  pour  payer  le  droit  de  douane,  eritroient  par  le 
graudeUagnelonne  •■.  —On  tâchera  de  découvrir  erinl 
qui  n  rapp'irfi'  aux  ^'ommissaircs  du  Roi,  nisn  seulement 
Cti  qui  sti  disoit  aux  Estatz,  mais  encore  d'autres  choses 
contre  ta  vérité,  pour  apprAs  estre  non  seuletneRt  rejetié 
desdits  Estatz,  mais  aussy  déclairé  indigne  d'y  avoir 
jamais  entrée  ».  —  M.  d'Kspagne,  syndic  général,  fera  un 
recueil  des  titres  du  pays.  —  On  empêchera  lavériHea* 
tion  d'un  arn-t  du  Conseil,  attribuant  à  la  Chambre  des 
comptes  de  Montpellier  la  raddilion  des  comptes  des  de- 
niers extraordinaires  des  diocàses  et  *'oranittnautéa,eoit-* 
Irairement  au  traité  fait  avec  M.  de  Maisse.  —  On  cim- 
munique  au  bureau  d->s  comptes  l'état  des  frais  faits  pour 
a.'iiiiégerdans  Roquemaure  le  capitaine  Caravelles  —  Dé- 
libéraliOD  touchant  la  contribution  de  plusieurs  diocèses 
aux  tr-di»  de  oonstructioR  de  la  tour  de  Ci>rdouan.  —  On 
enregistrera  le  contrat  passé  avec  le  Roi  en  1555  pour 
las  pAtres  et  pâtunifes,  et  on  an  donttera  copie  îi  chaque 
diocèse.  —  *  Bien  que  les  habitans  du  pays  soient  en 
une  extresme  pauvreté,  nôantmoings,  pour  satiiifaire  k  la 
volonté  du  Roy  et  pour  les  raisons  qui  leur  ont  esté  pro- 
p<Mées,  S.  M.  seraseoonme  par  les  Estatz  d<>  lu  somme  de 
100,000  livres  payable.?  aux  termes  ordin;  in  s  1  •  l.i  pro- 
chaine année,  à  la  charge  qu'il  plaise  au  Roy  de  confir- 
mer son  Mict  snr  le  tnddé  accordé  avec  le  sienr  de  HaisNt 
et  faire  jouir  de  tout  le  contenu  en  irelluy  les  habitana 
du  pays  *.  —  Délibération  contre  les  exactions  des  pro- 
priétaires de  malsons,  sut  bains  de  Boiarue.  —  Les  com- 
niiiWistrys  du  H' y  ref  i--'  n!  'l'ar 'eptor  l'ofTredft  100,000  li- 
vres ni  «  une  somme  moindre  que  celle  qui  fusl  accordée 

en  IBM.  s'aglasant  d'acquitter  les  débtas  fort  pmsées 

du  royaume;          Iden  (('tl  -  i  r ovince  soit  pauvre,  le 

reste  du  royaume  l'est  davantaige,  au  grand  r^ret  de 
S.  H.,  laquelle  n'a  peu  accomplir  ce  qu'elle  avoit  accordé 
par  édit  en  1593,  pour  avoir  esté  constr.urti  !e  d'employer 
toutes  ses  finances  à  la  guerre  de  Savoye  mais  main- 
tenant le  fera  etéevter  ».  —  «  Après  j  avoir  meurement 
p*_'ii?'_',  les  Eslat/  a  ■l'iirili'nt  h  S'.  M.  150,000  livres,  assa- 
voir :  tous  les  deniers  qui  proviendront  de  la  crue  de 
37  sols  en  la  prochaine  année,  et  le  reste  par  emprunt  on 
autrement,  comme  il  ser.i  udvi/''  au  idus  k^rniul  soulai- 
gonienl  du  pauvre  peuple,  et  le  Roy  sera  supplié  agréer 
lad.  odtroy  et  s'en  oontanlar  *.  —  Le  sr  d'El^pagna  est  dé- 
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légné  «n  Oonr  pour  an«r  ùSn  lad.  wpplieMIon  ;  et  l'évé- 

qae  dfl  Carcassonne  sera  prié  «  ile  tlosparlir  hji  faveur  ii 
ce  ({ne  la  aoad.  délitiûration  soit  treuvé»  agréable  ■.  — 
AumAne  de  100  llms  h  Loys  Bel,  juif  de  nation,  <  pour 
les  causes  conlenucs  en  sa  requetle  ».  —  I>a  sénéchaus- 
sée de  ToaloQse  poarvoira  à  la  réparation  du  pont  do 
Gastelnan^d'EttréteRmds.  —  n  sera  écrit  au  conndtable, 
à  M.  le  chancelier,  '.i  MM  il'-  R  i-ny  et  «le  Mai.s?*?,  jwur 
les  prier  de  départir  leur  Taveur  au  paya.  —  Vu  les  vo- 
leries  et  brigaiida(;ers  qu!  se  ooaimetteat  en  placeurs  dio* 
rvs''s.  on  fera  «njoindre  au  prévôt  général  de  faire  ses 
chevaucbôea.  —  Délibération  cunceraaiit  le  pont  d'Aute- 
rfve.  —  Les  députée  envoyas  aux  oommistaires  du  Roi 
rapi^irt' lit  qu'ils  ont  a-^cepté  l'orlroi  «It»  150,000  livras, 
•  ^  la  charge  de  se  retirer  devers  le  Roy  pour  tes 
480,000  IIt-  restant,  mais  aussy  qu'ils  auroienl  dict  ne 

pouvoir  i  ii  r;ii;:in  quo  -nit  r^nn'ttr.'  .m  y.iy-  ]:i  . m,'  dp. 
37  soit,  sans  l'exprès  c^mimaodemcntde  S,  M.,  le  pajs 
n'aeeorde  entièrement  ce  qu'a  «lé  demandé  ■.  —  Le  due 
dé  Vi  iit  iilour  vient  dire  qu'il  a  onlrp  tenir  la  main  à 
ceque  lo;;  Etals  iiuposeiil  les  53,000  liv.  demandées;  à  ce 
qn^lts  n'affermeol  pas  la  cme  de  37  sols  «ana  autorisa' 
tlon  ;  h  ce  qu'ils  pourvoient  :  au  surtaux  des  vivrc.s  de  la 
compagnie  du  connétable^  à  la  réparation  du  canal  d'Ai- 
gQsemtNrtes;  à  l'exUnelion  de  la  douane  de  Tienae,  etc. 

—  «Où  les  néces.silé-s  do  son  royaume  -seroienl  si  gran- 
des que  S.  M.  no  voulusse  se  (-onlenter  de  la  «ttmnie 
de  ISO  000  liv  ,  les  Estatz  lui  oO'rent  les  000,000  llv. 
demandées  par  M.  de  (Satine?,  payable»  dans  quatre  ans, 
soubs  condition  que,  moyennant  ce,  le  pays  demeurera 
enilirenient  quitte  et  deschurgé  de  toule.s  autres  .<iubven- 
tions  qui  Iny  pourroietil  estre  demandées  pour  raison  des 
debtes  de  la  coiMune  »  ;  que  le  traité  de  ISOO  sera  exé- 
cuté; que  le  pays  sera  maintenu  en  la  joui.ssance  de  la 
crue  de  1&  soisi  que  les  rentes  «onstiluées  avant  1584 
seront  payées  en  entier  aux  habitants  de  la  province; 
que  les  diocèses  soient  libres  de  nommer  les  re  -evcurs  de 
leurs  deniers  extraordinaires;  que  les  épiceries  et  dro- 
gaes  «  qui  payent  actuellement  les  droicts  d'entrée  esta- 
blis  en  la  ville  de  Marseille  et  autr-'s  porl-;  à  ce  destinés  », 
n'aient  pas  à  payer  les  droits  de  douane  à  Lo'on,  etc. ,  etc. 

—  DéliMralions  concernant  :  un  droit  de  6  deniers  pour 
livre  pour  le.i  lettres  d'a-ssi  -Hi^.  rrquis  |)ar  le  s'  Perro- 
cbel,  grand  audiencier de  France;  une  aumône  de  000  liv. 
au  eoQTent  de  la  Merd  de  Oarcassonne;  —  la  ferme  per> 
péluclle  des  droit!*  diU  de  patente  et  de  foraine  offerte  au 
pays  par  M.  de  Galines.  —  Usmise  aux  commissaire  du 
Roi  de  l'octroi  de  600,000  Itv.  — M,  de  Oslines  remet 
les  lotti-es  q.ii  r'v  loent  le  bail  f  iil  su  profit  du  lioi 
de  la  crue  de  37  sols  iiui  doit  appartenir  désormais  au 
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pays.  —  Le  roi  sera  stippHé  da  n»  dépatsir  d'atitm 

commissaires  aux  États  que  le  gouverneur  et  un  tréso- 
rier de  chaque  généralité  du  pays,  c  calant  le  4*  inutile 
et  ne  serrant  que  de  surcharge    —  Bail  de  la  crue  de 

37  sols  •  pour  six  vingt  quinze  mille  300  liv.  »  par  an,  à 
charge  par  l'adjudicataire  de  prêter  «ans  intérêts  ce  qui 
manquera  |>our  parfaire  le  payement  «  des  sept  vingt  dix 
mille  liv,  »  ac'i>rdées  au  Roi.  —  Aumônes  :iux  quilrH 
couvents  mendiants  de  Carcassonne.  —  Leayodic  du  pays 
Interviendra  au  proei»  des  Jésidles  de  Toulouse  contre  le 
nol!à;îe  do  l'Ksqnille,  et  requerra  «  qu'il  soit  permi.H  à  chaa- 
cun  demi,  collèges  ùe»  Jésuites  et  de  l'Esqoiila  de  tenir 
des  pensionnaires,  et  que  ceux  qui  ont  des  eofiuis  aoleat 
en  libi>rté  de  les  mander  r-n  tel  iles  l ,  collèges  qu'il  leur 
plaira  ».  —  Délibération  concernant  :  les  limites  de  la 
province  du  côté  de  Lagarddie  et  de  Llssac  ;  —  la  répa- 
r.ili'  n  lîe  rrint-'  dcitjan  Jée  par  la  rommunauté  (3e 

(îiizères  ;  —  le  rafûnage  des  poudres  des  villes  frontières. 
—  Lecture  dea  artlclea  que  le  due  de  Tentadour  et  M.  de 
Gatines  accordent  au  pays  sous  le  bon  pl  ii-^ir  dij  n  :ii,  sur 
les  conditions  contenues  en  l'octroi  de  (300,000  liv.  — 
Commissaires  nommée  pour  tenuineir  à  famialrie  le  dif- 
férend du  p.iys  ave  '  le  Roti"r?uf .  —  Alloc^liens  :  de 
10,S0J  liv.  pour  lo  surtaux  dea  vivres  de  hk  compagnie 
du  connétaUe;  —  de  41,400  Uv.  pour  le  payement  dea 
garnisons  do  la  généralité  de  Mi-'ntpellier.  —  Les  diocèses 
autorisés  k  s'imposer  pour  payer  leurs  dettes  seront  te- 
nus de  rapporter  l'étal  des  Impositions  et  le  compte  d'soi- 
plol  (les  i1r»iifT^ ,  pour  être  vériflé  «  «'il  y  aura  esté  com- 
mis quL'lqu'abus  •.  —  »  Le  lîoy  sera  supplié  de  conserver 
le  haut  \tayt  de  Tivarois  dans  le  ressort  des  gabelles  de 
Languedoc,  comme  il  est  de  la  taillabilllé  et  justice  d'icel- 
luy  ».  —  I-es  députés  de  la  sénéchaus.séo  de  Carcassonne 
s'as.somblent  ii  part  pour  pourvoir  ix  la  réparation  de 
leurs  ponts.  —24,000  liv.  sont  accordées  pour  la  cons- 
truction du  pont  de  S,ant-Subra  (Sainl-Cyprien),  àTou- 
louio,  «  sur  et  tant  moings  des  24,000  escus  accoriléa  au 
Estatz  tenus  u  l>ézenas  en  1505  •.  —  Approbation  du  rap» 
port  des  di'putés  sttx  comples.  >-  Délibération  contra  un 
arrêt  de  la  Cour  de.s  .\liles  portant  que  le  receveur  de  la 
IJourse  du  pay.s  tiendra  bureau  de  la  recette  à  Montpel- 
lier. —  Députés  présents.  —  Octroi.  —  Bénédiction. 

C  8Mi.  (K^iitnj.  —  la-blla,  l»S  tMUau,  ftfti. 

Novembre  flGO-l.  —  Oct«lw>>  10OG.  —  p,i,c.'.s-ver- 
temx  des  séances  et  délibérations  des  Etats  da  Languedoc 
assemblés  par  mandement  du  roi,  et  en  présence  des 

conimis^iires  duti.  seigneur. 
De     l  à  f'S.  —  t  L'ordre,  rang  et  session  des  gens 
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des  trois  EslaU  du  pais  de  Languedoc  est  :  l'esslL-io  prû- 
oèd»  les  mMm,  les  noUes  le  «naaran?  estai.  De  l'eafflise, 

lis  archin'îïirj'jcs  prorodriiit  Icm'v'  nijucs,  ,4  iIcs  ai-i  înn'cs- 
ques  l'archevesque  de  Narbonne  préi  èdo  l'anhevesquo 
deThoulona».  Des  éve^qim,  la  plus  anden  en  prélstafB 
précède  l'autre  moirt;,'!;  ancien,  ntc  —  Itfm,  du  cominung 
estai,  les  villes  et  diocèse»  <le  Languedoc  sont  de  rang  et 
«a  l'ordre  qui  s'ensuit  :  Tbonloase,  Garcassonne^  Nar* 

JDef'làf'  Bi.  —  Assemblée  tenue  ù  Albi,  dans  le  réfuc- 
toir»  dss  iaeûlilne,  dn  10  noveoibre  sa  II  dêwnbn 
—  Présl<ient  :  Christophe  de  Lestant,  évAqne  de  Carcas- 
sonne.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Venladour,  lieu- 
tanant  gtaéral  ;  Bamard  d'Espagne  aL  Onillanme  Bon, 
trésoriers  de  Franoe;  la  efear  da  Oonrera,  commissaire 
extraordinaire. 

N.  de  Venladonr  expose  que  i  le  Roy  avait  desaeing 
de  diminuer  les  levées  cy  dflvnnf  faictes  sur  ses  subjeclz, 
sans  les  nouvelles  rfccasiun,-:  qui  ^uiU  ;>urvcnues  de  faire 
pllia  grandes  deapenses...  estant  consirainct  pour  l'assu- 
rance de  son  Estât  entrotenir  de  fortes  g;! misons  aux 
places  de  t'roiUiere,  pour  brider  l'envie  du  ttea  ennemis 
et  le  regret  qu'ils  ont  de  la  perte  qu'ils  ont  faieteda  par- 
tie d'icel'es  ».  Il  prie  l'assemblée  d'accorder  les  sommes 
contenue»  aux  commissions.  —  Lecture  des  commisâiuns 
dûlMdes  à  Paris  le  7  juillet  I6[|4.  ~  AllB  de  ménager  le 
temps,  les  députés  remellronl  leurs  procurations,  dès  le 
jour  de  leur  arrivée,  aux  syndics  du  pays,  qui  les  exa- 
mineront. —  Déclaration  contre  Messieurs  du  clergé  et 
delà  nulklesse  qui  négligent  de  venir  aux  États  eten- 
Toienl  des  procurations  en  blanc  «  le  plus  souvent  à  per- 
sonnes Il  eux  incogneuz,  ce  qui  desroge  grandement  au 
lustre  des  dits  Estait  > .  —  Le  président  exhorte  les  dé- 
putés à  se  trouver  tous  les  jours  îi  l'assemblée  à  six  heu- 
res du  malin  et  ii  doux  heures  de  nlevée,  et  à  opiner 
brièvenwa.t.  —  Dsa  instructions  seront  envoyées  aux 
Tilles,  dlooèassal communautés  qui  ont  entrée  au'i  Kiats 
pour  obvier  aux  disputes  qui  arrivent  chaque  année  à 
CliMn  des  délégaliona.  —  Dilférend  pour  la  préséance 
antre  l'sDVOjé  du  vlometo  d«  PoUgnao  et  le  fils  du  baron 
de  Gastelnau-irEUireteronds.  —  Excuses  :  de  l'archcvô- 
qna  de  Narbonne;— de  l'évéQue  de  Castres,  obligé  d'aller 
à  Rome  pour  affairée  Importantes  t-'da  iniun  dalbiir- 
non.  —  «Le  verbal  des  délibérations  de  l'année  précé- 
dente a  esté  Iso  tout  an  long.  t-^L»  gntùm  Bernard 
da  Fieubet  offirs  de  remettre  le  recueil  des  délibéFationa 
des  États  iJopuis  cent  cim,  que  feu  son  père  avoit  eu 
charge  de  remettre  en  estai  «.  —  Le  syndic  B.  d'Espagne, 
qni  avait  été  député  en  Ooar,  rapporte  •  qall  m*a«rDit 
pn  oMenir  les  provisions  uécassatres  da  œ  qui  firaat 
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accordé  de  la  part  de  â.  M.  au  pais  par  le  sieur  de  Qatl- 
IM8,  afna,  an  eontraire,  la  pluspart  dea  articles  ot  pro- 

iiK^ssi  s  sur  co  fairto^  aui-oient  '"^V-  di'satl vouées;  pour 
raison  de  quoy,  et  d  aultant  que  les  responses  que  M.  de 
tuoamj  et  anltrea  seigneurs  du  Conseil  avoient  dessaigné 
défaire  sur  le  rayer  !t  nttiT  présenté  ne  salibfoisoient 
aucunement  ii  rinlenlion  du  puis  ni  auxdils  articles,  il 
n'aurolt  osé  aeeaplar  lesdltes  responaes,  pour  na  pré- 
j'ï  l"  '  !-  aux  droictz  dmlit  paT^,  et  co  neantmoings  en 
uuruil  tiré  exiraict  puur  li^  faire»  vuir  il  l'assemblée.  «  — 
Gonnnissaircs  nommés  pour  terminer  le  dUBireild  du 
pays  avfx-  les  diocèses  de  Saint-Papoul,  Lavaur,  etc.,  an 
sujet  dâ  la  contribution  de  ceux-u  aux  réparations  de 
la  tour  de  Ck)rdouan.  —  Délibérations  :  pour  obliger  iaa- 
sccr^Utire-s  il«  la  (:!Ki:i<;elifriLî  île  ToulousB  h  payer  leurs 
taillùâi  —  pour  ûiru  casser  des  ortlonnancus  du  luuitre 
des  Ports,  contraires  au  règlement  général  pour  la  répa- 
ration des  poii's  (affaires  du  pont  de  nuzc-f,  du  pont  de 
la  Lrf>ze).  —  LtKlure  de  deux  orJonndaciïs  de  M.  de 
Rosnj,  aorintendant  général  de«  finances ,  portant  que 
\cs  rpnlPn  sur  les  ileniers  de  l'oclroi,  anie  et  éiiuivalutit, 
doiil  les  receveurs  .les  liiwiices  avaient  eu  ordre  do  re- 
trandier  la  moitié,  seront  payées  en  entier.  —  Il  sera 
du  nouveau  pn  édé  à  la  vérlflcation  des  dettes  des  dio- 
cèses de  la  province.  —  On  évoquera  au  Grand  Conseil 
rinstanoefkile  contre  le  pays  par  M.  Vésian,  conseiller  au 
Parlement,  pour  avoir  iudemnitédo  certaine  maison  à  lui 
brûlée,  pendant  les  troubles,  pri^s  le  château  de  Balraa. 
—  On  saisira  les  Icudes  affectées  à  la  riparutiun  des 
ponts,  «  affln  que  les  deniers  en  provenant  puissent  astre 
emplolés  à  l'effet  dicelles  >.  —  Plaintes  contre  les  offi- 
ciers des  gabelles.  —  Le  Roi  sera  supplié  :  d'enjoindre 
au  Parlement  d'Aix  de  vérifler  l'édit  interdisant  l'usage 
de  l'anil  et  de  l'indique  (indigo)  comme  l'ont  déjà  fait  les 
Ooun  da  Toulouse ,  Paris ,  Bordeaux  et  autres  du 
royaumo;  —  de  faire  fabriquer  de  la  petite  monnaie, 
afln  qu'on  puisse  *  subvenir  avec  pins  de  facilité  à  la 
nécessité  des  pauvres  »,  —  M.  de  Ventadour  sera  prié 
de  couiraindro  las  prévôts  à  résider  dans  leurs  diocèses 
et  ii  faire  leurs  chevauchées,  attendu  *  tant  de  Tôleries 
et  de  brigandages  qui  se  commectent,  pour  le  peu  da 
debvoir  qu'ils  ihot  —  Nomination  de  commissaires 
pour  vérifier  les  comptes  des  ooaiptablea  du  pays.  —  Dé- 
lil>ération  contre  les  fermlen  du  ttxA  qui  continuent  de 
laver  à  Toulouse,  aur  chaque  charge  da  draps,  le  droit 
do  sceau,  dit  de  bouille,  bien  que  es  droit  ait  été  aboli 
par  le  roi  Henri  III.  —  Requête  sera  présentée  au  Con- 
aeti  privé  pour  Cùre  inhiber  aux  créanciers  du  diocèse 
da  Mirepoix  do  noleaiar  las  diocésaine,  Juaqali  ce  qaa 
vérlflcaHon  soit  iWta  da  leurs  detts*.  —  On  fisni  inblbar 
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m  nallre  des  Porte,  t^r le  Parlnment  de  Toalonse, d'exi- 
ger aucune  ■■■utu  m^'  lîe^  '  îtrisals  «les  (•oinmunuuli's  pour 
préteadues  vacattuns  employées  à  i»  visite  des  cUeuiios, 
Kt  ce,  à  petné  d»  coneawion.  —  M.  ds  Venladoar  remon- 

t;':'  a  l'a^<.-'-;)îbl«!e  qu'elle  est  t"niii:'  ;lf  fonti-r.îor  le  paye-  | 
ment,  on  quatre  termes,  lies  GOO.OOQ  livres  qu'elle  a  pro- 
mis de  pajrar  an  Rot,  el  dii  *  que  «'en  «Itent  en  Gonr,  Il 

^'emploiera  «le  loul  son  pouvior  k  qu'ils  rt!i;oivent 
loute  $ati«racliau  touchant  l'exeiuptiou  que  M.  leur  a 
c!«devnnt  aooordâii  par  son  éditit,  et  qui  leur  a  esté  pro-, 
mise  tant  p:ir  li^ilil  !<<'l(;neur  '[ue  par  ledit  !$leur  de  Gati- 
nes.  »  —  L'évëquft  dd  Curcassoiint;,  piésitleiil,  répond  :  ' 
■I  Qne  Uen  que  ca  pa'îs  aj'e  biaauooup  d'occasion  de  se 
plaindre  du  piïU  de  satIsf.K'tirtii  qu'il  a  receu<>  de  M.M.  du 
Conseil  pour  la  continuation  de  la  promcî^se  faicle  au 
pafBt  de  l'exdenlica  de  laquelle  ledit  sieur  duc  s'en  esloit 
rendu  comme  ({araiil,  ce  ttëanlmuings  le«  Kstalz  a[>por- 
teront  loul  en  qui  esl  de  Ifiir  pi)UVoir  pour  saiisfaire  au 
conteniMuent  de  S.  M.  >  —  Attendu  lo  notable  préjudi  'e 
que  le  pays  roeoil  de  la  lenteur  que  les  dé|)ul«s  du  I)au- 
phin<^  apportent  ii  la  décision  des  liiiàte>i  dudit  pays  et 
de  cotta  province,  le  pncés  intenté  pour  raison  desilitcs 
limites  sera  poursnivi.  —  Indemnité  de  100  e.-us  à  cha- 
cun des  (fouTemeurs  des  ehùtoaus  de  lAmzin  et  de  I3ai\ 
il  cause  des  dépenses  pur  eus  faites  ponr  conserver  ces 
places  à  la  provinoe.  —  Le  Roi  sera  suppli'*  dA  periuet- 
(relinx  ▼illes  du  piys  do  s'i.itpaser  jus(|u'a  la  somme  de 
600  écus,  pour  réparer  leurs  p.mt.s,  [lortcs  et  rjuiraille.t 
c  qui  s'en  vont  en  totalle  rujrDe  s'il  n'jr  est  proniptameni 
remédié  s.  —  On  prendra  la  cause  du  haut  Vivarais,  qui 
aélû  réuni  depuis  quelque  tem{>s  à  la  gabidie  du  Lydii- 
nais,  dont  il  e^l  forcé  de  pajrer  les  cliarges,  «  qu'est  la 
ruyne  entière  de  sas  baUtanIs  ».  —  M.  de  Venladonr  *era 
pri^  de  couvrir  de  sou  autorili-  le  prévôt  général  do 
Languedoc,  qui  ae  plaint  de  ce  qu'en  ToisaDt  le  denb 
i9  sa  charge  il  auroit  eneonren  plttslenrs  Inintltlés, 
tant  de  la  part  do  la  nobles?  '  .iuo  autres,  au  granil  dan- 
ger de  sa  personne  ».  -~  On  prendra  le  fiut  et  cause  des 
nligîeases  de  Lespinasse,  près  Toulon»,  contre  les  fer- 
miers de  la  ;jabelle,  atleiidu  leur  pauvreté.  T.  R  li 
sera  supplié  de  valider  les  impositions  imites  durant  les 
derniers  troubles  snr  les  villes,  comrannauKs  et  diocèses 
fia  [lavs.  —  I.c-;  récents  de  l'Univi  r  .if''  seront  sommés 
lie  ne  plus  exiger  dt»  prélats  du  ressort  du  Parlement 
la  contribution  étaVie  anr  Iceux  de  la  seule  autorité  de 
Mf  d'Ar  iia.'ti  i>%  allendu  qu'en  l'année  ] 500  ils  auraient 
prorais  d'y  renoncer,  après  que  rassemblée  leur  eut 
accordé,  par  forme  de  compensation,  un  droit  ds  22  de  • 
niers  sur  chaque  quintal  de  s"!  -l 'hilé  dans  la  province, 
revenant  a  2,009 écuâ;»  et  où  ih  reruseroientdecefaire, 
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j  sera  délibéré*.  —  Les  consuls  de  Ifsiruelonne,  Mel' 

f'",i(^il  <-t  I''r.itLlii.'.'ian  serjii!  fu  par:ir  ri-rnboursés  de  ce 
qu'ils  onl  payé  au  fermier  du  droit  de  2  »/o  établi  sur 
tontes  sortes  de  marchandises  entrant  dans  les  porta  des- 
dilc<i  villes  ,  pour  le.  faire  renoiicj'r  ii  jiou  bail. — Sui- 
vant l'ancien  ordre,  les  receveurs  généraux  seront  tenus 
de  prendre  des  sergents  dans  les  villes  où  ils  feront  leurs 
exécution;»,  pour  éviter  les  déjiens  excessifs  qu'ils  font 
taxer  sur  les  diocèses.  —  On  s'opposera  k  ce  que  le  tré- 
sorier d«  la  Bonrso  én  pays  rende  compte  devant  la 
chambre  des  Comptes  de  Montpellier,  où  il  est  assigni'. 
d-'s  deniers  provenant  île  la  crue  de  8  sols  atTectée  au 
i-ttchat  du  domaine  du  Roi  en  1561,  I8G5  «t  1H6.  — 
On  ï«  |i;aiiiili-a  ii  M.  de  Veiiladour  du  trésorier  de  l  ox- 
traordiiiairo  des  guerres  de  la  généralité  de  Toulouse, 
qui  a  lUt  saisir  tas  deniers  du  pays,  fanle  dn  payement 
de  ses  Jîajres,  quoique  les  Ktals  de  1601  eussent  supprimé 
lesdits  fr.i^fes,  ravenaiU  ii  2,000  écus,  «  |»our  n'y  avoir 
dans  ladite  sénéraltté  qne  liuil  soldats  tenant  (.-arnison 
en  la  cilé  de  Carcassonno  >.  —  Le  duc  fait  dmit  à  cette 
plainte.  —  t'n  syndic  du  pays  adjugera  au  rabais  les 
réparations  a  faire  au  pont  doBriatexle.  —  Indeumilé 
do  2i.ir0  livres  aux  diooëflas  dO  Toulouse,  AIbi,  Lavaur, 
Saint  r.i''  ul,  etc.,  à  causa  des  domma;;es  par  «uv  souf- 
ferts ii  faute  de  payement  de  0,fK^K;i  lcus  inrjoséssur 
eux  )iar  le  Roi  pour  la  construction  de  la  tour  de  Cor^ 
douan  ,  <  attendu  que  lesdicts  diocèses  avoient  esté 
inhilM}s  faire  le  payemcut  du  ladicie  coiilribulion,  jKir 
délibération  des  Kstatz  ».  —  A  cause  des  cliarges  pré- 
sentes du  pays,  il  sera  sursis  h,  délibérer  sur  la  propo- 
sition de  rendre  navijfables  lu  rivière  de  i'Aguul  de- 
puis Castres  «  jusqu'à  rewbrancbepient  de  la  rivière 
du  Tarn,  près  de  Saint-Snipics  »,  et  le  Tarn  Jusqu'à 
Gaillac.  —  Kelus  d'assister  les  consuls  de  Vielmur,  au 
diocèse  de  Castres,  auxquels  on  réclamait  le  prix  de 
maisons  démolie»  par  ordre  do  Connétable  en  1902;  lors 
de  la  construction  d'une  citadelle  auilil  lien  On  ira 
saluer,  de  la  part  des  États,  les  députés  de  Rouergue, 
dont  l'arrivé»  esl  annoncée.  —  Remise  de  l'état  des  dé* 
penses  f.iile-s  pour  la  démolition  du  chaleau  du  B  iU'  het, 
appartenant  au  cadtst  de  Sénéjouls.  —  indemnité  «le 
2,400  livras  aux  consuls  du  Pn?,  ponr  les  dépenses  par 
eux  faite*  imur  i  'ié;;er  et  prendre  le  cbiUeau  du  I'  jii- 
cbet.  —  On  demandera  dans  le  cahier  la  révocation  de 
la  commission  adressés^  contre  les  privilèges  du  paya, 
an  sit-nr  Refuge,  conseiliflr  an  Cu-ueit  j.rivi',  p^ur 
coanaiire  des  detl«s  du  diocéiie  du  Puy,  commission  que 
ledit  sieur  a  étendue  aux  danien  munidpanx  de  la  ville 
du  l'iiy.  et  ;>(nir'-iiivi<;  avec  tant  de  rigueur,  t  qu'il  a 
faict  emprisonner  un  consul,  chose  scandaleuse  et  qui 
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u'âit  onc«iues  plus  aiTivée  à  ladite  ville  ».  —  consuls 
à»  Beancaire  se  reliraront  davert  I0  Roi  pour  avoir 

remboiirsniiient  de-i  27,709  «('us  par  oux  employas  à 
reiueltre  en  l'obéissance  lia  Roi  le  château  lie  ladite 
Tilla,  attentia  que  par  le  traité  fatt,  en  1S99,  avac  la 
sieur  de  Miiissr-,  ■  s.      [ircnant  à  soy  la  -  U'!  il.»  30  sols 
s'est  cbai^ée  des  [laicments  assignés  sur  icelle  ».  —  Un 
ftra  Térifter  le  plus  tôt  possible  Tédit  pour  la  liberté  du 
'•'■ini-ii-T'i'',  «  alt'-rvlu  le  frui  -i  i;u'>     inTs  m;  r'H'.-viM  . 
—  Levèque  de  Carcixssonrie  exp  )se  qu'après  le  refus  fait  1 
au  sviMlle  dn  pavs  par  le  Conseil  priTif,  de  ratifler  les  1 
|>rï'iiK''is,--,       sit-uf  ■!(•  fin'in.'s,  H  vit  le  Roi.  u  qui  iuy 
auroil  raid  eutendre  qu'il  esluil  marry  que  son  Conseil 
n'eusl  rendu  an  pals  le  eoRtentement  qu'il  déairolt,  et 
qu'il  voulait  qu'il  y  f»;ust  de  nouveau  ji-iurveu  ;  ay.mt  Ji 
cas  tins  cuiumaiiiié  audit  ^ieur  évesque  d'en  Ciinféret* 
avee  >f.  deRosny,  ce  qui  aurolt  élé  fidet;  tellement 
qu'après  avoir  revou  ensomblcment  toc^iynr,  ledit  sieur  de 
t{o»ny  lui  aur^>it  promis,  da  la  part  do  S.  M.,  qu'il  seruil 
satisfiiiet  aux  coaelnalrtns  du  paTs,  mesme  en  ce  qui  con- 
oprne  [a-i  r[uatr«  priiicipauk  articles  d'icelluy,  »  eli'.;  il 
tioil  en  exliorlant  l'ai»ieuiblée  »  ii  :>'ucci>iuiuuder  de  sa 
part  k  la  ttonne  volonlé  de  S.  M.,  concernant  la  eontl'- 
nuation  d.-  la  suliventioi»  île  150,000  livres  pour  reste 
année  »■ — États  prient  le  duc  de  VuntâUour  et  l'évè- 
qne  da  Oareassonne  ■  de  procurer  «nrers  S.  M.  reffiset 
des  promesses  et  assurances  Ti'i'  n  t""""  "'i i'  ''^  ^'mn- 
paignio,  et  eu  cas»  que  les  provisions  des  chos&i  pi'unii-  [ 
ses  soient  npporldes  en  oeste  provlaoe,  les  villes  eapi- 
lalles  et  chefz  des  diocèses  s'îissembleront  par-devatit  le 
plus  ancien  des  sieurs  évesques  qui  ont  assisté  ceste  pré- 
sente année  auK  Bslats,  avec  l'un  dessienrs  barons,  au 
lieu  que  leur  sera  mandé  par  MonscigntMir  (le  duc  da 
Venladour),  pour,  voues  lesdiles  provi$ions  ft  icolles 
jugées  confimnas  à  llntentlon  de«  Kstatz,  et  suffisantes 
[jour  l'exwulion  de  ce  que  leur  a  esté  promis,  emprun- 
ter et  imposer  ce  que  sora  besoing  pour  lr>  complémeut 
des  50,00)  écas  accordés  an  Roy  sous  tas  conditioiiH 
appjsées  â  l'oclrDV  de  ladite  soni;ne  ».  —  Le  Uji  sera 
supplié  :  'le  convoquer  les  États  au  mois  d'octobre,  «  ii** 
pouvant  lea  diocèses  particulières  faire  l'assiette  que  le 
premier  quartier  ne  .soit  escheu  »;  —  de  les  c  iriyiKju-r 
on  la  ville  du  Puy,  où  ils  n'ont  sié^é  depuis  quaranto-huit 
ans,  an  grand  préju  llt:e  da  ladite  ville.  —  Nonobstant  un 
arrêt  de  la  Oour  des  Aides,  le^  dioRèse.s  bailleront  la 
recette  des  deniers  extraordinaires  à  celui  qui  fera  la 
condition  meilleure.  —  Les  députés  ^uaMnibluDt  par  lé- 
irfcbaussée,  ■  afln  de  pourvoir  aux  rnynes  survenues  en 
divwa  poatt  de  ce  pays  *.  —  Les  députés  du  Velay  et  du 
Tlvaraia  donandont  que  Im  00IH9U  du  Puy  et  de  Tour» 


uon  soiojit  enlrcteiius  <I<is  deniers  do  la  crue  de  six  sola 
affectée  nus  Universités  et  collèges;  relbs.  —MM.  Gabot 

et  Veilelly,  docteurs  rv>îe;it<  de  rrniversit  '  de  Toulouse, 
viennent  demander  it  l'assemblée  le  maintien  Uo  la  taxe 
établie  sur  les  prélats  du  ressort  do  Parlement  parle 
ranîinal  rî' \riTi  i^cn-ic.  t!  est  répouilu  qu'on  leur  a 
:iccordé  le  droit  de  deniers  à  condition  qu'ils  renonce- 
raient à  ladite  taxe,  ce  qui  fut  accordé  par  le  sieur  Cabot, 
■'un  Xv\]\  ;  qni'  :-'ir^  ri'r"i!^!>nt  de  le  faire,  "  !e  res- 
traindroit  sa  concession,  et  qu'en  attendant  seroit  faict 
ponranlte  contre  eux,  aux  despens,  lonlelbis,  des  prélats 

intiVessés  ».  —  Le  dépitf''^  'I^  rasii-e-)  rfeni:inile  qu'il  soit 
permis  \k  son  diocèse  de  cotiser  les  frais  d'entretien  d'un 
régent.  —  Au  eaa  ob  te  Parlement  de  Toulouse  empè- 
oherait  les  diocésus  do  cri'or  11  s>  nilic  qu'il  leur  ji'  iii 
te  pays  leur  prèlcra  assistance,  mais  ii  leurs  dépi  ::s.  — 
On  fera  aavoir  an  aieurRiobier,  médedn  de  MoBlpelIlar, 
que  s'il  persiste  à  demander  le  rembonrsiirnr'nt  des  .som- 
mcs  par  lui  employées  ii  l'achat  de  terrains  j  our  agran- 
dir le  Jardin  dei  simples,  on  lut  ôtera  son  asaignatktii 
sur  la  'Tue.  —  Il  n'y  a  lieu,  quant  à  présent,  d'ai  cepter 
l'offre  du  siour  Juuy,  géoj{raptie  et  mathématicien  de 
Castres,  c  de  faire  la  carte  de  ce  paîs  de  Lianguedoo, 
avec  distinction  di's  limites  des  dioi'èses     —  Les  com- 
missaires chargés  de  traiter  avec  les  députés  du  Rouer- 
gue  et  de»  Iroi»  prévôtés  de  la  haute  Auvergne  s'asfem- 
Merontavi'-  Ic^di's  députés  devan'  ^1.  li^  Ventadour.  — 
lAta  detlea  du  diocèse  de  Toulnuso  ayant  été  vérifiées, 
l  imposillOQ  n'en  sera  pas  empSchéa.  —  Vu  l'arrêt  de  la 
Cour  des  Aides  imrt  nU  que  pendant  six  mois  il  sera 
sursis  à  l'exi  cuilon  des  condamn«Uions  obtenues  contre 
les  «liucâses  par  leurs  créanders;  «  aRIn  qu'elles  p«li« 
sent  vérifier  leurs  debtcs  et  obtenir  de  S.  M.  p'^rnii  -'îiriM 
d'imposer  iceux     on  demandera  à  ladite  Cour  plus 
grande  surséance.  —  Attendu  la  disette  des  vivres  cette 
pré.-vente  année,  100  écus  .s-ront  iî'>/arlts  ant  p-'itivrcs 
religieux  mendiants  de  la  proviucu  pat-Uiissus  le  don 
*]ui  leur  a  déjà  été  fait.  —  Les  diocèses    feront  fiâtro 
copie  et  état  de  leura  rentes  con«IUu>'i-s.  el  rintr:its 
d'acquisiliun  d'icelles,  et  les  enverr  Jiit  ausyndic  D.  d'Ks- 
pagtic,  qui  lieitiandera  au  Roi  le  payement  desdites  ren- 
tes, suivant  le  traité  fait  avec  M.  de  .Maisse.  —  Vu  Ips 
voies  de  tùi  de  ceux  du  Dauphiné  pour  s'emiuirer  de 
territoires  qui  sont  notoiranent  dans  le  Languedoc,  le 
procùs  intenté  pour  ce  regard  au  Grand  Conseil  sera 
poar^uivi.  —  Indemnité  demandée  par  la  ville  do  Mende 
pour  les  poursuites  faites  cuntr<.'  le  sk-ur  de  Bussac  et 
ses  complices.  —  Gratification  de  300  livras  au  secré- 
taire de  M.  de  Ventadour,  >  attendu  le  service  quo  le  pa'ts 
sspèfs  roosv(^r  de  lui  «u  voytg»  qu'il  aTeik  y&  faire  «n 
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Coar.  —  8,000  livres  •onlacoordéM  aux  coiurals  du  Pny, 

à  condition  qu'ils  cesseront  iJe  prétendre  :i  une  in  lem- 
nité  pour  le  tiùi  du  cadet  de  Svar-joulx.  —  I>)Hib<jra(ion 
eonlrelM'IépaMafoi,  sftas6auiB,n'«ilnm(pasattX  6tats. 

—  Suivant  Ips  privilèges  du  pays,  déf<'ns«  est  faite  à 
tous  huissiers  et  notaires  de  faire  exploits  ou  réquisi- 
liom  eantr*  les  dépiUt  des  Étala  <•  pendant  la  edanee 
d*icealx«. — NouveH?  rl''tib#>rrition  tnu>'hant  le  dilTi^rend 
avec  le  Daui>hiné.  —  On  payera  à  la  ville  de  Toulouse  la 
sonow  d«  4.QO0  dmiB,  ra!4aat  dae  S4,00O  aoconlés  par  la 
pays  pour  la  ronslrucllon  du  pont  sur  la  Garonne,  c  à 
charge  que  ladite  ville  se  des[>artira  de  toute  prétention 
à  l'advenir  ponr  ea  regard  •. — Les  syndh-a  du  paya  aont 
chnrfrt's  di»  rrcoHvrrr  l(5«  fiapisr!»  n<»»*es!salpi'S  pour  «ntits- 
nir  le  procès  contre  lu  liouL-rgue.  —  Allocations  :  de 
45.000  livres,  pour  le  payement  des  gamisona  da  la  gé- 
nt^ralité  de  Montpellier:  —  de  5,400  livres,  pour  le 
pa^'ement  des  usieii.slles  de  la  compagnie  du  Connétable 
pour  six  mois,  no  pouvant  le  pays  faire  davantage,  •  h 
cause  de  l'estérillitâ  de  l'asn^e  » .  -  Indomnité  de  103  &c\is 
au  diocèse  de  bas  Monlauban.  qui  avait  contribué  à  la 
construction  du  pont  de  Casle1nnu-il'lv>treteronds.  — On 
se  pourvoira  devers  le  Roi  contre  i'arrét  du  Conseil 
d'État  qui  d4fbarga  la  ville  de  Toulouse  de  sa  portion  du 
taillon  et  rejette  ladite  |>ortion  sur  le  général  du  pays. 

—  Plain  pouvoir  est  donné  aux  commlsaairss  ci-devant 
nommés  «  d'accorder  le  proete  du  pa&  avee  eaux  de 
Rnu«;rf;ue  et  d'Auvergne,  et  où  ledit  acj^ord  ne  ponrroit 
ettreaffeclué,  Mgr  de  Veniadour  et  U.  réve<ique  de  Car- 
cassonna  seront  priés,  estant  en  Ooor,  de  s'employer  au- 
dit affaire,  pour  la  conservation  il  '  1 1  justice  de  la  cause 
du  i-aïs  ■.—Approbation  de  l'èlat  final  clos  et  arrêté  par 
las  dëi|iul4a  aux  comptea.  —  Octroi.  —  état  des  députas 
pn'spnl-s.  —  Bén^'ii'  li  in.  -  Lt's  Kt.its  m  «'orps  Tont 
présenter  l'ucirui  à  il.  de  Veiiladour  et  autras  commis- 
aairaa  du  Roi  aasamblés  à  révéclié. 

Le  f"  HT)  n  f"  fSi.  —  A  Nirbonn»^,  -lans  le  rtffedoire 
du  couvent  de  l'Observance,  du  22  octobre  au  24  novarobr» 
1805.  —  Préaident  :  révéque  d'Agda;  commissalKS  du 
Roi  :  1(1  .hir  (le  Veritaili-ur.  li^s  sieurs  <Ie  Blandinières  et 
Uëberl,  trésoriers  tie  France  és  gônéraiiiés  de  Toulouse  et 
Uoolpalllar;  daConvara,  prisldent  dnPrésidIa]  dallant* 
poMîcr,  omtnis^airi  PTtri'irdlnaire.  —  Leduc  de  Vent;i- 
dour  expose  >  que  les  troubles  passés  ont  mis  les  aiTaires 
at  Onancea  de  8.  M.  teHement  an  arrière,  que  ta  taopa 
qu'il  y  a  qu'elle  jouist  df(  H  paf^c  n'a  \wn  pour  encnres 
sulTire  »  réparer  les  dommages  précédons  •  ;  il  demande 
pour  1000  Isa  nfimaa  aouimes  qui  ont  été  impdaisa  et 
levées  pour  I(V)5  —  Rfj^t  de  dt?ux  procurations  ne  con- 
tenant pas  •  le  nom  du  lîoy  régnant  et  le  mot  de  très 
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chreatieB  ».  —  DifKrenda  pour  la  séance  et  la  préséance 

.^ntrp  .'îlvers  consuls  r-t  (>enlilshomine«.  —  I.^'s  pr^rilil-i- 
hommes  ayant  entrée  aux  États  n'auront  qu'unn  voix, 
ton  mima  quils  posaéderaleBt  plusieurs  baronnies  ayant 
droit  d'entrée:  exception  «si  laite  iteiilemenl  p  lur  ba- 
rons de  tour  de  VivarsUa  et  Gévaudan.  —  <  Parce  que  la 
pluapartdelanoblenaayanteatrtoaax  Rbtatcn'aitaicné 
se  tmuver  en  iroux,  il  y  a  lonptfinp^!,  a  faute  pur  le?  lits 
seigneurs  de  s'y  trouver  aux  pnN  hains  l^siatz,  te  Roy 
aéra  supplié  de  pourvoir  b  lanra  plaesa  d'autrea  gentils* 
hommes  du  païs  de  la  (5',î:iHt4  rpriuise,  k  la  UDmination 
des  E!^talz.  ■  —  Correi'llon  faite  des  articles  de  l'équiva" 
lent  du  dernier  Irianna;  les  cominlssatrea  du  Roi  «aront 
lirii'-^  (if  faiP'»  pn>c(^  1er  h  r;trfi'rini*.  —  f.e  duc  de  Wnta- 
Itiur  fait  savoir  qu'il  a  obtenu  du  Kol  :  1*  que  les  an- 
ciennes rentea  oonatUuén  aux  habilsula  du  pays  ser«)iit 
payées  sans  aucun  reculcment  pour  les  anf-ées  1603, 
1004  et  1005,  à  condition  que  lestlits  habitanti  fer-ont  foi 
devant  les  trésoriers  généraux  de  leurs  contrats  de  oms- 
litution;  3*queS.  M  remboursera  Ifs  créanciers  assignés 
sur  la  crue  de  trente  sols  ;  3'  que  par  arrêt  du  Conseil,  il 
a  été  réglé  <  que  de  la  patente  ou  trui>'>  iomaniale  n'en 
seroit  payé  aucun  droict  que  do  ce  qua  sortiMit  bora  du 
royaume,  !<>»  babilans  d'Avignon,  comté  de  Venisss  et  la 
principauté  d'Oranv'e,  tenus  pour  ré^rnicolcs  •;  4»  ^U''  lo 
pays,  les  diocèses  et  les  communautés  ne  seront  tenus  A 
compter  b  laObambre  des  Oompies  que  des  deniers  en- 
trant en  la  recett"  générale  ;  ^  que  S.  M.  a  accordé  dé- 
charK'e  des  arrérages  des  tailles  et  équivalent  qui  lui  août 
dus  juMqu  à  IBOO.  —  Adjudication  de  la  fenne  de  Téqul- 
valent  à  132,000  livri's.  >aiil' suriTir'ni'i  H  ilans  li.>-s  ;'4  liiju- 
res.  —  Commisaiiireii  nommés  pour  conférer  avec  M.  de 
'Venladour,  ao  sujet  du  prix  excessif  dn  sel  qui  empéobe 
«  \r  pativr  o  pi'upic  d'en  achepler  en  sy  grands  quantifié 
comme  il  souloit  pour  la  nourriture  tie  bestailh,  ou  pour 
faire  les  provisions  de  saleures  aeeouluméea». — Après  la 
ccnfércii'  H,  1(!S  ferniit>rs  des  pab^lles  sont  appelés,  ils 
disent  que  le  Roi  a  fait  comprendra  la  crus  du  pajrs  dans 
leur  contrat,  qua  néanmoins  ils  n'entendant  empêcher 
que  le  pays  abolisse  ladite  crue  ;  sur  o\  Kiais  arrê- 
tent que  la  crue  de  37  sols  cessera  le  1«  janvier  pro- 
chain ;  •  et  afin  que  le  pauvre  peuple  pusse  remettra  la 
nourrisse,  du  bestailli ,  l'I ,  \ixr  ce  m -îen ,  li"nt(l"r  \>*s 
terres,  et  avoir  tant  plus  de  m  >I<-n  du  sup|iorter  le  paie- 
meutdfB  tailles,  8.  M.  aera  auptdlée  «sleindra  aussi  les 
crues  menttor:n'V's  h.  l'c'Mct  de  1509,  et  ijui  dcbvoient  estre 
abolies  le  premier  jour  de  l'année  dt^rnière;  espérant  que 
^nrinntkHi  du  prit  de  la  ael  augmentera  la  débite,  da 
tellf  fai^nn  que  t'afferme  de  ses  ffabelle^  n'en  recevra  pas 
de  diminution,  comme  se  paull  recognuistre  par  la  vente 
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de  la  sel  qui  se  fuisoil  avanl  la  grand  décrié  c]'icell>>,  ilu- 
mat  laqnalla  ne  t'est  im  vendu  annmll«iii«iil  le  Uers  de 
la  quantité  qui  sa  vi>ndoit  du  temps  qu'elle  estoit  a  bas 
prix  ».  —  Le  duc  (le  Venladour  remet  la  prwé.luris  lailû 
par  un  présidant  et  un  uv<icat  général  du  Parlement  de 
Toulousu,  pour  lii  vi-riflcalioii  des  limites  <le  la  provin'-e 
et  du  Dauphlné.  —  «  Lecture  du  rayer  des  délibérations 
de  lluaeniblée  (extruordiiiuirt?),  tenue  au  {Puni)  Saint- 
Esprit,  au  moi-s  d'aoust  dernier  »  (|>our  amtrder  délinl- 
livemenl  len  15^,000  livres  allouées  conditiMniielleinent 
aux  États  pràxmentà).—  M.  de  Vetifadoor  oommanlqaa 
de»  letlres  palenlesduRoi  mandant  au  l  ays  :  I»  de  pour- 
voir a  renlrelien  îles  Kariiisons  en  160J;  2»  au  surtaux 
dm  vivre»  des  étran^'er^  (le  Sa  compa^'iia  du  Ctmnélable  ; 
^  an  service  rendu  par  le  chevalier  de  Mcntmor-iiuy , 
■  au  faict  des  prisonniers  qui  uni  esté  menés  en  la  pré- 
ami  ville,  accusé:!  du  crime  de  léze  imijeslé  ».  —  Requête 
sera  présentée  au  Parlement  de  T>iu  Iourte  •  pour  obtenir 
que  ne  «oit  exigé  pour  le  droict  de  patente  que  ce  qu'a 
esté  consent)'  pur  les  BstatSt  et  en  la  fortne  accordée  par 
le  sieur  de  Ratines  p.  —  W.  de  Veatadour  «era  prié  de 
s'employer  à  ce  ((ue  la  différend  avec  le  Danphiné  prenne 
Aa  par  accord,  s'il  est  possible.  —  L'arche vcqu*'  de  Nar- 
kante  écrit  de  Paris  pour  a'axoaser,  et  £»ira  sas  ntCm 
de  aarvlee  au  pAys.  •—  Oiwiiaiasafrea  des  trots  ordres 
BOUiniés  pour  ouïr,  efctre  et  arrêter  les  comptes  du  re- 
cevear  de  la  Uuane  et  autres  ofllciei-s  du  p^ys;  —  pour 
drenar  le  cahier  dea  doléances;  —  (Miur  proeéder  aux 
départements  des  impositions.  — On  Tera  imprimer  des 
instructions  sur  les  gabelles  qui  serunt  distribuées  an 
peuple,  «  afin  qu'd  s^ache  oomnie  aura  h  se  conduire, 
tant  pour  l'ob.Mervation  tit»  arrêts  que  pour  se  garder 
d'oi^ression  ».  —  Liss  r^igieux  de  La  Caze-Dku  se  plai- 
gnent que  le  hrmlsr  de  l'équivalent  exige  oe  droit  de 
leurs  Termiers  pour  le  vin  ■  mesur*'  îi  iiailiéres,  les  12 
faisant  le  niuid,  et  cbacune  paUiére  48  pécliief  s  •.  —  Les 
États  doonent  tout  pouvoir  à  ceux  que  M.  de  Veaiadonr 
vouiir.i  (  (iininetlre  pi>ijr  tt^nuiner  par  accord  le  liifrérend 
des  limites  du  Daupbiné.  —  Rapports  dea  syndics  géné- 
raux du  pays  et  des  envoyés  eo  Cour.  —  Le  droit  de 
patente  sera  !.-vé  scuL  menl  sur  le  blé,  vin,  toiles  et  bé- 
tail sortant  hors  du  royaume;  ■  le  pastel  demeurera 
exempt  du  piilnnent  dndit  droit  comme  ayant  esté  le 
bestailh  subrogé  à  sa  place  ».  —  DéiiWr.tlioiis  relalivi's  au  ' 
cahier  des  doléances  répondu  par  le  Roi  le  14  juin  l(iû5, 
et  aux  provisions  qu'il  a  procurée».— Il  sera  fiiU  plainle 
au  Riii  il(>  <■(!  |iliisiiMir.i  piT-sontins  r.ii^i.int  saisir  *!>'-•' 
bien.<,  en  font  séiueslres  les  consuls  des  villes  cipilales 
4b»  dluoèsaa.  «  qui  les  dastouma  de  lewrs  fonettunsy  et 
Met  qaa  la  aerTiae  in  Jhqr  et  Isa  aflUras-puMica  ont  été 
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retardez  ».  —  Les  sydics  généraux  assisteront  les  d^pulés 
du  Poy,  Tivarals  et  Mènde,  pour  qu'ib  ne  pnlassol  éiro 
contraints  h  paver  aux  éch^vins  et  hr-rirls  ■  i!e  Lyon 
ies  arrérages  de  l'équivalent.  —  .M.  lie  Ventddour  prie 
les  Étala  de  pourvoir  k  oe  que  la  pont  Saiat- Esprit ,  qui 
menace  ruine,  pu!s^eèlreci»neerv(^,  «•fiîîntitepft.intlcplus 
beau  lie  I  hiurope  el  ie  plus  impuriani  de  la  province 
—  iM  secrétaire  de  M.  de  Venladour  vient  dire  *  que 
.Monseigneur  désire  faire  savoir  quelque  affaire  h  l'As- 
semblée, laquelle  il  a  priée  diiimler  à  cest  elfecl  tnlz 
qu'elle  vouldru  devers  luy  —  Les  coinrn'asaii«s  ad  koc 
rapparient  que  Monseigneur  leur  a  b  ii!I<^  une  oOTre  faiie 
par  Milly  et  compagnie,  de  la  somme  de  I4.].0'j0  livreii 
pour  l'équivalent  du  Irienne  prochain.  —  MwnasiCIMHir 
sera  prié  d'intimer  au  dernier  suri)is:)nt  tel  jour  qu'il  ui 
[dalra  pour  procéder  à  nouvelles  enchères.  —  On  fn-H 
les  poursuites  uéces-saires  pour  em|»écher que iesf-nni>^ra 
de  la  douane  de  Lyon,  qui  n'ont  droit  que  sur  les  mar- 
chandises telles  que  draps  d'or,  d'argent  ou  de  |^)le,  ve- 
nant d'Italie,  «  tant  seulement,  qui  doibventealrspoiléca 
à  Lyon,  continuent  de  lever  ladite  dou.ine  sur  tes  épl-  e- 
ries,  drogueries,  cuirs,  coton,  imel  et  autres  marchan- 
dises qui  viennent  de  Levant  Si  Marsei'le  ■ ,  et  qui.  aprta 
y  avoir  payé  le  droit  d'entrée,  peuvent,  suivant  les  or- 
donnances du  Roi,  être  transportées  par  tout  le  royaume 
sans  payer  autre  dri.it.  — Sur  l'e'spusié  fait  |iar  le  sieur  ift 
La  Salie,  intendant  de  l'arlillerie  en  Languedoc,  que,  le 
10  avril  1001,  le  Oonseil  d'état  aurait  révoqué  l*érlft  fior* 
lant  qu'il  seraitplanlé  des  ormes  le  long  d<^  chemins,  pur  • 
tout  le  royaume,  «  à  la  charge  qu'en  chacune  (laroisse  l«s 
babllans  planteront  ès  lieux  plus  commodes  1  il  tmttn  «ta 
bonne  grosseur,  et  Ihs  rVront  eslever,  ce  qu'aurait  esté 
aussy  ordonné  par  M.  de  Rosny,  grand  tnaiMtm  do  l'ar-  # 
tlllene  et  «rond  voyer  do  France  »,  les  filata  d^lriié- 
rent  qu'il  se- a  saiisrail  audit  arrêt  et  ur>lonnaiioe  par 
loua  les  habitants  de  la  Province.  —  Le  Roi  »tra  aupii  lé 
de  révoquer  las  édita  de  création  de  nouvniux  oMeM 
comme  ne  servant  que  de  surcharge  à  set.  finances  al 
d'oppression  à  ses  sujets;  —  de  ne  i>as  coulravenlr  aux 
privilèges  du  pays  par  PétaMisHemeiit,  en  ofllee  Inrmd» 
d'un  pri'vril  [nirli  'u'i^r  en  ihaque  diorèse;  — d'intvr- 
dire  la  levée,  ii  Toulouse,  du  droit  tie  bouille  !*nr  les  draps, 
suivant  l'édit  de  révocation  de  VHt.  —  annmissairea 

tiomiin's  |j.)ur  f»-('ii livrer  des  p.i|ii.-rs  du  s  si<jnaléi 
[tur  .M.  do  Ventailour.  —  La  Cour  .les  Ai  es  s-ra  priée  «Ih 
terminer  promplement  le  proeéa  ent^  l'an'ien  fermier 
ilii  «l'I  <ie  la  ville  deT'mU)iise  l'i  li^  iidu- imu.  |i;iriH 
ladite  ville  se  trouvant  dépourvue  de  yel,  on  <-raiiit  queU 
f  naéuotioli do  peuple.  —Les  dnpu'éa  d  '  « ■é.téebausMée 
de  Toulouse  oomnitniqoaruBt  aux  ea^tnuls  ie  tarif  qui 
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aaorvi  au  (l«par((>metit  des  8,010  lirras  allouée»  pour  la 
répttrAlion  i»s  pontj.  —  La  Oour  des  Ailles  nyual  renilu 
arrêt,  li  ta  raquàte  d'un  «leur  Durfort,  iiour  «mpéch^r 
les  élato  de  ùAn     iionveltea  enchère*  du  droit  d'âiui- 

valeol,  le  sieur  d*E3pagn'',s,vndic  général,  dit  qii<!  '>  c'*»t 
c-nrttrf'vetitr  AUX  pririldg»  du  pajrs.  de  tant  qu'on  un 
P>  iiK  ;i|i|OAll«rde«  JélibénUionsd'lcelItt.vquedevenS.  M., 
comiii'',  i!^  iiidsiiiHS,  iIbs  ordonnaiiCtîH  dw  e<iininissaire'* 
du  Ruraux.  Eslatz  comme  données  eu  vertu  de  leurs  com- 
minions  —  H.  de  Venladoor  ouvre  de  nouTellesenchè» 
ren,  «  altendu  que  des  inquisitions  qui  on!  e>lé  f.iicttîs,  il 

«pperl  de»  nionopoll«i»faici«»  par  l«»8ur<Ji3iiiu  elsuus 

avoir  eag^rd  aux  inhibitions  de  l:i  Ci>ur  des  Aides,  les- 
quelles il  a  i'as*;t'.s  et  iinnulliies  "  —  Les  *vii  îi.j-.  [géné- 
raux, chacun  en  sa  «étiéciiiiU««ée,  feront  enquérir  des 
aime  el  coneassiona  des  visiteurs  et  commis  des  roaitres 
dfs  pi'"ts,  ft  .'Il  |iiju;'siiiv:'i:in',  îa  f-nriiii-ii;.  fî  n^'-r^nii:' -iii'* 
signifieront  uuxdib  niuitren  des  porU  \vi  tv^leuieuli  des 
Étals  relallll»  aux  riiparalkons  de*  ponte  et  passages.  — 
I.ps  nrtîtros  iJus  (lurts  .toructt  invités  »  ilonner  les '.'on!- 
missions  pour  les  réparutioiu  de«  poula  el  chemins  aux 
«otttttlsdes  villes  capitales  ou  aux  syndics  dos  dloosees, 
•  auxquels  il  f'st  enjoint  de  faire  pourvoir,  cliacun  tH\ 
droicl  soy  uuxdiles  réparations,  suivant  les  délibéi-atioiu 
des  Estais,  à  pelno  d'en  respondra  à  lonr  propre  et  privé 
rtoiu  ».  —  I/p  Roi  sara  supplié  il'enj  in  în^  ui  i^énéral  des 
galorus,  Il  Marseille,  d'etnpèclmr  f  qu'au  jirc>juaice  da 
l'altianee  fu'esl  enlrw  es  royaume  «t  le  Grand  Soigneur, 
les  barques  de  Celle  province  («orlant  la  bannière  de 
France  qui  dutt>l  leur  servir  de  8auvt»<;urtle  entra  le« 
Turcs,  soient  prlnse*.  les  patrons,  mariniers  stmarebans 
tués,  et  lo-i  aiai'chaudi.'ti^s  pillées,  qui  rompt  et  ruyne  en- 
tièretnant  lo  commerce  ».  —  Il  na  sera  pus  pourvu  à 
i'smtretian  d'aao  garnison  k  Anlwnas,  attendu  que  ladite 
ville  apparlient  ix  un  soi>,'nftur  particulier.  —  M.  de 
V'euloduur  sera  do  nouveau  prié  de  ne  donner  les  com- 
missloas  pour  la  tenue  des  Assioliss  «  à  peiMnne  qui 
n'aye  assisté  aux  K^ttalz,  allii  que,  totnmo  iu-'lruit/  des 
affaires  du  pays,  le  R<»y  en  t>uisse  esiro  mieux  servy  oi 
ses  sujetz  solatgés  —  Délibération  contre  les  raar- 
cliands  drapiers  de  Toulouse,  qui  9'eff<ir*\iietjl  d>;  rendre 
général  par  l  iule  la  province  un  roj^lcnient  <'oncernant 
1e<  lanirtcB  et  dj  citnnaitre  d  ^tous  le»  dilTériimls  entn; 
manstiands  louciiant  ledit  laniflce.  —  On  deman-lera  ré- 
vocation du  monopole  de  faire  }'ean-de*vie,  qui  a  pour 
e(ht  de  ruini^r  le  diocèse  de  Montaub.tn,  ou  l'on  est  fjrcé 
k  présentde  Jeter  dans  la  rua  quantité  de  vin  qui  se  gùte, 
Atulo  de  pouvoir  Mra  vandn,  t  et  que  les  Flamands  soû- 
laient Li  h  -pU'i-  y-  levant  p)ur  le  brusier  »,  —  M.  de 
Venta  lour  fait  savoir  que  le  Koi  désire  que  le  sieur  Ri- 
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I  cher-Bellaval  soit  p  vyé  des  .i,)iuMies  h  lui  a<ljugiW  pouria 
j  conslru^  tiou  du  Jardin  des  simples  â  Montpo  lier.  —  Les 
1  députés  des  >éi)(  chau<s>^es  de  l'ouiouse  et  de  Ciircasaonnn 
I  s'assambtsnl  a  (lart,  alln  île  pourvoir  à  la  réparation  des 
j  ponts  et  chaussées.  —  I)élivninc«  de  la  ferme  de  IVHjui- 
vatcnt,  après  surenchérit,  an  sieur  Autwnel  (de  Saint* 
IIippol}te),uuprixda  1 8i),030  livres  par  an .  —  M.  de  Vert- 
tadouret  le  l'arlitmenl  sont  prii*s  d'agir  contre  les  voleurs 
attroupés  dans  le  diocèse  de  Carcaasonne.  —  Las  diocé- 
sains de  Touioase  n«  payeront  point  les  impositions  qui 
seraient  (axées  sureux  par  les  Irésurier.'i  de  France,  a  la 
décharge  de  la  ville  de  Toulouse.  —  Il  sera  payé  par  les 
diocfema  0  livres  par  jour  ii  chacun  de  leurs  députés, 
p'  III-  II-  viiyage  aux  litat*.  —  M.  de  Venladoor  sera  sup- 
plié de  faire  tenir  les  i£tats  en  chaque  sénéchaussée  du 
pays,  mime  en  la  ville  du  Puy,  le  plus  tdt  qu'il  s«  pourra. 

—  Oti  njeltra  on  in^'in  Ii  >  -,  ii'iul''  d'Auteriv^>  pour 
lUirefotdes  (ilres  eu  vertu  desquels  ils  lèvent  un  droit 
de  pontanag»  sur  le!^  vlilaffes  du  diocèse  de  Rienx,  et 
cepen  (.\nt  il  li'u<"  ■•  m  ;i  l'i'i  ii  !ii         continuer  la  levéti. 

—  Attendu  que  depuLs  que  io  Koi  a  défendu  le  port  des 
armes  «  tous  les  tiabilans  d«  la  pravinoe  les  ont  telie- 

'  ment  quittées,  qu'il  peyne  s'en  pourrolt  trouver,  s'il  ail- 
venoil  quelque  néoeâ«ité  pour  le  service  do  S.  X.,  le 
Roy  sera  supplié  penuettr»  aux  balittans  dss  principales 

'  villes  et  lieux  tlf-  Urer  do  l'arc  ot  de  l'arquebuse,  uii^;  ou 
deux  jours  de  chaque  mois  ».  —  Uoiuiuissaires  nu:nuiés 
pour  traiter  aveo  le  sieur  Bomiar,  i'nh  dss  mailres  de  la 
t  hanibre  dis  compte»  de  Montpellier,  des  deniers  extra- 
ordinaires et  municipaux  di>nl  ladite  ('hurabre  prétendait 
connaître.  ~  Le  syndic  de  Vivarais  demanile  de  nouveau 
qu'on  poursuive  l.i  r.'OMiou  du  haut  Vivarais  <  iicepaTs, 
comme  en  ayant  esté  distraict,  el  incorporé  à  l'afTerme 
dN  gabelles  de  Lyon,  el  par  ce  moyen,  contribuent  au 
paiement  des  dettes  lu  Lyonnais,  Foresti  et  Beaujolois, 
rejeltés  sur  le  sel  de  ladite  ferme;  et  loalesfois  par  im- 
position ledit  haut  paï-«  de  Viv.irais  paie  sa  portkMldSU 
debtes  de  ce  pain.  —  Le  Koi  sent  supplié  d'ordonner  que 
les  oiikiers  et  <  on5ul8  du  pays  <  ne  seront  pi>lnl  tenus  de 
bailler  aucune  inain-forte  quand  y  aura  conflict  ilejuri- 
diclion  entre  les  C*jurs  souveraines,  ot  do  les  daschargsr 
do  toutes  les  esmondes  et  coudempnations  que  leur  |>  iur- 

■  roiont  eslre  donnée*  à  •*»Ht4>iici'asi'in  —  M  sera  imposé, 
pour  cette  annéL>,  el  sans  conséquence,  la  somme  ds 
53,760  livres  pour  les  garnisons,  mais  leRoi  serasnppllé 
'  de  casser  toutes  les  garnisons,  sauf  celle  des  frontiènis, 
et  icellas  faire  payer  de  ses  propres  deniers  •.  —  Lm 
députés  aux  comptes  vériReront  ce  qui  est  dii  aux  eon- 
sulv  11-  Montpellier  «  pour  avoir  faict  faire  une  grande 
garde-robs  pour  motlre  les  papiers  du  pals  *.  —  Les 
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dùpulùj»  nu  Cuur  Uvoni  loalea  les  pnui  »uU«!S  nécessaire:! 
iMMr  obtenir  la  réunion  du  hant  \t&ys  de  Vivarais  k  celui 
de  Lans;ue<loc.  —  AIIo>'a!inn  ip  iriO  livres  au  sieur 
Sauzet,  lieutenant  glanerai  en  ia  prt-vôté  générale  île 
Langa«doe.  —  Attemiu  qm  lu  Roi  a  donné  1%  quelque 
set^neur  la  conlisrnliun  des  il  rognes  de  l'inde  (in.ligô)  ci 
anit  «  comme  on  estant  l'us.iige  défendu  par  l'dict,  les 
■yndics  géoémus  aanlsteront  ceu^c  qui  ont  ladite  contis- 
calioa  eu  tout  ce  qui  sera  nùc !t•^suire,  s-ins  constiluor  le 
païs  6»  Trais  i>.  —  M.  Desjiagne,  syndic,  véritlAra  l'état 
du  pont  de  CintegabL>lte  »  qui  s'en  va  an  tolalla  rojpae  ». 
—  On  demandera  au  Roi  de  faire  nettoyer  le  canal 
d'Aigucs-Morlfls,  attendu  «  que  S.  M  prend  les  deniers 
destinèa  à  cest  effect  ».  —  On  s'<i|ipo<ora  â  Ix  levée  de  la 
nonvalle  *  doce  «établieà  Toulouse  sur  toul  ce  «[ui  entre 
an  ladite  ville  ou  qni  en  sort,  mônie  sur  tes  draps  gn  on 
y  porte  [)()ur  les  faire  teindre.  —  "  Lei  lure  falcle  tins  rôles 
frais  ordinaires  et  extraordinaires  et  des  delite.s,  a 
éié  dôlibW  que  les  sommes  y  conti-taïAS  saront  iuipo- 
Bées  ».  --  Oi  tnii.  —  ft^néiliclion. 

Le  f'iSl  d/<>i20i.  —  APéztiiiai$,  dans  la  maison  corn- 
muDe,  da  3  au  21  oelobre  IG03.  —  Présidant  :  i'évèque 
et  comte  d'Aj;de,  i)uis  l'archevêque  de  Narb^nne. 
Oofflmiasairss  du  Roi:  Henri,  duc  de  Moalmoreiicy , 
connétabla  de  Frenea,  gouvarnear  da  LangaedoA  ;  Henri 
de  Monliiiori't»i'y  ,  son  (Ils  ,  aussi  gouverneur  en  survi- 
vance; il.  de  Ventndiiur;  J«an  doGaraudat  J.-H.  <'ro- 
sillMB,  IrfaoriendaPrunca;  la  siaor  de  ConvarB ,  coin- 
missalre  extruor4linairo.  -  I>isi0urs  <iu  ronn.'^tablt-  en 
présantanl  «m  âla  aux  États...  •  il  auroil  plau  il  l>ieu 
loy  partnocire  revenir  aneor  en  ce  pain  et  se  trauver  an 
cesle  célèbre  Ciim]iaii;nie,  |K)ur  leur  lesiuoigner  l'ubliffa- 
Uon  gnuida  qu'il  avait  à  â.  M.,  a^'aal  duoné  le  Jt'  luver- 
namant  de  casie  pn»vtnce  à  survivance  k  M.  de  Jduntinu- 
roncy,  son  ll.s,...  hiiisî  iiii'il  a  tiicl  autrefois  entendre 
à  l'asseuibée...  eji  laquelle,  à  cause  de  son  biia  aaf{e,  il 
n'aoroil  eu  moyen  de  le  préaenter.  •  Il  Ummtma  •  du 
comble  de  sim  aise  provenant  de  la  grâce  extraoriliii.iirr 
el  spécialle  de  son  ftoy...  car,  bien  que  les  feus  roys  lu> 
eosiant  an»rdé  le  gouvernement  pendant  la  vie  de  Mir  t« 
Conr;  ;>table  son  père,  la  ^:t\  e  n'c^t  iit  si  r>^niarqu..ble 
d'autanl  qu'il  esloild'aage  pour  l'eseroer,  et>--.  ».  -  ixs 
«on»  da  J^unedae  da  Montraoranoy  :  •  Il  reeognolal  m 
leurs  visaiges  le  rontentemenl  qu'ils  ont  de  vo  r  sa  j«n- 

nesia  iiooorûe  par  le  ban  plaisir  du  Koy  Sy  Di^ni  iuy 

falet  la  grAw'la  crotstra  an  aaga  al  en  vertu,  il  mnpioii-ra 
sa  vie ,  son  sang  ut  se.s  moyens  iHJur  ie»  <:iin>  'i-VKr  lu 
service  du  liuy,  et  les  maintenir  en  ieurs  |irivilég>^, 
flonma  faérilant  la  charge  da  ses  prédecamaar^  ayeul  i  t 
jkrt,  etc.  •    Discourt  du  «jour  d'iispagae,  aya<li«  ■ 
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neral,  et  de  l'évèque  d'Agde,  pour  témoigner  au  nou- 
veau goQvarnavr  i  l'aise  al  lecontentaoent  querasieni- 
blée  reçoit  do  voir  Ja  reluire  on  s  i  iwrsonne ,  les  vertus , 
les  grandeurs  et  digniloz  de  l'illustre  tige  dont  il  est 
iasu  ».  ~-  L'archevêque  de  Narbonna  dcrtt  «  «|n'à  eansa  4» 
sa  grande  inJisposition  «  il  ne  peut  se  trouver  aux 
États.  —  Lecture  des  procurations.  —  Différends  pour 
la  préséance. —Le  Jaune  baron  de  Cjstries,  mineur,  qal 
était  venu  en  personne  pour  'sati.sfaire  à  unedéhhértttion 
de  l'assemblée  précédente,  est  dispensai  d'assister  aux 
Ktals  jusqu'à  sa  majorité.  —  Les  députés  seront  convo- 
qués il  sept  heures  et  k  une  heure  de  relevée,  au  son  de 
lu  gros.se  cloche  de  l'église  paroissiale.  —  Lo  Pri«idenl 
exhorte  les  députés  â  être  exacts,  pour  éviter  la  dé- 
pensa d'nn  trop  long  séjonr.  —  Lectare  du  pn»  ès-vei-bal 
de  fassembtëe  précé<lente.  —  Rapport  des  envoyés  on 
t;<iur  :  malgré  le  concours  du  connétable  et  de  plusieurs 
prélatadu  pays,  les  réponses  an  cjhier  ne  sont  pas  aussi 
&vcrablM  qu'on. l'avait  espéré.  —  Approbation  des  déli- 
bérations d'une  assemblée  extraordinaire  réunie  d'ur- 
gence le  4  uvtrtl  k  PeMoaSi  ponr  pourvoir  uni  fraia 
d'nstMisiles  daa  annanta  oialtres  étranger*  da  la  eompa» 
goie  du  oonnétablo.  —  Commissaires  nommés  pour  trai- 
ter du  payement  des  rentes  constituées  et  du  taillon  de 
ta  villa  da  Toulouse.  —  ■  Pour  astre  la  pali  enllèrainmt 
payé  tant  des  arrérages  des  rentes  que  «le  l'entier  pate- 
mfknt  d'icelles  k  l'advenir,  les  trésoriers  de  France  se- 
ront priés  de  coucher  lesdftes  rentes  dans  l'aetat  des 
tlnancfs  i|u'.iriiHJelletr!hii!  ils  eri\::i''nt  au  Conseil.  »  — 
Lecture  de  l'arrêt  du  Can«uil  continuant  i'extlnolion  de 
la  erueda  37  sols  sur  le  sel.  —  Des  603  écus  ordonnés 
(  [M>ur  aumônes  aux  [•.mvnis  religieux  de  la  province,  il 
en  sera  accordé  100  aux  Trinititireii  de  la  ville  de  Cas* 
trea,  duttt  le  couvant  aorafl  été  entléranent  rasé  pendant 
les  troubles.  — On  niiv.  ria  chercher  à  Montpellier  les 
ciiiiipleii  des  anuécâ  précédentes  pour  vérider  l'emploi 
que  le  sieur  de  Pwinautier,  receveur  de  la  Boum»,  au- 
r.iii  fut  de  la  somme  de  20,(XX)  >'  is,  i  o(i(r«  l  intenliou 
du  pays.  —  Mesures  à  prendre  pour  le  recouvrement  de 
certains  papiers  du  pays,  restés  entre  les  mains  des 
liériliHrs  du  sieur  ISertrand  (<lu  Puy),  ;ir.ri.>ti  gri  filor  .ios 
iilals.  —  On  recherchera  dans  les  anciens  registres  <lu 
pays  las  formes  obmrvéea  és  dêinitations  ans  comfites , 
p  uf  s  ivoir  di  e'e-l  .i  bun  liroil  que  les  litals  de  15:<9ont 
rég^éque  les  députés  <le  Toul<<U8a,  Mont|ie|lier,  Uarcas- 
sonna  et  Nîmes  en  feraienl  partie  chaque  année.  —  Ijcs 

ilépulés  des  lr  ii."i  séiii'diUUssAi's  >i';i'.si'nili'('rnllt  |i:iur  véri- 

iler  «  ta  tarifTe  •  servant  au  d.-parteinent  des  impasitions 
I»  lur  les  réparations  dsa  ehemios  el  poota;  et  a'ib  ht 
tniuveat  Juste  et  lésiUme,  iia  b  signarant,  et  elle  aatra 
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tnaérâe  dai»  l««  rceittrw  du  piy»,  ■  pour  s'en  «errlr  k 

l'atlvenir  -  rommi-^sii'r»"?  nrsmnn'i  pour  parer  aux 
cuacus-iions  el  mviiges  iju.  sd  U/nl  i»ar  Us  gardes  el  visi- 
tsurs  dM  gabelles.  —  On  empécbera  par  tous  inoyons 
les  exaclion'4  des  fertniern  de  la  douane  de  Lyon,  qui 
Ct>n(revienneril  à  l'arrêt  du  Parlement  de  Touloose  dn 
W  tiniHKVi,  leur  inhibant  d'olablir  aucuns  bureaux 
an  neiort  de  Iftiite  Coar ,  el  qui  avaient  exigé  des  mar- 
cbands  eommlsslonmdnntta  Narboimeledroitde  douane, 
bien  qu'il  leur  apparût,  par  des  rerlitlcats  ijuo  le  paye- 
meal  en  avait  «^ja  été  fait  en  ta  ville  de  Marseille.  —  On 
sQppIteni  de  nouveau  le  Roi  de  retrancher  les  {;«miaons, 
attendu  la  panvrelii  du  peuple  et  \p  h''n''J\ri-      l.i  p.iix. 

 Oq  demandera  q^ie  Iw  commissiunit  fiaient  réditrées  en 

la  Ibrma  aecoutuinfe,  perlant  ■  pouvoir  de  cotilser 
sur  les  exempts  et  non  exempta,  privileigés  et  non  prl- 
vileigé^,  ainsi  que  de  tous  tempe  a  mié  obmrvi'\  les 
tailles  <wlant  riielles  en  cette  province».  —  On  ponr- 
sBivra  la  révocation  d'une  oomminaion  exlraordl- 
natra  et  aana  édit  vérifié,  eu  vertu  de  laqnelte  eertain 
partirian  poursuit  l'iM  iblis^^^nienl  diins  tmif  li  ]ir(ivim-(> 
du  droit  de  iwuilltt  sur  les  draps,  qui  ne  se  lève  que  dans 
Ttrotouae.  et  dont  encore  on  demande  l'extlneiion.  — 
On  «"riiiilniiT.i  l.O'X»  écus  en  achat  de  «  bled»  eT^rpus 
aux  environs  de  Narbonne,  cotnme  n'estant  si  snbjetz  * 
dépdrir,  et  eertmt  mis  en  monition  morte  en  ladite  ville 
qui  sert  >\f  bobvarthtoattepals».  —  tx;  di^partement  des 
impositions  sera  fait  par  les  députés  aux  Comptée,  ■  aux- 
quels ne  sera  pay<^  que  25  livres  pour  tout  salaire  •.  — 
Sur  la  demande  du  comte  d'Aub^ous,  baron  de  Caslel- 
nan,  on  enret^istrern  aux  aeiee  du  p«ya  8«a  provisions 
de  l'otat  de  colonel  '1rs  l'-izinnnuires  de  la  province,  dont 
il  est  pourvu  depuis  quarante-six  ans.  —  Le  connétable 
sera  prié  de  modérer  lea  ^misons,  dont  l'état  s'est  accru 
de  11,000  liv  ru-i  depuis  l'an  pas»^,  eu  ^j?ard  ii  la  pau- 
vrelé  du  pays.  —  Commissaires  nommés  pour  terminer 
it  l^miabla,  avec  h  sieur  Bomier,  le  différend  qui  est 
entre  le  pays  et  la  Oour  dea  comptes  de  llontpellier. 
Les  commissaires  dn  Roi  seront  priée  de  permettre  aux 
trois  ténéchausséf  s  du  pays  d'imposer  les  sommes  nc^ces- 
«wca  pour  réparer  et  constrnire  des  pouls.  —  On  pré- 
«mitera  h  la  Oour  dea  Aides,  ob  le  paya  est  en  pmcès, 
requête di.  n'cusatii  n  r  uilrM  I»-  sieur  r,r;LiSHl,  pfi'iii'r;il  en 
ladite  Cour,  et  contre  son  frère,  procureur  général.  — 
On  empêchera  l'exécutlcm  d*niM  eommiarion  aoelléeen 
cire  rouge  du  îTrarul  siym'.i  dit  prinr«>  dntijihln  pour  in- 
former des  péages  qui  c sii^unl  sur  ie  Htione,  du  oùlt! 
du  LauffUedOCt  commission  que  le  Parlement  do  Tou> 
louse  n'aurait  voulu  vérifler.  —  Il  n'y  a  lieu  de  rem- 
bourser au  sieur  de  Broute!  las  sommes  par  lui  em- 
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ployésa  h  la  eomtntetlon  dn  iwrt  et  du  ibrt  de  Braaoou, 

attendu  qu'en  1500  et  1590  «  it  .i  iiiiitt^  f  iul^'S  si  s  (irâ- 
tenl  ions  contre  le  pays  moyennant  la  somme  de  35.000 
escus  ».  —  Pour  ce  4|ii'tl  a  pin  au  Soi  de  convoquer 
le»  États  au  mois  d'octobre,  on  lèvera  di^sormais  en 
quatre  terme!)  les  d»>nier»  cxtraordinjirea  qui  seront 
impd^-'s,  l't,  :>  cmI  eîTet,  Ifs  <-oromissaires  des  Assiettes 
feront  assembler  ies  diocésains  quinze  jours  aprèa  la 
tenue  de*  États.  —  Le  rAirlement  préparé  par  le*  eom- 
missaint^  de»  Éliil-î  |iniir  rHl"\i'r  le  (teuple  des  fi tulles 
et  oppressions  qu  il  soulTre  journellement  par  lea  galwl- 
leurs  *  sera  imprimé  et  distribué  aux  dIocAaea,  commUr 
naulés  et  particulier.'!.  —  On  Impriiiiora  éu'alemeni  le 
li'ailé  pas'fé  avec  MM.  de  Malsse  et  de  Refuge,  afin 
que  lea  vilies  et  dlocéaea.  avertis  data  teneur  diceiul. 
pui.ssont  s'oppnser  aux  contraventions  qui  y  seraient 
failos.  — On  avancera  3,000  livres  uu  reott-ur  el  admi- 
nislniteur  du  pi  'ot  SaiUt'-fiaprit  et  aux  consuls  de  ladite 
Ville,  pour  leur  donner  moyen  de  onntinuer  la  réparation 
dndit  pont  ^  Il  n'y  a  lieu  de  rembounar  au  diocéae  dn 
Piiy  l;i  Ji'|i('!i>.>  'îii  yiyonr  de.«  tr(iii|i»'-s  levée.4  au  mois  de 
mars  dernier  ))Our  le  siège  de  Sedan.—  I<econsul  du  i'uy 
ditqn'il  vient d'étreaverll  qu'il  yada*«huiasiers  de  gatt 
et  fnrni'on  »  de  la  part  il'  1 1  Clinmbre  des  comiitc?  pour 
contraindre  les  receveurs  commis  durant  le.s  trouble»  à 
compter  devant  elle.  —  Asaemblée  dea  dinoésalnH  <le  la 
sénéchaus!M>o  de  TouIoum?,  sous  la  présidence  de  l'évè- 
que  de  l.avaur  ;  délib.'ratiuns  relatives  aux  ponts  d'Au- 
lerive,  (  inlegabulie  «t  Kuzet.  —  f  Afin  d'esviter  aux 
(grandes  despenaea  que  lo  paTs  seroit  conatrainct  aup* 
porter,  fl  sera  poorveu  par  cy-aprè»  par  lea  oommisaat- 
I  vfs  clin  iin  iHoci'>.se  k  la  r-'p.ir.iliitn  ili's  ponts  qu'ils 

ont  les  plus  ruyneuz.  »  —  Aumône  de  18  livres  à  un 
pauvre  prAire  étbiopfen  pour  lai  donner  noyMi  die 
passer  s<in  chemin.  — Attendu  la  promesse  du  Roi  de 
faire  abolir  il  perpétuité  ta  patente,  si  l'édlt  de  la  traite 
domaniale  était  vérlUé  au  Parlement  de  Tontonsa  aana 
aucune  modiflcation,  on  suppliera  ladite  Cour  do  procéder 
à  la  v^ritlcatlim  pure  et  simple  dudtt  édit,  pour  soula- 
ger le  peuple  de  l'oppression  qu'il  souffre.  —  Il  ait  au» 
Joint  b  tous  lea  ayudica  d'apporter  à  la  prochaine  assem- 
blée un  élat  de  tous  l<»s  (Nuages  et  laudes  qui  s'exigent 
'iaris  leurs  dioccsHs.  —  n  11*-  l.-int  que  MM.  let  iIdi  t>*ur8 

(régcas  (de  Toulouse)  ne  restent  de  vexer  MM.  les  éves- 
qora  pour  t'aaaignalion  qu'lta  diaont  avoip  aar  eax,  la 
fli'lib^riïlion  prise  à  .Mbi  f'n  IfVlt  .'ior.i  ritécntée.  »  —  Le 
I  Connétable  fait  savoir  aux  Ktats  qui  s'étaient  plaints 
•  des  exeeselvea  sommée  qu'il  oonfunait  balUer  aux  com- 
missaires des  Assiettes  et  autres  abaz  ■,  «  qu'en  y  éta- 
blissant ung  rè((lemenl,  il  jiourroiroit  à  leur  contente- 
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fluniL  •  —  Commlstairea  noaunéii  pour  fairu  et  présenter 
an  connétable  les  articles  dudit  règlement.  —  Le  lieutô- 
nanl  liu  grand  niaitre  de  l'artillerk  an  Langueduc,  pré- 
■mte  un  compte  nù  l'on  voit  qu'il  s'était  fait  fournir 
jur  to  commiaufanB  général  des  salpêtres  et  poudrai  en 
Langoadoe  la  ^nantlté  de  cinq  quintanx  de  nlpêtre,  k 
raison  d<^  25  livres  le  quiiU  il  —  Dorénavant,  l«  préai- 
(tant  dea  £tals  aera  libre  de  nommer,  pour  vériller  les 
eomptoa,  tela  députas  dea  -rilJes  et  dioeiaea  qn*!!  Jagwa 
plus  apte«  ^  Cl  t  emploi,  ot  les  auditeurs  des  comptes  no 
recevront  aucun  salaire.  —  Allocation  de  13,500  livres 
foor  Isa  natenailea  de  la  ooapagBto  da  eonnétable,  et  de 
18,00)1  livres  pour  les  gamisons.  —  Gratitlcalion  de 
2,UU0  ><Ds  à  M.  de  Montmorency,  le  nouveau  gouver- 
neur, <  pour  lesmoigner  à  ung  chacun  Taize  et  le  con- 
IwifloMnlqua  le  palaregoit  de  rhenreux  estobliaaemenl 
dndn  aeignenr  aa  gonTenismenl  da  celte  province  •.  — 
Ouï  le  rapport  de  I;i  or'.f'ji'iiiice  ijan  l'ù'.  Aiiuf  de  La',  .air 
a  eue  avec  M.  de  Caulet,  irésorter  général  de  France,  et 
Pas  dea  commiawdrae  ddpaUa  par  le  Roi  fc  la  ooilstrne- 
Mon  <tu  pntil  dn  Tnuliius*',  cl  altandu  que  Ic8  20,000  écus 
ci-devant  accordés  pour  ladite  œuvre  ont  été  enbère- 
■tai  paTi»,  •  le  pab  m  peut  al  na  T«at  acoorder  aosnne 
antre  somme  potir  cest  effect    —  M.  do  Yentadour  com- 
munique unâ  lullre  du  Roi  portant  qu'on  reijoive  •  le 
sieur  Fossnze  {de  Kosseuse)  en  la  charge  de  colonel  des 
Ugfoanaires  de  Languedoc,  et  qn'oQ  impose  3,000  lirres 
«  pour  aon  eetat  >.    Proteatailon  de  l'eavoyd  du  conte 
d'Aubiioux,  attendu  qiio  'eilit  sieur  comte  est  pourvu  de 
c«lle  cban^  de  colonel  depuis  quarante-«ls.  ana.  et  qu'il 
a  prêté  aerment  eomnM  M  ta  mains  de  tea  Mottseignew 
le  connéUible.  —  Les  États  ;,tTët  -nt  i|uo  ',c-  pays  ne  peut 
«i  ne  doit  contribuer  au  payement  des  gage»  dudit  état, 
«  q«{  m  peut  ealre  qulionoraln  et  sans  exerdee,  n'y 
ay.ini  aucun  léjfionnaire  en  France  ».  —  •  Veu  le  'i  ^u 
d'esgard       la  Chambre  des  comptes  de  Montpellier  a 
dToléir  à  la  v{>lanté  du  Roy  «t  laisser  le  pftil  en  repos, 
lliy  rendant  plus  de  foulle  et  vexation  par  oonatrainctes, 
esmandes,  gnst  et  garnisons  que  sy  on  eatoH  en  temps 
de  guerre,  S   M.  sera  suppliée  de  supprimer  ladite 
Qhamlire,  qui  ne  aert  que  de  surcharge  et  rajne  au 
pats,  et  la  rtonir,  comme  elle  ealott  d*andsRnetl,  fc  la 
Chambçe  de?         t^s  de  Paris  >•.  —  M.<>i;r:-'i  à  prendre 
contre  ceux  qui  te  M>nl  lait  pourvoir  de  l'ofticu  de  rece- 
TCar  de  la  Bourse  dn  pays,  «  poar  ce  qn'ib  ont  fiilel  dl> 
viser  ledit  estai  m   îe-ix,  quniiiu-  les  Kstalz  ntnenl  de 
tout  temps  en  possession  d'y  coiuinetlre  telle  personne 
qoa  faon  leur  semble,  comme  n'agissant  des  deniers  du 
paîs,  desquels  la  recepte  ne  peut  être  faicte  que  par  les 
officiers  d'iceluy  ».  —  Les  États  ne  sont  pas  tenus  de 
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rien  payer  |)our  Li  conatroetlon  dit  tort  de  '  Capde- 

cette  K.  —  Comiulssaires  nommés  poar  voir  les  répara- 
tions que  ceux  de  la  R.  P.  R.  font  an  lieu  de  Fiac,  et 
vériflcatlon  faite  desdiles  fortiHcatians,  ou  ordonner  Ut 
démolition.  —  Le  Roi  sera  snppilé  de  donner  ordre 
qne  tes  étrangers  ne  soient  pas  moleetés  par  les  mettras 
de  postes,  et  do  révoquer  i't'iabiisMïaii'nl  il(>s  relais, 
comme  pr^udicialtle  au  paj's.  —  Les  baiMlaols  de  Mon- 
tesquIea-Lauragals  prient  ba  États  dlniarrenir  avprts 
du  connétriblc.  nfln  rju'il  empêche  le  sienr  Durand  d'Aves» 
sens  de  rebâtir  un  chatean,  construit  par  son  aïeul  après 
la  prise  de  ladite  ville  par  les  P.  R.  aa  Uns,piiia  démoU 
en  l'i83.  lorsque  les  catholiques,  sons  la  oondulfo  do  M  t\pi 
Cornusson,  sénéchal  de  Toulouse,  brûlèrent  ladite  ville 
et  la  ruinèrent  entièrement.  —  Octroi,  —  Bénédlelion. 

—  État  des  députés  présenta. 

C  MK.  ffifinr»}  —  ls4UI*,  an»  balMMl,  pirif*. 
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des  séances  et  ili'lil>i'ralio:is  des  Élaf.)*  rla  Langtiir<lo>"  as- 
eemblés  par  taiandement  du  Itoi,  en  présence  des  Com- 
missabres  dadit  SefgiMor. 

Se  f'  !  à  f"  !30  —  A  l'é3:(>n-i<!,  ilans  î;i  maison  wnsu- 
lairu,  Uu  6  noveiuljiû  1*X17  au  31  luar^  lôOS.—  Président: 
l'évâ  ^uedeLaTaor,  puis  celui  de  Saint-Pons,  puis  celui 
de  Carcassonne.  Oommissairee  du  Itoi  :  te  due  de  Ven- 
taJour,  lieutenant  général  en  Languedoc;  les  steurs  de 
Marlon  cl  de  Caolet,  trésoricis  lie  France;  le  sieur  de 
Convers,  commissaire  extraordinaire.  —  M.  de  Venta- 
donr  demande  pour  1608  les  mêmes  sommes  que  l'année 
précédente,  <  .s'assuiirant  qu.'  le  pays  ne  fera  difllcnlté 
de  les  octroyer,  puisque  ce  n'est  que  pour  aaseurer  letir 
repos  et  dissiper  lesdesselngadeae&nemis  de  eeat  Estât  >. 

—  Le  L'renler  'lu  R  ii  lit  coîumhmnm  dat-Vsde  Paris 
aciiil  el  &uj]liiu.iljrc!  1007.  L'éLiniratioas  :  Avant  d'être 
reçus,  les  envoyés  des  barons  rapporteront  certillealoires 
de  leur  noblesse  et  qualité.  —  Le  sieur  de  Massanes  sera 
rei^tt  en  qualité  de  premier  consul  de  Montpellier,  quoi- 
que général  en  la  Cour  des  Aides,  et  ce  sans  conséquence 
et  sans  pr^udice  du  règlement  des  États,  «  attendu  les 
lesmolgnages  honorables  qu'il  a  rendus  de  l*affbotioa 
qu'il  porli'  ;ui  hl  n  'In  pnys.et  pour  plusieurs  atifrfs  c.ia- 
sidérations  pai-ticuliéros  «.  —  i^iCfêrends  pour  la  séance 
et  pour  ta  préséance  entre  plnslears  consuls  et  gentils* 
hommes.  —  Kxcuses  de  l'Archevéqui'  i!o  Narbonno, 
indisposé  —  L''  syndic  député  en  Cour  l'ail  aiiwir  qu'il 
a  obtenu  muinlevce  des  deniers  saisis  à  la  requête  des 
Cuminissaires  du  Pont  de  Toulouse.  —  Un  antre  député 
eu  Cour  annonce  que  le  siearDorfttK,  atrf-disant  ferminr 
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de  rFq'iivalont,  a  été  condàmné  par  arrêt  du  Consaîl.  — 
Le  sieur  d'Rs(Mi£n«  rapporte  l'étal  de  l'affaire  des  rece- 
ywn  du  ditfeèM  M  de  la  Chambre  des  C<im|>tes  do 
Montpellier,  et  dit  qu'il  est  néc6M«ira  d'jr  poorvotr 
proinpt«ment  et  pendant  la  séance  des  Étals.  —  La  vi- 
comte de  Mlrepoix  s'excuse  de  ne  pas  venir  en  personne, 
k  Ganse  de  la  mort  de  son  pére.  —  Snr  ce  qui  a  été  repré- 
amtC  •  qu'en  rerlti  de  quelques  arrastz  obtenus  pur 
grande  surprise,  au  préjudiiTc       i  rivilT  ^c^  ihi  v.ays,  lu 
Chaiobredss  Comptesde  Montpelllt^r  prétend  construindre 
les  agmdlee»  iéputta  et  reoeTenr»  des  dloeèiee  fc  eonpter 
devant  pMr  des  deniers  extraordinaires,  ayant  fait  em- 
prisunr.er  dan»  la  Conciergerie  de  ladite  Chambre  ung 
consul  de  Narbonne  et  lu  diocésain  de  Nîmes,  faicl  ven- 
dre le  beslaih  d'nng  d'ioenx  «.etCtles  États  nomment  de^ 
commissainis  qui  examineront  l'afTalre  et  rduniront  les 
papiers nAcessairoa, «  pour  ni  prè^,  y  ''str^'  ili  lilx^ré  ».  Un 
qmdio  du  pajrs  expose  que  bien  que  le  pays  ait  composé 
sree  le  Roi  pour  les  fhuie8*Aelk,  et  que  le  Olsng^,  sauf 
les  otiituiiirci!  et  chapelains,  paye  des  décimes  pour  en 
être  exempté,  on  n'en  a  pas  moins  compris  dans  laoom- 
miaiion  de  vérinoaliOB'  des  tksnee-fletk  de  la  généralité 
de  Guyenne  «  l«s  di'jWMés  et  pays  (lansuedocions)  d'Al- 
bigeois, Lauragais  et  Rieux,  comme  Mlana  du  domayne 
et  apanage  de  la  lieync  Marguerite  ».  —  Il  demande 
s'il  doit  s'opposer  à  ceque  les  obiluaires  soient  contraints 
an  payement  du  droit  de  frano>flef,ou  composer  avee  les 
corarais-sairss  chargé»  de  rerouvrer  Iciit  linit.  —  T,;i 
question  sera  examinée  par  dee  commissaires! .  —  Ou 
confiDuera  de  s'opposer  k  la  ^^Jfleatkm  de  Fédit  qui 
accorde  aux  lieutenants  des  prévôts  diocésaiiis  des 
gages  tis(»,  &  prendre  sur  le  pays  :  les  diocèses  sont 
exhortés  à  récompenser  lesdits  prérAts  «  b  msenre  des 
«Xéculir>ns  qu'ils  auront  faictes  et  HOU  aulirament  ». 
—  On  envernk  en  Provence  pour  faire  enregistrer  l'arrêt 
d'interdiction»  de  l'anil  d'Inde,  donné  au  prollct  du  pays, 
nonobstant  les  oppositions  des  eaobeTins  de  Paris  et 
Lyon,  du  prérost  des  marohands  et  seindie  des  tsinc- 
tnriers  auxdites  t11"<-  ;  ,       r m  [►iiursuivr.i  l'.ib  ililiur. 
de  la  taxe  d'un  écu  par  quintal  de  pastel,  qui  se  lève 
b  Bardeaux.     On  fbru  plainte  an  Roi  de  ee  que,  eon- 
trair^mcnt  nti's  provt'--iin<:  dbtfnues  [Hir  1a  pa>'<;  en  l'an 
ItMfé  au  sujiît  du  payement  dus  reiiU.s  i;uii-slituéLvs,  le 
receveur  général  contraint  les  receveurs  particuliers 
b  remettre  b  sa  eaJase  la  moitié  deadites  rentes,  <  bien 
qnil  n'y  aft  aucunes  nouTelles  provisions  portant  ledit 
retranchement  ».  —  Noni)listrini  un  arrêt  du  Conseil, 
contre  lequel  on  se  pourvoira,  lâs  Oommissalree  d«« 
àmSMaa  sairaat  prié»  de  bailler  la  levé*  des  deniers  «it- 
tPuardîiiBireB  k  ceux  qui  fteont  la  eoadi^n  meHlenre. 
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!  —  L'é\'èi)ue  de  Mende  s'excuse  do  ne  pas  ver-.ir  nux 
États,  à  cause  de  son  âge.  —  comte  de  Kieui  dit  que  le 
baron  do  Casteinau,  son  beau-frère,  «  n'a  peu  fére  pro- 
curation b  aueong,  b  cunse  de  ta  contagion  qui  a  esté 
dans  sa  maison  ■.  Le  due  de  Veotadoor  sera  supplié  de 
pr(  ler  maln-forte  à  l'exécution  d'un  arrêt  de  la  Cour 
des  AidM,  défendant  au  prince  d'Orange  de  lever  un 
droit  de  8&  «ris  sur  ehsque  eharge  du  blé  et  antres  maiv 
'"handlscs  qui  descendant  li'  Inrip'  il«  Rhône.  —  Avisés 
que  .M.  de  Ventadour  a  envoyé  exprés  au  Koi  pour  qu'il 
lui  soit  perraif  d«  mspendre  i'exdautioa  dee  arvftts  obte- 
nus par  la  Chambre  des  Comptes,  les  États  nommant  k 
mémo  fin  s«pt  députés,  entre  lesquels  le  comte  de  Kieux, 
l'évéque  de  Lavaur  et  le  Capiloul  de  Toulouse,  «  et  cepen- 
dant les  commissaires  du  Roy  seront  suniliés  de  défendre 
qu'on  continue  d'exéenter  lesdtts  arresz,  jusqu'à  ce  que 
par  S:i  M.iji'^t'',  OUI  ç  les  Hts  di'put/'s,  on  ,Mjit  ordonné  >. 
—  Sur  ce  qui  a  été  représenté  que  pour  se  ibire  payer 
des  amendes  par  eux  prononcées,  revenant  b  plus  da 
100,000  livres,  le»  officiers  .).'  ta  Chambre  des  Comptes 
ont  u.sé  de  violentes  exécutions  ot  tâché  d'enlever  par 
force  les  comptes,  actes  et  papiers  des  dioeéees,  «  Adsant 
leurs  efforts  de  rompre  et  enfonrer-  tf-  mni=;rns 
villes  »,  il  est  arrêté  que  •  où  et  quaii  l  pour  av oif  ruiuso 
de  compter  devant  eux  des  deniers  extraordinaires ,  le* 
syndics,  coosnilB  et  aultras  souflMroQl  aulcungs  dom- 
mages, ils  en  seront  indempnisés  mr  le  général  du  pays, 
comme  s'apissant  d'une  cause  publicqu'/  (j'ii  ncoriie  le 
service  de  Sa  H^eslé  et  repoe  de  ladite  province  ».  — 
Snr  les  plaintes  (bitea  par  les  députée  de  tons  lee  dioeèeee, 
entre  autres  du  r?iorR';c  fie  \fonfanban,  contr''  te  visiteur 
des  gabelles  qui  aurait  condamné  à  petites  amendes  5  ou 
0,000  baUtants  de  ce  dernier  diocèse,  la  Gour  des  Aides 
sera  suppiii'e  de  casser  les  ordonnances  dudit  visiteur  et 
de  fbire  un  règlement  snr  la  matière,  suivant  les  mé- 
moires qui  en  seront  dressés.  —  Contre  un  arrêt  du  Parle- 
ment de  ToulonseiOfivmant  personnellement  les  Consuls 
de  Castres  pour  avoir  averti  les  villes  voisines  «  qu'il  y 

I  av.i.it  tiruicl  de  coiitar-inn  dans  In  vilti;  ^Ic  Tlii:I  isc  ».  — 
t  Coulx  qui  despeschcnt  les  beullelins  ne  prendrout  au 
plus  hault  que  trois  deniers  pour  diaenag  babitaat,  et 

six  deniers  pour  chactinj.'  aaltre  —  Allncation  do 
3,000  livres  à  l'évèque  de  Lavaur  lI  nu  cmi.it:  ild  kici-ï., 
de  1,500  livres  aux  autres  dépotés  en  Cour,  à  charge  pour 
les  derniers  de  rendre  compte.  —  Commimairee  nmmda 
pour  voir  les  demandes  du  sieur  I>urftirl,  soi-disant 
fermier  do  l'Équivalent,  qui  avait  jbtcnu  /.u  Cûiisaîl 
privé  condamnation  de  33,000  livres  contre  le  pays.  — 
Oa  ponrMiiTra  mainleTé»  dee  denlen  lalils  en  verta 
d'un  nouvel  arrtl  ubluin  par  le  isrndie  de  la  ville  d« 
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Toaloiiâ«,  pour  1a  oonatruction  du  pont,  ■  aa  mologs 
dvnuit  le  proote,  alln  qm  In  dantan  m  aotsQt  îhIbn 

verlls  ».  —  Ri'Jêl  ■ruiif^deiiiatnlH  f.iite  \>di-  1.1  vt'uvé  et  les 
aolknts  du  aieur  «le  Oondi,  gouverneur  d'AiguesmorldS. 

—  Il  am  lUt  iBTooUiM  sMnà  des  ptpienfii  aatrom- 
teot  aux  archives  du  pays  —  On  poursuivra  lo  juge- 
ment du  procè»  contre  U  douane  de  Lyon,  qui  perçoit 
ce  droit  ibtIh  laines  d'Espagne,  bien  qu'elle  n'ait  >'t''- 
étaUîe  qvs  poor  Isa  drape  d'or  et  de  eoie  qui  Tienoenl 
d«  pajs  étraogen.  DéîibénUoB  tonefaBnt  leparonent 
de  la  garnison  du  château  de  Lombers,  dont  le  Roi  avait 
pourvu  le  eiear  d«  tiriMac,  poix  ie  sieur  de  Saiul-MiobeU 

—  M.  de  Ventadour  demande  :  que  le  paya  cotitribae 
aux  répai  ations  de  la  robine  de  Narbonne,  «  ufln  que  lea 
bar9U«s  puiit»eiit  librement  eulrer  daus  ladite  vîlb  ■<;  — 
•  qu'on  ponrvote  à  la  rApraMioo  de  qaaiques  gentilriwiH- 
mes  des  Cévennes,  pr^vttnus  de  beaucoup  de  rriincs 
en  Justice,  qui  vont  en  uniieï  assemblés  par  la 

et  ravagent  le  bestail  des  ungs  et  des  aulLres;  »  — 
«  qu'on  onlonne  cent  eacox  à  quelqueti  OeMTuis  qui  sa 
chargent,  moyennant  ladite  somme,  de  tniTalUer  à  la 
manufactura  des  draps  âa  soj'e  en  la  présente  ville 
(Péxenas),  qui  redonderoit  au  bien  et  uliUlé  du  public  ». 

—  Cette  deralèn  demande  est  r^efaie;  on  ajoume  1e« 
autres  —  Drr^U  csl  fait  iiux  fe  luétcH  :  du  bviidit'  du  tlcr^è 
de  Kieuz  tendant  À  ce  que  les  consuls  et  diocésains  de 
BJenz  n'impoMut  anr  lu  eeeléeiaathpMad'aulrea  denlen 

que  ceux  de  ta  taille  ordinaire;  —  des  ron?«l?  «l'Agde, 
Narbuniie  et  Uéjsiers,  pourtiu'uu  U<jtuiiiiJi«  aiu  Koi  d'inter- 
dire l'ealide  ■  de  la  drogue  nommée  bareille  aervant  k 
faire  le  Terre,  qui  est  portée  par  mer  d'autres  royaumes 
en  la  province,  an  grand  préjudice  des  babltants  desdits 
diocàies  qui  ont  grande  quantité  d'une  autre  drogue 
nommée  aailkor,  «ervant  ansai  à  faire  le  verre  ».  — 
900  UTria  aont  accordées,  sans  eonséquence,  aux  <  capu- 
chiiis  d'.V-'de,  pour  leur  ayder  a  couvrir  leur  couvent  et 
rebaslir  leur  égUse  *.  —  Le  Kol  sera  supplié  d'ordonner 
qu'il  toit  KkMqité  de  la  petite  monnaie  en  lu  proTloee, 
afin  quf  les  [irinvros  puissent  olre  mieux  s<>courus.  - 
Confirmation  du  règlement  du  pays  i>ortatit  que  nul 
n'aoi»  entrée  tmx  Aaaiettea  que  oeux  qui  en  ont  le  droll, 

et  ce,  pours'opposer  au\  enlrejirises  <  de  plusienrs  i^''>n- 
tilahoonnaa  qui  sa  sont  Introduits  depuis  peu  do  temps 
en  l'Âssictlo  deOommengeet  se  font  taxer  sur  le  diocèse». 

—  Délibération  concernant  la  démolition  du  fort  de  la 
Barrière,  «  près  roincurB  ■  (Laacnre).  —  On  examinera 
la  réclamation  du  diooés4tin  de  Castrées,  qui  prétend  qu'on 
M  doit  pas  payer  droit  d'équivalent  du  vin  qui  eet 
vendu  en  gtm  et  en  détail*  pourra  qu'il  aorte  du  cm 
de  celui  fut  le  fiilt  Tendre.  ^  On  eoragisirera  oerlalnn 


arrêts  purlaul  conlkcaUon  au  proQl  du  Koi  et  du  paya 
de  certains  drape  d'Espagne  aaisia  pur  le  mallra  dai 

porls.  Ix'ff  tiso  au  réformateur  des  eaux  et  forêts  de 
taxer  le  buis  qui  descend  le  long  de  la  rivière  d'Aude. 
—  Rapport  sur  la  moK  d«  capitaine  OaraTelles,  tué  «n 
vertu  d'un  arK-t  dti  ParlrrnPTif.  port-ant  qu'il  s^rnit  pris 
mort  ou  vif.  —  «  Les  cau^uli  du  lieu  ou  les  Kstatz 
se  tiendront  auront  entrée  et  voix  déllbéfUUn  UTUe 
Uli.  lea  dqtputes  k  ottîr  les  complea  du  paja.  •  —  l« 
piféaldenoe  des  fitata  est  attrilmée  k  févéqne  de  aareaa< 
sonne,  nouvellement  arrivé  'i  Pé.'.eiia^,  ii;,ilgré  lesremon» 
trancM  de  l'évéque  de  Saiul-Poos,  président  actuel, 
et  II  est  arrêté  >  qu'à  l'advenlr  il  sera  oliaerré  inviolaUe- 
menî  que  le  igneur  évesque  plus  ancien  présidera  iiux 
Estatz,  en  l'absence  dus  Seigneurs  arcitevesques,  en  quel 
tempa  qall  arrive  wprée  l'ouferture  d'ioeax  >.  —  Le 

duc  fie  Vptitadour  rimrniiniriun  une  letîre  de  cachet 
datijc  dû  Foiilaiiiebleau,  le  J  novembre  1607,  et  apportée 
par  l'évéque  de  Carcassonn^  portWt  diftoae  à  la  Oham- 
bre  daa  Comptes  de  faire  aucune  poursuite  contre  iaa 
receveurs  du  pays  durant  quatramois.  —  fita  remsrcfant 
le  duc,  les  Riats  le  prient  de  iléfandre  à  ladite  l  'I^.uabi-e 
•  de  conlinuer  ses  exécutions,  comme  elle  fait,  et  néant» 
moings  de  commander  reelargiuMment  des  prisonsien 

qu'ils  lieiiiiHiit  .'i  l  esLf  iM:rasi,iii  ».  —  L'évèfjué  de  r:irci3- 

sonne  dit  qu'il  sest  employé  à  obtenir  les  4  mois  de 
eurséonce,  et  rapporte  l'état  daa  affkIraB  pendattlea  au 

Conseil;  •  il  a  esté  adverJ.v,  h  son  despart  do  la  Cour, 
qu'il  feust  poursuivy  uiiu  commission  pour  fera  une 
nouvelle  taxe  des  franc«-fle(s  et  nouveaux  acquestt, 
nonoiistant  les  contractz  passés  avec  le  R07,  et  que  Isa 
partisans  offkvnt  de  rendra  au  paya  les  83,(106  HTraa 
qu'il  en  a  payées,  et  qu'il  se  crainct  qu'on  passe  oultre, 
s'il  n'y  est  promptemenl  pourreu  ».  —  Lecture  d'une 
lettre  écrite  de  la  Cour  fc  l'éTique  de  Oaroaaaonne,  par  le 
sieur  Fleubel,  agent  du  pays  —  Pour  ôler  au  fenuier 
de  la  traite  doowniale  tout  sujet  de  plainte,  on  le  som- 
nMra  de  déclarer  ■  en  quel  bureau  II  prétend  ledit  drolct 
n'es'rr'  bien  estably  ».  —  Lc,^  cin^uls  d«  villes  pren- 
dront  garde  que  les  petittsi»  iu«^ures  du  sul  ^it^ul  faites 
à  proporlion  de  la  grande,  qui  est  aiix  greniers  du  Roi, 
attendu  que  plusieurs  re;,'rattiers  ont  amoindri  leidltea 
mesures  au  préjudice  du  pauvre  peui>te.  —  Dâibération 
contre  l*!S  créanciers  ■  qui  font  comruander  l'arrest  à 
ieura  débiteurs  aux  priscoa  des  Cours  des  rignenra  du 
pays  «.     On  enregistrera  les  provisions  de  colonel  des 

lè„-io:ma.rL^  di;  i.i  P;  avîn''e  a^'  'oriléei  |i.'\r  te  Ri>l  au  sleur 
Frajiçuis  d'Amboise,  sieur  d'Aub^oux,  sur  la  résignation 
du  comte  d'AubUoux,  aon  fèn,  mais  ce,  ■  aaas  ae  Aar- 
g«r  d*aaeonga  irasaa,  ny  eonatituer  le  puyi  «a  despenee 
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—  Le  duc  tlo  Vontadour  ann uiiro  iju  U  jm:  t  [>Mir  la  Cour, 
•TW  l\igr<^taeiit  du  Roi  ;  il  engage  les  Klats  h  contribuer, 
comme  le  Lyoonaie  et  le  Danphiné  le  realeni  fikire,anx 
répantliens  du  Ouwl  d'Atini«emorlM,  <  important  au 
pays  pour  le  commerce  lu  sl'I  qui  viiint  conlroraonî 
le  Rbosne,  et  gui  a'ea  va  pcrdro  s'il  n'est  nattojé  *. 
~^  ReA»  d'allouer  an  slear  de  Montgooinery,  d^derant 
pourvu  do.  la  rM]iiiainprie  de  Lombers,  une  inrlftiinlt.'»  de 
O^O0OIivresdemand<'e  pour  lui  par  le  Roi.  ~  On  pn-sen- 
ter»  nquAleaii  Pariementeth  laChamkfede  l'ÉdIt  pour 
que  les  dépenses  de  boucbe  et  garde  îles  crlinintils  saisis 
par  les  prévôts,  et  les  frais  de  poursuite  et  juuetneat  îles 
procès,  soient  fournis  par  le  Roi  et  les  seigneurs  juridic- 
ttoanels,  et  non  plaa  imposés  anr  le  peuple.  —  Il  sera 
dertt  aux  dépuMs  en  Cour  pour  qnlle  fkMent  révoquer 

les  aiTiMs  eu  vertu  dc-iquel'!  I«»<  r-  i  Hvrurs  ti,--  l:iili.>s  pré- 
tendent  faire  la  recette  des  deniers  extraordinaires  des 
dioetwB.  —  VMtfm  de  OarcaBmnne  est  cbanrA  de  Hûre 
tin  arr.irit,'ciiienl  :ivec  le  sieur  l>urfûrt,  t  à  la  meilleure 
commodité  du  pays  • .  —  Lecture  des  dépêches  du  Rui  et 
éa  Coondtable.  —  Oa  priera  le  Parlement  de  ae  paa  flure 
exécuter  l'arrêt  donné  contre  ceux  qui  avaient  refusé 
«  l'entrée  aux  habitants  do  la  ville  de  Toulouse,  k  cause 
de  la  contagion  en  icelle  ».  —  Lee  maîtres  des  ports 
seront  priée  de  ne  bailler  les  commiiaions  ponr  la  répap 
ration  des  chemins  qu'aux  syndica  deadioeAiee,  ou  antrea 
qui  Jour  ■sinint  nommés  par  1ns  consuls  des  limix.  —  î,a 
Cour  des  Aide;  sera  priée  de  recevoir  les  «yndics  parli- 
cnlien  des  dkwâaea  à  prendre  le  Ikit  et  eauae  des  babi- 
tants,  lorsqu'il  s'agira  de  condamnations  prononcées 
oontre  le  réglemoai  général  des  gabclleii  et  le  privilège 
du  pajra.  —  Asmmltlte  dea  ddpuléa  de  la  Sénéehaoaeée 
de  Oueaseonne  pour  pourvoir  mx  réparations  des  ponts 
et  diemins  de  ladite  sénéchaussée.  —  Délibération  contre 
le  diocèse  do  Lodève,  qui  n'avait  pas  voulu  imposer  les 
eommee  auxquelles  il  avait  été  taxé,  aOTeclant  de  «e 
aéparer  du  oorpa  de  la  aéadebaiiMée.  —  Lee  dépotée  de 
|;i  SétiiM  haussée  de  Toulouse»  arrestenl  qu'il  sera  surceu 
à  pourvoir  aux  réparations  jusqu'il  la  lin  des  Estatz,  et 
qallMra  deiljMri  en  oaa  que  lona  les  deputfti  jr  aoisnt, 
et  nonaultretnent.aauf  à  y  pourvoir  l'annt'f»  prochaine  ». 

—  Les  députés  en  Cour  suppliRront  le  Koi  et  NN.  RS.  de 
■on  Conseil  de  révoquer  les  arrêts  oMeooe  par  les  rece- 
veurs et  la  Chambre  des  Comptes,  comme  c-ontrairi  s  k 
l'édit  dtt  1509,  i'.U:.,  ••  sans  qu'ils  puissent,  do  fai^yu  ijun  ce 
soit,  Composer  ni  traiter  desdils  diffiirends  avec  lesdlts 
reeereurs  et  les  depputez  de  ladite  Chambre  ».  —  •  Pour 
lae  axtraordinairea  advaaoes  qu'il  oon-rlent  fUre  doraot 
la  présent*'  «'■-'^vmlilt'i'.  il  s>'im  imniils  à  M»  Bernard  di; 
Rech,  trésorier  de  la  Bourse  du  Pays,  d'eiapmnler  les 
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sommes  nécessaires  ».  —  Suy  l'avis  vctiu  dû  la  Ujur  («r 
exprè.'»  qut»  te  procès  du  jays  contre  le  Rouergue  est  sur 
le  point  d'étra  vidé,  les  ÉtaU  délibèrent  que  le  Connétable 
et  M.  de  Venladour  •cnnit  anppIMe  >  de  deipartlr  leur 
uutiorité  tt  faveur  jiour  que  le  Jugement  soit  retardé 
Jusqu'il  ce  que  le  pa>'s  ait  recouvré  les  papiers  qui  loi 
•ml  nfcesMlrea  ». —On  payeraau  atour  Durfert  lessom- 
mes  auxquelles  le  pays  a  été  condamné,  et  on  transigera 
avec  lui  sur  ses  autree  prétentions.  —  Délibération 
eontra  m  gastilhiKnme  du  dlneèn  de  lllrepolx  qui  anratt 
tuéun  huissier  pour  ravoir  bétail  qu'on  lui  amit  saisi, 
parce  qu'il  refusait  de  payer  «s  tailles.  -  Les  États, 
avertis  qu'on  avait  fait  entendre  au  Roi  qu'il  se  commet- 
tait plnateurs  aboe  anx  Aesiettee  des  dlocéees,  ordonnent 
que,  confturmément  b  l'édlt  de  ISflO,  ■  anean  dlooftse  dn 

I  ij;iy?î  ne  [tourra  imposer  auruiio  soiiiin  '  s  ^ns  l  ormission 
de  Sa  M^iasté  a.  —  Sur  le  rapport  des  ooœoiissairea 
enroyés  b  Narbonne  ponr  Inspet^  lea  tniTaux  de  répa- 

rations  "  de  In  ;"!irii'  ft  riirir-")!  piiT  iiit  les  barques 
viennent  en  ladite  ville  5,000  livres  sont  accordées 
pour  Tenlretien  dmllt  canal,  attnndn  «  qn'il  set  profltaUe 
h  la  Province,  et  que  sans  Icelluy  la  ville  de  Xarbonne 
n'nui\)it  aucung  commerce  >.  —  <  De  tant  que  lo  bruict 
d«  la  contagion  en  la  ville  de  Tholos» .  luitiaue,  les  diocé- 
sains advertiront  lea  Tiliea  qui  iee  ont  dappntes  de  ne 
laisser  entrer  ftsdilea  oenlx  qui  Tiendront  dnlit  Tboioee, 
et  en  cas  qu'ils  soroifiit  mLlle^tl'/  pour  ruison  lie  <'c  reffiis, 
le  scyndic  général  prendra  le  (aict  cl  cause  pour  eulx.  • 
->  Les  eotnmiMtlres  des  Assiettes  n'ont  pna  voix  ddilbA- 
ralive.  —  Dé!i!>  Titii^ns  :  contre  la  Ch:imbr«  des 
Comptes,  qui  cxi^'e  des  fermiers  de  l'Équivalent  de  faire 
fbl  dea  acquits  de  leurs  Ibrmes  depnla qwunuite  ans,  quot 
quR  en  1601  le  Roi  ail  accordé  au  pays  que  lesdila  fer- 
miers ne  seraient  pas  tenus  de  compter  après  douxe  ans; 
—  oontre  les  geuB  d'Église  qui  refusent  de  payer  les  tailles 
ponr  leart  posseesiona  mralea  qui  ne  sont  pas  d'ancienne 
dotation.  —  I  Attend»  la  grande  pourmfte  qu'est  fStlete 
en  Cour  par  la  Chambre  des  Coiniii»^';  l  'inlre  Ire  [  ri\  i:>''i.'f!s 
du  pays,  un  fera  recerche  dans  tous  les  diocèses  s'il  se 
treuvera  aux  uvbilh  dicelles  de  papiers  qnl  poissent 
servir  au  pays  h.  —  Renvoi  aux  Commli^^iirr-? 
Comptes  du  si»'ur  Ollivier,  premier  consul  d  Amluze,  l'on 
des  diocésains  de  Niines  et  d'autres,  <  qui  ont  été  empri- 
sonnés par  la  Chambre  dos  Comptes  do  Montpellier  ponr 
avoir  lan  comptes  rendus  aux  diocèses  des  daniers  extraor- 
dinaires, ou  qui  ont  souffert  despense  à  cesle  icoa- 
sion  ».  —  On  demandera  an  Roi  que  Iee  déniera  qui 
devaient  servir  k  payer  certain  Tisitew  des  gabelles, 
I  iii  cusé  do  plusieurs crira:-s,  soient  convertis  p.ivi'nierit 
i  des  arrérages  des  sieurs  Présidiaux,  montant  à  plus  de 
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50,000  livres,  ou  à  la  ré|iaraUuD  tïe»  ponts,  *  y  en  ayant 
gnod  uMBltr*  swin  pi^  «nUèiciirant  royaés  *.  — 
«  L(>s  Eslatz  demeureront  en  cor;  s  fit  siî.ins  îsans  se  sé- 
parer jusqu'à  ce  que  les  ciepputez  en  Cour  ayeut  sceu  si 
1»  BofTinit  rfoM^mr  Iw  amalz  oblaona  par  laCtMinbn 
te  Comptes  et  les  receveurs  particuliers  des  diocèses  ». 
—  Lecture  d'une  lettre  des  disputés  en  Cour  du  10  janvier 
1608,  portant  •  qu'ils  ont  étéouys  au  Conseil  en  préseii  f 
das  dappataa  ds  la  Chambra  da»  Cootptaa,  «t  qu'il  leur 
avolt  esté  Inlllé  trois  oomiolnalres...  ifvHto  aapAnrient 
utiH  [iromple  et  favorable  expédition,  de  quoy  ils  donne- 
roient  adris  incoaUnaat  par  porteur  expràa  *.  —  La 
Ooor  dea  Aldea  tant  •appûte  de  conDraMr  rordonnane* 
du  maître  des  ports  por'.anf  que  les  droits  de  fnr  un<>  et 
traite  domaniale  sur  l'avoine  ne  seront  perdus  qu'a  raison 
de  six  eafUèna  au  aetUr,  et  non  de  quatre,  comme  le 
prétendenl  1rs-  fermiers.  —  Quand  ils  proc/ilt^r  int  à  la 
délivrance  ûos  réparations  des  ponts,  les  ayiiiU.:s  du 
pays  en  avertiront  Itw  inaitr>>!s  dos  ports,  pour  y  assister, 
ai  Um  ienr  aemUe.  —  Les  trois  cleAi  des  arctiives  du 
piqri  à  Hontpellter  feront  gardéea  par  révéque,  les  con- 
Mlg  et  un  syndic  gént^ral,  qui  fnra  un  inventaire  bien 
raisonné  detditas  archives,  au  pied  duquel  les  sieurs  con- 
auto  se  chargeront  de  les  garder  :  •  sera  auasy  mis  dans 
lesdits  archifs  un  livre  en  blanc  auqii'^l  sçr.i  in-i  ripi  tnu.H 
les  papiers  qui  seront  à  l'advenir  sortis  desdits  archifs, 
vrac  le  réekfiué  de  cellnj  qnf  les  prsodrs  > .  —  Sur  las 
plaintes  «le  pliisiours  frens  fl'Fs-tisp,  "n  f«ra. entendre  au 
Roi  que  lu  druil  du  nij^ale  iiV  jumaw  eu  lieu  on  Langue- 
doc. —  Il  no  sera  rien  payé  «  k  aulcong  qui  soit  employé 
M»  afCMrei  du  pajra  es  Oonr,  a'U  n'y  a  esté  commis 
I«r  les  Bstate  ».  —  Secours  da  3,600  Uvres  aux  habitants 
de  Valabrègues  pour  les  aider  à  défendre  leur  ile  contre 
le  fUiiôiM,  qui  menace  de  l'emporter.  —  Refus  de  relerer 
les  consuls  de  Béziers  de  la  condamnation  fc  la  sofflus  de 
12,000  Iivre-3,ij':intro  ou xoLtmi  Ut!  [lar  It-.s  Frères  Prêcheurs, 
qui  doivent  l'employer  à  construire  nn  nouveau  oouTent, 
attendu  que  rutctao  sert  de  ciUdelle  à  ladite  ville.  — 
Le  17  mars  1608,  l'un  dos  députés  en  Cour  fait  savrîirqtie 
le  procès  contra  lu  Chambre  des  Comptas  n  «u  am  iësuci 
favorable,  •  en  quoy  Hw  le  Connestable  et  Mr  le  duc  de 
YeoUidottr  ont  assisté  le  pays  de  leurs  faveurs  et  autho- 
rilés,  et  croit,  comme  ont  faicl  tous  les  autres  sieurs  dep- 
putez,que  sy  les  Estalz  se  fussent  séparez,  ils  n'auroicut 
esté  encore  expédiez  >.  —  On  assignera  au  Oonasiil  du 
Roy  le  pvMarenr  général  d'Aix  pour  le  Mre  démettre 
de  son  oppositiou  h  rt-iin-i-'islrement  rte  l  édit  pruhiLnnt 
l'anil  de  l'Inde.  —  Le  pays  payera  au  sieur  de  Serres, 
géaénl  dea  Aidea,  laa  TMatloBi  par  M  expoaéaa  pour 
«npêdwr  le  peine»  d'Onncede  lever  nonvAM  pé«g»  sur 


le  Rhône.  —  Le  consul  du  Puy  demande  que  sa  ville,  qui 
a  employé  S0,000  éena  h  eonstrnire  un  oolMge,  qu'elle  a 

doté  de  t,000  livres,  so\t  AUnmo  à  (larticiper  à  la  crue  de 
six  sols  sur  le  sel,  levée  pour  l'entretien  des  universités 
«t eollègea ;  les  Étatom panvent  pourvoirà  cette  requête, 
attendu  que  le  Roi  et  NN.  SS.  de  son  Conseil  ont  fait  le 
département  et  distribution  de  ladite  crue.  —  Il  sera 
écrit  aux  villes  capitales  et  maltresses  des  diocèses 
■  poar  les  édimcr  à  l'occasion  da  la  longnanr  des  Estalz 
et  de  PtttlîîW  que  le  pays  en  reçoit  n,  et  les  inviter  à  |»iyer 
leuiN  dêput-^  comme  elles  ont  accoutumé  i>  tir  [nui  le 
temps  qu'ils  ont  vaqué  aux  Estais.  —  Assemblée  des 
dépnlés  de  la  Sénéchaussée  de  ToulouM  :  dAtnra  des 
c  jrri|jt'-s  ilo  l'i  n'iisratinn  iiniiliîs  entre  Ba/i''i?r;  et 
Montgiscard.  —  «  S'estans  présentés  à  l'entrée  des  Eslatz 
TiastFhttit  priaonniefs  ipi'on  condulsoll  aaz  galirv  du 
Roy,  a  été  arresté  qu'il  leur  sera  donné  h  chascung  une 
pièi-e  de  sel/.e  solz  en  autsmonc  >.  —  Délibération  contre 
la  réunion  des  greffes  de.sdioPôses  et  maisons  communes 
au  domaine  du  RoL  —  Lecture  de  l'arrêt  dn  Conseil 
privé,  r«ndn  le  6  mars  UMW,  en  tuYtmt  du  pays  contre  la 
Chambre  des  Comptes.  —  Un  eijjp  s  im  au-ilevant  iIps 
députés  en  Cour,  en  chemin  pour  s'en  revenir,  et  les 
priera  d'envoyer  l'un  deux  en  poste  pour  se  troYiver  anx 
Ï!t;ifs  av.irit  la  cli'lnrc  il'icnix.  —  Tiniiiinrt  d'un  Arrft  du 
Conseil  condamnant  les  monnayenrs  de  Toulouse  à  payer 
las  tailles.  —  Oa  poursoim  l'éxéeutioB  daa  lettres  pa- 

tentesdu  Roi  pour  la  réparntion  dr-s  p. ml'  ft  pnîîsnfm'î, 
et,  en  conséquence,  on  saisira  les  iiÙAt^as  ai)parlLii:uil  à  la 
Reine  (Marguerite),  comtesse  de  Lauragals,  et  au  comte 
dfî  Caraman,  faute  par  eux  d'avoir  communiqué  les  Utna 
en  vertu  desquels  ils  lèvent  lesdits  (véages.  —  On  réta- 
blira, an  compte  du  syndic  Bardichon  une  somme  du 
60  livres  payée  au  sieur  de  Saint^Geniés,  et  par  celui-ci 
Il  un  berger  qui  avait  donné  moyaidesaf^plnslenra 
voleurs.  —  Les  déî'Utc-.  en  Onir  iapi>i>rli'iil  ■  ciirniiH'  li> 
Roy  les  ouyst  fort  béoigncment,  auquel  ils  avuient  esté 
présenté*  per  llsr  le  ConneolaUe  >,  etc.  —  OmnmisBairsB 
nommfe'  pour  confr^rer  avec,  les  fermiers  des  gaboll^.s,  'ics 
uatui-v:)  a  prendre  pour  faire  cesser  les  plaintes  qui  se 
font  à  l'occasion  des  vitilM.  —  Sor  la  reffi»  des  Omniais- 
saire«  du  Roi  de  permettre  anx  États  d'Imposer  plus  d« 
10,000  livres  |iour  les  frais  d'assemblée,  vojrages  dsa 
députée  an  Cour,  etc.,  sans  lettres  patentes  expresses  de 
Sa  Mtgesté,  on  fera  de  nouvelles  instances  pour  obtenir 
l'imposition  do  14,000  Uvras,  sous  le  bon  plaisir  dn  Roi  ; 
011  ctls  do.  nouveaux  reftis,  le  trésorier  de  la  Bourse  se 
procurera  ladite  somme  par  emprunt,  après  qu'on  aura 
dressé  l'élat  daa  dattas  ^slia  doit  «xnmfr.  —  Le  Kd 
■an  supplié  da  permettre  «a  États  et  aux  dIociMS 
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d'impoeer  les  deniers  nâc««siàlr«a  pour  pa>'er  les  frais 
«tnardlntim.  —  On  4«a)«vd«ra  réroeatlon  4«  l'édlt 

portant  ^Uiblissnmi>nf  'if  lifTif.enants  eiçtracirilinrtirfs  '!<»"> 
prÔTots, attendu  i:  qu'il  n'y  a  ri«îii  i|ui  couiiuuuu  plus  les- 
dits  prévois  que  parce  qu'ils  sont  ««leuz  pur  les  diocèses 
•t  an  aoDt  daipoatédez  w»  pruntèm  pUinclMii.  —  Mli- 
liénthm  contra  Iw  (rtoorton  généraux  qtil  «valent  rét»> 
bli  du  leur  autorité  lu  crue  de  37  suis,  abolie  pnr  les  États 
rvec  le  conseotemeut  du  I^oi.  —  Lwlure  faite  de  l'arrêt 
dn  5  rnan  IMS,  oiblflnn  au  OooMil  par  la  Chambre  des 
Comptes;  011  se  pourvoira  devers  le  Roi  pour  "n  nbtonir 
révocation,  <  considéré  le  préjadioe  qu'il  peult  apporter 
au  service  de  Sa  Majesté,  bien  et  Mpos  de«Mle  pfoviaw 
—  Les  députés  des  diocèses  ot  villes  maîtresses  qui  as- 
aiateiit  aux  présents  États  entreront  aux  prochaines 
As^t-'tte«,  bi«fn  «{u'Ils  aient  eusse  d'être  consuli,  afin  d'iiis- 
t  ru  Ire  lasdites  Assiettes  de  ce  qui  a  été  fitil  eu  Cour  et  de 
oe  qu'il  eut  nécessaire  de  faire  encore.  —  1/e  député  en 
iiui'  s't^iitrniîra  ivi'p:  los  députés  d>j  Pruvencr  l't  do  Tiau- 
pbiné  pour  avoir  ré^lcwent  «u  «ujet  du  droit  de  douane 
per^u  |iar  la villadeLyon sur  Isa  narcitandisea  Iraatpor- 
tées  dans  Ih  royaume,  an  mépris  de  l'ordonnance  du  lioi  de 
154S.  —  "  E<ianl  croyable  que  les  officiers  de  la  Chambre 
dM  OoiDptes  de  Montpellier  qui  ont  esté  consulz  do  ladite 
ville  avaient  pris  des  arcbifs  du  pays  des  j  apli  rs  et 
actes  appartenant  audit  pays,  «nsetiible  ceux  iiui  p<ju- 
vol«!nl  servir  contre  ladite  Chambre,  comme  appert  des 
productions  visées  dans  l'arrêt  du  6  mars  1008,  la  clof 
des  dites  archlft,  que  dolM  estre  gardés  par  le  sieur  pre- 
mier consul     M:ini;ji'Ilie'r,  ne  sent  poiruM  l'n  «fis  mains, 
ainsiieru  gardée  par  le  deuxième  consul, s'il  n'est  ofllcier 
mj^urenr  da  ladileCliamIire    —  draliReations  :  de 
18,000  livres  uu  Connétable,  de  6,000  à  M.  ile  Mooiino- 
rency  son  flU,  de  18,000  au  duc  de  Ventadour,  etc., 
aatoi    s  p  ir  brevets  dn  Roi  i  les  accepter.  —  Tous  les 
prélats  et  genlilshommas  seront  priés  d«  venir  en  per- 
sonne ant  prochains  états  •  oonime  est  ans  très  requis 
[Kiur  le  service  du  Roi  et  bi.»n  de  la  Province  ».  —  Le 
Koi  »era  supplié  d'exempter  le  pays  de  l'impaailion  de 
190,000  livres  par  Inl  demandés  h  litre  de  sniiveolion 
extraordinaire.  «  attendu  la  grande  pauvreté  du  peu- 
ple ».  —  Octroi.  —  Bénédiction.  —  Liste  de«  prélats,  no- 
bios  et  gens  dn  tien  préseola  aux  Élata. 

Le  131  à  /"•  208.  —  A  Beaucaire,  dans  l'église  des 
Ctjrdeliers,  du  7  novembre  1(X>8  au  8  janvier  1C09.  Pré- 
sident ;  l'évèque  do  Sainl-Pons.  Commissaires  du  Roi  ;  le 
duc  de  Ventadour  ;  Jean  Delom  et  Jean  de  Catelan,  tréso- 
riers générant  de  France;  le  sienrde  Oonvers,  présideot 
présidial  ii  Montpellier,  commissaire  extra,  rlitunn?.  ~ 
MscfliifK  du  duc  do  Ventadour  ;  il  loue  <  la  province  de 
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s'estre  nionsirée,  plus  que  toute  autre  deFrance,  de  bonne 
volonté  à  eontribmr  nu  oecatloos  qol  an  aont  présao- 

lécs  pour  l»!  bien  du  royantme  et  servira»  ilf  S  M.;  il  la 
prit:  du  conliimt'i-  on  la  luesiiiti  ûir».'!'tion  c-n  a-  curdanl  les 
metimes  suniroas  quf  l'imnée  précédente;  ce  qui  sera  faiol 
avec  benuoonp  plus  de  «ollagenient  du  peopie  qr  t'oo  ow 
de  retranebeuent  de  loulee  despenses  extmordlnaine, 

lesquelles  quelques-un^  ont  faii  t  eritenil:-e  revenir  à  sy 
grandes  sommes,  que  les  plaioctes  co  estant  falotes  au 
OooseU.  il  nnrolt  baillé  connlsslon  povr  vécMer  lea 
impositions  des  années  précédentes  à  an  malslre  des  re- 
quastes;  k  quoy,  lui,  duo  de  Ventadour,  se  seroit  opposé, 
aflin  qn'll  ne  ftut  rien  eoftwtnt  des  priviliiges  dn  pays,  st 
aurolt  falcl  révrx-qiipr  lad.  commission,  et  obtenu  qu'elle 
fosl  adressée  à  lay  et  aux  autres  commlssaireA  du  Roy 
aux  Ifslatz,  comme  bien  informez  des  dépenses  que  cha- 
cune ville  peult  faire  légitimement  Lednorepréaentn 
«nsnltft  «  le  regret  que  le  Ray  a  tons  les  jonrs  des  meor- 
tres  :]ui  s-?  .'ninTneiliMit  i.lans  Siin  myaulme,  et  particu- 
lièrement dans  cette  province,  par  le  moytn  desdueis...; 
qr  que  despids  quelques  années  il  eet  mort  b  eeate  0«a^ 
sion  un  fy  frriiMit  iiomlir»!  il>;  r.ollosso,  que  eusl  peu  pour 
le  service  du  Huy  conquester  non  de«  guuverneniens  maia 
ie»  mymnbnes  »...  Le  duc  exborte  les  gentllsltonimes  da 
pays  c  à  se  désister  de  ces  voies  illicites,  de  tant  que 
S.  M.,  advenant  cas  de  disputes,  a  donné  des  juges  pour 
décider  les  différends  ».  —      pn^sident  répond  «  que  le 
pays  contribuera  au  service  de  S.H.  tout  ce  qu'il  loysera 
possible,  quoyque  la  grandeur  des  cliarges  <|u'ils  snppor» 
tout  soionî  toUfs,  que  le  commerce  estant  prestiiis  niyné, 
les  habitans  du  pajra  aont  réduicts  à  de  grandes  nécessi- 
tés ».  —  L'arebevèque  de  Narbonne  sfescuse  de  ne  pou- 
voir assister  aux  É(,it=!  îi  cause  de  l'obllfr  iliiiti  où  il  ost  i)p 
recevoir  le  cardinal  de  Joyeuse,  «  et  pour  le  désir  qu'il  a 
luy  osier  du  souvenir  la  nouvelle  qu'il  a,  ces  jours  passés, 
reloue,  de  la  mort  de  fou  U.  la  capucin,  son  Mm  *.  — 
M.  deVentadour,  comme  commlsialrshvérlIieF  les  deniers 
municipaux,  exhorte  les  députés  des  villes  à  lui  remettre 
les  états  des  dépenses  quils  jugent  nécessaires.  —  Di- 
verses observations  contre  Te  dernier  cabier  de  In  ibrme 
(i-!  l'i'tiiiiviili'nt.    -  \iliii1ioati()n  do  lad.  ferme  au  sieur 
Meynier,  iiu  prix  de  200,500  livres.  —  Experts  envoyés 
à  Aramon,  ftiMiueaiaaN  et  Valabrégne  pour  aviser  «uz 
moyens  propres  à  empêcher  que  le  Rhône  ruine  entière- 
ment lesdites  villes.  —  .\près  lecture  d'une  lettre  de  l'évô- 
tjuo  kt  C-àrcmmnm,  assurant  t  que  los  affaires  du  paya 
contre  la  Chambra  des  comptes  sont  eu  termes,  qu'on  en 
reeevra  le  eonlenlenent  qnll  sl'en  est  toujours  promis  •, 
on  convient  que  les  princiii.iux  députés  se  réuniront  pour 
conférer  des  expédients  à  prendre.  —  Lie  sieur  Saliuste, 
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dépulH  (le  Toulous«,  rt'iunctn:;  ii'jfls  fiiiU  in^u]i|i:ii-t,ilil('îi 
1«  payssouflHraU  ai  le«  consuls  des  cinq  miUo  villes  et 
'rtlliga  ds  U  prorinee  élatont  «bUgét  fc  eonpiar  ehaqve 
année  devant  la  Chambre  des  comptes,  des  im|)OsiH  ms 
qui  M  font  en  leurs  villes,  la  pliu  grande  partie  desquels 
(oonaola)  m  catrtBt  nt  lUre  ni  écrira,  m  Maant,  en  imiilire 
de  lieux,  la  levée  des  impositions  <:ans  livre  rie  rollpflp, 
I  et  mesmes  en  partie  des  diocèses  ilc  Viv  u-ais  cà  de  Com- 
JUenge,  avec  des  ba-^tons  marqués  ».  —  Sur  tes  plaintes 
«nireneUement  laites  a  que  les  ofiiden  de  la  ChamJire 
des  comptes  de  Montpellier  ajrant  calompnienaeawnt  fliit 
entendre  k  S.  M.  qu'au  maniement  des  deniers  extraor- 
dinaires du  paya,  dlooàzes  et  villes  d'icslliur,  jr  avoict  de 
grandes  malTersations,  anrotent  obtenu  eerlaln  amatdn 
6*  de  mars  'lerTiier,  contenant  que  les  comptes  des*!, 
déniera  extraordinaires  seroient  rendus  en  lad.  Oiam- 
kl*,  qui  6tl  m  mTenement  entier  de  l'ordre  et  règle- 
ment de  tous  temps  observé  an  pisy?'.  et  iiu'en  rnnsé- 
quence  dud.  arrest,  lesd.  officiers  auroiùiit  uzé  d'une  in- 
flnitiS  de  violences  à  l'endroict  des  consuls  et  autres 
habilanjdu  pays  pour  les  conalraladre  à  remettre  lesd. 
comptes  et  actes  justimcatirs  d'ieeulx  en  lad.  Chambre, 
jnsquos  à  avoir  &ict  rompre  les  portes  des  maisons  des 
eoosaU,  vojrre  de»  nalaona  de  villa  od  estoient  remis  le* 
arefatb  et  registre»  de»  eommwunites,  Met  veodre  l«t 

meubî':-s  et  be-^tail-:  ai'atiMres  desd.  consuls,  emprison:).'- 
leors  personnes,  etc..  ;  les  Estata  ont  unanimement  ré- 
■oleii  qve  trie  hamMea  remonatrancea  «eront  bietea  h 
S.  M.  à  ce  qu'il  luy  plaise  ne  permeKr.'  que  '^oubz  pré- 
telle  desd.  arni&tz,  les  officiers  de  lad.  Cbambra,  qui  se 
«nt  rendos  leura  parUea,  dénondatenra  et  aeenaatenra, 
(eussent  ce  néantmoings  Jnges  de  leurs  actions,  et  vou- 
loir, quant  à  ce,  rétracter  lesd.  arrestz  obtenus  par  sur- 
prinse...,  et  cependant,  que  l'exécution  desd.  violences, 
qui  poanroient  altérer  le  bien  du  service  do  8.  M.  et  ra- 
poe  dn  publie  aara  ompescbée  par  tona  moyens  et  voies 
légitimes...»;  «  A  esté  aussy  arresté  que  pour  fairu  iti- 
tendre  à  S.  M.  la  Justice  des  plainctes  dea  Estais  et  com- 
nninantez  de  la  prorinee  (qui  sont  an  nombre  de  pins  de 
six  mille),  et  luy  remonstrer  l'aigreur  et  mesrontentnmnnt 
universel  que  ceste  altération  de  l'ordre  ancien  apporte- 
rait aux  cœurs  et  volontés  des  habitam...,  qatl  sera 
faict  une  ample  délégation  vers  S.  M.  de  personnes  qua- 
lifflées,  des  trois  ordres  du  pays,  avec  résolution  encore 
que,  sy  beaoing  eet .  Um»  :8S  Estais  en  corps  s'iroitl  proi- 
teraer  asx  pieds  de  S.  M.,  etc.,  et  cependant  iwaren- 
Isadre  au  vray  ce  qui  aura  esld  (blet  et  obtenu  de  S.  M. 

par  1h  pié-ur  l'vfisiiue  île  Carcai.sonne,  et  aftin  que  l'as- 
aemblée  ne  demeure  plus  en  incertitude  sur  ce  faict,  le 
omr  de  Ralionl  «  dté  dolMigvép(nu'«'«n  allar  cm  Oonr,  w 
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piHt*',  et  ri'Vf  riiren  I i>ule  ililigenc*  en  l'.tsserablt'e  desd. 
Estais  K.  On  fera  remarquer  k  M.  de  Ventadour  que 
les  commlsaloiis  dérogent  aux  Carmes  andemnes.  et  que 
Ii«  Etafs  iiH  [  Huvent  ilon''  consentir  à  l'imposition  des 
sommes  y  contenues.  —  Conformément  aux  priviié^  de 
laprmteos  t  anennas  aommea  ne  ponmnt  eatra  et  ne 
seront  imposé«s  qu'elles  n'ayent  esté  consrnfisis  p;ir  les 
Estais,  desparties  et  égalisées  sur  les  diocèses  suivant  les 
formes  ordinaires,  otoù  il  seroit  au I  trament  procédé  (par 
les  t  récriera  généraux  de  France)  il  n'y  sera  eu  aucong 
esyard  #,  —  Le  aienr  d'Espagne,  symlic,  expose  qu'aux 
instructions  adressées  aux  (Ximmissaires  des  Assiettes  il 
aurait  été  i^oulé  uo  article  extraordinaire  ne  concernant 
ancunemenl  le  ftdct  de  leur  commission,  «  par  teqoel 
fstuii  maillé  aux  consuls  de  r'i'iir-Urt.'  ts  iiiaitis  du  gref- 
fier do  leur  dlocdoe  le  nombre  des  paroisses  et  feuz  de 
ehaaeung  Uen,  pour,  par  lad.  graffler.  eaire  baillé  an  idmr 
r>anrhter.  qui  a  faict  le  partv  (li\^  sxemplz  et  francs-tau- 
pins,  aflin  que  par  ce  moje»  il  jiuisae  vérifier  le  ncimbre 
qu'il  en  fault  en  chascune  des  communauté^!...  Laquelle 
clause  estant  inaollite,  et  par  ioeile  estant  en  effeci  donné 
mandement  de  Ara  one  description  de  tous  les  feux  et 
bmillus  du  pays  de  Languedoc,  ce  que  ne  pourroit  estre 
faict  sans  exprès  mandement  de  S.  H.,  led.  d'Espaigne 
aurait  esthné,  «uyvant  l'advis  du  Conseil  du  pays  réai» 
(!anl  a  Touknis'",  n'y  deLivoir  estn;-  .ii':]uii's('.>  v.  r-'-solu- 
tion  conforme.  —  Les  États  envoient  saluer  te  cardinal 
de  Joyeuse,  de  paaaage  fc  Beanealre,  «  atadiant  te  rang 
qu'il  tient  i>n  fe.«it(>  province,  de  laquelle  il  a  bien  mérité, 
et  mn^i  auprès  du  Koy,  et  pour  plusieurs  autres  considé* 
rations  «.  --  Le  duc  do  Ventadour  demande  qu'on  agjaae 
contre  le  sieur  Davése,  meurtrier  dn  sieur  de  Sueilles,  et, 
pour  ce,  condamné  k  mort,  qui  a  levé  des  troupes  aux 
environs  du  Vigan  et  ifaat  rendu  la  terreur  du  pays,  qu'il 
accable  d'inpoettiona.  —  •  Attendu  que  la  licence  et  im- 
punité desd.  excès  ponrrolt  allumer  un  plus  grand  fen 
et  altérer  l'estat  et  repos  de  la  province,  M.  de  Venta- 
dour sera  prié  de  les  faire  cesser  et  d'employer,  ai  bs- 
sotng  eat,  la  oompidgnf e  de  Mfr  le  Cooneslable,  prévoats 
(în  pays  f»t  atitn»!!  frircn;  nécessaires.  «  —  Fii'liWraMons  : 
pour  assurer  le  bon  recrutement  des  archers  du  prévôt 
général  et  de  se»  lieutenants  des  trois  sénédhanaéea;  — ' 
contre  les  malversations  des  fermiers  des  droit;;  forains 
et  traite  domaniale  ;  —  contre  les  concussions  d&j  i;aj  dt» 
et  visiteurs  des  gabelles.  —  r>e  Roi  sera  supplié d'inbiber 
aux  jurais  de  Bordeaux  «  U'empeacbar  lea  babitana  da 
pays  do  Langnedoe  de  descendra,  vendre  «t  débiter  leurs 
vin.'!  au  lieu  lii's  Chartreuse,  liors  dos  muraill'/S  do  lad, 
ville,  selon  qu'il  kur  est  permis  par  la  transaction  pniwéo 
entra  la  nain  «I  eacherins  d«t.  Bordeavxet  le  qnMile 
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àn  I.;:f.^Moili  -,  ilu  10'  noviimbre  1507  ■■.  —  Après  lecture 
de  la  c£)mmis>ion  pour  la  vérifica.lion  «Iw  charges  orJi- 
naiTM  in  comunnraUs,  1«  ftlats  arrëteol  qm  «  attendu 
qu?  lad  i-onitiii«sion  contient  certaines  rliiuses  pn-judi- 
ciables  au  j>a.\s  et  conlrulriis  aus  règlement*  de  tous 
iMKpftobservés  en  icelluy...,  la  refforiuntion  liesd.  clausw 
■on  pounaivie  devers  S.  M.»  metoies  enca  qui  as  l  porté 
inr  Icétlo  que  le  procureur  du  JM  fnterrlendra  k  lad. 
vériflicalioti,  ce  qui  n'a  i  ro-qui  s  -jsi  '  fan  1  <;y-devant  ».  — 
Aasentblée  particulière  des  troii  Ëlats  de  la  aéii«cliaus«ée 
de  GarcasKnnie  pour  pourvoir  à  ht  réparalion  des  «Iw- 
mins  et  des  ponts.  —  Nouvelles  iléliWratioiis  :  rcn-t;-- 
nanl  les  limilus  du  Dauptiiné;  —  le  riitiachem-jul  du 
haut  Tivarais  aux  (labelles  de  Lunguedoc  ;  —  l'untrotien 
de  la  gar:)ii.on  du  cliàteau  de  Lomten;  ~  la  rùglflment 
des  imposition;)  ;  —  le  pajement  des  rente*  oonBlItnén 
par  le  Roi  sur  les  lailleii.  —  Sur  la  plainte  des  cathi  'i- 
«oee  de  Montesquieu,  ea  i«uni^is,  le  Roi  sera  supplie 
de  déclarer  *  «do  Ira  {mporiliom  aoeordAss,  en  ism, 
pour  les  affaires  d"  lu  R.  V.  H.  in'  siTiiti'.  nu- ivj/.tii'-.-'S 
sur  lea  catbolicque»,  lesquels,  pour  raison  de  «  e,  nVa 
pourront  eetre  aulennenent  nolleat^s  ».  —  M.  de  Tenta- 
();  ur  spra  supplié  de  réprimer  l'insolence  des  huissiers 
iJ«  liiCkiaiiibredes  o.imptes  «  «luifunt  iBui-sexploIctzsans 
vouloir  (sscri[)re  les  responses  qui  leuraOBt  Alietee».  — 
Ontillcatioa  de  1*300  livrée  acoordâe,aaiia  oonaAqaenoe, 
à  la  Tnie  de  Roqnemaure,  h  charge  qu'elle  les  emploiera 
à  se  proléger  contre  len  iri'>r.f!.tliniis  lu  Rlu'jin',  —  .^îisaà 
pris  dee  tétas  ■  des  iou^-nea  vulWurs  qui  tiennent  ban- 
douU  an  dkxflso  d'Alet  «.  —  Le  Roi  sera  auppUA  de  oon- 
tinner  k  la  Cour  des  aidûs  la  pouvoir  d':iTi'nri-^pr  les 
villes  et  coinmauaulés  &  «  imposer  jusqu'à  la  somme  de 
MO  livrée  en  cas  de  néceteité.  —  Le  due  de  Tentadour 
exhorte  lc!<  Ëlats  '  en  c;is  ils  n'u.vMit  dana  peu  do  j-  urs 
des  nouvelles  des  d>'puté«  en  Cour,  d'advlaer  s'il  soruit 
bon,  après  qu'ils  uuroient  expédié  tons  antres  araires, 
de  finir  lenr  aMembtée  et  mimmer  qnelqnee-ungs  aux- 
quels ils  donnen^ent  plain  pouvoir,  entendus  lent,  dé* 
pntex,  (!'■  pri  ivîr--  tris  i-ijK^rtiens  qu'ils  jii^  ri.iit  ]<\ui 
propres  pour  pourvoir  aud.  affaire,  au  cuntentemenl  et 
adirantaige  dn  paya».  — M.de  Tenladonr  aern  prié  d'at« 
tendre  encore  quelques  jours,  fit  si  les  d^'putés  lardent  à 
revenir,  on  so  conformera  à  st*  reaioiilrances.  —  On 
poursiuivra  dâvant  le  Roi  la  reformation  de  la  taxe  des 
député.?  aux  Kt^tls  ijui  u'nM  compléti  qu'a  raison  de 
trente  jours,  tant  p  ur  h-  siyour  que  pour  l'aller  et  reve* 
nir  —  Aiii:.ûne  supplémeiit;urfi  de 300  livres  aux  Corde- 
liera  de  Aluutpeilier,  Nimes  «t  Lunel  pour  leur  donner 
mofta  d«  reMtir  leurs  oonTeoli  détruits  pendant  Isa 
Iroiibiee.     Retaa  de  omitrilmeF  au  reercnsemcnl  du 
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Ciirîal,  qui  va  du  (".lilart  h.  la  Tour  CarbonnIs;ri;.  —  Le 
duc  dti  VetilAiIour,  sur  le  point  d'aller  à  Pézenas,  dissuade 
les  Étals  de  l'y  suivre,  comme  ils  lui  en  avaient  mani- 
festé  l'intention. —Secours  do  500  écos  aux  habitante  de 
Valabrégup,  «n  «onsldération  de  ce  <|oe  le  Rhône  avait 
era|ior1é  une  partie  de  leur  terroir  et  abattu  la  moitié  de 
leurs  faubourgs,  ville  et  cb&teeu.  —  On  demandera  per* 
mission  de  fhhrlquer  de  la  petite  monnaie  afln  que  iee 
mendiants  puîs^'iit  rs»  a.'isî^tt's  'Îps  niirîiânes  ordinaires. 
—  «  Les  10,500  livres  qui  proviendront  de  l'aiicmne  da 
l'équivalent,  pardessus  le  préelpul  dod.  équivalaat,  et 
l'ayde  entière  accordée  au  Roy,  St'rnnt  bailîét»!*  à  S.  M. 
en  diminution  de  l'odroy  ».  —  »  On  priver*  des  assem- 
blées el  conseils  pulili<-<  les  babilans  du  pays  mal  afbo- 
tionnés  au  Uen  pnblio,  qui  taachent  de  s'enrichir  aux 
despens  d'anitmy  •  en  Inventant  de  nouveaux  offlcas 
liont  ils  poursuivent  l'établissement  auprès  du  Roi.  — 
On  priera  le  Itoi  de  permettre  aux  habitants  de  Frunti- 
gnan  da  foire  un  grau  on  port  de  l'étang  qui  est  pria  da 

îi'ur  villi',  ('1  1  1',  en  (iuvi-ai-,t  la  plage  voisine  d'Aresqui, 
à  con'Iitîon  qu'à  l'avenir  ils  ne  réclamerout  aucun  rem- 
bonnemeiat  du  paya  al  n'etigeroat  aucun  péege  <  qnl 
puisse  empi^iM-her  la  liberté  du  rommerre  —  On  nché- 
lera  un  grand  livrede  papier  blanr,  .[ui  :v<  ra  i-.ltachi'  avec 
une  chaîne  de  fer,  dans  lequel  s«>rot:l  uiis  les  reçus  des 
actes  et  papiers  qui  «enuit  retirés  des  antalves  du  paja. 
->  Les  consuls  des  villes  et  communautés  remettront 
l'état  >i'|  qutltituce  des  sommes  que  les  visiteurs  des 
gaiwllea  auront  exigées  iod&menL  —  Qttoiqua  le  Conseil 
privé  ait  ordonné,  par  aoo  arrM  dn  7  mars  16M,  que  lea 
h;iW1.int<;  du  paj's,  qui  préleri-î<;nt  être  cxrmpl'j-'  'îos 
tailles,  communiqueront  les  titres  en  vertu  desquels  ils 
ont  droit  de  Jouir  deed.  axamptkm^  &  U.  aura  priée 
de  no  pas  permettre  que  la  ville  de  Toulouse  puist<«  se 
prévaloir  do  l'arrêt  du  Conseil  du  26  août  1600.  qui 
l'exemptH  des  lailles  pour  cent  ans  h  partir  de  lôOO.  — 
Le  sieur  do  Reboul,  de  retour  da  la  Ouur,  remet  des  let- 
tres du  eonnétaUe  et  do  révéquedeCaroasaonna.  -  Pour 
obvier  aux  -l'-i-en*»?»  .iljiisivfs  des  dï  j/'si-i,  vill-  .si'i  com- 
munautés, les  états  de  leurs  dettes  seront  vérifiés  par  les 
eomnisaaire»  du  Roi  aux  Étate  (trésoriers  de  Franee), 
"  chacun  en  sa  généralité,  .Tssi-.tr'-  du  syndic  général  du 
pays  el  du  grefUer  tJ'îceluy,  qui  en  retiendra  copie  »,  et 
les  diocèses,  «tc,  demanderont  permission  d'imposer  les 
sommes  contenues  auxd.  états.  —  L'évèquc  de  Saint- 
Pons  expose  que  le  due  de  Ventadour  ayant  estimé  »  que 
faisant  le  pays  une  conférence  avec  la  CbambrA  des 
comptes  de  hlontpellier,  it  se  pourroit  prendre  quelque 
bon  «t  «un*  règlenent  poor  le  service  du  Roy  et  sella- 
gement  des  kaliitana  de  eatle  .provinMj  il  au  aurolt 
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flMrfptilad.  ChamlMiw,  lnqa«ll«  tmvil  deppnlà  quatre 

«Je  lear  corps,  qui  arrivet  ont  hier  on  caate  ville  avi-c  loul 
pouvoir  de  lad.  duuubiv  >.  —  M.  •!«  Vmiwlour  sma. 
rmarelA,  «t  quatre  dépulte  dM  Atuts  conlltrerunl  avec 
cf.tiK  .î<^  In  Cbatubro  des  comptes,  —  M.  (î>?  Vonta-Jnur 
vienl  dire  qu'ayant  écril  au  Roi  et  au  duc  <1«  Sully,  au 
M|}at  du  dinSrend  du  paya  aT«e  la  diambra  dat  eooiptoa, 
s.  M.  lui  a  répondu  qu'elle  en  a  renvoyé  laoonoaissance 
k  son  Conseil  ;  il  ajoute  que  «  lo  pays  iê  poult  as^saurer 
d'avoir  lonsjours  justice  au  ConMil  de  S.  M.  >,  néan- 
moins  il  croit  que  la  Roi  aurait  agréable  une  conférence 
d«  deux  partlas  et  11  «xhorle  les  Klats  •  d  y  oiuployer  de 
l>oon«s et  prudente»  résolutions  .  —  T. >Lit  on  continuant 
de  s'opposer  à  ce  que  l'édit  qui  crée  un  lleatanant  de  prà* 
v4t  al  va  grafllar  an  chaque  dioeèia  wlt  Taillé  au  Farla- 
ment,  on  r'rirjf('iri'»rn,  |ioar  le  bien  de  paix  ?,  nvec  li."?ieur 
de  Montréal  qui  poursuit  celte  vériflcuUon.  —  four  ré- 
diatar  la  paj»  daa  Intérêts  qu'il  osl  contraiat  daaupporter 
annuellement,  on  im;x>gera  117,573  livres  qui  serviront 
à  rembourser  les  |>arlie4>  contenues  en  l'étal  aj'rélé  au 
Conseil  la  80  aeptamlm  KI08.  —  Il  aara  ddlfandn  aux  eoN 
iaeteun  d'oaer  poar  aa  fiiira  vnfw  •  4»  rlnoaraïaaaa  «xé- 
nnltona  *,  tellea  que  déeouvtrir  lea.  niaisniu,  vendra  les 
tuiles,  cnipurler  les  portes,  etc.  —  L'évéquo  de  Saint- 
Pona,  présideot,  lait  rapport  «  de  ce  que  les  deppulez  du  | 
paya  auroient  tralclé  avec  la  Chamlrra  des  eotniites...  et  I 
a  esté  surcis  li  y  ô'jllibôi'or  >.  —  M  (!<;■  Vcnt-i'iour  .si_'ni 
«ttppUé  de  v^rifler  avec  les  autres  coramissairûs  clu  Roi, 
pendant  la  séance  des  Étala,  la  dépensa  à  (àire  éa  villes  | 
«l  diocèses  du  pays  M.  de  Marion,  •ri'--irier  de  Kranre. 
lait  «avoir  "  qu'tisUiïl  inU^rvenu  uu  ^luii!  parler  d'accui  ti 
d'enlre  la  pays  et  la  Chambre  des  comptes,  les  sieurs  des 
oomples  se  sont  tellement  roidis  et  aCbnnis  sur  ce  qui 
es  toit  de  leurs  prétentions  qu'il  ne  resta  aucune  espérance 
de  fruict  de  cesle  conférence  ».  — Commissaires  nommés 
apràs  cette  communication  pour  a'aasembler  avec  les  of- 
lldara  du  pays  et  conMrer  ave;  eux  des  moyens  de  ae 
pourvoir  cunlre  te'*  .irrAls  (iMenus  par  la  '^hanibre  des 
comptes  et  les  exucutions  Coites  d  autorilé  d'icelle.  —  Le 
•Itar  de  Marion  avertit  las  Étala  qu'il  a  commission  du 
duc  'le  Siillr,  (rninrt  vtjyRr  ^l-'  l'ratuv,  pnur  jiruvil.T  k  la 
réparation  des  ponts  du  pays,  suiviiitl  le^  ruigUments 
eonllrwés  par  la  Bol  et  son  Owweil  io30scp(t}rabro  itïOS. 
—  L/e  pays  n'est  pas  tenu  de  contribuer  plue  qu'il  n'a  f<iii 
à  la  construction  du  pont  de  Toulouse.  —  Les  receveurs 
des  vln^t-deus  diocoses  otiVuni  de  se  départir  d««  leur 
prétention  de  lever  l<»  deniers  extraurdinaires  moyen-' 
nant  un  sol  pour  livre,  et  ne  veulent  Jouir  de  cet  avaa- 
(agii  qu'avec  l'assentiment  du  pays.  —  Le  Trésident  com- 
munique les  expédients  qui  ont  été  trouvés  propres  pour 
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s'oppw;sr  aux  violente*  «zécutiona  de  la  Chamlm  daa 

comptes.  -  r.c  >iuc  '!e  Ventadour  fait  savoir  que  le  sieur 
de  Bornier,  député  de  la  Cbarabre  des  compte»,  et  ses 
oonfrèrea  •  l'anmianl  asaanré  de  la  bonne  volonté  de  lad. 

CÎ-.;uMbiv>  <li_>  ciinlinUîT  :a  L-.iiirLTi-nrf'  ».  —  A11>m|iJii  l:i  lon- 
gueur dos  total!)  et  que  les  iu>sietles  ne  peuvent  èire  te- 
nuea  que  dana  cinq  aenainea,  les  imposlliona  sanmt  la- 
vÔHs  à  trois  termes  égaux:  avril,  juiHpt  H  octobre, 
•  pour  esvitcr  le  cours  des  inthH^e^tz  que  io*  diocezes  se- 
ront contraini:;/  supiMjrler  pour  l'advance  du  premier 
quartier  desd.  impositions  •.  —  Le  sieur  AuCiiur,  député 
en  Cour,  annonça  h  l'assemblée  la  prochaine  arrivée  de 
révéqua  de  v^rcassonne.  —  Défense  aux  greffiers  des 
diocàaea  de  délivrer  copie  des  procès-verbaux  des  Btats« 
d'ofi  II  «et  Ihdia  de  tirer  des  extraits  qui  peuvent  préja- 
dicier  uu  pays  —  f. as  sieurs  de  D»^rliHr,  it,->  Puyiiiisson, 
et  Pierre  d'Espagne  sont  nommés  avocats  du  pays  à  la 
place  des  tàmn  dtt  Bourg,  Gardoiina  «l  Garrigaes,  déo^ 
liés.— Ovtitrairemenlà  la  coutume,  l'octroi  est  fait  avant 
la  clôture  des  Étals  £i  M.  de  Ventadoui'.  ^  presl  pour  s'en 
aller  h  Montpellier  pour  les  affaires  de  S.  M. 

L'évéque  de  Carcassonoa^  président»  asaura  les  Âtata 
de  la  tonne  volontédu  Roi  et  les  exhorta  hne  pas  atten- 
dre l'issuo  (lu  jinK  i  s  pour  comiioser  à  l'amiable  avec  la 
Chambre  des  comptes.  ->  OratillcaUons  au  oonnélabla,  à 
M»  «le  Uontœorsoqy,  nu  due  et  h  la  duchesse  da  Vania* 
i1nur,  h  condition  qu'à  l'^ivenir  inN-minml  le.silh  trts 
somme.*!  des  mains  des  receveurs  particuliers,  en  vertu 
de*  mandanans  du  préaidant  des  Estais,  et  par  las  qnit- 
Unccs  desd.  seigneurs  gouverneurs  et  desd.  datn'y«  ■.  — 
Nomination  de  iioujreanx  députés  en  Cour  j>iiU!  1  affaire 
de  !a  Cbambr'e  des  comptes.  —  Dénédiclion. 

J>ef»Ss)»à/*  370.— A  Pontjtoiill^prit,  daa<  la  mai- 
son du  Roi,  du  SS  Janvier  au  6  mars  1610.  —  Président  : 
l'évéque  de  Viviers.  Commissairejtdu  Roi  :  AnnedeLévis, 
duc  de  Ventadour,  lieutenant  général;  les  aienrs  de  Ua> 
dron  «I  de  OallièK,'  trésoriera  da  f  raaca.  —  M.  de  'Ven- 
tadour dit  «  qtic  hien  FelTL'ct  Je  ri-s;)ér.i:i;-H  que  S,  M. 
uvoit  doooée  au  pays  de  pourvoir  à  son  soulagement  se 
irottvastaoleoiMiMntretanlé...  nedeflhlllantquasypltn 
que  cela  à  la  perfîTtion  du  bonheur  dont  1!  n  pieu  à  Dieu 
le  favoriser...  sy  est-ca  ijuc  ausUnl  rendu  le  plus  tran- 
quille, le  plus  bonnorû  et  le  plus  respecté  de  tous  les 
Kstatzde  la  ehreetienlé,  en  tant  que  l'on  vtKilt  ordinai- 
rement les  aatrangers  y  venir  et  recquérir  la  protection 
de  leurs  droictz,  S.  M.,  pour  l'inclination  qu'i  Uc  u  u  la 
tranquillité  universelle,  etc...,  est  oonstraincle  de  faire 
de  trèa  grandes  despsnses,  etc.,  et  demander  qu'il  soît 
inip'Kié,  raniiLMj  ]jr''.suntoi,  les  nm.'imtis  .sommes  que  l'an 
passé  ».  —  Le  coti^ul  de  Saiitt-l'apoui  se  plaint  qu'en 
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Twln  d*on  imét  dv  OonaelT  Mite  TlITê,  v  ait  esM  cmpes- 

cht^  de  faire  un  nouvel  ar|ierilenit  n'-  tl  •  s  in  lerritoire  »  ; 
commffliSMlres  nommés  pour  esainioer  ceUe  affaira.  — 
NouTelles  plafnlw  au  «ui«t  An  rigueurs  exercétê  par  la 
Chanibri-  lîtM  r..:;i[stes  contre  le«  syndics  et  consuls  des 
dtocèses  et  communautés.  —  On  empêchera  l'^lablisse- 
mantde  la  lientamim  ds  ^ând  voyer  <1e  France  dont 
e!5t  prmrvu  le  slâur  deMarion.  —  On  prieivik  M.  de  Venta- 
«1  jur  d'assister  le  pays  «  pour  sravolr  s!  la  Chambre  de^ 
CDiiiples  est  on  volonté  de  continuer  le  traicté  d"acc(>rd  ». 
—  Sur  la  plaiota  des  consuls  de  Valabrèfue,  Aramnn, 
Boquemaure,  etc.,  •  qu'ils  sont  troabMs  «n  la  fiicnlté  de 
porter  leurs  vins  h  Villeneuve,  Beaucnln»,  Ponl  Sulat- 
Ëtpril»  etc.,  a  e«lé  arresté  que  les  syndics  de«  diocèses 
tiendrait  la  mala  à  ce  qm  le  oommeroe  demeura  libre 
dans  le  pays,  et  qu'il  iia  »oit  donné  aiili  iit;/  ompesche- 
lueal  aux  habituns  d'tceJluy  de  fèro  ju  rler  <.-t  vcnd^j  leur 
vin  et  nains  denrées  en  toute  lit^rté  par  toutes  les  villes 
et  lieux  de  la  provînre  -.  —     Roi  ^era  supplii  de  révo- 
quer les  édils  de  cré;>(ion  d'un  nombre  Indnl  d'ofRces 
(nommëmênt  désigné.s  dan^  la  <létibéralion!,  et  l'on  ft^ra 
Infonnar  conira  oenx  qui  les  ont  Ikit  établir  uu  ceux  qui 
en  aont  ponrrus,  comme  criminels  de  lAse-inaJestA  et  per- 
turbateurs du  l-epus  iiiiblic.  —  I.**  -sii'iu'  ili-  Pit  Iiitiu  m  , 
dépoté  en  Cour  nouvellement  arrivé,  dit  <  qu'il  n'eust 
lUIly  w  treaver  b  l'otivertnra  des  Eslats,  sans  qne,  sor 
son  despari,  les  depput»'/  do  In  ''îiamhr'»  i\m  complf-i  cl 
Cour  des  aydua  de  Montpellier  |iru3»iit!iit  i'autliorisulion 
des nrllolas  entra  eulz  passez...  et  [lar  urrest  du  Conseil 
lésants  articles  ont  esté  casaé^i  et  annulk-s  »...  Il  dit  encore 
«  que  le  tralcté  faicl  avec  la  Ro>  ne  pour  raison  des  Ihincs 
flefs  avoil  e.sté  rompeu  ».  —  On  s'opi>osera  à  la  levée 
d'une  nouvelle  lende  snr  le  bétail  établie  par  Trère  Ëtlenne 
de  Philippe,  cellérfer  de  l'abbaje  de  Saint-Gnlllem-Ie-  ' 
ll|■s^;^t,  .  iittonJu  qu'elle  desiruict  et  distraict  le  com- 
merce qui  sololct  estre  audit  lieu  ».  —  Le  sieur  I-ubri, 
imprimeur,  demande  il  itre  récompensé  de  la  peine  quil 
a  prise  ii  init>riii!er    la  tariffe  de«  "nk  ^on-' chaussées 
du  pays  do  I,an;:up<l  ic  prmr  dospiirlir  siirclui  uî^e  d'icol- 
les  les  deniers  qu'il  leur  (•(invicnd.'-a  imposer  particiilli'*- 
Tftment  x.  —  On  fera  venir  de  Bézlers  an  sinur  Ciwtel  ([ul 
ofThs  de  faire  connaître,  moyennant  lOécus,  •  un^:  secret 
pour  enipesciier  les  exécutions  que  les  visiteurs  dos  ga- 
belles font  aux  babitans  de  la  province^  pour  n'avoir  suf- 
flsnmment  gabetIA  ■.  —  tl  sem  fuit  plainte  an  Roi  de  ce 
'qu'on  a  retran  1.  '  ..  n  .-ifiiciers  dei  siépres  présidiaux  un 
quartier  de  leurs  gages,  qui  revient  ii  la  foulie  du  pauvre 
peuple,  \  causa  que  leadlls  offleiera  amot  eonlmiaetx 
auxfrmçnlnr  l»>s  espiccs  et  nipporlz  des  pr>K'i''S  •.  —  Cuni- 
loijkiaires  délégués  pour  conférer  avec  les  Jépulé^i  de  la 
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Ohambre  des  comptes.     Ôn  priera  M.  de  Tenladour  de 

donr.i:!'  ili's  instructions  p  lut-  :  ijiu'  ^  il.'iuiit'-.  des  Ktats 
soient  taxés  par  les  Assiettes  au  j^ront  ta  des  journées  qu'Us 
auront  employées,  et  non  pus  seulement  pour  un  mois, 
comme  le  voudrait  un  arrèl  du  Con*ei!  privé;  —  pour 
que  les  Éluis  soient  mandés  eu  meilleure  saison  (que  le 
mois  de  février)  et  en  chaque  sénéchaussée  suivant  l'an- 
cien ordre,  pour  que  les  tailles  soient  plus  commodément 
levées.  —  Délibération  contre  les  preflllers  du  Présidîal 
I  de  Carcassonno,  qui  se  disponsaicnt  de  résider  en  la  cité, 
•  oe  qui  ne  peuH  estre  que  préjudiciable  an  service  du 
I  Roy  et  au  bien  de  ta  Provlttee,  de  tant  que  ladite  dté  est 

ili's        trnp''i'tanîes  forteresses  d'icelle,  el  ii'tM  liuhit''e 
I  que  de  gens  d'esgti«e,  de  la  Justice  et  dos  mortes  payes  >. 
I  —  Les  habitants  de  la  dtédeCarcassonne  seront  anteU» 
en  l:i  ft»'>ff>r.?i»  d«  leurs  privi!,\;:r's  contre  le  fermipr  its 
l  K  juivalent  par  les  syndics  g 'néraux,  »  en  considéi.tlitm 
de  la  conséquence  de  la  dite  place,  et  que  les  habitans  des 
i  raulxbourgs  sont  chargés  de  la  garde  d'icelle  ».  —  Le 
I  trésorier  de  la  Bourse  du  pays  comptera  devant  les  dé* 
[  i>utés  aux  comptes  de  l'imposition  faite  .«ur  lu  pays  pour 
les  dettes  et  autres  at&ires.  et  ce,  nonobstant  la  clause 
I  des  lettres  antorisant  ladite  Imposition  :  »  que  le  compte 
l'ii  M'M  rf>:i'îii  en  lu  T'iKimb nulles  corii|>t"^    —  Conittiissai- 
res  nommés  pour  visiter  de  la  part  des  États  les  délégué» 
de  la  Chambre  des  comptes  nouvellement  arrivés  k  Pont- 
S^lnt-Ksprit.  -—  Il  n'y  pinir  phirî'<»'jr''  ini^on'î  flrn- 

guement  déduite»^  d'établir  aucun  hue  vnU<d  ÎUmuc.ûrael 
Tarasrr)n,  comme  étant  ledit  bac  moins  commode  que  le 
bateau  tdes  nantoonient  et  aussi,  préjudiciable  auaervioe 
du  Roi  et  an  bien  de  *e»  snjels.  —  Aumônft  de  150  livres 
aux  veuves  et  enfants  iledeux  habilanis  deSornia,  tuésen 
poursuivant  des  voleurs  qui  résident  aux  frontières  d'iîs- 
pagne. —I>  sieur  de  Bossages,  raallra  des  comptes  et  pre» 
tjji.'i'  ■  .insul  d(!  Moiit(>ellier,  d>:ril  l'i'ni r.".'  -.aik  Kiuls  .iv:iit 
été  différée,  est  autorisé  ik  prendre  séance,  «  attendu  le 
tnictéd'aecorl  avec  messleun  de  lad.  Clmmbret . — M.  de 
Venfadour  ser.i  prié  d'inteolire  le  porl  des  armr«:  n  f.'ii  à 
tous  ceux  qui  n"aui"ont  pas  expresse  perniissii.a  du  Hol. 

—  On  detnandera  pr<iviHii»ns  a  un  !t<il-di.<<ant  l<juv<dter 
an  fonvamenient  de  Montpellier,  qui  veut  contraindre 
les  haUlants  à  payer  chacun  deux  deniers  parisis  pour 
chaque  loup  ou  louve  qui  se  tue.  —  l.ÎjflO  livres  sont 
accordées  a  la  domoisslie  de  Saint-Brés  pour  l'aider  à 
poursuivra  les  nanrtriere  de  son  fréra  au  lien  du  VIgan. 

—  Commissaires  nomni'^^;  ;>i  .:ir  examiner  la  demande  di; 
57,019  liv.  faite  par  le  Roi  pour  reatrelien  daa  garnisons. 

Vùue  «aUafliii»  à  la  volonté  dn  Roi  et  en  «OMldératlon 
de  ce  que  le  sieur  de  Saint-Michel,  commandant  de  la 
ganibun  de  Looibers,  -  est  ordinairement  prés  de  la  per- 
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aooM  de  S.  M.  »,  on  impoaer»  l«t  sobuims  cohImmim  «m 

l'iilat  da  Roi  au  num  liuiU  siear  de  Saint-Michel.  — 
M.  itefi«r.Uer,  vicaire  gi-ni-ral  de  Toutouite,  le  siège  va- 
«anl,  eipoM  «  le  10*  de  décembre  dernier  (1000) 
serûK  survenu  un  (;raiid  accident  de  feu  en  l'es^lise  iné- 
iro|>olitaine  Saint-EsUonne  dud.  Tholoze,  qui  uuroit  em- 
brasé et  consumé  enlièreinent  la  plu^  grande  partie  de 
lad.  ««gliaa,  noUmnisnl  loul  ta  ccuur,  qui  estoit  des  plus 
frandBetdesplusbeftux  de  France,  le  grand  aotel  qui 
estoit  flirt  rii  lié  ei  lie  tré»  grande  valeur  où  il  y  avoit 
beaocoop  de  sainctes  et  précieuses  reliques,  rotvue,  d«( 
plus  beaux  de  la  cbreelienlé,  et  tous  les  livres  qnJ  ne  se 
[wuvent  esiirriHr,  bref,  loul  ce  qui  y  esloil,  «ans  y  avoir 
rien  laissé,  qu'il  &ei-oit  impossible  de  remettre  «n  estât 
iwur  60/M)0  esews  ;  elo.  —  Les  Ètols  acrontent  «u  dia^' 
pitre  Sainl-ÉUenne  de  Toulouse  9,000  livre?;,  ptiynblRs  m 
(rois  ans,  à  condition  que  ledit  chapitre  dira  u  t'>-'ri  e>uité 
une  grande  messe  du  Saint-Esprit  tous  les  ans,  le  Jour 
de  rouTerlura  des  États,  •  et  prieront  Dieu  qu'il  luy 
plaise  conserver  de  tongoes  nmite  le  roy  Henry  qua- 
triesme  heureusement  réijnanl  ».  —  Avis  du  tL'I'.ur  du 
sieur  d'Espsgoe,  syndic  génâral,  et  du  sieur  I>urAur,  dé- 
pvUs  en  Oour. 

—  Aï^emMi^'  |iai'iicu;ièi-L'  Jos  ilùiiuli'.s,  Jii.s  .vuiiéchaussées 
de  Beaucaire  et  Psimes  et'de  Caivassunue.  —  Rapport  lait 
par  le  elenr  d'espagoe  au  nom  des  sleufs  Dabur  et  Per* 
diguier,  députés  ave?  lui  en  Cour  ■  lio  tout  qu'il»  ont 
faict  et  négocié  en  leur  voyage  ».  ii  Utl .  «  qu'il  leur  des- 
parl,  iU  prindrent  congé  du  Roy  qui  leur  tesmuigmf 
«voir  grand  ddsir  de  solager  le^  habitanls  de  cette  pro 
vloos,  les  asseuranl  de  ue  manquer  Jamais  de  volonté^  et 
de  favoriser  le  pays,  comme  tenant  les  habitans  d'icelluy 
très  arrectioanés  à  «on  service  ».  —  Le  Itoi  sera  «uppUé 
de  ne  nommer  pour  sauter  aux  Btate  aucun  commis- 
saire extraordinaire  '  (luo  lorsqu-i  S.  M.  voudiM  faire 
proposer  quelqu'aGEaire  extraordinaire  —  M.  de  Ven- 
tadonr  «omnuniiiue  une  lettre  du  Roi  donnée  fc  Paris  le 
7«  de  février  ItJlO,  portant  qae  bien  tjuo  lii  icldition 
des  comptes  îles  deniers  extraordinaires  qui  s  imposent 
enceste  province  aye  esté  récite  paranestdasmOm- 
seii,  S.  M.  désire  de  donner  en  cc'.a  aux  habitans  d'iceile 
tOQlle  oofllentemeni  et  soulageiuetU  t^ue  le  bien  de  son 
service  luy  pourra  permettre,  luy  mandant  par  lad.  lettre 
de  tasober  de  mettre  d'accord  lad.  Oitambre  avec  le  p^, 
ce  que  S.  M.  aura  agréable  >.  —  H.  de  Venladour  dit 
aussi  que  la  Rei:ic'  lui  a  écrit  que  :  pour  lo  don  que  le  Roi 
lui  avait  lait  des  l'nuic»-lie£s,  elle  avait  traïuigé  avec  les 
députée  du  paya,  k  la  somme  de  180,000  livres,  <  encore 
qu'on  lui  en  eust  ofi'ert  îôO,O0J  »,  etc.  -  11  ajoute  •  qu'il 
a  esté  adverty  que  du  temps  du  feu  seigneur  duc  de 
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Bourfaon,  gouvernenr  de  Lancuedoe,  feursot  esdlipséae 

de  ceste  province  52  paroisses  et  urties  ii  la  comté  de 
Pourés  (Fores),  lesquelles  pourront  estre  réunies  par  les 
oaTCrturse  qu'an  pourront  esin  IMetss  —  Ii  tenatue 
en  exhortant  les  États  «  d'avoir  en  considération  l'état 
déplorable  du  Pout  Saint -Esprit  qu  eiit  la  ptut>  belle 
otuvre  de  la chrestienté,  et  très  néçessaireàce  ruyaulme, 
iirlnoipallementà  cette  province».— Lecture  des  articles 
da  l'aoeord  avec  la  (anmbre  des  comptas.  —  Le  syndic 
général  d'Kspagne  remet  :  \f.  contrat  passé  avec  la  reine 
Marie  de  Médiois  au  siuet  des  francs-fieis  ;  —  la  déclara» 
tu»  par  laquelle  li  raine  Marguerite  remet  au  pays  tous 
lets  droits  qu'elle  .u-uil  sur  If^  j.ins  .l'Albi^'ecis.  Laum- 
guais  et  Rieux  pour  raison  des  trancs-defs,  •  en  l'in- 
dempabant  envers  le  temisp  dasd.  droicU  s.  ->  Il  ait» 
nonce  qu'il  a  composé  avec  lii  sif^ur  de  Frnniignac, 
mailro  d'hôtel  du  Roi,  pour  la  jii:iJiU'dj^iua,  liiuyennant 
45,0OUIiv.  de  ré<llt  d'érection  des  vingt-huit  oCBces  de  lieu' 
tenaais  de  prévôts  et  de  grefiOers  diocésains,  dont  te  Roi 
avait  donné  la  dnanee  audit  Front  ignac  —  On  aasistma- 
le  stdur  Guillominol,  greffier  du  roi  aux  Étals  contre  les 
traitants  du  domaine  qui  Itobent  de  le  déposséder  de  sa 
charge.  —  Le  duc  de  Venladour  remontre  qu'il  a  d^b  été 
g>ii|i!oy('  viiif^l-troisjour--  Il  la  coiif/'rt- iice  a\<jc  les  députés 
de  la  Chambre  des  comptes  :  les  IClats  le  prient  ■  U'em^ 
ployer  sa  lliveur  à  fbifo  terminer  entièrement  le  dint- 
mnâ.  cotnine  il  verra  être  l>on  pour  le  service  du  Roy  et 
repos  de  la  l'rovince  —  1,500  livi-os  sont  accordées 
aux  liabitants  de  Val.il>rtj;:ue  pour  travaux  de  déftame 
contre  le  Rhône.  —  M.  de  Venladour  est  do  nouveau 
prié  de  terminer  l'afTalre  du  Daupbiné  ut  celle  de  la  réu» 
nion  du  Haut-Vivarais  aux  gabelles  de  Languedoc.  ^ 
Secoura  de  1,800  livres,  payables  en  quatre  ans,  aux 
Minlmea  de  Narboone,  dont  le  oonvent  avait  été  brûU 

hi  12  septembre  \WJ  —  I.e  .-iieur  Dul;iur,  déimté  de 
Toulouse,  et  le  syndic  d'Kspagne  s'assembleront  avec  les 
députés  de  la  CUmbre  des  eomplas  po«r  rédiger  par 
écrit  les.  articles  du  traité.  —  On  fera  poursuite  au  Par- 
ieoient  pour  que  les  chevaucheurs  (maîtres  de  poste),  ne 
puissent  porter  de  il  à  15  sols  te  prix  des  postas  b  eux 
(lermis  par  l'édit  de  leur  établissement,  •  et  k  ce  que  tous 
les  habitans  do  la  Province  puissent  tenir  da  ctievauz 
de  louage  pour  tous  Teyagss  en  icelle,  sauf  pour  las 
grands  obemios  de  posta  —  Ralitlcalion  du  traité  loo* 
chant  les  Iteutenantsde  prévôts,  etc.,  passé  avec  testeur 
de  Montréal,  ayaiii  ilruit  o.ui-if  M  Antoine  de 
lioade,  sieur  de  Frontenac,  premier  maître  d'hôtel  du 
roi.  —  Les  oommtssatres  du  Roi  aux  États  sont  priés  de 
porra/ttre,  sous  li-  luii  plaisir  du  Roi,  l'imposition  des 
I  1,500  livres  stipulées  audit  traité.  —  Oratilicatloa  de 
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1,100  llTTM  au  piréTÔt  da  Otrcacsonne  et  à  denx  capi- 
taines, pour  avoir  t>rî.<i  ei  fait  in«Ure  h  mort  huit  insignes 
voleurs  et  bandollers,  qui  tenai«nt  I*  pluparl  du  temps 
les  chemins.  —  Autre  graliflcalion  ao  prévôt  de  Nime$ 
poor  avoir  réuni  des  preuves  contre  deux  fiiux-mon> 
nayenrs,  qv\  tamA  oondannds  à  être  IvèMs.  —  Le  dé- 
puta' ti^- 1  Tes  demande  aux  Klats  de  faire  construire 
un  pont  près  da  lad.  ville.  —  tiO  livres  sont  accordées  à 
Piem  Fâto».  imprlnnnrdsClBBtrm,  pour  avoir  Imprimé 
les  tarifs  des  si^ni^i'haiiîf'es,  {Vide  mprn.)  —  Appntlw- 
tioD  et  ratitication  |>at'  ia.^  ICtaU,  Jas  articie^i  arrêtés  par 
Imn  oommissaires  et  par  ceux  de  la  Chatitl)re  des 
eomptos  m  prince  de  M.  da  Vniladonr.  —  Dépotés 
nomniis  i  pour  aller  ramerder  ledit  aalimnirdnc  de  Fa 
peyne  qu'il  luy  a  pieu  prendre  à  terminer  le  différend,  et 
des  Akvenrs  qu'il  rend  ordlnairetnent  au  pa/s,  et  le  prie- 
nol  de  les  oontiiiiisr  envers  B.  M.  pour  idtlenir  Paudio- 
risatinii  ilosiliLs  articles  •.  —  1,200  livres  semnt  pav'V-'; 
aux  député»  de  la  Cbaïubre  des  compt«e,  pour  les  relever 
*«n  partie  «les  dansas  qu'Us  ont  Mtas  «  peur  aaira  was 
e:X\irf-f.  i^n  la  présent  ville  ».  —  Ratification  du  traita 
passé  aTec  le  Conseil  de  la  reine  Marie  de  Médicis  au 
•ai]el  des  franos-flofs,  par  lequel  il  «ii  accordé  120,000  li- 
vras k  8.  U.  et  12,260  llvns  à  l'4v4qBo  de  liéziers  >,  le 
tout  en  eonsMération  de  S*.  M.  «l  sans  préjutlicier  au 
pays  on  <es  nnciens  privilèges  —  Le  Roi  sera  supplié  de 
mettre  les  vHles-roaitrme»  des  diocèses  au  rang  des  villes- 
cbelli  de  vlgniart»<  et  1«(ir  permettre  dlmpossr  pour 

leurs  dépen>e-i  m- Ik'  li-fs  iu<'iir.i  600  livre»,  et  non  pas 
seulement  300  comme  las  simples  communautés.  —  On 
ponrsntvra  au  Obnssil  prtvd  la  proriit  intenté  an  pays 
par  le  diocèse  de  B^ziers  pour  être  relevt'i  de  payer 
36,000  livres  aux  Jacobins  de  lad.  ville  >  <lorit  l'esglise 
nvolt  esté  mise  en  olLidclle  durant  les  troubles  par  le 
coaunandctiient  de  M''  le  connestable  >,  et  le  Roi  sera 
tnppIM  >  pour  la  grande  4-otiSi-quenoe  que  telles  pour- 
suites pimrroient  appnrter  au  pays  Je  mander  h  tonie'^ 
cours  de  n'y  avoir  esgard  auicang  >.  —  Assemblée  parti- 
entière  des  députés  de  la  sénécfaaosséA  da  Tonlonaa.  La 
sieur  rai'cni,'.  .  .  .l.'|.ril,'  ;!e  Ca7*^res,  dKinanda  la  «onstrur- 
tton  d'un  pont  sur  la  rivière  de  L/oride. 

Le  Bol  sera  mppUé,  vu  la  dierlé  des  vivres,  d'auge 
menter  de  20  sols  par  Jour  la  taxe  des  députte  des  États. 
—  Gratification  de  1,&00  livres  au  sieur  de  Fh-esniT 
Forget,  conseiller  d'Ktal  el  secrétaire  dos  cotiimande- 
ments  du  K<>i  «  k  raison  de  la  iSaveur  qu'il  rend  ordinai- 
rement au  pays  •  ;  il  sera  prié  de  fkire  faire  les  dépèches 
des  comnil--s:  iiis  ikhit  la  tenue  dos  États  suivant  !rs  fir- 
mes anciennes.  —  Ceux  qui  seront  députés  en  Cour  pour- 
auivronl  la  paiement  anUer  des  renlaa.  —  Le  «tour  d'Bs- 
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pagne,  syndic  général,  dit  ([ue  puur  obtenir  des  commis 
saires  du  Pont  de  Toulouse  main  levée  de  la  saisie  des, 
deniers  du  pays,  il  a  t'té  obligé  de  p.iyor  i  au  trésorier 
des  réparations  dudit  pont  »  la  somme  de  12,000  livres. 
—  Tous  ceux  qui  remettront  aux  syndics  générsux  daa 
papiers  et  actes  servant  au  pays,  an  >emnt  ■  recognens  ■ 

aux  ftlaS  I  r  ichlins.  —  3,000  livr.^^  >er-ivi.l  pa>(''-  s  ii 
Mr  l'évèqae  de  Carcassoaue  pour  ses  peines  et  voyages, 
•I  ayant  d'nlIleaM  tow^rt  eu  ta  auing  at  dircelion  da 
tous  les  afflkna  da  cagta  provinea  —  Octroi.  —  Béné- 
diction. 

c.  MM.  {B««b«#*.)  -  lo-Mi»,  est  (MiaiM,  rtif. 

f)clobre  leiO  —  novembre  MIS.  —  Procès-verbaux  • 
des  séances  et  délibérations  des  Étals  de  Languedoc, 
aasembléa  par  maadamenl  dn  roi  Louis  Xin,  an  préaanea 

r|p5  commissaires  dudit  "^c-icrni  iir. 

Le  f'  là  f"  101.  —  A  Pézenus,  dans  la  maison  consu- 
laire, du  $1  oetoiira  au  SO  novemliro  1610.  —  PrMdeat  : 
M.  'le  V<«rrins,  archevêque  de  Narlinnne:  rOTTtmiisairM! 
du  Kui  :  le  duc  de  Ventadour,  lieutenant  du  Roi  en  Lan- 
gu<>d(H-;  Anne  de  Uanupou  et  Pierre  dftGrafftnillOi  tréso- 
riers de  îranca^ 

H.  de  Ventadonr  c  a  repréwdté  que  «e  grand  œup  que 
la  l'rance  avait  nagueres  receu  par  l'exécrable  parricide 
commis  dans  l'aBît  et  o»ur  d'ioelle,  sur  la  personne  de 
east  lavtnrible  at  grand  Hanry  quatriesme,  samiilott 
avoir  abatu  le  cœur  non  seulement  (],■-,  F'r.in;ots  mais 
encore  de  ses  voisins  aliée,  entrans  au  ressouvenir  des 
malheurs  qui  avoiant  comme  dérnrté  la  Ftaaeaat  randna 
tributaire  ^  son  ancien  eniiemy,  .sy  par  sa  prouciwe... 
elle  n'eusl  esté  dellivrée  de  ce-le  captivité  et  misère, 
l'ayant  .soubz  son  W'gne  faict  jouir  d'une  paix  entière  et 
chassé  tous  soubçons  de  di.ssension  at  division  que  la  dif- 
Mranea  de  relligions  pouvoit  engendrer...  Mole  a^ùnit 

t'Dv'  d.'vjiiu  11  s  yt-ux.  comme  Dieu  avoil  bienbMtfékt  . 
France  de  la  naùssance  d'un  daolpbin,  etc...,  OU  t'eat 
Inoonllnant  aassuré  que  par  te  prudent  advis  de  la  Royaa 
régente...,  S.  M.  nous  femit  jouir  mM!r.<»  pni^..  ,  le 
succez  ea  cela  ayant  succédé  ii  nos  vueux  pour  ce  qui  fsl 
ds  omur  da  royanme,  eacora  da  pina  lea  prineas  eetran- 
giers  seraient  venus  demander  renouvel iement  de  l'al- 
liance qu'Us  avolent  avec  le  feu  Ri>y  ».  M.  de  Venladuur 
exborte  Ihs  députés  «  à  (ère,  chacung  en  leurs  villes,  que 
toutes  noise*  et  séditions  particulières  soient  paciOée*  »; 
il  ^ioule  que  «  comme  an  commencement  de  ce  grand 
multieur,  il  on  donna  des  ordonnances,  soubz  l'assetiruti'  e 
qu'il  a  des  Cours  souveraines  qu'elles  tiendront  la  main 
k  ca  qu'il  n'y  soitconlrevenu,  et  n'espaignemà  Itadvaoir 
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MOiiM  éhoM  iMtor  ooonnrw  ce  pays  w»bc  r«uilioiité 

du  Roy».  —  Au  reste,  «  la  Royne  ayant  «ceu,  par  !« 
ptalDCtes  qui  luy  en  sont  annuellement  faicles  par  vm 
deppnt^  que,  outM  ■«  tatllM,  etc.,  Hz  se  trouvent  tra- 
vaillés de  plusieurs  nouveaux  édiets  «t  recherches,  elle 
en  auroit  faict  supprimer  la  plupart,  «t  par  exprès,  ce 
qae  le  Conseil  a  recogneu  estro  le  plus  a  surcharge  :  •<  Sa 
Majesté  86  conleatera  de  pareille  somme  que  les  années 
intéoédflintes,  maïs  les  États  tondront,  «  par  quelque 
extraor*hii,i!rL:  ili''iiKiti.vti-.itioii,  lijmi.ii;ni.-r  i-t  cori- 
tenteBient  que  ceste  province  a  de  l'beureux  a<jvénement 
de  Sa  U^satA  h  la  ooroniie  •.  —  Lecture  des  eonnia* 
sions  (11)  l'aiili!,  octroi,  etc.  —  Le  prési<lent  <iit  *■  ^n'il  est 
aisé  de  voir  en  la  face  de  chacuof  des  depputez  comblai 
la  ocBttr  leur  a  esté  narré  anr  la  bonvelle  de  l'exécrable 
parricide  commis  en  la  pprsonnc  du  prnrul  rny  !lf  nrv...  : 
mais*  puisqu'il  a  pieu  à  L'Ieu  fere  ré^'ner  en  s^^  place  son 
Ail,  TnlttN^de  U  maison  do  Bourbon...  il  l'ose  bien 
Mworer,  «n  nom  des  Eslats,  fu'll  «ura  les  habitante  de 
ceste  province...  nfbctionnesauUen  desmiservîre.  «te.  » 

—  Lies  commissaires  du  Roi  et  les  État?  vont  L'iitciKlrii'  la 
niasse  du  Saint-fitprlt  à  l'église  collégiale  Saint-Qlaise 
de  PéteiM*.  —  L'ordre  et  séance  de*  ttats,  tels  qu'Os 
sont  inî^rés  aux  anciens  n-ijistres,  seront  inviolablement 
gardés,  pour  éviter  la  perte  de  temps  à  laquelle  ils  don- 
nent lien,  et  les  dépenses  qui  s'en  suivent. — Leetnra  des 
procurations  ;  rjuclques  unes  seront  réformées.  —  I.e  pré- 
siiiaui  «jiimrU)  liéputés  k  représenter  an  plus  tôt  ce 
qu'ils  auront  à  proposer,  à  se  départir  de  toute  partialité 
et  k  opiner  le  plus  briérement  possible,  et,  afin  d'expédier 
pruiflptement  les  afDtires,  «  de  se  rendre  à  sis  heures, 
attendant  les  sept  du  matin,  et  A  une  heure,  attendant 
ieedeaz  de  relievée  «. — <  Nonobatant  les  prétentions  des 
consuls  de  Blontpeiner,  les  deppntes  de  Tholose, 
estant  hijiîn  villp  f-aiiit;!!!?  de  la  provirir  e,  aunitit  st-rmce 
au  milieu  du  premier  luinc,  vis  ii  viz  et  tout  au-devant 
de  la  chaln  du  stenr  président,  oonnie  II  a  esté  olnervé 
de  tous  ipmpo  r..  —  Pont  reçu?  pour  li  baronne  de 
Capendu,  Ualuriel  de  Durfort  ;  pour  le  duc  d'Dz^  comme 
liaron  de  Florensac,  Jean  de  Moreton.  —  Députés  nom- 
més pour  vérifier  si  dans  les  commissions  •  on  n'a  rien 
IWct  glisser  qui  préjudicle  an  bien  de  la  province  ».  —  Le 
2-1  octobre,  tes  Etats  assistent  on  corpit  à  une  procession 
générale  et  à  un  sermon  du  P.  Sérapbin,  capucin  de 
Pésmns.  —  CommissatifflS  nommés  pour  arrdter  les 
comptes  'lu  Iri'siTier  de  hi  lioursf  ft  aulrts  iDuijitableH. 

—  Les  consuls  du  Puy,  poursuivis  criminellement  ponr 
avoir  lut  garder  le  cbAleau  de  Bojols.  appartenant  an 
ducdf!  RoiilIIon.ftemandent  l'assistani-e  des  États,  aMpmîn 
qu'ils  n'ont  lait  qu'obéir  aux  ordonnance  de  M.  de  Ven-  , 
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tadonr,  et  empêcher  qae  le*  ennemie  dn  repos  pnUJeee 

«aisi«sent  dndit  ehàte.ni  :  nn  drs  syndirs  assistera, 
sttii.-i  m«Hru  le  pays  «in  frais.  —  C<»nlre  les  vols  et  axcis 
de  prétendus  commis  des  galwlles,  qui  disent  u  avoir  per- 
mission du  port  d'armes  ».  —  M.  de  Ventadour  sera  prié 
d  écrire  M.  des  Diçuières  qu'il  veuille  bien  révoquer 
son  châtelain  de  la  ville  et  vicomte  de  Villeiiiur,  qui 
opprime  les  liabitants  an  point  de  leur  faire  déserter 
leurs  maisons,  et  qui  les  iUt  maltraiter  perdes  soldats 
i:)''r)nni!>i  '  qu'il  (aict  nommer  k  sa  di»'rclion  Ruyne, 
Tempeste.  TaiUefer,  *.<— On  recharchera  les  délibé- 
rations d-devant  prises  an  miét  du  grau  de  Frontignan 
il  la  réparation  rttiquel  les  consuls  rio  la/litp  ville  deman- 
dent qu'il  soit  pourvu.  —  Il  sera  écrit  au  cellérier  da 
roona.<lére  de  Salnt^OulThen  dn  Désert. afin  qnit  remette 
I«s  titres  en  vertu  desquels  les  fermiers  dudit  luonasière 
s'ingérept  do  lever  péages  et  leudes  sur  les  marchan- 
dises. —  Contre  le  prince  d'Orange,  qui  fait  lever  péage 
sur  le  Rbdne  par  quarante  arquebusiers  postés  dans  l'ile 
du  rieur  de  Oaderooase,  >  au  pn-judlce  du  peu  de  com- 
jiii'i-ci'  qui  sn  faict  maintenant  sur  ladite  rivière  à  causa 
des  autres  sulnkdes  qui  j  sont  e8l|bii8  >,  et  contrairement 
aux  droits  qui  ont  toujours  appartenu  au  Bol  d'un  bord 
&  l'autre  du  Rhôn**,  là!il  t;n  son  .nnn'en  iiH'én  son  nouveau 
canal.  —  l<e  sieur  d'Kspagne,  syndic,  rend  compte  du 
vojnga  qnll  «  tkÊt  «pré*  is  nort  dn  feu  roi  ■  pour 
assenrer  et  fortifller  les  vil!»  <\p  frnntii^ro  âu  pays  »-  — 
Renvoi  ii  divers commii-siiires  d'une  oinjualii  concernant 
les  excès  ct  itMiiis  par  les  visiteurs  des  gai>elles,  qui 
>  aurolenlcondMDpoé  les  diocésains  d'AU>;,  après  a'estre 
faict  bailler  le  nom  et  somom  des  haUtants  de  eliaque  vil- 
lage, à  plus  de  0,000  livres  d'amende,  et  ce  sous  prétexte 
de  s'avoir  pas  sofflsammenl  gabel lé  ».  —  Les  lïlats  feront 
les  honnean  fUnébn»  •  du  Ara  roy  Henry  le  Grand,  pour 
l.:--ini)l„'n.T  iiurin  son  fils  l'ini  royable regret qu'ilsont  de 
sa  mort  ».  —Contre  les  fermiers  de  la  douaaede  Lyon  qui 
perçoivent  ce  droit  sur  tontes  aortes  de-  nnrebandises 
•  non  subjecles  îi  icelluy,  •'ncorc  (qu'elles  ne  soient  pas 
portées  k  Lyon  ».  —  On  demandera  au  Roi  d'éleiodre 
l'imposition  exlniorJinaira  misa  snr  le  pselel  qui  des- 
cend sur  la  rivière  de  (iaronne,  i  pour  raison  de  quoy 
ledict  pastel  ne  pouvant  estre  vendu  aux  eslrangiers 
qu'à  très  grand  prix,  ils  .sont  con.straincts  de  sa  pron- 
veoir  d'autr«e  drogues  estrangèm,  et,  par  «a  moyen,  le 
pays  de  Lanragois  et  toute  ta  France  demeurent  prives 
de*  L-r.miIiis  s  Miiraes  de  deniers  qui  .s**  retimient  tous  les 
atts  desdits  estraugien  >.  —  Ou  s'opposera  à  l'élablisse- 
ment  li  Revel  d'un  procnrsur  du  Roi  en  tllre  d'oflloe.  — 
f.c  sieur  (îé  r.a  Motte,  syndic,  rend  compte  de  ce  qu'il  a 
fait  depuis  les  derniers  Étals  ;  visite  du  Pont-i>aint- 
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Esprit  el  liiniloj  du  Dauphiné,  etc.,  «aie.  —  Le  sieur 
Dollar,  capttout  de  Tuulouae,  reod  complo  de  ce  qu'il  a 
bit  en  Cour  «  pour  raison  de  l^aotiiorieation  im  arlicles 
accorJn/:  livir-  Messieurs  dt>  la  Chambre  des  comptes  r. 
—  On  commuiiiiiuera  au  Coi)««il  du  paya  la  plaiuta  des 
«Mials  deCaelree  •  conin  pldsiean  de  ladiet»  Tille  et 

Jurisdiction  qui,  n.ranî  ffurs  liien'.  fiirau'c.  rp  n  anl- 
tnolrigs,  ne  veulent  payer  leur  cotilc  des  tailler  ut  imyo- 
siliiiiis  K.  —  Lecture  :  des  apostilles,  mises  par  le  Roi  et 
Mawieurs  de  son  Conseil,  au  dernier  cahier  des  doléan» 
cas  ;  —  des  provisions  <]ui  auginenlent  de  2b  tom  la  taxe 
des  journées  et  vacations  des  députés  des  villes  et  diocè- 
ses aux  Êlate;  —  qui  annulant  te  parly  dea  lettres  de 
maHrise  que  les  habitants  de  langnadoc  avimient  4té 
contrainls  i\f  pr»fndre  h  Tijccuaion  de  la  naiiiâance  du 
duc  d'Orléans  el  de  Madame.  —  Le  duc  de  Ventudour 
eotn^  et  dit-  qu'il  a  fidt  inlbnner  dee  ezete  oonunia  en 
Vivaruis  par  quatre  des  vingt-cinq  compagnies  du  Lan- 
gue^luc  <  levées,  en  avril  dernier,  par  ordre  du  feu  Roy 
qui  désiroit  dresser  deux  fortes  armées,  l'une  pour  la 
duché  de  Clàves,  l'autre  pour  l'assistance  du  duc  de 
Savofe  ■.  —  Il  demande  qu'on  répare  le  pont  Saint- 
l'jsprit,  •  qui  est  aujounl  liui  lu  plus  belle  pit!ce,  non  de 
Languedoc,  mais  de  l'Europe,  compueé  de  vingt'deux 
arehe»,  et  qu'a  été  ceastralt  par  le>  tlagt^eux  evasquee 
de  ce  pays  ■>.  —  Parlant  des  limites  du  Languedoc  cl  du 
Uaupbiné,  •  il  trouveroît  h  propos  flus  to»t  de  coiupuser 
lediet  adBre  que  «a  iretoetre  au  suococ  d'un  arreet  donb- 
teux,  vea  qu'il  y  aaoixante  ans  que  ledict  procez  est 
commeneéi»^  Il  rappelle  qu'étant  à  Uontpeilier  luru 
de  lu  mort  dn  Roif  il  fit  cinq  ordonnances  qui  Turunl  coti- 
arwées  depnia  an  fttrme  d'Mite,  qu'il  visita  ensuite 
vingt -cinq  places  de  ftvntière  et  pourvut  de  se*  prapraa 
deniers  k  leur  il-'lVii?!',  sur  l'avis  qu'il  eut  de  Marseille 
du  passade  de  trente  galères  qui  avaient  itaru  sur  la 
oôle,  qu'il  a'ett  Ait  remboureer  de  ses  (hUs  par  la  recette 
générale  pour  soulager  d'autant  le  pays,  :r.  li-c  .;ii'.iy;ui' 
omis  dans  l'élal  de  ses  dépenses  la  sominc  du  [jM  lurus. 
Il  prie  l'assemblée  de  la  lui  rembourser.  —  I^es  députés 
des  villes  et  diocàses  remettront  les  pièces  do.s  dépenses 
Ihites  à  l'occasion  des  dernières  levées ,  •  estant  hors  de 
double  que  fesanl  lever  Sa  Majesté  deux  t;randes  et  for- 
tes armées  lors^iue  le  peuple  jou^t  d'une  paix  entièrCi 
qu'il  n'ayt  baillé  moyens  aux  cappitaines  fore  lever  les- 
dict'  >  li  iii;noi  sans  aucune  foule  de  ses  subjeclz  — 
Comniisiiaires  iiumiûéi  pour  voir  s'il  peut  être  pourvu  à 
la  réparalion  du  poot  Saint-Esprit  -~  Ala  demande  du 
sieur  l'e  Kebml,  f'-rniier  ilt;  la  crjo  iIb  10  s  'U*  en  l.ï07 
el  loUi,  ses  coiupîes  seront  revus  iioar  liiire  cesser  les 
tatomnies  d'un  sieur  Villa,  «  costumier  de  donner  des 


advis  au  Conseil,  ii  lu  foule  do  plusieurs  habitants  du 
pays  ».  —  On  donnera  au  sieur  Piiélipeaux,  aecrélaire 
d'Élat,  ayant  ebarire  du  dépirteouot  de  Langoedoe,  la 

gratiflcalii  ri  '1-  500  écus,  destinée  à  son  pié-îiicesseur, 
Defrusne  Formel,  mort  au  commencement  de  l'année, 
avant  farrlvée  des  détMités  du  paya  «b  Osnr.  On  im- 
posera les  deux  dernières  annuités  de  la  subvention 
accordée  pour  la  recotislruclion  de  l'église  .Sdiiit-Elienne 
de  Toulouse ,  à  condition  qua  la  levée  et  les  payemenla 
en  «aront  faits  par  ta  rreaveur  de  la  Bourse  du  pays» 
qui  en  rendra  eonpie.  -^Ifesuret  h  prendre  pour  proté- 
ger les  habitants  du  diocèiMi  il  <  qui  font  de  telle 
fa^on  violentés  par  les  voleurs  que  leur  «onditioo  est  à 
pNseot  pire  qn'an  temps  de  la  guerre,  n'osasi  portar 
armes,  ft  f.stuiit  contniinrt^  à  pactiser  avec  li.'silits 
voleurs  —  Lw  .syndics  généraux,  députés  en  Cour, 
poursuivront,  avant  toute  chose,  l'affliirs  dss  amendes 
prononcées  contre  les  habitants  du  pays,  sous  prétexte 
de  n'avoir  pas  suftlsauiment  gabellé,  et  autres  sentbla- 
bles  prélexles  contraires  aux  liliertés  et  franchises  de  la 
province.  —  Nonobstant  l'exemption  prétendBO  par  les 
capltouls  de  Toulouse,  l'imposition  des  ustensiles  des 
GOmaitresde  la  compagnie  de  Monseigneur  le  Connétable, 
sera  départie  tant  sur  ladite  villeque  eor  le  reste  du  pays. 

—  Pour  la  commodité  dee  afikirss  de  Ms'  le  OannétaUe, 
les  gratillcations  qui  lui  sont  accordées  lui  seront  payées 
des  deniers  du  premier  leme.  —  Les  c^tmmlâsaires  du 
pont  de  Tciuloase  n'onl  aucune  Jnridicil!»  sur  les  offi- 
cie i-s  du  pays,  d'autant  que  les  sommée  accordées  pour 
la  construction  dudit  pont  l'ont  été  à  titre  gratuit.  — 
D'autant  que  plusieurs  députés  s'en  vont  après  la  béné- 
diction de»  Élale,  au  préjudice  des  affaires  du  pnys, 
«  les  Estau  demenreront  deux  jours  en  corps  apràs  ladile 
bénédiction  ji  ur  pn  uv.jlr  ;iu.k  ui'îres  qui  pourroienl 
survunir  »,  —  Le  sieur  d'iiispdgue,  syndic  général  pour 
la  sénéchaussée  de  Toulouse ,  demande  que  le  sleor 
d'Olive,  avocat,  son  beau-tlls  soit  appelé  a  lui  succéder. 

—  Les  gens  de  ladite  sénéchaussée  s'asseuiblenl  à  part, 
el  nomment  le  alenr  d'Olive  à  coadilion  que  te  sJenr 
d'Kspagne  continuera  quelque  temps  encore  l'exercice 
de  sa  charge.  —  Attendu  le  coii^eulemenlde  Monseigneur 
des  r)iguiére$,  gouverneur  du  lUuphiné,  et  vicomte  de 
Villemur,  la  Chambre  de  l'Édit  de  Castres  serareqniaa  de 
nommer  des  commissaires  pour  informer  des  excès  el 
malvcrsulions  du  sieur  de  liellujori  (d'AubergeJnî)  son 
cbÀtelaiu  Uudit  Villemur.  —  l^e  syndic  du  diocèse  de 
Monde  demande  h  être  payé  des  dommages  et  inlérûts 
par  lui  SDuiîiirts  iiour  n'avoir  pas  voulu  remettre  à  la 
Chambre  des  cuiuples  le^  assiettes  et  couipt««  des  rece- 
veurs :  renvoi  au  bureau  des  compte».     Les  déptités 
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«n  Oonr  pounulTront  la  conArmalion  du  cootral  inler- 
T«fla  entn  to  fiê.ft  et  les  sleun  de  UaissB  st  de  Reftige, 

conseillers  d'KUt ,  en  ce  qui  reste  à  extH  ut*  r ,  /  el  ré|>a- 
ration  detconlnvenllons  faictasà  icelluy,  veuque  soubs 
ViMiintnM  dvdlet  eontniet,  le  peys  a  extraordlnalre- 
ment  wbvenn  ^  5  ^f .  de  la  somme  de  1, £00.0^0  livras  ». 

—  Sur  ia  rapport  des  couimissaires  nvmm^j  ad  hoc  le 
timir  RelKMil  «  eet  djelalré  bien  «t  danenMot  dMdwvi 
(J<>  l'arlmini'fratînn  rie  t;i  crue  de  quarante  sols  ».  — 
«  l'our  (irouvoir  aus  loules  que  le  peuple  souffre  h 
cause  des  Indeaes  exhactions  des  commis  des  droicts 
roralDB,  traicie  doiDania)«»  dowuia  de  Ljw  «t  Vienne, 
Il  sera  procuré  qall  aoll  mf*  plaeesnl  en  ehoeong  Int- 
reau  contenant  dénombrement  dès  denrées  et  marchui- 
diee»  salâtes  au  pajrement  desdicts  drolcis  ».  —  Ountro 
IM  imlira  déa  ratais  de  ta  proTfnm  tpA  ne  tiennent  en 
leurs  écuries  iiu'im  nonihrc  rl»^  nlii'Vaux  c  lesquels 
ordinairement  ne  valent  ri«9n  >,  et  qui  prclendenl  jouir 
de  la  anrtexe  des  droits  de  relat  «t  de  poste  Mte  à 
l'occaslun  »  de  lu  mortalité  da  chevaur  ndvçnua  l'année 
dernière  vers  les  quartiers  de  Pans,  m  qau  n'a  esté  en 
eaito  proTlnce  ».  On  suppliera  le  Roi  de  (hire  exécuter 
les  provisions  portant  que  les  rentes  constituéeis  «  avant 
1674,  seront  pavées  sur  les  deniers  de  S.  M.,  équivalent, 
j^abelles  et  autres,  comme  ayant  lesdictes  rentes  estécoos- 
tilnées  pour  subvenir  aux  nécessités  de  i'Estat.  »  —  Les 
OominteMf  res  da  Roi  seront  priésd'ordonner  que  les  rece- 
veurs p:iriicu!iei-s  acror^î^rn^t  nuK  C"He:'teurs  un  délai 
de  quiuxe  Jours,  et  les  receveurs  généraux,  aux  rece- 
veun  psrtienliera  «n  délai  d'un  leols,  après  te  lerme 
'^hn.  —  Cf  K'tnonie  des  honneurs  funèbres  rendus  au  feu 
Koi,  le  lundi  8  novembre.  —  Sennenl  de  fidélité  prêté  au 
roi  Lo«ia  Xlil  par  te*  États,  avec  protestation  <  d'em- 
ployer si  l>esoing  est ,  les  moyens  du  pays  pour  rompre 
les  mauvais  desseings  des  perturbateurs  du  repos  pu- 
Wic  ».  —  Mêmes  serment  et  protestation  '  seront  renou- 
velés aux  assemblées  des  diocèses  et  conseils  des  villes,  a 

—  La  Reine  rég«n1e  est  suppliée  ■  de  eonssrvar  les  haU* 
tans  rlf  la  province  en  tranquillité,...  a  iju'IN  \iuh- 
sent  vivre  soubz  la  mesme  conilancfi  qu'ils  ont  preins 
les  nn|B  des  antres  — Dépntés  nommés  poar  nller  por<- 
ferauRoj  la  foi  et  hommage  des  Étals  et<)emnTiikr  conflr- 
raaliun  des  privilèges  du  pays,  —  il  sera  obtenu  commis- 
•ioil  de  la  Oour  des  aides  pour  enquérir  des  abus  commis 
par  M.  d«»  Villa,  «  ^ioy  i!i?:int  visiteur  des  gabelles,  mes- 
mes  en  ce  qu'il  consSrauict  les  consuls  ii  remettre  le  nom 
et  surnom  des  habitans  de  leurs  villes,  consulabi  et  ma- 
sajges,  qui  est  cbose  de  mauvais  exemple  et  pernicieuse 
cooséqnence tendant  à  naeeapItaUon  et  descripiiun  géné- 
rale des  faafaiinns  de  cette  pnivlnca  >.  —  Lss  héritiers 
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d'Amand  da  Rigitac,  commissaire  général  des  vivres  à 
l'armée  campée  devant  Uontpelller  en  K77,  et  le  sieur 

rolaillon  rt  niitrc-i  consuls  dePf'/-na*,  '  n  rinciers  de  la 
province,  se  retireront  devers  le  Roi  et  poursuivront  que 
la  emo  de  trente  sons  par  Isqndle  lenn  dettes  étaléni 
assignée?  «  nvrint  l'inrorporition  d'icellc  crue  aux  ga- 
belles •  soit  remise  au  pays  pour  to  payement  de  leurs 
dettes.  —  CHratillcatlon  nti  llenfenani'daTaYsscoa  pour 
avoir  pris  un  insigne  voleur  du  pays  «  nnmm*  Antoine 
Coste  du  baron  de  Bellegarde  «.  —  M.  de  Veaiatinur  sera 
prié  d'envoyer  te  lieutenant  général  du  prévôt  «  contre 
les  cadets  de  Soigne,  de  Lalbge,  Rocqnefort,  Olliviery, 
njnuit  maisons  escarlées  quils  Ibnt  i%>rfiflfir,  et  qui  au- 
I  oient  tué  à  coups  de  pistolet  un  pauvre  marchand  pas» 
saut  à  la  ports  de  Puycelsy  >.  —  Séance  accordée  an 
slenr  d^Andvse,  président  de  la  Conr  des  aides,  qui  offre 
au  pays  >  suceurs  ilc  i<a  rôiii|ia^.-nlc  .vinlre  la  Chambra 
des  comptes  qui  opprime  le  pauvre  peuple  «etveult 
esbraneber  partie  de  la  Jurisdietlon  d«  tadlle  Grar  *.  — 
On  suppliera  le  Roi  :  de  distraire  le  pays  de  Vivarais  des 
gabelles  du  Lyonnuis,  «  et  de  le  remuer  aux  gabelles  de 
Langumloc  comme  estant  de  la  tallIaUlIté  d%0liiir  »; 
—  d'employer  les  péages  qui  se  prennent  au  profit 
da  8.  N.  an  Pont  Saint-Esprit  h  la  réparation  dudit 
pont.  —  L'assiett<3  du  diocèse  du  Ras  -  Montauban  sa 
tiendra  cette  année  à  Montecb,  sans  pr^udice  du 
droit  de  tonr  de  vniemur,  attendu  que  tes  diocésains 
nin.at  all>r  audit  Villeraur  "(Vi  ■i^-Liirance  et  liberté 
:i  rais^m  des  violences  qu'ils  ont  occasion  de  craindre  de 
la  part  dn  stenr  de  Bslltt)on(T)ebét6laln  du  seignsorde 
Les  Dtfuittres,  mcsmes  n'y  ayant  aucungs  juges  de  la 
provini'e  qui  puissent  ni  osent  prendre  cognoissance  de 
ses  excès,  pour  estre  tous  lesd.  Jugés  Inlerdictz  en  vertu 
d'une  évocation  générale  obtenue  par  ledit  seigneur  de 
Les  Diguières,  et  attendu  que  ledit  Villemenr  n'est  pas 
maintenant  ville  royalle,  ayant  esié  dislnfct  de  l'ancien 
domaine  et  acquis  audit  sieur  de  Les  Diguidres,  ai  qu'an 
la  plus  part  des  dlocfeses  de  la  provinca,  tes  asslelles  se 
tiennent  tous  jours  a!;\  vili._-s  niviiUrs.  (-in  i.!'*»  qu'i^lles 
ne  soient  chef:»  «le  diocèse,  uflln  que  les  diocésains  s'y 
puissent  «sssmbtsr  avec  pins  de  liberté  *.  ~  Les  diocé- 
snins  d'Agde  demandent  îi  '--U'c  i'.  'rhirsô''  i'"  rnntril  tif>r 
aux  ustensiles  de  la  compagnie  dn  Connétable,  attendu 
iiu'ils  payent  Iss  ustensiles  des  soldats  entroteans  aux 
forts  de  tirescou  et  cap  de  Cette,  ce  qui  revient  à  I,00O 
ou  1,200  livres.  —  La  communauté  de  Monifrin  demande 
qu'on  l'aide  ti  so  garantir  des  débordenienis  du  Rht^ne  et 
du  Oardott  :  reAts.  —  Les  diocésains  de  Rieux  demandent 
lo  rétabUsBoment  «le  lenr  deaxlèmo  syndic,  supprimé 
lorsque  tut  réglé  par  arrêt  dn  Conseil  ds  novembri»  MM 
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I»  Mpaïue  ordiimifft  de  r«Mi«tt»  dadît  dîoefae.  —  Même 

plainte  ilu  diocèse  <?'Ale!  —  M.  de  Ventadour  ser^  prié 
de  biire  exûcutâr  l'arrêt  de  prise  de  corps  oblàiiu  à  Tou- 
icmae  ooaire  oeux  qui  exigent  le  péage  ii  Orange,  •  d'au- 
tani  qu'ils  sont  parqués  dans  une  jle  et  (ptlls  le  ibnt  ii 
main  armée  ».  —  Lea  consuls  «I  diocésains  de  Montpel- 
lier déclarent  «  qu'ils  sont  opposants  h,  l'autorisatlOQ  das 
articles  accordez  avec  MM.  de  la  Obambra  des  compte». 
.  m  ce  qn'il  est  porté  par  l'onir  ifiemx  que  les  Tilles  t>i 
communautés  rendront  .«ompi^  ■Ti  v  uit  îiiiltl»»  Hiambre 
de  leurs  deniers  estraordiiuires  et  municipaux  ».  — 
Renvoi  )t  pinaleurs  oommissaires  d'une  proposition  dn 
sieur  du  Tillet,  il'jctfiir  racdecint'  ie  rt'niver&jté  de 
Montpellier,  tendant  u  in coiistrucUun  eu  Ladite  ville  d'un 
bApItttl  bien  renié,  ■  pour  «ervir  à  l'instruction  des 
Jennas  médecins  ».  —  Ces!  au  diocèses  de  p^y er  les 
frais  d'arrestation  et  d'ezéontfon  des  TOhars.  —  Assem- 
blées particulidres  des  députés  des  sénéchaussées  de 
ISimes,  Carcaasonne  ot  Toulooae,  atlo  de  ponrvoir  à  la 
eonstraotlon  et  répAftttion  dc«  ponts,  dienlns  et  passages 
deslUi'ï^  •ii'ii,'!  Viaussées.  (Construction  fl"iin  p  mt  siir  lu 
rivière  de  l'Oride,  prèsCazàraa;  réparation  des  pontilset 
du  chemin  entre  Basièire  «t  Monlgisennl,  ete.)  —  Noa* 
vpII»  >-uhven!inn  aux  habitants  d«  Valahré^ue  •  pour 
leur  ayàv.v  a  su  fciariiniir  d'eslre  emportés  par  la  rivière 
de  Rhosne  ».  —  On  examinera  les  instructions  dressées 
parles  oommissaires  d««  États  pour  la  tenue  des  assiettes. 
—  Le  «leur  Dnfjiar  et  aulres  députés  ds  TouIoum  de- 
mandent que  les  États  se  tiennent  fu  IkIiIm  ville  tous  le^ 
cinq  ans,  suivant  ce  qui  avait  été  accordé  par  le  Itoi  en 
Ufn  ;  délibération  dilatoirie.  —  Le  dm  de  Ventadour 
entre  et  Ht  que  (lour  maintenir  le  re(ios  de  la  province, 
il  faut  ■  courir  hus  aux  assemblées  de  gens  en  armes  en 
l^nd  nombre  qui  atolent  dn  ooalé  do  Virarois  et  d'AI- 
blgeois  soiibx  pf^'^xli^  quelques  querelles  particullii- 
res  M.  Il  eïliùile  les  Ktats  k  fournir  aux  frais  de  celte 
répression  el  à  délibérer  •  qu'ilz  se  prennent  en  protec- 
tion lus  ungs  les  autres  (oalhaliqnes  et  prolestants]  in- 
di(r4rament,  pour  vivre  en  l'obéissanee  de  Sa  MajLisié  «t 
observation  de  ses  éJictz  ».  Il  demande  au  surplus  que 
les  auteurs  de  bruil».alarmants  soient  punis,  et  que  i'édit 
prohibitif  dee  armes  à  Cau  et  dsa  duels  soit  exaelement 
c.h.vi  i  v'.  Oïl  suppliera  le  Roi  :  d'inhiber  au jc  fermiers 
des  droits  forains  la  levée  de$dil«  droits  durani  les  cinq 
foin»  do  Péamas  et  MontagDae  qui  sont  Ihwefaies  ;  •-  de 
faire  même  défeiisâ  au  sujet  <  de  ce  qui  est  transporté 
de  la  province  aux  aulres  voisines  pour  y  estre  cim- 
sumé  •  ;  ->  de  révoquer  l'arrêt  qui  défend  aux  diocèses, 
Tilles  et  communautés  d'emprunter  quelques  sommes  de 
deniers,  el  h  toutes  personnes  d'en  Ihire  prêt. — Le  sieur 
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Duraur,  eapitottl.  est  nommé  l'an  des  avocats  du  Conseil 
du  p.iys.  h  la  place  du  si>ur  .le  Fprrlères,  décédé.  — 
<  Sur  les  générales  plaincles  de  tous  les  depputez  dse 
villes  et  dIoeèMs  estana  en  l'assemblée  que  la  Chambre 
dM  comptes  priM^nd  k  ivriv-^rs^jr  r.inriiv-]  -  inîre.à  la  foule 
et  surcharge  du  peuple  »,  il  est  délibéré  que  les  députés 
en  Cour  <  seront  chanté  da  povmfvr»  qu'on  Tnjrdeau 
plus  losl  l'affère  de  ladite  Chambre  ».  —  On  poursuivra 
également  la  supprea.slon  des  visitoura  et  contrôleurs  des 
«rabelles  et  dsH  regraliers,  et  l'extlnclion  de  la  crue  de 
trente  sous  *  rsstablla  contre  ]:\  |>rnme<>M  du  Roy  et  la 
teneur  des  edietz,  d'aultant  r|iril  y  n  personnage  qui 
s'olTr*?  lie  lîimiiiuar  le  [irix  ilu  sel,  au  grand  soulagement 
dn  peuple,  et  de  payer  les  renies  assignées  sur  ladite 
eme,  font  an  payant  an  Roy  les  nasmas  sommes  qull 

;  reçoit  à  présent  ».  —  Le  Roi  sera  supplié  :  d'iiuioriser  lf>i 
arlicle'>  accordés  entre  les  États  et  les  receveurs  des 

I  diocèses;  —  d'ordonner  aux  dkwlsas  de  payer  les  dé- 
putés pour  le  temps  qu'ils  emploient  aux  États  et  non 
pas  invariablement  pour  un  mois;  —  <  que  le  lemi» 
pour  la  tenue  des  Eslatz  ne  soit  poincl  limité,  ponreetre 
iesdits  iùitats  contraincis  de  s^onmar  selon  les  «esumn- 
e«s>: —de  maintenir  contre  la  fermiers  daadroits  Ibrains 
la  franchise  de?  fiiircs  <ie  liftaîicaire.  —  On  présentera 
requête  pour  faire  rapporter  un  édit  non  vérldé  «  conte- 
naat  que  tous  les  arrineM  des  eensires  et  ventes  deuee 
mit  hnspitau'x  si^mtti  portés  à  Paris  dans  une  Chambre 
edtablio  appulùe  le  bureau  de  la  Ctiarité.  ■  —  •  Pour  os- 
ier aux  habitans  du  pay^  tant  cathollquco  que  de  la  R. 
P.  R.,  toutes  sortes  d'ombrages,  ils  se  prendront  on  pn;- 
teetion  les  ungs  les  antres  ».  —  M.  de  Veutadour  est 
prié  •  d'employer  contre  les  gentilshommes  qui  s'In- 
gèrent de  se  mettre  aux  champs  avse  troupes  de  gens 
armés,  non  seulement  le  prévôt  général  et  sss  lieutmans 
iiinis  aussy  U  compagnie  de  Monseignenr  le  Connes- 
table  et  autres  forces  du  pays,  k  ce  que  la  force  luy  en 
demeure;...  qm  qr  las  entaneprlnses  de  ceulx  qui  vonl- 
droient  troubler  le  repos  de  la  provincoesloiert  tollos  ]u'il 
feusl  nécessairu  de  recouvrer  pr«)inptement  les  moyens 
pour  la  levée  des  gens  de  guerre,  mondlet  ssigamir  est 
supplié  d'y  employer  les  deniers  du  Rol.et  s'il  est  besoing, 
d'appeler  auprès  de  soy  les  officiers  du  p.iys  et  les  consuls, 

i  prélats  et  barons  plus  proches  du  lieu,  qui  ont  entrée  aux 

ilistaU  (.  —  On  demandera  le  maintien  à  eéziersdu  Bn- 
raan  des  ftnanoes  et  des  trésoriers  de  PMmee.  —  Le  aienr 
I  du  Cnp,  juge  mage  de  Lauragais,  se  plaint  que,  contre 
l'ordre  de  tout  temps  observé,  on  lui  ail  dénié  l'entrée  à 
l'assiette  du  dioeèso  ds  Salnt^Papoul  tenue  à  PauJanx.  — 
I.e  sieur  de  Moussac  partira  tout  présenlenienl  en  p  ^^tc 
[  pour  remen,-ier  le  prim  o  de  Cond«^,  le  Connétable  et  le 
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ClMUK»ller  desIkTCim  ordlnairas  qnlb  vmt&oA  m  paya, 

et  les  stjp;!!ier  Ae  fair?  sursnair  h  la  'iélivraiire  <1<>  la 
fùnuù  lits  gabslies  do  la.  pri'vinœ  jusqu'à  l'arrivée  iliïs 
d^pnlés  en  Coar.  —  On  requerra  qa'll  soit  dModO  aux 
fermiers  des  fabelles  do  vendra  «  du  wl  iMMlTaav  ttnné, 
qui  poarrolt  grandement  altérer  la  aanté  de  oaulz  qui 
s'en  servent  *.  —  Aumône  de  300  livres  aux  Dominicains 
de  Caatrea  •  pour  les  aacisler  à  la  réparation  du  monas- 
tim  qu'ils  Ibnt  dans  ladite  Tille  •.  —  Oralifleation  de 
3,000  livres  à  l'évéque  de  Cm v.issont..',  <  en  considéra* 
Uoii  des  peynes  extraordinaires  qu'il  a  prias  pour  \» 
aMm  du  pays  •.  —  hatuâ  sera  aupplié  de  JUre  e«p6> 
dier  «  les  comniissioi!?  au  pl'.is  to5l,  afin  qu'on  aye  moyen 
de  tenir  ces  Eclats  au  niow  lic  s-upLumbre,  et  que  les  itn- 
IKksitions  puissent  estre  faictes  en  quatre  quartiers  •.  — 
Les  députés  en  Cour  n.  .iveiit  :  prélats,  4  ,CKX)  et  3,500  li- 
vres; nobles,  3,0OJ ,  tiei  s-i  l.it,  1,500  liv.,  à  charge  d'en 
rendra  compte.  —  Le  Roi  sera  supplié  de  permettre  l'im- 
pMition  des  «ommea  qui  excédent  lea  20,000  livres  ac- 
cordées pour  les  frais  des  fitats,  k  la  eharse  d'en  oUenir 
validation  le  Sn  M;ij"-N'.  — Gratificalii  :!  fî-"  ■'^OT  livres 
au  secrétaire  d  u  Connétable  «  pour  l'afTectionner  à  s'em- 
.  |itoyer  pour  les  députés  en  Oonr  en  ce  qui  oonoerne  les 
nffèros  da  iiays  j  ,  —  Octroi  des  sommes  requises  par  le 
Roi  dans  le^i  cûtnmissions.  —  Lo  président  <  roprésenle 
l'oceaslon  pour  laquelle  ur.g chacung  avoit  fi  se  resjouir 
de  la  fln  des  Estais  et  s'en  retourner  Joyeux  ;  c'est  k  ctuse 
du  serment  et  alliance  qu'ils  avalent  foictz  de  se  tenir 
uni»  et  joinclz  envers  tous  et  contre  tous  pour  la  con- 
servation de  la  province  en  l'obéissance  de  Sa  Majesté  ». 
—  Bénédiction.  —  Liste  nominative  des  députés  des  trois 
ordres  ;issîstanls  ii  l'Assemblée. 

Jief'  ïdaàf  ''iiT-  —  A  Pézeoas,  dans  ta  Maison  Com- 
mune du  lOJattviw  au  17  fiSvrler  1612.  —  PrésidenI  : 
l'archevêque  de  Narbonnc.  CoraciK-aires  Ju  Roi,  le  duc 
de  Venladour ,  pair  de  FraJice,  lieutenant  général  en 
Languedoc:  Louis  Le  Pérre,  ^eur  de  Commartln,  oon- 
seiller  d'Etat  ;  <lc  Niquet  et  de  Montesquieu,  trésoriers 
généraux  de  France  és  généralités  de  Toulouse  et  de 
Montpe!;i''r.  —  Discours  d'ouverture  du  dttC  de  Venta- 
dour  {tout  au  l<mff}.  11  y  développe  ces  deux  poinli:  ■  La 
grand  providence  d«  Dieu  en  la  conservation  et  niana- 
tenli  'n  lie  retle  monarchie  », 'H  "  la  çMnil  prudence  dont 
la  Reyne  a  usé  au  gouvernement  et  maniement  de  oaste 
grand  tutelle  et  régence  du  royaulme  «  Tl  fault  que 
je  conibate  l'oppinion  d'ung  sage  roy,  qui  esloit  Salo- 
mon, quand  il  a  dict  que  bien  heureux  est  le  royaulme 
qui  nslhumlw  pas  an  minorité.  Oe  qu'il  n'eusse  jamuJa 
creu,  s'il  eusl  veu  ce  que  nciy^  voyon?  niiir,tird'hii.v,  car 
il  s'escrieavec  admiration  :  MtUwteiii  forte, n  '/uis  m- 
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imtelf  ùuy,  sage  roy,  tous  m  l'aves  janiais  T«a,  vous 

ne  l'avï  jamriis  trouvé,  mais  a  bien  la  France;  c'est 
Ctjsti!  grand  prjiictMe  Maria,  «ic,  aie.  *  Il  rappelle  las 
mesures  prises,  les  instructions  données  tant  au  dadaot 
qu'an  dehors  après  la  mort  du  Roi,  les  deux  puissante 
armées  mises  sur  [lied  pour  reconquérir  le  duché  de 
ClrH  's  et  secourir  la  ville  de  Genève  .  i  -lont  la  Reyne 
prinl  tant  de  soing  qu'elle  me  feit  l'honneur  de  m'eicripre 
que  le  dége  n*f  seroit  pas  plus  tost  qu'elle  ne  s'y  porlast 

en  personne;  avec  ce'lo  <Ul  Roy  son  fils,  p.^ur  r-:'i;  r'ecep- 
voir  la  honte  et  le  repentir  à  celui  qui  en  Teroit  l'enlre- 

prinae  «  Xolmètols  h  dire  le  tasmolgnage  qu'aile 

rendit  lors  c(>  grand  arrrlent ,  rjy'eKc  tstoit  rai'>ro  du 
royaulrae  aussi  bien  que  mère  du  Ray.  Soubiiuiii,  <!ile  fetst 
despcscher  l'édict  pour  la  conllrraation  do  c 'luy  do  Nan* 
I  tes.  •  ,„  <  L'année  passée  je  vous  feis  veoir  la  révocqua« 
tiondetrenla-clnq  édictzqui  soulagèrent  le  royaulmede 

plus  de  cinq  millions  •  Combien  favorablement  elle 

a  respondn  les  cuyers  de  l'assemblée  de  Saumur  I  •  ...  A 
présent,  vous  vojea  coinms  Sa  Vaiesié  a  depputé  des 
commissaire.')  par  toutes  [•njviiii:,s  ;,our  imurvoir 
aux  coclravealions  et  inexécutions  de  l'édict  de  Nantes. 
Le  sieur  de  Oaumarlia,  qui  est  Icgp  présent,  personne 
I  qiialIfTlf'n  et  i1ps  pltts  rinc;e";  du  Conseil,  a  esté  envoyé  en 
càiiii  province,  pour,  avec  MM.  las  présidents  do  Vi- 
gnotles  et  de  Bocaud;  ouïr  les  pMndies,  pourvoir  au  outl, 
et  donner  tout  contentement  aux  subjectz  du  Roy  tant 
de  l'une  que  de  l'autre  religion  »,  etc.  —  Discours  da 
M.  de  Caumartin  (in  exlemo).  Il  dit  aux  États  que  <  iU 
se  ressentiront  du  bon  ordre  que  Leurs  Miyestés  ont  mis 
en  leurs  afftres,  par  la  réduction  presqu'à  la  moytié  de 

la  cr ■.!(■)  de -10  solz  sur  le  quintal  lio  sel,  en  (jiioy  caste 
province  recepvra  prés  de  80,000  livres  de  deschargp 
pour  diacnng  an,  aie...; le  Roy,  assisté  des  prudens  advts 
de  la  Reyne  régente,  auroit  desjî\  dcsrhargo  son  peuple 
de  plus  de  2  millions  '^00  mille  livres,  quelques  despenses 
extraordinaires  qu'il  luy  ayt  faleu  fère...  mata...  oe n'est 
rien  au  prix  du  bien  de  la  paix  dont  nous  Jouissons 
despuis  le  funeste  Jour  qui  sembloit  estre  le  dernier  du 
bonheur  de  la  France...  De  ceste  heureuse  naissance  du 
Roy,  semblable  du  tout  à  celle  de  Pbilipp»-Augtt8te^  non 
delivons  espérer  qu'estant  ung  autre  Dlea>donné  comme 
luy,  il  sera  ung  ji  tu-  un^.'  .lutre  conquéranl,  eî  '[u  H  fora 
encore  plus  heureusement  que  luy  retentir  l'Orient  du 
bmiet  de  ses  armes  vietorienses...  La  Reyne  n'a  rien  en 
I  plus  grande  recommandation  que  ile  couper  la  racine 
aux  maulx  qui  pourroienl  renaislre  de  la  diversité  des 
renigione...,  «t  parée  qnll  luy>  aurait  esté  remonstré 
qu'il  y  a  quelques  articles  en  cet  Alict  (de  Nantes)  qui 
n'ont  encore  esté  exécutés,  et  quelques  contraventions 
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^'on  préthend  y  svotr  «»U  (kiittas,  9ft  H^jcslêajagé 

iii'i-sssriifû  irenvDver  dc!?i  cimmissaires  »,  etc.,  etc.  — 
Héponse  {in  e.rtemo)  do  l  archovôque  da  Narbonne.  Il 
eélèlm  la  lldëlilé  du  Langnedoe  dam  le  pané  et  parlleu- 
lièrement  au  temps  do  la  captivité  da  roi  Jean  lorsque 
«  presquo  toutes  lûs  |>roviac«:i  de  ce  royaulmo  et  mesme 
cestB  çrund  vilte  de  Pari;:,  l'agréable  <K^Jour  do  nos  ruys, 
ayant  arraché  de  lears  ocurs  les  odoranles  fleurs  de  )iz 
pour  y  loger  en  leurs  places  les  lyons  rampatn  et  fhrou- 
dits  <\'-  cfs  insulaires  »,  etc.  Il  rappello  le  serment  [.ri-t-.; 
aux  derniurs  Étais,  et  se  félicite  de  la  mission  tlâ  M.  do 
Cftunuorlin,  qui  tend  k  matalenir  les  habitants  de  la  pro- 
VlBCaan  union  et  concorde.  —  Le  prési;lfnt  pxhorJc  les 
ddpaléa  à  tenir  sécrétas  les  dùlibérutions  qui  seront 
prlMS.  —  Dinirends  entra  dirers  ddpntés  pour  l'entrée 
aux  étuU  et  la  préséance.  —  Les  Étals  envolent  saluer 
de  leur  part  M.  de  Canmartln,  «  advortis  du  rang  qu'il 
tient  au  Conseil  de  Sa  Majesté  et  de  l'a&.slstanco  qu'ont 
receue  de  iny  les  depputéa  en  Conr  —  Député  envoyé 
k  l'éTêqne  de  Rodese  pour  aviser  avec  In!  aax  moyens 
■  iîe  "^''rtiv  'lu  \'V<yi'7.  to  [  ays  a  contre  lo  pays  de 
Kouergue  et  Bas-Auvergne  /.  —  Remontrances  seront 
(kitss  k  M.  de  Venladovr  «  «{ue  bien  les  aneieonea  eom* 
raisïicr.s  de  l'afferme  dp  Vi'riuiv.ilt-nt  f-ni'îsent  dressées 
ui\liii.iiri-tiienl  aux  commissaires  présidons  pour  le  Roy 
aux  K.i  lU  et  lits  Trois  Eslatz,  ce  néantnoincs» 
despuis  quelques  annues  en  {k  on  les  dresse  aux  sei- 
gneurs commissaires  senlemont  «.  —  Les  articles  de 
l'équivalent  seront  imprimés  et  distribués  dans  chaque 
diocèse  <  pour  esviler  plusieurs  vexations  que  les  fer- 
miers fbnl  souffrir  aux  habllanis  ».  —  On  communi- 
quer.", fîe'  extraits  des  anciens  n  -Mi^-^  runoernant  t  la 
séance  des  nolilttt  à  MM.  de  la  noblesse,  qui  seront  priés 
de  a^assemUer  en  pariicttlier  et  prendre  quelque  iKm 
expédient  pour  après  y  <"!tr.î  jiiriveu  ».  —  Adjudication 
&  la  chandelle  éteinte  de  k.  l'uiuie  de  réifuivalent,  faite 
au  sieur  Deshours,  dernier  enchérisseur,  an  prix  de 
212  mille  livres,  plus  600  livres  pour  les  pauvres  (!« 
Jésus-Cbrfsl.  —  ■  Parce  que  M.  de  Coumartîn  i»i  .<>ur 
son  despari,  et  que  le  procé.s  qm;  In  pays  a  contre  la 
Chambre  des  comptes  de  Montpellier  au  Conseil  dâ  Sa 
Majesté  n'est  encore  jugé,  en  luy  fera  entendre  la  Juste 
crrasiùn  que  le  pays  a  de  se  plainJre  d«»  l'arresl  donné 
au  Conseil  le  sixtesiue  de  mars  (1011),  et  on  le  priera  de 
despartlr  ses  ibrenr»  an  pays  ».  —  H.  de  Ventadonr 
entre  avec  les  auliisi  commissaires  du  Itoi  (■•t  f:iti  un  îis- 
cours  sur  le  serment,  k  l'occasion  du  Mjj  uiejil  .s.jluiijiui  de 
fidélité  qu'il  demande  aux  États  de  prêter  le  jour  même 
devant  lui,  «  qui  a  d^k  reçu  velul  du  Parlement  de 
Paria  »,  etc.,  etc.  —  Le  présidant  répond  que  les  États 
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<  veulent  de  bon  «nur  réitérer  le  sèment  de  Adéiité 

qu'ils  feirenl  fi  I,c-urs  M.ijûst-'s  en  la  précédente  as- 
&6mblé«,  priant  le  seigneur  duc  trouver  ban  que,  ce 
lUsaat.  Us  conservent  les  privillégee  et  liberiei  des 
Estatz  qui  n'ont  Jamais  acoostumé  l&re  l^  sermens 
qu'entre  les  mains  du  Roy  mesme  on  du  préaident  des- 
dicts  Estatz  >.  —  Les  commissaires  sortis,  les  Âtats 
Jurent,  ■  MM.  «le  rssglise  la  mata  sur  la  poitrine. et  cenlz 
de  la  Noblesse  et  du  Tiers  Eslat  la  main  levée  k  IHea  • 
'îi'  niriinlcnir  inviolablement  ki  riJi-'itij  et  obéis&ance 
qu'ils  doivent  au  Roi  et  k  la  Reiuo  régente.  —  Pareille 
f  prestation  de  serment  sera  Ikite  par  les  assemblées  des 
diocèses,  1  les  syndics  desquelz  donneront  advjs  aux 
villes  et  communautés  d'en  lairtide  mesme,  aiDn  qu'una- 
nimement et  d'un  emur  esgal  tons  lesdicts  babilans 
soient  dl.spose/  de  renverser  tous  les  artiffloea  et  maiil-» 
vais  desseings  qui  se  pourroienl  Ara  contre  l'BStat  ».  — 
Sur  ravis  qu'on  venait  do  saisir  »  en  ceste  ville,  des  plus 
insignes  volleurs  qui  soient  an  pays,  «t  veu  les  délibéra- 
tions d-devant  priosea  pour  raison  des  excès  qnî  se  oom> 
ri.H|(,  r.t  ilu  1  o^Il-  vlu  Vigan  despuis  cinq  ou  six  ans  »,  on 
suppliera  la  Reine  de  n'accorder  aucune  évocaiiun  aân 
d'dvitar  les  grands  frais  qui  s'ensuiveni,  «  et  que  punition 

exemplaire  puisse  o-lre  faii  te  rio  tant  <l"excè>,  cuiicus- 
sions,  volleriûs,  meurtres  et  assa.ssi nais  qu i  se  sont  commis 
audit  Vigan  et  alllenrs  dans  la  province,  qui  demeurent 
impunis  parle  moyen  de^diles  évocqaations  ■>.  —  Pareille 
instance  sera  bile  au  sujet  du  procès  intenté  par  dame 
Gabriclle  do  Folx,  douairière  d'Acber  (.\pchior)  au  sei- 
gneur (l'Acher,  son  beau-père,  *  l'ung  des  plus  grands 
privillêges  de  eesie  province  estant  de  ne  pouvoir  estrs 
tiré  hors  de  la  jurisdiclion  de  ses  juges  naturels  ».  — 
Attendu  que  les  sieurs  Dupont  et  d'Aubignac  (du  Vigan) 
ont  été  conduits  k  Castres  pour  y  être  Jngé*,  «  la  sieur  de 
Lignac,  envoyé  du  baron  de  tour  en  Vivarois,  ira  au 
Viguii  et  ailleurs  où  bùsoiui;  sera,  pour  fére  apresler  les 
teaioioings,  et,  sy  besoing  est,  tes  fére  aller  audit  Caa- 
Ires  > .  -  Le  sieur  du  Cup,  envoyé  en  Rouergue.  rapporte 
que  les  États  dudit  paj'ssont  disposés  k  traiter  k  l'amiable 
avec  la  province,  et  qu'k  leur  procliaine  assemblée  ils 
nommeront  des  «léputés  qui  confbrerontavec  ceux  que  le 
pays  voudra  nommer,  et  au  lien  que  M.  de  Venfadour 
aura  pour  agréable.  —  Le  comte  do  Carmaing  (Cara- 
uan),  gouverneur  du  pays  de  i-'ois ,  et  les  États  dudit 
eomté  seront  priés  de  maintenir  le  eapilaine  établi  par 
eux  l'an  dernier  à  la  prière  du  pays,  pour  la  poursuite 
et  capture  «  des  baiiJuli<n'.s  ».  —  Le  duc  du  \'enladour 
éiitre  Lt  dit  que  suivant  te^  délibérations  prises  aux  der- 
niers États  tt  en  l'assemblée  ]iarliculièi"e,  tenue  à  Pézenas 
le  24  avril  UOI 1  ),  il  avait  mandé  lea  forces  de  la  provincs 
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da  edU  da  Vigaa  él  du  Oérandan  ;  nian  cela  n'aurai  t  pas  I 

empêché  la  coiilinualion  des  excès  »  qui  prenni  iil  iii^d 
et  ae  commeUwl  ausay  an  Vivarots  et  haai  Languedoc  ■>; 
qu'il  était  r^lu  d'y  aller  «n  Twnonm,  aasisU  d«  la  Jna- 
licfi,  et  qu'i!  :iv  lit  tkiiiTii'  :\rh  h  la  Reine  d'y  innnder  une 
chambra  ardente,  "  maJs  cola  aoroit  receu  de  la  difficulté 
d'anllant  que  plosiean  dw  eoupa]l1es  font  praba^v  d« 
la  R.  P.  R.  "  ;  il  exhorte  les  États  h  9'n<!r^'sspr  piiT-mêraes 
à  la  Reine  et  leur  soutriet  un  projolde  lultras  palt^ntes.  — 
II.  do VentaJour emploiera  en  corps,  contre  le$  perturba- 
teora  du  repos  de  hi  pn)vincc,  la  compagnie  du  Connétable 
et  lie  forces  du  prévôt  général,  et  «  en  cas  soict  nécesiuiire 
d'y  employer  le  canon,  le  Roy  sera  supplié  d'en  f&re  fére 
lee  Util.  »  —  Contre  iea  volerlea  et  brigandage*  de  ceux 
qui  se  disent  Égyptiens  ou  Bohémien*.  On  demandera 
que  In  petite  monnaie  qui  se  Tnit  \  Pari^,  Toulouse,  t-t 
Lyon  ait  cours  dans  la  province.  —  Les  députés  eu  Cour 
font  eaTOfr  qu'ils  arrivent  en  foule  diligence  et  prient 
les  Étais  de  ne  point  se  séparer  .sans  les  avoir  entendus. 

—  Règlement  des  rangs  de  la  noblesse  aux  Etats.  —  «Le 
nomlire  de  ladite  noMesae  tara  ridulct  en  tout  k  vingt- 
deux  environ  comme  a  est<v  d^  !oi)!<»  an'-iennetû  »  —  Le 
sieur  Cabot,  docteur -régent  de  Toulouse,  vient  se 
plaindre  que  le  Roi  ait  •  érigé  en  ladite  UnjTersité  une 
régence  de  pharmacie  et  dUrargie,  et  pourvem  d'tcelle  le 
•(enr  t'iairas,  pour  y  estre  receu  nos  dispute  —  L'ar- 
f  ni  v.'-  jui'  il'-  N.irb' nue  rend  simple  du  voyage  qu'il  a  fait 
a  Pari»  pour  compliotenler  le  Roi  et  la  Reine.  —  Députa 
nommés  pour  conférer  avee  la  sieur  de  Pdrieard,  con- 
seill'-r  JT'I.il.  —  Le  sieur  d'K'-t  aLrne,  syndic  ft'ii'Tiil , 
député  en  Cour,  dit  que  malgré  l'appui  du  Connétabla,  il 
n'!a  pv  oktenir  ce  que  le  paya  dMralt.  —  Mpulé*  nom»  I 
més  pour  terminer  le  iliff^rend  du  pays  avec  la  Tmir  iIcs 
comptes,  a  nuoi  M.M.  i!e  Ventadour  et  de  Caumartin 

•  seront  priés  d'employer  leurs  authoritës  —  On  véri- 
fiera si  les  instructions  des  commissaires  du  Roi  pour  la 
tenue  des  assiettes  sont  conformes  aux  commissions  du 
Roi.  —  On  demandera  que  les  députés  des  dii>cè$es  •  se- 
ront payés  à  raison  d«  0  livres  par  Jour  du  voyage  des 
Bstatz  ••  comme  les  députée  des  villes  capitales,  ■>  consi- 
dt'ii'  ijur^  [ciïli.^  ■;evirls  diocisains  sont  bien  quulilïlez, 
gentilshommea  ou  gens  de  robe  longue  ».  —  Députés 
nommés  pour  terminer  k  l'amiable  le  prooèc  que  le  paya 
de  Ronergue  a  contre  la  province.  —  Vu  la  longueur  des 
l-:iats,  lesconunissaira<i  du  Kui  seront  priés  de  mettre  aux 
instructions  pour  la  tenue  des  aasIeUm  •  de  payer  aux 
doppule/.  des  Kstatz  les  journtVs  en  \^\\\^  q»e  les  trente 
joui-s,  à  quoy  le  temps  de  la  tenue  d'iccuLv  u  esté  réglé  •. 

—  Le  diocésed'Agde  se  plaint  de  payer  à  la  fois  les  uston- 
silea  des  gamisoas  «  et  le  taillon,  partie  duqael  est 
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accord<5  pour  le«  «standllas  de  la  gendarmerie  ».  —  On 
ileriian  It  r;i  au  Roi  de  faire  payer  toutes  les  rentes, 
qu'elUs  soient  assignées  sur  les  tailles  ou  autres  denien 
royaux,  «l  «msUtuéee  avant  ou  après  l'an  1674. — M.  d* 

Vc-ii'iuloiir  ilit  t  (ju'il  ("il  ini[ji)ii:ml  quf  I-'  porif  il'Avi- 
gnun  soict  redressé  et  remis  en  son  premier  estât  *.  — 
Le  prévdl  général  sera  tenu  de  liaUlar  les  nwu,  aor- 
noms  et  iliTnnnri's  d"  ?;es  archers,  •  pour  esviter  l'abuz 
qui  -se  coiiimecl  piir  plusieurs  qui  portent  les  af  mes  il  feu, 
se  disans  lieutenans  ou  archers  du  prévost  >.  —  Les 
habitants  des  diocèses  de  Toulouse,  Mirepoix  et  Ricnx 
seront  exempts  de  payer  ponlanage  sur  le  pont  d'Aute- 
rive,  comme  ayant  contribué  à  la  construction  dudll 
pont.  —  Le  Parlement  sera  supplié  de  réprimer  •  les 
vexations  que  les  malstnn  des  relaye  font  aux  estrangers 
Ksjjii;,'riii!s,  Italiens  et  PiL'm'jiitai.i  li'.afili-fjiKiiit  ou  traver- 
sant la  province,  ce  qui  revient  au  préjudice  du  com- 
mem  et  Intérest  du  général  •.  —  Secours  de  SOO  livras 
aux  habltanls  de  Saint-Pons  pour  parachever  de  cons- 
truire un  couvent  de  Réculleta.  —  Nouveau  secours  aux 
habitants  de  Valmbrègua  pour  détourner  la  eours  do 
Rhône  et  «  le  jecter  du  coslé  de  Provonm  r .  —  On  inter- 
viendra en  la  cause  des  consuls  de  Limeux  ccnlro  le  visi- 
teur des  gabelles,  aHn  de  conserver  aux  consuls  de  la 

provlAce  le  droit  qu'ils  ont  de  connaître  et  juger  de 
toutes  aorim  de  poids  et  mesures.  —  Renvoi  aux  députés 

aux  comptes  do  l'état  de  frais  fourni  par  k'  sioi:!-  de 
Rignac,  chargé  de  conduire  à  Castres  les  témoins  contre 
les  Dupont  et  d'Airingnae  fdu'^gan).  —  On  avisera 
0  aux  mnycns  moins  ilnmmatioablcs  au  [/.lys  pour  réparer 
le  pont  d'Avignon,  i  —  «  Lesdepputez  des  Estalz  seront 
tenus  d'y  sarister  et  ne  pourront  sortir  de  l'assemblée  sans 
In  jK^rmission  ihi  sipur  président  ».  —  Les  corami-'s.iiri's 
du  Koi  ne  voulant  accorder  aux  députés  que  le  payement 
de  trente  Journées ,  on  empruntera  les  sommes  néces- 
saires pour  payer  les  Journées  en  plus.  —  On  demandera 
la  révocation  de  la  charge  de  commissaire  des  poudres  et 
i>aljiètres  de  la  province,  à  cause  de  l'abus  qu'en  fait  la 
sieur  Vincent,  qui  en  a  été  pourvu  par  le  duc  de  Sully.-. 
On  assistera  les  consuls  de  Careassonne  en  la  poursuite 
qu'ils  font  au  Conseil  pour  avoir  paj  omcnt  de  ce  qu'ils  ont 
fourni  à  l'armée  «  que  M.  le  connestable  «  avait  ci-devant 
entretenue  dans  iear  diocèse  ■  pour  le  service  de  Sa  Ma- 
j«sté  H.  —  Les  Étals  n'enleni1.;nt  pas  ai  lor  les  l>a!tilants  de 
Lunel  à  parfaire  le  canal  qui  va  de:;  étangs  de  mer  Jusque 
près  de  leur  ville;  nuis  ils  B'empâdisat«  que  lesdiishaM- 
tanls  n'exigent  un  droit  sur  toutes  les  marchandi««c?  qui 
seront  voiturées  par  ledit  canal  ».  —  (.«  député  de  Sainte- 
Oabelle  s^  plaint  que  le  sieur  de  Lissac  usurpe  partie  du 
terroir  dudit  lieu.  —  Assemblées  {»arliculléres  des  séné- 


Digitized  by  Google 


488  ARCHIVES  DE  LA  ] 

chaussées  pour  noarvoir  aux  réparations  des  chemins  et 
ponis.  —  Délibération  do  la  sénéchaussée  de  Toulouse 
loudunt  la  ncomtnicUon  do  pont  4a  Bazet,  sur  le 
Tarn,  ■  mis  à  bas  ptndMil  lea  iwnim  Ironbles,  d'autant 
plus  nécessaire  que  ledit  pont  aboutit  et  Joint  I'.'  Laur.t-  i 
gois,  l'AlbigeoU  0t  les  diooèaea  de  Tholose,  Alby,  Mon- 
tanbân,  sur  l«  sfrand  chamln  de  Tholaee,  Rotiersm, 
Auvcivii'-,  I-yon  ot  Pari-;  —  AlU-ndu  que  «  la  reffac- 
Uon  du  p«nt  d'Avignon  importe  au  service  de  Sa  Majesté 
et  va  bien  de  la  province,  Il  mim  praaié  eonHaleneot 
au  Conseil  de  Sa  Majusté,  qu'il  soict  mis  et  Imposé  sur  la 
rivière  du  Rosne  le  subcide  dé^lairé  en  l'cslat  sur  ce 
dressé  et  signé  par  Me  l'Archevesque  dâ  Narbonne, 
comme  to  moingi  onéreux  et  pr^ndiciable  aa  people  ». 
—  Le  cardinal  de  «  Bonsay  »  aera  snppité  de  ne  fiiire 
aucune  demande  au  pays  de  deux  mandements  de  1,200 
et  2,000  Aciu,  assignés,  en  1890  <  par  M<'  le  Coniws- 
tabie  > ,  sar  le  trésorier  provincial  de  l'extraonlinalre 
de  la  pucTn?,  à  feu  l'évêque  de  R.^î'iers  et  au  sieur 
Robert  de  Médicis.  —  Le  Roi  sera  supplié  d'ordonner 
qne  les  lettras  d'assiette  soient  adressées  à  ses  commls- 
snire^  nux  Élats,  et  non  plus  aux  trésoriers  de  France, 
aiiu  ijud  les  députés  «  puissent  faire  les  poursuites 
nécessaires  sans  fraiz  ».  —  Les  députés  de  Toulouse  dé- 
clarent (  qne  tons  ks  deniers  qui  s'imposent  en  ladite 
vttle,  les  estati  en  sont  vérlflez  en  la  Ooar  de  Partement, 
et  apri  /  qni>  la  lovée  on  est  faicte,  les  o:ij|iti:'S  en  sont 
renduz  en  la  Maison  Commune,  par-devant  deux  con- 
eeilisn  de  la  Grand  Chambre,  les  aToeale,  1«  prwnrenr 
;.'én!'r:il,  les  capitouls  et  bourgeois  i'  ;  il"^  njfnilnnt  qiir-  l;i 
ville  n'enlend  <  se  deâparlir  de  ce  priviivge  »,  et  dowan- 
deat  que  leur  déclaration  «  demeure  escripte,  affln  que 
l'accord  que  le  pays  ftiict  ATec  la  Cbambre  des  comptes 
ne  leur  soict  préjudiciable  •.  —  L'arcbevèque  de  Nar- 
bonne  lit  tvs  articles  accordés  avec.  les  députés  de  la 
Chambre  descwutptes  de  Montpellier,  en  présence  da  duc 
de  Ysntadoor  et  de  M.  de  Caumartln.  —  Approbation  et 
ratification  desdits  articles,  avec  t)romessn  de  les  obspi  - 
ver,  le  tout  sous  le  bon  plaisir  du  Koi  et  des  seigneurs  de 
aon  Oonaefl.  Contre  las  commissions  données  par  les 
visiteur";  ft  rontrôleurs  génOraux  ilts  gabelles.  —  In- 
demnités et  gratifications  aux  évèques,  barons,  syndics 
généraux  dépalés  en  Cour.  —  Contre  les  consuls  de 
Beancaire,  qui  contraignent  les  marchands  ■  k  payer 
15  solz  par  chacune  charretée  de  marchandbte  non  ven- 
due h  la  foire  de  la  Magdeleino  —  Le  syndic  général 
dit  a  qu'il  a  esté  enqnis  des  concussions  qui  se  oommec- 
tent  sar  le  panrra  people  par  les  officiers  et  gardes  des 
gabelles,  et  lax.>  prinso  (!  •  ir  i  s  -nnire  environ  qualn?-  i 
Tingts  desdits  gardes  >.  —  On  demandera  révocation  de  | 
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la  commission  du  sieur  de  Péricard,  •  et  attendu  le  grand 
préjudice  que  toute  la  i>rovince  receoit  de  l'exécution 
dlwlle,  le  sjrndic  général  j  formera  opposition  et  y  don» 
nera  les  empeschemens  léfiltinies  '—  On  ae  pourvoira 
C'  iifre  les  ;inét.s  qui  Lhatv's'nt  le  pays  d'imposer  chaque 
année  18,000  livres  pour  la  construction  do  pont  de 
Tottlenstt.  —  Les  dépotés  en  Cbnr  seront  pajés  sur  Isa 
.10,000  livrc-s  c  ijui-  la  Royne  a  eu  nirri'rtîdfl  de  quitter  au 
pays  sur  lus  -lO.tXiu  qui  estoient  denbz  à  Sa  Majesté  j>.  — 
On  ticfaera  de  mettre  d'aoeord  le^nr  Oalras  ;4)ntyratz) 
avec  les  docteurs  do  l'Université  de  Toulouse.  —  •  SI  les 
Estat7,  se  trouvent  en  une  ville  où  n'y  a  poinct  de  musi- 
que, on  congédiera  les  musiciens  aussy  test  que  la  pro- 
cession sera  faicte  •.  —  Vu  la  requête  présentée  an  Roi 
par  les  députés  du  pays,  contenant  acceptation  des  otfna 
du  sieur  Raynard  pour  l'union  des  fermes  (des  gnb.  r>'s) 
de  Loronnais,  Dauphiné  et  Languedoc,  les  Eslats  suppliant 
Sa  Majesté  d'accepter  lesdilas  offhsa  aux  chargea  et  con- 
dilions  y  mentionnées.  —  La  re<*ette  et  Ji'(i^nsf>  des  de- 
niers des  graliticalions  seront  faites  par  le  trésorier  de  la 
Bouraeanx  gages  de  aix  déniera  pour  livre,  <  qni  tut  sont 
accoivlez  [jour  tous  deniers  extraordinaires  ».  —  L'octroi 
dei  sommes  contenues  aux  commissions  est  vrlé  k  l'una- 
nimité. —  I..es  fttats assemblés  ii  la  maison  consulaire  de 
Pézenaa  vont  en  corps  an  château  porter  l'octroi  h  M.  de 
Ventadour.  —  R6lfl  de  ceux  qni  ont  aa^té  aux  États. 

Z)tf  218  à  .•Ï2:.  —  A  Heaucaire,  ilans  1'.  |.'iisr-  ,î.  s 
Curdeliars,  du  25  octobre  au  25  oorerobre  1012.  —  Pré- 
aUent  :  l'archevêque  pKmat  de  Narbonne.  Gonmtasairea 
du  Roi  ;  Henry,  duc  do  Montmorency,  connéla".;'»'  di-ï 
France,  gouverneur  de  I.anguei)oc;  Henry  de  Montmo- 
rency, flla  du  précédent,  amiral  de  France,  gouTemanr 
en  survivance;  Alexandre  do  Castellan  et  Jean-Oeorges 
de  Caulet,  trésoriers  de  France,  des  généralités  de  Tou- 
louse et  Montpellier;  le  .sieur  de  Ojnvers,  prr.sident  jiré- 
sidialde  Munipsilier,  maître  des  requêtes  du  Connétable. 
—  Allocution  du  Gonnélable,  oA  II  dit  «  que  les  char^'es 

iies])enses  que  Sa  Majesté  est  t  i  :jsIf,Jni-|  .supporter 
pour  la  seureié  du  royaume,  sont  plus  grandes  de  Iwau- 
eoup  qu'elles  n'estoieni  durant  le  régnedu  feu  ny  Henry 
lu  Urand  ».  —  Il  exhorte  les  États  h  se  montrer  zélés  et 
tldéles  sujets,  <>  à  présent  que,  plus  que  Jamais,  la  mino- 
rité du  Roy  renflamme  les  atTectlona  *,  et  leur  demande 
11!  ooiitinuer  îi  son  lils  •  la  mesme  volonté  et  affection 
ju  ils  ont  toujours  rendue  tant  à  luy  qu'a  ses  prédéces- 
seurs ».  —  Le  président  répond  •  qu'on  peut  lire  en  la 
face  d'ung  cbacung  le  contentement  qu'ils  ont  de  son 
retour  dans  son  gouvernement,  s'asseurant  que  par  sa 
prudf'tic.' ,  ,-f  :..rr:ii.'  i-x |i."i'i  -nce ,  il  e*taufl'era 

le  feu  que  quelques  ungs,  ennemis  du  repos  public, 
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Touldroient  allumer  dans  la  province  >.  Il  lui  proteste 
qM  l«s  états  iw  nunuineront  de  ratislUra  de  loat  leur 

pouvoir  &  la  volonttS  du  Roi  •  bien  que  l'année  soit  fort 
stérille,  et  qu'il  y  aye  une  disette  de  toute  aorte  de 
gnSm  >.  —  Le  président  ex.horte  les  États  qui,  ■<  bien 
que  eonposés  tant  de  catholiques  que  de  la  R.  P.  R., 
doibvinit  esire  portés  à  oons&crer  leurs  moyens  et  vies 
pour  le  service  du  Roy  à  renouveler  le  serment  de 
fidélité  pirété  l'année  précédente  :  —  ce  qui  est  fiiit.  — 
•  Sar  les  poinetz  qui  aeront  proposés  aux  Krtatz,  etia- 
cnng  des  assislaiis  dir  i  son  opiniDn  ii  s.d:i  Idur  ei  or  ire, 
et  lorsqu'il  eu  sera  requis,  sans  qu'il  soit  permis  h  aul- 
eme  d'anHelper  ladite  opinion  et  d'Interrompre  •.  — 
«  Il  Ti'^  5f>r«  permis  d'user  d'aulcunos  redilos  Jc-s  rais-  ns 
qui  auront  est^  représentées  par  les  premiers  0{ilnans... 
-  Nnl  ne  pourra  naar  de  paiotes  iaiiirleases  on  pioqaan- 
tw...  ny  rcfusÊr  d'opiner  à  son  tour,...  ny  sortir  tumul- 
lu«;Ui<ement  hors  de  l'a&^emblée  soultz  prétexte  qu'il 
n'agréera  pas  la  proiwitiun...  ».  —  Le  sieur  d'Espiigne, 
ci-devant  syndic  du  pays,  à  présent  trésorier  de  France, 
sera  prfé  de  v«nlr  à  rassemblée  «  ponr  l'aialsler  de  ses 
Iiruilens  arlvi?  —  l  'éputés  nommés  [n'ur  vérifier  si  les 
commissions  contiennent  les  clauses  ordinaires.  —  On 
priera  le  OonnélaMe  de  Mr»  exécuter  les  arrêts  qnl  sup- 
priment les  eiactîois  Au  prince  d'Orange  sur  le  Rhône. 
—  On  verra  dans  les  vieux  registres  si  ce  n'est  pas 
att  pr^ndlee  d«  l'andenne  coutume  qu'il  a  élé  décidé  en 
1590  «  que  les  villes  tic  Thoto"!©,  Montpellier,  Carris- 
sonne  et  Nisniiis  aut  ûii,iit  entrée  annuellement  pour  l'au- 
dition des  comptes  du  pays  •.  —  Contre  les  exactions  des 
fermiers  de  la  traite  foraine  et  des  galieUea.  —  Le  sieur 
d'Olive,  syndic,  rend  compte  du  procès  criminel  flilt 
à  Castres  aux  sieurs  Dupont  et  d'.^uliipnac.  —  Les  com- 
missaires des  assiettes  tiendront  la  main  «  à  ce  qu'aux 
rsceTenrs  des  diocèses  ne  soft  Imflié  que  six  deniers 
pour  livre  pour  droict  i1f>  r"'  *^  .  —  ri^putés  nommés 
pour  voir  si  dans  l'arrêt  du  Conseil  qui  autorise  l'accord 
avec  la  Gonr  dss  comptes,  il  n'y  a  rien  de  pi^ndidaUe 
au  pays,  et  pour  traiter  avec  les  tré-sorier.-»  de  France 
qui  font  opposition  auti  it  arrêt.  —  r>eConnélablefait  savoir 
qalt  désire  <•  que  les  {.'ratiflcations  qui  lui  seront  ordon» 
nées  en  la  présente  as.st'iiiblHe  (i'0,000  livrée  pour  lui,  sa 
femme  et  son  IIls)soicnt  arqtiillées  pnradvance  »:  cequi 
est  accordé  en  con^îidcration  des  «  faveurs  exiraordinai- 
res  dont  il  ptaicl  à  mondicl  seigneur  obliger  en  touies 
occasions  la  province  *.  — On  s'opposera  h  renroglslrs- 
uj>  nl  l'un  arrêt  du  Cooseil  porlanl  qm-  foules  les  inar- 
chandiscs  de  L^ingueduc  à  desUnaliuii  des  pays  de  Savoie, 
Pnnelie^mté  et  Allemagne,  passeront  par  Lyon  pour 
y  payer  le  droit  de  douane.  —  Or  {«■iera  le  Connétable 
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de  décharger  ce  pi^s  de  l'entretien  de  sa  compagnie.  — 
Nouvelles  plaintes  contre  les  ngrattiers.  —  Pouvoir 

donné  «11^  C'uiiniissalrflfi  dfts  Ktals  de  s'assembler  avec 
lesdéputtis  du  iioufirguâ  ^jour  terminer  le  procès  depuis 
longtemps  pendant  au  Conseil  privé,  à  la  charge  que  le 
traité  d'accord  sera  fait  devant  le  Connétable,  qui  $era 
prié  de  fixer  le  jour  de  la  conférence.  —  Le  Conseil  du 
prince  d'Orange  offre  de  produire  devant  les  l-!:tats  les 
titres  du  péage  nouvellement  établi  sur  le  Rhdne.  —  On 
mandera  venir  le  sieur  Durfbrt,  ci-devant  fermier  |té- 
tn  r.il  des  galMlles,  qui  aftvi-  fuiri'  tenir  quitte  le 
pays  de  toutes  prétbentionsque  ceulx  deRouergue  punr- 
roimt  avoir  contre  ieelluy,  moyennant  la  somme  de  cent 
mi'.li;  livrfis  ».  —  On  ■•iipplli-m  lo  CoriniH.nble  de  faire 
observer  le  règlement  qut  attribue  aux  diocèses  le  droit 
de  nommer  leurs  prévôts.  —  Or  tuposem  flS,0flO  livne 
accordées  aux  derniers  États  pour  la  réparation  de  cer- 
tains ponts,  vu  les  lettres  patentes  do  Roi  qui  y  auturi- 
sent  le  pays  ;  mais  avant  tout  paiement,  le  syndic  général 
vérinera  si  les  réparations  ont  été  flûtes  conformément 
aux  prix  felts,  —  Assemblée  particulière  des  députés  de 
la  sénéchaussée  de  Tooloos  '  :  ils  iî.'i  iil.  nl  l'imposition 
sur  la  sénéctiaussée  de  ia  somme  de  0,000  livrost  *  ^  V>oy 
a  été  estimée  la  réparation  du  pont  de  Boset,  sans  •  à  «e 
comprendre  1.480  livres  que  la  ville  de  Bu/ot  et  le  dio- 
cèse de  Toulouse  doibvent  contriliaer  par  préciput  — 
Oonferenee  avec  le*  trésoriers  de  France  au  at^  de 
Ifîtir  pr^'lpntiin  rîs  vérifier  les  dettes  de^  dlarèses  et  com- 
luuuauLcs.  —3,000  livres  sont  accordi-cï  aux  habitants 
de  Valabrègue  pow  travaux  de  défense  contre  le  Rhône. 
—  On  coniërera  avec  le  sieur  Ponny,  fermier  général 
des  gabelles,  qui  a  présenté  «  plusteun  offres  pour  faire 
cesser  les  foules  extra n' hnairas  et  l'infinité  d'exactions 
que  la  plnspart  des  habitaos  du  pays  souffrent,  occasion 
des  vMlss  qui  sont  feîcles  Journellement  tant  par  les 
vii.itrars  et  gardes  des  gabellijs  qui;  nu'.rc.s  ».  —  AunxjnL" 
de  tiOU  livr^  aux  Cordeliers  de  liagnols.  —  L'évèque  <le 
Carcassonne  et  le  aleur  d'Espagne  Iront  k  Avignon,  après 
li;s  États,  pour  s't'ntenrtM  avec  le  Vice-Légat,  sur  les 
moyens  de  réparer  a  iraàS  communs  le  pont  de  ladite 
ville.  —  Le  sieur  de  Grasset,  général  en  la  Cour  des 
aides,  exhorte  l'assemblée  k  se  pourvoir  contre  les  évo- 
cations  au  moyen  desqnallas  ■  le  fermier  de  la  douane 
foraine  et  autre.'t  distraisertl  les  habitants  du  pa.vs  de  la 
juridiction  de  leurs  Juges  naturels  ».  —  <  Ponr  donner 
nioy.  a  aux  habitans  do  pays  de  s'entretenir  par  ffltt* 
tuelle  subvention  et  secours.  Il  est  i  ni  .ir  ■!  consuls 
des  lieux  où  ta  récolte  des  grains  a  esté  abondante,  de  per^ 
mettre  l'acbat,  commerce  libre  et  transport  des  denrén 
commesUMes  de  diocèse  en  diocèse».  —  On  demandera 
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que  te  prévôt  i;énén.\  soil  tenu  saivant  les  anciens  rè- 
Sleutmls  ilV-nt retenir  DO  nrchers  h  200  livres  de  g.iges, 
■  pour  estre  desparlis  par  l«s  «én««cbaiwâ«s  de  la  pro- 

•  vince,  selon  ce  qu'il  plaira  h  Mf  le  Conneslable  «.  — 

•  Pour  <-i)U|M'r  ch'imin  aux  •  x'ï'.h  rdinaires  desiKînscs 
qui  se  font  en  plusieurs  diocèses,  qui  se  couvrent  du  vuiie 
<}e  l'entretènement  du  prâToet  et  des  aivbers,  H  esl  en- 
joinc:!  uiix  divers  fliocé^'s  de  nonlonner  aucuns  {fages 
auxdiis  (iri''vo<lz.  ains  leur  faire  taxe  sur  leurs  proi'ès- 
verbuai  >.  —  Lecture  d'arréis  du  Conseil  contenant  : 
mainlevi'fi  des  deniers  du  pays  saisis  à  la  requête  des 
commi.Hsilires  du  pont  de  Tonlousn;  —  approbation  du 
riglcmcnt  pour  l'ciilroij  et  séance  des  barons  aux  Ktals. 
—  Le^  députés  du  pajrs  eu  Cour  ne  peuvent  prendre  la 
poste  qu'à  lenra  dépens.  —  Aundue  de  1;SOO  livres  aux 
Capucins  do  l'rontignnn  pour  leur  aidor  h  liàlir  leur  cou- 
vent. —Leg  offres  du  sieur  Formy,  fermier  de»  gabelles, 
pour  remMier  «  a«t  foules  que  le  pgjrs  souffre,  à  cauM 
fin  prix  exoessif  du  R.>r.-int  rrr;'!»?  ■.•.v^"  le?  midifl- 
calians  faites  par  les  coiuiuis.satre.siSes  iiiats  — La  Heine 
ayant  subrugâ  le  pays  au  brevet  par  lequel  le  feu  Roi  lui 
avni'  nccordé  tons  les  denier»  ii  exiger  dascomptaitles  du 
Languedoc,  rellqnataires  on  infidèles,  les  Élals  nomment 
des  eoniinissaires  pour  rechercher  lesilils  coniptnbles.  — 
Assemblée  particulière  des  députés  de  la  sénéchaussée  de 
Oareassonne.  —  Aumône  de  0OO  livres  aux  Minimes  du 
Pi>t.t-S.iinl -Esprit.  —  Pourijvilei-  iliiic'-^ifî.  villi'.  ri 
communautés  les  frais  et  incotnn)CNlité;i  des  voyagtjs 
qnll  leur  conviendrait  tain  ans  bureaux  des  trésoriers 
de  France,  pour  la  vêrilli-ftlion  d**'  l't-.ti  rlr-  l^urs  dettes 
et  règleineiit  de  leur?  déiienses  urdtniiue*,  les  diocè- 
ses, etc.,  ranfltront  ces  étals  et  les  pièces  juslltlcaiivcs 
h  leurs  d<^pntés, qui  les  feront  vérifler  pendant  la  tenue 
des  États  par  les  commissaires  du  Roi  près  lesdils 
Étals.  —  L<'s  sieurs  de  Ferrier  et  l'agrs,  di^pulis  do 
Toulouse,  dresseront  le  cahier  des  doléances  avec  l'un 
des  syndics  et  grelRers  du  pays.  Attendu  que  par 
arrêt  du  Conseil,  les  villes  sont  di'chargées  décompter 
des  deniers  des  collèges  devant  la  diambre  des 
comptes,  «  on  assistera  en  caose  la  sieur  Jacques 
GancVii'  i?;.ii-hc:v-\,  coiuntis,  il  y  a  environ  trente  ans, 
par  ios  coiisu.b  de  Casln-s  à  la  levée  des  deniers  impi>sés 
sur  ladite  ville  pour  la  construciion  du  collège  qui  se 
baslit  en  ladite  ville  i.  —  Aumône  do  00  livres  •  pour  la 
nourriture  de  trois  enftns  masles  diisquels  Simone  Vidale 
se  seroit  accouchée  le  H»  octobre  en  trois  jours  con- 
séeotillit  a.  —  «  Attendu  les  longueurs  apportées  par  les 
ofHeieTs  du  prince  d'Orange  h  praduirs  ses  tllrae,  te  syn- 
dic du  p  iy<  '  i  n'inuera  les  pounsuiles  tant  au  l'arlem  rt 
de  Toulouse  (Qu'ailleurs  où  beaoing  sera    —  Léputés 
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nommés  ])Our  aller  saluer  k  Arles  le  duc  de  Guise  et  le 
caniinal  de  Joyeuse.  —  Ratiticalion  des  articles  accordés 
entre  le  pays  et  le  sieur  Fonny.  fermier  des  gabelles.  — 
Fixation  par  te  Connétalile  an  l**  mars  1613  du  Jour  de 
la  conférence  ;'!<■  1''^  dépulé.sdu  pays  doivent  avoir  avec 
ceux  de  Roucrgue  et  d'Auvergne.  —  «  Aflln  de  prouveolr 
au  tFès  grand  désordre  et  dommaige  que  restsMisranent 
desoflli-esde  rej^raliers  apporte  il  ce-ste  province,  on  con- 
férera avec  les  sieurs  de  Moynier,  Porlallùs  et  autres 
ayant  le  party,  des  moyens  et  oxpédieiis  nécessaires  pour 
faire  la  suppression  desdils  regratlers  >.  —  On  priera  le 
Connétable  de  prêter  main  forte  pour  l'exécution  de  l'ar- 
rêt de  la  Chambre  de  l'itlit  «  contre  Jacques  de  Thou- 
louse  de  liaulrec,  sieur  de  Saint-Germier,  qui,  avec  nom- 
bre de  ses  complices,  va  commettant  tonsjours  plusieurs 
excLS,  meurtres  et  assassinats  <•.  —  l,e  Roi  sera  supplié 
de  décharger  le  pays  des  demandes  des  religieux  ;  Jaco- 
bins de  Bésieifif»,  de  la  Merd  de  Careassonne,  aie.»  dont 
les  couvents  ont  été  rasés  durant  les  troubles.  —  Gratifi- 
cation de  00  livres  au  chevauchcur  de  l'écurie  du  Roi,  qui 
a  porté  les  mandements  |<our  la  convocation  de^  Klats, 
des  bains  de  Balaruo  où  se  trouvait  le  Connétable,  ACar- 
caasonne.  —  On  continuera  la  poursuite  pour  faire  obte- 
nir au  sieur  Kaynard,  secrétaire  du  Roi,  la  ferme  des  ga- 
belles de  la  province,  h  condition  que  ladite  ferme  ne  sera 
que  de  huit  années,  que  le  prix  du  sel  sera  à  11  livres  le 
qiiiiil.il  ;  i'iiil:int  Ii  <  ;inq  premières  années,  et  à  10  '.ivros 
pendant  les  trois  dernièrea. — On  fera  doiéance  au  Roi  de 
ce  que,  au  préjudice  d*nn  grand  nombre  d'habitants  da  la 
Itrovince,  les  fermi>T*!  la  douane  de  Lyon  veulent  as- 
sujettir toute»  tes  marchandises  audit  ûniil  de  douane, 
«  qui  ne  peut  estre  lové  que  sur  les  draps  d'or,  d'argent 
et  aoye  mann&ctnrés  en  Italie  cl  Espaigne,  et  ailleun 
hors  le  royaulme,  qu'il  fkult  néœssalreaient  porter  à 
Lyon  avant  pouvoir  estre  ilebilées  és  aultres  villes  et 
provinces  —  Les  députés  eu  Cour  poursuivront  la  vé- 
rlllcation  de  l'accord  avec  la  Chambre  des  oomplss  et 
feront  oior  les  miKliih-ations  qui  y  ont  été  apportées  par 
le  Conseil  d'iÉ.tat,  comme  préjudiciables  au  bien  du  pays. 

—  On  suppliera  le  Roi  d'ordonner  que  les  sais  da  PoitoQ 
«  ne  [tourront  m.  ni4<r  pl-is  hiulf  '.c  long  dej  rivières  de 
Garonne  et  du  lai  f»  q»'<:!i  la  villti  a'Auvillar,  qui  est  de 
toute  .ancienneté  l'entrepôt  dudit  sel  «.  —  Aumônes  :  do 
300  livres  anx  Capucins  de  Beaucaira  pour  acheter  des 
livr«s:  —  de  200  livres  aux  Oordeliers  de  la  même  ville 
pour  les  indemniser  o  des  frais  et  incommodités  qu'ils  ont 
souffertes  pendant  la  tenue  des  ISsIalzdans  leur  couvent  ■  ; 

—  de  300  livres  ans  religieuses  de  la  même  ville  pour  la 
■  onïlruction  fie  leur  couvent.  —  Oral illc-i lions  aux  se- 

I  crétaires  du  Connétable  et  du  duc  de  Venladuur,  •  qui 
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nendant  bnucoup  ds  9ervlc<>s.  —  On  emprunlera  StfiSb 
livres,  en  altendant  la  permission  d'imposer  les  sommes 
Cùtiteaues  en  l'estat  extraordinaire  Taict  en  la  présente 
assemblée  pour  tes  debles  et  atTalre<E  dti  pays  ».  —  Octroi. 
—  Bénédiction.  —  Qualités  des  gsm  des  Élata  préMiils  à 
ramnniiléd.  — DéltbéniUon  (liors  place)  de  la  sénéehaiis- 
S''i?  tic.  Toulouse,  où  il  est  dit  •  que  [■uh  qui'ljues  aiir.i'rs 
un  piUier  et  deax  arcades  do  pont  d'Uaaterive  sur  la  ri- 
^îèn  dd  PArlégv  B>aUnt  rompna,  on  aurait  «sté  cons- 
trainct  y  fère  on  pi  nt  i!e  hais  ».  —  Rolo  de  ceux,  qui  ont 
assUlé  auK  États.  —  •  Du  cutamung  E»lat,  tes  villes  et 
diooéaaiM  d«  lAngnedoe  sont  m  rang  ot  «a  l'ofdre  qui 
5'cn;uit  ;  Thoulouse  »,  etc.  —  ••  Noîiibi-e  des  eve.sques  qui 
se  4i!juvc-(il  avoir  entrée  aux  Eslat/,  et  précèdent  suivant 
leer  sacre.  »  —  «  Barons  qu'on  trouv._  avoir  lu  u  i-ntrée 
MUt  BslAts  du  paya  d«  Languedoc .«.  —  ■  fiaroQa  d«  tour 
de  Vlvarez.  *  —  <  ttaroia  de  tenue  de  Oévanidan.  ■ 

C ISM.  lB«tMM«-)  —  la-rolhi,  xni  M  «15  fbailliM.  ftpim. 

Xi.vernbrû  IGflS  —  Févrior  lOIO.  —  '■■ès-verbaux 
des  séances,  et  délibérations  des  Ktats  de  Languedoc , 
assemblés  par  naaâaaient  du  Roi,  en  présenee  dea  coffi< 
missaires  dudit  .seigneur. 

I-XIII.  «  î.'iMilrii,  r  uiy  cl  ai'Miuil  des  gon.^  des 
trois  Bsfatz  du  paj  -  de  r.miçuedoc  ». 

F*  1-07.  A  Pézenlis,  dans  la  maison  de  ville,  da  &  no< 
vembre  an  13 décembre  1613,  —  Président  :  I^tois  deTer- 
vins,  archevèiue  de  Narbonne.  Commi.ssaires  du  Roi  ;  le 
connétable  deMontmorencjr,  gouvarneur  de  la  province; 
Français  Fanra,  conseiller  d'État,  président  au  Parie- 
iiii/nt  iIh  Crenoble;  Milles  de  Marion  et  Jérôme  du  Ver- 
ger, trésoriers  de  France;  le  sieur  de  Convera,  président 
pvésidiai  à  Montpellier,  oofomissalre  «xtraordlnair». 
Le  président  dit  li>  C  inn'taMn  ne  pouvant,  il  cause 
de  son  âge  et  de  suu  sii<ii:>put>iUu»,  ventraux  Étals  que 
l'après-diner,  on  dérogera  à  l'ordre  accoutumé,  t  en 
allant  ouïr  la  messe  du  Saint-Esprit  avant  la  proposi- 
tion <i.  —  I^nre  des  commissions,  —  Allocution  do 
Connétable  :  le  Roi  aurait  voulu  dimioaer  les  im|)osi- 
tions;  il  en  sTait  reciterUié  les  mojens»  •  mais  les  dif- 
lérends  «dvenos  entre  ses  voystns  et  allié»  t'ont  oons- 
trainct  il  aii,;menter  le  nombr»?  des  jrens  ite  jjuerre,  et  h 
continuer  encore  sur  ses  suigecls  les  inéines  levées  que 
•e  fitisolent  du  règne  du  téu  roy  Henry  le  Grand  La 
président  Faure,  cbargé  par  le  Roi  et  le  Connéliible  de 
faire  le  discours  d'ouverture,  téiuoigtte  «  estre  d  entrée 
oonias  surpris  de  t'ordre  qu'il  voit  eslably  (avx  Étais), 
pamiy  la  cNjnfusioii  laiiuotly  sotnive  on  qnoîqu'enilroii-l 
deceste  province  «.  l'arlanl  de  l'é^alitc  U'uuiiùls  que  le 
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Roi  s'efTorci!  d'établir  entre  les  proviocaSt  U  Jusliite 
<  par  la  grandeur,  splandear,  puissance  et  oppulance  de 
la  province,  en  quoy  elle  sarraonte,  quoy  qu'on  die,  la 
Normandie ,  et  néantmoiof^s  est  beaucoup  moings  cbaiv 
gée  •.  — Le  Connétable,  qui  aurait  déliré  voir  les  procoi- 
rations  des  envoyés  de  la  noblesse,  ■  pour  Juger  sy  ceulx 
qui  les  ont  .sont  de  la  qualité  requise,  sera  supplié  de 
laisser  U  connaissance  d'iceltes  aux  lislal^  oomme  est 
aeconstumé  >.  Le  Connétable  y  consent.  —  Sur  la  reAta 
do  Conseil  d'État  do  régler  le  nombre  et  Ils  i)!vs ''ances 
de  MM.  de  ta  noblesse,  «  les  syndics  généraux  demande- 
rant  lanm  titres  aux  baroas,  aUn  que  par  la  moyao 
d'iceulx  et  par  la  recherche  des  anciens  regislre«  tlu 
pays,  on  puisse  réduire  le  nombre  ii  vingt-deux  des  plus 
anciens  qui  ont  entrée  aux  Estutz,  et  les  aultres  en  esire 
exclus  1.  —  La  présidant  exbort»  l'assemblée  à  prêter  de 
noamn  aerment  da  ildélltd  an  Roi  :  oe  qui  est  fiiH.  — 
Le  président  dit  que  les  députés  du  pays  se  sont  assem- 
blés il  Pésenas  devant  le  Connétable  avec  ceux  deliouer- 
ffue  «t  d'Aaversm,  «t  >  qnMis  feussent  demeurés  d'ac> 
cor  î  u  10,000  e^nis,  no  fouit  que  cc-uî.v  (Tê  Rouor^^ui^  ne 
voulurent  Jamais  se  despartir  des  prétentions  de  l'adve- 
nf r  »,  il  raison  de  quoi,  la  eonfiSrenco  Ait  rompue.  — 

^5  ^T,  sera  jiriée  d'accorder  au  dioci''3e  ,1c  ^f(intl(»  rjnpl- 
quf  sumiti'.-  pi!ur  l'entretonement  «l'un  i/rfWiist  et  de  plu- 
sieurs archers,  afln  de  purger  ces  montagnes  fertiles  en 
paslura^es  dont  la  plus  grande  partie  du  licstailh  de  la 
province  prend  sa  norritnre ,  des  queymans  et  vaga- 
bonds qui  s'y  retirent  et  y  commettent  une  infinité  do 
volleries  et  brigandages  ».  —  Les  deux  deniers  sur  cha- 
que quintal  de  sel  débité  dans  la  prorineo,  qui  servaient 
de  gages  aux  docteurs  régents  de  rUnivci-silt'  de  Tnu- 
louse.  Seyant  été  augmentés  Jusqu'à  vingt-deux  deniers, 
soua  promesse  desdits  doctenra  do  renoncer  à  l'imposi- 
tion faite  en  leur  faveur  sur  les  prélats  du  Haut-Lan- 
guedoc par  le  cardinal  d'Armagnac,  de  sa  seuld  autorité, 
ils  seront  sommés  de  se  départir  du  procès  intenté  pour 
ce  sujet  il  l'évèque  de  Rodez.  —600  livres  sont  accordée» 
aux  Chartreux  de  Castres  pour  la  réparation  de  leur 
couvent.  —  On  ne  passera  pas  au  trésorier  de  la  Bourse 
du  pays  la  somme  de  300  livres  par  lui  payés  an  aienr 
de  Oonvers  par  mandement  des  commissaires  du  Roi  aux 
États,  «  attendu  qn^  i-'c-t  entièrement  renvei-s«?r  le  prin- 
cipal |»riv(llég«>  de  la  province,  en  ce  quo  rien  ne  peut 
flstre  prins  ny  imposé  sur  icelle  que  les  États  ne  l'ayent 
préiilublement  accordé  ».  —  Les  Etats  en  rorps  iront 
supplier  le  &innétable  d'avertir  le  Roi  «  qu'aux  dépens  et 
inbiratz  du  pays,  un  arrest  du  Conseil  aurait  raj'é  plu- 
sieurs parties  de  Testai  des  frais  qu'ils  ont  eu  à  ftre  eti 
plus  des  20,000  livres  qu'il  leur  est  permis  U'impjser» 
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bien  quolesccciunjss.iir.^^  ^!  eussent  npprouvc  wst 
astat  et  donnû  advis  d'en  permettre  l'imposition  ».  Ia> 
OoimAlablc  renvoie  In  États  au  prfoidant  Fanra  qui 
liromfl  fai-e  (viniittitre  au  o.m*.-i!  les  juMt-s  plaintes 
do  la  province.  —  Aumima  de  300  livres  aux  religieux 
Ab  rolnervanee  de  Pézen&s,  recorauiamltis  par  le  Conné- 
f:iblc.  —  On  priera  ledit  seitjneur  de  dédurg^i*  1«  pay* 
de  l'entretien  de  sa  compagnie  d«  gemlarmes.  —  Le  mai- 
tn  de»  ports  sera  requis  de  rtHracter  la  saisie  faite  i 
UIre  d'aubaine  »  d'nnebarque  il'oranges  amenée  dans  le 
port  deNaphonne  par  un  Espagnol  qvi  rwmil  déeMé, 
attendu  que  si  cela  avoit  lit  u,  '  ■  -^c  r  i!  ritlt-rement  ruy- 
Ber  la  oommerce  qu«  les  habitants  de  la  province  ont 
avee  le»  «Iranffera  ».  —  Le  paya  a'«et  pas  tenu  de  payar 
II?  fr.lis;  1^  nourriture  et  panle  rie»  quarante  et  un  cour- 
salres  turcs  prins  h  la  coste  de  Sijan,  desquels  une  partie 
ont  eelé  exteottéa  à  mort,  et  les  autres  condatnpnt's  à 
serrir  le  Roy  sur  ses  galères  ».  —  sieur  de  La  Motte, 
syndic  général,  rend  compte  des  enchères  faites  pour 
laréfection  du  pont  d'Avignon.  —  On  ilemamlera  aux 
commissaires  du  Roi  de  donner  des  instructions  pour 
que  les  sobstitnta  do  procorrar  général  n'afent  pas 
entrée  aux  assiettes.  —  On  interviendra  i  ^^cès 
de  la  ville  de  Rieux.  contre  les  habiUots  de  Saint- 
JttlieB  en  Guyenne  au  sojet  de  lenr  terroir*  et  tailla^ 
bililé  d'icoUuy,  comme  intéressant  les  limites  du 
pays  «.  —  Les  États  en  corps  supplienmt  le  Connétable 
de  ftJre  jacar  le  pmete  dn  pays  cuntre  les  fermiers 
de  la  douane  de  Lyon,  pendant  au  Conseil  l 'nui.i  .«sept 
ans,  cl  si  cela  n'est  pas  accordé,  «  ils  &  u  n;  jclter  aux 
piedsde  Leurs  Majestés  pour  leur  repr^enter  les  pertes, 
loeommodil^  et  roynes  que  las  habilans  de  ceste  pro- 
vince •ooin<flnl,  et  qoe  le  commerce  se  perd  entièrement  >. 

 Contre  ceux  qui,  prooi'ilmt  aux  reconnais.<anc<î.s  du 

domaine  de  la  reine  Marguerite  duos  les  sénéchaussées 
de  Toalouse  et  Careassonne,  violent  le  privlMgo  de 
franc-alleu.  —  Aumônes  do  300  livres,  a  la  prière  du  Con- 
nétable aux  »  Capuchin.s  »  «le  Pézon.is  et  de  Lavaur  pour 
achever  leurs  kitlments.  —  Députée  nommés  pour  con- 
férer avec  les  trésoriers  de  France  des  prétentions  qu'ils 
ont  contre  le  pays.  —  Le  Oonndlable  sera  prié  d'écrir? 
aux  commissaires  du  pont  de  Toulouse,  qui  continuent 
de  saisir  les  deniers  dn  pays,  sans  respect  de.  ses  privi- 
lèges, et  de  leur  en  témoijrner  son  déplaisir.  —  Attendu 
qne  «  le  droict  d'aubain<'  n'a  ■.••■]nr\  linii  "  i  r.;in<;uedoc, 
et  que  les  habitans  d'Avignon  et  Coiiitat  de  Venis.se  uut 
eslÂ  de  tous  temps  et  sont  tenus  pour  vrais  rintcoles,  on 
les  assistera  en  cause  partout  où  ils  seront  i-oclierchës 
pour  les  biens  «lu'iU  possèdent  en  Languedoc  par  succes- 
«ioB,  testament,  etc.      Les  ddpulâs  envoyés  à  Avignon 
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rapp  irtent  que  la  réparation  do  |H>nt  se  peut  aizémenl 
fere,  à  cause  que  le  Rosne  a  changé  de  cours  et  laissé 
presque  à  sac  les  pllllers  fui  sont  tumUa  •  ;  les  députés 
en  Cour  ajr)uienl  ;  <  la  dernière  raoings  dicte  estre  do 
1?.5,000  livrer,  et  le  Conseil  eslre  rezolleu  d'en  féi-e  iôre 
l'impusilion  sur  les  provinces  voisines,  lesquelles  en  va» 
çoivent  de  l'otilUté  •.  —  Alten  lu  «lue  les  dr-jiU  de  la 
tratle  domaniale  ne  sont  dus  que  pour  les  denrées  irans- 
porléi-8  liors  du  royaume,  on  présentera  requête  k  la 
Cour  des  aides  contre  les  fermiers  desdils  droits,  qui  font 
Mouffrir  une  intinité  d'exacUons  et  de  vexations  aux  mar> 
chauds  qui  portent  des  blés  et  des  vins  h  Arl.  s  et:  Pro- 
vence. —  On  traitera  avec  les  receveurs  triennaux  des 
deniers  eztraordinaine  au  sujet  des  deinaadea  qu'ils  (but 
au  pays.  —  Conliv  le  fermier  des  droits  'ur  les  mnrchan- 
dis'.'s  ti-ansporlée.H  pur  les  rivières  de  Oarunno  et  l>ordo- 
gne,  <|ui,  nonobstant  un  arrêt  du  Parlement  de  Toulouse, 
maintient  les  bureaux  établis  au  Mas-de- Verdun,  Mois- 
sae  et  La  Pointe.  —  Aumône  de  600  livres  à  l'abbé  de 
M  intsarrat  pour  l'employer  ii  l'érection  dans  «on  église 
d'une  chapelle  pour  les  Français.  —  Le  Connétable  sera 
supplié  de  rédurre  la  dépense  des  garnisons  à  48,000  li- 
vres. —  Ccn;  iiîér.'  qu'il  a  .'t.'  omi  îoyé  40,000  livres  à 
munir  de  poudres  la  ville  de  Narbonne,  dont  la  cotiser- 
vatioin  Importo  au  repos  de  la  province  «t  du  rayaume, 
300  livres  sont  accordé*-?  nour  raffiner  ces  poudres  qui  - 
<•  aulrmueut,  s'en  vont  du  luut  g:tst«r  >.  —  Les  députés 
do  la  Chambre  des  comptes,  en  conférence  avec  ceux  du 
pay.s,  déclarent  •  qne  les  modiflcations  apposées  à  l'ac- 
coril  passé  entre  les  deux  parties,  l'ont  esté  du  propre 
tnouveiTienl  de  .Sa  Miyesté,  et  qu'ils  no  s'opposent  pas  à 
ce  qu'elles  soient  ostées  »;  en  conséquence,  les  députés  en 
Cour  «  poursuivront  la  «nblatlon  desdites  modîAcatloos, 
et  la  Chambre  des  comptes  sera  priée  de  consentir  à  ce 
que  l'accord  soit  esmologué  suivant  sa  forme  et  teneur  *. 

—  On  demandera  que  tes  Ibnda  ordonnés  «n  «mimbsalr» 
géiit'iral  des  salpêtres;  de  Laiiguwloc  i  pour  le  fourrtiifie- 
menl  des  pi>uilrH.s  de  la  province  r  ne  soient  pas  dimi- 
nués. —  Itemise  au  receveur  des  tailles  deGévaudan  do 
2,^88  livres,  des  deniers  du  pays,  qui  avaient  élé  volées 
aux  muletiers  qui  les  transportaient  avec  Isa  deniers  du 
Roî,  de  .\lende  ii  Montpellier.  —  Vu  la  réponse  des  com- 
missaires du  pont  de  Toulouse  qui  iiersistent  à  saisir  les 
deniers  du  pays,  mainlevée  sera  demandée  au  Rot,  et  os- 
pendant  les  litats  en  corps  "  supplieront  raonsolj^ni  tir  b» 
Coniiestabie  d'y  vouloir  uppurler  ilu  remède,  et  oU  il  y 
(eroit  quelque  dWiettUé,  luy  feront  entendre  estre  rezoJ- 
teua  ne  (ère  autre  imposition  que  des  deniers  du  Roy  •'. 

—  Contre  «  l<»  chuvauldicurs  »  et  maîtres  des  relais  : 
que  c  les  babflans  «yen!  liberté  de  tenir  des  chevaulx  do 
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d'c'^îîrer  des  piissans  qu'ils  preniif  ii»  l«  r«»!ay  *»(  logent  en 
leui'oi  logis  •.  —  On  demandera  au  l'arlement  de  Tou- 
loDs^t)  de  révoquer  !a  commLssIon  donnée  par  lo  Réfor- 
malenr  général  dea  eaux  et  forêts  de  Langaedoc.  Pro- 
▼ance  et  Daupluné  «  pour  la  Térilicalfoii  dos  canala  des 
rivières,  à  I»  lauxe  de  50  sols  par  jour,  payables  par  les 
consuls  des  lieux,  saurauxdiU  oonsuis  lear  rembourse- 
niant  sur  les  propric^taires  des  pièces  afeoutissana  deadttes 

rivii-res, et  recevnn;  c  urKiri  li U'  ili';^  r<';):ir.itii;:;S  .'.'irsllKS  » . 

—  Procèa-verbitl  de  l'iis^emblée  particulière  ùei  gens  des 
trois  étals  de  la  sénéchaussée  de  Garcaasonne  pour  In 

réparftlii>n  <î»'i  ch-mliis  et  ponts.  —  Maigre  l>^  rchis  des 
députés  de  la  Chambre  des  comptent  de  bailler  par  écrit 
leur  di^clar  ition  touebant  l'accord  avec  le  pays,  la  anp* 
pression  des  rlian^emonts  TuitH  audit  aocord  sera  pour- 
suivie devers  le  lioi,  et  cependant,  défiinsesera  faicte 
aux  ?ilU8  et  rommunautésdo compter,  ny  permettre ({u'il 
aoK  compté  é»  deniers  extraordinaires  qui  s'imposeront 
en  f  celtes  ailleurs  qu'en  leur  niaîson  de  Tille,  e  t  par-demn  t 
les  ofliciers  d'icel;  <,  .  nrmii'  il  Lst  accousiuiriH,  afln  que 
ce  pays  «e  puisse  conserver  eu  se$  privill^es  et  liber- 
tés  •.  —  Les  députés  en  Oour  s'aideront  du  crédit  das 
caniinaux  de  Joyeuse  et  de  Bonsy,  de  l'Amiral  (Henri  de 
Montmorency)  et  du  duc  de  Ventaduar.  —  Les  députés 
aux  comptas  vériflaront  les  dépanaes  Adtas  par  las  dlo- 
cèses  et  comrîîtin  uilfe,  en  vitIiî  d.»  en rr. missions  du  '"on- 
nétable,  pour  i  c;,trcl)i  ;i  ilo  lu  com,  agiiie  du<iit  seigneur, 
«  sisr  le  pieil  de  18  sols  par  Jour  pour  chacun;^  gendarme 
«bacung  jour,  et  pour  le  nombre  contenu  auxdiles  com- 
missions tant  seulement  •.  —  Lecture  d'une  lettre  de  la 
Reine  régente  aux  ÉLats.  — On  examinera  l'arrêt  du  Con- 
seil portant  règlement  pour  les  diocèses  «t  villes  du  pays. 
— Le  OonnétaUe  tkll  savoir  qu'lt  désire  que  le  pays  four- 
nisse pour  111  III  lis  ^  ta  i!t'|i  ;nse  de  trois  cents  boniuos 
qu'il  veut  lever  pour  urapèchcr  les  vois  et  les  excès  qui 
«a  oommatteat  aux  Cévennes  :  Il  est  arrêté  qiM  •  l*oa 

interi'édera  envers  Sa  Miijesté  à  ce  qu'il  soit  laiss''  Tnuls 
de  ses  deniers  pour  estre  employés  h  kre  que  sa  justice 
soli  liobeye  dan»  la  proTinee  ».  —  La  oomta  de  Rianx  at 
le  baron  d'Ambres  travailleront  avec  les  commissaires 
nommés  pour  l'echercber  les  malversations  d^s  compta- 
bles de  la  province.  —  Secours  aux  habitants  de  VaUm- 
tine  pour  réparer  leurs  murailles,  en  partie  ruinées  par 
un  tremblement  de  terre  et  une  Inondation.  —  On  e>n- 
ploiera.'^J  OI  "ivres  en  achat  de  meubles  qui  seront  ofrerls 
au  nom  du  pays  à  M.  le  président  Faure  «  qui  est  en 
«asie  province,  du  eomnandement  du  Roy,  intendant  en 
la  justice  près  monseigneur  lo  C.;nnestable ,  et  prend 
journellemeal  beaucoup  de  peyne  pour  tes  affaires  du 

Haun-OARONin.  —  Sénie  C.  —  T.  IL 
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pays  ■.  —  Les  États  «s  eorps  Iront  salnar  la  duo  d«  . 

M07ifmfir?nr_v.  dont  l'arrivée  est  annoncée.  —  Le  duc 
vitjjit  ù  l'as&uiiililée.  —  On  demandera  revocation  de 
l'arrêt  du  Conseil  de  septembre  dernier  qui  inlanUltOBt 
emprunt  aux  li  j.  ses,  villes  et  communautés,  «  pour  1« 
grand  préju  liLû  jue  le  service  de  Sa  Uajeslé  pourrait 
recevoir  à  l'observation  d'iceluy,  et  néanlrui  in^s  I  ïs 
syndics  et  consuls  ont  esté  exortés  à  n'emprunter  que 
pour  nocaaion  bien  nécessaire  et  par  délibération  dea  as- 
siettes ou  conseils  politiqin^s,  fi  nù  ils  serol«-til  rfti  ]>i  r- 
cbés  pour  avoir  faict  emprunt  en  ladite  forme,  les  syn- 
dics généraux  las  assisteront  parient  oii  il  appartiandra 
pour  en  estre  re!  iv-'s  ".  —  «  Pour  le  bien  du  pays,  et  de 
tant  que  les  ottices  do  regrottiors  font  cesser  le  com- 
merce »,  on  traitera  du  racbat  desdits  oflBces  avec  les 
sieurs  Porlalès  et  autres  qui  les  ont  acquis  au  prix  de 
165,000  livres  ou  environ.  — 100  livres  seront  employées 
il  11  livrer  Nicolas  Rozellon,  pauvre  esclave  détenu  par 
les  Turcs.  —  Les  sept  barons  qui  ont  entrée  à  l'assiette 
da  diocèse  da  Wrspoix  seront  priés  de  s'y  trouver  en 
personne,  ou  d'y  envoyer  des  procureurs  capables  et  de 
la  qualité  requise,  gentilshommes  ou  gens  de  robe  longue. 
—  Assemblée  partlenllére  das  gens  des  trois  états  de  la 
^'n.'-h:ui?=;''o  lie  Toulouse.  Délibrir.tli concernant  :  les 
pools  de  Ouzet  sur  le  Tarn,  d'Autorive  sur  l'Ari^ge,  de 
Rleiix  aur  te  Riw;  las  pootlla  antr»  Basièi^  «I  Hmlgls- 

rnr:1  fj'rtî'rmb'i'o  v.rrclr  :  qn?  la  détiI>énition  des 
K-slaU  du  15  advcuibrc'  1010  ii-i'à  iiiviolablement  obser- 
vée, et  que  les  ponls  seront  réparés  par  chacung  diiKèse 
on  particulier,  sanaqufl  laséaaschausséeaoitconstraincle 
d'y  coni  ribuer,  sinon  en  ceulx  qui  sont  boatys  sur  rivière 
navigable  ».  —  Les  syndics  du  pays  veilleront  à  ce  que 
les  regrattiers  ne  commettent  aucune  fraude,  al  uo  fera 
taire  k  Narbonne  des  mesures  semblables  1  eallas  des 
greniers  à  sel  d«  1 1  lit*^  \  il'<'  t't  '.es  ti.;ndra-t-on  iiTho- 
lose  pour  que  tous  abus  puissent  y  estre  véhfiiés  >.  — 
t  Bien  la  prix  du  sal  «oit  diminué  da  16  sols  par  quin- 
tal depuis  le  I"  janvier  1612,  ni^nnfrnninpî  î'itjsirîurs 
regrattiers  n'y  ont  faict  aucune  diminution  >  :  on  l(» 
poursuivra  pour  les  contraindra  à  restituer.  —  Orali- 
ncations  :  île  30,000  livres  an  connétable,  à  M»*  la  con- 
nétable, au  duc  et  k  M"»  de  Montmorency  ;  du  21,000  li- 
vres au  duc  at  à  M»»  do  Vantadour.  —  «  D'autant  qu'il 
II';,  a  aulcunc  apparence  de  trouble  njr  dehors  ny  dedans 
II'  ruyaulme,  et  <]ue  néantmolngs,  an  tieu  de  diminuer. 
Testât  des  garnisons  vient  en  augmentation  d'année  en 
année,  Ms«  le  Connestabie  sera  supplié  de  se  conlenter 
pour  Tan  prochain  de  64,<NX>  livres  i.  ^  î«  Connétable 
r.'  "iji  1  qt;'iî  r.e  |ii  ut  ri*»!!  retrancher  de  cet  cd  it;  sur 
quoy,  a  esté  aneslé  qu'il  ne  sera  imposé  pour  l«adites 
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fumtowu  qm  54,000  lims,  êt  Sa  MaJoslA  «t  Homei- 

gntjur  soronllrès  humblpinent  supplii's  lîe  «'tn  cnnïen- 
ter  ».  —  Le  syndic  (féiiHiai  lUfudra  lait  el  iaus<t  jjuur 
ceux  qui  soroiU  molestés  par  les  CORIID{aaa>r«!.s  du  do- 
maine de  la  reine  Marguerite,  •  parce  qu'il  s'.-tgit  du 
privillège  de  (hM«>*llen,  qui  importe  plus  au  général  du 
pays  qu'aux  particuliers  »  —  Le  consul  du  Puy  re- 
montro  •  ne  pouToir  entrer  an  rembonraemeot  dea  offloes 
de  r«gratti«rs,  pour  j  avoir  en  ladiete  ville  «ne  roe  «b  w 
fairl  la  dél>ltle  du  fi  l,  \i"iiv  r  ii-jii  ilf  quoy  ils  pnyenl 
aabergueau  seigneur  evesque  ».  —  Le  consul  de  Kieui 
nprfaante  à  son  tour  que  Itulile  ville  *  pur  pri  villèf|«  M 
jifi-t  iî'.aatrc  snl  que  celuy  de  Languedoc  —  Mesures 
ordonnne»  i^ur  empêcher  les  saisies  el  Laniuaients  des 
déniera  du  [layis.  —  14,000  livras  sont  accordées  pour  le 
anrlaiix  des  vivres  il"  1»  •compagnie  dn  OonnAUbiS'  — 
«  Four  relever  le  in  t  u  [ui  préside  anit  EataU  des 
grands  frais  el  despens  qu'il  f«ii  i  i  l  esi'-  i m'asion,  il  luy 
aera  oniooirè  pour  l'advenir  pour  son  assistance  600  li- 
vres an  Heu  de  309*.  '—  Le  président  Faore  D*aocepte 
[i  V-  Ii:-5  in<:iibles  .jui  'ul  s."irit  i.flV'tis  l':s  Élcils  nt  dit 
•  qu'il  continuera  toujours  en  la  vollonté  qu'il  a  de  l>ieû 
servir  1«  Rogr.an  aoalagenient  du  psjrs  ».  —  Approiation 
et  ratincKliiin  du  li*aité  fait  avec  le  sieur  Portatès  pour  lo 
rachat  des  oflices  de  regratliers  au  prix  de  lfl5,C00  li- 
vras. —  Xis  sieur  d'Espagne,  ancien  syndic  général, 
rtOin  nae  graiiScation  de  2,009  livres  qui  lui  avait  été 
aeeordâe  par  tes  États,  «  ae  la  pouvant  accepter  estant 
tréï'orier de  France, et  luy  estant  dt. Te:,  lu  ;':ir  Ii's  i nlon- 
nances  du  Hoy  *.  —  «  Hn  attendant  la  peruiisaiuii  d'im< 
peser  les  sommes  acoordéss  m  la  présente  «asembiéa,  le 
iréNorierde  la  Bour^i'  emprunteni  23,74J  livrej*  10  soU 
0  deniers,  pour  e.sire  |)ar  luy  payé  aussy  tosl  aux  per- 
Bonnes  et  pour  les  raisons  ef  «priia  expeeiflites  :  an  sieur 
de  Pliélipeaux,  1,SG0  livres  »,  etc.,  etc.  —  Octroi.  — 
Iléiiédirlion.  —  Noms  des  prélats,  barons  et  gens  du 
tierjf  ordre  qui  ont  assisté  aux  KUits. 

De  f»  iOi  à  f'  itéo.  A  Hésenas,  dans  la  maison 
commune,  dn  S4  novembre  1614  au  8  janvier  161S.  — 

Présili  :it  :  r.ouis  de  Vervins,  aithovë<iue  de  Narbonne. 
Cun>mj«saires  du  Uoi  :  Henri,  duc  de  Montmorency, 
gouverneur  de  Languedoc  i  Poore,  oonaelller  d'État; 
Tiiiiotbée  de  Mcatchal  et  Pierre  de  Madroa,  tréawiers 

da  France. 

M.  de  Montmorasej  <  dit  que  lo  Roy  :ic  contentera  do 
pareil  secours  et  assistance  que  l'année  précédente  *.  Il 
ait!^uro  les  Ktats  <  qu'il  continuera  la  mesme  affection 
<!i)iit  feu  Mr  te  ConncsUible,  son  |ière,  pendant  cln- 
quante<inq  ans  qu'il  a  beu  le  gouvernement  de  ce  pajra, 
leur  a  rendu  toutea  aortes  de  témoignages  Diaconrs 


RAUTE-GAROmUB. 

I  du  préeideni  Fauni  :  Il  prend  la  parole  «  vee  dea- 

I  seing  de  rehnu?«;pr  tellement  ses  Institutions  (du  Lan- 
guedoc)... qu'il  )i  y  uye  quasy  contrée  en  l'Kuixqte  en 
laquelle  elles  ne  soient  esté  communiquées...,  que  le 
royaume  de  Sicile  esloit  oallu.v  qui  en  approctioit  le 
plus...,  avec  ceste  dltrérenoe,  qu'en  oesie  isie,  il  y  avoit 
d'ordinaire  un  bandage  contre  le  vico-roy,  où,  au  con- 
traire, en  cesle  province,  le  rapport  avoit  esté  lonqjours 
wj  bien  proportionnAdes  afTeellons  nutnelles  de  MM.  les 
gouverneur»  et  d'eSI^.  i[ii'i!  y  av  iil  ilesjîi  curimiL-  un  siècle 
entier,  niesmenteal  pour  la  conservation  de  ses  privil- 
lèges,  que  l'on  vivoit  en  ceste  corraspoudanee  *.  —  Fer- 
lant '?ti  Cfinn^table,  il  dit  qu'il  8ini:i  Innt  cette  province 
«  qu'il  mil  loutes  considérations  »»n  arrière,  voyre  les 
persuasions  propres  de  la  Royne,  pour  la  venfr  r«voir, 
luy  dire  le  dernier  adieu,  fondre  en  larmes  sur  alla,  et 
s'y  Rbdistr  une  ehélive  s^ulture  Suit  l'éloge  du  Con- 
nétable» iJi'  pii  le  siT^'iee  domestique  des  roys  n'avoit 
donné  le  loisir  ^  son  institution;...  qui,  pour  garentir 
(la  royaume)  n'avoit  fbiel  iraRle  avec  l'estraager,  mais 

qui,  au  contraire,  en  rivi  ii  wustenu  les  efforts,  di&sipé 
les  desseings;...  résisté  aux  révoltas,  trassé  les  modelies 
des  édieix  de  padlcatioa...,  >  elo.  Il  loue  ensuite  liMi- 
guenienl  le  duc  de  Montmorency,  dont  il  <lit  «  qu'il  estoit 
qualiftié  k  IhjQ  droit  l'enfant  de  fortune  •>.  <  L'année  pré- 
eidenta,  l'oratanr  avoit  heu  subject  de  se  doQlotr  de* 
monvemens  qui!  7  avoit  dans  la  province  pane  qu'il 
en  apprébendolt  les  événements,  et  beust  vollonOan 
souhaitté  que  ceulx  qui  de  ce  avoienl  e^ti'  r,,ul(>ab!es 
beussent  esté  cbastiés,  mais  que  présentement  il  avoit 
aubiect  de  se  louer  de  es  qu'ils  avoient  heu  part  ii  la 
cléiniMxre  de  Sa  Majpsté  »...  Il  rHc<imman(le  l'union, 
«  ayant  remarqué  durant  le  s^our  qu'il  avoit  Cfiict  en 
esate  province,  qu'au  lieu  de  la  concorde  que  Sa  MaJetIA 
avait  volian  estaMir  par  ses  édicte,  les  esprilx  s'en  esloi- 
gnolent  à  cause  de  la  diversitté  des  ndligions,  de  fu^<m 
qu'en  choses  ni«-smcmei)l  indifTérenles,  il  estoit  comme 
impossible  de  tére  relascber  les  ungs  pour  la  satisfiicUon 
des  aultres,  tellement  quil  avoit  grand  subject  d'appré* 
j  lien'Jer  qu"  1 1  di  .  ision  ne  nous  enyvra.st  dj  rechef  du 
brentagu  auquel  nus  pères  s'esloienl  laissés  surprendre» 
et  duquel.  A  la  Royne  venoit  tout  ftteschement  de  noua 
retirer:,.,  voire,  purlés  en  ce  point  do  consolatiim  d'ap- 
prendre que  Sa  Majesté  se  seroit  déclarée  unyeui'e,  avec 
la  joie  de  ses  subjectz,  vi  par  {»  OOtlVOCaiion  des  Estât» 
généraux  nous  l'esoil  espérer  une  entière  rijfonualion 
des  abuz  »...  En  terminant,  il  conjuiv  l'as.semUée  •  d'ac- 
corilor  les  demandes  ordinaires...,  d'aultaut  ptua  qU» 
que  c'esloil  peu  de  cbose  n  l'eagard  des  ctiarges  que  por- 
tent les  autres  «ndroidz  di^royanime    —  Le  préaiUaot 
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répond  '<  qu'ila  l'honosordespaifi  qoinwaiM  da  prtaMor 

cd'-to  i;Uis(re  assetnbli'i'  sous  l'auth  irit.»  du  feu  Conné- 
table, to  resaauveair  duquel  il  no  peut  metlre  devant 
M«  yeux  9tm»  ▼«nar  de«  Uram  de  «ang,  pour  avoir, 

norjoh-'nnt  îant  il'orauv-s  r't  burusques  piss-V-^  qui  ont,  h 
cause  de  lu  diversitlé  des  rclligiona,  agité  ceste  province, 
mainteiitt  les  baMteiw  dieelto  «n  bonne  pake  *„.  —  Me- 

cours  ilu  syndir  g^n^r.il  .-VOUvn,  qm  sal-.;*'  le  dur  au 
aom  dû  la  provim^o.  11  dit  que  «  les  ravu;j^  vlu  suK'il 

a'eeelaireot  pas  lorsqu'ils  battent  à  plomb,  tuais  seuiie- 
ment  lom|iie,  rencontrant  «n  corps  aolide...,  ils  r^alis- 
aent...  et  composent  une  tnmiire...  et,  par  nne  réflexion, 

illuminent  dans  l'eslenilue  ..  Or,  Monsieur,  vous  estes 
dans  le  Languedoc  ce  beau  corps  solide,  ce  beau  corps 
dlafTane  par  le  moyen  duquel  ne  grand  saMI  de  la 
Frai  Tii  •!  «^sd.iiif'ret  rejaillir  sur  m.ii!'  Ifs  plus  clairs 
rayons  de  la  couronne...  Et  de  mesme  qu'il  y  a  des  ani- 
mmx  aolalres,  vtmé»  et  ooosatrds  an  soleil,  tels  qne 
sont  les  coqs,  (}tti  diem  venientem  nuntianl  caniu... 
nous  tous,  voués  et  consacrés  ii  ce  ^rand  soleil  de  la 
France,  poftans  emprolntl  en  nt>s  Ciiiur:^  le  craimul  et  la 
fleur  de  lia,  les  anelennes  armoiries  de  ce  n^iyaultne... 
nous  nous  présentons  à  voslro  lever  pour  vous  chan- 
ter (les  liimnes  de  louangu  •,  etc.  .  —  Les  ÉtatH  v[>nt 
entendre  la  messe  du  Saint*  Esprit  dans  l'église  col- 
légiale de  Snint'Blaiso.  —  Les  consnls  de  ViTlen  an- 
ront  ontn&o  aux  États  comme  ceux  de<  l'.iircs  vi1I>>3 
capitales  de  la  province.  —  Règlement  pour  l'ejUrée  aux 
États  des  barons  «t  de  leara  envoyé.  —  Renouvellement 
du  serment  de  fidélité.  —  Le  pays  témoignera  son  regret 
de  la  mort  du  Conuétable  «  par  d'bonorablea  otxièques 
flaoëbres,  ainsi  qu'il  a  esté  Met  ey^orant  ansienr  car- 
dinal de  Bourges,  princes  et  autres  gouverneurs  de  ceste 
province  ».  — «  Pour  es  vil  tories  moni)polle.<«  qui  se  pour- 
raient dire  par  reulx  iim  s  i;t  en  la  iirésente  ville  pour 
entendre  à  la  ferme  du  droicl  d'équivalent,  s'il  n'y  «al 
prompioment  procédé,  ■<  letctureest  donnée  des  articles 
du  trienne  courant,  afin  qu'on  puisse  •  pourvoir  aux 
plainctes  etoontravenlions  qui  peuvent  avoir  esté  falotes 
durant  ledit  frienne  ».  —  L'iv4qne  d'AtetTait  le  rapport 
«  dt^s  fouUs  el  oppression.s  que  le  p  'U|  j:-  s  uirfnt  .îc  la 
part  des  fermiers  de  l'équivalent,  entre  autres,  «  que 
aoubs  oonvart  d'assiette  de  beuvenrs,  contenue  an 
deuxième  article  de  la  ferm",  il?  rava^i-nt  par  d'or- 
dinaires visiltes  ceulx  qui  iMiiny.d  Utble,  nappe, 
«otiaaulx,  ny  autres  cho.ses  pour  la  commodiité  des 
passana  —  Conditions  et  chargea  du  bail  <le  l'équi- 
valent. —  Les  prBmiâres  enchères  ont  lieu  devant  M.  Je 
Montmorency  et  les  autres  commissaires  du  Roi,  qui  les 
déclarent  iosumsantes,  la  plus  baule  •  «urdile  *  n'étant 
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que  de  300,000  livres.  —  Le  pays  Inervlendra  en  llns- 

tanco  des  notaires  de  Toulouse,  qui  déclarent  avoir  été 
réduits  au  nombre  de  cinquante,  contre  ceux  qui  ont 
Ihlt  créer  dix  nouveaut  offices  de  notaires  •  à  la  snr- 
<  liar^,'edu  peuple  ».  —  On  n-l'-veiM  uji|i  >'  au  Parlement  ^le 
la  procédure  faîte  devant  le  sénéchal  do  Nimes  par  le  doc 
de  'Ventadoor  pour  établir  par  témoins,  k  tanta  de  titres 
riui  auraient  lirnl^s  mi  pillas  rliirant  les  troubles,  que, 
lie  temps  iniuiamurial,  ies  barons  du  château  de  Lbers 
sur  l!^  Rhône  i  ont  eu  dnolct  de  prendre  péags  anr  tontes 
sorta  de  marcbandises  passant  tant  par  eau  que  par 
tarrs  dans  ladite  baronnie  ».  — «On  fera  recherche  par 
les  an  hiis  ilu  domaine  de  Nîmes  »  pour  trouver  des  ac- 
tes concernant  le  péage  que  le  prince  d'Orangs  lève  sur 
le  RhAne,  et  Ton  priera  U.  de  Oadan ,  grand'Uattrs  des 
eaux  et  forets  Ju  Langi^  iliK'  «  q\ù  a  les  tariffes  et  car- 
cabanx  de  tous  les  droiclz  qui  s'exigent  le  long  de  ladite 
rivière,  de  vouloir  en  Inlllsr  copie  • .  —  Le  Parlement  de 
Toulous''.  la  Chambr?  iIm  rr>m|it:-s  et  Irv  Gourdes  aides 
seront  priés  iriirilomiur  »  qan  lU  toutes  aflaires  qui  con- 
cerneront l'irii  Tt  si  lie  la  province,  le^^ic  du  pays  en 
aumcommunicalioa  —Les  ICIals  en  corps  iront  prier 
M.  de  Montmorency  d'écrire  IlTA.  de  C«raman,  gouver- 
neur  du  comté  île  Foix,  de  faire  rendre  aux  habitants 
de  Campagnao,  dans  le  pays  de  Sault,  le  liélail  que  les . 
baUlants  d'Ax  leur  ont  enlevé  h  main  armée,  et  que  les 
preniii  l'i  ■  sr>  mettent  en  dehvoir  Ju  ri  pùu',  ri  r  par  le 
mesme  moyen ,  d'oii  pourroit  naislre  de  grands  et  irré- 
parables désordres  —  Le  bmvn  de  Oofiblens  produit 
se-?  tl'rM  ;ioiir  l'entrée  aux  États,  parmi  lesquels  une 
lettre  du  roi  Jean,  de  novembre  1X>0.  —  1^6  président 
expose  qu'à  raison  des  collusions  auxquelles  donna  Uau 
la  ferme  de  l'équivalent,  il  conviendrait  d'accepter  l'of- 
fre d'une  personne  solvable  qui  prendrait  la  ferme  .i 
2r.J,I0f)  livres,  prix  du  trienne  courant,  *  k  la  charge 
que  les  Bstatz  lu;  donneront  la  quarte  partie  de  ce  qu'il 
sordira  par^dessos  ladite  somme  *.  —  La  proposition  est 
acceptée,  mais  personne  ne  se  [>résente.  —  Le  syndic 
d'Olive  offre  <  pour  rompre  les  monopoUes  •  de  repren- 
dra la  proposition  k  son  compte,  avec  le  congé  des  fitals, 
sisil  ■Tiiunie  syndic,  soit  comme  particulier;  on  lui  permet 
do  surdire  en  cette  dernière  qualité.  —  On  enregislrei'a 
aux  registres  da  pays  un  arrêt  de  la  Oour  des  aides,  qui 
casse  un  arrêt  donné  par  la  Chambre  des  comptes  «  pour 
constraindro  les  villes  du  pays  k  rendre  compte  des  tle- 
niers  extraurdinalres  et  raunicipanx  qui  .s'imposent  en 
ICL'llos;  >  et  un  autrearrèt  concernant  le  bail  de  la  douane 
de  Lyon  fuit  h  Im.  Sablière,  nouveau  fermier.  —  La  syn» 
die  La  Molle  dit  qu'il  s'est  opposé  îi  la  vérification  Ou 
bail  de  la  douane  de  Marseille ,  qui  permettrait  au  ter- 
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niler  d'Hlablir  des  bureaux  dans  la  province,  <  el  'l'esl- 
ger  ledit  drolcl  de  tlouane  sur  los  espiceries  ,  drotiueries 
«t  mira  denrées,  estenUanl  ce  mol  rtanréas  sur  toa- 
tea  sortes  rte  mareliandlses  *.  —  Dépulte  enToyfe  h 
la  '"our  des  aides  pour  lui  ÎLiti.ui  icr  fiiliv  .iutri=s  i  h  - 
ses,  ■  qu'il  soit  défendu  imr  arrùl  aux  r^rultioi's  et  au- 
tres vendears  de  sel  d'user,  dore»  en  evant,  des  mesarse 
.IV,  .'  lr-;quellos  on  vend  le  b\p•^  et  a-itres  ^T  iins  aux  villes 
de  Langu^Oi',  qui  tiDuvcnt,  suiv.nU  l'usage  ,  presque 
toutes  diveraes  en  chJuqiM  ville,  et  orJonuù  d'user  des 
miwures  qu'on  se  sort  aux  greniers  du  Roy  de  Narbnnne 
cl  (le  Pécaiï,  sçavoir  :  minot,  demy-minot,  dixiestne  de 
niiiiot  «.  —  Le  sieur  Meynior,  de  Nîmes,  offre  22'l,î00  li- 
vres de  l'éqniraleat,  à  oertalnee  coadilions.  —  Sur  la 
rapport  de  l'évèque  d'Alet ,  que  les  commlssloiis  ne  sont 
pas  conformes  aux  anciennes,  il  s«ra  wTil  ii  M.  du  Ph*^- 
lipeaux ,  secrétaire  U'Élal,  pour  le  prier  de  \aa  tmire  ré- 
former. —  Lesieiv  llèynier  ne  s'étant  pu  présenté,  ta 
ferme  de  l'équivulenl  est  délivrée  au  sieur  Oalliore, 
dernier  surdisanl,  au  prix  de  213,000  livres.  —  On  pour- 
suivra la  caissalion  «l'un  arrêt  du  l'arlementdoTOBlOnse, 
portant  «  qae  tous  notaires  «eroicnt  tenns  apposer  en 
tous  oontraelc  la  submission  h  la  rigueor  des  drolcle  de 
petit  sceau  de  Montpellier,  îi  peyne  de  faulx  ».  — On  en- 
registrera aux  registres  du  pays  un  arrêt  du  Conseil  da 
30 avril  1606,  contenant  qne  les  villes  et  villages  d'An- 
ver;{ne  sont  exempts  de  comptor  ailleurs  que  par-devant 
leurs  députés.  —  l^es  ÉtaU  bomolojjuuiit  un  prujet  ds 
doldanees  rédigé  par  le  syndic  d'Olive  pour  être  présenté 
aux  Étals  jiénéraux  de  Frauco.  —  On  fera  inhiber  au 
maître  des  poris  et  passai^cs  d'exiser  aucnno  M>inine 
des  consuls  du  pays  ).(iur  pretteiulues  vacciitions  expo- 
sées il  la  vJsiUe  des  cbemins,à  peyne  de  concussion  •.  — 
Description  de  la  procession  générale  et  de  la  pompe  fu- 
nèbre en  l'iionneur  du  Connétable. —  r,>^  l-'jmli's  des 
diocèses  de  Narlionne,  C«ut:assonne,  Alet,  Limoux  et  Mi- 
rspoix  aviseront,  avec  le  Président,  anx  moyens  depnr- 
gor  lu  [11;},--  l'icrr.'  .l'frbari  (fameux  chef  do  ban<)its) 
et  st-s  complices,  <  qui,  muUipliant  en  ntmtbiv,  ont  auiisy 
groes;  en  malice  et  insolence  sy  iri^s  iiisupporlable, 
qn'ils  auroienl entreprius  d<j  p:  .  inti,  r.a  (îrasso,  qui  est 
vlïle  considérable,  par  e.sfahul'',  iinns  le  chasteau  <iu 
ïaronde  Talayran,  -  te  »,  —  On  priera  le  Koi  d'ordonner 
«  pour  esvitter  les  monopoUes  *  qu'il  ne  poarra  être  en- 
chéri qne  sur  l'équivalent  des  diocèses,  «  le  bloc  demeu- 
rant exclu»  "'.  —  On  examinera  aux  prochains  Klats  la 
demande  de  contribuer  il  Texéculion  du  nouveau  plan  du 
pont  de  Toulouse  dressé  par  Jacques  Mercier,  ingénieur 
du  Roi,  qui  c  lût  ra  que  001,000  livres,  et  pourrait 
élro  achevé  un  mx  ans.  —  l,20i  livres  seront  di^tri- 
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buées  par  portions  égaies  aux  CordOliers  de  Nîmes,  Tri- 
nitaires  de  Montpellier,  Ci)rilult('rs  réformés  do  (iignac 
el  Àugostins  de  Bûiers.  —  Mesures  prises  contre  les  vo- 
leurs qui  ravageaient  la  Corbi&rs,  le  pays  de  Sault  et 
F<  aouillèdes;  quant  aux  principaux  chefs,  d'Urban, 
Trilbe  et  Paciiaque,  •  qui  se  veulent  desparlir  de  leur 
mauvaise  vie,  M.  de  Monimoreney  sera  prté  d'obtenir 
pour  eux  lettres  d'ahflïHon,  oî  do  li^s  !tni!|pr  ?»  quelque 
gentilhi>raraedaulhoril'.',  pourlesrelireretluy  respondre 
dores  en  avant  de  leurs  dcsportemens  >.  —  Le  greffier 
d'Alméras  rend  compte  de  son  voyage  en  Ooar;  il  a  ob- 
tenu  du  G)n.se!l  le  rétablissement  et  la  permission  d'im- 
poser les  parties  raj'écs  de  l'étal  des  dettes  da  l'année 
précédente.  —  On  donnera  copie  aux  députés  du  pays  da 
cahier  des  doléances  et  des  réponses  du  Conseil.  —  Ora- 
tii^i'atl  n  de  -100  livres  au  sieui  il  •  Luconrt,  lientt  r..iiit 
général  du  prévôt,  «  à  cau»c  des  peines  extraordinaires 
qu'il  a  prinses  pour  la  saisie  et  exécution  de  divers  vo' 
leurs  1.  — M.  de  Montmorency  Ic-r,  uiitc  u-.s  siibv.nitinn 
pour  l'entretien  de  quarante  ai-.juubuih  u  ch^ivai  de  la 
c»mpa;.'nie  de  ses  gardes.  —  I.ë.s  députés  qui  ont  ijuitlé 
les  États  Mns  congé  du  président  seront  privés  de  leais 
taxations,  «  s'ils  ne  font  apparoir  qu'ils  se  sont  absentés 
jiour  alTéres  du  pays  ».  —  On  so  plaindra  au  contrôleur 
général  des  postes  et  relais  d'tm  arrêt  du  Parlement  de 
Tonlonse  permettant  aux  habitants  de  ta  province  de 
lenlr  des  rli.  v.mx  île  louage,  à  charge  de  payer  6  livres 
paraît  au  mailr»  dus  rtilais  de  Toulouse,  «qui  est  une 
taxe  extraordinaire  contre  les  priviliAges  dn  pays  ».  ~^ 
Rffus  de  payor  les  frais  de  rasrinent  de  la  maison  du 
sieur  d'Aubi^nac,  au  lieu  d'Arre,  el  du  château  du  Pont- 
d'Arre.  —  U:  syndic  d'Olive  exposa  «que  le  diocèse  de 
Mirepoix  continui'  toi^oor*  waoQmesnagemaQlvais.  sy, 
qu'aujourd'huy  il  se  treuvedê  nOttvrau  endeblédeOSott 
80,0JO  livres,  qui  auroit  obli.ë  toute  la  noble.s<e  du  dio- 
cèse h  en  faira  plaincte  aux  iûtats  «  :  arrêté  que  l'évéque 
de  Mirepoix,  le  vicomte  et  antres  barons  «  reeonvreronL 
1.  ^  I  ii^îles  et  pièces  jusiiilLalives  de  tous  les  pn^tten- 
dua  dobUa,  el  tacheront  de  mettr<M:Hta(fère.ii  bonne  tin  ». 
-^On  enre^strera  les  provisions  du  12  avril  1013,  qui 
confèrent  la  survivance?  de  la  charge  da  lieutenant  géné- 
ral ilu  gouvurneur  de  Languedoc  à  M,  de  la  Vonlle,  dis 
de  .\l,  de  Venladitur.  —  Procès- verbaux  des  asse:nblées 
particulières  des  gens  des  trois  étals  des  sénéchaussées 
de  Carcassonne  et  de  Toulouse.  Il  y  est  décidé  que  «  cba* 
que  or  lro  payera  les  frais  de  ses  députés  aux  Kstats  gé- 
néraux, sans  que  le  len»])orel  de  l'iisgiise,  soit  noble,  soit 
rural,  dolbve  contribuer  aux  frais  de  Ut  noblesse  et  du 
•  ier  -  es!al  —  Lfs  sieurs  do  CrozJt  offroiit  r  iimnu- 
niquer  aux  iitats  «  divers  expédiv'iis  qu'ils  ont  inventés 
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pour  eroi^scber  dans  les  regitslres  des  nolairtiS  tuules 
KKPtw  d'antidaté»,  transport  d«  feuillets,  voire  meem» 

supiiosition  rie  per^nnne^  ^».  —  fl,0'"H)  livres  sont  accor- 
dées à  M.  Ju  AJsjiiUjjûi'uiiiy  1'  \Hiiir  son  heureux  iulvéue- 
menl,  en  gratification,  pour  cosle  présente  année  tank 
seultoment,  et  sans  qu'il  puisse  tirer  à  eonséqiisnce  >.  — 
Gratlflcations:aasifiordeINnichartrain,  secrétaire  d'Etat, 
ayant  le  département  «la  la  Pruviiice;  —  au  président 
Faore,  intendant  de  justice  près  M.  de  Montmorency.  — 
Il  sera  fcril  aux  barons  ayant  sntris  anx  l^als  de  t'y 
vouloir  trouver  en  persi  :in.',  i  l,  eu  ■  l'j  l.  ^Hinie  em- 
pèclieaient,  d'envoyer  des  personnes  île  la  qualllû  râ~ 
Attise.  —  L'AanmUée  approuve  la  Dominatien  Aiile  par 
la  sènéchau&sée  de  Cu  ca^wane  du  sic.ir  I'Iimt  '  liar- 
dicbon,  comme  syndic  général,  j  la  pUcc  de  auu  pèrt;, 
mort  à  Lyon  en  revenant  de  la  Cour.  —  Gratification  de 
SO)  livresau  sieur  Cavalier,  (^éograidiedu  Roi  •  qui  tra- 
vaille à  la  carte  {générale  de  Languedoc,  ayant  conaniencû 
par  les  diocèses  d'Agde,  Béziors  et  Narbonne,  et  ayant 
laict  Toir  la  carte  à  l'Assemblée,  t  pour  Iny  donner 
oourage  decontinuerson  desseing  >.  —  Considéré  que  te 
sieur  Gardiol,  d'IVAt,  offre  231,000  livr  s  ilf  In  ferme  de 
l'équivatent,  «  qui  est  18,0X1  livres  do  plus  que  l'afferme 
n'a  este  deilirrée,  et  sans  auleune  eondttloa,  MH.  les 
pri'lûts,  bai'ur.s  et  i:tt»r*pulés  eslans  au  pr^^-iiifT  ian<:  sc- 
ronl  jjnéà  Ud  vuuliuir  casser  et  rescinder  le  b.u*U  uipti- 
dié  à  Galllére,  et  recepvoir  l'offre  de  Oardiol,  en- 
semble de  Ions  anltres  que  feront  la  condition  du  pays 
ineillianre».— Réglemenlpour  em{iècher  que  •  aulcun^,'» 
eysdiCB  des  diocèses,  ayant  des  affiïres  particuliers  en 
Oonr,  ae  lassent  depputer  par  leurs  villes  et  diocèses, 
eonbit  prétexte  des  permisstons  qu'elles  ont  besoing 
n  :it]li'nir  du  Roy  pour  l'uaposition  tl;  ;  ur^  ■leMo-f,  île 
manière  que,  souvent,  les  despenses  de  leui^  voyages 
reriemwnt  k  plus  grandes  somnMs  que  tesdlteadebles  ». 
—  Nouvelle  asseiublûa  parliculière  des  États  de  la  séné- 
chaussée de  Garcasâoune.  —  Contre  le  procureur  général 
de  la  Cbor  des  aldes^vi  prétendait  niToir,  après  dix  ans, 
les  roniplos  des  consuls  de  Puylaurens  a  bien  qu'ils  eus- 
sent esté  clos  et  arrestés  en  conseil  de  leur  iiiais^jn  de 
Tille,  snivaut  les  anciennes  furnies  ;  d'aultant  que  ceste 
prooiMure  aeroit  de  trop  pernicieuse  conséquence  ■.  — 
Le  Roi  sera  prié  d'attribuer  aux  senls  jugtis  pcclésfa«ti- 
ques  les  demauJes  de  portions  cim^irucs'  faik'i  devant  le 
sénéchal.  Chambre  des  requêtes,  etc.,  par  les  recteurs  et 
-vieidres  perpét«els  *.  —  Cuntre  nn  sieur  de  Communs, 
entrepreneur  du  ^..•■«■j>>.-h.'!!i";d  .1h  J'.'i.iaîî  de  C.ii>«*lanL-, 
qui  voulait  emiiècljer  les  h  ibîtunls  des  lieux  voisins  de 
fSlira  paitre  leur  bétail  dans  les  parties  dudit  étang  non 
encore  desséchées.  —  On  poursuivra  auprès  du  conlrd- 
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leur  général  des  posU»  l'établissement  k  Montpellier 
d'un  bureau  de  messa^'er»  ordinaires  entre  Tonlonse, 
Paris  et  Lyon,  semblable  à  celui  de  Toulouse,  <  ou  ceulx 
qui  ont  des  affôres  en  Cour  et  les  niarchans  reçoivent 
dte  nouvelles  assurées  do  leurs  affères  trois  foys  le 
mojB  —  Annotation  du  liail  de  i'éqnivaleat  iait  à  Odi* 
Hère  *  comme  rayant  obtenu  par  divers  et  extraordinai  • 
res  monopoles  r,  et  délivrance  de  la  ferme  à  Cardiol,  à 
charge  de  donner  bonne*  cautions  et  de  relever  le  pays 
de  tous  dommagei-inlérèle  «  qui  pourroient  estra  pré' 
thendus  par  Galière  ».  —  Autre  .iNM  iublée  particulière 
de  la  sénéchaos»ée  de  Carcassonne.  —  M.  de  Montmo- 
rency présente  deux  commissiona  du  Roi  pour  faire  Im- 
poser sur  le  pays  pendant  six  ans  30,000 et  2ô,0(jO  livres 
jKiur  la  construction  et  réiection  des  ponts  de  Toulouse 
et  d'Avignon  :  — <  .attendu  que  lesdites  commissions  sont 
contraires  aux  privilléges  du  pays,  il  n'y  a  lieu  de  delli- 
bérersnr  icelles  >.  0»  s'opposera  à  la  prétention  des 
contrôleurs  des  tailles  d'avoir  entrée  aux  assiidtes.  —  Le 
sieur  Liespinièro  offre  de  prendre  le  bail  de  l'équivalent 
à  £41 ,000  livres,  aux  mêmes  conditions  que  Ganilol; 
l'offre  est  nliiiiae,  attendu  que  le  bail  fait  à  Oanliol  n'i  st 
pas  encore  expédié.  —  Refus  d'accorder  10,^00  livres  pour 
les  ustensiles  des  étrangers  de  la  compagnie  de  H.  d« 
M.-intrr,or('ncy.  —  On  lAi-h»  rn  d'i  Litonir  la  Roi  que  la  pro- 
vince «  ait  pour  tousjours  ou  du  moins  pour  vingt  ou 
trente  ans  la  litrme  des  gabelles,  comme  elle  a  celle  de 
l'équivalent  •.  —  Nouvelles  enchères  pour  l'équivalent 
sur  le  pied  de  231,000  livres  ofTertes  par  Gardtol  :  le  sieur 
Paulcl  offre  261,030  livres  ;  on  surseoit  n  la  délivrance 
de  la  ferme  Juaqn^  ce  qu'il  ait  présenté  ses  cautions.  — 
1 1,000  livres  sont  ae«ordéee  h  M.  de  Montmorency  pour 
les  gens  de  ^Uv-rre  par  lui  eiin.I j;.  l-.s  •inn-.^  I.i  iinivi^ici» 
«  pour  le  service  du  Roy  et  repos  d'icelle,  depuis  le  décès 
de  llstt  Mf  le  Gonneatable,  k  cause  de  pleoslears  monve- 
mens  qui  ont  esté  dans  le  i-oyaulnie  et  en  particulier  dans 
ladite  province  —  lôO  livres  aux  Ursuliues  qui  veulent 
fidre  béttr  nu  couvent  à  Pétenas  pour  l'instmstloii  den 
Jeunes  flUes.  —  »  Il  n'y  a  lieu  que  le  pays  doibve  contribuer 
il  l'entrelènenient  de  la  garde  de  M  de  Monlniorency  ».  — 
30,000  livres  sont  accordées  à  M.  >!e  Saint  Jean  (Henri 
de  nudoStgentilhotnnie  ordinaire  du  la  Chambre),  *  pour 
le  ;,'ratinier  des  soinys  et  peynes  qu'il  a  contribués  pour 
r()m)ire  les  monopollcs  de  cculx  qui  prélhendoient  à 
l'afferme  de  l'équivalent  du  prochain  tnenne,  deschar- 
géant  la  province  durant  ledit  frienne  de  124,000  liv.  a. 

—     f'i-Al^         I  :il  rs'.i'  il.[:.;.u  li's  rs  a-s  :  uiblées  dCS  sénoS- 

chausH'es  de  ceste  province  pour  faire  la  depput^iiion 
aux  Estatz  généraux  de  France,  seront  payés  par  la 
communauté  des  villes  et  diocèses  qui  h»  ont. commis. 


Digitized  by  Google 


498  AKCHIVBS  DE  LA 

BuiT«nl  Ift  taxe  qa'ealt  hicto  aax  depput^  dds  vlltes  «t 

(]iocàse$  aux  ftlats  (,'énr'r.iux  tlii  iniys  n.  —  Octroi.  — 
Bénédiclion.  —  Kols  <les  pivlals,  barons  el  gens  du  tiers 
onlro  qui  ont  as^slslé  aux  K)a(s. 

Jle    341  d  f'  375.  —  A  Pézenas,  ilaiiâ  la  maison  cotn- 
nane.  du  81  dteembre  1615  au  13  fôvrier  1616.  —  Pré  • 
sirlent  :  t.ouis  île  Vervins,  an'lievèrjue  ()e  Narbonne. 
CommUsairas  du  Rui  :  M.  da  MoDliooren<'y,gouvernear» 
la  ]ir6iid«nt  Faur»,  QuillauiiM  da  Bonnet  el  George» 
(j'Ksj>aj»ni>,  Ir/'soriers  de  FraiiCH.  —  Lin:ture  des  roiiiini.<i- 
siuns  datées  de  Bordeaux,  il  octubie  1615.  —  M.  de 
Uonlmorencjr  dit  •  que  s'en  allant  rendre  les  premlera 
(Iflivi)irs  à  l'arrivée  de  noslro  notiTalle  Reyne,  passant 
p:.r  cesW  provincwoù  il  nfifaisoil  pas  estât  do  st-journcr, 
les  noiivt-ju  \  m  n  veiiicnii  ijui  surviiidretil  m  c*!  n)y:iulni«^ 
Iny  (Irent  prendre  rézoîlutionU'yBrrester...  dcquny  mig 
flha<  ung  poul  aroir  pjuslê  le  fruîct...  piiis  ju'.tu  millieu 
dus  Irii  iliies  qui  sont  alluim^s  dans  ics  provim-es  voisi- 
nes... nous  «onimes  de:neuré« m  toute  surie  de  lr<in<juil- 
lité...  tl  léchera  de  proenrer  lunte  sorte  de  solagemeni 
à  cL'ste  |iri)vince,  l.i  niomoirf^  de  son  père  l'ayant  lyé  si 
furt  dan^  l<>s  liitheroslz,  (vertesi  ut  r^Aijucs  que  te  iiu.v» 
pourrait  snuflV'ir  que  le*  siennes  parlicuUéres  ne  luy 
a^aroient  «tire sy chères.  »—Lon^' discours  du  président 
Panrv  snr  le  mariae<o  dn  Roî,  l'alliance  avec  l'Espaene, 
la  rf'bollion  des  yrands,  et    les  niDUvemcns  <1k  ceulx  de 
la  R.  F.  R.  ».  Parlant  des  Klats,  le  président  Ptaore  dit  : 
<  Anssy  rnrmonye  de  la  Compagnie  ne  se  maintient  que 
p.nr  rsstiit  .   -li-taslique,  qui  en  «-.si  U:  chof,  la  l'itritc  den 
bras  de  U  iiublu»se,  laquelle  en  constitue  la  plus  saine 
pertie,  el  par  le  fondeidenl  du  tiers  ordre,  pour  la  nour- 
ritun^des  deux  premiers    —  I.'archevèiiuo  de  Narl>onne 
répond  que  le  Roi,  coniino  s<a  prédécesseurs,  p«ul  ««np- 
ter  sur  la  fidélité  de  la  provlnoa,  et  11  rapi>elle  iongtie' 
ment  ce  que  le  Languedoc  a  (kit  au  temps  dn  rui  Svaw.  — 
Le  même  dit  qae  M.  de  Montmorency  •■  n'ayant  |iu  .<;t< 
IrouvfT  ii  Péïanaa  pour  l'ouverlure  das  Kslais,  occut'é 
qu'il  estoil  en  de  grandes  aflikires  concernant  le  bien  el 
repos  de  la  province,  vers  les  cartiers  de  Saint-Kiiprit  el 
de  Beaiii-airê,  et  les  doppulûs  ayant  esté  conslr.iinct/  de 
séjourner  en  la  pré!»ente  ville  pendant  buit  ou  dix  jours,  il 
coRTlenl  de  récompenser  ce  retardement  par  «ne  extra- 
ordinaire dilligence     —  Vérin>'»li  n  îr-^  prnî-uralicins. 
— .WirtircmliS  pour  l'entriieel  st^ance  aux  lilai.s.  —  Mesu- 
res prises  pour  faire  Jouir  promptemont  la  peuple  de  l'ex- 
linctii'n  de  l'enlière  crue  de  37  8<ils.  —  .  Pour  oe  qu'en 
cesfe  ann<5e  le  pays  aura  de  bien  grands  affaires  sur  les 
bra.s,  lo  sieur  d'Espagne,  l'un  des  comiiiissairt>s  du  Roy, 
cy-deviint  ^iyndio  général,  qui  a  heu  les  plus  grands 
alTaires  du  pay:^  en  main  et  s'en  est  dignement  acquitté, 


HAUIE-OABQMISB. 

sera  prié  de  venir  «n  l'assemblée,  pour,  suivant  les  oc- 

currance.-;,  Iny  despurlir  sus  Ixms  conseils  ».  —  Le  syn- 
dic La  Motte  ilit  que  se  trouvant  en  Cour  au  mumenl  où 
le  procès  contre  le  Rouenpie  allait  se  juger  el  cniignant 
un  arrêt  préjudiciable  au  pays,  Il  aurait,  de  l'avis  des 
pri^lats  des  deux  provinces  qui  se  Ironvaient  en  Gour, 
«  passé  promesse  de  sursé-inre,  a  la  charge  de  composer 
l'alTaira  pendanl  la  tenue  des  présents  Esialz  ■.  —  Un 
eonrriar  est  envoj'é  en  Cour  ponr  savoir  si  l'on  aura  1m 
p  iix  <ni  la  guerr-'.  —  I.a  |>lupart  des  dépulés  s«  plaignent 
d'un  grand  uumbr;)  d'ordannanoes  accordées  par  M.  de 
Hontmoreney  h  pluaienr»  seigneurs  et  capitaines  de  la 
pnivince,  iKPur  lenlri-tien  d«  so!d.i(s  en  diverses  villes  et 
places,  .>  do  quoy  Iw  diocijse.s  sont  grandement  vexés  ». 
—  Lecture  du  proi-ès-vorl)al  des  délib '-rations  de  l'année 
jirécédente.  —  Sur  la  remonlrance  laito  que  l'assemblée 
rle^  États  doit  se  composer  de  S2  prélats,  SS  hérons  et 
'I  l  du  tiers  ordre,  et  que  •  pendant  l'insolence  des  guer- 
res, plusieurs  de  la  noblesse...  se  sont  approprié  l'entrée 
des  États,  en  sorte  qu'il  se  Irouve  y  avoir  pins  de  vingt» 
deux  barons,  a  esté  arro-E'  pi"  I  il  'dibtfradiUts  cy-de- 
vant  prii»es  portant  règlement  sur  le  nombre  de  Mes- 
sieurs de  la  noblesse  sera  observée,  et  que  l'aalorisalion 
an  S4<ra  poursuivie  au  Conseil  de  S.  M.  ». — Le  syndic  La 
Moite  dit  qu'étant  en  Cour  il  a  présenté  requèle  «  pour  le 
faict  des  gabelles  que  le  pays  désire  tenir  â  perpétuité; 
et  auaiiy,  qne  M,  de  Pontoharlrain,  k  cause  de  ces  divers 
mouvements  et  des  voyages  qu'il  a  (hili  vers  Monsei- 
gneur le  Prince,  n'a  piiu  luy  expédier  l'i^stat  el  lettre 
d'assiette  pour  l'imposition  des  debles  du  pays  ».  —  Vu 
.la  lettre  du  maréchal  des  Dignières  demandant  paj  entent 
de  cinquante  aniuebusic."»  mis  en  garnison  à  Villemur 
pur  M,  de  Montmorency,  un  3'inrornt<>ra  «  de  touUa 
les  autres  semblables  demandes  qui  pourrotent  ettre 
faicles,  pour,  après,  y  eslre  délibéré  i-,  —  On  poonol* 
vra  le  pninipt  Jugement  du  procès  |iendant  au  Conseil 
contre  l'ierre  île  la  S.ihliér.-,  se.  rétaire  du  Roi,  fermier 
de  la  douane  de  Lyon,  t  et  cependant  il  sera  enjoint  & 
tous  les  consuls  des  villes  et  lieux  de  la  province  où  ledit 

droit  de  douar:--  '  --t  ■■vi:,'  -.  ■ii-  ■  iriVir  le  ;-;iy'jU)i:-r.t  Ju 
droit  die  3  lj3  pour  cent  sur  Uis  cspirerics,  drogueries  et 
antres  marchandises  «.  —  Contre  le  fermier  du  svlielde 
acconlé  au  Roi  par  le  pays  de  Guyenn:-  sur  le  vin,  den- 
r -es  et  marchandises  qui  descendent  par  U-à  rivières  de 
Garonne  el  Ik>rdngne.  —  I,e«  syndias  généraux  iront  sa- 
in n-.  de  la  pari  îles  Etats,  l'avocil  du  Roi  du  Parlement 
de  Toulouse  dont  l'arrivée  est  annoncée.  —  Les  constlll 
du  pays  liendront  la  main  à  ce  que  lo  pris  du  sel  soit 
diminué  de  37 sots  par  qainlal.  à  peine  d'en  répondre.— 
Il  sera  écrit  aux  receveurs  des  diocèses  de  Narbons», 
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Béziers,  etc.,  d'ajiporlLT  leurs  comptes  •  pour  èti"e  revu?, 
«n  T«rtii  âe  la  oommiatton  oklanua  pour  la  recharche  «t 

révision  d'iceulx  r.  —  L'évéque  Jh  Carcassontie  préisenlo 
une  lettre  (le  cn-nrice  <lu  Roidatùe  ileBor'Je;iu\,  ICdécem- 
kre,  et  dit  gue  le  Roi  a  voulu  par  sa  déclaration,  <  qui 
•era  la  dernière       «  donner  lieu  il  ceulx  qui  sont 
•fparés  de  son  hobeyssancc  d'y  revenir  »,  et  s'ils  n'y  re- 
vi'.-nnent  pas,  t  de  les  fère  punir  par  sa  justice  et  force. 
D'entendant  fèra  ponr  le  présent  aucune  nouvelle  demande 
tn  pays,  sinon  qu'il  soit  prouTen  k  ee  qui  sera  néeemaire 
pour  le  ron-;rver  i^n  .-i"ri  h^lj.'Vi^anrr-  ».  —  010  livres 
«ont  accordées  au  vi^^uier  de  Uoquemaure  pour  les  frais 
par  lai  avanoés  en  tâchant  de  prendre,  suivant  l'ordre 
de  M.  de  Montmorency,  •  un  estranger,  nomrn^  1"  ?ieur 
deBeauIieu,  mandé  en  ceste  province  pour  troubler  le 
repas  i1ea11e«  par  un  prince  estrawfar    —  LVvùijuf^  de 
Carcassonne  dit  qu'il  aurait  obtenu  non  sans  peine  qno  la 
f'.Tmc  générale  des  gabelles  fût  donnée  au  pays,  «  à  rai- 
son dequoy,  le  sieur  Fieubet,  agent  du  i>ay»,  auroit  suivy 
la  Ck>ar  à  Bordeaux,  et  baillé  des  cautions  pour  la  f^lle 
encMre  jusqaes  h  It.OOO  eseua  a.  ~  •  On  mandera  vesfr 
divers  gens  de  finance  pour  conférer  avec  eul\  iIh  l'uti- 
lité que  le  paye  pourra  avoir  prenant  l'afTeruie  de:i  ga- 
belles, et  les  oflVee  qui  «eronl  faites  pour  icelle  ».  — 
Ajournement  à  trois  mois  de  la  conférence  avec  les  dé- 
putés du  Rouurgue,  qui  doivent  se  trouver  aux  Élal« 
dmllt  pajw,  *  «Mm»  estaat  les  plus  relevés  d'icallny  «t 
nécessaires  de  présent  pour  le  service  du  Koy  et  repos 
des  habitans  ».  —  I)é-sirant  terminer  ce  procès  â  l'amia- 
ble, les  États  nomment  de.-    /  .Muissaire'i,  ovd<'  pi- ms 
pouvoirs,  *  qui  prieront  M.  de  Montmorency  et  JU.  de 
Ventadoor  d'assister  fc  la  contdrence  et  de  prendre  le 
jour  et  heure  qu'ils  auront  agriiubles  ■•.  —  On  communi- 
quera an  Parlement  de  Toulouse  le  projet  de  transac- 
tion eoBoemant  les  limites  dn  Yivamls  et  du  Oauphiné. 
—  Lecture  d'une  lettre  écrite  aux  Ktals,  le  I"  janvier, 
par  M.  d'Àliaoouri,  gouverneur  de  Lyon.  —  M.  de  Mont- 
morency sera  prié  d'arcorder  la  réTocation  des  con- 
traintes donnée»  [nmr  l'enlrelien  des  garnisons.  —  Contre 
la  réduction  de  cinquante  à  vingt-cinq  archers  de  la 
Oonpagoie  du  prévôt  général,  faite  pour  doubler  les 
gages  desdits  arohfTS.  —  Le  syndic  du  diocèse  de  Lodêve 
se  plaint  que  la  Chambre  des  comptas  veuille  Ci^nnaitre 
de  l'entrelien,  i»  48  sols  jiar  jnur,  de  trente  nuiitres  de  la 
compagnie  de  gendarmes  de  M.  de  Yentadour,  logés  à 
Clennont  el  h  Lodèra.  —  On  Rira  Imprimer  les  provisions 
obtenues  le  15  août  161'),  inhiluint  ti  la  Chumbrc  dos 
comptes  de  contraindre  les  habitants  de  la  province  «  ii 
rendro  compta  et  payer  la  resta  des  deniers  de»  tailles 
denbz  et  esdieu  avant  la  l*r  janvier  1906  ». — On  priera 
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M.  de  Montmorency  de  réduire  à  cent  hommes  sa  com- 
pagmia  de  gendarmej-.  —  Le  duc  entre  et  dit  :  que  le  Roi 
lui  a  mandé,  par  l'ovèque  de  Carc;issonne,  de  faire 
observer  sps  édils  dans  ia  province  «  pour  le  repos  de 
tousses  subjvct«,  autant  d'une  que  d'autre  relli;;ion,  mais 
que  la  licence  iln  ttnnps  est  assez  grande  pour  astre  en 
appréhension  que  quelques-ungs  se  portent  b  la  déso« 
béissance,  à  cause  de  quoy  le  Roy  désire  que  le  pays  fasse 
provision  de  poudre,  armes  et  iialles  à  canon  ».  —  Enre- 
gislrement  des  provisions  de  M.  Pierre  Onllleminet, 
nommé  grcffl'T  ilu  Roi  aux  États,  en  reiriphii  •.•inriit  de 
son  père.  —  L'évéque  de  Carcasaonne  répète  que  le  Roi 
•  vent  conserver  en  sa  proteatfon  cauix  de  la  R.  P.  R. 
qui  se  vr>u|ilrint  maintenir  en  icelle,  el  qïi'il  est  ni  rf 
saire  d'avoir  des  nuuiilions,  parce  que  les  iiunuemena 
divers  qui  peuvent  arriver  doibvenl  f&re  craindre  que  ia 
violance  de  quelques-ttngs  n'aille  contre  la  volonté  des 
autres  —  «Il  sera  (iUct  fonds  par  imposition  de  la 
somme  da  200,000  livres,  pour  estre  employée  en  acbapt 
de  mnnitions  de  guerre,  dont  la  province  sa  trouva  main- 
tenant mal  pourveue,  él  seront  lesdlles  munitions  mises 
en  ma;;ue/.itis  en  telles  villes  cl  lii  iix  ilecesîe  provuici: 
que  M.  de  Montmorency  ordonnera  >.  —  Lo  trésorier  de 
ia  Bourse  fbra  l'avance  des  B,O0O  livres  aeeordéea  aux 
derniers  Èlats  k  M.  de  Montmoroni  r  pr'ur  le  payement 
de  sa  garde,  ■  considéré  la  néceii-tité  du  temps,  et  que  les 
soldats  ne  penvmit  attendre  le  payement  de  leur  solde 
Jusqu'iiux  termes  des  impositions  •.  —  40,000  livres 
soni  accordées  à  M.  du  Montmorency  <  pour  le»  (lépenses 
l'Xtraordinaires  qu'il  a  faictes  pendant  les  derniers  mou- 
vements et  celles  qu'il  pourroit  avoir  k  fère  jusqu'en 
février  prochain  ;  mais  nn  le  priera  de  décharger  la 
pays  de  toute  augmentation  de  garnisons,  et  d'ordonner 
qu'en  cas  de  guerre  <  les  babitans  des  villes  et  commu- 
nauté» prarvolront  à  la  garde  d'iodies,  b  leurs  despens, 
i/l  line  li's  s'M^^iuîurs  des  chustrant  ''rt  f^roit  ili'  r:;(».5n;L'  .r 
—  •  Comme  on  a  entendu  que  toutes  choses  sont  à  ia 
Oour  dUpocéas  b  la  paix,  on  n'imposa»  caste  année  qaa 
la  moitié  des  200,000  livres,  sans  préjudice,  en  cas  de 
guerre,  de  prouvoir  prom[itement  au  surplus  ».  —  Ou 

représentera  b  l'avoc  at  i^énérai  du  Par;ciueiit,  qui  est 
venu  pour  l'aflblre  du  |tont  de  Toulouse,  que  le  pays  a 
déjà  donné  en  deux  fois  3?,O0O  éeus  pour  ledit  pont , 
moyennant  promesse  qu'il  ne  lui  serait  plus  ri(Mi  ileinandé, 
— M.  de  Montmorency  ayant  témoigné  •  estre  bien  roarry  • 
de  la  délibération  touchant  tes  3001,000  livres,  il  est 
;ii  ;  i'i l'on  achètera  de»  poudres  à  concurrence  do 
ladite  somme,  mais  qu'on  ne  le»  paiera  qu'eu  deux  ans.  — 
On  s'opposera  à  l'établissement,  àTalance,  d'nne  douane 
semblable  b  celle  «  qntaouloU estre  bVienne  i. —Le  duo 
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de  Ventadour,  vers  qui  oii  avait  di^jinlé  pour  !«•  prior  tie 
tu  trouver  aux  Etats,  allègue,  pour  ne  pas  venir,  Célat 
de  a»  santé  et  <  Isi  rigueur  de  co  ^rand  hlvsr  >.  —  M.  do 
Ifonlmoroin'y  sera  prii'  ili;  lo^ïcr  >a  (•■»n)|>ritrnio  »  Ift  plus 
prà$  de  sa  personne  qu'il  se  |H>urra ,  et  iltt  (èi'o  quâ  !>e!« 
gendarmoe  iiajrent  où  ib  aerral  Ios^iâs,  moyennant  leur 
sol<l<'  »,  —  Conirn  U-s  nouveaux  ofiices  Irieniuiiit  <le 
contrôleurs,  etc.,  provim  iaux  den  guerros.  —  Le  prési- 
dent aura  la  disposition  'les  1,600  livres  ac':<>riU'«>s 
cb«4tte  année  pour  las  religieux.  —  Approbalion  Ju  cm- 
tmt  Tait  av^c  l'en  tre|>ren«ar  de  la  febricalion  •le  0,00  )  qu  i  n  - 
liiux  i!o  balles  à  c.mrtn  au  prix  ilo  21,V30  livres,  plus 
1,SOO  livres  |K)ur  ta\n  «  ouvrir  la  mine  et  dresser  les 
fl)urne.iDY,  ensemble  le  payement  de  la  earnlson  qtiî  luy 
est  arconli'e  par  leJit  conlract  •. —  M.  <ii3  M  intin  ircncj' 
demanile  que  l'on  paye  ses  Kariles  et  qu'on  augmente  de 
350  livres  par  mois  l'état  des  ifarnlsoRS.  —  Aprto  aroir 
entendu  li!  sieur  d'Espa^n»'.  il  est  arri;I«^  qu'on  sursfoîra 
aux  poursuites  fait  's  en  i  "our  |>i>ur  la  ferme  des  <r,il>i?ll^-s, 
jMiJll'AcBflu'iien  soit  aulromont  ilclil>oro.  -  \[  iven- 
nant  que  les  commissaires  du  pont  de  Toulouse  se  iles- 
partent  des  provisions  et  conslt^indes  contrains  aux 
piivill(';,'HS  (lu  jiays,  aus  Estais  pi-ochairis  il  y  sera  pi>ur- 
veu  de  telle  (a<^n  qu'ils  auront  sobject  de  contente- 
ment *.  —  Le  syndic  du  diocèse  d'Albl  demande  rembour- 
semenl  de-s  frais  par  lui  avancés  «  pour  envoyer  inuin- 
forle  de  deux  cent  soixante-UiiL  soldats  au  prévb>sl 
gjn^l.  qui  tenoil  asaléir^,  dans  le  dmstean  de  Saint- 
Andr»',  lo  <ieur  de  Saint  r.frtnitT  (1*!  Toulou->c-Laulr(-c), 
condamné  à  mort  par  la  Chambre  de  l'Ktlicl  de  Castre'*  ». 

—  Ass^ttiblne  partlcullèra  de»  gen-s  des  trois  états  de  la 
st-niVliausséa  de  CMOtMOniie.  —  Elle  arrête  que  l'arche- 
vèque  de  Narbonne,  le  ooml«  de  REeitx,  le  sieur  de  Roux, 
ju^'e  n\i\g9,  et  le  sieur  de  Lespinasse,  députés  «le  la  .■^éne- 
ohaussée  aux  iitats  généraux  du  royaume,  seront  paj'és, 
chacun  par  son  ordre,  «uivanl  la  délibârallon  des  États. 

—  6,000  livres  sur  18,030  Srtnt  ai-n  Tilées  jiour  ta  rH[ia- 
tiou  du  pont  d'AIbi,  construit  sur  une  rivière  navigable, 
et  qot  est  en  partie  dans  la  sdndehausste  de  Toulouse.  — 
On  paiera  la  purdi  d«  M.  de  Monlmoretiey,  pour  r<.-|le 
minée  sL-uloraent  cl  siins  conséquence,  "  pour  eu  qu'il  l'a 
augmentée  i»  cau*o  des  divers  niouvemens  survenus  en 
«este  province  *.  —  Assemblée  parlicoliére  dos  gens  des 
tmis  étals  de  la  «ténëehAUSsje  dsTculause.  —6,000  livres 
sont  ûccordéf;  p mr  la  rt-construcliun  du  pont  d'AIbi, 
sur  la  rivière  du  Tara,  qui  sépare  les  deux  sénéchaussées 
de  Oarrasaonne  et  de  Toulouse.  —  Il  sera  procédé  h  la 
vi.site  des  (onts  d'.\uterivo  et  de  Citilef'.ilx.lle,  sur 
l'Ariège.  et  aux  enchères  des  uuvrages  it  faire  «  pour 
esvltter  la  ruyne  appafente  dicenix  ».  —  Les  sieurs  de 
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Louppès,  juge  criminel,  et  de  .Marmiesse,  dépulé.s  aux 
iitals  généraux  du  royaume,  par  la  sénéchaussée  convo- 
quée à  Autsrire,  le  SO  aoAt  16H,  semnt  payés  de  ce  qui 
leur  reste  du  des  i^J'OO  livif-  i]  i:  ur  ont  été  accordées, 
<  Sikns  qu'ils  pui^ssent  prélhendre  autre  gralifficalion» 
attendu  qu'il  n'avoit  esté  convenu  par  déllMnilion  qu'à 
0  livres  par  jour  -  .  —  Il  s.-ra  fait  «  une  honorable  deppu- 
lalion  devers  Leurs  Maj-s'és  iKiur  lesmuigncr  le  conten- 
tement que  le  pays  reçoit  du  mariage  du  Roy  avec  la 
prince^e  d'Espagnfi,  qui  doibt  esire  un  prjaagu  oertsUt 
d'une  lon(>iie  asseurée  paix  en  ca  royanlme  ».  —  La  taxe 
des  députés  de  l'I'^'lise  et  do  la  Noblesse  aux  l'Jlals  est 
fixée  à  3,(X10  livres  :  celle  de  leurs  vicaires  et  procureurs 
et  celle  du  tiers  ordre  b  I,S0O  livres,  conformément  b  la 
délibération du2.1  d''ceiiibr  l'OO.  —  I.e.M'ndicdeVivarai.s 
eXpoMj  qu'à  l'ocCiuion  de»  derMiurs  mouvements,  M.  de 
Montmorency  Avait  (iiit  sommer  le  receveur  du  paye  délai 
remettre  2i,C0T  livras  qui  avaient  été  impo'?é.-'5  et  |*»vi'ps 
pour  le  payement  des  dette.s  dudit  pays;  quis  iur  le 
reffi'  I  l  rt  i  .  v(-iir\  I  ,ir;;ent  av;iil  été  pris  de  vive  furee ; 
il  demande  aux  Etats  de  le  lui  rembourser,  <  n'estant 
raisonnable  que  In  pays  de'Viveroys,  qu'est  la  plus  pau- 
vre dioc*''»!!  lie  U  [inivince  et  lu  plus  foulé-e,  porta.st 
encore  cesie  nouvelle  surcharge  >  :  ■  arresté  n'y  avoir 
lien  de  r(*jetter  ladila  somme  sur  le  général  du  pays  ».  — 
M.  de  Miiiiliiii  riMi:  y  >''t  :i  -.upiillé  >h-  composer  sa  compa- 
gnie de  gardes  «  autant  qu'il  se  pourra,  des  hiihitans  du 
pays,  et  que,  lorsque  ladite  oompugnle  fer*  monstre,  de 
la  fére  lîro  e:i  rôle,  et  conséùier  aussy  tost  loutz  les 
gendanncH  pour  .-le  rcltircr  en  leur*  maisons  et  ne  tenir 
puinot  de  Cartier  —  •  Sept  vingt  dis  livres  sont  accor- 
déo-(  à  M<  Pierre  Rodes  Castang,  consul  de  Marvejois, 
)>our  luy  ayder  fc  mettre  en  lumière  ca  qu'il  a  faict  en  la 
mémoire  de  feu  Henry  le  Grand  —  Les  grefliers  du 
paj's  rapporteront  aux  Klats  prochains  les  livres  gros- 
soyte  des  délibérations  des  années  passées  qol  restent  b 
^,'ro^soyer.  —  j  he  tant  ([ue,  du  commandement  de  .M.  de 
Montmorency  fut  iaicie  un»  assemblée  à  Ueaucuire,  au 
mois  d'octobre  dernier  (1915),  pour  le  Uen  et  repos  de  la 
provincii  les  diocèses  paieront,  aux  pnK'hainecj  assiet- 
tes, les  députés  qui  ont  été  ix  ladite  assemblée.  —  M.  de 
.Montriiorency  dérlaro  qu'il  no  peu!  rien  retrancher  de 
l'étal  des  garnisons  qui  a  été  fait  et  arrêté  au  Con- 
seil :  néanmoins,  il  ne  sera  fm[K>sé  que  51.001)  livres. 
—  On  poursuivra  la  révocalion  de  plusieurs  arréi-  du 
Conseil  qui  défen<t6nt  aux  diocèses  de  rien  devoir  à  leurs 
s}-ndles,  attendu  *  qu'au  moyen  du  peu  de  fonds  qu'a 
esté  lai'^sé  aux  diiicéses,  dans  les  estatz  véril'llés  au  Con- 
seil de  leurs  despeuses  ordinaires,  lesdils  syndics  pour 
subvenir  aux  alTiiires  qu'ils  poursuivenl,  sont  oons- 


Digitized  by  Go 


8ÉBIB  a  —  ÉTATS 

tralnls  4«  ftre  àn  vnnon  on  dti  •mprairti  ».  —  Oa  i 

supplieri  Roi  rlf  ]i?r";ntirf>.  «iiivant  1rs  anciens  rpslR-  ' 
nients,  que  les  iJuurs  Ju  Parleiiiêijl  ut  Jts  AidcM  auturî- 
•ant  IM  diocèses ,  villes  et  communatitéii  it  imposer  Jas- 
qn'à  8  on  400  écns  •  pour  la  grands  incommodilÀ  qu'ils 
reçoivent  de  r«>cuurir  au  Ciins«it  (mnr  toutes  sortes  de 
permissions  d'imposer  ».  —  Les  parties  rayées  par  le 
CiHueii  de  l'état  des  dettes  du  pays  de  1614  seront  remi» 
ses  «n  l'élat  de  cotte  année,  et  les  dépnUs  en  Oonr  en 
poursuivront  le  ri5lablissemenl.  ~  Le  Roi  sera  supplié 
de  l'évoquer  les  arrêts  qui  déchargent  la  villa  de  Xou- 
lonse  dn  payement  du  taillon,  »  lequel  est  rsjetti  sur  le 
restant  de  la  iinn  it.  'e.  i  nti  e  les  privilèfî'»^  i!  ii'clle». — 
Los  syndics  du  pay.>  puurîuut  faire  saisir  les  deniers  des 
péages  et  leudes,  au  cas  où  ceux  qol  les  perQolTent  refa- 
seraieot  «la  faire  ré|»arer  les  ponis  et  passages.  —  Vu  les 
délibéralions  des  années  prérédeiites,  et  la  supplique 
faite  au  rot  par  les  États  génoraus  du  royaume  <  de 
bailler  les  tstsm  des  gaiielles  à  ciiacune  province, 
Sa  Majesté  sers  priée  de  Imlller  au  pajrs  lesdlies  gabelles 
à  Il'i-iik:  perpétuelle,  en  la  rn  iii'-  ili*  l'équivalent,  ou  tout 
au  moine»  puur  vingt  ou  trente  années.  «  —  Il  sera  sursis 
k  miter  avec  ceux  qui  ofArent  au  p«js  de  prendre  la 
forme  des  gabelles  et  de  diminuer  le  pris  du  sel,  jusqu'il 
ce  que  le  différend  de  la  province  avec  le  Rouer^ue  et 
fAiverROe  ait  été  réglé.  —  10,805  lima  seront  im- 
posées pour  parfaire  le  payement  des  garnisons  de 
l'année  précédente,  pour  lesquelles  les  États  n'avaient 
acconlé  que  54,003  livres.  —  Ko!  sera  suppll<5  de  con- 
firmer le  contrat  passé  .entre  le  pays  et  le  sieur  Purlalès 
ponr  le  rachat  des  ofBces  de  regrattlers.  —  «  L'évcsquo 
de  S-iint-Pons,  président  aux  comptes,  a  faicl  rapport 
des  comptes  qui  ont  esté  vous,  clos  et  arrestés,  et  des 
aontmes  deues  par  le  pays  ».  —  6tal  da  dlslrîbaQon  de 
24.003  livres  ar  nrilét>  lux  députés  en  C^ur  p<iur  leur» 
frais  de  voyage  et  de  séjour.  —  L'agent  du  pays  en  Cour 
retirera  de  M.  de  Pontdiartrain,  aeerilnlre  d'Élat,  les 
commissiou'i  pour  la  tenue  des  l-ltals,  et  les  envorrn.  pnr 
la  poste  ou  aulroinenl,  sans  frais.  —  On  ne  payera  au 
fils  aîné  du  .lieur  de  B  ir  licbon  [en  600  livres  à  IvlSMOr^ 
dé«s«  qu'autant  qu'il  remettra  l'orloge  du  payai  que  aon 
père,  comme  syndic  général,  avait  en  aon  pouvoir  a.  — 
Gralilkatlon'!. —  Octroi.  —  Bénédiolion.  —  Registre  de 
ceulx  qui  se  sont  trouvés  en  personne  aux  Ëstatx,  tant 
a»  l'EagliM,  Noblesse,  que  Tiers  i. 

C.  iUi.  (RfiMr».}  —  Ja-IglN,  Ui  fvuUltU.  ftfin. 

Novembre  10I6  -  Juin  MfS.  —  Pri>cès'verb;<ux  des 
séances  et  délibérations  des  Klals  de  Languedoc  assem- 

Haimt-GAaewM.     fiilaia  C.  —  Toms  IL 
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Néa  ptir  maadanantdn  Itoi  en  préaenee  dea  eonnmianire» 

diidit  coifrnc'ir,  h  B.'^inre,  dans  I-r^  r.'f  'rtoire  des  Récollets. 
Présuluiil  ;  l'iirctieveijuâ  de  Narboiine;  vice-présidents, 
les  évèques  de  Carcassonne,  Saint  -  PoQS  lOtnepoilt. 
Commissaires  du  Roi,  le  due  de  MontmoreiKy,  gouver- 
neur, le  président  François  Paure,  conseiller  d'État, 
Jean  Delon  et  l'ierre  Dalary,  trésoriers  de  Krance.  — 
Le  duc  adjure  les  Étals  «  de  continuer  en  leur  andenoa 
fidélité,  «t  à  demeurer  tonjours  unis  pour  s'opposer  li 
reulv  (jiii  vouMioi.^rif  trriublcr  le  re|io,'  public  et  se  reti- 
rer de  l'obéyssance  qu'ils  doibvenl  ^  S.  M.  »  —  Le  P. 
Fanre  dit  que  depuis  son  avènement,  le  Roi  a  ooniraeté 
do  grnndci  •îe'lM,  »  pmplnyé  une  forte  partie  des  fonds 
trouvés  datis  i'Kspargne,  après  le  décès  de  feu  Henry-le- 
Orand,...  qu'il  eust  désiré  relever  son  peuple  des  fontes 
qu'il  a  souffertes  durant  ces  troubles  de  l'année  dernière, 
mais  que  Dieu  ajant  permis  quu  le  royaume  fût  aflligé 
de  recbef  d'autres  remuemeiH,  S.  M.  avait  esté  c«ns- 
traincte  de  mettre  aux  champs  une  grasse  et  puissante 
armée  pour  ramener  ses  subjeclz  h  l'obéyssance.  «  Néan- 
moins  '.c  XirA  no  demande  rien  de  plus  qu--  l'urinée  der- 
nière, <  qu'où  doit  lui  accorder  avec  d'autant  plus  d'af- 
feetion,  voyant  toutes  les  autres  provinces,  et  meame 
celles  qui  ne  peuvent  (jritror  en  comparaison  avnc  celle 
de  Languedoc,  y  avoir  contribué  d'un  extraordinaire 
secours,  et  masme  celle  da  Bretagne,  à  la  somma  de 
503,000  livres  >.  —  Le  président  dit  «  que  depuis  que  la 
Province  fut  unie  par  un  conintct  volontaire  k  la  cou- 
ronne, elle  n'a  emprunté  l'exemple  d'aucoM  My 
pour  la  fidélité  ny  pour  l'obéyssanoe,  qu'elle  ne  oammen- 
ceroit  pas  maintenantii  s'en  despartfr,  etc.  ».  —  Les  rece* 
veurs  de  UéziorselCarcassonnc  ;ivriiil  rci'iiv-  de  remettre 
leurs  comptas  depuis  IS^  il  ceux  qui  ont  charge  de  la 
rseherelie  des  malversations,  il  sera  retiré  ordonnance 
M.  lîe  M  iiiiiiiitrpncy  pour  le»  y  contrain'Irr  —  Norai- 
natiun  >  des  députés  aux  comptes,  a  —  Lecture  d'une 
lettm  da  l'agent  du  pays  en  Onur  <  sur  i^nnlon  qa« 
MM.  de  la  ChainhriT  rlni  comptes  et  Cour  d«>s  nv.lt-.'  de 
Montpellier  iwursmvcm  de  faire  des  deux  coînp.i/niei  i. 
—  On  formera  opposition  à  cetlu  union,  attendu  <  la  no- 
table Inlerest  qu'elle  apporleruit  au  service  du  ftoy  et 
re  pos  de  oeste  province.  •  —  Sur  l'avis  donné  par  le 
président  qu'il  y  avait  à  Montpellier  un  arrêt  du  Conseil 
portant  rétablissement  de  la  crue  de  37  sols  sur  le  sel, 
les  États  arrêtant  qne  les  syndics  généraux  s'y  oppose» 
root  par  toutf'.s  xorteH  de  \  ovp.i  r-'.  qu<  l  ^  .  insuis  des 
villes  et  lieux  de  la.  provi  ce  seront  exborté^  à  on  faire 
de  mesme.  «  —  Le  sieur  filienne  Joly  est  sommé  avocat 
lîii  s  !i  la  Cour  des  ni  î  •=  fn  remplacemfnt  du  si»'tir  ilr* 
Maureillan,  docédé.  —  Uapparl  des  députés  en  cour  sur 
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par  1  1  r.nroïKio,  impol  des  garnisons,  lerioe  desgabûllw, 
union  des  comptée  et  <les  aides.  —  Le  sieur  d'Esim^n»»  el 
itf  prMdsiitOauM  seront  priéa  «  da  vanir  assister  l'as- 
setnhli*(>  lie  leurs  prudens  advîs  et  conseils  —  Laa  dé- 
putés ayant  été  mandés  a  B^-ziors  dès  le  25  novAinbra 
par  M,  de  Montmorency  •  dont  la  venue  a  eslè  relardée 
par  des  occasions  coDoemanl  1«  «ervioe  du  Rojr  ■,  il  con- 
vient de  pourvoir  «  à  ce  que  les  atsieltes  payent  auzdlls 
députés  les  journ>M  s  ovccdant  le  mois  —  s\niilo 
La  Motte  dit  qu'on  a  refusé  ti  Montpellier  de  véritier  un 
idit  créant  un  otBce  triennal  en  cbfujae  «harne  de  ilnan- 
ces  du  royaume,  «  mais  qu'il  est  h  (T:un  Irn  r[iip  1)>  trit- 
tanl  n'en  oblienno  ile$  lettres  do  jussion  ».  —  <  Attendu 
que  i«  nombre  des  barons  prétendant  entrée  aux  Esiaiz 
excèdû  le  nombrede  vingt-deux. doresenavant,  les  baron- 
nies  qui  sont  du  domaine  du  Roy  et  lenups  en  engage- 
ment, ny  celles  qui  ont  eu  entrée  aux  Estalz  depuis  les 
derniers  troubles  et  dont  la  possession  a  e$tÂ  interrompue, 
n'anront  puinot  entrée  en  ieeax.  »  —  On  poursuivra  ia 
«jainlevéc  des  deniers  du  pays  saisis  par  le  trt'-' rit>r  ilf 
l'extraordinaire  des  guerre»  pour  parfaire  le  paiement 
des  garnisons,  et  l'on  lâchera  d'obtenir  do  Roi  «  nne 
déclaration  îT^nomli?  qae  les  denier»  du  pays  no  pour- 
ront eslrc  aucunement  divertis,  suivant  les  privilèges  ». 
—  Tous  les  députés  qui  auront  des  reqniles  ou  dos  de- 
mandes it  faire  les  communiqueront  aux  syndics  g<9né- 
raui,  »  pour,  eux  ouïs,  y  estro  délibéra  >.  Les  consuls 
du  Puy  auront  seuls  l'entrée  aux  Etats,  îi  l'exclusion 
«  da  sy  ndic  des  villes  cluses  et  plat  pays  dudit  diocèse, 
ainsi  que  de  tous  tempe  a  esté  observé  ».  —  Les  provi- 
s^jns  (lu  comto  d'Aubijoux,  colonel  des  légionnaires, 
&ci-ont  enregistrées,  à  ciiarge  qu'il  ne  pourra  prétendre 
aucuns  gages.  —  Comme,  nonotslant  l'oppoeitlon  da 
Tarlement  de  Toulouse  et  des  trésoriers  do  France, 
MM.  des  comptes  et  des  aides  font  au  Roi  de  grandes 
olTrea  d'argent  pour  obtenir  un  édit  qui  les  unisse,  éilit 
dont  «  it  seroit  iiiip.)$siblâ  au  pays  d'empeecher  l'exécu- 
tion par  aucunes  oppositions,  puisque  la  vérification 
d'iccluy  ne  dépend  que  ile*diles  compagnies  »,  le  Uoi 
sera  supplié  <  par  députés  exprès,  de  n'accorder  aucune- 
ment ladite  union,  et  attendu  las  grandes  foules  que  les 
habitans  de  la  province  rcroivenl  journelleniont  dcsdilcs 
Jurisdiciious,  d'incorpor«r  la  Cour  des  aides  au  Parle- 
ueolvde  Tontonse,  et  de  supprimer  la  Chambre  des 
comptes,  ou  icelle  réduin;  au  mcsino  estât  qu'elle  r^i  iit 
lors  de  sa  création  <,  et  •  jusques  a  ce  que  Sa  Majesté  ail 
teil  drolet  aur  MHetes  remonstrances,  l'assemblée  de  - 
meurera s«^ante  en  corps  et  ne  sera  déllbjré  sur  aucune 
sorte  d'imposilitns  ■>.  —  Dans  le  cas  ou  Tuition  des  aides 
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I  et  des  oomplBB  aurait  élé  obtenue  par  siirpriBe,  •  ee  qui 

j  pourroit  porter  les  habitans  d«  la  province  a  quelque 
dangereuse  extrémité  •>,  les  États  jurent  solennellement 
d'en  empêcher  l'exécution,  »  exhortant  à  ces  fins  Ions 
lee  gens  des  trois  ordres  de  lu  jirovince  d'y  tenir  ia 
main  >.  —  En  marge,  le  grenier  Almérns  a  écrit  :  «  La 
présente  délibération  a  e«lé  conçue  en  un  temps  si  plein 
de  désordres,  que  les  l^lals  ont  esté  constraincU  pour  se 
deschargar  et  gnrentir  de  l'oppression  que  reoevoit  eeste 
province  de  ceux  qui  s'esloient  er;,[iuri"s  ilu  iii.inii'm<:-nt 
des  aflkires  du  lioy,  et  abu&oient  de  son  aulborllé,  de 
s'ayder  des  larmaa  portée  par  «eate  déUbéraïkm,  aana 

t  întes  f  iis  qu'ils  ayenl  en  inip-itioii  il.'  ?e  iii  iirvoir  par 
nulles  autres  voyes  que  par  lrc:i  huiubtes  rt-raonstrances 
à  Sa  Majesté,  ainsi  qu'il  appartient  à  de  booa  loyaux 
subjeclz  ».  —  Le  Roi  sera  supplié  de  '  casser  toutes  lea 
garnisons  fi>r«  colles  des  frontières  •;  —  d'ordonner  »  que 
tant  l'indc  que  le  pastel  du  Portugal  n'auront  aucune* 
ment  entrée  en  ia  province,  et  s'il  y  en  est  porté,  qu'il» 
seront  conlisquéa  >.  —  On  assistera  l'tfnlversllé  de 
\fi.ir!l|ieIliiT  ronlre  un  médecin  •  qui  a:ii-oit  t'hli'im  une 
régence, d'autborité et  sans  dispute».  —  Les  arrêts  pro- 
fltaUea  au  pays  «sront  envoyés  aux  syndics  de*  dioeëaee 
qui  .'Il  (  >mmuniqueroiit  des  eximit-;  aux  vilip'  et  cam- 
niuuautés.  —  Les  Etals  renoni:tmt  a  se  charger  de  la 
forme  des  gabelles  qn'ila  avaient  demandée,  «  considéré 
les  incommodités,  despenses  et  préjudices  que  le  pitya  en 
recevroU  ».  —  Plaintes  au  sujet  «  des  malversations  et 
me.5chancetés  •  des  ofllciers  des  gabelles.  —  M.  de  Mont- 
morency consent  k  ce  que  les  Êlats  continuent  de  siéger 
•  pendant  la  poursuite  de  leurs  députés  en  Gonr,  Uen 
que  le  .^ervi  '  <!■  Su  Miye.slé  ne  portasl  p.is  que  les  i^tati 
fussent  si  longtemps  prolongés  ».  —  Il  deuiande  qu'on 
rembourse  la  ville  d'Albl  des  12.000  livras  par  elle  avan> 
cées  pour  le  siêfie  de  la  ville  il.'  I  . 'Miî-.-rs,  ilnri!  s'était 
saisi  le  vicomte  de  l'anal.  —  Il  anni:>n..'e  qu'a  l'avenir  sa 
c<im(>agnie  ser»  payée  sur  les  deniers  do  laillon.  —  On 
surseoira  i»  délibérer  sur  les  commissions  de  l'aide, 
octroi,  etc.,  jusqu'à  ce  que  cellfs  qui  sont  contre  les 
privilèges  du  p.iys  aient  été  rél'ormi.'.-j.  —  On  examinera 
les  états  de  dépense  faits  par  les  diooàses  pendant  ces 
mouvements  derniers,  pour  t'entratien  des  compagnie» 
de  MM,  de  Montmorency  et  de  Ventadour,  •  el  des  trou- 
pes de  gens  de  guerre  qui  ont  esté  mises  aux  cbamps.  » 
—  On  demandera  que  le»  munitions  de  gnerra,  pour  la»- 

quelles  ce  pays  a  f.iit  fonds  lie  V(X),010  livti'-,  soient 
mises  dans  les  villes  "  oîi  de  tous  temps  le  Itoy  a  eslably 
ses  uin^'aziiis  el  arsenals,  et  employées  toutes  et  quantes 
fois  qu'il  y  aurait  quelqu'ung,  soit-il  catholique  ou  de  la 
R.  P.  R.,  qui  voudra  troubler  ie  repos  de  la  province 
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—  L»  sjnidie  d'Olive  qui  a^en  v»  en  0»iir,  paaMT»  par 

BordesTix  nù  il  s'informera  des  nouveaux  subsides  mis 
sur  le  vrii,  pastel,  etc.,  qui  descendent  en  ladite  ville 
par  les  ri vièm  de  Ctaronne  et  du  •  ei  •  n  >  nfèrera 
avec  MM.  du  Parlemenl  et  Jaratz,  pour  après,  de  com- 
mune main,  y  remédier  ».  —  On  pi)ur8ulTrt  révocation 
de  l'arrit  du  Conseil  rondaranant  la  province  ii  rem- 
Immer  an  paye  de  Vivarels  lee  24,000  livres  fae  M.  de 
Montmorancy  loi  avatt  prie.  —  L'évèque  de  Lavant  rap» 
ipiH  II-  c():i.pln  ^^'  liiiuiilation  îles  ilépenses  des 
compagnies  de  Venladuor  et  Monlinorency  et  autres 
gens  de  irmrre  se  monta  fc  6  on  700,000  livrée ,  *  et 
irnii'anl  qu'il  est  néce-isaire  de  fairo  voir  au  Cnnçpil 
combien  ce^te  province,  qu'on  croit  U  seule  exempte  de 
Amies,  a  seoiart  d'oppressions  pendant  <m  dernle» 
mouvemens  >,  il  demande  que  les  diocésains  lui  remet- 
tent le  reste  des  pièces  de  dépenses,  nfln  qu'il  en  puisse 
dresser  l'élal  avant  le  départ  des  députés  en  Cour.  — 
100  pistoles  sont  accordées  &  M*  Jaaines  Cassan  alias 
Oassalng,  antenr  d*ttn  livre  Intitulé  :  Le  PanégMque 
ou  Discours  sur  l'antiçutlc  e!  ûxceUence  'u  Lim- 
gueaoc,  1  alln  qn'll  soit  incité  par  quelque  recognois- 
sanee  digne  de  son  travail  à  mettre  la  Un  h  i'omvre  par 
luy  commencée  >.  —  L'évêque  de  Mireiwi'v  qni  <leman- 
dait  un  congé  est  prié  «  de  demeurer  pour  quelques 
Jours  >.  —  La  greOler  Aimeiras  «spos»  que' dans  la  com- 
mission de  l'octroi  on  a  omis  ces  mois  :  •  exempts  et 
non  exempta,  privilégiés  et  non  privilégiés  »;  qu'en  celle 
du  taillon,  <  on  a  uni  le.i  sommes  dudil  laillon  et  celles 
des  ustensiles  qui  esloient  cy -'levant  divisées  *;  qu'en 
oslle  du  président  Faure  11  est  porté  :  «  qu'il  SBSisteroit 
à  toutes  Iks  délibérai  ions  et  conclusions  qui  se  pren- 
droient  aux  présents  Estais  •  ;  —  M.  de  Montmorencgr 
ssm  prié  de  Ikire  réformer  lesdites  commissions,  «  et  oii 
les  sit^urs  ilii  f'i  iiisi'il  IV"  l'î  viiii  Iriti-^tit  [■■vr-,  it  ne  sera  pro- 
cédé à  l'imposition  d'aucune  nature  do  deniers  »,  —  Dé- 
putés nommés  pour  vleiler  la  port  do  Palavas  <  qui  depuis 
quelque  arini'i."-i«  s»  r^e^^itouvRrt...,  duquel  les  marchands 
re^'oiveril  i>eaucui)|»  plus  de  commodité  que  de  celui  qui 
est  auprès  de  Frontisnan  r.  —  Nouvelle déllkéniiion  con- 
tre le  rétablissement  de  la  crue  de37  sols,  et  sur  les  moyens 
de  s'y  opposer.  —  Les  États  refusent  les  services  •  d'un 
ingénieur  fort  oxpérimentA  pour  forlifller  les  places  », 
et  déclarant  €  qu'il  n'y  a  lieu  d'entrei*  en  cesle  des  pense 
nj  pour  le  présent  ny  pour  l'avenir  ■.  —  AasenAlée  par- 
ticulière     li'puti's  de  la  sénécljaos-'i'f  il.'  "^arcassonne. 

—  Plainte  des  diocàses  d'AIel  et  de  Limoux  contre  les 
«ommis  du  femrter  général  de  la  douane  de  Lyon.  —  A 
la  requête  du  comte  de  nioii'pp.  Il  est  déclaré  que  la  ba- 
ronnie  de  Villeneuve  est  une  des  vingt-deux  qui  ont  eu  de 
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loni  lenps  autria  «r  États.  —  La  ville  de  Osstrus  die< 

mande  que  ses  Ijnbifsnts  soient  -'  mrdn'.pntis  au  (irlrilège 
de  tenir  et  vendre  du  sei,  à  «fux  caucuilù  par  feus  Ptii- 
lippe  de  Ifontfort,  père  et  flis,  comtes  en  l'an  1370  — 
M.  de  Montmorency  sera  prié  de  retirer  des  ordonnances 
portant  mandement  aux  consuls  des  villes  et  villages  des 
environs  de  Beancaire,  de  payer  4  livres  par  mois  pour 
les  ustensiles  de  la  garnison  dodit  fieaucaire.  —  En  pre> 
nant  oon^é  des  filets  pour  aller  à  la  Oonr,  révâqns  dt 
Carcas'Dnne  pi>rlç"  '  dilTicultès  qui  s-3  ren'ontpent 
ai^ourd'huy  au  Conseil  pour  obtenir  le  prix  des  justes 
poursuite!  que  le  pays  y  a  il  faire  —  •  Gonaidérant 
l'excessive  despense  en  laquelle  reste  province  seroit 
constituée,  si  le  corps  entier  de  cesle  assemblée  demeu- 
roit  séant  Juaques  au  retour  de  MU.  les  députée  en 
Cour...,  bien  que  pour  tesmoigner  leur  Juste  res^enfi- 
menl,  ils  eussent  subjecl  de  demeurer  en  l  esi  a  qu'ils 
sont  jusques  à  ce  qn'll  leur  eut  esté  faîct  droict  »,  les 
Étals  arrêtent  qu'il  y  aura  une  commission  permanenla 
composée  :  pour  l'Église,  d'an  prélat  et  d'un  vicaire  gé- 
néral ;  pour  la  noblesse,  d'un  baron  et  d'un  envoyé;  pour 
le  tiers,  d'un  député  par  diocèse,  •  lesquels  auront  leurs 
taiatkn»  depuis  lo  W  février  prochain,  Jnaquea  au  Jour 
qwp  (raf  le  corps  des  trois  Estatz  sera  rappellé...  et  ne 
pourront  d8slil>érer  sur  aucung  octroy,  graliillcalion, 
nyordonaarauraucuuf  dUHrond  LeSO  Jauvier(l017) 
a':"'mblée  de  la  commission  permanente  sons  la  pn'sl- 
duiico  do  l'évêque  de  Saint-l*ons  :  «  l\jur  lu  puu  d'ailuires 
qui  seront  à  traicter,  on  n'entrera  que  trois  jours  de  la 
semaine,  egavoir  le  lundy,  mercrcdy  et  vendredy  an 
matin  •.  —  Le  syndic  Bardidion  expose  •  qu'il  a  eu  advis 
certain  que  deux  trésoriers  de  France  sont  arrives  en 
ville,  avec  délibération  prinse  en  leur  bureau  pour  de* 
mander  à  M.  de  Montmorency  non  aeulement  adveu , 
mai---  •'tie.iri'  uv.ûu  [*'rt*i  si  liH-oiti^^  est,  pour,  nonobstant 
les  délibérations  des  Estatz,  exécuter  la  commission  du 
GSonsell  portant  restaJ^Ussement  de  la  crue  de  37  sois 
on  tous  les  greniers  k  sel  île  l  i  province  »,  —  «  On  ira 
faire  entendre  à  M.  de  Munlmoroncy  le  Juste  ressenti- 
ment que  Isa  Estatz  ont  de  l'entreprinse  desdils  sieurs 
trésoriers,  et  on  le  suppliera  de  surseoir  l'exécution  de 
ladite  commission,  et...  en  cas  lesdits  trésoriers  vou- 
droienl  pa<iser  outre,  copie  de  la  délibération  dn  2i)  J.m- 
vier  seroit  adressée  au  contrôleur  desdits  greniers,  afln 
qu'il  ne  puisse  prethrendre  cause  d'Ignorance  t...  — 
M  de  Monlm on  nc.  n  p ml  que  la  commission  ne  sera 
pas  exécutée  «  jusques  à  ce  que  par  Sa  Migesté,  les  dépu- 
tés oub,  m  tasi  autrement  ordonné  ■.  —  «  Vu  les  causes 
préjuiliciaW'"  m  piys  ^tit  sont  continuât  dans  l'ordon- 
nance de  M  de  Montmorency  i>ortant  surséance  de  ladite 
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eonrailMion,  1m  Ralalz  en  «orps  tnnt  le  atipplter  d«  la 

faire  réformer,  comme  fonlralre  h  co  <|u1  est  de  l'inlen- 
tlon  des  EsUàlz  —  Lo  sienr  Delon,  commissaire  du  Roi, 
demaad»  un  Moours  extraordimlra  d«  180,000  livres, 
<  dont  Sa  MtjmllA  a  beaoing  pour  tes  frratxlo'i  ei 
no(aU«s  aomnies  anxciueltos  il  se  wroil  obli^t^  par  le 
traicté  de  Lundan  »  :  —  Il  sera  sursis  à  délîbéi  'M'  mit  octle 
«temande  «  Jusques  à  ce  que  les  KstaU  soient  un  corps  «. 

—  Leelnra  d'une  lettre  de  U.  de  Montiaoïreney  comman- 
(lui;  lie  courir  sus  auv  twupes  levées  dans  les  (^venues, 
sans  commission  du  Roi,  par  le  sieur  d'Andredieu  «  qui 
dtet  les  TOttkrfr  cendoire  en  SnvAye  t.  —  On  eonllnuera 
dri  faire  oppositinn  à  In  vi'Tiflr.'iltiin  pnnrsiiivie  en  la 
Chambre  des  Cu:;JiJtes,  [lur  lo»  pa^l»saIl^,  «  du  l  èdiiU  îles 
triennaux  trésoriers  des  ponte  et  cbsussées  •.  —  Sur 
l'avis  donné  par  U.  de  MontmoraiK^  fne  ie  sieur  d'An- 
dredieu a'dtalt  emparé  dn  fbrt  difttean  de  Oréna  dans  le 
(iévaudan,  il  est  mandé  k  l'archevêque  de  Narbunne  et 
aux  consuls  des  villes  principale»  «  de  venir  la  plus  tôt 
qne  Mra  se  pourra  pour  délibéter  sur  afOilre  al  topm^ 
tanle  -  Auîii'  uvi ,  le  sieur  du  Broleil  s'élailjet^ 
dans  le  fort  do  Breiscou  avec  un  grand  nombre  de  soldais, 
*  en  iattmtien  d'y  commettre  imite  sorte  d'hmtililfa,  et 
qu'il  avoit  déjii  prins  une  grosse  bariiuequi  s'en  allolt  de 
iJarseille  à  Narbonno,  chargée  do  draps  escarlales  ».  — 
n  aéra  fourni  :{0,000  livres  k  M.  do  Montmorency  ■  pour 
employer  à  réprimer  l'insolence  et  les  entreprinses  du 
sieur  d'Andredieu  et  autres  qui  le  fovoriseronl  en  ses  per- 
nicieux dcssoiii^i,  pour  troubler  la  pais  de  la  provii  • 

—  M.  de  Montmorency  écrit  •  que  ceux  de  la  ft.  P.  R. 
nMt  à  Uato  avolent  tout  à  Atlt  désad  voué  le  stenr  d*An- 
dreilieu,  etque  comme  bons  et  fidelles serviteurs  du  Hoy, 
ils  estolsnt  résoli«us  a  la.v  courre  sus  s'il  ne  se  naliroit 
apria  les  aemonees  qu'ils  Iny  en  feraient  >.  —  On  fera 
opposition  p.irtr)ut  tiii  L^-soin  sera  à  l'établissement  d'un 
nouveau  subside  <\'>.  3i)sols  sur  rha'iue  balle  d«  pastel,  et 
sur  les  galles  et  cochenilles  qui  viennent  d'Espagne.  — 
Délitiéralion  conti'e  le  sieur  de  Brotcil,  gouvamenride 
Broseou,  et  sur  <  le  crand  préjudice  ijiie  lu  pavs  reoevrolt 
do  l'intorruplion  du  coinmerce,  ii  c.iuse  des  représailles 
dont  on  useroit  aux  pafs  estrangers  —  On  priera 
M.  de  llontinoreni?  de  réformer  l'onionnanoe  qui  en- 
joint ai]\  11  rlicx  «?t  consuls  des  dliKN'^ses  de  saisirions 
iB'i  deiiRi  s  qui  se  trouveront tintre  les  mains  de»  fermiers 
(!o  l'équivalent,  <  aTec  defiènse  de  s'en  dessaisir  à  peyne 
de  la  v(e  »,  et  «  de  vouloir  l>ien  y  employer  seulement- 
aon  authorité  >.  —  Attendu  que  le  sieur  d  Andredieu 
s'est  retiré,  ou  demandera  que  les  troupe»  envovées  con- 
tre lui  en  aévaudan  soient  congédiées  et  payées  sur  les 
30,000  livres  aeeordéec  par  les  Étala.  —  Un  député  en 
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Cour  donne  ▼erbalement  dea  nouvdles  lltTorables  des 

affaires  dn  pay?  pund-intes  no  Conseil.  —  Le^  Ht-ils  sont 
avertis  qu'il  y  a  tians  le  diocèse  de  Castres  huit  ou  neuf 
cents  hommes  en  armes,  menés  par  les  sieurs  de  Saint- 
Amans,  d'Assas,  etc.  •  qui  pourroiant  anrprendre  quel- 
que ville,  et  grossissent  tons  les  Jours  ■  :  — '  on  deman- 
dera iju  ils  soient  chassés.  —  On  ira  saluer  de  la  part 
des  litats  MM.  de  Camlnade  et  de  Clarel,  président  et 
conMiller  au  Farlement  de  Toulouse,  députés  de  leur 
co!i>j>agnte  vers  M.  de  Miiniin  irencv,  —  Le  -j  i  .ivri),  ar- 
rivée de  l'arthevéque  de  Marbonne.  Il  dit  que  M.  de 
Hontoorenciy  «t  lui  «  ont  Jugé  nécessaire  de  ne  réas- 
sembler le  rnrps  â'^s  K=;ta1z  que  le  20  du  iiiois  pr^i- 
chain  ».  —  Lo  duc  iiiiiiunco  que  le  Roi  lui  a  lUiL  sa- 
voir par  courrier  exprés  la  mort  du  maréchal  d'.\ncrs» 
«  «ur  la  résistance  qu'il  Ikiaoit  lonqu'on  vouloit  sa 
safsîr  do  sa  personne,  du  commandenent  de  Sa  Ma* 
jeslé  duenient  adverlyc  des  mauvais  desseings  que  ledit 
marmcbal  avoit  contre  ie  bien  et  repos  de  son  listat 
Il  demande  que  oetls  nouvelle  aolt  communiqués  aux 
villes  et  lïiocès.  s,  t  afin  qu'elles  soient  nîv.  rtyos  que 
câste  action  no  peut  apporter  que  du  bien  et  repos  à  tout 
la  poyaumo,  si,  en  partiealier,  à  cesie  province  •.  —  Le 
Président  répond  »  que  t'ambilion      ryinr  n'c-  du  m.n- 
resclial  avoit  apporté  un  tel  désordru  aux  aiiair^j»  du 
royaume  qu'il  sombloit  cstro  venu  à  i'extrémilé  de  sa 
toialle  ruyne  ....  et  que  Sa  Mt^eslé,  en  cesIe  occasion,  et 
au  rappel  par  elle  Aiiet  en  m  es  me  temps  de  ses  anciens 
ol'liciers,  a  tesmoigné  lo  soing  qu'elle  avotl  au  bien  et 
au  repos  de  son  Estât  >.  —  indemnité  de  voyage  accor- 
dés à  MM.  de  Camlnade  et  de  Clarel,  •  venus  en  la  pré- 
seiite  ville  pour  de«  alTiireH  grandement  i ::  iHTï:irites, 
auxquelles  ils  se  seroient  utilement  employés  et  apporté 
beaucoup  d'utilité  et  ds  profit  au  pays  a.  —  Sur  l'avis 
dû  l'arrivée  de  .M"«  do  .Monlmorency ,  les  Klats  nom- 
aieal  des  députés  pour  aller  au  devant  d'elle  et  la  saluer 
de  lour  part.  —  On  fera  défendio  il  t<iu.s  créaneiers  ds 
saisir  les  biens  des  députés  «  pendant  lu  tenue  des 
Eslalz,  l'aller  et  retour  d'Ieelle,  soll  pour  raison  des 
deblcs  contraclés  en  leur  parliculiHr,  ou  pour  les  affai- 
res du  pays  el  des  diocèses  ».  —  Le  syndic  La  MoUe 
annonce  que,  malgré  son  opposition,  la  Chambre  des 
comptes  a  enregistr'  I"é  lil  de  création  d'ofllciei-s  trien- 
naux, do  trésoriers,  lucuv^urs  et  contrôleurs  ((éiiéraui 
des  ponts  et  chaussées.  —  Fti'ceptlon  de  Oaiitauos  deOa- 
raud,  envoyé  des  demoiselles  Marguerite  et  Jeanne 
d'HunauJ,  pour  leur  baronnle  de  Lanta.  —  Lo  syndic 
d  olive  présenta  un  projet  de  règlement  des  dépense* 
des  diocèses  qui  iiourrait  être  autorisé  par  ie  Conseil, 
s'il  élatt  approuvé  par  les  Élals.  —  Pour  éviter  qu'on 
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almae  du  nom  dm  goaTwmnrs,  les  propo«lli<m>  (kilw 

de  leur  pari  -  n"  s -i  .snt  rorues,  «i  >A\o<  ne  sont  faictes 
p«r  {<entUbomine  d'eux  autorisé  ou  (ur  leur  secrétaire  >. 

—  Refln  dimposar         Ifrn»  ptmr  le*  vatenailes  dea 

maîtres  ^tra:if,'f>rs  i!-!  l.i  comp.ii^'nii!  do  M.  de  Miintiuo- 
raocy.  —  On  distribuera  ii  tous  les  députtis  rarr«t  du 
CNuell  dtt  81  ma»  MIT  portant  riglemant  poar  l'entréa 
aitt  As?;iiîU?'.  —  On  demandera  :  lii  déniolition  des  for- 
till.  ùiioDs  ûitûi  à  l'église  de  Saiiil-GiUes,  sur  le  Rhime, 
«  anciennement  des  plus  belles  de  l'Europe,  ruynée  pen- 
dant les  derniers  Iruuble»  »,  et  à  aibel,  an  diocàsc  du 
Uirepoix;  —  la  naiatie»  des  sens  d'Église  en  leur  |irl 
Tilèj^  d'être  exempts  du  logement  des  gens  «le  guerre. 

—  Ctaaqae  diocèse  supportera  les  dépenses  faites  par  les 
compagnies  de  MM.  de  Monlmoren^  et  de  Venladonr  — 
Délibération  pour  que  l'un  des  ^iciit-^'i^nls  du  i>rév6l 
réside  avec  ses  archers  à  Carcassonne.  «  omme  estant 
les  villes  et  TiHages  dn  dioeise  plus  moiestis  des  volear* 
et  bandoliers,  i  cnii'-e  iu  v  iisinnîre  de  rEspa'.;ne  ■.  — 
M.  de  Mimtinorenc;.  inujuni  r,4ir«  r<'?forra(;r  les  com- 
niissions  de  l'octroi,  etc.,  ->  avant  qu'aucune  levée  <le 
deniers  en  soit  fuicte  —  Déliitératton  louchant  le  pont 
d'Avignon,  et  plainte  <  de  re  que  les  mati'^ri.iut  que  les 
entrepreneurs  emploient  ne  sont  de  la  qualilé  qu'il 
faut  >.  —  On  suppliera  le  Roi  de  faire  pajrer  les  rentes 
snr  les  gabelles  et  Téqulvalant ,  ■  enlMrement  comme 

celles  <[ni  siml  .tss:^-:i'':.'s  s'tr  l'aViî'^  t't  l'i'CtroV  ».  — 

transaction  touchant  ks  limites  du  Langueiioc,  du  Dau* 
phiné  et  de  la  Proveiwe  sent  pessfe  en  présence  de 

M.  Vpntadoiir.  —  On  exwutfrn  !<»s  di'il'b'r.i'.inns  pri- 
ses pour  Ih,  réunion  Ju  \'iv:ir.ii-s  aux  f{;i)j(iili;:>  Je  L.iugu«- 
doc.  —  Refus  d'accep'.L'i-  1"  ii'Iaissement  do  la  ferme 
de  Véqultraleal  Jkit  par  plusteurs  sous-fermiera,  "  à  rai- 
son des  derniers  monTemsna  i.  —  Assemblée  particu- 
lière des  dé[)ulés  de  la  .sénéchaussée  île  Toulouse  :  répa- 
ration des  ponts  d'AIbi,  sur  le  Tarn  ;  Kieox,  sur  la  Riie; 
LomMs,  snr  l'Agoflt;  Saint-Snipice,  sur  la  Lèse.  ^ 
Indf>ni:iilé  (Je  0  livi'.  s  ]i  ir  j  iiii'  itnx  rjéputés  de  la  com- 
mission permanente  <ini  a  siégé  du  1»  février  au  20  mai 
(1617).  —  l«  député  dn  Pny  se  plaint  que  dans  laerae 
do  six  sol»  sur  le  sel  Jpstinée  h  l'entretien  <les  Universités 
et  Collèges,  •  il  n'.v  a  nul  despurleuieitt  puur  lu  collège 
do  Poy,  Men  qu'il  soit  un  de»  plus  llenrissanis  et  utiles 
dn  pays  ».  —  flOO  livres  sont  acc^uvlées  au  célèbre 
P.  Jean  Antoine,  récoHet  d'Avignon,  *  que  M"»  de 
Montmorency  dùsiroil  retirer  en  I.anguinloc,  pour  lny 
donner  moyen  de  basiir  quelque  petit  laonastèr»  — 
M.  de  Moolmtmency  vient  aux  Élals  avec  le  président 
Faure  qui,  •  ayant  loupuenienl  di.-icouru,  requiert  l'im- 
position des  neuf  vingt  milles  livres  contenues  en  la 
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commission  dn  IS  novemlire  1610.  et  demande  quelque 

éclalrclssem<iil  aiiv  Esla'.z  sur  leui--  |>r''a-'!i.'nîes  délibé- 
rations «.  —  Les  consuls  de  Yauvart  qui  réclament  paye- 
ment de  40,600  livres  par  eux  employées  à  renlretieia 
pânriant  iIihi/c  jours  •  des  deux  mille  cinq  cents  hommes 
de  cheval  et  de  pied,  envoj^és  en  may  1016,  sur  les  inou' 
vemens  arrivés  en  la  viUa  d'Aymargues,  se  retireront,  si 
bon  leur  semble,  h  l'Assiette  du  diocèse  de  Ni.s[iies  ■<.  — 
Contre  la  Chambre  dps  comptes  de  Montpellier,  pour 
avoir  enfreint  les  traitée  passés  entre  elle  et  la  province, 
et  confirmés  |i«r  «rrdis  du  Conseil  du  6  mars  1608  et 
24  fêvrier  1612,  portant  :  <  qu'il  ne-kera  compté  en  ladite 
Chambre  des  frai»  des  Estatz  et  des  Assiettes,  ai ns  de- 
vant les  commissaires  et  députés  des  Estais  ».  —  Va 
fartât  du  6  avril  161*7  obtenu  par  les  députés  ^argés  de 
ponrsnivre  l'estimation  de  la  crue  de  37  sols  et  iTompd- 
cher  l'union  aides  et  des  comptes,  *  ceux  qui  seront 
nommés  pour  aller  en  Coor  lémoigtteront  à  Sa  Majesté 
qni^  |p-'5  K^tatï  niit  rcnrltt  pn'rcs  ;\  Dieu  de  l'avoir  si 
hcurûuseuier.t  cûUiJuit  au  gouvuriioment  absolu  de  son 
royaume,  avec  protestation  qu'iU  m'ont  jamais  eu  d'an- 
tre visée  en  toutes  leurs  actions  et  délibérations  que  de 
conserver  reli)rieosemont  le  respect,  service  et  obéis- 
sance [u'iU  doibvoat  h  leur  Roy  ,  et  pour  la  demande 

de  180,000  livres,  ils  supplieront  Sa  Mjuesté  d'excuser 
leur  impuissance,  attendu  les  grands  ft«iz  sonlTerls  par 
les  habiîa]i!>  de  '.a  pr  ivirjca  pendant  les  derniers  mouve- 
mens  ».  —  Les  l^tats  ne  s'opposent  pas  à  l'établissement  de 
la  poste  entre  Toulouse  et  Oastrea  (siège  de  la  Chambre  de 
l'Édit),  et  entre  Castres  et  Béziers,  «  pour  ilt  nï;f  r  moyen 
dapporler  plus  diligemment  à  la  Cour  de  i'arletnent 
et  il  laiiila  Obambre  les  dépesches  du  Roy  >.  —  M.  de 
Montmoraniv  prie  l'aaambléu  de  départir  sur  tout  le 
pays  les  fk'ais  fiilts  par  le  aévaudan  pour  repousser  les 
ennemis  du  Roi,  «  croyant  que  si  le  pays  demeure  uny  et 
que  les  ungs  diocèses  assistent  les  autres  en  pareilles 
oocnrranoes,  il  est  impossible  que  les  perturbateurs  dn 
rupos  public  puissent  résister  ny  mesme  iiaroistrc  en  ce 
pays  ».  —  Les  députés  rapporterontaux  prochains  États 
le  dénombrement  des  couvents  de  leurs  diocèses,  aree 
l'avis  .Ips  ci''i]nos  .sur  (m  besoins  desdits  couvents,  aflti 
qu'oa  j/Uibrtu  iiiickis  ps  océJer  au  rt^p.irtemeiil  des  1,500  li- 
vres destinées  aiinuelleiiient  aux  rctigieu.^  de  \d  province. 
—  On  s'opposera  à  la  vériilcaiion  h  la  Cour  des  Aides  du 
liail  dë  la  ferme  des  gabeik-s,  dans  Ib'JUkI  la  crue  de 
37  sols  se  trouve  restablio  ».  -  -t  .\  l'avenir,  ne  .«era  ]iro- 
cédé  :'t  aucunes  enchères  pour  la  construction  ou  réfaction 
des  ponts,  que  préalablement  la  visita  n'en  ait  esté  Met» 
par  trois  députés  des  Est;it7,  ung  île  chaque  ordre,  pour 
après,  vu  leur  rapport,  y  esire  délibéré  > .  —  Le  sieur 
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bar'lennc  demanilora  pavometit  aax  Hjtx.-èses  d'ÂlbIatd« 
Castres  dea  2,600  livns  qu'il  auroil  fournies  pour  oom- 
paasT  avec  le  sîenr  da  Panât,  qui  s'esloit  saisi  dn  la  ville 
do  Loiiiliors,  et  pour  pn)cui"er  sa  s<irli>!  —  L«  États 
en  corps  irunt  supi>lier  M.  de  Montmorency  da  conirédier 
les  gtm  4«  (ftjerre  qui  sont  an  O^Taudan.  et  •  po'ir 
relevnr lit  pays  il.-'s  fr.n'B  qu'it  a  soiirT'r  l^.  i>:i  In-  h'iil- 
l«ra  15,OOJ  livDis,  de  laquelle  souiiue  ut  des  30,000  livres 
précédemment  aTaneëes,  on  itcmraui  vn  le  remLouraament 
devers  Sa  .M;ije^iti^.>'  —  M.  de  Monlmnrpn-v  promet  «  qu'en 
l'e^tablissemciit  des  garnisans  extraurdiiiaires,  il  aulo- 
rieeraet  «bservura  lo  rù^lerafiiu  que  les  Kstalz  ont  rôsul- 
leu  30,000  livres  «ont  «cconléw  à  la  «Mie  et  au  diu' 
eèse  d'Allri  pour  les  Indetanbor  d«  Cni»  par  eux  fSiils  au 
sit>ge  lie  Lombers.  —  On  demandei-a  que  le  prévôt  pént-ral 
et  ses  lieutenants  fassent  exactement  leurs  cheraucbées. 

—  Les  dettes  du  pays.  d««  dioetaee,  des  vtlles  et  commu- 
nautés devront  èlrc  vrrini'i"?  pendant  In  tenue  dos  Ktals 
par  iea  commissaires  >lu  Roi,  et,  la  vériîlcation  fAite,  ou 
devra  demander  an  Roi  permission  de  les  rembooreer  ptr 

imp  osition.  —  Injonction  aut  (••tmniis>iairi's  principaux 
des  iissintles  «  qui  prennent  ju»(|u  à  300  livres  pour  leurs 
tiix  ti  ns,  outre  leurs  joomâais  »,^de  m  contenter  dos 
25  livres  qai  leur  sont  aooordia»  par  les  r^gleraenls,  à 
peine  de  concussion.  ~-  On  empruntera  3,000  écus  d'or 

-  qui  seront  rsmis  ti  M»"  de  Montmorencv  pour  luv 
tesmoigner  le  conteotetnant  que  le  pajrs  a,  tant  de  son 
nwriag»  que  de  son  arrivéa  ao  iceluy  ».  —  Les  syndics 
et  un  Rrefllor  ilu  pays  se  i*ondronl  a  l'assiette  du  diorèse 
de  Mirepoix  •  (lourauc'urder  et  terminer,  s'il  est  pi>&$lb!e, 
les  difMrenda  auxquels  ont  donné  lien  les  delMee  contrac- 
tés parcs  diocèse  ».  —  M.  de  Montmorency  sera  prié  >le 
donner  son  ordonnan -e  sur  le  rèjrlemonl  des  garnisons 
extraordinainr.Harn-ié  [)ar  les  lCt;ii>  1  ;ii  i  rd  avecle pré- 
aident Faure.  —  Texte  dudit  rétfleisent.  —  •  Attendu 
la  lon^eur  des  tSstalz,  les  termes  de  l'imposition  de 
l'année  |ii-ése!it'-  -^'j-r.  -it  payables  ès  premier  jour  d'aoust 
et  15*  octobre  pructiains  ».  —  l.ecture  de  l'état  des  gruti- 
flcations.  —  t  A  l'avenir,  il  ne  sera  faict  ieeture  des 
sommes  accordées,  r:  v  îi  qui  elles  l'ont  esté,  que  des  seuls 
gouverneurs  de  la  pruvinco  • .  —  On  payera  cette  année  | 
et  san$  conséquence  lu  ^rde  de  U.  da  Montmoreui-.v,  ^ 
«  qooyqae  le  pays  n'y  S4>it  |ias  tenu  ■>,  m-ii»  un  priera 
ledit  seigneur  de  faire  réformer  la  commb.sion  des  gar- 
nisons oii  l'entretien  de  ladite  garde  a  été  comiiris.  — 
OOtOOO  livres  sont  accordées  pour  les  garnisons,  moyen- 
nant proreesee  de  M.  de  Montmorency  de  se  eonlenler  h 
l'avenirde  .semblable  somme,  «  sans  la  pouvoir  augmenier 
Boubz  aucuttg  prétexte,  sauf  en  cas  de  guerre  >.  —  On 
demandmt  andit  wlgnevrCe  bire  ruer  le  fort  de  Orèiss, 
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en  Oévaudan,  i  tauty  1  pendant  les  dernlei»  mouvementé 

par  le  sieur  d'Andredieu  i>,  et  le  for!  dp  aihpl  —  Rpf-.is 
de  contribuer  au\  réparations  du  pont  Saint-Esprit  de- 
mandées par  le  Roi,  a  comme  estant,  ladite  réquisition, 
contra  les  formée  et  pritilÀges  de  la  Province  ».  —  Octroi, 
Bénédlrlion.  —  •»  Rôle  de  renx  qui  ont  assisté  aux  pré- 
senta Bitalx,  a 

C.  tm.  (liflMM.)  -  t«NC««,  m»  iMlllau,  p»r*r. 

Janvfer-novemliraieiS.  — Procès-verh.iux  des  séan- 
ces et  délibérations  desÉlats  de  I,.ingne  lo'-,  assemblés 
par  mandement  du  Rolf  en  présence  des  commissaires 
dudit  seigneur. 

De  f^l  à  P".iO.  —  \  Vèi-.iii-,  (Tans  la  Maison  commune, 
du  11  janvier  au  Zi  février  1018.  —  l'résideat  :  l'évè- 
qna  de  Oarcassonna.  Oommissftiras  du  Rn!  :  le  due  de 
.Montmorpiiey,  fr  niv,  rrun:r.  Louis  Le  Feiivre  de  Caumar- 
tin.  constuUer  d  Klat,  L)aniel  de  Gallére  et  Gaillauiue  de 
Saint-(>er:iiier,  trésoriers  de  France. 

M.  de  'Jontmorency  dit  ;  «  que  le  Roy  aynnt  estécons- 
trainct  à  faire  de  grandes  despense.*;  ponr  doimer  ia  paix 
à  scR  suhjiH'tz,  l<'.-<quellos  aundent  épuisé  toutes  ISS finan- 
ces, et  du  depuis,  forcé  tant  pour  llionneur  de  an  cou- 
ronne que  ponr  se  rendre  utile  k  l'eatablissemeot  d'une 
bonne  paix  en  la  chrcstienté  d'envoyer  hors  du  royaume 
une  armée,  son  soing  principal  auroit  esté  d'avoir  recoun 
aux  moyens  extraordinaires  pour  ne  cnreharger  sas 
subj"':^  'h'  nouvelles  levées...  «  etc.  .M.  de  Caumartin  dit  : 
<•  <|ue  ctiacung  s^sùt  les  grandes  despenses  qu'il  a  tallu 
faire  à  ces  dernier*  mouvemene,  et  le  besoingqneS.  H. 
a  d'estre  .secourue  pour  snpiwrtcr  la  «lespense  de  son 
Estât  ,  que  les  autres  provinces  y  ayant  contribué  vo- 
lontairement, mesnie  la  Ouyenn»*,  la  somme  do  000,00011- 
vres,  la  Bretagne.  600,000,  S.  M.  espère  que  ceste  pr»* 
vlnceen  fera  de  mesme;  •  mettant  en  coosldératton  que 
s.  M.  au  c^iminencenient  desi>n  ri'i;v.  \  .ivoil  i:ii>  t  do  K-ran- 
des  descliarges  et  diminué  le  prix  du  sel  de  Brouage  et 
de  Lyonnois,  comme aussy  de  ce  paye  que  constraloet 
d(!  remi'ltre  lo  prix  itii  ^pI  cutnn)e  il  estoit,  aux  autres 
provinces,  le  Roy  désire  mcings  de  ceUe-cy,  ne  deman- 
dant le  re.stablissement  do  la  crue  de  .17  sols  que  pour 
cinq  on  six  années,  aprAs  lesquelles  elle  demeurera  es- 
teinte  entièrement  Kn  terminant  il  prie  l'assemblée 

'  de  pourvoir  au  payement  des  neuf  vingt  mille  livres 
contenues  en  la  commission  présentée  aux  Estalz  der^ 
niers  —  L'évéque  de  Garcassonne  répond  :  «  que 
les  liabiiants  du  pays  ne  manqueront  pas  de  satisfaire 
de  tout  leur  pouvoir  k  la  volonté  de  S.  M.,  comme  ses 
très  humbtet  et  très  obéissants  suldeU  ».  —  On  demnn- 
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àsrtt  aux  ecmiBlnahw  do  Roi  de  iioiiY«Ue»  lettres  pour 

faire  assigner  les  comptables  du  pays  devant  lesc  unmis- 
«ùra»  «  de  l«  racbercbe  >.  —  Les  articles  de  l'équiva- 
Imt  MTonl  oommiiiilqaéi  aux  commianim  do  Roi  et 
t  11  cea\  qui  prétendent  à  ladite  afferme  i>.  1-e  s.vmlic 
La  Motte  rapporte  qu'appréhendant  de  voir  la  crue  de 
37  loh  rastalilto  att  ftmkr  Jour  de  janvier,  il  auroit 
obtenu,  grâce  h  M.  de  Montmorency  et  à  M.  de  Caumar- 
tin,  deux  uttluuiiances  des  irt^soricrs  généraux  portant 
aor^éance  de  la  lerée  de  ladite  crue  Jusque»  iiu  15  dudit 
mois  ».  —  Pour  donner  aux  Étals  le  temps  de  délibérer 
sur  cette  affaire,  on  demandera  un  nouTean  délai...  Il 
e!>t  accordé  tiuit  joura.  — Les  États  en  corps  iront  saluer 
Monseigneur  le  comte  d'Auvergne  qui  vient  d'arriver  en 
cette  Tflle.  —Les enchères  de  l'équivalent  sont  bites  par 

<3iijc/-sns,  —  Lu  svilili:-  r.:i  Motte  (lit  que  par  l'édit  '11'  1  rp.-i- 

tion  d'ofli  "es  de  trésoriers  des  ponts  «t  chaussées  (que 
la  Ghamlira  des  comptes  a  été  tareée  d'enregistrer)  ■  Isa 

formes  de  tout  (pmps  gardées  dans  la  province  «•sir.- 
térées,  et  l'ordre  qu'a  tot^ours  esté  tenu  pour  la  répara- 
tion et  entretènement  des  ponts  entièreaicut  pervertie  ». 

—  On  examinera  les  lettre!)  par  les'|u«lles  le  procureur 
général  de  la  Cour  des  aides  prend  fait  et  cause  pour  le 
provincial  des  Jacobins  de  la  province  Occituino,  contre 
tous  consuls  ajrant  fkit  contribuer  anx  impoeilions  ex- 
traordinaires et  nranieipales  les  biens  des  religieux  du 
dit  orijri  —  Ik'iiutés  nommés  ihiur  vérifliT  ~i  '•.■s  ballon 
et  poudm  reiuises  dans  Narlxiane  par  ceux  qui  les  ont 
aOnrlqnées,  €  sont  de  la  qualité  et  quantité  portées  par 
leur  contract  ».  —  1,500  écus  sont  accordés  .i  litre  d'in- 
demnité de  frais  de  vo>'ag«i  au  président  Berlier  de  .Monl- 
raba  et  à  deux  conseillen  da  ParlauMM  de  Toulouse^ 
députés  en  Cour  par  leur  cumpaj^nie,  «  lesquels  par  leur 
intermission  auroient  lellement  aidé  aux  députés  de  la 
province,  que  par  leur  moyen  le  pays  auroit  obtenu... 
l'arrêt  du  Conseil  du  6  avril  lâl7  contenant  que  la  Uour 
des  aides  et  la  Obambre  des  comptes  exerceront  leurs 
charges  séparément.  "  —  On  ira  saluer  de  la  part  des 
États  c  le  prince  Ursin  »  (frère  de  M»  de  Monlmorencj) 
nonvellement  arrivé  à  Pésenas.  —  «  Pour  remédier  aux 
coiif Snuenc-i  r..jur>f'>.  vol'i-rirt-s  et  assassin.its  que  rert  lins 
bandoliers  font  ès  pays  île  Fuitoiliedes,  Saull  et  Courbiè- 
ms»,  nn  des  llentenwttsdn  prévôt  résidera  à  Careassonne 
avec  un  nombre suHisant  d'archers,  et  le  Rw  ".i  stii>plié 
de  •  remettre  la  cotupaiinie  des  archers  fti:  ji  i.i.t»re  de 
cinquante,  aux  gages  de  SOO  livres  cUacu:iL',  cm  me  elle 
asioit  aneiannement  ».  —  On  interviendra  en  l'instance 
dbs  consuls  de  Limonx  nontre  le  provincial  des  Jacobins. 

—  Délibération  contre  [dusieurs  consuls  qui  contrai- 
gnent les  députés  aux  Étals  ii  partager  avec  eux  <  les 
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émohiraents  de  leurs  assistances  en  icenx  ».  —  Députés 
nommés  |Kiur  vérifier  avec  les  commissaires  du  Roi  les 
dettes  du  diooôsede Castres  et  des  villes  de  Pèzenaa,  Car- 
ceasonne  etOalllae.  —  Aaserabléo  parUenlièr*  des  dépa> 

té»  de  la  sénéchauss  V'  Ji^diu  AiVi'  et  Nimes  ;  on  répar- 
tira sur  les  quatre  diocèses  de  Nîmes,  L'zés,  Viviers  et 
Mende,  la  taxe  ordonnée  par  le  Rel  an  marquis  de  Por* 
ten,  tl(^p«ié  fj«5!<!ii>i  (juatre  diocèses  aux  fttats  généraux 
de  i-  raiice.  —  On  fera  imprimer  l'arrêt  de  règlement  donné 
au  Conseil  d'État  io  0  novembre  1617  sur  la  forme  des  im- 
positions et  tenue  des  Assiettes.  —  On  dem.Hnd«raqtte  le» 
États  soient  convoqués  «an  plus  tard  dans  le  mois  d'octo- 
bre, afln  que  les  impositions  ;  uis-i  til  esire  faicte^aux  ter- 
mes acconstumés,  pour  esviter  les  interesta  que  le  pays  st 
diocèses  sonJfTant  annnellement  k  cause  de  ta  rstardar 
iiDij  ;l'ic<!;ix>.  —  On  fera  observer  les  urticl.'.s 
entre  le  pays  et  les  receveurs  des  vingt-deux  diocèses  et 
conllnnés  par  arrél  du  Oonseil  du  SB  oetobre  1611.  — 
Le  syndic  du  pays  interviendra  en  l'in<it;incp  des  consuls 
de  Villasavary  contre  le  visiteur  des  gabelles  i  qui  les 
voudroit  constraindre  de  luy  renaettre  Io  livra  du  oom- 
poix,  pour  prendre  le  nom  et  «urnom des  habitante  *.  — 
Refus  deeontribuw  à  l'exécution  d'un  arrêt  de  la  Chambre 
de  l'Édit  contre  Jacques  et  Tristan  de  Oabriuc  et  leurs 
complices,  «  portant  condamnation  à  mort  et  rasemeal  de 
leurs  maisons  de  Saint-Julien  et  Gabriac  ;  —  contre  le 
haron  do  Ganges.  —  Assi'iul  il'-i'  paiiiciili'  ri'  ili::-  ili')mli'« 
de  la  sénédianssée  de  Carcassonne.  -~  Différend  entre  ta 
ville  de  Clerfflont,  demandant  qnil  soit  fidt  un  nouveau 
coï^ipoix  du  ftiivcèse  de  Lodève,  t  pour  eMrn  le  vieux 
perdu  depuis  longues  années,  et  ladite  ville  surchargée 
d'un  quart  plus  qu'elle  ne  doibt  >,  et  les  oonsols  de  Lodève 
opjjosés  à  la  réfection  du  compoix  «  h  rausft  des  grands 
frai»  et  despens  qu'il  faudra  faire,  la  pauvreté  rlu  diocèse 
et  stérillité  de  la  présente  année  «.  —  tifiM  livres  aux 
Jésuites  de  Béziers  pour  les  aider  h  l'édiflcalion  d'une 
église  qu'ils  veulent  (klre  bàtlr  sous  le  nom  de  Saint- 
Loui--.  —  I>élih'Talir.n  concernant  les  dépenses  de  l'armée 
enlret£aue  en  1500  dans  le  diocàM  de  Carcassonne  par  le 
feu  Connétable.  —  Assemblée  parlleuliére  des  députés  de 
!  i  s  -lu'ch Hissée  de  Toulouse  :  fl'^'.ih 'rations  relatives  aux 
ponts  de  La  Bruguiére,  au  diocèse  de  Liavaur;  Cinlega- 
belle  et  Anterlve,  sur  l'ArMge;  Belpecb-de-Oranafols, 
sur  l'Ers  ;  Saînt-Sulpice,  sur  la  \.<--tp,  et-  —  Pi:;irit<» '!e 
c<>que  les  consuls  d'.\uterivo  «  fcsijjual  un  ceitaiii  sub- 
side en  blé,  et  y  font  •■■niinhum-  tous  les  habitans  deS- 
environs,  pour  la  réHnction  du  pont  sur  l'Ariégei  bien  que 
la  sénéchaussée  de  Toulouse  y  ayc  pourvu  ».  —  U.  de 
Moiitmcruncv  '^ora  supplié  de  supprimer  comme  inutiles 
plusieurs  g&raiaona  accordées  à  dss  gentilshommes  da 
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dlnetw  dUflès  dura»!  I«s  derniers  Iroubln.  —  Asmdi- 

M  - '  ;i;irlirulière  des  ilépulés  <!e  la  séM*^'h!UiS!«'>R  il<^  Ciir- 
ca-v^unne.  —  Ou  lâchera  de  recouvrer  ud  contrai  conc«r- 
nant  les  galwtiM  panA  par  le  paya  en  1301  ■  qui  seroit 
Hux  mains  il'uns  notaire  do  Soiuniii'ivs  t..  —  On  dt^inan- 
der«  n'viK-utirji) ,  comme  altetitoiros  aux  iirivili>;;L>s  du 
pny*  de  lettres  du  grand  scel  donnaiil  rrxiitnix^iion  aux 
Iniiorian  <1«  Francs  de  départir  snr  tout  le  comté  de 
Lauragals  les  frai»  d'un  voyage  (Ut  en  Cour  par  las 
di>|i!ilés  (1«  la  partie  de  re  coml''  qui  t-lnit  <lu  dixiMlno  do 
la  reine  Nargaerîte,  malgré  l'ojiposition  de  l'anlre  parue. 

—  Délibération  contre  les  droits  jierços  i«r  les  ofNelet» 
de  la  foraine,  ;i  ïoulouso  et  à  Saint- r,aiiiVTis ,  sur  le 
|ja«(t<j,  blé,  vil),  dra()$,  élu.  —  MM.  d>'  Montmorency  et 
de  Cannartin  entrent  aux  États  et  requièrent  qu'il  soit 
pourvu  anx  demandes  faites  du  la  part  !ii  >  et  qn'm 
yapporte  avei'  les  effets  toute  Li  iitlitfetM\'  i[iu  si:  pnurra  .•. 

—  On  délirrera  ii  M.  d«  Monti::or6nc,v,  qui  en  a  Ite^oin 
pour  le  service  du  Rot,  une  certvine  quantité  des  poudres 
^e  le  pnyn  h  h  Narfaonne.  —  KJOOH  livres  seront  em- 
ployées à  la  réparation  ilu  pont  de  Mnntajfnar,  sur  l'Hé- 
rault, proclie  de  i'ézenns,  «  tant  k  cauae  de  l'utilité  que 
lou»  les  habitans  de  la  province  en  reçoivent  que  pour 
estre,  ladite  ville  de  l'ézenas,  le  séjour  ordinaire  de:<  sei- 
gneursjîouvernours  de  la  [irovlncc,  etoii  le  plus  souvent 
las  Bstatz  ont  at  coustumé  d'estre  tenus  .  —  on  uxaiui- 
nera  le»  états  de  dépenses  des  compagnies  de  chevaux- 
légers  du  comte  <r,\uvergno  et  ilu  prince  de  Janville 
(JoinviUe).  f  lesquelles,  d'ordre  de  Sa  Majesté,  dévoient 
demeurer  sur  pied  dans  les  villes  de  Viviers  et  bourg, 
«omme  plus  pmehes  de  Pledmont,  jusques  à  ce  que  Ver- 
seil  eust  été  rendu  ».  —  Sur  ce  que  MM.  les  trésoriers  do 
France,  coiumisuirea  du  itoi  aux  Ëtal>i,  >•  font  difOcultc 
4e  vérifier  les  dette*  d«  diocèses  -et  communautés  avec 

le»  députés  des  Kslnl-:  f^n^vanl  l'arresl  île  règlement  du 
Conseil,  M«'  de  Montmorency  et  M.  de  Caumartin  sorotit 
suppliée  d^accepter  la  commiulou  d'.v  procéder  «.  — 
lOft  éi'u?  d'or  sont  accordés  aux  .sienrs  d'Ounous  et  de 
Vivier  pour  les  reiribourser  des  frais  par  eux  faits  en 
1614  <  pour  paciFer  les  niouvcmens  advenus  ès  confin.s 
de  cette  province  entre  le»  habitans  du  pays  de  Foix  et 
celny  deSault  ».  —  Aumdne»  aut  OnrdeHers  de  Bésiers, 
Florensao  et  Lunel  pour  les  aider  à  luitir  leurs  couvents. 

—  Conférences  réitérées  avec  M.  ùa  Caumartin  au  sujet 
des  demandée  du  Roi.  —  f  l  n'y  «  lieu  do  r^|eter  sur  te 
général  'le  la  province  les  dépen.'-e.s  ftitos  dans  les  dio- 
cèses d'Uzùs,  Nime?,  Mende  et  Le  Puy  par  les  clievau- 
légers  du  comte  d'Auvergne  et  du  prince  de  Joinville, 
«  toutefois  leur  4»t  accordé  4,000  livres  en  forme  de  uta- 
tiScation  ».  —  On  demandera  que  les  commission  [.ciur 
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la  tenue  de  rassielte  d'Uzàs  soient  adroaeéss  h  l'avenir  an 

vij/uior,  ot,  en  son  abisnce,  nu  ju-"-.  —  0;l  ij-.i  ^  itti^r  !9 
président  Faure,iiqui  leliuiu  mandé*  de.se  Iruuveruux 
Bslals  comme  eommissalre  en  !eeak.  ■  —  IndemuitA 
ncconléo  au  Kieur  de  Sonmiac,  entrepreneur  des  balles  & 
canon,  pour  «  perles  et  cas  fortuits  h  lui  arrivés  en  fai- 
.•■aut  ouvrir  sii  mine  di>  fuiite  du  lieu  d«  Suurninc  ■•.  — 
On  suppliera  le  Roi  d'ordunnert  ronf«>rm«ment  à  l'arrêt 
du  Cimseil  du  6  novembre  1617  que  les  Irésorieirs  de 
Franco  vérlller  int  les  <U?ties  îles  diocèses,  rS- ,  av.ie  les 
députés  des  iilats.  —  M.  de  Muiitrooremy  pré«eold  des 
commissions  pour  imposer  anr  le  général  de  la  province 
les  Ustensiles  de  sa  compagnie,  desoixan'i'  ;n  .îîri-s  '-fran- 
gors,  •  cuiume  aus-v  île  ses  gardes  >;  il  dentande,  en 
ontro,  que  le  pays  contribue  à  la  coRHlruction  du  pont  de 
Toulouse.  —  Les  ftials  redisent  de  payer  les  u.^tensilei 
des  loaili-es  é-tran^'ers  :  ■•  Monseigneur  sera  prié  de  n'en 
l'aire  aucune  «loniar.de  k  présent  ny  à  l'avenir  ».  —  Les 
députés  en  Cour  demanderont  qoesiiivant  l'onlre  ancien 
et  tes  privilèges  du  pays,  les  deniers  Imposés  pour  les 
rép.irations  soient  remis  au  trésorier  de  la  Bourse  de  la 
1  province,  et  non  payés  par  \e»  receveurs  des  diocèses  an 
I  trésorier  des  ponis  «t  chaussées.  Attendu  qnll  est 
,  porté  dans  le  nouveau  bail  des  i;altelles  que  le  fermier 
;  pourra  commettri!  telle  per^ionne  qu'il  voudra  pour  la 
!  vente  du  sel.  et  que  cette  clau.<e  rend  inutile  te  nwliat 
des  offices  de  rei:raltiers  fait  par  la  province,  on  potir^ 
suivra  la  cas-'alion  du  contrat  dudit  rachat.  —  Nonobs> 
tant  deux  ariéL'î  du  Conseil,  les  États  déclarent  n'y  avoir 
lieu  d'im|»oser  sur  le  p«^s  les 29,000  livres  prises  de  vive 
(brce  au  receveur  du  diocèse  de  Viviers,  par  ordre  de 
M.  de  Montmorency.  -  i  A.  ;nt  éi.  représenté  les 
grandes  incuuimiKlitejc  i]ue  plusicur.<<  villc$de  la  province 
rerol  vent  pour  ne  pouvoir  Imposer  aucunga  déniera  sans 
la  permi>sion  de  >^  ^  Mnji  -ité  ,  lf>  R'd  sera  supplié  d'au- 
toriser lus  Cour*  souveraines  lie  la  province  à  permettra 
nuxilites  villes  <  d'imposer  la  .somme  de  000  livres  pour 
une  fois  rhaque  année  ..  —  3,0U0  livras  sont  accordées 
pour  taire  au  pont  Saint-Ksprit  les  réparations  les  plus 
nr^'entes,  sous  la  direction  d'un  syndic  dn  pays.  —  Plu- 
sieurs dkwècts  demandent  k  être  remboanés  des  Arals 
par  eut  ftiits  lors  du  passage  des  compagnies  de  gen- 
darmes et  carabins  de  M.  île  Venlalour  (plus  de 
100,000  livrttâ).  — M.  de  Montmorency  demanda  5,112 li- 
vres pour  le  payement  de  la  garnison  do  Ortae*  en 
'  Ciévaudan ,  et  :i,<lOO  livres  pmiiruntée.s  par  le  sieur  de 
Taraux  ■i  et  bailk-os  par  lui  au  sieur  de  Broteii,  gou- 
I  verneiir  de  UrescoQ,  moyennant  lesquelles  il  lit  tresvs 
'  pour  lieux  mois  aux  courses  qu'il  faisidî  sur  la  pro- 
1  vince,  troublant  le  commerce  et  reptj^  publi;:  >.  •»  La 
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pramiére  demande  eet  acoorMe;  quant  i  l'autre,  *  il  n'y 

a  lieu  de  charger  le  p  ivs  <îf>  ladicle  desponse  •.  —  On 
aaaislera  les  marchands  du  Pay  »  k  c«  qu'ilv  puiaseal 
lAlaaIr  do  Roy  un  bureau  des  Jucea  de«  mareluuids  el  de 
la  Bourse,  k  Tinslar  de  ceUiy  de  Toul'jns?  ot  ^^^ntp^-1. 
lier  ».  —  Il  est  inhibé  à  tous  de  fairs  iuij»rj:;i«.i'  .lUcuiio 
chose  r<>^;.ir  !f;  [n'ivilèges  du  pays  ou  l'ordre 
observe  en  iceiuy  ou  aux  KslaU,  miu  la  leur  avoir  cdiu- 
inunii|U(%  '—  Lecture  d'une  lettre  de  cachet  du  Roi 
recorainandant  aux  Étais  le  sieur  Bernard  Aribal,  de 
SaiDt-Genjrès,  «  qui  a  proposé  à  Sa  Majesté  de  rendre 
naTigublea  aucunes  rivières  de  ce  rojaume  «.  AprCa  cette 
1«  liire,  le  sieur  Gelson,  <lo  Uéz'n)!  -,  .  .i  ri'iJi  .'MMilé  que 
ledit  Aribal  vouloil  «ntr«(ir«iidre  de  faire  fuire  ua  cauai 
depuis  Toulouse  jnstu'àNarbunne.  pour,  parce  moyen, 
rendre  commerrabli'  la  rnrr  ilu  I..?v.nit  avec  celle  du 
l'onant.,.;  ofi're  ^us-sy  du  Uii>a  les,  uvatice^i  nécessaires 
tant  pour  le  travail  que  |>our  l'indemnité  des  proftrié- 
tairii:!  (de  l'emiilaceuiont )  dudit  canal  et  de:$  moulins,  tt 
faire  que  les  barques  ou  vaisseaux  qui  trafiquent  audicl 
iMii.il  f[  il  ias  la  rivière  d'Aude  iiorleront  jusquesl»  1,000 
ou  1,2ÛJ  quîutaux  —  ■  Sa  Majesté  sera  remerciée, 
et  iuy  sera  rsprAsenté  qu'estant  bw  Eslalz  sur  la  Un  de  la 
tenue  d'iceux,  n'\  \i  pu  estre  jugé  de  la  caniraodilé  ou 
incuniuiodité  que  la  province  y  pourruil  recevoir  sur 
ladllA  entreprise,  afin  que  Sa  Majesté  en  use  aelon  son 
Imm  plaisir  ».  —  Vu  la  taxe  de  3,74jO  livi-es  faite  par  le 
Roi,  le  10  avril  1615,  k  noble  Jean  deaGardies,  député 
de  la  sfadehaussée  de  Montpellier  anx  Étals  généraux 
de  France,  avec  l'ordre  de  la  faire  payer  par  les  nobles 
ou  autres  tenant  liefs,  «  de  tant  qu'en  ladite  sénéchaus- 
sée il  ne  se  trouve  aucun  tarif  pour  faire  le  desparte- 
jnesl  de  ladite  (axe  en  ceste  fonue  »,  les  Étala  consen- 
tent que  la  somme  de  3,'n)0  livres  soit  départie  au  sol  la 
livre  sur  la  ville  et  le  diocèse  de  Monlp^ 'li'jr.  —  M.  de 
ilontiuorency  entre  aux  ÉialsavecM.  de  Cauuutrlin  qui 
«zp«M  :  que  les  greffes  de  la  province  appartenant  au 
Roi  ayant  été  aliénés,  en  1C07,  pour  quinze  ans,  «  des 
partisans  oITrenl  à  Stt  Majesté  de  racheter  a  son  prolict 
leidils  greffes,  dont  la  rente  reviendra  ehaeung  an  envi- 
ron 100,000  livres,  et,  outre  ce,  secourir  liaJitc  Majesté 
de  100,000  livres  argent  comptant,  pourvu  que  le  pays 
-Consente  a  U  levée  de  la  crue  de37soU  pendant  six  ans, 
pogp  astre  les  denier»  de  ladite  «rue  employés  au  rachapt 
deedits  greffes  et  reatoursement  de  ladtete  somme  de 
■40i),000  livres  ».  —  fêlure  •  des  articles  dressés  pour 
traicier  avec  M.  d»  Oaumarlin  el  des  respooses  par  Iuy 
Jbtatas  ».  —  Les  arrêts,  lettres  patentée  et  autres  actes 
obtenus  par  le  pays  seront  remis  en  original  dans  les 
urcbives  à  Montpellier.  —  Ou  demandera  révocation  de 
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l'arrêt  du  Oonaail,  obtenu  par  surprise,  qui  obligerait  te 

siaur  de  Penuautier,  trésorier  de  la  Bourse,  à  compter  de 
clerc  à  mailre  avec  ie  trésorier  général  de  l'exlraordi- 
naln  des  gmm»,  du  maalemeiit  des  300,000  livres 

accordées  par  les  lî^tats,  sous  certaine?  concilions  atlinj- 
se.s  et  approuvées  par  M.  de  Monliiioruiicj  ,  »  pour  les 
employer  és  balles  de  canon  et  munitions  de  guerre  «.  — 
Le  Roi  sera  supplié,  corrigeant  l'arrôt  du  Conseil  du 
6  mars  1008,  «  d'ordonner  que  toutes  las  sommes  four- 
nies par  les  consuls  et  administrateurs  des  villes  et 
communauté»,  pour  le  bien  et  affaires  d'iceiles,  el  par 
délibérations  des  consuls  politiques,  seront  passée»  en  la 
dp>i>etis.'  de  leurs  comptes,  c'.  iiourvu  ;m  payement 
d'icellos  •>.  —  Les  dépulés  chargée  de  traiter  arec  M.  de 
Gaunarlln,  les  députés  en  Cour,  tous  les  avoeata  assis- 
tant aux  États  et  les  syndir»  du  pays,  s'assemblent  à 
part  pour  conférer  du  rachat  des  greOes.  —  On  assistera 
le  syndic  du  diocèse  d'Uzès  en  la  poursuite  qu'il  Ibit 
contre  de*  visiteurs  des  cbemlns  ■  cooatitnés  prisonniers 
pour  avoir  flifet  plusieurs  concussions  —  a  Les  dépu- 
tés eu  Cour  présenteront  au  Roy  la  subvention  accordée 
(le  montant  n'en  est  pas  indiqué)  sous  les  articles  et  coU' 
ditlons  arrestés  ■  ;  ils  remontreront  à  Sa  M^asté  «  que 
la  province  de  L^anguedoc  a  sr^na! sn  tMiMité  en  toutes 
les  occasions  >  el  ea  tous  le$  temps;  «  que  durant  ces 
troubles,  elle  a'esloit  résolue,  en  assemblés  d'Estats, 
d'empescher  l'introduction  des  nouveautcz  au  préjudice 
de  ses  framdiises,  alln  de  prévenir  vigoureusement  les 
maux  qu'elle  voyoit  naislre  de  la  moindre  altération  que 
ce  fut,  que  des  séditieux  lors  attitrés  et  envoyés  exprès 
en  la  province  eussent  pu  recueillir,  avec  beaucoup  d'ap- 
paren^.'e,  pour  séduire  le  peuple  et  donner  des  impres- 
sions  dangereuses  au  repos  public  »;  ils  proteeteronl 
contre  le  rétablissemmt  de  la  crue  de  37  sols  que  le  fer- 
mier des  gabelles  avait  vtiilu  ûi;  e,  nonobstant  los  :.tràls 
du  Conseil  et  le  traité  de  la  province  avec  le  Rul;  enfin, 
•  Ils  leecHignaront  à  S*  Majesté  que  la  province  veut  se 
maintenir  dans  le  respect  qu'eIK'  daibt  h  son  souverain, 
cxjmme  il  appert  de  sa  soumission  notable  sur  la  Jouis- 
sance de  ladite  crue  pour  quelque  temps,  pour  subvenir 
à  la  nécessité  de  ses  alTaires  ».  —  Gratifications.  — 
Octroi.  —  Bénédiction.  —  Qualité  des  députés  présents 
aux  Etats. 

Jief'màf*  210.  —  A.  Béliers,  dans  ie  réièctoire  du 
couvent  des  Oarmes,  du  14  novembre  an  19  décem- 
bre 1018.  —  IVésident  :  Louis  de  Vervins,  archevêque 
de  Narboune.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Montmo- 
rsncgr,  gonvsmenr;  Henri  do  Lèvis,  comte  de  la  Voullei, 
lieutenant  général  er:  ntrvivauce  du  duc  de  Venladour, 
son  père;  le  taurquis  de  Portes,  iteuloaant  du  Roi  en 
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Oévwidan  «I  dom  les  Céveuma  tam  UM.  de  Moinmo- 
rvncy  el  de  Ventadour;  <le  fftt'iii.l ,  ivmseiller  «l'Klal; 
Qeorgas  d'Kspagne  «*t  J.-B.  Girart,  trésoriers  de  France. 
—  AllocDtiOD  ilu  guuvern«|.r.  Il  j  parle  de  son  rtfr'jction 
povp  la  p«Tln«  :  «  Je  vous  wlablia,  Mesaleurs.  tos- 
nolngs  ds  mon  1ni;ralitad«  al  ma  via  m'«at  m\  plus 
grande  con!tlrl«Ta(ion  que  votre  repos;  ..  j'y  suis  con- 
flriiié  par  l'intention  du  Roy  qui  a  voula  obliger  moy  et 
toule  ms  maison  en  donnant  à  M.  le  comte  de  la  Voulte, 
mon  neveu,  la  rharpedo...  son  père,  et  ;i  mon  oncle  de 
PoHes,  oella  «]«  lieutenant  en  notre  abonnée  au  pays  da 
Gévandan  et  Oé««n»ea...  U.  da  BlUnd,  dont  le  tnéiile 

vous  est  déjà  connu,  vous  fera  plus  ainpleriietit  entendre 
ce  qui  peut  rester  des  intentions  du  Roy  —  M.  <ie  la 
Voulte  léinoiKUH  au  pays  le  désir  qu'il  a  de  le  s^orvir... 
0  très  nlse  de  l'necasion  qui  s'e^t  oITerla  aU9t  Cévennea, 
où  j'ay  eu  moyen  <le  luy  faire  pamblre  nne  partie  de 
mon  affoclion  . .  '  —  Iiiscours  fort  loufi:  de  M.  df^  Hitaud  : 
<  dearoya  de  Porse  prenoient,  le  jour  de  leur  couron- 
nement, la  robe  du  vieil  Oyrus,  qui  aii^nllle  en  langage 
persicn  le  si  Hoti^ue  cotnpjir:»ison  du  Roi  avec  le 
aaleil);  les  roy:i!  d'Iigiple,  le  jour  qu'ils  rnettuieni  la 
oonronna  tvp  lenr  Itsta,  porloient  un  aoe|itre  au  milieu 
du  quel  il  y  avoit  un  cuil  (lo  lîoy  est  l'œil  de  sim  Est.^t)..., 
maU  la  main  de  justice  tenue  par  nos  Roys...,  ornenienl 
qti  comprend  le  soleil  des  l'erses  el  l'ieil  des  Ejfiptiens, 
CMune  cette  flllo  de  Jupiter  (la  Juatice),  compagne  ordi- 
naire de  sa  tonle-pui^tsnncfl,  contient  lonles  les  antn» 
vertu»...,  est  grandenien!  ii  remarquer  pour  e.stre  fairle 
d'une  pièce  de  licorne  qui  chasse  te  venin  et  la  corrup- 
tion, qualité  nécessaire  anx  Jncea  eie.,  etc.  «  Mala  h 
q\iel  pfnpos  (raicter  en  ce^te  célèlire  a.'^^enjblée,  de  la 
splendeur,  etc.,  des  Hoyii,  si  ce  n'est  pour  vous  repré- 
aenfer  eomiiM  dans  «n  epllomé,  tonlM  tee  verlua  relui- 
tantes  te  ncliouf  plus  remarqunMea  <*e  noaire  R'iy,  ti^e 
de  saint  Louis,  llls  de  ce  Henry  le  Orand...  le  roy  des 
merveilles  el  la  merveille  des  roys..  ;  s;i  ffuissaiici'  (s'est 
nonitwe)  en  la  défense  et  protection  de  ses  allié-i  de 
Ctètes,  Jouilhers,  Oeniye  et  Savoye  :  en  raocommodatkm 
des  il  if  r-Mi  qui  commenr'iient  ii  r£'nai>tre  etitre  le 
Pape  et  les  Vénitiens  d'Allemaiiue  et  l'Italie  ne  pou- 
voient  avoir  la  paix  «ana  ao»  anetorilé);  en  la  main- 
levée que  le  (.'rand  duc  lit  promplemeiit  d<>s  vais--o;iU"C 
par  luyarnjslé*  au  |iort<le  I.ivo»rne-..  ;  su  piété,  en  l'es- 
tablisscmcut  tic  monastères,  au  b.istiinent  de  ai  grand 
nombre  de  belle»  et  mjutniflquea  églises  ;  «a  ju.>tlce  reluit 
en  la  punition  qu'il  a  voulu  faire  des  coi]paM<-.<;.  laissant 
auxjuge.s  lu  libre  fonction  de  letir.s  charges,  et  term.int 
la  boucfae  à  ceux  qui  le  pressent  de  cboee  déraisonnable 
par  oeste  pmdenle  reqjonse  ;  J'en  veux  parler  b  mon 
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commissaire  *,  olo.  Il  tone  ensuite  le  Roi  d'avoir  «  coH'^ 

voqué,  l'année  dernière,  en  la  ville  de  Rouen,  cetlo  no- 
table a<i!!emblée,  par  les  |irudons  advis  de  laquelle  il  a 
reçu  les  remède.*  nécessaires  aux  playas  de  co-st  Ei-lat, 
lesquels  elle  a  envoyés  à  ses  Parlemoita  pour  esire  publiéa 
par  tous  (es  androictz  de  ceste  monarchie  hareuse...; 
mai.H  outre  la  félicité  iiîenériille,  la  province  de  Langue- 
doc se  peut  dire  particulièrement  lieureusr,  puisque  le 
boniwnr  des  aobjeclx  oonsiste  en  la  bienveillanca  de 
Ifiir  prince...  I^e  Koy  donneroit  t-oulagement  entier  h 
cesie  pnivince,  kI  les  elïeclz  de  sa  bonne  volonté  n'es- 
tolenl  retardât  par  la  n^teeasltô  des  affairas  présentes,  «te. 
Le.s  inipristz  sont  en  l'ivstat  comme  les  voiles  et  cordages 
sont  au  n.ivire,  non  pour  le  charger  et  l'.accabler,  mais 
pour  le  conserver  et  conduire;...  pour  la  conservation 
du  vaisseau  de  ceste  monarchie,  le  Roy  a  lieaoing  de  la 
continuation  des  octroya  et  sntaides  que  vona  Itty  avei 
cy-devant  ni  cord>^s  p..  —  Le  président  i^'pond  que,  lors- 
que la  nécessilé  lios  affaires  de  Sa  Migestê  le  requerra, 
ios  «  Estais  no  »  desmaneheront  jamais  de  l'oiiélasaTtea 
que  les  subjects  tloibvent  ;»  leur  Roy  »...  —  »  P;irce  que 
i'audition  des  comptes  des  comptables  du  pays  retient 
longuement  ceste  asaembléc.  pour  n'estre  lanrs  comptes 
pn.'.stz  f,  leprésiilent  ■  !es  a  exhortés  d'y  pourvoir,  au- 
(reiiienl  il  sera  survis  à  la  rloslur<'  d'iceux  jusqnes  aux 
prochains  Ksialz  >•.  —  î  •■  -ieiir  d'Olive  ex[>osc  «  que  la 
pinspart  des  exactions  et  foules  que  sonffiraat  lea  baM- 
lana  de  la  province,  proviennent  de  ce  que...  lea  syndfes 
de.»  di(K-(''ses  »-t  con.suls  des  ville.s  ne  .«cavenl  :  as  le? 
moyens  pour  y  pourvoir...,  et  pour  le  peu  d  intelligence 
qnlts  ont  avec  les  syndics  généraux...  anxqvMlIfa  (Am- 
ies) luy  et  ses  collègues  pourvoiroient  incontinent,  .s'ils 
en  estoieul  aJverlis;...  me  quo.v,  a  e»lé  arresté  que  les- 
dita  syndics  et  consuls  donneront  ad  via  da  ee  qui  ao  pasae 
dans  leurs  diocèses  el  villes,  pour  le  moings  une  fois  le 
mois  ».  —  .Assemblée  particulière  des  ff«n«  des  trois  États 
du  ressort  i!u  siège  i  résidial  iln  N'itnes.  —  On  terac,i.«ser 
comme  préjudiciable  aux  privilèges  du  pays  «  certain 
oclroy  acronlé  par  Sa  Majesté  nnx  consuls  du  Saint- 
Esi)rit,  pour  pouvoir  e'ci;;cr'  20  sols  sur  chaque  barrai 
lie  vin  des  lieux  drcimvuiains  qui  entre  dans  leur  ville, 
et  2  aola  sur  chaque  mlnot  de  sel  qui  «'y  débile  >.  —  On 
continuera  la  poursuite  cimtre  le  prince  ifOringe  «  pour 
raison  du  prétondu  ivéii^'n  i[n'»l  lire  <lepuis  peu  d'années, 
sur  la  rivière  du  Ro^no,  au  lieu  de  Cafn|n>urdour  ».  — 
On  kr.i  c;i.ss<ir  l'arrêt  du  Conseil  du  20  Juillet  1617  (en 
vertu  duiiu^l  la  Ctmr  des  comptes  de  Mi»ntpellier  con- 
traint les  {ji'ii-s  dn  maininorle  il  vider  Ie«iri  mains  des 
biens  qu'ils  p  ^saàdaut  non  amortis,  ou  k  baiiler  homme 
vivant,  mourant  et  rwnflaqQanl,  si  mieux  ils  n'aimenl 
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ubUnir  lettres  d'amorlissâment),  atleikUu  ^ue  '.a  j.aj  s  a 
«iMII[iOséfln  1577  et  lOlO  pour  la  Arui'n  e  que  payent  les 
Jrimt  non  amortit.  —  Au  •ujol  CUu  s^yndice  des  iliucèses 
«t  conauls  d^palés  aux  Élats,  qui  se  prAUnI  au  pnrtago 
lie  leurs  laxalioi>s,  le  sioui*  <ie  Lucroii,  de  Toulouse, 
rcprésenUi  que  ■  ai  cette  introduction  avott  lieu,  on 
Tcrrolt  en  bref  ceste  nsaemblée  remplie  de  gens  de  pen 
et  rie  l>iisse  coiulitinn,  pour  ne  vou; nr  1.  s  ^^■•n^  >Uf  jimUIh 
accepter  lesdiles  charges  sans  estre  indemnisés  des  frais 
qu*ile  poumrieol  tùn  »  ;  <  sur  quo;  a  estA  arrasté  qu'au 
ca^  nn  lt>s  vouilroit  conslrarndrc  h  tûls  partages,  le:jdits 
s^iiiiics  et  4-oii»iits  se  serviivut  da  l'arrosl  de  la  Cour  tios 
aides  sur  re.subject,  et  que  l'on  poursuivra  la  révocation 
do  l'arrest  contraire  du  Parlement  île  Tuulouse,  qui  ne 
peut  citfîuoisire  sur  l«*s  «léliliéni lions  des  Estais,  et  en 
cas  il  se  vérifiera  qu'aucun^;  aura  usé  de  ce.'s  oomi^osl- 
liona,  it  sera  privé  de  l'entrée  destlils  Ksiatz  «.  —  l.a 
dioeAsede'Vlvtera  aj^anl  reAiaé  d'impœar  la  somme  de 
I4,00J  livres  pour  une  portion  des  dettes  du  payn,  sous 
prétexte  que  le  pajr<>  loi  doit  ii4,(XiÛ  livres,  >  tu  que  c'est 
uneouverlun  iréepréjadkiîalile  et  encore  sans  exemple, 
le  syndic  et  dé|iutc  dudit.  dlocùst?  ilcmeurerunt  privés 
de  rentrée  des  Kslats  jusque»  ii  caque  aulreiuenl  en  soit 
délibéré  par  leidile  EiUUi,  après  qa'il  leur  aura  apparu  de 
l'entier  payement  de  ladite  souiiuo  <  —  Un  priera  M.  de 
Montmorency  de  pourvi>ir  à  ce  qu'uucuiios  insalences  ne 
soient  fuilHis  par  les  soldais  en  garnison  dans  l'église 
de  Valabràgoe.  —  Les  État»  en  corps  Iront  demander  à 
M .  de  Monlnoreoejr  mainlevée  dee  saisies  des  deniers  do 
piiys  faitus  entre  les  mains  des  receveurs  des  dii>cô^es 
par  les  iréiwrieri  de  l'estraordinaire  des  ({uerres,  •  pré- 
tendant la  recette  deedits  deniers,  Imposés  pendant  les 
den:iers  iiiouvernens,  pour  re.nbourscr  les  diocèses  i  s 
fouies  par  6u&  lioutïerltis,  leur  appartenir,  pour  en  re- 
tirer (las  dreieia  de  lavée  r.  —  lïoavella  délibération 
concernant  le  différend  nrrr  Rr.uprt'ue  et  TAuver^-ne. 
—  Le  dL'puté  de  Casteln.iuiliiiy  laii  L  liisloire  du  i?onitd  du 
Lsurag.iis,  réuni  a  la  couronne  en  1270,  c;dé  en  1477 
par  Louis  XI  à  Bertrand  de  Lnlouren  échan;,'e  du  coin  lé 
de  Bottlo^ft  ;  ndvenu  k  la  reine  Catherine  de  Mé<licis 
par  le  mariattâ  de  Madeleine  de  Lalour  av.-c  Laurent  do 
Médicis,  duc  d'Urbin;  donné  et  subiitllué  par  la  même 
Catherine,  en  son  contrat  de  mariage  de  )S83,  à  ses  en* 
fanis  nwles  c".  \  vît-ruil,  .mx  lilles;  engagé  par  la  même, 
en  déttduibre  158ij,  au  pr«^udicâ  de  cette  Uunatiun,à 
Charisa  des  Cars,  évéque  de  Luiffres,  pour  69,000  éous  ; 
revendiqué  par  la  ruine  MarguiTil-^  resiée  seule  île  la 
maison  royale  pour  iJOO.OOO  livres  que  sa  raére  lui  avait 
proniliies  lors  de  son  mariage  avec  Henri  IT  ;  adjugé 
provisoirement  en  lUl  à  ladite  reine  Marguerite  parle 
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l'arlonienl  de  Toul^iuso  ;  réclamé  en  IG'Ji  par  les  créan- 
ciers de  la  reine  Catherine^  donné  en  1606  au  roi  LouisXIII 
par  la  raine  Marguerite,  avec  tous  les  lilena  de  «a  mtoe, 
c'e8t*fc*dlre  le*  ccHntés  d'Auvergne  et  de  Cisnnont  et  la 
baronnie  de  Latour  ;  alTeclé  enfin  par  arrêt  <lu  Parlement 
de  Paris  aux  créanciers  de  la  relue  Catherine  et  partieu- 
liérament  avx  héritiers  de  l'évéqne  Charles  des  Gbn,  le 
18  féviier  161S  —  f  e  iléputé  de  Caslelnaml  uy  expose 
que  les  lrai:i  ordres  du  pays  do  l^auragais  se  voyant  sur 
le  point  d'être  distrails  de  la  domination  aeignenriale  du 
Roi,  avaient  député  en  Cour  pour  y  représenlf»;-  l'Iniuslice 
de  l'arrêt  du  Parlement  de  Paris,  ••  le  préjudice  causé  h 
Sa  Majesté  non  seulement  cil  la  diminution  du  revenu 
du  comté  de  L:iura(,'ais,  qui  est  de  30,000  livres,  que  les 
héritiers  des  Cars  Jouiroient  pour  03,000  escu»,  mais 
aussy  en  ta  pi^rle  «le  son  domaine  dudit  comté,  ceux 
d'Auvergne,  Clermont  et  baronnie  de  Latour  de  valeur  de 
5  h  0  milllona  de  livres  '  ;  l'augmentation  des  charges  de 
la  provinre  si  le  comté  de  !<aura;;al.s  cosse  d'en  suppor- 
ter sa  part  ;  •  l'incommodité  que  ladite  province  peut 
recevoir  de  rettaUissement  en  loeiled'nn  grand  aelgneur 
tel  que  seroit  le  comte  de  f^uragois,  s'il  s'c-rartoit  de 
ia  ndélité  due  à  Sa  Migesté  parmy  les  troubles  et  mouve- 
raens  fréquens  en  ce  n^aume,  «te  ».  —  Les  Alals  ehar- 
genl  des  commissaires  d'exiiniiner  cette  affaire,  «  pour, 
s'il  «si  ainsi  lu^é,  l'aire  ensuite  toutes  les  poursuites  né- 
cessaires dan  -  1  H. i  '.' est  du  puy«  ».  —  Députés  nommés 
pour  voir  les  plaintes  contre  les  vieileurt  des  gabelles 
>  et  prendre  les  expédiens  nécessaires  iMmr  rédimsr  le 
pays  de  leurs  vexations  ».  —  M.  de  Montmorency  sera 
prié  d'assister  au  traité  qu'on  veut  faire  avec  le  Rouer» 
(rue.  —  Le  sjrndic  d'Olive  demande  qu'on  ait  égard  aux 
ir.)ursuile)>  faites  par  le  syriil  c  î-  s  communautés  unies 
du  pays  des  Cév^unes,  contre  le  sieur  de  Oabriac,  que 
M.  de  la  'Voniie  vient  enAn  de  faire  priaonnler,  «  apte 
l'nv  iir  assié(.'o  avec  le  fanr  n  dans  sa  maison  de  Sainl- 
^  JulKii  ».  —  Attendu  la  ^iavité  des  cxcè.s  et  concussions 
foitiniis  par  le  sieur  l'ii'rre  de  Villa,  visileur  général  des 
gabelles,  et  François  Viguerie,  aon  lieutenant,  iU  seront 
poursuivis  en  la  Ck)ar  des  Aîdes  de  Montpellier  jusqu'à 
arrêt  cléflnitir.  —  Texte  d'un  projet  de  règlement  contre 
les  ofticiers  des  gabelles,  à  faire  auU^riser  par  la  Oonr 
des  Aldea.  —  Le  sjrndic  général  Ja  Molle  fera  sa  résl- 
;  dence  actuelle  à  .Montpellier  "  attendu  qui  les  principales 
j  affres dn  pays  sont  intentées  en  la  Cour  des  Aides 

1S,000  livres  sont  accordées  pour  les  frais  de  poursuite 
I  du  sieur  du  liabriac,  «  mais  sans  a|>prolialion  ilc  la  qua- 
lité pri-S.!  par  l«'s  sujiplianls  'ie  sifiidlcs  des  commuiiau- 
téi  unies  des  Cévennes  cl  Bas-GOvaudan,  ut  le  Roj 
sent  supplié  ne  permettre  el  souffrir  telles  et  semblables 
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unlona  comme  contraires  an  bien  de  l'Bïtat  et  de  son 

service  ».  —  St» -  nirs  .uix  veuves  ^nl  lnfs  lues  en  cotn- 
l»Uant  80US  les  ordres  de»  sieurs  d'Arca  ut  de  Labastide 
contre  Im  InndoUera  du  dtoeèae  de  OtrcaMOMW.  ^  Le 
svndlc  d'Olive  dit  qu'il  s'esl  opposé  ii  ruriregislivraent 
d'une  commlvsion  du  Conseil  portant  que  les  trésoriers 
(le  I  r.im  6  départiront  8,00)  llTNS  eo  cbaquu  généralité 
de  ToulooM  et  de  Montpellier,  pour  pajrer  les  \ixc^  do<t 
dipatéshruMmbIfe  des  notables  tenue  à  Rouen,  »  pour 
estre  lailicle commission  contr;»tro  aux  privilèges  du  pavs, 
et  parce  que  la  généralité  de  Toulouse  auroit  wté  taxée 
h  llesgtt  de  celle  de  Montpellier,  qvl  «et  de  plus  grand* 
estenduc,  compoix  et  allivreinenl  «.  —  M.  du  Moiitino- 
rency  présente  deux  oomniissionst  d^tmandaiit  :  l'une, 
16^000  livres  ponr  1»  pajrement  des  vacations  des  Nota- 
bles do  Rouen  ;  l'autre,  200,000  livres  pour  paver  «  tant 
l'entrètcnement  dos  gens  de  guerre  envoyé*  contre  le 
sieur  de  Ilroloil,  gouverneur  de  Brescou,  afin  de  faire 
cesser  leaincomiiioditéA  qu'il  caoaoU  à  tout  le  commerce 
delà  province,  que  la  ?ralllleatlon  payée  audit  sieur  de 
Broteil  pour  r,u  l  s.'  il'  mit  de  sa  char^fe  de  capitaine  eî 
gouverneur  dudit  Ure&cou  ;  —  Le  président  dit  que  les 
demeadse  dites  par  Sa  Majesté  sont  de  telle  importanee 
qu'il  est  nét^essaireqaft  lesKlnls  prt^nnptit  du  temps  pour 
en  délibérer.  —  On  emploiera  les  3S,(X>U  livres  qui  res- 
tent des  livres  aaxtrdâas  ponr  approvisionner  le 
pays  de  munlllons  de  guerre,  h  l'achat  ile  bal!e»  et  sal- 
pêtres. —  fl.OOO  livres  sont  acconltie.s  ii  titre  de  subven- 
tion au  sienr  Bachelier  «  qui  auroit  fiiict  bastlr  en  la 
ville  de  Toulouse  un  martinet  pour  taire  des  moDsi]uets 
et  battre  des  conelets,  lequel  seroit  capable  dans  peu 
.V,iBti.'<'>;  de  pourvoir  suffisainiji  ri'.  v>iii^>  la  province 
d'armes,  sans  qu'il  soit  beeoing  recourir  à  Milan  ny  en 
Flandres,  comme  il  a  esté  fblet  par  le  passé,  et  sy,  les 
armes  qui  s'y  fjçonnent  sont  de  merveilleuxo  bonté  ». 
Cotiimissaires  nommés  pour  vérlfl<?r  les  arme^  et  muni- 
tions de  Narbonne,  du  l'uy  et  de  Ileaucaire.  —  Refus  de 
coalrlbuer  à  l'entretien  des  soldats  que  les  diocèses  de 
Narbonne,  Careassonne,  Alet  et  )lirepolz  voudraient  le- 
Ti  r  «  I  ur  l'insser  les  voleurs  et  bandoliers qui  infiwtent 
extraordlnairement  iesdits  diooè««a  ».  —  On  examinera 
les  moyens  proposé»  par  le  sleor  de  Bragnière,  de  Pron- 
ti^'n.'ui,  ;...tif  i^^ter  entièrement  l  i  ^.'uli-'tlc  de  Lanç^uu- 
doc,  on  réduire  le  prix  d'icelle  h  40  sols, moyaiuiant  qu'il 
luj  auM  fayA  par  chaque  famille  S&  «oit,  aiiny  que  pins 
&  plein  câtcontenudans  l'imprimé».  ~ Sur  les  instances 
de  M.  do  Montmorençy,  les  Étals  accordent  150,000  livres 
peur  la  construction  du  pont  de  Toulouse,  à  condition 
que  moyennant  cette  somme,  ils  demeureront  déchargés 
de  la  contrIlmliCHi  de  30,000  livras  pendant  sis  «a*  de- 
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I  mandée  par  le  Roi  pour  le  m^e  oblet.  —  I>s  députés 

eûCour  o  ponr^uirrniil  I.^s  il.''-l:ti'alic>tis  n-Vessaires  pour 
empeschcr  que  len  trésoriers  des  [Mjnts  et  chausséee  ayent 
ny  pfétliendent  aoeung  manietnent  des  deniers  qui  alm- 
jio.sent  ]iotir  les  rép'aralions  des  ponts,  et  repenilant,  il 
sera  sursis  à  toutes  sortes  de  levées  et  ini|iosUions  à  faire 
pour  icelles,  JusqueR  avoir  obtenu  l.idile  desf^arge  an 
prorit  du  payset conservation  de  ses  libertés  ».  —Assem- 
blée particulière  des  dépotés  de  la  sénéchauuée  de  Oar- 
ra.s."mnne.  —  F^es  députés  en  Cour  ilemanderonl  le  rase- 
ment  de  la  place  de  Brescon,  «  comme  inutile  au  Roy  et 
grandement  préjudiciable  à  In  province,  et  ledit  ranment 
faicl,  les  Rslats  s'efror'f^ri inf  .1  ■  lî.iii  i.  r  ^  \\.  -tir  le 
falot  lie  sa  commission  de  200,000  livres  toutes  .«orles  de 
satisfaction.  >  —  Les  ittals  accordent  les  16,000  livres 
demandées  pour  les  frais  de  voyage  des  Xolables  rhi  îriys 
convoqués  il  Houen,  «  quoyqu'ils  n'ayent  arcoustunié  dt» 
payer  les  frais  de  semblables  députai  ions,  sinon  alors 
qu'elles  sont  faictes  par  tmx  > .  ~  Les  Étals  ai  corps  vont 
I  présenter  les  sn«dlt«s  délibérations  k  M,  ds  Montmo- 

Ironcy,  «  <  i  lnv  1V.-4  enlenitre  le  jnslo  rassenllment  qu'ils 
avoient  du  discours  que  M.  le  prétidant  Paure  avoil  tenu 
en  la  présentation  des  commissions  contre  l'honneur  et 
dignité  des  Estatz  ».  —  I.e  président  Faure,  présent,  dé- 
clare qu'il  n'a  jamais  eu  l'int«iition  d'offenser  lesiilals, 

—  Un  exprès,  envoyé  de  la  Gouf  par  le  syndic  La  Mette, 
apiiorte  des  provisions  du  Roi  contenaiil  qu'à  l'avenir 

!  aucunes  saisies  des  deniers  du  pays  ne  pourront  être  fai- 
I  tes  qu'entre  les  mains  du  trésorier  de  la  Bourse.  —  On 
I  empêchera  par  tous  moyens  légilimes  •  que  le  foaniis- 
sement  des  gteniers  h  sel  ne  soit  baillé  par  aulr«s  que 
les  consuls  des  li'^ut  :i  ■■•••ux  i]ui  foroiit  la  condition  meil- 
leure a.  —  11  sera  im(K>sé  lti,ÙOO  livres  pour  dédomma- 
ger le  diocèse  de  Viviers  des  94.000  livres  pris  de  fbree 
.  à  son  receveur,  à  c<<iiiti'iMii  que  ce  dioc<'se  déclarera  qu'il 
s'en  contente  et  renonce  à  toutes  prétentions.  —  Assem- 
'  blée  partlcnllère  dee  députés  de  la  sénéchaussée  de  Teu- 
I  louM  :  ony  traite  de  laréparation  ou  réfection  des  punis 
de  Rieux  î>ar  la  Rize,  Vllleiddlc,  La^rasse  sur  le  grand 
chemin  de  Villefran<-he  U  Toulouse,  Ca-ldnaii  d'KsIr.-le- 
fona,  Portet,  «  Ciron,  sur  la  rivière  de  Branc  faisant  divi- 
slonde  l'Albigeois  avec  teltoner^e  •.  Lavanr  sur  TAgoût. 

—  I.'e-ilrée  aux  Étals  est  ren1'^'  .mx  syndic  et  déf»-ilé  du 
diocèse  do  Viviers.  -  M.  de  Montmorency  présente  deux 
commissions,  l'une  tuant  la  province  à  1S5,000  livres 

,  payables  en  cinq  ans,  jHuir  la  réparallon  du  pont  d'.wi- 
I  gnon;  l'autre,  pour  le  pa.vement  des  âidxante  mailres 
I  étrangers  de  sa  compegnie.  —  Ces  demandes  simi  reje- 

Itées;  la  première  <  comme  estant  contre  ta  forme  de 
cette  province  «;  l'aulr»,  attendu  qu'il  n'y  a  pas  pour  le 
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priamt  âs  Compagnie  d'estraagara  ».  —  Rtjelt  dw  offres 

fin  si.'ur  iî«  ftru(;ui^ros  c<incprn;>nl  les  gabelles.  «  qui 
ssroieiil  irès  préjuciables  au  bi*»n  île  la  province  ».  — 
10,706  livres  sonl  acronli^es  ans  dior^ses  ilu  Puy,  Uzô*, 
Monde  et  Viviers,  pour  le  surlaux  des  vivres  de-»  cent 
soixante  maîtres  <les  compagnies  d'Auvergne  el  de  Join- 
Yille,  à  raison  do  1!)  soi*  par  jour,  (tendant  ront  dix-sepi 
Jours  ».  —  dépotés  ans  compte*  pourvolnmt  ainsi 
qu'ils  jn^ront  raisonnable  h  la  taxe  d«s  oMciars  em- 
pliiwa  :t  l'e'ichanlillonnemenl  et  eâtallonna|;ti  îles  mesu- 
res, et  nibai»  du  prix  da  sel  —  Le  sieur  Pierre-L»ui«  de 
Rekh  M  reçu  Crtaorier  de  la  Bourse  do  p^  en  anrvl' 
Tance  de  son  père,  Bernard  de  Reich,  sieur  de  Pennati- 
tier.  —  On  s'opposei'a  à  l'exéculion  de  l'arrêt  du  l'arle- 
ment  de  Parte  coneemant  te  oomté  de  Lauragats.  — 
OyOOO  lirres  soot  aecorlées  pour  la  rt^panilion  du  pont 
SaInt'EsprII.  —  Sur  la  plainte  du  ('on»ul  d»  Rieux,  que 
las  dames  (religieu.se»)  de  I.ongages  prennent  péairo  sur 
le*  oiarcliandisas  et  le  bétail  passant  par  le  grand  chemin 
prAs  de  LaTemose,  les  Étals  dfcldent  qm  «  les  syndies 
de*  Jio 'i-f*;  rapporter'! m  t  lu  il>''nr>mbreroent  des  leudes 
ou  péages  qui  se  lèvent  en  leurs  diocèses,  avec  les  tarifs 
dleelles,  aignda  par  les  «msals,  pour  régler  loelles,  s'il  y 
a  esté  rien  innové,  et  r:iif*>  qni'  ivt;\  [iii  i>n  jouissent  les 
euiplo^ent  k  réparer  les  ponts,  pour  qao^-  lesdita  leades  et 
pêagea  scBl  aatabU^  *. — ftnr  la  pMate  :  (|m  la  Chambra 
dos  comptes  op|iritne  les  dlocAse»  et  les  particuliers  «  par 
le  moyen  des  diverses  re<'herche6  que  ladite  Chambre 
tdetaurles  comptes  rendus  depuis  cinquante  ou  «oixanie 
wm,  nonobstant  que  par  édict  géndral  la  proTince  ait  été 
teoneqnnte  des  restes  des  tailles  et  des  deniers  rojanx  »  : 
ladite  Chiiiibro  i^en  prié*  do  c^^ssor  ses  recherches,  et 
si  elle  persiste,  on  présentera  requête  au  Roi.  —  On  fera 
Imprimer  «s  arrêt  de  la  Cbur  des  aides  contenant  rAgle^ 
ment  sur  \f  f.iit  ^abeH^.  —  I.f  ■jyii{ltc  Burdichm;  fuit 
savoir  qu'il  a  obtenu  ajournement  personnel  contre  le 
•lanr  de  Tlite,  visiteur  général  des  gabelles. — La  député 
deToulouîse  représente  «  an  nom  des  diocèses  de  Tou- 
louse, Utvaur  et  Albigeois,  que  l'usage  de  l'ani!  et  indigo 
apporte  tel  préjudice  au  pays  de  Languedoc  que  l'usaj^c  du 
postal  et  commerce  d'iceluy  s'en  va  tout  à  faiet  rayné»... 
que  bien  que  le  Roy  y  ait  [lourvu  par  édtet  Térifli  és 
Cours  lie  Toiildusc,  liiirdeaux  et  Paris,  »y  est-re  qu'on 
n'a  jamais  pu  faire  véritlor  iceloy  au  Parlement  d'Alx, 
lequel  parmstlant  l'entrée  et  usage  libre  de  ladite  dro- 
gufl  dans  l'eslendne  de  son  ressort,  enipesche  la  débite 
du  pastel  >...;  Les  États  arrêtent  que  le  R>>i  sera  supplié 
de  Mm  Tériller  son  édit  aa  Parlement  d'Alx,  et  qu'on 

obllpndra  Ttmmlssion  du  Parlem^n'-  dp  Tiiiitnnsi»  .1  pour 
poursuivre  ceux  qui  so  servent  de  taiiite  drogue  ou  des 
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draps  teints  dieells,  éu»  le  ressort  de*  Cours  nft  rédiet 

a  esté  vérifié  ».  —  Les  di-putés  en  ("'our  poursuivront  la 
révocation  des  lettres  du  23  novembre  1617  par  les- 
quelles Il  est  porté  •  que  les  saisies  des  deniers  dn  pays 
ne  pourront  estro  falcles  qu'entre  les  mains  du  trésorier 
de  la  Bourse,  et  lis  obliendront  une  déclarai  ion  renou- 
velant celle  dos  précédens  Roys,  par  lesquelles  il  o^t 
accordé  que  les  deniers  du  pa;s  ne  pourront  estre  saisis 
Bonbs  aucnng  prétexte,  tu  rnesma  qu'il  ne  se  Met  au- 
c'une  imposition  que  de  niiiinc' vériHées  pur  les  commis- 
saires des  Estais,  et  avec  pcrmiitsion  de  Sa  Majesté  — 
Le*  Assiettes  seront  exhortées  b  délibérer  que  nonobs- 
tant toute  saisie  des  deniers  des  impositions,  leiulits  de- 
niers seront  payés  au  trésorier  do  la  Doiirse,  «  et  que  les 
receveurs  des  dloc<>ses  seront  relevés  indemnes  de  es 
qu'ils  ponrrolent  souffrir  il  cause  dudit  payement  ».  —  l.e 
consul  de  Castres  se  plaint  que  plusieurs  contribuables 
non  domiciliés  de  certains  consulats  se  fassent  défiutor  ii 
l'Assielto  du  diocèse,  S  l'exclusion  des  consuls  qui  ximt 
députés-nés,  «  lesquels  ne  l'osent  relbser  parce  que  le 
plus  souvent  ils  sent  i>ii  les  infs'  i  ,  jts  ou  les  oblifçés  de 
ceux  qui  leur  demandent  ces  procurations  :  sur  quojr  a 
esté  arresté  que  le  commissairs  principal  et  les  députés 
du  diocèse  de  Caslrt^  y  [irnirvoirf>!if  ... —  nn  lîiîinanil.-rn 
réparation  au  Parlement  do  Toulouse  de  l'injure  fuite 
aux  Étals  et  au  sjwlOc  dXKhra  par  le  sieur  de  (^ron, 
avocat  général,  lequel  requérant  vérilliTilitm  de  l'éilil 
du  Roi  ponr  la  revente  des  greffes  de  la  province,  malgi'é 
l'oppositioti  du  sieur  d'Olive  qui  alléguait  les  conven- 
tions Ibîtes  avec  M.  de  Oaumartin,  «  auroit  diet  que  ces 
conventions  n'estolent  que  des  monopole»  de  l'invention 
du  sieur  d'Olive,  ntqui'  Ifs  .i  .li|j.r.i(i..ii-;  ile^  I^stalz  prises 
sur  ce  suiyecl,  produites  par  ledict  sieur  d'Olive,  estoient 
des  pièces  fbusaes  «.  —  Lss  consuls  des  villes  capitales 
lie  In  fir  ivjnce  enverront  un  allestaloire  contenant  le 
prix  du  seller  de  blé,  mesure  de  chaque  viile,  aHa  qu'on 
puisse  régler  les  droits  que  las  fermiers  de  la  Ibraine 
exigent  Ji  la  sortie  des  blés.  —  Castelsarrasin  est  recon- 
nue ville  capitale  du  diocèse  de  Bas -Monlauban.  — 
«  Attendu  le  notable  préjudi(-«  que  le  pays  recovrolt  de 
l'exécutloo  d«  rédit  do  Roy  ponr  la  revente  des  greffes 
enregistré  SU  Parlement  de  Toulouse,  on  fbra  oppceition 
à  ce  Parlement  k  l'arresl  de  vérifiLuli  in  dudict  édicl,  et 
les  députés  en  Cour  fiBront  pour  ce  regard  tontes  pour- 
suites et  rsmonslrancas  néoesastras  n.  —  Oratllleallons. 
—  Ootroi.  —  BénédietfOB. — Députés  présent*  «mx  1^1*. 

c.  m».  CRjifMn,»  —  MUi»,  HT  Mbtt.  ft^- 

Décembre         —  19  juin  IttCO.  —  Procès- verbaux 
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fies  siVincRs  et  clé!ilM'>iTi(i<ins  >l«s  fatals  Ht;  Languedoc  con- 
voqué par  luanJemanl  tla  Koi,  en  présence  des  commis- 
gai  rcs  duifil  seiiurnenr. 

Tu-  f"  1  '(  /  "8t.  —  Étals  tmui  k  Déslera  l«  S9  iéem- 
bre  1610  ((/ouWe). 

Def»9àéf*  197.  —  Ëlals  tenus  h  Péianai  l«  11  Jan- 
vi..r  1018  {double). 

De  f  138  d  /■<■  201.  —  K'.iiU  lo;ius  a  B  /i«js  ie  1 1  no- 
vetiihn!  1018  {doxihle  . 

Le  t'iOlà  f°  247  —  A  Béiiier« dans  le  réfectoire  du 
couvent  dos  All;.■u^tins,  do  19  inai  au  ISJnin  llttO.  — 
Prosi.l  'tit  ;  rari^hevi'iniu  (le  N.xrb  )nno.  Vli-«-|tri'Lsi<lKnLs  : 
le*  évê;|aes  de  Carc«8$<inne  el  de  S^înl-Puns.  Coinmii- 
salroa  du  Roi  :  Henry,  duc  de  Montnioneney,  Kouvemenr 
«le  Lhhkiii'iIoi:  ;  Henry  'Je  Lévis,  comto  do  Lu  Viiulto, 
iteuU-tmnl  iji^n^ral  eu  Kurvivaiud  de  sun  (ràro,  le  duc  de 
Tenla^iuur;  Hercule  de  Bodoa,  marqnlade  Portée,  Ueu- 
tenaiil  iiDiir  le  K<ji  en  CtiH-auilan  «?l  aux  Céveiiin-s  ;  le 
liré-iid-'at  l'.iuti',  îîili'iid.inl  <Ji!  justicii  •  pm*  MottsMîi- 
gtieui-  »  (!«  gouvurUHur),  do  llilaut,  coii.s«ill«r  d'K(at; 
Fr.  l'uul  de  Oaraud,  sieur  de  Cumiers  el  de  Montes- 
quieu, ot  Pierre  do  <)rofreQllhe,  trésoriers  de  France  ds 
t't'ih'ialili'-s  ilu  Tijulou^c  el  de  Monlpellier.  —  Lecture 
des  commission».  —  U.  de  aMonlmorency,  «pràs  s'être 
excusé  t  d'avoir  retardé  les  Bstalz  »,  dit  que  le  Roi  Tu 
cbargô  do  leur  térauigiior  t  le  coiiloiileiiu-nt  qu'il  a  île 
voir  l'afïectiun  iju'tU  oitt  à  «un  t<«rvic«     et  de  les  assu- 
rer  «  qu'danl  pieu  k  Dieu  luy  fëre  la  grâce  de  paeinier 
ces  dcniifr-i  iiv<uveriien»  rjui  s>îiiilili)îeiit  menacer  de 
ru^'iiii  Si3i  àubjucU,  il  eipéru  qu.i  sa  divine  huiil.-  favori- 
sera Im  bonnes  Inteiiliuiis  i|u'îl  a  [>arlii:ulit:reiuuiit  pour 
ceste  province  ».  —  Le  prâsidi -.t  I  .ure  prend  la  jiarole. 
[Hon  dtseours  n'est  pas  yaiù.frtt:.)  —  I.^  présid.nl 
répond  (\ii<;  U<s  Klals  nu  tnaii>iuerûnt  pas  de  satisfaire 
Sa  M(ùe»lé  comme  ses  très  buiubtea  servilâuca  ■>.  ->  Dif- 
férends entre  divers  consuls  au  sujet  de  l'entrée  aux 
E'ats,  —  Nouvelle  délib' '.l'i      au  sujet  du  pro.:ès  du 
pays  cuiilit)  le  Uuuergue.  —  Leciure  d'une  lettre  du  Rui 
sur  le  r«seaaeiit  du  fort  de  Breseou.  -~  Ownniasalres 
noinuiHîi  pour  ouïr  Ihs  plaintes  c<inlre  le.s  r«T(iuor3  lio 
l'équivalent.  —  Uappurts  dos  syndics  Rénéraux  —  On 
poursuivra  la  révocation  d'an  arrêt  en  vl  tu  iuiunl 
■  les  créanciers  de  la  Teue  rqrne  Marguerite  demandent 
aux  villes  dos  diocèses  de  Rieux,  Baa-Montaulmn  et  Com- 
nii-ngi-'  l<!  drolcl  do  l  onllrinatiun  pour  Iw  [  rivili''ges 
qu'elle*  util,  muauies  à  cillas  qui  n'en  ont  point  >.  —  Ou 
Itoursuîvraarràt  pour  (aire  cesser  te  levée  du  péage  qui 
.se  lail  -sur  le  [{liOn  î,  par  ordre  du  prince  d'Orange,  no- 
iiubs;aul       tlduMOi  du  t'arieiutml  de  Toulouse.  — • 
Plainte  contre  la  Chamlire  de»  comptes,  qtù  tuA  «o  aonf- 


HÀUTB^ÏAROlfNB. 
Orane*  1m  comptas  de.H  receveurs  des  diocèses,  pour 
avoir  moy»!  de  eunnatiredes  dettes  deedits  diocèses, 
à6ih  vérifiées  par  las  commissaires  d«  Roi  et  vataMo- 

nient  payé.yi,  —  Contre  les  procureurs  de  la  Cli ambre 
des  comptes  •  qui  out  faict  couimunaulé,  et  despuis 
icelle,  augmoBlé  les  droictx  qu'ils  «onlloienl  ancieime- 
]  ment  prendre  ».  —  i  Altondu  le  rft.ni*il>?inenl  des  Estais 
et  que  ie«  <'.aiup Lubies  des  diocèses  o^lanl  tenus  de  coiup- 
ler  d'abord  avec  les  Assiettes,  qui  se  tiennent  après  les 
Eslatz,  ne  pourraient  rendre  raison  de  leur  administra- 
tion devant  le'<  lré.<Kirlers  de  France  el  la  Chambre  des 
comptes,  dam  les  trois  mois  pre-*crils  par  le  règlement 
du  Roy  sur  la  direction  de  ses  finances,  on  priera  ladite 
Chambre  d«  donner  délay  auxdlts  comptables  «.  — 
Commissaires  nomnii-s  :  pour  ouïr  les  comples  du  Irésu- 
rier  de  la  Bourse  el  autres  ofâcier»  du  pays;  —  pour 
assister  à  la  vériScatton  des  états  de  dettes  remis  devant 
les  coininissaires  du  Koi  aux  États.  —  Lecture  d'un 
aiTél  du  Con:seil  portant  que  le  pays  demeure  déchargé 
de  ooDlriltuer  là  îa  oonstruction  du  ]>ont  de  Toulouse, 
moyennant  lasommeOe  lâô,ûOO  livres.  —  On  poursui- 
vra cassation  de  l'arrêt  obtenu  par  le  Rouergue  pour 
faire  contribuer  le  pays  à  la  construction  de  ses  p^nU, 
SOUS  prétexte  que  ledit  pays  de  liouergue  •  a  ec>té  con- 
dampné  de  porter  sa  portion  pour  la  conatmcUon  du 
l>ont  de  Tiiolose  ...  —  Lecture  :  '.  s  réponses  au  ■  uhier 
des  doléances;  —  de  lettres  patentes  pDrlanl  que  la  crue 
de  87  sois  sera  abolie  le  |anvier  less  ;  —  d'an»  arrêt 
prohibant  l'enirée  de  la  drogue  apjielè.e  anil  d'Inde,  etc. 
—  Nnnuiiatîoii  de  commissaires  «  pour  se  transporter  au 
fort  de  IJreiH'ou  dont  le  razeiiionl  est  demandé,  voir  TiHat 
de  U  place  et  en  iaire  rapport  >. — On  poursuivra  répA- 
ration  des  exactions  (iiites  sur  les  communauléa  du 
Uiizès  et  il'ailleurs  par  un  prétendu  garde  des  eaux  et 
forets  au  siège  de  la  Taille  de  Marbre  de  Toulouse.  —  Les 
syndics  du  pays  Iront  visiter  MU.  de  Uansencal  et  dé 
Ju;,'HS,  cotiseillnrs  au  Parleraonl  et  il  la  Chambre  de  l'é  lit, 
qui  viennent  d'arriver  à  Uéîiers.  —  Ou  vérillera  si, 
comme  II  est  prétendu,  les  mesures  des  grenicN  à  se), 
<  «jui  esloieal  anciennemetil  larges  el  basses,  ouf  esté 
faicles  haultcs  et  oslniicles,  el  s'il  y  a  perle  pour  le  peu- 
|de  H.  —  Lh  .syndic  d'Olive  dit  qu'il  a  été  obtenu  arrêt  du 
Conseil  permettant  aux  ville*  «  de  bailler,  «uivanl  l'ao- 
den  usage,  le  fournissement  des  chambres  à  sel  au 
tnoiugs  diluant,  à  la  charge  de  deidouiraager  le  fermier 
général  des  gabelles  de  6,000  livres  «.  —  •  Vu  le  notable 
inlërost  que  la  province  en  reçoit,  on  poursuivra  révo- 
cation de.s  provisions  (|ui  permettent  aux  babitans  de 
Saint  -  Eiprtt  de  prbtidtc  :i  6o\»  sur  ciia'|ue  miuiH  sel  qui 
M  déUl«  dans  Is  grenier  ds  ladlls  ville,  pour  l«  p<iy»> 
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ment  éa  ^anéebUa  et  réparations  de  tours  munxilies». 
—  On  potirsalvira  la  imôèa  Intonlé  au  Orsnd  Can«inl 

contre  li  s  jurais  <le  Bordeaux  qui  tlufcndrint  aux  mar- 
chands de  Oailittc  de  porter  leur  vin  en  ladite  ville  avant 
la  mite  da  Noil,  «luotqna  k'aeconl  paa«â  en  1400  «t 
1501  entre  leurs  (■réiléœssetirs  el  hi  pnys  •>  psrinoltt"  h 
ceulx  (lu  haut  LiinjOKHlo!-  de  porter  leur  vin  k  Burduaux 
après  lu  Suint-Martin  d'Iiiver,  et  ieelluy  vendre  à  toutes 
aurifi»  de  gw  iQdilC&ramaiani,  ton  aux  Angloia,  ay  on 
B*est  après  la  VhM  ■.—.()»  eonllnaera  le  proeAs  contre 
les  religieusea  de  J,ongAces  qui  lèvent  \ii -ni'  .iiifli'.  lieu 
saas  faire  foi  d'aucane  ptwgession.  —  On  poursuivra  nu 
Parienent  de  Toulouse  U  saisie  dse  gages  <ln  pr«v6t 
général  «jusque»  à  ce  qu'il  salisfas-ie  ii  ce  quy  est  de  sa 
cbarge  en  taisant  ses  chevauchées  et  tenant  le  nombre 
d'arahan  qay  Inj  est  ordonné  ».  —  100  ilTraa  auit  ae- 
cordé««  aux  consul»  de  Pézenu-s  pi)ur  les  relever  des 
<  despens  pnr  eulx  faictz  li  préparer  le  lieu  de  la  tenue 
des  I-^tatz,  niandfls  en  ladite  ville  et  despuis  transférés 
en  ceste  ville  de  Béxiera  —  On  fera  enivgistrar  à  la 
Cour  des  aides  •  la  provision  contenant  que  le*  rece- 
veurs (Mirlicutiers  des  diticoses  vuideront  leurs  mains 
des  deniers  du  payz,  nonobstant  toutes  sayties,  et  les 
payeront  entre  les  mains  du  trésorier  de  Ut  Bourse.  — 
Or,  |i:ivi  r;i  romptaiit  150  livres  au  sieur  Barhi  -r,  rie  Vil- 
leneave-de-Berg,  k  la  cturge  qu'il  mppurtera  aux  pro- 
chains Étala  c  plusleura  aetea  qu'il  «  eonoemant  lea  pia* 
fps  du  Rlio5n--î  •  —  Le  sieur  de  Banis,  ingénieur  du 
Roi,  Uii.  sAvuir  iju'il  a  procédé  à  la  vérification  du  fort 
do  Brcscon,  <  suivant  l'ordre  qu'il  en  avoil  receu  de 
Sa  Uajesté  ».  —  Les  députés  des  onae  diooàsea  da  la  gé» 
néralité  de  Toulouse  <  donneront  leur  advls  de  rulllité 
ou  dommage  qu'il  y  auroit  k  substituer  des  greniers  k 
sel  aux  duunbros  à  sel  qui  existent  k  Toulouse,  Castres, 
Atli7  «l  Chnaasonne  ».  —  80,000  livres  aonl  accordées 
k  \I  lie  Montmorency,  «  en  consi  l  'r.itii  n  (l'>s  ^'nirules  et 
extraordinaires  despenses  qu'il  a  faicles  depuis  les  der- 
niers Bttalc,  pour  le  Men  et  repos  de  la  province,  mesme 
aux  derniers  mouveTni^ir:  »,  —  ■  I.i'  innnîy.  0"  Juin,  fl>» 
rellevée,  les  KSlalz  ne  »»nl  [i.nnl  eatn;».  aiant  les  deppu- 
tés  acisté  aux  di.^putes  de  phllosophiu  qujr  ae  (kisoient 
dans  le  collège  des  Jésuistes  de  ladite  ville  ».  —  Attendu 
la  pauvreté  des  dix  villages  du  Comtnunge  qui  dépen- 
dent du  Languedoc,  •  M.  de  Montmorency  sera  prié  de 
dunner  la  commiiision  pour  l'assiette  du  dioccâe  de  Cum- 
menge  à  qoelqu'ung  qny  aye  son  babilallon  procbe 
d'ioelluy,  [wur  ne  les  constituer  en  frais  »,  et  ledit  cora- 
misiiaire  sera  invité  si  accorder  les  didiérends  qui  sont 
«eln  les  eonania  da  Valentlnaat  lea  dloeéaalaa,  au  si^et 
da  la  Mputatton  aux  États.  —  Va  sergsitt»  quA  avait  M 
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mis  en  prison  p.ir  ordre  des  États  «  pour  eslre  venu 
à  Bésien  intimer  une  évocation  k  l'uni?  <tes  deppntez, 

nonobstant  le  prlviltigo  d'iceux  »,  isl  -  l  u  tri  i>'-  vii  n! 
d^Uirer  k  l'assemblée  '  «{u'il  u'h  point  intimé  ladite 
évocation,  et  que  ai*!!  se  trouve  aucune  Intimation,  il  ta 
désavoue  «.  —  It  sera  payé  t.ixe  de  leurs  journéi>s  aux 
députéH  qui  se  sont  rendus  ."i  liéziers,  l'an  dernier,  du 
mandetiienl  <!'  M  Ij  M  altnnreney,  pour ConlSrernveO 
Messieurs  du  pays  d'Auvergne.  —  «  Dores  en  avaul, 
aulcunes  reqoestes  ne  seront  rapptirUss  anx  Estais  que 
pi>r  les  syndi  s  u-''ti.Vnux,  ce  <jui  ^e^a  inviolableiiient 
observé  ».  <—  Sur  la  plainte  du  sieur  île  SaintrOaudens, 
oonsul  de  Carbonne,  que  ladite  ville  ■  auroit  prins  on» 
deslibération  portant  :  que  le  premierconsul  qui  viendroit 
aux  Estalz  sera  tenu  de  partaiger  esgalement  avec  la 
communauté  le  aataira  de  sss  Journéss,  conAMwément  k 
une  pareille  deslibéralion  de  la  ville  île  Uieox.  confirmée 
par  arrest  du  Parlement  de  Tbolose,  et  ouy  le  syndic 
d'Olive  quy  a  dici  qu'il  importe  do  faire  révocquer  ledit 
:>r  >  t  au  Conseil,  ou,  autrement,  on  verroit  en  peu  da 
h' m;  s  leil  assemblées  des  Estalz  composées  de  gem  de 
peu,  fiarce  que  les  gens  do  qualité  ne  vouldnint  ac  cepler 
la  depputation  pour  la  moitié  de  ce  que  leur  seroit 
tasé  »,  on  suppliera  le  Roi  ■  de  cas.*w  telles  com|>osl- 
liotis  pour  le  prèjudir  i.'  ijii'i  nes  apportent  au  Lien  île 
ceste  province  ».  —  On  imposera  D,(12  livres  demandées 
par  la  Roi  pour  la  garnison  de  Ortoes,  '<•  sans  avoir 
es;,'ard  n  In  -immission,  en  ce  qu'elle  jteut  préjudieier 
aux  privilèges  de  la  province,  et  Su  Majesté  sera  remer- 
ciée do  la  volitnté  qu'il  luy  a  pieu  tesmoigner  de  conser- 
ver ladite  plac«  en  Testât  qu'elle  est  à  présent  pour  1* 
bien  de  son  service  et  repos  de  la  province  ».  —  Le 
syndic  général  prendra  le  fait  et  cause  des  consuls  de 
mer  de  Montpellier  qui  se  sont  opposés  à  la  vérification 
par  la  Cour  des  aides  du  bail  de  la  ferme  de  ta  douane. 
—  Assemblée  parlirnliére  des  d/pulés  de  la  fi'ni'iijaiis- 
sée  de  Carcassonne.  —  •  Attendu  le  relarderacnl  des 
BMalz,  les  consuls  quy  y  auront  aclslé,  s'ils  sont  bors  d« 
charge,  auront  entrée  aux  A^sintt-s  i>ourdcux  ou  trois 
Jours  et  penflant  la  lecture  du  cayer,  pour  pouvoir  in- 
former les  depputez  desdites  Assiettes  de  ce  quy  aura  esté 
réiiolu  aux  Estal7,  sum  toutefois  qu'ils  paissent  avoir 
voix  ny  ojqtiniun ,  ny  prétenilre  aulcunes  taxations 
pour  leur  assistance  ».  —  M.  de  Montmoren» y  entre 
Hve  '  les  autres  commissaires  du  Roi,  et  dit  que  le«  fitala 
•  ayant  eonnaissanee  de  la  nécessité  des  affaires  du  Roy, 
voudront  accorde:'  'i  S:i  >!,ij)  sV'  ce  qu'il  leur  demande  de 
sa  part.  Il  les  prie  onsuile  d'indeinniser  la  ville  du  Saint- 
Esprit  dea  frab  qu'alla  a  liiilts  •  pour  neavoir  avec  la 
plut  grand  éclat  lé»  la  princesse  de  Piedmnnt,  siMir 
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du  Roy  »;  et  «ussi,  l«  «leur  de  Mannu,  «  d«  ce  qu'il  a  | 
de-Hpens<?  à  la?.u/.ir'  lu  chasCe;iu  Je  Paulin,  <lui|Uul  quiii- 
que»-UDgs,  lual  affecliounés  au  service  du  Ruy  el  bieit 
dê  la  proviaca.  l'eatoiMit  «nparfo  —  Lb  prfefdeni 
Faure  ujoule  u  4]ue  lus  soiaiuoi.  domanJèos  ont  esté  Tor- 
par  Sa  Majesté  el  oiuployiicsi  dans  Ot»sto  pra- 
Tlnce  pour  faire  cMMr  tous  niouvemens  i.t  la  conaerrer 
CD  paix  >.  —  Lncture  de  cinq  c«iuitiisMlon8  contenant 
demande  de  120,000,  400,000,  12,000,  20,000  et  25,000 
livre.-*  —  L'ovèijue  de  Ciiri:aaai)niie,  prOsuloiil,  rij|ioud 
«  que  lea  Ëslatz  desiibéreroiil  sur  Im  dtunaadts  qu'ont 
eeté  faictes  de  la  part  de  Sa  Ifi^M,  anllant  que  te  pau- 
\  t  .  ;.'  ili'  province  le  pourra  porler  —  Le  sieur  de 
Kocliepierrâ,  syadic  de  Vivaruiii,  dit  :  »  que  oe  paya 
•onffra  un  grand  pr^ndio*  depuis  qu'il  est  uni  pour  la 
gabelie  »  la  ferme  du  Lyonnais  «  ;  que  lu  Uol,  qui  un  ust 
în.-struit,  avuil  miui^  à  faire  droit  à  i4nirs  plaintt»  lui°squo 
le  bai)  du  fermier  d\i  Lyunnui*  sf-raît  expiré,  «  c:«  qu'ea- 
lant  arrivé  à  présent,  il  supplie  t«>8  lùttaLi  de  faire  pour» 
suivre  la  réunion  du  haut  Vlrarois  ■  au  Languedoc  ;  «  le 
cayer  de$  iloléancâ^  en  sera  churgij  et  les  députés  en  Cour 
ferunl  toute»  les  pourauiles  nécessaire»  ».  —  Le»  Jetais 
■  ronlUrent  des  nvyens  pour  ettpeadier  lea  exaetione 
quy  s  ■  c  luTLii'tlr'nt  par  les  visileurs généraux  dos  gnlif  I!m 
en  leurs  visitt»i  >.  —  Lu  dépulo  de  Niuie»  se  plaint  que 
les  régenta  do  collège  de  ladite  ville  ne  «ont  p«a  payée. 

—  Comiuissalres  nommés  puur  voir  Pemploi  des  200,030 
livres  iuipi>séos  pour  l'achat  do  munitions  de  guerre.  — 
(KM  livrée  sonl  ac<:ordé<'4  au  Mieur  de  .Viaureii^  pour 
avoir  repria  lecb&leau  de  Paulin,  qu'occupait  le  cadet  de 
La  Prade,  eundamné  fc  mort  par  la  Chambre  de  l'Édit, 
comme  criminel  de  lése-uiaje&lé.  —  On  poursuivra  la 
casMtiuli  du  contrat  pa»»é  avec  le  steur  Portalès  pour  les 
oMeea  de  regrattiers,  et  la  révocation  de  l'arrêt  qui  con- 
damne le  pays  a  lui  payer  100,500  iivre».  —  I.f=i  ronnu!?! 
de  N'arbonne  seront  sommés  du  se  charger  des  munitions 
de  guerre  du  pays  qui  sont  dans  leur  ville.  —  Vu  la  corn-  , 
uii««lon  donnant  pouvoir  aux  tréeoriers  de  France  d'iui*  ^ 
puser  2S,000  «lurant  cinq  ans  puur  la  réparation  du  pont  ; 
d'Aviyniiii ,  les  KtaUt  arrêtent  t  que  le  syndic  général 
a'opposora,  partout  oii  il  appartiendra,  a  ladite  imposi- 
tion, et  les  diocèses  seront  advertis  de  n'y  pas  procéder 

—  On  poursuivr.i  ocation  do  J'.u  ;'.'l  ijui  .l.''r,'tii!  -  i!.' 
laver  la  çtaair  saiée,  de  se  servir  du  sel  recuit  et  dea 
«liairaealées  aux  provinces  eetrangèraa  non  suiyecta  à 
lu  gabelle  ■>.  —  I  i''instîls  ilf  r;ist«b'',r:'!is!n  se  plai- 
gnent de  ce  que  lu  vj^iîuui'  géiici'al  diu>  galieiiua  Vt^ulail 
les  contraindre  «  à  le  venir  saluer  avec  leurs  livrées  con- 
apialrea  n.  —  Le  capltoul  de  Toulottsa  demande  que  la 
aénécbauBsée  ountriliufl  k  la  constraetloa  des  ponts  que  | 
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ladite  ville  a  h  (Uni  sur  la  rivière  de  TSts.  —  Les  déptttâs 

i].'  ;a  si'iii'(:Ii.iu.--.si'i^  .ilijfStf  lit  •  <ju"iï  oii  in,:iu>'  r|Ut-  ladicte 
iMinw haussée  ayl  jamais  trempé  ii  la  réparation  des  pouls 
de  ladiete  ville  *.  Las  États  ordoiNMttt  OiM  MqfUile. 
«  Touchant  la  cnmtnissii.n  ilo  lO'),fW>  livre*,  If  Hny  Sfrri 
»uppUé  d'ordiiuiKT  le  ia/.uuji!ii".  ilii  îuti  de  iirû&i'ou,  et 
après,  à  l;i  |>r  'i  h  iine  assemblée,  les  Katatz  .s'orforcoront 
de  donner  it  iia  Ài^eslé  tout  le  conlentement  qu'il  leur 
sera  possible  >.  —  Quant  aux  130,000  el  )S,000  livres 
doinandées  >  pour  rembourser  la  dcspeusc  faicte  par 
MM.  de  MonUnorency  el  de  La  Voulte  pour  la  levée, 
armement  et  eotretenement  des  gens  de  goerre  employéa 
à  réi)rinier  le»  mouveinens  arrivée  au  lieu  de  l'riva.'s,  les 
Eâlau  les  accordeiil  libéralement,  ii  la  charge  que  lee- 
dltes  sommes  seroot  recnea  de»  receveurs  des  diocèsea 
par  le  trésorier  de  la  Bourse,  qui  fera  le»  payemens  sur 
les  ordonnances  de  M.  de  Montmorency  ».  —  •  Lorsque 
pareils  troubles  arriveront,  Monseigneur  voudra  tliaa 
assembler  les  fistats  le  plus  promptement  que  fiàre  se 
pourra,  et  si  leadies  Estais  desllbéroioit  de  fin  anleunes 
advances,  lesdiles  despenses  seroienl  faicles  par  les  offi- 
ciers du  pajrs  et  non  par  autres;  autrement  lesdits  Estais 
n'y  auront  anteung  eagard  *.  —  1t.  de  Uontmorsncy 
sera  supplié  «  de  np  [iUi  -;  i  cuisîriiindre  ii  l'ad  venir  lis  dio- 
cèses a  imposer,  emprunter,  ou  payer  aucunes  sommes 
pour  quelque  cause  que  ce  soit,  meames  pour  lesdib  non» 
vemen.s,  attendu  que  cela  est  directement  contraire  aux 
libertés  et  au  principal  et  fondamental  privilège  de  la 
provinee  —  Les  diocèses  sont  esibortés  >  de  ne  fournir 
anounsa  sommw  que  par  les  deslibérations  des  Esiulx  ; 
—  I  Sur  l'obligation  de  36,000  livrée  btcte  par  le  ny-nHc 
général  La  Motte,  d'ordre  de  M.  do  Montmorency,  à  l'oc- 
casion des  mouvemens  de  Privas,  défenses  sonl  faites 
aux  sjudles  de  amtracter  aucune  obligation  au  nom  da 
puy.",  «en  vertu  d'aucunifH  commanderaeii^,  sans  précé- 
dente deslibéraliou  des  HstJil^ ,  à  peine  do  pure  perte 
pour  eux  des  sommes  ainsin  emprumptées  et  destitution 
de  leurs  charges  ».  —  15,0J0  livres  sont  accordées  sans 
conséquence  au  duc  d'L'/ès,  au  lieu  des  20,000  aux- 
quelles les  habitants  du  la  R.  V.  U.  d'Ayinargucs  avaient 
été  condamnés  envers  lui  par  arrêt  du  Oonsail  du  16  no- 
vembre 1017,  «  à  cause  des  deamollltions  rafetes  h  «on 
chasteaij  li;  lit  .vymargues,  laquelle  somme  de  20,000  li- 
vres, iia  Majesté,  pour  certaines  considérationa,  aurait 
▼ollen  esirs  rejettée  aur  la  proTinoe  •.  —  On  poursuivra 
que  les  consuSs  •ia'^  villes  el  comniunautés  soient  main- 
tenus en  la  faculté  o  élire  les  secrétaires  de  leurs  mai- 
sons consulaires  et  de  conserver  les  greifes  qui  leur 
appartiennent,  <  sans  loutesfols  que  le  pays  entende  pré- 
Judicier  aucunement  aux  greffes  de  la  Justice  distributîve 
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fnf  ^partienneol  an  Roy  on  au  seigneurs  parttea» 

liers  ».  —  Refas  de  reinbonrser  les  frais  faits  suivant 
l'ordre  du  Roi  par  les  villes  du  Saint-Esprit,  Bourg  et 
Tournon  pour  recevoir  la  princesse  de  Piémont.  — 
900  livres  sont  aaeoràèat  ponr  faira  exteutar  la  oommis- 
riOQ  obtenu»  du  Ooaseil  tmttt  les  fermiers  des  droits 
fbrains.  —  «  Il  n'y  a  lieu  de  rejfter  sur  le  général  du 
pajrs  tes  desiwnses  fuctes  pour  reatratenement  des  gens 
de  guerre  par  le  VlTarols  at  autres  dlooèses  ».  Les 
diocèses  pourvoiront  à  ce  que  les  rec»-vr-iirs  particuliers 
payent  entièrement  les  deniers  des  impositions  ès  mains 
du  1i<e»rier  de  la  Bonrse,  «  quellas  sajrslea  «ni  poissent 

©sire  fai''!ps  fît'';rlif':  .l'-ninr'',  p1  ^r:  ra?,  pour  raiso;]  des 
deniers  uiusv  pajt-s,  il:.  i^-iLiffrcnl  au'juuj^ii  dùipijai,  le 
pays  les  en  rellèvera  »  —  '  Il  n'y  a  lieu  de  rembourser 
à  la  Tille  d'Agda  ka  3,000  livres  par  elle  entpruntees 
I  p  <ur  desn?rar  au  sieur  de  Bronteil,  afln  d'empeseher 
les  courses  que  ledit  brouteil  faisoit  sur  mer  ».  —  On  se 
plaindra  aux  trésoriers  de  Prance  de  ce  qu'ils  refusent 
■  de  elors  les  estais  des  receveurs  partieatlers,  à  molnp 

qu'ils  :iH  [  .-i_v.?iiî  un;,'  hsch  [hiik'  ."l'iil  i'.h>-  'hiiî»"-'.-;  imposés, 
et  en  cas  ils  voudroient  constraindre  tesdits  receveurs  a 
psyer  ladilii  (axe,  le  Sisrndia  générât  ify  oppoewà  ».  — 
Plainles  au  sujet  «Irs  ■  Rxnctions  extraordinaires  qui  se 
font  à  la  levée  des  rapports,  tant  au  Parlement  qu'à  la 
OeoF  des  Aidas  at  Chambra  des  Oomptes  ».  c  Lacon* 
ged  lAlena  par  le  pajrs  au  Conseil  contre  les  exadeurs 
du  droit  de  confirninlion  des  privilèges  des  villes,  dio- 
cèses et  communautés  st>ra  levé  >.  —  Gratification  de 
300  livres  au  siear  Anlier,  commis  de  H.  de  Pontcliar* 
train,  swr^ire  d'état.  —  H  n'y  a  lien  d'impoaer 
10, SOI  livres  pour  les  ustensi'es  d<!s  étrangers  de  M.  de 
Montmoreocj,  «  attendu  qu'il  n'y  a  pour  le  présent 
ancntia  oompaignie  d'eatrangers  ■  ;  néanmoins  ■  pour 
relever  ledit  seigneur  de  tout  ploin  de  despfnsi's  qu'il  1 
faicl»  le  lûUi;  (1<  l'année,  pour  le  bien  de  k  province, 
semblable  somme  da  10,gOO  livres  Iny  est  aecordéa  >.  — 
Ledit  seigneur  sera  supplié  d'obtenir  que  ses  gardes 
soient  enlrelenus  par  lo  Itoi.  —  On  imposera  :  12,000  li- 
vres ;>r>ur  les  fortifications  dos  places  frontières;  — 
66.000  pour  l'entretien  û«l»  garnisons.  —  araliflcalions. 

—  «  Les  «yndles  généraux,  chacung  en  sa  sénjchans&ée, 
sont  ch.iiv:- î  de  se  trouver  en  la  ville  où  les  Estalz  sont 
ffiandé.<i,  trois  on  quatre  iours  devant  l'ouverture  d'ioeux, 
afln  de  fkire  pourvoir  au  logement  tant  de  UM.  da  l*es- 
filisfl  (!t  iIh  la  riiililesrîB  q'i-t  du  (iers  estât  qui  <in'.  fnlrée 
en  iceux  ».  —  Le  trésorier  de  la  BourAO  empruntera 
M,MO  livras,  ■  qu'il  est  nécessaire  d«  pajar  présente- 
ment, en  attendant  que  1?.  Roy  on  ;  erme-'to  l'iriipr>sitlt.>n  <•. 

—  État  de  disiributiou  Je  ccl\c  sntnimi  :  .  M  de  l'ont-  | 
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chartraln,  1,500  livres  •,  etc.  —  Octroi.  —  BéoAdleUoa. 

—  Députés  présents  aux  États.  —  Délibération  secrète  au 
15  Juin  :  Il  est  enjoint  au  syndic  d'Olive  •>  de  cons- 
traindre au  plus  tost  le  sieur  Bachelier,  maistre  du  mar- 
tinet de  la  ville  de  Tholose,  obligé  par  oontraot  da  ronnir 
au  pays  la  quantité  de  dnq  cents  mosquetx  avec  la  ban» 
doulière  et  lafoiircliBîte,  h  raison  <U;  ■!  esain  le  mosrjuet, 
au  payement  desdits  mosquolz,  lesquels,  après  avoir  «té 
essalés  ët  vérifflés  astre  de  la  qualité  requise,  11  remettra 

incontinent  dans  In  magasin  des  munitio:is  dr?  guerre  du 
pays,  estatili  dans  la  maiwn  de  ville  de  Tholose  n.  — 
Liste  nominative  des  prélats»  vlcairas  générani,  baraia, 
envoyés  de  barons  «t  dépntéa  du  tlan  ordre  qnt  ont 

assisté  aux  Étals. 

19  juin  flOSO-7  novembre  flOCS.  —  Procôs -verbaux 
des  séances  et  délibérations  des  Étala  da  lAngnedoe, 
convoqués  par  mandonMot  dn  RoL  ' 

Le  f"  1  â  /Vf!. — Éiato  teoua  à  Péwws  le  19  Juin  leM. 

{JXnible.) 

Def^nàf^iU.  —  A.  Pésanaa,  dnna  la  mboo  conr> 

sulaire,  du  27  novembre  au  29  décembre  1621.  —  Prési- 
dent :  Louis  de  Vervins,  archevêque  de  Narbonne;  vice- 
pirésldents  :  les  évèques  de  Carcdssonne  et  ddSafnt'Ponf  ; 
Commissaires  du  Roi  :  Henri  de  Montmoram^,  gouver- 
neur de  Languedoc  ;  Henri  de  I..évis,  comte  da  La  Voulte, 
lieutenant  général  ;  Hercule  de  Budos,  marquis  de  Portes, 
Uautanant  ès  Céveones  et  aévaudao  ;  François  de  Bitauld, 
conseiller  d'Âtat,  intendant  de  Jttstlce  és  villes  de  Nimss, 
Montpellier  et  Béziers.  — Lecture  des  coraniisfioiis  datées 
de  Btaye»  28  octobre.  —  Allocution  de  M.  de  Montmo- 
rency :  il  remercie  Diea  «  qui  noua  donna  noTen  da  noua 
raysi'Mibtor  in-  en  paix...  blenfaict  plus  gr.Mid  que  la 
prudence  humaine  ne  pouvoit  espérer...  et  couronnant 
Boatra  Roy  dlionnanr  «n  ces  dernitoea  ooeasiwia...  La 
ravaige  que  la  moindre  guerre,  et  la  plus  sainte,  traîne 
après  soy  n'a  pareu  qu'en  certaines  provinces...;  celle» 
cy,  ndelle  entre  toutes,  on  a  esté  exemptée  par  son  ho- 
béissanca...  Qu'on  n'aye  pas  désagréable  qu'il  a^lonsta 
qu'il  y  contribuera  par  son  Mtif,  ayant  désir  sur  toute* 
choses  d'entretenir  son  rt;i>os...  De  qaoy  aussy  Sa  Majesté 
luy  en  a  seau  très  faon  gré,  encore  que  quelques  ungs 
ayant  ombralga  h  la  puraté  da  sas  intentions,  Isa- 
quels  se  meslent  de  juger  des  ponsi-es  d'nntrtiy  ^ans  les 
cognoislre  ».  Il  termine  en  disant  que  «  tuu.sjciurâ  il  op- 
posera avec  aa  via  la  force  du  Roy  aux  rebelles,  sy  tou- 
t<v5f,,)^  reste  province  devenuit  sy  misérable  que  d'an 
avoir  eu,  et  (»ar  ce  moyen  de  perdre  le  tiltre  giorianx 
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Vvfc/tr  wlA  la  plv*  lldélle  de  ee  to^mum  ».  —  hoag 

dhcjurs  dé  M.  de  Bilauld...  «  Neptune  ralmoit  tft<i  plus 
itap^tuîiux  orages  de  la  mer,  mouïtrant  visaiga  serain 
au-dessus  des  ondes;  nostre  Ro^,  à  un  voyaige  do  quatre 
mois,  a  donné  la  tranquillilé  à  son  Estât...  Il  a  réuni  l« 
Béarn  à  la  Couronne,  soubz  robéissanoe  de  laquelle  elle 
estoit  du  règne  de  Clovis,  nostre  premier  roi,  et  para- 
obevé  d'esAcuter  I»  pieuse  vollonté  do  feu  rojr  en  rendent 
lae  <g1laa>  aux  eeeléeiasUfnes  et  reetabtIssKBt  l'exereiea 
delà  reli),'i>iii  r,  a,  R  ..  Mais  eii&in-  iiiif  V'-r  <<-<]<.  ilili- 
gemtoaot  csbroué,  sj  ost-ce  qu'il  n'est  pas  du  tout  exempt 
de  aooire...  Lee  eontentemei»  de  noetn  Roy  aont  mestfe 
de  quelques  des|ilalBlrs...  se  v<\v.ii)t  Mlgé.  <le  demander 
h  seK  subje>'lz...  partie  de  leurs  comiuodilez...  pour  sub- 
venir aux  grandie  et  excessives  despenses  qui  reviennent 
à 800,000  livres  par  mob...  Vous  pouvez  facilement  ac- 
corder au  Roy  ce  qu'il  espère  de  vostre  alTection  et  fldel- 
lilé...  Vous  avez  esté  maintenus  en  repos  pendant  ces 
mouvemena,  voue  aYes  vea  de  vos  maisons  en  toute  sé- 
eurilé  Pamlmuemeni  das  provinces  •.etc.,  etc.  —  NomJ* 
nation  decummlssain  s  p  mr  voir  les  comptes  'îu  rnc^-vaur 
de  la  Bourae.  —  On  continuera  la  recherc-he  des  mai  *  er- 
•alions  «onmlaee  par  les  recerenrs  dea  diocAses  et  les 
ferrnitT'  des  crues.  —  Lecture  du  rèj^lr-nior^t  dr-s,  lUuts 
fciil  a  Buaucairo  en  1012.  —  Serment  <!«  iiJéiilsî  ;»u  iiui.  — 

—  Suivant  l'article  41  de  la  ferme  de  l'éiuivalent,  les 
capitouto  de  Toalonie  eeront  contrainte  d'établir  deux 
éeorelioirs.  —  On  fera  réformer  la  commission  de  roc- 
troi  <  en  ce  qu'on  y  a  cnnplijyé  les  12,003  livres  pour  les 
réparatioM  des  villes  de  frontière,  dézirant  par  ce  moyen 
le*  rendre  ordinaires  >.  —  On  conitnaera  la  rachercfae 
des  exactions  faites  p.ir  fermier  dos  droits  forains, 
t  qui  reviennent  k  100,000  livres  par  an  ».  —  «  Ou  gar< 
dera  te  malsons  des  villee  d«e  memres  bien  esebanUIMee 
servant  -îf  mifri  -PK,  p  tut,  avec  icelles,  vérifïler  les  abns 
des  1  <it,'r.it;iovs  ».  —  Kenvoi  au  syndic  d'Olive  des  rëcla- 
iiutti'),'!^  ilr.s  diocéaBB  fttl  avaient  logé  dan  troupes  <•  du- 
aratnl  h»s  derniers  nouvenaoe  >.  —  Lecture  des  déiibéra- 
tiona  des  S  octobre  154S  et  36  avril  1803  qui  règlent  le 
rang  et  ordre  de  chacun  h  la  procession  g  in- raie  des 
États.  —  l>es  moyens  k  prendre  «  pour  jouir  des  (bur- 
nissemens  des  greniers  et  eliamijres  à  sel  desqaele  le  paye 
a  Jouy  do  tout  temps  et  que  lo  oonsell  a  bailté<:  fi  knvp.  >. 

—  Offre  d  u  sieur  de  Cléry  de  céder  aux  États  les  registres 
de  la  foraine  «  lorsqu'elle  ee  levolt  par  lee  ofSeiers  du 
Roi,  conformément  à  l'antienne  larîffe,  servant  à  vérifier 
les  indues  exactions  des  fermiers  de  la  foraine  >.  —  On 
OOOtinuera  las  poursuites  contre  le  grand  maître  des 
eaux  ellbrdisau  sq)et  des  assignations  en  remise  de  titrée 
ftltae  aux  propriétafres  des  >unill]M  liàtti  sur  las  rtvlèreB 


HAUTE-GJIBOMNB. 

I  et  mlsseanx.  —  A^jndieatios  de  la  ferme  de  l'éqalvaket 

I  M  slsur  I.ifoste  [lour  266,500  livres.  —  ■>  l'otir  l'xssu- 
raiice  Je  ladicte  afferme  «  deux  carabins  !.t»:il  chargés 
de  garder  ledit  Lacoste.  »  —  Lettre  de  M.  Le  Masuyer, 
premier  président  du  Parlement  de  Tonlonse,  aux  Élata: 
•  Ayant  re^n  l'ordre  de  se  rendre  h  Bordeaux,  au  mois 
d'octobre,  pour  représenter  au  Roy  Testât  de  ce  rassort, 
maeaeigneurs  du  Conseil  iuy  ont  représenté  les  grandes 
et  excessives  despsnses  auxquelles  on  est  eniré  pour  fa» 
r:inlir  l'Estat  c;:  rn  'curTiiiiro  d-  l.c.d  Jo  n.uuvemens 
depuis  sis  an.s,  et  lui  donnèrent  commandement  de  faci- 
liter la  vériflcafion  de  plusieurs  édits...,  se  plaignant 
que  ces  Eslalz  n'av<iiunt  aucunement  o;;.Mrd  aux  .-h  irges 
du  royaume  »...  Il  importe  de  duanor  salL-^ù^tica  au 
Roi  de  peur  que  le  Parlement,  qui  a  refusé  de  vérifier 
plusieurs  de  ces  édits,  n'jr  soit  contraint  iwr  lettraa  de 
jussion.  -  Or,  les  édlcfac  vérifRis  snnt  une  charge  per- 
pOtuelle  sur  la  province,  au  lieu  qu'une  imposition  pour 
une  tbis  d'une  somma  notable  secoure  plus  advanlo^en- 
sament  le  R07  et  ne  laisse  ii  la  postérité  une  surcharge 
qui,  grandement,  incimimodrnii'.  lii  ■(Hiiiiitr-  e  ol  fraf- 
flcq  ».«  Il  se  plaint  du  petit  nombre  des  archers  de  la 
prévAlé...  «  S'il  j  avoit  k  TokMe  une  Ireniline  d*areliere 
qui  tinssent  la  caiiipaigne  à  rin«trin1  qu'il  par dstroit 
ijuidijau  .i'jUiévement,  la  prise  et  cliiiituuujii  de  puii  de 
chefs  donneroit  terreur  aux  autres  »...  •  La  Cour  vous 
doit  Justice,  mais  il  Ibut  que  sa  main  soit  Ibrte,  car  le 
papier  et  pan-heniln  n'est  suffisant  pour  arrasier  la  teste 
des  fols...  ».  Il  diMnande  que  les  États  s'opposent  il  ceux 
«  qui,  désireux  de  faire  fortune  dans  le  désordre,  ont 
tellement  atlarmé  plusieurs  villes  habitées  par  ceux  de 
la  R.  P.  R.  que,  non-seulumc  ;t  .  îi  i  s',  i  .itré  en  des  iraa- 
jgiuaires  soubsons,  main  «ussy  en  des  furieuses  procé- 
dures »...  •  Bn  Oulenne  et  Languedoc...  on  sfest  porté  h 
fairi^  de?  çanlc",  prendre  les  armes,  e«tabltr  chef;!  de 
gueri'ti,  iirdouiier  levùes  de  deniers  par  d<j)»pute2  tant 
dedans  que  dehor»  Ih  royaume,  travailler  aux  fortiflcai' 
tloos  devilleeavec  telle  chaleur  que  les  chefs  de  famiiiea, 
meamee  les  offloiers  du  Rojr,  sont  itevenus  pionniers...  • 
Il  espère  que  les  ÉlaLs  «  k  qui  l.i  >  r:.si'rvatlon  de  la  pro- 
vince est  commise  maintiendront  l'union  entre  toutes  les 
villee  aflhl  que  Dieu  aotl  servy,  le  Hoy  obéy  et  que  la 
Justice  (lorissc  •.  —  1:  On  i  iKuver.i  lo  crihicr  1  (di^s  do- 
léances) de  U  plainte  dos  consuls  de  Narbontie  contre  le 
rétaUlasenent  «  de  la  tour  bastle,  durant  les  demiàres 
guerres  civiles  de  la  Ligue,  pour  arresler  les  courses  de 
ceux  qui  vûuloient  empesi;her  par  mer  le  négoce  du  Lie- 
vant,  Ëspaigne,  Italie  et  Provence  qui  se  faict  au  port  da 
La  Nonvellei  laquelle  les  Bstali  firent  raser  les  gnarrea 
flnlaas,  attmdaf  u  oe  rétabUistnaiit  •  tnintrof  tqHaBd 
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«t  aoy  d«  noiivMUS  mImMm,  h  la  njM  «ntlAr»  de  ce  sy 

Rnitul  ':iuiini!îrci:'  «.  —  Les  évè  juefi  et  barons  qui  entrant 
aux  Etats  entreront  aussi  aux  Assiettes  de  leurs  diooè> 
m."- On  Cm imprimar  l«* eonventletu fliUw  avec Im 
fermiers  de  réquivalcRt,  :ifln  qiw  rharnn  pnissi?  en  être 
inslmit.  —  R<s)at  des  cautions  présentées  par  Lacoata, 
MQiMbntlin  d«  réqulvatanl,  •  comm«  «étant  penonnes 
incogneues  »...  La  forme  est  adjugée  à  Louis  SaWa, 
•  précédent  surdisant  >,  et  attendu  que  «  ledict  Lacoste  a 
procuré  le  bien  du  pays  en  rompant  le  nionopolle  qui 
4Toit  MtA  tbnai  par  menées,  Il  eal  deaehargé  d(»  la  folle 
enetaèr*  i  «t  gratiflé  de  1,S00  livres.  —  Atlendt!  qae  la 
Chambre  des  ciinipli'.'i  "  preml  (î.>-[Hrf!s  ilt's  iIchilT'-  dus  (?ra- 
titlcalions,  réparations,  etc.,  quand  il  en  est  fait  article 
k  tu%  »,  Il  eat  ordonné  aox  gr»ffl«n  des  dioetoes  de 
comprendre  '"-'siKIs  rieniers  dans  l'assiette  îIos  deniers  or- 
dinaires. —  Le  Roi  sera  prié  d'accorder  aux  députés  des 
AMiellM,  an  Itou  de  EO  sols,  «  B  Hvras  iiar  Jour,  eonine 
i!s  ont  aux  Estât?;  i.  —  r,ps  (Imputé»  en  Cour  poursuivront 
le  uiaiuliâii  '  à  Uczie»  du  bureau  des  receptes  généralles 
des  finances,  comme  ayant  esté  le  lieu  de  leureataUiasa* 
nent,  nonotatanl  qa'«aeiiii««  dM  tréwrieM  «t  noaraun 
ginénnx  m  aerofeol  retiré»  h  Montpellier  ».  —  Bnirée 
aux  Etats  de  M.  <\c  Montriiorency,  accompagné  de  MM.  de 
CaumarUn  et  Paure,  conseillers  d'État,  et  des  autres 
Oonmiasaires  du  Roi.  —  Leeture  d'une  commission  con- 
tenant demanilii  d-  POO.OOO  livrcj.  —  M.  Jr:  C;iuirjaptin 
expose  longuement  les  raisons  qui  rendent  ce  subside 
néoenasirs...  «  Caniment  as  poorrott-it  fiilrequele  revenu 
ordinaini  fhi  Rfy  suffît  :i  une  rîr^prnso  cxiraordinairo  de 
40  milliuns  de  livres  qu'ont  coualé  \es  cinq  mouvemens 
survenus  depuis  six  ans?  Il  propose  aux  Étals  l'exem- 
ple de  ta  Bretagne,  "  qui  a  bien  les  mosmes  privilèges, 
mais  qui  n'upproche  poincl  de  la  n^raiideur  ny  de$  ri- 
chesses de  ccste  province  >...,  elle  a  pourtant  accordé 
400^000  liTree...  •  S'il  y  a  province  de  France  qui  ayt 
rsssenly  le*  nilsirat  de  la  guerre,  c'est  la  GuJenne,  qui  a 
souffert  le  ttésiinlre  de  lî?  ;i  SO.tîOT  îinniiii.M  de  f  ieil  levez 
nouvellement,  qui  a  porté  le  fais  du  séjour  de  deux  ar- 
mée*..., «t  BéunUaolncs...  elle  a  Touleu  renchérir  «ur  la 
Bretaigne,  ayant  accordé  600,000  livres  jKiur  subvenir  h 
ceste  nécessité  publique...  >.  ■  Les  Estatz  ne  seront  pas 
^  dissemblables  h  leurs  ancestres...  que  de  Gifre  tant 
soit  peu  de  difficulté  d'accorder  les  GOf),000  livres  que  le 
Roy  a  commandé  au  président  Fauro  et  il  luy  de  leur 
demander  t-n  s  ni  nom  ».  —  L'arcbevéque  de  Narbonne 
lépoud  que  t  la  province  est  nijmée  par  la  diaelte  des 
années  précédentes  et  par  les  nouveaux  sulnfdes  qui 
sont  mis  presi]un  sur  tmile  si>rle  de  marchandises..., 
qu'elle  est  beaucoup  inférieure  en  biens  temporels  à 


DE  LANGUEDOC.  M* 
beaucoup  d'antres  du  royaume,  que  néanmolngs  en  easls 

oceusion  cilû  s'cfTurcera  do  tosrooigncr  au  Roy  son  zolle 
et  son  alTectioQ  ».  —  La  Chambre  des  comptes  sera  priée 
de  révoquer  ■  la  communauté  »  d«e  praoureun  de  aa 

juridiction  comme  préjudiciable  au  R  jI  et  au  public.  — 
Délibérant  sur  la  somme  de  600,000  livres,  les  Ktats 
octroient  400,000  Uvret  payaUea  en  deux  ans,  ans  ter- 
mes des  autres  impositions,  f  ne  pouvant  octroyer  plue 
grande  somma  à  cause  de  l'extrême  pauvreté  de  la  pro- 
vince —  On  demandera  au  Roi  •  le  rarement  du  fort 
de  Breacog...;  le  retrait  des  provisions  de  la  oapiial- 
nerle  de  la  tour  de  La  nouvelle  «...;  »  que  la  (bnmlsse- 
menl  des  greniers  à  sel  a;'partiertnt?  au  pavs  gelun  les 
anciens  règlements  ■.  —  Députés  nommés  pour  aller 
fflleiler  le  Roi  <  d'avoir  donné  la  pals  i  son  royaume.  = 

Âssomblée  iiar^î  uliér;'  dei  gms  des  tr<JÎs  I%tal.s  do  la 
sônécbausséo  de  Carcassonne.  =  En  cas  de  mouvements 
dans  la  provinea  a|»iàs  la  séparatloo  de  fAssenobiée,  le 
gouverneur  convoriTipr.-i  les  Ktats  fîp?  sén^-^haussées,  qui 
lui  doniuiront  pouvoir  d  cjiipruiUùr  au  trésorier  de  la 
Boum  »  jtt«lD%  10,000  escuz  »  t  employer  k  la  levée 
de  gens  de  gnem.  —  Ou  s'asaurer»  >  de  la  quantité  et 
qualité  des  munttlona  qui  sont  dans  Tes  magazîtts  du 
pays  ».  —  On  exigera  du  .sieur  H.u  lit-ller,  cntrêprenHur 
du  martinet  de  Toulouse,  les  600  mousquets  qu'il  n'a  pu 
fiinmtr  encore  an  pays,  •  ayant  esté  eonstrainot  de  tn- 
vailler  pour  It's  viMes  circon voisines  pendant  ces  der- 
niers mouvemens  » .  —  Octroi,  pour  l'année  1821  seule- 
nwit  et  sans  conséquence,  de 71 ,600  llTrse  demandées  par 
le  Rni  pmir  rpntrfllfpn  dps  parnisnn.<;  dfi  la  province.  ~ 
Asiâtiuiblée  particulière  des  gens  deb  trois  I<<tat8  de  lu,  sé- 
néchaussée de  Toulouse  :  elle  décide  la  mconatniction 
du  pont  de  Rieux.  =  M.  de  Montmorency  sera  prié 
«  d'exprimer  dans  les  ordonnances  qu'il  envole  aux  dio» 
cèse>!  pour  le  logement  de  sa  compagnie,  le  séjour  qu'elle 
doibt  faire  en  chaque  ville  «t  village,  et  le  nom  desgaa- 
darmes    afin  que  les  syndics  des  diocèses  ee  rendent  sur 

les  lieux  au  premi.jr  nvis  et  >  fa.îsent  administrer  logis 
et  vivres  suivant  le  règlement,  sans  qu'il  soit  permis  aux 
villes  et  vtllatges  d'user  d'aucune  oompoattlon  en  argent 

pour  ronvoyer  les  gendarmes  en  attire  part  i.  —  On 
demandera  l'augmentation  du  nombre  dt^  archers  de  la 
province  t  qnl  ne  sont  que  25  despartis  aux  lleutenanta 
d«w  trois  !)ene!ichaussé«s  ».  —  Aumône  de  30  livres  au 
sieur  l'.uigrative,  «  pauvre  homme  graraatien  grec, 
aiant  sos  cnfans  prisonniers  dU  TUfC  ».  —  Don  de 
10,800  livres  k  M.  de  Montraorsnqy  poor  le  relever  des 
détienses  par  lui  faites  pour  conserver  la  province  en 
paix.  ^  Nouvelle  assemblée  des  gens  dos  tnjis  Etats  de 
la  sénécliaussée  de  Carcassonne.     •  Dores  en  avant  les 
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consuls  dô&  ville»  où  s'assembleront  les  Estali  seront 
tanus  d'aller  viâitter  MM.  les  evesques  et  MU.  Iw  barons 
«MC  la  livrée  conaolalr»»  «t  duvgte  de  pourvoir  au 
logement  de  totts  les  depputes  et  officlen  do  pays,  sans 
que  les  babitans  puissent  prèllien  in»  u\ir.;niR  piii^ariKnit 
pour  ledict  logement,  et  devront  lesdicls  consuls  faire  la 
Uctm  k  tottle  aorle  de  vims  dé*  le  prarater  Jour  de  far- 
rivée  des  deppute/;  ».  —  -  On  fajfhÉîra  d'obtenir  de  Sa 
M^astû  qu'elle  commette  au  despartement  de  Langueduc 
4«ielqn'attlre  de  UM.  ta  tailendants  d^  flnanoea  an  lien 
et  ri!"- ^-  ilo  M  1r  président  de  Chibry(î)  ».  —  «  Octroi 
•  ùta  bcmuics.  cûiitenues  és  commissions  de  l'ayde,  oc- 
Iroy,  crue,  laillon,  semblables  qu'ès  années  préc^ilentes  ». 
—  Délibération  eecrèle  dn  5  décembre  1B20  où  il  est  dit 
que  le  Roi  «yani  tM  par  la  dernière  Anne  des  gabelles 
le  pouvoir  de  bailler  au  rabais  la  fourniture  des  greniers 
et  cbambras  k  aet  de  la  province,  et  les  députés  «a  Cour 
a'ajrant  pu  oMoilr  que  l'ordre  andea  ftat  réialill,  il  y  a 
lieu  «  de  ta.*cher  de  rentrer  en  ladicte  facultii  meKme  par 
l'enlremiiie  du  fermier  des  gattelles,  en  moyennant  avec 
Ivy  d'avoir  arreet  du  Conseil....,  sauf  h  Iny  donner  tontes 
a?=:ntirani-f":  fie  hi"  -nnserver  lesdicls  fiiurnissetnents  au 
prix  qu'il  Icci  juuist  à  présent,  à  charge  de  les  prendre 
par  la  voie  ordinsln  ».  —  Rôle  des  dépalés  des  trois 
ordres  présents  en  pacsoMM  aux  Étala. 

JOe  f'  1 15  à  fo  140.  — 1-%  mars  Wt\.  Proeè»>Terbal  de 
l'assemblée  des  États  de  la  sénéchaussée  de  Boaucairc 
NimeSt  convoqués  à  Viviers  dans  ia  maison  de  noble  Jean 
Loreille,  aleur  de  Obappottlller,  par  le  dne  de  Montmo- 
rency, afin  de  «  pourvoir  aux  expédions  néousairiiS  pour 
fiùre  cesser  les  moBVemens  survenu»  en  la  villude  Privas 
et  entras  lienx  en  Vivarais  *.  —  Président  :  l'évéque 
d'Uzés.  Ck»mmissairc(i  du  dnc  ;  François  Faure,  c^nsf-iller 
d'État,  président  du  Parlement  de  Dauphiné;  Fran^joU 
de  Bitauld,  «  intendant  on  la  justice  des  pn'sidlaux  de 
Nimes,  Montpellier  et  Béziers  •.  —  Le  président  Faure 
expose  (|Uâ  le  sieur  de  Brison ,  d'intsIlignKS  avec  les  , 
habitants  de  Privas,  s'est  uinparé  du  cbiVleau  et  de  la 
tonr  de  ladite  ville  ■  qu'il  a  razée  »  ;  qu'il  se  fait  au  pajra 
de  VhraraU  et  diocèses  dUate,  Nimee  et  Honipelller  des 
levées  ?!o  ^ons  de  guerre  pour  surprendre  d'autres 
places;  que  M.  de  Monla»orency ,  averti,  a  mis  sur  pied 
ane  armée  avec  laquelle  H  vient  de  partir  contre  les 
rebelles  réunis  en  grand  nombre  ii  Villeneuve-dc-Derc  et 
à  Vallon,  et  qu'il  a  convoqué  les  États  de  la  si^nécbaus»ée 
afin  qu'ils  pourvoient,  suivant  la  dulibéraliun  des  États 
dn  SI  décembre  1630,  k  la  dépense  de  la  levée  et  entre- 
tien de  ladite  armée,  c  laquelle  revient  h  300,000  livres 
durant  un  mois,  qui  est  déjà  passé  »,  ■  r.'As.sLinblëtî 
accorde  60,000  livres,  «  nonobstant  que  la  délibération  des 
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Estatz  ne  donne  pouvoir  que  d'accorder  10,000  esciiii  ». 
—  M.  de  Montmorency  sera  supplié,  <  lors<ju'il  congé- 
diera ladite  armée,  de  commander  {ne  tous  les  gens  de 
guerre  seront  mb  sur  des  Inleanx  et  reeonduicu  par 
ami  iiisfîu'aux  plus  prochains  lieux  de  leur  retraite;  et 
qu'à  ceux  de  la  montaigne  leur  soit  baillé  des  commis- 
sains  pour  ta  Iklre  conduire  le  lonydes grands  chemins, 
faisant  quatre  lieues  par  jour,  et  vivre  par  stappes,  pour 
esviter  la  ruyne  du  peuple  ».  —  Noms  des  députés  pré* 
seats. 

De  r  150  à    I5S.  —  11  mars-fl  avril  1621.  Ass^mW»?? 
des  gen.-î  des  trois  états  de  la  sénéchaussée  de  Cai"cas- 
sonne,  à  Narbonne,  d.^ns  la  salle  de  l'archovéché.  —  Pré- 
sident :  Louis  de  Vorvina,  archevêque  de  Narbonno. 
Le  président  oxposH  que  H.  de  Ifonlmorency  a  Investi 
l'nv  is,  t  ,;u.>.t  craign;int  que  quelques>ung8  mnl  affec- 
tionnez au  service  du  Roy  fassent  quelque  entreprise  sur 
quelques  vilta....  Il  aurait  Jugé  néceasalre  de  mettre 
cinq  ri'-i;;imen$  sur  piecl  »,  et  pour  pourvoir  aux  frais, 
convoquer  la  sénéchaussée.  —  Texte  de  la  commission. 
adraeaéB  h  l'areheréque  par  le  due,  datée  dn  Saint- 
Esprit,  13  février  1621.  —  Lettre  éerlle  par  M.  de  Mont- 
niorency  après  la  .su.spen-sion  d'armes  accordée  par  lui  et 
M.  de  Lesdiguières.  —  <  Attendu  que lassneschau  s-  j 
Bsancalre,ott  aontadveaus  lesmonTMaana,  a  dû  accorder 
ta  somme  mentionné  dans  la  délibération  des  Bstau,  dn 
20  il'i  .-niluM  in^'i,  il  n'y  a  lieu,  présentement,  do  rien 
ordonner..;  quaat  k  l'entreténement  des  cinq  réglmeos, 
cette  aorte  dedespense  nepentestre  (bleto  que  des  denier» 
de  iSa  MajtiSté;  il.ans  l«  cas  où  lus  ennemis  du  Koy  conti- 
Dueroient  de  vouloir  exécuter  leurs  mauvais  desseiogs. 
Sa  M^estêamolt  suppliée  d'asaembta  les  Estais  géné- 
raux de  la  proviriL-e  ».  —  Pour  éviter  que  certaines 
villes  soient  surprlsu.s,  .Motis«igti  -ursera  prié  d'ordonner 
que  les  sénéchaussc^es  do  Toulouse  et  CarcBanana  ftmmi- 
ront  prnmptement  quatre  mille  hommes  t  pour  accourir 
promptoinent  aux  lieux  qu'il  sera  besolng  ».  ^  L'arebe- 
véque  de  Narbonne  fait  savoir  »  que  M.  de  Chastillon  a 
commandé  aux  grandes  truuppes  assemblées  du  costé  de 
UoBtpélllsr  et  Nlsmes  de  le  rejoindre  b  Alet  (sUH,  où  II  se 
rendra  vendredy  [-rochain  av.»  t»"!  troupes  des  Cévennes 
pour  aller  secourir  Privas;  il  invite  rassemblée dacister 
en  cette  oecurance  M.  de  Afontmorsncj  des  Itoress  et 
mfvens  de  ceste  séneschaussée  m.  —  Il  sera  lev'  cinq 
régiments  de  cinq  compagnies  chacun,  pour  l'entretien 
desquels  le  trésorier  de  la  Bourse  empruntera  18,0  )<)  li- 
vres ;  «  l'Assomblée, cependant,  demenwn SO  eslat  pour 
pourvoir  aux  nleesailéa  qui  se  présenteront  ».  —  Im- 
tut  e  il  ur.s  lettre  du  duc,  priant  t  de  tenir  toutes  chcses 
en  estât,  attendant  que  le  lieutenant  des  gardes  du  Roj, 


Digitized  by  Google 


SÉRIE  C.  —  KTATS  DE  LANGUEDOC.  M! 

Choque  diocèse  poarvoira  à  sa  déllmse.  c  ncanmoings  oa 
est  exhorté  de  sa  secourir  ungs  len  autres  ».  —  Le 
Présidflnl  iavits  laa  dépuléa,  qai  damandaioBt  à  m  retirar 
ponr  fUr*  la  rloolta,  •  fc  deiinarer  pour  MllMrer  plut 

mûrement  sur  un  sy  ftrand  affait  t-  ■  —  Sur  les  remon- 
trancas  du  syndic  d'Olive,  il  est  arrêté  qu'on  armera  par 
eorpB  dfl  sAnéchauafAs  at  qu'on  ampronlani  S8,100  iea» 
*  pour  soVÏ  pv-  r  rw  rmlsires,  2,500  hommes  de  jiied  el 
200  carabins,  y  compris  les  geni  de  guerre  de»ja  laves 
par  la  Tilta  al  diacèut  de  TonkHua  at  d'Alby  pour  m 
mois  si>u]<im<)nt,  ne  potivinf  ta  <!"n  '>i"h.ni'?sr5p  saprortpr 
plus  longtemps  sa  ileffetite  sau,-*  b>i  "gtalle  ruyne  ».  —  On 
demandera  au  Parlement  durdoniici-  que  les  UCOS  dot 
rebelles  seront  an'crmés.  «  pour,  i]f  l'argent  en  prova- 
nant.  les  gens  de  guerre  en  fstre  payez  *.  —  Le  Prés!» 
dent  dit  que  M.  de  .Montmorency  a  noromt*  le.s  comman- 
danta  de  la  levée  à  faire  dans  la  sénéchaussée,  el  envoyé 
au  Parlement  f  des  eommissiont  en  blanc  (wnr  estre 
r<'m|ilies  du  nom  fl  's-  cApitaines,  mais  que  l.-t  C<»ur,  qui 
n'entoadoit  rien  pr^Judtcier  aux  libertés  du  iMjrs,  feroit 
les  Bominaliona  euiUoinlement  avae  rassemblé*  ».  L« 
sieur  Chaimi''  rciirpsorite  1  qi)f  ces  di.s|Hisi!inn--  rr.ivmen- 
teroient  do  buaucoujj  .a  t! .  siiense,  encore  qu'excessive  », 
que  les  sénéchau^es  ne  pouvant  emprunter  pim  de 
dùfiOO  livras^  il  Mlail  demander  la  c^n voc»  I  ion  d&5  États 
on  revenir  h  la  pramlère  délibération.  —  Arrêté  que 
cha.iiit'  Il  oi^.<w  pourvoira  h  5a  dépense  et  que  la  délibé- 
ration portant  qu'on  armerait  en  corps  de  aéoéchausode 
est  rAvoqufa.  —  La  Président  exborte  l'assemblée,  qol 
J.  rtmntJalt  «  son  r  in^M  /.  >,  a  attendre  le  retour  du  sieur 
de  M&osaac,  que  le  Parlement  a  envojré  à  M.  de  Moulmo- 
rencjr.  —  Oo  attendra  cet  tmwojé  «  denx  Jours  tant  senl- 
lement  ».  —  État  de  disirilnirion  fie  pnu.?ro  ntrx  villes  de 
la  sénéchaussée  »  qui  tit-nnenl  le  parti  du  Roy  ».  — 
Secfinra  de  300  livres  anx  parente  daa  aoldala  tuds  dans 
l'église  de  Teyssode,  au  diocèse  de  Ijivaur,  par  cenx  de 
la  R.  P.  R.  —  Attendu  qu'on  n'a  aucune  tiouTolIe  du 
sieur  de  Maussac,  r8ss>?iiil  [.  ù  mj  -'piiie.  —  État  des 
députés  présents.  —  Rôle  dea  yens  des  trois  étala  qui 
entrent  à  rassemblée  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse. 

Ik.'  f"  10.1  à  /'"  274.  —  A  Béziers.  dans  le  réfeclolre  du 
couvent  des  Augustins.  du  11  au  S2  «eptembre  16S1  ;  à 
Oarcanoane,  Tille  bsaae,  dans  le' réfectoire  des  Attiiras- 

tins,  du  22seplemlire  1621  au  1"  j.iiiviér  li^^i.  —  frési- 
dent  :  l'arcbevèque  de  Narbonne  ;  Commissaires  du  Roi  : 
le  due  de  Ifontmorencgr,  gouverueur,  le  prfaldent  Fran- 
çois Faure  et  le  sieur  de  Bi'a'ilrl,  ronsnillers  d'Ftaf ,  in- 
tendants de  Justice  ;  François  du  Nicquel  el  Fi  iui^i^is  de 
Gathelan,  trésoriers  de  France»  11.  de  Montmorency  dit 
«n  M  pottRott  purvaoir  à  bons  afiisott  ;  —    fuo  «  le  Roy  n'a  pu  pourvoiranzftaadas  dsaitenaas  dont 


k  lujr  envoyé,  eust  conféré  avec  M.  de  Chastillon  >.  — 
S  mars.  Pour  savoir  au  vrai  Fétat  des  affaires,  on 
enverra  tw»  M.  de  MonUnomej  on  des  olficiers  du 
pa}-s.  —  SS  man.  e  On  donnent  advis  an  premier  prési- 

dcnt  du  Toulouse  de  la  lavée  des  gt  ns  île  ^-uerre  ordonnée 
au  Haut-Languedoc  par  M.  de  Montmorency,  afin  qu'il 
plaise  b  luy  et  b  la  Cour  de  fortifier  de  leur  resté  Vauto- 

rité  (lu  Roy  t-t  d<-  ra'ilifer  îos  i^inrirunKis  r/i^cessaires, 
lesquels  ne  peuvent  estre  faictz  présentement  qu'à  Tou- 
lovM  —  S  avril.  Un  exprda  demaade^  de  1»  puri  da 
M.  rte  MoTitriorency,  de  la  poudre,  les  60,000  ifordées 
par  Usùiiécli.iUïisui;  JtiBeaucaire,  et  •  qu'on  fasatiadvancer 
les  troupes  pour  la  levée  desquelles  il  a  dépesché  ses  com- 
missions à  l'archevêque  ».  —  Attendu  qu'il  n'y  a  pas  de 
pondre  an  magasin  du  pays,  on  en  empruntera  100  quin- 
taux au  magasin  de  Narbonne  1  et  on  taschera  d'en 

recouvrer  &0  quintaux  decelle  qui  est  dans  Lencate  ■  ;  

«  pour  le  regard  des  60,000  livres,  M.  de  Psnnautler 

est  à  Toulou-se  pour  lu.s  y  rii/iirtiliaT  »;  ...  "  i|ij;irit  aux 
oommiaaions,  i'archevèijue  est  prié  de  les  renvoyer  & 
llonaeignenr...,  n'estant  raisonnsMe  que  eeete  séné- 
chria5:i[<.:^  supporte  les  frais  d'unfl  si  n  jtnWi»  levée  ».  — 
Le  iresoraT  de  la  Bourse,  revenu  de  l'oulouse,  dit  qu'il 
n*a  pas  trouvé  à  emprunter  l'entière  aamma de  00,000  li- 
vres, qu'il  continuera  ses  diligences  el  enverra  l'argent 
h  M.  de  Montmorency.  —  <  Atlendu  qu'on  s'en  va  dans 
les  festcs  (Pâques),  il  sera  loisible  aux  députés  de  se 
retirer  en  leurs  maisons»  à  la  cbarge  de  revenir  quand  ils 
seront  rappelés  ».  <—  Bâtant  malaisé  ans  vfllet  dn  pays 
de  reco  ivror  des  poudres  pour  la  ilt'ffL'iiv.r  li'iri'U-jrs,  il 
leur  en  sera  délivré  dea  magasins  du  pays  au  prix  de 
dTlhrres  10  sols  le  quintal,  payables  comptant.  > 

i)«  A  150  d  A  10'-  —  30  juin -5  juillet  1021.  Procés- 
verbal  de  l'assemblée  des  gens  des  trois  étais  de  la  séoé- 
diansBés  da  Vmioase^  convoquée  b  Toulonss,  dans  1» 
grande  salle  des  Augustins.  —  Président  :  Claude  du  Ver- 
gier,  évèque  de  Lavaur,  doyen  des  évéques  présents.  — 
Commission  de  M.  de  Montmorency,  adressée  à  l'évë- 
qoe  d'AlU,  datée  du  Saint-Eaprtt,  16  Juin  1621.  — 
Arrêté  «  qu'il  fbut  leveret  entretenir  des  grens  de  guerre 
pour  e-^tro  jcltùs  sur  les  frontières  des  ennemis  et  einpes- 
cher  leurs  courses  p.  —  Le  capitoul  de  Toulouse  dit  que 
par  ordre  de  Monseignonr  la  ville  et  le  dioetm  ont  armé 
150  chevau-jf^icer-:  1,500  hdiiime-'*  de  \>w\.  —  L'évoque 
d'Albi  dit  que  suivant  ordredu  même,  il  a  levé  50O hommes 
de  pied  et  «ne  eompaeni*  de  «hevaii-légen,  «  lesi|uels 
Satoient  tous  snr  pied,  leur  ayant  fai-t  faire  monstre  ». 
—  Le  Président  représente  n  que  si  les  diocèses  sont 
divisés  et  al  l'amMunt  no  n  bJct  pas  par  corps  de  séné- 
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ce  qui  s'est  passé  k  PliTM  s  «rté  la  mm,  il  «me  du 

grand  ouvrage  qu'il  a  etilreprls  duquel  deppand  l'heur 
el  félicité  du  rojraume.  •  —  Le  président  Paurs  ajoute  : 
«  qu'à  ce  coup,  le  Ray  "iMt  ddiuer  à  son  royaume 
un^-  paix  iMf-rnfiMp.  ?f  ronflant  maistre  des  rebelles  >.  — 
Le  préiiilunt  n  ponil  .  '  qu'en  ceste  occasion  où  la  rsll- 
gioBi  le  Roy  et  la  France  se  résolvent  à  secouer  le  joug 
d'une  capllTité  qui  les  avoit  délenua  despais  <K)  ans, 
la  proTÎDCe  nA  taanquera  pas  de  fktre  un  «Abri...  ».  — 
Lecture  d'une  I*Mt;-i'  ilu  li'/i  ciijoifjnaiU  ;\ux  f'.UU  kr 
transpoi'ter  à  Carcassonne.  —  Les  diocèses  de  Saint-I'a- 
poul,  Laraiir  et  AIU  poarroiraol  k  l'ettIreUen  des  trou  • 
pes  chargées  d'em|»ècher  le  p  issiigc  Je  M.  do  Rouen  • 
(Roban).  —  On  amplaiera  les  moulins  à  poudre  de  Tou- 
tous  et  de  Muret  >  à  eonvarlireii  poudre  les  salpêtres 
des  iiiaga7ir)<'  Hu  pnyt.  >  attendu  que  loute  la  poudre  qui 
se  trouvait  à  Touîxuse  a  été  envoyée  au  camp  de  Mon- 
lauban.  —  22  septembre,  à  Carcassonne.  —  Les  syndics 
des  diocèses  «  dr&saeronl  eslapas  de  vivres  •  pour  l'en- 
tretien des  compagnies  qui  passeront  poer  aller  joindre 
l'année  du  Ri  i.  —  I>m  ■■  uisuls  liu  FrontitJium,  Boaucaire 
et  L&utroc  entrent  aux  États  ii  la  place  «  de  ceux  de 
Montpdliar,  Nisoes  et  Oestres  eeUnis  de  I»  R.  P.  R.  el 
comme  rebelles,  absentz...  ».  —  R^Tmen'-  iIr  fidélité  au 
Roi.  -=  La  séiiécbaussée  do  Carcassunnu  réunie  à  part 
rsOTOteU  corps  des  Étuis  une  lettre  du  Roi  demandant 
levée  et  entrellen  de  40D  matlres  et  de  4,000  arguebu- 
siers.  =  Les  deniers  des  fortideations  seront  dtés  des 
commissions  générales  ot  il  en  sera  fiiit  commission  à 
part  •  saivaat  les  ancieones  fonaei  ».  —  On  informera 
contre  f  certains  eapitatnee  qtti  ont  feattu  la  campagne 
[H!i>iî;iti;  rcï  iiiii'.ivoments  derniers,  nonobst.iiit  les  vivrez 
et  munitions  qui  leur  ont  esté  librement  délivrez  par  les 
oomnninantes,  dont  le  peuple  deaaanre  dn  tont  aponvir 
et  la  plus  part  des  villages  désertez  •.  —  On  surseoit  à 
délibérer  sur  '<  une  monstre  »  demandée  par  M.  de  Mont- 
morency pour  les  troupes  qu'il  conduit  à  Montauban, 
•  sans  laqnelle  il  sera  très  difficile  qn'eUas  ne  se  desban- 
dent > .—  Plalnles  tonehant  les  courses  lUtes  sur  le  grand 
chemin  par  les  P.  R.  de  Caraman  et  du  Mas  (Saintes- 
Paelles)  «  an  grand  pr4i)adic«  des  balûtans  et  du  oom» 
meree    —  Ctutqoe  diocèse  dressera  •  l'hâtât  des  fontles 

qu'il  ;i  sjuffertrs  |ienilijtil  Ifs  Jerniprs  tnouvcmcns,  ilo 
tant  que  Sa  Mujesté  croit  retirer  un  grand  secours  de 
oesle  province,  une  grande  partie  de  laquelle  se  trouve 
occupée  par  les  ennoinis  rcbfîlli»s,  et  l'autre  ontiArtiment 
ruynée  par  les  gens  du  i^uuj  re  *.  —  Les  consulii  de  Saint- 
Pons  donnent  avis  que  les  troupes  de  M.  de  Rohan  a'ajrant 
pu  aller  a  Monlaaban  •  s'rapandent  dans  le  Lauragais  et 
vnlMe  de  Hasamet...  i.  — >  Les  consuls  des  Tillet  draase- 
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ront  étal  des  garnisons  fnulllee  que  divers  sAIgneart, 

qui  n'ont  pas  droit  d?  puol.  forcent  les  habitants  &  en- 
tretenir dans  leurs  châteaux.  —  M.  de  Montmoreacjr 
sera  supplié  de  ne  pas  donner  d'ordonaanoe  pour  oibifger 
les  syndics  des  diocèses  «  à  Imposer,  emprunter  nn  r  ayer  > . 
>-  Il  n'y  a  pas  lieu  d'accepter  le  délaissement  de  leur 
ferme  fait  par  les  fermiers  de  l'équlvalnt  <  soubz  pré" 
texte  de  non  jonfsiaaca  d«o  lieux  ocoupes  et  rebeiiea.  » 

—  Députés  ponr  eonllirer  avec  les  Oommissairee  du  Roi, 
Iti  la  ni  urritiirc'  le  1,500  homme»  tenus  par  M  ite  Mont- 
morency autour  de  Montpellier  ■  pour  l'assurance  des 
villas  catholiqnea  >.  —  On  demandera  qu'il  soit  pourvu 
à  la  sûreté  du  trafic  par  mer.  qu'interrompent  les  ennr- 
ses  «  de  ceux  d'Aiguosmortea  et  Pecais  ayant  armé  4  on 
6  frêgatae  —  Paiement  de  deux  oanoos,  fondas  k  Car- 
cassonne «  en  citté  •.  —  On  paiera  au  sieur  do  Sourniac 
les  inlérôls  de  ce  qui  lui  reste  dû  des  24,500  livres,  prix 
convenu  de  la  fonte  de  3,000  quintaux  de  bonlsta.  — 
Contre  certains  geatUshommes  qui  se  font  nommer  cooi- 
rotsssires  prtntipaat  des  Assiettes  et  qui  entreprennent 
sur  Ifs  liberti's  de  i-os  asseinbli'es,  —  Contre  leses;ii'tion8 
des  ijrefllers  des  trésoriers  de  France.  —  Assemblée  par- 
HcuUèro  de*  gens  dss  trois  étals  de  la  sénécdunsaie  de 
Carcasinnne  ri  rnrnî'îsairp?  du  Roi  ;  lo  président  Faunî 
et  M.  de  Rilauld,  —  On  priera  le  marquis  de  Mirapoix, 
sénéchal  de  Carcassonne  de  lever  BO  maîtres  et  600  ar> 
qnebusiers  pour  s'op|>oeer  aux  troupes  de  M.  de  Rohan. 

—  On  em|iruntcra  3,000  livres  pour  pourvoir  aux  frais 
de  ladite  levée.  =  On  fournira  4  quintaux  de  pondre  aux 
4  frégates  armées  par  la  ville  de  Narbonne  pour  empé- 
dier  <  tes  conraaa  de  eenx  d'Aignemortes  et  Peeeais  >.  — 
On  !>i>ur.sui\ ra  révocati<iii  âas  iirrèls  r'u  C^mseil  en  vertu 
desquels  le  fermier  des  droits  forains  «  fait  saisir  le  pastel 
dans  la  ville  de  Rouen  aux  marchande  de  Thovlouao 

—  1  Kstnnf,  le^  fhemins  de  terr*»  honchés  pour  ceux  de 
Lion,  Dauphinii  et  Provence  qui  veulent  servir  le  Roy  à 
Montauban  »,  pour  qu'ils  paissent  passer  par  mer»  le 
Roi  sera  prié  d'employer  contre  les  corsaires  de  Peeeala 
les  vaisseaux  do  guerre  qni  sont  à  Marseille.  —  Les  Étals 
vont  saluer  le  duc  de  Guise,  gouverneur  de  Provence, 
revenant  du  camp  de  Montauban.  —  On  demandera  ré> 
dnction  de  9  livres  h  48  sols  et  de  80  à  24  sols  de  la  solde  des 
K'«:v.lai-rties  et  cavaliers  qui  gardent  «  le  grand  chemin 
fk-ançais  ».  —  On  assistera  dans  leur  instance  au  Conseil 
les  cathoUquoi  de  Oigaae,  au  aomlwe  de  400  fhmtilee. 
<  qui  dospuis  le  jour  de  Pasquesont  esté  chassas  de  leurs 
raat<u)ns  et  dcspouillés  de  leurs  biens  par  les  l\  K.  de 
Monlagnac  et  de  Clermont  >.  —  Lettre  dn  Roi  aux  Étals 
datée  du  camp  devant  Montauban,  0  oclobre  1021,  les 
invitant  à  ne  pas  se  séparer  jusqu'à  nouvel  ordre.  —  Le 
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'•t  teOoanll  arnnt  prMa  4'wloriMr l»  rè- 

fflsment  fait  par  le»  Étals  d«  IWzier»  \c  IB  jnin  pour 
i&.  levée,  logement,  noarrilure  et  entretien  de-M  gens  âa 
guerre.  —On  attendra  que  le  Roi  ait  fait  connaître  ses 
io(ealkiiiia,povrMTCj«r  à  Sa  Maje^ti^,  à  it^oelto  oa  a 
dontté  des  espénraeeB  eerlaines  qu'elle  peut  estra  ssstsMe 
(le  l'e^to  provinco  rl'un  gi-:>i'.  i  et  prompt  serours  liea 
députés  qui  lui  représeuleronl  •  Testât  déplorable  de 
Mlle  province  —  Atlendn  qvll  «st  néeataaln  <  bot 
l'c'Tureni-o  ie?  prd^ciïts  moiivû;ii"Ms  •  que  les  députés 
retournent  au  plus  tôt  dans  leurs  villas  et  diocèses,  on 
denMHHlfln  anx  GammimiNB  du  Roi  «  de  repréMnler  In 
créaiiRt»  qu'il*  rint  In  ji-irt  rti»  Majest 4  .  —  3  rjuintaux 
de  poudre  «ie»  magasins  liu  [mya  suroiil  dûlivitj»  à  la  ville 
de  Saint-Pons,  en  danger  d'èlre  assiégée  par  les  P,  R.  — 
Prières  pour  le  rétablissement  de  M.  de  MonlnwmMgr, 
gravement  malade  à  Monlauban.  —  Le  duc  de  Oniee 
écrit  que  la  Provence  fera  les  frais  de  l'armement  de  deux 
Mgatas,  c  à  quoy  encore  il  coatriboeroU  en  son  parti* 
cttlier  d'un  Mgantln,  ponr  coarre  sus  an  sieur  de  Saint- 
Blancard,  qui  prend  la  quaîiu'  J'adinirul  ilû  la  mer  du 
Lavant  k  luj  donnée  par  l'assemblée  rebelle  de  La  Ro- 
chelle, «7  les  BMaiz  eetoient  en  TOllooté  de  Ike  inraO 
armement  ».  —  «  Ouï  les  plainrtps  faictes  par  les  deppu- 
lez  de  l'assemblée  a  c&nze  des  iavaigos,  volz,  briganda- 
ges, ran^-onnemens,  violemens  et  autres  excès  eomniit 
par  la  pins  part  dei  compaignies  levées,  nourries  et  en- 
trelennes  en  Ions  les  endroiclz  de  oesie  province,  qui  ont 
cauzé  beaucoup  plus  de  ruynoquo  tous  les  ennemys  en- 
sonble,  ajrant  rédakt  ce  pays  en  lel  estai  qn'U  ne  pent 
nilisisler  daTantaige,  nne  grande  partie  des  motllenn 
bourgs  lA  v:ilai<.'fs  estant  d^zertez  •>,  il  est  ordonné  aux 
trois  syndics  généraux,  cbacnu  en  sa  sénéchaussée,  de 
Adi*  inlbrner  de  Ions  ces  excès,  d'autorilé  des  prési- 
diaux  et  prévàls,  et  d'en  poursuivre  la  punition.  —  Let!r<^ 
du  Roi  où  i)  est  dit  «  que  lu»  Estais  subsisleront  eu  corps 
Jusqu'à  ce  que  le  président  7!anrB  (qui  deratt  allertronTer 
le  Roi  devant  Mr,ntaubanl  leur  fasse  cognoistre  à  son  re- 
tour ce  qui  sera  de  aoz  vollontez  ».  —  Le  l'résidtiit 
s'adressant  an  président  l'aurc  dit  :  ■  qu'il  est  très  aize 
qn'nae  panonM  d'une  telle  considdration  ■  aolt  appe- 
lée peur  faim  entendre  It  Sa  Kfajeeté  les  A>rees  et  pou- 
voir du  pays,  commo  en  ayant  la  cognoiasaiico  Jepuis 
longues  années,  s'asaurant  que  comme  il  a  tuusjours 
tesmoigné  le  dédr  qnll  a  du  soutaeamenl  des  bons  aerrl- 
teurs  ilu  Uoy,  qu'il  nous  en  rendra  ies  preuves  coi'tairiûs 
en  ceste  occasion  aj  importante  ».  —  Nomination  de  dé- 
potée* qnl  iront  sappllsr  leRoy  detmlelerceate  pro- 
vince suivant  ses  impuissances,  vbu  les  mynes  et  ra- 
vaiges  qui  ont  esté  faictz  en  icolie  despais  le  commenoe- 


aent  des  IranMee.  •  —  Foar  rembonrier  las  grands  Awls 

•  fairtï  par  M.  île  Montmorency  «n  ceste  dernière  guerre  », 
Ml  fmploiera  »  la  coiîtinuation  de  la  crue  de  37  sols  sur 
les  gabelles  de  Languedoc,  appartenant  au  pays  apràs  la 
prochaine  année...  esUnl  impossible  que  la  provinwy 
pniess  ponrroir  par  imposition  ».  —  Sur  l'exposé  de  ee 
i|ue  le  dlocè:«e  d'AIbi  a  fuit  pour  cmpài.'her  M.  de  Rohan 
de  secourir  Montauban,  et  les  dépettses  qu'il  a  faites  pour 
entretenir  toute  la  eaTuterie  légère  du  Roy  «  Ihissnt 
nonil)!'.'  ili>  2  a  ^,000  chevaux ,  sans  compter  5  ou  0.000 
hommes  de  pied  »,  il  est  arrêté  qu'on  remboursera  «  les 
Ibniles  >  dn  diocèse  d'Alid  en  même  temps  que  «ellee 
'lot;  n'itri  s  diocMe:^.  —  Le  Pi*ésilent  annonro  que  M.  de 
M^^filiwii'ency  a  recouvré  la  .sanlé.  et  qu'il  a  liunné  ordre 
d'armer  trois  vaisseaux  à  voile  "  qui  coiiODurront  avec 
les  deux  frégates  de  M.  de  Galsc  h  faire  cesser  les  courses 
de  ceux  de  Pécals  •.  —  Attendu  que  cette  dépense  est 
purement  royale.  Monseigneur  .sera  jirié  de  se  contenter 
d'nn  vaisseau  k  voile  armé  de  six  perriers  et  d'un  vais- 
seau à  rames  c  armé  de  spingards  ».  —  On  assistera  de 
j.'.  iis  lie  t'uerre  et  de  munitions  «  M.  de  Chastillon,  qui 
s'est  nindu  serviteur  du  Rof ,  en  baj^ne  dequoy,  et  suivant 
oe  qni  a  esté  résolu  par  rassemblée  appellée  dn  Oerde  te- 
nue  en  la  ville  de  Nisni.'--,  Il  est  assiégé  préi'enlement  en 
la  ville  d'Aiguesmortes  par  un  grand  amas  de  rebelles  ». 

—  Avis  est  donné  qne  les  rebelles  ont  investi  Vissée  qu'il 
importe  de  secourir,  comme  «ouvrant  laporledu  Rouer- 
gue  aux  Sôvùncs  «t  plaine  du  diocèse  do  Loàève  <>.  — 
Commissaires  nommés  pour  «  dresser  règlement  tant  sur 
la  forme  de  vivre  des  trouppee  qui  seront  levées  dans 
le  pays  que  sur  le  logement  et  oonduilted'ioelles  *.  —  Les 
députés  envoyés  au  Roi  rendent  compte  de  leur  ambas- 
sade :  <  les  ministres  de  l'Estat...  après  les  avoir  entre- 
tenus, ont  esté  désabusés  des  eepéranoes  grandes  qu'on 
|pur  aviill  fiirl  concevoir  que  le  Languedoc  ponrroit 
fore  de  grands  eflorUen  ces  occasions  de  guerre  »  .  —  On 
llm  publier  l'ordonnance  dn  gonvenienr  qui  interdit 
'tel  Iralge  que,  souliz  la  faveur  que  quelques  particulière 
leur  donnent,  le»  villes  de  Castres,  Puylaorens,  Revel 
et  Mazamet,  font  des  blés,  vins,  huiles,  etc.,  de  Nar- 
iMMine,  Béaiers  et  autres  villes,  qui  sont  de  l'hobéiya- 
sancB  du  Ro;  ».  —  Il  sera  sursis  h  l'imposHIon  de  la 
subvention  ponr  le  pont  de  Tout  lu  ^-.  —  Letire  du  Ru:, 
datée  de  Lectoure,  21  novembre,  exhortant  les  £:iata  a 
demeurer  en  corps  Jusqu'à  l'arrivée  dn  président  Faore. 

—  0:1  pourvi.iir.i  aux  étapes  d'un  régiment  île  1,800  hom- 
mes et  de  200  chevaux  que  le  marquis  de  l^ortes  con- 
duit au  BM*Lailffneéioe.— Commissaires  nommés  «pour 
voir  les  poésies  du  .sieur  Casun  Rodez,  de  la  ville  de  Mar- 
v^oig,  et  en  donner  advis  aux  Ktatic  >>■  (Il  ne  lui  fut  rien 
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ac<X)ri!é,  attHivlu  la  pauvreté  du  pays.)  ~  Atis  est  donné 
qua  la  ProTence  n'anoers  pat  de  frégates,  <  attendu  le 
densfng  à»  M.  de  Gain  d'aller  aaaiéver  le  Ibrt  do  Po^ 
cals,  ce  qu'estant,  te  sieur  Sainl-Blancard,  no  iionrroil 
point  tàre  da  course  ».  —  Requête  de  la  ville  de  Valeo- 
tiM  en  Oomnenfe,  pour  iira  iéeUargi»  des  natas  dei 
impositions  de  1505  et  année»  suivanlBS.  —  M.  de  Mont- 
morency s«ra  supplié  de  révoquer  toutes  ses  ordonnan- 
ces portant  établissement  do  garnisons  «  qui  seront  ju- 
gées inutiles  ».  ~-  Délibération  en  faveur  des  niagiatrat* 
présidlanx  de  Castelnandary,  siégeant  dan«  l'ancien 
château,  et  contre  le  wur  île  Ri  arci,  ch.ilelain,  fiui 
s'était  fiiit  pourvoir  de  la  capitainerie  de  ladite  ville.  — 
On  aasMemi  les  malades  en  grand  nombre  c  que  les  «- 
pitainos  des  réyiraent.s  qui  sont  au  Ba»-LAnguedoc  isont 
ooQstraiuctz  do  laiasar  dans  tuutea  lee  ville»  où  ils  pas- 
sent t.  —  Le  eonto  de  Oanmaa  ^t  quo  U.  do  MEoulow- 
rency  désira  «  qu'il  soit  fnît  un  ràgimuent  et  forme  de 
vivre  pour  les  gens  de  guerre,  ulin  d'e$vitl«r  les  fouîtes 
et  oppressions  quo  le  peuple  a  sonlTertes  par  le  passé  », 
«t  qu'il  oCfre  de  faire  ■  telle  justice  dea  excès  et  volz  qui 
auront  e»M  eomnds  par  les  soldats  on  cappitalnes  que  les 
inlhires^és  en  demeureront  sallsfail/.  —  L  -  i)ay8  n'est 
pas  tenu  d'imposer  les  gages  du  maître  de  poste  de 
Tottlouso  fc  Montauban. — Ls  syndic  du  Vivarab  dit  que 
dans  ce  dioo^se  il  y  a  50  bureaux  établis  le  lon<.'  >!u 
Rbôoe  «  auxquels  les  fermiers  de  la  foraine  font  de 
grondas  ooneussioas  *. —Les  étapes  des  gens  de  gusrra 
qu'il  faut  envoyer  h.  Gabian  pour  en  déloger  les  troupes 
de  M.  deRohun,  seront  fournies  par  le  diocèse  duquel 
ledit  lieu  dépend,  •  pour  en  estre  remboursé  sur  le  gé- 
néral de  la  province,  s'il  y  eeobet  «.  —  On  ponrsniTra 
ta  révocation  d'une  ordonnance  du  Roi  oontrtiro  au 
privH  u'e  ac<  ordé  au  Languedoc  on  mars  14&3,  k  Tou- 
louse, et  en  mat  1083,  k  âaiot*Oermain-ea-La7e,  ■  qu'il 
M  puisse  «stre  GUct  impouilloa  sur  le  pAym  soit  pour 
Sa  Majesté,  soit  autrement,  sans  Ia  cons^n'emcnt  âoi 
Eslatz  «.  —  Les  deniers  des  leudes  qui  sont  dans  les 
diocèses,  k  quelles  personnes  qu'elles  appairllennent,  se- 
ront saisis  pour  être  convertis  à  la  réparation  des  ponts. 
—  Entrée  des  Commliviaireo  du  Roi.  —  M.  de  Montmo- 
rency dit  :  a  quo  Sa  Majesté  veut  partager  avec  le  pays 
les  tni»  nécesMires  h  sa  conservation,  en  ce  temps  où 
elle  a  trois  ou  quatre  années  sur  les  bras,  de  sorte  qu'il 
estime  qn'il  seroit  superflu  d'exhorifr  les  Kstal/,  à  l'ho- 
béissance  >.  —  Le  président  Faure  «  discourt  longuement 
onr  la  «nlijoet  de  sa  oomnlssloni.  —  LlardieTêque  d« 
Narbonne  rëp<ind  que  les  Klals  i  ne  manqueront  pas, 
panuy  leur  impuissance,  de  rechercher  tout  ce  qui  se 
Irravera  on  leur  pouToIr  pour  dMier  eoBleotiaMiit  sur 
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les  demandes  qui  seront  faictes  de  la  part  <le  ^^a  .Ma- 
jesté «.  —  Vu  l'état  des  avances  faites  par  MM.  deMont- 
morancy  et  de  Ventadour,  à  cause  des  dsmlers  mouTo- 

monts,  depuis  le  ccmrnen-e:n('nt  ilfl  fi'vrii  r  Jinqu'!!  ce 
Jour  (27  décembre  1621J  ■  revenant  k  la  somme  de 
904,800  livras,  Met  et  arresté  par  I*  président  Pauro  »,... 
«  atlendeu  que  lesdicip.i  avances  ont  esté  faictect  pour 
les  affaires  do  lu  guun-é  auxiiuelles  le  pays  n'est  auca- 
neiuenl  tenu   a  esté  arresté  qu'il  n'y  a  lieu  de  re- 
cevoir ladicle  commission  >  ■  «t  néantmoings,  con- 
sidérât» les  ettraordînairea  dosponsea  auxquelles  9a 
.M^ije-ilë  se  trouve  constituée  pour  subvenir  aux  frais  ilo 
la  guerre  pour  le  sousliei  de  sou  aulborilé  contre  les 
rebelle*  »,...  les  iSitals,  •  nonobstant  foxlrtaie  et  notaire 
liauvreté  île  la  |ii-ovir-i:e,  ont  accordé  ladite  aoramo  de 
704,300  livres  contenue  audict  estât  »,  payable  à  MM.  de 
llontmorenciy  et  Ventadour  :  800.000  livres  sur  las  de- 
nier:'  î'i-rp-n^îitinn  ;1p  1<1?Î,  et  1"  rostfi  sar  lc5  ilenier» 
la  crue  de  H-i  sols  sur  le  set  qui  apparlieiil  au  uays  ». 

—  M.  doHootmoronejr  dit  qu'il  n'a  pu  licencier  les  gens 
de  gtierre  •  parce  qa'll  a  en  advia  que  H.  do  Roban  dea- 
sandolt  avec  ses  forces  do  ecalé  do  Montpellier  »,....  «t 
(jue  ■  l'iiur  s'o)i|io.'.er  ii  irel.iy,  il  est  nécessaire  da  met- 
tre sur  pied  4,000  hommes  de  pied  et  400  cbevaux  •.  — 
Les  Ëuts  prient  le  due  do  se  contenter  de  1,S00  bommea 
iJe  [iie<l,  ou  100  tnaitres  de  sa  cor^iia^Miie  et  île  30  cara- 
bins de  la  recrue  de  ses  gardes,  et  offrent  pour  l'enlre- 
tlan  de  eetia  troupe  100,000  livna  qui  devront  éira 
prêtées  par  la  ville  da  TouUiuse  et  le*  diocise»  du  pays. 

—  M.  de  Montmorency  sera  prié  •  de  prendre  la  pro- 
tection du  diocèse  d'AIbi  ^  en  vers  la  duo  d'Angoulesme, 
pour  le  Oro  dotcbari^r  de  tous  logemssw,  aide  et  arme- 
nwnt  •.= Assemblée  particulière  de  la  sénéchaussée  de 
Toulouse,  sous  la  présiilence  li'  f  'vAque  de  Lavaur.  — 
Qratiilcatîon  de  00«)  livres  au  sieur  Fabre,  ingénieur. 
■  allendtt  sa  capacité  et  expérience  au  Ibit  des  forlISea- 
lions,  feux  artiOciels,  il.-,»  —  On  Iniju-scra,  snr  !oti!«  les 
contribuables,  iasomme  ilô  "..'OO.USX)  liv.  rtsslant  a  impo- 
ser de  l'octroi  de  éO^^WO  livres  fait  au  Roi  k  Pézenas, 
le  10  décembre  1(130.  —  Octroi.  — RAle  dos  dépnlés  pré- 
sents et  des  procurations. 

De  /•  274  à  {•  300.  —  A  Beaucaire,  dans  l'église  dea 
Cordaliers,  du  7  novembre  au  3  décembre  — 
Président  :  révéque  de  Niroes ,  puis  l'évèque  de  LaTanr. 
Commissaires  du  Roi  :  !>'  'lui'  l'e  Ventadour,  lieutenant 
général  en  Iiuoguedoc  ;  l'ierre  d'Alary  et  Paul  Arnaud, 
sienr  do  la  Cassaigne,  trésoriers  de  Prsoee.  —  U.  do 
Ventadour  annonce  que  le  Roi  vn  renir  aut  f^(.it<!  ;  «  On 
sait  qu'il  a  eu  sur  Ira  bras  cinq  armées,  quatre  de  terre, 
une  demor>,  eello-el  coûtant  TOQ^OOO  IIt«  par  mob. 
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Son  nu  récH  de»  opérations  mllit«lr«»  da  Roi ,  «l  une 
«xbomtion  k  l'aaseinbléA  <  d'avoir  «sgardaax  mia&ros 

du  pauvro  t)«uplo,  .«.v  accable  ili'puis  vinj^l-deux  mois 
que  cesie  province  u  servi  de  théâtre  où  m  sont  jouées 
le*  plus  «BUglnnlee  Iregédics  de  tente  la  Pnou  «.  Par- 
iant lies  al>u«  et  ra  Uveraations  «  qui  sont  tels  cjUi'  Jt> 
lOOe^citii  qui  s'Imposunl  II  n'en  vieiU  iMsdeuxà  la  bourse 
dn  Ito7  • ,  Indue  dit  4|a«  •  lont  eela  avolt  donnA  Ainde- 
menl  k  l'édict  des  Esleus  qui  feus)  sur  le  poinct  d'eslre 
vcrilllé  à  la  Cour  de  Parlement  :«'il  ne  l'a  pas  été,  c'eDt 
);r:ireà  lui.  Après  avoir  deinitiidù  aux  KtatsdttMraCessnr 
r«bas  des  procurations  eu  blanc,  il  termine  per  une  in- 
▼ocation  k  la  Paix  (Vous  voicj  donc  arrivée,  d  Wenlien* 
reuse  Paix  I  etc.),  qui  doit  rendre  le  Hi>y  l'arbitre  de 
la  clire»llenté  *.—  Plainte  du  sieur  de  Laotamj-e,  député 
deTonlftuxe.  C0Nlr«  le  Parlenant  qui  avsU  eaaaé  lee  Alea* 
tiinit*  Mijiliil.iirr's  et  cr'i'  J'ofire  (îr  iiii-.jvr':iiix  caplloul^j. 
—  D.'Itbûratiun  où  il  est  dit  •  qu'en  uoùt  dernier  >  (1623) 
le  Roi  avait  eonvofué  lea  Iliiftts  à  Bésiers. — Lecture  d'une 
lettre  ihi  Roi.  —  Le  sieur  d»"  I.é  in,  ronseiller  d'ftiat,  dit 
que  le  lioi  ayant  oxposù  sa  personne  pour  délivrer  celte 
province  de  la  rébellion ,  <•  il  a  espéré  aussy  qu'elle  sera 
ta  première  k  le  .«ecoui  ir,  et  a  «ongA  au  plusdouxet 
moing^  sensible  mo.ren,  qui  est  de  demander  les  équival» 
lens  '  ;  l'as&emblée  ne  les  voudra  pas  refuser,  •<  alten  ieu 
que  le  prix  revenant  desd.  équivaUens  «ara  enlièreuiont 
employé  [Mur  la  conservation  de  la  province  ».  —  A  ver» 
lis  qu'-  Ir.  Riii,  revenant  de  Provence,  est  arrivé  h  Ta- 
rascoii,  le^  È\&ls  ■  ont  résoleu  qu'en  coriMi  ils  yrout 
saluer  Sa  MaJestA  —  Ils  font  demander  k  M.  deOan- 
niarîin,  garde  de»  sceaux  ,  «  ror.iro  gy'ils  loibrc-it  îenir 
lorsque  Su  Majesté  arriveiA  eu  hA^ux.  —  Lo  iB  novem- 
bre 1682,  a  do  m^tin  »,  le  Roi  vient  aux  Étala  accomps' 
gnédu  cai-dinul  de  Savoie,  des  ducs  de  MontaMNâCiy , 
d'Epei  non  et  dt>.  Venliulour,  cl  du  inurquttt  de  Oourte- 
vault,  taisant  fonction  de  grand  chambellan.  —  Descrip- 
tloo  de  la  séance.  —  Allocution  du  Roi  :  «  Il  a  heu 
beanroop  de  regret  d'avoir  vea  les  désordres  arrivez  en 
en  son  royiiume  et  partii^uliin'ni.'nt  «n  (reste  provinci' , 
lesquels  l'ont  coutraincl  do  venir  U  main  ariuée,  Hnlin , 
IMen  Iny  a  Met  la  irrAoe  d'avoir  donuA  la  pats,  pour 
robr>ervalioii  de  laquelle  il  est  nécessaire  Ir-  f .  rr;  ;1n  i^T  ^n- 
des  dépenses,  rju'il  ne  peut  supporter  de  im  linaricua; 
désirant  queceste  province  y  ayde,  ainsin  que  plus  par- 
ticullAreroent  M.  le  carde  des  sceaux  leur  l'cra  enten- 
dre ».  — 16  novembre.  L  évèque  de  Lavaur,  pi-é.sidenl , 
dit  qu  il  a  fait  entendre  en  (>arliculier  à  MM.  de  Caumar- 
tin  et  de  iicbomberg,  le  dAsir  des  ëuIs  •  que  Sa  Majesté 
sa  despartit  da  la  demanda  des  AquiTalans  —  On  fara 
plainte  au  Roi  ■  qu'aras  la  Languedoc  soit  un  pays  où 
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les  ajdes  ont  esté  roceues,  et  qu,  par  coméqiMiit»  lai 
marchandiaes  dud.  paya  dotbvant  esire  porlAes  en  toutes 

les  autres  provin''-es  où  lesaydesont  cfiiirs,  sans  aucung 
droict  d'entrée  ou  de  douane,  ce  néaninoings,  le  fermier 
fAnéral  des  cinq  grossea  fenaes  auroit  obtenea  arrast  au 
ronlrriii-e,  cominp  sy  lusd.  inarch.tinlis:  s  sorti lit-iil  d'une 
province  où  les  a.vdes  n'ont  point  de  cours  ».  —  l>épulés 
nommée  pour  aller  reprAsenter  au  Roi  que  l'Aqulvalenta 
de  tout  temps  appartenu  au  pays.  —  Le  sieur  de  Léon, 
conseiller  d'État ,  repri^aento  •  que  sy  la  demande  des 
équivallens  leur  vjf.t  ti^liernent  aigra  qu'ils  ne  puissent 
l'accorder  sans  blesser  leurs  privilAgw, an  dlspoaant 
de  fire  un  fonds  pour  rralrstAnement  des  garnisons, ... 
Sa  Majesté  se  |h)rter.i  iniju-us  à  les  ouïr  et  à  leur  fére 
ressentir  lee  etTetz  de  »un  afTection  paternelle  ».  —  1« 
président  répond  <  que  hs  Aqnivatons  ont  tottfours  servi 
aux  habitants  de  la  province  à  leur  ayder  à  pay '  t'  If  urs 
taiUci»  ».  —  Députés  oommés  pour  deamnder  au  Roi  que 
UAdit  de  paeiflcation  soit  exAeutA.  sans  qu'au  prëalabla 
•  les  ecclésiastiques  !>'iii'nt  rptnis  tîan.s  leurs  maison^  -jt 
le  service  divin  faicl  au  Hau;-Lmii{uedoc  «.  —  Reijuéle 
du  trésorier  de  la  Bourse  pour  être  dAcliargA  de$  deniers 
dont  las  reoavaurs  des  diocisas  et  lieux  occupés  par  le» 
rebelles  sont  reliquatairw.  —  Itapport  des  dApulés  en- 
voyés k  Avignon,  et  texte  du  discours  fait  au  Roi  par 
l'évéqne  de  Montpellier.  (Un  peu  long  et  encombré  de 
loaangKS  sans  mesure,  mais  très  babile.)  —  Les  dépulAs 
qui  arriveront  troi's  jours  api'és  rouv.-rluio  lî  --,  Étals  ne 
seront  pas  regua.  —  On  demandera  au  Roi  que  le  »  four- 
niasemant  >  des  erenlers  à  «si  ne  soit  pas  oompris  dans 
le  bail  de  la  ferme  di»R  pnbelles.  —  Le  syndic  du  VIvaraïs 
se  plaint  des  nouve'.les  garnisons  établies  aud.  pays.  — 
Le  député  du  Piqr  dAnonce  les  trésoriers  du  fiomaina 
qui  veulent  faire  payer  aux  habitants  du  pays  «  cer- 
tain dfOiel  de  guiage ,  en  vertu  d'une  recognoissance 
faicleau  Roy  avant  que  led.  pays  fusl  uny  à  la  province 
de  Languedoc  *,  —  Le  Itoi  sera  supplié  :  de  révoquer 
l'Adil  da»  greMers  ès  assiettes  des  dioeèses  et  en  tontes 

;os  villes  l't  ■oinniunautés  da  l;i  jinivin  v-;  —  d'exemp- 
ter des  6  deniers  pour  livra  du  droit  de  sceau  les  arrête 
portant  validation  des  impositions  et  «mprunis  Mla 
pendant  la  çwvrt}.  —  On  s';ip;  rj^nni  h  la  véritication 
de  l'édit  créant  un  nouve.iu  piàiidial  au  Puy.  —  Re- 
grettant de  ne  pouvoir  donner  au  Roi  •  tout  le  con- 
tentement qu'ils  eussent  désiré,  p.irce  que  ta  province, 
sur  laquelle  tout  l'orage  de  la  guerre  ci  ville  e^loit  veneu 
tondre  avec  quatm  ou  cinq  paissantes  armées,  csluit  ex- 
tresmement  afibiblie ,  les  Estatz  se  Jettent  ans  pieds  de 
Sa  Majesté  pour  la  supplier  da  la  deseharger  l'aiinAe  prA- 
senle  da  toute  soria  d'impositlona,  tant  ordinaires  qu'ex- 
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traitnlinaires.  Ht  liniles  fois,  s«  souveji;»iit  Je  la  <léli- 
TTAIU36  «tde  la  pnix  acquise  à  lad.  [iroviiia!  avpc  tint 
de  trftvaux  «t  de  périls  ds  Sa  M^asté,  pour  tesmoigirar 
leur  r«eof(nob)«ince,  ont  liMnIlemant  aixonlé  laiomnift 
de  200,00<J  liv;  .  s,  payables  ilansdeux  mis.  —  dii)rf>- 
aaiiia  de  iïajnl-l'oiis  demandent  que  te  Ilui  soit  supplié 
d'ordonnw  qne  l'nariotte  de  leur  dîoeèw  se  tienne  •  d«- 
resennvant  >!ms  les  villes  royallts  diid.  diocèse  et  non 
daUD  lad.  ville  de  Saial-Pon«,  piiur  eavilt«r  la  domina- 
lion  des  peraonn«8 ,  la  nireur  et  respect  deatiueUea  peut 
apporter  tiraidii<)  ou  altération  à  cpux  qui  y  iissistenl  «. 
—  Le  R<ji  et  M.  do  Mimiraorency  seront  suppliés  d'orduri- 
Ber  «  fue  le$  Rsialz  se  tiendront  par  tonr  et  ordre  en 
fihacuM  aéoécliauaaée  ».  —  IJe  paya  n'est  pas  tenu  de 
fiire  fonds  pour  angcnenter  le  nombre  des  arrhers  d»  la 
prévôté  générale.  —  On  demand<>ra  IV-XL-ciition  des  (''rtil-t 
portant  que  la  erutà  de  aoln  sor  le  sel  <  sera  eateincte  le 
I*  de  Janvier  prochain  ■  (16SS). — Sultvention  de  .600  liv. 
pour  l'établissement  it'uii  Imreau  de  messii^erie  Ji  Mont- 
pellier.— Le  président  Faure  remontre  aux  Étdts  •  qu'Ib 
povrrolenl  avoir  h  ragretler  do  m  paa  donner  ountonte- 
menl  au  Roy..  ,  qu'il  les  voit  bion  uucable;:  de  calamités, 
mais  qu'ils  ilolbvent  considérer  que  les  pluoes  ui-quise-s 
dans  le  pnys  ne  peuvent  estre  conservées  sans  leur  as.sis- 
tmice».  —  Le  président  répond  que  les  Étals  en  ddlibi^- 
reront.  —  On  fem  Imposition  de  139,600  liv.  à  compte 
sur  les  400,300  liv.  restant  ;i  payer  des  701,300  aci  or- 
dées  à  Id.  de  Montmorency  pour  les  frais  des  inouve. 
nents  de  Privas.  —  Le  trdiorler  de  la  Bonrio  iburnim 
p^o^Il^^;fp  il'hulemnKé  aut  ret'fveurs  des  t.'ii'li  s  !c<  dio- 
cèses qui  payeront  en  sus  mains  lea  dénient  des  Imposi- 
tions, noaohstant  les  saialee  faites  par  le  trésorier  de 
l'extraordinaire  dos  guerres.  —  L'ïs  Commissaires  du  Roi 
seront  priés  d'aiiKinonler  lu  tax«  d&s  journées  des  d*''f)u- 
t^  des  klata,  "  attendu  la  grande  clierlé  des  vivres  qui 
est  en  la  provinee  ■.  —  Poursoifes  seront  (ailes  dever.»  le 
Rot  à  ce  qn'il  soit  inhibé  an  Parlement  de  Toulouse  <!« 
jirj-rili'r  il  .lui  uiiiî  imposition.  —  Uni>vol  aux  prochains 
Ëlats  d'uoe  demande  de  subvention  pour  réparer  les 
églises  de  Nîmes,  Montpellier,  Uaès  •  rédullies  à  on  estât 
pitoyable  ».  —  »  Pour  esviler  les  bri>!ue-H  et  monupolles, 
il  ne  sera  fjict  doresenavant  aucune  gralifllcatioa  ni  ilé- 
pulation  enOonrqvepar  biltteisolbaliotes  — Lespré- 
lat-^  et  les  barons  sont  exhortés  de  venir  en  personne  aux 
Ftats  '  au  moin);s  de  trois  ans  ong  ~  Délibérairun 
contre  lesilocleurs  ré^jenls  >le  Toulouse  ijui  refusaient  de 
p^yer  les  impositions  laites  sur  leurs  biens  ruraux.  —  La 
duehesse  de  Ventadow  envuie  prier  tes  ^als  de  surseoir 
à  faire  l'ociroi,  à  cause  do  la  maladie  du  duc,  j  iniiu'n 
l'arrivée  de  son  fils,  le  comte  de  La  Voulte.  —  Octroi. 
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2T  novembre  !«>•— 12  mar»  MK6.  Procés-verbanx 
des  séances  et  défiMrallone  des  Ëtnts  du  Langnedor 

oonvo'iués  par  mamlement  «lu  Roi  L.oiiis  XIII. 

De  f*  1  à  f-  49.  Étals  tenus  à  PéMuas  la  27  norem 
bre  lOeO.  (DotiM».} 

De  f'  //  à  f"  130.  fttats  tenus  it  R«Vi  r-,  jjiiishCar- 
cjLs.soiiuc  l6S  II  et  l'I  septembre  lOSi.  [DotU/te  l 

IM  f*  iéO  A  iOB.  Blata  tenus  li  Beauraire  le  7  no» 
veinbre  Wi2.  (DoufHe.) 

De  f"  196  à  f'  27i.  A  Béziers,  dans  le  réfes  loire  des 
Anifuslins.  ilu  11  mars  au  22  mai  1634.  —  Piésident  : 
Jean  de  Fossé,  évè<iaede  Castres;  Commissaires  du  Hol  : 
le  dur  de  Montmorency,  gouvermiir  de  Lanfruedoc  ;  le 
duc  lie  Venladour,  lieutenant  général  ;  Hercule  de 
Hndos,  marquis  de  Portes,  lieutenant  pour  la  Roi  en 
Gévaudan  et  dans  lee  Cévennee  ;  Pierre-Simon,  Madron, 
««îi^neur  do  Saint-Jean-l'Herin,  et  Jean  <le  Mirmand,  tré- 
soriers de  France.  —  .M.  de  Montmorency  dit  :  «  qu'il  est 
grandement  satisfaict  île  voir  oesie  assemblée  sy  rempile 
et  en  la  forme  qu'elle  estoit  auparavant  <e.s  rnouve- 
rai^ns  ■•.  ...  «  Malifrèson  dézir  île  pouvoir  proffiter  quel- 
que .soulai^'emont  au  pay^i...  il  n'auroit  peu  pour  lo  pré- 
senL..,  espérant  que  tous  les  subjecls  du  Royjouyront 
en  brief  de  la  doocenr  de  la  paix  qu'ung  chacung  a  (ant 
dt^iré...  i.  —  Le  président  répond  que  les  Ktals  donne- 
ront satisAiction  au  Roi,  <  quoy  que  le  pa^s  soit  réduict 
en  une  eiireme  |KHivrellè,  jr  ayant  un  grand  nombre  de 
villes  desinanlellécs,  ruynées  et  raz-'es,  les  ferme.-!  et 
marions  abattues,  la  pluspurl  des  babitan»  perdus  par 
les  armea,  iiouvretlé,  maladias  et  autres  incomniodilés 
que  li's  anerres  pass'es  ont  apporléos...  «.  —  f.es  Étals 
enirei-ont  huit  heures  du  roaiin,  et,  de  relevée,  ii  deux 
heures.  —  Les  dépuii'S  de  la  sétiéchaussée  de 'l'oulouM 
ï'ii-ssembW  roni  |Hiur  élire  un  sueessseurii  feu  .M.  d'Olive, 
syn  :ir.  -lu  pays,  .  lequel  est  grandement  h  iwpi-ettef  ». 
—  Ia's  barons  rapp^irtf^ront  les  litres  en  vfi  lu  I'mj  n  U 
ils  ont  l'entrés  aux  lilaU,  >  et  en  cas  il  arriveroit  que 
leur  nombre  exrMerolt  pluaqae  de  vingt-deux,  le  der- 
nier venu  quy  n'aura  faic  l  foy  di-  ses  filtres  •■■•tti  nvclud 
de  lad.  entrée  ».  —  L'évè<jue  de  Litvaur  rapporte  qu'il  a 
élé  introduit  dans  les  commissions  de  Taide  el  octroi 
diverses  sommes  cxtraorJinair>  s  »  quy  donnent  .'in  cwur 
des  privillégcs  .•  de  la  provini'e,  sur  laquelle  il  ne  peut 
estre  rien  iinpozë  ciuo  île  son  consentenient  •■.  — 
M.  d'Ouvrier,  conseiller  au  ParlemenI,  demande  aux 
États  de  l'admettre  à  la  charge  de  «yndie  du  pays  •  en 
■nrisidéra'.ion  des  services  que  feu  M.  d'Olive,  son  lie.iu- 
frére  et  M.  d  Ispania  son  beau -père,  ont  rendus  ù  la  pro- 
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vince  *.  —  Lei  oruciurâ  du  Roi  u  entroront  pas  auic 
Élat»«t  11»  pourront  Ht»  nommé*  eonso]»  par  le*  vH1«a 
capflales,  <  d'aulunl  qu'esUns  consuls  desdîles  villes, 
ib  sunL  commissaires  de^  aasietleit,  en  lesquBliââ  ils  Jolb- 
yml  rciiilrc  compte  ûc-  lu  ir  a<lm:ni.<ttmlOit  *.  —  Las 
gm»  (l«  la  «énéctiauMiiA  ds  TouIoum  nonuiMiil  syndic 
général  à  la  plaoe  du  sknir  d'01lv«  4a  stettr  <t«  lamamye, 
«  qity  csl  do  maison  rellové»?,  homme  do  mo.vfns  el  de 
commodités,  instruicl  des  affairas  du  pays  pi>ur«n  avoir 
(«uraireiissnient  daffenda  la  cause  (levant  1«  Hoy  et 
S^.  lit-  sn:i  n,.iiM-'il  '  —  !  K'ats  r>;.'r/-rMi1  nette 
Domination.  —  Coiumissulres  nommés  pour  réforiuer 
oarlaliw  articles  T^nlvalent  «  afin  de  «oii|i«r  ehemin 
aux  plainL-le-î  qtiy  fmX  ''t-'  rair'e-.  fin  l'infraclioi)  d'îcoux 
tjiar  les  iHrmiKi's  «a  la  jdubji.ui  Jus  Uucézes  ».  —  Cunire 
le  sieuc  Oardel  «  pr^lheiniaul  avoir  rotnposé  de  In 
charge  du  itrsfDer  de  la  ville  de  Montiielliftr,  érigée  en 
ttitro  d'Mflleft  iNir  Miet  dont  la  révocation  est  poursut* 
vi.^  »,  el  qui  avait  obtenu  ordunnanc»»  <ronlrR  les  con.^uls 
«  à  ikuUe  par  eux  de  luy  remettre  le  compoix  el  cadas- 
tre de  ladkie  ville,  punr  pouvoir  procétier  au  Met  de  sa 
chartre  ».  —  «Il  sifir.i  |ir  ici'il.^  [lar  îinîli'ttcri  <;itr  la  ;,Tatir- 
flcalton  demandée  par  la  veuve  du  sieur  «l'Olive,  et  à  ces 
fias,  les  sieurs  das  Bslatc  apporteront,  d«  rallevée,  leur 
bilhel  dan.s  lequel  la  ftommâ  contenant  ladite  gralifliica- 
lion  seroil  cscriple  ».  —  Il  «si  vérifié  que  les  Ktals  ont 
accordé  •  h  ladite  demoiselle  veuve  •  la  sommn  de 
neuf  (uitle  Uvr«s.  —  On  deiuundûr<i  ruvonition  ilo 
l'amendt»  prononcée  par  le-'<  Irénoriera  d(>  France  coniro 
lediocè-e  «le  Suinl-Papoul ,  ii  faute  d'avoir  iaiposi'.  sans 
les  avoir  fait  vérifier  devant  eux,  les  fi-ais  d'entretien  de 
la  compagnie  de  M.  Montmorency  chargée  de  lenlr  libre 
le  chemin  ds  Toulouse  N  irhinne  — hérilii'i  s  In 
sieur  d'Olive  sont  relevés  de  l'amende  prononcée  contre 
ledit  r«u  syodle  général  parla  Cour  das  aydes,  pour 
avoir  (Mit  pr.  ri.!n>  :iu  i-orps  le  commis  du  frnnier 
iSeaéral  de  la  douane  de  Lyon.  —  Chaque  diocèse  <  sup- 
porleni  ses  fHkIs  faicts  pendant  oes  derniers  mouve- 
mens.  tant  pour  le  payement  des  garnbons  que  foulles 
SOufTerlea  ».=:  Aii.sembli'e  particullèrede  lasénécb  ins^ée 
daBeaunaire  et  Ntmes  Klie  décide  que  les  Étals  useront 
priés  (le  remlraurser  7ô,000  livres  empruntées  par  elle 
en  1031  pour  le  compte  de  M.  de  Montmorency.  ~  Le 
sieur  di»  Ituithunes,  député  des  Étals  du  n  iupliin 
lee  États  du  Ltutgueduu  de  se  Joindre  aux  pruuiiers 
«  pour  adviser  il  détruire  Ut  douane  de  Viemne  trans^ 
férée  à  Valence...  quy  vient  à  l'entière  ru.rno  du  cnui- 
inerc^  ».  —  Il  si^ra  fuit  plainte  contre  les  trésoriers  Kéné- 
ranx  de  Franoe  qui  traînent  an  longuaur  la  vérillcation 
das  états  das  dettes  des  eommanâniéa  h  m  remis  par  les 
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déput&i.  —  C'est  it  M.  de  MontmoreoQj  (non  au  pa}*»), 
de  ramlionraer;  sur  las  700,000  livres  «uf  lui  ont  été 

ordonnées,  Icji  75,000  livra;  emprunté-??  pmr  lu! 
par  la  sénéchaussée  de  Be;vu  uiro.  —  Lt!.j  jiénéchaus^ùes 
s'aasambleroni  à  part  »  pour  adviser  des  expédions  pro- 
pres ponr  obtenir  la  révucatioa  de  l'édict  de  création  des 
greflte  (Tes  dimftsas,  villes  et  communautés,  attendu  la 
notable  iirr-ju  li -.'que  losdits  greffes  apporteroient  à  la  pro- 
vince ».  —  Les  Étals  i  demeureront  sur  pieds  *  Jusqttsa 
au  retour  du  député  qui!»  «nvoient  au  Roi  pour  d«san- 
'1er  cette  révocallrin  —  Los  TA  ils  m  '-it^'^  v.  int  repré- 
senter a  M.  de  Montmorency  «  le  trouble  que  cest  esta- 
blISBameat  des  gradte  appoKaroit  au  pays  dans  lequel 
lej<  esprit/.,  houilinns  encore  dans  les  insollences  quy  ont 
estécommizes  pendant  les  niouvuniensi dernier!!,  i;e  pour- 
roienl  jxirter  à  quelque  sini.stre  et  pernicieux  dessuin... 
le  suppliant  vouloir  accompaigoer  (de  ses  lettres)  le 
courrierqnllsenvoyeni  à  Majesté  ».  —  Leur  demande 
leur  est  aicordtV.  —  l>élil)Hi'Htiori  relative  aux  plaintes 
faites  par  la  plapart  des  députés  contre  les  visiteurs  des 
gabelles.  —  Le  sieur  Anna  de  La  Motte,  dis  du  syndic 
général  île  la  sénéchaussée  "  lî.  au.  iiir.',  «  est  re<;»  a  la 
survivance  de  son  jièi-e  > .  —  On  remerciera  ie  Parle- 
ment d'avoir  suspendu  l'exécution  de  Tédil  de  ei^tton 
des  greffes,  et  «  les  poursuites  sur  le  faict  de  la  douane  ». 

—  On  se  plaindra  ii  M.  de  .Montmorency  du  sieur  de  Itan- 
chiti,  receveur  t^énéral  de  Béziers,  '  qui  aurait  lasédes 
contrainctes  contra  le  syndic  La  Motte,  pour,  par  saisie 
de  ious  ses  biens  et  emprisonnement  de  sa  personne,  le 
forcer  à  remplacer  S^-l.OOO  livre.s  dont  a  esté  faict  rabais 
par  arresl  du  Conseil  au  fermier  de  l'équivalent  *.  —  On 
continuera  les  poursuites  commencées  pour  faire  révo- 
quer comiii  '  orilf.iir.'^  ,111  liii>n  du  pays  «  le-,  ji  lU.-i.t.'s 
obtenues  par  les  hubilmis  de  (^rcassonne  intéressés  au 
brustement  arrivé  m  ioella  ville  >,  lora  du  passage  dv 
Roi,  en  juillet  1022,  «  l'une,  port.int  établissement 
pour  dix  ans  d'une  crue  de  10  sols  par  quintal  de 
sel  quy  te  déhileritit  <lans  la  villa  et  le  diocèse;  Pautre 
imposant  pour  ie  même  temps  nne  dace  et  douane  sur 
les  denrées  quy  arriverolent  en  ladite  ville  ou  qui  en 
sortiroient  >.  —  I.';uiseiiiblée  est  avertie  de  la  pari  de 
M.  de  Montmorency  ■  comme  il  a  reeeu  lettre  do  ma- 
dame sa  femme  luy  donnant  sdvis  des  poursuites  fcictes 
an  ri>:  ^.  ;l  par  les  depputés  de  la  Chanib:  .j  tes  comptes 
et  Cour  des  aydes  pour  l'union  desdiles  ciiuiuignies  ». 

—  M.  de  Pannautier  dit  que  la  Chambre  des  comptes  a 
ilesadvoué  ces  poursuites  ,  comme  faiclcs  sans  r">i''''  i>ir 
et  au  préjudice  lia  service  de  Un  Majesté  «,  par  arrêt  du 
23  novembro  1023,  <  qu'il  aurait  remis  »>  —  On  pi^Ora 
«nx  Angastins  deNarbonoeSfô  livra*  »  pour  la  lonalge 
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do  tfOlt  tm  du  magaziii  de  pondrei,  mtpAtra,  etc.  qv  to 

pays  avoi*.  drossé  flans  leur  ''mjvfitil  ».  — 'Les  coii'aî-;  do 
N&rboane  remplaceront  les  500  »etiersile  bl<^  <!u  m<ii;a>iia 
dv  pays  4«*ilaont«oiiTflrtiB  à  l'ange  de  leur  ville  pen- 
dant kit  derniers  mou  vemenis.  —Les  évoques  d«9  rillesoii 
sontétaMis  les  rnaga&iiude  mnnilionsdu  pa.rs,  dresseront 
inTenlaire  dcsilites  monltionii  aTec  les  a^nsuls  de  ces 
Tilles.  —  M.  de  Montmoram^  tara  prié  d'ordonner  que 
la  llMwe  de  réqulvalent  ««ra  délivrée  suivant  la  fbrme 
ancienne,  «  n'eslan'.  K-s  nTres  qny  ont  esté  faicte»  jus- 
qu'à présent  que  captieuses  «t  au  grand  desHVânlaige  de 
la  province  ».  —  Lee  Étala  njettent  les  demandes  d'in- 
demnité présentées  par  fliv»  rs  lî.^nx  ruinés  par  les  gens 
de  guerre,  attendu  ■>  les  plaim  Is**  du  gem-ral  îles  aulres 
villes  de  la  province  pareillement  ai-cablées  et  ruynées  >, 
etarrdientqus*  suivant  précédentes  délibérations,  cha- 
que diociae  supportera  ses  frais  ».  —  1,000  livres  ^^ont 
accordées  aux  Capucins  de  Montpellier  •  hu»  quids  pen- 
dant les  mouvemens  derniers  les  rebelles  ont  rasé  leur 
eaglize,  quy  estolt  d^lmportanoe  «. — Des  honneurs  ftaoè» 
bros  seront  rendus  h  M  le  Vint  l  î  ur  «  Irespassé  pon- 
dant la  deritiére  «éance  des  l-Matz,  le  pays  ito  pouvant 
■deux  tesmolgfMr  à  Mar  de  Monimoreoey,  son  beaU' 

fri'ro,  et  h  V-^  rie  Venladuar,  Rnn  !l'<!,  s-'ti  reprr-t  rl'ane 
sy  graudo  perte  ».  — Délivraiiw  ilc  U  l'ermo  de  l'équi- 
valent «  &  l'estaioi  do3  chandelles  • ,  aa  fltnr  Daahovrs, 
aordisant  à  la  aonao  de  £06,800  livraa,  eommo  plus 
offrant  et  dernier  enchérisseur.  —  M.  de  Honlmorency 
demande  qu'il  soit  pourvu  àla  répàj-;kii  :j  <tu  pi^nt  Saint- 
Siprit,  •  grandement  esbrsnié  par  le  tirage  du  canon  i-t 
omnltlona  venant  au  siège  de  MontpelHer  >.  —  On  Im- 
posera 119,600  livi  i  l  L'rj2,IûO  livres  qui  restaient 
dues  a  M.  de  Montmorency.  —  Le  Parlentent  sera  prié 
d'ordonnor  que  las  oonsuls  m  ponmot  il»  fiif  ta  séques- 
tres d'autres  sommes  que  celle»  qui  sont  dues  au  Roi.  — 
Poursuites  seront  fuites  pour  que  tnus  ceux  qui  possè- 
dent des  biens  ruraux  payent leur;^  (axes des  tailles.  —  Les 
États  n'entreront  pas  «  jusqucs  après  Iss  fesies  de  Pas- 
que^,  ailii  que  chaenni;  vacque  h  prières  et  oraisons  ».  — 
On  iiTu.uniera  ipie  lu-  ri'ri.'viîurs  des  tailles  ne  puiis-sent 
contraiu<lre  les  exacteurs,  ni  ooux>ci  les  babiliints  de  la 
inwlneo,  que  pour  les  arrérages  des  troni  dernières 
années  de  leur  e.\ori.'ii:<>  —  C'infre  rf'i-'.'onr  t'r'ni^ral 
des  restes  de  la  Chambru  liti.s  compter  Où  .NJuiitjjijllier 
qui,  nonobstant  les  lettres  patentes  <lu  14  juin  1C05, 
réclam:ilt  certains  arréragea  aax  liéritiers  de  M.  Arnaud 
Bazon,  receveur  des  taillée  du  diocèae  de  lUeux  en  1564. 
—  I.e-s  sieurs  Gullierl,  Tholosany  de  la  Sesquiére  et 
Salomon  Caumels  sont  nommés  avocats  du  paye  au  Par- 
lonont  dn  Tonloiiao»  «a  ramjilaMaiant  dea  aienra  de 
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Pnynttton  et  de  Bertisr,  déeédéa,  et  dn  aleur  do  La» 

mamyOt  devenu  syndic  do  la  sénéchaussée  de  Toulouse. 
—  M.  de  Ifontinoreucy  promet  de  faire  cesser  la  vente 
deagreffèa  de*  diocisos  et  communautés,  et  ■  l'oelablis» 
sentent  do  oeux  qny  ont  achelé  lesdicls  oftlces  •,  Jusqu'à 
ce  que  l'exprès  envoyé  en  Cour  ait  (hit  connaître  l'inten- 
tion du  Roi.  —  L'évèqne  de  Ijivaur  ex|ti>80  qu'en  l'an- 
née ISOS  (  le  feu  roy  Cbarlea  IX*  estant  en  la  villn  do 
Tlioloee,  les  docteurs  régens  de  ilTniversilé  loy  aumient 
•iem.indé  Hugiiientalion  de  leur»  gaiges,  et  que  le  car- 
dinal il'Armïiiinac  et  autres  commissaires  nommés  par 
le  Roy  aaroient  ordonné  à  eelte  fin  B,€00  livres  à  pren- 
dre annuellcmeni  :  1,000  livr's  sur  It^s  iraendps,  2,000 
sur  les  «j.ibL'IIes,  et  2,000  sur  l;>u«  ie.s  ps  tliilz  du  ressort 
de  la  Cour;  que  lesdicts  régens  ne  pouvant  e.i^ire  payéa 
desdietsprélatz,  le  sienr  Cabot,  l'ung  d'eux,  auroit  nbtenn 
des  Kstnls,  en  ISOB,  de  porterde  S  à  SS  las  deniers  qu'ils 
avoient  sur  chaque  <|uiii1al  de  sel  ii  prendre  sur  la  crue 
de  6  sols  destinée  pour  l'eniretien  des  nniversiiéa  et  ooi- 
lègoB,  h  eondition  de  ne  plus  rien  demander  aux  pré- 
lats ;  ;ih' n'ànraoings  les  rég<>ns  poursuivoni  er.r  in^  !p 
pajemenl  de  ladicte  taxe,  ensemble  des  arréraiges  >;  les 
Étals  arfélent  qm  le  syndic  généval  ae Joindra  anx  pré- 
lats dans  le.s  poursuile.s  qu'ils  font  pour  élre  déchargés 
de  'adite  t;t\e  »  anx  despens  toutesfuis  des  seigneurs 
prélaly.  «.  —  Une  gratiOcalim  de  9,000  livres  est  ac- 
cor<)ée«  par  billets  secrets  aux  sieurs  A Iméras,  père  et 
flis,  greniers  du  jiays,  démissionnafreo,  en  récomponao 
de  leui-s  longs  et  fidèles  services  f .  —  1^  sieur  Jacques 
Oasam  est  élu  au  scrutin  secret  grstfler  des  États,  «  à 
condition  qu'il  tora  sa  réstdonce  dans  nne  dos  villes  do 
la  généralité  île  Hézlei's.  »  —  On  poursuivra  l'exf-culion 
des  arrêts  obtenus  par  le  pays«  portant  •  que  le  fuurnis- 
aomaot  doa  graniers  It  aol  «ott  rois  aux  enehéras  — 
Lundi,  22  novembre,  pompe  funèbre  de  M.  de  Venta- 
diinr.  — Une  demanile  fil!  réparation  du  pont  de  Cinte- 
gabelle  eal  renvoyée  à  la  sén<khaussé(\  —  Le  syrirlic  de 
Vivarais  expose  qno  te  vice-légat  d'Avignon  ayant  été 
volé  lors  dea  derniers  troubles,  pendnni  qu'il  ivlnumslt 
à  Rome,  aurait  oblenu  arrêt  du  Con.seil  i  p  lu  ■  ^tre  payé 
par  le  pay«  de  Vlvurais  de  1»  somme  de  54,uûO  livres,  et 
que  iedicl  paya  n'a  jamais  obtenir  permission  d1tn- 
]i<jsor  ses  Jettes  que  soubz  oest'-  '  lauze  :  d'imposer  con- 
jointeiiienl  et  de  payer  par  préfért'nce  la  dicte  «omraede 
54,000  livres  — >  liO  R<^»  sora  prié  de  d^sndre  le  tir 
aux  p'^te^nis  f(  le  port  de  l'arquebuse  de  chasse  à  ceux  ii 
qui  il  n'est  piis  pt^rmis.  -  I.e'^turedes  lettres  écrites  au 
ganle  de.s  sceaux  pour  <lcmatui«r  «  la  surscanco  que  le 
[tays  désire,  à  remplacer  le  rabais  obtenu  par  les  fer- 
tnlor*  do  l'équivalant  dn  Irianna  courant  ».  ->  «  Sur  oo 
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que  les  envoyés  d«  la  noblesse  et  les  vii  nires  généraux 
ont  Uet  repritMnIer  qn'U»  souffirent  des  frais  extraor- 
dinaires à  cause  de  la  longueur  de  la  aé.inoA  »,  il  est 
arrêté  •  qu'il  It^ur  s«ra  prouveu  de  graMflIcations  advant 
la  nn  des  Eslatz  —  Ou  maintionilni  les  délibérations 
de*  8t»ta  et  ton  arràl4  du  Cooseit  par  iMqnel*  1«»  «sswt- 
tctt  «  sent  «I  (kculU  du  nommer  I»  prévcisls  diocésains 
ef  l'-iir  iloruiiT  .s.il;i:ri'  u.  l ai  il-  Pugel,  de  retour  de 
U  C<»ui',  rapporte  qu'il  u  obtenu  '  ommissiuns  adressées  à 
M.  4«1lontmoranr7et  aa  présiitont  Pkure  *  dtMquéls  fi 
espère  i|Ufi  le  pays  obliondra  la  suppression  de  l'édict  1  ^ 
création  des  greH'ri:;  des  di<K:t'>:i'!s  ut  l  aaxuunauiéj,  pi'o- 
TM  <iw  !te  Majesté  soit  dédotninngén  des  «lommes  qu'elle 
en  a  prinses  •.  —  Il  sera  dressé  registre  den  arrèl»,  pr.i- 
Tisions  el  de  tous  autre!)  actes  servant  à  lu  dt^rense  du 
pays,  «qi^Hni  rerais  à  l'agent  en  Cour,  alin  que  les 
députés  qoy  eeronl  envoyés  en  après  en  puissent  retirer 
les  extraiclz  nécessaires  ».  —  Ls  ronsnl  ds  Mlrepoix  se 
plaint  que  les  diocésains  de  .Mirt;|Miix  sont  pi '  ir^iivi-i 
•  il  faulle  d'avoir  pajré  la  portion  des  restes  deus  par  tes 
villes  reMles  des  année»  1681  et  I€S2.  parcs  qu'on  n'a 
pas  ""itirl  iiKîinei-  'i  Ui  Cour  des  »yit  's  les  .ii  r-'-,!/  ipiv  Ihs 
en  deschargent  >  ;  il  y  sera  pourvu.  —  Le  vicaire  d'Albi 
demande  que  ta  eamison  du  château  de  Lombers  eoit 
maintenue  «  in^fy  que  la  ville  ait  esté  brusloe  pendant 
le» derniers  muuveinens  :  ii(|uoy  \&  Rstatz  n'ont  voullâu 
dellibéner  >.  —  M.  de  Monimorenny,  acctunpngné  des 
antntt  omsunissaires  dn  Roi  vient  à  l'Assemblée  ;  U  dit 
que  nntentlon  du  Aoi  en  créant  les  offlees  de  greffiers 
n'a  Jamais  été  «  de  berclmr  li>8  privillùges  du  (>ayK  mais 
de  pourveoir  aux  nécessités  de  son  Estât  «.  —  Au  si^et 
de  la  snppreaaiiHi  de  oes  offloes,  le  président  Faure  donne 
le  I  biiix  h  l'Ass^^rnblée  de  la  ]iart  lu  lîoi  ^  ou  de  souffrir 
la  vente  desdicts  greffes  au  prix  tiiodéré  qu'ils  sont 
laxésk  présent  et  k  la  nominalion  des  diocèses  et  coin- 
munauli'n,  pnurvit  'ju'ils  s'en  fassent  p'nirv  ilr  ^=1  in 
l'édict  de  création,  on  de  consentir  dès  ii  iirtisent  a  la 
wppfeesion  dudict  édict,  avec  permission  aux  dl«c«^ses 
et  communautés  de  rembourser  les  acquéreurs  <leMlicts 
offices,  el  â  la  charge  que  les  offices  qui  restent  ii  lever 
seront  vendus  comme  les  autres  pour  esiro,  toutesfois, 
pareilbenent  raebaples  :  en  Tung  et  en  l'antre  cas,  Sa 
M^Mité  demande  on  octmy  de  13  ou  13  cent  mille  livres 
pour  l'indempniser  onviTs  collu.v  V  iiin»]  elle  a 

traicté  >.  —  M.  de  Monimorency  lait  savoir  «  comme  en 
snllte  de  Isdeepescbe  qu'il  avoit  fiilcle  au  Roy  pour  em- 
;.e?;chc-r  rnniLiii  A'i  In  Chaiiibri'  lî-'s  C  :  pto:-  .^t  do  la  Cour 
des  aydes,  Sa  Majesté  luy  auroit  escript  qu'il  n'y  sera 
rien  Iktaimtott  à  ce  que  Sa  Majesté  ayeseeu  de  Iq^la 
{tr^lvdiosqiie  le  pajs  peut  reoepvoir  de  ladlela  union  ». 
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—  Subvention  de  KW  livres  ;;iix  rr^u^ines  de  Pézenas 
•  pour  le  fruîct  qu'elles  rendent  au  pay:<,  h  rinsiruclioii 
des  Ailes  — Il  est  accordé  au  sieur  dsRsboul ,  receveur 
du  diocèse  d'Usés,  la  somme  de  7,800  tivm  •  en  laijuelle 
il  demeure  conilampné  jiar  arresl  du  Conseil,  pouravoir, 
en  exécution  des  délibérations  des  Estalz,  payé  au  rece- 
veur de  la  Boorssdu  paji  les  sommes  imposées  sur  le*- 
dir.ts  ili<i<'ès«s  »,  nonobstant  les  yni;-!;-^  r.ii  ■<  par  le  sieur 
de  Hanchin,  receveur  général  de  la  généralité  de  Uéziers. 
^  Il  sera  mandé  anx  assiettes  de  luxer  aux  députés 
f!u  tiers  élal  «  'iO  snts  par  jour  parilessi.!-  l  '^^taf  du  la 
despense  orlinair^  «  —  AUi-ndu  nue  par  lettres  pulenles 
dn  23  ar>ûl  16'2:)  la  crue  d'>  10  sous  sur  ch:ii]ue  mimit  de 
sel  de  Peccais  doit  être  éteinle  après  que  les  sou.OOO  li- 
vres acconlées  au  sieur  de  Saint- Blancard  et  les 
700,000  livri'sh  rembourser  h  M.  i]o  Montmorency,  l'utie 
et  l'autre  i^oinnies  assignées  sur  ladite  crue,  auront  été 
[tayées,  un  fera  enregistrer  lesditss  lettres  patentes  pour 
empèclur  que  le  sieur  Lauri<d,  commissaire  des  vivres 
au  siège  de  kVionIpeiiier,  <  qui  s'est  faicl  assigner  sur  la- 
dite eroe,  ne  la  bsaa  oontinuw  >. — On  s'opposera  h  l'en- 
i  iTri-treiiu-nt  de  l'éditde  Paris,  décembre  10'-'3,  portant 
qu'il  sera  vendu  au  nom  du  Rut  «  aux  sieurs  capitouls 
de  Tovionae  six  vingt  dix  mille  livres  (1£0,000)  de  rente 
annusll?  et  perpétueilp,  ilmU  li'  prini'ipiil  ilu  denier 
duu/u,  aiusin  que  les  lioy^  prédéeesseurs  ont  cy  devant 
cmistitué  sur  leurs  deniers  et  linances,  montera  k  la 
somme  de  XV<  lA"  livres  (1,580.000).  à  prerxlra  ieelle 
renie  des  deniers  des  drolets  quy  se  lèvent  pour  Sa 
Majifsié  de  l'afferme  généralle  des  gabelles  ile  haut  el 
bas  Languedoc.  »  —  Les  Commissaires  du  Roi  seront 
priés  0  de  surceoir  l'exécution  de  l'édid  des  greffes  et 
m"il''rer  '.il  Mir..iriH  1,=  XIll'  nil"X"  livres  1.1,390,000) 
demandée  pour  la  >upprcssioa  de  cet  édict  i>.  —  Dé- 
libération toncbant  le  surlaux  des  vivre»  des  trois 
rninpignies  de  cavaierir  ■  estans  aux  envMutw  ilu 
Moiiipellier  sous  le  commandement  de  .M.  de  Valen- 
Cay  >.  —  Refus  de  rien  imposer  pour  la  constmc- 
llnn  (lu  pont  de  Toulouse,  attendu  '  la  néicssiié  des 
affaires  —  Plainte  contre  les  commis  du  général  dee 
postes  qui  exig;>nt  «  deux  escuz  pour  testa  destiiflvanx 
qu'ils  tiennent  à  louage  pour  laoommiKllté  des  iMssans  «. 

—  Secours  de  18,000  livres  aux  haMlans  de  Carcassonne 
<ii>nl  les  maisons  ont  été  bt  û  .  es  i  ii  juillet  lors  du 
passage  du  Roi-  — On  fera  informer  par  lou le  ta|>rt»vince 
des  ooncnssioos  et  maiversalions  des  viailenn  des  gabel- 
les —  Cùiitre  le  maître  des  ports  de  Toulouse  qui  avait 
fitil  faire  les  enchères  elbail  de  la  construction  du  p<mt  de 
La  Payra  à Viatllo-Tonlonsa,  «Wen  que  les  pr^viitige»  du 
pajs  portent  qno  ta*  syndics  des  dfoeéass  baillerait  l« 
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Iwilsot  prix  hkMt  dei  réptralions  des  ponts  ilosquels  Ic-s 
il«i|»Hns<?s  siml  ruIcleA  des  deniers  dfs  illcK-èse«  — 
On  (Ipinander.i  l'avis  <Ui  Oinseîl  ilu  pays  s)ir  la  cumnii.s- 
sion  (lu  Roi  pmir  la  liquidation  de  son  dnmayne  et  re- 
cherche des  iburpnlions  d'iceloy  au  rassort  do  Parie- 
ment  ds  Thnlnse,  tt>n<1ant  à  iiicr»r)iorer  audfet  donajné 
If^  Icrreii  |h^m  -  i>iir  romniunHiilHs,  (v^qiiy  «wt  «ne 
gt'anile  c>]ipt'L>si<ian  au   peuple      et  .si  le<ltt  Cun.ieil 

<  IrouTe  rf«n  qui  soU  cuntrairv  aux  prîviUgea  4u  v*J* 
r^i^.v  par  dmii  t  i>rripl,  dii  y  fera  i>pp(isiti(>n  •■■  —  On 
pri'mlra  la  cause  du  difwèsu  dt>  Caslres  coulri!  li'-!  tn'so- 
riers  de  France  de  Toul'tus»»  qui  »  ont  cassé  les  ;issit?ites 
dtidict  di<»è9«  et  procédé  a  noomau  despartement  en 
leur  l-iireau  ' .  —  M  de  iâttntmonncy  et  le«  nuira  cnm- 
iiiissaires  du  Rai  entrent  aux  l-Lils.  —  l>»  prt^sidont 
Fanra  demande  antre  autre»  choses  au  nom  do  ttui  c  te 
paiement  ies  tndenniléa  acrordi^  K  MM.  de  Veniadonr, 
ci>  t)lo  do  Ciirainan,  elc,  i'oiiin)is*,iii'es  nomrin's  siiivunt 
la  déelaralioii  puur  In  pais  u'éiit^raM  du  22  octobre  16si2, 
pour  procéder  au  ranment  dee  forlllieation»  de  Gaatreti 
RevHi,  Sofi'ze,  Uriatoslo  »  <>lc.  ;  c\  quo  les  Ktats  pour- 
voient h  lii  di'niulition  du  fort  d»'-  l^roHD^u  que  Koi  a 
aiitiirisée. —  M.  de  Vetitaddur  rciiiut  au  pays  le  don  de 
6,000  livres  qui  lui  avait  M  Ml  par  le»  Iît»l«.  —  L'évà- 
quH  de  Cii^trcK  su  plaint  d'être  troublé  par  le«  P.  R.  de 
l:iilite  ville  en  l.i  ji>uissani-e  do  ses  t»ii'ns  «U  riivenus,  c«n- 
Iraireiiient  à  l'édit  de  Nanlee.  —  Kn  ce  qni  concerni»  la 
démolition  du  fort  de  Breseou  •  \e$  cnnsuls  et  di-ieé^alns 
d'Atî'lw  se  |M)urvi>irunt  au  Ciinsni!  iMiinine  bon  leur  sem- 
blera, Ib  pa^'s  u'y  ayant  au'.  un);  iitlér«sl  •.  —  Uefu»  île 
remliouraer  an  dioeèee  de  Itleux  «  les  aomines  qu'il  est 
(•:iiislr.-.ini  l  fourriir  pmir  le  razemeiit  du  chaslcau  de  lu 
ville  dt<  Mmvi  estant  dans  le  Cuinens:**,  contnbiMtile  ••n 
«iliyetine  —  On  assistera  le  dir>c03(  de  kieax  contre  lu 
aleur  Pranrois  l»ui-anty,  docteur  logent  de  TuuUiue^ 
nfosan»  de  p  iy.  r  '.e*  iin|Ki*HMin»  ftlie»  «ur  »ea  blenih 
MoMl^ey.  —  -  Suivant  l'ordre  ancien,  la*  (.'refllers  ne 
haillonuil  exlraict  île»  délibér.ilîutu  dti  l'aiiutiiibléti  qu'a- 
prés  la  tenue  des  fislali;  ».  —  I^s  élate  en  corps  iront 
d'-cnaiider  a  M.  d.-  Monln)oren>  y  d'««:tipèclier  l'exécuilon 
de  rédil  di^ei  grelles,  taniliii  qu»  lu  payH  sera  eJi  Irailé 
avec  le  Roi,  •  pour  ne  porter  le  peuple  à  des  extrémité 
insupporlibk'8  ».  — M.  de  Monlmorenry  dAîLire  que  lui 
et  les  autrui  CtiMimi>->aire.-i  ont  plein  pouvoir  de  truiter 
avec  les  Élatspour  la  .supprea»[oii  ite  r<.dit  des  tirerres. 

<  k  la  charge  que  le  paya  trouvo  mttyen  de  contenter  le 
Rfky  ».  —  Sur  le  relVis  des  ComnilssatrM  du  Roi  d'ordon- 
ner aux  assiettes  d'auwinenter  ile  vin(/t  sous  par  jour  la 
taxe  des  députés  du  tiers  état,  il  est  arrêté  que  le  tréso- 
rier de  la  Bourse  imiera  à  tUmvn  dssdlia  députés  75  11- 
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vre.s  p>)ur  ladite  augmentation.  —  Nouvelle  délibération 
louc)]ant  •  le  rournissemenl  des  greniers  «it  chambres  il 
sel  du  pays  —  On  se  pourvoira  contre  un  arrêt  con- 
damnant lé  pays  à  payer  00,000  livres  au  sieur  Claude 
deOabriac,  seigneur  de  Baaufort,  à  cause  de  la  démoU* 
tîon  de  ferlHînes  tttaisons,  '  l<>  pays  n*ayant  faret  anenne 
instance  :  >  ui  ce  !e  ilesumlition  ».  —  Un  |>ouilrier  de 
liéziars  ulTre  de  faii-e  des  salpêtres  à  40  aous  par  quintal 
ei  de  Isa  rédniro  en  poudra  au  ni4me  prix.  —  Allendv 
le  pr'^juilice  îMitable  «  qii"  Icv  dsucèses  de  Tholose,  La- 
vaur.  Alby  et  autres  reçoivent  a  cause  des  grandes 
charges  mises  de  nouTeaa  sur  te  pastel,  ce  qui  en  a  làict 
perdre  l'usatge  et  le  commerce,  bien  qfue  oe  soit  la  seule 
marchandise  quy  attire  l'argent  des  étrangers  dans  la 
province  -  ,  on  suppIiiTa  le  Roi  d'ordonner  au  i'arleroent 
d'Aix  d'enragistrer  les  édita  et  arrêts  qui  prohibent 
l'usage  de  ranil,  ■  rentrée  ds  ladiete  drogue  estant 
pcrtiiise  en  Provence,  à  c.iuse  d"  l'inlelliffenc^!  que  qiitd- 
quesi  un^s  de  ladtcte  Cour  d'Aix  ont  avec  ceux  quy 
néguoyent  sur  mer,  bien  qu'on  aye  foici  vériflcation  de 
ladiclo  dr.i'-'Ufi  el  re<-o^;Meu  cslre  faulce ,  la  teinture 
corroTiive,  an  estant  ladicle  druj^ue  nieslée  avec  d«  la 
chiius  et  brnslant  les  draps  an  pr^udicedu  publicq  t. 
*-  Il  ne  sera  payé  an  commissaire  juinclpal  de  chaque 
axotatte  •  que  25  livrns,  oulru  la  somme  ordonnée  pour 
ses  journées  dans  l'eslat  des  daspen.ses  ordinaires  r.  — 
M.  de  Montmorency  entre  aus  Ktats.  li  dit  que  l'affaire 
des  gretTes  traîne  en  lonirneur,  qu'il  importe  de  la  clora 
lot  ..  -  qu'il  falUiit  que  ce  Aisl  jHirargen'.  .  i  t 
qu'il  est  i)ii[K>s3ible  que  la  pruviiic^  en  aiirle  a  niuings  de 
7^000  livrea...,  reqeérant  les  Kstatz  de  réaouidro  b'îIs 
doibvent  tout  |^;vsentonn  nl  conchiiTc  l'afluire  ii  ladiete 
somme  eu  le  renieltru  it  leurs  deppule/,  en  Cour  ».  —  I^e 
pr/sideni  r"|M)ml  que  •  bien  que  oest  édict  soit  eistiiné 
des.  plus  grande^»  surchargea  que  le  ps^a  aye  jamais  bev 
sur  les  bras.  Ils  sont  portas  ifaffecKon  de  rechercher 
tous  les  iin)yon^  possibles  de  s'en  garantir  «.  —  Les  Étals 
accordent  la  somme  d«*  7'40,OClO  livres  *  pour  la  suppres* 
slon  et  entière  extinction  des  ^(Tes  des  diocèses,  villes 
etcoinniunaul  '-:  ■  -  i:  ■  'i  i  f  i  l  l'indz  par  imposition 
aux  présenta  I^tat^  de  18,000  livres  el  aux  Estais  sui- 
vants, de  132,000  livras  qui  seront  payées  aux  receveurs 
u'énéraux.  pour  raison  du  raliais  qu'aucung  des  f-TUirer"? 
do  réquivalent  !ii  trienne  passé  et  courant  ont  otjle.TU  »  . 
_  As^^uiublée  p.irliculiérc  dos  gens  des  Trois  Ktats  de  la 
sénéchaussée  de  lleancaire  dons  une  chapelle  du  couvent 
des  .^ntruslins,  «  sauf  MM.  les  consuls  de  Montpellier 
quy  n  ont  vollen  y  assister  ».  —  riraiiflcalion  il  M  de 
Montmorency  et  autres.  —  On  suppliera  le  lUié  de  <  reoep- 
\ioir  les  babitans  des  lieux  et  eoniiranaiilés  de  U  pro- 
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vinu  k  racba4i>tcr,  au  profict  de  îia  Miyesté,  tes  lieux 
qay  «e  lreoT«ra»l  fty«>ir  éti  démembrés  de  son  doinayne 

et  p  is'ilr's  par  >ies  |>:irlii:uliei*s ,  eu  les  r<'mb<iur';anl  du 
prix<1e  leur  acqai&iliun,  nunulisUnt  toute  possession  iu- 
mimortolle,  «rreUt  al  Jnnremene  »u  eontntlra    —  On 

fiourîiiîvra  la  sr'pprç'jsion  tie  In  crue  i)h  10  s  'Us  n.nivel- 
k'iii'-'iil  «..'Ublif  sut'  ciiktju<!  itiiiiot  de  sel  île  l'eccais.  —  I.e 
(r(^$i>rier  <le  lu  B»ursH  <!iii|)ruiit<'ru  320,000  liTniSi|ue  les 
£laU  I  se  sont  obl)ç>5s,  par  tr«té  de  la  supprMBlon 
de»  Rrefr*!),  Ji  iiayur  :iu  Itoy,  dans  trois  mois.  Ips  imptMi- 
lion  extraordinaires  qu'il  est  in'Tftssain'  dn  fairi!  il'all- 
ieura  sur  la  province  estant  le  inoytin  de  prouvenir 
autrement  au  payement  ite  tadile  somme  —  Ratillca* 
lion  parles  Étuis  du  IrniS'  [>i'.r  la  surprcseion  de  VéAH 
des  greften.  —  Octroi.  —  Bénérticlion. 

Le  f>  fnz  àf'  k  Bésfora,  dam  le  rMlKloire  du 
couvent  des  Carmes,  du  12  murs  au  1"  inûi  162.5.  -  Pré- 
sident :  Piflrri!  de  Fleyres,  évéqiie  de  Saint- l'ons,  Ci)tn- 
miasaires  du  Roi  :  le  duc  de  .Montmorency ,  Harmle  de 
Marion  et  Bernard  de  Reicb.  tré!$ariers  gi^n^raux  de 
Frani^  és  frénéralUés  de  I'ouIuum  et  de  Béziers. — Allrv 
cntion  de  M.  de  Montmorency.  —  Kn  vertu  d^  la  dénii<>- 
/  ration  du  13  mars  VHH,  le  sieur  de  Lamamye,  syndic 
ftén^'ral,  s'oppose  k  l'entrée  aux  thats  des  eonsvit  dn 
l'uy  l't  d'AIbi,  coirsini'  él mt  en  même  temi>s  receveurs 
des  tailles  et  gabelles.  —  Ces  consuls  «  ayant  l'ait  appa- 
roir  •  «in'tls  avalent  résigné  leurs  olBces,  «  sont  reçue 

sani»  conséquence  t,  mais  »  à  l'advçnir,  les  députes  ofl- 
ciers  du  Roy  Jevrout  jusitili  t  qu'iU  se  sont  dcsmis  de 
leurs  offices  tHx  moia  auparavant  ».  —  Im  ittals,  av.>r- 
tie qu'outre  les  troupes  qui  sont  déjii  dann  le  pays,  le  Roi 
adonné  l\irdre  de  lever  de:>  compounies  de  cbevanx- 
lé^ers  et  quatre  rH<{inieiits  du  i^etis  do  pied,  dont  les  frais 
d'entretien  devront  être  avancés  par  les  diocèses  el  im- 
pmls  sur  la  province,  délibdrent  d'envoyer  en  Gonr 
M.  •!>■  'IVrs  in  •  ijni  siipiili.Ta  Su  Majeslf^  d'avoir  A-- 
ceste  pauvre  el  désollée  province  accablée  d'impositions, 
et  la  desohargar  de  toutes  ces  levées...  attendu  mesme- 
ment  qu'i  l!,  est  &ilme  el  sans  apparence  d'uucuni;  ir.ou- 
venient  >.  —  M.  de  .Montmorency  promet  de  «  did'érer 
de  Mller  aon  atladie  na  «muilaitons  pour  la  lavéete 
régirni'iK  jusque---  ;iu  retourdu  sieur  de  Tersan  ..  :  i!  nn 
melli'u  pas  lui  siue  sur  pied  sa  compaignie  de  gens  d'ar- 
nes  ni  celle  de  M.  de  Vuntadour...  qw^fue...  pour  la 
aaureté  de  cesie  frontière,  il  feusl  à  désirer  que  ce»  deux 
compaignies  teiissent  de<Ja  en  estât  >.  —  On  enr^Fslrera 
un  inventaire  des  titres  et  actes  imporî  iiiis  qui  s,'  ti-ou- 
venl  aux  archives  du  itays,  à  Montpellier,  ledit  inven- 
laire  remis  par  la  denMilaelle  veuve  du  «leur  Cliva, 
ancien  lyndia  —  Le  Roi  aertt  attpf  Ué  de  eonAmier  ta 
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privilèges  du  pays  •  et  ce  fesant,  ordonner  que  nul  de 
4ueli|ue  qualilA  qu'il  eott,  ny  pour  qaeli|ue  occasion  ou 

q']i>;  pr*?  privilège  que  ce soil,  ne  ir:M  illstrain;  les  ha- 
Idtans  de  cesie  province,  hor»  du  rt'ssort  du  J'acteutunt 
de  T«ioloose;...  et,  pnur  auleunement  obvier  aux  fraudes 
et  abus  de  ceux  qui  n'estsns  pas  'le  la  qualité  requise 
pour  avoir  leurs  causes  commises  aux  I{eque»les  du 
Palais  ^  Tliolose,  se  servenl  de  lette'es  de  commlti- 
tnu»,  le  vodlti  poursuivra  arrest  de  lailicte  Ctiur 
portant  djciaralinn  de  ceux  qui  dolbvent  avoir  leurs 
cau«es  Commises,  lequel  il  fera  imprimer  et  distri- 
buer ».  —  L«s  syndica  des  rtiocési»  (emiil  uisir 
les  deniers  «les  leudcs  et  tes  emt»!()ier(iiit  nnx  r^pa- 
r.jti.jus  «les  juinls  t.-l  chemin».  •  pnur  r.il^Kti  de  ipi'iy 
tels  droictz  ont  esté  principalltimon:  estublis  et  coiisen* 
tis  •.  —On  se  pourvoira  an  Parlement  d«  Toulouse  pitnr 
coalniinilre  tous  sifluneur.s,  même  ies  fermlei-s  du  R.d 
prétendant  t\r<<\i  de  leude  et  péage  dans  l'éliMidue  de  i.a 
province,  ii  exhil-er  leurs  titres,  tarifs  el  leudairus, — 
On  remerciera  M.  de  Montmorency  d'avoir  fait  remelira 
en  prison  un  sfeur  David  Pale,  commis  du  traitant  de  la 
rocliercho  du  do-uaine,  décriié  do  prise  d-^  corps  pour 
ses  extorsions  par  le  Parlement,  mais  délivra  par  ordre 
de  la  Chambre  «le  l'édil  de  Bfziers.  c  Sa  Grandeur  sera 

snppîi  imI-s'.miIp:-::) -;iv..'  :<iîprës<ie  ladiclc Chambre,  h  ce 
qu'il  luy  plaise  despai'lir  de  la  cognui^^suince  de  cest 
otratre,  et  Jnaquee  à  ce  fbicl,  d'avoir  agréable  qn«t  las 
Kilat/.n'entrent  point»  ;.  .en  casde  ivfus  de  ladite  Ch. iiii- 
ifTe.  «  que  Monsei^ineur  veuille  bien  »  le.s  lrati.sf.;rer  eu 
quelqu'autre  ville  où  lis  puissent  estre  en  la  pleine  et 
entière  liberté  qui  convient  ii  une  telle  as&embléti  pour 
la  conservation  ries  privilèges  d u  jays  —  Pour  que 
David  Falc,  se  disant  de  la  R.  P.  R.,  ne  |iHi-<.i.  .■■lu  l.ir  la 
juridiction  du  Parlement,  le  prévdt  du  pays  le  conduira 
à  Toulouee  et  le  sieur  de  Lamamye  Inforraeru  le  Parle- 
i  .  mt  des  justes  .sujets  de  plainte  des  Et:ds  contre  le 
prisonaier.  —  Les  députés  «qui  se  trouveront  avoir 
ddsemtiaré  rassemblée  sans  le  congé  du  président  *,  ae- 
roij!  prir.*---  de  leurs  taxes.  —  Le  22  mars,  les  ICtals  ar- 
rêtent H  qu'ils  n'entreront  (joint  ju^^ques  au  mercredy 
appris  Paaqnes,  deuxième  jour  du  mois  d'avril*.  —  On 
remettra  aux  aivhives  du  pays  l'édit  de  suppression  des 
offices  de  greflieis,  avec  les  arrêts  de  vérillcation  du 
P.irlemenI,  de  la  Chambre  des  coinpl--s  et  do  lu  Cour 
dus  aj-des.  —  La  punition  des  excès,  extorsions,  concttS' 
sions  eoinmis  par  Fale  sera  poursuivie  au  nom  et  aux 
dépens  du  pays.  —  On  fera  faire  »  un  tapis  de  bon  ve- 
lours de  SO  pans  de  longueur  et  4  lés  de  largeur, 
fitm^  «t  sarOijr  convenuMemenl,  iwur  s«rvlr  ions  las 
ans  durant  i*kBieBibléfl  ».  —  «  L'arivaté  des  délibénp 
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tiorts  sera  prononcé,  dores  en  avant ,  selon  l'advls  qui 

niir.i  ■••:f('-  "înfvv  p^ir  lo  plus  granit  n<iiiibrâ  de<  KUffra- 
t'e$  et  uppinioiu  <:unri>i'ine«  ».  —  La  ttéclaralluo  ilu  Koi 
portMl  défenitt  au  Parlement  et  à  Im  Oour  des  eiocs 
»  de  nognoistre  |«ar  appel  ou  aulrement  <1m  délib-'-ralioiiâ 
dci  Kslalz  St-ra  notiliée  aux  ilicles  Cours  «.  —  Lu  si-ur 
do  Torsan.  (1<'-|iuté  on  Cuir,  l  upporle  que  la  Rui...  •  h 
ta  priftre  de  niadamo  d«  Miutimorency  aroi-da  la  ré- 
vnRation  du  rpginient  rin  dlnr^M  d'Alb.v  et  promU  qiio 
la  levée  îles  autres  Iriiui  is  "'rade  s«is  deniers  «.  — 
a  Dores  en  avant  il  ne  sera  poînl  délibéré  sur  les  iellres 
patanles  ou  emcstc  dn  Conaeil,  obtenus  sur  re<fueile,  le 
symlic  gHMiV.il  il  11  i>ays  non  ouï,  pour  dons  et  nk'oin- 
penses  assignée!»  pur  Sa  UajossUi  «ur  le  pa^  s,  el  eu  cha 
Ice  Bstatx  Irouveront  bon  «1*.t  Miliérar.  fl  y  sera  opiné 
par  bllletz  el  non  aulrt-ineut  ».  — Le  Purl«int>nl  sera 
prié  d'ejnp«cher  •  r('stabliss<>tuent  des  .luneur.s  el  mar- 
queurs (le  draps  qui  m  faict  en  la  plu»  part  des  villes,  à 
causa  du  notable  pr^udice  que  la  provinoe  en  reoe- 
vn)it*.  ■—  On  fera  imprimer  les  lettres  patentée  du 
'js  m;v -rabrc  102t  par  lesquellos  II  est  unlunné  'lue  !■  s 
recuveur^  ilea  taillas  ne  pourront  demander  le  paiemonl 
des  restes  aux  collecteurs,  n'y  ceux-cy  aux  habitans. 
apros  3  an*  de  leur  exercice,  iv.  ii  un!  durant  ledicl 
temps  poursuivy  le  payeinent  ou  ju.stirc;  r.  —  CunUrma- 
Uundd  rèfrlemenc  par  Hustil  eetailooé  6  Utms  par 
juaraux  eonsnis  des  villes  maîtresses;  et  5  livres  aux 
diocésitlns  qui  assistent  aux  État^.  —  M.  de  Monlmo- 
rencv  rismontrL'  -  qu'il  ne  peut  plus  longuement  différer 
de  mettre  sur  l'ied  «a  compagnie  et  celle  de  M.  de  Ven- 
tadour  >,  fl  demande  •  que  quelques-unge  des  Kstatz 
advisHMl  aux  moyens  de    fiirf  lis  ;  ,1       n-.  Je 

gu«rr<>,  â  la  moindre  iouile  du  peuple  ».  —  CuiuuiiK&aires 
chargés  de  v^ifler  les  tarifs  dressée  par  le  sieur  Martin 
R'-vel,  ari»finti  ur,  ■>  pour  di-sparllr  Jusieriii'tit  Ht  fa<:ille- 
ia*Ml  lus  iu>iuiii<2H  .jui  iliijvt'Mt  cslre  impn^ivii,  tant  sur 
le  oori*s  C^^"*'  ^  '»  P''  >v)'>"-  que  particnlièremeut 
sur  chaiCinn  dea  doDZ  généralités  >.  —  '  [>aas  les  btllett 
ou  bal1ulle«  nol  n*esi.Tipra  son  nom  ny  aucune  antre 
disiours  qiii'  l'afArtnalive  oii  ni^galive  île  la  proposi- 
tion *.  —  Lm  États  funi  élargir  un  fermier  de  l'éiiuiva- 
lent,  Tenu  •  sur  leur  fuy  i  b  Bésiera,  pour  terminer  b 
l'amiable  un  profès  qu'i;  avait  avec  le  pays,  el  tiii^  i  ii 
prtsun  a  la  requête  d'un  receveur  des  fluaiice».  =  Assem- 
blée partieullApe  de  bi  sénécbaïusdadô  Oareassonne.  = 
La  dtdibiir.ition  du  17  mai  1021,  rpn  in-erilil  nus  •en 
suis  de  compter  di!S  deniers  i!»  Iiuir  aLiuuiiislralion  a  la 
Chambre  des  conipl&i,  suus  peine  d'être  |irivds  bpcrp^ 
tuité  de  l'entrée  aux  États,  sera  lue  tous  les  ans  aux  aa- 
senbléesdes  diocèses  et  cbnsalla  généraux  des  Tilles  *. 


ilAUTE-ailBONNE. 

—  M.  de  Moninorencj  sera  prié  d'mjdndre  an  nenr 

Sauzet,  prévùl,"  de  résider  r;t  falri-  sh.s  f  h  •Miurlu'*  ,-,-,  six 
mois  de  l'un,  dans  la  sénéchaussée  de  Carcasisunne 
«  inlbatfo  par  les  Tobnrs  ».  —Les  ftlats  aocordant  MO  li- 
vres ausiour  Revol,ar()eiileur,  el  lui  donnent  •  commis- 
sion lie  faire  les  lariffes  de.s  res.s(>rts  de*  aénécbauiiiiées 
de  Tlioulouze,  Lauragois,  Carva.ssonne,  Bélierat  gOUVeir* 
neitien  I  de  Montpellier,  NIsmes  et  du  Fny,  pour  aarvir 
au  dé]<artement  des  ita|iOBiUons  qui  doivent  estre  par- 
ticulièrement faictes  sur  clia'-'uned'icelles,  lorsqu'il  con- 
vient faire  des  dépulations  aux  iiatals  généraux  du 
royaume  —  AAn  qne  le  sieur  d*Azam,  noavean  gref- 
lier,  SI!  |iuisMï  iiîfliiLMiii'nt  in-:  i-uii---  '!«s  nfTaires  du  pays, 
il  lui  est  permis  '  de  f.iire  extraire  touis  liss  registres  des 
délibérations  des  Bstatx  ».  —  Vn  la  eonmisaton  dcnttéa 
par  le  Roi  au  président  Faure  de  pourvoir  à  la  démoli- 
tion du  fort  de  Bresi  ou,  au  refus  du  pays,  el  ouï  les 
plaintes  des  dlocè^eM  du  lias  Languedoc,  louchant*  les 
rigottUMMce  eséeuUons  cuaifs  aux  poonnlvles  an  con- 
séquence de  certain  despartement  fbiet  par  ledict  prM» 
î-^nt  Kaure,  contre  les  privilèges  du  pays  sur  lequel  au- 
cunes impositions  ne  peuvent  estre  iaiuea  sy  préaila- 
blement  ellea  n'ont  esté  consenties  aux  Rstali.  aniettes, 
et  conseils  des  ville-t,  ny  desp;i:  lii'-'  [  ir  Ins  députés  à  ce 
commis  par  leadictes  assemblées  le  Rui  sera  supplié 
de  rbroquer  bidfte  commisiion,  ■  H.  de  llentmorsni^, 
d'en  arrc^ter  l'exéi^ution,  et  les  consuls  seront  exhortés 
d'y  n'siister  vigoureusement  par  toutes  voye.';  légitimes». 
-  On  prendra  le  fait  el  cause  des  habitants  d'.\urin 
contre  les  consuls  de  dramanqui  font  comprendre  dans 
leur  nouveau  rompois  plu:i  de  300  arpenta  du  terrltdra 
(11. dit  Aurin,  •  bien  que  l.i  ville  el  compté  de  Caraman, 
qui  est  loul  dans  l'enclos  do  diocèse  du  Thulose,  ne  suit 
de  la  taillmlnlilé  du  Languedoc,  aine  soit  des  aydes  de 
(iuyenne,  eL  particulièrement  de  l'élection  d'Ager^oi?  ». 

—  Un  exprès  est  envoyé  m  Cuor  pour  rappeler  au  Roi 
sa  pronesae  de  dérharg«r  «  cesie  désolée  piovbioe  dn 
taux  ot  surtaux  des  vivres  des  gens  de  guerre  ».  —  Dé- 
putés nommés  pour  dresser  le  cahier  des  doléances.  — 
Le  syndic  Litmamyu  fait  .«avoir  que  le  Parlement  a  en- 
voyé au  Roi  des  extraits  de  la  procédure  contre  Pale  et 
demandé  qne  celle  cause  lui  fut  renvoyée.  —  Grattfien- 
tion  deïiCÎ  livre.s  10  sols  au  .-u  ar  i!e  Rantrièi"es,  ingé- 
nieur du  Roi  prés  M.  de  Moiilinorency,  •  pour  avoir 
dressé  très  exaelement  avec  taules  Isa  observations  re- 
ipiisi-s 's  i  irtn  '.-'■■■v'rapliiquR  de  la  frontière  d'Kspagne 
dcspuis  .Naiiwficjusques'au  compté  deKoix  ».  ~  Le  syn- 
dic Lamamyu  rapporte  qu'il  a  fait  enregistrer  b  la  Cour 
dee  aides  les  lellres  patentes  du  5  août  1623  portant  «x« 
Ùnction  de  la  crue  de  10  sols  sur  le  ael  de  Psceais.  — 
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•  On  fera  reroi^ttre  ea  ancien  lien  1»  grand  chemin 
royal  lirAnt  â'.Klby  h  Montpellinr,  I<>qa6l  fttlel  la  sépara - 

tion  des  pays  de  Lan?acdiic  «t  Rouergue  deppendant  de 
tatfujenna,  despals  iwu  délaissé  et  jetté  à  colté  mille  pas 
«n  davantage  durant  «iM  llM*  de  Ion;,  dans  la  twre 
de  H  (iiii  f  :  ili^ppen  lant  du  I.anprufdoc,  estans  par  câ 
loo^'cn  l<'-<!  lîtiiilltisdti caste  proviiK'O  d'aulant  rac>>ursies  ». 

—  îj»  Roi  m  de  VOttlotr  yanirn  ii  la  cmniiiission 
du  poiil  i\ù  Toulouse,  à  ta  conslrunlion  duquel  la  pro- 
vince coniriliu^',  le  siour  do  Lamaroj'e,  syo'lic  général, 
.  ijneles  Kslaiï  puissent  eslr«  asclaircis  de  l'employ 
«le  leurs  deniers  *.  —  L.xlure  faite  de  l'arrêt  da  Oonaeil 
du  10  dteembra  ]d24,  p  >rtaDt  prcihihttion  defhîreranlon 
de  la  Cour  d«îS  AidM  ot  du  la  Ch  i  jibrc  les  C  impies,  cer- 
taines sommes  sontacciirdùes  au  premier  président  et  au 
pfoearew  général  de  ladite  Chambre  pour  ka  dédom* 
iiKiçr.'S  des  frais  du  vriyun  (j'i'i's  ont  fait  en  Qiur  pour 
empêcher  ladite  union.  —  >  Aucunes  villes  et  lieux  ne 
pourront  doreinavant  prétendra  ancnn  r(4wt  da  fellIlH 
sur  le  corps  général  des  il  ioct^ses,  à  rjWson  de*  loïToracnt 
et  entrelénomenl  des  gens  de  guerre,  sy  leur  stijouraux- 
dicles  villes  ol  lieux  n'osl  plus  long  que  de  trois  jours  ■>. 

—  11  n'y  a  lieu  de  pa/er  à  la  ville  de  Toubusa  les 
30,000  livres  qu'elle  réclame  pour  les  poudres  et  antres 
munition.<!  par  elle  fournies  durar.l  le  sii  go  il.'  M  m'  ui- 
Inn.  —  Des  exprès  «ont  envojrés  au  Parlement,  pour  lui 
demander  réparation  del'ofTettseflUteavT  fitats  en  te  per- 
sonne du  sieur  de  Ij.ima  i.yc,  syrulic  tr-?n  'ral,  h  leur  offi- 
cier, par  M.  Lemasuyer,  premier  président,  en  plein 
conseil  général  de  la  ville  de  Toicee  *,  el  l'on  «e  plaindra 

nti  Roi  .î.i  l;id-rt'--  r.fTens.',  Ir.qu.îtin  i'.s  (Iss  Kt;î!=)  diraent 
un<'i  des  pltn  jjraiult'ii  s.!.  SLTi.silili's  ^iiu  leur  puissent  onc- 
ques  estrc  faictes  ».  —  M.  de  Montmorency  aera  prié  de 
faire  contre  les  Bobémiens  qui  pillent  les  paynfla  une 
ordonnance  semblable  &  celle  donnée  par  M.  de  Yenla- 
donr  le  28  février  1012.  —  Contre  les  seigneurs  «  qui 
eontraliKiienl  pour  lear  commodité  las  marchands  el 
TOieloriers  de  m  deetoamer  des  grands  chemins  royaux 
pour  venir  payer  le  itroicl  de  leude  et  péage  dans  les 
lieux  de  leurs  riisidences,  qaojqae  encartées  d'une  ou 

deux  lienee  desdiels  grands  obenlns       ce  ijni  royne 

enliùrcroont  Is  commerce  ».  —  Assemblé*"  iir.rMcrulière 
de  la  sénéctiauHsée  de  TuuIoum.  —  On  fera  visite  des 
pools  cl  dhemlns  du  diocèie  de  Oonsuage,  des  ponis  de 
Buzet  et  d'Aulerive.  ~  Assemblée  particulière  de  la 
sénéchaussée  de  Beaucaire.  =  Le  Hoi  sera  prié  de  main- 
tenir les  foires  de  Languedoc  établies  à  Pézenas  et  Mon- 
iagnao  en  lenrs  privilèges  el  CrancbJaes.  —  Le  trésorier 
de  la  Benne  remettra  1,000  Hvns  k  l'évéQue  de  Bériers 
•  pour  ledcnk«7  des  prêfflcsieiin  qnt  senmt  enroTéa 

BAin^OaneMMB.  —  Smii  C.  —  T.  IL 
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exlraordinairemeiil  aux  Sévànes  et  autres  iieax  occupés 
par  ceux  de  la  R.  P.  R.  pour  y  rcsfabllr  la  R.  0.  A.  R., 

qui  est  le  seul  renn'  î  '  le  réunir  les  coîurs  des  snlv  v  tz 
du  Roy  et  extirper  l'hérésie  ■.  —  Pour  prévenir  la  perte, 
égarement,  on  même  la  destruction  des  procédures,  obte- 
nUHS  il  prix  d'argent,  »  par  ceux  qui  veulent  env.ihir  !e 
bien  d'antruy  ou  esteimJre  la  mémoire  do  certains  cris- 
mas  »,  le  Rui  sera  prié  d'ordonner  <  qu'après  le  deeeds 
de»  acquiM-eurs  ou  furmtors  des  greffes,  et  h  la  fln  de 
chaque  forme,  tous  les  registres,  aetcs  et  jinK'édures 
neront  r<^tnis  $oubz  inventaire  dans  les  archifs  publio- 
que.^    —  On  se  pourvoira  contre  rarrèt  qni  condamne 
11)  pays  à  payer  80,000  livres  h  Clande  de  Ctabriac,  sienr 
di!  nuauforl  t  pour  son  desd  im:n '.S'-'iieiiL  rie  l  i  desmoll- 
livn  des  cbasieaux  de  Oabri;u-.  et  de  &unl-Julien  *.  — 
Contre  (m  eneilons  des  fbrmlers  de  ta  fbratne,  et  ■  les 
équivoques  des  mezures,  desquelles  n<^  fnr.t  lu  réduction 
qui  se  duibl,  prenant  aussy  grand  droict  d'un  œslier  de 
bled,  mesure  de  Bésiers  on  Monfpdller,  que  dHin  cestler» 
mezure  de  T»!oso,  qui  on  contient  en  soy  deux  en  «^.nvnn- 
tage».  —  Élat  des  gratilkations  accordées  par  l'As- 
sorabléc.  —  On  demandera  qu'il  soit  inhibé  aux  com- 
missaires principaux  des  as.^iette3  d'assister  □  contra 
Pordre  de  ceste  province  •,  après  que  leur  commission  a 
pris  fln,  aux  assemblées  ordinaires  ou  extraordinaires 
des  diocèses  qui  se  font  après  ies  assiettes,  durant  le 
cours  de  l'année  ».  —  Le  Roi  sera  supplié  de  déflmdre  it 
tniiîe^  personnes,  rie  quelque  qualifié  qu'cIU'ï  ^ni-^nt,  "  >îo 
s'ingérer  de  convocquer  aucunes  assemblées,  soit  d'une 
généralité,  eénesehanseée,  de  plusieurs  diocèses  ou  d'une 
seule,         rnTn:nis?lon  expresse  de  Sa  M.ijeslé  ».  — 
Attendu  que  ia  proviuce  est  chargée  de  très  grandes 
imposilions,  Il  sera  sursts  à  imposer  la  somme  de 
320,00D  livres,  empmnlée  par  le  sieur  de  Rech,  tréso- 
rier de  la  Bourse  pour  la  suppression  des  oiHoes  de  gref- 
fiers —  Long  discours  de  M.  Philippe  de  Bornior,  con- 
seiller d'État,  deuxième  président  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Montpellier.  Après  avoir  fait  Phistorique  des 

ilir-'reiKÎs  lie  relie  cerapagnie  depuis  S;i  erén'.i'jii,  en  152?, 
arec  la  province,  il  dit  que  l'arrêt  de  règlement  du 
0  mars  1008  qnt  Umtiait  ies  dépenses  des  Atats  ■  de- 
meure infxi^-trtij  et  n'a  servy  josques  h  pr'^îftnt  qu'à 
facillilei-  par  iiostre  moyen  le  plus  grand  privilège  dont 
la  province  jouyt  pour  raiwn  des  comptes  de  son  tréso- 
rier, diocèses,  villes  et  communautés,  n'y  ayant  aucune 
province  du  royanme,  mesme  de  colles  qui  sont  régies 

par  Estatz,  qui  ayt  semblable  pouvoir  »  «  Nous  vous 

prions,  Messieurs,  de  bien  considérer  celhi,  et  de  préve- 
nir par  votre  prudenoa  les  maux  qne  les  artlfllces  den 
inthéressés  (la  Gonr  des  aidée  qui  «Tidt  domand'A  d'dlM 
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réimte  à  la  Oonr  dsg  Comptes)  pourraient  rancoveler... 

Les  Estalz  duivcnt  pr^iidre  pi^ur  (e-^inoi;.'naj;e  de*  \d 
bonne  volonté  de  noatre  compagnia  la  diliigence  qu'elle 
a  «pportfa  h  «lowffiap  par  l'nllurité  du  Roj  eesle 
union,  dfi  laquelle  im  [>ouvoU  nalstre  qu'un  monstre 
hirteux,  espouvuntable,  et  affamé  do  vos  [irivilège!!  f.  Il 
conclut  en  priailt  Iw Étils «  de  %'uuloir..  y.ir  une  ufTi-c- 
tion  réajpraqm...  nnboimer  la  Qiantbre  îles  grand*» 
despenses  qu'elle  a  lUctes  •  k  la  ponranlU  des  arréU  qui 
ont  nialn(t>nu  l'état  d«'s  choses.  —  Dan*  sa  riiponse, 
l'évèqaede&iint-Pons,  président,  trouve  mofen  de  dira: 
1  qm  eesle  auguste  et  oilébre  Jksaemblé»  (les  Étets)  a 
subsisté  durant  une  lonj^ue  suite  de  plusieurs  siècles, 
avant  et  après  l'Empire  romain,  et  despuia  l'eïtablis- 
sensnt  de  cette  numarcbie  Jasques  h  {urjesot  — 
L'BvA<iue  de  Bnzijîr!)  se  ptaient  de  n'avoir  pu  jouir  dans 
son  diocèse  «  de  l'elTect  des  délibérations  portant  que  le^* 
saîgaBun,  svesques  et  barons  qui  ont  entrée  aux  E^stalz 
l'aunnit  aussy  ans  assiettes  ;  —  Secours  de  Tj5  livres 
aux  haWtanls  de  Ifetles  en  Osmmenga  «  désolés  par 
l'enibrasentent  universel  dudict  lieu  ,  arrivé  fortuite 
ment  le  1"  d'avril  l(i2&  >.  —  Ou  imposera  U  somme  de 
400,000  livres  •  restante  de  celle  de  TM,000,  du  contenu 
aui  conventions  accurdi'-es  aï:'  :  1;^  commissaires  du 
Uoj  le  21°  ma>'  1684  pour  la  suppression  des  ufiices  de 
greffiers  Mrâditatres  des  tailles  ».  Pour  emptefaer  les 
abus  r[iiH  cominoUenl  ordinairement  les  ;,'eiis  do  suern?, 
M.  de  Montmorency  •  sera  prié  de  fa:re  tenir  rei^istn; 
des  ordonnances  de  logoiuent  qu'il  leur  octroyera,  afin 
qu'on  puisse  vériQer,  en  «as  de  bosuin,  les  altéra  lion  ^ 
qui  y  seront  falcleii  *.  —  t  Sur  le  remboorsament  roqt.t 
par  MM.  de  la  Chambre  des  ('omptes,  a  esté  délibéré  n'y 
avoir  liau  >.  =:  Assemblée  particulière  de  la  sénéchans- 
sée  de  OuroBseonne* = 300  livres  an  P.  Rai^nrd,  JAsutte, 
•  pour  le  rellover  (Im  fraia  do  rirr.firdS-ion  de  s^m  livre 
dédié  aux  Kstatz,  intituUé  :  La  conformité  de  l'Église 
romaine  d'atfjottritlutv  avec  FÉgUse  des  aposlret  et 
(tes  (/ualre  premiers  siècles  ».  —  »  Il  sera  faict  ex.icte 
recherche  ez  registres  du  p;»ys  des  délibérations  que  les 
Estatz  ont  pris  pour  obtenir  du  Roy  le  règlement  du  Par- 
lement de  Tolass...  et  l'on  se  plaindra  à  Sa  Ui^aslA  des 
discours  otTenslb  tenus  par  le  premier  président  dlcettuy 
contre  le  sieur  de  Lainamye,  leur  syndic,  et  du  mespris 
dont  ledict  Parlement  et  iedîct  aieur  premier  président 
ont  nzé  envers  les  Eslatz  de  n'avoir  voulu  respondre  aux 
l<-irr.'s  qu'ilï  leur  ont  ('^cpi|^tl'S  sur  sulij.',':l  p.ir  ^r.irs 
députés  »  etc.  —  «  Il  n'y  a  lieu  de  donner  advis  au  Koy 
dalaconmodité  et  ntililé  des  lldreadaHarteDue  «.  — 
La  Chambre  des  Comptes  sera  de  nouveau  priii?  u  do 
casaer  la  communauté  de  la  Bourse  de  sesi  procureurs, 
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,  comme  très  dommageable  au  itubllc  >.  Ijè  sisnr  de  Preu- 

bet,  secrétaire  ili-s  Etats,  fera  iii:[irir:}'r  Irs  nrlirK's 
accordés  entre  le  paj's  et  les  rei'eveurs  des  tailles,  et 
aussi  te  rAglemeot  des  fans  de  guem  fUt  par  1«  Roi 
r>        -  Octroi.  —  BtnMietion.  —  Dépvlds  prtiMnIs 

aux  klals. 

C  SaOO  («iitiit».)—  ta-Mi«bMSlbiin«U,r»ri«r- 

15  Juillet  l<tC«-2  mars  flfiS».  —  Pro<rés-verbuux 
des  séances  et  délibérations  des  Ktals  de  Languedoc, 
ennvoqués  par  maudement  du  roi  liouis  Xtll. 

De  /"  1  à  f"Tl.  —  A  Pézoïiiis.  ilaMs  I.i  M:iisi;ii  corn 
mune,  du  15  juillet  au  10  août  1620.  —  Présidunt  : 
l'évAque  de  Idrepois.  Oomnlstalnes  du  Roi  ;  le  due  de 
Ventadour,  lieutenant  ;'^néraî  .  le  marquis  de  Portes, 
lieutenant  en  Qévauuan  et  aux  Cévennes  ;  lo  président 
Fuurc;  Guillaume  de  Donnât  et  Bernard  do  Thomas,  t.é 
aoriers  généraux  de  France.  ^  Allocation  du  duc  de 
Ventadottf.  —  Le  président  Ptinre  anare  TAsiembUa 
que  le  Rni  <  luy  continue  ses  bonnes  volontés  en  ne  luy 
mandant  rieo  d'extraordinaire,  et  voulant  remettre  les 
eboses  comme  elles  estolent  avant  les  trouirtet  —  Les 
lit  '';  du  Tiers  État  qui  ont  apporté  des  procurations 
sur  papier  les  feront  mettre  sur  parchemin  lians  l:ss 
quiwM  Joun,  à  peine  d'être  prlvjs  de  TentrAe  li  TAseem- 

blée.  —  •  Veu  le  rerulUiment  îles  Rslatz  la  pi-é<H?nle  an- 
n  'e,  en  laquelle  il  sera  du  tout  impossible  aux  l  ollecteurs 
de  fair  •  1 1  levée  des  deniers,  afiln  d'expddii^T  jimniple- 
I  .  ;it  les  affaires  du  pajr*,  l'on  s>!  treuven  précisément  k 
<  ;  I  heures  du  m&lln  à  la  Ne'^se,  pour  incontinent  après 
se  rendre  au \  Ks.tat7,et  précisément  k  deux  heures  de 
relevée  —  Contre  las  larcins  et  concussions  des  commis 
des  gabelles  qui  employaient  de  fansses  mesures.  —  Il 
est  fait  rapport  qu'«iii  i  ;b;i'na  i>r.)vi<iii>n  du  Roi  pour  q»ie 
le  président  de  l'Assemblée  t  avec  le  nombre  de  dix, 
pvissé  muller  par  esmeod»  «eolx  des  deppulei  qujr  ne  ee 
tiendront  au  debvoir  de  leur  charge  ».  —  On  notifiera 
aux  consuls  des  villes  et  village.H  l'arrêt  du  Consi-il  qui 
supprime  bi  tinw  de  dix  iras,  afin  qu'ils  recouvrent  des 
regrattlera,  •  qiiy  n'ont  pas  resté,  nonobstant  csel  arrest, 
de  vendre  le  sel  12  on  tS  sois  te  boyissau,  les  somme* 
iri'îuement  exifjée»  depuis  ladite  suppression  ».  —  Pour 
ompécber  la  fraude,  le  syndic  de  chaque  diocèse  achètera 
des  mesures  à  sel  de  Itronze  ou  de  cuivre,  <  ieaqneHee  il 
fera  eschantilher  avec  lus  matrices  de  Narbonneet  mar- 
quer des  armes  du  pays  *.  —  Contre  les  fermiers  de 
l'équlvateol,  demandaun  en  rabais  dn  prix  d«  laar  llHinn, 
qui  faisaient  faire  il  grands  frais  par  les  généraux  des 
aides,  au  lieu  de  s'adr^ser  aux  juges  d»  Ueux,  les  en- 
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qa«l«s  pour  établir  qtM  >  à  eanae  4«s  ?u«rr«8  aurraniies 

en  la  provinou  pentiunl  lo  Irieniii?  r^.ur.inl,  l'argenl  de 
leur  ferme  leur  a  esté  |)rins  par  le  siour  de  Roban  «.  — 
Les  étiiU  en  ourps  Ijruot  Cuire  plainte  h  H.  de  yenladour 
qu«,  «Mntre  les  privilèges  du  pays,  «  ont  a.vl  incorporé 
dans  la  comiiussion  de  l'uctroy  la  somme  de  720  livrœ 
pour  !<•!!  bureaux  des  postes  DOuvellemeRt  «slaMy»  en  la 
géttéralilé  de  Tholose  ».  —  On  s'opposera  à  Tenregislre- 
ment  d'an  édit  portant  crêalion  en  chaque  diocèse  d'un 
ju(.>c  cons'Tvaleur  de  l'équivalent  et  autres  ufflcse;  ■  les 
villes  et  coiomunaatés  seront  esortéea  à  ne  racaproir 
ceulx  qui  ponrroîent  esire  THiarTena  daeditea  chargiM  >, 

—  Cijiiirci  les  li-..'::;irii  '  Fj-aïu  i'  i|ui  avaient  établi  une 
rrae  de  10  sous  aux  greniers  à  sel  da  haut  Languedoc, 
au  mépris  des  privilèges  de  pays,  *  rien  ne  peut  astre 
imposû  sur  lo  puble  que  par  le  consentement  des  Rslatz  ». 

—  Il  sera  baillé  725  livr  i-s  pour  l'impression  du  livre  du 
président  de  La  Roche' Flavin,  dMié  aux  Aiafs,  ■  conte- 
nant les  mémoires  des  antiquiloz  et  singuliirite/  et  chmes 
plus  mémorables  de  la  ville  de  Thoulnuze  ni  autres  du 
ressort  du  Pariefflant  de  Thoulouze,  tant  du  pays  do  Lan- 
gnedoe  queCuli^nno,  divisé  en  dix  Urres  et  deux  cent 
Mixeole-elnq  chapitres  >,  ■<  et  nf  sera  ladite  totnni»  des- 

Ihréequ'en  cas  ri'.  |ir>  ss.  1011  ser;i  l  u  icteet  non  autrement». 

—  Le  sjrndic  LAuiamye  rapporte  ^u'it  a  été  appelé  en 
garantie  par  un  poudrier  avec  lequel  le  paye  avait  traité, 
à  l'f-ncontn-:  ilu  grand  maître  (îe  l'arlilterie,  qui  prilenJ 
«  qu'aucung  no  peut  fiùra  l&t  poudres  sans  son  adveu  ». 

Sar  ce  qvl  a  été  npréaaoù  qa»  •  1m  ilnaneier»  qnl 
avaient  accordé  au  Roi  7  millions  de  livres  «  pour  faire 
CKser  la  recherche  de  la  Chambre  arlente  des  volleryes 
et  concussions  faictes  ou  l'exercice  de  leurs  >:)iaf|^  ta* 
rolent  tasdlé,  aprèa,  de  faire  despartir  ladite  somme  sur 
tout  lea  Haanciers  de  France,  bien  que  les  angs  n'aient 
malversé,  et  les  autres  ne  i'ayent  peu  mesme  faire  a  :  on 
suppliera  ia  Rwi  de  décharger  de  ladite  levée  les  receveurs 
et  oontrAlears  de  Ta  piovlnoe.  ««On  interrlendra  an  pro* 
ces  des  prélats  de  la  province  contre  <  messieurs  de  !a 
Sainte  Chapelle  de  Paris,  lesquels,  venant  qualqu'évesché 
de  la  proTlnoe  b  vacquar,  prélbendeiit  avoir  draiet  de 
rpfr.iMî'  pj»(!il]1y  [i.ir  le  mj-  Saint  Lonys  sur  les  fruits  dudit 
evcacUé,  bien  que  ledit  Jrui'jt  ne  fcu.sl  a  sou  origiiio  es- 
tably  que  sur  27  évcschés  du  royaume,  el  qu'il  aye  esté 
laeenaUilement  estably  sur  tes  éveschés  qnl  aont  an  delà 
de  la  rivière  de  Loire,  et  que  le  préthsndant  sur  la  Pro> 
vence  et  le  Dauphiné,  ilz  ne  l'ont  peu  obtenir  >.  =  As- 
semblée particulière  des  gens  des  trois  États  de  la  séné- 
chaussée de  Oarcasaonne.  Bile  ordonne  qu'on  visilera  le 
pont  de  Salnle-Oabelle  en  partie  ruiné  «  à  cause  du  pas- 
sage du  canon  allant  en  Foix  <.  =  On  dressera  procès- 
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verbal  des  réparations  h  faire  aux  passai  de  rBsealetle 

et  du  l'ertus  au  diocèse  de  roil'ive,  «  élisant  séparation 
du  Langaedoc  et  Rouei^oe,  s'y  estant  perdu  quantité  de 
besiul  et  manâiaadlaaB  >.  —  Les  députée  en  Oonr  rap- 
porl«nt  qu'ils  ont  obtenu  •  que  les  consuls  des  villes  no 
puissent  point  estre  faiclz  séquestres  excepté  pour  les 
deniers  du  Roy  »;  qu'il  soit  défendu  au  Parlement, 
Chamhm  des  Comptes  el  Cour  des  Aides  de  connaître  des 
délibérations  deâ  États,  etc.  —  Les  États  assistent  à  la 
solennité  •  do  la  béatification  de  saint  l'élis,  religieux  de 
l'Ordre  des  Oapucblns  ».  —  La  ville  de  Carcassonoe  ne 
pouvant,  h  eaose  de  l'incendie  qu'elle  a  soufférl,  servir 
aux  Jésuites  la  rente  :innuQlle  et  perfieluel'e  le  2,00(1  li- 
vres qu'elle  leur  avait  promise  pour  l'entretien  de  leur 
collège,  les  États  accordent  anxdits  Jésuites  la  somme  de 
3,000  livres  paj  ibleen  trois  ans.  —  Le  sieur  R  iaruier, 
gendre  du  &iûur  Fieubet,  greffier  des  États,  est  reçu  en 
survivanc^de  son  beau-pire.— 735  livres  aont  acoordéea 
pour  b&lir  une  petite  chapelle  et  quatre  cellules  au  frère 
Bonaventoro,  rranuiscain,  envoyé  de  Rome  par  le  Pape 
prés  M.  de  Montmorency,  >  pour  travaillera  la  conver- 
sion des  Sevënea  *  et  qui  ayant  demeuré  •  l'espace  de 
quinze  mtnsdaris  l'évasctaé  dtJzés,  anroit  rédnitA  soixante 
et  tant  do  familles  d  ''iMisiil.'rati-n  â  l:i  f.ii  C_  \  R., 
mesmes  des  villages  entiers  comme  Rames,  Aubarin, 
Boisson,  Oiam,  •  etc.  —  Le  consul  de  Vlllemor  expose 
f;r,.?  !es  habitants  s  in^  (■e;.lr:iînts  il'iilxi-ilonner  leur  ville 
par  lui.sèra,  li  cauise  des  logements  des  gens  de  guerre 
qu  ils  ont  députe  le  aiége  de  Montanbaa.  —  On  liera  Im- 
position des  340,000  livres  empruntées  par  te  îrésorlar 
de  la  Buorne  pour  l'affaire  des  greffes.  —  Députés  nom- 
més pour  conférer  aven  M.  daVentadoor  <  le  quelques 
anairee  qu'il  a  à  leur  proposer,  grandes  et  importantes 
—  Le  sieur  de  Roux,  receveur  du  diocèse  de  Monde,  ar- 
rêté par  ordre  dos  Ktnts,  est.  entendu  ■  sur  le  subject  et 
occasions  qui  l'ont  porté  b  bailler  au  sieur  Picheron, 
gouverneur  de  Uarv^ota,  10,<M0  livras  dee  deniers  du 
pays  imposés  sur  le  diocèse  ».  -  Sur  r-»  qui  a  été  rû|in'- 
senté  qu'en  lOiSSle  maréchal  deTbémines  ayant  donné 
son  ordonnanes  au  baron  de  If  Irepoix  pour  lever  une 
compagnie  de  gens  d'armes  ot  on  r^triment  île  j^ens  de 
pioil  pour  aller  en  Foix,  leii;  birun  auruil  voulu  con- 
traindre lediocèse  l'f  l 'arcii-ssoiuie  ii  contribuer  aux  frai.i 
de  cette  levée  :  ii  quoi  ce  diocèse  s'étant  refusé  ■  de  tant 
qa'aucung  régiment  ne  peut  estre  levé  que  par  commis- 
sion du  Roi  et  que  ce  n'est  pas  au  pays  à  les  soldoyer  aios 
k  Sa  .Mi^esté  »,  ledit  baron  auroit  saisi  le  beetal  de  labo- 
mtge  «t  un  grand  nombre  de  obargoe  de  draps  de  valeur 
dt? 30,01  II)  ïi  vre<  ([lie  1<'!i  marchnriiîs  onvovoieiit  à  la  foire  "  ; 
il  est  arrêté  qu'ôii  priera  le  Roi  de  révoquer  l'ordonnance 
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de  M.  de  Théminos  <>  avec  deffenses  à  l'iulv«nir  d'en  «loii- 
ner  de  «emblablM  «.  —  Altenda  <  ies  incommodilés  et 
BOaflhmecs  qtie  chaque  diocèse  s  supportées  penilint  ces 

mouvemeii''.  i'  n'y  :i  Hru  île  relever  do  ses  foulles  le  pays 
de  Virarois  »  quoique  M.  de  Vi^uladour  ail  remontré  que 
■  Mal  de  tonte  la  province,  ee  iwjrs  se  trouve  en  emes 
par  la  i>rinsod<>  Pf^iurn,  el  suil  tenu  de  nourrir  la  compa- 
gnie do  M.  du  Tiiuru(»!i  et  l.tHJO  hommes  de  pied  h  riiison 
de  25,000  puirw  par  jour,  td  outre  ix,  liJs  -ompagiiies  do 
cheval  des  sien»  de  MerviUe  ei  de  Munlgoa  k  100  MCiw 
par  jour,  ensemble  les  r^gîmenlsel  vingt -deux  cornetles 
de  c*vallervi3  :;;iiir.  dcscenilus  de  Piedmont  ».  —  La 
somme  de  50,000  Uvr<^  accordée  au  aienr  de  ûaliriac 
w  ne  sera  imposée,  ven  la  deecharge  faile  par  Sa  Mt^esté 
au  viii^'liùmc  article  du  (-«hier  ».  —  On  s'opp  isera  Ji  'a 
vériûcatiou  k  la  Chambre  des  Compte»  de  l'édil  porUnt 
création  d'anneu*»  et  mesureurs  de  drape  en  litre  d'ofll- 
cea,  d'uuiant  que  l'esiablissiMiieul  do  <  es  nouveaux  offi- 
cier» irajue  après  soy  la  perte  eiilière  du  commune  et 
du  laniflce  >.  —  Sur  le  rapp«i  fait  aux  Étals  d<^s.  <  vo- 
leriee,  ealonlom,  ctHieussions,  pr6vaflcations  et  abus 
commis  par  le  sieur  Falc,  chargé  de  rexécutlon  du  traité 
d«  'limites,  |ijur  la  reciiercljo  du  domaine  nival,  a  esté 
arresté  qu'en  vertu  des  décrets  de  priiiite  de  corps  laxés 
par  la  Cour  de  Parlement,  il  aera  procédé  k  la  capture 
dudil  t'\ile  el  de  ses  commis  —  On  se  plain!  que  le  pré- 
sident Faure  exécute  avec  tropderiijucur  la  conuuissiun 
do  Roi  pour  la  démolition  du  Ibrt  de  Brascou.  —  Orali- 
fîcalion  nu  sieur  de  fîitissiùi'c  |i>iiir  avuir  app.irlé  l'ordre 
de  Iti'LMicionK/ut  de  quatre  ri'j,'itnenls  obtenu  par  le  coinle 
de  Caratiian.  —  Le  syndic  r.amutnyo  di-e-s-ier;i  un  l'ui-tu  i! 
sur  l'alfaire  d'Esquieu»  ancien  ror:nier  général  des  ga- 
lieites,  qui  a  Tait  condamner  le  p.i.y^  lar  la  Cunr  das  Aides 
de  l'rovetiCH  à  lui  p.iv  T  l<i:{,Nr)0  livres,  '  sans  qu»;  le 
sjndic  dudit  pays  eust  déduit  ses  inlérestz  ■>.  —  Les  con- 
suls de  Réalmont  seront  conlraiots  li  payer  leur  |n»rtioQ 
des  deniers  extra. inlinuii-es  impisi's  l'.inné^;  dernière, 
«  veu  l'arrest  du  Coiueil  par  lequel  ceux  de  la  K.  1'.  (i. 
sont  condempnéa  au  payement  desdiles  impositions  •.  — 
«  D'au'.tanl  que  la  lenue  des  EstaU  a  •■<lé  extraordlnai- 
reinL'ul  relurdée,  et  qu'il  est  imp  issiblt;  du  t  -nir  les  as- 
siette* que  datii:  le  lO  ou  15*  ^ieptcMilint  pruriiains...  les 
impoaîtioas  seront  payables  en  deux  termes  an  15*  do 
octobre  et  !■*  de  décembre  prochains  venant  i.  —  On 
s'oppOhera  j)art()u!  ou  besoin  st-ra  ;i  la  vérillc.ilion  d"! 
l'édit  portant  création  en  litre  d'uttlcâ  de  collecteurs  des 
tailles  des  villes  et  communautés...  *  «int  seroit  une  grande 
surcharge  au  l  ub'i  :.  e-tt-de  tous  temps  en  ce.-ste  fa- 
culté de  bailhcr  au  rabais  et  ti  ceux  qui  font  ta  cuudition 
des  eommunaulés  m«ilhenrB,la  levée  dte  déniera  de  leurs 
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roUcles  n.  Comme  i!  arrive  souvent  i|u'on  f.ui  îles  iloma:i- 
des  au  Rot  auxqueliesii  ad<yàélé  pourvu.  M*  Bernard  de 
Pfeobet,  greffler  des  Étala,  fera  exacte  recherche  dam 

'!>s  ^;lÎHH^^  iL's  il  :  t.' ,1 1 1  ess  «  (Icspuis  le  te!:;|is  ilil  feu  Roy 

Henry  le  Orand  •  Jusqu'.'i  présent,  de  toutes  les  demandes 
sur  lesquelles  te  pajn  a  obtenu  dee  provisions.  —  tl  n*y 

a  lieu  do  rien  accorder  aux  Jésuites  de  Béziei-s  t"'""  H 
ronslruction  du  leur  église.  —  Secours  de  300  Uvreà  aux 
habilant.s  de  Villeniur  «  ruyné.s  par  les  monvemens  der 
niera  ».  —  Secours  de  200  llvresaux  lieux  de  M  ucecettax 
etMontsaimès  en  Ocmmenge.  —  $ans  approbation  du 
l'éïlit  créant  des  auneurs  de  draps,  on  fera  exécuter  l'ar- 
rêt du  10  juillet  dernier  obtenu  «  [tar  les  facturiers  des 
eslofTes  de  layne,  donnant  delny  de  six  mois  pour  pouvoir 
vi  ii  h  e  les  draps  n'estant  de  la  lar;-'''  ir  el  faeon  requise, 
qui  ont  esté  faclurés  avant  ledit  édict  ».  —  Un  exprès  est 
envoyé  b  M.  de  Munbnoreni^  pour  le  prier  d«  Ciire  dé' 
charger  le  Vivarais  et  la  Oévaudan  rie  l'entretien  île 
l'armée  venant  d'Italie  et  des  fr;iis  de  démolition  du  l  ou- 
y.\n,  IJaix-sur  Baix,  etc.  —  Députés  nommée  pour  exa- 
miner IVffre  faite  par  Jean  Jnliian,  bonr^eois  d'Arloa, 
«  de  rendre  navigable  la  rivière  d'Aude  depuis  Narbonne 
jusqu'î»  Oarcassunn'»,  et  au  dessus  si  bosning  est  ».  —  On 
s'opposera  à  la  vérification  de  i'édil  de  novembre  10^1 
«  dont  les  partisane  prethendent  e'aoloriser  pour  imti- 
tuer  des  pr.jcureurs  aux  sièges  où  il  n'y  en  a  jamais  eu, 
au  préjudice  des  udvucatz  ({raduuz  quy  de  tout  temp<  unt 

faict  Tune  et  l'anlre  runellon  qny  seroit  chasser  la 

VrTtu  pour  inlroduirn  ri;;noraive,  ternir  le  lustre  des 
UniV'-rsitez  et  ubbattre  en  to  it  : >  -  or  i^^e  do  la  jeunesse  •■. 

—  Il  n'y  a  lieu  d'acMrder  au  .s:ear  Ri.  hier  lïellevai, 
«  professeur  pour  le  lloy  on  son  Université  da  médecine 
de  Montpellier,  les  8,000  fi-ancs  qu'il  demande  pour  avoir 
faict  r  'haiitir  et  repeubler,  d'or  Ire  <lc  .-^a  M.ije-t  '',  son 
-jardin  médical  des  simples,  ruyné  pendant  ces  mouvo- 
mens  derniers...  attendu  f  n'il  y  a  8  deniei-s  aasigités  sur 

les  gah  lles  poar  l'^nlretien  .lu  lit  jardin  -.  —  Itefus  de 
rien  accorder  aux  haUilanU  d'Lspér.iza  dont  le»  mai&v.itis 
avalent  été  détruites  par  une  inondation,  ■  veu  laconsé- 
q^!etic->  et  iin.Mnréniens  qny  pourruieni  arriver  au  pays 
•sur  iii!'s:iie  f.'niMw.iIre  ».  —  On  deinander.i  c.iss..twn  .lu 
l'ordunnan^'e  di:  M.  de  Théinines  poi  tanf  que  le  lieu  de 
I  L:<iilie,  en  Languedoc,  contribuera  à  l'entretien  de  la 
'  garnison  des  lieux  do  Lâzat  et  Saint-<Sulplc«,  au  comté  de 
l'oix,  '  qui  «st  eliose  du  tout  exlraordiiiairi.'  cl  sans  exeni- 
|iie  que  l'une  province  contribue  aux  frais  de  l'autre  *. 

—  Vn  U  déliltéralion  du  87  mai  1030,  par  laquelle  il  se 
jutilitio  que  l-'s  Étals  ont  requis  le  Roi  do  faire  raser  le 
fort  da  Urif;icuu,  les  frais  faits  par  in»  diocé:$es  du  lus 
Languedoe  pour  la  démolilioa  dudit  fort,  aeronl  imposés 
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sur  toute  la  proviiics,  ■  la  catna  eatant  jogiêo  (|iénérats 

—  Il  n'y  a  lieu  Je  faire  décharger  le*  habi'imls  •i'}  Ville- 
mur  du  payement  des  re»l«s  «Je  leurs  iuiposilidus.  —  Lot 
grafllwfl,  conauto  «t  ooHactaura  dn  dkeèMs  d'àtolot  da 
BéripiN  rpfdstimtit  de  communiquer  leurs  livres  à  ceux 
qui ,  liVitiil  oi>tenu  don  •  d*"»  deniers  des  obmissions  el 
doubles  «nplojrs  >,  prétenJent  <>  luire  recherche  des 
impuilioiu  fui  ont  «sU  dictas  dapnia  lOOS  juaques  k 
prisait  >,  et  «  «n  ea«  il»  ssrofeni  pourtotvys,  ih  seront 
rellepvés  par  le  pays  de  tousdespens,  dommages  et  inihé- 
resU  ».  —  On  ilemandeni  révocation  de  i'ùUit  de  1632 
portant  crtalion  d»  oommfmairea  aux  invanlatraa.  — 
M  B  lie  Fieubel,  greffliT,  dressera  re^jislre  de  tous  t^s 
règleiiituilif  qui  ont  trait  n  l'enUée  et  aùaaee  nus.  Élats, 
«  pour  obvier  aux  toegneura  et  dinér«nd»  qui  ont  liai) 
pour  raison  de  ce  <•.  —  «  Pr^r  r-'^'cment  estable  et  per- 
pétuel, il  l'adveiiir  il  nu  sùi<i  i.iicli:  aucu^ne  proposition 
da  donner  aucugne  gratirilculion  aux  dH!ip^>n!l  du  pays 
aux  deppulez  dea  troia  ordrea,  pour  leur  extraordinaire 
s^four  pour  antra  prétexta  >  ;  cette  réaolulion  aan 
lue  chaque  année  à  l'ouveriure  des  KiMs.  —  Octroi.  — 
Bénédiction.  —  litat  des  dépuléa  présents. 

De/^S&àt^  1B8.  —  A  Béuars,  dana  la  inonda  aftlle 
du  couvent  d<  ;■■  R.'  ill  t.s,  du  27  r'vi  i<  r      12  mai  1027. 

—  Président  :  1  evèque  de  Ciistres.  Commissaires  du  Rui  : 
Henri,  due  de  Montmorancy,  gouTemenr;  Hepcnle  de 
Budn-,  marquis  de  Portes,  lieutennnt  iln  Rf  ii  x.ix  pay<i  du 
Uévaudan  et  Cévennes;  le  présiiluiiï,  l'iiiii^uJs  i  au-ii, 
■  Intendant  de  justice  près  musdits  seigneurs  ;  Kr..l  ;iiil 
de  Garaud  et  Jean  Delom,  trésc^hers  de  Franco.  —  M.  Je 
Mimlrnorenry  exprime  •  sa  joye  de  revoir  cestn  pro- 
vince dnns  les  ennuis  de  mon  esloingosment,  j'ny  eu 
«e  sni^ecl  d'ayse  de  vous  avoir  laisate  aonbx  la  saige  c«m- 
duKe  de  If.  de  Ventadour,  et  d'avoir  veu  les  armas  dn 
rjoy  entre  le^  main»  de  M.  le  inareschal  ('•■:■  Tit  rniriL^, 
lequel  prenoit  quelqu'iutéregt  k  vustresoulageaicn  l  comme 
estant  en  iiarlie  vos  ire  «ompatrioto  «t  mon  amy  parlieu- 

lier  «.  Il  rappelle  que  son  éloigiieniijnt  ne  l'a  |ia»  einpè- 
cbé  d'aider  le^  détiutés  de  la  provinco  a  abteuir  «  ia  coa> 
tinitatioD  d'ung  de  s«a  principaiix  prlvilUgaa  qay  est 
l'équivalent...  Il  y  avoit  assez  d'apparence  de  notable 
augiuentattou  des  flnanccs  du  Roy  pour  lui  persuader  de 
VOUS  ester  eeaie  grâce...  L.«s  Estais  ne  (leuvent  assez 
dignement  recognoiatra  caste  marque  de  fiiveur  d'un  Hoy 
sy  Juste  et  sy  bien  eooseilld...  Il  me  reste  k  vous  dire, 
Mes.sieurs,  ave.;  la  passion  el  la  franchise  qt!  :  J.^  il  'ii.s  n 
Tostre  bien  qu'un  des  principaux  moyens...  pour  conser- 
Tar  ▼«  privlllAgaa,  desquels  j'ay  anlant  da  Jaloode  que 
Vûus-iiiesriie.s,  est  île  faire  reinurijuf r  di's'innuis,  iluiis 
ceste  grande  assemblée,  tant  de  dignité,  de  justice,  d'ur- 
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dre  et  dé  Modération,  que  les  esprits  p»Hr!!i  aux  noa> 

vejsi;le;'.  itiint  te  nombr»  r,'i^\  iju'-  tmp  irrriib!.  l'iMijnpnt 
do  la  tiioquor,  el  que  la  libertii  que  l'on  a  prins  île  vonl- 
lolr  destroire  voa  privtUègea  ao  etaage  en  raapeet  *.  — 
Le  président  •  exalte  >  la  victoire  navale  que  .M.  de  .Mont- 
morency a  remportée  sur  lea  rebelles,  et  le  loua  de 
'  lu  douceur  de  soi:  administration  et  sai^e  conduite  », 

—  Lecture  et  confirmation  des  réglementa.  <—  Le  Roi  êM 
expressément  supplié  da  révoquer  l'arrêt  obtenu  par 
u  certains  va^çabonds  soi-disant  K/Lryptiens  »,  qui  rava- 
gent le  pays  suus  prétexte  <  qu'ils  ont  permission  de  loger 
dans  lea  ▼lllagas  —  Pour  obvier  k  pittiieura  abua,  la 
Tfiur  des  aides  sera  priée  d'ordonner  que  nonobstant  tout 
appHi,  «  les  coliisés  aux  iuiposiiioua  seront  coniralaclz  k 
l'entier  payement  de  lanra  coltités,  aanf  k  lea  répéter,  a'tt 
y  eschet.  sur  les  conimunaulés,  ijui  ne  peuvent  estre 
insolvables;  et  que  les  consuU,  greffiers  et  collecteurs  ne 
pourront  estre  contrainctz  à  la  n-mise  en  original  dea 
actes,  comptas  et  cadastres  et  livrea  de  collectée  ».  — 
M.  de  Montmorency  .sera  prié  «  de  ne  donner  son  atlacbo 

u  -  j'ie  la  conipatjnie  de  chevaux  légers  de  M.  d;'  Mnnt- 
gon,  qui  est  en  ftouergae,  entre  dans  ce  gouvernement 

«  Aucunes  requealea  ne  aeront  rapportées  aux  Bstatx 
que  par  les  s)  ndics  généraux,  ti  -  ^lU'  unei  plaint«)  et 
propositions  portées  k  rassemblée  que  préalablement 
elles  n'ayant  esté  comnttniquéea  à  Tua  deadila  syndlez  >. 

—  Atln  f[n>»  les  syndics  généraux  et  ffrnffiers  des  Étala 
jiiiissij'it  l  ire  plus  facilement  instruits  des  atTuiies  du 
:  lys,  I  11  icang  d'eux  mettra  par  inTantalra  raiaonné 
tous  les  tiitres,  actes  et  papiers  qu'il  a  en  son  pouvoir, 
desquels  Inventalras  ils  s'entrabalHeront  resifectivernent 
copii)  entr'eux  »,  —  On  continuera  de  supplier  le  Roi  do 
réunir  le  haut  Vivarais  à  la  gabelle  da  Languedoc.  —  Uo 
syndic  expose  que  las  mesures  des  regrattiers  sont  hantea 
l't  -II'"  il  •  ,  ijue  le  sel  nep  ut  -.'y  t  is^'r  comme  dans  celles 
do  Peccais,  qui  sont  larges  et  basses,  et  qu'à  cause  des 
videa  qui  restant  entra  lea  grains  le  peuple  perd  pins 
d'nn  vi-iirli^ni!'  ihi  poiûs  dudil  se!  •  ^nr  qnui  il  est  arrêté 
«  qu'ils  seront  faictz  des  estalons  de  broniie  ou  de  cuivre 
de  tontes  les  mesures  k  mA  qttj  sont  en  usage,  sembla- 
bles il  CHox  de  Paccais  on  Nirbonne,  marqués  tout  au 
plus  haut  dos  bordz  des  armes  du  Roy,  du  puys  et  d-'s 
principales  ville.s  des  diocèSOS,  qui  demeuremnt  auxdites 
villes  ado  d'y  avoir  recoan  pour  l'escbantilheuMiit  et 
vériflcation  des  meKoraa  dea  rograttlera  ■>.  —  Attendu 
'  qu*i  le  pays  n'est  obligé  de  repparer  à  ses  despens  les 
maisons  du  Roy  »,  on  demandera  cassation  de  l'arrêt  de 
la  Oonr  des  aides  qui  c  a  deaparty  avr  phnleors  oommu» 

iinutés!  des  diocèses  rte  Nimrs,  tT^ès  et  Montpellier»  les 
frais  de  réparation  du  château  de  Sommièras  ;  on  priera 
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H.  <l«^  M<'nlinorenL-y  d'arrêter  l'oiocutiuii  dudit  arrél, 
«  8t  tons  Ira  haUlans  «l«  I&  provinoe  r  fit  exhortés  à 
rtehtar  TlgouranmoMnl  par  tontes  les  v  i  ve^  léjritimes  h 
l'exi'culion  <Ib  pareils  ilespartemens  >•.  —  Députés  nom- 
més pour  ttll«r  saluer  M»  la  durbease  de  Montmoreii^ 
et  la  remenciar  da  la  part  doa  États  «  das  favaars  et  acfs- 
tanci?>  qu'il  u  pieu  ù  Sa  Grandeur  rendre,  pen  !a:it  son 
«éjour  à  la  Cuur,  à  leurs  depputez  envers  Sa  MaJasUi  sa 
toutes  les  plus  imporlantra  affairas  du  pa^s  ■.  —  On 
priera  la  Cour  des  aides  do  reîiirJer  la  jugtni  'nl  il.i  l'ins- 
tanoe  tou^'lianl  Ids  oracas  de  <:ollefîleur9  des  purnUs^s  et 
ïijfuorifôi  du  Vigan,  Saunô  «1  Andnze  ».  —  300  livres 
suDt  accordées  à  Lapierre  et  à  sa  baude  de  violuos  d'Avi* 
gtvon,  «  mais  on  empeschera  à  radyanir  qu'ancnna  bande 
de  violons  s'ingèi*e  de  verdir  vif  Irv  Estatz  sans  ex- 
presse délibèrutioa  ».  —  On  travaillera  «itigneu^ement 
h  exécuter  les  lettres  patentas  et  arrêts  dn  Parlemanl 
de  Toulouse  portant  rè^irU-'ment  des  péages  du  la  pru- 
Tiiice.  —  Attendu  qu'en  enregistrant  les  léUras  patentes 
qui  exemptent  toutes  les  vilk-s  et  !ieux  de  la  province 
f  de  la  char;;a  du  «.équestre  des  biens  saisUfar  jusli.â, 
exctipté  pour  les  deniers  du  Rojr  »  le  Parlement  a  res- 
treint (Mtte  •^rhc  aux  seules  Tilles  capitales,  k  jaiviit  que 
ladite  exemption  ajrt  esté  principalnnient  désirée  et  re- 
diarchds  par  les  consula  des  village!;  et  petites  commno 
nauti's,  ciiiKn.'  ;>l;is  PX'iJO/'-i  .aix  l'ii-ommoditez  ilc  [r'.h.- 
charge,  on  poursuivra  lettres  de  jussion  à  ladite  Cour 
poo/oster  ladite  MtodiAcafion  ■.  —  Leayndie  Laimittj-e 
fera  extrait  de  luu$  lus  iVdits,  f'r'il  nnniices  et  lettres 
Itatentes  enro^iislr»^  au  Parlement,  qu'il  Jugera  paavoir 
aertir  an  pajs  «  pour  le  tout  estra  inaérA  aux  registms 
dn  pajra  les  greMars  aaront  tanns  porter  annuelle- 
ment aux  Estatz  pour  lln^itmelion  de  l'assemblée  *.  ~ 
Conforiuéiiieut  aux  conclusions  de  rassemblée  de  lasénâ- 
cbaussée  de  Toulouse,  le  sieur  Pierre  de  Lamanye  (Ils 
Ml  reca  ^ndle  séodrtl  dv  paya,  à  la  surriTanea  de  son 
père.  —  Il  sera  informé  des  abus,  frautî^s  et  malversa- 
tions qui  se  commellent  au  tait  des  gabelles.  —  Les 
assiettes  seroot  aTerlIes  de  ne  oonsantir  en  ce  qui  lee 
concerne  aux  entreprise-  d'^.  jnri.îi-tir-in  de  I.»  Gourdes 
aides,  et  à  s'en  tenir  aux  aneis  di;  lui^leuiuiii  du  Conseil 
du  Bo)  c  auquel  seul,  privativoment  &  toutes  uutros 
Opura,  appartiaitt  la  oognolawoce  de  telles  matières  ». 

On  demandera  an  Itoi  conlirmation  dn  pnvilt^ge  du 
pays  t  quH  ;u  ,is  l.  s  [irocès  qui  se  jugeront  par  évocation 
au  Orand  Conseil  ou  ailleurs  soient  Jugée  selon  le  druict 
eaerlt  al  maximes  dv  Parlement  de  Tboloae  >. — Adjudi- 
cation de  la  ferme  do  l't'^quivalent  à  Daniel  Liuuisle  qui 
avait  «unlil  sur  l'extinction  du  dernier  bu  à  275,0Û0  li- 
TrM.  —  Les  prêtais  et  barons  qui  auront  assisté  un 
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personne  aux  Ktats ,  s'ila  se  rtiUrenI  '  iiprès  que  la  pro- 
cession aura  esté  faicte,  ne  pourront  laisser  leurs  proes- 
rations  b  quiconque  soit  pour  continuer  pour  eux  le» 
sé.inces  ».  -  740  livres  sont  jiccordécs  au  sieur  d'Hou- 
nuus  eu  reoonnaissanou  des  services  par  loi  rendus  •  en 
certaines  aflhireB  re^rardant  le  bien  et  repos  dn  pays  ». 

—  La  Ch;>riibr.'  <îe  Vîtiit  'Is  Béziers  et  la  Cour  des  aides 
dâ  Montpellier  seront  priées  de  révoquer  laa  exaotMirs 
eoranrana  de  leur*  di^ces  «  qttl  procèdent  avec  tant  d'abns 
et  de  violence  que  le  peuple  en  deii<eure  durement  foulù  ». 

—  Rapport  dea  députés  en  Cour;  ils  uni  eu  <  natarament 
à  rompre  les  mauvais  de.sseings  deoeux  qui  procuroieot 
de  faire  oster  l'équivalent...  ils  oat  pn  eniln  retirer  la 
commission  dndit  équivalant,  aprte  da  très  m'andes  dlffl- 
cultés,  par  la  faveur  principalement  de  M«  la  ducheasa 
de  Montmorency  qui  en  print  des  soings  incroyablea,..  * 
...  Ils  ont  obtenu  :  •  l'exempUon  du  droit  de  rdgkle  en 
f  t\  l'iir  des  <Wascbés  de  cesle  province  ■>; ...  la  révo  ali  n 
de  l'arrêt  qui  condamnait  le  pays  il  payer  51,040  livres 
pour  las  maniUons  Ibumiss  durant  le  siège  de  Prl- 
Vii-;,  <  te.  —  On  poursuivra  l'extinction  de  la  ri i  u  nie  de 
Valeiioe,  rél:iLlie  par  le  fau  connétable  d'  LesiUguières 
en  avril  1626,  •  qui  ruyne  enlièreiiit'iii  if  ■  ciLuiijirce  ». 

—  mil  n'y  a  lieu  da  dédommager  la  pays  de  Vivarols  des 
fbulles  sonlTertea  par  las  hablUns  despuis  la  paix,  à 
cause  du  li»;;ement  et  passatje  des  gens  de  guerre,  ains 
chaque  diocèse  portera  tes  fou  Iles  >.  <-  Rapport  du  sieur 
de  Lamamys,  syndic  général...  0  a  empêché  la  vérillea' 
tluin  de  l'édit  créant  <)oux  nouveaux  onî  es  de  trésoriers 
de  Franue  en  chaque  bureau,  •  laquelle  le  Parlement 
avoit  sursise  Jasqvea  «près  la  Un  de  VnsssmbMa  dra  nota- 
bles •  .  —  Les  Comni!<î?air("!  du  Roi  qitR  lf>îi  Ktsts  avaient 
fait  prier  «  de  se  rétulr.-  ua  j>uu  difiicile*  a  diinner  des 
adviâ  au  Roy  qui  puiiwent  porter  préjudice  au  pays  », 
font  savoir  ftt'lls  sont  «  très  disposés  à  favoriser  le  paya 
et  qu'ils  feront  sdvertlr  le  syn<li(-  général  de  toutes  les 
■  iimiiis&ions  qui  leur  seront  présentées  «.  —  On  pour- 
suivra devant  la  Cour  des  comptes  le  sieur  de  Villa,  visi- 
leur  général  des  gabelles,  Jnsqu^  l'arrêt  dédoilif.  — 
Défense  aux  syndics  et  greffiers  du  pays  d'expédier  et  da 
signer  «  aulcuogs  mandemens  dont  les  sommas  n'au- 
ruient  estd  délibéréas  ay  afloorMes  aux  EaUlz,  et  au  tré- 
sorier de  la  Bourse  d'en  acquitter  de  semblables,  à  peina 
de  radiation  de  leur-i  giigii^  et  de  pure  perte  audit  tréso- 
rier ».  —  Présentation  par  les  commissaires  du  Roi  de 
deux  commissions  requérant  lea  Étata  d'accorder  :  l'une, 
28,000  livres  <  pour  parachever  la  démolition  des  murs 
du  Pouzin  et  de  Baix  su.-  Tiaix  «;  rai:(r  -,  un  i-ncours 
extraordinaire  de  800,000  livres.  —  Discours  de  M.  da 
MontmarsBcj  :  ...  Il  a  eu  le  omur  foudié  d'avoir  rsQn 
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ComtuaitduuKJUl  «lU  faire  iiuelque  il)?iu>ic><i«i  extraor<U- 
ntire,  mais  encore  l'esprit  agité  et  saspendu  entre  la 
consi.férntioii  «les  misère»  de  ceat«  province,  laquello  ne 
fairt  que  sortir  du  troublet..  Mais  considérez  de  combien 
4e  notiTetles  EavAiira  xous  vous  rendrez  dignes  sy  par 
me  exacie  recognoiatanca  tous  oorrespondes  à  celid  que 
TOUS  youm  lie  reeeproir  (le  malntiea  de  riiqulvalenl)-. 

C'est  mon  opinion  qu'il  ne  fault  rie:i  iiiarchanJi-r  ny 
capilaUer  avec  non  Ray...  mais,  au  contraire,  donner 
pronptomant  et  ^aysuent  ce  qall  nous  lU«t  rhooneur 

do  désirer  île  nous...  aifln  do  r^ndrts  un  q".r*.qni:'  fji  i;t 
*  redevable,  s'il  est  permis  de  le  dire,  oelluy  ii  ijni  noua 
4labv)H:e  tnul.  et  le*  Mme  et  la  vie...  '7oiia  trouverez, 
sans  doute,  des  rejsoui'ce-'  ilans  voaire  propre  itniiuis- 
sance...  Sy  je  suis  assez  lieureux  d'BToir  servy  envers 
voos  au  contentement  de  Sa  Majesté,  vous  me  rendre?, 
«vasy  plus  Dlila  a.  Cicililer  les  grâces  fue  vcua  aves  sans 
cesse  h  obtenir  de  sa  bonté  M  de  sa  Jastire  —  Le  Pré- 
si.îenl  n'ii'.nd  •>  que  les  Estatz  y  i.'ri  r.int  .•.  —  Les 
États  <  ayant  ooy  attenlitrenienl  par  diverses  fois  la  lec- 
ture de  la  GommiasioB  portant  demande  de  800,000  livres 
pour  tenir  lieu  du  secour.t  que  Sa  Majesté  pouvoit  tirer 
de  la  terme  de  iéquivaleot...  par  le  moyen  de$  advances 
que  lD7  anrotant  «té  lUotes  rar  le  tail  de  ladite  Hmne,... 
apr^s  avoir  considéré  qne  toutes  les  clauses  d  icelle  vont 
k  leur  faire  perdre  ledit  droict  d'équivalent,  le(|uul  Sadite 
Maje8t4^  ot  lo>  roys,  ses  prédécesseurs,  ont  rei-c»k'nen  eslre 
le  patrlaioine  du  pays  de  Languedoc,  pour  leonel  il  paye 
k  8tt  Majesté  une  radetrraBW  annwlle  de  00,880  livres 
sous  le  nom  de  préciput,  ont  dicl  et  dC^laré  n'y  avoir 
lieu  de  rien  ac^rder  snr  ladite  commission  • .  —  Attendu 
que  si  lee  taxes  des  députés  aux  âtals  étaient  dtminnées, 
comme  on  délibère  de  le  l'aire  «  en  aucunes  petites  villes, 
par  les  brigues  de  ceux  qui  à  cause  de  la  bassesse  de 
leur  oondilieii  ne  peuvent  prétiiendre  à  la  oharga  de  pre- 
mier ronsul,  tous  les  hommes  d'honneur  et  de  qualité  se 
digouateroicnt  desdites  charges,  et  su  trouveroient  les 
Estatz  remplis,  en  cet  ordre,  de  personnes  de  petite  con- 
sidération a  éli  arrêté  que,  suivant  les  règlements 
généranx  dn  ilM»,  les  vacations  des  oonsnis  Aes  villes 
capitales  leur  seront  taxées  îi  r.iisr>n  lU;  0  \^.v\■<■^^  par 
jour,  et  payées  d'avance,  sans  aucune  diminution  par  les 
reeevean  des  taillée.  —  M.  de  Monimoreoejr  prie  de  non* 

vfttu  IcsÉlat.s  il'LiccorJor  la  subveniion  lie  SM.OOO  îivr-es, 
leur  remontrant  qu'il  faut  imputer  •  à  vice  de  clerc, 
s^ll  sfest  gtisaé  dam  (a  oonfigBlssIon  quelque  elaase  qnl 

ble?is.'it  les  l!bKTtr?s  du  pays  » .  —  L'asseTnbléo  accorde 
300,000  livrts  «  pour  lœ>iuoiiigner  leur  désir  d'obeyr 
an  Roy,  et  bien  que  le  peuple  de  reste  proviM»  soit 
aecaUé  d'no  nonlira  inflnj  de  mbaidei,  nouviMix  offi» 
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ces,  fjulles  (les  jjens  do  j;U'i:  re,  «1  d'autres  grandes  ut 
extraordinaires  impositions  >.  —  100,000  Mvreaaonl  afi« 
cordées  à  la  lieine,  mère  do  itoi,  en  reconnaissance  des 
I  continuelles  grâces  et  faveont  (|u'il  plaist  à  Sa  Majesté 
despartir  aux  plu»  importantes  afTairi?»  de  la  province 

—  Lies  six  avocats  de  Toulouse  qui  servent  de  conseil  ao 
psys  seront  payée  annnellemeni  de  leur  pension  onlinairs 

10  liviv-,  :i  '■Mf.  l'.linii  que  par  L-  J.'ci'S  du  premier 
mourant,  ils  seront  réduitz  à  l'ancien  nombre  de  cinq  ». 

—  n  est  accordé  an  Sot  S8,000  livres  pour  la  démolitton 
lin  roii7;n  —  Il  n'y  a  !ieu  d'acMrdor  au  sieur  év  'q:!  '  lîe 
Lavaur  et  au  hiron  de  Cal  vis^son  la  :iom(tie  de  0, 100  li  vj-es 
que  chacun  d  'eux  réclame  comme  député  des  Étala  à  la 
Cour,  en  l»i22.  =  Assemblée  particulière  des  gens  de.<t 
trois  états  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse.  —  1 1  sera  pro- 
cédé i»  la  visite  des  ponts  de  BaZHvi',  ;:r»;.'iii  ;  ras,  (linte- 
gabelie.  Valentine,  Calmoot  et  Uootrabé.  =:  Assemblée 
porllealière  des  Étala  de  iasén^diaussée  de  Carcasaonne. 

—  On  se  pourvoiera  cnutre  un  arrêt  du  Consed,  portant 
qu'il  seru  imiHwé  31,040  livres  sur  le  haut  Languedoc 
pour  rembourser  le  sieur  d'Alilignier,  receveur  général, 
des  avances  par  lui  fuites  lors  du  licenciement  des  régi- 
ments de  nourbonne  et  de  IS'avaiiles.  —  Sur  c«  qui  a  été 
représenté  que  la  Chaoïbn  des  Comptée  veut  eontraindr«- 
le  clavaire  de  la  ville  de  Béziers  h  compter  <?«  [i.  n!*-r8 
imposés  pour  l'enlr-lien  du  collège  des  Jwuiles,  ladite 
Chambre  sera  priée  de  s'en  tenir  à  l'accord  qu'elle  a  Ihit 
avec  le  pays.  —  Il  n'y  a  lieu  d'imposer  les  sommes 
demandées  de  la  part  du  Roi  pour  le  payement  des  gardée 
et  des  soixante  maîtres  étrangers  de  la  compagnie  de 
M.  do  Montmorency.  —  L«  président  des  Étals  «  ne  doibl 
quitter  sa  ebaire  qne  pour  le  gouverneur  de  la  Province 
et  le  lieutenant  général  du  Roy  ».  —  Rappel  des  règle- 
ments des  Étals  où  il  est  dit  :  «  Que  chaque  lieu  porbura 
sea  fi»ll«  sana  en  pouvoir  préthendre  le  rejet  sur  le 
corps  des  diocèses,  ny  les  diocèses  •'ur  Ip  j^énéra)  ^îe  !a 
province,  et  que  la  cognoissance  de  telles  atiaires  qui 
sont  pvnment  Atiulc  de  goern  appartient  directement 
an  goweimenr  de  la  province  a,  non  &  la  Cour  des 
ddes.  —  n  sera  Imposé  70,780  livres  6  sols  8  deniers 
]i  nu-  le  payement  des  garnison*.  —  Secours  deflOttvrea 
il  M' Antoine  Pissoris,  docteur  et  avocat  à  Nimea,  c  pour 
le  soulager  des  pertes  qu'il  a  souOinles  à  causa  de  sa 
cous i:i>iLin  à  ià  r'.,-!i>.'ion  i  ;ilîioIi(]ue.  ^  Nouvelle  assem- 
blée des  Etats  de  la  aéoécbanssée  de  Carcassonne.  —  On 
assistera  ceux  des  baMtanta  de  Naibonas,  qui  pi^deot 

C'iiseil  piiur  fjuo  les  charges  municipales  soient 
annuelles,  suivant  le  statut  de  M84,  contre  ceux  qui  vou- 
draient introduire  «  la  perpétuité  des  diiai^gaa  falli 
âiy^leût  matricnla  s.  —  1,000  Uvth  tont  aoeordéaa  à 


Digitized  by  Gu. 


liO  A.liCllI\  li:s  DE  LA 

ravèqne  d«  OiisIt«b,  iiriBldent,  •  pour  eartaliiM  «msIâA- 

ralions  p;^^lic^I•i^^'■R  f^t  tmp->rtr.n'fs  n!i  htf.n  ih~t  In  ito- 
viiicn  ».  —  Il  n'3'  a  lieu  d'avoir  t'yard  a  la  rtiijuéic  dfs 
«MpVléS  d«  TonloaSB,  tandant  •  à  estre  deschargez  h  l'ad- 
venir  contrilmer  aux  ponts  de  la  séncschausséo  do 
Tholnse,  atlendea  que  la  ville  t^t  f^ardinj^e  font  un  corps 
si'pnni  du  diocèzo  dudit  Tholow  ».  — OralIlIcMlîons  de 
18,000  «t  de  4,000  livre»  à  H.  de  Montmoreiu;;  et  au  pré» 
aident  Paiir».  —  Oeiraf.  —  MnMiction. 

De  r'  107  à  f'  S33.  A  Toulouse,  dans  la  .s;illo  ân  l'an- 
cien rérecloire  du  chapitre  Sainl-Élienne,  du  2  mur»  au 
S8  Juin  ie28.~Pr«>ident  :  l'èrèque  de  Oastma.  Ci»mnia- 
s.Tirr-'i  iu  Roi  :  le  prince  de  Conàé,  «  géru'rn!  Ip*  années 
du  Koy  en  Guyenne,  Languedoc,  Dauli-uiut-  tl  Lyon- 
nola  le  duc  de  Montmorency,  ijouvemcur  de  la  pro- 
Tioca;  le  prfoident  Faure.  inleodant  de  Justice  près 
M.  de  MontinorencT  ;  de  Nesmond,  comeiller  d'État, 
intendant  de  justice  prés  M.  la  Prince  ;  Jeati-OeorKes  de 
Cautet  el  J.-B.  Girauni,  trétoriers  de  France.  —  Longue 
liaranirae  du  prince  de  Gondd...  :  ■  tte  irouvant  au 
niilieu  sv  honurable  coiripriLTik' ,       ru  -  triaivr 

eslonné,  ino,>'  qui  par  plusieurs  actions  légilimôes  du 
iMaoinff  sait  Mttveiit  eoaatrainet  d'onltrepaaaer  les  ter- 
mes de  raison  apparents,  pour  me  iflter  dans  des  extré- 
mités puisées  de  la  solide  raison  du  viay  repos,  lo^.uol  Je 
dt'îslre  vous  aCïjuérir  »...  Élogeidu  Henri  IV,  qui  a  laissé 
•  toutesfois  an  Roj,  son  û\i,  le  vérilabie  cli«r-d'«avre  i» 
ikire,  w^nYoir  la  ruine  des  pttUieaint  liaguenots...,  eee 
horrîlili  s  riionsi res  l'iinemis  de  Dieu  et  de  tout  estât 
monarchique  >. .  Eloge  de  Louis  Xlli,  <  qui  ùdcl  luy- 
mesme  ttmtes  les  Ibnelions  de  la  oonduils  de  tm  années, 
logeant  utlvanlajîûu.semonl  ses  troiii'f^,  cr>gnolssatil,  par 
les  cartes  qu'il  se  fitict  apporter  devant  luy,  les  lieux 
néraimires  k  prendra  ou  alHindoBneir...  Il  a  trouvé  mojwn 
d'empnscher  les  désordres  des  capitaines  et  les  vuleries 
des  trés<irier.s  ..  Il  a  esté  quatre  moU  surmontant  les 
incommodités  du  temps...  Ses  affiiirat  preaadas  la  rcti- 
nnt  fc  Paris,  mais  pour  peu  de  temps...,  car,  aiMigr  toat 
n'agist  plus  pour  le  valut  public,  il  s'ennujra...  liai* 
ne  craignez  rien  à  La  Rochelle...,  c'est  assez  qu'il  y  ait 
laissé  ce  ^rand  minisln^  le  cardinal  de  Richelieu...,  qui 
soutient  le  fois  dea  «traira*,  ia  bnina  da  tout  i»  monde; 
en  un  rnnf,  pn'rère  le  saint  public  au  sien...;  faisant  ce<it<> 
dernière  action  de  demeurer  à  La  Rochelle,  le  Roy 
alwat,  affln  que  rien  ne  d<^périsse  de  ses  grandes  entre- 
prises... Le  lioy  m'a  voulu  choisir  pour  le  servir  en  ces 
provinces;  je  sais  bien  que  M.  de  Montmorency,  mon 
heau-rrère...,  etc..  «  Éloge  de  M.  de  Monliuorency... 
<  La  fto;  ittjr  doilA  ta  commencement  du  bouheur  qui  le 
«vit  k  La  Rochélla...  Le  gain  do  eeata  batailla  navale 
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donna  au  H«y  lea  istea  deapuis  al  longtemps  poatéddaa 

|i:u-  les  huguenots...  J*appor'<=rAy  mnn  po.ssibte  pour  vous 
lieslivrer  de  vos  mans,  sy  grajul'» el  sy  enracint^s  qu'il  ne 
se  peut  que  les  remèdes  n'en  soient  difficiles  et  vlolans... 
Avoc  l'uyde  dece  gûnéreux  Parlement  (de  Toulouse),  qui 
se  monstre  sy  affectionné  k  la  religion,  je  me  promets 
tout  bon  heur  de  ma  conduite  ....  L'argent  y  est  aussy 
absolument  nécessaire,  il  vous  Cant  êRlarcer  d'jr  pour- 
voir; deapuis  quatre  mois  que  l'année  est  sur  pfed,  elle 

n'a  recen  aul^nini;  argent,  *-;ii>  .i  ve>C:i  sur  In  pays  et  ;iei:t 
avoir  faict  quelques  désordres;  il  ne  s«  pouvoit  autre- 
ment... Moyennant  eeia,  J»  faachamy  do  ne  rien  Mra 
contre  vos  privil^frcs.  .  feray  mon  possible  pour  vous 
deslivrer  en  un  bun  coup  de  ce»  villes  rebelles  qui, 
comme  des  chancres,  vous  mangent  tcnniflB  ans...  Ban- 
nissez les  connivences,  faito'^  ii:it:-  bonne  guerre  deux 
ans,  vous  aurez  une  l»nno  puix  in  rjn luella  §.  — Dis- 
cours du  président  Faure...  •  A  la  veille  de  voir  la  faction 
estaincte  dont  la  provinpe  estoit  sy  opprimée...,  puisque 
8a  Majesté  eetuit  dans  la  roézatzie  et  que  la  Parlement 
avilit  f;iii.'t  r<j  ostoit  ûii  luy..  ,  iî  ne  resloit  plus  aux 
E^talz  qu  à  coopérer  k  leurs  bonnes  intentions.* — IMscours 
de  M .  da  Nesmond.  Il  cooclot  qos  •  Sa  Hi^eslé  a  ersu  que 

cp.slf  !;5-=crnblf e  n"  luy  rfifruser-i  pns  le  mesme  v-ronrs 
(ju'eUc  attend  des  autres  provinces  ».  —  Le  Président 
répond  au  ;  'i  i  ncu  de  Condé  qa'aprls  avoir  déliMr^,  c  l'aS" 
semblée  lasdiera  de  tout  aoo  pouvoir  da  roua  donnar 
tonte  aorte  de  aatlsiiMtlon  ». 4  mara.  Les  fitats  en  corps 
vont  saluer  le  prince  de  Ojndé  «  prest  k  partir  pour  aller 
en  Poix  t.  —  La  Byaûk,  du  diocàes  de  Toalonsa  se  plaint 
des  ravages  fUts  par  la  compagnie  dn  barra  de  Roque- 
serriere  au  l'eu  .!«  lîu./et.  —  13  mars.  Lecture  d'une 
lettre  du  prince  de  Condé  aux  Etala  sur  1a  prise  de 
Pamiars.  On  ira  la  oongralalar.  —  «  Pour  lUre  voir  las 
grandes  foulles  que  la  province  a  soufTerl  depuis  la  nais- 
sance de  celte  guerr(>  h  ciiuse  des  ordonnances  do  mon- 
seigXWar  la  prince  et  de  Nosseigneurs  les  gouverneurs, 
on  rnmnaana  toutes  les  ordonnanças  dont  il  a  esté  Dkict 
plainte  avx  Bitats,  et  on  aapplfera  laaèits  aeignenr*  de 
maintenir  le  pays  en  s«s  |irîviîèL,'es.  àmt  le  plu»  e-'^sontiel 
el  sur  lequel  repose  toute  sa  liberté,  est  qu'il  ne  peut 
astre  rfan  Imposé  sur  la  paya  sans  la  eonsantantant  da 
ppiipl»,  «f  dê  np  point  constmlnrlr''»  1m  diocèses  et  com- 
munautés d'imposer  ou  emprumpter  nulle  somma  de 
denlaRS,  pour  récompeosss  et  gratifications  das  T<Am> 
taires  el  enlrelenement  des  garnisons  extraordinaires 
roizes  dans  les  maizons  des  particuliers.  >  —  M.  le  Prince 
sera  prié  de  révoquer:  la  saisie  faite  k  Narbonne  de  roar- 
ckandises  qu'on  lui  a  dénono^  comme  venant  d'Aagla- 
tsrre.  biao  qu'allas  «iant  é|é  adutésa  an  Italla  st  k  Nar- 
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Mille,  comme  les  luai^haïuU  II  <iai  ellea  appartiennent 
o0lr«nt  d»  le  proBvep;  —  et  atistl  les  «semplkms  de 

logement  Je  t'en?  'îe  KUrrro  rlonn^f?  h  certains  lieux  «le 
la  province.  —  Aumône  pie  de  12  livres  à  Jean  Nouvelly, 
mlnlstrw,  at  AM  Beaiml.  flladamintslm,  noiiT«Ueiii«nt 
convertis.  —  Attemlu  qu'il  n'est  sorte  ilo  violence  et  acte 
d'hostilité  que  la  compagnie  du  baron  rte  Roqueserrière 
n'ait  exercé  partout  où  «Ile  a  pnssé,  on  demandera  qo« 
ledit  baron  suit  aàTAranent  puni.  aOn  de  réprimer  par 
an  exemple  l'insolence  dea  gam  de  guerre.  —  D^pnt^s 
nommés  pour  aller  saluer  M.  rte  Montinoroncv,  'le  retour 
à  Toaloase.  — ■  M.  le  Prince  sera  prié  de  remulti-e  au 
Parlement  de  Tunlouse,  et  non  à  «m  prérAt,  la  eonnals- 
-saïK'f  îles  j'xrv's  rniirnis  Ii-.s  gens  de  guerre  à  Buzet, 
Bessières  et  Saint-Sulpice.  —  Le  Roi  sera  sopplié  d'or- 
donnar  qva  ta«  pièces  JasUlIeatiT«s  des  delteadea  eom» 
munanlés  ne  seront  pas  envoyées  au  Conseil,  ot  rte  main- 
tenir l'ordre  ancien  suivant  lequel,  après  que  lesiliu» 
dettes  ont  été  vériflûe!)  devant  ses  commissaires  aux 
Élals,  il  n'est  besoin  que  de  rapporter  au  Conseil  l'avis 
qu'ils  donnent  de  cette  Tdriflcation,  pour  obtenir  daa 
lettres  d'assielte  et  [lenDlaaion  d'imposer  lesdites  dettes. 
—  Le  prince  de  Condé,  accompagné  de  M.  de  Montmo- 
rencjr  et  autres  eommiasaires,  entre  h  l'Assemblto  ;  1)  dit 
que  le  Roi  <  a  faicl  dresser  un  estât  île  la  ilc^pen?!'  il'- 
l'armée  qu'il  commande  dans  le  f&yi,  laquelle  se  mon- 
tant pour  eaate  année  k  la  somme  de  S  millions 249,390  li- 
vres, Sa  Maje-ittS  a  ordonné  estre  fournie  par  moitié  des 
deniers  de  son  Espargne  et  entend  que  l'autre  soit  fournie 
Iiar  oesia  province  il  ilemando  «  qna  laCompagnfo 
fas.*e  fonds  de  I  million  1?1, 190  livres,  et  pour  que  IVm- 
ploy  en  soit  cogneu  de  tout  le  mrndo,  il  prie  la  Compa- 
gnie de  lui  donner  telle  per.'tonne 'lu'elle  ndvisera  pour 
en  fitira  iadistribatton  ■.  —  Les  députés,  nommas  pour 
conférer  avec  la  Prince  au  sujet  de  cette  demande,  rap- 
portent qo'il  les  «  a  exhortés  fort  particulièrement  à 
foire  délibérer  le  plnspromptement  possible  sur  ses  pro< 
positions  >.  —  On  ira  représenter  h  H.  de  Montmorency 
«  le  misérable  eslal  'le  la  iirovince,  et  comme  elle  allend 
un  grand  soulagement  de  son  intercession  envers  Mon- 
Mignour  laFrinea  Pour  fiiirovoir  «  te  pan  de  moyens 
que  le  pays  a  de  satisfaire  aux  lernan  lps  liiy  ont  e.*té 
faictes,  on  dressera  Testât  des  fouUes  qu'il  a  supportées 
despuis  le  commencement  de  ce*  dernier»  troubles, 
ansambie  de  celles  qu'il  a  données  au  Roy  despuis  quel- 
ques années  par  forme  rte  subvention  exiniordinaire,  et 
de  celles  que  Sa  Maje.sté  prend  tous  les  ans  par  le  con- 
sentement des  Estalz  «.  —  Après  lactnra  d'un  bref  du 
pape  (Urbain  Vni}as  Cttratir  dti  BoMtventnr»»  SOOti- 
vraa  sont  «xordéat  à  ce  oordelier  ■  pour  luy  aydor  & 

Buir»04MMiNi.  —  fiinii  d.  —  Tdhk  II. 


DE  LAN'ODEIVJC.  9tt 

continuer  le  progrès  qu'il  a  fort  heureusement  Caict  dans 
laa  Cévennes  h  U  conversion  d'un  grand  nombre  de 

P.  R.  ».  —  Entrée  de  M.  de  Montmorency;  il  fait  l'éloge 
du  prince  de  Condé,  et  parlant  do  secours  que  te  Hoi 
demande,  «Je  snfs  obligé  par  rinténat  de  voslre gloire, 
de  vosiro  debvoir  et  de  vostre  repos  de  vous  disposer  & 
quelqu'iiffort  plus  proportionné  h  vostre  ancien  zèle 
pour  Dieu  et  pour  le  Roy  qu'an  misérable  estât  qui 
semble  maintenant  «rraster  vos  bonnes  volontés  par 
l'inipuissane»  ».  —  c  n  sera  faiet  fonds  par  cmprumpt 
es  iri  iins  rlu  trésorier  de  la  Bourse  de  la  somme  de 
30,000  livres  pour  estre  fournie  par  manière  de  prestà 
Honeelgnenr  le  Prince,  et  dlstrlfenée  par  ses  ordon- 
nances, à  condition  d'estre  remplac/o  par  \e  Roy  k  l'ar- 
quit  dttdit  pays  des  deniers  et  des  Impositions  ordinaires 
qui  seront  Gtietes  anr  ceale  provines  l'année  proehaiae 

et  suivantes,  selorv  qu"  le?  afTiires  do. Sa  Majesté  le  pour- 
ront porter  n.  —  On  fera doléanceau  sujet  delà  nouvelle 
crue  deO  livres  sur  chaque qttintal  deael  <  qui  porte  on 
Irt^s  grand  dommage  an  pays,  et  où  mesmes  Sa  Majesté 
souCfrira  de  notables  pertes...  parce  que  le  sel  estant  à 
un  prix  extraordinaire,  il  en  sera  nuiin;;s  vendu  *.  — 
M.  de  Montmorency  prend  congé  de  l'assemblée,  «  le  eer^ 
vice  du  Roy  et  la  protection  qu'il  doibt  fc  la  province 
l'appellant  nécessaireni 'n!  I  i  pai  I  n'i  e-  ;  1-  il  ne  de 
Rohan  ».  —  On  poursuivra  la  cassation  d'un  arrêt  du 
Parlement  de  Toulouse  du  90  mars  16S8,  «  pour  etnpes- 
cber  les  brigues  et  monopoles  do  coux  qui  voudroient 
s'en  servir  pour  conslraindre  les  diocèses  à  changer  leurs 
syndics  et  officiers  contre  leur  volonlé  *.  Le  «yadic 
Lamothe,  député  en  Cour,  s'excuse  de  n'avoir  pas  assisté 
k  l'ouverture  des  Ëlal-s,  «  le  d*»»part  inopiné  du  Roy  du 
camp  de  La  Rwhelle  l'ayant  constrainct  de  suivre  la 
Gonseil  à  Paris,  et  d'y  attendre  longuement  la  signature 
dee  arrêts  qu'il  avoH  obtenus  ii  Tavanta^e  de  la  pro- 
vince «.  —  .1  Pour  tesmoigner  l'honneur  qu'ils  ont  receu 
de  voir  dans  la  province  les  armes  du  Roy  commandées 
par  le  premier  prince  du  sang,  dont  fis  attendent  tonte 
sorte  de  bonheur  >  le?;  î^tats  accord(»nl  •  unaniiii''iiii ut 
et  libéralement  >,  à  mun.seigneur  le  prince,  48,000  livres 
et  l},OQO  livres  à  madame  la  princesse.  —  30.000  livras 
sont  accordées  à  M.  de  Miwtnvireîvr  i  |  i;i;r  le  relover 
de  l'entrelenenionl  desgtins  ûn  guerre  qu'il  mit  sur  pied 
à  la  naissance  de  ces  mouvements  Lecture  d'une  let- 
tre lie  M.  de  Montmorency  en  fitveur  des  con$.uls  de 
Casteinaudary.  —  Ia:  prim  e  de  Condé  vient  •  dire  adieu  à 
l'Assemblée  >  ;  il  la  loue  de  son  zi^lu  pour  1«  service  du 
Itoy,  «  «'estant  efforcée,  parmy  toutes  les  mizèresdont  le 
pays  est  aoeabié,  de  iuy  ayder  à  l'entratenemantde  aon 
année  par  te  preat  qu'eilo  a  Ikict  h  Sa  Mi^aalé  d« 
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860,000  livres.  —  l  e  Prince  à  qui  les  Êlals  s'At  iient 
plaints  >  que  la  vicomté  de  Lautrec  venait  d'être 
gnadtflitent  A>iiM«,  eonir*  l«  articles  accordés  avec 
ledit  seigneur  >,  répond  qne  la  néecMilé  <)u  siège 
de  Réalmont  l'a  torei  d'ordonner  qnelqnes  conlri- 
bvticMt,  mais  que  dorénavant  il  tiendrait  inviolable- 
nent  aux  Étais  la  parole  qu'il  leur  avait  donnée.  — 
Réception  à  l'anemMéa  do  dépntA  de  la  -ville  de  Lautrec, 
•  cen^  e  vi:li>  capitale  du  diDi-r-io  de  Cuistres,  ladite  ville 
de  Castres  estant  dans  la  rébellion  ».  —  Afilrmation  du 
droit  dw  dioeèias  de  ne  paa  m  demaiair  de  lenra  papten 
et  registres,  nonobstant  tous  arrèls  de  la  Cour  de«  aides 
et  de  la  Chambre  des  i.uioples.  —  Les  diocèses  de  Carcaa- 
Mwneet  de  Baa-Montauta»  te  plaignent  d'èire  ruinés 
par  les  gens  de  guerre,  en  verto  d'ordonnunc«s  de  M,  le 
Prince.  —  L'archevôque  de  Toulouse  entre  aux  I^lats  et 
yrand  la  (>réiidence.  —  Le  syndic  du  pays  interviendra 
m  procès  pendant  an  Conseil  antre  le  sieur  d'ATsasens, 
eo-seifrnrar  de  Montesquieu,  et  les  habitante  catholiques 
dudil  lieu,  et  l'on  8Ui'[iIiiTH  I*^  Roi  dans  le  cahier  défaire 
exécuter  la  composition  faite  en  150...,  par  le  sieur  d'A- 
TtasBits  de  Saint'Soaie,  lors  de  la  rMnctIoB  de  la  place 
de  Montesqiiieu ,  ch  faisant,  permettra  iui\  h.il)il:ui-s 
catholiques  dudit  Montesquieu  d'achapter  les  biens  que 
ledit  d'ATSssens  possU*  dans  la  Jnrlsdiction ,  k  dire 
d'oxpfrts  rcsp^ctiveiDent  ac<tordés  ».  —  L«clure  d'une 
lettru  du  Hoi  u.a  prince  de  Condé,  eu  faveur  du  pays, 
daiéa  du  camp  devant  La  Rochelle,  le  90  mai;  M.  de 
Vieules  est  chargé  de  remettre  celle  lettre  au  Prince.  — 
Députés  envoyés  h  MM.  de  Uontiaoranryetde  Venladonr 
pour  las  prier  de  n'ordonner  pas  de  contributions,  le 
pajrs  en  ayiMt  été  déchargé  par  le  traité  accordé  avec 
M.  le  Prince.  —  Don  de  10,000  livres  h  H.  de  Tentadonr 
pour  !<j  ili'' îijiiinKiger  du  si-s.  (li'pfti.sp^  dp  guerre.  —  On 
impoisera  111,000  livres  emprunt^^s,  l'an  dernier,  par  la 
trésorier  de  la  Boare»,  suivant  délibérations  des  aasem* 
bléMdes  sénéchaiisfi^Fi  dp  l'nol  pf  de  Beaucaire,  en 
date  des  0  septembrû  cl  21  O'  tubre.  On  se  pourvoira 
contre  la  couiniission  du  simr  ûe  (  almels,  ■  soj  disant 
commissaire  dépnlé  par  la  Cour  de  Parlement,  pour  ser- 
vir le  Rojr  en  son  armée  commandée  par  M.  le  Prince, 
lequel  auroitdonuéquantilii  d'ordonnances  contraii-es  aux 
articles  accordésaveo  ledit  seigneur  ». — M.  da  Montmo- 
raikej  fait  savoir  qu'il  a  pris  le  Pousin;  l'àssemMée  en- 
voie un  exprès  lui  jiurti'r  ses  compliments.  —  Oratifica- 
tioD  de  37  livres  10  sous  «  à  Malbelia  et  à  sa  bande  pour 
•voir  sonné  du  habbols  et  violons  h  la  procession  géné- 
r.nlp  ili's  États  ».  —  î-p'^  'l'pul^s  pornrés  an  prince  de 
Condf  «  asstiurent  l'assembiee  de  ses  bonnes  intentions  à 
garder  Id  traité  du  14  avril,  anquel  il  ae  croyoit  avoir 
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I  contrevenu  sy  ce  n'est  par  la  nfc^ssilé  du  charroy  de 
l  artiilerie  •  ;  Ils  remeltt-nt  de  sa  part  une  ordonnance 
du  12  Juin  portant  révocation  •  de  tontes  celles  que  par 
luy  ou  autres  agissans  soubi  son  aulhorilé  saroient  trou- 
vées contraires  audit  traité  >  ;  cette  ordonnant-e  et  le 
traité(du  14  avril  1088) seront  imprimés.  —  Imposition  : 
de  70,685  livre*  pour  les  garnisons;  —  des  iniéréis  de 
13,000  livres  due»  au  sieur  de  Modéne  «  présentement 
prisonnier  (I  Ksiai  à  la  Bastille  •.  —  M.  le  Prince  sera 
prié  de  continuer  le  taux  des  vivres  et  fourrages  fait  par 
M.  de  Montmorency.  —  On  s'oppaeera  à  vaecomnissIoB 
délivrée  pour  rechercher  exlnnoriliiiaireraent  •  les  abus 
et  malversations  couiinls  au  faict  des  levées  et  imposi- 
tions, et  en  l'administration  d'ieelies  »,  au  pré^adlce  de 
ta  Cour  des  aides,  •  principalement  establic  pour  ceste 
fln  ».  —  700  livres  sont  accordées  à  nctble  Pierre-Jean 
Second,  consul  de  Castres,  en  récompense  i  de  sa  cons- 
tance en  robéiiaaDce  du  Rnjr  t.  —  Entrée  du  prince  de 
Oondé;  il  Dstt  connaître  rbeureux  succès  des  armes  du 
Roi  ccmire  les  rebelles,  t  il  espère  les  ramener  k  leur 
debvoir...  il  est  résoleu  à  leur  (aire  le  dégast  partout..» 
n  prendra  un  soing  particulier  de  fbire  observer  le 
traité  du  14  avril  •.  —  .\umùne  «  aux  pauvri-s  malades 
lépreux  des  trois  maladreries  >  Ue  Toulouse.  —  11  n'y  a 
Men,  A  cause  des  conséquencee,  d'accorder  au  comie  de 
Caraman,  gouverne«r  du  pay  df>  Folx,  les  frais  d'en- 
tretien des  troupe-*  qu'ii  a  niisea  sur  pied  pour  faire  le 
desgast  aux  reb-'iltis  <•.  —  M.  do  Montmorency  domv 
avis  de  la  prise  de  Mlrabel.  —  Aumône  à  de  pauvret 
Mandais  catholiques,  étudiants  b  Tbulottse.  —  Les 
assemblées  des  sénéchaussées  no  se  pouvant  tenir  à 
cause  de  la  guerre,  il  .est  etOoinl  expressément  aux  syn- 
dics dss  diocèses  «  qui  sont  obligés  de  Ihire  toutee  les 
avances,  sulvaiit  les  règlement.^  du  pi.ys,  «le  faire  conlî- 
nuer  les  ouvrages  commencés  —  7,500  livres  sont 
accordées  à  M«*  de  Montmorency.  —  H.  le  Priaee  sera 
iïuppli''  lin  fontîrmiT  'p  traili'»  >\xi  14  arril  par  une  nou- 
velle uniijtiiimii.*!  qui  empèchti  Itis  co.Th  uvcntions.  —  Le 
trésorier  de  la  Bourse  empruntera  45,000  livres  pour 
payerlesgratificatlonsaoeorl<'''s  par  tes  Étals.— Octroi. 
—  Béoédictkm.  *-  Élat  des  dépuius  présents. 

G.  SaOl.  (KsiiMrt.)  —  ln-Mié.  t»  iM'dhi*,  p«|ii«r. 

11  j:ir.vi(.-r  1C20  —  21  tiovciiitro  1C35.  —  Procès-ver- 
baux  des  si^ances  et  délibérations  des  États  de  Languedoc 
assemblés  par  mandement  du  roi  Louis  XIH. 

Dr  P'  î'  à  f"  9.  —  A  I.iminjT.  i]nr.^  la  5;nllf>  dti  cha- 
pitre dns  Corduliers  de  l'Observance,  du  11  au  14  jan- 
vier 16S0.  Assembléo  des  gens  des  trois  titats  des  doaia 


d  by  Google 


ÉTATS  DE  LAXGUEDOC^ 


î-53 


diocèM»  da  hmt  Languedoc,  oaiivoqués  par  marnlâ- 
UMit  d»  M.  de  Montmorancy.  —  Pi^aidant  :  réTâqos 

d'Alet.  —  M.  irArpajon  demande  qu'il  soil  pourvu  "i  b 
•ulMisUmce  el  surtaux  des  compagnies  de  gens  de  guerre 
antgods  par  M.  le  Prince  snr  les  dio<rè!>es  de  Lodive  et  de 
Sainl-Pi>ns,  mais  que  ces  dioiè.'^es  n'ont  pa*  Supportés, 
aj'anl  été  réservés  au  logement  de  partie  dos  troupes  de 
M.  de  Montmorency.  —  Il  est  vérifié  <  sur  les  tarifes  du 
pajra  4M  la  portion  que  le  diocAu  de  Saint-Pons  devoit 
porter  monte  «a  lolal  à  la  somme  de  18^1  Hvres  7  sols 
5  deniers  i».  —  Cette  somme  sera  imposée  et  répartie  .--lir 
les  douze  diocèses.  —  M.  de  Montmorency  sera  prié  «  d'or- 
donner, pour  les  troupes  eomioandées  aonte  non  autorité 
par  M.  le  vicomte  d'Arp  limi.  i  i!,:;t.'m''nt  pareil  à  celui 
qu'il  a  tait  pour  faire  vivre  8i>n  armée  dans  l'ordre  et 
dans  la  dlsi^ne  et  aa  surplus,  d'avoir  égard  «  à  la 
nr>tiiire  impiii'sance  du  peuple,  'lu  tiittt  perdu  et  ruyné 
tant  par  les  misères  de  la  guerre  que  de  la  peste,  et  ne 
psmalire  qu'elles  roulsal  0»  troupes}  par  le  pays,  ains 
les  eslablir  pour  tout  l'hiver  et  lieox  ffle  S.  0.  Jugera  les 
plus  comrao  le?  pour  le  service  du  Rojr  ».  —  Il  n'y  a  lieu 
d'accu.-i  .  1  i  rnienlaliim  du  surtaux  des  snnsdeguerre 
damamleu  ^  ar  M.  d'Arpajon.  —  <  Il  sera  faict  fomls  par 
forme  de  pre&t,  attendant  qu'il  plaise  ii  S.  M.  d'y  ponr- 
\()ir  (If  se^  deniers,  d'une  somme  de  120,000  .iv  (l;  :rianJée 
par  M.  d'Arpiyon  pour  payer  ses  troupe»  durant  les  mois 
de  Hvrier  et  do  mars  prochains,  afin  d'esTÏter  que  lesd. 
trou{»es  vivf'iil  'i  ilîs  riUim  sui'  !•!  pays  ».  —  Le  régiment 
du  chevalier  de  La  Valette  se  rendra  à  Sigean  par  étapes, 
«  les  frab  desqnellsa  seront  supportés  par  tons  les  dio- 
cèses f  —  T.îO")  îiv.  sont  .KT-irdées  îi  M.  d'ArpaJon,  •  en 
C^iisidci'aliun  'îu  .sûulaé'eitient  qu'il  a  procuré  au  pays 
par  le  bon  onlre  i|U'il  a  rais  en  ses  troupes  v.  —  Le  comte 
de  Riens  est  diargé  de  faire  oonnailre  à  M.  de  Monimo- 
nncy  les  résolutions  de  rAssemblée.  —  Bénédiction.  — 
Députés  présents. 

J)e /•  10  à 16.  —  A.  Pézenas,  dans  la  grande  salle  de 
l'hôtel  de  'ville,  dn  27  avril  an  2  août  1(S9.  (Les  États 
av.il.'tit  l'tA  convoqués  (r;ili  u  il  .Montagnac.  V.  p.  6'2  du 
reg.)—  Président  :  l'uvèque  de  Saint-i'oiis,  puis  l'évéqua 
da  Ulrspoiz,  eo  damfer  llaa,  l'arehavéqna  daNarbenna, 
—  C(>:r.niîs?;nlrps  du  Itol  :  Henri  de  Lévis,  duc  de  Venta- 
dour,  iit'Utuiiaat  général;  Paul  Darnaud,  sieur  de  LaCas- 
sagne;  de  Calelan  (mort  des  suites  d'une  chute  durant  les 
ÉtaU).  trésoriers  de  France.  — M.  de  Venlailour  conjure 
les  États  de  «  donner  molen  h  S.  M.  de  les  mettre  dans 
une  aus.si  grande  commodité  que  la  rébellion  leur  a  causé 
de  pertes  —  Injonction  do  président  aux  dépotés  de 
T«air  hTAssambléa  «  en  haUt  décent,  chacun  suivant  sa 
profession,  les  nobles  avec  l'épée,  les  gradués  avec  leurs 


robes,  soutanes  et  bonnets  ».  —  Attendu  l'importance  des 
allbirss  présentes  el  Pespolr  qu'on  a  de  voir  UentAt  la 

Rni  dans  la  provùif  p,  il  <>"n  é-rU,  aux  prêtais  et  barons 
absents  de  se  rendre  au  plus  tôt  à  l'Assemblée.  —  Les 
députés  chargés  Je  vérifier  les  commissions  rapporlailt 
que  celle  du  tsillon  a  été  augmentée  de  200,00)  livres.  — 
Les  États  annulent,  comme  contraires  aux  privilèges  du 
pays,  le»  délibérations  :  1"  des  députés  des  cinq  diocèses 
du  bas  Langusdoc  assemblés k  Pézanas an  déoambre  1028 
pour  imposer  140.912  livre*;  S*  des  députés  des  douze 
diocèses  du  haut  I/mgufdoc  réunis  à  Limoux  en  janvier 
162d,  pour  imposer  121,1^  livres  •  dont  le  dospartement 
fenst  aassltost  tlllcl     et  H.  de  Monlmoreney  sera  sup- 
plié de  révoquer  les  or  lonnin-f-;  lonnées  on  exécution 
desdites  délibérations.  —  «  Pour  réfréner  par  la  terreur 
des  snpplloes  la  Ikence  des  gens  de  guerre  qui  volent, 
bruç^cnf,  g  l't  rt,  violent  et  rançonnent  onlinairoment 
les        subject.;  du  lioy,  M.  de  Montmorency  sera  sup- 
plié d'ordonner  qu'il  sera  tnibpmé de OBS  CFimss  horribles 
par  les  juges  des  lieux,  poorestre  la  punition  (worsuivie 
«u  Parlement  de  Tholoseon  prévAtablement  ;  item,  d'an- 
nuler toutes  les  ordonnances  des  capitaines  portant  con- 
tributions payables  en  argent  on  saisie  dn  .bestail  de 
labourage    —  «  H  ne  sera  heu  auenng  «sgard  an  des- 
parlement  de  VOO.OOO  liv.  d'au;,'mentilion  du  taillon  faict 
par  les  trésoriers  généraux  de  France,  et  au  casaucnngs 
consuls  seront  vexés  en  conséquence  d'icellny  en  leurs 
personiiiM  li.;  biens,  le.s  syndics  gànt'r.'.>i   prf'iidronl  faict 
et  cause  pour  eux  aux  despeos  du  pays  •.  —  Les  États, 
avertis  da  l'arrivée  da  If .  de  Montmorency,  vont  le  salnar 
en  corps.  —  Us  approuvent  les  délibérations  de  la  séné- 
chaussée de  Beaucaire  et  Nimes,  prises  à  l'czenas  et  à 
Bagnols,  «  l'eroploy  des  soUMUS accordées  en  iceiles  pour 
lasubsistart  •<  '«>  tiens  de uiwrra ayant  loamé an sonla- 
geraont  du  pi  ujilo  •.  —  H.  de  litonlroorency  vient  aux 
États  et  «  tesmofffne  l'extrême  regret  qu'il  porte  des 
fbnlles  et  oppressions  extraordinaires  dont  ceste  pauvre 
province  est  accablée  par  la  nécessité  de  la  guerre,  n 
impéîj'era  de  S.  M.  quelque  sonl.'gement  >.  —  rt.'|ii;tés 
nommés  pour  aller  saluer  le  Roi  à  son  entrée  dans  la 
province  ■  et  sa  oor^ouir  de  sn  victoires  «. — Ponr  Texé- 
cution  de  la  transaction  faite  avec  la  ville  de  Tout^nsa 
au  sujet  des  lutucberies.  —  Le  syndic  Lauiainyo  fait,  dn- 
cider  qu'aucun  député  na  pourra  c  désemparer  les  Ivstats, 
ny  la  ville  sens  permission  par  escript  usijjnée  du  (^rési- 
dent. —  «  i'our  ompeschcr  la  contagion  qui  pourroit 
estre  facilement  porlée  en  ce-slu  ville  de  Pézeuas  par  les 
estrangers  qui  y  affluent  de  tontes  parle,  il  sera  establj 
dos  barrières  et  des  gardes  aux  frats.du  pays».  —  SteAw 
de  remboonar  les  frais  faits  par  l'abbé  de  Sorèie  b  la 
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ponrsnite  du  fapi!ainp  .Tesnjoan,  insigne  voleur,  con-  t 
damné  à  raorl.  —  Enjn^iA  d-i  excès  comuns  lUma  le  dio- 
eAl6  d*  Carcassonne  pjr  les  i  htivâu-légers  de  M.  de  Cat- 
Tiamn.  —  Raftai  dea  États  d'intar? enir  pour  fiiire  élargir 
un  consnldeViltenrar,  <  r«(sn«n  pritonnfer  despnls  huit 
OQ  neuf  mois  "  fauti'  di:  [layinH^it  il'iui.:;  ciuitributioti 
ordonnée  par  le  ducd'Épernoa,  gouverneur  de  Qu^enne. 
—  Les  ÉlatB  «n  «orp»  ifont  rappller  M.  d«  V«ntadonr 
d'oriîonniir  p  u-  expi'As  nu  vii-omte  iI'Arprijon  •  iles- 
cbarger  les  diocèses  de  &lire|>oix  et  Rieux  de  toute  con- 
trflHilton  «0  d«alara  «t  dé  faire  vivra  !«•  (ra«p«s  aans 

désordre  «.  —  Entré*»  dp  l'nrrhevr-qne- primat  f!f  Niir- 
Ijiinac,  iirâiiilai»t-rié,  des.  Klals.  —  Le  siaurde  Sùuiet, 
prévôt  général,  SRra  sommâ  da  rMder  avec  tes  archers 
dans  la  sénéchaasaée  d«  CarcaaiOlUM,  «  les  voleon  et 
brigans  infeolimt  las  ebemtns,  commeltant  toos  les  jours 
de  f;r:iti:l.s  HXr:(-^-,  siBHL'iiu>n;  ilu  d  ifti- ilrs  CovliiOros  — 
Lecture  de»  délibéralton*  du  12  mai  1025  et  Q  mars  10:^6, 
«  pour  l'ordre  al  m&nutonUon  dea  a«»iette«».  —  M.  de 
Montmoréiicy  rj  -ril  l'.u  c;imii  ilevniU  Privas  qxui  !o  Koi 
•  ne  désire  pas  que  le»  déput^-s  le  viennent  saluer  qu'en 
Avigmm  *.—€••  député*  éerivant  da  Uontpelller, 
30  mai,  qu'ils  se  sont  arrêtés  fn  wtle  x\'i\<''.  »  sur  l'mlvi.s 
qu'ils  ont  hau  que  M.  dt»  Roiian  battoit  '.n  caajpagno  au- 
tour daLunel  .'ivec  .'^,001)  Liitiiiiies  de  pieil  et  300  rhe- 
vaax  ».  —  On  (ait  savoir  aux  Ëlata  «pie  l'ordonnance 
de  M.  de  HontmorBnçjr  «  tévocBttrfra  d«a  eontribations 
en  deniers  auroit  esté  approuvée  par  le  Parlement  et 
gn'alle  aaroll  profilé  an  seal  diocèse  da  Ttiolose  de  plus 
de 90/MK)  livres.  —  OraUAeatioP  b  deux  habitants  de 
Lo'lèvii  (|ui  avni'-nt  nrrôté  un  homme  charcr..'  do  Icltre^,  ' 
et  paquets  de  M.  deRohan. —  Te  Deum  et  feu  dejoia 
b  l'oeeaaion  de  la  paix  eonctua  avae  le  roi  de  Ut  Grande- 

Br*?tagne.  —  M.  de  Ventadour  nnnoncf*  <  qn'U  s'en  va 
par  i'exprè-H  cominandomeiit  du  Roi  faire  le  dégast  a  Cas- 
tres i.  —  On  s'oppusera  «  b  la  traila  «n  grandes  qnaniitda 
de  blé  de  ceste  province  en  pajns  asirangers  qneqoelques 
marchands  estoienl  sur  le  point  de  faire».  —  Les  deux 
greffiers  des  litals  feront  faire  chacun  une  boîte  d'argent 
pour  recueillir  «  les  bilhets  et  baliotes  ez  délibérations 
fol  ne  s'opineront  b  hauts  voix  ».  —  procession  géné* 
raie  •  pour  <îi'.''l:iuriiiT  ilf  cc^ti'  [inivin.'e  les 

fléaux  de  la  guerre  et  de  la  peste  >.  —  On  fera  imprimor 
l'ordonnaniw  dn  Roi  qui  décharge  les  habitants  de  Lan» 
gued'ir  fil»  nourrir  <  le'i  triTiip''?  dî^tin'k'S  jionr  f  ilr?  le 
dégast  ttnvirons  de  Montauikan  >,  et  ne  leur  liii^tose 
que  le  loKement  et  les  ualenslles,  «  VOOiant  que  le  sur- 
plus soit  prinz  sur  ses  subjects  de  la  province  de 
Guyenne  adu  que  le  peuple  soit  adverty  de  vouloir  de 
8a  Migcslé  al  puisse  plus  fadlement  s'en  prévaloir  ».  — 


Atf<>nfttj  quf>  d:(n??  les  Ipffrps  pntfTitP"^  snr  l'arrêt  dn  Oon- 
stsW  d'iulat  du  30  u^ai  qui  pt:-rmet  la  traite  dus  biés,  le 
Roi  prend  la  qualité  de  comte  de  Provence,  •  qol  doane 
assez  b  cognoisire  que  Sa  Mtijesté  n'a  entendu  compren- 
dre en  eesl  arrest  sa  province  de  Languedoc,  en  laquelle 
tant  s'pn  faut  que  les  bleds  se  trouvent  à  présent  en 
abondance,  qu'au  contraire  la  disette  j  est  si  grande 
provenant  tant  du  deflbvt  de  eultore  des  terres  qui  sont 
la  plospart  en  fri  h',  despois  le  comuicu  éiiuînl  du  (■■■s 
mouveiuens,  que  du  grand  et  presqu'incroyable  dégaat 
qui  aestéralet  par  le  continuel  détordre  dei  gens  da 
guerre,  «îu'il  ■^«t  f^uf  cprtt^in  qm  si  les  traites  sont  per- 
mises, eiio  5,e  cuavcrlira  m  une  horrible  et  crocll»;  fa- 
mine :  plainte  sera  fuicte  à  M»'  le  eaidinal  de  RIrht-lieu, 
surintendant  de  ta  navigation  et  eoiomercede  Pranot, 
affln  qoesoobiaon  adveu  tes  députés  du  pays  puissent 
supplier  le  Roy  de  révoquer  lûd.  arrest  >.  —  Le  Roi  sera 
prié  de  faire  exécuter  sans  relard  l'article  100  de  son 
ordonnance  de  janvier  portant  réunion  au  Parte- 
niLTit  d<;  T.)U^  .u^f■  <U  la  CTkiiuIkv  ilr  l'FiIil  de  Ti.'/i.TS.  — 
«  Allnd'exclter  unj chacung à  exterminer ceste engeance 
de  brigands,  bandoNtera  et  voleurs  qui  oonnienes  b 
pulluler,  il  sera  payé  comptant  300  liv  par  ehasciing 
brigand  qui  sera  jirifsnl  réellement  exéculé  a  luartou  aux 
galères  perpétin-lles  <■ .  —  "Sur  ce  qui  a  esté  représenté 
que,  faute  d'être  payée  de  leurs  gages,  les  professeurs 
des  Universités  et  régens  des  eolléges  «ont  conalraincti! 
d'abandonner  l'exercice  de  leurs  charges  *,  on  deman* 
dera  que  la  crue  de  6  sous  qui  se  prend  sur  le  sel  pour 
l'entretien  dssd.  univerritéa  et  collèges  soit  entièrement 

i!rn]iliiy>^e  li  %!iir  [)a!t^r:i":it_  —  Vu  IVvcpssivc  idiiTi:'  du 
sel  I  qui  est  cause  que  la  santé  des  personnes  est  grande- 
ment altérée  parmi  le  UMnu  peuple  et  qu»  Isa  bestiaux 
pi'rK^->nl  1,  vn  aussi  «  l'avarice  impitoyable  des  visiteurs 
ii&s  gabelUâ  un  la  rtichercbe  des  faux  sauniers  qu'ils 
croient  trouver  partout,  non  sans  apparence  de  raison, 
pour  l'énorme  inégalité  dn  prix  dn  sel  de  Roossilloin, 
Cardonne  et  Poitou  avec  oaley  du  Languedoc,  et  Pabon» 
dance  miraculeuse  de  sel  que  Dieu  donne  h  quelques 
contrée»  de  reste  province,  sans  aucun  travail  mesme 
et  conridéré  <  Un  sonraws  Iranentes  excédant  plus  de 
3mtllii>n8  de  livrps  par  imposition  p  ur  jouir  de  l'ex- 
tinction de  la  crue  de  37  sol»,  si  souvent  promise  et  ino- 
lllamenl  accordée  >,  I»  Rot  atra  supplié  d'abolir  lai 
an:'îp;inps  rrues  de  37  sols  et  de  10  sols,  •  et  cesie  exor- 
bitante crue  nouvelle  de  deuxescus». — Service  funèbre 
pour  l'évèque  d'Agde,  décédé  depuis  peu  de  Jours,  •  dtM 
le  diucése  duquel  les  Estait  se  trouvent  assemblés  ».  — 
On  demandera  que  le  Roi  fasse  bâtir  en  chacune  da  aei 
Tlllea  des  priaoni  publiques  «t  un  audlloire  da  jualios.  — 
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DépHtalinn  .111  Rui  pour  ilHm.iinJiT  ^jdù  les  ti'ou;>i?';  qui 
vont  être  licenciées  à  cause  de  la  paix  ne  passent  pas  par 
1*  i>rovfn«a.  —  Las  iêpnikt  rapportant  ■  qa'aprèa  l«a 
avDÏr  priisiblement  iniyn,  le  Rcy  leur  promit  de  délivrer 
la  province  de  tous  maux  avant  que  d'en  partir,  sachant 
Men  qu'alla  «?on  liaaaeoup  paty  poar  ■»  aarTiea  >.  — 
On  pnnr^uivra  instamtnprt  !a  rfvnratinn  <1(i  IVdit  donné 
au  camp  devant  La  I<octielle,  au  moîs  de  juillet  1038, 
■  potiant  atta.lill9aem6nt  d'un  subside  nouveau  fort  rs- 
trange  et  iaoaj  an  eaal»  nonarehia  appelé  droit  anDuel 
et  perpétuel  aor  toua  at  ehBaeoa  les  greffln  etviîa  et  cri* 
roinels  ».  —  Le  Roi  sera  supplié  de  donner  letfrrs  rl'as- 
aielle  aox  diocèaaa  et  eommunauléa  «  qui  ont  esté  forcéa 
par  la  para  nA»aal  14  da  ta  ^errs  de  or^er  plnalaora  ddrtaa 
et  Cfïns(rainijrt>  Ihs  [>;irllfii]li.'r<.  et  riiitrimmcnt  les  vefves 
et  tuteurs  des  pupilles,  à  prester  leur  argent  sur  la  foy 
pnbltqoa  posr  la  anlMialaiiea  des  troupaa  éa  R07,  lea- 
quelles  lettres  d'assiettp  H?  n'ont  pu  obtenir  ttpsptils  fîctix 
ans,  ce  qui  les  a  teUement  discrédillés  qu'il  leur  &eruiL 
ImpMaible  de  trouver  crédit  pour  cinq  aolz  >.  —  Assem- 
blée particulière  des  Étals  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
louse. —  On  visitera  lei  ponts  de  Baziège,  Masseribaud, 
Monlraba,  Ciotegabelle,  VaiRntine.  —  On  su|)pliera  le 
Soi  da  décWgw  :  le  diocèse  d'Agde,  de  rentrelien  d'ane 
fl^te  armée;  ^  1«  paya  da  Vivaraia,  de  l'entretien 
pétillant  trois  mois  de  la  frégate  élablif*  au  l'oii/in  [uni;' 
la  sûreté  de  la  n«Tl|faUun  du  Rhône  ;  —  les  diocèses  de 
Rfani,  Mirapoix  etToalonae,daeotttribver  fc  l'entraUen 
des  troupes  du  pri.vs  île  Foix,  et  h  la  démolition  des  for- 
tiAcatioiM  de  Saverdun.  — On  Tera  renouveler  les  défen- 
aea  de  Mra  entrer  dan»  la  royaume  «  drapa  dPBapag na 

pI  d'Anplpterrt",  nfines  rte  Plorenre,  rn7P.  <^f.  ^tilan  qoe 
i'avarice  des  ûifmkTS  1I2  \x  (Uiuano  ont  intrù.iuU,  d"oii 
vient  qu'à  présent  ce  négoce  est  quasi  esleint,  bien 
que  la  mannfiwtara  da  toataa  aortea  d'eatoffies  ae 
fasse  en  la  Tille  et  dioeèa»  d«  Oareaaaonna  et  aaires 
lieux  de  la  province  en  ptaa  grande  perfection  (jaVri 
lont  le  reste  de  l'Europe  a.  —  M.  de  La  Vrillière, 
aeerAlaire  des  eommandemanta ,  remerole  les  États 

"  du  sniiig  qu'ils  l'Tit  iiris  de  Uiy  {Mu'\tcr  s.i  ppixcilion 
en  la  charge  de  secrétaire  d'Rstat  >.  —  Lecture  d'une 
lettre  de  eréane*  dn  Roi  pour  M.  de  Vignler,  eonaalilar 
d'État  —  Harangue  de  M.  de  Vlguler.,  :  '  C^realis  disolt 
dans  Tacite  que  la  tranquillité  publique  ne  peut  eslre  que 
par  les  amas,  «ue  les  armea  ne  paoTsnt  aabsisler  que 
par  l'entreténement  d»  gens  de  guerre,  que  l'enlreténe- 
maflt  se  mainOent  par  le  paiement  et  le  paiement  se  Ihiet 
par  les  contributions  qui  s'imposent  et  sa  lèvent  sur  le 
peuple.  Nona  aommes  en  ces  termea.  I<e  Roy  nous  a 
donné  In  pniz...  Pour  l'aflkrmir,  Il  but  l'antretanament 
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de  rnriii''f:  qu'il  doilil  'ai-ss!  r  on  >:  i>  trou verncment  jua- 
quËS  à  l'entière  exécution  des  choses  accordées...  Vont 
debvea  caste  fndaropnlM  an  Roy  en  tine  si  presmate  et 
agréable  nécH.ssiti',  laquelle  par  eslimation  peut  tiinnlfir 
5  à  600,000  e5CU7.  C'est  ra  secours  qu'il  attend  et  désire 
de  cesteaaaembMa...  Toill^  ifesalenra,  ea  que  la  Ragr  m'a 
commandé  de  vous  dire  de  sa  pari...  J'y  adjousieray  de 
la  mienne  que  ce  que  vous  ferez,  je  vous  prie  que  ce  soit 
honorablement  et  gaiement.  Hilarem  daiorêm  diUfftt 
J)ominiu,tic.  «.  —  Députés  nommés  pour  conférer  avec 
H.  deiriguiersnrle  fait  de  sa  commission.  —  Il  itéra  &lt 
un  répertoire  exact  de  Ions  tes  registres  deaMfMntlona 
du  piva<  '  IifiOO  livres  aeront  distribué»  auxeonvanis 
c  qui  sont  èa  TiMes  et  dlocAses  affligés  de  peste  ».  — 
Assemblée  particulière  des  Ftnts  Ir  hi  -éiiiM  haussi'p  de 
Carcassonna.  —  Députés  nommés  pour  aller  saluer  le 
cardinal  4«  Rlctaeliau,  «  et  tujr  expoaar  comme  premier 
ministre  de  l'Estat  les  misères  de  la  provin-H  »  — 
3ô  juillet.  «  L'entière  séance  a  esté  emplotée  à  ouïr  le 
rappoK  dai  dépviés  ile?ara  1^  la  Cardinal  *.  —  Les 
États  en  corps  vont  visiter  M.  de  Monlmorenc.v.  —  Mémo 
•visite  faite  an  cardinal  de  Richelieu  «  en  La  Orange  des 
Prpils  r.  (.  liez  M.  de  Montmorenry).  —  On  imposera  las 
360,000  livrée  prêtée*  i  U.  le  Prince  ea  1628,  plus  32,500 
pour  les  Intirifs  de  la  premifira  annde.  —  Aumône  aux 
lépreux  de  Moril.ijfnac.  —  Gratification  de  a.ûOO  livres 
aux  enfants  du  marquis  de  Portes,  «  mort  glorlenaement 
en  la  goarra  pour  la  servica  du  Roy  ».  —  IndemntM  aux 
con.o.i!'.  iIh  Monfagnac  "  à  cause  des  frais  par  eux  f.iils 
pour  recevoir  les  Estais  convoqués  en  ladite  ville  au 
W  mai*  damier,  at  dapnta  tranattrds  en  caste  Tille  de 
rézpnri"'  ».  -  T,f--5  États  aci'orflfint  pour  lu  taillon 
85,600  livres  au  lieu  de  285,eû0  livTc&  portée.s  dans  I& 
<  I  rijtnission.  —  Augmentation  du  nombre  d«8  ddpnlésan 
Ci>ur  à  causa  «  de  la  gnrnde  multitude,  importance  et 
dinVcalté  des  aflktn»  que  la  province  est  obligée  de 
poursuivre  celte  année  ».  —  L'Assemblée  <  voianl owlal* 
nement  que  restabliasement  des  Btletta  en  caaia  proTinca 
este  et  anéantit  entièrement  tontes  Isa  rhinchisaa  et 
lîl;erlé^  dont  à  rtle  hsnreusemenl  Jcuy  snubi'  |eju*le  et 
glorieux  empire  |de  nostre  invincible  monarque  et  dea 
rdya  aaa  prMéeaaaaurs....  ebarge  lea  députés  en  Goor  de 
pr/'sspr  "pnr  desparf  afln  d'impétrer  de  la  ju^liee  Lortte 
non  pHTcille  de  Sa  Migosté  la  révocation  dudit  édict  (des 
élus)  et  la  conlinoatlon  de  l'ancien  ordre  des  BsUla  >.  — 
r  Très  Instantes  poursuilea  seront  faictes  envers  le  Roy 
à  ce  qu'il  Iny  plaise  révoquer  l'édict  d'union  de  la  Cham- 
bre des  comptas  et  de  la  Gourdes  aides  de  Montpellier  ». 
"  Octroi  c  des  aeemes  sommes  qua  l'année  dernière  ». 
->  L'octroi  sera  porté  aux  oommiatabw  du  Itol  «  et  an 
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CM  ils  ne  le  voudront  recâpvoir,  M>'  l'arcbevesquo  de 
Narixmn*  at  las  aiitr»  aApuléa  «n  Owr  ont  esté  tinès 

expressémfnt  chargés  de  partir  promptenient  pour  le 
porl«r  à  Sa  Majealé  >■  -  M.  de  Viguier,  conseiller 
d'ËlKt,  visDt  lire  à  l'Assemblée  «  une  lellr»  decaeliat  ds 
Sa  Maj<=sti'',  an  datoiIaNismes  le  14>  juillet,  et  un  urri-st 
(lu  15^  du  inesniu  moyg  signé  en  commandement,  portant 
iSjonolloDS  aux  Ealato  de  se  aâparer  •  ;  sur  quoi  les  États 
•  ftti  avol«nl  dasja  concliid  tous  les  afTatres  de  la  pn>> 
vinc«,  continuant  à  tesmoigner  l'Misolue  et  entière  obéis* 
sance  qu'ils  ont  lousjours  rendue  au  Roy  >  se  sont 
Sà|Mir^  après  avoir  reçu  la  bénédlctiotk  de  l'archevêque 
dnITarlionoa.  —  Députés  présente. 

(Les-  Etats  ne  furent  pas  avaevi'tlés  en  1630). 
Jie  /'>  79  d     1^.  —  A  l'é/enas,  dans  la  grande  sulle  de 
rhdtal  davilla^  di  Itdérembre  1631  au  31  Janricr  1632, 
et  du  17  avril  au  '22  juillet  1633.  —  Président,  dans  la 
première  session,  rar<:lievcque  de  Narbonne;  dans  la 
seconde,  révèqu«  d'Albi,  Cointnisaaire-t  du  Roi  :  M.  de 
Muntmorancy;  Cbaries  de  Lévia,  doc  de  Ventadour; 
Rubert  Miron,  conseiller  d'Etat  ;  Michel  Particello,  stenr 
d'H!'!vi''ry,  l'onlroleur général  d(Ml1nuni:e>i  ;  Paul  Darnaud 
et  Guillaume  de  Comtniban,  ■  trésoriera  de  France  ës 
généralités  de  Péamas  et  de  Ibakrasa    —  M.  d«  lionip 
inoruncy  ilit...  <  qu'jt  iic  [muvuit  jamais  rcjiscntir  do 
conteutement  pareil  a  lelluy  qu'il  trouve  dans  le  resla- 
bllssement  de  «este  assemblée...,  c'est  un  efAict  singulier 
de  la  bonté  du  Roy  connue  uiig  très  agréable  fruict  de 
vusire  obéissance...  Lo  Roy  a  volleu  recognoL^Ire  la  nm- 
déralir)n  que  vous  uv<>z  faict  paroistre  dans  le  mauvais 
•semplo  de  vos  voisins...,  et  s'il  y  a  eu  du  relarde- 
ment...  les  raisons  en  sont  sy  puldiques  qu'il  CkUdroll 
u'estre  pas  l''ran(;ûis  pour  les  ignorer...  Je  puis  dire  avec 
vérité  que  son  service  (du  Roj),  auquel  je  doibs  raou  sang 
et  ma  vie^  a  longuemml  empesché  les  soings  que  ftj 
depuis  rendu  à  vos  affaires.  V  js  députés  en  wnt  les- 
iuoings  coiume  Je  lo  suis  do  leur  fidélité,  fcriuelé  et  wns- 
tanco  dans  une  longua  et  pénible  ponrsnlta  plusieurs 
fttis  interrompue  par  mil  rencontras...  lU  vous  appriri  r,; 
lus  vollontés  et  les  gri\cus  du  Roy...  qui  a  vollu  prciLter 
vos  conienteinens  il  plusieurs  grandes  raisons  dans  les 
plus  hautes  an'aires  quo  laFranceayejaouiiaaottstentt... 
Il  est  Mon  vray  quo  jo  dolln  dire  que  H.  le  Cardinal  en 
c<3  reiia)ntre  <tt  en  vostre  fuviiur  a  surmonté  la  bjiité 
ordinaire,  et  luérilé  de  cesie  provincit  toute  aorte  de 
rsoognaIssaDess  et  de  bénédiolicHis.  Vous  remarqueras  la 
vérité  de  ce  quu  vuus  luy  dubvez  dans  Ie.s  effsctz  plus 
que  dans  mes  parulâs,  et  le«  Messieurs  envoyos  de  ta 
part  du  Baj  m'aideront  puissanmant  k  tous  les  (aire 
rentenlir  sy,  aana  antre  passion  qn»  celle  de  Toaire  bien 


propre,  vous  pensez  meorement,  comme  Je  vous  en  con- 
jure^ h  vous  rendre  dignes  par  vos  saines  résolutions 

di^  la  cuntiiuiuti on  des  faveurs  d'un  sy  grand  Ray  •.  — 
Le  sieur  Miron  fait  l'oluge  de  .M.  île  .Montmorency  qui, 
c  sQx  mervaiUleux  «fiforts  de  sa  valeur,  assortit  encore 
tant  de  sages  et  prndens  conseils,  qu'il  mérite  non  seule' 
ment  de  gouverner  des  peuples  mais  d'entrer  en  paral- 
lèle et  se  mesurer  aux  plus  rares  esprits,  dcqut^lque  pro- 
fMsion  que  ce  soil.  pour  la  résolution  des  pins  grandes 
affaires  »...  II  loue  aussi  M.  de  Ventadour.  «  Il  a  phi  an 
Koy  que  le  brillant  du  ces  ilcux  astri>s  luise  continuelle- 
ment sur  ueste  province...  Il  nous  a  pareillement  députés 
poar  aider  par  nos  entremises...  h  vainere...  le  dégoust 
et  lu  résistance...  en  quelques-ungs  causée  possible  par 
,  l'esloignemenl  de  Sa  Majesté  ou  pur  las  misères  dei 
guerres  passées  qui  peuvent  y  avote  Introduit  toat  plein 
de  roauvaiS4>s  hubitude.s  et  de  nonchalance,  afHn  que  par 
voDS-mesmes  et  avec  vuu ^  nous  y  donnions  la  remède  »... 
Il  rappelle  <  la  restitution  de  .Matitoue  k  son  prince  légi« 
tiine...  et...  la  réserve  de  Pignerol,  que  Sa  M«|j«slé  aesté 
requise  de  reprendre  en  sa  garde  pour  la  sonrelé  de 
l'ltalyi>...  C'est,  .M«&sl(!ur.s,  dans  ces  sérieuses  occupa- 
tions... que  âa  Miyeslâ  m'a  ordonné  do  vous  publier  la 
révocation  des  Balections  et  d'abondant...  tous  remet  son 
I'!quivalunt  à  la  rési^rve  du  préciput...  et  supprimant  ses 
propres  ofUciers,  elle  créa  à  vostre  proflit  six.  commis» 
saires  an  desparlament  dss  tailles  «n  chacung  diocèse 
qui  agiront  .«loubz  ses  oniros,  auxquels  se  joindront  les 
consuls,  et  cognoi.stronl  du  faict  di'S  tailles,  sans  qu'il 
leur  soit  loisible  de  faire  au ^nigne  imposition  sans  lettres 
patentes  de  sa  Majesté,  consenties  en  ceste  compagnie 
d'Bstatz  qu'elle  pArmelIra  estre  doresnsTant  tenus  par 
chacung  an  au  1"  jour  d'oclolire...  Ainsi  vous  serez 
remis  en  vostre  ancienne  liberté,  avec  un  tempérament 
qui  TOUS  tire  hors  d«  l'abus...  dos  fréquentas  impositions 
qui  se  faisoienl  sar.s  K'  >  i  ii,  sans  lettres  et  sans  congez 
du  Buy...  qui  estiiil  donner  quelque  att«mte,  contre  vos- 
tre intention  mesma,  aux  prlnc^es  odnrtilutib  de  répu- 
i>;iqtte  "t  <!'•  .sotn'erainHlé.  ■<  II  invite  les  lîlals  «  à  s'af- 
fiii  iijii'  uii  line  parfaite  oliéis.sance  au  Roy  pour  de  Ut 
l'insinuer  dans  Tseprit  des  peuples  «.  Il  offre  ses  bons 
ol'tices«..  «  Nous  vous  asseoronsden'j  defliiillir  Jamais..., 
vous  «n  avez  desja  l'expérionee  de  HM.  les  intendants 
qui  sont  eu  Cfsle  proviin:  ',  .m  \.  coings  desquels  elle  sem- 
ble eslre  particulioremvnl  commise     —  Les  JÉtats  en 
corps  iront  remercier  It.  de  Uontm«ren<y  <  des  soings 
f.Klraordinainw  qu'il  luy  a  pieu  pro-  hf  •nniinuellement 
dospuiij  la  tin  de  l'assemblée  du  IG?!)  pour  obtenir  du  Roy  le 
restabliassKieiit  des  Estais  ». — Même  rsmerciemen  t  sent 
OdthMMdeldoiitaorfn^.  —  LePariaoMDtdeTottlotiie 
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sera  priiï  il*?  iiîfi"rer  le  Jugement  d'an  j'riM'.'-s  criminel 
poaraatTi  par  l'érèque  de  Saint-Pons  contre  son  viguier, 
»flD  <pi«  l'AasaoïbM*  pnlaaa  iToir  «  Im  nign  «I  pradana 

et  exlraorUinairesafraires  qui  se  'ioibvent  traicler  ctsttâ 
Miate  *■  —  Im  44pot4a  oliargAs  de  vArifler  les  commis- 
sions rapportent  qu'ils  D'y  ont  trouvé  ancone  innova- 
tion «  saur  en  celle  du  taillon  augmentée  de  plus  de 
100,000  llTres».  —  a  Ou.v  le  sieur  <1a  Bi>j;sagueg,  pre- 
mier consal  de  Montpellier,  qni  a  dit  qne  (es  ardiifs  du 
pays  estolent  en  si  grande  conAision  que  tout  s'en  allolt 
enlièreroent  perJrc  n'v  nsioit  [jiMn-vfiu  ;)Mrn]i(«m»>ti(, 
il  est  eqjoint  très  expressément  au  siear  Dazam,  greffler 
An  pays,  de  vaequer  ineonânent  «prta  ta  fin  de  eesl» 
asser^ibli'P  îi  m(-llre  en  bon  ordre  et  inventaire  tons  les 
actes  et  registres  qui  sont  dans  lesdits  archib  ».  — 
leetara  du  verlial  des  Étals  d«  IdSO,  t  «fin  dlnslmira 
rassemblée  des  dcrni'îrs  crrcmen' dc^afTkirfs  in  p.ij?  >. 

—  Oh  cuntinueni  los  imursuitis  pnur  faire  déchargiT  le 
P^ys  de  S  deniers  pour  livre  iiuuvr'ileiiiHnt  .UIHbués 
MX  receveurs  des  tailles.  —  On  sollicitera  du  Parlement 
*  le  règlement  des  sceaux  rigoureux  de  la  province, 
afin  qne  les  rigueurs  soient  expédiées  par  les  créanciers 
des  plus  proclialos  sièges  royaux  de  ia  demaurance  des 
débiteur*,  suivant  les  anciennes  ordonnances  ».  — On 

•>inande:-Li  u  que  ilan^  reslcmlue  de  la  i,MbeIle  de  Lan- 
guedoc le  sel  soit  vendu  tant  en  gros  qu'en  détail  au 
poix  et  non  k  la  mesure,  penr  couper  chemin  ans  flrau' 
des  qui  se  commettent  aux  despens  de  Sa  M  ijesl*^  h  ta 
ruine  de  son  peuple».  —  L'archevêque  de  Narbonnc, 
pois  ta  sirar  de  Uuumys»i«pportent  c  ea  <|tt11s  ont  né- 
gocié dorant  deux  années  qn'ilst  ont  continuellement 
vacqué  en  suite  do  Coiiseii  du  Ray  pour  Im  iifùiirus  J« 
ta  province,  les  plus  importantes  qui  aient  Jamais  esté  •. 

—  Commissaires  nommés  pour  voir  exactement  les  con- 
ditions proposées  de  la  part  du  Roi  (oncbant  la  suppres- 
sion des  Klus.  r.*^  sit-ur  de  K^i'h ,  trésorier  de  la 
Bourse,  expose  «  que  les  Eslatz  s'estaiit  séparés  le 
S  aonst  1080  sans  sToir  mis  en  ses  mains,  sntrant  la 
OOUlurae,  les  départemcus  et  rnanilernens  des 008,104  i 
vres  accordées  tant  pour  les  frais  ordinaires  que  grallR- 
cations  et  debtas  dn  pays...,  ta  Roy,  etutagaant  l'ordre 
ancien  da  l:i  province  et  voulant  néantmoings  que  les- 
dits deniers  feussent  livrez  et  employez  à  ce  qu'ils 
aTolaDt  esté  destines,  «nroit  comnis  iadltalaar  daRaeh 
pour  en  faire  la  recette  et  dsspeose  en  vertu  des  estatz 
qui  en  seroient  arrestez  en  son  Conseil  et  des  mande- 
mens  du  trésorier  do  son  E^pargne,  à  laobarge  de  comp- 
ter de  son  maniement  en  la  chambre  des  comptes  de 
Rsris,  at  pour  east  effet,  Sa  Mi\jesld  aarait  mandé  aaz 
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Ir^siiriers  de  Fr.ine.' rJes  généra litez  de  Toiiloij":e  et  de 
Bôziers  de  faire  par  les  Esleus  assoir,  impeser  et  lever 
ta  tnsdlta  somme  ponr  ealra  mies  éa  mains  dndtt  «iaor 
de  R^rh.  .  Mai«  la  Cour  les  rnmptM  de  Montpellier,  pre- 
uant  foitdenient  sur  l'édicl  d'union  des  deux  Compagniea 
du  mois  de  juillet  1929,  avoit  obtenu  arrest  portant  qna 
de  Recb  comptaraan  icelledudit  maniement;  dequoy  II 
a  créa  esIreoUfgé  de  donner  advis  h  l'assemblée...  » 
«  Sur  quoy  les  Eslatz,  considérant  qu'il  a  pieu  h  la 
bonté  dn  Roy  de  les  restablfr  en  tons  leur  anciens 
droits  et  ponvolrs,  ont  délibéré,  soubs  le  bon  plaisir  da 
Sa  Majesté,  que  les  comptes  dudil  IriSorier  li^^j  uls  le 
2  aonst  1020  jusqnes  aujourd'hui  seront  oja,  clos  et 
arrssisc  pendant  ta  'tenoe  des  prlsens  Rstats  —  Oa 
suppliera  le  lïi  i  de  faire  vérifier  et  imposer  les  délies 
lies  communautés,  «  attendu  que  du  non-paiement  d'icel- 
las  proeèdd  la  eessatloa  dn  eommeroe  «t  la  myne  das 
rr.eilleTrp'^  familles  de  la  provinre  qui  avoicnt  libérale- 
metU  ul  dû  bonne  foy  preslà  leur  bien  iiour  le  service  du 
Roy  ».  —  syndic  Lamitmye  représente  >  qu'il  luy  est 
tombé  en  mains  un  livr»  datté  de  l'année  1688,  sans  la 
nom  de  l'auteur  (Oallan  1)  ny  ilu  lieu...  contra  lé  franc- 
alleii  sans  tillre  prélen  i»  par  ijiif  Iqufjs  provinces  au  pré- 
judice du  Roy....  contenant  une  doctrine  très  perni- 
cieuse qnl  tend  b  rwiTerwr  tas  pins  essentielles  frandil- 
s(  s  de  la  province,  pour,  îuv  arrachant  l'usage  et  la 
liberté  du  droicl  escript  avec  le  franc  alleu,  l'aaanbjettir 
anx  m  et  coustumas  da  ta  prévastd  da  Paris...;  à  4uoy 
estant  très  néressatrc  derespondre,  il  n'y  a  personne  qui 
paisse  le  faire  plus  dignement  que  M.  de  Lacoste,  doc- 
tanr  régent  b  Olabora.  qnt  est  «alvaraellement  raaognati 
pour  ung  des  plus  seavans  hommes  de  l'Europe.,.» 
.Vrrêté  que  le  sieur  de  Lacoste  >sera  instamment  prié  de 
la  part  des  Eslatz  de  donner  an  public,  avec  son  traicté 
des  Loix  romaines,  tout  ce  qu'il  a  très  doolemeat  et  judi* 
cieusement  reenlly  touchant  les  anciens  ordres,  drotets 
et  avantiiiu-es  du  pays  de  Languedoc  ».  —  Oratilli-ati.>n 
de  24,000  livres  aux->dépulés  en  Cour  «  pour  les  soings 
contlnnels  qu'ils  ont  pris  dorant  dans  ans  pour  disposer 
.'^a  M-ijesU5  à  sîipprimer  le?  F-ileus  ».  —  Les  sieurs.  Mir  in 
et  d'Mérat^ry  répondent  aux  États  qui  leur  avaient  de- 
mandé da  Mra  oessar  •  ta  troubla  donné  au  Irésoffar  da 
la  Bourse  par  les  ro"eveurs  p^néranx  touchant  l'imposi- 
tion fditti  en  1Û31  pour  lés  d'ditea  et  affaires  du  pays, 
qu'ils  ne  peuvent  y  pourvoir  ii  ipl^h  ;ue,  par  règlement, 
général  faict  despuis  peu  au  Conseil,  les  deniers  de  toute 
sorte  d'impositions  de  quelque  nature  qu'ils  soient,  pas- 
seront par  l'Espargne  ».  —  On  se  pourvoira  au  Conseil 
pour  faire  décbaiiger  les  consuls  da  Mande  et  da  Marve- 
joto  de»  décrets  d*itf  oumamanl  iiersonaal  oblaam  ooatra 
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eux  par  dss  porteora  do  conlraintM  k  qui  il*  avaient 
rafosé  rantrfc  de  leurs  Tilles  €  snr  ce  qn'lls  n'appor- 

toient  aucun  bulleliii  île  .Hatii<>.  bii'ii  i^u'ils  vinssent  de 
Lyon  et  du  Pu/  qui  csloiaat  pour  lors  jjraudemenl  arai» 
fie*  de  pe^la  »,  al  l'on  suppliera  le  Roi  de  défendre  avt 
CJjiii|i  is'iiB*^      ju-Ii'  e  <  do  forcer  les  ordres  de  police 
dos  villes  et  cuiiiiiiuiiauté«  ».  —  Qruliltcittion  du  8,000  li- 
vres h  M.  de  Machauli,  Intendant  de  Justice,  poliw  et 
Unatiffis  i»r«Vâ  de  M.  do  Monlmorenry,  •  pour  les  infinies 
fuw  urs  qu'il  a  des|)arlie^  h  lu  proTÎnco  pendant  les  trois 
années  qu'il  aesté  dans  cest  ein[>l'iy  «.  —  On  piiursuiTra  la 
révocation  de  l'arrêt  transféranl  à  Montpellier  le  bureau 
des  finances  de  la  généralité  du  bas  Languedoc  établi  b 
Péîeii.>'i,  '  (M  luo  les  E^ilatz,  pour  d-;  bonnes  t  l  ^^T  nides 
CQDsidéraliuns,  Mil  touAjvur»  «slimû  «stra  doiumageabls 
an  serrica  du  Roy  et  au  bien  de  la  province  *.  —  Dépu- 
tulion  envoyùe  à  M.  i^-^  Monltu  irtn-y  pour  le  prier  »  cle 
dira  la  doiu  de  cuux.  qui  ont  esrrlpt  en  Cuur  que  tout  le 
peuple  de  Languedoc  et  parliculièrement  les  dépatés  do 
ce%'n  n-'^mbttk)  dùsiroient  l'eslablissement  da^  Bsleus,.  . 
ann  quu  comme  pr<^varicateur8  et  ennemis  des  libortés 
du  pays  il»  suivnl  déclaré»  Indi^nAa  à  Jamais  d'entrer 
txtx  Esutz,  n'estant  homme  de  Uen  en  Languedoc  qui 
a'ayt  recogneu  que  l'establissement  des  Csleus,  en  quel- 
que petit  nombre  e'.  favorable  conditimi  i[if>M  lea  pût 
proposer,  est  k  plus  iiuupportabla  de  tous  li^s  maux  qui 
pourrolent  Jamiris  arriver  audit  pays  >.  —  On  fera  lm-> 
prime:-    Il  iIiirLiiàncû  do  M.  de  Montmorency  autorisant 
la  traite  des  bles.  —  Le  comte  de  VieultM  vient  diro  que 
M.  de  Monlmoroncy  qui  avait  reçu  des  ordres  réitérés  du 
pourvoir  do  vivres  et  do  munitions  les  places  de  iNar- 
bonne  et  de  LHuratH,  de  petir  d«s  «întrHprisôS  des  Espa- 
gnols, et  de  faire  •  venir  tous  Ins  gens  de  guerre  qui 
sont  en  Qufenne,  ProTeooe  et  Daupbiné,  vorant  que  ce 
serolt  une  grande  ruine  et  désolation  au  pi^ujjle,  esioit 
résotlu  de  faire  faire  tant  seulement  une  levée  de  deux 
ou  trois  cents  hommes  pour  tenir  les  environs  desdites 
villes  de  Narbonne  et  do  Leucate     —  t  Les  consuls 
seront  eihortés  à  l'L-fjM-t  I-  s  i-ijnunissions  et  mandu- 
meiis  qui  leur  pourrolent  estru  failt  de  la  part  des 
Esleiis  pour  flaire  tes  impositions  de  la  présente  année, 
atlunduiit  le  retour  du  courrit^r  que  les  sieurs  commis- 
saires du  lU>y  ont  desnuls  ilaux  Jours  desiiAcbéa  vers 
Sa  Majesté,  aOn  qu'il  luy  plaise  accorder  la  révocation 
deiditss  commissions  ».  —  M.  de  Montmoreacj'  détourne 
les  Ëiats  d'écrire  ans  consuls  en  ce  sens,  «  affln  qae 
ji.^[-S(ir.iii'  m;  |iai--'  ij  ptvinl;'.'  ml ',  ;ii>ta;,'e,  par  quelque  sinis- 
tre expli&iiUou,  du  leurs  intenliuns  «.  —  Afin  de  faciliter 
rexéotttion  du  traité  Mt  avec  le  Roi  pour  la  réToealiun 
de  l'édit  de*  Elus  al  subrenlr  «nx  prenien  piuameats 
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qui  pour  ca  sertint  à  faire,  <  h  quoy  11  ne  pourroit  estre 
pourvu  par  imposition  sy  promplemenl  qu'il  senrft 
Im'.miih:,',  1h  tir  ^  iridf  lifi  !a  Bourse  empruntera  à  Paris 
600,000  livres  pour  ung  an  ».  —  On  fera  imprimer  l'or- 
donnance des  commissaires  du  Roi  du  S3  Juin  168S  con- 
tenant :  qu'ils  n'enlendont  obliger  les  diocèses,  villes  et 
communautés  à  rapporter  d'autres  pi^s  jusiiilcatives 
que  celles  qui  seront  uéecMalrea  «  pour  vérlder  les  deib* 
tes  Couchées  aux  estais  qui  leur  seront  présentés  despuis 
le  temps  quo  lesdites  debtes  auront  esté  conceus  ».  —  On 
se  poarv  dra  devers  le  Roi  contre  les  commissaires  à  la 
vériflcation  des  dettes  séant  &  Carcassonns^  qui,  bien  que 
leur  commission  ne  regarde  que  les  dettes  dont  on  vent 
oblenir  l'imposition,  se  font  rL'présentt>r  les  ét  its  .les 
dettes  payées,  «  rayent,  retranchent,  ordonnent  la  racou- 
V rament  des  gratiflcatlons  aeoordées  par  les  assemblée* 
des  diocè^i-s,  nu  ti^mps  qu'elles  avoient  pouvoir  de  ce 
faire,  et  antérioureniunt  au  règlement  de  1029,  «t  pri- 
vent les  créanciers  des  inthérelz  d'une  année  entière  des 
debtes,  mesmes  payés,  soubz  prétexte  qu'ils  les  ont  pHsà 
plus  haut  pied  que  du  «leiiier  10...,  chose  bien  dure  de 
voir  pratiquer  «'este  rigueur  à  niaime  t<-mps  qu'on  de- 
mande an  paj^s  des  inthérelz  an  denier  10  ».  —  Refus 
d'accorder  au  sieur  Chevalier,  consul  de  Monde,  ua 
congé  de  ilouM  jours,  atti'ndu  que  ses  trois  collègues 
sont  restés  à  Mend^  et  qu'il  n'a  pas  d'assesseur  dans 
l'assemblée.  —  22  Juillet.  Dépntation  en  Cour  <  d'ung 
bi)n  noail T''  If  persiitinaue-s  (lunUfflés  de  tous  les  trois 
ordres,  p^ur  informer  Sa  M.gosté  du  déplorable  estai  de* 
hahllans  «le  ceste  province  qu'nng  déluge  da  nouveaux 
ofllces,  iraposlz  el  surcharties  a  inondés,  à  mesme  temps 
que  la  peste  accompagnée  d'une  horrible  famine  la  mois- 
sonnoit,  afin  que  son  plaisir  soit  de  les  solagor,  et 
confirmer  eo  leurs  anciens  droicl<  et  libertés,  révoquant 
tous  édtetz  et  establissements     —  Le  trésorier  de  la 
Bourse  i'  1  >a  au  plus  tôt  i»  Pari-i     à  i^f^'ui       ^  atoil 
chargé  de  faire  l'eraprancl  de  6(Xl,000  livras  en  vertu  de 
la  délibérallon  du  S>  iotng,  que  n'eataot  plus  nécessaire  h 
la  province,  il  est  prié  do  le  rendre  à  cenx  qui  ont  faict 
le  prasl  •>,  à  qui  l'on  tiendra  compte  des  intérêts.  —  On 
imposera  les  100,003  livres  qui  furent  empruntées  en 
novembr»'  Ic-rni^':*  h  *•!  i*.-:-  M  vilmnrpn      *  et  baillées  au 
sieur  Vau.  1,  iiafiismi  ilusi  Liluus,  ;)uur  tirer  des  mains 
do  M.  d'Ilétnéry  les  commissions  et  mandemens  du  Roy 
pour  la  convocation  des  présenti  BsiaU  *.  —  Les  sjn* 
dics  généraux  raprésanlent  qu'en  1029  la  province  «a 
esté  privért  de  tous  ses  droiclz  par  l'eslablisser;j(.'ijt  d-' 
vingt-deux  bureaux  d'i!;slections,  de  plusieurs  grandes 
crues  sur  le  sel,  douMemont  al  trtpleiMDt  des  tailles, 
taillon,  impoaiUons,  subsides,  eommiasimit  «tneherdis* 
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«stroordlnaim,  et  priTatiotM  du  Arolel  d'équÎTiluit  qui 

soulagcnit  les  taillys  lio  2rx),0(»  livr-M,  lorsque  sortant 
d'épuiser  liiiéralemeDt  par  uue  guerre  presque  conti- 
awlle  de  huit  oo  neuf  ans  toutea  m*  ftenltda,  «t  de  a'eii' 
detterile  phis  iIh  vin?t  millions  do  livres  j>  lur  l'fiolretô- 
nement  des  armées  du  Roy,  sans  aucune  (jiœinutiua  ay 
NeulUaMDt  de  aee  taillas,  elle  en  attaidoit  rifferalaaa- 
ment  de  ses  l'hc^rtf^s.  voire  meaiue  de  nouvelles  conces- 
alons...  Après  une  i^>e.Dibld  poursuite  de  «ieux  ans  entiers, 
elle  aurolt  par  l'entremise  de  M.  de  Montmorency 
«btenu  de  la  boolé  de  Sa  M«y««té  la  r^TOcatlon  des 
Xstoua  et  rastitutioadu  dralet  d'éQUivalent...  Tttutaerois, 
ceux  des  luinistres  qui  en  vouloient  esluder  les  effects 
y  oot  nkia  des  conditions  qu'ils  estirooient  Impaesibto  : 
«I  ont  Oifct  expédier  daa  oommiiaiom  xai  Bslens  pour 
faire  faire  par  leur  ordre  los  iiripiirteineiu  et  îinpijïtitîoii.s 
ds  sommes  eXiC««ives  par  dessus  celles  qui  sont  conts- 
niMs  ans  eoniaiasions  présenUeir  aux  Bktatx;  et  ont  laiet 
saisir  li's  deniers  imposi's  en  le.*?!  pour  les  afrair»»s  ihi 
pays  atiii  do  faciliter  par  ces  voyes  obliques  l'exécution 
de  leur  deseeinff,  la  conduite  duquel  ib  ont  commise  aux 
■ienrs  président  MiroD  et  Particelle  sieur  d'Uéméry, 
lesquels,  après  avoir  fhict  bailler  au  partisan  des  Esleas 
100,000  livres  pour  retirer  1««  commtoaions  des  Estatz 
le  sieur  d'Héméi^  relenoit,..  à  masoM  qne  lee  Estatz 
SB  sont  mis  en  dabrt^  de  surmonter  les  dlflleidtds  pro- 
()o>M^s  (  Il  ont  toujours  faii:t  naîstre  dt-  iiouvnUes  .s;)nbz  le 
nom  du  partisan  des  Esleos,  le  remlioursemeal  duquel 
ils  lUaaisDt  Bontar  k  des  sommas  prodlgiaitsaB  desquelles 
Ils  voululiint  exis'T  1m  inlîiBrtistz  au  ilétiier  10  ;  outre 
que  soubs  divers  prétextes  ils  envoyoïent  de  temps  en 
tamps  âm  ooarrisn  à  la  Oour  ponr  Iklre  ooaler  Inutile- 
ment  des  raois  enliftrs  m  l'altpntff  ds  lours  rabais,  lasser 
la  palieiic«  des  KsUttz,  rendre  leur  assemblée  odieuse  au 
pei^k  par  S4)  longueur  et  prendre  l'occasion  de  quelque 
momaot  Ai? arable  ponr  esUblir  plus  puissamment  les 
BsleuB.  Mesroement,  le  siaarPartiGeUe,qui  avoit  la  prin- 
cipale itirt  tion  de  ce  projet  et  pour  des  intherestz  parti- 
culiers, ayant  tenu  la  traietft  en  Incertitude  daapnis  dix 
mois  qw  lea  btatz  aoot  assemUés,  s'est  aliaentéde  eeate 
Tille  do  Pôzûnâ.s,  faisant  .letnblarit  d'avoir  e-stè  saisi  de 
quelque  terreur  panique,  sans  néanmoings  aucun  légi- 
Hme  eulileet,  oomme  11  l'a  JustUW  l«y  msame  p«p  aon 
rptnur  ;  reprenant  ses  amusemens  et  arliflcos  accoustn- 
més  pour  {urvenir  à  sa  Un,  de  laquelle  il  a  voulu  donner 
la  cognoissance  et  le  goust  mesmeeà  quelques  ungsde 
l'Assemblée  par  des  moyens  illégitimes  qui  ont  e^t^  gf-n^^ 
TCtttsment  rejectés  ».  —  Après  cet  exposé,  les  États 
délib^-rent  de  faire  l'octroi  au  Roi  sur  les  commissions 
qui  leur  oot  été  prtssatéas,  ^  de  le  porter  incontioent 
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selon  la  forme  ancienne,  avec  très  instaiites  pPi-  res  audit 
seigneur  d'unir  inséparablement  ses  intberestz  à  ceux 
du  pays,  eoimine  ledit  s'attadie  de  sa  part  aux 
siens  ;  et  protestent  de  ne  s'en  pas  séparer,  affln  d'atçir 
tous  ensemble  plus  eCQcacemeat  pour  le  service  du  Roy, 
et  de  vouloir  contlnaar  h  eaito  vrovIiMe  aaa  soioct  at 

assist  inre  envers  la  Roy  à  ce  qu'il  plaise  ii  Sr»  Majesté  la 
deslivrer  J«  laul  de  maux  »...  —  «On  priera  les  Compa- 
gnies souveraines  de  contribuer  hnn  nswmstraiioaa  à 
sadite  Miyesté  par  dépalalloM  axpwww  *.  •  >  Lat 
députés  de  rAssemUée,  ebaeun  en  «on  dioeéae,  tnlbmie- 
ront  de  tout  ce  dessus  luessiours  du  la  noblesse ,  du 
clergé  et  les  villes  et  communautés,  in  ce  qu'Us  ne  aoof- 
Aneol  que  tes  esleus  ftoent  aucune  Ibnelfon  de  leur 
chnrt,':-.  Et  parce  que  aux  LX'curren  ;es  âo  ce  teiniis,  il 
pourroit  survenir  de  si  urgentes  affaires  que  la  délation 
du  reukède  pourroit  ruiner  la  provinee,  lea  Mais  d« 
chague  sonéchaa3si?e  ou  les  Estatz  généraux  niosmes,  on 
cas  denéce»silu  pre»«aiila,  s'assembleront  aur  It^  u^ude- 
menadaU.  Montmorency  en  attendant  ceux  du  Roy... 
pour  pourvoiràlontoequieera  nécessaire pour  le  aervioe 
du  Roy.  bien  et  repos  de  cesie  province  *.  —  Cette  déli- 
bération sera  imprimée  >  alin  qu'elle  parvienne  à  la 
cognoissance  d'nngdutcung*.  —  o'fiy  quelque  député  est 
molesté  pour  rataott  de  la  délfMratkn  ee  Jourd'buy  prisa- 
pour  la  conservation  des  libertés  du  pays,  il  sera  rellepvé, 
garanti  et  indempolaé  par  le  corps  général  du  pays  «.  — 
•  Pour  eadier  à  la  poaMrilé  Isa  ruaea  et  WÊVfvm  dont 
s'est  servy  te  sieur  <rili'm(':ry  pour  eslu  îer  la  gricc  du 
Roy,  les  ayant  amusés  pendant  dix  mois,  et  de  peur  que 
la  ooguoiasanea  du  manu  de  ee  manvato  proeédé  ne 
donnp  dps  liimi^rÉ»  à  ceux  qui  voudroient  à  l'advenir 
l'ouniir  ung  semblalile  dessein^f,  le»  Kslati;  ont  délibéré 
qu'il  n'en  sera  rien  joais  sur  le  verbal  ;  et  s'en  estant 
faict  représenter  tons  lea  actes,  ils  les  ont  iiRici  biOiM'  at 
rompre  en  pleine  assemblée  ».  —  D'autant  que  la  saison 
t\st  fort  avancée,  toutes  les  impositions  se  paieront  en 
deux  termes  ».  —  Octroi  an  Roi  •  des  maamsa  som- 
mea  40*80  l'aîné  lOST  t.  »  BéaédldloB»  —  Dépntfs 
présents. 

De/'l2Bà  f»  157.  —  A  Bé£iârs,  dans  l'église  des 
Angnatina,  dn  11  aa  »  oatobre  1032.  —  PrMdent  : 

l'archovâquc  de  Narbonno.  —  Les  États  adrertis  que  le 
itoy  voulûil  honorer  leur  assemblée  de  sa  pniswice  et  en 
bira  l'ouverture  ■,  ae  rendent  à  réfllM  des  Augustins  où 
le  Roi  arrive  une  heure  après,  accompagné  des  cardi- 
naux, garde  des  sceaux,  ducs  et  pairs,  maréchaux  ,  de 
France,  conseillers  d'État,  etc.  —  Ordre  et  cérémonial 
delà  séance.  —  «  Sur  le  dernier  banc  eatolent  «asia 
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»ous  le  nom  ri«  .î*')iu'(Vs  ilos  villes  ou  diocèses,  ;!»';fTtl  que 
lors  on  ne  peut  s^avoir  i^'ib  cstokot  députés  ou  non, 
fut»  qwrasBamblée  <l«s  Estatz  n'éstcilt  MWOra  Ibrmfa, 
iiy  les  iiouvoir»  présentés,  leus  et  receus  coniitie  11  eal 
préalable  et  accoustuiné  d'eslre  faict  aux  Kstals  »  — 
<  Dans  OH  Imte  tribune,  derrière  le  réluble,  esloit 
la  Rain«  Mconpigoée  des  duchesaes  de  Montbazon , 
Obsrreiue  «t  Uzte  ■.  —  Lo  Roi  dit  «  qu'estant  Tenn 
en  ceste  province  et  (ayant)  abattu  la  r 'h.  Ili ou  ,  ÎI 
e'estoit  muleu  d'y  laisser  des  marques  de  3i>n  affec- 
tion paternelle,  rstrandiant  totu  les  abtts  qui  se  eom- 
!ij<>tti>iciit  liii  rnii't  dos  impositions  :.:>T'<r-s  iIp  deniers, 
à  la  foulle  do  son  peuple  ,  par  un  ijon  K>glera<înl 
qall  Yoalolt  aatablir,  comme  M.  le  garde  des  sceaux 
feruit  \Mn  particulièrement  entendre  ■.  —  Discours  du 
garde  des  8(-«uux  CbAteauneuf  :  ...  «  Cest  la  troisiètiie 
taiÊ  que  le  Koy  ml  venu  en  ceste  province...  Ses  ar- 
BM»—  auasitost  qu'elles  ont  pareu  ont  «Mata  la  rébel- 
lion, lUet  eeaaer  lae  tecHons  et  tomber  en  «ea  maint  les 
autheurs  pour  rec«pvoir  de  ?»  jintici-  la  [)o„vrie  di'  leur 

bute  Le  Roj  a  voulu  avant  que  sortir  de  ceste  pro- 

flnear  aaaerabler  lee  trois  ordres,  où  il  a  dMré  qo'an- 
cungAdss  principaux  nfflcinrs  dp  snn  l^arlement,  Chambre 
des  Comptes  et  C!our  des  aides  se  trouvassent  pour  enten- 
dra ee  qu'il  aadTlaé  pour  empescher  les  abus...  Le  j^us 
grand  est  celuy  qui  s'est  falcl  en  la  levée  des  deniers  par 
les  ordoouances  des  gouverneurs,  lieutenants  de  Roy, 
laa  VMtXA  et  les  Assiettes,  par  la  facilité  qu'ils  ont  en 
d'imposer  sur  les  peuples  tout  ce  que  boa  leur  a  sem- 
blé...; ce  qui  a  causé  les  grande*  dettes  dont  la  proTince 
SH  trouvtî  auj.mrd'iiui  ucrubléo  et  qujsi  imiJuUs.uilc  do 
s'en  pouvoir  relepver...  Il  est  néantmoings  vray  de  dire 
que  cas  detlaa  ont  esté  eoBlraetées  sans  le  eoea  do  Roy 
et  s;i  pfrmiîsion,  ol  que  la  moindre  partie  est  tournée  à 
son  profit  et  de  la  chose  publique.  Pour  remédier  à  ce 
val,  le  tLBfj  estant  1^  |1  jr  »  trois  «b».»  y  lalM  M.  le 
caHina'  <ie  Richelieu...;  il  vous  lit  entendre  tes  voluntûs 
du  Roy...  Klles  vous  Turent  signifiées,  publiées  et  enre- 
gislrSos  partout  oh  il  fut  besoing...  Mais  au  lieu  dy 
obéir...  ceax  qui  dès  tara  méditoient  se  servir  de  ce 
moyen  ponr  IrovUer  vostre  rapos  et  s'en  préTaloir  pour 
leur  ambition,  t^n  iravcrHèreiil  rL'xi'cuti(jri ,  vruis  iior- 
tirent  à  faire  le  semhlahle  et  vous  y  opposer  comme 

TOQS  «m  blet  Jaaqnes  h  oa  Jonrdiiuy  Le  Roy  Itoutb 

bon  que  vous  vons  as?arab!assicz  l'an  passé  pour  adviser 
de  voua  mesme  aux  molens  d'empescber  ces  désordres, 
nais  ««  lien  dV  poarvolr,  avei  flsy  voetre  aassm- 
Itlée  par  une  rAbellion  ouverte  et  soulèvement  général 
des  trois  ordres,  les  prélats,  les  nobles,  les  peuples.  Le 
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Rojr  qui  auroit  trto  grand  snitfeel  de  voua  tesmoigner 

son  mesi'onteiileiJi?'-nt ,  ouldn»  vntontipi-"!  vAsirf-  f^iulto, 
se  r»^servanl  néantmoings  da  faire  punir  aucungs  des 
particuliers  qui  ont  le  plus  failly...  Hais  ponr  que  ▼ont 
ne  tombiez  plus  ilans  de  .semblables  inconvéniens,  vous 
eniendrez  ordonnance  qui  vous  sera  maintenant 
leuc,  dedans  l'observation  do  laquelle  il  veut  que  ceste 
province  soit  doresenavant  règle  et  gouTernte».  —  Long 
dlseonm  de  l'archeTèque  de  Narbonne,  pnMdent  des 
KI;U:-i  au  Uni  ;  ..  ..Jo  me  jeltc  à  vus  pi  -iLs  n.jii  [iniiit 
cuanae  autrefois  un  .Moyse  devant  sou  Dieu,  mais  hieu 
«omme  un  éresque,  très  humble  et  trte  Adèle  subjeel, 
devîinf  sr  iii  R.^y  ix  qui  le  Dieu  du  ciel  a  donné  le  filtre  et 
le  (iDuvoir  d'un  Dieu  sur  teri*e;  avec  moy.  Sire,  ceste 
coiiipai;nie,  oompoeée  des  trois  ordres  de  vustre  anlretois 
si  floris-sante  mais  maintenant  désolée  province.  Tous 
ensemble  vous  demandons  grâce...  Qu'il  vous  plaise 
mettre  difTérenee  entre  ceux  qui  sont  coupables  par 
nécessité  de  ceux  qui  le  sont  <te  volonté  délibérée;  c'est- 
h-dira  que  si  Totro  Mi^csté  punit  les  Crimes  qui  sont 
rtii  lik's  l'une  ambition  effn-néa  et  pure  désobéissance, 
qu'elle  pardonne  les  lautw  qui  procèdent  d'erreur... 
Dieu  veuille  que  nous  soyons  autant  heureux  en  ceste 
nostre  supplication  à  Votre  Majesté  que  feut  Jadis  cest 

ancien  éveeque  d'Anliocbe  vers  le  grand  Tbéudose  

L'inlMéllié  que  vous  aves  apereeue  en  oesl»  provinee 
n'est  pas  une  faute  publique,  ains  un  crime  particulier 
dont  le  public  n'est  pas  ubli^  de  respondre...  Ceux  qui 
ont  failly  en  cest  eodrotot  Icy  ont  riKly  d'eux  mesmes; 
ils  ont  seuls  contre  tous  abusé  de  l'auliiorité  el  de  la 
puissance  qulls  tenoienl  de  vous,  ayant  tasché  par  leurs 
menées  de  jetter  oeste  province  à  son  Insceu  et  malgré 
elle  dans  le  crime  de  rébellion,  (jue  s'ils  ont  travaillé 
en  vain,  o^'asl  la  OHldlté  de  Tosira  règne  et  le  boa  ange  d* 
vos  peuples  qui  ont  esludé  de  sy  pernicieux  de.^iseirts.s.  . 
et  faIct  Cugnoislre  à  la  province  qu  o»  ue  la  tlalloù  que 
pour  la  décevoir,  qu'on  ne  la  caressoit  que  pour  la 
perdre,  et  qu'on  ne  briguoil  ses  dé|)Utés  et  n'aclieptoitm 
leurs  voix  et  leurs  suffrages  que  pour  la  prastituer  misé* 
r.ttiiettietit  .soubz  prétexte  d'une  liberté  imaginaire...  Ce 
n'est  pas  qu'elle  panse  d'entrer  enJnstifloatioB...  L'aban- 
donnement  a  esté  sy  grand  parmi  tous  les  ordrss  que 
V  dru  Majesté,  on  ce  rencontre, cMam  in  angetti  reperii 
pravUalem...  La  province  reoognoiat  ingénument  avoir 
beaobiff  de  grftoe...  Que  ty  Votre  M^|esié  ta  Iny  oetroy* 
en  luy  conservant  ses  immunités  p(  franchises,  et  par- 
donne â  tant  de  pauvres  misérables  qui  sont  t^rraus  sans 
trouver  lien  où  pouvoir  reposer  ny  mettre  à  couvMt 
leur  teste...,  elle  augmentera  vers  soy  l'affection  de  aea 
peuples...  Ce  n'est  pas  que  nous  prétendions  d'imposer 
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aMagna  ioj  k  Voira  M^ieaté...  S;  elle  Tonloit  uar  d«  1 

cha^Uiuenl  envrr^  coupables  décente  rébellion...  nous 
.ne  pourrions  {las  ju«Cenient  nou.<i  en  plaindra,  pui.s<|ue 
nous  apfnmmdans  les  sacrés  cahlers(iuel)ieu,qnoyquo 
tout  bon  mun  Iw  criminals,...  s'ost  «awi  {«Mi^onn 
moDMré  inmtoraMe  enren  tas  rebelles...  Oontlntiez 
hardiment  à  eâtrepltoy^ibit  Lii'.s.<iy  bien  que  juste,  puisque 
TOM  ne  «(aories  estra  qu'aiuté,  q>'adoré  «t  qu'admiré... 
puis  masine  qs'en  Toatra  ateenee  la  tonaanl  aaelat  da 
TCK  .inrh'h  tousjours  triomphantes  adesju  ti)u<-hé quelques 
ODgs  de  ceux  à  qui  leur  pnéaumplion  ayant  faicl  oabliar 
taat  d«  gnutdMiF  qulla  pnsMolaiit  par  TOatra  UhérmlilA, 
les  a  réduit  à  n'espérer  plus  qu'en  vo-s  grandes  et  exces- 
sives miséricordes...  Ceste  province,  Sire,  ne  subsiste 
que  par  vostre  l)Onlù...  Au^ay,  Votre  Majesté  perçoit 
maintenant  les  frulctz  de  cette  alenna  royale  générosité 
k  pardonner  les  crimes,  car  en  ces  monvemens  icy,  entre 
IsaaToa  subjecz  de  ceste  province,  ceux  auxquels  vous 
vnt  datpuit  pan  pardonné  tant  da  funlas  na  votis  ont  pas 
eati  les  moîngs  ftdalles  —  Lecture  par  la  aiaur  da 
La  Vrillirrf,  .sfcrrl.iirs  ■i'E'al,  Mm  IVdlt  de  Bé/iers  «  tant 
pour  les  impositions  et  levées  de  deniers  que  pour  l'ordre 
des  IMatz  et  aasiettas  «.  —  Lecture  d'autres  lettres  qui 
dtRnt  aux  baronnies  de  Rieux  et  de  Villeneuve  le  droit 
d'entrer  aux  États  <  pour  la  rébeilioa  des  seigneurs 
diceilea  »,  et  tranaOrant  oa  droit  aux  baronnies  de 
Matjalas'  pt  rie  I.ftques.  —  I.p  j»arT?«>dw  sç«»anT,  par  com- 
mamtemcnt  du  Hd,  i>as4o  tluvanC  toua  It^  a&aistanis, 
commençant  par  lus  carilinaux,<  et  retourné  à  son  siège, 
a  dict  et  prononcé  ;  Le  Roy  tenant  ses  fiatata  généraux 
de  Languedoc  a  ordonaé  et  ordonne  que  snr  le  reply  des 
letlrùs  p.iicriios  un  forme  d'édict  sera  eetcripl  :  Leu  et 
publié  en  la  présence  de  Sa  Mainltà,  du  consentement  das 
gona  daedlte  Belala  «l  de  l'adrâ  dea  depputfa  da  sa  Oonr 
de  Parlement  de  Thonlousc,  Coui-  les  i N.:ji|itHs,  aî.îes  --i 
floances  de  Montpellier  etc.  —  Les  8eii,'neurs  et  les 
filais  aecompagnaiit  ensoita  la  Soi  Jusque  son  «arrosa». 
—  Lecture  des  vicariats  et  procurations.  —  R{''t  eptinn 
des  barons  de  Magalas  et  de  Lèiiues.  —  Lecture  iaite  : 
1*  •  des  règlemens  salutaires  •  que  le  Roi  a  faits  pour  le 
boa  ordre  des  États  ei  des  Assiettes;  2»  »  du  ple<l  des 
imposltloins  que  Sa  Majesté  veut  eatre  fidctes  k  l'ad  venir 
par  diricung  an  sur  le  corps  de  cette  province  >  ;  3°  d'une 
nouvelle  création  de  trois  offices  de  trésorier  de  la 
Bourse  du  pays  et  d'un  oartaln  nombre  d^ofllciers  de 
maréchaussée  en  chaque  diocèse  «  pour  les  sa.j-H.s  des- 
quels  Sa  Usjatté  veut  qu'on  impose  tous  les  ans  30,000  U- 
TTSB  a  dttMUbéré  que  lea  6lala  «s  corps  rendront, 
grAce  au  Roi,  j  d'.ivoir  >'t:ibli  un  sy  hm  orifrn  pi>iir  le 
«mlagement  de  ses  subjectt,  et  feront  très  humbles  re-  i 
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nriteset  des  garnisoin  qnl  se  trouvent  grandement  aug- 
muiUés  ou  rejettés  sur  U  province,  »u  lieu  que  de  tout 
teni|ie  ils  esloient  portés  sur  ses  finances  et  gubeUes; 
Bur  la  pied  si  haut  d'un  million  500,000  livres  de  la  par- 
tie 'le  l'Espargne  qui  n'a  jamais  monté  jnsques  à  présent 
qu'à  300,000  livres;  et  sur  les  ofHces  de  (iiarescbausséa 
dont  il  ne  peut  revenir  aucnng  proflit  considérable  à  8a 
Majesté,  ny  aucnng  bien  al  advanlage  h  son  peuple  •.  •» 
—  Grafiflcatiiiii  lie  50  pistole.s  aux  hui.ssicrs  or  linaires 
du  Oonseil,  en  considémtion  ■  dee  bons  offices  qu'ils  ont 
rendus  et  rendent  tons  les  Jours  b  la  prorinoa.  • — Vvf» 
chevêque  de  Narb()nne  sii;i|ilii'r,i  Mf^  leCardina!  >  iravoir 
osgard  à  la  misère  de  ceste  province  désolée  par  la  peste 
et  par  eesto  gasm  ilamiére,  et  da  U  dasehargar  das 
onze  cornettes  de  cavalerie  et  des  cinq  régiments  de 
gens  de  pied  que  le  Roy  vouloit  y  laisser.  »  —  Présenta- 
tion par  les  Commissaires  du  Roi  dos  commissions  daa 
impositiona  al  des  lettres  paiontes  fui  restituent  au  paju 
le  droit  d'afrermer  réqutTalent.  — >  «  La  13*  octobre,  du 
retevt'i-,  li's  Ëstatzen  c<irps  vont  prendre  congé  du  Roy.  » 
L'archevêque  de  Narbonne  •  porta  la  p&rola  si  agréable- 
nent  que  la  Roy,  k  «on  Tlsac*  el  par  la  douceur  de  «sa 
paroles,  atesinoigné  un  grand  contentement  ■.  —  Il  sera 
payé  au  capitaine  des  gardes  du  corps  et  au  maître  des 
eérénonteaa,000  livras  au  llau  de  lt,000  qu'ils  deann- 

daient  «  pf^ur  îf>nrs  prétRntioTis  ■'tir  In^  tapis^pn""'.  pr\7*o- 
mens  et  éclialïauiiagtis  qui  iléforoiont  l'Cfjli.su  ..ic»  Augus- 
Uns  lorisque  lu  Koy  Ht  l'ouverture  des  Gstatz  ».  —  On. 
poursuivra  les  arrêts  aéceasaires  pour  imposer  24,000  li- 
vres promises  par  le  garda  de  sceaux,  outre  et  pardessus 
les  50,000  livres  destinées  par  le  Roi  pour  les  alTaires 
du  pays,  •  eeate  somme  n'estant  de  beaucoup  pas  suffi- 
sante, à  cause  des  frais  «ztraordHBafres  da  la  présente 
Hnrii''(-  I.  —  r.o  pn'siilL'iit  ùii  .'^a\  i:iif  i[u'h  s  i  dsmunde  de 
décharger  le  pays  îles  gens  de  guerre,  il  a  été  répondu  : 
■  que  cala  ne  se  pounil  tant  que  rBspa^nol  denaurondt 

armé  sur  la  frontière  rîo  Rossillnn,  mais  (jiio  I.^silites  Rons 
de  guerre  seroient  logés  i!;uis  les  liviituw  \  illes  pour  eslre 
plus  flicilement  contenus,  et  qu'il  y  aurait  sy  bon  ordre 
que  lo  peuple  n'en  soroit  pas  foullé  i.  —  L<es  commis- 
saires du  Roi  seront  priés  d'.iugmenter  la  taxe  das 
députés  du  Tiers-Etal  (fixé  à  0  livres  par  l'édit  de  Bézier») 
attendu  l'extraordinaire  cberté  das  vivres  el  fourrages 
causés  par  la  préssoca  du  Rai,  ~  On  fera  lea  poursuites 
tiL'  Lsiaires  [«  ur  faire  décharger  la  provini  «i  *  de 
500,000  livres,  trouvées  à  Paris  au  pouvoir  de  l'inten- 
dant da  le  duedeHontmoraney  alque  le  Roj  a  fMot 
tiiftlre  f>n  coffres,  «y  ladite  somme  est  censée  esire 
des  biens  dudit  sieur  duc;  ou,  —  sy  elle  a  esté  em» 
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prumpté<^,  eomnw  II  «st  prétonda,  par  l«dU  intendant, 

sur  la  r  i  l'I  !-fî.:!it  iIcs  K<tal2,  en  ver(u  de  leur  'iiMihiïra- 
Uon  du  3  juin  dernier,  pour  sulnreiur.att  paiâmont  du 
psTlinn  des  Bilma,  sam  qoa  la  am  d*  H.  de  Montao» 
rency  ail  esté  «>mp!oy'^  :iufrr>m#»nt  que  par  manière  de 
cautionnement  artlmaire  —  on  la  fera  tenir  en  compte 
aur  le  remboursement  des  Esteus  ».  —  Oratlflnution 
de  3,000  UvrÊg  au  président  Miron,  intendanl  d»  la  Ju.i- 
tiea  en  Langrnedoc  •  en  reoonnalssAnce  Aa  tant  de  grûi-je» 
qo'ilfaitan  pays». —  On  priera  M  le  Cardinal  de  trouver 
boa  faeleaÉtatadinaraitdedonnsrauitaàaoa  projet  de 
Ihtra  du  ffrau  de  Braaooa  vn  port  •  qui  aérait  un^  <!<>» 
plus  beaux  et  des  plus  as8<»uréH  de  toute  la  mer  Médiler- 
rante,  »  à  cause  •  de  la  misère  et  impuissance  du  peuple 
■fflbiUi  perlant  dtfialaatftëa  —  R^taa  deaab^entton 
au  maître  des  wurriers  In  t;i  f^^'nAr.ihti'  '1=  Mi"'Tit:'t>!lt''r. 

—  Locturo  de  l'étal  dus  fraw       Klats.  ~  i>cnëUu;tion. 

—  IK^puti5s  présents. 

J)er>lSi  à  f'SW,  A  Monipellior,  dans  la  grande  salle 
de  l'Hôtel  de  Ville,  du  f  I  novembre  au  9  d^scembrfl  1033. 

—  Président  :  l'archevêque  de  Narbonne  ;  Commissaires 
du  roi,  Cbarlea  de  Scbomberg,  duc  d'Halluio,  lieutenant 
génL^al  du  Roi  en  Lenguadoe  ;  Juat-Henrl  de  Tonmon, 
coiuto  do  Rossillon,  lieutenant  ni^.il  .iin-.''8»i  du 
Pny  et  de  Vivier»;  Robert  Miron  ot  Antoine  Le  Camus, 
Intendanta  de  Justice,  poltee  «t  flmneea  «n  Uraguadoc; 
Étienno  d<*  PuL-'  t  et  Jnrijuçs  Mansf,  tr^sorieni  de 
France  ès  généralités  de  Toulouse  âi  de  Montpellier.  — 
Laelnredaaeommlaaionade  la  taille,  taillon,  rembourse- 
ment dos  élus,  etc.,  datées  de  (%antiUy,  18  Juillet  1633. 
•i— Discours  du  duc  d'IIalluIn  :  «...  La  reveue  qu'il  a 
irai|lie  bicte  du  Lan^'Uâdoc  et  les  conférences  qu'il  a 
■nea  aTee  tons  lea  ordres  de  la  province  inr  ont  donné 
quelque  co^noîssance  dea  alltetlona,  daa  wlaèraa  et  dea 
(livf'ra  itillniri'-.t/  iI'uM  l'hacung...  Il  -^''-st  .itta''hé  ■■■lintiiM 
à  une  chose  sérieuse  et  essentielle  à  l'exercice  do  l'autUo- 
rlté  qall  n  pieu  an  Roy  de  Inf  domer...  Il  aerea  qu'il  ne 
pourroil  mieux  faire  que  do  venir  aux  Estatz  ave*^  oeste 
préparation  pour  leur  donner  part  do  sa  conduite  et  rece- 
Toir  leurs  advis  pour  le  bien  public...  Il  s'agit...  de  ma- 
rier \m  nécossittVs  de  FEstat  et  de  la  grandeur  et  réputa- 
tion de  la  France  avec  le  aalut  et  la  «absislance  de  ce 
peja...  Il  en  est  des  provinces  misérables  comme  des 
oorpa  malades...  La  mémorable  Journée  du  l*'  aeptem- 
1m  Ift32,  la  présenos  dn  Roj  et  les  généraux  eonaella  de 
ce  grand  et  adnsirnlil'":  ministre,  M  le  l'ur-linal.  n'uis  uni 
mia  en  estât  de  convalescence. . .  Les  armées  on  t  dispareu  ; 
lea  gena  de  guerre,  qui  aembloiant  deapnfa  qulnae  ana 
avoir  conspiré  la  tatate  rnyn^  îu  Languedoc,  en  ont  esté 
dealogés;  U.  noblesse,  qui  avoit  manqué,  est  remisa  an 
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cessé,  il  nous  en  resfe  un  très  krranil  qui  est  la  misère  du 
pauvre  peuple,  dont  je  suis  si  sensiblement  touclié  que 
lea  ressentiments  que  J'en  «7...  eont  beaucoup  annleanna 
df>  m^s  ii;iri!tes...  Le  remède  consiste  en  deux  princip.iux 
cli«*f3,  l'un  (lesipend  du  pouvoir  que  le  Roy  lu'u  cunHé 
pour  cmpe^icher  la  continuation  dos  désordres  du  pa.<iaé 
el  faire  exécuter  l'édh-l  d'octobre  1632,  l'autre,  des  salU' 
taires  résollutlons  que  ceste  assemblée  prendra...  Ce  que 
je  puis  vous  promettre  dés  à  présont  est  que  je  n'auray 
jamais  d'autres  intiiéresls  que  Isa  vostrsa...  que  Je  ne  aoy 
pas  eatre  gouTemenr  de  Languedoc  pour  en  avoir  lea 
honneurs  et  les  rév.  renées,  mais  pour  en  .iviir  k«  pev- 
nes  et  les  travaux.  Je  prendray  tout  le  soin  que  je  doibs 
ieyet  auprès  da  Roy  de  vcïna  procurer  tout  le  Mm  et 
soulagement  qui  sera  en  mnr»  pouvoir  ».  —  Très  long 
discours  de  l'intendant  Miron...  Il  se  réjouit  u  qu'aux 
réceptions  et  entrées  de  M.  le  duc  (d*Baltvin}  il  aU 
pareu  tant  de  Joie,  de  respect  et  de  démonstration  d'obéis- 
sance rendue  au  Roy  par  toute  la  province  »...  Éloge 
du  duc  et  de  son  p<^re  le  feu  maréchal  de  Schomberg... 
<  Ses  bonnaa  qnalitéa  méritent  dea  Eatatc  une  entière 
déKrenes  à  ses  ad  vis  pour  les  inviter  à  ae  daftaidre,  dé- 
sormais. Jes  illusions  ili'  ceuï  ilont  lês  pui.ssanoes  ne 
peuvent  estre  que  foiblesses  «.  Panégyrique  du  Roi  et  du 
cardinal.  — On  a'oppoaera  à  renreêletranMnt  de  l'édit 
obtenu  par  les  receveurs  des  tailles  pour  faire  porter  de 
0  il  iO  deniers  leur  droit  de  levée,  conlraireroenl  au  traité 
fait  en  1611  avec  le  paya.  — On  enregistrera  lee  provi- 
sions du  baron  de  Fabrezan  pour  l'entrée  aux  États  ;  — 
la  commission  du  sieur  Lesecq,  commis  à  la  charge  de 
trésorier  de  la  Bourse  rlu  pays.  —  Nomination  de  dépu- 
tés pour  ouïr  et  clore  las  comptes  dae  tréaorien  de  1» 
Bourse  Jt  antres  offlbiers  du  pays,  •  en  la  mani&re  ae- 
coll^tLl:JJl'e ,  iiiesni''s  cetluy  des  ini|iiisi(ions  f.tii-t>'S  en 
1G31  •.  —  Lecture  de  l'édit  portant  permission  <  de  ven- 
dre à  ItenItA  de  raebapt  perpéiml  le  droit  d'équivalent, 
pour  rRmbonr*°r  leK  «islens  ».  —  c  Veu  la  grande  foulle 
que  le  peuple  soulïre  a  cause  de  l'exaction  forcée  dea 
es|>éc(»,  il  sera  Met  arUcledane  le  calUer  pour  supplier 
S.  M  d'interdire  aux  compagniesde  Justice  et  deflnancea 
la  communauté  do  bourse,  et  ordonner  que  nul  ne  puisse 
estre  ronstraincl  à  payer  les  rapports  et  lover  les  juge- 
ments outre  sa  volonté  ».  —  Contre  lea  receveuie  dea 
tailles  qui,  sous  prétexte  dlaiieélérer  la  levée  dea  deniers, 
ruiiieni  înus  las  collecteurs  «  par  les  violentes  exécutioni 
qu'ils  font  sur  eux  et  surtout  par  le  gast  el  garnison 
qu'ils  leur  déelavent  précipitamment  •.  ^  Lecture  d'an» 
lettre  du  Roi  •  en  faveur  de  M.  le  Prince,  pour  rais.rtn  du 
droit  de  2  */•  estably  k  Br»<cou,  deppendant  de  la  sucoes- 
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non  da  fen  Mf  de  Montmorency  —  On  s'opposera  à 
renretnstnroeol  de  l'édit  établiaiant  das  Tendeurs  et 
marqueurs  de  cuirs  à  titre  d'offlc«.  —  Las  coinrnSMafrvs 
du  Roi  présentent  des  lettre»  portant  qu'il  si  ra  imiiosiî 
«0,000  livres  ponr  rattgmsaUtioa  du  tailkon  el  200,000 
livrafl  pour  la  conslmetlon  du  port  d«  Brasotm.  —  On  in- 
iHrvifiidru  en  Vinslancf  'les  vi!li-s  ri>itr(..s  et  Lavaur 
contre  les  docteurs  régents  qui  prétendent  s'exempter  da 
pi^innaiit  des  tailles  pour  lears  Uem  rannx.  —  Les 
intendants  seront  priés  de  rendre  à  divers  inlére<?<Vi;  '  îo 
franc  salé  dont  ils  avaient  joui  de  tous  temps  ».  —  isur  la 
nmoBlranca  des  Qndies  da  Paj  et  de  Mende  <  que  pour 
la  seureté  de  lears  diocèses  il  leur  estent  nécessaire  d'en- 
tretenir des  prévosb,  diocâsains,  ce  qu'ils  n'avoient  peu 
ftira depuis  que  Sa  Hl^eeté  par  son  édict  de  Dézicrs  leur 
m  noroît  oalé  le  mqjen  U  est  arrêté  fue  ■  i'artkle  da 
«afaler  prfaanlé  an  Sol  pour  ce  sul^eet  sera  iwonTéU 
—  Reconnaissant  qu^  le  yori  île  Bresoou  «  est  un  ou- 
Trage  très  important  au  bien  de  ce  royanme  et  parti- 
ettHèrenient  de  osate  prorlncai,  commet  II  Int  a  esté  repré- 
senté par  If  Itre  de  Monseigneur  le  rArdlnnl  de  Richelieu, 
au  Jugement  duquel  ceale  assemblée  rendra  tousjours  de 
liés  bnmMes  deffifaenoea,  oomnM  nn  pfaw  grand  miniaire 
de  Franrn  qui  fiist  jamais  rînns  l'R.'Jint  >•,  ftf.its  nccor- 
denl  50,000  livres  sur  les  ilLiO.O'JO  deniaoïléea,  el  après 
avoir  veu  l'utilité  de  l'cmploy  de  owinaonunc,  ils  délib^ 
tsnmk  à  l'advenîr  sur  le  restant  de  la  eonmiasioii  k 
Le  Roi  sera  supplié  de  déoliarger  la  province  da  aartailZ 
de  80,000  livres  du  taillon,  à  cause  de  son  extrême  pau- 
vreté. —  Commiiaainw  nommés  ponr  voir  les  actes  du 
sienr  lampielin.  intendant  de  Ain  Honsaignear  de  Mont- 

rixirtTicy,  iMiirernanl  l«s  000,000  livres  par  lui  ;iv:ir;ivfs 
pour  les  aOaires  de  la  provinoe.  —  Plaintes  contre  le 
Ihmier  de  la  ftmlne  q«l  commet  lontas  aortes  d'exac- 
tions sur  Ir  pct;p!e  «  lf>qitpl  np  y.e  petif  flpfTeîiitrf  Ap  ceste 
oppression,  ies  juges  naturels  estant  interditz,  auxquels 
Sa  Majeslù  par  arrest  do  son  C^mseil  a  OSté  toute  cof  nois- 
sance  des  Intberestz  dudil  fermier  >.  —  Le  prince  de 
Oondé.  comme  héritier  de  M.  de  Montmorency,  réclame 
53,000  livres,  dont  33,000  pour  la  gratlllcation  que  la 
province  Calsait  tons  les  ans  audit  seigneur,  ■  qni  n'ont 
point  esié  payées  en  1032  >,  10,000  livres  ponr  les  naten- 
siles  de  la  ccm|)ii(.'nio  ti<i  fri'iis  il'.iniies  dudît  sieur  duc, 
et  10,000  pour  divers  frais.  —  M.  le  prince  sera  aapplié 
■  de  tenir  Te  pays  ponr  dédurgé  deaditas  sommes,  les- 
quelliHs  lint  fst^  rsniizps  fî;ins  l'K<p:irf.'nH.  U\  province  en 
ayant  faict  l'imposition  ».  —  «  Snr  les  offres  faides  par 
M.  le  Frtnee  de  conaanlir  à  la  enppressloa  da  droll  de 
2  */s  qui  s'est  levé  à  Brescoii  jusinips  ati  d^c^s  de  M.  de 
Montmorency,  Monseigneur  en  sera  remercié,  la  pro- 
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vince  ne  pouvant  le  dédommager  ii  cause  de  sa  pau- 
vreté ».  —  Cionsentement  à  la  vente  du  droit  d'équiva- 
lent, «  la  province  estant  réduicle  à  ceste  extrémité  ié 
.succomber  nécessairement  sy  elle  avoit  à  porter  par  Im- 
position  le  remboursement  des  Etiens  ».  —  Les  commis- 
saires da  Roi  seront  priés  de  pourvoir  h  la  taxe  das 
déruli's  j  ifur  toutes  les  Journées  qu'ils  auront  (j\;iosiV\s 
au  delà  du  temps  (15  Jours)  porté  par  l'édll  de  Béziers  >. 
— On  tank  entendre  anx  intendante  de  JosHee  «  les  entr»' 
prises  dos  trésoriers  do  Franco  contre  les  lilsprlp?  des 
diocèses  en  la  tenue  des  deraièrea  assiettes  >.  —  Le  syndic 
de  "Vivamis  eeplalat  de  eeqne  les  commissaires  crdonnéa 
par  le  Roi  pour  lu  démolition  de  ct>rtj(ines  places  dadit 
pays,  foulent  extraonlinaireraent  le  peuple  par  un  nom- 
bre infini  ]>'  corvèa  et  par  des  impositions  qu'ils  font 
faire  da  force  dans  les  Uenx  drconvoiaUia.  —  Le  droit 
d'équivalent  sera  vendu  «  par  diocèses  «t  mesme  par 
paroisses  s'i  i  y  f.whet,  non  en  bloc,  ni  par  généralités  ou 
par  sénescbauasées  —  Déoliarge  donnée  an  «ienr  de 
Reefa,  anden  trésorier  de  la  Bonrae.  de  164,481  livrée 
prr>vi?nties  des  impositions  du  [>ays,  atti^ndu  qne  lo  Roi 
avait  fait  porter  les  sommes  en  son  Epargne;  «  M.M.  de 
▼entadonr  «t  do  L*  Yiflllére,  assignée  sur  eo  Ibnd^  ao 

pourvoiront  comme  verront  bon  f^tvp  devers  Sa  Ma- 
jesté ».  —  On  enregistrera  l'édit  .iouné  il  Monceaux  au 
SioladÏMltl  1633,  portant  que  leâ  trésoriers  de  In  Bourse 
du  paya  <  compteront  de  leurs  recettes  et  dépenses  devant 
les  Estais  et  rapporteront  lears  comptes  au  Conseil,  en- 
semble les  pièces  Justificatives  d'iceux,  poury  estre  veus, 
lesquela  seront  après  remis  dans  les  arciiifo  deedita  £alata 
sans  qu'ils  soient  portés  en  la  Chambre  des  compisi  h 
Taris  11.  —  Contrit  lo  rctriini  Ivmenl  de  la  moitié  des 
rentes  constituées  en  1500  sur  les  deniers  de  l'aide  et 
oeiroL  qudqne  •  le  R07  qni  aontlolt  paier  leedllss  renies 
de  ses  dRr.iiM-s.  en  ait  par  l'édicl  de  Béziers  rejette  l'entier 
fonds  sur  lu  province  ».  —  Nomination  d«  dùijuiéj!  qui 
|)rocèd*:i'<int  avec  l*^  commissaires  du  Roi  à  la  venta dO 
l'équivalent.  li  eslentenduque  l'aiThevèquedeNarbonno^ 
comme  préeident-né  des  Êtain,  <  est  censé  oommiasatre- 
né  diiits  la  commission  de  ladite  vente  «.  — Qratillcation 
de  36^000  livrée  accordée  an  dnc  et  à  la  dnchease  d'Hal- 
Intn  ■  b  titre  de  joyeux  avènement  —  Oontrs  les  mar- 
qui'iirs  'J«  drnp  i|ui  exigent  droit  sur  les  draps  qui  se 
font  pour  l'usage  d^  parUculiara.  —  Les  député»  en 
Oonr  eeront  dbargét  d'obtenir  ions  arrèls  et  provlalona 
pour  mettre  fin  aux  erirepri^es  i]p:=<  irt^'^oriprî  de  France 
dans  les  assiettes.  —  On  fera  exécuter  les  délibérations 
prises  contra  la  drogue  appelée  antl  d'inde,  qui  ruine  lo 
comnifrcc  du  pastel  et  de  la  draperie.  —  Le  Roi  ayant 
remis  au  pays  l'équivalent,  franc  et  quitte  de  tontea 
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obMgM,  •  te  pcirost  des  ntanibandi  de  Ujon  »e  pour- 
voira comme  il  trouvera  bon  e«tre  pour  lo  paiement  ries 
35,000  livre:;  de  renie  it  luy  a«sigiiée<<  par  Sa  Maje^itt'  sur 
l't^uivalent  ries  iliocAses  «lu  l'uy.  Monde  «(  Viviei-s  ".  — 
Sur  la  plaiote  des  habitants  de  KrooUgnaa,  •  il  sera  fait 
trticle  daM  le  eahfar  Imichanl  lee  raragei  ooniniîs  par 
les  pirates  et  gallèrcH  Acs  Turcs,  inmolistant  la  truve,  et 
les  violentes  exécutions  qui  se  font  le  iong  de  la  coste  de 
Tillefhaacihe  et  de  Hotyuee,  leequelles  rQjment  entière' 
IDtinl  le  ciifî.irii.'rrc  «.  —  On  suppliera  le  Roi  do  révo  \x\iT 
l'édit  d'union  de  l<i  ChAïubre  dâs  comptes  et  de  la  Cour 
des  tSàêt.  —  Contre  la  eenion  fiilte  anx  ?èiret  de  i'Or»- 
toire  de  P^icerias  du  subside  aflbclâ,  en  1B69,  à  l'entrallen 
<  ()e  l'Académie  <le  ladite  ville  pour  rinstilulion  de  la 
noblesae  >.  —  Il  sera  payr^  178,000  livres  au  sieur  Jac- 
qnalin,  ancien  intendant  de  M.  de  Montroorencgr.  —  Le» 
Inlendanb  de  Justice  seront  prifa  de  défendre  aux  collec- 
leursi  des.ut-jr  h  '-tail  de  labou^il{^■  •■  ci»  queliiuc  lï^trit 
qu'il  80  puisse  trouver,  suit  k  ta  diarnie  ou  daus  les 
prfa  M.  —  aAO  liTres  aérant  emptojées  h  l'irapreesion  et. 
reliure  de-;  .'  lit*,  arrêts  et  prori-ions  obtenus  p;ir  les 
député»  du  pays  en  Cour.  —  40  livrei;  au  i^rcHler  dâ  la 
maiao»  de  ville  de  HoDlpellter  pour  aee  face»  de  quatre 
nna  coramc  garde  des  andihree  dn  jMjrx.  —  Oelrai.  — 
Bénédiction.  —  Dépdtds  prfaents. 

JDefiSfyi  à  /•  ^tO.  —  A  Dé/iers,  dans  la  Kratids  salle 
dn  ooimnt  des  Garmes,  da  3  novembre  an  l**  décembre 
ÏAM.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbimne.  —  Com- 
misiiaires  du  <  h  ities  do  Sj.'liomtMjrj?,  duc  d'Halluin, 
gouverneur  du  Languedoc;  Louis  d'Arpii^on,  marquis  de 
Sévérac,  lieutenant  général  ;  Robert  lliroti  et  Antoine 
Le  Camus,  c<ins43iner8  d'État,  intendants  de  juslice,  ftr.  : 
Alary  et  Cruuzet,  tr<Voricra  de  l'ranoe.  —  Discours  du 
duc  d'Halluin...  >  Si  toal  que  le  Roy  a  acea  qne  les  i!spa- 
gnola  ikisoient  approcher  de:*  i^ens  de  gnerre  de  leurs 
frontières,  il  m'a  commandé  do  ra'acheminer  en  ce  pays 
puur  vi>us  diinner  rte  nouvi.-lleii  assurances  du  soin^;  pa- 
ternel qu  il  a  (le  vous...  Ses  soings  vont  à  remettre  le 
Lan^edoc  en  sa  première  splendeur.  Le  grand  et  admi- 
rable uiliilsfre  dont  la  seule  pivst^nce  ('on>|uiert  des  Estais 
eoliers, «stend  aussjr  ses  ordres  jusqoes  aux  choses  par- 
lleullèree  qui  regardent  la  restauration  de  eeste  pro- 
vince ..  Dur  ml  que  le  l'cste  du  royaume  pàtit  par  des 
creué:s  u.v.iiuorilinair<>s  de  deniers,  par  les  grands  amas 
de  trouppes,  par  le  passa^re  et  logasunt  que  l'on  est 
c^ligédo  leur  donner  le  Roy  soulage  en  pays  de  l'imposi- 
tion de  1,450,000  livres  par  la  vente  de  l'équivalent;  nous 
exemple  de  la  levée  des  gens  de  guerre  ;  este  lu  réapré- 
liation  sur  eux  des  principaies  denrées  qui  sont  le  bled  et 
l'huila;  blet  Ihire  k  set  detpens  un  canal  b  Pnoeals,  ponr 
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ta  commodité  dn  (rafBe  «t  des  voltnrea  dn  sel;  Il  lUct  «n 

outre  construire  un  port  en  Agde  afln  de  faciliter  le  C(>m- 
merc«,  et  rappeler  en  ce  pays  l'abondance  que  le  dés'irdre 
des  mouveinens  passés  en  avoit  banni  deapuis  tant  d'an- 
nées a.  —  Discours  de  l'intendant  Ifiron..,  •  Il  avolt 
desseing  de  se  retirer  de  la  provfnee  oh  son  aage  et 
l'indisposition  presijue  contlnuelU-  linnl  il  est  fra-  allié 
semble  le  rendre  désormais  inutile..  En  ca  déclin  de  ma 
charge.  J'ay  des  affections  plus  cordiales...  pour  le  resta- 
t)iis<i.  ment  des  d»"s<'hels  de  la  province.,  dont  Ihs  l  oarses 
et  visites  que  nous  avuns  foicles,  M.  Le  Cumus  et  moy, 
nous  ont  donné  entière  oognoiasance...  La  Rojr  mect  en 
vos  mains.  pSr  l'ouverture  qu'il  a  permis  du  l'assemblée 
de  ces  Kstatz,  ce  que  sa  puissance  absolue  pourroit 
fournir,  n'estant  dans  la  grandeur  et  éminenoe  de  SU  A- 
gnité  lié  à  d'autres,  loi  x  qu'à  celle  de  sa  volonté  pnqm... 
La  piété  et  la  Justice,  qui  ont  esM  touj^mrs  la  bsse  et 
l'appuy  de  Testât  entier  iln  rii.v. uuiii',  ir.i  l'-f  l'h-nnlées 
par  ceux  mesmes  de  toutes  professions  qui  les  debvoient 
maintenir...;  la  piété  est  ce  qui  paroist  de  phu  nioéré 
en  plusieurs  eudroicts  do  cestc  province,  qui  se  trouve 
abandonnée  à  la  merci  des  nouveaux  religionnaires... 
Cata  requiert  UMaértfluM  considération  d«  MM.  les  Pré- 
lats... A  cela  panvent  grandement  ayder  les  establlsse- 
mens  des  séminalKs  ..  >.  Il  reproche  aux  nobles  «  les  con- 
traventions aux  ordonnances  trop fk^quen les  en  ce  pays» 
soit  par  les  duels,  attentats  nir  les  officiers  de  justioe, 
oppression  dea  iWbles  et  des  pauvres,  déni  des  deUee, 

détention  de  Iw'înéfi  i's,  vi.iliMirr'i,  l'X.u'Iions  i'I  antres 
désordres  qui  «e  commettent  chacung  jour,  en  sorte  que 
qoelqnes-nngs  pour  leurs  mauTaiaes  mmurs/oaneroient 
tr-îîi  subject  de  ne  les  plus  recognuistrs  au  i!i  ,i,'r<'  lii  la 
vertu  du  ItMira  ancestres  lee  a  placés  i.  Il  dit  aux  gens  dn 
tiers  état  «  qu  c'est  sur  eux  principalement  que  ces  co- 
lonnes de  la  piété  et  de  la  justice  doibvent  reposer...  ».  Il 
leur  recommande  l'exacte  ol  servation  des  régies  «  en  la 
distribution  île  la  justice  et  administration  de  la  polico 
maintenant  trop  abandonnée,  le  peuple  demeurant  aoca- 
lifé  d'ii^ustice  par  multiplication  de  Justice,  c'eet-b-dira 
de  juridictions  et  diveiNité  >I>3  juges  ».  Il  l'  S  invite  à  con- 
tinuer les  octroi»  convenus  par  l'édit  de  Uéziers,  k  aalis- 
Mra  H.  le  Prinoe,  h  lever  les  diflenllés  fiiHee  par  leurs 
c:iiumis.sairfs  au  siyet  de  l'exécution  du  ji^rl  il  An:  îe,  etc., 
>  afliit  d'alfenuir  le  calme  dans  ccste  joye  i^Iiaque  dn 
retour  volontaire  de  .Mf  le  duc  d'Orléans,  etc.  ».  —  Le 
président,  dans  sa  réponse,  insiste  sur  ta  misère  extrême 
du  [leuplc.  —  On  enregistrera:  1»  les  lettres  patentes  qui 
déclarent  déchus  de  leurs  baronniea  et  de  leur  droit  d'en- 
trée aux  Ktata,  pour  crime  de  rébellion,  •  Isa  sieurs  ba- 
rons de  Villsneufve,  Lapeyre  do  Toamal,  de  QaMtoon,  do 
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Boloigna  et  d«  Rirax  *  ;  2*  les  lettres  pktentes  qui  accor- 
dent l'entrée  aux  Klats  à  Jeanne  ir  S  iin'.-Éliftnue,  femme 
du  sieur  de  Lalude,  à  caïue  de  la  baruDOte  de  Oanges. 

—  Plainte  an  sujet  de  l'article  dn  bail  des  «atieHes,  por> 

tant  qu'il  sera  full  W'glomen'  i  ijii?-  cli  iijuf  lif^u  itt-  l,i 
province  peut  consommer  annuellement  de  sel,  «  et  que 
le»  eonsttls  desdils  lieux  bnMleroat  le  nwlle  des  haMtans^ 
el  que  lesdits habitan?  pronirrnt  bW'-''.  c.  ^^hMc.  <\p.  Iitif 
le  sel  qu'ils  achapteroru,  ;>iiri  i|u'oii  p<u.s.st'  ju^er  ceux  qui 
ont  SUdOsamment  gubellé  heu  es^ard  au  nombre  de  per- 
sonnes qui  sont  en  leur  famille  et  du  bestail  oli  troupeau 
qu'ils  possèdent,  ce  qui  est  proprement  introduire  la  <!a- 
pilatlon,  contre  les  anciens  arre^tz  et  régleniens  de  la 
Cour  des  compta*  —  40,000  livres  sont  accordées  à 
M.  le  Prinos  pour  la  suppression  du  droit  de  9  »/<>  •  qui 
se  (ironi;it  sur \c--  lunrchiindis.js  pass'uil  ii  la  e.ist'j'i'Agdo  ». 

—  Les  Etats  approuvent  la  poursuite  faite  pour  obtenir 
■  l'dTosatioa  de  toviee  les  catisM  ntiea  et  k  ntouvoir  en 
la  Cour  des  comptes  des  aides  de  Montpellier,  aftn  do 
résister  vigoureusement  aux  entreprises  cooUnuelle'?  que 
«esta  oonpagBie  Met  sur  les  privilèges  et  libertés  du 
pays  ».  —  Pour  le  rétablissameut  du  commerce,  on  de- 
mandera que  les  Étals  puiivsent  pourvulr,  connue  avant 
l'anaéa  1889,  aux  réparations  nécessaires  des  ponts  de  la 
province.  —  On  tara  imprimer  l'arrât  qui  difisad  le  tn- 
lle  des  Mfe  ftrangera  arec  les  Bspagnols  et  les  (Moob.  — 
On  demandera  règlement  pour  que  les  vins  de  Gaillac  et 
de  FrouUi^aan  pajrenl  le  droit  de  douane  sur  le  pied  du 
iDvId  de  Lanpndoe,  non  do  nuld  de  Paris,  qal  set  trois 
(bis  moindre.  —  r.ry'tureetconflrmalion  r.a  tiiiité  ;ie  viiii!f> 
de  l'équivalent.  —  On  fera  grande  instance  enverti  le  Rot 
•  à  «B  que  la  eroe  de  10  sols  sur  dkaque  mlnot  de  ael, 
destiné  à  la  r*^p^i'af'on  ''o^  '"'Jirltsç?  rnynées,  foit  entière- 
ment convertie  à  c*iiL«iiTiit,^iiï.  aucun^'  liiviirtissument». 

Refbs  d'accorder  10.000  livres  demandées  par  le  Roi 
pour  dédommager  la  duehesse  d'Angonlétoe  de  la  démo- 
lition de  son  obàteau  d'Alais.  —  Sur  les  410,000  Uvrss 
(kinandées  pour  la  construction  da  port  de  Brescou,  il 
sera  •eolemeot  imposé  50,000  livrée  ea  1085^  ■  ven  la 
notoire  tmpnlasanea  du  peuple    —  On  demandera  sup- 

presîtion  ou  ilimiinitii>n  ilu  suk-iiilH  du  '  "/•  qu'exige  sur 
toutes  les  marchandises  chargées  sur  vaisseaux  frao^^ais 
a  la  oooaid  de  la  natiao  fraoçofaeeBtaMyàtMaas,  eeqnl 
destruit  eni!>''rcraent  le  commerce  ».  —  Refbs  d'accorder 
40,000  livres  ditmandées  par  le  sieur  Ricber  de  Belleval, 
pour  la  construction  du  jardin  médicinal  de  Montpellier, 
«  attaadn  que  ledit  Jardin  appartient  au  Roy  et  non  an 
pajv  ».  —  Lecture  des  provisions  obtenues  par  les  sieurs 
Le  Secq  et  Peyral  des  trois  ofQces  de  trésorier  la 
Bourse  de  Ungaedoe  créé*  par  l'édit  de  Béders.  —  U 
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sera  imposé  8,000  livres  pour  payer  les  VaiaUons  des 
commissaires  vériflculeurs  dos  dette!sdâ.s  diocèses,  villes 
el  communautés.  —  Le  député  de  Commenge  (ail  plainte 
de  oe  que  le  fermier  de  la  Foraine  exige  trois  IWs  ledit 
ilr  lit  lies  triiirch  iiiJs  lii'  ^',ll'•:Jfille  qui  Iranspnrlent  leurs 
drai»s  en  N;ivarre  ou  en  Espagne  par  Uéarn  un  Bayonoe, 
>  nonobstant  qusdepuis  l'nnioo  b  lacourannede  l'ancien 
tinriKilnedrt  Nav'irrr-,  if  "Oinirnîrce  doive f=>1rn  lihri'  riitre 
le  pays  de  Béarn,  bisi>iye  et  Hasse-Navarre  comme  entre 
les  autres  provinL-es  du  royaume  *.  —  On  demandera  r^ 
vueation  :  1*  d'un  édit  portant  i-ermlssion  aux  hôteliers, 
cab.'treliers  et  lavemlers  de  tenir  hôtelleries,  cabarets  el 
tavernes,  moyennant  certaine  taxe  pa.v  able  annuelle- 
ment; j)*  d'un  édit  établissant  un  subside  d'un  sol  par 
livre  sur  les  draps  et  toiles  qnl  se  fabriqneut  dans  la  pro- 
vince, '<  qui  seroit,  s'il  avoit  lieu,  l'entiàre  ruine  du  peu- 
ple qui  ne  subsiste  que  par  la  manufacture  el  Iralic  de  la 
draperie  •.  —  Approlialion  du  traité  Ml  avec  les  reoe- 
Vi'iiis  lies  vlnjît-deui  diocèses  portant  fjuf ,,  iiioyciriiinl 
qu'ils  prendront  0  deniers  pour  livre  sur  toute  sorte  de 
danlara,  tant  ordinaipos  qn'Mtraordinaires,  qui  slmpo- 
sent  sur  la  province,  excepta  le  laillon,  «  ils  m  d'^çpar- 
tent  des  4  deniers  de  plus  qui  leur  ont  esté  atlributts  (lar 
les  édictz  de  décembre  1611  et  mars  1625,  et  de  toutee 
le»  autres  prétentions  qn'lla  pourroieot  avoir  à  rencontre 
du  pays  >. — Octroi.  —  Binédietien.  —  Députés  présente. 

lie  p'24ï  à  P>  276.  —  A  Pézenas,  dans  la  grande  salle 
de  l'hôtel  de  ville,  du  21  novembre  au  12  décembre  1035. 
—  Préeideat  :  l'archevêque  de  Narbonne.  -  Commissai- 
res du  Roi  :1e  duc  H'Halluin,  ^,':;iuverni:-iir;  Ffricli^r  de 
Gélas  et  Voisins,  marquis  d'Ambres,  lieutenant  général; 
Rdiert  Min»  et  Aaloine  Le  Cwdus,  Intendanta  ;  Bernard 
Dal'iol,  trésorier  de  France  en  lu  généralité  de  Montpfll- 
lier.  —  Discours  du  duc  d'tiailuiii  :  •  ...  Il  e.st  vray  que 
je  vons  demande  de  l'argent  et  qu'il  y  en  a  peu  en  ce 
pays...,  mais  ce  qui  nons  dolblen  quelque  fa<;on  consoler, 
c'est  que  le  Roy  ne  désire  rien  plus  de  nous  aujourJ  liuy 
que  l'année  dernière,  quoique  le  besoing  .soit  plus  grand... 
J'aj  fiiict  oeqni  m'a  eeté  possible  pour  rendre  moindres 
vca  uisires...,  mftisant  de  reoepvoir  en  ce  pays  trots 
réeiraentz  qui  y  vetioienl  par  onlre  du  Roy,  oullre  ''eux 
que  i'ay  envoyés  en  Provence  lors  mesme  qu'on  jogeoit 
qv'lla  ne  poavolent  astre  nécessaires  et  qne  Narbonne 
n'estoit  pas  encore  en  fvtm  de  defTense...  J'ay  atissy  dm 
commissions  en  blanc  pour  faire  de  nouvelles  levée»,  les- 
qnellaa  Je  n'ay  paa  voUav  dasttvmr,  qnalqna  oommanda- 
ment  que  j'en  aye  recen,  aymant  mieux  me  rendre 
garant  vers  le  Roy  des  esvenemenlz  qui  en  pou  voient 
arriver  que  de  contribuer  quelque  chose  à  la  foutle  du 
Languedoc  »...  Il  espère  que  e  soulagement  de  la  pro- 
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Tfnce  n'eal  dffflSré  que  pour  peu  âe  temps...  «  ce  qui  tue 
fortifllc  en  ceste  espéruirn  est  lu  Ijîf nvi'iilaucc  que 
M.  la  Cardinal  nous  tesmoigne  en  toutes  occasions,  le 
fh-Torable  aocmil  qu^l  *  Met  h  M.  d«  Himtp«Ui«r,  qu'il 
considère  comme  on  des  p'^s  Iranscenrliiul/  ospritz  de  ce 
siàcl«'*,  etc...  —  Long  discours  de  rinlendanl  Miron... 
«  Ttl  rmmNfob  un  «eriain  IMminamml  itarmy  qu«l- 
ques-ungs  de  cesfe  romp«?nte  pendant  la  lecture  de  tou- 
tes ces  lettres  (les  couiniissions)...  Tout  ce  que  je  pour- 
rait Apporter  en  ceste  action...  pourra  servir  au  iiioinf» 
conama  la  vlpèn  «n  ce  célèbre  et  divin  nédioament , 
«hef-d'omiTTe  d«  l'excellente  phaimaeie  de  voeire  pay«, 
la  thériaquo...  Qu.ind  voua  consi  It  rort/.  que  ie  Koj 
neeme  el  les  plus  graodz  de  «on  Editât  sont  soubz  les 
tenteti,  et  flOttflVent  pour  Tmlre  oonservatton  et  pow 
ciri;'('sclu'r  non  scuIi'idi  ]it  If  l'-rogrés,  mais  ritivjisif.n 
entière  de  ce  royaume,  projettéo  de  longue  mai»  ynr 
l'estranger  entMiaj  de  la  Prance,  tous  prendrez  cela 
p  mir  î  antidote  de  vos  maux  et  porterez  atec  plus  do 
patience  co  pressis  trop  serré  que  l'on  faicl  de  vos 
mo.r<it(s  »...  —  Le  président  répond  :  «  Que  la  passion  de 
l'assemblée  pour  le  service  do  Rojr  est  ai  forte,  qu'une 
des  plus  grandes  peynes  qu'elle  pènt  maintenant  souf- 
frir, à  cause  de  l'extP'  iii  ■  t;:isi  n?  'ii  irnjlo  la  province  se 
trouve  par  un  nombre  infiuy  do  charges  qnt  l'accablent, 
ait  oelle-làde  nepooToirpes  ftiradepltiegfraadaefrortt 
pour  tesmoigner  ii  Sa  Majeat.'  m  /■Ala  c!  sa  flJi:'lle  obeys» 
aance  •.  —  L'évèqoe  de  Muntjwilier  prend  confié  de 
l'aaeemltUe,  ■  preaaé  parle  commandement  du  Roj,  pour 
aller  on  Itali-^  —  On  priera  les  intendants  d'ordonner 
pour  le  soulagement  du  peuple  «  que  tons  recepveurs 
preniront  les  espèces  d'or  an  prix  ordinaire  du  com- 
mertse,  au  moings  pour  les  sommes  qui  ne  sont  poialpor» 
tAas  h  l'Esp.-irgnR,  et  que  les  collecieurs  ponrronl  fsîre 
un  tiers  du  payement  dus  tailles  en  basses  m'  niioys, 
comme  sols,  et  doubles  ».  —  Les  commissaims  du  roi 
seront  suppliés  d'arrêter  limposllion  de  l(n,000  livres 
pour  les  forliflcalions  deNarbonn.-,  qui  s,-  fuit  ,  ti  vitIh 
•  d'ung  arr^t  du  Cou»«il,  sans  que  tadi(c  ^onju.c  ayl 
ealA  consentie  par  le  pa:F8  »,.~-Onlre  des  États  à  la  pru- 
cessioti  générale.  —  On  enregislrera  les  provisions  qui 
donnent  »  l'entrée  dans  les  Bstats  au  sieor  baron  de 
Lèques  au  lieu  et  plard  du  feu  sieur  comte  de  Rieux  >. 
—  Les  députés  des  dlocèsss  de  Narbonoe,  Castres, 
Tiviers.  Saint-Paponl.  remontrent  qu'il  y  a  dans  ces  dio- 
cèses quantité  de  lieux  abandonnés  dont  t4>utes  les  terres 
sont  en  friche,  <  les  babitaos  a^ajit  entièrement  quitté, 
pour  ne  pouTCir  perler  les  grandes  ehargss  qni  estoient 
itupost^es  sur  leurs  dites  terres,  d'où  s'en:^till  une  très 
grande  foulle,  j^rce  que  l^  recepveurs  des  tailles  bail- 
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lent  en  reprise  le»  eottités  desdfts  lloQX  pour  estre  réim- 
posés sur  le  g'n''rril  desiiis  diorrse.s,  i  e  qui  l'nnlraindroit 
le  peuple  d'abandonner  partout  la  culture  du  hien  ».  — 
On  priera  les  conmlaniras  dn  roi  de  décharger  de  leurs 
tailles  lesdits  ^iftit  nhandonnés  f-t  de  rn.Mtro  l(asi1ltsa 
tailles  en  non-valeur  sur  le^  deniers  du  Koy  >.  —  Les 
États  en  corps  .iront  supplier  l.^  duc  dnaltuln  de  punir 
rigoureusement  les  excès  et  violenCM  90e  les  gens  de 
guerre  commettent  par  tout  le  pays,  au  mépris  de  ses 
ordonnances,  -  el  les  menaces  qu'ils  font  de  les  perdra  k 
ceuK  qui  féroient  du  bruit  «.  —  Lee  irésoriera  de  Fnm 
seront  priés  de  donner  avis  au  Roi  que  les  40,000  livres 
imposées  pour  les  réparii tiens  ile-j  ponts  sont  purl/es  à 
l'Épargne,  •  el  qu'à  cause  du  luauvui*  estât  où  presque 
tons  lee  ponts  de  la  province  se  Irouvenl  maintenant,  le 
commerce  va  es!re  i'ntii''r<-::*-til  rti^-ni*  1  l  e  Rni  sera 
prié  de  révo(îuur  l'arrct  par  lequel  il  est  permis  aux 
gardes  des  gabelles  •  de  IMre  tpuies  visites  dans  les  nid^ 
sons  •<,  etc.  —  Kèglement  pour  la  tenue  des  (Ctats  (fn 
extenso).  —  •  Nulles  impositions  ne  pourront  catra 
faictes  k  l'advenir  dans  les  assiettes  qui  n'ayant  esté  con- 
senties par  les  Estala  on  qui  ne  soient  contemiee  dans 
Testât  des  tnàx  ordinal ns  deiditee  sasietfee  *.  —  Remise 
de  l'i  dit  [u  rt.mt  su(i|trossion  du  droit  de  2  «'o  «  sur  les 
marchandises  passant  en  la  coste  d'Agde  pour  estre 
dfibitéea  hors  du  royanme  *.  —  Lecture  d'un  édit  por- 
tant création  en  titre  d'ofIic«  de  commissaires  généraux 
et  greniers  héréditaires  dos  assiettes  des  vingt-deux  dio- 
cèses, <  lequel  se  trouve  directemeut  contraire  à  l'édlt  de 
Sa  Msgesté,  donné  à  Béziers  en  1632  >.  —  Les  États  en 
oirps  vont  remontrer  au  duc  d'HalInin  <  (,uc  cestédict 
estoit  le  plus  ruyneux  et  le  plus  mortel  :iut  i:i  province 
pourroil  Jamais  souffrir,  dans  lequel  demeurerdent 
«sleincts  tous  ses  prÎTilègns  •.  —  Les  •  États  ayant  vev 
f..rt  cl  uri'tu'  iil  quo  les  fnnctinns  des  ciiuimissairca  géné- 
raux el  grefliers  dea  vingt-deux  assiettes  estoient  toutes 
ssmblablee  à  celles  des  esleo»,  pour  la  suppreeshw  de»> 
quels  la  Prcvinre  TPnnit  r)e  fnîre  un  sy  grand  effort 
qu'elle  en  estoit  toute  épuisée,  ayant  ponr  cest  cfïact 
donné  à  Sa  Majesté  cinq  millions  de  livres,  ont  unani* 
mement  ronclud  que  les  députés  eu  Oour  feront  tous  leurs 
effortz  pour  obtenir  du  Roy  la  révocation  de  cest  édict, 
el  que  cependant  on  s'opposera  par  toutes  voies  deues  et 
rai^iinnables  à  c^  establkssement  >.  ^  On  enregistrer» 
kv^  |.i  oYisions  qui  donnent  an  baron  deYerdalle  l'entrée 
;iux  Klats  au  lieu  et  place  de  M.  de Calvisson.  —  On  don- 
nera avis  au  Roi  •  comme  les  Estatz  Jugent  nécessaire 
ponr  le  Ueo  de  son  «ervlee  «t  dee  aiMm  d«  paya  q»e  l« 
temps  prescrit  par  son  édirt  de  Bézters  pnur  la  tenue  de 
leur  assemblée  (quinze  Jours)  soit  estendu  à  ung  mois. 
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mtiar    —  Il  Mra  import  en  qnali*  ans  45^000  Itviw 

que  1k  province  a  ooiblaranée  h  payer  .H  la  (îu^hnsisf» 
d'&Dgoulème  pour  la  dédommager  de  U  démolition  du 
ohMeaii  «A  dea  nDrUBcationa  d'AlaJa.  —  On  potirautTr» 
devers  le  Roi  la  révocation  ilft  l'^illi  «  ries  ronrr.Kisrs,  si 
pernicieux  à  toute  la  province  *.  —  Lû  duc  d'Ualluin, 
afloompagné  des  antres  commissaires  du  Roi,  pri'sente 
des  commissions  qui  le  chargent  da  retaérir  aslraordl- 
Dairement  :  50,000  livrea  ponr  l'achèTenent  dea  répara- 
tions de  Narbonna;  90,460  liv.,  pour  l'augmentation  des 
laïaUona  daa  racavoir»  parllealiera  «l  généraux  dea 
laines  ;  «1 10,000  livra  «  (liisimt  portion  de  la  aomme  de 

125,000,  iiuc  pur  la  gonti-al  du  ri  yauinc  au  sieur  Salia- 
tier,  commissaire  général  de  l'artillerie,  pour  £50  mulds 
da  aalpëtre  «tt'il  ael  tana  de  ftmraîr  annodlemant  ans 
magasins  do  ?!a  Majestô  n.  I.-js  Éfats  accordent  la  pre- 
mière dt^mande,  et  dùlîbèreiit  qu'on  priera  le  Roi  de 
léroquar  les  antres  commissions.  —  OratMenliMM. 
Octroi.  —  BinMiction.  —  Députée  préaaills. 

€■       (l^biM.)  ~  Ia>MI«t  laaftaliiaii,  fifit». 
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ree  rMnteF...,  nostra  prudence  à 


les  moindre* 


24  noTaoïbra  iSM.  —  St  noTonbra  MHHI.  —  Proofta» 

verbaux  des  (îéUbtjrutîons  di-s  fttats  Languedoc  assem- 
lilés  par  mandement  du  roi  Louis  XIII.  (L'ordre  det 
prtieè9-v9ii^maBetniAn*dt9  fHiiUet*  fttintervgrtt: 

le  procès-va'bal  de  iG39  prâcMe  celui  de  'T.îv,  et  ce 
Oemier,  gui  commence  au  f-  iOl,  finit  aux  />••  47 

De  î  A  f  'ii.  A  Niine? ,  ilan^  la  grande  salle  du 
Palais  dù  la  villi»,  du  24  novembre  au  24  décembre  1630. 
—  l'ri'-Hidt'ii'.  :  l';irdifVf:]UH  de  Narbonne.  Comnglaarina 
du  Roi  :  Oharles  de  Schomberg,  .dac  d'Halluin,  gouver- 
TCor  de  ta  proTince  ;  Robert  Mlnm  et  Baribélemy  Du  pré, 
intundiiiils  ;  Jf:i:i  de  Hlspaiîia  et  Jean  de  Mirtiiaiiil,  trAso- 
riers  de  France.  —  Discours  du  duc  d'Halluin.  Il  rap- 
pelle qne  le  Sol  est  en  Ptcardte,  d'oft  il  a  déjft  etaasaé  les 

Espagonls ,  *  s  ins  tnjrd:'!:'  un  seul  homme  \>\  q;ic-  Paris, 
les  Cours  souveraines,  les  particuliers  <  luj^  ont  ofrcrl 
■l»laaqa'il  ne  leur  eust  voulen  demander...  Ce  n'est  Icjr 
nj-  pr^ti^xte  coloré,  ny  profasfon  rte  deniers,..,  mais  la 
seule  nécessité  «jui  nuus  sollicite  pour  l'honneur  du 
prinae  et  leaalnt  de  la  patrie...  Que  nous  serviroit  de 
garder  nos  Ibrtnnea  parUenliètea^raona  lalaaiona  per- 
dre la  publique  TNoe  longnears^'anroient  produit  antre 
cboso  que  de  garder  |iour  l'cstraii^'er  ce  que  nous  possâ- 
doos...  La  Roy  eat  malstre  de  nos  biens...  mais  qaojque 
la  dlspensatien  deppend  de  sa  volonté^  il  no  vent  rien  de 
nou.i  i|ui  n'ayt  ra[i|irubalioii  authentique  de  ce^le grande 
assemblée...  La  nécessité  qui  abltat  le»  loix  «l  les  empi- 


iiiaux  iKHir  esviter  le.?  plus  grand.s.  Xous  -Sdmrnes  à  1a 
veille  de  voir  nos  privilèges  p ardus  et  la  liberté  de  nos 
Batatx  airiwille  par  qiMiqiias  ddiels  et  arreali  dont 
MM.  nos  dépulsz  votis  rendront  meille^ir  compte  que 
moy...  Il  me  semble  que  nons  debvons  faire  tous  nus 
errorts  pour  demeurer  dana  l'aneieB  «ange  d«  noa  pins 
et  donner  SObJect  an  Roy  que  nous  n'ayons  pas  ce  des- 
plalslr  de  les  voir  establir  *  (tes  commissaires  des  A.s- 
siettes)...  Il  voit  les  misères  de  la  proTlBCOill  rappelle 
par  quels  moyens  il  a  cherché  à  la  aoulaser...  •  Daapuii 
que  J'ay  veu  noe  enneniys  attachés  ailleurs,  j'ay  supplié 
S;i  Majostii  do  nous  ostf.T  la  plusparl  dits  Iraupes  qui 
cbargeulent  le  p:iys,  ce  qu'il  loi  a  pieu  m'accorder.  Âinay 
Il  n'y  realem  plus  déaonaais  que  ma  oonpegnls  de  fana 
d'armes  et  le  résiment  de  Languedoc. . .  ».  I!  rend  Justice 
au  zèle  des  députés  en  Cour  :  •  Sans  le  besoing  pressant 
que  Sa  Majesté  a  eu  de  monler  h  dteval  pour  aller  chaa- 
aer  les  E^^pagnols,  ils  eussent  sans  doubte  obtoncu  une 
reaponse  plu?  prompte  et  plus  Tavorable  de  leurs  cayera... 
mais  ils  ont  dispos^^  les  affaires  principaux  de  la  pro* 
vinee  à  quelque  snccès  advantagaax  que  j'aspàra  vona 
pouvoir  procurer,  pourven  que  vona  me  donniez  une 
résolution  digne  v  lUs,  c'est  à  dire  de  vous  affr-un-hir 
de  ces  nouveaux  eslablisaements  ».  Il  finit  sa  louant 
«  la  prudence  et  géneureuae  conduite  de  Hf  le  Cardinal 
à  quy  l'on  peut  dire  que  le  royaulmedolbf  s  m  sahil,  et  le 
Languedoc  debvra  encore,  comme  j 'espère,  la  liberté  de 
aaa  ptiTlU|«a  «(  la  oonservatloii  de  aea  Estats  —  Dis- 
cours de  Robert  Miron.  Il  s'^HiirMin  «  df  vtiir  com- 
mandé de  pariLiislre  en  ce  lieu  pour  la  inesme  action  où 
Tannée  1031  et  les  suivantes  Yoai  tsv  OOQtinnelleniaiit 
occupé...  Nous  pens(«ns  bien  que  vos  cayers  soient  ren> 
plis  de  plaintes  dea  passages  et  logement  des  gens  de 
guerre...  mais...  il  vous  plaira  vous  souvenir  qu'on  vous 
a  souveat  proposé  de  les  faire  vivre  par  ordre  des  diocè- 
ses, puisque  la  nécessité  des  affiiîres  du  Roy  fliisoit  quel- 
quefois  retai' ii-r  ['Liraient  los  m msiics,  et  au  lieu  de  le 
faire,  chacun  a  cherebé  des  exemptions  au  préjudice  de 
ses  voisina,  et  ce  qui  debvott  estre  mis...  dans  las  IwniMS 
villos  pour  y  faire  garder  Tordre,  a  esté,  par  certains 
ruàpucU  do  vos  recherches,  abandonné  au  plat  pays  ».  Il 
dit  au  duc  d'Ilalluyn  :  «  Vnus  meslez  deux  choses  ti*èe 
dlveraaa»  la  pniaaance  et  la  modeatiei  à  ce  que  las  anb- 
Jeetz  de  Sa  lli|}estd  eonflez  k  vostra  garde  tous  regar- 
dent k  l'envy  comme  leur  pnrt^  n.  n  rappelle  ce  qu'il  a 
Ikit  avec  M.  Le  Camus  «  pendant  trois  aos  que  noua 
avons  esK  aaiortia  enssodile  *,  et  Ikft  Nkige  du  nouvel 
intendant  Dupré.  — Les  États  ùnlreriiiii  t'.ui.s  Ihs  j  nirs 
h  8  heures  du  matin  et  à  2  heures  de  relevée.  —  Secours 
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église  pi  leur  couvenl  brûlé.s  uveo  lous  leur^  nii>iifilf>s  p1 
leur  l^ibliolhéiiue.  —  On  priera  le  maréchal  «  <le  moyen- 
ner  envers  le  Ruy  que  les  gens  de  guerre  qui  sont  dans 
.  la  province  soient  payéa  das  denierti  de  Sa  M»J«slé  >.  Le 
marijchal  répond  qu'il  n'a  eesiit  de  demander  la  diminu- 
tion du  nombre  de.»  troupes...  et  qu'il  obAtiera  si  sévère- 
nwnt  la  Ucenoe  dei  gsna  de  gnerra,  •  aana  «coaplion  «le 
paraonna,  qu'il  oittrolt  tout  iesaulvfeets  de  plainte  *.  — 
Cnmrnî'S'îatros  nonitm's  p.nir  fXiiiiiinc-r  l^-s  litres  dont  le 
pajs  i>6ut  s'aider  pour  s'opposer  h.  la  rccherobe  des 
(hmca^Seb  et  nonrean  acquêts,  IKf  le  â'àntoriM  dM  in- 
tendnnt?,  *  lo  pi^^  r-n  ayant  est--'-  {îcsrhariîé  par  confra'^t 
l>uur4Li  aaitéusqui  n'exitirmit  u  U  (In  de  lapr<^jente>. 
—  Le  mariiohai  demande  de  la  part  ilu  Kot,  Outre  Vi>c- 
Irai  oniinain,  me  Mmme  de  1,200,000  liTiw  pour  sub- 
TAnfr  &  la  difsnto  du  roj'aume,  et  expose  las  raisons  qui 
doivent  obliger  les  ÉUits  h  l'aocordtir,  —  l'rtisldetil 
répond  que  •  combien  que  ceete  province  aoil  entière- 
ment épuisée  d'argent  et  de  toute  autre  sorte  deeouinto- 
ditt's,  cl  accablée  de  inlsère-î  cau-^-ji  s  [>;ir  ln^  gens  de 
guerre,  1  exce^ifeté  du  prix  du  sel,  le»  tailles,  imposi- 
tlctM  et  autres  aolwldea,  «t  par  la  eessaUon  dv  «omateroe, 
iii^anlnioings,  dan»  castis  notoire  impuissance,  ils  rh^r- 
cheront  les  niujrensde  rendre  au  Roy  les  preuves  de  leur 
par&ite  ubéissaiMeet  fl'lélitc  —  On  s'oppOiM^ra  h  l'éla- 
Missencnld'une  Donvelle  crue  de  SZ  deniers  et  demi  sur 
ebai|ue  minol  de  sel,  ordonnée |Mr  édlt  d'oetobre  1035. ~ 
("onii  '_-  rétabli&soment  de  juges  présidiaux  a  Valence  et 
k  Albi-  —  Teneur  du  régloment  des  Etals,  arrêté  le 
S8  novemiire  16aS,  et  des  lettres  patentes  qui  le  amllr- 
ment,  données  .a  Ruye  li<  28  -sepltJuibrp  me,.  —  r  .'jitil  't 
envovi-s  au  tiiarùi  lial  piiur  savoir  la  volonié  du  Koi  lou- 
cliani  Itis  oflloes  de  courtiers  de  changeât  marchandisi», 
établis  par  édit  d'août  I033d.in,-<  toutes  les  villes  et  lieux 
de  la  province,  t-i  d>jco:iiniissiiirL's  ^iMinraux  etgreftiers 
horéditaii  e.s  cr>'><i«;en  chacun  des  vinut-dr'ux  diocèses  par 
édlt  d'avril  103â.— On  se  pourvoira  à  la  Cour  dsacomp* 
tes  contre  les  receveurs  diocésains  qui  rendent  les  psrll- 
culier.H  solidaire»  du  payoïnent  ilos  lailli's  et  procèilfiiit 
contre  eux  par  saisis  de*  tiétes  de  voilure  et  de  lalx>u- 
ragtt.  —  Il  est  rapporté  qtie  M.  ta  maréchal  témoigne 
«  un  s(>rtitible  despluisir  d'avoir  à  fairi;  »ubsi$ler  les  gens 
de  guerni  en  «este  provinct',  pour  la  seurelé  d'icelle. 
sans  leur  pouvoir  faire  donner  leurs  monstres  regléement 
flosdeniersdu  fiojr,  cointno  il  désirendl  ■<.  On  conliiiu<>ra 
las  cunréretices  avec  M.  le  maréchal  au  ;<ujet  des  courtiura 
et  des  conittii.ssaires  des  A.ssielte*.  —  On  poursuivra 
l'extinction  des  nouveaux  subsides  de  2  soU  pour  livre 
«or  les  éplces  «t  rapports  des  prooia»  et  de  4  danim  pour 
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livre  sur  le  prix  des  venles  par  décret.  —  Ptalnlaa  da 

r!i''pii?r's  dp  divr-r-:  .•?jiM:;-.si-.<q  rontro  f-Tmier  de  fraheîles 
t  qui  cuuiiiii.'ucu  li'ii^Ublir  lu  i;dj>iUUii>ii .  qui  eni  la  plus 
pernicieuse  intrifduc.tlon  qui  .«e  pourrnil  faire  en  ceste 
province  contre  lea  libartéiietanctansf^lemensd'icalta», 
—  On  exécutera  la  délibérath»  du  4  décembre  1035  tos> 
citant  le  caulionnenienl  des  trésoriers  de  la  Bourse  du 
pajrs.  —  Les  EtaU  envoient  saluer  M.  de  Koctaewore, 
premier  président  de  la  Gbur  dae  comptes,  dont  on  tour 

iiii-i'  r:ifri\ .'c  il  N'irues,  —  0;i  ii'l  iil  f.'r:i  |i.i>i  'i'  12  lié- 
Cenibre  pour  donner  loisir  aux  commissaires  de  l'assem- 
blée d'examiner  l'affaire  dea  eourttars  et  dea  eoamJtsaf* 
rps  d«s  Assiettes.  —  On  priera  M.  d'ilulluin,  o  s'il  a  en 
iisam  las  édictz  de  riîvocation  d&<idits  oflkea,  de  les  Ciire 
von-  k  l'asjieMiblée,  afin  qu'elle  puisse  sur  ce  fondemaat 
prendre  iesdéllhératîons  nécaasairia  — On  l'oppotan  k 
r^tablisnement  des  nonvisanx  offloes  de  eonirôtann  dat 
notaires  a  qui  apporteroit  une  notable  surcharge  à  tous 
les  subjecls  du  liojr  • .  —  Lecture  faite  par  trois  fois  des 
édils  qui  aupprhaent  les  courtiers,  les  commissaires  et 
L'i- -mi  rs  des  Assietlc-J.  il  est  arrêté  »  qu'on  prendra  tou- 
tes les  seuretés  pour  bien  establir  ladite  suppression  et 
«nitrmfr  les  tifeartéa  al  prhrllègeadela  province  -»  M» 

libération  »  contre  les  voleries  et  violences  lif^  bnhAmi»»ns 
qui  courent  le  pays  par  grandes  troupes  »,  —  l'Iusiours 
si^ances  sont  employées  •  à  ajuster  las  conditions  soubz 
lesquelles  les  Estalz  entendent  d'accorder  au  Roj  lella 
somme  que  sera  advisée  pour  la  suppression  des  couP- 
liers  et  commissaires  des  AKsietles  f.  —  Modification  à  la 
délibération  des  États  du  tdù  octobre  15ïS  loucbant  les 
pHluragss;  le  Parlevient  de  Toulouse  sem  prié  de  nodl- 
fliT  iMreillement  «  l'arrêt  rendu  sur  le  même  sujet 
le  0  novembre  1534  *.  —  Contre  la  création  do  nouveaux 
offloes  de  certMcaleurs  d'encans  et  criées  dans  les  dhMè» 
S(ïs  de  Nlnies  et  lii  Piiy.  —  rnpie  in  eœlenso  d'un  arrêt 
du  Conseil  d'KUiL  appruuvaui  lea  comiites  des  sienrs 
Bernard  et  Louis  de  Heii-h,  Wres,  cl-dovant  trésoriers 
do  la  Bourse  du  pajrs,  depuis  1610  Jusqu'en  1631.  —  On 
r>N-herchara  h  la  Oonr  des  comptes  les  actes  nécessaltrat 
pour  impugner  les  i'r>mples  île  feu  J.-J.  Bortuel,  coinmis- 
s.'iiredes  vivres  de  l'année  de  fou  le  maréchal  de  Thé- 
mines,  dont  les  héritiers  réclament  aux  Élata  pins  de 
110,000  livres.  —  Vu  «  les  (uâuk  eïtrèmes  que  la  pro- 
vince avoit  k  souffrir  par  1  establisscment  des  oDices  de 
conmllera  en  hérédité  crées  par  édiot  dn  mois  d'aoost 
1633,  qui  alioïl  à  priver  If;  •?'~is:nptips  d'une  partie  de 
leuni  flefs,  les  villeii  ut  c  'iamuitautes  de  leurs  patrimoi- 
nes, et  les  particuliers  hubitans  de  la  liberté  du  com- 
merce, et  par  reatablissement  dea  commissaires  géné- 
raux dea  Asristtesatgmfllan  héiédltnîraadM  vingl-daaz 
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diocèses,  créai  par  édictdn  mou  d'avril  1635,  quiraDTsr- 
•ent  enliènmsQt  tons  l«  ordras  dé  la  provinos  at  ne  la 

travaillent  uiriiriKS  ']u':iVMiI  r,ii<i  ('«lui  (les  Ksleuz  «, 
les  ËtaU,  pour  ol>tenir  la  suppression  desdits  offlces,  ac- 
cordant au  Roi  la  «MMM  d*  000,€00  Uvrsa  payalilo  «i 
troi»  ans,  aux  termes  des  impositions,  «  sonbz  les  condi- 
tions acceptées  par  Me  le  duc  d'Halluyn  •.  —  Attendu  le 
aaMraUo  état  da  la  province,  l'assemblée  ne  pml  juxor» 
dar  «a  Roi  la  aoiniM  de  1.2€O,O0O  livre»  demandée  par 
lettres  patentai  du  M  Mtobre  dernier,  «  par  forme  d*oc- 
troy  lit  subvention  extraordinaire  ■>.  —  Subvention  de 
€00  livres  aa  uaitre  de  la  poste  de  Toulouae  à  Montpel- 
lier. —  Plaintes  contre  tes  géniranx  de  raraëe  navale 
du  Roi  >  qui  soubz  le  pn''!exlu  dt^  la  guerre  qui  est  avec 
l*Bipagnol ,  arreslent  les  barques  et  vaisseaux  qui  sor- 
tent de  ProntJgnan  et  anlrsa  grana  et  hftvraa  de  Langue» 
doc  pour  aller  aux  yillos  fît  provinces  qui  siml  de 
l'alliance  du  Roy,  l«  qui  prive  ta  province  du  seul  c*>m- 
laercequi  lui  re^le  pour  attirer  rarflant  des  estrangers  ». 

—  Rsflia  d'imposer  dlvaraas  aomnea  pow  l'aciiat  et  mu- 
nition d'une  flr^le.—  Don  de  30,000  livres  au  maréchul 
duc  d'Hailuin,  •  pour  le  relever  des  grandes  et  extraor- 
dinaires dépenses  qu'il  est  oMIgé  de  faire  caste  année 
ponr  dMndra  la  province  d«e  Invasions  des  ennemys  >. 

—  Sur  Ih  rapport  d'un  coruinissairo  erivo>ii  à  Brtvs  nii, 
las  Éiats  urdonnent  de  payer  aux  ejitrupi-eneurii  les  luuu- 
dementa  &  eux  délivré  par  i'évdque  d'Agde,  et  d1mpo« 
ser  10,(W  livi-M  pour  continuer  l'ouvrage.  —  On  iiiipo- 
sara  8,0W  iivres  pour  payer  les  trésoriers  de  Franco 
OOnnis  à  la  vérillcation  des  dettes  dee  diocèses  et  coin- 
monaatéa.  —  Don  Ue  0,000  livres  à  chacun  des  inten- 
dants Miron  et  Duprè,  «  pour  recognoistro  les  grâcea  et 
bveurs  continuelles  qu'ils  font  à  la  province  •.  —  L'ar- 
cbavéqoe  de  Tuoloose  et  i'évâque  de  Saint-Pons  rappor- 
tant qm  le*  tnttanta  des  (htncs-fleh  et  nouveaux 
acquêts  leur  ont  ilé.'liré  ■>  qu'ils  n'entuiiJotit  proju.îi- 
oier  aux  immunités  des  ecclésiasUquos,  cuHàgea,  hûpi- 
lanx,  Ole.,  ny  Inquiéter  ceux  qui  vivent  noblement  et 
desquels  l'ayenl  et  père  ont  aus^y  vpscu  nobîorr.erii,  :iy 
les  coiiimunautés  ponr  leurs  hostels  de  ville,  places,  che< 
mins  publics,  fontainee,  pré8,ftiseésdsBvUleBqniMae 
faactwnl  point,  et  promenoirs  dont  il  ne  se  perçoit  aurun 
revenn  —  Contre  le  rermier  de  la  foraine  qui  tilablit 
de  nouveaux  droits  sur  les  marcbaodises  en  vente  à  la 
Mrede  Beancaire,  «  encore  qoe  le  Boy  «il  abonné  les 
droMs  de  ladite  Mrs  k  1^  livrée  ».  —  Octroi.  —  Bé- 
nédiction. 

.  Le  f'  101  à  f'  ISS,  —  A  Carcaaaonne,  dans  la  grande 
■•lle4etAa|ttitina»dn9»novenilirt«iiS8<MMnilNr«  lew. 
"  PrMdaat  :  l'anslwTèqm  de  NirtiMMe.  OsnuniasairaB 
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da  Roi  :  le  maréchal  de  Scbomberg.  duc  d'Udlluin ,  gou- 
verneur ;  le  marquis  d'Ambres.  lleutaDant  général  ;  Bai^ 

théliMiiy  r>u;'ré,  intemlant:  Jacijues  lîe  Calvot  ol  Cbarlee 
de  Bonnet,  trésoriers  de  France.  —  Discours  du  duc 
d'Hailoin  :  «  Il  me  annble  qne  Ise  aalree  Ma...  Je  tfuf 
pas  remarqué  uw  jiyft  parslllfl  îi  rRl!e  qup  je  lis  sur  vos 
vl.satîes,  depui.s  riu'il  a  pieu  a  I>;._-u  iicus  dunuor  un  Dau- 
phin ..  I.  U  parlu  de  1.1  lioiiïio  volonté  que  le  Roi  a  pour 
le  Lauguedov,  •  car  la  nécessité  de  sea  affliirea  l'^ant 
forcé  k  <Hrdonner  dee  levées  eximordinaires  anr  toutes  ses 
autres  provinces  et  de  grands  emprunts  sur  t>es  prin- 
cipales villes,  le  service  signalé  qui  Itty  a  esté  randa 
l'année  dernière  par  les  troto  ordres  de  ce  pays,  en  la 

m<'niijr.ihli.'  jiirirriL'e  â<-  I.eucair:',  luy  ost  >i  pM'-stnil  iju'il  a 
voulu  faire  une  exception  à  cesto  régie  générale  pour  le 
Langnedoc,  et  sa  eonlenler  dee  d»nlen  ordinaires  qui  wt 

est'-  rrpléspar  l'édictde  Béziers  •.  Il  n'a  jias  ilrp^ndu 

du  duc  du  soulager  le  pays,  >  surchargé  de  luvêe.n,  roules 
réitérées  et  ijuartiers  d'hiver  de  gens  de  guerre  »;  tout 
ce  qu'il  a  pu  obtenir,  «  en  temporisant  »,  c'est  de  (kire 
décharger  le  LangutMloc  de  la  levée  de  six  cornettes  de 
cavalerie  et  de  six  r^ginienUt  d'infanterie,  «  et  ce,  malgré 
les  ordres  exprès  et  répétés  du  iio;,  et  grâce  aux  puis- 
santes Intercessions  de  ce  grand  et  admirable  uinlalre 
ijui  lie        |i,is  il'.  I'  '  juiiijn  de  faire  découler  sur  nous  les 

elToclzde  sa  bienveillance  ».  Il  parle  des  attaques  dont 

Il  est  l'oltfet  :  •  Sy  }'ay  ce  deaplaislr  dé  n'agir  p«  au  gré 
de  tout  le  monde,  au  !ii.iin^r»  ay-je  ce  rfims  de  conscience 
lie  n'obmetlre  auount^  tiebvoir  de  faire  l'ieti  à  qui  je 
puis,  et  mal  à  personne,  non  pas  incsme  ii  ceux  que  étUr 
cung  sçalt  ne  m'en  avoir  donné  que  tmp  de  suhjeiU,... 
veu  mesme  que  leurs  OOfnptola  ont  esté  projeti^^  en  un); 
tem|<8  od  tout  leroyaulme,  aussy  bien  que  ce^ite  province, 
m'a  faict  l'bonneur  de  croire  que  j'avols  mérité  quelque 
eliose  do  public...  Je  (kis  une  change  irrande,  péniMe^ 
iiu|i.ji-t;iiite  et  dans  un  temps  ti-ès  «lirn  'ilo,  l'ay  Loiiiing 
d'esire  a&>l»lé  de^  prudens  conseik  de  ceux  qui  ont  esté 
Choisis  pour  repréaenter  icy  eu  abrégé  tout  le  Langue» 

doc  Quoy  qu'il  n'arrive  guère-  aux  autres  f^ouvenifiurs 

d'en  a^&r  ain^,...  la  violente  atuuur  que  J'ay  pour  voua 
m'oblige  k  vous  lesmoigner  combien  je  chéris  vos  talé- 
resiz...  Je  voua  conjure  donc  de  me  despartir  vos  bons 
ailvis  sur  le  plus  facile  moyen  de  faire  la  Iwée  des  de- 
niers destinés  au  quartier  d'hiver  des  troupes,  puisque 
c'wt  la  seule  vole  de  nous  dealivrer  du  logement  effectif 
et  de  la  persécution  d'ung  grand  nombre  de  soldats  i.  — 
Discours  de  l'intendant  iHipn''.  Apr^-s  avoir  rappelé  la 
naissance  du  Dauphin  et  la  victoire  de  Leucale,  il  s'étend 
sur  •  rabondwMt  de  hmlei  choeaa  que  le  ciel  donne  Uhé- 
rakoMint  k  te  pirovlnoo;...  ta»  Ntranfen  «ont  nécearitlt 
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te  vanir  cburoW  dm  tous,  «t  dios  ha  fattarilB  d«  la 

guerre,  ce  qui  leur  manque  entre  eux  dans  lo  ropos  ■'.o  !ri 
{ktlx...  La  desbaucha  des  anuos  u'ampetctte  pas  qua  tos 
terres  soient  pins  cnlUvia*  0I  ftrttlea  qn'aupanvanl  ;  len 
fréquents  enrôlcmenta  de  soldats  de  cesle  province  belli- 
queuse, que  les  hostelleries  de  vos  manufactures  ne  soient 
aussf  fourmllliaires  d'ouvriers  qu'alla*  ayant  jamais 
aaté  ;  le  paaaage  oontinaal  dat  tronpea,  qua  y  as  foires  ne 
adaut  plas  IMqaanléea  qn«  dans  la  plaine  paix  ;  et  les 
piralerleii  des  ftni'.'inis,  'jUf  In  mer  ne  ?oit  ouverte  .'i  tus 
denrées  et  vos  ports  à  leurs  richesses...  L'orgueil  de 
nbpasm...  se  rend  JonniellaDwnt  voira  Mbnbdre  par 
laqnin'ité  fl'argenl  qu'il  vous  envoyé  afin  d'obtonirde 
vous  la  t»armissioa  et  les  moyens  de  vivre...  ».  Louange 
du  Roi  «  dont  I»  Jmtke  paroist  an  choix  des  personnes 
qu'elle  élève  aux  premières  places  de  son  Estai;  c'est  ainsy 
qu'il  a  faict  son  principal  minisire  de  ce  grand  héros, 

l'hngd  tulétaire  de  la  France        et  qml  voua  a  donné 

poBr  goavernenr...  le  pina  vailliàot,  le  plus  sugB  et  le 
pituhaareax  dssas  gdnéranx...  t.  —  Lonj^ue  réponse  dn 
président  II  dit  ;iu  tiur'  (l'iliilluin  »  que  Ui  |>ert<'  dft  la 
province  estoit  inévitable  par  toute  autre  sorte  de  voye, 
Ibrs  que  par  celle  de  Toelre  générensa  rlaolotion,  et 
exécution  prompte  et  barilie...  Quant  aux  propositions 
qui  nous  ont  esté  faictea,  ceste  compagnie,  après 
lea  avoir  nenremeot  eonsiddréea,  toiis  Mra  entendre 
ses  résoittlions,  l^ucllcs  no  s'usloif^neront  Jamais  de  la 
fidélité,  aflf^clion,  obeyssance  et  soubmission  que  nous 
debvons  à  nostre  prince  ».  —  «  D'autant  que  le  siaur  vi- 
eaire  d'Alet  a  rapporté  aon  vicariat  eacripi  en  f^angpls 
«t  an  papier,  luy  a  esté  et^oinet  de  la  Aire  réformer 
en  lalin  et  rappwrtor  t-n  parch(>ttiin,  ainsy  qu'il  a  esté 
toujours  pratiqué  ».  Lecturw  d'une  lettre  de  l'inten- 
dant Mlnm  ■  qtii  n'a  pett  venir  aux  Estais  k  eatuse  de 
son  indisposll^rui  —  néimlils  n.nnrvi's  poTir  conférer 
avec  le  ducd'llallain  «  des  moyens  qu'un  [Murra  trouver 
les  plus  udvantageux  pour  ta  subsistance  des  troupes  en 
quartier  d'hiver  dans  la  province  ».  —  Ces  députés  rap- 
|K>rlenl  qu'ils  ont  va  les  ordres  du  Roi,  et  que  moyen- 
nant l,W>.QOQ  livres,  la  province  serait  exempte  du 
logeœeol  effectif  des  gena  de  gaerre.  —  Les  babitants  da 
pays  sont  esborlés  h  ^opposer  aa<  abtie  et  entreprises 

des  fe-!iiîer<  de  la  douane  de  Vulr^nco;  s'ils  sont  pour- 
suivis, le  syndic  général  (irendra  fait  et  cause  pour  enx. 
~-  «  On  demandera  que  les  doites  dea  Étals  soient  véri* 
fiées  pendant  la  tenue  de»  Él:i;>^  »  et  nnn  r^illeiir"  -  ,  par 
les  commissaires  du  Roi.  —  a  i.ti  parlye  ila  300,000  livres 
sera  rayée  sur  le  compte  dn  alear  PeynU,  l'an  dea  Iré- 
801'iers  de  la  Bourse,  à  faute  par  luy  d'avoir  rapporlé 
tes  quittances  de  floanc^  marc  d'or,  lettres  de  provision 
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j  et  commfaslon  des  oAloea  de  eomtnlsaalres  généraux  et 

preflcrs  des  assii^tle^',  et  des  courr;)liors,  conrDrmérrent 
au  traicté  fai  t  par  les  EstaU  avec  le  Roy  et  ii  la  délibération 
d  u  18  décembre  1888 «.  —  L'ardievê^  de  Narfaonna,  am 
nom  des  commissaires  rhirKés  de  voir  avec  lui  la  pro- 
position louchant  Id  subsistance  des  troupes,  dit  •  qu'elle 
Iritisne  avec  soy  plusieurs  dangereuses  conséquencMy 
estant  directemaot  eonlraire  à  l'édict  de  Béziers  si  an 
plus  andena  et  plaa  Importans  drolets  de  la  province  •  ; 
sur  quoi  l'assemblée  arrête  :  «  qu'elle  ne  peut  i misenlir  ii 
nulle  sorted'impositionpoarrentretènement  des  gens  de 
gverr»  >.  M.  de  Sebomberg  sera  prié  de  décharger  le 
pays  de  tontes  gariiHorjs,  attendu  qu'elle'*  lînivent  être 
payées  des  deniers  du  Roi,  et  on  lui  fera  plainte  des  dé- 
sordres dea  gaoa  de  gitarre.  —  Le  due  répond  *  qntl  a 
faict  des  régletnens  puisiians  pour  arrester  le  cours  de 
ces  désordres,  et  puni  exemplairement  ceux  des  soldats 
dont  il  a  cogneu  les  crimea  ■.  —  On  priera  le  Roi  de  dé- 
charger des  taillea  pour  quelques  années  les  babitaaU 
de  r^eate,  ruinée  lora  du  siège  que  les  Espagnols  ftrsBt 
d'-  ladite  piace.  —  On  prendra  le  f.iii  et  cause  des  con- 
suls do  Saint -Laurent- des -Arbres  contre  les  jésuites  dn 
noviciat  d'Avignon  qui  a'étaient  Ikit  dédanr  exempta 
de  eonlriliuiT  dux.  charges  dn  ladite  communauté,  «  bien 
que  les  tailles  soient  réelles  en  ceste  province  ».  —  Rap- 
port par  févéqne  de  Rlenx  dea  plainlea  qui  lui  ont  été 
faites  par  plusieurs  députés  contre  le  fermier  des  gabellea 
et  ses  commis.  —  Plusieurs  séances  sont  employées  b 
conférer  des  moyens  île  faire  vivre  les  gens  de  guerre 
■  à  la  moindre  foule  du  peuple  >.  —  Plaintes  contre  ceux 
qui  ont  traité  avec  le  Rof  de  la  redierehe  du  Domaine 
dans  la  province,  ■>  la'iiielïe  ''stavil  régie  par  les  loix 
romaines  a  tou^jours  Joui  du  privilège  de  franc-alleu  »  ; 
l'archevêque  de  Toolouae  aera  prié  «  de  commanlqMF 
lea  lumièivs  qu'il  a  [mur  la  dérenn.'  diidirt  dreit  de  franc- 
alleu  a  Italie  personne  d'érudition  qu'il  voudra  commettre 
pour  répondre  au  livre  du  sienr  Oaland  qui  est  entre  lae 
mains  d'ung  chacung,  aii  il  soustient  que  le  n«nc-allen 
n'a  pas  do  lieu  en  France  ny  mesnie  en  c«s|«  provlnea  ». 
—  On  fera  enregistrer  h  la  Cour  des  comptes  l'arrêt  du 
Conseil  du  26  septembre  1087  qui  interdit  aux  trésoriers 
de  France  de  ne  bire  remettre  lea  praeéa-verliattx  daa 
assiettes,  les  rùlcs  et  livres  rie  com[)tes  des  paroisses.  — 
Contre  un  droit  de  Q  livras  par  cheval  exigé  de  ceux  qui 
tiennent  dea  chevaux  de  louage,  par  lea  comraia  du  suriii- 
tendant  panerai  d<«i  postas,  —  Sur  re  rjiii  a  été  représenté 
que  <  contre  tt>a  droictj.  les  plus  ei^ntitsU  de  la  province 
et  l'édiei  de  Béziers,  on  aurait  compris  dans  le  daspif» 
temcnt,  faict  après  la clostura  des  Estais,  dea  aommea  ftti 
a'avoient  pas  esté  conaentiea  par  icenx  »,  délbMaett  Alita 
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MX  consuls  et  dépnUa  dfltaarfattnde  procéder  au  dépar- 
tement itesilites  Ronuiiaa.  —  On  fera  iraprimLT  :  1  l'or- 
donoinoe  du  maréclial  de  Schomberg  du  15  décembre 
1088,  Inhilnnt  anx  gsm  de  (nmtû  de  MiMr  et  en! erer 

snuâ  aucun  piv'texte  «  le  bcstnil  de  labour,  les  bestos  h 
laine,  et  tontes  les  marchandises,  ny  le»  testes  de  voilure 
Mmmt  kit  comnerM,  et  encore  noUng»  d'exéeater 
",u!-n'-'BS  prirficnliera  pour  ce  qui  ?era  ilenb  par  tear  cora- 
mutiaulâ  «;  —  2*  Itij  lijllri.'3  tnjttijitta  du  10 juillet  lfi38 
déftndtlltfclftCkMir  d'exiger  d'autres  <^pices  que  celles  qui 
art  M  ODaTflDDM  entra  ladite  Coor  et  ka  Étala. — Il  n'f 
a  lieo  dfraixMer  tes  690,000  livra  eapmnt^  par  M.  de 

SrhiinihcrK  ■lUi  reCdtl-s  fçénérales  des  fitLiru-cs  •  îi  l'i>rca- 
sion  de  Leucale,  et  que  Sa  Mi^Mté  vent  estre  remboursées 
par  la  proTiare  —  Le  marMial  demande  <  de  la  part 
de  Son  Émiaence  »,  qu^*  l'on  r.DriUnue  la  construction  du 
port  d'Agdfl.  —  Oa  s'opposera  h  la  Tériôcation  de  l'édil 
ordonnant  ma  augmentation  de  6  livra  par  minotde 
sel  qui  m  vendra  dans  les  greniers  du  haut-Vivarais 
dépendants  de  la  ferme  de  Lyonnais,  ■  d'autant  que  l'es- 
lablinemont  do  ladite  crue  aeroit  de  pernicieuse  consé- 
fUDoe  à  la  province  et  très  raineux  an  diocèse  de 
Viviers  •.  —  Qratlflcation  de  lOO  livres  à  Jacques  du 
Vilars,  sieur  de  La  Martinière,  pour  avoir  composé 
«B  poème  latin  «or  le  comtetdelieueat»  «  etioelnjr  Cùct 
imprimer».— L'areherêone  de  Nartwmeezpweqoe  po«r 
révoquer  la  commiasicn  de  Iré.sorier  de  la  Bourse  du 
paya  et  ériger  ladite  charge  en  titre  d'offlce,  i'édit  de 
BMen  avait  «llégaé  eerlaime  prétend  nea  malvwntioiw 
de  deniers,  mais  qtie  l'arrêt  dti  5  mars  1636  a  déchargé 
entièrement  les  comptables  (les  sieurs  de  Beicb)  et  les 
entonaaiettre;  qu'ainsi  *  la  eaoM  aotifve  de  l'érection 
desdits  offices  de  trésorier  ayant  cessé,  il  seroit  du  bien 
et  de  la  dignité  do  costo  assemblée  de  revenir  it  l'ancien 
«rdrOi  afin  d'esvller  les  maux  et  les  désordres  que  ceste 
province  aouflre  depuis  qne  ses  deniers  sont  maniés  par 
des  offlcfers  qui  ne  dépendent  pas  d'elle...  >.  DdltUratlon 
confoniiL'.  — ^  Le  syndic  de  Laiiiainvt:  (îtiiosc  ■  qui'  liepul.s 
peu  de  jours.  Sa  MiOeslé  auroit,  par  édict,  créé  ung 
grand  aondiro  d'iaffleiers  pour  oomposor  nng  aeeoad 
Parlement  en  Iri  vtlle  de  Nismes,  avec  attribution  de 
Jarisdicliua  sur  les  onze  diocèses  de  la  généralité  de 
ItontpelUar,  laqaello,  poor  east  efttat,  domeoreroil  dis- 
traite âxt  roîsnrt  rtu  Parlfimpnt  ic  Thnlose  ;  que  sy  cest 
establisseroetit  avoil  lieu,  o!>  debvoU  craindre  un  nom- 
bre inflny  de  maux  plus  funestes  que  ceux  qu'avoient 
d^  cassés  IM  iMBveUes  eréations  d'officiers  de  jus- 
tiee,  •  el0.  Il  est  arrêté  qne  tes  députés  en  Oonr  parti- 
ront en  ililigoncc  imur  démaniler  la  révocation  de  cet 
édil,  et  que  *  pour  obtenir  ceste  gr&ce  de  8a  M^jeslé  ils 
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imploreront  la  puissant»  Inleressslon  delfv  le  csrdinat 

duc  t. —  On  demandera  la  révocation  don  attrihutioas 
des  présidents  des  présidiaux  comme  onéreuses  au  peu» 
pte.  ^  Le  Kof  sera  enpplié  de  révoquer  l'article  du 
bail  (les  t»aboIlM  qui  enjùiiil  :iux  consuls  ilo  remijttre  la 
liste  des  noms  et  surnoms  des  habitants  des  villes  et 
lieux  de  la  provlaee.  —  Aflhire  de  préséance  aux  Asslob- 
tes  da  ili  jcôsf^  d'Albl,  enlrs  le  syndic  du  chapitre  raihé- 
dral  et  V^hhtt  de  Uaillac.  —  Liesconimissaircb  du  Roi  aux 
Étals  seront  priés  de  *  donner  avis  à  Sa  Majesté  que  la 
ruyne  des  ponts  est  générale  dans  la  province,  et  que  le 
commerce  va  en  estre  entièrement  ruyné  s'il  n'ett 
promptement  poarveu  h  la  réparation  desdit^  ponts,  et 
que  pour  cest  effet  il  lui  plaise  d'ordonner  que  la  somma 
de  40,000  livra  sera  imposée  anamllomsint  —  L'évé- 
que  de  Nimes,  revenant  de  la  Ck)ur,  dit  que  «  MC  le  car» 
dinal-duc  ayant  tou^urs  considéré  ceste  province  avqo 
une  parlicttllére  alTeetlon.  avolt,  par  une  proteetlon  slo- 
goli^re,  renomma ntlé  âh  sa  ijrjjire  mnin  ses  plus  impor- 
tanttsj  affaires  à  M<'  le  chancelier  et  à  Me  le  surinten- 
dant ».  —  Le  Roi  aora  supplié  de  révoquer,  cooma 
devant  ruiner  la  province,  l'arrêt  du  Conseil  d'État  du 
5  février  dernier  rendu  <  sur  un  prétexte  faux,  et  sup- 
posé par  une  granda  iMUee,  qui  deffend  aux  villes  et 
communautés  de  pB^or  aueungs  inléraslz  à  ienn  rxéan- 
ciers  pendant  huit  ans  »,  et  de  remettre  les  sommes 
qu'elle.?  iinpi.st-ri)rit  iiend  int  ces  huit  ans  p-.iur  le  paye- 
ment desdites  dettes  entre  les  mains  du  sieur  Bessajr 
à  Mbn^lller,  *  qui  paiera  lesdits  créaaeiMs  et  prendra 
soing  Qti'il  nt»  scit  coni^rjls  aucune  Traui-îo  h  l'c-raploy 
desdits  deniers  p.  —  A  la  demandede  iaCnur  des  comptes 
qiU  ^élaK  émoo  d«  eaqoa  le  Soi  loi  avaitdébBdu  docon* 
riaifre  appela  tl<»R  ordonnances  rendues  par  ses  com- 
lui&sairoi  aux  États  pour  la  vérification  des  dettes  et  des 
impositions  faites  en  conséquence,  l'assemMéO  décllM 
•  n'entendre  empe^nher  qoe  ladite  Oaur  ne  cognoiaie, 
ainsy  qu'elle  a  toujours  Allct  des  prooéa  mens  entre  par* 
tic'uïiprs  et  communautés  sur  le  faict  des  inip<  sltion», 
tant  à  cause  de  l'inégailté  des  dsspartemens,  surcharges 
et  desebarges  que  immonitéa  préthendiMS  par  aueviigs, 
et  payenn^nt-H  fjiict.i  ik's  litc.s  impositions.  »  —  Lecture 
d'une  lettre  du  canlinal-duc  ii  M.  de  Schomberg,  où 
■  Son  âminanee  tesmoigno  avoir  graodo  passion  qiM  las  * 
Estais  continuent  ils  fairf  f  inils  -nnir  la  construrtian  rlu 
port  de  BrescoQ,  lequel  cugrarni  iLiini.^lreiavoittous]ours 
regardé  somma  on  bien  général  du  royanloM^etpaillMI^ 
lier  de  ceste  province  >  ;  Il  est  arrêté  «  é'vag  eomBing 
consentement,  pour  plaire  à  Son  Éminence  et  satiÉblrek 
son  désir  autant  que  les  forces  de  cesle  province  le  peu- 
vent permettre^  qu'il  seralmposé25,000  livres  l'an  lOaOf 
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poor  ts  eomliruellon  dodit  port  ».  -*  Il  ton  Ml  article 

d.ms  II'  cahîïT  'it's  ilol.'aricef!  ti  ;i;'iant  les  oflices  de  pro- 
curonrs-poslulaiiUi  dans  les  Juridictions  royales,  dont  on 
deuBndfln  la  soppr^on,  moyemuuit  le  ronbouneoieiit 

J>  faire  offi  'fs  aux  afqiii^roiir^!  par  li'"-'  nmnl? 

de»dites  juridictidns.  —  CiratiNcaliinis  nu  duc  li'Hiit- 
laln,  ato.,  ate.  —  Commissaim  nomisés  pour  surveiller 
les  travaux  dn  pnrtd'Afda,  coneumemment  avec  lV>vè- 
qve.  —  t<e8  consuls  d«s  villes  el  commumiutés  veille- 
ront à  ce  que  les  rereveursdes  (ailles  na  |Miis.sent  •  estro 
constraiDcU  à  vaider  leurs  malus  des  deniers  du  paj»en 
Tcrlu  d'arreati  du  Cons«il  qui  pouiroiant  astre  oblann 
conire  lei<  itiHit^ératinnsdU  pajnt  —  0«lrol.  —  BAnMIC» 
tion.  Députés  présents. 

De  Si  A  jf^  98.  —  k  ToQloma ,  daiw  l'ancien  réfee* 
toire  du  chapitre  de  l'ég'ise  métropolitaine  S-'unt  Etienne, 
du  il  novembre  au  id  décembre  lâ3d.  —  Pi-éildenl  : 
l'arehevAque  de  Narbonne.  Cnmmlssairas  du  Roi  :  le 
prince  do  (>>nd<'t,  lieutenant  général  ilu  Ri«i  en  ses  arm-'  s 
de  GuyHnnrt  do  Languedoc,  la  duc  trilnlluin,  l*!rorut'.' 
de  ToQrn<m,  lieutenant  g^uéral  du  Uni  és  diocèses  du 
Pu;  et  de  ViTiers;  Robert  Miron  et  B.irihi'Icniv  iMipré, 
intendants  en  r^ngnedoc;  de  .Machault,  inti'n  lani  de 
justice  prés  M.  lu  l'riiice;  do  f^mynili  in  et  bupuy,  Iri-- 
sariersde  Pranea.  —  Le  prince  dit  que  ne  pouvant  être 
aiTTRable  selnn  les  rëgriM  de  la  rhétorique,  en  annonçant 
li:^!-  i  \;.  t[:|i;i-  in  ;Mi^:  ;iVoi;  l'Bspagne,  il  va  sVffiirccr  de 
ljersuad>.'r  forleiuenl  <  que  toute  guerre  est  Juste  quand 
elle  est  fiiîcta  pour  eooaerver  la  religion  et  |iOttr  empe$> 
rlif'i  'i:'.  ;i'iis-^;inl  us  ;r;nto:ir  de  se  rendre  mai's're  des 
sonverainelt^s  voisines  el  alliées  •>.  Pour  la  religion,  par 
PalItMKa  avae  laa  prinoes  d'Allanagne,  «  tl  n'a  rien  e«(A 
chancre  à  la  liberté  de  l'exercice  de  nostre  religion, 
quKvque  les  places  tombassent  en  ta  puiâ:!ianci>  île  ceux 
qui  faisoient  pm&wioa  d'une  contraire  •.  Quant  an  sou- 
tien des  alliés.  «  sans  nous,  le  duc  de  Mantuiic,  né  ilran- 
çols  et  catholique,  n'rstoit-il  pas  desponlllé  de  ses  Ee- 
latz,  el  tous  las  princes  d'Allemagne  h  la  veille  de  leur 
minet...  Aprèa  cela,  qu'ay-ja  à  vous  dira?  Kien  du  tout, 
■Inon  que  le  Rojr  tous  demande  ce  qu'il  Giut  pour  eon- 
tiniiiT  iiiiii  >,'uijrn'  ijui   seule  peLil  proJuirc  la 

paix  ».  Il  rappelle,  en  terminant,  qu'il  est  sorti  par  sa 
nftrB  •  de  caste  illuitre  maison  qui  vom  a,  par  l'espace 
d'un?  fiMd,  sj-  doucement  frouvcrn^s,  et  qu'f^n  -iin'  j'y 
ay  pris  alliance  béniste  de  Dieu ,  qui  m'a  donné  de  caste 
maame  Ikarille  daa  enlkuw.  gagw  préeianx  de  mon-aISH* 
tlon  envers  vous  ».  —  Long  discours  d»»  i  i"!  «^liant 
Miron.  —  Il  rappelle  qu'il  est  depuis  st  ijt  ans  ilaiis  la 
proTiRce)  et  dit  •  qu'il  a  desja  passé  le  septie^me  dixain 
de  aea  aBniaa  »;  a'il  n'a  paa  qallté...  ■  c'aat  à  caoea  de 
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i'affiwUon  que  Jlny  timsjaurB  eue  pour  ceste  prorince,  et 

quia  far-l  aiitnnt  il'imiirrssion  ilans  îiini  e.-fpril  que  j'.iy 
veu  cruijtre  sa  misère...  ».  Le  devoir  des  Étals  est  de 
parti^r  avec  aoln  et  équM  les  avrohargaa  que  let  ndcea» 
sHéa  publiques  exigent  tous  l^s  jours.  .  j  ^orisidérez, 
Messieurs,  sy  vous  avei;  lousjours  suivy  ce  train  là...,  sy 
vos  assemblées  quelquefois  n'ont  plutosl  servi  à  couvrir 
la  plainte  des  désordres  qu'ik  travailler  à  en  faire  répri- 
mer l'excès,  el  y  appeler  ceux  que  le  Roy  vous  envoyé  à 
re  subjecl.  i  hacuni?  pensant  plus  à  son  pLirticulier  qu'à 
protéger  la  public,  qui  se  trouve  abandonné...  Que  ceete 
Compaignta  ne  demeure  pins  dam  caste  opinion  ruyneusa 
à  l'.utrance  de  fuir  l'abonl  des  ministres  du  Hoy,  leur 
cachant  les  atTaires  de  peur  de  conséquence,  aDIIo,  dlt-oo, 
qti'on  n«  prenne  snl»|eRt  de  croire  que  ie«  Bitatz  auroleut 
const  ii'v  à  .uii mil?  iî.?s;.;'ns..'  puisqu'ung  chacung 

s^alt  i|uo  la  nécu.^ilé  de  l'Kslal  l'exige  absolument  de 
tous,  pour  ne  pouvoir  entre  trouvée  aiitenrs,  ponrqnojr 
aîmi  ri.:';'  vrxis  plutost  souffrir  une  desjiense  uu  centuple, 
il.ii);-  h-  ifeordre,  sans  concert  avec  vous  (qu'au&sy  bien 
on  ne  laisse  de  tirer  tousjours  d'ung  chaenng  dioeéae 
après  les  Estais),  que  de  la  faire  di^s  mainienaut  arrester 
et  uio  lérer  en  vjstie  présence  et  par  voatre  participa- 
tion, el  aulhoritii  en  corps  d'Estatzt...  Noua  U«  dtfUlH 
tons  point  qu'outre  l'orlroy  ordinaire,  il  ne  vom  plaiaa 
prendre  aoing  de  oe  qui  regarde  les  despenaes  extraordi» 
naires  qui  se  font  p<jur  repousser  l'ennemy,  à  ce  que 
mesnigeant  par  vous  mesmes  la  demeure  et  la  solda  des 
gens  de  guerre...  ceete  despense  ne  provlgne  poinct  par 
nuîlîinîii  ili'  d'impositions  et  d'exécutions...  d'ung  usage 
trop  invrtéré;  et  qu'autboriaanl  mesnte  ce  qui  fera 
bsaoing  pour  toute  l'armée,  vous  eomnettiis  queiquea 
iings  <Ie  tous  leaordi-es  pour  en  conférer  avec  Son  Altesse, 
.Ml'  le  Gouverneur,  el  ceux  que  le  Koy  tier>l  en  l.i  pro- 
vince il  ceste  occasion  ..  Ainsy  faisant,  vous  raslablirez 
entièrement  la  dignité  el  anlhorilé  des  Eslalz.  et  en  fai- 
rez  considérer  le  mérilo  et  recognoistre  l'utilité  •>.  — 
Ample  réponse  du  président.  —  Il  raisonne  sur  la  cause 
j  de  la  guerre  <  qui  n'eat  autre  que  i'autborité  Ijrninnlqne 
de  oeste  superbe  et  InsatfaMe  maison ,  ancienne  et  Irré* 
conciliable  eni .  :  ye  <li'  ti^sire  iii'  n  ircliii'  ,  ».  Il  cite  la 
sentence  de  Tacite  :  NuUa  quies  sine  armis,  etc.,  elil 
ajoute  :  «  Qaoyque  les  propoaitionB  qui  noua  ont  eeU 
riirtfs  ;vr.:^snTit"men(  >t»iijbl'-'ril  en  (jneliiue  nir-ui  unéreu- 
ses  à  la  province...  nous  pouvons  dire  que  nous  estant 
obligés  de  porter  tonte  aorte  de  déISirenee  aux  ordrea 
et  volontés  de  nostre  prince,...  torsqu'pHe'?  mus  sont 
portées  par  une  personne  de  vostre  qualité,  Monsei- 
gneur, nous  les  recevons  très  agrieUement  et  en  oonw- 
TOM  tonte  aorte  de  bonnoa  eapéniicat  t.  —  Leacominii» 
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luMèa  flnd«tté«s  ramellront  fc  leurs  dépuiés,  lorsqu'ils 
vien>lron(  aux  Kluts,  l'otat  do  leurs  dettes  ■  pour  estre 
procédé  à  la  vérificatioa  d'icellea  par  MM.  le»  Prési<l«is 
pour  te  Rojr  en  iceux,  sans  fraix  >.  —  On  dca  ajndici 
frénr'rrmx  rrndr.i  h  AV-f.  ji'nir  f.iire  lîf'-iiiv.Hier  par  les 
consuls  et  le  corps  de  ville  ua  greffler  et  un  coasul  qui 
STidant  &UM  à  rordoomnee  du  Tisitsar  des  gabelles  «a 
lui  remettant  le  rola  •  des  noms  et  surnoms  hM- 
tans,  ensemble  du  leurs  familles,  au  préjudice  des  - 
ir&M»  et  tutgee  de  la  proTlnee,  laquelle  a  toujours 
réprouvé  Incapitation  que  le  fermier  dcsfli^îps  u'ab^Mi's 
tascbe  d'y  Introduire  insenslbltîmânt  us  ILUU  di  cla- 
TBOt  en  outre  ledit  consul  •  imligne  de  posséder  aucune 
charge  publique  qui  Itir  piils:;i'  donner  entrée  aux  Estais 
ny  aux  Assiettes,  el  1h  gnifu-r  t»arelUement  indigne 
d'exercer  scn  oftlco  i .  —  On  fora  l'inventaire  des  papiers 
et  registns  du  paj«  qui  sont  à  Montpellier.  —  On  lira 
tcms  les  ans  et  l'on  fera  imprimer  le  contrat  fiiit  à  Ton- 
lous:'.  U' jilin.'t  1610,  ffleiAi  |i:ir  ilf  Ortus,  [...riant  ilô!: 
de  0,0(X)  livres  au  cbapilre  Saiut-Kticnna  pour  lui  aider 
k  ipéparer  l'élise  cathédrale  qui  avait  été  ItrAlée,  h  oon- 
dilioii  de  faire  tlir>  à  peri  t'tui!.'.  iiin"'  iir.  ssc  du  saint  i 
Esprit  tous  les  jours,  durant  la  tenue  des  États.  —  Contre 
le  sieur  laoqnes  Ferrund,  docteur  en  médeetne  k  Fan- 
Janx,  qui  relHpait  de  payer  sa  quote-part  des  impositions. 
—  On  s'opposera  h  l'enrogistreiueul  de  l'édit  de  1033 
éUibliaiatit  une  taxe  sur  tes  eabareiiers  eomma  eonimire 
aux  privil  'ffw  de  la  pn)Tince,  et  de  pl!i<!  comme  dou- 
blant en  Lit  le  iroit  sur  le  vin  déjà  sujet  au  droit  d'éqni- 
vataml,  «  Joirict  à  ce  que  le  Roy  a  restrainct  it  ung  mois 
par  quartier  la  Qicnité  que  les  baUlans  du  pvs  ont 
tousjours  eue  de  Tendre  hi  tId  de  leur  cru,  sans  rien 
payer,  durant  l(mt  le  cours  de  l'année,  et  les  soubinet  le 
reste  du  temps  à  la  mesma  taxe  que  les  cabaretiers  >.  — 
Le  prince  de  Oondi,  inftM'inA  du  meurtre  d'un  habitant 
du  pays  par  .î  .  hf'vau-li'j^'rs  de  la  compagnie  de 
Monsieur,  laisse  aux  Etals  le  cboix  de  poursuivre  les 
coupables  devant  les  Intendants  de  Justice  on  le  Parte- 
luent;  rassemblée  opto  pour  lii  P.irl.nnent.  —  On  s'opito- 
sera  à  l'enregistrement  des  lettres  patentes  obtenues  du 
Roi  par  les  rellsri«aaes  de  Longages,  ordre  de  Foule> 
rranît ,  lesquelles,  «  en  ron^Sd^mlion  lin  ce  ']vie  l.^di'.  | 
monastère  est  de  fondation  royale  et  que  l'abbesiie  d'ice- 
]s7  ausié  de  tonte  auciennelé  une  princesse,  ou  antre 
personne  de  grande  condition  alliée  de  la  emironn?, 
enrôlent  ce  privilège  que  leur  cjuvent,  avec  toutts  lus 
terres  qui  en  dépendetit,  estoil  exempt  de  toutes  tailles 
et  antres  obarges  ordinaires  et  extraordinaires  qui  sont 
Imposées  sur  la  Ibnda  rural,  d*  laquelle  exempUoo  elles 
piréleadent  Jouir  en  Tertv  daidites  lettres  patentas  ».  — 
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Nomination  de  députés  en  Oour,  qui  auront  à  (kirs  *  re- 
mettre à  un  autre  temps  la  recherche  des  droicts  d'amor- 
tissement dans  la  province,  qui  vient  de  psjrer  de  grandes 
sommes  pour  la  recherche  des  Avacs-fleb  i.  —  Le  prince 
de  Condé,  accompagné  des  au  Ires  coii.nii.-saire^,  niinul 
aux  États  une  lettre  du  Hoi  demandant  :  1°  d'imposer 
1,145,000  IIttub  «  portion  de  ceate  province  pour  le  quar» 
lier  d'hiver  des  truupcs  que  S.  M.  avoitsur  pif  .I  >  ;  2>  de 
Ikire  fonds  pour  l'augmentation  de  la  garnison  île  la 
cité  de  Oareassonna;  3»  ■  d'aider  k  procurer  k  S.  M.  le 
sertiurs  de  I.SOO,  000  livres  qn'etl.'  d  maiifloît  sur  les 
debtcs  des  diocèses,  villes  et  co.THuunautsîat  ».  —  Le 
prince  «lit  qu'il  sh  propose  de  se  faire  rendre  compte 
des  deniers  imposés  pour  les  milices  et  pionniers,  adn 
de  dMnira  du  quartier  d'hiver  la  somme  c  des  reve- 
nant/ hons  >:  il  prie  l'Assemblée  de  nommer  des 
députés  pour  être  présents  à  l'anditioa  et  clôture  des 
comptes  des  syndics  et  receveurs.  —  Nomination  du 
sieur  Habert,  recommande  par  k-  Chancelier,  comme 
avocat  du  pays  au  Conseil,  k  la  place  du  feu  sieur  Las- 
serre.  —  Députés  nommés  pour  voir  la-eommissioa  du 
Roi  «  et  agiter  par  fortne  de  concertation  ce  qu'ils  trou- 
veront de  plus  advanla^eux  *.  —  Le  premier  président 
du  Parlement  sera  prié  d'Interposer  sou  autorité  pour  ré- 
tablir «  le  commerce  des  espèces  d'or,  les  mnrrhands  et 
les  particuliers  de  reste  ville  (Toulouse)  refusant  de  las 
prendre  sinon  au  poids  de  l'or,  snr  le  bruit  qui  s'est  • 
répanduqu'un  édict  alloit réduire  la  valeur  desdites  espè- 
ces i>.  —  On  poursuivra  l'élargissement  des  consuls  de 
Filou  et  de  La  Palme,  emprisonnés  en  vertu  des  contrain- 
tes du  raesveur  des  tailles,  «  lesquels  lieux  «étant  sur  la 
fronlière d'i!^^pagne  et  expneés  depuis  le  Siège  de  Leucata 
il  des  foules  insupportnbl'  .s  . ,  i  tit  abundonnés  des  ha- 
bitants ■  pour  n'avoir  aucun  moyen  d'jr  pouvoir  subsis- 
ter, de  aorto  qu'il  est  dn  tout  impoesIMe  aux  oonsuls  de 
satisfaire  au  ).  lyi'in. nî  dfls  l!t«  (ailles  ny  df  sortir  do  pri- 
son, sjr  la  charité  de  l'Assemblée  ne  leur  procure  U  li- 
berté *.  —  On  remereierH  M.  la  Prince  du  aoulagemeut 
<  qu'il  a  lasché  de  ileniii:i-  :ii;  pauvre  peuple  par  son  rà- 
gteaient  pour  l'entretien  des  troupes  —  Nouvelle  déli- 
Mratton  pour  laréMiien  du  haut  Tlvarala  aux  gabelles  du 
I,nn'.:'.3edcr  —  On  rontinuera  les  remontrances  au  Roi 
pour  tacia-r  dVibt  .'lir  tjuu  le  pays  de  Vivarais  demeure 
daoale  ressort  du  prusidial  de  Nimea  et  ne  soit  pas  obligé 
d'aller  plaider  ii  Valenœ.  —  Renouvellement  de  la  déli- 
bération de  décembre  1638  pour  la  suppression  des  ofBces 
de  trésoriers  de  la  Itourae  et  le  rétablissement  de  l'ancien 
ordre  de  obosae.  —  Déiibératioa  au  st^el  des  1,200,000  li- 
vres que  le  Roi  Tant  prélcrer  sur  les  bitérêls  sarvw  k 
leurs  erianelars  par  les  diecèMi,  villes  et  «mannanté 
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un»  !i.ink!  âi  précieuse,  puur  vous  eslolgner  la  guerre  en 
•ccroissanl  TM  limita  Rappaln-TOin  encore  lescmal- 
iM  douleurs  que  oe  grand  et  laoMspantltto  ninistr»  a 
aoaffert«8  en  ce  pays  oh  NsrlioBiia  l'a  tu,  rMtiM  h  la 
dernière  extrémité,  abandonner  le  seing  de  sa  vi»  m  m- 
ranle  poar  soutenir...  i«  faix  dei  affaires  publiques, 
pcnrToir  aoY  projeetf ,  k  r^nonle  da  tant  da  dîTonn 
armées,.,  ili'^'-viuvrir  les  plus  .^ccrell'  s  pratiques  qui  se 
faiiaieot  contre  l'Batat  dans  l'Estat  mesme,  et  rauclura 
dam  nMsnN  lampa  la  tratdé  dea  priaeea  de  Savoye...  le 
plus  important  que  la  France  art  vu  j.)  nos  jours,  pnia- 
qa'U  nous  ourra  le  chemin  prosqu'infaiilible  de  la  con- 
fuaate  te  Itlalle,  et  le  plaa  dtfliclle,  pnlMin'Il  a  htla  «foe 
ce  çranrl  p*nie,  entre  les  bras  de  la  mort,  ayt  vaincu 
l'anlipatbie  obytini^e  que  ces  deux  princes  avoienl  contre 
la  Fraaca...  «.  —  Très  long  difcoan  da  llnleDdant  Bos- 
quet... •  Le  discours  eslevé  que  notts  avons  antando  tout 
à  l'heure,...  faict  cognoistre  qus  laa  Jalas  César  ne  sont 
pal  maria  pour  la  Gaule...  Perpigmo  rendu,  le  Roussil- 
lon  conqiHB,  et  la  flef  ancien  de  nos  roys,  je  dis  la  Cata- 
logne, rwnnlafcta couronne,  sont  de.s  subjeeteasses riches 
pour  ne  pas  faire  craindre  un  événement  iii.ilht-ui-ijux  ;i 
un  orateur  médiocre...  J'enlanda,  Messieurs,  quelque 
fkox  polHiqae,  qaaiqae  amoareax  ▼{slottnaire  de  sa  pa- 
trie,...iini  vient  troubler  nos  Jov'^s  y.xrl.i  tristf' r('|>résen- 
talion  des  désordres  des  soldai,  des  plaintes  des  pay- 
sans Ibttlée,  des  exaeUone  violenta  el  dea  onntrlbalioi» 
eztraordinaîres  que  l'on  esJ  ohVis'  l  'ver  pour  obtenir 
tOttta  Ces  conquestes...  Escoutez  comme  il  parle...  ». 
Zi'ontenr  répond  à  cas  griafii  an  passant  en  rerne  l'hls- 
fnirfl  dfi  France,  puis  il  ajoute  :  •  Parmi  tous  r«  rt^-^  ip. 
dres,  ie  nouveau  poiitiijue  prétend-il  nous  persuader  que 
les  «méat  auxiliaires  et  enoemjes  ayent  cooru  ta  pro* 
Tinces  sans  faire  de  ravage,  el  que  les  Ro}-s  ajrent  sou- 
tenu les  despensps  des  guerres  sans  avoir  «u  recours  aux 
impostz  et  aux  contributions...  Qy  le  temps  nie  le  per- 
neltoiittJe  fousferole  voir  iMir  la  comparaison  et  [)ro- 
portion  de  la  Taleor  des  monnoles,  de  la  solde  des  aoldui!*, 
de  la  despense  li  s  t-'u.'t  ri'.-',  (in  i  \  des  choses,  de.s  fond» 
de  terre,  des  redevances  des  peuples,  de  la  qualité  de 
leurs  possessions,  da  nombre  et  de  la  condition  des  snb- 

jec'z  et  des  enncmys,  que  les  r.iys  'les  trois  premières 
races  ont  plus  exigé  de  leurs  peuples,  quuy  que  l'on 
ehaala  an  contraire,  «ne  le  Ikof  henrenaesunl  régnant 
n'en  reçoit  de  la  fldélitA  et  (!u  jrMe  â(\  sos  sutrcctz  ..  Du- 
rant tous  les  régnes  pa.ssés ,  l'enneror,  ou  es'.ranger  ou 
dOmsstiqae,  joignoitses  foules  à  la  violence  de  l'exacteur; 
le  bourgeois  et  le  pi^yaan  n'esloient  pas  quittes  après 
avoir  payé  le  trihat.  Aitjonrd'hni,  etc...  il  faut  considé- 
iw  la  «mUllon  dea  l$slatf  ponr  «avoir  ai  la  paix  lenr  est 
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plus  nécessaire  que  la  guerro...  Ct-ste  orgueilIcuM  de 
l'Espagne  n"alloit-ell«  pas  iiietlrH  la  dornièro  m.iin  à  la 
monarchie  universelle,.,.  93  eest  inoomp-irable  génie  de 
la  France,  qui  assista  le  Roy  de  an  conseils,  n'eust  porté 
le  courage  de  cest  invincible  monarque  à  luy  opposer  ta 
forces  de  son  Sstat...  Cessent  donc  les  corbeaux  de  mau- 
vais augure  de  nona  Mrs  mat  eepérer  de  l'entreprise 
d'uno  guerre  si  riH(;p.«.'s;ure  .  r.iriim  '  les  trois  grands 
voyages  que  ce  grand  ministre  a  faicis  en  ce  pays  pour 
voetre  liberté  vous  ont  hiel  voir  dairaoent  que  la  for^ 
lune  de  vostre  province  es?  ritlrn  héri  ii  la  fé!i--il.'...  ihi  .sa 
conduite,...  vous  devez  aussy  concourir  ^  ce  que  les  hauts 
deaselngi  que  ea  pataant  génie  a  eon^u  pour  la  bonheur 
de  cest  Estât  el  de  cfiste  province  ne  soient  pris  rendus 
inutiles;  vous  devez  contrtbUHr  de  vos  biens,  etc..  — 
Réponse  de  Varchevôque  de  Narbonne...  «  Il  safflt  que 
les  bons  et  justes  princes  connaissent  les  souffrances  de 
leurs  peuples...  C'est  pourquoi,  quellns  incommodités  et 
desiressos  que  cesto  province  ayt  .touffertcs ,  durant  ce 
piteux  et  calamiteax  tempa  da  trouble  et  de  guerre,  elle 
ta  a  comme  onbliéss  et  n'en  a  vottlu  (hlre  mention  quel* 
roirjiie  I  eiiilant  \f.  séjour  de  Sa  Majesté  en  ces  contrées  ». 
Il  parie  da  la  prise  de  Perpignan,  «  la  ploa  forle  et  la 
ptaa  Imporlante  place  de  fBnropt,  laquelle  jusquos  h 

présent  a  est.'-  frnivée  et  i-.'()ijt.V  imj. rénal  '-\  ,  que 
nos  ennemis  considéraient  comme  le  boulevard  de  la 
fflotiareble  et  de  la  grandeur  de  l'Espagne  >.  —  On  snre- 
gi«'rer;i  los  Ifltrr.w-patentes ,  datées  de  Xarbonne  avril 
inr^,  qui  rétablissent  M.  de  Calvi^sou  >  au  litre  de  baron 
des  Estatc,  an  reeognoissanea  des  grande  et  tignalés  ser» 
vices  par  luy  rendus  dedans  et  dehor.<  le  royauiue  el 
»  néantmolngs  .\l»"  les  Prélats  n'estant  que  vingl-dum  eu 
nombre,  il  ne  sera  ra{n  qoa  pareil  nombre  de  MU.  ta 
barons,.,,  lesquels  n«  pourront  prétbendre  on  tout  que 
vingt-deux  voix,  qol  seront  compté«s  sur  los  premiers 
opinant,  les  dernières  vnix  au-dessus  dudit  nombre  de- 
meurant censées  nulles  pour  estre  snpemuméraires  et 
contra  l'ordre  eslabli  par  ta  anciens  règlements  >.  — 
Renouvellement  de  la  délibération  du  17  séj.l'  M  lire  ir.  U 
«  louchant  le  droit  de  2  1/2  que  le  fermier  des  cinq 
grossee  fermée  •  exige  sur  eesla  province,  comme 
les  aides  n'y  avaient  point  de  cours  ».  —  r,*-  symlir  l,a- 
mamye  et  le  gredûer  tiuilleminel  rapportent  qu'ils  ont 
aooaplé,  an  nom  da  la  piwlnoe,  d«  NN.  SB.  du  Oonaell, 
le  bail  d»»  1»  ««bv?nti<<n  du  sol  pour  livre  que  le  Roy  a 
ordonné  dtt  lever  sur  ladite  province  durant  six  années 
consécutives,  et  œ,  c  moyennant  la  somme  de  430,030 
livres  par  chacun  an  ».  —  Lecture  des  réponses  faites  par 
le  Roi  au  cahier  des  doléaaess  qui  loi  avait  été  présenté 
au  camp  devant  Perpignau  pi*r  ta  députés  des  Étals.  — 
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On  demstutor*  tm  Roi  «  qu'attendant  que  Testât  de  ses 
arraire^i  luy  permette  de  diminuer  les  grandes  chargea 
qui  ont  cntiéretuent  abattu  la  province,...  il  Iny  platte  de 
|iermeltre  la  traite  dM  Ué»  «t  autres  denrées,  et  d'en 
rendrtt  1-  romnierce  libre  avec  tes  estrangers,  afin  que  te 
panvre  |>«>uplù  ressente  quelque  soulagement  paraiy  Iw- 
ditts  charges  et  trouve  quelque  (acuité  de  satisfaire  à 
Inr  pPTameot  *.  — Os  enrssidlrera  le»  lettre»  patentas  du 
Roi,  données  k  HontfMn  m  janvier  1643,  qui  rendml  au 

co::A''  <\f  MérenviellH  ri'nt:->'n  nul  I\hils  ii  titre  Je  baron 
de  &ieuz.  —  Rapport  des  syndics  généraux  ^ui  avaiont 
M  cbarfês  da  visiter  tons  laa  dfooèMs  dé  la  proTiaea, 
pour  '  recognoistro  aii  vray  les  inar(;hand(se«  ci  ionroes 
qu'ils  vendent  et  débitent,  en  se  Taisant  représenter  les 
contrats  des  «fllmaM  da  l'dfBlvalent ,  des  dlxmes,  des 
bouilhesct  marques  des  draps,  les  contrôles  de  la  foraine, 
les  livres  îles  marchands  «,  et  co,  "  afin  que  sur  leurs 
Tarliaax  il  fût  procÀlé,  aux  présents  ICstatz,  ii  un  juste 
desparlement  de  lasomme  de  ^«000  livres  accordée  àSa 
MajQsié  pour  le droîet  d« rabventlon  ■. — Lm eommlSBai- 
res  du  R>>i  ser>nl  priés  do  surseoir  à  la  levée  des  taxes 
enr  les  biens  de  franc-alieu,  Jusqo'à  ce  qu'on  ait  remon- 
tré an  Roi  que  les  communantés,  k  raison  desdfIsUens, 
■  ont  élé  déjà  taxées  .  ii  ilt:  iio'nbles  •i  Kiiuiiis,  suuIh  jirétexte 
de  fnuics-flefs»  nouveaux  acqn«9lz  et  amortissemeal,  et 
beaucoup  an-deasa*des  bien*  rotnrieraet  witJeetsàcenBi- 
ves  quVIlws  possèdent,  et  que  les  par'-ifiili?»rs  no  peuvent 
non  plus  estre  taxéâ  à  cause  de  leur  roturei,  puisqu'ils 
l'ont  délàesté  ponr  leurs  Mens  nobles,  et  que  leadita  Mena 
de  franc-alleu  "nul  roturiers  et  snbjoctz  à  toute  sr>rti5 
d'impusitionK,  et  tout  ainsin  qu4  len  aulrtts  biens  roturiers 
qni  Ibot  qnelqiie  redevance  aux  seigneurs  fonciers  ».  — 
On  demandera  aussi  qa'U  soit  sursis  k  l'axioalion  de  la 
déclaration  du  29  novembre  1041.  portant  tat«  sur  les 
flefii  et  biens  nobl>!s  sujets  au  ban  et  arrière-ban,  at- 
tendu *  que  la  rechercbe  de  ces  biens  va  causer  un  tros 
grand  désordre  dans  les  communautés,  dont  la  plus  part 
n'en  possèdent  aucun^ts,  et  nu  pourr  n*.  r-ni  !r«  .  oiuiih- 
de  ceux  possédés  par  les  particuliers  dans  I  estendue  de 
leur  consulat,  pour  n'en  avoir  aucune  cognotsaane«,  Isa 
dénombrements  et  hommages  faicts  pour  raison  d'iceux 
n'estant  pi*inten  leurs  mains,  et  leurs  cadastres  n'estant 
diargéaqnadas  Mans  roturiers  et  subjcctz  au  paiement 
do  la  taille  ••.  —  Sur  ce  qui  est  représenté  €  que  le  lieu 
de  Génorac  estant  entièrement  abandonné  iK)ur  n'avoir 
de  quoy  satisfaire  aux  grandes  charges  qui  fondent 
annuellement  sur  ladite  communauté,  les  consuls  au»  ^ 
roient  ruquis  le  syndic  du  diocèse  de  Nîmes  de  le  mettre 
en  non-valeur  et  hors  ilu  ilespartemeiil  des  tailles,  re- 
iettantsa  quotité  sur  le  général  dudit  diocèse;  et  que 
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le  dioeéee  de  IKmes  n'eslolt  pas  le  seul  on  il  sa  trou'vatt 

des  li<^UT  airs.v  :î<'snrt-;'s  ■ ,  il  ust  arrêté  <  qu'il  sera  faict 
estât  ijar  les.svuJ;cs  de  chaque  diocèse  Ji-s  lieux  aban- 
donnés et  désertés...  afln  que  sur  iceux  oi:  [-uisse  ap- 
puyer les  justes  plaintes  de  la  province  auprès  du  Roy  ■. 

—  On  demandera  que  c  dé<baM  soit  (kit  à  la  Cour  des 
comptes  de  cognoistre  par  le  menu,  directement  ny  in- 
directemeot,  de  l'administration  des  syndics  des  diocè> 
ses,  ny  des  deniers  du  quartier  d'hiver,  estapes,  et  an- 
tres deniers  imposés  pour  lu  (.'uerre  ».  -  Iiéputii'b^  noin- 
més  pour  traiter  avec  les  receveurs  des  tailles  du  rachat 
des  12  deniers  attribués  aui  ofllesa  de  raoeveura  dus 
inii  ositlort^  cztraordinairoâ .  lesdits  offices  Li<:<iuis  par 
lesdils  receveurs  des  tailles.  —  Le  syodic  général  décla- 
rera qu'il  n'entend  empédier  que  la  villa  da  8alnt-8al- 
pice-'lc-f.^r.at  soit  remboursée  par  le  diwèst^  rie  RietiT 
des  iuurtiitures  par  elles  faites,  en  1035,  a  l'anuoe  do 
maréchal  de  TbémiiMB  campée  devant  le  Mas  dAzil.  — 
On  demandera  la  suppression  des  oflices  de  lieutenants 
des  eonlrdlenrs  des  fermes  nouvollemant  créés  a  avec 
attribution  de  7  sob  i'>  lieiiiers  par  minot  sur  tout  le  prix 
du  sel  qui  se  vend...  ce  qui  cbarge  la  province  d'envi- 
ron B0,4KI0  livres  par  as  >.  —  On  priera  le  Rtrf  d'ordon- 
iv  r  ipie  li;  mû  .soit  vendu  au  imiJs  ■  Jaiisles  regrattages, 
chambres  et  greniers,  ailu  d'éviter  les  fraudes  qui  se 
eommetlenl  sur  la  peuple  à  cause  des  IbuMaa  masaras  >. 

—  Après  avoir  entendu  les  plaint»'*  f:»!!»?  contre  les  fer- 
miers de  l'équivalent  qui  empêchent  le^  particuliers  de 
la  proTinea  d'user  du  droit  de  vendre  le  vin  de  leur 
crû,  sous  le  faux  prétexte  qu'ils  font  assiette  de  bu- 
veurs, Ole,  et  les  font  condamner  par  les  juges  conser- 
vateurs dudlt  équivalent  sans  appellation  possible, 
«  lesdiLsfermiers  ayant  par  arrestdn  Conseil  du  18  mars 
dernier  (1642),  faict  évoi-qu(>r  en  la  Gourdes  aydes  de 
Vienne  toutes  les  appellations  des  sentences  desdits  ju- 
ges conservateurs  »,  les  États  arrêtent  que  le  Roi  sera 
snppHé  de  révoquer  ledit  arrêt  et  de  n«  souffrir  point 
iliit'  les  habitants  do  cette  provir.ro  seront  ûLli),'és,  rûiitre 
leurs  prlvilàges  et  àgrsuids  frais,  d'aller  plaider  hors  du 
ressort  de  leurs  Juges  naturela  a.  —  Piéaaatatk»  par  le 
maréi'hal  du  Scbomli«rg  div  t'ommissions  du  quartier 
d'hiver  et  des  garnisons.  —  Ou  remerciera  le  sieur  Hé- 
bert, avocat  au  Ck)nsoil,  du  factum  sur  le  droit  de  réfale 
qu'il  a  fait  en  faveur  des  prélats  du  pays.  —  «  Les  con- 
sulats dépendans  de  la  vicumlé  de  Villemur  doivent 
asira  considérés  tous  ensemble  comme  un  corps;  et| 
QOiniBA  si  ce  n'estoit  qn'na  seul  lieu,  contribuiOF 
tous  aux  ftmtse  de  ladite  vicomté,  suivant  rancton 
usage  ».  —  Attendu  que  le  sieur  Cavalier,  géographe,  k 
qui  les  États  ont  accordé  certaine  somme  en  1027  et 
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KM,  poor  Mrt  la  carte  de  la  proTineft  en  «  général  «t 

par  ilio-C'se  :■ ,  a  vithIu  l-i'îilt' rarte  à  un  particulier,  on 
le  poursuivra  en  justice  pour  le  contraindre  à  remet- 
tra ladite  carte  on  à  reatitner  tae  sommea  par  lui  per> 
rues.  —  >  M»'  le  marescbal  et  MM.  les  intendants  se- 
ront priés  (l'exempter  la  province  de  I&  levée  des 
mineeai  qni  s'ont  mté  ponr  Sa  Mi^esté  qao  d^nn  fbrt  jw- 
tit  secours  et  ont  causé  une  très  grande  désolation  sur 
Ittii  personnes  et  biens  du  pauvre  peuple  ».  —  Nomina- 
tion par  les  trois  Étals  <le  la  :jénéchaussée  de  Beaucaire 
du  aieur  do  Joubert,  avocat  de  ta  Ooar  des  comptes 
de  Montpellier,  it  la  place  dn  «lenrda  Lamotta,  démis- 
si  ftinaira  âa  la  charge  de  syndic  du  pays,  à  qui  les  États 
accordent  en  récompense  de  ses  bons  aervlcw  an  don 
de  18.000  llrra.  —  Las  âCats  •  ayant  reeognen  les  diffl- 
cuttés  qui  s*^  sont  rencontrées  en  rexécutim.  'lu  tarif 
dn  droict  de  subveolkm  arresté  par  l'ateeiublée  du  taois 
de  mal  dernier;  le  pan  d'eselalrdsaeoMnt  «alla  ont  tiré 
du  rapport  Jc-s  coiumissaires  députés  iioiir  vSrifi>>r  les 
sommes  auxquels  pouvoil  revenir  la  levée  dudit  droict 
danaefaaqna  dlootea^  et  atlandn  Févldant»  laésalUé  dn 
desparlement  fait  de  la  ^ornmp  de  430,000  livres  sur  la 
ville  de  Tholose  et  l&s  22  diocèses  arrêtent  qu'un 
priera  le  Roi  <  d'accorderque  le  droict  de  subvention  soit 
levé  tant  seulement  aor  les  marchandises  et  denrées 
entrons  et  sorlans  de  la  province,  suivant  le  tarif  et  éva- 
luation qui  en  sera  faict  sonb?.  lubon  plaisir  de  Sa  Ma- 
jesté —  En  tontes  afCUres  de  parti  où  il  s'ugira  de 
rendKnrsement  on  dédommagement  d*"  quelque  traitant, 
il  ne  sera  opiné  par  lilïleti  et  "  ballottes».  — On 
imposera  0,000  livres  pour  le  parfait  paiement  de  la 
somma  de  10,000  livres,  asstgoée  en  1601  an  comte  de 
Caram;in  et  restco  impayée.  —  On  paiHra  1S,00(>  livres 
an  sieur  d'Audonville,  gouverneur  dn  fort  de  Brescon, 
«  ponr  l'achat  et  rentraUen  d'VM  M«ate  qne,  déa  1686, 
il  ftvalteu  onire  de  tenir  armée  pour  la  défense  de  ladite 
place  et  du  port  d'Âgds  * .  —  Les  États  n'enl«adent  am- 
pédiar  l'exéonUon  de  l'arrêt  duOonseil  dn  «t  mars  1641, 
qui  permet  aux  diocèses,  villes  ft  corTimun:iiifi*"î  -le  la 
province  •  d'impoi^er  dans  8  années  leurs  dehlcs  tant 
en  prineipal  qne  i:ithortyst2  pour  le  paleinent  de  leurs 
oriaoclers  *.  —  Ufi  syndic  dn  pays  ayant  représenté 
«  qne  partie  des  ponts  decesfe  province  sont  entière- 
ment ruinés,  et  oeux  qui  restent  dans  un  estât  si  déplo- 
rable qu'on  ne  saurait  les  garantir  de  leur  chute  s'il 
n'y  est  promptemeni  pourvu,  ce  tpii  donne  d«  grandt 
fimpeschement^  au  c  iramorce».  il  est  arrêté  qu'on  priera 
le  Roi  d'employer  h  la  réparation  desdits  ponts  •  les 
40,000  livras  Imposéan  amtnatlenwDt  à  eest  «ffiaet,  et  en 
«na  8a  Majesté  ne  ponrra  y  pourvoir  en  eesta  surta  à 


cause  de  la  nécessité  présente  de  ses  affhirw,  qu'il  Iny 

plaise,  en  attendant,  permettre  au  pny  ile  faire  tra- 
vailler auxdites  réparations,  suivant  l'ancien  ordre  et 
rèirlemanis  daa  Sitata  ».  —  Oommissaireo  nommés  ponr 
l'onfi^rer  avec  dos  di/put-is  de  la  Chambre  des  comptes 
<  sur  toutes  les  contentions  auxquelles  donnent  lieu  la 
JuTldlcHoa  des  aydas  et  la  eognoIsBame  des  eompiea 
des  deniers  imposés  en  verln  de  rnrrnrl  intervenu  en 
1612  entrti  laditù  CbajiiLre  <:t  ',a  pa.>'s,  ni  Itâ  «j»(a»-.es 
pri.ses  par  la  Cour  pour  les  comptes  de  deniers  extraor> 
dinaires.  >  —  Attendu  que  la  noblesse  dn  pays  et  même 
les  étrangers  ont  retiré  de  grands  avantagea  de  l'Aca- 
démie établie  à  Pézenas,  et  entretenue  depuis  1039 
«  au  moyen  de  4  deniers  prélevés  aor  la  crue  de  6  sols 
qni  sert  h  l'entretien  des  oolléges  de  la  province,  on 
priura  I«  îioy  (ronliir^rier  (jiie  le  sieur  de  Vitrac,  oscuyer 
de  ceste  académie,  soit  exempt  de  la  retenue  du  quartier 
de  gages  que  Sa  Mi^té  a  ordonné  de  fsire  h  tons  nenx 
qui  sont  assignés  ?;ur  î.KÎite  i;rne  -  ,  —  Pou  ilé  3,000  li- 
vres aux  Filles  de  la  charité  de  Toulouse  pour  leur  aider 
k  l'acbal  d'une  maison  destinée  h  servir  de  retraite  aux 
AUm  qui  ont  mal  vescu  ».  — Hi  itiflmtinn  de  1,000  livres 
à  l';krrhevêque  de  1'ouIuuk>;  et  de  l,OtX)  livrO'<  à  l'évé- 
que  de  Carcassonne,  pour  avoir  présidé  les  Élata  k  la 
place  de  l'archevêque  de  Narbonne,  indisposé.  —  On 
interviendra  aux  instances  fuites  par  la  ville  de  Nimes 
et  aulre.H  de  la  province  •  non  jurées,  pour  maintenir 
la  privilège  qu'elles  ont  qu'anonna  maistrise  n'y  pent 
esir»  esUblle,  estant  permis  k  eliaeun  artisan  d'exen»' 
son  mestier  sans  aucun  examen  ny  litres  >.  —  Orati» 
âcations  :  de  40,0ÛQ  livrée  au  maréchal  de  Schom- 
terg,  ele.  —  ■  Il  n'y  a  tien  d'accorder  aucanea  sommas 
aux  professeurs  (Îh  l'Université  :1h  'l'holose.  soubz  quel- 
que prétexte  que  ce  soit  *  ;  néanmoins,  il  est  accordé 
8,000  livres  an  steorPélla^,  dodeor-résent,  venu  aux 
État?  piour  présenter  la  requête  desdits  profes.seurs, 
«en  considération  de  son  méritu  cogneude  toute  l'as- 
aaraiiléê,  pour  le  deffk-ay  de  son  voyage  «.  —  Attandn 
fjup  la  consitruclion  du  port  d'Agdo  est  '  un  mivra^'^ 
royal  et  île  longue  haleine  pour  lequel  ii  faudra  encure 
(bnmir  rlH  nciiaiiies  remîmes  >,  on  priera  le  Roi  de  dé- 
charger  la  province  de  la  dépenae  qni  resta  à  Aire  ponr 
l'aclièvement  dudit  port.  —  Taxe  des  étapes  dressées 
par  l'évôque  de  Saint-Pon?  ni  autres  coromissairm.  — 
Les  Étals  accordent  le  quartier  d'hiver  sous  les  mêmes 
réserves  qxw  l'aanéa  précédante.  —  Lista  daa  oomni^ 
aaire^  d<<s  nssiettei.  —  Oclroi.  —  BénédlCllOB.  —  Dépu- 
tés présents. 

i)»  A  i05  A  /«  i«5.  —  A  Montpellier,  du»  la  salle  da 
lUdtel  de  Tille,  dn  81  octolm  au  26  novembre  1648.  — 


Digitized  by  Google 


S7t  ABÙUIVKS  SB  LA 

Prfeident  :  l'arelMvIqw  de  NarboniM.  Oomminaim  da 

r  i  :  \fl  raaréfhal  de  Sohombiii'g,  gouverneur  el  lieute- 
nant K^néraX  en  Lani(uedoc  ;  Kran^ois  de  Bosquet  et 
Xmb  ds  Balthazar,  intendanls;  de  Qreffeuilbe  et  <1e  Don- 
nand,  triiaopler»  de  France.  —  Disrours  du  maréchal  : 
il  ûii  l'iiloge  de  Louis  XIII  *  de  la  mort  duquel  il  a  oslé 
Vatttigé  teainoing  «.de  la  reine  ré^'ente...  «  Il  la  faut  voir 
dans  1m  eoiiT«nU  «t  du»  \w  consul*  pour  dira  un  pro- 
aosiie  msari  d«  nmfra  Ionise  bâ«tllttd«  « ...  c  Cet  Bstat 
dabvra  le  bien  de  la  paix  à  la  maison  <!  Âutri>  he  dont 
JtMi|ttea  tcy  avoicnt  procédé  lou»  nos  troubles;  c«  bon- 
hmir  Mt  plus  procba  qm  tou  ne  todb  l'imaginez!... 
J'ay  eu  nouvelles  que  MM.  les  d^pul's  iiI'jiiifKiU.'nlhiin.'s 
aoat  partis  pour  Monstar  avec  grand  apparence  de  bien 
réawfr  en  leur  ntiroelalioR  * ...  Il  dit  du  duo  d'OrlIana 
qu'il  est  la  première  inte'ligence  hi  C  inscll  inie  le  feu 
ruy  el  les  loix  de  i'E^tat  ont  donné  à  la  reine;  »  de 
Ifasarin  «  qu'il  a  le  meeeu  charutÂra,  les  mes  mes 
luiiiîére-s  et  la  niesine  activité  do  ce  grand  esprit  qui  l'a 
pr^C4)Jé  ».  Il  ajoute  que  •  les  uignalées  vlctoir&t  que  les 
armes  du  Koy  ont  remporté,  cesle  campagne,  sur  l'ennemy 
le  rendent  entièrement  liopuissant  à  continuer  la  guerre 
el  nous  donnent  de  nonreaux  avantages  pour  le  cun- 
Iraindrb  k  la  paix...  Notre  Jeune  prince...  à  qui  vos 
députée  ont  déjii  renouTelé  le  serment  de  oeete  mesme 
volonté...  que  vous  avez  gardée  k  see  préddoBSBattra... 
vous  demariilc'  . .  tcn  Hh'sme';  assist.in;  as  ipie  vous  aveat 
ac«ordée!i  eu  ces  derniers  temps  au  feu  Roy...,  poiaque 
lae  mesmes  beaoinga  sntatotent  enoofe  poor  caste  annd» 
seulement...  Ce  n'est  pas.,  que  nous  n'espérions  <lès 
celte  année  quelque  espèce  de  soulagement,  puisque  la 
Rsfne  et  MM.  Isa  miniatres  d'SMat  n'ont  bit  l'houiwDr 
de  me  proiiieltrâ  que  I.i  des|>en8e  des  estapesserolt  à  l'ad- 
reuir  jettée  sur  les  fond»  du  quartier  d'hiver,  et  que 
nous  serons  délivrda  d'une  inflnité  de  petits  édicts  qui 
rnynent  ht  province  >.  —  long  dlsooara  de  l'intendant 
Bosqnet  sur  la  royauté,  la  mottarehie  dm  Français,  le 
règne  de  la  Reine-mère,  etc.  —  Réponse  de  l'archevêque 
de  Narbonne...  il  dit  en  finissant  au  maréchal  de  Schom- 
liei^...  >  par  te  moyen  des  mesmes  bontés,  protections  et 
assis'. itift".  jiir>  V  US  nous  avez  toujours  ..  t)U*'r,i*>'mt't;t 
desparties,  nousespéronsquenousserons  bien tost  rendus 
partiel  pans  des  grAces,  bienfoiets,  remisse  et  deschargea 
d<<  contribufrons' et  subsides  que  nous  attendons.,  'î?  la 
boulé  de  Leurs  Majestés  ».  —  Ou  enregistrera  des  lettres 
patentes  du  molt  de  Juillet  14M3  qui  lAablissMtt  le  comte 
def'astries  au  titre  de  baron  des  États;  il  est  iliî  (tan»!  la 
délibén>.tii>n  •  que  le  nom  iIh  smnt  Roch  a  rmiilu  [  Ui  wai- 
SOn  deCastries)  vénérable  a  toute  la  chrétienté  n.  Lo  Roi 
sera  prié  :  d'ordonner  que  lee  receveurs  de«  tailles  tcan- 
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tlonneront  annuellement  pour  lea  denlen  eztraordiimirsa 

dt'Tat^t  Ip?  citrnniiîîsnires  et  députés  de  chacun  Jir>CL!.<îe,  en 
corps  d'Assiette;  autrement  et  à  faute  de  ce  faire,  lesdita 
commissaires  commettront  à  la  réespte  deadits  denlen 
des  personnes  solvables  et  bien  cautionnées.. .  auxquelles 
appartiendront  les  six  deniers  pour  livre  accordés  auxdlts 
receveurs;  »  2^  ûf.  révoquer  l'édit  qui  accorde  aux  con- 
trôleurs des  tailles  séance  et  Toix  délibéralire  aux 
As&iettes,  etc..  Aie.,  parce  que  cet  édit  «choque  direcle- 
ninrit  les  ordres  de  Cette  province  et  se  trouve  contraire 
au  traité  Ihict  arec  les  EslaU  par  MM.  de  Maisse  et  du 
ReAige  Talidé  parle  Koy  an  mots  de  septembre  IS0O>.  — 
On  p'iti^rera  à  M.  de  Si-humljeri^  lu  |irière  'rB^emjitor  la 
province  «  de  la  levée  des  milices  qui  ont  causé,  ceste 
année,  en  ViTarols,  une  trfts  grande  tbule,  a^t  esté 
cogneu  k  chacun  que  le  service  que  S.  M  reçoit  îe.sdîfas 
milices  est  fort  petit  el  le  peuple  extrêmement  foulé  pour 
raison  d'ioellss    —  Lsa  députés  chargés  de  vérUer  les 
commissions,  rapportent  que  l'état  des  grati0catlons 
réglé  par  l'édit  de  Uéziers  à  70,000  livres,  a  été  augmenté 
de  3,000  livres;  l'archevêque  de  Narbonne  explique  que 
cela  •  [irocèdo  de  eeqne  la  direction  des  aflUrea  de  csste 
proritu-e  ayant  été  kaillée  h  H.  de  Tbttboear,  intendant 
des  finances,  il  avait  cru,  pour  pouvoir  Jouirdes  appoin- 
tements ordinaires  de  3,000  iiTree  qu'il  prélhend  Ivj 
estre  deuhi  en  ladite  qualité,  las  Ihire  comprendre  dans 
les  commissions  „  An  Atéque  ladite  somnie  sera  accordée 
à  M.  de  Tubeof,  non  en  vertu  de  ladite  comuission,  mais 
paribrme  de  gratlIlcatlOD.  —  Lealenr  de  Ouilteminst, 
secrétaire  des  Étah,  averilt  ".\s5cmbIi^o  qu'une*  somme 
de  7&,000  livres  provenant  ••  d'une  surimposition  faicte 
par  mesgMde  aux  derniers  Gstata,  se  tronva  entra  Isa 
mains  du  trésorier  de  la  Bourse  ».  —  Contre  les  r^fflciers 
des  gabelles  qui  font,  en  divers  lieux  de  la  Province,  des 
assemblées  où  ils  font  assigner  les  communautés  voisines 
à  rapporter  le  nombre  el  les  nomade  leurs  habitants,  et 
obligent,  après,  chaque  particulier  hromettreIssgalielleB 
de  .tel  qu'il  ont  consumé  depuis  dix  ans,  autrement,  à 
fauta  de  ce  Ikira,  lis  lea  condampnent  à  dea  amendes  ».  — 
On  priera  le  marédial  de  détendre  la  traite  des  Mée.  — 
On  .îeiiianit..'r:<  aux    intendants  d'interdire  l'oiaclii'ii 
d'aucune  taxe  pour  l'exemption  du  ban  et  arrière-ban 
sjuaqnsa  h  ce  qw  le  deepartemeat  de  la  somme  de 
160,000  livres,  ordonnée  par  S.  M.  estre  levée  k  raison 
de  ce  sur  les  généralités  du  royaume,  ajreesté  faicl».— 
On  dramndara^  au  Roi  de  fUre  iouir  le  eienr  de  Lu  Hotte, 
ancien  syndic  général  démissionnalr>\  iln  ilr  ii?  rt,>  rorn- 
milti/nui  attribué  aux  officiers  du  pays  par  lettres  de 
juillet  et  juin  1041.  —  Le  cahier  des  doléances  sera 
dressé  pendant  la  tenue  des  6tat«  par  ceux  qui  aeroat 
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commis  par  le  préaûleni,  —  On  deauindera  au  Roi  de 
révofaar  rédit  deeréatioa  d'un  préaliH»!  h  Umanx.  — 

On  enreffisfrcra  l'arrêt  du  Conseil  du  30  septembre  1C43 
porUnl«que(oute  âorle  de  personnes.  .  sans  exception... 
paasMans  àm  bioia  rotnriera  dins  la  province,  contri- 
Imeront  à  toute  sorte  d'imposltloos ,  tant  ordinaires, 
qn'axtraordinairc?,  rivec  défensM  aux  collecteurs  d'user 
d'aucun  s  :t  -tas  solidaires  non  persannelles 

oooln  les  radeviililas  —  *  A  l'adTanir,  Maaaiaara  qui 
•amnt  dépntte  k  b  Oonr  s'y  rendront  précisément  an 
temps  qui  leur  aura  esté  nKiriiui',  et  ne  se  pourront 
«iparar  d«  U  Oour  que  |)ar  une  comiauna  déUMratton... 
Et  le  syndic  du  pays  tiendra  reiïbire  tant  dn  Jour  de 

leur  arrivi'o  que  <h-  celuy  de  leur  il.'part,  afin  qu'aux 
Estatz  après  on  puisse  savoir  au  vraj  le  séjour  qu'ils  y 
•nront  fklet».  —  On  remontrera  an  maréclul  •  qne  par 
l'establissement  orionné  estr?  f-nVt  flrV?  \n  \"  avril  ^If^r- 
nier  d'une  crue  de  douze  deniers  pour  livre  sur  le  prix 
de  tonlea  lea  taemm  po«r  Unir  lien  dn  droit  de  eoliven- 

lion,  reste  province  se  trouve  depuis  quelque  temps 
chargée  d'un  double  droit  pour  un  mesme  subject,  ayant 
cy-devant  Iralclé  pour  ledit  droit  à  la  somme  de 
dSOiOOO  livres  par  chacun  an,  pendant  six  années,  et 
qo'élle  a  subject  d'espérer  de  la  Justice  et  bonté  du  Roy 
la  mesme  grâce  qu'il  a  Taictc  aux  autres  provinces  où  il 
«  révocqaé  le  «osdil  droici  —  On  demandera  an  Roi  de 
révoquer  les  eomiuisSions  données  au  préjudice  de  TarrAt 
du  Conseil  du  3  Juin  1643  «  qui  csl-  inrt  hi  îia:;jbri'  iliî 
juslice  eslablie  à  l'Arseoac  pour  la  recherche  et  puni- 
tion dos  rongneors  et  feux-raonnayeura,  et  renvoyé  la 
connoissance  desdit.s  crimes  aux  JugtM  orditiairt^s  qui  un 
doibvent  co^noislre,  alin  de  garantir  quantité  d'innocens 
des  violences  qu'ils  souRhenI,  par  l'artiOee  du  tralotant, 
rlnns  lin.'  rechfrrhi?  faite  par  fies  coramissairM  c-Ttrîinr- 
diiiiures  Procédure  a  suivre  par  les  ciiaiiuunuutéïi 
pour  obtenir  la  permission  dorenonveler  leurs  coinpoix  : 
la  délibération  rappelle  que,  par  arrél  du  Conseil  du 
S6  septembre  1000,  «  les  dtocèees  ne  pearenl  se  constituer 
en  fraix  inutiles  soubz  prétexte  de  nouveaux  compoix  ot 
cadastres,  dont  la  recherche  est  de  très  grande  despense 
et  ds  ft>rt  peu  de Cruict  >,  et  que  lea  Étais  et  les  commis- 
saires (lu  roi  qui  les  président,  ont  seuls  ijuali té,  a  l'ex- 
clusion de  la  Oour  des  couples,  de  permettra  le  renou- 
▼«liement  des  eompoix,  sons  le  bon  plaisir  du  Roi.  — 
liéputés  désignés  pour  faire  un  recueil  âm  .iii -ii  ii!,  pri- 
Vilàgeti  du  pays.  —  Jues  tr^riersde  la  Bourse  n'auront 
entrée  et  séaow  au  Élals  que  quand  ils  y  seront 
apf)L'li''s.  —  1,:  R<ii  sera  prié  de  l'ourvoir  aux  'Hff1r-nU,f<s 
que  causent  au  commerça*  la  diversité dod  poix,  dont 
la»  uns  M  trouvant  plut  ibfia  que  lea  autres  finit  rebiser 
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la  pluspart  des  espèces  d'or  et  d'argent,  quoyquo  bonnes, 
et  l'alnu  IntolénMe»  oonsistnat  «n  ca  que  «les  eepàoss 

qui  sortent  do  la  Monnoye  sont  légères  et  défectueuses  ». 

—  Députés  nommés  pour  vériJlur  «'exactitude  d'une 
carte  générale  de  la  Province  remise  aux  États  par  le 
sieur  Cavalier,  géograplie  du  roi.  —  On  poursuivra  la 
suppression  des  oflloes  Créés  en  la  Chambre  de  l'édit  de 
Castres,  après  que,  par  édit  de  mars  1639,  le  Parlement 
qui  devait  être  éubli  à  Nimes  eut  élé  supprimé,  — 
M.  de  Scliomberg,  accompagné  des  autraa  commissaires 
du  Roi  (irés.'iite  la  commlssiim  ilu  iiuartvr  d'hiver. 

—  Contre  un  ancien  conseiller  au  Parlement  qui  avait 
oblenn  du  Bol  la  confiscation  i  des  estoflbe  de  tainu  qui 
se  trouveroient  avoir  esté  fabrniuivs  au  préjudice  d'un 
règlement  Taicl  par  les  marchands  de  Toulouse,  appelés 
les  marchands  et  bcturiers  des  principales  villes  de  la 
province,  et  aulhorisé  par  arrest  Jn  "  >nseil  ciu  23  so;.- 
tembrd  1627  abusant  de  ce  que  depuis  1637,  ii  cause 
de  la  guerre^  «les  marchands  n'ajant  pu  avoir  d«  laines 
d'Espagne  et  autres  estrangères,  comme  ils  avoient  atr- 
paravant,  ont  esté  nécessités  d'achapler  colles  de  ladite 
province  et  autres  circonvoisines  &  plus  haut  prix  quIU 
n'avoient  aocosluni6,et  lés  marchands  estrangers,  qui  n 
servoient  des  serges  et  cadis  fabriqués  en  ceste  province, 
no  viiutant  aui^menter  le  prix  d'icelles  à  mesure  que  le^ 
futures  ont  augmenté  par  l'aoliapt  desditas  laines ,  il» 
ont  été  costralnots  do  modérer  ledit  règlement  sur  le 
pied  des  ventes,  artn  de  ctniservc-r  liaiis  la  jir  ivim.i;  lu 
négoce  de  la  draperie  ».  —  Les  États  accordent  le  quar- 
tier d'hiver  tout  en  protestant  contre  «  la  rigoonr  de 
ceste  inii  osilion  et  la  forme  exlr;ior.linaire  de  la  com- 
mission mais  •  ^  la  charge  par  «sluy  qui  en  fera  lu 
réwple  de  retenir  on  quartier,  poar  ostre  employé  h  la 
fnrr.iture  de  l'estape  des  gens  de  guerre  qtit  auront  leur 
raule  en  ceste  province  ».  —  On  demandera  révocation 
d'un  arrôt  ubtenu  par  le  fermier  de  l'équivalent  ob  11  Mt 
dit  que  t  les  défunses  d'aller  aux  tavernes  et  cabarelz 
n'auront  lieu  que  pour  les  fesics  et  diuiaiiches  pendant 
le  divin  service  .««uiemant  »,  et  l'on  priera  le  Roi  «  de 
laisser  aux  consuls  de  la  province  1»  liberté  de  régler 
la  police  de  leurs  villes  comme  fis  trouveraient  plus 

advantageux  pour  le  service  de  Dieu  et  do  S.  M.  ».  — 
8,000  livres  sont  accordées  au  slenr  Ducras,  de  liésiers, 
pour  avoir  ftilt  imprima*  et  distribuer  aux  députés  d«s 
États  V Histoire  du  dernier  duc  de  Monlmorencv.  — 
Ou  priera  le  Uui  de  révoquer  les  trois  u(âo«8  de  trésorier 
de  la  Bourse  du  pays  créés  par  édil  d'octobre  1032  et 
rendre  an  \  Ktals  «leur  ancien  pouvoir  do  commettre  :i 
ladite  ctiai'ge  >,  à  condition  toutefois  qu'ils  rembourse- 
aeront  aux  trésoriers  la  linance  de  leurs  ofRees. —Rotas 
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de  |>ourvoir  à  l'entretien  des  garnison  de  Breaeou,  Leu- 
oate,  Haulpoul  et  Salea.  —  Contre  l>  3ju;,'os  locaux  qui 
enflMignimt  l'arrêt  du  OoomU  du  10  février 
lequel  le  Itoi  «  a  mainteini  IM  eotuals  des  villes  en  la 
faculté  i]u'ili*  ont  tiUti  lie  tout  temps  de  cognoistre  ---t 
Juger  de  la  police  en  première  inetam»,  sauf  l'appel  «n  la 
«ont  de  Parlement  de  Tlutlose  >.  —  Don  de  1,000  livrent 
au  siûur  lîe  Rr  hpiii^rre,  syndic  du  Vivarais  «pour  le 
récompenser  en  quelque  fafon  du  présent  qu'il  a  faict 
aux  BMated'itn  vieux  ngiatra  eeeripteo  parclieDiilii  Inti- 
tulé PHvUdje^  de  !a  province  de  Languedoc  qu'il 

avoit  chez  iuy  liepoU  sun  uj,  cul  » ,  lus  ofdoiers  du  pays 
ctenot  imprimer  ledit  registre  et  en  feront  faire  des 
eumplttlres  ponr  estre distribué  aux  prochains  Estatz  ». 
—  On  interviendra  sans  ftals  en  l'inslancn  que  1f>s  villes 
il'Agde,  Aiguosmortes,  Marseilhan  et  autres  le  long  de  la 
cdte  de  la  mer  font  au  Parlement  de  Toulooee  pour  Daire 
i^igler  les  droits  des  offleten  de  l'amirauté.  —  Le  eomie 
(Ih  niouia  expoiie  que  rembarquement  des  ti  ■ii|i-g  ,-ti 
Agde  et  b  Narbonne  fui  devait,  selon  les  intendants, 
soulager  ta  provlno*,  a  coûtd  beaucoup  plus  cher  que  si 
Icsdites  troupes  «<)ins  Ipur  roat-i  urdin.iire  fu:i>aerit 
allées  parterre  du  haut  Languedoc  en  Calatogtke  <,el  que 
les  avaaeee  lUIee  à  celte  occadon  pur  certains  ^cAses 
sur  les  deniers  tîe  l'étape  monlenl  à  143,000  livres;  «  sur 
quuy  ayant  esté  mûrtiment  considi^ré  le  ut  table  dommage 
qui  arriveroit  à  la  profinoe  du  livt  :  tissi  iniiit  d«!s 
deniers  de  l'es  tape  par  une  voye  si  extraordinaire,  et  lee 
dangereuses  conséquences  que  p^jurrrdt  traîner  l'entre- 
prise de  mesdits  siours  intendants,  le$(iuels  n'ont  aucun 
droit  de  dispoeer  des  deniers  imposés  pour  le  soulage- 
ment du  peuple  et  de  eorttraiudre  par  aucune  TOjra, 
iiioiiis  •  ru'Drû  que  callo  d'un  desparleinent  non  consenty, 
les  diocèses  de  cette  province  à  contribuer  des  sommes 
de  deniers  pour  une  despense  qui  u'eai  poinet  deue,...  a 
p'  t^  délibéré  qu«  par  M*''  rarchevi»^)ue  d«  Narbonne, 
accompagné  des  Estatz  >,  M.  deSchomberg  sera  prié  d'or- 
doNiMr  quil  sera  peurru  «  an  remboursement  dasdlta 
diocèses  sur  les  deniers  accordés  k  S.  M.  •.  —  ■  r."s 
députf^s  du  pays  on  Cour  partiront  au  plus  toat  t^iur 
aller  implorer  du  Roy  la  révocation  Ai:  l'édit  du  mois  de 
Juillet  1642  qui  auroit  créé  en  la  villa  de  Gabon  une 
cour  des  ajrdes  à  laquelle  on  aurait  fhict  reieortir  le» 
uoze  élections  du  (lays  de  Quen  y,  Koueri,'ue  et  duché  de 
Qoienne,  qui  de  toute  ancienneté  esloient  du  ressort  de 
la  Oour  des  aydes  de  Montpellier,  d'aulant  que  lellea 
nouv&iatez  et  distraction  de  ressort  sont  tr'^  iir  'judi- 
ciablea  et  ruineuses  à  owle  province  —  400  livres 
sont  acoordése  aut  consuls  de  Oareasnone  pour  les  rem- 
houncr  des  frais  iwr  eux  «  Ibiets  li  parer  le  lien  destiné 
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pour  la  tenue  des  présens  Estatz  audit  Oarcassonne,  où 
ils  avaient  été  convoqués  > .  —  Honneurs  flmèbres  ren- 
dus k  Louis  XIII.  —  M.  de  Sohomberg  déclara  aux  Étals, 
qui  étalent  allés  1«  trouver  en  corps,  que  sil  eut  été 

ilaiis  1'^  p:\y.f,  il  n'eut  pa*<'o;is*nii  h  ''iinimsStlon  faite  par 
les  itiiendants  sur  les  diocèses,  pour  pa^ar  les  tnAi  de 
l'embarquement  des  troupes.  —  On  priera  lee  inteodanta 
de  révoquer  une  do  lours  m  1i>r.ri;nires  qui  interprète, 
au  pr^udice  des  communautés,  un  arrôl  du  Conseil 
d'Rtat  du  ISjuin  1649,  par  lequel  le  roi  avait  exemptt 
du  payement  du  drtdt  Van  irti5'!>?ra''nt  les  c  iitimu- 
naatés  qui  ne  possèdent  que  îù  siiiijilcs  Jruiîs  d'usagH  et 
do  chauffage  dans  los  bois,  forestz,  prairies  et  bruyèrae 
appartenant  tant  à  S.  M.  qu'aux  seigneurs  particuliers*. 

—  Lss  diocèses  payeront  à  leurs  députés  dix  joors  en 
sus  des  six  semaines  «portées  par  l'ordre  de  S.  M., 
laquelle  n'a  point  entendu  priver  letdlts  dentée  de  leurs 
Journées  %y  la  durée  des  Bitatx  les  obligsoit  â  un  plus 
l:»njj  s.-jiuir  •.  Liste  des  commissaire»  princiiiaux  di-s 
Âssietles.  —  Renouvellement  de  la  délibération  pour  la 
réunion  du  bant  Vivarais  à  la  gabelle  du  Laaguedoe. 

—  Gmliflcation  de  <tO,000  livres  k  M.  <ie  fSch oiiilici  g,  île 
3,000  livres  à  chacun  des  intendants  Bos<iuet  et  Bal- 
tbazar,  etc.  —  Sur  ce  qui  a  été  représenté  que  le  aieur 
Mazalh^t,  ayant  pouvoir  de  feu  M.  do  lîulîion,  n'firma- 
leur  t'.'néial  d.-s  uànes  Je  Francu,  •  qui  a  faict  venir 
di's  un  vrit'ts  il'AlIt'magne  et  ouvrir  quelques  mines  dans 
le  diocèse  de  Mende  ■,  est  inquiété  par  le  sieur 
La  Vemède,  mandataire  du  marquis  de  Coislin,  à  qui  le 
Roi  a  permis*  privativoment  ii  tous  autres,  de  faire  tra- 
vailler des  mines  qui  se  troaverolent  dans  le  diocèse  de 
Ntraes.  Uiès,  Tivfers  et  Mende  •,  il  est  arrêté  que  la  Sol 
sera  prié  de  p!'.  n  nr-' r  sur  ce  différend,  «  alln  que  le 
travail  des  mines  n'eu  demeure  pas  disooDstioué,  lequel 
apporte  grande  utilité  aux  haUlans  des  villes  et  corn- 
munautéis  voisin^  ^  •.  —  Rénédiclion.  —  T.es  El  ;f5  en 
corps  vont  présenter  l'octroi  k  M.  de  SchomlHrrg.  — 
Députés  présmts. 

Ù€  folio  166  â  f*  595.  —  A  Narhonn.--,  lans  là  -ran'.'a 
salle  du  couvent  des  r.irdûliers,  du  17  janvier  23 mars 
1645.— Présidt  [it  :  i  itrchovêquo  de  Narbonne;  Oommis^ 
saires  du  Roi  :  le  maréchal  de  Schodtber;;,  seul  •  lieute- 
nant général  pour  le  Roy  en  Langue  Joc  ^,  le  marquis 
d'.\mbr(!S,  François  de  Bosquet  et  Jmn  de  Ballbasar, 
intendants,  de  Marion  et  d'Espagne,  trésoriers  de  Pnaoe. 

—  Discours'  du  maréolui  :  >  Avec  un  autre  litre,  mats 
avec  les  niesmes  honneurs,  J-  s  lis  rHVftiu  l.ins  !.i  ;.ro- 
vince,  préférant  aux  plus  beaux  establJssements  da 
nqraume,  la  doueenr  de  vivre  et  mourir  avec  vous  *.  An 
nom  d«  la  Reine,  Il  remercie  les  fttata  du  secours  qnliB 
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«et  prêté  à  «a  r<c«ncc.  ■  Qonitk  S.  A.  R.  (le  duc  d'Or* 

léans).  conuno  son  pouvofr  s'esteml  Agaleiuent  sur  touleti 
les  provinCM,  il  n'a  pas  très  basoiag  de  prendra  le  litre 
i»  foavflmaup  do  LÙicudoft{  e'«atMa1«awn(  pour  tovb 
tesmnigner  qu'il  vous  aime  Il  nous  est  très  expressé- 
ment commandé  do  tous  demander  les  mesmea  sommes 
des  aaaéea  dernières...  Chacung  de  vous  a  au  moini^  ce 
contentement  de  savoir  que  le  pain  que  ie  peuple  arra- 
dbt  il<!  lu  bouche  de  ses  enfans  pour  le  donner  au  Roy 
tfwt  polnel  dissipé  mal  k  propos  ..  Chaque  oampa^ 
^Ibut  aoi  généraux  rend  à  la  France  avec  uara  ee 
fae  votw  donnez  pour  rentreleDement  des  armSes  »...  n 
rappcille  les  opérations  heureuses  des  a  ni  ihhi  de  Plaiidrti, 
d'Allemagne  et  d'Italie.  •  La  seule  armée  de  Catalogne 
■Pa  pas  respondv  à  nm  eapdraiioei  i...  Il  paiiede  renToi 
en  Catalo);ne  «  do  ce  ^^rand  et  généroux  coiuîe  d'Har- 
«onrt  ponr  qui  le  vaincre  et  le  combattre  a  tonsjours 
«té  «Mme  eiiMe  »,  du  eardlnal  «  qiri  açait  «m  nw 
prospérilés  cm  Espagne  sont  d'infaillibles  moyens  pour 
ûiire  la  paix  qu'il  désire  avec  tant  d'ardeur  ».  —  l)is- 
«oara  de  llalandaiit  Bo«iMet.— Répontede  rafcberéqua 
de  Narbonne  .  «  Nistro  Qasion,  '•mI  ange  du  grand 
Conseil...,  que  IHeu  et  le  bonheur  de  la  France  ont  des- 
tiné pour  paractieTer  les  mervoilleuz  onTragaa  dn  feu 
8ojr,„.  pour  matin  fln  à  noa  malheurs,...  nom  nata^ 
Mira  dans  lea  llbartéa  et  prlvilègca...  que  nos  aDMitraa 
avoient  re>>pectueu!>einenlstipulé:;  loraquH  re-^te  province, 
pour  «on  bonheur  et  advantage  tràa  grand  de  ce  royaume, 
déviai  le  premier  «t  filus  Important  fleuron  de  la  eoo- 
ronno  —  Los  roiiimissaires  du  Roi  seront  jirii's 
■  d'anesler  l'exécution  des  terres  du  faua  et  arrière- ban, 
le  tnKant  n'ajant  pas  masme  touIu  ddArer  k  TordoR' 
nance  d<?  ".irst'.mct'  ili'  iib'ssiinir^'  le-'  iiit>'ii'1,'iiitt,...  et  dn 
descharger  les  villes  de  l'enlretenement  et  nonrrituro 
de*  prliionNlera  eapagnob  dont  la  despanaedolet  «atra 

port'^'  snr  los  deniers  de  Sa  Malf^lA  ^,  —  Règlement 
pour  l'enti'é«  aux  États.  —  On  se  plaindra  à  M.  de  S<'bom- 
terg  de  ce  que  les  munltionnalre^i  de  l'arniM  de  Qafalo- 
gne  «  ont  faict  glis.ser  par  surprise  'Ian!(  le  conlract 
qu'ils  ont  piissé  avoc  MM.  les  intendants  que  nulle 
traicle  des  bleds  naaandt  panutaa  avant  qu'ils  eu.ssent 
Met  leur  provision,... ooBiDiieaaaar  «u'il  leur  fusi  loisi- 
ble d'ouTrir  lea  grenier»  des  marchands  et  propriétaires 
pour  les  constraindre  de  luur  en  faire  vente  au  dossouhs 
du  cours  du  marché...  a.  ~8nr  ce  qui  a  élé  représenté 
que  les  traitanta  de  la  <  rangnerie  •  exercent  de  si  gran- 
des 1  i^îuftll^^•  c  ntre  les  habilanls  de  la  ville  et  tiu  diocèse 
de  Mmes,  «  enveloppant  dans  le  crisme  presque  toutes 
les  panonnes  «al  ont  dn  bien,  et  lea  conatraignant  au 
palamoit  de  grandes  lues  qa'ils  fitnt  ordonner  contra 
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«nz     ee  qui  aurolt  nia  ladite  ville  et  dioeèee  dans 

une  sy  gr.indd  torrour  (jn'un  grand  nombre  d'hahil.ans, 
et  particulièrement  les  marchanda  et  ouvriers  du  lanifice 
anrolenl  alMadonné  lann  mniaiMa,  an  aorla  q[ne  te 
commerce  ordinaire  dps  marchandises  fnrtnrAes  en  la- 
dilti  ville  y  suruit  cntiéromont  ruyné  «.  —  On  priera  la 
Régente  de  faire  Jouir  I.Mitgucdoc  «  du  frulct  de  la 
déclaration  du  3  Juing  1643  portant  extincUon  de  la 
chambre  de  justice  establye  h  l'Arsenal  pour  la  punition 
des  roigneurs  et  faux-monnoyeurs  >.  —  L'évèqne  d'U&ès 
demande  aax  États  d'autoriaer  oonforméneni  à  l'arrêt 
du  lA  novembre  1609,  la  délihératloa  de  rAsaieHa  de  aon 
(HocAsH  portant  «  qu'il  sera  faict  nouvelle  rw.herche  et 
nouveau  compoix  *,  etc.  —  i'iaintes  contre  la  Cour  des 
oomplea  «ful  envole  des  hnlaaiera  par  toute  la  province, 
«  pour  vexer  les  syniHc»  des  diocèses  qui  refusent  iù 
compter  devant  elle,  et  ce,  au  pr^adice  des  arreatz 
iini  deaehargBDt  leadita  ^yndica  de  compter  de  lanr 
rnanfement  ailleurs  qiw  dans  les  Assiettes  ».  —  On  fera 
impritoer  Ifi  dernier  règlement  du  Roi  pour  la  nourriture 
des  troupes  par  étapes.  —  Le  maréchal  promet  d«  fUre 
révoquer  les  clause!»  abusives  introduites  par  surprise 
dans  le  <;untrat  fias  munltionnaires.  —  On  demandera  la 
suppression  de  l'ordonnance  de  M.  Batthasar,  intendant, 
éiabMasant  daa  bolsalera  et  aargamté  apédiax  pour  la 
recouvrement  des  taillas.  —  «  On  suppliera  Son  Altame 
Royale  de  ne  pas  permettre  que  les  rapitouls  de  Tou- 
lonee  nj  les  sjrndios  daa  diocéaas  soient  nommés  par 
lettres  de  cachet,  et  de  oonservar  tes  villee  et  las  dioeêaaa 

de  Ui  |iri>vim  a  dans  la  liberî'5  do  leurs  lilctions  ».  — 
Sur  la  recommandation  de  l'archevêque  de  Toulouse, 
2,000  llvm  aont  aooordéaa  an  elenr  OaaaBeuv»  powr 

iiviur  ajouté  une  deuxième  partie  i  son  livre  du  Franc:- 
Alleu,  et  composé  le  traité  de  <  VOriffine,  anliquUé  et 
prtnfl^  4êM  E^Mm  :  —  OppwKton  IdagmaMnt 
Dintivèe  h  l'exécution  de  l'éilil  de  mal  1644  ordonnant  la 
uiin.^U'Uction  d'un  nouvejiu  canal  depuis  le  Rhône  jusqu'à 
Perçais  et  au  port  d'Agde  •  ponr  servir  aux  liragaa  du 
seletantrea  marchaadiaea,  leaqnala  ttragea  sont  devanna 
dllficilea  [tw  ta  brassière  du  Slioana  qui  se  oombis  de 
jour  en  jour,  et  les  fraix  dendite^  voitures  augmentés 
ponr  ne  pouvoir  porter  des  grands  basteanx  et  n'estre 
navigable  six  mois  de  l'année  :—0ù  demandera  h  la 
Cour  des  c^mpte*^  le  défiindre  au  romniin  du  bureau  de 
CasteUarrasin  d'exiger  aucun  droit  de  douane  des  mar- 
ahandfses  venant  de  Bordeaux  sn]*tte»  audit  droit,  «  las- 
qubllas  l'onf  dû  iiére^saiierMenf.  payer  îi  leur  entri^f  en 
la<iile  ville  *.  —  Contre  l'élabliââement  de  deux  nouvelles 
crues  snr  le  sd.  —  «  Ponr  obliger  la  villa  de  Thoulousa 
à  aa  aonbimettra  k  la     générale  de  toatea  les  aatrea 
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îiimiit  lies  'leniers  des  e.« tapes  conwntlM  en  ceste 
assemblée,  a  esté  arresté  qu'elle  sera  oxcluse  de  l'entrée 
ans  proefasim  EaMt  ét  dttmaaren  deteliae  de  tmu  !ea 
privilèffHS  qu'elle  pourroit  avoir  eus  h  c.\mc  de  latiite 
entrée,  sy  elle  nn  satisfaicl  «ma  ûélsky  au  piiietiiieul  il*  s 
denlara  de  ladite  ostape  qni  ont  dû  estpe  imposés  c  ii 
1613  ». — RenoDTellementde  la  ddlifaération  pour  la  répa- 
ration des  ponta.  —  On  «nragiitrara  1m  lettres  pa(enii>s 
qui  rétablissent  le  bart>n  du  Tournel  •  au  titre  de  baron 
de  tonr  du  figa  de  QéTandan.  •  —  On  remerciera  M.  de 
Fieiibat,  trAaorier  de  l'Âpargnei,  d'aTofr  pracnri  an  pa^s 
la  déchiiPk'e  <1hs  suh^iiKn  imposés  sur  le  pa.^tcl  et  abtcnn 
que  <i  ledit  pastel  fust  uslé  des  baoK  des  cinq  grosses 
fermea  et  convay  d9  B(»rdeaaz,  ee  qui  «nstasU  bien  mal 
aysé  h  faire  sans  son  cntrernis/^  ».  —  Le  sieur  (Gabriel 
d'AutiieviUti,  ilujiiiaii  'j  de  la.  baronnie  de  Vauvert,  l'une 
dM22qutonl  entrée  ausÉlals,  (ladite baronnie  vonduaà 
son  père,  le  sieur  de  Montforrier,  par  le  duc  do  Venla- 
dour,  le  22  aoflt  1612),  sera  reçu  en  l'aMembléc  lorsqu'il 
sera  en  âge,  à  la  cbarge  de  justifier  par  actes  qu'il  Tait 
profeuion  des  «rm««  et  de  la  religion  C.  A.  R.  —  L'évè- 
qœ  dTTate  denande  nnierventloii  des  États  auprès  du 
Roi  afin  que  la  sénéchaussée  ilc  Nimes  soit  admise  it 
retubottraer  au  prévôt  de  ladite  sénéchaussée  et  à  son 
liratenaat,  le  prix  delenn  offloa,  moHf  pris  de  ee  ^*1Ib 
sont  hn.;uf  Mitt'i,  «  f-l  emp?5i*h»nt  1rs  huguenots  instruits 
par  les  soings  des  prélats  et  de  leurs  misslODttaires  de  sa 
eoovertlr  à  la  Mligton  «atbollque  ele.  —  ir.  4e 
Schoraberg  présente  la  commission  du  quartier  (Chiver 
et  l'état  de  l'u  qui  i  wte  à  (>ayer«  de»  frais  des  embarque- 
ments (de  troupes  pour  la  Catalogne),  en  1643  a.  — 
Bonouvclant  la  délibération  prise  aux  derniers  États, 
l'assemblée  arrête  :  qoe  les  dlocè^as  qui  paieront  les 
sommes  dues  >  li  cause  du  dospartcment  des  fraix  des 
embarqueuens  iUts  sur  les  denier*  de  l'esUppe  par 
Iflf.  lealntendan*,  seront  privés  de  lear  reroboursement 
sur  le  général  du  pays  et  de  l'entri'e  aux  Estât/  et  As- 
siettes, pour  avoir  desrugé  aux  privilégea  de  ceste  pro- 
vlnea  et  aux  ordres  d«  eesta  assemblée  •.  —  On  priera  la 
Reine  de  maintenir  dans  ta  cite  de  Car  ■4iMMiiiii.'  le  sièi,"' 
du  sénéchal  et  du  présidial,  que  les  oDieiers  dudit  siège 


voulaient  lUre  transférer  dans  la  ville 
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pourroit  e^tre  ox^'-cut''  s-.tis  fraisner  ;tfîr<\s  sny  l'cntii'rfi 
ruyne  de  la  ciU',  ni  un  givuui  dommage  aux  alFaires  du 
Roy  >. —  Rapport  des  cumiDissalres  eha^gés  d'examinar 
Jes  exactions  soufTertcs  par  l-^s  communautés  lor«  de  la 
recherche  du  ban  et  arrière-ban.  —  On  cnrvpistrpru  les 
provisions  de  M.  le  maréctiat  do  Scitoroberg  pour  la 
Charge  de  «  seul  lieolenant  général  pour  le  hoj  en  Lan- 
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I  gnedoe  ».  —  On  fatenrtendra  en  llaataaoa  crimtaslla 

ijuo  te  sy  n  iic  dT/è*  inti  nfa  aux  juges  conservateurs  de 
l'équivalent  dudit  diocèse,  •  à  cause  des  grandes  concas- 
akmaqnlls  oommettent  en  Pexereloa  da  lenrs  «hargos  ■. 

—  On  demandor.i  rf^vocation  de  l'MU  de  décembre  154^ 
(I<]i  i  réti  en  citakjye  ville  et  paroisse  de  ressort  do  la 
Cour  des  comptes  un  commis  h  la  confection  et  garda 
des  rûies  de  toutes  les  Impositions  ordinaires  et  extra- 
ordinalree,  avec  attribntion  de  deux  deniers  pour  livre. 

—  On  empêchera  l'établissement  en  umce  formé  d'aiM 
measafferie  au  Paj  •  laquelle,  jusques  à  ooste  iwura, 
comme  dans  loates  las  antres  vIIIab  de  oeate  provinee 
a  dfispendu  du  cbcix  -[ut-  les  consuls  ont  faict  de  leurs 
messagers,  où  ils  ont  toiyours  commis  des  personnes 
de  proUté,  aolTaMea  et  Meo  cauUonnéee  pour  la  sftreté 
ilu  coiTiinerce  et  des  ciinlaites  qu'ils  avoient  a  fjirt.-  ». 

—  •  Il  n'y  a  lieu  de  régaler  sur  le  général  du  pays  » 
la  ddpetM)  fkile  par  le  diocèse  d'Oahi  pour  VentretiaB 
de  prisonniers  espagnols,  attendu  qtif!  la  pltipart  dw 
villes  et  diocèses  ont  été  exposés  k  one  semblable  dépense, 

—  pour  lâgnmd  nombre  d« priaonniersMpagiiols  «nvoféa 
danalepiiys  «.  —  Plaintes  touchant  les  inconvénients  du 
décri  des  deniers  fabriqués  depuis  la  réduction  des  dou- 
bles. —  Les  États  •  ne  peuvent  consentir  à  l'imposition 
du  quartier  d'hiver  »;  les  députés  en  cour  sappUeront 
Sa  Majesté  d'avoir  pitié  des  mIaAras  du  pays. — «  Attendu 
l'i:ii|Mssibililé  d«  composer,  par  voie  d'inipostlioti  sur  le 
général  du  pa^'s,  des  taxes  faites  par  le  droit  de  contlr- 
matlon  dse  privilèges  des  ▼illes  et  communautés  de  ceste 
province  ''.  crni,-e  lu  joyeiix  av-'iieinent  de  Sa  Majesté  .H  la 
couronne,  les  syndics  de^  diocèses  rapporteront  aux  pro- 
«teinaa  Aaaletlea  un  ealat  da  toutes  les  taxes  crdouBèaa 
dans  las  villes  et  li'>i]x,  pour,  sur  ledit  estai,  prcnilre  tel 
accommodeiiKHitqu'iDiijut^Mra  nécessaire  uveciti  traitantx. 

—  Las  syndics  généraux  représentent  qu'ils  aurolsilt 
recogneu  dans  l'exercice  de  leur.<;  charges  que  la  source 
dos  plus  grands  maux  de  ceste  province  estoit  l'union  de 
la  Cbambro  des  comptes  et  de  la  Cour  des  aydes,  et  re- 
quièrent l'assemblée  de  renouveler  les  délibérationa  pri< 
ses  contre  ladite  union  en  1668, 16S4  et  1085  ».  Délibéra- 
licii)  cMtii'cr!iic. . .  '  Sy  c:ti  les  l'étal J!  décliir-  iiultô  et  sans 
ellfect  la  délibération  prise  le  21  novembre  1043  en  (a,' 
veur  desditea  Oharabres  des  comptes  et  Oonr  des  aydes 
in)ur  (lem.inrler  la  suppression  'îe  la  Cour  des  aydes  de 
Cahors  >.  —  L'évèqae  d'Agde  expose  qu'il  est  nécessaire 
d'aetaever  la  port  d'Airda  «  pour  lea  grands  Mens  qne  la 
pravinee  er  pnuvoit  espérer  et  qu'elle  en  avoit  des.ia 
re^us,  surUtul  iannée  dernière,  plusieurs  roarchamis 
ayant  antrepria  de  fiùre  porter  quantité  de  bleds  estran- 
gen  «o  caste  province,  sur  l'expérience  de  la  sAreté  du» 
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dit  port,  C0  qoi  mmvit  graotonimt  dlminuA  le  prix  do 

bled  qui  pstoit  t>xlr,ior(nn;iir"raniit  cher  c-t  auroil  ilitntv' 
aa  peuple  le  moyen  de  subsister  ».  Assftmblées  parti- 
ealttrsB  dae  aéiidelukiistéM  pour  oonttnrde  rélatde  leur 
pont.s.  —  On  priera  le  fcoi  rte  r^vnqiiftr  !.i  f!<V1aration  de 
mai  1645  portant  çue  les  acquéreurs  des  biens  que  les 
yWm  9t  eommunantés  cat  élé  cotttratntee  d'aliéner  à  vil 
prix,  sefnnt  mnlntfinu?  on  îa  propriété  d'iceux  à  condi- 
tion lit;  paytT  le  huitième  iletuer  de  leurs  acquisitions, 
n  uslaiit  pas  juste  que  les  communautés  soient  priv^ 
de  i«  (acuité  de  recouvrer  leur*  Mené  fUAud  leur  commo- 
dité tour  permeliroit,  m  las  ayant  alfénéa  que  pour  le 
service  de  Sa  Maj^lé  ».  —  M.  de  SchoraborK  vient  dire 
que  ai  l'astemilée  persiatait  à  refuser  le  quartier  d'biver. 
■  Il  suroll  eonatrainet  de  procéder  à  eaats  imposition  par 

voyns  fitraorJiiiairci,  et  ilVn  orilon'ier  la  IcVi'f!  l'a;- 
des  moyens  très  royneux  pour  le  pauvre  peuple  ».  — 
Sarviea  tanUm  pour  le  marquis  d'Aintna  décédé  pen- 
riant  la  session  des  États.  —  On  imposera  00,000  livres 
i]ue  le  trésorier  de  la  Bourse  <  a  esté  contrainct  d'avan- 
cer ^  Son  AltMW  Royale  pour  ses  appointements  de  gou- 
verneur, de  l'an  passé.  —  On  deiuamlera  qu'il  soit  inter- 
dit sous  grandes  peines  aux  fermiers  de  la  douane  de 
LyOD  ut  d«  la  flmlne,  établis  <  le  long  de  la  cdte  de  la 
Profunee,  d'uxiger  una  deuxième  fois  les  droiots  mr  \eA 
marchandisee  venant  de  la  mer  du  Leranl  qui  ont  déjà 
esté  payée  à  Marseille  •.  —  •  Ne  pi>uvant  changer  sa 
résolution  de  ne  point  coneontir  au  quartier  d'hiver 
l'aasamblée  arrête  «  qu'on  ftnt  promplement  partir  un 
lies  iJétiulL'i  en  C-mr  pour  al;er  rem'irisîrer  à  Rin  Âlle-Jsf 
Royale  que  la  province  est  rédulcte  on  ai  piteux  estât 
qu'elle  ne  peut  satlsflilrs  aux  impositions  ordinairas,  et 
qu'ayant  t'hiirineur  JV.'.frf  soubz  le  i,T/U\'L'rn.'rneat  ih'. 
Son  Altesse,  il  lay  plaise  de  la  mettre  à  couvert  des  maux 
dont  «Ile  est  menacée  à  cause  de  ce  nft»  ».  —Il  aent  lUt 
fonds  de  -10,000  Mvros  pour  fo  port  d'Agde.  —  Certillcat 
délivré  au  baron  du  La  Fart:  <  que  dans  ceste  province 
lent  les  nobles  que  les  roturiers  jani88en.td«  Mena  noble- 
ment dans  les  juridictions  des  selgneorSt  nns  y  avoir 
aucune  justice,  et  qu'il  n'est  pas  nécessaire  d'estre  sei- 
gneur des  lieux  pour  y  posséder  des  biens  et  terres  no- 
blement, exempts  de  toutes  tailles  et  impositions  ».  —  Lb 
syndic  dn  diocèse  de  CUreasmnne  remettra  au  greRl!  des 
Étal.s  toutes  les  pièces  justitlcatives  ite  la  recFierche  faite 
depuis  IdU  pour  dresser  le  nouveau  compoix  dudit  dio- 
cèse, afin  que  l'assemblée  poisse  donner  son  avis  au  Roi 
.sur  les  opposilions  dont  ce  compolx  'îst  l'objet  de  la  part 
de  plusieurs  comotuoaulés.— Le  sieur  dePrades,  consul 
d'AIM,  remont»  gns  les  comnie  au  recouvramaot  de 
diverses  taxes  vont  Jusqu'il  saisir  les  grains  destinés 
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pour  les  sameneee,  ■  lesquels  Jueqvee  àceste  heurs  ont 

•vfn  -»xerapts  des  C'in;r.iln  ti"»  des  collecteurs  [i  .ur  In 
payement  des  taillée  ».  —  On  demandera  qu'il  ne  soit  pas 
permis  aux  monnaysms  de  Roqneaanra  *  de  rcttettra 
lf>t)rs  presses  et  Ai>.  rnhHfitier  aucune  snrted^  rteniers  «, 
contorméraent  à  l'édit  de  la  fmiuctiou  tim  doubles,  •  par 
le(|uel  toutes  les  presses  qui  esloient  dans  le  royaume 
pour  ladite  fabrication  ont  esté  cassées  ».  —  Vu  la  récep- 
tion du  sleor  Creyssels  en  la  charge  de  trésorier  triennal 
de  la  Bourse  commune  des  Étals,  ot  sa  prestation  de  ser- 
ment entre  les  mains  des  steors  intendants,  ses  provi> 
sions  eoroat  enragistréas.  —  On  enregistrera  pereîlte- 
ment  les  provisions  dp  .-^nn  \ltesse  R oral.'  pour  le-  gou- 
vernement de  Languedoc,  datées  do  Paris  le  25  avril  16i6. 
—  Il  n'y  a  lien  de  consesllr  h  l'Imposition  des  sommée 

requises  pour  Ihs  garnisons  extra  jrilinairi-?!  hI  iHran^iH- 
res,  l'assemblée  ayant  lait  un  fonds  $ufU:iant  pour  toutes 
les  garniaoaa  de  la  province.  —  Délibération  en  Ckveur 
de  plasifur?  con5!ti!s  <»f  poIlKH-toup-i  c  qn'i  (î-'nieurt'nt  ontiè- 
reinent  ruyiiés,  et  la  plus  pari  en  prison,  par  la  rii;ueur 
des  contrainctes  des  l'oceveurs  des  tailles,  pour  n'avoir 
pu  satisfaire  au  paiement  des  cotlit^'s  des  soigneurs  jus- 
ticiers qui  ont  beaucoup  de  bien  rural  et  subject  à  con- 
tribution, le-iquels  ne  i>euvent  eeire  contrainele  par  lee- 
dite  consuls  et  collecteurs,  leurs  vassaui,  an  paiement 
des  laines  et  autres  Impositions,  expoUans  les  séquestres, 
exi  i  lant  Lti  leurs  personne»  ceux  qui  s'efP>rcent  d'exi- 
ger lesdlls  paiemants  ■.  —  L'assemblée  cousent  k  l'aug- 
mentation d'un  sot  pour  livre  sur  toute»  les  (to-mes  du 
Roi,  pourvu  que  le  droit  de  subventio;i  it.uiLuri'  éinint  .  n 
Languedoc,  comme  il  l'a  été  dans  les  autres  provinces, 
sons  la  même  oooditieii.  —  Avis  (livorable  à  la  demande 
lîc  certaines  communautés  qui,  pr^ss/r-s  |.ar  leurs  rréan- 
clers  de  payer  leurs  dettes,  avaient  prié  le  Roi  de  les  au- 
toriser fc  si*aioquiter  en  fonds  de  terre.  —  On  t'opposera, 
comme  contraires  aux  libertés  do  la  province,  îi  l'exécu- 
tion d'un  arrêt  du  Conseil  portant  que  moyennant  le 
paiement  de  certaines  taxes  les  receveurs  et  oonlhMeun 
des  décimes  seront  exempts  de  toutes  tailles  et  du  loge- 
ment des  gens  de  guerre.  —  Députés  nommés  pour  aller 
saluer  le  comte  d'Harcourt,  vice-roi  de  Oatalogaa>  Se» 
cours  de  600  livres  aux  Doctrinaires  de  Narbonne  pour 
le  bâtiment  de  leur  collège.  —  On  s'opposera  b  i'exéou- 
lion  de  l'édlt  créant  •  des  dllices  eoë<]uateurs  et  as- 
séeurs  des  tailles  >,  avec  attribution  de  deux  deniers 
pour  livre,  atlendot  qui!  n'a  pas  été  vérUé  an  Parlement 

(de  Touliiuse),  •  Ir'Tuel  r-^t  en  dr^iit  ite  pr^n  lre  rngtniis- 
aance  de  tons  étlictz  portant  création  de  nouveaux  ûfS- 
fllers  ».  —  IbnV a  ll«u  de  rien  accorder  aa  tlenr  DnpQia 
sleor  de  La  Palme,  entièrement  miné  par  l'eniMaBi  et  par 
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Im  troupes  du  Roi  pendant  I*  «Mige  de  Lenmte,  ■  nttmdn 

la  conséquence  ».  —  IiC  impcssiftoTT;  î5!nr^?r>  de 
Narbonne  se  feront  sur  l'ancien  coiii|ruix,  «  vu  que 
la  racherrbe  dn  nooTem  flompoix  «voit  esté  fatcte 
contre  les  urdraa  «stablia  e»  cette  province,  et  an  pré- 
judice de  l'arrest  du  Conaeil  dn  SB  9»pt«mbr«  1600 
portant  règlement  sur  ce  subject  t.  —  Contre  un  article 
ds  la  déclaration  da  18  Juin  1648  dont  a'aatorlaaiaot 
«  l«8  (xminitaBnin»  k  la  reoherche  des  Mena  eeeléslais- 
tiqaes  alii'n^a  depuis  1556,  pour  conlaiiMiér  solidai- 
reoMol  les  détenteara  de  bonne  tay  desdits  biens 
aenrpéa  aow  ombre  de  ladite  alMnalioa ,  li  en  TCalItner 
les  fruicls,  [>our  la  jauyssrince  ceux  qui  r>nt  po"édé 
avant  eux  >■  —  M.  de  Sc()omberg  présente  des  lettres  da 
Roi  el  du  dtie  d'Orlteni  lotwbani  le  quartier  dliiver,  et 
insiste  pour  que  les  États  reviennent  sur  )enr  rA«nhitir)n 
de  le  remiser.  —  Attendu  que  •  les  levéee)  de  g«ns  de 
goerre  et  le  passage  et  s^ur  de  l'arraée  du  Roy  com- 
mandite pour  la  Oatalongne  nuroi^nt  fai<^t  des  ravages 
insupportables  et  causé  ane  deepense  plus  (grande  que 
celle  du  quartier  d'biTer,  les  Eslatz  sont  conirainctz,  à 
bcanae  de  leur  impaiaaance,  de  confirmer  lea  délibéra* 
tiOM  prtnsea  de  ne  paa  donaentlr  an  quartier  d'biTer  ■. 

—  On  signifler.i  aux  întotulant?  un  lurêt  Hu  ron-ieil  ijui 
leur  eifloint  d'a4)ager  des  dépens  à  ceux  que  les  traitants 
aaraieni  fait  aaaisiwr  devantevz  aanajoatecanae.— Don 
de  80.000  livrets  m  <iuc  'l'Orléans  pour  ^nn  joyeux  avè- 
nement au  gouvernement  de  Languedoc  ;  -  do  6,000  li- 
Trea  h  Tabbé  do  RMèra  ■  pour  atolr  procuré  k  I» 
province  p!usî«>iirs  Rrlno?  auprès  de  S.  A.  R.,  qu'ollp 
ne  poovoit  espérer  que  par  son  entremise,  comme  il  a 
ealé  rapporté  par  le  députa  du  (lays  en  Cour  ».  —  Autres 
gratification''.  —  Usl«  des  conimUsaires  principaux  des 
AssfeKes,  —  Octroi.  —  Bànéiiiction.  —  Députée  présents. 

De/» 223  à  f*  —  A  l'ézonas,  i  ins  kt  grande  salle 
de  l'hôtel  de  Tiile.,da2S  novembre  164S  au  8  mara  1646. 

—  Président  :  l'archevéïine  de  Narbonne;  Oommissaires 
du  Riii  !  le  mar^rhal  da  S  ■hoiulj'TK- ;  S.:'l|i'i>ii  '"iriMiiijinl  de 
Beauvuir.  comte  du  Koure,  maréclial  de  camp,  un  dea 
neulenatils  sénéraux  du  Rot  en  Lawtuedoo;  Étienae 
d'AIipro  .  :■  :;,<.'ili.-r  il'l'--;»!  ;  Fr  .le  Bosquet  et  J.  >1c 
Ballhazar,  inienOant»;  do  Monie.'tquieu  et  de  Maasasve, 
trésoriers  de  France.  —  INsoonra  de  M.  de  Sehonberg... 
«  L'an  dernier,  nViv.inr  vous  dire  les  advanlage.s 
que  j'avois  bien  voulu  iiu  .sjjria^ïr  jiour  ne  vous  abandon- 
ner pas.  J'eapérols  qu'un  disr ours  si  plein  d'une  véritable 
lendressn  seniit  rapabli»  d«  loucher  vos  cœurs;...  mai» 
aujouril'hui  qu'il  faut  inn'  j"  vous  représente  omblen 
voii>  .ivRZ  (ravalilé  à  vostre  ruyne,  ot  ce  (]ue  j'ay  essayé 
de  taire  pour  vons  en  garantir.  Je  suis  forcé  de  tnealer 
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petlier  qui  faillît  à  Jalcr  le  LanRUflrii-w  dans  imfl  ruyne 
inopinée  • ...  •  Lu  fureur  a  bien  loumi  des  armée  aux 
peuples,  mais  elle  n'A  paa  «atf  le  braa  qil  les  a  pooMéa, 
et  s'il  voua  plaiat  voua  raiaouTenir  de  c«  qui  s'est  paaaé 
aux  Eslatz  derniers,  vous  ne  doublerez  pas  que  l'odgiiw 
do  ces  maux  n'ait  esté  le  faux  zèle  pour  la  patrie,  qitf 
parut  eo  raaaemblée,  partioullèfeoMat  dans  le  tien- 
estât,  en  desniant  an  Boy  les  aammaa  extraordintiras, 
SL'Uhii  quelque  nom  et  &  quelque  condition  que  ce  put 
estre  »...  «  Voe  dépatée  se  perauadéreot  que  plutôt  qiw 
se  dédire  de  leurs  pfwlers  sentinealfl ,  U  valott  ndeu 
périr  mille  fols,  sDufTrir  fflo  'lans  la  province,  voir  les 
maisons  elles  villes  antières  désolées...  Voilk,  Messieurs, 
les  riaolntione  aeorMaa  dans  iesquellee  «e  cmBmtNnt 
In  plu?  par»  des  villes  au  retour  lours  députés...  Ce 
n'est  pas  qut>  je  veuille  accuser  tout  le  Lanjj'ueduc  d'avoir 
esté  dans  une  révolte  apparente  ny  d'avoir  suivyle  maa» 
vais  exemple  de  la  sMition  de  Montpellier;...  mais  quoy 
que  la  tempeste  qui  esclata  ces  jours  passés  fut  particu- 
lière en  cesle  ville ,  là  ok  elle  feil  tant  de  ravages,  le 
luruict  ne  laissa  paa  de  ae  raspandl»  par  toute  la  pro- 
Tlnee  «t  y  fuit  plus  on  moins  dimprasrion...  Mais  Je  n'ay 
j'aH  voulu  rappeler  ces  imagne  horribles  desédition,  c<!s 
ol^etz  d'hommes  et  de  CsmoMS  impitoyablement  massa- 
crés, ose  malsona  idllées  et  brtlées...  J'ayme  mievx  vona 
reprt^senter  quel  ressenliment  îa  Reyne  el  S.  A  R  au- 
ront contre  la  province,  aj  vous  ne  tesmoignez  en  ceete 
assemblée  le  dédr  qie  toi»  aves  de  réparer  tae  Akvlaa 
\\f  ta  rlcrnit'rc,.  el  ne  leur  faictes  paroistre  que  ça  esté 
une  esp^-e  d  aveuglement  piustôt  qu'un  propos  deslibét^ 
de  refuser  ce  que  vous  s^vez  que  les  nécessités  de  1*81^ 
tat  exigent  iudispensablement  de  vous...  Gonsidérei... 
que  quand  vous  n'accorderez  pas  lea  efaosfle  de  grkce, 
l'on  vous  y  obligera  par  des  moyens  ijue  je  ne  scaurois 
e^vtter...  Il  voua  sera  pour  lora  inutile  d'alléguer  une 
impuissance  qui  ne  sert  point  anjourd'huy  d'excuse  k 
toutes  les  autres  provinces  du  royamue  aiii>si  iiéi  essifiiu- 
ses  que  vous,  et  les  armas  du  Roy  qui  sont  oisives  pen- 
dant l'hiver,  après  avofr  esté  pendant  la  eanpagne  la 
terreur  .îi»  tant  'î<»  naSinr'.^,  fcriiiil  fac  ilement  obeyr  S.  M. 
au  milieu  de  son  royaume...  I.es  peuples  ne  considèrent 
4*0  le  nom  de  minorité  el  de  réfeiaee,  parce  qv'lls  s^ina- 

ginent  quo  la  puissnnco  rnonarch;qu(>  n'a  pa.s  temps 
moins  affermi  que  ceiny-ia...  Mais  Ils  ji  uni  qu'à  regar- 
der ce  qnl  donne  tant  d'admiration  h  tout  le  reste  da 
monde...  un  roy  de  sept  ans  victorieux  en  Flandre,  etc.. 
S'ik  ne  s'informent  pM  de  c<  qui  se  faicl  au  dehors  «In 
royaume,  qu'ils  considèrunt...  le  Roue.rguo  soulevé  in- 
coniinenl  après  la  mort  du  feu  Roy...  Ces  peuplea  ineen- 
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aés  tanoienl  la  campagne,  faisoienl  roaler  le  canon,  fi>r- 
(Dient  les  inaiaons  des  gentilshommes;...  br«f,  leur 
andam  m  porU  Jusqu'à  tMiégw  \»  lt«at«a«nt  de  roj 
êm  teMpItala  du  pays...  L«  wnle*  racniM  du  régi- 
ment de  langarDn,  [iro>i<juâ  sans  armes,  et  qui  n'avoient 
pour  toutes  forcée  que  le  nom  et  le  caradtiira  dn  prince, 
flrral  dtopHroMra  «i  un  dln-d^  OMto  flustion...  De 
moi,  Messieurs,  ne  vous  diru;  point  ne  que  Je  Tels  en 
ceete  Cucbeoae  rencontre...  Messieurs  les  députés  du 
fay  qd  MMrat  pour  lonà  la  Oow  tom  poammt  lat- 
moigner  ce  que  J'escrÏTis...  6t^T  on  Teit  quoique  consiiiiî- 
raliun  de  mes  dépesches...  Je  voue  puis  protester  que 
dwaat  tant  de  tnmulta, f astois  nob»  toaobé  das  conps 
que  ce  peuple  tiroit  sur  moy  que  «le  ceux  qu'ils  reoevuient 
eni  mémos,  ot  si  jo  frappay  quelqu'un,  ce  ne  fut  Jamais 
fMOaax  de  mes  gens  qui  me  parurent  irof  ardattlak 
w|iowar  l'inaolaaca  das  aédlUeus...  Voua  afaipa  con- 
mlttre  dapois  trefss  tm  la  douceur  avao  laqaelle  j'ay 
toujouts  agi  eo  caste  province  et  l'adversion  naturelle 
qoeJ'ayàCsireda  inaià ceux-là mesmes qui  m'yobligeut 
la  ptaa...  loges  par  Ui  quatle  donlear  mortelle  Ja  souffH- 
rais -s'il  f,iik)il...  qut:  je  VHi*s«  piinif  un  iitiniUn  rtipoiit.Tiil 
et  humilié  pour  qui  J'ay  eu  tant  de  considération ,  lors 
nasoia  qaa  sa  Airanr  brataia  s'adrenolt  k  ma  propre 
vie  ».  —  Discours  de  M.  d'Alii^re.  Il  parle  do«  raffectiun 
que  nus  Roys  ont  toi^ours  témoignée  k  ia  province... 
Nona  poMvoBsdira  qii'anoora  avjoanlliay  Isa  plus  grands 
efforts  s»nt  falfls  junir  sa  senret^  Leucate  n'«t  [ïli:s 
(hmilérv  l,e  ha  lioy...  u  posé  d'autres  bornus  ii  i  lislat, 
at  Isa  places  rr.jntiàrt>s  il  h  nij«  eanemys  sont  tesvostres. 
▼cm  estes  au  milieu  du  rojmm»...  Cependant ,  Je  me 
ntfs  eatooné...  qua  sans  considérer  les  grandes  despensea 
suppiirtées  par  le  gros  de  l'Estat  pour  vos  propres  intbé- 
retlx  et  ponr  l'entrailan  das  armées  qui  couvrent  vos 
frontières  al  oomballant  dans  le  oosards  TEspagne,... 
vous  ayez  résulu  de  desnier  au  TOiy  les  se (  (lurs  lu-ces-ai- 
rasaubian  de  son  ISstst...  Considérez, .Messieurs,  que 
aaas  Isa  aflbrts  attraordlnairea  da  S.  H.,  l'année  espa- 
ga-'Ao  ne  sHmil  [loitii't  h  I,eu."iti'  ni  îi  Nicb mn;-,  mais 
au  milieu  de  vosli-e  province  contre  laquelle  le  roi 
d*BbpagiM  dflsUnoit  das  (brcos,  at  pn»)ettolt  parlacoa- 
queste  du  r.aTiguc  înc  et  rtfi  la  Prrivenrfl  !*un!r»ri  dm  Ks- 
pagnesavec  »e3  LstaU  tl'ltnlie  >.  ...  Il  lotie  Dieu  d'avoir 
donaéàla  PrancA  •  une  prinoessa...  qui,  perdant  la  mé- 
aolrads  sa  nation,  élève  la  grandeur  de  son  âls  au-dcs- 
nsdai autres  souverains  del'Europt3»,...el  »  l«$e»iurs 
d'un  génie  romain  qui,  par  la  disposition  naturûlk-  au 
gouTsmamant  attrU»iié  à  saoatloa,  al  par  1««  (kcnliea  à 
Ivjr  partiealléraoïant  tniwes  d'eu  tannt  pour  ta  oondalla 
daa  p«B|rfeB,  scaU  ay  pradsnirosnl  ajder  l'admlnislra' 
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lion  de  l'Eslut  ».  ...  Il  adinirn  la  situation  de  la  France 
du  coté  des  Pays-Bas,  de  l'Italio,  de  l'Allaatagna.  «Csa 
nombreux  AHemans  qu'à  peyne  autrefois  on  a  renvoyée 
d'Épernay,  chassez  de  Metz,  et,  depuis  peu  ,  de  Saint- 
Jean-de-Losne,  Sédan  et  'l'hionville,  sont  repoussez  au> 
delà  daRWo,  nos  eouqnaslsa  assaurâes,  et  leurs  plaças 
reprises...  sonlia  la  eoodtllla  do  ce  hardy  prince  qnl...  a 
irii-i  ilé  l.^  iMiin  iIl-  Foudre  des  AUejuans  »...  t  Quitte- 
roJis-nous,  Messieurs,  tous  ces  advantagas?  ...Non, non, 
il  Ikvt  tons  enaanbla  eontrtbtiar  b  la  eomarralion  d« 
noslrn  bf»nne  fortunu...  Les  revenus  ordinaires  de  l'Estat 
servent  aux  despanses  réglées,  mais  le  Roy  ne  peut,  sans 
l'assistance  de  ses  sn^ecls,  «itretenir  tant  d'armées... 

Etcoinrao.S,  M.  a  ob'iTv.^  qua  les  passni^cs  loge- 
mou»  coiiUiiuuU  àà»  v.j|ii(U^  ruynuient  les  peuple»  et  eu* 
peschotent  le  trafic  et  le  labourage,...  elle  a  Jugé  axpé' 
(lient  da  dresser  dsssslapa»,  al,bl'axaBsple  des  Ronutiiia, 
les  dira  blvarnar  sur  la  flronUère  ou  dans  le  paya  enna< 
mis,...  c'est  ce  qui  a  donné  lieu  au  ch:ingeniL>nl  que  vous 
remarques  dans  las  secours  que  la  Roy  vous  demanda; 
malsanlln,  ladespanae  aal  pareils...  8i  quelque  raailn 
fsiir  it  d'une  plnneltu  ennemyc  ujus  pousaa,  l'fiiniHi'  der- 
nière, ii  des  résolutions  dont  je  n'ose  parier,...  la  &câ  du 
eial  est  ebangéa...  Ranlras  an  vo«i>nMsinsa;  donnes  tca- 
moignage  an  Roy  i]ue  cesie  actinn  p  i^s^e  n'est  pas  un 
concert  de  vos  volmitez,  mais  un  certain  malheur  dont 
TOOBdéaiFSBTOUHnaamaaaflbcar  tamémoira  ■. — Réponaa 
de  l'arobevéqua  de  Narbonne,  président.  Il  pr!;!est(»  ti« 
U  fidélit*^-  et  de  l'obéissance  de  la  province...  «  ISous 
av  ins  esteinot  avac  notre  siing  le  feu  que  les  ennerays 
avaient  Jetté  anr  noa  fronlièras...  Diau  ayant  secondé 
notre  zèle,...  nous  luy  randlsnias  griosa...  pour  la  porta 
de  nos  ami»,  de  nos  alliés,  de  nos  parens  et  de  nos  com* 
patriol«.<,  puisqna  ceete  perte  avolt  sarTi  an  recouvra- 
ment  de  la  gloire  d«  «esie  couronna.. .  Comme  Prançoys. . . 
iMits  ii'.i.v  iins  piiu  ignoror  que  nous  ne  dovion:t  au  Uuy 
tout  ce  que  nous  sommes...  L'évangile  mesme  noua  a 
ittSlruMs  de  c»  qua  nous  nommes  obligipz  do  rsndre  à 
O'dur  . .  Mais  :u:N-,y  ni>us..'i].'ii'  ininspu3que...cesvérilez... 
ne  tirent  uprés  elles  une  cunséquencunéceeaaireelinfail- 
Ubla  da  la  Justice  et  prateclloaqua  Isa  sonvaralna  doib- 
vent  rendre  k  leurs  suhjcctz.  Ces  deux  ubligutions  sont 
réciproques...  Les  grandes  occupations  que  le  Roy  a 
ansa...  ont  empescbé  sans  doubla  que  cette  Justice  civile 
9\  intérieure,  que  le  prince  est  tenu  de  rendre  uu  taire 
reiKire  relt;;it.'usâiiitint  à  m  subjectz,  n'ayt  peu  cncora 
astre  exercée  contre  ceux  (les  traitants  langucducit  iis, 
inventeurs  de  taxes  nouvolles),  qui  non  seulement  s'ad* 
vantagent  :in  préjudieada  laura  eoneiloyans,  miala...  lai 
Tsnlent  opprimwsoulK  prétaste  da  aervica  du  prinea... 
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mode  el  do  quelque  somuie  d'ar^'ont  asMiz  nioiîirjim 
(Uns  tes  coffras  du  prince,  se  nantissant  de  quelques 
édictx  ou  arrealz,  «■  «utoutloD  daaqods  ils  dâToreot 
impunément  dea  provinces  tout  enliêrM.  .  T,a  PrancA 
avoil  passé  heureusement  tant  de  siècles  saiis  cosiiui^tre 
CM  Bonslras  dont  16  nom  seulemont  noua  faict  hor- 
reur... Le  (»eu  doncqnes  ou  point  du  tout  d'atlfloUon 
qu'on  a  peu  faire  Jusquos  à  prfaent  de  nos  jnsiu 
pllinctes...  a  porté  sans  double  ces  démons  de  l'Estat... 
à  ne  SB  conleoler  pas  d'enleTer  nos  biens...  mais  à 
nelli»  fc  TAprauve  la  patience  des  peuples,  ▼lliês  et  com* 
munautez  de  ceste  province...  Car  il  est  vr  iy  Je  iliri?.  . 
(U'ils  s'en  prennent  présentement  à  la  vie  dei  peuples... 
fltqti'apite  avoir  noTersé  les  baslimens  dont  Ils  «en* 
dent  bien  souvent  le*  matériaux  et  las  convertissent  îi 
leur  usa^...  ils  enlèvent  les  meubles  et  le  beslail  par 
leurs  etécntitMia  rigoanuaaa,  tasehent  d'eetabllr  ta 
cla'.iso  solidaire,  seule  csipablf  ilc  j^rdrij  ceste  province, 
frapp<fril  el  lottt  souffrir  nos  lidlnUiua  par  les  emprison- 
nemons,  mais  qui  pis  «Bit...  lueiit  tout  ce  qui  faict  sem- 
blant do  vouloir  s'opposer  à  leur  violence  et  résister  k 
leur  avidité  Insatiable  ;.. .  quoyquc  ces  opijosiliun.s  n'ayent 
esté  faictes  que  par  des  viiix  plainlives,  murmurantes  à 
la  vérité,  mais  qui  provenaient  d'un  sexe  acconstumé  à 
lUra  besveonp  plus  de  brulet  que  de  mal.  Et  ntent- 
moins,  siuiï  I  ■  iiisi  iération  d'ige,  de  sexe  ny  ■!*  .ur.  iilion, 
on  se  sert  mal  à  propos,  sans  sutjecl  ny  nc«essité  quel- 
conque, dca  armes  probibées  par  les  ordonnaneiBS ,  et 
dans  le  milieu  le  ni  s  principales  villes,  on  tiri',  i  n  tiir 
hommes  et  femmes  indiiïéremmmt.  El  c'est  ce  qui  a 
«zcilt  tant  de  bniiists  pour  «t  contre  ccala  lunuvliM»... 
Après  avoir  humitiu  les  plus  florissanlH»  familles  ..,  mis 
la  plus  belle  et  opulente  pruviiict;  dans  la  néccâsit)-^... 
rendu  incult«s  ;i  hamps  et  nos  vignes...  vMuam 
et  advenam  hUer/'ecerunl  ei  pti^UUu  ocddenud... 
Nous  e8pJ'i\jns  i|ua  ces  excâs  venus  !k  des  extrémitte 
si  grandes  ,  citnnus  comme  ils  sont ,  le  pourront 
eetre  encore  davantage  par  vous,  Messieurs,  qui  avez 
esté  eboisfs  tr&s  di^emenl  par  Leurs  .itajestés  pour  con- 
noislre  l'eslat  des  p.  u|.!r-  ili'  -  --[o  lace,...  et  que 
vous  nous  procurerez  U  justice  «^ue  nous  demandons  et 
que  nous  dsbvons  I4sttimem«nt  attendre  de  ceux,  qui 
abu.saiil  du  nom  du  prince,...  ont  mis  «vstt»  pauvre  pro- 
vince dans  une  désolation  extré^ne,...  et  nous  ont...  pré- 
cipités dans  une  lmpuissanoemanliintede...reaponilrB... 
aux  espérances  entières  qu'on  pourroll  avoir  conceu  <!t»s- 
grandes  subventions,  aviie^  et  a.^sistances  qu'on  iiuu^ 
voudroit  demander  à  l'a  ivenir,  ou  peut  estn  que  ty- 
devanl  on  nous  aurait  d^a  deaiaudez...  Kous  pourrions 
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I  alléguer  avec  plus  de  rabon  at  de  Juattce,  et  pouvonn 

ad;ou'tor,  avec  plus  de  misère  que  les  Andriens  ne 
fetrent  Jamais  à  Tliémiatocles...  ces  deux  excuses  de 
pauvreté  et  d'impoMniKU»  «R  plualfluraoocatfomqoi  ne 

se  rencontrent  que  trop  souvent  ;  mais  particulièrement 
nous  le  pouvons  sur  le  subject  des  propositions  qui  nous 
ont  esté  présentement  faictes,  avec  moins dattOMtor à Ja 
vérité  et  de  tempérament  que  oellei  qui  noua  avoient 
esté  Moles,  les  années  préoédeniee,  de  la  part  de  Leurs 
Majestés  ..  Néantmoins  telles  qu'elles  puissent  eslre  et  de 
quelles  paroles  ton  nantes  et  fulminantes  dooteUespuisacnt 
estreaooompaipiéss,...  nous  ne  laisserons  pas  de  les  reee» 
v:iir  '.\  tii 'sfi'is rifcoustuniiV,  ■''l'st-ii-diri' avec  (out>^3orle,.. 
de  soubmission  et  déférence,...  et  après  les  avoir  exacte- 
ment et  retpectoeusenent  dlscaléôi...  nom  voue  porte- 
rons, messieurs,  les  résoiutionsque  nous  aurons  prised  âur 
icell«i>.-.  K.— Plaintes  contre  les  gens  deguerre  «  qui  logent 
bdiscrétkm  dana  le*  dbieéaas,  sans  que  Isa  oAlciws  en 
veuillent  permettre  les  revues  nonobstant  k-s  ordon- 
nances de  .M.  de  .Schomberg.  —  ïîelon  l  ariJ^t  Uu  Conseil 
du  15  Juin  1033,  les  vii'aii'  s  généraux  entreront  aux 
Assiettes,  en  l'abeeoce  de  leurs  évoques.  -—  Le  ateur 
Claude  de  Bardichon,  docteur  et  avocat,  est  reçu  syndic 
général  du  pays,  en  survivance  de  son  frère.  —  Les  tré- 
soriers de  France  seront  priés  de  donner  un  état  dsa 
dépenses  Ctltes  pour  réparer  les  ponts.  —  Entrée  des 
commissaires  ilu  Koi.  —  M.  de  .'^chumbiT^;  raiiiielle  iiua 
la  Keîne  est  mal  satisfaite  du  refus  du  quartier  d'hiver 
fidt  l'an  dentier.  —  U.  d'AlIgre  dit...  Lors  de  la  pre* 
tiilt'Ti'  enlrie,  nous  parlions,  li's  porter  ouvertes,  à  une 
province  encore  agitée  des  tourbillons  de  Tannée  der- 
nière... Noua  entrons  nininlenaiit  eu  couttrenee  avec  de 
tr^?  ilhisirî*'!  prélat».  .  ftc  ..  «  La  Rr.v  sn  plainct  do 
reius  qu'où  luy  a  ûict  de  i;oiili:.u<;r  .e  .-•ecuurs  accordé... 
ès  années  pt^cédentea,  quoyquo  le  nombre  de  ses  enne- 
mys  ne  soit  pas  ditninué.  Joinct  il  ce  les  violences  d'au- 
cuns de  vo<t  peuples  qui  ont  pillé  et  brusié  les  mafsont 
de  SOS  oftlt.  iers,  tué  leurs  concitoyens  et  ble^v  [■■a  gardes 
de  son  lieutenant  général...  Il  demande  pour  réparation 
de  l'offense,  1,800,000  livres  qu'il  a  esté  oontrainct  par 
vostre  refus  d'emprunter...  pnur  ri  iiti'  -fien  de  l'armée 
de  Cathalongne ,  pendant  l'année  dernière ,  et  pour 
marque  de  vostre  alTection,  autres  1,800,000,  pour  entre- 
tenir, pondant  l'annét!  prochaine,  la  rae.5nie  ar:r."îf>  tle 
Catbaloogne  ou  plutôt  la  vostre,  puisqu'elle  comtmtpour 
voBtiuaécurllédanslea  provinces  d'Espagne...  La  Rotf 
n  appris  p;ir  vus  remonstrances  les  plainctes  que  vous 
laisiez  do  quelques  édicté,  tixip  violemment  exéculez  en 
plusieurs  lieux  :  il  le»  a  révoquez,  vous  .soulageant  de 
plus  de  deux  millions  de  livres,  et  s'est  chargé  par  sa 
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toatf  de  ptna  d'an  mflllon  de  deadODiaiagieneiit  que  d« 

traitans  et  des  parti.sans  luy  demandent.  No  tous  rendez 
PM  indignes  da  ceste  gr&ce.  N«  rurces  pas  un  Roy  offensé 
paras  nouTeau  rsAis  à  quitter  plus  tort  tuns  les  dee- 

s«ins  des  conqaestes  estrari^jèrcH.-.  qiifl  souffrir  vii.slri> 
désofaejrssaDce...  Ne  nou4  réduisez  pas  par  vos  refus  à 
l'exAmition  des  diosM  qa<  nom  ont  esté  ordennéss  >. 
L'archevêque  de  Nart-onni-;  ri'plî'^ae  ..  *  qne  pour  les 
demoiidos  qui  ont  esté  présentement  faJctâs,  l'assemblée 
7  Dm  toulM  les  oonsidérallons  qu'elle  dolbt  pour  tesoMi- 
gner  au  Roy  son  respect  et  ohflyssance  ».  —  Fundraillos 
du  sieur  Roguiui'.  un  dos  sûcrélairei  de  la  Province.  — 
Lm  qjrndics  du  Vivarais  et  du  Gévaudan  apporteront 
aux  prochains  États  •  la  roue  qui  marque  le  tonr  dos 
seigneurs  barons  desdits  pays  qui  doibvent  venir  aux 
Bslaiz  p.  —  Députés  nommés  pour  conférer  avec  les 
eomnlasaires  du  Roi  au  sujet  des  demandes  de  Sa  Ma- 
jesté. —  Us  rapportent  qae  le  maréchal  et  M.  d'Alfgtv 
ont  protiiis  <  tlii  l'aifL"  cntL'ndrf  ù  I.Hiir.s  ^^:lj('.sté3  que  le 
reftu.de  l'an  dernier  ne  procéda  ^oe  d'impuissance;... 
qne  la  proTtaiee  avoit  soiifhrt,  pendant  mesme  la  tenue 
des  Estatz,  le  logciiHal  ilu  i^uanlitr  <1"  trûiijje-i  vfiiuas  do 
Piedmonl  pour  lo  siège  de  Roses  ;  que  les  eslappes 
STOient  monté  à  près  d«  000,000  livres  nais  qne  ces 
excusas  n'estoient  que  pour  le  passé.,  et  rj-j'il  f  illi'it  ac- 
corder au  Koy  ceste  année  la  secours  qu'il  demande  t.  — 
ïm  députés  de  TodIoub»  ne  seront  admis  aux  Étala  que 
s'il»  font  pffacer  de  leur  procuration  ]n  clause  contenant 
•  rt'sijrvniion  des  privilèges  de  ladite  ville  ».  — Or»  se 
pourvoira  contre  les  ordonnances  rendues  par  les  tréso- 
riers da  France  pour  se  foire  remettre  Isa  procès-ver- 
baux des  Assiettes.  —  Les  capitouls  de  Toulouse  seront 
exclus  de  l'assemblée,  s'ils  ne  satisfont  au  paj-ement  des 
deniers  de  l'étape  ;  <  et  pour  les  y  obliger  d'autant 
aiîeuv,  U(r  le  maréebal  sera  supplié  do  mettre  l'estape 
dans  les  faoxbourgsdndilThiyljSft  «.  — Indeumil's  à  deux 
évéqnas  et  à  un  consul  <  mandi»  à  la  Cour  par  lellres 
de  cachet,  pour  rendra  compte  des  suffrages  qu'ils 
avoienl  portés  aux  derniers  Bslatz  sur  le  r  fus  du  ju  ir- 
Iter  d'iûver  i.  —  On  priera  les  commissaires  du  Roi  de 
dédnrcer  les  diocèses  de  Nîmes,  Vaès  et  Viviers,  de* 

sommes  demandées  pour  rembarquome?if  <\m  troupes 
passées  en  Catalogne.  —  Plaintes  contre  le  fermier  des 
gabelles.  —  Service  funèbre  de  M.  d'Auterive,  baron  de 
CoufToulens.  —  On  demandera  révocation  do  la  déclara- 
Uun  du  mois  d'août  1G45  établissant  des  ofUces  qualer- 
nanz  des  Onances.  —  M.  de  Schumberg  s  ra  prié  de 
changer  Isa  étapes,  pour  le  soulagement  du  peuple,  aux 
Tilica  et  lianx  qui  Ini  seront  iodiquéa.  —  Le  aiuur  da 
Roguler  sut  rs^  secrélalra  des  États  à  la  plorn  de  son 
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frtn.  —  CTestalmslTeaient  que  la  vf guérie  du  Vignn,  se 
prétendant  surchargée  par  lo  tarif  sur  lequel  se  font  les 
les  impositions  au  diocèse  de  Nimes,  a  demandé  à  la 
Cour  des  comptes  la  réforme  dodtl  tarif;  ail»  aoratt  dft 

s'adresser  aux  KlaU  pour  rju'il  lui  fûl  fait  droit.  —  On 
demandera  la  suppression  de  l'offlce  du  receveur  des 
rautes  assignées  sur  les  deniers  de  l'aide  et  oetrai, 
«  et  que  lo  payrraont  d'i^i  lks  soit  faict  sans  aucun 
relrancbement  par  les  receveurs  des  tailles ,  suivant 
la  (beme  anelMine  »,  •  Aprée  avcJr  maurement 
considéré  le  tIfSpînrahIc  élat  de  la  province  que  l'ei. 
cessivité  des  imposîti(<iis,  le  continue)  passage  des  gens 
da  guerre  et  Isa  ruvages  horribles  des  partisans  ont 
rédnicte  dans  une  manifeste  impuissance  ,  néanmoins, 
pour  secourir  Sa  Majeeté  en  la  nécessité  présente  de  ses 
affaires  »,  les  États  <  luy  accordent  la  somme  dft  GOO,IW 
livres  payables  eti  deux  ans  >.  —  Députés  nommés  pour 
examiner  le  préjudice  que  la  province  recevroit  de  la 
construction, ordonnée  par  édit,  d'un  nouveau  L-anal  de- 
puis le  Rhône  au-dessous  de  Beaucaire  Jusqu'à  Peocais 
et  au  portd'Agde.  Avdienoe  donnée  h  If.  Bernard  Rech 
de  rennaiitier,  Irésorier  do  France,  qui  représenta  quo 
par  délibération  des  États  du  14  décembre  1018,  il  fut 
pourvu  de  la  sarvi-vanee  d*  la  charge  de  trtaorier 
de  la  B'inrsR  r'.n  piys,  ot  demnnde  h  étro  maintenu  en 
ladite  charge  quand  il  aura  plu  au  Koi  de  révoquer 
les  trois  offices  de  trésoriers  et  neevenn  de  ladite 
Bourse  créés  par  édit  d'octobre  163?.  —  On  priera  le  Roi 
de  révociuer  l'édil  de  créalion  du  nouveau  «  canal  de 
BeaucAïre,  comme  très  ruyneux  à  la  Province  et  de  nulle 
nécessité  pour  te  service  de  Sa  Idajesté  et  liien  de  ses 
afthiree  ».  —  H  n>  a  lieu  d'intervenir  au  procès  entre  le 
sieur  de  Gina^te,  conseiller  an  Parlement,  châtelain  de 
Bnzet,  et  les  consuls  dodit  lieu,  <  d'autant  qu'il  n'appert 
pas  qu'il  y  ait  aucune  oppression  à  la  liberté  publique, 
s'agissant  seuleiiient  dm;  droits  et  honneurs  attribués  aux 
diarges  et  olQces  des  parties  ».  —  Lee  dépotés  des  trois 
sénéchaussées  s'asBsnihlent  pour  dreeser  la  liste  «  des 
[ionis  iMplns  ruTnmix,  et  ti.-cessaires  au  commerce  ». — 
Oo  demandera  au  Roi  quo  les  40,000  livres  imposées 
chaque  année  pour  les  réparatione  des  pouls  et  olutusséea 
ne  snicnt  pas  converties  h  autre  usage,  ou  »  que  Sa  Ma- 
jetilù  deschiirj^eant  la  province  de  l'imposition  de  ladite 
somme,  la  remette  dans  ses  anciens  ordres  pour  lesdtles 
réparations,  attendu  que  faute  d'avoir  esté  dans  c^ste 
ancienne  liberté,  la  pluspart  des  ponts  de  ceste  province 
sont  enlièremeni  ruynés,  et  ceux  qui  restent  dans  un 
estât  si  déplorable  qu'on  ne  agauroU  les  garantir  de  leur 
chuta».  —  Lecture  de  la  liste  dea  villea  et  lieux  de  hi 
piVTinoe  •  ordounéa  ponr  la  loeanent  et  aounrltora  daa 
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gens  de  gnerre  >.  —  Consentement  h  ce  qu'il  soit  pro- 
cédé à  un  «  nouveau  coiniinix  et  rechercha  ),'yn4rale  du 
diocèse  de  Saint-Pous,  làttiandn  qu'il  eal  demandé  [>ar  la 
plus  grande  partis  9m  comaviULvUa  dndlt  «tioeése  (22 
Bur  38)  —  M.  rie  Schomberi:  vient  dire  «  que  Sa  Majesté 
Informée  de  la  résolution  dea  Ectats  «or  les  demandes 
Metot  de  n  part  en  a  esté  mal  satisf^lcte  >;  et  il  remet 
deux  loitros  par  lesquelles  iy  îî  il  fail  surnir  •  ta  transla- 
tion de  ceste  assemblée  en  la  ville  de  Tournon,  où  Son 
AKssm  Roanla  m  doiM  ranilpa,  aAa  A*y  fUra  pirendre  an 
sa  présence  les  résolutions  qu'il  jugera  nf?es<aire<!  pour 
le  bien  et  service  de  Sa  M^esté  «.  —  Lor^niu'il  s'est  re- 
fll4|  l'àrdMTêqva  da  Narbonne  expose  '  qu'il  faut  que 
les  Batate  se  treuvent,  le  2&  4a  oe  mois  d«  febvrïer,  à 
VDDmoB;  mais  avant  que  de  partir,  11  ae  croit  obligé  de 
xaprtaRiar  les  maux  Inévitables  anxqnala  la  province 
iTaiposera  sy  elle  na  lUot  on  aflbri  poorapaiaer  la  colère 
4a  Roy,  et  qu'il  sarolt  4e  la  prndenca  de  cesta  anemblée 
dose  porter  à  >;el;i  de  bonne  grâce,  sans  S'irtir  de  ces':' 
viUaf  pour...  n'avoir  pas  à  donner  par  des  vojes  très 
donunagealilaa...  dea  aoaiiiHa  Iwavconp  ploa  notablaa  qaa 
celles  avec  los  [nelles  on  imurrjit  icy  contenter  Su  Ma 
Jesté  ■.  —  Le  sieur  de  Joubert,  sjndic  général,  demande 
^m'm  fÉna  diàtier  axampialremenl  on  aotatra  qui,  à  la 
réquisition  du  sieur  rs^brun,  prrtmiirpn^Mir  'Iti  canal  de 
Beaucaire,  ■  a  esté  si  osé  de  iuy  l'aire  on  acte  à  la  face 
des  Esiatz  ».  —  On  Imposera  606,000  llTres  payéaa  au 
Roi  par  le  sieor  Lesecq,  trésorier  de  la  Bourse,  "  comme 
caution  de  la  province  do  l'afferme  du  sol  pour  livre, 
pour  les  années  1643  et  1641  «.  —  On  enregistrera  l'arrêt 
da  CooaeU  du  24  janvier  1646  ordonnant  an  maréchal  de 
Schoalboft  d'établir  l'étape  tfn  dioetoa  dsToalOttte  dans 
les  faubourgs  de  lailit  >  villi>  —  M.  il  .Migre  n'ayant  pas 
regu  nna  dépêche  à  lui  annoncée,  contenant  •  quelques 
mograns  ponr  piropaanr  aux  BMatz  *,  l'archavâqw  de 

Karbonne  [iropose  à  l'AsscmblL'"  Je  --iispendre  lan  séan- 
ces pendant  neuf  jours,  «  temps  nHcessalre  k  un  courrier 
qna  M.  la  mareschal  dépeadia  à  la  Ooqp  ponr  Ctira  ea 
voyage  ».  —  On  poursuivra  le  Ju^'emenl  du  pri>cès  in- 
tenté au  fermier  des  cinq  grosses  fermes  «  pour  faire 
dsscharger  la  province  des  droictz  qu'on  prend  da  tOUlea 
les  marchandises,  k  l'entrée  et  k  la  snrlie,  comme  sy  elle 
estoit  province  ostrangôrc  où  les  aydes  n'eussent  pas  de 
CMtn  ».  —  Apria  avoir  dit  que  •  le  public  re<;oit  une 
tléa  grande  commodité  de  l'establissement  des  courriers 
et  bureaux  des  d^pesches,  par  le  moyen  desquels  un 
fhai.iin  ri:;nil  m  son  temps  des  lettres  do  tous  les  en- 
droiclz  du  royaume  *,  le  sj'ndio  Laman^e  signale  quel- 
ques abna  qui  ff  sont  glisiéa  :  arrHé  que  las  oogamteai- 
fea  du  Roi  aaronl  priés  de  régiar  la  taxa  des  paquets  et 
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lettres  à  un  prix  modique,  attendu  «  les  pn^flcts  immen- 
ses que  font  les  propriétaires  desilits  bureaux,  et  d'ordon- 
ner auidila  propriétairea  on  à  leurs  commis  de  tenir 
oontrAle  de  tontes  les  dépeacha  qui  leur  aeront  appor- 

ti'.'^f  par  i-hiiiiiift  ri:)urri<»r  ».  —  On  priera  le  Roi  lîe  ne 
donner  plus  de  lettres  da  cachet  pour  les  élections  con- 
f  ulalrea,  •  afla  qna  Isa  tiabitanla  des  villes  entrent  dans 

re>  l'h.ir^'ps  j.ar  '-s  vuve^  'inlinaires  ■>.  —  On  enregistn^m 
l'arrêt  du  Conseil  du  25  Juillet  1045  qui  permet  la  traite 
des  blé^  Tios»  toiles,  huilée  at  légumes.  —  Plaintes  au 
sujet  des  excès  commis  à  Iluaet  et  à  Puylaurr-H  par  le 
régiment  de  Périgueux.  —  On  imposera  40,000  livres 
pour  le  p  irt  d'Agde.  —  Enli-ée  des  commis.sairas  du  Hol. 
M.  de  Sch(»mberi,'  -lit  <  qu'il  a  apaisé  la  C<ilère  de  Leurs 
Maj«?stés  par  l'assistance  de  Son  Altesse  Royale  et  qu"il  a 
pouvoir  de  traiter  avec  les  Ksiatz  ■■.  —  Discours  de 
M.  d'Aligra...  «  Lea  lettrée  que  M.  le  baron  da  Ganges 
nona  a  apportées  lesmoignsnt  le  meaconlentement  qu'a 
ilonn.'  \  I.'-iirs  M:)jestés  vostre  (iffre  mesprisante  [de 
600,000]...  Vous  auriex  ressenti  les  elTsctz  de  ceste  colère 
par  l'approcha  da  Son  Altesse  Rojrale  armé  da  pulasanlea 
Inuip'  s,  sy  la  R.'yiiii  n'av,]!'.  ;  ûJ-'  ;iOii:'  la  Iroisiènjo  fois 
aux  prières  de  vostre  généreux  et  irop  a(ï«»olioiiné  gou- 
varneur,...  et  h  la  modération  de  oa  aageminisira...  qui 
ne  peut  souffrir,  qu'à  toutp  <":(r.''niité,  l'exwcutioii  des  ré- 
solutions violentes  contre  aucune  province  du  royaume... 
Vous  avex  crn,  Massiaurs,  que  c'estolt  hyperbole  quand, 
dans  nos  conférences  particulières,  je  vous  ay  dit  que  la 
Reynû  romettoit  plus  de  3  millions  de  livres.  Vous  te 
Jngarec  véritable  quand  il  vous  plaira  de  faire  le  calcul 
arasmqj.Sa  Majesté  révoqne:  l'édit  des  commis  gardes- 
rôles,  dont  le  p.irty  K^itoit  de  300,000  livres;  l'édiet  lou- 
chant li  s  r  >ngiieurs  de  monnoye  dont  le  traicté  estoit 
fulcl  ik  2  millions  de  livres,  et  en  ravenoit  au  Roy  pour 
le  Languedoc  600,000  livm  de  net;  elle  tous  deacharge 
dos  taxes  (lu  ban  et  arriëre-ban  rél.iii  l'  s  ;i  ÎOO  O'O  li- 
vres, des  taxes  pour  le  restablts^ument  du  quartier  et 
demi  retranebé  sur  les  deniers  des  eoramnnaulés,  dont 
le  traictéesloit  faicl  pour  'Cîte  provinc<s  ii  Wi.'tfX)  livres  ; 
des  taxes  pour  les  ailraortissemens,  revKiiant  dans  le 
iMiguedoc  à  400,000  iiTrea  ;  dea  taxas  pour  la  oooflruia- 
tion  h  cau^e  du  Joyeux  adTénement...  dont  il  revenoit  au 
Roy  400,000  livres...  Outre  cela,  elle  révoqua  le  traicté 
dîi  canal  de  B-'ancaire...  Après  avoir  cogneo  vostre  pro-  ' 
vincc  et  observé  la  conduite  de  vos  Estatz,  J'ose  dire  qna 
vous  poutea  accorder  le  plu.-i  ;,'rand  secours...  J'ay  pro- 
posé cy-levant  h  c;u  Iiiues-uns  de  vous  de  divL'rtir  les 
orages  presis  à  tomber  sur  vos  lestes  et  leur  ajr  conseillé 
d'oOHr  1,1500,000  livres,  ne  doublant  pas  que  Sa  Majesté 
na  sa  oontanta  da  cesta  somme...  Toatro  risointion  est  la 
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danilar  pMods...  «ntM  U  Aaimur  de  U      «t  de  lim- 

gxtes  afflf?''i.in?!.-.  J'av  ("harjjn  rîe  rou";  en  fuiro  i"onn:ii?- 
tre  les  (iviiiwiiitsiis...  Ja  n'iiisura^'  dis  c-es  <l4'mitiiiiU"a- 
Uons  n<ioos»airement  cuncluatilas  que  je  lirerois  du  grand 
nombre  de  réigimen»  d»  cftTateri»  «t  (nfaoteri*  qui  vous 
«nvironnenl...  J'MtînM  plus  otpédient  d«  vous  deaployer 
les  labtean  te  tait  4»  prOTlitoat  rajrnées  pour  le  tribut 
demjé  on  un  aBconn  mal  h  propM  rafusé  ...  celui  'la 
chaiteav  de  Borfleeux  est  encore  assez  Tlf;...  le  (teinlrâ 
ne  faict  quo  de  tirer  la  main  de  celui  de  Normandie... 
El  sans  porter  les  yeux  au  tlebon,  considères  à  loisir 
dans  TQstre  province  tant  de  maisons  bmsIAes,  de 
chasteaux  raz^s,  de  villes  (lr;ii:i:it' lé.  ;  |iar  le.  <l*'ff:iiit 
de  vostre  obeyssance...  Sy  votre  puissance  n'est  assez 
gnodft  pour  flmralr  à  cesie  somme  en  «ne  année...  don- 
nez en  deui  ce  qua  vnns  nfi  pourriv  en  une  »...  —  L'ar- 
chevêque de  Narbonne  répond...  «  qu'il  n'y  m  rien  qui  se 
poisse  opposer  anx  prdlratioiis  Justes  et  Idgitinses,  qne 
Leurs  Majest»'»  peuvent  avoir  lïan?  la  n4i-f  ssitfS  p^.■•^•f>•1!e 
do  leurs  affaires,  que  nostre  trop  maniftitc  cl  trojj  véri- 
table inipui.<!.sance...  Noua  souhaiterions...  d'entre  en  estât 
de  satisfaire  à  nos  désirs...  mais  pourtant  dans  quelles 
ineommndlléit  que  nous  nous  putofons  rencontrer,...  nous 
coiuervons  tou.ojours  la  lldélitc  et  l'obcyssance  quo  nous 
sommes  obligés  de  rendre  à  noslre  prince  »...  —  Le  syn- 
dic lAinamye,  chargé  de  voir  les  arrto  mentionné»  par 
M.  d'AlIgre,  rapporte  qu'il  a  v  .i  quatre  fj  iyeux  avô- 
nement,  amorliasement ,  rogneurs  de  monnaie,  canal  de 
Beaueaire)...  «  et  d'avtani  que  dans  leeayer  des  deman* 

des  qui  fat  remis  h  .MM.  les  co;[:riii-.-i:ii:'i.s  il  \  pu  ,iv,  it 
d'autres  très  Imporlanles  sur  lesquelles  n'a  esté  rien  res- 
pondan,  «tqueMsrie  marssclialdeSehomliergadietqn'il 
avoit  tout  jwuvoir  de  traicter  avec  les  Eslalz  l'iVssem- 
blée  «ivoie  des  députés  au  ntarécb&I  qui  le  supplieront 
«  dlaecorder  les  articles  i«itonls  da  cayer  ■.  —  Les  dé- 
putés rapportent  que  les  commissaires  ont  niontrt^  h 
M.  de  Lamamye  <  tous  les  arrestz  de  descliai  jji:  i^a  ils 
OQtjMUr  la  province...  et  qu'ils  ont  dict  n'avoir  ciiargo 
d'acoapter moings d'an  million  de  livres  —  L'arcbevè- 
qoe  deNarItonne  représente  que  «  puisqu'il  ne  .s'ugissoit 
à  présent  que  d'un  million  ii*-  lis  ti  s  .lotil  on  avoil  desji 
aixordé  la  plus  grande  partie,  il  ne  talioit  pas  pour  sy 
pea  de  «base  tomber  dans  ta  disgrâce  da  Roy  »...  —  LtB 
États,  «  attendu  l'o'ctnVmH  (lauvreté  et  impuissance  de  la 
province,  sont  construinctz  de  s'en  tenir  à  la  délibéra- 
tion ey-derant  prinee  s,  etaecordentseolement  W0,000  li- 
vres. —  Los  commisji.iir»?!  fin  Rft  ff<'rlarcnl  ^  qu'eus 
n'avoiont  plui»  riuii  a  dirù,  aiuoii  de  finir  les  Ksiatz  le  plus 
tost  possible,  et  au  surj)lus  que  le  Roy  advisera  àce qu'il 
aura  à  &ire »... —  ■  Les  E^tatz  recoignoisaa&t  le  ijonbenr 
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qa'Usoat  d'avoir  Son  Altesse  Royale  ponr  goavemeinr.de 

la  prot(>c'.ir!n  fîe  laquelle  ceste  province  reçoit  journello- 
m'ini  Jcs  crràciis,  luy  ont  Ubéralenient  accordé  la  somme 
de  80,<:O0  livres  >.  —  Oratiflcations  :  de  40,000  livres  à 
M.  de  Schomberg,  da  6,000  livres  à  M.  d'Aligre,  etc.  — 
RAIe  des  c^mmisisaires  des  AsaielUa.  —  Octroi.  —  néné» 
diciicii.  —  îi.'qnjii'.v  présents. 

j)ef>aS7àfr  361.  —  A  Ifontpellier,  dans  la  grande 
salle  de  i'RdtelMle-Ville,  du  3  avril  ao  TJoin  M4V.  — 
Président  :  l'archovOque  do  Narbonne.  Commissaires  da 
roi  :  César  de  Cholaeal,  comte  du  Piessis-Prasiin,  maré- 
dial  de  France,  tientenant-général  des  armées  du  mi  en 
Languedoc;  Louis  de  Cardailhac  et  de  Lévis,  comte  Jo 
Bioule,  l'un  de»  lieulenanls-généraux  du  roi  en  Lan- 
guedoc; René  da  Voyar,  sisnr  d'Aiyenson,  coneeWer 
d'État  ;  Louis  I/«  Tonnelier  de  Ureteuil ,  maître  •les 
requèl«>5  de  l'Hôtel,  intendant  en  Languedoc;  de  Calvel 
ot  de  Floury,  trt^soriers  de  France.  —  DIaoonrs  da  maré- 
chal... Il  s'estime  très  honoré  de  la  commission  qui  loi 
a  été  donnée...  <  J'auroi.s  bien  souhaité  que  ma  aaiisfoe- 
tion  ne  feust  pas  troublée  par  le  desplaisir  d'aroir  b 
TOUS  foire  souvenir  qa'aux  deux  dernières  assemblées, 

l'autborilé  dn  Roy  a  esté  nolAblement  bte&iée  Sy  Je 

dis  que  {a  esté  par  impuissance,  voua  approuvorez  sans 
double  celle  excuse.....  Hais  Je  voos  répondray  qn'en 
voulant  foire  eomparalaon  de  vos  peyncâ  et  do  vos  Mené 
à  ceux  des  autres  provincp.s,  on  n'y  a  trouvé  aucun  rap- 
port, la  v(wire  estant  avec  beaucoup  plus  de  moyens,  et 
tsix,  qu'an  }agement  de  tons,  vons  ponvltt  eatishireb 

i"  que  s,  M  vuiil.iii        Tl/iiî  autre  que  moy  croirait 

plus  tost  de  la  mauvaise  volonté  dans  vostre  conduite 
que  da  malbenr...  Il  font  néantnwins  qne  Meneiear  ne 
l'art  pa^  jugé  ainsi...,  puisqu'un  lieu  dos  granités  som- 
mes que  ia  Reyne  vous  pouvoit  légitimement  demander, 
(il  a  oblano]  qu'elle  se  contente  oeata  fbla  d'une  né- 

diocre  «  —  Discours  de  M.  d'Ar;.N  nson...  «  Il  n'est 

pas  permis  aux  subjoctz  en  particolitir  d'examiner  sy  ce 
que  le  souverain  veut  et  ordonne  est  juste  ou  non,  car  la 
vérification  mesme  des  édictz  ne  se  foict  dedans  le  Parle- 
ment que  pour  ayder  an  maintien  de  la  monarchie...  I>e 
consentement  de  cea  E«tal2  est  nécessaire  à  la  vérité, 
pour  les  impositions  de  caste  province,  par  un  privilège 
quil  est  raisonnable  de  garder,...  mais  c'est  une  excep- 
tlon  de  la  règle  générale  du  royaume.  Xiin<  pstfjs  plus 
obligés  k  foire  considération  sur  les  excessives  dospeoaes 
du  gros  de  rSatat,  pour  y  oontrlbner  de  tout  Totre  pou- 

voir,  que  l.^s  autres  prDvini'es  qui  j-eroi veïU  les  inten- 
tions du  Uoy  sans  les  examiner.  Vous  le  debvez,  non  seu- 
lement k  cause  de  l'eicempie  qui  a  foict  tant  de  pv^udice 
«as  nlfoiraa  durnnt  cas  demièrse  années ,  uala  aRii 
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d'empescher  que  LL.  MM  n'ozent  d'une  autro  voye 

poiirnDUrMtgéiifin,1  d«  rojnttiffle  Les  priparatIA 

pour  la  guerre  ne  se  peuvent  continuer  sans  beaucoup 
de  de9p«nse...  Il  faut  n'espargner  rien  si  nous  voulons 
avoir  la  paix  qui  n'ost  retardée  que  par  lM  Imaginations 
vainM  de  nos  anoamia..,  Il^aras  la  manquement  des 
amlaK  prfcédantaa  par  m  teeoan  d'argent  sy  notable 
qu'il  !<[)utage  les  finances  du  Roy,  épuisées  par  les  etn- 
pruntâ  qu'il  a  talla  faire  sur  les  tailles  des  années  lui- 
'nntett  pour  renplaeer  «a  que  ▼ova  mm  manqué  à» 
payer...  Si  ccstci  ilifflimUé  filf  payer)  continue,  et  qu'il 
aoit  néoessaire  d'y  pourvoir,  vous  ne  debvez  pas  doubler 

II.  m  le  fins»  You  sçavea  qu'il  n'a  rien  esté 

levé  ni  payé  par  reste  province  pour  la  «lo^pense  ex- 
traordinaire de  la  guerre  en  l'année  dernière,  ny  en  la 
précédente,  et  qu'on  u'voit  aeeordé  au  Roy  1,9EO«000 livres 
par  chacun  an  auparavant,  d'où  vous  pouvez  connoislre 
à  quelles  sommes  reviennent  ces  deniers  pour  les  deux 
années  passées  et  pour  la  présente...  Sy  les  deniers  qui 
se  lèvent  aont  bien  employés,...  J'en  puis  parler  avec 
quelque  connoissance,  après  avoir  sen'y  après  la  rup- 
ture entre  les  deux  Couronnes  dans  les  lieux  où  se  sont 
ftiilea  les  plus  grandes  despaossa...  Je  ne  double  point 
^an,...  eto.  »  —  Képonse  de  l'areheTéqne  de  Narbonne. . . 
•  Aprè.i  les  prute-!l;ilions  r«pei"taL'US'»s  que  11  lUS  avons 
faictes,...  nous  nous  plaindroos  avec  trop  de  justice  <le 
non  voir  rédulola  k  oeato  extrémllé  dë  miaère  que, 

nonobstant  tous  les  grnnd^  et  importaos  scrviros  que 
Doas  avons  rendos,...  on  ait  mis  en  oubli  qu'au  veu  et  au 
aoau  de  toute  fBuropa,  nom  avons  dfllvré  le  rojraame 
del'incursinn  r1r»s  pnnpmf"--,  ..  nrpc  lf>s  soiiles  foives  de 
Ceste  province...  Nous  voyuus  qu  on  envoyé  des  armées 
ooatre  noua, qui  moinrons  patiemment  qu'on  détruise  nos 
aalMm^  dm  ehevancsa  et  nos  fismUlsa,  et  qu'on  exerce 
ensuite  tonte  sorte  d'hostilités  contre  oenx,  desiiueis, 
sans  connoissance  de  cause,  on  Taict  passer  les  impuis- 
aancsa  pour  crimes.. ■  Sur  les  plaintes  que  nous  avons 
iUctsades  meurtres  que  des  gens,  qui  semblent  on  qui 
du  moingâ  :k-vroir;it  e^tre  sans  adveu,  ont  commis  im- 
punément sur  les  habitants  d'une  de  nos  principales 
Tîilsa,  sans  avoir  pardonné  k  l'aage,  à  la  condition  ny 
au  sexe,...  apr^s  un  long  silence,...  on  a,  h  la  s-trAl', 
travaillé  prudemment  et  à  la  aatialaclion  publique  à  res- 
lakilr  fautorlld  sovrarafne,...  qui  aemUoU  avoir  esté 
blessée,  mettant  h  couvert  les  innnrenr'!...,  ^uns  avoir 
peut-être  puny  tous  ceu.'i.  qui  au  truiivcnt  criminels... 
Nos  erreurs  et  nos  fautes,  (s'il  les  faut  (luiilnlui'  de 
la  sorte}...  ont  procédé  de  l'entière  impuissance  dans 
hiquelle  se  trouvent  réduicts  depuis  quelques  années 
tous  las  ordres  de  celte  pminee...  Quand  nous  n'aurions 


pas  ces  raisons...  nous  avons  celles  de  l  estât  et  condi- 
tion soulu  laquelle  et  avec  iaquelie  caste  province  a  esté, 

nrlvRnta?piiMtrn^nt  pour  l'Estat  et  très  heureusement 
puurnùus.  Joînc-.e  a  la  grandeur  de  calle  Coumnne,...  et 
avons  du  tout  t^raps  vescu  dans  une  piiine  et  entière 
liberté  de  nos  suffrages.  Oar,  eo  effet,  à  qu(4  servimit-il 
de  nous  assembler  vy  nous  n'avions  rien  fc  résoudre?  A 
quoi  serviroit-ll  de  nous  dciiian  U'r  sy  on  peut  exiger 
avec  violence...  ce  que  nous  aurions  i-efusé  par  impuis- 
sanosl...  Les  largwssa  sont  beaucoup  plus  libres  que 
r.if'juiltement  des  debles...  et  par  i-"ii>''.:;ii.'nt  luibvi.'nt 
toujours...  par  toute  sorto  de  personnes  eslre  receues 
aveeqnelque  sorte  de  gratitude...  Tons  donc,  Messieurs, 
que  nous  avons  l'honneur  d'avoir  p  nir  prp-i  lents  pour 
S.  M.  en  celte  assemblée,...  vous  aurez  la  bonté  de 
faire  entendre  h  LL.  MU.  et  à  S.  A.  R.  i'astat  pltajrabie 
de  Celte  provinrf ,  les  ruynes  que  vous  y  voyez, 
lesquelles  couruiil  fortune  de  ne  diminuer  peut-eslre  pas 

pendant  le  si^Jour  que  vous  pourras  lUre  danaksUa;  

nonobstant  lesquelles  misères,  voua  nereeoanoistKipua 
dans  les  ««prits  de  tous  tant  que  nous  sommes  qu'une 
soubmission  entière  aux  ordres  de  niislre  prince,  pleine 
pourtant  de  soupirs  et  de  sanglots,  pour  n'avoir  peu 
octroyer  h  nos  derniers  Bstatz  qu'une  somme  qui  ne 
parcissoîl  petite  que  parce  qu'elle  estoil  ruiM:iilre 
celle  des  auné^  précédentes,...  mais  qui  pourtant  méri- 
toit  nnoesthne  particulière,...  sy  on  eusl  vouleu  avoir 
esgnr  î  .lUx  "fforts  que  nou?  avnii*  f  iii'ls  pendant  tant 

d'année  et  au  peu  de  bien  qui  nous  reste  •  —  Les 

capiUiula  de  Toulouse  feront  réibraier  leurs  proeuralions 
et  •  pourchasseront  le  payement  des  estapes  des  quatre 
dernières  années  dues  par  ladite  ville,  «-nlre  icy  el  la  fin 
desprésert'/.  KsUitz  1,  sous  peine  d'exclusion.  —  Exclusion 
d'un  consul  de  Narbonne  à  cause  de  s*  qualité  de  visi- 
teur des  galtalles.  —  On  priera  M.  de  Fraslfn  dedéduV' 
ger  la  vitle  de  Montpellier  du  logement  effectif  des 
gtiiis  de  guerre  pendant  la  tenue  dea  Élals.  —  Députés 
nommés  pour  aller  saluer  U.  le  Prince  à  son  arrivée  à 
.Montpellier.  —  Sur  robserv;ili:iii  f.iile  par  un  raiiiloiil 
de  Toulouse  que  ■  ceste  assemblée  n'a  jamais  souderl 
que  Isa  bancs  de  MM.  du  Clergé  etde  la  Noblesse  eompo- 
Mwsent  un  plus  grand  nombre  devoix  que  le  Ti-Ts-foat  >•, 
il  est  arrêté  que  les  envoyés  des  quatre  Itaronnies  créées 
en  1639  et  1698  (Magalaa,  I.éques,  Yerdaile  et  Faliresa») 
n'aitnnt  j  ilnt  entrée  aux  États,  el  que  les  quatre  nou- 
veaux barons  eux-mêmes  n'entreront  que  si,  le  premier 
jour  de  l'assemblée,  les  anciens  barons  sont  absents.  — 
Rapport  sur  le  nouvaRUCOnal  en  construction  au-desMBS 
de  Beaucaire.  —  Entrée  des  Oommissairea  du  Roi.  —  Le 
mai4elial  de  PlesriS'Prasiln  invite  les  Ëlala  «ii  ne  pas 
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s'imaginer  quo  leurs  privHàgeâ  les  puissent  légitimem:nt 
AMfflpier  d»  e4Mitrlbiiier  eonime  tontes  !«•  «utm  pro* 

vinces  puur  Ir  suu^lien  dû  la  puerriiv  Aucune  n'y  est 
obllgiio  comme  celle-cy,  S.  N.  ayatit  plus  estimé  la 
coaaemtlon  d«  cm  qui  tous  a  4té  promi»  par  m  prédé- 
cesseurs que  Iph  avantaf»es  rjii'on  lui  oflfroit  pour  vous 
ea  priver  —  M.  d'Argensun,  at^irèa  avoir  établi  que  la 
province  doit  au  Roi  neuf  millions  135/)0O  UTr«8,  dit  :... 
S.  A.  R.  &'esl  r«ndaa  Tostra  ijitar<!flaeiir,«...  Bâta... 
elle  a  juge  etle>mesi»e...  qa«  les  quatre  milllom  da 
livnw  qui  manquent  au  fonds  destiné  pour  la  caiDpagtie 
prochaina,  tous  dabvolant  «tire  daiaand4M»  'payal>las 
en  la  présenta  année  «t  dans  la  solvanle...  La  plus  douce 
voye  cxtr.K  r  lin  kiiv  1  iiit  Sa  Majesté  se  servira  pour  sa- 
lisfiiir»  a  «un  d«b  voir,  sy  voua  manqnez  encore  au  vostra, 
sera  tncoroparablaoaeot  plus  rasmanse  et  plus  roda  li 

t  lut  Ii:  ])t>ui'-f,  d'in'.  les  i:ti'pu!i?3  sont  rluns  ce"?  bus  ^lèj,'»''^, 
que  la  plus  rigoureuse  exaction  pour  lever  ce  qui  est 
denandé,  ri  tous  l'aeoordei.  Hais  Oos  foys)  ne  sont 
jamais  plus  h  craindre  pour  leurs  stthjpsf^que  lorsqu'ils 
agissent  pur  las  formes  anciennes  de  leurs  Estatz  et  qu'ils 
réitèrent  pinsieurs  fols  le  masirn  nu^n  pour  obtenir  ce 
qu'ils  désiren  t, . ..  parce  que,  sy  ces  bunnes  règles  ne  pmdu  i- 
sent  leur  eflet,  il  les  font  cesser  comme  des  chu<s«$  inuli- 
las,...  car  les  Miqsl  contiennent  fias  formes  et  ce  qu'on 
appelle  râjglemens.  priTlUgee  on  ordre  ancien  cMent 
absolnmsnt  it  celtes  de  la  monarchie  pour  laquelle  tontes 
ks  autres  sont  faictes  >.  —  L'arctiQvcque  do  Narbotine 
répond  qne  l'assemblée  en  délibérera.  —  Les  étapiera 
présenteront  en  personne  Isnrs  comptes  au  greire  des 
ru. lis,  (jualn;  jtiurs  apr^'-s  l.i  pro  '  :s,îion  générale,  «  au- 
trement, ils  ne  seront  reçus  que  l'année  suivante  ».  — 
Le  procnrenr  dn  pays  à  ta  Oonr  des  aides  poarsniTni  la 
r.iisD  f-n  liberté  «  qu.iiiliti'  de  iiaavpfs  prlsonnii'i's 
détenus  dans  les  prisons  de  Narl>onne  et  aulres  lieux  où 
les  bureanx  ffénéraax  des  gabelles  sont  establis,  soubs 
pr^li'xtrTl.:  f:uix-,s  ninr.frp'».  —  L'nrrhcvoquedaNarbonne 
ayant  it'tJii' -ci.lij  qu  il  taUjit  absolument  nécessaire  de 
contenter  le  Hoy,...  et  qu'un  refus  msllroit  la  province 
an  an  estât  sy  déplorable  qu'il  seroit  malaysé  de  l'en 
retirer,  quelle  envie  que  Son  Altesse  Royale  put  avoir  de 
la  seooncir  les  fiitats  accordent  au  Roi  trois  millions 
de  lims,  «  en  ce  oomprins  les  000,000  livres  qui  aoroleat 
esté  accordées  et  non  acceptées  l'année  dernière,  pour 
estre  pay/es  dans  cinq  années  prochaines  et  consécuti- 
ves ».  —  Les  députés  chargés  de  porter  cette  délibéra- 
tion aux  commissaires  du  Roi  rapportent  qo'lls  ont  été 
tioii  r.';us,  mai»  qu'il  ieiir  a  été  dit  que  Sa  .Majesté  «  ne 
aeroit  pas  satisfaite  de  la  longueur dnieinpeque  rassem- 
blée avolt  pria  pour  le  paiement  des  tro»  millions  de 
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livres  ».  Ils  donnent  une  longue  liste  des  édits  bursaux 
dwt  les  Commissaires  uoivanl  mnunder  la  révocation 

au  Rrii  lie  la  part  des  ftlJits  —  PI:Llntf>s  au  snj^t  'ts  Vois 
et  dts  laeurlref;  Commis  journellement  par  les  gens  de 
gup  'c.  —  On  priera  le  Roi  de  consentir  aux  propositions 
de  l'évéque'de  Niraes  pour  le  rétablissement  des  Arènes. 

—  Députés  nommés  pour  voir  ce  qu'il  faudrait  faire  pour 
empêcher  l'enlière  mine  du  pont  du  Oard.  —  Plaintes 
contre  le  Tisiteur  des  chemins  de  Narbonne  f  qui  s'ingé- 
roit  à  lUre  des  visites,  sans  pravirion  du  maître  des 
pnrls  et  passages,  et  faisoit  des  assemblées  dans  des  vil- 
lages oii  il  commeltoit  de  grands  désordres,  «s  faisant 
donner  de  notables  sommes  ».  —  Député  exclu  do  l'as- 

Mlsnbl.'o  piiiii- .s'olrti  iibsijiUr''  «ans  ii'-rinissioM  du  |ifiVsiilHnt. 

—  Ua  cas  de  partage  dans  les  .\ssiettes,  la  voix  du  cum- 
missatra  prindpat  décidera.  —  Contre  on  libelle  du  sfenr 
Tiucnis,  ri'CintJUi'  du  dlnnèse  de  Commenge,  où  l"'vè.[uo 
dudit  diocèse  et  la  maison  de  Cliscaro,  <  l'une  des  plus 
anciennes  •  de  ce  pays,  étaient  maltraités.  —Députés  «  h 

faire  la  routa  de  l'Esta^"' —  Don  de  100  Vn-rr»^  h  un 
homme  deGignac  «  h  qui  les  huguenots  ont  faict  perdre 
tout  son  bien,  et  l'ont  poursuivy  criraineltomont  pour 
avoir  donné  un  soufflet  à  un  de  leurs  diacres  qui  parlnit 
insDlemment  de  la  Vierge  ■.  —  On  demandera  révocation 
de  la  déclaration  obtenue  par  les  religieux  de  La  Merci, 
portant  qne  les  commis  à  la  quête,  qu'ils  font  dans  tes 
diocèsM  pour  la  rédemption  des  cuptiis,  seront  exempts 
doscbar(;t»  de  consuls,  oollacleurs,  etc.,  et  du  logement 
des  gens  de  guerre,  •  d'où  II  arrive  qu'on  tasche  par 
toute  sorte  de  voyes  d'avoir  de  tels  employs,  y  ayant 
bien  souvent  dans  un  seul  lieu  plusieurs  questeurs  >.  — 
M.  d'Argenson  remercie  les  États  de  la  part  du  Roi 
d'avoir  accordé  trois  millions  de  livres,  mais  attendu 
<  qu'il  imporlè  du  iiiidntenir  las  ui  rnécs  en  bon  c-stat  do 
toutes  paru,  pour  achever  ta  conclusion  de  la  paix  qui 
despend  eslitoement  du  snoeès  de  cette  earopsgns  i,  il 
demande  que  cette  somme  soit  payée  en  trois  ans  au  lien 
da  cinq.  —  Thèse  offerle  aux  États  par  le  sieur  du  La 
Fare,  étudiant  chez  les  Jésuites,  qui  est  admis  à  hi 
séance,  et  fait  un  discours  en  latin  auquel  l'archevêque 
de  Narbonne  >  respond  de  mesme,  avec  son  éloquence 
ordinaire  ».  — On  enre^'islrera  et  l'on  fera  exécuter  les 
provisions  et  arrêta  de  décliarge  de  taxes  et  impositions 
•  que  les  commissaires  dn  Roy  avoient  en  main  »  et 
qu'ils  ont  remis  après  l'octroy  des  trois  millions  de  livre*. 

—  La  province  ne  peut  effectuer  le  paiement  de  celte 
somme  qu*en  cinq  ans,  mais  pour  témoigner  son  cèle  an 
Roi,  ellt'  lui  :i  1  iKil'S  do  plus  150,000  livres  u  payables 
l'anoée  après  les  cinq  ans,  a  condition  que  Sa  Migeslé 
supprimera  divers  olBoes  ». — Pour  I»  rétnbllsaanenl  des 
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gages  lia  prafluseurs  de  ronivorsité  ds  Montpellier.  — 
Les  commissBÎpes  chargés  de  vérifier  l'étal  du  pori 
d'Agde  rapportent  "  que  lu  travail  des  entrepreneurs  e«t 
extrênK't^cMt  iivnncé...  mais  que  cest  ouvrage,  qui  «at an 
dM  pins  beaux  «le  la  France,  court  fortune  d'estre  rujné 
par...  la  mflr,  sy  on  na  Ikfanlt  ans  forte  jetée  pour  oont»- 
nir  ceste  grande  digue,  1:i:]ti"lli;  «sf  iiri^siFrii.'inHtil  ti''>'r's- 
saire  de  rataanaaer  «.  —  On  demandera  au  Roi  de  permet- 
tre avt  Aats  de  racheter  le  droit  d'équivalent  «  pcmr  le 
revendre  en  gris  cj  t^n  '^-^'.ai!,  comn'.o  ils  le  juk'eroni  h 
propos  ».  —  Lecture  d'une  lettre  d'offres  de  services  du 
maréchal  de  Sehomberg.  —  On  prendra  le  hit  et  came 
des  consuls  do  Marguerite  contrn  !•"<;  J^^snitos  dudit  lieu 
4ui  refusent  de  payer  l«urs  tailler.  — Un  enregistrera 
lea  provisions  do  lieutenant  (général  eu  Lanfraadoc  des 
comtes  de  Bloule  et  d'Aub^oux.  ->  La  communautt^  de 
Montvalen  et  sept  autres  de  la  Tioomtc  de  Villemtir  pro- 
dul!<ent  plu^ileura  «  mandce  dee  Aiii4it>ttes  du  dioi-àse  de 
Baa-Montanban  pour  pronver,  contrairement  à  ce  qui 
était  prélendn  par  lea  eonanls  de  yillemur  eldesqnatorn 
paroisses  en  dépen<iant,  •  qu'elles,  m'  ■^mt  l  as  unies  à 
ladite  ville  et  portent  séparément  leurs  fuules  *.  —  Au 
iqjrt  d'âne  anemblée  d'Assiette  da  dloeêsede  Uende  fkite 
h  M'ii'v.'jMh  saii'^  oM:'i' .hi  R.  ii,  <•'  :  i  ■iv.ipremmont  avec 
une  autre  dîàropnt  convoquée  k  Chanac  par  l'évâque  de 
Haode.  —  Aumdne  ■  à  quatre  on  ann  veuves  qui  perdi- 
rent leurs  maris  aux  derniers  troubles  de  Montpellier  ». 
—  Le  maréchal  ttu  Pi^ssis  promet  de  faire  informer  C'>n- 
tre  le  ré^menl  de  Noailles  qui  avait  oomnis  divers 
excès  h  Ar]k'elli«ri.  —  Sur  la  plainte  des  Conlnliers 
d'Azilban,  •  on  fera  procès  suivant  l'^norniitô  de  li'ur 
crime,  contre  des  eavaliers  logés  au> Il  : n  avoient 
prb  pour  but  une  image  de  la  Vierge  et  du  petit  Jésus 
sur  lesquela  ils  tiroient  avec  leurs  pistolets,  avec  dérision 
et  moquorie  »•.  —  On  baillera  pour  un  an  l'étape  de  la 
province  à  un  étapier  général.  —  MainUen  des  vilUs 
prind|Miles  de  ta  province  et  partieuiiéranieni  d«  la  vfile 
1"  i^.i-îrcs  dans  le  droit  d'établir  des  mfS'- ii.'^'i  jîirés, 
nonobstant  le  privilège  accordé  au  sieur  Dulieu  par 
M.  de  Balthaicar,  ci-devant  intendant  de  la  province.  — 
Oratiftcafi  n-;  ()e  80.000  livres  au  duc  il'Orléans,  de 
40,000  livres  au  marécttal  de  Schomberg,  de  40,000  li- 
yres  au  tnaréchal  du  Plessfs,  de  12,000  Uvrss  à  l'aiiM  de 
La  Rivière,  de  2,000  livres  h  M.  do  Breteuil,  inten- 
dant, ftc.  —  Rf'glein^'nt  de  raffalm  des  tlapes  avec  la 
ville  de  Toulouse.  —  Les  commissaires  du  Roi  accordent 
qu'il  soit  sursis  k  l'exécution  d'un  arrêt  du  6  février 
1Q4T,  deslruetir  des  andens  droits  de  la  province  •  en  ce 
qu'il  porto  que  les  impositions  se  feront  en  vertu  des 
commissions  de  Sa  Majesté,  scellées,  conlràlées  et  con- 
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senties  par  les  Coramlsaalres  dm  Roy  aux  Eaiata,  aana 

parler  du  consentement  de  oesie  assemblée  >.  —  T.lf^le 
des  commissaires  des  Assiettes.  —  Octroi,  —  Bénédic- 
tion. — Députés  présents. 

C.  tSta.  —  fRegiMtrl.  —  la.faliD,  110  hoillcu,  pipifir. 

Avril  1049- février  IM8.  —  Procès-verbaux  des 
aéances  et  délibérations  des  âtats  de  Languedoc,  asaem- 

L!'j<  p;ir  in:indement  du  roi  Ix)uis  XIV, 

De  \  à  121.  —  A  .Montpellier,  dans  la  grande 
ealle  de  radtel  de  l^lle,  du  3  avril  an  T  Juin  16«7. 

[Double.) 

De  122  à  f'  220.  —  A  Carcassonne,  dans  la  grande 
salle  da  l'Hôtel  d«  Ville,  du  13  février  au  2B  mai  I((48. 
—  Président  :  l'arche vôque  do  Narbonne.  Commissai- 
res du  Roi  :  Fran^ol.vJacqUfS  d'Amboise,  comte  d'Aubi- 
joux,  lieutenant  général  pour  le  Roi  en  Languedoc; 
Le  Tonnelier  de  Breteuil,  intendant;  de  Pennauiier  et 
de  Manm,  trésoriers  de  Phincfl.  —  M.  d'Aubijoux  rap- 
I  L'Ilû  I  .((l'avant  d'entrer  dans  la  ch.irge  qu'il  a  plu 
à  S.  A.  R.  de  lujr  faire  donner  par  le  Roy  r,  il  s 
siégé  aux  Âtats  comme  baron.  Il  exhorte  l'assemblée  à 
accorder  li>  mus  *^xlr.i  inlin.iire  que  le  Roy  désire 
retirer  de  la  province,  la  guerre  durant  encore...  ».  — 
Discours  de  U.  de  Breteuil.  <  ...  Le  Roy  voue  demande 
un  «ecours  que,  p.ar  sa  puissance  et  autorité  royale,  il 
poun-oit  exiger  de  vous...  &y  la  France  n'entoil  pas  tou- 
jours, comme  elle  est,  en  estât  de  combattre  et  4e  vain» 
cro,  elle  seroit  obligée,  pour  éviter  son  entière  perle, 
de  faire  uns  honteuse  paix.  Vous  avez  part  à  sa  gloire 
comme  vous  auri-v  ;';iri  sa  ruyne.  Vous  estes  donc 
obligés  <'i  ciiopérpr  à  la  soutenir.....  Combien  j  ft-t-U 
d'estranpcrs  qui,  voyant  clairement  que  la  ruyne  de  ce 
myaume  enlraisnerolt  la  leur,  vienni-iit  tous  les  jours 
aacriUer  leurs  vies  et  offrir  leurs  estaU  au  démon  de  la 
France?...  La  province  de  Languedoc  aura-t-elle  moins 
de  courage  et  de  connolssanceî  I..es  autres  [irovincos  no 
font-elles  pas  autant  ou  plus  que  vous?...  Vous  avez 

tpourlant]  moins  de  nanx  et  plus  de  biens  Je  sais 

que  vous  pouvez  dire  que  vous  avez  beaucoup  faict  par 
le  passé,  que  vous  souffrez  beaucoup,  que  vos  maux  sont 
de  longue  durée,  et  «ne  la  playe  est  frafsebe  de  l'effort 
que  vous  listes  généreusement  l'année  dernière...  Cou- 
rage, messieurs,  les  maux  que  vous  souffrez  ne  sont 
que  les  dernières  tranchées  de  l'enfantement  du  plus 
heureux  règne  qui  fut  Jamais.  Voici  la  paix  qui  vient  fc 
vous  ;  mais  comme  cette  fflle  du  dsl  ne  paroist  jamais 
en  terre  qu'au  milieu  des  armes,  il  faut  encore  pour 
quelque  temps  entretenir  nos  armées  —  L'arcbe* 
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yètiu«  U«  Nurbonite  répond  >iue  la  province  a  prouvé 
■d  fidélité  «  m  dMDant  beaucoup  plus  qu'elle  ne  pon- 
vfîit  iionner;  ~  quo  lu  Reine,  le  duc  d'Orléans,  le  car- 
dinal l'unt  ic'cuiinu  el  ont  témoigné  <  le  ressunlitnent 
qiills  oui  de»  misères  que  nous  soulTnMii...  filais,  après 
tout,  les  roys,  les  princes  et  les  principaux  miiUstres  ne 
peuvent  pasi...  tout  ce  qu'ils  Teulont...  Ils  peu^ehl  Mea 
apaiser...  les  séditions,...  lran8|H>rter  les  bornes  de  leurs 
lS»ta(s»ete.i  nais  arec  tout  cela  Us  ne  sauroient  aller 
contre  les  loix  de  la  Providenee  qui  est  te  meenie  ehoee 
qu'un  appelle  lu  nécetislté,...  ot  c'est  pour  irel.i  <iue  nnus 
nous  dsTons  maintenir  dans  l'obéiasunce ,  voyant  quo 
nos  malsirss  sont  «nstralnets  d'obéir  aussy  bien  que 
III  ■j.s...  .TuiLi  ii'i  reste  vérité  ne  nou»  a  deu  toucht';'  avt;i: 
tant  de  surprise  que  la  dernière  fuis  que  nous  avons 
esté  à  la  Oour,  oii  l'un  noua  a  Met  preseenlir  qn'OD  sentit 

rotistraincl  de  nou.«î  folliriîcr  h.  futre  des  cho?e>-  extra.ir- 
tliiiaires,  encore  ceste  année...  Nous  n'avons  respondu 
que  par  de  Irte  hutnblee  nmonstrancas  à  ces  nonrelles 
attaques,...  et  itous  avons  cru  ne  pouvoir  el  devoir  rien 
résoudre...  utitindant  <lâ  nous  voir  icy  as&eiultlés  pour 
consulter  la  province,  nostre  commune  mère...  Laquelle 
confesse  qu'elle  ne  peut  pas  tout  ce  qu'elle  voudrait  pou- 
voir... Ceste  rejne  entre  les  provinees  n'a  plus  rien  qui 
la  rende  rocomiuundable  que  sa  lidéiité...  Elle  n'est  plus 
la  favorite  ni  les  ddlkes  de  cest  £stat,  ■  etc.  —  Ck>iiimis- 
aaires  désignés  pour  voir  les  actes  de  «ax  qui  préten- 
dent droit  d'entrée  pour  la  baronnie  de  Lantu.  —  "  ijonl 
déclarés  pour  Jamais  indignes  de  l'entrée  aux  Estais 
ceux  qui,  direelement  on  indirectemeal,  se  rendront 
eiiIromeilHur^  d'aucun  ^.tl'^  (  isuiuerce,  donneront  ou 
prendront  quoi  que  ce  »ult  pour  s'acquérir  des  suffrages, 
tant  sur  le  sujet  de  la  députation  an  Oour  que  pour  tou- 
1ai  If's  tîffairi's  gL'n(''rates  qurljon  fjes  i  .  et':,  —  Cuntre 
lus  t:Lipitir.s  qui  •>  tuiaLuuieut  ûu  âurpri^iiùre  .'Ut:^iuul'ii  du 
fiureau  des  Comptes  par  certiticats  faux  et  supposés  •. 
—  L'intendant  sera  prié  de  punir  exeniplairement  ceui 
qui  ont  volé  au  courrier  de  Montpellier  un  paquet 
«dmssé  il  .M.  <lela  Vrilllère,  secrétaire  d'Etat,  «t  1*  COOr 
rier  qui  coureasaii  aToir  rcQU  deux  piatolaa  pov  m  pas 
déaoneer  les  toleutfs.  —  On  demaadefa  que  les  four^ 
ni'<'^«':n"nl3  di^s  greniers  ot  des  chambre:!  ii  sel  soient 
baillés  au  rabais,  conformément  au  rtigiement  des  gabel- 
la*  et  à  l'usage  de  la  proTines.  —  Lee  députés  cliargés 
de  vérilier  les  commissions  des  lnii'ùls  lain'ortent  que 
<  hi  grande  cuuimission  a  été  diminuée  de  10,000  iiv.  ; 
le  président  explique  que  eette  diminutitni  procède  de 
30,000  liv.  d'ii]i|)ointeiii..ii'..s  que  -Mi'  lu  maréchal  de 
Sclionilwrg  avoil  lorsqu'il  caloil  gouverneur,  et  do 
10^000  lîT.  pour  rentretènainenl  de  s«  gardes  ». 
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Contre  les  excàs  des  commis  au  recouvrement  du  IG* 
denier  sur  les  eonaoïuNauléa  et  pnrlieuiien  acqnéraws 

du  domaine  du  Roi.  —  «  Sans  préjudicfl  r'.ps  privilègres 
des  Estais  qui  leur  donnent  pouvoir  de  pùriiiuUru  U  i.or- 
lie  des  bleds  »,  (m  priera  le  comte  de  Bioule  el  l'inten- 
dant d'accorder,  en  vertu  de  l'ordre  qu'ils  en  ont  du  Roi, 
«  la  penuission  générale  pour  la  traite  desdils  bleds  *.  — 
Onécriraau  premier  présidentdu  l'arieraentde Toulouse 
pour  lui  représenter  que,  contraireinentaux  lettres  paten* 
tes  du  Roi  sur  le  fait  du  bldonnage  portant  que  le:>  proeé- 
ihi:''"'  ûiif'.'s  ,1  la  jioursuitedu  traitant  de  la  i  rognerie  » 
doivent  demeurer  éteintes  el  assoupies,  la  Cour  a  évoqué 
à  elle  len).  procédures,  ete.  —  Ordre  aux  consuls  d« 
Curc  i-'Sorinp  suisir  .  .irrèter  un  huissier  an  ,irci:ér 
qui  avaient  (ail  emprisonner  un  étapier  venu  pour  ren- 
dre  asa  comptes,  au  mépris  des  privilégaa  des  Éuis.  — 
Entrée  des  coramissuir,  s  Aa  Roi.  —  M.  de  Breleuil 
demande  «  un  million  de  livres  payables  au  courant 
de  caste  année,  pour  lUre  subsister  les  iroui^es  dam 
la  Catalogne  pendant  l'hiver...  Vous  estes  f;!  :iff!%  ri'y 
Contribuer,  d'autant  plus  que  S.  M.  seroit  cousiiajncio 
de  les  faire  séjourner  chez  vous  comme  Isa  plUS  pro- 
ches, eu  qui  porteroJt  grand  préjudice  h  tout  ce  pays  et 
beaucoup  de  désolation  parmi  les  peuples  ».  Il  dit  qu'on 
aurait  exigé  de  la  province  une  plus  grande  somme  si 
elle  n'avait  t'avaniage  d'avoir  le  duc  d'Orléans  pour 
gouTcrnenr...  «  Sa  Hilajeslé  a  accordé  à  votre  province 
le  lilire  Iraiisi".-;'!  ■.l.-'  î.'eils,  îifki  .jijv  ■:  i'H<_-  ;,'r.'ii:i\  ijiie 
l'on  u  désiivo  partout  ailleurs,  vous  puisse  facileiuenl 
fournir  les  sommes  qui  vous  sont  demandées  *.  il  in- 
vite l'assemblée  à  ehrc;:i^trcr  l'édit  de  janvier  1018, 
par  leiiuel  «  S.  M.,  pour  retirer  du  secours  daii«  la 
néoMSIlé  ds«  alteires  de  la  guerre  sans  Ccmler  son  peu- 
[•>,  veut  annr.)blir  i>t  affranchir  dans  cesti»  t-T-'vince 
liiis  leri-us,  ei  lus  ûescUarijei'  des  tai.les  ul  ;w|JU.ïiUoiis 
t^inl  ordinaires  qn'extraorillnaires  juM]tt'à  la  ^oiiinie  de 
150,000  liv.  par  an,  qui  sera  dislrailo  des  1,000,060  liv. 
par  an,  qui  s'imposent  annuellement  dans  ce4ite  pro- 
vince pour  S.  M.  a  en  vertu  de  l'édit  de  Béliers,  et 
«  quu  par  les  coouttissalraa  qui  seront  par  vom  nom- 
més il  sdt  procédé  ii  la  vente  an  plus  offrant  et  dernier 
enchérisseur  de  îaiito  sfinme  de  150,000  liv.  ».  —  Ou 
se  pourvoira  au  Parlomenl  pour  faire  défendre  au  Juge 
de  la  Table  de  marbre  de  Toulouse  de  rien  exiger  des 
coiniuunauléa  voisines  de  l'Ers  et  du  fiirou  wius  pi^ilexto 
qu'il  convient  «  de  vérifier  la  nécrssilé  qu'il  y  a  d'élar- 
gir les  canaux  desdiles  rivières  *.  —  On  priera  le  Roi 
d'.ii  'onner  <\ni-  s  uis  s'arresfer  aux  coinmlUtmus  du 
vicomte  de  Vilk-mur,  do  l'abbé  du  Sainl-Seruin  et  de 
l'aUiesM  de  Pnmienac»  las  babitaiu  d«  la  province,  s«lua 
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leur  privilégia,  ne  pourront  être  distraits  do  leurs  juges 
iwtnrals  ».  —  Ri^mise  k  L'assemblée  du  paeeeport  du  Roi 
et  de  la  Reine  n  gcnte  poar  la  sortie  par  mer  de  200,000 

setiers  de  blé,  et  de  l'ordonnancu  de  l'intendant  pour 
l'exécuUoo  d'ioelai.  —  Long  ém)acé  des  arrêts  obtenus 
du  Roi  «  en  contéqwnee  du  eayer  de*  doManoes  *.  — 

li  est  acccmlr  2,i>&0  liv.  au  S'  il"Ar,doque,  conseiller 
an  présidial  de  Béziers,  auteur  do  ï'ffisloife  du  Lan- 
ffuedeo,  et  MK)  Hv.  à  llmprimaïur  «  pour  six  Tlnrls 
exempliiires  reliés  ».  Tarif  do  la  nourriture  des  prison- 
niers  espagnols  passant  par  étapes,  «  le  mœtre  de  camp, 
3  Ut.  y  eompria  «on  cheval  >,  ete.  —  On  fkra  slgnlflar 
aux  frt^soriere  de  France  et  aux  Iré.soriers  de.^  ponts 
et  chaussées  l'arrêt  du  Conseil  qui  accorde  à  la  pro- 
▼iMe,  pour  la  réparation  do  ses  ponts,  •  30,000  liv.  qui 
■«RMt  MBplOjées  par  l'ordre  et  direction  des  États  ». 

—  Il  est  accordé  2,000  Ut.  au  tieur  Dmlieu,  ci-devant 
ministre  de  la  R.  P.  R  ,  maintenant  converti  et  avocat 
à  la  Cour  des  Aides,  en  considération  de  «es  eourTran'  es 
pour  la  relifiofl  et  «  pour  luy  donner  anounaroenl  mo.ren 
de  sortir  des  divers  procAs  <\u\  lai  on:  i'sit>  .suscités  par 
ceux  de  la  &.  P.  R.  en  haine  do  sa  convArsion  ».  —  On 
ae  plsdndra  aux  «ommim^res  dv  Roi  •  de  la  saisis  des 
barques  qui  a  cf\-''  Taite  par  le  sieur  Iiubcrt,  commis 
par  S.  M.  à  rembarquement  des  troupes  qui  passent 
d'Agde  en  Catalogne  »,  saisie  qui  rendrait  inatile  la 
permission  donnée  à  la  province  pour  In  snrlio  rip^  lil.-s. 

—  Le  dt'puté  envoyé  à  Toulouse  rapportu  qa'il  a  uLîeiiu 
arrêt  du  Parlement  portant  «  que  toutes  les  afTaircs 
des  si^s  de  S.  H.  pour  raison  du  crime  de  roignure 
et  blllonnage  sont  renvoyées  aux  Juges  royaux  ordinai- 
res des  lieus  »,  etc.  —  C-ontro  «  los  messieurs  des  cour- 
riers ordinaires  qui  prétendent  de  porter  toutes  les  dépiis- 
cbes  des  partieultera  et  communautés,  h  l'exclusion  dea 
nn  ^^r^L'>^rs  dos  ville*  et  lieux  de  la  province  ».  —  Il  n'y 
a  lieu  d'accorder  le  million  de  livres  demandé  par  le 
JM,  altandn  l'Impuissance  de  la  provinee.  Refus 
d'nnrfgislr-r  VMil  pnur  rr.rr:jbIi-'^-.-ni.:^nt  ilu  p.mls  rotu- 
riff  Jo  Ij.  jjrovuice  jusqu'à  J.i  svjiujijo  do  150,00l>  liv. 

—  300  liv.  sont  acoordéee  charitablement  k  demoiselle 
Françoise  de  Mestre,  veuve  de  M'  Jean  Marcou,  minis- 
tre oonverll,  en  considération  do  ce  qu'elle  a  abjuré 
l'hérésie  avec  tonte  sa  famille.  —  Commissaire*  dési» 
gsé»  pour  se  rendre  ti  A(,'de  afin  do  vérifier  les  ouvra- 
ges du  port  ;  l'évèque  d'Agdo  sera  prié  do  faire  venir, 
:ni\  iiMis  il  II  pays,  de  Oones,  La  Cieutal,  Toulon,  t  des 
personnes  intelligentes  pour  savoir  de  quelle  (a/^on  on 
pourra  aflieriiiiir  la  tête  de  ta  jetée  et  achever  ledit 
ouvrage  ».  —  L'ar-hev.'' inf  1^  Toulouse  sera  prié  de 
tenir  la  main  k  l'exécution  do  la  transaction  Ciiie  le 
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12  Juillet  1610  entre  los  syndtCi  généraux  de  Lan- 
guedoc et  le  chapitre  Salnt-Étianue,  par  laquelle  ied. 
chapitre  ^est  obligé  h  (kire  dire  à  perpétuité  une 

grand'raesse  du  S'-F.sprit  le  Jour  de  l'ouverluK'  ilos 
Étais.  —  «  Aucuns  consala,  commissaires  ordinaires, 
et  autres  faisant  profession  de  la  R.  P.  R.  ne  aeront 
ro<^us  dans  les  iVssiettes  non  plus  que  dans  les  ftlnts  — 
et  d'autant  qu'il  se  trouve  encore  quelques  officiers 
royaux  do  ladits  R.  P.  R.  qui,  à  raison  de  leurs  oflll< 
ces,  sont  commissaires  ordinaires  de  quelques  Assiet- 
tes, S.  M.  sera  priée  d'ordonner  que  les  lieutenans 
desd.  cOlciers  seront  reçus  an  leur  place,  b  leur  «xcbi- 
sion,  f^nns  les  as.siettes,  pourvu  qu'ils  fassent  profts- 
là'nHï  de  lu  religion  c4itbolique  >.  —  On  interviendra 
dans  l'instance  pendante  au  Conseil  entre  le  syndic 
de  la  ville  de  Villemur  et  lea  conaals  de»  villages  de 
Montgatliard,  Montraient,  Villébramier,  Mirepolx,  le 
Born,  Villette,  Bonrepaux  et  Varenncs,  dépcndaas.  lit'  1  v 
vicomté  dudit  Villemur.  —  On  priera  le  Roi  de  révoquer 
tous  les  offices  créés  en  la  Cour  des  Aidss  et  Chambre  des 
Comptes  de  Montpellier,  et  d'.Hi<b!ir  .'i  ^ronlpellio^  ladite 
Cour  des  Aides  (qui  se  trouvait  alors  ii  Carcassunne), 
dont  les  eooseiltsra,  éloignés  *  de  leur  andanna  rést- 
dence,  semblent  l'stro  re^iird's  par  sijbjpct?  Mi  Roy 
comme  des  personnes  exilées  plustost  que  des  offlciers 
souvendna  estaUls  pour  Mra  admiubitrer  la  Justice  a. 
—  Il  est  afrordé  l,5i)0  liv.  au  sieur  Cavalier,  géo- 
«{raphe  iinliiiairts  du  Roi,  «  en  considération  île  ce  qu'il  a 
fait  imprimer  la  carte  du  Languedoc,  par  le  sieur  Ta  ver- 
nier,  de  Paris,  et  distribué  des  copies  b  tous  les  mes- 
sieurs do  cette  assemblée  ».  —  On  fera  poar8nit^.$  •  pour 
empcscher  qu'il  ne  soi l  rien  lev.'  m  f\i^<'  ^■.'.n<  '.ucun 
des  bureaux  eslablls  dans  le  haut  et  bas  Languedoc  par 
les  fbrmiers  des  cinq  grosses  formes,  sur  les  marchan- 
dises qui  se  fabriquant  dans  le  ri!\Mniiii',  i  dinnu'  ■.-iilié- 
rftnent  exempte«,  ni  sur  les  ostrangèros  s^y  elles  ont 
i<ayé  le  droit  de  douane  ou  ftiralne  en  y  entrant,...  et  que 
l' s  •ii'ilut'ji  t  n  Cour  s'attacheront  forlcment  en  cesto 
alTaire  comme  une  des  plus  Importantes  de  la  pro- 
vince >.  —  On  présentera  requête  b  riaieodant  pour 
qu'il  oblige  les  maître»  fin  po?!ta  à  tenir  leurs  écuries 
mieuxgarnies  de  chevaux.  —  Les  États  en  corps  iront 
se  plaindre  b  If.  d'AubIJoux  »  de  la  diversité  des  ordre* 
que  les  ^ons  de  guerre  obtenoient  par  surprise  des  lien* 
tenants  du  Roy  pour  les  logements  et  quartiers  d'assem- 
blées, taisant  chux  qui  leur  avoientftsié  donnés  aupara- 
vant >.  —  Las  propriétaires  des  droits  de  leude  et  péage 
ssrcmt  tenus  de  rsraeflre  aux  syndics  de  la  province 
«  un  extraicl  signé  par  chacun  d'eux  des  tarifs  (qu'ils 
augmentent  ainsi  que  bon  leur  semble  au  grand  pr^u- 
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dira  du  né^ce)  at  Iran  fsrmleni,  d*en  expoter  on 

Uib'.'.iu  s;ir  lequel  ils  seront  Lb  i^'és  de  se  régler  •.  — 
500  liv.  seroiil  employées  aux  plus  pressante*  ripura* 
tiona  dn  pont  du  Gard.  —  On  demander»  k  la  Qxnr  daa 

Aides  d'enregistrar  l'arrêt  du  Consei!  'îu  9  octobre  1614, 
portant  que  les  contratiiteis  solidaires  pour  les  tailles 
aoBt  dMnduaa  dans  la  prorinea^  et  attendo  4«  Iw 

consuls  de  Siilnt-I^f^'in  fît  CaussidiArM  ont  litê  f.im'? 
d'abandonner  leurs  biisns  et  leurs  imiisons  après  avoir 
souffert  dea emprisonnements  trh  rjgoarevz, à  la  pour- 
suite du  recovour  du  diocèse  de  Toulouse,  pour  n'avoir 
pu  payer  les  tailles  que  les  seigneurs  desdits  lieux  et  les 
gons  de  condition  qui  y  sont  taillables  leur  avaient 
nfoséei,  on  prendra  ie  fait  et  cause  des  consuls  qui  se 
tnniTBront  dans  le  même  cas,  contre  les  reeeTenrs.  — 
L'arrlievi'iiuf  iii'  Toulouse  fait  savoir  qu;^  Ui  Fm/ic  AHm 
de  Casenouvo  •  avoit  en  ona  très  grande  approttalion 
par  Idnie  ta  Francs  » ,  et  qae  nmprlmeur  en  avait 

;i[  îioitij  120  (ixi'iii]jl;Hi[rs  aux  l'taîs,  —  Les  syndics 
généraux  ramasseront  les  arrêta  les  plus  importants 
donnés  en  faveur  de  ia  province,  et  en  Caronl  an  recneit 
(ttlaera  iniprimi'  Pt  distribué  à  (on?  c^^itx  rlp  V.assetn- 
Uée.  —  secours  de  150  Uv.  «  à  une  très  grande  l'a- 
ttille  honlense  de  la  vilie  de  Tonlonse  *.  —  Avertie  qae 
les  renies  établies  sur  l!»<5  (aillps  l-irr.nt  1m  guerrus 
civiles  «  sont  entièrement  retraiichijes,  à  la  ruine  de 
plusieurs  ramlIlM  «t  «nfeelnte  de  la  foy  publique  » ,  les 
députés  do  pays  en  Conr  supplieronlle  Roi  <  de  laisser  la 
fonds  desdites  rentes  dans  l'estiit  de  ses  flnanees  ».  — 
M.  l'archevâque  de  Toulouse  •  qui  a  découvert  M.  de 
Caaeneave,  i'antenr  du  FranO'AUeu,  ce  trésor  cacbé, 
est  prié  de  l'exborier  de  ia  part  dos  Eslaix  de  mettra 
dans  sa  perfection  les  histoires  f.>n>,'i]i3ij n;  et  des 
comtes  de  Toulouse,  lesqaeiles  on  scait  qu'il  a  traitées 
mervelileoaemenipargonvernemenls».  —  Pour  répri* 

mer  les  nTiIvorsatioris  J.»s  ôtapif'rs.  —  L'assombU'o 
ajraut  fait  remontrer  aux  commissaires  du  Roi  ■  qu'elle 
ae  sentoil  iilessée  en  ses  libertéi  de  ce  qn'lle  avoient 
cnmmîinili^  nnx  png-agisles  de  l'équivalent  venrii  en 
ceste  ville  pour  lerrainer  des  procès  qu'-ils  avoiont  avec 
la  province,  d'en  sortir  dans  vingHFialK  iMorea,  la 
comœissairos  répondent  qu'ils  en  avoient  rot-u  l'ordre 
du  Roy  ».  —  Contre  un  traitant  qui  exigeait  des  habi- 
tants de  la  vicoralé  de  î.niitrec  la  taille  wz  quatre  cas 
(clievalerie,  mariage  des  tilles  de  France,  voyaçe  outre- 
mer et  prison),  quoique,  après  l'échange  tait  par  Philippe 
1,^  b  :  avi  r  Herlrand  de  Lautrno,  de  la  vicomte  de  I^u- 
Irec,  contre  le  comté  de  Caraman,  lad.  vloomté  ail  été 
idservéoà  ia  CSowoDne  «t  la  lailloaus  qvatn  cm  eonao* 
lidée  au  droit  de  aoaveralneté  do  noa  roya,  leatiaeJi  n'on 
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ont  jamais  jony  nf  Met  demande  atii  haMtants  >.  — 
L'archevêque  de  TouIduso  f:ixposn  ((n'ayant  mené  en 
compagnie  du  vicomte  de  Rabat,  les  engagisles  de  l'équi  • 
valant  dies  M.  d'Anbijoux  «  pour  loi  protester  que  1ea> 
dits  engagistes  f'sîi.ien!  a'-semhlés  par  l'ordri!  iIm  Rflatz 
pour  traiter  du  rachat  de  l'équivalenl,  et  que  par  ainsi 
ils  enrôlent  entière  liberté,  suivant  les  ordres  invlola- 

blement  ohservfs,  ot  sans  1psi7;îp!s  II  pstolt  inutile  do 
cûtivoquer  \iti  EsUU,  Itid.  &i6ur  les  auroit  néannoiu 
arrestésen  présence  de  luy  et  des  autres  dépotés  î  tint 
quoy  a  esté  délibéré  que...  les  Eslalz  en  corps  iront 
porter  leurs  plaintes  à  MM.  les  commissaires  du  Roy 
pour  avoir  réparation  d'one  fleure  aussy  sensible  ».  — 
Il  sera  traité  inoeasammentavec  ies  acquéreurs  de  l'uni- 
valent pour  le  rachat  dud.  droit  —  Entrée  des  com- 
mi a  ire  s  (lu  Koi.  -  M.  d'Aubijoux  dit  qw  I.t-  MM., 
pour  s'accominodi^r  aux  nécessités  de  ia  province,  ont 
modéré  les  eommaa  qa'elies  en  avotent  désirées  ».  ~ 
M  lie  nn  tL'uil,  intendant,  dit  :  »  .  .  N  tHes-vims  pas 
en  plein  repos  dans  vos  maisons  7  Vos  privilèges  ne 
aubsistent-fls  pas  «n  leur  entierT  Coalo  aosembléo  «è- 
tèbre...  ne  vous  donne-t-elle  pas  'îc-s  n)ar<[nt'5  Ju  bonheur 
qui  vous  reste?...  Et  cependant  combien  partout  ail* 
leurs  ne  vojoiu-noas  paa  de  villea  désertaa,  de  campa- 
gnes munîtes,  rfa  faniHli's  ppnJitP'î  ft  ruyr\fen  par  les 
despenses  uxIraor-Jiuaires  et  los  tmpasiliûiis  frù  jucnles 
qu'ellôH  sottt  oblig*''Hs  rl->  supporter,  sans  que  S.  M. 
en  demande  la  permission...  Jouissez  des  prérogatives 
que  TOUS  avex  au-dessus  des  antres  sujets  du  royaume... 
Mais  n'oubliez  pas  votre  devoir...  S.  M. ,  pour  vous 
obliger  à  luy  donner  plus  promptomont  le  secourt  dont 
elle  a  besoin,  réduit  le  million  de  livres  que  noas  voua 
avions  demandé...  à  la  somme  de  600,000  Hv  .  Ntnss 
vous  demandons  encore  190,000  liv.  pour  ie  soulage- 
ment que  vous  aves  reçu  de  la  sabalslanoe  des  gens  de 
guerr?'.  I.'s.iuel.?,  ;i  ventre  descharge,  ont  vescu  dans  les 
provino^s  voiMnes  aux  despens  de  S.  M....  ».  —  i  II 
n*y  a  lieu  quant  à  présent  d'accorder  les  sommes  deman* 
lii^e.';  flc  la  part  flu  Roy  •>.  —  Approbalfon  -lu  traité  fait 
avec  B.  Crion,  bourgeois  d«  Pt^eiiiis  ,  puur  le  rachat 
■  do réqnivaleni,  au  profit  de  la  province;  le  baron  de 
Oanges  et  ie  sieur  de  Loubalière  iront  prier  le  Roi  de  ie 
ratifier.  —  ■  Pendant  le  voyage  de  ces  députés  et  en 
attendant  leur  retour  »,  l'assemblée  se  sépare  le  7  avril 
«  pour  entrer  le  23.  a  —  On  priera  le  comte  de  Bionlet 
de  faire  passer  en  Oalalogne  les  tronpee  qui  sont  b  pré- 
sent dans  les  diocè^c^  iJo  sjn  itespartement  »  et  y  cau- 
sent «  une  foule  insupportable  ».  —  On  enregistrera  : 
l'arrit  dn  Parlomont  do  Toalooae,  portant  qoH  son 
aanis  au  Jofsinsnt  des  procès  des  députés  des  &lals 
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c  pendant  la  tenu«  das  Eslatz  et  quinze  jours  après  la 
Oloalttre  d'icenx  —  une  ordonnance  des  triisoricrs  de 
France  qui  dér«Dd  aux  maUrasdes  porta  et  maître*  des 
eaux  et  forèla  de  f  t'entremsttra  dlnctenwat  nt  indirec- 
tement à  la  visite  et  réparation  les  chetiiins  »,  —  I.<"s 
Ueatenaaisde  Roi  Mront  ^riéi  de  défendre  sous  peine  de 
te  fie  k  ceux  (tuf  font  de«  levées  de  Ktm  de  guerre 
f  d'enlever  p.ir  violnnco  îles  urlisaiis ,  travailleurs  et 
•atree  babitans  de  )a  province,  pour  les  forcer  d'aller  à 
Ui  guerre  «a  pr^ndice  de  In  tlkerté  pnbUqoe  On 
fera  imprimer  ef  envoyer  par  t-'Utc  la  province,  patir  y 
être  gardé,  l'ordre  du  Koi  i^ui  uéit-nd  de  «  lirer  k  la  \olè& 
eit  k  In  temntf  attendu  que  ce»le  façon  de  chasser  dé- 
prnp'.fî  entièrement  le  pa>°:3  de  toute  aorte  de  gibier  ».  — 
On  (iemandera  au  Roi  de  garantir  la  province  de  l'éta- 
blissement d'un  présldlal  à  AIbi,  «  auquul  on  attribue 
partie  du  ressort  des  aéaéchaussées  de  Tonlouee  et  Car- 
nwonne,.  ..  desquelles  a  esté  ol-deranl  éclipsé,  de  celle 
de  Toulouse,  les  sièges  de  Caateinaudary,  Auch,  Lcc- 
tonre,  l'Iale  et  Fois,  et  ceux  de  Oaiers  et  Liiuoux  do 
oéllede  Garcassonne,  dont  elles  restent  si  aflbiblies  que 
sy  on  en  tiriiii  L  ii  (n  c  ce  nouveau  siège,  elloa  seroiont 
entièrement  rnynées  ».  —  Il  est  accord»  SOO  Uv.  à  la 
mie  du  s' Jacques  d'Azam,  ancien  secrétaire  des  États, 
qui  avait  remis  '  sept  volumw  •Ip'î  riélibér.ttioiis  prises 
aux  Estai/  depuis  1583  Jusques  en  1008  et  un  petit 
liYm  noir  moitié  eserit  contenant  mémolra  de  plu- 
sieurs actifs  qui  snnt  rlaiT;  ar-hiv^^s  •.  —  Los  Étals 
approuvent  la  nouiijuiUuii  ùile  par  la  .«énécliaussée  de 
Carcassonno,  du  sieur  de  Roux,  en  qualité  de  syndic 
général  de  ladite  sénéchaussée,  li  la  place  des  sleuiv 
Jean  et  Clande  de  Bardicfaon,  démissionnaires  ea  sa 
fiiveur.  —  Il  <>st  enjoint  aux  consuls  des  (■oriiiDunauléa 
et  tirndics  des  diocèses  «  de  se  saisir  des  ofQciers  et  sol- 
dais i|ni  commettront  des  excès  st  ds  les  mettre  dans 
les  prisons  du  pr'si  li  ii  iiri:i'!ie.  jiour  le  procès  leurestre 
Caict  personnellement  au  .nom  et  despana  du  pays».  *— 
On  vendra  sept  ou  huit  mille  boulets  de  canon  de  tons 

Calibres,  a|)partcnant  à  la  province,  que  le  sieur  T!,ir- 
dichoo,  ancien  syndic  général,  avait  en  déjMjl.  —  Ou  f.^ra 
poursuites  pour  que  les  professenrs  des  unlrersités  de 
Toulouse  et  do  Monlpt-llior  ji  ul-sont  de  leurs  anriens 
gages,  allril*ulions  et  franc  iiilu,  qui  leur  avaient  été 
MÙfanellés  dqnils  quelques  années,  mais  que  le  Roi 
<  par  sa  ré|MMse  an  cahier  de  l'année  d><rnièro  avait 
bien  vouln  rétablir.  —  Inconvénienlsde  l'eniliarqueinent 
à  Agde  des  troupes  à  destination  de  la  Catalogne.  —  I.e 
baron  de  Ganges  et  le  s'  de  Loubatières,  envoyés  a.  la 
Oonr  pour  l'alhire  du  rachat  ds  l'équiralanl,  rapporlenl 
«  qnlaprés  heanoovp  darstnitt,  ds  soins  et  de  patience. 
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ils  avoient  obtenu  tout  ce  que  les  I£sialz  ponvoient 
désirer  sur  ce  subject  Commissaires  nommés  pour 
examiner  les  complssds  i'entreprenénr  dn  poK  d'Agde. 
—  Les  ooromlsolrss  du  Roi  seront  prMs  de  se  contenter 

p  iiir  \ènù^v  l.  s  dettes  des  communautés  des  délibéra- 
tions qui  ont  donné  lieu  aux  emprunts,  des  obligations 
passées  en  conséquanoe,  et  des  comptes  rendnsaux  com* 
iiMii'  Uit''';  î'e.iiplijî  d'icelles,  sans  Jorn-iriil.-'i  à  voir  \es 
pièces  justificatives,  f  qui  «leroit  de  nouveau  procéder 
à  l'audition  «t  révision  desd.  cmnples  —  Entrée  de» 
commissaires  du  Koi.  —  M  de  Breteuil,  intt^ndint,  dit 
<  qu'à  la  seule  prière  et  en  considération  de  S.  A.  R., 
Leurs  Majestés  ont  ralillé  le  traité  Cuit  par  la  pro- 
vince avec  les  «ni;agl$les  de  l'équivalent ,  car  «  dans 
la  nécessité  des  affaires  de  la  guerre,  le  Roy  avoil  faict 
dessein  d'unir  led.  équivalent  k  son  domaine  pour  en 
tirer  un  notable  secours...  ■  Enssiez-vona  crUi  Mes- 
sieurs, que  Sa  Majesté  VOUS  accordant  ce  itenfatet  n» 
s'en  dût  pas  prévaloir  pour  vous  demander  une  somme 
beaucoup  plus  grande  quecelleque  nous  avons  demandée 
par  pittsienrsfols  ; ...  et  tontefols  elle  se  eonlente  de  la 
mesrjjê  îiunnie  ilo  "ôO.OOO  liv.,  payable  d.m^  I.i  ;  ivjrs 
de  la  présente  année...  >.  —  L'archevêque  de  NarbLinne 
répond  que  ■  bien  que  l'autorisation  des  articles  pour  le 
rachat  de  l'équivalent  soit  un  pff'>(  dr?  In  iits'iPM  <ln 
L.  M.  et  une  suite  du  contract  d'aliénation  k  faculté 
de  rachat  perpétuel...,  la  province  la  reçoit  comme  une 
grAce...,  et  que  pour  les  demandes  qui  lui  sont  fuictea  Je 
rccltef  o  l'assemblée  en  délit>èrera  ».  —  Les  députés  en 
f"v)ur  i>oursuivroiit  la  révo  lili  ni  tes  lettres  patentes  da 
mois  de  septembre  1017,  par  lesquelles  le  Roi  «  donné 
privilège  [tour  trente aos an  maréchal  de  Vllleroi  •  d'es- 
tablir  des  verreries,  ;;lucerie.s  et  osmaillcries  dans  tout 
le  royaume,  avec  défenses  à  toutes  personnes  de 
entremettra  que  de  son  ordre...,  en  vcrfu  desquelles 
patentes  aucuns  verriers  de  In  province  ont  esté  assi- 
gnés au  grand  Conseil;...  d'autant  que  c'est  dîverllr 
les  babllans  dn  psjs  de  leurs  Jugss  natnrals...  et  vendra 

In  liberté  fîe  faire  des  verres  et  esfr..u11.T: -»  qui  est 
acquise  à  ceux  de  la  profession,  et  on  enchérir  grande- 
ment te  prix  a.  —  Sur  le  rapport  ds  ssscommissairss, 
l'Assemblée  aLXorde  îi  Teiitrepreneur  de  la  conslruction 
du  p.irt  d'Agde  \•^,00>  iiv.  en  sus  des  199,0^1  liv. 
10  sols  qu'il  a  remues,  et  cliar^  lesdits  cummis.saires  «  de 
faire  fiùre  cequisera  nécessaire  pour  affermir  la  téle  de 
lad.  jetée  >  ...  —  On  demandera  qne  les  trésoriers  de 
France  jouissent  sans  retranchement  des  gagf  s  qui  leur 
sont  assignés  par  l'édU  du  mois  de  décembre  1032  sur  le 
Ibnds  de  SM,174  Ht.  13  sols  que  la  province  im- 
poflshcet  effet  chaque  annéow  —  Pareille  déItbéiratiCD 
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«n  tkwmr  dis  mortM>p»ye«  poor  Inquelta  «  la  pro- 
vince im|ios«  annuellement  340,031  liv.  •.  —  Les  États 
4iooord«it  l«s  750,000  liv.  denuuidéw  par  1»  Roi,  vu 
l'arrAl  du  Conseil  qni  honitriogas  lo  fnilé  pour  la  mdwt 

de  l'équivalent,  et  à  coniJiliiiii  suivant  la  prot^esse 
dat  oommimirea  du  Roi,  certains  édits  bursaux  seront 
rtwfui».  —  Un  des  igmdica  gdndrus  expoM  «  fn'il  y  a 
des  sj'nJics  de  diocèse  qni  entrent  annuellement  aux 
Estais  et  d'autres  qui  n'ont  pu»  eu»!  huutt^ur,  bien  qu'il» 
eoient  WQS  I«  maimeeniplDy,  parce  que  l'usa^iey  résiste, 
lesquels  néanmoins  sont  obligés  de  se  trouver  à  la  sutt« 
desKstal/.  ».  ...  Il  demande  à  l'Asscniblée  do  fkfre  Jouir 
ceux-ci  <i  de  la  surséance  an  jugement  des  procès,  et  de 
leur  faire  iwrl  des  llvre«  «t  imprimés  qui  se  distribuent 
aux  dt^potés.  Délibémiion  conforme.  —  Députée  désl' 
gnés  pour  aller  à  Narbonnu  sahinr  do  la  part  des  États 
le  meréclutl  de  Schomberg,  ancien  gDaverneur  de  la 
provinee,  nommé  par  le  Roi ,  VIce^Rol  de  Catalogne.  — 
I/tfs  c(i:isii  at  députés  de  l'Aisiiinblée  sont  «  exhortés  de 
recueillir  toutes  les  plaintes  et  informations  iiiiles  contre 
les  gens  d«  guerre,  ponr  les  remettre  au  ponvoir  du 
sieur  de  Ouilleniinel,  secrùlaire  des  Estalz  et  (îi'pul-'-  en 
Cour  ».  —  Suivant  les  offres  laites  aux  Étals  par  les 
«ngaglates  de  l'étuivaleBl,  Il  sera  empruolé  800,000  li- 
vres auxilîts  engaglstes  afln  de  pourvoir  au  payei^frit 
des  sommes  accordées  au  Roi  la  présente  année,  c  au- 
quel on  ne  pourrait  sallaCsire  par  Impositions,  à  cause 
des  grandes  et  excessives  sommes  qui  doivent  être 
levées  sur  la  province  ».  —  Gratifications  :  de  80,000  li- 
vres au  duc  d'Orléans  «  en  reconnaissance  des  grâces 
que  la  province  reçoit  de  S.  A.  R.  t  ;  —  de  40,000  livres 
an  oomie  d^AobUonx,  etc.  —  Liste  d«  commlssutres 
principaux  de-s  Assiettes.  —  Bénédiction.  —  Les  États 
«n  corps  v.int  porter  l'octroi  aux  commissaires  du  Roi. 
—  I>épntéj  présents. 

C  SSM  (a«(iMr«)  (  ii>4>Ue,  ITS  bmUt»,  p*ritr. 

Juin  1649—  juil!et  1651.  —  Vrrc^<  v.Tbanx  îles 
séances  et  délibérations  des  États  de  Ijingueduc,  assem- 
blés  par  mandement  du  roi  Louis  ZIV. 

Not  a  L'ordre  (tes  procès-verbenmestilUentrU; 
C€iui  de  UH9  commence  au  fo  166. 

Le  f'  156  au  f-  273.  —  A  Montpellier,  daue  la  grande 
salle  de  la  maison  de  ville,  du  l"'  juin  au  23  nov«>tit- 
bre  1649.  —  Président,  l'Archevêque  de  ISarbonne;  Com- 
missaires du  Roi,  Scipion  QrimoanI  de  Beauvoir,  comte 
du  Roore,  maréchal  de  camp,  l'un  des  lieolenanla  gêné* 
«aux  du  Roi  «n  Languedoc,  Louis  Le  TmineUer  de  Bre- 
teuilf  tnkmdaottdaOoatntliau  et  Baudon,  tréaorierade 


DE  LANGUEDOC.  Sfl 

France.  —  DIsoonrt  du  comte  du  Roure.  «...  Des  maux 

qui  nous  menacent  L.  M.  en  sont  les  vrayi  nii.''leoina... 
Nous  n'avons,  crojrez-mojr,  qu'à  donner  les  bras  et  les 
nukitts  k  ces  douces  et  salutaires  saignées  golla  nous 

orl'.jiinent  quel^uerais,  ilaiis  une  cnù'noissanrfl  aussy  par- 
faite da  leurs  nécessitez  que  de  nos  propres  famé  et  de 
noatre  tempérament...  Si  vous  Jeltai  lesTunz  eur  tant 
d'arméps  fini  rriinbatt^'nt  pncoro  pour  vous,  vous  verras 
qu'elles  vous  demandent  lacontinuation  de  leurs  pajrea... 
Vous  ne  laurlei  sana  Inhumanité  reOlner  à  ces  «oMats 
affamés,  qui  ne  sont  autres  que  vos  enfant<!  ot  ym  frères, 
une  partie  de  vos  nouveaux  revenus  h  mesuro  qu  ils 
retournent  chez  vous...  Les  seuls  artifices  des  ennemis  ont 
esloignéla  paix  des  deux  Oouronnea  Jua^ues  iqr.  Il  n'a  pas 
tenu  àla  Reyne  ny  à  son  Conseil  qu'elle  ne  sirtt  conclue... 
La  guerre  au  dehoi's  est  possible  un  mal  nécessaire  aux 
Estais  anssjr  grands  que  les  noslras,...  qni  ne  tombent 
dans  les  guerres  civiles  que  par  la  paix  et  PoisiTelé  qui 
la  suit.  Je  pourrais  vuus  le  prouver  jir^r  iin-)  hifitiî'.é 
d'exemples,...  il  sutni  du  dernier  arrivé  depuis  peu  à 
Paris  o&  visiblement  chacun  s'est  aaulenMnt  réuny  à 
l'aspect  d'un  ennE-my  e mimun  ».  —  Discours  de  M.  de  Bro- 
leuil  :  •  ...J'aj'  souvent  admiré  l'advantage  que  vous 
avAs  par  la  bonté  du  Roy  en  la  tenue  d«  vos  Bstatx...  Il 
(lent  sm  sreptra  que  du  Tout-Puissant...  Il  n'a  pas 
beiioing  pour  lairo  exécuter  ses  volontés  de  los  (aira 
approuver  aux  hommes,  puisque  d'eux  11  m  tient  rleo,... 
et  néanlmoin^s...  il  vous  faict  cest  honneur  et  cesfo 
gi^ce...  que  desoubraettre...  sa  souveraine  puissauca  à 
vos  propres  sentiments  ;  il  veut  qna  TUaeayez  part  à  ce 
qu'il  faict  et  que  VOUS  agiailail  par  amour,  par  liberté  et 
non  pas  par  oonstraincle...  ÀDfeu  ne  plaise.  .  que  fautede 
bonne  volonti'i  ..,11  feust  jamais  obligé  d'oster  à  cesle pro- 
vince ie  beau  privilège  qu'elle  a  de  pouvoir  dire  qu'elle 
donne  &son  Roy  plus  tost  qu'elle  ne  Iny  paye,  d'où  Tient  ce 
nom  d'octroy  Jnm  :-l  vous  vous  servez.  Je  ne  puis  enten- 
dre la  politique  de  ceux  qui  veulent  faire  des  traiclés  et 
dsa  conféraKee  atee  leur  prince,  et  avec  ojrémoDie  rso- 
Irer  dans  leur  debvoir;  il  me  semble  que  c'est  une  façon 
d'agir  de  souverain  à  souverain,  et  non  pas  d'un  sobjet 
avec  son  R07...  Détestable,  Impie  et  sacrilège  est  la 
pensée  de  ceux  fini  ont  o'é  penser  1700  la  niitioritrf  du 
Roy  sembloit  diminuât-  l 'oLugaliait  que  nous  avons  tous 
de  luy  obéir  aveuglément...  Hélas  I  c'est  dans  on  nsima 
temps  que  de  bons  subjetz  doibvent  donner  des  marques 
de  leur  amour  et  de  leur  zèle...  Courage,  Messieurs,  un 
peu  encore  de  vostre  se'Xiun<>  et  nous  serons  au  port... 
Tout  va  céder  devant  ooetre  monarque...,  il  n'a  £aict  la 
guerre  que  pour  noua  donner  la  paix;  son  entrepris»  v» 
ètn  adMTée.  Sunuontsa,  ail  ae  peut,  lea  attires  pravln- 
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oaapar  la  contribution  qtMTom  ftres  «....^  Ripomo  de 

l'arcbeTéque  de  Narbonne  :  «  ...L'ardent  amourquenoiu 
«vons  lov^art  «u  pour  ta  gloire  de  cesl  Estât,  la  soumia- 
slon  aTTOgto  qoo  noua  tmm»  rmdve  anx  toIooMb  de 

nostrt*  Ro)  ...  nous  ont  despoaillés  de  nos  bisn"»...  do 
nostre  sabotance  en  mil  Ca^oa*.  Car,  en  efTet,  nous  avons 
donné  «t  abandonné  tout  ee  qao  non»  atoiw  d«  pins  tàuie 
aa  momie,  nous  nous  somiufis  deffaic^z  îihrcmrnt  1»  nos 
liJwrIés,  noDS  avons  volonUiireinoiil  oiiUiiu  la  plus  |iart 
do  non  prlViUgna«  et  n'avons  rien  obmis  de  tout  M  qUA 
nous  avons  cru  qui  pourroil  apaiser  l'orage  do  la  guerre, 
et  noua  donner  le  calme  de  la  paix  qu'un  nous  promettoit 
tout  Ica  ans  lorsqu'on  exigeoit  de  nons  des  sommes  im- 
nanMi  et  des  snbventiona  otiraordinaira*.  Mais  an  lieo 
qao  cas  eontrlbntlons  confinnenea  ayent  servi  an  géné- 
reux dessein  que  nons  avions  de  prorur.  r  s.i.al  île 
l'l£stat  et  de  mériter  le  soulagement  de  la  province,  ceilo 
proTfneo  an  «onlralr»  désolda  en  est  lovtjQnTs  an  pira 
estât.  Elle  est  si  aO'iibli'^  Ai}^  coiit iruiels  ffforis  qu'on  luy 
faict  Cuire,  qu'on  peut  dire  d'elle...  la  substance  s'est  dis- 
sipée, Bt  non  est  atManUa.  On  ne  •'esl  eontenté 
d'exigei"  de  nous  ce  qu'on  exigeoit  des  autres  provinces, 
on  a  voulu...  mettre  it  l'épreuve  nostro  fld'''lit<^  par  mil 
denandW extraordinaires  ..  Nooa  nous  sommes  soumis 
h  tout,  et  noâtre  soumission  a  servy  d'exemple  à  foule 
la  France.  Mais,  Mtuiicurs,  ce  qui  a  fait  saigner  lo 
OCMir  b  tons  las  bons  Fran<;ai$  c't^st  lorsque...  voulant  un 
pou  réparer  nos  forces  et  tirer  des  mains  des  étrangers 
quelque  petit  gain...  par  le  connerce  «le  nos  fhifelsqui 
leur  estoioiit  absolument  nécessaires,  et  apré.s  avoir 
obtenu  de  S.  U.  la  permission  auibeatique  de  les  em- 
barquer, on  nous  est  Tenu  les  mains  par  des  def- 
fenses  injurieuses  à  1 1  iti-lii  r:  nostro  prince,  et  nous 
avons  eu  ce  desplaisir  Ue  voir  que  cependant  que  nos 
bisda  se  pourrissofent  enr  nos  ports  et  dans  nos  maga- 
lin»,  les  ennert  y-  i'ivslal  el  <lo  l;i  religion  prolUoient 
de  nostro  inaction  t'orcéc:  et  nous  ravissoient  un  prolitqu«) 
nous  allions  dire  InfltilliUemant.  Ovj,  Messieurs,  cejien- 
dant  qu'on  arr>'stciit  nos  timims  et  nos  voiles,  les  tlollan- 
doisprenoiiint  K'ur  ti.'iups  pi»ur  nous  duvaiiL't'ir...  Gela, à  la 
vérilu  n'e^t  pa.i  e.strauge  <jue  des  ennemvs...  nOM  tra» 
Tersent  dans  nos  entreprises,  mais  ce  qu'on  a  iiejroa 
de  souffrir  sans  murmotv  c'est  de  voir  que  nostre  mal 

vient  (II!  nous  Illesli)u^,  el  que  ce  ne  .simt  iiy  les  calvinistes 
de  Ilollande  ny  lea  aiialiaptisles  do  Danzic  qui  viennent 
appauvrir  nos  habllans  et  déerédiler  le  commerce  des 
eslrangiU'silans  coite  priivînce,  mai*  qna  ce  sont  des  Fkih- 
f^ois  intérussés  qui,  par  d<!a  conduite:!  arUiicieuses ,  l'ont 
arresler  nostre  embarquement  de  leur  autorité  privée, 
«bnsant...  de  celle  qu'ils  devrotait  révérer...  et  mieux 
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mesnager  qu'ils  ne  font     et  ce  qui  Iblt  horreur  k  toute 

lu  FrLi!iC'\  ils  iiiii)i)s(-nl  al  furU  leviT  ân  secrètes  contri- 
butions... que  la  souveraine  autorité  n'a  jamais  cogneuee 
nf  exigées,  et  qne  eenx  qui  aont  eonslilués  en  dignftéet 
aut  irit'5  Irgilimo  dans  la  province  avôliMil  li.usjours 

sagement  disconseillée*  Toute  la  France,  voire  mesme 

VEurope,  a  va  avee  admiration...,  pendant  les  esmotiens 
dernières,  ceste  prorince...  se  niaint!>iifr  '\:tn'!  tf  ieln  oir 

par  propre  force  de  vertu  Sans  nous  informer  trop 

curieusement  des  causes  et  des  notifr  du  dellaj  et  de  ta 
remise  de  nos  Esiala,....  ay  nous  eussions  esté  assemblés, 
nous  serions  demeurés  dans  la  candeur  et  sincéritù  de  nos- 
tre ancienne  fidélité;...  aussy  nous  sommes  tous  persua- 
<lés...qa'on  nons  rendra  présentement.....  lajusiioeexacte 
que  noua  avons  sy  souvent  et  avee  tant  de  raison  de- 
niand(!>e,  mais  pt  ui  tiint  qu'on  nous  a  tousjours  jus^ues 
icy,  sinon  aniiérâmentilludée,aunitfings  toujours  d'an- 
née en  année  esloignée  et  dilKfée  » ...  —  Renouvelant 
les  a" 'îih.'iMtioris  ci-devant  prises  contre  les  élections 
consulaires  faites  par  lettres  de  cachet,  l'assemblée 
défend  anx  consuls  et  communautés  de  d^ërer  auxd. 
lettres,  et  rrdonne  <  que  les  nommés  par  icellcs  •  seront 
exclus  des  Assiettes  et  des  États.  —  «  L'archevêque  de 
Toulouse  a  fait  entendre  les  plaintes  que  luy  et  les  dépu- 
té» du  pays  avoient  portées  à  la  Cour  du  mauvais  trai- 
tement qu'on  avoit  fait  souffrir  a.  M«'  l'archevêque  de 
NartoAM  ».  —  I/ai«  hevènne  de  Narbonnft  raconte  qm» 
le  pays  ayant  racheté  l'cquivaient  avec  l'agrément  du 
Roi,  ■  il  serolt arrivé,  après  lesEslaIx  llnis,qneM.rabbé 
de  la  Kiviore  ayant  eu  à  sa  rencontre  dans  le  palais  du 
Luxembourg  quelqu'un  de  ses  pareuls  et  amis,  auroit 
dit  quantité  do  paroles  outragensse  contro  Iny  et  contre 
SOI)  honneur,...  luy  imposant  ..  qu'il  Auroît  faict  ceste 
proposition  de  l'équivalent  de  son  propre  mouvement, 
contre  la  parole  qu'il  prétendoitqu'Il  avoit  donnée  de  n'en 
parler  point,  ce  qu'il  aurv'it  faict,  induit  [iju- 10,1/00  e.scus 
qu'il  auroit  receu»  des  engagist«s  »,...  sur  quoy... comme 
il  eust  fiiict  se*  plaintes  par  sas  lelires  à  danx  <w  trois 
principaux  mitiistrcs  df.>  l'Estat,  ces  plainles  eslunt  ve- 
nues h  la  cognoi-'s-wnce  duil.  sieur  abh  -.  .  trouvant  es- 
Iran^^e  qu'il  y  ou^it  en  I''ranco  quelqu'un  a.sseahafdjr  pour 
se  plaindre,...  il  auroit  donné  ses  ordres...  pour  qu'on 
euv;jyilt  t-u.s  l.s  ams  dt?  guerre  qui  se  Ironveroîentdana 
la  province  dan-s  IciTf.-i  (de  rarcl:ev(''<jui')  pour  les 
ruyner,  et  de  fortune  s'e»lunt  trouvé  qu'il  n'y  avoit  iora 
aucunes  troupes  de  séjour,  ce  qui  arrive  très  nupomont, 
il  auroit  pri)Cun>  quo  )>•  rc-giment  iluLunguo  îoc.qui  es- 
tait en  routo  sur  les  fronliéresd'llaiye,  l'eust  rappelé  pour 
vvnir  désoler  sesd.  terres,  eomme  ils  firent...  Et  depuis, 
quelques  personnes  de  la  Cour...  anrofent  voleu  s'entre- 
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mettre,  uns  son  sceu,  pour  moyenner  quoique  accom- 
mais  [l'abbé]...  comme  s'il  eust  esté  l'of- 
uns  aucwi  esgard  oy  k  son  caractère,  ny  à  sa 
Btlasanee,  ny  à  llioniMar  qall  a  d*ealra  os  qu'il  est  dana 

les  Eslaiz,  auruil  prétendu  «le  lay  îles  soubniis.sinns  i;,'ni>- 
ffllaieuses...  Qu'It  croyoit  ealre  obligé  de  faire  savoir 
trate  easfe  htatoir»  k  l'astenblé*,...  Iaqu«)to...  debfolt 
pourvoir  ?i  liKiinIcnir  sa  liberté  contre  une  si  f;i^i  hr;»!!'- • 
oppression, d'autant  plusque  sy  désorniais  tous  ueux.qul 
KURNil  h  opiner  mi  agir  pour  le  Uen  de  la  provim»  «ont 
exposés  h  rBr(»voir  dp  irni'-letn«nts,  lors'ju'ils  n'opi- 
neront pas  au  gré  do  M.  de  la  Rivière,  il  sera  Tort  difO- 
die  d'attendre  autre  frulet  de  l'aseemblâe  dee  Batats 
que  la  ruyne  de  la  province  ou  la  destruction  de  ceux  qui 
la  composeront...  Qu'il  cstoit  obligé  d'assurer  la  com- 
pagnie que  S.  A.  R.  n'avoit  aucune  part  à  ce  pror  'il  j 
violent,...  que  bien  loin  qu'elle  trouTàt  mauvais  que  la 
province  pensti  an  rachapt,  elle  avoit  dit  haulamoit 
là  lay-mesrae)  et  protesté,  et  du  cœur,  qu'elle  n'avoit... 
pensé  de  l'acquérir  que  pour  le  sauver  à  la  province  et 
«mpeseber  qall  m  tonbost  en  main  plasitorfe.  et  qu'elle 

eu.vt  niii  ux  aymé  s'est re  casîi'  i,;n  hvd^,  c'i'st. ii<'iit  sos 
pro|)res  mots,  que  de  portor  préjudice.. .  aux  habilans  du 
Languedoc  —  L'arcbevâiiaedeToiiloaaaexposakeon 
lour  •  ...qu'avant  eu  ^-.lî'ii'ri  ,],'  cr.iîr.' <iij'il  ■■■ît'iil  re- 
venu dans  les  l>:mi:cs  grdces  do  S.  A.  R.  et  l'aniilio  de 
11.  l'aMié  de  la  Riviàre,...  il  auroit  trouvé,  à  «on  retour 
dans  la  privinr  *.  q-\\\n  ^iTtlilhonime,  1.»  s'  des  Quelles, 
abusant  du  nom  de  iï.  A.  U.  et  (aisiuit  voir  une  lettre 
qu'il  diaolt  eaeripte  de  Sa  main  de  M.  Frt^mont,  secré- 
taire de  ses  commandemens,  aurtilt  exercé  une  violence 
extraiNnlinairo  sur  les  d^polfe  de  l'assembléode  la  séné- 
cliainaaéa(deTi:':i  III'  7,  qu'il  nuruii  raitcunvoqaerkGati- 
lac,  pour  y  eslre  plus  libre  à  conslraindre  leadépui^'s  et 
«mpescher  par  des  termra  (brt  injn  rieux . . .  k  sa  rel  igion . . . , 
qu'il  ne  feust  députa  aux  E<lalz  p^nÎTaux  de  Fr:inre 
convoqués  k  la  ville  d'Orléans,  ayant  pour  cela  renversé 
les  ordres  de  la  séneschausséa  et  opprimé  la  liberté  pu* 
blique;...  qu'il  avoit  m  maiti  plusieurs  lellie-s  csorlplos 
par  ted.  sieur  des  Oncbes  ou  il  menace  de  chastiuienl 
ceux  qui  n'auront  pas  nommé  ceux  qu'il  leur  avoft 
prescripl...  Que  pour  luy,  il  osloit  iNîsolii  à  poursuivre 
la  réparation  de  ces  oppressions-.,  assuré  qu'il  n'estuil 
pas  mtepeet  aa  Roy,  ny  ii  la  Reyne,  ny  à  8«  A.  R. 
et  q«)<>  M.  If  rarilmnl  M;i7ï»rin  tiiy  lîvoll  fait  l'hunnetir 
de  l'inviter  à  costcntpioypar  deux  <li  versus  fois...  dont  il 
•a  serait  excusé  k  ctum  da  pn  de  temps  qui  reaioit 
Juaqnes  au  Jour  de  la  convocation  >...'—«  Sur  qaoy 
l'Assemblée  a  délibéré  qu'il  sera  sans  délay  Tait  dépu- 
tallon  «olempnelle  vera  LL.  MU.  el  S.  A.  R.  pour... 
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demander  la  satisfoction  de  cet  outrages,...  el  les  supplier 
de  donner  un  mo^yen  k  la  province  pour  porter...  ses 
plaintes  et  demandea,  en  aevreléj  h  leurs  personnee 

—  Bntrée  des  oommissaires  du  Roi.  —  Le  oorole  du 

Roure  dit  :  >  .11  n'est  pas  possible  que  vous  n'assistiet 
le  Roy  d'un  don  gratuit...  pour  achever  ce  grand  ou- 
vrage de  la  paix...,  qne  vous  avec  montré  tooejours  dé- 
sirer sy  passlonnoment  M.  tV)  ;i-rfii,n:il  il^'iiiamlf' 
un  don  gratuit  de  750,000  liv.  payables  dans  Tannée. 

—  >  Députés  pour  voir  les  anciennes  provisions  et  pa« 
(entes  pour  traite  des  bleds  et  l'usage  ancien  de  la 
province  sur  ce  subject  •>.  ~  Commissaires  nommée  : 
pour  examina  l'édit  de  Bésiers  et  les  counlatiOHe  du 
Roi  antérieures  à  Icelui  des  années  1035,  I6'26  et  1027; 

—  pour  recevoir  le.s  plaintes  des  députés  de  l'assemblée 
touchant  les  gens  de  guerre  et  les  gabelles.  —  «  Il  sera 
foit  députaUon  des  trois  Ordres  vers  M.  le  comte  d'Alais 
et  messieurs  du  Parlement  de  Provence,  pour  leur  le^tnoi- 
gnor  combien  ceste  a-ssemblée  souffre  de  leur  désunion,  et 
leur  oftrir  de  sa  part  leurs  services  k  moyenner  un  ac- 
commodement entre  eux  —  Lattre  du  Parlement  da 
Provence,  datée  d'Aix  le  17  juin  1640.  Après  avoir  l'-nu- 
méré  tous  les  griefs  du  paysoontre  son  gouverneur,  il  con- 
clut :  c  Oonsidénuit  le  danger  qu'il  y  avoit  de  se  lier  plus 
longloin  s  ;ui'l  sieur  comte  d'Allez,  ti  ut''  lu  fu-  ivin le  a 
pria  les  armes  pour  la  deffense  d'une  cause  si  juste,  la- 
quelle voua  estant  oogneue  par  la  esasation  du  commeree 
et  le  danger  qu'il  y  a  que  1.^  m  i!  se  glisse  dans  voslre 
province,  rious  avons  jugé  à  propos...  de  vous  assurer  de 
no.siro  fidélité  au  servictv  dtt  Roy,  «le...  »  Lettres  dea 
consuls  d'Aix  .^ur  le  même  sujet.  —  Commissaires  nom- 
més pour  conf»  rer  des  susd.  dépêches  iwec  les  rom- 
mtssairesdu  Roi.— Réponse  au  Parlement  do  Pi  oven<-8. 

—  «  Les  Esîatz  ne  panvent  rien  accorder  ii  s.  m.  dea 
demaniU's  qui  luy  ont  été  ftiîctes  de  sa  par!,  qtiH  zèle 
et  passion  qu'ils  ayant  pour  leur  service  ".  l{ap|iorl 
des  commissaires  chargés  d'examiner  l'édit  de  Béliers, 
■  les  motifs  snr  lesquels  il  esloH  ibndé,  les  notables 
|i!  i'iu  lÏ!  I  s  ij  l'il  aiiporli;  aux  dr<ii's  et  libertés  ftinda- 
mentalcs  do  la  province,  les  utilités  aussy  qui  s'y  peu- 
vent trouver  ».  ..  »<  TmIo  la  séance  a  esté  employée  h 
ce  rapport  ;  la  dL'lib<.-ratiijn  a  esté  rùint.se  au  !en  lemain 
el  chacun  exhorté  d'y  bien  penser  et  prendre  garde,  en 
mesnageanl  le  aoulagemenl  du  peuple,  de  conformer  aea 
advis  au  service  du  Roy  ».  —  DélibfTation  .•^iir  l'i-dit  de 
Béziers  :  «  Il  a  esté  remar>iué  que  cesl  édict  avoit  deux 
prétextes  :  l'un ,  la  rébalUoii  do  la  province,  l'antre,  la 
mauvaise  adiiiinistralion  des  deniers:....  mais-  que  st 
quelques  particuliers  avoienl  failly  en  donnaal  leui-s 
•uiftâgea  dans  les  Eslatt,  ils  avaient  esté  suriiria  on 
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violentés, coniinerédict  mcMMlerecoi^lit;...  que  pour 

le  maniernistit  dfs  finances,  la  |ti'ovin;-;> en  l'sinit  jusiiiii''', 
car  le  Roy  ayant  fait  examiner  en  son  Ckinseil  les  com^lei 
de  vingt  aoe  de*  Irteorien  de  la  Bonrse  avee  toute  U 
sévérilù  imn^'lriable,  ceux  c]iii  en  avoient  eu  la  charge 
avoienl  rtiC4>gueu  que  jeiuaU  deniers  puli'ica  no  furent 
adminialrfe  avec  plus  de  elneârilé  al  d'Innoeenee,  ce  qai 
p:ir  ii-it  par  l'arrcsl  du  Cnia'"'  !fl3R;  ....  fjiio  lorsque  t'est 
édict  lut  iniblié,  It  ne  fut  (HTmis  à  personne  d'en  dire 

•on  advia  et  Je  rien  dire  au  ooniratre;  que  la  lilierlK 

qu'a  la  provincede  ne  pOD*oir  eslrecontrain'  le  à  perler 
au<  une  imposition  qui  n'ayt  auparavant  psH  consentie 
dans  les  ICsIat/,  estant  l'on*»  des  conditiittis  de  l'union 
Aiicte  de  ceate  province  à  la  Couronne,  elle  n'a  pas  pu 
leur  estre  ostée,  «nna  un  eonaeniement  libre  qu'elle  n'a 

Jauiais  donni'^:  ....  que  rest  édi"t  n'a  )amai!i  esté  viTÏfMé 
«U  l'arleraeni,  comme  il  le  doibt  estre,  principalement, 
cbanireant  comme  il  le  falet  Testât  de  la  province;.. .qtte 
1.1  pi  j\itice  a  tou.«Jours  protesté  contre  cet  l' li  t  r  i  n'u 
pas  cessé  d'en  demander  la  révocation     que  le  ïioy  a 

révoqué  la  pluspart  des  chah  dudit  édict  et  l'a  an- 

ftvînt  en  ce  qui  est  du  logement  ili-s  gonsde  guerre,  etc.; 
que  le  Hoy  y  déclare  que  le.s  iajposilions  qu'il  ordonne 
ne  sont  que  provisionnelles;  que  la  lemp.'i  de  de:«charger 
le  peuple  estant  venu,  et  le  Roy,  p.ir  ses  déclarations  des 
]S  et  31  juillet.  22  octobre  1048  et  1"  avril  1010,  ayant 
rc-  iji  uriL  I  Ht  lie  des  tailles,  le  P.triemont  jtt(fea  que  le 
Languedoc  debvoit  eslre  c  impris;  que  par  lea  mcsmes 
déclaradons  le  Roy  ordonne  qu'aucunes  nouvelles  i  m  po- 
sitions ne  puissent  eslre  faicles  qu'en  vertu  d'édic'z 
dûment  vérifiés,  sur  quojr  le  Parlement,  par  arrêt  du 
8S  may  aurait  ordonné  que  led.  édict  eeroil  remis  par 
devers  le  pro<:ureur  général  pour,  tuy  ouy,  eslre 
ordonné  ce  qu'il  appartiendra,  et  cependant  sursis  à 
resécutton  d'ieeluy;...et  par  autres  arraeta,  donné  aux 
peuples  la  récréance  des  choses  pour  les  deniers 

imposés  par  les  ordres  de«  Rsiniz  derniers,  et  empescbé 
les  oonirainctea  données  par  les  receveurs  des  tailles, 
ce  qui  a  tellement  persuadé  aux  peuples  que  cet  édict 
estoit  révoqué...  Que  vouloir  les  contraindre  à  payer 
aucuns  deniers  imposés  en  c<>nséi|uenee  d'ieeluv,  ,>ri 
on  temps  auquel  la  Ouienne  et  la  Provenea  sont  en 
trouble,  ce  serolt  les  porter  à  un  soulèvement  beau- 
coup pire  que  la  révocaii  ii  i(-  cl  .'lict  «Sur  quoy 
it  a  esté  résolu  d'un  commun  consentement  que...  les 
BslaiE  n'avrolent  plus  aueus  esgard...  à  l'édiet  donné  h 

à  ^•'■.'.icTi  au  mois  d'octobre  1032;...  nr  rori'^r'ntiroHTit  k 
aucunes  impositions  en  vertu  de  commissions...  Tondues 
sur  cest  édict  et  oontntirai  aux  liberlée  de  la  province; 
et  que  lai  oommiattins  du  Roy  aerunl  nppHÀ  da  Mr» 


I  entendre  b  Sa  Mi^eslé  les  dispositions  dos  péuplea  et  lea 

iii'f.'ssilAs  i>l)li^"\if  Ii-s  iLst.ifz  dVn  user  de  la  sorte 
et  de  faire  réformer  les  commissions  conformément  à 
ealleB  des  années  1688  et  précédentes,  afin  que  les  impo- 
sitions  ti)ietil  f  iti^i-nlliS  >-t  riiiiofl  sur  Is  ]iri)vinr.3  salon 
les  anciens  octrois  >...  —  Dimanche  27  Juin.  L'évèque 
du  Pvy  dit  <  qu'un  courrier,  parti  de  Parts  OMireradl 
dernier  et  arrivé  icy  (Montpellier)  le  sapraedy  suivant, 
avoil  eu  charge  de  faire  ceste  diligence  extraordinaire  *, 
pour  l'avertir  qu'on  l'avutt  aeensé  auprès  de  la  Reine 
d'avoir  avanc<>  dans  le  sermon  qu'il  fil  ii  l'ouverture  des 
Estalz  «que  Dieu  punissoU  les  rois  tyrans  piir  justice 
divine,  comme  le  prouvoit  la  mort  du  Roy  d'Angleterre 
•ur  un  escbafaud,  et  auaay,  les  mescbantes  reynes, 
Jésabel,  etc.;  et  que  l'argent  que  l'on  demandoit  au  Lan» 
guediK  n'.'^'.iiil  [iiïMil  [■our  lo  Koy,  tnais  bien  pour  un 
estrangcr  ».  11  prie  l'assemblée  qui  i'a  entendu  «  de  ren- 
dre teemoiffnaga  h  la  vérité  et  h  son  innooeaea,  et  de  le 
\  'ulmr  il'M'harger  d'une  si  violente  imposture  et  l'une 
si  nuire  calomnie  *.  L'assemblée  remémore  les  divers 
points  du  aarmon  de  l'évéque  du  Puy,  et  envole  un  eoup> 
ricr  ûxprè.s  à  la  Reine  pour  i  roîcster  de  ^nn  innoi-ence 
et  affirmer  sa  fidélité.  —  I^es  c«aiiiii3ia.tjô.s  tlu  itoi  vien- 
nent demander  «  quelque  adoucissement  <  à  la  délibéra- 
tion louchant  l'édil  du  Béziers,  •  qui  leur  sembluil  estre 
couchiVe  en  dos  termes  qui  ne  pouvoient  |)as  bonnement 
eslre  présentés  au  Koy  ■<;  mais  l'assemblée  t  trouve  qu'il 
n'y  avoit  rien  Ib  qui  ne  Aist  très  reepeotnmix  —  Ou 
interviendra  :  an  procès  de  préséance  ftit  atix  consola 
I  .\  l'Li  ivo  par  lo  S'  do  la  Palisse,  substilut  du  procu- 
reur général  en  la  Judicature  de  lad.  ville;  ~  au  procès 
en  reddition  de  comptes  fait  par  les  viguerles  du  Vigan, 
Sauve,  G;iiiges  et  Souleyr.i»  faisant  profession  de  la 
R.  i*.  R.,  à  Abrabam  .Mercier  •  soy-disant  commis  par  le 
feu  duc  de  Rohan  b  Ibiro  la  recette  des  deniers  imposés 
lie  .son  auliirité  sur  les  habilans  »,  pendant  les  guerre» 
de  KV.T,  1628  et  1G20.  —  Rapport  fait  des  excès  et  sacri- 
lèges dtt  régiment  de  Languedoc  et  de  son  commandant 
le  S'  de  Vallon.  «  cipables  do  faire  dresser  les  cheveux 
aux  plus  déterminés  ■•;  l'assemblée  ilécide  qu'on  priera  le 
Parlement  d'envoyer  un  commissaire  pour  faire  une  in- 
formation sur  le*  lieux  saccagés.  —  ■  Toutes  les  affaires 
des  villes  et  communautés  seront  traitées  et  résolues 
dans  le  conseil  politique  ordinaire  du  lieu  ou  daMi  le 
conseil  extraordinaire,  suivant  l'usage  de  chaque  lieu, 
et  il  ne  sera  tbil  aucune  aasemblée  générale  du  peupla 

que  pour  kl  cré.itioii  des  ditl.sill.s  lanl  .•ieuliilliont,  aux 

lieux  où  te  peuple  est  appelé  à  les  élire,  et  ce  «  parce 
quil  arriva  qna  bien  aouveut,  pour  ftfro  pmdru  dcf 
réaolntlont  coolralra  an  Uen  du  la  eammunauté,  os 
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pour  Aura  pamr  dea  afftlni  ponlonnéi  s  gi n-  des  parli- 
cnliers,  lorsque  les  doux  conseils  y  résistent,  on  a  recours 
à  une  assemblée...  de  tout  le  peuple,  laçittelle  n'est  le 
phH  Mmtmt  composte  que  de  gvns  do  nustior,  tpioraiH 
et  incapables  (l'iifT.iirHs,,..  n'cuiftjdanl  pas  seulemK>nt  de 
qooy  il  se  iraicto,  et  se  rapportaul  à  l'advû  de  c<slu;  qui 
«st  déclaré  ebef  delà  mvttitude  ».  —On  se  pourvoira  au 
P:irlt>;:iûrit  i'ontre  les  prêtres  de  l'ordro  dti  Sa;nt-r«prit 
qui  troublent  les  consuls  des  vîUes  «en  la  direction  qu'ils 
ont  toujoan  «m  de  lenra  hospitaK  ».  —  Les  eonsni*  de 
Bcationir*^  ayant  ilonné  pn  ntix  fr!'re$  fie  In  I^iclriTi? 
diréliuano,  pour  les  aider  a  cajiisU  ua-o  leur  cuUiga,  unû 
prétendue  odanea  aar  la  province  de  6,830  liv,,  mon- 
tant dfts  avances  qu'ils  auraient  faites  en  1032  pour  la 
démolitioti  du  chilteua  de  Benucaire  ordonnée  par  le 
Bol,  les  Âtsks  accordent  3,000  liv.  auxdits  religieDX, 
«  mofannant  que  lasd.  consuls  ne  pourront  rien  plus 
prétendre  conin  la  proTiaoe  h  raison  de  lad.  deeinoll- 
tion  i>.  —  Poursuites  à  faire  pour  contraindre  la  ville  de 
Toulouse  it  payer  sa  portion  des  fi-als  de  l'étape.  —  On 
ramontrera  au  Parlement  qne  lorsqu'il  véiifla  les  déda- 
ralion.')  il.'s  Ifi  fi  22  m  lnln^i  1048  qui  dfsi'Imvfnl  le 
peuple  d'une  partie  des  deniers  du  Hoi,  il  défendit  aux 
syndic*  des  diocèses  d'user  de  contraintes,  sans  excepter 
les  il  'ommo"!  accordés*  extraordinairenient  parlesEslatz 
ou  par  eux  consenties  pour  leur^  frais  ordinaire«  ou  deb* 
tes  dea  ooramunautés,  et  que  agr  ses  arreate  demenrolent 
en  cent  estai,  il  seroit  Impos.siblo  aux  c!cacleur$  qui  l'ont 
les  levées  suivant  les  ordres  du  l'assemblée  iJe  recou- 
vrer anCttUS  deniers  ".  —  On  se  plaindra  au  Roi  du  ctM(ue 
•  ses  galères  pranncnt  impunément  toutes  lo^  barquas 
chargées  de  bleds  qui  vont  en  pays  &Hiranger,  les  atleti- 
dant  à  Martigue,  C^olal,  etc.,  comme  si  [les  patrons] 
«stoient  ennemis  déclarés  de  l'iîstat  »,  et  aussi  de  ce  que 
«  ceux  de  Marsollls  leur  tiennent  la  main  •;  et  «  cepen- 
dant on  uti-r.i  1>  leprésalltes  sur  l^s  vaisseaux  de  Pro- 
vence qui  viendront  à  nos  portâ  «.  —  Contre  le  général 
de»  monnaies  de  Toulouse  «qui  courait  de  village  en 
vi'liigL',  au- lel'i  le  ii  n  pouvoir,  i>our  vériller  les  trébu- 
cbeis,  et  selon  son  caprice  ou  le  de  quoy  des  marchands  r, 
lia  condamnait  à  de  fartas  amandes.  —  Suivant  le  désir 
exprimé  par  M.  de  lîarrême,  député  du  Provence  au- 
près des  Étals,  on  ^rira  aux  députés  en  Cour  «  de 
demander  Ineeaaamment  à  LL.  M.M.  et  a  s.  a.  r.  la 
paix  pour  la  Provence,  dans  le  trouble  de  laquelle  les 
Estatz  se  trouvent  extrêmement  intéressé»  par  la  cessa- 
tion du  commerce  et  par  la  prise  de  nos  bleds  dans  toute 
sa  ointa,  et  interruption  de  la  foire  de  fieaucaire,  qui  est 
ne  grande  rayna  aax  babitana  de  eeal»  province  ».  — 
Pour  la  rétaitUaaeniantdas  entiers  safea  de  noMlMira  du 
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Parlement.— Pour  empécherlaconstrubtion  de  nouveaux 
temples  de  la  R.  P.  R.  en  lieux  où  il  n'y  en  a  Jamais  eu, 
dans  les  diocèses  de  Nimes  et  d'Uzôs,  et  faira  cesser 
l'exM'vIce  detadite  P.  R.  dans  la  maison  de  H.  de  Sjiys, 
sieurde  la  Basiide  de  I^nilinan  et  deJouars.  —Entrée de 
conseillers  de  la  Chanibre  des  comptes  et  Cour  dea  aide», 
députée  par  leur  compagnie  pour  saluer  tes  États. — Les 
-rrîimis^aireç  fît)  Roi,  il  qui  r.issemWrt'  s'éU-iit  plainte  de 
la  longueur  des  États  et  de  retards  qui,  vu  la  saison 
avancée,  randraieal  quasi  Imposé»  la  levée  des  déniera 

thî  Rnr,  viennent  représ^nlT  qu'il:;  araii'iiî  écrit  à  la 
Cuur  (>uur  ulitu'jur  la  réfuriisatiou  dus  ct^iiuiiissions,  »  et 
que  le  retar>lement  ne  procédoit  que  des  Estais  mas- 
mes  qui,  en  délibérant  sur  l'édict  do  Béziers,  n'avnlent 
pas  gardé  tout  le  respecl  dil  h  LL.  MM.,  et  mesnie 
avaient  obmis  de  r^'Ciiurir  aux  puissantes  intercessions 
de  S.  A.  {t.,  sans  laquelle  il  ne  (alloit  pas  espérer 
d'obtenir  une  grfcee  si  considérable  —  <  Sans  m 
ilesparlir  de  la  délibération  prise  touchant  l'édict  de 
Béziers,  on  en  prendra  une  autre  pleine  de  toute  sorte 
de  respects  et  de  soubmiasions  envers  LL.  MU.,  et 
l'on  aura  rs  t  i:s  et  .«iupplicalion  îi  S.  A.  R.  pour 
obtenir  la  réformatioa  dos  o(»mmis»ions  ».  —  i^es  dé' 
pnlés  envoyée  II  Toulouse  par  les  filata  font  un  rédt 
défai!!.'  i]>i  la  bonne  réception  qui  leur  a  f'ti»  fai'i?  par 
MM.  du  Parlement  et  tout  le  corps  de  la  ville  de  'l  ou- 
iousa.  —  L'évéque  d'AIM  et  antre*  sont  ebargé*  d'aller 
deraanilpr  au  R'  i  tt-»  révoi|uer  l'édil  de  Béziers  par  dé- 
claration .:sp;*iiic  vl  parîîculicre.  —  On  interviendra 
aux  procès  faits  pur  la  cummunauté  de  S'-Sulpic«  à 
M.  d'Assézat  au  sujet  des  tailles  et  d'un  pont  sur  la  I.èze. 
—  Les  compagnies  souveraines  de  la  province  senmt 
priées  do  n'enregistrer  point  ks  nouveaux  édits  sans 
les  avoir  communiqué*  aux  Etats.  —  7  août  1649.  Le 
président  dit  qu'en  attendant  le  relour  de  Itf.  l'évéqoe 
d'Aibi  et  autres  députés  qui  sont  à  la  Cour,  •  ceux  qui 
voudroient  peuvent  aller  chez  eux  *  :  Arrêté  que  ceux 
qnl  a'en  iront  seront  obligés  d'estre  de  retour  an  SSaonst 
pour  rentrer  Ir-  5t1  —  27  n  û!  Oti  r'  Pira  il  l'évèqua 
d'Aibi  de  demander  a  la  Reine  •  une  audience  particu- 
lié»  poar  parler  de  In  justlfloalion  de  M*'  l'évesque  du 
Puy ,  une  des  plus  imprrt.anti's  affaires  dont  il  feust 
chargé.  »  —  Sur  la  plaiiUe  du  s'  de  Roux,  synilic  géné' 
ral,  qu'il  avait  été  maltraité  et  menacé  par  Wl  soldat 
de  la  ciladelle,  l'assemblée  consi  li^mnt  que  ■  "5  i  lilvrlé 
ostoit  violée  outrageusement  en  ia  pursjuu.  du  lùur  oiii- 
cier,  et  que  sans  liberté,  il  n'y  avoit  point  d'Iù^talz  », 
arrête  qu'on  priera  H.  de  Véiletly,  commissaire  du  Par- 
lement >qul  se  trouT*  dans  le  voisinage,  d'informer  de 
l'action  et  oqyr  ie  criminfli  ».  —  Informée  qoa  le  soldat 
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qui  avait  mmmt  la  ■i'  d«  Roas,  avait  M  enlevé  dta 

|irisui;s  ■lu  prf'sidi.il  ]inr  le  lieulonant  v!c  l.i  :'ita  liïlV, 
l'assemblée  <i(«lil)i>ro  q\x'  >n  iiriuni  les  coinmissaires  du 
Roi  «  d«  tnnafiSrar  l«  EatM>t  pr^entemâiit  awambUa, 
et  ct)iiv<K]Ut'r  reux  qui  iieront  tenus  à  l'adTenir,  en  une 
ville  où  il  n'y  ajl  nj'  ciladclia  ny  cour  aouvaraine, 
el  jusque»  à  ca  fl»  Maaerutit  de  travailler  aux  arialrej 
puliliqaes...  Bt  parée  que  la  crAïnle  de  U  citadelle  a  (kit 
perdreau  prAsidtal  le  respect  qu  il  dotbt  h  ia  province 
et  l'a  fait  relasoher  do  la  vigueur  avec  laquelle  il  doîbc 
esercer  lajuatica,  on  potti-auivra  tncemiumeiit  la  sap- 
prmton  dndll  prbidial,  pour  le  fiiire  anir  li  celai  da 
NIsmes  où  il  n'y  a  jias  de  cilii>lt*lle  — la!  -  l'I  tts  m  Lir|is 
vont  porter  celte déiibéralioii  aux  cominissuires  du  Roi.  ~ 
Leaconauiade  Bézierael  anirealieuxde  la  pntvinoe  ■  ponr- 
nnl  l**uir  leuri  conseils  quand  bon  te  :r  s  ilil  r.i,  J^auf 
âen  adverlir  le*  iuai$Ulrai4  et  ufildurs  qui  ont  droit  d'y 
•ntrer,  maid  aanalaurdemanderaocunepannisatondelea 
tt'nir  r.  —  On  fera  |iroi'laination  du  droit  d'<^quivulent 
par  luuk!  i»roïin(^e  pour  savoir  »  s'il  3«  trouve  «ur- 
iliwinl  du  10,003  liv.  par  an  au  dessus  do  la  soainie 
de  âOO^OOO  liv.,  pour  laquelle  l«d.  droil  a  esti  alfermé 
«nnnellemunt  pendant  R  ans  ».  —  Le  S' Pierre  de  Ouille- 
rninel,  conseiller  au  pri'^^^idîal  de  Montpellier,  e^i  re>;u 
k  ta  «urvivance  de  la  cliarge  de  grenier  poar  lo  Roi 
aux  âlats  eseroée  par  son  p^.  —  Il  aera  irn|Ki$é 
20,003  liv,  |>our  la  coniinuatioa  du  travail  du  port 
d'Agde.  —  «  Vu  la  dil'Ilcutté  qu'il  jr  a  à  la  levée  des 
tailles  quand  rimpoailion  a'en  Rtil  sur  la  fia  de  l'an» 
not%  el  alîon.tu  qno  îi-s  I"si;it,'  .-f  tri:'UV(.-rit  pnir 
r«ané')  présente  au  mesme  temps  qu'ils  doibvent  cslre 
assambUa  ponr  l'imposition  da  l'année  prochaine,  qui 
est  au  mois  d'(j  tobre,  LL.  MM.  seront  suppliées  d'en- 
voyer deux  commi8si<ins  séparées  pour  les  années  I<î4l) 
et  1480,  sana  faire  aucune  nouvelle  convocation,  et 
d'ordonner  que  las  Mstalz,  «éans  à  présent,  femnt  après 
riw|  osition  de  l'année  présente  celte  aussy  de  l'année 
prochaine  >.  —  On  se  plaindra  uu  Roi  des  particuliers 
«  qui,  punr  tirer  contribution  de  tout  le  bled  qui  sor- 
Ml  de  la  province  >  par  pemiisiion  du  Roy,  auroleni 
lait  fiiiro  de  nouvelles  iléfenses,  et  moyennant  une  cer- 
taine aomnu)  Caiaolenl  avoir  des  passeports  à  touji  ceux 
qui  eii  damanddent  ».  —  OraliUeallon  de  flOO  Hr.  an 
S'  Se^ua,  '  iiui,  (>>l;i:il  '.i  I:i  Cour,  pendant  1'  s  ti  luble^ 
de  Paris  et  du  temp^  que  les  ct^urriers  avoieut  receu 
detTenaM  de  LL.  UH.  de  inandier,  avoit  abandonné  aea 
affaires  par  coramandemnnt  (îr>  S.  A.  R.  pour  apiinp- 
ter  les  ordres  el  conimiâsiuns  pour  ia  convocation  des 
Bstala  a.  —  Attendu  qu'on  avait  été  mat  inlbnné  de  la 
oondnita  do  piéeidial,  les  délibérations  priasa  contre 
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I  loelttl  demeureront  nulles.  —  Lonyae  déilbératton,  motl- 

y'e  «  par  la  riaœtrur  générale  de  tous  les  peuples  lift  la 
province  »,  jujur  ûïim-tnder  la  réduction  des  crues  sur 
leaal  et  l'extinction  de  celles  qui  nfoM été étaUSat 411% 
temps.  —  Il  e.>t  rapporté  que  le  comte  de  Bioule  n'a 
autorisé  les  troupes  venant  de  Provence  •  extrêmement 
affligée  de  pevte  »,  k  traverser  la  provlnw  pour  aller 
en  Cataiofoe,  qu'a  condition  qu'elles  camperaient.  — 
Formule  da  serment  à  prêter  par  les  députés  au  com- 
mencement de  chaque  asseniblée  des  Rlats.  —  Entrée 
des  commissaires  du  Roi  et  de  Id.  de  Choisy,  chanoeiler 
da  duc  dH>rléana.  —  U.  du  Ronra  annonce  qne  l'édtt 
de  Béziers  est  révoijti.'  el  (>x!i  ird.!  les  États  à  se  souve- 
nir qu'ils  doivent  cette  grâce  •  à  la  puissante  entremisa 
da  S.  A.  R.  ».  —  Useonra  de  M.  de  Choiaj.  tl  lone 
les  Élat.s  *  d'avoir  rectifié  leurs  premières  délibéra- 
tions qui  tejuioignoient  peut  estre  trop  «le  zèle  pour  le 
aoulagoment  de  la  province.  ...  Vons  laa  avec  régléea 
par  les  termes  de  vo^tr?  Iptni^ir  et  du  service  (]u  Roy. 
LL.  MM.  en  demeuro;;t  Ircvs  salisfailes  et  vuus  un  res- 
aantifex  taa  advantajjres  autant  qae  la  nécessité  de  la 

euerre  le  peut  souffrir       Il  serolt  à  souhaiter  qu'on 

put  voir  dans  l'ftme  de  M.  le  Cardinal  ie  combat  de  la 
iiéceMillé  des  peuples  et  de  celle  des  affaires...  La  vertu, 
ia  capacité  et  les  droictes  luteolious  de  M.  l'abbé  de 
La  Rivière,  qui  a  aussy  bonne  part  an  maniement 
(ii}3  af:';*ires  publiques  tlu  royaume  et  la  première  dans 
celles  de  S,  A.  R.,  sont  utiles  au  bonheur  et  aux  suc> 

eès  des  af&îraB  dn  Roy  L'on  n«  sçauroll  assez  etU« 

mer  l'industrie,  la  fidélité  el  les  soings  avec  lesquels 
il  exé<  ute  ies  ordres  de  S.  A....  i>arliculièremant  quand 
il  s'agit  du  aoatagnnwnt  d«  caste  province...  U».  MU. 

Il-  vous  de;iianile(it  pas  une  i;iipositioii  imi'ossiblc  

ello^  m'ont  députa  avec  MM.  le.s  commissaires  pour 
vou.s  apporter  la  révocation  de  l'édit  de  Biziers  et  laa 
conimisdona  qoa  vous  ave/,  désirées;  mais  comme  cee 
cnmniiss!i>ns  gi^sent  informes  et  n'ont  point  esté  dres- 
s<ées  avec  la  participation  da  vos  députés,  il  serait  k 
désirer  qu'il  tous  pleust  nommer  quelques  uns  d'ea« 
Ire  vous  pour  les  voir,  et  concerter  avec  nous  Isa 
moyens  lus  jdus  doux  et  les  plus  faciles  pour  secourir 
LL.  M.Vl.  et  pnwurer  quelqu'advanlage  au  peuple  a.  — 
Réponse  de  l'nrehevéqne  de  Narhonne...  •  Noos  avorn 
cru  estre  obligé^  il'fxp' 'Slt  siiciitenieiil  e!  cuîîer  respec- 
tueusement les  griefs  que  noua  avons  contre  l'édict  de 
Bétiera,  falcl  et  pabtié  contre  laa  formes,  dam  la  eolAra 
ti;:  prip.-p,  et  renversant  enlièrement  nos  libertés,  im- 
munilé.'j  et  iraticbises...  Nous  n'ignorons  pas  la  dilTé- 
reace  qu'il  jr  a  entre  les  pri  vilèg«a,qai  dépendent  immé- 
diatement de  la  libéralité  du  prince,  et  lea  immoalléa  tH 
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OkHlfa,  qui  sam  d'uiM  obUgation  réelproqa»  et  irrtTO- 

ea]>le  entre  I«  souverain  (  t  l^is  subjaclz,  et  partant,  que 
1«  libertés  et  franchises  avec  lesquelles  les  iieui-les  de 
ces  omtréM  m  sont  donm^g  à  ceslo  monarchie  doibvent 
catre  raligieu8»ment  et  eiactemenl  observées...  Nous 
serions  bla.'^inables  devant  Dieu  et  devant  les  hommes 
sy  nous,  qui  sommes  les  tuteurs  et  les  procureurs  de 
cette  proyince,  ne  procuriODs  aux  babltant  d'icelle  le 
MttlagemOBt  qu'ils  peuToit  et  doibvent  attendra,...  puis 
mesmes  qu'ils  se  trouva  nt  ilinis  <lt's  iir'( a^gités  si  ftran- 
dw,...  que  la  plupart  d'iceux  seront  constrainctz  d'aban- 
donner leurs  biens,  leur  paya  «t  1«ar  ramHIe,  sy  on  ne 

Ttiriili-r»;  IVx:e>isivi!ë  'ies  subsides...  qui  Ir-s  ot;t  ncralit^'s 
depuis  longues  années  »...  =  «  Les  trois  senescliau^st^ 
M  sont  assemblées  pour  résoudre  sy  la  traite  des  bleds 
c%i  n'Vpssairn  îlans  règle  provinre  ».  On  fait  savoir 
aux  commissaires  du  Roi  que  •  les  iistalz  ne  pouvuient 
recevoir  la  révocation  de  l'édlct  de  Bdsiera  njr  les  oom- 
roissions  que  suivant  la  minute  qu'ils  en  avoîcnt  faicte, 
qui  esloit  conforme  aux  droits  et  libertés  de  la  province 
et  aux  anciennes  comraissions  des  ;inf.éi>s  liOT,  etc.  «. 
—  Oui  le  rapport  des  présidents  des  Étals  partionUer* 
de*  trois  sénlehausséas,...  •  a  esté  arreslé  que  la  (ralcle 
des  bleds  hors  du  royaume  sera  perraisfi  jusiiucf  à  0*- 
que  par  lesdites  seneMbansséei  U  en  soit  autrement 
ordonné  •.  —  Les  oommisaatres  du  Roi  déclarent  qu'ils 
n,-.  )ii>uvotit  fairû  nulle  iviionsc  tournant  Vè'lW  de  Béziers 
«  qu'ils  ne  s^^acbent  quel  effort  eet-ce  que  la  province 
Tondrolt  bire  pour  subvenir  ans  urgentes  néoassKés 
de  l'Estat  ■>.  —  Vu  les  commissions  de  1027,  le  Roi  sera 
supplié  de  mettre  celles  de  l'année  présente  *  aux  ler- 
mss  que  la  provinee  Isa  dsonada,  h  tçnwtàe  ;  I»  grande 
commi-sion  df  l'avrip,  IJO.OOt  Itv.;  flO.SSO  liv.  pour 
le  priicipul  lie  l'équivalent;  27ti,70^  liv.  pour  l'oclroj; 
56,967  liv.  4  sols  4  deniers  pour  la  portion  delà  pro- 
yinco  des  600,000  liv.  imposées  sur  tout  le  rojaume 
pour  la  crue;  95,00D  liv.  pour  les  appointements  de 
s.  A.  R.,  gouverneur,  ses  lieulenans  généraux  et  autres; 
2&,17d  poar  les  gardes  de  S.  A.  R.  ;  12.000  liv.  pour  les 
réparations  dae  placée  frontières;  75,000  liv.  pour  ies 
ft-als  des  F.stalz;  et  pour  le  Uill m,  IfiSjXK)  liv.,  ij»!  ivsl 
le  double  de  la  somme  qu'on  avoit  accooslamé  d'impo- 
Bsr  avant  raanée  1480,  laquelle  eomme  de  ]43,O0O  llv. 
la  province  a  résolu  iVaccorder  pendant  que  ta  guerre 
durera,  suivant  l'adviade  l'Assemblée  desMolableâ  tenue 
lad.  année...  Bt  Ise  oommissloiis  estant  ainsi  réibnnéss, 
l'assemblée  les  pourra  accortîer  pour  es're  imposées  en 
l'année  présente,  se  réservant,  suivant  ses  droictz  et  liber- 
té!, d'opiner  tous  les  ans  sur  l'inipoeitlOB  dssditos  som- 
■M,  qui  poorrant  eiire  diminuées  ......  •  11  est  aecM^é 
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pour  l'année  présente  150,000  Uv.  au  llatt  de  fi4g/KN) 

demandées  par  le  Roi,  pour  l'entretien  ffarnl.çnns  et 
mortes  payes  de  la  province.  —  Entrée  daas  l'assomblto 
de  MM.  de  Bonnoville,  président,  d'Assézat  et  Dumay, 
cdosaUlers  au  Parlement  de  Tunlonso,  députés  de  la  part 
de  leur  corps  pour  saluer  les  États...  —  M.  de  Donne» 
vitlt^  ijil  que  le  Parlement  •  n'a  pas  de  plus  forte  passion 
que  celle  d'entretenir  une  liaison  estrotto  avec  eeste 
illustre  aseemblée  peràr,  par  des  vorax  communs,  attirer 
une  paix  sure  e'.  duraljlo  h.  cest  Estât  "...  Il  renifrcie 
l'assemblée  des  délibérations  qu'elle  a  prises  pour  l'axé» 
cation  des  arrêts  du  Parlement,  «  ohoee  si  néeesaafra 
pour  maintenir  les  peuples  dans  |p  resperi  des  loix  et 
de  la  justice  et  faire  valoir  l'autorité  du  Roy  partouti 
non  pas  par  dee  Juges  et  comntssairw  eetrangera. 
comme  il  n  esté  faift  cy-derant,  h  la  nivnfi  et  fi  la  dé- 
solation *it)  cesie  provinc*!,  mais  par  vos  juges  natu- 
rels et  légitimes,  qui  ont  esté  accordé  par  noa  lOfê 
à  vostre  instante  prière  depuis  tant  de  siècles  ».  — 
L'archevêque  de  Narbonne  répond...  que  «  ceste  cha- 
ritable et  honorable  visils  •  doit  exciter  l'assemblée 
à  (ascher  de  mainleair  le  pauvre  peuple  dans  ses  im* 
munttls  et  franchise»,  relever  aa  (biblease,  et  descou- 

vrir  les  in.iux ,  les  oppressions  et  lus  violences  (jue 
quelques  particuliers,  mat  affecUonnés  au  bien  public 
et  entièrement  abandonnés  k  leur  avarice,  iu7  ftmt  wmf* 
irir  impun-'Mient,  c'm'.Tfi  touto  sorte  de  raison  et  de  jus- 

tlce  —  Commissaires  nommés  pour  conférer  avec 

les  députés  du  Parlement  «  peur  Isa  intérêts  de  la 
province  1 .  —  Les  États  délibèrent  que  sy  S.  M  lour 
accorde  «  leurs  demandes  touchant  l'édit  de  Béziers 
et  ies  oommissiona  i.  Ils  sa  pavtsnwt  à  lay  aecorder 
par  fortîK^  d'o-troy  Pt  siibventinn  extraordinaire  la 
somme  de  5Û0,Ûl>j  liv.,  pour  estrti  payoc  aux  termes 
des  impositions  de  l'année  présente  ».  —  Les  commis- 
saires du  Roy,  par  l'organe  de  H.  de  Cboisy  décla- 
rent «r  que  LL.  MM.  ne  peuvent  rien  diminuer  de  leur 
demande  qui  est  un  million  cinquante  mille  livrée 
pendant  4  années  ».  ^  L'assemblée  persiste  dane  ml 
déclaration  de  n'accorder,  condlllonnellement ,  que 
500,000  liv.  —  On  s'opposera  au  rt'E.iîi'.i.s.sement  de  la 
charge  de  iieulanant  de  Roi  au  paj's  de  Gévaudan  «dont 
feu  M.  le  marquis  de  Portes  avolt  esté  pourvu  eztraordl- 
naireroent  et  sans  qn'ily  en  eusteu  aulcun  devant  luy 
—  Le  syndic  Lamamye  dît  •  que  le  Roy  ayant  mandé 
Isa  Ksteta  geaJranz  de  son  njmnmè  en  In  viUe  Wt" 
léans,  au  mois  de  mars  dernier,  les  seneschaussées  de 
ceste  province  se  seroient  assemblées  par  son  ordre  pour 
eslire  des  députés,  et  auroient  fbiet  dsa  fraix,  lesquisiall 
estdt  néossaaira  de  rembourser  »  :  il  eyt  arrêté  qm  i  ta» 

3S 


biyiiizea  by  Google 


198  ARCUIVKS  i>E  U 

tnix  qui  sont  fUets  et  aeront  h  Mre,  tes  Estais  géné- 
raux de  Fr.ince  ïont  mandés,  el  les  taxes  dus  dr|iuUvs  île 
tous  les  ordrua  seront  payés  par  chaque  sénécbaussée 
qal  les  aura  député  «t  4ae  le  trésorier  de  la  Bonne  en 
fera  la  lerée  et  le  payement  ».  —  Les  commissai! us 
ttwmmâs  par  l'assemblée ,  à  la  requête  «le  rarcbevèque 
de  Tbulonse,  po«p  connatlre,  fc  défini  dea  âlata  géné- 
raux Vrnnr^,  qui  n»  (ienriPRl  pninf,  '  r(es  pro(;é- 
(lur@!»  uxiruufdinairttâ  oi  uu.Uiub  du  l'asseiubleu  ila  la 
sénéchaussée  iie  Toulouise  tenue  à  Oaillao,  contre  ItM- 
quclles  lo  vicaire  général  dud.  archevêque  a  protesté", 
rapportent  «quelatlite  assemblée  nvoit  esl<Wonvaquéa 
non  seulement  hors  la  ville  An  Toulouse,  mais  cnwre  hurs 
la  proTinoe  dud.  seigneur  archevêque,  qu'il  y  avoit  eu  de 
grandes  violences  ■,  etc.  :  Il  est  donné  acte  à  l'arebevè'iue 
do  sriti o|ipi>-il;on,  et  IVm  (îrtti  uiili'ra  ]U'-  ili'fdnses  soient 
Ikiteaaux  «éuécbaux  do  convoi^uerà  l'avenir  losasteiu- 
bléeedes  sènéchaosséee  ailleurs  que  dans  les  villes  prinol- 
palos  où  sont  leurs  sièges.  —  Lus  commissaires  du  Koi 
annoncent  que  LL.  MM.  oui  fait  réforuier  les  lettres  qui 
réToqnent  l'édit  de  Béiien  et  lea  conmisalona,  erion  le 
désir  des  États,  «^t  lové  la  ili^fenso  d«  la  traite  des  blés, 
mais  attendent  quo  lu  piovuice  fasse  «  un  nouvel  effurt 
pour  l'anuéo  prochaine  et  présente,  aQn  île  respondre  h 
UM  fràoe  d  extraordinaire  ».  ->  «  L'édit  révoquant 
«elujr  de  Béz!eii  sera  reça  en  la  forme  en  laquelle  II  est  i>. 
—  Le  président  dit  que  les  commissaires  du  Koi  «  n'ont 
bâillé  l'édict  et  coramiMious  que  pour  les  voir,  et  qn'U 
fknt  délibérer  dn  oontentement  quils  ont  demandé  h 
l'assemblée,  afin  qu'elle  puisse  les  n  ti  iilr  >  ...  ■  sur 
quoy,  attendu  que  le  Roy  a  envoyé  cee  commissions  pour 
délibérer  et  imposer  pour  lee  deax  années  (1049  et  IQSO) 
sans  coris^-fjut'i;.'!',  1!  ser  a  a^-ordé  au  Huy  un  million  de 
livres  pour  estre  imposcos,  tX)O,000,  l'année  présente,  et 
400,000  rannée  procbalne   —  Les  oomuissalrea  du  Roi 

représentent  que»  pour  une  grâce  si  extraordinaire, 
LL.  MM.  ne  pouvoient  csire  satisfaites  d'un  ay  petit 
effort  »,  et  demandent  riu'on  leur  rende  l'édit  et  les  com- 
misûon»,  ce  qui  est  &it.  —  Les  mémssl'unt  savoir  aux 
États,  qui  leur  avalent  demandé  permission  de  se  sép.irer, 
<  qu'estant  convoqués  par  ordre  du  Roy  ils  ne  peuvent  so 
séparer  que  par  le  même  ordre  ».  —  L'assemblée  persiste 
h  n'aceorder  qu'un  million  en  deux  ans.  »  Après  une  con- 

fi'^ronf  .:-  avec  les  commissaires  du  Uoi.  î'asMiiiiljl  '  r  .ly.^nt 
cogneu  pur  leur  exlraunlinaire  civilité  que,  sy  elle  vuuloit 
Ait  un  petit  lefIbFt  aa-deb  de  ne  qu'elle  avolt  déliliéré,  ! 
assuréniftit  il  Ki-ri-;:.t  r.  .ntoiit:-,...  avant  veu  d'autre  part 
que  les  iiupuiiitiunâ  qu:  doibvent  estre  faictes  pour  les 
années  1049  et  1650  en  suitedeedOM&iclsau  Roy  par  les 
Sktata  précédents,  dont  lee  sommée  excédent  lee  Cusultée 
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du  peuple,  n'ont  encore  peu  eetre  levées,  et  qu'il  sat 

riuasy  i::i[.f).'-.siblH  il'y  rien  adjouster,  néantmoings  pour 
dunner  tesmoignage  de  sa  gratitude,....  elle  a  accordé 
libéralement  pour  don  gratuit  laaomme  de  1,300,000  ilv. 
[luvablCT  700,000  m  16l9  et  500,000  en  1650».  —  Ac- 
ceptation dos  1,200,000  par  les  commissaires  du  Roi  fOi 
remettent  TédU  et  les  oomniissions  dont  l'enngfstTCment 
est  oriionné.  —  La  sénéchaussée  de  Toulottsf  nrrAte  que 
«  les  ù  ail.  l'aiCts  en  Icelle  en  la  ville  de  Gatalac,  uu  eile  fut 
convoquée  par  ordre  de  M.  de  Cornusson,  sénéchal,... 
seront  payés  par  icelle  et  Imp  >sAs  an  sol  la  livre,  et  que 
chaque  diocèse  payera  ses  déi'Uit's  <iui  y  ont  a^isisté  ».  — 
On  cni-egistrera  :  le  contrat  d'achat  fait  par  l'archevêque 
de  Naiitonneli  la  duchesse  deU  ut«e  de  la  baroonied'Arqaes 
qui  a  entrée  ans  Etale;  —  l'arrêt  dn  Oonseil  qui  rétablit 
Ie>  e;ii.'rs  êî  X:  fianc  salé  des  pn)fe.?(!ii:s  i!t!s  universités 
de  Toulouse  «t  .Montpellier.  —  L'a-sseaibléo  décide  que 
le  sieur  Fajrn  de  Rodiepierre,  sjndio  du  Vivarals,  «ui 
vouloil  se  retirer  après  l"  ans  lie  sers  ice,  continuera 
do  venir  aux  lïtats,  et  pour  lui  marquer  son  estime 
et  «a  gratitude,  lui  acconle  1,000  livres  <  pour  estre 
employées  à  une  chaisne  d'or  à  laquelle  pendra  '.in  :»  m^;- 
daille  où  seront  les  arme^  de  la  province     —  ii  sera 
payé  au  1"  janvier  1051  «aux  pourvus  des  oMces  de 
trésorier  de  la  fiooree  de  cette  province  la  somme  de 
200,000  liv,,  pour  tous  les  remboursements  qu'ils  de* 
mandent  >.  — «  Ceux  que  les  Estalz  couimeltront  à  la 
charge  de  trésorier  de  la  Uourse  manieront  lea  deniers 
qui  alraposeront  par  ordre  dacette  assemblée  el  ne  pren* 
dronl  que  2  (l«'i.ii.'i.s  ;i((ur  livi-,  |;t;j|  suulement,...  et  pour 
les  emprunts,  que  les  intércstz  au  denier  seize  de  toutes 
les  somnss  qulls  advaneeront  ». -~Lee  elears  Pierrodo 
Pennautier  e(  Lesecqsonl  nommés  Irésori-^rs  ile  la  Hi  ui  si> 
du  pays.  —  aratiflcations  :  de  80,000  liv.  au  duc  d'Or- 
léans, de  40,000  ilv.  au  comte  dit  Roare,— de  ■  (MMIOIIt. 
h  M.  l'abbé  de  la  Rivière  en  considération  des  faveurs 
ot  assistances  que  la  province  reçoit  de  luy  auprès  de 
S  A.  R.  et  d'autres  6,000  liv.  pour  les  soings  et  poyne 
qu'il  a  prinze  de  la  remettre  dans  son  antienne  llberlé 
pur  le  moyen  de  l'obtention  de  la  révocation  de  l'édict 
de  Uéziers  »,  etc.  —  L'évéque  d'AIbi  expose  que  |ien- 
dant  qu'il  était  aux  États ,  les  consuls  d'AIbi  avaient 
fait  saisir  et  vendre  à  l'encan  des  denrées  b  lui  apparte- 
nant... •  iiu'il  i  >l  aCCuUst  il:;.é  à  es  iliili^liit 's  ni  IM'  :>'en 

phlint  plus,  ne  pouvant  attendre  de  meilleurs  offectz 
d'un  peuple  qni  a  perdu  sans  snl^set  tout  respect  pour 
prT>:i.irit;'î  -"m  rara^l "rc,  f*t  V!'nn  h  ce  point  de 
mespris  que,  le  voyant,  iis  no  le  saluent  pas,  etc.;  luais 
qu'il  a  cru  debvoir  représenter  il  c^te  compagnté  cette 
insolence  qui  viole  <  la  surséance  des  afhlrsset  la  sûreté 
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ilat  U«n  d«  Muv  qui  1»  compoient  >.  On  denand«r*  ta 

cassation  île  toutes  les  saisies  faites  ii  Mf  l'évéquo 
d'Albi.  —  Lille  des  comioimli'es  principaux  dos  assiet- 
te!. —  BAiddiction.  —  Lw  États  «a  corps  ront  pré- 
senter l'oclrol  avx  eomminalrec  du  Sol.  —  Dépatés 
présents. 

IteAlA/^W.  —  A  Pésenas,  dam  la  grande  aalto  d« 

l'Hôlel  de  Ville,  du  ?i  or-tobre  1050  aa  14  janvier  1651. 
—  Président  :  l'archevêiiue  de  Narbonne;  Commissaires 
du  Hol,  Louis  de  Gtordalllae  et  Lévl,  comte  de  Bioulo, 
lieutenant  général  en  Languedoc ,  Jacques  Dyel ,  s'  de 
Miroraénil,  conseiller  d'Élat,  Le  Tonnelier  de  Brcteuil, 
intendant  en  Languedoc  et  Roussillon,  de  GrefTeuilhe  et 
de  Madron,  tnVsorfers  d»  France.  —  Discours  du  comte  de 
Bîonle.  Tl  «spère  qua  lu  i>rovfno«  aeeortlera  au  Ril  les 
seciiuis  ei'.raordinaire^  qu'il  domanii',  en  rrtrorin.iis- 
saace  du  rétablissement  da  ses  privilèges.  Il  assure 
l'hnemlilée  da  son  affection,  ■  ayant  en  l'honnenr  d'estre 
du  corps  de  ceste  célèbre  c'iiii[Kiviii'>  :lf>|iiiîs  r.uiiii'ii 
1624  ».—  Discours  de  M.  de  Mirumijail.  Il  eipose  les 
nlsons  qa'on  a  de  contlnner  la  guerre  ;  H  dit  que  aans 
les  troubles  qui  ont  eu  lieu  dans  les  prf'vincL"!.  r  les  en- 
neinif  ne  IrouTaol  pas  de  jour  pour  flatter  leur^  espé- 
raneea...  amolent  ruçn  ta  paix  aux  oondlUons  que  noua 
leur  avions  oflerles  ?i  ^fn^?:<^>^c^  qui  avoinnt  pst^  inu- 
vées  si  raisonnables  par  tous  les  ijU-nipolentiairia  ».  V. 
rappelle  ce  conseil  du  maréchal  de  Brissac  ii  Henri  II  : 
•  Pour  parvenir  k  la  paii»  il  favit  parler  à  choral  et  les 

armes  à  la  main  «  «  Vous  pouvez ,  Messieurs,  le 

rendre  utile  en  donnant  à  L.  M.  les  moyens  de  re- 
pousser In  ennemis  hors  du  royaume  en  offrant  géné- 
nmtBmmt  ce  qve  le  Roy  exige  de  ses  antres  subjeelz... 
11  PS',  i.etlain  rjii'en  i'esiR'.  itsonarchique,  le  prince  souve- 
rain est  maistre  des  biens  et  des  hommes  qui  leur  sont 
•Dhjedx,  et  qu'il  peut  disposer  de  leur  liberté  et  de  lenr 
vie  par  autorité,  I)a^tîcllii'■^eml?ntp^:lUrc^iU3^;;■'U^JlifIue... 
La  Terlu  de  là  Reyne  renvoyé  ces  maximes  au  Divan... 
Vous  estes  a^Jourd'huy,  Messlaon...,  en  pouvoir  de 
régler  vos  affaire-!,  d'arWtrsr  rflllps  de  vostrs  maître. .. 
Considérez  que  le  secours  que  L.  M.  vous  demandent 
lut  «ellay  da  quatra  provinces,  et  qa«  celles  de  Pro- 
vence, Bourgogne  et  Bretagne  qui  se  gouvernent  par 
Eslatz  comme  vous,  suivront  infailliblement  vostre 
exemple  ».  —  Réponse  de  l'Archevêque  de  Narbonne... 
«  I<es  rois  na  sont  pas  hors  du  oorps  de  leurs  Rstatz 
comme Dian  est  hors  du  eor^ie  du  monde,  .«ussy  se  trou- 
vent-ils eirectivament  dans  la  maMcrlo  leurs  subjeclz... 
et  parlant  tlCint  conclure  qu'ils  sont  chargés  de  toutes 
Im  obtlgattom  dea  partfonUan  «o  ce  qui  regarde  le 
Han  de  l'Sfetat...  Tant  s'en  Gral  que  ce  soit  un  bien  et 
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une  raison  dlSsfat  Talable  qne  le  prince  manque  à  ses 

promasses,  qu'.in  i-DUtiMirc  c'ost  l.i  jiKis  grande  injuni 
qu'il  puisse  faire  à  son  EsUt...  Enfln ,  le  temps 
est  Tean  que  L.  If....  ont  reconnu  que  tous  ces  édicts, 
auxque'ïi  on  no-is  ini;iuloil  contre  la  v.^ritf  d'uvoîr 
consent/,  n'estoient  ny  justes  ny  raisonnables;...  avec  le 
temps  et  la  eontInvatloB...  de  la  puissant»  proteetlon  da 
S.  A.  R.,...  nous  parachèverons  ce  pmnrl  ouvrage... 
qui  est  de  réduire  nos  impositions  à  un  pied  juste  et 
raisonnable,  e'est-à-dlre  tel  que  la  province  dans  sa 
pleine  et  entière  liberté  jugera  le  pouvoir  et  devoir 
faire.  Bien  entendu  pourtant  qu'elle  est  résolue  de  roes- 
nager  dores  en  avant  de  telle  sorte  les  moyens  de  ses 
habilans  qu'Ole  puisse  tousjours...  estre  en  estât  da 
eoniinoer  h  son  prince  rntililé  de  ses  services;...  nous 
voulons  durer  longtemps  pour  le  faire  durer  »...  S'ndrrs- 
sant  au  comte  de  Bioule  :  «  Vous  cognoisses  mieux  que 
nul  autre  Teslnt  de  cesie  province,  autreMs...  trds  opn- 
lenteetk  présent  f  ri  ilzi'teuse  ».  — Différends  entre  des 
diocésains  pour  l'enti-ée  aux  États.  —  ■  D'autant  qu'il  y  a 
quelques-uns  de  Ms«*  les  avcsqvca  qui ,  dspvis  plustours 
années,  n'ont  point  comparu  au.t  Estatz  ny  envoyé  aiicunc 
excuse,  comme  le  règlement  les  y  oblige,  ils  seront 
priés  da  Tenir  an  psrsonna  aux  prochains  Bstatx,  aulre- 
':,r--nt  l?t)r'  virairp?<  fr^'nAra'tT  n'y  seront  pins  reçn?  r  . 
—  Les  ilépiitfs  C'Crîront  aux  receveurs  de  leiir^  diocèses 
It^  ne  déférer  point,  b  peine  d'être  privés  du  n  l  ouvre- 
menl  des  deniers  de  la  province,  aux  ordres  de  MM.  de 
Marin  et  de  Breteuil,  intendants  en  Quyeno»  et  en  Lan- 
guedoc ,  qui  leur  demandent  copie  des  commissions  en 
vertu  desquelles  s'est  faite  la  levée  des  deniers  accordés 
h  Sa  Majesté  aux  derniers  Bhtatz  pnur  les  années  1049  et 

1650,  lé  qui  e>l   tuiH   niniveuiité  loula  crintntiri) 
ordres  do  la  province  et  qui  ne  peut  que  luy  estre  très 
donnageaUe  ».  —  Pour  l'afltctuige  des  tarift  des  leudes 

et  pi'age.s-  aux  lieux  ou  lesd.  iXv^tiU  &6  paient.  —  Le 
fonds  de  60,000  liv.  laissé  par  le  Roi  pour  être  dis- 
trilmrf  aux  dommaaantés  qui  ont  en  dea  logements  Axes 
de  gens  de  guerre,  sera  réparti  «  H  prorata  dos  foules 
qu'elles  en  ont  souffertes  >.  —  Délibératiun  contre  le 
Ibn&ier  de  la  foraine  et  la  cour  des  Comptes  de  Montpel- 
lier qui  entravaient  la  liberté  du  commerce  à  la  foire  de 
Beaucalre.  —  Commissaires  nommés  pour  voir  ■  Isa 
anciens  ordres  et  règlements  touchant  Isa  réparations 
des  pon  ts  et  chaussées  — Contre  les  visitanrs  généraux 
des  gabelles  •  qui  tiennent  dès  assises  aux  lieux  qu'il 
leur  pt.iit,  et  y  font  assigner  le?  consola  des  lieux  circi>n- 
Toiaiiu  à  leur  venir  représenter  non  seulement  le  nom 
et  aiimon  des  lutbltans,  chalh  da  fkmilla,  suivant  tes 
réglamsias,  uab  ancors  la  nomlira  da  laais  anAiRa  at  do 
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leura  Leili;iut  affln  d'eatablir  le  suffisamment  gabellé 
et  ensuite  Sa  r  upiiation  ».  —  Rapport  des  tiépulés 
chargés  d'«x«min«r  i«i  conmiMions  da  Roi  :  ils  n'j  ont 
trouTé  d'autra  ehanf^emant  qv'am  augmentation  d« 
3,000 liv.  à  rartic'o  dus  aiipointetnents  d-'s  gmn '.'l'uiiurs, 
llentmants  généraux  et  autres ,  portés  k  00,000  liv. 

—  Entrto  det  oommitsairea  do  Roi  ;  tis  expoMot  ■  que 

la  ni."  v'ssil.'  (ît.»s  afTiàiru^  du  Roy  requiert  un  notable 
secours,  ceste  année,  pour  subvenir  à  la  subsistance  da 
tàt  anuéea  «.  —  U.  de  Mlroniamil  dit  qa'il  ert  chargA 
dndomandfr  la  s:imme  de  1,500,000  livres.  —  Analj-sfl 
d'une  délibération  de  l'an  IDOO,  servant  de  règlement 
pOvrlaeomlraeUOQ  et  réparation  des  ponts,  fuite  par 
le»  députés  commis  pour  s'enquérir  «  deoequi  ae  prati- 
quoit  anciennement ,  et  avant  l'édit  da  mois  d'octo- 
bre 1632  »  (de  Bézlers).  —  Assemblée  particulière  des 
États  de  la  sénéotaauaséa  de  Oareassonoe  poar  jiourTidr  à 
la  réparation  des  ponts.  =  Assamblée  parlienlière  des 
États  de  la  sénéchaussée  de  T  lul'  tiso  :  un  i Dnuinin  .i  lus 
enchères  pour  la  construction  tlu  pont  de  S'-isulpico 
sar  la  Lftie.  —  On  Térfflera  l'état  d«t  poals  de  Boiet  et 
de  Cinle^iibi'Iln.  :  Loclure  d'une  lettre  des  é^Ii^vin^  de 
Lyon  aux  Etals  «  contenant  le  mujren  de  faire  supprimer 
la  douane  de  Valsnoe  *.  —  ttO  Ut.  aeeordéaa  suivant  la 
délibération  du  26  J«fn  1620  ,  au  s'  Jo  lîoafenar  qui 
«  s'estant  mis  en  campugiie  avei;  qu.mlilû  de  s&s  auiU, 
avolt  attrapé  et  fait  exécuter  à  mort  ■  deux  chefs  de  vo- 
leurs  u  qui  se  tenaient  d'ordinaire  sur  le  chemin  de  Nar- 
bonne  à  Gnrcassonuo  et  y  commettoient  tons  les  jours 
des  vols,  incendies  et  meurtres  •.  —  On  demandera  au 
Soi  d'interdire  au  Parlement  de  Toulouse  de  •  prendre 
anennecognolssanee  des  finances  et  des  impositions  déll> 
bérée^i  (-t  consenlies  p.ir  les  Kslcil/  »,  couir;;*)  il  l'.i  fail  au 
mois  de  Janvier  1040,  et  depuis,  en  déchargeant  cer- 
(ainsi  communautés  «de  l'estape  establle  par  la  pru- 
dence ilesJits  Fi'.aiz  pouresvUer  de  plus  i;r,uids  maux  ». 

—  Il  sera  donné  avis  à  MM,  de  l'assemblée  générale  du 
Otergé  qu'il  seennatralt  de  nouveaux  temptes  et  s'éia- 
blit  rte  nouveaux  pn^rhe»  dans  les  diocèse»  de  Menile, 
I^ijve,  Uzèsi,  Agtie,  Ijivaur  et  Viviers.  —  A  propos  de 
cerl<')ines  clauses  très  préjudiclaMes  au  public  que  le 
fermier  de  la  foraine  avait  fait  par  surprise  insérer  dans 
son  bail,  on  demandera  au  Roi  de  maintenir  les  ofHciera 
des  maîtrises  des  ports  en  la  fonction  de  leurs  Chartres 
€  establies  principalement  pour  la  ooaservaUiMi  des 
drolcto  da  la  Ibraine,  ftdre  voir  h  8.  M.  ce  que  les  fer- 
m'm'A  i'n  retirent,  etempeacher  les  fraudes  qui  i)ourroient 
estre  laictes  en  la  levée  d'icenx  >.  On  fera  imprimer 
l'arrêt  de  la  cour  Comptes  de  Montpellier  qui  déAod 
«n  lermier  général  dca  gaMIae  de  continuer  la  levée  do 
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la  crue  de  7  eols  6  deniers  snr  cbaqne  minot,  et  il  sera 

er^olnt  aux  t-onsulsde  tenir  la  main  il  l'exécution  dudit 
arrêt.  —  Lee  commissaires  du  Roi,  k  qui  •  pour  des 
eonsidératloos  Importantes  au  eervloe  dn  Roy  et  bien 

Je  l;i  province,  rasieiiibli'-u  avait  ■itjnniiid.;  l'ôlu  des 
commissaires  des  Assiettes,  répondent  qu'ils  ne  l'ont  pas 
encore  reçu,  mata  qu'tta  vont  prier  «  S.  A.  R.  de  lo 
!ojr  .jrjvov-T  nu  plus  tsM  On  supplîf-ru  ;<■  Roi  il'ur- 
donner  que  les  professeurs  de  l'Univeraité  de  Montpel- 
lier soient  payés  da  leurs  entiers  gagea  et  frane-nlé,  et 
1»  •Î-'  di>  lîclnv.i! ,  (!•>  s,»s  appointements  pour  l'entre- 
Uen  du  Jardin  du  lioi.  —  h'^s  KLats  jw  j)«uv«nl  accorder 
au  Rui  qu  un  d<iii  gratuit  de  600,000  liv.,  vu  «  l'ox- 
tréme  misère  de  la  province,  causée  par  les  sommes 
immenses  qui  ont  esié  levées  en  la  présente  année,  et 
par  la  stérilité  extraordinaire  qu'elle  a  soulïerte,  n'ayant 
perçu  presque  anenne  sorte  de  frulcta,  à  quoy  de  pins  a 
esté  adjousté  tarayne  non  attendue  de  la  multitude  des 
),'eiis  de  ^'ut  rra  qui  ont  ou  leurs  quartiers  fixes  en  icelle 
et  l'ont  euliérouMUt  désolée.  >  —Les  commissaires  du  Roi 
•  reçoivent  très  agréablement  >  cette  déllbératton,  et  en 
■  tosmuigetrt  prond  ri'ssrMi'iiuetit  de  joye  ».  —  Coiuro  Iv-s 
artillces  des  commis  de  l'ordinaire  (Je  la  poste)  pour 
réunir  h  taon  bureaux  ceux  des  ménageries  nonvello- 
ntent  concédées  par  le  Roi  dans  les  sénéchaussées;  de  la 
province.  —  Renouvellement  de  la  délibération  de  1045, 
pour  maintenir  en  la  cité  de  Carcassonne  •  la  Jnslioe  dO 
sénéchal  et  sictto  présidial  >.  —  Sur  lo  rapport  fait  par  le 
baron  de  Casteinau  n  que  les  archives  do  la  province,  qui 
sont  de  tout  temps  dans  l'hostel  de  ville  de  Monlpellieff 
ont  couru  fortune  d'estre  broalées par  l'incendie  d'une 
maison  dn  voisinage  «,  Il  est  arrêté  que  lesd.  archivée 
seront  placées  dans  uiui  chambre  plus  sûre  dud.  hotcl 
de  ville,  qui  sera  voûtée,  et  que  des  colUlionnés  et  des 
extraib  de  tous  les  titres  qui  y  sont  eeroat  mta  h  Tou- 
liiusiî,  Carcassonne  et  Niman  a  qui  sont  les  trois  an 'i^niios 
senescbausaées  »,  afin  qu'on  puisse  y  avoir  recours  avec 
plus  do  iKlIftê.  —  ■  Pour  arrestar  en  ceete  province 

le  sieur  Orr.nJvalet,  mnitrc  chirur(?ten,  loquol  a  une 
singulière  intelligence  et  expérience  pour  tailler  ceux 
qui  sont  attaquée  de  la  pteri»,  ot  Iny  donner  moyeu  do 
continuer  son  assistance  aux  religieux  mendiauls  et 
aux  pauvres  gratuitement  >,  le^  Étals  loi  accordent 
une  pension  annuelle  de  300  Uv.  —  Sur  ce  qui  a  été 
rapporté  que  les  six  corps  des  narehands  de  Parts  sa 
sont  opposés  ■  au  traité  pour  (kbriquer  des  liards  de 
cuivre  dans  toute  l'estendue  du  royaume  >,  motif  pris  de 
ce  que  lad.  basse  monnaie  est  exposés  an  décri,  oo 
a'oppoaera  parslItanMDt,  pour  lo  Uod  du  oonmorco  do  te 
province,  k  l'azécution  da  «a  li«ilé«  d'autant  «  que  fonr 
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réparer  le  défaut  de  basse  monnoyâ  on  y  peut  faire 
liatin  de»  «olz  qajr  ne  «ont  pM  «ubjeelz  au  dfery  >.  — 

On  fera  0|>pDsition  k  l'arrAt  iln  ronseil  obtenu,  !e 
13  août  1650,  par  le  s'  Lucombe,  pourvu  de  roftlitc  -Jo 
général  provincial  des  nioiinaiet  à  Toulouse,  ordonnant 
qu«  lad.  LacomDe  oonnaltra  on  pramièra  insUnoe  dans 
la  ville  de  Tenlooieet  autres  du  ressort  ■  dee  malversa- 
liona  qui  se  commettent  aux  titres,  bonté,  allingc,  niar- 
ques,  poingoDt  et  AiÇOO  de  tous  les  ouvru;.'es  d'orphévre- 
rie,  et  la  Conr  des  moonoyea  de  Paris  par  appel  «.  — 
IVi'c  ulii.tis;  il  [ireriiÎM  par  les  consuls  1  de  qn^lques 
lieux  qoï  sont  encore  aftligés  de  la  maladie  contagieuse 
depuis  Tannde  dernière  >.  —  Dépntation  nommée  poor 
aller  témoigner  au  duc  d'Orli-ans  I.i  joie  lîo  I  i  iirovinc-; 
«  qui  a  riioonear  «l'avoir  esté  prinze  par  ce  prince  en 
■a  proleelion  >,  loraqn'elie  a  apprie  «  la  natennee  dv 
dhi''  rl.;  Viïlois},  fl!.^  lifl  S.  A.  R.  n. — L'ar^'hcvè-]im  de 
Narbonne,  président,  dit  que  les  receveurs  généraux  des 
finance»  de  Touionse  et  de  Montpellier,  <  appuj-és  d'uu- 
cuos  des  trésoriers  de  France  desd.  généralités,  tas- 
cbent  de  se  faire  adjuger,  au  préjudice  des  trésoriers  de 
la  Bourse  des  États,  le  recouvrement  des  déniera  accor- 
déaextraordinalrement  an  Roi  et  que  «  pour  y  parvenir 
ils  no  aerTent  de  Tojea  illicites  ce  dont  il  ne  peut  plus 
douter  <  depuis  qu'une  personne  de  condition,  qui  n'est 
pointdeceateaaseaibléo,...  lujr  est  venu  porter  paroleqne 
sfl  en  Toulolt  fUre  la  prop<jaltion  ou  soufl^lr  qu'elle  Ait 
i  r  quelqu'un  sans  la  conlrtMiire,  on  bailleroit 
10,000  liv.  à  ceitty  qu'il ordouneroil  «.  L'assemblée  déli- 
Mn  c  qu'inMaaanunent  on  fera  peniniaitfon  des  auteurs 
etentremelleursile  resal>;  ooiiujiHr  'tî  i>.ir  tuute;*  voye-'i  '!e 
droict,  mesmes  par  censures  occlésiastiijues  ».  —  Con- 
«amant  «a  ponlaur  le  ralaaaan  de  Rognée  an  cooauitt 
('f  v^-rf"V  •  traversant  un  grand  chemin  tiui  va  de 
MontLiulian  a  Carcassonne  et  de  Toulouse  à  Ca*U«a  ».  — 
Suivant  l'ancien  usage,  le  cahier  des  doléances  qui  doit 
être  présenté  au  Roi  cette  année  sera  dres-aé  pendant  la 
tenue  des  États.  —  Députés  noosmés  pour  aller  saluer  le 
Aw  de  Mercœur,  vice-roi  do  Catalogne,  de  passage  à 
pifnnM'  —  A  la  requête  des  traliqnaDtedes  villea  d'Agde 
et  dePronlignan,  on  fera  plainte  au  Roi  des  lirigandages 
et  pirateries  des  galères  du  Roi,  lesquelles  no  se  conten- 
tent plna  d'enleTer  les  denréoa  desd.  marchanda,  maia 
vont  Juaqn'fc  €  mettre  à  la  cadfene  •  (ebatne)  dce  habi- 
tants de  la  province.  —  Pour  m;iin;cnlr  la  liberté  Ju 
commerce,  i  laquelle  ne  SQauruil  estre  assez  appuyée  pour 
to  flonlntemeat  du  peuple  on  iatervinndn  au  praeèa 
des  colporteurs  •  qui  vont  k  la  campagne  ès  maisons 
particulières,  vendre  des  toiles  et  autres  marchandises  », 
oonira  Im  gnw  niNilnada  dwTlIlMt  qal  TondnrieBtiur» 
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I  vendre  et  foire  i>a.sser  tout  le  monde  par  leurs  main»  >. 
I  —  Commissaires  nommda  pour  enleadre  l'AvAque  de  Nl< 
'  nips  an  sitj<»l  »  des  désordres  qui  l'obligèrent  ?i  sTrtir  de 
liid,  ville  avec  son  chapitre  ».  — Rapport  desd.  com- 
missaires qui  charge  tes  P.  R.  (Il  s'agit  da  l'enlérenient 
par  un  miniaire  et  environ  400  hommes  armés  d'un 
garron  de  13  ans,  nouvellement  converti,  qui  avait  de- 
manilé  asile  à  révoché).  —  Actions  da  grâces  dans 
l'église  du  Saint-Esprit  k  raison  de  la  victoire  remportée 
sur  les  ennemis  de  l'État,  e  W  le  mariehat  du  Plessis 
Prasiin  qui  commande  les  armées  ilu  Roy  nn  Champagne 
ayant  entièrement  défiiit  (à  Réthel)  Me  le  vîacorate  de 
Turenne  *.  Enlrie  deaeommtsenirasdu  Roi.  —  M.  de 
MirmiitMiil  ait  iju'il  n  ordre  do  defiiiiii  Ilt  un  supplément 
de  150,000  liv.  pour  les  puisons,  et  présente  une  lettre 
derile  k  e»  aiijet  par  le  dm  d'OrIteas  ans  fitats.  — 
Celle  somme  est  accordée.  —  «  Lorsque  durant  le  cours 
de  l'année,  entre  les  deux  tenues  des  RsUklz,  il  sera  donné 
quelque  anpeecliement  aux  ordres  du  Roy  et  délibéra- 
tions de  ceste  a&temblée  les  députés  et  oi'ticinn;  i1(>t 
Ëlats  et  les  syndics  des  diocèses  en  donneront  avis  à 
l'archevêque  de  Narbonn»,  prési<i<  nr,  i  luqualastiuppllé 
d'y  pourvoir  et,  an  ete  qu'il  le  juge  k  propos,  d'as- 
.sembler  selon  Tancien  usage  tel  nombre  de  MH.  les 
prélats,  barons  et  consuls  qu'il  croira  nécessaire,  pour 
délibérer  ensemble  et  s'opposer  par  tous  moyena  de 
droict  aux  entreprises  qui  pourroient  estre  faicles  con- 
tre les  droicts,  liberlés,  privilèijes  et  usages  de  la  ]iro- 
vince  ».  —  Le  de  Roux,  sieur  de  Montbel  t  avocat 
au  sénéohal  de  Oareateonne  *,  est  reçu  syndic  général 
lît!  l.k  >j«'nécljau5sée  de  C:irc.is?iinnf!  h  la  île  son 

oncle  démissionnaire. —  Te  Deum  pour  la  victoire  rem- 
portée [k  Rethell  aar  les  «nnsmis  de  l'État —Rapport  d« 

M-  litj  Joubert,  syiifîic  g'-r,f5rnl  ?iir  tes  prof^iliires  faites 
dans  lt!S  diot;(j.si:s  Je  .\Ii)iitjj.>lli--'r,  Nii;i«â,  Uiit^,  Viviers, 
Mende  et  Le  Puy  par  M.  lit'  \  liMly,  coraraissairo  dé- 
puté par  le  Parlement  de  Toulouse  à  la  requête  des 
États,  €  pour  infonner  des  violences  des  gens  de  guerre 
et  des  malversations  des  partisans...  qui  ont  mis  long- 
temps à  l'espreuve  la  fidélité  et  la  patience  des  babltaols 
de  la  province  ».  —  ■  Pour  oonsiraindre  la  ville  de 

Tholousi^  il  payiii"      auiuiufs  qu'ellii  dolbl  dr.'  su  cuit. té 
des  impositions  faUctes  en  la  province  ès  aauces  1043 
et  suivantes,...  les  marchandises  et  autres  eRtets  des 

hr>Mt:uils  di»  laJ.  ville  seront  snisics  en  la  f.irt  où  eUes 
seront  trouvées,...  et  iceuxbabitanls  exécutés  solidaire- 
ment tvr  leurs  psraooiMS  et  biens  suivant  l'arrest  du 
Conseil  du  9  février  16&0,...  ■  etc.,  «  et  parce  que  la 

i prétexte  du  refus  que  foict  lad.  ville  de  payer...  est  un 
prélanda  abonuoiMat  qu'alto  denuoda  m  Roj^f*  on 
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eiscrira  à  M.  le  garda  des  sceaax  et  k  M.  le  surintendant  1 
pour  empcscher  qas  lad.  ab4mii«m«iit  n«  «oit  Moord^, 

que  ladite  vill''  T\'..yc  filiéreitienl  s.tlisf.iict  au  payement 
decequ'ello  diiiljt  u  U  |iri>viiice  ».  —  Uaiipoi't  sur  l'tStat 
destniraui  du  porld'Agde.  —  •  Comni  !  un  moyen  pro- 
pre à  roaintonit-  et  conservar  l'autorité  du  Roy  et  re- 
médier à  beaucoup  de  mant  et  d^^iordrex  qni  se  iHii- 
aent  dans  l'Kstut,  S.  M.  sera  suppUée  de  fjire  exécuter 
|«  ordre*  qu'elle  avikit  cj^^devanl  donné*  poor  la  tenue 
des  Eclats  irénénrax  de  son  myatim»  en  la  ville  d'Orléans 
au  IC'  r  1049,  laquelle  convocation  fut  ilirf«'r<îe  jus- 
qu'au 16*  avril,  ensuite  Jusqu'au  1«  octobre  de  lad. 
année,  et  flnalemant  8.  M.  anroll  eacril  anx  sAnesehaus- 
sées  (iu'hII'j  e>toi[  obliv^e  survenir  J»  l'Hti-cnfi"!!  lî-- 
sa  volonté  louchaut  ta  tenue  desd,  EslaLs  généraux  >,  — 
Les  député  qnl  Iront  rAlfeKi«r  le  due  d'Ori^n*  de  la 
nai?satici- du  duc  (leV.ilois  »  r^'ndron'  pareil '^'mr^icrruigc 
d'honiiinir  et  de  c.)nji)ni-isanc*(  h  Mail.inie,  à  laijunlle 
ils  pri'S 'nter  -nt  d-*  l;i  part  ilf;  reste  aisembl.'o  l.i  si'mmo 
de<(^,OÙO  liv.  '  k  elle  accordée  •  en  considération  tia  la 
naissance  île  ce  prince  ».  —  On  deninndera  la  révocation 
do  la  lax-'  lie  2,000  liv.  faite  sur  tous  Icg  prédits  du 
ressort  du  Fariement  à  Touioaset  en  1565,  par  le  cardi- 
nal d'Armagnac,  c  en  verlu  de  quelque  patenta  dn  roy 
CbHrlog  IX'  obtenue  par  les  professeurs  de  l'Université 
de  Toulouse  pour  supplément  de  leurs  gages  • ,  attendu 
que  les  cnies  sur  le  sel  eottsontlea  par  les  Élats  reai' 
placent  ladil<î  taxe,  et  "  iTriiîtant  qu'on  ne  iitnil  iiii;'-'- 
ser  ce  tiubside  sur  Mi''^*  les  prélats  que  de  leur  consen- 
tement *.  —  Oraliflcations  ;  80.000  liv.  au  due  d'Or- 
léan?,  40.000  au  comte  de  Btoule,  7,0'M  h  MM.  de  Miro- 
menil  et  de  Hreleuil ,  etc.  —  On  priera  le  Roi  de 
permettre  nu  diocéMO  de  R'-Puns  do  faire  un  nonveao 
oompoix.  —  Il  n'y  a  lien  d'ace  )rder  a  M.Lemamus,  con- 
trôleur i>ônéral  des  finances,  la  KratlAeatfou  de  2,000 
liv.  <  qu'on  accor  loit  à  se^i  devanciers  et  quilulsem- 
LIqU  comme  attachée  à  sa  charge  ».  —  Liste  de*  eom- 
uiasaire*  des  Assiettes.  —  Bénddicrion.  —  Lm  Étals 
en  corps  voni  porter  l'ociroi  au  comte  de  Biottla  et  auliw 
oommiBsaires  du  Roi.  —  Députés  présanls. 

D»  A  /*>  154.  —  A  Carcassonne,  dans  la  grande 
salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  31  jai'l  -t  1661  au  10  jan- 
vier 1652.  —  Président  :  L'archevêque  de  Narbonne. 
Commissaires  du  Rot  :  le  comte  d'AubQouz,  Ilealenani 
général  en  Languedoc;  Alexandre  de  Sàve.  cnn'îPTlier 
d'ÉUit;  Boucbarat,  maîlra  des  requêtes  do  l'Holel;  de 
BreleuiL,  intendant;  d'Aumélas  et  de  Lorobrail,  tréso- 
riers de  rr;inee.  —  Discours  dn  comie  d'AttUltoax.  Il 
dit  •  qu'a  présent  que  la  ptn>vinoe  aa  trainv  «onlagée 
dee  imporitlona  qu'sU»  avuîl  aitd  obligée  4a  (Mra  pour 
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le  paiement  des  trois  millions  accordés  au  Roy  aux 
Kstats  de  MontpelHer,  Il  croit  qu'elle  ne  nAmera-paa..... 

d'aci'oriler  au  Roy,...  sur  le  point  de  sa  majorité,.., 
rextraordimtire  .secours  que  S.  M.  attend  d'elle  pour 
luy  aider  à  oonaerver  dans  ce  commencement  les  adtan- 
ta(,'rïs  que  nous  aroiH  toujours  eai  aur  IM  Minemti*.  — 
Discours  do  M.  de  Sève.  Il  dit  que  «  tes  efforts  qu'on  d»« 
maiiile  à  la  proTinco  de  foire  encore,  seront  vi  r  il.ili  c- 
mcnt  les  derniers,  parce  que  a<^«urément  Ils  Uniront 
nos  peines  et  acbéveront  rouvra^e  de  la  paix...  11  ne  se 
peut  faire  aulreaient  et  pour  en  tomber  'I'ii  t  ird,  il 
sufllt  de  considérer  les  bonnes  dispositions  que  L.  M. 
7  apportent  et  ce  qne  la  mtaère  des  ennemis  j  ▼tant 
contribuer  nial^ré  fux  ».  Il  raijpelle  •  le*  avances  que 
S.  A.  R.  tu,  l'année  dernière,  soubz  l'adveu  de  nostra 
incomparable  Régenie.  tonque  par  un  prooidé  pMn 
d'artifici',  l'Kspagne  feignit  ''.^  vonl  iir  solUi-iter  un  ac- 
co:ani<.>denient  ;  celles  qu'on  .i  iiiiiouvellées  quand  les 
Provinces  Dni»  ont  présenté  leur  entruiriaa'-  '  Q 
si  d'autre  p  irl  nous  «entrons  dans  l'Espagne  on  dans  les 
Flandres,  nous  y  trouvons  le»  i>eup!es  sl  misérables,  les 
^'raiids  si  niaU-ontens,  les  troupes  si  foibles,  l'argent  si 
rare,  la  licence  des  gens  de  gaorr*  «i  extrême  qu'on  ne 
pourra  doubler  qu'une  nécessité  ou  un  désordre  si  grand 
ne  combattent  fortement  l'orgueil  i>u  l'olislinatii'ii  de 

rSspagne  pour  la  faire  consentir  à  un  traité»  «  Il  ne 

reste  h  leur  opinlasireté  qne  la  persuasion  que  nos  pro- 
Yj.y. rsji'iîs'^'s.  r.o  f  mrnU'-ii'it  ['his  souM.'-ii  île  riiis 
armées,  feront  jour  pour  achever  ce  que  nos  divisions 
passées  et  plus  enooro  la  nécessité  de  nos  Unanees  ont 

tant  avancé  les  anni^^  d-'rniéres.  Ainsi  qu'on  les  gausse 
de  caste  vaine  iraaginaii<m,  et  l'ouvrage  de  la  paix  ne 

pourra  plus  recevoir  do  rslardement  —  Rnpi>:is.î  <!s 

l'archevêque  «le  Narbonne...  «  .Sy  lu  liberté  qu'a  ceste 
ilidstre  assemblée  de  pouvoir  régler  elle  mesmO  tOVtet 

ses  Impositions...  nos  rois  l'ont  toujours  ronservt^,  

nvf«  rombien  plus  de  raison  ie  doil-elle  esire  par  les 
siib.  '  N',  il!  ni.  Il  '  qualité  et  condlllon  qu'ils  puissent 
ô.slre,  et  iir;in'iii.ili'iiiiint  i^-ir  i^cux  qui  e?l;inl  appelés 
sariem  ministerii  se  trouvent  pourveus  de  magistra- 
tursa  ou  dignités  considérables,  lesquels  oo  peuvent 
sans  crin':c-  nvoir  do  roslime,  Ji's  li:ii.-nii:'*>ii  et  encore 
moins  du  désir  pour  quelque  autre  sorte  de  gouverne- 
ment qne  pour  celoy  souhs  lequel  Dieu  le*  afblt  salaire  ; 
Men  loin  de  pouvoir  stniffrir  d'eatre  érigés  ou  de  s'éri- 
ger eux  mesmes  en  républicains  ou  petits  souverains, 
puisque...  tl  n'y  a  pas  de  punition  assex  grande  pour 

chaslier  un  attentat  de  cesta  nature  Nosroysoottoo- 

Jours  recogneu  dans  leur  roqnarcbie  trois  sortes  d'wdMS 
prtneipatts     il  oonuM  les  deux  prsmiert«  nppolio 
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Iwtn  deTntn  «t  tours  privlltew;...  c  Measienra  i9  la 

nobIt-ss'„-,  lU'f'clî^  a'jiiuscere  dignitalem  veslram  ..  U 
n'y  a  que  le  Hoy  seul  qui  ayl  l'auloriU  de  vuus  assiïin- 
bl«r,  et  «i  S.  H.  a  Inaain  de  v<»tr«  senk»,  «lie  voua 
cotiTnqiiP  <-?l(î  riiesme  par  les  (ir<lrt«  qu'ello  eu  biiilla  a 
8«s  gauverneurs...  et  séueschaux  dans  les  pruviiices. 
Antra  pvtoMic»,  qmlle  qo'eil«  puisse  estre,  ne  peut  ny 
ne  doilit  se  donner  ce^te  autorité,  et  si  les  aflaires  de 
TMlre  ordre  tous  obligent  quel  juefois  do  vous  voir  pur 
flOMmUA  il  but  avoir  recour*  M  Rogr  pvnren  oblemr  lu 
p«mi*iioa...  El  néamnoitu  aom  avons  tv...  des  letiroa 
etrcnlalrea eiiTojéea  dans  loutea  le«  provinces,  aoulu  le 
nom  (l'un  syndic  do  la  noblessti  qui  s'est  érlj;é  luy  mesme 
en  ceste  qualité.  Quelque  nombre  de  gealltshumiuee  de 
très  bonne  «iiiallté  sont  rondos  ao  lieu  «t  au  joor  asat- 
R:\r-i.  Cl,  su  s  faire  réilection  a  leur  qualili;  ny  a  k-ur 
naissance,  util  soulïerl  d'estre  présidés  par  un  juge 
crlminél  11  dll  c«  qn'ost  le  trolaièino  oNro.  «  lie 
quatriesme  oindre  ou  eslal,  qui  est  comme  tiré  <les  Irviis 
autres,  est  celu^  àea  ofliciei's  destinés  pour  adminiâtrei' 
la  JttsUeo  disiribiitive  aux  aabjecte  da  prince,...  testaels 
doiven*.  estre  attaches  forlemcr-.t  îiut  inlérâU  du  srrptro 
et  a  la  main  île  justice,...  ne  pouvant  atlenter  sur  ict  ui 
sans  ae  raodre  criminels  de  lèwKmtfestiï  divine  et  bu- 
mainek...eux8ar  qui  nos  roys  ne  se  sont  descbar^^i^s  que 
daa  fondions  de  la  souveraineté  lu!>  jilus  o^Heu^e!;  et  îles 
effets  de  rigueur,  et  de  fait  Leurs  Klajeslés  ne  se  trou- 
Tonl  jamais  au  milieu  de  seiublablesaCTaires  que  dans  un 
llel  de  Justice.  Our  pour  les  dons,  les  grâces,  les  fiiToars 
et  I;i  misi'ric-i  !■  ,  ilios  leur  a|ipnrli«iirieril  (aux  my»} 
en  seuls,  privaUvemenl  k  tous  aulre^...  Un  juge  nesau- 
roit  diralnnor  un  sobside  ni  pardonner  un  eriuoe  sans  se 
renilrtHuy  iTinii;ie;.. .  N'eus  avons  ententîn  iivci' 

estonnement  résonner  dans  nus  contrées  des  paioles 
Jnequli  préseal  imnvea,  «a  bbonohede  certains  oOlcien 
particaliers,  lesquels  de  lour  i:!;*  '',  .sans  nfilffi  il.'  leur 
cotupagnie,  banliment  et  at^entativenienl  prohiOebant 
tHbuttt  dari  Cœsari.  Novs  viTons  dans  nne  monarcble 
en  laquelle  il  n'y  a  personne  qui  suit  exempt  de  rendre 
eomptede  ses  actions  et  desporteiuents  au  souverain  tiio- 
narquo,  et  Je  ne  s^ay  quel  compte  pourront  Mkdraceux 
QUi,  à  l'ioacB  et  contre  l'ordre  de  leur  compagnie, 
âomMimikm$m  gpetnentes  et  majestatem  blasphé- 
mantes lie  iiostre  jeune  et  bientost  majeur  prince,  ont 
la  hardiesse  de  se  dire  les  véritables  dispaosaleors  de  ses 
biens  et  de  son  domidne,  des  tribnis  et  subsides  que  ses 
bons  et  flJùIttH  .s-.il)jei-!ï  de  eeale  province  luy  ont  volon- 
laîrement,  librement  et  avec  cognuissattoe  de  cause 
eeoordla  el  octroj^..  Il  n'a  pea  lann  b  eux  qne  la  fin  de 
tolUcMMe  M  fut  inilie  foii  plas  ualbenretiae  qne  les 
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trois  ou  quatre  demlirea  années  dloelle  Peut  estre 

s'excuseront-ils  en  «lisarit,  <•](•...  Qn'i'.s  mi  jaijjnent  donc  à 
ceux  auxquels  les  roys  ont  pris  contlance,...  et  surtout 
qu'ils  ne  quittent  pas  le  party  du  Roy  parce  que  nous 

f>n  s  iiuiiiL-'S.  .  Àvunl  que  ilnîr  je  v  nt^înii^  lunr  '1^«iiinn'!<;r 
ce  que  quelques-uns  d'enlre  tax  oiti  resiponiiu...  aux 

offres  patemellas  que  S.  A.  K.  lenr  a  faictes;  de 

quelle  sorte  iU  ont  i'oimi  seis  despècbes  el  quellei<  res* 
ponses  ils  luy  ont  données'?  quel  discours  Iqy  a  tenu  leur 
député  sans  dépu I at  ion  Keu r  enirepiteo art aiUeJuaqnee 
h  ce  point  qu'ils  n'onl  pas  voulu  recognoUtre  pour  mé- 
diateur de  nos  dlffSrensceluy  que  a[>rè8  le  Rojr,  eux  et 
nous  devons  honorer...  comme  maistro,  ot  lequel  jurldi- 
qoement  peut  condempner  el  faire  punir...  tous  ceux 
iodlRSramment  qui  commettent  des  crimes  et  des  atlen* 
tats...  contre  laC"iinjtin.'  .  Ceux  qui  ont  agi  avec  tant 
de  passion  contre  nous  ont  eu  ce  dessein...  d'abolir  et 
d'anéantir  une  des  plue  boaorables  et  dee  plus  tihislrse 
et  des  plus  utiles  compagnies  r.n  r  va.iryiQ,  ayant  tR.sché 
comme  ils  ont  faicl  par  des  voye»  bien  e$tranges...  d'ar- 
mer Isa  enlkna  contre  las  pârea...  et  génèraleroent  tooa 
las  compatriote»  Iùs  uns  contr*'  li  s  r.ttlrps  t.  Il  pï'ie  le 
comte  d'Aubijuux  <1e  rc^ndre  léiuoigiiai^<3  au  liui,  a  la 
Reine  et  au  duc  d'Orléans  <  de  ce  qu'il  aura  recogneu 
dans  la  province  pendant  le  séjour  qu'il  y  fera  —  On 
enre;,'istrera  la  don-ilion  faite  par  l'arcluivèque  de  Nar- 
bonno  (M.  de  Rébé)  à  son  neveu  Claude  do  Rébc,  do  la 
baronnle  d'Arqués»  qui  a  entrée  aux  Ûlats.  —  Le  s» 
l'abri;,  marchand  el  consul  d'Albf»  est  exelu  des  États  k 
la  demande  do  l'évéquo  d'AIbi  qui  repréjente  :  que 
Fabre  et  ses  coliques,  loin  «  de  rendre  ce  qu'ils  doivent 
à  eeloy  qui  est  seigneur  temporal  et  spirituel  de  leur 

ville, .  ..en  vindren!  ï  te!  i  xcèsi-que  le  jour  ili  s  Ku:iioaux, 
pendant  la  procession,  ••  led.  seigneur  évesquo  courut 
risque  de  sa  personne»...  st  qu'aTsc  «este  uasme  adver- 
aion  qu'ils  ont  Je  tout  ce  qui  touche  \<is  ordres  de  ceate 
compagnie,  dès  que  le  Parement  cust  donné  arrest  con- 
tre les  Estatz  et  que  la  ville  de  Tulose  se  fbt  déolarée 
pour  led.  Parlement,  Ils  assemblèrent  un  conseil  de 
ville  où  ils  députèrent  cinq  ou  six  des  plus  factieux  pour 
aller  de  la  part  de  lad.  ville  offrir  leurs  assistances  au 
Parlement  et  a'unir  à  ses  intéreatz  *  etc...— Les  commis- 
saires nommés  pour  voir  ce  qui  a  été  ftiil  à  Casteioau- 
dary,  diocèse  de  Saint-Pons,  •  afin  de  favoriser  l'exécu- 
tion des  arreslzdu  Parlement  rendus  contre  la  Province* 
rapportent  que  dans  <  m  conseil  d'aucuns  baUtana,  le 
greffier  du  diocèse  auroit  exhibé  les  délitiératîmi."  pri- 
sas aux  derniers  Satata  contre  led.  Parlement,...  et 
sonflBrl  que  le  aienr  de  Garliacas,  commiaaaîre  de  cette 
coni*,  ayt  mie  en  marge  Tarrast  du  Parlemant  qui  b» 
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«assfl.  k...  —  Le  s»  Decamps.  rfcatra  général  àe  l'érê- 

que  de  Mii-epoix  •  v-ra  r  xclu  pour  jamais  <io  l'onlrtfa 
aux.  KstaU,  aj^ant  tiMé  coupable  de  félonie  envers  li 
lirovlneai  loraque  lê  r  d«  Caulet,  un  dos  commis- 
saires ilu  Parlcmonl,  «'étant  rendu  k  l'Assielle  du  diocèse 
fie  Miropoix,  et  les  dé|iulé.-î  »'(5tanl  partagés  sur  la  ques- 
tion <Je  savoir  K'U  fallait  plutôt  obMr,  «  au  suiij- 'i  il.  m 
imposiliona,  ms  irrnU  du  Parlement  qu'aux  ordres  de 
ta  proTinoe,  ■  ledit  Decami»  <  aarolt  voMé  le  partaj?e  h. 
l'advantage  du  Parlement  —  «  K  i  ;»s  pi»  quelqu'un 
deranomblée,  pendant  la  tenue  de^  iùitatZiSâ  irouveroit 
avoir  «dhéi4  aux  ordres  du  iVkrIemehl  et  IrabI  les  loté- 
reslzde  la  pMvimc,  II  en  si^ra  eii  lu.quoi  [u'il  ayl  |irrsl>' 
le  serment,  et  puni  selon  qu'on  ordonnera  •.  —  On  In- 
ftmoera  les  commiaralNn  du  Roi  •  des  désordres  qui  «a 
cotiimeltenl  dans  les  diocèses  d'AHii  rt  flc  Livmir  qui. 
oonfurméiuent  au  l:irif  ot  arreslz  euvi.;,  -  s  iMrkMiiL'ut, 
Jbnl  levées  des  im[iositi<ins,  ayant  reirnnrbé  par  cet 
ordre  ptusde  ta  moitié  des  impositions  qui  uvoient  esté 
oi-dmnt'^es  l'année  dernière  par  im  l-Islatz  ».  —  Il  sera 
étab'.i  un  courrier  extraordinaire,  aux  dépens  de  la  pro- 
TiiiM«  de  Carcaaaonne  à  Montpellier,  pendant  la  tenue 
des  fitals.  ~  On  remereierta  ta  cour  des  Oomptes  de 
Montpellier  d'avoir  décrété  de  prise  de  iir;s;.  adit; 

du  Vivarais  «  lequel  eacrivoit  des  lettres  circulaires  dans 
tous  les  dioo6ses.  exhortant  les  peuples  à  ne  fUre  les 

inipnMli.  jiis  qui'  l'nn'' ir(;w-t:v--nt  au  tarif  du  Parlr>ini:>ri'.  ■. 
—  On  enregistrera  ia  donation  faite  par  M"  Anne  de 
ValirBs,  kBfon  de  Caatelnau  d'Estivlefons  à  son  flis 
Fraii(;ois  de  Vabres  i  du  tîroil  cl  (acuité  qu'il  a  d'entrer 
aux  iistalz  en  lad.  qual>t<j  de  baron  ».  —  L'assemblée 
nomme  des  oommisfiaires  «que  les  députée  dos  diocèses 
qui  se  trouvent  présents  informeront  de  ce  qui  s'est  passé 
dans  l'occurence  des  affaires  qui  sont  entre  les  Estatz 
et  le  Parlement,  ict  les  commissaires  en  dresseront  un  mé- 
moire lequel  sera  ramisaux  commlssairesdo  Rojr  qui  ont 
résolu  d'aller  k  1V>lose,  pour  disposer  te  Parlement  à  eié- 
cuter  les  ;irri>-t/.  que  le  (Jousell  avo'i  cy  ili'v.mi  (!(iiin.'< 
sur  les  affaires  de  la  province  ».  —  Le  Roi  sera  supplié 
t  d'aocorder  k  tons  ceux  qui  composent  l'asiembMe,  la 
i'i'é.seiit»'  piiuv'-i',  l't  <»iil  i:t:'.  i.h-i.i  -1  irctiIr-T  (Ti  il'elle  une 
évocation  de  renvoy  de  tous  les  pmces,  mus  et  à  mouvoir, 
tant  civils  que  crlmîneh,  au  Pariement  de  Toiose  et 
rhan'itirp  âe  l'Édict  de  Castres,  devant  le  Parlement  d.; 
lireiinlilc  et  chambre  de  l'Filit  de  Dauphiné.  »  —  A  la 
prière  d>>s  <:ommisâairc8  du  Roi,  il  est  délibéré  ■■  que 
toutes  les  aflklresqui  regerdent  les  différends  des  Rstatz 
avec  le  Parlement  seront  sursises  Jusques  à  ce  que 
HH.  las  commissaires  ayent  donné  à  ceste  assemblée  des 
neuvellee  du  succès  de  kur  négociation.  •  —  Exprès 
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envoyé  h  ia  Cour  pour  demander  eatsalion  Al  déerel  du 

rvirlenient  de  Toulouse,  portant  que  le  s'  do  I.a  Foro'St 
1  >yras,  baron  de  Caslelnau  de  Donnsfoux,  i>t;iiécbai  de 
-Monlpelller,  «  sera  prins  au  wrpa  vif  ou  mort,  d'autant 
qu'il  e.st  congneu  à  tin  rharttn  que  led.  Parlement  s'est 
porté  depuis  quetqu.!  Iliui^sj  avec  l>eaucoup  de  rigueur 
contre  loua  ceux»,  de  ceste  assemblée  qui,  pour  con- 
server ses  |irivlià|ges  et  lilwrléa,  ont  résisté  aux  inteti» 
lions  (|a'tl  a  tesmoigné  avdr  de  les  destrutra  ».  etc.  — 
Admission  aux  Klats  du  .s' de  Chambei",  t.'n  !Ticr  ilu  dio- 
cèse d' A  llii,  «  comme  député  de  la  villa  d'AIbi  par  pro- 
curation des  direeieors  du  diocèse  t,  pour  remplir  la 
lilaredus'  l'abre,  exclu.  —  Assemblée  des  Ktals  de  la 
^iénéchau88ée  de  Carcassonne.  On  se  plaindra  à  M.  de 
Breleuil,  Intendant,  du  joce  «rimiml  de  Oarcassonne, 
liiii  n  ■iiiiint.iiil  !>»»  ari'èt.s  du  Conseil  qui  cassent  tous  les 
arrêts  rendus  par  le  Parlement  de  Toulouse,  alail  enre- 
gistrer celui  qui  retranche  la  moitié  des  impoaitîOBi^  oie. 
—  Huissier  mis  en  prison  pour  avoir  voulu  signilter  un 
arrêt  du  Pnrletnent  «  portant  restablisseniont  on  ceste 
assonibîée  du  s'  Fabre,  consul  d'Alby...  comme  sy  leil. 
Parleaienl  pouvott  oognoistre  de  ceste  matièra  ■.  —  On 
demanderftan  Roi  «  les  Ibnds  dea  charges  locales  destinés 
et  réservés  pour  la  punition  des  crimés  lors  de  la  vente 
du  domaine...  et  mesme  la  plainte,  s'il  ;  esoboil,  sera 
portée  aux  Belati  généraux  du  nyHum.  »  —  Entrée 
das  commissaires  du  Roi.  —  M.  de  Breteail  donne  dps 
nouvelles  des  négociations  des  commissaires  du  Roi  avec 
les  commissaires  du  Pariement  et  demande  prorogntk» 
de  la  surséance  des  affaires  engnpi^«  ontre  lea  deux  par- 
ties :  délibération  conforme.  —  On  demandera  l'aonula* 
tion  dn  flontmit  de  vente  bit  par  les  comnlasairae  dn 
Domaine  d'un  droit  •  dont  il  s'est  parlé  anciennement  à 
Narbonne  >,  mais  dont  a  tousjours  esvité  l'ostablisse- 
ment  appelé  copse  ou  coupe  sur  les  bleds  OU  aulrai 
grains»  coosistant  en  la  40'  partie  du  aetier»  qui  appniv 
tenott  sçavoir  :  au  Ray  et  communauté  dod.  Narbimne, 
des  quatre  parties  les  trois  également,  et  >a  1'  ii-irlie 
restante  au  monastère  de  Fontibède,  ■  attendu  que  lod. 
droit  «  raynerolt  enUArement  le  commerce  non  senle- 
ment  de  la  ville  mais  de  tout  le  Haut-Languedoc  qui  n'a 
que  Narbonne  pour  y  déliiter  ses  denrées,  à  cause  des 
emharquemene  «.  (Laame  dan»  leprœh-vtrbai.  Man- 
quent la  fin  de  în  séance  rfw  10  aoûf,  et  In  séance  du 
lundi  21  août  foui  entière.  —  Servicu  lunebre  de  l'ar- 
chevéqno  de  Tontonso  ((Parles  de  Monlchal.)  —  Le 
s.vndiç  du  Oi^vaudan  eiposo  que  le  baiISi  du  Roi  aud. 
pu.)"3,  proLUant  •  de  ia  conjancluri;  du  lejups  et  des  trou- 
bles de  la  province  s  et  renouvelant  son  ancienne  pré- 
leotloa  de  convoquer  aeol  les  Ëtats  particuliers  et  dé 
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présider  à  l'asaiatto  dos  impositions  (à  l'exclusion  des 
oRleianda  l'évAiine  de  Hende  à  qoi  ce  àtali  a  toi^oim 

appartenu),  a  obtenu  <1c  Pariflmpnt  da  Toulouse  qai 
n'avait  pas  k>  prendre  co^nuissance  liudit  atfaire,  cumme 
i^agissant  d'un  règlement  qui  regarde  ha  Estatz  dont 
raueniblée  eet  eaule  compétente    un  airrèt  qui  •  lay 
attrOioe  oaa  drax  choses  que  Jamais  sucnn  bailllf  aoit  du 
Roy,  ;>oit  du  seigneur  évesque  n'a  jamais  eues  et  qui 
n'ont  ^mais  «sU  conteatéaa  and.  seigneor  éveaqoe  >. 
ArrUé  que  leadélibAmUons  ef-devant  prisa»  aeront  exé- 
cutées H  qu'on  iioursiiivrii  U  c;iS3,ition       l'.irrêt  i.Iu 
Parlement.  —  L'évèque  de  Nîmes  <  ayant  reçu  toutes  les 
•alislhotfonjt  qn*il  ponTott  aouhaitor,  ladéUbération  omn- 
minatoire  prise  rontrR  ta  villt"  de  Nlrtiea  «  sam  myén 
sur  l'original  du  verbal  de  l'année  dernière,  et  la  pré- 
•aate  déliMratioo  werite  à  la  marge  •.-^hn  longoear 
de  la  conférence  des  commissaires  du  Roi  avec  le  I\ir- 
iement  •  apportant  beaucoup  de  préjudice  aux  ^iUtce» 
delapiroTliKe,  leaqnellfle  ne  pou  voient  plus  souffrir  de 
retardement  h  cause  que  le  terme  assigné  par  S.  M. 
pour  la  tenue  des  Estatz  généraux  du  royaume  s'appro- 
choit  «,  on  délibérera  sur  lesd.  afraires  sans  attendre  le 
retoar  dead.  commiasairac.  —  28  août.  L'arehevàqae  de 
Narbonne  dit  que  le  eomie  d'AntUottz  et  les  autres  eom- 
missalres  du  Roi  <  qui  avoient  esté  h  Tolose  pour  tas- 
chor  d'apaiser  les  troubles  que  le  Parlement  a  causés 
depuis  quelqtie  ten>iw  dans  la  proTÎnce,...  y  avoient  tra- 
vaillé avec  tous  lesfioins  possibles,  mais...  avriinnl  esté 
«7  malheureux  de  n'y  pas  réussir  ».  Les  commissaires 
du  Roi  «  «n  seront  ramerdds  et  on  leur  demandera  la 
continuation  ile  leurs  as-s'-ifAru  f^s  ii;iiir  maintenir  la  pro- 
vince dans  ses  droits  et  libertiis  •.  —  Le  sieur  Pélisseri, 
admis  dans  l'AsgemblÂe,  représente  •  les  mauTals  traite* 
mens  que  sf)n  p^re,  ry  -IPTaTit  «■■_vn'1i''  du  diocèse  l'Alby, 
souffre  de  la  part  du  Parlement  qui  le  délient  rigouren- 
asoeat  dans  la  Gradergerle  depuis  plus  de  cinq  mois, 
sans  mitre  sujet  ny  prétexte  que  sa  fidélité...  dans  l'exer- 
cice de  sa  charge  pour  l'exécotioa  des  ordres  du  Roy  et 
dMibérations  des  Estât/.  < .  —  Entrfe  des  commissaires 
du  Roy.  —  M.  de  sève  demande  un  secours  extraordi- 
aalrede  1,200,000  livres...  «  comme  disoit  Socrate,  nous 
M  pouvons  sur  un  roesme  sujet  employer  que  de  mesmes 
paroles...  LesAnanoes  de  S.  M.  n'ont  jamais  esté  plu^  h 
l'estroftipie  nous  les  voyons.  Quf  ae  sçutcomUen,  pour 
combla  lie  mal,  les  licriiiern  ini;avements  ont  affligé  dus 
priacipaiesds  nos  provinces,  la  Quienne,  la  fioorgogne 
et  le  Berry,  et  que  les  passages  que  osa  troubles  ont 
ouverts  aux  ennamis  dans  la  France,  en  ont  entièrement 
désolé  d'aulrea,  la  Champagne  et  la  Picardie,  et  que 
«■Ma  douJUa  dngrtm  a  fkit  plus  d«  trois  nillllona  de  i 
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valeurs  dans  les  tailles  et  plus  de  ), 500,000  liv.  de  non- 
Joalasaaee  tena  ka  fmasit..,  Toilk  pour  la  dininalioii 

des  revenus  du  Roy.  ..  Si  nous  entrons  dans  flns- 
penses,  nous  trouverons  que  le  seul  conseil  qu'un  a. 
pris  et  qu'on  a  fionmencé  d'exécuter  fldèlement,  l'hiver 
dernier,  de  payer  entièrement  cinq  mois  de  monstre 
aux  gens  de  guerre,  afin  que  ceste  Justice  en  prépare 
nne  rigoureuse  contre  ceax  qui  continueront  leurs 
désordres,  adjouste  plns  de  quatre  millions  aux  autrea 
despetises  auxquelles  deija  on  ne  pouvait  suffire.  Jo^ 
gnez-y  rlie  du  sacnt  ijui  ne  se  pout  différer,  elc... 
Repassez  ce  que  le  Roy  a  fait  en  ces  dernières  ooi\|ooo- 
tnrea  pour  maintenir  vos  lUwrMs  en  leur  entier...  Il  a 
soiistenn  Vvis  (Jétibêratiuiis,  et  a  cassé  les  arrêts  qui  y 
donnoient  atteinte;  11  a  prononcé  advanlageusemenl  sur 
tous  vwdrolcis,  et  a  donné  évocation  général*  k  (an 
ceux  i|ui  avoient  entr-^a  dana  Ips  dnrnlpps  Rstatz,  et 
ay  vous  souhaitez  an  pareil  secours ,  il  vous  sera 
accordé...  Vous  estes  tesmoins  que  les  premiers  inté- 
restz  qu'il  a  recherchés  à  l'ouverture  de  vos  Estatr 
ont  esté  ceux  de  vostre  repos  et  de  la  tranquillité  pu- 
blique... On  a  tenté  les  moyens  de  la  douceur;...  sy  le 
remède  n*a  pas  eu  son  effet,  les  bras  d'un  Roy  mime 
seront  assez  longs  pour  en  appliquer  do  pins  conve- 
nables ,  et  a-ssez  puissants  pour  conserver  vos  libertés 
et  appuyer  vos  persoimea.  C'est  son  dessein  }  son  auo- 
ton  té  y  est  engagée  :  le  passé  vous  assure  de  l'adventr.  » 
—  Considérant  «  que  depuis  le  2"!  la&n  dernier  (1651)  le 
Boy  a  statué  par  plusleuj-s  arrestz  de  son  Conseil  pro- 
noooés  en  sa  préaaoce,  sur  laa  entreprlase,  injurae  et  at- 
tentats que  le  Parlement  de  Tolose  a  faiclz  tant  par  ses 
prétendus  arrestz  que  par  le»  ordonnances,  placards  et 
mainfastes  do  ses  oommiaaaires  ets  divers  lieux  de  cette 
province,  contre  les  drotct;^,  priTil^S'-s  libfirifts  d'i- 
celle  n l'assemblée  a  •  résolu  unanimement  que 
MM.  du  clergé,  de  la  noMeiaa  et  dépuléa  d«  tiers  Atat 

et  officiers  qui  sont  présentement  aux  Estats  feront  ser- 
ment de  demeurer...  unis  sous  l'autorité  de  S.  M.  et 
protection  de  S.  A.  R.  pour  la  conservation  des  smd. 
droictz,  etc.,  an  Ift  furmt  CBi  dressée  par  les  eom> 
missaires  des  dtooAses,  aaaemblées  dae  villes,  communau- 
tés et  consuls  d'icelles,  et  S.  A.  R.  suppliée  de  donner  aa 
protection  pour  la  présente  délibération  ».  Si  qtiielqa'uii 
•juit  inquiété  pour  raison  de  ce.  la  provinoe  prendrait 
fait  et  cause  pour  lui,  et  «  en  cas  aucun  des  susnommés 
ne  tiendroît  ^  exactement  la  main  à  l'exécution  deed. 
arresis  du  Gonssil ,  ou  ikvoriseroit  «n  quelque  iisQOB  les 

arre-sfz  du  Parletnenl  île  Tulose...  ou  iiiei.niù  ue  s'y  oppo- 

seroit  pas  avec  vigueur  il  seroit  deschu  pour  jamais 

dal'antréa  aBxBrtataatMilattsadas  dioeèisi  ».  —  i 
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députés  dn  bureau  des  comptas  noaimés  •  pour  examiner 
Iw  fmpoatlkHU  de  l'aanée  denièra  al  ràMar  de  oombiea 

elles  sorofOTt  moindres  cette  année,...  ont  rapporté  

qu'ils  tnjuvuitjtil  qua  impositions  e«tojent  descbar- 
fém  pour  la  présente  année  de  150,000  Ut.  •.  —  •  Tous  & 
geaoax,  lee  dépotée  rendent  frAces  ii  Dieu  d'avoir  beu- 
muaneut  OOddllIt  les  annéee  de  Roy  jusqu'à  aa  mino- 
rité,... et  s'estant  levts,  ont  recognu  le  Roy  pour  estre 
Téritablfliiieiit  nuyeur...  et  ont  réaola  qoe  les  députée  du 
en  Onnrt  eeront  chargée  ihi  nMKnmler  à  S.  M.  lee 
protestations  àc.  Imr  obéissance  et  (Idélité  •.  —  •  Après 
avoir  mûrement  considéré  la  demande  à  aux  faite  d'un 
toa.  gmtnit  «xtreordlnaire  et  Mt  ipmnde  rAOexIon  enr  la 
pauvreté  et  iropubsance  notoire  do  la  provini^e,  pour 
teamoigner  néanmoins  l'exlrême  passion  qu'ils  ont  de  se- 
eovrlr  lenr  eoQTentfn  eetCDenr,...  lai  Betete  ont  volon- 

fairement  arroHé  »  an  Rof  li  siimmi»  lifi  POO.OOO  llv. 
dont  IsO.OIX),  qu'oa  cmpruiitùra,  lui  seront  p^iyeeâ  urunl 
tonte  imposition.  Toulefois  le  département  n'en  sera  fait 
qu'après  l'exécution  des  conditions  aatrantea  :  aceorder 
aux  étals  avant  letir  séparaUon  l'évooation  des  causée 
des  députés  et  dos  consuls  et  de  tous  les  ofilniers  de  la 
proTioos  et  daa  diooésee,  en  autre  Parlement  que  celni 
de  Tottlonae,  «  pendant  le  temps  qn'Il  j  aura  disputa  en- 

tre  la  province  of  k-d.  Parloraent  <■  ;  ex-'  'ution  d*";  arrêts 
du  Conseil  d'Étal  donnés  depuis  le  mois  de  mars 
ponr  réprimer  les  attentats  dnd.  ParleBient  :  ■  rdinté» 
grande  dt^s  tdcns  salais  et  liberté  de  tous  les  particuliers 
arrestés  par  l'ordre  du  mesme  >,  etc.  —  Le  président 
OtH  iamlr  que  r  If  M.  lee  oomnbaairss  da  Rojr  ravoient 
voula  engager  de  faire  entendre  à  la  com|»atrnifi  que 
maintenant  qu'on  avoit  délibéré  sur  le  don  gtaluU ,  ils 
attendoient  qu'on  leur  portAt  l'octroy  et  qu'on  ânit  les 

Estats,...  de  qaoy  il  ne  s'cstoit  point  voulu  charger,  

ne  croyant  point  qu'une  compagnie ,  qui  ne  s^assembloit 
que  par  les  ordres  du  Roy  pour  pourvoir  k  ses  affaires, 
sa  pût  séparer  sans  les  avoir  faictes,  et  que  lasd.  ooiu- 
Dlssairse  aToisnt  rien  h  dire,  ils  sçavoieot  tonrs  formes 
pour  venir  ù  rA^semljlix',  sul  iii  lesijLielles  ils  (lourruiit 
entrar  quand  bon  lenr  semblera  ».  —  Entrée  des  com- 
fflissaires  dv  Roi.  -M.  d'AnMJoax  remerafs  l'assemblde 
d'avoii-  accnrdé  le  drjn  gratuit  ;  il  iirnmut  an  nom  du  Roi 
d'exécuter  les  conditions  qu'on  y  a  misos ,  et  finit  en 
disant*  «ne pour eevitor  les  deepraees fna ht hw^eor 
de  l'assemblée  pouvoit  causer,  H  la  faltnist  finir,  ré- 
parer, porter  l'octroy  »  —  Vivo  répoMo  lic  l'arciio- 

viqueda  Narbonue  <  Ce  ne  sont  point  les  commissai- 
res qui  assemblent  les  Estais,  et  par  conséquent  ce  n'est 
pas  à  eux  de  les  faire  séparer;  qoe  l'an  comme  l'antre 
deapsod  da  Roj;  .  fall  igafolt  biaa  qna  lIoteatlOB  da 


S.  M.  estoit  que  l'assemblée  pourvût  avant  aa  séparation 
k  sas  propres  atbires;  que  Jmqaee  h  Pbaare  atla  tfy 

avoit  pu  travailler,...  de  quoy  mesd.  slenrs  les  commis- 
saires cstoient  cause,...  l'ayant  priée  de  sur.stxMrd'en  dé- 
libérer durant  le  temps  qu'ils  scr  lient  a  Tolose  a.— 
M.  d'Aubyoux  répond  »  qu'il  n'agissoit  point  sans 
ordre  dn  Roy,  duquel  il  avoit  ponvolr  de  dire  ce  qu'il 
avoit  dit  ii  la  Compagnie  i.  —  •  Il  a  esté  unanimement 
résolu  de  ne  se  point  séparer  que  lee  députés  en  Cour  aa 
Ausent  revenus;  que  Ils*  le  Présidant  earoit  snpptM  da 
pourvoir  pur  sa  prudence  à  la  sûreté  de  la  Compagnie; 
et  que  par  députés  il  seroit  fiiit  remonstranoes  à  MM.  lee 
Oommisssirsa  >  —  L'évêque-dlTtlque,  l'un  des  dépu- 
tés envoyés  aux  ci>nirnî<»<!air^?î,  rapporte  le  iliscours  qu'il 
leur  a  tenu  :  parler  aux  Étals  de  se  si^parer  au  moment 
oft  ils  doapatant  tant  de  marques  de  leur  fldéllté.  •  ^es> 
toit  les  menacer  d'une  peine  qui  n'estait  due  qu'il  ceux 
qui  avoient  faict  te  contraire  de  ce  qu'ils  venoient  de 

faire,  les  empêcher  de  remédiera  leurs  aibtras  prlUp 

cipales,  et  de  s'oppoaer  h  la  violence  des  maux  que  la 
Parlement  de  Toloae  s'effor^oit  tous  les  jours  de  leur 

faire»  «  Que  si  la  compagnie  ne  gagnoit  pas  leurs 

esprits,  elle  ne  s'arresteroit  point  h  os  qn'its  ordon^ 

nerolent  et  qu'elle  ne  donblolt.  pas  da  trouver  au- 
près le  S.  M  ce  qui  leur  seroit  refusé  par  ceux  qui  ta 
représentaient  >.....  Il  %)oute  que  M.  d'Anb^oux  a  ré- 
pondu «  qaH  ne  eroyoll  pas  avoir  usé  du  mot  de  sépa- 
ration, et  qu'il  psnsoit  que  'it  jours  estoieiit  sufilnants 
à  pourvoir  à  tout  ce  qui  debvoit  estre  iraicté  dans  l'as- 
ssmbMa  >.  —  On  Ihra  plainte  aux  oonunissairss  du  Rof  : 
1°  du  nouvel  attentat  du  Parlement,  qui  a  condamné  à 
mort  le  s''  de  Laforust  'l'oyras  et  soii  neveu  ,  avuc  confls- 
cation  de  biens,  nonobstant  l'irrit  du  Conseil  du  19aoftt 
1651  •  par  lequel  le  Rojr  renvoya  an  Parlement  de  I^Jon 
le  procès  dnd.  Toyru  avec  défense  an  Partement  de  To- 
lose d'en  prendre  aucune  cognoissance  »  ;  2°  des  rigueurs 
dont  la  même  Cour  use  envers  le  sieur  Ghanberl,  anoleil 
syndic  du  dfoetoe  d'AlU,  qull  a  oondamaé  aux  gaUrts 
per|iéiuiîlies  pour  avi  ir  refusé  de  lui  livrer  ses  papiert, 
et  de  sa  partialité  pour  les  auteurs  de  la  sédition  qui  eot 
lien  h  Alfal  te  8  mars  IflBO^  et  où  Ofanmbart  failUI  périr, 
lesquels  eUe  a  fait  relâcher,  quoiqu'elle  eQl  auparavant 
condamné  neuf  d'entre  eux  à  avoir  la  téle  tranchée.  — 
On  remerdara  tes  coramisaairaa  du  Roi  d'avoir  député 
M.  fioucberat,  l'un  d'euT,  h  la  Cour  pour  rendre  compte 
k  S.  M.  de  l'état  où  se  trouvti  la  proviricti.  —  .MM.  d'Au- 
bijoux  et  de  Sév*  vkMent  demander  à  rassemblée  de  la 
part  dn  Boi  un  «  secours  extraordinaire  de  M0,000  Uv. 
pour  conserver  la  Catalogne  at  ravltaiMar  te  Souseil- 
lon       t  Tons  itavax  mieux  qua  mojr  iM  la  RoossillaB 
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«it  ▼«Mire  bonlavaMi,  !•  «bdI  MlmndnnHMit  qai  -nm 

usure  contre  l'Rsprifrnft  11  ne  faul  pas  vous  rfipré?9nler 
l'Mtatoù  seroU  la  province,  sy  par  la  perte  de  la  pliu 
«BmÊàÊnMêti  pliwgloriaaMeoiif  «eala  dn  défanetSoy». 
le  passiffp  fîu  Languedoc  «foit  ouvert  aux  ennemis  ». 
—  Les  Étals  accordent  l(W,O0O  »  outre  et  pardessus  les 
<KX),000  du  don  gratuit  »,  en  spécifiant  qu'ils  n'enten- 
dent pas  qu'elle*  soient  employée»  à  4eooarir  la  OaUlo- 
gne,  mais  à  rétablir  l'autorité  du  Roi  dans  la  proriDce. 
et  à  maintenir  les  droils  et  libertés  des  habitants.  —  •  Le 
pajr»  de  Vi  varais  se  troaTanl  cette  année  dans  une  grande 
aUrlIRé,  les  Estais  de  ta  Sénéohaiissée  de  Bea«aln  ot 
Nismes  s'asseinblerotir  pour  ilontier  iv\\-U  au  Roy  du  be- 
soin qu'il  jr  a  d'empescher  la  traite  des  bleds  ».  —  Contra 
te  fermier  de*  gidwlles,  qvA  {trélendatt  interdire  aux 

c  h.'il)ît;tnts  de  la  province  iiriirhes  Je  la  ruor.  Je  ser- 
vir d'une  herbe  qu'on  appelle  soussoi/re^  9<jubz  prétexte 
de  l'atillié  qulli  tirent  par  s*  vérin  de  saler  et  donner 
goust  rtandes  ».  —  On  rn.indHiM  ain:  ili'iuiti^  en 
Ctjur  qui  .'iv.ilenl  écrit  ■  qu'ils  estoient  soUicités  d'entrer 
en  conférence  avec  aucuns  de  MK.  dtt  Oonteil  tm  le 
ai\jet  des  entreprises  <lu  Parlement,...  de  demander  seu- 
kment  Texécution  des  arrestz  dud.  Conseil  et  de  suivre 
ponctuellement  W  instructions  qui  leur  ont  été  baillées 
k lenr  deapart  ».  —  On  priera  U.  de  Breteuil,  intendant, 
•  de  Mre  te  tprocés  présidialament  au  sr  Boyer,  lieuto- 
nant  ilf!  prévosi ,  lequel  s'esloit  saisy  <run  consul  de 
Narbunne,  sons  prétexte  que  les  consuls  «t  autres  habi- 
tante dnd.  Nartenne  avoient  esté  condamnés  h  mort  par 
le  Parlement  pour  .ivùir  t>!fii--i'  l'i  iitréo  de  Ifiur  ville  au 
S' de  Carlincas,  comruissaire  dud.  Parlement,  l'avoit  con- 
doit  à  Tetoee  dans  nne  maison  partienlidra,  et  ne  l'avoit 
relâché  qu'après  lui  avoir  ex'u  r  jué  (00  liv.  —  ■,  Ms^ 
l'arcbevet^ae  deNarbonne,  président,  a  dit  qu'il  n'y  a 
IMMonna  qui  ne  wyuSiM  la  feellon  qui  «e  fiirme  présento- 
ment  ûam  Ih  royaume,  ot  que  pour  la  fortifier  f>n  arrne 
dans  la  Guicnuii,  dans  la  Provence  et  dans  l'Auvergne, 
et  que  mesmes  le  s^  de  Marein,  Itentenant  général  pour 
te  Roy  en  Catalogne,  a  non  seulement  abandonn^^  le  ser- 
vice du  Roy  et  la  charge  dont  S.  M.  l'avait  honoré,  mais 
qu'il  a  mesme  desbauché  la  pluspart  des  troupes  do  l'ar- 
mée, et  qoe  tontca  ms  agltoUoM  si  vofsiDea  de  caste  pro- 
vince te  menacent  vbiblement  de  grands  tronUess'il  n'y 
est  promptement  pourvu  *  —  <  Sur  quoy  a  esté  una- 
nimement résolu  que  les  iistate  en  corps  iront  voir  tout 
préaantement  MM.  tee  commissaires  dn  Roy,   pour 

protester  a  S.  M.  en  leur  persunno  qu'ils  ii(!in>'ur(iront 

lon^oura  inviolablement  attachés  à  son  service,  

«I  fw  poor  a'oppmer  aux  entraprisse  «ni  pmrroient 
M  (Mm  oootr»  lealiir,       Mr  te  Préaident  nommera 
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dee  dommiaanfrse  de  (mw  le»  ordraa,  qui,  «vee 

con  cor  lieront  «(  rr.airtoront  des  moyens  Ifis  plus  prompte 
et  les  plus  efTectifs  pour  contenir  les  villes  et  oommu- 
nantds  dana  l'oiiéliaaaea  «vt  eat  due  à  8.  M.  ».  — 
Sur  la  nonvoll»!  que  «  le  s»  de  Marsin  approchoit  de 
Lirooux,  le  D>mte  d'AubiJonx  et  la  pios  grande  jiartie  Je 
la  noblesse  qui  s'est  trouvée  en  l'assswMée...  sont  mon- 
tée à  cheval  pour  s'opposer  à  son  passage  >.  —  La  pré- 
cédente résolution  sera  imprimée  et  envoyée  aux  dio- 
cèses, villes  et  communautés,  <  adn  qu'à  l'exemple  des 
SMate  paraillee  protestetlons  et  oOlres  soient  Cùtes  dtHis 
leurs  assemkléee  ■.  —  On  écrira  an  comte  de  Biovia 
«  pour  le  prier  de  donner  de  ses  gardes  afin  do  oonstraln- 
dre  les  diocèses  et  les  communautés  (en  grand  nombre) 
qui  refkisant  dlmposer  ou  |»a?«r  leur  cottitéa  des  Impo- 
sitionii  ».  —  •  Sur  les  plainctcs  qui  ont  pA''  faicies  que 
lorsqu'il  s'agit  de  signiûer  des  arrests  du  Conseil  ou 
autre»  aeiee  de  la  part  des  Rstete  contra  le  partetnent  d* 
Tolose  ou  autres  pnfssnnces  de  la  province,  il  est  praa- 
qu'impoâsible  de  trouver  des  huissiers ,  estant  intimidés 
de  teur  auelerité  »,....  on  auppliera  le  Roi  d'accorder  aux 
Étals  deâ  >  provisions  pour  trois  huissiers  tels  qu'ils 
nommeront  et  qui  despendront  d'eux,  un  pour  chasque 
aene-schausséo .  avec  pouvoir  d'exploiter  par  tout  le 
royaume  à  l'instar  dea  Ikulailars  à  la  chaîne;...  ave» 
faculté  anxd.  Elstats  de  nommer  auxd.  charge.s  en  cas 
de  fttrfaiture  ou  ruort  tin  quelqu'un  iius  pimrvu.s  ».  - 
L'assemblée  Jugeant  »  qu'un  des  moyens  les  plus  néces- 
saires  pour  prévenir  tes  IrouMes  qui  pourraient  eatra 
excités  dans  la  ^irrivince  s"roU  lî'riKcr  de  conçoi  t  avi.M; 
MM.  dn  Parlement  de  Tolose,  que  leur  condition  engage 
to  plus  au  aervioe  do  Roy  et  qui  eo  pareillea  oceastona 

f>nt  contribué  il  en  mnintpnir  î'auclorité   fait  pri^r 

les  Mmmissaires  du  Roi  •  de  donner  leur  médiation 
afin  quil  soit  felt  «ae  sarséanca  entra  les  deux  Oompa- 
gniesde  toutes  les  chos€s  qui  les  pourrofpnt  troubler  jus- 
ques  à  la  tenue  des  prochains  Estais,  durant  laquelle  on 
travailleroit  à  un  ajustement  jj-  ii  -ral ..  b. —  7  octobre. 
Après  lecture  d'une  lettre  du  Eni  qui  proroge  l'assemblée 
Jusqu'au  25  octobre,  •  la  compagnie  considérant  les  trou- 
bles dont  la  province  est  menacée,  et  que  demeurant 
assemblée,  elte  pourroit  grandement  dontrilmer  à  lee  dia- 
siper,  a  résolu  d'en  oonfUrer  avec  MM.  les  commissairee 
du  Roy  •-  —  Sur  le  refus  àes  cnmraiss.iires  du  Hoi  A'.u:- 
corder  leur  médiation  parce  qu'ils  «  croyoient  n'estre 
pas  nécessaire  de  fkire  une  surséance  des  différends  aux- 
quels S.  M.  avfiil  pourvu  par  dos  arrests  di'  son  Con^e.il  », 
les  Elate  délibèrent  •  de  proposer  lad.  surséance  au  Par- 
lement de  Toloaa...  pour  afanir  avae  led.  Parlemeal 
«t  par  «•  wagm  agir  plaa  ftrtaoMOt  k  maiQtaair  l'avli^ 
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lilié  «t  ••rvloB  do  Rof  du»  la  proriuM  «.  _  MMsilla 

d'or  aux  arTn(>s  du  Roi  et  de  la  province  avec  l'inacrip- 
tiou  •  th'Vfmium  /tdeUUUi*  «,  accordée  au  s'  d«  La  Serre, 
MpttalM  commandant  la  rAgfnwnt  A»  BalUiaMrt  qal 
n'avait  pas  touIu  suivr-»  n'iiHinfrit  «  pinnifin'  par  le 
V  de  Manin  >.  —  Lecture  d'une  délibération  (jri^i  dajis 
rbAM  ds  Tille  dtt  Narbonae  «n  conaell  général  lo  8  octo- 
bre 1 651  .  portant  <  protestations  de  fidélité  et  obél«Mnc« 
au  Ray,  arec  ofTres  des  biens  et  des  vies  de  tous  les  haM- 
tans  pour  le  service  de  S.  M.  ».  —  Nominatieti  de  commis- 
saires •  devant  lesqtt«la  ton*  le»  oppraMéi  poor  avoir 
résisté  aux  entroprisea  dv  I^toment  de  Tolon  aont  ex- 
hortés de  remeltre  an  roolle  des  despenses  qu'ils  ont 
bictaa  ».  =  Aasemblée  des  Ktat*  de  la  aénéohatusée  de 
Oai«a«Mnne.  =  NonTéHee  plainte*  de  rdvAiiue  d^AIbi 
contre  Ips  consuls  et  le  Parleini  nt.  —  On  ft-m  savoir  h 
M.  de  Breleuil,  intendant,  que  «  les  Estais  sont  sensible- 
mot  granrfe  par  l'arraal  rwndii  oootM  lut  par  le  Farte» 
ment,  en  haine  du  zèle  qu'il  a  tesinoigné  avoir  pour  la 
prorinoe  *.  —Nomination  de  députés  ■  pour  concerter  les 
■flyen*  propres  à  eapeeelwr  lea  abns  et  malversations 
qui  se  commettent  dans  les  Assiettes  des  diocèses  el  les 
impositions  qui  s'y  font  sans  l'ordre  des  Estatz  »,  et  voir 
«  les  anciens  rè^ilements  pris  sur  l'exclusÉon  >imi\.  assiet- 
tes des  offlciers  du  Roj  t.  —  On  inscrira  dans  lea  regis- 
tres du  pays  la  répoaae  d«i  Roi  à  l'article  14  da  cahier 
des  doléances,  par  laquelle  «  S.  M.  faict  défense  au  Parle- 
ment de  oognoistre  des  éiecUons  conaalalre»  que  par 
appel,  et  de  reeeTOir  le*  appellations  sjr  elles  no  «ont  re- 
levée') p;ir  U:s  principaux  habilavis,  t»y  mesme d'envoyer 
sur  les  lieux  ancan  oommiasairo  pour  présider  aux  élec- 
tions >.  —  Voulant  aatisAiire  an  désir  du  dno  iTOrléans 
et  •  contiiti^rant  i^nrorc  l'impuissance  nù  S,  M.  se  trouve 
de  pourvoir  présentement  ik  la  subsistance  si  nécessaire 
an  repos  de  la  provlnee  d«e  gamiaons  et  mortas-parsa  >, 
Les  État"  arrêtent...  «  que  sans  avoir  esgard  à  la  coin- 
mission  sur  ce  $jréseiilée,  cixnuje  contraire  à  leurs  pri- 
vHilgH,  il  sera  imposé,  l'année  prochaine,  sans  consé- 
quence pour  l'advenir,  la  somme  de  237,000  liv.  ».  — 
Délibération  au  sujet  des  pirateries  que  les  galères  de 
France,  par  manque  des  choses  nécessaires  pour  leur 
snbaistanee,  ezerosnt  sur  les  marchaos  traâcans  sur 
mer  >.  —  Les  lientenants  gteéranx  et  les  eonnnisssires 
(lu  Roi  ^ï-roiii  prli^s  d'ouipé  -her  l'exéculinti  d^i  l'urrèt  liu 
Parlement  deToulonse  du  2  octobre  1051  qui  défend, 
■  sons  peine  de  la  Tte,  k  tons  eonsals  et  eiaeleaie  de  pro- 
céder à  aucunes  impo.^ltions,  dospartemens  ny  levées  des 
sommes  prétendues  sursise»  par  son  arrest  du  29  avril, 
et  «KX  snl^ects  du  Rogr  de  payer  iceiles  Jnsqaeo  h  ce 
4in'aatremaolparlad.Orar«B  aytèstéordoniii  ■.— Ren- 
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Tiri  ani  eapitotils  dsTontonse,  dod  dfaaobetde,  d^ine  let* 

trp  ndrp-ss^e  aux  ÉfnU  <i  loni  I;\  suscription  a  esff'  trouvée 
ridicule...  ne  les  traictant  pas  de  Masseigneurs  comme 
ils  dévoient  =  Assemblée  des  Élate  de  la  sdnéclians- 
5*0  de  Toulmisp.  —  Les  con.suls  nommas  à  Aulerive, 
U'autoi  ité  du  Parlement,  ne  seront  pas  reçus  à  l'Assielle 
dn  diocèse  de  Touioiiae.  —  Oommlssairas  nonnés  poir 
examiner  une  proposition  faite  par  les  prinnpatiT  mar- 
chands de  la  cote  «  d'assurer  contre  les  corsaires  toutes 
les  barques  qui  partiront  des  ports  et  hâvres  de  la  pro- 
vince, moyennant  no  certain  bénéflce  à  prendre  sur  les 
mardiands  ■.  —  Les  eapitouls  de  Toulouse  qui  ne  sont 
pas  venus  aux  Etats  •  pour  y  servir  la  Roy  et  le  publie, 
comme  il  estoit  de  leur  devoir  t ,  seront  exclus  de  l'amn- 
blde  JosqtMS  h  ce  «inUs  ayent  entltosment  payé  les  som- 
mes qu'ils  Joivent  à  la  provîtice  •  et  réparé  publi  iue- 
ment  leurs  irrévérences,  —  On  empronlera  80,000  tir. 

aannit  avanedes  au  Roi  ponr  aeeoarfr  la  ville  de  Bar- 
celone, qui  malgré  tVibaii  lim  i]n  s'  i5e  Mar.sin  ne  lai.'ise 
pas  de  résister  généreusement  à  l'armée  du  roy  d'Espa- 
gne •.  —  i  MM.  lea  lieateBant»  géaéravz  aanmt  prMa  de 
taire  loger  les  troupes  qni  viennent  d'Italie  pour  aller  en 
Gnienne,  dans  tous  les  licsut  qui  n'auront  point  payé 
conformément  à  l'ordre  des  Etats,  et  de  les  y  foire  a^awe- 
ner  Juaques  à  l'enlier  payement  de  leur  cottité  des  impo- 
sitions de  la  présente  année  ».  —  Lettre  de  M.  de  La 
Vieuville,  surintendant  des  finances,  désavouant  l'inier- 
prâtation  que  tes  trésoriers  de  France  de  Touloose  et 
Montpellier  avalent  (hite  de  ses  InstraetJoRs.  —  Cbntrs 
corînins  ti.aître.s  lonîeur>  hI  leinturicr.-:  .ie  draps  «qui 
auraient  essayé  d'ajjporler  du  trouble  en  la  manufacture 
des  petitee  esloHIss  de  layne,  serge,  eadis  etc,  qni  se  A- 
briquent  au  Ba-s-Langu»- loc ,  C^vcnnas  et  Gévauilan  », 
en  faisant  défendre  par  le  Parlement  aux  fabricants  de 
contrevenir  an  anelens  réglemente  en  pressant  i  leod. 

estofffs  \  feuillet  paiiier  et  rarton  chitafTe  ■•.  —  On 
exécuir  rri  l'arrct  Ju  tXjiLseii  supprimant  les  charges  de 
messagers  royaux  établis  dans  la  province. — Il  est  ra^ 
porté  que  le  comte  de  Vieule  (Biunle)  donnerait  ordre, 
comme  les  Ëlats  l'en  avalent  prié,  à  la  fortiOcation  dn 
chdleau  deLèran. — Sur  ce  qui  a  été  représenté  qu'abusi- 
vement l'Assiette  dn  diocèse  de  Touloose  s'est  tenue  de- 
puis plusteors  années  en  la  ville  de  TonlouBe,  *  quoyque 
liiu;  a  faict  <'*|)ar''i:  ilu  <'.ir[<s  dud.  diocèse  en  ce  qui  con- 
cerne la  laillabitité,  très  expreases  délénsss  sont  faites 
aux  commissaires  principaux  de  permettre  que  lad.  Af- 
sic't'p  se  tienne  ailleurs  que  Jaiis  une  ile-s  ville.s  mais- 
tresses  d'icaloy  diocèse  et  qui  se  trouvera  de  tour,  con- 
formément aax  antiaos  rlgtemsas  a, —On  priera  le  Roi 
de  ialam  daoi  la  raoalla  da  l^loa  raoeian  Ibiida  q«l  aer» 
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Tait  à  payer  \6  prévôt  (générai,  ses  iiâulenants,  exempts 
et  archers,  i  lequel  leur  auroit  esté  entièrement  oslé 
depuis  la  révocation  de  l'édit  de  Béziers  •,  et  l'on  assis- 
tera le  baron  de  Bousseron  pour  le  faire  maintenir  dans  sa 
charge  de  prévôt  général  •  et  faire  révoquer  celles  de 
Uratemuit  ér^éa*  «a  titra  de  préToat  général  et  deemem- 
Mes  de  Md.  ebarg»  —  Les  dépatfa  en  Côor  foot  le 
rc«it  itâ  ce  qu'ils  ont  obtenu.  —  L'huissier  à  la  cbaino 
ramené  par  load.  dépotés  intimera  laa  arrêts  du  Conaeil 
donnés  en  fliTsur  de  la  proTlnesà  tons  cens  qnll  apparu 
tiendra  .  —  Avant  Je  di-libirer  sur  la  réponse  à  faire  au 
Pirlemeot  de  Toulouse  au  si^et  de  la  oooféreaoe  ftt'il 
«rail  demandés  an  président  des  États,  on  entendra  le 
rapport  tlp  M.  Bnachf^rat.  —  Entrée  de^-  i  ')iii:;ii5»aires  du 
Roi.  —  M.  d'Aubijoux  dit  que  «  la  volonté  du  Ray  est 
Qw  «este  province  eott  dane  nn  plein  refioe  et  ^e  les 

affaires  de  l'a^scmbiéc  nvec  le  Parlement  su  terminent 
doucement  ;  S.  M.  luy  eu  a  baillé  ses  ordres,  et  la  charge 
à  MM.  sas  antres  lisatenants  gt^néraux  en  caste  province 
d'employer  son  autorité  tout  entière  pour  les  faire  valoir, 
ensemble  les  arrestz  de  son  Conseil  > . —  Morne  discours  de 
M.  Boucberat,  qui  assure  l'assemblée  •>  de  raffeclion  très 
singulière  •  du  Roi  h.  maintenir  les  droits  et  libertés  de 
la  province,  et  des  protections  de  S.  A.  R.  ».  »•  La  con- 
férencc  deniandée  par  les  sieurs  du  Parlement  est  una- 
oimeoient  accordée  «.  —  Dépntée  nommée  pour  assister 
keelleoonl8ranoe.<— Le  grand  arrit  derég^tanaot^oMenn 
par  les  députa  en  Cour,  sera  enregistré  és  registres 
des  États  et  imprimé  «  comme  très  ad  vaniageux  k  la  pro> 
liBee  :  —  Les  États  «  ayant  appris  qae  le  Parlement 
avoit  fallut  urif  aiilffi  rlfîpuUitiun  île  plusieurs  île  sim 
corps,  mesme  de  la  personne  de  M.  le  P.  Préaident  pour 
l'eideotion  d»  la  cooHmioe  »,  arrUaot  que  l'areiieTSqoe 
de  Narbonne,  pr4aident-né  de  l'assemblée,  se  joindra  am 
députés  p^r  eux  déjà  nommés,  i  auquel  ils  ont  dunoé 
plein  pouvoir  de  traiter  et  décider  tous  les  différens  qui 
sont  antre  eux  et  le  Parlement  >.  -  Le  trésorier  de  la 
Bourse  «  gardera  en  ses  mains  las  deniers  du  don  gra- 
tuit à  concurrence  de  00  qm  [>eiit  estre  du  aux  mar- 
cbaads  pillée  lor  aiair  ».  —  On  Cara  imprimer  et  distti- 
fcnar  l'ariit  dn  Conaeil  <  qui  eaaae  ealny  du  Parlemaot  dn 
2  octobre  rJernier,  portant  défense  de  lever  la  taille  et 
tain  les  impoeltione  que  conformément  à  ses  ordres,  à 
pefse  de  la  vie  «Lae  marohands  traiteront  avectete 
qu'ils  jugoront  â  propos  pour  la  seurelé  ii«  leurs  mar- 
chaodiaes  en  mer,  sans  la  participation  des  Estais,  les- 
qnels  poartant  leurrendront  oflieeà  la  Octur...  pourvu 
que  le  (Iroict  qu'ils  donncirnnt  auJ.  traitant  ne  suit 
point  en  forme  de  subside,  auquel  cas  la  provloce 
1^  cppoea  d»  toute  m  twee  et  «npaidian  l'eiéoitioQ 


du  traité  «.  —  On  achètera  pour  servir  a  la  céiébratiou 
de  la  masse  des  itata  «  une  ehaanUe  et  antres  ornemen  ts 

sur  lesquels  un  brodeur  <le  Montpellier  avoil  représenté 
les  armes  do  la  province  >.  —  L'assemblée  s'ntonne  de 
ne  pas  voir  nvaufr  l'««prlB  qu'elle  avait  envoyé  au 

Parlement  c  pour  convenir  avec  litjr  du  lien  et  du  tempa 
•  de  la  conférence  ».  et  •  considérant  ta  longueur 

extraordinaire  des  Estais,  d>^ide  de  faire  savoir  aux 
commissaires  du  ftoj  sa  résolution  de  Unir  bientoat  et 
de  porter  l'ocfroy  à  est  eObt  ».  —  Bf.  de  Sève,  l'un  dae 
f  )iii!Tiissair>w  ilu  R  ii,  revenant  de  Toulouse,  témoigne 
des  bonnes  dispositions  dn  I>arlement.  —  Dlmanciie 
M  décembre.  Le  préaidant  dit  qu'il  a  convoqué  exlraor^ 

dlrtaireiTiPrit  les  t.liltt  pour  îeurfalrt-  savoir  •  qufi  S.  A.  R. 
ayant  jugé  que  la  division  qui  se  rencontroit  présonte- 
aent  entre  cette  aseenablée  «t  la  ville  de  Tioloae  ne  ponr- 
roit  estre  que  très  préjudictahîe  aa  b  in  service  ilu  Hny  », 
avait  chargé  le  capitatau  du  ses  Cent  Suiii*«îs  «  «l'amener 
en  ceste  ville  les  capitouls  dud.  Tolose  pour  reprendre 
en  l'assemblée  la  place  que  leurs  devanciers  avoient  ac- 
cousluméà  remplir  i>  ..—  <Surquoy  a  esté  unanimement 
résolu  qu  en  considération  de  S.  A.  R. ,  les  Eslala:  oublie- 
ront ce  qui  s'est  passé  de  la  part  de  lad.  ville  et  que  iea 
capitoala  aeront  reçus  k  l'aBsemblée».— >  f  La  recepte  et 
despense  des  sommes  imposées,  l'année  dernière,  sur  les 
diocèses  des  sénesctaaussées  de  Tolose  et  Carcassonae 
pour  les  flrata  des  aaaembléee  tenues  en  1640  lors  de  la 
députation  aux  Estais  généraux  tia  royaume...  ser.i  re- 
Jettés  du  compte  du  trésorier  de  la  Bourse ,  lequel  en 
comptera  séparément  pardevant  ceux  quiaerant  nomméé 
par  lesdites  senesi  lnui.'i'iées,  conformément  h  l'usage 
ancien  *.  —  Rappel  des  anciens  règlements  faits  pour 
obliger  les  prélats  et  les  barana  b  ae  trouver  en  penonna 
aux  Étals. — 6  janvier  1652,  Entrée  ries  c;'mmis$alrM 
du  Roi  :  M.  de  Sève  dit  :  •  Nous  revenons  à  vous  avec 
la  résolution  du  Parlement  qui  coaseat  à  l'exécution  ea 
tons  ses  chefs  de  l'arrest  que  vous  avec  accepté.  Cest, 
Messieum,  ce  que  vous  désiriez.  Ainsi,  c'eat  tine  afTaira 
achevée.  Vos  contestations  avec  cetto  Compagnie  de- 
mearanl  uMOupiee  et  sans  crainte  de  retour  :  nous  en 
avant  prie  d'elle  toutes  les  assnraucea,Bdoe8saires;  nous 
vous  les  donnons  au  nom  ilu  Roy...  Nous  rendrons  par- 
tout les  témoignages  que  nous  devons  de  la  fàcilité  que 
vous  aves  apportée  avec  tant  de  générosité  et  de  giAce  fc 

la  perfeclion  iFun  ouvraffi.'  bi  agréable  au  R:iy ,  s\  rté^ré 
de  S.A.  R.  et  si  important  à  la  province.  >.  —  Lecture 
dae  délIbéraHone  de  eo  vlllea  et  communautés  «  «cote* 
nant  leurs  protestalians  et  serraent  di!  fld.'dlt*  pour  le 
service  do  Roy  et  tranquillité  de  la  province,  sur  le  su* 
Jatte  mouveUMOi  dont  le  rofaune  eut  préaanteneut 
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êgM     —  Mpatfa  mwoféa  aux  eommisadm  dit  Roi 

pour  leur  rte :i]:in.îer  •  s'ils  util  quc'tjue  l'host^  particull*jré 
fc  dure  antendre  aux  KUls  sur  le  siget  de  l'accommode- 
oiant  arec  la  Farlament,  «t  Iw  prtar  de  IWr»  rendra  ton» 
les  papiers,  meuble"!  et  nutres  choses  saisies  par  les 
commi^aireâ  dud.  Parlement  —  Les  commisaairw  du 
Roi  i^fiptmdent  <  qu'ils  feront  donner  toula  aorte  da  aa- 
tlsfHclion  pour  toutes  les  choses  que  les  Estatz  pourront 
•ouhailer  >lu  Parlement,  lequel  ils  ont  trouvé  dan.s  une 
forte  passion  d'establîr  une  entière  paix  entre  les  deux 
onrpa  »,  —  Lecture  d'une  lettre  du  pi-einier  Pr«&aidenl  do 
Parlamsnt,  Bartier  de  Uontr.ibe,  au  prdtidentdee  1^tat» 
«  kniuelle  u  esté  trouvée  si  pleine  d'aflectlon  puai-  la 
province,  et  si  précise  pour  l'entière  union  et  alïermis* 
aement  d'iealla,  qu'il  a  aslA  rdaelo  qn'allo  aeroit  inadrée 
dans  le  verbal  des  Ksialz  ».  —  Teneu  de  cette  lettre,  — 
Onitiflcaliona  :  80,000  iiv.  au  duc  d  Orléans,  etc.  —  Le 
Roi  aera  aupplié  da  pourvoir  an  flm  le  d«  rantea  aflal- 

g:i.'  's  sur  le  préciput  de  l'éfluiTuIf  ni ,  an'H-rnont ,  ot  à 
lante  de  ce,  U  en  sera  d'autant  moins  imposé  sur  led. 
prlelput  aux  anndaa  eniTanlea  *.  —  Les  dépnlda  nom- 
mé» pour  portrr  K'  cahier  ordinaire  des  doléances...  se 
transpurleront  uux  Ktats  |j:<'néraux  du  royaume  convo- 
quée àToiirs,«  lorsque  l'assemblée  en  sera  ouverte  et  lea 
procnrations  re(ue8  de  tous  les  députés  de  i-haque  ordre 
des  séneachanasâas  de  catte  province,  lesquels  députés 
dos  séneschaussées  de  la  province  seront  invités  de  les 
recevoir,  obaouna  an  leurs  clianibree ,  pour  y  travailler 
eonJolDtement  avec  eux  potir  le  Men  de  la  province,  et 
il  cet  elïV<t ,  Mnssei loueurs  qui  composeront  Icsd.  Estât/, 
généraux  seront  suppliés  de  l'avoir  agréable  ».  —  Afin 
que  toDta  ta  province  aoK  eo  paix,  on  auppllera  S.  A.  R. 
d'interpospr  s.jh  aut'irltt^  pour  terminer  les  '')i(Téreods 
du  Parlement  et  de  la  Cour  des  comptes.  —  Liste  des 
eonmiseaires  des  Aniettas.  —  Bénédiction.  —  Octroi 
porté  par  les  États  en  corptauz  eommiiealrea  dtt  R«i. 

—  Députés  présents. 
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Mars  lOSS  ~  Décembre  ISS4.  —  Procès -verbaux 
des  séances  et  délibérations  des  fiiaia  da  Languedoc , 
aasemUds  par  mandatnent  du  roi  Loaia  XIV. 

Zte  1  à  /•  (}8.  A  l'ézenas,  ilansia  salle  de  l'Hôtel  de 
Ville,  du  17  mars  au  31  mai  1Q53.  —  Président  ;  l'ar- 
chevéqne  d«  Narbonna.  Oammiteairee  dn  RottSeipion 
Orliiioarl  do  Bt^auvolr,  comti'  ,tc  'iouro,  marik-hal  ili^ 
camp,  l'un  des  lieutenanla  généraux  du  Roi  an  pajrs  de 
Langaadoc;  Prangaii  d«  Vorlaniont,  oonaaillar  diRoi  eo 
aaaOowella  d'âtal  al  privé  «l  dineUon  da  aie  IIbi 


HAUTË-GASONNE. 

Loula  dkfionehanit,  eonaeiller  du  Roiaa  aaa  Oonaellt 

I  l  ntatCre  des  requêtes  ordinaires  de  l'Hôte!  ;  <Ih  Caulet 
et  de  Fleorr,  trésoriers  généraux  de  France,  généraux 
daa  linaneaa  à  TonlonaB  et  à  Montpdlièr.  —  Diwsow*  1« 
comte  du  Roure  :  «  To«i  les  chanîyemonts  sont  périlleux 
eu  matière  d'Estat  :  nostre  Prince  n'a  pas  ptos  tôt  atteint 
aa,  B^orltA  qu'alla  a  esté  salvla  de  nouvelles  affaires .... 
Aiant  M  hfiurnni^pm^nt  mis  fin  aux  principaux  troubles  de 
ce  royaume,  i[Uf  nr  lievon.s  nous  pasattendre  de  sa  mino- 
rité pour  ce  ^rmul  ùuvriige  de  la  paix?  Mais ctiminu  il  n'est 
pas  possible  queleedillérentesagllationaque  la  France* 
recenes  en  divers  temps  n'ayent  luisé  de  mauvaises  im- 
pressions dans  le  corps  de  l'Bstat,  c'est  par  la  tenue  <1es 
Estais  généraux  do  royaume  que  S.  M.  noua  prépare  au 
pins  lAt  les  remèdes  entiers  etefOcaees  ànos  maux...  Ba 

allt'iiilânl  nac  |i;ir(ii'  lie  vnus...  .T  contribue  jiliis  f>irte- 
ment,  c'est  du  devoir  de  Ions  ensemble  de  donner  à 
8.  M.  lea  seoonra  qu'il  voas  demande.  Vom  n'y  «nrac  paa 
de  peir)''  si  vous  considérez  le  repos  dans  1f>qnet  ceste 
grande  province  que  vous  représentes  ici  a  vécu  lors- 
qm  dans  cas  demiaratampa  toute  Ut  PlNiieea  astépiM» 
que  désolée  ■ .  —  IMsco'ar?'  de  M.  ds  Vertatnont  ;  •  Il  y  a 
un  pc!U  piuii  d'un  aa  que  cette  même  assemblée  se 
sépara  et  lors,  il  se  peut  dire  It;  corps  de  est  i 
estoit  attaqué  de  deux  grandes  maladiea.»  la 
estrangère  et  la  guerre  des  dissensiona  domestiquée.  La 
guerre  ostrangère  n'a  presque  jamais  esté  fort  à  craindre 
pouroa  royaume  :  «lie  a  servi  fort  aouvent  d'une  juste 
cause  d^  estendre  laa  Ihnttsa...  Cette  i 


hUe  a  beaucoup  rontribu*^  a  il  iiiner  ,iu  feu  Roy  les 
moyens  de  couronner  ses  trophées  par  raccroissemant 
de  cette  frontière  de  deux  provinces  «nttérae,  le  Rote» 
s\)\on  et  la  Catalutrne..  .  T^s  sein»,  les  conseils,  veilles 
de  la  Reine  régente  et  de  S.  A.R.  nous  auroient  déjà  fait 
arriver  à  WM  glorieuse  et  perd waMe  paix  al  noa  dlvf- 
i  n-;  •lomestiqnrs  n'y  avoient  apporté  oti'^taclf!  nt  s'il  ne 
nous  Alt  urrivédaiw  l'eicè»  de  nos  proaiiérités  le  ntesms 
mal  qui  survient  dans  le  corps  humain  lorsqq'îl  est 
parvenu  à  une  santé  trop  forte  al  eo  cet  estât  que  les 
médecins  appellent  euescie...  •  Il  loue  la  sagesse  da  l'as* 
semblée  pendant  troubles,  il  lui  rappelle  que  «  cette 
défection  bontanse  et  aana  exemple  qui  ae  forma  dans  la 
CaUlogne  lut  servit  pour  ampeaebar  let  divisions  parti- 
culières dont  la  province  e^loil  menaet^e  et  pour  réunir  ce 
corps  illustra  des  EstaLz  avec  cette  auguste  compagnie 

du  Parlement  Que  niavoiant  point  fUt  LL.  MIL  dès 

auparavant!  Enfio,  Jepuis  cinq  ou  six  moi.^,  après  letm» 
vail  continuel  et  sans  repos  d'une  année  entière,  le  Roy  a 
voulv ntOQnir  dans  a»  vltlao^Hala. il  jnniteUi  pîréi 
da  an  penouM  aoo  frand  pvindpil  1 
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7  a  entièrement  atrermi  la  tranquillité  publique,  de  sorte 
BM  dlrMou  danMUqiiM  m  sont  ptas  à  «miMlra  h 

l'avenir.  .  Il  est  vray  qnc.  IV.stranger  a  bien  su  s'en  pi^- 
valoir  pendant  qu'elles  ont  duré...  La  protection  de  la 
OMalogne  non' est  prMvm  «mêranant  édiappfe...  et 
rennemy  est  fout  presl...  pour  envahir  ce  beau  pays  (le 
Rouasillon),  qui  vous  est  si  linporunt  :  ce  quia  obligà 
S.  U,  KTto  ngrvti  à  cause  de  l'incommodité  que  tous  en 
iwaTM,  aftb  par  vm  ioMUmabla  aéoenlté,  (i«  IKir« 
approcher  ses  trovpaa  pour  tMuttttr  oatto  eooqoMto  ». 
Lee  États  doivent  donner  an  Roi  le  moyen  de  puyer  les 
C6M  d«  ga«rr«  pour  àMtain  cette  Orontière,  •  palsqa« 
■i  elle  leur  ««toit  «ntev^,  rwnemjr  «otreprendroit  tur 
eux  avec  un  plus  t-ranrl  ffTort  ».  Leurs  prédécesseurs  lear 
ont  iaiuô  une  inflnité  d'exemples  «  de  ces  actions  géné- 
raiiMS.  Tooa  »w  dam  vn  archivas  les  oahters  daa 
Estalz  deceste  provincé  de  1483,  qui  furent  popti*?  aux 
Estais  généraux  du  royaume  à  Tours  (comme  pos- 
sible aaront  tw  cahiara  àa  ca«tt-«i  daaa  ha  Batata 
généraux  <lu  rojaumn  qui  annt  c  onvoqués  à  pr&i<>nt), 
par  lesquels  ii  est  contenu  expressément  que  ci'sCe 
proviDoa  contribnoit  lors  ptas  grande  somme  de  do- 
Diers  qu'aucune  antre  du  royaume.  Vous  vonlûlee 
bien  même  entrer  en  comparaison  de  surtaux  avec  la 
prorlncia  de  Normandie,  laquelle  de  présnnt  est  chargée 
pcasIMads  15  ou  16  millions  par  cbaconan,  dont,  tontes 
las  graadaa  charges  acquittées.  Il  revfant  dê  net  prêada 
7  millions  au  Roy,  outre  les  8<>cours  ordinaires  qu'elle 
donne  dans  les  oocastoos...  Cependant,  en  l'année  1488, 
après  que,  à  la  ponnottc  de  VOS  prédécesseurs,  quatre 
commissaires  curnnt  vaqui^  una  atint'o  entière  à  considi''- 
nr  lea  charges  de  l'une  ou  de  l'autre  province,  il  se 
trouva  qoe  Tona  porfiaa  Ion  an*  somma  asaaa  consldérap 
blo  plu?  qne  \\  Normandie,  dont  vous  fùte^^  di'fhargé 
pour  l'avenir,  afin  de  vons  tenir  eoMOible  en  égalité  de 
«bafitoa...  1  an  aorptaa  •  tow  laa  priviMgas  at  immuni- 
tés que  yoTis  tenez  du  Roy  roite  nouvelle  deschars'e 
qnll  vous  a  donnée  depuis  peu  do  ce  qui  estoit  porté  par 
l'édll  dtt  Bériers,  tout  eala  vooa  cblis»  encore  It  blra  dea 

(efforts  eitraordinnirps  pniir  son  service...  Vous  ne  pou- 
vez faire  chose  plus  avantageuse  imurcelte  province,  qui 
repose  sur  vos  soins,  qu'en  attirant  sur  elle  de  plus  en 
plus  la  bienveillance  de  Leurs  M^eatéa  at  de  aoa  AltSMe 
Royale  ».  —  Réponse  de  TardierAqne  de  Mariwnns.  Il 
expose  très  longuement  ce  qui  s'est  passé  <  depuis  quo 
le  nalbenr  daa  temps  avoit  séparé  ce  puissant  oorp»  des 
BMatz  d'avee  cette  auguste  compagnie  (le  Parlement  de 
Touloust")  qui  eM  cotnina  l'Ame  de  la  province..  » 
c  Ceax-d  portent  le  glaive  de  la  jostice  :  il  lea  fout  res- 
poolar  et  cnlAdra*,  eenip-lh  Mihndmit  Is  lUiaité:  il  laa 


faut  suivre.  Et  tons  crient  également  :  service  du  Roi  I 
acvlagement  dn  peoplet  rMmnation  daa  aima  t  et  oapen» 

dant,  paarro  LanR-ufldoc,  à  quel!''  t'xtr^rnlt^  ds  mrî!h»ur 
estois-tu  réduit  s'il  eut  fallu  perdre  la  liberté  ou  renver- 
ser la  jDSiiMi...  Maia...  eetle  ombre  de  gtierre,  qui  a'aat 
montrées  noua  pour  nous  fair»  pour  ,.  nou^t  a  r>bHj»(^i 
à  nous  tenir  «lerrés  et  unis...  à  lu  lin  Je  nos  ucrniârs 
EalAtz.. .juttitia  «t  peue  o$culaUt!  sunt...  >.  Il  dit  que  ce 
sont  les  ennemis,  >  qui  savent  bien,  depuis  fort  long- 
temps, que  nous  ne  pouvons  estre  vaincus  que  par  noaB« 
mêmes,  et  qu'à  moings  de  nous  Jeter  dans  une  guerre  ci- 
vile, rien  nepauta'opposér  à  no»  attaques  >,  qui  ont  pro> 
Toqué  des  troubles.  Il  espère  que  <  ce  grand  principal  et 
pr«!titcr  iiiiin.slri;  [ul...  par  des  ferriiftps  i.'umajjrin.'iljlea 
dignes  de  son  grand  courage  et  de  son  grand  génie,  a  res> 
tabtiraaiorité  royale... parachèvera  aoB  grand  onvraee... 
la  parfaite  et  sincère  rû un itin  le  la  maison  royale  n 
loue  ensuite  le  comte  du  Roure  d'avoir  participé  à  la 
révocatioo  de  fddit  de  Bixiara,  «  ce  Joug  Insupportable, 
mais  pourtant  qui  nvait  est.'  souffi-rt  rpsp;n:i>di>  dix-sppt 
ans  >  ;  et  aussi  <  pendant  les  mouvemens  et  agitations 
extraordinaires  qui  eatotent  dans  tontes  ke  provinces 
voisines  ■,  d'avoir  rétabli  par  son  adresse,  non  seulement 
la  liberté  de  o^mmerce  du  Languedoc,  mais  de  plus,  faci- 
lité et  maintenu  >  eluy  de  tous  les  pays  du  Levant  aveo 
le  grand  maga/in  de  nos  Gaules  *.  Venant  aux  demandes 
dn  Roi,  il  dit  qu'on  demeura  d'accord  que  comme  lea 
sujets  sont  obligés  d'exposer  leurs  biens  pour  le  service 
de  leur  prince... ,  les  rois  réciproquement  sontobligés  de 
rendre  la  Justice  à  leurs  peuples,  ete...  et  doivent  gou» 

yeniiT  \os  provinces  suivant  jours  anciens  us..,  C«'Ie-ci 
est  un  pays  d'Estatz  où  rien  ne  peut  estre  impoeé  uy  levé 
qui  n'ajt  asti  accordA  nvec  fai  liberUi  entitoa  daa  anlGr*- 
ges  dfs  dipuiés,  RI  lîe  fait,  p  nir  qui' ci'lli' lilwrté demeure 
entière,  on  a  toujours  fait  choix  pour  la  tenue  des 
Estais  d'une  ville  oh  elle  ne  puisse  être  violentée...  vol- 
rement,  py  In  nérps'tité  des  affiirt"»  avoit  obligé  le  Roi 
d'envoyer  troupaj  daiia  la  province,  •  on  les  en  fai- 
soit  touji'urn  SI  rtir...  soudain  que  les  commissions  font 
la  tenue  des  Eslatz  estoîent  résolues.  Néanmoins,  noua 
ne  savons  gtto  fœto  ny  par  i^ael  malheur  cette  année... 
on  a  non  seulement  retenu  dans  le  pays  les  gens  de 
guerre  fui 7  eatoient  depuis  plusieurs  mois,  mais  on  y  a 
appelé  dsB  armées  entlirse...  Et  quoyqu»  nous  eussions 
achet-^  i'exernpliriti  de.s  iogoinens  fixe.i,  nous  voyoïi.f  un 
quartier  d'hiver  establi  aux  quatre  coins  de  la  province 
«  sur  lea  plus  fldèlea  sujets  du  Roi,  des  Impositions  vio» 

lentes,  de.s  niaclions  insolites  qu'on  fait  pour  la  ^uh-is- 
tance  des  gens  de  guerre  *.  —  Répondant  à  M.  de  Ver- 
taBOBl  «■!  aviH  c  alUgvé  qu'aatrallia  «en«  t**- 
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vendent  da  U  part  da  Roi  pour  prtaidw  tat  bUitt 

aTaknt  le  pouToir  d'Itoposer  les  sonimes  qu'Jlii  Jugeront 
aioaMafre*  il  expliqua  qu»  cas  commiasairaB  n'aTaimt 
d'aotre  pooTiHr  qu«  c  d 'ANfwnsr  !«•  Mminas  octroyées, 

accordAeii  et  consenties  par  des  Estatz.  Et  cette  form^ 
«  ealé  observée  jasques  «n  i'iM  que  le  Roy.  par  son 
édll  (de  Bézlers),  osta  pouvoir  à  aes'commlsMlres  de  fUre 
faire  aurtin'^  irnpositiiin ,  qaoitjoo  consentii*  par  tes 
E^talx,  ^ns  avoir  au  préalable  obtenu  U  pentiis-siui)  et 
les  lettres  d'assiette  iln  Roi  •  ;  continuant  «on  discours, 
rarchevèque  de  Narbotin»*  sp  plnlnt  encore  «  des  grandis- 
ainii^s  <lésordreg  commis  jj.ir  l'urmée  que  le  Ki>f  envoya, 
il  7  a  quelques  mois,  en  Roussillon  »,  desordres  qui  n'au- 
ntieDt  paa  m  lieu  •  si  «eux  qui  avoieat  auloriU  pour 
km  dans  cette  proTînoe  •  n'avaient  pas  laissé  sans  ré- 
ponse les  propoeitiuns,  qu'à  quatre  reprises  dift'érentes,  ie 
général  de  celte  armée  lear  envoya  i>m  courriers  exprès 
d'aviser  avec  Inf  au  soulasement  de  la  province  en 
réi,'l.'iiit  V  la  ruLite  ([tif  tli'vuir^nl  terrr  le.n  troupes  et  en 
donnant  des  ordres  pour  qu'elles  trouvassent  des  vivres 
dans  les  lieux  ob  elles  feraient  lenn  logements  •.  Il  l«r- 
minij  jiar  to  ré^'it  <  tins  iittéiitaLs  inouïs  d'un  n'-^'imont  de 
treize  cornettes  de  cavalerie  qui  s'arrêta  dans  la  pro- 
vince an  mols4'oetalMiederBier,malsré  les  ordres dnRoy, 
et  y  tint  coramfl  assi(5^;.''-  iiri"  prirti"ip:ile"!  viltes  », 
violant,  as!taaj>iu4ttil,  brûlant,  piUnnt,  faisaQi  tulius  uxtur- 
Slona  «  que  la  dc»penss  qu'il  a  faite  dans  ces  cinq  mois  on 
assure  se  monter  k  plus  de  800,000  livres  •.  —  Mesae  du 
Saint-Esprit.  —  Le  sieur  de  Boucherai  fait  savoir  que  le 
Bol  lui  a  envoyé  aoe  commission  particulière  <  pour 
domwr  ordre  anx  plaintes  des  peuples  loocb.mt  le  pas- 
sage des  troupes  et  aviser  avec  las  Kstatzanx  moyens  les 
plus  prompts  pour  cet  effet  •■-  —  Vériflcalion  des  vica- 
riats et  procurations.  —  La  procnralioa  des  capiluuls  de 
TomUnue  portant  que  c'était  *  sans  prsjudioe  def  droits 
de  lad.  ville  »  est  rf'eté»-  c  iuinie  rontr  airi^  nu  règlement 
de  l'assemblée,  •  laquelle  ne  reçoit  point  de  procurations 
Ifndtéss  ■.  Conformément  k  l'arrêt  du  OomaM  du 
22  septembre  1652,  les  cons-jlsct  habitants d'AIbi  n'aj'ant 
pas  rendu  à  leur  évèque  avant  les  présents  l.uXa  l«s 
boiuienrsi  respeols  et  devoirs  qu'ils  étalent  tenus  de  lai 
rifn<ipf  ctîmme  Jk  leur  seigneur,  ne  seront  plus  admU  à 
l'avenir  aux  Élals.  ni  aux  Assiettes,  et  <  tes  consuls  de 
Oaillac  jouirent  du  droit  d'entrer  au  lieu  et  place  des 
fitmsais  de  lad.  ville  d'AIbi  ».  —  L'évéque  de  Oommengs 
s'ezeuss  de  ne  pas  venir  aux  Blats  «  n'ayant  osé  alnn- 
donné  son  diocàire,  la  plupart  duquel  est  situé  dans  ta 
Oqyense,  qne  cliacun  sait  astre  accablée  de  toute  sorte  de 
misères,  *  —  Députés  nommas  pour  vérifier  les  commis- 
slions  des  imposftîOBti  — pourftviaer  noz  iDOiyeM  delklM 
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sortir  les  gens  de  fnierre  de  la  province.  —  On  prendra  le 
fait  et  cause  de  ceuxqui  seraient  inquiétés  à  cause  du  droit 
de  régale  laquai  n'a  Jamais  été  reconnu  daas  la  province. 
—  Après  avoir  entendu  ses  oommlasalres,  l'aaeemUée 

délibère  <  qu'elle  ira  en  corps  vers  MM  le.s  commissaires 
do  Roi  pour  les  supplier  de  (aireoortir  les  genade  guerre 
de  la  provlaee,  et  leur  déelarsr  que  Jusqnes  h  at,  l'assan- 

bléo  ne  peut  létibi'^rftr  .sur  aurune  affaire  •.  —  100  loufs 
d'or  valant  1,300  livres  sont  accordés  au  sieur  Anonl 
envcqré  oas  temps  dsmisn  à  la  Oonr  par  le  «omis  du 
Rourp,  «  afln  de  poursuivre  te  dpslotrement  des  tronpes 
qui  ravagcjil  la  province,  bien  que  son  voyape  n'ait  pas 
réussi.  •  —  Contre  un  lieutenant  du  prévôt  iK'énvral  du 
Languedoc  qui  avait  raftiBé  do  payer  la  taille  deaes  iùsiis 
roturiers.  —  Après  avoir  entendu  les  âtats,  les  com- 
missaires du  Roi  répondent  qu'ils  n'ont  aucun  pouvoir 
de  foire  sortir  les  gens  ds  guerre  de  la  province,  que 
tà  les  troupes  ne  vivaient  pas  nshm  les  ordres  du  Soi, 
Icsicui-  de  riouiheral  a  ordre  d'informer  et  dt?  L-hàlier 
les  coupable»,  entin  que  l'assemblée  est  eu  pleine  liberté 
dans  FéMRSS  et  qu'il  n'y  a  rien  qui  pât  l'empéoher  de 
délibérer  sur  les  jifTaires  les  pUis  irapnrtantes  ;  sur  quoi 
le  préaident  exhorte  les  députés  à  faire  apporter  les  états 
dss  ffrales  sovCTerles  par  les  eommuasutés.  —  On  s*a^ 
semblera  tous  les  jours  à  huit  heures  du  matin  et  h  rfeux 
heures  de  relevée  —  On  écrira  à  Lyon  à  .M.  du  Lieu  pour 
qu'il  envoie  un  courrier  extraordinaire  toutes  les  se- 
maines pendant  la  tenue  des  États,  «  afin  d'apprendre 
plus  souvent  des  nouvelles  de  la  Gour  ■.  —  Lss  commis- 
saires do  Rot,  «  suppliés  par  l'évéque  de  Uontauban  de 
likin  vivre  les  gens  de  gaem  en  payant,  conformément 
aux  ordres  du  Roi,  an  attendant  qne  la  province  puisss 
en  estre  délivrée  j,  l'ont  ronnailre  «que  si  l'a-s-semblée 
aocordoit  à  Sa  M^esté  un  secours  extraordinaire  tant 
par  fiHwe  de  don  gratuit  qne  pour  le  dasloganent  dss 

troupes,  ils  en  fenienl  descharger  la  province  •,  L'évé- 
que de  Montauban  réplique  <  que  cette  ouverture  eatoit 
eontro  les  droits,  liksriéset  usages  de  la  pnriBoset 

qu'il  n'avoit  autre  resrponse  à  faire  sinon  qu'il  !e  rappor- 
leruil  a  l'asjieQibUe.  »  —  Etirée  des  counsissaires  do 
Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit  de  1,800,000  livres; 
discours  k  l'appui  de  cette  demande  du  comte  du  Roure 
et  de  M.  de  'Vertamont.  Ils  répètent  en  partie  ce  qu'ils 
ont  déjà  dit;  ils  rappellent  d'ailleurs,  qu'il  n'est  pas 
douteux  qne  ■  depuis  l'édil  de  Béziers  jusqiMS  à  la 
révocation  dloslny,  outra  les  1,200,000  livres  dss 
charges  de  la  privine*,  vous  n'avez  payé  au  Roi 
1,060,000  livres  par  cbacun  an,  avec  un  astre  doo  gra- 
tvit  da  six,  sept  ou  huit  omit  mil  tivres*  qwslqnsfliii  «n 
«urtisr  dldver»  si  so«T«Dt  i'wttrm  tonnas  fort  i 
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MnUet  ■  €•  il'«at  pas  nm  niaon  anfasante  pour 
vona  d'alléguer  la  contagion  survenue  »t  la  ch«rté  d«a 

TiTres  en  quelque  partie  du  Haul-Lani?uodoc  ••  «  Le 

Boi  u  peut  pas  exploiter  pour  votre  défenso  dans  le 
|ia|B  de  Ro*$illoo  pendant  la  campagne  prochaine,  si  voua 
ne  lal  en  donnet  l«  ino.v> n  i><iar  eetto  unâe,  ca  qui  ne 
tirera  point  àcflnS'''quorii't^  i  our  los  autres.  Comme  aussi 

il  M  (tat  pu  penser  de  pouvoir  deeloger  les  gens  de 
gn«rre4As  A  présent  de  oelte  province  on  les  y  Mr»  paler 


lui  accorde prompteinent  lasomme  gui  lui  est  demandée.  • 

—  Le  prMdent  répond  qu'il  en  tent  déliWré.  ^  Dépv- 
tés  nommas  pour  clore  les  comptes  du  Ir-'^orifr  Ae  la 
Bourse  et  officiers  du  pajrs,  enseinJile  les  comptes  d«s 
dtepea.  »  Attendv  qne  te  ville  de  Nsrt«OM  »  l'hon- 
neur d'avtiir  pour  prflnt  1p  présiilent-né  des  Étals,  ses 
députés  entreront  anm'.  au  buroan  des  comptes 
avec  ceux  de»  (juairp  prf^iniAri's  villes  de  la  province. — 
Lettre  des  surintendants  des  finances  Servien  et  Ponqaet, 
datée  de  Paris  4  mars  1653,  touchant  le  secours  eztraoi^ 
dioilre  demandé  par  le  Roi  à  la  provinc«.  —  L'assem- 
Mée  pcnlste  dans  «a  résolotion  de  ne  délibérer  sur  an- 
eme  affiifrB  Importante  tant  <ra«  les  K«ns  de  gfoerre  ne 
PerDnt  [las  sortie  ilu  [«a.Ts.  —  On  i1f uiaiiirra  aux  cora- 
mlssairas  du  Roi  et  lieutenants  généraux  •  de  tenir  la 
nain  à  ce  que  les  habitants  dee  lien  ob  II  y  van  dse 
logomens  ne  foorni^senl  anx  .le  t''i'Tre  que  les  vi- 
vres en  espèces,  aux  présena  et  efTectifs  Muiement,  en 
payanl,  et  ddflnsas  seront  tkftee  ans  diocèses,  villes  et 
communaulAfl  'le  Ifur  bftillur  aucun  argent,  sur  peine  de 
pore  perte,  et  néanmoins  i|  sera  informé  des  meurtres, 
tnendies,  aacrlliges,  vexatlone  et  etaetlons  de  dMIon 
Caites  par  lesdils  gens  de  guerre,  imur  le  procès  esire 
fait  aux  coupables  ».  —  Taxe  extraordinaire  accordée 
aux  députés  en  considération  «  de  ce  qu'il  y  a  plus  de 
trois  mois  qu'ils  sont  hors  do  leur*  malaons,  aTanl  e«lé 
obligés  de  partir  an  eommeneeroent  dn  nota  de  Janvier 
dernier  pour  se  rcndro...  à  Niâmes  où  les  ICsIalz  avoient 
esté  convoqués,  et  deapnis  transférés...  &  Montpellier 
si  PitseDas  oh  ils  n'ont  oommenoé  que  le  IT  de  «  mois 

—  L't^vSqiie  iIh!  Montaubati  rend  compte  de  l'i'iilrHvm'  ■lu" 
lui  et  d'autres  dépotés  nommés  par  l'assomblée  ont  ou 
avec  les  commfssalrei  du  Roi  av  si^el  des  gens  doguerre 
et  (îu  (ton  gratuit.  —  Les  coramis--airf><!  lu  Roi  ayant  dé- 
claré à  plusieurs  reprises  «qu'ils  n'ont  aucun  pouvoir 
pour  fldPB  des  loger  les  troupes. ..,  le  sieur  deRoux-Mont- 
bpl,  l'an  lies  srniUcs  ï^nf'-prmr  du  pays,  partira  dès  de- 
main en  poste  pour  aller  3up(<iier  le  Roi  et  NN.  SS.  les 
ministres  de  son  Conseil...  de  délivrer  la  provinoft  de* 
fentes  dont  elle  eat  accablée  dqtnis  le  mda  de  novambr» 
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dernier  et  de  représenter  l'impuissance  où  elle  est  té- 
duicte,  ayant  esté  exigé  par  force  et  violence  plna  da 
4leux  millions  de  livres  en  deniers  fomptans».  —  Le- 
dit  syndic  •  suppliera  S.  A.  R.  (le  duc  d'Orléans)  d'ho- 
norer cette  assemblée  de  sa  protection  envers  S.  M.  » 
—  Députés  envoyés  aux  comtes  de  Bfoale^  d'ânbijoas 
Ht  'lu  R.'ure.  lieutenants  généraux  en  L^kngaedoc,  pour 
leur  demander  le  déiogement  des  gens  de  guerre.  —  Le 
«leur  de  La  Mamye,  syadie  générât,  «  retirera  des  bérl» 
tiers  du  sieur  Cnz<>n>>uv(>  1(ks  inâmoires  qu'il  a  laissés  de 
l'histoire  de  Languedoc  qu'il  avait  commencé  de  Irarail- 
1er  k.  —  I«es  sieurs  de  Qneyn»  et  Dait  lont  nommia 
avocats  'le  la  province  h  Toulouse,  à  la  place  des  sieura 
Courtois  et  de  Caslelnuvel,  décédéa.  —  On  prendra  fait 
•teatne  po«r  les  maladreriea  et  maisons  des  pauvres 
lépreux  contre  certains  commandeur»  de  l'ordre  et  milice 
dn  Sainl-Ksprit  qui  tâchent  de  leur  enlever  1ù  peu  de 
bien  qu'elles  po&séiient.  —  Inforiné.»  de  l'envoi  du  sieur 
de  Roux  h  la  Conr,  les  commissaires  du  Roi  pro{ioseQt 
de  Mre  sortir  de  la  province  loute  I*inrànlerte  «I  tonte 
la  i^valeri»,  si  ras.<cmblée  veut  leur  accorder  400,000  li- 
vres payables  en  deniers  comptants  ».  Leur  oRire  n'est 
pas  aocAptée.  —■  Les  états  aereptent  la  dédicace  d'an  11- 

vn?  du  sivur  .Mt''1a;ilc\  intitulé  :  Collectiones  decisorttx 

ex  quinqM  {tùrU  epislolarum  decretalUtm  QregorH 
nomtpoiU^telsfmurtmt  —  H  sera  fait  un  servies  avec 

chapelle  anlente  et  or.ii.'.-oti  run-^lire  p  'uv  VÀmo  il-  da- 
tant. M.  le  premier  président  de  Toulouse  (Bertier  de 
Bfontrabe).  Rapports  des  députés  eHVQjrés  h  la  Cour 
l'année  précédent*»  —  P'^Iib^ration  en  faveur  de  l'évèque 
de  Montauban  qui  avait  différé  son  voyage  (déj^i  annoncé) 
pour  la  Gonr,  sur  le  broH  qni  avait  couru  que  certaines 
personnes  avaient  en  leur  pouvoir  une  lettre  de  cachet 
que  le  Roi,  mécontent  de  sa  conduite  aux  États,  loi  en- 
voyait »  sous  d'autres  prétextes,  mais  en  effM  ponrls 
tirer  de  cette  assemblée  ».  —  Le  président  annonce  qt» 
les  commissaires  dn  Roi  t  ont  reçu  une  lettre  de  M.  Le 
Tellier,  leur  donnant  avis  qu'on  travaillolt  à  faire  expé- 
dier les  ordres  pour  fhire  sortir  les  gens  do  guerre  de  U 
provinea,  et  que  cependant  il  leur  envoyait  ponr  Mrs 
sortir  i  \wi  r*'k'i:n''!is  <'e  cavalerie  »  :  ■^ur  quoi  il  issit  dé- 
libéré que  les  syndics  dos  dioo&ses  «  feront  fournir  les 
eetapas  en  tette  sorte  qne  les  troupes  passant  en  icsltee, 

faufo  d'y  trouver  les  provf'^i'ins  n(''''<>s.'-;airi'S,  nn  ftolt>nt 
obligées  de  a'eacarter  aux  lieux  circonvoisins  ».  —  On 
remspeisra  rAnamWée  dn  Oergé  de  l'aaaiatanue  qu'elle 
a  donn'''<i  anx  habifrjnf«!  catholiques  de  Montpellier  •  qui 
sont  à  la  Cour  pour  s'opposer  au  daisein  que  ceux  de  la 
R.  Pi  R.  d«  ladite  ville  ont  de  s'introduire  aux  charges 
eomalalras    —  Lectars  dn  cahier  des  doléances  de 
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su  âkouivks  de  la 

l'année  préoAdento  •  répoodn  p«r  S.  H.  k8a.inl-I>eni!i  en 
France*  le  15 juillet  1652.  —  Entrée  ^l-^-^  commissaires 
du  Roi.  —  Ils  ■nnooceot  qa«  le  Boi  a  dé^k  fait  déloger 
qtwniile'deax  oomBllMd9«ftT«l«ri««t  nn  négfnienl  tout 
tiillier  qui  étitll  ilans  Ilaut-Langucdoc  ;  i  S.  M.  a  eii- 
TOjré  dôa  à  présent  ses  ordres  pour  foire  passer  inces- 
aammeiit  toitlM  lae  troapte  deiu  le  Ronnilton  et  a 
pourvu  à  toutes  les  choses  néoess-iiirt  s,  uih.siuiî  «u  pain 

de  manitioo       Vous  pouvez  estre  assuré  de  n'avoir 

mcxa  togamant  d«  genèse  goerre entre  kyet  bi  tenue 
des  prochains  Estatz  ,.  Les  lettres  patentes  et  les  arrostz 
do  Conseil  que  vou«  j>viub^il«ui  p-our  U  cuiusurvatiun  de 
vw  prlvll^ee...  Sa  Majesté  vous  les  accordera,  mais  elle 
ne  peut  condescendre  à  déduire  des  380,000  livres  que 
vous  avez  seulement  offert  les  des  penses  des  gens  de 
gium  de^ia  leO«T7ll,  comme  le  portent  vi>s  ofrres.  Il 
est  mesmn  mktiwirft  fOe  tous  passiez  cette  somme  do 
quelque  choee  d*  comldtnble,  puisqu  il  est  possible  nan.H 
exemple  que  le  Soy  ^e  soit  jamais  lontmitt*  d'une  somme 
ai  modiqtie  ».  —  On  députe  aux  commissaires  du  Roi 
poar  iear  déclarer  que  •  iosqn'à  ee  qn'fle  aient  &it  sor- 
tir tonte»  les  troupes  de  la  province,  r^.Asiînjbli'i'  ni'  .sau- 
rait opiner  sur  leurs  propositions  ■.  —  On  s'opposera  à 
liDBloa  dv  aUge  da  afadchal  de  HontpeUiar  à  la  Conr 
des  comptes  comme  dangereux  •  &  cause  de  la  confu- 
aiOQ  des  jarisdictions,  et  parce  qu'elle  renverseroit  tous 
lat  eataMIaaenei»  CDndamaotaax  qai  font  anbsiater  la 
province  «.  —  Ck)ntre  cens  qui  feraient  «  dea  parUt 
pour  création  do  corps  de  Joatioe  on  de  fittancea,  oa  de 
taxes.  »  —  Assemblée  des  trois  Ëlats  de  la  sénéchaussée 
daTooloose  :  diveraea  risolotiona  relatÏTes  anx  cbemins, 
riTièrea  et  ponte  de  eette  aénéebatiaaile.  =  Aaaembice 
des  trois  États  de  la  sénéchaussée  d^'  Beau  aire  et  Nimes. 

Aasealilée  des  trots  l£tals  de  la  sénéchaussée  de  Car- 
caaaomie.  lia  acoordent  4/100  lima  à  l'dv^e  de  Lodève 
et  au  baron  de  Villeneuve,  diipulés  do  la  si'nrchau^M'c 
aux  États  généraux,  convoqués  ponr  la  seconde  fois, 
«  l'année  denriirei  qnl  eatolent  ailée  à  Parla  et  de  Ik 
rendu":  a  Tours  oii  tiKis  les  dépul<hi  du  rnyaumo  s'es- 
toient  presque  assemblés  ».  —  Les  consuls  de  Montpel- 
Uar,  adnlB  dana  raaaenMde,  as  plalcnent  dea  pourauiles 
exercées  cotitre  eux  par  un  partisan  nommé  Dupuy,  à 
l'occasion  des  pertes  qu'il  aurait  subies  pendant  «  l't>smo' 
tion  populaire  arrivée  audit  Montpellier,  en  juillet  1645 
émotion  dont  aea  violences  avaient  élé  la  aenle  canee  : 
on  demandent  an  Roi  que  le  jugement  de  eette  aflUre 
soit  renvoyé  au  Parlement  de  Toulouse.  —  Ou  f.  ra  oppo. 
aition  aux  arrêts  obtenus  dn  Conseil,  «  sur  faux  donné 
à  «niandre  >,  far  eonx  d«  In  R.  P.  K.  de  Montpellier 
terne  rétabUaaacMBt  <  dn  oooNlat  ml«partt  ».  —  Laa 
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dépotés  chargés  de  signifler  anx  commissaires  du  Roi 
la  délibération  concernant  les  gens  de  guerre  rapportent 
que  les  commissaires  ont  dit  «  qa'inoaaaammeat  ils  ftrant 
sortir  les  troupes,  mais  qne  anaay  il  Mtoit  gnlnniainam 
ment  l'ass^mblt-t?  dHlibérast  sur  le  don  gratuii  •  Les 
États  »'ea  tiennent  à  leurs  précédentes  résolutions.  —  Oa 
interviendra  dans  l'Inalanee  daa  Jatfa  et  eonentodaOtaK 
tfgabfîlift  confrp  If-  sieur  iIh  B«1v<»7r,  anr.len  gouverneur 
du  lieu,  qui  exigeait  encore  d'eux  des  marqoes  d'hon- 
neur, «  Mon  qne  le  ebkleau  dnd»  OInteffaballe,  ^-devant 
ctimmandt»  par  led.  sieur,  eust  esté  ili^raoty  et  rasé  en 
l'année  1622  et  que  led.  sieur  eust  re^u  hv.  de 

récompense  dea  diacésaa  de  Toulouse,  Mirepoix  et 
Rienx  *.  —  On  déposera  au  greffe  des  Étais  le  *  brevet  « 
dressé  par  M.  de  Queyratz,  capitoul  de  Tonlonse,  sur  les 
actes,  exhibés  par  les  syndics  des  diocèses,  des  foules  que 
]e»  gens  de  gnerra  ont  liait  souffrir  à  la  province,  et  les 
iHHt'es  justlftealiTes  dnd.  brevet,  et  les  coupables  seront 
poui-suiviï  il'jvint  M.  Boucherat,  intendant  de  justice, 
aux  dépens  du  pays.  —  Contre  ceux  qui  ponrsaivent 
des  lettres  de  cachet  «  ponr,  par  le  moyen  dioelles,  par- 

vuiiir  iiu\  chartje-s  Ciitisulair^-!  if-s  villi's  du  la  province, 
violant  ainsy  la  liberté  qui  reste  aux  cummunantée  de 
pourvoir  anxd.  chartes  suivant  lea  llirmsa  andennea  ; 

—  On  demandera  dans  le  cahier  des  doléances  la  révoca- 
tion de  toutes  les  crues  mises  sur  le  sel  depuis  1629.  — 
On  interviendra  an  procès  des  naîtras  apothicaina 
catholiques  de  Montpellier  contre  les  apothicaires  de  la 
R.  P.  R.  —  Indemnité  de  1,000  livres  accordée  au  sieor 
Pecqnet  «  personne  très  intelligente,  professeur  aMt 
mathomaliqnes»,  que  Ton  avait  fait  venir  de  Paris  pOBT 
inspeder  les  Iravanx  du  mAle  d  Agde,  conjointement 
av.-c  U'  sl.'ur  Cavalier.  —  La  survivance  de  la  charge  de 
sjrndic  général  de  la  sôoéchanssée  de  Toulouse  est  aocor» 
dée  aii  Aia  dn  sienr  de  La  Mamje.  —  Entrée  des  oomais- 
.sairns  lu  nul  :  ils  fj'éiunnent  qu'ayant  satisfait  à  ca 
qu'on  leur  demandait  «  et  mis  en  marche  toutes  les  trou- 
pes ponr  sortir  de  la  provinoe,  l*aaseablée  no  ss  mstta 
pas  en  devoir  de  -<a  part  de  donner  satisfaction  au  Roy  >. 

—  Le  président  répond  que  les  troupes  n'étaul  pas  hors 
de  la  pirovinca^  las  filats  n'étaient  pas  •  en  ta  liberté 
qu'ils  doivent  estre  ponr  délibérer,  néanmoins  qu'ils 
feroleni  considération  de  ce  qui  leur  vient  d'estre  dit  de 
la  part  du  Roy  >.—  Ils  persistent  à  ne  pas  accorder  le  dOâ 
gratnlL  —  Les  commisisaires  reviennent  st  renonveUant 
leora  instances.  —  c  8nr  quoy  a  esté  arreeté  qli'attendn 
que  l'Assemblée  est  bien  informée  qu'il  se  faît  de  nou- 
velles lovées  dans  la  province,  qui  avanceroient  son 
«nUén  nqrna  sH  n'j  est  promptamaat  poorvn,  Il  nV  • 
Han  de  Mlbérar  tnr  taor  iflOpcaItloB  ».  —  On  danmdm 
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diai  to  cahier  qae  la  Rol  donna  k  TaTantr  tonl  pooTOtr  h 

ses  commissaires  afln  iiu'iln  n'aient  pas  toujours  à  en- 
voyer daa  fioiiiTiara  à  la  conr  ce  qui  proknoga  Indâmant 
la  darde  dM  Slatt,  à  la  grande  ebarfe  de  la  provlaee.  — 

Avertie  que  (lartie  de  l'année  de  Quyenne  se  rendant  en 
RooaaiUon  est  en  marche  pour  oitrer  dans  le  Langnedoc 
par  le  Rovergne,  l'aasembMe  députe  oax  eaniiBlaBaim 
pour  les  prier  de  la  faire  pxsser  par  1-:"^  <'tapes,  ri?^:1rn*'nt 
par  régiment,  i!t  sans  aucun  séjour.  =:  L'assemblée  de  la 
steiAohaassée  d«  Oarcasson  ne,  sur  ce  qut  lut  est  représenté 

que  dans  lediorèso  •)«  Narbonnc  quantité  île  blés  ;  ourris- 
aent  dans  les  greniers,  t^met  l'avis  <iue  la  traite  >]&<  bius 
doit  être  permlM.  '  =  L'assemblée  de  la  sénichaiissée 
de  Toulouse  émet  un  avis  rontraire,  moUr  pris  de  ce  'jue 
le  setier  de  blé  se  vend  25  livres  dans  le  haut  Languedoc, 
et  qu'il  y  aurait  danger  de  faïuine  si  les  blés  qui  sont  dans 
les  antres  sénécbaussées  sortaient  de  la  province.  =  Les 
Étala  apria  avoir  pris  connalstonee  des  délibératloos  dsa 
trois  s^néchau-sjées  arrêtent  qu'on  demandera  la  sortie 
des  blés.  —  On  demandera  un  arrêt  du  Consdl  qni  relaxe 
eenx  qnl  ont  diA  Incriminés  pendant  •  ta  mérintelHgence  • 
des  États  et  du  Parlement.  —  On  f^^ra  enre^islrer  au 
bureau  de  l'amiraoté  de  Narbonne  et  Agde  l'ordonnance 
dnoomtcdeBioale  «ni  «  oste  le*  défenaea  de  te  Inttia  de» 
blés  »  —  On  prifra  te  Roi  de  rétablir  dans  l'i^tal  des  gar- 
nisons de  la  provincelecfaiteandeSainl-André-lés-Avi- 
gaon  dont  le  marquis  deOrignaneatfcpidaeBttovTenwnr. 
—  IWlib-'rant  sur  la  demande  d'un  don  gratuit  h  eoi  faite 
par  le.'}  commissaires  du  Roi,  les  É4aU  «  ont  arreslé  n'y 
avoir  lieu  de  faire  aucune  impoctUos  extraoniliwlm  «a 
la  présente  année,  k  cause  des  grandes  et  excessives  som- 
mes que  \eA  gens  de  guerre  ont  levées  et  esigées  dans  la 
province  et  continuent  encore,  contre  ses  droits,  libertés 
et  priTiUgna,  c»  fni  l'a  rédnlle  à  Iftdcroitre  extrémité  et 
noiotre  InpnlnaiMe  ».  —  Oontre  le  ftrmier  de  la'dovane 
do  Valence.—  On  fera  plainte  aux  commissaire^»  du  Roi  de 
ce  que  les  troapes  venant  de  Ouyenne  ne  saivent  pas  la 
ligne  de  l'étape.  —  Attsndv  qae  les  garnisone  et  raortst- 
payes  ont  été  très  utiles  l'année  dernière  [>:iur  'if.  service 
da  Roi  et  le  repos  de  la  province,  et  vu  l'iatérét  <  que 
Si  A.  R.  prend  h  fentratenainent  dieelles  et  de  qaelle 
considiration  1rs  rhosAs  qu'idl»'  désire  devront  «stre  îi 
cette  assemblée  »,  les  États  •  ont  conclu  que  sans  s'ar- 
pseter  k  la  eonmlMlon  dn  Roi,  comme  contraire  à  Isvrt 
droits  et  libertés,  ponr  -ctte  année  1653  tant  seuli^-raent 
et  mm  conséquence,  il  i»era  imposé  la  somme  de  237,0u0 
livres»  .—Les  députés  du  tiers  état  seront  payés  dans  leurs 
diocèses  à  raison  de  six  livres  [>ar  jour,  et  ce,  à  compter  du 
10  janvier  jusqu'à  la  clôture  de  l'assemblée  (Sn  mai  1653). 
A  la  reqoiète  des  Jésaltes  de  NUnes,  il  est  arrêté  qu'on 
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fera  doléaneean  Roi  de  ce  que  les  habitants  de  la  R.  P.  R. 

de  ladite  ville  ont,  par  violence,  usurpé  une  portion  da 
colié(;enii>parti,elenront*après  un,  tout  séparé,  et  forcé 
une  partie  des  habitante  eatboliques  k  passer  enr  ce  tu» 
transaction  toute  contraire  aux  édits,  arre.-!tz  et  ordon- 
nances >.  —  On  fera  imprimer  et  distribaer  l'ordonnance 
de  M.  de  NoaTsaa,  général  des  poètes,  portant  qoe  le 
maître  dp  !a  poste  de  n.ijriiiiîs  se  transportera  dms  toute 
la  province  pour  voir  si  toutes  les  postes  sont  suflSsam- 
ment  ponrvves.  —  Lea  députée  en  oonr  anpptieront  le 
Roi  de  ne  plus  envoyer  les  gens  de  guerre  pour  faire  sé- 
jour dans  la  province,  et,  en  cas  que  cela  soit  nécejisaire, 
d'ordonner  qa'ila  logeront  dana  les  villes  et  lieux  que 
les  diocèses  désigneront  à  S.  M.,  où ,  par  les  soins  des 
syndîca  diocésains  et  suivant  les  ordres  du  Roi,  «  des 
vivTiaMmntdonnés  aux  effectifs  seulement  et  en  payant; 
et  en  cas  que  pour  n'estre  payés  par  S.  M.  lesdita  g«M 
de  guerrjB  ne  pussent  satisikire,  les  crfmmanantés  et  dio-  • 
cà^es  feront  l'avance  des  vivres,  sans  qae  ladite  fourni- 
ture puisse  estre  jamais  convertie  en  argent,  à  peyne  de 
pure  perte  •>.  —  On  priera  le  Parlement  de  Tmilonee  et 
les  lieutenants  Kénériiix  de  poursuivre  la  punition  de 
deux  bandes  de  voleurs  qui  depuis  deax  ans  désolent  le 
Oérandan.  —  Contre  les  inddee  ezaetiou  fliites  enr  lea 
marchands  de  Xarh'mne  par  le  .-nmmis  de  la  douane  de 
Lyon  ot  de  la  foraine.  —  Pouvoir  donné  an  sieur  Pierre 
de  Reeh,  trésorier  de  la  Boom,  d'empranlar  ISIMno  lU 
vres  afln  dp  priurvoir  an  paiement  de  pareille  somme 
distribuée  pour  les  affaires  de  la  province.  —  On  rendra 
grâce  à  M.  le  dae  d'Orléans  qai  a  bleo  voain  lUra  aarair 
qu'AU  égard  aux  foules  de  la  province  il  renonçait  cette 
année  i»  toute  graliflcatlon.  —  Gratifications.  —  Lista 
des  commissaires  des  assiettes.  —  l/os  arrêts  du  Conseil 
et  les  délibératUma  des  États  à  rencontre  de  la  ville  d« 
Toulouse  (qui  avait  reftasé  de  eontriliuer  aux  inpoaf- 
lions  de  la  province)  >  seront  exécutés  tant  contre  le  gé- 
néral de  ladite  ville  que  contre  les  particuliers  haUtana 
dlwlle  —  Octroi  des  aommee  conteanea  aux  eomutia» 
siuiis  présentées  aux  Étata  de  la  part  dn  Roi.  —  Dépttléi 
présents. 

De  f '  «0  k    141.  —  A  MonlpeiliaF,  dans  la  grand 

salle  de  l'holel  de  ville,  du  16  décembr»»  1653  au  31  mars 
1654.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbonne.  Commis* 
sairea  du  Roi  :  Henrj  de  Iblon  (He)  fpeut-étre  Ikudratt- 

il  llpfl  N!<T>l3Ï],  spitrnenr  de  Rercy,  ronsoiller  du  Roi, 
maiire  des  requêtes  ordiiiMirtis  du  i'hùlel ,  Claude  Bazin, 
sei^cneur  de  Bezons,  conseiller  d'Etat,  intendant  de  la 
jus'.ice,  police,  flnancôs  de  la  Province  de  Languedoc  et 
armée  de  Catalogne,  vi&iteor  général  de  ladite  province 
de  OataiogM;  de  Lnitat  et  de  Péiiaaier,  tréaorien  do 
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France  te  généralisés  deToalouM  et  do  Montpellier.  — 
Dtacean  A»  H.  de  Bercy.....  <  Le  Roy  egiiit  U«d  que  la 

guerre  est  la  d*^<;ulition  de  ses  provinces  et  la  ruyno  de 
eoo  Esbit...LaR«>  tiesa  luàre...  qui  chérit  le  peuple  avec 
auunt  4e  teiulNBie  qoe  s'il  estait  aoa  tmiaiAflM  flli  

s'aftligtf...  quand  ftllc  ••nnsi'ÎÉr!'  ija'il  faut  qnf»  liîrnratime 
souffi'o  [l'jur  iiiitrelouir  dti  armées  cousi.itiriililoj.  dans  Ja 
Flandre,  l'Italie,  l'Espagne  Tous  nus  avantages  se- 
ront inutils  sj  nous  n'avons  de  l'argent  pour  lest  défen- 
dre Ët  comme  le  défaut  de  palument  a  Mrvi  d'excuse 

à  la  lioanea  des  troupes...  qui  ont  laissé  dans  cette  pro- 
yince  des  marques,  de  leor  croauté  et  de  leur  iniaol«nce, 
Ufknt  promptemenl  fiiire  on  fonds  pour  les  payer...  et 
finir  g'  in^'usement  la  guctT--  par  uw  p.iist  ;ius.-ii  durable 

qu'heureuse  Toutes  les  provinces  sont  obligées  à  ce 

devoir,  nMkls  pivs  perUoulMiWMat,  les  ptos  Tobines  des 
estrangers,  exposées  aux  pas»ai,'e8  des  geii.s  de  guerre, 
qu'elles  ne  peuvent  éviter  de  loger...  La  voslre.  Messieurs, 
a'eat  pee  éloingnée  des  Espagnole,  et  qwdqvo  Je  SMlie 

qu'il.*  von?  crai;rn;'nt  plu)!  quo  vous  ne  Ir-?;  appr''her:iiez, 
uéanmoîa^  vull&  av<i.iua<joubie  mutii' doMiuliaHur  Japuix 
pvbqae  le  rente  rie  la  Franco  ne  peut  envoyer  des  trou- 
pes en  Catalogne  qu'elles  ne  passant  par  leLanguedo<:  et 
qu'elles  ne  vou^  incommodent  en  voulant  vous  asiister. 
Ainsy  vostre  propre  intérest  vous  convie  à  s«courir  le 

Roy,  *  etc.  —  Réponse  de  l'arcbevèque  de  Nariionne  

I  Les  Eslalz  sont  pleins  d'une  sincère  et  Térilahie  afTee- 
tion  au  service  du  Roy,  mais  sont  consiraintz  par  le  dû 
de  leur  charge  de  foire  quelques  plaintes  au  nom  des  peu- 
plas de  la  proTfnce.....  Nous  eepériona  beaucoup  de  sou- 
lagement aiirès  les  senlimenls  de  LU.  MM.  i  l  d.?  S  A  B. 
que  nous  avons  appris  de  leurs  propres  b<iuches,  dont  la 
rtaolntion,  qni  fat  prise  sur-ie^amp  pour  «et  effirt,  Ait 
apiiny{r- 1!,'?  bons  ofHc:'?  et  de-n  puissante  raisonnement^ 
de  boa  Luiiiiuui  i|ui  lit  coniiai^stre  à  LL.  MM.  et  à  tout 
te  Oonse  II  q  u  'i  I  y  al  lait  de  l'inMrest  do  l'autoritd  suprême 

que  semblable  attentatz  no  fussent  soufferts   Cette 

province  qui,  durant  la  desbaudie  presque  générale  de 
tout  le  royaume,  est  demeurée  ferme  dans  son  devoir... 
qui  néritolt  mieux  que  toute  autre  de  jouir  dn  bénéfice 
de  l'heureuse  tranquillité...  que  par  son  henreux  retour 

à  Paris  S.  M.  faisoit  H.sjj.-n'r  v\  .ionrniit  en  ni'k-X  h  trmt  [a 
royaume...  a  soufCart  un  outrage  aussi  violent  et  aussi 

Ibrieux  que  si  elle  avait  esté  rebelle       Pendant  nostre 

députalion  h  la  f  uir.  .  nuiis  avo/is  fait  c-r.teii.Jrc  a  Li  urs 
M^ie»tés  elà  Son  Altos^e  Royale...  les  sommes  immenses 
qnl  nous  fkirent  pilMee  et  TOlées  scandaleasement  l'an- 
née passée,  lesiuûllps  nous  jusIiflAmef  rnontor  h  plus  de 

quatre  millions  de  livres       Nous  espérons  qu'un  aura 

pitié  de  nous..,  de  noatre  iUUane  e(  dé  noatra  Inpoia- 
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sance.  Iiious  demandons  qu'on  ne  souffre  pas  que  des  cri- 
mes si  mrfndsmennntlmpanlset  qu'on  ▼enille  maintenir 

1h:i  fiilèles  siyels  de  la  province  de  Languedoc  dans  leurs 
privilèges,  c'est-à.dire  qu'on  leur  donne  le  moyen  de  conti- 
nuer fc  l'avenir  «omme  Ils  ont  Mt  par  le  passé  à  rendra 
S'Tvicp  h  cet  K-itnf  :•.  —  rH'pHté»  (îc»-  Inii*?  orrtrc-"!  nommés 
jjuur  aller  saluer  le  pi  iaoti  lie  l<juU.— ûagci  U«iSOU  livres 
accordés  à  un  archer  du  grand  prévôt  de  l'hôtel,  qui 
s'était  fait  pourvoir  d'un  oftlce  d'huissier  des  États  avec 
pouvoir  d'e.tploiter  par  tout  ler<jyauitie,  et  ce,  suivant  te 
désir  desdils  Étals  qui  s'étaient  plaints  «  qu'il  fiit  malaisé 
de  trouver  huissiers  ou  sergents  lorsqu'il  s'agissoit  do 
signiHer  des  arrestsdu  Conseil  au  Parlement  de Tholose, 
Cour  des  comptes  de  Montpellier  ou  autres  piii-!>aiit  hs.  » 
—  Lecture  de  lettres  paleotea  donnant  pouvoir  aux  États 
■  de  juger  tons  tes  diflérands  qni  pourront  naistre  dans 
leur  assemblée  générale  qu«  dans  les  assiettes  >'ha>|ue 
diocèze  »,  avec  défense  au  Parlement  et  autres  cours  de 
la  pro'rinea  d'en  prendre  Juridiction  «I  oonnolasaneo.  ~> 

Lp'i  roîn[>tes'  ')p.-f  t''t;;pit>r:?  ne  spr;irit  pai  nnïs  s'i's  ne  sont 
rcuiis  au  i;ri;;f>-:  de^  lC;alii,  «  liUll  jours  après  la  jji'ûciis- 
sion  d'iceux  •.  —  Le  sieur  Pierre-I^uis  de  R>;ich  de 
Peonautier  est  nommé  trésorier  de  la  Bourse  du  pays  k 
la  place  de  son  frère,  décédé.  —  On  remerciera  .\f .  de 
Orummont,  baron  de  Lanta  «  des  signalés  services  par 
luy  rendus  à  la  province  tant  auprès  de  S.  a.  R.  que 
partout  ailleurs.  •  —On  priera  M.  de  Bercer  de  punir  les 
ré|;imei)ts  i  avali  i-if  ut  d'infanterie  do  M.  do  Haltha- 
sar  •  des  désordres,  brûlemens,  pilleries  et  violences  par 
enz  commis  dans  la  province  ■  et  •  de  moyenner  la  res- 
titulion  des  clioses  volées,  avec  M.  de  Balthasar,  qui  est  en 
cette  villa  ».  —  Sur  ue  qui  a  été  représenté  que  ceu& 
de  la  R.  P.  R.  ont  obtenu  un  arrêt  d«  OonssH  parlant 

ptrmissinii  i:ff>  rétablir  'l'^'iile  il'.n.s  |i?  limi  de  Valès, 
li  esl  «ri'tstti  i^u'uii  écrira  aux  ■Ligr.nu  du  clergé  pour  les 
prier  d'intervenir  pour  les  oathuliques  et  d'empêcher  de 
sembl.-ibles  établissements.  —  Le  :jieur  de  Roux,  syndic 
général,  se  transportera  dans  tous  les  lieux  où  l'armée, 
comuian<lée  par  M.  do  Mérinville,  a  passé,  pour  informer 
des  désordres  qu'elle  j  a  faits.  —  Batrée  des  commissai- 
res du  Roi.  M.  de  Bercy  expose  que  le  Rot  entend  :  I*  qu'il 
ne  se  fasse  aucune  pr{>i  j.'^iti  ui  djuis  l'aasemblét-,  q  je  la 
don  gratuit  ne  soit  réglée  2>  qu'il  lui  soit  accordé  "  pour 
son  don  gratuit  la  somme  de  2,40(1,000  liv.  outre  lea 
.s  jiii:.jf:s  portf^cs  par  se.s  ijoir.mis.sioiis  or  îinairesi  t,  à 
moins  que  «  la  compagnie  ne  trouve  plus  avantageux 
que  l'année  de  Catalogne  prenne  son  qaartier  dliivar 

dans  le  Languedoc  i.  Il  îait  valoir  que  grhre  an  r''»-'.- 
biissemeul  de  ses  privilèges,  la  province  <  ne  voit  plus 
cet  sangtnas  d*Bsttf,  cas  partlsant  da  na«vaainK  ArailB 
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qai  aroieat  accoustamé  de  u  gorgrer  de  la  pins  pure 
sutotanc*  dti  peoples,  plus  de  nouvelles  iinposilions, 
jilai  d«  aoaTvattx  Mits,  plBsd«  création  iioav«ll«,  «te. 
—  Lb  prMdant  répond  qo*  •!  la  proTlim  iw  Msalt 
pas«  leo  efTorU  que  Sii  Majesté  pouvoit  souhaitt>r,  oi 
M  aaroit  que  par  impuissance    —  «  hea  sieurs  coœ- 
mlnafrH  m  t'en  ratovrnant  ont  aalé  reconduits  Jus- 
qu'à la  porte  de  la  salle,  par  le  bnnc  d  -  MM    de  la 
noblesse,  et  Jiufu'a  U  porte  Je  la  rue  par  MM.  li»  con- 
anlt  dn  pramW  kaiw  et  un  sjrndic  génénl  qui  les  a  ra* 
i;u;fi4s  chat  mx     —  L(:  biûar  Oaly  est  nommé  avocat 
de  la  province  au  Conseil,  «i  la  place  du  aieur  Habert, 
décédé.  -^IndemnltéeaeeordéM  k  raicbeTêqtie  de  Kw» 
bonne,  aw  marquis  di'  Rébé,  aux  sieurs  de  Roux  et  de 
Fignéres,  consuiis  du  Carcassonue  et  de  PéjCùua»,  de  Jou* 
teH»  qmdie  général  el  héritiers  du  feu  sieur  de  Onil- 
lamjaet,  grsfOer  des  états,  •  ponr  les  desdommacer  en 
quehine  teçoa  ilee  despensss  qa'ils  ont  foi  les  dans  leur 
déptitatioo  à  la  Oour  >.  (25,000  livres  ri  ic>u(.)  —  On 
pourMirn  criminellemeut  le  Dommé  Roux,  de  la  R. 
P.  R.,  second  consul  de  la  rlllede  Nime»,  leToel  a  été 
cause  ■  que  les  habitants  de  la  ville  ot  diocèze  d>:-  NIium 
de  la  R.  P.  R.  ont  refusé  de  pajer  leur  cottité  des  im- 
positions de  l'année  demiAre...,  ayant  lait  an  nouveau 
de^^pàrtement  -  (inlrairi'  h.  relui  qui  fut  fait  par  MM.  Ion 
commissaires  du  Roy  et  par  leur  sabdéléguê  k  l'assiette, 
lequel  il  a  emroyé  avec  une  lettre  drenlairadans  tous  lea 
HetiT  du  diocèse  où  il  y  a  des  habitans  de  ^  l  religion,... 
entreprise  très  punissabled'autantque  nuls despartemens 
ne  ae  penrent  fliira  sans  pemiasloa  du  Rojr  el  pfliiicipai- 
tion  de  eotfs  assemblée  n.  —  On  s'opposera  à  loua  les 
nouveaux  établissements  et  création  d'ofliciers  qui  pour- 
nÛBDt  être  bits  dans  les  cours  et  juridictions  de  la  pro- 
Tl0C«.*->BaB0UTdiemeBt  de  la  délibération  qui  laissait 
k  chaque  diocèse  la  liberlé  de  dédommager  selon  sa  pru- 
dence tes  communautés  qui  avaient  logé  >les  ^'eiis  de 
tnerra.  —  Knirée  des  commisaairea  du  Roi.  M.  de  Bercy 
dit  qu'Ile  Tieunent'  ssTotr  si  rassaodllé»  a  délibéi^  sur 
le  don  gratuit,  et  il  annonce  que  jiour  aoulagtr  la 
province,  le  Roi  •  a  donné  quartier  d'hiver  à  l'armée  de 
Catakigm,  dans  les  pays  de  Voix,  et  de  la  Biforre,  les> 
quels  ne  saaroient  fournir  k  la  subsistance  de  laJ  ar- 
mée sans  un  secours  très  considérable  de  cette  assem- 
Uéa,  hoffs  duquel  il  êeroit  msialaé  d'esvfler  que  lesd. 
troupes  n'#nlras«:fint  dans  la  province  «  —  IWinarches 
ùùim  auprèa  de  M. M.  de  I3«rcy  et  de  Bezons  pour  h&ter 
1»  punition  des  réginente  de  Balthazar,  et  le  dédomnn» 
gamaal  des  communautés  pillées.  —  Contre  les  fausses 
des  regrattiers.  —  On  priera  M.  de  Bezons  de 
ir  las  étapas  S»  IrlaDdaia,  à  pidasot 


cette  ville,  qui  ont  quitté  le  service  d'Espagne  ponr  celui 
de  France,  et  doivent  prêter  serment  de  flriélité  entre  ses 
main»  avant  de  ae  rendre  eu  Daophiné  pour  r^indra 
de  1h  l'armée  dltalle.  —  l>éputés  nommés  pour  aller  vf- 
sitcT  l'archevêque  de  Narbonne  incommodé  et  loi  «  té- 
moigner le  déplaisir  qu'a  l'assemblée  d'estre  priréa  d'un 
tel  chef».  —  ffouvelte  délibération  pour  que  le  Haut* 
Vivarais  .soit  distrait  il»;  In  k'ibfl't^  du  I.,yonnai-  fi  r^uni 
à  celle  du  LaDgue<lo<;.  —  Oratiflcation  de  300  livres  au 
syndic  du  dioeftse  de  Montpellier,  «  pour  avoir  exposé  sa 

persontir-  et  Sii  liour-io  îi  L-hass.T  li^s  voli'urs  fr.irid 
chemin  qui  s'estoient  disbamlés  du  régiment  de  cavale- 
rie du  prince  Maniice  ».  —Las  habitants  de  Ttrascon 
s'fStan;  «  li"!!?  do  tous  les  bateaux  qui  étaient  sur  le  Rhône, 
afin  (iVui4»é(:it«.<r  le  paj!.<iage  du  riment  de  Ooiiuj^ue  et 
autres,  envoyés  en  l'rovenfiOpOUf  y  prendre  leur  quar- 
tier d'hiver,  et  M.  de  Bezons  ayant  «  ordonné  de  faire 
filer  lesd.  régiments  par  lelieu  de  Oai^nl  et  de  là  an  Pont- 
Saint-Esprit  >,  les  Rtats  arrêtent  que  les  étapiem  four- 
nlrontàces  troupes  et  antrsaquî  passeront  par  cette  route 
les  vtvpss  nécessaires,  «  aux  effeetllb  tant  seulement  et 
pour  une  seule  nuit  ».     Don  gratuit  d'un  tniliioTi  do  li- 
vres, paj'able  par  emprunt,  fait  au  Roi  sous  certaines 
eonditions.  —  Les  eémmixsalres  du  Rdl  refbeent  de  l'ao- 
cepter  comme  ■>  trop[«tlt  ». —I.rjOO  livres  sont  accordées 
an  sieur  Médaille  qui  avait  dédié  aux  Etats  des  ColUO' 
Honei  deelsortœ,  mais  ■  il  est  arrêté  par  réclament  Ir- 
révocable  qu'où  no  recevra  plus  h  l'avenir  pareilles  ii- 
dicaces  ».  —  On  demande  que  le  lieu  de  Orisolles,  qui 
B*est  pas  un  lieu  d'étape,  reçoive  dédommagement  pour 
avoir  logé  pendant  deux  jours  le  cbevalii'r  d'.\ubeterr» 
avec  trois  ou  ijuatre  régiments  destinés  au  si.?pe  de  Cas- 
tel-Léon.  —  Rapport  du  sieur  deKn.iv  sur  exr.^sOHO" 
luis  par  le  régimept  de  Baittaasar  dans  le  Haut-Langue- 
doc. —  On  demandera  l'exécution  de  l'arrêt  du  Conseil 
ijui  défend  à  ceux  do  la  R.  P.  R.  de  fan'"  aucunes  assem- 
bléas  sans  l'assistance  d'un  magistrat  roryal.  —  Contre  - 
un  trallent  qxti  poursolviMt  la  création  d*nn  siège  pré- 
Hiilial  il.in-^jle  pays  de  Foix.  —  On  "out.-auKira  leg  en- 
trepreneurs du  port  d'Agde  à  exécuter  le  contrat  passé 
entra  en  et  les  oonimissaJm  des  âtats.  —  Remercie- 
menf.H  *  {  ^jr  itifîcation  de  3,000  livres  aa  sieur  de  Tr4- 
moulet,  pour  avoir  fait  passw  par  le  Pont -Saint- Bs« 
prit,  réglmeat  pur  régiment,  les  troupes  allant  en  i>n- 
vonirc,  et  contraint  îi  marcher  relies  fiui  refusaient  de 
prendre  c^te  roule  sous  prétexte  'lue  leur  ordre  portait 
d'entrer  par  Tarassoik  —On  doMsra  avis  au  Rot  qao 
l<ïs  Étals  particulier"  du  diir--;'?;e  de  VlraMÎ<,  k  l'exemple 
des  Âlals  génLTaux  dus  la  province,  sont  el  doivent  être 
oomposéa^det  trois  ordres.  — '  Bnlrés  das  i 
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du  R«i,  a.  d*  Bangr  dit  qna  !•  oovrtar  tnwfé  par 

eui  PTi  fflur  pi»ur  annoncer  au  Eoi  le  ilon  çratuU  d'un 
caiUiùQ  a  rapporté  l'ordre  de  faire  entrer  danis  la  pro- 
vince •  le*  trooiMS  qui  pKloient  en  PolZ,  BlfOm  ou 
Rossilhon  f^n  mn  que  les  EstaU  ne  Toolaawat  iwtiit  «C' 
conier  1,800,000  liv.  pouraidsr  fliira  suhsiiler l'armÂe 
en  Catalogne  ».  —  L'ari:hevèque de  Narbonne  répond  qne 
dans  la  miaère  où  alla  sa  trouvait  la  province  avait  fUt 
aa-detà  de  «et  forée*  en  dotmanl  au  Roi  «n  minion  de 
livres,  «  qui  nst  le  ;.Iiis  grand  effort  qu'elle  lit  j^r .  ds 
fait  »,  et  que  les  Etats  vont  remettre  l'affaire  en  déli- 
Wratioa.— (hi  InlarrteodreMi  procès  pendant  an  Oiiueil, 
entre  les  fermiers  des  Oabelles  et  les  iirofesseurs  de 
Facalt^  de  droit  et  de  médecioe  de  MontiMliier  au  sujet 
dn  {«{«ment  des  antriens  gicas  «t  f^ane-^alé  d«  ea»  der* 
niers  —  C«  n'est  que  par  attentat  quf  la  Cour  de  Mont- 
pellier a  établi  des  économes  dan»  \e<  àvètchés  da  S;iiiii- 
Pons  et  de  Car<'assonne.  —  A  ceux  h<ï\  feront  evécuter 
l'arràt  du  Parlement  de  Toulouse  c.mlrfi  les  sieurs  de 
Jurque"  et  autres  chi>r:i  >t«s1»indee  de  voleurs  attroupées 
Il  ,  î.v  tiingufs  années  dan»  le  pays  de  OiWaudan,  les 
États  abandonnent  la  somme  de  20,000  livres  adjugée 
par  ladtts  Coor  à  la  provinoa  sor  tas  bims  deadit»  oon- 
.laiiiii  's.  —  L'37,ri00  !iv.  seront  imposées,  (■«■tleanni^e,  sans 
conséquence  pour  l'entretien  des  garnisons  et  mortae- 
p*j«s.  —  Vi  Tlealre^nérai  d«  Cw««saoRn«  «ara  reçu 
par  provisinn  dans  l'assiette  de  son  diocèse,  sauf  au  din- 
cèm  à  se  pourvoir  partout  où  il  appartiendra.  =  Assetn- 
Md«  des  trots  fitats  do  la  sfindehansséo  de  OaresssoDno. 

Assemblée  des  trois  ftlats  la  sénéchaussée  de  Tou- 
louse. —  Assemblé*!  des  tnns  ÉUin  de  la  Mnérbaus»é«  de 
Nimes.  =:  On  s'opposera  à  la  rtk:eption  du  sieur  Ouiran, 
de  la  R.  P.  R.  en  r4>fnre  de  prévAt  général,  et  le  Roi  sera 
supplié  •  de  ne  pas  donner  à  des  reliffionnaires  cette 
chari;'<  qui  est  très  importante,  atlsnda  que  celui  lui  la 
possède  agitsar  la  vie  et  les  persoDnes  presqa'eo  seul  ». 
—  La  Tille  de  Tonlonse  est  dMiatv^  ponr  vingt  ans  à 
partir  >!e  18S0  «  de  sa  cottité  de  l'estape,  à  comiition  de 
payer  les  arréragea  et  tontes  les  autres  impositions  sanf 
le  talllon,  sans  ptaa  prAiendre  h  atieam  déebarge  o« 

diminution  de  <'\n  tarif»  —  Pon  ie  iCiO.OOO  livras  au 
duc  d'Orltiiuia  en  l'econnaissame  des  grâces  et  protec- 
tions qoe  ta  provlnoe  a  reçues  dans  as*  aflUras  daS.  A.  R. 
depals  qu'elle  a  l'honneur  de  l'avoir  pour  ^'ouvernour  ». 

<  Les  Estais,  pour  oaviter  les  brigues  que  pourroient 
Cilra  las  raallôtlara  ou  paritsans  avec  le  Rojr  en  de- 
mandant  en  ic«ux  le  remboursement  de  leurs  partis, 
sous  prétexte  de  l'aTnnlage  et  soulagement  du  public, 
arreatflnt  par  règlement  irrévocable,  en  cas  que  de 
pareilles  aflUtras  se  missent  en  proposition  et  délibéra- 
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tioo,  4M  s'il  M  passe  da  (nia  qaarta  par  plmaiité  de 

suffrages,  etles  seront  rnjeii'es  i..  —  Le  baron  de  I-anta 
et  le  sieur  lie  Ctumont-Fieubel ,  sont  nommés  con- 
joinier^ient  .ik'enis  de  la  province  à  la  Cour,  en  la 
place  dn  sieur  de  Fienbet,  démisatounaira.  —  On. 
assistera  les  oMciers  de  la  séndehaasste  de  Tonlonse 
dans  leur  opposition  k  l'établissement  d'une  sèné^^hans- 
sée  «t  sièige  présidial  créé  à  Pamiers  par  édit  du 
mois  d'octobre  1049  et  iransféré  k  Folx  par  arrM  du 
r  iiisL'il  iu  28  février  1651.  —  On  s'opposera  k  ce  que 
ceux  de  la  H.  P.  R.  de  Qédarrieux  partagent  avec  tes 
babltants  catboliqnes  les  charges  coasulidres  •  dont  ili 
se  sont  rendus  indignes  ]i  !.r  filusieurs  rébnilions  et  no- 
tamment aux  dernières  guerres  de  M.  le  duc  <îe  Roban  *. 
— NOoolMlant  •  la  misère  et  pltojable  eatat  de  cette  pro- 
vtncn  depuis  plusieurs  ann<>es,  il  est  accordé  an  Roi  un 
<luii  gratuit  de  1,500.000  livres,  y  compris  le  million  ci- 
devant  accordé  et  aux  mêmes  conditions  —  OraliflCB» 
lions.  —  Le  Roi  sera  supplié  de  ne  point  envoyer  da 
conimi.<tsaire!<:  pour  la  tenue  des  ËlaLi,  et  •  en  cas  11  sa 
serait  envoyé  quelqu'un,  il  ne  lui  sera  donné  aucune  gra- 
tin'ation  «.  -Pouvoirdonnéauxsyndicsgénéranxd'em* 
prunier  868,000  livres  pour  payer  une  i»artie  dn  don  gi»- 
tuil.  — Liste  des  ciniiriiis'i;ii!-(?;i  princi [liiu v  A-js  Vssirltes 
nommés  par  le  duc  d'Orléans,  gouverneur  de  la  province, 
suivant  rédil  de  mars  1837.  —  Les  Assiettes  se  tiandroiit 
un  innis  a|irès  la  rin  ■ii-s  Élats.  —  I.'a-'iS.eirildée  ayant  dé- 
libéré que  l'octnii  du  don  gratuit  serait  porté  aux  oom- 
miasalroa  du  Roi  par  une  simple  dépotatton  ei  fo*  l«a 
pr>'!at.>j  lépulé^  tn'  prirtrtrait'nt  ni  rochet  ni  '•amail,  lee 
ctiinmii&airu»  lo  it  savoir  que  de  leur  côté  •  ils  no  pren- 
dront point  leurs  robes  et  mantaaaz  ».  Sor  qad  II  sst 
arrêté  que  le<lit  octroi  ne  leur  sera  pas  porté,  €  mais 
envoyé  au  Roi  par  le  baron  de  Lanta  ».  —  Octroi.  — 
Df^putfs  présents. 

I>«  f'IUb^t  218.  —  A  Montpellier,  dans  la  «raada 
salle  de  lltàtel  de  ville,  dn  T  ddcembre  1054  au  14  mars 
1656  --  Président  :  l'archevêque  de  Narlionne.  Commis- 
saires do  Roi  :  le  prince  de  Coati,  ■  vioe-nri  en  Catalogae 
•t  généralissime  des  armées  dn  Roi  en  ladite  proriaee  et 
en  celle  de  Lantrut^d  'C;  Lduis  de  Boucherit,  CDn.ieilter 
d'État  ;  Bazin  de  Bezons,  intendant  de  Languedoc  et  de 
l'arode  de  Catalogne;  de  Beanlae  et  da  Nolet ,  tréaortan 
rie  Pr.incp.  —  r>i«tf')urs  dii  prince  de  Conti  II  rappelle 
qu'il  vient,  <  par  madame  sa  mère,  d'une  maison  qui  a 
tOQjoura  en  sas  plus  considérables  eslablissements  et  ses 
amis  les  plus  assurés  dans  la  [iroviDce  ».  —  Discours  de 
M.  Boucherai  «...  Dne  boone  paix...  nous  devons  espérer 
que  Dieu  nous  la  doOMCâk  la  fin...  Vous  pouvez  beau- 
co«p  ayder  à  la  proourar  en  oontribaaot  b  l'eotratien  des 
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arméea  >.  —  Réfoaae  de  l'archevêque  «le  Naritonae  : 
«  ...  0»  «ni  tant»  m  ntonaamant  astnui^  à  lotts  Us 

geiu  d«  biea  c'est  que  les  drâonires  des  troupes,  qui  sont 
Mcompagoéide  tonte  »orte  d'iubumanités  et  de  Tôleries, 
M  ftmt  wn  taB  jmx  âm  mafMnts  «tdea  (oaverMon... 
Nous  ipnorons  la  raisonde  cette  politique  si  indolpent?  .. 
Nous  sommes  pourtant  obligés  de  dire  que  cette  duruière 
flunpMflM  durant  tefoel le  V.  a.  a  commandé  les  armées 
du  Roy  dans  ces  contrées  a  esté  moins  rude  que  celle  de« 
anoeea  précédentes...  Noos  n'avons  eu  que  peu  ou  point 
lofemens  flxes...  et  depuis  l'arrivée  de  V.  A...  il  a 
ftni  on  ordre  dans  le  païaage  et  dana  le  marche  des 

gKB  de  guerre  40!  Mue  avait  été  tncognu  pendant 

plusieurs  années».  Il  rappelle  qu'au  inmieni  ou  le  prince 
de  Conli  «  pana  avec  une  prêtée  et  une  diU((ence  nom- 
pareilles  poar  aller  droit  anx  annerale...  ta  provinee 
eatoit  quasy  re-J^vt^nue  frontière  «l  par  .  imsMqur?nt  sub- 
Jette  aax  invasions  et  iDcarakins  des  troupes  ennemies... 
Tons  avec  iMoreaaemeDt  reooavré  ane  partie  de  ee  que 
nous  avons  perdu...  et  nous  devons  espérer  que  V.  A. 
restahlira  entièreiuent  al  dana  peu  de  temps  toutes  ces 
grandaa  et  inpiMiaateaeonqiiaetea  qui  nons  sont  échap» 
pé«a...  Nons  jouissons  répandant  d'une  ilouci'ur  très 
grande  dan»  ces  concrées,  desquelles  V.  .\.  esloigne  le 
foartier  d'hiver  et  l'a  rsstably  très  avanlageus^rment 
poar  le  aervioeda  Roy  dana  les  villes,  chasleaux  et  paya 
qu'elle  vient  de  conquérir  —Texte  dea  lettres  patentes 
du  13  mars  IGS3  qui  attribuent  à  l'assemblée  le  jugement 
de  tous  lea  dlOirende  qui  pourront  nattre  dana  les  États 
et  dana  l«  Aasiettas.  —  La  inrovlnee  étant  snr  le  point  de 
rentrer  fians  S'jn  droit  li'arfcrmcr  r>'ijuivalL'nt,  ililigences 
seront  faites  pour  que  les  proclamations  de  la  ferme  aient 
lien  dana  tons  les  diocèses.  —  Oonmiisairse  nommés 
pour  aviser  aux  moyens  d'empêcher  la  l  oii'.inuaîion  de 
la  volerie  des  estapiers  dans  la  remise  de  leurs  comptes , 
i^ant  par  le  grand  exeèe  de  leur  IWponnerieiUt  revenir 
le  lotnl  des  estapes  à  des  sommes  imm^nsea».  —  Entrée 
des  commissaires  du  Roi.  — Discours  du  prince  de  Contl. 
—  Diseoars  de  Bondierat..  •  Quojqne  le  Boy  soit  le 
roaistre,  que  ses  «sacrées  volontés  soient  comme  des  lois 
inviolables,  il  veut  bien  vous  faire  coguoistre  que  la 
gloire  de  i'Estat  et  votre  propire  oaoaarvathin  sont  las 
vrais  moUb  du  eeooan  qcm  nom  vow  ^mandons  de  sa 
part  deai  uillioDt  ati  cent  mille  livras  ■.  —  La  Pré- 
sident répond  que  «  ce  n'est  pas  une  chose  ordinaire  de 
deslibérer  tons  les  ans  sur  de  pareilles  damaadaa...  et 
qae  si  cette  provlnoe  ne  Ihisolt  pas  tout  ce  qu'on  désirait 
d'elle,  il  n'y  aurait  que  sa  seule  impuissance  qui  l'on  em- 
pseoheroit  >  .....  —  A  une  demande  du  .'paiement  de 
aOO^OOO  livm  IhtaM  partie  dn  don  gntait,  lea  Étala 
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objectent  que  cette  ^omme  n'a  été  donnée  au  Roi  que 
eottsoeirtaioeaconditloaB  qvî  doivent  être  «  exécatéasde 

bonne  fi>y,  li  principale  d<»?iueMOT  élsit  le  rembourse- 
ment des  villes  et  lieux  qui  avoit>nl  soutTert  des  loge- 
ments fixes  depuis  l'année  dernière  «.  —  On  demandera 
qnp  Ipî!  habitan!;;  ile  Ca^^res  soient  déchnr)îi^x  flu  paie- 
ment à  t-ux  ri-L'lauic  liur  les  habitants  de  Martres  de  la 
valeur  du  pain  fourni  aux  troupes  dB  eawte  de  Méren- 
vielle  —  Texte  do  règlement  fait  •  pour  empêcher  les 
abus  qtii  se  oommellent  dans  la  remise  des  comptes  des 
eatapes  ».  —  Diverses  communautés  demandent  que  Isa 
Étits  leur  donnent  aida  et  protecllOQ  «  pour  contraindra 
quelques  [lersonnus  palssanlea  qui  sont  dana  leurs  tattiap 
bies  au  payement  de  leurs  cottilés  de  tailles  —  Pour 
l'observation  de  l'ancien  règlement  des  États  qui  veut  :  que 
la  députatlon  dsa  trois  or<1res  soit  composée  €  de  coiyula 
effectifs,  portant  le  ch.apenm  lorsque  le.s  déprfi-tu.'s  pmir 
la  convocation  de  l'assemblée  sont  envoyées  à  leurs  cum- 
manaulée  •,  et  non  d'andens  consuls  ■  bon  de  elurg« 

qni  n'ayant  |Min;  du  part  anx  assemblées  des  villos  n'ont 
point  d'autorité  pour  l'exécution  dea  délitnîrations  des 
Bitala  » .  —  L'arIJolo  du  règlement  qui  porte  que  ka  pvé- 
lat^î  *»t  barons  sont  obligés  Je  venir  on  personne  ant 
États  0  fierui  religieusement  observé,  et  a  l'avenir,  leurs 
vicaires  généraux  et  envajia  ae  aoront  point  refus 
s'ils  ne  portent  de  légitimes  axeuaea  da  eaux  de  qui  ila 
sont  envoyés  ■.  —  On  assistera  les  habitants  catholi- 
ques de  Florensac  contre  ceux  de  la  R.  P.  R.  qui  deman- 
dent «resLablissement  d'un  prsscbe  ».  —  Séance  aeoordée 
au  marquis  deSaissafi,  fils  du  comte  de  Olermont,  et  dO' 
nataireite  labaronnie  tie  CliTiniint  1  qui  a  Jroil  d'untrer 
en  celte  assemblée  • .  —  Les  commissaires  du  lioi  seront 
priée  de  eonHirer  avec  l'asseioMée  pour  liquider  lea  aom- 

mf.-i  'làcs  dUK  co:iimuii;iU!!-.s  qji  ont  soufTert  de?  foules 
de  gens  de  guerre  depuis  les  derniers  États  et  qui  doi- 
vsot  en  être  remhourséea  sur  le  don  gratuit.  —  On  a'op- 
posera  îl  la  fahrifattcin  nnnv»>!lerii;'nl  ardrinn^fiffes  liards, 
qui  ruinerait  le  commerce  «  d'autant  qu'on  enlèveroit 
par  eueceesioo  de  taaopa  toutes  les  pièces  d'or  et  d'ar^ 
geut  du  pays  en  donnant  quelque  bénéfice,  et  que  cette 
basse  monnoye  n'estant  pus  reçue  en  paiement  des  de- 
niers du  Roy  ni  mesme  dana  lea  foires  restoroit  seule 
dans  la  province  <•.  —  Il  B»  wra  point  opiné  sar  le  don 
gratuit  jusqu'à  ce  qu'on  ait  Obtenu  que  les  r^ments  dé 
Liliebonne  et  de  Schoinberg  sortis  de  Catalogne  pour  al- 
ler en  Flandre,  au  Uen  de  passer  par  le  Vivaraia  comme 
Ils  en  ont  regu  l'ordre,  tiennent  la  ligne  ordinaire  de 

l'étape  et  sortent  do  la  province  par  le  Pont -Saint-Es- 
prit. —  Le  prince  de  ConU  envoie  nn  couiTier  aux  com- 
mandaala  d»  eea  Iroupaaailik  q^tlks  luiTiDt  la  ligna  da 
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r4t«p«.— Or  priera  MM.  Boutiheral  «t  deSoorMae,  eon- 

seillér  en  la  chamlii'»}  do  l'Édit  de  Castres,  qui  ont  'té 
nommés  par  lo  R'>i  pour  vérifier  les  infractionn  faites 
aux  Mit!  àt  picilleftllon  par  eens  da  la  R.  P.  R.,  éê  pro- 
céder au  fuit  (le  leur  commission  — .Dépatalion  en- 
TO^éeaa  Président  de  la  Cuor  des  aides  <  pour  solliciter 
la  Cour  en  aa  pananoa  da  ne  point  regi^trer  aucun  ^lici 
qui  regardai  la  province,  qae  lo  syndic  général  n'en  eut 
la  comiuunication  ».  Les  Êlals  «  sont  d'avis  que  confor- 
mément au  paréa^-e  fait  entre  le  roi  l'hilijipe  le  Bel  et 
Dorand,  évesqae  de  Metkd^,  l'année  1309,  le  Boy  peut 
et  doit  ordonner  qae  les  Bslats  parUenners  et  Assielles 
du  piijs  de  Qévaudan  se  tiendront  uIlLM-iiiitivement  dans 
les  Tilles  de  MendeeldeMarv^ols,  et  de  maintenir  aussi 
que  les  bullis  de  réTêqoe  et  dn  Roy  y  sMgeront  alter- 
nalivt-rnent,  savoir,  celai  r^v^^iip  juand  le*  Assiettes 
se  fltendroiit  à  Mende,  et  celui  du  Roy  ({oand  lesd.  Awiet- 
tes  se  tiendront  k  Marv^ols  i.  —  DIlÂrand  de  eommb- 
sairr-?  :Iu  Rf::  f  [  itos  É'.ats  tnurhnnf  la  forme  de  procéder 
à  l'adjudication  de  U  itsrint:  de  l'équivalent.  —  On  ne 
COMontira^B aucune  façon  à  ce  que  le  prince  de  Coriti  et 
les  autres  commissaires  du  Roi  <  Interviennent  à  faire 
les  affertiies  de  l'équivaient,  propriété  de  la  proTinc«  : 
qne^ils  y  inlervenoient,  comme  on  n';i  pas  le  innven  de 
les  en  empeicher,  on  as  pounroim  par  devers  S.  M. 
à  telle  fin  que  de  droit  —  Cette  déliWration  est  notifiée 
au  prince  de  Conti  à  '[ui  l'on  déclare  néanmoins  pif  s'i! 
venait  aux  Etats  nonob&tant  cette  proteetation,  il  y  se- 
rait reçu  ave<;  toute  sorte  de  respect.  Le  prince  répond  : 

•  qu'iS  ■.  !c;i:lr.ii'  aux  K^';ltz  en  qn.itit'  ilf  ronirrissaîre 
par  l'autorité  de  sa  commission  et  non  pas  do  la  souf- 
franM  des  Ksiats  >.  —  On  sa  pourvoira  à  la  Conr  des 
Aides  pour  l'aire  casser  un  Jugement  des  requêtes  de 
rtiùtel,  obtenu  par  les  engauistee  de  l'équivalent,  qui 
porte  défense  de  passer  outre  à  la  (terme  dud.  droit  k 
peine  de  10,000  liv.  d'amende  et  de  prise  de  corps  contre 
les  contrevenants.  —  On  signiâcra  aux  enga^istes  de 
l'équivalent  une  ordonnatice  de  la  Cour  des  aides  qui  leur 
lisit  défenses  de  se  servir  du  Jagemsot  des  requêtes  de 
l'hôtel,  etc.  —  Le  nenr  Le  Seoq,  trésorier  de  la  Bourse, 
paiera  à  la  communauté  de  Cinlegabelle,  ncmobstaot 
tous  Imnoiments  Ssits  entre  ses  mains,  la  somme  de 
19,000 1.  aoeordée  à  lad.  oomaunanlé,  aux  Élatsdorniera, 
en  dédommagement  des  iléperi.se.H  ;  ir  fUi-  faiîcv  pour 
fournir  au  loi^eraenl  et  aux  vivrez  de  l'urraée  que  M.  de 
Mérinville  oondnlsatt  da  Ouyenne  en  Calalogna.  —  Quoi* 
que  les  intérêts  dud<'TiKr.itLit  dp  1, 500,000  li  v.  f..it  l'année 
dernière  t  n'aient  pu  estre  imposés  a  cause  de  lapau- 
vrstA,  (altère  et  ruyne  de  la  province  »,  il  est  accordé 
•Il  Roi  no  nouvel  don  de  1,600,000  (un  million  da 
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osoias  qu'il  n'était  demandé),  «ws  eertalnea  eoodltkiM. 

Les  commissaire.'!  lu  Roi  acceptant  cette  somme  et 
promettent  que  les  conditions  seront  exécutées.  —  La 
tS  HiTriaF  WS^  la  prfnoe  daOonM  donna  acte  aa  ityndJa 
généra!  dp  son  npposftio!!  h  un  arrêt  du  Conseil,  rendu 
le  J3  du  même  uiL^is,  u  la  .-equèle  des  cngasistf^s  de 
l'équivalent,  •■  inhibant  aux  députés  de  poursuivre  plus 
avant  les  enchères  h  peine  de  nullité  »,  etitdé>4dd  «  qu'il 
sera  passé  outre  k  la  délivrance  du  bail  dsd.  droit  an 
plus  offrant  et  dernier  enchérisseur  i.  —  On  signalera  à 
la  Cour  des  comptes  une  ttuaA»  commise  an  pt^udioe 
de  la  province  par  le  rec«vear  général  des  flnanees 
«  dans  l'Estal  du  Rojr  sur  la  ilivlrilutlon  des  finances  le 
la  généralité  de  Toulouse  de  l'an  lOâO  •.  —  Assemblée 
des  6tats de  la  ainédtaussée  de  Csreassonne  ». = Assem- 
btéi'  Ji's  Étuis  de  la  sénéchan J''i''e  ih?  Tou;  luse  :  ilélib-'- 
rations  relatives  aux  ponts  de  Buzel,  de  Cinlega^lle,  de 
RIauz  ;  aux  paassges  de  MOntbert,  —  de  la  descente  da 
Mon'frisrar;!,  —  des  Étroits;  au  pont  du  lieu  de  Lirroix, 
sur  la  rivière  de  l'Ariègs.  —  I^e  Roi  sera  supplié  d'or- 
donner que  les  I-hats  de  la  province  se  tiendront  alterna* 
tiveinent,  aelon  l'ancienne eouturoe,  dans  les  trois  séné- 
chaussées deTontonae,  Carcassonne  et  Niroes,  attendu 
que  •  celle  de  Toulouse  n'a  pas  en  cet  honneur  ni  joui  de 
cet  avantage  depuis  l'année  lOflO  *.  —  Disconnde  l'év^ 
que  deOommeng»  tendant  à  ee  qu'un  secours  soit  accordé 
à  la  reine  d'Angleterre,  •  l'assemblée  ne  le  desniera  pas 
à  une  princesse  qui  est  fille,  snur  et  tante  de  nos  plus 
grands  roys  »  -.  arrêté  que  les  dépiitéa  an  Cour  présante- 
ronL  :i  la  r-  inn  I  .Vngleterre,  de  la  part  do  cette  assem- 
blée, la  somme  de  15,000  livres  *.  —  Nouvelle  délibéra- 
tion touchant  la  oonitrnctifla  d*na  lampla  h  FltarBaaatt 
et  le  rninistre  Laprune.  —  Ailjurlirathm  provisoire  du 
bail  de  la  ferme  de  l'équivatcnt,  au  prix  de  317,000  liv. 
4  tauf  snniance  de  troto  Jon»  pendant  lesquela  toutes 
surdités  pourront  esire  reçues  pourvu  qu'elles  ne  soient 
moindres  de  6,000  livres  par  an  •.  —  Règlement  des 
qualités  que  doivent  avoir  les  acquéreurs  des  baronnies 
qui  ont  droit  d'entrée  aux  États.  —  On  demandera  au 
Roi  de  lUre  exécuter  lea  arrêts  rendus  en  divers  temps 
c  pour  empc-.scher  l'usage  de  l'indigue  et  restablir  celui 
du  pastel,  motif  pris  de  ce  que  le  pastel  dont  c  il  ne  se 
parle  presque  plus  >  éU^t  autrefois  •  laprindpalerécolta 
du  haut  Langttedu<-,  que  \t"t  ipiriturM-  faîtes  avec  l'indi- 
gue sont  moins  bonnes,  et  que  d'ailleurs  c'est  une  dro- 
gue estfangère  dont  le  eonmeroe  transporta  l'argent 

hors  ilu  roj'aame  i.  —  Règlement  tourh.mt  Ips  procu- 
rations de  ceux  qui  composent  i'asseaiblée  duA  Klatià, 
vicaires  généraux,  eavofés  des  barons,  tiers  état.  —  Le 
qnidie  général  sa  ponrvdn  devara  le  Roi  pour  Aire 
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révoquer  un  arrêt  dn  Conseil  portant  évocation  au  par- 
tanant  4tt  Onnoblo  •  des  cames  d«  cens  de  la  R.  P.  R. 
dn  ressort  du  partoinent  do  Toulouso  dans  les  cas  «  ré- 
servés par  l'édit  de  Nantes  audit  Parlement  et  dont  la 
OonoaiManceast Interdite  aux  Chambres  de  l'Ëdit  n .  —  Le 
ballda  ri^aivalent  eat  adjugé  au  sieur  Raoux,  da  Ptmt- 
Satot-Esprit,  au  prix  de  .1123,800  liv.,  csavf  lasnnéanM 
de  vingt -quatre  beuret?  ».  —  Ce  délai  expiré,  il  est  arrêté 
qu*  lad.  acyudication  aorUra  ii  aftat,  an  taillant  lion- 
naa  ai  safllsaiitea  cautions  «.  —  •  Ba  reeonnaimnoa  daa 
grands  soins  que  le  sieur  Pélonny  |>rând  dans  les  vïlli-s 
et  lieux  de  la  province  pour  l'orviétan,  et  que  mesnie  il 
«n  donne  gnUs  anx  néeeasIleuT,  Il  Inf  sera  éonnà  nne 

chaisiie  d''5r  -.wct:  une  mi'-ilaille  au  bas  lVrfî>;ie  du 
Roj  sera  gravée  d'un  coslé,  et  les  arum  de  la  province 
de  l'antra,  le  tout  de  la  valeur  de  800  livris  >.  —  Ifasn- 
res  à  prendre  p'iur  r('>pri:ni"i'  Ihs  inalwrsalion»  des  of- 
ficiers des  gabelles  et  empêcher  les  fraudes  des  regrat- 
tiera.  —  Le  bail  de  la  bras  de  l'ÉquiTalent  pour  trots 

ans  est  a(îjtTf?i'!  diflnitivcmr'nt  au  sieur  I>eican,  do  Tou- 
louse, au  |ii'ix  (le  tUT.SùO  liv.  et  sk-ur  Raoux,  comme 
fol  enchf  l  issHui-,  est  condamné  h  payer  18,000  livres.  — 
Le  sieur  de  Pennaulier,  trésorier  de  la  Bourse,  eat  auto- 
risé k  traiter,  si  bon  lut  semble,  avec  le  Roi,  pour  l'avance 
du  don  gratuit  de  1,600,000  liv.,  mais  à  charge  «  de  gar- 
der eotre  ses  mains  300,000  liv.  tant  pour  le  paiement 
des  foulen  et  logement  que  les  gens  de  guerre  poor- 
roieiii  luin»  ^nlri'  <-y  et  le^  {irochaiiis  Kslats  puur 
l'oliservation  dos  conditions  sans  lesquelles  le  don  gra- 
tuit a  esté  fait  »  ISOO,000  Ht.  payables  sans  intérêts 
en  163<5.  KiTil  et  IC'S,  sont  accùriéés  ;iux  '-ligagistos  de 
^'équivalent  qui,  mo}'eDnant  celle  suuime,  renoncent  k 
toutes  ieura  pvétenlioua.  —  Le  duo  d'Usés,  ii  qui  l'assem- 
blée avait  envoyé  un  exprès  pour  1<>  iirter  fl«  mettre  au 
lieu  de  Florensac,  chef  de  sa  barunnie,  un  viguier  ca- 
Hwliqne  au  Uen  de  f^olBeier  de  U  R.  P.  R.  qu'il  j  avait 
^tab!i,  nynnt  r^iiondu  qu'il  n'av.iit  fait  qnc  suivre  l'exem- 
ple de  révéque  i'Uzes  nui  av.al  tittA  un  viguier  de  lad. 
religion  en  la  villu  <!«  Saittt-Ambroix,  l'évéqua  d'Urès 
tnite  cette  imputation  de  calomnie  et  dit  qu'elle  a  été 
mgféirée  au  duc  par  i>!  juge-mage  de  son  duché  et  an- 
Ifus  retigionnaires  qui  le  circonviennent  et  abusent  de 
son  tfÊOi  Age.  —  Vu  l'état  des  /ouUa  souffertea  par  las 
oommunaiités  montant  à  80,785  Ht.,  l'assemblé*  arrtte 

que      les  snniMfs  ajutetiut^s  en  i>:eliiy   seront  payées 

auld.  communautés,  pour  estre  employées  sans  diver- 
tfasemeet  au  paiement  des  arrérages  des  tailles  oa  à  {"M* 

quit  des  dettes  bien  et  dilment  vérifiées.  —  Dtins  .:t  gra.- 
ti0cations:80,00Oliv.au{lucaOriéaus;G0,000.  au  prince  | 
de  Conti,  etc.  —  Oelroi.  —  On  assistera  les  prolbasettn  | 

Hautb-Oaronmk.  —  Skrie  C.  —  T.  II. 
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dea  l-acultét  des  lois  et  do  médecine  de  Montpellier  dans 
rinstanea  qu'ila  aoutiaiiBant  eontra  le  lismiier  des  ga^ 
belles.  —  LîstM  commissaires  prUtOlpaux  des  As- 
siettes. —  Députés  présents. 

C  «g*  iSsfiiMs),—  Mrih,  as  IMHM*.  repbr. 

Novembre  t6SS.  —  Procès- verbal  des  séances  et  dé- 
liliérations  de*  fitats  de  Languedoc  assemblés  par  man- 
dement du  roi  Louis  Xiy. 

Le  p'  I  (i  /«  Sfs.  A  Pézenas,  dans  la  grand'salle  do 
l'hôtel  de  ville,  du  4  novembre  lâfô  au  2&  février  laeO. 
—  PrMdent  :  l'arobevéqao  de  Toulouse.  OommlssBires 
ihi  Ril  :  le  prince  de  Conti,  le  comte  de  Roure,  Claude 
Bazin,  sii<ur  de  Bezons,  Intendant  de  Languedoc,  de  Tou» 
pignon  et  de  Hanse,  trésoriers  da  Pranee. — Msoours  du 
prince  de  Omt!  :  ...  t  Je  suis  obligé,  Ntfs^iflurs,  h  tous 
demander  ane  seconde  fois  des  sommes  pour  subvenir 
aux  néeeesités  de  la  guerre».  Il  faut  que  je  voua  ralluse 
un  funeste  tableau  de  celte  guerre  qui  a  fait  périr  tant 
de  millions  d'hommes...  il  faut  mesmos  que  je  vous  die 
que  les  sommes  que  l'on  vuus  demande  ne  sont  que  pour 
la  continuer,  etc.  —  Discours  de  M.  de  Hpzons  :  le  Lan- 
guedoc est  Intéressé  à  la  guerre.  ■>  Le  projet  d'attaquer 
te  Russilhon  n'eut  pas  pour  seul  objet  la  gloire  de  l'Es- 
tat  et  le  deassin  d'agrandir  nos  Urontiëres,  et  quoique 
lieaucoup  de  raisons  obligeassent  b  songer  b  oeste  con- 
quoNtc  pour  n'iiuir  a  ji  oooronne  (eir  lu  f  irce  (»  qui  en 
avoit  esté  osté  par  un  mauvais  artiflce,  néanmoins  la  ré- 
solution de  se  dflivrer  de  ta  terreur  où  le  siège  de  Leu- 
cate  nous  avoit  mis,  fut  un  des  prineipaux  motifs  pour 
faire  résoudre  cette  entreprise.  Cependant  la  Catalogne 
as  ressouvenant  des  «neiannes  obllgatiom  qu'elle  avoU  k 
laPrarirc  ..  I^nrs  abbayeset  leurs  evesr'hés  rrxonnaissant 
nos  roys  pour  Imti  fondateurs  et  les  plus  illustres  mai- 
sons de  cette  province  ae  glorifiant  d»  tirer  leur  origine 
de  !i(  France,  ces  raisons  les  oblipernnt  h.  se  rfmetire 
ious  la  domination  de  leurs  preniiers  souveraine,  etc..  ». 
c  L'on  aait  que  s.  M.  a  re<^u  avt  i:  j  ïîe  l'entremise  de  ce* 
lui  que  Dieu  a  donné  depuis  peu  à  l'Kglise  pour  le  pére 
commun,  et  il  semble  que  les  ennemis  ne  la  peuvent  re- 
fuser ;  leurs  forces  épuisées,  leurs  divisions  domestiques 
et  l'estat  incertain  de  leurgonvemeineat  et  de  la  snceaa- 
rion  de  leurs  fistatx  semblent-ils  pas  les  7  fbreert  Et  si 
quelijue  l'hosô  les  en  eslmu'ne  eni  ore.  c'est  l'espérance 
de  voir  de  nouveaux  troubles  dans  r£»tat.  Ils  se  flattent 
que  le  Roy  m  tirera  pas  deses  stQets  les  assistanoas  op- 

dinairf^s  pour  acliiiver  cette  f;iiHrre  h1  la  coniintre  !t  la 
paix.  Dieu  confondra  ces  desseins.  La  sagesse  et  la  con- 
dullo  du  ministra  ne  laiaaara  rien  b  eraiadro  aux  guna 
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de  bien.  Le  Roy  est  en  estai  de  donner  ta  loy  au  dedans 
Mui  Uon  qu'au  dehors  et  de  lUre  rttftdtef  partout  sa 
prfcencr'lée'ifitne  et  craindre  son  autorité...».  —  Discours 
de  j'archevèque  de  Toulouse  (Pierre  de  Marca) ..  L'os- 
tabllâsemenl  do  la  tenue  des  Eatats  de  la  province  Nar- 
bonnoiso  est  sy  aocien  qu'il  a  asié  caatmA  par  l'om- 
persnr  Auguste  en  personne,  et  a  «té  oontinué  dans  la 
suite  de  l'empire  romain  jusiiuùs  sa  rôgnedesOoths.  etr ... 
La  iattra  do  pape  Clément  IV*,  qui  avoU  «sté  archoras- 
qoa  da  ITarImnne,  «crita  ao  my  saint  Lonis,  rand  taa* 
moigna^^e  <\a  'Ir  lil  de  \:\  (ifiiviiirn  Iursiiu'il  lui  chcrit,  sur 
le  sujet  de  la  levée  des  deniers  qui  devoit  estre  fuite 
pour  Aigoea-llortet,  que  pirar  la  régler  il  Mkiit  qu'il  $»- 

Sérnlilast  les  i5vesqtics,  !es  brmins  et  ies  hommes  safies  de 
la  terre  »,  etc..  <■  Noatre  invincible  roy  use  de  la  raesuie 
cléBMnoaaiiTere  oattepravlBee.....  Meflalwrstoacommis- 
Baire^  reprAi^nlenlque  pour  acquérir  le  repos  d 'an e heu- 
reuse piîix,  il  est  nécessaire  que  celle  province  donnecette 
année  un  secours  extraorUinain»  d^artent.  How  sommes 
relevés  de  la  peine  de  JustiOer  coiBliM  «lia  a  contribué 
libéralement  tout  ce  que  l'on  poUTOit  attendra  de  aa 
fidélité,  pauqu'ils  en  sont  eux  mesroes  lee  témoins  irré- 
prodtablea...-  oaia  comme  l'excès  da  rod  aiVection  l'a 
obligée  à  aannonler  aea  forces  dans  les  contribotiooa  ' 
préi'édentes,  nous  disons  à  V.  A.,  Monseigneur,  iivei'  li-  | 
berté  et  avec  vérité,  que  cet  excès  l'a  précipitée  dans  la 
domiér»  impuiaaaaee.  Néannolitt  noua  examinerons 
plus  particulièromeiil  c  tlf:  afraire...  utc. . .  —L'archevê- 
que de  Narbunna  s'excuse  de  ne  pouvoir  assister  aux 
États»  '-  Lea  député*  chai^fa  d'aller  aaluer  la  prinw  da 
Conti  rapportent  -  qnp  I(>  prtn -n,  i[ul  les  attendoit  dans 
le  vesliliule, seroit  vuau  a  «;ux  «:t  leu;'  auroitdit  qu'il  es- 
toit  forcé  de  )0a  recevoir  en  cet  endroit,  parce  que  aa 
chambra  esloit  an  un  extrême  désordre  k  canae  de  la  co- 
médie > .  —  Nouvella  délibérattOB  eootre  las  Iraitanla 
de  la  faLi'iijue  des  lianl.i.  —  Commissaires  nomiiié»  pour 
TOir  les  actes  des  lieux  de  la  province  qui  ont  soofliart 
des  fiyulgf  de  gens  de  goerre  depuis  las  demien  étala.  -> 
t  En  ca.s  (ju'à  l'avenir  il  soit  obtenu  îles  Ir-liivn  d  «cachet 
tant  pour  la  Gtctioo  (création)  des  oapiiouls  que  consuls 
des  autres  vliles,  11  n'y  s«ra  pas  déféré  ».  •  «  Il  sera 
poursuivi  arrnst  .lu  P.ir'etnent  J?!  Tholose,  portant  àfi- 
fraseau  sieur  Brun  d'entreprendre  un  canal  au-dessous 
da  Beaucaira  Jttsques  à  Panais,...  «yunt  esté  vérillé  que 
led  trnvail  seroit  très  préjudiciable  aus  habitant  «1p  | 
la  province  *.  —  Commissaires  nommés  pour  iiuUrraer 
des  différends  et  divlsion.t  qai  sont  dans  la  ville  de  Saint- 
Pons,  et  ce,  à  la  requête  de  l'évâqne  qui  s'était  plaint 
«  de  ce  qu'on  s'estoll  efforcé  de  desbanch'er  les  eaprita  des 
feuples  du  jnspect  et  de  l'obéissanee  qtfUs  lut  dotTeat 
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comme  à  leur  tseigneur  et  à  leur  évesque  *.  —  Entrée 
du  prince  de  Coiiii  et  des  autres  eommiaaalres  du 
Roi,  — Discours  du  prince  :  •  Je  me  cxjntenleroy  de 
vous  faire  considérer  que  c'est  par  vo.h  seuls  secours 
[{iM  les  troupes  du  Roy  panveut  subsister  dans  la  Cata- 
logne, que  aans  dsa  aommss  «ensidérables,  elles  périront 
InCitlIlUement  dans  un  psys  Irés  stérile  de  aoy  et  ra>- 
viigé  par  une  longue  suite  de  irilnts;  que  si  les  armes 
da  S.  M.  n'eussent  mis  cette  barrière  entre  l'Espagne  et 
vous,  toutes  Tosfhintlérss  seroienlanjourd'hoi  leftaneste 
thratro  liu  la  {^'ucTfu,  ot  (►>  c-j'iir  voir.'  |uys  c  'iiiy  du 
quartier  d'hiver,  etc.  •.  —  Discours  deM.  de  Bezons  sur 
le  même  at^et.  Il  promet  que  la  province  sera  déchargée 
dp  toiitt'  sDi'it"  (!-■  logement  pendant  1p  rjiLirtiiT  d'hivi^r  et 
demande  un  don  gratuit  de  deux  miltious  600,000  livres, 
c  Quoique  la  Roy  &«  doive  point  catupie  de  «us  ufithiac  à 
personne,  il  veut  bien  vous  faire  cognoistre  que  cette 
somme  ne  faitque  la  moindre  partie  de  ce  qai  se  de.-;pense 
en  CatalOfBU...  J>» toutes  OSasommsU  la  i  lus  i.'r.inde 
partie  se  consomme  en  Tdsire  province  par  les  achapts 
de  bleds,  d'avoines,  pour  Aiire  les  recrue»,  et  pour  tout 
ce  qui  est  nécessuire  ou  pour  l'armée  en  général  ou  pour 
leeoffi^erseu  particulier...  ».  —  liéponse  de  l'arebevé- 
que  de  Toulonae...  *  La  province  se  voit  réduite  main- 

li'ii.int  en  un  r'sLit  (i:-|ilKrable  |>ar  Iiw  riv-iiuuiites  cl  dé- 
mesurées saignées  qu'elle  s'est  ordonnées  les  aaaéaa 
passées...  •;  elle  gémit  sous  le  Mx  dsa  dettes  qu'eUea 
contractées  pi?iir  U-  st'rrlw  ilti  Ror  ;  file  voit  shs  |icuples 
aûliges  celte  année  par  lastérilité  de  toute  sorte  de  fruits, 
de  bleds,  d«  vins  et  dss  liuilss;  son  «onoMvee  empêdié 
par  les  df^pr^'littinns  fies  corsnircî  sur  l'une  et  l'antre 
mer,  ce  qui  fait  tarir  ia  bouroi  du  l'arguni  qui  cûuIù  des 
puys  étrangers  dans  le  Liingueiloc  par  le  canal  du  com- 
mère*^ maritime  ~Lo  Roi  sera  supplié  :  de  mainte- 
nir le  président  des  États  <  en  la  possession  qu'il  a  d'es- 
tre  visité  le  premier  par  M.M.  les  commissaires  du  Roy, 
à  la  charge  qu'il  rendra  le  premier  la  visite  à  ceiuy  qui 
est  le  premier  commissaire  ■  ^  —  de  pourvoir  de  l'olBoe 
de  Juge  de  Castres,  •  vacant  p.ir  la  mort  de  M.  Pierre  de 
La(^er,de  la  R.  P.  R.,  une  personne  catholique...  eues- 
gard  h  l'importance  de  cet  ofOce  qui  a  la  direction  de  lu 
poUi"<3  <-4  f-.st  fl'.issH/  grandi.»  au;h>irit'  dans  lad.  ville  en 
ce  qu'il  préside  aux  conseils  généraux...  *.  — Contre  le 
Armisf  de  la  douane  de  Valenoe.  —  On  eorugfstrera  Isa 
lettres  patentes  données  .H  La  Fère,  au  mois.'dejuillet  1Q55, 
*  portant  althbutioit  dt»  jurisdiction  aux  EstaU  de  tous 
les  dUMrsnds  pour  le  fait  des  estappea  et  malversations 
qui  se  commettent,  où  les  diocèses  et  communautés  delà 
province  auroient  quelqu'intérest  ».  —  Lecture  de  latâ" 
gnude  l'étape^  pour  doooer  eonnaisnacuit  rassnmMéudM 
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régiments  ou  compagnies  qui  ont  passé  pendant  l'année 
dam  la  provinco.  —  Discussions  d«s  eoinDiaMiir««  â» 
l'assemblée  avec  le  prince  de  Conti  et  les  autre?  r-nmrnis- 
«alr«s  du  Roi  au  sujet  de  certains  édita  bureaux  cjue 
oaux-ci  aTftient  fait  enregistrer  à  la  Cour  des  comptes 
da  Montpalliar,  oontrairamAnt  an  traita  fait  avac  l«  Roi 
poar  la  do»  gralalt.  —  Les  eommiaialna  dti  Roi  Mront 
«  suppliés  d'obtenir  la révocationdesd.  édits  et,  cependant, 
vouloir  armler  l'exécution  dioeus,  «t  «  esté  «rraaté  que 
Inwioaa  à  lad.  rATocatlon  il  ns  sera  ims  opiné  sur  la  de> 
mande  fin  ilun  gr.iluir  ■  —  I.'assi'iiilili's  informée  que  le 
princ«  do  Conti  •  prendroil  pour  une  iojar«  iUt«  à 
•a  personne  al  on  diwil  que  l'on  ne  veot  pu  délibé- 
rer», «te...  arrête  •  qu'on  lui  tairoit  cittr'  rl;iusequi 
serToit  seulement  de  règle  pour  la  compagnie  >.  — 
L'arabaTâqna  da  TouIodbs  engafa  las  Atats  «  à  ^'laeeor* 
der  aux  volontés  r!n  R-.-.y,  nf>  iloutanl  pas  que  ce  service 
n'excite  eftlcaceuiciU  li.  .M.  ii  rendra  la  Justice  qui  lui  est 
demandée  »  (la  révocation  i\f.s  édits).  Il  leur  remontre 
gnH  «st  argent  qu'ils  délibèrent  sur  cette  alTaire,  «  aHn 
que  MM.  des  flnance!)  qtiï  iraTaillenl  anx  quartiers 
d'hiver  pour  les  trou|  i  i'.  informés  de  queh  fonds 
ils  doivent  fUre  estât,  ou  des  lieux  auxquels  ils  doivent 
despartir  Isa  logenens...  ».  Je  ne  dot»  pas  tous  taire  la 
poursuite  secrète  que  |ilusicurs  font  jinur  le  restablisse- 
ment  de  l'édit  de  Bésiers,  qui  a  esté  retardé  par  la  seule 
tenté  deSoti  ftminenoa...  Je  -vous  supplie  da  ftdre  en 
sori''  quo  vostr^  conduite  ne  donne  point  de  lieu  h  for- 
tifier les  pernicieux  desseins  de  vos  envieux  ».  —  Con- 
tra «n  siawr  Beasoa  de  Lagardelle,  40I  avait  fiilt  battre 
les  consuls  du  lieu  et  fouler  aux  pîo'l'^  Inttrs  livri''es 
oonsulaires,  parce  qu'ils  voulaient  le  contraindre  à  payer 
hi  taiUe  da  ses  Usas  mnoz.  —  Las  étapiars  de  Badèee 
seront  .■i<;sipni''S  il  comp:ir;iîtr(>  (t<>vant  les  États  pour 
répondre  aux  llus  d'une  requèio  présentée  contre  eux 
parlas  consuls  de  Belbdrand,  —  Léo  commissaires  dépu- 
tés au  prince  de  Conti  pour  obtenir  de  lui  prvimesse  de 
Ikire  révoquer  les  édits,  rapportent  «  qae  S.  Â.  a  donné 
parole  formelle  de  remettre  les  révocations  entre  les 
mains  de  MM.  des  Bstatz  avant  la  fin  d'iceux...  Mais  en 
cas  que  Issd.  Bstats  ne  lissent  aucun  don  gratuit  au  Roy, 
il»  rie  pourroient  se  prév.ildir  ilo  la  parole  qu'il  donnoit 
présentement  ».  —  Sur  ce  qui  a  été  rapporté  que  MM.  do 
lioraan  des  eonptes  f  auraient  fbit  un  sèment  partieu- 
lier  pour  ne  révéler  i;o  qui  h'v  traicteroit,  a  été  arresté... 
gu'il  n'y  aura  rien  de  secret  pour  aucun  de  l'assemitlée 
da  tout  oa  qu'il  sa  passera  and.  bareau  a.  —  Le  bunan 
^  comptes  vérifiera  les  dépenses  fMf.*  par  la  ville  de 
Béaiers  «  pour  l'agencement  de  la  salle  destinée  pour  la 
tgava  des  Bilata  qui  avoiant  esté  convoqués  an  lad. 
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ville  ».  —  Les  receveurs  particuliers  des  diocèses  avan> 
oeioiit  grataltamant  «  et  paieront  comptant  fc  l'Asslatla 

tontes  les  jouriifes  des  ïîf^puté?  qui  auront  esté  em- 
ployées uux  K&tatz  «.  —  Sur  la  plainte  de  l'évéque  d'A- 
let,  il  sera  informé  contre  le  sieur  Aoustenc,  receveur 
des  tailles,  •  qui  se  trouve  si  fort  autorisé  dans  lad. 
diocèse,  pour  le  malheur  des  pauTi^eemmanailtés.qvlt 
fait  imposer  tout  ce  qui  lui  semble,  contre  les  formes... 
serait  délivrer  la  fourniture  des  estapesàplus  haut  pied 
de  beaucoup  que  celles  des  Bstaix,  ce  qui  lui  sert  da 
moyen  pour  se  faire  accorder  toute  sorte  de  di^'ÎMm;nagu- 
mens,  d'autant  plus  facilement  qu'estant  pourvu  de  trois 
oflloesde  receveur,  il  a  toujours  de  quey  faire  appré- 
hender les  pauvres  commanaut(''s-  -jiKind  elles  ne  font 
pas  ce  qu'il  désire  dans  les  Assiettes  pour  appuyer  ses 
malTarsations,  qui  l'ont  porté  b  ce  point  d«  gtolrs  qall 
croit  estre  au-dessus  de  tout  ce  qu'on  peut  l'aire  contre 
luy  t.  —  Suivant  la  demande  de  l'archevêque  do  Tou- 
louse, s  tes  anciens  reglemens  seront  observés,  et  ce 
faisant,  toutes  les  délibérations  qui  seront  prises  dans 
l'assemblée  .seront  portées,  par  le  grefOer  qui  sera  en 
charge  du  verbal,  aux  personnes  sur  l'avis  desquelles  les 
affaires  auront  passé,  et  eoauiteà  Mgr  le  Président,  pour 
estre  par  lui  examinées  avant  que  la  lecture  en  soit  foits 
à  l'assemblée».— M.  le  prince  do  Conti  sera  supplié  il'iti- 
terposer  son  anlorité  sur  l'exécution  de  l'arrêt  du  Con- 
seil obtenu  par  le  due  d'Usés  contre  las  P.  R.  de  Floren» 

s:i(-  >  qui  .■nlre|ireiioît-iil  tou.''  li'.s  jDurs  ili'  fairo  1rs  exer- 
cices de  leur  religion  ».  —  On  observera  les  diverses  dé- 
libérations prisss  contre  l«  aienr  Bran  •  qui  avoit  çy* 
dovan'  traiti''  arec  !p  Roy  de  la  construction  du  nou- 
veau canal  du  Rhosne  et  du  dessèchement  des  marais 
depuis  la  ville  de  Beaucalre  Jnsqnes  b  la  mer,  ...afln  de 
pouvoir  mvir  :»tix  partira1ii?rs  habrtans  îles  llpax  voi- 
sins les  marais  et  les  palu.s,  ^ui  o&i  lu  douiatue  le  pius 
utile  qu'Us  aient,  et  duquel  ils  retirent  plus  d'avantage 
que  du  meilleur  terroir  labourable,  comme  estant  le 
pâturage  de  plus  de  100,000  bestes  servant  It  la  cnitnrs 
des  terres,  au  laniflce  et  à  ta  fourniture  des  bouche- 
ries >.  —  Lo  bureau  des  comptes  aiaminara  les  oAta 
faites  par  un  staur  Costa  pour  la  Ibumitare  des  étapes 
de  la  ligne  do  Ouyenne  en  Calai  ikîK',  p  ir  Cintegabelle, 
Campagne,  Qi^ac  et  Oaudiés.  —  Entrée  des  commissai- 
res du  Roi.  Le  prfnee  da  Cooll  dit  qull  a  lUt  savoir  au 
Roi  à  quoli- l  onditions  l'assemblée  cons<fr;t.iit  h  «l/Mbé- 
rer  sur  le  don  gratuit,  •  que  S.  M.  a  treuvé  cette  voye 
da  préalable  trop  pan  respectnansaw..,  «t  anfln-  si  paa 
confornif'  ■>  la  manière  dont  les  sujets  fliiv^nt  traiter 
avec  leur  souverain  qu'elle  n'a  pas  cru  qu'il  lui  fut  pos- 
aibla,  sans  CUre  hrescbe  à  son  autorité,  d'examiner 


Digitized  by  Google 


tu  ARCTTIVES  DK  U 

■Il  fàiloit  révoquer  los  édita  ou  les  laisser  dans  leur 
Tigmur     Il  aanontie  qall  a  ncu  oommandamaut 

exprès  tle  faire  entn»r  dan»!  Ir\  province,  le  premier  (our 
de  l'anaéa  procbaine,  poor  y  preii'Jro  des  logeinenU 
llX8%  doasa  rtginiMilB  d«  l'armée  de  Catalogne,  1«  Roi 
n'y  voyant  •■  obligé  par  la  pure  nécessité  de  la  conser- 
vation de  son  armée  pins  tost  que  par  auenn  motif  d'In- 
dignation ».  Il  termine  en  disant  •  qu'il  est  impossible, 
qnalipia  bon  ordre  q.a'oii  taacbed'y  ealaUir,  qaa  ces  logre- 
mena  effisctllli  nlneonmradait  notablement  cette  pro- 
•vinre;  airisv,  Mr-s.sipiirs,  jV  |iHn.>ic  ijufl  vous  ne  sauriez 
trop  toAt  cbcrcber  les  remèdes  à  ce  mal  par  une  pra- 
dmt»  et  fértottM  dWbéraUoB  ».  —  MBOonra  <to  M.  de 

Bc/ons...  •  Irt  rli''liI;<iratlon  qiip  rou';  .'ivi'/  îi  premlro  doit 
estre  la  cause  de  la  bonne  ou  do  la  mauvaise  fortune  de 
Totra  paya;....  Il  MoAMe  40e  Tona  aju  vanta  attirer  k 

TOUS  le  malheur  des  logemens  des  gens  de  guerre  

Ce  mot  de  préeUalile  si  souvent  répét»,  0^  refus  d'opi- 
mr...  ne  n  aonn^lrofent  pas  mosme  de  souverain  à 
souverain...  Voua  pouvei  néaumolDS  vous  descharger  de 
ce  logement  on  donnant  an  Roy  une  somme  coosidé- 
ntbiepoar  faire  vivre  ses  troupes  ailleurs,  et  vous  pou- 
Ttt,  pour  les  édit.s,  espérer  tontes  choses  de  la  bontâ  de 
8.  M.,  lorsque,  le  don  gratoft  aatant  Met,  voua  change- 
rez viis  ri>nditlona  en  prières  ».  —  Réponse  de  l'arche- 
TÔqne  do  Toalouse  :  «  OonsldéraBl  le  rang  que  j'ai 
l'honneur  de  tenirdana  cette  assemblée,  Je  me  sens  obligé 

déparier  pour  hi  iîc^r]i;iri,'t'  rl'llll  Masiili' qui  :itt:\<]il"  sa 

fidélité...  Je  supplie  V.  A.  de  trouver  bon  que  je  la  jus- 
tlAe  par  la  relation  aiaoàre  daa  dioaaa  4ni  ee  aont  paa- 

sées...  La  règle  pour  la  conduite  des  R^taLs  est  écrite 
dans  les  commissions  du  Roy...  qui  les  autorisent  à  faire 
one  exacte  recherche  des  inOractlona  qui  peavenl  avoir 
esté  (kites  contre  les  liroits  et  privilèges  de  la  pro* 
Tince  el<'.  Suit  un  long  exposé  des  négociations  de 
l'aasaiablée  avec  les  commissaires  du  Roi  au  sujet  du 
dongratalt.  c  «.Pendant  les  coottrencesi  les  Etstats  ont 
déclaré  leur  parfkite  IncHnallon  à  vouloir  earvlr  l«  Roy. 
C'est  i:<i  qu'ils  témoigneront  ii  V.  A  l  ar  la  délibération 
qu'ils  prendront  •.  —  Il  sera  Cait  article  dans  le  cahier 
ponr  demander  la  rérocatlon  de  l'arrêt  du  Ooneell  âa 
17  août  1655,  «  donné  sur  la  requête  do  sieur  do  Ru- 
vignjr,  député  général  des  sujets  du  Roy  de  laR.  P.  R  , 
...  qui  accorde  amx  babllaala  de  la  R.  P.  R.  de  cette 
province,  ptnir  (h<nx  ans,  une  évocation  ilf  fmis  les 
affaires  attribués  au  Parlement  de  Tholotie,  pari  ar- 
ticle 84  de  l'é^t  de  Nanlea,  an  Parlement  de  Grono- 
blft  .  ...  —  Il  sera  fait  plainte  au  prince  de  Contl  des 
excès  commis  à  Pala^rac  et  Talayrac  par  les  régiments 
dn  Onndale,  d'Aiyon  «1  de  Pilicy.  —  Gontn  ■  taa  tnao- 
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lences  >  d'un  visiteur  des  gabelles  qui  se  faisait  accom- 
pa^Bar  d*nne  troupe  de  dO  gardes  à  ebeval,  à  ta  Hnéa 

'1(1  do?"  d'Orléans.  —  I,es  États  accorderyt  2.'î7,O0O  liv. 
pour  !e  payement  des  garnisons  et  mortes  payes,  «  pour 
cette  année  tant  seulement  »,  et  proteatent  que  la  oon* 
miaaion  do  Roi  qui  leur  impose  cette  charge  «  eat  eon- 
tralTB  aux  drolla  et  libertés  de  la  province  *.  —  Com- 
missaires nommés  pour  examiner  les  plaintes  des  pi4n> 
cipalaa  villes  maritimee  de  la  province*  snrnnanjet 
de  trAa  grande  importance,  c'est  que  depuis  quelqaa 
rinn<'f"<  l''.s  ror~,'iirr's  ût  pirriiH.s  J'K-n;iL'ne  ft.  de  Majorque 
ont  fait  de  si  grands  désordres  sur  les  côtes  de  cette 
nar,  en  pillant  et  enlevant  tontes  les  barque*  et  faisant 

prisonniers  niis  prinrl|>ai]X  iii;ir."hand-i,  qu'il  los  ont 
rendues  désertes,  ont  anéanti  le  commerce  et  ruiné  la 

navigaUen  qui  donnaient  moyen  de  auaporter  iaa 

grandes  charges  de  la  province  ». —  Sur  lairoposition  de 
rarchevôi)ue  de  Toulouse  (P,  de  Marcu),  il  est  accordé  une 
gratidcntioD  de  400  liv.  au  sieur  Louvet,  docteur  en 
médecine,  auteur  d'un  -  abrégé  (imprimé)  do  l'Histoire 
de  Languedoc  et  des  princes  qui  ont  commandé  sous  la 
2*  et  3<  ruces  des  Rojra  da  FranM  Jnaques  à  l'entiém 
réunion  à  la  couronne  nona  Philippe  le  Hardi  >. 
—  Commtssairaa  nomnéa  pour  «  examiner  lea  Ibn* 
les,  désoitires ,  pilleries  .q  brûlemens  qui  ont  été 
faits  par  les  gens  de  guerre  dans  plusieurs  dlocé- 
aea  I.  On  ftra  opposition  k  l'ezdenthm  de  l'édit  de 
mars  1655  portant  i'talili«^«>!!!,'bl  île  mns.s^i^ci-ries  .et  i-rêa- 
tlon  de  quatre  intendants  et  commissaires  généraux  des 
poêles  avec  altrtbntion  de  JnridfeUon,  «eooime  contraire 
aux  droits  et  liberté.^,  de  lu  province,  tous  les  consuls  des 
villes  en  icelle  ayant  droit  d'établir  lea  luessagerieis ciia» 
cun  en  droit  aoi  ut  de  oognoistre  du  (kitdes  portadelann 
lettres,  paqueiii,  bardes  et  denrées  —  Contre  le.s  habi- 
tants de  Cinlegabollo  qui  avaient  battu  et  dépouillé  doses 
pa|iiers  (rertlflcals  ilf  ini  .^ment  de  troupes,  paiement 
d'étape,  etc.),  le  député  des  consuls  de  Ganjac  an  drooàse 
de  Rleox.  —  Oopie  d'une  lettre  dn  due  d'Orléans  an  sn- 
ji't  Incontrôlé  des  étape*.  —  Les  ftlats  condamnent  les 
consuls  de  Baslége  à  parer  à  la  communauté  de  fiolbe- 
rend  le*  sommes  qui  leur  avalent  été  attribuées  à  raison 

du  Iii,L,'etTii  nt  ilii  r<'L'ini"!i[  'le  •iivat'-rîi'  r.riii^-o.iis.  — 
As«i«mblée  de3  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
lonae.  Délibérationa  tooebant  lea  ponte  de  Bnzet,  Cinte- 
gabelle,  Auterive,  etc.  ~  Nonobstnnt  la  d(51iljf'rntîi:n  dn 
4  mars  1654,  qui  admet  les  seuls  consuls  chaperonnés  à 
entrer  aux  Élats,  et  attendu  <  qall  est  nUle  que  lea  pre> 
miers  consuls,  dans  les  villes  où  le  consulat  est  mi-parti, 
résident,  en  l'absence  desquels  toute  l'autorité  tomberait 
«D  la  peraonne  daa  aaeonda  oonaalsqni  lont  delà  R.  P.  R., 
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a  eslé  arratë  qne  les  consuls  des  villes  de  Nime«,  Uzès, 
Castres,  Mtrv«}ol8  et  antras  Jonlront  da  droit  et  fkculté 

qu'ils  odt  dVntrfr  ^îans  !*>s  RstaU  à  leur  (■uir,  qii  si  in'ils 
soient  hors  de  charge,  aii)«i  qu'il  a«  pratiquoit  avant  I^J. 
rèflemant  du  4  man  •. — 6,000  livras  sont  aeeordées  aaz 
sieur»  irR^forblrvc  BtiUi-ï^eraf  >■  p'nir  avoir  trfiv:i!!!''' 
quatre  mois  A  s'inrormer  des  innovations  faites  aux  édits 
danslaprovineo  par  «ans  d«  la  R.  P.  R.  Aux  dépu- 
tés qui  s'absenteront  sans  congé  da  Président  ni  légitime 
excuse,  »  il  sera  rabattu  séance  par  sôance  ce  qui  leur 
seroit  dû  sur  la  «ratification  qu'ils  reçoivent  tous  les  m(»is 
des  Bsiats,  et  il  «aratertt  aux  diocèses  pour  (|u'il  laur  «oit 
fiiit  pareil  retnndiainent  sor  leurs  autres  journées  >.  — 
Altendu  •  qu'il  est  tout  k  fait  n>kessaire  pour  le  coin- 
moroe  de  réparer  les  grands  cheniiiia  de  la  pcala  et  autres 
grands  ebemins,  sur  quoy  les  assemblé  des  aénéehaos- 
si'cs Dit. délibèrent prL'squf-jaiLi, lis,  :ij;iisiieulen)entdcs|ionts 
et  chaussées..., cliaqua  diocèse  en  dr^il  aoy  tara  faire  les 
réparatioBs  dasd.  grands  obaDsInt,  et  11  leur  sera  pemla 
rt'irnpo^er  ce  qu'ils  (devront  porîer  <ur  le  i^ind  Je  31,000 
livres». — Las  États  en  corps  vontporter  plainte  nu  prince 
dvContJ  contre  deaz  eapllainas  du  rA^mantde  Modène 
qui  avaient  injnrl"  et  in*>n.n"H  le  -lienr  rle.lniifiert ,  fvnrlk' 
général  de  la  Province,  parce  qu'il  n'avait  pas  voulu  se 
prttarà  leur  Cslra  payer  de  reehof  une  Mapaqulls  avalent 
déjà  reçue  et  qu'ils  offraient  de  partager  avec  lui.  —  r.« 
prince  deO»nU  •  avec  une  bonté  extraordinaire,  enlrajit 
dana  les  inUrfila de  la  province,  envoie  plusieurs  de  ses 
gardes  avec  un  «xempt  à  Montpellier  «  pour  lascher  de 
prendre  lesd.  capitaines  ».— Bntrâe  des  commisiiairas  du 
Roi. —  Le  prince  de  Conti  dit  qu'il  ?.  reçu  la  réponsedu  Roi 
sur  «  les  demandes  qne  les  Estatz  avulent  faîtes  pour  la 
eonelasion  deaaffiikirea  qui  regardent  son  8erTiaa,etd'an> 
tant  qu'il  y  a  divers  dvh  ijui  requièrent  une  dist^ussion 
particulière  >,  il  invite  l'asaembiée  «  à  députer  certain 
nombre  de  commissaires  afin  qu'ils  pnlaaent  luy  en  dira 
rapjnirt  n.—  N:iniitiation  île  c  imraissaires  dus  '.rois  .  .rires, 
auxquels  l'arcbevôque  de  Timiouse,  président,  est  prié 
de  aa  Joindra.  —  On  demandera  que  le  procès  soit  ùAt 
aux  deux  capitainf»;  du  n^giment  lie^^(l.l.■;le.  d'autorité  lé 
l'intendant.  —  Le  chevalier  de  Tre&san  prie  l'assemblée 
de  pardonner  aux  doux  capitaines  Qui  oflhsnt  d»  a'en»- 
ser  envers  elle  et  le  sieur  Jouliert  :  commissnirfs-  nommas 
«  pour  concerter  de  quelle  manière  ils  doivent  faire  satis- 
faction ».  —  Procès- verbal  de  niesurage  des  travaux  res- 
tant à  fSsira  an  môle  d'Agde,  fait  par  le  sieur  Jourdan  en 
prAsanca  dn  sieur Pecquet,  jadis  inspecteur  dud.  môle.  — 
HeriToi  au  bureau  des  comptes  pour  y  être  ûiit  droit 
d'une  requête  des  taabitanladeN.-D.  de  la  Salvalal  atdu 
masage  de  Tacqnarèe  et  de  Rofllac,  déiiendaness  dm  OOU' 


sulal  de  Cintegubelle,  portant  qu'iU  ont  été  foulés  deux 
jours  entiers  par  les  règimenis  allant  an  Guyenne,  et  ce, 

(lui  ce  ([II;'  '  fî.ms  le  lien  <le  ."Mainte  Gabelle, où  le  syndic  du 
dloc^  de  Rieux  est  obligé  par  les  déliltéralious  das  Es- 
tats  de  tenir  des  magasins  fournis  de  vivres  et  fourrages 

pi'^ur  l:i  "î'rbsistarH'o  lies  troupes,  il  n  '- .«'est  p:is  liMUVi^  d'fis- 
lupier,  et  qaa  d'ailleurs  ie«  habitants  dud.  S.iinte  (iabelle 
uvoient  fermé  leurs  portes  auxd.règimanta».— On priana 
leRo'  de  rétablir  sur  le  laillun,  selon  l'ancienne  coutume, 
les  gages  du  prévOt  général  de  la  Province,  et  autres 
uf.*iciers  et  archers  de  la  prévôté ,  nouvellement  assignés 
sur  le  fonds  de  la  recette  général»,  attendu  qu'il  est 
«  constant  que  led.  fonds  sa  Irsnve  court  pour  payer 
présentement  les  cliarges  assignées  ■■sur  iceluy,  et  qu'il 
eat  très  imporlant  qne  led.  prévoat  ait  moyen  d'exercer 
son  office ,  punir  tee  déaerieara  des  armées,  et  antres 
excès  et  vidiences  ».  =  Assemblée  des  gens  iie>i  trois 
États  de  la  sénéclkaussée  de  Carcasaonne.  _  On  iuler- 
Tlendra  au  procèa  fait  au  Oonsml  au  receveur  de  la  oon- 
nétablie  de  Bordeaux,  qui  exig.  ai:  Irois  et  .îemi  pourceii 
du  prix  de  42  balles  de  laine  envoyées  de  'l'oulouas  a  la 
IWra  de  Poitiers ,  an  tieu  du  sabelda  ordinaire  de  ctnq 
soua  par  balle,  et  ce,  <  parrti  qu'il  s'agit  de  la  conserva- 
tion du  OOmiuarce  de  la  province  du  costé  de  l'Océan  ». — 
On  poursuivra  la  suppression  de  la  charge  de  lieutenant 
de  juge,  dont  un  habitant  de  Revel,  de  la  R.  P.  R., 
*  homme  illitéré,  a  esté  puurvu  par  surjirise  sous  faux 
donné  il  en  tendre...  ce  qui  est  enlic-reraent  contraire  aux 
formes  et  oouslumes  de  lad.  ville,...  cette  obarge estant 
ordinairaneat  exercée  par  le  plus  ancien  advocal,  et 
me!<me  que  la  création  du  juge  dépend  du  suffrage  du 
peuple  qui  a  labenlté  d'asUre,  par  privilège  exprès  que 
le  Roy  en  a  donné  h  ta  communauté  de  Uid.  ville,  moyen- 
nant l'albergue  qui  lui  »  si  aiimielleiut-iit  payée  «.  —  On 
demandera  au  Roi  d'efiipécher  l'usage  et  débite  de  «  l'io- 
digue  »,  et  les  syndics  généranx  •  ibront  înibnner  des 

ruiit.'Mveiitloris  aux  nntonriutires  royaux  et  arrastz  Je 
règlement  obtenus  par  la  province,  contre  ceux  qui  en- 
treprennent de  lUre  entrer  lad.  drogue  et  contre  loua 
las  marohanris,  facturiers  et  teinturiers  qui  s'en  trouve- 
ront saisis,. .  comme  aus-u  ils  feront  gurdur  ian  régl»iuento 
ooneemant  la  qvalllé  et  Iniiganr  de  tonte  sorte  d'estoflke 
et  'le  TTi-ar:-h:tn dises  qui  se  fabriquent  dans  la  province  a. 
—  iCùQuuvelleuient  des  précédentes  délibérations  qui  in- 
terdisaient l'entrée  des  Assiettes  aux  officiers  du  Roi,  — 
Le  sieur  de  Coritilfaon  de  Ctouvernelt  envoyé  de  laGomc 
tesse  d'Alai.s.  ayant  hit  savoir b  la  conpagnie  ■  qu'il 
avoit  des  preuves  pour  justifier  lu  corruption  qui  a  esté 
pratiquée  dans  la  délibération  d'une  affaire  très  impor- 
tante, pour  laquelle  quelqnaa>ana  te  Bnfbsgee  ont  esl4 
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«cheplés  »  :  l'assemblée,  <  considérant  qu'il  n'jr  avoit  rien 
lie  plu  uUlo  et  nécMufre  k  la  PrOTlncaqae  de  ftlre  une 

punition  exemiilairi*  (l'un  toi  rriuii',  ny  rien  do  plus 
domiiUi^âable  qus  l'impunité  de  ceux  qui  se  trouveront 
conTaineus  d'avoir  porté  Iran  mtO^gt»  par  oelfs  nie 
voye,  dont  l'infamie  parti  -nlitra  tonibertiit  sur  le  géné- 
ral,... arrêta  quucêux  qui  se  truuvurontconvuiucusdud. 
OrtBBftionl  dès  il  présent  déclarés  indignes  d'entrer  aux 
Bstatz,  ftiiiiielleis  des  diocèses  ny  autres  assemblées  pulili- 
quM...  et  promettent  de  relevt>r  el  garantir  l«  sieur  de 
Cornilhon  envers  cl  contre  tous  »...  —  Le  prince  de 
Oonti  <  pràToyanl  le«  soilee  fictteiuee  qai  pourraient 
arriver  de  In  dénonce  da  sieor  de  Oornllhon  *.  fait  prier 

l'assemblée  «  df  luy  roincttre  son  juste  ressentiment  sur 
ce  eujet  ■,  à  qooi  les  États  consentent  unanimement.  — 
«  Qnôlfiw  réduits  k  11 mpDissanoe  pv  lea  eflbris  estraor' 

dinuires  qu'il»  '<n\  fuit  )<^s  n.inéi'S  prt  itienlf  s ,  i  t  la 
grande  dlzottc  de  fruits  et  le  peu  d'argent  qui  trouve 
dana  la  provino»  »,  lea  Étata  aoaavdast  au  aol.  •  aaw 
consvéquence  »,  la  somnie  'Ip  1,^00,000  livre»,  à  condili<jn 
que  durant  l'année  ICôO  u  u'y  aura  J^ins  la  province  au- 
oans  logemaaa  fixe»  de  gens  de  guerre,  etc.,  etc  —  Kii- 
gageinenl  pris  par  li^s  commissaires  du  Roi  de  fuira  ob- 
eervcr  cas  conditions.  —  Attendu  que  pour  conserver  le 
comuerce  de  la  mer,  à  pré.<^ent  rainé  par  les  dr|ii<'>l.i- 
tions  des  Espagnole  et  des  MuUurquina,  il  convient  Ua 
fldre  un  grand  armement,  •  lequel  ne  pentesire  entrepria 
que  par  l<^  R  o  >.  il  a  été  arrêté  unanimement,  c  suus  le 
bon  plaisir  de  S.  M.,  qae  pour  ayder  k  un  plus  grand  ar- 
mement, Il  sera  prine  «t  leré  S  sols  ponr  livre  de  cme 

sur  le  droit  des  fermes  Ji.s  foriiitli'  et  iloii.uir  qui  sû 
lèvent,  dans  le  Languedoc,  sur  toutes  les  denrées  qui  en- 
trent et  sortent,  sabjettes  fc  réappréelatUm    —  Renvoi 

au  btir-îiiti  ^ies  ccmplc;,  *  [lour  y  avriir  tpl  ps~arit  qu'il 
Jugera  à  propos,  d'un  livre  présenio  a  l'assemblée  par  le 
aleur  Bégear  (B4)art),  trèa  curieux  et  utile  poiirlouta  la 
province  >.  —  Sur  ta  proposition  de  l'évèque  de  L.iv.nnr, 
président,  l'assemblée  aoi:orde  »  unanimement  et  ;ig[  i'a- 
blement  <  la  somme  de  6000  liv.  à  l'archevêque  de  Tou- 
!  IIS-  (P.  de  .Marca),  «  qu'elle  a  eu  l'honneur  d'avoir 
p  jur  ;iré'iident  pendant  quatre  mois  ■,  et  arrête  ■>  qu'il  sera 
député  (le  tous  les  Ordres  jwur  le  remercier  des  seings 
extraordioairae  qu'il  a  prias  pour  défendre  les  intérêts 
de  la  province  ».  —  Les  Étala  accordent  ponr  une  seule 
fois  il  1,1  r  ein  ■  l'Angleterre  !:i  .s  im;ii<3  de  16,000  livres 
«  laquelle  luy  sera  présentée  par  MM.  les  députée  en 
eoor  ».  —  Informée  que  rinleodanl,  H.  de  Banms,  avait 
nommé  de  noir,  L-au  re.  in-eur^  des  taîllesdans  le?  ?2  ili-»- 
cèmiA,  faute  par  les  titulaires  d'avoir  payé  certaine  taxe, 
l'aasenbléaoonaidérant  «  qoll  sal  inusilé  danscatle  pro- 
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vince  de  voir  destituer  ses  officiers  pour  une  pareille 
oaose,  et  400  d'allleora  11  eet  de  parnietottae  oonséqneneo 

de  soufWr  telles  innovations,  au  morcn  dftsqucltfi  les 
deniers  de  la  province  (oiniwroient  en  mains  estrangëres 
qui  ponrreiaot  lea  divertir  au  pr^vélca  da  la  province 
et  des  diocèses  qui  la  composent  •-,  arrête  n  qne  com- 
missaires princi|)aux  etordinaireci  Assiette», consuls, 
syndics  et  déput-s  en  ioelles  feront  remettre  les  aiaioties 
et  départemens  des  impositions  és  mains  des  raceveura 
des  tailles  en  exercice,  à  peine  d'estre  privés  de  l'entrée 
des  Estais  •.  —  Gratifications  :  de  80,1)00  liv.  au  due 
d'Orléans,  gonvornottr  ;  de  30,000  liv .  an  prinoo  de  Gonti  ; 
de  40,000  liv.  au  eomie  de  Sonre,  lieutenant  général  ;  d« 
7,000  liv.  h  .M.  de  Bezons,  etc.,  etc.  —  On  priera  le  Roi 
■  de  réprimer  les  entreprises  du  consistoire  des  habitants 
delaR.P.R.deNymee,laqi»l  alUt  deabanefaor  4  patHi 

enfuis  11'  l'â^'c  Je  10  à  12  ans,  ijui  estuiont  h  la  Charité 
de  Montpellier,  oii  ils  apprenoient  à  faire  des  ouvrages 
daaoye;  dofnoy  ayant  eolé  fait  plainte  ans  «onanls  da 
lad.  ville  de  Nyme»  de  la  R.  P.  R.,  11»  <»n  riirroient  r-riché 
deux  et  retenu  les  autree  deux  qu'ils  foni  aller  au  pros- 
che  t,  —  Octroi,  o-  Usio  des  «onmisaaires  principaux 
des  Assiettes.  -  -  musique  entre  dans  la  salle  des  Étata 
et  chante  le  Te  ùeum.  —  Bénédiction.  —  Députés  pré- 
sents. 

c  lût.  (Riigiur*).  — Ig.folwi.  StI  (mUlcU,  f»f\m. 

Novembre  «MMt.  —  l'rocès-Terbat  des  séance*  et  déti- 
bérationa  des  États  de  Langue^  assemblée  par  mando- 

tiicril  .lu  lïo!  I.oui.s  XfV 
I  A  Béziers,  dans  le  réfectoire  dos  Carmes,  du  17  no- 
Tombre  ltXS6  au  1«  juin  IW7.  Priaideat  :  l'évéqne  da 
Béziers,  puis  l'évèque  de  Viviers.  Commissaires  du  Roi  : 
le  comte  de  Bioule,  lieutenant  général  on  Languedoc; 
Olandada  Bazin,  do  Beaona,  oonseiller  d'État,  intendant 
fîe  \a  prnvîtifc;  Louis  Duverger  et  Pierre  du  Cruuzet, 
tic*jrii;r  s  lie  Kr  uiue.  —  Lecture  de  la  lettre  close  du  Roi 
adressée  aux  États  et  des  commissions.  —  Discours  de 
M.  li'i-  Di  iule,  Il  dit  ;  •  que  lanéoeasit^  âm  affairas  du 
Roy  ne  lui  permet  pas  cetteannée  dé  soulager  la  province 
du  logenMit  des  troupes  qu'il  a  reçu  ciMiiniandement 
d'obliger  les  gens  de  guerre  à  vivre  suivant  les  règle* 
ments  »,  après  que  les  députée  en  cour  et  les  pribits  et 
barons  présents  ii  Paris,  qui  s'assembloient  fréquemment 
chez  l'archevêque  de  Narbonne,  eurent  fait  inutilement 
«  de  très  grandes  instaneaa  at  sapplieatloaa  h  S.  B.  ponr 
esviter  l'entré,-  df--  troupes  dani!  la  province  «.  —  Dis- 
cours de  M,  de  Ilezons..,.  «  Ce  qui  est  resté  de  la  Catalo- 
gne on  l'obéliaaiioo  da  Bogr  n'a  jnh  Ibamj  assac  do  ter» 
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ndn  pene  logw  on*  wm^»  et  la  mettre  m  éM  Id'eglr; 

néanffnoins,  on  y  a  fait  hirerner  pendant  trois  ans  la 
meillKure  lartie  des  troupes...  Qui  d«  vous  ignoiv  la 
misère  où  eeUe  «rmée  est  réduitflt...  QnOl(]iM  S.  H.  ait 
«Bvojré  des  sommes  oonsidéraMea  pour  mo  entrelleo, 
elles  n'ont  pas  esté  safltsantes  h  caoae  de  la  mnllitode 
des  corpe  dont  elle  est  composée.  Qui  ne  5^*311...  qne  la 
rajM  des  TUIagee  empeeche  qne  l'on  j  tnniTe  le  oonvert 
mm  seotanient  des  soldets.  nais  pas  ine«fn««  des  ofRciersT 
Ci^poniJrin!,  celfe  armée  est  un  dns  M  u-.ticns  île  l'IMat, 
c'est  la  barrière  qui  arresie  les  eotreprites  des  ennemys; 
ifeet  à  tu  vatenr  que  tous  devez  le  repos  dont  voiis 

JOOi'vsez.  .  Il  evfuit  jusf"  qiJH  1.!  R.  .y  soii;,"';ist  ;i  r-'^tllblir 

de  si  iKinnes  troupes...  et  en  mesmc  temps  à  la  consorva- 
ttoo  des  pleoee  fronltères  qal  sont  •ejoard'hui  vostra 
bouli'vart  «.  —  Réponse  de  l'évèque  t\c  Hi'^iiTs  ..  ■<  Ce 
qui  nous  estoone,  c'est,  qu'après  nos  Inviolables  âdélité 
et  sovmlisioii,  et  eu  sait»  de  a  puiseans  seooan  donnée 
an  Roy  par  la  Provln?*»,  pMc  <«c  vnvf  maintenant  k  la 
veille  du  quartier  d'tiiver,...  ut  qu'au  lieu  de  recevoir 
quelque  soulagement,  elle  soit  an  cuntmfieai^o(t'^  h  le 
nonveltes  plajres  >.  —  On  fera  défense  au  s'  Brun  de 
oontinner  le  canal  de  Beaucaire  à  Aigues-Mortos,  «  où  il 
employoit  tons  les  Jour»  plus  de  400  ti  500  ouvriers  »,  et 
lee  Cgeaés  déjà  CftiU  aeiroat  comblés  aux  (Irais  de  1»  pro- 
▼inee.  —  Les  Élats  en  eorpi  vont  demander  auxeomintii- 
salrcs  lin  Ri)i  que  la  subsistance  des  troupes  soit  réglée 
k  27  places  par  compagnie,  selon  Tordonnance  de  S.  M. 
du  SO octobre,  et  non  à  AT,  comme  Ils  l'ont  ordonné, 
et  que  »  pour  esviter  lea  violences  «t  .i 'm  l  iîres  i|ui 
pourroient  arriver  dans  les  lieux  Tuiblcs  de  la  pro- 
vince, canees  par  le  logemeot  qa'oo  jr  a  fMl  de*  troiK 
pes,  ...  de  les  mettre  dans  les  villes  et  lieux  forts  et 
murez  où  l'on  puisse  les  (aire  vivre,  c«n(<>rin«inent  au& 
ordres  àa  tboj  ».  —  Las  Êials  s'assembleront  à  g  h.  d« 
matin  et  h  'i  tle  r^lprée.  —  On  priera     r.ir|pTnfint  <1e 
Toulouse  et  la  Ckiur  ûaa  Aides  do  Monlpullivr  du  liefeuilrâ 
anx  communautés  d'empranier  «  et  aux  particuliers  de 
lewprester,  à  peine  de  purs  perle,  pour  leur  oster  la 
liberté  de  convertir  en  argent  lee  espèces  qu'ils  doivent 
fonmir  aux  effectiCs  seulouiont,  et  lo  moyen  d'employer 
les  sommes  empruntées  à  d'autres  despenees  Inutiles  gui 
ne  vont  qu'à  la  myne  totale  des  oommunairtfa  ■.  —  Les 
commissaires  liu  K'TI  senmt  [iriés  il'i':Tirf  :i  i;i  Cour 
I  l'ettat  pitoyablii  de  la  province,  laquelle ,  bien  loin  d« 
pouvoir  rapporter  une  si  grande  (bule  (le  quartier  &hl- 
ver),  se  trouve  presque  dans  l'itinH  ï.<ibllitô  ■]'.■  subvenir 
aux  chaires  ordinaires  qu'elle  est  obligée  de  payw  k 
B.  M.  a.  —  Bnirée  dea  coraailssalmdaltol.  U.  de  Besone 
dit  :  •  To«s  oona  olMMd*«ulfar  eo  eonffiraRoe  tmt  lea 


moyens  de  soulager  la  misère  dee  peuplés.. 

s.  M,  arrit  pris  une  résolution  nvnn!a?«use  pour  la 
(jravinci',...  nuus  utt  attendions  les  dépêches  de  moment 
en  momc-nt...  Nous  avons  pr^fsenleffléBl  à  TDUaresplI* 
quer.  Le  Roy  désire  faire  un  traitement  e«igal  aux  trou- 
pes qui  servent  en  Flandre,  en  CalalojJrne  et  en  Italie,. ... 
et  a  fait  exjiédier  pour  cet  effet  une  ordonnance  qui  con» 
tient  la  dsspenee  des  troupes  qui  bivernaot  dans  cette 
province,  et  nous  avons  ordre  de  vous  demander  de  sa 
parr,  pour  tenir  liou  de  don  praluit,  deux  millions 
7SO,000  livres...  Cette  somme  doit  estre  employée  pour 
la  nourriture  des  troupes,  payée  enlre  les  mains  des  ofB- 
<'iers  l'I  consumée  pr>ur  la  innitlHurf  p  ir'!--  dans  la  pro- 
vince, et  ainain  l'on  peut  dire  qu'il  en  .sortira  moins 
d'krgent  que  daus  les  années  précédentes,  «t  le  Roy  en- 
tend que  ce  payement  1i.inne  lieu  de  solde,  de  fourrage 
et  d'ustensile;  que  l'on  ne  puisse  pas  prétendre  aucuns 
taux  aux  vivree,  et  que  las  troupes  vivent  dans  une  dis* 
cipline  tri">.<!  oTcnrtp  n.  —  L'évèqun  'îe  Vivî<^rs  répond  que 
l'assemblée  oxaiuiiiera  les  propu.-iiiiiin.s  jui  viennent  de 
lui  êtrelMtas.-~OR  priera  le  comte  de  Biuuie  da  donoer 
ordonnance  pour  coolenir  les  troupes  dans  leurs  quar* 
tiers,  et  faire  défense  aux  commandants  de  prendre  con- 
naissance «  des  billettes  ■>  et  de  s'entremettre  de  la  garde 
des  cletil  des  portée  des  villes.  —  Commissaires  nommée 
pour  recevoir  les  plaintes  qui  seront  bttes  contre  Isa 


gens  de  puerre.  —  On  .  vaniiin  iM 


rniiyris  rjii  i!  y  ;| 


pour  empescher  que  certaines  communautés  traitent  on 
argent  avec  les  gens  de  guerre  >.  —  Sur  ee  qui  a  été  re* 

pr''senti'  «  (\ue  la  Iri:U[>o  dos  c. im^'iliciis  ijui  l'st  .!ans  ta 
ville  de  Béziers  fait  distribuer  plusieurs  billets  aux 
députée  de  eette  compagnie  pour  les  foire  entrer  h  la 
coméiiie  sans  rien  payer,  dans  r»*spéraf.fe  de  rn^tirer  '1<'s 
Estata  quelque  gratification,  a  esté  arrcsté  qu'il  leur  sera 
notiOé  de  retirer  les  billeli  qu'Ile  ont  diatrUniés...  Et 
défense  e«t  faite  par  exprès  b  MM.  du  Burmu  d^'<  remet- 
tes de  leur  accorder  aucune  somme  ».  —  Les  fraitt  de 
l'exéeution  d'un  eoldat  qui  avait  tué  un  habitant  de  VH- 
lemagne  seront  rapportée  par  la  province.  —  Entrée  des 
commissaires  du  Roi.  M.  de  Basons  dit  :  «  Il  y  a  15  jours 
que  nous  entruMmes  dans  cette  compagnie  pour  y  (Un 
des  propoaitioae  de  la  part  du  Roy,  qui  teodoient  an 
soulagement  de  la  provinoe...  Cependant,  vous  avei 
rrfuM-  d.»  di'djbi'Ter  sur  f'es  |)rii|i(V'iiliMiis,  o\  vou.'«  n'aviez 
pas  voulu  mesme  entrer  en  conférence  pour  les  exami- 
ner.» On  a  prétexté,  pour  eeloigner  vos  résolutions,  Vàb» 
sr-nro.  de  iiuflijues-iins  de  Mesaieim  '^p  vnslrp  rnrps... 
Nous  pouvons  croire  que  cas  pensées  ont  esté  inspirées 
par  las  entwmia  da  vm  llbartte,  aflu  d'attirer  mr  voua 
la  Golèra  du  Boy.  on  la  déaordra  dans  la  provtaea... 
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Ati«sy,  sommes-nous  obligés  de  vous  dire  A«  )a  pari  'îu 
Rojr,  et  pour  U  dernière  fois,  <|ue  vous  ayez  à  prendra 
«M  rte)lvtlOD  «léflnltlra...  Sam  cala,  nom  ne  ponvons 

pas  différer  d'un  moimint  l'exécution  des  ordr»«  qui  nous 
ont  esté  envriyés.  Et  qu'on  ne  croie  pas  que  la  publica- 
tion «la  ces  ordre»  fasse  dans  l'esprit  des  peuples  les  effels 
que  les  malintentionnés  aa  sunt  imaginés  :  le  Koy  (^st  en 
estât  do  donner  la  loy  au  dedana  tf«  son  royaume  aussy 
bien  qu'il  la  donna  à  ses  ennemis  au  dehors.  Ils  nf  œn- 
llandront  rien  qni  n«  «oil  conforme  h  qui  s'est  pra- 
tiifaé  dans  im  antres  temits,  al  les  peuples  y  lrv>uveront 
un  soulag'  tTi 'rit  si  in  'iil.li^  iiu'ils  béniront  ceux  çm  Ifur 
aaront  pnv.uré  cet  avantage  ».  —  L'évèque  de  Viviers 
répond  t  i|a«  l'aaaembléa  n'a  manqné  ni  d'oMitsanee  nt  da 
Hd''lllé...  qu'eit'î  iviiit  vi  iiîu  seulement  donner  temps 
aux  di'putéii  qu'elle  a  à  la  Cour  pour  i  ischer  «l'obtenir  de 
i«  bonti  du  Roy  la  aortl«  dw  Ironpa»  ét  la  KHibcaiiient 

du  qnr  rtier  il'tiivor,  que  la  province  souffre  avec  dou- 
l.'ur  depuis  six  semaines,  sans  l<'<|uol  elle  estoit  dans 
rimpossIlilUté  d'aecordaràS.M.  aucun  secour!>  extraor- 
dinaire > .  —  On  fera  imprimer  et  distribuer  l'ordonnaneo 
d'i  comte  de  Bioule  portant  règlnment  pooP  la  flubsls- 
1ani  >'  N  iriïupos  et  i>our  les  maintenir  dans  leurs  quar- 
tiers; le  comte  de  Roare  sera  prié  d'en  donner  une  sem- 
blable.— Rapport  des  commissaires  enTOjteau  Parlement 
de  Toulouse,  Ils  racontent  qu'ils  on  tconféréà  f^areas- i  .iino 
avec  M.  de  Reignac,  oonseitler  à  la  Cour  des  comptes  de 
MantpsIUer,  chargé  par  aa  compagnie  *  de  Mre  Tistleen 
quantité  il.'  lieux  de  la  province  sur  les  plaintes  que  les 
fermiers  des  gabelles  avoient  faites  de  quantité  de  malver- 
sation» et  de  AiaX'Saanilgas  ■,  et  qui  marchait  ea- 
corlë  d'une  compatïnie  de  ;::irîf>s  h  la  livrée  du  duc 
d'Orléans, appareil  qui  avait  i<ruvuqué  contre  lui  k  Car> 
cassonne  oneidditton  «  oii  i>>  peuple  avoiicné  :  Vive  le 
Roy  sans  visite  el  sans  gabelle]  ».  Us  l'ont  prié  de  ne  pas 
continuer  celle  visite,  et  ce  ,  selon  les  ordres  des  États, 
•  cette  compa^rtiie  ayant  e.stimé  que  la  nouveauté  de 
leHes  visites  générales  eatoit  d'une  parnidenaa  conaé- 
qnenca  et  tendolt  k  eatablir  Immislblement  la  eapita- 
tion  ».  Arrivé»  Ji  Toulouse,  ils  ont  prié  le  Premier 
Pré^tidanl  «  d'empeacher,  par  l'authorité  des  arrests  de 
In  Cour,  les  enpranla  que  les  coumnnauldscommen» 
roicnt  faire  sous  prétexte  des  lo),'emen8  des  gens  de 
guerre,  ce  qui  alloit  k  la  rujrne  entière  de  U  province, 
parce  qne  les  eonavls  se  préralolenl  dn  nalhwr  pnblle 
pour  fiSre  leurs  affaires  particulières,  el  par  la  facilité 
qu'ils  trouvoietit  »  emprunter  au  nom  de  leurs  commu- 
nautés, Msotant  des  traitez  tiUmtes,  contre  l'ordre  du 
Rny,  nxflr  If»  (^ens  de  guerre  et  partageoienl  avec  aux 
toute  lu  substancedu  pauvre  peuple».— .\ttendu  qu'il  est 


di'  l;i  (t"rni"ri>  ituportanr,'  Je  faîrrt  cxé  'ut.'r  pr-unpte- 
iuent  i'arrest  du  FarU-menl  qui  défend  aux  communautés 
de  faire  auenna  empraniz  ny  ImpoaiUoM  que  Mlles  qui 
auront  esté  consentyes  par  l»'s  Fr^t.ilz  >,  le  Trésorier  de 
la  Bourse  avancera  les  sommes  nécasaoïires  •  pour  faire 
aller  les  commissaires  dnd.  Parlement  nommez  par  lad, 
arrest  dans  toutes  les  commonaulesoilleagenadegtMrre 
sont  en  quartier,  pour  informer  contre  ceux  qui  se  trou- 
verolenl  y  avoir  contrevenu  ».  —  Entrée  dos  Commis- 
saires du  Roi.  M.  de  Besons  dit  qu'ils  ont  reçu  de  nou- 
veaux ordres,  qne  le  Roi  a  réiolu  de  décharger  la  pro- 
vince de  ^30,000  liv,  par  le  licenciement  de  18  cornettes 
de  cavalerie  et  île  17  compa^jules  d'infanterie,  mais  qu'il 
lenr  aiseorde  qalnw  Jonra  pour  délib&<ar  sor  l'oclral 
des  somme?  qu'il  \mr  a  iletnandécs,  il  y  a  •  cinquante 
Jours,  le  tiers  du  quartier  d'hiver  ».  ■  S.  M.  voit 
avec  donlenr  que  vous  ayes  atlenda  ]ea  remèdes,  pour 
pouvoir  siTtilager  les  maux  dont  ta  province  esi  touchée, 
d'ailleura  que  de  sa  bonté  »,  —  L'évèque  de  Viviers, 
président,  répvpnd  •  qne  l'assemblée  n'a  que  des  respecta 
et  dos  soumissions  pour  tout  ce  qui  vient  de  la  part  du 
Roy,...  qu'il  n'en  est  pas  de  mesme  des  gens  de  guerre 
qui.  .  leur  estant  ordonné  de  ••  eOBtenter  de  leur  sobsis- 
tanee  en  espèce,  forcent  lea  panmes  habitans  de  oetle 
province  de  les  noarrir  et  de  donner  Jnsques  à  deux  on 
trois  cents  t^'^  par  jour  \nx  ea|iit.iines  de  cavalerie... 
Nous  vous  en  avons,  Messieurs,  plu«leur«  fois  porté  noe 
plaintes  innUiement  aana  en  poavoir  avoir  Justice...  8y 
nostro  in.ilheor  veut  que  vous  tu-  soy*.'/.  i^as  touche/  Ja 
la  ruyne  et  désolation  totale  de  cette  province,  nous  ne 
Bçanriona  croire  que  tous  ne  le  eoyas  de  llnterast  du 
Roy  qui  y  perd  le  plus...  Celle  assemblée  ne  peut  pas 
dissimuler  ce  qu'elle  vient  d'entendre,  qui  est  qu'un  lui 
Impute  h  criDe  d'avoir  en  reconrt  d«M  sea  néeessilea  à 
des  puissances  estrangére.s  par  l'envoy  do  ses  déifuti^z 
au  Parlement  de  Toulouse,  juges  souverains  eslab  u  pu 
le  Roy,  pour  rendre  la  justice  à  ses  sujelz  dans  la  pro- 
vince :  elle  «voit  en  que  dans  les  désordrea  présena  elle 
ne  devolt  s'adresser  qo'â  eux  »...  —  On  écrira  à  t'arche- 
vèfjue  (1e  Xarbonne  •  qui  est  préeentemenl  k  la  Cour, 
pour  le  prier  de  convoquer  s'il  le  Juge  à  propos  MU.  les 
prétais  et  barons,  qnl  sont  b  Parts  et  qui  ont  droit  d'en- 
trée d;ins  celle  a^-ietiibl-'^e,  \'our  !(nir  faire  connoislre  le 
sujet  qu'elle  a  de  se  plaindre  du  discours  de  M.  l'inlen- 
dant  et  lea  prier  de  ae  Joindre  tous  btuy  pour  teamoi- 
gner  au  Roy  et  .'i  S.  E.  l'atTection  que  cette  pr:ivincu  a 
pour  le  service  de  S.  M.  «.  —  On  fera  imprimer  ■  comme 
très  avantageax  aux  eatboitqma  de  la  province  i,  an 
arrAt  général  du  Conseil  d'en  h  sut  contre  ceux  de  la 
K.  H,  R.  —  Les  consuls  de  Carcassonne  elunl  venus  se 
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pluindre  b  l'assemblée  des  procMaras  commencées  con- 
tn  anx  par  le  s'  de  Reignac,  on  priera  <  la  Cour  des 
Aides  de  séparer  le  général  «I  «oivnU  dé  kd.  Tille  d'aT«c 
les  particuliers  auteurs  te  l*«nneato  ».  —  DétlMniit  sur 
la  demande  de  2,400,000  liv.  à  eux  faite  de  la  part  du 
JSflit  •  poar  estre  employée  à  la  subsistance  et  enlreto- 
nemmt  dss  troupe;!  qui  sont  logées  m  qnartisr  dliJTsr 
dans  la  provincn  »,  l«s  États  arr-Uent  "  iiti'il  sera  écrit 
à  M.  le  baron  de  Lanta,  député  en  Cour,  do  supplier 
6.  U.  d«  dsflclMnrger  la  provlBoo  du  quartier  d'hiver 
qu'elle  souffre  et  de  Testai  déploraWn  ot'i  elle  se  trouve 
réduite  >.  —  Los  commissaires  da  Roi,  à  qui  celte  déli- 
béraUon  «si  notlMe,  râ|N»dent  «  qnils  nlmprouvotonl 
pas  que  cette  compagnip.  mist  rcotirs  nn  Ror,....  mais, 
qu'après  les  15Juuri  passés,  ils  ne  puu^oiunt  pas  se  dis- 
pcnssp  da  Mm  «xéeuter  les  ordres  qnfto  avoient  pour 
fatr?  îevpr  ians  la  province  les  sommes  qulls  avolent 
demandées  au  nom  de  S.  M.  —  Entrée  de  MM.  delà 
TarraSM,  président,  Védelly  et  de  Bertier,  OOMlUton  . 
an  Parieroenl  de  Touioaae,  «  dépaléa  de  leur  ourpspour 
•alner  la  compagnie  ».  Dfseotm  du  -président  de  la  Ter> 
raxse  :  ....  «  Ne  vous  souvi*7;it-il  pas  du  passago  dos 
cens  de  guerre  dans  le  Laogaedoc,  cas  dernières  annéee? 
A  ttmun  tranHhu  Ute  non  dipoptOaHo  fStlt.....  Ne 
.<^,iuf["n>!js  pas  a  l'avonir  de  pareilles  disgrâces,  erapes- 
chons  que  le  pauvre  peuple  ne  soit  derechef  immole  à  la 
rage  implaeaïile  du  soldat  >....  —  Réponse  dé  révéque 
Vivifirs,  pn''SKlfmt  II  remercie  le  Parlement  «  des 
bontez  qull  a  fait  paroistre...  dans  l'accablement  où  la 
pravlnee  «a  trowe  par  une  grande  armée  enQAre  qui  la 
rMiiit  h.  la  dernière  exlrémiti'  •.  —  IWlIbéranI  de  nou- 
veau sur  les  sommes  demant!  ks,  l'assemblée  arrête  ijue 
l'archevêque  de  Narbonne  et  les  prélats  et  barons  qui 
aODl  k  Paris  •  supplieront  S.  M.  de  descharger  la  pro- 
Tinoe  du  quartier  d'hiver  dont  I!  est  Impossible  qu'elle 
supporte  plus  longtemps  la  despense  excessive,  outre 
fus  cette  foule  est  absolument  contraire  aux  prirllàges 
al  libertés  de  la  provinoe  *.  —  Leeturo  d'une  lettre  do 
baron  de  Laota  «  <loiuiaril  coniii  liis  uic*»  île  diverses  con- 
férences qu'il  a  eues  avec  S.  E.  j.  —  Lettre  du  duc 
d^OrUans,  datée  de  Blois  91  décembre  IftMt  :  Il  a  Ibft 
auprAs  du  Roi  toutes  Ips  insl.ui'  Hs  •  iju'il  a  .'ru  in're-s- 
saires...,  mais  la  nécessité  des  affaires  a  empcschc  l'efret 
de  mes  prières  et  de  tos  désire  «.  Il  exhorte  l'assemblée 

<  à  faire  les  derniers  efforts  pour  donner  h  S.  M.  le 
secours  qu'elle  attend....  Pour  vous  ajrder  en  quelque 
b(Sii,  )e  vous  prie  da  retrancher  ee  que  tous  avas 

accouslam^  do  me  donner  tous  les  an?,  croj'nnt  bipn 
qu'à  mon  exemple,  ceux  qui  revivent  de  pareilles  gra- 

tlllotfioH  Tou  Ibmit  les  nesnes  inataiMsa  »,  —  Tontoi 
Hauts^asomms.  —  SéaiB  0.  —  T.  n. 
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les  communautés  feront  remettre  an  plus  tdt  au  gruiTe 
de  l'asseuildée  l'état  des  sommes  qu'elles  ont  été  forcéaa- 
de  doonar  aux  gens  de  goerra.  —  Ranvoi  à  une  commis- 
iiaa  d'un  livre  du  sieur  Louret,  Istllulé  €Lttvtf  det 
gouverneurs  et  Ueulenants  du  Roy  en  Lançuedee 
et  l'HUtoirt  d*s  EttaU  généraua  <f»  ta  froobnet  ».  — 
Il  sera  écrit  à  HM.  da  runlvenité  de  Toulouse  pour  le» 
prier  de  «  postuler  »  M.  du  Verger,  pour  la  chaire  de 
droit  canon  et  civil  vacante  par  la  mort  de  M.  de  Maran. 
—  Lee  États  «  ayant  considéré  qu'ils  n'ont  Jamais  «u 
connoissance  du  privilège  pr(5ten^1o  par  la  ville  doThou- 
loDse  d'avoir  une  exemption  du  Roy  pour  tous  les  loge- 
nena  effisellb,  et  mesnepour  Meoutrlbutlona  qui  ngar» 
dent  les  gens  de  guerre,  leqnc!  mcsme  ne  pourroit  avoir 
de  force  qu'à  l'esgard  du  Roy  qui  doibt  prendre  sur  sojr 
sa  pwtioo,  et  non  pas  estre  rqjettée  sur  le  resta  descom- 
munautes,  ont  «rresté  que  M.  le  comte  de  Bioule  snra 
prié  de  comprendre  la  ville  de  Thonlouse  tant  pour  les 
logamens  effectifs  des  gens  de  guerre  qu'elle  doibt  aToir 
que  pour  la  sufasistanM  qui  leur  doibt  estre  CiHimia  s.  — 
Il  ne  sera  pas  délivré  sut  ordres  qui  seront  donnés  pour 
des  troupes  qui  ne  sont  pas  dans  la  province.  —  Liqui- 
dation des  pertes  et  dommages  que  les  troupes  ameutées 
avalent  causés  aux  habitants  d'ATignonel  qui  réelstaiant 
à  leurs  exaction":.  (Voir  |ilus  lias  le  rapiiort  de  M.  da 
Lanla.)  —  On  pourvoira  des  vivres  et  fourrages  néces- 
saires les  magasins  des  étapes  par  oh.  passeront  les  trou- 
})es  désignées  pour  sortir  de  la  province,  selon  les  ordres 
rapportés  de  la  Cour  par  le  baron  de  Lanta.  —  Rapport 
(très  détaillé  et  très  Inléressast)  «i  baron  da  Lanla  sur 

ce  qu'il  n  f:ii(  H  la  Cour  depuis  l'entrée  des  troupes  dans 
la  province.  Il  rond  complu  de  iilusiyura  entrevues  qu'il 
a  eues  avec  Mazarin,  de  l'irritation  du  cardinal  contre 
les  Étals  et  la  Parlement  qui,  selon  lui,  auraient  formé 
une  noavelle  Untûn,  de  sa  tendance  à  tenir  pour  nula 
les  privilèges  du  Languedoc,  de  son  parti>pria  déconsi- 
dérer comme  dee  actes  de  révolte  les  oiarar«  prlisa 
pour  soulager  les  communautés  et  empêcher  teur  raine  : 

«  que  S.  M.  estoit  résolue  absolument  do  faire  le  voyago 
et  d'aller  chastier  le  Parlement  et  lee  Bttats,  qu'elle  ne 
nous  demandait  plus  aucune  somme  pour  la  substance 

des  troupes,  el  puisi]ue  nous  n'avions  pa.s  assez  d'une 
armée,  qu'il  foroit  entrer  dans  la  province  celles  qui 
estolent  en  Proveoee  et  en  Dauphiné  ».  Après  de  non- 
veaux  pourparlers,  Mazarin  consent  enfin  à  r';.^uire  de 
âÛ0,UO0  livriis  les  2  millions  700,000  livres  demandés 
pour  la  qoattiardWvar  et  à  rstinr  du  Laaguafloe  poor 
les  envoyer  dans  le  comté  de  Poix  24  cornettes  do  cava- 
lerie et  50  compagnies  d'infanterie.  —  Entrée  dos  com> 
nkaairea  du  Roi.  —  H.  de  Bsnns  dit  :  «  ...  S.  U.  espéro 
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qu'après  la  faveur  qu'elle  foas  a  aceordée.  tods  pren- 
dm  une  résoluîiijii  iirtlnitivo  p  iur  faire  fournir  aut 
tronin  qal  restent  la  subai«lance  sur  le  pied  de  l'ordre 
du  Roy  1..  —  L'^èqjm  4e  VtTiere,  prâatdenl,  répond  que 
si  u  la  compagnie  ne  faisoit  pas  toutes  les  ch "  ws  qu'on 
désiroit  d'elle,  il  n'y  auroit  que  la  eeole  impuissance  qui 
Peu  eBpflwbsrolt  *.  — 1,000  Ur.  nataecordéee  an  alaar 
d'Anbaj'g  pour  l'InJeamiser  ite  ce  que  l'entrepreneur  du 
Oombtement  du  canal  de  Beaucaire  avait  aussi  comblé 
m  canal  que  led«  eleor  arall  lUt  CNttser  dans  se»  terres. 
  On  poursuivra  criminellement  les  députés  de  l'As- 
siette d' A  Ibi  qui,  tioiiubsUnt  les  ordres  des  États,  avaient 
Iklt  l'imposition  e'  le  département  de  125,000  livres, 
sous  prétexte  de  subvenir  à  la  sabeistanoe  des  troarea. 
_  loi  États  «  quoyque  réduit*  h  I*impa1s««nee  par  Isa 
aflorts  extraordinaires  qu'ils  ont  Jklct,  les  années  der- 
nières, et  par  les  desponses  que  ta  proTÏnce  a  esté  obligée 
(ta  ikira  Jonmetleraent,  depuis  l'entrée  des  Ironpes  en 
qnartlor  (DiiviT.  pour  lour  subsista:) 'e,  ont  néantmoins 
accordé  au  Roy  la  somme  de  deux  mlllious  de  livres, 
sova  IflB  conditions  snivantes  et  non  antrament.  »  (Sol* 
vent  onze  articles  rl.î  rmJltions).  —  Acoîptalîon  rte  ces 
conditions  par  les  commissaires  du  Roi.  —  duc  d'Or- 
léana,  goavemeitr  de  Lancuedw,  «era  aappiié  tfordon* 
Hpr  (JUR ,  suivant  l'ancien  iisa?e,  •  le-s  habi!an<î  Hes 
villas  ou  les  Estatz  seront  mauildj,  seront  tonus  'Je  logt-r 
le  plus  commodément  qu'il  se  pourra  tosa  C«ux  de  l  As- 
semblée ,  sans  rien  exiger  d'eux  par  convention  n y 
Iraicté  *.  —  On  poursuivra  au  Parlement  des  arrèls  pour 
empêcher  la  circulation  des  llards  de  Lyon,  nonvelle- 
menl  fabriqués,  «  lesquels,  ajraat  commencé  d'entrer 
dans  le  pays  de  Velay  et  de  VlTares,  inonderaient  Irfen- 
losi  touti!  l:i  province  dont  ils  i-iiyiieroient  le  com- 
merce —  Ou  demandera  révocation  de  l'édtt  portant 
dtabllsflsaeat  du  prtsidial  de  Pamien.  —  Le  pr^ldsot 

ol  plnsiMurs  cotisplllcrs  ta  f^onr  des  Corapti^s  renrlRnt 
à  l'Assenabléo  la  visite  qu'elle  leur  avait  laite  peu  aupa- 
ravant pardépvtAa.  —  OomnisBalKs  nommés  pour  ooB'> 
ISrer  avec  les  députés  de  la  Cour  des  Comptes  au  sujet 
des  désordres  de  Carcassonne.  —  Trois  semaines  sont 
aeeordéea  pow  prodalra  leurs  titres  à  ceux  qui  veulent 
cmpfi-her  les  haron^  '!n  flirv'-èse  de  Toulouse  d'entrer  à 
l'Assiette  Jud.  ilincosc.  Iteox  d'Auterive  et  de 

Bolpech  seront  r'^^.  b  lurs  H  des  frais  denonrritlU!^  pen- 
dant deux  Jours,  do  la  nombreuse  escorte  da  geos  armés 
k  pied  et  h  cheval,  dont  M.  Delong,  conseiller  an  Parls- 
miUA,  a*étaH  fait  suivre  lorsqu'il  vint  informer  dans  l.  sil. 
eomninmutés  des  excès  des  gens  de  guerre.  —  On  se 
pcorvoira  h  la  Oonr  des  Aides  pour  oontnindra  les  Jé- 
■oltea  de  Oarcasaonne  h  pajar  lean  tailles,  nonobelant 
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l'arrêt  dn  Conseil  qni  les  eo  exempte.  —  •  Attendu  la 

nrcessiti'  pressirilw  qu'il  y  a  de  savoir  au  plus  tost  ce  à 
quoy  reviennent  toutes  le»  fontes,  afin  que  le  trésorier 
de  la  Bonne  ne  paisse  advancar  des  sommes  an  detk  dee 
iIhbx  tiiillions  il^'  livres  ;uv  irili'es  fi  S  M.  »,  rAs.s(»inlili''e 
arrête  <  de  réduire  h  un  de  chaque  Ordre  le  nombre  des 
oonmisMiras  «harirés  de  la  llqnidation  deid.  Ibnies,  afln 
d'obvieraiix  iliffl'  ultr's  qui  surviennent  à  toutes  te-!  séan- 
ces dans  la  commission  de  liquidalioo.àcaase  du  grand 
nomlre  des  cleura  comuisiBiFea  *.  —  Les  rallgleuea  de 
Longages,  de  Tordre  de  Fontevrault,  seront  contraintes  à 
payer  leurs  tailles,  nonobstant  leur  prétendu  privilège. 
—  Les  États  en  corps  vont  porter  plainte  aux  commis- 
saires du  Roi  des  désordres  commis  à  Puyiaurens  et 
antres  lieox  par  tas  gens  de  guerre,  •  estant  de  la  der- 
nif^re  importance  d'empescher  tels  excès  qui  royneroient 
la  province,  d'aatant  pins  qu'elle  accorde  au  Roj  la 
somme  de  dent  millions  de  livres  pour  1*3  quartier  dliU 
ver,  en  déduction  de  laqtielli'  l'Ass  tubiH.r  fait  fournir 
sur  les  lieux  la  subsistance  aux  troupes  par  le  tré- 
sortor  de  la  Bourse  >.  —  Gotnmissaires  envoyée  an 
comte  du  Roure,  Iii'ul<-n  mt  ^'4néral,  paar  lui  Jeniander 
«  qu'il  soit  permis  aux  habltansde  la  province  de  courre 
ans  anz  troupes  logées  k  NM  et  à  Vitianonveile,  aa  cas 
où  elles  rcfuseroient  d'obéir  aux  ordres  qu'elles  ont 
reçus  de  déloger  desd.  lieux  ».  —  200  livres  sont  accor- 
dées au  sieur  Lonvet,  «ta  Beauvals,  pour  son  livra, 
La  Vie  det  ffOUVerneurs  de  Languedoc  » .  —  Sur  la 
pr^iposition  de  l'évéquo  de  Saint-Pons,  il  est  arrêté  qu'on 
fera  c  bopflmer  tous  les  titres,  documens,  éditz,  décla- 
rations, arrestz  et  tous  antres  actes  qui  regardent  les 
privilèges,  lib«rlés  et  intereslx  de  la  province,  ponr 

estre  i  eux  réJuitzen  un  ou  plusieurs  ïoluiiian  —  On 
interviendra  à  l'Instance  criminelle  faite  contre  des  offi- 
ciers du  régiment  de  Oandalle,  qni  avalent  enlevé  la  da- 
\  u:i)ist  i:c  leServan,  d'Agde.  —  15,000  livres  <lfl  fîrMtiflca- 
tion  sont  accordées  au  comte  de  Rieux,  baron  des  Ëtats, 
de  la  maison  de  Lerraine  :  <  Cbaena  seajrt  que  pendant 
qu'il  manqnoit  quelque  chose  nu  calme  de  l'Ëstat,  tSB 
habitans  de  ce  pays  Eaiisant  profession  de  la  R.  P.  R., 
s'estans  nais  avec  ceux  dn  DaapUné  su  Mmhw  da'T  à 
8,000,  estolont  entrez  dans  le  Vlvarals  jwur  establlr 
il  main  armée  le  presche  dans  le  lieu  de  Vais  et  le  porter 
ensuite  partout  ailleurs  oii  lli  HUoicnt  csfé  les  pin 
forts;  mats  M.  le  comie  de  ftleaz,  avec  5  ou  d,OûO  bon-* 
mes  ramasses  dans  fort  peu  de  temps,  fit  avorter  lear 
1>'<iein,  tenant  tousjours  la  campagne  et  le^  t  iin^inys  do 
l'Ëglise  Investis  dans  le  lien  de  'Vais,  dans  lequel  il  1m  a 
deaUta  par  eux-msanisa,  poir  avoir  voulu  daroliar  àaa 
valeur  leur  deafhlt»  certaliHk  en  rataMUl  d'eoInrMi 
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combat  ■>.  —  Teneur  de  deux  lettrot  da  Roi  et  de  Ma- 
Itrin  rapportées  de  la  Cour  par  un  courrier  que  l'as- 
•«nblda  j  «nii  mojé,  portant  qo'à  la  prière  de  l'ar» 
(iheT8qM  de  Narboiine  et  ooDftmndawnt  an  dMr  det 
États,  le  Roi  a  fait  expédier  le  contrôle  Jes  niHilIsurfs 
Ttlieaet  villagea  de  la  proTince,  ou  il  veut  que  les  troupes 
eoleat  «tabUei  pour  y  pasMr  ce  «ni  reste  du  qaarthr 
d'hiver.  —  I«ctare  d'une  lettre  du  princo  de  Conti,  où  il 
était  dit  :  qu'ajraal  eu  avis  que  sa  compagnie  de  gens 
ifvm»  «I  tee  gardée  (kbaJeot  beaucoup  de  ddeordre» 
dans  leurs  quartiers,  son  intention  était  qu'il  en  fût  fait 
justice.  —  Attendu  <  que  la  somme  de  deux  milIioDs 
de  lima  acaordée  an  Roi  poor  lleotretaoement  des 
tronpw  sfi  trouve  entièrement  consommée  par  les  foules 
qui  ont  esté  souflerltij»  «,  on  ira  demander  aux  commis- 
■alMadil  Rot  •  s'ils  ont  des  fonds  pour  le  pajranienl  des 
boapee  pour  oe  qui  reste  do  quartier  d'blrer  *.  —  Eq- 
trde  des  commtasairss  du  Roi.  Le  comte  de  Bioule  dit  : 
•  qu'ils  avoient  ordre  de  leur  faire  deis  propositions  de 
la  part  de  S.  M.  au  mo/en  desquelles  on  tronveroit  un 
fonds  snflbaat  qui  n'iroit  pae  à  la  fbule  de  la  provlnee  » . 
(Le  grenier  a  laissé  en  bUinc  l:i  pliire -l'un  discours  on 
M.  de  Béions  (kisait  connaître  ces  propositions).  —  Ooffl- 
mleiairea  Bonnifc  pour  examiner  cas  propasittons,  •  et 
cependant,  pour  ilonner  mi  iyen  aux  tr'  iiipi's  lîi'  .---ubslster 
dans  leurs  quartiers,  le  trésorier  do  la  Bourse  avancera 
lOO^OOO  lirrBS  —  On  priera  l'Intoidant  •  de  bailler 
un  arr^sté  d^s  fnalcs  siçni  do  luy,  qui  porte  quittance 
de  lad.  somme  de  deux  tuiiliotis,  moyennant  quoy  on 
COneentira  qui]  aoit  baillé  lOO.OOO  iiv.  pour  la  subsis- 
tance des  troupes  ■.  —  I/Intondant  ayant  refusâ  cette 
quittance,  l'assemblée  délibère  qu'il  sera  écrit  •  une 
lettre>eirculaire  à  toutes  les  Tilles  et  lit  ux  le  l.i  pro- 
VlOM  qui  ont  des  logamens,  portant  défense  de  rien 
Ibuniir  aux  troupes,  sdl  en  espèce  aolt  en  argent, 
attendu  qu'il  avoit  esté  entièrement  satisfait  au  paye- 
ment des  deux  millions  >.  —  L'intendant  fiiit  savoir 
«  qu'il  est  on  disposition  de  donner  l'arrastd  qu'on  ddsire, 
M.  le  foin'.e  Je  Ilioule  y  ayant  ■  unsenly  .1.  —  Terieurde 
cet  arrêté.  —  Le  secrétaire  dc|  Étals  •  entre  les  mains 
duquel  l'original  de  lad.  ddelaratimt  a  esté  remis,  m  1* 

délivrera  qne  lorsqu'il  lui  aura  apparu  df!  la  rinnlsi?  entre 
les  mains  du  trésorier  de  la  Bourse  d'une  quittance  de 
l'Bbpargoe^  duMment  «entroollée,  de  lad.  somme.  »  — 
Sfenre  du  ?6  mars  1657,  flimanchp  d^s  Hameaux  :  «  At- 
tendu que  rassûmbléû  se  tiouvu  présentement  occupée 
Mix  affaires  les  plus  importans,  elle  ne  se  adparera  pas 
pendant  les  festea...  et  il  sera  escrit  b  tons  ceux  qui  sont 
absem  de  ranlr  an  plus  tœt,  l'assemblée  aj-ant  révoqué 
leur  congé  >.  —  Las  100,OCO  livras  ns,senmt  pavéea  qne 
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si  l'intendant  promet  de  rapporter  une  quittance  de  l'Es- 
pargne  :  celui-ci  refVise  de  engager.  —  Entrée  du 
comte  de  la  Serre,  lieutenant  général  commandant  l'ar* 
mée  eantonode  en  Languedoc,  qui  avait  Ikil  saToIrb  f^s- 

5ernblH#>  >  qu'il  avoit  quelque  chose  &  lui  dire  qui  regar- 
doit  le  service  iln  Roy  ».  Il  dit  que  «  l'ordre  et  la  solde 
sont  inadparables  •.  0  demande  t  dix  Jours  de  sabsis- 

tanr(>  »  <  J(i  ne.  double  pa.s  qufi  vous  ii'ftti  s.jyez  promp- 
lement  remboursez  et  remerciez...  Tous  avez  tant  d« 
oaturas  d'aChlras  aveo  le  Boy  qu'il  tous  sera  ays6  de 
vous  payer  par  vos  mains...  Ayant  dc?ja  fourny  au  Roy 
deux  millions,  vous  ne  voudriez  pas,  pour  cent  ou  six 
vinglz  mil  itfna,  daslniiM  os  que  TOOsnTea  oonservdet 
empesfliûr  les  justes  desseins  de  S.  M.,  qui  prétend,  avec 
cette  armée,  ubiiger  les  enncimis  de  demander  une  paix 
qui  vous  comblera  de  bonheur  ».  L'èvé  ïue  de  Bédera* 
président,  répond  que  o  la  dépense  pour  la  subsistance 
des  gens  de  guerre  doit  eslre  faite  par  S.  M.,  non  par  la 
province...  Le  dépérissement  des  troupes  que  vous  ap» 
prébendes  ne  nons  «aurolt  estre  Imputé,  puisque  nous 
avons  saUalUt  entièrement  à  nostre  treilé  ».  —  Linten» 
dant  s'oblige  il  rapporter  la  quittanc:-  domandée.  —  Les 
diocèses  qui  se  trouveront  surchargés  au  delà  de  leur 
quoUtd  par  le  logement  des  tronpos  seront  dédomma- 
gés par  ceux  •  qui  se  Iri^uveront  siinla;:ez  d'autant  -,  - 
Il  sera  lait  plainte  aux  commissaires  du  Roi  des  excès 
commis  par  lesaoldatsdn  régiment  d'Alton,  qnl,  n'ayant 
pu  nbtfnir  dos  habitints  d'Albi  qu'ils  continuassent  ci 
leur  pay<jr  leur  subsistance,  riaient  sortis  de  la  ville 
et  s'étaient  logés  par  force  dans  les  métairies  circon- 
voisines,  «  où  ils  font  à  présent  tous  les  désordres 
imaginables  >.  —  Entrée  des  commissaires  du  Roi  : 
M.  de  Bioule  dit.  qu'ayant  reçu  «  des  ordres  de  S.  BC,  Ui 
avoleotprisréeolntion  d'en  venir  donner  eonnoissanes 
aux  Rktels.  •  •  Knsnltede  quoy  M.  deBenna  a  dit,  etc.  : 
[sir)  Réponse  de  l'êvèque  de  Héziors<  ...  i-  L'assemblée 
est  extrêmement  surprise  des  nouvelles  demandes  que 
TOUS  Iny  Aiiteskpréeent,..  après  les  grands  ellbrtsqu'elto 
a  faits,...  et l'argentqtw  I(^s!roupesii!itex';,'iîiî(»sconirnn« 
naulez,  qui  monte  autant  que  le  don  des  deux  millions... 
et  qu'on  lay  laisse  toqjoun  sur  les  bims  une  armée  al 
puissante  qui  la  consomme  entièrement,  par  un  quartier 
d'hiver  qui  tieotde  l'automne,  de  l'bivereldu  printemps... 
Elle  sa  Toll  presats  par  de  Donrellss  proposKions  en 
une  saison  si  mi??''rnble  par  le  di^faut  de  la  débile  des 
denrées,  par  le  peu  d'apparence  d'une  bonne  récolte,  et 
encore,  par  les  excès  et  vlolenees  continuelles  des  Iron- 
peaqui,  avec  une  licence  extrême,  sortent  de  lenrs  qnar. 
tiers  et  fourragent  la  campagne  ».  —  Sur  ce  qui  s  dtè 
refirésauté  que  les  troupes  ne  pslsnt  les  TtTres  st  dao- 
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réei  *  qu'à  vil  prix  0I  Ibrt  an-d«s»oas  d«  celujr  qui  court 
au  marché,  sous  prétexte  d'une  ordonnance  do  M.  de 
Beiont,  il  est  «rréti  fO'«U«Bdo  l«  règlement  du  Roi  du 
18  Aov«mVe  dernier  pour  le  prfcent  quartier  d'hiver, 

l'-.s  hiibitaiis  lie  In  tirov;in:r>  no  (îéfèrerout  à  aucune  or- 
donnance (par  qui  que  ce  soit  qu'elle  paisse  eslre  don- 
née) tfai  r^lfl  le  prix  dea  Tlvrea  et  denrées,  leur  ordon- 
nnnt  ni'aii;ii;iins  'le  ne  lés  survf  n:lr«  n'y  enctiérir  à  cause 
du  logement  des  troupes  *.  —  Refus  d'accorder  aa  Roi 
m  nouveau  aecoara  pour  l«  «ortiedca  Iraapes  ««ni  wœk 
deslin^t-s  |  our  t'armAe  Vltalie  ».  —  Kntr^ft  Jes  camnils- 
sairos  du  Roi.  •  M.  de  Bezons  a  dit  :  Messieurs,  etc.  > 
(tie).  —  R^^se  d«  l'évêque  de  Viviers,  i>résident.., 
•  Nous  Tenons  d'entendre  qu'on  vouloil  chercher  des 
expédiens  pour  faire  subsister  les  troupes  dans  la  pro- 
Tinw»  lesquels  ne  pouvant  estre  qu'à  la  foule  et  sur- 
olurgedapeuple,  rassemblée  est  dans  unejaste  appriben- 
•ton  de  YOlr  ces  mesmes  peuples  réduits  h  celle  rude 
extrémité  qui  les  tente  contre  leurdevojr».  —  Tenijur 
d'une  lettre  du  duc  d'Orléans  aux  États,  leur  accordant  la 
demande  qu'ils  lui  aTalent  adreasie  •  de  voutofr  wéan- 
ner  k  c ijluy  r|ui  •  nninande  sous  son  authorllé  dans  1'' 
Saint-Esprit,  de  tenir  la  main  à  ce  que  les  choses  qui 
poarroient  «sire  prisas  «l  enlevées  aux  peuplée  de  cette 
province,  dans  la  marche  «Jrs  trotip -s  qui  vant  en  Italye, 
leur  seroie&t  restituées,  et  les  coupables  arreslez  à  cet 
efflil  au  pont  Saint-Ësprit,  arec  ordre  an  sieur  Aniaui7, 
©ïcnipt  r?ps  "^nnlns  de  S.  A.  R.,  li»  "'y  trottvsr  h  n-eviTics 
lias  avec  la  compagnie  qu'il  couiiiianilc      —500  livrts 
sont  accordéea  «au  «leur  Béjar  pour  un  livre  qu'il  a  fait 
des  qualités,  armes  et  blasons  de  Me^seigneuFS  les  pré- 
latset  de  Messieurs  lt>s  barons  qui  composant  celte  aaaein* 
blée».  —  Entrée  des  commissaires  du  Roi  (leurs  discours 
ne  sont  «n'indiqués).  —  Réponse  de  l'évéque  de  Viviers, 
président,  Il  dit  que...  ■  la  provittoa  se  tronv4rtt  dans 
i'iiiijnji-'isatic*^  d'accorder  les  nouvelles  demandes  qui  ve- 
noienl  de  lu>-  estro  laites  •.  —  Il  n'jr  a  lieu  de  taire 
l'avance  de  •400,000  Uvres  sur  le  don  gratuit  de  Fanitée 
procTiiiÎMt',  i:l;'tii;iriilHe  fît?  l;i  p;irl  du  Xl(i\.  L'cissemMéc 
prend  la  défense  du  sieur  Duvergier,  capitoul,  '  accusé 
devoir  sollieité  otUaUm  les  membres  des  Élata  contre  I 
le  service  du  Roy  ■  —  f  'i^'--;pTnh!-:^r',  «ayant  plus  tost  con- 
sulté son  affortioa  uu  servi>:û  du  Roy  que  ses  forcos, 
BOmme  des  commissaires  qui  auront  &  chercher  les 
moyens  de  raciliter  les  afTaires  de  S.  M.,  et  d'escouler 
mesme  ceux  qui  leur  seroient  suggérez  pur  telles  per- 
sonnes qui  so  j>résenteroient».Un  sieur  Pierre  Montmou- 
ton  vient  ofMr  k  ces  commissaires  de  prêter  au  Roi 
M0|€00  lîv., àoonditlon  qu'il  an  «ftroit  la  reeouvrement 
nr  le  Ibuda  du  tallkm  d*  Mlle  provlnoe,  Im  charfet 
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préalablement  dé<1uites,  et  pourvu  que  les  BStatx  répon- 
dent de  son  payement  >.  —  L'assemblée,  à  qui  l'oflta  SM 
rapportée,  donne  au  sieur  Monlnioulon  t  lea  aaaunHwai 
qu'il  demande,  moyennant  que  MM.  les  commissaire*  du 

Roy  donnent  r('-cii>roqu<'raent  aux  Eslatz  celles  quy  laur 
seroient  nécessaires  ■.  (Cietle  déllitération  est  signée  L. 
de  Suze,  évaaquede  Viviers,  président.)—  Ae«eptation  de 
celle  clause  par  les  comiiii'îsiaires  du  Roi.  —  On  s'oppo- 
sera à  renr^gistreiiient  de  l'édit  qui  ordonne  la  Iraosla- 
tiON  du  prMdUt  deOareaaaonae  de  la  «M  an  la  vUUt 
basse. — La  marquise  de  La  Pare  ayant  ilinnuiidi^  que 
le  lieu  de  Villeneuve-de-Berg  fût  mis  de  nouveau  sur 
l'état  des  garnisons  entretenues  par  la  provlnea,  l'évê' 
que  de  Viviers  (L.  <le  Suze)  s'y  oppose,  et  demande  qu'au 
moins  <  Ton  cscoute  auparavant  ceux  qui  pourroient  re- 
cevoir    ini  judlce  par  l'establissement  dud.  gouver- 
nement • ,  entre  autres  «  M.  l'abbé  de  Su»,  baron  de 
Baume,  lequel,  comme  seigneur  dud.  lieu,  a  associé  le 
Roy  pour  la  moitié  de  la  jtiri^diction  dud.  lieu  iious  des 
réserves  et  privilèges  qui  pourroient  estre  blessez  par 
l'establissement  de  lad.  garnison    Il  aontlent  d'alHenra 
l  oii!:  ^'  ta  marquise  que  si  cetts  jda  e  a  '-té  utile  autre- 
fois pour  contenir  les  P.  R.,  elle  a  cessé  do  l'être.  —  Il 
sera  remis  an  grefRer  de  l'aassmMée  un  original  de 
tous  les  états  qui  seront  drossés  pour  la  liquidati m  îles 
foules.  —  Les  diocèses  et  communautés  ne  pourront,  sous 
aucun  prétexte,  c  Mre  ftuida  on  Imposer  aoenns  Inté» 
rests  des  ilebles.  qu'ils  n'aient  préalablement  esté  véri- 
llés  i>.     On  dénoncera  aux  syndics  généraux  1<^.h  habi- 
tants do  la  province  qui,  «  s'e«tans  enroolés  dans  les 
troupes  et  y  ayant  pris  le  quartier  d'hiver,  unt  déserté 
lorsque  ces  troupes  se  sont  mises  en  marche  pour  ser- 
vir en  Italye  ».  —  Assemblée  des  trois  Étals  de  la  séné- 
chaussée de  Toulouse.  =.  Le  sieur  de  Pennautier,  tréso- 
rier de  la  Bourse,  représente  que  «  la  longueur  des  Eslatz 
et  les  extr  itu-  Mnaircs  avances  qu'il  a  esté  obligé  de  faire 
pour  la  province  l'ont  entièrement  espuisé»  ;  sur  quoi, 
«  pour  lui  donner  mojen  de  subvenir  au  payement  des 
îi-'inmes  que  la  pn-.viiirp  hiy  a  oi'donni"  -le  fournir»,  Il 
est  arrêté  que  les  syndics  généraux  emprunteront  et  lui 
remettront  la  somme  de  cent  mille  livrée.— L'évêqne  de 
«^imincn^re,  qui  avait  i^té  /-hT  di'p^it^  en  Cour,  annonce 
«  qu'il  a  rc^u  ordre  du  Roy  par  une  lettre  de  cachet  de 
se  déporter  do  cet  emploj,...  et  dit  qu'ilestafllifé  qu'on 
loy  eust  rendu  de  sy  mauvais  offices  auprès  du  Roy 
pour  obliger  S.  M.  à  le  traiter  de  la  sorte  >.  L'assemblée 
envoie  demander  des  explications  à  M.  de  Bezons,  et  celui- 
ci  lui  ayant  communiqué  une  lettre  de  eachet  adressée  à 
lui-même  où  Is  Bot  dOBMdtl'sxeloaloii  brévdqttsdsOoiffl'- 
Bsngs,  «  élis  a  Jugé  qmcrttsaflUrs  sstnît  de  IndarniArs 
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importance  pour  la  proTloee  >,  «lut  a  tonjonrt  va  «a  !!•       —  Lea  députés  an  eovf  ayant  annonoA  qn'ila  n  dl^M- 


berté  d'élire  ses  ilrpiUés,  et  «  (It'IibtMvt  liiuiniirujiaent 
qu'il  Mra  écrit  au  Roy  pour  le  supplier  d'avoir  agréa- 
ble qve  Mit  de  ODanMase  Inj  prtwnie  le  cahier  dea 
doléances  conjointement  avec  les  autres  députés  n.  — 
Délibératioa  touchant  le  payement  des  ga^eldafraac- 
•alédee  protanura  de  lUnivenitédeHontpelliar.— J»> 
gement  des  ÉtaUqui  condamnent  des  étapiers,  entre  au- 
tres M.  Melchior  Durfurl  (de  Sigaan),  à  rendre  aux  dio- 
etaaa  étAM  et  Umoux  12,0«»  et  40,<KK>  livres.  —  On 
(Ipm.nndflra  nh-iM-ation  'ia  l'nrr^t  obtenu  par  l'archevêque 
de  Toulouse  cuoLi*e  les  baroni  de  son  J;  joës:'  qui  pré- 
tendaient entrer  à  FAMlette  ».  =  AKi>  mbu  e  de  la  steé- 
ohausaée  de  Carcassonne-  ~  Délai  de  trois  mois  accordé 
à  la  ville  de  Toulouse  puur  i>a)  ursen  arrérages  des  tailles 
de  10&4  et  16a6,  après  lequel,  elle  sera  contrainte aud. 
payement  «  par  tonte  sorte  de  vogras  et  moyaos  aa  ae 
■errant  de  la  eonstrainte  soUdaire  ordonnée  contre 
lad.  ville  par  les  arnist/  du  Coiiiuil  —  Loh  ci)i]uiiLss.ai- 
res  •  pour  la  liquidation  des  foules  >  font  savoir  que  les 
iadenrailés  qti*Ds  ont  allouées  ans  comnanaotis  ezeè' 
dent  de  cent  mille  livres  et  plus  "  les  1.700,000  livr^ 
auxquelles  ont  esté  alMonée»  toutes  les  foules  da  quartier 
dUTer  •  Jnsqn'ao  premier  mars.  L'aasemliMe  dddde  qne 
ces  indemnités  spirint  rMtiilcs  d'un  quinzième  pour  tons 
les  diocèses,  sauf  pour  ceux  de  Toulouse,  Rieux  et  Saint- 
PaponisqnlonteiléextraurdinaJremeniroules,  parceqae 
los  troupes  y  on!  IorA  fin  dp"?  liûux  foiblc:s  où  elles  ont 
fait  de  t'rands  ravagas  el  ve-icu  h  discrétion  avec  beau- 
coup de  désordre  «.  —  Qratiflcations  :  de  80,000  liv.  au 
doc  d'Orléans,  etc.  -  Liste  deecommisaaires  principaux 
dM  AaaleUse.  —  Octroi.  Te  Hvuiii»  et  Bénédiction.  — 
D^ulte  pirdaeots. 

C  MfO  ;R*(i<lr«l,  gmJ  It-tlll»,  fIS  bailIlM,  paplw. 

Octobre  1667.  —  Octobre  l«6d.  —  Procés-vertiaïuL 
des  aénnee»  et  déiibéraUone  des  Atats  de  lAugaedoc  as- 
semblés par  maiidemiînt  du  roi  Louis  XIV. 

J>e  fotfo  1  à  folio  M.  —  &  Pézenas,  dans  la  diapelle 
des  Ptoilenti-Noirs,  dv  t  oetolm  lflS7  an  Si  Clvfler 
1658.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbontie,  puis  l'ar- 
clievéque  de  Toulouse.  Commissaires  du  roi  :  Louis,  doc 
d'ArpitjMt»  de  France,  ministre  d'fitat,  lieuleaant- 
g^n(^ra1  en  Languedoc;  Bazin  de  Bezons,  intendant; 
d  Olivier  el  de  Mirmand,  trésorier^  généraux  et  grands 
voyers  de  France  és  -  généralités  de  Toulouse  et  de 
Montpellier.— Discours  d'Arpt^on  et  de  l'iatendant,  tont 
à  te  tonange  dv  roi.  —  Répanne  de  i'aidiBTdfne  dn  NnN 
hmiw,  qiil  neeonilaot^  dMeompUmeota. 


suK-iU  il  r  evenir  pan >•  qu'ils  n'avalcril  <  pu  pré!>enter  ny 
faire  respondre  le  cahier  des  doléances  à  cauae  que  le 
Soy  n'a  pas  tovIv  qve  Ms'  i'évesqve  de  Commente  Aist 
à  In  tc-stc  do  la  députation,  i'axseiubléa  prie  lo  i'r^.sident 
de  leur  écrire  >  d'arrester  k  Paris  jusqu'à  ce  qu'elle  aye 
pn  pfendre  quelque  résolution  eor  celte  aflUre  ».  — 
—  Rx.iinfn  de»  procuraliuns.  —  i^onformeraent  ii  l'an- 
cien usa^e,  les  commissions  qui  sont  présentées  à  l'ou- 
vertnre  des  Eatalz  seront  Insérées  an  long  fc  la  du  du 
verbal  ».  —  Texte  très  Çorrompu  '\c  la  Icttrn  des  députés 
en  C<jur,  signée  .  Gilbert  de  Ciiuist-ui,  évikiuc  de  Cum- 
meage,  etc.  —  Texte  d'une  lettre  du  baron  de  Lanta.  Il 
dit  qu'il  a  suivi  la  cour  à  Stcnay,  puis  a  Sédan,  oii  il  tiut 
audience  du  cardinal,  i  Je  ne  pus,  par  mes  très  humbles 
supplications,  appaiser  la  colère  de  S.  E.,  laquelle  me 
pamst  asssa  forte  contre  oestre  assemblée  de  n'avoir 
pas  déféré  à  la  ieltre  de  eacliet  (adressée  à  i'évêqne  de 
Cuiuiiiiinj,'.'),  ri,ais  elle  fut  Infinie  contre  moy  de  m'estre 
voulu  charger  d'une  telle  conunissioo.....  Le  Jtoy  estant 
entré  seul  dans  la  chambre  on  nos  estions,  je  me  rellray 

à  la  i/ai-de-i ûbc...  Un  p«j  tnuips  iiprés,  M.  lie  la 
Vrillière  me  vint  dire  que  S.  M.  m'ordonnoit  de  m'en 
ratonmer  et  de  vons  fitire  savoir  qn'absoianeot  11  von- 
loiteslni  lAéy  ••.  —  Pas  député?!  de  lous  les  Ordres  vont 
prier  les  comini^isaires  du  Koi  "  de  vouloir  rendre  k  la 
province  prés  dn  Rogr  tons  Isa  bons  otSoes  ponr  qnH 
plaise  h  S.  M.  que  M.  l'i^vAiiui;-  J'î  f^omrapr.jijp  îtii  [irés'eiite 
le  cahier  •.  —  A  l'aveiiir,  par  rùgluuitiut  irrcvovahle,  le 
comptereau  du  trésorier  de  lu  Bi>urse  sera  réglé  en 
pleliM  aesemblée  et  signé  du  président.  —  On  tâchera  de 
savoir  si  le  9*  Delong,  cité  à  la  conr  par  lettre  de  cachet, 
l'a  été  pour  avoir  servi  lu  province  en  qualité  de  com- 
missaire du  Parlement  pendant  le  quartier  d'iiiver,  et, 
dans  ee  cas,  «i  on  ne  peut  (aire  révoquer  la  lettre,  on  dé- 
dot. j  ma  j,'ijra  Ic'd.  sieur  de  lous  les  f;  ais  de  sou  voj-age.  — 
Il  oe  sera  rien  accordé  aux  comédieus  qui  sont  dans 
Pdsenaa.  —  La  aleur  Simian,  vicaire  générai  de  Tévé- 

qu<!  de  Vivic^rs,  est  exclu  pmir  jamiiis  'inf  Étais  pour  avoir 
signé,  «  contre  Tordre  desd.  Estais,  le  département  des 
Impositloae  Mis»  par  raseemUée  particallire  dn  pnjs 
do  Vivarais  ppnd'int  le  quartier  d'hiver  ».  —  On  poursui- 
vra le  rtilaxa  de  plu^iouris  habilaiits  de  Nimos,  décrétés 
d'ajournement  personnel  par  l'intendant,  pour  avoir  com- 
blé, suivant  des  délibérations  des  États,  le  cunal  de 
Beaucaire  à  Aiguesmortee  entrepris  par  le  &'  Brun. 
—  Le  vicaire  général  de  Mende  ira  à  Montpellier  •  solli- 
citer pris  la  Cour  des  comptes  l'aOUre  de  i»  province 
contre  le  slenr  Aonstane,  neeveor  dee  taillM  da  âboeèt» 
d'Alet,  QondanDé  ItoMct  par  détint  anr  la  requête  du 
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synilk:  fi^néral  pour  plaai«an  eooeiiwlon*  «l  nulTeraa- 

tioiiv  •  —  Kritr-i'c  (le.-i  commissaires  ihi  Roi  :  M.  île  B©- 
zona  dil...  «  Le  Roi  espère  que  vous  luy  accorderez  deux 
nllliom  600,000  Ut.  at  qo«  cMte  Maine  Min  payte 
entiéremont  à  Lyon  *»?^  fiiifilri?  fermes  (nctobro,  décom- 
bre,  février  al  avril).  Moyennant  ce,  vuu*  daiueurerez 
«leuplfl  de  Imita  eorte  4e  logement  de  quartier  d'biver, 
ne  ooiifïVirez  aucunes  tronpea  dans  la  province  que  celles 
<]ui  mai' 'hen>nt  par  la  lijrne  des  estapea.  Vaan  deveascoo- 
■IdArer  que  vous  serez  soulager,  de  plus  de  la  moityé  da 
panage  «I  aln«/  la  dsspanse  de* vos  eitapes  diminuera 
oonsidirablenient...  Les  peneen  du  Conseil  dn  Roy  ne 
vont  qu'à  votre  soulagement,  c'est  ce  qui  a  obligé  S.  M. 
de  fkire  expédier  l'arrest  du  Conseil  dont  la  lectnra  vous 
aerafîiite...  qui  oontient  an  sovlasement  vérifable  pour 
le  peuple  et  le  restablisaement  de  l'authoriri''  qui  se 
trouve  blessée  «.  —  Délibération  favorable  &  la  Iransla- 
licHi  dn  prisfdial  de  Oareaesonne  <le  la  dli  daae  la  ville 
basse.  —  Le  pr.'^siifrînt  lit  que  les  troupes  étant  îi  ta 
veilla  d'entrer  en  quartier  d'biver  •  il  estoil  nécoasaire 
d'esvlter  qne  la  provinea  n'an  Aiat  accablée,  en  opSnaat 
anrles  rlemandAi  faiteii  de  la  part  du  Roy  •>.  —  Attendu 
que  »  lii  buvette  eslabije  depuis  plusieurs  années  est 
assez  inutile  et  constitue  la  province  en  des  ft-ais  assez 
eoDsidérablea,  il  n'y  an  aar*  point  &  l'avenir  ». — La  duc 
d'Orléans  et  le  eardlnal  Masarin  aeront  priés  d'intercé- 
der auprès  du  Roi  m  faveur  de  l'évéque  de  Commenge. 
—  Aprte  ane  extiortallon  de  rarchevèjod  de  Narbonne, 
d'accorder  an  Roi  les  eomnifla  demandées  de  sa  part, 
l'assemblée  le  prie  i  de  nom  mer  des  coTuniissnires  ]kiuv, 
en  sa  présence,  exaiuiner  les  conditions  avec  lesquelles 
on  ponmil  mworder  m  don  gratidt  à  8. 11.  poar  le 
sotilaL'inii>  nt  ie  la  provinco  —  On  mettra  dans  les 
conditions  du  don  gnUuit  la  révocation  des  préeidiauz 
de  Manda  at  de  Villeneava^*BCTf  c  qne  l'on  veit  esta- 
blir  dans  le  ressort  du  jirt^sidial  de  Nimes  ».  —  I. 'inten- 
dant sera  prié  de  faire  exécuter  an  arrêt  du  CuDbcil 
rendu  contre  les  p.  R.  qui  ordonne  qn'on  élira  à  Lunel 
deaconsnls  calholiqaes.  —  «  On  enregistrera  és  ragia- 
tre  des  Estait,  sans  préjudice  dea  privilèges  et  libertés 
de  la  province,  l'arrcst  du  Conseil  du  24  septembre  1657 
apporté  par  lee  commissAiree  du  Roi,  défendant  de  rien 
imposer  svr  la  province,  diocèses,  vîtles  et  comnranau- 
tés,  outre  les  somiiu>s  i-imlcnuivs  <l:itis  I.-s  c^irnuiissi.jns, 
sans  expresse  permission  du  Roy,  faisant  la  masme  dé- 
fente  en  ce  qui  oonoems  le  capital  et  las  inMreMe  des 
dettes  à  vérifier,  lesijutjlîn--  n.-  pourront  estre  imposées 
qu'après  vériQcalioo  et,  en  outre,  des  lettres  patentes  de 
S.  M.;  ordonnant  enlln  ponr  «mpaachar  que,  aona  pré- 
azta  dai  aitapei,  on  nlmpoi»  d'antrea  damian  qna  caaz 
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[  demandés  parlé  Rojr,  que  Isa  comptes  des  estapas  seront 

rendus  aux  F-slut/  et  ni:ii  :iuï  (lioo'sr's  '.  '  '<  v.\  ilu 
foarnisseinent  deed.  eslapes  se  fera  en  1  a8i>emblée  des 
Alatzet  pmdaat  la  teone  dioanx  p.  —  Hègleniant  ponr 
la  conservation  des  archives  lie  la  provlni*?.  —  On  de- 
mandera qu'il  aoit  de  nouveau  interdit  aux  trésoriers  de 
France  de  prendre  ni  épkea  nt  aalalre  ponr  la  vérfllcn> 
tion  des  étits  des  deniers  extraordinaires  q«i  leur  sont 
présentés  par  les  receveurs  des  tailles  les  >Uuc<>iie«. 
—  Les  commissaires  cbargés  d'examiner  les  départe- 
menis  des  Inpoeitions  faites  sur  lea  diocèses  rapportent 
qu'ils  tes  ont  trouvés  conformes  à  ceux  de  la  province, 
sauf  ceux  des  étapes  et  des  frais  d'assiette  <  oii  il  y  avmt 
partout  de  l'aagmentation  ».  —  Contestation  entre  les 
oommlssairse  dn  Roi  et  l'easemblée  qnt  prMendait  qna 
le  Roi  n'ayant  plus  île  prikiput  sur  r(''qinv;ilerit,  il  n'ap- 
partenait plus  à  ses  commissaires  de  prendre  part  k  ta 
déUmoce  de  la  ferme  de  ce  droit,  et  qv'ella  aaola  élidt 

maitres-^e  4'c-n  uispo^or.  —  VmU?  <Jp  condoléance  au  duc 
d'Arpi^on  a  l'occasion  de  la  mort  de  sa  femme.  —  On  se 
powvoira  devant  la  Roi  pour  Mra  mninténn  «nn  droit  do 
faire  les  fermes  de  l'i'îjnlvnlflnt  aans  l'intorvantlon  da  ses 
commissaires  ».  —  Entrée.des  coniiuisiaires  du  Roi  : 
11.  daBezonsdIt...  :  •  LaaOBOede  1,400,000  livres  que 
vous  avez  offerte  est  si  pen  proportionnée  à  vos  ftwceo  Ot 
à  la  nécessité  de  l'Rstut  que  vous  Jngex  bien  qu'elle  no 

peut  pas  seulement  esire  offerte  au  Roy  Nous  espé- 

rons  que  par  nne  prompte  délibération  voua  donnons 
subjet  à  a.  H.  do  vous  contianer  sea  grâces  Ouver- 
ture des  enchères  de  l'équivalent  en  priisonce  des  coni- 
missairee  du  Koi;  penonne  ne  se  présente.  —  La  séné- 
chaussée de  Toulouse  imposera  dOO  Ut.  qui  aérant  em> 
ploy-'-es  .'i  Taire  un  pe'it  pont  près  de  Pinsaguel  «  extraor- 
dinairument  nécessaire  pour  faciliter  le  commerce  do 
Bant  Langnadoe  k  Toiiionio    —  Entrée  dao  cnnunio» 

R.iir«  Roi.  M.  de  Bezons  dit...  «  Vuns  offrez  au  Roi 
l,tkM),OiJÛ  liv.  et,  outre  la  modicité  Je  ccltu  somme,  vous 
y  ajonslez  des  conditions  qui  anéantissent  absolument 
votre  don.  Vous  voulez  retenir  300.000  liv.  pendant  un 
an,  au  lien  que  l'argent  que  nous  vous  demandons  est 
destiné  poor  la  nourriture  présente  des  troupes,  et  par 
les  avaBcoa  qv'll  ûtat  que  le  Rojr  fasse  pour  toucher  les 
1,600,000  liv.,  il  ne  lui  en  revient  pas  1,100,000.  Et  pour 
le  surplus  dos  aulriis  coniiitions,  elle  ostent  au  Koy  un 
secours  dont  il  tirera  plus  d'asaiaUiice  que  de  ce  que 
vous  107  offres...  Le  salut  dee  peuples  est  entre  Too 
iiialns.  Vous  puuviî./  d(>sti.ur;ifr  tous  îe-s  orngi'-s  dont  ils 
sont  menacés  .  Perditio  tua  ex  U,  Itraël,.-  ».  L'arche- 
vèqno  de  NariMnna  répond  f  ne  l'aseambléo  aTOll  aqiéré 
que  8.  M.  aeeaptaroit  très  agrfebtoinont  In  aommo  de 
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l,flOO»OÛO  Uf ...  lorsqu'elle  aeroit  informée  que  la  pn>- 
Ttnca  (léinit  mmiIk  1«  hSx  dea  (Mtea  ^«'«lls  a  contractai 

poar  It)  bien  île  son  Estât,  lîosquels  elle  ne  s.iuroit  estre 
délivrée  de  longtemps  puisque  par  le  bon  marché  des 

daerée*       lai  p«8pl«a  dtrflmnt  la  moitié  des  dwniim 

impositions  t.  -  Sur  ce  qui  n  àKà  rfpr^s«nt^  qw  lw> 
lettres  patentes  Uu  12  Juillet  1034  ne  suai  pas  abïtjrvées, 
i]  est  arrêté  que  lesd.  lettres  seront  imprimées  t>t  distri- 
buées, et  que  oonforniéaiont  h  icelles,  défenses  seront  Tai- 
tes  k  tous  raeereum  et  juges  d'ordonner  que  leurs  con- 
Inlntaa  «t  jogemens  soient  exécutés  <  par  gast  «t  gar* 
ntaoïi,  ivatida  de  beaUil  aerTaatau  hibouraga  quand 
Men  il  aaroit  (ronvd  hors  do  traTail,  ny  permettra  de 
couiK-r  tas  arbres  i»  pied,  arracher  les  vignes,  porte»  et 
feoestres  des  maisons,  deamolir  ny  dewoa?rir  las  liaali- 
mana,  prendre  07  saisir  lea  fartnaa,  pain,  voiallla,  gi- 
bier At  aulr*?-:  a.onucs  JcTirées  sorvans  au  vivre  orli- 
naire,  lipeioe  de  1,000 1.  d'amende  contre  lesjuijes,  etc. 
^  JLea  arllelaa  dn  bail  daa  Alapaa  aaront  Imprlrala. 
—  On  s'opposera  h  l'enrpgristrement  à  la  Cour  des 
comptes  du  l'édit  portant  création,  dans  chacun  des 
Ht  dioetoaa,  da  4  oSoaa  de  racevaup  dea  tatllea*  «  de 
quatre  recevenr^;  <lii  tnillrvn  et  quatre  conlrarolleurs 
d'iceluy  ».  —  On  priera  le  Parlement  de  Toulouse  de  sus- 
pendre l'exécution  ùc.  ■son  arrêt  tonehant  l'établissement 
du  présidial  de  Mende,  attendu  que  «  l'evesque  dud. 
Mende  estoit  de  toute  ancienneté  seigneur  souverain  da 
tout  leOéTaudan,  etajoorde  lad.  souveraineté  jusques 
à  ce  que  Durandua,  evesqne  de  Meode,  appela  le  rojr  Phi- 
UppiM  le  Bel  en  paréage,  etc.  —  Texte  d*ane  lettre 
contenant  offres  de  ser%'lce  écrite  aux  l';i:it<  p.if  M.  de 
Terteuil,  contrôleur  général  des  finances,  ancien  inten- 
dant dans  la  provlaee.  —  Devx  Anglaia  d'illustre  fitmllia, 
dont  l'un  «  fils  de  M.  le  comte  de  PoursHl  (")  iiui  a  e4é 
ambassadeur  pour  le  feu  roi  d'Ajtgletorre  >,  sollicitent 
la  cbaiMé  de  fassemUée  ;  ealie-d  «  informée  de  la  cause 
de  leur  disgriM  qui  provient  fl'avoir  soustrmu  notre 
religion  *,  leur  accorde  600  livres.  —  Entrée  des  com- 
Biaaairta  dn  Sol.  —  Déclaration  de  M.  deBecona  :  «  Nous 
n'avons  pas  response  de  l'offre  qu'a  faite  la  province  de 
la  somme  1,600,000  liv.,  mais  sur  celle  de  1,400,000  nous 
■'avons  pu  obtenir  du  Rcy  aiaMI  ^1  se  contentoit  de  la 
BMune  de  deux  millions,  pourvu  fn'elle  lût  piirée  eo 
daa  termes  al  précis  qu'il  s'en  p&t  asitlr  pour  la  sub- 
sislauce  de  sas  armées  ».  —  Le  président  répond  qu'en 
oflhtal  1.600,000,  la  provinoa  ■  avoit  consulté  son  a£Eso- 
fion  et  non  pas  ses  fbreas  qnl  8*ainiibl!aaent  tons  les 
Jours  par  les  uppressiuris  des  fcTnilcTs  dos  jiMbclk-s  qui 
exigent  des  sommes  excessives...  Il  y  a  tel  lieu  dont  les 
taiM  lUtan  aar  laa  haUtana  montant  ptna  qnn  I»  tailla^ 


et  l'on  esteod  ces  taxes  sur  les  ecclésiastiques  et  sur  les 
geatilaihaïamea  ».  —  Las  Atata  <  reçoivent  aveo  deaplal- 

sir  la  démlssirtn  du  sieur  de  I>amamye,  sjniiir  ^<5n('ral, 
et  en  recognoissance  de  ses  boas  et  fidèles  services,  lui 
accordent  la  somme  de  14,000  livras  ».  —  Approbation 
de  l'ÊlMfion  faite  par  l'assemblée  do  l;i  s* 'nérhaiis'^ée  dp 
Toulouse,  i>our  syndic  général,  du  siuur  Jeita  du  Ilojer, 
avocat  au  Parlement,  h  «t  k  présent  dépoté  de  la  ville  de 
Toulouse  ».  —  i)éputéâ  nommés  pour  prier  le  duc  d'Âr- 
pajon  de  nommer  les  calomniateurs  •  qui  luy  avoient 
rapporté  que  M.  le  marquis  do  Castries  avait  voulu 
caballer  dea  députés  de  l'JUsemblée,  pour  ne  porter  qu'à 
1,600,000  livres  le  don  gratuit  qne  Ton  devolt  Aiira  an 
Roy  >  -~  Adjudication  de  la  ferme  de  l'équivalent  as 
sieur  Vatlier  pour  le  prix  de  312,000  liv.  par  an.  — 
Députes  noranéa  :  poar  conftrer  avee  lea  oommissairan 
du  Roi  touchant  les  con  îitioiis  •  soubz  lesqin-IIe.s  on 
pourra  faire  uu  don  gratuit  à  S.  M.  —  pour  visiter 
l'ar^vêqné  de  Narbonna,  indisposé.  Texte  d'une 
ordfinnanee  du  Roi  du  10  décembre  1657  touchant  les 
troupes  qui  passent  dans  la  province  par  la  ligna  de 
l'élape.  —  Entrée  des  commbsaires  dn  Roi.  Ils  font  sa- 
voir 1  que  le  courrier  qu'ils  avoient  envoie  à  S.  M.  pour 
luy  faire  sçavoir  l'eflort  que  la  province  avoit  fait  en  luy 
accordant  18,000,000  liv.  estoit  arrivé,  at  qne  la  Bogr 
(qny  a  tottjours  eu  en  partlcnlière  racoannandation  sa 
province  de  Languedoc)  s'en  estoit  contenté...  et  comme 
le  moyen  dont  il  sa  veut  servir  pour  subvenir  aux  néces- 
sites de  son  Estât  serait  nn  peu  trop  long  à  dssdnire  », 
Ils  prient  l'aasemMéa  de  nomm«'  dea  oommissalraa 
I  avci:  lesquels  ils  puissent  s'expliquer  des  itttuiitintiN  d<^ 
S.  M.  ».  —  Texte  dn  *  règlement  général  que  les  gens 
dsB  trois  Eslatz  de  la  province  de  Iiangroedoc,  aassmbléa 
pnr mandement  du  Koyen  la  ville  de  Pfzer.as,  ont  résolu 
et  délit>éré,  pour  estre  exécuté  en  la  tenue  des  Assiettes 
daa  SS  diooèaaa  de  la  province  soua  les  peines  portées  par 
icclu.v,  în  21'  jour  du  mois  de  Janvier  IRTiR  > .  —  r.'is  dé- 
putuâ  iiumiiiéâ  pour  conférer  avec  les  cooiraiiiii^iires  du 
Roi  rapportent  •  que  voulant  contribuer  au  soulage- 
ment  du  peuple  de  la  province  plus  tust  que  l'obli^'er  à 
de  plus  grandes  surcharges,  le  Roy  déstrolt  d'auublir  et 
affrani^hir  de  toutes  chargea  quelconques  des  terres  rv- 
raies  de  cette  provioce,  anus  pourtant  qne  la  taille  ang- 
mentit  au  préjudice  des  nnga  et  des  antres  baMIanls 
d'icelle,  Jusques  à  la  somme  de  170,000  liv.,  laquelle 
somme  aeroit  rq|eUés  et  compensée^  savoir  :  116,000  liv. 
s»r  le  union  et  58,000  liv.  snr  les  B»,000  llv.  qnl 
s'imposent  annuelleiiiLMil  pour  les  charges  des  recettes 
générales  et  particulières  de  la  province  * .  —  On  remet* 
tr»  «a  oonanlB  da  H.  Le  TelHer,  aeerétaiva  d'ÉUt,  la 
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tomme  Je  600  liv.  de  Iai|uell8  l'A&iatiiiiltit;  a  accoustuiaé 
de  l«  sr^lider  ton*  Im  ans  pour  tes  services  qn'tl  lay 
rend  et  particulièrement  dans  l'envoy  qu'il  fait  h  chaque 
tenue  d  Kslalz  d'un  cnntropoUe  Adèle  des  troupes  qui 
ont  passé  dans  la  ligne  d(>s  e«Upf  >  .  c«  qui  donne  de  très 
gmndes  tumitrw  à  MU.  dn  Bureau  des  compte»  et  ««par- 
gne  beauconp  à  la  proTfnno  ».  —  On  Interviendra  en 
l'iniitance  de  l'iiîjoi'.l  t: '"''rai  iln  clergé  contre  l'Univer- 
sité de  Toulouse  •  qui  demande  aanueilementde  pension 
ta  somme  de  S,000  lIv.  stii'  Mv*  tes  prélats  et  Ntns  Mué- 
fî  iers  lie  la  provinf«,  sons  pivtoxfe  d'un»  taxe  qui  ^ti 
fut  raile  en  l'année  15fô  par  le  canlinal  d'Armagnac,  saus 
liref  de  S.  S.  ny  eonaentement  de  mead.  seigneurs  les 
pr^lnts  ».  —  On  se  join<1ra  an  n-mVv  tlii  pnys  Fois 
pour  empêchw  le  rétablissement  do  l'impuoiti  ja  .-nisesur 
le  fer  donsetanr  le  fer  aigre  en  1690,  et  suspend  uo  depuis 
1653.  —  Les  Élats  ne  s'oppo.soni  pas  à  i'exéCttlioD  de 
l'édit  de  d*:ernbre  1^7  portant  anobtlMcmenl  de  terres 
niral<»  dans  la  province.  —  Les  dépota  en  Cour  •  f^-ront 
loatesinslapces  nécessaires  pour  obtenir  qQ>«  I»  garde  des 
sceaux  de  la  Oharobre  de  Yêiit  de  Oaslres  demenre  tou- 
jours au  doyen  des  con.«eillcrs  calholi(|ues  —  La  Roi 
sera  prié  «  de  poorroir  à  la  sûreté  des  bons  habitants  de 
tons  les  ordres  de  la  ▼ille  de  Nîmes, de  l'une  et  de  l'autre 
religion,  i';ir  nn  ri.  isl'cmsnt  exemplaire  l'^tiorme 
attentat  et  sédition  excitée  contre  le  comte  de  Bioule, 
licnlenant  général,  et  le  sienr  de  Becens.  Intendant,  le 
31  décembre  1657,  par  quelques  factieux  do  lad.  viMc  rt 
leurs  adhéreas  de  l'une  et  de  l'autre  rolitfion, quy  depuis 
quelques  amésa  y  ont  Ttolemment  usurpé  raulorité  pu- 
blique, inesprisriiit  fpll»'  Ju  R  iv  ftpflînde  ses  magistrats, 
pour  se  perpétuer  datis  1ù  ci  nsulat  et  conseils  polili- 
qnes...  t.  AsHemb1''e  des  États  de  la  sém^chaussi^e  de 
Oarcassonns.  =:  Assemblée  des  États  de  la  sénéchaussée 
de  ToeToose  :  on  imposera  Il.SOO  Ht,  sur  les  contribua- 
bles  de  la  sénéchaussée  pour  la  construction  du  pont  de 
RIenx.  =:  Les  dépotés  au  bureau  des  comptes,  €  satlsfiù- 
■ant  au  rftsriemeni  (kit  dans  les  Ihtalz,  l'année  lOtSB  >,  re- 
metlont  à  r.\<'jr"rib'i' '  •  le?  romptes  clos,  arrcst^s  li- 
gnés. Il  leur  est  «  agnlablement  •  accordé  la  somme  de 
SA,400  Mr.,  laquelle  leur  sera  payée  comptant  —  Rfes- 
Kïeurs  du  bureau  des  comptf>-  '  ne  pourront  h  l'avenir 
accorder  aucune  somme  itqui  que  ce  puisse  estre  que  par 
délibération  d«  fananblée  portant  ordre  ou  rauToj  do- 
vani  eux  ".  —  rrinsrl(5r-in'  rjiip  tfs  rîiVordres  et  les  ye- 
xations  que  la  vilio  ilc  Carca^sunne  a  îuufTerts,  l'annéo 
dernière,  par  1  ■  stj  u-  eN'r.irtrdinaire  que  les  Iroupes  y 
ont  fait  pour  l  exécntion  des  arrcstx  donnés  par  la  Cour 
des  Aydes  k  la  reqaeste  dn  fermier  général  des  gabelles, 
ne  provenoieQt  qno  de  finalslane»  que  le»  baMtanla 


avoierji  faitu  pour  le  maintien  des  règlemens,  et  qu'il 
faudroit  en  partie  la  desdommagar  »,  l'amemblée  Ist 
accorde  la  somme  de  24,000  liv.  —  Les  syndics  géné- 
raux ■  prendront  les  sommes  qui  leur  seront  ofTerles  en 
constitution  de  rente  perpétuelle  sur  I:i  province,...  à 
condition  de  les  pouvoir  racheter...  pour  les  employer  à 
l'acquit  des  autres  dettes  de  lad.  proTtaee  •.  —  t,<MO  Kv. 
sont  ncc itrilAos  &  chacun  des  évcques  de  Nim-  s  «t  de 
Lavaur  [lour  avoir  présidé  l'assemblée  pendant  les  six 
semaines  que  dora  l'indisposItioB  de  l'archevêque  de 
Narbunne.  15,000  livre»  sont  acrordé-ss  à  la  reine 
d'Angleterre,  avec  mandat  aux  députés  en  Cour  de  les  lui 
présenter.  —  68,405  Ht.  seront  payées  an  comte  dn 
Ronre  pour  rcnfrpticn  .1g  ta  garnison  de  h  citadolît?  da 
Montpellier  dont  il  est  gouverneur.  —  Ordre  aux  secré- 
taires des  États  t  par  r^lement  Irrévocable,  de  ne  porter 
jamais  à  l'avenir  des  mandements  à  signer  h  Mr  le  Pré- 
sident que  les  délibérations  en  vertu  desquelles  ih  sont 
tirés  n'y  soient  attachées  «.  ~  On  allouera  aux  conanls 
de  Baziége,  lien  d'étape,  la  dépen.ie  qu'ils  ont  été  cou* 
traints  de  feire,  le  10  décembre  1€07,  sans  ordre  du  liau- 
teiiant  p.  nijral  ilo  la  pr  iviiir-ti  et  en  vertu  .«veulement 
d'une  ordonnance  de  M.  de  Meilhan,  intendant  de  justice 
de  Ouymne,  pour  loger  pendant  une  nuit  14  eompagntas 
du  r(î>îiiii"it  de  ('hamjiai-^rie,  venant  de  Guyenne  pour 
aller  en  la  comté  de  Caraman  prendre  le  quartier  d'hiver. 

—  L'assemblée  ne  a'oppoae  pas  k  ce  que  «  l'on  régal»  » 

sur  tout  lo  diocèse  d'Agde  la  dépensa  faite  par  la  Tilîe 
d'Agde  I  pour  la  subsistance  de  quelques  prisonniers 
génois,  qui  ftarent  arraslas  an  poat  (^ttH  portant  dea  par 

qtinJs  .K!  d'R^pntrfK»  « .  —  T>5n  frmtnft  de  l,îtOC>,000!iv, 
f.iit  au  iioi  sous  certainos  Cunditions  qui  sont  énuméré^ 
(la  plupart  relutive»  à  la  suppression  d'offlces  et  de  taxes 
nottveUement  créés).  —  Acceptation  du  don  gratuit  par 
les  commJsaalres  dn  Roi,  «  avec  promesse  d'obtenir  de 
S.  M.  qu'il  soit  satisfait  aux  conditions  sous  lesquelles  il 
aétéconsontla.  —  c  Les  Estais,  voulant  pour  la  soulage- 
ment des  peuplefl  diminuer  autant  qu'il  se  pourra  les 
i  m  pas  il  ions  de  Tau  M  ée  pr<'?ente,  ont  arresté  qu'il  sera 
prias  200,000  Hv.  des  deniers  de  l'équivalent  pour  estre 
employées  an  payement  ea  partie  dea  1,M0.4XI0  llv.  do 
don  trraldit  acerinliV--.";  au  Roy  —  Gratifications  :  Je 
80,000  lîT.  au  duc  d'Orléans,  de  40,000  liv.  au  duc  d'Ar> 
pijoii,  aie.  -'  400  liv.  aoeardéas  an  P.  Vinoant  ponr 
l'aider  à  retirer  de  pauvres  raptlf<!  des  mains  des  Infidè- 
les. —  Octroi.  —  Te  Deum  et  bém'tdiction.  —  Députés 
présents. 

Le  p'^àf*  270.  —  A  Narbonno,  dans  lapide  salle 
de  l'Hôtel  de  ville,  du  31  octobre  1069  an  24  mars  IflCO. 

—  Préaident  :  l'arehovéqna  do  Narbonno;  OommlMliM 
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4a  roi  !  leooato  du  Ronra,  liaotenaat-giinAnl;  Budii  te 

Bezons,  intemlant;  Jfi.in  d'Aliii^j^nicr  pt  Loiii*  i]f  Orfif- 
feuille,  trtteoriars  généraux  de  France.  —  Discours  de 
M.  dtt  Roura...  «  Il  n'Ml  pM  an  de  tods...  que  Je  ne  veoille 
croire  capable  de''  plus  importantes  affaires  s'il  y  ostoit 
apiitelé,  m.iis  vivaiU  comme  voua  faites  la  plupart  en 
personnes  privées,  croyez-moi,  vouime  sçauriez  deviner 
kq^oy  tient  la  paix  génénUe,  oe  que  eoftlenl  le^  armées 
et  qo'esl-ce  qu'il  faut  ponr  entratentr  ihm  eorr«pondan- 
ces  estrangéres.  Notre  monarque  seul  voit  ces  choses  et 
en  (loil  estre  cm......  qni  sans  espargner  «a  rie  ny  md 

rang  (h  reitonnemant  de  l'iinfTert),  eoutleaten  pemnne 
les  plu»  grandes  affairas  de  sin  r  lyaumo  dont  ces  raer- 
veUleuMs  conqueites  «lua  nous  avons  fait,  cette  année, 
en  Italie  et  en  Flandres  (ao  delà  meame  des  espârancea 
que  nous  avions  cfjiiri;es),  voussnnt  twrn'iins  .....  —  His- 

courade  M.  de  Bemns....  «  Da  quoy  no  seroj't-elle  pas 

capable»  la  PMtiM,...  sy  par  nostre  mauvaise  eondaUa 
nous  ne  rendions  pas  inutilus  1 -s  conseils  le  ce  grand  mi- 
nistre qui  sera  l'admiration  <le  la  j'uslérilé...  Ne  cher- 
dhona  pas  la  eanse  du  retardement  de  la  paix  hors  de 
nous-mesmes  :  quelqu'inclination  que  le  Ro/  aye  à  la 
guerre...  il  souhaite  ardemment  d'ajouster..  au  titre  de 
victorieux.,  celuy  de  pacifii]ue  el  de  père  du  peuple. 
Toute  l'Europe  esl  pecaaad4«  de  cette  vérité,  et  l'Allema- 
gne peut  rendre  un  Adèle  tesmoignage  qu'en  la  dernière 
diète,  IfH  Ks[):iKnol.<  int  rnuis»''  t;>ute3  les  pro[>ositiops  de 
paix-..  Cette  nation.,  ne  conrroit  pas  à  sa  raine  pro- 
chaine et  presque  assurée,  sy  elle  n'espéroH  qne  l'hnmeor 

inquiète  Je  nostre  nation  liMir  ]i(nirroit  fiuifiiir  quel- 

^n'onvarture  pour  se  restablir  de  leurs  désordres  •  

•  Beaneoop  de  ceax  qnt  composent  cette  assemblée  se 
perstmilerit  q\ie  pour  satisfaire  ii  Inur  lîevr.lr,  il  ne  f  uit 
avoir  aucun  antre  olget  de  leurs  délibérations  que  le 
loalagemement  des  pcnpiea  ipoissi  par  nao  suile  de 
guerres  continuelles.. .  Mii?  rc-  qu\  s'appelle  compassion 
pour  une  ;:<rovii)<-t>  pitrliculièn;  .iuviuuilriiU  une  cruauté 
pODF  l*Es'Lat,  l'exposant  h  tontes  les  entreprises  deseone- 
raîs...  —  La  réponse  de  l'archevêque  de  N.'irbonne  est 
seulement  mentionnée.  —  Lecture  du  règlement.  — 
Xiamen  des  vicariats  et  procurations,  —  Serment  prêté 
par  las  trois  Ordres.  —  Le  liaron  de  Lanta  sera  prié  «  de 
Tonloir  suivre  la  Oovrobqn'elle  ni  lie,  a  11  n  que  l'assemblée 
puisse  avoir  recoun  .'i  luy  'lan;,  1rs  .  i  cisions  qui  se  pré- 
senteront • .  —  Sor  ce  qal  a  été  représenté  «  que  quoiqu'il 
son  donné  un  certain  temps  aux  députés  des  Bstatz  et  des 
AMlftt.^s  pour  rcitijuriiiir  chez,  i'tjx  en  liberté,  un  ilrtmln 
de  la  communauté  de  Sorèze  a  esté  arresté  ei  conduit  à  la 
Ctomdsqieiria  dsTralousa.  k  la  poaraaltod'un  consul  dud. 
Hen  4|ai  pvétendolt  droit  d*antréa  aux  Estota  à  aa  place 
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et  aa  Ikli*  readr*  Isa  émolumsns  qutl  avott  percof,  et 

que  malgré  les  instances  de  S.  A.  R  Pt  deux  arrestz  du 
Conseil,  le  Parlement  avoit  fait  défenso  au  geôlier  d'es- 
laijgir  lad.  députd  • ,  il  est  arrêté  qu'oa  ae  pourvoira 
incessamment  au  Conseil  ponr  qu'il  soit  (kit  A^fennr:  an 
«  Parlement  de  Tholoze  de  connoistre  des  délibiraLions 
des  Eslatz,  et  pour  que,  conformément  anx  deux  arreslz 
susdits,  lesienrPignIolsoiteslargy  et  demeure  deschargé 
de  la  restitution  prétendne  par  le  s' Nognisr  >.  —  Entrée 
des  Commissaires  du  Roi.  Ils  communiquent  une  lettre  du 
Roi  aux  États  du  17  octobre  1068,  oii  il  esl  dit  : ..... 
t  Ayant  résolu...  de  noua  acheminer  en  ncstre  province 
de  nour^oj^ni',  ot  de  là,  en  celle  de  Lan^iu^Jor .  ..  [.i.ur  vous 
Caire  entendre  par  nostre  bottçbe  nos  Intentions  sur  les 
aOUras  qui  se  doivent  traiter  en  vostre  aasembléo.  Nom 

avons  fi.stirtifj  ({u'hIIh  .sera  mieux  [mur  no?!r.'  ''□miiiodif^ 
en  nosire  ville  de  Beaucaire  qu'en  celle  de  Narbonne,  et 
pour  oat  effet  esorivcos  aux  eemmlssalrsa  par  noua  or- 
rlonn'-^s...  de  la  transférer  incontinent  and.  Beaucaire,  on 
jiuu3  nous  rendrons  en  persuuiu:  It  [il us  tu.st  qud  faire  so 
pourra  >...  —  Le  comte  du  Roure  dit  que  .sçachant  qoo 
S.  M.  doit  astre  a  Lyon  le  10*  du  mois  prochain  >,  il  es- 
time que  l'assemUée  doit  ae  rendre  à  Beaucaire  le  15.  — 
L'an-hevéqne  de  Narbonne  répowi  :  «  ^ftn  lacompagnia 
se  trouve  fort  surprise  de  ce  fui^  sans  aucune  ronetria- 
tion  ny  ad  vis  donné  I  aucoB  de  la  compagnie,  cet  ordre 
lui  est  apporté...  pou:'  la  ti'ansférer  sy  subitement  Jusqnes 
en  la  ville  de  fieaucaire,  qui  Atlt  la  dernière  extrémité  de 
la  province,  et  dans  une  sidsoa  Incommode  que  la 
translation  se  f.iit  orili^iuireinent  en  la  nw^-^me  manière 
que  la  convocation  :  par  lettres  patentes..;  que  l'assemblée 
prendra  Isa  résolntlons  qu'elle  doit  pour  aatlslhire  S.  M. 
et  ■'inriniief  il^'H  jn.-iffis  snjfltz  qu'elle  a  de  se  plaini1r<^  de 
ce  que,  :sans  ses  ordres  et  contre  les  ordres  exprès  de  sa 
dépescha,  on  la  traite  avec  oetia  Indignité...  par  une  an* 
lorilé  qui  n'a  jamais  esté  prétendue  nj  exercée  p-ir  aucun 
dû  IVl.M.  les  commissaires  du  lio^  ...  non  pas  luùsmo  par 
les  prIUCM  du  sang  at  gouverneurs  en  chef,  quand  la 
compagnie  a  eu  l'honneur  de  les  avoir  à  sa  teste  ».  — 
L'assemblée  nomme  des  députés  pour  aller  faire  d'hum- 
bles remontrances  au  Hoi  à  l'extrémité  de  la  province, 
avec  charge  d'i^outer  «  que  le  service  de  8.  M.  se  fera  de 
mesma  sorte  dans  la  ville  de  Narfaonne...  et  qa'ello 
moime,  bieo  informée  de  Testât  de  la  ville  de  Beaucaire, 
jugera  impossible  d'y  establlr  sa  personne  et  sa  cour, 
sans  dee  Incomtnodltés  extraordinaires,  bien  moins  ju- 
t'era-t-ellH  qu'en  m*;rrie  tftnips  celte  as.'-ruibli'e,  composée 
de  plus  do  3  ou  400  personnes,  y  puisse  prendre  logement 
lorsqna  la  cour  s'y  trouvera  •.  — >  Lescommlssalrei  d« 
Roi  h  qui  cette  déllbdratiou  est  notUMa  répondant  :  «  v» 


Bauih-Oamhmi.  — 
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at  seront  preat*  de  revenir  îi  Nnrbonnp,  nver  la  m^sme 
iodinénoce  qu'ils  ont  uued  y  vtinir  Ut  i>r':-;:jièrafois,  mais 

ifiMjflsqM  là...  il»  n'entendoient  p  is  liumaoNr  dans 
Narbonne,  où  lia  na  poaToi«nt  estre  désormais  qoe  comme 
personnes  privées  et  sans  fonction  ;  cependant  qu'ils  ne 
poa voient  pas  em|ie^h'\-  que  l'assemblée  ne  travaillast  a 
ses  aflUm  »...  —  Pour  éf  it«r  laooDfiwion,  00  r«tima  les 
papiers  de  la  villa  et  dioctoe  de  Moatpaltiar  ■  du  lien  qny 
est  dans  l'hostel  lii^  villa  dud.  Nfontpellier,  destiné  ■^cul.;-- 
mast  pour  loa  archives  de  la  province...  et  baatj  aux 
ftml*  «t  doipmn  des  Batati  ^  Le  Koi  «  ayant  «ataMy 
trois  lieutenants  généraux  en  celte  province  pour,  en 
l'alMaoce  de  S.  A.  A.,  y  donner  des  ordres,  et  réglé  leurs 
Mparlenant  ■  de  ùu^im  qm  Isa  bafaitanta  pvaaant  fiMSlto- 
■MBt  recourir  h  fnx,  ^.  M.  spri  pri^p  An  riîvoqu??r  tine 
ordonnance  du  4  octobre  1058  qui  coniere  à  un  aeul  lieu- 
tenant générai,  «o  l'abaence  des  denz  antres,  la  droit  de 
donner  des  ordres  par  toute  la  provinœ,  •  ce  qui  consti- 
tuerolt  ses  subjetz  du  haut  et  bas  Languedoc  en  des  des- 
pwaaa  nxtraord inaires  par  la  longueur  des  V'  yai^i^s 
fn'ilt  MTOieat  obligées  do  faire  •.  —  Il  est  représenté  que 
les  poataa  étaUiaa  depuis  Bagnols  Jusqu'il  Narbonna  mnt 
abandonnées  et  qu'il  est  impossible  d'y  trouver  aucun 
clMval,  par  le  défaut  du  payement  de»  gages  attriboés 
aaz  mattrea  desd.  postes  :  tiatendaat  at  les  tréaoriera 
de  France!  SHnint  |iri'''s  d'y  [jourvoir.  —  Lu  li.injti  de 
Lanta  et  le  sieur  de  Roux,  syndic  général,  se  joindront  à 
la  dépotatioii  myvfét  an  IM.  La  conte d«  Bloale  aara 
remercié  de  l'envoi  de  '^on  <  rontrôle  des  troupes  qui  ont 
passé  et  repassé  dans  Ia  province  depuis  1^  deroier» 
Bâtais  •.  —  Laetnra  de  la  taxe  accordée  aux  déiHilAa  dea 
trois  Ordres  h  "aii<:o  la  rhprfi^  dos  vivres.  —  On  con- 
traindra par  toutes  voies  de  druit  les  reli^^ieuses  de  Lon- 
gagea  et  le» Jésuites  deOareassonne  au  paiement  do  leurs 
taillas.  «  Par  ane  dea  conditions  du  don  isratuit  qui 
poorraastra  accordé  an  Roy  cMte  année,  on  demandera  la 
révocation  des  taxes  que  le  traitant  de  la  revente  du  do* 
mutne  a  fait  tuettru  sur  les  oMoesde  notaim  de  la  province, 
«  présupposant  qu'ilaont  domaniaux,  quoy  qu'il  soit  Jus- 
tiflé  qu'ils  sont  héréditairt^s  ".  —  Lo  Roi  .scru  prin  do 
déclarer  que  conformément  «  au  droit  écrit,  suivant 
laqoal  la  provlm»  a  aaté  tonjonrs  régla,  tons  oanx  dont 
Içs  p-'Te-'i  fl  riyciils  :iiironl  voscu  noblemf»nl  );''rcint  ternis 
et  réputés  nobles,  et  comme  tels,  exempts  du  droict  de 
ft«iie>ller,  nonobstant  toos  Jogsoiens  donttés  an  eontrair» 

par  tp-5  rnmmi'î'î^in's  de  h  Chambra  souvr rain.'  pstablle 
à  T>mlau&«  &t  k  MoatpoUitir  pour  tuxer  ci  un^  iiiintie  dé 
revenu  les  roturiers  et  non  nobles  passédant  flcfs  et  ar- 
rière>(lelk    —  Le  eomte  du  Boure  Ml  savoir  gn'il  a 
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NQa dea  ordraadn  Roi  ■  ponr  q«e  la  oompagnlene  liovge 

de  la  vtlle  de  Narbonne  ».  —  «  il  ne  sera  payé  par  le-î 
consuls  et  collecteurs  que  G  sols  pour  la  luUrii  d  avis  des 
Impositions  et  20  s.  pour  chaque  commandement  quy  leur 
sera  fait  après  le  terme  cschu,  et  nn  seul  droit  de  quit- 
tance pour  chaque  mandem«n(09  consulat,  nonobstant 
que  d'iceluy  dépendent  plusieurs  paroisses,  défendant  aux 
reoavaur»  d'en  exiger  davantage  à  peine  de  conçus- 
sion  ».  —  Bntrée  dea  Oommiacairea  dn  ttol.  tla 

r.iqutjrit  '.liic  lettre  du  Roi  «ui  I^tats  rjni  les  liispHiis»! 

d'aller  à  Beaucaire,  d'autant  <  que  le  voyage  que  nous 
noasdlapoaona  da  hlreà  Tholose  nous  pourra  donner  lie* 

de  nous  .ipiTiii  her  d«  vosir.'  ass«?mbtéM  ».  ~  I.e  C' riila 
du  Boure  ajoute  que  «  S.  M.  informée  des  incommodités 
deMs'  de  Narbonne  qvl  ne  povvottpa»  aller  k  Beau- 
Caire  sans  hasarder  sa  personne...,  avoit  trouvé  bon  que 
l'àiisemblée  ;icheva3t  ses  affaires  en  cette  ville  «{Nar- 
bonne). —  L'archevêque  de  Nart>onne  remercie  les  com- 
missaires «  de  la  Rràre  toute  particulière  que  S.  M. 
accorde  à  la  province  •.  —  Présentation  par  te  bureau 
des  Comptes  •  de  la  lign»  qu'il  a  dressée  des  IfOSpaa 
qui  ont  passé  et  repassé  dans  la  pruvinos  ».  —  <  Afin 
que  les  troupes  qui  composant  l'armée  de  Catalogne, 
estant  dans  le  Ronssillon,  et  devant  entrer  dans  )a  pro- 
vince pour  aller  aux  lieux  destinée  pour  leur  quarlier 
d'hiver,  n'aient  anean  prétexta  de  faire  dea  désordres, 
M.  4p  Bioole  sera  prié  de  changer  l'ostape  r-stablie  an 
lieu  du  Lac,  où  par  le»  ordre»  de  leur  route  ces  troupes  au- 
ront k  passer  ea  céloy  de  attende  qti'aad.  Ken  dv  Lae 

il  n'y  a  que  deux  «onli  s  maisons  couvertes,  loutùs  las 
autres  estant  deamoliee  et  abattue»  *.  —  On  poursuivra 
devant  le  Conseil  la  réparation  dss  «onenssNN»,  vioton- 
rfs  pt  attrmippmeris  d.'  !:f>n^  firrnés  faits  dans  le  diocèse 
lies  Miropoix  par  de  préU}ndu&  cn'anciers  dnd.  diocèse, 
et'  la  rélntégrande  de  S.bOR  b^lns,  la  [ilupart  servant 
au  labourage,  quy  ont  est»  enlevées  à  main  armée  et 
traduites  en  Espagne  ».  —  Contre  l'Assiette  du  diocèse 
de  Viviers  qui,  au  mépris  des  règlements  faits  par  le 
Conseil  et  le»  Étais  «  ponr  réprimer  la  licence  des  diocè» 
ses  qui  »e  consommoient  en  despenaas  illégitimes,  à  ta 

t'uulii  d«s  |>L'Ujili'S  u.  avai?  ciilrijiiri.s  s  â'ùn  délibérer  de 
semblables,  soit  pour  graUflcalions  ou  anlrement,  jus- 
qu'il la  aomme  de  8,000  Ht.,  et  pour  en  ostar  la  ononala* 
sanre  aux  K'jfatz,  n'av<ii>^nt  p:iJ<  fait  insérer  dans  le  ver» 
bal  de  lad.  A»siette  toutes  les  délibérations  «.  —  Lecture 
d'nne  lettre  dn  dm  de  Herecear  f  ni  concède  anz  Étala 

ce.  ([n'iU  11.:!  avalfint  fait  rli->mandf'r,  h.  savoir  <■  qun  les 
troupes  n'entrent  ù&n»  la  province  que  régiiiiunl  yar 
régiment  et  non  en  corps,  pour  qu'on  ait  plus  de  facilité 
à  lanr  fonnsir  ka  clioees  nécessaires  dans  les  I4eas  d'ea» 
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tape  ».  —  Les  Assiettes  des  diocè&cs  ne  j^iourront  élra 
ccmTOgoéM  par  les  commissaires  ordinaires  qu'avec  la 
partidpatton  des  commissaires  principaux.  —  M.  du 
Rnnre  wn  prié  de  rétablir  sur  la  ligne  des  ^lapes,  dres- 
sée par  les  États,  le  lieu  dè  Montgeard,  auquel  on  a  subs- 
titué cetni  de  Tillsnonveile,  pins  éloigné  de  l'étape  de 
Ooyenne  ;  d  toatelMs  las  troupes  albisot  loger  h  VlTIe- 
nooTsIleeti  faisoient  dans  leur  route  aucunes  foulos, 
il««t  arràté  qoe  les  particuliers  qui  les  soutTriroient  en 
ssniant  dédomuMés  sur  les  300,000  Ut.  distnltas  âu 
(!on  gratuit  de  l'année  dernière  et  réservées  pour  la 
sûreté  des  conditions  dnd.  don  >.  —  On  interviendra  au 
Oonwil  •  povr  avoir  riparalion  «t  empeseber  la  eontl- 
nualion  des  rarironnpmfns,  inreniîitii.  mpurtr«?,  sucri- 
lèges  et  autres  excàs  qui  $e  font  tous  les  jours  dans  le 
tajwdaMfaodui  par  Isa  slaon  da  Rsteb  da  N^Mona, 
Lnnfruesaignes,  Lanrenset  antres  leur?  c-implire?  n. 
Députés  nommés  pour  aller  faire  visite  h  l'arch-îvoque 
de  Narlionne,  Indlspt^ —  Sur  l'avis  âimné  par  l'évéque 
de  Lavaur,  président,  que  1ns  commissaires  du  Roi  de- 
vaienl  venir  k  l'assemblée  le  lendemain  tS  décembre,  il 
est  arrêté  que  tous  les  députés  absents  seront  rappelés, 
futl  na  sera  donni  ancon  eoogé  pondant  l«s  lUes,  at  que 
nfanmotns  •  11  n«  sara  dAltUM  sur  aanma  aflhlra  Im- 
portante ju.s<iui>5  au  leniIiTiiriui  (la  lu  Ifsli'  il>'s  Roys  ».  — 
Rapport  des  députés  envoyés  au  Roi  à  Ljron  :  assistés 
da  l'arehoTêipia  da  Toitloaaa,  do  févlqua  de  Sahit-Pons, 

doa  iliics  fi'Arpajon  cl  rir:iiiirii:)rit,  ih  fid  éli'  iiitro- 
.  dults  dans  la  chambre  du  Roi  le  19  <l6cembre,  Jour  qui 
laar  avait  été  aasignâ  par  S.  S.  ;  révAqiM  da  NIhms,  rira 
d'eux,  a  fait  un  discours  (copi''  tout  nu  Ioiir  lann  le 
procès- vwbai).  Le  Roi  les  a  remerciés.  l>es  jours  sui- 
vants tlaontav  aadtanoada  la  Rsiln«,aiB.  iPartonlIlB 
res«eriflrfint  Thrinnsiir  et  l'avantage  de  porter  la  créance 
et  la  mission  des  Estut^  de  cette  province  ».  —  Entrée 
dsa  oonmissaires  du  Roi.  Le  comte  du  Ronra  dit  qu'il 
s'en  remet  fc  M.  de  Bacons,  depnis  p«u  de  retour  de  la 
Cour,  pour  faire  connaître  les  Instractions  qu'il  en  a  re- 
çues. —  Le  discours*  Jô  M,  de  Bezons  n'est  que  men- 
tionné. —  Réponse  da  l'évéqae  da  Nimaa,  président  

«  le  n«  sois  qaa  Vittho  de  la  voÎt  natnralle  qui  exprime 
si  bien  les  senlimi'nts  de  r  e  grand  <jorps  quand  il  n'est 
pas  séparé  de  son  cbef  ;  la  maladie  qol  noas  priva  de  sa 
«oadnlta  nona  raad  Hnldas  «t  glacés  dans  Isa  alAiIrsa 

importantes  luoy  ^ue  ]ea  demandes  qui  nous  ont  esté 

Mtas  n'ayent  aucun  rapport  à  oo  que  les  Estais  peuvent 
(antar  dans  las  dsnrièraa  agootea  où  las  paoplas  aa  iroo- 
vr>nt,  nons  psp^rons  que  le  Roy  demeurera  pleinement 
satisfait  de  notre  obéissance  ».  —  Le  syndic  du  diocèse 
i»  HMmai»  anvoyé  •  à  Paiiola  pour  a'y  troaTer  an 
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j>assage  ilss  troupe*  ût  leur  faire  fournir  l'oslap«  »,  rap- 
porte qu'elles  n'ont  fait  aucun  désordre  et  remet  le  con- 
trôle •  des  réginansqni  avolent  passé  et  da  nombre  des 
compagnies  dont  lia  sont  composés  •.  (Teneor  de  cette 
pièce).  --  Les  eonsul-sdes  lieux  d'étape  inscriront  sur  ait 
registre  par  aax  coté  at  paraphé  à  tons  laa  AmlUalt^ 
«  les  ordres  da  Roj  et  aCtaebaa  de  IIM .  Isa  nastoaaiu 
Kérj<^raux  et  conirolle  de.s  billettef  des  logemens  effsctifii, 
avec  les  revuas  qu'ils  feront  des  tronpes  ».  Lactom 
du  cablardaB  doUames  répondn  par  la  Roi,  avec  I'indl>- 
cation  des  arrêts  du  Conseil  obténuf.'i  par  le.s  députas  en 
Oonr.  —  Oommiasairss  nommés  pour  aviser  à  ce  que 
€  las  habitaiia  daa  villas,  oli  las  Bsteta  aérant  doraaifa^ 

vant  ronvnqn.'s.  toisent  rommod^^ment  tous  nicssiflurs 
de  l'assemblée,  sans  rien  exiger  d'eux  >.  —  L>e  baron  de 
Lanto  ftit  aavof r  h  hwanHéa,  dana  «sa  laMra  daléa  da 
r.yon,  •  que  raan(1*5  rhejî  le  Cardinal  m'i  le  Roy  esfof», 
S.  M.  luy  flt  entendre  qu'elle  attendoil  avec  impatienca 
les  résolutions  que  les  Estais  avoient  à  prendra  sur  Isa 
propositions  quy  leur  avoiantestélaitesdasapart  v  ;  dana 
uns  seconde  lettre  :  ■  qnalaRojavolt  résolu  de  s'en  re- 
tourner à  Paris  sans  attendre  les  résolutions  del'assem- 
bléa.  Bodoulant  paa  qu'igné  eomna  présent,  alla  na  flt 
las  masmas  eboaeapourlesaeoarir dans  la  néosssilé  dasas 
affaires  »;  il  ajoute  «  qu'on  sa  [ilainl  f>  la  Cour  do  la 
longueur  des  Estais  à  laquelle  S.  M.  veut  remédier  pour 
l'avanlr  s.  —  Tnilirméa  qua  la  province  t  a  reçu  un  nota- 
ble préjndic<»  de  ?a  délibération  de  !'an  doi'in--r  piirl.inl 
que  lesestapas  seraient  baillées  en  plein  Estais,  diocèse  par 
diocèseï,  parée  qu'elles  n'ont  été  MlMas  qu'à  usa  ssnie  psi^ 
sonne  iuoiquesousdes noms  supposés*, l'assemblée  persis- 
tant u  dans  son  intention  d'empescber  qu'il  n'y  ait 
point  d'eslapier  général  »,  révoqna  lad.  déllMrallaa  at 
ordonne  que  les  baux  des  estapes  se  feront  désormais 
dans  les  Aitsiettes.  —  On  mettra  dans  les  conditions  du 
don  ;;raluit  la  suppression  du  présidiai  de  Foix,  comme 
très  pr^ttdiciabla  à  la  province,  «  tant  par  la  distraction 
qu'on  fut  da  aes  haUtana  qu'on  tire  de  la  Juridiction  de 
leurs  Juges  naturels  non  iveulement  quant  au  présidiai, 
mais  encore  quant  au  Farlament  da  Tholosai  puisqa'on 
attrflNta  la  naunrt  qu'on  donne  and.  présliHal  da  Fols 

au  rarlciuent  df  Pau  —  rDratiii.';sairfs  nnmméa  ji;)ar 
examiner  et  dresser  les  conditions  sous  lesquelles  1»  pro- 
vince éoH  ou  peut  hirs  un  don  gratuit  au  Roi.  ~  La 
20  janvier,  ln.s  f!lat.^  «  ne  .-^onf  prdnt  entré.s  a  cause  da 
la  feato  de  saint  Sébastien  >.  —  Arrivée  de  l'arciievéque 
da  ToalODsa  qui  prend  la  présidanca.  —  BMrêe  dsa  eom> 
missairps.  —  Teneur  d'une  lettre  écrite  aux  fit.it.s  par  le 
Roi,  datée  de  Lyon,  4  Janvier  1650.  —  M.  de  Bozons  dit  : 
•  qa'aataiH  ùijik  autréa  daaa  reaiamMéa  pour  deuandar 
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m  nom  du  Roy  un  sMOun  extraordinaire  de  troii  mil- 
lions de  livrfls,  payables  en  ilnu/o  m  lis  de  l'annAf  prê- 
tante lefiO,  il  n'avoft  plus  rien  h  ajouter  à  cettedemande 
■j  ee  n'est  qm,  pntaqae  8.  M.  teamotgnoit  par  «a  tettrei, 
dont  on  v^nuil  'î'cntendre  lu  loctorf,  .:]u'nll(i  vmil  it  i|ue 

l'aeeenblée  délibérast  bien  tost  sur  celte  proposition  

tl  la  prioit  d'imr  de  eAérfté  p.  —  La  aMaraUon  da  Roi 
portant  il'''-harge  des  drait«  i1'amorti<'s?rn(>iU  en  faviîur 
des  communautés  do  la  province  et  règlement  pour  la 
]Êirée  de  ceux  des  Aranca-flefii  a  été  enregistrée  en  la 
chambre  aouvoraine  établie  à  Montpellier.  —  Sur  la 
plainte  de  plusieurs  luarcttamls  que,  depuis  quelque<i  an- 
nées,  ils  ont  été  <  nAdHsitéS  d'abandonner  le  commerce, 
k  cause  des  grandes  sonmes  qu'on  exige,  «ans  litre  légi- 
time, dans  les  porfs  des  places-fhwUèn»  ■,  à  l'entrée  et 
&  la  sortie  des  marchandises,  l'assemblée  considérant 
«  l'importance  de  l'affaire  et  la  néceesilé  qu'il  j  a  de 
reslalillr  le  oommerca,  arrête  qae  pour  une  des  condi- 
tions du  .îoti  g.".%luil  (in  i)i>m;ini,!<ïrn  au  Roy  qu'il  fasse 
cesser  la  levée  desd.  sommes,  et  qu'en  cas  que  les  gou- 
verneurs de  LMeate,  Roues,  CbHioure,  Osdègueu,  Bres- 
cou,etc.,  exigent  rien  sur  les  blés,  vlns.el  '  marchands 
et  patrons  en  seront  remboursés...  sur  les  plaintes  qu'ils 
t»mt  au  rutonr  à»  leur  Tograge  devant  les  olBciers  4e 
l'amlmnlé  ou  autres  juges  royauT,  an  moyen  i*.\r  f->n'1s 
qui  nvn  réservé  des  deniei^  du  don  gmluit,  HUinidu 
{■6  c'est  au  Roy  de  pourvoir  à  la  subsistance  giirni- 
sons  desd.  places  ».  —  Assemblée  de  la  sénéchaus-iée  (!(^ 
6e8ncaireetNImes.—Difrérerid  entre  le  consul  de  Mont- 
pellier et  celui  de  Nimes,  celui-ci  prétendant  qu'il  avait 
droit  d'opiner  ie  premier  t  d'autant  qu'il  estoit  député  de 
la  première  viHe  de  la  sAnécbansste*.  =Oommi8«dres 
nomrriL'S  pour  i'ïiiiiiii.;>r  !<■■)  iiijvfins  fiirililtr  l'i'xt'Hni- 
Uon  de  la  déclaration  du  Roi  contre  les  duels.  —  Rap- 
porlB  dsu  oommlMairas  chargée  de  TMIIer  les  tmposl- 
tloîT^  (  [  déparlements  faits  dans  les  dernières  Assiettes 
des  diocèses.  — 11  sera  iinpoeé  23T,000  liYres  pour  l'en» 
treUen  des  garnisons  et  mortea-psTsi,  mais  pour  cette 
année  «  tant  seulement,  et  sans  qu'il  puisse  estre  tiré  à 
conséquence,  tl  sans  s'arresler  à  la  commission  du  Roj, 
comme  contraire  aux  droits  et  libertés  de  la  prOTince  ». 
—  On  interviendra  partout  où  besoin  sera  pour  faire  exé- 
cuter les  sentenees  obtenues  par  les  consuls  de  Qalllac- 
Ttmls»  contre  ie  sieur  de  Pesquiès,  <  qui  depuis  plu- 
ilears  années,  par  des  rojm  de  bit  se  défend  de  payer  la 
tallte  ».  —  Indemnité  de  2,000  livres  an  comte  de  'Tean- 
gue(Vogûii)  pour  les  dommages  par  lui  s miT.  ris  en  1653 
lorsque  ceux  de  la  R.  P.  R.  voulurent  établir  à  main 
annde  un  prâdia  an  lleit  da  Vais. — Apris  avoir  entendu 
te  slanr  de  Boijer,  sgrndlc  général,  qvl  Jiatlile  par  une 
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longue  série  d'actes  que  le  eomié  de  Oaraman.  enolsTé 

dans  le  diocèse  de  Toulouse,  faisait  originairement  par- 
tie du  Languodoc  et  que  c'était  <  par  une  usurpation 
tout  i  fkif  tnjusie  qu'il  avolt  esté  donné  h  la  Chijrenne  >, 
ra'-<'-iiil)!('ii  iifivfc,  Ciinforrii-^iiifil  at:  Jésir  do  M  de 
Sourdis,  comte  de  Carainan,  et  des  seigneurs  particu- 
liers du  comté,  (  que  le  Rof  sera  supplié  de  rénoir  à  la 
[>rovinc.e  la<l.  terre  et  corati^  If  Carmainfî  —  Rap- 
ports des  commissaires  nommés  •  (>our  voir  remploi 
des  10,000  llv.  accordées,  lluinée  dernièlv,  paurserrlrà 
l'establissement  de  la  maison  des  nonvfaiix  eonv^rlls  de 
Tholose...  Le  quartier  destiné  pour  les  ri  Iles  a  esté  mis 
en  ealat  da  snMaler  qudquc  temps,,  mais  Cfllnj  des 
garçons  ne  ponvolt  pas  subsister  de  kuj  name  v  ^ 
province  ne  leur  donnoit  quelque  secours  >....  —  *  D'au- 
tant que  cet  eslablissemenl  a  porté  et  porte  un  fruit  sy 
grand...  qu'on  jr  a  vu  plus  de  150  convertis  de  l'un  et 
l'autre  sexe  depuis  Vannée  dernière  '.  a  esté  arreeté  quil 
sera  payé  6,000  liv.  k  M.  l'  jbb?  de  Hron.  p  mr  t-stre  lad. 
somme  employée  à  la  subsistance  de  la  maison  des  gar- 
çons nonvellenent  convertis  à  la  religion  •.  ->  DéMbé- 
ra'ian  nù  il  est  dit  que  l'édit  de  l'anoblissement  (de  cer- 
taines terres)  n'a  pas  été  exécuté.  —  Aûn  de  conserver 
lé  crédit  da  la  province,  las  ajndies  généraux  sont  milo- 
risés  à  emprunter  pour  payer  aux  créanciers  de  lad. 
province  les  sommes  qu'elle  leur  doit.  —  Désignation 
des  pièces  que  les  diocèses,  villes  et  communautés  doi' 
vr>nt  produire  à  l'appui  "  des  estalz  des  debics  qu'ils 
présontent  aux  commissaires  dn  Roy  presidans  pour  le 
Roy  aux  Estatz,  pour  estre  par  eux  vérifiés  •.  —  Par 
dérogation  à  la  déliltéralion  do  XH  Janvier  dernier  (lOOQ) 
qni  porte  que  les  liavx  des  étapes  seront  baillés  dans 
eliaqurt  •:i)tKM'''se.  îo-î  '''tripi'^  iliîs  diocèses  de  liézicrs  et  de 
Narbonne  seront  baillés  conjointement  par  le  syndic  gé- 
néral •  pendant  la  tanua  de«  préssns  Bslats,  at  ee,  pour 
esviier  que  le  dincèse  de  Narbonrjf  ne  suppoi  tf  la  des- 
pense extraordinaire,  estimée  par  communes  années  à 
plus  de  éO,000  liv.,  qui  résulta  de  oa  que  les  Itaix  dnd. 
diocèse  destinés  pour  les  eslap''?  «fi  Irnnvanl  folbks  et 
désertés  ti  cause  des  fV-équens  lùgemens  qu'ils  ont  souf- 
ferts depuis  l'establissement  desd.  atlapei,  il  a  esté  im- 
possible de  trouver  des  entrepreneurs  pour  la  fourni- 
ture des  vivres  et  fourraçres  dans  laad.  lieux  qnli  des 
conditions  très  préjudiciables  aud.  diocèse  >.  —  Rapports 
des  commissaires  nommés  pour  vérider  Ise  impositions 
lûtes  en  1068  dans  les  Assiette»  dee  diocèses.  —  Arlieles 
ajoutés  au  règlement  p^tinral  des  Assifttfs  faif  en  'yan- 
vier  1068.  —  Invités  à  aviser  «  aux  moyens  qui  pour- 
raient dépendre  d'eux  pour  arrestsr  la  aoura  dea  dnelt 
privés  s,  les  Élato  délihèirsut  qoa  te  Roi  aéra  renerel* 
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de  leur  avoir  donné  i  quelque  part  en  l'exécution  de  ce 
ginAmx  de^ein...  et  que  les  syndica  généraux,  chacun 
dam  Mm  d^rtammt,  «dYancanuit  1m  tnia  de  jottioe 
qo'!!  eoBYtaiidra  hira  eonlre  oevx  qid  se  battront  en 
duel  »,  etc.  —  Cunccrnant  rétablissement  J'un  bac  sur 
l&OaroDBe  entra  Roçiaes  et  Roquelle  «  qai  ftciliteroit  le 
eoniBflree  entre  le  Languedoc  et  la  OoToune  ».  —  On 
priera  le  Rni  -r  iIr  nu  piL'-  faire  r«vivr'i!  Ips  offlces  d'au- 
Deurs,  marqueurs  et  visiteurs  de  drap  (sjr  souvent 
«teinte  et  «ipprtvA»)  et  de  latner  «ne  liberlt  entlèr» 
au  commerce,  qui  seroit  'oiit  ."\  fuit  ruin<5  par  l»s  ao>t- 
meutallons  et  attributions  accordées  à  ces  nouveaux 
oMelacB  •  La  UgMdea  eatapei,  réglée  aa  la  meilleare 
forme  qu'il  apsfi'  pn^slblR  pntir  l^-^  s.iijlnfrpmf  des  com- 
munautés qui  en  doibvent  supporter  ia  fouie,  sera  pré- 
senli^e  à  S,  A.  K.  par  le  taion  de  Lante  foi  la  eappliera 
ûy  donner  aon  ordiHinane»,  pour  eelre  par  ton  aoloriti 
ezécntée  en  la  manière  qu'elle  a  esté  dressée  par  les 
Estatz  r.  —  Assemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaus- 
sée de  Toulouse.  Délibérations  touchant  la  réparation  et 
Mtlsse  des  pools  de  Busel.  Rleax,  Ointegabelle,  Car- 
bonne,  la  réparation  du  grand  chemin  royul  l  ins 
tonte  la  sénéchaassée.  =  ilssembléa  des  trois  États  de 
la  eénéebaassée  de  Gareatsonne.     ^  Il  sera  Ml  va  ser» 

vice  pour  U:  ri!|iOH  de  rùinij  ilc  ffu  "SU'  l'arrhevè  (ue  Je 
Narbonne,  présIdent-né  de  celte  assemblée  •.  —  Députéa 
nommés  ponr  aller  témoigner  an  margais  de  RéM  «  le 
sensible  déplaisir  qu'a  l'assemblée  de  la  mort  de  l'arche- 
vêque de  Narbonne  »  (son  oncle).  —  *  Les  Estatz,  remet- 
(■Bl  les  dkwès»!  au  droit  et  liberté  de  diepoaer  de  Tad- 
ministration  et  fournissement  des  estapes  ont  or()annéce 
qne  s'ensuit  »  :  Texte  du  règlement  des  étapes  arrêté  à 
Narbonne  le  17  mars  1069.  —  Les  États  n'oiitendcnt  em- 
pêcher l'exécution  das  lettres  patentes  données  à  La  Père 
le  A  juillet  16B7,  par  lesquelles  le  Roi  ordonne  qu'il  sera 
imposé  24,000  livres  sur  le  diocèse  de  Montpellier,  •  pour 
eetre  lead.  deniers  employés  k  la  construction  de  la  mai- 
MQ  épUeopale  •  oommancée  par  M.  de  Boasqnet,  évéqae 
de  Montpellier,  en  remplacement  de  celle  qui  lui  f  ilémo- 
Ue  ausejr  bien  que  tontes  les  églises  de  lad.  ville,  durant 
les  premiers  monvemeoa  de  ceux  de  la  R.  P.  R.  ».  —  I<e 
synilic  K«néra!  interviemlra  |iar  tout  oit  besoin  sera 
«  pour  faire  contraindre  par  toutes  les  voies  de  droit 
les  gentilshommes  et  personne*  d'autorité  des  diocèses 
de  Lavatir  et  dn  Riput  ^  jiajer  aux  roilectenri  leur 
cotUié  dm  taillas  pour  les  biens  ruraux  qu'ils  possèdent  >. 
—  Le  18  mars  <  \»i  Bstats  sont  allés  en  oorps  à  la  dha- 
pelle  de  La  Magdeleine  donner  de  l'eau  bénite  au  corps 
de  feu  Up  l'archevôque  de  Narbonne  et  prier  Dieu  pour 
1*  rapoi  de  son  tne  ».  —  ■  Pnr  nrUcle  da  caUar  dm 
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doléances  qui  sera  présenté  au  Roy  celte  année,  S.  M. 
sera  suppliée  de  défendre  le  tran.sporl  hor»  de  la  province 
des  vieux  drapeaux  et  lingee  servans  à  ikire  le  papier  », 
ce  qui  porte  à  lad.  proTlnce  nn  préjodioe  considérable, 
h  causf  iju»!  Ihs  pi-'ipriétriir-'^  'Ifs  moulins  h  p.ipi.'f  sont 
contraints  d'aller  en  chercher  à  grands  frais  hors  de  U 
province,  et  par  ce  XDOjtn  Teodent  le  papier  k  plos  haut 
prix  qu'ils  ne  PM-Mient  pa.-  .  —  Ti  m  gratuit  fait  au  Rùi 
de  1,000,000  livres  sous  certaines  conditions.  —  Lee  cum* 
miasidNe  do  Rof  acceptent  ces  conditions  et  prometlent 
d'en  faire  observer  tous  les  articlL"*.  —  L'étapier  du  !leu 
de  Villenouvelle  remboursera  aux  consuls  dud.  lieu  les 
Tirres  par  eux  fourni:!  b  des  officiers  et  soldats  «  du 
régiment  d'infanterie  d'O'Brien,  Irlandois,  viinans  d'Es- 
pagne où  ils  avoient  exté  détenus  prisonniers  ».  —  Pro- 
cès-verbal des  obsèques  de  l'archevéquo  de  Narbonne. 
—  Le  sr  de  Uanse  ayant  aoqnis  de  son  frère  le  comte  de 
Bioale,  lieutenant  général  en  Languedoc,  la  terre  et 
baronnie  de  Villeneuve  qui  lui  donnait  droit' d'entrer 
aux  États  «  pour  y  remplir  la  place  de  iiaron  »t  et  SOttd. 
f^ère  l'ayant  depuis  obligé  h.  dé<*larer  qu'il  renonçait 
Il  a  (  cî  honneur,  droit  et  prérogative  r,  l'assemblée  ■  a 
résqlu  par  règlement  perpétuel  et  irrévocable...  que 
MH.  les  harons  seront  tenus  de  Jurer  quil  n'est  point 
in'ervi'u  j  iTdI  tii  fiMiide  dans  les  titres;  rjui  leur  iîc>iint»nt 
la  faculté  d'entrer  aux  Estatz,  mesme  qu'ils  n'ont  point 
Mt  de  déelantions  eonlraîras,  anxquellse  il  ne  sera 
point  eu  eitgarJ  »...  —  Rapp  ort  dos  commissaires  nom- 
més pour  vérifier  les  impositions  faites  en  IflSS  dans 
l' Assiette  dtt  diocèse  de  Toulouse.  OratMcatlonB  : 
80,000  livres  au  duc  d'Orléans,  pouvornoar  de  lu  pro- 
vince; '10,000  livres*  au  comlfl  du  R  ure,  lieutenant  géné- 
ral; 7,000  livres  h  chacun  des  intendants  MM.  de  Bezons 
et  de  Vertamont,  etc.  —  Sur  ce  qui  est  représenté  que 
la  plupart  des  Tillss  et  communautés  de  la  province  ont 
remis  les  étals  de  leurs  dettes  u  devers  lo  greffe  du  Roy, 
pour  eetre  Téilflés  par  UU.  les  commissaires  préaidana 
ponr  S.  M.  aux  Rstat»;  et  que  le  retardement  des  vérifi- 
cii^i.ins  l'aiisf!  Iwaucouji  Je  f^als  auxd.  commuiuiu'.és  et 
aux  particuliers  qui  les  composant,  par  les  fréquentes 
et  rigoureuses  exécutions  que  leurs  erïnnders  fkisoient 

tons  les  jnnr?  C'inîrc  rAk-s  faute  ^le  pa.\eriiéi>l  il  est 
arrâté  que  les  commissaires  du  Roi  «  seront  priés  de 
permettre  h  tontes  les  tUIss  et  communautés  de  h  pro* 

vinrfl,  pi  iir  Ct'tfp  année  tant  sealement  et  sans  consé- 
quence, d  imposer  les  inlérestz  des  sommus  capitales 
qu'elles  dolbrenl,  etc.  >,  —  Attendu  fabonnenient  des 

I^iKes  (îc  la  ville  Toulouse,  f\](>  s(»pn  dérharçée  tint 
pour  l'année  IQôS  que  pour  l'avenir  du  paiement  des 

intérêts  im  nommes  «nprantéa»  en  1064  pour  pajnr  ta 
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don  gratuit.  — >Ltet«(lM(MiBtnteâire.^  principaux  des  As- 
cfetUa.  —  Ofttfof.  ->  Béiiéinotlcn.  —  Mp«t4f  prâMOts. 

r.  vnt  nitfbin)  ta'Mb,  ttt  MHitt,  paptar. 

Octobre  t<KB9.  —  imrim  «Ml.  —  Procèa-verbaux 
âm  «éaveM  at  dMMntioM  dw  Étala  de  LamrnadM 

•enblés  par  mandement  du  roi  Lonis  XTV. 

DeT  ^à/*  160.  —  A  Toulouse,  dans  le  réfet^toira  du 
grand  «onvent  de*  ànipiatiiu,  du  1*  octobre  an  27  dé- 
cembre Î650  -  Président  :  l'archevêque  deNarbonne; 
Ck»nmissalrt!s  du  Roi  :  Louis  de  Cardaflhau  de  Lévfs, 
eonlâdsBionle, lieutenan'.  k'*  nér:den  Languedoc;  Bazin 
de  Bezons,  intendant  de  la  province:  Fr.  Paul  de  r.araul 
•t  Charles  de  Orasset,  tréKoiiers  généraux  et  gran  Ls- 
Taijiani  de  1-  r:inct>  généralité  de  Toulouse  et  de  Mout- 
^N«r.  —  Préeantation  de*  commiaaions  de  la  tailla, 
taiMm,  etc.  —  Allocation  dn  comte  da  Bkmla.— Discoara 
de  M.  dé  Bezons  sur  la  paix  n^jroci*^^  «  [)Hr  Ni.  lo  ordi- 
nal *.  RIoge  de  Mazarin.  ■  N'a-t>il  pas  garanti  par  sa 
prudence  nStat  de  a»  iiroehatne  ratnet  ITeat'ca  paa  à 
gpi  consfiils  17110  iioii-^  lîevon-f  lui"  les  avantages  que  nons 
avons  remporti^st  N'est-ce  pas  k  ses  soins  que  nous  aom- 
nea  obligifs  de  la  paix  qol  doit  proeorer  )a  Mletté  dee 
peuples  et  le  repos  de  l'Europe?  »  —  Réponse  de  t'arch*»- 
Têqn<^  de  Narbonne.  ■  Celte  illustre  compagnie  depuis 
près  d'un  siècle  n'a  point  vu  de  si  beau  jour.  Les  assem- 
bléea  des  années  précédentes  n'avaient  que  des  (■■AMap^^ 
de  IriateaBe  et  de  larmes  ;  la  continuation  de  la  guerre. , 
ic!)  désordres  publii  s,  l»s  Immenses levéea,  l'accablement 
ia  peuple  aoua  le  laix  dee  chargea  exoaaaiTaa  aaloient  la 
natfire  la  ploa  Mqnenta  de  noa  dfllMratlmia,  et  noua 
n't'^tî  ms  oc  Mipfls  qu'à  cherrhnr  le'»  moyens  rl^  prolontrer 
une  vie  languissante  et  à  noua  défendre  de  l'insolence  et 
de  la  cruauté  du  aoldat.  Mala  anJoiird*ta«]r  «pie  aoe  mia^ 
r««  vont  prendre  fin  par  lu  paix ,  (lar  ce  don  du  ciel 
pour  lequel  noua  avons  si  longtemps  soupiré...  ai^oar» 
inny  eat  un  Joar  de  réanrraetioB  povr  la  proviaee  »... 
Il  fait  l'élofff  fif  son  prédécesseur  M.  deR^bé,  «  qui  nous 
a  si  dignement  présidé  durant  tant  d'annéaa  et  pendant 
des  temps  ai  difBcflea...  C'est  M,  MeaaleuK,  et  tom  le 
savez,  qni,  par  sa  fermeté  et  sa  constance  inébranlnhln 
as  service  du  Roy,  a  rompu  les  fléaux  et  les  violentes 
aeconaBBa  dea  agitations  et  des  mouvements  des  provin- 
oaa  voiaiiiaafni  dévoient  inonder  et  submerger  la  nôtre  > . 
—  «  Atietin  vloalre  général  ne  pourra  être  reçu  qu'après 
qu'il  aura  fait  apparoistre  de  l'enregistrement  de  son  vica- 
riat dans  le  ragiatre  dea  inalnuatlona  de  aon  diueàae  —  • 
Tdrifloatkn  daa  irloarlali  et  proouratiOM.  Serment 
prllA  par  Atemim  troie  ordraa  «a  eorpn  m  la  fbriM 
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ordinaire  :  •  Meealenra  de  l'Eglise,  la  mafia  nlie  mr  in 

poitrine,  Moasieurs  Ho  la  nobles?p,  députas  du  "ners-ÉIst 
et  officiers  de  la  province,  la  main  lavée  à  Dieu  *.  —  Dé» 
pntéa  nommés  potir  témoigner  de  la  part  de  raaaamblde 
an  inarijals  de  Castries  t  In  sflnsibtc  diïplai'iir  qu'elle  a  » 
de  la  mort  de  son  oncla,  l'évôque  de  Béziera.  —  Le  comte 
du  Ronre ,  Ileatanaal  général  daaa  la  pni?lnee,  ■  aara 
pri^  lie  donner  ropin  de  son  contrôle  des  troupes  qui  ont 
piissé  et  repassé  depuis  la  clôture  des  derniers  Etats  >.  — 
Le  cahier  dea  doMaaeaa  aera  (Ut  pendant  In  tanaedai 
Étals  ;  défense  est  faitf?  anx  députés  en  Oinr  d'y  rien 
mettre  que  re  qui  :i<ira  été  délibéré  en  l'a&scmblée.  — 
Commissaires  nommés  poir  «lamlMr  les  rooyenade 
payer  les  1,500,000  livra  flUprmtéan  par  la  province , 
en  1€54,  pour  le  don  gmtnit.  —  Le  président  dit 
<  qu'ayant  écrit  à  M,  de  l.a  Vrillière  pour  savoir  de 
quelle  manière  iaa  Batata  en  devaient  user  pour  l'arrivée 
du  Roy  en  celte  ville,  Il  en  «nroit  en  response  que  te  Rov 
i)«  veut  d'autrM  devoirs  des  Estais  qui)  ceux  qu'ils  lu_v 
rendront  lorsqu'ils  sera  arrivé,...  et  qu'il  n'entend  pas 
que  aaa  nurMianx  de  logla  at  foarriora  délogent  lai  dé- 
pntAt  deod  ^tats  ».  —  Commissaires  nommés  poaPnlIer 
saluer  M.  de  Fonqnet,  anrintandaat  des  finanoca,  el  h 
prince  de  Oonll.  —  On  donnan  me  gmtMeaUon  nus 
maréchaux  des  lopis  du  Roi  •  qni  ont  prl<î  des  soins 
extraordinaires  pour  le  logement  de  Ms"  des  Etals  >.  — 
Règlement  du  cérémonial  à  observer  lorsque  l'assembléa 
ira  saluer  le  Roi  el  la  Reine.  —  Audience  donnée  aux 
États  par  le  Roi,  qui  était  logé  à  l'archevècbé,  le  16  octo- 
bre 1660.  •  Les  trois  onlres  estant  entrés  et  le  Tien 
Batnt  et  oCOciera  de  la  province  a'aatant  mia  à  genoux, 
Ua'UBFclievIqne  deNarbonne  a  1iarai^né8.M:«y.  V. 
n'a  pas  plus  tout  conclu  la  paix  avec  l'Espagne  qu'elle- 
même  en  personne  nous  la  vient  annoncer,  etrécompen- 
aerparcet  elfel  adanfralile  de  aaJtuMcecmx  détona  Ma 
sujets  qui  par  leur  fermeté  et  confMn  'f  admirable  kwaa 
service  ont  donné  de  plus  grands  exemples  de  fidélité  Ml 
reate  d«  royaume...  Noua  aommea  potée  à  «rotrefoe 
votre  voyage  dans  1p  Laniftiedic  a  quelque  myst^rfl  pins 
avantageux  pour  nous  qu'il  ne  nous  paroistpas  d'abord, 
fua  eMta  henreose  alUaM^  qal  doit  ertrn  laaeeau  sacré 
dp  notre  paix,  y  sera  consommée  pour  aon  éternel 
bonheur,  et  que  cette  infante  merveilleuse...  nous  sera 
amenée  par  la  nmte  do  notre  frontière  qui  est  le  chemin 
glorieux  de  vos  irtompliea  ».  —  Le  Roi  ne  réfnnd  paa. 
:=  Assemblée  des  États  de  la  Sénéehauaaée  de  Toolona. 
—  11  sera  incesamment  procédé  à  la  réparation  des  ponts 
et  passaRos  du  grand  chemin  royal  «  qui  sont  depuis  Ton- 
loBse  jusqu'à  Villepinie,  le  Soi  pouvant  ^«1  Mtoamap 
par  cetta  route  ».  =  BntMe  dea  ceatmtaaatrea  du  Roi. 
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—  La  eomts  Monte  dit  t  «  La  Eto;  nooa  a  coromandé 
<1  entrer  ce  matin  dans  cette  illustre  assemblée  et  de  luy 
dire  que  son  Intention  est  de  remettre  l'édict  de  Béziers 
et  nalablir  par  la  son  anlorilé  du»  lApMTtet».  — 

DteooM  da  H.  de  Besona  c  S.  M.  nm*  cooniBind» 

btard'aiiitraraïQounl'hnf  pour  vons  dire  que  son  auto- 
rité aj'ant  esté  blessée  par  la  ri'fvo'Mti m  <iH  l'i'i'lt  i1h  R't- 
liMt,  fikita  «Q  l'année  Ifttf ,  dans  un  temps  de  trouble  et 
d'orag»....  elle  «n  préfSrolt  le  mlabNaaemwt  fc  tout  au- 
ire  socûurs  qu'cllo  aaroit  puattenitn>  du  la  province, 
d'autant  plus  que  le  peuple  se  trouve  soulagé  par  oat 
Miel,  {Nitaqae  tonlaa  iea  impoaltioitt  «ml  ûtêeê  à  «ne 
sommft  moiîlqiie,  et  (|u*"  mesme  !fs  pstapea  que  vous 
aviez  accordées  depuis  ne  seront  plus  nécessaires  par  la 
pais  ...  Ne  dlseoa  pas  que  l'édict  da  Béilan  aoit  un  oa- 
vra^ro  de  la  colère  du  Roy.  S.  M.  est  satisfaite  de  votre 
sèle  et  de  votre  (irtélité  k  son  service  et  la  seule  considé- 
ration du  rcstablis^ment  de  son  autorité  ta  p«te  à  vous 
demander  une  délibération  contenant  que  vous  consentes 
fc  ce  rastabliaaemenl.  —  L'archevêque  de  Narbonne,  pré- 

si'lent,  répond  t  qne  cette  proposition  avoit  quelque 

cboae  de  si  surprenant  et  da  ai  peu  attendu  qu'il  n'avoit 
pointée  parole  que  pour  taordlr»...  que  quand  II  plut  au 
Roy  leur  envoyer  la  révocation  de  cet  édlrl,  les  Kstats  eu 
rent  sujet  de  croire  qaec^eatoilaDeJaalioedoolS.  M.  voa- 
lott  raoonnolstre  l'aflMloB  et  la  fidélité  des  peaples  do 
Lan^edcK'  ;  et  (le]iuîs  ce  leiniis,  la  pruviiiro  ^-n  ayaiil 
donné  des  continuelles  et  très  éclatantes  marques,  il  sem- 
ble «|ii*alta  avolt  mérité  4e  reeevolr  des'noovellea  «rdeea 
del;i  h-inté  de  S.  M.  h  première  entrée,  par  une  confir- 
mation de  toutes  ses  franchises  et  libertés,  et  non  pas  de 
les  Toir  anéanties  et  dllniilas  par  no  rsatabUasamant  si 
préjndiriab'e  î»  SCS  droits....  mais  fomme  la '"orapapnte 
reçûU  toujuuni  avac  respect  et  soutuisiiuu  tout  C0  qui 
Iny  est  proposé  au  nom  de  S.  M.,  après  qu'elle  y  aura 
délibéré,  elle  loi  fera  savoir  sea  résolutions  —  Com- 
missaires nommés  pour  examiner  Tédit  do  Bèziars  et  la 
révocation,  <  afln  d'en  pouvoir  rendre  par  leur  rapport 
sçaTaOB  la  plus  part  des  députés  qui  n'e^loient  pas  aux 
tttats  dans  ce  t«np8  lii ,  et  capables  d'opiner  avec  plus 
(le  eoiinaissiince  sur  lad.  propasition  ■.  —  Ra]:i|iorl  très 
étudié  de  l'évéquade  Montauban ,  l'un  de  ces  commissal- 
rat;  Il  ooBdnt  Ktnai  :  •  Par  lion  volt  qae  oelta  révv- 
cation  n'a  [leint  été  extorquée,  iju'aii  r.miraire  eVtc  a 
esté  accordée  en  connoissance  de  cause  et  du  bon  gré 
du  Roy,  et  qn'afaejr  l'im  ne  peut  poa  dire  qn'Il  y  ait  esté 
lésé,  ny  prendre  uti  iiri'teitii  si  Wfrer  pour  contester  h  la 
province  une  grâce  dont  sa  fidélité  et  les  grands  etTorta 
«n'alla  a  fldto  pon  la  sarrlcn  imMar  Vm  vandia  al 
digne...». — flnr qnoi,  Isa  Atata  délHièrant  qiilla  m  pan- 
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vent  consentir  au  rétablissement  de  l'édlt  de  Béziers.  — 
Contre  des  employés  des  gabelles  qui  avaient  tiré  des 
coups  de  fusil  sur  quatre  gontilshonimes.  et  qui,  con- 
damnés par  la  Parlement  de  ToulouzeconiM  assassins, 
avaient  oblenn  nn  arrêt  du  Consall  les  ranTOfsnt  devant 
la  Oonr  des  comptes  de  Ifontpellier,  comme  ayant  agi 
d.ins  l'exeriice  de  leur  charge.  —  RP-glement  pour  l'en- 
trée aux  Ëiats  dsa  oansnls  d'Anterive  et  de  VerfeiJ, 
▼illea«naltresses  d«  diocèse  de  Tonlonae.  —  Rapiiorts 
des  commissaires  noram-'s  pour  i'\arainer  les  iti  iK  sitions 
faites  dans  les  assiettes  du  diocèse  en  1650.  —  Le»  trou* 
pes  qui  sont  en  Catalogne  étant  à  la  veille  d'en  sortir  pour 
piviulp'  leur  quarlio:'  iFlilver  ,  les  députés  écriront  dans 
leurs  diocèses,  et  les  syndics  généraux  chacun  dans  son 
déparlaoïent,  ■  pour  Aire  «va  Iea  magarina  aoient  an  état 
de  recevoir  les  troupes  dans  les  lieux  d'étapps  —  ■>  On 
demandera  cassation  de  l'élection  consulaire  faiie  h  l'Isls 
en  Albigeois  par  le  de  Cambon,  commissaire  ilu  Parle- 
ment de  Toulouse,  et  qoe  conformén-.ent  k  l'arrest  da 
dn  4*  septembre  1851,  il  aoil  fiât  itératives  défenses  aod. 
Parlement  d'envoyer  ancnns  eommisaatrea  sur  les  lieux 
pour  raison  desd .  élections  ronsulalrsSf  qnand  mémo  il 
enseroit  requis  par  des  syndics  des  partlenllerababitans, 
s'ils  ne  sont  assistas  de  [irocuralion  signée  du  plus  grand 
nombre  des  principaux  taillabks  ».  —  Le  trésorier  de 
la  Bourse  avancera  1,000  liv.  n  lien  de  OIntegabelle  où 

ri'l,i[ie  est  él;ihlie,  lequi'l  est  réduit  en  d'Ile  iiAcessité  par 
les  grands  désordres  et  ravages  qu'y  ont  Dut  ci-devant 
las  gens  de  guerre  lors  de  leur  passage,  qn'il  se  Ironva 

présentement  dans  l'impuissance  de  fournir  la  snhsi?- 
tance  aux  troupes  qui  sortent  de  Catalogne  >.  =:  Assem- 
Me  dsa  trola  ilali  da  la  séoMMUsaie  da  Oawasaonaa 
sous  'a  présidence  de  rardierAqn'^  de  Narhonne.  —  I.ee 
tl(;(iUté!>  iiuiDiiii^s  puur  ;mluur  le  cardjiial  M:uariu  du  la 
part  de  l'Assemblée  rapportent  :  •  que  S.  E.  avoit  reça 
tràs  agréablement  leur  compliment,  et  qu'il  leur  avoit 
protesté  qu'il  protégeroit  ta  province  en  tout  ce  qui 
dépendroit  de  luy  auprès  de  S.  M.,  laquelle  estoit  extrê- 
mement satisfaite  de  la  conduite  respectueuse  dea 
Estais  — '  Pour  donner  moyen  aux  députés  qui  seront 
nommés  pour  la  vérification  des  déparleraens  à'^i  dioco- 
s«s  de  travailler  avec  plus  de  Caclllté,  les  sieurs  de 
Ottinemlnet  et  de  Rognhr,  aaerétalrss  des  États,  flvont 

un  <'tat  de  f  )US  IilS  frais  den  Assieltw  des  23  diocèses, 
chacun  en  sa  généralité,  tant  des  sommes  comprises 
dans  réiat  arrêté  en  1614  que  dea  anemenlaUone  Mlea 
en  (jnclqnes  dioct'ses  par  des  arrêts  du  Oînscil  on  de» 
réglemens  de  cette  assemblée  >.  —  L'archevêque  de 
Tonlouaa  préaida  h  dilknt  da  Itedwvflqna  da  MsrhcNHHi, 
INIsport.  — >  Il  ait  arrHi  c  par  rittaOMnt  irrdmeaM», 
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qu'en  toulM  tot  MKbAntlocM  gniserool  priwa  à  l'BTwdr, 

les  secri^taiiw'  KtaU  t-crinirtf  tnnt  ati  long  I-»*  noms 
de  ceux  qui  opisiaronl  «  —  «  Le  lioy  talaul  ii  la  veiUe 
de  partir  pour  Provence  >,  l'AssembMe  nomme  ries  corn- 
miasalrea  qui  «  feront  choix  des  lieux  les  plas  propres 
panr  recevoir  dans  cette  marchn  le»  régiinens  des  gardes 
françolsfl  et  «nisso  ».  —  L'archevêque  de  Toulouse,  pré- 
aldmt,  dit  qti«  M.  de  Ceions  •  lai  •  fait  tt^avoir  de  la 
part  du  Rr»7  que  S.  M.  dMmIt  «t  voulolt  que  les  RIats 
finissent  le  plus  loi^i  ju'il  jiouiTi  il,  rt  qu'avant  son 
départ  «Ils  Tooloit  recevoir  Toctroj,  et  qu'elle  n'avoit 
point  vonltt  bonorar  de  aa  paraonM  o»ts  anemliUa 
pour  •'^«larirnT  î\  l;i  pruvitn'H  If^  f^nlt  qu'elle  nuroiJ 
él<^  obligée  de  faire  >.  —  «  Considérant  le  peu  de  fruit 
«t  avuilign  qna  la  provlnca  a  nça  de  l'armanent 
sur  nipr  d&^tlné  à  tenir  la  côte  de  la  mer  lihre  do  l'infes- 
talion  des  Espagnols  nt  M:illQrquins,  lequel  a  été  si  mé- 
dlcwra  et  si  peu  considérable...,  l'assetTiblée  arrête  qu'on 
ne  lèvera  pin»  la  crue  de  deux  sois  pour  livre  sur  tes 
droits  de  foraine  et  douane  qui  devoit  ayder  le  Roy  h 
fUra  eet  Armement,  et  ce,  d'autant  plus  >|ue  la  guerre  a 
IIbI  ».  —  On  enrefistrera  aux  regisIreB  des  États  l'édit 
d'avril  1058  portant  réTocation  des  prisidiaas  nonrelie- 
ment  créés  de  Mende  fl  de  Villeneuve  de  Berg,  dans  le 
ressort  et  la  sénéchaussée  de  Nimes.  —  Tu  la  misère  de 
la  province.  Il  n'y  aéra  eelte  aooée  qu'an  seal  député 

en  cour,  lei]i]'''I  iinrtpr;!  caW'îr  ilrili^ain'is  mi  R<n 
—  Commissaires  nommés  pour  dresser  le  cahier  des 
doldaiiMS.  —  Lee  oomniiaaireB  nommés  pour  aviser  ao 
rombonrseTn'>nf  fini  l.fiOO.OOO  liv.  einprunt^^-?  on  If^St, 
rapportent  qu'ils  avoient  trouvé  la  province  dans  un  si 
nleérable  état,  à  cause  *\ca  dons  excessilk  qu'elle  a  esté 
obligée  de  faire  au  Roy  la  présente  année,  qu'il.i  n'avoient 
point  cru  qu'on  put  obliger  les  diocèses  à  imposer  leur 
portion  do  lad.  somme,  i  l  iin'il  sHrolt  délibéré  sur  cette 
aflCiire  l'année  prochaine  >.  Ce  rapport  est  approuvé.  — 
Le  s^  de  Boyer,  syndic  général,  expose  qu'il  reçoit  tous 
les  jours  dos  plaintes  des  receveurs  des  22  dioc^^es  et  des 
collecteurs  des  oommunautée  au  si^etdes  empêchements 
qui  leur  «ont  donnée  dans  la  teTée  des  tafllaa;  que  dans 
les  diocèses  ilf  nidiv  l'f  .TcToulir.is^-,  iirirtlculiérentent 
dans  la  ville  de  Rieux  et  dans  les  communautés  de  Moa- 
ieequieD,  Vontglscard,  Lux,  Boarv-Salnt-Ssmard,  Var» 
quiem,  Bazus,  les  entreprises  «t  vIol-'-ncR";  rte'  fren- 
tilshommes  et  autres  personnes  puissantes  et  accréditées 
•▼oient  tallooant  prévalu,  eesannéei  panéec,  contre  de 
pauvres  consuls  et  collecteurs,  qu'ils  avoient  ou  aban- 
donné leurs  biens  pour  garantir  leurs  personnes  ou 
qu'ils  croupissent  préj<entement  en  prison...  Sur  quoy  a 
été  arresté  qu'on  inlarrieodra  partout  oit  beeoln  sera  pour 
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dfl  main-frtrte  au  payement  dAs  taill.r'îd?  leurs  biens  m- 
nius  ».  1^8  compagnies  des  gardes  suissi;!.,  qui  de- 
vaient payer  tours  dépenses  dans  les  lieux  d'étape,  n'en 
ayant  voulu  rien  faire,  M.  r.i>  Tellier  explique  <  qu'etlet 
n'avoient  point  d'argent  t  t  >|U(j  le  Roy  n'étoit  pas  en  état 
de  leur  en  bailler  ■<,  et  il  demande  que  la  province  pour- 
voie  à  leur  sufaeistanc*  :  sur  quoi  il  est  délibéré  que  ■  ia 
prorlnee  fera  Tavanee  dans  les  lieux  d'étapM  pour  le 
régiment  Je?  ganîc-s  suisses,  en  ratii)ns,  sur  le  pie;!  ;le 
IflOratitios  par  compagnie,  à  raison  de  8  sols  par  ration, 
de  laquelle  avaace  tant  dse  oompagnfee  qoi  ontd^h  mar» 
ché  que  de  relies  qui  marcheront,  li»!.  provinre  ser.^ 
remboursée  sur  les  deniers  réservés  du  don  gratuit  de  la 
présenta  annde  ».  <-  Testa  d'ane  déclaration  tigot»  du 
Roy  et  apportée  aux  États  par  ses  commissaire?.  Il  y  est 
dit  que...  <  l'Intention  de  S.  M.  est  de  rétablir  I  édil  de 
Béziers,  pour  être  exécuté  «omine  il  -  tait  en  IG32  et 
avant  l'année  1G40,  si  ce  n'est  que  les  Estais,  dans  la 
nécessité  urgente  des  affaires  de  S.  M.  tant  \your  fournir 
les  sommes  qu'il  sera  nécessaire  de  payer  en  exécution 
du  traité  de  paix  que  pour  les  dépenses  courantes  de 
l'Bitat.Tauillenf  luy  accorder  sans  aucun  délay  ta  somme 
de  deuxroillioasdellvn's  |iour  la  présente  anu-V,  pureille 
somme  pour  chacune  des  trois  suivantes,  et  luy  en  avaa* 
cerdenxdesd,  annéesdès  à  présent. De  pins,  8.  M.  entend 
([ue  iliis  soraraos  auxiiuiill'i-r.  se  monteront  Ifts  comptes 
des  estapes  des  trois  dernières  annét*s,  il  en  soit  fait  une 
commune  qui  sera  payé*  à  l'avenir  par  cbaoun  an  ans 
oillrier^  qui  si-r  int  pour  cfl  pri'p.iséH,  pour  être  lad. 
somme  employée  h  l'avantage  de  U  province...  et  outre 
ce,  3.  M.  veut  que  les  sommes  demandées  aux  ville*  de 
la  province  soient  payées  par  leed.  villes...  pour  subve- 
nir aux  despenses  de  son  mariage,  espérant  d'ailleurs  que 
les  Rsuu  lui  (kiront  un  présent,  pearnue  («tle  Ibla  aen- 
iement,  poar  lea  tt»ia  de  sas  m^wea  et  pour  sa  prenlèr» 
entrée  dans  la  province,  qnl  ne  pourra  «strs  moindre 
d'un  million  »,  etc.  ~  <  Quoyque  réduits  dans  l'impuis- 
sance par  les  efforts  extraordinaires  qulls  ont  bit,  les 
années  demiAres,  les  Estais  ont  néanmoins  aoeordé  an 
Roy,  il.it^s  l'orrasinn  présente  de  la  paix  et  pour  la  dé- 
diarge  de  tout  ce  qui  a  été  demandé  à  la  province  et  aux 
▼mesdloellaenpaitienller,  la  somme  de  trois  ulllfonsde 
livres,  sous  les  conditions  suivantes  et  non  autrement  i . 
Suivent  22  articles.  —  Les  commissaires  du  Roi  accep- 
tent te  don  et  prornellent  de  iUre  exéentor  cm  eondi» 
lions,  et  le  Roi  approuve  leur  acceptation.  —  Jacques 
Boude  est  nommé  Imprimeur  de  la  province,  en  survi- 
vance de  son  père  pourvu  de  cet  emploi  depuis  16i.'>.  ^ 
Assemblée  dea  États  de  la  sénéchaunée  de  Beancaira  et 
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Touloasa  :  déliWralions  r«iiatives  aux  réparations  des 
ponts,  chemins  et  passages  des  diocèses  de  Toulouse, 
Wmx,  ete.  =  Assemblée  des  Étuts  de  la  sAnfeliauaaée  de 
Cnr.' i^S(  •nue,  ^  T"ri  •  parti.»  ili";  Iroi^  iiillions  accordés 
au  Roi  fera  impi^éo  et  la  reste  (iris  sur  le  roT^nu  de 
l^olTalent  des  annies  1660, 1661  et  1663.  —  On  ramer- 
clera  la  duc  d'Orl^ians  <  da  s'ùlre  employ>^  dti  t.Mii«  sa 
force  pour  empêcher  io  rél>«bl»sseuieiit  de  l'édit  de  Bé- 
liers, tant  auprès  de  S.  M.  que  de  M«r  le  cardinal.  *  — 
Entrée  des  commissaires  du  roi  :  ils  apportant  h  l'assfm- 
biée  une  dHclaràlii»)  du  Kui  du  uiois  de  décembre  ItioU 
parlant  eonflrmation  de  la  révocation  4»  l'Mit  de  Bé- 
ziers.  —  Onitificalions  :  80,(W0  lîr.  au  duc  d'Orléans, 
gauverntiur  de  la  province,  etc.  —  Lislâ  ûna  comuiissai- 
na  pvindpattt  de»  Assiettes  —  Oi-trui  d<«  jK»nws  con- 
tonnas  *  anx  coomissionsdei'ayde,  octrojr,  crue,  préci- 
pnt  de  rAqnIvaVnt  et  autres   —  Bénédiction.  —  Députés 

Def-lQlàf^  340.  A  Pézeaas,  dans  l'église  de»  Péni- 
tents noirs,  ritt  34  Janvier  an  10  avril  1661.—  Présidant  : 

r.irf!'.ovHf[Ht'  i:t>  X.ir'bf.iiri'  C  ii;iiirssaires  du  Roi,  le 
princâ  de  Conti,  gouverneur  de  Langueduc;  Bazin  de 
BettHM.  intendant;  Louis  d'Arp^Jon,  ministre  d'état, 
lieutenant  général  en  Lanffuedoc  (atMenI  '  ;  I.À)nard  Dai- 
gnan  et  Jean  Ca»tel,  trésoriers  généraus  de  France  ès 
généraliUs  da  Tontonaa  et  da  Uoatpaliier.  —  Laalnra  da 
la  (."tire  close  du  Roi  ailressée  aux  Étatâ,  diitAe  du 
15  novembre  1060,  et  des  commi-ssions  des  impositions. — 

Discours  du  jirincade  Ck>nti  <  C'est  pour  la  troisiènia 

fi>i8  qu'il  vient  en  celte  assemblée  •  mais  aujonnrbui 

d'une  manière  bien  différente  des  autres,...  rar  il  y  a 
beaucoup  de  disproportion  entre  l'esprit  par  taqiMl  On 
•'icqnitle  d'une  commission  passagère  et  l'alliance  pour 
ainsi  dire  que  contracte  an  gonvameur  avae  le  pays  qui 
est  i  iin  iiis  ii  s  administration...  avec  lequel  il  antre 
dans  une  communication  ai  Intime  des  biens  et  des  maux 
qu'un  peut  dire  qu'il  est  beureuc  de  son  bonheur  et  mal* 

heur    X  1  ses  adversités       La  même  année  qui  m'a 

donné  a  vous  a  esté  celle  qui  a  donné  la  paix  à  la  France... 
Mail  oonma  cette  paix  est  enoore  m^seanie,  c'est  avae 
ppirve  qnn  je  ':ni'=:  obli^j'^  df  vous-  frj're  juger  à  vous-mes- 
mee  que  le  Roy,  qui  songe  sérieusement  à  parvenir  au 
soulagement  deaaa  paiir*lM,  Dftle  peut  quapar  dasmojemi 
dont  l'exécution  d'»'n:'nt'e  finelque  chose  qui  semb'c  cstrc 
GOQlraire  à  cette  uuerjii.in...  Il  est  certain,  Messieurs, 
tMiagaarre  a  mis  les  finances  du  Roi  an  toi  aalat  qoa 
pour  M  MOSteair  les  efTorts  il  a  esté  constraint  d'anliri- 
per  niF  les  revenus  et  d'en  aliéner  beaucoup  •,  etc.  — 
BiMOlura  de  M.  da  Bawm  :  H  loiia  raeoantvmMiit  la  tn 
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doc  d'Orléan>:  ;  le  |irinc«  de  Oooli,  dont  les  ancêtres  du 
côté  maternel  (les  Montmorency),  <  ont  esté  éclairés  des 
vérités  de  la  religion  lors  mesme  que  nos  rois  eatoiest 
dans  les  erreurs  de  l'idolâtrie,  et  que  l'on  peut  nommer 
le'J  lbnJ:iCi;u;\s  lîu  (■h'"isli:iiiisiiH'  ■  :  U-  Ivji,  (jui  ajiris  ''.eut 
siècles  da  guerres  a  donné  la  paix  à  l'Europe  :  <  il  semble 
que  la  ciel  na  couronne  notre  prince  dans  le  prlntemin 
fin  si>n:igeque  pour  le  destiner  à  d'autres  c:ilrHiit  is»»s, 
que  le  sang  de  saint  Louis...  l'appelle  à  quelque  chose 
d'extraordinaire,  que  sa  piété.. .  la  grandaur  da  son 
rage  luy  font  ju»lnnient  p^pt'rf'r  ri.-';  cinironnes  qui  sont 
dues  il  y  a  si  longtemps  à  la  tYance  Il  termine  par. 
l'éloge  de  Ifasarln  :  <  La  del  do  poavoit  pas  souflHp 
qu'une  vertu  si  sublime  querelle  de  S.  R  fiil  rn  s.^rrée 
dans  les  limites  de  la  France,  el  la  paix  tut  conclue  atln 
que  ses  conseils  pussent  esire  utiles  h  toute  IIUMpo  et 
qu'une  si  grande  lumièi-e  pût  é<'lairer  plusieurs  royau- 
mes tout  ensemble  «.  —  Réponse  de  l'nrchevêque  de  Nar- 
bonne...  «  Nous  sommes  heureux  d'astre  n<!'H  sous  des 
princes  qui  savent  que  les  maximes  du  christianismo 
devront  être  la  règle  du  gouvernement  de  leur  Estât  at 
qu'elles  les  (ibli|,'enl  d'ejstre  lldèles  à  leurs  promesses... 
<  Nous  estions  .anenblés  pendant  les  traictés  qui  se  liii* 
soient  (pour  la  pais),  et  na  voulant  pas  donler  du  sneoéi, 
cette  province  a  ouvof  ;>jiit.  s  ses  veine.s  et  s'est  entière- 
ment épuisée,  et  par  l'excès  el  la  magni&conoe  d'un  dua 
gratuit  da  trois  mliliono,  alla  a  masma  turpaaié  falteaia 
de  S.  M.  qui  on  fe^r^.oi;r^a  publiquement  tant  do  satisfac- 
tion qu'elle  donna  sulennalleiaent  sa  parole  royale  et 
sacrée  que  nomme  nous  \uj  avions  donné  des  marques  si 
éclatantes  de  notre  affection,  aussi  fj  ir.irririns-nnuc  ry 
nprës  abondamment  des  fruits  de  ses  lra,v.iux  p^eudaiU  la 
paix  par  la  dascharge  des  subsides  et  impositions  de  la 
province  »...  —  Le  sieur  de  Calhelan,  capitoul  de  Ton» 
lous-,  «  représente  que,  comme  celte  assemblée  est  com- 
posée de  trjis  Estata  qui  ne  font  quun  corps,  Il  estoit 
raisonnable  que  les  aiauFS  députés  du  tiers  estât  eussent 
quelque  part  k  l'ezaroon  des  vicariats  des  sienrs  vicaires 
généraux  et  des  pri>CMi-;ilîoii.>i  des  sieurs  envoyés  de  la 
noblesse,  lequel  se  devoit  Caire  par  des  commissaires  da 
Ions  les  ordres  :  délibération  conforme. — Commissaires 
nommé-s  pour  ju^'' r  Ii-s  (lifT.jriinJs  t'ni<'Iiaiit  r.'nln'''.'  aux 
Ktats.  —  Suivant  l'exemple  de  Messieurs  du  clergé  do 
Francs,  rassanbléa  décida  qu'on  prêtre  da  l'Oratoire 

.1  fpvii  le  rati''  Msniii  aux  pages,  laquais  et  valets  de  ceux 
qui  la  composent,  pendant  le  temps  qu'elle  demeurera 
céans.  »  — 11  sera  bit  un  aarviea  solenne)  pour  le  repos  da 
l'Amn  du  feu  duc  d'Orléans ,  l'>h  (">i]r]i->  ris  Nimps  fera 
l'oralsoa  funèbre.  —  Remise  au  greft'e  «les  Klats  de  iet- 
tNS  pAtsniaa  do  déconlra  KM  dtaat  k  U  Cour  das  «Uot  • 
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de  Montpellier  et  attribaant  aux  ËUU  la  JvridloUon  des 
étapes  ;  d'un  arrêt  du  Conaeil  «  dannéert  commandement 
à  Toulouse  le  27°  décembre  1050,  portant  descbarge  en 
dveorde  la  province  de  la  soiiituâ  ôi  deux  millions  de 
liTm  MCOrd^e  aa  Rai  ea  l'anxtéa  14)67  >.  —  Oa  priera  le 
Bol  de  révoquer  le  don  qu'il  a  fldt  k  l'on  âs  aea  yatets 
de  chambre  du  droit  exclusif  de  vj^ndre  de  l>i  gl  icH,  par 
lai*inème  on  par  see  ooinmM,  et  de  permettre  aux  baiii- 
tants  4e  ta  province  de  Aiire  dee  gladAree.  —  Plainte  au 
piMice  lii'  D.Hilï  (Miii  1h  sit'ur  Manse,  directeur  puni- 
rai des  gabelles,  qui  avait  proféré  contre  l'arche vé<iue 
-de  Narboono  «  pinslenrs  parole*  IndlaerMea ,  et  an  aujet 
des  «  violences,  vaia'ions  ot  concussions  que  les  gardes 
dasgabellee  font  tons  les  Jours*.— l&Oliv.sont  accordées 
au  alenr  Lapierre,  mattra  de  la  bande  des  vlolone  de 
Montpellier.  —  Commissaires  n  iTim^s  :  pour  clore  et 
arrêter  les  comptes  do  Trésorier  de  la  Bourse  et  offlciem 
du  pays  ;  —  pour  dresaer  l'dtat  des  foules  goufirertc:^  par 
les  diocèses,  villes ,  communautés  et  particulière  de  la 
province;  —  pour  vériller  les  départements  des  sommes 
Inpoetes  danii  les  Assiettes  dernières  des  diooè^s  ;  — 
pour  examiner  Isa  lettres  patentes  obtenoea  par  lea  États 
pour  la  réanion  k  ta  provioce  do  eorotA  de  Osraman.  — 
On  demandera  au  lîi  î  iî'.uil  'r;s>  r  la  lit|iiidation  faite 
par  l'intendant  de  la  duance  des  offices  du  présidial  de 
LiaHmx,  supprimés  fc  la  povranile  des  fttats.  —  On  priera 
le  Roi  d'ordonn' r  rjuc  la  "liarffo  dn  prévôt  ilo  la  séné- 
chaussée de  Ninies  soit  exercée  jiar  un  catholique,  et  c>^ 
c  pour  Dettre  les  catboliquea  de  la  ville  et  dtocèee  d 
Kimes  à  couvert  des  violences  de  ceux  de  la  R.  P.  R.  ».  — 
Envol  d'un  exprès  à  Montpellier  pour  retirer  de  MM.  de 
la  Oovr  dea  comptes  les  commissions  nécessaires  pour 
Informer  dans  tous  les  diocèses  de  la  province  des  vio- 
lences commises  par  les  gardes  des  galxilles.  —  Le  Roi 
cera  .nupiilié  de  supprimer  toutes  les  cruaa  mJses  sur  le 
sel  depuis  l'année  150^  attendu  que  les  eauMS  de  leur 
esLiblissement  ont  cessé  et  que  le  prix  du  sel  en  est 
si  eiccssif  que  la  plupart  de.s  habitant  do  la  ])ri)Vinco 
sont  dans  l'impossibilité  d'en  aclieler  «.  —  Poarsaite:) 
aanmt  foftes  pour  contraindre  les  reli^anaes  de  Lon- 
ga^es  à  payer  leurs  tailles.  —  Plusieurs  députés  s'élant 
plaints  de  ce  que  f  les  copies  des  procès  -  verbaux 
des  Bstats  sont  si  mal  icriles  et  al  peu  oorreelsa  qu'il 
est  impossible  d'.»n  tirer  aucunes  lumières  pour  l'ins- 
truction des  députés  qui  doiveul  composer  les  Aiisiettes 
des  diocèses  i,  les  greffiers  des  Étals  reconnaissent  que 
ces  |>laintes  sont  justes  et  déclarent  «  q<i"  rc;  ^losordres 
proveuoient  de  ce  qu'ils  n'et^toienl  (la:»  >u  liberté  de 
prendre  Isa  clercs  qu'ils  en  jugeoienl  les  plus  propres, 
ajrana  esté  souvent  nécessités  de  bailler  ces  copie»,  h  la 


prière  de  penonnes  puissantes,  à  des  elerci  qnlls  b'm^ 

roient  pas  choisis  >,  sur  quoi  il  est  arrêté  que  san.s  avoir 
égard  à  aucune  recommandation ,  ils  prendront  des 
clercs  capables  qui  puissent  bien  s'acquitter  de  ce  tra- 
vail, et  qu'ils  •  coUationneroot  mot  à  mot  toutes  les 
copies  (les  procès-verbauz  avant  la  fin  des  Bslats  — 
Cdinmissaires  nommés  pour  examiner  les  moyens  de 
mettre  tes  receveurs  des  diocèses  it  couvert  dee  épioes 
exiraordinains  qu'ils  sont  forcte  de  payer  à  la  Chambre 
(îos  r'iiiipli's  *ï!  aux  iri'si  riiTs  île  France.  —  Vu  les  let- 
tres patentes  du  4  septembre  par  lesquelles  les 
messageries  rojralea  sont  révoquées  pour  «  qui  regarda 
le  Languedoc,  et  les  villes  de  ccit''  ['r^ivlrice  maintenues 
en  la  Caculté  de  nommer  des  messagers  particuliers  pour 
le  port  de  leurs  latlrss,  bardas  et  paquets,  i'Assnnblée 
approuve  les  provisions  fixpi'Tlir^pîi  par  le;:  rapttouls  de 
Toulouse,  en  faveur  d'un  aieur  Taur,  |<our  cxt;rci!r  la 
charge  de  messager  de  Toulouse  k  Lyon  et  villes  de  la 
roote.  —  Rapports  des  commissaires  nommés  pour  véri- 
fier les  impositions  fklies  dans  les  .^s»lettes  en  1000.  — 
Commissaires  nommés  pour  chercher  les  moyens  les 
plus  radies  de  libérer  la  province  des  grandes  sommes 
qu'elle  doit  k  raison  de  l'emprunt  fUt  pour  le  payement 
du  don  gr  iiuit  ilr  ir.'i't.  —  Contre  un  nnnirtu''  Fi  lmes,  qui 
noDolutant  un  arrêt  du  Conseil  du  19  décembre  1653, 
voulait  empêcher  les  drapiers  et  tondeurs  de  Nîmes  •  da 
prcs.sor  !e?  étofTes  de  laine  avec  le  cari  )n  de  papier 
ohuufTé,  suivaiU  l'usage  immémorial  pratiqué  partout, 
i"  Sans  et  dehors  le  rojanme>.  —  AssemUée  des  trois 
Étals  (Ia  la  '<i''diau!wéH  do  Cai-cassonne.  —  .\pr^^  nvoir 
ouï  un  rapport  du  s'  Boyer,  syndic  général  sur  •  la 
vieille  prétention  des  docteurs  régens  de  l'Université  de 
Toulouse  contre  Messieurs  les  prélats  et  bénéficiers  de 
la  province  »,  l'Assemblée  arrête  que  ses  députés  en  Cour 
<  T'oursuivrint  la  révocation  des  lettres  patentes  de  IHflB 
et  du  despartemeni  du  la  somme  de  2,(XX1  liv.  Citten  oon- 
^quenee  sur  lesévèques,  abbés elaulres  bénéfleiers  de  la 
province  ».  -  -  La  survivance  do  la  charge  de  syndic  géné- 
ral de  la  sénéchaussée  deToulouse  dont  est  pourvu  lesFde 
Royer  flls,  est  accordée  an  s*  de  Boyer  père.  —  On  inler> 
vii  ii1ra  partout  où  besuiti  st^r:\,  jniur  conserver  aux 
hubitans  catholiques  de  la  ville  de  Plorac  la  liberté  des 
élections  eonsulafres  et  pour  j  Aiire  garder  l'ordre  de 
tous  temps  otaorvé  •  pour  la  ni  mln^ilion  des  consoilk-rs 
politiques  iiiy-pariis,  qui  doit  estre  de  six  habitans  catho- 
iiqnea  et  sis  de  la  R,  R  R.  ». — On  enrsgistrsradanalss 
r^k'istrf^  des  Étals  l<'s  lettres  patentes  données  en  mars 
JUItT  (jar  lesquelles  le  k^urg  de  Boulogne  en  Vivarais, 
est  érigé  en  ville  avec  faculté  d'entrer  à  son  lour  aux 
États  de  Languedoc,  et  tous  les  ans,  à  l'Assiette  dn  pif» 
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de  VlTarab,  •  an  lien  al  plane  da  la  Tilla  da  Privai,  daa> 

chuij  liud.  tircil  |i;ir  sa  iléf-ctirtn  ».  —  »  L'instance  for- 
mée au  Conseil  par  les  babitans  catholiques  de  la  ville 
daSommièrea  oontra  aanz  da  la  R.  P.  R.  sera  forteneRt 
pounuivie  par  les  disputés  du  pays  ^^n  C  ntr,  et  )o  R:iv 
très  hunUenant  supplié  d'ordonner  que  le  consulat  de 
lad.  villa 'a«ra  dorénavant  ton!  catholiqoa    —  Entrée 

des  rr.rTimi-'!'»afrfs  dn  Riii.  —  prinen  tle  Conti  fait  lira 
la  déclaration  du  Roi  donnée  a  Toulouse  en  décembre 
16BB.  portant  ranflnnalion  des  privilègaa  de  la  province 
et  de  l'é  lit  âe  ri'  vocalion  do  l'édil  de  Bcziers,  afin,  .lit  il, 
■  que  remananl  devant  les  yeux  de  celte  Ass«iiibl-ii:;  ce 
qs'alle  HiBt  da  la  bonté  et  de  la  justice  du  Roy,  elle 
rmonvetla  an  aon  eeenr  des  sentlmena  de  gratitude  pour 
lee  Meniktia  de  3.  M.  et  de  aoumiasion  pour  aea  ordres  *. 
Il  dit  ensuite  •  que  le  Roy  »  be^iii  d'un  secours  cette 
année...  et  qu'il  laisse  à  M.  de  Betona  k  expliquer  en 
détail  les  Ordres  de  S.  U.  ».  —  Dtseonrs  de  M.  de  Be> 
zons...  u  L'on  sait  que  la  pai&  avoit  engagé  le  Roy  en 
des  dépenses  extraordinaires  et  oiiligé  S.  M.  ii  des  con- 
ditions qni  reslolant  à  oxéenter  de  celle  de  llunater,  qni 
mon  ton  1  à  d'-^  pranrlf  ï  sommes.  L'on  sait  que  nos  alliés 
demeurent  armés,  et  quoy  qu'ils  en  ayent  des  sujets  iégi- 
tinwa  on  des  prétextes  appaiwls,  la  pradenca  ne  vont 
pas  que  nfiti?  soyins  ili4riiii's  (^f•  f  irces  lorsque  nos  voi- 
sina sont  en  estât  de  pouvoir  tout  entreprendra.  Ht  enfin 
la  Royiia  peut  pas  reTnaar  de  l'employ  k  taat  d'afBdara 
illustres  qui  ont  consacré  leur  via  et  leur  temps  à  notre 
conservation, sans  commettre  une  injustice.. ...Cela  vous 
fldteonnoistrs  qu'outre  it^s  oMtgatione  qne  voua  avec  de 
contrîbiier  au  soutien  de  l'Ëstat,  tous  estas  encore  obli- 
gés de  faire  un  errort  extraordinaire  pour  l'entretien  des 
troupes  que  S.  M.  tient  sur  pied  en  grand  nombre  et  que 
l'on  paye  tous  lee  ntoia,  sans  qu'elles  aolant  à  ciiarge 
aux  peuples  >...  Il  conclut  en  demandant  un  don  gra- 
tim  le  deux  rtiiilions  et  le  consentement  des  États  à  une 
crue  d'un  écu  par  minot  de  sal.  —  L'Archevêque  de  Nar- 
lionna  répond...  «  V.  A.  8.  conooist  aaaei  sur  le  visage 
de  tous  ceux  qui  composent  «  hIIo  A'^s.'rnblée  avec  qu'>I 
eetonnement  elle  vient  d'entendre  des  propositions  si 
contraires  au  aonlagemant  que  la  bonté  de  S.  M.  tuf  Ht 
espérer  l'annt'e  cîeriii-jre,  ■j',ivés  avijîrf.iit  un  ffrorlsi  i  on- 
sidérable  que  d'ariorder  à  S.  M.  une  somme  de  troismil- 
Umm  de  livres...  Vous  estes,  Messieurs,  loua  convaincus 
que  nos  dernières  récoltes  on?  'î  ?<l.'rii'":  qu'cMcs  nous 
ont  mis  dans  l'impuissuncc  du  ^iaiisikiru  au  dui\  iimoense 
que  nous  ttmei  au  ll<jy  l'anm-edernière...  Nous  attendons 
de  la  bonté  de  V.  A.  S.  qu'après  qu'elle  aura  Tait  ré- 
flexions sur  toutes  nos  misères,  elle  nous  procui'era 
quelque  aooiagnneQl     — t  L'équivalent  estant  la  pu* 
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trtmolne  da  la  province,  dans  lequel  te  Soy  ne  peut  avoir 

aucune  part  depuis  que  son  prcciput  eti  ;i  esté  tiri!'  et 
compris  dans  les  sommes  qui  composent  l'octroy,  en  cas 
que  lAr  le  priooe  de  OonU  et  HM .  les  autrea  oommla- 
sairesduRoy  i.ersislr  nt  dans  le  Josschnlû  venir  le  repré- 
senter, les  Estais  protestent  de  se  pourvoir  devers  le  R07 
et  NN.  SS.  de  aon  Ooosell:  et  alla  pnoèdent,  en  leur 
présence,  à  la  réception  Ips  nn  -hères  de  leur  équiv.ilrnl, 
ce  sera  par  le  seul  motif  du  respect  qu'ils  ont  pour 
S.  A.  S.  et  pour  no  retarder  pas  les  aflUrea  da  la  pio* 
vince  ».  —  «  Les  Esta?,"  n'nntpnrlftnt  empêcher  que,  con- 
formément aux  arrcitz  du  Conicil  du  10  décembre  1854 et 
2  avril  1667.  il  ne  soit  levé  dan^  les  diocèses  de  Nismes, 
Viviers,  Uzéa  et  Monde,  2  deniers  sur  chaque  livre  de 
chair  qni  se  débitera,  ut  ce,  pendant  dix  années,  pour 
estre  les  sommes  en  provenant  employées  au  restabUa- 
sement  de  plusda  500  églises  qui  ont  esté  démolies  OU 
antiérement  ruinées  par  ceux  de  la  R.  P.  R.  lors  des 
mouvements  .[u'ils  excitèrent  dans  î  i  juMvince  «.  —  On 
demandera  au  Roi  qu'il  soit  défendu  aux  trésoriers  da 
France  et  offlclers  de  la  Table  de  marbre  de  prendre  eon- 
nai'^suiire  iÎ'jS  t  ijtiuralioiis  t'aitr."  011  h  laire  ;ius  chemins 
publics  de  la  province.  —  Commissaires  nommés 
*  pour  recevoir  Ica  Jnstca  plaintes  qu'on  Ibit  contre  Isa 
violences  et  entreprises  rie  re-js  fîn  !n  R.  T.  R.  >•.  — 
0,000  liv.  sont  accordées  h  l'archevêque  de  Narbonne 
afln  qu'il  lea  emploia  k  J'acqnialtloa  d'une  maison  da 
RefiiCTp  «  pnur  a-ciipillir  1ns  filles  et  femmes dt>sti.iih  liées 
toui'lié*!»  del»i«u,  iiit-smo  {Jour  enfermer  celles  qui  conti- 
nuent cette  vie  malheureuse  >.  —  Rapports  dea comniia- 
saires  nommés  pour  vérifier  les  impositions  faites  dans 
les  dernières  Assiettes  des  diocèses.  —  •  Sur  les  plain- 
tes portées  par  lea  députés  de  tous  les  Ordres  que  beau- 
coup da  villas  et  oommunautés  (contre  le  plus  esseniiet 
dea  droits  da  la  province  qui  ne  permet  pas  que  rien 
puisse  eslrc  levé  sur  elle  qu'avec  son  consentement  et 
en  vertu  de  lettres  patentes  du  Ro;},  ont  astabli  et 
exigent  des  droits  sur  toutes  les  denréea  et  marohan- 
qui  entrent  dans  les!,  lieux,  et  ce,  sans  au« 
cun  titre  légitime  :  l'Assemblée  arrête  «  qu'il  sera  in> 
formé  oontra  lasd.  commonanléa,  pour  le  prooia  esira 
fait  aux  coupables,  ;ni  nom  et  rlespens  de  la  pro- 
vinco  ».  —  Entrée  des  commissaires  du  Koi.  —  Le 
prinoa  de  CantI  dit  :  «  Totra  derniêro  déUbératiou 
(cf'tti^  'l.'liix'Tation  n'a  pas  éli''  ins^rf'c  lî.-ins-  le  procès- 
verbiil)  est  si  peu  proportionnée  aux  besoins  de  l'EIstat 
et  aux  atlenlas  da  S.  M.  qu«  al»  etc.  Il  lea  «xhorte  ■  à 
donner  au  Roy  par  une  seconde  'Ir'ltbi'ration  la  salisfaC* 
tiou  qu'il  eut  dû  recevoir  ».  —  Lanhevèque  do  Nar- 
bônne  répond  qna  «  raaaambUe  avait  oni  Mm  la  dar- 
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Bter  eflbrt  pour  la  service  du  Roy  en  aocordant  fa  8.  M. 

une sfimiiii:'  m  consiiinnible  ».  —  I.es  cojh  i  s  nom- 
més en  1053  (tour  racaeillir  les  titra»  des  privilèges  et 
droitsda  la  pminesM»!  prié*  deconUniMr  tenr  tniTall. 

—  Attf^ndu  l'erapèchoment  que  le8j'irnt<?  ?1r<  Hnnleaux 
mettent  à  la  deacente  des  blés  par  la  Qaronnu,  on  priera 
to  Sol  d'ordonner  par  an  nrH  d«  «on  Goasalt  qu«  la  pas- 
sage de  lad.  rivière  sera  iaissf'  librp  «  qui  est  le  seu! 
moyen  par  où  les  liubitants  du  lUul  Languedoc  peuvent 
d«^biler  leurs  bleds  ».  —  On  priera  le  prince  de  Ci)nti 
d'acconlcr  sa  prulfclion  à  un  habilaot  tlu  Suint-Esprit 
qui  troablù  •  dans  la  jouissance  des  bkms  qu'il  pos- 
séda dans  la  comté  d'Avignon  par  les  officiers  de  la  Lé- 
gation, anroit  obtenu  dn  parlement  de  Toulonae  un 
arrest  da  18  août  \V5T  ponr  user  da  représaillaa  sar  les 
biens  dos  habitans  de  lad.  ronité  r,  afin  que  led.  arrol  soil 
aséculé,  et  il  est  enjoint  «  aux  consuls  de  Saint-Esprit, 
ftoqneaianre  et  antres  lieux  d'jr  tenir  la  main,  &  prine 
d'uslro  esclu'^  ili'  t'iiitivc  :in>:  KnItIz  et  Assiette-s  ■  —  T>u 
15  mars  1001.  Coiumissuires  nommés  pour  ullor  compli- 
aienter  au  sujet  delà  mori  dn  cardinal  Manarin  *  lli'  la 
prince  de  Contî,  qni  sp  Iroiivii  lieancitup  iiil'  r''---'-i^  ilaiis 
Cette  perte  •■  —  Ordre  du  service  fait  à  l'église  de  Feze- 
ana  ponr  la  fondnc  d'Orléans.  —  On  rera  loatas  pouraul- 

les  néfes.saires  pour  faire  punir  un  co:nini<  au  recouvre- 
mt'nt  des  droits  de  francs -llefs  et  nouveaux  acquèls  et  le 
Ikire  condamner  à  rE^titu«>r  les.<u:iram(>.<i  qu'il  a  sure\i(;'>es. 

—  On  demandera  au  Roi  dans  le  cailler  dvs  doléances  île 
supprimer  le^  procureurs  en  titre  d'oflice  des  Jodicatures 
royales,  »  qu»  les  avocats  de.sil.  judicalurcs  offrent  de 
rembourser  au  pied  de  la  finance  ■.  —  On  enregistrera 
aux  registn»  du  pays  l'édit  donné  k  Toulouse  en  déoem> 
bre  1850  qui  réviiqu»?  celui  d'avril  V'S  |i  n  'ni'  i  r>''  ition 
d'un  présidiat  ii  Meade.  —  L'arcbuvùiua  de  Narbouiie 
est  désigné  par  acclamations  ponr  aller  présenter  an  Roi 
îo  rnliier  des  doléaiu'es  .ivec  •  un  de  MM.  le*  barons  el 
deux  députés  du  tiors  Estai  —  liail  de  la  ferme  de 
réquivalent  au  prix  de  292,000  Ut.  —  Les  Ëials  en 
Corps  i  •  -'•.iii  'ii'T  le  prince  de  Conti  de  procurer  la  ré- 
vocation d  un  arrêt  du  Conseil  qui  défend  à  lu  ''nur  des 
Aides  de  Montpellier  d'informer  contra  le  fermier  des 
gabelles  «  des  contra  venlions  aux  réglemens  des  frabelles, 
fausseté  df!s  iiicsuro?,  sel  mélangé  avec  de  la  terre,  sup- 
positiitn  du  faux  »e1,  mHurtr  s,  profanation  des  églises, 
violement  des  églises  el  autres  crimes  sans  BOmbre,.. 
sous  prétexte  que  la  province  n'a  pas  droit  de  demander 
Justice  h  •.■«•.•!  juges  naturels...  des  outrage*  qu'il  fait  aux 
peuples  avec  Impunité  à  cause  de  leur  tuibles»!,  contre 
lesquels  11  est  Iny^mesme  le  dénondatenr,  le  lesmoias  el 
le  jDge...  estant  de  notoriété  puUiqne  que  les  gardes 
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4«1I  employé  sont  la  plupart  des  personnes  mal  (famées  et 

ont  de  dresser  des  verbaux  qu'ils  tont  des  coupables  sans 
aieun  crime,  pour  satisblfe  an  désir  de  leur  maître  et  k 

leur  propre  avidité,  ayant  une  partit?  il^-:  '  niitiscalinns  et 
des  amendes  ».  —  Le  prince  de  Contl  promet  «  d  empà- 
eher  l'exdentfoa  decat  arrit  Jusqv'fa  ce  que  Isa  députés  dn 
pa.T.-icti  Cour  aient  pu  en  obtenir  la  r  ^Vii-iitton  .  — 
On  priera  le  Iloi  de  révoquer  les  lettres  iialeiUua  d'avril 
1060  qui  donnent  privilège  <  au     Pierre  de  Monlf;iuoon 
de  vendre  lui  seul  toutes  les  pipes  k  takic  qui  se  débitent 
dans  le  royaume  ».  -jz  A.ssemblé»  d«s  Étals  de  la  Séné- 
chaussée de  Beaucaire  et  N'ima<i.  Elle  accorde  au  sieur 
André  de  Jouberl,  âla  du  s' de  Joubsrt,  i^ndio  g^uérai,  la 
surriTanee  de  la  charge  de  son  père.  r=  Avis  des  étals 
I  oîir  la  réparation  du  pont  S-Es))rit.  — A  la  requête  du 
baron  de  la  Nougarède,  co-seigueur  de  Mazamet^  conte- 
nant que  •  caox  de  la  R.  P.  R.,  en  plus  grand  nombre  qne 
1.1 1  .ilî;oll.;iie>i, ,  tit  .ml  repris  de  faire  le  <:on!.ulat  mj-parli, 
quoy  qu'il  doive  estre  tout  catholique  suivant  l'arresldn 
Conseil  dn  27  mars  UI5T,  qnt  exclut  dn  consulat  my^parlj 
les  villes  el  lieux  qui  s'estans  rendus  rebelles  ont  esté 
réduits  par  force  fa  l'obéissance  du  Roj,  du  nombre  Je* 
qoels  est  led.  lien  de  Mazamet  »,  les  États  arrêtent  >  que 
s.  M.  sera  suppliée  d'ordonner  qu'il  ne  ser.i  pn.'"'»il(^  .i 
l'avenir  k  l'esleclion  des  consuls  el  conb.jil  iJuliUtiua 
de  lad.  ville  que  de  per.<onnes  toutes  catholiques  ». 
—  000  livres  «ont  accordées  au  sieur  Denis  Hésecque  qui 
depuis  deux  ans  <  a  asiabiy  la  messagerie  des  carosses 
dejiuis  la  ville  île  Toulou.se  jusques  k  celle  de  Montpel- 
lier,... à  condition  de  faire  aller  sou  carrosse  Jusqu'à 
la  ville  du  S'-Rsprit,  p  iur  la  plus  grande  commodité 
de  ceux  qui  descendront  do  Lyon  i)ar  la  rivière  du 
Rhône  ■•,  et  que  le  prix  des  places  sera  taxé  par  la  pro- 
vince. —  GonAnnation  par  les  états  de  la  survivance 
di"  syndic  gén'r  il  aci  rl.'.'  au  fllsdu  -sleur  de  Jouhçrt.  — 
1,200  liv.  sont  acoor  lées  aux  tilles  de  la  Ma^elaine  de 
Tontouse  dont  le  couvent  avait  été  Incendié.    On  al» 
dera  révi>que  de  Mirepoix  à  recouvrer  la  baronnio  de 
Rcaiivcrt  (qui  donnait  entrée  aux  Ktals)  aliénée  par  .moq 
frère,  «  d'atitant  phM  qu'elle  se  trouve  inaintenant  poe- 
séiléo  pur  une  personne  de  la  R  P  R.  ».  —  •J0,00<)  liv. 
sont  accordi.V^Si  fa  Madame  d'Orléans  en  reconnaissance 
•  de  tant  de  grâces  et  bienfaits  que  la  province  a  remues 
de  feu  S.  A.  R.  ».  —  Entrée  des  commissaires  du  Roi.  Le 
prince  de  Cunll  dit  que  S.  H.  n'estolt  pas  contente  d'un 

million  de  livriw  .  (.le  don  gratuit).  —  M.  deBezons  dé- 
clare que  «  pour  soutenir  une  paix  nalssanle  qui  engage 
dam  ses  premiers  oommenoemens  à  d'anari  grandes 
despenses  qne  la  guerre,  1«  Roy  attend  des  Bâtais  un 
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secoura  plus  cunsuli-ruble  que  celu.v  qu'il»  luv  oûrent  ». 
(Ils  avaient  commencé  par  ofTrir  500,000  llv.,  puis 
800,000,  i>uis  1,000,000).  —  I/archevéqoe  de  Narbonne 
répond  •  que  l'assemblée  ne  pouvoit  qu'imptoror  la 
bonté  de  8.  A.  S.  pour  r^^présenter  à  .S.  M.  restât  déplo- 
rable de  la  proTince,  laqneUa  lùea  loin  àa  pouvoir  faire 
quelque  etaOM  att-4«asus  de  sa  rféllMrmtion  par  rapport 
de  ce  qu'elle  a  fait  és  i«iinéL>s  dernières,  qu'au  coiilraire 
«e«  deroters  efTurU  l'avoient  mise  dans  rimpDiseance 
d'en  Ihira  daTantage  ■.  ->  On  Ara  lae  poarsuttee  néese- 
sairtis  «  pi>ur  mainti^nlr  '. es  irtis ms  iiih^  iiques  de  Mont- 
pellier dans  la  fiiculté  dcCiirc  Icurscunsuls  de  nélier  tou« 
ealho]k|«es  >.  —  On  fer»  Inprtner  la  d&liliérBtion  dea 
États  qui  règle  ii  quelles  conditions  le  ii]..iii);jnl  '  .î-?î 
glacières  aura  lieu  dans  la  province.  —  "  LK)r6sena- 
vant  les  hosteliflin  ds  la  proTinee  ne  pourront  prendra 
qw.  noh  pimr  \;i  r<}uchf'e  et  15  s.  pour  la  dînéo  d'un 
taomniti  ^  cheval ,  10  ^Is  pour  la  ci>uché«  et  5  s.  pour  la 
dinéed'un  ho:nmdà  pie^l  *.  — Atlendu  qufi  «  la  province 
se  trouvant  soulagL-«  des  ostapes,  le  travail  de  MM.  le» 
députés  du  bureau  des  comptes  seroit  de  beaucoup  moin- 
dre, la  taxe  desd.  députés,  qui  e^^loit  dt*  36,000  liv.  à 
partager  entre  eas,sera  ainei  régléea l'avaiir:*  OOOliv. 
à  l'évéque  président ,  600  an  baron ,  et  300  à  cbaeuD  dee 
députés  du  Tit^rs-I  I  it  ■  t  îts  ofllciers  de  la  province.  — 
Sarce  qui  est  représenta  que  le  s' Voisin  de  Carcawonoe, 
et  VbU  de  Nfmea,  •  babllee  opérateurs  poar  la  taille, 
s'occupent  le^,  ji  urs  h  hi'iw-  ilt  s  cures  con-sidéniblcs 
aux  pauvres  sans  exiger  d'eux  aucun  salaire,  il  est 
accordé  u«sd.  V«ieio  et  Vial  la  somme  de  SOO  liv.,  h 
la  charge  qu'ils  donneront  connoissaiice  aux  jirochains 
R$tiil7.  tUs  opérations  qu'ils  auront  lailus  aux  pauvres 
pendant  l'ann -e  >.  —  Rè«l«OieQt  de*  moyetta  à  employer 
«  dans  les  ville.s  et  comniunauti-s  pour  oblif^er  ti>u$  les 
babilans,  de  quL'Ique  qualité  et  condition  qu'ils  soient, 
âQ  payement  de  leur  cottité  des  taillt>sâtdes  imposi- 
tions ^  «e  funt  par  ordre  du  Roy  et  du  eoiuanteineiit 
des  BMatz  •.  =  Assemblée  des  Étals  de  la  sénécbaussée 
de  Carcassonne.  On  enfe)^i»tr«'ra  au  fiiette  îles  Ktals 
les  provisions  de  goaverneur  et  lieutenant  général  pour 
le  Roi  en  Langnedoe  de  M.  le  priiice  de  Oonfi.  —  Traité 
fait  avec  un  tapissier  de  Montpellier  qui  se  charge 
moyennant  mille  ilrance  de  patw  et  orner  la  salle  des 
fitals ,  <  en  qnalla  villa  ot  lieux  de  la  province  ob  soient 
convoquée  lesil.  Estais»  —  On  ffra  Tilre  îi  Vi^v  ■■  tous 
les  ornements  et  autres  choses  ni-ressaire^  jiour  la  mease 
et  pour  la  service  des  nortt,  4|Ui'iin  oOieier  de  la  provinoe 
sera  chargé  de  porter  unnuelleinent  aux  vill^'<  nii  1rs 
Estais  se  tiendront  ».  —  Servie*  pour  le  repos  de  Tùme 
du  cardinal  de  Mazaria  ;  l'éréfoe  dsHoafautan  proooiHie 
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l'oraison  funèbre.  —  .Sur  ce  qui  a  été  représenté  qu'au 
mépris  d'un  arrêt  du  Oonsoll  obtenu  par  le  prinoe  de 
Cond,  qui  interdisait  par  provision  le  prêche  à  Bagnols, 
•  ceux  de  la  R.  P.  R.  du  dit  lieu  uuroient  conslraint 
leur  ministre  à  prêcher,  ayant  pour  cet  effet  appelé  le 
secours  de  tous  les  consistoires  voisins ,  et  recueilli  de 
toutes  parts  des  ^en^  aritiés  qui  furent  présens  lorsque 
les  portes  ilu  tetuple,  qui  avoienl  été  fermées,  furent  ou- 
vertes et  ttrisées ,  et  qu'après  que  si.  A.  «>.  eost  arresié  le 
cours  de  cette  rébellion,  flO  on  80  iiavallers  suivis  de 
2(10  h.irn.Tjfs  h  I,  liius  armés,  lesquels  esloient  p.ir'.is 
de  nuit  des  villes  de  Kinies,  U<às,  Aaduze,  :»ouimiè- 
ras,  etc.,  «voient  paru  aux  portes  dud.  Baignols  en 
dessein  de  les  forcer,  ce  qu'iis  auroient  fait ,  .<'ih  n'eus- 
sent esté  reienus  par  la  crainte  de  se  voir  repoussés  par 
lasbabitans  ealboliquas  qui  Airant  averlis  de  la  Ttolenee 
qui  se  prépnrdit.  i!  ('^•^  jtrrété  «  qu'il  sera  fait  députatiou 
àS.  A.  pour  i.i  suijplii;!'  dtî  prévenir  1(W  iiernicioox  pro- 
jets do  ceux  de  la  R.  P.  K.  et  empêcher  les  suites  et  les 
progrès  de  leur  audace...  et  à  cet  effet  lui  offrir  lesO' 
cours  de  tout  le  corps  de  la  provinc^e  n.  —  Uonlre  les 
commis  de  la  foraine  a  N.irbonnc  qui  perçoivent  sur 
les  mareiiandises  entrant  ou  sortant  du  port,  notam- 
ment sur  les  huilea  et  le  tabac,  dea  droits  excessib  ou 
non  dus.  —  L'archevêque  de  Narbonne  e.st  prié  île  faire 
clioix  des  personnes  qui  doivent  composer  hi  musique 
des  États.  —  Le  rembounemant  des  avances  fkftes  par 
U'  li  icése  de  B;is-.\Jonlauban  pour  la  démolition  dos  for- 
tifications de  la  ville  de  Montuuluu)  doit  être  fait  par  le 
Roi  sur  le  fonds  des  foules.  =:  Assemblée  des  trois  Élato 
de  In  sénéchaussée  de  TonU'U';'?,  ^nus  la  présidence  de 
i'évé<tue  d'Allri.  —  Commissaires  iiomtnés  pour  procéder 
il  la  réception  du  ponl  deBuset;  —  les  mauvais  pas  qui 
sont  dans  la  jurMictioii  de  Baziége  .<ieront  vérifiés; 
—  il  sera  imposé  sur  les  diocèses  de  la  sénéchaussée 
4,5ti8  liv.  qui  seront  empUi.M'-^  uix  réparations  à  faire 
dans  1«  grand  cbsmin  royal;  —  lu  contrat  passé  pour  la 
construction  de  deux  ponls  de  briques  dans  le  consulat 
de  .\!onl''sr(uieu-Volvcstrc  sera  exécuté.  ~  Nouvelle 
déliI)ératioD  pour  la  suppression  de  l'^nd^we  et  le  i-éta» 
blissentent  •  du  débit  et  emplt^  du  pastel,  lequel  par 
l'adveu  de  tous  les  teinturiers  habiles  et  expérimentés  est 
la  seule  drogue  qui  fait  la  leinturo  iionoe  et  loyale,  et 
dont  l'usage  apportera  de  très  grandes  oommmiîlés  b 
Iilu  i'îurs  di'>cèî.v  s  Iii  la  province  datis  lesquels  celle 
plante  croist  en  abondance  ».  —  Députés  nommés  pour 
aller  <  congratuler  M«'  le  prince  de  Conli  de  l'heureux 

accouchenicnt  dt»  mailnme  l:i  ]innr,'K«p  qui  a  fait  im 
prince  ».  —  Don  gratuit  d'un  million  de  livres  accordé 
an  Ibai  sous  certaiBes  oondilions.  —  Les  eommissairse 
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du  Roi  aoeepUntlfl  don  «t  promattaDt  d«  tain  axicnter 

les  conditions.  —  Il  est  permis  aux  diocèses  de  Nimes, 
Uzès  «t  Viviers  d'impoaar  las  frais  qu'ils  ont  axposés 
pODr  la  démolition  das  (brUfleaUons  d'Orani^.  La 
princi^  ile  C  infi  ayant  Tait  prier  «  la  compa^rn'e  de  vou- 
loir modérer  la  grAtiûc&Uun  qu'on  avoil  accuostumé  de 
balllar  h  S.  A.  R.  (la  due  d'Orléim),  il  no  loi  est  aocordl 
qu,-  rO,0«50  liv.  —  aratillcations  :  d.-  C5,O0O  Iiv.  udlie 
d'Arpajon,  licutanaat  général,  do  7,000  liv.  k  M.  de 
Basons,  Intendant,  ate.  —  S.  A.  sera  priéa  «  do  trouTar 
bnri  qnp  •is  m  maréchal  des  lojçis  prenne  la  qualité  âc 
fourrier  des  Klat.s,  avec  pouvoir  de  marquer  à  la  crai« 
Ica  logemens  da  tons  les  Mdssiaurs  do  l'Assemblée  >.  — 
Les  députés  en  Cour  •  supplieront  le  Roy  pour  le  liian  dO 
6!>n  serviio  et  le  so  ilagement  du  peuple  de  celte  pro- 
vince d'osterau  stieur  de  ManM  l'amploy  de  la  direction 
das  gabelles  —  Liste  des  oummissaires  das  Assiettes 
nonimte  par  le  prinoo  d*  Conli,  goaTernaor.  —  Oc- 
tmA.  —  BioMleik».  <—  Mpntds  présenta. 

Jauvier-nommlire  IMC—  Procàs  verltaux  des  séaa- 
eaa  et  délUlratioiM  des  litals  do  Langnodoc  aasambUa 
pir  mandement  du  roi  Louis  ZIV. 

De     \  à     ISe.  A  Bâtiers,  dans  le  réftntolre  du 

couvent  des  relitrleux  réformés,  du  3  janvier  au  11  mars 
lOOâ.  —  Président  :  l'évàque  de  Viviers.  Oommissaires 
du  Roi  ;  le  prince  de  Gmti,  M.  de  Barons,  le  comte  do 
Roure,  lieutenant  général  (ali-oui ),  d"  Mnir  n  et  Jac- 
ques de  B«udun.  trésoriers  de  France.  —  Teneur  de  la 
lettre  cloee  dn  Roi  mx  États,  datée  do  PontaineUenn 
21  août  1601  —  r..r'.ur--  it-'^  '-ommissions  Je  l'aide, 
octroi,  etc.  —  Éloge  du  Kdi  par  le  prince  de  Conli  ; 
.  Noui%  avons  Ttt  son  application  «I  eontinnalle  nux 
affaires  de  son  royaume  que  nous  pouvons  dire  •:»;o> 
roy,  comme  César,  n'est  plus  ii  luy  m<îsme  depuis  qu  il 
s  est  donné  k  M>n  KsUil  et  qu'il  s  .  si  ti  lli  ui.  nt  reveslu  do 
la  république  qu'il  ne  peut  plu«  s'en  ilespouiller  «.  — 
Diacoura  de  H.  de  Béions.  Il  dit,  à  propos  de  la  nais- 
sance du  Dauphin  :  «  Nous  pouvons  dire  avec  toutsa 
les  apparences  du  monde  que  Dieu  veut  conserver  long- 
temps en  la  personne  de  oostra  Roy  rbéritaga  de  ses 
ancestres,  mais  qu'il  destine  à  son  fils  les  couronnes 
qu'il  arracltern  d«»  mains  des  inildàlai!...  Les  entreprises 
de  nos  princes  pour  la  guerre  sainte  ont  esté  interrom- 
pues par  la  n^  essilé  de  (murvoir  au  gouvernetr-cït  d^i 
leur  Estât,  mais  le  Koy,  sans  aifcàiidonner  la  France, 
donnera  à  cet  illustre  flto  les  moj-ans  de  venger  la  cause 
de  Dieu  et  de  son  âgtisa  »...     Réponse  de  l'évèqne  do 
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Tiviers...  •  V<nu  M  dout«»  pas.  Monseigneur,  que  les 
peuples  de  cette  province  ne  soient  de  ceux  qui,  après 
avoir  esté  plus  travaillés  des  misères  de  la  goenra, 
n'ayant  aussi  pins  d'empresaement  pour  jonir  des  don- 
cpurs  de  la  pais  et  qu'ilN  w  •anti-ai  duos  une  Ires  trr.iriiîe 
apprébenston,  à  l'ouverture  de  ces  Estatz,  qu'on  ne  leur 
donne  les  metmea  atteintes  qu'on  a  Adt  ^y-davant  durant 
les  plus  fi>:Miiilis  ui'.-issilt'is  lit!  l'Kstal.  11  est  vray  que 
c'est  un  mal  commun  que  la  guerre  et  qu  il  n'y  a  point 
d«  proTlnoa  dana  le  ro^m»  ^i  n'ait  esié  agitéa  das 
mv.'-.K'"!  Tii  l'acconipnfTnent  ordinnirfmont.  Mais  il  y  a 
à  considérer  en  celle-cy  qu'elle  a  eu  les  meemes  foules 
et  lea  mesmas  logemena  que  tea  antrsa  (tantléres  du 
pays  ennomy,  et  que  par  dessus  les  communes  souffran- 
ces, elle  s'est  épuisée  lotis  les  ans  par  les  dons  des  som- 
mes immenses  qu'elle  a  fisit  au  Roy  et  que  les  autres 
n'ont  pas  fait.  I>e  telle  aorta  qu'on  peut  dire  qu'elle  a 
donné  des  marques  illustres  de  aa  fldélilé  sans  antre 
espérance  de  n'i  un pHuse  que  celle  qu'on  luy  a  donnée, 
en  toutes  les  ouvertures  de  cas  lîstatx,  que  ces  misères 
flniroient  avec  la  guerre...  Bf  en  efTet  oette  espérance 

n'a  pas  esté  vaine        Kt  nnns  avons-  cru  que  ii:>u<  xi- 

vrions  désonniiis  dans  une  parfaite  tranquillité,  dans 
nue  générale  aliondaïKa  et  dana  vm  «ntiât»  liberté  da 
commerce  qui  •'ont  en  effet  les  trois  principales  produc- 
tions (le  la  pAlx.  Mais  ceste  Iranquillilé  a  fui  en  meame 
temps  qu'elle  a  commencé  dttparolstre,  par  les  deman- 
des qui  nous  ont  e:ilé  bictes  anx  précédons  Estatz  des 
mesmes  sommes  que  la  province  a  données  au  Roy  dans 
le  plus  fort  de  la  guerre.  L'abondance  nous  a  tonmé 
le  d'js  pui.sque  l'on  ne  vist  Jamais  dans  cette  provinea 
une  sy  grande  disette  d'argent,  de  ai  petilea  récoltes,  ni 
si  |ii  11  le  débilte  des  grains.  Et  tinalemenl.  nos're  loiti- 
xuerce  a  esté  si  estrangemeni  interrompu  qu'il  ne  fut 
Jamais  de  «1  petite  considération,  comme  il  est  par  les 

piraterie^  dos  R^irbares  d'AlR'-r  et  ih'-:  'i).,t;'s  infï  iélir-s,  et 
par  les  pilleries  luesme  qu'on  a  fait  sur  le  Ronne,  où  l'on 
a  armé  dea  frégates  pour  y  exiger  dea  Impoats  d'une 
douane  qui  n'est  point  iIup  pat'  tes  hibitaii»  de  celle  pro- 
vince. De  sorte  <iue  nous  voyant  encore  parmi  les  tristes 
vaatigas  de  la  guerre,  nous  pouvonadira  que  noua  nom 
sommes  flattés  d'une  paix  dont  nous  ne  jouissons  pas, 
aux  termes  qu'en  ]>ar!e  l'Eïcriture  :  Licentes  p(uc,pax, 

cum  non  essel  pitx..  Pourtant  il  n'ius  resté  encore 

cette  espérance  que  S.  M.  sera  lonciiée  de  oompaasion 
des  misères  de  cette  iirovinco,  •  t  qu'elle  donnera  Isa 
i  r  Ires  ni''i-eî.s;»ires  pour  nous  f.t  liélivrer  à  i'advenir, 
suivant  la  parole  royale  qu'elle  nous  donna  aux  der- 
niers BslaU  de  Tholoae  :  de  nous  alfraneliir  désormais 
de  tonte  aorte  dé  aobsidca  et  d'impoalllona  on  cowidén- 
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Uondace  puissant  elTorl  de  trois  millions  qai  lu^-  furent 
aceordéa  pour  lors  ■  —  Apria  l«  départ  <Im  commts- 

sairt's,  î'.isseiiiblért  renipri  ie  son  président  •  <le  la  force 
avec  laquelle  il  avoit  représontd  à  S.  A.  S.  l'état  misé- 
rable ûm  la  provifiM  et  rMcaUenent  dans  l«qiMl  ell«  m 
IroQve  ».  —  Examen  des  vicariats  ot  procurations^  — 
Entrée  des  commissaires  du  Roi.  Le  prince  de  C^onti  dit  : 
•  La  Roy  m'a  commandé  très  ezpretstoent  de  vons 
faire  savoir  qu'ayant  voulu  iuj-raesme  prendre  le  soin 
do  l'administration  de  ses  finances,  il  a  este  surpris  do 
trouver  plus  de  vingt  millions  de  livres  i!<-  -f  in  revenu 
plQ9  «lair  et  plaa  liquida  aliéné  depuis  sept  ou  huit  ans, 
l'annte  entière  1Q6S  et  partie  de  ItUS  eoneomnéed,  en 
sorte  qu'il  se  trouvero)!  dans  des  difficultés  presqu'in- 
«armontablet  de  pourvoir  aux  né«e«»ité»  de  l'Ëelat  «i 
par  un  dernier  effort  «s  provincea  ne  le  eeconroient 
puissamment.  S.  M  attfnil  de  celle-ci  »,etc..  —  Disnours 
da  M.  de  fiezona.  «  Tous  les  ans  vous  accordez  un  octroy, 
et  vont  y  opfne*  delwat  et  nue  teste  eomme  une  mar- 
quf!  il<>  vostro  r^vd-i  '  iico  (.t/c)  ;  cet  oclroy  est  flxé  depuis 
près  d'un  siècle  ii  une  somme  modique,  quoyque  les  des^ 
penaee  soient  infiniment  augmentées,  et  ee  que  le  Bsf 
auroit  pu  attendre  comme  un  droit,  il  veut  bien  le  rece- 
voir à  titre  de  don  gratuit,  par  la  liberté  de  vos  suffragtss, 
sans  donner  atteinte  à  vos  privilèges  »...  Il  parle  do  la 
Chambre  de  Juxtice  «  qui  fera  restituer  à  l'Elstat  les 
richesses  mal  acquises  et  réduira  à  leur  première  condi- 
tion ceux  qui  s'esloienl  élevés  aux  «U;         !  m  iiiisére» 

publiques  ;  mais  en  faisant  recburcticr  lus.  abus  dos 

gens  d'afTalres,  le  Roy  s'est  privé  du  seeours  qu'il  pou- 

voit  attendre  d  vux        Le  Hry  i|.Tnaii.l->  2,500,000  liv. 

de  don  gratuit,  outre  ce,  le  douitlament  du  droit  d'équi- 
valent, l'establissemmit  du  parlsfs  dans  tontes  les  llsr^ 
mes  à  la  vrs'-r\i'  de  c.cWù  dos  ^abolies,  lequel  âTo'il  'h: 
parisis  est  quatre  soulz  pour  livre,  et  veut  reslablir  les 
eOces  qnatriennaux  de  tontes  les  charges  dont  il  y  a 

l'ancien,  l'aUeniatif  et  le  triennal.  Ce  n'est  pas,  ^fe5- 
sieura,  que  votre  consenteutetU  soit  nécessaire,  la  (  hose 
dépiod  de  la  saule  volonté  de  S.  M.,  mais  elle  n*eatend 
pas  qu'il  soit  fait  ruicunt»  Inslanrp  pnur  fn  rstarrler 

l'esécuUan        Faites  réflexion  sur  la  conduite  Je  la 

Bretagne  qui  s'est  efforcée  de  donmir  des  marques  de 
son  zèle  et  de  «on  affeotion....  La  Provence  n'a  paa  tenu 
la  mesme  route,  et  le  suecAs  en  a  esté  différent  :  vous 
nVtvei  pas  pu,  dit  le  prophète,  porter  le  joug  que  vos 
pèrsaavoient  porté  avecdonceor.  c'est  iiourquoije  voue 
en  impoeeray  un  qui  sera  beaucoup  plus  pesant  •.  — 
Il*';>f;tisc  lie  l'rvfflquo  do  Viviers  :  «  Monseigneur,  les 
maux  do  cette  pauvre  province,  qui  parient  d'enx- 
naonMa,  voua  lont  al  bien  connus  que  nous  ne  doutons 
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pas  que  vous  n'eu  soyez  sensiblement  touché,  et  que  i« 
bonté  que  V.  k.  8.  a  pour  cette  province  ne  l'oblige  b 

lui  procurer  t'  «s  les  soulagemens  qn'elle  peut  et  qu'i^IIe 
doit  espérer  de  la  bonté  et  de  la  justice  do  Roy  n.  — 
Oommissaires  nommés  <  pour  examiner  si  les  eoodiliena 

sous  lesquelles  fut  ncrnrAi  au  Roy,  l'année  dernière,  un 
don  gratuit  d'un  uulliurt  uut  e^Ui  exécutées  <le  bonne  foy 
en  tous  leurs  chefs  ».  —  On  demandera  que  les  dépêchée 
pour  la  convocation  des  Étals,  au  lieu  d'être  apportées 
de  la  Cour  i«ir  un  courrier  exprès,  «  soient  envoyée* 
suivant  l'ajicien  usage  à  un  des  grefflurs  du  pays,  pour 
estre  distribuées  aux  trois qrndies généraux,  et  parons 
envoyées  aux  diocèses  de  leur  desparlement,  ebacan 
rorume  les  oin'  ernei  ■ .  —  Le  président  remercie  les  dépu- 
tés en  Cour  d'avoir  obtenu  la  dépossession  du  fermier 
des  gabellee,  «  dont  la  province  reçoit  déjà  un  notable 

soulagement  ».  ■ —  CniiiHiiss.iire.-i  nimiméj  a  pour  exrimi- 
ner  les  contraventions,  violences  et  entreprises  faites 
par  ceux  de  la  B.  P.  R.  contre  les  termes  da  l'édft  de 
Nantes,  déclarations  de  S.  M.  et  arreslz  du  Conseil  donnés 
en  conséquence  ».  —  S.  A.  sera  priée  de  donner  de  ses 
gardes  pour  contraindre^  pendant  la  tanna  dss  6tat^ 
les»  s^^ipnours  Je  S'  N'a*.ifary  pt  Rnyni^s  :in  ptsypraent  de 
leurs  l.alles.  —  A  l'instigation  du  s,'  de  BiJou,  vicaire 
;rénéral  de  Toulouïie,  il  e.st  arrêté  •  que  le  Sojr  «m 
supplié  de  réunir  la  Chambre  de  l'Edit  séant  à  Castres 
au  Parlement  de  Tolosa,  en  exécution  de  l'ordonnance 
du  feu  roy  do  l'année  1629  ».  —  On  interviendra  partout 
ou  besoin  sera  pour  faire  maintenir  les  consuls  d'Usés 
dans  leurs  ancien»  statuts,  pour  la  nomination  par  leurs 
conseils  ordinaire  et  extraordinaire  (composés  par  moi- 
tié de  catholiques  et  de  protestants}  <■  des  prudhommes 
et  experts  cabalistss  a  et  des  auditeurs  et  impugnatenn 
las  comptes  et  poui'  fair>>  r  as.-.er  un  .irrêt  di:  la  Cour 
des  Comptes  de  Montpellier  qui  «llribuait  cette  nomina- 
tion an  conseil  général  de  lad.  vitle  (ob  ceux  de  la 

R  P  R.  ''taient  en  mniirtlé)  —  t  S^ur  qui  a  esté 
repré-seiite  que  le  baillif  de  Qévaudan  pour  le  iioy,  de 
la  R.  P.  R.,  entroit  k  l'Assiette  de  Mende  et  y  assiatolt 
comme  comtiii.ssaire  ordinaire,  ce  qui  eslolt  tout  k  fait 
contre  l'usage  des  Estats,  et  les  autr«$  Assiettes  n'y  suuf> 
Iranl  que  îles  catholiques  »,  il  est  arrélé  que  le  Roi  sera 
prié  d'ordonner  que  le  Juge  de  Ifarv^ols,  s'il  est  catho- 
lique, entrera  h  l'Assiette  de  Hende  à  la  place  dud.  bailli, 
tant  qu'il  fera  profession  de  la  R.  P.  R.  —  Commis^^aires 
nommés  pour  examiner  le*  lettres  patentes  portant  réu- 
nion  b  la  province,  «  pour  le  taillable  »,  dn  comté  de 
Caraman.  —  t  Par  une  des  conditions  ihi  iIom  L-ruiuit  », 
on  demandera  la  révocation  des  lettres  patentes  du  roi 
ObarlBB  CL  données  àTMdonso  an  IMS  portant  quil  asm 
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fait  imposition  de  la  somme  t)«  2,000  livres  en  fi»Teur 
dM  r^se&ts  de  l'Uni vei-^tité  de  Toulouse,  sur  les  «vèchén, 
ablM^tf  «t  antres  bénéfice*  du  nuurl  da  Parlement  de 
TOQlona».  —  Rapports  4m  oommissairas  nommés  poor 
▼ériflt^r  les  impositions  faites  nn  1061  dans  Ih.s  A.«.<(i^-lteâ. 
—  ■  Il  n'y  &  liea  d«  rasUbtir  la»  15,000  Ut.  ratraochéea 
l'annto  danif&ra  à  M.  le  duc  d'Art>aJoa  de  la  soramo  de 
•40,000  liv.  que  las  Rst.its  avoiont  accoustitmo  d'aa'orler 
en  KraUlicatton  à  MM.  les  tieuleoanU  gtinéraui  qui 
assiBlent  en  cette  assemblée  •.  —  Sur  riRvilsIion  d« 
président,  les  Ktat«  arrêtent  qu'il  sera  imiiost^  2:n,O10  liv. 
pour  l'entrutten  des  garnisons  et  mortes  paves  <  commo 
estant  très  utiles  pour  le  sarrlce  du  Roy  et  repos  de  la 
provinc<>  »,  mais  f  (mur  c.elia  ann^e  tant  seuleriiânl  et 
sans  conséqui'ncc  ».  —  Co;iimiss.aires  nointtiés  pourexa- 
nliMT  un  arrèl  du  Cunst^ll  -  très  avantuircux  m  com- 
roerc*.  portant  deschai-;;e  a.  tous  les  marubands  fr«n<;oiH 
du  droit  de  50       par  tonneau,  de  tous  les  Taisseaui  à 
€\i\  appartunant,  qu'ils  ayent  esté  construits  en  Fr.ince 
oa  à  l'étranger  ».  —  Noavaau  don  de 200  liv.  an  s'  Vial, 
opérateur  pour  la  taille,  sur  l'attestation  de  Ai  vlllet: 
dans  lesquelleiî  i"  malt  l'ait  «  des  cure»  très  considora- 
bles  sans  avoir  rien  pri^  des  pauvres  ».  —  1,SOO  livres 
tant  aceonlées  aux  Bamabites  du  Bnnr9-9aint>And^l 
1  qui  ont  fait  un  collège  t  'iir  T  u -traction     I.i  jeunes.se 
jusque^  à  ta  philosophie  ».  —  1,000  livres  aux  religieu- 
•as  Sainte-dalre  deCiieine  ■  qnl'enselin>«nt  des  Ailes 
l'une  et  l'aulrA  religion  et  f  mt  par  re  moyen  des  conver^ 
«ions  merveilleuses  de  celleis  de  la  Tt.  P.  li.,  pour  les 
aider  à  accroistre  leur  courent  qui  est  Icè.s  petit  i<.  — 
On  priera  le  Roi  de  donner  les  provisions  nécessaires 
pour  contraiiidn*  par  amende,  emprisonnement,  etc.,  les 
consnh  e'  aulre.s  comptable.s  des  22  dicHrè^ieM  dn  la  pro- 
Tlaee  à  obeerver  •  les  délibérations  prises  sur  la  Térifl- 
cation  de»  ImposRions  desdits  diocèses  ».  —  Oraltllea- 
tions  :  de  60,000  liv.  au  prince  de  Conti,  de  7.000  liv. 
à  M.  de  Bezons,  etc.  —  300  livres  «  à  une  (kmllle  entière 
desCéTcraies  conTertie  depuis  peu  et  établie  b  Montpel- 
lier, ',ii|U('Ili'  i!>t>>it  .'ans  une  exlronn'  iii'c'":-^!'..-  ^  —  Les. 
Btats  en  corps  assisteront  k  la  messe  ponliticale  célébrée 
par  l'évAqne  de  Bénen  pour  la  Hle  «  de  M.  de  Salles, 
évesque  de  Genève,  que  N.  S.  P.  le  Pape  a  béatifié  par 
son  bref  du  28  décembre  1001  >>.  =:  Assemblée  des  trois 
.fitata  de  la  aADèebaussée  de  Oarcassonne  sous  la  prési- 
dence de  Vévêque  d'.Mlii.  r-  «  Conformément  aux  lettres 
patentes  du  Ifl  seplembro  IGOO,  le  pays  et  comté  de  Cara- 
nan  demeare  dore-s  et  déjà  réuni  au  taillable  de  cette 
proTlQca.....  et  à  cet  elTet  il  sera  imposé  dons  led.  comté 
ot  ka  16  grillagea  «n  dépodans  la  somme  de  1^000  liv., 
iaqnalle  sent  l«vde  par  1«  oollectears  des  lieux,...  et 
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parce  que  cotte  cottité  n'a  esté  faite  que  par  provision 
et  sur  l'estimation  prise  de  l'ailivrement  des  lieux  adja- 
eens  (de  la  province),  et  full  importe  qu'elle soit  réglée 
b  l'avenir,  il  sera  procédé  b  nn  nouvel  arpentement  dud. 
cornté,  aux  frais  et  dépens  des  contribuables,  le  sieur  de 
Boyer,  syndic  général,  appelé,  pour,  sur  son  rapport 
attx  prochains  Istats.  lad.  imposition  de  12.000 
■^Htre  augmenf'i-  -m  ditnînii.'f,  ainsi  qu'il  sera  ju^'é  .i 
propoe  ».  —  On  demandera  lu  suppression  des  offices  dâ 
oomraisraires  aux  inventaires  créés  dans  les  présidiaax 
par  édit  du  mois  de  inin  —  A  l'.ivenir,     en  toato^ 

les  délibérations  qui  porteront  de  faire  un  emprunt,  il 
sera  expressément  dit  :  qn'aoeun  debte  ne  potirra  «tlpe 
valablement  contracté  par  la  prfivinci?  qu'on  vertu  d'un 
expédié  «n  parchemin  .siçné  de  Mf  le  président  et  scellé 
du  sceau  de  la  province  >.  —  Une  ftratUlcation  db 
4,000 liv.  sersi  payée  i  quiconque  .se  .-qiisira  du  s' Dupuy. 
fermier  de  la  douane  de  Lyon,  et  ju.«lin«ra  de  sa  capture 
et  de  son  eiiipri.sonnement  d.ans  la  C'iriciergortodaOrS' 
nnble,  et  cependant,  le  Roi  sera  supplié  «  par  un  das 
articles  des  eondIUons  du  don  gratait.  de  Mrs  esBssr  les 
violences  pratiquées  par  led.  Dupuy  ^iir  I.'.--  suivis  de 
Languedoc,  dont  lecommerceeslentièretitent  interrompu 
tant  par  ses  enlévemens  de  marchandises,  qu'il  Ibît  tous 

l.'vj  iiir-,  ijni.  ]i  ir  t'iriifn  .^i'i(lrl  il.'  Ift  s  -.i-iur  charjje  qu'il 
exige  sur  cullos  qui  descendent  par  la  rivière  du  Roane  ■. 
—  Rntrée  des  Cotnfflisaaires  du  Roi.  Le  prineo  d«  Oonti 

dit  :  •  Le  Roy  a  accepté  avoc  idaisir  l'offre  que  vous  luy 
avez  faite  de  1,SOO,000  liv.,  S.  M.  estant  persuadée  que 
vous  eussiez  fait  un  effort  plus  considérable  si  vos  forces 
vou.s  l'eussent  pu  permettre  —  M  de  Bezons:  •  Voua 
ave/  .louvent  dans  les  autres  années  fait  offre  de  sommes 
plus  considérables,  mais  ToS  Ofllres  n'ayant  pas  esté 
accompagnées  d'une  sotHniasiaa  ansai  parikile...  n'ont 
pas  mérité  la  mesme  satisfaeUon  d«  vostre  soavanûn; 
enflii,  vous  avez  effacé  toutes  les  impressions  qui  pnur- 
roient  rester  dans  l'esprit  du  Roy  de  la  conduite  de  l'an- 
née dernière....  tl  reste  que...  tous  aeeordiet  b  S.  IL  te 
payement  du  don  praltti'.  ilo  mois  on  mois  pour  garder 
le  mesme  ordre  que  le  Roy  eslablil  dan«  le  retile  de  ses 
reeeptés,  et  celle  demande  doit  esirs  accordée  par  uns 
ncclumalion  pleine  fi?»  reci'nnoi.ssance  plus  lost  que  d'estre 
le  subjecl  d'une  délibération  ».  —  Lo  prince  de  ConU 
annonce  que,  par  arrêt  du  Conseil  dti  20  janvier  1M2, 
le  Roi  A  révoi|ué  l'édit  de  décembre  IOj.7  portant  anoblis- 
sement «  de  terres  roiurières  en  la  province  jusques  à 
la  sitmtne  de  170,000  liv.  par  art  ».  r.ratillcation  do 
3.000  liv.  à  l'abbé  de  Roquette  h  cause  des  bons  ofdcas 
qu'il  rend  Jourosllement  à  hi  province  à  la  tkinr  «.  = 
Aasembtéo  des  trois  Élats  de  la  sénéchaussée  de  Ton- 
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lou&â.  DL^ibi^rritions  nilatiTes  :  à  la  réparation  «  dn  man- 
Tais  pas  qui  eal  proeli*  t'oratotiw  d«  Donmville  >  ;  à  la 
construction  du  pont  rt'Aygoesvives,  etc.  ~  «  A  Pavonir. 
(MT  rigleniAnt  Irrévocable,  l«s  8ecr^t:ur<>5  des  KsIaU 
4erlronl  tout  an  long  ta  nom  de  ceax  qui  oiiineront,  alln 
qu'on  puisse  savoir  en  f'ori\|)lani,  reconiplant  si  b*^sf»în 
est,  avec  pina  de  sûreté  a  quoi  il  passe  *  (l'opinion  de 
la  majnriM).  —  Le*  denfen  prwentnt  de  droit  de  dent 

sous  |iin;r  livre  sur  l:i  for.'itriP  senint  crapînyi^s  h  l:i  i'.'|ri- 
ration  du  môle  d'Agde  «  et  des  ports  et  graux  les  plus 
nlilet  pour  te  eommnrce  de  ta  provinee  •■  =  Aesemblée 
des  trois  Étal"!  ,\p  In  s'i>néchaussi^«  de  Beaucaire  et  Nimes. 
—  «  Sur  ce  qui  a  6té  représenté  que  l'édil  de  Nantes  et 
avtna  râftlemens  n'esioienl  point  obatfvia,  eeqtii  atti- 
roit  incessamment  des  différends  et  procès  aux  catho- 
liques, ..  dont  les  droits,  ponr  eatre  mat  d(^rendu8,  se 
perduii'nl,  ce  qui  venoil  principalement  do  la  pauvret*^ 
et  foiblease  des  oonnamnlés  catholiqaes.  el  de  ce  i\m 
emx  de  la  R.  P.  R.  avoiant,  au  pn<ijudlce  des  4dfts,  un 
député  résidant  à  la  Oiur  qui  par  ses  sollicllalions  obte- 
nait souvent  des  Jugemens  tevorables  pour  ceux  de  la 
R.  P.  R..  cependant  que  tes  eathotiques,  qui  n'eetoienl 
point  dérendus  île  In  mesme  sorte,  en  rccevoionî  un  très 
grand  dommage  »  :  ...  l'asserabiée  charge  le  baron  de 
Lanta,  aon  agent  k  la  Oonr,  d'assisler  anprès  du  Rat  et 
de  son  Conseil,  «  les  villes,  oorarau-rui'é'i  ff  p;>rti."tiU.'rs 
catholiques  a0n  de  leur  procurer  l'entière  liberté  accor- 
dé par  le*  édita,  nesme  celoy  de  Nanlea,  et  de  ftiire 
Tuid<>r  au  Conseil  du  Rf^y  p:irti>Ke^  de  la  Chambre 
de  l'Édil  (de  Castres)  selon  l'advis  «les  catholiques  ■.  — 
Les  eomniasairea  nomnée  ponr  examiner  les  moyens  h 
prendre  pour  pay»»!*  1i>s  ilstfos  df'S  ilrncèses  et  dos  commu- 
nautés font  savoir  qu'ils  ont  examiné  deux  expédients  : 
1*  payer  en  Mens-fonda,  8*  payer  en  aruent,  «  au  moyen 
d'an  OCtroy  qui  pourruit  eslra  establi  sur  une  denrée 
eommuneà  tout  le  miNide, comme  la  fjtrine  <>,  et  Ils  expn- 
Mnt  longuement  lee  ioioonvénients  et  les  avantages  de 
eea  deux  modet  de  payement.  Il  est  arrêté  que  leur  mp- 
port  sera  imprimé  et  envoyé  aux  22  Asaleltes  rie  la  |)i  o- 
vince  iH>ur  qu'elle»  en  donnent  leur  avis.  —  Les  évê- 
quea  de  Béziers  et  d'Dxès  sont  autorisés  k  imposer  l'un 
Ï0,000  Ilv.  M  l'autre  24,000,  sur  leun  diocèses  pour 
construire  lenn  mais:)ns  épisi-opalpM.  —  (I  est  a<:cordé 
MU  Roi  un  don  )>ratnit  de  1,500.<X10  iiv.  «ous  certaines 
eondilions  acceptée»  par  les  ccimmisMlre*  du  Roi.  {tjt 
2.*"  article  port''  q-M-  lr>  li'ij  suppritn«'r.i  le  pouveriiement 
de  .^aiiite-Gnbelle.  où  il  n'y  a  plu«  ni  château,  ni  cila- 
delte,  ni  mufalllea).  —  Pouvoir  donné  aux  syndics  géné- 
raux d'em/runter  300,000  livres  silt  'l.iiis  la  province, 
suit  k  Paris,  pour  p.nyt'r  i^irtie  du  ilon  sraluit,  laquelle 
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somme  sera  remboursée  au  moyen  de  six  deniers  pour 
livre  à  prendra  •  sur  lee  20  que  les  oommanaatés  ont 
facnllé  de  donner  pour  le  droit  de  roliscte  »  ].«  surplus 
du  don  gratuit,  soit  un  million,  sera  Impoeé.—  La  comte 
de  Bîoule,  lieutenant  général,  •  ponr  honorer  l'assem- 
rif  H'in  siiiTra?»}  »,  entre  aux  Ktals  comme  baron  de 
'Villeneuve.  —  Commissaires  nommés  pour  veiller,  avec 
le  prince  de  Oonll,  aux  réparations  des  ports  de  la  pra- 
vini-e.  —  La  chapelle  d'arfient  et  autres  umements 
d'église  faits  à  Paris  par  ordre  de  l'archevéqua  do  N'ar- 
bonne  sont  donnés  en  charge  au  sieur  de  Ooiileminet, 
ffreffler  de«  États  —  I.a  ville  il'Alais  est  autorisée  à  lever 
un  octroi  pendant  20  ans  pi>ur  pajer  ses  dettes.  =  Assem- 
blée des  trois  fitata  de  la  sénéchaossés  de  Carcassonne. 
=  Commissaires  nommés  pnur  passer  le  bail  des  répa- 
rations à  faire  au  pont  Silnt- E!>prit.  —  Le  marquis  de 
Cbdteauneur,  banm  de  tour  du  Vivarais,  sera  lirivé  da 
l'entrée  des  États  s'il  continue  d'empêcher  dans  ses  terres 
la  levfe  du  droit  d'équivalent.  —  Le  sieur  Boude,  impri- 
meur des  Fllats  «  rompra  toutes  les  sociétés  qu'il  a  con- 
tractées ponr  raison  des  Impressions  de  la  pnvinos^ 
sauf  celle  quil  a  Mte  avec  le  a^  Pnech,  de  Montpslliar  ». 
—  Liste  des  '  Diii'iiissair«'s  prinijp.'iux  des  Asilelias. — 
OctroL  —  Bénédiction.  —  Députés  présents. 

D*  163  d  STO.  A  Pésenas,  dans  l'église  des  Pénf- 
tenls-Niii;s,  -,'1  novembre  106?  au  D  fi'vrier  W,?,. 
Président  :  l'évéque  de  Castres,  archevè<iue  nommé  de 
Toulouse.  OommlssalMs  du  Rot  :  le  prince  de  Oonli,  gon* 
verneur;  le  comte  da  Bloule,  lieutenani-général  ;  Bazin 
de  Bezona,  intendant  ;  de  Caulet  et  de  Ooyrargues,  tréso- 
rien  4a  Franc»  ès  généralités  de  Toulonse  et  de  Mool- 

poUier.  —  Lecture  do  la  lettre  close  du  R'M  Pt  i!'^  com- 
missions de  la  taille,  laillon,  etc.  —  Discours  du  prince 
de  Conti  :...  <  Votre  soumission  aux  volontés  du  Roi  doit 
estre  le  grand  ressort  de  votre  politique,  et  vousdeves 
faire  consister  la  principale  nn<>sse  de  votrn  n^ociation 
h  ne  pas  né),'Ocier  ».  —  Discours  de  M.  <Jo  liezons,  •— 
Réponse  de  l'arohevèque  de  Toulouse,  toute  en  eonpti- 
ments  au  prince  de  Conti  et  au  Roi.  —  Mesae  du  Saint- 
K-sprit.  —  Lecture  du  ré^rlemcnt.  —  Kxiimen  des  vica- 
riats et  procurations.  —  L'entrée  des  États,  refusée 
d'abont,  est  accordée  au  eapiloul  de  Toulouse,  à  eondiilon 
que  <!a'i-  U-  lis  s  rniiiii-»!  ,  lad.  ville  satisf>^ra  au  p.iye- 
ment  de  toutes  les  sutitme»  qu'elle  doit  au  trésorier  de  la 
Bourse  *.  —  L'évéque  do  Saint-Pom  Ml  aaroir  ■  qn'in* 
coiitinent  nprés  que  les  dprniers  Estais  furent  tenus,  le 
Roy  avoil  nomuiù  coiuiiiissaires  la  prince  de  Conti,  M.  de 
Boeonst  l^l.  de  Ouitlerague,  MM.  de  Oaulet  et  de  Bolrar' 
.trucs,  trésDricrs  de  France,  pour,  conjolntcnienl  avec 
l'évèquo  de  :ja)nt-I\>ns,  le  baron  de  Castrics,  les  sieurs 
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du  Mioliaêlu  el  de  Rocbepierre,  assistés  des  s^'iidics  gé- 
«iranx  da  la  proTlan,  proedder  à  ta  vérlOeatton  d« 

dotlps  .ios  ville-5  communaatc-s,  au  rJ?lt''ment  rîp  leurs 
dépen!i«S  ordiriuirtui,  iiej>  fiaiâ  lUUtUcijjaU.v,  cl  â  la  cût'- 
roetion  des  abus  qui  avoient  pu  être  iiili-uduils  en 
ieellM  ». — £ntré«  d«s  oommUsaim  du  Uoi.  —  Le  prince 
d«  Contl  exhorte  le«  Élab  b  contribuer  à  rac4]uisition  de 
Dankeniue,  ■■  c«>n(|u'>:5te  si  itnporlanlo  'a  l'E>tal  el  k  la 
reUgion,  îùla  par  l«  Ray  «luns  la  «ein  masma  da  la  paix 
—  IHaeonra  da  M.  de  Booub  c  Lorsque  la  Roy  n*a 
que  des  pensives  de  imix,  qu'il  délivre  !a  reli^-imi  rulho- 
liqua  da  l'oppression  qu'elle  aouUruit  daos  son  E$U(, 
qu'il  (troeure  la  libarli  d«  oooMienea  chas  las  astrangars, 
il  SI!  (n  '.ivr  iLi'ii^r'  d'entrer  dans  une  nouvelle  ({uerre 
pour  venger  l'ussassiiial  couiuis  an  la  parsonna  de  ma 
•DbasaadaiiFà  Rome...  Il  aspire  qna  vous  Iny  aooord«> 
rez  2,500,000  livres  i!<>  d  m  gratuit  et  que  do  celtesommc 
il  jf  en  aura  2UO,Û0U  m-us  [•u.rables  coiiiplanl...  ».  —  I^e 
préaident  répond...  •  La  province  do  laquelle  nous  som- 
mes Icy  les  procureurs  e-sl  afluibliedea  playaa  glorieuses 
et  lionontbtes  i|ti'ullo  a  reçues...  Voua  entendez  bien. 
Monseigneur,  que  ces  playu  ÈOBlL  Mk  propres  debtes  et 
la*  dabtcs  iniroeoae»  da  tas  oommunantte  qui  sont  ses 
membres,  playes  k  la  vérité  si  doakottransas  qu'il  n'y  a 
que  le  souvenir  de  la  cause  qui  les  a  produit  qui  i:>uiss.! 
un  pea  tempérer  le  mal,  puisque  (à  été  pour  soutenir 
llionnenr  de  la  France  al  poor  ta  gloire  da  son  prince 
qii  Hlle  a  versé  al^omliitnmi'iit  s.'s  liions  U- .s.iti^-  île  ses 
peuplas...  Nous  demandons  à  V.  a.  S.  quelque  peu  de 
jonra  poar  peoaer  aux  propositkws  qui  nous  vlanneni 

irp*trL' faite*. '-t  p mr  i''|i:T'UVL'r  quld  valcanl  humeri, 
quid  /erre  récusent  ».  —  I  eueur  d  une  leltr»  du  Roi 
aux  Etats  touchant  l'aaquisilion  de  Dunkeniue.  —  Or 
mettra  <\'-'  n.nivi^nt;  'Inns  I"  r:;tiii>r  des  dolnances  «  l'ar- 
ticle aiijCcnKi;it  Jc>.  suLu;  luitious  de  ceux  de  li»  R.  P.  R. 
'àl'asganl  des  valelii  et  autres  personnes  riiible.s  catlioli- 
quea  dt^pendaiiii  d'eux,  qui  n'a  pas  esté  répondu  difiirti- 
iivenient  celte  anné«  par  S.  M.  ».  —  1nform*^s  qu'en  ré- 
ponse «  à  l'article  premier  du  cahier  dî»  doléances  sup- 
pliant S.  M.  de  réunir  la  Gliambre  do  l'Hdit  de  Castres 
au  Parlement  de  'ftaolosa,  attendu  que  les  causes  de  sud 
e.slaiil:.ss.':;ie!(l  ont  Cessé  »,  les  ofilcirira  do  ladito  Cham- 
bre «  auroient  esté  assignés  au  Conseil  pour  voir  ordon- 
ner lad.  réunion  »,  iaa  Étals  craignant  que  lasdits 
ofticii-fs  'I  ijui  ■:jiit  (!:y:ov^  îles  d>>putés  à  ta  Coav  na  pren- 
nent (ien  avant;i;,'es  par  la  négligence  qu'on  p^urroit  y 
apporter  »,  airêtent  qu'on  écrira  à  Tétéque  d'AlU  pour 
le  prier  de  réunir  tons  Ifs  i)r!'':at^'  et  baran<  ile  hi  pro- 
vince présents  à  la  Cour,  <  alin  que  luus  ensemble  ils 
cliarc]i«nt  Im  tuoyena  d'empêcher      lea  dépnUs  da 
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I  ladite  Chambre  ne  fassent  aucun  progrès  au  pni^judica 
dasintéritoda  la  religion  Jusqu'à  l'arrivée  daa  député» 

'  des  Kstats  fjn  Cour  »,  —  «  .\  la  prochaine  .\ssiette  dti  dio- 
ciu^  de  t'ustrtts,  tous  inn  cuiisuls  et  députés  l',ti^at  pro- 
fession da  la  B.  P.  R.  en  seront  axdns,  d'autant  que  tas 
Assiettes  se  doivent  ré;;ler  sur  catta  assemblée,  dans 
laquelle  nul  de  ladite  R.  P.  R.,  de  quel  ordre  qu'il  soit, 
n'est  re^u  ■>.  —  Comiuisiuiires  nommés  pour  voir  si  les 
conditions  du  don  gratuit  de  l'année  préeédenle  <  ont 

•  esté  exécutées,  et  dreaaer  oellea  soua  laaqaelles  ta  pro* 
vince  peut  faire  un  don  gratuit  au  Roy  —  On  (eraune 
condiUun  du  don  gratuit  de  tout  ce  qui  a  été  ordonné  au 
Conseil  pour  la  réparation  du  pont  Salnt^Rsprlt,  contrai- 
remciilaiix  lélibéralion'î  il«  s  K;at>  é!  aux  privilèges  de 
la  pruvin;;e,  el  sur  l'avis  du  sieur  de  Bezons,  inleudanU 
—  Rapports  des  commissaires  nommés  pour  vériHar  les 
L!<'rt:irti'tnents  des  dio<-èses  de  la  ^  •n'Vh'in<:si*f  de  Beau- 
caire  et  Niraes.  —  Les  diocèses  qui  voudront  augmenter 
la  taxe  da  «eux  qui  composent  leurs  Asstottes  pourront 
prendre  délibération  pour  demander  au  Roi  cette  aug- 
inenlaiion,  l't  le  syndic  général  interviendra  au  Conseil 
on  leur  faveur.  —  Rapports  des  commissaires  nommés 
pour  vérifier  las  déparlemeats  des  diocèses  de  ta  séné- 
chaussée de  Garcassonne  et  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
louse. —  Nomenclature  de.H  arrêts  donnés  au  Conseil  en 
faveur  de  la  province  «  en  conséquence  des  conditions 
app4ieées  an  don  graïuit  da  l'annéa  dernière  ».  —  Les 
syndics  d«»  dici  i'  -f  jniurvoiront,  chacun  en  droit  soi,  a 
lu  subsàtanoe  u  de  quantité  de  troupos  qui  doivent  passer 
dans  ta  province  pour  aller  dans  leurs  quartiers,  de 
luquullo  di>>(..  n';e  ils  rompleront  aux.  Estât:-  pro  li  ilns 
IKtur  estre  pourvu  k  leur  reinlMursemeol  >.  —  Les  dé- 
putés au  hureau  des  comptes  «  ont  porté  à  l'asasmUée 

les  complei  tic^  f5';t|:nK  fiurriie.:;  ;;u\  tronp.^s  qui  ont 
passé  et  re|iasst!  ilaas  lu  (irt.vuu.c  dur.uii  Piiunée  der- 
nière*. —  I5f)  livres  si>nt  accordées  au  gunlien  de  l'Ob- 
servance lie  l'ézenas  h  pour  luy  ayder  en  lu  iéileni])lion 
de  son  frère,  iiepu:s  ijuatre  ans  delenu  par  les  Turcs  à 
Triptdy,  où  il  souffre  des  maux  incroyables  ».  —  Sur  e« 
qui  a  été  rejirésenté  que.  le  sieur  de  Venarque  «  arresie 
tons  les  jours  les  bateaux  des  nardiands  sur  ta  rivièr» 
de  l'Ariëge,  et  les  consiraint  à  payer  des  Ir uit^  iiii  mjiiI 
à  des  sommes  considérables,  a  esté  délibéré  qu'il  sera 
poursuivi  ordonnance  devant  M.  de  Bazona,  Intendanl, 
ci'jnlre  ledit  ."-n-ur  Vi'Iihi  ijui-  i-t  l.i<.>>  ati1r.^;'i  'ie  la  pro- 
vimui  qui  exigent  <le  i^emblables  droits,  atln  qu'ils  remet- 
tent inoessammenl  les  litres  en  vertu  desquels  ils  font 
lad.  exaction,  et  cependant  rlptVnçcs  leur  senmt  faites 
d'exiger  aucun  droit  de  leude  el  péage,  a  peine  de  -1,000 
livras  d'amende    —  On  euregialrara  aut  regiairca  du 
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paya  l'acte  du  30  avril  160'^  par  lequel  le  pays  ot  coaté 

<J<î  Caramaii  niitOi' la  .t-'Iii)i>ra(i:in  :)es  Kials  onlonnsnt 
«a  réunion  au  laill&ble  <le  la  pruTince.  —  1^  synditm  des 
-diMèflas  apportenwt  âox  prochains  âlala,  •  ehaenn  en 
dnilt  Kiiv,  un  état  algnè  il'dux  des  [tonU  riui  sont  dans 
leurs  diocèses,  et  des  droite,  péages  el  leudes  qui  se  ié- 
leol  aur  laa  dMréea  et  tnarehaiidtaaa  qni  paaeent  daasm 
et  dessous  lesd.  panh  ».  —  îMîtbijralion  porfant  jue 
nonobstant  les  rai$iiii.-<  m^ti^uvtii les  cupitoul»  <do  Tuu- 
louse,  la  ville  de  Toulouse  contribuera  aux  impositions 
de  la  S'înéchausséodfi  Toulouse  et  à  colles  de  la  province, 
et  que  Tante  de  ce  faire,  lendits  capitouls  ne  seront  pas 
NÇIMaux  i-tals.  =  AMMDblée  des  trois  Élutsde  lu  s^né- 
«hinméa  de  CaraisaanM.  =  Las  dépuléa  an  Cour  aup- 
pHeront  M.  l'amirat  d'aoeorder  au  Langtiedoe,  ponr  la 
levée  des  droits  d'a:ijirniiti\  ■aa  règlement  pareil  à  celui 
qui  a  été  fait  pour  la  Provanoe,  et  pour  faire  voir  que 
les  droite  qui  s«  Mvent  il  Narbonne,  Agde,  ProBtt- 
Rn.in,  '-le,  s.-int  ei; orbilants,  on  i-n  lir-'^s^ra  un  état  qui 
Mira  remis  ausdits  députés. —lytOO  livres  sont  a^^cordéea, 
fc  laprl^  delà  Raine  mAre,  aux  Itilea  de  la  MadeMiw 
Toiilinise.  —  Cominisïialres  nommés  pour  examiner 
les  provisions  de  M.  deTressan,  nommé  prévôt  général 
de  1»  piovlnea.  La  diooèw  da  Uenda  «st  aptoiM  k  im- 
poser 3,000  livres,  «  pour  cstr*»  tai  symme  employée 
k  la  rH<^dincHtion  de  l'église  de  Mat  vujul!-,  abnltue  durant 
les  derniers  troubles  par  les  babilanscathoUtnai  de  ladite 
vlUe,  dans  l'appréiieDaion  où  lia  estoient  qtie  ne  pravani 
rteistar  à  la  Ibroe et  Tîolenea  dai haMtaas  da  la  R.  P.  R., 
elle  ne  leur  servit  de  furleratse  pour  M  rendre  maiiree 
d«  lad.  ville  >.  —  1,600  livria  aoot  accordées  à  l'bôpi- 
laT  deLaflTftTedeTmvIoaae,  ««Klably  depuis  quelques 
aniii'es  rinur  y  recs\  lir  cl  l'iilLTmor  les  puiivn^s  tin  la 
province  *.  —  Les  Btals  accordent  au  Roi  1,400,000  li- 
vra pour  te  don  gratuit  da  UMS  et  200,000  livras  ponr 
l'acquisllion  de  Dunkerque.  —  r;^vA([iip  d'Albi  écrit  de 
la  Gonr  qu'il  a  vu  la  Roi  <  et  que  S.  M.  lui  a  bit  la  gràca 
4e  l«l  promettre  qu'elle  ne  se  lataaeroit  pas  sarprendro 
aux  sollicllalioiis  ijuf-  poorroftiiit  filr<<  los  t!-''putL'9  do  la 
Cbambre  de  l'iidit  ».  =  Assemblée  des  trois  Etats  de  la 
itoéclianaafa  Tooleme.  Jlélifefralioae  Um^nt  :  lea 
réparations  h  faire  anx  ponts  de  Satnte-Oabelle,  Vi!le- 
nouvelk,  Aulerive,  Rieux,  Calmant,  etc.;  la  liàlisse 
des  ponis  de  Suint-Roms  et  'dontesinieu-VoIrestre. 
Labastide-Saint-Pierre,  etc.;  la  réparation  du  grand 
chemin  du  diocèse  de  Lavaar  allant  à  Toulouse,  etc. 
—  Aiaembléc  des  trois  Rtals  de  la  sénéchaussée  de 
BBMMtre  et  Nimea.  =  4,000  livras  de  gagea  sont  attri- 
Mea  «ucnmlclBna  des  Étala,  dont  le  nomlHW  est  réglé 
à^lX'huit,  y  comprit  le  maltr»  et  les  eofluito.  —  InCnr- 
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més  que  pnar  rétaklir  le  eonmeroe  de  la  provînee,  te  Roi 

«  auroif  r:rrf.)ri;ui  far  s.'i  ti^claratidii  de  m;irs  ](S>M)  qu'il 
sera  fait  un  nouveau  canal  du  Rosoe  depuis  Beancaire 
Juaqnas  à  Aigues-Morlas,  et  qne  tooa  les  merala  da  vtA- 
sinage  ser<>nl  rtPs-*îr;!iHS  »,  les  Ktats  rappellent  que  de- 
puis plusieurs  années  ils  ont  pria  des  aoins  exlraordi- 
aairea  ao  sujet  de  ce  grand  travail,  l««|nel  a  ealA  )agé 
ruyneux  h  la  province  »,  el  ils  arrêtent  que  Im  iryndlca 
généraux  •  s'<i(>;)Oseronl  fortement  à  son  exécution  ».  — 
L'évéque  <le  Pamiers  est  autorisé  à  (Ure  fmpoesr  aor  lOII 
diocèse  la  somme  de  60,000  livre?,  dont  14.000  seront  em- 
ployées à  la  ré^'diflcalion  de  la  cathédrale  de  Pamiers 
détruite  par  ceux  de  la  R.  P.  R.  —  Les  États,  <  dési- 
rant restablir  l'ancien  ordre,  qui  a  esté  interromps  des» 
puis  quelque  temps,  pour  la  manière  dedélibérardanstes 
aiT.iircs  ry,;  ||  s'a_'il  do  ilonn«r  de  l'argent,  ont  arreslé 
qu'à  l'advenir  il  ne  sera  opiné  que  par  billets  et  hallotes 
lorsque  la  aonime  prétendus  ou  demandée  excédera  «elle 
àf  l,Ol»  lîvr<";  une  friis  piv-'-e,  h  lu  ivsei  vi^  lnutesrois  des 
affaires  qui  regardent  leRoyel  les  gralillcalions  ordi« 
nalrasqul  te  font  annuellement  dans  l'assamlriée,  aux- 
quelles il  sera  délils'îr*'  a  haute  voix  «.  —  f.es  provisinns 
de  M.  de  L^tvergne  de  Montéoard,  sieur  de  Trcssan, 
«  seront  regMréaa  ans  rsgistmdea  Bstata,  ponr  par  lad. 
slenr  j-niir  He  t'efTel  d'ic.->Ilos,  aux  clauses  et  conditions 
suivantes  dont  il  a  convanu  «,  Suivent  les  conditions.  — 
Nouvelle aaaemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de 
Carcassonne.  =:  Gratiflcations  :  de  6,000  livres  à  l'évè^ 
que  de  Castres,  nommé  à  l'arcbevèché  de  Toulouse,  pré- 
sident; de  00,000  livres  au  prince  de  (V>nti,  gouver- 
neur, etc.  —  Lea  députés  en  Oour  supplieront  le  Roi  de 
révoquer  la  taxe  mite  sur  te  stenr  Gros,  messager  royal 
de  la  iirovin''!',  (•oriirno  failfi  ^\>r  un  'ifflner  delà  pro- 
vince, par  elle  estabty  en  conséquence  de  la  suppression 
des  messagers  roraiix  ordonnés  par  lettres  patentes  de 
seplembrt!  1661  ».  —  Encours ti-ment  de  1,000  livr»s  an 
Sieur  da  Vitrac,  maître  de  l'Académie  de  la  province,  éta- 
Mle  par  lettres  patentas  da  18  septembre  IBOS,  <  poar 

l'instruction  d(>s  Jounps  fr^ntMliùtiun^-i  qui  n>nt  prufc^sion 
des  armes  >.  (Historique  de  cette  académie).  —  Liste  des 
eoflnHtonfres  prindpaax  dea  Assiattaa.  —  Octroi.  —  Bé- 
nédiction. —  IMpatés  prêtants. 

C  1313  (R((lMre).  —  U-(olra,  W5  r«uiU«U,  |>«ri«r. 

Novembre  IMS.  -  liécombre  IMS.  —  Pro-i^s  - 
verbaux  des  séances  et  délUténiiona  d«  États  de  Lan- 
guedoc, assemblés  par  ■HudeoMiit  in  rot  Louis  XIV. 

at  1^  1  ài^vn.  AP«aeon.danaPéclliadetPénitMits- 
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noln,  da  94  noveumlir»  I6BS  un  S  ttTriw  1M3.  (DouM«). 

Analyse  ri  de.^aus  t't  tari.  C.  2312. 

De  f'  192  à  f»  3-^.  A  Pézenas ,  dans  l'église  des  l'éni- 
teata-lMra,  du  e  «Mcanlmi  1668  «i  6  »vrier  1684.— FM- 
SÎdent  :  révéque  de  On;--;! res .  nommé  à  rarchevè'"h^^  t'a 
Toulouse.  Commissaires  du  Roi  ;  le  prince  de  Conti, 
Ikl.  de  B«zoiis,  Ouillamne  &ù  OniM  •!  Philippe  a»  Bon- 
don,  trésoriers  de  Franco.  —  Texte  de  la  lettre  close  du 
Rui  adressée  aux  États.  —  Lecture  des  commiji.siuns  <le  la 
taille,  etc.  —  Disrours  du  priace  de  Conti  et  de  M.  de 
Beiona,  répona«  du  préaliUiit  (inenUona«saetil«meni).  — 
MeiM  du  Saiol-Eaprit.  —  Bxaman  des  Tkariats  et  pro- 
curations. —  Serment  prêté  par  lus  trois  Ordres.  — 
Oommicsaires  nommés  :  pour  aller  aaluer  le  prince  et 
llntondanl,  tmttr  les  trésoriers  de  Pranoe;  — pour  arrè> 
ter  les  comptes  du  trésori*-!-  Ji'  lu  Hijurse  et  autre'-  i>f(i- 
ciori  du  pajrs.  —  Le  présiidcDt  annonce  que  le  s*  Cupuj, 
eomnissD  reeouvnmenl  du  droit  dscottArmathni,  dont 
la  capture  avnif  dté  mise  à  prix,  a  été  ni  riM.'  à  Aix*  n 
Provence  :  un  dùputé  estenvoyé  Ik  Orenolde  pour  pour- 
suivre l'esécatioD  des  arrêts  dnOoasall  et  do  parlensnt 
de  Daupbinè  contre  lod.  Dupuy.  —  Il  e«l  arrèlû  «  par 
X^gleiikent  irrévocable  que  pour  empêcher  les  accummo- 
deneDts  qui  se  font  entre  les  déput«8  du  Tiers-État  pré- 
tsndants  à  TMlrée  dans  celte  assemblée ,  les  kuu  jtige- 
ront  h  l'atenir  les  différends  qui  surviendront  sur  ce 
sujet  selon  ta  ri;jrueur  de  la  loy;  et...  déclareront  Indi- 
gnes de  l'entrée  au  ËUls  et  aux  Assiettes  cent,  qui 
seront  eonTsIncns  d'avoir  ftkit  des  monopoles  et  traitée 
illicilp's  ji  jur  .s'.ii;i|ii'-i-ir  et  lu-rpriuer  pour  eux  et  Ipurs 
a(Bd^  les  consulats  des  commuiwulés  ■.  — Secours  de 
100  liv.  à  an  genllUMWime  irlandais  ■  des  plus  lllusiret 
maisons  de  ce  pays,  dont  ! .  ;jli)|>:ii>t  de»  partmli  !i\  i|i'nt 
auufferl  le  martyre  pour  le  soutien  de  la  religion,  lequel 
aa  troufolt  dans  une  eitrème  ndeessiléa.  -~  Ooinnriaâai» 
res  nommés  •■  |n>ur  dres-s«r  un  cérémonial  des  cho!Mi>  les 
plu«  remarquable»  qui  sontii  Taire  dan»  le«  États  «.  — 
FKteasakm  générale.  —  On  examinera  divers  arrêts  cou- 
Ira  eSttX  de  la  R.  P.  R.  ■  ubtenus  par  i'enlremise  et 
pfolection  de  S.  A.  S.  »  (le  prhice  de  Conti) ,  alln  de  sa- 
voir «  lesquels  il  faut  faire  imprimer  pour  en  donner 
connaissance  dans  la  pmvlnee  ».  —  Commissaires  nom- 
més pour  voir  si  les  eonmiasions  présentées  à  l'ouver- 
tui't^  iIhs  Etals  iiont  conformes  a  celles  des  années  derniè- 
res. —  Entrée  des  commissaire*  du  Roi,  (leurs  discours 
ne  sont  pas  rapportés).  —  Lecture  d'an  arrêt  du  Conseil 
du  IHjanvier  1003  •  au  suji-l  lU,  I;i  jw!  'imi  ilt'  la  uiév 
Océane  avec  la  Méditerranée  par  un  canal  en  cette  pro- 
vince *.  —  Entrée  des  ooomiatairaa  du  ftoi.  La  prinea 
da  OoDti  dit  qna...  •  eomtna  i»  somma  qu»  ?<Nit  uvea 
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ofliirte  au  Roy  n'est  pas  «leora  proportionnée  aux 

soins  de l'K^Ul  ni  aux  itiletilii>n.'i  de  S.  M.,  je  viens  vous 
exhorter,  avec  une  parfaite  confiance  du  succès,  de  doo- 
tnf$n  Roy  par  «na  aeoonda  déUbératioB  la  salfsfIwtloB 
qu'il  a  lien  d'attendre  de  votre  zèle  et  de  votre  fidAiiié  •. 

—  Après  le  départ  dee  commissHires,  le  président  dit  que 
la  province  «  dans  la  néeeesilé  où  elle  est,  ne  pouvant  pas 
faire  un  don  aussi  grand  que  les  années  précédente^;,  il 
fallait  suppléer  par  la  Ix>nne  grâce  et  la  promptitude  , 
afin  qu'il  Ait  mieux  reçu  de  S.  M.  »,  —  Après  avoir  en- 
tendu le  rapport  de  leurs  commissaires  sur  raiTaite  du 
8'  Dupuy,  les  États  arrêtent  que  le  syndic  général  contl- 
nuera  ses  poursuites  au  Parlement  de  Urenoble  <  pour 
faire  et  parfaire  le  procès  aud.  Dnpny,  pour  raison  de  ses 
pirateries,  déprédations  et  Tlolanoes  tant  par  eau  qna 
par  terre,  comme  aussi  pour  avoir  eslabli  un  subsidesnr 
les  marcbandiiiea  de  Languedoc  qui  descendent  par  la 
Bikdna,  et  lea  avoir  enlevées  par  des  eontrainles  M>lidal<- 
res,  inconnues  k  cette  province  pour  lesproprHs  ^ifTuires 
du  Roy,  etc.  »,  —Secours  detiOU  tiv.  auxCarmes  décbaus- 
aéa  de  Hoolpelller  pour  lea  aider  h  MUr  leur  eoavant.-> 

On  pnrf'triïfrera  les  provisions  rtu  mnrquis  de^lripnan, 
Mumuu':  ItL'uuiiant  gt'néral  |i»ur  le  Km  dans  la  province. 

—  Dé)it>ération  concernant  les  réparations  à  faire  au 
pont  Saint-Esprit  :  après  avoir  rappelé  que  grikce  à  la 
protection  du  prince  de  Conti,  la  province  avait  été 
garantie  do  l'établissement  d'un  péage  sur  timU-s  les 
niarcbariilisea  pasHut  dessus  etdesaoua  led.  pool,  péage 
proposé  par  l'intendant  pour  servir  à  payer  lasd.  ré> 
parations,  et  rju'on  n'aur.tit  pu  »  empêcher  d'être  irrévo- 
cable, ainsi  que  l'a  élé  la  douane  de  Valence*,  le*  États 
arrêtent  qu'on  demandera  au  Roi  c  que  l«  droit  du  petit 

blanc  <'-!  \h'\  lonK'leiup:^  pour  la  réparation  liu  [writ 

âaint-E^prït  util  déchargé  de  Uiutes  les  dépenses  inutiles 
qui  en  absoriiant  presque  le  fonds,  et  quli  l'avenir  Ten- 
tii'ri'  lulniinislratlon  tant  en  recette  qu'on  iîi'|H'n«!tj appar- 
tiendra aux  commissaires  du  Kui,  de  concert  avec  ceux 
que  nommeroot  les  Kstals  —  Attendu  que  le  fermier  de- 
là foraine»  se. -leroit  servi,  l'année  dernière,  d'unarrest  du 
Parlement  d'Aix  «lontiéà  !>a  ïollici talion,  parlant  défenses 
à  tou.s  le.-4  marchands  de  Provence  d'aller  it  la  foire  de  la 
Magdeieioe  (établis  à  Beaucaire  depuis  plusieurs  siècles} 
sous  pré  textede  bruit  de  pesleque  l'ondl«oltdans....a]rant 
usé  du  mesmc  urliQL'o  prcsijue  en  toutes  l<-s  années  pro- 
cédeiile»  ;  mais  d'autant  que  ia  conduite  dud.  fermier 
n'a  pour  fin  que  la  ruine  de  lad.  fuira,  laquoite  est  la 
seul  moyen  qui  reste  (ii:iiiit>!na:i(.  i  la  prorince  pour 
convertir  ses  marchandises  en  argent  et  trouver  da 
fuoy  anbvanlr  au  payamaat  d«i  dona  gratuits  qu'eli* 
•fiOQcda  à  S.  11.,  puisqus  aod  oommarca  a  easaé^  soit  par 
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iM  Tfolenoes  dedlvws  bnntera  du  R07,  qotls  ont  corn- 

mises  contre  les  intéresU  de  S.  M.,  soll  par  l'impuissance 
dai  liabitaaU  de  la  province,...  a  élé  arresté  que  le  Roj 
•ara  sopplM  de  défendre  wi  Pariement  d'Ali  de  rendjre 

de  |iarfil.s  aiTi'.'ds,  s'il  n'y  u  iiécflssilé  bien  reeiniiui'  i-l 
justifiée  ».  —  Avisée  d'un  jugdment  provisiunnel  du 
prince  de  Oonti  •  pour  le  (riecemeat  de*  amurfries  de 

M.  le  rnnrquis  de  Grifinan  et  Je-  celles  du  pr&tident, 
l'assemblée  charge  sun  agent  générdl  à  la  Cour  de  faire 
timtet  inaUmoee  nteMialrei  poar  la  eoneerratloii  de 
tons  les  <iro\U  honorffiquM  atlfibiii^  k  V.i  pla  e  1î>  M  le 
pr^idenl  des  Estais,  ol  parttculiéreaient  tiuu:'  le  plucu- 
nent  de  ses  armoiries  dans  le  lien  le  plus  honorable  *. 

—  Snite  do  raiïairû  des  armoiries  :  courrier  exprès  «n> 
TOjré  k  la  Cour  pour  obl«nir  te  règlement  de  celle  affaire. 

—  Le  prince  de  Conti  fuit  savoir  .  1  que  le  Roi  <  ayant 
açtt  qu'on  «valt  désiré  autrefoie  daiu  lu  province  qup  *.t 
place  de  Leuenle  (Ût  démolie,  comme  Inutile  depuis  ijut; 
la  Ronssillun  a  esté  aai  au  royiiu  ne,  s.  M.  deinaiidoit 
«l'eatre  «ecuarue  à«et  effet;  2*  et  i^u'inrorméedes  grandes 
dette»  de»  diocéeea,  villee  el  communaulée,  et  de  la 

llécHvsilti  lie  |j.iyer  relies  i)i>i  avuieiit  "'11'  léj;itiCloment 


contractées,  pour  diminuer  par  là  les  impositions:,  S.  M. 
dédrolt  que  les  Aeiiettee  des  yinglHleax  dioctees  don- 
nassent leur  avis  sur  le  payement  J«d.  dettes,  pour 
iceux  rapportés  aux  États  prochains,  y  estre  pourvu 
atnsl  qu'il  appartiandrr4l  »  t  délibéralioii  eonfonne. — Les 
Étals  n'entenilcnt  emp.^rhcr  (jac  lo  dioc^^n  <le  Mende 
impose  tous  les  ans  tXW  Uv.  jwur  raugmeriUtion  des 
classée  de  la  Ville  du  Mende.  —  On  demandera  au  Roi 
d'ordonner  que ,  suivant  l'article  7  de  l'édit  de  Nantes, 
«  les  («mples  des  villes  épiscopaiea  en  seront  oetés  >.  — 
300  llv.  suiit  accordées  aux  KécolleU»  |Kvar  les  aider  à 
à  établir  à  Xluntpellier  un  rnoniulére  de  leur  ordre.  — 
«  Vu  quti  la  province  est  règle  saiTaut  le  droit  écrit  et 
que  les  étr.ingers  qui  y  résident  onl  i.i  '.iUe  Je  disposer 
de  leurs  biens,  on  fara  instance  pour  cjntraiodre  les 
P.  Jésuilse  de  Nimes  it  restiluer  aux  tiérilien  légiti- 
mes l'hérituge  île  feu  messire  Jean  Brédin  (sic),  natif 
d'iicosae,  vivant  professeur  de  pbiloeopbie  au  coltéjjade 
Kimee ,  duquel  lasd.  Jésuites  pourauivctent  reiUndiea- 
lion  au  Conseil  »,  sous  itrélexte  qu..-  le  Roi  le  leur  aur.iit 
donné.  —  Le  princa  de  Cunli  fait  savoir  que  «  le  lioy 
Iny  avuU  écrit  qu'il  aeeeptolt  te  don  que  la  province  luy 
avoit  fait,  la  présente  année,  de  ta  »onini<i  de  1,100,000 
livres,  quoique  l'état  de  ses  affaires  nu  lui  permit  pas 
de  Tuifréur,  nuits  que  :a  manièro  obligtunte  avec  laquelle 
il  a  été  accordé  avuit  louché  sensibleineitt  S.  M.  On 
«oregisirera  une  déclaration  du  Roi  portant  que  les 
appels  des  senlanees  des  juges  d'Auierlre,  aiauzoe,  elc. 
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et  de  la  parile  du  nuniutaat  de  Ulrepoix  qui  est  an  dsifc 

do  la  rivère  de  Ri7.e,  au  bas  diocèse  de  Kiejx,  •  seront 
Jugés  ès  justices  de  la  province  de  Languedoc,  ainsi 
qu'il  se  fkbolt  avant  l'édit  de  décembre  1646,  portant 

cri''ition  i'j  pré^iitial  'ïe  Foix  ■•.  —  f/èvê'iue  île  Rieux 
dit  &  ce  sujet  <  qu'après  un  démembrement  si  considé- 
raUe,  on  deroit  préaenlemeiit  espérer  l'entière  suppres- 
sion dud.  pr<'si:1!al,  iii;ii>i  ■[u'H  wtûit  imprissiblo  aux  offl- 
ciers  du  prësidial  de  'fouloase  «l'en  rembourser  les 
oflliias  •  sans  le  sscoura  d«  l'MssniUAe;  sur  quoi  II  est 
arrêté  •  que  si  les  officiers  du  présidial  de  Toulouse 
(jbtenoii>al ,  l'année  présent»,  l'untière  supprassiun  du 
présidial  de  Poix  établi  dans  leur  ancien  ressort,  la 
somme  do  30,090  liv.  leur  sentit  avancée  par  le  sieur 
Leseoq ,  trésorier  de  la  Bourse  ■.  —  On  priera  le  Roi 
d'ordonner  qu'en  exécution  do  sa  déclaration  du  28  dé- 
cembre 1G50,  les  marchands  de  Languedoc  seront  quittes 
et  exempts  du  subside  ou  marque  sur  te  fer  qui  s'exige 
dans  le  bun-au  de  Poix,  à  condition  qu'ils  foiirnirenit 
aud.  bureau  •  leurs  déclarations  comma  led.  Car  s'est 
ebargé  pour  être  consommé  dans  le  Languedoc  •.  — 

Attrti  lu  qu'usant  'îe  l.i  liberli':  i\ut-  lui  eu  avaienl  IuI^shm 


les  Etals ,  l'Assiette  de  Castres  de  in&4  avait  délibéré 
■  que  las  Ibules  sonAtorlea  par  les  partteuliers  des  cou- 

munaulés  pour  le  logement  des  troupes  en  1G53  et  1053 
ne  seroiant  pas  régalées  aur  le  général  du  diocèse  »,  et 
que,  nonobstant  celte  déUbéntioa,  «  lesd.  eomaunaalés 

ont  traité  de  leurs  droits  et  baHlt^  In  tlln^ctim  '^p.  I':if- 
fairu  «1  liuU  uu  dix  personnes  d  autorité  qui  fout  tous 
profession  de  la  R.  P.  R.,  lesquels  ont  obtenu  certains 
arrêts  du  Conseil  privé  ordonnant  led.  règlement  >,  l'as- 
semblée arrête  qu'on  prendra  le  fait  et  cause  du  dio- 
cèse de  Cjistres  pour  le  faire  décharger  dud.  règlement, 
et  même  qu'on  poursuivra  criminellement  les  personosa 
qni  ont  traité  avec  lesd.  communautés  ».  —  100,000  liv. 

sont  acœrJées  (au  lieu  île  200,000  demandées  par  le  Roi) 
pour  la  suppression  du  gouvernement  el  démolition  de 
la  tbrteresse  de  Lencale,  «  lesquelles  seront  payées  lors- 
que lad.  démolition  saim  f^ll.»  et  n  n  plu<  toi  C-atte 
somme  ura  empruntée ,  et  <  pour  l'assurance  entière  de 
cens  qni  «a  feront  lé  prAt,  il  en  sera  hit  un  chapitra 

partirulior  itan?  I'iMhI  général  des  tletîes  de  la  provincp, 
et  ii  Mira  imputé  aiinuelh^iii-^iui  1^,000  liv.  k  litre  de 
remboursement  desd.  créanciers  >.  —  l^a  hall  da  l'équi- 
valent est  adjugé  au  s'  Daudé,  de  Narbonne,  au  prix 
de  27Ô.OX)  liv.  par  an.  —  Le  prince  do  Conti  demande 
qu'on  lui  envoie  dos  commissaires  auxquels  il  commu- 
niquera des  proposilloas  qu'il  a  à  faire  de  la  part  du 
Roi.  —  Ces  commissaires  Cuit  savoir  <  qne  8.  A.  «Maire 
qu'il  soit  Ikit  fl>nda  da  quelque  somma  d'argent*  pour 
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payer  les  ffrandos  il^p<»n^«es  anxqneUes  &<tt  oblij^ée  la 
cominissioti  extraonlInaii-K  utabliH  par  Ia  Ri>i  puur  pfO« 
tMtr  à  la  vérification  das  <ktl«s  des  diacéaesstcomma- 
nanléa  :  sur  «juol ,  il  ml  arrêté  qu«  IVusemltlée  <  ne  peot 
falrs  fon<l8  pour  l.il.  cominission  ni  pour  le  présent,  ni 
poor  l'avenir,  el  tous  MM.  les  députés  de«  trois  Ordres 
ont  offert  é'y  aerTir  la  prorince  graiuilement  ».  —  Ora- 
tificati"!)  'Il'  l.OO'i  liv-  au  s'  H«rnHrd .  riMi^Hi't.'i-  an 
pré^iJbl  de  B'ziers,  qui,  •■  chargé  par  MM.  les  tTâqucs 
d'atler  ponrsaWre  an  Conseil  dlvera  |iarl«ge!<  t  «urtenne 
entre  lew  cotninissiiiros  que  le  Roi  avait  institués  pour  | 
ioformer  des  contraventions  (aite»  il  ledit  de  Nantes, 
a  y  auroll  si  heannsement  réoaai  qu'outre  que  Texop- 
cico  de  la  R.  P.  R,  a  été  interdil  (>n  cenl  Iren^f  rint^  lieux 
et  la  démoiitiim  des  temiil^  ijr(J(>nn.''e,  il  ai  oit  aussi 
obtenu  que  les  calholiqui>s  seront  admis  on  tous  les  lieux 
aux  contnialeel  conaeil-H  politiques,  du  moins  an  nom- 
bre  égal  de  lad.  religion  ■>.  —  On  ira  remerder  M.  de 
BezoïM  Aku  <)<^rvires  (]u'il  rend  tous  les  jours  a  la  pro.  I 
Tiai»  ponr  le  bien  de  la  rellj^ioa.  —  «  It  sera  mis  article 
an  cahier  pour  obtenir  des  défenses  h  eenz  de  la  R.  P.  R. 
de  Ri^almont  de  doinit>r  m  un  trouble  ii  l'élection  consu- 
salaire,  qui  doit  e$tre  toute  catholique  snivanl  l'ordon- 
nance de  M.  le  Prince  de  16S8  et  Tarrest  dn  Parlement 
de  Th.'i  isn  .lu  .^0  .v.n^l  î-".?'!  -,  —  On  priera  le  Roi  de 
faire  ren  Ire  h  un  patron  rie  barque  d'Ag  io  des  raarohan- 
dlaet  et  d«  l'argent  qui  lui  avaient  êHé  enletés  par  ordre 
da  vice  ro!  de  Calalut'ne,  <  et  attendu  l'importance  du 
fait  el  que  c'est  ici  une  infraction  aux  articles  de  la 
paix ,  S.  A.  S.  sera  priée  d'infbmer  It  Tavanee  S.  II.  de 
«•es  eJilèvHKients  et  entreprises  qui  font  cesser  la  naviga- 
tion et  sont  cause  que  les  patrons  et  marchamb  de  cette 
province  n'osent  plvs  traHquer  dans  les  ports  d'Espagne  >. 

—  Onrsstitnera  an  comté  de  Curaroan,  remis  dans  l't'len- 
tiOD  Lomagnp,  province  île  Guyenne,  en  vertu  d'une 
déclaration  du  Roi  de  juillet  1633,  less  sommes  qu'il  a  | 
paféM  pour  le  droit  d'équivalent  du  temps  qu'il  était  uni 
an  taltlable  de  Ijangnedoc.  —  aratitleation  de  0,000  liv. 
un  S'  0;iss.ii;,'rif  greffier  de  la  juridiction  dos  Étals 
sur  le  fait  de  t'^pe  >,  qui  se  démet  spontanément 
de  sa  charge  «  ptaet  que,  durant  la  gnerre,  elle  Ivj  avoH 
donn'"  p,>u  d'oïcupallon  .  fl  la  ;>  lix  ne  luy  en  avoit 
pas  laissé  >.  —  2,400  liv.  sont  gratuitement  accordées  au 
slear  de  Trsssan,  prévAt  gtoéral,  li  cause  •  de  sa  grande 
arfeellon  au  dû  de  s:»  charge,  laquell<>  f^toit  ry  ilevan' 
abandonnée,  la  province  ne  recevant  aucun  .«ervire  de 
celvl  qui  la  possédait*  ;  mais  ponr  que  cette  gratfflcatkm 
ne  puisse  tirer  h  consc^quence,  «  on  suppliera  le  Roi  de  ré- 
tablir les  gages  anciennement  attribués  k  lad.  charité  >. 

-  Sap  la  ptelnt«  da  «yodlc  du  diocèse  d»  ItarlmiMi 
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que  l<v<  officiers  ordinaires  de  Ter  menés,  aud.  ditxèse, 
H'Hlai^nt  <  attribué  l'autorité  d'établir  un  prévoat  dons 
la  rhasteUeiiie  dud.  lien,  bien  qu'il  n'appartienne  qu'aux 
dlootees  en  corps  d'établir  des  prévosis,  suivant  leur 
ancienne  possession  »,  il  est  arrêté  qu'on  poursuivra  «  la 
révocation  du  prétendu  prévost  établi  par  voie  de  fait 
contra  les  droits  et  libsrtés  de  la  province,  el  que  lesd. 
ii'f^  if'rs  il"  IVrmenés  sj'r.  iii'  l'i  îsii  p  irt;'  ■  .  :  Assijm- 
blée  des  trois  Étais  de  la  sénéchausst'c  de  Beaucaire  et 
de  Nîmes.  —  Il  est  accordé  au  Roi  ponr  l'année  UI04  wi 
don  ;jiMtui' lit";  1,403,000  liv  .  ln  iui^lle somme  sera  cueil- 
lie et  livrée  aux  termes  des  impositions  ordinaires,  sous 
les  conditions  suivantes,  al  non  aulraount  (Suivent  tss 
conditions,  qui  sont  acceptées  par  les  commissaires  du 
Roi.)  —  Nouvelle  d>'libération  concern;ini  les  prévôts 
diocésains.  —  Députés  des  trois  ordres  envoyés  au  prince 
de  ContI,  <  pour  lui  représenter  le  préjudice  et  le  dom- 
mnk'e  irréparable  que  causeroient  à  la  province  la  ocm- 
TtH-tion  du  ranal  d'Aiguesmortes  et  le  dessèchement  des 
nmrais  qui  connancent  k  Besueaire  et  s'étendent  Jns- 
qnes  aud.  Algnesmorles,  et  lui  demander  son  appujr 
pour  la  révocation  de  tous  les  aiTPSts  d;)nnés  au  Conseil 
pour  favoriser  l'exécution  de  ce  dessein  ■.  —  Le  sieur 
de  Boissy  est  nommé  avocat  de  la  province  au  Parle- 
iMi-nt  dt»  T  iiiliMisi'  a  !;i  [  l  icedu  feu  sieurdù  Comynihan. 

—  On  demandera  la  révocation  du  don  fait  par  le  Roi 
aux  Jésuites  d*Albl  da  ftwtofon  de  Fréfrerolles  «  oomine 
fait  au  préjudice  des  conditions  ilu  don  gratuit  de  1603 

Assemblée  des  trois  États  de  la  séoéuhauasde  de  Tou- 
louse :  délibérations  coACenttBt  iee  réparations  il  Mr» 
aux  pi>nts  du  fllrou,  de  Tournefeuille,  Tarbonna;  à  la 
construction  du  pont  de  Clermont  sur  la  rivière  de  la 
Lèzo,  d'un  ponceau  «  qui  rendra  plus  aisé  et  commode 
aux  carrosses  et  charrettes,  l'abord  du  bac  qui  est  au 
port  de  Pinsaguel  •;la  réparation  du  mauvais  pas  qui  cet 
sur  le  grand  chemin  de  la  poste  dans  la  juridiction  d'Au- 
zeville,  etc.  =  Le  sieur  de  Rouvière,  député  de  Marvt' 
jols,  est  autorisé  ■  sans  conséquaaoo  ■  à  assister  aux 
pnwhains  États,  qu'  irii  e  devenu  ofllcier  du  Roi,  ayant 
été  pourvu  de  la  charge  de  procureur  en  la  cour  ro/aie 
dud.  Marvejols,  de  laquelle  le  sieur  de  Llgnn»,  de  la 
R.  P  R.  avait  dû  se  démellrft  M]  vertu  d'un  onlra  du 
Roi.  —  On  priera  le  Roi  de  faire  employer  i,500  liv. 
dans  l'étal  de  ses  finances  ponr  la  réparation  dn  ca- 
nal t'I  Jes  t'cliis.'^  lin  .^.il'illt's  k  Xrirhûnne,  (■oinme  étant 
•  led.  canal  très  utile  à  son  service  et  absolument  né- 
cesaaire  pour  entirvlenlr  le  coinraerM  dans  la  provinea  *. 

—  On  poursnivra  rirrA'.  nii  f'.trlo-iipnt  île  Toulouse  por- 
tant défense  d'arractier  les  garrigues  du  diocèse  de  Nar- 
Inane,  «  eslant  d'un  revenu  considiraMe  et  tris  villa  h 
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tous  les  babilanlB,  aoit  pour  lu  commodité  qu'ils  odI  i'j 
ftir»  pAlslre  lewr*  basUau,  oa  pour  I*  vermlUon 

se  trouve  il:in5  !«  racines  H  écoîws  de  ces  garrigue!, 
qui  sert  aux  temiuriersel  l;inn«urs  da  cuirs  ».  —  <  Pour 
Mise  IM  ddaordras  qu'app<^irteDt<laiui  pliuitun  diocèsea 
les  biinqueroutes  fréquenles  des  rerevctirs,  on  poursui- 
vra arrebl  de  r^gleioenl  purUutl  défenses  aux  cuminis- 
nires  principaux  et  onUnaina  at  aux  dL>puti^s  dos  As- 
iMttm  4*  bailler  le  rceouvrMMnl  des  deniers  exiraor- 
diiiAirts  à  âuouD  receteur,  qa*il  n'ait  préalablement  donnâ 
pour  lesd.  deniers  biinnes  et  sudisantes  cauli'>ns  au  gré 
dewi.  Assiettes  —  Los  députés  en  Ouur  feront  toutes 
pounttll««  nécessaires  pour  •  qu'il  ne  soit  rien  leré  par 
les  fermiers  dts  citi  j  j,'rossc^  f.îrraas  uu  bureau  d'Ar- 
geoion  ou  ailleurs,  sur  le»  inaiiciiandises  qui  se  fiibri- 
qoent  dans  le  rojanote,  comme  «nllérement  exempter, 
ni  sur  les  -sir  inu'ères,  si  elles  ont  payé  le  druil  en  y  en- 
trant ».  z=  Assenibléd  des  trois  Étals  de  la  sénéchaussée 
i»  Carcassonoe. = Oratificalions.  —  Citmmissaires  nom- 
mm  •  pour  vérifliir  le  canal  qu'il  cuiivieiit  f.iire  pour 
laJoncUon  des  mers  ».  —  Lista  dm  cjiuuiiss<iires  pria* 
dpai»  dM  AMiettea.  —  Oetrai.  —  n  Jte«M  et  Mnédio- 
UoR.  —  Député»  préaenta.  —  Table. 

G.  au  (liflim).  -  Midi»,  IN  ImMm,  f*^r. 

Décembre  1088.- Décembre  t(l«4.  —  Pr/icè-^-vurkiux 
des  ^éauces  et  délibérations  de;  ICtats  de  LiioguaJoQ 
anemblés  par  mandement  du  roi  Luuis  XIV. 

l>e/*ïàr>  IM.  A  Pézenas,  dans  l'église  des  Pénitents 
Noirs,  du  0  décembre  1003  au  5  février  l>Tfi4  (Double 
tant  taùte,  tnaU  contenani  tes  dUtcaws),  Analuté  ci- 
Oetnu  à  rartiele  C  SSiS. 

Le  l-Stàf"  2 18  A  I.'i'/H-rs,  dans  le  rél'eetoiredcs  Do- 
minicains, du  4  déceaibra  lOôl  au  13  février  1605.  Prési» 
deat  :  l'archevêque  de  Toulouse  (d'Annlure  de  Bourle- 
luonl).  CoiiiiiiissuirH.s  'l-i  !;  à  ;  tf  cjinlf;  du  Kuure,  liuiii'  - 
nant-géuéral  i  Bazin  du  Bezons,  inleiidunt;  de  Fleurj'  et 
de  Neiet»  iréwrien  de  Pmnee.  —  Tetle  de  ta  lettr»  close 
du  Roi.  —  I.w'iiro  des  coii]ii)is>iiin.s  des  tailles,  etc.  — 
Discours  lit!  .M.  Roora  : ...  «  Nostre  Ituy  vous  traite 
comme  Dioti  fait  tous  les  hommes,  à  qni  n'ayant  lalaié  la 
liberté  de  bien  faire  que  pour  leur  donner  mo.von  d'eu 
avoir  dn  mérite,  $.  M.  aus»y  ne  vous  cotiserve  vos  pri- 
vilèges et  vos  libertés  qtt'afln  que  vous  puissiez  mériter 
davantage  enven  luy  anx.  dmaa  qiM  vous  loy  donnez 
en  anllede  sa  demande,  et  non  pour  vous  en  prévaloir  h. 
luy  refuK  r  en  qu'il  doit  ju.steinent  attendre  de  vous  p... 
Discours  de  M.  de  Bezons  (tout  à  la  louange  du  Roi).  — 
aipoiMode  l'arotaeréquo  de  Teulouae  Jamaii  il  n'y 


aura  uu  temps  plus  propro  pour  travailler  utilement  k 
aonlager  la  province  dans  «a  mMre  que  pendant  que 

nous  jouissons  d'une  profonde  paix...  C'est  ^  n^ms 
d'ouvrir  îi  S.  M.  les  expédiens  les  plus  propres  pour  par- 
venir une folsàdéllvrer  les communanléa de leuradettes 
qui  les  roMï^enl  et  les  dtSvorent  inre$Lgamnient.  J'estimo 
qucc'ebt  la  prinripale  application  que  nous  dtsvons  avoir 
en  cette  a.<isenibl4^e  —  Il  rappelle  M  que  le  Rei  Cslt 
pour  «  enrichir  sas  sqjels  par  les  mesnies  vojes  que  nos 
voisins  toQs  les  Jours  deviennent  rfdiee  al  opulans  *, 
l'établii^emcnf  'îo^  r  imp  ii^nies  des  Indes,  elo.  <  Il  vient 
encore  par  la  jonction  da  l'Ucéan  &  la  Medilemutée 
de  transporter  dans  le  Langneiloe  ces  (kmeosea  colonnes 
d'il  ::'lmiI>',  jiIus  connues  par  le  naufrage  d'une  Inflniléde 
vaisseaux  et  par  les  pirateries  des  corsaires  deTbuniset 
d'Alger  que  par  les  escrils  dos  podlea  et  des  historiens, 
etenrirhir  les  marchands  en  abrégear.t  le  cours  In  rci- 
vigatioa  de  près  d9  deux  mil  lieues  et  les  garantissant 
esgalement  des  danger»  ordinaires  de  la  mer  dans  un  si 
grand  tnijet  roiuina  îles  embûches  des  corsaires  a  —  î.f>i:- 
iure  des  règlements.  —  On  eitregislrera  la  donation  du 
la  liarannie  de  Plorac,  Mte  par  ie  comte  Scipion  du  Roure 
au  marquis  l'ierre  du  Roure.  son  fils,  i  pour  par  li'  s' mar- 
quis jouir  de  l'effet  d'icelle.  Kl  ii  ces  lins  lai!,  kir mnie  de 
FloriiC  estant  en  tour  la  présente  année  pour  le  i>ay»  de 
G^vaudan,  le  s'  marquis  de  Roure  est  entré  dans  l'as- 
semblée et  a  priss.i  place  ».  —  «  A  l'advenir.  losaolea 
qui  seront  remis  au  grelTe  îles  F.siats  pour  prouver  ia 
noblesse  des  sieurs  envoyés  de  ia  Noblesse,  ne  seront  pat 
reeus,  s'ils  ne  sont  expédiés  en  bonne  forme,  certifiés  par 
la  luaeistr.it  du  lieu  eî  scellés  de  son  sceau...  Lesd. 
envoyés,  estant  d^à  tenus  par  ie  rèj,'icroent  défaire  voir 
qu'ils  possèdent  un  flef  dans  U  sénéchaussée  est  assise 
la  terra  pour  laqualla  iÎM  s  ml  envoyés,...  devront  encore 
justiûer  qu'ils  en  jouissant  paisiblement  depuis  nn  an 
entier  —  Le  eleur  de  Jonhart,  syndic  général,  expose 
t  qu'il  aosté  faitcumiuandeiùent  au  propriétaire if''-ï  niiju- 
luu  k  papier  d'Annonay  de  pa>'er  U,000  liv,  â  de  préten- 
dus ftnnieredu  droit  de  marque  sur  les  papiara,  pour  iee 
qnarliers  d'octobre  1602  h  j'irvvier  1001,...  auquel  c  'm- 
mandement  led.  propriétaire  n  ayant  du  déférer,  il  auroit 
esté  assigné  devant  le  s^  Sanguin,  conaailier  h  laOïMir 
do  Aydes  de  Paris,  bien  que  les  habitans  de  celle  pro- 
vince ne  puissent  être  distraits  da  la  Juridiction  de  leurs 
juges  naturels,  et  cependant  tl  .im  oit  i  sté  procédé  à  la 
saisie  de  ses  charrettes  et  autres  etifels,...  en  telle  sorte 
qua  la  plus  grande  partis  des  ouvriers  desd.  monllns  ont 
déserté,  ce  qni  cause  un  préjudice  considérable  au  CQcn- 
luerce  de  celte  province  ».  Sur  quoi  il  est  arrêté  qu'on 
suppliera  le  Roi  de  révoquer  la  taxe  sur  le  papier  en  ce 
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qui  concerne  la  province,  el  qu'en  atU«ndanlon  priera  les 
«omniamlna  du  Roi  d«  tûn  «uramir  k  l'»uettan  éni. 

taxes.  —  Il  sera  fail  uye  oraison  de  40  heures  pour  li*  rà- 
tabliaaemenl  de  la  Reine  :  l'arcbevùque  de  Toulouse  dira 
U  prennièiraiiicsM  <  à  laqaelld  tous  Metaieurs  île»  BaUita 
a<îsi'îtf>rnii!,  îi»"!  inosscs  suïvanl(>$  seront  lîilcs  par  M»"  les 
ttuirtsà  iircUU  el  vicaires  généraux  ».  —  Les  comtni.ssai- 
rea  chnrgi^s  de  la  visita  da  canal  qu'on  vaut  faire  > 
dînant  «  qu'ils  ont  esté  reçut  avec  beaucoup  de  civilité 
dans  toutes  les  villas  d«  laur  paBsni^e  >,  sauf  àToulnuM 
«  oii  il  ne  leur  a  esh>  fail  aucun  comnlimenl  »  ;  on  fera 
savoir  €  à  lliostel  de  ville  do  Thi>l>)s<>  qu'il  sti  mMf^  en 
aatat  de  réparer  le  manque  de  respect  qu'il  a  eu  pnur 
c«lte  compagnie  en  la  personne  île  MM.  si*8  coiiitnissairos, 
et  oe,  dans  le  délay  de  Iroia  semaines,  passé  lequel  l'as- 
setnbUe  prendra  laa  résolutions  qu'elle  trouTera  fc  pro- 
pos /■.—  Entrée  (îe";  Connu i-  ni rp<  ilu  Uol. —  Nf.deHezons 
demande  an  don  gratuit  de  2,100,000  liv.  Il  dit  pour  jus- 
tiller  eetle  demanda  •  qns  depuis  dix-hoit  ntois,  le  Roy  * 
consomiiu'  vAu^  de  15  niillion.s  pour  retirer  di's  droits  qui 
avoient  enté  aliénés;...  dépensé  des  sommes  immenses 
pour  restaldir  les  ttnoapea  qui  ont  forcé  les  Turcs  à  repas- 
ser la  rivière  de  Raab;,..  pour  mettre  sur  pied  une  jrrande 
armée*, car*  U  paix  que  nous  avi>nsronclU'«  avec  l'Italie 
n'aaatéCMta  qu'aprtslons  les  préparatifs  de  In  guerre: 
mis  luy-owsiM  des  somme!;  consiitéraMes,  pour  l'advun- 
tage  de  l'Estat,  dans  la  cumpa^rnie  des  Indes  Orientales, 
et  chacun  de  vous,  .MesNieurs,  à  son  exemple,  peut  et 
doit  y  entrer;...  entretenir  une  armée  navale  pour 
protéger  les  marchanda  contre  les  barbares  des  cAtes  Toi- 
siines  i|ui  infestent  nos  mers,  etc.  p.  -  L'archovcque  do 
Toulouse  répond...  «  N'ostre  amour  nous  porte  à  tout 
accorder,  mais  notre  pauvreté  s'y  oppose.  Elle  noua 
re|>r*^senle  mv"  rTnvin  r  l;:i:L'iii<viiilH'  engajré?  de 
plus  de  1,800,000  liv.,  sans  comprendre  le&  dettes  dos 
eommuaautée  qui  sont  Immenses,  «l  destituée  quasi  de 
Inul  commerce,  daim  laquelle  li-s  denriV-s  que  la  <l*"r- 
niére  réodle  nous  a  données  pourrissent  et  sa  i^astent 
ftule  de  débit,  sans  pouvoir  Faire  d'argent,  en  aorte  que 
nous  craignons  avec  raiuon  que  si  les  temps  ne  devien- 
nent melll''urs  h1  qu'!  le  commerce  ne  i?"  reslabli^se 
pas,  nous  ne  soyons  oblipi's  d.^ns  le  f.angueJoc  dn  vivre 
pàr  e(mniHni«alion«  de  denrées  »...  —  Con)mi>s  iir<>.'i 
nommée  :  pour  mirnlner  Fes  iinposIllon<«  ilait(>!i  dans  les 
As^-i'-lii's  des  iritis  .■î«ni'"çliaussées  ;  —  pour  r^ler  lis 
affaires  qui  surviendi-ont  en  la  Juridiction  conientieusu 
de  l'étape.  —  On  dmianiTera  qu'il  !«»ft  sursis  h  la  levén 
d'un.-  imiiosilio-i  di-  t.OOl  liv.  autoiiscn»  par  l«>  K.  i,  tuais 
non  consentie  par  les  Ktals,  lad.  imposition  faiiu  par  les 
babitanls  de  Curvalle  pour  payer  les  fî'aia  de  procès  civils 
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et  criminels  contre  le  sieur  baron  de  Senéi^as  et  sas  com- 
plices, prisonniers  à  Parts  au  Fort-l'Eveeque.  el  traduit* 

devant  la  Chambre  de  Jusfi'"e  comme  accusé*  1^  l'  incns- 
sions  et  de  crimes  de  sacrilé^.  —  On  demandera  le  ren- 
voi au  Parlement  de  Touionsa  du  procès  bit  par  la  Fia* 
culté  de  médecine  de  Montpellier,  contre  le  sieur  rî"  Chi- 
coyneau,  lequel,  au  mépris  des  statuts  qui  veulent  que  les 
régences  soient  conférées  au  plu.s  méritant  après  lesdia^ 
patee  publiques,  s'était  Uât  pourvoir  directement  par 
te  Roi  *  de  la  réfrénée  anatomfque  et  botanique  vacante 
par  la  mort  au  sieur  dcBelleval  ».  — Commissaires  nom- 
mas pour  examiner  cette  proposition  du  vicaire  général 
de  Castres  :  f  que  la  province  pouvoil  avec  IVidIité  se  li- 
liérer  d'une  partie  des  inlérèi^  iK'  -  debtes  on  faisant 
n'duireles  créanciers  du  denier  10  au  denier  20;  que 
pinsienra  dir>céses  et  communautés,  et  mesme  lea  pro* 
vinc  V'  lisiii*"-,  i[ui  en  :i\  lîi':;  I  '  iIr  riiariii"'!"!',  pou- 
voient  servir  d'exemple  ».  —  Il  sera  écrit  à  M.  le  comte 
de  origan,  lieutenant  (léneral  en  Lanipiedoc  «  pour  Itty 
tesmoi'»tt!'r  \:\  |i  irl  'lue  p."'  nrii  iil  le»  Estais  en  la  perte 
qu'il  u  faite  de  madame  sa  femme, qui  est  morte  pendant 
la  tenue  de  cette  assemblée  t.  —  On  examinera  ail  y  a 
lieu  do  consentir  à  &i  que  lu  communauté  de  Goyrsns  au 
di'i  (ise  de  Toulouse  fasse  un  nouveau  compoix.  —  tiap- 
ports  des  commissaire.s  nommés  pour  vérifier  les  in- 
pi>siti»ns  faitt-s  dans  Ie5  dioc.èses. — Attendu  «que  las 
prisons  du  Parlement  d'Aix  n<3  sont  pas  fort  s  lires  et 
que  le  sieur  Dupuy  qui  y  est  détenu,  est  dans  son  p.iys 
et  parmy  ses  amis  qui  pourroiont  le  faire  évadt^r  »,  l'as- 
semblée, après  avoir  ouTnn  long  rapiiort  de  son  syndic 
gf'-néral,  arrête  qu'on  poursuivra  inrcssammont  l'évo- 
cation au  Parlement  de  Orenoble,  de  l'instance  pendante 
au  Parlement  d'Aix  contre  led.  Dupuy  ».  -  Gages  de 
11,001  liv.  accordés  à  M.  de  l'ieut>el-Cauii!  n! ,  -jecrétiire 
des  commandements  de  la  Relne-inère  et  frère  du  pre- 
mier président  de  Toulouse,  ■  qui  est  depuis  plus  de  dix 
ans  a<,'ent  de  I.i  pn  vlnre  h  la  f'our  »•  —  «  On  advisera 
aux  moyens  qu'on  pourra  trouver  les  plus  forts  pour  ac- 
célérer l'exécution  de  la  réponse  do  Roy  à  l'article  10  du 
cahier  des  ilDléanco?  i!.^  t'rcun  'n  r!(>rni'>re.  dans  lenuel  on 
auroil  demandé  qu'il  fût  deietitlu  ."i  ceux  de  la  R.  P.  R. 
dd  fuira  ezereiee  de  leur  relijdon  <)ans  l^s  villes  oà  il  y 
.1  ,>vêi<1ié  t't  dans  les  lieux  el  seigneuries  appartenant 
aiiv  <>r.  |..'.ii;'sliini 'S  ..  — Remî*»  au  jrreflTe  de-»  États  de 
(.lii.sitMifs  arrêts  du  Conseil  crmlre  les  P.  R  —  L'>s  Etats 
n'entendent  empêcher  l'imposition  de  la  isomme  de 
1 ,700  liv.  jccordêe  pour  leur  subsisfanre  *  aux  pères  Jé- 

suit  ^qiilontC8téeslai)'is(.  ti  \rvln  d  un  arr-'-it  du  Cimscil 
ol  p.ir  les  soin*  et  le  cr:'dil  île  .M»'  l'arcbevesque  de  To- 
lose  (4'Anglura  de  Bourlemont)  pendant  qu'il  estoit 
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énafn  de  Onttw)  ÔM»  (s  ctXHg»  cy  deTftnt  occupé 

par  des  rfgens  faisant  jirofi'ssion  de  la  lî.  P.  R.  De 
pins,  iU  donnent  de  Imirpari  ausd.  Jésuites  3,000  liv. 
€  pour  les  frai*  qnlls  sont  néeeMlMa  de  DiiiMen  Mliat  de 
meuble.-*,  livr(><(pt  ornorn'^nit rlV^s-lisi»  ».  Notivelle  déli- 
bération concernant  les  réparations  a  faire  au  pont^int- 
Bkprit.  —  Um sntlllealion  d«  1  .r>00  liv.  avec  Maei eat 
accor«M>^  aa  sieur  Escndior,  député  de  Niine^,  autour 
d'un  travail  sur  le  cf-rémonliil  c!e.s  Étals  et  conjislanl 
«  en  trois  livres  :  le  premier  intitulé  :  Cérémonial  dê 
r Assemblée  ;  le'  second.  Mémoires  semaM  m  eéré- 
montai,  avec  pluHeitrs  t'emarque»,  UrAaa  des  États 
généraux  du  royaume,  et  le  dernier  onlnn  int  un 
altrégé  de  toutes  les  matières  traitée*  dans  le»  États  de- 
puis 1&0I  jusques  à  présent,  séparées  les  nnn  des  antres 
et  mises  par  onlfi'  /Uphabni ique  ».  ■  En  ilteinhiiil  f;uo 
l'Assemblée  |>aisse  faire  examen  dad.  CirémonUti,  lesd. 
IWlws  deniearefont  an  i^rsRé  —  ■  Les  Assiettes  des 
ilio -'-SCS  rxjuniniir' int  .t'il  est  utile  ti  la  pruvinre  t>t  aux 
diocèses  en  particulier  de  faire  la  réduction  des  intérêts 
dn  denier  10  an  denier  20,  et  dresseront  nn  avis  qui  sera 
rapporté  aux  prochains  Est.its  ■.  Cotte  (iéliWratîon  f.-il 
pr£cé<lée  d'un  rapport  où  l'on  voit  que  distraction  faite 
des  sommes  dont  rtl»  itoil  senlemenl  gantnl»,  <  la  pro- 
vince ne  debvnit  en  général  que  9ô9,357  livras  18  «nts 
3  deniers  —  Rapport  de  l'évèque  de  Itlontauban,  l'on 
des  commissaires  des  États,  chai^*  de  vérifier  la  pM* 
slUlilé  du  canal  destiné  pour  la  Jonction  des  mers  •.  — 
Le  sièffe  royal  étant  vacant  à  Uzés,  et  le  sieur  f.arnac, 
consul  de  lad.  ville,  pourvu  de  la  charge  de  lieutenant 
da  Tignler,  différant  de  se  faire  recevoir,  afin  de  ne  pas 
perdre  son  droit  d'entrés  aux  Étals  €  d'o&  les  ofHders 
rovaux  sont  exclus  »,  l'assemblée,  pour  éviter  qu'à  dé- 
faut de  magistrats  CAtholIques,  le*  habitant*  callttriiqnes 
<  ne  seront  néeessités  d'avoir  recours  but  ofllolers  de 
la  R.  P.  R.  »,  (irrAlf  'luo  1;^  sii'iir  I.'irn.ic  sp  f-T.i  recevoir 
•t  •  le  dispense  sans  conséquence  da  la  rigueur  du  ré- 
fleraeol  *.  —  •  Les  fafténfrart,  géomètras,  arpentanrs 
et  niveîûurs,  qui  ont  Ir^ivai'li^  par  l'jrilre  des  Commis- 
saires des  États  à  vérifier  la  possibilité  du  canal  de  deox 
mers,nsmnt  pajésebnenn  selon  sa  qualité,  sans  qae  pour 
raison  dud.  |)a7ement  la  provini-e  ijui.<5sn  i'.-\r\'  ol)Ii),"'e  îi  j 
l'advenir  de  faire  d'autres  despenses  pour  led.  canal,  les 
blats  n'y  voulant  plos  rion  eontrllwsir  en  aucune  ma- 

niepo  qut!  rc  soit  ».  —  .\ttr'nila  i  i'ins.;ilvabilit4  de^  rece- 
veurs des  laiUes,  et  quo  la  pUn<arl  font  profession  de  la 
R.  P.  R-,  on  demandera  au  Roy  de  permeUreauX  dineè* 
sus  d'acquérir  à  leur  nom  les  offices  desil.  receveurs 
pour  les  dire  exercer  par  des  commis  ou  les  vendre  à 
d«  bona  eldiMlhinas». = AaaembUadas  InUs  Élatt  da  ta 
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sénéchanasle  de  Beauoaire  et  Nîmes.  —  Entrée  des  com- 
missaires du  Roi  :  ll-i  ^îiMiian  lont  i-  que  la  provinr*»  fasse 
quelqu'efforl  pour  réparer  les  ports  et  graux  de  la  pro- 
▼tnee  <,  et  ils  remettant  «ne  Mire  dv-Sol  datée  da  Ai- 

ris  20  rinvembre  1664  «  par  laquelle  S.  M.  fait  savoir  que 
son  intention  est  que  l'Assemblée  donne  son  consente- 
ment an  desséelMnent  qn'oa  vaut  Mredas  mar^s  d'Ay- 
p*!fl<!îTiiirtfls  et  à  la  construction  d'un  canal  navigable  dé- 
liais Beaucaira  jusques  aud.  Aygnttsraortes  ».  —  États 
des  plèeas  produites  par  la  communauté  de  Saint-Félix 
de  Caraman  contre  le  marquis  daSonrdis  qui  •  refosoit 
depuis  longtemps  de  payer  la  tailla  «fu  bien  mlurler  qttll 
possède  dans  led.  lieu  >.  =:  Assemblée  des  Étals  de  la  sé- 
néchaussée de  Toulouse  :  délibération  portant  ■  que  con- 
formément •  an  règlement  fett  ès  années  1547  et  1648 
uutririsé  par  les  arrf-ls  du  P.^rîflinent  dti  Tolosc,  les  fûs- 
sés  contigus  et  prochains  du  grand  cbsmin  de  la  poste 
depuis  OBresssonne  Jusque*  h  Toloae,  de  qtwiqae  fraa- 
deiir  et  priifonJtî'.ir  qu'iis  .si'ilrjiit,  .«cronl  redressés  et  re- 
faits aux  dcspens  des  propriétaires  des  terres  jr  conti- 
goes,  et  que  led.  Parlenant  lora  prié  d'aulorlaer  la 

présènle  délil).'r;itîim  ».  —  •  En  exécution  de  la  décla- 
ration de  Juin  1548,  on  fera  une  exacte  recherche  des 
lendes,  pdagaa  et  ponlanaces  qnl  a'asigant  dans  les  Tilles 

pt  lipuT  de  !.i  province,  et  l'on  poTirstiivra  arrest  au 
Parlement  de  Tolose  par  lequel  il  soit  permis  de  faire 
saisir  la*  dealers  provenant  desd.  landes,  pour  estre  em- 
ployés, sans  aucun  avertissement,  aux  réparations  des 
grands  chemins,  comme  aussy  qu'il  soit  fait  défenses  à 
toute  sorte  dé  r  iuliurs  d'atteler  à  leurs  charrettes  plus 
grand  nombre  de  quatre  chevaux  (ils  en  nettaiont  Jus- 
qu'à douze)  depuis  le  1"  octobre  jusques  au  !•*  majr 
—  400  liv.  sont  accordées  pour  l'élargissement  du  che- 
min da  Carbonna  à  Rieux.  :=  2,400  liv.  sont  accordées 
au  sieur  de  Tresson,  prévôt  général  •  pow  le  rembour- 
ser des  déjienses  qu'il  a  f;iiles  ■,\s''c  sn  r.nrntcipnÏK  lorsqu'il 
a  esté  dans  les  diocèses  pour  faire  la  fonction  de  sa 
cbarg«,  pourvoir  h  la  sftretéde*  ebemios  et  par  ce  moyen 
faciliter  le  coinmer'^t»  djins  la  province  »,  —  Secour.-s  de 
500  liv.  aux  capucins  de  Barjac,  au  diocèse  de  Viviers, 
dont  •  l'élabllssament  est  d'une  nlilllé  tris  considéraUa 
pour  la  ndi^'ion  «.  —  Assemblée  de  troi?  États  de  la  sé- 
néchaussée de  Carcasaonne  I.  =I>on  gratuit  de  l,tiOO,000 
livres  aeoordé  aa  Rtd,  fc  oerlaiosa  oondltiona  dont  la  la- 
nmjp  suit  dans  le  procAs-vcrbal,  —  Les  comml^s^tirps  du 
Roi  acceptant  ces  conditions  et  promettent  de  los  f  lire 
exéenler.  —  Las  eonmlssaires  nommés  pour  dresser 
I'.^t;it  de?  foutes  rapportent  «  qu'après  avoir  dressé  led. 
estât,  lis  avoient  eu  une  conférence  avec  MM.  les  com- 
dfl  Roy  dans  iaqoalla  tcnlM  lea  IbnlM  avclant 
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MM.  les  ('(mimiss.iire-:  ».  —  «  Les Élats  voyant  avec  dou- 
tour  le  désordre  que  comiueUent  ceux  d«  U  R.  P.  R. 
laïqaeU,  ptr  ugmt,  ■uu  fnmm»  da'nunriais  m  aa> 

très  choses  illiciles,  s^iui^cnl  les  pnovres  catholiques 
ignorans  et  les  obligent  U'abjurer  «cttutlaleusement  leur 
mligion  pour  embrasser  la  P.  k.  »,  chargent  leurs  dé- 
putés en  Cour  da  aolliciter  un  arrèldu  Oonseil  •  pour  dé- 
fendre  aux  calholiqaes  d'abjurer  laar  religion  »  et  de 
t'tntandre  à  cet  effet  avec  l'assemblée  du  Clergé  de 
Ftanw  «  qai  la  doit  tenir  à  Parle  au  mole  de  uwjr 
•  Bt  pour  raira  Toir  k  8.  H.  qae  tous  lee  cetholiques  de 
la  proviiii  0  suuhailent  avec  passiun  que  la  faculté  de  se 
faire  de  la  R.  P.  R.  «oit  retranchée,...  la  présente  délibé- 
ntUen  aéra  envij^  dans  tous  les  dlooteee  pour  qu'il  en 
soit  prin-i  uiih  •;":nl)!,ibli''  iliiis  loi  Assii'iti'8  prochaines  •. 
—  Après  avoir  fait  venir  plusieurs  marchands  il'Litéa> 
Nlmee,  Moalpelller,  NarbonneetOawuaonna,  •  qui  leur 
ftvoient  donné  par  écrit  divers  inoyeiis  iiour  rf-staMir  îe 
commerce  tant  pour  le»  manuiaciuros  qui  se  font  dans 
la  province  que  pour  oeinjr  de  la  mer,  ayant  toua  de» 

reeur-'»  ;î'nri>oril  qtin  In  jilus  c-ssontiel  ilf  tous  les  moyens 
estoil  i-i'jLVui,"  Uei  graux  assurii,s  jiuur  liiciliter  l'entrée 
et  laïortie  des  barque^,...  raffuire  ayant  esté  luiij;uement 
agitée  »,  les  Etats  ont  délibéré  de  prier  le  Roi  ••  de  rendre 
à  la  province  les  deux  sols  qui  se  prennent  depuis  quel- 
que temps  sur  les  droits  de  la  foraine  et  douane  >,  pour 
lee  denier»  m.  provenant  être  emplt^és  à  la  répaivtion 
dead.  gnauB,  sous  la  direction  «  de  commissaires  qui 
siTiint  iionuiiés  par  Ml'  le  l'résid<.Mit  ». —  Iah  E';ilsilé<;la- 
rent  no  pouvoir  donner  leur  consentement  h  l'établisse- 
ment du  canal  de  Beaucaire  h  Alsuesmortee,  •  ayant  ton- 

jiiur-i  re,;;ir:16  avcs:  ili'iilcur  rr-'.to  fiiti-eiirise,  Irës  rui- 
neuse aui{éiiéralet  particuliers  de  la  province,  les  droits 
de  navigation  uoneAdée  an  traitant  n'estant  antre  cIkno 
qu'une  nouvelle  donan»  sur  Ii>  Rosne.  laquelle,  jointe 
avec  celle  do  Lyon  et  de  Valence,  ruiueroit  lu  peu  de 
comraercequi  est  sur  tod.  fleuve  par  iacondiif  te  extraor- 
dinaire des  fermiers  ■,  etc.  —  Gratillcation.s,  —  I.h  îfl 
des  comuiisïaires  principaux  des  Assiettes.  —  Octroi.  — 
Tê  Dmm».  —  Bénédiction.  —  Oépvlés  présents. 

C.  tSli  (UaclUro).  —  U-folia,  Mt  feuillaU,  fiapior. 


Novembre  IfMS.  —  Novembre  fMS.  —  Procès- ver- 
baux des  séances  et  délibérations  des  États  de  I^tngue- 
doc,  assLiubl''>  par  r;jan  ic:iieutdu  roi  Louis  XIV. 

ùef'iàP'HZ.-X  Béziers,  dans  la  grande  salle  des 
Bominicnina,  du  9A  aoTcnbm  liMô  an  27  Mvrier  1006. 
—  Président,  ï'évéque de  Viviers.  Oommlssaires  du  Boi: 


BAUTl^ABONNK. 

le  priaee  d«  Oonli,  Glande  Baiin  de  Beiens  et  Charles  de 

Tubeuf,  inten  lajits  de  Languedoc,  de  Toupignon  et  de 
Massia,  trus^riers  de  France  ès  généralité»  de  Toulouse 
et  de  Montpellier.  —  Disoonn  du  prince  et  de  II.  deBe- 
zons  (sans  int(îr'"t).  —  R^ponsR  (tu  prr'snlnnt  :  i  f.a  pi*té 
du  Roy  n'a  pu  suulïrlr  ijue  ci'lic  nublo  parliu  du  cou- 
ronne (le  Languedoc),  fut  plus  longtemps  ternie  de  l'hé- 
résie. L'arrest  qu'il  luy  a  plu  donner,  sur  les  advisde 
ces  Estais,  qui  ordonne  aux  haLitans  de  la  ville  de  PrI- 
vas,  dan»  mon  diocèse,  r.iis;it\t  pnjf.-st.on  de  la  R.  P.  R. 
de  vuider  inoessaminenl  de  lad.  ville,  nous  en  est  on 
fidèle  tesmoln.  Uafntenant  le  oorpc  de  ce  monstre  n'anrâ 
p!u^  qiit!  ili' nobles  mouvements  pui'^iju'^  li  teste  en  est 
écrasée  ;  et  si  les  armes  de  Louis  le  Juste  avaient  abattn 
SOS  Ibroes  en  rasant  les  muralllee  de  cette  ville  oplnias> 
Ire,  la  jii'^tice  lîe  î nuis  Dieuflonr.'t'  luy  a  ;ir";ii:h.'  !■_■  ■  u'ur 

en  cbossani  ceux  qui  s'y  estuient  restablis  >  •  V.  A. 

sera  lesmoia  des  miBéresdecelleprovioee...On  manque» 
ri'il -lar.s  iloutfl  lie  c•;^mpassion  sy  on  n'avoit  pitié  de  ce 
cadavre  vivant,  et  sy,  au  lieu  de  la  soulager,  un  vouloil 
Iny  oeter  le  peu  de  forces  qui  luy  restent  —  On  enre- 
gistrera l'arrél  du  Conseil  r!u  8  j  invi»>p  106i5  »  par  lequel 
ilesturdonnéque  les  receveurs  deiii  vingt-tieux  diocèses  ne 
seront  point  re^us  à  recouvrer  les  d»nler$  extraordinaires 
qu'ils  n'ayent  préalablement  baillé  bonnes  et  suIBsantss 
cautions  au  gré  des  diocèses  >.— Onécriraan  Vieo-Légat 
d'Avignon  pour  que,  conformément  ii  un  arrêt  <lo  la 
Cour  des  Aides  de  Provence  du  14  mars  1800,  Il  fiisie 
supprimer  la  surtaxe  mise  à  l'entrée  de  lad.  ville  sur  tas 
vins  de  Languedoc  et  de  Provence.  —  Ifntrée  des  Com- 
missaires au  Roi.  —  M.  de  Bezous  demande  un  don  gra- 
tuit de  8,603,030  livres,  et  il  jusIiOe  cette  demande  en 
rapi>i!la;it  ce  que  le  Roi  a  iléjà  fait  el  ce  qu'il  sa  propose 
de  faire  pour  la  province  ;  la  rétablissemenl  du  com- 
merce, •  les  manuraetures  de  Carcassonne,  le  débit  dee 
draps  qui  f.i!  riquent  dans  la  province,  l'usage  qui  s'en 
fait  ii  la  Cour,  par  préféreuce  k  tous  ceux  qui  viennent 
de  dsbors,  porteni  «bei  voua  PatmadaBOs  ■  ;  le  canal  de 
communication  des  mers  ,  le  pitr;  de  ORitc  ;  l'envoi  i  de 
personnes  illustres  du  Parlement  Uù  l'aris  puur  k'  soula- 
gement du  peuple  et  pour  donner  moyen  aiix  misérables 
déporter  des  plaintes  qui  avoient  esté  jus<{uo-là  cstouf- 
fées  ».  —  Réponse  du  président  :  •  V.  A.  S.  connoil  assez 
les  forces  de  la  province  et  l'état  pitoyable  dans  lequel 
elle  est  rédnite...  par  la  perte  de  ses  oliviers,...  les  nian« 
valses  récoltes  depuis  plusienra  années,...  les  grandes 
dettes  que  nous  avons  contractées  par  les  dons  extraor- 
dinaires que  nous  avons  faits  au  Roy.  Toute  l'eipéranoe 
de  noua  poavoJr  relever  de  ces  miaèraa  eatût  dans  le 
oommnroe  :  maïs  les  doiieoas,  les  Ibralmeque  las  formiers 
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lèvs'til ,  niflsino  sur  1ns  marfh  uidi«e>  fjni  viuil  'î'iin 
diocèse  k  l'autre  sans  sortir  de  la  province,  s'exigent  avec 
tant  de  rt^ttenr  qu'il  eat  «allAfein«at  perdii.  QmI  moym 
après  cf-!:i  cette  pauvre  pnivincp  [)ui<sf>  rnntribucr 
|>our  des  pori$  de  mer  «l  un  canal  pour  la  communica- 
tion d«  dmtx  nwa  >t„. — T^eacda  Penmwtiw  fér»  l'exer- 
cice de  la  charge  de  trésorier  de  In  Bourse  pour  l'an- 
néo  1669  au  lieu  et  place  du  s' Le^ecq,  empèclié.  —  Com- 
ittisaaires  nommé;»  jiour  dresser  le$  idh  litions  ilu  don 
gratuit.  —  On  prendra  le  fait  et  cause  du  s'  Cnw,  direc- 
teur géoAral  des  messageries  de  ta  province,  •  lequel  a 
si  Men  WtabI/  s«e  correspondances  dans  toutes  les  villes 
«tcaminnnaotés  de  Languedoc  qu'il  n'y  a  point  de  lieu 
datM  Iffqael  on  ne  p.-t^se  »,  contre  le  marquis  dePresnoy, 
acquéreur  de  la  charge  de  maître  des  courriers  de  Lyon- 
nois,  qui  refosail  de  tenir  compte  dee  lettres  patentes  de 
«eptemltre  I66I  mnlntenant  la  provinm  en  Ib  fkcullé  de 


nommi-r  s--*  i:i'-ss;icrors.  nonob'^tint  Ihs  "itits  itc  Î5"6et 
1643  portant  création  de  messageries  royales  pour  tout 
le  royHunie.  —  On  s'opposera  h  Pincorporatlon  k  Ift 
Ouyennn  île  ■:iM'f;iit:s  iHrci'ir's  nilur.s  .'i  P.  nr-c  il'Albigeois 
el  foisanl  partie  du  talllable  de  Languedoc,  —  On  fera 
de  nouvelles  inslMoea  pour  la  réonion  4e  la  Chambre 
de  l'Éilit  de  Castres  au  Parlement  de  Toii!on<^<».  —  •  Con- 
sidérant que  la  remonstrance  faite  au  Uoy  par  l'évèque 
d*Diè«,  au  nom  de  raaaenblfe  générale  du  elergé,  peut 
<>!<1rft  fl'iinp  grande  ulililA  pour  la  reli«,'lon  »,  il  est  arrêté 
qu'elle  sera  i-éimprimée  et  distribuée  à  tous  les  députés. 
~  Concernant  la  démolition  de  la  place  de  Leucule  et  la 
anppressiion  de  son  gouvernement.  —  Après  avoir  reçu 
lté  avla  des  diocèses  au  sujet  de  la  réduction  des  intérêts 
des  dettes  de  la  province  du  dsoier  seize  au  denier  vingt, 
tremblée  décide  que  c  la  province  ne  prendra  plus  à 
l'avenir  de  l'argent  qu'an  denier  vinfrl  el  que  les  eoromes 
empruntées  seront  employées  sans  divertissement  an 
payement  des  créanciers  qui  dentanderonl  les  capitaux 
de  leuni  dettes  ».  —  Rapporls  des  commissaires  nommés 
|joti."  \L'iiiier  les  impositions  faltos  dan^  A— tlis 
u  l'année  présenta  1<565  ».  —  Il  sera  imposé  en  103U, 
€  «ans  conséquence  2S0.51S  Itv.  pour  l'entretien  des 
mortes-payes  et  garnisons  de  la  pr  ivinre.  —  d -liinis- 
saires  nommés  pour  régler  les  lignes  'le«  étapes.  —  Lec- 
ture du  proeès-verbai  de  l'nnnée  pMoédenle.  —  Les 
Klal.s  ii'enteiidetit  enip'^-'i'^r'  q«'il  soit  imposé  sur  |y 
diocèse  dâ  Lo»icve  18,UK)  iiv.  qui  seront  employées  h 
ret-  jti.Htrnlte  la  maison  épiscopale  démolie  pendant  les 
troubles  par  ceux  de  la  R.  I'.  I{.  —  «  Conformément  aux 
JélibJ^rations  dos  Est;ilz  ot  Asbieltes  cy-devanl  l'iu-ws, 
les  catbolillues  de  toutes  les  communaulés  de  la  province 
8ei\>nt  exhortés  h  faire  une  renonelaticn  «spresw  par 
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acte  public,  dans  l-is  a.s.-«>mblées  ^ue  Mi"  les  évéques  or- 
donneront aux  curés  de  tenir  à  cet  efi'el,  k  la  prétendue 
et  CinesB  Hbertéde  ebangar  de  religion,  et  se  soumettront 
atî^  ppvnfls  qu'il  plaira  au  Fioy  d'ordonner  contre  ceux 
qui  tomberont  à  l'advenir  en  ce  crime  •.  —  Nomination 
du  s.  Rouquette  à  remploi  d'bnisaler  des  BtatsfccoodU 
lion  qu'il  «  aura  des  provi.<iion.<i  lui  donnant  pouvoir 
d'exploiler  par  tout  le  royaume  >.  —  Commissaires 
nommés  pour  examiner  les  preuves  de  noblesse  dl 
s.  de  Précals,  conseiller  au  Parlement  de  Toulouse,  ac- 
quéreur de  la  baronnie  de  Sénéret,  en  Oévaudan, 
<  laiiuclle  a  droit  d'entrée  aux  Estais  de  sept  eu  sept 
ans  —  Permission  aux  communautés  de  fiaauvais  et 
Labejaan  au  dioohw  de  Monlauban  de  slmpoeer  pour  la 
construction  de  leurs  presbytères.  —  Les  réRlements 
(ails  le  2  avril  1661  et  S»  Janvier  1664  pour  contraindre 
*  les  gens  de  matn-lbrie  •  au  payement  de  leurs  tailles 
seront  imprimés  •  el  .iti  i^hés  aux  mandes  «Jcs  imposi- 
tions, afin  que  les  villes  et  communaulés  puissent  régler 
leur  conduite  conformément  ii  iceux  —  Oranmissairos 
nommés  pour  <  v/T'Her  Ihs  c.sjéï'fs  qui  se  trouve- 
ront dans  les  coffres  du  trésorier  de  la  Bourse,  pour 
savoir  an  vray  la  dknlnation  et  parte  »  qni  résul- 
tera fie  l'ex.Vu'ion  ûc  l'arri^t  du  Conseil  du.  por- 
tant rtiluction  des  écus  blancs  à  tS8  sols  et  des  louis 
d'or  et  pisloles  b  10  liv.  15  Mb.  —  •  Pour  effiuer 
la  seule  marque  qui  reste  dans  la  province  do  Tédit 
de  Béliers  i,  le  s'  de  Ponnautier  seni  m'.al  trésorier 
de  la  Bourse  après  le  décès  du  trieur  Lesecq,  son  collè- 
gue. —  On  priera  le  fioi,  dans  le  caliier  des  doléances, 
d'obliger  le  fermier  des  cinq  grosses  fermes  à  observer 
les  arrêts  du  Conseil  de  1043  et  du  ;10  Janvier  1688,  les- 
quels (  pour  restablir  le  trafic  du  pastel  qui  ae  recneitie 
au  Haut- Languedoc,  l'aundent  desebargé  de  loua  les 
droits  forains  >.  —  Envoi  d'un  député  pour  prendre  dos 
Douveiles  du  prince  de  Coati,  «  dont  la  maladie  conti- 
nue ».  —  «  S.  H.  sera  suppliée,  dans  le  cahier  de* 
ilol '  mces,  d'acc-order  l'évocation  générale  de  '  i  rh  imlire 
de  rÉdit  de  Castres  à  tous  ceux  de  la  U.  P.  R.  qui  se  con- 
vertiront à  la  Iby  catholique  «.  —  L'Assemblée  charge 

l'évèiiue  de  Coni'!.' n2e,  •         s'çi:  v.i  i  ii        !r' ;"i  la  C  :ur, 

de  représenter  au  Koy  Testât  déplorable  de  ia  province, 
et  de  le  supplier  de  se  contenter  des  efforts  qu'elle  Iblt 

chaque  année  pour  son  .service  ..  —  Indt^nmilé  de  •.',000 
livres  au  pru|iriétaire  d'une  partie  »  d'un  gravier  au 
mllien  duquel  II  a  esté  fait  un  canal  de  40  cannes  de  lar- 

^•eiir  sur  270  de  longueur,  pour  remettre  les  eaux  du 
RhosUR  dan.s  leur  ancien  iil  et  les  détourner  par  ce 
moyen  de  la  penlequ'ellus  ont  priseduc  istédu  Dauphiné 
et  de  la  Provence,  depuis  que  led.  gravier  eat  formé* 
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afin  d'eiuiiécher  qu'uUes  i(uilti^n'.  lo  fuml  ?.lilll-K^|^^it 
«t  aabmergsat  k»  campagnes  «JesJ.  deux,  pruvinceg 
—  Le  Roi  ««»  sappUA  d'orJooBMr  4i>«.  coRformAnwat  à 

l'urrM  Ja     jnseil  liant  i  iloiiné  ilu  tn  iuvemen)  île 

S.  M.,  le  22  février  1061,  les  catholiques  «t  les  ciouvt^aux 
oonTerlIs de  Privas  soieflt  «xamplad*  payer  leur  cotliié 
du  dédommagement  aocordt'»  p;ir  la  rhamVirc  iIp  I'E  al  .Id 
Paris  au  marquis  de  Cktateauneuf,  pour  la  iléinolitioti  de 
MB  ohAtMO  «t  la  part»  de  ms  iMnbles,  ès  année*  ISSOet 
1620,  lors  des  réb^lliuits  dei«  P.  R.  dud.  l'rivas  •.  —  M.  do 
Béions,  intendant  et  commissaire  pour  I  exécution  de 
VÈtËlûe  Nantes,  «  dont  le  zule  pour  U  religion  a  paru 
avw  éclat  en  tonales  endroits  de  la  proviaca  •|Mni  prié 
de  «  donner  udvis  au  Roy  qu'il  y  a  lieu  d'accordsr  anx 
nouveaux  KULverlis  à  la  foy  île  Langueiloc,  pers(''<;uli'rs 
par  ceux  de  la  R.  P.  R.,  qnl  vont  susciter  leurs  créan- 
clen,  un  dtiajr  convonaUe  pour  le  payeineat  de  leurs 
delleti,  et  de  les  décliurger  des  setiUL'sti'ulions  •  de  leurs 
biens.  —  On  demandera  qu'il  aoit  sursis  a  l'exécuttun 
d'tin  arrêt  do  Oonwil  portant  *  que  M.  la  marqula  du 
Fresnoy  jouira  des  niiîssaçi-Tii-s  i-li\;i1<:s  ilf  I,angiifi.!oi\ 
et  l'on  écrira  à  M.  Colberl  pour  I  informer  des  justes  rai- 
son* qu'a  la  provinea  pour  damandar  la  eanatlon  dacat 
arrest   . — On  j.rieru  les    srntnissaires  ilu  Roi  d'écrir«  h 
la  Cour  en  faveur  •  dos  ofnciers  des  gabelles  qui,  n'ayant 
littaucnne  fonction  de  laura  charges,  deputost^xanleans 
quo  les  fermiers  (lesit.  gabelles  y  sont  commis,  ne  peuvent 
avoir  donné  lieu  à  la  recherche  «le  la  Chambre  de  jus- 
tlWi  ni|  par  conséquent,  à  la  taxe  qu'on  exige  d'eux 
pour  estre  déchargés  de  lad.  racherdie  •.  —  Molilti  du 
traité  Iklt  BTflc  la  Cour  des  Comptw  de  Mon tpcllier  pour 
le  r<>glHmenl  des  épires  des  comptes  des  cleniei"s  extraor- 
dinaires. —  <  On  fera  perquisition  da  loua  las  arreaU  don- 
nés depuis  vingt  ans  par  la  Cour  des  Aj'des  de  Montpel- 
lier portant  aia>bl)sseœent  du  terr«ss  il.-  'a  province  «.  — 
Texte  du  traité  fait  avec  la  Cour  des  Coiuptes.  —  Orai- 
son dequarante  liaurasponr  lasanléda  laRalne-niAre.= 
Ass-rablée  des  triiis  Étals  .1,^  \.\  .séiié'  t.  sUasée  de  Caivas- 
Bonne.  —  Commissaires  nommés  puur  régler  la  cérénio- 
nie  du  service  ordonné  par  les  Étals  pour  le  rspos  de 
ràme  (!<>  la  Ri'ina-mèi'e.  —  Poursuites  U  faire  h  la  Cour 
des  Comptes  de  Montpellier  contre  le  fermier  des  gabel- 
le», principalemani  au  sujet  des  mesures  du  sel.  —  Les 
commissaires  nommés  «  pour  procéder  a  la  vériQcation 
des  purls  et  Ki^aux  >te  la  province  les  plus  utiles  pour  le 
commerce  r,  ra)>portent  qu'on  aadfugé,  sans  engager  la 
province,  les  travaux  A  Caire  •  pour  ouvrir  la  plage  qui 
sépare  Teslang  de  Tko  de  la  mer,  auprès  de  la  montagne 
de  Celte  i,  suivanl  le»  devis  dressés  par  le  chevalier  do 
Clervllto  et  le  s' Régnier  Tense,  Hollandais,  iogénieur 
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arJiuaire  Ju  Hai.  Ils  aj.iuleut  quo  If  iTitiet  dâ  ce  port 
n'était  pas  nouveau,  «  que  depuis  l'année  ISOO,  le  Roy 
lavait  nna  crue  da  dix  sols  sur  la  sel,  dont  las  deniers 
esloienl  'îf-sliné-  h  Ui  cnnstrartion  de  ce  pori,  et  qu'ainsy 
on  pouvott  dire  aujourd'buy  que  si  S.  M.  peraistoil  dans 
ta  volonté  da  Mrs  an  port  A  Celle,  etla  tronveroit  un 
fimU  flirt  considérable  dans  lad.  crue  «le  10  sols  <|ui 
s  exigeiiepuissoixante.six anssous ce  prétexte  >.=  Assem- 
blée des  trois  Élate  de  laséoéebnnssée  de  Toulouse.  — >  Le 
S'  d'Ouvrier,  maître  des  ports,  ayant  prétendu  *  que,  sui- 
vant les  édits  de  création  de  sa  charge,  il  doit  connoislre 
en  première  iustance  de  toutes  les  réparations  qui  se  font 
dans  l'étendue  de  son  ressort,  et  faire  tons  les  baux  qui 
sont  passés  pour  raison  da  ce  >,  l 'Assemblée  rappelle 
■  que  la  province  fait  tous  les  ans  un  fonds  à  la  descharge 
des  llnances  de  S.  U.  pour  la  coiistrucUon  des  ponts  et 
autre»  réparations  qui  se  font  dans  les  trois  aénécbausséss 
qui  la  coni|ii^sriil,  iiu'i  Ut'  n  t>  ijjDura  esté  maintenue  ilans 
cet  ancien  droit,  luesme  contre  les  trésoriers  généraux 
de  France,  lesquels,  en  qualité  de  jurande  voyers,  onl 
jin-teriiSu  ]'iiileiid.iu(_e 'lesii.  ré|i:<riiliiji.i  ...  et  arréle  que 
poursuites  seront  faites  au  Conseil  coniro  le  s'  d'Ouvrier 
et  pour  la  conservation  do  ce  privilège.  —  400  llv.  sont 
accordées  •  pour  niellre  le  pont  do  Ci  ni  (^gabelle  dans  sa 
dernière  perfection  >.  —  Uélibéraiions  rotatives  aux 
ponts  de  Oalmont,  Tonmefeuille,  Olermonl,  ete ,  au 
mauvais  pas  qui  est  sur  le  grand  chemin  de  la  poste, 
dans  la  Juridiction  d'Auzuville,  etc.  ~  On  remerciera 
l'archevêque  de  Toulouse  et  révè([uc  de  Cuminenge  <  des 
soins  qu  ils  ont  pris  ].)onr  ta  défense  des  inlérests  de  la 
province,  et  île  représenteras.  M.  et  h  monsieur  Colbert 
Testât  misérable  auquel  elle  se  trouve  réduite  i. — On 
prendra  la  défense  d'un  nouveau  converti  de  La  Bastide- 
de-Nérae  contre  la  dame  de  S^Florens,  ^eignenreasedod. 
lieu,  lie  la  li.  P.  U.  —  Conroriuéiueiit  à  l'avis  des  com- 
missaires nommés  »  pour  concerter  les  moyens  les  pins 
propres  â  accélérer  le  payement  des  tailles  »,  on  deman- 
dera .m  Ri  i  ■  u'iH  il'' tar.ition  jiort.iiit  i]ue,  nonobstant 
les  appellations  relevées  en  la  Cour  des  Aydes,  les 
appelans  seront  contraints  b  pnyer  leurs  entières  eolU- 
li's,  p.ir  f  irme  île  consignation  ès  mains  des  collecteurs, 
nuu  scuieuioni  des  deniers  royaux,  mais  encore  des 
extnonlinairss  s.  —  L'évèqnn  da  Vivien,  président, 
<  e-st  prié  lie  vouloir  leniren  baptême,  au  tiom  des  l'stats, 
le  troisième  fils  de  M.  le  marquis  de  Casa  tas  ul  lie  iuy 
donner  le  nom  de  lA>uis  Ijingueiloc  ».  —  Le  Roi  est  prié 

d'accorder  a  son  collège  de  médecine  de  Montpellier  le 
f<in>ls  qui  sera  nécessaire  pour  en  prévenir  laruyne  u. 
—  Il  sera  fait  un  service  solennel  pour  le  repos  de  l'Ame 
du  prince  de  Cunti,  gouverneur  de  la  province. — Députés 
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nurom6s  <  puur  aller  à  Lagranj^e  (6moii;iicr  à  M°><^  l.i 
priaceiiaede  Conli  ut  M>»  les  princes  la  pari  que  l'Assem- 
liM»  prtnd  h  leur  uilliclioii,  r|ui  ost  cotimaiM  il  tinitia  ta 
province  ».  —  Les  prélats  vonl  à  LagranfC  pour  donner 
r«an  Mniloau  corps  «lu  prinre  île  G  niî.  —  îîévocnthjn 
d'une  délibération  qui  avait  exclu  le  s'  ï^imi.in  de 
l'entrée  de»  États,  pour  avoir  si^né  un  «lépaiiement 
d'impmilioni  contra  les  ordres  de  lu  province.  —  Règ}B- 
inenl  pour  I»  ndminatlon  des  prévol-"  par  1.  s  .Jioc.'-!.'».  — 
RappurU  des  commissaires  nommé*  puur  vérifler  les 
impositions  fiiites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  de  U 
«énc€:,;iu:-.--éH  Je  Toulouse.  —  Vu  le  biiil  lies  réiiarati«iia 
à  laire  au  puni  S'  Esprit  adjugé  à  Jean  Nautlion  pour  le 
prie  de  1S5,000  llv,,  led.  bail  adCurisé  par  srrèl  du 
31  octobre  lOfll  ,  qui  ordonne  que  de  c>'tli!  .-  iiiini». 
25,000  livres  »enmt  pajr^e»  avec  les  l'ondsdu pelilbUmc, 
*  et  qu'an  pajramsntdes  IOe,BOO  llv.  reslanteo,  la  trole 
jinivin 'psiIf  r  anguedoc,  iXmpiiinéetl'roveiiCL' satisferont 
chacumi  .-suivant  son  tarif,  reven^int  l'entière  cutlilé  de 
de  la  province  à  la  somme  de  40,4U'2  liv.  1  sol,  celle  de 
Daupblné  à  36,2i$  liv.  I  $ol,  et  celle  de  la  Provence  à 
28^738  liv.  18  suU  »,  l'Ar^seiiiblée  arrête  "  qu'il  sera 
Imposé  la  présente  année  la  summe  de  7,000  liv.  à  bOR 
compte  de  la  coUilA  de  la  province,  et  que  S.  M,  «era  tof- 
pIMe  de  bire  Imposer  et  payer  tes  cotlllés  de  Provence  et 
Raupliiné,  déclarant  qu'après  avoir  satisfait  à  ce  qu'elle 
doit,  elle  n'etttend  Toornir  aucune  cbose  pour  lead.  répa* 
ratloos  dinetement  ni  lodlreelemeat  a.  —  M.  de  Basons, 
intendant,  sera  «  reinercii^  des  soin*  extraordinaires 
qu'il  a  pris  tendant  l'année,  en  qualité  de  commissaii'e, 
pour  robservalion  des  règlsmenis  de  l'Èdît  de  Nantes 
sur  les  i.-ritre;  risi's  di'  r>'i,:N  lîi'  la  R.  P.  R.  —  Remer- 
ciements à  r.ibbé  de  Ciron  pour  avoir  contribué  de  ses 
deniers  avec  la  provinee  à  î'entrelieo  de  la  maison  des 
nouveaux  convertis  de  TnuK»!-",  •  oi  nvoircto  le  moteur 
de  l'iuslilul  des  (lUes  de  rCnfaiice  ilc  .lé»us- Christ,  dont 
l'un  des  principaux  emploie  est  de  recevoir  et  instruire 
les  nouvelles  converties  ».  —  Refus  de  contribuer  aux 
dépenses  de  construction  du  port  de  Cette  el  du  canal  des 
deux  Mers,  t  qui  sont  den  ouvra;»es  royaux  ».  ~  l>«n 
gratuit,  sous  certaines  conditions,  de  1,740,000  liv.,  «y 
compris  la  somme  de  10,000  liv.  que  U  prorinoe  avoit 
résolu  d'employer  il  la  réparation  de  sts  graux  ».  Suivent 
les  conditions.  —  Honneurs  funèbres  rendus  au  prinrxt 
de  COBll.  —  OratiUcations  :  de  6,000  liv.  k  l'évèquc  de 
Viviers,  président  ;  de  00,000  liv.  aux  héritiers  du  prince 
de  Cunti,  çonverueur,  etc.  —  Le  s'  Boude  est  noiuiué 
libraire  ordinaire  de  la  province,  dont  il  était  déjà  Tim- 
primeur,  «  a  l'exclusion  de  tous  les  autres,  avec  fa<  «ltô 
de  pouvoir  vendie  ei  débiter  toutes  surtes  de  llvr\-«  dans 
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la  ville  où  les  Klafs  seront  mandés  ».  —  On  se  plaindra 
aux  Commissaires  du  Roi  de  ce  que  •  leur  ordonnance 
portant  arcoptaiion  do  don  gratuit  est  conçue  en  <Uis  Uf- 
nies  différents  de  leur  acceptation  verbale,  qui  Ait  para 
et  simple,  et  qui  ssmblpntdîrequeta  province  est  entrée 
dans  1<:S  travaux  proposés  )iar  lesd.  .sieurs...  ce  qu'elle  A 
déclaré  ne  pouvoir  faire  de  présent  ny  à  l'advenir  a.  ^ 
Liste  des  commissaires  principaus  des  As^ettes  nommés 
p.ir  le  comie  de  Rioule,  Ueulenanl  général  en  lu  province. 
—  Octroi.—  TfJDeumot  Bénédiction.  -  Députés présents. 

Def'iASà  868.  —  A  Garctissoiiita.  dans  la  i;rande 
salle <le  la  maî.son  de  ville,  du  '.-Qiioviniibre  m  Tniiirs 
16117.  —  Président  ;  l'arcbevèque  de  Toulou-e;  Comnds- 
sidree  du  Roi  :  Henri  de  Bourbon,  dne  de  'Vemeull,  pair 
de  France,  gouverneur  de  Langu.»doi;j  Franç'd.s-Adhé- 
iu.ir  de  Monleii,  comte  de  Orignan,  iieutonaql-général  ; 
Barin  de  Beteons,  tatandant;  Louis  dn  Verger  et  Jafîqties 
de  Maii.sa,  tréwriprs  de  Prn^ire  '^'f'n  'r  ilîtf's-  ilo  Tnutnriso 
et  Montpellier.  .VLstfiit  :  CiiuiLc:.s  <lo  rubiiuf,  loailrr  nés 
requêtes  ordinaires  de  l'Hôtel,  irite:idant.  —  Lattre  close 
du  Roi.  —  Lecture  des  conimi.ssions.  Discours  do  M.  do 
Bezons  (san»  intérêt).—  La  réponse  du  président  n'est  pas 
rapportée.  —  L'envoyé  de  la  comtesse  deBioale  pour  la 
barjnnie  de  Villeneuve  La  Crémade  sera  reçu  aux  États, 
tnalgré  t'opposllloo  dtl  ^évaller  dit  Pnjol,  qui  prétendait 
que  cette  baronnio  lui  appartenait  en  vertu  d'une  substi- 
tution. —  Le  S'  Antoine  de  Calvière,  baron  de  CoufTou- 
tens  <  avant  de  pouvoir  enlrer  dua^  l'assemblé,  tén  uà 
preuves  de  n>>bli«se  de  quatre  T.ili.»:!^,  (  oDloi  iii-'ment 
uu  règlement  du  2  mars  1655  ».  —  On  fera  les  poursuites 
nécessaires  pour  fbira  ponlr  le  sieur  La  Vinouse,  «cctisé 
d'avoir  violenté  le  collecteur  de  S'-X.mr.iry,  «  (iiii]ur:l 
tout  ce  qu'il  y  a  de  gens  de  qualité  dans  .Mont|iellier  de 
l'on  et  de  Tautra  sexe  de  la  R.  P.  R.  sollicitent  poissa»- 
ment  If:  r  -la'Vf»  >.  -  On  frî-a  eoiinailr?"  h  M>«îii»îirs  '!'!s 
Urands  Jours  séant  à  Nime^  «  combien  la  (province  prend 
Intérêt  à  la  réparation  d«»  excès  eomab  en  la  personne 
du  sieur  d'Alby  t.,  de  la  Basiide  do  Vir  i  -.  —  !"!i»rf'r*  des 
Commissaires  du  Roi.  M.  de  Bezons  demande:  1"  un  don 
Kratuil  de  2,400,000  liv.,  payable  à  Paris  en  duoxe  paie- 
ments égaux  de  mois  eo  mois,  pour  soutenir  la  guet  re.  . 
1  Celle-cy  est  senlement  pour  le  peuple  :  il  s'agit  de  bgni- 
fier  le  commerce,  de  rendre  le  trafic  l.bre,  de  faire  que 
vous  puissiez  voua  servir  des  choses  que  le  ciel  vous 
donne  avec  aboodanee,  vous  passer  des  étrangers,  et 
porter  mesice  aux  autres  nations  le  fruit  de  votre  travail. 
C'est  iiour  cette  liberté  que  S.  M.  ikit  ianl  do  dépenses... 
Vous  voyez  des  eflUs  de  sa  puissance  dans  le  reslablisse- 
ment  nia)r.ir:''lurL's  i  t  il'»'»  arts  perdus,  qui  florissent 
de  Jour  en  Jour  avec  plus  de  lustre;...  et  dans  les  cessa» 
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lions  d'hftslilité  des  pirates  d'Afrique,  qui  n'avoi»'nl 
Jamais  fait  de  paix  el  que  le  Orand-Seigneur,  quoiqu'ils 
■OtonlaMWjAbk,  n'avoit  pu  cumprendrâ  dans  les  Iraitûs 
d'alliancas  »  ;  S*  une  oonlribuUon  da  SQOfiOO  lit.  pendant 
huit  an:i  pour  ta  canal  ds  joMtion  Û6$  mera,  «  dont  la  des* 
péniea  esté  estimée  à  S.OOO.OM)  de  livres  >.  Il  s'étend 
•ur  l«a  a?anlagea  qoe  la  caoai  procurera  à  la  provinca  el 
demande  •  qnd  jugement  feroient  lea  nalloiu  esIrangA- 
res  de  c<^u>;  qui  -l'iiii  i  s<int  cette  assemblée,  s'ils  v  ivotent 
qu'il  ialiûl  les  penuailer  pour  une  chose  si  désiroo  da 
tout  le  monde  >1  —  La  réponae  de  rarehaTègae  de  Tou- 
loi:s(%  pr<^K:  l  'rit,  n'e^t  que  mentioniiAo.  —  On  fera  im- 
primer 2,500  exemplaires  «Je  l'arrêt  du  Conseil  du 
10  aofll  1609^  poirtant  que  lae  nouveaux  eanvertb  ne 
pourront  ètri^  r  inlrainls  au  puiemen!  fin  rnpitiil  de  leurs 
dettes  pendant  trois  ans,  lesquels  exemplaires  seront  dis- 
Iribtt^a  dans  toutes  les  villes  et  communaalés  de  la  pro- 
vince. —  On  eXiunitiera  deux  édKs  port.int  rrèalion  do 
deux  collecteurs  en  titre  d'oOico  dans  cha^^ue  commu- 
nauté de  la  province  et  de  trois  auditeurs  des  oomples 
dead.  eouununantés.  —  On  priera  lea  commissaires  du 
Rot  d'ferire  h  la  Cnw  pour  blre  surseoir  pendant  la  ii>- 
nue  di>s  Ktats  l'instance  qui  a  été  funnécau  Conseil,  >  alin 
d'empêcher  l'establissemant  que  le  sieur  roaniais  du  Fr<-s- 
noy  veut  fUre  des  iDsssaserles  royales  au  préjudice  <lc 
celles  de  la  province  ».  —  Attendu  que  .sulv.int  les  dispo- 
sitions du  droit  écrit  qui  régit  le  LauKa^i'oc,  <•  toutes 
terres  sont  libres  ^11  n'est  jastM4  du  contraire  a,  on  de- 
inundfra  au  Roi,  comme  nonililion  du  <lon  gratuit  de 
l'aunéo  prisante,  d'oi^lonner  par  un  arrêt  de  son  Conseil 
que  le  fermier  du  Domaine  u»  pourra  exiger  dsa  habi- 
tants de  la  iirovince  <•  ht  payemi'ul  des  lo  is  el  ventes, 
quints  tit  requinLs,  droit  de  relief  oL  annale,  s'il  nejusii- 
Be  par  bons  titres  que  les  lerrea sur  iesqueilt»  il  les  pré- 
tend ,v  sdtil  sujettes  t,...  el  que  *  cepenihmt  U-a  c<jmni]s- 
SiUres  du  Roi  seront  priés  de  surseoir  l'exéculiim  des  ju- 
mens  rendu!!  sur  ce  sujet  par  M.  de  Rezons,  inlend  int  ou 
sut  subilélégu 's,  et  les  jugemeos  des  instanoas  pendanlas 
deranl  eux,  et  par  «'X|irèt  celle  de  Mad.  la  comtesse  de 
Bioule  ».  —  «  Pour  faire  cesser  lei  granils  di5sordre.s  que 
cause  dans  la  ville  d'Uzès  le  procès  pendant  au  Parle- 
ment de  Paris  entre  l'dvèqne,  le  duc  el  les  consuls  de  lad . 
ville,  on  ta  i  h  r  ii  de  tern.iner  c^lle  aftaire  par  vo.vl'  d'.u:- 
comiooileiueut  >.  —  Conimlssaires  nommés  pour  aller 
saluer  M.  de  TnbenroouTellenient  arrivé  ;  —  pour  aviser 
aux  mn.vens  de  t  l'Hui  'ilii-r  à  divers  abus  qui  su  .sont  ^'lis- 
sés dans  toutes  les  Uuivorsilés  lia  la  province  el  qui  cau- 
aentanx  iiabilaus  un  pr^udioeconsidârahle  *.— L'assem- 

lilêe  li''--t)ti'n.I  eitipc'rh'T  '\uj  l'OtifitrMu'jiiu'nt  aux  1  lins 
patonii!-}  du  lioi  du  10  mai  lOGO,  c  il  :>oii  iii)pi><ié  el 
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levé  sur  tous  les  contribuables  du  diocèse  de  Toulouse  la 
somme  de  12,000  liv.  pour  estre  employée  «ans  divertis- 
sement à  la  réparation  du  château  de  Balma,  ruyné  el 
bruslé  pendant  les  dernières  guerres,  qui  estoit  la  seuls 
maison  ou  Mf  l'ardisvê<|ne  deTolose  pouvoit  mellruaaa 
grains  et  vins  en  sûreté  •.— Délibération  analo.ïue  pour  la 
reconslructioa  de  la  maison  épiscopaie  de  Castres.  —  On 
aviasra  aux  moyens  de  foire  ntvoquer  les  arrêts  de  noU- 
lité  renilus  par  la  Cn-ir  des  Aides  de  Montpellier  au  pro- 
(Il  des  terres  de  plusieurs  «eigneurs,  parce  qu'ils  causent 
la  ruine  des  communauté  obligées  de  n||el(«r  sur  les 
.lutrps  rfiiitribn.iljli's  !m  frniin.-'itio dont  ces  terres  se 
U'ouvent  décliargées.  —  Kupporls  des  députés  nommés 
pour  vérlfler  les  déparlements  el  les  inipasillona  Mtes 
dans  les  Assiettes  des  diocèses  de  la  sénécliauss^  de 
Beauaiire  et  N'iraes>  —  Cbaque  année  les  collecteurs  fe- 
ront r<'::!  (t:e  aux  syndics  généraux,  pendant  la  tenue 
des  i^tals.  le  rôle  de  ceux  qui  refusent  de  payer  les  tailloSi 
•I  de  quelle  qualité  qu'ils  soyent,  alin  que  l'assemblée 
puisse  faire  constraindre  ces  refosans  p.ir  les  voyes 
qu'elle  jugera  nécessaires  *.  —  Lessénéchausaées  de  Car» 
cassonne  et  de  Toulouse  *  s'assembleront  au  plus  tost  «t^ 
pourvoieront  aux  réparations  du  chemin  rnyal  depuis 
Trébes  jusques  à  Tolose  pour  faciliter  la  commerce  de  la 
lirorinee  •.  —  On  remontrera  au  Roi  que  te  brmier  de 
son  domaine  ne  pal''  p  i-;  lus  i  h,i";res  lorales,  llefs,  au- 
inosnes,  frais  de  justik.'«  et  pain  des  prisonniers,  au  très 
grand  préjudice  de  la  province  et  partienlièiiuffleot  dut 
prisonn  lors,  les^  uels  périssent  <ians  lea  conciergeries  faute 
«l'un  fonds  pour  leur  subsislan'o  ou  pour  leur  taire  faire 
leur  pncbs  et  on  le  priera  •  de  faire  dresser  l'eatut 
desd  charges  looiilfs  en  In  iiir^mn  manière  qu'il  esloîl 
avant  l'en^af^ement  de  sua  Jjmaia;.-  ■■.  —  On  demandera 
au  Koi  de  donner  une  sanction  aux  jugHments  rendus 
par  l'assemblés  •  sur  la  véritl  'ati'jn  -les  itu|iositions  des 
diocèses,  en  lui  donnant  pouvoir  do  lontraindre  les  con- 
trevenants parMMMldCSi  saistosdebiens  et  eaiprisunne- 
ment  de  leurs  personnes  n.  —  >  Sur  ce  qui  a  été  repréMnlé 
qu'un  habltanlde  Mont^ignac  qui  s'estoit  converti  h  la  foy 
est  malliourousement  relouibj  dans  son  héivssie,  pourrai- 
son  de  quoy  il  aesté  condamné  par  le  senescbal  de  Béliers 
au  bannissement  perpétuel;...  d'autant  qu'il  est  d'un  in- 
térêt cMii^idérable  pour  la  roliginu  que  cette  sorte  de 
a-ime  ne  demeure  pas  impuni,  ce  prévenu  sera  conduit 
au  plus  losl  à  la  conciergerie  de  Tolosa  aux  n<a1s  de  la 
pi-ov  inee  ». —  Les  consuls  et  habitants  de  Lirnuux  portent 
plainto  contre  le  fermier  du  domaiiie  qui  procàda  contra 
«ox  par  gast,  ^'amison  et  contraints  solidaire.  —  <  Ad* 
vei  tis  au'.iii  vouloit  porter  lu  Siiiiit-.S nTt'niunl  a  M.  le 
iiiarquis  de  Cauvissou,  les  Estab  se  sont  r^nduait  la  pa- 
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roisse  Sainl-Vioœnt,  et  tous  ûu  corps,  ordre  par  ordre, 
portent  ehaciin  «n  tiers*  à  I*  nain,  ont  aoamnpagiié 

N.-S.  qui  a  esté  porté  par  le  curé  de  la  paroisse ,  nt  l« 
poêle,  par  ddiix  de  messieurs  les  luirons  ».  —  Atijudjra- 
tion  du  bail  de  l'équivalent  au  prixde  303,000  ;i  v  para». 
—  On  ira  saluer  M.  de  Fleubel,  premier  prâsi<lenl  du 
Parlement  de  Toulouse,  c  revenant  des  Orunds  Jours,  qui 
csl  en  celte  ville  • , —  Rapports  des  Commissaires  chargés 
d*  vérifler  tes  impoiitiont  £iit«a  en  ICMO  dans  l«s  Awiet* 
ta  dM  dfoeéaM  de  TouIoum  «t  de  CarcaawnAs.  —  Lm 
Journées  des  syndic^s  fcenéraux  dans  la  province  ticmnt 
pajréM  b  raiion  «1«  12  U  r.  an  lieu  de  9,  et  leurs  vacations 
à  Paris,  <  «ù  ils  T<Hit  chscan  à  Isnr  tour  ».  k  raison  i\e 
15  liv.  au  lieu  de  10  —  Aprèi  iw.nr  hT'àcuu'j  .<  jut-  l.i  p-D- 
Tiace  n'a  jamais  reconnu  lujuridictjonde  la  Cour  des  mon- 
aoyM,  et  f  ne  la  «onnoissaBce  dsa  abus  et  malTersallons 
gui  peuvent  se  commettre  en  ce  fait  appartient  ;iux  séné- 
ebaux,  et  par  appel  au  Parlement,  rassemblée  arrête 
qn'on  poarsnivrik  la  eassalion  des  ordonnances  rendues 
par  le  s'  Likcomi>e,  «  acqu'^wir  d«  l'omc  -  rte  t:'n:'ral  (les 
moouuj'es  dans  le  ressort  du  l'arlenieni  de  Toiose,  qui 
«'est  Ikit  attribuer  w  premiir»  Inslance  eella  Juridietioa 
et  prétend  inesrae  e^tra  on  droit  d' Vi'riflur  1«  titn"  de 
l'argent  et  les  U)ari;uij»  et  pointions  ,k-â  uilèvres  de  la 
pivrlnoi  ».  —  Sur  le  rapport  de  commissaires  nommAs 
{NSOr  examiner  les  infractions  faites  aux  édits  par  ceux 
de  Ut  R.  P.  R  ,  l'astiembiée  arrête  qu'on  demanriera  au 
Roi  :  !•  la  réunion  do  la  chambre  d*'  l'iSi  Ai'  Cnaltm  au 
Parlement  de  Touloase,  et  la  csoaation  du  conseil  poli- 
tlqne  •  ordeoné  par  lad.  chambre  pour  assuJelUr  entiè- 
rement la  ville  de  Castres  à  leur  conduito  et  discrétion; 
2*  de  défendre  aux  catholiques  de  changer  de  religion  ; 
9*  de  sapprlmer  Texerctee  de  la  R.  P.  R.  dans  les  Tilles 
où  llyasii^^'e  l'-iiiscopal  ;  4°  «  de  ni.v-)iartirdan8  les  villes 
huguenotes  les  maistrises  des  mestier»  et  arts  à  l'exem- 
ple du  partage  Mt  des  consuls  du  connit  dans  lesd. 
villes  v;  5»  de  punir  les  ministres  ■«  qui  dHsob'inint  aux 
ordres  c>'-de vaut  donnés  touciiaat  leurs  presclies  et  rési- 
denoe  hors  des  lieux  qui  leur  sont  sseignés  pour  l'axer^ 
cice  de  letirprf'tenrtn  ministère»;  6"  «  de  promouvoir  que 
la  dtiJtiiiSc  iiiito  (.-ar  la,  Cour  de»  Urands- Jours  h  ceux  de 
la  R.  P.  K.  de  s'abstenir  In  jour  du  mercredy  du  travail 
et  de  fermer  les  boutiques,  mesme  de  l'exercice  de  la 
justice  au  présidial  et  ville  de  Ni»uies,  soit  estendue  en 
toutes  les  villes  et  lieux  de  la  province  où  ceux  de  la 
R.  P.  R.  l'anroleilt  introduite  sous  prétexte  de  rendre 
m  Eux  et  ridfoule  honneur  &  Calvin,  mort  h  pareil  jour 
de  mercredy  •.  —  L'asssniblde  accepte  la  dédicace  de 
l'ouTiage  du  P.  Ii^eune,  aveugle,  intitulé  :  ig  Mission- 
nabiv€Ênral9lr«m$8ermo$u4§taFeif,«iwrTèie  que 
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k  P.  Honoré,  vicaire  de  la  Dalbado  de  Toulouse,  •  qui  set 
venu  exprès  en  cette  Tille  pour  le  hiy  prdeenter,  sera 

payé  des  Tral*  de  son  voy.ifTP  ».  —  ?7  janvfpr  lOQT.  Rè- 
glement <  louchant  là  manière  de  compter  vuix  des 
opinans  dans  les  afi'  urHs  ite  dieeusslon  et  dans  celles  où 
il  s'agit  rie  donner  de  l'argent,  sans  pourtant  rien  Chan- 
ger à  la  manière  de  compter  et  de  prononcer  à  la  plura- 
lité, qui  se  trnavo  réglée  par  la  délibération  prise  le 
IT  mars  lOU  ».  —  L'assemblée  n'entend  empêcher  qns 
rarohsTèque  de  Narbonne  change  ta  mtison  de  Reftige 
de  Narbonnt',  «  JiMiiHur^e  mutile  depuis  tri>is  ou  quatre 
années  >,  en  un  séminaire.  —  On  avisera  aux  moyens 
«  d'empêcher  oetle  grande  quantité  de  gueux  estrangers 
ijiii  rimW!»!  lia' 3  l:i  («rovlnce  et  villes  d'icetle  >.  ~ 
Assemblée  des  trois  États  de  la  Sénéchaussée  de  Carcas- 
i,onn«.  —  *  MeMire  Jean^Louis  de  Nogaret ,  baron  de 
Calvis?on,  entrera  à  l'assemblée  pimr  y  remplir  "h  place 
de  baron  de  Calvisson  tout  ainsi  que  feu  M.  son  père  et 
ses  agento  Font  oecupie  «  Comme  lesBitatsont  ton- 
jours  eu  à  cceur  de  conserver  leurs  t""'^i'i''îrfi''  fi'  parti- 
culièrement celui  qui  accorde  ii  tous  ceux  qui  composent 
eetts  assemblée  la  sorsénnce  de  leurs  procès  pendant  le 
temps  qu'elle  est  séante,  et  quinze  jours  devant  et 
après,..,  il  iiera  fait  une  forte  dépulalion  'a  MM.  le^  com- 
missaires do  Roi  pour  leur  donner  connaissance  d'oa 
arrest  des  Orande^ours  portant  décret  de  prise  de  corps 
contre  M.  le  oomie  de  dennoot  qui  assiste  actuellement 
aux  Estais  depuis  le  jour  de  l'ouverture  d'iceux,  et  les 
supplier  d'en  vouloir  Ihiro  surseoir  rexécuUon  •.  =: 
Assemblée  des  trois  Élals  de  la  Sénéchaussée  de  Tou- 
louse. —  3,000  liv.  sont  accordées  pour  la  construction 
de  l'autel  du  ohteur  de  l'égiise  Saini*EUenne  de  Tou- 
louse. =  Le  8'  Christophe  Mariotle  est  élu  h  la  chargs 
lia  Kl»  r't;Un -iiri  m-  r  <}m  États  vacante  par  le  décà«  du 
s'  Jean-Jacques  de  Roguier.  —  On  interviendra  au  pro- 
cès Ikit  par  le  sjmdic  do  diocèse  de  Narbonne  aux  Béné- 
dicllns  de  l'ahb.iyc  I,n;{ras#e  pour  faire  CASser  un 
arrêt  de  la  Cour  des  Comptes  de  Montpellier,  qui  déclare 
que  tons  les  Mens  de  lad.  abbaye  <  tués  dam  le  lerroir 
de  Buadelles  flt  faisant  l'entier  compoix  dud.  lieu,  sont 
nobles  et  exempts  da  toutes  Impositions,  auquel  effet  ils 
aeront  sortis  du  tarif  général  du  diocèse  de  Narbonne 
sur  lequel  leur  allivrement  sera  rejeté  >.  (Pour  obtenir 
cet  arrêt,  les  Rénédictins  avaient  obligé  tous  leurs  tenan- 
ciers de  Buadelles  à  faire  dégnsrpissement  de  iMttM 
qu'ils  possé<laienl,  el  réuni  ces  pOMtesions  h  leur  men.se, 
sans  publier  qu'elles  étalent  vacantes,  *t  fhlre  appel, 
comme  ils  l'auraient  dû,  aux  particuliers  qui  VD  i  lmient 
«  on  pnyer  les  devoirs  et  droits  seigneuriaux  au  sei- 
gneur et  ht  taille  an  Roy)  •.  —  Les  députés  en  Cour 
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Kppatoroiil  ravis  qe«  M.  h»  (luit  donner  an  Roi 

•  que  limtos  !.".■<  maisons  et  Ciiii.'iiix  qui  sont  <1.in<t  IVn- 
celnltt  des  mur.iilles  de  Privas  ayant  été  conllsqués  au 
proRt  dp  Ttoy  apris  la  prtse  de  lad.  villa  en  lOÂ,  e'est 
à  S.  M.  d'en  paver  les  lailles  •.  —  24,000  lîv.  sont  accor- 
dées à  la  v«uve  du  sieur  (Uiguier ,  «  eo  consiilération 
des  bons  et  fidèles  sarvioas  que  ddfkint  son  marf  n  ran- 
doa  à  la  [  r  iv;  iKN  punilant  les  vln^t  années  qu'il  a  exercé 
■a  charge  >lâ  grcfllar  des  EtlaU  —  Pouvoir  donné 
«us  syndica  gfoéraiit  de  eonrerlir  les  obtiHations  eon- 
lienties  au  profil  d.'.s  rruaiiciers  de  U  pruviti  -''  <'n  c<m- 
tntte  de  conalilution  •]»  rente  annuelle  et  perpétuoiSe.  - 
«  Il  n'jr  a  lieu  de  rien  acooMer  aux  Jésuites  de  Carc4is- 
&onne  pour  continuer  le  basiiriient  de  leur  collô^'o  •.  — 
«  Dans  (rois  juur.<,  [tour  toute  prélixiuu  de  dùlay,  les 
eORSuls  de  Carcassonne  feront  prendre  délibi^ratiim  an 
cotiiicil  de  villo  par  luquell»  ils  s'obligeront  de  rendre  la 
première  visite,  après  leur  promotion  aux  charges,  à 
||frdTé<:)U()  de  C.ircaMjnno,  autrement  et  à  faute  de  ce 
Aiira,  passé  le^l.  déla;,  il  sera  délibéré  contre  lesd.  con- 
suls ce  qu'il  appartiendra  ».  —  •  On  Se  pourrofn  par- 
tout où  besoin  sera  pour  faire  desi'barjjnr  les  ouvriors 
des  cardtturs  et  faclunera  de  iaioe  de  la  vilia  d'Uzès  des 
droita  prétendus  par  le  fennier  de  réfuivalent  lour  le 
pain,  vin  el  l.ivA  qui  leur  sont  baillt^s  par  leurs  ttiaistres 
pendant  le  temps  qu'iU  travaillent  pour  eux  ».  —  Duo 
fratuit  de  1 ,400iiO(]0  llv.  foil  au  Roi  eovs  certaines  con- 
ditions. —  Subvention  de  3, 100,000  liv.  •  payables  en 
huit  anoées  dont  le  premier  huitième  coiiimence  l'année 
eoujwnte  1<67  «,  ponr  la  omstruclion  dn  canal  de  com« 
inanirtilioti  d«s  mvn.  —  I*e>  V.UiU  a-fppfpnt  tn  'l!^i!ica''a 
d'un  livre  intitulé:  Summa  unii-tirsi  Jui  U  canonlci, 
omnium  matetiarum  decinfones  compiecleru,  ad 
obsequium  Xcdmtœ ,  par  le  sieur  Médaille,  avocat  du 
Roi  au  Présidial  de  Carcassonne.  —  Délibération  pour  la 
conservation  des  rL>);i:>tres  et  minutes  des  notaires  di'-cu- 
dés.  •«  On  demandera  au  But  de  régler  rex««lloa  des 
drtdls  de  la  douane  deTalence*  en  lotie  manière  qneses 
sujets  ne  soient  point  foulés  ».  —  I.«  dou  gratuit  nera 
payé,  partie  par  voie  d'impositiuos,  partie  avec  le  pro- 
duit des  6  deniers  pour  liTre  da  droit  de  eolleete  que  les 

coninmiiautés  ont  faculté  il'accord  'r  ;  [a  subvention  pour 
le  canal,  au  moyeu  d'un  emprunt  =:  Assemblée  des 
trois  États  da  la  âénéehanssde  da  Cbrcaasonna.  =  Les 
Él.tt.s  <  ili5.siraril  It^nioiguKr  au  sieur  Molinier  Tesliiue 
liu'U.i  ont  de  son  mérite  et  de  sa  capacité  extraordinaire 
au  fait  de  la  musique  »,  arrêtent  qu'il  sera,  sa  vie  durant, 
intendant  et  maître  de  la  musique  des  États,  qu'on  lui 
donnera  cbaque  année  5,000  Uv.  a  cliarge  >  de  comjioser 
une  musique  des  sain  owillaurot  ralx  de  la  proTioea 
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—  /^SS9.  Rapport  de«  eomtnbsaires  députés  pour  exa- 
miner lu4  abus  des  Universités  de  la  [irovince  ;  •  Dans 
l'Uni vers:té  deTolose,  les  anciens  statuts  se  trouvent 
TiolAsat  anéantis  dans  tontes  les  Faealtés;  peur  la  théo- 
lofrii' ,  ils  ne  sont  [nis  exécutés  pour  le  temps  d'estude 
nticessaire  pour  acquérir  les  grade*,  etc.  Les  choses  sont 
présanlament  dans  une  telle  oonAulain  que  les  docteurs 
és  arts  et  an  inéde  ine  opinunt  sur  les  matières  de  théo- 
logie et  sur  les  csa&ares  des  livres;  las  chaires  de»  pro- 
fesseurs rojrans  tml  remplies  par  des  moines,  lesquels 
en  sub>>lituunt  d'autres  pour  fair»'  leurs  leçons...,  et  par 
iHur  cabale,  les  séculiers  ecclésia^itiques  ne  sont  jamais 
admis  b  cas  chargea.  L'archevêque  n'a  aucune  autorité 
sur  l'Univerrité  ni  aucune  p.irt  a  l'éleclion  d*>s  pn-'f."?- 
seurs;  le  chancelier,  qui  étoit  le  président  de  ca  cur|is  et 
le  promoteur  de  robji  i-vatiuti  des  n''t;lemen(s,  n'a  plus 
aucune  fonction,  etc.  bans  l'Université  de  Montpellier, 
la  Faculté  de  médecine  a  ftarieusemnnt  de^chu  de  son 
aucienno  réputation....  car  la  vénalité  qu'on  y  a  intro- 
duite dxpuis  quelques  années  la  rend  mesprisable,  etc. 
OuTs  lesdits  romntlsialree ,  l'assemblée  arrêta  qu'on 
priera  le  Roi  de  charger  les  iiitendanis  de  la  province, 
l'archevêque  de  Toulouse  et  l'évoque  de  Moaipellier,  de 
IbJre  une  enquêta  et  de  loi  proposer  •  un  rêf  lement  con- 
venable au  reslablissement  et  réforraation  desd  T'ruvcr- 
sités  —  Commissaires  noaiioéi  pour  vériûer  les  dom- 
maires  causés  pur  les  inondations  de  la  Garonne  b  nia 
lia  Tounis,  <  qui  est  un  quartier  de  la  vitl*^  le  Tolose 
considérable  par  les  manufactures  de  draps  i^t  <iuvrages 
da  inxa  qui  t'y  fbbriquent  et  las  bonnss  teintures  qni  s'y 
font,  et  pour  aviser  aux  moyens  rrcmpêrhfr  que  Vcffijrt 
de  l'eau  ruine  entièrement  juartiii.-  *.  —  Loi  dopulia» 
eu  Cour  supplieront  le  Roi  do  révoquer  des  provisions  de 
survivance  pour  un  oidca  de  la  Cour  des  Aides  de  Mont- 
pellier •  expédiées  avec  la  clause  de  la  R.  P.  R.,  et  de 
ne  pas  faire  retle  injure  à  la  religion  d'en  faire  expédier 
a  l'avenir  —  Secours  de  300  liv.  au  v  d'iiésecquea, 
«  ma!lra  da  la  messagarla  de*  carrasses  da  la  pro- 
vlii  -o  1.  —  1111  îlUcrviendra  au  Con'îi'il  •  mi  faveur  des 
habitans  de  la  province  qui  ont  esté  taxés  pour  raison 
des  crimes  da  rognaria  at  da  bitlonnaga,  et  l'on  deman- 
dera l'exécution  de  l'arrest  du  Conseil  de  10l6  qui  i-S- 
diarge  les  babitans  de  la  province  deed.  taxes  '.  — 
Oratlllcatlon  de  a,O00lir.  à  <  M.da  Phélippeaas  Ris, 
sefrétiiiro  d'Ks'at  h  la  survivance  de  M.  son  péri',  en 
considération  des  bon^  ofiices  qu'il  rend  &  la  province 
dans  tootaa  taa  aceaslaos  —  La  a*  Bouda,  imprtmaor 
da  la  province  ,  «  n*»  fiTn  tjtit!  200  fîtcraplaiw  des 
arrests  du  Conseil  et  autres  choses  qu  li  aura  ordre  d'im- 
prlmar.  si  ca  n'est  Icrequ'll  sera  avtramant  délibéré  par 
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l'assemblée  ».  —  Gratiticalion»  :  île  6,0k>.V  liv.  à  l'iiicbu- 
vèqM  de  TonlouM,  présidant;  da 60,000  Ut.  an  duc  de 
Verneuil,  do  .'iO.OOO  liv.  au  marquis  de  Orignan,  do 
7,(XX>  liv.  à  M.  de  Bezons,  etc.  —  Liste  des  commissaires 
prtaOlptIX  des  .\ssieltos  nommés  par  le  duc  de  VeroMll, 
gooTemenr.  —  Octroi.  Te  Dem»  et  Mnédiotion.  — 
I)é|>utés  t*rÀMnU. 

C.  IM«.  (&•(!•»•)  <a-bli*,  tl4  (MilMi,  p*riw> 

Décembre  1089.  —  Février  1669.  —  Proc*«-verb  ux 
d«s  séances  et  délibératkms  des  Étais  de  Languedoc, 
Msembiét  p«r  mandeiiMiit  do  roi  Lonla  XVr. 

ne  folio  1  à  folio  107.  A  Nrontpelli-T  .  'îans  la  Kfaiiile 
salle  de  la  maiaoa  de  ville,  du  5  décembre  1067  au  IK  fé- 
vrier IWB.  —  Préaidant  :  PareiMTdqna  de  TonloitM. 
Commissaires  du  Roi  :  Henri  de  IJourhon  .  du~  rte  Ver- 
neuil,  guuverueur  deLuoguedoc;  Scipion  Grimoard  du 
Saura,  Uantaïuuit  génA«l;  CHinds  Bazin  da  Baioiia  «t 
Charles  Tubeuf,  intendants  ;  Bonavenlure  de  Lafont  et 
Pierre  de  Fleury,  trésoriers  de  Franco.  —  I^rture  (1«  \^ 
lettre  close  et  dat  OOnMliasIolM des  tailles,  etc  —  Dis^^oiirs 

de  M.  de  B«/,on.<t  <  Lorsque  le  prince  demande  avec 

jostico  rtiorilape  de  ses  ancestres,  qu'il  n'a  point  oulilM 
de  moyens  ny  de  voyas  pour  se  le  laîre  restituer  par  la 
raieoBi  «t  que  n'j  ayant  pas  de  tribunal  qui  pui^e  d>'-ci- 
dar  las  difffinmds  entre  les  roys .  il  est  obligé  de  prendre 
par  la  forr^  re  que  l'on  a  refusé  à  ses  Instances,  alors  la 

gnerra  est  jnsta  O'eet  pour  cela  que  k»  Boy  a  voniu 

qne  l«a  prAtenliona  de  laltojna  ftasaent  connues  de  toute 
l'Europe,  que  Iniis  les  princes  cbrastien.s  fussent  infor- 
mese  de  set  droitz...  Mesojrez  pas  surpris  sjr  ces  places, 
qui  ont  esté  17  formldaliles  dans  les  Paya-Basaox  dernier* 
sièrti'*!,  rfnilHnt  :ivi'c  lanf  de  fai'ililé  :  elles  ri'f,-iirilo;it 
la  R<^ne  comme  l'bérillère  légitime  de  Philippe  IV,  les 
Mz  municipales  des  provinws  ne  parmallant  pas  qa'eUea 
se  defTendent  contre  leurs  inaistre  La  Justice  a  cou- 
ronné le  Roy  à  l'entrée  de  la  conquâste  des  Pays-Kas, 
alla  aaMvera  sana  douta  son  ouvnge  dans  ealte  campa- 
gne prochaine.  On  proposera  aux  peuples  de  Flandres  la 
félicité  de  l'eux  de  Languedoc  et  la  douc«ur  do  voslre 
gouvernement.  Il.<i  apprendront  que  la  loy  que  vous  por- 
tas n'est  pas  une  loy  de  servitude...  OMis  una  loy  esi'rite 
dans  Tos  cœors  qui  vous  attirant  loua  laa  jours  de  nou- 
velles marques  de  la  bonté  de  nosira  SoSTerain  vous 
obligera  d«  luj  donner  da  noarsllea  pranvas  de  vostre 
reconnaissance  »,  ete.  —  I<s  slear  da  Latade  do  Oanges , 
porteur  di'  lii  [irocurution  île  mère,  est  admis  aux  États 
sans  avoir  à  prouver  sa  noblesse,  •  comme  estant  flis  da 
Cmi  M.  la  baron  de  Qangss,  titnlaira  des  Xslalt  mais 

IIauts-Oaaonmb.  —  Skkik  C.  —  T.  II. 
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au^i  &A\V6  que  son  admission  «  puisse  porlei*  préjudice 
aux  droitz  qui  sont  eschus  b  Ifc  l'dTeaqnedeMontpelliar, 
en  qualité  de  seigneur  dominant,  par  révénement  du  pro- 
cès et  arrest  rendu  contre  M.  le  chevalier  de  Ganges  «. 
—  On  demandera  au  Koi  u  de  maintenir  la  province  dans 
l'axemptiOn  des  droiu  de  iods  que  la  litrmlar  du  domaine 
prétend  sur  les  fleik  nobles  de  fannenns  senesebaussés 
de  Tolose  ».  — Knirée  des  commissaires  du  Roi.  Discours 
de  M.  da  Basons  : ...  «  L'on  ssait  qae  les  Gspagnols  n'ont 
point  TOttlu  entrer  dans  l'éclaireiasameiit  des  droits  de  la 
Ri'viii'  Ils  nous  ont  au  contraire  déclaré  laguerr-,  |iri.'- 
nanl  pour  un  acte  d'hostilité  une  prise  de  poaaessioo 
légitime...  Dans  (!atta  eoitfonetnra,  la  Roy  ai'ast  trouvé 

i-iMi;^<-  lif  furtiliiT  s.'s  (ruui"'--  et  df  fiiro  Jf'S  l.-V'''i:;s  pour 
avoir  180,000  hommes  sur  pied  au  commencement  de  la 
eampagna  proohaina,  et  de  bire  équiper  un  grand  nom- 
bre de  navire.^  de  guern'.  \\r.9.y  lu  Prani*^  ,  qui  avoit  eu 
aulrefuia  besuin  de  louer  des  vaisseaux  pour  les  niaindres 
usages  da  son  oommorce,  qil  avoit  cherabè  du  saeoacs 
pri  Holianile,  m^sinH  en  Espagne ,  quityqu'iniitiî.'rnp.nl, 
psfur  d  >mpter  quciquus  villes  rebelle*,  se  trouve  aujour- 
d'huy  en  estât  de  balancer  se.s  forces  maritimes  avec  les 

i>lus  grandes  puissances  de  l'Europe       Ces  armées  na 

se  peuvent  entretenir  sans  de  grandes  despenaes  et  ces 
despenses  se  faire  sans  di>8  impositions.  J'en  ramrg,iiA 
de  trois  sortes  qui  sa  peuvent  ftirs  dans  oa  royaume  : 
les  volontaires,  les  nécessaires  el  celles  qui  se  tirent  par 
de»  moyens  extraordinaires,  comrao  ci-éations  d'ofQces, 
aliénations  de  droits,  etc.  La  pureté  da  nostre  gouvenie- 
ment  r^le  ce  dernier  moyen  parce  qu'il  fbit  naa  playa 
prn  Htt:'  île  et  incurable  à  l'ISstat  Les  impositions  né- 
cessaires se  font  dans  les  pajrs  d'Ùlactions,  et  nous  vous 
demandons,  messieurs,  da  la  part  du  Roy,  une  oontribn- 
ti  iii  v:iIonl:iitv...  de  2,500,(K)0  livres,  payable  i  Paris  .le 
mois  en  mois.,...  Je  s^a^'  qu'on  ne  manque  pas  de  nous 
dire  que  la  province  est  épuisée  par  Isa  alfbris  eztnordi- 
naircs  des  années  précédente.5,  qu'elle  a  esté  obligée 
d'emprunter  une  partie  des  souimâs  qu'elle  a  données,  na 
las  pouvant  pas  imposer,...  et  qu'il  n'y  a  paa  meama  tant 
d'argent  en  Languedoc  aimuie  11  y  «n  a  fti  autrefois;... 
mai.s  nous  sçavons  aus<y  que  vous  estes  à  ia  veille 
de  débiter  vos  bleds  aussi  avantagmsemflttt  que  VOUS 
faisiez  autrefois  ;  que  les  dettes  de<  communautés,  qui 
montent  à  des  sommes  considérables,  n'ont  point  esté 
contractées  pour  la  plua^nde  part  pour  le  service  du 
Roy,  mais  [wnr  des  oRuaas  particulières  de  disaensioB  at 
mésintelligence  ou  de  mauvaise  administrallofl.  Catt 
pour  cela  que  S.  M,  veut  que  vous  maintcntez  avec  sin- 
^rité  les  réglementa  que  vous  aves  faits  pour  les  Assiet- 
taa,  que  nous  vérUlona  tnaaaaaamMot  les  dattaa  dat  «oin- 
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munautés,  pour  le  soulagautoot  da  peuple,  rejetant  colles 
qui  ont  «té  iqjnsteneiil  conlnetée»  al  donnant  moyen  et 
facilité  de  payer  l  's  ruitroa,...  qno  Mr  le  doc  do  V^rni'uî! 
vuiu»  dunue  loa  assistances  néceiiMires  puur  faire  payer 
MX  personne*  pulMMlles  ce  qu'elles  doibvent  da  leurs 
contribations  dont  on  opprimait  les  misérables  ,  soit 
qu'elles  se  servent  de  la  violence  ou  qu'elleii  cherchent 
t'artiflce  de  la  chicane  »...  M.  de  Bezons  rappelle  ce  que 
l«  Boi  a  £Mt  povr  rameiMr  la.  rldiesw  et  l'abondance 
dans  la  province.  ■  S.  H.  ndgOBle  avec  les  marchands  , 
elle  restablit  avec  las  artisans  les  manufactures  penlues  .. 
elle  nettoyé  voa  porta,  tile  vous  «n  bastlt  de  nouveaux... 
On  a  fonllté  meeme  dans  les  entrallies  de  la  terre  pour  y 
trouver  dt-s  ;;iin'>^  >>t  ne  pas  laisser  inii'.il  'S     s  tr.^nrs 
dont  vue  iwres  ont  tiré  tant  d'avantages       Il  ctinciut 
qu'après  tant  de  Menblts,  la  |Mt)vlnee  «  doit  fUre  cette 
année  un  effort  plus  grand  que  les  pr!*i''  li:-ti'ps  p  lur  sou- 
tenir celle  guerre  naiaaaale  >.  —  La  répon^ie  du  Prési- 
deot  n'est  que  mentlonnie.  —  «  L^naanMe  tronve  Imn 
que  1<»  ttiattn»  du  bureau  des  courriers  de  la  généralité  de 
Montpellier  taxe  le  port  des  dépeschoa  du  Me»  qui  la  com-  . 
poeant  <,  moyennant  quoi,  elle  supprime  deux  gratiflcu- 
tiens  deSOOet  deSOO  livres  qu'elle  lui  pajrall  chaque  année 
depuis  UXiô,  tant  à  raison  de  la  franchise  des  lettres 
des  députés,  <  que  pour  S'ostablis-sement  d'un  courrier 
extraordinaire  qui  veooit  de  l^on  toutes  les  semaines, 
ayant  qne  le  Roj  eust  ordonné  la  fixation  dnd.  courrier 
extraonlinairo  ».  —  Lus  Ktats  n'entendent  em|>ècher 
qu'il  soit  imposé  aniiueilemenl  flOO  llv.  sur  le  diocèse  de 
Nîmes  6a  faveur  des  religleuees  qui  administrent  l'hôpi- 
tal de  la  ville  de  Niines  '  refuge  universel  des  malades 
de  tout  le  diocèse  *,  lequel,  ayant  été  depuis  un  siècle 
«  un  ifeu  d'horreur  et  de  dérèglement,  sel  devenu  sous 
leur  i:»nduito  un  snin;n;iire  1h  v"rtu  ■  .  —  M.  d'Alt>erlas 
est  autorisé  k  acheter  dans  la  pruvince,  «  pour  fournir 
les  moulins  li  papier  qu'il  a  en  Provence,  les  vieux  linges 
et  drapeaux  que  ceux  du  païs  ne  pourront  fu  turrr  i.  — 
Onencegiiiirâraunarrâtdn  Conseil  ilu6  mai  10(17  rét^iaiil 
que  les  consuls  catholiques  de  la  ville  deCastres  devront 
nvnfr    yix  fiiy<  d'habitation  et  de  taillabilité     et  les  con- 
suls de  ia  H.  P.  B.,  dix,  et  que  l'évéque  de  Castres  «  est 
maintenu  dans  Iftpoesession  d'entrer  dans  tous  les  conseils 
de  lad.  ville,  pour  j  avoir  voix  délibérative  — >  On  âe> 
mandera  révocation  de  l'édit  de  septembre  1006  •  par 
.  le  Roy  érige  les  chargée  des  procureurs  du  Parle- 
L  de  Toloee  en  titre  d'ofUce,  et  réduit  à  six  viogtz 
le  nombre  de  1B8  qui  ont  exercé  Jusques  h  présent,  à  la 
ch.u  g  •  que  ceux  qui  resteront  du  nombre  réduit  paye- 
ront la  llnance  â  laquelle  ils  seront  taxez  au  Conseil  de 
8.  U.  *.  —  De*  députés  des  (rob  Ordres  iront  salnw  le 


HA.I  l'K-GAUONNK. 

cardinal  de  Venddme,  de  passage  à  Montpellier.  —  Com- 
atssairas  nommés  pour  régler  les  qualités  que  devnwt 

avoir  ceux  qui  seront  faits  consuls  dans  les  mnimunau- 
lés.  —  On  enregistrera  l'arrêt  du  Conseil  d'octobre  16M 
cassant  l'arrêt  de  la  chambre  des  Grands  Jours  du  W  iH* 
vrier  de  la  même  année,  qui  avait  condamné  l*»  romto 
de  Clerinont,  baron  «les  Ëtaii^.au  bannissement  perpétuel 
hors  du  royaume  et  k  20,000  liv.  d'amende,  comme  rendu 
pendant  la  tenue  des  États  et  attentatoire  O'^o/oc/o aux 
privilèges  de  la  province.  —  Délibération  portant  qu'il 
est  interdit  d'user  dans  loLangueiloi.',  même  pour  le  paye- 
ment des  tailles,  de  la  contrainte  solidaire  et  de  t'exécn- 
tJon  par  gast  et  garnison.  —  Liste  dM  arrêts  du  Obnssll 
obtenu  par  |i :I.'|iiil.;s  en  l'o-.ir.  (Il  y  t>ri  a  toiiire  îea 
P.  R.).  —  On  demandera  à  l'intendant  que,  conformément 
à  I»  transaction  passée  avec  la  rot  Ftifllppe  de  Talols  eu 
1345,  les  hLil  itanis      Montecb  soient  mainfriiu-i  il  iris  ta 
(itcuIlH  de  prendre  tians  la  forêt  de  Moatech  le  bois  né- 
eessai»  pour  le  chaul!kge  de  leur  Amr,  en  payant  an  Roi 
|p5  droits  a<'couturiiés,  et  ce,  nonobstant  uns  inti-nnance 
du  s'  do  Fredon  (Froidour).  —  La  somme  de 300,000  liv. 
ai;cord<'>e  au  Roi  pour  le  canal,  pondant  huit  ans,  SSM 
payée  par  impositions.  —  Sur  la  plainte  de  la  commu- 
nauté de  I^eh-Salamon  que  ceux  de  ses  habitants  qui 
avaient  été  «  forcés,  dans  les  années  dernières,  de  prendre 
le  livre  de  collecte,  ayant  esté  battus  et  excédez,  et  les 
séquestres,  oxjioliez  par  le  a^  de  Foumicr,  seigneur  du 
lien,  l'  ite  communauté  estoit  dans  l'inipuisi^ancedecon» 
tinuer  h  l'avenir  le  pajrement  de  ses  impositions  :  a  mté 
délibéré  que  le  s'do  Pech-Salamon  sera  poursuivi  orimi- 
nellement  el  que  M-'  le  .inc  <],_■  Verneuil  sera  prié  d« 
donner  dix  de  sm  gardes  pour  prester  ayde  et  main'forte 
aux  contraintes  des  ooUeoteurs  contre  le  s»  de  Pse!>8aia- 
mon,  tant  pour  lu  payement  de  la  taille- courante  que 
des  arrérages  ».  —  On  contraindra  au  payemeut  de  leurs 
tailles  ueinf  communautés  du  diocèse  d'Alet,  situées  sur 
ta  frontière  ilu  Roit^'-iMon.  attendu  que  c'est  vainement 
qu'fille$S4i  disant  nt,hUtc,  pui^squ'il  a  été  établi  par  des 
dépositions  obtenues  par  wnsures  ecelé^ astiques  :  quo 
l'exemption  d'impositions  dont  elles  ont  Joui  quelque 
temps  leur  avait  été  accordée  pendant  In  guerre,  el  lors- 
qu'ellHs  étaient  ruinées  el  abanJonnécs,  mais  que  depuis 
et  à  préaenl  <  elles  sont  remplies  de  bons  habilans  dont 
les  terras  leur  avoleni  esté  baillées  on  emphytéose  sous 
diverses  rentes  et  dnjils  féodaux  ».  —  Règlemoat  des 
moyens  à  prendre  pour  contraindre  les  gens  de  malBr 
Ibrte  au  payement  de  Tours  tailles.  —  Quoique  les  Êteo- 
tions  lit-  Coiiimenge  et  de  Rivière-Verdun  •  soient  de  la 
taillabiUlé  de  la  province  de  Guyenne  »,  elles  se  trouvent 
dans  le  ressort  de  lu  sénéchansséa  do  Toulouse^,  ut  pour 
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celle  raison,  la  connaissance  du  domaino  da  Roi  qui  y  est 
aittiA  appvUant  us  (rémrlars  génCnux  de  Pnnes  da 

Toulouse  et  nin  !\  ceux  r!p  Minlauban  :  on  souliendra  les 
droiU  tiù&  \>ummn.  — Oratiflpulion  de  800  liv.  au  a'  do 
Boyar,  autt-ar  •  d'an«  carte  imprimée  qui  contient  l'his- 
toire en  abrogé  de  la  province  de  Langruodoc  ■>.  —  Rap-  : 
ports  des  ooiniiiissaire«  nommés  pour  vérifler  les  im|H>si-  ' 
liom  (aHv,s  dans  les  diocèses  en  1007.  —  Le*  Étatoprê-  ' 
tarant  awUlancs  à  l'évéque  de  Saiat-Pons  «  ponr  empns< 
dier  PMfabtÛMment  d'an  azerofre  nouveau  que  ceux  de 
lalt.P.R.  enlreprennent  de  faire  dans  le  lieu  de  Verriô- 
nt  ».  —  Commissaire*  nommée  «  pour  recepToIr  les 
plafnle»  qoB  Ton  (hit  contre  eenx  île  la  R.  P.  R.  ».  —  Le 
Roi  «  siTiL  .sii|i;ili(''  il'prJotiiier  que  les  pinces  de  commis 
aux  messageries  et  bureaux  de  l'ordinaire,  receples  géné- 
rales flt  partlCQlléires,  gabelles,  douane,  (braine  et  antres 
qui  conrrrnent  les  deniers  et  droits  li'  5î.  M  ,  M-ront  rem- 
plis de  catholiques  à  l'exclusion  de  ceux  de  la  R.  P.  R.>. 
:=  Aasemblée  des  tnê»  Élals  de  !a  sénéchaussée  «te  Tou- 
louse sous  la  prAsir''"n''e  de  Tar-her^quo.  — Dôlibi^ratiiins 
relatives  :  aux  travaux  ix  faire  pour  défendre  l'ile  de 
Tranis  fc  Tpiilanse  oonlra  Isa  inondations  ;  à  la  rAeeptknn 

du  ponl  d'Auze.ville  ;  ii  la  réparalion  :  du  poni  d'Auterivo  ; 
•  des  détroiU  »  allant  de  ToulouiiK  à  La  Croix  ;  du 
Jtralld  chemin  de  la  poste, depuis  Brayères  jusqu'à  Mon-  | 
tauban;  du  mauvais  pas  qui  est  sur  la  rivière  de  Mar-  | 
qneiâsonno  dans  la  juridiction  de  Préserville.  —  300  II-  j 
Très  sont  accordées  au  Campmartin,  architecte  du  ' 
VM,  ■  pour  divers  voyagas  qu'il  a  faits  pour  la  vériflca» 
tion  des  ponts  et  chemins  dans  Tostendae  de  Ta  sdnet- 
chausséa  ».  l-es  ftlats  accordent  au  Koi  un  don  gra- 
tuit de  1,000,000^  soua  certaines  conditions.  —  Le*  corn* 
mtssaires  dn  Roi  acceptent  le  don  et  s'en^îsgent  senls- 
meiit  h  fuir'''  nxf'-'uter  les  mndilions  qu'ils  ont  apostillàes 
du  mot  «  accordé  —  GonOrmalion  du  régleatenl  da 
9  mars  1<W  pour  la  réception  aux  6lats  des  «civérenrt 
des  baronnies.  —  Assemblée  des  trois  États  de  )  i  "i'-n'- 
cbausée  de  Carcassonne.  —  Nonobstant  l'arrêt  du  Con- 
seil du...,  •  les  inlendanis  et  ractenrs  des  pauvres  hon- 
teux de  la  nv.lson  de  la  ''h'iriti'  it'-  "ilontpellier  pourront 
vendre  à  toute  sorte  de  personnes,  tant  de  ilehorsquedu 
dedans  de  la  province,  tons  les  vieux  linges  et  drapeaux 
que  IfHd.  )ini!vr««i  poiirn^n!  ramasser  ».  —  1,500  livres 
soul  aooorde&i  au  a'  de  Trt^^ii,  prévôt  géniVal,  tant  il 
«Mise  «  de  son  mérite  persimnel  que  des  services  par  Iny 
rendus  à  la  province  dans  l'exercice  de  sa  cliarg>e  ».  — 
Les  trésoriers  généraux  de  France,  commissaires  du  Roi 
aux  Étals,  représentent  que  «comme  ils  eïtaieiit  d  pulejî 
de  danx  généralités  dinéreates,  l'un  de  celle  de  Tolose. 
itllMtruda  Montpellier,  il  aarrit  d^dal^nhldn 
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de  les  faire  visiter  sépari^ment  dans  les  occasions  qui 
se  préssntetntt;  que  Isa  géodranx  des  ananees,  h  qni 

tilM.  les  trésoriers  de  France  siirci?doient,  estoient  les 
plus  anciens  offlciers  de  Languedoc,  qu'on  véritioit  dans 
les  anciens  ràglemens  fulto  «volent  souvent  présidé  en 
chef  dans  cette  compagnie,  au  nom  de  S.  M.,  et  que  par 
ces  raisons  ils  croj'oient  qu'on  ne  pouvoit  leur  reftiser 
ct'tti'  i  ivilii.'  *  :  leur  demande  leur  est  accordée.  —  On 
prierais  Roi,  par  articles  exprès  dn  cahier  de*  doléanosi, 
de  révoquer»  le  péage  qui  s'exige  sans  titre  légtdme  dans 
le  bureau  estably  au  lieu  de  Roques,  sur  tout  le  bois  qui 
est  porté  dans  la  ville  de  Toulouse  par  la  rivière  de 
Garonne,  et  le  sahside  de  cinq  sols  qui  se  prend  sur  tad. 
rivière  devant  T!  inrdeaux,  pour  le  payement  des  deptea 
de  lad.  ville,  sur  cbaqne  cestier  de  grain  vmdn  par  les 
mardiands  de  Languedoc  *.  —  Le  don  gratuit  sera  pagr4 
par  imjiosition.  —  1,000  liv.  sont  in-ctrili^es  au  s' Ber- 
nard, conseiller  au  séoéclial  de  Béziers,  en  récompense 
<  de  la  peine  qu'il  avoll  prise  de  recueillir  toutes  plaintes 
que  les  rathn'irjuf":  fint  cintre  ceax  >}»  la  R.  1'  R.  et  les 
motifs  qui  peuvent  appuyer  leur.*  justes  demandes  ».  — 
Inibnnés  que  la  oommunaulé  de  La  Tour  au  dlocAs* 

d'.A''  t  «  n  rie  rnn»!tttrnf'  priver  rc\ny  qu'elle  députe 
auji.  li-stiiU  iliw  lAUtis  à  lay  ilùfs  par  le  djocose,  pour  les 
employer  à  l'extincticm  des  dettes  de  la  communauté  it^ 
l'assemblée  lui  fait  défense  do  continuer  retio  pratique, 
a  qui  est  contraire  h  l'usage  de  la  prorince  et  aux  régl^ 
mens  de  la  compagnie  ;  attendu  raesmo  qu'il  n'est  pas 
Juste  qu'un  particulier  porto  les  charges  de  toute  laoon* 
munauté  Les  États,  pour  aider  an  rétahllssenwntda 
commerce,  accordent  7,000  liv,,  soit  la  moitié  de  la  dé- 
pense nécessaire,  pour  enlever  du  grau  d'Agde  et  de 
rembonehure  de  raéranlt  un  hanc  de  sablequi  les  Imrro 
et  enip''chi'  que  les  galères  n'y  arrivent  comme  iiitra- 
fois.  —  Ou  demandera  râvucalion  d'un  arrêt  du  Conseil 
qni  autorise  un  sr  Mathieu  Grasset  h  Mrs  construire  à 
SAS  'lépî-n";  un  pont  de  bateaux  sur  te  Rhùne  [Diir  pns- 
ser  de  Beaacaira  àTarascon,  avec  faculté  de  percevoir 
*  certain  péage  sur  toutes  qui  passerait  sur  led.pont,d'r 
faire  toute  sorte  -le  rneuth?:.  df' prcndri'-  Hm\  de  e.itix  dn 
Rhône  par  machines  ou  autrement  depuis  i^a  Roque  de 
Lassier,  fc  deux  tieusa  au-dsssas  de  Taraacon,  Jusqu'à 
lad.  ville,  pour  "ï'en  servir  ainsi  qu'il  aviseroit  et  la  dis- 
tribuer a  qui  bon  lui  senibloroit  pour  arroser  les  terres 
voisines  et  autres.de  Languedoi- et  de  Provence  LadéU- 
liération  porte  que  la  province  ne  doit  rieo  négliger  pour 
obieuir  cette  révocation,  attendu  «  qu'un  nouveau  péage 
ne  peut  e.stre  levé  sur  le  Rhosne,comme  faisant  partie  du 
Languedoc,  sans  te  conaenlemeDtdesEsUtz;  que  le  pont 
fernuit  le  enul  te  Ehcno  et  u*«d  hiisaant  libre  gifona 
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petite  iiartle,  le  tirago  du  sel  en  seroit  relardé,  et  encore 
plu  la  Mn  doBeaueair»,  dorant  taH|«all«  Vàhmi  dn  ba« 
teaux  «al  si  gmtnl  «jue  IVntinr  caïKi*.  .lu  Rh  isiic  ti'"st 
pas  trop  large  pour  les  recevoir,  et  qu'enfin  il  ne  seroit 
pas  juste  q«'an  «enl  homine  ranlat  l'appropriar  1«8  «aux 
du  Rhosne  pniir  vi^nilrr-  anx  h.ihifan--  du  Langue- 
doc >.  —  On  f«jtu  lyuies  [luuriuiU'îi  {suur  maintenip  les 
habitants  do  Murlres,  Pointis,  Cier-de-Rivière  et  Bordes 
•  dans  leur  Juridiclion  nu(urRllt> ,  qui  ent  cella  de  Valen- 
tine,  comme  il  est  josliflé  par  dos  a<-tea  ds  1409  et  1418, 
et  pour  emperher  qu'ils  n«  soient  traduits  «n  Guyenne 
devant  la  Juge  de  Montriftl  »  (llontr4)aaa).  —  Oa  ae  pour- 
Toin  an  Parlement  de  Tcinloose  ponr  etxitratodre  «  les 
tenanricrs  îles  leu<les  et  péage»  de  Véri  et  d»?  Saint-Nico- 
laa  il  tenir  les  ponta  du  Oard  et  de  âainl-Nicolaa  bien  et 
dftment  rtparis,  ponr  l'entralenanifliit  desquels  lesd.  péa- 
ges ont  r-<i-  ,.st;iltlis  —  o ratifications  :  00,000  Ht.  au 
dacde  Verneail;  30,000  liv.  ao  comte  de  Roure;  7,000  à 
r«rchevtqa«  de  Tmlonae,  ppjsMent,  etc.  —  Liât*  dsn 
commissaires  principaux  des  Assiettes.  —  «  Octroi  de^ 
Bonunes  conteiiutti  aux  commissions  de  l'aj^de,  oclroy, 
CTM  «t  prAeipul  de  l'équiraleat  ».  —  A  Letm  et  Béné- 
diction  —  Wput<is  présents. 

De  lOSà  f-  "iU.  —  A  P<izenas,  dans  la  chapelle  des 
Pénlt«mt.s-N'iirs .  du  II  février  au  13  avril  1660.  Prési- 
dent: l'urchevùquo  de  Toulouse;  Commi^sain»  du  Roi  : 
Ib  doc  de  Verneuii,  Retié-Gaspard  de  La  Croix,  marquis 
de  Castries,  conseiller  d'État,  gouverneur  de  Montpel- 
lier; M.  de  Bflaoos;  MM.  Bonaventure  de  Lafont  et  Jon- 
gla, trésoriers  de  France  ès  génémlliés  de  Toulonee  et 
Montpellier.  —  Discours  de  M.  de  Bezons...  «  Ott--'  y  aïs. 
qu'il  vient  de  conclore  est  due  k  la  modération  du  Ro^, 
à  In  grande  Tieloire  qnll  a  remportée  snr  loy^masme; 
on  peut  diri'  ([u'it  a  donn^  îi  rKspa^rii''  qui  luv  reste 
dea  Paya-Bas;  il  distribue  des  couronnes  en  un  âge  où 
une  ftme  moins  grande  et  moine  Juato  que  la  sienne  aa- 
roit  songt^  h  en  ai'qu(irir\  .  nans  la  paix  qu'il  .i  |irwuri''C 
à  l'Église,  il  a  fait  voir  qu'il  se  souvenoit  toujours  qu'il 
«sloit  le  flis  «InAde  i'filglise...  >.  ^  Coamissairs»  nomnife 
pour  examiner  les  tiirtxs  de  noblnwp  du  chevalier  du 
Piyol,  à  qui,  par  arn>t  du  Parlement  de  Toulouse,  la 
baronnle  deVillenouve-la-Crémade,  «  une  de  celles  qui 
donnent  droit  d'entrée  aux  Rstnis,  est  IncammulaJble- 
menladjugoe  ».  — Le  sieur  Polet  de  Cannes,  genlilhomnie 
est  nommé  pour  représenter  par  intérim  la  Iwronnle  de 
Couffoulens,  vacante  par  le  décès  du  titulaire,  M.  de  Cal- 
Tières,  •  n'estant  pas  r«lsoBnal>le  que  le  banc  de  MM.  de 
la  Noble.sse  se  trouve  manquer  d'une  voix,  faute  do  pour- 
voir à  celte  place  >.  —  Les  r*  Cassaigneau  et  Chassan 
«nt  nomnUi  wx  plaoes  d'«Toc«t  do  jM^n  »n  ParisoMiik 
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do  Toulouse  vacantes  par  le  décès  des  i"  d'Ispania  et  de 
Boyer,  —  Entrée  des  commissaires  du  Roi.  H.  de  Bsmos 

ilcmande  de  la  part  du  Rni  nn  .înn  gr  ituil  âf  *,',?00.000l. 

•  pour  résister  aux  liguer  qui  se  tonnent  contre  S.  M.;... 
ponr  iMstir  un  grand  nomlv»  de  vaissautx  «t  de  gnUras, 
non  seulement  |H>nr  e»lre  les  plu8  forts  sur  mer  mais 
pour  favoriser  le  commerce  ;  pour  erapescher  la  prise  de 
Candie  :  après  que  le  Roy  a  fourny  longtemps  des  secourt 
sucrota  à  la  Républir[ue  de  Venise,  il  a  trouvé  bon  que 
beaucoup  de  François  allassent  y  donner  des  marques 
de  leur  piété  et  de  leur  courage  ponr  retirer  le  Oo> 
maine  aliéné;...  pour  pa^er  les  despenses  des  ouvngM 
publics  :  les  poris  qu'il  a  fait  ooostniira  dans  la  Clia» 
rente,  ceux  du  Hi\vre  qu'il  a  fait  restablir,  et  cet  ouvrage 
merveilleux  qu'il  a  (àlt  faire  dans  cette  province,  à  l'es- 
tonnsinent  de  toute  l'Europe  ■  (le  canal  de  Languedoc)... 

—  Réi)on8e  du  président...  •  Nous  avions  cru  i[u'apri''S  la 
paix  générale,  Testât  de  cette  province  nieilloreroit  bien 
tost  et  40'elie  alwnderolt  de  tonte  sorte  de  Mens;  sv  eon- 

'  traire,  la  stérilité  nous  a  ruinés  depuis  plnstpnr'  années, 
la  cessation  du  cotumerce  est  venue  en  mesme  temps ,  et 
ponr  snnrott  ds  mMrss,  nos  dearéss  n'ont  eo  et  a'oni 
enf-ore  aucun  débtt  V-iilîi  rtnnr  nos  sourci»s  taries,  et 
tuutosfois  noslri'  aiiuialrn  m 'u;  fait  des  propositions  sur 
lesquelles  nostre  devoir  iuma  niilige  de  rendre  response... 
Une  si  grande  et  si  forte  demande  aura  jetté  sans  doute 
de  l'ostonnement  dans  l'esprit  de  ceux  qui  composent 
celte  empsgnie.  (I  tinnSni  quelques  jours  pour  en  revenir 
et  ponr  oonoerter  une  délibération  qoi  tesmoigne  autre 
soumission  aox  Totontés  do  Roy  et  qui  ne  soit  pas  mt- 
ii*v,ise  h  la  province  —  Divers  articles  concernant  les 
P.  R.  «  seront  de  nouveau  demandés  dans  le  cajsr  des 
doMdnees  >.  —  Liste  d«s  arrêts  do  Conseil  obtenns  par 
les  députés  en  '  ■mr.  -  Ri'  lu         ?ui;i|,  flIs  du 

vicomte  de  Panât ,  eo  qualité  de  baron  de  Villeneuve.  — > 
Secours  deLOOOliv.  ao  chapitre  abbatial  SaintSamin  de 
Toulouse,  «  pour  luy  donner  ni  lyen  .1»  réparer  le  ch'eur 
de  son  église  qui  a  esté  brusié  ao  ruois  de  dtic«mbra  der- 
nfer  (1408)  p«r  un  accident  tont  à  fait  extraordinaire  ». 

—  Les  Étals  n'enteniî'^nT  «m p' cher  que  celles  des  coin- 
niunaulès  de  la  province  ■>  qui  sont  obligées  de  faire  ré- 
parer les  maisons  prasliiTtiniles.  ne  se  servant  des  moyens 
qu'elles  JugtTOOt  à  propos  pour  ta  construction  desd. 
mais.ins  presbytérales,  lors  touteri>is  qu'elles  auront  été 
(inl  rin '''S  p.ir  M«m  les  prélats  en  leurs  visites  ».  —  Sur 
im  i,iOOJI>ùO  liv.  accordées  ao  Roi  pour  la  construction 
du  canal  des  Deux-Mers,  il  sera  avancé  WfjOOO  liv.  qu'on 
se  procurtTa  p:ir' ctiLin  unl,  lesquelles  .seront  riivuises  au 
a*  Kiqnet,  at^udicataire  de  cet  ouvrage,  qu'il  a  offert 

•  d'aebsver  enUèrsmsnt  en  qnatrs  années,  bcommenetr 
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(lu  premier  de  janvier  166Î  «,  au  lieu  huit  que  portait 
son  bail.  —  On  prendra  le  faitel  cause  du  s'  Martin, 
eo1l«eiedr     Bailègie,  décrMé  d'idonrneauiit  ptuMOMl 

par  !a  Omptlf^"  Ai'Ies  pour  «voir  rlns  j^riuns  et  i!u 

vin  il  un  s'  Agûl,  procureur  au  luritsia.  tit,  qm  t'ijiusait 
de  pajer  ses  tailles.  —  Les  Ktats  consentent  à  ce  que  les 
les  Pères  de  l'Oratoire  leur  ilédient  des  (hAsies  de  philoso- 
phie, "  sans  que,  pour  raison  de  ce,  la  province  puisse 
MOOiMtttuer  en  aucuns  fraix  ».—  Rapports  dflâ  commis- 
Mires  nommé»  pour  vérifler  les  imposUions  faites  dans 
I«B  diocAsM  en  IMS.  —  On  enr^îstrera  1m  provisions 
ilii  iii.iri|nis  (Ih  Cusîrif's,  n:iriiiiii'  «  I i'>iitf'nant  gnni'r;»! 
pour  lo  Rojr  en  cette  province  i'.  —  14  mars  IdOO-  On 
fora  41re  500  messes  dans  les  églises  de  Mzenas  pour  le 

rcv'os  de  l'finn!  ■ie  rtniiqu"  dû  Lodève,  qti<<  r,i^'iHmlil/-i' 
Tient  de  perdre.  —  On  enregistrera  la  donation  faite  par 
l«  rioomts  ds  Rsliat  k  msssiM  Jwn  Ro0sr  de  Polt,  c  en 
contemplation  de  son  mariage  avw  ilH'  Ctlhertio  de  Ber- 
tier  de  la  baronnle  de  La  Oardiolle,  t  une  des  2Z  qui 
oDt  dmft  d'mtrte  aux  Étsts  —  On  hm  Inpriiner  et 
di'ilrlbner  un  arrêt  du  Conseil  du  25  juin  1608,  portant 
que  «  les  sommes  iiioiti Maires  lé^'uées  aux  consistoires 
seront  distribuées  aux  pauvres  sans  distinction  de  reli- 
gion, et  ifo'k  i'esgard  des  lé{;ats  d'Immeubles  et  pensions 
annaelifls  bites  auxd.  consistoires,  ils  seront  délivrez 
aux  hôpitaux  des  villes  et  lieux  ».  —  Nrun nli-  i!  -hb  -iM- 
tton  contre  J«  diune  de  Saint  •Florent,  de  la  R.  P.  R,  qui 
ayati  ftilt  assassiner  m  noaTsan  oonTerti  par  le  nis  na- 
turel tin  son  mari.  =  Assemblée  des  trois  États  de  la 
Séaéchauasés  de  Carcassonne.  =  On  priera  les  Commis- 
saires du  Roi  de  dépêcher  h  la  Ooar  an  courrier  ezprtts, 
«  afln  d'obtenir  promptement  If  ''('>I<iL,'>'ii!eijt  ■],-.  trois  ré- 
giments envojrés  dans  le  Vivarais  pour  prestcruwin forte 
il  In  Justice  contra  un  gentilhomme  qui  avait  toé  trois 
comtnh  îles  ur  ilielles  -  ,  attendu  que  •  ces  Innipes  vivjin' 
daus  ce  paya  avec  toute  sorte  de  licence,  causent  aux 
ammnnanlés  an  si  grand  pW||iidiee  qu'elles  se  traaveni 
déjà  dans  l'impuissance  de  porter  leurs  char^jos  ordinai- 
res —  Les  États  assistent,  dans  l'élise  de  l'Oratoire, 
hlA  sonlenanoe  <  des  ihAsse 4|al  leur  avetieiil  été  dédiéee, 
auiquolles  plusieurs  massi(>ur8  de  l'assembtt^  ont  dis- 
puté». —  Ck>ntPB  le  fermier  des  gabelles,  qui  empêchait 
la  vente  dn  poisson  aalé,  nonobstant  les  privili-gas  de  la 
province  conâroiés  par  on  arrêt  du  Conseil  du  14  Juillet 
1683,  •  donné  au  rapport  de  M.  Colbert .  contrôleur 
Kénéral  d«8  finances  ».  =  Assemblée  des  trois  États  de 
la  eénéoiuttMSée  de  Tontonae.  —  Le  «rJ.-.T.  Ae  l^oyer 
ohlient  la  survlvanee  de  la  charge  de  son  père,  syndic 
général  de  la  KHriédiaussée.  —  L'i  vi'^ue  de  Rieux  pro- 
cédera à  la  réception  du  ponl  de  Cintegabelle.  —  L'ar- 
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chevâ(|ue  de  Toulouse  rassura  le  bail  du  pont  qu'il  con- 
vient de  iaire  à  Auterive,  qu'on  a  ofrert  de  construire 
pour  lO^WO  liv.  =  Si  quelque  personne  piissuite  reflua 
de  payer  ses  tailles,  le  collecteur  aura  recoorsi  au  .syndic 
du  diocèse,  et  celui-ci,  si  besoin  ost,  au  syndic  général, 
<  auquel  es*  enjoint  d'employer  toutes  les  forces  de  la 
province  contre  le  refusant.  Kt  aQn  fue  les  sjmdica 
des  dios-«se-s  ne  puissent  pas  négliger  l'eX^Utlon  de  lad. 
délibération,  il  leur  est  orilonné  du  icuipltir  chaque 
année  au  greffe  des  Ktats  un  rôle  certifié  par  eux,  coft* 
tenant  les  noms  et  qualité  des  personnse  de  main  Ibrte 
qui  n'auront  pas  satisfait  au  payement  de  leurs  tail- 
les >,  etc.  —  Ratitication  de  la  nomination  faite  par  Isa 
eapitonis  dn  s*  Candeilb  h  la  sarvivanee  de  la  charge  de 
mnîlre  du  linn'  ui  de  lu  uu-vsii^'erie  de  Toulouse  t*nu  par 
son  beiiu-père.  —  L«  s'  Htienne  Quilleminel  est  nommé 
greffier  des  fitata,  en  snrvlvanee  de  son  péra.  >-  On  ftira 
to«l-'s  [ii  uf.Miites  jiour  que  t'ofllce  de  receveur  ancien  du 
diocèse  d'Albi  soit  donné  â  un  caiholique,  le  s'  Koux, 
qnt  en  est  pourvv,  ajraat  tonjonra  reflué  4'al|}ur«r  l'b^ 
rési.',  et  tfiiiniit  ni^anmoin<5  son  hiiri^au  de  recette  dans  la 
ville  d'Albi,  oti  il  n'y  a  aucun  habitant  de  la  R.  P.  R.  — 
Défense  •  à  tous  ceux  qni  composent  les  Aasiettas  des 
22  dlocé^ns  de  souffrir  que  les  iiiagislrafs  royaux  prSB' 
nont  la  (juaUlé  de  commissaires  et  ayent  entrée  auxd. 
Assiettes,  s'ils  ne  l'ont  par  Testât  du  Roy  de  1634,  et  k 
ceux  qui  l'ont,  de  s'inusiscer  d'ordonner  d'aucuns  de- 
niers, sl^fner  les  mandements,  opiner  dans  les  afflii- 
res,  etc.,  ny  encore  de  souffrir  qu'ils  s'attribuent  d'autre 
fonction  et  prérogative  que  celle  d'assistance  ésd.  Assiet- 
tes ■.  ^  Lee  états  aoixirdeni  a»  RM  nn  don  gratuit  de 
1,^00,000  I.,  sous  certaines  c  ridilions.  —  I/es  ooiiirai^sal- 
res  do  Roi  acceptent  ce  don,  et,  quant  aux  conditions, 
promettent  «  de  les  exéealer  conftirméaienlavx  apostilles 
I,  .  Ae  ordé  p,  t  Refusi^  -,  )  p«r  eux  mis  en  marge  de 
chaque  article  ■.  —  Un  suppliera  le  Roi  <  de  trouver  bon 
qne  Iss  sommes  qni  asnmt  oy-aprés  «ooordées  h  S.  M.  ne 
soyent  iiavi^es  qu'aux  termes  oi-dinaires  des  impositions, 
attendu  que  la  forme  des  »ayemens  mois  par  mois  est 
d*n»  tris  grand  pr^adic»  province  i.  —  La  dloeèse 
de  Wiers  refusant  d'itiiî-owe  8,000  liv.  pour  sa  quote- 
part  des  réparations  à  taire  à  l'embouchure  do  rHéraull, 
«  auxquelles  il  a  un  intérest  considérable  il  est  arrclé 
qu'il  sera  fait  fonds  de  cette  somme  dans  la  prochaine 
Assiette  dud.  diocèse,  et  «  que  les  commissaires  princi- 
paux et  ordinaires  liendr«>n{  !a  main  il  l'exécution  de  la 
présente  délibération  à  peine  U'estre  exclus  des  ËsUU  et 
Assiette  —  Les  provisions  de  prévôt  général  de  Lan- 
guedoc du  s'  deMirmaiid  d'>  Flurin-.  serunt  enre|i;î-itrées 
SOUS  certaines  conditions,  qui  &ont  rapportées.  —  OratiU- 
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cation  de  600  liv.  au  s*  Tournier,  secrétaire  de  M.  de 
Boom  ■  qui  Intvalllolt  «tcc  bauconp  d'application  aux 

affuires  Je  lit  religion,  I  tn^i  !i>squelle»  il  faisoil  parobtrp 
ralUicbfim«nl  particulier  qu'il  n  pour  sea  inlérasts  ».  — 
On  suppliera  la  Roi  irordomMr  *  que  la  Omiir  d«s  comp- 
tes, aydes  et  flnancp-;  1-^  M  :ntp  Hier  soil  admise  au  droit 
«anuel  couime  autres  compagnies  souveraines,  at- 
imàa  que  Ica  offlciars  de  lad.  Cour  aToient  le  pliu  aou- 
vbuI  C4>ritribué  k  faciliter  les  affaires  du  Roy,  lorsque  les 
Estais  avoient  esté  obli^'ez  de  faire  des  emprunts  pour  1» 
pajreracnt  des  dons  gratuits,...  par  les  relation.s  qu'ils  ont 
tTW  le*  meillaurea  boursea  du  kia  Langnodoc  • .  La 
délibération  porta  enooro  :  «  Qo«  ce  crédit  avoit  entiè- 
rement cesiié  et  que  le  ooinmerco  des  ports  et  graux  do 
caste  province  esloit  myné  par  rappréhenalon  ob  les 
mardiaads  et  gens  d'afRiires  estaient  de  bailler  leur 
argent  à  li^  olTiciers  d'inl  les  offlces  risquoient  de  s'es- 
teindresar  leurs  testes  par  le  défaut  du  droit  annuel... 
«t  qne  l'assemblée,  qol  devolt  avancer  500,000  llv.  pour 
le  chinai  des  Deux-Mors,  n'av  lit  pu  ti-  iuver  cette  somme 
dans  la  ville  de  Montpellier,  laquelle  seuls  auroit  po  la 
fenrnlp,  avant  la  pubUcatiam  de  la  déclaration  dad.  droit 
anniif:'  — Oratififatinnî  d'us  igi',  —  C  insidérant  qu'il 
importe  à  la  religion  et  à  rin<itru<*tiou  de  la  Jeunesse  de 
donner  moyen  aux  Jésuites  de  Castres  de  soutenir  la  dé- 
pens(>  de  leur  collège,  les  Étals  d.'clarenl  ne  pas  s'opposer 
à  ce  qu'il  soit  imposé  annuellement  700  liv.  sur  la  ville 
9i  l,'40O  iiv.  sur  l«  dfoctee  de  Casirt».  lesquelles  sommes 
<  asmnt  payées  sans  amsnn  divertissement  au  syndic 
dod.  collège  des  Jésuites  ».  —  Les  sieurs  d'Andnze, 
consul  de  Nimes,  et  de  .M  lUuis'no,  consul  de  Oéxlers, 
«  seront  agrégés  à  la  déput^liutk  en  Cour,  >  mais  il  est 
arrêté  «  qu'à  l'avenir  auoun  député  ds  l'assemblée,  de 
quelque  Ordre  qu'il  soit ,  ne  pourra  estre  joint  a  cette 
députaUon ,  avec  défenses  aux  syodics  généraux  et  à 
ceux  qni  fomposenl  l'assemblée  do  fkira  de  pareilles 
projtoisitions  ».  — Liste  do«  -  iiiimi.Hsaires  principaux  des 
Assiettes.  —  Octroi.  —  Te  Leum  et  Bénédiction.  —  Dé- 
Iiutés  présents. 

c  tan  iRckialrti.  Itt-rulio,  Ui  reuiltiu.  ftfiv. 

Noverabrn  fft09  —  Novt>m!>'v  l«ÎO.  —  Procès-ver  • 
tkaux  des  siL-aii.:i;ti  et  ilulit>ératioii3  tlui  États  lie  Languedoc 
asseioblés  par  m.inilement  du  roi  Louis  XIV. 

Jtef'làf»  125.  A  Béziers,  dans  lu  grande  .salle  des 
R.  P.  DominicaiiM,  du  20  novembre  1609  au  29  janvier 
1670.  —  Président  :  l'évèque  do  Viviers.  C  Muiiiiss;»res 
du  Roi  :  iedufide  Vemeoll,  M.  de  Bazjns,  MM.  Louis 
4*  Lftorolx  ni  laaqnsa  da  Gassaignau,  trésoriers  géné* 
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raux  do  France  às  généralités  de  Toulouse  et  de  kloot- 
pelller.  —  La  daedeYemeaii  dit  qu'il  a  «  trouvé  caax 

que  ]e  Roy  .(pjietleen  Conseil  Iii-;n  informer  diî.'i  mi- 
sères et  des  nécessitez  de  la  province  >;  il  s'en  r^ouit, 
mais  il  avoue  >  qoll  ya  pen  de  part  et  qne  cela  eal 
dû  «  .lenux  qui  servant  continuelleiuent  en  ce  li^'u  >  — 
Discours  de  M.  de  Bezona  :  •■  ...Lo  Uoy  n'A  pas  trouvé  de 
canaux  pins  dignee  que  8.  A.  ponr  voaa  porter  avec 
pureté  les  gnlces  qu'il  veut  répandre  sur  vous.  Je  plain» 
mon  tnallieur  de  ce  qu'après  avoireu  l'honneur  de  servir 
sy  longtemps  dans  cette  province,  je  ne  puis  rien  contri- 
buer au  liBStiment  du  temple  de  la  Cilidlé  qui  s'y  v*  as- 
tablîr  —  Réponse  do  Présidant.  ...«  Gomme  Je  snfs 
le  plus  ancien  évesque  de  la  province,  je  suis  ausay  le 
plus  ancien  témoin  de  son  alwndance  passée  et  de  sa 
disette  présente.  ...Ia  conflance  qtte  S.  M.  a  en  vostre 
sage  i'.iniliiito  nous  fait  espérer  i!o  voir  reirUNln?  s 
bonheur  > .  —  s' de  La  Bastide  est  nommé  pour  rem- 
plir (par  intérim)  la  place  dn  baron  de  tour  du  Oévati- 
dan,  j  alteudu  jui-  l.i  l  -rri^  de  Sénarot,  qui  est  en  tour,  se 
trouve  avoir  changé  do  main  et  que  celai  qui  l'a  acquise 
n'a  pas  fUI  les  pranvas  ds  an  noblesse  ■.  —  On  paiera 
15  liv.  par  semaine  au  maître  du  bureau  ilf-i  tl4pf^*'ios 
de  Montpellier  alla  que  «  les  lettres  que  MM.  de  l'assem- 
bi<'ie  doivent  recevoir  par  le  emunrler  estraordinnlre  de 
l'ari.s  et  de  L.von,  qui  arrive  (ou.<  les  mardis  au  soir  à. 
Montpellier,  leur  soient  portées  par  un  courrier  exprès  ». 

—  Ly  H'  d'iîstopinla  .  un  des  quatre  vicaires  généraux 
qui  ont  est<-  f.titz  à  Tolosa,  le  siège  vacant  par  la  mort  de 
feu  t'archevesque  de  Tolosu  »,  demande  il  être  reçu  k 
l'exclusion  du  s'  de  S'-Laurens,  vicaire  général  dud. 
archevêque,  attendu  «  qu'il  est  connu  k  (ont  le  itionde 
que  Ibn  Ifonsognsnr  de  Tolose  mourut  le  lundy  matin 
25  du  mois  p.issé  (novembre),  un  j  iur  it  av;ii.i  l\iu- 
verture  des  listats  *.  L'assemblée  arrôte  qu'il  sera  reçu, 
mais  que  le  s*  S>-Ladrens  t  qui  aet  depttis  an  mois  dana 
cette  ville,  s^ra  oomprin  il l  i  t:i\fi  qui  r-cra  n'curd^a 
aux  sieurs  vicaires  généraux  à  cause  de  la  cherté  des 
vivre»  ».  —  Oommiesalraa  nommés  t  pour  recevoir  Isa 
plaintesdes  syndics  t;éii4raux,  syndics di'.i  i-tir.c  Vt.s,  rei"«- 
veurs  et  collecteurs  de  la  province  contre  les  personnes 
poissantes  et  de  main  forte  qni  reAnent  la  payement  de 
lonr  cottîté  <*m  (ailles  ».  —  On  fera  «  retirer  das  papiers 
de  ieu  M*'  1  archevesque  de  Tulose  les  déllbératioas  ori- 
ginelles des  Estats  qui  ont  esté  misse  eo  son  pouvoir  «. 

—  Informée  que  le  Roi,  de  son  propre  mouvement,  a 
donné  à  diverses  provinces  la  lil>erté  d'exporter  leurs 
grains  hors  du  royaume  (tendant  six  mois  avec  exemp- 
tiop  de  tons  droits  de  sortie,  l'assemblée  arrête  qu'on 
demandsrn  la  lakne  fiiTenr  «t  qu'on  fer*  mettre  dene 
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l'iiiTét  du  Conseil  «  que  toute  sorte  Ue  grains  ot  vins 
pourront  aorlir  du  Langaedoc  pour  ntre  tMUwporIn 

dans  une  autre  province  et  hors  <iu  royaume  «.  —  Entrôe 
des  commissaires  du  Roi.  —  M.  de  Bezons  demande  un 
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sonpcnt  a  s'nnir  pnr  flf^  lif»ues  pour  donner  des  bornes 
&  mic  puissuncd  k  laijuella  ils  croyenl  de  ne  pouvoir 
résister...  L'équi(»ement  de  vaisseaux  et  de  galères,  le 
bwliinent  de  tant  de  eitadellee,  les  forliiicutlons  et  le 
nTtetfiftillement  de  nos  plaess  eoastent  des  sommes  con- 
■idéraUes...  Ces  raisons  fiml  esp>^reràs  m.  q  .n  vms 
loi  McDanierez  ce  secours;.,, d'Mitent  plosqoe  cet  argent 
M  eonsomme  ]<re.>que  tout  dans  la  provlnes,  qne  les  tra- 
vaux du  canal  du  Cap  de  Celta  en  emportent  une  partie 
considérable,  et  que  la  marine  tire  do  Loonvedoo  beau- 
coup des  dioses  qui  Inf  «ont  nécessaires.  On  srjiit  mesme  ■ 
que  l'on  équipe  présentement  tnui  lumliv  ili»  navires 
pour  retirer  des  mains  des  corsaires  les  esclaves  et  les 
inarohandtsas  qvt  ont  esté  enidvées  fc  Toe  omeltoyens 
—  Répons'^  ilu  Pr'siilent  :  ..  -i  II  ost  très  constant  que 
l'argent  sort  tous  les  jours  de  la  province  sans  qu'on 
pttteM  trooTer  le  010700  de  l*jr  lUro  revenir,  et  il  ne 
fhttt  pas  s'en  estonner  puisque  le  commerce  y  est  entià- 
rement  ruiné  et  que  les  recellesi  y  sont  depuis  quelques 
années  si  petttes  qo'olles  ne  suffisent  pas  ponr  rsntro- 
ticn  'î'>  ti'F.  hrihlf-iiT^;  >!on  épuisement  ne  pptif  estro  attri- 
bué qu'aux  setouri  L'xtraoriliniures  que  celle  assemblée 
nconssotle  les  années  dernières  poar  le soTTicedeS.  M.  • 
...  —  Il  sera  imposé  6OO  liv  au  pMflt  du  maître  des 
COanisrsdans  le  département  duquel  les  RtaUselien- 
dronl,  à  tondilion  qu'il  fera  délivrer  gratis  aux  députés 
pendant  la  session  toutes  l«s  lettres  et  paquets  qui  vien- 
dront des  villes  et  lient  de  la  province  —  Oommis- 
saires  nommés  pour  aller  remercier  M.  de  U(>zons  d'avoir 
aidé  les  députés  en  Cour  h  faire  r<Woquef  ie  1  privilège 
qni  avait  esté  accordé  h  P.  Rigal  pour  la  fhbriqiis  des 
savons  i».  —  '  Afin  d'iltifr  li\s  ii:an-n;i!nls  estran^ers  et 
de  restablir  le  commerce...  on  escrîra  à  M.  Colbert  pour 
qu^l  lui  plalM  de  (hiro  ordonner  que  les  plasiras  auront 
rr)nr=î  tinn^  cette  provin-c  •  —  f!  scr:!  fait  un  service 
pour  la  repos  de  l'âme  de  M.  le  baron  de  Lanta  *  qui  a 
donné  on  tout»  sorte  d'oeessions  des  marquso  de  son  zèle 
pour  le  sr.n!a,.'ernenl  rie  la  province  ■.  —  L'.L-^spinbli'e 
accorde  son  assistance  à  la  ville  de  Beaucaire  contre  le 
slottr  de  hfoitlane  qui  ne  cesse  <  do  In  troubler  par  Tin- 
f'-:v'i'>'i  anririn?  ri'yl»?nen^  d?  la  coiiimunniit'^,  .. 
n'.iviiiii  pa<  mcHiirT  uspar-^né  li'  SAiif{  des  principaux  ha- 
bitam  et  [ilu-.  znlés  [  our  le  bien  public,  afin  de  trouver 
moins  de  r^slancs  k  ses  entreprises,  sa  princifiale  appli- 
calloa  ajnni  esté  d'eielure  tes  gentilshommes  des  cbar-  ! 
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ges  consulaires  et  de  toutes  fonctions  politiques  et  n'y 
admettre  que  des  artisans  non  lettres  pour  B*en  rendre 
plus  facilement  lomaisti-i-  I!  est  dit  lians  la  délihiVn- 
lion  que  •  la  longueur  des  poursuites  que  la  ville  de 
Beaucaire  a  esté  obligée  de  soutenir  depuis  80  ans  tant 
au  Parlement  de  Tolose  qu'au  Conseil  l'ont  obli^éi»  d'em- 
prunter jusqu'à  150,000  liv.  et  qu'elle  trouve  dans 
l'impuissance  de  payer  ses  anciennes  dettes,  suivant 
l'intention  de  S.  M.  *.  —  On  priera  l'Inlendant  de  dé- 
fendre aux  arpenteurs  de  la  Réformation  des  Ibréts 
<•  d'arpenter  aucunes  ^carrlgues,  communaux,  terres 
v^nes,  vagttoo,  pAtis  et  marais,  appartenons  aux  oon- 
monaulés  de  la  province  en  vertu  de  lettres  patentes 

du  roy  Henry  II  de  l'année  1.555  e(  do  celles  du  mois  do 
décembre  1650  ».  —  Contre  un  soi-disant  grand  maître 
et  général  de  l'ordre  et  milice  du  S.  Esprit  '  qui  trouble 
l&<t  villes  et  commu:jai:té>  itans  l'administration  des  hos- 
pitaux  qu'elles  ont  eue  de  tout  temps  •.  —  •  M.  Colbert 
ayant  IWI  savdr  que  llotention  du  Roy  estoit  de  pro- 

l'uriT  aux  l'omiiiunaulés  de  cette  (HMViruv-  le  rer-ilimirse'- 
ment  des  doujaines  engagea  dont  elles  sont  dépossédés 
depuis  le  l**  Juillet  1006  *,  ordre  est  donné  ans  aiyndlea 
généraux  de  se  fiiiru  remettre  par  les  communauté?  en- 
gagistes  des  Domaines  les  coi)trjt->  d'eni^agement,  et  de 
les  envoyer  à  Paris  «à  le  procureur  de  la  province  en 
poursuivra  In  remboursiement.  ~  Le  baron  de  Vauvert 
no  sera  reru  aux  ÉUIs  qu'autant  qu'il  aura  justifié  •  par 
bons  et  valabledi  titres  qu'il  est  (;entilbomme  d'ancienne 
race,  ne  sufllsanl  pas  qu'il  ail  abjuré  l'hérésie  et  qu'il 
fasse  profession  des  armes  —  Sur  Voitservation  bita 
par  l'évoque  de  S'  Pons  que  «  tes  hôpitaux,  qui  trouvent 
plus  de  sûreté  H  presler  leurs  capitaux  aux  commu- 
nautés qu'aux  parlicnliersi,  sont  m«na«és  d'une  ruine  to- 
tal»! si  l'arrost  qui  ordonne  aux  i.<iiimunaul>îs  de  payer 
lenrs  dettes  dans  huit  années  consécutives  en  argent  ou 
en  ronds  de  terre  à  leur  elioix  est  mtéenlé,  la  culture  des 
terres  et  le  paj'eineni  de  la  taille  dpTanf  ali<s-irlji»r  cnMi- 
rement  les  revenus  »,  il  est  arrêté  qu'on  priera  l'inten- 
dant d'ordonner  que  les  oommnnaniés  ne  rembonroeront 
|i.is  aux  hôpilaiiv  1rs  capitaux  fju'fltps  leur  doivent  et 
continueront  «  de  leur  en  payer  la  renie  sur  ie  pied  de 
leurs  contrats  ».  —  ■  On  poursuivra  devant  rintendant 
une  nr  lonnance  générale  par  laqu»;lle  il  soit  défendu  an 
traitant  de  la  noblesse  do  saisir  les  grains,  fi-uits  et 
autres  eflhts  des  nsnrpoteurs  de  noblesse  qui  ont  esté 
(léjli  saisis  pour  le  payement  de  la  taille  ».  —  Rapports 
des  commissaires  nommés  pour  vérlller  les  tmpmfllona 
fttites  dans  les  diocèses  en  1009.  —  Dépulés  de  tous  les 
ordres  nommés  pour  aller  saluer  l'évèque  de  Béliers 
(inerre  de  Bonzl),  nomnft  h  l'ardMvdehé  do  Toalonso,  ot 
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âmiMntdear  «n  Rspa^nA,  «  qui  astolt  arrlTé  an  cslte 

ville  (Bézicrs)  conlinucint  voyage  pour  Madri'1  -  .  — 
On  euregislrera  les  ipruvisionn  du  marqui*  de  Caaviaaun 
(OalTimon)  nonraié  lirataaant  pour  1*  R<ri  dans  la  pnv 
vimri'  —  A  Ijtidicallon  du  bail  de  l'équivalent  pour  tniis 
aas  au  prix  de  305.000  liv.  par  an.  _  AsMwltiûe  liaa 
trais  états  de  ta  sénfebaaasée  do  CareaaMnne.  =  On 
fer.i  t.iiilf^  lir-a  [jourstiit.-vs  nécessaires  ->  pour  f.iir.>  j  mir 
les  babitans  de  la  pruvince  de  la  fauulUi  à  eui  accordée 
par  lettre»  iwtenias  des  rois  Cmarlee  VIII,  Louis  ZII  «I 
Fratn;ois  I",  de  pwîhtîr  flans  f i  nfi^si  ïoï  riviér'?-^  et  "ui^- 
Maux,  à  la  r«iu*rve  des  lieui  liruhibc^s  i-:.  ùéÙHida.'i,  el 
cependant  on  demandera  t%  l'intendant  une  ordonnance 
qui  les  décharge  îles  assignallona  k  eux  données  devant 
le  S'  de  Froideur  ».  r=  Assamblée  des  trois  Étals  de  la 
adodcbaussée  de  Touluosa.  DéUbératiuns  concernant  la 
eomtrofition  d'un  pont  an  Fousset  <jt ,  les  réparations  aox 
ponts  de  Valentlneet  Belpech,  au  gran<l  chemin  de  ia  poste 
de  Toulouse  â  Villefi-ancho.  —  0;i  imposei-a  1,000  liv. 
pour  la  construction  d'un  pont  qui  doit  être  ikit  à  OailJac- 
Tonlia  •  snr  un  ruisseau  qui  fait  la  aiparaiion  do  Lan* 
gaedoc  »»«<•  lo  pajs  de  Foix,  et  ce  sans  conséqueuc  ', 
seulement  parce  que  «  M.  le  luarquia  de  Fuix  a  dit  ijuo 
si  la  oompafnleTcnilott  donner  «elle  somutB,  il  se  cluir- 
Keroi!  ili'  f  iir.-  r  inlribucr  lo  pays  du  Foix.  Jusiju'à  l'en- 
tière perfection  du  pont  >.  Il  est  rendu  compte  que  le 
8  aoOt  1<M7  «l  te  0  avril  laaB  il  a  «ti  payé  par  le  trteo- 
ri«r  de  la  Bourse  aux  proprit^taire'?  "  dw  terres  oocupaes 
patr  le  canal  «1  par  la  ri^oto  sHrvaiil  a  y  Oinduire  le» 
aavx,  tant  pour  leurs  fonds  qu'indâuinit<!s  de  la  aoQ-JOQia- 
sance  de.s  fruits  d'icelles,  et  aux  t)i'clésiaslii|ues  prenant 
dixrnes,  00,381  liv.,  un  sol  ».  —  Le  s'  d'Aldoguior  H!st 
nommé  avocat  '!u  ;':k>^  au  Parlement  de  Toulouse  à  la 
place  du  S' de  Ferriàro»,  décédé.  —  Les  àtata  accordent 
an  Roi  vu  don  gratuit  de  1,000.000  liv.  payable  aux  ter- 
mes (irdinairos  des  impositions  sous  c<irtain«>s  con<lilions. 
—  Les  commissaires  du  Roi  acceptent  le  di>n  et  promel- 
teot  de  faire  exéoatar  ealios  de  ces  conditions  auxquelles 
ils  onl  rais  l'apostille  «  accordé  «.  —  On  demandera  que 
lora  de  <■  la  liquidation  de  ia  finance  des  renies  assignées 
*ttr  les  deniers  de  l'ancien  oelroy,  lea  propriétaires  de  ce* 
rentes,  li^si|uolles  pour  la  plupart  sont  très  modiques, 
soient  remboursé»  dans  ia  province  et  non  ii  i^ari«.  —  On 
dMaanden  la  réraeaUon  de  lellras  patentes  de  mars  1600, 
permettant  au  s'  Héliaii  d'établir  une  messagerie  de  Tou- 
lousu  à  Parià,  cet  établîssftraent  <^tant  inutile  pui^uâ 
dapate  1M9  il  part  «  toutes  les  semaines  de  'fouionaa 
trois  B»eesa;,'ers,  l'on  pour  Paris,  l'autre  pour  Rorde.tm, 
at  l'antre  pour  Lyoa  ».  —  Lo  n'  d'Albcrlas,  maître  des 
requêtes  de  i'UAtel  du  Roi»  pourra  fliire  acheter  des  Tteu 
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linges  et  cbiflbns  pour  en  fournir  ses  papeteries  qui  sont 

en  Provence,  dans  tous  les  diocèses  de  Languedoc,  sauf 
dans  celui  de  Montpellier,  où  les  pauvres  de  la  Cbarild 
de  la  Tilte  de  Montpellier  anront  saul  droit  d'an  ranias- 
SHf.  —  On  fiT  i  !  lutHi  instances  pour  obtenir  la  révoca- 
tion de  la  taxe  mise  sur  lus  cabaretiers  et  pour  faire 
ceaaer  la  recharehe  des  fîiax  nobles.  —  On  demandera 

que  la  faculté  de  venlre,  à  l'exclusion  di"»  d'U*.  autre,  le 
çbarl>  io  da  pierre  qui  se  tire  des  raoataifnes  des  Oéveo- 
nes  et  du  Vi  va  rais,  soit  retirée  an  s»  Orizolon.  —  On 
fiTa  toiit<»«  p'>rirHHi((?8  pour  faire  interdire  •>  aux  agents 
ùu  marquis  de  I.ouvui;!,  surintemlant  h'énéral  da^  postes, 
d'exiger  des  loueurs  de  chevaux  et  voituriers  la  so^iime 
de  six  livres  pour  cbaque  cheval  de  sello  ou  de  char- 
rette >,  attendu  qn'en  vertu  d'uu  arrêt  du  Conseil  du 
2  octobre  U'  ts  1%  n  ibilanUde  la  pravince  jouissent  de 
<  la  liberté  de  louer  des  chevaux  sana  payer  aucun  droit». 
—  <  Après  que  MM.  les  députés  auront  achevé  d'opiner, 
l'avis  auquel  il  passe  sera  escrit  et  lu  par  le  greffier  atin 
que  celui  qui  l'a  porté  reconnoisse  si  ce  «ont  sas  paroles, 
et  ramenblAe,  si  c'att  son  espriti  et  en  cette  Ibrme, 
Mr  le  Présid'Tit  s<-r.i  pri/'  de  le  paraff<-",  -il  nis  Ihs  sauie- 
dis  les  délibérations  qui  auront  esté  prises  pendant  ia  se- 
maine sanmt  relues  anivaat  la  ibnne  ordinaire  ' —  On 
priera  le  Koi  «  de  réparer  l'in'in  tim  f.itte  ii  ses  <mits  et 
déclarations  par  le  fermier  ûes  liomaint^s  qui  a  baillé  le 
«reflibde  laCliambre  de  l'Adit  de  Castrée  à  des  eommte 

qui  sont  tous  de  la  R.  P.  R.,  an  ;ît-a-iî1  yin^iiirlifr?  rlfls 
calboliquis^  *.  —  On  priera  le  Koi  de  maintenir  ia  fran- 
cbtee  de  la  ibire  de  ^eaueaire,  à  laquelto  las  ftrmiera  de* 
droits  f  r.iln  -,  d'  iuaneot  réappréciai  ion  ne  cessent  de 
porter  atteint'-,  «  au  préjudice  du  commerce,  lequel  est 
entreteau  dans  la  province  par  celte  seule  foire  qui  lal 
donne  correspondance  avec  les  marchands  des  royaumes 
ej»lranger»  •  —  A  la  demande  de  l'évèque  de  Viviers, 
l.GOO  liv.  sont  accordées  aux  rHligieusea  S"-Marie  du 
Bourg-S'-Andéol  «  qui  font  profession  de  tenir  des  esco- 
les  pour  l'instruction  des  jeunes  ftlles  *.  —  Snr  la  plainta 
portée  par  un  consul  de  Cintegabelle  contre  les  sieurs 
deSonbeîran  et  chevalier  de  Liasse  son  frère,  qui  avaient 
reAisé  de  lui  p^er  lea  arrérages  de  leurs  tailles  c  et 
l'auroient  si  fort  excédé  qu'il  en  saroit  demeuré  malade 
et  détenu  au  lit  pondant  longtemps  *,  l'assemblée,  consi- 
dérant que  al  on  soulDw  que  lea  eonsute  et  ooHecteiua  de 
la  province  soient  excédés  de  celle  manifr^  lorsqu'il!; 
font  le  recouvrement  des  deniers  imposés,  on  ne  trouvera 
plva  penonna  qui  vouille  sa  charger  de  la  tevéa  des  d»> 
niors  i.ubîirs,  arréle  que  ■  te  syndic  vrénéral  emploiera  les 
forces  de  la  province  pour  procurer  la  réparation  desd. 
«scaK  «. — Lista  da  gana  de  maln-fîirte  de  plnatevrs  db>> 
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césesqni  doirent  encore  lenn  taillas.  —  On  priera  les 
eOBiiUmlres  >iu  Ui  î  «  de  demamler  les  ordre»  néccs- 
alNÉ  poar  foUra  nettoyer  U  l»rat*tire  de  SilvMréal  et 
l«  ouuraz  d«  BourgidoQ  qui  sont  si  tort  mnpli*  de  sable 
qu'on  ne  n'en  peut  plus  servir,  ny  Iran.sporler  l?s  raar- 
cbundises  de  celle  province  à  Lyon  —  «  Il  n'y  aura  à 
l'aTsnir  que  du  pain  et  du  vin  dans  le*  buvellesde  l'as- 
semblée, et  lu  di'iioiisi!  1)1!  pourra  e!C''-''|..T  quatre  livres 
par  jour  pour  toutes  chi>ses,...  à  peine  d«  pure  perU; 
pour  leabDTetean  ».  Renvoi  à  lintendant  des  consuls 
de  Castre»  el  de  Lavaur  qui  avaient  remontre'  aux  Klals 
«  i[u'eslaiil  entrés  il  y  a  i-inq  ans  daits  U  navigation  de 
la  rivière  de  l'Ajout  par  laaanlo  va»  da  plaira  an  Roy, 
dans  le  dessoin  que  S.  M.  avoit  pour  lors  su  servir 
des  eaux  de  celte  rivière  puur  le  canal  dû  lu  jonrlion  des 
BUTS,  qu'on  a  conduit  dapah  par  Tulosp,  i:.s  ne  pourront 
Jamais  soutenir  la  despense  qu'il  faudra  fairs  dans  la 
suite  pour  la  consommation  de  cet  ouvrage  ».  —  On 
s'opposera  à  ce  que  «  les  offices  des  Krefllera  c<jn8ulaires 
créés  par  édU  d«  novembre  1008  soient  v«idus  à  ceux 
de  la  R.  P.  R.  >.  —  Oratlficatlons  d'usace.  —  Uata  des 
commissaires  principaux  des  Assiettes.  —  Oclroi.  —  Te 
Deum  et  bénédicUon.  —  Député»  présent». 

IM  /»  1S5  d  /»  SS4.  —  A  Montpellier,  dans  h.  gïaiide 
salie  de  maison  de  ville,  du  27  novembre  1C70  au 
20 février  1071.  —  Président:  l'évèqueda  Viviers;  com- 
mltaaires  du  Roi  :  le  dnc  de  Verneuil,  leoomtedaRoare, 
M.  do  Bezons,  François  Caillon  i  '"li.  ila  BoumhI,  Iri'sD- 
riers  de  France  ée  généralités  de  Toulouse  et  de  Mont- 
pellier. —  Diaconn  de  U.  de  Basons  «  Oomm»  votre 

fidélité  n'n.i'imaisestésusijacte,...  l'a^-K^nibN'i'  il.^  quelques 
voleurs  et  de  quelques  sacrilèges  n'a  pas  pu  altérer  les 
aentfnwns  d'amonr  que  le  Roy  a  pour  vous...  Vous  avec 
appris  di>  la  Iwuchedo  M.  de  Vcrnoiiil  la  conlinualion  des 
Caveurs  de  S.  M.  envers  le  i^aiij^uedoc...  dinsidérez  ses 
panles  eoamw  une  assurance  d'un  bonheur  perpétuel  el 
que  rien  ne  peut  à  l'avenir  troubler  —  Réponse  de 
l'évèque  de  Viviers  <  J'avais  pensâ  que  mon  départ 
pour  la  Cour  ne  pouvoit  estre  qu'un  efTet  de  mon  mai- 
bsor.  si  je  n'eusse  esté  oUigé  de  m'y  soumettre  pour 
paroistra  fc  bi  teste  de  cette  illustre  aasambUe...  Je  ne 
pooTois  ressentir  qu'une  opposition  bien  fi>rle  à  cette 
séparation,  iiriocipaleiiteat  lorsque  mon  esprit  as  l'onsoit 
des  idées  dn  triste  estât  de  cette  province  et  des  esmeu- 
tes  funestes  la  pDiivi.ient  n;  luir^',  <]ui  m'estoient  d'autant 
plus  sensibles  qu'elles  vouloient  prendre  leur  naissance 

dans  mon  diocèse  Si  J*  ressens  les  malheurs  de  I» 

province,...  se?  pertes,.  .  In  pitoyable  estai  où  elle  est 
réduite,  ce  n'est  pour  me  taire,  mais  c'est  pour  les  repré- 
■mtsr  «vee  plus  d'eflloaoe  et  en  reciwreber  le  soulags- 
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m«lt  avec  plus  de  vigueur,  n  est  vray  qu'elle  est  dans  la 
dernii>i-e  mis4>ri!,  et  que  le  ciel  l'ayant  despouillée  de  tk 
beauté  et  de  ses  richesses,  sôchaat  aea  oliviers,  l'enrer  a 
cru  qu  il  ponvoil  prétendre  de  la  rendre  te  théâtre  de  ta 
gui^rre,  parce  qu'elle  estoit  privée  des  marques  de  la 
paix  >...  —  Réception  du  marquis  de  Saint-Sulpice,  flls 
de  M**  Jacques  de  Crussol,  «  qui  prendra  ratifr  et  séance 
iji'  Iian':j  [miir  la  barunniede  Cas'eljiau  lii' B.jruiafous  », 
à  lui  donnée  par  sa  mére.  —  Réception  du  marquis  d'A^ 
ques,  petit-neveu  de  feu  Messïre  Glande  de  Rebé,  arehe- 
VHque  de  Narbonne,  pour  la  kironnie  (t'.\rqnr.s.  — 
Entrée  des  ('»uimis««ii'es  du  Roi.  Discours  de  M.  de 
Basons  :  il  demande  «n  d<Ni  gratuit  de  8,400,000  livres. 
—  [,'pvf'"]tic>  ili>  Viviers  report;!,  s'aJrftssaiU  au  ittir  de 
N  erneuil      <  V.  A.  s<^aU  que  nos  récoltes  ne  fournissent 
pas  de  qaoy  faire  subsister  les  lialrttans  de  la  provioco, 
que  le  p;iuvre  peuple  de  la  campagne  est  à  la  faim,  t;ne 
les  plus  rkb(^  habiians  des  bonnes  villes  ont  peine  à 
vivre,  que  les  grandes  impnitilHISfW  QOM  aVMM  lUtSS 
pour  les  dons  gratuits,  c«  que  DOW  avons  aoeordé  pour 
le  canal  et  Ie4i  payements  des  capitaux  de  nos  debtes  dont 
à  peine  cy-dovunt  p<>uv ions -nous  payer  les  inlérf>.3lg, 
nous  ont  réduits  à  une  si  grande  extrémité  que  les  pro* 
priétalres  des  terres  siUeltes  li  la  taille  regrettent  quHls 
n'en  soient  pas  les  fermiers,  et  que  leurs  tailles  montent 
plus  que  ce  qu'ils  en  relireot,  et  que  sans  l'espérance 
d'un  soulagement  à  l'avenir,  il  y  a  longtemps  qu'il  Ica 
aiHMi.'iit  aliaii  tonnées,  El  c«  qui  acVnn  e  iraccibler  celte 
pauvre  province...  ce  sont  ceat  nouveaux  édits  qui 
pourroient  foiwer  une  année  de  plus  de  10,000  officiels 
(titulaires  d'offices)  nouveaux,  ilont  les  gages  montent 
plus  de  :^50,OÛO  liv.  d'impositions  nouvelles  sur  les  com> 
«nnautés  de  la  province.  Si  le  malheur  a  voulu  qu'il  sa 
soit  clevti  dans  mon  diocèse  quelqu'espéce  de  rébellion... 
ce  n'a  esté  que  |iar  un  tas  de  misérables  réduits  à  la  faim, 
que  l'envie  et  le  désir  de  piller  a  fait  soulever,  c»  n'a  esté 
qu'une  fumée  qui  a  esté  d'abord  dissipée  à  la  seule  vue 
de3  armes  de  nostre  invindble  monarque.  La  présence 
de  V.  A.  nous  a  manqué  ilans  ce  temps-1^.  C'est  d'elle... 
«t  de  rbonneur  de  sa  protection  que  l'assemblée  espéra 
le  soulagement  de  tant  de  misères  «...  —  •  Cbosldéfaiit 
l'itiipuis.sain:!'  ila:is  a  jisellese  trouve  celle  province  de 
p^er  tes  charges  ordinaires  et  extraordinaires  qu'elle 
consent  pour  le  service  du  Roy,  m  pouvant  y  satlslhirs 
que  par  la  vente  Je  ses  çraiiis  tt  <le  ses  vins  u,  l'assem- 
blée renouvelle  mi  déiibératioo  du  4  décembre  lOOd  pour 
obtenir  que  les  grains  et  vins  qui  sortiront  du  pays  par 
terre  ou  par  mer  soient  RXfmpt<;  tl^  tous  driiit.s.  —  Le 
Roi  sera  prié  de  maintenir  les  habitants  de  Languedoc 
«  dans  la  privilège  «ails  ont  de  ne  pouvoir  «siM  traduits 
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devant  des  iugf*  «slrangers,  avw  dél^naw  anxbaMtens 
d'Avignon  et  pays  Venais.'sin,  qui  s^mt  censés  n'gnli-olM  et 
domiciilés  d«  ProT«oc«.  •oivaDt  t«s déclarations  de  S.  M. 
dea  ann^w  lOlt  et  104S,  d«  ftire  Ju^er  les  eonl«8tatlons 
qu'ils  ont  avec  les*!,  habitans  de  Lanjfueiioc  selon  les 
tBaximes  de  Rotte  et  de  La  cour  de  Rome,  qui  soat  tout  à 
fkit  contndree  k  celles  de  Frimt»  ■.  —  On  enregislnra 
I.'ltros  patanti  s  .  [lar  !.  -^  jii_'llr!i  >  I!  iv  ayant  sui>- 
primé  &  la  baronnie  «Je  (.•oulToulens  le  droit  qu'elle  avoit 
d'entrer  ans  États  et  Aaatattos  dn  dloefae  de  Cbrras- 
sonne,  le  transfère  et  concèfle  à  perp^luitt'  au  rnari|uis  île 
S<>y«iac  et  a  ses  succtisaeura  à  la  terre  de  Seyssac  •.  — 
On  {irlera  la  maniais  de  Loutola  t  de  n«  faire  expédier 
les  nrilres  du  Roy  pour  le  passage  des  troupes  que  «lans 
les  lieux  réglés  par  la  liprne  d&s  étapes,  et  non  ailleurs, 
et  de  ne  leur  donner  de  Jours  do  séjour  qu'après  (tuatre 
Jouni  de  marcho  ».  —  Sar  le  rapport  des  commissaires 
nommés  poor  reeerotr  les  plantes  contre  les  personnas 
demain-forte  qui  refusent  île  (viyer  leurs  l.iiltes,  il  est 
arrêlé  <  que  deux  gardes  de  S.  A.  (le  duc  ds  Vemeuil) 
seront  envoyas  ii  Martres,  en  Oommeoge.  poar  contrain- 
dre ;;U  l'ajouient  1<  .-■  tai  K'^  qu'il  doit  le  s^di'  ir'cla  qui 
avoit  excédé  à  cou^M»  de  baston  le  collecteur  du  ),  lieu  >... 
et  qu'on  tleodra  la  main  à  l'exiéciitlon  ■  des  ddliUrations 
par  lesquelles  t'a^setoblée  a  pourvu  à  loua  les  secours 
qu'elle  |>eut  duunêr  aux  comiunoautéa  de  cette  (irovinoe 
pour  les  mettre  à  couvert  des  personnes  puissantes  ».  — 

Rappor!"»  des  cnmmiçsliro":  rïoimtés  pour  vtTiflfT  les 
impositions  lailes  dans  les  dio<-èse»  en  1070.  —  On 
demandera  ans  eonmissairss  dn  Jtoi  <  nn«  ordonnance 
gêin-rale  portant  que  les  ranimunautés  ne  pourn)nl  paver 
eu  fonds  dt!  terre  ny  aulrâmeat  aux  hospitaux  de  la  pro- 
Tlnoe  les  capitaux  qtt'altes  leur  doiverii,  in  u~  qu'elles 
coallnaeronl  de  leur  en  payer  annuellement  la  rente  >. 
—  On  enregistrera  le  contrat  par  leqnd  le  comte  du 
Roare  •  a  acquis  paroschango  de  sa  terre  de  Chaussy  au 
diocèse  de  Vivierst  la  baronnie  de  Vanvert  une  des  SSqut 
ont  droit  d'entrer  aux  Estais  ».  =  Assemblée  des  trois 
ÉtaLs  de  la  S('>nécl»aussée  deToUMUis.-  D-"!ili '■]■  tti  ^rus  con- 
cernant les  ponts  :  de  Cintegabelle,  Auterive,  Fousssrat, 
TalHiilne,  Tourneftnille,  Belpeoh,  ete.,  —  la  réparation 
de  la  rote  dr;  S'-T,  :-ni''s.  i/fc.  —  «  Aux  frais  et  d*;'f.env  i?ft 
la  province,  il  sera  lnce<i.samjueal  informé  dans  le  pays 
de  Odraudan  et  partout  aitlenra  dea  neurtfss,  incendies, 
(•xtorsions  et  autres  excès  dont  le  s'  de  Montjouzicu  a 
esté  l'auteur  ou  complice  depuis  l'année  1666  ».  ~ 
Assamblée  dea  trois  ftlats  de  la  sénéehanssée  de  Gareas* 
sonne.  —  C:™rnt'':<n!ri:>s  nomtn^Ss  pour  mfnltflfr  le  fjr- 
muittir-}  du  serment  que  l'assemblée  fait  tous  le» 
ans.  —  •  Attendu  qn»  le  tempe  de  Tln^t  années  perlé 
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par  la  transaction  qui  deNhargeott  la  Tilte  do  nraloso 

du  payement  de  %&  rottilé  des  eslapes  est  expiré,  lad. 
ville  sera  comprise  cette  année  et  à  l'avenir  dans  les 
deiiparteniens  qui  seront  fWfle  pour  le  remboursement  dea 

cstapes,  ainsi  que  les  autres  diocèses  de  la  l'Cuvince  ».  — 
Contre  le  fermier  de  la  douane  de  Ljron  qui  contrai- 
gnait les  marchands  de  Languedoc,  après  qu'ils  avalent 

pa;'é  lado'ia-if-  ^1^  Valcrii--:  :vi  bureau  de  Fnt-rriiny  p  iiip 
les  ét«iff42â  de  soie  et  autres  marcbandise»  par  eux  acbe- 
tées  en  Forez,  ■  à  remonter  Jusquea  dans  la  ville  de  Lyon 
où  ils  sont  encore  {)blii;<^''  fî^-  [inyer  la  douane  ».  —  Les 
Étals  accordent  au  Roi,  .sous  certaines  conditions  expri- 
mées dane  le  procès-veilial  :  I*  la  somme  de  2,CQ0,IMO 
de  livres  <  pour  la  révocatian  des  édits  du  miii-?  do 
.septembre  1668  portant  création  d'un  ijrefller  consulaire 
et  de  trois  prudhomraes  experts  dans  chacune  des  com- 
munautés de  la  province,  et  d'une  taxe  mise  sur  les  hoe* 
toileries,  bouchons  et  cabaretlers,  dont  Isa  deniers  en 
provenant  estoient  ile.stinés  et  affectés  pour  la  construc- 
tion du  canal  de  communication  des  Mers  et  d'un  mAle 
au  Cap  de  Oette*  ;  2*  1,400,000  Hv.  b  tftfs  de  don 
pral'iU  -  fttat  des  sommes  payée.s  et  aTan'.-' .  s  au  Roi 
par  la  province  «  à  l>on  compte  de  celle  de  2,400,000  liv. 
aeeontée  A  S.  M.  le  £  mars  1007  peur  le  canal  ■  :  e  an 
8'  Riquii't.  i  n'repreneur  1  j^vra^'es,  a  este  payé  des 
impositions  dei  année»  1667, 1668, 166tt,  1670:  1,800,000 
liT.,  etc.  ».  —  ■  DéHenses  seront  feilea  aux  Aasiattes  dos 
22  'i(v-."?!es  d'accoriler  aux  receveurs  plus  de  2  '/j  pour 
cent  pour  le  reculemmtt  du  premier  terme  des  imposi- 
tions *.  —  Secours  accordé  par  ecrtiaation  an  a»  Baeslo, 
libraire,  dont  tous  les  livres  avaient  été  détruits  par  on 
incendie.  La  délibération  porte  que  <  le  s''  Bessin  avoit 
accoustumé  dcjiuis  quelijues  années  de  venir  à  la  anila 
des  Estais  et  de  faire  porter  quantité  da bons  Uvrat  p«tr 
la  commo<lité  publique  et  sBlIsMre  la  curiosité  de  MM.  de 
l'assemblée».  —  Oratific^aion  de  1,000  liv.  au  9'  Ber- 
nard, conseiller  au  présidial  de  Bétiers,  en  reconnaia- 
san«e  •  des  sofns  extraordinaires  qu'il  avrdt  pris  auprès 
de  M"  le»  commissaires  hv*-  uh'urs  de.  l'Kilit  dé  Nantes 
pour  procurer  à  divers  diocèses  le  razement  de  plusieurs 
temples  et  la  eessaUon  de  rexerdoe  de  ceux  de  la 
'l.  \\  R-  Il  c=t  qui'  la  carrmis'iii'n  nviit  fini  s«: 
travaux  (février  1671).  —  L'évêquo  do  Castres  dit  •  que 
les  aelns  extrafu^inafras  que  les  Brtala  avolent  pria 
pour  le  bien  et  avantage  de  la  religion  en  faisant  trans- 
férer la  Chambre  de  l'Édit  hors  de  la  ville  de  Castres 
avoiant  eu  enAn  lear  effeet,  le  Roy  l'ayant  transférée  en 
!a  Til'.f»  ij^rn^telnaudary  »...  —  Le  bureau  des  Comptes, 
a[>rè3  avoir  examiné  les  dépenses  faites  par  les  diocèses 
de  Nimea,  Uaès,  irjvien,  Le  Puy  et  Menda  «  à  ntam  daa 
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désordres  arrivés,  l'anuée  dernière,  <Iaii3  quelques  lieux 
du  fàys  Je  Vivaniis  «,  propOM  •  de  receler  (uutM  tes 
dsmaïuieB  faites  par  les  comnranaatés  qui  ont  trempa 
dans  In  râTolto  et  d'accorder  aux  aatres  det  Indemni- 
tés différentes  selon  «  qu'elles  avoienl  logé  des  troupes 
rdgiéea  «I  soldoyées  par  te  Roy,  oa  des  milices  tant 
de  caTalarie  (où  il  y  av/rit  «o  qnantlU  de  nuUease)  que 
<i'iMf;mt«rie,  levées  il  vn^f  quelques  diocèses  sur  les  ordres 
de  MM.  les  lieutânaata  du  R»y,  lesquelles  n'avoieat 
«t  aucune  «olde  •.  Délibéralton  oonfomie.  —  L'éTâqne 
de  Viviers,  président,  S(>  rfi  .il  au  .I/sir  de  l'iwserablée 
qui  lui  demaDdait  que  la  cérémonie  du  sacre  de  son 
nevaa,  l'abbé  d«  Chanbonnast  nomiaé  év^ee  de  Lo* 
dève,  »  se  fist  injnJ.uil  las  Estais  de  rariiit'c  lu  i  cbaino 
aâo  qu'elle  pûl  avoir  cette  satisfaction  d'y  iissister  >.  — 
Oratillcalioiia  d'uiaf»,  Ttaenr  du  aouvean  aenoant 
€  tpie  Ip<;  K^tats  font  tous  les  ans  an  l'iiuiinenceinent  de 
l'assemblée  *.  —  Attendu  '  qu  il  c^t  inipiirtant  de  'prt)- 
dnrar  aux  oommuDantéa  une  liberté  ontifcra  pour  faire 
leurs  élections  consulaires  l'assemblée,  «  renouvelant 
1m  délibérations  cy-dovant  prises  ■•,  arrête  :  «  que  ceux 
qui  auront  esté  faits  consuls  en  vertu  do  lettres  de 
cachet  seront  axcloa  de  l'entrée  des  Estais  et  Assiettes  ■ 
et  que  le  Roi  aéra  prié  t  de  défendre  aux  villes  et  com- 
munautés de  la  province  de  déférer  aux  lettres  de  cachot 
qai  pourraient  leur  estre  présentées  pour  les  élections 
eonsutaires  ».  —  Uste  d«e  conintsialres  priodpaax  des 
Assi.>it<<s  —  Octroi.  —  T*  Jtemn  et  bêDédielion.  — 
Députés  présents. 


Décembre  MN-Mnembre  MM.  —  Proeès- ver- 
baux de«SHances  et  d^iibi'ratlûns  di's  l'tats  Je  Langue- 
doc assemblés  par  mandement  du  roi  Louis  .ViV. 

H»  foHo  1  à  fiMO  117.  A  Uonlpellkir,  dans  la  grand'- 
sallede  l'HiitRl  i1î>  Vill;!  ,  du  29  i!i'rtimbre  1071  au  1»'  fé- 
vrier 167a.  -  Prij.iid£!iU  :  l'archevèquo  de  Toulouse. 
Oommissaires  du  Roi  :  René  Gaspard  do  la  Cruix,  mar- 
quis de  Castrics,  lieutenant  général  éa  armées  et  pro- 
vince de  Languedoc,  Bazin  de  Bezjns,  intenilant,  Jac- 
qnai  de  Calvet  et  Jean- Paul  Oirard,  trésoriers  do 
Âtneete  généralités  de  Toulouse  et  de  Montpellier;  le 
dncde  Ternenll,  gonvemenr,  «  absent  et  détenu  par  la 
gauttc  !■.  —  Allocution  de  M.  de  Castries.  —  Discours 
do  M.  de  BezoQs...  •  Le  Rojra  mis  parmi  tous  et  à  vostre 
telle  an  prélat  liluBtra  (Pierre  fionri)  et  par  sa  oatesanee 
et  par  ion  iiKTiio ,  ijui  a  sceu  faire  valoir  la  (,'loire  de  la 
France  dans  les  pays  esloignez ,  porté  l'honoeur  de  l'Ës- 
tat  jMqnaa  aos  darnten  ellaute  do  la  tem  «t  «oiratenii 
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uua  pat'îkite  intelligence  entre  ta  Frauce  et  ses  alliez.  Il 
^^ura  bien  faire  connoistre  dans  sa  place  l'avantage 
qu'il  y  il  de  se  soumettre  aux  ordres  du  Roy  avecrespect 
sans  préjudicier  a  rostre  liberté, et  II  accordera  les  tnté- 
râsts  de  S.  M.  et  ceaz  de  te  province  qui  en  effet  ne  sont 
qu'une  manoa  chose  «.  —  Réponse  de  l'archevêque  de 
Toulouse...  <•  La  province  de  Languedoc  avone  ai^nr- 
d'huy  par  laa  l>ouL-hc  que  la  bienveillance  do  S.  M.  et  les 
soins  continuels  qu'elle  prend  de  luy  faire  venir  l'abuo» 
dance  et  d'augmenter  te  comneroe  par  ces  deux  grands 
ouvi  i„-,s  Ui  p(irt  de  Cette  et  du  canal  exigent  d'elle  toute 
sa  tendresse  et  La  roconooissance  la  plus  parfaite...  — 
Commissaires  nommés  ponr  Ikire  une  enquête  sar  las 
preuves  n  ■  ..•  ilii  vicomte  d--;  Reaune,  acquéreur 
de  la  baroiiaie  il  Aps  en  Vivaraia,  une  de  cellee  qui  ont 
droit  d'entrée'  ant  ÉUls.  -~  Conformément  à  nne  leltra 
de  cachet  duRoi,  et  nonobstant  l'opi^osilioti  du  rhi  v;iHer 
de  l'ujul,  l'envoyé  de  la  cumtessede  Bioule  sera  reçu  aux 
États,  <  mais  S.  M.  sera  suppliée  de  maintenir  les  Estate 
dans  le  droit  qu'ils  ont  en  de  tout  temps  do  juger  les 
différend»  de  ceux  qui  »t>nl  eu  corilysiution  |>oor  l'entrtie 
en  iceux  >.  —  Opposition  do  dama  Mai-guoritc  de  Hu- 
nand,  baronne  de  Laata,  à  l'entrée  aux  ÉUtts  du  s' de 
Orammont,  «  attendu  qu'elle  l'a  requis  de  lui  foire  dé- 
lais^tiiiiHnt  do  lu  baronnie  de  Lanta  qu'elle  avoit  bailléo 
en  engagement  à  Usa  messlre  Amans  de  Bartbélenyr  de 
Orammont,  chambellan  de  S.  A.  te  dnc  d'Ortéans*.  -  Le 
^'  lie  lV';.'uillan  est  nommé  solliciteur  des  affaires  de  la 
province  au  Conseil  du  Koi  •  et  à  la  suite  de  la  Cour, 
ainiy  que  le  fon  sP  Bongetto  fkiaoit.  anx  esmolnmens  de 
1,600  liv.  ».  Knir.''ï  i]»'3  commissairi-s  du  Roi.  —  M.  de 
Caslnes  dila  qu'ayant  eu  advis  que  ses  voisins  laisoient 
de  grands  préparaliik  de  gnsm,  S.  M.  donna  advis  d'é- 
quipHp  121)  vnisscauT  le  ffuerre  et  84  galères  pour  la 
campagne  prochaine,  et  a  mis  sur  pied  une  armée  de 
1201,000  fiintassins  et  de  90,000  ehavaui,  dont  par  un 
.surcniît  de  prudence  il  y  «n  a  '10,000  d'eslrari?i>rs-  Vous 
es'es  bien  persuadés  que  ce  grand  appareil  ixù  sa  peut 
faire  sans  de  prodigieuses  despenses,  outre  celles  qu'il 
convient  l'aire  po^ir  leur  quartier  d'hiver...  Vous  Jugez 
bien  que  le  sujet  qui  nous  fait  entrer  aujourd'fauy  ne  doi  t 
pas  estre  seulement  pour  vous  demander  un  don  gratuit 
ordinaire...  mais  pour  vous  exhorter  de  laisser  agiroe 
zèle  que  vous  avez  ton)oan  Ihtt  paroistrepoorle  service 
noire  Ir.'s  i incomparable  souverain  »...  —  M.  de  Bezons 
demande  >  2,400,000  liv.  payables  de  mois  en  mois,  à 
commencer  an  1**  janvier  >...  •  Nous  vous  avons  dit, 
Messieurs,  que  le  Roy  se  louoit  des  somnirs  que  vous  luy 
aviez  accordées,  mais  que  S.  M.  a  estoil  pas  satisfaite  de 
te  manUre  dont  1«  ehows  i>alotent  pMidei.  En  eflM,  si 
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TOB>  eonsMéres  ta  eondttlte  do  ClentA,  qtrt  «s*  te  premier 

corps  l'e  l'KsIat.  vnus  s.;:iiirp'.7         ';iil(M-nii;'ri':i  =  -piiibl"';ils 

nroiitun  présent  si  considérable  que  le  Hoj  leur  en  retnit 
quelque  chose.  Bteomme  ils  l'aTofent  Mt  dans  nneseule 

d 'lili  'rïiti  iTi,  il»  tiK^rilèrenl un  soulajrenienl  parlour  con- 
duite qu'ils  n'auroient  pu  eu  ii'ila  l'avoient  fait  en  de.ux 
M  irai*  M».  Le  Langncdoe  ne  pettmi«MI  Janmtoserfaoïi- 
dre  (le  cominf'nc^r  par  «ù  il  fatit  fïnirTKt  pounjuov  fuirt» 
«ss  offres  (iti  1;;  tji  1,500,000  iiv.  fn»ur  aprte  vonir  aux 
■oinin*»!  que  l'on  souhaite  >?...  —  Hr<pi>ns«  «le  l'afchevè- 
qn^dK  Toulouse:  — •  Les  efTorUconitidi^mblee  que  celte 
compagnie  lit  l'année  dernière  pour  la  suppres«on  H^m 
«dllR  «>t  pour  se  confornriftr  eu  tout  aux  volonlAs  de  S.  M. 
malciré  sa  foiblesae  et  son  impui.ssanre .  lut  avoienlfAit 
espérer  pour  eette  année  r|ueli(ue  soulugement  dans  sra 
aoulTranfos...  .le  ne  pense  \fÂ< .  M''-.siear8.  qu'il  soll  né- 
oesstUre  de  vous  Caire  icjr  un  grand  détail  de  l'excè^t  de 
panvreté  où  nous  sommes  rMnttz  :  tout  ce  que  j'en 

p.iurr  li-  iliro  SOroit  ho-UL-iLlfi  in  iln-;  ;]1H'  :  r  i]w  V,  en 

connoissez  »...  —  Vu  les  preuves  de  sa  noblesse,  le  vi- 
comte de  Beaune  sera  rsça  daa*  Tamemblée  comine 
bnrT)n  flo  tour  de  Vivarais.  —  Ciramissaires  neramés 
pour  examiner  divers  arrêts  obtenus  par  les  députés  en 
Omir,  entre  autrw  va  arrU  da  Conseil  d'État  donné  à 
Saint-Germain-en-La.re,  le  2  novembr  »  IftTI ,  portant  qu»* 
l'an-hevëque  de  Toulouse,  l'érèque  da  Montpellier  et 
11.  de  Dczons  donneront  avis  au  Roi  •  sur  les  abus  qui 
tesonl  introduits  dan.»  les  Universités  de  Tholoseet  de 
lIOBtpellicr,  pour  y  esire  pourvu  par  S.  M.  —  Ratifica- 
tion de  l'emprunt  de  132,000  Iiv.  fait  «  pour  l'câtimation 
des  terres  occupées  par  le  Oanat  et  des  dommages  que 
cet  onvrage  eaute  aax  partientlen  —  Rapports  des 
commissaires  chars^-s  de  vérifier  les  impositions  faites 
d^s  les  diocèses  en  1671.  —  Rapport  de  l'évôque  de 
9-Papool  snr  les  ouvraRes  da  Canal  •  qtif  est  prfcmnte- 
nif^nt  navIraMe  sur\r  «  préjudice  ronsidérabli' .-mvi' 
par  le  canal  k  l'évèque  de  Rieax,  par  la  ropture  des 
•qu«4lne»  qnt  aervoientà  porter  les  eanx  dane  son  jardin 
du  Petit  Monral>e,  pri>s  de  Tholr>!'p.  ef  en  faisoientun  des 
principaux  embellissements  ».— Oe  interviendra  par- 
tout où  besoin  sera  ponr  faire  dédiarger  les  matin» 
jun'-s  de  la  ville  de  Toulouse  et  autres  de  la  province 
des  assignations  qui  pourroient  leur  avoir  esté  donnrVs 
MX  requêtes  de  l'Hôtel,  ou  ailleurs  hors  du  ressort  du 
Parlement,  «  par  les  porteurs  des  lettres  de  maistrise 
ponr  lanalssaitcedesenAinsdePlwioe  ».  —  «  On  poursui- 
vra arrêt  au  Conseil  pour  que  les  fonctions  des  magis- 
trats rojanx  des  villes  capitales  de  la  province  soient 
rdgiéet  «B  conlbnnllé  d«  arrête  du  Oontell  dn  SS  avril 
1<I34  et  sa  eaptemlm  U8S,  tnnt  pour  ee  qui  regarde  la 
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tenue  des  Assiettes  qv'aairas  assembMaa  qnf  seront 

faites  daii'i  le^  lîiocèses,  pour  les  affaires  extraordi- 
naires «jul  surviendront  dans  le  cours  de  l'annâe  *.  — 
Atienda  ■  qne  les  frats  des  prooédaree  fiiiteaimr  les  pri> 
voetr  -Ifs  ninr'»<!''haus  ^  l  i  noTirsuite  des  criminels  sont 
si  excessifs  qu'ils  constituent  les  diocèses  et  les  particu- 
liers en  des  dépsnees  oonsidérmUea  et  rendent  la  pmip 
tion  des  crimes  plus  dil'Ilcile  •',  nn  ■!ir>pliera  le  R/d  de 
régler  las  droits  desd.  officiers.  —  Sur  la  plainte  de  plu- 
sieurs diocèses  qu'on  leur  avait  retranché  \ks  renies 
■qu'ils  avaient  acquises  snr  l'octroi,  il  est  arrêté  qn'oa 
suppliera  le  Koi  <lans  le  rahier  des  doléances  •■  de  fiiira 
jouir  ces  diocèses  de  leurs  rentes  ou  de  pourvoir  au 
remboursement  de  leur  finance  *.  :=  Assemblée  des  trois 
fitats  de  la  sénfeliaussée  de  Tonlonss  sous  la  présidence 
(If  r.U'  ivcv'îque.  —  •l.iHiO  Iiv  '^i^ront  employées  à  la 
réparation  du  grand  chemin  du  vignuble  de  Casieinau- 
darjr.  —  Les  prœlamatibns  ponr  la  réparation  dv  pont 

d'Auterive  s^r»)nl  renouv.'l''.'?  .  et  tK'-nttiioins  Mk'  r.ir- 
chevéqne  voudra  bien  se  faire  représenter  les  comptes 
de  l'employ  des  deniers  provenants  dn  droit  de  ponlo- 
nage  el  du  pa":s.i;re  ili^  la  barque,  pour,  le  tout  vu,  estre 
par  luy  procédé  à  la  pa»aUon  des  contrats  qu'il  croira 
estre  ii  lUre  >.  —  La  somn»  de  3,000  Iiv.  néoaasaire 
pour  la  réparation  du  pont  de  Carbonne  au  diocèse  de 
Rieux<  sera  imposée  l'anoée  présente, savoir  :  1,300  Iiv. 
sur  tous  les  contrihuaMesde  lasenetchaussée,  1.200  Iiv. 
sur  le  diocèse  de  Rienx  pour  soo  préciput,  et  500  iiv. 
sur  la  communauté  de  Carfaonne  suivant  l'obligation 
qu'elle  on  a  consenljr  ».  — 15  journées  employées  par  les 
8»  de  Bojrer,  syndic  général,  et  Mariotle»  g rcfller  des 
États,  h  vérifier  on  recevoir  des  ponts  et  elienlns.  sont 
pavi  .\s  à  'lacnn  h  raison  de  12  Iiv.  l'une.  —  Don  gratuit 
de  1,700,000  Iiv.,  accordé  au  Roi,  avec  las  conditions 
apostlllées  par  Iss  commissaires  du  Roi.  —  Le  dne  de 

Verneuil  vii-iil  "  ;i"imi)ii,'ni'i"  h  r.i.ssi'iiiiiléi'  Cviiiibicti  la 
conduite  respectueuse  qu'elle  a  tenu  dans  la  délibération 
qu'elle  a  pris  dlaoeorder  au  Roi  «n  don  gratuit  Iny  * 

esté  n!:réiblo,  et  que  S.  M  l'avait  char?-?  nussy  d'H^-îu  • 
rer  tous  les  particuliers  qu'ils  ont  beaucoup  fait  pour 
ettX'inèfflea  en  Injr  donnant  une  entltn  snttsflMtton,  «t 
qu'elle  ne  r<mbliera  jamais  ».  —  Le  président  r>'pcnd  : 
"  Ce  témoignage  si  public  de  la  salisfacliou  do  8.  M.,  et 
la  générosité  naturelle  de  V.  A.  nous  promettent  |NMV 
Iss  années  procbalnes  tout  le  soulagement  qui  sera  com- 
patible avec  les  nécessités  de  l'État,.  V.  A.  représentera 
nos  services  et  nos  misères,  en  sorte  que  le  Roj,  estant 
d^à  informé  et  satisfait  des  uns,  se  laiaaora  toucher  par 
l'exci*  des  antres,  et  que  nom  1«  Terrom  rareidr  eliar^ 
gée  de  grioas  ponr  iOn  fouvernament  ».  —  CoplA  ta 
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lettres  écrites  par  le  Roi  au  duc  «le  Verneuil,  au  marquis 
de  OMtriM  él  h  t'aitbevéqve  de  TouIoum  an  sQjet  do 

don  gratuit.  —  Le  don  gratuit  «  sera  payé  en  douz-^  './sr- 
mes,  mois  par  mois,  à  cuuiaionc«r  ce  prêtent  mui!3  de 
Janviar ,  enoora  qu'il  aoit  biao  ondnax  à  la  provliin  d« 
jiarer  5  «s  imiinsitrins  plus  to<t  qu'anx  tcrrrips  qu'un  a 
accou^tuuJu  J«i  tes  lever  ».  —  Lus  làaU  (jrjrui;c:jt  pour 
8  ans,  à  romraanear  ut  1071,  *  le  délay  pendant  lequel  la 
ville  de  Tbolose  ne  sera  point  comprise  dans  tes  dépar- 
tements de  l'estape  ».  t  Assemblée  des  trois  État»  de  la 
séoécbausâée  de  Carca&sonne.  =  1.500  livres  seront 
Mréea  chaque  année  ao  r  de  Poix.  ■  qal  vent  bien  s'ar- 
nslar  k  Montpellisr  «t  y  eslaUir  nne  acadénie  pour 
l'éducation  de  la  noblesse  ».  —  On  enregistrera  au 
gnOé  des  États  les  lettres  par  lesquelles  le  Roi  «  sup- 
prime fc  la  baronnie  de  Vauvert  le  draft  d'entrée  ans 

EsiatZ  et  fufrc'îij  à   I;i  liii-ri'   i;l  ni.iniui.s.it  (11'  >^t'I'VieZ, 

acquise  par  le  tuarquis  de  Montanègre  de  rnessire  Henrjr 
des  PcNvetets,  marqula  d'Aubais,  pour  lad.  narqnla  de 

Montnni*-;rie  jouvr  de  l'effet  rontc-nu  m  irolles  .  lor-î  rou- 
lefois  qu'il  aura  satisfait  au  règlement  et  prouvé  sa  no- 
blsMe  -^Aete  est  donné  k  TdTdqne  et  anz  diooësains 
d'Uzès  de  leur  op;  uîilirin  à  re  que  l!>  tn.irtjuis  de  Mont;i- 
nègre,  comme Larua dti Scr\io/,  euLruii  l'Assiottodu  dio- 
cèse d'Dzés  •  qui  n'a  jamais  ailmis  aucun  baron  >.  < oiiiiiim 
le  baron  de  Vauvert  entrait  à  l'Assiotte  du  diocèse  de 
Nimes.—  Rapport  sor  la  noblesse  de  M.  de  Montanégre, 
qiti  est  rDçu  aux  Ktats.  —  Le  Roi  sera  supplié  «  de  lais- 
ear  la  liberté  aux  villes  «t  Tigtteries  d'Andwie,  Sauve, 
Le  Vigan,  pays  de  Gévaudan,  Gévennes  et  aulnes  lieux 
de  la  province  où  il  y  a  des  factures  le  laine,  de  donner  k 
leurs  serges  et  cadis  la  mesure  qui  en  rendra  la  débite 
plus  fadie  (savoir  deux  pans  de  largeur  qui  Ibnt  m 

quart  et  deray  o'anne.  mesure  lie  PaintJet  qui  c:invien- 
dra  mieux  k  l'usage  des  lieux,  nonobstant  les  nouveaux 
réglemente  sur  la  Ibeturs  des  ealoflbs  de  laine  Iklla  par 
S.  M.  pour  e.sti'.!  (iXiMnitflz  dnns  tr.m  le  riiviiuinc ,  par  les- 
quels il  est  défendu  de  facturer  des  esloffea  d'un  si  bas 
prix  fQ'ellet  a'erent  itmj  aune,  mesura  de  Parle  — 
Il  sera  donné  k  madame  La  S^  cq,  veuve  d'un  ci-«levant 
trésorier  de  la  Bourse  du  pays,  un  diamant  du  prix  de 
12,000  livres,  «  pour  marque  de  la  «atleflKtimiqa^mt  les 
Élats  des  services  de  feu  M.  Le  Sacq,  sou  mar.v,  et  do 
l'intégrité  qu'il  a  eu  dans  l'administralion  des  deniers  de 
lapravlnoe  —  On  fera  toutes  poursuites  pour  faire 
mivo7er  devant  leurs  Juges  nalurela  les  emphytéotes 
des  Religieuses  de  Lespinasse,  ordre  de  Pontevrault,  que 
colles-ci  avaient  f,iit  assigner  iiu  'iraod  Conseil  en  vertu 
de  certain  privilède  de  c(m$»UUmuSf  prétendu  par  led. 
Ordre.'— On Ibn  Isprimer  b  8,000  exemplairse  etdle- 


tribuer  dans  les  communautés  de  tous  les  diocèses  une 
ordonnance  ooneertde  entre  des  commissaires  des  élale 

el  les  commissaires  du  Domaine  sur  la  forme  des  aveux 
et  dénombrements  k  faire  par  les  possesseurs  dee  terres 
et  seigneuries  relevant  immdiliatement  du  Roi. —  On 
fara  foules  poursoilf  s  p  i::r  f:::r,'  maintenir  le'prévôtdu 
diocèse  de  .Mende  ^  UanA  lu  lacuilé,  dont  ses  prédéces- 
seurs ont  joui  4le  U>ut  temps,  de  Juger  de^  cas  prévd- 
taut  avec  des  offlciers  du  Bailliage,  sans  qu'il  ait  besoin 
d'autres  Ihres  el  provisions  que  de  la  délibération  de 
i'As>;'-t;e  iiijeése  qui  le  nomme  ot  des  lettres  d'atta- 
che du  prévùL  général  de  la  province  ■.  —  On  Intervien- 
dra auprès  du  Roi  pour  que  le  nouveau  r^leuent  sur 
les  manufactures  ne  fasse  pas  ol'^ra  le  «  au  plus  grand 
négoce  de  la  ville  de  Tbolose  consistant  en  la  vente  des 
razBs,  cadis  et  buntts  qui  se  fiibriquent  tant  b  Mon- 
lauÏM!!,  ^f:lll\ e/.iri  et  Saint-Gaudens  qu'atitres  lieux  de 
Guyenne  et  du  comté  de  Foix  >.  —  Uèglement  du  format 
et  du  nombre  d'exemplairse  »  descbosee  que  les  Eslats 
I iiii  accoustumé  de  faire  mettre  sous  la  presse  •  :  arrêts, 
cerlineat9,  <  discours  publics  qui  se  font  tant  à  l'ouver- 
ture des  Estats  que  depuis  ».  eontrôle  dse  logements  de 
^f^t.  les ')f'piit''s,  »'f,,  et  du  prix  de  '•h-vqae  irr;pre?'î' m, 
calculu  t  en  ayant  aucunement  esgard  au.t  icu.»  que  le 
s' Boude,  imprimeur  de  la  province,  est  ubiigé  de  faire 
pour  le  transport  ou  louage  d'une  imprimerie  dans  le 
lieu  où  l«'s  Eslalz  sont  convoqués  et  pour  l'entretien  dn 
nombre  d'ouvriers  qui  lui  est  nécessaire  >.  L'asSamUée 
accorde  en  outre  à  Boude  00  livres  de  gagea  par  an 
•  pour  luy  donner  plus  de  moyen  de  s'attacher  à  la  ser- 
vir ».  :=:  Assemblée  dos  trois  États  de  la  sénéchaussée 
de  Bsaucaire  et  Nimes.  =  Les  commissaires  nommés 
pour  virlfler  les  ouvregea  du  Canal  asllmeroot  les  terrée 
nouvellement  prises  [ioik-  led.  e  mal,  «  comme  aussy  l'in- 
demuilé  due  aux  communautés,  qui  seront  obligées  de 
payer  te  taille  des  terres  qui  ont  été  prises  députa  la 
Garonne  jti-:  iti'?i  r.Lsianet  et  Montgisi-ard  ».  —  Long 
rapport  des  commissaires  nommés  •  pour  recevoir  les 
plsintea  oontre  les  personoM  de  nutln-forte  qui  reAaeot 
le  payement  de  leurs  tailles  ».  L'assemblée  approuve  ce 
rapport  et  délibère  unanimeoenl  que  l'avis  des  commis- 
saire» sent  sulvl  de  point  en  point.  —  La  Roi  sera  prié 
de  maiïitenir  >  la  ville  de  Toulouse  dans  la  faculté  dont 
elle  a  jouy  de  tout  temps  de  nommer  ses  messagers  pour 
la  ville  de  Paris  el  ce,  nonobstant  le  don  de  la  messa- 
gerie de  Toulouse  b  Paris  accordé  par  S.  M.  au  sieur 
Hélian. — On  fera  toutes  poursuites  pour  que  nonobstaal 
l'ordonnance  rendue  en  166S  par  M.  de  Froidour,  com- 
missaire député  par  le  Roi  pour  i«  réformation  des  eanx 
et  Ibrèla  de  Languedoc,  ■  Isa  bebitaiiie  de  la  pravine» 
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soient  maintenus  dans  la  faculté  da  posclittr  sa)j->i  payftr 
aucun  druit,  confurniéinetit  aux  lettres  putentei»  dei  :in- 
niios  lûOl  et  1535  —  Renvoi  à  l'Assiette  du  Bl»-Mon- 
tauban  de  la  requête  prés«niâ«  p«r  les  corantan&ulés 
dud.  diocèse  4  contenant  que  le  cadastra  de  m  diociso  se 
trouvant  perdu  depuis  lon^'uoif  ann('>e$,  elles  ne  peuvent 
point  fuîro  les  daspartemens  de  leurs  impositions  avec 
l'é^Mlitê  <]ui  doit  eslna  gardée  en  pareil  cas,  parce  qu'el- 
les ne  savent  p  is  iL-urjustoallirrenient  »,  et  Icndani  «  ii  ce 
que  l'asaeniblôe  ordonn&l  que  le  dioceae  procéderait  dan^ 
un  bref  délai  k  la  confection  d'un  nouveau  cadastre  », 
mutif  pris  «  do  ce  que  Ih»  Eslats  n'avoienl  jias  iu'^ou.s- 
tnnié  d'entrer  daits  ces  sortes  d'affaires,  et  que  les  dioi'è- 
se*  Kvoienl  uns  liberté  «nUère  de  délibérer  la  confection 

des  nouveaux  cada'^lr'-'',  y'i'i"  le  jUijeoit^nt  ainsi  ntve.s- 
saire  ».  —  On  poursuivra  ('riiiiiiiL'llciueQt  ltâ>  Irnis  frùriis 
d'Arrizas,  qui  ont  une  terre  dans  le  marquisat  de  Roque- 
feuille  au  diocèse  de  NiiiiHs ,  lesquels  «  pour  avoir  pré- 
texte de  vexer  le&  hubilans,  prentient  lacotlecte,  et,  sans 
autre  ftirmallté,  «nlèvent  les  fruits  et  les  troupeaux,  ren- 
dent lus  communautés  reliquatalres  envws  uux  et  se 
font  payer  h  main  armée,  etc.  »;  i  et  ont  Insulté  un  iM-e^- 
tre,  quoiqu'il  fut  revestu  de  ses  habits  cl.'-ricaux ,  et 
luy  ayant  enveloppé  la  teste  d'une  peau  de  renard, 
l'ont  conduit  en  cet  estât  'autour  du  village  fc  grands 
coups  de  ktstonii  •.  —  On  fera  impriraer  l'arrêt  du  Con- 
seil, rendu  sur  l'avis  de  M.  de  Ëezuns,  •  portant  défende 
par  règlement  général  aux  consuls  de  la  R.  P.  R.  do 
porter  la  livrr-^  c  .iisuliiire  dans  leurs  tHinples  iiy  y  avoir 
des  tiancs  fleurdeli.sé^  >.  — Gratifications  d'usage.  —  On 
fera  nouvelles  instances  pour  la  réunion  au  Parlement 
de  Toulouse  de  la  chambre  de  l'ivlif  deCastelnaudury,  et 
ptjur  obtenir  <  que  les  gens  de  ta  ïi.  P.  R.  soient  obIi);<v. 
de  contribuer  &  la  bastisse  des  maisons  pre»b}  tôrales 
qu'on  prouvera  avoir  esl''<  par  eux  abbatues  ■•.  —  Liste 
des conitiiissatri'.s  princ.paux  d.îs  Assiettes.  —  Octroi.  — 
Te  Deum  et  bénédiction.  —  Kn  pr-^senlant  l'octn-i  au 
duc  de  Vemeull  à  la  téle  des  États,  l'archevêque  de  Tou- 
louse dit  :  «  Je  viens  de  donner  ta  bénédiction  à  nos  ire 
assemblée,  mais  elle  no  veut  pas  se  séparer  qu'elle  n'ayl 
demandé  très  iiumblement  celle  de  V.  A.  etc.,  etc.  ».  — 
Députés  présents. 

De  folio  118  à  folio  21S..V  Montpellier,  dans  la  grande 
salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  15  novembre  1672  au  22  fé- 
Trier  1673.  —  Président  :  l'évéque  dUzés,  puis  l'évèiiue 
du  diocèse,  enfin  le  airdinal  Bonzi.  —  Cuinrais^uires 
du  Roi  :  le  duc  de  Vcrneuil  ;  J.-L.  de  Loiiel  de  Nu^arct, 
marquis  de  Cauvisson,  lieutenant  général  en  la  province; 
M.  de  Tk<zons,  intendant;  Claude  <??  n-i^'nr.t,'!i'ii!,  rrii^r.' 
inm  requêtes  ordinaire  de  l'botel  ;  Bonavonturo  le  Lafonl 


et  Jar'ques-Her<;ute  ■\p.  hi  tjqtiPt  de  Montlaur,  trésoriers 
de  France  ës  géne!Mlil'  .s  do  Toulouse  et  de  Montpellier.— 
T>is>  iirs  .lu  dun  de  Verneuilet  de  M.  de  Bezons  (tout  à 
la  louani^e  du  Roi)...  «  Sans  entrer  dans  la  discussion 
des  erreurs  où  s'estoit  plongée  la  Hollande,...  à  peine 
re-<  provinces  s'estoient-elles  unies  en  République,  et 
ell<-.s  n'avoient  pas  Joujr  pendant  un  siècle  de  cette  feusse 
liberté,  que  voulant  devenir  las  arbitres  de  l'IIurape  et 
donner  i]';s  1  .ix  aux  souverains,  elles  imb'ier-nt  ce 
qu'eiles  dévoient  à  leurs  alliés,  et  ains>  leur  vanité  et 
leur  aveuglement  leur  ont  attiré  la  colère  du  clél,  et  elles 
ont  eslé  ])uni''s  ;'ar  '  ,  iiu'^inn  ir.  tin  qui  avoit  Miutt«- 
nues;  si  bien  que  l'ouvrage  de  tant  d'années,  cet  esta- 
hlinement,  felt  avec  tant  de  sang  et  de  peine,  s'est 
trouvii  dcstruità  la  seule  marohe  du  Ri;;.'  ».  .  —  Ré[>onse 
dt;  l'évèque  d'tJzès  •  Jamais  la  Franco  n'avoit  conau 
ny  la  grandeur  de  ses  forces  ny  l'estendue  de  soo  poa» 
vuir;  il  n'appartenoil  qu'il,  nostre  illustre  souverain  de 
pi  nétrer  dans  ci'lte  conMaissam  e  :  car  trouvant  dans  les 
terres  de  son  obéissanct'  de»  richesses  qui  eurpaassut 
celk's  d(>s  Indes  et  qui  ne  lui  «OUSlent  qu'un  eommande- 
nienl  par  l'empire  amoursux  qnlt  a  sur  saf  sujets,  il  a 
f.^it  connoisire  ii  toute  la  terre  qu'il  n'est  plus  nécessaire 
d'aller  parmi  les  Ottomans  pour  avoir  une  armée  de 
SOO.OOO  bommes  qui  porte  sur  la  mer  aussy  bien  que  sur 

la  terre  fi-'^i^iavnnle  et  ri^ffr-oy  /■        "  Il  ne  «l'aiiis-^oit 

pas  .seulement  de  sa  propre  grandeur,  mais  encore  des 
intersstz  et  de  la  gloire  de  IMsu...  Avec  quelle  piété  a-t-ll 
restably  le  culte  des  «ut'>'.-i  -'ans  l.i  irriILimln  ■  Qd^IIp  pro- 
tection n'a-t-il  pas  donné  à  ces  catholiques  infortunés 
qui  gémlssolent depuis  ai longlempe SOUS  l'oppresslo.B»  I.. 

.\insi  «  il  s'est  rTidu  le  liWr'iteur  des  catholiriues  op- 
primés et  l'iiistroment  de  la  conversion  d'une  iaiiniié 
d'hérétiques.  Il  est  vray  que  la  grâce  ïea  avoit  prépa- 
re/ C'estiiit  Iroji  peu  pour  luy  d'avoir  réduit  l'bé- 

résio  jusques  aux  frayeurs  et  aux  transes  do  l'agonie 
dans  son  rqyamne,  par  la  justice  de  ses  édits;  ce  n'estoit 
P^is  encore  asses  pour  Iny  d'avoir  emmené  ce  monstre 
furieux  aux  pieds  de  son  trône  après  l'avoir  tout  à  fUt 
désarmé...  il  i^sloit  de  sa  dignité  d'aUai(uer  ce  monstre 
dans  les  provinces  où  il  estait  le  plus  fort  —  16  no- 
vembre. Le  cardinal  RonsI,  archevêque  de  Toulouse, 
préside.  L'évèque  d'Uzès  le  complimente:  •  l'risîenibléa 
le  voit  avec  joye  revestu  de  cette  pourpre  qu'elle  Iny 
avoit  si  ardemment  souhaitée  »...  —  Rapport  snr  Isa 
preuves  de  noM''sse  1  >s  envoyés  df>?î  b  >,rons,  qui  n'étaient 
pas  encore  entrés  aux  États,  parmi  lesquels  M.  de 
Ruolt.  —  Diseoura  adrwsés  au  dne  et  h  la  dndiesse  da 
Vernouil  'fill.^  d;i  chnr.rcller  Ségoler)  ,  par  l'évèque 
d'Uzès,  au  nom  des  députés  désignés  pour  les  saluer  de 
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ta  part  de  rass«ffl%Ié«.  —  Entrée  des  cominiMaires  da 
Roi.  —  Lfi  duc  <lo  Vorneuil  dit  qm  c  eonilM  8-  H.  avoit 
«•té  obligée  de  faire  de  grandes  dospenscs  povr  soiute* 
nlr  un»  guerre  qu'il  a  «nirepris  plutôt  pour  las  intérêts 
delaRoligion  que  de  ceux  de  son  Rstat,  S.  M.  s'aticn- 
doit  anasj  bien  que  cette  province  vondroit  y  entrer  par 
qnaiqoa  saconrs  •xtraordinaira  ».  —  Discours  de  M.  de 

Bezons  :  L'psclal  des  artjnn<     nostre  monarque  a 

engendré  l'Mvie;...  c'«»i  ce  i\\xi  a  tait  Joindre  tant  de 
troupee  eslruagèret  et  formé  une  ai  forte  ligne  ennlre 
nous  au  préjiirli'-o...  des  traités  faits  avnc  tant  de  i^oin  et 
de  pleine  :  et  qa-i  des  princes...  ont  aimé  mieux  exposor 
l'fiarftpa  k  l'ennemy  commun  dn  la  dirétienté  que  de 
suufTrir  quâ  le  Roi  vengeât  la  cboine  commune  des 
roys  »...  Il  demande  ensuite  au  don  gratuit  de  Ukux 
millions  de  livros,  et  exhorte  les  Élata  k  prêter  an  Roi 
«  le  crédit  de  la  province  pour  emprunter  les  sommes 
nécessaires  pour  rembourser  les  effets  que  S.  M.  avoit 
donné  au  s'  Riquet  pour  continuer  son  entreprise,  et 
qu'elle  ne  a'eat  pas  trouvée  en  estât  de  reprendre  dans  la 
eonjonclun  de  ses  afTalres  *.  —  L'évéque  de  Viviers, 
président,  réporid  quo  «  par  les  efforts  qu'elle  a  fait  les 
années  dernlèree  puar  le  service  de  S.  M.,  la  province  se 
trente  dans  une  impuissance  «nti^  de  pouvoir respon- 
dre  comme  elles  nihiit'-roilanxdamandesqac  S  A  vient 
de  faire  de  sa  part  que  si  elle  pouvoit  ee  promettre  do 
retirer  quelque  avantage  des  onTrages  du  eanal  pour  le 
reslublissement  île  sim)  d'imiicrc'.  ce  hi^n  e'^toit-'-i  loiricr 
k  venir  qu'il  ne  pouvoit  pas  .soulager  les  maux  présens 
qu'elle  sonflMt  pour  les  sommes  extraordinaires  qu'elle 
a  contribuées  pour  cela  par  i:.if  ilion,  ou  par 'les  em- 
pronl»  dont  les  intéreslz  l'accablent  »...  —  Les  commis- 
saires chargés  de  régler  les  articles  de  l*aflbrne  de  l'équi- 
valent du  prochain  friptinr",  proposent  de  supprimer 
l'exemption  dont  Joaissaieut  le  Vclay  et  le  Gévaudan 
<  de  payer  le  droit  d'équivalent  pour  le  vin  i>rin  de  leur 
tt%  s'il  ne  se  trouve  meslangé  avec  d'estranger  >,  motif 
pris  de  ce  que  le  vin  prin  desd.  pajs,  lorsque  celte 
exemption  avait  été  accordée,  <  estoit  d'une  nature  h  ne 
pouvoir  pas  astre  bu  sans  estre  meslangé,  mais  qu'à  pré- 
asBl,  il  en  eatott  tout  autrement  ».  L'aasemblée  adopte 
cette  proposition,  in;i!ji:ré  IV'v'que  ilu  Puy  ■  qui  assure 
que  oe  vin  prin  estoit  présentement  aussy  mescbant  que 
Jamais  ;  que  les  liaMlana  qui  avaient  (kit  des  despenses 
oïtraorrîlnaires  [>f>ur  planter  (li'<!  vignes  dans  leur  ter- 
roir quoique  très  rode  et  ingrat,  dan«  l'espérance  qu'ils 
eut  et  d'MiraaMmpIs  du  droit  d'équivalent,  h  présent, 
sy  l'assemblée  les  y  vnuloit  as<;ujélir,  Ils  abandonne- 
roient  la  cnllnro  de  leurs  vignes,  et  par  là  se  trouve- 
volmt  iant  llupulannea  da  pajrer  Iflun  «Itarfea  ordl« 
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naires  *.'~  On  priera  {Intendant  de  révoquer  .<ton  or- 
donnance portant  qu'on  marquera  avec  du  M  ou  âeur 
da  pastel,  et  non  plus,  suivant  l'ancien  uaa^e  da  Langue- 
doc c  avec  de  la  poix,  qui  gastoit  la  faine,  les  bostos  à 

laine  qui  passent  l  irn  les  Sévennes  pour  aller  à  la  mon- 
tagne, oii  les  particuliers  les  envoient  passer  une  partie 
de  Testé  ».  —  L'intenilant  répond  «  qu'il  avoit  reçu  dl- 
vcrsf!^  jil:iit:tcs'  lî  'S  marcbiind.s,  qui  lui  avoient  fait  con- 
nuislre  que  la  paix  gastoit  une  bonne  partie  de  la  laine, 
prlnclpatoment  dans  te  liant  Languedoc,  o&  on  mettolt 
jusques  à  6  marqijes  sur  chaque  beste  »;  mais  ."«ur  l'ob- 
servation qui  lui  est  faite  que  si  les  propriétaires  yoa- 
lataot  Uen  supporter  ce  dommage,  an  vendant  quelque 
chose  de  moins  leur  laine,  c'esloil  pour  se  mettre  à  cou- 
vert delà  perte  d'une  bonne  partie  de  leurs  troupeaux,  qui 
leur  arrlveroit  infailliblement  s'ils  n'estoient  marques dO 
cette  manière  lori^qu'ils  vont  à  la  montagne,  où  ils  sont  à 
la  raercy  des  bergers  »,  il  ne  s'oppose  plus  à  la  marque 
à  la  poix,  pourvu  "  qu'on  la  nidulse  îi  une  seule,  d'une 
grandeur  raisonnable,  qu'il  règle  à  six  pouces  de  dia-  , 
mètre  *.  —  Plusieurs  députés  ayant  repr<^nté  €  que 
le  rf'glement  fait  par  S.  M.  co-t  Mrn.mi  la  telntur» 
des  estoffes  de  laine  qu'on  fabrique  dans  la  pro- 
vince defltrolaoit  entièrement  le  débit  qu'on  y  faisott 
i1'^:''iis  longtemps  »  ,  il  est  dé!'b'-"L'  qa'. in  mamlrTa 
veair  en  cette  ville  des  per^nnes  entendues  aux 
teintures  et  manufactures  d'estoffes  de  laine  ■  de  Ifar- 
V  j'il-i,  Anduze,  Vzîts  ,  Nimes  ,  S  iln'  Pon-;  ,  Ci^Ires  . 
Carcassonne,  Mas-Caliardés,  Limoux,  Alby,  Bédarrieux, 
Lodève  et  Toulouse.  —  On  demandera  au  Itol  qm  les 
piastres  aient  cours  en  [..anguodoc  •  qui  n'a  point  d'autre 
commerce  que  celny  que  la  mer  Méditerranée  luy  donne, 
car,  inutilement  S.  M.  anroit  entrepris  oe  grand  ouvrage 
il]  port  de  Cette  et  du  Canal,  sy  les  piastres,  qui  est  la 
sc-ulf"  morinoye  que  les  estrangers  y  portent,  n'ont  pas 
cours  dans  le  commerce  delà  province».  La  délibération 
ajoute  que  ■  il  estoit  de  notoriété  publique  que  trois  pa- 
trons génois  estans  entrez,  ces  jours  passez,  aux  ports  de 
Cette  et  do  La  Nouvelle  avec  300,000  liv.  en  piastres 
pour  acheter  des  bleds,  avoient  esté  constraints  de  s'en 
raloumer,  personne  n'ayant  voulu  se  cbarger  de  celte 
monnoye,  pour  psviiHp  les  recherches  et  les  ameml^ï  qui 
pouvoient  estre  ordonnées  contre  eux  en  exécution  des 
arrests  du  Conseil  ■.'—On  fera  toutes  poursnlles  pour 
obtenir  en  j^is'.i;  h  rHjiaralion  des  !ii"iirtrps  lA  iinpiHli's 
commise  dans  le  marquisat  de  Roquefeuil  par  les 
s"*  d'Arrigas  et  leurs  eompUoes,  —  Nonvell»  délibération 
pour  demaniler  ta  réunion  de  la  ferme  dej»  gabelles  du 
Haut-'7ivarais  à  celle  de  Languedoc.  —  L'assemblée 
prêtera  son  crédit  an  Sot  pour  l'emprunt  de  l,aQQ^O0Oliv. 
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(|ul  (ÎKÎvent  èlre  einplor'iis  h  l'achèveincnt  du  Ciinal,  .'i 
condition  :  1"  qu«  It^  R  'i  ab.i;iiJi>finera  k  la  itroviiicti  la 
soin  tue  do  lOO.OOO  liv.,  «  h  prendre,  t  >us  \<>^  ans,  sur  tes 
deniers  <\ni  s'iiiiposant  en  vertu  «le  la  grande  commis- 
sion qui  ae  lit  le  jour  de  l'ooTerlure  d«s  Eatate  «...  i>our 
iarvir  de  fonds  au  payenient  des  intcreslz  au  denier 
Mfxe  »;  i»  qu'il  donnera  annuellemenl  à  la  province,  <  h 
qui  il  Importe  de  payer  au  pins  lost  lad.  somme  pour 
con.i-TVftr  son  crédit  la  somme  de  03,000  liv.  «  reve- 
nant bonne  n  s.  M.  dans  la  receple  générale  du  tiiillon 
qnl  «Impose  en  Langu»ioc,  pour  e*tr«  lad.  aomnie  rnn- 
ploy<''e  au  payement  du  principal  do  l'emprunt.  Traité 
fait  en  cotuéquence  de  cette  délibération  av<!c  l«  duc  de 
Verneuil.  —  Rapport*  dea  eommlMaires  nommés  pour 
vt^riflcr  les  imiiositions  failn»  par  le»  A.ssifilles  ih'.s  diocè- 
ses en  i672daH;ilu$tr<>i»3«:néchau&SL>e.s.  — Truis  livre^^por 
Jonr  aont  «ceorddas  aux  marchand*  venus  poor  conférer 
av^■1■  les  ci)iniais*:iir>>s  do  l'assemblée,  rititendant  et 
M.  ihi  Guont^gau  l,  au  sujel  «  d>'s  adouris-i  -iinins  qu'on 
poQVOlt  demander  au  Roy  avac  justice  au  nouveau  règle- 
ment puur  teintures  et  manufactiire»  des  astofTes  de 
laine  > .  ~  Ais^iernblée  des  trois  états  de  htfénéehausstede 
Tuuliiuse,  sous  la  présidence  du  cardinal  Hon/.i.  — 
L'intendant  sera  prii^  de  iléchargar  les  oommanaotés  de 
robliffalioa  h  «tlos  Imposée  par  les  commissaires  rAfor- 
niatenrs  des  eaux  et  furols  dans  la  urande  maîtrise  do 
Toulouse ,  0  Us  vériller  denx  fois  l'année  Testât  des  che- 
mins dans  leur  district  et  en  remettre  les  procèa-varhaux 
df^vers  Ifl  grulfu  d(«d-  cr>  ■imls'^airos  ».  i::  Attemlu  que  le 
sieur  Dupois  «  n'a  pas  esté  en  estai  de  faire  l'eslabli^ssâ- 
Dent  d'une  académie  h  Honlpsllier  la  subrenlion 
annuelle  de  1,5*30  liv.  qui  lui  avait  éU*  ai'i'ordoo  sora 
pa^ée  aux  sieurs  de  Vtti-au  frèreii,  âls  du  niuitre  de 
l'Aoadémie de  Toulouse.  —Le  due  d« 'Verneuil  sem  prié 
de  donner  de  sus  (îard»?.s  pour  contraindro  au  jiayetnont 
de  leurs  tailles  les  «ieui's  de  Massa;;»!'!,  d'Kïéa,  de 
Martres,  de  Motilcl  i.  de  S«-Pau,  deOi^nérest  et  d'Iz  iul, 
•  lesqueU  gardes  resteront  chez  euxjnsques  à  l'actuel 
et  entier  payement  de  c*iqul  se  troUTWa  dei'l  aux  ■'ollec- 
tears  ».  —On  interviendra  partoitoh besoin  sera  i  pour 
fkire  malnieair  le  s' Hollande  seul ,  h  l'exclusion  de  tout 
autre ,  dans  la  fticutté  de  pouvoir  (liirs  partir  des  i?ar- 
ro^ses  t'\  calt'che.s  pour  allor  do  Toulouse  a  \vi„'iiiM, 
■  aveo défenses  à  tous  autres  loueurs  d'en  Csird  partir  le 
mardi  et  le  vendredi  de  chaque  semaine,  Jours  marques 
ji  uf  1  ■  iî<  s;)art  des  carro'-'jHS  du  s'  Ho'l  in  îe,  a  i-.iiidition 
que  led.  ^^icur  exécutera  le  traité  lait  par  les  États  avec 
le  s' Hésèque,  son  be«n-père  s. — BOO  livres  seront  reml- 
<!<'s  -.11  marquis  de  Castrica  «  pour  les  délivrer  ii  quelques 
getililhoiniues  qui  soul  dans  la  dernière  néceasilé».  = 
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Assemblée  des  trois  ÉLal-s  de  la  sénect)au.<&ée  de  CHrfrîs- 
.sonne.  =  Bail  de  la  ferme  de  l'équivalenl  «  pour  le 
trienno  qui  doit  comneooer  le  I"  de  Janvier  1674  ■>,  an 
prix  de 310,000  liv.  par  an.  — Rapport  dos  commissaire» 
chargf^s  de  vériller  les  ouvrages  du  Canal.  —Service  tù» 
nèbre  fait  aux  frais  des  Élats  pour  le  repos  de  l'âme  du 
chancelier  S^guisr,  père  de  la  duchesse  de  Verneuil.  ^ 
Lettres  du  Roi  au  dnc  de  Verneuil  et  au  cardinal 
Bonzi,  témoignant  qu'i.  salistaii  ilfs  lî'  iWrations  des 
États  concernant  l'emprunt  et  le  don  gratuit.  —  Compte 
des  sommes  avancées  an  Roi  pour  la  oonstmeltott  du 
Canal.  <^  'mniissaires  no-jim  '-'  .  pour  div-^ser  le  con- 
trôle des  villes  al  lieux  qui  logeront  par  estape  dans  la 
province  durant  le  eours  de  l'année  ».  —  ReAis  de  payer 
las  rHjmraliiins  faites  à  la  maison  de  l'Université  de 
médecine  de  Montpellier,  «  mais  on  demandera  au  Boi 
d'a.';$igner  nnibnds  pour  subvenir  ansd. réparations*.'-' 
Les  Étals  accordent  au  Roi  un  don  gratuit  de  2,000,000 
de  livres,  sous  certaines  conditions  (qui  sont  accor- 
dées ou  r-fuséfls  par  manière  d'apostille  par  les  commis- 
saires  du  Roi).  —  Renvoi  aux  commissaires  de  la  juri- 
diction oontentieuse  d'un  différend  survena  entre  des 
communautés  du  diocèse  de  Bas-Montauban ,  les  unes 
dera.indanl  qu'on  refit  le  cadastre  du  diocèse,  les  autres 
s'y  opposant ,  parce  que  ■  cette  nouvelle  recberclts  eau- 
seroit  beaucoup  de  frais  et  <le  confusion  e\  ne  pr.  i.luiroit 
aucune  utilité,  d'autant  qat>  le  cadastre  sur  lequel  on  a 
fiilt  depuis  lonfflemps  le  département  des  impMttloos  a 
c^S'  fuit  av.-i-  connoissanrf  d-i  rauMi  ■ .  —  Oralifications 
d'usage,  —  Le  cardinal  Bonzi  est  prié  d'écrire  en  Cour 
de  Rome  c  h  M"  le  eahiinal^lron,  pour  lui  raeommaa- 
der  les  intérestz  do  M»'  l'évesquo  d'Dzès  qui  poursuit 
depuis  longtemps  la  sécularisation  de  son  chapitra  ».  — 
Liste  dsa  eommiasatree  prlnclpans  des  Aastattn  Mminés 
par  le  duc  de  Verneuil,  gouverneur  de  la  province.  — 
Octroi  -  TeJieum.  ~-  Bénédiction.  —  Députés  présents. 

C  tm.  {K «ItiN.)  —  Ii-Mli,  m  MItatt,  pspiw. 

Novt  inhre  lOISIlDOvemhre m4.  —  Procès-verbaux 
des  séances  et  délibérations  dst  États  de  Languedoc  as- 
semblés par  naademeni  du  ml  Louis  XIV. 

De  folio  1  i»  folio  217  -  .\  l''-.^en:is.  rians  !,i  c'i.ipelîo 
des  i*éoitenls  Noirs,  du  10  novembre  1073  au  20  janvier 
1674.  —  Président  :  l'évéque  dthAs;  puis,  le  cardinal 
Bonzi,  nomm<'*  \  l'archevêché  âf  N  irbonii.-.  —  CLniimis- 
gmres  du  Roi  :  le  comte  du  Roare,  lieutenant  général  du 
Roi  en  Lenguedoe;  Henri  d'Aguessaaa,  inlandant  de  la 
provinm;  Fran^juis  do  Massauve  et  Pierre  Dalary,  tré- 
soriers de  France  és  généralités  de  Toulouse  et  deUont» 
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,  iieNI*r.  —  Tenenr  de  la  Wtn  cIcmb  âa  Roi  adrasa^  «to 

Nancy  aux  Klars  All  icn'inn  <lu  comte  du  Koiire.  Il 
y  Mt  valoir  «  Ui  flirr^rtfaca  que  S.  M.  a  um  enU*«  U 
manièra  d«  vostre  goiivcrn«BeDt  el  eelltt  dont  il  r^it 
non  seulement  les  iialioti*)  conquises  ,  mais  enci>re  (dus 
lest  au!i'e$  (kîujiIhs  île  son  royaume  ».  —  [>iscoi!rs  de 
M.  il"Attue*seau  (n'est  piis  Miijirjrlé).  -  hi-;  uis  de 
l'évèiiae  «i'Uzè»,  où  il  n'»&t  parlé  «  que  des  triomphas  et 
des  victoiras  du  tloi  ptuidanl  crs  deux  (-aiii|)ai;nu$.  <•  Il 
est  dit  à  la  fin  «  que  l:i  vanno  du  nouvel  int<>nilant  a 
waHM  de  Joye  toute  la  province  qui  regartie  le  cboix 
goe  le  Roy  a  fiiil  de  sa  peraenne  comme  un  lesmoi- 
glMge  public  de  Mon  ni/irite  «it  de  sa  purraitc  inliH^rité, 
«t  ooDine  une  ghirieuM  marque  de  la  protection  dont 
8.  M.  nous  vent  honorer  —  Le  eardina)  BonsI,  en 
prenant  sa  plai  -',  il  il  la  gràco  quo  le  Roi  lui  a  f:iito 
en  le  nommant  arcbevèque  de  Nartaonne  «  Iny  a  esté 
d'autant  plue  sensible  qu'elle  le  lie  k  rntte  province  el 
l'en^raffe  :i  présidsr  tmit  '  si  sie  à  cette  ass<>raMéfi  ». 
—  «  D'autant  que  par  arresl  du  l'arleinenl  de  (ir«nobie 
la  barunnie  de  VlUeneuve  a  esté  adjugée  déflntlive- 
ment  a  >r  ili-»  riij  V,  sieur  reprendra  < .  |1  T'il  ^rs' 
«ette  assemblée,  comme  un  des  22  barons  qui  «nt  lirnit 
d>  enlrer,  «t  le  genlilhomms  qui  ae  pritsente  aux  États 
ave''  une  procuration  de  M"'  la  conilesse  r!a  Hi^^ule  n'y 
aeni  pas  recou  ».  —  Opposition  il>3  damo  M  irgui-rile  do 
Hunaud  à  l'entrés  aux  Btals  de  M.  d<^  Graninii>nl,  baron 
de  Lanla,  i  fondée  sur  c«  qu'elle  s'e.stoit  ri-wr^é  par  un 
acte  parlicnller  la  faculté  periu'tuelle  du  rachat  de  la 
iKirunniede  Laiita.  lorsqu'elle  en  fil  la  vente  à  M'*  Amans 
.de  Bartiiélamy  deOrammont  ».  —  Commiaaairaa  nommés 
jiour  clore  les  eomptas  de  ceux  qui  i»nl  fourni  lee  étapes 
aux  troupes  do  passage  dans  la  province  <  pendant  io 
iOOurs  de  l'année  dernière  ».  —  L'ancien  consul  de  Vil* 
lemur  sera  refu  ii  l'aisemU^  k  l'exclusion  du  consul 
moderne.  —  Entr-'-f  d^-s  l'omnii-^aires  du  îl<'i  —  Ws- 
cours  de  M.  d'Aguus^eau  {les  feuillets  où  il  devait  être 
.trantera  totU  rettét  *n  Nane).  —  Réponse  de  l'évèqua 

d'f'zi'i--        n  Si  en  quelqiiii.s  iniilrriits  nous  .*otiimesi  riches 

en  denrées,  partout  nous  suoimag  dans  la  dernière  im- 
pvinanee  d'avoir  de  rargent  oouplanl.  Noua  noua  trou- 
vons m.'  mf  rr  liiits  à  rc't'»  Hlcheusi)  niWssité  on  i!.'  v  iir 
périr  toutes  nus  denré«8,  ou  de  les  vendra  à  un  si  bas 
prix  que  nous  n'y  trouvons  pas  senleaMUt  de  4>oy  nous 
rembourser  des  frais  de  la  culture  de  nos  terres,  tiy  ce 
qu'il  faut  pour  acquiler  1^  chaigos  ordinaireji  qui  nous 
désolent.  Les  grandes  contiibutiona  des  préi96d«iiles  as- 
semblées, les  dons  immenses  qM  nous  faisons  au  Roy 
depuis  longtemps  nous  ayant  toutà  fttitépulsés,....  nous 
«omuMt  loua,  MassIaiT^  dans  le  damiar  aaloBnemeiil 
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après  avoir  «nlendu  la  proposition  que  voua  noua  avec 

fait        La  pauvrf  lé  qui  no     nctrable,  la  misère  q'.ii  nous 

environne  de  tous  costez  ne  sauruit  avoir  rien  de  plus 
dur  et  de  plus  affligeant  pour  nous  que  de  melira  de* 

bornes  h  nostri*  Zt^le  Si  'îiiri'î  le  p  ri  de  bien  qui  nous 

reste  nou»  tnscUons  de  niéniiger  quelque  petit  soulage- 
nient,  ce  n'est  pas  tant  par  l'intérest  de  nos  fortuBM 
particulières  que  par  l'exlrèine  désir  quo  non"!  avnn?:  de 
n'esir»  pas  tout  kfall  épuise/,  pour  ne  devenir  cniinre- 
iiient  inutiles  au  service  du  Koy....  ».  —  Couunissairaa 
nommés  pour  i^oevoir  les  plaintes  ■  contre  lesi  person- 
nes puissantes  et  de  main  ferle  qui  refu.<tent  te  payement 
de  leurs  tailles».  —  I<es  Etats  accordent  au  Roi  un  dott 
gratuit  de  deux  millions  do  livres,  à  condition  :  ■  que  las 
conditions  mises  aux  dons  ^raloils  des  années  précé- 
dentes seront  exécutées  ;  qu'en  1671  il  n'y  aura  dans  la 
province  aucun  lojiemeni  fixa  de  gens  de  guerre;  que 
les  troupes  de  passage  logeront  dans  la  ligne  des  esta- 
pes  qui  sera  dressée  il  cet  effet,  iian.<!  li  s  iiifllcselles  paye- 
ront suivant  la  solde  qui  leur  est  payée  par  le  Roy  «; 
que  nulles  Imposltloos  et  levées  de  dealers  •  ne  pour- 
iMii'  (-ifri^  faites  sur  la  province,  en  vertu  d'édiis  bur- 
saux,  contraires  it  ses  droits  «t  libériez,  quand  me^me 
ils  saroient  fiiilz  pour  le  général  du  royaume;  que 
«  ponr  ra.ssurance  do.s  ))résenl.s  articles,  la  somme  da 
•  100.000  liv.  sera  réservé*  Jusques  liux  prochains 
<  Esiai;',  «.  —  Les  commissaires  du  Roi  acoeptant  ea don 
et  ces  conditions.  —  Coninissaircs  nommés  :  •  pour  con- 
certer les  moyens  d'obtenir  la  décbargo  des  nouveaux 
édits  dont  l'a.ssemblée  a  eu  conna'i.s.''ance  par  les  plainlos 
qui  luy  ont  esté  déjà  portées  de  divers  e|ldroila»;  — 
pour  vérifler  les  départemental  des  impositions  faites  eu 
1073  dans  les  Assiettes  ;  —  pour  régler  les  affaires  qui 
surviendront  en  la  Juridiction  conlentieose  des  Étals; 

—  pour  liquider  les  imérèts  «  diis  aux  créanciers  qui 
jirélèrent  l,<'00,Oi>()  liv.  k  la  province  l'année  dernière  »; 

—  •  pour  oujr  les  plaintes  que  l'on  fait  contre  eaux  de  la 
R.  P.  R.  et  examiner  les  «ontravenlions  par  eux  faites 
aux  éilits  '  ,  —  !{ ipport  des  députés  en  Cour  -  Les 
Êtat4  n'entendent  empêcher  ia  construction  d'un  canal 
navigaUa  depuis  les  Aanga  de  Lalle  Jusqu'au  pont  3nr 
vénal,  pn''s  M  ontpellier,  concédé  en  1666  par  les  consuls 
de  mer,  bourgeois  et  marcbauds  de  luU.  ville,  aux  sieurs 
Icher  et  Pasloural,  et  cédé  par  ceux-ci  &  fit.  de  Solas, 
précidenl  ^ri  la  Cour  des  aides,  ii  -OTulit^m  qiif  si  on 
kslit  desi  cabarols  le  long  de  co  canal,  ils  iaroni  sujets 
au  droit  d'équivalent.  —  Rapp  irU  des  commissaires  char» 
gés  de  vérifier  les  impositions  faites  dans  les  Assiettes. 

—  Le  cardinal  Uonti  est  prié  d'écrire  à  M.  Oolbert  pour 
lut  représenter  qite  la  eenatioii  du  commerce  avec  i'Ga> 
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pagne,  ordonnas  an  mois  d'octobre  derninr,  mettraft  \m 

habitunls  ilu  I.an^'uwlf)c  hors  il'éfat  île  pnyov  Ihui's  iiniKi- 
silions,  et  loi  demamier  que  •  S.  M.  laisse  à  ses  svuels 
de  la  province  la  Iflteflé  de  oontinner  M.  oonunarc* 
comme  ell«  l'a  déjk  ac*'orili^e  à  c«ux  de  Béarn  et  antres 
de  son  royaume  «.  —  Délibération  csoaoeroant  lea  Craucs- 
llielli.  —  Rapport  s«r  VHM  d'avauoemeitt  «Su  canal  die 
jfinrtion  fies  nier.?.  —  î'mivrtir  t1.)!iné  aux  syn'tif-!  (.-i^né- 
ranx  de  <  payer  les  créanciers  do  la  provinne  qui  de- 
nuiiideroRt  taor  rembooneimit  et  4e  remphuier  lead. 
parties  par  des  emprunts  de  parciUâs  aoinmus  aut  mo- 
ines conilitions  —  Teneur  de  la  lettre  écrite  par  le 
Roi  au  cardinal  Bonzi  pour  lui  marquer  sa  salisfai - 
tion  de  la  diligeoee  mise  par  les  Étata  lui  accor- 
der le  don  gratolt  de  2,000,000  de  Ht.  —  On  écrira  au 
duc  de  Verneuil,  gouverneur  de  la  proviDce,  pour  lui 
témoigner  «  la  Joya  que  l'aasemltlée  reaeent  de  sa  conva- 
lescence ».  —  Le  don  gratuit  de  2  millions  sera  payé 
mois  par  mois,  en  dnui^e  termes  égaux,  à  commencer  du 
niois  de  janvier  1674.  <  pour  lad.  année  seulement  et 
sans  comAqnenee,  estant  (brt  onéreux  k  la  prorînce  de 

1<!  iKii  .'i'  |itus  l.jst  i|u';iux  Icrini's  i|u'on  a  nfx  i  ustiirnê  ilc 
l«vcr  l&s  douiora  dos  impositions  >.  —  Avant  de  nomraer 
les  député*  enOour,  on  lit  le  réglemeat  <  bit  depuis  plu- 
sieurs années  pour  exclure  toutes  les  voyes  Ac.  ci>rru|itii>ri 
et  prévenir  ceux  qui  (kourruienl  estre  assez  Taibles  pour... 
promettre  leurs  suflï'ages  pour  de  i'aisenl  oa  pour  un 
présent  »,  pt  te!?  KInts  pn  rorps,  <  sravoir,  incssieurs  de 
l'I^iglise,  la  main  mi>ie;sur  ta  poitrine,  et  roesiieurs  de  la 
nobiease  et  députés  dn  fiers  l^tat,  la  main  ierée  à  Dieu, 
ont  lln^mi5  juré  de  le  garder  relt|çieusement  ■>.  —  Corn- 
niissinrod  nijtumci  jiour  examiner  une  plainte  portée 
uonlre  le  fermier  du  LK>malue  qui  aurait  mis  aux  enchè- 
res <  les  palus  rehaussez  de  la  ville  de  Lanet  »,  quoique 
par  contrat  passé  avec  le  roi  Henri  It,  le  39  septem- 
liri.'  I&55,  les  communautés  de  I^inguedoc  aient  droit 
€  de  Joujrr  et  posséder  lei>  palus,  palus,  garrigue», 
brugotéres  et  pasturages  en  commnn,  et  que  ce  privilège 
leur  ayt  esté  c«nllnné  par  déclaraiion  du  mois  de  din-uni- 
bre  itiOtt  Asitembiée  des  trois  États  de  la  séoécliaus- 
sée  de  Toulouse  :  délibératioiLi  relatives  aux  réparations 
k  faire  :  au  rui  > -  lu  Mi  ^!  s  'I  dan.s  la  juridiction  de 
Soiiit-Ague,  près  Toulouse,  «ur  le  grand  chemin  de  ta 
poste;-' au  pont  de  bois  situé  kPaiaminr,snr  la  rivière  de 
Garonne  ;  —  au  grand  cbeiuin  venant  du  bas  pays  de  Koix 
en  Languedoc  pai-  La  Cau^ue,  Carbuiine.  Rimx,  etc.;  — 
an  canal  de  la'riviére  de  Lèie  <  qui,  n'ayant  pus  l'aligne- 
irirTi'  qni  est  nHivssuice,  s<»rl  souvent  df  «nm  li(  et 
monde  la  plaine  de  Saint-iSulpice  >.  —  15,0U0  livres 
seront  imposées  sur  tous  les  contribnables  de  la  séné- 
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ehauHée  pour  la  réparation  *  des  valièns  ■  de  Rabas* 

ton-!.  —  On  vérifiera  le  doînm.iBL'  arrivé  à  quelques  piliers 
du  pont  de  Cintegabelle,  au  diocèse  de  Mirepoix,  etc. 
On  iniervlendra  partout  on  besoin  sera  pour  demander 
la  cn^sitinn  i\u  rumvi^aux  l'uMii  is  thi  Cinregabelle, 
comme  fait  sans  cause  légitime,  sans  délibération  du 
eoossU  général  de  la  eommunauté  ni  oonsentsnent  de 
l'A.HSlttttfi  du  diorè«'\  —  Riiiatîon  du  «ervice  funèbre  fait 
dans  l'église  des  Cordeiiers  |>our  le  repos  de  l'&ioe  de 
llf  Vouant,  anebevèque  de  Narbanne.  —  Ghialiilealion 
de  20O  livrofi  au  prévôt  du  diocèse  de  Saint-Pons  pour 
avoir  arrêté  et  fait  condamner  une  troupe  de  voleurs  qui 
s'i'rait  '  répandue  il  y  u  quelque  temps  dan^i  les  diocèses 
de  Narboiine,  Saint-i'ons  et  Béziers  »  ;  à  cette  occasion, 
l'intendant  est  prié  d'enjoindre  au  prévôt  général  et  aux 
prévôts  particuliers  •  de  firéqnenter  incessamment  les 
grands  cbemins  avec  leurs  archers  pour  restablir  la  sen> 
reté  publique  et  la  lilMsrté  dn  commerce  i.  —  Les  États 
n'entendent  empêcher  que  l'Assiette  du  diocèse  de  Mende, 
im[K>3e  00  livres  <  pour  Iss  gages  d'un  mettre  écrivain 
qui  enseigne  la  JeunetM  a.  ~-  Règlement  des  sommes  k 
a!l  'uf'f  iiiiï  i'î,i;iii,:r.s  [:uui"  la  ili'peiiie  des  recrues  de  cava- 
lerie et  d'infanterie  qui  auront  passé  dans  la  ligne  des 
étapes.  ^  L'intendant  snra  prié  de  prendre  des  espé* 
dit'nts  pour  que  la  vériflcation  des  dettes  des  commu- 
nautés, si  utile  il  la  province,  «  s'achève  sans  retar- 
denents  >  onéreux  pour  iesd.  oommanautés.  —  Od 
empruntera  112,003  lîvr«s  pour  «  les  employer  au  paye- 
ment lies  propriétaires  des  terres  qui  sont  occupées  par  l» 
canal  de  jonction  des  mers,  .suivant  rosllmalion  qui  en 
sera  laite  et  les  estais  de  distribution  qui  seront  sur  ce 
dressez  ».  —  On  demandera  que  les  cadis  et  burat.s  du. 
Gévandan»  Vélay  et  Cévennes  soient  exempts  du  droit  de 
marque,  comme  ils  le  sont  d^à,  par  arrêt  du  Oooseil  du 
14  octobre  1673,  des  prohibitions  portéss  par  le  régie- 
mont  général  des  manufactures,  attendu  «  qu'ils  sont 
d  un  très  petit  prix  «t  ne  se  débitent  que  dans  les  pays 
estrangers  *.  —  On  poursuivra  la  cassation  de  l'arrêt  du 
Conseil,  obtenu  par  lo  prévol  gén  'ra!  "e'a  provitî.'t?,  p.ir 
lequel  les  fonctions  des  prévois  diocésains  sont  limitées 
b  tain  seulement  des  procès- verbaux  et  in toma tiens,  st 
l'.m  r-i  i  iiislanre  pour -jnc  t- -;<).  prévol.s  soient  mainte- 
nus <  dans  la  faculté,  dont  ils  ont  tousjoursjouy,  de  pou- 
voir infonner,  déd^tw,  £iirs  toute  sorte  do  procédures 
«îl  juger  avec,  les  officiers  de»  pri'si  )i  »ux  voisins  ».  —  On 
demand'TU  conilrmalion  de  l'arri-i  da  Conseil  di*  )06U  qui 
auguuenlo  les  taxation-i  de  ceux  qui  composant  l'A.ssiette 
du  dioLè.se  de  Narbunne,  «  k  cause  de  la  distance  des 
lieux  pour  su  rendra  k  Narlionne  et  du  long  séjour  que 
iM  députés  sont  obiitas  de  lUru  A  UnL  Assietie  ».  = 
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AsaonbUe  dei  troto  fitab  «la  la  séuMutumie  d«  Oaroas- 

sonne.  —  Le  Roi  sera  supplié  d'apporter  qur:'|r[ue  nioelifl- 
OftUon  à  l'édil  de  décembre  1672  portant  Fétal>iiwemeiit 
de  l'ordre  de  N.*D.  du  UoBt-Oarmel  et  deSsIni-Lasare, 
donc  le  procurinir  ^'énéral  s'auturis-  •  ji  un-  r,'  rlitnrr  11-; 
bieiu  de  pluaivurs  hôpitaux,  léproseries,  maLaJreries  at 
eommanderiaa  de  la  provlDce,  nomniAmeat  ii  Saint- 
Tibi'rv,  Florensac,  Toulouse,  Saint-Juliu  «le  Gras^pou 
et  R«vol.  —  Ou  inlervieDdra  partout  où  besuiit  miu 
poar fkire  niaintontr  lee  habllaale  de  Luiwl  dans  la  Jooiap 
sance  île  Iptir^  pwluf.  ((uoiqu'il  soi!  [irrlendu  par  le  fer- 
mier du  Domaine  que  ■<  les  »eigneun>  «lu  Lune),  dont  les 
àraiHa  aoat  acquis  b  S.  M.,  n'avoient  rédé  la  Jouyssauce  de 
cef  riînraisà  la  communauté  que  jusqu'à  ce  qu'ils  seroiiinl 
rebaussés  et  desséchés  >.  —  On  priera  l'intendant  de 
hire contenir  les  tnailn^s  particuliers  des  eaux  et  forêts 
dans  le  devoir  de  leurs  chargée,  avec  défense  de  •  IroaWer 
les  commnnanteis  dans  la  jouyssanee  de  tenra  bois  et 
taillis,  ni  de  les  condamner  en  aucunes  amendes  pour 
raison  de  ce  ».  —>  On  enverra  des  gardes  de  M.  de  Vw- 
osnil  dans  la  malaon  dn  s'  dH>largTios,  ponr  le  contrain- 
dre k  paj'er  la  taille  des  biens  dont  il  juin:  —  On  deman- 
dera aux  commissaires  du  Roi  de  défendre  aux  consuls 
«t  habitants  do  Saint-Esprit  d'obliger  oelnt  d'entre  eux 
foi  entre  aux  États  de  leur  faii-e  |)ai't  i'LUL>'uiii'  til>. 
—  On  prendra  la  causa  du  s'  Taur ,  messager  de 
ToulotiM»  b  Lyon,  contre  le  fermier  dtt  Domaine,  et  l'on 

supplii'  ;i  i  •  Hni  de  cnn-ic-rver  ans  vilies  de  la  province 
«  la  facullé  qu'elles  ont  de  nommer  chacune  en  droit  sol 
des  aeaengw»  a.  —  Le  cardinal  Bonal  expow  les  nuso- 
re*;  qu'il  n  concertées  avec  M.  d'Aguesseau  pour  déchar- 
ger les  communautés  des  frais  écrasants  que  leur  cause 
laTdrilicatloii  de  taiirs  detlee:  k  l^venir,  les  syndics  géné- 
raux de  la  province  se  transporteraient  dans  les  diucè- 
aes  pour  y  recueillir  les  étals  des  dettes  des  cammunautéï, 
foi  nVMraient  plus  à  envoyer  des  dépiitOs  a  lu  suite 
d«a  commissaires  du  liui,  et  le  greHler  d«  la  Com- 
ntiiion  délivrerait  ^ratiit  anx  oommnnantée  totlles 
las  azpidttions  qu  îl  ù  ii(  Mre  :  les  syndics  gém-raux 
aardflDt  payés  et  remboursés  ■  des  journées  qu'ils 
aorolent  expi.S4j,  et  le  grefller  recerroit  amraallflmant,  à 
titre  d'indemnité  de  ses  frai-->  i  t  lU»  -(^  peines,  la  somuiih 
de  6,U0O  iivres  >  :  les  Biats  approuvent  ce  règlement  et 
reoMrcient  IL  d'Aguessean  qui  avait  ofTerl  <de  se  trana- 
porter  dan»  les  lîli/i  'sos,  dont  les  ilottes  n  ?  sont  pas  véri- 
fiées, pour  examiner  et  conooistre  les  chose»  de  plus 
pris,...  des  solaa  qa'll  firand  «ans  oetae  pour  la  soulage» 
metil  di's  iiini|ilt:s  de  celte  provin'o.  ilor^t  i'.s  otit  dusja 
ressenti  do  très  grands  avantages  ».  —  Klat  des  atïairea 
b  tnitar  par  laa  dépulda  «o  Oour,  antre  antrest  l'OMnp- 
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tlon  dn  papier  limbri  «o  divers  caa  ol  pour  certaines 

catégories  de  per;*  miiM,  1 1  rL'vocation  de  I;i  taxe  sur  les 
arts  et  métiers,  «  attendu  la  grande  pauvreté  des  gens  qui 
■ont  sisals  &  oelta  taxe,  qni  aiment  nieax  prendre  te 
parly  de  la  mendicité  ou  sortir  'iu  r  iyaunn'  qiu'  n'.'slre 
pas  asseures  de  pouvoir  vivre  du  fruit  de  leur  labeur  »  ; 
allendn  d'aillenra  qu'en  Languedoc,  <A  les  tailles  sont 
rt^lle<,  rff>-  f,"'ns  «  ne  laissent  pas  d'estre  cotlisez  person- 
nellement, souhz  tiltra  dladnstrie,  qui  fkit  portion  dn 
total  da  la  taille  »  ;  la  réanton  de  la  Chambra  de  l'Êdit  de 
Casteinaudary  aii  P:irl«mi'nt  dfl  Toulnusp  «  at'i>n(lti  que 
lee  motifs  de  reatabiisscmcnl  de  lad.  Chambre  ont  cessé  ». 

—  oraiiflcaiions  d'usagé  :  8.000  livras  au  pMdanl; 
60,000  livres  au  duc  de  Vcrneuil,  30,000  livres  h  M.  du 
Roure,  lieutenant  général,  plus  6,000  livres  pour  ses 
frais  de  voyafje  du  camp  de  l'armée  du  Roi  en  Hollande 
à  Péaefias  ;  7,000  livres  à  l'intendant,  M.  d'Agnesseau,  etc. 

—  Lista  des  commissaires  principaux  des  Âssietles  nom- 
més par  le  c^mte  du  Boora.  —  Ootroi,  —  Bén^dlotiaQ.  — 
Députés  présents. 

t)A  fttUo  218  à  /MfoaM.  —  A  Mont[>ellier,  dans  la 
grande  salle  de  la  maison  de  ville,  du  15  novembre  1674 
au  Id  février  1675.  —  Président  :  t'évéque  de  Mende, 
pais  le  cardinal  Bonzi.  Oommiasaires  dn  Roi  :  le  dnc  de 
V-TTiKuil,  njuviTtunir;  Henri  d'AifUes!>Kâu,  président 
au  Grand  Conseil,  maître  des  raquélas  de  i'Hotei,  in» 
tendant  de  la  provinoe;  Pierre  de  Plenrx  et  PraBQob 
de  Donnaut,  Iré-nrin-s  de  Francu  és  génériH'-'î  de 
&luntpellier  et  Toulouse.  —  Teneur  de  la  lettre  close  écrite 
par  le  Soi  aoz  Étais,  et  d«a  conmlasions.  —  Le  dne  da 
Verneuil  dit  que  i:^  Rr;i  \'n  chanTé  «  d'as-suror  l'assem- 
Llù(i  qu  il  cHl  àaU.siajl  iiu  tunn  qu'elle  a  eu  jusqu'à 
présent  île  luy  plaire  et  du  seoonis  qu'alla  Iny  a  donné 
dans  les  nécessite/,  de  son  Kstat,  particulièrement  dans 
la  dernière  campagne,  celte  province  ayant  levé  des  mi- 
lices pour  s'opposer  aux  entreprises  que  ses  cnnouiiij 
inena/golenl  de  faire  an  Boossilloa  ».  —  La  discours  de 
l'Intendant  et  la  réponse  de  l'évêque  de  Monde,  prési- 
dent, sont  seuleim-nt  mentionnés.  —  Commissaires  nom- 
més pour  véritler  Isa  prouves  de  noblesse  dn  tf  d'Al- 
zau,  en  Ikveur  de  qui  le  marquis  de  .Se.îssac  s'était  dé* 
mis  du  droit  que  sa  1  nv  a.ait  arqiiis  d'entrer  aux 
États,  droit  que  ie  Rut  avait  iraïuféré  à  la  terre  de  Pé- 
sens,  appartenant  au  s'  d'Aliati,  qn'il  avait  érigée 
en  Laronnic  aproa  i>n  aviiir  cnminih'-  ti!  ii  ijji  en  celui  de 
Voisins,  par  lettres  patentes  données  au  camp  devant 
Besançon ,  1«  23  mal  1674.  ^  Sur  l'axposé  toit  par 
11' M  hfb'  !.  syndic  jénéral,  q;;",  hîf>n  que  les 
1U,IMX>  hommes  de  milices  que  la  province  avait  levés 
et  entrsianos  aa  RonssiUoo  à  sss  dépens,  «  oa  dussent 
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servir  que  alx  aemalim  ou  deux  mois  «a  plus,  on  1« 

avr:t  unrdùs  a  rarn-,-'f  lurant  toute  In  rainiurnf"  où 
ils  avoienl  servi  et  laligué  <le  la  uie^me  manu^ro  que 
!«•  troupes  réglées  *  ;  que  ntemnolns,  au  lian  de  «  ren- 
voyi^r  lihrerneiil  api'ès  la  l'HmjiaRiiH  le  peu  qui  Pti  res- 
toit,  on  iGsavoil  retenus  par  force  snus  prùlexte  «le  faire 
des  (léUichemenls  <le  tout  ce  qu'il  y  avoit  de  meilleurs 
»i)li<ats  dans  las  Lutaitlon.s  Jesi  diocèsai,  pour  les  incur- 
porer  lians  ries  corps  réglés;  que  sans  ordre  du  ro.v, 
dai  ofrj;  i>  rs  <A)  tenant  jtur  l«  grand  chemin  ont  pris  ot 
prennent  tous  les  jours  des  soldats  de  milices  qu'ils  ac- 
ensent  de  désertion,  pour  las  i>t»iif;rer  d'allw  servir  dans 
des  compagnies  qu'ils  lèvent;...  que  depuis  le  reloni' 
deiii.  milices,  plusieurs  de  leurs  offlcjers  qui,  pour 
IkcilltM'  ta  désertion  de  leurs  soldais,  leur  avoient  baillé 
des  cfinfreils  hh  H\ijrHant  d'eux  des  billets  [  i  i-imirs 
sommes  sous  des  noms  supposés,  demandoient  prosente- 
BMnt  le  pajement  de  ces  bilMe  L'assemblée  déllMre  : 
qu<>  le  duc  de  Verncuil  sern  pr\^-  de  dofendro  par  ordon- 
nance d'enrùler  par  furœ  des  soldats  de  milice,  t«  Roi, 
d'snvoysr  ordre  à  celui  qni  commande  i*année  du  Rons- 
sill'in  «  de  coii'^'f'ilitT  tnnK  les  unifiais  rÎP';  milirn=:  qui 
ont  rosti',  qnoyqu'ilii  .'iuli  til  inLijijM)i't.-y.  ilaua  «It/!.  cfij)»», 
et  l'intHiidant  de  fiiire  défenses  aux  ortii^iers  des  milices 
de  rien  demander  à  leurs  soldats  sous  quelque  prétexte 
fue  ce  8oit  ».  —  Knlrée  des  commissaires  du  Koi.  Ils 
demandant  un  recours  da  d«us  millions  de  livres  dont 
8.  M.  a  besoin  pour  s'opposer  aux  entrepriaw  de  tant 
de  nattons  Jalouses  de  sa  fflolra  ».  —  Réponse  de  Tévè- 
que  deMende.—  Ay-rî'^  le  lî'  i-.irt  des  commissaires,  l'évè- 
que  de  Commengc  remercie  l'uvéquo  de  Uende  «  d'avoir 
si  bien  aonteun  les  inlérêts  de  la  province  en  représentant 
le  déplorable  Ëi^l  il  (ni  l  Uf  >.■  truuvG  •.  —  On  écrira  à  la 
Ooor  •  pour  tascher  d'avoir  par  OMstiange  ou  autrement 
la  liberté  des  offleters  et  soldats  des  mllioes  qui  OBt  esté 
fait/,  prisonniers  durant  la  c^inpat'ne  —  L'iuisembléo 
<  accorde  gratuitement  au  Roi  et  «an»  cuntitiquence  la 
somme  dedsox  millions  de  livres,  laquelle  sera  levésaux 
fermes  ordinaires  des  impositions  »,  sous  Certaines  con- 
ditions qui  sont  accordé^»»  par  Ic.s  corami^saires  du  l^oi, 
entre  autres  qu'il  n'.v  aurait  en  lli75  et  jusqu'aux  pro- 
ctiaiiis  Étals  aucun  logement  flxe  de  gens  de  gnerra  dans 
la  province.  —  Le  Cardinal  Bonzi  fait  savoir  que  le  Roi, 
V  par  la  pure  nécessité  de  sou  service  ot  pour  lo  bicMi  par- 
ticulier de  oetle  province,  désirait  que  l'assemblée  con- 
sentit qu'il  fat  «nvojé  12  comt>agn!i»  de  cavalerie  et 
84  Compagnies  <rjril'anterie  dans  les  diocèses  deC.ir  a-- 
sonne,  Narbonne  et  hiOen,  pour  y  {tasser  le  quartier 
d'hiver  et  estrs  k  portée  de  s'opposer  anx  entrepris 
que  les  ennente  pourront  faire  en  RoussIIIob  pendant 


HADTB-GARONNE. 

niiver  ■.  —  laseture  Alite  des  Istlre»  du  Roi  et  du  con- 
trôle des  lr<iup<>s  qu'il  VBti!  f  iire  entrer  en  Lan.,-::"  li»  . 
l'assemblée  urréle  que  «  quoique  la  province  soit  exempte 
de  tou.s  lo^tements  Bxee  au  niOTni  dn  don  gratuit  qu'etio 
vient  do  taire  »,  elle  consent  fi  ce  qui  lui  e.sl  d>'mnndé  et 
veut  «que  leiMl.  lettres  et  contn'jle  seront  insérez,  au  long 
dans  lo  verbal  ».  -  Teneur  des  lettres  do  Roi  au  duc  de 
Verneuil,  à  M.  d'Aguesseau,  intendant,  au  cardinal  bonzi, 
président  des  États;  dn  minisire  I.*tellier  au  même,  et 
du  contrôle  des  troupes.  —  L'as»<eiubiée  approuve  le» 
mesures  concertées  par  ses  commissaires  pour  contenir 
les  troupes  qui  doivent  entrer  en  quartier  d'hiver,  et  atr- 
I  Ti  l  ;  que  l'un  imprimera  <  l  iin  in  enverra  aux  cominu- 
iiaulés  qui  souA'rironl  le  lnt;ement  les  ordonnances  do 
Roi  dn  IS  octobre  1678  et  16  octobre  10T4  portant  :  «  que 
Ips  troitftes  seroient  oîilipéi-s  .If  |iay,.r  rie  ;,'ré  a  t,'ré,  sans 
aucuns  taux,  tou^  les  vivres  et  autres  cbt»^  cjui  leur 
•erolent  Ibnrntes  et  ne  poarroient  rien  exiger  des  babi- 
lanta  sinon  lo  simpln  rmiv^rt,  snTi=:  aucune  fourniture 
de  buis,  chandelle  ny  autre  cho.se  en  deniers  on  en  es- 
pèce».'» Les  (tinérailleedo  e  de(%aBtanst,6nvioyé4e  La 
(iardiolle,  seront  faites  aux  frais  de  la  province.  —  flap- 
port  sur  les  preuves  de  noblesse  du  marquis  d'Alzau , 
•  descendant  de  l'illustre  famille  dH  Voisins  u,  venue  eor 
I^anguedon  avec  Simon  de  Montforl,  et  délibération  por- 
tan  l  qu'il  sera  reçu  dans  l'assemblée  •  pour  y  avoir  rang. 
sé;ince,  et  o|iini-r  en  qualité  de  l>aran  de  Voisins  ».  — 
On  fera  imprimer  et  distribuer  «  comme  très  advanta- 
geux  h  ta  religion  catholique,  l^rrast  d«  10*  de  novem- 
bre ilernit-r,  jMP  !-f|uel  le  Roy,  interprétant  son' 
intention  sur  l'arlicle  13  de  la  déclaration  de  1609  ea 
favetir  de  ta  R.  P.  R.,  ordonne  que  les  mfnistras  d» 
lad.  ridigion  seront  Ictiiis  .]••  résiil.T  .iu\  qui  leur 

seront  donnez  par  les  synodes  pour  y  prescber,  pour- 
veu  qve  l'exerelee  y  soit  permis  ».  —  On  priera  le  Pre- 
mier président  do  la  Cour  .les  Comptes  de  Montpellier 
de  différer  la  réception  de  quelques  personnes  de  Is 
R.  P.  R.,  en  faveur  dssqmailea  ■  des  provisions  svolent 
esté  surprises  an  sceau  »,  jusqu'à  ce  que  l'assemblée- 
puis.se  obtenir  de  la  Iwnlé  du  Roy  la  révocation  desd.' 
provisions  >.  —  Il  sera  imposé  pour  la  présente  année 
1675  seulement  et  sanscon-séquence,  la  somme  de:;'.?5,118 
Ht.  demandée  par  le  Koi  pour  l'entretien  des  mortes- 
payes  al  garni.sons  do  la  province.  —  Teneur  d'une 
lettre  du  Roi  en  faveur  des  soldats  do  milice,  où  il  est 
dit  «  que  S.  M.,  ne  voulant  pas  souflHr  que  des  gens,  qui 
ont  S'  I  vi  volontairement...  pour  repousser  les  ennemis 
qui  vouloient  entrer  dans  ce  royaume,  soient  forcez  en 
leur  liberté,  déCmd  très  •xprcstéiiMOt  b  tom  oflieienr 
de  tes  troupes  d'IaqnMitflr  en  nnonos  aorle  ceox  do  1» 
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milice  de  Languedoc  pour  les  obliger  à  entrer  dans^oun» 
eotnpagniea,  sons  prMMl»  qu'ils  m  Mrolent  retires  chèi 

enx  sans  congé  ■•.  —  On  rli  in  iiiflera  l  interimHation  ilo 
ta  déclaration  du  21  mars  1071  pour  lu  consignation  des 
mmmIw,  •  qai  a  porté  4t«  »f  gnuidM  didiiflnttéa  dtn»  l« 
^l«vf'•o  fins  impositions  quo  les  communautés  ne  ti-ouvont 
presque  plus  de  collecteur  qui  veuille  en  faire  le  ivcou- 
Trauent...;  que,  pur  les  poursuites  où  clk>les  Qnn:a;>L>,  les 
Collecteurs  se  trouvant  avoir  diverti  les  deniers  de  la 
tailla,  ih  estoient  emprisonne/  par  les  receveurs:  et 
l'on  recaartiue  que  depuis  celte  déclaration  les  prisons 
on  sont  rompMss,  el  qu'ils  font  presque  Ions  distribution 
de  leurs  Ment;  qu'ils  obtenolent  néanmoins  leur  liberté 

par  le  défaut  d'aliments  —  Teneur  du  tr,iit>-  t'iit  par 

les  États  avec  les  Commissaires  do  Roi  pour  la  révoca- 
tion de  ta  taxe  snr  les  arts  et  métiers.  —  La  ville  de 
BéziiT^  r('<<'T.i  s  ■  s  aisli "lire  à  l'obligation  d'élitblir 
iecompoix  d'industrie,  institué  par  la  Oour  d«8  Aide»  de 
HontiielHer  •  ponr  bdn  supporter  anx  marchands  et 
tnns  ar'is.ui'i  des  vil|p>,  n  iii  'nillable^,  une  partie  des 
impu>«itions,  estant  véritable  qu'ils  participent  aux  mes- 
mes  pilTitiges  et  avantauss  desd.  villes  que  les  ha- 
bitants tailinh'fri  ».  —  tje  trésorier  de  la  Biiirs-^  four- 
nira aux  communauté»,  qui  souffrent  le  logement  des 
gens  de  goerro,  las  aammas  dont  elles  oat  besoin  pour 
payer,  ntivrint  l'ordre  du  marquis  de  Louvois,  •  cent 
solz  par  jour  a  i±;ique  compagnie  d'infanterie  et  la  place 
pour  le  soldat  au  feu  et  à  la  chandelle  de  l'hosle,  et  à 
chaque  place  de  cavalerie 20  liv.  de  foin,  10  liv.  de  |iaille 
«t  4  picotins  d'avoine  pour  le  prix  de  5  solz  seulement  >  ; 
mais  ODinn  <■  ie  don  gratuit  a  esté  accordé  à  S.  M.  i<ur 
l'assurance  que  l'on  a  donné  à  la  province  de  sa  pari 
qu'il  n'y  auroit  point  de  logemens  de  troupes,  et  en  cas 
qu'il  y  en  eût,  que  la  despense  en  seroit  faite  de?  deniers 
ueeroes  do  don  gratuit  le  Roi  sera  supplié  •  d'agréer 
qne  les  sommes  qui  auront  esté  pajaes  par  led.  trésorier 
soient  d«^duite8  des  ii.iyeinciils  du  ùon  ;,'r.ituil  dps  mois 
de  janvier  el  février  prochains  et  les  Commissaires  du 
Soi  seront  priée  de  vouloir  Mon  rsprésenler  f  l'aceaMe- 
mcfil  (111  !a  provincf  Sf»  trouve  celte  anr.i'u  ii  (■.^u^ifl  des 
impositions  qu'elle  est  obligée  de  faire  pour  le  service  de 
8.  M.  :  lalllo,  talHon,  garnisone,  norte»>pa>'08,  gralM- 
cations  ordinaires,  debtes  et  affaires  du  pays  et  antrra 
de  cette  nature,  qui  reviennent  à  1,500,000  ou  plus; 
2,000.000  de  liv.  de  don  gratuit;  400,000  poor  lOCOlUl; 
70,000  liv.  pour  la  révocation  de  l'édit  des  arts  et  mes- 
tiers:  les  avances  el  les  remises  do  toutes  ces  sommes, 
4«t  sont  très  coiinldérables  ;  1,600,000  despenséss  en  1674 
par  les  dkwèaes  en  corps  et  par  les  communautés  parti- 
cniiéna  tant  pour  la  lovée  d«  Biitioes  qao  pour  leur 
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subsistance  pendant  la  campagne;  la  de.-ipense  de  l'es- 
tape  qui  excédera  de  300,000  Hv.  celle  de  ranai^o  dor- 
nipre,  r'f  i.i  roi  iinvr«mei)t  du  droit  des  francs  flefz...  ■ 

—  L'intendant  «era  prié  de  donner  son  &.tls  le  plus  tôt 
potsibla  sur  la  décharge  de  l'usage  du  papier  timbré 
demanilHe  par  la  provlnre,  •■  pour  le.-  ai;les  et  e\piidS- 
tionsqui  regardent  rassernldéflde-iEsialzet  As«iftlc!sj>ar- 
liculières  de*  diocézes;  par  les  murrhands  du  psjrs,  {MNIF 
leurs  brouillards,  journaux,  livres  de  raison  et  aulres 
qu'ils  sont  oblijroz  de  tenir  pour  leur  commerce  »,  ~ 
Rapports  «les  Ojmmi.'waires  nommés  pour  vérifl<;r  les 
impositions  faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  en  1674. 

—  On  s'opposera  aux  prétentions  du  fermier  du  Domaine 
qui  voiiliiil  I  '  .••■■isvoir  ■<  un  dmit  de  lods,  le  cas  de  muta- 
tion arrivant  «,  quoique  pareil  droit  n'ait  jamais  été  exigé 
sur  les  terres  situées  dam  la  sénéchaussée  de  Toulouse 
•  ainsy  qu'il  a  esté  justifié  parles  comil'  *  lUs  tr.'.suriers 
du  lioroaine  de  lad.  t^énescbaussée  ».  —  Service  funèbre 
pour  le  rspoo  do  l'Ame  du  marquis  de  Csslrto»,  tieuto* 
nanl  général  en  Lanj^Ti^iIn,'.  —  .  \it,  r.  In  me  li  s  pr^vi^- 
mens  par  mois  eldans  la  ville  do  Parts  sont  une  nouvelle 
«urobarge  qui  va  h  des  aomues  considérables,  le  Ray 
«oni  SI) ]»[>!»<•  (?(•  trouver  bon  que  les  somine.squi  luy  seront 
accordées,  soient  payeez  suivant  l'anclea  usage,  dans  la 
provlDce,  aux  lomw  ocdinair»  dea  impositions  »,  et  os 
d'autant  plus  qu'il  a  fallu  uu^'uienler  le  droit  d'avance 
accordé  au  Trésorier  de  la  Boui-se.  ou  égaril  «  au  j>eu 
d'argent  qu'il  y  a  dans  la  province  >.  -  Teneur  des  ins- 
tructions données  au  &  Veyrol,  député  par  las  lîtaU  pour 
l'cxécolion  des  mesures  délibérées  le  22  janvier  1675, 
alîn  desHcourirt  teseOBUnonauli-s  qui  souffrent  l&!i  loge- 
ments des  gens  de  guerre  ».  —  On  enregistrera  aux  regis- 
tres des  États  l'arrêt  do  Conseil  du  10  octobre  1074  qui 
maintient  le  marquis  de  Montanëgre  au  droit  d'entrer 
aux  États  en  qualité  de  baron  de  Serviei,  el  démet  le 
S*  d'Hauteville,  Inron  de  Vauvert,  des  oppositions  par 
lui  faites.  —  f-p-^  f.t.iis  n'entendent  empêcher  que  le  diocèse 
de  Mande,  iuipose  les  sommes  qu'il  jugera  a  propos  pour 
réparer  le  grand  ebomin  de  Nloies  it  Mande  par  Saint* 
Jean  de  Oardoiienaues,  >  le:|uel  si>  t^^JllVt'  présentement 
ai  fort  royné  qu'il  y  a  plusieurs  endroits  ou  on  ne  s{;aa- 
rail  passer  sans  risque  de  la  vie  ".—  On  suppliera  le  Roi 
de  supprimer  les  offices  de  banquiers  expédi(ii7nnriir^>? 
en  cour  de  Rome,  nouvellement  créés.  »  qui  seroieiit  d'un 
très  grand  pr^ndloo  pour  les  habitants  de  cetteprovince  «. 

—  On  fera  imprimer  et  distribuer  l'arrêt  du  Conseil  du 
10  janvier  1075,  déchargeant  do  tous  droits  de  sortie  les 
blés  qui  seront  chargés  dans  les  poris  de  Languedoc  et 
de  Provence  à  dostioalion  de  Ueaùna  en  Siolle^  avoo 
l'ordre  do  Roi  à  llaleodaiit  d»  pniMltra  •  80  aoli  pir 
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charge  aux  uiar^'hands  qui  fsroîent  le  chargemant  desd. 
bleds  ».  =  AsMoiMëe  des  trois  Étato  de  la  s^nécliaussée 

doTouloose  :  on  oinploiera4001iv.  h  ivparer  les  chaussées 
de  Monvert,  sur  le  (?rari>l  chemin  deTimlouseii  Caslel- 
inauroii.  —  On  véridera  la  réparation  comtnencéa  au 
chemin  dit  dos  KsJrels  (Étroits).  —  La  Sénéchaussée  con- 
tribuera pour  20,000  liv.  payables  en  cinq  ans.  à  la  «ODS- 
truclion  d'un  pont  sur  la  Qaronne,  à  Carb-juno,  au-dessus 
de  IVmiciK  bure  de  l'Arizei  «  pour  fodiîler  le  commerre 
du  plat  s  avec  les  monts  PyrAndes  »,  ce  qui  eal  d'au- 
tant )tlus  néressaire  que  •  les  guerren  aveo  l'Angleterre 
et  la  Hollande  ayant  interrompu  depuis  quelques  anné«s 
la  traite  des  bleds  et  Tins  du  baut  Languedoc  par  Bor- 
deaux, ce  que  la  ville  de  Tbolo/.<>  et  lu  'lu  -;'  u  t  lîcs  .11..- 
cèm  de  la  senesctiaussée  avoient  pu  débiter  estoit  alié 
vers  la  monisme,..  >.  ^100  livres  sont  aeeonUes  au  s' 
C  iiniiiiirtin,  architocto,  i  en  considération  des  peine-;  rju'il 
a  pris  pour  vérifier  les  punts  et  cbaunsées  daas  les  dio- 
cAses  de  lasénesebanssée  >.  =  TUienr  de  la  lettre  fcriie 
par  le  Roi  à  M.  d'Aguesseaii ,  intendant,  pour  révoque  r 
«  les  ordres  que  S.  M,  avoil  donné  pour  I»  convocation 
du  ban  et  amtos-ban,  k  condition  que  chaque  trenlil- 
honime  dispensé  de  ce  service  l'onlribuera  pour  50  liv. 
«  à  la  lovée  des  comiiagnies  de  chevau-léL'ors  que  le  Roy 
désire  fitire  mettre  »nT  pied  ».  —  i/lntendant  sera  prié 
de  Ikire  un  règlemeot  pour  la  taxe  des  lettres  suivant  la 
distance  des  lieux,  sar  le  pied  de  celui  de  IfUi  (2  sols 
pour  urin  l«(lru  simple  portéo  par  la  poste  d<^pui8  1  lieue 
jnsquà  20,  3  sols  de  20  à  00  lieues ,  5  sols  de  00  k  100 
lieues,  eie.).—  «  Pour  conserver  le  crMll  de  la  province, 
on  examinera  les  rai>'.  i  nN  ■!■»  satisfaire  plusieurs  créan- 
ciers d'icelle  qui  se  plaignent  de  ce  qu'on  oe  leur  paye 
pas  les  interastz  de  leurs  debtes  pour  l'année  demlAre  >. 
—  On  s'enquerra  h  Bordeaux  «  des  dimciultés  qn'"  i  ap- 
porte au  commerce  des  bleds  qui  se  fait  sur  la  rivière  de 
Garonne  par  les  naarebands  du  baul  Languedce  dont 
«  sans  aucun  ordre  léjfitinifon  m  ii'^if' 1ij^  li  i^lpnux». — 
L'asiienibtée  consent  ii  tenir  quitte  la  villa  de  Toulouse  de 
■tontas  les  demandes  qu'elle  lui  fait  b  raison  des  arrérages 
des  étapes,  «  si  les  députés  dt»  lad.  ville  conviennent  pré- 
senlomenc  en  vertu  do  leur  pouvoir  de  payer  comptant  à 
la  province  la  somme  de  ^.000  livres  ».  —  <  Les  députés 
en  Qour  feront  tontes  instances  pour  obtenir  le  rembour- 
sement de  l'eniMrs  dépense  «  qua  la  province  a  faite  l'an • 
née  (kirniore  tant  pour  la  solde  des  milices  dans  le  lieu 
des  eslappes ,  que  pour  toutes  celles  (|oi  ont  été  faites  à 
l'occasion  des  losemenis  Uses  ou  des  quartiers  d'assem- 
blée i..  —  Teneur  d'une  lettre  de  l.ouvoi.s  au  cardinal 
Boosi,  oit  <  il  lui  marque  que  le  Ray  a  esté  satisfait  du 
règlement  qae  l'Asteuliiée  avoll  fait  pour  b»  snlaisUuiee 
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des  ^ui  pages  des  ofticiers  * . — L'Assamblée  recoonait  que 
<  le  travail  de  Messieurs  du  Baraaii  des  Oempies  as  trouT» 

cette  année  très  considérable  à  caus«  que  le»  c  nnpfes 
des  estapiers  sont  extraordinairenienl  grossis  par  le  pas»  < 
sage  des  troupes  qui  ont  aarrl  en  Soussillon  la  campagne 
dernière..,;  néanlmoiM,eomne  la  province  n'est  pas  en 
estât  de  supporter  aucune  despense  extraordinaire,  elle 
prie  .Me,ssieurs  du  Bureau  de  se  contenter  de  la  bonne 
volonté  qu'elle  auroit  d'augmenter  IsuFS  eapices...,  et 
arrête  par  règlement  perpétuel  et  irrévocable  que  la 
taxe  de  MM.  du  Bureau  Jcs  c ,  ,ni|jtes,  réglée  par  la  déli- 
bération du  l"  avril  1661,  ne  pourra  jamais  estre  aug» 
montée  soubz  quelque  prétexte  et  occasion  que  ce  puisse 
oslre  ».  —  Tenour  'l'^  In  ré|ioiiso  Ju  \\  iiiiir  gi-ii''ra!  de  la 
province  à  ia  requête  présentée  à  l'intendant  par  le  aouih 
fermier  de  la  Ibrme  générale  du  papier  timbré.  ~  Assena 
1j1.''!i!i;s  rrni^  Ftr.t';  rie  l^s'^néch-iussép  de  Uarcassonne. ~ 
Règlement  pour  prévenir  les  fraudes  que  commettaient  les 
étapiers  de  eonDiveaoe  a'vec  les  oTOeierB,  Ion  du  passage 
(U's  recrues.  —  Dans  la  transaction  qu'ils  doivr-nf  pa^^er 
avec  les  députés  de  la  ville  de  Toulouse,  <  les  syndics 
généraux  stipuleront  que  la  somma  de  S0,000  liv.  sera 
payée  au  mois  de  mars  prochain,  sans  que  soos  quelque 
prétexte  led.  payement  puisse  estre  porté  plus  loin  ».  — 
Gratifications  d'usage.  —  A  la  demande  du  (ioi,  dont  les 
lettres  sont  rapportées,  30,000  liv.  «ont  accordées  à  la 
veuve  du  marquis  de  Castrics,  lieutenant  général.  —  On 
sa  pourvoiera  contre  l'arrêt  du  Coii-ieil  du  '22  juillet  1073, 
obtenu  par  le  fermier  des  Domaines,  et  l'on  recberchera 
tous  les  actes  pouvant  servir  b  Mre  maintenir  les  baU" 
tant»  de  la  province  dans  l.i  IIImm  i.'  d.!  l.i  iié-  iia  dont  ils 
ont  toujours  joui.  —  Liste  des  commissaires  principaux 
des  Aniettee  nommés  par  le  due  de  Vemenil,  gouverneur. 

—  •  Les  F.nI.iI/.  iii'IibéiMiil  sur  Irs  suMiiiv'-.  conleiiue-'  <',ux 
commissions  de  l'ayde,  uctroy  et  crue,  les  ont  unanime- 
nsnt  accordées  b  S.  M.  et  sans  conséqvenos  •.  —  Béné- 
diction, rré^ontiittoii  <],]  l'oclroi  pai'  le-;  Étals  en  oorpt 
aux  Commissaires  do  Kol.  —  Députés  présents. 

C  t8M  (lifiim.)  —  td-Hw)  ISI  «Milisw,  fe^ltt. 

Novembre  ISTt»  —  l.Wrier  lOTO.  —  Procès-veri»l 
des  séai>(M>s  et  délibérations  des  Étals  de  Languedoc  assem- 
blés par  mandement  du  roi  Louis  XIV. 

De  folio  1  à  foltoll'3.  ~  A  Montpellier, dans  laRrande 
aalls  de  l'Udtel  de  Ville,  du  14  novembre  1975  au  8 
Trier  1070.— Président  :1e  cardinal  Bouzi,arebevéqae  d« 
Narbonne,  .suppléé  h  la  première  séance  par  l'archevê- 
que de  Toulouse.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Ver- 
naail,  fonvemenr;  3.-L.  de  I^uet  de  Nogarel,  marquis 
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de  Calvi«!k»i),  lieutenant  généial,  Henri  d'A^K«ia«aa,  in- 
tendant ;  Jean  de  Castel  et  Jacques  de  BrandoCiin,  tré- 
soriers  de  France  è»  généniUtés  de  Montpellier  et  de 
Tonlouse.  —  Allocution  du  doc  de  Veroeuil  :  «  I.es  loau- 
Taises  <lémarcbes  que  quelques  provinces  ont  Tait  ayant 
coBtriboé  à  la  gioirv  de  celle  de  Languedoc  kc»m»  de  la 
fldélitA  qu'elle  a  ton^oon  en  an  aerrioe  dti  Itoj...  elle 
n'a  pas  de  plus  aeur  moyen  pour  se  conaerver  les  bon- 
nes gr&oee  de  S.  M.  qae  ds  fenérént  dans  cette  mesme 
eondnHe,  qui  doit  estre  la  principe  de  tontes  les  délibé- 
rations que  i:<;tiij  assemblée  |ironiJra  ^.      Mr^mos  oxh  ir- 

tations  de  la  part  de  M.  d'A|;aeuueHU  «  S.  M.,  en  nous 

demandant  nit  aecoan  proportionné  an  baei^  de  aes 
affaires,  nous  isseuro  v.n  mssme  temps  de  sa  protection  ... 
et  notts  met  à  l'abry  des  insultes  dont  nous  eelions  mena- 
eei  par  les  enneula  de  aon  BMat  • .  Il  parie  des  rictoires 
duRni...  Si  la  Tortuni?  n  tu=-h(''  rVen  retrancher  ufle 
((k)nsarbrnck)8ur  un  si  grand  nombre,  c'est  parce  qu'elle 
«et  iivitée  de  n'y  avoir  point  em  de  pari...  —  K^Hinae 
l'urrhevpqup  rlf>  Toulouse  : ..  «  t.n  l-bpplp  fjne  S  M. 
veut  bien  laisser  à  cette  compagniu  ne  lui  Cït  précieuse 
fue  parce  qu'elle  peut  tesmoi;;ner  ^  son  prince  qu'elle 
se  porte  par  aon  inclination  h  lui  donner  du  secours... 
autant  que  laa  autres  provinces  y  contribuent  par  obéis- 
naoe  ».  —  On  Insérera  dans  les  registre»  du  pays  l'or- 
donnance du  Roi  portant  que  <  Mr  Bonzi,  à  canes  de  sa 
qualité  de  cardinal,  président  né  des  Bitats,  aura  seul 
devant  lui  à  l'avenir  un  tapis,  et  un  quarreau  sous  ses 
bras,  à  la  mesae  qui  se  dit  tous  les  Jours  pour  l'asseiu- 
Mée  1.  —  Contre  les  barone  retardataires  qui,  pour  se 
conserver  le  droit  *  d'estrc  compris  <lans  hi  in  iMitiére 
taxe  »,  font  romplir  leurs  places  par  des  gentilshommes 
fc  l'ott wtvre  des  États  jusqu'à  leur  arrivée.  Lee  re« 
roYours  iIps  îaillc^  seront  obliiT;*?  'I'"-  rappurtor  |H-nii.int 
la  tenue  des  Assiettes  les  ampliations  des  quittances  des 
sommes  qu'ils  auront  psjrées  pour  les  capitaux  ou  In- 
térêts dûs  par  les  diocèse-s.  —  Kn^rfp  des  ronHriis-;:i!rr:a 
du  Roi,  qui  demandent  un  don  gratuit  <ie  I.IOU.ÛÛO  liv. 
If.  d'Aguoseeau  dit  qna...  ■  par  la  anédlocrité  de  l'ang» 
mentrition  sur  Is  rîon  çrnUrt  rtf  l'année  dernière,  il  pii- 
roisstiil  nue  la.  houii:  du  Kov  c>^inbattoll  en  nostre  faveur 
OOnIre  les  nécessitez  de  l'Eslat  ».  —  L'archevôquo  de 
Toulouse  répond  «  que  les  effurls  que  le.t  peuples  ont 
(ait  par  le  psssé  les  ont  mis  dans  l'impuissance,  rien 
ne  fitisaittiilevzoonnoistre celle  vùrli^,  que  la  difiicnllé 
qu'on  esprouTe  an  noonnanient  des  tailles,  dont  il  est 
dau  de  reste  des  sommes  très  eonsidérabltt  depuis  les  an- 
riLos  -Icrniàres  ;  la  dépense  du  quartier  d'hiver,  le  paye- 
ment des  dettes  des  communautez  et  la  recherche  des 
f<«Dcs-Qe&  ayant  tout  à  la  fob  également  eepulsé  cette 
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province  —  Rapport  sur  le-t  preuves  de  noblesse  des 
envoyés  des  barons.  —  le  don  gratuit  de  l,100i.000  liv. 
demandé  par  le  Roi  est  accordé  aux  conditions  ordinai- 
res, et  1  S.  M.  sera  suppliée  de  tenir  en  conapte  k  la  pro- 
vince sur  lad.  somme  la  dépense  qu'elle  a  esté  obliqée 
de  laire  pour  rentratenement  de  ses  troupes  pendant  le 
dernier  quartier  d'hiver  •.  —  La  slenr  Jean  do  Doyer, 
sieur  de  Saint  Oermier,  ii  qui  la  survivance  de  la  charge 
de  syndiegéoéral  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse  exercé» 
par  son  père  avait  été  accordée  en  1600,  «  est  reçu  eu 
luil.  rhaïf,'.^  pouv  iV-xorner  avec  le  s'  Jean  de  Bo.ver 
son  père,  coiuointeatent  ou  séparément  ».  —  Protesta- 
tion oonin  «  le  desseia  de  MM.  les  Oommissatm  du 

r{oi  rli>  v<--:iir  à  rasscmbli''?'  pin]r  cslr  >  jirésien^  aux  en-hè- 
res  de  l'équivalent  pour  le  Irienne  à  venir  »,  attendu 
que  ce  dnrff  ■  est  de  l'anoten  patrimoine  de  la  province, 
dans  lequel  S  M.  ri'ii  nul  int  'rest  ».  —  Le  s' de  Boyer, 
syndic  général,  rapporte  •>  qu'une  esmotiou  populaire 
aurveone  dans  Bordeaux  >  l'avait  détourné  de  se  rendre 
en  cette  ville  u  avec  quelques  barqnç'i  ^ii'i)  avait  f;ut 
charger  de  bled,  pour  espiouvcn  ai,  lians  la  débite, 
on  susciterait  à  deux  marchands  qu'il  avoit  fait  partir 
avec  lui  aucun  incident  »,  mais  qu'il  avait  prié  le  maré- 
chal d'Albret  «  d'inlerpooer  son  autorité  pour  rendre  la 
sortie  des  bleds  libre,  puisque  le  Roy  a  eu  cette  bonté 
d'accorder  cette  grâce  à  ses  sq}ets  de  Languedoc  de  pou- 
voir vendre  leurs  denrées  aux  estrangers  «,  et  que  le 
maréchal  lui  avait  promis  «  d'y  tenir  la  main  ».  —  Rap- 
ports des  commissaires  chargés  de  vériAer  les  imposi- 
tions fhites  dans  les  diocèses  au  mots  d'avril  1675. — No- 
mln  iiion  thm  députés  qui  devront  porter  en  Cour  le  ca- 
hier des  doléances.  —  On  insérera  dans  les  registres  du 
pays  l'arrêt  du  Oonseil  du  fl  mai  lien  qui  règle  les  élec- 
tions consulaires,  confirirtp  iioii-iuls  lies  villes  et  lieux 
de  la  province  dans  le  droit  de  précéder  les  lieutenants 
principaux  dans  les  jttdicatvres  royales,  et  déclare  que 
ceux  J'tîri'.re  eux  qui  auront  ri.^sislé  aux  États  ne  jiour- 
roiiléli-ul'orC'és  il  reslitucir  leurs  taxations  et  émoluments. 
—  Le  a'  <Il>  Jonbert,  syndic  général,  rapporte  qu'il  s'était 
opposp  aux  prétentions  du  fermier  du  Domaine  qui  sou- 
tenuit  :  que  le  Roi  succédait  par  droit  d'aubaine  à  un  An- 
glais mort  à  Montpellier,  «le  droit  d'aubaine  n'ajwit 
jamais  en  lieu  en  Languedoc  »,  et  qu'il  avait  obtenu  une 
ordonnance  de  l'Intendant  confirmant  •>  celte  exnmpiioo 
que  la  province  ro^farde  comme  une  Oranchise  naturelle 
avec  laquelle  elle  a  été  réunie  à  la  couronni^  et  comme 
un  privilège  d'autre  qualitii  que  ceux  qui  doivant  estre 
conflrniez  par  les  i-oys  ii  leur  advùnement,...  quoiqu'elle 
ait  esté  maintenue  par  lettres  patentes  de  Oharies  VIlI  et 
de  Louis  XI,...  et  qu'aile finwnorigina  de  iadIapoalliOD 


Digitized  by  Google 


J9i  ARCHIVES  ])K  L\ 

du  droit  Mcrit...  «t  de  Tauthentiqne  omnet  perei/hni  * . 

—  L(!s  Ktats  n'MilHnilont  t>in|>ècher  qu»!  lo  «lloc'-se  ilo 
UontaolMtn  iniiKwi  fioO  tiv.  pour  aider  à  l'antreUen  d'un 
•énlnalro  étnbli  h.  Monlaaban,  par  l'évèfue  fra  M.  de 
Berti-'r.  —  M.  (1(>firainiin>ntPstroi;iion  rass«nib)<^ocotiitno 
baron  d«  Lanta,  en  vertu  de  la  diitibératiun  du  22  mars 
I6S0  Mrt«  •  pear  prévenir  les  sonp^ns  rar  les  rteerra- 
tion<  qni'  \t'<  nouveaux  iiciiuérnnr-.  ilfi  barnnni<'s  pi>ui'- 
roiont  consentir  en  faveur  de  Itiurs  vendeurs,  par  Ics- 
^mIIm  leed.  vendeurs  poarroient  se  réserver  la 
Cieilllé  <lo  rachapl  oii  i|U'*l'T'friii!r«  avanlagc  ijui  e;npè- 
èheroit  i|UA  te  liti-e  de  l'acquùrcur  ne  >leviiil  inconinm- 
table  »,  et  à  oondilion  qu'il  remettra  an  graflfe  des  États 
la  dt^claralion  <  i)orlant  qu'il  s'inscrit  en  faux  contre 
l'actu  ipro'luit  p,ir  la  «lame  (1«  Hunatid.  sa  partie),  qui 
contient  la  faculté  du  r.u'hapt  do  la  liuronnicdé  l^nta  ». 

—  AdjudiciUion  de  la  ferme  de  l'éiiuivatent  en  bloc  et  k 
forfait  pmir  la  somme  de  815,Wi)  liv.  par  an.  —On  sup- 
pliera l<?  Roi  d(>  permeUre  l'incorporation  am  i:har;,'Hs 
des  notaires  de  Montpellier  des  six  ofAces  de  grefili 
des  arbitraires  cr^4s  par  èdit  de  mars  1073  et  acquis 
par  di's  gens  de  la  K.  I'.  li..  •  uM  'tnlu  qu<«  l'init'r  ■■  ■  l.- 
la  religion  oatliolique  est  commun  m  celte  rencontre 
avec  relui  desd.  noiaires,  puisque  par  eelte  nauv<>ll(! 
création,  qui  l^st  4inéri'Uso  au  pulilir,  «m  a  m n'Ui  ii.;  le 
nombre  des  ofilciers  de  la  iC.  P.  K.  ».  — On  insérera  ilaiis 
les  reelsiresdn  pays  un  arr&t  du  Conseil  du  7  décem- 
biv  107",  p  niant  qu'un  P.  Il  «  qui  nv  irt  ntiteiiu  par 
surpris'*  d«s  provisions  de  procureur  postulant  en  U  si*- 
neschansate  de  Beaueaire  el  Nimes.  sans  avoir  exposé 
qu'il  faisoit  profession  de  lad.  rHllLrioii,  rajipoi'lera  iHsd. 
provisions  pour  être  cancclloes,  avec  défunsp  <le  conti- 
nuer l'exercice  dud.  orUceii  peinn  il*»  (aux  et  de  1,5*^  liv 
d'aniHnde  i>.rr  Assemblée  des  truiâ  États  de  la  sénéchaus- 
sée de  'l'oulouso.  DHlibér.ilions  relatives  ;  ii  la  conslruc- 
tion  des  ponts  de  ['  -i  lib ninî  "i  l't  ils  Montberon  qu'il 
•  para  néceesaire  •  de  (aire  pour  la  commodité  du 
commerce*;  —  ii  la  r^ratlon  et  défeme  du  chemin  de» 
Étroits,  envahi  p  '.r  l.i  Garonne  ;  —  a  la  réparation  du 
pont  qui  eet  sur  le  grand  cbemin  de.Qai^ac  à  Saverdun, 
dans  lajuridicllon  de  Gaillac-Touln,  au  diocteeds  RIeu  x  ; 

—  au  pavait',  •  .'i  raison  <i'un  ■-'"n  i  juihh  carr.'M',  des 
ponlils  qui  traversent  la  ({rande  prairie  entre  Muntgis- 
oard  et  Baxiiigie,  leafoels  estolent  devenus  innttles  par 
le  ;i;rand  amas  de  Iwue  qui  s'v  estoit  entt'i'ti-îr;  faute  de 
pavé  •  i  —  aux  râparalionit  à  faire  au  pont  de  La^ar- 
delle;  dana  ta  jaridtotfoada  Roinac,  «le.  =:AJoum0ment 
de  la  construction  projetée  d'un  pont  sur  la  Garonne  à 
Caibonne.—  Ëntréedescouimi«taire»du Roi . M.  d'Agues- 
■aan  dit  foe  la  Roi  accorde  anx  eommvnMrtia,  rar  le  doo 
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gratuit  de  2,100,000  la  snmme  de  1(10,000  pour  les 
dotnniaKer  «  des  dépenses  qu'elles  ont  fait  dans  le  der- 
nier quartier  d'biver  »;  Il  représente  ensuite  •  que  la  nar 
vigatiim  qnl  se  fiiit  aat  denx  exirfmités  dn  «aaal  de» 

DfU ^-M' rs  jivêc  tant  de  commolité,  ne  laissant  pas 
lieu  de  douter  de  la  possibilité  du  reste,  il  s'agit  de  dé< 
libérer  s'il  faut  abandonner  cette  entreprise  qui  a  deaja 
c  m-  miaé  S.OOO.QiK)  '1-  li  v  ,  il.-^quelg  S.  M.  a  fourni  plus 
de  la  ma>'lié  ou  de  faire  un  nouveau  fonds  pour  la  etta" 
tlnuer;...  qull  ne  reste  que  ce  parijr  ii  prendre,  et  qao 
S.  M.  ili'sirti  qu'il  cet  effet  las  I-lslnt^  r  intiminnl  r)i>  faire 
pr'udàtnt  quatre  années  un  fondz  de -iOOiUOO  liv.  paraît 
Il  Hjottie  ■  qu'il  doit  aossy  faire  prendre  garde  cette 
c  jropatinio  de  l'utilité  du  port  qu'on  a  commencé  de  «ons- 
Iruire  au  cap  île  «."ette.  lequel  sert  déjà  d'azile  aux  estran- 
gors...  et  aux  '2-1  galères  <lu  Roy.  h  II  demande  quo 
l'assemblée  nomme  des  députés  «  pour  visiter  ce  port  et 
juger  de  ce  qu'il  y  faudra  faire  pour  y  entretenir  la  pro- 
fondeur nécessaire  ».  —  L'archevêque  de  Toulouse,  qui 
préside,  répoml  «  que  si  l'indeninilé  des  dépenses  du 
quartier  d'hiver  donne  de  la  Joye  k  rassemblée,  la  |>ro- 
position  de  faire  un  fonds  nouveau  pour  le-s  ouvraijes  du 
canal  et  du  port  de  Cette  semble  menacer  cette  province 
>lu  dernier  accablement».  Il  rappelle  les  subventions 

acc;ir  s  i,.u-  I-s  Kl.its  en  1607,  lOTl,  -tr  ,  «  ./l  1-  [.■t- 
mes  exprez  des  traitez  faits  avec  M"  les  commissaires 
du  Roy,  lesquels  avoient  fblt  eapéiw  que  la  province  ne 
soroit  plus  oM'û'''--  ci»nlribuor  à  c«s  onvrn,''  -^,  ctde 
plus,  queï>.  M.  pourvoiroit  au  payement  des  terres  oc- 
cupées par  le  canal  on  aubmergies  dons  la  voisinage, 
et  à  faire  des  pont-  >ur  li>J.  canal  pour  pouvoir  culti- 
ver les  terres  de  part  lil  d'autre  »...  — Nomination  do  cora- 
mis^^nires  ^  pour  vérillersur  l'eslat  auquel  les  ouvrag<>3 
du  canal  sont  présentement,  ce  que  l'on  doit  demander 
à  S.  M.,  et  quels  expédients  on  peut  prendre  pour  lasa- 
lisfa'îro  «.  —  Les  1,0(X),000  liv.  demandées  par  lelloi  pour 
l'aobèvament  du  canal  lui  seront  payées  en  quatre  ans; 
mais  vu  les  charges  sans  lesiiuelles  la  province  est 
préi  de  succomber,  «  des  400,000  liv  riu  premier  et  qua- 
triesme,  il  n'en  sera  imposé  que  800,000,  et  le  reste  sera 
emprnnlé  anx  melNenres  conditions  qn'tl  se  pourra  >. 
—  L'évèquH  de  Béziers,  le  baron  de  Vu  si-is,  les  consuls 
d'Albi  et  d'.^gde  iront  avec  les  commissaires  do  Roi 
«  visiter  les  mâlee  et  jeldes  qui  ont  esté  fbites  an  cap 
de  Cette,  et  vérifier  Testât  in  port,  ;i mr  'îiro  leur 
avis  à  l'assemblée  «.  —  Le  sieur  Barbot  reçu  a  la  sur- 
vivance du  afeur  Caboud,  avocat  de  la  province  an  Ooa- 
seil,  <  sans  gaj^p'i  n'^aritmntn*;,  iniiis  s'^ii!»»raent  pour  l'en- 
gager à  s'instruire  des  affaires  de  la  province  et  eslre 
en  Mtat  de  la  Men  servir  aprei  le  dceei  dud.  Ga- 
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bond  •.  —  8«tr  le  rapport  dé  mb  oommissaires,  l'assem- 
tUa  MT*le  «  qu'il  Mm  lapoaé  60,000  liv.  en  trots  an- 
nin  oonaécatiTes,  k  oommancw  d«  U  i>râ««iU«,  pour 
wtre  einpiojée,  avec  ce  que  S.  M.ftra  rournir  «rklltetirs, 

à  netti).V'îr  ravutil-[>i:)rl  tlu  cap  'le  Hotto  et  on  fairo  tirer 
les  sables  qui  s'jr  sont  aoiasMz».  —  Le  cardinal  Bonzi 
▼ondra  bisn  Mrs  vérMeran  aa  pr^smoa,  avec  lea  mimas 
comrni«;»ire-s,  <  ••r  qu'il  faut  faire  au  çrau  'le  LiiNciu- 
Telle  pour  le  moltre  en  estai  de  recevoir  toutes  sortes 
da  tenfuaa,  afln  que  la  provinea  pnlsaa  profMar  de 
cette  6omriin<?it,^  qu'elle  a  de  d^bit^r  sus  it(>nr^os  ■.  — 
Le  Roi  sera  supplié  de  «  faire  jouir  la  ville  de  Narbonne 
de  la  ertM  appelte^flitt  Mme  misa  «ar  lea  galMllet  d« 
Languedoc  .  pour  estre  employée  à  l'entretien  des  es- 
cluses  de  Saleiie  et  du  canal  qui  va  de  la  rivière  d'Aude, 
pMaant par  NMlwn]M^)Mfa*h'laiiMr.nllB d'ouvrir  toutes 
les  voyes  qui  peuvent  rappeler  le  commerce  dans  la  pro- 
vince, suivant  les  intentions  de  S.  M.,  et  de  conserver 
Vn  ouvrage  qui  nous  doit  estre  d'autant  plus  précieux 
fill  BOBS  a  esté  lataaé  pur  las  Romains  >.  —  On  fera 
ln|irliiiflr  et  distribuer  l*aTrét  du  Oonsell  do  9t  ddeem- 
bre  1675  «contre  les  seigneurs  qui  ont  entrepris 
lUre  Ckire  l'asarcioa  da  la  R.  P.  R.  dans  leurs  oh&taaux, 
aoiia  prdiette  qti'lls  ont  droit  de  ftef,  et  contre  les  sy- 
nodes qui  lt>iir  ilonnmit  ilt';^  ininisîràs  «.  —  L»is  rorii- 
missaires  chargés  de  vérifier  les  avances  faites  par  le 
trâaorler  de  Ui  Boorsa  ans  commanaiilés  où  «talent 
logées  les  troupes  durant  le  dernier  quartier  d'hiv  r, 
rapportent  «  que  tonte  la  dépense  pour  riaCuiterie  reve- 
nait à  la  aonme  da64,60D  lir.  93ob  ;  pour  U  eava- 
lerie,  h  91 .494  li v .  2  sol?  ;  qu'ils  avaient  rétluit  à  41,351  liv. 
10  sols  4  deniers  les  dommages  soufferts  par  las  com- 
mmutntetdei  diooèsesde  Carcassonne,  NarlHNina  atSalnt- 
Pons  çni  avolent  loft'-  R  r^^iments  de  ravalpri»»  pimpri- 
sez  ch,ii;iui  de  6  Ciuiipagiiics,  pendant  12  uu  13  jours 
sur  la  11.'!  dti  quartier  d'hiver,  en  on  séquence  des  ordros 
da  Roi;  qu'ils  eslimoient  h  57,dl5  liv.  las  frais  de  la  le- 
▼ée  de  1,500  hommes  de  milices  faite  en  1075  par  12  dio- 
cAaasde  la  province  l.'s  jiliis  voisins  du  RoussiHon  », 
Mit  aa  total  «  245,330  liv.  8  aols  2  deniers  •.  —  Lecture 
Ctited'nn mémoire  présenté  aine  Stata  par  lesmarcliands 
du  P  O  ''  :  il  est  nrrrtii  ]ii  •  les  d«put<^  en  Cour  for  int  iriri- 
tance  pour  obtenir  l'élablisseraent  *  d'ane  foire  franche 
an  port  de  Celte,  pendant  8  joars,  à  eonunencer  le  InndI 
après  la  fesledp"'  P.is.ju.";,  nt  uns  semblable  il.ni h  t.i  ville 
de  Marbonno,  à  ooramoncer  le  2*  novembre  —  Le  duc 
de  Yemenll  aera  priA  de  ddeh^rger  les  eommanantds 
voisînrs  (Îa  Cette  do  l'obligation  qui  leur  avait  -'ifi.  Impo- 
sée par  ie  marquis  de  Montpez&t,  lieutenant  du  Roi  dans 
la  preTlaca,  c  éa  Cramlr  80  konmas  tontes  laa  nuits  pour 
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la  garde  du  port,...  attendu  qu'on  n'y  reeonnolt  aucune 
nécessité».  —  On  entendra  la  justification  de  trois  habi- 
tanla  du  Tigaa  qui,  par  <  déUbâratioo  du  14  de  ce  mois 
(Janvier  IfflQ)  sont  exclus  pour  tousjoursde  l'enlrdedss 

Estatz  ot  lies  Assiettes  ilu  il:ocèsi>  (ii?  Nismes  à  rause  des 
monopoles  qu'ils  ont  pratiqué  dans  lad.  ville  do  Vigan, 
pour  se  oonserrer  la  dtapoaitioo  des  charges  oonsnlalrea, 
au  pr.^judlff'  liés  arrost/:  lîu  Conseil  et  de  la  liberté  qui 
doit  estre  dans  les  élections  ».  —  On  insérera  dans  les 
recWres  du  pajsllarrètdnOonsell  duS  Janvier  1918,  qui 
exelul  pour  toujours  e  ceux  de  b  R.  P.  R.  fie  la  ville  et 
banlieue  d'Uzèsdu  consulat  et  conseil  polltiqued'icellej... 
l'aMemblia  en  ataamoIgndsaJciTU  an  saignenr  dTea{n« 
rt'n^f's...  qni,  pnr  sfs  in":faTifp<;  prières,  a  engapA  S.  M. 
à  ruldviir  Iti.s  r.aiholiqucâ  de  l'i.fjJiirt.Siio.i  yù  tlz  usioient 
dans  lad.  ville  par  l'abus  que  ceux  delà  R.  P.  R.  ont  fait 
de  l'autorité  qu'on  leur  avoit  toléré  >..  et  elle  prie  son 
président  d'escrtre  à  M.  le  marquis  do  Cbàtoauneuf,  se- 
créuire  d'Estst,  pour  le  remeneiar  da  la  protection  qu'il 
donne  en  toutes  rencontres  aux  eathollfusa,  et  du  sàla 
qnll  Ait  parotstre  toutes  les  Ibis  «tn'il  s^aglt  de  rinldraet 
de  l'Église  ».  ~  Assombl'  ■•  des  trr)isÉtal8 de  laSiinéchaus- 
sée  de  Carcassonne.  ~  Lea  députés  en  Cour  «  fiiron  t  toutes 
poursuites  pour  parvenir  h  la  liquidation  de  ce  qnl  est 
dû  par  la  prnvince  aux.  proprÎL'tairrs;  des  rentes  cons- 
titoées  sur  le  préciput  de  l'équivalent  •.  —  «On  concer- 
tera les  expédkms  qu'on  peut  prendre  pour  donner  queV 
qtif:  ss^i-mrs  aut  parîlcuîlprs  tiî<.'>s  [larrouvertiire  du  ^d- 
nal,  attendu  que  plusiouri  qui  se  trouvent  privez  de  la 
Jouissance  da  leurs  terres  sans  remboursement,  et  obli- 
gez néantraoins  d'en  payer  les  chargas,  s'esloient  trou- 
vez rédailz  à  la  mendicité  ».  —  il  sera  tait  des  Jetons 
•  pour  satra  distribuez  k  Messieurs  du  Bureau  d«s  Comp- 
tes, comme  il  se  praliquoit  autrefois  >>.  —  rompt 'rnsnl 
du  règlement  fait  l'année  précédente  «  pour  la  fourni- 
ture par  eslappe  aux  recrues  de  cavalerie  et  d'IaftinlO' 
rie  >.  —  Sur  l'Observation  de  i'évéque  de  Lavaur  «que 
l'intrigue  de  l'ilecfion  uonaulaire  a  fait  naislre  depuia 
quelques  an neez  de  grandes  divisions  rn'.rc  \ci  haiiitana 
de  Lavaur...  et  que  ce  détordre  provermit  de  deux  arrêta 
du  Conseil  surpria  en  1040  et  1400  par  le  juge  de'Vnie- 
longue,  lesquel/,  >.ont  inii'.  ii  f.iii  contraires  aux  règle- 
ments de  cette  province  et  aux  usages  que  la  considéra- 
tion du  bien  publie  a  Introduit  dans  les  dleottons  >,  Il 
est  arrêté  !]u'on  pnursuivr.i  la  Ciissalion  des  susd.  ar- 
rêts. —  Teneur  de  lettres  du  Roi  au  cardinal  Bonzi  et 
an  duo  da  Vameull,  ob  il  est  dit  que  «les  Sstatste  Lan- 
guedoc neponvnient  ri.»n  faire  qui  me  fust  plus  agr«kb!.i 
que  la  nouveau  fondz  qu'iU  ont  donné  pour  le  canal  de 
communication  des  mers  «...  —  Les  âlals  aooordent  an 

U 


Digitized  by  Google 


m  ABfmVSS  BB  LK 

flis  de  feu  Jacques  Roude  la  surTifAMi  k  famploi  de 
Jmo  BoudO  aon aïeul,  leur  imprimeur,  pour  exercer  led. 
emploi  quand  il  aura  l'Age  et  les  qualités  requises.  —  Le 
s'  dos  S.iLliêres,  nt.iitr-.'  de  Ili  musiquedu  duc  d'Orléan», 
dont  <  les  ouTrages  ont  inérilé  l'agrément  du  Roy  et 
ITkppUudlnameat  de  toute  la  GOvr  •.est  reçu  à  la  sonri- 
vance  du  s'  Molinier,  itilfiinlanl  et  maître  de  la  musi- 
que des  Etala.  ->It  serii  imposé  93,000  Uv.  pour  le  pajre» 
aantdM  inlMls  dos  «os  partienUen  à  qoi  des  lema 
ont  élé  ou  seront  prises  en  1075  et  1076  pour  INinverlure 
du  Canal.  —  Le  duc  de  Vemeuil  sera  prié  d'envoyer  de 
«M  gardât  dans  les  lieux  de  Haruree,  Polnlli  et  der,  an 
diocèse  de  Comtuenge,  chez  les  sl^'ors  d'Aurc,  s>ifî*  de 
Sl-Orens,  d'Aure,  s'  d'Auina»,  lecbevaijei-  de  1^  Margue 
et  le  s' de  Oenerest  de  Jaunae,  ponr  y  dciucurer  •  aux 
(Irais  et  dépens  desd.  sieurs,  Jnaqo'a  ce  qa'tU  aient  satis- 
bit  au  payement  des  arrérages  de  leon  tullea  ».  —  Ora- 
tifleatlons  d'usage.  —  Le'.turt.»  faile  d'aï  arrUdtt  Conseil 
du  17  décembre  1075  qui  remplace  iwr  une  «mmitaion 
pwmaiwQte  eelle  qui  a-vait  été  AtaUle  par  une  dfelarar 
lion  dt>  ]ri02  pour  vtTifîer  lijs  dettes  dea  communautés 
de  la  province,  il  est  délibéré  :  que  «S.  M.  sera  luppliée 
d'ordoDiMr  qm  la  nomlira  des  commlnalns  qu'elle  a 
nomrni sera  réduit  et  n'excédera  pas  celui  des  commis- 
saires des  £$tal2  »;  au  aurplas,  rassemblée  approuve 
oomne  «  avantageux  an  publie  les  riglemenls  portée 
aud.  arrêt  sur  les  frais  de  poursuite  des  [n  oi-rs  cotv  or- 
nanl  les  élections  consulaires,  le  pajramenl  que  les  con- 
mla,  clavairaa  et  autres  devront  faire  par  provision  dea 
reliquats  do  leurs  comptes,  la  remise  Ac-i  iniposllirm^  qui 
se  feront  dans  les  communautés;  elle  nomme  les  députés 
qui  la  représenteront  daai  lad,  «ommitaion,  al  considé- 
rant qu'ils  aeroDt  «  occnpsi  non  seulement  pendant  la 
taniM  de  Bstats,  mais  encore  pendant  le  cours  de  l'année 
quand  il  sera  l)es>)ln,  divertiz  par  conséquent  de  leurs 
aflUres domestiques  et  engagez  a  faira  de  la  dépense 
elle  arrête  «qu'il  sera  fait  nn  fonds  de  10,000  liv.  pour 
leur  indemnité  et  pour  Nts  iV;xi.s  du  greffe  de  leur  com- 
mission *.  — >  Les  corumiss&ire^  nommés  sont  invités  •  k 
travalUer  in«easamment  de  eoncert  avec  MM.  les  com- 
missaires du  Boy  À  des  maximes  qui  servent  de  loy  à 
l'avenir  dans  la  vérification  des  debtes  qui  pourroiant 
estm  eontraeless  par  les  commnnantac,  afin  qu'an  ohé» 
cun  qui  l«ur  voudra  prester  et  les  coramnnnut,  z  nirtsinés 
.soient  inrorme/,  de  quelle  manière  les  emprunts  doibvent 
estre  faiiz  pour  estre  vérifie/,  par  lea  oommissuirM  *.  ^ 
Les  députés  chargés  d'aller  offrir  à  M.  d'Aguesseau,  in- 
tendanl,  la  gratiflcalion  (extraordinaire)  de  10.000  liv. 
qui  lui  avait  été  accordée,  rapportent  que  «  lui  ayant 
«sposé  que  les  Estais,  qui  vojrent  que  cetia  province  rapiit 


tous  les  jours  de  nouveaux  avantages  par  ses  soins  et 
par  te  lèle  qu'il  teamoigne  à  lui  procurer  du  soulagement, 
ayant  cru...  ne  pouvoir  lui  tesmoignar  leur  reconnais- 
sance qu'en  le  traitant  avec  quelque  différence  de  ce  qui 
s'est  prudqué  par  le  passi  «...  M.  d'Aguessaau  avait  ré* 
pondu  <  qu'il  ne  soulTrlrolt  |amais  que  les  Rslats  adjou- 
taH.si.'iil  ijueique  cho^eà i»on  oc<::t.sii:'!i  aux  îuipo^itiousdant 
celle  province  est  chargée,  et  qu'il  n'acceptuil  que  la 
aonne  de7,000  llv.,  ainsy  qu'il  s'est  pratiqué  par  le  passé 
envers  c«'i-^  Ttii  T  int  précédé».  — Liste  des  Ciiminiss.ii- 
saires  principaux  des  Assiettes  nommés  psr  le  duc  de 
yemeull.  Oetrui  des  aonnea  eonlannes  aux  ee«ada- 
si  ins  de  l'aide,  octroi  et  crue. — BéoMiction.— Députés 
présents. 

«.  lau.  (i^faiN)—  ia-iiii«.  ia  iMiMi.^^. 

Novembre  ICVtt  —  février  tcn.  —  Prooàs-verbaui 
des  séances  et  délibérations  des  Âtala  de  Languedoc  as- 
semblés par  mandement  du  roi  Louis  XIV.  —  A  Uoot- 

pellitr,  iiins  l;i  ^.lundu  sillo  de  l'Holel  de  Ville,  du  23  no- 
vembre 1870  au  S  février  1077.  I^résident .  le  cardlniri 
Bond  ;  vioo^réaldant  :  l'archevêque  d'Albi.  Commiasairas 
du  Roi  :  le  duc  de  Verneuil,  le  comte  du  Roure,  lieule- 
nanl-géoéral  en  Languedoc^  Henri  d'Aguessaau,  inten- 
dant ;  OuHIanoe  Caulel  et  Jacques  Baudan,  trésorlara 

de  Krane''  As  prénôraliti''s  la  Toulouse  et  de  Mont;  ollier. 
—  lettre  close  du  Kol.  —  Lee  discours  d'ouverture  du 
eomte  du  Roure  «t  da  llntaadaut  at  la  réponse  du  vice- 
pri^sident  ne  sont  que  mpnlii>nné<i. —  Acte-  œt  .îonné  à 
l  evéque  du  Puy  du  sa  piOlésUtioM  «  nUi!  reulri!t:  du  s' 
de  Clérac,  amsul  et  député  de  lad.  ville,  ne  pr^udlcîa- 
roit  pas  au  droit  qu'il  prélendoit  avuirde  le  fitire exclure 
de  l'assemblée».  —  Les  États  •  considérant  qu'il  leur 
sera  diftlcilo  de  pourvoir  aux  choses  qu'ils  lii  im  nt  faire 
pour  le  service  de  S.  M.  tant  que  lu  sieur  de  Peanau- 
lier,  trésorier  de  la  Bourse  du  Pays,  détenu  à  Paris  pour 
des  affaires  qui  lui  ont  e^te  suscitées  (il  avait  Tté  impli- 
qué dans  le  procès  de  la  liriuvilliers),  sera  absent  de  la 
province,  délibéront  que  le  Roy  sera  sopplié  d'ordon- 
ner quti  les  affuires  l'oiil  empesché  d'iissi^l^r  aux 
premières  séances  de  rassemblé»  seront  iocessamioeat 
expédiée»,  et  qu'il  sera  rendu  lesmoignage  fc  S.  M.  »... 
*'t  iujisi  i.ii  premier  président  et  au  piMcureur  |i'ii<'r;il 
du  Parlement  de  Paris  «delà  probité...  droiture...  et 
Intégrité  dud.  s^da  Pennautler».  —  Lea  s^da  Robert 

ol  de  Cassai^jneiia-nbitons  avitnt  prouvi^  leur  noblesse, 
sont  admis  comme  envoyés  iiu  eoinle  d  Harcourt  pour 
la  barunnie  de  MouUaur  <  estant  du  tour  en  Vivares 
at  de  M.  de  Mirspoiz.  —  Entrée  des  commiasalres  du 
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Roi.  M.  d'AgUMoau  dit  que  •  S.  M.  dmaiidoU  celt«  M- 
•i*  k  la  pravinoe  un  don  jetait  ds  trob  mlllloaa  da  li- 
vres,... qu'il  o&toit  persuu<lâ  que  cette  demande  nV-stoit 
pu  proporlionnée  à  ses  force*  qu'il  scavoit  «stre  qoui 
MpitiséM  par  l«a  aflbrta  qn'ell*  avolt  Iktl  pont  ta  aef  t1«o 
do  S.  SI  ,  mais  qu'il  croyolt...  quu  .son  zèle...  lui  feroit 
trouver  des  mojens  d«  lai  accorder  ce  qu'elle  déaîre... 
«tda  cioalr1bDeraiida8M(n<ttt'all«  avoit  daeontraiiMlra 
ses  e:iiiHiriis  :-i  lui  iluniandor  la  ]ia\x  qu'elle  souhaitoit 
avec  pHssion  pour  le  soulagmneni  de  sea  peuplt»  «...  — 
L'ardiavAi|iM  d*AIM  ««prtnwi  •  la  awprlia  où  m  tnmTOit 
l'assemblée  de  ce  que  dans  le  tempâ  qii'(>lle  ospéroîl  pro- 
curer quelque  soulaf^ement  aux  babilans  da  ia  province 
4«lMHit  dans  le  dernier  aceableiMIll,...  S.  M.  leur  l'ai* 
soit  faire  des  demandes  si  surprenantes  et  il  prie  le 
duc  de  Verneull  <  de  trouver  bon  que  l'assemblée  prit 
quelques  jours  pour  examinor  la  proposition  »...  -  Lec- 
tore  da  procèa-Tarlial  de  l'année  précédente.  —  Les  rlé> 
poUsenConr,  au  cours  da  laor  rapport,  disent  que  si 
dans  queiqu'uMi!  Ihs  nfriUL's  [u'ilsont  poursuivies  «  ils 
n'avolant  pas  eu  un  auccez  ausay  fovorable  qu'ils  la  poo- 
Tolant  attandre,  on  an  daroit  altrlbow  la  caaM  k  l'«li- 
SHiict;  du  M«'  le  carillri;il  Boti/.i,  avant  l'slé  obligé  de  par- 
tir pour  Rome,,.,  car  S.  E.,  qui  a  beaucoup  d'a/Iisction  pour 
l«  IntoreaUt  da  «alla  provinea,  aurolt  reodo  par  aon  ara- 

dit  le^  a(Tai:'e.s  ais^'-'s  i:l  lô  succcz  plus  avantaffoux  ».  — 
Remise  d'un  arrêt  du  Conseil  du  26  septembre  1076, 
•  par  taqnal  la  Rojr,  rar  l'arls  da  U.  J'Agow «w,  tataa- 
dant,  maintient  les  diocèses  de  la  province  dans  la  fa. 
cttité  de  nommer  et  eslire  des  grefners  et  lieutenantz 
da  préTdt  diocéniDs.  »  —  Las  États  accordant  an  Roi  un 
don  (rraltiit  de  trois  millions,  payables  ans  lermas  ordi- 
naires, et  «  considérant  que  la  province  ne  peut  fournir 
qa'uiie  ])ari)ede  calta aonme par  la  voye  derimpiksition, 
attendu  qu'elle  surpasse  s«s  torces,  Ils  priant  laur  prési- 
dant da  nommer  des  comminairas  pour  examiner  les 
mofans  da  pajsr  la  surplus,  qui  seront  moins  h  la  foule 
dus  pauplaa  ».  —  Les  cunulssaires  du  Roi  «ont  priés  de 
€  rmdre  leurs  bons  oflloss  auprès ds  S.  U.  pour  procurer 
à  la  proviiict^  <[uelque  sr)ii;aK>'>iiKril  dans  l'impuissance 
oti  elle  se  trouve  de  payer  kt  don  excessif  qu'elle  vient 
da  lui  aeoorder  ».  —  L'arduvAqua  da  Toulouse,  naUula, 
sfir.'i  visiti!  il«  la  part  des  Ktats.—  On  ins.'-n'ra  .lans  les  re- 
gistres du  pays  un  arrêt  du  t)  octobre  1670  obtenu  par 
Pévèqua  d'Daès,  tehfbant  à  toua  «lllelars  da  Joallea  «  de 
nommer  aucun  des  nouveaux  convertis  ilf;  ta  pr  ivlnce, 
pour  séquestres,  tuteurs,  curateurs  et  coiiunissaire^,  pen- 
dant trois  anniaa  du  Jour  da  imrounTarsioo,  dont  S.  M. 
les  deschnrfj?,  me?rnp  reiix  (jni  ont  «>st^  nnnirafl7  depuis 
leur  conversion  •.  —  M.  ie  duc  de  Vernouit  sera  prié  de 
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doonar  de  ssa gardas  pour  aller  prendre  <  dans  la  villa 
deNismes  renaître  à  quelque  personne  de  qualité  qui. 
soU  i-athri|i.iue,  une  flile  de  la  vil|«  d't.'zej  qui,  h  la  veille 
d«  sa  marier,  ayant  fait  dessein  de  se  convertir  à  la  re- 
lil^on  calhollqua,  aTOit  ostA  enlevés  dannSt  par  osux  du 
C<Hi.si.sti)ire  et  menée  dans  N'i-irties  m'i  ilz  ladéliennent  pour 
l'empescber  d'exécuter  son  dessein  ».  —  Le  président  fait 
savoir  qu'il  y  a  un  ordre  du  Roi  pour  •  denander  à  l'as- 
semLlilo  la  leviS:!  .î'un  r^i?i!t)ont  de  drafrons  de  17  com- 
pagnies pour  tenir  lieu  de  4,500  bommes  de  milices  que 
S.  M.  avtilt  rdsoln  do  lui  damandar,  iaqnal  régiment  sa* 
roit  entretenu  pendant  la  guerre  aux  de'pers  di>  la  pro- 
vince » ,  iiiiiis  bivernerail  hors  de  l>anguedoc  ;  •  que  si 
l'assemblée  Jugeait  quo  Ut  provinca  (Ut  plu*  soulaffAe  da 
convertir  ce  régiment  de  dmsrons  en  2  régiments  d'infan- 
terie de  1200  hommes  chacun,  S.  M.  s'en  contenteroit  ». 
—  Les  É;ats  accordent  la  levée  dud.  régiment  aux  (tlda 
de  la  provioce,  à  rai»r.n  de  8,500  liv.  pour  chaque  compa- 
gnie, en  oa  compris  le  quartier  d'assemblée,  les  man- 
teaux, l'armement, etc.;  néantmoins  S.  M.  serasapplida 
da  sa  contenter  da  12  compagnies,  de  distribuer  les  cota- 
missions  aux  personnes  de  la  prorinea  qui  asront  pro- 
pres à  rot  (jinploy,  et  ilrt  prendre  sur  soi  l'entrelenement 
et  subsistance  pendant  toute  l'année  dud.  régiment, 
laquai  oa  pourra  servir  qu'en  Rotissillon  *.  —  c  A  Tava- 
nir,  par  règlement  iierpétuol  et  irrévocable.  les  estapiers 
seront  tenus  de  remettre  le  compte  de  leur  dépense  an 
plus  tard  S  jours  aprai  la  procession  des  Bstalz,  passé 
lequal  délay.  Ils  seront  rcinttanine/  eu  l.i  somme  de  rent 
soiz  par  jour,  tont  ie  tentps  qo'ilz  auront  esté  en  de- 
meura». «^Ciimmlssalrea  nommés  pour  r^er  la  ligna 
de  l'étape  et  «  voir  les  lisux  qui  sont  les  plus  commodes 
pour  loger  les  troupes  dans  leur  passage  >.  —  I.'évéque 
de  Manda  aipOM  qoa  l'AssIelte  de  >  ju  diocèse  avait  fait 
•  accommoder  le  grand  chemin  qui  va  de  Niâmes  à  Paris 
par  l'Auvergne,  passant  par  St-Jean  de  Gardonnenques, 
que  cette  réparation  devant  estre  d'une  grande  utilité 
ponr  le  l  ominerca  du  diocèse  da  Nismee,  on  lui  arolt 
fait  espérer  que  Ce  dfooàse  Toudrolttalan  fkire  lesfiraix: 
de  M  qui  regardait  son  territoire,  mais  qu'il  n'a  voit 
pas  voulu  entrer  dans  cette  dépense  sons  prétexte  que 
le  eonnaree  da  la  Tille  da  NIsmes  àa  tniuva  aslably  par 

d'autcea  vnyi's  -jn:  lui  smit  ]ihi5i  i-ijujuKules  ».  Sur  quoi 
il  est  arrêté  que  Messieurs  de  l'.Vssiette  prochaine  du 
diocèsa  de  Nimas  seront  axborlda  h  aehaTar  oatta  rdpa- 
ralion,  vu  «  l'utlHt«  que  le  j,'«"ëral  ili'  !a  province  doit 
en  ritc-4<voir  >.  —  Teneur  de  lettres  du  iioi  au  duc  de 
Varn>tuil  et  au  t-anlinal  Itonzi.  où  il  est  dit  •  qu'il  ast 
sy  satisfait  du  ;èle  des  Ksiatz  iiu'il  leur  fait  remise  da 
300,000  livres  sur  les  trois  millions  portez  par  leur  déli- 
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béraUon  >.  —  Rapports  d«  commiuairw  chargés  de 
T4rite'  ks  tm^otUiou  IUt«  dam  Ua  assiottos  des  dio- 
oitaa  «a  mois  é'^nU.  ItM.  —  Tennir  d'aiM  lettre  oit  1« 
Bai  Idmolgna  n  ntf afàetloii  *  d«  ta  onnièra  dont  I» 
BstaU  ont  reçu  la  propi>sition  faite  de  ■■ii  [lart  p  lur  la 
levée  d'an  régiment  de  dragons  —  Informée  par  une 
dépêeb»  de  LooTOfe  que  *  S.  M.  «ouhidtdt  qu'on  ter- 
minât  bientôt  cotte  affaire  %  l  a*-  uiblée  arrête  -  qu'il 
sera  euprontÂ  144,500  liv.  pour  servir  à  la  levée,  ar- 
nauMot  et  équipage  ded.  réglomt,  q«t  doit  *  hoir  IIm 
des  inlli'"<'s,  tant  [lour  cette  année  que  1*  s  suivantes,  et 
pendant  tout  le  temps  que  la  guerre  durera  »  ;  que  l'on 
tmpoaare,  aux  termea  ordaidna  daa  loipotltioBa  Jiuqti'à 
la  publication  de  la  paix  avec  l'Espiigne.  la  sommo  da 
221,040  demandée  pour  l'entretien  dod.  régiment;  qu  elle 
altandoone  la  revenant-bon  à  provenir  •  des  places  mor- 
tes ■  dud.  régiment,  à  condition  que  la  province  demeu- 
rera quitte  des  remontes,  recrues,  dépenses  des  hôpi- 
taux, etc.  —  •  Estât  de  ce  à  quoy  montera  la  levée  et 
aubslstanoe  pendant  one  année  d'un  régiment  de  dragons 
.  eompoed  de  17  compagnies  ».  —  Snr  le  rapport  qui  lui 
est  fait  que  dès  1074  «toutes  les  terres  de  la  communauté 
d'Alban,  au  diocéze  d'Albjr.  avoient  esté  entiArement  aban- 
donnéaa  et  dégnerpies  parles  bnMtaitls  «  (qnl  n'en  pon> 
valent  [iliH  jiavHr  los  cîiiitv'c-;',  te?.  États  .irdonnent 
ga'on  mettra  aux  enchères  le  bail  dt^sd.  terres  <i  et  qu'on 
en  panera  le  contrat  à  cens  qui  Airont  la  condition 
meilleure  du  diocèse  ».=:Assembl<^  it^s  trois  élat-^  île  la 
■énéchanssée  de  Carcassunae.  —  ■<  L<eg  Assiettes  des  dio- 
eèaaa  «ont  eshortéaa  de  aeeonder  ta  réaolnUon  que  8.  IC. 
a  pris  de  faire  f^txhUr  dans  tonti;*  les  bonues  villes  et 
gros  Lourtjsidu  royaume -les  hu.ssil!auxgénérauxk  l'exem- 
ple de  la  ville  de  Paris,  pour  y  enfermer  les  pauvres  men- 
diants, afin  de  les  ioatruire  à  la  religion  cathoUqne  et  aux 
bonnes  mœurs  et  ponr  tea  Ure  trandilsr  à  dsa  manu- 
factures, etc.,  et  au  cas  qu'il  soit  pris  pour  ruison  de  ce 
délibération  d'emprunter  ou  d'imposer  quelques  sommée 
pour  employer  aux  Inatimenlz  desd.  hoepitaux,  etc..  a 
esté  arreslijque  lesd.  sommes  ne  pourront  estre  emprun- 
tées ou  iopweez  que  Im  Estalz  n'y  ajrent  donné  leur 
eonaentement».  — L'évêqne  dHaés  entretient  l'aasembMe 
d'un  di(fér>;rul  .[ui  s'i-st  élevi'  dans  son  diocèse  l'an- 
née dernière,  t  l'occasion  de  la  levée  des  milices,  pour 
ta  nomination  des  olSeiere,  entre  le  cemie  du  Ronre, 
lienten.artt  du  Roi  dans  la  provinrii.  et  les  commis- 
saires de  l'Assiette,  lu  premier  prétendant  que  cette 
BOmiaation  était  un  droit  de  sa  charge,  et  les  commis- 
saires que  <  l'tail  à  eux  d'y  pourvoir,  •  conformément  h 
l'usage  de  tout  temps  observé  dans  la  province  on  pareil 
4X1».  =:  Anenhiée  des  tiota  Élata  da  taiénédiatiaiéa  de 
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Tottlonee  :  La  somme  de  4,000  livres  Imposés  sa  WlS 
pour  commsocer  un  pont  sur  ta  Garonne  près  de  Car- 
bonne  sera  employée  àriparer  ta  pont  couvert  de  Buiet, 
sur  ta  rlvilrs  du  Tarn,  auquel  «une  troupe  de  bobé- 

mlen s  passant  aud.  liei:,  lu  in  iis  d'avril  dernier  1 1677), 
avoit  mis  le  feu  dans  une  nuit,  la  moitié  duquel  fut  en- 
tlèrement  bnitlée  ».  La  délibération  porto  ■  qu'il  n'y  n 
que  ce  pont  sur  le  Tarn  Jt')>uisMi):it:iubanJusqu'àAlbj>. 
et  qu'il  c  est  absolument  nécessaire  pour  le  commercede 
l'Altalgeoia  et  pour  toutes  les  Toibirss  qui  vont  à  Parte 

par  l'Auvergne  ».  —  Il  sera  fait  pro^îamatinn  lies  ouvra- 
ges à  faire  <  |iour  la  réparation  du  grau  de  La  Nouvelle, 
qui  peut  servir  à  ta  sortta  d'une  homia  pnrttoâas  Ueda 
de  la  province,  et  ce,  sur  le  îcvls  du  «<•  de  I,a  Fsuille, 
inspocteur  du  Roy  sur  les  travaux  du  Canal,  qui  a  vé- 
riflé  tous  les  défaulz  dud.  grau  et  de  l'embouchure  du 
canal  de  Narbonne  dans  l'eslang  ».  —  Lettre  du  Roi 
en  réponse  à  celle  que  le  cardinal  Bonzi  lui  avait  écrite 
pour  lû  remercier  d'avoir  fait  remise  à  la  province  de 
300,000  sur  le  don  gratuit  :  ■  Je  suis  si  contant  de  vm 
services  que  si  vostre  fitlicité  dépend  de  ostts  satia&o- 
liiiri  (-iMiiiii*i  v'nis  iiip  l'écrivez,  il  n'y  a  personne  dans 
mon  royaume  qui  soit  pins  heureux  que  vous  *.  —  OA 
interviendra  partout  o&  besoin  sera  ixHir  enpêeher 
l'étab'.lsïtemont  d'un  assesseur  en  tllre  dans  la  ville  de 
Puylaurens,  attendu  qu'à  Toulouse,  Montpellier  et  dans 
tes  prloeipeles  villes,  Isa  assesseufs  sont  destituaMssb 
la  volonté  «  des  con^u's,  qui  '«s  DTit  nommez  pour  les 
ajder  dans  la  distribution  de  la  justice  et  police  pendant 
l'année  de  leurcharge,  et  qu'on  n'a  Jamata  vud'asssasswu 
en  titre  d'office  dans  le  Languedoc  ».  —  On  priera  l'in- 
tendant d'ordonner  que  le  pont  de  Lunel  liui  menace 
ruine  sera  répariS  >>  pour  l'utilité  du  commerce,  estant  le 
seul  par  où  on  peut  passer  la  riviàre  du  Vidourle  pour 
aller  ii  Lyon  par  le  grand  chemin,  et  que  les  fermiers 
du  Domaine  affecteront  au  payement  de  ces  réparations 
les  revenus  du  péage  qu'ils  lèvent  sur  led.  pont,  atlsDda 
que  l'establissement  dudi  t  péag<>,  aussi  bien  que  de  tous  Isa 
autnr-:  '.ii  [ir  ivl.ire,  n'a  esté  fait  que  pour  l'enlretene- 
ment  des  ponts  et  chemins  >.  —  On  poursuivra  au  Con- 
seil un  arrêt  général  pour  que  les  Inslancee  quelconques 
des  habilant<de la  provlu'  e  qui  vunt  obligés  de  piailler 
devant  le«  tribunaux  étrangers  «  seront  jugées  suivant 
ta  inH  écrit,  us  et  eontnmas  observes  dans  les  remp»- 
gnies  sup'Viinii-es  de  la  province  ».  —  O-î  fns-Vora  «  dans 
le  prucèsi-verbal,  pour  y  avoir  recours  si  besoin  est», 
une  lettre  du  Sol  oà  sont  acceptées  tes  conditions  nlssa 
par  l'assemble  à  la  levée  d'un  régiment  de  dragons,  et 
«  l'article  de  celle  de  M.  le  marquis  de  Louvois  portant 
qu'outre  toutes  lescboast  que  S.  M.  pronettolt  d'aObe* 
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tuer,  riMMobU*  Mroit  l«aM  qnitl»  d«  U  ramonte  diut. 
Mgtnisnt  a.  —  TiBnMr  da  cas  Miras.  —  On  paiera  par- 
tie de.s  frais  Jh  Ju^ment  «t  *l'i'X''-  uiiDn  (in  l'jis.sassin 
d'an  collactour  des  tailles  do  Qév&udaD,  tué  sur  le  cli«- 
■la  pendant  qu'il  portait  fc  H«nd«  l«a  denfer*  de  •»  r»* 
cette.  —  Ajjpnibalion  dii  la  commission  do  messager  ac- 
cordée au  Combes  jMu-  les  capitoals  de  Toulouse  «l  les 
eornnls  d»  Oastres.  -~  <  Lorsqaa  las  syndlos  gdndnmx 
seront  obligez  d'appeler  des  arocatr  fîu  Ornsi  il  ]iour  \>r'.-n- 
dre  leur  avis  sur  les  affaires  de  la  province  qui  s'y  trai- 
Imiit,  Ib  appétoront  le  a*  Oalmiid  aBciAn  avocat  des 
États  aud.  Citnssil,  qui  s'est  rtt'nifs  de  svm  «=mploi  en  fa- 
veur du  s'  Barbot.  —  Oui  «  les  plaintes  contre  les  pré- 
posai aux  flsemlaa  royales  poar  la  kmagadeachavaux, 
l'intendant  sera  prlt5  fl'nliliprff  'es''-  cnnimi-t  h  tenir  on 
nombre  suffisant  do  bons  chevaux.  <i^nt>  toutes  lus  villes 
principales,  et  de  régler  le  prix  du  louage  pur  proportion 
de  la  distance  desd.  villes,  sans  qu'il  soit  loisible  auxd. 
commis  de  l'augmenter  sous  quelque  prétexte  que  ce 
soit  > .  —  L'Assiette  du  diocèse  de  Montpellier  est  axhor- 
lée  à  ooDtrlbaer  avec  la  ville  de  Frontignan  «  au  cure- 
ment  du  canal  de  fflstang  qui  sert  ans  négotians  pour 
tran.s|)grier  leurs  njiir(1i;in'!ise-ï  dans  les  ports  de  rr^ite 
coste,  lequel  est  entièrement  comblé  ».  —  Le  Roi  sera 
c  aapplld  de  maiotentr  Isa  hafatfants  de  la  piovince  dans 

son  fllli'lt'line  "iberté  .xiiiviuil  laiiiinllu  il  iaiir  est  pfirrnis 
d'accepter  toute  sorte  dliéréditez  par  bénéfice  d'inven- 
taire, eide  ae  Adradmaneiper  eane  prendre  lellrea  deebaa* 
celleria,  et  tls*  t-t'^viiquer,  pour  cm  qui  la  régarile  s^uî^iment, 
l'arrest  du  26  septembre  1070  qui  ne  fut  donné  que  pour 
la  iMtji  d«  droit  «Mmstomler  >.  —  La  cardinal  Bonxl  dit 
que  le  marquis  t1«  Chfi(fl;utneuf  lui  a  dinrip  avis  «  qun 
S.  M.  a  envoyé  ses  ordres  t  MM.  les  lieutenantz  du  Koy 
at  à  H.  l'Intendant  da  M  'tnm?ar  snr  la  roate  des  gene 
de  guerre  lorsqu'ilz  entrent  ot  sortent  do  la  province,  afin 
de  les  faire  vivre  dans  la  discipl.ao  militaire  fel  réprimur 
parlearpréaenoela  licence  et  le  désordre  desd.  troupes  i. 
•<-'  La  RM  eara  prié  «  d'af^si^'n  r  un  fonds  pour  les  répa- 
rations urgentes  dn  ooll^gu  i  uyal,  conclave  et  amphi- 
théâtre de  ITTniTereité  de  médecine  de  Montpellier,  sans 
quoy,  les  proftiBaDrsDB  pouvant  plus  continuer  leurs 
levons  n'y  faire  des  démonstrations  publiques,  les  asoo- 
liers  soront  obli^'ez  de  ae  retirer  «.  —  L'assemblée  *.  ar- 
rête à  la  somme  de  144,500  liv.  1&  sols  l'estat  des  foules 
•raArtee  par  laa  haWtantx  de  la  provlnoe  des  troapas 
qui  ont  passé  dans  la  de  lestaiie  —  1,003  Hv. 
sont  accordées  aux  Oarniélites  de  Toulouse  pour  les  aider 
k  réparer  leur  nonaalère  qui  aralt  été  brftié,  «t  ee  sur 
la  rficornmandation  de  l'archevàquo  di;  Toulouse  *  i|u'on 
sçalt  prendre  beaucoup  de  part  dans  les  intérestz  desd. 
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I  Allée*.  — OratiOcationt d'usage.— NonTaaiKConmia- 

sairm  nontméa,  eonfbroidinent   la  délibération  dn  7  <S- 

vrior  1070,  pour  travailler  avw^  lus  commissaires  du  Roi 
•  k  la  vériâwtioa  des  impositions  des  communautés  da 
rannie  présente  1677  ».  —  <  Aux  Bstatz  prochains,  pour 
soulager  le  grand  kareati  des  comptes  et  le  mettre  en 
estât  de  travailler  avec  plus  de  diligence,  on  le  parta- 
gera, pour  en  former  un  deuxiesma  qui  tara  cliargé  de 
raudilli.ii  et  r'u--ture  des  coin|ites  des  recrues  qui  passe- 
ront pendant  l'année  dans  la  ligne  de  l'eetapa...  S.  B. 
est  iMida  da  régler  os  anaond  bureau  en  la  nanfêra  qu'elle 
le  jugera  à  propos  «.  —  Liste  des  commiss-iires  [»rinci- 
pauz  des  Assiette^  nommé^  par  le  duc  de  Vomeuil,  — 
Octroi  des  sommes  contenues  aux  aouimisaimta.  —  Béné- 
diction. —  Députés  présents.  —  c  Contrôle  des  lieux  des- 
tinez  pour  les  estapes  des  troupes  de  Languedoc  durant 
l'année  1477  ». 

c.  Mtl.  (H«gu4rc.)  —  In-bliD.  W  fpui1>i!ii.  ptpiar. 

Novembre  1M9 -Janvier  1698.  —  Procès-verbaux 
des  aéanoM  et  délibérations  des  États  «te  Languedoc  as- 

seiiiblés  jiar  inaiidentenl  du  roi  Lniiis  XIV.  A  Pézcnas, 
dans  la  chapelle  dus  Péaitents-Noirs,du  17  novembre  1077 
au  15  janvier  161V.  —  Préetdeot  :  la  cardinal  Bond;  Tiee- 
;irésident  :  l'arehevê<|rie  île  Toulouse.  Ccinrnissaircs  du 
Roi  :  le  duc  de  Veraeuil,  gouverneur,  J.-B.  d«  Broutln, 
marquis  de  Monlanègraet  barm  da  Servies,  lieutenant 
géfii'ral  ;  H.  d'Aguesseau,  intendant,  da  Languediic  ;  Her- 
nard  de  Noiei  et  Maurice  de  Orefeuille,  trésoriers  de 
Fraoea  *èa  géméraHUa  da  Tbolooaa  et  da  Hontpalller.  — 
Allocution  du  duc  de  Vemeuil.  —  Discours  de  M.  d'A- 
gues«eau  :  il  célèbre  la  prise  de  Valenciennes,  de  Cam- 
brai, la  victoire  de  Oassel,  la  gloire  et  la  bonté  dn  Roi; 
il  s'f  tonne  «  qu'un  roy  si  fier  et  si  redoutable  k  ses  enne- 
!i<is  puisse  avoir  des  sentiments  si  tendres  pour  ses  peu- 
ples ..  Que  dire  de  sa  force  et  des;t  sagesse? ...  Il  .semble 
que  S.  M.,  après  qu'elle  a  seeu  demcalar  ceux  qui  sont 
plus  dignes  de  la  servirr  infine  en  eux  tes  talent}',  qui 
leur  sont  plus  propres  pour  s'en  acquitter  :  ce  qui  paroist 
dans  le  choix  qu'elle  a  fait  du  gouverneur  de  celle  pro- 
vince, du  préaident  des  Ritatz,  él  du  marqnis  de  Monta- 
nègre  qu'elle  a  pt  l-i  du  I  orps  de  la  IMblesse  p  iure^lrr» 

eon  lieutenant  général  ».  —  Réponse  de  l'archevêque  de 
TUalouae  (toute  en  complimente).  —  TérHIeatinn  dea 

preuviw  de  riohli'sst»  df  s  d.s  Tîiiorry,  de  Ribend  et  de 
Pu^busque  de  Pauliac,  envoyés  des  barons  de  Servies, 
de  Capendtt  at  d'Ambrea.  —  Adnlsalon  du  marquie  da 
Saint-Point  en  qualité  de  buron  de  Senaret,  une  dos  huit 
b&roonies  de  tiévaudan  qui  ont  droit  d'entrer  par  tour 
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aux  États,  tnaUf  pris  d'un  arrèl  «ia  Parlemeal  de  ParU 
par  iflqunl  il  mi  nrdonné  qvs  «  lod.  tlmir  rentrm  dam 

la  Joniss-incit  lie  1;\  (erre  <\e  S*!riari>t  Jusqu'il  ce  que  M.  le 
marquia  de  Beaufort  lui  ayt  payé  oe  qu'il  doit  de  rasto  du 
prix  d«  lad.  tam  qui  lai  fat  vendue  «n  1600.  «-  Rail- 
tScalion  tu  r^iTtfntiant  fait  par  le  cardinal  Bonzi  pour 
l'établiss'Jineni  d'un  bureau  i»articull«r  puurouTret  dure 
las  tiomptet  de  tad^peniadas  racrues,  «  alln  de  soulager 
ie  bureau  da  cum[>l't-->  de  ce  surrroit  d'occupation,  qui 
«stoit  devenu  fort  ombreux  depuis  les  dernières  guerres  ». 

Entrés  das  '  :ummisMires  da  Soi  :  M.  de  Verneuil  dit 
«  que  pour  empesohsr  iioa  la  naoonoimooe  d«a  Estais 
pour  la  repos  '(ue  le  Roy  l«nr  procure  ne  lee  engage  à 
faire  lim  clioses  qui  surpa»s«roient  leurs  forces,  S.  M.  a 
chartîé  M.  rinlendani  da  leur  dira  ce  qu'elle  désire  que 
le  pays  luy  aeeurde  dans  la  eunJonetttK  présente  de  la 

guerre  —  <î'Aj,'ui:'><lmii  ileiflamli!  troU  millions  ile 
livras  •  les  ennemis  du  Roy  croiruient  déjà  avuir  quel- 
que reaiottree  ^ito  voyoient  que  les  Estais  eussent  quel- 
que r('>,ii)i,'iiAncR  fj';irfnrifpr  r.c  nm:oun  à  S.  M.  >   — 

L'arul]evè<]ue  de  Toulouse  répond  >  que  les  forces  du 
paya  m  sont  pee  d'neoord  avec  sa  bonne  TOkmM  *;  il 
reprî^'-nto  «  l'épuisement  que  la  rechcrr-he  (!(»s  rlroitz  du 
Koy  ii  ùil  dans  cette  province,  outre  le  derniur  ijuartier 
d'byver,...  les  levées  litt»  milices,  leur  entrflenement  en 
Uous!>illon,  la  rocberche  des  francs-fiefs,  les  impositions 
pour  la  Canal  et  le  port  de  Cette,  la  levée  et  l'enlretene- 
ment  liu  régiment  des  dragons,  et  l'augmentation  de 
30  sois  par  minot  de  sel,  sans  que  les  autres  impositions 
aient  diminoé,  oh  qui  fait  qun  la  i>Iih  part  des  baUtants 
de  la  province  déserleni,  m'  [Hiuv.Hnt  [uiver  tant  de  char- 
ges »...  —  L'assembtéa  accorde  les  trois  railllonsi  «  sons 
des  eondltiou  que  ses  «ommissaim  ont  trouvé  estra 
moins  il  la  foule  des  peuples  »  et  qu'accordent  tes  c^m- 
missain»  du  Aoi.  —  On  écrira  à  M.  Le  Tallier,  qui  a 
loiifottn  proUgé  la  proTlnce,  «  potir  luy  tosinolgner  la 
jnio  qu'elle  a  »  de  sa  noniitialion  à  la  chargu  de  chance- 
lier. —  Il  est  entendu  que  tes  cunsuU  des  lieux  qui  août 
sur  la  ligne  de  i'Élape  ae  doivent  pu  mettra  des  eoidale 
dans  les  maison*  de»  maîtres  de  poste»,  «i'-p  tiV«t  t  ir>.Tu'il3 
tiennent  liôlellerie  publii|ue.  —  rjuintea  Jû  plusieurs 
députes  I  oiiU'"  <  Ses  fermiers  des  escuries  royulee  qui  y 
tiennent  des  ch<-v.)u\  si  mesehants  qae  le  public  ne  peut 
e'en  servir  ».  >  t  luv'  <  prétendent  estre  etempts  de  loge- 
ment lie  gfiin  de  K*>''rre  comme  les  muisiros  dtt  posln  ». 
—  Les  députés  en  Cour  rapportent  c  qu'ayant  esté  pré- 
•enteit  à  S.  VL,  eHe  l«nr  a  teeraolgné  en  des  termes  fart 
touchants  la  3,iti''l*ie|i.ei  qu'elle  a  de  l.i  r'  iiduite  de  celte 
assemblée;...  qu'ils  eurent  aus«i  l'buuneurde  saluer 
Ib'  le  due  d'Orléans,  parce  qn'il  Isar  p<tnt  qim  cWolt 
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l'intention  du  Roy,...  et  que  le  succez  qu'ils  ont  en  dans 
dans  leurs  ponrsuitas  est  des  partksuUtoement  an  crédit 

i\p  s.  E.  (le  rari1iri;i1  Rdri/i"  et  à  la  protection  qu'elle 
leur  a  donné  »...  —  Rapports  des  commissaires  cbargée 
de  vérller  les  impositlona  ftllea  dane  les  Aasiellasdes 
diocèses  pour  r.-vnn'-»  1(JT7.  —  Lectnr«  du  rahier  de» 
doléances  de  l'année  précédente  «  et  des  responses  qu'il 
a  pin  à  S.  M.  de  bire  sor  chaque  article  »,  —  On  fera 
imprimer  :  un  arrêt  du  3  octobre  1677  qui  décharge 
les  mailr«s  arpenteur.t  de  la  province  des  assignations 
k  eux  données  pur  le  aienr  de  La  Trousse,  soi-disant 
arpenteur  général  du  royaume;  autre  arrêt  du 
20  mars  IB77  portant  que  les  procès  des  htlitlants  de  la 
province  évoqués  hors  d'icelle  senint  ju:,'és  suivant  le 
droit  éerit«  etc.  —  Lecture  d'an  arrêt  du  9  octobre  16T7 
qui  interdit  ati  Parlement  de  Toulouse  la  connaissance 
de-;  t:i<eï)  pntir  L's  fr.'uiCT-riefs  par  les  Commis- 

saires des  Etats.  —  Attendu  que  le  s^  Mariotte,  grefOer 
éee  filais,  qui  vient  d'Itre  élu  eapliovl,  ne  peut  pat 
quitter  occupations  pour  aller  à  Toulouse  prêter  le 
si>rment  d'usage,  on  écrira  pour  lui  faire  accorder  un 
délai.  —  Ctommlsealres  nommée  pour  viiiter  l'évéqoe  da 
Puy  «  qui  est  malade  consitl/^rahlament  '  .  ~  t,ps  î-tnls  en 
corps  assisteront  à  la  cérémonie  du  sacre  de  l'évéque  de 
Saint-Papoul,  qui  sera  Halte  par  la  oaidinal  Bontl.  —  Il 
sera  fait  choix  de  personnes  de  probité  poar  tenir  09 
contrôle  exact  <  des  troupes  qui  passeront  dans  la  ligne 
de  l'Rsttape  et  du  nombre  des  effectifs,  lequel  contrôle 
ils  remettront  aux  syndics  généraux,  en  un  cahier  pour 
ta  tronpes  réglées  et  un  antre  cahier  pour  les  racriies, 
pour  servir  d'esilnirrisseraent  dans  le  bureau  des  comp- 
tes et  dans  la  oununission  des  recritw,...  la  différeooe 
estant  si  grande  entre  les  eertianats  du  passage  et  de  la 
dnspen^e  des  Iroup.»*  sur  une  itiesme  route,  et  le  nombre 
des  places  si  inégal,  qu'il  y  a  souvent  lieu  de  soup^n- 
ner  quelque  surprise  de  la  part  des  eonsuls  et  des  esta* 
piers  'J  imiilables  ».  —  On  TeiM  imprimer  et  ili-tribu^ir 
comme  très  invurabieà  la  religion  catholique  *  l'arrest 
que  S.  H.  vient  de  rendre  en  son  Conseil  d'Bilat,  par 
lequel  il  e.<t  fait  deffenacii  à  tous  ministres  et  autres  per- 
sonnes de  la  R.  P.  R.  de  suborner  leurs  valeU  ny  autres 
penonnes eathnllqoes  qui  les  servent,  et  auxd.  minliF 
tre.s  lie  lest  recevoir  a  la  profession  de  lad.  religion  pan» 
dant  le  temps  qu'ils  seront  on  service,  ny  six  mois  apris 
qu'il»  en  seront  sortis,  k  peine  de  600  liv.  d'amende 
On  fera  imprimer,  attn  que  «hacun  en  ait  connaiseance, 
l'ordonnance  de  M.  d'Agmesseau  portant  règlement  pour 
le  loua!,'e  des  chevaux;  ■!«  remise  qui  sont  iT.uis  les  écu- 
ries royales.  —  «  Si  Mi'  le  cardinal  Juge  qu'il  soll  néces- 
aaire  de  oummeneer  la  réparation  du  grm  de  La  Noa.. 
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T«;ie  avant  la  tenno  tfea  Bstalx  proefaaiiM,  laa  sjrndies 
Séfoènax  poqrrant  «n  es  cas  mpruntor  ne  qu'il  Ihadra 

avancer  aux  enlrepreneurs,  sur  les  orilr^'i  qu'il>  r&zc- 
vroat  de  S.  £.  —  Les  États  assisteront  en  corps  dans 
l'^llw  de  PénoM  as  n  itemm  <?«  le  gnnà  Ticalra 

d'Agde  a  Tffrn  onire  'lu  Roi  (1h  fairo  chanter  p  jiip  la 
prise  de  Fribourg.  —  Texte  des  lettres  do  sattar»ction 
«eritaa  par  le  Rot  à  l'oeeulon  du  don  ttraliitt  de  trois 
nnillinns.  —  Sec  ours  de  mille  !ir  aus  Ursulines  lie  Men''*^ 
dont  le  cuuvent  avait  été  brûlâ.  —  On  Interviendra  au- 
piis  d«  ilntsndanten  Avoar  dss  notatrH  ds  la  proTineoi 
opprimés  par  le  fer;nt(?r  dos  i.tshs  du  8«  denier,  qui 
avait  fait  condamner  l  un  d  eux  a  600  liv.  d'amende, 
avec  interdiction  temporaire  de  l'exercice  do  sa  charge, 
POUC  aroir  omis  •  un  article  de  petite  considération 
dan  un  rooisda  tous  le«  contracta  et  actes  d'aliénation 
da  temporel  de  l'Égtise  qui  sont  dans  ses  registres  •.  — 
On  demandera  au  Roi  si  k»  qaétsnra  établis  p  ir  i'OnIre 
do  laltsrcl,  dam  Tes  lîevz  partienllers  «tn  royaume,  pour 
le  rachatdes  captifH,  sunl  exemijt>  de  tutelles,  curatelles, 
aéquestrage,  logement  de  gens  de  guerre,  etc.,  et  s'ils 
ps«v«at  «  sons  ae  prétexta,  as  dispanaar  d'exercer  la 
chargH  lté  consul  dans  Ip.s  coinmunLiutflz  nu  .•|1h  (ifiit 
être  onéreuse  ».  —  Les  États  n'entendent  empêcher  que 
l'AstMto  dn  diooèm  de  Manda  Impose  oe  qnl  sera  néces- 
saire pour  !a  réédiflcation  de  l'église  colli'giat.^  lie  Mar- 
\aiù'.H  qm,  •  ajant  esté  démolie  par  ordre  du  Iloy  pen> 
dant  les  danlon  tnnUaa  de»  «eus  de  la  R.  P.  R.,  et 
rebastie  depuis,  ml  tomh'^p  il  y  a  nnq  ou  six  mois  ».  — 
Selon  le  désir  de  M.  de  Louvois,  les  Etats  font  très 
expresses  défenses  aux  consuls  da  ta  province  do  donner 
anxntatlresde  poste  aucun  logement  de  gens  de  guerre, 
«  à  peino contre  les  contrevenants  d'estre  privez  de  l'en- 
trée en  cette  assemblée  —  Ananblée  des  Trois  États 
de  la  Sénécbauseéo  de  Tooiouas,  sooa  la  pré#4enoe  ds 
l'arcbsTfiqae.  —  DéliMrallon  relative  aa  chemin  des 
Ecroils  ;  le  synilic  «'^néral  rJlt  i|u'ii  .-i  t-st  transporté  sur  le 
lieu  avec  le  s'  Mariotta,  greflier,  et  les'  Rivais,  archi- 
tecte de  la  vilio  de  Tonlooss.  afln  de  Tofr  ce  «lu'il  con- 
vient de  faire»  poui-  I;i  ronservatlon  :rur!  ihL'inin  qui 
nagoil  tout  le  commerce  du  pays  de  Foix  et  qui  est  abso- 
lament  néoMMJre  ao  publie  ;  qu'il  a  esté  proposé  de 
faire  reprendre  par  la  riviJro  ili!  Gar.  irint'  son  ancien  lit. 
lequel  s'est  Joint  par  accroissement  a  un  communal  «le 
Piirtel  à  mesure  qoe  lad.  riTière  s'est  Jetés  dn  coalé  du 
ffand  chemin,  qu'elle  a  eafln  'i^^trnit  et  ccrupé  tout  en- 
tier »...  Commissaires  nommés  «  pour  vérifier  si  la  chose 
peut  estre  exécutée  de  cette  manière  ».  —  L'évéqm  de 
Saiol>Papoal  dit  qu'il  tiendra  la  main  au  bon  emploi 
des  1,600  liv.  Imposées  l'année  dernière  pour  la  répara- 
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tion  dn  chemin  qui  va  de  Caslelnaodarjr  à  Saiot-Papoui. 

—  On  emploiera,  l'année  présente  :  2,170  Ifv.  h  l'achève* 
ment  lie  la  réparation  du  pont  de  Ru^.el,  «  pour  ne 
laisser  pas  le  public  privé  plus  longtemps  de  celte  com- 
modité, qui  sot  absolnmsnt  nécessaire  poor  la  conserva' 
lion  du  commerce  qui  vir>nl  de  i'A^liigeois  •  ,  —  5>:"i  li?. 
à  la  réparation  du  ^rand  chemin  de  L.anta  ii  Revel,  •  qui 
est  si  faseliettx  qu'il  est  Inaocessible  aax  Toiturss  pso- 
dant  l'hiver  et  très  incommode  pour  les  voyageurs  en 
toutes  aaisims  ».  —  On  véritlera  les  réparations  qui  sont 
à  hin  a«  quai  dn  port  de  la  villa  do  Oaiiiae.  =r  Asaen* 
blé*'  ile^  Tmis  lïlals  de  la     n('>chttus8ée  de  Carcttsstmne. 

—  Iiïiij|»uri  des  comtnis5.iires  nommés  pour  exatniner 
par  quelles  voies  la  province  pourra  payer  le  don  gratuit 
lie  trois  millions  :  ils  exposent  que  les  collecteurs  n'ont 
pu  lever  la  taille  celle  année  qu'avec  une  peine  extrême, 
que  la  plupart  des  diocèses  iloivent  encore  de  grandes 
sommes  ao  trésorier  de  la  Ilourse;  «  que  pour  ne  pas 
Jetter  la  province  dans  on  accablement  d'oïl  elle  ne  ponr^ 
roil  se  relever,  on  ne  peut  imposer  guère  au  delà  de  ce 
qui  fut  impueé  l'année  dernière  »;  qu'à  ce  compie  un  au- 
rait enooro  besoin  de  1,100,000  liv.  ;  ■  qu'il  n'j  a  pas 
Hliparcnc»! 'lu'iiti  (niuve  unî"  si  ;,'r;<ti;iL'  sDinrna  par  em- 
prunt, attendu  qu'on  a  cspuisé  déjà  la  province  par  cette 
masne  voie  et  que  les  renies  que  le  Boy  a  conelitné  au 

i-ienier  quatorze  fon\  ..u'eîle  ne  Irouve  plus  de  «crédit  à 
Paris  ».  Ils  proposent  •  d'aliéner,  ave''  faculté  perpé- 
tuelle de  iwdiBt,  trois  deniers  pour  livra  des  impositiona 
sur  les  quatnrw  mif»  \cit  communautés  ont  îa  faculté 
ct'acoordâi-  aux  coilecieurs,...  purc^î  que  cttile  alié- 
nation oe  sçanroit  produire  l'entière  somme  de  1,100,000, 
ils  sont  d'avis  d'emprunter  au  denier  de  l'ordonnance  ce 
qui  manquera  ».  Et  oorame  il  Importe  de  conserver  le 
crédit  de  la  province.  Ils  sont  d'upinion  •  que  les  Kstatz 
doivent  payer  rJiaqoe  année  une  partie  de  leurs  dettes, 
et  h  cet  effet  eatablir,  avec  la  permission  du  Roy.  la 
tontine  et  des  rentes  viagères  à  fonils  perdu,  à  c-onnur- 
rence  d'un  million  de  livres  en  capital,  et  faii-e  fonds 
par  impoettloh de  100,000  liv.  pour  payer  des  eapllaux  fc 
la  flii  do  l'année,  en  <orle  ijue  les  réani  icrs  nuî  vau- 
dront retirer  leur  argent  soient  asseurez  qu'il  sera  l'ait 
un  pareil  fonds  tons  Iss  ans  ».  Délibération  confwme.'— 
CtnniiiiNsaitL'x  ni.>:nmr.s  pnur  ronforer  avec  le  s'  lion- 
chin  «  qui  avait  pris  le  lait  et  cause  do  a'  de  Pennautier, 
cy-derant  trésorier  de  la  Bonne  k.  —  On  demandera  an 
Roi  la  s«ppre«-iion  des  oflices  do  receveurs  et  paveurs 
des  épiues  qui  ont  été  créés  par  édit  du  mois  de  juin  1077 
dans  les  cours  présidiales,  attendu  que  la  province  a  rem- 
boursé la  finance  de  pareils  offices  en  1(>54.— Tarif  pour 
servir  au  remboursement  des  communautés  et  des  éta- 
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piws  qui  fourniront  l'étape  aux  troupes  ds  cavaleria  et 
d'Ia&Mitoria;  —  Il  a«ra  acttMrdé  mie  ramâM  an  «ienr 

Jacques  Moulet,  notnlra  de  Montpellier,  nonvdlumont 
converti,  dont  t'oftice  a  éii  supprimé.  —  Nouveau  rap- 
port dM  oomnfeMlns  du  don  gratuit  :  après  avtrir  rabtt 
leurs  caIcuIs,  «  ils  ont  trouvé  que  les  sommes  que  la  pro- 
vince doit  pao^er,  par  d'autres  voyes  que  l'imposition,  ne 
raTianiMNt  qu'à  MO.OOO  liv.  »;  tli  proposent  <  de  tenter 
«noore  la  voje  de  l'emprunt  comnw  moins  oaircuso  » , 
d'6«pk>yer  à  cette  fln  pour 600,000 Ut.  1«  erédlldelapro- 
Tiiwe,  pour  226,000  liv.  celui  'i"^  viiiL-t-tr  lis  liiocise^,  et 
pourparfkiro  le  resta,  soit  74,000  liv.,  de  prendre  la  va- 
leur des  trois  deniers  dee  cotleeteurs  d«  l'annte  présente 
1678.  Délibérations  conformes.  — Nomination  diisf  Fran- 
çois Anne  de  Ronx,  flisainé  du  s' de  Roux-.Muntl>et,  ii  la 
snrviTaneede  la  charge  desyndle  général  delà  aénCehaus- 
séii  thi  C;ircftssonne.  —  Sur  re>  .-[ni  lui  «st  rappnrt-^ ,  qn'h 
cause  de  la  mauvaise  récolte  de  l'année,  la  traite  des  blés 
de  la  proTfme  avait  été  interdile  par  le  Rof,  grftos  aux 
Instances  ilu  cardinnl  B ni/i,  îi  partir  dti  oclobrelCTT , 
qw,  néanmoins,  M.  d  Ague^^au,  intemiant,  av.iil  r^çu 
l'ordn  d'en  faire  sortir  60,000  charges  uu  180,000  setiers 
mesure  do  Narbonne,  destinés  à  l'armée  navale;  mais 
que  •  l'abus  ealoit  si  grand  dans  l'exécution  des  ordres 
de  S.  H.  quil  est  à  craindre  que  la  province  manque  de 
blé  pour  la  nourrilare  des  habitants ,  estant  diflRcile 
d'empescher  qu'il  n'en  sorte  une  plus  grande  quantité 
que  celle  qui  est  portée  par  les  passeports  >:  l'assemblée 
prie  les  Commissaires  du  Roi  «  de  n»nk>ir  bien  mndre 
leura  botte  offices  pottr<Atenlrqu1lne«olt  ptrint  expédié  de 
passeports  Jusqu'à  ce  qu'on  puisse  juger  coque  la  récolte 
prochaine  pourra  produire,  et  s'il  en  reste  assez  dans  la 
province  poer  t'enlrstten  dsa  habitants  ».  —  Leduc  de 
Verneuil  rr^ponrl  i^u'll  «  avait  déjà  prévenu  les  désirs  de 
la  compagnie  en  écrivaut  à  la  Cour  •.  —  Instructions 
'  données  aux  Oommiasalrsanonméa  par  les  âlals  en  dif- 
férenles  vlUo---  ;inur  assister  aux  revues  «  qui  seront 
faites  par  les  cxisuls  de!>d.  villes,  des  recrues  qui  passe- 
ront par  estapes  durant  la  présente  année  1678».  —  Bu 
égard  au  «  travail  des  Commissaires  des  rei'rues  qui  a 
a  esté  d'une  très  grande  di.<icussion  »,  il  leur  sera  distri- 
bué des  Jetons  comme  aux  députés  au  bureau  des  comp- 
tes. —  Des  gardes  du  dno  de  Verneuil  seront  envoyés 
chetles  barons  de  Pnjolet  dVIargues,  le  marquis  de 
Monlfrin  et  le  s' do  I.a  i  r  uzette,  pour  Ips  conlrBin  li  H  :i 
payer  les  arrérages  de  leurs  tailles.  —  Pareille  con- 
trstnte  sera  exeroée  contre  les  si*  de  Ifontaredon  ,  La 
Marque  et  J.um.ic,  ilii  iliarAs*'  d,»  C.inimiMigf,  qui,  par  !•■ 
rel'us  de  payer  leurs  tailles ,  <  ont  mis  dans  un  si  grand 
désordre  leseonmanavleB  da  Uarirsa  et  de  Pointis,  fue 
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la  plus  grande  partie  des  babilans  a  déserté,  et  qu'on 
n'en  trouva  plue  qui  venlUeut  aoesipter  la  obafige  de 

consul  h  cause  âes  mauvais  traitements  que  ces  f^ontih- 
hommes  exercent  contre  eux...,  ce  qui  causeroit  à  la  fln 
un  entier  déguorpissoment  dans  ces  communautés  ».  — 
Nomination  du  s'  Jean  Mariotte  à  la  survivance  de  la 
charge  du  s'  Mari<ittc,  son  {tère,  secrétaire  et  greffier 
des  Étals.  —  Commissaires  nomsiés  pour  exaofnsr  la 
projet  fait  par  M.  d'AgMMeau  «  snr  les  masiSMi  eou- 
cerlées  par  les  Conmiasairsa  des  Itstati  avec  les  Oom» 
iiiiKSiiires  du  Roy,  pour  tenir  lieuderègleà  l'avunir  .iati>i 
la  vériflcation  des  debles  des  diocèses,  villes  et  commu- 
nautés > . — n  sera  accordé  aux  villes  fhmtlèrai  de  la  pro- 
vince qui  ont  gartî'» '^e=i  prisotmiers  espagnols,  en  1677, 
età  celles  qui  iesgarderuntà  l'avenir,  pourvu  qu'  <  elles 
rapportent  des  eertiflcats  sb  boans  ferme  du  Jour  de 
l'arrivée  desiî.  [jriximiîtTs  et  dn  Isur  sortift,  2  sols  iiar 
Jour  pour  chaque  place  de  soldat,  tant  pour  le  couvert, 
la  pailla,  le  bots ,  la  ehandelle ,  les  nédleaoïeata  qu'elles 
leur  di  nn.rri'nl  que  pour  les  frais  de  garde  et  antre» 
queiconqutis,  sans  y  comprendre  les  offlciers,  lesquels 
s'entretiendront  h  leurs  propres  dsepeus».  —Indemnités 
aux  diocé^i^s  Narbonne,  Béziers  et  Agde,  qui  avalent 
fourni  %,Û0Û  (juintaux  de  paille  à  l'armée  de  Roussilton 
<  eu  considération  de  la  perte  qulli  ont  fait  dans  la 
fourniture  et  voiture desd-  pailles».  —«A  l'avenir,  la 
despensû  que  les  dioeésss  auront  fbit  pour  fournir  des 
pailles,  au  delà  du  remboursement  qu'ils  PHCnvr  iit  de  la 
part  du  Roy,  sera  liquidée  sur  les  estais  qu'ils  remet- 
tront de  lad.  despense  >.  —  Rapport  des  Gonuntssatres 
rlijM  1^'ats  nommés  pour  vorifler  les  impositions  faites 
dans  les  communautés  en  1677,  de  concert  avec  le»  Com- 
missaires nommée  par  arrêt  du  Oons^I  d'état  du  M  dé- 
cembrL'  in71  :  •  L-.-,  alms  qui  avolenl  esté  remarquai 
dans  les  impositions  de  l'année  1670  ont  cessé,  la  plus  ' 
part  des  eommnnantaz  ajrant  retrandié  leurs  deepemss 
et  s'estant  conformez  aux  ordonnances  générales  de  la 
commission...  A  présent  que  lesd.  impositions  sont  ré> 
gléas,il  y  a  moins  d'occupation  »,  et  l'on  avait  pensé 
soit  k  réduire  le  nombre  des  commissaires,  $oil  à  remet- 
tre aux  États  le  soin  d'examiner  les  impositions  des 
cammunautsseonime  ils  font  ce  les  des  diocèses  >;  mais 
M.  d'Aguesseau,  coonilté  à  ce  sujet  par  le  cardinal 
Bonzi,  •  avott  asseuré  8.  E.  qull  eroyoit  que  dans  un 
an,  S.  M.  pourroit  accorder  aux  Ksiaiz  lal  réduction, 
estant  nécessaire  que  Isa  mesmes  commissaires  y  tra- 
vailleot  encore  oeste  année  pour  mettre  les  choses  en 
'  fi&la'  lie  pouvoir  ostre  faites  à  l'avenir  pur  un  plus  petit 

Inombre  de  commissaires  ».  —  il  sera  inséré  un  article 
dans  lo  cahier  des  doléancse  pour  qu'il  soit  délhnda  <  aii 
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brmier  de  la  donaiw  de  Lyon  d«  tronUcr  les  mareluuidB 

de  la  ville  du  l'uy  dans  la  liberté  qu'ils  ont  d'envoyer  par 
I»  plaa  coart  «beDia,  «ai  wt  la  Wf*  Foraz,  leurs  mar- 
ehandiaoB  de  laiiM  do  «Mté  de  8abit>Ell«nne  où  lot  nar^ 

cbancis  ►'str.irik'ers  I-^s  viennent  prendre,  san?  estre  obti- 
ga£  de  las  alier  raisonner  aa  bureau  de  la  douane  de 
Lym,  0y  pay«r  dWrM  droits  qas  omx  foi  sa  IftTant 
dans  les  bureaux  estab'is  par  S.  M.  sur  leur  route  *.  — 
■  Au  caa  que  la  Cour  a^rée  restablUsemenl  d'une  tontine 
«t  la  conalIliiUon  da  raatea  YlagAns  k  Ibnda  im-dtia  jus- 
qu'à la  somme  de  deux  miîlions  ite  livres  en  |irincipal , 
pour  servir  à  payer  les  debles  Je  la  province  »,  le  Cardi- 
nal aat  prid  da  dmaar  dsa  ordres  c  pone  pranolvre  et 
obtenir  \es  etpMWom  ni^f essaims  à  cet  establi?sefne;it  i'. 
—  11  sëra  coûfcré  avec  M.  d'Agueaseau  sur  les  iiiaxinif» 
relatives  h  la  vérification  des  impositions  et  sut'  le«  ré- 
flexions qu'il  y  a  Jointes ,  lesquelles  >  sont  confornies  à 
Tesprit  de  cette  assemblée,  k  la  réserve  de  quelques 
trtieieaoù  il  y  a  quelitoactaosak  «router,  plus  tosi  pour 
les  rendre  plus  elnirs  qia  pour  «n  changer  en  rien  la 
jurisprudence;  et  après  en  a?olr  convenn  stscIu;,  il 
sera  prié  de  les  faire  authoriser,  et  faire  ordonner  par 
8.  M.  que  Isa  commissaires  vértticaisurs  s'y  conforme- 
ront  en  tons  club  ».  —  «Oonslddrant  la  préjudice  qne 
tous  ceux  qui  sont  intéres-sez  ;iux  terres  qui  ont  esté  pri- 
ses pour  le  Canal  suuffrcnt  par  la  cessaiioa  du  payement 
qne  S.  H.  ienr  aTOit  oy^devant  ordonné,  les  Estais  ont 
délibéiv,  par  es;)rit  it*^  rliurlté,  iiun  imiir  les  ayderk  sup- 
porter cette  perte  il  leur  sera  payé  l'intérest  pour  l'an- 
B<e  MTS  du  prix  des  tems  qui  sont  estioMex,  et  qn'il 
sera  fait  fonds  i»  cet  effet  de  la  somme  deSR,  108  liv.  lians 
l'estat  des  debtes  et  affaires  du  pa^s  ».  —  uratiiications 
d'usege.  —  Litle  dce  commissaires  principaux  des  Assiet- 
tes des  diocèses,  nommés  par  le  duc  de  Verneuil.  —  Oc- 
troi H  des  sommes  contenues  aux  commissions  de  l'ayde, 
«etrojr  et  crae    —  Bénddietloo.  —  Ddpdtda  préaenls. 

c  Ui»  (Rt«iilr«).  Ib  M».  Il*  fcaaitli,  rifitw. 

Noveroiire  lttt8  —  Janvier  ICW.  —  Procès- veriwnx 
des  sCaDoee  et  ddllbémtlons  des  États  de  Laagnedoc  as- 

aeniMt'H  [lar  inauiietiif;it  d-.i  roi  Louis  XIV. 

A  Montpellier,  dans  la  grande  salle  de  l'UôIfll  de  Ville, 
dv  17  novemlire  1618  an  10 Janvier  1670.  —  Président  ;  le 
cardinal  Bonzï,  arrhsTèqupdf!  Xarbonne  ;  vice-président  : 
i'arcitevèque  de  Toulouse.— Commissaires  du  iiui  :  L/Juis 
de  Lonet  de  ffegarat,  marquis  dsOaavIssom,  lientenanl  gé> 
néral;  Henri  ft'Afruesï^enu,  intendant;  Philip|)e  Boudon  et 
François  d'Âldéguier,  trésoriers  de  France  às  générait  tés 
da  lAiDipeliler  et  de  Touloune.— Lecture  deacommlsaiona. 

Hadtb-Oaboh.nb.  —  Sbrie  C.  —  T.  II. 
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—  II.  d'Aguesseau  •  informe  l'assemblée  des  henrauaes 
dispositions  queS.M.  a  donné  de  sa  part  à  la  conclusion 
d'une  faix  générale  et  des  raisons  qu'elle  ponvoil  avoir 
d'atettip»  entièniment  ses  ennemie  et  de  conlinner  ses 

oonquestes,  si  elleir.ivyit  consulté  que  saprtipre  gloire  ». 

—  L'arctiavéque  de  Toulouse  répond  par  des  assurances 
de  fidélité  et  de  soumission.  —  Rapport  fiivoralile  sur  la 
noblesse  Jo»  s"  Piisiourel,  de  RozaI,  de  La  Tî.iriliH  et  de 
Vernet,  envoyés  de  divers  barons.  —  Exclusion  d'un  of- 
doier  iDyal,dépaléde  Olntegalwlle,  soi-dinat  démis^n- 
naire,  parce  qu'il  n'avait  pas  suffisamment  justi!1i<  de  sa 
démission.  —  On  enregistrera  un  arrêt  du  Conseil  d'Etat 
portant  défense  m  mntm  daseniknis  miaaafs  du  a'  de 
Calvlères  île  faire  désnnn'us  opposition  k  l'enfr^e  aux 
Klats  liu  aiarqui:»  d'Al/uiu,  b^toa  de  Vui^ius,  al  de  pré- 
tendre que  le  droit  d'entrer  en  lad.  assemblée,  qui  avait 
toujours  appartenu  k  la  baronnie  de  Cooffoulens,  pro- 
priété desd.  mineurs,  avait  été  non  légitimement  trans- 
féré par  le  Roi  à  la  baronnie  de  Voisins.  —  Entrée  des 
commissaires  du  Rot.  —  M.  d'Agneeaeaa  dit  •  qu'à  pré- 
sent que  te  Roy  avoit  commencé  de  donner  la  paix  h  son 
royaume,  il  vouloit  bien  demander  il  celte  assemblée  une 
somme  moindre  que  celle  de  l'annéedernière;...  qne  cette 
grâce  estolt  nne  «arque  partievllère  de  l^fltetton  que 
s.  M.  avoit  pou:'  ce: te  (.rovince  qu'elle  avoit  bien  voulu 
distinguer  des  autres,...  dans  un  temps  auquel  elle estoit 
encore  obligée  de  bire  des  despenses  consldérablsa  pour 
l'entière  consommalirri  delà  puix;  ...  que  cette  assem- 
blée n'avait  pas  besoin  d'être  sollicitée  d'accorder  au  Roy 
la  aonna  de  S,4OO,O0O  liv.  qu'elle  lui  demandait  eetle 
anntfe  par  aucun  autre  motif  que  celuy  de  la  reconnols- 
sauce  »...  —  L'archevêque  de  Toulouse  répond...  >  qu'il 
ne  ponvoit  pas  s'empesdier  de  dire  avec  regret  qne  eetle 
demande,  quelque  stijut  do  consolation  que  la  Compagnie 
y  trouvât,  ne  lais.ik>ti  jias  d'estre  au-dessus  des  forces 
de  la  province  >,  épuisée  par  les  sommes  immenses 
qu'elle  avait  fournies  s  et  par  une  infinité  de  des  pensas 
qu'elle  a  esté  obligée  de  faire  pendant  la  guerre,  mesme 
dans  un  temps  où  la  stérilité  de  ses  n^coltes  avoit  réduit 
ses  babitans  dans  une  désolation  entière,...  à  laquelle 
il  fotloit  igouster  les  maux  qu'elle  Tient  de  souffHr  de- 
puis doux  iiiiiis  [lar  iiK.nnblions  ijui  sont  arrivé*-s  dans 
le  haut  et  bas  Languedoc,...  si  surprenantes  et  si  extraor- 
dinaires qu'elles  ont  emporté  le  meiileurftmdede  la  pro- 
vince et  réduit  plus"fui>  liii  cases  dans  l'impiiissanci'  i!e 
pouvoir  se  relever  de  long  temps  *.  —  La  somme  de 
S,400,0C0  llv.  est  accordés  sous  certaines  conditions  qnt 
sont  approuvées  |»ar  les  <'f>:iin»is»airea»  du  Roi.  —  Nomi- 
nations de  diverses  comraissiuns.  —  Commissaires  dési- 
gnés ponr  «  dresser  les  articles  snr  lesquels  la  provlnee 
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4oll  lUn  ealla  annfe  rarr<>riiif!  gL^nérale  de  ion  équiva- 
lant*. —  cSaivant  l'ancienne  coustume,  les  trois  sénes- 
diamidei  «oi  oomposeot  la  provins  s'uMinbleroni 
■éparénienl  pour  donner  leur  arfa  snr  la  néeemllé  qu'il 

peul  y  avoir  J«  ileitiander  la  sortie  i1«is  bU'  l-;  mi  \a  ronti 
nuation  des  defTensas  ».  —  Acte  aat  donné  aa  procureur 
du  BHirquI*  de  Sourdts,  iMtfon  de  8l>F4Kx>  de  aon  «  oppo- 
sition  h  l'ontrL^c  aus  Ksiats  it^-  M.  Pii  rre-Paul  de  Kiquel, 
capitaine  aux  gardes,  en  cas  il  se  présentât  •  «omine 
aeqoéreur  de  te  baronnie  de  St-Ftlfx,  €  allanda  que  M. 
8'  n'a  pas  salisfalt  aux  conditions  Iti  i  iitr.it  do  vente 
da  lad.  tkaronnie  que  la  s*  marquis  a  pdssé  avec  luy  ».  — 
Yn  «  le  réMltal  dae  déHtérattona  prites  par  le»  trois  sé- 
nesehnnsiiteit  au  imjet  de  la  sortie  des  bleds,  il  est  ar- 
rêté ;  qu'on  suppliera  S.  M.  de  permettre  f)ue  par  la 
rivière  de  Garonne,  U;  (}?-au  de  La  Nouvelle,  etc.,  tout  le 
haut  Languedoc  et  les  onze  diocèses  de  la  généralité  de 
Tholose  fiMsent  sortir  leurs  bleds  dans  les  proTtnws  T<»f  • 
sines,  et  aussi  d'ordonner  que,  pour  pourvoir  il  la  ni^cei»- 
•llé  où  se  Irouvent  réduits  las  diocèses  d'Agde,  Lodève, 
Montpellier,  Niantes  et  Usés,  sur  l'Indiealion  desoonsnls 
de«  villes  et  lieux  desd.  diuc^sea,  les  greniers  et  mn^j- 
ains  seront  visités,  et  les  bleds  qui  s'y  Iroaveront  expo- 
tus  en  Tente  an  prix  qot  sera  oonvenn  aveo  les  proprié- 
taires n;  enfÎTi.  M.  ii'A-'Uf!s-i?.iu  s-^r.i  l'rié  i' irmip^-cînT 
qu'au  préjudice  des  def(cn»es  qui  ont  esté  publiéez  par 
S.  M.,  les  bleds  soient  transportes  parle  port  de  Cette,  la 
rivière tlii  Ri^no  ff  \ps  çratt^  ")•)  Langruertof  dans  les 
provinces  voisines  «t  pays  estrangers  *.  —  «  Mul  de 
MM.  lea  députes  qui  aeronl  BonmagE  pour  «lier  k  la  Oour 
ne  pourra  se  dispenser  de  faire  le  voyage  qu'il  n'en  soit 
empesché  par  une  excuse  légitime,  de  laquelle  il  donnera 
connobeance  h  s.  B.,  président  de  l'assemblée  à  peine 
d'èire  «  privé  de  tona  les  avantages  de  la  dépatation  et 
eonstraint  h  ta  rastilution  des  aommes  qu'il  aura  raœa 
pour  raNrn  lU»  ce».  —  .M,  de  Montanègre  communique 
une  lettre  de  M.  de  Louvois  au  si^et  des  désordres  com- 
mis h  Lunel  par  les  rfgtments  de  Crflion  et  de  Oasston. 
«  l.e  Roy  a  envoyé  se«  ordres  au  major  qui  comtnandoit 
pour  lora  ces  deux  régiments  de  se  rendre  prisonnier 
dana  la  ettadelle  de  Moatpellter,  où  H  aet  présanlemaot, 
n'en  devant  sortir  qn'afin'^s  iV'ir  ]i  ly.'  uix  tiabitantz  â.<) 
lad.  rllle  de  Lunel  la  perle  et  les  dommages  qu'ils  ont 
souffert  —  L'on  fera  Imprimer  l'arrêt  du  Conseil  do 
J8  octobre  1678  «  qui  dfsnharge  do  la  taxe  du  8»  denier 
les  biens  inrulles  et  abaadonnez  qui  ont  esté  donnez  |iar 
lea  coaaaanaotoi  «n  payement  des  tailles  auxquelles  ils 
estoient  sujetz  et  l'arrêt  du  Id  septembre  1678  qui  ac- 
corde le  droit  et  privilèj;e  il&cotnmUiimus^  tous  les  ar- 
ehsTique»  et  dTèipies  de  La^gnedoo.  —  On  demandera  le 
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même  droit  d«  commttttmu»  pour  les  barons  d«a  Atata. 

—  Protestations  de  formecontre  la  présence  desCommfe- 
saires  du  Roi  aux  enchèras  de  l'équivalent.  —  Oommis* 
sait<ee  nommés  •  ponr  examiner  des  actes  qui  levofent 

entièrement  l'opposllirîn  qui  avoil  esté  faite  p;ir  l»  'lame 
Marguerite  de  Huoaud  à  l'entrésde M.  deârammoot  aux 
atatx  comme  baron  de  Lanta  ».  —  Sur  le  rappoit  daa 

dépHli's  en  ^our  qno,  "  q-.i(ilqi]ps  instnm.-t's  >]u'its eussent 
fait  auprès  de  M,  Colbert,  ils  n'avoienl  peu  obtenir  le 
remboursement  de  laaomaae  de  10,060  Ut.  b  laquelle  re- 
viennent 11'?!  fntilps  souffertes  par  les  roramunaute»  et 
particuliers  de  la  province  depuis  le  mois  de  novembre 
I075jaaqtt'au  mois  de  novembre  1870  il  est  arrêté  que 
lad.  somme  sera  imposée  la  présente  annf'c  i^t  payée  aux 
lnl<^ra'i3es. — Le  s' de  Grammont  sera  reçu  doréiuvanldans 
l'assemblée  en  qualité  de  baron  de  Lanta  sans  aucune 
condiliont  attendu  que  par  acte  du  Snovemttre  1878 «  le 
s*  de  La  Ternëilc.  nis  et  héritier  de  la  feue  dame  de  Hu- 
naud.  avoit  déclaré  qu'il  n'entendoit  pas  se  servir  de  la 
faculté  de  rachapt  de  la  baronie  de  Lanta  que  aa  mérs 
prétendoft  s'estre  réservée,  et  avolt  reeognen  Icdll  rieur 
lie  Grammont  vriy  propriétaire  incommutable  de  lad. 
terre  et  baronie  ».  —  Las  États  se  proposant  de  se  pour^ 
voir  contre  des  arrêts  du  Conaell  qui  exemplalertt  la  ma- 
nufacture de  Villi'ii  uvû-Iis-Cferraont  et  le  port  il**  Cfi'ij 
du  droit  d'équivalent,  «  comme  ayant  esté  donnez  sans 
defbnae  delà  part  de  la  provinee  »,  ou  fera  aavolr»  «  icrn 
de  l'ouverture  f^c^  eni-hères,  que  la  province  ne  prétend 
pas  comprendre  dan»  le  bail  lesd.  lieux  de  Cette  et  Ville- 
nettva,  «t qu'elle  ae  las  réaarve  pour  lea  IbirarégIreoimBM 
elle  jugera  à  propos  —  Rapp^irts  dos  commi«<îaire8  nom- 
més pour  examiner  les  iiiipositions  l'uites  en  1678  par  les 
Assiettes  des  diocèses.  —Kntn'-ede!!  Commissaires  du  Roi. 
Ha  remettent  lescommisaionsdas morte-payes  et  des  gar- 
nisons, et  ordonnent,  par  une  sorte  de  !;urf.rise,  qu'on  |iro- 
cède  il  l'ouverture  il«8  enchères  de  l'équivalent,  ce  qui  est 
tbit  après  de  nonveilea  protestations  de  l'archevêque  de 
Tonionae. — Approbation  des  contrais  passés  i>ar  tecardi- 
nal  et  les  commissaires  nommés  «ver  lui  iimui-  l  i  rHpara- 
tion  du  ffrau  de  La  Nouvelle,  consistant  principalement 
dans  le  eumge  du  eanal  de  la  Robine,  «  au  lien  appelé  te 
C;',i-agLil.  i  iii  s'embouche  dans  r.^stanj,'  <Ie  Ba^vs  ».  — 
A  l'instigation  du  Cardinal ,  l'assemblée  délibère  «  que 
S.  If.  sera  suppliée  de  arintéresssr  b  la  béaliilcatlon  du 
p.  Ré;.Mx,  r!<>  la  Compagnie  de  Jésus  (originaire  du  diocèse 
de  Nartionne  et  «  mort  en  odenr  de  sainteté  au  pays  de 
Vivaréz  >),  et  d'en  vouloir  eacrire  ii  Sa  Sainteté  «.  — 
L'intendant  explique  que  la  taxe  du  8*  denier  sur  les 
biens  ecclésiastiques  aliénés  n'est  applicable  «  qu'aux 
baux  anpbylétMJqnaa  pour  va  certain  nombre  d'années 
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suivant  l'nsago  qai  ae  pratique  en  France  et  non 
«  aux  contratz  emphytéotiques,  saivant  l'osage  de  la 
province  et  la  dtapoMtion  da  droit  eaeritt  lui  estoienl 
des  contrats  perpétneto  ».  —  Tsxto  de  l«tlm  écrites  par 
le  Roi  aux  États  pour:  leur  témoigner  »a  satisfaction  de 
l'octroi  da  don  gr&tuil;  —  en  leur  envoyant  un  r^lenwat 
pir  lut  •  lut  tor  la  Ibnetion  do  MM.  1m  limitenants  du 
Roy  de  l.i  province  ».  — T«iiHur  de  ce  règlomcnt,  Jatd  dû 
Vemilles  5  dâcembre  1078.  —  L'assemblée  vaquera  à 
eaqw  dn  tka»  da  SS  déoei»1»r»  au  t  Janvttr;  *  vontant 

néaiitmoiris  que  \<i<  CDinmisStiire-S  nommez  pnur  iliverse.s 
afTaires  traTaillent  avec  diligence  »,  elle  règle  leurs 
aéaiM»*.  —  Mlndlcatioii  dv  bail  da  rdfiiivaliaat  a»  pdi 
de  315,000  liv.  par  an,  —  2  Janvier  IflTO.  Le  Carrîlnal 
annonce  de  la  part  d<j  Louvois  'i        lu  ratiticritiou  du 
liatlé  do  paix  avec  l'Espagne  ayant  eat^  eschangée  k  Ni- 
mdgue  le  zv  du  mois  de  déoambre,  le  Roy  luy  avoit 
commandii  d'en  donner  avis  aux  Bstalz  que  S.  M.  sr^ivoit 
aitot  priwOtaiMOIIt  aasemblez  »,  i<t  de  Icnr  Taire  •  entan- 
dre  en  maaiBe  tenpa  qu'ils  no  debvoient  point  pourvoir 
à  un  noAToan  fonda  pour  la  sulialslanoa  du  riment  da 
dragons  de  Languedoc,  i]ui3  S.  M.  v.nilQit  bieri  ostre  do- 
Nsnavaot  ontièreaieat  à  sa  charge  «.  —  Assembléo  d«e 
Trots  ^ta  de  la  Séoéehaaasio  da  Toalonas,  sous  la  pr6- 
sikieiK  e  (ici  l'archevêque  de  Toulouse.  —  Le  préisideni  ex- 
pose ■  que  lo  fonda  dostUii  pour  le  grand  chemin  de  la 
poste,  depuis  lo  Baa-Moataalian  Josqu'b  Villepinte  oà  la 
8etitfa''haus.«ée  se  tprminn,  s'est  toujours  trauv*'  si  rruiili- 
qae  qu'il  a  esté  impossible  d'y  faire  des  réparations  bien 
lulldea...,  la  ruine  doa  répainitloaa  venant  quelqualbla 
de  la  trcp  icraiiilft  t'florioraio  qu'on  y  a  pratiqué,  et  la 
rigueur  des  formes  qui  assujétil  les  ouvrages  publiez  à 
la  Dotna-dUe,  rendaat  la  plospart  du  temps  adjudica- 
taire nn  mnschant  ouvrier,  qui  hasarde  tout  pour  don- 
ner 1  .-xciuaiûn  aux  autres,  ce  qui  n'arriveroit  pîw  si  la 
réparation  estoit  d'une  de?pense  considérable  :  sur  qooy 
l'assemblée,  entrant  dans  leaaonlimenls  de  Mr  l'Arcbo» 
vâque  de  Tholoso  >,  délibéra  qu'on  emplolora  k  lad.  ré- 
paration 37,350  liv.  dont  7,350  seront  iiiiposéos  et 
30,000  omprualéOB.  —  On  ne  peut  aider  les  commu- 
saotés  da  Ouéras  et  de  Valonline  b  rebâtir  leurs  ponts 
qui  (irit  oto  eriipor'é^  [>;ir  les  inondations  de  la  Clarotine, 
«  attendu  qu'il  a  esté  pria  une  résolution  de  surseoir  à 
tonte  sorte  do  despenae  de  la  part  de  la  senesehaussée 
jusqu'il  (>:■  qu«  lu  Krand  chemin  de  îri  piwl  -  suit  fi':par6  ». 
zz  Secours  de  300  liv.  aux  religieuses  du  Refuge  non- 
velloawnt  établisa  b  MoBlpollier.  —  On  payera  au  ar  do 
Mon!ri>«it>r ,  h  qui  les  héritiers  do  feu  iims.sire  Jean- 
Jacques  (le  l'Ieyres,  évèque  de  Saint- l'on»,  l'uni  C4idtie,  la 
aoatdM  4e  WjBM  llv.  que  la  provlnea  devait  b  oelul'«i. 
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—  Délibération  relative  à  l'estimation  des  terres  prises 
pour  rétablissement  du  Canal  et  des  moulins  situés  sur 
le  Sor  qui  ne  tournent  plus  «  depuia  qu'on  a  piria  Isa 
eaiiT  de  lad.  rivière  pour  loa  oonduira  daaa  la  Rigole  ». 

—  Le  diocèse  de  Montpellier  est  autorisé  k  faire  réparer 
le  grand  chemin  do  la  poste  «  jusqu'à  la  vue  du  lieu  de 
Balarue  >.  —  On  enregistrera  l'airAt  du  Oonseil  royal 
Jôs  flnuticès  ilu  27  décembre  1G78  qui  décUarpt'  ];i  pro- 
vince de  l'augmentation  do  30  soU  par  minot  de  sel  éta- 
blie pendant  la  guerre.  —  Nomination  du  s' Toigny  b  la 

survivance  du  S' Tavflpnipr.  jiriiciurtur  Jt?  la  provincû  à 
la  Cour  des  Comptes  de  Montpellier.  —  Aumône  de 
SQO  Hv.  k  «n  prêtre  ebaldéen  •  ayant  pardu  tout  aon 
bi!>î)  par  la  cruauti?  des  Turcs  «.  —  Une  messe  sera  rlite 
(jùur  lu  njp.K  du  I  ame  de  l'évéque  de  .Mirepoix  •  qui 
avoit  assisté  à  celte  assemblée»  et  qui  a'en  retournant 
chez  Iny  h  cause  de  sa  maladie  osloit  mort  en  rh(^:nin 
dans  le  lieu  de  l'ouzois  ».  —  Suppression  des  contrôleurs 
des  recrues  établis  pen<lunt  la  guerre  sur  la  ligne  des 
étapes.  =  Assemblée  des  Troia  États  da  la  Sénichansséa 
de  Careaasonne,  eoue  ta  présidence  du  eardinal  Bond, 
an  hcvAi^ue  de  Narbonne.     •  M  sera  imposé  cette  année 
150,000  liv.  pour  servir  an  payement  des  capitaux  dee 
ddttes  de  In  provinoe  •.  —  L'aemmblée  boraologue  las 
moyens  qui  lui  sont  pnip   ■    \  :  .-«.s  commissaires  pour 
payer  le  don  gratuit  de  ^,400,000  liv.  et  la  somme  de 
400,000  liv.  «  qui  doit  eslre  imposée  celte  aimée  pour  fin 
el  i-ntifir  paycmpntde  celle  de  1,000,000  liv.  aci'orib'^  au 
Koy  pour  las  ouvrages  du  Canal  ».  —  On  enregistrera  s 
l'arrêt  du  Conseil  du  0  Juillet  1678  autorisant  les  maxi» 
mes  qtil  doivent  servir  de  régies  dans  les  emprunts  ilos 
communautés  ;  —  un  autre  arrêt  du  15  Janvier  1678  qui 
réduit  le  nombre  dee  ocHnnlaaatnevérUleaiaiuradsB  im- 
positions des  communautés.  —  On  envi'rr,'»  dps  g-ir»!"* 
de  S.  A.  chez  le  baron  de  Sénégas  •  josquu  eu  qu'il  ayi 
entièrementsatisbil  au  payement  de  ses  tailles    —  Sur 
le  téndgnag»  rendu  par  l'intendant  que  les  commla- 
sairee  nommés  par  le  Roi  pour  vérifier  les  rdles  des 
impasitions  des  cuminunautés  »  avolent  utilement  Ira- 
vaillù  pL<ndant  trois annétjs  >,  il  est  délibéré  que*  quoi- 
que la  province  ne  soit  pas  obligée  d'entrer  dana  Celte 
despense,  ils  si  rhiI  piivt  s  ci  -ntno  M*"  les  prélats  et  las 
barons,  et  qu'on  leur  baillera  à  eux  quatre  la  somme 
de  1,SOO  Hv.  ».  —  Rapport  de  l'arebevèqno  de  Ton- 
louse,  oïl  il  o^t  (lit    que  la  province  a  demattdé  k  oire  su- 
bi-ogée  a  Claude  Vialet,  fermier  de  la  taxe  sur  les  pro- 
«ureura  et  du  recouvrement  du  droit  de  Aranea-Aeft, 
»  par  le  s«ul  motif  .lu  snnhiL'crat-nt  'ies  rO'J'>vablL'^  ilc-iil. 
droitz,el  pour  osviler  la  vexation  et  les  fraiz  extraordi- 
I  nairea  ansqneis  ils  se  trouvent  exposez  ioraquo  les'i 
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reeovvranmts  «ont  fiilU  par  1«  (nltam  t.  —  Les  Étala 

en  corps  assisrr  ront  au  Te  Deum  iiue  révA^ae  de  Mont- 
pellier doit  faire  cbanler  en  actions  de  grâces  de  la  paix 
IUt8  sna  l'fiapftgiM.  —  Teneur  dea  •  articlev  aMOhIes 

pnlrc  If's  'li'iuiti'/  ilivs  Eslill/  et  IftS  diipuleai       I;i  '^i.U!' 

des  Comptes,  ajdes  et  flnances  (de  Montpellier^  sur  les 
denamlea  napeetlvea  ooneeraant  la»  eemptaadasdenfara 

octniorîîinairc?  qm  li'iniposent  dans  les  vin^f-ilpat  dio- 
cèses de  la  province  ■>.  —  Approttaliun  d'un  autre  accord 
Mt  aw  iêa  trfaoriara  da  Praaea  aur  la  mèaM  o^al.  — 
«  L'a$!u>inbl^e,  JibiranI  prendre  connoi»Siiti(«  des  <1obto» 
des  diocèses  »,  le  greffier  de  chaque  dioc«8»î  reraellra^  au 
syndic  général  de  son  département  une  copie  oertlfléo  do 
tous  les  états  des  dettes  vérifiées,  »  et  s'il  y  hoil,  un 
estai  des  debtes  non  vérldêes  avec  lei  pii  i  .fs  juxtiflca- 
ttrea,  pour  estre  procédé  k  ta  vérification  d'icellcs», 
—  Teste  d'une  lettre  de  Oolberl  recommandant  anx 
États  ■  la  proposition  que  le  a'  Riqoat  a  fkll  de  deman- 
âp.r  le  (Tii'iii  l.i  [jPdv iiK.-ti  |i(iiir  remprunter  un.-  <  imme 
de  300,000  iiv.  pour  avancer  et  achever  eoUèreinont  les 
traTavx  da  Canal  pendant  eetta  année  ».  —  Les  eom- 
rnissjïres  nommés  pour  entendre  le  s-  R'ijU'-;  i  a;i|Mit  l.  nt 
qu  il  avait  offert  comme  «ftretés  àta  province  <i  son  obli- 
gation partionlttra  et  celle  de  ses  aoAmIz,  ensemble 
rantj'HjrfitnRnt  la  seigneurie  dtt  Cxn  tI,  le  droit  de  [if  -- 
cbe,  la  faculté  du  faire  des  moulins  sur  Icil.  Canal  *-l  de 
la  navigation  à  raseltuion  de  tous  antfes,  qai  luy  a'roit 
esté  accordée  par  S.  M.  et  faisoit  partie  do  son  prix- 
fait:  qu'il  leur  uvoit  paru  que  la  provinct;  ne  [touvoit 
pas  trouver  avec  luy  (RiqiMl)  di's  scurotés  qui  peustsent 
l'obliger  d'emprunter  une  nomme  de  âÛOiOOO  Mr.  pour  la 
loy  prsster...,  mais  parce  (|ue  S.  M.  ddalrala  parfaction 
do  cet  ouvraftedans  l'année  présente  1679,  et  qu'elle  veut 
la  Tisitar  olla-masina...,  ils  sont  d'advis  que  l'assembléa 
donna  penroir  aux  syndics  (rdnéranx  d'empmnter  lad. 

soiuine  (ie  30: 1,000  liv. . .  qai  Hrra  eiii|!'')>  ("'•(■  |>;ir  .inlrc- 
de  M.  l'Intendant...,  el  que  pour  le  rembourssmeut  la 
proTlnea  «'an  devoit  remellr»  k  S.  M.  ».  DéliMrallon 
conforme.  —  Gratifications  d'usage  —  I.eclurr-  <  ilu 
contptereau  arreslé  par  MM.  Uu  bui-eau  des  comptes  des 
aonimas  pajraes  al  aTanMas  par  le  sF  de  PenmntJar, 
sorii  r  iic  1.1  î?oiir.s<',  proir  '.es  frti't?.  (h<^  pr^'-'fnlz  Estatï  et 
par  l'ordre  d'iceux,  lequel  a  esté  ensuite  signé  par  Son 
ÉUliMDce  en  pleine  assemblée  ».  —  Le  s' d'Aasas,  s' de  La 
Roque  Chanfort,  poursuivi  pour  avoir  frappé  à  coups 
d'épée  et  de  t)àlon  le  colle<-tHur  de  Saiiil-André-de-Ma- 
gencuule,  cera  Invité  par  l'évèque  de  Nimos  à  payer  sat 
tailles  dans  les  quinze  jours,  et  s'il  s'y  refuse,  on  enverra 
diai  lui  des  gardes  qai  y  reeteront  jusqu'à  ce  qu'il  se 
•oll  aeqottlé.  —  Liste  daa  Oomminatres  priooipatix  dea 
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Aaslellea  des  diorAses,  nomuds  par  M.  de  OauTiaaoa. 

lieutenant  g'n.  rnl  du  Roi'.  —  Octroi  ilf.s  .sommes  con- 
tenues aux  commissions.  —  Bénédiction.  —  Députés 
présenla. 

C  t3U.  (fitgUue).  Jn-btlo,  1I&  luiUM.  f«piw. 

Noverabr'-'  ICTÎ».  —  J.invi^^r  fl680. —  Procès-ver- 
baux des  séances  et  délibérations  des  États  de  Languedoc 
aaienbléa  par  mandement  dn  roi  Looia  XIV. 

A  Péx«'na.s,  dans  In  rhnppî!?  de»  Pénitents-Noirs,  du 
27  novembre  1671)  iui  15  j  invie.'-  1680.  —  Président  :  le 
cardinal  Bomt.  iin'li'nrquf  dii  N;irbonne;  vice-président: 
l'arelievéque  de  Toulouse.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc 
deYsmeuil,  gonvemeur;  le  comte  du  Ronnu,  lieutenant 
gén/ral  ;  Henri  d'Aguesseau,  intendant  ;  Jacques  de  Cas- 
salgnau  et  Françi^is  de  Beaaiac  de  PéMnne,  (résoriers 
de  Pranoe  è«  généralitâa  de  Tealoaae  et  de  Montpel- 
lier. —  .\n  "  ution  du  duc  de  Vcrneuil.  —  Discours  de 
M.  d'Ague&seau...  «  Les  divera  traitez  qni  composent  le 
grand  oarrage  de  la  paix  sont  autant  de  degrés  par 
!''>;<] u  -t,»  nous  somm-'s  parvenus  au  comble  Je  no^lre 
bonheur...  Une  pai.K  conclue  de  cette  manière  ne  se 
rompra  pas  AkClleinenl  :  la  poiaaanoa  da  Roj  Jointe  à  la 
nouvelle  allianc«  qu'il  vient  de  coniracter  avec  l'Es- 
paj^ne  la  rendra  éternelle...  Après  avoir  establi  la 
Iranquillité  an  dehors,  8.  If.  s'est  appliquée  à  fkire 
cesser  les  procès,  ces  espèces  de  guerres  domestique*... 
Ci'ux  qui  sont  appelez  aux  charges  de  magistrature 
seront  obliger,  d'acquérir  par  une  ionfoeestudâ  les  con- 
naissances qui  sont  néceaaairea  pour  on  ministère  si 
important...  Il  y  aviMI  encore  quelques  restes  d'une  autre 
guerre  d'autant  plus  difBdla  à  eslouffcr  qu'elle  avoit 
prie  sa  eource  des  troublée  que  la  dUTérence  de  religion 
a  exeîté  autrefois  dans  le  royaume.  S.  M.  a  eRkoé 
ji.ir  ut!  runii\  iMiiHiii  <]e  -a  |ilét<<  ce  qui  restoit  de  ce  mal- 
heureux temps  en  supprimant  les  chambres  de  l'£dit 
qnleonservofenteneore  l'apparence  de  parti,. ..en  reIran- 
chant  cette  diversilr  i!e  friliun.tux.  où  les  enfant^  irun*» 
mestue  province...  estoieot  obligez  de  recourir,  et  nous 
n'aurons  qu'à  ramener  à  l'aTaofr  par  noa  prières,  par 
nas  hniis  exrtitipt.-'';  et  p.ir  nr»s  exhortations  cenx  qtie  M 
malheur  do  leur  naissance  ou  leur  mauvaise  éducation 
ont  engagé  danq  l'erreur.  Voue  avei,  meisiears,  plus  de 
part  que  personne  à  ce  grand  ouvrage,  puisque  vous  en 
avez  esté  les  solliciteurs...  >.  —  Le  marquis  de  Polignac, 
nia  do  vicomte  de  Polignac,  sera  reçu  dans  l'assemblée 
en  qualité  de  baron  de  tour  de  Oévaudan,  pour  la  bu- 
ronoie  de  Outetiam  de  fiandou  à  lui  donnée  par  aon 
ptee.  ^  Rapport  lit?oirable  sur  la  iiol>Ioaae  des  tlears  de 
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La  Garde,  do  Caslries,  de  Maureillan  et  d'AuWry, 
envoyés  de  divers  twroni.  —  Le  s'  de  Rochepierre, 
ajrndio de  Vivaraii»  «M»  reçn  m  qjnlM  de  député  dudit 
pays,  nonobstant  <  las  détfMraMom  de*  Bttatz  parlica- 
liers  du  Vivartz  qui  portent  que  la  procuration  luy  sera 
FflOiiée  »,  et  l'on  enregistrera  •  les  arresu  do  Congcil 
d'&Ut  ^ul  nnnnllent  ces  déltbératfons,  cassent  les 
assemblées lenttesà  la  Voulîiî  In^  2S,  2rt,  r^O  .i'.ivnl  MTS  - 
nù  elles  onl  élA  prises,  avec  défenses  aux  députés  qui 
en  Msalsnt  partie  de  sTasseaMer  à  l'avenir  sans  per» 
iiiissinn  lîe  S.  M.,  Ht  ■•  iiiaintii  iinont  k'dil  de  Roche- 
pierre  et  le  3*^  Charles -Frangois  de  Payn,  son  fils,  dans 
rexereice  de  la  eharffeda  aelndic  dvdit  pajrs  de  Vi?aru, 
pour  en  jouir,  leur  vie  durant,  conformément  k  leurs 
provisions,  aven  tous  le»  avanla^fts  qui  appartiennent  h 
ladite  charge  s.  —  Sntrle  des  oommlssalres  du  Roi  : 
Ils  demiinrlenf  un  don  gratuit  de  2,200,000  Ht.  •  Vous 
serez  pcut-cLio  surpris,  dit  M.  d'Apuessciiu ,  de  nous 
voir  entrer  dans  votW  ««emblée,  apr.  s  quù  le  Roy  vous 
a  donné  la  paix,  pour  vous  demander  de  sa  part  des 
•ommes  preaqae  aussj  fortes  que  les  annee«  dernières... 
mais  faites  réflexion  sur  les  grandes  despcnscs  que 
S.  M.  est  obligée  de  faire  pour  maintenir  ses  armeez  et 
pour  lUre  sxéonter  par  tons  les  princes  de  l*EDrope  les 
divers  traitez  qui  ont  achevé  ce  g]Mnil  cuvr.ij.:!'.  .  l.--^ 
raisons  qae  ie  Rojr  a  de  vous  demander  celte  somme  ne 
dureront  pas  toqjonrs...  IHen  «yne  ceux  qui  Iny  don- 
npiil  |iri>iu[>tHmenl,  le»  roys,  qui  sont  ses  images  sur  hi 
terre,  exigent  les  mesmes  devoirs.  Vous  vous  estes 
espaiies  ponr  soutenir  la  gruerre,  lUrlei-ToiiB  de  moin- 
dres efforts  jiour  faire  <1arpr  \\  paix?..  »  — On  priera  le 
doc  de  Verneuil  de  procurer  à  la  province  quelque  sou- 
lageneot  par  ses  bons  offices  anpnte  de  8.  M.  —  Le  don 
hratuit  est  accoH/',  h  ri^rlaines  conditions  acceptées  par 
les  commissaires  du  iiai.  —  Les  États  n'entendent  em- 
pèehierqae  le  diocèse  de  Bas-Monluuban  impose  le  tiers 
de  la  somme  de  20,000  liv.  qui  doit  être  fournie  par  la 
généralité  de  Hontanban,  sn  ▼erto  d'an  arrêt  dn  Conseil 
du  5  août  1670,  pour  l'achèvement  de  la  construction  de 
la  maison  dpiseopale.  —  Sur  ce  qui  cet  représenté  de  la 
part  de  Lonvols,  enrlnfendanl  des  [wstes,  «que  les  {nustus 
son(  trez  mn\  monteez  en  Languedoc  et  de  la  part  d'un 
Sy  ndic  général  et  de  quelques  dépulé^^,  •  que  par  l'union 
des  messageries  aax  postas,  te  pnblfe  se  tronve  privé  de 

la   ;     kIiI*'  ijUH  rliiiqUH  [liirlii'lllii.îP  .ivoîl   en  jusqu  îl 

présent  d'eavoyer  ses  lettres  par  la  voye  du  messager, 
dont  les  ftvia  eelolcat  moindres  que  par  celle  de  la 

poste  !,  cl  *  ijuo  los  fermiers  des  bureaux  des  (î.'pi'-i'ht'.s 
taxent  les  lettres  au-delà  de  ce  qui  leur  est  permis  par 
l«a  édltx  de  S.  K.    dea  comniasairN  aont  ooBmde  four 
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examiner  lesdites  plaintes.  —  Les  députés  en  Cour  ra|»- 
purtenlquele  Roi  leur  avait  ilil  '  en  larmes  exprez,  qu'il 
estoit  trôs  satisfait  de  «as  SUfiets  de  Lanf^uedoc  «t  qu'ils 
recoTroient  dans  les  occasions  des  marques  p^irticdltéras 
de  sa  bienveillance  »,  et...  •  que  depuis  que  Mr  le  car- 
dinal leur  bit  l'bonoeur  de  sa  mettre  à  leur  leste  et  qu'il 
appuyé  leurs  demandes  par  son  erédlt«...  il  lenr  rend 
niil  chose.?  alz^es  et  leur  attin!  li  s  honneurs  et  des  car- 
rosses de  tontes  parla  ».  —  Étal  des  arrêts  du  Conseil 
obtenus  en  Oour,  entre  autres,  celui  du  25  seplerabra 

1670  p'ir  lequel  il  est  ordonné  «  que  Uiris  les  villes  où 
les  inaistrises  des  arts  et  mesliers  sont  eslalilles,  ceux  de 
la  R.  P.  R.  ne  pourront  astre  admis  auxd.  uialslrisas 
s'ils  n'y  oril  pa^  «'stn  ndini$  Jusqu'il  (»rés-^nt  .  —  Rappirts 
des  commissaires  nommés  pour  vérifier  t»^  impositions 
(kites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  pour  l'année  1870. 

—  /  Krîtrant  dans  les  sentlmcnlz  rte  M»'  le  carilinal,  el 
j  ersuadez  que  rien  n'est  plus  «apable  d'exciler  la  jeu- 
ne.<uie  à  cultiver  les  arfa  que  de  traiter  avec  quelque 
distinction  ceux  qui  sa  distinguent  par  leur  zèle  et 
leur  attachement  an  service  du  pnbliz  »,  les  lîtals 
accordent  au  s'  Troyes  la  somme  de  400  liv.  chaque 
année  et  pendant  trois  années,  pour  «  i'ajder  à  eslablir 
dans  la  vffle  de  Hontpetlier  une  académie  de  pein- 
liire,  gravure,  s<-ulplure  et  architecture  ■  .  —  L.?s  È'dis 
n'entendent  empâcber  que  les  Trésoriers  de  France 
aient  «  la  direction  des  déniera  du  petit  Nane,  qui  ae 
lève  au  pont  St-Rsprit,  et  qu'ils  ras.<(enl  les  bauz  et 
a^judicalions  des  réparations  dud.  poul  •.  —  A  la  da- 
naode  du  bureau  des  comptes,  rnasemUée  décide  di-- 
verses  questions  relatives  i\  la  dépense  des  troupes 
qui  passent  dans  la  province.  —  Assemblée  des  trois 
Étals  de  la  Steédhannéa  de  Oveanonna,  sous  la  pré- 
sidence do  cardinal  Bonzi.  =  Selon  le  désir  eiçpi-imé 
par  le  Riii ,  la  province  «  sa  chargera  de  pa^er  la 
somme  de  300,000  liv.  qui  a  été  empruntée  depuis  laa 
Étals  derniers  pour  les  ouvrages  dn  Canal  »,  quoique, 
suivant  la  délibération  du  Id  janvier  1079,  elle  dôt  être 
remboursée  par  S.  M.  —  Deux  prélals  et  trois  barom» 
font  savoirqu' 4  estant  iiToioseoat  esté  dernier,  iesa^Ca- 
p i toute  avoient  b  pui  j  deux  d'entre  eux  pour  lessalnar 
en  chaperons,  se  conformant  en  cela  aux  intentions  de 
la  compagnie  •.  —  Le  duc  de  Verneuil  £sit  distribuer 
aux  consuls  et  députés  des  villes  •  les  lettrée  qall  leur  a 
escrit  pour  leur  oriIoninT  de  faire  faire  des  feux  de  joye, 
S.  A.  n'ayant  pas  voulu  les  faire  porter  par  ses  gardes, 
pour  épargner  las  fralz  de  voynge  aux  communautés 

-  Assemblée  des  trois  lîlats  de  la  Sénéchaussée  de  Tou- 
louse. —  Les  commissaires  nommés  l'année  précédante 
rapportent  qulia  ont  bit  vérlfler  par  laf  Rlvala*  arehl* 
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tecle,  les  réparations  à  fkire  au  grand  chemin  de  la 
posta  dans  l'élendae  de  30  consulats;  fn*OD  n'avait  pu 
wtrapnndre  pendant  l'été  c««ré|iaratliOiM,  <  piriMiiu'«U«t 
comiMonnt  la  plus  part  «n  ooutblainwnfz  ét  tagttm- 

menis  de  biiurbiors  il  nt  on  :>e  pouvoit  contioître  la  pro- 
fondanr  quand  la  grande  chaleur  Im  «toU  daeséchéa, 
outre  qm  le  Canal  manqnant  d'eau  et  la  navtsatloa 
fislaut  interrompue,  il  '?.';lijit  îm|ifis^îblû  de  transporter 
des  cailloux  de  la  rivière  de  Gamnne  en  cette  saison  •;- 
qn'Ilt  n'avalant  hâi  rdpanr  qua  laa  pontll*  qui  traver- 
sent la  prairie  '1h  n;uiè',,'F'.  .  It^  pr<iposi'iit  eiiiîtiit»»  ■le  faire 
foire  des  fuesés  de  part  et  d'autre  du  cheiuin  par  les  pro- 
priélalres  qui  y  aboatisaent,  et  dlndemnlser  les  parti* 
ctiliers  ii  qui  l'on  sera  obligé  d»»  pr<>n'lr(»  tlps  f»rr«R  pour 
l'élargissement  de  la  chaussée,  t  Oujr  le  rapport,  l'as- 
eenbUe  approuve  m  qni  «  «été  fut  »,  et  «Mllbèr»  «  que 
pour  accélérer  lesd.  ouvrages,  il  sera  imposé  l'année 
présente,  «ur  tous  les  diorésos  de  la  Sént'ohausséo,  la 
SomrnH  il«  in.tXX)  liv.,  et  emprunté  aux  meilleures  condi- 
tions, n'excédant  toateafois  le  denier  18,  la  •omme  dt- 
B0,000  llv.  que  les  (bssés  •  qni  n'ont  pas  esté  compris 
dan.H  le  devis  »,  seront  faits  inressamment  ii  la  diligence 
dnqrndlc  général,  aauf  k  répéter  des  propriétaires  des 
ehanps  les  aomnie»  ipi'll  aura  falltt  avaoeer:  que  par 
experts  nommés  par  l'Intendant,  on  fera  cutimor  «  les 
terre*  des  particuliers  que  tes  entrepreneurs  seront  obli- 
gea de  prendra  tant  pour  eslarffir  te  grand  ebemin  qna 

piuir  te  tr;insf-'rer  en  un  enilroit  plus  -omtn nît*  »,  et 
qu'on  poursuivra  une  ordonnance  pour  que  les  eulra- 
prenears  paiasent  oxfenter  les  articles  de  leur  contrat. 
Il  sanij  que  par  le«d.  particulier';  il  puisse  leur  citrp 
donné  aucun  trouble  ny  empescbernenl  sous  quelque 
prétexte  que  ce  aolt  ».  —  Un  dépoté  représente  :  «  que 
n\  on  faiïott  passer  les  voilures  dans  le  lieu  de  Villo- 
francii(3  ut  à  travers  lad.  ville,  en  la  manière  que  les 
expertz  l'ont  projelté,  non  seulement  OQ  mettroîl  Im  ha- 
bllantz  dans  la  nécessité  d'abattre  une  partie  de  leurs 
maisons,  mats  on  deacooTrlndt  la  grande  rna  le  long  de 
laquelle  il  y  a  des  creux  dans  la  terre  où  ils  conservent 
leurs  blede,  et  les  eaux  de  la  pl  u  je  venant  à  les  péaétrer, 
Il  s'ensuivrolt  un  grsnd  dommage...  ».  —  OommtssalrM 
nommés  yn-nr  «  -'xamin^r  si  m  peut  .■3\  itrr  lîi'  faire  pas- 
ser les  voitures  dans  lad.  ville  de  Villefranche.  =  Lea 
Étala  t  n'enleodeot  empascber  qne  le  diocèse  d'Alby 
n'impose  1,500  liv.,  aprez  en  avoir  obtenu  la  jif  riniss!  n 
4e  S.  M.,  pour  estre  employées  au  basUment  que  les 
pères  Jéniat<ad'Ani{]r  ont  résolu  de Ihira  sur  le  pAtoaqne 
lad.  ville  leur  a  donné  ».  — On  examinera  lf>  rlfvi?  ries 
réparations  à  faire  pour  que  les  charrettes  et  voiture.s 
palaaant  passer  par  les  chemins  qui  conduisent  de 
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Liiiioux  et  deMirepoit  •  en  un  lieu  k  l'entriio  du  laCerda- 
gne,  cy  devant  appellé  le  Villars,  qu'on  nomme  présen- 
tement Le  Mpntlouis  oà  le  Roi  a  résolu  de  faira  b&tlr 
nn  ItorL  —  Tiuiettr  de  la  lettre  écrite  k  ce  sujet  par  le 
Roi  au  cardinal  Bonzi.  —  On  examinera  s'il  faut  rem- 
liourssr  sur  le  mémo  pied  les  oréancieirs  qui  prêtèrent 
an  Roi  en  VflS,  sous  le  nom  de  la  province,  la  somme 
lie  l.OOO.tWO  liv..  les  uns  par  contrats,  ^'.s  autres  sur 
simples  obligations,  et  «e,  parce  que  les  Commissaires 
éa  Roi  ont  déclaré  qne  ai  lés  premiers  ont  droll  k  «ne 
rente  an  lîenier  IR.  ti":  seciin  U  «  ne  peuvent  priUandre 
qu'à  une  rente  au  denier  18  »,  et  que  les  payer  tous  sans 
distinction  sur  le  ptod  do  denier  It,  aana  tanlr  compte 
<  de  ce  retranch-fnvtit  .Ttnti^rêts.  filntft  «ne  nii-^'menta- 
tion  de  fonds  pour  acquitter  M.  y.  —  Teneur  de  let- 
tres du  Roi  au  duc  de  Ternenil  et  au  cardinal  BonsI  : 
■  il  est  satisfait  de  la  soumi.ssion  des  E^tatz  à  ses  ordres; 
il  aura  plaisir  do  leur  continuer  les  marques  <le  son 
afTectlon  ■.  —  Apirèa  avoir  aalsadn  Iss  commissalrss 
nommés  pour  avlflsr  aox  moyens  de  pijrer  le  don  gra- 
tuit, Tassonblée  déliliére  •  que  pour  donner  soulage- 
ment iiiix  [leuples  de  cette  province  et  leur  fais?  j,'i;usiHr 
les  fruitz  de  la  paix,  on  n'imposera  qne  1,817,000  liv.  », 
lesquellee.  avec  le  produit  des  trois  denier*  dn  droit  de 

collecte  estimi'  '',5,00t')  liv.  et  les  318,000  liv.  lie  la  ferme 
de  l'équivalent,  suffiront  à  l'entier  payement  du  don 
gratuit;  de  plue,  que  bien  qne  l'état  des  dettes  soit  anir- 
menté  des  300, OM  liv.  empruntées  en  I6T!5  pour  le  Cinril, 
et  dont  la  province  a  fait  sa  dette  propre,  <  il  ne  sera 
impeaé  l'année  présente  pour  le  payement  dsa  capitaux 
flfsr!.  •Icttfs  (\nf.  la  sfimme  de  100,010  tiv.  ».  —  Sur 
l'exposé  qui  leur  est  fait  que  les  postes  établies  en 
40  lianx  de  la  province  (16  dans  la  généralité  de 
Toulouse,  21  dan*:  '•pWr,  de  Monlppllfnr;  «ont  mal  servies, 
et  que  pour  que  l&s  aiaitres  de  posle  pussent  entrete- 
nir en  chacun  huit  on  dix  chovavz,  il  faudrait  >looner 
h  chacun  six  vingt  llvrsa  par  an  ;  ■  que  tous  les  bureaux 
des  megisai.'iirles  avolent  esté  unis  aux  postes  et  que 
Lazare  Patin,  fermier  général  du  revenu  des  portz  de 
lettres  et  paquets,  avoit  dépossédé  les  particuliers  qui 
avolent  Isod.  bureaux  >  ;  et  ■  que  les  fbrtniers  des  bn- 
re.mx  dss  postes  taxent  les  lettres  et  paqnftz  lu-  ielà  de 
ce  qui  leur  est  permis  par  les  édita  •  :  l'assemblée  déli- 
bère qu'il  eera  fait  fonda  de  4,800  llv.  c  pour  eetre  payé 
VI"  liv.  :'i  chaque  maistre  de  poste,  sur  ln<  or^rrs  lie 
M.  le  marquis  de  Louvoia,  ministre  d'Ëslat  et  surin- 
tendant général  des  postes  ;  qnH  ssra  iblt  tonte  sorte 
d'instances  pour  que  la  provinr-e  ne  "ml  ^ns  privé»  île 
la  faculté  dont  elle  a  Joui  jusqu'en  1007  d'establir  des 
mesMgeriea  dana  les  villes  prinolpalsa,  et  pour  qne  les 
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d'iv<>r3  arrestzqui  l'ont  maintenue  en  lad.  Taculté  soient 
exécutez;  qoe  dans  les  cm  oii  l'on  no  pourrait  obtonir 
celle  gr&ce,  le  Roy  >^ra  sopplié  d'ordonner  qne  dane  les 
Imreaax  des  messageries  les  eommls  seront  lennz  de 
prendre  le«  lettres  et  paquetz  des  particulier;)  qui  vuu- 
dnint  escrire  par  celte  Toye.  comme  H  a  aalé  pratiqué 
Jusqu'à  présent  »  ;  enfin,  qu'on  demandera  qne  •  le  tarif 
que  S  M  veut  e^tre  exécutt^  pour  la  taxe  des  lettres 
soit  publié  et  afScbé  dans  tiras  les  bureaux  de  poste,  et 
qu'en  cas  de  sartoxe,  ht  eonnoissaaee  en  appartienne  h 

M.  riiitrnilnnt  ».  —  Lo<  Flsts  a]ii>r(iuvf-nl  inocJIftc.T,- 
Uons  qu'on  leur  propose  d'apporter  «  aut  régleinenU  cy 
devant  fU(z  pour  payer  at»  aindlez  de»  dioeèaea  «I  esta-* 
piers  la  rlpsppTTîp  des  gens  de  guorre  en  conséquonco 
€  du  nouvel  ordre  que  S.  M.  a  mis  dans  ses  troupes  par 
aoo  ordonnanoa  dm  SB  ftvrfer  1910  ».  —  Afln  de  pour- 
Yolr  «  h  la  (inspensfi  qu"!!  conviendra  feîro  pour  rendre 
praticables  aux  cburrettes  et  voiture»  les  chemins  de 
Unoux  etde  Mireji  iix  A  Montlouis»,  pouvoir ert  donné 
aux  syndics  (^néraux  d'emprunter,  «  à  mesure  qne  les 
ouvrages  le  requerront,  jusqu'à  la  somme  de  60,000  Ilv.  >. 
—  L'assemblé  n'entend  empêcher  l'exécution  de  lettres 
patentes  du  Rot  permettant  à  l'évéque  d'Uiàs  de  faire 
imposer  8,000  Ht.  sur  son  diootoe  «  pour  continuer  de 
rebastir  son  palais  épiscopal,  qui  avolt  esté  démoly  par 
ceux  de  la  R.  P.  K.  pendant  les  troubles  >.  —  c  Le  nom- 
bre des  créanciers  de  la  province  estant  devenu  (brt 
grand.  ..  pour  prt^venir  Im  ilifflculti!/  ^ue  l^s  i!ivi>r-ifis 
saisies  qui  sont  faites  sur  les  sommes  qui  leur  sont  rioes 
pourraient  produire,  leeirrefflers  du  pays  tiendront  re» 

gistre  des  saisies  ou  cessions  qui  auront  oMé  sîi.'ni?^''ez 
aux  syndics  généraux  ».  =:  Âsaomblôe  des  trois  Éiau  de 
laSémteiiaiiaaAo  de  CareaeMMine,  eoos  la  présideoce  du 
cardinal  Ronzi  —  «Commissaires  nomm^  pour  examiner 
la  prétention  du  rermier  du  domaine  du  Roi  de  percevoir 
<  les  lods  et  ventes  des  contratz  d'eschange  d'héritages 
cootre  héritages,  au  préjudice  de  l'usage  de  la  proTince>. 
— «  Haera  Imposé  l'année  pr^^ente  la  somme  deaO.IOO  liv . 
pour  l'inlérest  d'une  année  de  celle  de  4M,110  liv.  due 
en  capital  ik  divers  propriétaires  dont  les  terres  ont  esté 
prisse  pour  feslabllssement  dA  Oanal;  comme  aussy,  il 

SHta  îm|iiisH  î;i  Hoiiiriip  ile  6,  t.'.î:i.liv.  .'i  l;i(itit<llt>  ii  p.stf  lniitl- 
dée  l'iademnité  des  propriétaires  des  moulins  scituezsur 
la  rivMre  de  Sor  dont  l'entrepreneur  du  Glanai  a  diverti 

les  faux  iiour  les  jeler  dnns  la  rÎL'ol^-,  pour  la  iliiiiina- 
tion  de  leurs  rentes  pendant  0  années  eschues  «.  — 
c  Attendu  la  nécessité  du  comoieiree,  on  emprantera  jos« 
qu'ik 60,000  Ut.,  qu'on  employora  h  construire!  aux  des- 
pens  de  la  province,  des  ponts  sur  le  Canal  au  nombre 
de  10  on  IS,  dans  les  endroits  oii  11  coupe  le  gimnd  die- 


DE  LANGUEIXH3.  107 
min  de  la  p<iste  ».  —  Le  Roi  ayant,  par  lettres  patentée 
de  lanvier  1080,  érigé  en  baronnie  la  terre  de  Ronaj- 
roux,  et  conféré  à  loelle  le  droit  d'enlrer  aux  Bstalz  atta- 
ché cl-dsvant  à  U  faaroanie  de  Serriez,  duquel  M.  le 
tu  irquis  de  Montanègre  s'est  démis  entre  les  mains  de 
S.  M.  »,  les  titres  de  noblesse  du  marquis  de  Caylusàqui 
appartient  lad.  taronnie  de  Ronayronx  seront  examinés 
Siunani  '.'iisasi^.  —  L'Avêq  ji:'  iti'  ''oinnion^'*?  dit  qoe  grâce 
à  la  vériflcalion  que  l'on  fait  do  leurs  impositions,  «  lee 
communautés  se  eont  corrigées  de  la  plus  part  des  abus 
iiu'r'lt*»s  )iratiiiiir>ien(,  en  sorte  qu'il  y  a  lieu  d'H.spérer 
qu'en  continuant  d'éclairer  leur  conduite  avec  exacti» 
titttde,  tootee  les  despenaei  villeuses  seront  retranchées 
fit  îfs  ri^^'p'iient*  fjue  celle  assemblé;  leur  a  procuré  se- 
ront exécutez  •>.  —  U  est  rendu  compte  que  l'arrêt  du 
OonsMl  d'Btat  du  9  Juillet  1918  portant  règleiunt  pour 
la  vérification  des  dettes  des  communautés  a  été  imprimé, 
Ht  qu'il  en  a  été  fourni  quatre  mille  exemplaires  «  pour 
estre  distribuez  à  toutes  les  communauté/  de  la  pro- 
vince ».  —  I.«8  députés  en  Cour  feront  toute  sorte  d'Ins- 
lannes  pour  que  u  le  Roy,  qui  a  réuni  la  Chambre  de  l'Édit 
au  Parlement  de  Tolo.se,  veuille  bien  supprimer...  ou  tOttl 
au  moim  oeter  de  la  province,  dans  laquelle  elle  n'a  p»s 
pris  son  premier  estabifssement,  fAcadémie  de  ceux  de 
la  R.  P.  R.  qui  a  esté  Irai.sri'r/f"  à  Puy!  lureris  depuis  quel- 
ques années,  et  faire  juger  favorablement  le  partage  qui 
est  ialerrenn  devant  lee  commissaires  exécuteurs  de  l'édft 

de  Xanlf-s  sur  la  suppression  ilr  Iml  Ai'aJéiuit»,  iler:i.iri'1^^9 
par  le  syndic  du  Clergé  t.  —  Dan»  le  cas  où  M.  d'Agues- 
eeau,  pris  pour  aridlre,  jugerait  que  la  provinco  doit 
p aypr  rleux  quartiers  aux  [iroprlélaires  d«?  renies  ils 
la  ville  do  Toulouse,  a  les  syndics  généraux  prendront 
du  trésorier  de  la  Bourse  les  sommes  néeessairee  pour  le 
payement  de  deux  quartiers  de  l'année  courant?,  .  ft  pour 
éviter  l'embarras  et  la  confusion  dans  led.  payauiont,... 
la  province  rachaptera  toute.4  lesd.  rentes  qui  seront  au- 
dessous  de  la  somme  de  30  livres  ».  —  On  suppliera  le 
Roi  de  déclarer  qu'il  n'a  pas  entendu  comprendre  la 
province  de  L.anguedoc  dans  sa  déclaration  du  mois  do 
février  1074,  et  •  l'on  fera  toutes  les  instances  possibles 
pour  obtenir  cette  grâce,  la  province  n'ayant  point  de 
cnusdiine  ^''iirralû  qui  l'affraru  Ik.ssh  du  droit  de  lods 
pour  les  coalralz  d'eecbaoge  >.  —  Information  faite  «  des 
•enreteB  que  la  province  pourrott  prendre  avec  les  par- 
ticuliers snjetz  tant  à  lu  rei'herche  ijiii  a  l'sié  onloniu'e 
par  la  déclaration  du  7  octobre  1679  qu'à  celle  des  dé- 
bets desoomptablee  depuis  l'année  lOOOJaiqBei  et  y  eom« 
pris  l'année  1676,  et  df-^  d?nii»rs  revenant  bon  dans  l'as- 
teodue  du  res-sort  de  la  Cour  des  Comptes  de  Montpel- 
Uar  »,  lee  tttata,  «  dane  l'ioléreat  d'un  emnd  nombre  de 
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ramilles  qui  sarolaiit  rainées  «i  «m  rMouvranmta  «s* 

tiiicnt  r.iitz  par  -les  trailans  »,  délib.'t-i'til  qu'un  deman- 
dera la  révoeatlon  <los  inkilés  qui  (Kiurniient  avoir  éié 
faits  en  eonsAqnenee  de  lad.  dédmlion  du  7  octoliM,  «1 
«  au  c:ia  qu'on  ne  puis*:?  jm*'  "htcnir  r-e>'.ln  révoeiti^m  », 
Us  donnent  pijuvinr  ;iu  «'  de  Piiniiauticr,  Iréioner  di:  la 
Bourae,  <  de  demander,  au  nom  de  la  province,  la  subro- 
gation h  furrait  aux  traitez  qui  ont  esté  ou  qui  punr- 
rui«nt  eslra  foitz  »,  et  ils  le  chargent  de  prendra  de  eon> 
«art  avec  de*  comtni!uair*4.s  qu'ils  désignent  toutes  les 
■eenne  que  oomporte  celle  aOïiire.  —  L'auemblée  ac- 
cepte la  démission  ilu  s' de  Plenlwt  Canmont,  agent  de  la 
province  à  la  Cour,  lui  accorde  à  titre  de  t«niol«na^e  de 
satisraclion  la  somme  de  40,000  liv.,  et  décide  la  «uppras- 
alon  de  lad.  charge*  qui  eetott  tout  il  fait  Inutile  ».  — 
Oraîincatii'ns  d'usage.  — ?,000  liv.  sont  acr.  ir-il.'fs  ii 
cbevâque  de  Toulouse  »  en  témoignage  de  ^{ruUtude 
pour  lee  soins  ennUniMle  que  la  place  qu'il  ramplit  dans 
l'assemblée  l'oliH^'c  rte  prendre,  et  pnrlinuli^remcnl  dans 
le  temps  que  A'' le  ranlinal  lionzi  n'y  peut  pas  assister». — 
Le  marqnla  de  GhAlenaneuf  ayaat  fkit  savoir  «  que 
M.  La  Vrilli^rs  son  pèr.:>,  ttiy  avcK  di^lnios'^  d^us  L-a 
Lkiiij  de  si.'.  famiUtî  et  luus  '.es  appi(]iit«<in.'i)lz  altacîifZ  a 
sa  cbari,'e  de  secrétaire  d'KsUit  »,  et  <  S.  K.  a^unt  rap- 
t>clâ  les  bons  ofHces  que  M.  le  marquis  de  Cliàteauneuf 
rend  tous  les  Jours  k  la  province  auprès  du  Roy  l'as- 
semblée délibéra  qae«  tant  la  somme  de  0,000  accordée  ii 
M.  de  (AAteanaeiiO  secrétaire  d'Bstat.  en  grattHcation, 
que  parenie  somme  employée  dans  t'eslat  des  fhiiz  ordi- 
iKiirc.'i  lins  Fstalz  en  faveur  di'  M.  do  L.i  Vrillière seront, 
suivant  son  désir,  pajrez  à  l'avenir  à  mond.  sieur  de 
Chiteauneuf  par  le  tr^orier  de  la  Bonrse.  sur  sa  simple 
quittance  ».  —  I.e  ("<rdi  i;d  Bonzi  dit  qu'il  a  parlé  à 
M.  d'Aguesseau  >  de  la  nécessité  en  laquelle  les  luibl- 
lanlz  de  la  proviiiee  se  IroOTeal,  et  paritcnliéreraent 
ceux  du  Haut-I.anfc;iedr)r, t!r>mander  au  Roy  la  lihTiH 
de  transporter  leurs  bledz  par  tous  les  porlz  et  graus  de 
lad.  province,  sans  quoyil  leur  sera  presque  InpossUto 
de  payer  leurs  titilles,  ne  pouvant  espérer  de  secours  que 
de  la  vente  de  leurs  dennVs  et  que  M.  d'Aguesseau 
a  en  avoit  desja  rendu  tesraoi»nnge  à  la  Cour  ».  —  'Jn 
représentera  au  Roi  ■  les  inconvéaientz  qui  arrivent 
dans  le  commerce  par  ta  rigueur  des  propriétmros  des 
péages  qui  sont  sur  les  rivières  du  Rhosne  et  d'Isère,  nt 
les  abus  qui  se  commettent  dans  la  levée  et  perception 
desd.  droits,  et  on  suppUem  S.  M.  d*f  pourvoir  ».  — 
Idali'  des  comniUsaIres  principaux  de-s  As-^ietles  de.*  dio- 
cèses nommés  par  le  duc  de  Vernsail.  —  Octroi.  — 
Bénédiction.  —  Députés  préMUlt. 
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C  HW  (tiiiMn).  —  ls.r«li«,  IW  iMÎUili,  ptpV. 

Novamlm-déoemlira  iMAi  — '  Pmeès-vurliaax  dsi 

f^ôinrp.s  nt  dé!!h(''ratTons  des  Étals  de  LangUedOC,  tMen> 
hlci  pur  nia:idemciil  Uu  rui  Louis  XIV'. 

A  Montpellier,  dans  la  grande  italle  de  l'hôtel  de 
ville,  du  7  novembre  au  22  décembre  1680.  —  Prési- 
dent :  le  cardinal  Oonz!  ;  vice- président  :  l'évêqoe  de 
Commengo.  Commissaires  du  Roi  :  J.-B.  de  Broutin, 
marquis  de  Monlanôgre,  lieutenant  générai  pour  le  Rot 
en  la  province  ;  Henri  d'Aguesseau,  intendant  ;  Jacques 
de  Matise  et  François  Caillon,  trésoriers  df  Fr.uii  f  ès 
généralités  de  Ifontpellier  et  de  Toulouse.  —  Lecture  de 
la  lettre  ekne  du  Roi  «t  des  commissions  des  Imposi* 

lioii'i.  —  Discours  lie  MM.  de  Mon'anAfjre.  d'Aj,'U''-so,iu, 
de  l'évèque  <Je  (^ommenge  {setitemeni  nutnUonnés).  — 
Les  États  en  corps  vont  entendra  la  massa  du  Saint- 
Esprit  flans  l'église  N.-D.-des-Tables.  —  I^ecture  d^.s 
vicariats  et  des  procurations.  —  Commissaires  nommés 
pour  examioer  let  aetst  des  «nvoxte  de  la  noblesse  qui 
«ont  pas  encore  entrés  aux  États.  —  Rapport  détaillé 
sur  ia  noblesse  du  marquis  de  Caylus,  i>aron  de  Rouay- 
roux  :  il  y  est  dit  qu'il  avait  épousé  une  sœur  du  car- 
dinal Bonzi  :  il  est  admis,  prend  «a  place  et  prèle  serment. 
Le  v  (Jallliu  de  La  Oravillete,  envoyé  de  Mirepoix,  qui 
n'avait  pnxluit  qu'un  jugement  de  maintenue  de  no- 
blesse, est  admis  par  provision,  mais  il  rapportera  dans 
la  quinzaine  *  tous  les  actes  Jusllflcati6  de  sa  noblesse 
de  quatre  «ônérallon»,  si  les  trois  ne  font  pas  cent 
années  >.  —  Prestation  de  serment  des  trois  Ordres.  — 
Omamisaulrea  nommés  pour  saluer  de  la  part  des  fitats 

1(1  t!t>titenant  tionéral,  l'intendant:  pour  visiter  de  même 
les  trésoriers  de  France.  —  Lecture  des  règlements.  — 
Procession  générale  dsa  États,  piiéoédée  d'Un»  mesaa  dlla 
pnnliliralempnt  p;ir  l'évi^quft  ite  M.)nt[if!llier,  —  On  ira 
saluer  de  la  part  de  l'Assemblée  ie  marquis  deCalvisson, 
lieutenant  général,  de  passage  à  Montpalliar,  et  M.  Bon, 
premier  président  do  la  Cour  des  comptes,  qui  avait 
«  député  un  président  et  deux  conseillers  de  lad.  Cour  au 
Ctirdinal  pour  rendre  ses  ruspuuiaet  ceux  de  sa  compa- 
gnie à  l'assemblée  eu  sa  panonm  ».  —  On  fera  impri- 
mer et  distribuer  un  arrêt  du  (^nseil  qui  décharge  de  la 
moitié  des  droits  des  fermes  unies  de  Languedoc,  coralé 
de  Fois  et  Roussiliun,  les  marchandises  et  denrées  qui 
seront  portées  à  Monllouis  pour  le  «etMriRo  et  subsislanee 
des  soldats  de  la  garnison  1 1  il.  -,  lui  .  t  ie  rs  [ui  tr.i vaillent 
ans,  fortificatious.  —  Commissaires  nommés  pour  arrê- 
ter :  les  comptes  du  trésorier  de  hi  Bourse  et  autres 
ofBciun  du  pays;  les  comptes  des  syadica  dea  dlocèseï. 
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conmitMiitéa,  élapi«ra  «t  i«rUeoU«n  qni  ont  Ibnml 

l'étape  aux  trnape-s  ré^'t^w;  le»  comptes  des  recrues  qui 
oDl  passé  dans  les  étapes  de  la  province  depuis  les  der- 
Bltn  ÈM».  —  Butréê  dw  OomniissAirec  di  IM.  Ib 
deraan  îent  tin  <Uvi  gnUt\t  (îc  2,200,000  liv.  dont  t  S.  M. 
vooiuil  bien  remcUrù  200,000  liv.  [umv  estre  distribuées 
■HZ  diocèses  de  Narbonne,  l{i^/i>'rs,  Agde  ut  Saint-Pons, 
en  considération  de  la  perte  qu'ils  ont  fait  cette  année  de 
tontes  leurs  recolles,  causée  par  une  séclieresse  géné- 
rale >.  —  L'évéque  de  Corarocnge  répond  que  la  province 
Mt  entièr«m«nt  épuisée,  et  que  •  pula^ae  S.  U.  a  biea 
voali)  entrer  «n  considératton  de  fiocabhMiiflBt  de  oh 
qurUri'  diocèsfs,  il  y  a  lieu  d'espérer  qu'elle  voudroit 
bien  avoir  de  pareils  s«ntitD«ntz  de  commieératioQ  pour 
tous  les  aotrei  p.  —  Le  don  gratiiR  est  aeeordé  par  lea 
États  et  accepté  par  les  Coroinissairesdu  Roi  aux  condi- 
tions ordinaires.  —  Trois  groupes  de  cumaiiasaires  sont 
nomnds  ponr  vérIAer  1m  déparlemenls  dae  InpoelUons 
faites  l'année  précédente  dans  les  Assiettes  des  diocèses 
des  trois  sénéchaussées.  —  Lecture  da  procès- verbal 
de  l'année  préoédeata.  —  Siconra  de  MO  Ut.  à  «  m 
archevêque  maronite,  pour  l'ajfder  à  continuer  son 
voyage  >.  —  Le  sienr  Étienne-Joscph  de  Guillcminot , 
nommé  en  IQflO  à  laaorvivance  de  son  père,  secrétaire' 
greffier  des  l^tats,  est  admis  à  foire  l'ornce  de  sa  charge. 
—  Conformément  à  une  lettre  de  M.  de  Seignelay, 
on  écrira  aux  consuls  des  lieux  maritimes  de  la 
province  de  ne  point  «  comprendre  dans  las  rôles  de 
lindiisirie  les  matelote  dans  l'amite  de  l««r  service, 
suivant  l'unlre  des  classes  establies  dans  la  |>rovi:ir>' . 
nj  les  patrons  de  barques  qoi  sont  obligea  d'entretenir 
pendant  loalel'kan^e  de  Jeunes  apprenlifr  ponr  les  ren- 
dre capables  de  servir  sur  les  vaisseaux  fîn  Rny  ».  — 
Commissaires  nommés  pour  liquider  les  ofOces  d'aunears, 
marqueurs  et  vtsilears  de  draps,  dent  la  sopprassion  an 
1"  janvier  1081  a  êlé  obtenue,  à  fhiirpfi  par  les  diocèses 
et  les  communautés  d  on  rembourser  les  propriétaires.— 
Antres  commissaires  nommés  «  ponr  ezamloer  iesaintU 
resqui  regarderont  la  rcliîjion».  —  On  révisera  les  rè^rlc- 
ments  de  l'assemblée  <  afin  de  les  réduire  à  ceux  qui 
doivent  estre  eiactement  ofeeervet,  si  l'on  drsasera  na 
cérémonial  de  toutes  les  choses  qui  peuvent  regarder  le 
corps  des  Kstalz  ou  les  députez  iju'ilz  envoient  <la  leur 
part  ».  —  Il  est  rapporté  que  les  baux  des  chemins  à 
ikire  de  Llmoni  à  Montlonis  et  de  Mirepoix  au  même 
Ken  avaisatété  adjugés,  le  premier,  pour  50,500  liv.,  le 
second,  pour  2,500  liv.  —  Commissaires  nommés  :  •  pour 
recevoir  les  plaintes  contre  les  personnes  de  main  forte 
qai  rsAuent  le  payement  de  leors  tailles  —  pour  ré- 
gler  ta  ligne  des  étapes;    pour  aller  saluer  de  la  part 
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das  âtats  la  nwcqntae  da  Osstrias,  de  pasasge  à  Hont- 

pelller.  —  M.  l'Intendant  sera  pHf^'ïi;  rl^fenlre  aux  habi- 
tants de  Sougailhac,  au  diocèse  de  Rodez,  qui  avoisinent 
le  Langnedoe,  de  changer  par  dae  dignea  le  oonrs  de  la 
rivtèri»  f!'Aveyron.  •  qtio  par  un  préalable  on  n'ayt  véri- 
fié dû  [a  commodité  ou  ineammotlité  que  la  province  et 
en  particulier  les  hobilanlz  du  consulat  do Rlolz,  dépen* 
dance  de  Cordes  au  diocèse  d'Alby,  en  panvent  souffrir, 
pour  estre  pourvu  à  leur  dédommagement.  ■  —  Rapports 
des  commissaires  vérificateurs  des  iinpo^idons  faites 
dans  les  diocèses  pour  l'année  lOèO,  avec  les  décisionil 
prisas  en  conséquence  par  les  fitats.  —  Assemblée  daa 
trois  Klats  He  la  Sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  prési- 
dence de  l'évéque  de  Commenge.  —  Il  est  rapporté  que 
l'entière  réparation  dn  grand  chemin  da  ta  posi»  dana 
r<^teM(iiiH  lie  1h  RénéchHU8S*''H  l  '.u'ilera  220.000  liv..  que  les 
Itaux  des  travaux  à  faire  sont  en  partie  adjugés,  et 
«  qu'on  n'a  pas  fitit  travailler  dans  le  consulat  de  Vllle- 
franch'i,  jur  '*^  (lUf  les  habitantz  ayant  deraanrji?  qup.  1b 
grand  chemin  des  voitures  Ait  marqué  dans  lesfaus- 
bootiga  et  non  pas  dans  la  ville,  on  désira  élrebilbnné  de 
la  différence  qu'il  y  acroit  ;1(î  la  despense  qu'il  faut  faire 
en  prenant  un  de  ces  dtsux  [lAvim  ».  —  L'évéque  de 
Saint'Pupoul  dit  *  que  le  chemin  de  Oastelnandary  h 
Saint-Papoul  est  si  mauvais  que  le  lieu  de  sa  résidence  lui 
est  rendu  la  plus  part  du  temps  inaccessible  m;  délibéré 
que  >  Ms'  l'évesque  de  Saint-Papoul  pourvoira  s'il  luy 
plsist  aux  réparations  dud.  chemin,  aux  despems  de  son 
diocèse  »,  celles  du  grand  chemin  de  la  poste  devant 
passer  avant  toutes  les  autres.  —  Les  Etats  seront  priés 
de  faire  construira  des  ponts  sur  le  Canal  et  sur  la  ri- 
gole aux  endroits  nécessaires,  alln  d'empêcher  la  mine 

(lt>s  riverains  qui  no  |)euv-nt  cultiver  leurs  tarrt>8  ni 
conduire  leurs  troupeaux  dans  les  pâturages  qui  leur 
appartiennent.  =  f^ea  fitata  accordent  au  Roi  108,l(iSUv. 
€  pour  estre  otti|ilo',  eez  par  le  trésorier  gt-ti  'ral  Je  l'Ex- 
traordinaire des  guerres  au  pai^emenl  des  garni.->ons  des 
placée  de  la  province,  et  SV,S96  liv.  ponr  la  eoMo  des 
mi)rtas--p:ij-p<i  de  la  province  et  ofileii^rs  iVi"ell°<!,  ()ont 
8,200  liv.  seront  payées  >  par  le  trésorier  dos  morles- 
payes  en  exercice  aux  80  mortaa-pnyaa  hallebardim  de 
la  ville  de  Narbonne  ».  —  Il  ne  s<?ra  rien  changé  à 
l'ancien  usa^e  de  la  ville  de  Castres  d'envoyer  aux  Étals 
le  premier  consul  en  exercice  et,  «  pour  son  assesseur,  la 
premier  consul  de  l'année  précédente  *,  quoique  la  com- 
munanlé  ait  délibéré,  par  nn  motif  de  religion,  d'y 
envoyer  annuHlIement  le  premier  et  le  8ei;oiid  consul, 
c  parce  que  la  ville  de  Castres  est  remplie  da  quantité  de 
porsonoea  de  la  R.  P.  R.  qui  peuvent  prétendra  an  ae- 
eonâ  «haperon,  et  qu'il  estait  indubitable  que  plnalanra 
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M  oonver(lni«nt  par  Tepérance  quila  Bnroieittdoventr 

aux  Eslatz,  Mtant  rail?.  secMnds  ronsuls  >.  Il  sera  Tait 
Aérense,  ■  taat  ii  lad.  vllte  qu'aux  antras  oommunaatex 
de  la  provfiM»,  da  prandr»  d«  telle*  déllbérationt  qal 

changent  l'usage  îles  consuls  qui  ont  liroit  d'entrer  aux 
ËstaU  ■>.  =  Aaserablée  des  tmt«  États  de  la  Sénéchau«- 
si!e  de  Garcaaeonne.  =  Lellm  àa  Rai  an  cardinal  Bonzl 
et  ti  M  Mfintnnf'rp  où  il  dit  qu'il  est  !>alisrait  de  la 
soumission  des  États  à  ses  ordras.  —  Le  Cardinal  dit  que 
•  le  Canal  dea  DeaS'Men  devoit  eatre  Men  toat  «dieiré, 
et  comme  la  province  aToit  contribué  à  une  grande  partir; 
des  suiuines  qui  y  avoJent  esté  employées  et  qu'il  y  n.  lieu 
d'iapérer  qu'elle  en  retirera  pina  d'utilité  quo  les  autres 
fkar  le  commerce,  il  sembloit  que  le.»  R^tstx  dévoient  en 
donner  connaissance  aux  estrangers  >  :  l'assemblée 
«  prie  S.  B.  d*  Aire  <>avolr  dans  tontes  les  villes  t  i 
porta  du  royaume  et  dans  Isa  paya  estrangara,  par  des 
aflDches,  ?e  lemps  auquel  le  Oanal  sera  narleable  ».  — >  On 
partagera  entre  les  sieurs  de  VItrac  ot  de  Plateville, 
mattree  des  académies  de  Montpellier  et  de  Carcasaonne, 
ta  somme  de  1,S0O  Ht.  qui  fkit  accordée  an  premier  en 
1673,  '  pour  leur  «aire  pavi'''  tant  et  «i  ;.Hi;,'tf'rn]is  .m'ils 
tiendront  leurs  académies  en  estât,  avec  lea  maîstrcs  né* 
eeesaires  ponr  l'MoeaUon  de  la  Nobleese  ■.  —  Rapport 
des  députés  on  Cour...  .\u  moment  «  de  faire  leur  com- 
pliment à  U.  le  Ciiancelier,  ils  se  trouvèrent  en  peine,  ne 
nnliaiit  ai  les  dépotes  qoi  les  avolent  précMei  Ivy 
avoient  dil  m  Monseigneur  »  ou  non  .  Ils  avnier.t  pris  !c 
parti  de  faire  décider  la  chose  par  M.  lu  Chuni-.i  Uur 
mesme,  lequel  n'ayant  pas  voulu  la  dérider,  lesmoigna 
par  Ih  qu'il  seroit  contont  qu'on  no  luy  dit  pas  Monsei- 
gneur ».  —  Élection  des  députés  «  qui  dolbvent  présenter 
au  Roy  cette  année  le  cahier  desdoléances  ».  —  Les  pro- 
vfadoos  da  Jean  de  Peyrat,  nouveau  [>révôt  général  de 
la  province,  seront  enregistrées,  <  h  charge  par  luy  <le 
constniir  et  s-'  soumettr.'  [uir  es  ri!  a  l'exécution  das  ar- 
ticles Stipulez  et  arrcstez  avec  les  i"  de  Florae  et  de 
Treasan  *  (ses  prjdéeeuèurs).  —  Teneur  desd.  articles. 
—  «  Kncore  que  ce  mit'  rniiivelle  surcha^v'^  ponp  la 
province  de  payer  le  don  gratuit  pins  tost  qu'aux  ter- 
BMS  ordinaires  des  fmposMloDa,  néantmoina  la  aomme  da 
2,f^00,000  de  liv.  accordée  au  Roy  sera  payée  à  Paris, 
suivant  l'intention  de  S.  M.,  en  12  termes  égaux,  mois 
par  mola,  à  oammanoer  an  1*  janvier  lOtt,  et  ca  par  l« 
Irésnri'T  'le  l  i  Bourse  —  T.ps  Ktfîts  nr  irit  sn  que  l'é- 
Vû(iuc  do  Mijjiluuban  'jtait  iiuilu  le,  lù  faut  vjitter  do  leur 
part.  —  Mesures  à  iiri-nilrt>  par  l'évèque  d'Uzè»  contre  le 
S'  de  Saint-Chapte  qui  depuis  plusieurs  années  refusait 
de  payer  ses  tailles  aux  collecteurs  du  lieu,  eh  sorte  que 
«  «es  pauvres  gnu,  estant  hon  d'eatnt  da  payer  te  reca- 
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venr  du  diaotae,  cnnmhmt  risque  de  périr  en  prison  par 
impuissance*.  —  Il  sera  fait  un  fonds  de  30,000  liv.  pour 
le  payement  des  arrérages,  qu'en  «erta  d'une  sentence 
ariiltrale  de  M.  d*Asnesaeatt.  la  provlnoa  doit  payer  aux 

pn«-!"s5eiir-;  ile^  rentes  île  l.i  ville  île  Toulouse,  qui  jusli- 
fleronl  qu'elles  leur  appiirlienneat  soit  par  des  titres  de 
propriété,  aolt  par  des  mtraita  daa  reglstrea  da  la  Oham> 
bre  (les  fcni'^tA-  île  MonlpHllinr  de  1022  et  1^6,  ^Kiblin- 
sant  qu'ils  en  ont  joui  eux  ou  lean  auteurs  pendant 
trente  années.— Attaodv  qne  laaaommee  ImpoaéeaeB  lIMRt 
pinr  r.'bAtir  le  palais  Je  l'évèque  de  \imes,  *  démoli  pen- 
dant iùA  ;,'uerr«s  de  la  religion  »,  n'ont  pas  été  sufllsantes, 
les  ^.(ats  n  'en  I  endent  empêcher  qall  aoit  imposé  I0,fl001iv. 
sur  le  diocèse  de  Nîmes  pour  achever  cette  roeonslruetlon. 
—  On  fera  imprimer  et  distribuer,  comme  «  très  avanla- 
nix  k  la  religion  »,  la  déclaration  du  Roi  du  9  novemlw 
1680  •  portant  qne  les  juges  ordinaires  iront  obez  eeox 
delà  R.P.Rqnl  seront  malades  pour  .sravolr  d'enx  s'ils 
veiilenl  mourir  dans  lad.  religion...  ou  so  faire  iiislruirft 
à  la  religion  catholique,  auquel  cas.  ils  leur  ferool  venir 
sans  délay  les  ecelésiaiitlqoea  on  autres  qnlla  aaront 
demandez,  sans  que  le.s  parens  ..u  autres  y  puissent  don- 
ner aucun  umpeschement  »  ;  et  l'édit  donné  à  Versailles, 
an  mois  de  novembre  dernier,  «  par  lequel  8.  M.  Mt  def- 
fense?  aux  catholiques  do  '  ontrrictpr  rnariajîe  sdu';  (uel- 
qua  prétexte  que  ce  soit  arec  ceux  de  la  K.  P.  U.,  décla- 
rant tela  mariages  non  valalilaa,  et  lea  enluilx  qnJ  en 
proviendnmt  illégitimes  et  Incapnhlp.'?  de  suc-édi^r  aux 
liions  dtï  leurs  pères  et  mères  ».  —  Lecturts  f,iitu  de  let- 
tres écrites  par  le  Roi  ait  cardinal  Bonzi  et  à  ses  Com- 
mlssairr-s  près  les  États,  «  pour  demander  le  nom  et  lecré* 
dit  de  la  province  pour  une  somme  de  400,000  liv.  dont 
S.  M.  a  l>csoin  pour  l'achèvement  entier  des  ouvrages  du 
Canal,  ainsi  qu'il  a  de)(ja  esté  bit  pour  une  aomutft  de 
l,000,tXiO  liv.,  suivant  te  traTtiS  accordé  entre  tes  Com- 
missaires <lu  Roy  et  ('eut    des  iv-ila'/.  le  ?1  'léi'.'ii.tirft 

1672  »  :  c  comme  S.  M.  veut  bien  donner  à  la  province 
des  assurances  poor  le  payemant  de  lad.  aomme  >,  l'aa- 

seniblée  donne  ponvi  i."  *  d'emprunter  incessamment 
40O,00>3  liv.,  pour  estre  mises  entre  les  mains  du  trétorier 
de  la  Bonne  el  par  Iny  payées  anivant  l«  ordrea  de 
S.  M.  ».  —  Teneur  îe-s  leMres  du  Roi.  —  r,on^-  raitport 
des  commissaires  du  Canal.  11  y  est  dit  quu  .os  lorres 
oecapte  dans  la  Haut  ot  Bas  LMiguedoc,  depuis  l'étang 
de  Mar.s«*ill:in  jusqu'à  l'embouchure  du  Canal  dans  la 
Garonne,  oiu  toutes  été  estimées,  que  le  prix  total  de 
revient  monte  k  508,817  liv.  ;  quo  les  propriétaires  ne 
sont  pus  dédommagés,  malgré  les  instances  faites  tOttS  les 
ans  par  \e$  députés  en  Cour  ponr  obtenir  qnlla  la  fkia- 
ssQt;  naia  que  fl  comme  S.  M.  a  on  la  bonté  de  promet» 
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Infardivera  traitez  >  qu'elle  les  rembour&HraU,  >i  lijr:^- 
qae  s«s  affaires  le  loi  poarront  permettre  > ,  la  province, 
ainsi  garantie,  pourrait  empranter  300,000  liv.  pour 
OOmmencer  h  payer  Iw  moindres  créanciers,  »  et  ceux 
f«i  Toodront  ratirer  leur  «rgeol  dè»  à  présant  pour  te 
mettre  dane  te  wmimrce  »,  et  «n  atlendant,  «xmllniier  à 
servir  à  tous,  •  dans  un  esprit  (l<;  rharité  et  en  l'onsi- 
déralloo  dee  grands  avantages  que  le  Canal  doit  lui  pro- 
curer, l'tntMt  M  deni«r  18  d«  manum  qot  Imr  soat 
dups,  i>M  imit  annuellamfini  15,812  tlv,  ['Our  un  capi- 
tal de  6(^,817  liv.  —  Délibération  conforma.  —  Teneur 
lin  traité  Mt  par  lee  États  avec  le*  Gommiasalna  da  Roi 
au  sujet  ■  de  l'eroprunt  de  !a  soiukip  iî»»  400,000  liv 
demandée  par  S.  M.  pour  l'achèvement  des  ouvrages  du 
Canal  >.  —  Il  sera  baillé  anmieNament  à  chacan  dea 
sienr?  (îuilleminet  et  Mariette,  grafflrTs  ilos  États,  pour 
le  payement  Ue  leurs  clercs  aulri^^  trM&,  une  provision 
de  1,000  liv.  dont  ils  rendront  compte.  —  Qratiflealion 
de  600  Ht.  au  s'  Chrislot,  secrétstire  de  M.  d'Aguesseau, 
c  en  considération  des  services  considérables  qu'il  rend... 
ponr  l'intereet  de  la  religion  et  des  noaTwax  convertis, 
pour  leevuele  il  prend  aoin  de  tenir  un  registre  très 
fliaot  ».  —  Liste  des  arrits  «n  fitveur  de  la  province  obte- 
nus par  les  députés  en  Cour,  entre  antres  :  arrêt  du 
7  oct(Are  1080  portant  que  lee  prévdt*  nommés  par  les 
Assiettes  des  dloeises  «  pourront  reoeroir  les  plaintes  des 
crimes  priivostaux,  inroniinr,  décréter  et  capturer  les 
prévenus  •  ;  antre  du  20  juin  1680  ordonnant  i|ue  les  pro- 
priétaires dee  péagee  da  RbAne  remettront  leurs  titres 
devant  M.  d'A^fUHssiîau,  <  pour  sslro  par  luy  dres.s.>  pro- 
eès-T^bal  tant  sur  la  suppression  ou  conservation  desd. 
piagee  qne  enr  la  réduction  dee  lieox  oft  Ils  ce  Myent  ». 

—  OratiQcations  d'nsagtî.  —  Il  '5st  accordé  60  liv.  h  colut 
qui  a  sonné  la  cloche  pour  assembler  les  Étals.  —  Atin  de 
ooneerver  la  erédit  da  la  proviaoe,  povratr  est  dooné  aux 
syniîifs  p^n^mtit  trfimprnnter  les  sAmmps  ni^ressaire.? 
«  pour  i>a^er  les  crLanciera  qui  pendant  l'annéa  vou- 
dront estre  remboursez  des  eapitau  de  lears  debtes  «. 

—  •Oui  les  articles  autorisez  par  provieion  par  le  Parle- 
ment de  Tholose  pour  l'exécnlton  de  l'édll  des  saisies 
mobiliaires,  et  les  modiflcatious  (|ui  y  ont  talé  faites  par 
M.  d'Agueeeean  ponr  un  pins  grand  aoulagamenl  des 
lubitantz  de  la  provlnoe  »,  les  États  délibèrent  qu'on  en 
poursuivni  l'horriyli ■K'alion  au  Conseil  et  quo  '  C'.'iien(i_tiit 
M.  l'Intendant  sera  prié  de  rendre  une  ordonnance  pour 
arrsstor  le  cours  des  peursuftes  qui  se  font  dans  leseom- 
munaulezsous  prétexte  ilcs  iMnlravi  ntixis  >.  —  R(Medes 
commissaires  principaux  des  Assiettes  nommés  par 
V.  de  Uontapègre,  lleatonant  gdnfeal.  —  Octroi  des 
coguatariom.  —  BéoédkUon.  —  Préseotatlon  da  l'octroi 
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par  les  fitats  en  oorps  aux  Commissaires  du  RoL  ^ 
Députés  présents.  —  i  Contrôle  des  lieux  deatinds  fOW 
les  ee tapes  du  Languedoc  dorant  l'année  16S1  ». 

C  tus  (B^piir»).  MqIm,  tM  MOlMi,  p^ltr. 

Noveiubr(^  I6>JI ,  —  Janvier  —  Procès- verbaux 

des  séances  et  délibérations  des  lUats  de  Languedoo 
assemblés  par  mandement  da  roi  Louis  XIV. 

A  Montpellier,  dans  la  grande;  s  illi'  iT.>  l'hôtel  de  ville, 
du  aO  novembre  1081  au  10  janvier  10S2.  —  Président  ; 
te  cardinal  Bonzl,  arehevdqw  d«  Narbonne.  Oommissal- 
res  du  Roi  :  le  dur  ilo  Viiriicuil,  pouvftrn.'ur  ;  le  marquis 
de  Calvisson,  lieutenant  général;  Henri  d'Aguesseau, 
intendant;  Jacques  de  Galvet  et  Charles  Rivière,  tréso* 
riers  de  France  généralités  de  Toulouse  et  de  Mont- 
pellier. —  Les  (Ii6a)ur8  du  duc  de  Vemeuil  et  daM.  d'A- 
guesseau et  la  réponse  de  l'archevêque  de  "nmlousa  ne 
sont  que  mentionnés.  —  Excuses  de  l'archevêque  d'Albi, 
des  évoques  d'Alet,  Castres,  Lavaur,  Mande,  Montauban, 
Montpellier  et  Viviers,  <  députez  k  l'assembléa  du  Olei|||é 
qui  sa  ttent  h  Paria  >.  —  Le  da  Bromaore»  envoyé  du 
due  de  VendAme,  baron  de  toar  de  Oévandan,  n'aj-ant 
produit  qu'un  Jugement  de  maintenue  Je  noblesse,  n'est 
admis  aux  iitats  que  par  provision.  —  Rapports  tayan- 
bles  sur  la  nobtesse  des  sfenr*  de  Vertwn  et  de  Bancalls 
Ji!  P:uincs-la-Calmetle,  onvoyé.-  ili-  totir  iIh  Vivurais  et 
d'Ambres.  —  Admission  des  sieurs  Quintard,  consul  de 
Clermont,  et  Priear,  consul  de  MArrq^ols.  à  qui  d'autres 
consuls  de  leurs  villes  rontestriion'.  l'onlréo  aux  États.  — 
Entrée  des  Commissaires  du  Roi.  Ils  demandent  un  don 
gratuit  de  2,400,000  liv.,  «  an  considération  des  deapen* 
ses  extraorrlinalrns  que  S.  M.  a  fait  pour  l'entrelene* 
ment  d'un  grand  nombre  de  troupes,  qu'elle  a  «lté  obligée 
de  tenir  sur  pied  depuis  la  paix  pour  laconasmlloii  des 

droit?  qn'eîlf  aroit  sur  l?s  plarps  rln  Strashourg  et  de 
Ca/.al,  ju  cIIî;  a,  réutiy  a  sa  couraano,  ce  >;ui,  asseurant 
les  frontières  fait  Jonlr  tel  sujelz  de  S.  M.  du  repos 
qu'elle  a  voulu  leur  proonrer  parla  paix  qu'elle  vient  de 
donner  &  toute  l'Europe  -.  —  L'archevêque  de  Toulouse 
répond  '  que  si  on  considère  l' impuissance  des  peuples 
et  les  disgrâces  quils  ont  «ouffort  sur  leurs  récoltes  par 
le  dérèglement  des  saisons,  il  y  a  lieu  de  douter  slls 
pourront  porter  un  si  ^rand  fardeau  n.  — Octroi  du  don 
gratuitaux  conditions  ordinaires.  —  Le  sieur  de  Mont- 
bel,  syndio  général,  expose  ■  que  les  communautés  dee 
dio  i's.  s  <]f  N  il  binitit»,  Kézieni,  Suint-Pons  et  Agdo  souf- 
frirent en  1080  la  perte  entière  de  leurs  récoltes  »;  que 
irftca  aux  prUa  qui  leur  flireot  (bits  par  les  corps  des 
quatre  diocèses,  qui  empruntèrent,  pour  les  assister» 
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440,244  llv.,  elles  purent  pajrer  ta  moitié  des  iinixwftion» 

de  1030;  que  le  Roi  nymt  ■  'i  !;i  bonté  de  leur  lai&sor, 
l'an  deroier,  200,000  liv.  du  don  gratuit,  leur  ilette  se 
trouve  réduit»  de  moiUé  envers  les  ûlocimei;  nuls  que 
comme  ceux-ci  •  ont  esté  encore  obliger,  de  prester  da 
bled  aux  contribuables  pour  «nsemencer  leurs  lerres,... 
et  ensuite  d'user  de  qoelqui;  rigueur  pour  se  pajer  de  la 
valeur  dud.  bled,  par  la  seule  considération  du  privilèfifo 
qui  n'est  prAffirable  h  celui  des  taillas  que  pour  la  pre- 
mière année...,  fl  est  arrivé  que  le  bled  que  ces  cotilri- 
buabiee  ont  recueilli  n'ayaut  nul  éibit  et  n'eslant  en 
estime  tout  an  plus  que  de  trois  livras  el  celui  qui  leur  a 
esté  preste  r.  v.  r:aal  à  près  de  8  livres  i:  sti.  r  .  ,  ils 
n'ont  pu  pajer  dans  la  plus  pnrt  des  coiutaunautez  que 
la  eemenee  qnUs  ont  reçu  et  le  tiers  des  tailles  de  l'au' 
n'-'ci  ÎO-'I  ...;que  par  sui  i  raîl  de  mallieur,  les  mesnies cora- 
munuulezoDtestéexpusez depui»deax  iitoisàdeii  iadida- 
itlonsqnl  Isarontcausédeedommaitesqn'ellM  neaauralent 
réparer  de  très  l^nfjlemps...  »  ;  il  ci»n<'!ut  fii  demandant 
qu'on  supplie  le  Koi  d'accorder  100,0  K)  liv.  sut-  le  don 
gratnil  •  fcoes  eommunautec.  qni  doi  vent  encore  le  second 

et  le  troisième  termes  de  leurs  tailles  de  l'année  courante, 
outre  el  par-deasus  le»  253,3^2  liv.  qu'elles  redoivent  du 
la  somme  de  446,944  liv.  qui  leur  fut  avancée  par  leurs 
dioosees  iwitr  le  payentenl  des  imposiUoas  de  1681  ».  — 
On  ira  saluer  de  la  p.irt  de  Tassemblde  le  duc  de  Rohan, 
dn  passage  à  Montpellier,  et  on  l'invitera  en  qualité  de 
président^né  de  la  Noblesse  aux  États  de  Bratagne,  à 
venir  prendre  séance  au  bane  des  barons.  —  Bnlrée  des 
commissaires  du  Roi.  M.  d'Aguossoiu  dit  :  ■  qu'il-;  vien- 
nent il  i'asiHifliblée  pour  l'exciter  par  l'autorité  du  Roy, 
la  considération  du  bien  publie  «l  lUnterest  de  la  pro- 
vinci",  .  à  niiiintenir  1.1  manufacture  d>' Cl  -nni  rjl  (Lo  ) 
qui  déi»ùrit  par  la  iklalitéqui  est  attachée  au  commence- 
ment de  tontes  lea  grandes  entreprises...;  que  leHenl- 
Lanjîii'-fio-  a  dos  bleds,  que  ce  pays-cl  (Montpellier)  re- 
cueille des  builei,  outre  ses  manufactures...,  mais  que 
les  tmUt  de  la  terre  sont  exposez  à  mille  aoefdenls 
outre  que  le  débit  en  est  incertain.  Il  en  est  autivment 
des  manufactures.  <•  Si  on  [larcourt  \>s^*  puy»  e.slrarigt<r!<, 
M  Innivera  que  ceux  qui  ont  eatabli  leurs  fondeinentz 
sur  las  naanuractures  sont  beaucoup  plus  riche»  que 
ceux  qui  n'ont  que  des  denreez  ;  que  le  oommeire  <|ui 
enrichit  lo  plus  Icss  llollanJuis  n'est  pa.s,  conimu  quel- 
ques-uns l'on  cru,  celui  des  Indes,  mais  celui  de  la  mer 
Méditerranée ,  snr  laquelle  lis  prolltent...  de  nosire  né- 
gligence. La  manufacture  de  Clerm^nt  nous  paiirritil 
donner  lieu  de  Jouir  des  meames  avantages  »...  —  •  Sui- 
vant l'intention  du  Rojr,  1ns  barques  et  aleuges  (allèges) 
«pparttoaiit  aux  patrons  dea  lieux  maritimes  d«  la  pro- 
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vinee  ne  seront  plus  oomprlsss  dorénavant  dans  l'im- 

posltion  du  compoix  ^l^l;lli.st*'  »  —  On  meltrri  d.in";  le 
cahier  des  articles  du  hall  de  l'équivalent  que  le  fermier 
ne  pourra  soHS-afllmMr  ft  ceux  do  la  R.  p.  R.t  ai  pren- 
dre d'autres  commis  que  des  catholiques,  h  p(>ine  de 
500  liv.  d'amende  en  l  aa  da  contravention.  ~  Le  s'  Jean 
Amans  de  Pégulhan  est  nommé  ii  la  survivance  de  son 
père,  sollioitenr  des  affaires  de  la  province  au  Conseil  du 
Roi.  —  On  recevra  le  duc  deTemenil  s'il  vient  assister 
aux  enchères  île  l'équivalent,  malgré  les  protestations 
de  l'assemblée,  «de  la  mesnne  manière  qu'il  set  reçu  lora- 
qn'il  entre  pour  dee  affàirea  qui  regardent  le  servios  de 
s  M  ,  -ans  que  cela  puisse  estre  tiré  à  conséquence 
pour  les  autres  gouverneurs  de  la  province  qui  ne  se- 
ront pas  de  estte  qualité  ». — Rapports  sur  les  ouvrai 
faits  iai  a  f.iîrH  aux  chemin:;  it*=  Mnvuix  et  -le  ^tirl•jloiI 
à  Montlouis.  —  lionneura  funèbres  rendus  au  s*^  de  Mau- 
rdllan,  envoyé  de  Rieux  (MlnervoU),  décédé  pendant  la 
session  îes  ''t.iis. — On  fera  imprimf^r  et  rllsfrihuer" 
«  pour  ie  bien  de  la  religion  »,  l'arrêt  du  Conseil  du 
24  novembre  1691  •  faisant  inblUtionItoauxdelaR.  P.  R. 
de  multiplier  le  nombre  des  ministres  dans  les  lieux  où 
l'exHrci.  e  de  lad.  religion  leur  est  permis  ».  — La  somme 
de  l.ûOO  liv.  accordés  à  titre  d'encouragement  aux  Aoa- 
démies  de  OarcMWNinn  et  de  Montpellier,  aéra  p^réaen 
entier  au  s'  Platsville,  c  le  s'Tftraïc  estant  allé  prsodrs 
de  Temploy  en  .Mtemagne  ».  —  On  fera  toute  sorte  d'ins- 
tances auprès  du  Roi  «  pour  faire  ordonner  que  n'aura 
pas  lieu  en  Languedoc  la  déclaration  du  mois  de  Juin 
1681  portiintqui'  Ic-î  ni;ii~itr.\-.  i!--  pi>s[o  srTKit  .à  ravonlr 
exempts  de  toutes  tailles  et  impositions,  mesme  dans  les 
provinees  qui  sont  régies  par  le  droit  ssnrit  >,  et  oa, 
attendu  «  que  la  t  liH''  a  est?»  iiayée  .-ii  Lanirue  î  )c  depuis 
son  establisseuient,  à  proportion  des  terres  qu'un  cha- 
enn  possède ,  suivant  l'évaluation  qni  en  a  esté  Utile, 
sam  distinction  de  personno.^  ny  de  qualitez,  et  c't-st  ce 
qu'un  appelle  taille  réelle  »...;  <  que  cette  exemption  pré- 
lendus  par  les  nalstres  de  poste  dastruiroit  l'cgalllé  qui 
fuit  que  chaque  contribuable  n'est  coltizé  qu'à  propor- 
tion du  liiuii  qu'il  possède,  et  sans  laquelle  cette  province 
ne  sçauroit  fournir  les  sommes  qu'elle  accorde  annuelle- 
ment à  S.  M.  >.  =  Assemblée  des  trois  Etats  de  I»  Séné- 
chaussée de  Toulouse.  —  Rapport  sur  les  réparations  du 
grand  chemin  <)e  la  poste  c  depuis  la  ville  de  Montaoban 
Jusqu'à  l'extrémité  du  diocèse  de  Salnt-Papoui ,  où  se 
termine  la  Sénéehaossés  ».  II  7  est  dit  <  qu*il  ne  reste 
plus  qu'il  p  mrviiir  an  chemin  qui  conduit  de  Tholoze  à 
Moissac  sur  la  route  de  Bourdeaux  »,  et  que  t  toutes  lae 
réparations  fUtsi  on  b  hire  dans  l'esiendue  de  la  Sénes- 
chaussée  nonleroot  par  estiiiialloQàS7l,l01  llT...>ique 
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leraenl  que  1,300  Ht.,  prin  o  iiu'on  on  a  chargé  pour  (îix 
aiu  les  anlropr^iieura  mêmes  des  réparation»,  qui  ain$i 
ont  Qtt  tiitârèt  I  à  Mn  d«  la  bosogiw  mlM»  al  à»  do- 
rée »...  —  Les  consuls  de  Villefranche  se  plaignent  quo 
(tour  furs  passer  les  Toitures*  le  loog  de  la  grande  rue, 
on  idt  Okll  dtoollr  ta!  «avaula...,  n  snad  pr^vdlendes 
habitaritz  f^ui  no  penverit  plu.';  .afTnrmpp  la  dHvrmt  i\o 
leurs  maison:',  coiuiim?  il»  faisuîenl  les  jûuri  de  Ibires  el 
marchez  ;  qu'ils  sont  obligez  de  t>ayer  certains  dt>niers 
de  censiveau  Roi  pour  les  omiâs  (silos)  propres  k  tenir 
du  bled,  qui  eatoient  au-devant  de  la  plus  puiH  desd.  niai- 
sons,  desqnelz  néunttntiins  Ils  ne  «e  serviront  plus,  ayant 
«tlé  jugé  à  propos  de  les  combler  pour  la  sâreU  des 
charnttes  qui  pa.sseront  «  sur  la  paré  »...  =  AaaarabMfl 
des  trois  Rtats  de  la  Sénochans»ée  de  Caix;assonn«  .v>us  I 
la  prMdenoe  du  canliaal  fionsi.  —  1.500  llv.  sont  accor- 
déatt  •  sam  coméqaaBce  •,  h  M.  Cfaiooinean,  ebatieelier 

«  de  l'Dniversité  inéilci-iTie  >  ili:  Mi'iiljji'llifr,  pour 
faire  réparer  le  collège  des  professeurs.  —  Entrée  des 
oommtssairM  do  Roi  :  ils  annoncent  qtie  te  Roi  a  aooordé 
on  seci>îin»  de  50,000  liv.,  h  fi  ciHlrc  sur  le  don  gratuit, 
au.x  quatre  diocèses  qui  forent  privés  de  récolles  par  la 
steberease  en  1QS0.~- Rapports  dm  commissaires  cbarg^ 
de  vérifier  !»°  impositions  faites  dans  les  Assiettes  des 
diocèses  en  1381,  et  dé'  isions  prises  en  ooniréquence  par 
l'assemblée.  —  Adjadieation  de  la  ferme  de  l'équivalant 
au  prix  de  320,000  liv.  par  an,  le  port  de  Cette  et  la  ma- 
nufacture de  Clermont  nm  compris.  —  On  suppliera  le 
Roi  <  de  faire  jouir  les  habitantz  de  la  pruvinr^;  de  la 
liberté  qn'iis  ont  en  de  tout  tampa  de  bina  porter  leurs 
bardes,  paquet*  et  marchandises  par  tels  vottnriers 
qu'ils  ont  Jugé  a  (iropos  rr-  qui  leur  est  di'foii  lu  par 
l'arr&t  du  Conseil  d'iitat  du  8  août  1681  rendu  au  profit 
de»  nattres  de  posta,  eoohes  et  ma—gertas,  qal' Interdit 
«  aux  voituriers  et  rouliers  de  se  charger  d'aucun  ballot 
de  uarcbaodiaes  s'il  n'«t  au-dasaus  du  poids  de  SO  liv. 
—  On  repréaentcni  aa  ftoi  qao  les  patron*  et  nariniara 
•ît'  Prontitrn.in  demandent  le  maintien  •  de  la  cotisation 
du  compoix  cabaliste  sur  les  baniuea  >,  par  celte  raison 
«  qB'elle  est  rapportée  par  la  général  dn  négoce  da  la 
provinre;  qu'ils  payemi^nt  b^-aucoup  plus  si  elle  esloit 
rejettét!  sur  le*  fuuJàde  it-t  re...  d«ja  si  fort  allivrez,  qu'il 
est  à  craindre  que  cette  nouvelle  surcharge  n'aagmonla 
le  nombre  de  ceux  qui  les  abamlonnent  tous  les  jours  et 
dont  il  faut  que  la  communauté  de  Prontignan  reprenne 
lacottité  ■  —  i'mO  liv.  sont  accordées  au  s'Castel,  chi- 
TUgleo  de  Uoatpelliar,  «  opérateur  pour  la  tailla,  à 
condition  qu'il  Ira  pandant  l'année  présenta  dan*  Im 
priadpah»  'vUIm  da  lamgmdoo  pour  y  axoroor  aon  art 
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et  qu'il  traitera  gmtntlamant  las  pauvres  et  les  reli- 
gieux mt'niîianls  n  —  On  îth  inifirirtier  au  nombre  de 
'.2,800  exemplaires  et  distribuer  à  toutes  les  commu- 
nanMa  i'anrét  du  Oonaall  dn  IS  novembra  Ittl,  portant  ' 
rèfrlpm<'nt  p<iur  les  emprunts  desco-iimiinnutés.  —  «  Pour 
couper  chemin  aux  conlestalions  qui  naissent  fréquem- 
ment anlffo  la*  eonaiila  des  ▼HIas  épiseopale*  de  Mtoo- 
1>  dx,  Sûint-Papoul  et  Alel,  qui  portent  la  parolf>  dans 
rassemblée,  et  les  consuls  de.s  villes  diocésaines  de  l'an- 
jaux,  Castclnaudary  et  Limonx,  leurs  as^t'ssaurs,  an 
sujet  des  espices  et  des  émoluinentz  du  Bureau  des  comp- 
tes r.  Il  est  arrêté  que  lorsqu'un  consul  d'une  ville  épia» 
copale  itéra  do  tour  <  pour  entrer  aak  GonpIea  »,  son 
asMsseur  de  la  ville  diocésaine  •  servira  aux  Ctomptas  » 
h  aa  place  et  partaf^era  avec  lui  les  épiées  do  Bureau. 

—  Long  rapport  i)t>-i  f  iinmi-^  ii.'-î^  ch;irgés  d'examiner 
l'affaire  de  la  manufacture  du  Clertnont.  Il  y  est  dit  que, 
suivant  un  état  qui  leur  a  été  ftmmi,  ■  la  société  qui  a 
establi  cette  manufact  irti  df^voil  750.000  liv.  .,  iu'ilUi 
avoil  des  effecl^  pour  3^,000  liv.,  sans  k  ce  comprendra 
Isa  bastimanix,  Im  terres,  les  outils,  les  meat1era*...;qua 
s  lil  qu'on  accorde  à  la  société  la  subvention  deSOO.OOO  liv 
qu'elle  demande,  soilqu'on  achète  les  It&timenla,  etc.  pour 
les  rametira  »  an  purs  paria  k  «m  nouvello  eompagnia  >, 
il  n'v  aura  «  nulle  sûreté  pour  la  province,  et  qu'elle  ne 
doit  point  entrer  dans  cette  aff.iire  de  quelle  manière  que 
eaaoit  ».  Mais  «  M.  d'Aguess'?auayanlfaitconnoislreqne 
S.  M.  désîroit  que  celle  assemblée  pris!  quelque  résolu- 
tion afln  que  cette  manufacture  ne  tombdt  p:is,...  >  on 
pourrait  faire  un  fonds  par  emprunt  de  70,000  liv.,  dont 
aO^OOO  scr.iioni  employée*  cell*  année  1083  à  acheter 
des  laines,  et  40,000  «  b  lUra  fravailter  tes  draps  •.  I<es 
Étala  adoptent  ces  conclusions  et  prient  le  cardinal  Bonzi 
d'écrire  ■  à  M.  Colbert  les  motilh  de  leur  délibération,  et 
da  lui  envc^ar  un  némoira  qui  a  esté  dreaaé  pour  ramm 

Je  oc  Teni^ur  '?nd.  mémoire.  —  Nouveau  rapport 
[très  étendu)  sur  les  iodomaiiés  dAes  aux  propriétaires, 
aslgnenrs,  dédoMteurs,  etc.,  das  terres  prise*  pour 
l'f^tablisvflmHnt  dti  Canal  îd  du  rf'sppvoir  de  Saint-Ffrriîûl. 

—  Il  sera  emprunté  2ô0,000  liv.  pour  payer  ces  indem- 
nltéa.  —  8,000  liv.  sont  acoordéea  an  siaor  Léonard»  de 
Nurbonnp',  qui  s'était  plaint  que  \es  réparations  faites 
par  la  province  sur  le  canal  qui  conduit  de  Narboane  à 
la  ner  et  II  i'witréa  «a  l'étang  da  Sigaan,  •  pour  la  Cifllllté 
dn  «immerce,  l'cmpï^cho  de  i'"!Îr  d-t  la  pesche  des  bour- 
(.tigues,  cju'il  a  acquis  de  la  CvUiiniunaulé  dud.  Sigean  «. 

—  Oui  la  plainte  du  receveur  des  tailles  du  diocénede 
Saint^Papoul,  <  que  les  colles-leurs  de  La  Pumarèdo  lui 
dolvant  beaucoup  d'argent,  et  que  le  sieur  de  La  Poma- 
rèdai,  qui  doit  parellla  aontma  à  «ss  oonpIaUai»  la*  a 
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raiirw  dans  ma  ebàtoau  poar  les  mettre  k  couvert  de 

toute  [HtiiTsuilt!  afractant  «le  faire  nomiiifir  pour  colln:- 
teurs  des  gens  nui  lui  «pparUenoenl  puur  n'estre  pas 
prewi  aa  pvyeiDeiil  ds  m  «olUt^...,  et  que  led.  reeeveor 
a  «iesja  fait  plus  de  mil  livres  de  fraiz  à  la  poursuite  du 
s'  de  La  Pomarède...  ;  l'assemblée  prie  l'évèque  de  Saint- 
Ptpool,  <  «0  eu  qm  led.  aienr  m  paye  pw  ine8aMm> 
ment  »,  de  donner  des  ordres  pour  que  îles  gardos  de 
M.  de  Vernenil  aillent  dans  son  chAteau  in  contraindre  a 
payer.  —  L«8  ÉiaU  accordent  une  pension  riagère  de 
200  liv.  an  s'  Boude,  <  leur  iutprlmcur  depuis  plus  de 
quarante  ans,  n'ayant  paa  de  qnoy  subsister  à  caus«  des 
disf^ràces  qu'il  a  eu  dans  son  nHfoee,...  et  en  considéra- 
tion de  la  caducité  de  aoo  Aga...;  aprte  «on  decedx,  ia 
aonme  da  190  Ht.  aara  payée  annnellemenl  à  Jean<Jae- 
ques  Boude,  son  pctît-fllz,  s'il  sert  la  province  «n  la  qua- 
lité d'impriioenr,  et  non  autrement  ».  —  «  On  fera  tnn- 
tea  les  Inataneea  nécaaaairaa  pour  «mpeaeber  que  les 
roanu.acturiers  des  pa;rs  de  Vel.iv  f{  de  Gévaudan  et  dus 
Cévenoes  smicnt  troubles,  par  le  prépoeé  à  la  visite  des 
manuracturea,  daita  ta  Hlierté  q«e  S.  M.  leur  a  laisaé  par 
arrest  de  son  Consei!  du  14  d'octobre  1673,  dn  fahri  iuor 
leurs  cadis  et  buralz  de  la  largeur  qui  convient  aux 
pajB  eatmagers,...  qniavoient  reltasé  d'eo  aefaepter  lors- 
qu'ils o?ti>i"?nt  devenus  plus  -hers  par  In  Inrjrour  qu'on 
leur  donnoil  et  la  iKiiiuc  Uinture  qu'on  >'  «niployoit  pour 
se  conformer  aux  rëglemenlz  ».  —  Entrée  des  commis- 
saires du  Roi.  Le  duc  de  Verneuil  dit  que  radjudicatalre 
du  la  ferme  de  l'équivalent  n'ayant  pas  fourni  de  cau- 
tioaa  ntffisantea,  il  sera  procédé  à  une  nouvelle  adjudi- 
caBkNI.  —  On  avertira  les  communautés  par  une  letlre- 
clreulalre  que  le  syndic  général  de  cbaque  sénédiausséB 
et  l'avocat  de  la  province  au  Conseil  du  Roi  <  sont  char- 
ges de  Ckire  consulter  les  mémuirsa  et  actes  qui  leur 
seront  anvayu  par  les  eoMulz  dan  Ueax  «1  antres  admi- 
nislrateur^  des  hospitaux,  qui  sont  troublt>7  [..ir  l'ordre 
du  Mont-Carmel  et  de  Sainl-Laiare  en  la  jouissance  «t 
admlnlMraUiin  daa  Mens  donnée  pour  la  Dnurritnre  daa 
pauvres,  et  en  r-is  soi.-dt  bi.  n  fonder,,  le  syndic 

général  qui  trouvera  à  Paris  sollicitera  le  jugement 
daad.  proeac  en  la  Chambre  royale  de  l'Arsenal  ».  — 
B50  liv,  sont  accordées  aux  Rérolleîs  de  Nfont^fllirr  pour 
le»  aider  à  continuer  le  bàtimtsai  qu'tU  uni  comtnt^noé. 
—  Refus  des  États  de  traiter  h  forfait  avec  la  a'  de  la 
SaMiére,  maître  de  leur  chapelle  de  musique,  pour  l'en- 
tretien de  l'orgue,  •  ensemble  du  claveesin,  pourl'achapt 
duquel  11  luy  a  esté  cy  devant  accord»^  300  livres  ».  —  Le 
bail  de  l'équivalent  est  adjugé  au  a'  Qnill.  Melon,  de 

Moni)ieiiier,  qui  •  donne  pour  oavtlona  :  dans  iagénén- 
Ulé  de  Montpelliar,  le  ar  de  PUBumilier,  Crémrier  da  la 
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Bonras,  et  le  aF  Barth»,  bourgaota  de  Umoax,  datit  là 

g'béralité  de  Tholose  >.  —  On  vérifiera  le  «  dommage 
que  M*'  l'archevesque  de  N'arbonne  souffre  par  la  dimi- 
nation  dv  droit  de  tattug  qu'il  a  «ur  la  paiaaon  qai  ae 

pL'sche  dans  !'ostan>;  .îo  Siij-at;,  qui  est  d'une  onzie?me 
partie  depuis  que  les  bowdlffues  du  s^  Léonard  «  ont 
eatè  rendves  Imliloa        On  inlarTleiidra  parlotit  oh 

!  besoin  sera  pour  empescher  que  la  ville  du  S.itnt-Fs- 
j>nl  ne  soit  oLligi^e  du  faire  un  nouveau  compoix,  itltea^ia 
que  les  habitantz,  assemblés  en  conseil  gjainl«  ont  déli- 
béré qu'il  n'y  avoit  pas  nécessité,  et  que  pour  déchar- 
ger la  communauté  des  grands  fraiz  auxquels  l'enga- 
geroit  pareille  entreprise,  on  ferait  toutes  poursuites 
pour  faire  ordonne:-  qm  lo  despartement  des  Impositions 
se  fbra  sur  les  copitr^  qui  furent  dites  en  IftM  et  aulbo- 
risa*?/.  [»ar  arrest  de  la  Cour  des  comptes  de  Montpellier 
du  24  mars  163S,  dont  on  a'ast  servi  Jusqu'à  présent 
sans  que  personne  a*y  soit  opposé  •.  —  Orallflcallons 

,  d'usage.  — On  demandera  qne  les  édils  et  îU'vlaralioni 
de  1015  et  1674  ne  soient  pas  exécutés  en  Languédoc,  où 
<  les  eontreetx  d'esebangedes  bérUages  «outre  des  rentes 

ne  sont  pnint  en  usage  «.  VMf  des  roHKiilss.Lires  ;ifin- 
cipaux  des  Assiettes  des  diocèses  nommés  par  le  duc  de 
'Temenll.  —  «  Oeos  qal  ont  le  droit  de  oonvogoer  les 
Assiettes  de<!  ditvAsers  seront  tenua  d'en  nrd';''nner  la  con- 
vocation au  lard  un  mui:>  aprèâ  la  uloature  dee 
Étutz,  ainsi  qu'il  est  ordonné  par  arrest  du  Conseil  du 
26  juillet  1672,  il  peine  J'en  respondre  en  leur  propre  et 
privé  nom  >.  —  Octroi  «  des  sommes  contenues  aux 
ComnissiOM.  •  —  Bénédiction.  —  Dépités  prénots. 

Cnt7  (n«fi«lrt}.  In-Mio,  IM  fcuilltw,  p*fi«r. 

Octobre-décembre  IGas.  —  Procés-verbaux  des  séan- 
ces et  délibérations  des  États  de  Languedoc  aaaembléa 

par  mandement  du  roi  Louis  XIV. 

A  ikluutpelliQr,  dans  la  grande  salle  de  l'hôtel  de  ville, 
du  22  octobre  an  IS  déeembrrl68£.  Prisidaiit  :  le 
cardinal  Bonzi,  arr-hr'vèque  de  Narbonne;  vic«-prési- 
dflut  :  l'archevêque  de  Toulouse.  Corainisaaires  du  Roi  : 
Aaae  Jules,  due  do  Noallles,  Gomaaadaitt  «n  ebef  et 
lieutenant  ;,'éni^ral  du  fîoi  en  L;»n;fued(ic;  le  comte  du 
Ronre,  lieutenant  géntir^l ,  Iltsiiry  d  Aguesseau,  inten- 
dant; Jacques  de  Manse  et  Hyacintlie  de  (Tomignan 
(Comynihan),  trésoriers  de  France  éa  généralités  de 
Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Discours  de  MM.  d« 
Noailles  et  d'.\gue$i««au,  réponse  de  l'arcbevéque  de 
Toulouse  (lté  tout  «h*  ntenMonnds).  —  8*01008001  par 
lotiras  do  ne  pas  venir  en  peiaonaeà  rntsemblda  :  bdne 
AHakà,  ponr  sa  baroonie  do  Floransac;  le  aarqals  de 
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Minepoli,  (lour  M  banmiii*  d«  lllrepolxj  l«  mmrqais 

d'Ambres,  ;iotir  «a  bar  mnlf»  d'Ambres;  le  marquis  de  La 
Tourrelte,  i^onr  sa  baronnie  de  Cbalan^n  «  estant  de 
tour  poor  U  Vtvam  »$  le  maninta  d«  FtAx,  pour  sa 
baronnie  dp  r..i  Onrdiole-.  ïa  miirquise  de  fiangps.  ^our 
sa  terre  de  Gun^ies.  —  Admission  dn  marquis  <)e  CaniUac 
en  qualité  de  bamn  de  tour  deO(^vaudaii,  .t\irfs  vérifica- 
tion de  sea  titres.  —  Y  ayant  contestatiofi  par  Ja  mort  de 
M»  d'Angoulème,  entre  M»»  de  OalM  «t  le  euratear  de 
M**  de  Joyouso  au  sujet  du  comté  d'Aiais,  le  Cardinal,  à 
la  dnnaode  des  foats,  «  nomme  pour  remplir  celle  place 
durant  le  procte,  le  V  de  Morangiez,  gentilhomme  de  la 
qualité  requise  ».  —  Rappor!  favor  ilile  sur  la  nolilesse 
de»  sieurs  de  Boucaad.  de  la  Calmotte,  de  Orayes,  de 
Limy,  chevalier  de  ICarriel,  de  SafRtee^meHeB,  de  Las- 
sine,  envoyés  des  baron.<^.  —  On  enrepi^lrera  l(>s  lettres 
patentes  du...  ao&t  1682  qui  transfèrent  le  droit  d'entrée 
aux  Étata  •  qal  estolt  de  la  bamiuila  de  Gapenda  »  h  la 
baronnie  de  Barjac,  au  diocèse  H'Uzès,  appartenant  nu 
comte  du  Ruure.  -~  Admission  du  s'  Jacques  de  Bean- 
'nia,a>deMMia&*pn)Garenr  du  comte  do  Ronr»  poar 
l.'i  baronnlR  dp  Rariac,  »  ayant  Justifié  par  de  bons  actes 
qu'il  esloU  de  ia  l'uiuillâ  dud.  s' comte».  —  Commissaires 
nommés  pour  aller  saluer  le  «lue  de  Noailles.  A.  celle 
occasion,  le  cardinal  Bonzi  dit  :  «  qoe  S.  M.  ne  ponvoit 
mieux  réparer  la  perle  que  la  province  venoit  de  faire 
par  la  mort  du  flix  d'Henry  le  CMxnd  (le  duc  Vor- 
nenil)...  qu'eo  lay  donnant  son  propw  tUs  (le  duc  dn 
Maine)  pour  gouverneur; ...  que  eomnie  aon  baa  dgw  ne 
luy  permettoit  pas  encore  do  venir  en  Languedoc  pour 
faire  lea  fonction  de  son  goavM-nement,  S.  M.  avoit  hien 
voain  par  avance  ooos  ttira  gonster  aoe  partie  dee 
grâces  qae  In  provinc  di  vr)it  recevoir  par  son  canal  en 
nous  donnant  M.  le  duc  de  Noaitlias  pour  y  commander 
an  dief...  >.  —  Sntrde  des  Commtanf  ras  dn  Rot.  Ile  de» 
mandent  un  <lori  ^^raliiit  ifc  2,  (00,000  Hv.,  nyant  fait 
eonnoislre...  que  si  S.  M.  s'estoit  portée  à  demander  cotte 
snni»  one  somme  plus  Ibrle  «fue  celle  de  Taniide  der- 
nière, r'«5toit  par  des  raisons  trfis  importSTles  à  son  ser- 
vice et  iiu  biea  d<j  l'i^stat...  >.  —  L'arcbovèquo  dtf  Tuu - 
ionse  répond  <  très  Jodideosement,  ayant  Ikitnae  triste 
mai»  véritable  peinture  de  l'estat  p itovnblo  où  se  trouve 
la  province...  ».  —  Octroi  do  don  gratuit  aux  conditiocs 
ordinaires,  après  que  le  Cardinal  eut  dit...  «  qu'il  falloil 
oublier  tootea  les  mlièrss  de  la  province  et  son  impuis- 
sance mesne  lorsqu'il  estolt  question  de  plaire  au  pins 
grand  Roy  de  la  terre.,.  ».  —  On  demandera  une  remise 
sur  le  daa  gratuit  en  Ctveur  des  communautés  qui  se 
eeat  ndattéw  m  et  lASO  pour  payer  leurs  imposi- 
tfosa,  c  ot  l'en  sa  prévaoâra  do  lloocailifta  d*iui  don  si 
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considdralile  »  pour  svpplier  le  Roi  de  maintaolr  la  pro- 
vince dans  son  usage  ponr  Ifi  payement  •  de»  droilz  de 
lodz  des  escbaoges  d'héritages  contre  d'autres  héri- 
tages *,  el  awsLs  patir  raison  do  droit  de  lodf  et  Tentes 

des  terres,  seigneuries  Pl  flefz  nobles  voulus  dans  l'an- 
cienne séneschaus&ée  du  Thoinse,  qui  comprend  celle  de 
Lau!Mf,'iiis  ..  — Teneur  d'un  «  mémoire  sur  Testât  pré- 
sent des  affaires  de  la  province  >  ISiit  par  lea  syndics 
généraux  k  l'uppui  de  em  demandes.  —  La  vérltcetkm 
des  départements  des  impositions  qui  se  font  dans  tes 
Assiettes  des  <)  iocAses  seraattrib  uéa cette  année  ànne  seola 
commission,  p.irce  que  l'expérienre  a  fait  voir  ■  que  tes 
jugements  rendu*  pur  Esiat/,  sur  le  rajiport  de 
MM.  les  commissaires  de  chaque scneschaasaée  n'ont  pas 
IOQ}oaN  eslénniltn'mes  en  qtieli|iie»  artiein  *.  —  On  se 
pourvoira  en  laCijiird!»;  nMcs  ili^  Montp-  'ilior  contre  le 
fermier  du  papier  timbré,  afin  que,  conformément  à  l'ar- 
rtt  du  M  novembre  l<n'4.  il  soit  permis  «  aux  enrés  des 
paroiss.îs  et  aux  marrhanris  de  continuer  d't-si-rir.'  sur 
leurs  registres  et  sur  leurs  livres  de  raison  Jusqu'à  ce 
qu'ila  soient  remplis  entttrsment  —  Les  lAtais  en  corpa 
assistent  «  au  collège d*»;;  Jù!;ui1fls,  îiun  ili'îcotirs  latin  que 
lu  réjient  de  la  première  a  iait  sur  Ij.  nai^sunct;  M»'  le 
duc  de  Bourgogne  *.  —  On  continuera  de  payer  la  pen- 
sion de  I,MO  liv.  accordée  au  sieur  Plai»vîlk',  écuyor  de 
l'Acaddmla  royale  de  Carcassonne  «  qm  prend  un  soin 
très  puUonlier  pour  réduca(ii>n  des  jeunes  gentils- 
taomDsaa  —  L«  Oummissairos  du  roi  informent  l'Aa- 
MAbUe  '  que  llittention  du  Roy  est  qu'ils  se  portent  à' 
faire  quelque  chose  do  solide  pour  soustenir  la  inaniifiir- 
ture  de  Ciermonl  par  des  voyes,  expliquées  dans  un  mé- 
moim  •  qnlls  rematlenl  sur  le  bureau.  Leolara  AUte 
dud  mémoire,  l'asserobltV  d-Mibère  qu'il  ►  sens  exa-iiitté 
par  ses  commissaire»  en  présence  de  S.  E.,  et  qu'il  lui 
sera  fhlt  rapport  des  résolutioiM  qo'olie  peut  prendre  k 
ce  sujet  I'  —  Tje  r'ardinril  dit  qu'il  a  ri^çu  une  leîtri'  de 
M.  Colbert,  lui  assurant  «  que  S.  M.  avoit  iotonlion  de 
remettre  à  la  province  «i  dixiesme  du  dnn  gratuit  si  la 
paiT  «e  conflrmoil  dans  le  cours  dp  rf>t  hivnr  »  —  On 
conférera  avec  M.  ds  Noailles  au  sujet  de  l'anfaire  de  la 
manaiiieMiv  de  Glemont  dans  laquelle  la  province  per» 
sists  »  h  n''  pas  entrer  ».  —  L'évêque  de  Montpellier 
annonce  que  »  sur  les  ordrss  pxprès  du  Roy,  le  Parie- 
nienl  ili»  Tholose  a  rend  .j  .  !■  [  '.iverabri- dernier  (108^)  » 
un  arrêt  <  par  lequel  l'exercice  de  la  R.  P.  R.  est  inter- 
dit pour  tousjours  dans  la  ville  et  jurisdfotion  delfont- 
pellier,  estant  ordonné  que  le  temple  desd.  de  la  It.  sera 
démoly  dans  quinse  Jours...  par  les  P.  R.,  et  à  fiiute  d'y 
satisfaire,  que  lad.  dteolitlon  asM  biteè  leon  Ihds  et 
dsapsns  ».  —On  rauenterale  Roi  «d«a  avantages  full 
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procure tom  l«j«iinàteiwligionatd«e«uxqm la Tlll«  { 

de  Montpellier  iloH  rœevoir  par  la  res5!ation  de  l'expr- 
cice  de  la  R.  l*.  R.  «On  écrira  aussi  au  jiroiuiùr  (jrcsi-  ^ 
dmt  et  an  piroenraar  g^niral  do  Parlement  de  Toulouse 
ponr  les  remercier  de  la  part  d«  l'aSMinblte.—  Tooaar  dtt 
ii)Miitiii«  rédigé  par  les  commiatatree  de  la  manufiictnre 
de  Clermont,  après  avoir  conféré  avec  les  Commissaires 
da  Boi  ai  regu  Iw  expUcaliom  «  dn  intéressés  de  l'an- 
eianne  soelélé  êt  de  ceux  de  ta  nowelle  cumpa;;nie 
(Ttti  van  réponse  aux  instructions  du  Ko\  (qui  sont 
tiaiMcrilee  «D  tnarge).  —  Ce  mémoire  sera  r«ntis  aux 
OommlufllrM  du  Roi  ;  ntonnoiiiB,  quoîttti'tlB  <  voyant 
peu  de  certitude  dans  l'establisseriFTit  i,n  '.'au^:;  tientation 
de  celle  roanufiictare,  et  peu  d'uli  lité,  eu  es^ard  U  ce  qa'it 
bat  qoe  la  provinos  IbvnilsM  en  pore  perte,  lea  Bctals 
ont  n-soîii  |iiir  uvaii'-f  Av.  Hiiri'  ^aiis  autre  discussion  tout 
ce  qui  leur  sera  ordonné  parS.  M.  >■ — On  enregistrera  les 
provliiona  de  II.  Ofaarlea,  chevalier  dee  Bonasea,  af  de  Mar 
laaui^nu,  préviit  gériArAl,  ;:pr*s  qu'il  se  seM  engagé  par 
écrit  k  exécuter  les  arlicies  oûtivouus  avec  ses  prédéces- 
•«ura.Taiuttrdeed.  articles.  —  État  des  arrèlsdu  Cktnseil 
obtenus  par  les  députés  en  Cour,  entre  autres  :  révocation 
de  l'exemption  des  tailles  accordée  aux  maîtres  de  poste  ; 
«  l'arrest  du  Conseil  d'Rstat  rendu  sur  la  response  du 
premier  article  dn  cabier  des  doléances  portant  que  cenx 
de  la  R.  P.  R.  seront  tenns  dans  trots  noie  de  prouver 
par  titres  en  forme  probante  et  authentique,  par-devant 
les  comroiuaires  axécutenrs  de  l'édit  de  Nantes  en  Lan- 
gnedoc,  que  l'exerelee  de  lad.  R.  P.  R.  s*eit  Mt  en 
1577  dans  It^s  vilios  de  MoiitiielIiiM',  Xi^tne-;,  tljife»,  0<i8- 
tres  et  Hontaaban,  et  dans  les  lieux  appartenanlz  aux 
eeclésiaellquee  ■.  —  On  enreirietrera  les  provienne  de 
commandant  en  chef  du  duo  ailles,  données  à  Ver- 
sailles le  29  mai  1682.  —  Sur  la  plainte  portée  par  les 
mardumde  de  la  province  «  qu'à  la  dernière  fttire  de 
Beaui'aire,  le  fermier  de  la  douane  de  Lyon  a  entrepris 
de  lever  led.  droit  sur  les  soyes  expédiées  pour  Mut- 
saltle,  Roassllbon,  Gethalugne  et  Espagne,...  attendu  que 
les  droitz  de  la  douane  de  lOTon  ayant  esté  establis  pur 
les  édilz  lie  1540,  1504  et  1506  sur  les  marchandises 
estrangères  qui  sont  apportées  dans  le  royaume,  il  sem- 
ble qu'il  est  ineompatible  que  ces  droitz  soient  levez  sur 
les  marchandises  originaires,  snriont  tonqn'eltas  sortent 
du  royaume,  et  qu'elles  payeroienl  de  cette  marir^re  l.-s 
droitx  d'entrée  et  de  sortie...  :  le  syndic  général  se  pour- 
voira en  la  Oonr  des  aydee  de  Montpellier  pour  deman- 
der que  les  marchandises  originaires  de  ta  i^r  ivini  L'  qui 
sont  portées  à  Marseille  et  aai  pays  estrangers  soient 
dsachartsex  du  payenenl  de  la  dooaoe  de  Lyon,  et  que 
la  fblre  de  Beanoalre  soit  maintMiie  dan»  les  privilè- 
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gse  B.  =  AeeembUe  dee  trole  Étala  de  laadnéafaavsade  de 

Toulouse,  îious  Im  pn'sidence  de  l'arrhev^qtie  tle  Tou- 
louse. —  Il  est  nipporié  que  t  la  réparation  du  grand 
chemin  de  la  poste  depuis  Montaahan  et  Gastelsarrasln 
Jusqu'à  Tholosa  et  depuis  Tholose  jusqu'à  l'extrémité 
du  diocèse  de  Saint  Papou  1,  près  de  Bram,  a  coilté 
306,000  liv.,  en  comprenant  dans  la  daspanse  le  prix 
des  terras  prisse  à  divers  particulière  povr  eelargir  ou 
pour  IransISrer  le  grand  chemin  aux  endroits  ob  II  a 
esté  nécessaire,  ensemble  les  frai/  d&t  architectes,  ins- 
pecteurs et  autres  qui  sont  employez  depuis  quatre  ans 
à  la  oondidte  dssd.  OQvrages  »  ;  que  207,860  llv.  sont  d<yh 
payées,  et  que  pour  mettre  le  chemin  «  dans  sa  perft.'î- 
tion  avant  la  tin  du  printemps  prochain,  il  n'y  a  plus 
qu'à  payer  aux  enlr^ireneuru  oe  qui  Isnr  est  denb  de 
reste  del'enlier  prix  il*-  leurs  b.iuT  ».  Ilélitii-r--^  r  qn'iîsera 
fait  fonda  par  imposition  et  par  emprunt  de  la  somme  de 
40^000  liv. — 300  livras  aont  accordées  à  la  communauté 

i!"  VillelVan"he  poar  l'aider  à  faire  h.  la  hslle  nubliiue 
la^  rojjariiUuii.'i  quâ  rétablissement  du  grand  chemin  a 
rendues  nécessaires,  et  «en  considération  da  la  ean^ve 
dont  \eA  habitant  disent  qu'ila  sont  chafgse  pour  les  creux 
qui  estoicnt  au-devant  de  leurs  maisons,...  quoique  de- 
puis un  siècle  la  plus  pari  n'esloient  d'aucun  usage, 
ayant  esté  combles  pour  leur  propre  interest  et  pour 
rendre  le  passage  libre  dans  lad.  ville  et  y  introdoire 
quelque  commerce  «...  Quant  «  à  la  tour  qui  est  sur  une 
des  portes  de  lad.  ville,  que  les  entrepreneurs  ont 
esbranlé  iorsquilt  ont  agrandi  l'areeav de  lad.  porte  peur 
faciliter  le  pa-i-age  voinu-es  n,  olln  sera  répai'ée  aux 
lirais  de  la  Sénéchaussée.  =  Sur  la  pmpositton  des  com- 
missures vériOcataurs  des  inpoeltlons,  Il  est  «  ddUbdré 
qn'."i  l'avenir  te  Jugement  rends  chaque  .innie  par  les 
Kstalz  sur  lea  impositions  de  chaque  diocèse  sera  lu  en 
pleine  Assiette  que  lea  comptes  dee  syndics  des  diocè- 
ses seront  remis  aux  syndicï  généraux,  soit  qu'il  _v  ail  un 
débet  on  non,  ensemble  les  comptes  des  receveurs,  au 
cas  qu'il  y  ait  un  débet  comme  ausqr  Isa  comptes  des 
eslapes  qui  fieront  rendus  aux  Assiettes  »...  —  t  dio- 
cèses qui  ne  feront  pas  fournir  l'espèce  (des  étapes)  se- 
lon les  règlementz  du  Koy,  seront  tenus  en  mettant  l'al- 
ternative au  h  >ix  la  l'habitant,  s'ils  le  jugent  néces- 
saire, de  faire  payt^r  une  somme  qui  ne  pourra  astre 
moindre  de  35  solz  pour  place  de  cavalier,  l'nstancille 
comprise,  et  10  solz  pour  chaque  place  de  fantassin  des 
troupes  françaises,  anssy  l'ustanci Ile  comprise  *. — Rap- 
ports des  l'DiMinissaires  r-liarj-'i's  irejciiiiiliii'r  ies  împjsi- 
tions  faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  en  168:2,  et  JQ- 
gemeota  randueettoonséquenoe  par  les  £tata.= Assam- 
blée des  trob  États  de  la  Séndchauaiée  de  CaNuasoune, 
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•ODS  iâ  prâsidflncis  du  cardinal  Boozi.  =  Appetéii  à  déli- 
bérer sar  le*  marroftetorts  de  Clermont  et  de  Sapte^i,  par 
uno  dc^pècbe  de  la  Cour  apportée  par  un  courripr  ex- 
traordinaire qui  devaitsans  délai  rapporter  leur  répooM. 
lea  États  arr&teni,  confonnAfflenl  aoxlnslniotlom  détail* 
léea  du  Roi,  que  la  provins  :  1*  prèlera  5ians  inlMt 
100,000  liv.,  remboursables  en  »is  ans  par  I»  compa- 
Ifnle  qui  aera  formée;  2>  qu'elle  prèlera  également 
."ÏO.OOO  tiv  pi  iir  Tii-'h  it 'îps  miMirti  s,  u.tlensiles  et  laines 
qui  trouveront  dans  la  nianuraclara  de  Clermont, 
<  aulvanl  l'esliroation  «|ui  en  sera  fUl«  en  verln  du  pou- 
voir que  s.  M.  il  mnoin  f>t  sans  mettre  en  ronsi'!"ralion 
la  demande  qne  les  anciens  intére&so?.  ont  fait  de  &ix 
Tingt  mil  livrée  •  ;  d^qu'elle  paiera  le  lojrer  dra  mai-» 
sons  ef  bâtimcnU  de  'a  m^m4>  ma!i«ra''tiire  pendant 
10  ann/'es  k  r.iison  de  1  ou  5U0-J  liv.  par  an  ;  i"  qu'elle 
accordera  une  pislole  pour  ohaquA  piéo*  de  drap  tlii  fa- 
briquée (tans  les  manufactures  de  Kaples  et  de  Clermonl, 
«  parce  qo«,  écrirail  le  Roi,  n'.v  ayant  point  de  pièce  d«f 
drap  qui  ne  vaille  StiO  oj  300  livres,  chaque  pislole  fai- 
sant entrer  cette  souimedans  la  province  l'enricbiroii  >. 
—  On  inlerriendraen  Aiveur  des  eonsnls  de  Frontignun 

•  pour  demander  qu'ils  soient  noaintenus  en  la  posses- 
»ion  de  leurs  guarrigoes  et  plages  *.  On  demandera 
un  arrêt  du  Ccmseil  qui  décharfre  du  droit  de  foraine 

•  l*"  vin  qui  ^o  Cijn--iiiiiiie  "rs  piitcDris  lîo  barques  do 
Languedoc  et  par  leurs  équipages  durant  leurs  voyages, 
an  caa  qull  eoit  JnstiAé  qne  sur  la  ooele  de  ProTonoa  et 
à  Bi>urdeaux  l'usnir*'  rst  îe  li'  tnirci,  l^rs  hi  pavement 
dad.  droit,  la  20*  partie  du  viJi  qui  est  embarqué  pour  la 
boisson  des  patrons  et  des  matelots  ■.  —  On  se  poor- 
vnirt  en  lu  <^i>tirilps  nitiRs  fonlri'  \f  rppmi«f  dos  tr:ihpH'»s 
«  qui  prétentloit  einpe^cher  l'entrée  de  la  province  aux 
flwmai^  qui  se  font  en  Provence  s.  -~  «  Instruction* 
pour  régler  la  conduite <les  diocèses  au  sujet  des  comptes 
de«  receveurs  t.  —  Teneur  d'une  leltre  du  Roi  au  cardi- 
nal Boiisiaa  si^etde  la  démolilion  du  t(>:ii{>!n  de  Mont- 
pellier;... ceurore  que  je  o'allende  quedu  ciel  la  récom- 
pense de  mon  zèle  pour  le  bien  de  la  religion,  j«;  n'ay  pas 
laissé  d'e.'itre  louché  île  vi>ir  l'applaudissement  qu'il  a  eu 
dans  voe  Estatz  en  cette  dernière  occasion  du  temple  de 
Montpellier  »...  —  Relation  dee  honneurs  funèbrej  ren- 
dus au  'Sue  (II'  VcriiLuil,  ancien  gouverneur  de  I-,ini,'ii«'- 
doc.  —  Rappurl  des  commi^irea  du  Canal  sur  l'emploi 
des  £80,000  llr.  empruntées  1*anaée  précédente  pour  itt- 
demnlser  les  propriétaîr.'.-i  ie!-.  tf^rri-s  occupi-es  pur  le  Ta- 
nal,  et  pour  faire  des  ponts  sur  le  grand  cbemin  de  la  poste 
au  diocèse  de  Toutouee;  quant  aux  épaneboirsqne  l'on 
devait  faire  en  inômo  temps,  /  on  .•».  rru  ju'il  e^Ioit  préa- 
lable que  le  Canal  fut  achevé  et  navigable  d'un  bout  à 
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l'autre,  parce  qu'on  connoistra  mieux  en  ce  tempz  là  les 
endrottx  où  lesd.  e!>panrhf>irs  doibvent  eitre  placez  pour 
la  conservation  des  terres  voisines  qui  sonlsubroergeez*. 
—  Attendu  que  dans  le  tarif  du  i*  mai  1079  on  n'a  pas 
t«iu  compte  de  la  différence  de  poids  des  dlrerses  espè- 
ces de  réaux  ou  pinstros  :  nn  xic-iini  s.  ,lu  Pérou,  sévil- 
lanes,  etc.,  et  qu'il  s'ensuit  «  qu'il  y  a  trois  et  demi  poor 
cent  à  perdre  pour  cen  qui  portent  des  piastfee  k  la 
Monnoyo  ^,  comme  il  n  paru  ptr  iÎhs  (s.-uis  faits  en 
présence  de  Iki.d'Aguesseau,  le  Roi  «  sera  supplié  de  per- 
nellre  que  lee  piastre  dn  poids  de  21  deniers  8  grains 
ayent  cour?  |H,ar  PO  5  il.ï,  di;  marchand  h  marchand,  et 
d'ordonner  que  celles  qui  sont  au-deesousde  ce  poida  se- 
ront raçnes  dans  les  Mbnnojreeh  S7  livras  de  marc,  parre 
que  de  cette  tnanipre  '-■-'^  marrhamls  t\p  ppri)rr:i-'»nt  rien  k 
les  porter  .i  la  Mi»iiiio>«  et  un  l'cruiûiil  entrer  liiiu  grande 
quantitédans  la  (<rovinc«,  et  le  commerce eti  scroil  boni- 
fié et  tes  Mannoye»  auroient  de  quoy  travailler  ».  — 11 
sera  fait  fondu  de  la  somme  de  1,S00  11*,  dont  rinlérét 
sera  payé  a  l'archevêque  de  Narbonne,  en  dédoinmage- 
ini'iit  delà  perte  de  son  droit  de  lasquesur  le  poisson  qui 
M>  p>ïchait  dans  l'étang  .Mage,  inféodé  par  l 'archevêché 
le  90  mars  1401  à  la  communauté  de  Sigean  et  vendu  par 
celle-ci  au  ar  Léonard,  et  ce,  parce  que  la  bourdiffue  ou 
pêcherie  établie  dans  l'étang  par  ledit  sieur  a  été  ren- 
due inutile  par  les  répara!!  m  s  faites,  d'ordre  de  li  pri)- 
viooe,  au  canal  de  Narbonne  à  la  mer.  —On empruntera 
t,000  liv.  qui  seront  emptofées  «  k  Ikfre  travailler  les 
oijvrif^w  ilf  la  inrimif.n'turri  de  ricrmnnt  pendant  deux 
mois  au  plus,  dans  lequel  délay  on  a  lieu  de  croire  que  la 
novvelieoompognieser» formée*.-  Onéerimaux  viilea 

et  lieux  maritimes  que  lo  R  li  consent  îi  ne  rien  rhnnirer 
a  «  leur  usage  de  cotiser  tes  barques  au  compuix  cal>a- 
llste  *.  —  Délibération  relative  aux  adonciasementa  qui 
pourraient  être  apportés  par  les  Cours  souveraines  de  la 
province  à  l'édit  sur  le»  saisies  mobilières.  —  Le  sieur  de 
LaFeuilIc,  inspedeurponrlcRoi  datis.  la  pri  vim  e,  ayant 
assuré  que  les  ottVficee  entrepris  en  1G71  pour  rendra 
la  rivière  d'Agent  navljtable  pourraient  êlre  lehevés  au 
mois  de  janvier  (1083).  les  syndics  généraux  vérilierijil 
l'état  des  travaux  faits  ou  à  Ikire,  conjoinlomenl  avec  les 
eommissairw  dee  diocèses  de  Castres  et  de  LAvaur,  prin- 
cipaiix  intéressés,  comme  ayant  rtiiMi  ilr  --  le  1"  jan- 
vier pour  pajer  la  dépense,  une  subvention  sur  la 
viande  et  autree  denrées  qut  a  produit  ((11,000  liv.  — 
Gratillcations  d'nsaire.  —  f>n  vendra  k  Tnarî  d«  perla 
aux  sieurs  Indrel  el  Frédian,  intéressés  en  la  nouvelle 
compagnie  de  la  nanufoetore  de  Ciennoot,  les  dra|ia 

donnés  fi  Is  provincp  en  j»nr;int|p  de??  10,000  livres  avan- 
cées pour  faire  travailler  les  ouvriers  pendant  l'année 
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fnire  vendre,  afin  que  les  ncheleur»  pussent  •  ss  préva- 
loir des  convois  qui  doivent  partir  pour  le  Levant  au  corn- 
iMMiMmeiit  é«  l'année  pFMl»lne9.  —  Il  est  rendorompte 
d'un  •  mémoire  réponilu  h  t.i  rhninhrr'  rdyu'c  l'Arse- 
nal, duquel  it  résulte  que  pour  empesicher  que  les  bospi- 
Umx  de*  !iea<  aolent  unis  à  Tonlre  de  St-Lasare,  il  anfSt 
dejustifler  'ju*'  les  rnvptiiis  li>$ij.  ho.^pilaux  ont  hsI^  «m- 
ployez  à  la  nourriture  des  pauvres  dix  années  avant 
vmt  de  1474,  «t  «ail  it'jr  a  que  Im  hMpttatix  MiaUl* 
pour  !^  pèlerine  et  fRtiT  ini  il^penffenl  de  l'ordre  dn 
St-Ëspril  de  Montpellier  qui  soient  unis  au'l.  oritre  de 
8l-Lazare  ».  —  Rdl*  de*  eomoniasalrae  principaux  des 
Assiettes  des  diocèses  nommés  par  le  duc  de  Noallle*, 
oommandant  en  chef.  —  Octroi  des  sommes  contaoues 
wiz  commlMiona.  —  BénMiotion.  —  Mpntéa  prfaenls. 

Octobre-novemlire  itma.  —  Procàs-verbaux  des 
«lances  et  détibéra  lions  des  filati  de  Languedoc  aasem- 

blH.s  [';iv  ii^.inil.'tiiHtit  'lu  roi  L:>uis  XIV. 

A  Montpellier,  dans  lu  grande  salle  de  l'hôtel  de  ville, 
du  7  oetolm  an  S3  novembre  1088.  Président  :  la  cardi- 
nal î?i^r,/i ,  ;ircli''vëqne  de  Narbonru»;  vire-pré-sident  : 
l'archovcque  do  Toulouse.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc 
d*  Noallle*,  comnaNdant  en  chef;  J.«B.  de  Broulin , 
marquis  de  Montanëgre,  lieutenant  Kén<>ral  ;  Henri 
d'AguesMau,  intendant;  Pierre  Dalary  el  Henri  Duro- 
bin ,  trésoriers  de  France  As  généralités  de  Toulouse  et 
de  Monlfiellier-  —  l-ei'ture  de  la  lettre  close  «lu  Roi  datée 
de  l'^ontaincblean  8  août  168.'i  et  de»  commissions.  — 
Allocution  du  duc  de  Noaille».  •  Réponse  de  l'arr hevè- 
que  de  Toulouse  :  •  ...  Il  n'est  pas  de  monarchie  où  la 
religion  régne  plus  glorieusement  qu'en  ce  royaume  par 
la  piétt!  do  nostre  incomparable  mtmarque,  i>ar  celle 
sainte  application  avec  laquelle  il  travaille  pour  bannir 
l'impiété  de  la  France,...  par  l'extirpation  de  l'hérésie  ; . . . 
tant  de  temples  abattus  et  tant  do  conversions  éclatantes 
seront  des  monuments  éternels  de  sa  piété...  Il  s'est 
vaincu  luy-raesme  en  arrestant  le  cours  de  ses  vletotres 
par  un  cITt^t  du  ili'sir  pas'^ir.nni!'  'ju'il  liVuiî  fluimiTlo 
repos  àsessujelz.  Que  s'il  est  obligé  de  rompre  la  paix 
av«e  PBapegne,  r«  n'est  que  pour  nostre  bien  el  pour 
uysiinT  h  la  France  les  avantages  qui  luy  sont  dnz  par 
les  conventions  de  la  paix  et  que  l'Espagne  lut  refuse 
avec  ii^ttslieft...  Griceaux  Iroupes  ftnrnIdaMssqiM  nom 
avons  sur  pied,...  nous  ne  devons  plus  criinrln»  i1p  \u\r 
la  guerre  au  dedans  de  l'Eslat...  C'est  aussi  par  ia  va- 
leur d*  H.  le  duc  de  Nmliles  Jointe  au  rtle  adminUa 
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dont  il  est  animé  pour  la  religion  et  q  ue  l'Église  de  Franc» 

et  de  I.angueiloc  np  peuvent  a.»îsez  reconnoistre ,  que  ce 
grand  prince  vient  de  faire  sentir  aux  rebelles  qui  ont 
esté  assee  hardis  pour  manquer  h  l'obéiesanoe  qu'ils  luy 

doivent  combien  il  est  danjrereux  'l-'  ^'allirer  son  indi- 
gnation —  Rapports  favorables  sur  la  noblesse  des 
sieurs  de  Robert  de  Villars.  RIvalz  de  la  PomarMe  et  de 
Carrière d'.\  jrivry,  huvi  vi's  des  baron n ies  d'Apchfir.  Am- 
bres et  La  Oardiolle.  —  Commissaires  nomm^  pour  exa- 
miner l'aele  de  donation  de  ta  harMinie  de  Ctermoat  au 
rhfv  ilior^iJ  Bnsr p;sr  If-nml*»  deClermont ;  l*.T"te  fff  vente 
lin  la  buroiiiite  de  Salnt-Kéiix  au  s'  de  Cahu»iiC  ilu  .\lnu- 
geix  par  le  s'  Riqnel,  eapitaioeav  régiment  des  <  gardes 
françoiSK,  qui  avait  acquis  cette  baronnie  de  M.  de  Sour- 
dis.  —  Entrée  dos  commissaire!!  du  Roi.  M.  d'Aguesseau 
s'excuse  «le  n'avoir  pu  assister  k  l'ouverture  des  Étals... 
■  Il  s'est  vu  obligé  de  préférer  une  fonction  qui  estoit 
très  désagréable  Il  aime  mieux  n'avoir  pas  eu  ■  à 
parler  des  choses  qui  se  sont  passées  dupuis  peu  "... 
•  Ceux  qui  se  sont  rendus  indignes  de  la  clémence  du 
Roy  ont  esté  bien  losi  soumis  psr  la  main  anssy  fort» 
quejusiK»  .!e  I  eluy  qui  n'a  eu  besoin  que  de  Remontrer 
pour  vaincre  et  qui  à  peine  s'est  détourné  pour  cela  de 
son  chemin...  Il  ne  Ciul  pourtant  plus  ouvrir  une  pla^e 
qui  est  pr.  ;a''  Mti','i  nienl  fermée,  et  il  vaut  mieux  se 
souvenir  que  celte  rélielllon  a  esté  désadvouée  par  la 
plus  grande  perlle  des  peuplé*  de  celle  province  »... 
Après  avoir  dit  que  »  inTile  l'Rtîropo  r^t  i-Trivalncue  de  la 
résistance  de  l'Empereur  à  la  paix,  et  qu  il  s'est  plus  for- 
tement appliqué  k  rempéciter  qu'à  chasser  de  sm  Eslalz 
r^nnemy  rln  nnrrs  '-hreslisn  il  demande  un  don  gMl* 
tuil  2,  lOO.iXK)  lîv.  —  Le  cardinal  Itonzl  dit  «  qu'il  faut 
oublier  en  cetle  occasion  sa  pauvreté  et  son  impuissani'e 
pour  plaire  au  plus  grand  roi  de  la  terrai.  Le*  2,400,000 
liv.  mnl  accordées.  —  On  priera  les  Commissaires  du 
Roi  de  demander  une  remise  de  250,000  liv.  sur  le  don 
gratuit  en  faveur  des  diocèses  de  Carcassonne ,  Saint> 
Puns  el  Narbonne,  •  affligés  cette  année  par  la  sécheresse 
de  la  même  sÎ'TiIiU'  i\u'ru  li^SO».  —  L'asseniblc'e  nffre 
40,000  liv.  pour  l'acquisition  du  «  droit  de  iods  des  e«- 
changes  des  héritages  contre  des  héritages,  et  ee,  pour 
étr---  «  ni:iiii("!nu'>  'lans  son  usage  el  mettra  les  pfopl":»  ;i 
couvert  de  vexation  ».  —  Le  SO  octobre,  «  les  Estatz  ne 
se  sont  point  assembles  parce  que  la  ville  de  lionlpelller 
f:ii?rtit  la  festc  de  sa  délivrance  »  (Vantri-ù  de  L<^uis  XIII 
dans  la  ville  qu'il  assiégeait,  le  20  ociobre  1622).  —.''iîre- 
té*  prises  par  la  province  pour  le  prêt  sans  intérêt  pen- 
ilant  sîT  iKis  d-  13>0,0OO  liv.  aux  compagnies  intéressées 
au.'c  manulai.  tures  de  Clennont  et  de  Sapte.  —  Rapport* 
des  commissaires  nommés  pour  eumiiwr  le*  impostUon» 
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faites  ilunï  les  Aji&lAlles  des  diocèâ«s,  et  •  Jugement»  « 
veodlM  en  conséquence  par  les  Étals.  —  Rfilatlun  des 
honiHan  funèbns  randiu  k  U  reine  Mari«-Th.ârèie.  — 
Lteeommimires  chargés  4*esainiiier  de  quelle  inanlAn 
on  peut  payer  le  don  gratuit  «ont  ntpporté  qui!  «  estant  fait 
représenter  un  eatat  en  détail  des  déliter  de  la  province, 
Ib  ont  Irodvé qu'elle  doit  près  de  stx  milllone  de  livre*; 
que  ne  voyant  pas  d'apparence  qu'elle  puisse  se  libérer 
par  ia  voj^e  de  l'impoeition,...  ils  avoient  cru  pouvoir 
proposer  d'emprunter  un  million  seulemeot  h  fondz 

periîu  et  rent>'  vja'^'i'ire,  îa  proviriK.»  pouvant  l'sptrer  p;ir 
Ce  moyen  que  dans  3  ou  4  années  elle  ne  payera  pas 
pliB  d'Intéreels  pour  eelto  eonme  qu'elle  n*en  pnye 
présenîfin'^rit;..  ri:ais  i-.imiiie  l'as'fpinblHe  n--  pfiit  pren- 
dra ce  moyen  extraoniinaire  qui!  sous  la  bon  plaisir  du 
Roy,  tb  avobnt  eelé  d'avle  que  S.  M.  fkit  tuppitée  d'en 
permettre  l'exécution  p;ir  un  nrr^'st  ili?  snn  Con^i'il;...  et 
qu'ils  esluieul  persuadez  qun  la  piaviui:)-  n'aii:  uit  point 
de  peine  à  Ironver  dee  gens  qui  presteroni  à  cfMi)  condi- 
tion ,  parce  que  le  bon  ordre  qu'elle  garde  dans  toutes 
ses  afTaired  et  l'exactitude  de  ses  offlciers  h  Taire  faire 
Im  pajreHians  eont  connus  de  tout  le  monde  ».  Délibéra» 
tion  oonfDNM.  —  Opposition  du  comte  de  ClernoDl  *  à 
ce  que  le  cbeTalier  du  Bnec  ne  soit  pas  reçu  en  eelte  as- 
anmblëe,  altenilu  que  la  pnjttindue  donation  dont  led. 
etour  chevalier  se  veut  servir  est  nulle,  au  moyen  des 
déctaraltbns  qu'il  a  fait  avant  et  en  passant  lad.  dona- 
tion >.  .  OoiisiJi-raiit  i|ue  M.  le  cj  iiit<3  île  ClerniurU  i  qui 
ne  pouToit  pas  ignorer  le  règlement  (kit  le  22  inars  1609, 
a  aéannoina  entrepris  de  donner  lieu  ii  M.  le  chevalier 
iiu  B.jse  Je  se  présenter  puur  reujplir  la  plac;.'  de  la  ba- 
ronnle  de  Cleriuonl,  saiu  avoir  iatention  que  la  donation 
qu'il  Iny  a  fkil  de  lad.  baronoie  ayt  eon  elTel  » ,  les  Atats 
pour  ;  marriuer  que  M  li^  cointf?  do  Clermont  n'a  pas  dû 
abuser  de  leur  bonnu  foy  •,  onlunnent  «  qu'avant  qu'il 
puisse  entrer  en  cette  assemblée  en  personne  ou  par  pro- 
cureur, i!  sera  tenu  de  les  édifier  sur  »:«  oimdulte  et  que 
jusqu'à  ce,  ils  rempliront  sa  place  d'un  gentilhomme  de 
,  la  qualité  requise  ».  —  Sont  rejetés  •  eomme  iropratica- 
biu  et  il'ailleurs  désavantageux  et  préjudiciable*  à  la 
province  »,  les  moyens,  proposée  dans  deuZ  mémoires, 
pour  épargner  les  frais  Je  l'avance  faite  par  le  trésorier 
de  la  Bourse  du  montant  du  don  gratuit  et  du  premier 
tanne  des  Impoeltions.  —  Lecture  faite  de  lettres  écrites 
par  Louvois  au  duc  de  Noallles,  les  États  délibèrent, 
séance  tenante,  •  pour  que  le  courrier  que  M.  le  marquis 
de  LouToba  envoyé  puisse  a*en  retourner  a^jourd'huy  «, 
qiis  «  suivant  ce  qui  fut  fait  en  1(576  parfit!*)  <H-casion, 
et  l'inlenlioa  de  S.  M.,  on  fera  fonds  pour  la  levée  d'un 
régiuMat  du  dragon»  composé  de  IS  eoapagalea  de 
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50  hommes  chacune,  et  pour  la  suthiistunce  dud.  ré- 
giment pendant  une  année  ».  —  Le  cardinal  fait  savoir 
que  le  Roi  a  (kit  remiee  de  WJÛM  liv.  sur  le  don  gratui  t 
«  «a  fiivenr  des  communautés  qui  ont  esté  obligéex  d'em- 
prunter pour  payer  leurs  Impositions  *.  —  Conformé- 
ment à  un  arrêt  du  Farleuient  de  Toulouse,  les  créan* 
olers  <le  ceux  qui  ont  prêté  b  la  province  seront  payés 
par  U  (rnsorif-rde  la  Bourse  des  intérêts  de  leur  créance. 
—  Le  Roi  ayant  •  permis  par  son  ordonnance  du  13  jan- 
vier 1683  aux  offlciers  de  ses  troupes  d'inlbnlerie  d'avnfr 
jusqu'à  cinquante  soldats  »  par  compagnie,  au  lieu  de 
quarante-cinq,  «  le»  places  des  elfectiCs  qui  excéderont  te 
nombre  de  quarante-cinq  «eroBt  allouéez,  au  detb  du  for- 
fait pa'si'  nvs  •  If^.^psl  ipiers.jusqu'aunombre  de  cinquante 
seulement,  a  raison  de  12  aolt  par  place  ».  —  «  Pour  ga- 
rantir lâ  prDvlnr<a  de  l'événenant  des  conlesUtinnB  qui 
sont  pi'ndanles  enîre  ses  créanrinrs,  on  pi;i!psuivra  au 
Conseil  du  Uoi  uu  arresl  par  lequel  il  soit  (irdooné  que 
lorqu'une  somme  due  par  elle  aura  esté  saiale»  le  aaisi 
et  les  prétendans  droil  k  lad.  !>omme  seront  tenus  ilà 
convenir  dans  un  mole  d'nn  dépositaire,  entre  les  mair  s 
duquel  elle  puisse  Ift  consigner,  au IreinLiit  et  a  faute  de 
ce  faire,  lad.  somme  sera  oonsigoée  au  greffe  de  la  Oonr 
supérieure  où  l'instance  sera  pendante  —  On  fbra  exé- 
cuter l'arrêt  do  Conseil  du  12  novembre  1667  cassant  ks 
arrêts  par  lesquels  la  Conrdee  Aides  de  Montpellier  avait 
ordonné  que  les  biens  du  baron  de  iteyniès  seraient  rayés 
du  iiouvHau  c,iilas.(re  de  la  coiLmunaiilr'ile  Ray  niés,  •  quoi* 
qu'ils  fussent  compris  dans  l'ancien  compoix  >,  et  por- 
tant que  led.  baron  payerait  ta  tailla  deese  biens  aln*l  que 
ses  auteurs  l'avaient  fait.  —  CotntnissalrHS  noniiiu's  p-iur 
<  concerter  les  maxim»  qui  doivent  estre  observéez 
dans  le  Juflwaent  de  ia  nobillté  des  Ibndz  et  dreawr  l'avis 
que  les  Esta!?  doivent  donner  au  Roy  à  ce  styçt  ».  — 
f  Tous  les  tiltres,  comptes,  registres.  documenlz,arrestz 
et  autres  actes  craoemaat  la  province  qui  sont  an  pou- 
voir des  ofiaciers  des  I^tal/.  seront  remis  inceswmiment 
dans  les  archives  de  lad.  province,  establies  dans  lepri-- 
sent  bostel  de  villa  (de  Montpellier),  et  additionnât  a 
l'inventaire  »  —  Aumâae  de  COO  liv.  aux  Capucine  de 
Montpellier  pour  les  aider  à  (bire  une  voflte  de  ma(on* 
nerie  !x  leur  église.  —  Les  ouvrages  entrepris  sur  la 
rivière  de  TAgout  étant  achevés,  on  en  fera  ia  véridra- 
tion,  et  Von  demandera  b  l'Intendant  •  une  ordonnance 
par  la^i  -n  Ue  il  soil  enjoint  aux  propriétaires  qui  sont  sur 
les  bords  de  lad.  rivière  d'en  couper  les  arbres  qui  pour- 
raient enpeseber  le  tirage  et  nuire  b  la  navigstton  a.  — 

«  Le  droit  d'avaiire  mi.ia  par  lauis  du  don  gratuit  »  dù 
au  trésorier  de  la  Bourse  est  liquidé  à  (^2,906  liv,,  à  r.ii- 
son  de  deuxat  <l«mt  pour  cent  pendant  lu  doq  praniere 
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nuls  de  l'année,  el  deux  pour  cent  dans  )«$  sept  ooto 
restant,  1«  s' do  Pennaulier  ayant  dit  qus  la  change  Mt 
•u  tnesine  pied  cette  année  k  Paris  (ju'il  aatott  l'annie 
dernière  ».  —  s'  do  Mon^eix  ayant  justifié  que  par 
«cte  da  19  juillet  1083  il  avait  acquis  la  barunnie  de 
SbIbUFAHx  do  a'  Rtquet,  qui  lui-même  l'avait  achetée 
au  marquis  de  Sourdis  le  aitùl  16T0.  "  on  iiiiiin'ia 
iM  preuves  qu'il  doit  faire  de  sa  noblesse  pour  eslre  ru^u 
dans  l'sssemblëe  >.  —  Après  avoir  arrêté  avec  IssGom- 
inis!tair>'<~  hi  Roi  "  iviat  des  fonds  que  S.  M.  doit  faire  à 
U  province  en  IdSi  pour  le  payement  ûmi  intérêt  z  et 
d'nm  partie  du  capital  »  des  lommee  de  1,800,000  et 
400,000  liv.  •  que  les  Kstalz  einprunli>rent  patir  S.  M. 
et  années  1^73  el  IGSl  »,  les  commi&suires  des  Ktals  font 
savoir 4ne  tel*  décambre  Mi  «  il  ne  sera  dû  de  lad. 
Mitnine  de  deux  millions  que  celle  de  I.OUIJO'.I  liv.  zi 
Assemblée  des  trois  K ta  t5  de  la  Sénéchaussée  de  Toulouse 
sous  la  pré.Hlden<:e  de  l'archovêque  da  Toulouse.  — 
30.000  liv.  seront  employées  ii  faire  paver  ou  engraver, 
selon  qu'il  sera  ju^é  prefér.iblH,  certaines  parliez*  du 
grand  chemin  de  la  po«tc.  purliculièrement  entre  Tuu- 
tooMel  Monlgiscard,  el  «  entre  Viilepinte  et  l'extrémité 
de  la  sénéchaussée  prés  d'AUeonne,  où  il  y  a  en  beau- 
coup de  boues  qui  en  ont  rendu  la  fréquentation  ilift1>'ile 
aux  voitures  pendant  l'hiver  dernier  ».  —  Le  consul  de 
Kirax  dit  •  que  le  pont  de  lad.  ville  qui  est  sur  la  rivière 
de  rUi«  c'>'ant  tomln'  cl  ne  pouvant  cv'i'.-  n-kisiv  qu'il 
n'en  couste  5  uu  0,000  liv.,  la  ville  nu  8i;auroii  tuire  celto 
deapenae,  si  elle  n'esl  aeconme  par  la  «eoeschauesée  ». 
Sa  demande  est  rejetée,  •■  atlen^lu  que  les  ordres  du  Hoy 
portent  qu'il  sera  pourvu  k  iu  réparation  du  grand  che- 
min de  la  poêle  par  préfâranoe  k  to»  ■ntm  ciMmiBB  et 
ouvr,i,î"s  publia  ».  —  r,i!<'lure  faite  d'un  mémoire  les 
S"  liiiiic;,  Thomé  el  Varennes,  «  intéressez  aux.  ojiiuu- 
ihclures  de  Clerinnnl  «i  de  Saple»,  oii  ila  représentent 
qn'eslant  obligez  do  faire  dans  le  mois  de  may  prochain 
la  provision  de  laines  fines  d'£spat;ue  qui  leur  ml  néces* 
Salre  pour  faire  travailler  leaii.  uunnfaclareii,  et  de  les 
payer  au  plus  tard  Jeux  mois  après  Il  est  délibéré 
qu'on  leur  payera  le  1"  Juillet  1064  le  dernier  tien  de  la 
somme  de  100,000  liv.  que  la  province  leur  (Té'e,  i[U(u- 
qn'il  d&l  oe  leur  élre  pajré  que  le  l*'  décembre  de  la 
même  année.  =  Assemblée  des  trais  États  de  la  Séné- 
ctiaussée  de  CarCiisSiftiih'  :  Il  r.i;.]!  irh-  »  :]iit_-  ]:\ 
chambre  qui  a  esté  choisie  dans  le  présent  hotol  de  ville 
poor  j  fiiine  les  areliivea  de  la  provioee  est  très  propre  à 
Cet  usage,  estant  voûtée  et  garnie  de  tr.)is  grandes 
armoires;...  qu'on  a  U^uvé  tous  les  registre»  de  la  pro- 
vinoe  dans  nno  meuM  aratoire  Mon  ratiflael  Moi  nogat, 
«I  iMUDO  diviNi  par  natiira»  ;  qn'iiy  »  ami  dani  cette 
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armoire  plusieurs  volumes  dfla  eomptes ,  rendus  cy- 
devani  par  les  «jrodioe  généraux  at  par  les  greffiers  des 
Eslalz,  d'autres  eonteMinl  les  anciens  cahiers  dwdoléaa- 

ces,  et  d'autres  qui  concernent  le  fait  des  tailles,  des 
gabelles,  de  la  foraioo,  de  l'équivalent  et  choses  sembla- 
bles ;  qu'on  y  a  encore  trouvé  plusienra  volâmes  d'an- 
cîi'iis  jiroci^N- Verbaux  des  E*tatz  qui  commencent  en 
l'année  1501  escritz  sur  le  papier,  el  d'autre»  escrits  en 
parchamla  et  relies  en  maroquin  ilu  Lavant  (kisant  nna 
suite  depuis  l'année  ITiflI  ju^qtiVîi  l'ruin*''p  16M  SHule- 
ment;....  euiin,  sur  le  plus  haut  estage  de  la  mesme 
armoire  on  grand  nombre  deaaex  de  toile  remplis  d'ex- 
pédMion?  "n  parrhemin  de  lettres  patentes  et  arreslz  que 
la  piMvince  a  obtenu  en  divers  ieiups  • .  Après  avoir  en- 
tendu le  détail  des  pièces  d'espêen  diverses  qui  man- 
quent aux  aivhives,  l'asseuiblée  délit>cr'>  ■•  r\n't\  m  sfira 
fait  une  recherche  exacte,  enjoignant  aux  syndics  géné- 
raux el  ans  grefllera  d'j  remettre  incessamment  tous 
ceux  qui  sont  en  leur  pouvoir,...  et  que  les  deux  gref- 
fiers, reprenant  l'ancien  usa^re,  feront  transcrire  en  par^ 
chemin,  chacun  pour  les  exercices  qui  le  regardent,  les 
procès-verbaux  des  anii>>ez  qui  seaunt  trouvées  défec- 
tueuses depuis  1888  ju.<4|u'à  présent  ».  —  <  Il  sera  pro- 
crili'  [i  n  'aiil  la  lenue  des  Estalz  prochains  k  Tapure- 
ii.eut  entier  (à  partir  de  103Ôj  des  comptes  des  trésoriers 
de  b  Bourse,  auquel  efTet  les  hériliers  du  fen  s»  Lesecq 
el  le  s»  de  Pennautii-i'  r'^iui'ili'i 'iit  I>'s  .li'  jjitz  »■!  [)i.'i-t!s 
justilicatives  des  arlicles  qui  n'ont  esté  allouez  que  sous 
débet  de  quittance  *.  ^  Sur  la  promesse  raiie  par  M.  Le 
Pelletier,  ci>ntrôleur  général,  que  si  l.i  in  ovîn  jf  a  'C  ji'  !i? 
au  Roi  120,000  liv.,  les  é<liU>  donnés  sur  le  sujet  <ies  lods 
des  échanges  seront  révoqués  sn  os  qui  regarda  lé  Lan- 
guedoc, ra.>^H«inb]ée  airorde  lad.  somme  et  <  suiq)tte 
S.  M.  lie  (aire  expédier  un  élit  jierpéluel  et  irrévocable 
par  lequel  il  sera  ordonné  que  les  éditz  et  dé<;laratîons 
de  1045,  1673  at  1074  n'auront  pas  lieu  dans  la  province, 
où  il  en  sera  usé  comme  auparavant  lesd.  ^dltz.  «  —  On 
demandera  instamment  au  Koi  qu'il  soit  sursis  aux 
pounuitesque  le  fermier  du  Damaine  fait  contre  les  pos- 
sesseurs des  lies,  flots  et  atterrissemenis,  en  exécution 
de  la  déclaration  du  mois  d'avril  1083,  «t  qu'il  veuille 
bien  expliquer  lad.  déclaration.  —  <  Suivant  le  désir  de 
S.  M.  (que  M.  de  Louvois  a  Ihit  eonnoistre  pur  un  conr- 
rii'P  ■'\\irf/.)  il  sera  fait  fonds  pjur  la  lavi'j  ih-  17  com- 
pagnies de  dragons  (au  lieu  de  1^)  et  pgur  leur  sub- 
sistance pendant  un  an  ».  —  Indennllée  accordées  aux 
seigneurs,  aux  propriétaires  de  terres  et  de  moulins,  etc., 
ayant  souffert  quelque  dommage  &  l'occasion  du  Canal; 
fonds  accordés  pour  U  eoneIroetlOR  de  pouls  at  d'éftaa- 
eboirs  en  divan  pointa  dnd.  OanaL  —  Taneur  tf*UBft 
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lettre  du  l{oi  ;iu  sujet  des  honneurs  funèbres  rendus  k  m 
mémoire  de  la  Relue.  —  Teneur  d'  •  un  inémoir«^  Tait 
par  iea  commissairas  des  EsUtlz  pour  la  deffense  dm  pos- 
aeaMora  des  laies  ».  —  Le  Roi  sera  supplié  ■  d'ordonner 
que  les  procez  qui  seront  portez  en  la  Cuor  daa  aidas 
toocbaat  la  nobitilédea  taaia  de  terra  aaroBlJngsz  en  con- 
forailtà  des  raadiMa  qui  Tiennent  d'eatre  eonoertéez  par 
les  commissaires  des  Estatz  avec  des  dépulez>le  lad.  Cour 
et  M.  d'Aguesaeaa  ».  —  Teoeur  dead.  roaxiinea  en  IrenU» 
quatre  arliclast,  datées  de  MonlpeUier  98  novembre  1083. 
—  Uratiflf  iii'iris  (l"iis,i:;e.  —  On  interviendr.i  p  iur  f.n.i- 
liter  an  s*  Caslalut;  l'obleniion  de  lettres  patentes  dont  il 
a  iMBOin  punr  l'AlablisaaaHmt  qu'il  pn^wie  d'an  service 
rHgi«  de  (l'Alix  litière.'*  enlre  Montpellier  cl  Toulotist',  .m 
prix  Ue  20  liv-  par  place,  «  déclarant  qu'il  ne  prélHruI 
pas  priver  les  autres  loueurs  de  Ittièrsa  de  oontinuer 
d'en  louer.,  ni  ijti'il  !»ri  CTMi'd'  rien  à  la  p-ovince  ».  — 
Rôle  des  commissaires  principaux  des  A«^eiles  des  dio- 
cèses nomnte  ii«r  le  due  ds  Noalkisa.  ~  Les  &i«ls  âcoorv 
dent  les  sommes  contenues  aux  comini«'*ir}n<;  -U  l'aide, 
octroi  et  crue.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  —  Députés 
préasols.  —  Contrôle  des  lieux  destiné  pour  Issdtapes 
du  l4Mi8U«doG  durant  l'aonAe  I€M. 

C  m»,  ilaifairs.}  —  liHAKa,  IM  haHsis,  f»fi», 

NoTembre-dteembre  MfM.  —  Prooès-vsrbtux  des 

sé.an  e^  et  ilélit^érutlons  d«3  ktats  de  LanpnwdQCMsetn- 
blés  par  mandement  Un  roi  Louis  XIV. 

k  Hontpellier,  dans  lu  grande  salle  de  llidlel  de  tille, 
ilii  <j<:tubreau  10  déoerabrfl  1084.  Président  :  le  <:«r- 
dinal  Bonzi,  arcbevéque  da  Narbonne;  Tica-président  : 
rareberéque  de  Toulome.  Oommiseaires  do  Roi  :  le  mar- 
quis de  Calvisaon,  lieutenant  «én-îi  al.  tlorii  i  il  Atrurs- 
seau,  intendant;  Jacques  Cassagne^tu  et  Charles  de  Bon- 
us!» IrAsoriers  de  France  ès  gdnéraUlfa  de  Toulonse  et 
de  Montpellier.  —  Texto  de  lu  lettre  clns  -  dn  Roi.  il.itéo 
de  Chaniboni  10  octobre  16S4.  —  Les  discour»  du  mar- 
quis  de  Calvisaon  et  de  H.  d'Aguassesu,  et  lâ  râponse  de 
l'archevêque  de  Toulouse,  no  sont  qne>  'nentiîitinte.  — 
L'évèque  de  Nîmes  Tait  savoir  <  que  las  inlérestz  de  la 
rell(,'lon  l'obligeant  d'aller  dan»  les  GéTsnnet,  tl  ne  pou- 
voit  assister  cette  annés  aux  Kstatz  •.  —  On  enre^'is- 
Irers  un  arrst  du  Conseil  d'Élat  du  17  avril  1084,  par 
lequel  le  Roi  ordonne  <  que  le  droit  d'cniri-f  .mv  lislatz 
qui  estoit  c7-d«v»ot  alléché  à  la  tam  de  Couflonlens.  <>t 
dupais  transKriA  h  celle  de  Saiaaac,  et  ensuit»  à  celle  de 
Voisina,  sera  rétabli  à  I.id.  terre  de  Couff'  miens  en  payant 
par  le  f  de  Caivière,  qui  en  est  sei^eur,  au  a'  nuuquis 
d'Alan,  la  somms  da  88.001)  Ut.  ».  —  Rapport  (bTorâ* 


t)le  sur  la  nohles^e  «lu  sieur  Peloux  s'  de  Vogué,  envojé 
ihi  rluc  de  Vâniailour  pour  la  turrs  d'Aunanay,  et  du 
s'  Dauzillon,  baron  de  Sauveterre,  envoyé  du  marquis 
de  Foix  pour  la  baronnle  de  La  Oardiolle.  —  Lea  barons 
de  Oa*telnau-d'i<:»iri''tf<funs  et  de  Oangaa  demandent  à 
occuper  iaa  placée  dasd.  buroantee  vacantes  par  la  mort 
de  le  baron  de  Oastslnatt  si  da  «lame  Jeanne  de  Saint- 
Etienne,  baronne  do  Ganges  :  on  l«?ur  o|i[)i..se  l'.irrét  da 
17  avril  16S4  purianl  «  que  nul  ne  pourra  jouir  du  droit 
d'entrie  aux  Batatx...  an  quelque  manière  que  ce  soit, 
rae.sme  de  jière  à  fils,  qu'il  n'ayt  fait  ijrt-uva  de  sa  no- 
blesse de  quatre  générations,  taut  du  coalé  paternel  que 
du  ooalé  natemel  ».  —  Le  s' de  La  Motlie,  nomnd  pour 
r-  mplirla  plm^Ie  t.i  liHronnlBdeCa.slelnau  rrK>tréterons, 
tMt  udmis  «  ayant  fait  voir...  qu'il  estoit  do  eellu  ancienne 
famille  de  Lescnru  ai  cuttune  dans  le  dioctas  d'Alby  >.  — 

Altenilii  qui-  le  comte  de  C!t<rmont  ;i  proli'slé  qu'il  n'avait 
pas  eu  connuiasaace  des  régleroeuU  des  ÉtaLs,  «  la  déli- 
bération prisecontre  luy  demeure  révotjuée  •.  —  £ntrée 
tl;'!i  i  Viinmisiaii-esdu  Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit 
de  i',200,WK)  liv.  et  font  remarquer  «  que  si  S.  M.  vou- 
liill  bien  se  contenter  cette  année  d'un  don  moindre  de 
200,000  liv.  que  reluy  de  l'aiiim>  deraièfS,  c'satoit  sans 
doute  pour  faire  goUisler  il  celle  provinoe  les  Amlts  de  la 
trêve  iju'ulle  vient  de  donner  k  se»  ennemis  >.  —  Dans 
sa  réponse,  l'archevêque  de  Toulouse  ailàmia  ■  les  né- 
cessitai de  U  province  et  l'estat  déplorabts  ob  ella  ss 
trouve,  causé  par  une  siéniil'  L-t'-n»  ruie  île  toutes  ses  ré- 
coltes, mais  bien  plus  fortement  par  las  plus  grandes 
debtes  qu'elle  a  esté  oUI|^  de  contracter  pour  le  service 
de  S.  M.  0.  —  r.c  il  m  «.-.iluit  est  .vcurilé  ,iur  «ondtti-ins 
d'usage.  —  «  On  priera  les  Comiui^aires  do  Roi  «  de 
rendre  tdmolcita^  b  S.  M.  àm  malheurs  •  qui  ont  aflUgé 
tous  les  diocèses  :  (>erte  des  récolles,  iaondalions,  grêle, 
«  outre  cela,  ce  que  plusieurs  ont  souffert  et  souffreat 
eucoM  par  1«  séfovr  dss  troupes,  oonne  ceux  dt  Viva- 
rex,  NUmes  et  TTsez;  qm  sent  l«»8  plus  cotisez  aux  impo- 
sitions quu  les  suuis  onze  diocèses  de  la  généralité 
de  Montpellier  doivanl  encore  de  restu  à  la  recepte  du 
trésorier  de  la  Bourse,  sur  les  itupoaitiona  de  1084,  la 
somme  de  1,308,587  liv.  ;  que  ce  mesma  retardement  se 
trouve  dans  les  receptes  de  la  généralité  de  Toulouse  ; 
qu'un  seul  diocèse,  celui  de  Narbonne,  qui  a  souffert 
pendant  les  cinq  demiêrea  années  la  parte  entière  de  ses 
récoltes  doit  encore  des  impositions  de  ces  cinq  atméos 
la  somme  de  566,481  liv...  ;  ce  qui  doit  faire  craindre 
que  si  S.  M.  n'aoeord*  un»  remis»  sur  le  don  qnl  vient 
de  luy  estre  fait,  les  diocèses  qui  composent  la  province 
seront  hors  d'eatat  de  pouvoir  payer  rimp«)siUoa  de 
1086,  ateatay  d»  NarbooBW,  fdduit  dans  une  «ntièr»  im- 
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puissance  p.  —  On  Utipulv^m  au  Hui  un  des  baruns  de 
l'asMinblée  pour  lui  dâiuander  de  déclarer  que,  par  l'ar- 
rêt da  I7«vrtl  1684,  «  il  n'a  pas  «ntaodn  rian  innover 
anv  rtgtaniants  d«  Bstats  des  t  man  1865  et  20  térriêr 

1608,...  et  que  ceux  de  la  Tamille  du  dernier  possetiseur 
d'nna  baronnia  qui  aa  prAaentoront  domnavant  pour 
remplir  sa  place  aat  CMate,  na aarant  tanas  que  du  jus- 
liflL'i-  (ju'il  suiit  lit)  !u  iiiâHnie  famille  et  du  mesme  nom  «... 

—  Lecture  du  cahier  des  doUancas  répondu  par  le  Rirt 
la  19  aoftt  lOM,  at  d«a  ■rrèto  du  OanBoll  olitaoas  à  la 
poursuitt;  iî  'iiu'li's  au  Cour,  ciitrt*  autre*  :  arrêt  du 
2l  août  1084  ordonnant  que  «  ceux  de  la  K.  P.  R.  prou- 
varont  par  tiitm  an  Aima  authaoUfue...  «omma  l'asar- 
cîce  de  lad.  K.  1>.  R.  s'est  fait  itan^  l>^s  villes  de  Nisnoeâ, 
Ums  et  Castre»  eu  l'année  1577;  autre  arrêt  de  même 
data  donnant  deux  mois  à  «  onnx  da  i'Aaad infa  d«  Pny* 
laurens  pour  ni«ttro  entre  Ihs  mafns  de  M  île  Chasteatt  - 
neuf,  secrétaire  d'E^iat,  i'>&  Ulti  e^  ea  vertu  tltii>(|utiU  laii. 
AcadHiaie  ;i  csin  eslaWi»  dan»  lad.  ville  •,  led.  arrêt 
s  aignitlé  le  25  septembre  dernier  aux  profeoMUr*  at  ré- 
gun*  de  lad.  Académie  >  ;  une  déclaration  dn  Roi  du 
mois  d'août  1684  •  rendui<  sur  l:i  r^îponté  M  3'  article 
du  cabiar  dea  doléancea  portant  qua  doratnavant  las  mi» 
nistres  ds  la  R.  P.  It  ne  pourront  aiareer  leur  minis- 
tère durant  idiis  de  trois  ans  consL-cutiTs  dans  un  mesme 
lieu,  nj  apreii  led,  lempa...  eatra  anvo^rei  pour  (kirs  tes 
ftmetiofis  de  ministre  on  aocnn  autre  Uau  où  l'axàretca 
de  lail.  rHlîj,'iûri  «st  i>HrriiU  ('Oriirne  réel  ou  personnel, 
qu'il  ne  soit  éloigné  au  moins  de  20  lieues  de  tous  ceux 
OÙ  lis  auraient  «xaroé  leur  ministère,  etc.  >;  antre 
déclaration  du  mois  d'août  1691  .  nrdonnantquedure.sna- 
vanl  aucunes  personnes  fai-sant  profession  de  la  R.  P.  R. 
na  pourront  asira  prisas  pour  aspartt  par  las  parties  ny 
nomineeï  tfofflre  par  tes  juces  ».  —  L'assemblée  dêli- 
l>ère  que  tes  sus«i.  urrct^  «  t  déclarations  seront  impri- 
més at  distribués.  —  On  fera  enregistrer  à  la  Cour  des 
comptes  de  Montpellier  lu  dé<;laration  du  0  octobre  IG84 
«  portant  cotkflrmation  de  l'avis  rendu  par  les  R-ilalz  sur 
la  nobilité  des  biens  dans  la  province  de  Languedoc 

—  Bntrée  des  Commissaires  du  Roi  qui  viennent  sous 
pipétexia  da  préseniar  la  commts^n  des  mortes-payes, 
mais  on  rëulitu  pour  assister  aux  enchères  de  la  ferme 
de  l'équivalant,  dont  ils  ordonnent  l'ouverture.  —  Rap- 
port et  délibération  très  étendus  sur  l'indemnité  due  aux 
seigneur:*  •  dont  les  terrns  ont  r-^t'-  prises  pour  In  <  oii- 
fsolion  du  Canal  ».  —  On  demandera  ii  M.  d'Aguesseau 
Pexéention  d'un  arrêt  da  Oonsail  portant  <  que  par  Tin* 
tendant  de  la  province  il  s^ni  fiut  iriL'es-samrnent  nn  t  irif 
des  droilz  qiu  seront  perdus  par  les  seigneurs  des  terres 
travarsto  par  la  Osaal  sur  ehaqna  sspAee  da  manhaii- 
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dut!  L't  doTirûûi...,  lùJsijuuLs  droit/.,  pour  éviter  l'interrup- 
tion du  commerce  et  pour  plus  de  commodité,  saranl 
perdus  seulemtint  depuis  Tbiitose  Jusqnes  au  port  da 
Cette,  en  trois  endroits  qui  seront  fixés  par  led-s'intsa^ 
dant  >.  —  Les  Étals  en  corps  asMistenl,  dans  le  collèfs 
des  Jésttilea,  <  an  discours  latin  que  le  régent  rhétorlBian 
y  a  (kft  sur  l'ancienneté  des  Ibtalz,  leur  dignité,  lanrs 
privi"èt,'e*  «it  leur  llitélité  inviolable  au  service  do  Roi». 
—  Suivant  le  désir  du  Roi,  la  syndic  général  de  la  Séné- 
chaussée de  Garcasaonns  ■  prendra  soin  ds  faire  Aiira  na 
ch<'!i)lii  ile'iui'i  les  i  :irrières  de  Caunes,  au  diocèse  <î« 
Narbonne,  jusques  au  Canal  par  oii  on  pourra  faire  voi- 
tarer  Isa  narlirea  qu'on  tire  da  cas  carrières  pour  le 
Louvre  ».  —  Comrnissai.'i?-^  no:nmr%  pour  pinmin'T  les 
raisons  alléguées  par  les  propriétaires  des  îles  <lu  Rh<^ne 
contM  la  (bmlar  da  Donulna  ■  qui  prétend  que  tnuiss 
Inad.  islM  s;irit  rlu  domaine  du  Rny  s,  et  <]-a\  px\}!^  '  la 
i'tuititutiiin  de:>  Truitz  depuis  un  temps  r.onsidëralde  ».  — 
On  appuiera  auprès  dl  Roi  rofftaqne  foui  les  proprié- 
taires des  îles  de  payer  annuellement  au  fermier  du  Do- 
maine un  droit  qui  remplacerait  tous  ceux  •  qu'ils 
payent  à  présent  pour  raison  dus  fonds  »,  et  nne  somme 
une  fois  donnée  de  100,000  liv.,  à  condition  d'ôtre  t  des- 
chargez de  loute  recherche  qui  poorrott  estrs  (kits  sur 
eux,  soit  k  cause  des  crémens,  soit  à  cause  Je  t.i  conte- 
nance dee  terres  qu'ils  pueaédaot  au  delà  de  celle  qu'ils 
ont  rsoonnne  et  dénombrée  fnsqn'k  présent,  soit  à  caitse 
des  arrérax'éH  —  Attendu  "  (jue  Ih  plus  «r.ind  nomlira 
des  communautez  de  la  provia'iaapayé  les  sommes  aui- 
quellas  elles  fnrent  laxéea  pour  la  droit  d'amorllasanaat 
en  conséquence  de  l'édit  de  1^-19;  qu'en  1647.  les  Ëstats 
accordèrent  k  S.  M.  lu  somme  de  trois  millions  pour 
dssebargar  css  mesmea  oommusavlea  da  ca  qal  resloit  à 
payer  ile.s  !.  !;ixe;;,  Iftsqiiftlles  uvoient  enrorn  du  depuis 
jiii^c  lo  ^liLiesnie  denier  du  mesme  droit,  uu  moyen  de 
quoy  les  Liens  qu'elles  possèdent  doivent  nslre  cen«ez 
bien  et  doement  amortis...,  on  priera  las  Commissaires 
duRoydefairedesebarger  les  communautez  du  droit  d'in> 
demnité  prétendu  par  le  fermier  du  Domaine  pour  raison 
des  bien:*  qu'elles  possèdent  dans  les  endroilxoii  8.  M.  a  la 
haute  justice,  et  les  députe/,  du  pays  an  Cour  prendront 
soin  da  faire  expédier  des  lettres  d'uriKirti.ssement  pour 
chacune  communauté  de  la  province  en  particulier  qui 
se  trouvera  avoir  psyé  la  taxa  dn  droit  d*a»orU8seBMiit 
en  c  inséquence  de  l*''dit  it,'  ltj;?9  »-  —  Raj.ijort  et  diMib<?ra- 
tion  relatifs  à  la  construction  d'épanchoirs  sur  le  Canal 
at  *  àla  conduila  des  eaux  surahondaBlas  Jvsqusa  dans 
les  rui.ssfiatix  les  plus  pnT-hains  n.  —  Long  r.ipport  de 
l'archevêque  d'ÂIbi  au  nom  des  oonimi-isaires  nommés 
pour  MAmJMr  les  prétanOona  dn  itemiar  da  J)omaln« 


Digitized  by  Google 


SËRIR  C.  —  KTAT 
touchant  :  1°  «  les  terres  ouvertes  (défrisées)  dans  les 

ftnarrituM  dMcoamranAataB  oii  i«  Rogr  à  Ui  baitto  jm- 

tlce;  2'  les  dons  et  Msizes  Je'?  t<'rrea  dépendantes  du  Do- 
maine; 3*  les  lods  et  ventes  des  acquisitions  faite»  par  Im 
WffliMirs te tafm monTant da  leor  directe».  —  Pro- 
rogation pour  trois  ans  de  la  pension  de  400  Ht.  accor- 
dée au  Troy,  en  1679,  à  raison  •  de  l'Académie  de 
peinture,  sculpture  et  gravure  qu'il  a  establie  dans  la 
Ville  d«  Moolpelli«r«  S.  B.  «jrant  tMoioignA  à  rassemblée 
qu'elle  avoil  une  p&rtîcnIfAn»  connoiMUice  4e  rappli<°a- 
tion  que  lefl.  Troy  apportrit  pour  cette  Awuiuinir  ri  rj^ 
l'atllilé  que  le  public  en  recevoit  ».  —  Adjudication 
de  la  ferme  de  l*éi|iiiva1eot  pour  Irots  ans  au  prix  de 
30'*,000  liv.  par  an.  —  Rapports  lir  s  r;iinrai=s.iire?  ch;tr- 
géa  de  TériflOT  le«  uaposilions  faites  dans  les  AsslE^tieiâ 
dea  diceèaes  en  UM.  et  «  Jugements  >  rendu  en  eons*^- 

quiMire  par  les  Etats.  —  On  supplier»  le  Roi  de  ne  pus 
réunir  à  son  Domaine  les  jfuarrlgues  ouvertes  par  des 
partleoliftF»  «lana  l'dleadua  de  aee  aaigneurfei,  nais  de 
les  assujettir  seulement  à  un  droit  de  cansi  ve  pour  l'nrn- 
nir; — d'ordonner  que  >  les  seigneurs  qui  possèdent  leurs 
lama  en  conséquence  de  dona  anciens  btta  par  lat  pré- 
décesseurs de  S.  .M.  OU  par  droit  d'assise,  ne  pourront 
esire  rechen  hoz  s'ils  justifient  une  possession  oenteoairs 
par  des  adveus  et  dénomkremenla  •.  =  AM«HMéa  den 
trois  Étala  de  la  SAnéchaosséa  de  Oarcassonne»  «mis  la 
prdddence  dn  cardlnal-arcbeTéiiue  deNarboune.  =  Pen- 
sion de  000  liv.  accordt^eà  la  dame  Descambous,  veuve 
du  s' de  La  Saiiliàfe,  maître  de  la  musique  dea  ^ts,  en 
coosid^nitîon  de  sa  eonvenfon  à  la  rell^ton  ealboliqne. 

—  La  s'  lie  Villuneuve  rapp  ;rle  'le  la  ijiur  un  arrêt  du 
27  novembre  1087  qui  annule  la  disposition  de  celui  du 
YI  avril  reiaUvo  aux  preoTes  de  noblesse  h  ftfre  par  les 
barons  ili--.  Etals  i]ui  sui-f<-iler;t  à  leurs  pères.  —  On 
interviendra  dans  l'appel  fait  au  Conseil  du  Roi  par  les 
consuls  deBeanealre  d'nneordonnanee  dea  eomnlssaires 
du  Domaine  qui  réunit  and.  Domaine  le«  fos^-s  de  leur 
Ville,  attendu  que  ces  fossés  uni  éiô  concédés  à  lacommu- 
nantd  de  Beaucaira  la  87  mars  1218  par  la  comla  de  Tou- 
louse Rnymnnif  VI,  pt  i  que  l'arrèl  dn  Oi!ns»='t  Iti  24  sep- 
tembre 1078  par  lequel  S.  M.  déclare  que  los  place::  qai 
otkt  servi  aux  rmniwrts,  fosses  etelosturos  des  villes  du 
royaniBe  lay  appartiennent  ■  ne  lui  est  pas  applicable. 

—  M.  Jean  de  Vabres  est  reçu  aux  États  comme  ft'ère  et 
et  bdritiea  de  M.  François  de  Vabrea,  marquis  et  baron 
de  Caatelnan-d'JSstrâtefons.  «  Pour  la  conservation 
de  la  foire  de  Beaucaire  et  dans  llDtdre'd  gt^néral  de  la 
province,  on  interviendra  partout  où  besoin  sera  pour 
faire  luaiotenir  la  liberté  du  passage  dn  Rbosne  entre 
Bstneaira  al  Tmaeoa*  nonvellanent  aflismé  iiar  I» 
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fermier  du  Domaine.  —  •  Suivant  l'intention  de  S.  M. 
qui  a  flrit  dasasin  d'estabifr  dea  banw  dans  la  pravlneot 

c^tnblissement  qui  ne  pourra  estre  que  très  utile,  il  s^r^ 
imposa  cette  année  20,000  livres...  pour  estre  employées 
an  achapt  de  chevaux  propres  h  servir  d'étalom  «. — cOn 
fera  toutes  les  instances  nécessaires  pour  empescher 
l'exécution  du  don  de  1,100  saomées  de  marais  dans  le 
territoire  de  la  communauté  de  Saint-Gilles  fait  par 
S.  M.  au  marquis  de  Brissac  et  l'efTat  de  tous  les  autres 
qui  pourrofent  astre  Mts,  ii  cause  dn  préjudice  que  les 
conmiunautez  de  la  province  en  rocevroient  si  elles  os- 
toient  privées  de  jouir  paisiblement  de  leurs  pasturages  ». 
—  On  s'opposera  h  la  prétention  dn  fbrmier  du  Domaine 
de  lever  la  leude  5»  Narb-uiiie,  suivant  un  aneieii  loii- 
dairede  1283,  •  ce  qui  iroit  à  faire  augmenter  considé- 
rablement ce  droit  » .  au  prAjodIce  du  poMIo.  —  Les 
^"  Maii'ilte  e!  Guilteniine',  trrefners  ries  Éla's,  deman- 
dent à  être  compris  ilans  la  dépulation  des  Étals  à  la 
Cour,  eomnia  leurs  prédfassssnrs  l'ont  M  souvent; 
t'exauien  île  leur  demande  est  renvoyé  anr  prc^hain^ 
Étais.  —  <  Comme  MM.  les  Intendant!  de  Languedoc  et 
d'Auvergne  ont  esté  commis  par  arrest  du  OonastI  du 
1"  aniist  t  p^ur  rinnnflr  (par  avis  snr  les  limitas  de 
ces  deux  provinces  »,  m  leur  cùiiuuuniquera  ■  des  let- 
tres pateatas  da  IMWqui  adjugent  à  la  seneschaussda  de 
Nismes  tou.<t  les  lieux  du  dloci^e  du  Puj,  et  an  balUiagS 
d'Auvergne  tous  ceux  du  diocèse  de  Clermont  »,  en  leur 
faisant  observer  qu'  <  au  préjudice  de  ces  letlre!<,  il  y  a 
trenta-six  paroisses  du  diooàse  du  Pujrqui  sont  cotisésa 
en  Auvergne  » ,  et  quatorse  antres,  en  Ftres,  •  et  l'oa 
interviendra  partout  où  besoin  .^era  pour  ilomander  le 
reslablissement  des  anciennes  limites  de  Languedoi'- 
avec  las  pays  d'Auvergne  et  de  Fores  «.  —  On  deman- 
riera  ([iio  le^  soies  et  marchandises  ds  sol-^  de  la  pro- 
vince qui  sont  portées  an  Roussi!  Ion  soient  déchargées 
du  pajramant  dea  drolla  de  la  douane  da  Lyon  comme  1» 
sont  déjà  celles  qui  sont  expédiées  de  Nimes  pour  Mar- 
seille et  pour  l'Italie.— On  examinera  leçon trat  d'échange 
Mt  par  le  marquis  de  MurvM  dasa  terra  d'Aniaa  avec 
I  la  hnronnift  dp  rnuffinilttr»»  que  !f  Rrsi  a  réUMIo  'lans  le 
(Jfuit  d'entrét)  aux  États,  — Sur  le  rapi.ii»rt  qui  lui  est 
fait  que  <  M',  de  Murviel  .ivaii  un  tlltre  incomn>utable 
pour  iaboronnie  de  Couffonlens  »,  l'assemblée  délibère 
qu'on  vérifiera  pendant  Tannée  les  preuves  de  noblesse 
dud.  sieur,  <  et  pour  faire  l'enqueste  secrète,  S.  E.  a 
nommé  le  tf  de  Montbel,  syndic  général  ».  —  Les  dépu- 
tés en  Oour  c  rendront  leurs  bons  ofllees  aux  orptaAvree 

de  Tholose  pour  obtenir  ilu  R'iy  ju'ils  <  lienl  riesehargez 
de  tenir  des  régi  stras  et  Journaux  en  papier  timbré  pour 
y  «acriro  loot  ce  quila  vendront  ou  adMplanniC  *, 
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attendu  <  que  les  orphévre^  ne  .sont  point  luArchanli, 
wtant  fualtfltt  arlizan»  Kujet?.  à  fair»  chef  d'œu vre  pour 
pâmer  noaisires...:  que  si  on  voutoil  iMaui^sttiràretls 
obligation,  ta  plus  part  Mrotf^nt  nbllKiu  fermer  leur 
boutiquA,  M  sachant  lire  ny  esrriro....  et  que  d'.iilleurs 
il  oat  notoire  que  le*  orphèvree  de  Paris  aonl  dana  cet 
usajrn  «le  ne  tenir  auenna  ragistras  ny  Jonmanx  de  ce 
qu'ils  vendent  ou  athepleiil  >.  —  Réduction  du  c  rurfatt 
dea  étapea»  faite  en  conséquence daa ordonnances  du  Roi 
des  ISaeptemlire  et  18  novembre  IflM  i>ortant  rMuetlon 

d'.'s  CiMt.|>ak'riie'i  iln  cn*al«^rie  et  d'inraiitiTii'.  —  nr:it)fl- 
caliotiK  d'u.<age.  —  cardinal  Bonzi  exp<>i!ie  «  que  le 
Roy  avott  Ml  don  de  la  Malaon  Qvarrte  d«  Niamea  aux 
plrr-'i  Aiipusîins  do  lad.  ville,  à  la  cbar^a  de  la  convertir 
en  une  église  pour  y  faire  te  service  divin  et  d'y  laisser 
un  «apac»  vaida  aai  anviram,  aa  lorte  qoa  caox  qui 
auront  la  '•nrinsif*  de  voir  cet  édifice  le  fniissenl  consi- 
dérer de  touK  coatcz  que  les  PP.  Augustins ont  trouvé 
que  les  prind]Milaa  tturalllt-s  de  ce  vieux  bastiratint 
aToienI  ealécorrompnea  (mu*  rii\)nre  du  temps  et  alioieot 
crouler...;  que  dans  i'!mpula«anoe  de  les  réparer...  il»  ont 
eu  recours  au  Roy  et  que  S.  M.  uvoit  renvoyé  leur  placet 
kaes  CommiMairee  près  les  Bstatz  avec  ordre  de  leur  pro- 
cuivriine  somme  de  <I.O0O1It...  aqavolr  8,000  snr  le gAné* 
rai  de  la  Province  et  It^  reste  sur  le  diocèse  et  la  ville  de 
Niâmes  •.  Les  Étala aocordeolcetta  somme  de  3,000  liv... 
f  déclarant  au  aarpins  n'enlaadra  empMeher  que  le  dio* 
cvse  .1  !.i  viîlH  ilf  Msines  n'impownl  chacun  celle  de 
1,50U  liv.  qui  leur  a  esté  demandée  par  le  Roy  pour  les 
maamea  itépaniliona  ».  —  Le  s*  Malet,  maître  de  la  n«> 

slquede  Mont|ielller.  p>t  nivnriv^  luailr.-  ile  la  musique  dos 
États  k  la  place  du  feu  s'  de  La  Sablière.  —  Le  Roi  sera 
prié  •  de  tranalércr  aux  llaox  frontièraa  d'A|Mcn«  Isa 
bureaux  ôp  (n  foraine  qui  avolentesiéestablis  aux  extre- 
mitez  de  la  province  de  I^ngntMloc,  dans  le  payi;  des 
Corfalèraa,  arant  l'union  du  comté  da  Ronislllon,  et  qui 
y  ont  esté  conserve/,  et  subsistenl  encore,  au  grand  pré- 
judice du  commerce,  quoyque  led.  comté  fasse  partie  du 
royaume  ».  —  On  se  pooftolra  au  Parlement  de  Toulouse 
pour  demander  la  «tMRHon  •  d'une  délibération  prise 
par  tes  nut aires  de  Montpetifer  de  fiiire  enir»  eux  une 
liourse  commune  de  leurs  droilz,  desqueiz'ils  avoienl 
fait  un  tarif  qui  excède  beaucoup  ce  qu'on  avoit  accous- 
lamé  da  paver  jnsques  k  présent  «...  et  •  pour  flaira 
ordoniii^r  un  ri^iilcniHnl  en  fnrrriH  ■!«  hifif  lii^"  ihoi'-z  ijuo 
lesd.  notaires  et  tous  les  autres  de  la  province  devront 
prendre  dea  oxpédillons  dea  contracta  et  aeiea  qui  seront 
passez  deviinl  eux  •.  nt'pai  tltion  entre  «  les  diocèses, 
accablez  par  les  mauvaises  rncoltesde  l'année  dernière», 
da  la  wnm  da  100^000  IIy.  iwsiaa  par  la  Roi  sar  la  don 
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1,'ratutt.  —  Itdie  des  comuussaires  principaux  des  As> 
sietlesdes  diocèses,  nommés  par  le  manfaiB  de  Oalvls- 
son,  «  lieutenant  du  Roy  de  la  province  ».  —  Octroi.  — 
Te  Demi.  —  Bénédiction.  —  Députas  présaoto. 

c.  laia,  (B«giiln,)  '  b-MK  se  IMUal».  fapiw. 

Oitobre-décenibre  flSSS.  —  Prrw^s-vpr'ljaiix  de."» 
séances  et  délibérations  des  Btata  de  Languedoc  assem- 
blés par  mandement  du  roi  Louis  XIV.  —  A  Montpellier. 

dans  la  (fraude  salle  de  l'HdtMl  ilc  VlWf.  du  25  (x  îobn^  ;iu 
10  ilécaïubre  10B&  —  Président  :  le  cardinal  Bonzi,  arche- 
vêque de  Narbonna  ;  viee-pféaldant  :  l'arebevéque  do 
Toulouse.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Noailles , 
commandant  en  clief;  le  comte  du  itoure,  lieutenant -gé- 
néral; Nieolaa  da  LamolgiMm  do  Baavilla,  conasiller 
d'Étal,  intendant;  .renn-Paul  Giranl  de  Colomlres  et 
Raymond  de  LufTond,  trésoriers  du  France  ès  généralités 
de  Montpellier  et  de  Toulouse.  —  Discours  de  M.  do 
Noailles.  On  en  dit  seulement  ;  *  qu'il  a  laiss<>  les  Bslalz 
dans  l'adroiralion  par  le  récit  qu'il  leur  a  fait  des  actions 
héroî'|ue«  de  S.  M.,  partinulièrament  de  son  ïèle  pour  la 
religion,  par  lequel  ii  vient  d'anéantir  l'béréaiepour  faire 
régner  dans  sas  Estais  le  Dteti  qui  Ta  accompagné  dans  ses 
victoires  ».  —  «  M.  de  Basville  a  Tait  un  discours  plus 
estendu  sur  cette  matière.  »  —Sont  reçus  aux  États  :  en 
qualité  da  barons  de  Oénarel  al  de  Oengea,  Jean-.imédée 
Iialy,  marquis  de  Saint-P  iiul,  !1ls  ilu  k-u  marquis  ile 

i Saint-Point,  baron  de  Cénarel  en  Gévaudao ,  et  Alexan- 
dre de  Latnde  de  OaogM,  neveu  de  Prançoîs  de  Latado, 
^  baron  deGanges;  -  l'n  ijîi.i'iri'  ■]■.•  h.imti  i!"  '"■•urf. ilfn*!, 
nonobstant  l'opposition  de  M.  deCalvière,  Gabriel  Char- 
las  de  Morviel  ;  —  en  qualité  de  baron  de  Oastrinan- 
d'Rstrétefonds,  m  tigré  l'opposition  de  dame  Ouillemalt« 
d'AubIsson,  viiuve  de  François  de  Vabres,  sa  belle*saar. 
Jeun  de  Vabres  de  Valon.  —  La  marquis  <le  Sourdis,  qni 
a  vendu  au  sieur  Riquet  avec  le  comté  de  Carainan  la 
banmnle  de  Saint-Félix,  que  le  s'  de  Moiigey  a  acquise 
du  S' Rlquel,  est  démis  de  son  opposition  à  l'entrée  du 
V  da  Montgaj  aux  États.  —  Rapport  r.Hvorabie  sur  la 
noblesse  du  m  da  Lafbge  de  Beasas,  envoyé  de  lourde 
Vivarais,  et  du  s' d'Aisuevives  de  Nogarel,  envoyé  de 
Plorensac.  —  «  Liocture  daaréglementz  que  les  F.8iatz  ont 
délibéré  es  années  1Q88etsutvantes  jusqu'à  présent  pour 
l'nrilrt'  l't  Ut  >ii^ci|||ino  qu'ils  vcuIlmi;  l'sint  gardez  en 
leurs  assemblées.  •  Teneur  desd.  règlements  —  Entrée 
des  Commissaires  du  Ro*;  Ils  demandent  an  don  gratuit 

de  2,V00,(XI0  liv.  —  !,h  cirlimU  R  .nzl  dit  ■<   quL'  si 

S.  M.  n'avoit  pas  la  bonté  de  mettre  des  bornes  à  ses  de- 
mandes, U  tarait  Juste  qtia  ses  s4|ets  da  Lang Mdoo  }«y 


Digitized  by  Goc 


sAuB  a  —  Ètkn 

offri^c.-Tif  (ont  ce  qui  leur  resle  de  bien  pour  luy  mnrrjnpp 
jusqu'à  quel  point  ils  «ont  sensibles  à  t'avantage  que 
8,  M.  vient  da  procurer  à  la  religion  pat  Ia  convenion 
générale  de  tous  les  calvinistes  qui  estoient  dans  la  pro- 
vince, dont  le  sucrez  est  dû  aux  soins  infatigables  de 
M.  le  duc  do  Nuailles.  à  la  Tijfilance  de  M.  de  Basville  et 
ausèto  et  à  l'applicalion  de  MM.  le*  prélatz:  que  celle 
assomblée,  lou.'^joars  Ciilboilqa«.  a  désiré  lon^;  teraps  et 
sollicité  sans  cesse  dans  ses  cahiers  tout  ce  qui  poLivoit 
arûiitalir  l'iiéréiie;  que  nuua  n'eusilons  jamais  osé  a»pi> 
rer  ii  en  voir  l'anfontlsBmi«int  entier ,  et  qne  ce  miracle 
eitoit  i-rM^rv  ^  à  Louis  le  GrnnJ  i-ii'ii  ne  résiste.. . 

—  Les  I^.lats  acoonlent  en  duu  gratuit  la  somme  de 
2,200,000  Ht.  —  Le  cardinal  Bonisi  propose  d'élever  an 
Roi  '  uiif  5fa!iic  (îi^n-'slr.'  fn  junlqu!'  vilî--  dn  1 1  |sr.i- 
viitce  ..;  si  les  Eitatz  aroienl  esté  plus  tost  assembleic, 
Ils  ne  se  aeroicnt  pas  sans  don  le  laissé  prévenir  par  les 
provinces  et  vIIIp:'  du  royaume  qui  ont  pris  une  pareille 
résolution;  mais  la  province  de  Languedoc ,  outre  les 
molib  qui  le»  jr  ont  portés,  a  encore  eetia  eoneUérMioii 
particulière  qu'elle  voit  l'hérésie  destrultc  par  les  soins 
de  S.  M.  en  l'endroit  du  royaume  où  elle  avoit  pris  de 
plus  profondes  racines ,  et  que  nou^  iivont  occaaioade 
consacrer  ii  sa  piété  pour  Tintércst  de  la  religion,  ce  qne 
les  autres  ont  fuit  pour  la  mémoire  de  ses  triomphes...  ». 

—  Il  est  délibéré  *  par  acclamation,  que  S.  M.  sera  très 
bumUcinant  suppliée  de  permettre  que  la  province  élève 
à  la  gloire  de  son  nom  une  stalne  équestre  dans  la  ville 
et  à  l'endroit  qui  seront  a^'féables  il  S.  M.  «.  —  On  Ih- 
nutndera  aax  Commissaii'es  du  Roi  leurs  ttoos  oMces  au- 
près de  S.  M.  «  pour  en  obtenir  quelque  secours  extmor» 

(linairn  qui  dntmo  miivcn  aux  iliucC'Sfîs  qui  ont  pm-.îu 
leurs  récoltes  tant  par  la  sécheresse  que  par  d'autres 
disgréee»  de  pftjer  eell»  umée  leurs  Impositions  * ,  nom- 
mément *  le  diocèse  de  Narbonne,  où  df>pni;  cinq  ou  six 
ans  il  ne  s'est  rien  recueilli,  et  le  pi^4  de  Qévaudan,  où 
quasi  tons  Isa  ikvlls  do  la  Inra  ont  péri  ».  —  Veneur 
d'un  mémoire  rédiffA  îi  l'-ippui  de  cette  rlemande.  —  Ins- 
truction envoyéi;  aux  lieux  de  la  proviix'u  qui  ont  souf- 
fert des  logements  extraordinaires  des  troupes  du  Rirt. 

—  Ainsi  qu'il  a  étù  fait  en  ld7&  à  l'occasion  da  quartier 
d'hiver,  la  province  viendra  en  aide  «aux  cumrounaulez 
qni  ont  cette  année  l'incommodité  du  logement  des  trou- 
pes et  qui  sont  accablées  d'ailleurs  par  les  impositions  »; 
on  einpranlera  pour  cela  160,000  llv.  ;  règlement  de  ce 
qui  payé  aux  officiers  et  soldais  iio  (Mv.ulcrit) 
d'infanterie.  —  Nomination  do  s' de  Te^ran  «  pour  aller 
dans  les  quartiers  donner  eonnolssaoce  aux  eomniQ- 
naulez  des  résiil niions  île  l'assemblée  et  pour  recevoir 
leorj  plaintes  et  celles  des  habitants  ».  —  Teneur  des 
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in's'rucflons  donm-es  au  s'  do  Teyran.  —  Les  Ktals  n'cn- 
lendent  empèciier  que  la  somme  de  4,000  liv.  m  soit 
Imposée  annMilamenC  pendant  douze  ans  sur  tous  les 
contribuables  aux  tailles  des  villes  et  lii>ux  du  diocèse 
de  Monlauban  qui  sont  en  Languedoc,  pourétre  employée, 
avec  celle  de  8,000  liv.  imposée  pendant  le  même  temps 
sur  l'antre  partiedudiocëse  qui  faitpartie  de  l&Ooyenno, 
à  la  oonstroelion  d'une  église  cathédrale  il  Hontauban, 
conformément  ii  l'arrêt  du  Conseil  d'Etat  du  7  août  1685 
obtenu  par  i'évéqne  de  lad.  ville,  qui  avait  reprasaolé  au 
Roi  •  que  le  nombre  des  catholique*  eatoit  eontldérable* 
ment  i^uiiuienlé  «imia  l;i  vi:io  de  Montanbikn  ot  que  les 
églises  qui  y  sont  n'eatoient  pas  capables  de  les  conte- 
nir*. —  Les  députés  en  Oour  rapportent  que  le  Rot  veut 
que  «  Nf-  lie  nasviTfi  px;'<'di(»  1ns  orflonnain'cs  n.'i  <"s^;ilrft.H 
pour  décharger  les  receveur:!  des  tailles  de  payer  la 
nourriture  dse  ooHeeteursqui  MotempriaoBmK  en  vertu 
do  leurs  contraintes  ».  —  OuT  le  rapport  de  l'évêque  de 
Lavaur  (  Fléchier)  et  du  P.  Mourgues,  Jésuite,  inspecteur 
du  canal  des  Deox-lf  ers,  «onmlaaatrss  députés  •  pour 
vérifier  l  estât  des  ouvrages  qui  doivent  servir  k  la  na- 
vigation de  la  rivière  d'Agout  »,  Il  est  délibéré  qu'on 
priera  M.  de  Basville  a  de  se  faire  représ<:-nU-r  le  prOMB 
verbal  fait  par  led.  P.  MourgUM,  et  sur  la  connoissance 
qu'il  prendra  de  cette  afliiire,  ordonner  ce  qu'il  croira 
ntkressaire  pour  empescher  le  divertissement  des  fondz 
destines  auxd.  ouvrages  —  iLecardioai  Bonzi  demande 
de  la  part  des  Oommimfres  do  Roi  que  les  élats  •  eon- 
inljui-nt  :  d'une  somme  de  50,000  liv.  à  \^  '  Dn.Mtrnntion 
des  églises  qu'il  faut  faire  ou  agrandir  en  divers  lieux 
des  diooèsee  o<l  la  nombre  des  nouveaux  «envertis  cal  si 

>,'rriinl  qu'il  n'y  peut  pas  ccntenir,  et  J'une  pareille 
somme  de  50,000  liv.  h  la  subsistance  des  missions 
extraordinaires  qni  seront  employées  à  las  Instruire,  qui 
ne  fait  qu'unn  y<fUle  partie  de  la  somme  qui  doit  y  eslre 
employée  tant  de  la  part  du  Roy  que  de  la  part  du  Cleigé 
de  Ptanee  ».  il  i^oalo  qs'il  Caut  oomidérar  cas  misslow 
de  toute  nuire  maniftn^  qne  l<>s  missions  ordinal re<t  îi  rause 
du  grand  nombre  des  nouveaux  convertis  qu'il  faut  ins> 
traire  tout  à  la  ibis  dans  un  changement  de  religion,  ponr 
les  mettro.en  estât  de  pouvoir  bien  tost  participer  aux 
saoretnents  ».  L'assemblée  accorde  les  100,000  livres 
demandées,  pour  une  fois  seulement  et  sans  conséquotM. 

—  Commissaires  nommés  «  pour  voir  Mr  l'arcbevssqiM 
do  Tbulooze  (Joseph  de  Montpecat  de  Carbon),  b  l'occa- 
sion de  la  perlH  de  .M«^  Tarchevesque  de  Sens,  son  frère  ». 

—  auillaome  Besse ,  flls  de  feu  Basse,  associé  de  Boude, 
Imprimeur  des  Élals ,  est  nommé  h  la  place  do  son  pére. 

—  Rapport>^  di:.s  commissaires  nomtiu's  pour  examiner 
I  les  impositions  faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses,  et 
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jng«meots  ronUus  eii  conséquence  par  les  ÊlaU.  —  On 
feratoatw  ponranites  anxItaUsde  It  pravioee  ponr  Ikir» 

décharjft^r  les  funsu's  do  Pei  haui1ii-r  ilo  riiisik'natii'n  qui 
teura  été  donnée  au  grand  Conseil  par  un  soldat  invalide 
àa  rfglnieiit  d»  PttaMmt,  ■  l«qiMl  a  obtenu  «n  catte  qna- 
lilé  des  lettres  inur  Jouir  noblement  les  biens  qu'il  pos- 
sède aud.  lieu  »,  attendu  <  que  ces  aortes  de  privilèges 
ae  pMiT«iit  avoir  U«u  «n  Langvfldoe  où  Im  taill«»  sont 
réelles...  et  qu'il  s'agît  d'uno  afTalrfl  qiif»  \m  Fstalz  ont 
tousjours  regardé  coume  une  àe»  plus  iinpurUiUc^  <]«;e 
la  provfnea  poisse  avoir  >.  —  Teneur  de  deux  lettres 
ésrltMparleltiûiait  ducdeNoailles  et  au  cardinal  Bonai  : 
«  ^.  J'agrfe  la  statne  équastre  que  les  Estaiz  ont  résola 
de  m'ériger...  •,  •  mais  leur  bonne  volonté  me  sera  en- 
core  pla«  agréable  s'ils  veulent  employer  le  fonds  de  la 
pninttn  année  de  cette  despense  a  fitire  promptement 
quelques  églises  dan.s  les  lieux  ilo  l;i  provuico  qui  en 
ont  le  plus  de  besoin.  Cest  ce  à  quoy  je  vous  recom- 
mande de  Isa  porter  et  par  la  oonsidératfc»  pnetanta  dn 
bien  delà  religion,  ot.  sii  j>'  l'ose  (lire,  aiissypar  Ifî  nn'rllc- 
beaucoup  plus  sensible  qu'ils  en  auront  envers  moy  »... 

Le  Roi  derit  au  États  :  c  ...  Nons  avons  fait  choix 
de  nostre  ville  de  Montpellifir  y  placer  nostre  statua 
équestre,  comme  €«U<i  où  nous  faisons  le  plus  souvent 
teoir  aosd.  Bstatz  »...  —  I^tnred'un  arrêt  du  Conseil 
portant  «  que  S.  M.  a  bien  voulu  (aire  une  remise  de 
200,000  liv.  sur  le  don  gratuit,  pour  eu  ostr«  Ik  réKaleinent 
et  la  répartition  Taits  sur  les  diocèses  qui  en  ont  le  plus 
de  besoin  par  M.  de  Basvilta,  Inleodant  de  la  province  >. 

—  On  continuera  d'avancer  ta  somme  de  60,000  liv.  au 
sieur  <le  V.kreiincs,  neveu  et  seul  asducié  du  feu  sieur  de 
Varennes,  bouiveois  de  Paris,  «qui  continue  défaire 
travailler  la  roanaftetnre  de  Sapte  » ,  d'autant  que  lu 
valeur  (les  draps  qu'il  a  donnés  •  en  n.iiiti>Nfm"nl  ;i  la 
province  excède  lad.  somme  *.  {Uma  l'état  de  oanliase- 
ment  qui  est  transcrit  à  la  suite  de  la  délibération .  on 
voit  que  res  .Iraji-'î  ^taierit  >lfstitiMS  aux  Indes-Oriont.klfs  ) 

—  Les  £tats  •>  n'entendent  empesciier  qu'il  nu  soit  usta- 
Ml  un  droit  d«  2  denlen  sur  éhaenne  Hvra  de  ehalr  qui 
ae  venrtm  et  consumrr.i  dans  diowse.s  de  Nisnies. 
Use/.,  Viviers  et  ilende  pour  en  eslre  le  produit  employi; 
h.  rebastir  les  égllaes  démolies  par  ceux  de  la  R.  P.  R.  et 
agrandir  celles  qui  ne  pourront  pas  contenir  le  nombre 
des  nouveaux  convertis,  de  telle  manière  que  la  despense 
puisse  cstre  faite  en  moins  de  deux  années  ».  Il  est  dit 
dans  la  déli];>éraUon  qu'un  part^ii  «ît  >ii  avait  été  ùtabll  à 
la  requête  des  cnrés  et  vicaires  i>ei-pL  iuels  de  ces  quatre 
diocèses  par  arrêt  du  Conseil  du  10  décembre  1654,  mais 
full  ne  paraissait  pas  qn'îi  e&tété  levé.  —  Les  comuiis- 
aalran  nommés  «  pour  examiiiff  laa  mojens  que  l'un 
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pourroit  prendre  afin  de  secourir  le  diocèse  de  Narboone 
qui  doit  de  reste  de  aes  Impwitiona  la  somme  de  984,000 

liv.  • ,  proposent  »  que  la  province  pre'^le  sdii  créilit  atrî. 
diocèse  jusqu'à  la  somme  du  300,000  liv.  »,  remboursable 
en  donie  aanéea  partir  de  1680,  sooe  carlaines  eondl- 
lions,  entre  .latres  que  •  la  délibération  qui  sen  pri^? 
sur  leur  aviii  sera  autorisée  par  arr&st  du  ix>n!itiil  hé- 
HMration  conforme.  Il  sera  (kit  fonds  de  2,500  liv. 
pour  la  réparation  d'un  ciiemin  entre  les  carrières  de 
inurbrede  Oaunes  et  le  Canal.  —  Lecture  faite  d'une  lettre 
du  Roi  à  M.  d'Aguesseau,  l'assemblée  charge  les  commis» 
sairea  qui  Csront  la  ligne  des  étapea  d'examiner  •  si  en 
earsime  et  aux  autres  journ  d'afastineaee .  la  ration  peut 
estre  fournie  aux  troupes  en  dt-nréez  non  prohibéez  par 
l'Église  f  de  quelle  manière  on  la  peut  composer  et  en 
quels  dlwAses  la  cbose  peut  estre  pralieable,  afln  qne  la 
province  se  conforme  autant  se  i-Durr.i  aux.  pieuses 
iotentioos  de  S.  M.  >.  —  On  tiendra  la  main  à  l'exécution 
de  rarrèt  du  Oonsml  dn  18  avril  1085  •  par  lequel  8.  If. 
a  |:ri'jui;i''  <jiih  Ihs  du  Rhosne  île  1;»  proviiirn  dft 
Languedoc  *  et  non  de  celle  de  Provence.  r=  Assemblée 
des  trois  Alala  d»  la  Sénédwussée  de  Toulouse,  ieue  la 
présidence  de  l'archovf'.iufî  le  Toulonia  :  il  sera  fait  fonds 
de  75,000  liv.  •  pour  lu  continuation  des  pave/,  qui  ont 
esté  eommeneee  sur  le  grand  chemin  de  la  poste  dans  l'es- 
lendue  du  la  b'enescbaussée,  aux  endroitz  oii  il  a  esté  jugé 
absolument  nécessaire  •.  —  L'Assemblée)  prie  ses  com- 
missaires de  parcourir  «  tous  ensemble  led.  chemin  afin 
«l'examiiier  ce  qn'il  jr  aura  à  faire  pour  l'entretenir  aprse 
qu'il  aura  esté  mis  dans  sa  perfection  ».  —  Le  s' Baylot 
représente  que  "  la  ville  de  Tholose  servant  d'entrepost 
pour  le  commeroe  des  provinces  voisines,  et  sa  situation 
donnant  lieu  à  un  grand  abord  d'étrangers  » ,  le  public  a 
intérêt  à  ce  que  les  elu'iuins  ijui  y  .iL.  luli-ssont  suiuu'  on 
bon  état,  mais  c  qu'il  sont  en  si  grand  nombre  qu'il  est 
impossible  que  lad.  ville  puisse  tiiire  la  despense  qui 

M-vùi'.  iiL'i'i  ^>aife  pi  mr  les  entreleriir,  >■!  qu'il  semlile  très 
juste  que  la  Sénesctiaussée  rontribue  à  la  réparation  de 
ces  etaemins,  puisque  la  ville  de  Tholose  est  coltbée  aux 
impositions  de  la  Sénescliaussée  »;  II  l'st  r^ptin^iu  fjuo 
«jusqu'à ce  qu'il  attesté  entièrement  pourvu  aux  ropa- 
ralioDs  do  grand  chemin  de  ta  poste,  l'Assamblée  ne  peut 
entrer  on  r'msiilàration  d'aucune  demande  particulière  ». 
^  L  arctieveque  de  Toulouse  est  prié  de  proposar  aux 
Estalz  de  rendre  les  del>tes  contractées  par  les  Sénes- 
ehaussées  eommunes  k  la  province,  estant  certain  qu'eues 
n'ont  eu  en  vue  que  le  commerce  et  la  oommodilé  puMi- 
que  depuis  qu'elles  ont  commencé  d'emprunter,  et  par- 
ticoliàrement  la  Séoeechanssée  de  ïfaolose  qui  ne  s'est 
portée  à  Aure  une  aMasi  grande  despense  que  pour  ahéir 
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aux  Ortm  du  Rojr  *,  at  qui  <  ne  pourroit  entrepren<1re 
de  pourvoir  k  l'entreienement  du  grand  chemin  de  la 
posle  «l  à  la  réparation  des  chemins  des  diocèses,  si  elle 
Mtolt  obliifée  de  faire  fonds  toutes  les  années  pour  le 
ptyMMnl  de*  toiéreats  <l«s  eniprnnU  «a'elle  a  fail  >.  = 
Assamblée  das  trois  Étala  de  la  Sfinécbausséa  de  Carcaa- 
sonne,  sous  lu  pr^slilencc  du  cardinal  arrbevèquo  de 
Narbonoo.  =  Lus  officiers  de  la  proviaoe  sont  chargés 
«  parexprez .  de  stipuler  l'obligation  de  M.  Rlquet  pour 
l'eiitt-ciijiJciiH'iit  i1e  tous  les  espancboirs  n  perpétuité, 
comme  faisant  partie  de  l'eiitreteaeuienl  du  Canal,  auquel 
Il  est  obligé  par  son  bail  ».  lis  avafant  iaftimid  lea  Ëtats 
ijiriU  n'avaient  pu  passer  «  les  baux  des  espanchoirs  & 
resLabtir  ou  à  changer  liepuia  Castelnaudarjr  jusqu'à 
Tholose,  k  «anse  da*  diMcultes  qua  M.  Riqmt  a  Ctlt 
dintervenir,  et  de  doiin.T  h  la  province  les  assurnnces 
«p'eMe  luideraandoil».  —  «6i  dans  le  délay  de  huit  Jours 
«ni  lui  sera  doiué,  M.  de  Saint-Cbapte  n'a  pas  payé  las 
arrérages  des  tailles  qu'il  doit  ii  la  communauté,  on  en- 
verra  dans  sa  maison  des  ik'arde$  de  M.  de  Noailles  pour 
le  constraindreau  payement  ».  —  On  appuiera  auprès  de 
M.  de  Basville  la  plainte  des  marctiaiids  de  la  province 
contre  ceux  qui  s'atlrlboant  te  titra  de  raMsMgKrii,  ii  l'ex- 
clusion de  tous  autres,  et  prétendent  emjjescher  a  l'avenir 
qae  laa  marchandises  soient  portées  par  les  rouliers  et 
TtHlorlen  eomme  il  u  esié  Aifl  de  tout  temps  »...  €  S'il 

l'aul  ijim  lni'.i'S  lijs  MKirchariilises  ijui  vipiirifiil  lii:  f  aris, 
L^on,  Bordeaux  et  autres  lieux,  ou  qui  j  sont  portées 
ne  puissent  esir»  Tolllirées  que  par  nn  seul  messager,  il 

n'aura  jiiii.ais  un  d<<c-/.  srand  nmiibri'  de  commis,  do 
bureaux  ny  de  chevaux  pour  servir  le  public,  comme 
r«KpdrianÂi  la  fkit  d^  voir  de  la  part  dsa  nessagats  qnt 
ont  obieiin  la  r;ii'ulté  de  porter  tous  les  paquelz  qui  sont 
au-dessous  de  50  livres  ;  at  les  marchandises  croupissant 
dans  lann  bureaux  y  dépériront,  et  la  oesaatioo  dn  oom- 

meire  sor.t  iiit^vttablr'  »...  —  On  eTnmlnfra  l.i  prnposi- 
tiuii  faite  par  lurchevétjuc  du  ruulous.u  »  Uti  u»«llr<!  duni 
Testât  des  debles  de  la  province  les  emprunts  que  les  trois 
âénasohaussées  ont  fait  pour  la  réparution  du  grand 
chemin  de  la  poste,  suivant  les  ordres  du  Roy,  puisque 
cette  despensc  a  esté  faite  pour  la  commodité  de  la  mar- 
che des  troupes  et  pour  ravantage  et  la  facilité  du  com- 
nieiroa,  et  intéressa  également  tons  tas  diooftses  de  la  pro- 
Yince  ».  —  Le  cardinal  priisident  est  prié  d'écrir*  à  M.  de 
Bis,  intendant  de  liordeaaK,  «  afin  d'empesdher  la  troubla 
•t  ta  vaxallon  que  les  marchands  de  Tin  de  Oalltac  et  de 
Rabasten^  fiouffreni  de  Ui  [lurt  dfs  Jurais dud.  Bordeaux  ». 
—  Rapports  des  commissaires  nommés  pour  ekaminar 
les  Impoaitiona  bitaa  dans  las  ÀssMtsa  dat  dtoeéaaa  an 
IWt  «t  Jugamanta  randna  «n  oonaétnamaa  par  laa  États. 
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le  recouvrement  des  droits  sur  les  rivières  navigables, 
les  îles,  les  k  u  ngues,  les  terres  données  en  a&sise ,  etc., 
«suivant  les  niodtfleafliona  qui  avoient  esté  demandési 
par  les  £atat2  »...  —  «  Lea  diocèses  qui  logent  lea  troupM 
de  caTsIeria  et  de  dragons  aaront  tenus  de  régaler  sur 
eux  les  deux  sols  qu'il  faut  que  le.s  habltans  qui  souffrent 
le  quartier  d'hiver  baillant  pour  achever  de  payer  lasub* 
sistance  dn  eayatier  on  dn  dragon,  la  proritkea  et  la  Iré- 
soriir  (le  l'fxtraor.iinaire  des  guerres  n'en  fournissant 
que  six  auxd.  babitaos  de  hait  qu'ils  doivent  bailler  »... 

—  Oratifteatiotts  d'usage.  —  Approbation  d«  la  tran- 
saction passée  entre  les  riMe^lin^  d'.\vîgnon.  propri'Mai- 
res  du  péage  de  .la  ville  de  Tara&con,  et  les  consuls  de 
Baaueaira  «  poor  falra  eaeaar  la  trouMaqna  la  pareaption 
dnrl.  p<^ay;r-  fni.-îoit  naislre  dans  le  commerce  et  particu- 
lièrement pendant  la  tenue  de  la  foire  do  Beaucaire  ».  — 
DédMua  aux  eanauLi  da  Valentina  d'exiger  dn  da 
Sentis,  leur  colli^guc,  qu'il  partage  avec  eux  la  tniicc  qui 
lui  est  accordée  en  qualité  de  député  de  leur  communauté 
aux  États.  —  Rdia  dSS  Commissaires  principaux  des  Ai- 
siettes  des  diocèses  nommés  par  la  duo  da  MoaUlas»  eon* 
mandant  en  chef  de  la  proviw».  —  Ocinit.  —  BinMlo- 
tion.  —  Sépntéa  préseula. 

c  sut.  (Rriçialre.)  —  In-foli»,  110  CBuilIels.  papier. 

Octobre-décembre  Procès- verl>aox  des  séau- 

oeaetdéllbérationadea  États  de  Languadoeasaonblés  par 

mandomcn!  âti  roi  L-iuls  XIV,  ;i  N!m<s,  dans  la  grande 
salle  desaudiences  du  Palais,  du  17  octobre  au  2  décem- 
bre 1€W.  «-Présidant  :  laeardinal  Bonal,  arehavèqua  de 

Narbonne.  Vire-président  :  l'archevêque  il?»  Touli'^i-'e 
Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Noaiiles,  commajidanl 
annhflfan  Langnedoe;  la  marquis  de  Montanègre,  lieu- 
tenant général:  lamolprnon  de  Basville,  intendant; 
Charles  Pélissier,  s' de  Boirarrfues,et  d'Olivier,  trésoriers 
de  France  ès  généralités  de  Montpellier  et  de  Toulouse. 

—  Discoursdu  duc  de  Noailles  «  sur  l'application  exiraop- 
din»ire  que  S.  M.  a  de  faire  revenir  dans  le  sein  de  PÉglisa 
ceux  que  le  malheur  de  la  naissance  avoit  engagés  dans 
l'hérésie.  »  [N  tst  pa$  rapporté,)  —  Discours  d«  M.  de 
Basville  et  réponse  da  l'aroheréque  de  Tonlonse  («le  tout 
que  mentionnés).  —  Vu  les  actes  d*?  tilialion  îles  mar- 
quis da  Touroei  et  de  Foix,  ils  sont  reçus  aux  États  en 
qualité ,  l'un  da  baron  de  tour  de  OéTaudan,  l'autre  da 
b;iri-n  (Im  I.a  (iarili(illi\  —  Rii;)porls  favorables  sur  la 
noblesse  des  sieurs  do  La  Sucbère,  de  Saiat^ulia,  de 
iMmoiat,  dn  «haraliap  de  Turard^Ladanoa ,  «avogréa  da 
dîTan  buons.  —  On  annglilrm  l'unit  du  Oonauil  qui 
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autorise  les  règlomcnU  qui  ont  été  faits  par  les  EtiiL».  — 
Kntré«  des  Coinmissairos  du  Roi.  Ils  dcmandont  on  don 
gratuit  de  2,100,000  lir.,  et  •  outre  ce,  100,000  pour  !«■ 
ouvrages  qui  sont  k  falro  au  Canal  ».  —  Le  cardinitl  pré- 
Mtnt  (  roprtente  l'obligation  que  les  stûela  de  S.  .M.  ont 
da«mtribu«r  aux  dépenses  ImmentM  qu'aile  fait  pour 
lee  maintenir  dana  cette  profonde  puix  qu'elle  leur  a 
proeoré  par  toutes  ses  conquestes,  auxquelles  cette  pro- 
Tlnoa  avolt  la  melllaTire  part  par  le  secours  qu'elle  Inj 
avoit  accordé;...  qu'il  .'çavoit  bien  qu'elle  esloil  i^nlière- 
ment  épuisée;...  que  néanmoins,  lorsqu'on  avoit  la 
3wnhenr  «la  vivre  sous  le  ligne  du  plus  trand  Roy  de  la 
lei  i  e.  ..  it  riîli'il  I  iitri»T  loule.'i  s«i!«  inisèrft:!  el  non  itn- 
puissanco  mosmo  pour  s'abandonnerà  sa  sage  conduite  ; 
que  ai  8.  M.  avait  «sti  oUigiéa  d«  naîtra  pendant  l'année 
des  troupes  en  quartier  d'hiver  dans  la  province  et 
qu'elle  fat  nécessitt^e  de  les  laisser  encore  cette  année,  on 
Toyolt  bien  que  c'estoit  pour  perilKlionner  oe  grand  ou- 
vrage, qu'il  a  si  heureusement  coincnencé  et  qu'il  con- 
sommera sans  dcmtû  bien  tost,  en  achevant  de  détruire 
i^hdrisle  dans  le  ca-ur  de  ceux  qui  s'y  mA  IfOWrai  en- 
gagea par  le  nalbeur  de  leur  nainaRca  s.....  Il  pi^pose 
en  terminant  cde  sttpplinrS.  H.  de  rembouraer  fc  Im  pro- 
vince lit  dépense  qu'elle  a  fait  pour  le  quarlier  d'hiver  et 
de  renvoyer  a  l'année  prochaine  4  faire  le  fonds  de 
160,000  liv.  pour  leOanal  >.  —  Les  États  accordent  le 
don  ïi'  ilail  datnanilé.  «  Mémoire  contenant  les  raisons 
que  la  province  a  de  se  dispenser  de  payer  le  quartier 
d'hiver.  ■  —  OuT  les  propaaittons  de  l'Intendant  p«ur 
faire  ilf'rharger  la  province  de  l'exécution  de  la  déclara- 
tion du  mots  d'avril  lâSG  qui  regarde  les  domaines  de 
&  M.,  il  a  ealé  délibéré  qu'il  aera  aeeordé  an  Roy  la 
somme  de  i50,0il0  liv.,  sans  aucun  recouvrement  des 
droits  domaniaux  sur  les  communautez  et  partioulier.s 
redavabtoa  d'ieeux,  loraqu^l  plaira  toutefois  à  S.  M.  de 
faire  remettre  aux  Ksiatz  un  édil  conforme  au  pmjet 
qu'ils  ont  fait  dresser;...  et  à  la  charge  que  moyennant 
lasusd.  somme,  la  province  ne  pourra  pas  estre  expo^iée 
à  aucune  indenoUé  envra  les  fermiers  du  Domaine  *... 
—  Approbation  du  contrat  passé  «  avec  les  nommez  Mas- 
saline  et  Uurtrelle,  sculpteurs  de  l'Académie  royale  ». 
chnrséa  par  la  cardinal  Bonzi  de  faire  «  la  statue  éques» 
traque  les  Ksialz  ont  délibéré  de  fiiire  dresser  b  l'honneur 
du  Hiiy  ..  Il  est  ilit.jucli!  in'iK  '.n  a  -'l.'  ri'';i,'t.'  ?i  SO.MO  liv. 
pa^'ablcsen  plusieurs  termes,  le  dernier  échéant  en  1601, 
lequel  touielUs  ne  sera  payé  i  que  lorsque  l'ouvrage  sera 
entièremenl arlit  vé  ■  t  n^ciînnu  ji.ir  le  ^ieur  Mansard  esSru 
bien  et  duement  fait  —  Rapport  des  députés  en  (^ur  : 
lia  ta  lonent  da  duc  da  Naalilea  •  qui  s^eetcit  trauvé  dam 
la  Conaaii  qui  Ait  donné  pour  le Jnfnment  d«a  afIUrea  ûm 
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cahier  (des  doléances),  pour  y  soutenir  aveo  beaittCOttpde 
force  et  de  chaleur  les  Intéreslz  de  la  province  ».  —  Lec- 
ture (l'arréts  dn  Conseil  rendus  en  réponse  h  divers  arti- 
cles du  rabiet'  des  doléances,  eiilro  autres:  arrêt  du 
23  septembre  1686  portant  que  «  par  le  a^  de  Buons,  in« 
tendant  en  la  généralité  de  Bordeaux,  it  sera  drasaé 
procès-vf-rbal  des  raolif*  que  le.s  juralz  de  la  ville  de 
Bordeaux  ont  eu  de  rendre  leur  ordonnance  dn  31  octo- 
bre lOO&p^ur  régler  et  limiter  les  endroilz  où  les  vins 
dfs  linux  de  riaillitcet  Kabasteiit-  il  r.  mi  p'^lr»-  déchargez 
et  vendus  >;  arrêt  du  &i  septembre  16W  par  lequel  il  ett 
ordonné  que  «  H.  de  Basville  donnera  adris  h  S.  M.  aur 
In  mr'Vi'n  d'enipéeiier  les  lifini)iierontes  des  collectanra 
des  tailles  et  «ur  la  conduite  que  les  diocàses  ont  à  tenir 
loraqne  las  receveurs  des  tailles  n*  rnumiront  pas  des 
cantiiins  .s.uni?:nnîf  ^  pour  la  seurpt.^  rîf^  diînifrs  di?  leur 
re^eplo  "  —  A  1  article  13  du  cahier,  par  lequel  le  Roi 
était  supplié  u  de  reslablir  la  villa  da  TcttlouM  dans  ses 
privilcpreson  ordnnnant  que  les  canons,  boulefz  et  autres 
l>iô  ifs  dartillerie  qui  ont  ealé  deslivre/  au  s'  de  .Monti- 
guy  par  ordre  du  Roy  serolenl  rendus  a  lad.  ville,  S.  M. 
a  res[ioMdu  qu'elle  ne  pmvoit  quant  k  présent  rien  chan- 
ger  h  ce  qu'elle  a  ordonné  sur  ce  sujet  ■.  —  La  commu- 
nauté d'Aramon  demande  un  scoiurs  innir  payer  les 
4,(]ÛU  liv.  qu'il  lui  a  f^lln  emprunter  pour  détruire  et 
ramasser  les  saulerelles  «  qui  lui  ont  entièrement  em- 
porté «a  récolte  du  bled  oi  du  vin  ,  l,i  ■  (|  i  intité  de  ces 
insectes  a  e$té  si  prodigieuse,  qu'ils  en  ont  f.iil  amasser 
Jusques  b  17,000  quintaux,  sans  compter  tontes  celles 
qui  ont  (wlè  foulées  ;uix  pi?rl?  >,  I.'asM'uiliIét-  rt'jelle  leur 
demandii,  >  ayant  fait  réflexion  qu'il  y  a  plusieurs  autres 
communantei,  mesna  des  diocèses  entiers,  qui  ont  perdu 
toutes  leurs  récolles  depuis  cinq  ou  six  année/.  ».  — 
Rapports  des  Commissaires  nommés  pour  examiner  les 
impositions  bites  dana  las  Asalsttes  des  diocèses,  et  Jnga- 
menls  rendus  en  conséquence.  —  Les  États  assistent  au 
collège  des  Jésuites  au  discours  que  «  le  régent  rhétori- 
cien  a  fait  pour  l'ouverture  des  classes,  dont  le  sujet  a 
aslé  l'éloge  du  Roy  sur  la  religion  *.  —  Lettres  du  Roi 
au  due  de  Nouilles  et  au  cardinal  Bonzl  annonçant  qu'il 
accorde  ii  la  province  une  remise  do  I0(),00^  llv.  sur  le 
don  gratuit.  —  «  La  province  contribuera,  à  la  descbarga 
des  propriétaires  des  isles  taillables  en  Languedoc  qui 
sont  lî.iiis  !'(  s!hiii;ii«  îi!  l;i  rivière  du  Rhosne,  le  Hors  lios 
sommes  qu'ils  payeront  en  exécution  de  Testât  arresté 
an  Oonaail  le  10  aeptembra  dernier,...  n«  leur  donnant 
'Je  secours  qu'en  consiiléralion  de  ce  qu'ils  conti  if  uent 
considérablemeul  à  toutes  las  impositions  du  pays  — 
Mima  déllbéralion  en  fiif  eur  dca  prapriétalrsa  des  Ika 
de  tai  (iammia  qui  août  taillables  en  Laiwtiedoe  i  et  qni 
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héritages  qu'ils  pos?<»i1cnt  sont  en  torro  feriiie  et  n'ont 
janmis  «>li'  hles  r.,.  —  i;  u  sera  imposé  cette  unnés  la 
aomine  de  !&0,0(X)  liv.  pour  cslre  employée  aux  ouvra- 
CMqaeS.Ali.  adessein  deTuira  au  Canal  (suivant  un  plan 
hit  par  M.  de  Vanban  contraire  à  celui  ûàs  as[Kinchoirs 
qui  avoit  oslii  projetlé),  M.  deS«ignelay  ayant  fait  sravoir 
<|ae  S.  M.  n'avoit  pas  jugé  h  propos  de  renvojer  à  l'an- 
née prochaine  l'imptidtlon  de  lad.  sonue  *.  —  On  s'oppo- 
sorn  ;i  l  i  i  nstruction  d'une  «  bourdiffue  dam  le  canal 
qui  communique  de  l'ealang  de  Tau  à  la  mer  par  le  pon 
de  dette  parce  que  Von  y  prendrait  ■  le  ptdsaon  qui  Ta 
dPlauicràl'eKlanj^et  que  les  lieux  circon  voisins  qn'  n'ont 
d'autre  commerce  que  celui  de  pescher  dans  cet  eslang  • , 
n'auralenl  plua  moyen  de  payer  leurs  chars^ee.  —  L'in- 
demnité de  2,500 iiv.  îiccordéo  àla  p  jninnin  ii.l'  l'c  S.unt- 
Jean  de  Uardoniieaque  •  sera  distribuée  aux  babitans 
qui  ont  aetaellamenl  souMrt  le  iogement  dea  iroapes  à 
l'occfti'inn  ilr'<!  religionnaires,  à  prnpnrlirci  dece  que  cha- 
cun aura  souffert,  tit  non  par  voif.  île  moins  imposé, 
attendu  que  la  feule  de  ce  logement  a  esté  entièrement 
snpporttie  par  nne  iHirtie  des  habilans  qui  ne  sont  pas  les 
plus  considérables  en  compoix  ».  —  Approbation  do  la 
dépense  lîu  quartier  d'hiver,  de  celle  des  cavaliers  et  des 
dragons  restés  dans  la  province  après  led.  quartier  d'hi- 
▼er  ûv  avril  au  1»  novembre  I6W,  et  ■  des  ^raliflca- 
tlons  accordées  a  des  ofilriers  des  troupes  qui  ont  servi 
pour  empêcher  les  fréquentes  aewmblées  qui  se  faisolent 
dans  les  Sévennee  ».  —  On  poursuivra  la  oassation  d'utm 
sentence  des  jugas  de  la  Douane  de  Lyon,  portant  contls- 
caliou  de  dix-buU  balles  envoyées  du  Puy  à  Turin  conte- 
nanldes  iMsdelainede  lafUnriqaedaPny  et  desai^illet- 

trs  !Î<-' ji-'-rn;;  li'uù  t  u  piicDi.ssDU  (|Ur;  l.i  viUi- r.yii:i  uvoil 
voulu  eslendre  la  prétention  qu'elle  a  pour  raison  des 
toyes  sur  tovte  sorte  de  marehandiees  >.  —  Rapporte 
des  commissaire.;  nnrniiii5<  |ioiir  ■•xarniner  Ihs  impositions 
faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  on  1C80,  et  jugements 
rendus  en  oonséqnence  par  les  Atata.  =  AaaemMée  des 
trois  États  de  la  S'én^chausséo  fie  Toulouse,  sous  la  prési- 
dence de  l'arehevéque  da  l'uulouse.  —  Le  présidant 
expose  que  <  le  Roy  ayant  résolu  d'aller  aux  bains  de 
Bannières,  les  commissaires  de  la  sénescbaussée  trouvè- 
rent à  propos  d'accélérer  la  réparation  du  grand  cbemin 
qui  conduit  au  bas  Languedoc,  afin  que  si  S.  M.  {mnoit 
cette  route  à  SOI  retour  de  fianniéres,  elle  pAl  y  passer  sans 
fDoommodité»...  et  que  les  onvrases  Ikitsen  conséquence 
sonleslirués  [lour  toute  l'étendue  de  la  sénéchaussée  à 
40,û00  liv.,  qu'on  a  été  obligé  d'emprunter.  —  RaUflca- 
Uon  de  cet  «raprunt.  —  *  Il  aeaié  YériAé  ^ua  tous  les 
hnx  «gi  ont  esté  paswi  depuis  l'année  1490  pour 


SftRtB  C  —  ÉTA3S  DE  LANaUBDOO. 

la  réparctica  des  ebemhm 


in 

montent  à  la  somme  de 

603,358  livre-..  i.       Délibérations  contre  !m  <! leurs  de 
Saint-Chapte,  d'Alméras  et  de  Maureillan  ijui  rtit'usaieot 
de  payer  les  arréraf^es  de  leurs  tailles.  —  <  Rslat  de  nan> 
lissemant  de  la  somme  de  00,000  Mt.  que  les  Kstatz  ont 
prestéh  la  manufacture  de  Sapte  pour  six  années  sans 
inléreslz,  consistant  en  liittres  decliange,  laines,  pièces 
de  drapi  drogues  pour  les  teintores,  ela.,  le  tout  déposé 
dans  un  magasin  fermé  à  deux  clefs,  l'une  estant  «n 
pouvoir  du  s'  de  Montbel,  syndic  général,  l'autre  dn 
6'  Noël  de  Varennes,  intéressé  en  lad.  manuCactnra  ». 
—  On  se  ponrvoira  partout  on  besoin  sera  pour  obtenir 
quc!  I:l  ville  de  Beaucaire  soit  rernisf  en  i  LiissuiK'.'  d'un 
luarais  d'une  contenance  de  1,700  saumées  que  lo  Roi 
avait  donné  à  deux  oflleiers  de  ses  gardes,  h  cbarge  de 
le  dessécher  ilans  six  ans  et  d'y  ouvrir  un  i  nnal  naviga- 
ble, conditioiia  qui  ne  aonl  pas  encore  ezé<:utée»  après 
quatre  ans. — On  proposera  au  cointed'Armagnac,  grand 
écuyor,  de  subroger  la  province  au  pouvoir  rpil  hti  a 
été  donné  par  le  lioi  *  d'est.iblir  et  de  faire  fournir  les 
litières  dans  le  Langnedoc  à  l'exclasioa  de  tous  anires, 
moyennant  la  somme  de  in,000  liv.,  les  Estalzne  doman- 
dunt  cette  subrogation  que  pour  s'en  servir  ulilemenl 
pour  le  public  et  contre  roux  qui  pourroteut  obtenir  par 
surprise  un  pareil  dunde  S.  M.».  —  Les  commissaires  vé- 
riflcateurs  des  rdies^des  Impositions  Ibnt  savoir  •  qu'ils 
ont  rendu  une  ordonnanre  tr^nériile  qui  ci^g\<t  !a  con- 
duite  que  les  communautés  doivent  tenir  pour  l'usage 
qu'élira  doivent  foire  de  leurs  revenus  et  émoluments, 
avec  défenses  d'imposer  aucunes  sommes  au  delà  <le 
celles  qui  sont  permises,  ny  pour  capitaux  et  interestz  de 
debtes  non  vérifleet;,  ny  pour  aucun  çras  d'inipoeitiott, 
il  ;>Hini>  contre  U»  CDnsul:^  <|ui  authoriseront  lesi).  iuiposi- 
lions,  do  50  liv.  d'amende  applioable^a  l'bospital  de«  villes 
cibeh  de  diocèses».  —  On  écrirai  M.  deJuliard,  oonseiller 
au  Parlement  de  Toulouse,  piiur  l'inviter  it  pnycr  «fs 
tailles  au  collecteur  de  âaiul-Salvadou,  près  Toulouse. 
=  Assemblée  des  trois  Atats  de  la  sénéchaussée  de  Oar" 
cassonne,  sosis  In  pri^slilsneo  du  ranlinal  nond.  —  L« 
s'  d'Olivier,  capiluul,  *ial  nommé  avocat  du  pay*  au  Par- 
lement de  Toulouse.  —  «  llv*  les  évssques  sont  prie/,  de 
faire  examiner,  chacun  pour  ce  qui  le  concerne,  le  livre 
ds  cartes  géographiques  des  22  diocfi-ses  de  la  province  • 
pour  lequel  le  s'  Cavalier,  du  la  ville  d'Agde,  demande 
une  gratification,  ■  l'itseemblée  n'ayant  aucune  connais- 
sance st  lesdites  cartes  sont  exactes  ».  —  NO  liv.  sont 
accordées  au  s'  Beaudeau,  graveur  de  Montpellier,  pour 
*  un  livre  qu'il  a  fait  contenant  un  armoriai  des  lùilats 
do  Languedoc,...  sans  pr^ndlce  des  rangs  et  qualités 
des  personnes,  attendu  qu'il  est  réglé  que  l'assemblée  ne 
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doit  onirer  en  aucun*  consiJiiration  pour  les  livres  qui 
lal  sont  présentez,  si  par  un  préalable  elle  ne  les  a  foit 
examiner  par  deseommftsalrM  ».  —  600  11t.  «ont  aecor» 

<1«<es  iiux  Jésuites  d6  Niines  «  en  considération  des  fraiz 
extraofflinaires  qu'ils  oni  esté  obligez  fie  faire  pendant 
t'annie  pour  les  missionnaires  qui  sont  venus  dans  la 
provinr*,  par  ordre  du  Koy,  pour  l'instrurlion  des  nou- 
veaux «onvertîs  >.  —  Gratilicaiiuns  d'usage.  —  Règle- 
ment  ponr  la  Iburnilure  «le  l'nslensile  et  dn  barrai  aux 
troupes  qui  mtouI  en  i[uar(t«r  (i'hiver  dans  l:i  provinco 
«  pemlanl  cirni  mois,  à  compter  du  1"  novembre  lÔSO, 
leaqnetlea  doivent  snbelster  de  la  solde  que  S.  U.  lenr 
donuH,  sauf  ci  ll»»::  i-;itî  sont  dans  les  S<îvonno8  sur  le 
compte  de»  cointiiuiiaaîez  duil,  pays,  qui  so  -sont  attirù  ce 
ebAtlment  par  leur  mauvais»  con<luil«  >  —  on  priera 
M.  de  Basville  d'écrire  ;i  M.  de  .Seiffnelav  piiur  faire 
dtk'tiarfîcr  laprovincu  l'Iinposition  de  20,(KIO  liv,  des- 
tinées il  acheter  de»  êlalond,  attendu  «  que  l'HslublSssfl- 
ment  des  haras  qiw  le  Roy  »  eu  deesein  de  faire  an 
Languedoc  esloit  Irez  difflcile  dans  l'etéetttion  et  ne 
pouvoii  estre  il'aucune  utilité,  par  le  défaut  de  pastura- 
K&i  el  de  lieaK  propres  à  faire  led.  estabtitsemeni  — 
Rapport  sur  tes  affaires  du  Canal  préseolà  par  l'arelwTê- 
que  do  Toulouse.  —  Roli'  lic-;  imraissaire»  prfncipaux 
des  Assiettes  nommés  par  le  duc  de  Noailles,  comenan- 
dant  en  chef.  —  Oeirol  dee  sommes  conlenues  «  nus 
commissions  de  l'ayile,  octroy  et  crue  ».  -  Te  Dinav  — 
Bénédiction.  —  Présentation  de  l'octroi  aux.  Curnniistjai- 
Nf  di  Roi  par  les  États  en  corps.  —  Dépotés  présents. 

C  >33i.  ia<«itU>  )      Io-r*Ui>,  f*uill«i<,  i»pi*r. 

Oclobrc-Décenibro  t«87.  —  Procès- verbaux  des  séan- 
ces et  délibérations  des  Élals  de  Languedoc  assembli^.s  par 
mandementdu  roi  Louis XlV.  — ANimes,  itans  la  grande 
salle  des  audiences  du  Palais,  du  29  octobre  au  12  dé- 
cembre 1087. —Président  :te cardinal  Bonzi,  archevêque 
de  Narbonne;  vice- président  :  l'arclievèque  de  Toulouse. 
Commissaire»  du  Roi  :  le  duo  de  Noailtes,  commandant 
en  clief  ;  le  marquis  de  Cauvisson.  lieutenant  général  ; 
Lamoignnn  <l**  Ba^fville,  intondant;  Jacipies  df  Lombrail 
et  Qttiilauwa  de  Massia,  trésoriers  de  i'nutce  ès  généra- 
lités de  Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Im  dbcotire  de 
MM.  de  N'oiiilles  et  n:i>v"!l.',  i  l  lu  réponse  de  l'arclic- 
véque  de  Toulouse  ne  sont  pas  rapportés.  —  François  de 
Valtrea,  flis  aîné  et  bérlller  de  Ibu  Jean,  est  reçu  aux 
TÎtAls  en  qualité  de  baron  de  Castelnau-d'Estrétefonds. 
—  Rapports  favorable»  sur  la  noblesse  de  Jean  de  Bou- 
Tlw  de  Hootmejrran,  de  J.-B,  de  Sales  «t  de  Claude  de 
ChalabruMssa  de  Oalimard  et  lionlele,  envoDrCs  de  divers 
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barons.  —  Le  s'  Marin  BiJIlot  de  Courtelon  est  noarnA 
par  le  président  pour  occuper  la  place  encore  VAcanle  de 
ta  baronnia  de  Saint-Félix.  —  Entrée  des  Oommissairaa 

du  Roi.  Ils  demandent  un  don  gratuit  de  2,060,000  livres, 
«  et  150,000  pour  la  moitié  de  la  somme  de  300,000  li- 
vres que  S.  M.  a  résolu  d'employer  en  1Q8S  k  perfec- 
tionner Irt  C.inal  " ...  —  l>'archevèqu8  d'?  TouFouse  répond 
en  rappelant  ■  les  disgrâces  qui  sont  luiubées  depuis 
sept  ou  huit  an»  «ur  les  récoltea  de  ta  province  >.  —  Lse 
Kt;;ts  accordent  le  don  ^'ratuit  demandé,  sur  l'espérance 
qui  leur  ««t  donnée  par  le  cardinal  que  «  lorsque  les 
afftiires  de  S.  M.  pourront  luy  permettre  de  eoulager 
ses  .sujeis,  elle  voudra  bien  doscbargor  cette  [irovince 
du  lo){oniL>nt  do  ses  liiuipes,  puisque  c'est  particulière- 
ment en  considération  de  cotte  exemption  que  lOS  EstatS 
luy  accordent  toutes  les  années  un  don  ;;raluit  >.  —  •<  Il 
»eru  imposé  150,000  livres  sur  le  général  de  la  province 
ponr  servir  h  perfectionner  le  Canal  »,  —  On  représen- 
tera an  Roi  «  lo  manvaie  eetat  auquel  la  province  se 
trouve  rédtille  par  ta  siérillté  des  réooUes  depuis  sept 
ou  huit  année»!,  par  les  logements  des  gens  de  guerre 
qu'elle  supporte  depuis  trois  ans,  et  par  la  cessation  du 
commerce  * ...  lies  députés  en  Oour  renouvelleroat 
leurs  instances  :  pour  que  ■  li  tua'.'iiis  uiniiuliLrturez  à 
Nisœes  soient  deschargez  d  une  partie  des  droilz  aox- 
queijE  on  les  assqjéllt  entrant  dans  la  ville  de  Lyon, 
;inisque  si  la  différence  subsistoit  aussy  irraiule  qirc'le 
est  des  droite  que  lesd.  taffetas  payent  el  de  ceux  qui 
eont  sur  les  taffelas  de  Lyon,  cette  Inégalité  empêcherait 
absolument  la  vente  des  taffetas  fa 'ttirez  à  Nisnjes  et 
feroit  cesser*  ce  commerce  »;  pour  que  <  les  jauges  qui 
seront  nim  par  ta  fermier  des  fermes  aaiei  Ans  lee 
bureaux  d<;  la  rôte  de  Langne  loc,  pour  Jauger  les  vins 
qui  s'embarqueront  .sur  la  mer  Méditerranée,  soient  con- 
formes k  celles  qu'il  a  retiré,  on  <]ue  s'il  en  substitue  de 
plus  petites,  les  droitz  de  sortie  soient  diniinucz  à  pro- 
portion •  .  —  On  fera  imprimer  l'arrêt  du  (k>nsi»il  qui 
défend  d'exiger  aucun  droit  sur  le  pastel,  et  «  pour  res- 
tablir  entièrement  le  commerce  dud.  pastel  et  en  fad- 
liter  la  ventn,  on  tiendra  la  main  à  l'exéentlon  des 
arrostz  portant  deffen.se  de.se  ssrvird'indigue  ».  —  t.'u  vî- 
qu'il  lui  paraisse  par  le  rapport  de  ses  commissaires 
que  la  province  n'a  aucunement  contribué  h  la  cons- 
truction  de  la  citadelle  do  Montpellier,  et  que  par  consé- 
quent elle  ne  devrait  pas  «  entrer  dans  la  despenae  que 
plusieurs  diocèses  ont  esté  «Uigez  de  feire  par  ordre  de 
M.  de  Basville  pour  fournir  les  voiliii- s  n'cassaires  à  la 
construction  des  forts  de  Nismes,  Aioz  et  Sainl-Hippo* 
lyl», ...  l'Aaaemblée  accorde  néantmoiue  h  S.  M.  la 
somme  de,  115,084  liv.  qo'elle  Vsj  »  feit  demander  pour 
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lad.  dispense  ».  A  l'i<;;riril  ilo  sol  de  cfs  forfs  qui.'  te  Ri;i 
veut  égalâmaot  faire  jiajrer  par  la  prorince,  elle  fait  les 
indmw  proiMlallons,  mate  €lto  flnil  par  nomnw  des 

Ciit:nrisi;airf'K  «  [vf^nr  priiré  lpr  nvnr  M.  l'intendant  à  la 
liquidation  de  l'indemnittS  qui  est  duc  aux  propriôlaires  >, 
«I  nétuiMtm  S.  B.  Mm  aapptMe  »  d'obtenir  d«  la  bonti 
du  Roy  qu'il  tuy  («laisH  (If?  rl»whsri;pr  l-i  provinre  des 
susdites  dtispAnsea  en  y  emplù^aiil  le  itjvtiU  i  ilu.s  biens 
des  nouTaattX  eonverUa  qai  sont  fugitifs  ».  —  instruc- 
tions pour  les  comngiinaatés  qui  ont  le  quartier  d'hiver. 
(Les  troupes  qui  restaient  en  Languedon  consistaient  en 
quatre  régiments  :  Grillon,  cavalerie;  Te&sé,  dragons; 
Vivonne  «t  Vivarais,  infanterie  )  —  État  d«  ces  rAgi- 
ments.  —  Les  commissaires  priraipaax  des  Assiettes 
lont  exhortés  à  «  les  convoquer  le  pins  to.st  qu'ils  pour- 
ront après  la  clostare  des  Estais,  afln  que  les  mandes 
puissent  astre  enToyAes  dans  les  comnranaaiea:  ot  les 
rolles  des  impositioti.s  faits  li-?  hon  i^  lioui-.'  |i:u;rt'ii  fai-i- 
liter  la  levée,  et  a  este  délibéré  que  sous  quelque  pré- 
tmte  41»  ee  «oit  ellea  m  pourront  eatre  diflKrees  plus 
longtemps  que  le  premier  Jour  d'avril  n.  —  Rapport 
da«  commissaires  cbargés  «  d'examiner  les  affaires  con- 
fleraant  te  domaiM  du  HoI,  et  entre  antres  «alla  8e«4e 
(3';iih  T^rne  qiip  l'on  appelle  l'albergue  des  ch«v;iliers, 
qui  esioii  Uxt  u  a  un  escu  pour  chacun  chevalier  lorsque 
la  titre  ne  portolt  ancnna  évaluation,  bien  que  par  plu- 
sienrs  extraits  des  comptes  qui  sont  aux  arohif^  «It^ 
S.  M.,  lesd.  chevaliars  soient  taxez  différemment,  tan- 
tost  à  deux  sols  et  tantost  à  sept  sols  et  demi  » ...  —  On 
demandera  à  M.  da  fiasTlIle  de  rendre  une  ordonnance 
ponr  que,  .suivant  rinlentîoa  de  S.  M.,  Ie«  arriAre-vas* 
saax  du  Roi  dénombrent  it  leurs  seigneurs  et  ceax*cl 
an  Roi.  —  On  mettra  an  article  dans  les  mandes  qui 
seront  envoyées  aux  oommimautés  pour  leurs  imposi- 
tions afln  de  les  avertir  t  que  le  Roy  désire  que  les  habi- 
tento  de  la  province  plantent  le  plus  grand  nombre  de 
n6rien  que  Mross  poorra, ...  mesms  le  lonir  des  j^rands 
chemins  «.  —  Sur  ce  qui  est  exposé  que  les  tonaiicicrs  lit 
mandement  de  Lastronques,  an  diocèse  de  Kieuz,  ne 
pBjmt  pas  de  tailles  paroe  «e'He  allèguent  tantdt  que 
le«r  terroir  est  ilu  pnyg  de  l'oli  qiiiifî  on  inipDse  ,-n 
Languedoc,  tantdt  qu'il  est  de  Languedoc  quand  un  les 
oolise  en  pays  de  FdIz«  les  Ëlate,  allendu«  qu'il  est 
question  de  conserver  les  limites  de  la  province  di^li- 
bérent  qu  on  leiu  toute.s  poursuites  aux  frais  du  pays, 
•  tant  devant  les  intendants  de  Languedoc  et  de  CHiyenne 
qu'au  Conseil  du  Roy,  pour  faire  condamner  lesd.  tenan- 
dere  an  payement  de  la  cottité  qu'ils  doivent  porter 
des  impositions  du  diocèse  de  Rieux  et  dos  arréragea  ». 
—  «  Le  ^  de  Boyer,  syndic  général,  se  transportera  k 


RiiriliMiiv  |,i>iir  ri'niiiivr'Î^T  avec  les  jnrats  de  lad,  villf' 
les  conventions  portées  par  la  transaction  de  l'année 
1900  »  relative  aux  vins  de  rAIblgeotej  at  H.  da  Beaons. 
inlen  lant  iln  nuy-  rjne,  sera  prié  de  faciliter  cet  accom- 
modement et  d  empèclier  que  les  babilanls  de  Gaillac, 
Rabastans,  eto.,  ne  sotent  plus  troublés  dans  le  com- 
merce de  leurs  vins.  —  Relation  détaillée  d'iinr»  ciinfé- 
rence  des  commissaires  des  Etats  avec  M.  de  UasvîUe 
an  sujet  des  lettres  d'amortissemeitt  b  délivrer  aux  com- 
ninnautés. -~  La  province  se  chargera  des  17,.50^  liv. 
provenant  de  «  la  cotte-morte  et  des  effets  de  feu  M.  de 
Senecterre,  abbé  régulier  du  Monestier,  do  laquelle 
abbaye  Mi'  le  cardinal  Bonzi  est  à  présent  pourveu, ...  et 
les  synitics  k'énéraux  [>a!sseront  un  contrat  de  constitu- 
tion  de  rente  au  prodt  de  S.  E.  et  de  ses  successeurs  en 
lad.  abbaye,  et  empioyeront  le  mesme  Jour  le  sort  pria< 
dpal  au  payement  d'un  créancier  de  la  province  >.  — 
Entr-'e  lies  Commissairt-s  Rni;  il---,  or  !.:iiirif>:}l,  matgré 
»  les  ]»-otestaUoos  accoustumées  »,  que  l'on  procède  aux 
emdiéres  de  la  fenne  générale  de  l'équivalent.  Corn* 
missttires  nommés  pour  "onférer  avec  rinleiulant*  des 
moyens  que  l'on  pourroit  prendra  pour  faire  valoir  les 
fimds  de  terre  ruraux  qui  ont  esté  abandonnes  juequ'b 

prés'-nt  (l;irî<î  !m  romwjnauteî  et  cens  qn'  ponrroicnt 
l'estre  a  l'avenir  —  On  soumettra  au  Hoi  un  projet 
de  déclaration  préparé  par  ce»  commissaires  portant 
qu'il  est  donné  sis  mois  aux  propriétaires  des  bien» 
abandonnés,  iHur.t  héritiers  ou  ayant  cause,  pour  rentrer 
dans  la  Jouissance  desd.  biens,  lequel  délai  passé,  ils 
seront  déchus  de  tous  leurs  droits,  et  1r'!:il.  biens  vendus 
aux  enchères  par  les  communautés,  à  charge  ponr  les 
acquéreurs  «  de  payer  la  cottfté  des  Impositions  à 
compter  du  Jour  de  l'adjadication,  et  les  droits  seigneu- 
riaux tant  du  passé  que  de  l'avenir  —  Rapporte  des 
commissaires  nommé»  [)our  cxaniin^T  1m  imji  isilioiis 
faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  en  1687.  —  Â4judt- 
cation  au  prix  de  33S.00O  livras  par  an  et  ponr  six  ans 
il.:;  la  frrm.'  rji<iiiT  ■  'i'  l''--quivaîf-nl  fie  la  priîvin.-e,  .sauf 
le  port  et  terroir  <le  Cette  et  les  manufactures  de 
Glermont  «  que  las  Esfatz  se  réservent  de  iUro  régir 
comme  ils  le  jugeront  à  propos  ».  —  •  Pour  témoigner 
à  S.  M.  qu'ils  ont  une  soumission  aveugle  k  ses  volontés 
quand  11  est  qussttoM  de  liqr  plaira  les  États  accor> 
dent  an  Roi,  pour  la  ilespern*  voitures  fies  forts  de 
NIsme»,  Aiea  et  Suiiil-IIippoiyle  »,que  S.  M.  fait  seule- 
ment pour  assurer  le  repos  de  la  province,  une  nouvelle 
somme  de  -13,680  liv.,  *  celle  de  115,084  liv.  qu'ils  avoient 
desja  accordée  ne  s'csiant  pas  trouvée  sufllsaote  ».  — 
Il  est  rapporté  que  le  trésorier  de  la  Bourse  se  oootan- 
tera  cette  année  de  prendra  deux  ponr  cent  ponr  «m 
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droit  d'avan<  e  ilu  don  gratuit,  •  i>arM  qu'il  espère  pou-  i 
voir  trouver  do  l'arKenl  ii  des  conditions  plus  favora- 
blosi.  —  lta|>i">rl  <'t  'i(-'lib«;;'.iU0M  au  Hujet  des  affiftires 
do  Cauftl.  —  Ktat  â&i  draps  donnés  en  •  nanti:<Mment 
de  la  somme  d<;  <>0,000  liv.  prèslée  par  la  province  au 
8'  Notil  de  Varenno,  de  la  manufacluro  <le  Supte,  iiour 
lix  années  sans  inteml  —  Prorogation  pour  huit  ans 
de  (  l'exemption  cy-deTant  aec4>rilëekla  vitle  deTonIous« 
du  payi'iiKtiU  de  sa  cotlili^  <lii  la  despense  dos  eslapos, 
k  condition  )}ue  lad.  ville  sera  tenue  de  remettra  les 
pièces  sur  lesqoelles  elle  prAend  fonder  Texemplion 
qu'elle  (Ifiiiaivlf  ■.  ^Assemblée  des  fOils  de  la 

Sénéuhauss^e  du  Toulouse  sous  la  présidence  de  l'arclic- 
TéifaedeToaloaBe.  —  Il  eat  accordé  an  nouveau  Tonds 
de  70,000  liv.  il  employer  aux  ouvraRCs  du  KranJ  che- 
min de  la  poste,  «  au  moyen  de  iiuoy  l'assenibiée  a  vu 
qu'il  r«st«ra  très  {mu  da  cboM  h  riépanr  depuis  la  ville 
de  Uontauban  d'une  part  et  celle  de  Castelsarrasin  d'au- 
tre pari  jusi^u'à  l'entrue  du  diocèse  de  Carcassonna  p. 

—  On  •zamîiiera«  s'il  est  à  propos  de  faire  meltro  des 
ciuiiMes  d*  pierre  ou  de  bola  en  traver»  dea  pavez,  de 
distance  en  dislance,  pour  les  enchâsser,  et  empescher 
qu'ils  ne  soient  desiruits  par  les  voitures  ».  ~  Assem- 
blde  des  trois  États  de  la  Sénéoiiausaée  de  Carcaasonne, 
sous  la  prétidenee  do  canHaal  Bonsl.  =:  La  bnreau  d«s 
Comptes  n'ayant  alloué  que  la  dépense  <  des  crfectifs  des 
troupes  qui  occupoieot  la  ville  de  Montpellier  en  1683 
Jusqu'au  nombre  de  2,500  hommes  »,  les  consuls  de  lad. 
ville  deraari-ic:it  li'  [Mvi-iiiHut  ■  iIhs  bii!r^!s  iIh  logement 
surnuméraires  qu'ils  ne  purent  éviter  d  expédùr  dans 
l'agitation  que  eansa  la  conversion  de  tons  les  baUlans 
qui  esloient  do  la  R.  P.  U.  :  Rcriis ...  —  *  I.e  s'  Pw:li  sera 
l'un  des  imprimeurs  des  Étais,  comme  l'étoil  feu  son 
père,  «t  associé  aux  autres  taprlmeun  qai  servent 
cette  assemblée  >.  —  Secours  do  1.00)  Mv.  a  la  commu- 
nauté de  Valabrètfue,  doul  le  soir  venait  d'être  em- 
porté pour  uns  grande  partie  par  lo  Rbdne,  pour  l'aider 
•  à  se  fortlller  contre  les  inondations  de  lad.  rivière  ». 

—  On  fera  toute  sorte  d'instance  auprès  du  Kf»i  pour 
obtenir  *  que  les  marchands  de  Languedoc  qui  sont  en 
possassiOD  de  porter  leurs  vins  dans  les  isles  voisine»  et 
de  renverser  (transborder)  tesd.  vins  en  d'autres  hasli- 
raenls  pour  les  trans^porler  en  l.«vant  et  autres  pays 
astrangers,  soient  maintenus  en  la  liberté  d'entrer  dans 
les  ports  de  la  ooele,  sans  avoir  à  «ntrer,  comme  tes 
«âchevins  de  Marseille  prétendent  t'^s  y  uL'i^-i  .",  dans  le 
port  de  lad.  ville  et  û'y  raisonner  leum  marchandises  >. 

—  Grallllealiaiis  d'usage.  —  On  s'informera  <  des  lieux 
qui  paurroient  estre  proiiit  s  p mi-  f.iire  des  pépinières 
de  niùriei'S  depuis  Bagnois  jusqu'à  Toulouse  ■.  —  L'évâ-  1 
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I  qtip  iVVzk<!  ilpmandp  que:  l?s  chemins  qui  vont  d'Uzès  à 
XlMs,  isi  d'Uios  à  Sà;tit-AuibrLiisé  soient  élargis  et  répa- 
rés, cela  pouvant  servir  «  à  restablir  le  négoce  dont  i'in- 
torruplion  a  esté  si  funeste  aux  Sévennes  >.  —  11  est 
accordé  4,000  liv.  pour  l'entiire exécution  du  bail  passé 
par  M.  de  liasvllle  <  pour  le  bastiment  que  les  PP.  An> 
gustins  de  Nismes  ont  entrepris,  duquel  dépend  la  con- 
servation de  la  Maison  Quarrée...  qui  desoouvre  an 
public  cequo  l'architeclure  a  eu  de  plus  exquis  ».  —  Il 
sera  emprunté  50,000  liv.  pour  servir  au  paiement  des 
liropriétsires  «  des  fonds  qni  ont  esié  pris  avant  touta 
e^timalii.'ii,  fri  vrrln  il'Drlres  pressants  i  ïioy,  jiour  la 
construction  des  forts  de  Ntsmas,  Alez  et  Saint-liippolyte, 
et  -tkii  cas  qne  lad.  somme  ne  servit  pas  suMsanle  •>,  pou» 
voir  est  donné  aux  syndics  généraux  d'emprunter  ce  qui 
sera  nécessaire.  —  Le  s'  Castet,  seigneur  de  Saial-Marlln 
d'Oydsa,  sera  eoatraint  c  par  nn  logsmant  efibottf  *,  an 
p.ayemr-t  de»  arrérages  des  tailles  qu'il  doit  au  collec- 
teur du  lieu.  —  R<Me  da.s  commissairos  principaux  des 
Assiettes  des  diocèses  nommés  par  la  dœ  de  Noallles* 
commandant  en  chef.  —  Octroi  dea  sommes  eonten nés 
aux  commissions.  —  Te  Deum  —  Bénédietion.  —  Pré- 
sentai ion  de  l'octroi  p,ir  les  ËiaU  en  corpS  avx  Conmit* 
saires  du  Roi.  —  Député»  présents. 

c  sus.  (llf|Mn>.  Ii-MI*.  III  haMili,  Hr«r. 

Octobre -décembre  tM8b  —  Prooès-vtfbaax  des 

séances  --l  lî-'Hli  jr.iîions  'îcs  État.-^  il.;>  r,:irjt,'u.:iiii:-  iiiâ^^r.i- 
blés  |»ar  mandement  du  roi  Louis  XIV.  —  Â  Nimes,  dans 
ia  grande  salie  des  audiences  dit  Palais,  do  S5  oe- 
lobro  au  10  décembre  t08.<î  —  Président  :  le  cardinal 
Bonzi,  archevêque  de  Narbonne;  vice-présidenl  :  l'ar- 
chevêqne  de  Tonlousa.  Gommissalrsa  do  Soi  :  le  dœ 
de  Nouilles,  commandant  en  rhpf;  r.n:riaif;n(.n  Tîita- 
ville,  intendant;  Raymond  du  LaïuiU  et  G  de 
Beaulac,  trésoriers  de  France  ès  généralités  da  TOO* 
lou>â  et  de  .Montpellier;  »  alxient  par  indisposition  eo 
cette  ville  •>  :  le  comte  du  Roure.  lieutenant  général.  — 
t  U  duc  de  Noallles  a  IbU  on  discours  sur  les  Justes 
motifo  que  S.  M.  a  ea  da  rsprandre  les  armes  », 
4  M.  de  Basvtlle  a  fait  un  autre  discours  plus  estandu 
sur  le  mesme  sujet  ».  —  La  ré(K)nse  do  l'archeveîu  ?  de 
Toulouse  n'est  pas  rapportée.  —  On  ne  demandera  pas 
de  preuves  de  noblesse  an  eomts  de  Orine,  aequéraor 
de  la  baronnie  de  Flor:ir,  ^  qui  est  en  tour  cette  année 
d'entrer  aux  Eslatt  pour  le  pays  de  Oévaudan  parce 
qu'il  est  natoirsment  Mre  de  père  et  de  mère  de  M.  le 
o^imlfi  du  Roure,  mais  on  examinera  son  contrat  d'ac- 
I  quisition.  —  Ce  contrat  est  rejeté,  attendu  «  qu'aux  ler- 
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nea  qn'il  oat  conçu,  11  ns  rand  pu  la  Min  âe  l'aeqtilat- 

tion  iiicoiii:init;iî)lH  ».  —  R;i|iijoi'1  favorable  sur  la  noMi'Sso 
des  sieurs  de  Caudcbronde  et  de  Murgon,  autrement 
Jean  Planlavit  de  U  P«iim,  envoyé*  dn  dae  d'Utès 
et  du  marquis  Rfbé.  —  1!  nst  jiroîi'is'  rte  nommer  un 
geotilbomme  pour  représtiiiler  U  baruimie  de  Suint- 
PAiZt  dont  r««qil^ar,  M.  de  Mont^^eis ,  n'a  pas  enoora 
fnit  les  !)reuves  de  sa  noblesse.  Le  président  répond  «lae 
depuis  les  derniers  États  coite  terre  ;i  àt6  réunie  au 
«JmaHit;e  du  Roi  aTec  lous  SCS  droils  hoiMriiiqui  s, ,  ijim 
le  duc  de  Nuailles  avait  raçn  de  S.  M.  une  lettre 
cachet  en  blanc  «vec  fiiculM  de  désigner  «  pour  celte 
place  tel  gentilhomme  qu'il  jugeroil  k  propos  »,  inaij 
qu'instruit  «  du  droit  qu'a  tot^our»  eu  l'aMembiés  de 
rempiii-  les  places  Tamntes,  il  te  laîssoit  dans  la  liberté 
J'en  iiser>.  Il  ajoute  •  qu'il  a  jeté  i  veux  sur  M.  do 
Muntredon  Yiltevisiie  ».  —  Entrée  des  Commiasaires  du 
Roi.  Ils  demandent  un  don  gratuft  de  2,080,000  livres, 
150,000  livres  '  (lour  achever  de  perfecii  mner  '.n  ou- 
vrages du  Canal  »,  et  108,150  livres  <  qui  serviront  au 
rembourse  tuent  des  avancée  (kKas  par  les  diocèses  de 

Nliimes  et  d'Usez  pour  la  riuistrucllon  des  forfs  de  Ni-, 
mes,  Alex  et  Saiut-liippolyle  ».  —  Après  avoir  justilïé 
que  son  A<&rs  le  comte  du  Roure  lui  avait  fait  un  nou- 
veau contrat  de  vente,  cette  fois  incouimuluble,  de  la 
baronnie  de  Florao,  le  coin  le  de  Orizac  est  reçu  aux 
États,  —  Octroi  des  sommes  demandées  par  le»  Comruis- 
salres  du  Roi.  —  s'  de  Montbel,  eyadic  général, 
représente  •  qvu  <I«h  l'.dOOoommunanlBz  dont  ta  province 
est  composée,  on  pouvoit  assurer  qu'il  n'y  en  avoit  pas 
cent  qui  eussent  des  collecteurs  volontaires,  que  dans 
presque  toutes  tl  n'y  avoit  que  dee  collecteurs  rurees  qui 
n'avolent  pas  de  quoi  répondre  des  deniers  de  leur  eol- 
lecte  en  ca»  qu'ils  teedivertissent,  et  que  c^Uùfaut  veuoil 
de  oe  que  personne  ne  voololt  assister  aux  conselts  pour 

en  faire  la  menination  ,  [njur  n'eslet!  j'is  ei|ntse/.  h  l.i 
conalrainle  personnelle  qui  esloit  inévitable,  suit  parce 
que  lés  Impositions  sont  eatraordinairee  et  ne  peu- 
vent pas  estre  leveez  Hnns  ti*rtr;f»s,  soil  parce  que  les 
receveurs  des  diocèses  su  trouvant  pressez  (Mir  la  tréso- 
rier de  la  Boum  du  pays,  11  fiiUloll  nécessairement  qu'ils 
décernassent  de  leur  part  leurs  «^)nstraiatcs  person- 
nelles tant  contre  les  collecteurs  que  leurs  iiomina- 
teun  ».  «  Sur  quoi  raHsembléa  considérant  qu'elle  ne 
pouvoit  pas  s'occuper  plus  ulilemeat  pour  tes  contri- 
buables de  la  province  qu'à  recherclier  les  moyens  qui 
peuvent  faciliter  le  re>  ouvreit.ent  des  impositions  qui 
aoDt  extraordinairemenl  grandes  >,  nomme  des  commis- 
saires qu'elle  charge  »  de  Irien  •xuniner  et  de  bien  dlseu- 
ter  celle  aflUre  •.  —  Lee  Étala  en  eorpe  «Niatenl  an  Te 

IIauT»<}AnoMin.  —  Sùnin  C.  —  T.  II. 


DE  LANGUEDOC.  é» 

DvM»  ebaaié  pour  la  prise  da  Pbiltsboaiy.  <-  On  priera 

M.  de  Basville  «  de  oonformer  les  jugements  qui  sor mt 
rendus  ea  la  commission  du  Dumaioe  »  à  un  ordre  du 
Roi  qui  réfbraie  rintorprétatlon  abusive  Mte  par  le  pnh 
cureur  de  lad.  Commission,  do  ]-.\  iimxlnif»  :  «  qu'un 
domaine  est  ceasé  estre  uny  et  incorporé  a  la  Couronne 
lorsqu'il  a  esté  admlntstré  par  lea  reoevenra  et  offlciers 
de  S.  M.  par  l'espace  de  dix  années  et  est  <>nlré  fn  M?rie 
do  compta  >.  —  «  Suivant  l'inlention  de  S.  M.,  il  sera  fait 
f  iiids  :  par  emprunt,  pour  la  levée  d'un  iiiglnienldedra' 
gons  de  douze  compagnies  de  cinquante  hommes,  et  par 
imposition,  pour  la  suMstancB  d'une  année  dud.  régi- 
ment, le^iuel  tiendra  lieu  des  milices  que  la  province 
pourrait  estre  obligée  de  lever  *; ...  et  l'on  suppliera  le 
Roi  d'ordonner*  qu'il  serve  en  Rouseillon  >...  —  Les 
États  n'ayant  pu  ebleiiir  liu  Roi  qu'il  déchargent  la  [hm- 
vlocedu  payement  du  quartier d'hix'er,  délibèrent»  qu'il 
sera  fait  fonda  oette  année  par  Imposlllon  des  sommes 
qui  seront  nA  'es-.ii'es  ^  nir  la  subsistance  des  troujtes 
que  S.  M.  voudra  faire  s^ourner  dans  la  province  ».  — 
Il  sera  Mt  ftmds  de  300  livras  en  faveur  dse«  maîtres 
des  trois  postes  que  S.  M.  a  jugé  ?i  pripos  de  l'aire  esta- 
blir  à  Limoux,  Couysa  et  Aunat  pour  faciliter  la  com- 
munication de  la  ville  de  Garesssonne  à  Hontlonis  ».  — 
On  enregistrera  un  arrêt  du  Consfi!  du  12  anîotre  168r>. 
qui  ordoune  que  le  pastel  du  tru  de  Lutjguujjc  .sera 
déchargé  dee  droits  de  la  tralLe  domaniale,  de  ceux  des 
cinq  grosses  fermes,  etc.,  et  qu'à  l'égard  des  droits 
forains,  on  continuera  de  Ihs  lever  «  sur  le  pastel  qui 
sortira  de  la  province  pour  les  pays  estrangérs  ». 
Commissaires  noraniés  pour  visiter  de  la  part  des  États 
révèque  du  Puy  qui  venait  de  perdra  sa  mére.  la  com- 
tesse de  Bîthune.  —  A  la  requête  des  consuls  de  Rémou- 
lins  et  de  Massaguel,  ordre  est  donné  aux  syndics  géné- 
raux de  contraindre  an  payement  des  arrérages  de  leurs 

tailles  le  marqui»  d.'  P,iint-!';'i'.,.l  el  "e  ln.re!)  de  F;i'.ic 
—  Le  cardinal  rappelle  que  dans  sou  di^cour;i  pour  le 
don  gratuit,  H.  de  Basville  avait  dit...  •  que  S.  M.  avoit 
cru  qu'il  ser  lit  d'une  grande  utilité  pour  la  province 
d'aviser  aux  moyens  de  ruciliter  la  vente  de  ses  bleds, 
soit  en  eetablinant  <te  grands  magasins  «n  quelques  en- 
droits du  pay.^  jMJur  eslru  en.sulle  pDrlez  dnns  l>>s  puys 
estrangers,  s^oit  encore  en  trouvant  qut>lqu  un  qui  vou- 
lût M  charger  de  cf  soin  •;  il  ajoute  •  que  le  s'  Du  Pille, 
chargé  par  le  Roy  du  fuurni»:wiucnt  des  vivres  pour 
lous  les  basliinents  de  S.  M.  qui  sont  sur  l'une  et  l'autre 
mer  et  plusieurs  marchands  de  Narbonne  étaient  venus 
à  Nimes  «  pour  faire  des  propositions  à  l'assemiilée  sur 
le  débit  dsa  bleds  da  la  province  On  examinera  rct 
propositions.  — Long  rapport  des  commissaires  chargea 
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d*exftiaiii«r  commenl  Ton  pourrait  fteillter  le  recouvre^ 

inonl  rtos  imfiosltior.s.  II  y  f  st  ;l;t  :  quiî  iniur  trouver  des 
collecteurs  volontaires,  (lui  sont  bien  préférables  aux 
coM«etwra  Ibreit,  *  parce  qoe  letTokmtaira  aontoltlf- 

■  gP7.  If!  fiiiri'  livre  nul  et  d'acquitter  toutes  les  impositions 
sans  aucune  reprise  »,  lea  Etal»  pourraient  :  !«  «  iaiaaer 
à  lonlee  lea  eommnnratez  la  flunlU  de  donner  joaqn'à 
1-1  deniers  pour  livre  aux  particuliers  qui  se  pr''<^i  ntr^- 
roient  volontairement  pour  prendre  la  collectp,  p  mrvu 
qu'ils  fussent  bien  cautionnez,  et  non  autrement  »,  et 
réduire  à  11  deniers  l«  droit  de  collecte  dos  collecteurs 
forcés;  2°  imposer  à  toot  oollectoar  l'obligation  de  faire 
connaître  au  syndic  du  diocèse,  «  dans  le  premier  jour 
de  décembre  de  chaque  année»  Im  personnes  de  main- 
Ibrle,  comme  sont  les  seigneur»  des  terres,  les  !;on- 
lilshomroes  el  tous  les  officiers  de  justice,  de  quelque 
qoAlUé  qu'ils  soient,  qui  n'auront  pas  p^yéleuivcottUez, 
et  les  sommes  qui  seront  par  enx dues  »;  S*de  (kire  mettre 
Il  au  rabais  et  h  la  moins  ilifi*  tl an'  r!i;ii]iji>  comtnunaulé 
le  droit  de  oollecle  sur  le  pied  de  1  1  deniers  pour  livra 
pendant  trais  dimanches  eonséeutirs  du  inols  de  majr.  » 
A  l'égard  des  coîIri'tHiirs  f  ifres  '  dans  l*?s  coiriniunaulex 
oii  il  y  a  des  conseils  politiques  qui  ont  charge  de  bailler 
la  livre  de  eolleete  »,  eomni^  il  arrive  trop  souvent*  qna 
la  plus  part  des  consteillers  refusent  fl'assisler  aux  con- 
seils pour  n'être  pas  respoMsablus  ouiume  nominateurs  », 
on  pourrait  statuer*  que  tous  les  conseillers  politiques 
seront  garants  de  la  gestion  des  collecteurs  »  qu'ils 
aient  pris  part  ou  non  à  la  nomination  d'iceux.  Dans  les 
communautés  où  il  n'y  a  pas  de  conseil  politique,  il  con- 
viendrait de  demander  au  Roi  t  d'en  établir  an  dont  la 
moitié  changerait  tou<«  les  ans,  lequel  conseil  seroit  com- 
posé des  bons  habitants  et  de  ceux  qui  auroient  un  cer- 
tain aliiTrement,  aân  que  par  lenr  propre  inlérest  se 
trouvant  néeessltec  d'assister  aux  oonsetls,  fis  veillent 

aux  affaires  des  Conîiiiiiii:mti'/,  au  nc.i  <\n''x  iTi'sent  il  ne 
se  trouve  personne  qui  veuille  aller  aux  conseils  pour 
n'estre  pas  responsable  des  dAlbérations  Pour  évlterce  I 
qu'i-ii  vi.it  .'i  iiL-urr',  ■  que  l"s  lienier^  it-''  l'inpn«Hir.ri 
soient  en  do  très  méchantes  mains,  les  collecteurs  forcés 
estant  les  plus  misérable»  d«  chaque  communauté»,  on 
poorraft  fuirc  m  '"baque  lieu  «  trois  classes  de  tous  les 
babitans  :  les  plus  alliyrex,  ceux  qui  le  sont  médiocre- 
menti  ceux  qui  le  sont  moins,  afln  que  tous  les  ans  le 
conseil  politique  ou  le  conseil  orilinaire  nomme  à  tour 
de  roie  un  habitant  de  la  première  classo,  etc.  £n  cas 
qu'il  faillit  deux  collOCtetiiN,  i,-  second  seroit  p^  dans 
ia  deuiièœe  classe,...  ceux  de  lu  troisième  na  ponvant 
Êstre  nommes,  b  moins  que  celui  de  la  première  dasso 
qui  sera  collaelaurne  la  demandât  lujr  meaffle».  Enfla 
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il  y  aurait  lien  de  isoppifer  8.  M.  de  supprimer  les  pri- 

vil^Rf's  ;\fi:  ir:le;^       parliculicrsiiui  Sf  ri'iit  r'intnbuablLis 
dans  les  corarounautez,  les  meilleurs  habitana  ne  recher- 
chant leed.  privitéRes  que  pour  eeftre  exemptx  des  ehar- 
r:es  fijirs.iiineltes  eî  particulièrement  de  Irt  collecte  ». 
Délibération  conforme.  —  Rapport  des  commissaires 
diargés  d'oxaminer  les  imporiltons  Mies  dans  lea  Aê- 
sie!(p'>  des  di  océans  en  1688  et  «jugements  «  rendus  en 
ciiiMéquencA  par  les  États,  —  Plainte  contre  h  bureau 
du  domaine  du  Kol,  à  Arles  qui  avait  pergu  e  la  droit  de 
de  deux  pour  cent  sur  270  t>alle«  tîe  pa-tf^I  roitnr.'es  par 
la  brassière  du  Rhosne     nonobstant  l  ai  rct  slu  Conseil 
du  1**  octobre  1688.  zj.  Assemblée  des  trois  Étals  de  la 
Sénéchaussée  de  Toulouse  sons  la  présidence  de  l'arche- 
vêque deToulouse.  —  Il  sera  procédé,  apr^s  la  tenue  des 
ttals,  h  une  vérification  exacte  du  grand  chemin  de  la 
poste  dans  l'étendue  de  la  Sénéchaussée  de  Toulouse  et 
des  ouvrages  qui  y  ont  été  (bits.  —  On  remboursera  h  la 
vil'e  de  Kieux  la  somme  de  4,300  II  V.  qu'elle  a  empruntée 
pour  réparer  son  pont  tombé  depuis  peu,  en  considération 
du  pntjudice  que  «  non  seulement  le  dioeéw  de  lUeux 
niai»  veux  ilu  ■. n.îsin;i:,'e  et  !.>  ;i,i>n  .le  Fiiix  auriji''r;l  reçu 
par  la  cessation  du  commerce  •,  si  elle  n'avait  pas  fait 
eatte  avança.  =  AwambMe  des  trois  Aets  de  la  Biné* 
chau?s(^^  rie  Carcassonne  sous  la  présidence  rfii  canlinal 
archevtjquu  de  Narbonne.  —  Il  sera  emprunté  75,000  llv. 
pour  payer  la  dépense  du  quartier  d'hiver  du  régiment 
de  dragons  Royal  et  du  régiment  d'infanterie  de  Fl.-tndres 
qui  doivent  rester  cette  année  dans  la  province;  état  de 
cette  déipaBSe.  —  Délibérations  concernant  :  les  ofllo^s 
d«S  NCmnrsde^  Jio  «seji;  Im  aflbir«a  du  Canal;  les 
lettres  portant  décharge  Ju  droit  d'amorils-^ement  de- 
mati  i''  ii  ir     fermier  du  domaine  aux  communautés  Je 
la  provinc«,  •  ensemble  les  amorliasemeots  des  Ibcultex 
dont  elles  jouissent  et  des  Mens  qu'elles  ont  aoqub  aupa- 
ravau'  et  ilepuis  l'année  l'îrw     1  ■  ^  nth^ntes  payéez  aux 
receveurs  des  diocèses  par  les  communautez  pour  le  pre- 
mier lerme  des  Impositions».  —  «Tk'aiié  Mt  entre  les 
Kslnl;:  ■  t  le  s-  Iin[,ille      \\  Tinstiaation  du  Contrôtejr 
général  qui  avait  écrit  :  «  S.  M.  désiru  absolument  que 
l'on  aduepte  des  bleds  dans  la  province  pour  ta  somme 
■11-  WO  000  liv.,...  à  certaine»  conditions  qui  esloient  : 
(i'ache[iler  lesd.  bleds  jusques  au  mois  d'avril  prochain 
1680,  de  lea  garder  en  des  magasins  Joaquas  après  la 
récolte  de  lad.  année,  pour  eu  ras  de  disette  les  revendre 
.'i  I.»  [trovince  au  mesme  prix,  ou  les  faire  sortir  de  la 
proviii  ;.■  an  cas  que  la  !    ri  c  jlte  fût  abondante  que 
S.  .M.  presteroit  b  la  Province  200.000  liv.  pour  deux 
années,  sans  interestz,  et  que  les  Estalx  pourvoiroient  par 
emprunt  an  payement  des  400,000  liv.  restant;  qu'il  ne 
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tara  payé  dad.  iM  aucun  droit  d«  aorlle,  «t  que  la  moi- 
tié des  droits  qui  appartien tient  ait  prf>prt^*tairfl  (în  Canal 
rojAl  saroient  perçu»  au  ]>roflt  de  ta  proTince  pour  l'in- 
danmbar  dM  lntenals  d«  lad.  somme  de  40(MI00  Ht.  ». 
—  Le  Rot  aynnt  nommé  te  cardinal  Bunzi  commandeur 
de  ses  ordres,  l'arclievêque  du  Toulouse  propose  «  de 
lui  faire  présent  d'une  croix  de  diamans  da  Talanr  de 
mil  louis,  pour  luy  taamoignar  *a  Joj  e  et  aa  noonnala* 
aaoee  des  grâces  qoe  la  proTlnce  raçoit  de  8.  M.  par  son 
canal  •'.  L'assemblée  «  accueille  Ctilte  proposition  avec 
«ooiamatioa  —  aratifkoatioiis  d'usage.  —  Délibération 
eone«rnant  la  mannfutnre  da  darmont  at  la  fabrication 
ik's  Ji;i[)s  Jits  I..ndro8.  —  Rôle  des  commissaires 
principaux  des  Assiettes  des  diocèoes  nommés  par  le  dac 
daNoaillas.  ~  Octroi  daa  sommas  oontmioas  auxoom- 
raissioiiç,  i;'fst-;i-dire  îles  iinposiir in<  <)r<)iiiait^>  —  Tt 
JDeum.  —  Bôtiédicdon.  —  Wpulés  pi-ésenls. 

C.  int.  Qbilin*.)  —  MUI*.  ua  hiilliM,  pépin. 

NoTambre-déeambre  ifla*.  —  Proeis-varbai»  daa 

séances  et  délibérations  des  États  de  Languedoc  assem- 
blé!) par  mandement  du  rui  L>ouj$  XIV,  à  Ni  mes,  dans  la 
aalle  des  audiences  du  Taluis,  du  T  r<ivi'iii))i-(-  au  \0  dé- 
cembre MHO.  —  PréaMenl  :  rarcbevèiue  de  Ivulouso. 
Oommtantraa  dn  Uni  :  ta  dno  de  Noaiiles,  commandant 
en  chef;  César  de  Orolée-Virville,  comte  de  Peyre,  lieute- 
nant gôaânl;  Lamoignon  de  Basvllle,  intendant;  Pran» 
çoia  d'Aldégitler  al  FUlIppe  Bondon,  trésoriers  de  France 

és  généralités  de  Tou'ou^e  ot  .lo  .M,iiU|iL'r.ier.  —  Los 
discours  du  due  de  Noaiiles  et  de  basville  et  la  réponse 
de  TaMihflTèqna  daTonloaaB  ne  sont  que  meollonnéa.  — 
'  ■  ranîinal  lîonzi,  abs^^n;  ,  se  fait,  exc'Jser,  ~  R;i[/))ort'i 
favorables  sur  la  noblesse  des  sieurs  des  Ayniars,  de 
SaigiMttrat»  de  Calront  Ouapiatroa,  anvojrte  de  divera 
barons.  —  Un  supplément  de  preuve»  pst  tî^mun  !'"  nn  s' 
De.vdier,  envoyé  de  Florensac.  —  On  témoignera  au  duc 
de  Noaiiles  la  reconnaissance  de  la  province,  «  qui  est 
redevable  du  repos  dont  elle  jouit  au  sucres  des  armées 
qu'il  Tient  de  commander  pour  S.  M.  en  Roussillon  i.  — 
Commissaires  nommés  pour  aviser  aux  moyens  d'entre- 
tenir «  las  uilioes  que  S«  M.  a  ordonné  eslre  levées,  et  à 
la  fovrnlture  qu'il  faudra  Adre  aux  troupes  qui  doivent 
avoir  leur  quartier  d'iiiver  dans  la  pmvince  ».  —  Enlrée 
des  Commissaires  du  ttoi.  Ils  demandant  nn  don  gratuit 
de  S,00O,000  de  livres,  et  IBO.OOO  llv.  <  ponr  la  moitié 
de  celle  de  300,000  liv.  ,iiieS.  M.  a  i  ircuiiilM)  «r  cii- 
oore  l'année  prochaine  1090  k  mettre  le  Canal  dans  une 
«nUèr»  perAetion  ».  —  Caa  danx  aomwa»  mot  aceordésa, 
après  une  exhortation  do  rardtevèque  de  Toulouse  aux 
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rilala  I  d'ouMiar  ce  qnil  a  dit  à  VU.  laa  aomniaaairea 

du  Roi  do  la  iinuvretA  Aa  cfiîlp  province  et  du  peu  de 
rti^t.aurce  qu'elle  trouve  dans  la  vente  de  ses  denrées, 
dont  le  prix  est  si  médiocre  qu'ailes  sont  saoa  débit,... 
p3ur  donner  à  S.  M.  le  secours  qu'elle  leur  demande, 
puisqu'elle  veut  bien  se  priver  de  son  propre  repoâ  pour 
nou»  faire  jouir  de  nos  biens  avec  tranquillité,  pendant 
qne  ia  gaerre  ruine  al  acotble  nos  voisina  a.  >-  On  prier.i 
le  Roi  de  ■  surseoir  les  ouvra^^es  qui  ne  sont  pas  quant 
à  pré.stint  nécessaires  absolument  pour  la  navigation  du 
Canal  >.  Il  est  exposé  que  la  régiment  de  dragons  lavé 
l'année  dernière  devait  tenir  lieu  des  milices,  mais  qœ  le 
Roi  '  n'ayant  pu  envoyer  des  troup.'s  dans  la  pruvince, 
uy  mesine  y  laisser  toutes  celles  qui  y  avoienl  demeuré 
en  quartier  d'bÎTar  peur  contenir  les  nouveaux  conver- 
tis mal  inlenlionurts  pour  son  service  »,  le  comte  de  Bro- 
glie  avait  eu  ordre  de  lever  4,000  bomm^  de  milice  dont 
ii  avait  eompoaé  hait  régtmenla  ;  «  que  comme  le  aervloa 
lie  «tte  milic«  estoi'  fr>iît  ii  fait  différent  de  celuy  qu'elle 
fait  ordinairement  sur  les  frontières  et  que  S.  .M.  la  des- 
tinoil  pool'  rester  dans  la  provlnea,  la  lavée  n'en  avoli, 
pas  esté  faite  suivant  l'usage,  et  qu'il  n'y  a  eu  que  las 
diocèses  les  plus  voisins  des  lieux  où  le:^  nouveaux  con> 
verlis  faisolent  des  assemblées  qui  en  ont  esté  chargés 

que  M.  de  Basville  «  avoit  en  ordre  exprès  de  la  Gonrda 
Mre  foire  par  la  province  la  despenss  *  de  cas  huit  ré- 
gi munis  ;  qu'il  avait  fallu  y  pourvoir  au  moyen  d'em- 
prunts montant  à  884,286  liv.  (jiila  par  le  vjlle  de  Tou- 
louse et  les  vingt -deux  diocèses  «  suivant  ce  que  chacun 
en  devoit  porter  par  s.m  t  u-îf;  l'^i:  romniu  la  province  , 
après  avoir  fait  un  don  gratuit  de  3,000,000  liv.  peut 
espérer  d'estra  descbargée  de  i'antretenement  dee  dra» 
gjtis,  lie  i'!.'iuy  iî.."i  tLMlj.'i.'s  et  <]  -  î;;  iti_'s]i';-:i-'i_-  du  quartier 
d'l)iver,  l'assemblée  devoit  exposer  par  un  mémoire 
les  despenses  extraordinaires  qu'elle  est  obligée  de  foira 
on  Ifî'in  pi(r  i-oîi)paraiH>n  ii  celles  de  1680,  jiour  estre  led. 
niéaioir,-  imrlij  &  la  Cour  avec  la  délibération  du  don 
gratuit  "...  —  «  Mémoire  pour  astre  présenté  fc  MM.  laa 
commissaires  du  Roy  r.  Il  y  est  dit  :  que  le  don  gratuit 
de  1090  e.v<!4Hlô  celui  do  1689  do  OVO.OiX»  llv.;  que  l'eiilre- 
tien  des  milices  en  1691  coûtera  ICO.O^O  liv.,  l'entriitien 
du  régiment  de  dragons  Jl7,O0O  liv,,  le  logement,  ia 
solde  des  troupes  qui  ^unt  u  présent  dans  fa  province, 
avec  le  surtaux  du  fiMirrage,  100,000  liv  ;  i  que  la  iles- 
pense  des  troupes  qui  ont  passé  dans  les  estapes  de  la 
province,  qui  uontoit  1*»nnée  demièro  environ  200,000 
liv.,  excède  celte  antti'''  ai  ;  i  -  >  1:  700,000  liv.  «ide^virle 
que  comme  l'imposition  de  1689,  *  déjà  plus  forte  que 
celtes  des  années  précédenlaa  estoit  de  4,860,000  liv.  *, 
celte  de  1830  iara  de 0,880,000  liv.,  excédant  de3,aOO,000 


Digitized  by  Google 


m  ABGBIVES  DE  Li 

Itr.  ;  «  qae  S.  M.  aura  l.i  bonté  <le  ccmAMrw  qne  la  pro- 
vince n'esl  pas  en  aslat  de  snpportor  nm  aogmfînt-ttion 
(lu  tiam,  le  fonds  do  terro  ne  pouvant  ««tre  chargé  plus 
qu'il  l'est ,  principalement  dans  un  temps  que  l«»  grains 
n'ont  point  de  débit  et  qa'on  ne  peut  .se  promettre  d'em- 
prunter eoomo  on  l'a  fMt  autrefois,  soit  parcA  <|ne  ceux 
qui  pouvoicnt  prest^r  unt  Hesj'i  jirps'.e  aux  compagnies 
du  royaume  qui  ont  acquis  des  augmentations  de  gages, 
•oit  parce  que  1s  crMit  de  la  pruvinoo  «si  épuisé  par  les 
debtes  qu'elle  a  contracté  dans  les  années  dirnï'  ivs ,  .;ui 
vont  k  près  de  7,000,000  de  Uv.  et  augmentent  tous  les 
MU  nraposlltoh  dîme  somme  de  400.000  Ht.  poar  l<>.s 
Interests  »  "  Par  tontes  ri^s  coTisiiléralions,  les  E^stalz 
«pèrenl  que  S.  M.  aura  la  bonté  de  leur  accorder  une 
modération  du  don  gratuit»,  on  do  lea  décharger  soit 
du  quartier  «l'hiver,  snit  de  rpnfrf>fi^n  ri»'»  dra^'ons,  Sf^it 
de  celui  des  milicen  <  puitiqu'Bliù  li'a  ^lùuhaité  et  ordoniiù 
l'entretanemont  dud.  régiment  que  ])our  tenir  lieu  desd. 
milices  •.  —  M.  de  Basville  sera  prié  de  pourvoir  à  ce 
que  les  piastres  ••  st^viliancs,  mexicsnes  «I  du  pilier  aient 
.cours  libre  en  Lantruedor,  <  Ihs  Ksïîii/:  l'ont  obtenu 

de  S.  M.,  pour  l'avantage  et  la  plu«  grande  facilité  du 
eommeroe  *.  —  Pouvoir  «et  donné  aux  syndics  généraux 
d'emprunter  ■■  aparcelles  et  àme-^uri'  qii'ilen  sera  besoin  » 
jusqu'il  76,000  !iv.  «  pour  pourroir  jusqu'au  l**  de  no- 
vembre de  l'année  prochaine  •  à  partie  de  la  dépense  dee 
troupes  qui  demeureront  'l.uif  la  [  rovince  en  qurirticr 
d'biver  et  «  de  celles  qui  pourroieat  ;  eetre  envoyées  en 
quartier  de  ralMcblssement  »,  comme  f»  Mt  prévoir 
M.  de  Uasville.  —  »  Estai  du  qtinrt'er  d'hivr  <■.  —  •■  Ins- 
tructions auxoommuDaatezqui  ont  lo  quartier  d'hiver». 
—  Les  Élats  flileant  réflexion  «  qu'Ile  ae  pourront  éviiar 
d'ftmjir'.ir.tpr  une  somme  consiîlt'rrtVili»  t>t  fjti'il  «•'roit  bon 
de  faire  quelques  diligences  pour  en  trouver  une  partie  * 
déliUrent  qu'il  eeru  emprunté  900,000  ilv.  k  Paris.  On 

représentera  an  Ri»i  que  le  prix  du  sel  a  été  augmenté  do 
20sol8  par  lum-  1,  après  l'avoir  été  déjà  de  pareilln  somme 
au  mois  d'avril,  quoique  la  déclaration  de  S.  M.  donnée 
à  Toulouse  en  1600  porte  •  qu'il  ne  pourra  «atre  mie  au- 
enne  crue  sur  le  sel  sans  le  oonsentemant  de  Bslatz  ».  — 
Les  habitants  du  Hanl-Languedoc.  se  plaignent  du  fer- 
mier des  galieUes  qui  ne  pourvoit  la  pays  que  de  sel  du 
diocèse  de  Narbonne ,  «  qui  n'est  pas  si  bon  que  celai  de 
Peccais  et  dont  la  consommation  devient  par  lu  bi!au<  )up 
plus  grande  ■.  —  Lettre  du  Roi  au  duc  de  Noailtes  et  au 
Président  ofi  il  témoigne  sa  satfsAM^ion  de  l'oclroi  du 
don  gratuit.  Le  Président  dit  que  pour  donner  qiifliiue 
Soulagement  k  la  province,  S.  M.  se  contentti  qu'elle 
imya  cette  année  la  molUé  des  1SO,000  liv.  *  que  iei 
SstaU  ont  accordé  pour  le  Canal  ■.  ^  Le  Roi  Ihit  de- 
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mander  qaa  la  provlneu  *  lui  preste  son  crédit  pour 

trouver  par  emprunt  un  million  de  livres  »  comme  elle 
l'a  fait  en  1673  et  1080,  <  aux  mcsmes  conditions  qui  fu- 
rent convenues  alors  avec  ses  Commissaires  pour  le 
remboursement  tant  an  principal  qu'interests  >.  Les 
États  y  eonsenlent,  «  ne  trouvant  rien  difficile  lorsqu'il 
s'agit  de  plaire  à  S.  M.  •.  —  «  Traité  »  fait  entre  les 
Commissaires  du  Roi  et  ceux  de  l'assemblée  à  l'ooca- 
sion  de  cet  emprunt.  —  86,000  Ht.  aont  accordées  pour 
l'iiifrf lifn  hi  sMoml  régiment  de  dragons  de  I.an- 
guedoc  que  le  Roi  a  formé  en  dédoublant  le  premier 
et  en  levant  sept  nouveltse  compagnies.  —  Rapport 
étendu  des  commls-salr^s  nommés  <  pour  concerter  les 
mo^'ens  de  payer  le  don  gratuit  ot  tes  dépenses  extraor- 
dinaires »  ;  leurs  pfopMittons  sont  adoptées.  =  Aaaem* 
iIps  trois  Etnts  !a  S'néchaussée  de  Toulouse 
sous  la  préisldence  de  r»ri  iievêque  de  Toulouse.  — 
«  On  recevra  les  moins-dites  pour  l'entrelenement  des 
ouvrages  qui  ont  esté  faits  dans  la  Sénéchaussée*, 
mais  attendu  *  que  le.s  impositions  sont  exlraordinai- 
remeot  grandes  eelta  année,  il  sera  aurais  fc  toute  sorte 
de  noDvuaux  ocrrages  ».  —  On  achévara  de  pajrer  à  la 
vinedeRleQXÎ«a4,300  il  v.  qui  lui  ftirenlacoordéas  l'année 
dernière  <  pour  l'a.vder  à  rembourser  les  sommes  qu'elle 
avoit  emprunté  pour  la  réédiflcatlon  de  son  pont  qui 
esloit  tombé  » .  =  Règlement  du  cautionnement  du  rsee- 
v.'ur  il''  i'!i;ique  diocèse  des  généralités  de  Touloti-i  -  et  rte 
Montpellier,  proportionné  à  la  recette  :  AIbi,  12,000  liv.  ; 
Toulouse,  t^rcasBonne,  8,000;  Onatras^  Lavanr,  Saint- 
Papoul.  A^pl ,  Mlrî-poix .  6,000;  Rieux,  Bas-Montau- 
ban,  4,000;  Cummenge  languedocien...;  Viviers,  13,tXM); 
Mmaa.  lOyOOO:  Montpellier,  Usés,  Le  Pny,  Mande. 
Béziors,  N;irhoinc,  «  000:  Kg-^f  or  ?.itii'.-Pons,  6,W.  — 
On  fera  imprimer  les  arrêts  du  Conseil  du  20  septembre 
1680  portant  rôgleroeal  pour  les  rerevenrs  des  laillea  et 
pour  les  collecteurs  de  la  provinctr.  —  OratiRcation  d<» 
1,000  llv.  au  s'  de  Male-sajine,  prévôt  général,  »  en  con- 
sidération dea  sarvices  qu'il  a  ren<lus  h  la  religion  et  des 
IMquants  voiyagus  qu'il  a  fisils  eetie  annéo  en  Vivarais, 
dans  les  f>évennes  et  aulres  endroits  pour  dissiper  les 
attroupements  ries  nouvfanx  convertis  mal  intention- 
nés ».  —  Il  sera  prêté  pour  dix  ans,  dont  sept  sans  inté- 
rêt, la  somme  de  S0,000  liv.  au  s' de  'Varennes.  entre- 
prenenr  de  la  manufacture  de  Sapte,  *  pour  l-.i  v  lî onner 
moyen  «te  fabriquer  avec  les  laines  du  pays  (reconnues 
propres  à  cet  usage)  des  draps  appelés  Londres,  dont  le 
tr-r".-  <<'r:\  ('autant  plus  hi'ur^jux  pr'S'-ifi'iiit'nt  p.r  l,i 
mer  Méditerranée  qu'elle  a'n&l  pas  libre  aux  Anglais  q^ii 
la  ikisolaat  cj-devani,  outra  que  Isa  oegocianls  de  Lsn- 
guedoe  estant  plus  &  portée  qu'eus  de  Oiira  <»  coin- 
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merce,  il  y  avoit  lieu  d'espérer  que  cette  entre|irise  se- 
rolt  ftT«ntageiiM  h  la  provlnoa  —  Dans  lo  cas  où  l'on 
ne  trouverait  pas  it  emprunter  «  à  Paris,  dans  la  pro- 
TÏDCe  et  partout  ailleurs  »  les  528,000  Uv,  <  dont  la  pro- 
Tlnce  a  besoin  pour  1a  despense  das  nalIlcM  at  l*«ntrete- 
naœent  de  deux  régtinenls  de  dragoiu...,  It  Mra  aliéné 
8  dealers  pour  Hvrsdw  impositions  qui  w  font  dans  les 
commnnautez,  à  ooncarreore  de  lail.  somme,  pour  astre 
les  somoMs  ««f  proviendront  de  lad.  aliénation  em- 
ployées ans  susdites  despanass  senlement  ».  —  La  somma 
de  T9,617  liv.  9 sols  seni  imi'nsA,^  mi  [iri  ilt  'hi  h'  de  Pen- 
naaUer,  pour  son  droit  d'avance  à  raison  de  2 1  •/,  pour 
las  tinq  premiers  mois  de  l'année  et  de  S  */>  ponr  les 
sept  autres,  fin  il  ri  j-ratull  da  3,000.000  liv.  —  «  I.e 
s*  Bastard,  capitoul,  remplira  la  première  place  qui  sera 
vaeanle  dans  le  nombre  des  sTocatz  qnf  serrant  la  pro- 
vince au  Parleniftnl  i1e  Toulou.se  ».  —  "  Atlendii  que  la 
création  rémlue  an  Conseil  du  Soy  de  receveurs  des 
octroie,  reraons  at  aanolnmans  des  eommvnaatas  ne 
pôiirroit  fstre  que  très  onéreuse  h  In  pri>vinrp...  qnVn 
1Ô41  lii  province  paya  au  Roy  SùO.QQO  liv.  pour  obitiiiir 
.lasttppres.'iion  de  semblables  omc>>.'i...,  on  fera  toutes  les 
instances  nécessaires  auprès  de  S.  M.  pour  qu'elle  accorde 
que  l'édil  portant  celte  créalion  ne  soit  pas  exécuté  ».  — 
<  Il  sera  fait  fonds  par  impoiiition  pour  la  despense  de 
l'ealapa  da  l'année  présenta,  montant  à  809,431  liv.,  de 
la  tomme  de  409,431  Ht.  pour  servir  au  payement  de  la 
moitié  de  la  despense  Taito  par  chacun  des  estapiers  et 
diocèses  de  la  province...,  et  it  sera  imposé,  en  outre, 
S,i66SliT.  pourl'Inlérest  de  trois  moto  des  400.000  Ht. 
i-t-stniit  ».  —  LectUT'-'  île  l'.nTèt  du  Conseil  i!u  VÛ  sHpî.'in- 
bre  1680  confirmant  en  tous  ses  oliefo  la  délibération  des 
Étals  rolatlTa  au  ooltectenrs.  —  On  enreglstrani  lea 
provisions  du  comte  de  Peyre.  ti(>ulenant  général  du  Roi 
en  Languedoc.  —  Gratifications  d'usa{[e  :  6,000  liv.  à 
l'archevéqnadeTonloua»,  préaUmt  das  États;  00,000  Ht. 

an  duc  lin  Mainf.  prouverneur  de  la  province,  elc  — 

Les  commissaire*  nommés  pour  examiner  les  moyens 
ds  pourvoir  au  payement  des  dé|)ensas  da  la  province, 
proposent  rétablissement  d'une  tontine  mr  le  modèle 
de  celle  que  le  Roi  a  établie  •  par  son  édit  dn  mois  da 
novembre  dernier  (1689)  portant  (  ivMhin  de  1,400,000 
de  renies  viagères  sur  rilostel'de-Yilie  de  PariSt  pou- 
vant Mtre  aoinises  par  des  personites  dsdIfIRSronts  ftges, 
;ivin:  :i  ■.Tiiivstïment  dft  l'intérest  des  i*entiera  qui  décéde- 
ront au  profit  des  survivants  •.  On  examinera  cette  pro- 
poslllon.— On  enre^strero  l'arrêt  duSOsaplembro  1087 
t  qui  adjuge  p  nir  (tnijours  à  l'archevêque  de  Toulouse 
la  préséance  sur  l'archevêque  d'Albjr  en  cette  assem- 
blée a.  —  H.  da  BasTlIla  aan  prié  ■  de  pnwurér  k  la 
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province  la  permission  du  Roy  pour  250,000  liv.  de 
renies  viagères  pour  payer  4,200,000  llT.  dO  se»  debtaa, 
et  de  distribuer  le  Tonds  desd.  rentes  en  quator/.e  fias- 
ses »,  etc.,  suivant  le  projet  dressé  par  les  commissaires 
de  i'aassnbléo,  avec  cette  clause  <  que  cet  éUtUtoement 
ne  pourra  estro  fait  qu'après  que  le  Roy  aura  vendu  tes 
r«ntes  via^èras  crééas  par  son  édit  de  novembre  1689,  et 
que  celles  de  la  province  ne  pourront  estre  vendues 
qu'aux  partiouliers  qai  résident  actnellement  en  Lan- 
miedoe,  Ouiennp,  Provence,  eomtat  d'Avignon  et  Dau- 
phir.  .  r  Ass.  tnblée  îles  trois  États  'le  la  Sénochaus-sée 
de  Carcassonne,  sous  la  présidence  de  l'archevêque 
d'Albi.  =  Rapports  des  oonmlssalres  chargés  d'exnml- 
[UT  t-'s  ini;i  isifi  iris  faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses 
en  1C89.  —  •  Il  est  donné  pouvoir  aux  syndics  généraux 
d'empninlor  le  million  de  livret  pour  lequel  la  pro- 
vince prAs'p  <!on  crédit  au  Roy,  au  di'nier  qu'il  pluii  i  \ 
S.  .M.  d'ordonner,...  et  il  défout  de  trouver  lad.  somme 
par  la  voye  de  l'emprunt,  ils  ta  aarviroat  ds  oslle  ds 
l'aliénation  >  (d'un  certain  nombre  de  deniers  p  inr  livre 
de.s  Impositions).  —  Rôle  des  commissaires  principaux 
des  Assiettes  nommét  par  Is  doc  de  Noailtet,  comman- 
dant en  chef  de  la  province.  —  Octroi  des  .sommes  crmte- 
nues  anx  commissions  de  l'aide,  octroi  et  crue.  —  Te 
DeiiM.  —  fi&iédlallon.  ->  Dépotés  présents. 

c,  *t3}.  {Regi^irt.)  —  Ib-WI*.  M*  feallldt,  fur»n. 

Oclobre-déceœbra  I080.  Procès-verbaux  des  séances 
et  délibérations  des  états  de  Languedoc  assemblés  par 

m  ui  i-ment  du  roi  Louis  XIV. 

A  Montpellier,  dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  ville, 
dn  S5  OBtobro  aa  16  décembre  1060.  —  Président  :  la 
cardinal  Bonzi,  archevêque  de  Xarbnnnp  ;  vlr(>-prr^3iit<=nt  : 
l'archevêque  de  Toulouse.  Commissaires  du  Roi  :  le  duo 
ds  NmIUcb,  oommandaïAan  ehaf;  le  maïquis  de  Oalvts- 
son,  lieutenant  géti»>rMl  ;  r.innfl(;.'nnn  de  Basville.  inlf^n- 
danl;  de  Cassagneau  et  d'.\ulrivay,  trésoriers  de  France 
ès  généralités  <]«  Toulouse  et  de  Montpellisr.  —  <  M.  lo 
doc  de  Noailles  a  fait  un  très  beau  discours  sur  les 
actions  héroïques  de  S.  M.  et  parti<^uliérement  sur  ce 
qui  s'est  passé  dans  cette  dernière  campagne  «.— c  M.  de 
Basville  a  prononcé  ensnils  un  disoonre  très  éloquent 
sur  le  mesme  sujet  *.  —  <  Mir  Parobevéque  de  "Poulonse 
a  res|i  iii  iu,  ailr  s-^unt  t  i  parole  à  Mg'  le  duc  de  NoaDIes 
et  luy  disant  :  Monsieur,  etc.  ».  —  Le  président  nomme 
un  prêtre  «  pour  fafro  la  doctrine  aux  laquais  et  por- 
teurs de  rh.Use.s,  el  If- s' Ciiiijnis  p.  iiir  l.jur  montrer  à  lire 
et  b  escrire  pendant  que  l'assemblée  sera  iiéante  s. — 
Rapports  fbvonbles  sur  la  noblaaae  das  rfanrs  Sajrmond 
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de  La  Bâtie  et  <ie  Loziéres-Thémincs.envoyâi  de  barons. 

—  Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  ils  demandent  un 
don  gratuit  de  trois  milliona  da  livra»;  100,000  Uvraa 
pour  la  Canal,  30.000  livres  povr  le  nettoyemeiit  «t  l'aO' 
trelien  du  port  de  Cette.  —  L'archevêque  de  Toulouse 
répond  en  faisant  connaitra  «  l'eslal  déplorable  où  ae 
trouve  I*  provinca  >.  —  La  cardinal  exhorta  l'aanmbléa 
à  accorder  les  sommes  deman  I"'''"  :  La  province  devoit 
trouvar  soulagement  en  ce  que  le  Ro^'  vouloil  ne  iuy  pas 
deatanderon  plna  grand  aeeonraqna  cainyda  ruinée  der- 
ni.  r.;  ,  etc.  — Octroi  du  don  rrrifuM  •  '  i1r>  150,000  livres 
pour  le  Canal,  <  uiai-t  S.  M.  sera  suppliée  d'a^reer  que 
la  provinea  ne  fitese  fondaqne  de  76,000  livres,  «On  delvy 
donner  \p  moyen  do  pourvoir  aux  despenses  extraordi- 
naires qu'eiie  est  obligée  de  faire  pour  son  service  ».  — 
On  eiaminera  la  proposition  ftiile  <  poor  l'exicntion  du 
niarchë  passé  par  M.  de  Rasvilie  ptiur  le  tiettoyement  du 
port  de  Cette  >.  —  On  enregistrera  \ùi  lettres  patentes 
datées  de  Versailles,  septembre  1000,  qui  tninsfèrent  à  la 
baronnie  de  Marviel,  au  dioctea  de  Béstars,  la  droit  d'en- 
Irée  aux  Étala  appartenant  ci-devant  aux  terres  de 
Couffouleris  et  de  Voi.«lns.  —  Les  lïtats  en  corps  assistent 
aux  (tiàaea  de  philosophie  sontennes  dans  le  collège  des 
J<suil«8  par  le  comte  de  Ooorson,  (Ils  de  M.  de  BasTlIle. 

—  L;i  ii.'liL-!r:itirm  pri-o  l'unnée  derni'T''  ,nuir  donner 
pouvoir  aux  syndics  généraux  d'emprunter  un  million 
pour  le  compte  da  Roi  demeurera  comme  non  avenue, 
<  5.  M.  ii'nyan'  pr.î  s'i  htpS'iir;  ■!(■  i'.'  s.'.'mrs  ».  —  o  Pour 
examiner  les  abus  qui  se  sont  giissi's  dans  le  fournisse- 
ment des  estapes  »,  le  prteident  propoee  de  nemner  <  m 
grand  nombre  de  commi^într'^'s  qui  traiteront  celte 
affaire  avec  toute  l'applicatiua  ;H>$«ible  pour  éillflt^r  le 
publie  de  la  eondoite  de  cette  assemblée  ».  Délibération 
conforme.  —  Acceptation  d'ut»  legs  d»!  1,000  livres  fait  J» 
la  provinre  [>ar  le  feu  s'  de  Tréraolet  i  en  considération 
de  ce  qu'il  est  entré  .souvent  dans  rt>Ue  n.'isemblée  .■. — 

Un  arrêt  du  Coneeil  du  31  octobra  JWO  ajrant  autorisé 
la  province  i  créer  une  tontine,  •■  on  avisera  an  pldS  tAl 

aux  moyen.s  qu'il  y  a  de  faire  cet  eatabii.sseinent  ».  — 
Les  Assielles  seront  convoquées  au  plus  tard  le  1*'  lé- 
▼lisr  IflOI  <  avant  qne  les  troupes  sortent  de  lenr  quar- 
tier [l'Hir  :-il'<?r  en  c-.ri: pagne,  Htiti  d'esliib!ir  '.'-s  estapiers 
qui  jierout  chargés  dauâ  chaque  diocé»e  de  faire  la  four- 
nitnra  de  l'estape  à  Ibrfklt  suivant  le  règlement  dont  lea 
lista!/  i»nt  ''rilt  In  iirojnt,  .  .  et  au  cas  qu'il  y  ait  aucuns 
diucèises  qui  n'ayent  pas  pourvu  à  la  fourniture  de  leurs 
eaiapes  par  d«e  estapien,  i  qnci  lie  sont  tous  extaorlei 
pour  le  birn  r-'.  l'avantage  du  pays  »,  rétai>e  génér.ile 
dont  le  Roi  désire  l'établissement,  serait  »  proclamée 
dans  tonles  las  viliaa  do  le  province,  pour  en  eaire  la 
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délivrance  faite  au  rabais,  à  la  moins  ilile.  'ians  lu'?  pre- 
miers jur-;  des  Estatz  prochains  ».  —  «  RègleaietU  pour 
ta  fourniture  des  eslapea  de  le  province  de  Languedoc 
—  On  traitera  ponrledeasablementet  l'entretien  dn  port 
de  Cette  avec  Chartes  Sainte-Maore,  entrepreneur,  à  qui 
l'on  dounera,  outre  les  45,000  livres  que  le  Roi  doit  lui 
payer,  30,000  livres  par  an  pendant  trois  ans,  et  eosuite 

«  pour  entretenir  n  n  is  il  c m  on  l'eslat  qu'il  aura  dû 
le  weilre  pendant  les  trots  premières  années,  âO,000  liv. 
par  an  pendant  vingt-aspl  ans  >.  fit  l'on  priera  le  Rot 
u  df  f.iir  ■  ïloniier  le  même  fonds  d'eau  de  15  pie<is  au 
canal  qui  communique  l'estang  avec  le  port,  n'y  ayant 
rieo  de  plus  avantageiix  pour  le  eomnaaree  et  pour  le 
service  di'  S  M..  i>iii<iq'!p  ce  ^Toit  un  moyen  a.<!suré  de 
mettre  s«s  g.uéivs  a  l'abri  du  mauvais  teoips  ».  — On 
demandera  au  Hoi  dos  lettres  en  Ibrme  d'édit  qui  auto- 
risent le  règlement  fait  pur  les  commissaires  des  États 
pour  «  rétablissetiienL  de  rentes  viagères  à  fonds  perdu 
jusqu'à  250,000  livres  de  renies  pour  payer  4,200,000  liv, 
des  debte.s  de  la  province  ».  —  JEUgiement  des  frais  de 
passage  par  les  étapes  des  gcntildiommes  ■  qui  furent 
convoqués  l'année  ilornière  pour  l'arrière-lwn  »,  lesqu^^ls 
restèrent  deux  Jours  i.  Casteinaudary.  lieu  d'assemblée, 
attendant  l'arrivée  de  M.  le  comte  de  Broglio,  «  qui  de< 
voit  en  faire  la  revue  pi>ur  en  choisir  cent  cinqu.-uite  do 
deux  cent  dix  qu'ils  estolent  «•  —  liappori  favorable  sur 
la  noblenae  du  sisnr  de  Groiltlat,  envoyé  du  baron  de 
.Mirepoix. —  Les  États  assistent,  (Ouviinl  .îf-s  l'icjiinl- 
cain»,  à  des  thèses  de  théologie  soutenues  par  des  ecclé- 
siastiques du  sAmîttaire  de  Soint-Antoine-de-Oalberle  a« 
dioci^sû  de  Metule.  —  On  demandera  la  suppression  des 
grefiiers  et  gardes  des  archives  des  communautés  créés 
par  édit  d'octobre  1000,  «  «ttmdu  qoe  leurs  Ibnetloos  ne 
procurent  aucune  utilité  ni  nvant^ige  nouveau,  et  que 
cette  création  ne  p^-ut  éire  que  très  onéreuse  à  la  pro- 
vince «.  —  Les  Élats  qui,  pnnT  augmenter  le  commerce 
des  soyes,  ont  fait  planter  dans  le  llaut-Lan^uedoe,  à 
Saint-Chinian  et  du  cosié  deTonloasc,  deux  péptdiir»  de 
njûriers,  délibèrent  d'en  faire  faire  utiu  troisième  dans  le 
Ba«-Languedoc  a.  —  La  président  dit  que  M.  de  Louvois, 
dans  mie  lettre  apportée  par  un  courrier  exprès.  lui 
apprend  »  que  S.  M.  veut  qu'on  esta}■Ii^i■:■  ihiiis  lu  pi  - 
vince  un  estapier  général  *.  —  t  eneur  de  la  lettre  de 
Lonvois.—  <  Il  sera  fait  inceasamment  une  afliche  pour 
bailler  le  fournissemenl  de  Pestape  générale  de  la  )iro- 
vince  >.  —  Annulation  de  délibérations  duiinaul  pouvoir 
aux  syndics  généraux  de  falra  divers  emprunts,  ces  em- 
prunts n'a>ant  pas  été  eff  -  -tiu's  —  On  inscrira  dans 
l'état  des  dettes  du  pays  une  somme  de  :^,0Û0  livres 
*  qui  k  été  empruntée  de  divers  dtoyeos  deGeuies  sur  le 
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pied  <lu  denier  16,  on  conséquence  d'un  arresl  du  Conseil 
du  8*  man  lOM  fui  permet  à  la  province  d'emprunter 
des  Mtrangan  ».  —  lUpporis  d«s  commiiMirM  nommés . 
ponrsoEaminar  lea  impMillm»  Mtef  dam  l«s  AsaMta 
des  diocèses,  et  jugements  rendus  en  conséquence  par 
les  ÉUiU.  —  Oo  renouTnlIera  l'artiole  da  cahier  des  do> 
ManoBS  ob  il  était  demandé  a»  Roi  »  de  fl«r  nn  temps 
dans  l'année  pendant  lequel  li  s  ble.K  J''  i^tuienne  ri" 
aent  astre  transportés  par  le  Caiml  >  —  A^taernbléo  des 
trois  États  de  la  SéndeiiaaaBée  da  CaraunoniM  Mm  la 
pr.''.^irlf'ni''--  An  cnrf^inal  Bi'ii/i-  -  On  f.T.i  imprimer  «  on 
nombre  de  trois  mille  exemplaires,  et  distribuer  dans 
tontai  laaoDmmanaoléa  l'amst  ùa  Oonaen  dn  SS*eeplem- 
lirelflOO,  ordonnant  '[ne  Ips  rôles  des  impositions  c»  livr?? 
decolleeta  des  communauté/,  de  la  province  seront  min 
au  ralMle  et  k  la  molM^ita  dan*  le  mois  de  février,  et 
que  le  defnirr  Iniî,  nn  ca*;  do  moinsdite  après  la  pre- 
mière adjudication ,  sern  pasué  avant  le  15  du  mois 
d'avril  •.•"Lu  r  deBcqwr,  syndic  général,  dit  :  •  qu'il  a 
en  oonnoiasance  que  par  arreat  dn  OoDseil  du  mois 
d'avril  16S2,  on  avoit  rsUré  des  archives  de  Toulouse, 
dn Oarcassonne  et  de  Nisraes  plusieurs  registres  en  ori- 
ginal» dans  lesquela  «ont  ies  titres  de  divers  particuliers 
de  ta  province,  qui  Ibnt  la  sArsté  de  leurs  (brtunes  et  de 

plusin'drs  m. lisons  (~<iriM(it^r.Hb|ps  ;  qiic  l'iKniiii;  mis  regis- 
tres avoient  esté  portez  à  Paris  et  déposez  dans  la  biblio- 
théifue  de  feu  If .  Oolbart,  h  préMUt  que  M.  de  SeIgnelaT' 

estait  nvirt  ,  11  rslnlt  à  rraiiv.ira  qu'on  no  les  ('•„'arasl, 
estant  entre  les  mains  de  pupilles  :  ce  qui  devroit  porter 
l'assemblée  h  Ihire  quelque  dlllgeoee  pour  les  Ihire  rsti' 

roi'  et  Ifs  réinettra  dans  les  archives  d'où  ils  ont  esté 
tirés  ».  Délibéré  •  que  ies  députés  qui  iront  cette  année 
Il  hi  Oenr  y  donnerait  tours  sotas    =  Assemblés  des 

Irnis  États  rlo  la  Si'r.érhatiufép  lîe  Toulrniye,  s"ff)?  1;;  pri':>i- 
dentc  rar<:hfi\'Hr[iiiî  di:  Toulousu.  —  Il  sera  îujijûs^ 
10»000  livres  su;-  ;;v  s.'n-'chaassée  qui  seront  employées 
aux  réparations  da  grand  chemin  de  la  poste.  —  «On 
vértflera  le  grand  chemin  de  Montauban  par  Castelnau- 
d'Ehtrélefons,  depuis  led.  lieu  de  Casteinau  jusqu'à  Pron- 
IM  •.  —  A.  l'avenir,  Il  ne  sera  emplojré  qu'un  inspecteur 
aux  frais  de  ta  Sénéchaussée  <  pour  Mre  les  toisages, 
dre.ssfT  les  devis,  tenir  lii  main  à  l'exéculi  ni  ib'n  hi\u\ 
et  à  la  réparation  d«s  chemius  s.  —  Modifications  appor- 
tées h  félabliaseinent  des  rentes  viajHkras,  h  la  demanda 
du  C-Lintruleur  f,"'iu''ral.  —  I.c  car-iliti  il  Ri>.'i;':î  ilépiis-^  sur 
le  bureau  1,500  livrer  pour  pris  do  <  cinq  plaças  •  de 
la  tnnline,  et  «xborle  tous  les  députés  h  Ikire  de  même, 
«  afln  que  par  ce  bon  exerr.pîo  \m?  eux  (îu  lîohcirs  riiii- 
noissent  l'utilité  de  cet  establissement  ».  —  Suivant  l  ar- 
rit  ds  CouMil  ■  qui  psrmet  d*enprQntsr  au  denier  selie 
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des  eslrangers  seulement  >,  on  empruntera  à  ce  denier 
des  citojena  de  Oànee  l«  sommes  dont  la  province  a. 
besoin  pour  pourvoir  aux  dépsnsss  eatraordlnaires*  — 
€  Il  sera  fait  Ibnds  par  imposition  de  rentier  don  gratuit 
accordé  h  S.  M  ,  déduction  Taite  de  la  valeur  de  la  ferme 
de  l'équivalent  >.  —■  Traité  fait  entre  ies  Commissaires 
dn  Roi  et  Isa  commissaires  des  ïitats  au  sujet  du  dena* 
bleii:--il  et  fr.tr.'l.T)Hrin-nt  'în  port  lie  O-tle  •  —  1,000  liv. 
sont  accordées  aux  Jésuites  de  Monipellier  pour  les 
aider  h  bâtir  leur  église.  L'archevêque  de  Toulouse,  qui 
faisiiit  la  demanile  au  nom  du  cardinal  H 'n;ri .  avait 
représenté  •  avec  quelle  application  ces  pères  travail- 
lolent  pour  l'Instruellon  des  nouveaux  convertis,  et  iss 
Knin'  <^s'rairrlinaires  qu'ils  prenoient  pour  l'instruction 
de  la  jeunesse  ».  —  11  sera  passé  iiail  au  s'  Malord;  de 
l'étape  générale  de  la  province^  aûfo»  la  eauliMMMBksot 
des  sieurs  Pargcon  et  Guillaume  Castanier,  receveurs  de 
Montpellier  et  de  Carcassonne.  —  Oratificutions  d'usage. 
—  Pouvoir  est  donné  aux  syndics  généraux  de  consentir 
1  à  ce  qu'on  additionne  au  règlement  des  despenses  ordi> 
naires  des eommnnautei  la  sommede  M,666  livres,  pour 
les  gages  des  greffiers  et  départears  de  rolies,  et  d'avertir 
les  consuls  de  n'imposer  aucuoea  autres  sommes  pour 
cet  objet  —  Rdie  des  commisiatnn  prindpanz  des 
Assiettes  des  diocèse.s  nommés  par  le  duc  de  Noailles.  — 
Octroi.  —  Te  Jiettm.  —  Béoédiclion.  —  Députés  pré- 
sents. 

c.  S3M.  |Be(iMn}.  —  la-rolLg,  ISA  leiiillcU,  pafMtf. 

Oclobre-il(*'-embre  f  891.  —  Procès-verbaux  des  séan- 
ces et  délibérations  des  États  de  Languedoc,  assemblés 
par  mandemeat  du  roi  Louis  XIV. 

A  Mnntpflltpr,  flans  la  ffrnnile  salle  de  l'flntel  rte.  ville, 
du  iictubre  au  15  dL'teabi'e  lÔOl.  —  Pt-Hsid.-nl  ;  le 
cardinal  H  iii/i,  archevêque  de Narbonne:  vite  iirii-sidenl: 
l'archevêque  de  Toulouse.  Commissaireti  du  Uoi  :  le  duc 
de  Noaill^  commandant  en  chef;  le  comte  du  Roure, 
lieutenant  général;  Lamoignun  de  Basville,  intendant} 
J.-a.  Caïaaa  et  A.-l>.  de  ftouch,  trésoriers  da  Franc* 
ès  généralités  de  Toulouse  et  de  Hontpelltef.  —  Le  due 
do  Noailles  a»ure  le^  Etats  «  de  la  satisfaction  que  le 
Roy  a  de  leur  conduite  >•.  Il  ajoute  <  que  lee  soins  que 
S.  H.  se  donne  oontinnetlement  pour  mettre  ses  sujets  h 
ci  uv'^rl  des  ciil i-«|ifisfs  I  l  ptiis  part  iltrs  ;iriiii:i'.s  île 
l'Europe,  jaloux  de  sa  gloire  et  conjurez  pour  lascher  de 
diminuer  sa  pnlssanca,  prouvent  beaucoup  mieux  que 
tonl  ce  q»''û  sçAuroit  dire  les  i'MiK:i'i<jns  que  nou.<  avons 
à  la  protection  de  ce  grand  monarque  et  la  recunnais- 
sanoe  que  nous  lay  devons    —  Dtsoonrs  de  II.  de  Bts- 
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vni«.  — Réponw  do  l'arctaerniQ*  dsToulome,  prMdmit. 

(A>  <;on!  pas  rasijiOr-têi .)  —  <  T.?  proc''s'  pnn.l.in'  hu 
Conseil  «lu  Uoy  pour  raison  do  la  jjropriélé  Jo  la  baronniu 
4«  Stlnt-FAlis  n'estanl  pmi  Jugé  ■,  le  cardinal  préaident 
•  noiuiiio  pour  ruinplir  c^Mte  place  le  s'  de  Teyran,  gc-u- 
tiifaumme  de  la  qualité  requise  ».  —  Le  marquis  de  Foii- 
gnur.  sera  re^u  daiw  i'awemblée  m  qnalilé  d«  TfcooUo 
de  Pulignac,  <  et  le  contrai  de  son  tnariai^e  contenant  la 
donutiuu  il  luy  faite  pur  monsieur  .son  pêrii  île  la  vicomte! 
de  Polignac  i-  sera  enregistré.  —  Rapports  favorables 
aur  t«  iiol)le»«e  d«8  s"  Hogaas,  vtcomie  d'&pcber,Mikrr> 
Ant  de  Baddlnelli.  Ch.  de  Caillou ,  et  Maurice  deTiile- 
n*>uve  Crozillat,  envoyés  de  divers  barons.  —  «  Le  mi- 
liea  da  premier  banc  du  Tiers  E»(al  doit  eslre  occupé 
par  les  skeura  eapitouls  de  Tonlonse,  sans  que  les  denrs 
consuls  d(i  Montpellier  puissent  prétcndrii  do  les  y  trou- 
bler •  .  — Entrée  des  Cumroiasaires  du  Aut  :  ils  deioan- 
dent  un  don  gratuit  de  3.O0O.Û00  de  liv.  et  7K,000  liv. 
pour  purfeotionner  lu  Canal  ». —  L'arcbevèque  de  Tou- 
louse) ,  présidenl,  représente  que  la  grèlts  &  amporlé  la 
récolte  d'an*  pertie  des  diooèaea  de  la  province,  et  que 

la  sécheresse  a  '•  uis'"  rinns  ^utri's  un.'  ^,'randft  stérl- 
lilû.  —  Octroi  du  (lu.'i  gratuit  et  des  75,000  liv.  doiiian- 
déea  pour  le  Canal.  —  Il  est  dit  que  par  erreur,  dans  le 
répartemenl  du  don  gratuit  de  lOOO,  le  diuco»e  de  Monde 
a  été  cotisé  il  148,B38  liv.  au  lii.u  qu'il  n'aurait  dû  l'être 
qu'à  1 13,528.  —  Un  syndic  général  dit  qu  il  a  obtenu 
de  la  Ciour  daa  aides  de  Montpellier  on  aj-rôt  oomlaïa- 
nant  les  agneller»  et  cbevrotlera  dsToulousu  it  pa.vur  au 
fermier  de  l'équivalent  "  un  sol  pour  rhacun  agneau 
qu'ils  ont  tué  >.  —  Les  ofliciers  des  diocèses  seront  tenus 
«  de  donner  avis  anx  commlMAtre»  principaox  de  la 
c  II 'i (I  liti' :j  ij;i'iU  .uiDnt  fait  des  Assiettes,  buit  Ji>urK 
avant  la  tenue  d'icelles,  afin  qu'ils  puisaenl  y  assister  ». 
—  ■  InrtrucUons  pour  lea  consuls  des  oommunaules,  en 
e's.'  'u'i  in  fte  l'ordonnance  de  M  l'Iiitmidant,  qui  règle  le 
quariior  d'hiver  ».  —  »  Instructions  pour  les  iiyndios  dus 
diocèses  au  sujet  du  quartier  d'hiver  ».  ~0n  demandera 
au  Roi  d'ordonner  que  par  dérogation  à  sa  déclaration  du 
14  août  lOi^l,  les  remplois  à  faire  par  les  acquéreurs  cia 
liieQB  flcclési«stiqucs  du  jirix  de  leurs  acqubilions  soient 
lUla  en  «chaude  renies  sur  la  provinco  ttt  non  sur  l'Hôtel- 
de>Villo  de  Paris.  —  Lniig  rapport  des  commissaires 
«  nommés  pour  examiner  de  quelle  luanière  la  province 
pourra  payer  le  don  gratuit  et  les  autres  despeoses  dont 
tile  «X  chargée  »;  il  y  est  dit  que  t'enlretien  des  huit 
régiments  de  milices  ruvenail  a  357,000  liv.,  «  de  la- 
quelle souiue  on  pouvoil  distraire  celle  de  69^000  liv. 
fnl  doit  provenir  d'QB  aol  d'ualanclitequl  ea  lève  tou.'^ 
)«■  «ne  «ur  lea  nouveaux  convertie    —  et  que  certaines 
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dépenses  n'avaient  pn  être  payées  parce  que  le*  syndics 

généraux  «  n'ont  pu  iMuver  jiw  l'inprunt  an  denier  de 
l'ordoutkance,  les  suuimes  nécessaires  » ...  —  Lee  députés 
en  Cour  «  prient  la  compagnie  de  remaffuer  qne  «i  dans 
1-3  n  imbro  des  choses  qu'ils  avoianl  été  chargez  de  de- 
luander,  il  y  en  a  quelqu'une  qu'ils  n'ont  paâ  obteuu,... 
c'est  que  le  «ecoars  et  l'appuy  de  Me  le  cardinal  de 
Bonxy  leur  a  manqué,  le  ministère  de  S.  E.  estant  très 
nécessaire  dans  le  Conclave  pour  les  intere^t/  de  l  Église 
et  de  l'Bttat  —  On  prèlam  incessamment  au  s'  de  Va- 
rennes,  entrepreneur  de  la  nunofaoture  de  Sapte,  les 
rw.ooo  liv.  qui  lui  avalent  été  promises,  afln  que  selon 
l'intention  du  Roi,  «  il  n'y  ayt  point  do  retardement  à  la 
fabrique  des  draps  Londres  et  à  Tutililé  que  la  concur- 
rence de  ce  commerce  avec  les  Angiols  doit  produire  ». 

—  On  fera  iiiiprinier  l'arrêt  du  Conseil  du  28  aoùî  10i)l, 
qui  déciiarge  les  communautés  de  la  province  du  droit 
de  nouvel  acquêt  qui  leur  était  demandé  à  raison  ■  des 
facultez  et  usa^^'es  dont  .  ties  joaisacnt,  il  il.-  l'.unoj'li.-s,-- 
uient  de  l'emplacement  dus  maisons  presbytérales  ».  — 
On  snppliera  de  nouveau  le  Soi,  dans  le  cahier  des  do- 
léances, de  décharger  la  province  'c  l'cn're'.ien  deux 
légicnenls  di;  dragons  etdu  quartier  U  aivi.r  jja'sjlle  sup- 
portt>,  <  pui<iqii  .'[h'  soldoye  huit  régiments  de  milioas 
pour  le  service  de  S.  M,,  et  que  d'ailleurs  elle  a  mis  sur 
pied  S4,0iXJ  hommes  dont  l'armement  cxjnstitue  les  dio- 
cèses et  cummunaate2  en  des  fi-aiz  consiilérahles  ■.  — 
Avis  sera  donné  inoessammeot  aux  facturiers  et  mar- 
chands que  <  lintention  de  S.  M.  est  que  les  Intendants 
de  Languedoc  al  d'Auvergne  et  les  inspecteurs  des  ma- 
nufttclures  fassent  cesser  la  levée  du  droit  de  marque  et 
la  visite  des  esteffln  appelées  cadix  qui  se  fiihrlqnent  en 
|i:i_\.--  ili-  (Ti'v.iijihm,  Vi-IliiV  L't  diis  f>f'  vi.>nnes...,  et  iiu'un  ne 
peut  dssi^elir  aul  réglementa  généraux  sans  en  inter- 
rompre le  débit  x.  —  On  prendra  les  sAretés  nécessaires 
av.i'.t  )t'  payer  au  i  i  iiu-  '  d'Harcourt  les  sommes  que  la 
province  a  été  condamnée  à  lui  pa^'er  en  qualité  d'béri- 
lier  de  Li  maréchale  d'Oniaiia,  •  pour  toutes  Iss  prélen- 
1if>ns  qu'il  poiirroit  avoir  a  raison  de  la  constrc  tion  lie 
la  citadelle  du  .Saiiit-ICsprit  et  des  torlUlCâtions  que  .M.  le 
mares-bal  d'Ornano  y  avoil  fait  —  Le  a'  do  Saint- 
Ililairo,  au  diucéi&e  de  Montpellier,  sera  contraint  il  payer 
les  arréraj^es  de  ses  tailles  «  dues  de  plusieurs  années  >. 

—  L'évéque  de  Salnt-Pons  se  plaint  du  s' Juin,  receveur 
de  sou  diocèse}  <  qui  »  semé  dans  le  public  no  libelle 
intitulé  ;  InstrutiUin  pour  etuas  qui  atsUterotUt  aux 
Eslati  prochains,  l  année  1691,  <i  l'examen  des  comp- 
tes qu»  ie  scUiifUc  itu  diocèse  d«  SaiiU-Pons  a  rerutu 
à  r Assiette  demtére  d»  dÊootss,  pemr  jurowwrgtf'tt 
a  parOiSBers  tuv  ptus  Os  S0,O0O  ttgres^  eherehant  à 
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nindro  l'adintiiStlnilloa  ivH.  synAie  el  ta  oondalle  des 

commissaires  onllnairtia  du  iliocèso  odieuses,  rl'oii  il  est 
wriYé  4He  plu*i«ar«  oommunautés  ont  différé  de  taire 
limpositfon  da  Isnn  t«ill«s  at  qus  maam«  plnai«ura  par- 
ticuliors  ont  r«fusù  de  payer  leurs  ((iiiite/  .  Kxiiinen 
fait  da  oetta  affaire,  ke  s' Juin  llnll  par  dùclarer  •  qu'il 
taooll  le  ayndie  pour  bonras  da  bien  et  d*lionnaar  et 
rris^aiiili'i'i'  ilflibère»  qu'il  ne  »'«ni  rien  IrouvA  devirifiii; 
dans  les  romptes  de  l'adminiiUraUDn  dud.  syndic  \i&r  la 
TMOcation  (foi  a  eaté  Ikite  aar  le  ntoolre  faailld  par  le 
8'  Juin.  Iiiy  Duy,  et  afln  que  les  coiiiinunaulez  du  diocëse 
de  Saint- Pons  n'en  ignorent,  lu  préiienln  fléllbération 
aent  imprinée  pour  eatra  attachée  aux  mandes  des  impo- 
sitions >.  —  Rapport  (reiiiarquahlp)de  l'évèquede  Rieux 
(Ant.-François  de  Berlier)  au  sujet  de  l'édit  dii  sopleinbre 
1600  et  d'un  arrèl  du  Cktnseil  du  10  juin  1001,  en  vertu 
desquels  •  divers  particuliers  de  lu  province  de  loutefua* 
lité  et  profes-sion  »  seraiant  tenus  de  payer  une  certaine 
taie  pour  obtenir  •  d'cstre  confirmez  en  lu  {H><<se8$i(>n  de 
terres  qu'on  prétend  h  voir  esté  donnéea  «n  assise  ou 
assignai  par  les  rois  prdddeeaseara  de  8.  M.  auparavant 
l'année  IbV't  n,  I.ihs  roniMi-sniri's  .ni  nom  <le!i(|unls 
parle  l'évèque  d«  Rieux*  sjsonl  fait  rapporter  le  régis • 
fmm  Cwim  BtgU  Fttmeb»  qui  est  b  la  Chambre  de» 
comptes  de  cette  ville  (MontpoIIÏLrj,  gui  contient  la  plus- 
part  de  ces  titres  d'assise,  pour  en  conooislre  la  quAlilé, 
et  aprto  avoir  esamlnd  l'bislolre  de  ce  tenpa-lii,  Ils  pon- 
volent  liirii  avec  certitude  que  la  pluspart  de  ces  terres 
n'ont  Jamais  fait  partie  du  L>oinaine  royal,  et  qu'elles 
•oBl  Tenues  par  droit  da  euaflauation  aux  aneims  Rota, 
qui  les  mit  rlonni*  cfTinnfi  il  Iftur  a  •<!«  r>u  k.s  ont  ren- 
dues à  Ceux  qui  un  avoient  cstu  <iépo.sâtkj<!ia  •  ; ...  que  c«ia 
parait  par  des  lettres  patentes  de  1259,  où  le  roi  snint 
Louis,  •  sous  le  rigne  duquel  presque  toutes  les  susd. 
terres  ont  esté  données  en  assise  >',  nprèe  avotrdit  <  Nos, 
ttcei,  in  reo'it  noslri  primordio,  ad  (errorem  dwHus 
iOipterimm  *,  pour  fidra  conOsquer  las  Iriens  des  béré- 
tiquas  albigeois  et  die  leurs  (buteurs,  «  donne  des  Ins- 
tructions pour  i->3nilre  ces  biens  aux  propriétairoi  injus- 
temant  dépouillez,  meame  ceux  des  bérétifues,  aux  fem- 
■es  et  aux  oréaniriars, ...  qooyque  sas  offleiers  eussent 
donn«'  ces  biens  en  assise; ...  qu'an  sm  plu.-i  ces  ciintlpcn- 
tlons  et  ces  realitutions  des  biens  des  hérétiques  dans 
VA  aièela  si  Moicbé  ne  dévoient  pas  surprendre  après 

rexemple  i'.''-ent  lit!  ca  qui  s'ssl  passf  i  l'isgarJ  iti^s 
biens  de  ceux  de  la  K.  P.  R.  sortis  de  France,  puisque 
apna  avoir  esté  oontaquas  an  Rogr  par  les  pramièras 
déclarations  depuis  leur  évasion,  unis  ti  son  domainf»  par 
lédit  de  janvier  1688, ...  donnez  ensuile  la  plu»  grande 
fsvtta  à  dlvun  partlevOers,  8.  M.  qui  avott  iUl  loat  cola 
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non  pa<!  en  vue  d'augmenter  son  domaine,  mais  ad  ter-- 
rorem,  suivani  la  belle  parole  et  dans  le  mesme  esprit 
que  saint  Louis,  les  a  enfln  rendus  aux  plus  procbe» 
parenis  des  fbgiUf^  par  son  édil  da  déaambre  1680;  qu'on, 
ne  peut  donc  appliquer  le  privilèt;»  de  l'inaliénabilité  à 
celle  sorte  de  biens  >,  etc.,  etc.— RAle  de»  comtaissalres 
principaux  des  Assiettes  des  diooèses,  nommés  avant  la 
fin  des  ftfrils  par  'é  iliic  N  iaillt-s  -  qui  est  obligé  do 
s'en  retourner  incessamment  à  la  Coar  ».  —  Les  députés 
en  Cour  ■  epipbiisront  teura  soins  à  raira  remettra  an 
Rreffiî  de  la  Chambre  des  comp'(«  le  M m^pellier  les 
rcKistree  qui  uni  esté  relin^^  de.s  an^'hivesi  des  sénes- 
chaussteK  da  eesta  provlnea  pour  eatra  poriax  à  Paris  «t 
qui  sont  acIuHlIeinent  dan."*  la  bibliolhèfiue  de  feu  M.  Col- 
bert  «.  A.^mbh'O  dos  trois  États  de  la  SénédiausH^^! 
do  Toulouse  jious  la  présidenre  de  l'archevêque  de  Tou- 
louse. —  Indeniniti^  accordi^o  au  baron  deCasteliiau  d'Es- 
trétefons  pour  les  terres  qui  lui  furent  prises  lorsque 
••  la  sénosrhauiiSL^e  ordonna  r|ue  li<  grand  rheniin  da  la 
poste  pour  les  villes  d'Amen  et  de  Bourdsaux  serait  trans- 
ffird  du  lieu  ob  II  estoit  i  un  autre  endroit  plus  commode, 
enire  S:iiii:-.J  ry  -  i  fas^eliiau,  oit  il  a  esié  raesmo  cons- 
truit un  pont  sur  la  rivière  de  i'Srs,  en  conséquence  du 
bail  sur  os  passé  le  :£5  jniliet  IWS  >.  —  On  vendra  tn- 
cossamraeot  au  [Hni'l  l.i  province,  qui  en  i  I'.ivh  le 
prix,  •  les  teri'es  qui  esloienl  occupéez  ey  devant  par  le 
Canal  et  qui  onl  Mté  mises  à  sec  et  sont  devenues  inutiles 
depuis  que  l'on  a  changé  en  quelques  endroits  le  cours 
dud.  Canal  pour  éviler  l&»  circuits,  ensemble  celles  qui  se 
trouveront  excMar  las  six  toisas  dabord  qui  ssrvent  à 
la  navigratron  (ntt  h-ihiçe)  dp  part  et  d'autre  rlnrl  Canal, 
iluitl  le  Hoy  il  voulu  quu  l'entreprentiur  jouit  ».  -> 
•  Pour  accélérer  le  dessablenjent  entier  du  pOrldaOatfa, 
dont  il  y  a  lieu  d'espérer  de  grands  avantages  pour  le 
commerce  »,  on  avancera  aux  enlrepreoenrs  qui  ofb-ant 
de  terminer  ce  tntvail  à  la  Ru  de  1092,  les  30,000  llv. 
qui  devaient  ne  leur  être  payées  qu'en  IMS.  —  Oa  azap 
mioora  •  ea  quel  endroit  et  de  qnalla  manière  on  psat 
construire  un  lai'iiret  au  jnirt  de  Cette  où  le  Uoy  a  con- 
senti que  les  baaliraents  qui  viennent  du  Levant  et  qui 
peuvent  estro  suspects  de  pesia,  &ssent  quarantaine 
Celte  décision  était  rendue  contre  la  vilk  I*'  Nfan^eille, 
qui  avait  prétendu  que  toute  quarantaine  devait  avoir 
lieu  dans  son  port  ;  mais  on  avait  raprésenté  an  Itot  qna 
si  cette  prétention  fêtait  acciifillie.  Celte  *  so  tmiiverott 
privé  de  tout  le  commerce  de  Levanl  «t  deviendroit  dé> 
sort  a.  -'Gl'aUlcatiiHiB  d'tasaga.  —  On  rapréssntara  k 
M.  ')r  Rnsvilleque  la  provinc»  n'a  pa.s  à  Indemniser  les 
j  particuliers  de  la  ville  de  iSaint-Ksprit  dont  le  Roi  a  fait 

I  aliattrelM  maisons,  ■  pour  pouvoir  ostendra  Isa  fbrltil- 
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catlona  <!«  1b  eftadelle,  vd  qira  tontes  Ira  annto  die  Mt 

nn  fonds  «le  12,000  liv.  ;  du:  psiro  l'inj  lnyé  aux  répa- 
rations des  places  fronUém.  sur  lequel  M.  de  Basville 
peutt  l*!!  I«l  plftiat.  aastgnar  toar  paysmant  anxd.  pmrtlcu- 
ller»  ».  —  On  f'-m  imi'rimer  ni  ilislrihii"!'  la  rl^ijinnilion 
■du  28  avril  IGQl,  défenJant  aux  créanciers  des  corumu- 
nantéa  at  des  parifcoliara  da  fUra  aaisir  Isa  basllans  de 
toute  qualité,  «  mestn«>  nnx  !:o"l("'>leurs  pour  le  p;»y'îm''nt 
àe»  impositions  »,  attendu  «qu'elle  ne  peut  estre  que  tt<  :> 
utile  aux  contribuables  paisqn'elle  leur  donna  la  moyen 
de  faire  valoir  leurs  fonds  de  terre  dans  le  temps  que  les 
impositions  sont  exlraordlnuirement  graniUta  >.  —  Rap- 
port sur  divers  édits  bursaux  portant  création  d*oftli-(>s. 
—  *  Jagaments  rendaa  i«»  Estais  me  les  impositions 
lUtes  par  les  Assiettes  des  ringt-deux  dtoeAses  de  lu  pro- 
vince en  lfl91  ».  =  Assemblée  des  troh  Étals  do  la  Séné- 
Cbaustâa  de  Oarcaosunne  aous  la  présidence  du  cardinal 
Boari.  =  Octroi.  —  1^  Itnan,  —  Bénédiclion.  —  Dépn  • 
tiaprésants* 

C.  tan.  (SofTilr*.)  —  Is-Mfe,  IW  laÊhn.  pcpîir. 

Novembre  — Janvier  1088.  —  Procès-verbaux 
des  séanoes  al  délibérations  des  Étala  da  Laognadoe  as- 
semblas par  mandement  du  roi  Louis  XIV. 

A  Pé^enas,  dans  la  chapelle  îles  Pi^nltenl»  iioirs.  du  30 
nOTembre  1662  au  ITJanvior  10;)3.  —  Président  :  le  cardi- 
nal Boiizi,  arclievwjuedeNarbonne;  vice-prH8l(l»^nt  :  l'nr- 
cbevi-que  de  Toulouse.  Commia.'sHires  du  Roi  :  César  de 
Orolée-Vlrville,  comte dePeyre,  lieutenant  général  pourle 
Roi  en  Languedoc  ;  Fnngf)is  de  Vissée,  çomte  de  Giin?t« , 
PïwiQots  da  Lagarde,  marquis  de  Obanibonnas,  Jo^ieph- 
Fran<;ols  de  Lacroix,  comte  de  Caslries,  lieuletmnt.i  de 
Boi  de  tu  province;  Lamoignon  de  Basvilie,  intendant  ; 
da  BéralMdervtlIft  et  de  Roux,  trésorlars  da  Pranee  és 
généralité:^  i Hili  u^^i'  et  Montpellici-.  —  Pîm'  lurs  iln 
comte  de  I*ej're  et  de  Baavlllo.  —  Réponse  de  l'anihevè- 
9ue  da  Touloasa  (ne  sont  que  mentionnés).  —  La  sieur 
d-  riji  npi!  rnl  in  fres  ayant  juslillé  -ii  (]ii.itité  de  tiolile  f^^'. 
iAmls  comme  rojiréseolant  du  marquis  de  Koix,  Juron 
da  La  Oardidla ,  «  Interdit  b  cause  de  aon  ludlspaallion 
de  l'iMliuiiiislration  biens,  par  sen'enc o  flu  ChAle- 

let  do  l'aris  ».  —  Rapport  favorable  .sur  U  iK>ble!i»e  'les 
S"  de  Bondely,  da  OomiMs  <le  L^uzeler^ues,  de  Nisas 
et  de  Ginestoux ,  envoyés  do  divers  barons.  —  Lettre 
du  secrétaire  d'État  Cliàloauneuf  réglant  le  nombre  des 
députés  de  cha  jii''  ()i  :lre  qui  vont  saluer  les  <'oramis- 
aaires  dn  Roi  de  la  part  des  Étais.  —  La  turvivanca 
da  la  place  da  maitra  da  musique  de  la  chapeDa  dos 
^It,  c  rempila  présantamaul  par  la    Mallot  >,  cal 
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aoeordia  an  s*  Horaao.  —  Knlrle  des  Oommissalrea  du 

Roi.  Ils  demandent  un  .!<in  Knuiiil  i]c  r?,000,0Ol  da  li> 
vres  et  75,009  liv.  pour  les  ouvrages  du  Canal.  — 
L'arebevAqua  de  Touloiisa,  (trMdent,  représente  «na 
«la  province  se  trouve  épuhr^.-»  pnr  les  malheurs  qu'elle 
a  eus  celte  année  dans  ses  récoltes,  par  les  sommes 
extraordlnairsa  qu'alla  a  MCOi<dées  b  8.  IC  depuis  la 
guerre,  et  encore  par  les  d"Ti<?  votont.ili-?»  que  la  plus- 
part  des  villes  ont  fait  cette  année  au  Hojr  ».  —  Ces  deux 
sommes  sont  accordées;  la  CanBoal  BOBlI avait  ditquA: 
«  quoyque  l'assemblée  eut  accordé  à  8.  M.  une  pMreille 
somme  de  3.000,000  livres  dans  les  trois  dernières  an- 
nées, on  devoit  ronsidf^rer  cette  demande  comme  une 
espèce  da  grftcequa  la  Roy  faieoit  à  la  province  de  sa 
contenter  d'un  pardi  secours,  dans  le  temps  que  s.  M. 
se  trouvoil  enfta^'ée  li  des  dépenses  excessives  pour  sou- 
tenir contre  tous  les  princes  de  l'Europe  une  guerre  (fOi 
luy  avolt  esté  Jusqo>ci  si  glorieuse  *.  —  Le  maninis  da 
Caylus  est  re<;u  aux  É'at^  l  oîutue  héritier  dt!  tVu  .<on 
péru,  iMron  de  Rouairoux.  —  Le  marquis  de  Calvisson, 
lieutenant  général  pour  la  Roi,  de  passage  b  Pénosa, 
prie  l'assembli'f'  ■  i1f  lf>  ilI<pHii.';Fr  <1<"  recevoir  la  dépulu- 
tion  qu'elle  lui  avoit  fait  à  l'ordinaire  »,  parce  qu'elle  ettl 
été  ta  même  que  celle  enToj>éa  a  aax  Ileotaoanla  do  Roi 
11'  nouvelle  créa'ion ,  c'est-k-dire  composée  de  deux 
m«-rabres  de  chaque  Ordre  A  quoi  it  répondu  <  que  la 
Roy  sera  sapplié  de  ne  pas  ordonner  qu'on  dépulera  Imia 
de  M«"  le!»  prélats  ^  MM.  Ie<  lieutenuntz  généraux  de  la 
province,  lorsqu'ils  ne  seront  pas  Commissaires  présidena 
|K)ur^.  M.  aux  Estatz  en  chef  ».  —  On  s'entendra  avec 
M.  de  Basville  pour  racheter  les  offices  de  syndic  et  de 
procureur  du  Roi  créée  dans  chaque  diocèse  par  édii  de 
juin  1602,  (  <  lequel  édit,  dans  le  tetnps  présent,  ne  doit 
estre  regardé  que  comme  un  secours  que  le  Roy  se  pro- 
pose de  recevoir  de  la  Unanc»  qui  proviendra  da  la  vanto 

IcmI  .  r;l  1  m  ^  'i,  lUtendu  qu'il  e^l  important  et  nécessaire 
au  bien  public  qu'ils  ne  soient  possédez  que  par  des  pai^ 
sonnes  qui  poissant  estre  conBrmées  on  desUtuées  salon 

jip'  Ii's  Assiettes  des  diocèses  seront  satisfi^ites  île  leor 
gestion  et  d«;  leur  adoiinietralion  ».  —  On  enregistrera  : 
nn  arrêt  dn  Conseil  dn  ad  septmnbM  uns  qui  déetara  qno 
•  l.i  mmmun  iiiii^  ^>  Maurlac-les-Terves,  au  diocèse  da 
Puy,  est  du  mandement  de  Pulignac  et  dans  les  lerrea 
dépandantea  da  fai  prorinoa  do  Lotvnadoc  >  at,  an  conaé» 
quencc,  non  sujolte  aux  tailles  en  Auvergne;  —  un  arrêt 
dn  H  mars  \Wi  qui  décharge  dm  arrérag«%s  des  droits 
seigneuriaux  <  les  terres  ouvertes  dans  les  guarrigues 
avant  on  après  ISdO  «.  —  Lactnre  d'un  arrêt  dn  Gonaeil 
du  16  aeptembra  1003  <  rendu  sur  loa  ménM^raa  drsaaia 
par  les  coinuisnlraa  dea  Étala  ».  Tenoor  da  cas  Inttrnc» 
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tioos  intitulée»  :  c  Mémoire  pour  le  sctndic  général  de  la 
fraviiMt  lOF  l'Mit  du  Kojr  dn  mois  da  Doromliira  IflOO, 

portant  cff-atton  d'offlcM  la  Cotir  tîn  comptes  de  Xljmt  - 
p«llier,  avec  aUribiitii>n  du  juri  JicUùn  âur  divenes  ma- 
tièrea  de  la  province  et  à  la  foule  des  suJeladeS.  M.  •. 

—  Il  «em  sursis  à  lu  construction  d'un  lazaret  &  Celte 
Jusqu'à  ce  qo'aii  été  jugée  i'in»lance  peiidatiteau  Conseil 
entre  la  province  et  la  ville  de  Marseille,  au  sujet  de  la 
qnaniitainedm  navirei  tiiipects. — l'rorogai  ion  jusq  u'au 

wplwnlire  1614  do  Infl  de  l'étape  générale  qui  devait 
finir  le  1"  mars  de  lad.  année  ,  motif  pris  de  ce  que  «  la 
TKleur  de*  denrées  qui  doit  «ervir  de  règle  pour  l'a^^u- 
diestlon  aat  «ceariTe  h  prdaant  » ,  et  qu'alors  elle  «vniit 

peiil-èlre  iliniinUH.  L;i  ii,-libéraliori  p  irlf  qu'il  es.:  iiviiiilii- 
geux  <  de  bailler  le  fuurni&siement  de  l'eslape  à  une  seule 
IMWaii»  pimt  toute  la  province  >,  qu«  cela  ■  deacbarga 
las  dioct'sL'is  de  l'obligation  il'tmitrunter  pour  payer  le 
anrlaux  des  vivres,  ce  qm  fait  à,  présent  une  fort  grande 
eoiitiddrallon,  paFce'q— leertdlldasdiocèMaaatdpulaé». 

—  On  enregistrera  l'élit  de  février  1691  <]ul  révcquc 
celui  (lt<  sejjltimbre  lO&j,  *  au  sujet  des  taxtsÀ  faiteii  i>uj' 
)■>  terres  donnéez  en  assise  uu  assignai  ».  —  Le  Roi  sera 
prié  «  d'ordonner  qu'en  conséquence  d«  l'édil  de  février 
1091  {aliàs  décembre},  le  s'  d'Esronbleaa  d'Alny,  coinle 
de  Montluc,  rentrera  en  la  iiossession  de  la  baronnie  do 
Saint'Féiix  (de  Garantan),  nonobaianl  lejogemeoi  rendu 
par  MU.  les  Gbmmiaaaf ret  do  Domaine,  le  10  février  1 088, 
qui  or  liinne  la  réunion  de  lad.  terre  ^u  Domaine,  oomme 
afant  aeté  baillée  en  assise  par  les  rojs  prédéceuenrj  de 
S.  H.  en  1810  ».  —  Batifleatton  des  eonlrats  d'emprunt 
de  la  so:iiiiio  do  50,000  liv.  prêtée  ii  la  province  par  di- 
vers <  citoyens  d'Avignon,  sur  le  pied  du, denier  18.  «nii- 
Taat  l'ordoinuiee  du  Boy  a.  —  La  trésorier  de  la  Bourse 

reprr':'  nlf-  que  lii  Jimiiiutioii  de.s  é.spt>ci!îi  dcvaiil  .ivoir 
son  efTel  au  l"  Janvier  prochain  (1609),  il  cunviondroit 
«  que  TMflealieo  s»it  fUle  des  espèces  qui  se  trouve» 
ront  dans  las  hareaux  tlo  ses  receples  au  dernier  jour 
de  décembre,  par  tel  d6&  ulXIciers  de  la  province  qui  se 
tnuvera  sur  les  lieux  ».  Délibération  conforme.  Le 
S'  Plateville,  écuyer  de  l'Académie  de  Moiilpellier,  <  sera 
averti  qu'il  peut  supprimer  ou  continuer  non  .'Académie 
■lasi  •taoDHBU  11  trouvera  k  propos,  sans  pouvoir  plus 
espérer  aucune  imUOcatioa  m.-^I\  een  payé  :  7.500  liv. 
au  greffier  de  la  Cour  des  eomples  de  Montpellier,  «  eu 
Apportant  un  certillcat  comme  quoy  il  a  remis  an  syndic 
fioérali  pour  les  communautés  de  la  province, 
lettrée  d'atMrtlssemeiit  avec  les  arreslz  de  registre  »  ;  — 
aO,000  liv.  pour  obtenir  la  suppression  par  i^dit,  dans 
toute  l'étendue  de  la  province,  «  des  offices  des  jurez 
«Iran  feriemoMat  «Ideeaatm  erlepiliil»».;  — 
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100,000  llv.  pour  la  suppression  <  des  ofll  ces  de  ooor  liera, 
gourmets  et  commissionnaires  des  vins    — 2TO,O0OUt. 

•  pnur  (ibtiTifr  du  la  Itynîé  de  S.  M.  la  révocation  de  son 
«dit  lit'  oréaSiiiu  d&>  odioe»  de  scindKi  et  grefilers  des 
diocèses  de  la  province  •.  =:  Assemblée  des  trois  États 

de  la  Sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  |)ré.sideni:e  de  > 
l'archevêque  de  Toulouse.  —  A  la  prière  du  S'  de  Boyer, 
syndic,  générai  de  la  Séné.iliaUKiée,  l'assemblée  nomuM 
son  tlls,  3.-t.  ds  Bojer,  à  la  survivance  de  sa  obarge.  — 
Rapport  sur  les  Chemins  du  diocèse  de  Toulouse  ;  ■  celuy 
qui  conduit  de  Toulouse  à  Montauban  s'ostant  rendu  très 
mauvais  par  les  fréquentes  inondations  ds  la  rivière  de 
Lera...,  on  a  repris  l'ancien  cbenfn  qui  passe  par  le  lien 
de  BrORuiAr.'.i  ».  —  L'entretien  de  0,000 c.innr-s  Je  pavrâ 
dans  le  diocèse  de  Toulouse  pour  l'année  entière  IO08 
«  coustera  1,960  Hv.  k  raison  de  trois  sole  ta  canne  lon- 
gue qui  est  composée  de  4  ;innp>  rarrées  dans  sa  lar- 
geur». =  4  Le  Hoy  n'ayant  pas  accepté  l'orCre  de 
B0,000  Ifr.  que  les  Bfetati  luf  avdfflit  (Ut  pour  micheler 
r.p  qui  roMc  a  lorer  îles  char^ev  dw  procureur  do  Roy 
dans  certdiaisa  œnicuunuutuj',  • ,  il  t»st  accordé  75,000  iiv. 

—  Jugements  rendus  par  les  États  sur  les  imposltiana 
fuites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  on  ~  Asaem» 
blée  des  trois  Étals  de  la  .Sénéchaussée  de  C.ircassonne 
sous  la  présidence  du  cardinal  Bonsî.  =  «  Pour  augmen» 
1er  les  manufactures  de  sojo  qui  se  font  dans  la  pro- 
vince •,  outre  les  pépinières  de  niArlers  de  Toulouse  et 
de  Saint-Chinian,  il  en  sera  établi  de  nouvelles  dans  las 
diocèse»  d'Uzéa,  Castres,  Montpellier,  Nisnes  el  Alais  ».  . 

—  Il  sera  pourvu  aux  réparations  du  chemin  qui  eondoit 
depuis  le  bois  de  l'iquemour.' ju>;q'j';<u  C  uin!  a  pour  faci- 
liter le  charrojr ,  des  bois  qui  doivent  servir  pour  les 
vaisseaux  du  Roy  ».  ~  Rapport  de  l'évéqoede  Rleux  an 
nom  iliî  <-ninmls<aires  qui  avalent  ^ti^  ch;i.r;;i''s  irexu;iiiner 

•  ce  qui  pouvoit  estre  contraire  aux  droits  et  libériez  de 
la  proTluee  dans  deux  édita  donnes  au  mois  d'aoust  der- 
nier (169?);  l'un  desquels  confirme  tous  ;<;s  possesseurs 
des  lierilttges  en  i"r<tjiC-iUleu  dan»  leur  frj,iiGljis«,  et  l'au- 
tre tous  les  roturiers  possédant  des  (lefs  et  biens  nobles 
dans  l'affranchissement  du  droit  de  franc  flef».  Il  y  est 
dit  :  <  qu'il  n'y  avoit  d'autre  di((8renoe  entre  le  franc- 
alleu  roturier  et  le  franc-alleu  noble,  qu'en  c«  que  le 
roturier  eatoiteiOet  h  la  taille,  et  que  le  noble  en  estcit 
exempt  k.  —  On  enregistrera  les  provisions  expédiées 
au  comte  de  (iangt  s  «  |k:pu!*  ia  cliurgc  ilo  li'juti'nanl  de 
Roy  dans  la  province,  au  département  des  diocèses  de 
Salnt-Fapoul,  Careassonne,  Lavaur  et  Alby  ».  —  <  Lsu 
Estatz  ayant  obtenu  de  la  bonté  du  Roy  la  révor.itiun  de 
plusieurs  édilx  qui  esloienl  contraires  aux  usages  de  la 
province,  et  cooaidéraat  que  S.  K,  aufolt  pu  retirer  un* 
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ihiuMi  d6  rtzéenlîon  d»  ceaz  qui  avoient  etU  renia» 

pour  le  général  ilu  myaunie,  |>o(ir  luy  ay.lor  à  soutenir 
1m  grandes  despeues  de  celle  guerre,  ils  ont  til>ér&- 
lement  «l  gratultereont  accordé  h  S.  M.  ift  somma  de 
200,000  liv.  ».  -  »  I,r.i0.0:i0  llv.hqiuiy  m  iri'i'nt  le» 
desp^nseitextraordiiiiiireâ-le  la  (trésanteaitiioe  i>,8l!l,500 
liv.  leront  payées  par  Imposilion,  el618.S0Ollv.  au  m»f«n 
(l'eriipruiilsqul  sai-ont  fnifs  par  I;i  province,  les  vinKt-<leux 
diocèses  et  ta  ville  de  Toulouse.  —  ludeuiiiilé»  accordées 
à  divers  parllciiliars  dont  las  terpsa  ou  las  numlins 
avaient  été  enilommagè^  «  par  les  trav:iu\  faits  pour  la 
navigation  du  C.in;il  —  Sur  le  raiiport  iIl>s  r-ominiitsai- 
raa  dsa  tnanuftictures,  rassemblée  rléil bore  :  tquela  ma- 
nuracture  de  Saple  sera  baillée  à  la  veuve  du  feu  aleur 
Nool  <lo  Varcnnes  et  an  sieur  Pierra  de  Varsnnes,  son 
frère.  '  un,-  le  Roi  sera  prié  de  diminuer  le  loyerdes  M- 
tiiDent«  de  la  manolkelura  de  Olermont  *  mesme  au  des- 
sous de  4400  llv..  qui  ««t  la  srnnme  h  laquelle  lesd. 
loyers  avoient  est''  ir^imir/.  |>.ir  M  d'Agucsseau  »  ;  et 
«  reconnaissant  qu'il  n'y  aroit  rien  de  plus  avantageux 
à  la  province  que  la  travail  dss  manufactures  pour  l'en' 
tretien  des  pauvres  et  pour  éviter  lu  meiidicilé  «,  elle 
accarde  0  liv.  par  pièce  de  drap  au  s' Oaja,  inarebaad  de 
Carcassonne,  qui  avait  offert  «  de  Mrs  Jusques  k  tn^ 

Ou  (jU.il  r-  conts  {lU-ro:^  rlf  ilr:^ps  i^ms  l.i  ville  de  N;irlionnp, 
pourvu  que  pour  faire  cet  cstablisaeiiient  qui  hiy  cuûte- 
roit  beaucoup,  la  pravlnce  vunldt  bien  luy  accorder  • 
f]ue1qu'encouragement-  —  La  ijualité  d'architecte  do  la 
province  est  accordée  au  s'  r>»uviller,  archit«»cte  du  Roi, 
qui  «  prolesta  qu'il  se  contentera  du  seul  honneur  qu'on 
loi  fait,  sans  pouvoir  jamais  prétendre  iiuruna  gages  ni 
npiminlemeniz  ».— firatiflcalions  d'usage.  —  Vérification 
faite  des  caisses  du  trésorier  de  la  Bourse  •  ii  l'occasion 
de  la  diminution  des  espèces  <]ui  a  esté  (aile  le  premier 
Jour  de  l'an    il  est  trouvé  qu'il  y  avait  dans  Pone,  «en 

louis  d'or  et  en  écus,  158,270  liv.  12  soix  qui  perdoicrtt 
8,200  (iv.  10s.,  et  dans  l'antre 2i28,686 liv.  10  s.  3  d.,qni, 
perdoleot  4,241  llv.  18  s.  Ces  deux  sommes  seront  payées 
au  trésorier.  — lîole  des  commissuiri  s  principaux  des  As- 
sielles  nommés  par  le  coule  de  [>eyre-Moabrelon,  liso- 
tan&nt  sénéral  de  la  provlnoa.  —  Oelroi.  —  TtDêtm. 
^  Bénédiction.  —  Députés  présenta. 

G  im.  <Bi«IMn.)  —  UMOt,  IS»  hiiUtal*,  ^plir. 

Novembre  t4i98-Jaiivîer  IS!!*!.  —  Procès- verbaux 
des  séances  et  délibérations  des  iîiats  de  I^angnedoe  as- 
semblés par  mandement  du  roi  Louis  XIV. 

ANarbonne,  d&ns  la  grande  aalle  de  l'Hdtet  de  ville,  du 
19  novembre  1603  m  ttjnnvler  1604. 1>rMdent  i  le  car- 
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dinal  Bonii,  archevêque  4e  Narbonno;  vlce-pi^deot  : 

l'an'hevéquf  il>'  T  iiili»>i>-o.  (''iitmiiissaires  .lu  Roi  ;  le 
marquis  de  Cauvisson,  lieiltenant  général  pour  le  Roij 
Je  marquis  de  Villeneuve,  le  marqnie  de  La  Fkra,  te  mar- 
quis lie  Montpi'/,it,  li.'ulriiàfits  il'  Riii  ;  L.iiiii>î(;rion  <la 
Baavilie,  intendant;  Antoine  Cliauvean  et  Louis  de 
Peeennes,  trésoriers  de  Franua  és  généralités  de  HodlooiO 
et  de  ^fontpellier.  —  Le-  iliscn^ir^  île  MM.  rie  Cauvisson 
si  de  Banv  ille,  et  la  réponse  Me  rarchevè|uede  Toulouse 
ne  sool  quA  mentionnée.  —  Lu  aF  Doidier  est  reçu  «ohum 
envoyé  du  cardinal  Bonzi  pour  la  Itaronnift  rte  Clermont, 
attendu  que  <<  en  vertu  d'un  testament  du  5  juiu  IQOS, 
S.  E.  KucaVIe  à  tous  les  droitz  de  feu  M.  le  comte  deCier> 
mont  1.  —  Le  mnrquis  de  Paget  ayant  Justillé  de  sa  no- 
blesse, esit  re<;ii  en  qualité  de  curateur  de  la  personne  et 
des  biens  du  marquis  de  Fnix^  baron  de  La  Qardiolle.  — 
Rapport  favorable  sur  la  noblesse  des  s»  Christophe 
Depont,  sénéchal  du  duché  de  Joyeuse,  de  Puibusque  de 
Pauliac,  de  Passamar  de  V'alserre,  envoyés  lie  ilivers 
barons.  —  Il  sera  imprimé  cent  exemplaires  des  règle- 
ments des  fbtats  «  pour  eetre  distribuas  h  ceux  de  MM.  les 
(Ihijiiî.  X  qui  désirent  flVn  avuir  une  plus  p«rtic;iliére 
connoissaaoe  •.  —  Entrée  des  Commissaires  du  Boi  :  ils 
dennandent  un  don  grolult  de  troie  ntiUone  de  llv., 
iS.OOf)  liv.  «  pour  dft-i  despenses  extraordinaires  et  '75,0(N) 
liv.  pour  le»  ouvrages  du  Canal.  —  L«  président  «  re- 
présente llmpuissanee  en  laquelle  oella  province  ae 
friinvc  [-.nr  lu  «îlérililé  des  récoltes  ft  par  !w  snmmes 
qu'oliea  fourni  pour  le  service  de  S.  M.  qui  uni  totale- 
ment épuisé  ses  forces  et  son  cré<lit  ».  —  Ces  trois  soni- 
iiios  sont  accordées.  —  Le  trésorier  de  la  Bourse  s'engage 
il  faire  l'avance  du  don  gratuit  moyennant  2  'U,  «  comme 
l'annéo  ilerniére,  quoy  que  l'argent  soit  préâentement 
beauolup  pins  cher  sur  la  place  qu'il  ne  l'a  esté  •.  —  Il 
est  rapporté  que  le  mar.juls  de  Rsbl,  l^n  des  députés 
li'is  États  il  la  Cour  avait  été  tué  iirlorieusement  à  la 
bataille  de  Nerwlnde.  —  On  enregistrera  lee  provisions 
aecordéet  au  marquis  de  yillenenve  de  la  charge  de 

lieut''(i  itil  i!e  Roi  ,111  iI''p,ir'.t'inHiil  ries  <lio:'t"se.s  ilt;  N'ar- 

bonnc,  Béziers  et  .Vgde  •  à  la  réserve  du  port  de  Cette  et 
de  ses  forle  ».  —  On  examinent  la  dépense  >  que  In  pro* 
viii.  c-  a  fait  :t  roi  casîoii  do  1500  mulets  que  quelques 
diocèses  <int  fourni  pour  servir  k  l'armée  du  Roy  en 
Piedmont  Sur  i'nvia  qui  eat  donné  k  rasaaoahléeqqs 
le  maréchal  de  Catinat  renvoie  ces  mulets  en  Lanptiedoc 
"  et  qu'ils  i'ont  en  marche,  elle  députe  le  s'  Dumular  pour 
aller  à  Valence  pour  les  recevoir  •.  —  800  liv.  SMlt 
accordées  <  au  P.  Benoit,  Jacobin,  qui  a  présenté  aux 
Eslatz  nn  livre  qu'il  leur  a  dédié  conlenant  VHiiMre 
éêlavlê  deêoM  IkniU$iltitê,..  en  deux  petite  volnned. 
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Et  néanmoins  à  l'avenir,  les  Estutz  ne  recevront  |)lus 
Im  lifres  qui  pourroient  leur  estre  d^ili^z  si  on  n'en  a 
obtenu  d'eux  la  parmiaskin  et  si  tels  livrer  n'iml  wté 
préalablement  examinez  par  des  eoinmissaires  de  celte 
aiaanblée  >.  -  -  On  priera  l'intendunt  de  défiendr»  le 
Imnaport  Wte  hors  de  I&  proTinoe,  atleado  qu*  *  par 
la  vMfleation  qui  iri«nt  d'est»  fofta  dans  ehaeiiiie  d«a 
villes  et  lieux  de  la  province,  de  la  quantité  des  grains 
qui  J  eelf  il  a  esté  reconoo  que  dans  la  pluspart  desd. 
lieux  les  habitants  ont  fc  peine  racueiliy  la  semence  et 
qu'aux  autres  il  n'y  en  a  pas  sufflsaraniHnt  pour  Oiire 
snlnister  les  peuples  — Teneur  d'un  «Jugement  rendu 
au  banaa  de  la  Jnrisdletion  eonlentiense  des  Estais  entra 
daino  Anne  de  Longueval,  v»'uve  du  marquis  di:  Sene- 
terre,  et  Charles  de  Lia  Farge,  mcereur  du  pays  do  Viva- 
na  ■.  Os  Jngemant  tIs«  ■  on  arrat  dn  9  avril  1631  par 
teqijpl  Ifts  hnrotts  ûf^  tour  fi'.i  Vivarez  sont  maintenu-!  au 
droit  de  présider  aux  Ariettes  du  pays,  avec  le  facluui 
Mt  à  leur  reqaaaia  ooolre  le  s' évssqae  de  ViTiera  ».  — 
Pouvoir  donni^  nnx  srn  ln-s  généraux  de  subsliluer  ilans 
la  ville  et  comial  li  Avijju  *n  et  |irinci|iauté  d'Orange  une 
panonw  «  pour  fiiire  les  empruntz  dont  ils  ont  esté 
ckartesou  poamat  l'eatra  à  l'avenir  par.dse  déUbéra- 
Uom  d«  cette  compagnie  ».  —  On  achètera  l'année  pro- 
cbaiiiedans  le  Haut-Languedor;  du  pastel  des  deux  der- 
niirea  cueillettes  qui  se  ftmt  aprte  le  mob  de  aeptsmbr«, 
•  la  quantité  qui  sera  aéeessaira,  pour  un  easay  qu'on 
fera  fuire  j.ar  des  teinturiers  dan«s  le»  villes  de  Ti  tus.;', 
Carcasaonne  et  Niâmes  >,  afin  de  vérifier  si  comme  le 
prétendent  «  les  tnarehande  qui  eonnolesent  l'afTet  du 
pnstoi.  il  n'y  ^  ipie  eluy  ilt's  iiiiulrci  [/remières  cueil- 
lettes qui  soit  bon  et  si  coluy  de»  deux  dernières  m  vaut 
rien  a.  —  La  province  prend  à  sa  ohargn,  selon  le  désir 
du  Roi,  «  la  fourniture  de  la  poudre  «l  des  boulets  et  les 
appointemens  dea  canonior»  de  la  batterie  que  S.  M.  a 
lUt  eoluiruife  au  port  de  Celte  «stiiiiée  9J0gl  llv.  par 
|p  s'  fin'hfttur ,  rominissairn  provint-lal  d'artiUflrfi'  pu 
Lanijueiluc,  et  la  dépense  de  construction  «  d'une  iim- 
raiile  en  manière  de  redan,  avec  terras«emont,  barrière 
et  porte,  pour  empêcher  que  le  port  de  Cette  ne  fût  exposé 
h  estre  bruslé  par  les  ennemis  qui  pr>urrui«nt  descendre 
au  vii'ux  môle  et  entrer  dans  le  lieu  sans  trouver  aucun 
obstacle  ».  —  Rapport  (iotéressant)  des  commissaires 
qui  avaient  été  nommés  pour  ><  liquider  la  dépense  dos 
1,500  mulets  quH  l,i  ])r<tvlrice  a  esté  obligée  de  l'iuriiir 
pour  l'armée  de  Piedmont  »,  lail.  dépense  montant  h, 
864,719  Ht.  16  s.  8  d.  :  u  Tavls  de  MM.  lea  oomntosalrae 
sera  exécuté  en  fous  ses  chefs,  et  le-^  ?oriira>'s  ai/.'ttrJf'es 
pour  le  payement  tant  des  mulets  qui  sont  morts  et  du  | 
lonafa  et  moiiM'valaardaoeax  qui  ont  salé  randmiim  I 
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pu  :j  l'avoine,  sars  et  les  cordes  seront  payées  aux 
communaulez et  partioulianqniontfbornlleed. moletSi. 

—  «  Dans  la  vue  de  m*!ttre  en  commerce  les  laines  du 
pays  et  d'occuper  les  pauvr«t  t,  le^  piiats  promettent  de 
payer  à  des  marchands  qui  pro|»ihjcnt  d'établir  dans  les 
diocèses  d»  Solnt-Papoul»  Mirepoiz.  Rieux  et  Alei,  des 
manuthelures  de  draps,  •  appelez  vinfftqttalfains , 
hayelles  Dalconcher,  i|ui  ont  un  grand  débit  en  Es- 
pagne, Mrgûs  de  LonOres  dont  les  laines  seroiant  flléoa 
k  la  main  «.  4,  6  et  6  liv.  par  pièce  de  drap,  pendant 
six  a'is,  L-u  {iri:-naiit  n<^antmoins  les  pré>'autions  néces' 
saires  pour  éviter  les  fraudes  que  les  faotoriera  pour- 
roient commettre  sur  b  quantité  de  pièces  qu'ils  s'obli- 
gent (lf>  fHl.flqut-r  >.  —  Pi'lib'TatiDii  qui  |i<itifvoit  aa 
paiement  de  ce  qui  doit  être  fourni  au  régiment  de  cava* 
leria  da  Narboniie  et  an  régiment  de  dragow  de  Seneo- 
ii^TTP  "  qui  sont  destinez  ptjur  esire  en  ijuartiLir  il'liiver 
dans  U  province  la  présente  année  ».  —  on  fera  rendre 
il  M.  de  Bozons,  iotandant  de  Qolenne,  une  letlr«  d» 
M  df(  Pontchartrain,  «  par  laquelle  il  luy  mar que  que 
comme  los  arrostz  de  1685  permettent  p^r  inivision 
aux  habtians  de  Languedoc  de  se  survir  de  telles  futail* 
les  qu'ils  voudront  pour  faciliter  le  débit  de  leurs  vins, 
il  dott  bire  entendre  aux  Jurate  de  la  ville  de  Bordeaux 
que  l'inti'ntion  de  S,  M.  est  que  les  chcstis  s'exécuteront 
sur  oe  pi)^!!  là  jusqu'à  nouvel  onlro,...  et  que  la  s'da 
Besons  em[doye  pour  cela  tout  le  pouvoir  et  l'autorité 
([uû  aon  caractère  luy  donne  ».  =  As^nerablée  d«s  trois 
Etals  de  la  Sénéchaussée  de  Toulouse  su  us  la  présidence 
da  l'ardievéqae  de  Toulouse.  —  Il  sera  fait  fonds  par 
impositions  de  ll.^^OO  i;v,  qui  seront  employées  pnrlie  ù 
l'entretien  des  pavés,  partie  aux  réparations  des  chemins 
qnt  seront  Jugéea  être  tes  plus  nrgenlas.  =:  Assembléa 
des  trois  ftlals  de  la  Séni't  hauss«H  de  Oarcassonne  sous 
la  présidence  du  cardinal  Bonzi.  =  Le  bail  de  la  ferme 
da  l'équivalent  est  adjugé  an  Donadieu  pour  six 
années,  an  prix  de  314,000  liv.  par  an.  —  Le  pr^t  de 
80,000  liv.  puur  dix  ans,  sans  intérêt,  fait  par  les  États 
en  janvier  1093,  au  ft-u  s'  Ma^i,  tntreprenuur  de  la  ma- 
nufacture de  draps  dits  Londres,  établie  à  Saint-Chi- 
nian,  sera  continué  à  ses  héritiers,  pouvu  que  le  s'  de 
Pennantier*  veuille  cautionner  solidairement  poureox  », 

—  L'entrepreneur  du  dessablement  du  port  de  Cette 
ayant  fkit  savoir  <  qu'il  avoit  mis  ce  traviril  dans  sa  per- 
fection 1,  il  estd*51ili*^r  '  que  <!e»  députés  Aea  tnds  Ordres 
et  les  offlciers  de  la  province  «se  porteront  sur  les  lieux 
pour  eslre  présenls  k  la  sonde  qui  sera  Mte  dud.  pwt 
pur  couK  ^  i|ui  li3  Iî<iy  en  aura  il"nnô  r..m[r;ission,  et  il  la 
réception  desd.  ouvrages,  s'il  y  eschoit  ».  —  Approbatiwt 
de  contrats  passés  avec  divers  particallers  de  Saint- 
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Laniwit-la-lteaiitflr,  NimM,  le  P117,  «le.,  ptnir  ta  fbnr- 

nitare  en  cinq  ans  'If.  1  i2,000  pieds  de  mûrier.*,  à  2  s:  ! 
4  deniers  l'on.  —  Il  sera  établi  des  pépinières  de  mûriers 
dans  les  lerriWre»  des  tJIIm  de  Cuiras ,  Pésena»,  Cler- 
mont  et  dans  le  Vivarals  «  afin  de  parvenir  h  au«;montar 
le  commerce  des  soyes  dans  la  proviac«  et  l<3  travail 
4«  coMViSieliiraa  ».  —  Rap^tMrt  des  comtnfmIrH  nom» 
més  pour  examiner  îa  fifrianda  faite  aux  Jïtals  de  )a  part 
du  Boi  «  concernant  rafrr.inchisseinent  <\n  100,000  liv. 
inran  dcA  Impo-silinn»  qui  sa  funt  dans  lu  province  pour 
une  flnanea  sur  la  pied  da  denier  12  »,  en  exécution  de 
rédit  d'aoAt  et  de  le  dteleratlon  du  20  novembre  1093. 
Les  Riais  »  entreront  dans  cette  affaire  en  se  subrogeant 
M  treilsnt,  paiaiiie  S.  M.  le  désira,  on  fera  un  traité 
eTec  MM.  las  Cummfasairea  du  Roy,  par  lequel  on  con- 
viendrn  de  toutes  les  c-inditlons  qui  sont  a  observer  pour 
rinléresl  de  la  province  et  celai  des  communauté  :  par 
«zprez  il  sera  stltmlé  que  le  somma  de  100.(X)9  Ut.  qui 

doit  -Servir  f  unis  y>'mr  leil.  .■ilTraiichiS.semenl  sera  iti-;- 
traite  chaque  ann^e  de  In  commission  des  tailles  pour 
estre  eotplo jée  dans  le  département  des  debles  «t  affiairea 
de  la  province;  —  pouvoir  .limm^  ;i)ix  sy-irli'x  rr^ni'- 
raux  de  passer  des  c'<ntr<ils  en  laveur  des  piirltculierg 
qui  se  prîaanteront  pour  affintnehlr  leurs  biens;  lesquels 
s_vndl«""<  généraux  enverront  dos  instructions  dan»  les 
villes  et  coramunaulHz,  où  il  sera  marqué  que  ceux  qui 
seront  arrrannhi.s  doivent  payer  les  sontmes  pour  le»» 
quelles  ils  sont  cottlsez  tous  les  an*  pour  raison  de  leurs 
besHant ,  rnmpoit  lucratif  et  dfs  Industries  ».  —  Texte 
du  traité  fait  avec  les  Commissaires  do  Roi  le  SO  Janvier 
1004.  —  c  Le  don  gratuit  sera  imposé  ooatwe  les  annâes 
préeédenlns,  déduction  fiiits  dn  prix  de  Ta  ferme  de 
réquiviilf-nl  app.irtcnuiit  ;i  la  provuire  k  .  —  On  fer,)  \"v\''' 
sorte  d'instances  pour  aider  les  possesseurs  des  Iles  do 
RbAne  k  obtenir  la  déeharg»  de*  taxes  ordonnées  sur 
eux  |»arédit  ds scptotiibrc  Ifim.  —  rtr.ilitli  iiiions d'usa^w. 
—  Selon  l'avis  de  M.  de  Basvillc,  les  Etats  >  entrant  dans 
l'aflblre  de  l'édil  de  murs  1008,  qui  déAnd  h  toolsa  par* 
8onnf-s  do  lover  hôfollerie,  auberge,  loger  en  charabri^ 
garnie ,  traiter,  donner  à  manger  en  gargotle  sans  avoir 
pria  daS.  H.  Isitras  da  psralaalon  et  e^  •  pour  évllar 
les  frais  r;nl  poiirr.ifent  astre  fait.?  ,in\  rprî <-■  va bff!!  sui- 
vant les  rôle-s  qui  ont  lalé  a.rrL'5tez  au  O.iiisi-il  :jui  ra- 
VJannent  k  G60,0(X)  liv.  Ils  acceptent  l'olTre  que  Basville 
irVait  ordre  de  leur  (kire  •  de  subroger  la  provinco  an 
traitant  moyennant  220.000  liv.  —  Bsil  pour  trois  ans  de 
la  fourniture  de  l'étape  générale  de  la  province.  Les 
l^tats  s'SQgagent  k  avancer  100,000  liv.  à  l'a^ludicataira, 
«  aana  alaatimlns  qu'il  puisse  sa  dispansar  da  ftira  lad. 
•nndlan,  «u«nd  nlna  I»  provines  ua  troiTaraii  pat 
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oelte  soaine  pour  la  luy  prêter  ».  —  On  demandera  a« 

Roi  pour  les  ville?:  lieux  dp  !  i  IlLrnn  i]rs  .'Lipcs  «  la 
faculté  de  faire  faire  des  casernes  ou  de  destiner  dae 
naisoos  parifeollérea  dans  tasquelles  les  troupes  puis- 
sent estre  logéez  lorsqu'elles  passt-ront  ».  —  Teneur 
d'un  mémoire  k  l'appui  de  celte  demande.  —  Jugement 
des  fttats  sur  les  Impoailfans  faites  dans  le*  Assiettes  des 
diocèses  pour  l'année  16î>9  —  Rolo  des  cummissaires 
prinripaux  des  Assicll(>s  n  munés  par  le  marquis  de 
Cauvisson,  lieuleniint  U'i  '  '>1-  —  Octroi.  —  TtHetUH. 
—  Bénédiction.  —  Députés  pi^sents. 

Ç.  tS3S.  ««liiln.)    Ia««ii,  itt  haHlMi»  fKftu. 

Novembre  IMM—  Janvier  MWB.  —  Procès- verbaux 

des  s/'ances  el  délibérations  des  Etats  de  Langueilo-  as- 
semblés par  mandement  du  roi  Louis  XIV  à  Narboane, 
dans  la  grande  salle  de  IliAtel  de  vllte,  du  SB  novem- 
lirv  1091  an  10Janvi»^r  lOtS.  —  rr,'sl,,i,>nl ,  le  .■.•irain.il 
B-inzi  ;  vice-président,  l'archevêque  de  Toulouse.  Com- 
missaires du  Roi  :  le  eomie  du  Roure,  lieutenant  général 
priur  le  R'd;  Lamoiirn''n  do  B.Tsville.  intendant;  Char- 
ron «t  de  R';ucb,  tré^ioriers  de  France,  è»  généralités  de 
Toalonse  et  de  Montpellier.  —  Discours  du  oomta  du 
Roure,  dn  Basville.  répimsie  de  l'arrbevèque  de  Tou- 
louse (no  sont  que  mentionné^t).  —  Lecture  do  lettre  pa- 
tentes >  données  en  janvier  1691  on  conséquence  de  la 
bulle  de  N.  S.  P.  le  pape  innocent  XII  portant  érection 
det'évéché  d'Alais».  —  Texte  d'une  lettre  du  Roi  aux 
États  :  •  ayant  considéré  l'esleniluo  du  diocèse  dsNismas, 
le  grand  nombre  de  peuples  qui  y  estoit  et  partfculiéN* 
ment  de  nouveaux  convertis  h  la  religion  catbolique,  et  la 
dît'l  uilé  qu'ils  fussent  tous  sufn.^mmenl  inslriiils  el 
secourus  par  les  soins  du  seul  évesqae  de  Niâmes...,  nous 
avons  cru  qu'il  ne  pouvoit  rien  estre  flilt  de  plus  b  pnv 

po-j  que  (îi^  divisri'  ent  évesché,  piïur  f  ■nner  -le  la  pitrtiu 
qui  un  seroit  distraile  un  nouveau  diocèse  dont  le  siège 
épiseopal  saroit  à  Alals  «...  Il  tOnnteqa'na*  déclaré  qna 
le  s'  ilo  Sanlx,  premier  êvesque  d'.\!ai«  sur  nostre  nomi- 
nation *  el  ses  successeurs  «  Jouiront  de  toutes  les  atlri- 
batioM  et  avantages  dont  JouiaaenI  les  autr«  évesquaa 
de  f.anfMKMloc,  mesme  de  l'entrée  aux  Estatsde  lad.  pro- 
vince et  Assiette  dud,  diocèse  »...  —  Lecture  de  lettres 
patentes  de  Juin  lOlM  portant  chiation  da  ta  baronnio  de 
Tornac  dans  le  nouveau  dlocte*  d'AIais  an  Hsveur  da 
M .  de  La  Pare-Tomae,  avee  droit  d'entrée  aux  États  et  à 
l'Assiette.  —  Réception  aux  Ktats  du  comte  de  Tournel 
comme  béritier  de  son  frère  Alexandre  Onério  de  CbA- 
taaaneiif,  marquis  da  Tourne],  l'un  da*  barou  de  toar  da 
àértodaa,  at  du  comte  da  OalTlsaon,  possesseur  de  fat 
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bnmnnie  (ipÇalvlason.en  vertu  d'ane  donation  entre  vifa 
à  lui  par  le  luurquU,  son  frérv.  —  Rapports  favo- 
rables sur  la  noblflsse  lies  s"  de  Montes  imeii,  île  Lade- 
Tèze,  de  La  Salle  de  Le«tèt«nie.  «ovoyés  d«  divers  ]>a- 
naa.  —  Onenrefristrara  1m  lettres  patentes  d'éraellon  de 
PAvêché  d'Alals  et  l'on  procédera  •  à  la  réception  du  soi- 
gnear  6ve!K]ue,  afln  que  ce  nouveau  diocèse  ne  demeure 
pas  ;  iu^  longtemps  privé  deU  protection  de  ton  ivae- 
que  diitn  cette  assemblée»,  ■H  '.es  leCres  patentes  «le 
Juin  10O4  ■  par  lesquelles  S.  M.,  pour  rendre  le  nombre 
de  MM.  les  barons  igm\  k  tstàni  de  Ull.  Isa  étresquea,  a 
érigé  la  terre  ite  Tor:i a:  en  Larunnie  ..  —  Il  est  rapporté 
que  le  marquis  do  La  Faro  •  avoit  prouvé  la  noblesse  de 
w  maison  de  qaitm  générattona,  en  remontant  Juqv'fc 

Raymond  I"-fnri  vlvoil  iliiuzième  slèflo  •.  ~  Rap- 

port favoi"ablo  sur  la  noblesse  du  s'  Boyar  Vi!i.u>t<an, 
envoyé  dn  baron  de  Oangee.  —  Entrée  de»  Commissaires 
duRol  :  il»  demandent  un  don  gratuit  de  3,000,000 de  II v. 
et  75,000  liv.  «  pour  achever  ce  qui  reste  à  faire  au  port 
éaOelte.  »  —  Le  don  gratuit  est  accordé.  —  Les  75,000  llr. 
aoGordées  l'année  dernière  pour  le  canal  des  deux  mfln« 
a  desquelles  11  n'a  pas  esté  fait  ftmds  attendu  que  les  oo- 
vnges  dnd.  canal  esloient  entièrement  achevez,  seront 
«mployeez  cette  année  au  creusetnenlducaDal  de  l'estang 
de  Tau  qui  communique  au  port  deCstle  —  Les  6tats 
consentent  a  ce  que  le  s'  Thomas  Barlhe.  (lis  du  feu 
a'  Barlbe,  entrepreneur  de  U  maanfocinre  de  Clermont, 
•  continue  de  iraTalller  à  lad.  manvraelure  ponr  le  temps 
qui  reste  des  huit  ui.,k<  <  lu  bail  ».  —  Il  est  rapporté 
■  que  8.  M.  ajant  ordonné  qu'il  aeroit  lait  un  détache- 
ment de  1,600  hommes  des  milice*  de  la  prorinoe  pour 
atlfi- st  rvtr  en  Roussillon  pendant  la  campapnt»  .  ,  il  n'pn 
estoitrevenuque-lOOtlesurplus  estant  mort  ou  estant  res- 
te» malades  dans  les  hospltaux....  et  que  S.  M.  déslroit 
qu'il  fut  fait  une  Tinir.pHe  levée  pour  remplacer  les 
1,200  bom mes  qui  manquent  >.  «  Surquoy  il  a  esté  du- 
libéré  que  M.  île  Baaville  sera  prié  dVxcHpter  dans  l(>s 
ordres  qu'il  .id  résidera  ans  commnoautez  les  (kmiiies  où 
il  n'y  aura  qu'un  fils  qui  sera  nécessaire  pour  l'entretien 
de  ses  père  et  mère  ou  pnur  lu  culture  dM  terres;  d'or- 
donner ijue  les  soldais  des  milices  de  bourgeoisie  pour- 
ront astre  enrolles  ponr  lad.  recrue  pourvu  qoeeesidt 
volontairement  ;  qu'il  sera  payé  par  les  consuls  des  coin- 
fflonaoles  à  cbacua  des  soldats  qui  s'enrollera  volon- 
lalrement  90  Itv.,  et  20  Kv.  a  cliacun  de  ceux  qui  seront 

pris  pnv  le  s.irl  »...  —  r.es  Rtut.s  :l'ror:l.Mil  222,518  llv. 

pour  l'entretien  des  garnisons  et  mortes-paires  de  la  pro- 
vfnm.  — >  c  Oo  insérera  dans  le  présent  proeèa-veriial  In 

di'IibiVution  ijrijîina!^!  'lui  uvoi!  e«iti?  [iri>:e  l'unné:.'  i.îer- 
nlère  et  l'arréi  du  Conseil,  conforme  au  projet  qui  avoit 
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esté  envoyé  h  la  Cour,  par  lequel  S.  M.  subroge  la  pro- 
vince au  rtNrouvremenI  des  droitz  de  francs-flefs  ■>.  — 
Texte  de  la  I.  délibération  du  31  Janvier  1004.  —  <  En  00 
tempe  oii  les  ennemis  de  l'Estel  se  sont  faussement  per- 
suades que  le  zèle  des  sujets  du  Roy  peut  diminuer  ou 
leurs  forces  s'épuiser,...  l'as.sembléedes  K-statz  de  Langue- 
doc, faiaantgluire  d'exciter  par  son  exemple  tout  lereela 
lia  royaume  h  se  mettre  en  estât  de  eonllnuer  la  guerre 
iivec  autant  de  succez  qu'on  l  u  1 1 iiniui  ni  é:.?,  Uni  qtir-  les 
puissan<»s  ennemies  s'obstine.-unt  à  refuser  la  paix, 
prend  la  liberté  de  proposer  k  S.  U.  qu'il  luy  plaise  do  (blru 
une  subv^r.t'iMri  ;,'<snérale  ou  capl'afion  jui  soit  nuppor- 
tée  par  tous  ses  si^iatz  cltacun  sbIdu  sa  force,  et  demande 
que  l'eslabllssement  en  sotl  Mt  dam  ta  provioea  de  Lan» 

guei1'>c  p'^ndant  la  guerre  ».  — On  i1i>ru.iir!pr,i  au  Roi, 
••  au  cas  que  cette  proposition  luy  soil  agréable,  que 
l'imposition  de  ce  anbslde  se  Casse  en  suivant  les  forams 
de  la  province,  et  qu'à  cet  effet,  MM'"  Ips  ^vesfiues, 
M.M.  les  barons  et  les  sieurs  députez  du  l  ierai  £âlat  al  au- 
tres qui  ont  accoustumé  de  régir  les  affaires  des  diocèses 
pendant  l'anoée,...  qui  ne  pourroat  excéder  le  nombre  de 
six,  travaillent  aux  réiaa coi\Jdntement  avee  l'intendant 
de  l.i  ijfitviîice  ».  —  La  somme  de  180,000  liv.  accordée 
an  Roi  le  25  janvier  1094  pour  la  révocation  de  plusienra 
édita  sera  payée  att  trésor  royal  par  le  ^  de  Pennantier, 
trésorier  de  la  Bourse.  —On  tinre^ftstrem  l'arrêt  du  Con- 
seil du  17  au&t  1604  qui  a  maintenu  las  fleb  nuble*  de 
l'ancienne  sénéchaussée  deTotilonse  dans  la  droit  et  pos- 
session d'être  exempts  i!u  .irott  de  lods  aux  mutations, 
«  et  la  proviuco  de  Languedoc,  dans  la  possession  du  franc- 
alleu  sans  liltr»,  de  manière  que  l«a  possesseurs  de»  fimda 
roturier!»  et  taillables  les  posséderont  allodialement  fti  Ins 
ofllciers  ou  fermiers  du  Roy  nejuslidânt  par  lillres  qu'ils 
sont  de  la  direct»  deS.  M.  ■.  =  Assemblée  des  trois  fitala 
de  la  sénéi'liaiis.SHe  de  Deauculre  et  Nhius  sntu  la  prési- 
dence de  l'rvèque  du  Puy.  ~  L'èvèquû  du  M«i]luuban 
rend  l'omptc  de  la  h.'irtmgue  que  lui  et  les  autres  députés 
à  la  Cour  u  avuient  fait  au  Rojr  en  lui  présentant  le  ca- 
hier lies  doléances  de  la  province,  &  laquelle  S.  M.  avoit 
répondu  avec  beaucoup  de  bonté,  leora;anl  dit  qu'elle 
estoit  très  satisfaite  de  sa  province  da  Languedoc  et  d« 
tous  les  efforts  extraordinaires  qu'elle  avollFalt  pouraoo 
service  ».  —  lyecture  d'une  déclaration  du  Roi  du  25  sep- 
tembre 1004  »  donnée  è<  ta  poursuite  des  députés  en  Cour, 
par  laquelle  S.  M.  pour  augmenter  les  nanufkctnrea  de 
la  province  et  le  débit  des  soyes,  dér>  ;i  î  l'usiige  des  bo- 
(oos  de  drap  et  de  toute  autre  sorte  d'estoffe  ».  —  Les 
ftlats  cooAment  la  «lélihératlon  de  la  sénéebanssée  d« 
Beaucaireot  Nimos,  accordant  .-î^i  s'  IouIiltI,  ^ynilic géné- 
ral de  lad.  séuécbaussée,  la  survivance  de  sa  charge  en 
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faveur  <ie  son  llls,  Frnnçois  Joubert.  —  Les  États  «  met- 
tant en  considération  le»  sicrviofls  qac  lo  s'  <Ie  !'•  tinautier, 
trésiorier  de  la  Bourse,  rend  h  laprovinre  depuis  plus  de 
qnaranie  ans  dans  U  Tonclion  de  sa  cbarga  et  ceux  qm 
cinq  de  ses  anceatre'%  luy  ont  rendu  pendant  plus  d'un 
aiècie  »\ec  beaucoup  de  (Id^litf,  estant  bten  atsfl»d'«Tolr 
occasion  de  Iny  continuer  sa  cfaarifé  dans  sa  fiimille,  Iny 
en  ont  unanitnetnont  accrn^l'  t.i  survivanrfi  nn  faveur 
do  s'  Antoine  Ssvin,  son  neveu  >.  —  Texte  de  lettres 
de  cachet  du  Rof,  datées  de  Versailles  18  décembre  lOM, 

maiirlirt  :iU\  l\!atv  (II' n-rcv  lii'  ilans  leur  assemblée  on 
sont  dejil  entrés  l'évèqua  du  nouveau  (li»c<^  d'Alais  et 
lelMTon  de  Tornec,  ta  owlre  de  la  ville  d'Alals,  •  estant 
convenable  qu'il  y  entre  quelqu'un  pour  If  Tiers  K'^tat  ». 
—  On  interviendra  dans  l'instance  |i(!nd<uil<!  au  Parie- 
neat  de  Ibeleose  entre  le  prince  de  Conti,  eomme  eng«- 
gisle  du  comt<i  de  Pézenas,  el  la  villo  do  Moiitagnuc,  pour 
faire  maintenir»  les  habilans  de  lad.  villo  et  autres  prv 
pridlalree  iles  terres  qui  avolsineni  la  rivji:rt>  d'ili-rault 
en  la  possession  et  Jouissance  des  crément; ,  isie»,  islolz 
et  atlerrissemenlx  qnlls  ont  ar-qtiis  par  droit  d'nlluvion 
sur  lad.  rlvièro  ».  —  Aaserabife  des  trois  Étals  da  la 
«énéchaussée  de  Carcassonne  sons  la  présidence  du  car- 
dinal Bonicl.  =  Assemblés  des  Trois  fitals  <ls  la  «éné- 
ch.iii's'f-e  de  Toulouse  sous  la  prési  l'Tn  p  li'  l'archevêque 
de  l  oulouw.  —  •  Plusieurs  députa  représentent  qu'il 
n'a  pas  esté  ftit  de  réparations  consIddmMes  depuis 
quinze  ans  aux  chemins  lîo  lr!i\èr^.'  qui  servent  h  I.i 
communication  des  diocèses  d^  la  aénescliaussée,  par  :e 
4«e  le  somme  de  1,900  lit.  qee  diaqne  ^lontae  a  la  per" 
mifi^ion  d'imposer  toutes  le-:  années  n'est  pas  sufïlsanle 
pour  empe»ciier  que  le»d.  cttemins  ne  d*ijiéris«enl,  et  ils 
prient  Vessemblée  de  destiner  à  l'entretien  desd.  obé- 
rai n  s  une  partie  du  fnti  qri'«llH  avolt  accoustuinS  de 
faire  depuis  1679  |>o«ir  le  grand  chemin  de  la  posto  »  : 
Sur  quoi  il  est  délibéré  qu'il  s.t.h  ir:i[)i>si''  «  l'ann-^e  pré- 
sente IO06  sur  lt)us  les  diocèses  de  la  s^m  schaussée 
11,800 Ht.,  de  laquelle  immme  il  sera  distribué  aux  diu- 
cftSM  Cttiio  deStOOO  Ht.,  àcbacnn  sa  portion  suivant  son 
•liiTrvnienl ,  ponr  aetre  eniplojrée  par  les  Assiettes  aux 
réparations  qu'elles  troQTeront  nécessaires  »,  le  turpius, 
soit  8,HM0  hv  devant  être  employé  à  la  continuation  de 
Ja  réparation  du  grand  ciiomin  de  Toulouse  à  Monlau- 
Imn.  =  «  An  commencement  des  proebains  Bstatz  il  sera 
procédé  par  MM.  les  (;oiïîiiii!isair."i  lii^*  K-sl.il/  cutij  lintu- 
neatavec  M.  deBasTille,  à  la  réception  des  ouvrages 
da  port  de Oelte...,  et  eo  ces  que  1«  Jetée  marquée  4  et  6 
sur  1rs  piad  ait  élé  jugée  inutile  et  n'ait  pas  esté  faite,  les 
lb,QQO  liv.  destinées  à  la  tklre  seront  eœploj'ées  à  curer 
le  etaftl  depuis  le  port  Juaipi'ra  pont   — n  est  rapporté 
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que  M.  de  BasvillLi  avai*  fait  savoir  que  <,  S.  M.  déiiroit 
que  la  province  avançAt  la  dépetl&e  qu'il  conviendrait 
faire  pour  les  voit  ures  de  50,000  quintaux  de  blé,  poids  de 
raan-,  qui  esloient  destinés  pour  l'armée  de  Piedmonl,  et 
pareille  quantité  pour  l'armée  de  Catalogne  »,  et  que  la 
province  serait  remboursée  de  cette  dépense,  <  qui  iriiom 
monter  à  la  somme  de  195,(100  Ht.  •  Sur  qaoy  a  esté 
délib*^r>''  que  le  trésorier  de  la  Bourse  avancera  celte 
somme,  sur  les  ordres  de  M.  de  Basvilie,  pour  servir  «n 
payement  des  commnnaute;!  et  des  particuliers  qui  ftmr- 
iiîi-otit  \- liiiirrs  |i;ir  t.'t-r-'  c!  'î-  r<!ux  qui  >ie  charge- 
ront de  le  l'aire  par  eau,  pour  eïtre  led.  trésorier  rem» 
bonraé  par  la  pivTlnee  an  m<^ea  des  assignations  qnl 
seront  donneez  jiar  le  Roy  ».  —  -  Inslroction  sur  l'esla- 
l>li»s>i!uit!nl  <it»  Cdzernes  pour  y  log^r  les  traupes  qui 
passent  dans  la  province  par  la  ligne  de  l'estape  «.  Les 
r.oiiiiiiissalr'»s  i}'>v  !\(;tK-,  ;ritr>itr^  Ip  ee'lc  InsInicttiiTi,  di- 
soiil  :  •  qu■ll^  a'a\  iii'-t,t  cru.  'lu'il  fiil  iiéc.c.^aire 'jue 
l.i  province  entrât  liât;  i  tic  despense  (de  la  con«lruction 
dos  casernes),  puisque  le  fond.s  des  usiancilles  qu'elle 
acconle  suffira  h  la  plus  granile  partie  des  fondz  qu'il 
ronviondra  faire  et  qut>  ..  le  surplus  serolt  vplonliers 
supporté  par  les  liabllans  des  villes ,  lesquels  seroient 
délivrez  par  I&  de  la  fatigue  du  logameot  efTeetir  ».  — 
A)irés  avoir  Ci)nféré  avec  île  Basville  ♦  qui  leur  avoit 
exposé  que  3.  M.  désiroit  que  la  province  (acililât  le 
commerce  des  draps  Ans  p<iur  le  Levant  *,  l'assemUée 

ilr^l  h"rc  '  ijui'  ]i  n  ]:irit  lc:ih  aii;ii'H,:  i-'uiniiMiiccrulit 
en  lOQj,  il  sera  payé  à  plusieurs  compagnies  de  riches 
marchands  de  Garcaeaonne  et  de  Oermont  une  pistole 
v.ilATil  10  liv  pour  chaque  pièce  de  drap  fin  iiti'ils  r;<bri- 
queront  pour  le  Levant,  tiriUil  30  aunes,  eljusque«  au 
nombre  de  400  pléoee  seulement  qu'on  demandera 
que  ces  marchanda  soient  exemptés  de  la  mni'i  '-  ilfs 
droits  du  Roi,  et  qu'il  .«oit  donné  temps»  à  ceux  ^ui 
font  les  cadis  dans  le  pays  de  OéTaudan  d'aCOOnUDO- 
der  leurs  roétiprs  afin  de  ilonner  à  ces  cadis  deux  pans 
de  largeur  ainsi  qu'il  est  ordonné  »;  que  M.  de  Basrille 
sera  prié  de  procurer  l'exemption  des  droits  du  Roi 
pour  les  serfas  impériaiee  de  quatre  pans  de  largeur 
qu'on  imrte  dans  le  Vnfmt ,  •  alln  que  par  ce  moyen 
ceux  qui  font  ce  commerce  les  puissent  bailler  au  mesrae 
prix  que  les  Anglois  ».  —  «  S.  B.  a  dit  que  le  courrier 
que  l'assemblée  ft  enviqré  tu  Rqy  pour  porter  la  déllbé» 
ruiion  pristt  .m  ^ujcl  •)(>  i'iistabli.ssi  riient  <1'uiil' (-'apitation 
dans  tout  le  royaume,  est  de  retour,  et  que  S.  M.  lui  avoit 
lliit  l'honneur  de  ivy  eserire  Teneor  de  la  lettre  dn 
lîoi.  —  .  lAi  .\s.?iette8  des  diocèses  seront  convnriaee!! 
dans  tout  te  mois  de  février,  et  ceux  qui  ont  assisté  aux 
présents  Bstatz  et  qui  entreront  dans  iesd.  Assiettes  dia* 
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poseront  tontes  eborae  en  expliquant  oe  que  c'est  que  lad. 

ca;iilation  ,  soit  pour  lo  fonds,  soit  pour  la  manière  de 
l'esUUir  >.  et  l'on  »a  ronformera  d'aillears  k  U  délibé- 
wtioo  prias  k  w  s«tjet  la  10  Maembn.  —  Oratifleationa 
îl'nsagft.  —  T-ci'turf  [l'un  mi^molrr  k  envoyer  au  Roi 
•  sur  les  difTérendz  qu'ont  entre  eux  les  députez  des 
df ooèMi  de  Ntone»  et  d'Alal»  «a  aejel  de  la  tépeimUon  de 
CCS  deux  diociïâos  »  —  Il  sora  fait  fonds  de  la  !<omme  de 
7,150  liv.  qui  sera  empluvée  suivatU  le  J4sir  du  S.  M.,  et 
eORftmiluent  au  devis  du  s'  Gautier,  ingénieur  du  Hoi, 
«  à  accommoder  le»  chemins  depuis  la  forasl  de  Léran 
jusqufts  h  la  rivière  d'Aude,  prez  Quilian,  et  depeis  la 
forest  deMansejnsques  au  Canal...  pour  faciliter  les  voi- 
tures des  boia  qni  doivent  serTir  poar  les  galères  de 
8.  H.  *.  —  Jugement  des  États  sur  tas  Impositions  IWtes 
dans  les  Assiettes  des  diocèses  pour  l'année  —  Liste 
des  Commissaires  principaux  des  Assiettes  nommés  par 
le  «aate  dv  Ronr»,  lleatenant  ftadntt  pour  le  Roi.  — 
Octroi.  —  n  iHfiMt.  ~  Bénédiotloo.  —  Dépatte  pré* 
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fies  di^libcrattons  ftfs  Étals  rie  l/infrueilnt-  assernbl'^s 
par  mandeiutifit  du  rut  Luui^i  XIV,  a  Mont(>elUâr,  daiid 
la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  ville,  du  19  octobre  au  24  dé- 
cembre 1005.  Président  :  le  cardinal  Bonzi;  vice-prési- 
dent: l'archevêque  d'Ail!!.  Commissaires  du  Roi  :  le  comte 
de  Psjre,  lieutenant  général  pour  le  Roi;  Francis  de 
TlsssQ,  oomte  de  Qanges,  L.-F.  de  Ljkgarde,  marqnta  de 
Obambonnas,  Jf.>P.  de  Lacroix,  raarquisde  Oastries,  lien- 
tenants  de  Roi  :  Lamoignon  de  Basviile,  intendant;  J.  île 
Manse  et  R.  de  Lafimt,  trésoriers  d«  France  és  généra- 
lités deToalovwet  de  Montpellier. —Disooundn  comte 
de  Poyro  et  de  Basviile,  réponse  de  l'archevêque  d'Albl 
<ae  sont  que  mealioanés).  —  Le  marquis  do  Bousolz,  do- 
nataire de  son  père  le  vicomte  4e  Bsenne,  «tlecomteds 
Mérinville,  hi^rilier  de  M»*  de  la  Jtipi'î  sa  mère,  «çont 
resiu  aux  Étals,  le  premier  comme  baron  de  tour  de  Vi- 
vande  «  k  canes  de  sa  karannie  d'Apz,  le  second  comme 
baron  ffe  Rienx  t.  —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse 
(les  s"  do  .Manny,  de  La  Fardlle  el  D«^|»lun,  envoyé»  de 
Caslrles,  de  Oanges  hL  d' Arques.  —  Excuses  de  l'arche- 
vAque  de  Toulouse,  des  évèques  de  SaiDt-i>ons«  Viftert, 
Alel,  Castres.  Nîmes  et  Lodéve,  qui  ne  peuvent  assister 
aux  États.  —  On  enregistrera  les  lettres  |iateriles  dou- 
nées  à  Versaillee  en  seplemltre  1006,  par  ie«qaeiles 
«fi.  M.,  pour  doonarkU.  le  comte  da  Ronre  des  mar- 
qua delà  aatlifketiOD  qu'elle  a  de  ses  services,  supprime 
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k  la  terre  et  barrante  de  GkitsanDenf-Raadon,  le  droit 

qu'elle  a  d'entrer  à  son  tot:r  de  huit  en  huit  ans  aux 
E»talz  de  cette  province,  et  toutes  les  anneez  aux  liatatz 
particuliers  du  paya  de  Oévaadan,  et  transmet  Isa  susd. 
droitzà  perpétuité  h  la  terrs  ân  Roure  -.  —  L'évêque  de 
Mende  «  a  dit  que  la  baronnie  de  Cbdteauneuf-Raadoo, 
relevant  de  son  évesebé,  il  s'oppose  an  titre  et  k  l'entrée 
aux  Ksfalz  fie  M.  du  Ronre,  pour  la  consf-rvarion  de  tous 
us,  draiti  tltj  sond.  évesché,  qu'il  se  réserve  do  pour- 
suivre où  et  paidevant  qni  il  appartiendra  âéte  tal  est 
donoé  de  sa  protestation.  —  Entrée  des  coinmi^^taire?  du 
Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit  de  3,000,000  de  livres 
et  75,000  liv.  <•  pour  parfeeticMNr  Isanavrages  du  port 
de  Cette  >.  —  Ces  danx aommeseont  accordées.  —  On  en- 
r*>gistrera  l'arrM  dn  Oonsell  dn  25  Janvier  1695,  portant 
r<''glement  «  sur  la  séparation  des  communauté/,  qui  doi- 
vent composer  >t  l'avenir  les  diocèses  de  Niâmes  el  d'Aiais, 
et  la  division  de  leur  temporel  ».  —  Oomfflissaires  nom* 
més  pour  corifi'rHr  avec  Nf  de  Basvilleau  sujet  de  la  ca- 
pitation  et  dès  charges  do  trésoriers  col  lecteurs  des  com- 
nnnanléa.  —  n  eet  rapporté  que  >  le  a' de  Montaient, 
ingénieur  du  Roy,  avait  fait  falr<>,  en  prési-ncc-  dos  com- 
missaires des  Estatz,  une  sonde  sur  neuf  lignes  différent 
les  dans  toute  l'étandue  dn  port  de  Cette,  par  laquelle  il 
fut  yfirim  qu'il  y  avolt  Jusqu'à  15  piods  d'eau  dans  la 
pluspart  des  endroits  et  13  piedsdans  les  moins  profonds, 
et  qu'ainsi  les  ouvrages  faits  par  l'entnpnnenr  dn  des» 
sablement  estoient  en  estât  d'estre  reçus  >.  —  »  S.  M. 
sera  suppliée  d'accorder  à  la  province  le  deslogement  des 
deux  régimentz  qui  y  viennent  en  quartier  d'hiver,  et 
au  cas  que  le  service  da  S.  M.  demande  que  leed  .troupes 
y  restent,  qall  I07  pladae  d'ordonner  que  la  de^pense  en 
.sera  pri.SH  .lur  les  deniers  du  don  gratuit  ».  —  On  confé- 
rera avec  la  trésorier  de  la  fioursean  anjetdeia  levée  des 
Impositions,  •  qull a  trouvée  ostte  année' beaucoup  plus 

dîfflcilo  quij  dans  les  pré('t>detit(-s  ».  —  On  fera  toutes  pour- 
suites pour  faire  cesser  <  le  préjudice  coosidéralile  que 
causent  aux  habllanls  cens  qnl  sont  ebargei  de  la  voi- 
ture dw  sidzpi  'ur  le  fermierdfls  R-ahRlIe.^dans  Ie.<Ki'Hniers 
du  Haut  Languedoc,  en  oonti'aignant  la  plus  grande 
partie  des  i4natas  de  leur  «ramlr  des  cbarretlei  et  in- 
terrompant mesm?  le  labourage  dans  les  saisons  ».  — 
hes  députéj  des  trois  Ordres  <  accompagnent  le  Saial- 
Sacrcment  qui  est  porté  au  aP  Dani/,  main  de  Oareaa- 
s  unii* ,  malade  ».  —  Les  États  en  corps  assistent  aux  ob- 
t  quii;i  du  8' do  Beauvoir,  envoyé  de  Berjac.  —  Il  est  rap- 
porté que  l'état  des  sommes  dues  par  les  parlicuHsn  de 
la  province  qui  s'étaient  alDwncbls  des  tailles  •  revenoit 
k  1»  aommede  M4,am  liv.  ».  —  «Le  Iréoorier  de  la  Bourt>e 
féra  ees  dlligencee  pour  se  (Ure  payer  par  la  ville  de 
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ToulooM  «t  t«*  dIoeèsM  da  la  province  du  prmnicr  «t  do 

second  termes  des  impositions  de  "ann«',e  présente  et  de 
ce  qu'il  107  est  dû  da  dernier  terme  fai  est  eschu.et  faute 
]wr  ka  rtotmum  te  v»jw  o»  qa'Ito  doivent,  U  eom- 

nipncpra  pariaconfrainto  par  corps  si  ensuite  par  la 
sie  et  VADto  de  leurs  ofttcei  ;  et  il  le  déclarera  par  acte 
•oxd.  Nceveare,  afla  que  de  lear  part  Ht  fiment  des  4ili> 

gences  contre  les  collflctpiirs  et  rcnx-ci  pontr«»  Im  eon- 
tribuablea  ».  —  «  On  insérera  daus  lo  proctss- verbal  la  dé- 
llkéralion  originale  par  laqneUe  la  province  avoit  offert 
au  Roi  03,000  liv.  et  les  deux  «oit  pour  livre  pour  la 
auppression  <  des  offlres  d'expertz  jurez,  arpenteurs  et 
gnfflers  de  l'escritoire,  offices  tràs  onéreux  an  publie 
&  cansA  de  l'incapacité  de  ceux  qui  en  sont  pourra*, 
quel?,  ne  sçauroient  Juger  en  oonnoiasanoe  de  eaua  de  ee 
qui  est  propre  à  tous  les  artz  et  mestiers,  et  pour  raison  j 
des  droits  exfleMribqnileoreatoieDtaUribms  *.  Te- 
neur de  la  détlbératloD  originale  dn  11  Janvier  IdOB.  11 
est  expliqué  •  qu'elle  fut  expédiée  en  original  afin  qu'elle 
ftat  nulle  et  sans  effet  si  elle  n'etlolt  acceptée  sous  les 
oonditloBs  qui  y  sont  apposéee  i.  —  On  paiera  par  im* 
position  aucurateur  d'-  la  dtichfs.so  lic-  JoyeiKC.  comtesse 
d'Alaia,  la  somme  de  IQ»Q0O  liv.  à  laquelle  ont  été  wti- 
mèt,  lors  te  la  oonatraetion  du  fbrt  d'Alaie,  «  le  aol  et  la 
mazuru  du  château  du  ['(imt«  d'Alais  qui  <jril  rstr-  ro'n- 
prit  dans  l'emplacement  du  fort,  la  province  ayant  esté 
deachargée  des  Indemnitaa  te  rhomma  virant,  mourant 
et  conflsiquant  prétendues  à  mis 'ii  du  1  hAlé  ui  pir  led. 
cnratear  ».  —  «  On  fera  las  diUgences  nécessaires  :  pour 
qne  les  ntarduuMls  te  Nlsmes,  qvt  ont  cximmanod  d'aeta- 
blir  avec  succez  «m  Dimcmark  le  commerce  de??  f^^taffos 
te  soye,  obtiennent  de  M.  de  tiesons  (intendant  de  Ouyeu- 
m)  qte  lesd.  eetoflbe  qai  aeront  portén  anx  Mraa  de 
Bordeaux  jouiront  ta  franchise  desd.  foires,  lors- 
qo'elles  en  seront  sorties  pendant  le  temps  de  la  fran- 
dilse,  qoand  Uan  mesma  «Iles  n'aorolent  pas  esté  dé- 
ballées nivendues»  ;— •  pourqueS.  M.  accordeaiix  qua- 
tre nouvelles  compagnies  de  marchands  qui  se  sont  for- 
miu  k  Oaratssonne  et  à  Clermonl  le  mesmii  secours 
d'une  ]iÎKtole  par  pièce  de  drap  fin  qu'elle  accorde  aux 
manufactures  de  Sapto  et  de  Clermont...  et  pour  s^avoir 
qaels  eselairci^emenlz  M.  •)«  Ponichartrain  a  eu  de 
M.  r..Bbr«Jt,  intendant  de  Provence,  qu'il  avoil  prié  d'en 
communiquer  avec  les  négocianizde  Marseille»; —  •  pour 
Savoir  de  M.  de  Pontefaarimln  <]uelz  esclaircissements 
le  consul  qui  est  à  Livourno  luy  a  donné  sur  le  eommerca 
des  s*rpes  impi^rialos  qui  sont  poHéex  d'Angleterre  en 
Levant,  afin  d'obtenir  plus  fai  il<-nf>ent  la  descharge  de  la 
moitié  des  droiu  de  aorlie  svr  ces  mesmes  serges  impé- 
riales qui  se  fiibriquent  en  I<angnadoo  ».  —  On  lisra  sure» 
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gistrer  an  Parteoent  de  Tonloosa  la  déelaratioa  du 

20 septembre  1605  «  par  laquelle  S.  M.,  iriterprêîant  celle 
du  28  mars  1000,  ordonna  que  les  adjudicataires  des 
biens  abandonnes  par  les  habitants  doa  oomnanaatsa  se- 
ront dispensez  de  rendro  compte  des  fruftz  qu'ils  en  au- 
ront perdus,  au  cas  qu'ils  en  soient  évincez  ».  —  Juge- 
Bsote  des  IgaposltkMia  Ikitaa  dans  leaAsrfettao  des  SS 
dlocè=os  de  ta  province  pour  l'année  1^95  -  Les  66,000 
livres  et  les  deux  sols  pour  livre  accordés  au  Roi  pour  la 
suppression  des  offices  de  contrdlaars  das  dantars  paM« 
moniaux  et  d'octroi  des  villes  et  cornraunautés  seront 
répartis  sur  la  villa  de  Toulouse  et  autres  |)ar  les  soins 
des  syndics  généraux —  Il  sera  fuit  fonds  de  90,000  liv. 
efftrtes  an  SUA  pour  obtenir  la  révocation  en  Langnedoo 
de  i'ddlt  d'oQfobre  lOM  <  ortennant  qne  toutes  les  eom* 
manantés  aéoniiéres  et  régulières  et  tous  les  parii- 
enliera  qni  possédoient  des  snnx  dérivées  des  riviè- 
res, misseanx,  etc.,  ponriadéoorallon  de  leara maisons 
ou  pour  améliorer  leurs  héritages ,  payeroient  certaU 
nés  taxes  pour  ostre  conûrmet  à  l'avenir  dans  la 
possession  et  Jonlssanee  deid.  eaoz  •.  —  n  sera  fait 
fonds  de  la  sniiitiïH  d.<  2  tO  000  liv.  qui  a  été  offerte  au  Roi 
pour  la  suppression  en  Languedoc  de  l'édit  de  décembre 
160S  •  par  lequel  11  est  ordonné  qne  tons  tes  proprfétal- 

r<\s  et  possriSNf'urs  des  droïlz  de  [>esche,  pi-a^'es,  pon!/, 
moulins,  bacz,  coches,  bateaux,  édifices  et  autres  droits 
aar  les  rivières  navigaUes,  qsl  rapporterolent  des  titres 

de  proprl-'li'  et  de  [n  -  s-ion  avant  le  1"  avril  ITjW,  y 
serment  maintenus  et  gardez  à  perpétuité  en  paj-ant  une 
annte  te  rvremi  on  ie  de  la  vaienr  desd.  reveaoa, 
droite  p1  Miflcf»!!,  ar«r  les  2  solz  pour  livre,  et  annuel- 
lement une  redevance  seigneuriale  ;  et  que  ceux  qni 
Jontasaot  sans  titra  obtiendraient  ntma  eonlinnalioii  ea 

payant  deux  nnnfes  de  revenu  on  le  10»  do  la  valeur,  etc. 
—  informée  que  la  duchesse  du  Maine  ■  est  accouchée 
d'un  His  qni  est  appellé  prince  te  DcmlM  l'assemUte 

pHi»  le  cardinal  d'écrire  au  du":  du  Maine,  g-ntivernenr 
da  la  province,  <  qu'elle  est  très  sensible  à  toutes  Iqs 
choses  qui  peuvent  augmenter  aa  satIsliKifaM  •.  —  Le 
8'  Jean  Mai^el,  imprimeur,  >  sera  associé  au  travail  du 
s'  Boude,  imprimeur  des  Estatz,  de  la  mesroo  manière 
que  les  sieurs  Pwdt  et  Sassa,  qni  y  ont  esté  cy  devant 
associez,  «t  aux  ro«iffles  conditions  ».  —  <  Puisque  le  Roy 
désire  qne  la  province  ne  charge  de  la  levée  de  la  capita- 
tion  h  forfait,...  les  Estatz,  pour  donner  a  S.  M.  nna 
marque  du  désir  qu'ils  ont  de  lujr  plaire,  feront  ievar  Ift 
capitation  pour  l'année  1090  et  payeront  k  S.  H.  In 
somme  de  1,200,000  liv.  >  sous  c^>rtaine«  conditions,  entre 
autres,  «  que  si  la  guerre  liait  pendant  le  cours  de  l'an» 
Dte  lOÎM,  les  pajrenents  de  lad.  somme  casseront  Iraii 
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MM.  do  la  noblesst"  qui  ont  droit  (î'crtn  r  aux  Estatz, 
tous  lea  ans  ou  par  tour,  seront  taxez  ea  Langoadoo;... 
«ae  H.  llnlflBdaal  dê  la  pravineo  fttyw*  aa  taie  at  ealla 
de  »a«  doriiestiquM  dana  le  Hflu  <m  il  fait  sa  rHsidnnre 
ordinaire,  etc.  =:  AxsemUée  des  trois  États  de  la  «éné- 
diaontade  Toakwaa.  —  900  Ht.  aaront  'anpliqrite  avt- 
vant  les  onlres  dft  l'évàquede  Lavaar  h  faire  réparer  la 
route  de  Lavaur  à  Toulouse.  —  Sur  re  qui  est  rapporté 
qa«  •  dapvis  qna  la  poat  d«  lUnm  aat  UaM,  laadia- 
iriTCC  d?s  diocèses  il'Albj,  Tonlouso  et  Montauban  est 
extrêmement  Interrompu  »,  300  liv.  sont  accordées  ao 
âlooiaa  d'AIM  pour  raidar  à  naonatrufre  oa  pont.  —  n 

est  pourvu  h  ia  réparation  du  chomin  d«  lu  ]<^'-'\t\  près  de 
Castalnau-d'Estrélefonda ,  <>  qui  eatcn  fort  mauvais  eS' 
tal,  ■  dapala  q«a  laa  courriers  qui  vont  de  Toulouse  à 
Mnntauban  ne  pussent  plus  à  Orisollâs,  et  qu'ils  vont  de 
Saïut-Jury  à  Fronton  par  Casteinau  ».  —  Il  sera  imposé 
•,000  liv.  pour  la  réparation  des  ehemJna  dea  dloaiaia, 
«  outre  celle  de  3,028  liv.  qui  sera  payéa  à  l'antrepranaar 
de  l'entretien  des  pavez  dans  toute  l'étandna  da  la  aéaaa- 
fthansséf  > .  —  Le  s'  Buterne,  ardiitecte,  •  continuera  de 
servir  la  aénoMbausaéa  a»  appointem«M  ordinaires , 
tant  pour  fliira  la  vlalta  daa  ehamina  pendant  l'année  que 
pour  dresser  les  devis  toutes  les  fois  qu'il  sera  néces- 
■aira.  =  Rapport  anr  laa  manufacturas  da  drapa  flns , 
kmdrliu  at  maJunu,  nonvallamant  étabHaa  dans  la  pro' 
vint».  —  Il  sûTA  ])a!i<é  une  (•.onventijn  avec  le  s'  Barlhé- 
lamj- Sjrlvestre  de  Sainte-Catherine,  originaire  de 
Briançon,  «nDanphiné,  «qnl  s'est  aoniis  baaneoap  da 
réputation  dans  1'  .rl  II-  r  .lUiver  les  mûriers,  de  conduire 
las  Tara  k  sojre  et  guérir  leurs  maladies ,  et  de  tirer  laa 
•ores  en  onfanstn  de  Boulogne,  qui  offre  de  a'arraster  en 
Lanfruedor  pendant  tout  le  teit([)s  (jui  sera  ju^é  néces* 
saire  pour  enseigner  son  art  aux  babitans  »  ;  il  résidera 
trofa  ana  dana  la  Haut  Langnadoe  al  tida  ana  dana  la 
Las  pays,  recevra  chaque  année  1,500  liv.  —  Mesures 
prises  pour  prévenir  les  malversations  des  commis  da 
oertaioaa  dtepaa  «  fvJ  ftMflant  laa  iWMa  eartifléas  an 
pied  des  routes  par  le  contrôleur  de  la  province  cl  par 
las  consuls  des  lieux,  par  une  augmentation  d'un  nombre 
da  plwaa  eoDriddrakia,  «n  aigard  aux  prêtants  ataffitc* 
tift  qui  ont  passé  dans  le»  estâmes  subséquentes  ».  —  Sur 
la  fonda,  non  employé  depuis  quelques  années,  qui  aer- 
■ralt  àpayar  l'antraiiaa  c  da  diamta  par  laqaal  on  lUaait 
Toitnrer  les  marbres  deCaune  jusqu'au  Canal,  rr»  chemin 
estant  devenu  inutile  >>  un  p^iyt^ra  au  ^iuehiiu,  un  dâs 
acalptenn  qui  ont  flut  la  statue  équestre  du  Roi,  «  le 
loyer  de  l'emplaceraenl  où  elle  a  esté  fabriqu-'f,  k  raison 
deaOOiiv.  par  an,  a  complet-  du  1" Juillet  1604,  a  condi- 
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tfam  tnH  prandra  aoln  da  la  eouarrer  Jaaiin*à  ea  qu'alla 

puisse  f^fttre  einliarqu^e  ot  transport>^<t  en  r.aoguedoc  >, 

—  •  On  fera  sçavoir  aux  personnes  d'esprit  et  d'érudition 
dn  roifaama  >  qna  laa  Élata  vanlant  tiira  frarar  ma 
Inscription  sur  la  statue  qu'ils  élèvent  à  la  ;;l:nredu  Rol; 
il  sera  décerné  une  médaillo  d'or  du  poids  de  deux  marca 
«  h  eal«j  qvt  rdosaira  la  miau  fc  atprimar  laa  aenti- 
mentz  que  la  plus  nfffïctionnéa  des  provinces  ilu  royaume 
avoit  ton^jours  eu  pour  le  plus  grand  et  le  meilleur  de 
tow  laaRoya  *.  Il  aat  rapporté  qna  laa  fratada  traoa- 
port  des  100,000  quintaux  de  blé  achetA'^  d:ins  la  prorinRe 
pour  les  armées  de  Piémont,  avai*>nt  été  réglés  par  M.  de . 
Baarllla  à  ]«t,000  Ht.  at  q«a  la  Irésoriar  4a  la  Boarae^ 
qui  en  avait  fait  l'avance,  avait  difi  remboursé  par  le 
munitionuaire.  —  Gratifications  d'usage.  —  «  L'entier 
don  gratuit  sera  irapnéf  déduellon  ftila  dv  prix  da  la 
ferme  de  l'équivalent  appartenant  à  la  province  ».  ~ 
Assamblée  des  trois  États  de  U  ^aéobaussée  de  Carcas- 
■MHts  sovs  la  présidence  du  cardinal  archevêqna  daNar» 
bonne.  =  «  instructions  pour  les  commis.'iaires  ordinai- 
raa  daa  Assiettes  ou  pour  ceux  qui  ont  iiccgustumé  de 
diriger  les  affaires  des  diocèses  pendant  l'année,  qui  tra- 
vailleront aax  rolles  da  la  capltation  pour  l'année  1600  ; 
lesquellaa  lartnwtiona  aarrtront  aussy  pour  ceux  qui 
travaiUaront  aux  rolles  qui  seront  faits  pour  la  ville  de 
Toalouaa».  Liata  des  Oommiasairas  principanx  daa 
Aaaisttea  nommés  par  la  oomta  da  Payra,  liantattant 
général  puur  le  Roi.  —  Octroi.  —  Tiff  Deum.  —  Bénédic- 
tion. —  Las  États  an  corps  vont  préaantar  l'octroi  anx 
OoimliBilrai  ds  KoL  —  Députés  prtania. 

C  aUl.  (SitliM.)  -  l«>fMi*,  SM  MHw.  pipNr. 

Novembre  Janvier  !€•*,  —  Procès -vertani 

daa  séanoaa  et  délibérations  des  États  de  Languedoc  as- 
aanblés  par  mandaatant  du  rot  Lonto  XIV,  à  Mont- 
pellier,  dans  ia  «ratide  .salle  de  fhôlel-de-ville ,  du 
15  novembre  lUOOau  2g  Janvier  1007.  —  Président  :  le 
cardinal  Bonri.  ardMTé^pwprlinat  da  Narbonna;  Tio»> 
président  :  l'archevêque  de  Toulouse.  Commi.<;griires  dn 
Roi  :  le  marquis  de  Calvisson,  lieutenant  général  ;  La- 
gaolgiioii  da  Baarllla,  intaadant:  Pr.  d'Aldégalar  at 
de  Masclary,  trésoriers  de  France  èa  t^t'nt'ralités  de 
Toulottse  et  de  Mtntpallier.  Commissaires  absents  :  les 
UoHtananta  da  Roi,  Braaatda  Picola,  A.  da  La  Fara,  da 

Trémolet.  —  I>fsrnurs  dfr  MM.  dcCalvissnn  i-l  de  Basville. 

—  Répuii&e  (je  i'arciievequo  |dô  Toulouse  (ue  m^iU  que 
mentionnés).  —  Ercnaes  dn  prince  de  Roban,  baron  de 
tour  lie  VtvHntis  pour  la  baronnie  d'Anuonajr,  et  «  de  Ma- 
dame la  marquiiie  de  Sainl-Sulpice  pour  sa  baronnie  de 
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OasUlnaii  de  Bonnefons  >.  —  Rapport  favurable  sur  ta 
noblesse  dei  d'Escoffler  d'Armand,  de  Vogué  do  Oour-r 
dan,  de  Mareoaran  et  de  Paibusque,  envoyés  de  barons. 
—  Entrée  des  ComniIsMires  du  Ko!  Ils  dtnaiMlent 
3,000,000  de  liv.  de  don  gratuit,  75,000  liv.  •  pour  le 
ereuMment  du  canal  qui  fait  la  communication  de  l'es- 
tan;;  de  Tau  au  port  de  C«lto  «et  «  que  la  province  con- 
ttniiAt  de  se  charger  celle  année  de  la  capitalioa  aor  le 
mtn»  pied  de  1,900,000  llr.  t.  Ce»  trote  sommes  sont 
accordées.  —  A  ta  prière  d'Éli^abeth  Hénaut,  ci  devant 
Tenre  de  J.*J.  Boade,  l'emploi  d'imprimeur  des  État^, 
▼•MDl  par  le  dAcèe  de  eon  flta,  Jeeii  Bonde,  est  accordé 

à  son  llls  de  StîCOilil  liL.  CIinulH-Gillt-'i  Lu  Cuiiius.  —  F,es 

Ètato  «  voulant  r^ler  les  députez  de  la  ville  et  diocèse 
d'Alaia  pour  leur  donnée  plnw  an  Bdraatt  des  Comptes... 

et  faisant  rt^flexinn  qu'ils  np  di^voient  y  esire  admis 
fttt'aprez  que  les  cinq  anneez  qui  composent  le  tour  se 
tnmvOTcnit  raraptiai  *,  délibèrent  qve  le  député  de  la 
ville  (î'Alais  entrera  auiJ.  bureau  en  17D0,  cl  In  députa 
du  diocèse  en  1701 ,  et  leur  assignent  leur  rang.  —  On  I 
«nreglatrara  vu  «sindtde  denx  telat  puaie  k  Pvia  an 
septembre  1606,  •  an  moyen  desquels  Me  Pr. -Louis  de 
Bourbon ,  prince  de  Conti,  demeure  propriétaire  incom- 
msteble  d«  te  terre  et  oonté  d'AIti»  *.  —  On  enppliem 
le  Roi  d(i  cassflr  l'inventaire  des  titres  et  il  i'-utiients  do 
l'évèché  de  Montpellier,  fait  par  un  commissaire  de  la 
Cour  des  comptea,  «prée  le  déeéa  de  ll«  Oherle»  Pradel, 
dernier  évàque,  et  ife  défendra  à  !ad.  Cour  de  n'inp^rer, 
contrairement  à  l'ai-nH  ilu  Conseil  du  i5  septembre  16il5, 
<  à  fUre  les  inventaires  det  évetehet  vacant  ea  régale 
dans  la  province  de  Languedoc  ».  —  On  fera  imprimer  et 
distribuer  une  ordonnance  de  l'Intendant  prorogeant 
jusqu'au  l"  ftWrier  le  délai  accordé  pour  la  aortie  des 
blés  hors  de  la  province.  —  Le  >'  de  La  Baume,  assesseur 
de  Nimes,  <  a  dit  que  par  la  maladie  de  Mf  l'évesquo  de 
Béziers  et  l'absence  de  U.  le  marquis  de  Ca,vlu!3 ,  (]ui  m- 
toità  l'armée,  se  troOTantà  la  teste  de  la  députation  {des 
États  à  la  Cour)...  11  n*kTOit  rien  oublié  pour  procurer  à 
l'ordre  du  Tiers-Estat  dans  sa  personne  lliooiMIir  de 
haranguer  le  Ro/ellQ7préaenter  le  cahier  f  que  par  le 
crédit  de  S.  B.  11  aurait  oblmn  de  la  bonlé  de  S.  .V  q  u  i  [ 

auroit  l'honneur  de  la  haranjfuer  un  gonoui!  i»  terre  , 

et  que  le  Huy  i'avoil  chargé  de  dire  à  cette  assemblée 
qu'il  distingnerolt  sa  province  de  Langnedoe  sur  tontea 
l(>s  autres  lie  son  royautiit!  et  qu'«?lle  s^cr.iit  soulagée  la 
première  dez  que  ses  alTuirea  le  luy  pouri  oiettt  permet- 
tre »...  —  On  ftru  Imprimer  et  distribneF  rarrét  du  Oon- 
gfil  i  r*/ti du  sur  la  répf'ri':"  u]  r(natr;oiii''  ni  licli'  du  ciliii-r 
portant  défense  à  toute  sorte  depeniunaes  dumiciliéoz  en 
lAngoedoe  d'uaar  dea  toilea  peintea  pour  les  haUts  ou 


pour  les  meubles,  à  peine  de  conflMcation  et  d'amende  >. 

—  Lecture  d'un  arrêt  du  Conseil  du  <K  sf'ptembre  1606 
•  au  sujet  de  la  possession  où  la  ville  d'Alais  prétend 
estre  de  nommer  quatre  habitans  de  lad.  ville  appelles 
réparoUeurt  pour  visiter  les  maisons  et  terres  ruineez 
et  en  diminuer  ralllvrement  —  d'un  autre  arrêt  «  an 
sujet  des  défenses  faites  à  la  Cour  des  Aydes  de  Mont- 
pellier de  connoitre  par  appel  ni  imtreroent  des  ordon- 
nances et  règlements  des  eommiaaaires  députez  par  S.  V. 
pour  U  vériflcalion  des  dettes  des  communaulez,  à  peina 
contre  les  ofQclers  qui  auront  opiné,  préaidé  ou  oonola, 
d'interdiction  deleordiarsu»*  —  •  Instrnotlon  aux  dio* 
cèses  tant  pour  la  manière  de  dresser  les  rolles  de  la  ca- 
pitation  que  pour  en  faire  le  recouvrement  ».  —  On 
imposera  la  sonne  de  0878  nv.,  >  qui  est  le  prii  de 
S6,583  mûriors  tlrc's  des  pépinières  établies  parles  Estatz 
dans  le  haut  et  !e  bas  Languedoc  pour  augmenter  le  com* 
meree  des  so^es,  et  dtstribnéa  gratuitement  pendant 
l'annt'e  \  caui  qui  on  ont  demandé  ».  —  ré  pr^sidiiiit 
annonce  que  le  courrier  que  l'assemblée  avait  envoyé  k 
la  Oour  pour  demander  l'extinction  et  révoeattoa  de 
plusieurs  édils  (bureaux)  a  rapporté  des  lettres  de  M.  de 
Pontchartrain  k  M.  de  Basville  qui  lui  ont  été  communi- 
quées. Leetare  Mte  de  usa  lettres»  les  douttlssalres 
nnmtri*^?  pour  fxaminer  chacun  de  cc^  édits  «ont  InvitiSs 
à  s'assembler  incessamment.  —  L'archevêque  d'Albi  dc- 
nandeaeeours  ponraou  diocèse  que  les  nanvalass  fécol- 
te-?  «  fit  la  (Tran de  mort'iliti*  des  personnes  qui  travail- 
loient  les  terres  a  voient  réduit  dans  un  estât  déplorable». 

—  Oonine  •  dans  les  eontsstatioas  qui  arrivent  entra 
les  selgnflur^  et  t(»?  T.-issnux,  parties  allèguent  quel- 
quefois la  i-uusiume  de  Taris, ,..  ce  qui  pourroit  avec  le 
temps  changer  les  usages  des  flefs  de  cette  province  qui 
ont  pour  fondement  le  droit  escritsuivant  lequel  elle  est 
régie,  et  d'autant  qu'il  n'y  a  en  Languedoc  d'autres  (lets 
qui  soient  s^eis  k  la  coustume  de  Paris  que  ceux  qu'on 
peut  prouver  y  avoir  esté  asst^élis  pas  les  inttodations 
de  Simon,  comte  de  Montfbrt:..  :  les  premiers  présidents 
et  procureurs  généraux  des  compagnies  de  Justice  seront 
pries  de  us  pas  panpettre  qu'il  «oit  apporté  aoonn  chan- 
gement aux  nazltnes  sur  lesquelles  cas  contestations  ont 
esté juge«z Jusqu'à  prosont».  —  Il  est  rapporté  que  le 
Roi  avait  réuni  c  aux  corps  des  diocèses  et  aux  commu- 
nautés les  oRloes  (nonvellenent  créés)  de  trésoriers  col- 
lecteurs des  f,oiniiiunautez  ».  imyennart  l'iffre  que  lui 
avaient  faite  les  États  de  lui  payer  en  trois  années ,  à 
partir  du  1"  janvier  IMO,  la  somme  de  1,460,1X10  Hv.  «t 
li-s  2  sols  pour  livrt?.  —  Jii„'(-:;iHiits  'les  l'tat*  sur  î.:-s  im- 
positions faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  en  lOOG. 
—Pour  aider  la  «océae  d'AlU  à  rétablir  la  enlturs  dss 
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tarm  itandonnéei,  «t  à  rapAupltr  àm  oomniiiimatia 

réfiuitAs  par  la  mortalité  et  la  misère  îi  un  très  petit 
oooolir»  d'Iubitanto,  la  provinc»  lui  «  prêtera  son  crédit 
jBsqii%  l«  «nautt  d«  180,000  Ht.  ■  nmlioanabla  «a  huit 

ans.  —  On  iletnaruiora  lâ  rrvoca'.ion  de  l'éitit  d'avril  lûOC 
portant  création  d'offices  <  de  jaugears  des  vaisseaux  et 
tatkfllMiiiiMttrelMvint»,  attondi  ««oocMMrtM  d'w- 
tabliisementr  n'ont  jamais  &<tè  faitz  que  dans  les  pays  où 
le«  «ydea  ont  cours,  et  qu'à  l'égard  du  Languedoc,  il  es- 
tait «koniié  poar  loua  les  droits  des  sydss  «t  p»nr  tout 
ce  qui  peut  en  émaner,  moyennant  une  somme  certaine 
et  considérable  que  les  Estatz  imposent  tous  les  ans  au 
profltdtt  Roj». ->:RsdMtm7eMiMiit0OI)yflO9Hv.  des 
offices  de  prévols  diocésains  créés  par  le  Roi  'inns  la 
province  par  un  édit  «  qui  «steignoit  et  supprimuit  tuus 
las  préTMts  et  tenn  soppostsqul  estoient  cy  devant  esta- 
blis  dans  l.-i  rli'Mv'.s-rs  r,.  -  *l\  sera  i,>(fert  à  S.  M.  30,000 
Ht.  pour  la  revocnUon  de  Vùdil  créant  en  LangUddoc 
quatre  commissaires  généraux  tréoorien  de  FnuiM  dqot 
la  Tonction  esloil  d'examiner,  clore  et  arroster  les  comp- 
tes de  la  fourniture  des  estapes  >.  ~  Assemblée  des  Irois 
États  de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne  sous  la  prési- 
deoce  du  c&rdinal  arcbevèque  deNarbonne.  =  Assamblée 
des  trois  ÉUts  de  la  sénéchaïusés  de  Tonlonse  sons  la 
présidence  de  l'archevêque  de  Toulouse.  —  »  Il  ne  sera 
lien  innové  à  l'naage  pratiqué  de  loal  temps  dans  la  des- 
filiation  des  deniers  de  la  sinesebanasée,  èe  fkisant,  la 
Tille  de  Toulouse  paiera  sa  colité  des  sommes  que  la  sé- 
naacbaaaBéB  aura  délibéré  d'imposer,  sans  qu'elle  paisse 
prétendre  que  Utséneacbaasaée  fera  réparer  les  ehemins 
de  son  „ardi;«ge  ».  —  Le  s'  Daspe,  maire  de  Toulouse, 
protMste  contre  cette  délibération.  —  il  sera  imposé 
9,000  llr.  pour  oontinner  la  réparation  dn  efaerain  de 

Toulousi'  h  Mont.iulian  ,  *  où  il  m^lf.  eni-orn  ;i  faire 
2,003  ceuuies  d'engravoment  ».  —  L'évéque  de  Mirepoix 
dit  •  qm  le  pont  de  <MntegalMlle,  dans  son  dioeèse,  a 
besoin  d'être  réparé.,  ,  que  c'est  un  passage  îrè.s  fré- 
quenté et  nécessaire  aux  troupes  du  Roy  « ,  que  sur  les 
8^000  Ut.  qall  fitqt  pour  le  remettre  en  état,  la  séné- 
chaussée de  Carcassonn"  lui  en  a  accordé  2,000,  <  it  es- 
père que  l'assemblée  voudra  bien  aussy  l'ayder  de  quel- 
qoe  olwse»;  Il  Ini  est  accordé  1.000  Ut.  payaUaa  en 
deux  ans.  —  »  I.'ciiH'îr  'Ion  ^Tatui*  sera  impo.'ié  »  et  il 
sera  fait  ibnds  dans  le  département  des  <lettes  et  aiïairâs 
de  341,000  liv.  pour  TentreUendes  hait  régiments  des 
milices,  de  253,600  liv.  pour  c«luy  de  deux  régiments  dû 
dragons,  de  I^û.OOO  liv.  [>our  le  quartier  d'iilver,  et  de 
JO^QQO  llT.  pour  le  fourrage  des  équipages  îles  officiers 
généraux  —  Rapport  tré»  étendu  de  l'évéque  de  Bè- 
sien  sur  las  uanabetores  de  draps  et  de  soie,  établie» 
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ou  b  établir  dans  la  prorinea.  —  RenooTellement  dn  bail 

de  l'étape  générale  <le  la  province.  —  Cralifi  alions 
d'usage.  —  1,000  liv.  sont  accordées  aux  étrangers  qui 
a»  sont  présentée  pour  lUrs  la  ftmmlture  de  l'étape, 

-  pour  les  exciter  îi  veiiir  toutes  les  fuis  ijue  la  |.rovinc« 
auroità  faire  des  adjudications  «,  attendu  «  que  leurs 
Offres  ont  donné  Uea  b  une  dinlnatlon  «ouldéraUe  du 
prix  du  bai!  de  l'cstape  générale  '.  —  I.'évè<]iic  dT'zé.'î, 
président  du  bureau  des  comptes,  dit  que  dans  l'exa- 
man  qn'on  vnât  Cilt  da  la  dépanee  des  milicM,  on  avait 
trouvé  que  M.  dr>  Rasville  avait  accordé  aux  capitai- 
nes, •  en  nombre  de  80,  une  gratiflcalion  de  300  liv.  à 
ebaean»,  et  qna  M,  de  BasTlIle  aratt  expliqué  «  qu» 
moyennant  cette  somme,  lesd.  capitaines  doivent  tenir 
lûurs  coiupagnies  complètes,  et  que  cela  tenoil  lieu  de 
recrues,  qui  estoient  à  charge  à  la  province  lorsquH  lU- 
loil  que  tous  les  diocèses  les  fissent  chacun  pour  Ipur 
part  ».  —  Les  syndics  généraux  continueront  de  vendi-e 
aux  (  nch^res  les  terres  achetées  parla  province  le  long 
du  Canal,  qui  sont  devenues  inutiles.  —  Désaveu  d'un 
livre  intitulé  :  Notice  ou  abrégé  historique  des  vingt' 
deux  villes  chefs  des  diocèses  de  la  province  de  Lan- 
guedoc, «  qai  a  esté  fait  sans  la  participation  des  lestais, 
et  qui  lear  est  dédié  par  fea  H*  François  Graverol,  le* 
quel  se  trouve  rempli  de  Mtzqui  peuvent  estre  contes» 
tez,  afin  qa'à  l'avenir  on  se  pnlaae  s'en  servir  «i  qu'il  a'/ 
puisse  v^tn  adjooté  toj  en  oe  qai  se  tronve  contraire 
aux  ioterestz  des  églises,  de  la  province,  de  Mr>  les 
évesquee  et  des  diocèses,  villes  et  çommanautes  princi» 
pales  •.  —  Attends  que  tes  oflloes  de  racavanra  des 
consignations  sont  très  iinorcux,  n  qu'auparavant  leur 
«stablisaemeat,  le  dépositaire  qui  eatoit  oonveou  par  les 
parliea  on  nommé  par  le  Jvge  n'avoft  anenne  attillm- 
tiori  ;  que,  suivant  l'usajre  de  eelfti  province,  suivant 
lequel  on  fait  l'ordre  des  créanciers  auparavant  de  pro- 
céder an  décret,  la  conslcnttion  da  inix  dasd.  décrets 

devenoit  inutile  parce  que  Is.s  créanrlers  se  rendeiU  ;ircli- 
nairement  adjudicataires  pour  les  sommes  qui  leur  sont 
dans  >,  le  Roi  aera  prié  d'aooordar  ans  diocèaeè  de  la. 
province  la  faculté  de  remlK>urser  au  traitant  te^  j^îoes 
de  receveurs  des  comugnatioas.  —  11  sera  payé  300  liv. 
poar  ftire  «nraglstrer  dans  ^armoriai  «énéiral  étabU  par 
l'édit  dfl  noTpmhr»-  l'W<  les  arniniriasde  la  province,  — 
Li&le  ûaa  Caiumiiisaires  principaux  des  Assiettes  des  dlo* 
céses  nommés  par  M.  de  Calvissoo,  lleatamant  général, 

—  Octroi.  —  r«  Deum.  —  BénédieUon.  —  Dépaléa  pré- 
sents. 
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G.  ma.  iBiiiMN.)  —        in  Mâm.  («piir. 

NoTsiiibn  IMV.  —  Jiinvi«r  MM.  —  Proeit -Ter- 
baux  de»  séances  et  d.''libér;itior:s  de»  États  do  I.;in>îiii>iioc 
Mtemblés  par  nuttideoient  du  roi  LouùXlV,  à  Montpel- 
li«r,  «tan»  la  grands  ntla  de  rbAtel  de  ville,  dn  20  no- 
Temhr-'  ICOT  au  27  janvier  1698.  PiAsidnat  :  le  cardinal 
Bonzi,  archevêque  primat  deNarbonne;  vice-préndent: 
rarohertqae  de  Tonlonae.  OonnîsaatriM  dn  Roi  :  te 
comité  ilu  Rourt',  lieutenant  général  ptmr  h  R<n  ;  Lainol- 
gnon  de  Basville ,  intendant  ;  J.-P.  de  Girard ,  s'  de  Co- 
londraa,  Nicolas  Dagnin,  (réaorlera  de  Prame  te  géné- 
ratilé?  In  ToulntiM  et  de  Montpellier;  absent  :  le  comte 
de  La  Saume,  lieuleoanl  de  Roi.  —  Dtscour»  da  comte 
du  Roare  et  de  nnlendant,  réponse  de  l'arcbevèque  de 
Toulouse  (ne  sont  que  mentionn.'s).  —  Un  d^lai  es*  ac- 
cordé au  S' de  Gaillao,  seigueur  du  i'uj-âaint-i^ierre, 
eniToyd  du  dao  de  TaniôiM,  Iwraii  d«'Mereœnr,  pour 
faire  li*"?  prmives  rti»  sa  noblpsw.  —  Fiitr^e  de^  Com- 
missaires  du  Roi  :  il^  dûuiaiuiânt  un  doa  gratuit  >le 
SJBBOJOM  de  lir.,  75,000  liv.  pour  la  continuation  du 
creusement  du  canal  de  l'étang  de  Tan,  •  la  levé«  de  la 
capitation  sur  le  pied  de  l'année  précédente  et  pour  le 
temps  seui'>iui'iit  ik<  ir  ns  mo;s  à  c  ^npter  du  jour  da  la 
publication  da  ta  paia,et  150,000  liv.  pour  la  révoca- 
tion :  l*de  l'édit  de  (twHw  1096 qui  ordonne  que  les  pro- 
prUtâllW  iet  foire»  et  marchés  payeront  une  finance  à 
8.  M.  •  pour  eetre  oonfitines  daiu  leur  poaseisioii  >;  2*  de 
l'ddlt  de  Janvier  lOOT,  portant  création  de  mesvrean  de 
blé, s.  M.  ayant  bien  voulu  se  contenter  de  cette  somme, 
fuoiqa'elle  pût  en  retirer  une  plua  grande  de  la  vente 
deid.  onces  ».  —  L'arcbevé^ue  de  Tonlonae  répond 

€  que  les  Fst;itz  csiierr-iil  âi'  la  bontt'  du  S.  M.  qu'elle  fera 
reeienllr  k  la  province  les  fhiitz  de  la  paix  qu'elle  vient 
de  donner  k  toute  l'Eorope,  par  nne  ttoddration  de  aw 
charges  et  impositions  >.  Le  '1<iti  Ki''ituiitet  Ies75,0(X)1iv. 
aont  accordés;  quant  k  la  capitation,  eiie  sera  payée 
f  Jniqn^  la  Un  dw  troiB  mois  qai  anivront  la  paix  gfoé- 
raie,  aprAs  les(]  iels  trois  mois,  conformément  li  la  décla- 
ration du  18  Janvier  1066,  lad.  capitation  et  les  paye- 
nenlx  ceweront  d«  commisealrea  aoot  nommés  poar 
examiner  l'affaire  de  la  révoratli.  n  dfîs  f'iiits.  —  Tour 
Caciliter  la  vente  des  ofiicea  de  pn^vôts,  lieutenants, 
«cemptSi  greMers  et  areheira  dioeisains,  tsa  ayndfci 
généraux  pourront  recpvoir  les  offres  lui  leur  «eront 
faites,  dont  ils  seront  tenus  de  donner  connaissance  aux 
commissures  ordinaires  dss  diocèses.  —  <  Pour  assister 
au  Te  Dettm  qui  sera  chant-'''  cînmain  on  action  rie  irrice 
de  l'heureuse  couclusiou  de  la  paix,  les  b^tatz  s'assein- 
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bleroiit  en  habita  de  ofirfoonle  aa  palils  épiscopal  pour 
de  là  aller  à  l'église  cathédrale  >.  —  Lecture  d'arrêts  du 
Oonseii  obtenus  par  las  dépntde  en  Cour  :  arrêt  da  2S  sep- 
tembre 1007,  *  qui  renvoyé  à  M .  de  Baavtlle,  ponr  donner 

son  avis  sur  ta  ileiiiaiide  ilu  syn<îîc  ({'''inral  dn  la  province 
que  les  affaires  concernant  la  police  seront  jugé»  par 
les  maires,  eapitonla  et  consuls  des  villes  et  lien  en  pr^ 
raifre  in'^lanre.  et  par  ïippsl  au  Parlement  »;  autre  dn 
8  octobre  1007,  <  qui  fait  défense  aux  seigneurs  de  don- 
ner h  leurs  Jugns  ta  qualité  de  verdiers,  gntyers  et  Jugea 
des  eaux  et  foreslz,  s'ils  ne  sont  fomlez  en  titres  et  en 
possession  »i  autre  du  16  Juillet  1097,  qui  décharge  la 
oonmuiautd  de  Dcdmll,  an  diocèse  de  Touhmse,  de  IW 
signatlon  \  elle  donnée  au  Conseil  par  l'avocat  du  Roi  an 
bureau  des  linances  au  sujet  de  i  exemption  prétendue 
de  oontribner  «ax  tnpoeitkîu  «xtraordlnalrw,  et  dispose 

que  l'nrdnnnance  rendue  par  provision  par  M.  de  Ras- 
vllle  sera  exécutée  définitivement:  antre  qui  renvoie  à 
la  Oow  des  Aidsn  d«  Ifonlpelller  le  prince  dViroonrtet 
la  Cf>mmiiri;iiité  d»  Saint-Just  d'Anli^cha  pour  le  paye- 
iu«nt  des  arréragea  des  tailles  ducs  par  Jcd.  priuce.  — 
■  D'autant  que  les  diocèses  de  la  sénéchaussée  de  Nisraes 
n'ont  pas  un  greffe  certain  où  ils  paissent  faire  enregis- 
trer »  les  actes  qui  les  intéressent,  on  insérera  dans  les 
registres  des  Étala  les  lettres  patentes  qui  aulOfiseot  le 
rachat  fait  par  lesd.  diocèsee  dsa  offices  de  rsoevenra  des 
consignations.  ~  On  fera  tontes  les  poursuites  nécessai- 
res •  pour  faire  descharger  les  villes  et  comœunautez  de 
la  province  qui  n'ont  point  d'armoiriea  et  ne  prétendent 
pas  en  avoir' du  payement  du  droit  d'eniragfstrement  qui 
leur  est  demandé  par  le  traitant  >.  —  Le  s' de  Joubert, 
syndic  général,  expose  qu'à  Nimes  et  dans  Isa  antres 
villes  de  la  province  •  il  y  a  une  grande  dUKrenee  da 
poids  dtlahle  d'une  ville  à  cel-jy  d'unti  autre,  c«  <]ui  est 
prqudlciable  au  commerce  en  ce  que  chaque  marchand 
pourroit  excuser  I*  légèreté  de  se*  poids  snr  l'nsage  par- 
ticulierde  la  ville  où  il  est  il  représente  ■  que  le  poids 
de  mare  estant  uniforme  par  tout  le  royaume,  il  y  a 
apparenos  qu'originairement  le  poids  de  table  fsutolt 
aussy,  e'.  qu'il  rroit  que  tes  Estatz  pouvoieiil  rfniédi.'r  à 
l'inconvénleut  de  la  diversité  de  ces  usages  en  faisant 
ordonna»  qu'il  sera  hit  dee  poids-dtolona,  ponrestra  oon- 
servoz  dans  le?  hostets  de  vifle  des  Mput  plus  considéra- 
bles de  la  province  et  servir  de  matrices  auxquelles  on 
puisse  avoir  recours  en  eaa  dasoupfon  de  ihiude  ».  «Sur 
quoy  les  Estatz  ayant  jogi*  H  prnpos  d'oû^T  !;tir  cela  les 
marchands  ont  délibéré  quu  cfV.n  iin  posiiion  sera  exa- 
minée par  des  commissaires  >.  —  t  On  insérera  dans  le 
procAs-verbal  »,  attendu  que  le  Roi  l'a  acceptée,  la  déli- 
iiératioii  originale  par  laquelle  les  Étals  offraient  à  S.  il. 


SÉRIE  C.  —  ÉTATS 

flH,€M  Ht.  «t  1m  dwz  wb  pour  livra,  |)oar  la  snpprm- 

sion  fies  oflîi'es  "  de  jure/  mouleurs,  visiteurs,  cuiripteurs 
•t  mesareors  de  bois  à  brualer  et  charbon  >,  créés  par 
Mil  A»  mars  1008.  —  ifêoM  IntecClon  tara  lUla  de  la 
délibération  iiri^e  pmir  obtenir  du  Roi,  moyennant 
25,000  Ut.  <  la  réunion  au  Uoatela  d»  vUtaat  oommu* 
mnitec  des  nffioas  d«  pnmidri  tautoaien  andiaodan  daa 
maires  cr6<5s  par  é<3it  iï«  lîérettibre  in93  «.  — Rapport  sur 
les  manufactures.  Il  y  est  dit  que  •  le  Rojr  ajant  accordé 
au  a^  CMna,  BoHandala,  d'aatabMr  ma  aunoAietara  d* 
draps  en  tel  endroit  dn  royaume  qu'il  trouverait  le  plu? 
commode  et  led.  s'Oeurze  ayant  choisi  le  dit^cdse  de 
Blans ,  •  par  la  «OBridéralion  tant  da  TOialoate  d'Bipa» 
gna,  d'où  il  peut  tirer  facilement  des  laines,  que  de  la 
commodité  du  transport  pour  le  commerça  du  Levant  et 
d«  bon  nandil  daa  vhrrca,  8.  H.  ddaira  qua  la  proTlnea 
accorde  aud.  sisur  lîi  srimmo  <]n  60,000  tir.  en  pure  perte 
pour  l'ajder  à  perrectionnâr  col  e^itabll^ment,  et  que 
l'aranlaga  qui  an  doit  revenir  à  la  province  mérliequ'elle 
fasse  cette  despense  ».  Les  Etats  accordent  les  60,000  liv. 
sowi  certuifies  coiidilloos,  entre  autres  :  qao  le  s'  Gâurze 
<  apprendra  aux  gona  dn  pays  la  manière  de  faire  les 
drapa  qui  aa  praUqae  ea  Hollaada,  et  que  les  Holl.triJois 
oa  antraa  qu'il  mènera  pour  travaillar  à  lad.  nianui'ac- 
tare  tenot  tous  de  la  religion  calhoUque,  apostolique  et 
rooiBiiia  ».  —  Après  avoir  fait  obaarrar  an  Roi  que  les 
communautés  de  Languedoc  qut  «  ttrant  revenu  de  leurs 
foires  et  marchez  sont  en  petit  nombre,  et  qu'à  l'esgard 
des  onices  de  jnm  meaanttra  de  craina»  il  ait  aia6  de 
juger,  par  la  comidératlon  «tas  fttd*  qae  le  traitant  na 
pourroil  sf  dispenser  de  faire  dans  une  régie  des  droitz 
attribuez  à  ces  ofSces,  que  cette  aflaire  ne  Iny  aeroit  paa 
d'oJia  grande  utilité  >,  le*  Étala  obtiennent  ■  qa«  8.  M. 
modère  à  six  vingt  mil  livres  I:i  soinint^  de  15(J,(X)0  iiv. 
qu'il  leur  avoit  d'abord  demandée  pour  raison  dead.  foiras 
et  narebn  et  dead.  ofOeee    —  «  Inatractton  ponr  la 

capitatiori  de  Tannée  1C08  ».  —  On  insiVera  dans  la» 
registres  du  pa\'8  la  délibération  originale  contenant 
l'offre  aceaptée  par  le  Roi  aux  eonditiOBa  propoeées  par 

les  États,  de  126,000  liv  , 

vreinent  des  taxes  laites  sur  les  arts  et  métiers  pour  les 
«nditenis  de  leara  comptea,  anr  lea  gentllahommea  et 

antres  possesseurs  de  flef-î  pour  l'extinclioii  du  ban  et 
arnere-ban,  sur  les  ofSces  «le  tiers  référendaires,  sur  les 
oflMcn  dea  •elgoeora  partioalien,  aw  lee  proenrran 
postulantz  en  toute  sorte  de  Juridictions,  sur  les  offices 
de  conlrolleurÂ  ùa  dosî^tii^  ut  lia  uirtiticatenrs  decriéez  >. 
~AM<BUée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Oar^ 
caasonne  sous  la  présidence  du  cardinal  Bonzi.  =  As- 
aamblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse 
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80U8  la  prMdenee  de  l'areberéqne  de  Tonlonse.  —  On 

passera  bail  de  la  réparation  à  faire  .lu  pont  de  Buxet, 
•  dont  le  coarert  a  esté  extrêmement  endommagé  da 
entlé  du  concluait  par  lea  Tenta  et  lea  ptayaa,  et  dont  la 
culée  qui  est  continue  à  la  porte  de  lad.  ville  a  esti^  sapée 
par  la  rivière  >.  —  500  liv.  sont  accordées  pour  la  répa- 
ration da  quai  da  port  de  Oalllao  endommagé  par  laa 
di-bordemenls  du  Tarn.  L'archevêque  d'Albi  ave  t  rnj  -é- 
senté  que  la  ville  de  Qaillae  était  <  hors  d'estat  de  faire 
«Ile  deepenae  paroe  qae  depvia  qnatre  on  cinq  aoneac 
ses  récoltes  ont  esté  entièrement  perdues  par  de»  trreslaa 
ou  par  d'antres  cas  fortuitz ,  qui  font  qu'elle  a  une  trôa 
grande  petae  da  payer  aas  impÏMltloDa  ».  200  «ont 
accordées  à  l'évéque  deCommenge  ponr  la  réparation  du 
pont  de  Valentine.  =  A  la  proposition  faite  de  la  part  du 
Roi  da  Mra  Ibada  d»  88,010  liT.  a  ponr  natlof  er  •  an 
ffratt  d'Apdft,  le  II*  de  la  rivière  de  rWranlt  h  ■'on  em- 
bouchure dans  la  uer  ,  il  est  répondu  que  *  S.  M.  sera 
snppIMad^réer  que  la  province  n'entre  pas  dansoettOi 
despense,  ayant  cy-devanl  employé  de  fort  grandes  som- 
mes pour  le  môle  d'Agde  sans  aucun  succez,  puiijque  las 
travaux  qui  y  avoient  esté  entrepris  avoient  esté  aban- 
donnez, et  que  par  le  sentiment  des  ingénieurs  qui  se 
¥i)rit  portez  sur  les  lieux  on  ne  pouvait  se  promettre 
rien  de  certain  de  ceux  qu'on  «atreprendrait.  —  Rapport 
dea  oomnUaaairaa  nommée  ponr  exaininer  lea  mojrena  da 
rétablir  le  eommeree  du  paaiel  et  la  proposition  de  iUra 
de  la  garance  en  Langueiioc  :  >  ils  ont  fuit  appeler  des 
teinturiers  expérimentez,  lesqueia  aont  demeures  d'ac» 
cord  que  le  public  a  fntérest  que  Ton  employé  du  pastel 
au  lieu  de  l'indigo  dans  les  teintures  de  laine  [larce 
qu'elles  en  aerolent  beaucoup  meillenras,...  et  que  l'usage 
da  l'Indigo  entant  de  ndndre  despanaa  et  demandant 
beaucoup  moins  de  soins  de  la  part  des  teinturiers,  il 
estoit  dangerenx  qu'ils  «wtinuassent  de  s'en  servir, 
quelques  défimsea  qaf  I  j  ait  >.  a  A  l'égard  da  la  garance^ 
ils  ont  interi  ogé  s'  Marlin,  marchand  doN'ismes;  c'est 
une  composition  de  plusieurs  drogues  dont  la  principale 
eat  la  raciBe  d'une  plante  qw*l>to  rtMa  mafot.,.  x  la 
consommation  de  la  garance  est  si  grande  qu'on  estime 
qu'il  en  entre  toutes  les  années  eo  France  la  valeur  de 
deax  milUow  de  lirrei.  que  ka  nareluuids  ttant  vantr  de 
nulîande  ..  Si  les  habitaiitr.  de  Languedoc  vouloicnt  se- 
mer de  la  graine  de  celte  plante,  la  s' Martin  assure,  sur 
lea  aspérienoas  qu'il  a  thit,  qa'éllé  jr  réatdrolt  tria  lwa> 
rausernent,...  mesme  dans  les  plus  me"5chanf?;  fondz,  et 
que  non  seulement  on  pourroit  .se  passer  de  faire  venir 
de  la  garance  du  dabora,  mais  en  envoyer  au  contraire 
de  France.,  qui  peut  estre  employée  aussy  tost  qu'elle 
e%i  cueillie,  au  lieu  que  celle  qui  croist  en  Hollaada  &• 
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peut  estre  mise  en  œuvre  qu'olla  n'ait  aalà  apprestée 
pendant  deux  annéez  >.  Les  commissaires  ajoutent  que 
«  le  s'  Martin  a  offert  d'eslablir  une  manufacture  de  gH' 
rance  dans  le  Haut  Languedoc,  pourvu  que  les  Estatz 
TenlWll  blfln  i'ayder  a  faire  les  fraiz  des  prertiiors  esta- 
MlSMOMDts».  —  Sur  quoi  il  est  délibéré  :  1*  qa'on 
priera  le  lUri  •  de  faire  défense  aux  teinturiers  de  M 
servir  de  l'indigo  dans  la  teinture  des  laines,  à  l'exoep- 
ttoQ des cadia de Qévaudan et  paj's  circonvoisins,...  on 
tout  an  moins  d'ordonner  qu'ils  n'en  puissent  employer 
qu'une  très  petite  quantité  et  beaucoup  au -dessous  du 
poids  de  sU  livres  sur  200  pesant  de  pastel  »  ;  2*  •  qu'il 
sers  accordé  an  s' Martin  80  sols  par  quintal  de  garance 
qu'il  fera  iiemluil  iii  ]  ans,  h  condition  qu'essay  sera 
ùAi  aux  Gobelins  de  la  garance  qu'il  s'oblige  à  Caire ,  et 
qail  rapportera  vae  oertlfleation  comme  elle  est  d*aTia87 
bonne  qualité  ou  meilleure  que  celle  de  Hollande;  que 
dans  le  cours  des  trois  premières  années  il  establira  une 
mannfketore  dans  le  Haat  Langoedoe  et  dans  le  dioeiee 
qijT  îi:  :f:'r;i  le  plus  propre  pruir  le  suri'c;:  iluil  PstaWh- 
senierit;  et  qu'aussitôt  que  l'essajr  de  la  garance  aura 
esté  fiift  aux  Golwltne ,  Il  ftrn  une  Instruction  pour  la 
culîurr  (!e  la  plante  ru&fa  major,  l^qnfUe;  sera  Htivoy.'e 
par  tous  les  diocèses  de  la  province  afin  que  les  habî- 
laitU  do  paTs  en  psUsenl  profiler  ».  —  «  Pour  donner  à 
Mr  1a  prince  de  Conly,  comte  d'Alais,  des  marques  du 
respect  des  EstaLz  et  de  la  reronnoissance  qu'ils  conser- 
vent  de  la  proleetlon  qm  fes  lf<'  le  prfnoe  d«  Con^,  son 

pArf\  H  (Ir-niii^  h  rfTte  province  »,  on  donnera  nvi^  au  Roi, 
conlorméiuent  aux  demandes  du  prince,  <  qu'il  y  a  ticu 
d'ordonner  que  l'Assiette  do  diocâse  d'Alais  soft  tenue 
annuellettienl  ii  perpétuité  dans  la  ville  d'Alaîs  ,  pI  n nn 
pas  comme  il  était  prescrit  par  l'arrêt  du  Conseil  du 
24  janvier  1C05 ,  successivement  et  par  tour  dans  les 
Villes  d'Alaia,  Andose,  Le  Vigan,  Sauve  et  Saiot-Hippo- 
lyte  ;  que  la  commnnanté  de  Satnt-Hilaire  de  Rretmas 
entrera  à  lad.  Assiette  et  y  aura  son  tour  après  que  les 
trois  communautés  du  dernier  tour,  qui  ont  le  droit  d'y 
entrer  de  10  en  10  ans,  auront  remply  le  leur,  et  que  le 
premier  consul  de  la  ville  d'Aliiis  enirera  toutes  les  an- 
nées aux  Estais  avec  le  maire  de  lad.  ville  pour  ne  foire 
avec  Iny  qu'une  seule  et  masme  voix,  de  la  manière  qu'il 
e^(  1  1  .i!'}u>5  par  la  ville  de  Nismes  et  autres  de  lu  pro- 
vince ' .  —  Commissaires  nommés  pour  examiner  •  un 
reenell  qtii  a  esté  Ait  de  plusieurs  ordonnances  portant 
rêgkmenî  pour  les  affaires  d«s  coniniunaulez  de  la  pro- 
vince ».  —  11  est  rapporté  «  que  comparaison  faite  des 
impositions  de  l'année  présente  avee  celles  de  l'année 
dernii're,  il  av  u't  .  sttS  jugé  par  <>-,tiiii  ilion...  qu'ellt-s 
pouri-ont  estra  moindres,  d'environ  3U0,000  liv.  —  L'en- 
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lier  don  gratuit  sera  payé  par  imposition,  déduction  taita 
du  prix  de  la  ferme  de  l'équivalent.  —  Rapport  de  l'aj^> 
chevè<iue  d'AIbi,  f  arbitre  nommé  par  les  Estais  pour 
Juger  le  différend  que  la  province  a  avec  la  ville  de  Tou- 
louse au  sujet  de  la  cottilé  de  la  despense  des  estapes, 
dont  lad.  ville  prétend  estre  deschargée  ».  La  ville  avait 
choisi  pour  arbitre  l'arebevéque  de  Toulouse.  La  sen- 
tence est  retardée  par  >•  une  nouvelle  production  de  la 
vilte  concsfnanl  la  destination  de  l'emplojr  du  produit  de  ~ 
la  Arme  de  l'équivalent...  et  par  vne  plainte  qv'eNe  tM 
contre  la  disposition  du  tarif  général  de  la  province,  sur 
leq  uel  les  Bstals  fiHit  le  département  des  impositions  >.  — 
20,000  liv.  sont  accordées,  sous  certaines  réserves ,  b  la 
ville  (J'At^le  ■[iii  se  déclare  •■  i>bliL;é«  do  se  eharger  dans 
son  propre  intvrest  du  dessableraent  de  Tembouchure  de 
la  rivière  de  rHAraaIt  dans  la  mer,  afin  de  luy  donner 
mcivrn  d'entrefirendre  led.  nelti-yenient  suivant  le  devis 
ûtit  par  le  af  Niquat,  ingénieur  du  Hoj  •.  —  <  Pour  ûdre 
cesser  le  reooavrament  des  taxes  Mtes  en  1606  et  1601' 
sur  ci'iix  qui  s;jul  sujets  au  Ivin  et  arrîèri'-lnin,  qne  î'on 
coutinoait  encore  >  quoiqu'elles  eussent  été  rachetées , 
les  États  désintéressent  lotraftanfàqni  II  était  dAencors 

1 1,000  liv.  —  On  priera  le  Roi  d'agréer  qw  ta  prnvinfe 
ne  fournisse  pas  des  logements  aux  ingénieurs  employés  à 
lacondnite  des  ouvrages  des  plaças  fbrtes,  dn  Canal  etdn 
porl  de  Celle,  atteri'hi  qn?>toiis  les  ans  .  elle  fait  un  fonds 
de  103,000  liv.,  qui  est  plus  que  sutlisanl  p»ut  pourvoir  à 
fontes  Issdsspsosasq^fionrlent  défaire  pour  la  conser' 
vation  et  la  fortiftesMon  ttw!  places,  qu'elle  n'a  nulle  part 
aux  revenus  du  '  anal,  qui  août,  très  considérables,  qu'elle 
n'a  rien  payé  Jo«iu'à  présent  aux  ingénieurs,  et  qn'ello 
Imp-"»*^  tm!<;  les  ans  30,000  liv.  pour  le  porl  de  Cette  ». — 
Oa  dâiuaudera  au  Roi  la  destruction  de  la  bourdi(ftie  ou 
pêcherie  établie  Hur  le  canal  de  communication  de  l'étang 
de  Than  au  port  de  Celle,  parce  fu'll  a  été  vérldé  qne 
ce  canal,  qui  a  •  13  pieds  de  fonds  et  SOtolses  de  largeur 
dans  toute  sa  longueur  »,  n  a  en  ce  point  que  6  pieds 
d'eau  et  une  largeur  de  0  toises,  ce  qui  porte  pr^ndice 
à  la  navigation  et  an  commerce  et  cause  apparsonéot 
•  le  dépost  dessables  qui  sont  à  l'entrée  dud.  canal.  >  — 
c  La  province  pouvant  espérer  qu'il  passera  fort  peu 
de  troupes  pendant  la  paix,  il  ne  sera  point  fait  de  ibndt 
à  l'avenir  pour  les  controIlHurs  qu'elle  avoit  establj 
pendant  la  guerre  en  plusteuis  villes  et  lieux  d'esUpe 
pour  fbiro  la  revue  des  troupes  qui  y  logeoient,  et  leod. 
revues  seront  faites  par  les  maires  et  c  insuU  desd 
lieux  ».  —  Conformément  aux  conclusions  du  rapi>ort 
des  eommiasairaa  des  manutectares  et  à  l'avîs  de  H.  de 
Dasville  «  qui  avoit  dit  que  la  prnvince  ne  sauroit  rien 
iaire  de  plus  avantageux  pour  ses  inlérebts  que  do  sou- 
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tenir  ceux  qui  fabriquent  des  draps  pour  le  Lavant  «,  . 
h*  ÉIftts  aeoordeni  Ta  gratlll«*tion  d'une  pisloto  par  | 

pfèc6  à  dfî  riiT!iv*>.-niT  farfw-iers,  arrAtcnt  q\ic  '•ctix  tjui 
l»  reoevaiont  Jéjà  pour  WO  pièces  la  recevront  pour 
€00,  tt>iMttHtent  tin  don  en  pure  perte  de  40^000  llv.  an 
s'  Thomas  Rurthp,  «n  TîivHur  de  q^ui  «  Md'  le  Prince  de 
Conty  avott  obtenu  un  privilège  du  Roj  pour  e«tablir 
dans  aon  chaateau  de  La  Grange  des  Prea  nne  nanufac- 
turp  ie  draps  p.inr  le  Levant  »,  et  afin  d'ètro  plus  sûru- 
oienl  intoriuéi  de  l;i  ([iKuililé  el  du  la  qualité  de  draps 
fabriqués  dans  les  iniumri'  tures  qui  jouissent  du  béné- 
fice «te  la  plstole  par  pièce,  dt^libérenl  qu'aux  cerlinv-als 
fournis  par  les  conlrolours  entretenus  par  la  province 
on  devra  joindre  ceux  <  du  a'GaaTiàra,  inspscteur  ponr 
le  Roy  à  Marseille  ».  —  Secours  accordés  aux  s"  de  Tré- 
molet,  Buterne  et  autres  pour  les  aider  h.  établir  des 
pépinières  de  mûriers  on  Vivarais,  h.  Aibi,  Luvaur,  dans 
le  diacèie  de  Garcassonne  et  à  Bédarienx.  —  Rapport 
dea  oomtniwaires  chargés  «  d'examiner  ^fl  seroit  avan< 
tageux  .au  commerce  que  l'an  no  se  s<>rvit  dans  la  pro' 
vince  qne  du  |)Oidsde  marc,  qui  est  égal  et  uniforme  dans 
font  le  royaume,  ou  de  poids  de  table  qui  eal  particulier 
Il  la  province  ».  Ils  diSHnl  qu«  <  le  poids  tin  table  du 
£as-Langaedoo  diCTère  de  ceiojr  de  Totilouse,  que  les 
ftandaa  qnt  sa  commeltent  dans  l'usage  des  poids  pro- 
viennent parti«'u!iAre  iitiiil  'le  r»;  .jua  les  matrices  qui 
aont  dans  le»  hôtels  de  ville  sont  de  pierre,  et  que  n'es- 
taut  pas  eonaerriea  eoigneneement  elles  a'aiUreBt  et 
diminuent  de  poids  ■.  11^  proposent  «  de  supplier  le  Roy 
Je  permettre  qu'on  ne  se  sarrit  dans  le  Languedoc  que 
dn  pdde  de  table,  en  ordonnant  qu'il  «erolt  esgal  par- 
tout »,  avfic  celte  précaution  qu'on  ^i-ait  ■>  ih-f.  mntri: 
de  bronze  qui  seroient  déposoez  on  chaque  ville  chef-lieu 
de  dfcwàsB  >.  La  dfablon  de  eeti»  affiiire  est  lOonniée. 
—  •  Les  Kst;»l3  ayant  fait  réflexion  snr  les  propositions 
qui  leur  sont  (ailes  toutes  les  aanéez  pour  de  nouveaux 
estaMjaaemenlB  de  nmoofiwtarM,  et  que  ceUee  qnt  «ont 
déjà  estabtips  causent  une  Jespense  '?on?idérable,  délibè- 
rent que  les  propositions  qui  pourroient  estra  faites  à 
l'avenir  n«  aeront  pas  reçues,  n'entendant  nfanlmoina 
empescher  que  les  dio^ôses  i?n  particulinr  n'établissent 
des  manuiaclures  uitisy  qu'iis  la  jugorunl  à  propos  •.  — 
On  paiera  par  imposition  la  somme  de  11487  liv.  aux 
propriétaires  des  terres  prises  pour  faire  un  contre- 
canal  qui  conduit  les  eaux  de  plusieurs  ruisseaux  dans 
les  aqueducs  qui  sont  sous  le  Canal  des  deux  mers,  plus 
068  Ut.  aux  ecclésiastiques  qui  prenaient  la  disme  des 
frulta  dead.  terres,  et  2170  liv.  aux  communautés  qui 
payeront  à  l'avenir  la  taille  des  mesmes  terres  ■,  h 
cbarge  ponr  oelles^l  d'emplojer  cette  indemnité  «  au 
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payement  d'une  debte  vérifiée,  ou  bien,  au  cas  qu'elles 
ne  doivent  rien,  en  dee  fonds  portant  revenu  certain  *, 

et  pour  les  bén^flririrs  li^-imnfpurs  di;  faire  un  pareil 
remploi  «  au  profit  de  l'Église  et  de  leurs  successeurs 
auxd.  bénéSces  ».  —  700  llv.  sont  accordées  k  la  com- 
munauté de  V'f  i  if  !  (Avlgnonel),  au  diocèse  de  Saint- 
Papoul,  à  ctmdilion  que  de  son  côté  elle  dépensera 
pareille  somme  t  pour  continuer  jusqu'à  la  rivière  de 
Lers  les  fossés  commencés  dans  des  priilries  pour  en 
évacuer  les  eaux  qui  y  estolent  retenues  depuis  si  long- 
temps par  les  bords  du  Canal  •■.  ~  On  demandera  à 
M.  de  Bas  ville,  à  qui  est  renvoyée  l'aflaire  de  l'Inventaire 
dos  titres  de  feu  l'évêquo  de  Montpellier,  de  se  montrer 
favorable  ïi  la  province  qui  se  fonde  sur  f édit  d'avril 
1003,  au  lieu  que  la  Cour  des  comptes  nes'autoriso  que 
de  l'édit  de  novembre  1090.  —  On  Interviendra,  tant 
au  Conseil  que  partout  uù  besoin  sera,  au  procès  que  la 
conmananté  de  dntegabeile  a  contre  le  pajra  de  Foix 
pour  raison  de  leur»  limites  t.  Seconde  aasembMe  des 
trois  États  de  la  ^nécliaussée  de  Garcassonne  sous  la 
présidence  de  l'arcbevéque  d'AlbL  =  araUficationa 
d'usage.  —  On  fera  exdenter  un  arrAt  dn  Oonaell  obleott 
par  les  députés  en  Cour,  *  portant  que  les  contribuables 
employez  dans  le  compoix  d'une  communauté  en  un  on 
plusieurs  artielea  ne  ponrront,  pendant  l'année  présente, 

cstre  drs  j|ja:vîi'Z  d'onr  partie  des  fonds  qui  y  sont  nlli- 
vrez  et  en  faire  charger  d'autres  possesseurs  à  leur 
place,  en  vertn  de  qnektne  titre  que  ee  soft,  sans  le  con- 
sentement du  maire,  consuls  et  lri,\--  iîi«  plus  gros 
tailiaUes  *.  Cet  arrêt  avait  été  demandé  «  pour  empes- 
èlier  les  (hiudes  qui  se  oommetloient  tons  les  Jours  au 
pr'f'jn  rii't'  <'.<•  r.-r.le  ninxirae  constante  ijiii  a  soutenu  la 
province  Jusqu'à  présent  :  que  les  contribuables  qui 
dans  une  mesme  coniinnnanté  ont  des  fonds  mmux  de 
toute  nature  de  rrc  >nnt  tenus  de  payer  leurs  cottes 
des  impositions,  mesme  pour  les  fonds  qui  par  leur  qua- 
lité et  leur  dtnation  ne  aamolent  prodnire  des  A'nits 
suffisamment  pour  y  satisfnirs ,  et  qu'il  ne  le'ir  t^st  p"i- 
permis  d'abandonner  ceux  qui  leur  sont  k  charge  pour 
ne  conserver  que  eavx  qai  peuvent  leur  eatre  de  qnel- 
qu'utilité  ».  S'il  se  trouvait  qu'il  y  eût  de  nouveau  «  des 
rentes  et  donations  frauduleuses,  on  puurroit  demander 
un  autre  arresl  ».  —  Il  sera  sursis  k  l'exécution  de  la 
déclaration  du  Roi  oblenno  sur  le  troisième  article  du 
cahier  dos  doléances,  «  concernant  la  saisie  des  bestiaux 
pour  le  fait  des  tailles  seulement  et  à  certaines  conditions, 
par  modification  à  la  dî'olaraUon  de  S.  H.  du  28  août 
leoi  qai  défend  qu'ils  puissent  estre  saisis  pour  quelque 
cause  que  ce  soit  ».  —  Jugements  des  Ëlats  sur  les  impo- 
sitions faites  en  1087  dans  les  Aasiettes  des  vingt-trou 
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dioeènc  de  1»  provinM.  —  MTe  des  Oommlatalres  prin- 
ci|iaux  des  Assi'^K»*  n  ira  niés  par  Ifl  comte  du  Roure, 
liautenanl  général  Je  la  province.  —  Octroi.  —  Te 
JttUKi.    BénMiellon.  —  Député  prâiants. 

C  mi,  (ftvfiltn.}  —  in-Mks  iU  InitlM,  |i«rier. 

Nov-rnî-.i'i'  HÏ9R  —  .T.invipr  ffilïO.  —  Procès-verbriiix 
séances  et  délibérations  dtis  iîtaU  de  Languedoc 
aaaemlilte  pur  nandenenl  du  ro(  Lonij  XIV,  à  Narfaonne, 
dans  l;i  ^'rari  Ifi  salle  do  fllôtel  de  ville,  du  20  novembre 
1698  au  10  janvier  idQ9.  —  Président  ;  le  cardinal 
Bonsl,  Miohsvèqae  primat  de  Narbonne  ;  vice>présldeiit  : 
rarrh''v?que  de  Toulouse.  Commissaires  du  Roi  :  le 
comte  de  Peyre,  lieutenant  général  pour  lelioi;  lecumte 
de  Oanges,  le  marrie  de  CbamlMMias,  le  marqote  de 
Casîrieî,  ti^nfcnant'i  de  Roi  dfmx  derniers  absents); 
Lamoignun  de  Basviile,  inteusliint  ;  de  Revcrsaat  et  lia- 
gufn,  trésoiiende  France  ès  généralités  de  Monlpellier 
et  d''  Toulouse.  —  Lecture  de  la  lettre  close  du  Roi 
<  adreiiaaiile  aux  Estais  ».  —  Discours  du  comte  de 
Peyra  et  de  l'intendant.  Réponse  de  rarcbevôqae  de 
Toulouse  (ne  sont  que  mentionnés).  ~  On  enregistrera 
l'arrêt  du  Conseil  du  10  février  1808  «  qui  fixe  pour  tous- 
Joun  dans  t.i  •.  illf  d'Alais  l'Assietto  'in  ilKi.-.-se  »  et  règle 
le  nombre  des  députés  qai  doivent  entrer  tous  les  ans 
aux  États  et  à  lad.  Assiette.  —  Rapport  favorable  sur  la 
noblesse  des  s"  de  Pages,  de  Robin  et  de  Lesirurc,  i  n- 
Tojrés  de  barons.  —  Pour  saluer  le  comte  de  Peyre, 
•  comnil><9aire  président  pour  le  R07  aux  Ebtats  en 
chef  »,  les  États  nomment  :  .1  évoques,  3  barons,  6  dé- 
putés du  Tiers  ;  pour  saluer  tes  lieutenants  de  Roi  : 
2  évêques,  t  baroDS,  3  députés  du  Tien;  pour  aalner 
l'intendant  ;  1  évéque,  1  baron,  2  députés  îu  Tl»  rs; 
pour  visiter  les  trésoriers  de  France  :  1  vicaire  général, 
I  enTOjé  de  baron.  2  députés  du  Tiers,  —  CSérémonlal 
de  la  prii''cssio'i  ;,'rt)i'rii]:'  nt  di'  I.i  jiiti^s.'  i.'<*I4brée  ponti- 
flcalemesQt  qui  l'avait  précédée;  —  do  la  réception  faite 
par  les  Oonunfssafras  du  Bot  aux  députés  qui  ont  été  lee 
saluer  ;  11*  cotiite  <\-  Pe-yr»'  •  esf.  venu  les  rerevoir  sur  l.t 
eeptiesme  marche  »,  etc.  —  Sur  l'observation  faite  par 
un  syndic  général  que  t  comme  II  a'awlt  passé  eette 
ann  'i>  que  très  peu  de  recrues  dans  les  estapes  et  que  les 
comptes  de  leur  despeiise  ne  {jouvoient  pas  occuper  un 
bureau  pendant  eette  tenue  des  Bstats^  ainsi  qu'il  l'a 
esté  Iai  annuoz  inrnières»,  on  renvoie  an  bureau  des 
rocruos  qui  avait  été  nommé  diverses  autres  affaires.  — 
Blifrée  des  Gouunisaairat  du  RM  :  Ils  demandent  un  don 
gratnit  de  3,000,000  Itv.  et  75,090  liv,  pi>iir  le  canal  de 
'étang  de  Thau.  —  L'archevêque  do  Toulouse,  président, 
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«  représente  l'impulssanoe  de  la proviooe  causée  par  ssa 
mauvaises  récolles  et  par  les  efforts  extraordinaires 
qu'elle  a  fiUt  pour  le  eervioe  de  S.  U.,  qui  l'ont  entiè- 
rement épuisée  ■ .  —  Le  don  gratuit  est  accordé.  —  Il  set 

rn]ipi)rt.''  que  la  ville  de  Toulouse  s'élani  »  désistée  de  sa 
demande  d'astre  deschargée  de  l'allivrement  sur  lequel  elle 
se  frouve  cnttlsée  dans  le  tarif  général  qni'aerl  h  Aiîre  le 
11' liarteiiienl  des  im|in,s;tions  sur  les  liiocèses  »,  et  réilui- 
aant  ses  prétentions  c  à  estre  doscbargée  de  contribuer  à 
la  despenee  dea  ealapes,  et  fc  ce  que  lee  BMata  cbangent 
la  destination  qu'ils  ont  accoulunié  de  faire  du  prix  te 
la  ferme  de  l'équivalent  au  paiement  de  partie  du  don 
gratuit  >,  les  arbitras  n'ont  plus  qu'à  rendra  leur  sen« 
tence.  —  L'archevêque  de  Toulouse,  qui  avait  accepté 
d'être  arbitre  de  la  ville  de  Toulouse,  dit  <  qu'il  se  dé- 
siste de  cette  qualité,  parce  qnli  a  une  Inatance  au  Ooo< 
seil  du  Roy  contre  les  capitouls  qui  ont  cessé,  depuis 
enviruu  uu  an,  de  rendre  à  sa  dignité  les  visites  de  céré- 
monie quils  Itiy  doivent  «n  certainee  oeeaafcMM,  dans  la 

forni"  qu'ils  l'ont  pratiquée  jusqH'^  présf»nt  ».  —  «  Si 
avutit  ïik  feste  de  Noël  prochaine,  la  ville  de  Toulouse  ne 
soumet  à  un  bureau  du  Conseil  du  Rojr  la  décision  dai 
différents  qu'elle  a  aven  la  province,  on  usera  des  voyes 
de  ilroil  pour  l'obliger  k  païer  sa  cotte-part  des  imposi- 
tions qui  seront  fiiites  pour  la  despense  des  estapca  ». 
—  «  Pour  faire  parachever  au  plus  lost  le  creusement 
du  canal  de  l'estang  de  Thau  commencé  depuis  si  loog- 
ie;ii]is  et  que  S.  M.  a  désiré,  OD  ofllhra  au  Roj*.  as  noB 
des  Estais,  d'acbever  led.  cnuaiuneat  »;  lee  aouunsa 
employées  b  cet  ouTrage  seront  payées  aux  entrepre- 
neurs sur  les  ordonnances  de  M.  de  Basvillo  et  dei  Com- 
missaires des  États.  —  La  dépense  «  qu'il  convient  faire 
pour  le  logement  des  offlelere  des  sept  bataillons  ■  ea- 
serni's  à  eii |i,dlier,  N'îiiics,  n.'/iers  et  Lunel,  «  et  pour 
toutes  les  autres  fournitures  qui  sont  absolument  néce^ 
satres  estant  estimée  environ  45,000  8.  M.  sera 
suppliée  de  la  supinirl-  r  sur  lev  dnnlprs  du  don  t;r.ituit, 
au  cas  que  «es  affaires  ne  luy  jicrmettont  pas  d'envoyer 
lesd.  troupes  dans  les  autres  provinces  >.— Les  États 
n'entendent  emp''':hr;r  nie  te  dioo'se  et  la  ville  du  Puy 
«  qui  veuleot  procurer  aux  ecclésiastiques  dn  pays  le 
moyen  d'étudier  eo  tbéob>iri«  et  d'apprendre  tes  cas  de 
conscienr.',  s.in-i  ns're  obligez  d'aller  ailleurs,  n'imposent 
annuellement  'M  liv.  pour  l'entretien  de  deux  profes- 
seurs de  théologie  sebolastiqua  et  d'un  proCssssnr  ds 
thé<.dogie  mor  lie  des  ras  de  ronsrienre  dans  !e  collège 
des  Jésuites  du  Puy  ».  —  <  On  informera  S.  M.  du 
malheureux  estât  de  la  cummonauté  de  Yalabréguas,  et 
on  la  supitlieri  d?  nommer  des  commissaires  de  son 
Conseil  pour  prononcer  détinitivemont  sur  les  ditïérenls 
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qu'elle  a  avec  le  marqnis  de  Honrrin,  afin  d'éviter  la 

ruine  enlioni  Je  cel;-'  romiiuinatit^      —  r.a  vi!It;  ila 
Tooloiue  soumet  à  la  décision  du  bureau  de  M.  Dagucs- 
Mit,  woaaiUer  d'état  ordinaire  au  Oonseil  royal,  «  le 
différent  qu'elle  a  aven  la  i.rr>vini:9  ponr  raison  de  la 
despaosedea  eatapes  »,  —  Lecture  d'un  arrêt  du  10  octo- 
bre MM  *  donné  enr  la  réponse  an  17*  artials  dn  eaUer 
des  doléances  »,  qni  <'h;ir^e  M.  de  Baaville  «  de  dresser 
procës-verbal  sur  la  demande  de  la  province  d'avoir  des 
Dagaatas  et  eatiepoeta  au  port  de  Oetle  poar  7  reoerolr 
les  mnrvlianrllses  qui  doivent  r^fre  embarquées,  ensem- 
ble des  dires  du  fermier  et  des  marchands,  négocians  et 
patrons    —  OommiMairM  nommée  «  pour  aviser  aux 
mojens  dont  on  se  pent  servir  pour  restablir  le  com- 
merce ».  —  Il  est  rappoit«i  que  le  trésorier  de  la  Bourse 
avait  rsQO  1,900,000  liv.  «  de  partleallera  qui  ont  affran- 
<>hi  l«<  cottes  de  leurs  impositions  >.  =  Âssomblt-o  des 
trois  Etats  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  prési- 
dence de  l'archevêque  de  Toulouse.  —  Les  commissaires 
de  rassemblée  rapportent  qu'ils  ont  passé  bail  :  pour 
l'entretien  de  11,900  cannes  d'engraveroent  sur  le  grand 
chemin  de  la  poste,  à  raison  <lo  deux  sols  »  par  canne 
longue  d'en^ravement,  qui  a  trois  cannes  de  largeur 
—  pour  la  réparation  du  pont  de  Bnset.  ->  L'archevê* 
que  dit  que  «  depuis  la  chute  du  pont  ti'Auti  rive  sur 
la  rivière  de  l'Ariéce,  ceux  qui  sont  obligez  de  traverser 
lad.  rivière  avcrfent  trouvé  qnelqtie  eonmodité  h  lUre 
aborder  le  bateau  public  au  ImuI  iVuufs  arche  qui  est 
demeurée  en  son  entier  du  costé  de  la  villa,  cela  pou- 
vant altrégeroonaidérablement  la  tn^et»,  mais  qu'il  y 
a  lieu  do  réparer  cotte  arche  qui  commence  h  se  1  orr^irn- 
pre    L'évéque  de  Rieux  dit  ta  même  chotte  «  do  la  pile 
VA  est  à  l'antre  boat  et  toaehs  son  diocèse  >.  BOO  liv. 
Siéront  employées  a  réiiarer  r.ircbe  et  la  ]ii!e,  —  Lê 
maire  de  Toulouse  dit  que  cette  ville  et  «  les  lieux  du 
voisinage  sonOtient  m»  grande  disette  de  bols  à  bruslw, 
à  PausR  dfl  la  tlifflca'té  qoc  l'on  trouve  à  voiturer  les 
bois  des  forests  du  Roj  appelleez  Bouconne  et  Bnzet,  les 
ehamiDseelantrompfls    Vérilleatlon  sera  lUtedeees 
chemins,  et  s'il  est  reconnu  «  que  la  si^ncschaussée  doive 
les  réparer,  il  en  sera  délibéré  l'année  prochaine  ».  = 
Aseenblée  des  trais  États  de  la  sénédhanssée  de  Garesa- 
sonne,  sous  la  présidence  do  cardinal  archevêque  iî« 
Narbonne.  =r  <  Le»  EaUl^i  n'entendent  empeseber  que 
les  oommnnanteK  dn  diocèse  de  Iflrepolx  qoi  sont  du 
spirituel  de  Véresché  Je  ramlès,  n'imposent  la  ?otnme 
de  0,333  liv.  pour  aslre  t^riiiiloyée  à  ri.chèvtjiueut  dis  la 
construction  dn  palais  épincopul  dud.  Pamiës  >.  La  déli- 
bération porte  que  la  réédiflcation  de  la  cathédrale  et  la 
GODstroction  de  l'évèchô  de  Pamiers  avaient  été  ordoo' 
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nées  par  arrêt  dn  Oonsell  du  14  Janvier  1038.  —  L'entier 

don  gmliiit  sera  payé  par  iin|ii)si[;  ;ri,  dé<luclion  faite 
du  prix  de  la  ferme  de  l'équivalent,  et  c  pour  soulager 
les  oontribnables,  il  ne  sera  Imposé  h  l'échéance  dn  pre- 
minr  tenue  rjne  la  cinquie^ine  le  toutes  les  impositions 
œntenues  dans  les  mandess  qui  s«i-oat  envoyées  par  les 
AasteUndans  lescomrannantaa...,  dans  lequel  clnqulesne 
le  trésorïpr  rte,  ta  Bourse  trouvera  assez  de  fonds  pour 
se  payer  du  tiers  du  don  gratuit,  du  tiers  de  la  despeose 
de  l'eMape  générale,  et  les  recevenrs  généraax  dn  tailloo, 
du  tiers  de  leur  rec<îpte  ^  —  «  Oo;nparaison  faite  des 
impositions  de  l'année  présente  1099  avec  celles  de  l'an- 
née  dernière,  autant  qu'on  le  peut  (blre  à  présent  par 
estimation,  il  a  «îé  jugé  qu'elles  Rt>n>n{  iiioinrIr?>s  rt'en- 
viron  1,400,000  liv.  ».  —  On  reprtàcaîcra  Je  uouveau 
au  Roi,  dans  te  cahier  des  doléances,  «  que  l'innorpom' 
tion  des  [charges  créée/,  par  les  éditz  aux  corps  des  com 
munantez  estoient  contraires  aux  privilèges  de  la  pro- 
vince et  font  une  manière  d'imposition  qui  n'a  esté  ni 
proposée  ni  consentie  par  les  Estais  ».  —  •  On  repré- 
seniara  bS.  M.  que  ce  qui  reste  à  lever  du  droit  sur  les 
armoiries  ne  regarde  que  des  taxes  sur  les  communautés 
qui  n'ont  jamais  en  d'armoiries  et  qni  portant  une  impo- 
sition très  modique,  en  des  partfenliers  misérables  dont 
la  plus  part  sont  assujétis  h  payer  un  enregiitreiiii  !it 
d'armoiries  qu'ils  n'ont  Jamais  en,  dont  les  droits  sont 
quatre  fols  pins  forts  qne  la  capltation  qnlls  ont  payée 
avec  beauc  iu[)  ite  peine  par  rapport  à  leur  impuis- 
sance —  Rapport  sur  les  sondages  faits  par  les  «r*  de 
Montaigtt  et  Daste,  ingéniants  dn  Roi,  ponr  vérifier  la 
[irrsfruiileur  rlonnée  aa  ]r.)r\  de  Cette  par  l'entrepreneur 
du  dessablement.  —  Rapport  sur  les  manaraclures  et 
snr  les  pépinières  de  ullriera.  —  Rapport  sur  ■  les 
lil.HiTtles  des  particuliers  qui  so.iffrent  des  dommages  à 
l'occasion  du  Canal  •.  —  Lecture  Csite  dn  privilège 
acfiordéaa  s^  Hariia  le  11  Janvier  1608.  ob  il  est  dit  : 

que  «  les  essays  faits  par  tes  teinturiers  îe  lu  province 
et  par  ceux  de  i'aris  justillent  que  ta  garance  de  la  pré- 
paration dud.  S'  Uartin  avoU  fbit  das  tslntures  pins 
vives  et  aussy  foncéez  que  celles  faites  avec  la  garance 
des  pays  estrangars  »,  que  led.  s'  ■>  donnera  sii  garance 
à  qn&iMs  ponr  oant  malllenr  mar^  qne  ne  eousie  celle 
qui  vient  du  dehors,  qu'il  establira  deux  manufactures, 
l'une  à  Nismes  et  i'autre  dans  le  liant  Languedoc,  et 
qnll  remettra  une  instruotton  sur  la  enltnra  de  la  ga« 
rance  »,  les  fttafs  fîélibèrent  que  ces  p.itento?  seront  gti^- 
cutées  et  que  l'instruction  que  le>.i.  Martin  a  Jéja  remise 
aux  syndics  généraux  sera  imprimée  et  distribuée  dans 
tontes  les  communautés  de  la  province.  —  Une  somme 
de  7,SS0  liv.  est  accordée  à  la  ville  d'Â^de  pour  <  para- 
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cbever  les  ouvrages  commencez  au  grau  il'Agde  poilr 
nettoyer  le  lit  de  la  rïvièrâ  d'Uéraut  h  son  enboncliura 
dans  la  mer,  sans  que  ce  nonveau  seoanra  puisse  tirer  à 
eoi)s^qu<)nce  si  par  révi^nemont  lad.  toniiM  D'Mloil  pas 
lufHaants  poor  rachèvement  desd.  «nvragw».  —  Grati- 
fleatiotis  «t'ttsage.— Jnireoentfl  des  États  «or  les  imposi- 
linns  faites  tlans  les  Assiettes  rl«>s  'iioa'-ses  en  1698. — 
Rôle  des  eommimires  principaux  des  Abattes  des  dio» 
oèses.  —  Octroi.  —  Tê  Deum.  —  fifoidiclioa.  —  Las 
Étals  en  corps  vont  préHPnter  l'oetrol  anz  Commissaires 
du  Roi.  —  Dépotés  présents. 

C.  IM«  (Mi«iiir*.)  -  h-Mw.  tM  <t«Ui«i,  p*riir. 

NoTemlm  MM  —  Janvier  I90O.  —  Proofts-verlial 

dos  SL>anc6s  et  délili''r.'itîi>n->i  ite<  P.'.n^a  'If  I,:i:iu'ii'>i!"f 
assemblée  par  maodeiuent  du  roi  Louis  XIV  h.  Mixilpel- 
Her,  dans  la  grands  salle  da  rBAtsI  de  Tille,  do  IS  do* 
veiiihrc  inOB  au  23  janvier  1700.  —  ^rl^i.^'n^  In  '"or- 
dinal Bi>nzl,  arcliovéque  primat  de  Narbonne;  vice-pré- 
sident :  rareberétaddeToaloose.  OommIsaaIres  du  Roi  : 
le  n.  iriiiii';  iîr  Palvisson,  lio'it'Tiîîîif  punirai  [>i>ur  le  Roi; 
Lamoignon  de  Basville,  intendant  ;  J.-P.  de  Girard  et 
Chanveau,  trésoriers  de  France  ès  j^énéraiités  ds  Mont- 
pailler  et  de  Toulouso.  —  Lettro  close  du  llol  nKtiflanl 
aux  ftlal»  qu'il  a  fait  «  exjiédier  les  comniîs.sion«  n<'>ces- 
saires  au  s'  marquis  de  Calvisson  pour  la  convocation 
des  Estais  généraux  de  la  province  de  Languedoc  i.  — 
DisfMurs  des  Coraroissaires  du  Roi,  réponse  du  vicivpré 
aident  (ne  sont  pas  raiiportés)  —  Louis  de  Ouilhem, 
marquis  de  Seissac,  <  sera  reçu  dans  rassembl''o  en  qua- 
lité de  baron  de  Clermont,  en  vertu  d^  substitutions 
apposées  aux  testaments  de  ses  autours  ».  ~-  c  i  u 
qnis  da  Saint-Snplice  (Snipice)  sera  ragu  ponr  ren))ilir  la 
pince  de  U  Imronnie  de  Gasteinaii  de  Sonnerons,  appar 
fonant  à  madame  sa  mère»-  —  Rai'|i  irl  f.^vorable  sur 
la  noblesse  du  s' da  Rivai*  de  La  Pomarède,  envo/é  du 
baron  d'Ambres.  —  Les  steurs  Dnspe  el  Péprats,  maires 
de  Toulouse  et  d'Alet,  entreront  aux  fttals,  quoique  la 
procuration  desd .  villas  ait  é\é  donnée^  d'autres,  attendu 
qu'il  ne  paraît  pas  qu'ils  aient  étérembotirsés  du  prix  de 
leur  charge,  «  suivant  le  d^ir  de  l'arresl  du  20*  so|deni- 
bre  1669  ».  —  Vu  l'acte  par  lequel  darae  E.  ds  La  Croix 
de  Oeuttries  se  désiste  du  droit  d'entrée  anx  fitats  en 
faveur  de  son  (Ils,  le  marquis  de  Villeneuve,  celui-ci 
sera  re^a  en  qualité  de  baron  de  Vilieneuve.  —  Entrée 
des  Oommissalrsa  du  Roi  :  ils  demandent  on  don  gratuit 
de  .■},O00,O00  il?  llv  ,'\  T",orK)  liv  pour  Il's  ouvrages 
da  Cette.  —  Le  don  gratuit  est  accordé.  Quant  aux 
7&/KN)  Uv.  11 00  «  «era  conttré  avec  la»  OommiflaaJrea  da 


s.  M.  —  Rastilulion  faite  à  ta  province  par  un  officier 
de  la  somme  de  308  liv.,  moitié  de  celle  de  010  iiv.  qu'il 
avait  reçue  «  en  prenant  l'estafie  sur  sa  route,  dans  un 
temps  auquel  il  estolt  payé  de  sa  solde  •f,  il  prie  l'assem- 
blée de  le  aécharger  de  restituer  l'autre  moitié,  «i'ayaat 
donnée  h  ceux  qui  ont  fiutlité  son  pajrement  »  (daa 
016  liv.)  —  1.6  S'  de  Roys,  envoyé  du  baron  de  I>a  Oar- 
diolle,  ne  sera  pas  re^o  parce  qu'il  est  conseiller  au  pré- 
sidial  de  BAziers,  ■  nul  officier  de  robe  longue  ne  poo- 
vant  estre  admis  en  p-r^onne  au  banc  de  la  noblesse, 
quand  mesme  il  serolt  propriétaire  d'une  des  baronnies 
qui  ont  droit  d'entrée  aux  Estais  ».  —  Lactare  d'an  arrêt 
du  Conseil  du  mois  d'o  tnlri'  *<''K>  portant  règlement 
sur  la  qualité  des  villes  el  lieux  qui  doivent  pajer  la 
t»xe  de  l'Amorlal,  on  en  éire  déchargés.  —  Rapport 
îi  s  députes  en  Cour.  «  Si  i);in-j  le  nonibr*»  ile.i  rhoses 
qu'ils  ont  demandé  il  j  en  a  quelqu'une  qu'ils  n'ont  pas 
obtenue  »,  la  cause  en  ast  «  qua  la  conjoneliire  du  lampa, 
qui  se  ressi^-it  .'ni-iri;  i!??  mnlh^urs  iî->  la  dernière  guerre, 
jr  a  résitté  •.  — Sur  le  rapport  qui  leur  est  fait  qu'une 
granda  partie  des  Més  da  IdW  «t  toute  U  récolta  de  1609, 
dans  le  HatiM.anjîuodoc,  sont  encore  dnns  la  province, 
•  parce  qu'il  n'a  pas  esté  permis  de  les  transporter  dans 
les  provinces  Tolsinea  »,  qae  «  le  bled  dlttlnoant  de  prix 
consUérablt^ment,  pour  tif  jriiivoir  cstrft  di^btt>:^,  îcspro- 
priétairiis  dcii  fonds  qui  ^upporteiU  las  impo^itioas  ne 
pourront  les  payer,  particulièrement  dans  le  Baut«Lan> 
guedoc,  où  il  ne  .se  recueille  point  d'autre  denrée  que  du 
bleil,  et  que  le  ble^l  de  la  province  ne  se  pouvant  pas 
consKrvHr,  pa.ssé  les  deux  dernières  années,  il  est  à 
craindre  qu'il  ne  se  ga^ste  s'il  reste  trop  longtemps  dans 
dos  greniers  r,  les  Étals  délibèrent  •  que  S.  M.  sera 
sup|i!iée  de  i>erniettre  lncp.«s.aiii tuent  la  sortie  des  bledf 
el  autres  grains,  à  la  réserve  de  l'avoin^  pour  les  por> 
ter  en  Provence,  Ronssillon,  Avignon  et  comté  Tenais 
sin  ».  —  La  survivance  de  la  charge  de  secrélaire-gref- 
fler  4ea  États  est  accordée  au  petit-fils  du  g'  de  Guille- 
rolnet.  —  Le  marquis  de  Vogué  ayant  acquis  du  prince 
d'Harcourt  la  baronnie  de  Montlaur.  ■  une  des  12  du 
pays  de  VIvaraisqui  ont  droit  d'entrer  aus  Bstatz  «,  dea 
commissaires  sont  nommés  pour  travallter  pendant  fan- 
née  à  l'enquêti'  îles  preuvr-s  île  s^  Tii>bte,ss.e.  —  n  On  fera 
de  nouvelles  instances  pour  obtenir  de  S.  M.  qu'il  lay 
plaise  de  tenir  eompl»  li  la  province  das  10  sols  par  plaoa 
do  cavalier  et  5  sols  par  place  lie  fantassin  qu'elle  avolt 
toigours  payé  à  ses  Iroupes  qui  avoient  logé  dans  les 
estapes  de  la  provinee  avant  Im  dernières  guerres,  qvl 
s»nks  f>nt  iMiisé  l  etf.e  inlerrtiption  ■>;  —  iterij,  a  do  rt'vo- 
quer  lea  crues  qu'elle  a  mis  en  1089  et  1086  sur  le  sel 
des  aalina  de  Languedoc»  pai«tu«  la  gnarra  qui  avolt 
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donné  bcouion  h  l'sngmenlatloiidu  itrix  do  ml  »  emè  ». 

—  Rapport  lies  coimni-'iHairf».  a  nommez  pour  exaniiner 
les  mojreQS  que  les  Estatz  peuvent  proposer  pour  le  res- 
tabllaMmcat  do  ooann«R«  >.  n  y  at  dit  :  •  que  par  la 
méruoires  qui  leur  ont  esté  donnez  par  les  marchands 
qui  (bal  travailler  les  manoCacturea  établies  dans  la  pro- 
^noe  «t  daat  toaquaUes  ou  fUNriqiM  dM  drapa  pour  le 
I.pvant,  il  leur  paroisaoit  qu'ils  ne  pouvoient  continuer 
ce  commerce  parce  que  1»  Âujflois  et  les  Iloilanduis  le 
fimtikTee  IwaaoNip  plm  d'aniitag»  qa'mx  at  paoTMit 
par  conséquent  bailler  à  beaucoup  meilleur  marché  les 
draps  de  mesme  qualité  qu'ils  fabriquent  dans  leurs 
paya  »,  au  liau  qoa  laa  ttbrleanUi  de  Langnadoe  aont 
as.<<ujettis  h  payer  des  droifs  pf>«r  l'fntr^e  laines  qui 
viennent  d'£spagoe  et  pour  Xas,  drugucs  ^urvaul  it  la 
telninrai  ;  sont  ebligéa  ponr  la  sortie  des  draps  «  qui 
vont  en  Levnnt ,  de  perler  leurs  draps  à  Uarseiile 
et  de  y  vendre,  pour  pouvoir  continuer  leur  fabri- 
qua, à  un  prix  au-dessous  de  leur  valeur  ;  puis  de  les 
faire  «  vérifler  aud.  Marseille  par  l'inspecteur  du  Roy, 
pour  raison  de  quoy  11  faut  les  déballer,  ce  qui  fait  per- 
dra i  ces  draps  leur  premier  lusitre  dont  laa  LâTSntins 
sont  extrêmement  curieux  »,  tandis  que  «  l'on  ne 
déballe  qu'en  Levant  les  draps  fabriquez  en  Angleterre 
at  an  Hollamle  ».  Conformément  à  l'avis  des  commissai- 
res, il  est  délibéré  <  qna  S.  M.  sera  snppUéa  d'accorder 
aax  lUtrioants  la-deaduurge  da  ton»  droits  d'sntréa  et  de 
•orliai  at  pour  faciliter  le  commerce  des  draps  qui  seront 
portai  an  Levant  et  donner  le  mojraa  aux  marchanda  de 
Languedoc  da  fidra  nna  compagnie  da  débit,  d'ordonner 
que  le  port  de  Cette  sera  Trari  '  et  libre  comme  celuy  do 
Marsailia  ponr  toutes  tes  marcbaudtses  qui  jr  entreront, 
et  que  lead.  marebandisas  ponrront  aatra  porléas  à  droi- 
ture Hti  r,in'.itit  siiti.s  piisbor  l'ar  Marseille,  el  iju'i'ii  i:.iti- 
aéquence  l'inspecteur  qu'il  plaira  ii  S.  M.  de  commettre 
pour  Tisitar  tes  dntpa  40!  aoront  esté  fkbriqnez  poar  la 
Levant  deiiieurtii-a  fn  Languedi-'^  P<iur  en  fuire  la  visite 
dans  les  lieux  do  fabrique,  dans  le  temps  de  remballage, 
at  y  appoaera  la  marque  ordinaire.  >  —  Laetor»  d'un 
arrêt  du  Conseil  du  28  juUlol  inoÇ)  qui  ordonne  qu'il  sera 
expédié  par  le  garde  du  Trésor  royal,  au  profit  de  la  pro- 
Tlnoa,  unaqaittaaee  da  200,000  llv.  pour  l'abomament 
(les  (In.'its  (le  fraiiM  fiefs  et  taxes  sur  les  villes  rranehes. 

—  «  Il  n'y  a  lieu  d'accorder  aux  Capucins  d'Alais  d'autre 
ay  plu  grand*  aomma  qaa  calla  da  S0,060  Mt.  «  qui  leur 
a  été  donnée  pour  rebâtir  leur  éplisç  et  leur  couvent, 
démolis  lors  da  la  construction  du  tort  d'Alais.  —  Ratitl- 
caiion  de  eontrata  paatéa  au  prollt  de  M.  da  Bertiar, 

évêijne  de  Rletix  et  *  dn  !a  rranse  pieuse  en  sa  personne  ». 

—  On  vérifiera  les  espèces  qui  se  trouveront  au  Si  dé- 


cambre  IflOO  dam  laa  «atoas  du  trfaoriar  de  la  Bouraa 

•  afin  les  Estatz  puissent  >  s; recertifiez  do  la  diminu- 
tion >  des  recettes  résultant  de  l'exécution  de  l'arrêt  du 
OoBselt  du  10  novembra  1090,  par  lequel  II  est  ordonné 
que  les  louis  d'or  de  M  liv.  ii'.turant  cours  que  pour 
13  liv.  10  sols,  et  les  écus  de  72  sols  que  pour  70.  —  On 
emprnntera  au  denier  SO  lee  «omnaa  nésanidrw  pour 

remboursé'!'  îos  er^nnci'jrs  de  la  province  «  gu'ello  juiye 
encore  au  denier  18  >.  —  Jugements  des  États  sur  las 
tmpQaitiona  lUtea  dans  las  Aadattaa  daa  dloeèsea  pmur 
l'année  1609.  —  «  Les  communautés  qui  ont  délibéré  de 
rembourser  les  ofUces  de  maires,  suivant  le  pouvoir  qui 
leur  «at  donné  par  ramaat  du  Oonaeil  do  180  aeptaa- 
br«  «prnnt  advcrties  par  un  article  de  la  mande  des 
impusitiijiib,  que,  pour  éviter  les  frais,  elles  aient  à 
envoyer  leurs  délibérations  au  syndic  général  Joobart, 
qui  poursuivra  la  liq«t:1n'io)  tte  d.  offlres  nuprès  de 
M.  de  Rosville,  les  EsUtz  doniuiit  à  présent  leur 
consentement  à  l'iinponition  des  sommes  qui  devront 
estre  remboarséaa».  —  Bail  pour  six  années  de  la  ferme 
de  réquivatenl  au  prix  de  320,000  liv.  pur  an.  _  Assem- 
blée dKS  trois  États  de  la  sénécbausséc  de  Toulouse,  sous 
la  présidence  de  l'archevêque  de  Toulouse  :  300  liv. 
seront  employées  à  la  construction  d'un  pont  sur  le  che- 
min de  Toulouse  à  Suinl-Geniés,  au  bas  du  côteau  dvd. 
lieu.  —  Il  aera  fait  vériflcation  daa  chemina  qui  coo» 
dufaant  da  Toulouse  à  la  Ibrèt  de  Bonoonna  et  àeella 
do  Buzet.  =:  Conformément  à  l'arrêt  du  Conseil  du 
18  août  1001,  rendu  sur  l'article  6  do  cahier  des  États  de 
lad.  année,  les  Tilles  et  eomittonautés  de  la  proTinoa  ne 
pourixpnt  établir  à  l'avenir  aucuns  droite  sur  les  denrées 
et  uarchandiaas  ni  sur  la  viande  de  boucherie  qu'eUaa 
n'aient  «  obtenu  an  préalable  le  conaentemenl  des  Bstatx 
et  la  permiv<ion  d'.'S.  M.  ».  —  Des  garant ie-s  ser..int  don- 
nées par  les  maires  et  consuls,  et  même  par  la  province,' 
aux  adkalenrs  des  vins  de  Languedoc,  qu'on  avait  €  dd- 
eiLditr.s  liiiiH  teb  ,iay.s  estrangers  en  répandant  le  bruit 
que  ceux  de  l'année  lOOS  étaient  mélangé»  d'eau  ».  —  On 
tbra  Imprimer  l'arrêt  do  Oonsel)  do  17  oclobre  lOM  por- 
tant  règlement  pour  la  cultur»  et  l'apprêt  du  pastel,  afin 
de  >  mettre  les  peuples  des  dioccscs  du|haut  Languedoc, 
oùeelta  planta  peut  «atraenitiTéa,  an  estât  de  renouTéller 
ce  commerce  tjni  leur  a  estéaulrenfois  très  nvatitageux  ». 
—  On  ne  payera  pas  au  s'  Martin  la  gnttiikution  de 
1,000  livras  qui  loi  avait  élé  pramias,  attendu  qu'A 
pas  établi  dans  le  haut  Languedoc  1  la  manufacture  de  ■ 
garance  qu'il  s'estuit  obligé  d'y  faire,  ny  un  bureau  dans 
ebaqoa  diocèse  où  sas  commis  devoleot  reeeTOIr  les  rsd- 

nés  que  les  hahitimt--  du  pays  acroient  pu  cultiver  ».  — 
On  obtiendra  un  aiiet  ou  Conseil  qui  oblige  les  proprio- 
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lidrw  des  péagw  d«  Tère  «1  de  Satnt-NîeotaB,  ioiA  «  les 

reTenus  monUint  ,\  di's  soninn-'s  ('rinsitîi''r:ilili's,  à  t-^nir 
deuement  réparez  les  [tonts  du  Oard  et  do  Saint- Nicolas, 
h  ndeon  dtefiMls  taed.  péages  ont  eaté  ordonnes,  oe  qoi 

justifié  i>ardes  titres  plus  lîfi  100  ans  énoncez  dans 
un  arrest  du  Pariemeal  de  Toulouse  du  29°  juillet  lûôti  >. 
—  On  ponnnivn  âeprèe  de  H.  de  Banillo  le  rtgteOMOt 
du  prix  du  sel  qui  est  vendu  par  les  regratiers.  —  Tout 
en  ordoonaat  qu«  les  propriétaires  d«8  salins  de  P«orr><^ 
eldeageenaenint  taeiis  de  (ktra  à  Narhoone  de  pins 
grands  pntrcp'Ms.  tes  !rtats  "  m  réservent  de  supplier  lo 
Roi  de  permettre  l'usage  du  sel  de  Peocais  dans  le  haut 
Languedoc,  nonototant  Farrest  du  Conseil  da  1''  juil- 
let 1<W7  i>.  —  Apr^'s  nvnir  statué  sur  les  plaintes  de  pin- 
sieurs  particuiierb  «  (jui  souffrent  du  dommage  à  l'occa- 
sion du  Canal  <>,  l'assemblée  délibère  qu'on  ne  recevra 
plus  de  nouvelles  re(|u<>stes  tendant  à  des  indcinnitez  ■>. 

Assemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Car- 
fliMWitnnitt'iiHHii  U  présidence  du  cardinal  archevêque  de 
Naftenne.  =r  On  demandera  la  cassation  des  arrête  du 
Oonieil  du  0  mai  et  du  2  juin  1609  qui  défendent  •  d'ar- 
rber  les  laines  des  troupeaux  avant  qu'elles  soient  ton- 
due* et  de  les  acheter  avant  le  l*  may  de  cbacune 
année,  et  l'on  ton.  des  fnstanoee  pour  obtenir  de  S.  M. 
nne  libertt^  entière  pour  les  habitants  de  Langae  <1e 
Tendre  et  acheter  leurs  laines,  tears  bleds,  etc.,  qui  ser- 
-rent  à  lear  enlratien  et  à  leur  sabsistaaee,  sans  qmy  oe 
seroit  leur  osier  le  seul  HM'y*"!!  im'ils  (irit  <i"  p;iyi'r  l-ui-s 
Impositions  >.  —  Les  députés  en  Cour  demanderont  pour 
les  Danchande  de  Nime*  la  liberté  de  ponroir  aebeter  h 
Marseille  sans  limilafinn  il.»  lf>riii  s.  ot  i!"  C.iir.- viiitutV'i* 
chez  eux,  «  sans  passer  par  Lyon,  200  balles  de  soye,  en 
payant  néanmoins  tons  les  droib  dn  Royet  eenx  do  la 

Titlo  lit-  LViiii  rrii:- -'i  files  y  riViti^nt  porf^»«  ».  — 

On  fera  imprimer  el  af  ficher  un  arrêt  do  la  Cuur  des  ai» 
des  portant  ■  qae  les  eréaneien  de  la  province  iront  re- 
cevoir le  payement  leurs  renies  dans  tout  I"  mnjg  de 
janvier  courant,  pass«  lequel  ils  supporteront  la  perte 
qui  «rriYera  par  te  rabais  de  la  vatenr  des  espèces  — 
Sur  ce  qui  leur  est  représenté  •  qu'en  attendant  qu'il 
ail  pltt  h  S.  M.  d'accorder  la  franchisa  du  port  de  Cette, 
on  no  ponvatt  rien  Otlre  d«  pins  avantagoaz  ponr  le 
commerce  des  vins  de  la  pravincf!  qwe  d*»  pn-rtirt^r  nox 
marchands  la  liberté  de  les  envoyer  k  CMn  dans  dus  ma- 
gasins, fno  c'estoit  le  mojen  d'y  attirer  les  vaisseaux 
estrangers  par  la  facilité  qu'Us  auroient  de  faire  leurs 
chargemens  en  peu  de  jours  »,  mais  que  par  ses  exigen- 
ces le  (eniii^^r  <Ihh  droits  forains  «  rebutoit  les  marobands, 
qui  n'envoyoient  plus  de  vins  à  Cette  qn'à  meeure  qu'ils 
y  dévoient  estrc  embarqnea,  être  tardolent  par  Ik  las  car- 
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goaisons  dea  patrons  eelmngers  •,  les  États  déltbftraitqne 

de  B'i'ivîtlf,  h  gui  lo  Roi  a  rrtrivrty,;  cette  affaire,  sera 
prié  d'en  donner  au  plus  tost  son  avis  >.  —  *  Encore  que 
U  Iransaief ion  passée  entre  les  dépntes  des  Bstatz  et  les 
maire  et  jnratz  de  Bordean\-  i»n  l  iinri^e  1500  sur  le 
transport  des  vins  de  Languedoc  à  Bordeaux...  soit  sou- 
vent un  prétexte  b  inqntéler  les  nurdunds  de  la  pro- 
vinci"'  ',  Ifs  États  <  ron^id-'i'ant  fju'j^lle  est  authoriaée  par 
arrest  du  Conseil  et  exécutée  depuis  près  de  deux  siè- 
cles *,  et  ne  jugeant  pas  que  la  prorinoe  c  pAt  ssire  ro- 
fpue  à  en  faire  des  plaintes,  M  cen'i^'ildans  les  cas  de  con- 
traventions > ,  délibèrent  qu'on  instruira  «  de  tout  ce 
qu'ils  ont  à  faire  ceux  qni  Tentent  porter  leurs  Tins  b 
Bordeaux  ou  les  faire  transporter  par  cet  endroit  dans 
les  autres  provinces  du  royaume  et  dans  Itis  pays  estran- 
gers  ».  —  «  Instruction  pour  les  habitans  de  I.anguedoc 
qui  font  commerce  de  vins  à  Bordeaux  ».  —  L'entier 
don  gratuit  sera  pnyé  par  imposition,  distraction  fiilte 
du  prix  de  la  ferme  deréquivaleoldellannée présente.  — 
Il  sera  fait  foods  de  60,000  liv.  ••  pour  estre  lad.  somme 
employée  Ma  nouvelle  Jetée  qui  dolteslre  faite  ti  l'entrée 
du  port  de  Cettf»,  un  cri  u-araent  du  canal  qui  communi- 
que dttd.  port  à  l'esLing  de  Thau  et  aux  ouvrages  à  faire  * 
ponr  rendra  les  f«tangs  navigables  i.  7360  llT.  seront 
j  payées  .i  I  .vIjli  iicalaire  dos  travaux  du  grau  d'Agde 

ipour  «  un  nouvel  ouvrage  qni  est  nécessaire  pour  assen- 
rer  la  jetée  commencée  et  dont  on  reeonnolt  déjà  l'a* 
tiliti-  i>.  — On  rerii  tnf'll.T.i  l'arlu-'j.i  du  cahifr  de  l'ains^e 
précédente  ■  concernant  la  solde  des  troupes  dans  le 
temps  qu'elles  passent  par  estape,  qui  eonsJsie  en  B  sols 
par  i>!aci'  li"  f.iiila-\stn  et  15  par  place  de  cavalier  ».  — 
On  demandera  «  qu'il  soit  permis  aux  habitans  de  Lan- 
guedoc de  se  servir  IndIfMremment  pour  leur  commodité 
de  fi  '.is  liK  l:.ariqii!<>r>i  expéditionnaires  en  Cour  de  Rome, 
en  quelque  lieu  qu'ib  se  trouvent  establis  »,  d'autant  que 
par  l'édtt  de  oréation  de  ces  banquiers  de  Taiinéo  1038 
ils  sont  autorisés  à  s'entremettre  •  pour  toutes  les  per- 
sonnes qui  s'adresseront  à  eux  ».  —  On  lâchera  d'obtenir 
la  modération  des  droitsd*  eontrAla  des  contrats  et  actes 
des  nntair'?'^,  crées  par  édit  de  mars  1603,  et  considéra- 
blement augmentés  par  unedéclaralionduKoidu  i4juîl- 
tet  KM.  —  n  est  (bit  savoir  que  le  comte  de  Orignan, 
pour  paipmrnt  dp  In  moiti-^  lîo  la  faxo  du  droit  dr;  chara- 
parl  liu'il  iJuvait  à  la  province,  avait  CmI  remettre  qua- 
tre mandements,  de  1600  tiv.  l'un,  sur  les  appolnIsaMnts 
de  U  charge  de  lieutenant  général  de  Provence,  payables 
de  1700  il  1703  —  Bail  de  l'étape  générale  de  la  province 
pendant  tn)î<  anm  as.  —  Il  sera  fait  fonds,  suivant  le  dé- 
drduRoi,  de  15,000  liv.  qu'on  emploiera  «  par  les  ordres 
do  8.  M.,  à  acheter  des  étalons  qui  soient  propres  pour  les 
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haras  do  Lani^Timlor.  lesquels  seroni  dhlribués  dnns  les 
lieux  qae  l'on  croira  les  plus  propres»,  et  l'on  fera 
VU  rétlameiit  «al  devra  ètio  obsorri  par  eaux  h  qgt  \mA* 
élalonK  sprnnt  rflmis.  — On  fera  «  toutes  poarsuitç?  pour 
faire  ordonner  que  les  soies  d'Espagne  qui  entrent  pur 
lea  PyrAtâesetqal  anrontpa^é  las  droite  <!'<!ntr«'b)  uc- 
cotitnmés  ne  seront  pas  sujettes  à  passer  par  la  ville  de 
Lyon  >.  —  Oratiflcations  d'u&age.  —  Rapport  sur  les 
manufactures  de  la  province  :  la  lu  i  j  i  ture  de  Rieux 
travaille  depuis  le  mois  de  février  IW&  ;  elle  a  30 
tien  battants  et  elle  en  aura  50  dans  le  cours  de  fannie 
présente  (1700);  l'entrepreneur  de  la  manufacture  de 
Sapteseatsar  te  point  de  faire  Ijanquaroute,  mais  l'in- 
tflolion  de  8.  M.  est  que  la  province  aontlenne  lad.  manii« 
facture,  et  il  se  présente  une  nouvelle  compagnie  qui  of- 
fr^  (le.  ii'an  charger  sons  certainan  conditions;  il  y  a  lien 
àc-  pajcT  anx  Aibricanla  de  draps  fins  ponr  le  Levant,  de 
Carcassonne,  Villeneuve-lè$-Clermonl,  Bizan,  Narhonne, 
Albl,  cla  pistolepar  pièce qni  leur ae«téproffll3e,etc. 
Rapport  BDr  taa  pépinières  de  niftriera.  —  Lea  vers  à 
Sùii'  n'ayar;  pas  <  n'ussi  depuis  3  ans  liiiis  ti_ni'(i  la 
province,  ce  qui  cause  un  grand  pr^udice  aux  diocèses 
de  Niâmes,  Alals  et  Uses  et  an  pays  de  Vlvaras...,  il  sera 
fait  fon  ls  lie  20,000  liv.  pour  acheter  ilô  ".a  j,'raini'  en  Es- 
pagne et  en  Italie,  laquelle  sera  distribuée  ii  ceux  qui 
«n  auront  le  pins  de  besoin,  non  seulenientdans  «es  dio» 
cèses,  mais  dans  tout  le  reste  de  la  iirovînci'  <  .  —  On  in- 
terviendra partout  où  besoin  sera  pour  t'exéculion  de  la 
transaction  pasaée  le  88  Joillet  1600  entra  les  conunn* 
nautés  de  Cintegabellc,  qui  est  r  ii  Languedoc,  et  celle  de 
Lissac,  qui  est  dans  le  pays  de  Foix,  pour  régler  les  li- 
mites de  leurs  territoires.  —  Liste  des  commissaires  pria» 

cii'anx  nnmnids  par  ^f.  rte  Cauvissan,  liputennnl  pi-n^ral 
de  la  province.  —  «  Les  sommes  contenues  aux  commis- 
itoM  de  l'avis,  oetroy  et  «rue  sont  unaninieinent  accor- 
dées à  S,  W.  snns  rnns^qnpnrp  » .  — Ri^ni'-itiPtion.  —  T.as 
Étals  en  corps  vont  présenter  l'octroi  aux  O^mmissairos 
da  Roi.  —  Mpntds  prbsats. 

C.  Jï*i.  iHrfiiIrr.  I  lu  raho.  IS3  fcu.llcl»,  f  ipitr. 

Novembre  CVOQ— Janvier  ttOl. —  Procès-verbaux 
des  séances  et  délibérations  dM  États  de  Languedoc  as- 
semblés par  mandotijcnl  roi  Louis  XFV'  k  Montpellier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Tille»  dn  2ft  novembre 
1700  an  10  Janvier  I70I.  —  Prèsideot  :  Fan^Téqne  de 
Toulouse.  Vice-président  :  l'archevêque  d'Âlbi.  Commis- 
saires de  Roi  :  le  comte  du  Roare,  lieutenant  général 
ponr  le  Roi  en  Languedoc;  GaiU.  deChaanlalIls^  lieota- 
But  de  Rolj  NleoUs de  Unmdgnon  de  BasTlué^  latsa- 
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dant  ;  de  Charron  cl  do  Massauve,  trésoriers  généraux 
de  France  és  généralités  de  Toulouse  et  de  Montpellier. 
—  Les  distsours  d'onvertore  ne  sont  pas  rapportée.  —  Le 
marquis  do  Yogu^  ayant  prouvé  sa  noblesse  de  quinze 
générations  par  lîtrus  remontant  Jusqu'en  1084,  est  reçu 
dans  l'assemblée  en  qualité  de  baron  de  tour  de  Vifarali 
pour  la  terre  et  baronnie  de  Montlaur.  Dana  lo  rapport 
sur  ses  preuves  il  est  dit  que  «  Rayruund  II  de  Vogué  se 
trouva  à  une  assemblé»  qui  tut  faite  à  Montpellier  en 
1298  par  toutes  les  personnes  les  plus  quannée><  et  de  la 
plus  haute  noblesse  des  séneschaussées  de  Beau  aire  ut  de 
Rùuergue,  à  l'occasion  des  différends  qui  t  siiiiftnt  alors 
entre  la  roi  Pllilippe*le-fiel  et  le  pape  Boniface  VIII  *, 
assemblée,  dont  «  l'acte  original  est  en  la  Chambre 
des  comptes  de  Paris  ».  —  Rapport  favorable  sur  la 
noblesse  des  sieurs  de  Boral,  de  La  Croix  s' de  Candtllar* 
gués,  envoyée  du  comte  de  P^re  et  do  marquis  de  Cas* 
tries.  —  Il  sera  fait  un  service  funiibre  pour  le  repos  de 
l'àme  dn  marquis  de  Calvisaon,  lientenant  général  pour 
le  Roi  en  Languedoc,  àéeiSé  dans  le  cours  de  l'année.  — 
On  remboursera  la  somme  del62.CHiO  liv.  •  qui  avoit 
esté  empruntée  pour  remployer  au  pajemeat  des  parti* 
enliers  de  la  ville  deOénes,  créanciers  de  la  pmtinee, 
qui  :ie  voudraient  pas  réduire  leurs  rentes  sur  le  pied 
du  denier  vingt  ».  —  Assemblée  des  trois  États  de  la  aé- 
néelwDsséede  Tonlom».  L'aretaeréqnede  Tonionaa,  pré* 
sideni,  dit  «  que  l'on  a  eu  avis  qi.se  Me'  le  lîin'de  IjiniriiO- 
gne  et  M"  le  duc  de  Berry  prendroient  la  route  de  Lan- 
giiedoo,  dans  le  mois  de  janvier  prochain,  k  leur  retour 
de  S' Jean  de  Lus  où  ils  vont  accompagner  le  roy 
d'Espagne,  leur  frère,  et  qu'il  a  cru  que  cette  assemblée 
se  porleroit  en  celle  occasion  h  lUre  mettre  incessam- 
ment  1rs  rhemins  en  estât,  de  manière  qu'on  y  puisse 
passer  sans  incommodité  ».  Sur  quoi  il  est  délibéré  qu'il 
sera  tdOeUé  incessamment  à  la  réparation  du  grand 
chemin,  dans  l'i''l(;:irtuo  ân  la  sénéchaussée  et  aussi,  an 
cas  qu'il  Aùil  iicoiia^re,  a  celle  deâ  chemins  de  traverse, 
etpoor  payer  cette  dépense,  pouvoir  est  donné  d'emprun- 
ter jusqu'à  15,000  liv.,  etc.  —  L'Intendant  sera  prléd'or- 
daniier  quti  le&  propriétaires  des  terres  contigucs  aud. 
grand  chemin  y  feront  des  bssés  de  part  et  d'autre  pour 
l'écoulement  des  eanx.  =  Assemblée  des  trois  États 
de  la  sénécbaossée  de  Carcassonne.  L'archevêque 
d'Albi,  président,  dit  que  les  ducs  de  Bourgogne  et  de 
Berry  doivent  traverser  la  province  depuis  Toulouse 
jusqu'à  Ntmes  et  passer  en  Provence,  et  que  quoique  la 
sénéchaussée  ait  employé  de  grandes  sommes  à  réparer 
le  grand  chemin  «  pour  la  commodité  dn  publie,  il 
«rolt  à  propos  de  férilier  en  diUgenee  les  endroUa  qvl 
OBt  besoin  de  qoelgM  réparailOD,  aflii  d'7  taTaillsr  M 
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plus  tôt,  afin  que  Me*  les  princes  no  trooTsnt  rian  anr 
leur  oli«inin  qui  los  puissA  ureater  ».  Snr  quoi  11  Mt 

rionnô  [lonvoir  au  sjrndic  général  d'emiirunlftp  jusqu'à 
15,000  Ut.  puar  subvenir  à  c«lt«  dépens.  =  Butrée  dw 
Oommisa aires  dn  Rot.  V»  damandmt  un  don  ^rstnit  de 
trois  millions  de  lirres.  —  Avertis  que  ■  S  F  !  '  i  inîi- 
nal  Bonzi)  sonbaitoit  de  communier  en  viatique  et  que 
Mfr  rév^çoe  de  Hontpelfier  se  disposait  ponr  luy  porter 
le  Saint-Sucreiiirtit.  Ic-î  Estalz  sont  a11'''z  en  rnrf?  h  la 
paroisse  Notre-Dame  pour  l'accompagner*. — *Le  don 
grttolt  e«t  fteoordi  ■  llbéralenent,  tam  ooneéqtimm». 

—  Or>  l'nrflfîicïrf  rri  a\tx  rpfji'itros  ili^s  Etats  les  lettres  du 
Boi  qui  pourvoient  le  comte  de  Calvisson  de  la  charge 
de  Hentaaaal  fédéral  de  la  province  an  départenent  da 
haut  Languedoc,  vacanto  par  la  mort  du  marquis,  son 
frère.  —  «  1>*3  syodic  général  donnera  son  intarventiou 
on  tqmdie  da  dfaictee  do  ToaiouM  poar  demander  au 
Conseil  d'autoriser  l'ordonniinr--  rhi  grand  maUrt*  dea 
Eaux  et  foriîstz  rendue  pour  i'ésiargissonient  de  la 
ririère  du  Oirou  ».  —  Approbation  do  compte  d'emploi 
do  IS.ffjO  liv.  dépensées  à  acheter,  nourrir,  conduire  h 
Pari»,  puis  U  Montpellior,  el  de  là  dans  le  OiHaudan, 
80 étalons.  Selon  le  d<'>s)ir  du  Roi,  il  sera  Itil  fonds  do 
pareille  aomiue  de  15,000  liv.  pour  acheter  d'autres  éta- 
lons. —  On  enregistrera  un  arrêt  du  7  septembre  1700, 
OiUann  par  les  dépuUU  de  la  province,  portant  que  les 
États  nommeront  chagoe  année  an  négociant  (aiaant 
actuellement  le  commerce  pour  entrar  an  Gonidt  du 
commerce  «établi  par  le  Roi.  —  Pouvoir  donné  au  tréso- 
rier da  ta  Bourse  de  rembourser  awL  rlltes  de  Montpel- 
lier, Nimes,  Btelers  et  Lnnel  rentière  dépense  fbite  par 
les  troupes  qui  ont  lofjé  dans  leurs  caserne*,  «  confor- 
mément aux  ordonnancée  rendues  par  l'Intendant  sur 
les  revues  des  eommissalree  des  guerres  ».  -*  L'Inten- 
d.iiit  ?>  !a  prié  de  faire  ''niri'  d<f.i  revue-s  des  Ifl  bataillons 
qui  doivont  passer  produinement  dans  les  étapes  de  la 
province,  afin  de  prévenir  le»  flniudes  auxquelles  pour- 
rai ;  ■.!'.ir;n«>r  lieu  «  IVniL'in.Tif.iiiiin  il'  10  hr.iniues  par 
compagnie  qui  a  este  ordouijûû  depuis  peu  ».  —  On  enre* 
gîstrera  farrél  du  Conanl  rondo  sur  la  requête  de  la 
Pi  i'vlii '6  ieO  novembre  1700,  par  lequel  •  S.  ^^.  r!éi  hnr>rH 
les  communautés  laïques  de  Languedoc  du  droit  de  nou- 
▼el  aoqasst  pour  les  nsacss  dont  elles  Joalseent,  ensem- 
ble du  droit  d"amorli-^i?n;'>nt  fie  nom-ol  acquest  pour 
l'emplacement  des  malsons  presbjtérales  acquis  avant  le 
l**  Janvier  1687.»  —  Les  États  appronvent  le  payement 
de  la  8ommc|de  300,006  liv.  pour  l'affaire  des  petits  sceaux 
des  actes  des  notaires  et  justices  rojates.  —  Assem- 
blée des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  1V>nlotHa,sou 
la  présidence  de  l'arcbevéqne  de  TraloBse.  —  dOO  Uv. 
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.«eront  emplojrées  à  faire  un  pavé  au  grand  obemin  de  la 
poste,  !i  la  sortie  dn  (bnbonrg  de  VilleAnmchs  allant  vers 

Casteln.iu  lHi  v,  —  <  A  l'avenir,  il  ne  sera  aci  ir'Sé  nulle 
(somme  aux  diocèses  qui  ne  remeltroient  pas  l'année  pro- 
chaine les  baux  et  pièces  Justilleatives  de  l'emploi  des 
sommes  qui  leur  ont  esté  ac<"orflées  jusqu'à  présent  ».  — 
«  Il  sera  écrit  dans  les  diocèses  que  si,  dans  le  tenu  de  la 
diminution  des  espAces,  les  receveurs  paysol  k  la  Bourse 
liu  v  iv^,  A  l'é  hé  iuce  de  chaque  terme,  do  plus  grandes 
sommes  que  celles  qu'ils  devront  suivant  les  déparie- 
ments  des  impositions  iMtes  par  l'Assiette,  la  provinee 
leur  fera  supp  irt.  r  en  leur  propre  la  perte  qu'elle  fera  ». 
z=  Assemblée  des  trois  ittats  de  la  sénéchaussée  de  Carcas- 
sonne.  ^Bnr  l'olnervation  de  If.  de  Bssville  que  racfaat 
d''élalon'î  ïfTait  inutile  si  l'on  n'avait  •<  lie  belles  juments 
propres  pour  iesd.  étalons  »,  il  est  délibéré  que  le  tréso- 
rier de  la  Bourse  avancer»  16,0(]0  liv.  qui  serviront  à 
acheter  de-s  juments  dans  le  l'oiton  pt  qr.'i-r)  avertira 
ceux  qui  voudront  avoir  de  ce»  junienls  qu  il»  aient  à 
déclarer  au  greffe  des  Eitatz  la  quantité  qu'ils  en  ven- 
dront et  à  faire  leurs  soumissions  de  payer  la  inoiti.'  i1e 
ce  qu'elles  coûteront  ».  —  *  .lugements  »  des  Etats  sur 
les  impositions  faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses  pen* 
dant  l'année  1700.  —  Rapport  snr  les  taxes  faites  pour 
l'extinction  du  droit  de  cbampart  sur  les  propriétaires 
dus  lies,  moulin-',  tus  et  autres  droits  établis  snr  tes 
rivières  navigables.  —  Le  négociant  qni  sera  envoyé  pnr 
la  province  an  Conseil  dn  commerce  établi  par  arrêt  du 
Cons«^il  du...  1700,  sera  pris  alternativement  chaqM 
année  dans  le  haut  et  dans  le  bas  Languedoc,  et  11  rece- 
vra 6,000  liv.  payables  d'avance  de  six  en  tix  mois.  La 
li'hb  'ralion  porte  que  dans  le  Conseil  du  commerce,  tel 
qu'il  avait  été  d'abord  composé,  le  Languedoc  ■  n'avolt 
pas  en  la  faoullê  d'envoyer  nn  marchand  on  négo» 
ciaiil  [iiiur  (î-'fi'ii'îrt-  s,'^  intérêts,  qnoyqaL'  pu-.irtant  il 
ait  des  porta  de  mer  et  beaucoup  plus  de  manufaclorsa 
qnli  n'y  en  a  dans  les  autres  provinces  dn  royaume,  et 

qu'il  eût  à  comb.ittrt!  Im^  !(•■;  jours  (  oiitri!  !:i  ville  lîi' 
Bordeaux,  pour  le  commerce  des  vins,  contre  celle  da 
Lyon,  peur  eelny  des  tajm^  et  contre  la  ville  de  Màr- 
sellle,  pour  toutes  les  r  '  I  ■  iju'il  iVMi'itiliit  pour  f.ihift 
valoir  le  port  de  Cette  «.  —  Les  députés  en  Cour  feront 
leurs  instanoos  anprfts  dn  Roi  ponr  obtenir  que  les 
offices  de  commissaire?:  aux  saisies  réelles,  r-îi-eveurs  des 
consignationii  et  contrôleurs  dead.  saisies,  ••  que  les 
Estais  ont  toujours  regardé  comme  très  onéreux  an 
public  soient  éteints  et  supprimés,  «  pour  ce  qui 
regarde  la  province  de  Languedoc  seulement,  moyen- 
annt  26JX0  liv.  qni  aorolent  piiyées  à  8.  M.  et  le  rem- 
iKNUisiiisnt  dsed.  otBoes  aux  aoinénan,  par  les  séné- 
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chaussées  «le  la  province,  saivant  la  liqaiJation  qui  ea  a 
été  faitfl  par  M.  de  Basville.  »  —  Rapport  de  la  commis- 
sion des  tr.ivaax  publics.  Elle  se  plaint  de  l'Iatendant  qai 
avait  adju(!é  «  *1e  concert  avec  elle,  le  16  ISvrier  der- 
nier •  ,  et  qui  aurait  dû  payer  de  mêine  la  construction  de 
la  Jetéo  do  CoUe  et  ■  1«  crensement  k  dire  dans  les 
eetangs  p<)ur  atoir  un  csmI  navijrable  depnft  Feetang  de 
Tau  Jusqu'à  celui  de  Pérols  »;  an  lieu  de  cela,  les  com> 
misaires  »  n'ont  oa  nulle  participation  et  nulle  oonnois- 
sanee  des  payements  qui  ont  «stA  faits  aux  entrepre- 
neurs >.  1.6  <'as  ;i.vaiil  été  s.iiiiiii'i  au  Ixoi,  M.  >\f.  Chcimil- 

lart  a  ^rit  «  que  S.  M.  trouvoit  bon  que  l'adjudication 
des  oovraRiBs  pubUos  se  fit  par  l'Intendant  en  prAsenee 

des  'iéputoz  des  Ksialz,  qui  ponrroient  sic:ncr  r  unnie  loa- 
moins,  et  biea  que  le  ternie  de  Cûncerl  qui  avoit  esté 
mis  dans  l'adjvdicalloa  (hlte  le  14  MTrier  Ait  une  non* 
veauté,  le  Roy  vouloit  bien  qu'on  continuât  de  s'en  ser- 
vir, et  qu'il  seroil  libre  aux  Estalz  de  faire  visiter  les 
ovTrages  par  lemn  dApvtei.  et  de  prendre  emnoiQniea- 
tion  des  comptes  afln  qu'ils  puissent  voir  si  les  deniers 
de  la  pi4ftinceonl  esté  employée  utilement  ».  Ce  rapport 
ont,  il  est  ddltMré  «  qne  les  adlndlcalkms  des  ouvrages 
seront  esécul^es  suivant  l'Intention  de  S.  M.  et  que 
néantmoins  lorsqu'il  s'agira  de  faire  k  l'avenir  des  Ira- 
vank  pnbltea,  sur  la  demanda  qni  en  aam  Ciite  aux 
Estatz  de  la  part  dn  Uoy,  e'  dans  l^srinels  la  province 
entrera  pour  en  faire  l'enlièra  despense,  S.  M.  sera  sup- 
pliée qu'il  en  soit  md  poAr  la  forma  des  adjudications 
comme  il  a  acniastumé  depuis  30  ans  avec  feu 
M.  de  Bezons,  M.  d'Agues^eau  et  M.  de  Hasville,  mesme 
aiipanivantdepttis  l'année  1633  avec  MM.  les  Intendants 
data  proTlnoe  *.  —  Il  sera  imposé  8,M5  liv.  au  proOt 
de  la  ville  d'Agde.  qui  seront  employées  «  à  rehausser  la 
Jutée  iJti  iftnu,  qui  a  esté  faite  du  costé  du  Couchant,  il 
Temboucbure  de  la  rivière,  aOa  qu'elle  ne  soit  pas  sur- 
montée par  les  débordemenlx  ».  Les  commissaires  des 
États  qui  ont  visité  cet  OttTfBge  déclarent  qu'il  «  est  fort 
mile  au  commence  de  Lnnguedoc  ».  ->  Oa  signittera  au 
plus  tét  aux  propriétaires  des  péages  de  Tère  et  de  Saint- 
Nicolas  l'ordonnance  ile  M.  de  Basville  qui  les  met  on 
demeure  de  fournir  les  10,800  liv.,  à  quoi  sont  estimées 
«  ka  répantions  qu'il  convient  fiiire  au  pont  du  Oard,  et 
au  cas  qu'ils  refusent  de  puyr  lad.  somme,  las  répara* 
lions  seront  adjugées  par  les  commissaires  des  Bstats,  et 
les  entreprenenra  payés  sur  les  mandement  dsed. 
missain-s,  sauf  à  la  l'i'oviiH'i^  h  rejfler  sur  les  [jr  jprié- 
laires  desd.  péages  toutes  les  sommes  qu'elle  aura  payé  ». 
—  Rapport  sur  les  manufaeturse.  —  Les  ^ts  ratifiant 
la  cftj-.siiJii  faite  au  s'  Hu  lin  [';^-  le  s'  Rarihe  d-j  la  rnanu- 
fiacture  de  La  Crange  de»  Prés  de  Pézeoas  «  aux  mesmes 
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clauses  et  conditions  que  led.  Bartlie  l'avolt  de  Mr  le 

prince  de  Conti  et  de  la  province,  pourvu  toutefois  que 
Budin  iksse  Ions  les  ans  800  piécei  de  drap  fin  pour  la 
Levant  d«  tt  h  90  amee  eiiaenne  ».  —  Rapport  sur  Isi 
pépinières  de  miiriers.  —  Gratifications  d'usage.  —  M.  de 
Joubert,  syndic  général,  partira  pour  la  Cour  immédia- 
tement après  la  séparation  dos  États,  «  aUn  dopoursuivr» 
incessamment,  manière  <!u'ellf'  [nii.''se  estre  terminée 
par  un  arrest,  l'afTaire  de  l'exemption  prétendue  par  la 
ville  de  Toulouse  de  contribuer  à  la  despense  de  1*08- 
tap«  »,  —  Liste  des  commi-^-saii-es  principaux  dos  .\sHiiiî- 
tes  nommés  par  le  comte  do  Rourc,  lieutenant  général 
pour  le  Roi  en  Languedoc.  —  Députés  présents.  — 
Octroi  des  sommes  contenues  aux  comniissiotis.  Béné- 
diction. —  Présentation  de  l'octroi  aux  Commissaires  du 
Roi. 

c.  SSM.  |,aigwl(«.)  —  to'feli*,  I»  haUlMi,  pepilr. 

Août-''irtobro  1701.  —  Procès-verbal  rte?  sf'rin'"i'"s  et 
délibérations  des  Etats  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  du  roi  Louis  XIV,  à  OarcMaoone,  dam  In 
grande  salle  de  l'IIôtel  de  ville,  du  31  août  au  23  octo- 
bre 1701.  —  Président  :  l'arcbevéque  de  Toulouse.  Com- 
missaires dn  Roi  :  le  eomte  de  Psyre,  liaotanant  général  ; 
le  cnmte  de  r.aiipps,  1r  nmrtinis  de  Chambonnas,  le  mar- 
quis dd  Ciutiieii,  lieutenants  de  Roi;  Lamoignon  do  Bas- 
ville,  intendant,  Anne  do  Rouch  et  P.-J.  do  Nolel,  tréso- 
riers de  France  ës  généralités  de  Montpellier  et  Toulouse. 

—  Discours  <9u  comte  de  l'eyre  et  de  l'intendant,  réponse 
de  l'archevêque  -1.-  Touiouse  (ne  tOHt  pat  rt^tportét). 

—  Les  grands  vicaires  des  évèques  ne  seront  plus  re^us 
aux  fita(s«  s'ils  ne  rapportent  lettres  de  vicariat,  e$crites 
en  latin  sur  du  parchemin,  qui  leurionaent  pouvoir  d'y 
assister,  et  d'aocorder  ou  discorder,  consentir  ou  cii«- 
sentir  sans  aucune  timllatlon  >.  —  Rapport  favorable 
sur  la  noblesse  de  Jacques  d'Iliair»^ ItOVlt  dft  Satgfa  al 
Bartliélemy  d'Uellies,  envoyés  de  barons.  —  H  n'y  a  pas 
lieu  d'exelurede  l'assemblée  le  s'Lsclerc.  premier  con- 
sul de  Saint-Pons,  contre  lequel  •  un  décret  d'adjour- 
nement  personnel  a  été  laxé  d'authorllé  du  Parlement^ 
attendu  que  led.  décret  n'a  esté  signifié  que  depuis  l'ou- 
verture de-i  Ksiats  —  Admission  du  s'  Dauronsan, 
soi-disant  maire  de  ValenUne,  à  condition  ■  qu'il  raj^ 
portera,  avant  la  An  de  œ  mois,  des  provisions  de  lad. 
charge  et  une  iirocuratîon  de  la  communauté  de  Valea- 
tine  «.  —  Il  sera  écrit  k  MM.  Cbamiilart  et  d'Agneeseaa, 
•  qui  ont  la  principale  direction  du  eonmeree  da  Ptaaee, 
pour  les  prier  au  nom  lie  rassemblée  de  favoriser  les 
poursuites  >  que  le  s'  de  Joubert,  syndio  général,  fait  en 
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das  CominisBaires  du  Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit 
de  3,000,000 délivres;  3.000,000 de  livrat,«  i>«>ur  Ucapi- 
WhNl  te  liMMéa  préBMDto  17ai«  et  pareille  aomrae  de 
2,000,000de  libres  ponr  lacapttation  do  l'année  prochaine 
1702  ».  ~  L'arciievéquâ  de  Toukoaae  répund  «  quo 
IIM.  ks  CommiMaires  ont  pu  •'tperasvolr  de  l'eatoone- 
ment  que  dee  demaodesqui  snrpAsaent  autant qMoeâlee- 
Ik  les  forces  de  la  provinoo  oui  )etté  parmi  to«s  les 
députez;  que  néantmoins  l'assemblée  oonsullera  bien 
aoins  ses  foRM  les  nécessilez  de  l'Estal  *.  —  Aprèe 
une  exbortatton  du  président  qui  explique  que  le  Koi  a 
été  obligé  de  commencer  une  nouvelle  guerre,  le  don 
gratuit  «st  accordé  «ax  conditions  d'usage.  —  Les  Âtals 
oonaentant  pnMillaDMBt  que  Im  ieax  aomuM  à»  deui 
millions  demandées  par  le  Rai  soient  «  payées  dans  la 
province  par  capltalion,  «insi  qu'il  sera  réglé  *  par  eux, 
ét  aoni  oerlalnM  oonditions.  —  Le  présidant  ml  prié 
d'écrire  au  duc  ilu  Miuit'-.  k'onvenifur  île  l.i  [ir  ivintie, 
€  pour,  an  lui  adr«M«nt  un  mémoire  aa  Boj  qui  exposa 
las  raiacMM  411a  i'nwmbMa  a  d'aspérar  da  la  kaaté  da 
S.  M.  UiiH  diminution  de  ses  rh.irge.i,  hii  iletnander  iju'il 
Taaille  biaa  accorder  sa  protection  à  cette  province  *. 
—  TtnaardanéiMiraan  Roi.  —  Oommiasaires  noomés 
pour  i-<;iminer  i[ui  doit  ôtre  r.iit  |ii>ur  rexéculiou  des 
délibérallous  prises  au  sujet  de  la  capltalion.  —  InsLruc- 
ttoo  eoToyéa  aux  eomais  par  laad.  oomnltMirea  «  poar 

It's  I  liur^:(>r  dr.'  dre=;s-.-r  tWs  h  l'résent  les  rôles  il'-  la  l'.'ipi- 
Ution,  laquelle  sera  puiée  an  collecteur  par  ceux  qui 
aaranl  taxât,  acavoir  cella  da  1701  daM,lattt  la  noU  da 
novembre  prochain,  et  celle  de  1*02  dans  le  nnirs  dp  larl. 
année  ».  —  âur  ce  qui  leur  est  représenté  ■  qu'il  estoit 
anoora  dû  au  tréaoriar  da  la  Boona  pour  la  aaooiid 
terme  de  l'imposition  ordinaire!  -ivii-  '-t  K0(">, 000  livres  et 
tout  le  dernier  tenue  qui  reveiipit  .m  luoms  a  2  uiilliuns 
500,000  liTFaa  »,  las  âats  jugeant  qu'il  a'élalt  pas  posai- 
blo  d'"  p;tyï>r  if  on  ?viv<»nihrrt  |irochain  »  une  si  prando 
somme  que  celle  qui  a  tilr.  ûniunadéa,  délibèrent  «  que  la 
capllallon  da  faanéa  noi  sera  paiée  partie  par  les  taxes 
qni  «liront  faites  sur  les  particuliers  et  partie  parcra- 
pruiit  y.  —  Lecture  d'un  arrêt  du  il  mai  1701  qui  per- 
■Mt  la  sortie  des  blés  de  lAnguedod'at  défend  à  la  com- 
pagnie du  Capnègre  de  porlar  aucuBS  Ués  dan:)  cette 
province.  —  On  empruntara  ans  Oànols  200,000  liv^ 
plus  ou  moins,  sur  le  pied  di:  six  pour  cent,  sauf  per- 
mission du  Roi.  —  Les  députés  «a  Gour  disant  qu'ils 
n'ont  pu  Unir  les  principales  afCBirai  Ant  ils  étaient 
dtargés  «  parce  que  la  convocation  de  celle  assemblée 
«TOîl  asté  accélérés  de  prés  d«  tiuit  utois  «,  mais  qu'ils 
las  avaleat  ramiias  att  sf  da  Janfaart,  sjndic  gaaàal. 
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^lls  anésat  taJsrt  «k  la  soUs  da  Osaseil.       <  La 

province  prKttera  son  nom  et  son  crédit  an  Rojr  pour  la 
somme  de  2,CO0,UOU  de  liv.  que  M.  désire  emprunter 
à  Odass  •,aaas  proiMNa  «  ^«'alla  aaoontrilMiara  pM  sa 
payement  de  cette  somme  ny  pour  les  intcrcstz  »  —  Vu 
«  l  edit  du  présent  mois  de  âeptenibr<3  »  portiint  que 
es[»èoe8  qui  seront  puriées  aax  hôtels  des  Monnaies 
•  dans  le  reste  de  l'année  »  seront  remboursées,  savoir: 
les  louis  d'or  de  12  liv.  à  raison  de  12  liv.  10  sols  et  lea 
écus  de  3  liv.  5  sols  à  raison  de  3  liv.  7  sols  6  deniers,  Isi 
Étals  envoient  un  courrier  au  Roi  pour  lui  demander^Ba 
lesd.  espèces  «  soient  reçues  dans  le  commeroasar  tepisd 
de  l'augmentatioB  »,  pour  prévenir  •  le  grand  désordre 
que  cet  édit  canavoîtau  public,  surtout  dans  les  raoattas 
gétiéraleji  al  paHIcalières,  parce  qu'il  n'y  avoit  pas  dSCOD* 
Iribuables  qui  voulussent  payer  aux  collecteurs  ce  qu'ils 
davroat  dans  te  oiois  de  novaubre,  c'ast-è-dira  l'arriéré 
da  2*  tanna  dea  impositiona,  ladaniler  tame  at  Panlièra 
capilation  d-- 1701  i]ui  sont  payables  dans  le  iiiesrntiraois, 
a'its  ne  pouvoieat  proâter  poar  pajrer  leurs  obargas 
de  rsagmaatalloB  ardonada  par  IMdIt  1.  Il  «aftilt  dans 
La  dt^lilK'ratitin  ,  qunla  Munnoyt)  dn  Toulouse  est  la  seule 
qui  se  trouva  à  présent  dans  la  province  >.  —  Approba- 
tion de  raeoommodsMMiit  fait  par  Isa  oonDlsasins 
i-hart,'.'-s  i]o  leriuincr  \c  didérend  existant  depuis  1641 
entre  la  province  et  la  ville  de  Toulouse,  qui  refusait  da 
ooniribaar  k  la  dépaosa  da  l'étape  :  lad.  Tille  payera 
u  chaq  jp  .ninée,  à  partir  de  170?,  ilans  le  département 
de  l'estape  et  par  manière  d'abonnement,  la  sunune  de 
4,B0O  liv.  soit  an  lanpada  paix,  soit  an  tampadegaerre», 
et  r'^noncera  à  toutes  Ifs  demandes  qu'idto  fai^^ait  h  la 
province,  moyennant  quoi  ■  elle  demeurera  quitte  pour 
tout  la  pwsé  des  arfén«as  de  l'estape  ».  —  Lactore  Alla 
dp  l'.irpèt  In  CoriKpil  du  30  août  1701,  il  est  délibéré  qu'on 
demandera  nu  lioi  l'établissement  d'une  Chambre  par- 
tienliéra  da  ooianurea  dana  ehaenna  dsa  ▼illas  de  Ton* 
lou^o  et  de  Montpellier,  et  aussi,  attendu  «  (jne  1"  nombre 
desd.  chambres  doit  eatre  indifférent  puisqu'il  n'en  cuusle 
rise  »,  à  Oareasaonne  et  à  Nloies,  dont  •  las  commerces 
ont  un  objet  différent  du  comraorrfl  i  des  deux  premières 
Tilles,  l'une  ■  ayant  une  manufacture  de  draps  des  pIns 
considénibies  du  royaume  > ,  l*atttn  <  une  msnuitetara 
de  soyes  fort  considérable  et  un  commerce  de  petites  as- 
tofCes  pour  les  païs  cstrangers  • .  —  Texte  d'une  proposi- 
tion faite  aux  Ktats  •  d'estaUir  m  port  de  Cette  une 
nfllnerie  do  ancre  «i  d'éqaipar,  ponr  aller  chercber  les 
matiatvs,  das  naviras  qn'ca  disrgerolt  da  dearéas  et  nwt- 
nufactures  de  la  proviaes  •.  L'assemblée,  «  faisant  ré- 
flexion sur  lam'cesailéqalljrada  suivre  toas  les  moyens 
possibles  p.iur  procaivr  ftlapraviods  la  débita  da  aaa 


Google 


SÉRIE  C.  —  ÉTATS 

dMUéM  «t  n«reh«DdiaM  >,  délilièr»  qu'on  demandera  au 
Soi  d'acoordér  l>  pMnninloii  d'AabHF  ne  raffinerie  à 
Cette,  avec  les  mAnies  exemplioiu  et  priviUiges  dont 
Joniaaeiit  le*  «ntree  raCaoeries  do  royaana.  —  «  Inatrae- 
tiotts  ponr  la  capitatiaB  âtm  «noêm  1101  et  1709  ». 
Lecture  d'un  arrêt  <lu  13  septembre»  1701,  <■  qui  iirJijnne 
qoa  pendant  trois  ans  les  vins,  eaux-de-vie  et  marchan- 
dlHB  dn  cm,  Alwfqn*  on  eommeroa  de  Languedoc  pour- 
ront pstre  conduils  au  port  <ifi  C^îtte,  ^  ^j.tns  payer  aucuns 
droits  de  sortie  aux  bureaax  qui  sont  sur  les  eslangs  «. 

—  A  1^(leea■ion  àn  Fsimri  dn  dernier  article  des  doléan- 
ces nù  l:-»  Etats  ilemamlnient  «  que  tous  li:s  ans,  un  mois 
avant  de  procéder  au  rôle  de  l'imposition,  il  îàt  dit  en 
«haqaa  villa  et  lien  une  Tialla  do  terroir  par  las  oonsnis, 
et  dressé  un  estât  des  biens  qn'ils  tnuveronf,  en  Triche 
afln  que  lest),  biens  soient  adjugés  en  la  forme  prescrite 
par  la  dédaratloo  dn  28  mars  1090  »,  des  eommissatrea 
sont  nommés  •  iK>ur  oonr^-rter  :\ycc  M.  de  Basvilleco  qui 
sera  sur  cesi^et  de  plus  convenable  au  soulagement  des 
pauplesal  h  1»  «flreté  dea  Imposlllona  ».  Il  aat  eonttaté 
que  du  27  septembre  nu  3  octobr<»,  1h  bureau  de  la  recette 
dn  pays  avait  payé  <  à  messieurs  du  l'assemblée  »  {>our 
lanr  indemnité  i%9tt  Ht.  —  IHravoir  est  donné  anx 
syndics  généraux  d'emprunlor  iioiir  le  Roi  îi  Gènes  deux 
millions  do  livres  reinbour^ablos  en  six  ans,  et  <  de  dé- 
livnr  les  deniers  dud,  emprunt  aux  ordres  de  If.  d'Bffrl' 
gny,  intendant  de  l'armée  du  Hoi  en  Italie  ».  —  Texte 
de  deux  lettres  de  Chaniiilurt  au  sujet  de  cet  emprunt.— 
Rapport  sur  les  travaux  publics  de  la  [irovince  :  canal 
de  navin^ation  dans  les  étangs  pour  Caire  oommnniijuer 
le  haut  et  le  bas  Languesloc,  nouvelle  jetée  pour  rendi-e 
l'entrée  du  port  de  Cette  plus  facile,  etc.  Ces  ouvrages 
élaieot  dirigé*  par  le  s' Mqvety  ingénieur  en  cltef  du  Roi. 
=  AiBambléa  dea  trois  Élats  de  la  sénéchnossén  de  Too- 
lonee  sous  la  présidence  de  l'archevêque  de  Toulouse.  — 

—  Il  wra  Ml  fonds  de  S,9es  liv.  pour  l'entretien  des 
psTés  et  des  enirravemenis  dans  toute  l'étendna  de  la 
sénéchaussée.  —  Vérification  sera  faite  «  des  mauvais 
pas  qui  sont  anx  STennes  dn  pont  de  Belpech  de  Oarna- 
gaès,  qui  «et  dans  le  diocèse  de  Tnnlons»  qnant  an  tempo- 
rel ».  —  Le  9'  Buterne,  archile-;-te,  i  ontini.i'.'ni  de  j^ervir 
la  sénécbaasaée  en  IfOZ,  aux  appointements  et  condi- 
Hom  portés  par  la  délibération  prise  eo  IflOT.  =  Assem- 
blée des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  CarcasSfinne 
sons  la  présidence  de  l'archevêque  d'Albi.  =rll  ne  sera 
ilsn  diangé  li  ea  qnf  a  été  flitt  Jnsqa'k  présent  ponr  Isa 

avances  et  remises  ou  trésorier  rte  la  Bourse.  —  Rapport 
aw  les  manufactures  de  Kienx ,  Sapte,  La  Grange-des- 
Pféa,  yilleiiaaTa>lèa-OfenMnit,  BIsan,  AlU,  UTrlvale^ 
FBBMatisr.— Rapport  MF  Isa  péptnlèraa  de  nArlen.  ~ 
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Snr  l'okitirvation  faite  par  ptusieorsmaraiunda  que  <  la 
ptstole  par  pièce  de  drap  fin  eanae  an  coonorce  m 
préjudice  considérable,  que  ceux  qui  Jouissent  de  cet 
aTantase  pouvant  bailler  leara  draps  à  meilleur  compte, 
mil  n'entreprend  d'en  Mre  ponr  le  Levant,  que  s11  m 
estoit  autrement  il  s'en  ferfiit  un^i  plus  j/ramle  qumlité, 
parce  que  tout  le  monde  y  travailleroit,  ce  qui  doit  Caire 
le  principal  objet  de  ce  oomueree  ponr  lequel  on  ne  doit 
avoir  en  vue  que  de  deîtruire  reluy  des  .Vnjfloia  et  IIo- 
landois,  ou  du  moins  de  l'afToiblir  dans  le  Levant  par  la 
quantité  et  la  qnalité  des  pléeas  que  l'on  7  porte  ».  les 

États  délibèrent  •  qu'on  suppliera  le  Roy  d'agn'ér  que  la 
province  ne  fasse  aucnn  avantage  à  aucune  manuCactura 
ailn  qne  la  condition  de  tons  les  nardianda  aolt  égale  ». 
—  II  (  sl  r  Importé  que  vin^^'-six  étalons,  achetés  an  prix 
de  10,543  liv.  3  sols,  ont  été  répartis  par  lots  variant  de 
deux  à  qvalre,  dans  les  dioeèsee  dUaèe,  Nariioiina,  Oai«- 
cassonne.  Castres,  Alet ,  Saint-Paponl,  Toulouse,  .Mon- 
tauben  et  Rleox,  et  qne  trmta-six  juments ,  ayant  coûté 
11,019  liv..  avaient  été  distrilmées:  8  dans  la  vtlleet 
dionèse  de  Toulouse,  3  dans  le  diocèse  de  Rienx,  8  dans 
le  d.  de  Oarcassonne,  0  dans  le  il.  Je  Castres ,  6  dans  le 
d.  da  Par,  et  8  dans  la  d.  de  Saint-Papoal. Snr  l'ob- 
servation faite  que  •  ces  juments,  q«l  viennent  d'Alle- 
magne, n'estoient  pas  propres  pour  les  pasturages  dè  la 
province,  et  que  «i  S.  M.  vonloit  permettre  qu'il  Ifit 
acheté  des  juraens  de  Poitou  ou  d'antres  provinre»  voi- 
sines, on  pourroil  juger  ensuite  quelles  seroienl  les  plus 
propres  pour  le  LaRgoedoe,  et  on  antdtnne  plus  grande 
quantité  dejumens,  jwirce  quil  en  coustemit  moins  de 
trais  »,  il  est  Hélil>éré  qu'on  écrira  à  M.  do  Pontchartrain 
c  pour  qu'il  lu  y  plaise  de  donner  ses  ordres  dVheter  des 
Juraensen  Poiton  ».  —  Il  sera  fait  fonds  de  3,000  liv  pow 
les  appointements  de  trois  inspecteurs  des  étalons,  les- 
quels seront  nommés  par  le.s  fitats  et  résideront  k  Tou- 
louse. Carcasaonns  et  Nimes.  —  Jugements  des  Étals  sur 
les  impositions  Otites  dans  les  Assiettes  des  diooAsas  pen- 
dant l'année  1701.  —  f^es  syndics  pénéraux  se  pourvoi- 
ront contre  les  demandes  Cailss  au  Conseil  par  la  Cour 
des  comptas,  aidas  et dnanoes  de  Montpellier,  et  le  dnc 
du  Maine  sera  prié  «  d'acconler  à  la  [ïnivim  e  sa  pri  inc- 
tion  dans  une  affkire  qui  est  d'une  si  grande  consé- 
qnence  ».    Les  États  n'entendent  empéehérquel'Assfette 

i!u  dÏDcAsr  Mi.mtaulîan  impose  en  i.ix.  années,  a  c:;;^- 
mencer  en  1702,  la  somme  de  40,000  liv.  pour  la  quote- 
part  «  des  paroisses  de  la  taillabllité  de  Langnedce  de  ce 
qui  r^sle  ?i  faire  l  our  la  <"ons!:-uetir.n  de  l'égtl^e  rathé» 
dralede  Montauban  >.  —  L'entier  don  graluitde  3,000,000 
de  Itv.  asra  pajré  par  imposftioit,  dédootloa  ftdte  dea 
«0,000  Ht.  «n  prix  da  bnU  de  réqmfvileiit  —  Oompa- 
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raison  faite  des  impositions  de  cette  année  avec  celles  de 
l'année  dernière,  il  est  estimé  qu'elles  seiniol  4S>lw-  — 
(  Les  Assiettes  ssronl  averties  qu'elles  peuvent  n'imposer 
à  l'eschéance  du  premier  terme  qu'un  cinquième  de  toutes 
lactoaUDes  <  oiU<inues  dans  la  iBROter  «tftdre  leurs  im- 
pocifioi»«D  troia  t«riD«iat  ftfwvtMégmf,  On  timi- 
drs  la  mala  h  ce  qu»  tlnstaiiee  pendante  aaCanaell  entre 
les  feudataires  de  l'évèque  de  Viviers  et  le  fermier  du 
Domaine,  «  |>oarraitondn  cbampart  des  islesdu  Khosne 
aoit  Jugée  dam  le  terapoqne  1m  députés  du  pays  seront  à 
la  Cour.  —  Rapport  sur  les  affaires  du  Cana',.  — «  La 
aomme  de  25,000  liv.  el  les  2  sols  pour  livre  imposés. 
Tannée  dernlir»,  pour  l'exiinotlon  des  ofHoes  de  «mfrA- 
leur  aux  saisies  toelk-v  seront  p.ivt-s  nux  iiroprieiaires 
desd.  oraces,  et  il  sera  demandé  à  S.  M.  une  déclaration 
(ni  snptnrliM  taad.  ofRceé,  et  ceux  desreeeyeura  des 

drij'iLs  (1h  ijuittances  tant  du  P;ir'(Mrii:nt  ilo Toulouse.  Cour 
des  couiiilâs  de  Montpellier  que  des  Requestes  du  Palais, 
•éoéebaiiit  et  antrea  Jaridiellom  p.  —  Lectnra  btte  dee 
arlf'lf's  ijnH  les  Cviimui-'faires  de  l'as-i.'Miîilée  et  M.  de 
Basville  proposent  d'ii^outerà  la  déclaration  du  Roi  du 
S8  man  1060  portant  réglemeiit  snr  les  biens  abandonnéa, 
il  est  arrêt*)  qu'on  demandera  «  à  S.  M.  une  dt^claralion 
coaforue  aud.  projet  qui  met  à  couvert  les  collecteurs 
•t  lee  eomnimautas,  pnltf  a«c*est  le  seul  nojen  de  Aiira 
Taloir  Ins  funds  nrjjîigez  par  lenr«  propriiîtaire<<,  parîm- 
puissance  ou  autrement,  dans  un  temps  que  les  contri- 
buMes  Mnt  aeeablot  de  la  ootte  de  lenra  Impoaltlons, 
suivant  leur  allivrement,  ce  qui  les  met  hors  ti''-'«tnt  ilo 
pouvoir  supporter  le  rejet  des  cottes  des  aasd.  bicm 
abandonnes  et  non  cultivez  >.  —  Oratllications  d'uiuiue. 
—  Liste  des  commissaires  principaux  des  A.<i$ietles  nom- 
més par  le  comte  de  Peyre,  lieutenant  général  de  la  pro- 
vince. —  Octroi  des  sommes  cuntenues  aux  commissions 
de  l'aide,  octroi  et  crue,  —  Te  itettfl».  »  Bénédiction.  — 
Présentation  de  l'octroi  aux  Gommissainsdu  ftoi.  —  né- 
pnlés  préaeDis. 

C.  i3it  (Rcgittro —  la-folM,  lti<i  ftuilleu,  j^pitr. 

Novembre  IVM  —  Janvier  IMM.  —  Procès- verbal 
des  séances  et  délibérations  des  Étals  de  Langtaedoe  as- 

sembté$,  par  roandeiiient  du  roi  Louis  XIV,  à  Montpel- 
lier, dans  la  grajide  salle  de  l'Hôtel  de  ville,  du  9  noveiu- 
bre  1708  an  14  janvier  1708.  — '  Président  :  l'ardievéqae 

de  Toulouse.  Commissures  'lu  Roi  :  lo  comte  tl.'  Caîvis- 
aon,  lieutenant  général  en  Languedoc;  Lamoignon  de 
Basville,  intendant;  de  Lafag»  aide  Flans,  Irésorfera  de 

France,  ès  ^^rnL'.-iilités  de  Toulouse  et  ilc  Mi nipHliier. 
Discours  de  MM.  de  Calvisson  et  liasville,  réponse  du 
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président  {rte  sont,  pas  rapporlàa).  ■  ■  liapport  favorable 
sur  la  noblesse  des  sieurs  de  No^aret  d'Aujargues,  te 
Borrel,  de  Nigrjr,  Dandron  et  de  Graves-FAlines,  en- 
voyésde  barons.  —  Le  sieur  de  Gravezon  est  nommé 
pour  remplir  la  place  de  baron  de  Saint-Félix,  le  procès 
pendant  an  Conseil  pour  la  réunion  au  Domaine  de  la 
terre  deSaInt-PéHx  n'étant  pas  encore  Jugé.  —  Sur  ce  qui 
leur  est  exposé  que,  par  édit  de  mai  1702,  le  Roi  avait 
créé  des  lieutenants  de  maire,  avec  droit,  en  l'abeencaon 
Gmpèebement  du  mafra,  d'en  foira  tonte*  les  fonctions  et 
par  conséquent  d'entrer  aux  Etats;  que  cela  était  sans 
inconvénient  pour  les  villes-ohe^  de  diocèses  qui 
n'avaient  qn^nn  député,  parce  qu'elles  étalent  représen- 
t>'L3  par  leur  maire  ou  par  celui  qu'elles  lui  suljsiltuaient 
par  élection,  mais  que  pour  les  douze  villes  qui  en  en- 
vojrafent  denx,  le  maire  et  un  consul,  il  w  présenlaH, 
pour  (intrer  à  la  place  du  consul,  tr  us  sortes  (le  per- 
sonnes :  acquéreurs  d'ofûoee  de  lieutenant  de  maire,  por- 
tean  de  procnration  du  traitant  desd.  offices,  porteurs 
d'unf  l' iiiituis^i  if.  du  grand  •ic^nu;  ruij  par  l'entrée  de 
ces  derniers,  •  personnes  estrangéres,  qui  n'ont  pasd'in- 
térèl  aux  allbires  de  la  province  et  qui  ne  connoisseni 
pas  celles  des  villes  dont  ils  ronipliroîent  la  place,  les 
usages  de  l'assemblée  seroienl  enliéremeat  détruits  >, 
les  Btats  délibérant  «tue  les  don»  vlllee  de  Oareat» 
sonne,  Nimes.  Nsrb'inne,  L^  Piiv,  lOézier!!.  Uzès,  Cas- 
tras, Saint-Pons,  Agde,  Lavaur,  Lodéve  et  Alais,  offri- 
ront an  Roi,  qui  n'a  créé  les  offlOM  de  lieutenant  d« 
rnrkirp  «  q-ip  pour  avoir  des  secours  dnrs  ses  Iwsoins  les 
plus  pressons  »,  la  somme  de  bu.OOij  Jjviea,  s.  ui  la 
garantie  de  la  province,  afln  de  s'incorporer  lesrl.  offices, 
«  et  S.  M.  sera  suppliée  rie  maintenir  l'assemblée  dans 
ses  usages  pou;-  la  (jualité  des  personnes  dont  elle  doit 
estre  composée  ».  —  Eiiiri'«  ('os  Coinniissaires  du  Roi  : 
ils  demandent  3,000,000  de  liv.  de  don  gratuit  el  2  mil- 
lions pour  la  capitatlon  de  1703.  —  «  On  dressera  un 
mémoire  qui  contiendra  l'eslat  présent  . de  la  province  et 
les  motifs  qu'elle  a  de  demander  au  Roy  une  modération 
considérable  tant  sur  le  don  {rratuit  que  snr  la  capita» 
tion  ».  —  Les  si>mme$  diuiiandées  sont  accordées  après 
une  eziiortaiion  du  président  aux  Ktats,  qui  •  ont  esté 
toujonr*  avenglémoit  soumis  aux  ordres  de  S.  M.,  de 
faire  îUlenlion  aux  nécessités  pressantes  de  l'KsIat  bien 
plutiiet  qu'il  la  situation  filcbeuse  des  «ffitirse  de  la  pro- 
▼Inoe,  accablée  sur  le  poids  des  debtes  qu'elle  a  contracté 
pour  le  service  île  .S.  M.  et  .les  imposiliniis  ([nVll*»  .1  sup- 
porté ».  Texte  du  mémoire  au  Roi.  —  Le  président  dit 
qu'il  a  reçu  deux  lattras  de  H.  de  Obamillart  portant  que 
(  les  dix  compagnies  franches  de  fusilier?  que  5^.  Nf. 
avoit  destinées  pour  la  garde  de  Languedoc,  o'estoient 
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pM  snlOwnlM,  et  que  poor  prévenir  les  deaseine  de  ceux 
gni  sont  nnl  tntenllonnw  pour  la  nHglon  «t  ponr  leser- 

Ticeda  Roy  et  qui  ont  déjà  exerc-  runtro  los  cun-z  i]ca 
Cévénes  loato  aorte  de  cnutatezel  pillé  plusieurs  éjslises, 
rfnteBtlon  de  S.  M.  ealolt  qu'entre  les  18  eompeirnies qui 
sont  sur  pieil  et  les  deux  compafi^nips  iIl-  ilra^'ons, 
rassemblée  levât  un  régiment  d'infiuiterie  pour  assurer 
la  tranqnilltlé  dans  la  province  et  angmentit  les  eom- 
)>a^riies  de  fusiïicrs,  qui  ne  s<iriL  t[ti"à  'M)  h:'rijri;»'s.  jus/- 
quea  à  45  »  :  commissaires  nommés  pour  examiner  câlta 
affaire.  —  •  Solvant  l'Intention  de  S.  M.,  la  province 
fpra  I;i  d«ipensi;  (îo  la  lovée  et  de  l'antretene'ncnt  'le 
15  honiines  d'augmentation  par  compagnie  Tranche  de 
ftoaillen,  de  deax  oonvéllee  compagnie»  de  draeodi  de 
60  hommes  chacune,  outrd  c.fV.ofi  fju'on  avoit  déjà 
levé,  et  de  15  compagnie:^  franches  de  45  hommes,  qui 
garderont  mieits  lee  postée  {{nfl  firat  eslaUlr  et  ne 
seront  pasd'uive  plus  grande  despense  que  la  régiment 
d'infanterie  demandé  par  le  Roi,  Ud.  deapense  revenant 
en  tout  h  SKiTH  iiv.  »;  cette  somma  aera  empruntte 
par  les  îfyndi^s  p^^néraiix  «  aux  irieilleures  conditions 
qu'ils  trouveront,  n'excédant  tnuterofs  le  denier  '20  «.  — 
A  nne  noavelle  demande  de  1,000  hommes  de  recme 
pour  les  troupes  d'infanfcrio  de  rarnn<5«  «l'Italii'.  le« 
Étals  répondent  <  qu'itsi  ne  peuvent  se  dispenser  da 
représenter  à  S.  M.  fu*lle  viennent  d'ordonner  la  levée 
de  1685  soldats  ou  dragons;  que  le  I>angue<loc  est  lu  pro- 
vince du  royaume  la  plus  chargée  de  levées  de  troupes, 
la  Normandie,  qui  u^t  compoaéa de  trois  ^généralités,  ne 
devant  faire  que  l,4ë0  hommes  ;  que  c'eet  la  provinoe  la 
moins  peu(>lée  par  la  désertion  de  ses  habitans  qui 
alNUldonnsnt  tous  les  jours  leurs  liéritagea  poar  n'en 
pouvoir  pa<  pajar  lee  charges  ;  qu'il  n'y  a  pas  safllsam- 
ment  d^ommei  pour cnlliver  lee  fonds  de  terre,  comme 
il  est  aisé  de  le  vériiier;  que  les  diocèses  de  Viviers, 
Le  Puy,  Meode,  Uaèa,  Nismee  «t  Alala,  qui  font  an  moina 
le  tiers  de  la  province,  as  trouvant  par  Imir  situation 
exposez  aux  insultes  do  ceux  qui  sont  m  al  intention  nez 
pour  la  religion  et  poor  le  aervice  du  Roy,  sont  et  doi- 
Tsnt  ettre  ccsupâs  nnlquement  da  atÂn  de  se  conser- 
ver eux-mêmes  plul<ist  qw'i  de  contribuer  à  toutes  ces 
levées,  etc.;  que  par  toutes  ces  oonsidérationa  ils  sup- 
plient S.  M.  de  deaeharger  la  province  de  la  levée  de  mil 
feiriimes  de  recrues  •,  —  Kn  exi'nition  d'une  délib^nitiiin 
de  1003,  le  s'  J.-J.  de  Bojer  sera  reçu  en  la  charge  de 
syndic  générai  de  la  aénédumaaée  de  Tonlouse  pour 
l'exercer  avec  le  sieur  ile  noypr  ^on  ptrc,  i-onjninlHrT'.enl 
ou  séparément.  —  Sur  le  refus  du  Roi  de  sn  contenter 
des  tO^OQO  Ut.  ofllirtsa  fomr  lincorporation  dea  offleaa 
dalienteoaatdeiDaira  an  dowa  viUss  qui  «nvoient  deu 
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députés  aux  Étals,  il  est  délibéré  qu'on  oflirira  120,000  Iiv. 
—  Le  sieur  Sevin  de  Mansencal.  «  trésorier  de  la  Bourse 

a  la  Mirviv  inc»  liii  s'       Pennautif'ï',  son  i^nc'.e  >,  se 
charge  de  la  somme  de  118  Iiv.  resUtaée  à  la  province 
par  nn  tnoonon.  —  Informés  qve  plnstenrs  compagnies 
d'infanterie  avaient  lo;:^  d<ins  la  province  anx  frais  îles 
communautés,  les  États,  considérant  que  ■  par  les  con- 
ditions dn  don  graluil.  Il  ne  doit  y  avoir  dans  la  pro' 
viiice  aucun  lonerTienl  fixf*  <m  quarliur  il'.issi'tnlitéH  ilt>s 
troupes,  et,  au  cas  qu'il  y  en  ait,  que  S.  M.  en  doit  sup- 
porter la  despense  snr  les  deniers  dn  don  gratuit  >,  mm- 
iiietit  des  r  'imrnlssaiivs  pour  liquider  cette  dépense  avec 
les  Commissaires  du  Roi.  —  Le  Roi  sera  supplié  d'ordon- 
ner qu«,coDfomément  à  rarticle  S2  d«  l'éditd'avril  IflW 
sur  la  Juriiliction  ecclésiastique,  «  tom  le^'  habitans  des 
communautez,  tant  domiciliez  que  forains,  contribue- 
ront sans  distinotion  aux  Impositions  qnt  aaront  IkHas 
pour  In  r  instruction  ou  répan'inn  «le  la  ni^f  des  églises 
et  maisons  presbytéralea  et  closturo  des  cimetières,  à 
proportion  des  Mens  qttlls  possédant  dans  le  laillaMa 
des  viMpr  pi  lieux  où  lesd,  Impo^Hinns  seront  TrulM  La 
délibération  vise  un  arrêt  du  Oonseii  du  4  mai  1699  por- 
tant *  qu«  tons  les  habitana,  tantdoniclllec  qu«  forains, 
ri>ntribueront  nut  irapositinn'î  rjiii  «eront  faites  pnip  les 
gagtis  des  niaiblres  ou  muislresstiss  d'école»,  et  ellô  ajoute 
«  ce  qui  est  un  )iréjugé  du  party  qu'il  y  a  à  prendre 
dans  l'occasion  présente  ».  —  Rapport  sur  les  haras,  où 
il  <:8t  dit  :  que  les  juments  achetées  sont  entii^rement 
innUtas  <  à  cause  de  plusieurs  défauts  qui  sont  assiex 
connus»;  qn'fi  l'égard  des  étalons,  <  il  y  en  avoit  plus  qu'il 
n'en  falloit,  parce  qu'ils  n'estoient  pas  propre  pour  les 
juments  du  pays,  et  que  les  gardes-eslalons  ne  prennent 
pas  soin  d'en  choisir  (des  juments)  dans  les  lieux  voisins 
qui  fuissent  de  la  qualité  requise  pour  pouvoir  en  retirer 
do  gran  ls  chevaux,  pour  s'en  aenir  dans  la  cavale- 
rie    Le  rapporteur  «Joaie  que  •  pour  faine  cotmoilre 
au  Roy  que  la  provinoe  aonhaitsroit  que  cet  estnblisse- 
ment  des  11  liras  pût  réussir»,  on  pourrait,  pur  manière 
d'eeaai,  dans  les  endroits  où  les  herlnges  aont  moins  ai- 
gres et  moins  secs  qu'ils  ne  le  sont  généralefflent  dans  ia 
province,  et  que  les  (inspecteurs  Jugeront  être  les  plus 
proprea,  «  mettre  entre  les  mains  de  six  ou  sept  person- 
nes seulement  S5  on  gOJnmenta,  et,  dans  ces  mêmes  en- 
droits, (les  pius  bemix  esUiloDs  ,,  1  |i;ir  25  iii;iients. 
Délibération  conforme.  —  On  remettra  à  M.  Le  Franc  de 
Mcntgeaix  les  dtrss  da  noMsaaa  produit»  par  son  père 
lorsqu'il  se  pn'sent.i  pour  entrer  ;<ux  ittats  CMiniiio  ac- 
qnéreurde  la  baronnie  de  Saint-Félix.  —  Permission  est 
aeoordéa  av  danr  Dards  ■  dont  lei  ouvrages  sont  estimss 
dn  iMMiawanaissaun  »,  at  au  sr  Joly,  <  qui  a  eu  i'hon- 
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I  tniTailler  poor  S.  M.  à  VamtltM  |Mndant  plos 
daSOuts»,  de  prendre  laqaaUl^  desculpiMrt  4«Upro- 
nocc.  —  Les  députés  en  Cour  ràglerOQtk  p«r  VIW  polic« 
1ê  loyer  igui  doit  èlrà  payé  loos  tat  ans      m  Mawlina, 
Jusqu'à  ce  que  la  statue  équestra  du  Roi  puisse  être  trans- 
portéfl  dans  ia  proTinoa.  — 11  ast  rapporté  qfu  par  arrêt 
du  Waeplainbre  ITOt,  la  Roi  a  panda  la  aorUa  daa  kUa 
d«  Languedoc  jusqu'au  1"  avril  1703  sans  payer  aucuns 
droits  de  «ortia;  que  par  arrêt  du  9  mai  1702  las  négo- 
ofanti  «ont  antoriate  fc  Avoir  <1«a  nagaali»  partIcaHan 
sur  le  canrtl  liu  port  il''  Cfitc  pour  y  entreposer  leurs 
▼iw,  flt  •  que  S.  M.,  pour  bonorar  la  oommaree,  «  permis, 
par  4dU  de  dAeambfa  ItOl,  k  toaa  gantitahommoa  at  a«- 
Ires  M's  sujets,  à  la  réeervf  de  l  ejii  ([ui  sr.nt  re-séius  Jes 
chargea  de  magistrature,  de  ^aire  le  commerce  en  gros 
tant  an  dadaaa  qa'an  dehors  dn  royanna,  aans  Mmttr 
h  leur  noblesse  •- —  î.e  sieur  df  Jonbcrf,  syndic  général, 
à  qui  M.  de  Cbamillurt  a  communiqué,  à  Paris,  la  partie 
ta  'proijat  da  aovraaas  tarifa  dea  droite  d'entrée  et  da 
sortie  sur  U  s  donrées  et  marchan<iisi's  qui  r.  pnrdfl  la  pro- 
TiDce,  <  continuera  de  travailler  aux  mémoires  qa'il  a 
«ontnancé,  pow  l'avanlag*  da  «otameree^  sur  oit  ai^at 
si  important  ».  —  Assemhlr-o  (l!><!  trois  Ktals  de  la  sén«- 
cbaoBsée  da  Touloujie  sous  ta  prusidence  do  l'urcbevèque 
de  Toaloflae. — 800  Kv.  aaront  anpiogréaa  à  ré|iarer  la 
cbeuiin  public  endonunufré  pnr  la  Garonne,  dans  le  voi- 
•iaage  de  Caxères.  —  On  ilislrlbuer»  entre  les  diocèses 
de  la  aânéchanaaée  la  somme  de  4,000  liv.  •  ponr  earvir 
k  la  réparation  de  leurs  chemins  do  traverse  ».  — L'as- 
aemblée  ajraot  résolu  de  ne  pas  dépenser  plus  de  12,000 
livras,  at  Itadiaposant  plus  que  de  1,308  llv.,déliliàro  ««« 
cette  sommo  sera  employée  par  préférence  aux  ouvrages 
à  faire  au  grand  chemin  de  la  poste,  sur  la  roulo  de  Tou- 
louse à  Monluuban,  quoique  par  le  procès- verbal  de  la 
Visite  des  cbeiuins  il  paraisse  que  de  grandes  ré|)arations 
aont  ans^  n^seseaires  k  ta  nml»  de  TouIoum  à  Ageu.  — 
Pouvoir  est  donné  aux  syndics  (généraux  de  |iaaser  a>n* 
trat  avec  le  s'  Catoaae»  et  compagaie  qai  aa  propoaaui 
d'élabllr  une  raOlnerle  de  ancre  k  dette  :  la  provlma  lot 
donnera  pendant  10  ans  25  »ols  |>ar  quinlal  de  sucre  brut 
>■  qn'il  Csra  venir  des  islea  d'Amérique  >,  Jaei|ues  à  cou- 
ciirreBee  ponr  las  10  ana  de  8,000  qaintaax  ;  Oalomez,  de 
son  côlé,  chargera  ses  ne virp-s  allant  a«x  iles  de  pareil 
poids  de  marcbaadisea  etdeéanréae  de  la  fabrique  ou  da 
ero  de  la  province.  zrAaaamlilée  des  troia  états  de  la  aé* 
néi'h'iussét'  .ie  Car.  H'v'-iitiite,  aous  la  présidi-noc  de  l'arcbe- 
véque  d'Albl.  =^  Alteodu  qoe  l'emprunt  de  deux  milUons 
da  livres  q<ii  davai*  Mrs  JWt  k  flênea,  «I  ponr  JaipMl  la 
fii'i  vini:i;  uvait  prêté  son  cn'dit  i<u  Koi,  n'a  nus  eu  lieu, 
le  traité  que  rassemblée  avait  fait  avec  les  Commissaires 


dn  Roi  €  demearera  nul  et  de  oui  effet  •.  —  Le  présidest 
dit  que  M.  de  Chamitlart  lui  a  (ait  savoir  que  .S  M.  n'a 
pas  accepté  l'odire  folle  par  ht  profllMO  de  800,000  Uv. 
pour  le  rachat  du  droit  de  hanvia,  ordooné  par  édit 
>Vavril  1002,  ni  celle  de  400,000  pour  l'extinction  des  dU 
fiooi  d'anditenrs  daa  oomptea  dami  tontes  les  villas  at 
conuttumnléa  da  la  provinea  :  on  «xaninara  de  nonvean 
«  ces  deux  atTaires,  toutes  deux  contraires  aux  d Dits,  li- 
bartéa  et  pri  vilègas  dn  pajrs  ■.  —  Laa  âtaU  offrent 220,000 
livres  poar  le  bsn vin  at  OM.00O  Uv.  poor  les  ofAeas  d'an* 
diteurs.  —  -Ménii^iri'  au  Roi  sur  le  droit  dfi  liauvin  qui, 

•  devant  estre  regardé  comme  un  droit  seigneorial  et 
non  de  sonvefaiiMté,  ne  pant  astre  estaU/  dans  la  pn»> 
viiici'  11!  Languedoc  ».  —  •  Mt^itioire  sur  les  offices  d'au- 
diteurs des  comptes  des  coramunautez  ».  —  Alyndicatioa 
dn  bail  da  félapa  générale  da  la  provinca  (le  prix  n'aa 
est  pas  indiqué).  —  Les  (lépu'.''-s  ,.'n  Cour  (ieiruindi.TDtit 
«  un  tarif  pour  tes  messageries,  n'y  ajraat  rien  de  réglé 
pour  cala  dans  la  provineé».  ~  Le  don  gratuit  swm 
payé  en  entier  par  inipo.vition  —  R  ifqvirt  sur  l'état  des 
travaux  du  canal  et  de  la  jetée  du  port  de  <Jette,  et  da 
oaaal  des  étattga.  —  «  L'antrepmMar  daa  réparaUona  da 
pont  du  Gard  sera  pay»*  îi  fur  et  h  mesura  do  son  tra- 
vail ».  — On  fera  les  instances  néoeesaires  pour  faire  ja> 
gar  ladidMvand  qni  sat  entra  ia  provlnoaat  la  villa  d* 
Mars*i!ln  au  ^mjetdu  commerce  du  Levant,  *  lad.  ville 
prétendant  qu'il  ne  peut  estre  fait  à  droiture  par  aucun 
aatra  port  qaa  par  celuy  de  Marseille  *.  —  On  prisra  la 
Roi  d'a?rét»rftqup  lu  syndic  c/'nf'ra'  qiiî  sera  de  tour  pour 
estre  députe  à  la  Caur  remplisse  la  place  au  Conseil  da 
OommeNie  qne 8.  M.  accorde  à  la  province  r.  —  OratiO- 
cations  d'usage.  —  Résultat  de  la  vérification  des  caisses 
de  la  Bourse  du  pays,  faite  en  conséquence  des  ordon- 
nances du  Roi  pour  ladiminutiondosaspôoes.  — Instrue- 
lioiis  pour  la  cupitation  de  l'année  170S,enS0artielsa.-« 

•  Ceux  gui  ne  payeront  pas  ii  terme  échu  lenr  taxa  da 
capilation,  de  quelque  qualité,  profession,  sexe  et  ea- 
tat  qu'ils  puissent  oislra,  seront  oonstraints par  oorps  par 
les  ooilecteurs,  ain.si  qu'il  est  aocoastmaé  poar  la  raeoo» 
vrement  des  deniers  du  Roy  r.  —  On  priera  le  Roi  de 
décharger  les  diocèses  de  Narbonna.  Lavaor,  Oarcaa* 
sonne,  Miropoix,  Lirooax.  Iteint-PDIM,  Saint'Papoal , 
Toulouse  et  Bas-Mootanban,  •  de  contribuer  il  l'aixiuni»- 
mestdu  droit  de  capsa  qni  se  lèvaÀ  l'entrée  de  la  ville  da 
Narbonne  snr  les  blads  qnl  y  aont  apportez  >,  «oasoM 
H  A», ml  t)as  consenti  à  cet  abonnement  tlxt'  ;i  .'S, (XX)  li- 
vres. —  Le  tbumge  et  rnsteosiia  aaront  paji'és  sous  cer- 
taJoaa  eoadiUona  ■  aux  S  eonpagniaa  da  dragons  da  m»« 

velle  levée  que  S.  M  fait  venir  dans  Ses  Cévenriefi  ponr  la 
sâreté  da  la  province,  et  M.  de  Bas  ville  seni  prié  de  doa- 
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ytAr  8l  dmw  «M  boaM  diaelpUne  ».  —  La  ville  is  fbti- 

louse  *era  tenue  de  payer  la  somiij«  do  i.5(iO  llv.  pour 
K»  abonnement  de  l'étape  de  l'aimte  1702.  —  Le  Roi  sera 
Mppllè  da  Mdwfgigr  «aa  ■qjals  da  Lahgnailoe  du  iw.ve- 
menl  de  la  nonrelle  crue  de  40  sols  ciise  snr  î'<  par 
one  déciaratioa  dn  23  décembre  1703,  «et  d'ordonaer 
q«a  mlla  da  60  toi»  «rtidiil»  pendant  te  darnièn  gutm 
ne  sera  levée  qu'autant  iIb  temps  que  la  présent«  truftrre 
durera  >.  —  Après  que  la  déclaration  dn  Roi  obtenoe 
par  la  iirovlnea  poor  ftdHtar  l'a4}vdleattea  des  Mam 

ab  inil;  rrîi's,  «  qui  auprnéT!l(>nt  tous  jours  »,  aura  «14 
enregistrée  à  la  Conr  des  aides  de  Montpellier,  elle  sera 
IwpriiBdaaBiuakbrBd»  ft,H0OaaBiplalr«8  «pooraslra 
attachée  aux  mande»  de  toutes  les  commun autw  rte  la 
province  ».  —  Jogemaiits  des  Étals  sur  les  impositions 
ftitaa  daaaifla  Aariattat  des  dtoetees  «n  ITU.  — Ltstodaa 
coramissairfls  pHnnpanxdes  Assifîttcs.  —  Octroi  des  sim- 
mes  contenues  aux  commisaions  îles  impositions  ordinat- 
iw.  —  9n»  JEMMM.  —  Bénédiettoii.  —  Dépotés  préMOto. 

C>  ttlS.  (UcgiMrv.)  —  IS7  («uill«U,  |M|ii«r. 

Novembre  170S  —  Février  1704,  —  Procès-verbal 
des  séances  et  délibérations  des  États  de  Languedoc, 
assemblée,  parmandemeiu  du  roi  Louis  XIV, k  MontpaU 
lier  dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  28  novem- 
bre 1703  au  8  fëvrinr  1704.  —  Président  :  l'nrcbeYéque 
de Narbonne.  Commissaires  dn  Roi  :  Nicolas  de  la  B.nuttm 
de  Montrerai,  maréchal  de  France.  Ueotenant  frénéral 
en  Languedoc;  la  comte  da  Rodre,  Iteolanant  général  ; 
Laiiii  i>.'non  de  Basville,  intendant;  de  Beanveret  et  de 
Cakvat,  irénriarsâa  France  éa  séoéralltéa  da  Tonlouae 
et  de  Montpellier.  —  DiseoandaHM.  deMcnlrBval  «t 
de  Basville;  réponse  du  président  (ne  sont  pas  rappor- 
tée).—  Oompllment  da  l'arcbevèqae  d'AlM,  aa  ooin  de 
FaaMinbWftaQ  nouvel  arcbeviqne  de  Tfarbonne,  préei- 
dent-né  ries  États.  — Vu  ia  tionation  faite  par  locomtt^ 
dn  Ronre  k  son  flls  Ange-Urbain  de  Grimoard  dn  Ronre, 
comle  da  Ploma,  de  te baroanla  d«  ltoar«,  «4|nt  eat  de 
tour  de  Oévandan  r^itte  annéfs  »,  \cA.  cotnIodePlorac  est 
reçu  anx  Élate  en  qualité  de  baron  du  Roare. —  Rapport 
AmmUe  sw  te  noUeiM  dn  ^  da  Laerote  d»  Uatrar- 
guea,  envoré  de  Cnstrie^.  —  I.«  Imrdii  Ii»  Léran,  envoyé 
dn  marquis  de  Léran,  tuteur  honoraire  de  Charles-Pierre 
de  Utft  nwrqib  de  Mirapeiz,  wra  regn  k  l'ecoinaienda 
s' Deydier,  envoyé  de  la  mère  dnd.  minenr,  et  l'on  poursol- 
Tra  ia  cassation  d'une  sentaoee  dn  CbÂtelet  de  Paris  por- 
taalîqneal  te  ttrienrel  te  mèredaCharlei-Pfem  ne  ^mt- 
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de  «n  fearonnto  anx  Etei»  pendant  sa  minorité,  i  te  tatear 
mwrra  lea  oRlw  des  genlîlsèoninee  qui  se  préMOlerent 

pour  a*oir  lail.  place  La  liiîlibération  porte  que  cette 
aeotaace  blesse  rboooeur  dea  États,  t  le  droit  d'eatnr 
dans  leurs  anembléea  ayant  tonjenn  esté  regardé  comme 

lin  ilroit  hoMorifi  iut'  pour  i'ôxercice  duquel  Ira  poss^- 
sanra  des  plus  anciennes  baronnies  de  Languedoc,  aox- 
foeltsa  n  «tt  attaché,  aont  oM^ée  de  frire  choix  da  im- 
tilshoiTimes  tl'exlraotion  et  d'un  mérite  «lislinK'aè  pour 
remplir  leurs  places  et  sootenir  lea  intérestx  de  la  pn>> 
vinea  «o  tenr  ahaanea,  ee  fnt  deviendrolt  laspraticaMe 
s'il  esfoit  lotc-r^  que  Ihs  tuli'urs  mU-Mcnt  aux  enchères  la 
gratification  que  la  province  h  acconlomé  d'accorder  aux 
envoyés  de  tenobleasa  pour  tenr  daffrajr  ».  —  Entrée  dea 
Commis?-! ires  du  Roi  :  ils  demandfnt  un  don  jjratiiit  de 
3,000,000  deliv.  et  2,00O,U0U  pour  la  capilation  de  1704. 
—  Le  préaident  répond  «ne  «  l'épniaanMnt  de  te  prOTtaan 
fait  crainflrfl  h  l'assemblée  de  ne  p«s  voir  ti->ut  li»  sucrés 
qu'elle  souhaite  des  résolutions  que  son  obéissance  et  son 
alteeiMnient  nn  ewvlee  dn  Roy  Iny  lUnmt  prendra  ».  — 
Vu  la  donation  faite  par  la  marqnise  do  Saint-Suplice 
(Sulpice)  à  Philippe-Emmanuel  de  Cru^sol  Saint-SnpUee 
d'Amboise  son  flls,  «  delà  mniti<-  'l^'  la  terre  de  OaaUl- 
nau-de-Bonnefons,  située  au  diocèfui  d'Alby,  qui  est  une 
des  baronnies  qui  ont  le  droit  d'entrer  aux  Estalz  k,  et 
de  tons  las  droits  honorifiques  dépendant  do  lad.  haran- 
nie,  le  marquis  de  Sainl-Suplice  est  reçu  anx  États  m 
qualité  de  baron  de  CasteInait-de-Bonnerons.  —  Le  pré- 
5iil  -ut  dit  qu'ayant  été  Informé  qu'ordre  avait  été  donné 
d'envojrer  dea  troupea  dana  la  diocèse  dn  Puy  pour  oon> 
traindre  lea  contrfiniablaa  h  te  capitatlon  de  payer  leurs 
taxes  de  1702  et  1703  el  des  années  précédentes,  il  avait 
obtenu  qu'il  fill  sursis  à  l'exécntlon  dud.  ordre  pendant 
un  mola  :  «  snr  quoy  les  Bstatx,  désirant  que  la  dlooèae 
du  Puy  profite  de  la  grdce  que  M"  le  président  luy  a  ppo- 
coré,  délibèrent  que  les  particuliers  seront  avertis  (par 
dea  afficbee  Imprimée»)  qn'Il  y  a  des  ordree  do  Roy  pour 

faire  entrnr  ile-i  troupes  lians  rc  di  i''i''S'",  1h  ^o"  ihi  préseat 
mois  do  décembre,  et  qu'elles  seront  logées  chez  les  par- 
ticulière qui  n'anront  pua  payé  le  eonranl  et  las  arréra- 
ges d"  î'nir  cajii'.il  ion  ».  —  Ci>ntrf  l-s  év-'iiues  (-t  barons 

qui  avaient  négligé  de  s'excuser  de  ne  pouvoir  assister 
anx  —  Avant  ■  d'appeler  lea  voix  »  snr  la  dmiande 
de  Irnis  million';  <'.r  livres,  le  pré-siilenl  dit  «  i|uV>;tant 
allé  avant  son  départ  de  ftiris  recevoir  les  ordres  du 
Soy,  S.  M.  tel  At  llionnenrde  Iny  dira  eaa  propres  (ar- 
mes :  «  An  reste.  Monsieur,  je  voii"!  :îy  mi'^  danK  une 
•  place  où  Je  souhaite  que  la  première  fonction  que  vous 
<  llNraceottdissenrerlcaBrtntequaJeifDBbllemrJaniBte 
c  les  services  que  me  rend  s»  phwtem  de  Langâwdoe , 
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«  el  que  Je  aobhkite  la  paix  bBaneoap  moisa  ponr  mon 

c  r*pM  que  pour  culuy  de  mes  peuples  et  du  Languedoc 
«  «1  particulitr  >.  —  Le  don  gratuit  est  accordé  aux 
eondiUom  d'asage.  —  c  IléauAn  i  pour  demander  an 

Roi  «  lie  soukife'er  Ui  province  d'uiié  piU'tii.'  l'm  ses  im;>o- 
«itioos  qui  rovioanenl  à  pré»  d4  sept  mitUons  de  livres 
tona  les  ans  ».  —  Les  ^fs  s'aesembleront  au  palais 
épis*  opal  pour  aller  de  la,  par  Ordres,  et  en  habit  de 
cérémonie,  assister  au  Te  I>eum  que  ke  Roi  a  mandé  à 
l'évèqve  de  Montpellier  •  de  Ikire  chanter  «i  aettdns  de 
gr;lc<îs  ta  vicloir._'  i[ue  sos  ïnjupes  ont  reroporléc  pivs 
de  Spire,  et  en  mesme  tempsde  laréducliou  de  Landau  >. 
— «  LestrooMei  qui  aonnenoàreat  l'aanfe  deroMra  dans 
celte  province  coiifiiiusnf  toujours,  on  examinera  «î'II  est 
nécessaire  de  prendre  de  nouvelles  résolution»  }Kjur  met- 
tra à  couvert  Isa  dkwissa  Toidna  de  llnearston  de  cas 
roalinjfintionnez  ».  —  Le  président  dit  que  «  pour  des  rai- 
sons particulières  qui  sont  connues  de  cette  assemblée  >, 
il  y  a  lieu  de  procéder  iaeesMuaMt  à  la  Domination  des 
Hf'put(is  des  1rf>is  Ordres  qui  seront  charges  dp  pri^enter 
au  Uni  celtù  annt^e  le  cabier  des  doléanceii  ;  «  sur  quoy 
les  Estutz  ont  prié  par  acclamation  Mi'  l'archevêque  de 
vouloir  bien  eslre  du  nombre  de  leurs  députez  et  de  .se 
mettre  h  leur  teste,  la  province  n'ayant  Jamais  eu  plus 
de l)e!M)in  d'une  protection  auiuy  puissante  que  lasienne  ». 
—  Il  est  rapporté  «  que  depais  les  £atats  derniers,  la 
despenss  des  troupes  entrias  dans  la  province  à  l'occa- 
sion des  désordres  causez  par  tes  malintentionnez  '  mon- 
tait à  liv.,  sans  comprendre  en  celle  somme  les 
4S0,140  llv.  «(ni  avaient  été  imposées  pour  la  levée  et 
l'entretien  de  quatre  compagnies  do  dragons  et  de  vingt- 
trois  compagnies  de  fnsiliers,  et  pour  l'ustensile  et  le 
Iburmgsd'Tin  ré^meot  de  dragons  et  de  deux  liatalllons, 
ni  plus  de  500,000  livres  dépensées  par  Il>s  diocèses  et  les 
cutniuunaulù^  pour  le  surtaux  des  fourrages,  ■  le  loge- 
ment daa  ofBciers,  les  lits,  charbon,  bois  dn  corps-de- 
gardt»,  sur  le  pi*^  il'un  sol  par  jour  pour  ch.ifjiiH  s.  jM.iI  »: 
que  «  n'ajraul  pu  trouver  à  emprunter  pour  fuiro  le  pre- 
mier payement  des  sommes  accordées  l'année  dernière 
pour  l'extinclion  du  droit  do  b.invi;i  i  t  la  suppression  des 
ofiSces  d'auditeurs  des  comptes  de»  coniiounaulez,  les 
Élala  m  pouvaient  sa  dispenser  d'imposer  cette  année 
500,000  \m:ir  les  j.remifr  (deuxième  pa\ cuiftufs  >, 
que  les  urdras  du  Koi  étant  arrivés  pour  faire  la  levée 
da  2,900  hommes  de  reerae ,  «  on  pou  volt  prévoir  qu« 
cette  levée  r-jineroit  entièrement  les  communautez  et  les 
parliculiurj  par  i;t  désertion  desbabitans,  la  cessation 
do  la  culture  et  l'abandoa  daa  A»ds  da  terre  ce  q«I  na 
laisserait  à  la  province  aucune  reasourf«  pour  payer 
ses  cliarges,  d'autant  «  que  les  désordres  dont  elle  est 
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afnigéa  Rmt  caiaer  font  commerce  >  ;  sur  quoi,  il  est  dè- 

lit>éré  de  représuiiler  ;i  S.  M.  que  l'impusition  de  1704 
devant  être  de  7,000,000  de  liv.  el  d'une  capiUlîon  de 
2,060,000  liv.,  «  la  province  saroit  obligée  de  payer 
en  Lui.  année,  sy  on  y  adjouloit  les  sommes  >-v-i1i^agoi 
dix  millions  ^,918  liv.  »,  et  de  supplier  S.  M.  de 
retnettre  à  la  province,  h  raiaon  de  soa  inpuisnnet, 

3H,000  llv.  uvaiir^es  [..ir  .«on  tr.'soricr  pour  le  ô'irluu^ 
des  fourrages,  et  de  la  décharger  ponr  l'avenir  do  l'en- 
tretien des  qaatre  compaflfnies  de  dragona  ^  des  vingt- 
troi-i  compagnies  iî*^  fa.silifrs  —  On  rHûiiiiVHlîera  au- 
près du  Saint-Père  les  instances  déjà  faites  en  1018,  au 
nom  dea  états,  poar  la  béalUlcation  dn  P.-Plran(ois 
Régis,  âc  In  Compaprïie  rte  .lésu?.  —  Les  l^tats  se  charge- 
ront, ainsi  qu'il  leur  est  demandé  de  la  part  du  Koi,  •  de 
l'aliénation  d'«n  secoiid  afllrancbiaaaaMBt  da  cent  nil 
livres  de  tailles  dans  la  province,  ordnnné  par  édit  dn 
mois  d'octobre  1702,  et  d'en  faire  valoir  la  linance  jus- 
qu'il 1,800,000  »,  «t  ce»  aans  avcona  remisa,  «  «n  sa  ean- 

tentant  dfl  deiit  sols  pfiur  Hvr(>  h  prfîndrc  sur  ceux  qui 
s'affranchiront  >■  ;  mais  •  comme  I»  lenteur  uvcc  laquelle 
la  premier  afft'ancbissement  (de  1603)  a  esté  fait,  qui  na 
fut  consommé,  dans  un  meilleur  temps,  qu'au  bout  de 
quatre  ans,  jointà  la  JiliicuUé  de  trouver  de  l'argent,  lenr 
Ikit  craindra  de  ne  p'>u  voir  fournir  cette  somme  dans  Isi 
quatre  termes*  prescrits,  ils  prient  le  Roi  de  leur  donner 
un  plus  long  délai  et  de  consentir  À  ce  qu'ils  le  payent  en 
cinq  fois  à  partir  du  premier  avril  1704.  —  Le  président 
fait  l'éloge  de  »ciii  prédécesseur  et  les  États  arrêtent  qu'il 
sera  fait  un  service  funèbre  pour  le  repos  de  l'âme  da 
cardiiKiL  lioiui  et  aussi  du  feu  s'  de  Montbel,  syndic 
général.  —  Lettre  de  Chamillart  portant  que  S.  M.  n'a 
|)u  décharger  la  province  que  des  (burragaa  des  oflReian 
d  Infanterie  :  «  les  secours  que  S.  M.  leur  ili  im  »uï 
Ktats)  luy  sont  si  ii  charge  par  le  grand  nombre  de  trou- 
pes qui  sont  employées  fc  leur  défense  et  qui  Iny  seroient 
S!  iii'i.v-siun's  ailleurs,  que  son  inti-ntioii  i-si  ijiie  I..  [-ro- 
viace  fournisse  •  le  surtaux  d«s  fourrages  des  deux  règt- 
raanta  de  dragons.  —  En  réponse  an  némoire  qni  loi 
avait  été  .idre.'.S"  (Vincernaiil  'h'  ::i;-.'ili(îurraK  «'l.at  de  la 
province,  le  Boi  fait  savoir  •  que  nonobstant  les  grande» 
daapenaes  ansqualles  II  se  troavoit  engagé,  il  tiendrait 
cfitijplo,  lin  iliniîr.utioii  Ju  don  ^.'^,'^tuit  el  de  la  capilatioD, 
de  ce  qui  auroil  dii  estre  pa^'é  par  les  trente  et  une 
paroisses  qui  «nt  aelé  destruiies  en  eonaéqoanoe  de  sas 
ordres.  "  —  Les  syndics  des  diocèses  où  l'on  a  détruit 
seront  avertis  «  qu'ils  ont  à  remettre  à  l'intendant  un 
r6ladsad.  paroisaeaat  des  habiUns  qui  ont  esté  obligez  d« 
quitter,  et  un  état  avî»c  les  j^reuves  de  ce  qu'il»  dévoient 
payer  ».  —  Les  JÙtats,  «  cousidéraut  que  la  difâculté,  qa 
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«t  al  eénértto,  de  «Ira  la  Mconvrenuat  ds  Ut  eapitatfon 

proTifltit  incontftslablcment  de  l'impuisfance  de  la  pro- 
vlaoii  qué  ai  les  diocèses  de  Montpellier,  Nismes,  Le  Puy , 
Qtet,  ▼IvfarK,  Hendeet  Alala  n  Boat  plainU  an  R07,  qui 
a  renvoyé  leur  plaiiiti"  aux  HstaL?.,  d'avoir  esliî  surrhar- 
gas.  tous  les  autres  diocèses  ont  les  mesroes  sujels  de 
plainte  »,  dMibèrant  qaa  le  Roi  «en  anppUé  d'avoir 
égard  à  ces  raisons,  font  qa'aucun  diocr&H  n'<'St  on 
état  de  Sttp(>orter  le  r^et  sur  soi  de  ce  qui  serait  relran- 
ehé  de  la  qoolllé  da  la  eapitalion  d«a  anlna.  —  Poor 
maintenir  la  mrinufactiir^  ili":  Ristix,  abandonnée  par 
ceux  qui  l'avaient  étaljlie  A  grands  frais,  «  il  sera  passé 
bail  MX  mairaftfltariara  qui  Tondront  la  liilra  tniTallIar, 
aux  conditions  de  celoy  qui  fut  nawA  m  1697  avec 
Corse,  bollaodois  ».  —  On  paiera  1708  Uv.  au  S'  Ciiaïu- 
harMa  qat  a  Mt  aialwf  ur  pour  l'Bspag aa,  «n  1703, 
«  ?1f  piflces  fîp  hay<>ttes,  façon  d'Angleterre,  pour  les- 
quelles la  provincô  iuj  accorde  7  liv.  par  pièce  >.  — 
IlamaoTOjé  aux  conlr6Ieon  de  la  province,  dans  les 
manuraclures,  et  ii  l'inspecteur  ooromis  par  la  Roi  à  Mar- 
seille il  la  visite  des  draps  que  l'on  y  charge  pour  le  Le- 
vant, I  une  lormule  où  seront  expriméez  à  l'avenir  la 
qualité  des  drap«i  et  raesnie  la  quantité  des  fliz  ».  —  Le 
président  dit  r|u'il  »  été  informé  du  mauvais  emploi  que 
plusieurs  personnes  font  des  mûriers  que  la  province 
lanr  accorde,  et  qu'il  est  d'avis  •>  qu'avant  qna  continuer 
1Ul«de>p«nsa  qui  a  desjà  couslé  pris  da  100^000  Uv.  il  y 
'  a  lieu  d'examiner  si  elle  peut  estre  équipollée  par  l'avan- 
tage  qui  «n  est  provenu  »;  sur  quoi,  il  eat  «lUoint  aox 
syndics  gAndran  de  Maser  d'achaler  dos  mûrlera.  et 
«  de  rappiirltT  l'année  prochaim?  les  r  oies  des  mûriers 
qu'il  ont  distribué,  ai)n  qu'il  puisse  eslre  vérifié  s'ils  ont 
proapAré  dans  las  iianx  où  ils  ont  ostd  planlSR  «.  — 
€  i'our  procurer  aux  peii|ilcs  de  son  diocèse  un  moyen 
de  gagner  leur  vie  »,  l'évéque  de  Saint-l'ons  demande 
qu'on  accorda  à  «n  entraprtnaur  qui  offiro  da  rMablIr  la 
manufacture  de  draps  londres,  •  qui  r. 'a voit  j.as  i  ''ussyi , 
la  somme  de  trois  livres  par  pièce  de  30  aunes  qu'il 
lUiriquera  an  ialnas  du  paya.  OMlMiatlon  oontbraM.  — 
«  Ceux  qui  font  travailler  les  manufactures  do  la  pro- 
vince payeront  eu  argent  comptant  les  ouvriers  qu'ils 
enpIolanHit,  at  ne  pourront  laa  Itoreer  d«  prendre  des 
denrées  en  payement  do  îtiur  travail,  à  pfiln«  d'pstre  pri- 
vez de  ia  gratilication  qu'ils  reçoivent  des  Kstatz  >.  — 
c  En  conaMéraiioo  da  mérite  dlaHngaé  da  fen  C  d» 

Montbiil,  syndic  général,  et  dM  .eerrlcres  qu'il  a  rendus  à 
la  proviouc  pendant  5wj  années  »,  les  iî^tais  accordent  la 
soatNM  de  16,000  liv.  au  a»  de  Potier,  son  flis  et  son  ane- 

ccs««ur.  —  L'efil repreneur  de  la  raffîneri.-*  Oettfl 
déclare  que  pour  satisfaire  a  son  traité  avec  rassemblée, 

U&mB-QaBaiiini.  —  Séaia  &  •   Toiia  U. 


DE  LAiSQUEDOC.  t7S 
Il  a  ftitt  diai^ër  deux  vaiseaaax  ea  partaaea  pour  la 

Martinique,  du  marchandises  de  Languedoc  :  îleiir  de 
farine,  bas  da  Nimes,  bulles  et  eaux-de-vie,  etc.,  •>  et 
qa'il  fidt  eaUit  de  rapporter  dea  sueras  bruts  par  le 

retour  des  mesnifs  vai.ssfaux  ».  —  Il  est  rapporte  quo 
par  ordonnance  du  14  octobre  1703  M.  de  Basville  a 
permis  d'entreposer  les  vins  et  entrée  marcbandises  à 
Cfittft  fit  d'y  convertir  les  vins  en  eaux-de-vl#.  Assem- 
blée des  trois  États  de  la  sénécbaussée  de  Toulouse,  sons 
la  prdsidenee  de  l'ardievAque  d'Aï».  —  Il  sera  ùAt 
fonds  dp  la  sommfl  dfi  3,928  tiv.  pour  l'entretien  des 
pavés  et  de  celle  de  1,290  pour  l'enlrelian  des  engrave- 
menla  dans  toute  ratendoe  de  la  eéaddiaussde,  —  de  celle 
de  4,000  liv.  pour  fa  réparatioTi  i\m  rherains  de  trarerge 
des  dioc^es.  —  Le  s'  Geoffroy  est  nommé  inspecteur  des 
eheultis  k  la  place  du  feu  »  Butame.  =  Ananfelde  dea 
trois  États  dn  la  sf':iii''chauss^fl  l'.c  Carcassonne,  sou9  la 
prtisidejicc  de  l'urctaevèquo  de  Narbunue.  liemboiii^e- 
ment  au  s'  des  Innoeens,  receveur  de  la  Bourse  ii  Tou- 
louse popr  le  s'  de  Pennaulier,  des  frais  du  procès  qu'il 
avait  dû  soutenir  au  Consoil  pour  se  faire  décharger  (par 
arrêt  du  23  septembre  1702)  de  l'amende  de  180,000  liv. 
it  lai)uelle  il  avait  été  condamné  par  'e  commissaire  dU 
Conseil  député  dans  la  province  pour  juger  les  aocnséa 
de  billonnage.  sous  prétexte  «  qu'il  avoit  regu  des  rece- 
veurs dea  tailles  des  espèces,  anr  un  pied  plus  considéra» 
bie  qu'eliee  n'avoieni  oonra  dans  le  commerce,  n'y  ayant 
quo  les  recettes  générales  qui  eussent  cet  avantage  (de 
les  recevoir),  et  led.  commissaire  prétendant  que  la 
recelte  da  la  Bcmne  n'satnit  pas  uns  recette  gdnirale  «. 
La  délibération  porte  quo  le  Conseil  avait  reconnu  -  que 
la  recette  de  la  Bourse  esloit  une  recette  générale;  qu'il 
n'y  eo  aviHt  Jamais  en  vne  qui  pAt  porter  ce  nom  b  un 
plus  juste  titre  puisque  24  receveurs  en  titre  y  poi  l' lient 
tout  ce  qu'ils  recavoient  des  sommas  accordées  au  lioy 
par  la  province  ».  —  Il  est  accordé  ■  par  «hariié,  la 
.so,:ime  de  6,000  liv.  aux  jfhun  tes  ciilUoliques  deeSéven- 
nes  qui  ont  pu  escbapper  à  la  fureur  dea  fanatiques  et  se 
féftogier  dans  les  villes  prinoipaies  des  dîooèass  de  Monfp 
pellier,  Usez,  Nismes  et  Alais  ».  —  Rapport  tes  commis- 
saires nommés  •  pour  examiner  ce  qui  peut  estre  fait 
pour  la  sAreté  de  la  province  dans  la  «oitfeDetnre  pré« 
sente  :i.  n'apn^s  leur  avis.  !'  s  États  se  chargent  de  payer 
la  solde  des  80  olflciers  et  soldal-s  qui  gardant  Ja  cota  de 
Palavas  jusqv'an  Dorgon,  dea  74  hommes  <  qui  gar- 
dent les  37  passapes  du  Rliosne  où  I!  y  »  des  hivi  et 
règlent  que  le  trésorier  de  la  Uourse  avancera  Jusqu'à 
90,€00  llv.  pour  la  avbahtaace  des  mUlMB  de  la  pro- 
vincn,  <  an  ras  f;u'elles  soient  r.irnrnandées  pour  s'oppo- 
ser  aux  rebelles  et  obligées  de  sortir  de  leurs  diocèses». 
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pour  raffranchlssennenf  àc.  100,000  liv.  de  tailles.  —  On 
enregistrera  ès  registres  lit»  £t«ls  las  provisiotw  du  coiu- 
aandant  «n  ciMf  «o  Ltaffoedoc  aooordies  imu>  la  Boi  an 
mari*chal  de  Montrevel.  —  Oratiflcations  d'usage.  — 
Rapport  sur  im  haras  :  le  Roi  consent  à  c«  que  la  pro- 
vince n'emploie  cette  année  que  3,000  livres  pour  ache- 
ter (les  juments  fii'oo  fan  vrair  du  Poitou.  —  La  Roi 
sera  supplié  de  déclurg«r  la  province  des  nouveaux 
odices  de  présidents  des  Assiettes  et  de  comiuissaires  «les 
tailles  d4M  diocèses  éiaUis  par  édit  de  novambra  173S.  — 
Or  fera  la  devis  des  travaux  k  dire  poar  MaanaaMer 
«  le  grau  de  la  Nouvelle  Jetée  par  où  sortent  tous  les 
Meda  du  haut  Languedoc  qui  s'embarquent  h  Nariwnne. 
—  Le  4on  sratnJt  sera  payé  en  entier  par  impooition.  — 
On  demandera  au  Roi,  dans  la  cahier  des  doléances  :  <  lu 
panniatpoa  da  fiiirs  venir  du  âiat  dUotlanda,  aool  moyen 
de  resiabUr  la  mamift«tttra  de  dentallei  de  fli  qui  pro- 
daisoit  par  le  passé  im  faraud  .sucuurs  hmx  potiiik'Â  du 
diocèse  du  Poy  »;  —  <  que  la  province  soit  dsscbfrgée  do 
Aura  aocTOfl  raeroa  poar  les  Inrapes  da  Roy,  parce 
qu'un  L'rand  noiubre  de  Hls  de  fiunille  abandonnent  les 
paroisses,  et  que  ceux  qui  sont  nécessaires  à  la  cattare 
dea  tanrsa  chareheBt  k  s'en  garantir  {de  ta  lavés)  par 
toute  sorte  do  moyen?:  _  „  On  sursoira  ;iu  fermier 
géoéral  de  l'éqoivaient  la  somme  de  5,350  liv.,  attendu 
qaa  par  son  bail  il  avait  renoncé  k  loas  les  cas  prèvae  et 
non  [.ff^vns-,  h  l'v'Xffptloii  ih-  la  ffiiurrr!  ;.'uftriM_v  anii;  «t  de 
la  pe$le,  et  qu'on  ne  pouvoit  douter  que  les  désordres 
commis  en  «artains  udimita  des  SAvennaa  ne  pulMsat 
estre  regardez  comrr'n  «ne  rrnrrre  jio^rroyante  puisqae 
ies  reiwlles  avoient  brusié  plusieurs  égllaes,  commis  un 
Itrand  nonbro  da  omiKras  «t  taterronpn  la  awnaMroSt 

ce  qui  a  obligé  S.  M.  de  Tnirr»  brasier  plus  de  30  parois- 
ses qui  leur  servoient  de  r«(raile  ».  —  Octroi.  —  liéoé- 
dletfon.    IMptttds  prioents. 

C.  t3(9.  (nr^itlrc.)  —  U.ralia,  StT  fMulUttt,  féfim. 

IMcembra  IMM—  Février  ITM.  —  Procès-verbal 
des  séances  et  délibérations  des  Étais  de  Languedoc 
assemblés,  par  mandement  du  roi  LuulsXIV,  à  Mont|>el- 
lier,  dans  la  grande  salle  d«  l'iiôlei  da  Villai  du  4  décem- 
bre I74M  an  19  février  1706.  —  Présidant  :  l'archevêque 
de  Nariwnne  (I^e  Ouus  de  La  Berclière).  Commissaires 
du  Roi  :  Louis  Hector,  marquis  de  VillarSt  nart'chul  de 
Ftance,  commandant  en  Langnedœ;  le  comte  de  Peyre, 
lieulcnaiil  Kénéral;  le  comte  deOange'i.  le  marquis  de 
Cbambonoas,  le  marquis  de  Gas tries,  iieutanaols  de  Roi 
ds  la  province;  Lamoignoo  de  Banville»  intaodaoti  de 
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Oalvetetda  IIaisilJaa,liMirida  Fmeedafénéim. 

liU'B  dfi  Toulon-'^'  i«t  de  Montpellier.  —  Discours  du  ma- 
réchal et  de  l  ina-ndant,  réponse  da  président  (ne  sont 
pas  rapportés).  —  Il  sera  maadéM  nuniidsd'AiiiInMat 
k  la  marquise  de  Rebé,  baronne  d'Arqnes,  absents,  qui 
n'ont  pas  envoyé  de  leltras  d'excuse,  «  qu'ils  ayant  à 
satis&iro  au  règlement  avant  les  fastes  de  NMI  s.» 
Bapport  favorable  snr  la  noblesse  du  s'  de  Lacroix  de 
Sasilles,  envoyé  de  Castries,  do  s'  Helflou,  envoyé  de 
Mirepoix,  et  du  s'  Oobelin,  nommé  pour  tenir  la  plan 
de  la  barotiaia  de  Saiat-Félix.  —  Entrée  des  Commis- 
sairas  do  Roi.  Us  dsOMadant  on  don  gratuit  de 
3,000,000  .te  livres  et  2jmfiMâa  ttvtan  pnw  lii«nplte< 
tioo  da  1705.  Ces  daox  aonuDM  aont  accordées  aux 
conditlona  d^nage.  —  Mimoira  an  Sol  oà  il  est  i-eprô- 
sanlé  '<  que  l'expérience  des  quatre  demidrat  années,  Isa 
■M>tns  que  M.  da  Basville  s'est  donné  pour  faire  pajwr  la 
capitatloa  at  les  troupes  qu'on  y  a  em|ik>><j  ne  lalassat 
pxs  liru  de'  dûut!T{iu'il  est  impossible  de  lever  deux  mil- 
lions de  livres  de  capitatioa  en  Languedoc»;  la  f.cmrla- 
sion  est  <  «ina  8.  U.  est  suppliée,  afin  qu'elle  soit  pa>L^ 
à  l'avenir  d<ts  sniniufts  que  les  Estât?,  lu.v  acrordent,  da 
faire  cesser  les  impositions  et  les  taxes  qui  «ont  tûtes 
saaa  la  eonsentaoent  das  Bstatx  et  de  diminuer  ooatldé- 
rablement  Ii  i:a|ntatic.n  ».  -  On  acquerra  au  jirix  de 
325,000  liv.  le  droit  de  2  deniers  sur  cbaque  livre  prime 
de  viande  da  konoharls  entrant  dans  les  viHas  et  Imrit 

muré»  th:  1,1  pruvincr,  cri''-  pur  arrêt  du  Conseil  liii 
19  avril  l'iiH,  lequel  droit  sera  afl'ermé  (i«ndant  la  tenus 
daa  préssnta  Étala. — La  s^  da  Vidal  Itailtefter,  anelea 
fonseilfer  h  la  Cmr  dfs  compfp.^  de  Montpellier,  est 
nommé  syndic  général  de  la  sénéchaussée  de  Carcaa- 
aonna,  à  la  plaça  da  sf  de  Potier,  dteissionaalr».  —  M- 
puti*"?  nfimmés  pour  faire  compliment  an  rnar/'<  hal  de 
Vlllars  *ijui  a  reçu  un  oi-dre  du  Roy  pour  se  rendre 
iacessanimenl  à  la  Goar  «t  an  mtaia  tempa  pour  M 
«  témoi»,'ner  la  reconnaissance  des  Kstatz  qui  wnt  {péné- 
trés des  services  qu'il  a  rendus  à  ia  provincf  ea  luy  pro- 
curant la  tranquillité  dont  eila  Jcait  présentement  >. — 
Oraliilcations  :  de  12,000  liv.  an  maréchal,  de  8,000  liv. 
k  <  madame  la  mareschale  qui,  par  sa  présence  dan^t 
cette  provinct!.  senUe  avoir  partagé  tnus  las  glorieaz 
succez  que  M.  lamarwelial  de  Villars  y  a  eu  ».  —  Il  est 
rapporté  que  «  les  rssles  de  la  capitalion  des  «mnésa 
1701,  1702,  17ÛS.  et  du  premier  semestre  de  1*04  revc- 
nolent  à  1,278,604  liv.,  qaoyqu'il  a'j  ait  pas  de  dioaèsa 
on  les  coiiectenrs  das  oommioiaMec  alayant  etié  eii 
prison,  et  que  cependant  on  ne  pouvoit  se  promettre  da 
retirer  avant  ta  tin  de  cette  année  1705  le  ps|<Bpient 
daad.  nalaa  *.    L'ananlMa  Yoalaat  psyar  la  trésorier 
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de  la  Bourse  qui  avait  fait  r^vauce  des  déniera  de  la  ca- 
lillllon,  et  considérant  «  que  ce  serait  un  aoula«rement 
fO>r  l«  province  d'empmntsr  dans  cette  occasion  an 
dealer  Mise  (0,S5  ■>;„),  puisqu'elle  avoit  pajé  jasqa'h 
pviaanttoJMlldnBentdesd.  arrérages  à  10"/.  >,déUltère 
•  4«'U  «art  «■pfanlé  JtnqvTfc  la  somEoe  d'an  milUoa  de 
livras  mu  dtni«r  aatn  dont  lee  intàreelx  saroot  anpporlae 
par  laa  diucèzes  qui  sont  en  reste  >.  —  «  Suivant  la  per- 
nMon  4«l  en  a  ealè  aeeordée  par  8.  M.,  le  droit  de 
9  daidfi*  par  ll^r»  da  viande  de  Inodieiria  sera  eatabli 
dans  tontes  les  villes  et  lieux  de  la  province  sans  excep- 
tion >.  —  iieclore  d'an  arrêt  du  Conseil  du  24  tnai  17(M 
qvi  renvoie  aux  ^  de  Baavilla  al  dt)nBaaMin.  iataa- 
dants,  pour  avoir  leur  avis,  la  contestation  touchant  <  le 
mandement  de  Saint-Privas,  agavoir  s'il  doit  contribuer 
amt  impoailtona  dn  paya  deTétajon  mù  AaversiM 

Après  ;iv(iif  pritf»ni!u  le  rappnrt  ilo  l'évf'qu*^  i\p  Ri(»ux  sur  [ 
les  afiaires  dn  commerce,  l'aMeinblée  délibère,  <  que 
8.  H.  aara  suppliée  :  de  fStIraaacrira  en  BhpajpM  t»  pré- 
jadire  qU'^  cause  au  cninri:erce  de  Lrincrtioftoc  !^  trans- 
gression des  défenses  Ue  faire  dans  les  terres  du  ro;r 
dVpagna  la  commensa  liaa  namilhetam  (olilats  naaa- 
futurèi)  d'Angleterre,  plus  de  000  balU's  de  draps 
d'An^lelene  ayant  esté  vues  h  la  dernière  foire  de  Sa- 
lama,  dana  la  roTaana  ila  Naplaa,  4}«l  y  svalaat  ««M 
portées  sur  des  certificats  des  «"i^n-snls  f}«  la  nation 
Mpagnole  establis  a  Livoorne  et  à  Marseille  comn>e 
■i  o'eatotont  des  draperiea  d»  Franco  da  procatai' 
aux  marchands  de  Languedoc,  ijui  font  «•)  (jran'i  rr>m- 
merce  en  Kspagne  et  qui  ne  peuveut  faire  venir  par 
■ar  lat  nardiaiidiaes  qn*ilfl  ont  a  Osdia,  vni  Iransit 
par  terre  pareil  à  celay  qui  est  permis  aux  marchan- 
dises fabriquée?  dans  les  Pa>ft-Bas  espagnols  qui  sont 
envoyés  en  Espagne  et  en  iialla  »;  d'iacaordar  aoz 
Génois,*  les  seuls  estrangei-s  qui  viennent  obargaran 
Lianguedoc,  en  temps  de  guerre,  des  bleds  et  des  vins  », 
l'exomptioa  «lu  droit  de  fret  dont  JoaiaMBt  les  vaisseaux 
danois  et  suédois;  ■  d'ordonoar  qna  laa  marobuidiaaa  do 
Languedoc  (|ul  seront  vtritnrées  par  la  Oanal  «t  portées 
dans  les  pays  estrangers  par  Bordeaux  ne  seront  sqjettes 
qg'aox  droits  de  aorUa  i]ii'aUea  auroient  pa.vé  si  elles 
avaient  aa(é  emtarqnées  an  port  da  Celle  pour  passer  le 
détroit  ».  Les  l-.lat.s  allètruent,  pour  obtenir  reltf>  der- 
Bièrs  grâce,  qne  <  S.  M.  avoit  accordé  aux  marchands 
de  Bordaaax  et  da  La  Rodialte  la  transit  poor  toalM  las 
marnhaa^îistT:  t|ii'il^5  vomiront  envoyer  à  Manioille  par  le 
canal  de  l<anguedoc  et  de  toult»  celles  qu'ils  vondraot 
-Mrs  venir  de  Uanallla,  an  payant  les  maamaa  droHs 

qu'ils  auroien'.  payi'*  à  la  sortie  et  à  rt;i)lri*t'  îles  porta 
desd.  villes  si  les  dites  marchandises  avoient  esté  portées 
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par  mer  «.  —  L'at»unnemeat  du  port  des  lettres  qui  sont 
dlstriboéaa  «oz  dépnt^  des  États  aat  porW  do  1,100  à 
2,500  livras,  en  considératioo  de  c«  que,  <  par  le  tarif  du 
8  décembre  1703,  le  port  des  simples  lettres  avoit  esté 
augmenté  de  près  d'un  tiers  et  celui  des  paquets  de  pràa 
da  la  moitié  —  On  demandera  le  rétablissement  des 
TisilawB  daa  urabelles  de  la  province,  supprimés  par  édit 
de  décembre  1704  et  remplacés  par  d'antns  otHclan  au 
profit  daaqaaia  il  dovait  étro  lavé  10  aola  par  miBOtda 
sel.  Va  délibération  oontiairt  1*)i!slorlqva  da  la  ^alwUa  do 
l^ingue'iioc,  «  différente  de  celle  de  KranM  et  establie  en 
avril  1350  par  le  cooseatemant  des  J^taiz  ».  =  Aimnin 
MésdflM  tn^  titaia  da  la  aénéehansséa  do  OareasaonM, 

soos  la  présidence  do  rarehevëque  de  Natbonn.'.  - 
Indemnité  accordée  aux  fermiers  de  l'équivalent  «  à 
roeeaafcm  daa  trralilao  axellos  par  laa  fbnaUqoes,  qf»! 

n'ont  rissti  que  depuis;  environ  le  mois  de  juilit'l  de 
l'année  dernière  »  (^1704).  :=  Assemblée  des  iroia  Èi»U 
do  la  aAnédianasdads  Tonloasa.  —  La  syndle  général  da 
la  sHDfcbauss^e  re)irésente  que  les  propri-'-laires  des 
terres  qui  confrontent  au  grand  chemin  de  la  poste  pré- 
taadeat^  le  raenrament  daa  fbaaia  dvd.  ebomin  doit 
êtr'î  fait  aux  dépens  da  public,  et  que  dans  l'étendue  de 
la  sénéchaussée,  >  sur  le  pied  d'un  sol  par  canne  courants, 
tl  (l'an  «oostanM  ^na  1,400  livras;  nais  i'aaaanMéa 
décide  que  «  lesd.  propriétaires  estant  tenus  suivant  les 
ordmiDances  d'entretenir  les  fossés  ctiacun  en  droit  soy  », 
Ils  saront  oontratitli  à  le  fttra,  la  aénéeihaanda  na  p»* 

nant  h  ^a  rhar£îp<)«i»  l'entri^tlen  d<>s  fossés  «  aux  endroits 
ou  il  n'y  u  que  des  vacante  <it  des  terres  sans  culture  •. 
—  St^OOO  liv.  sont  acoordées  par  torBM  da  tramaetiOll 
au  baron  de  Caslelnan  d'Eslrèlefonds  pour  le  il<^  !om- 
roager  'te  la  rupture  de  la  chaussée  du  moulin  dti  dis- 
telnau,  causée  par  •>  un  pont  <)uo  la  sénescbaussée  flt 
constroirs  en  1686  sur  le  canal  qui  conduit  les  eaux  de 
la  rivière  de  Ler»  aod.  monlin  ».  —  6iXI  liv.  sont  accor- 
dées au  »'  Geoffroy  «  pour  les  vacations  par  luy  exposées 
tant  è  viiitar  «t  vériOar  las  ponta  et  chemins  de  la  aépé- 
cbansséo  pendant  l'année  1704  qn%  dressor  les  dovia  des 
ouvrages  ».  —  On  retirera  des  mains  du  s'  Barbot, 
avocat  au  COaaeii,  pour  las  mettre  dans  les  archives  de 
la  provittos  k  Montpeilisr,  tons  les  papiers,  procëdarts 
et  productions  qui  rt<Kardiint  le  franc  alleu.  —  Sur  la 
doawoda  de  l'mtropreneur  d«  la  nouvalla  Jetée  da  port 
do  Oaita  qol  aa  dédaratt  hors  d'étal  de  conltniwr  son 

entreprise,"  surtout  ;i  iirésent  tju'jl  ne  jieut  [ilus  prendre 

des  pierres  aux  vieux  môles  de  i^rontignan  »,  le  bail 
«al  lai  avait  été  pané  aat  aanalé,  at  il  aat  déHbéré  «ne 

«  surl'i  'Ti  i/  f  iUe  par  le  sieur  Mairha  ila  jiorter  2,000 
toises  de  pierre  à  lad.  jetée  en  trois  années,  k  lâ  Uv.  la 
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totoe,  ttt  qviim  tola  pir  toise  pour  te  poudre,  m  nou- 
veau bnil  sera  publié  et  d^livri^  h  a>\My  qui  fera  la  con- 
dition meilleure  *.  —  Rapport  :  sur  les  ouvrages  du 
eual  dee  dlmigs;  nr  !«■  «ipSMttone  àfUre  aux  grave 

â'Agdo  ol  de  La  Nouvelle.  —  Le  s'  Pi«rre-Franrois  da 
Quilleminet,  âgé  de  s«izâ  ans,  «  seia.  tout  iirésentement 
Installé  et  reçn  à  la  charge  de  grenier  des  Estalz  de  son 
ayeu!,  et  jus<]iî'!i  rc  qu'il  ait  atteint  Tàge  de  dix-huit  ans, 
il  luy  sera  porniis  «le  faire  entrer  dans  cette  assemblée  le 
«'  OHtaing,  pour  Iny  ajrder  dans  l'exercice  de  sa 
charge  ».  —  Rapport  sur  les  baras^  où  il  est  dit  que 
depuis  1090  il  a  été  dépensé  pour  ces  établissements 
82,404  liv.  et  <  qu'il  a  esté  déjà  produit  plus  de  Mpt  c^nls 
poulains,  suivant  les  procès-verbaux  des  inspecteurs,  et 
qu'il  y  a  un  pareil  nombre  do  juments  qui  sont  pleines  ». 
—  Les  réparations  faites  au  pont  du  Gard  ayant  rii 
vériflées  et  reçues  par  le  «'SOQTiUe»  architecte  de  Mont- 
pellier, l'entreprenanr  eero  payé  de  ce  qui  loi  est  dû.  — 
Les  collecteurs  et  receveurs  des  tailles  iiui  auront  gardé 
les  deniers  d«  la  capilation  psjrerout  les  intérêts  desd. 
sonmes  li  10  pour  cent,  comme  auraient  dû  Mra  les 
diocèses  au  préjudice  desquels  ils  U  s  n  tii  nnenf  —  Ap- 
probation du  réglementées  dépenses  laites  en  1701  par 
la  proTlnee,  h  roocasion  des  troubles  de*  Oévennee,  pour 
le  surtaux  dos  fourrages  de  deux  régiments  (1h  îr  aj^ons, 
la  subsistance  de  vingt-trois  compaenies  de  fusiliers,  etc., 
lad.  dépense  montant  à  678,000  Ht.  ~  Uns  somme  de 
438,872  liv.  sera  Irripusi'i;  pour  U  niènie  obift  «  la  pré- 
eeote  année  »  (1705).  —  Les  Etals  sont  informés  que  le 
traité  tait  le  S  ffivrier  1704  par  la  province  avec  les 
Cotr[iiiiss.iiri»s  ilu  Roi  pour  le  second  affrani  hissr-tnpnt 
de  100,000  liv.  de  tailles  avait  été  autoi'M  par  arrêt  du 
Conseil  du  Sa  Mvrier  de  la  mène  année.— OratUleatfons 
d'n'^fip'»  :  60,000  llv,  ati  dur  tîu  Main?,  .t  pouvemenr  de 
la  province,  pour  la  protection  qu'il  donne  à  la  province 
auprès  de  S.  M.  >,  eto.,  eto.  —  4  811  sa  priaente  q«el> 
qu'un  peur  faire  travailler  la  inanururttirp  'Î'î  Rt>«x.  i! 
Iny  sera  donné  par  laprovinca  3,000  liv.  pur  année,  pour 
huit  années  seaUment  ».  —  On  ne  renouveltoa  pat  la 
contrat  passé  pour  sept  ans  en  1697  avec  l'entrepreneur 
de  la  «  manufacture  de  serves  lar^'es  et  légères  appelées 
flielles  de  Maroc,  établie  à  Dédarleux,  par  lequel  il  laj 
estoit  accordé  7  liv.  par  pièce  <ie  30  aunes  de  longueur 
sur  8  pans  et  deroy  de  largeur  ».  —  Les  commissaires 
nommés  ]>our  les  affaires  exiruordinairw  rapportent  que 
■  le  Roy  derr.aniloit  aux  Eslats  leur  conaantesoient  pour 
imposer  sur  la  iirovinee  »  tes  flaanoes  réunies  de  divers 
oJBces  de  riduvol!'?  crf^atlon,  «  revenant  ensemble  à  la 
sonme  do  860,000  ^  que  M.  de  BasTilla  leur  avoit  dit 
que  ai  rassemblée  voalott  ttin  des  oOIm  pour  t'az- 
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recevoir  [H)urvu  qu'elles  fussent  do  l-i  somme  de  680,000 
liv.,  mais  qu'en  l'aslat  malheureux  où  la  proviuce  ae 
timiTe,  tb  a'avoleiit  paa  ero  qu'elle  pût  toiérer  une  si 
grande  imposition  i  :  =  sur  riuoy  les  FsîatT-,  pour  te?- 
moignarà  S.  M.  qu'il»  oublieront  toujours  les  misères 
do  la  province  lorsqu'il  a'isglra  dé  aoii  service,  ontdMi» 
béré  d'offrir  h  S,  M  la  somme  de  SOO.OOO  liv.  et  les  deux 
sols  pour  livre  l  our  la  suppresbioa  Jes  olûces  de  lan- 
gnegraura  de  ;»orc«.  de  cx>ntrdlenrs  des  poids  et  mesures, 
d'essayeurs  d'eaux^de-vie  «,  etc.  —  f.ecUire  faite  de 
l'édil  du  mois  da  novembre  1703  porlatU  a-éation  d'of- 
fices de  présidents  des  Assiettes  et  de  commissaires  dee 
tailles,  les  Étals  consentent  que  la  somme  de  20,000  liv. 
de  gagée  et  le  droit  de  etgnatore  des  mandes  attribués 
auxd.  présidents  soient  départisavlvailtlo  tarif  sur  tous 
les  diocèses,  la  ville  de  Toulouse  non  comprise.  —  In> 
demnité  de  1,500  llv.  an  srûé  Salnt-Vineierl,  commis- 
saire <inionri.it':ur  (ii's  RiKrrés,  < 'loi  conduira  le  déta- 
chement des  troupes  envoyé  dans  les  dti>cé8e<«  du  Haut- 
Languedoc  pour  faire  payer  la  eapitation  par  les  gen- 
tîlshommes  f'I  uiitriw  |icrsoiii<es  qui  ont  refusé  jus  [u'^i 
présent  de  la  payer,  par  mauvaise  volonté  plusiot  que 
par  topuissanco  ».  —  Le  s»  da  Jonberl,  symHe  général, 
expose  qiio  le  Roi  avait  vendu  à  les  traitants  pour 
1,500,000  liv.  la  Jouissance  pendant  seize  ans  du  sol  pour 
livra  sur.  le  prix  des  voilures  erdé  paréditdn  molada 
septembre  170 1,  <  que  c'esloit  une  imposition  bien  consi- 
dérable sur  tontes  les  man-handises  du  royaume,  si 
chargées  d'aillanm  par  tant  d'antras  diolls,  qu'on  ne  pott« 
voit  presqr.o  plus  .:-n  faire  commerce  avec  les  estranffors, 
parce  qu'ils  trouvent  à  les  acbepler  ailleurs  '&  meilleur 
snanhé   aie  c  Sar  qnoy  a  esté  délibéré  que  8.  If  .  asn 
suppliée  de  réduire  led.  sol  pour  livre  auf  roittiref»  dex 
messageries,  coches  «t  cirrosses  qui  ont  des  bureaux 
establis  et  des  jours  oertaina  pour  l«  départ,  et  d'en  dea- 
charger  les  routiers,  muletiers  et  autres  dont  le.-»  voiitire? 
ne  sont  réglées  «.  ■  -  Lecture  fïite  de  l'édit  de  décembre 
1703  qui  crée  des  offices  de  greffiers  des  insiauatlODa 
laïques  et.assiyettit  à  des  droite  fcirt  élevé:)  presque  tous 
las  act^  translatifs  de  proiiriété,  on  suppliera  le  Roi 
«  da  déclarer  qu'il  n'y  aura  en  Languedoc  que  les  dona- 
tions entre  vifs  qni  ^soient  sujettes  à  insinuation,  ainsi 
qu'il  a  esté  pratiqué  jusqu'à  présent  en  lad.  provtnca*. 
Cette  délibération  contient  rhistoriqne  des  insinuations  à 
partir  do  1630.  —  Jugements  rendus  par  les  États  sur  Isa 
impositlcm  ftritas  dans  les  AsiiaUas  des  dlooèsss  «t  nOé, 
-  Octroi.  —  Tf  Bêmm,  —  BénédiofioD.  —  Oépvlés  pié- 
son  ta. 
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Décembre  fVOS  —  Février  IV08.—  Procèa-verlMl  U« 
ttenoM  «t  dMMratluitt  des  Élab  do  Luifindoe,  flHsam< 

blés,  pnr  mandement  du  roi  f.niiii  XIV,  Mon!p<»!lif!r, 
dans  la  grande  saDe  tle  l'Hôtel  dâ  Ville,  du  10  décembre 
IT»  an  8  féTriw  1706.  —  Préaident  :  l'aivlMTéqiw  ê» 
Narbonnc.  Commissaires  da  Roi  :  le  comte  de  Calvisson, 
lieutenant  général  pour  le  Roi;  de  Margon,  brigadier 
des  armée»  du  Roi  et  cuionel  de  dragons,  lieutenant  de 
Roi;  Lantoignon  de  Basvilie,  intendant:  d'Autriva^et 
de  Mongaut,  trésoriers  de  France  ès  généralités  de 
Montpellier  et  de  Toulonse.  —  Dlicour»  du  comte  de 
Caivisson  et  de  l'intendant.  Réponse  de  l'«rclwTA}iu  de 
Narbonne  (ne  sont  pas  rapportés).  —  Rapport  fftTorable 
•vr  la  noblesse  des  sieurs  de  Voisins,  de  Rochegude  de 
Labaye ,  Dupont  de  Ligonez  de  S*in(«ftomainf  Le  Eo- 
berl,  envoyés  de  barons.  —  On  in  saluer  da  ta  part  ân 
États  la  duchesse  de  Berwii'k.  f^ninie  du  i  <i[ijrr.,in<iant 
général  des  années  dn  Hoi  eu  Languedoc,  <  que  S,  M.  a 
chargé  d'aller  fMre  le  siège  de  Nice  ■.  —  Le  prérident 
rap|i«ll«  1-  que  l'u-jage  i«l  di:  iiaroistriî  h  rassombléc  t-ti 
hatnt  de  cérémonie  >  quand  les  Commissaires  du  Uoi 
doireM  y  venir.  —  Rntrée  des  Oonmlssalres  du  Boi. 
Ils  ilem.iri  lent  uti  âm  gratuit  de  3.000,000  (Tetiv,  et 
2,0O0,û0O  de  liv.  de  capiUtion  pour  l'année  1706.  —  Le 
présidant  rsfWéssnte  •  que  tons  les  efforts  ijnn  hn  ta 
province  pour  stirriiontHr  les  iliffiiuillez  scn  épuis-?- 
uent  pourroit  faire  entrevoir  à  l'exécution  des  inten- 
lions  de  8.  II...  toy  deviendront  avantag«nx,  en  esloi- 
gnant  les  malheurs  dont  elle  semhic  rstre  menacée  par 
la  situation  où  se  trouve  une  armée  ennemie,  trop  voi- 
sbM  de  nw  AvBtIères  ».  Lo  don  gratnit  et  la  capitatioa 
sont  accordés  aux  conditions  ordinaires.  —  Mémoire 
pour  demander  au  Roi  sur  la  capitation  une  remise  de 
aoo,000  llv.  et  piM,  parce  «m  les  «rriragae  de  la  «api* 

latfon  monlpnt  îi  1,200,061  liv.  et  ceux  rie  la  tailîe  h 
l,42i,ll&  tiv.  ;  «cependant,  il  n'y  a  jamais  eu  d'année 
Ob  on  ail  exercé  plus  de  rigueur  contre  les  redevables 
que  celle-cy  ;  il  n'y  a  pas  de  diocèse  dû  les  troupes 
n'ayent  ^té  employées  a  faire  payer  la  capitation  par 
des  lofements  en  para  perte,  et  elles  ont  esté  continuel- 
lement occupées  h  ce  recouvrement»...  Le  trésorier  de 
la  Bourse,  épuisé  par  les  avances  que  les  I^tats  l'ont 
obligé  de  t&in,  «  n'a  pas  trouvé  à  emprunter  mesme  au 
denier  16»  qoojrqoe  la  provlnoe  loy  ait  accordé  son  cré- 
dit »;  ansst  a-t*tl  *  Min  THtyM'  ebaciae  année  à  dix  poor 
cent  les  inlérestz  de  toutes  les  avances  <•  qu'il  a  faites. 
—  Approbation  du  bail  du  droit  de  deux  deniers  par 
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livre  de  viande  de  I>oucherie,  fait  pour  six  ans,  au  prix 
de  ]€0,100  liv.  par  an,  à  diarge  ponr  la  Ibmiier  d'avan- 
cer 325,000  liv.  dont  la  province  lui  payera  l'intérêt  à 
dix  pour  cent.  —  Enchères  du  bail  de  l'équivalent,  aux- 
qoAlles  asaialant  Isa  Oominissatrsa  da  Rot,  nonolMtant 
Ifs  protestations  (d'unaps)  du  prAsidenl.  —  On  exami- 
nera ue  qu'il  convient  ûn  faire  au  si^et  de  l'^lt  de  sep- 
tembre 1705 ,  créant  •  des  <rfBas8  da  tréaorien  des 
deniers  d'ootroy,  des  subventions  et  des  revenus  patri- 
moniaux dans  toutes  les  villes  et  lieux  de  la  province 
où  il  y  en  a  d'eslablis,  avec  15,000  liv.  de  gages  assi- 
gnez sur  Testai  dn  Roy  et  4  deniers  poor  livre  de  taxa- 
tions, et  que  les  pourvus  desd.  charges  seront  eslus 
consuls  l'année  apris  ealle  de  leur  réception  et  députe* 
aax  Bitalz  la  masma  année  La  délibération  rappelle 
que  des  oflloes  semblaittsa  avaient  4té  erfés  en  lOSO, 
1094,  1696,  et  que  chaque  fois  la  provi.nce  eu  .iv;iit 
obtenu  la  «nppreesion  en  payant  IU,O00,  130,000  et 
1,060,000  liv.  —  Le  Hoi  sera  snppM  de  casser  les  déli- 
bérations des  deux  Chambres  de  commerce  de  Toulouse 
et  de  Montpellter,  demandant  qu'il  leur  aoit  permis  de 
déput«r  altematlvamenl  de  trois  en  trois  ans  nn  mar« 
chùnd  au  Oanseil  de  commerce,  auiiu<.;l  la  -irovince  don- 
nerait tous  les  ans  6,000  liv.,  «  comme  estant  iesd.  liéli- 
bérattoss  contraires  à  celle  que  les  Batati  ont  prise  le 
12"  janvi.jr  1703  ».  —  Le  premier  consul  de  Montpellier 
expose  <■  qu'il  en  conste  par  année  12,000  liv.  à  lad.  ville 
pour  le  ionage  des  maltons  oii  logent  les  offleiers  gdné» 
raux  qui  romiTirindont  l.'s  troupes  !]ui  s  int  dans  la  pro- 
vince, et  que  puisque  la  province  se  ressent  de  la  tran. 
fnillltd  qa«  cm  ironpsa  j  mainllennmf,  il  n'est  pa»  Juste 
qu'on»?  seule  ville  sopp'n'!';  ' 'Ute  la  despense  du  lo«:e- 
ment  de  leuni  généraux  >,  —  On  iMursuivra  la  ca^salioo 
d'an  arrlt  d«  la  Oonr  des  aide*  de  Montpellier  conma 
contraire  au-c  arrêts  da  Conseil  du  23  mal  lfl67  et  17  août 
ItMM,  maintenant  en  Languedoc  le  franc  alleu  rotnrier, 
et  y  admettant  •  la  flrnoo  allau  noble,  lorsqnH  est  Jus- 
tifié par  titres  ».  —  Est  nommi^  avnrat  dp  !a  priivincri  au 
Parlement  de  Toulouse  «  le  iils  de  M.  du  Mariolle,  gref- 
fier des  Estatz,  qui  sert  si  bien  la  province  dépôts  tant 
d'années  ».  —  •  Il  sera  fuit  fonds  au  profil  du  irosdriar 
do  la  Bourse  de  la  somme  df?  17,105  llv.  12  sols  et  de 
celle  de  5.087  liv.  19  s  l  ^  deniers  pour  le  remplace- 
ment dn  rabais  dm  espèces  d'or  et  d'argent  trouvées 
dans  sa  caisse  »,  i»  Montpellier,  lorsque  par  des  arrêts 
du  Conseil  des  mois  d'août  et  de  décembre  1703  la  valeur 
des  ionis  d'or  Oit  réduite  à  14  liv.  B  sois,  pois  à  14  liv.» 
et  celle  des  éent  Ik  8  llv.  IT  sols,  pals  à  8  Uv.  18  sots.  — 
On  écrira  à  M.  Cbamillart  •  pour  le  prier  de  faire  con- 
sidération aux  sommes  qna  la  provlnoe  a  payé  povr  ne 
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imàMtgtr  de  la  (bnctioii  des  eommiasaires  aux  saisies 
réelles  el  lie  racevours  des  consignations,  aflii  qu'il  plaiss 
à  S.  M.  <)•  U  doKhirger  de  l'establisgenient  da  ontrA- 
toun  et  audilMira  dm  comptes,  auxquels  |>ar  «a  dMam- 
lion  <lu  21  avril  1705,  s  m.  vient  l'accorder  les  tnesroes 
fonctions  ■.  —  Taosur  d'une  lellrâ  de  CbuatUart,  annon- 
çant au  prudent  que  le  Roi  fait  remise  il  la  proTfnm  de 
2tiO,*W)  liv.  sur  l*!s  deux  niir.itjiis  du  lit  capilation.  —  I.e 
»>  André  MiUlet  est  uonuné  maitre  de  nausifoe  de  la  clia- 
poile  des  États  h  la  place  da  ar  Uoreaa,  déminiomMlre. 

—  Adjuiliculiiit)  lit' 1a  farme  de  l'équivalent  i-nur  six  uns 
au  prix  de  340,000  liv.  par  an.  —  Députés  nommés  pour 
aller  compUmaDler  If»  la  dnchene  da  Berwick  ■  de 
la  réduction  du  cbuieau  de  Nisse  par  rariuéfl  du  Roy 
•DOS  les  ordres  de  M.  le  duc  de  Berwick  ».  —  Rapport 
sur  l'état  des  travaox  de  la  Jet£e  de  Cette  et  du  canal  des 
étang^i  ;  —  sur  U  jetée  qu'on  a  cnmmpncé  de  faire  au 
grande  La  Nouvelle  :  «  elle  a  d^u  produit  l'effet  qu'on  en 
«tlenddt  :  l'aatrée  deceeanal^jwit  présanlement  plaade 
JSfdeds  d'eau  de  profunileiir.  \ps  grr,^  hni«Hments  churgez 
yabordent  sans  peine».  —  Lecture  des  arrêts  du  Conseil 
obtenm  par  les  dipalda  «m  Oirar,  «lUrc  leequ^s  :  arrêt 
du  ?0  wli^br>s  1705  qui  décharge  du  dniit  l'.c  f!  d'-niera 
pour  livre  leii  kutlui  'jut  seront  eraplbyues  jinur  uu- 
vrages  des  mannfnctures  de  Toulouse  et  de  Montpellier; 

—  arrêt  du  7  juillet  1705  qui  décharge  de  certains  droite 
le  sel  qui  sera  délivré  aux  marctiands  saleurs  de  Cette 
pour  laun  aalaîions.  —  Renvoi  aux  commissaires  des 
{barrages  des  requête»  de  plutieun  habitants  deNiues 
et  IMonipelUer  •  pour  la  ramboQnanwit  dn  louage  des 
voitures  et  des  fourrages  qu'ils  ont  foom/  lors  du  paa- 
■age  da  Rojr  d'Espagne  dana  la  province  >.  —  Teneur 
d'âne  lettre  da  Cbamlllart  à  M.  de  Sandricourt,  gouver- 
neur du  fort  de  Nimes,  qui  n'avait  pas  fait  tirer  le  canon 
lors  du  passage  en  celte  ville  de  l'arciievéque  de  Nar- 
bonne  :  «Le  Roy  a  totijours  IrouTé  bon  que  l'on  rendit 
cet  honneur  en  Languedoc  au  v  .irctxiVÔqueH  de  Narbonne 
an  qualité  de  présideata-oés  daa  lilstats...  S.  M.  déaire 
f  tt'à  l'araotr  tous  ne  manqules  paa  •  de  le  lui  rendre. 

—  Les  sous -ff  rai iefs  de  l'équivalent  demandent  une  in- 
demnité «  pour  les  dommage  que  les  derniers  déaordres 
4ei  Oéraonea  ont  eamta  k  Imra  aona^armaa  dans  les  lieux 
de  VîUcfort  i;t  l'urtPs  an  dincèsw  ■d'IIzAs  ».  —  0->nlinua- 
tikm  de  lu  lecture  des  arrêts  du  Conseil  obtenus  par  les 
députés  en  Oour,  entre  lesquels  :  anêt  du  SDoctobn  1706 
ordoniiant  qu^  le  droit  de  2  %  ne  doit  pas  être  levé  sur 
les  Taisseaox  qui  passent  eu  vue  du  port  de  Celte;  — 
arrêt  du  1**  sapleâilMfia  J70&  qui  pamet  la  nrUu  te 
grains  hors  de  la  iirnvinci-  r>--  ■  f  f-r  aucuns  dr«iils;  — 
arrêt  du  13  octobre  17(15  r^avo^aai  à  l'Intendant  use 
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requête  du  syndic  de  la  province  qui  demande  que  dans 
les  lieux  où  la  Justice  a  été  aliénée  ou  engagée,  l'élection 
des  consuls  se  Casse  en  la  forme  ordinaire  ;  —  divers 
arrils  du  nMbi  d'oeloire  1T05  A4duinreant  des  tailles  les 
Itabilants  de  Nimes  el  ûe.  plusieurs  communautiis  des 
dioeèses  de  ViTiars  et  de  ilontpalUer,  «  dont  les  effeU  et 
malaons  ont  esté  Imisles  p«r  les  fknatiqnee  >.  —  Teneur 
d'une  lettre  de  Cli.irmdart  ;  <  le-'  évAijues  de  la  provinco 
ne  doivent  faire  aucune  attention  »  au  préamirale  d'an 
arrêt  dn  Oonssil  du  19  mai  1706,  pertaot  fnearporatlOB 

!  aux  diocèses  des  oftîc«  s  do  président  des  Assiettes,  où  le 

(traitant  qui  avait  poursuivi  cal  arrât  avance  :  «  que  ies 
éresqnas  ont  mis  tonte  aorte  de  mo7«as  an  pratique  po«r 
drlourner  Il'<  [larticuliers  do  les  acquérir,  dans  la  vue 
de  faire  faire  celte  incorporation,  ce  qui  a  retardé  le  ae- 
oours  que  8.  M.  avoft  attendu  de  l'néetMkm  du  tndté  ». 

—  Approbati.iii  dos  conventions  pa.'-.SHe.s  avu^  les  noa- 
veaux  entrepreneurs  du  la  manuiacture  de  Kieux  et  du 
lonnge  du  «hàteaii  de  la  Terrasse  uppurtsnaut  à  11.  dn 
Potifr,  «  où  sont  le?  outils,  uiestiers  et  ustensiles,  pro- 
pres à  lad.  taanufacture  ».  —  M.  de  Basville  sera  prié 
d'éerlra  à  l'Iaspectonr  du  Rot  à  MnnaUle  de  veiller  à  ea 
qu«  «  les  draps  londrins  s-wonds  que  divers  marchands 
font  fabriquer  en  très  grande  quantité  >  à  la  demande 
des  négoetanis  de  Marseille,  en  leur  domairt  la  largeur 
dfs  londrtn"?  prcmt<>rî:,  m»  sfjcnt  pas  nxpMS^n  dans  le 
L^'Viiiit,  «ccUif  fraude  ne  pouvant  esireqoe  trieH  pn»Jadi- 
ciable  au  commerce  de  la  province  ».  —  Compta  des  md- 
riera  fournis  par  dlvsn  pépiniéristes  à  plusieurs  pavtt- 
oullers,  sur  les  blMels  dn  sf  de  Joubert.  sydin  généni. 

—  Les  commissaires  des  haras  dmoandoit  qu'on  fasse 
connaître  au  public  par  des  instructions  imprimées  <  qa'il 
n'.v  a  pa.^  da  oommsKe  qui  donne  un  plus  grand  profit 
que  celuy  des  haras,  puisqu'il  produit  ordinairement  dans 
las  provinces  où  il  est  eslabtjr  au  moins  le  dénier  trt^ 
des  sommes  qu'on  y  employé  •  (33,â8*/*)-  —  Vu  oom- 

n:ii.sv,iir">  il.'s  al'iaii'cs  c^lràDi'ditiairês  ra|i[iortont  <]Uo 
M.  de  Basville  demande  da  la  part  du  Roi  «  1,103,000  liv. 
sans  y  eomprendre  les  deux  sols  povr  llTre  » .  pour  In 
suppression  de  divers  rtfrtces  nouvetlniaunt  Cl  ■'LJi  :  i>i  isi- 
dent  des  Assiettes,  conuuissioanaires  des  rouiiers,  cour- 
tiers  eommissionnairss  des  vins,  inspeatours  des  «lesin 
K'i>rie.>,  iTintnMéur.-.  des  trivffes,  contrôleurs  des  huiles, 
contrôleurs  de  l'entrée  des  vins,  oontràleurs  des  maté- 
rtouxdeeonatrnetion;  «  qnetootasoss  afiUresaooCsià 
charge  au  public  [ue  l'assemblée  a  déjà  offert  fi  S.  M. 
050,000  tiv.  pttjrai>les  en  trois  ans ,  sans  intérest  *,  mais 
fue  le  Roi  c  demande  700,000  Uv.  et  las  deux  sols  foar 
livres  fin  trois  payements  égaux,  de  sn  en  sii  mois,  h 
commencer  du  l**  jniUet  prodioio,  sans  intérest  ».  L>éii- 
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saires  Jes  affaires  du  c/nnitierce  rapportent  «  que  depuis 
que  le  GaïuU  a  esté  fait,  on  porte  dans  la  ptoTiitoe  une  si 
cranda  qawittté  'ûb  bMa  d«  Ooimaa^  ^«'«n  m  trouva 
plus  à  débiter  cens  du  Langueiîor  qu'il  vil  prix.  r«  qui 
«Hte  aux  particoliera  les  inojens  de  pajer  les  grandes 
taapotitioiia  dast  la*  Ibnda  aant  eliargu;  4«a  ai,  pour 
donner  à  laOaienne  le  mojon  da  débiter  sos  vins,  il  a 
atté  défendu  an  Languadoc  de  faire  descendre  les  siens 
pur  la  flarMue  pluu  Mat  qu'apria  Noël ,  ^jqa»  Vwng» 
de  cette  rivière  rtût  esfre  comniun  à  tons  ftfttix  (jui  veu- 
lent s'en  serTir,  la  mesme  considération  doit  faire  défendre 
àluGniaonodo  portaranModaouLaiigiMdoedopaltla 
récolte  jnsques  à  la  feste  ries  Roys,  par  un  canal  qui 
oonste  plus  de  (i,O00,O(K)  de  livres  a  ia  province  >  :  sur  | 
fsol  il  est  délibéré  «  qnofl.  U.  aora  onppMa  d'ordonner 
que  Ifls  blods  de  Ouicnne  ne  pourront  esfre  voitures  par 
I0  Giiaal  <i«  Lâagueiloc  depuu  la  récolta  juaques  aux 
Sojrs  >.  —  Jogemenls  des  États  snr  les  Impositions  faites 
dans  les  Assiettes  des  diocùses  en  1705.  ~  Assemblée  des 
trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  pré- 
sidence de  llurahavéqae  de  Tonlooaa.—  La  aénéchanssée 
oontrtbnerA  pour  moitié  h  la  dépense  de  la  construction 
d'an  pont  on  maçonnerie  sur  le  ruisseau  de  la  Mouil- 
lOQoe  <  qui  fait  la  séparation  des  diooèaes  da  TOttlouaa  at 
du  AiaoK  at  aat  abaolamant  néna—iira  pour  lu  oomna- 
■Icatlon  ot  la  oommarM  dead.  diooèaoa  ».  —  Lea  proprié- 
taires des  terres  aboutissant  au  grand  chemin  seront 
sommés  ana  darnièra  foia  par  la  ajmdio  général  do  faira 
daa  ftBsés  st  da  leaontrelBnir  ;  ^ilu  no  lelbnt  dura  un  délai 
de  quinzaine,  ■>  le  ,\vn(iir  çonéral  fera  construire  les  fiw- 
aéa  aux  (irais  do  la  sénescbauiaée  ot  pouraut? ru  dorant 
llnloudant  contra  lus  propriétulm  roftnam  lu  répélltton 
de  la  dépense  ».  :^  L-  s  Ét.Tts  en  corps  se  rendront  h  I;i 
cuthédrulo  de  Montpellier  pour  aasirter  un  Te  -Beum  qui 
Ml*  dtunté  en  aotlona  da  grftea  da  lu  rédoctloo  doadiâ- 
teaux  de  Nice  et  dn  Mon  1  mailla n  souk  l'oVii.ssance  du  Rni. 
=:  Assemblée  des  trois  États  de  la  aénécbauaaéa  do  Car- 
cuMonnoaona  lapréaMonoodorurelMTèiiiM  doNurbonno. 
~  Les  commissair^rf;  nr>nimé8  pour  régler  €  le  fond-^  que 
la  province  doit  faire  pour  la  subsistance,  fourrage  et 
outratioa  deu  troupau  qui  aont  prdauntamont  00  l4Uign^ 
doc  à  l'occasioD  des  troubles  de^  Ct'vennes.  rapportf-nt 
qu'ils  en  ont  dresaé  un  eelat  lequel  revient  ii  la  soraroe 
do  dSTAM  a— Gatto  oommo  aaralnpoado  ta  préMOla 
année  —  Le  président  expose  que  par  édit  de  décf'mbro 
1705  €  le  Hay  a  estaiiiy  une  loterie  dont  tes  billets  ^aroal 
do  10  lir.  at  la  ftnda  da  2,400,000  lir.,  pour  la  valeur 
«gqoal  ii  aai»  «OMUtnA  120^000  Ut.  da  mOm  parpétnoll» 


DE  LANGUEDOC  ^^9 

an  denier  20  snr  rUostel  d»  ville  de  Paris,  &  dlstribuor 
tons  loa  uns  an  12  tote  do  lOi^OOO  Ifr.  ehaona.  qui  aoront 

payés  k  COUT  h  qui  ils  .wrunl  cst  hns  ».  II  engage  l'assenv» 
biée  à  participer  à  cette  loterie.  Délibéré  qu'on  en  pron» 
dru  daa  Ullote  Juaqtt'k  eoueam«co  do  9fiW  Ht.  —  Oni- 

tifîCMtion.s  i|'itsri;,'e,  — Teneur  (Viine  lettre  lio  rhamillart  : 
«  L'intention  de  S.  M.  est  que  M.  le  duc  de  Bervik 
tonbao  do  lu  nmno  grutlBcalloii  qa*ll  uvroit  «m  sll 

avoil  assisti*'  aux  Eclats,  c'ust-à-dirf  que.  les  E^lat«  luy 
donneront  pour  lur  12,000  liv.  et  8,000  liv.  b  Madame  sa 
fenna,  uinay  qall  a  oald  réglé  pour  M.  la  raunaebul  at 
M"'  la  nmreschale  de  Villars,  l'année  dernière  >■.  —  Dé- 
libération conforme.  —  La  syndic  général  qui  a  la  clof 
doaarehitras  da  lupiraTfaea  «qui aont  dans  l'ffoslal  da 
ville  de  MontpelIifT ,  y  remettra  les  papiers  qui  cstolent 
entre  les  mains  du  s' Iiartrat  >.  —  Contrôle  des  commis- 
saires prlncipanx  pour  la  tonna  daa  Aaalottoi.  —  Octroi. 
—  TeDeum.  — Rén^dicMon.  ■  Prisentatinn  de  l'ootrol 
anx  Commissaires  du  Kui.  —  Députés  présents. 

C.  tm.  {Isitolft.)  ^  MM»,  lat  ftniNtl»,  psphr. 

Novembre  tlOS  —  Janvier  tW9.  —  Procès-verbal 
des  séances  ot  délibératioM  des  États  de  Languedoc, 
assemblé»,  parmundomml  dn  roi  Louis  XIV,  k  Montpel- 
lier, dans  la  grande  salle  de  l'Hittel  dt-  VIUo,  du  V5  no- 
vembre  1700  au  24  Janvier  170^.  — Président  :  l'arcbo- 
vèque  do  Narbonna.  Comnnaulm  du  Roi  ;  lo  duc  do 
Roquelaure,  cdriiniandant  en  chef  en  Languedoc;  le 
oomto  du  Roure,  lieutenant  général;  Lamoignon  do  Baa- 
tIIIo,  Intondant  ;  da  OhurroQ  ot  Bose,  trésoriers  de  Franco 
ès  généralitiSs  di:  Toulouse  et  de  Mi)nl]ie:lier.  —  Itiscours 
du  duc  ot  de  l'intendant,  répooso  du  président  (ne  sont 
pua  rupporléa).  —  Sont  recno  uux  âluta,  après  vériAeu- 
lion  d(>  leurs  litres  \io  nolilctse.  inwstre  Just-Antoine  de 
La  Rivoire,  comte  de  Cbadenac,  en  qualité  de  baron  do 
tour  d«  TiTuruli,  pour  la  torro  do  GbulonQon,  ot  meoalro 
Dcnis-AuKiisIe  de  I^fare,  en  qualité  de  baron  de  Tor- 
nac.  -~  Le  marquis  de  Mirepoix,  qui  a  demandé  à  étra 
reçu  uux  fituta,  «  ontroru  duna  l'asaornbléo  on  qualité  do 
baron  de  Mirepoix,  et  attendu  son  bas  âge,  il  ne  pres- 
tera  ie  serment  et  n'opinera  que  lorsqu'il  aura  atteint 
rigo  do  qQutono  ana;  la  proeumtkm  llilto  pur  M.  do 
r.4ran.  son  tuteur,  ao  s'  de  Gravej'on,  s»ra  rejet/'e,  le 
titulaire  estant  présent  ».  ~  Rapport  favorable  sur  la 
noUaaae  dos  aionra  do  Luaaat,  du  Roohaniora  Solofgooi 
et  T.e  Robert  df^  Viîlar-;,  envovés  de  baron?.  —  Knfrée 
da»  CoiMinissairtt»  du  R<>i.  Ils  demandent  un  don  gra- 
tuit do  S.000.000  de  livroa  at  UfiiaOfiW  po«r  la  eapila« 
tiOD  do  1107.  Osa  dans  aomuioa  sont  uooorddaa  aux  oon- 
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ditlom  ordlnafna;  "  lUnaolr»  an  Roi  povr  lui  danan- 

der  "  cle  soulager  une  provins*  (jui  n'n  pîis  le  moy-n  (ie 
iwjrer  tout  ce  qu'eika  luy  accorde  ■■.  On  y  représente 
«  qae  la  de^Nmie  de  l'aetape,  qui  etiolt  rannée  datnièM 
de  •150.000  liv,,  rt>viHiii,Ir.a  ccM^  annA«  k  plus  i!c  1,000,000 
de  liv.  »,  et  celle  des  fourrages  à  plus  de  400,000  liv. 
aa  lien  de  SX^OOO;  qna  «  qaofqaa  la  prorinea  ait  rai' 
chcpté  des  affaires  extraordinaires  pour  plusieurs  mil- 
lions, il  reste  encore  des  droits  à  payer...  qui  sont 
«oniae  unaaseoRda-ttitla  »;  qaa  «  ta  grand  nombre  da 
mulets,  qu'il  a  fallu  fournir  deux  fois  cetln  aiméf-  et  utin 
fois  l'année  dernière,  a  interrompu  le  iHbuuragu  td  \à 
cwamarea  »;  que  •  pour  aootaair  cas  charges,  le  Lan- 
guedoc a  <!t*s  blHs  fini  tvont  pas  de  débit,  des  vins  qui 
sont  à  vil  prix  par  leur  trop  grande  »band.ance  r,  des 
manulkclaras,  maU  «  le  commerce  des  mannlhalana  en 
Espagne  est  entièrement  tombé  depuis  an  an  »;  «  le 
Languedoc  en6n,  qui  truuvoit  aulrefol.s  une  resâonrca 
lorsque  la  guerre  estoit  «n  Catalogne,  ne  ressent  que  des 
incommodités  de  ctile-c7  ».  —  tnforméa  que  la  s^  de 
Monlbron,  maire  de  Narlwnne,  était  parti  sana  avoir 
demandé  congé  au  président,  l'assemblée  délibère  qu'il 
«  sara  privé  de  Teotrée  et  des  esmolomenta  des  Eslats 
de  lA  pr/^senta  année  et  de  ceux  aoasi  qni  sont  aeoordaa 
par  le  diooi^se,  et  qu'à  l'avenir  il  ne  sera  reçu  aux  Estais 
qu'après  avoir  obtenu  de  l'assemblée  et  de  Ui*  le  prési- 
dent le  pardon  de  sa  favte  ».  —  On  répartira  les  sommes 
de  30,000  et  de  104,538  liv.,  acœr.l.k-s  par  le  R  ii  à  titro 
d'indemnité,  entre  tes  viilea  et  communautés  qui  ont 
IbnrnI  l'année  dernière  les  mnlels  envojés  en  Piémont, 
et  celle  année,  aa  iiiois  de  février,  «  les  82B  mulrt.-i  em- 
plojrés  au  service  des  vivres  de  l'armée  de  Catalogne  *. 
—  Il  est  rapporté  qae,  par  édit  dn  mois  d'aofit  1706, 
4  S.  M.  avilit  i:r('':i'  <î>-s  (iffli'^/s  Af-  tr-'Kiïrici's  il^'s  itc'diers 
d'oclruy  et  subventions  des  villes  et  communaulez  <; 
que,  sons  prétexie  que  Icad.  villas  avaient  oObrt 
150,0i:0  liv.  pour  racheter  ces  offict'.^.  ttn  .irnit  lu  Oon- 
aeii  du  15  juin  17Gâ  leur  avaii  permis  de  lever  pendant 
trois  ans  pour  blra  oa  rwnboaraement  une  angauata- 
tion  d'un  quart  sur  leurs  drriiîs  d'rr:rni  -^t  subvention?; 
que  les  député»  de  ces  villes  qui  sont  aux  États  nient 
qu'allas  aiant  jamais  fUt  aucune  oOIra  et  déclarent 
«  qu'elles  sont  si  chargées  impositions,  île  rîelitcs  et 
que  leurs  droits  d'octroy  el  subveiitiuns  sont  si  grands 
qu'il  ne  servit  paa  possible  de  les  augmenter  davantage 
aans  laire  déserter  une  partie  des  faabitans  >  ;  sur  quoi, 
atlandu  qne  lesd.  offlces  ayant  été  déjà  plusieurs  fois 
raebeléa»  t  l'assemblée  doit  espérer  que  si  S.  M.  ne  peut 
ne  paner  entièrement  du  secours  qu'elle  espère  retirer 
da  la  vante  deed.  ofOees,  elle  voudra  bien  se  contenter 
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reuK  estât  on  ellM  se  trdnvent  »,  It  e-^t  (lélibi'ré  qu'on 
offrira  au  Roi  pour  la  suppression  des  offlces  de  tréso- 
riers qui  restent  à  vendra  00,000  liv.,-  et  paratile  somma 
pour  la  suppression  do  l'augmentation  du  quart  des 
droiU  d'octroi.  —  <  Pour  conserver  un  terroir  de  10  ou 
ISliaaead'astanduaatlasaalInBdaFseaBla,  al  néeaaalras 
aux  provinces  voisines  et  si  utiles  ii  S.  M.  »,  m  (ifm.tn- 
dera  au  Roi  de  permettre  que  les  l^tats  se  chargent  de 
féparar  las  afaauaaéea  da  RbAna  et  callaa  da  ranctos  de 
Powni»  détruites  an  mois  janvier  1706  par  une 
grande  inondation  du  Kbone,  et  qu'ils  employent  à  cet 
ouvrag»  la  cma  da  cinq  aols  par  mlnot  da  sel  établie 
pour  quatre  ans  pour  servir  h  le  payer,  à  condition  que 
les  communautés  voisines  du  Rhdne,  depuis  Silvaréal 
jusqu'à  Beaucaire,  et  les  propriétaires  des  salins  éa  PaiS 
caîs  entretiendront  à  l'avenir  lesd.  chaussésa  OOmOM  \M 
unes  et  tes  autres  <  y  sont  obligez  par  arrsat  du  Oonsril 
du  29>  juillet  1006  ».  —  On  interviendra  dans  l'instance 
pendante  au  Conseil  entre  le  syndic  de  Vivarais  et  la 
marquis  de  Vogiié,  bailli  dud.  pays,  qui  prétend  s'arro- 
ger certains  droits  «  qui  renverserolent  les  anciens  usa- 
ges et  aurcbargerolent  le  Vivarec  de  nouvelles  imposi- 
tions ».  —  S.  M.  sera  suppliée  de  tain  rembonrser  h  la 
lirovince  la  sorami.'rto  lSO,iX)0  liv.,  «àiiU'iv  revient  liidcs- 
pensa  de  l'eetape  fournie  à  l'armée  du  roi  d'Espagne  et 
aux  officiera  de  sa  malaon  lorsqu'ils  passérant  dans  la 
Ijroviiii  L-  api'rs  '.a  li'véo  du  siogo  de  Barccloiiû  P'iur  se 
rendre  â  l'ampelune  ».  —  Commissaires  nommés  pour 
procéder  a  l'estimation  du  ebflteau  de  Fsrrièrea  oii  la 
Roi  «  juge  k  propos  d'i^stalilir  un  posla  fixe  ».  Suivant 
an  mémoire  remis  par  le  propriétaire,  M.  de  Bajard,  ce 
ebétaan  ■  adtué  b  trois  lianes  de  Gsatres,  dans  la  ntont^ 
«lie.  a  t'sié  jiigi"  \i  jv  sa  scilii.ilioii  et  ))r,r  ta  tnanli'Tf  ilnnt 
il  est  basty  si  propre  à  contenir  les  nouveaux  convertis, 
qu'en  l'année  160,  M.  la  maféetaal  de  Noailles,  qni  com- 
mandoit  alors  dans  la  province,  le  fit  occuper  par  qua- 
tre compagnie,  à  l'occasion  de  la  conversion  géné- 
rale, ce  qui  a  eaté  oonlinné  par  la*  commandai»  qui 
luy  nnt  siic"i^i(5  dans  le  temp.s  des  troublas  .irrivez 
dans  celte  province  >.  —  Les  l^lals  n'entendent  erapè- 
cbar  qu«  lea  tnla  barons  du  dioeéae  de  Toulousa 
fjtii  préti'ndpnt  entrer  h  r;\ssie1te  Huî  re  dinrisp  •  se 
retirent  au  Cuiisetl  du  Hoi  pour  l'aire  jugtn'  i'ijutiiiice 
pendante  depuis  le  temps  de  feu  M.  de  Marca  >,  arche- 
vêque de  Toulouse,  entre  eox  et  la  «lyadic  du  diocèse, 
au  sujet  de  leur  prétention.  —  Lea  députés  en  Cour 
€  poursuivront  un  règlement  général  pour  fixer  le  port 
des  lettrée  suivant  la  diataan  des  lieux  ».  —  Lettre  da 
Cfaamillart  :  ■  qnoyqua  8.  It.  ait  bMOin  plus  que  jamala 
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A»  aaooart  extraordtmlnt,  elle  &  bien  voulu  ramattre  ■ 

(à  la  provinc«)  200,000  liv.  sur  la  capitatlon,  ainsy  que  I 
l'année  dernière  p.  —  M.  la  doc  de  Roqaelaure  sera 
prM  d'eatoyer  dans  la  Tilb  de  Tbnlottra  ti  âtm  le  dlo« 

cè»e  da  Puy  des  personnes  d'autori'.é  as'oc  lies  trouiios 
pour  fiiire  payer  le*  arréragea  de  la  capitation,  qui 
rerfainent  pour  la  ville  à  S90,t7S  liv.,  et  pour  le  dio- 
cèse ;\  318,083  liv.  —  Irjilrri.iiiî,'s  .\  .if s  sri'.is-iVrminrs  de  ' 
l'équivalent  des  lieux  de  Lunel,  SaiinJres  et  Munteils, 
qui  avaient  été  brftié*  en  partie  t  à  roceasion  dea  trou- 
hles  rlfls  fanîitituies  »,  «t  <  de  la  brirraquo  iî^>  Coudogtian 
qui  est  occupée  par  des  auklala  et  ne  sert  plus  à  faire 
calwret  >.  —  On  Imposera  :  9,800  Hv.  poar  lee  retran-^ 
rbeiDeiil$,  re<louleo  et  palissades  qui  ont  été  faits  entre 
i'<itaog  de  Mauguio  «t  l'élang  de  Repousset  pour  eiupê- 
dier  les  ennemis  de  déiiarqner  enr  les  cAtee  de  la  pro- 
vlnce;  -  S0,!7R  tiv.  pnur  IVntretien,  du  20  avril  1706 
au  1*' janvier  1707,  >  des  quatre  compagnies  qui  ont  été 
levées  dans  le  dioeèae  d'Alet  ponr  mettre  la  prorlm»  A 
couvert  des  nntirsfis  des  !ni']in»!fts  fit  rtai  rpli^Hw  rte 
Ci<,talij5'iie,  et  ^.  M.  sera  suppliée  de  faire  payera  i'ud- 
venir  lesd.  compagnies  par  le  trésorier  de  l'extraordi- 
naite  des  Ruerre*  comme  toutes  les  autres  troupes  qui 
sont  à  sa  solde  ».  —  Rapport  sur  les  ouvrages  faits  pen* 
dant  t  année  1706  au  port  de  GstlA,  SIX  graux  d'Aifde  et 
de  La  Nouvelle,  au  port  deCouraan,  an  mnal  des  étangs. 
=  Assemblée  des  trois  États  Ae  la  sén^haussée  de  Car> 
Casaonne,  sous  la  présidence  de  l'arcbevéqua  île  Nar- 
btmne.  :=  Les  États -accordent  ào  s*  de  Munlferrier, 
«yndic  générai  de  la  aénérfaanaeée  de  CatTssaonne,  la 
survivance  de  sa  cliarge  en  faveur  de  son  fils,  Jean- 
Antoine  du  Vidal  de  Moniferrier.  =:  Assemblée  dea  trois 
États  de  la  aénéebansiée  de  Tonlouae,  sons  la  présidence 
de  rarcliHV(>;]ua  de  Toulouse.  —  Il  sera  imposé, au  profit 
dea  entrepreneurs  de  l'entretien  des  pavés  du  grand 
chemin,  la  somme  de  4,010  et  celle  de  IK  llv.  pour 
l'entretien  il-  ?  t-ngravoments.  —  Il  sera  fait  fonds  de 
9,9S&  liv.  qui  seront  employées,  «  avec  toute  l'économie 
qoe  l'on  pourra  pratiquer  ■,  aux  réparations  à  ikire  en 
divers  lieux,  fc.'iiniK  il  indiijut'  "  il.ais  If-.s  |ir')C'''s- 
verbaui  de  visite  faits  pendant  l'année  dârniàre  par  le 
a'  (îeoflh>jr,  inspeotenr  dea  cbemins  ».  La  somme  de 
4,642  liv.  «  qui  reste  de  -lIIi-  i!.^  12,000  liv.  que  l'ass<OT- 
blée  a  résolu  de  ne  pas  excéder  »,  sera  répartie  entre  les 
diocèses  de  la  sénéchaussée,  qui  l'emploieront  à  la  répa- 
rât irn  (lis  îf^uj^j  chemins  do  traverse  =  A  raison  «  de 
l'épui^ment  d'hommes  où  la  province  se  trouve  »,  on 
demandera  dans  le  cahlerdee  doléancss  <  laconflrroalioo 
du  privilège  du  droit  »t '.■m  bai  ne,  qui  a  ysié  reconnu  si 
nécessaire  dans  le  temps  présent  par  l'avis  de  M.  de  Bas- 

HaoH-Oaaomu.  —  fiinu  C.  —  T.  II. 
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ville  ;  et  II  doit  estn  rsprésenté  qn*alln  d^attlrer  laa 

fistr;itv:,'ers  à  venir  s'est.nlilir  il.in.s  la  ;iravin"p,  celté  (vcr- 
mission  ne  doit  estre  limitée  par  aucun  temps  et  qu'ils 
ne  di^vent  pas  entre  assajsttis  b  enraristrer  leurs  noms 
au  t'refTe  du  p'.us  prochain  juuf  roya'  ilr»  1,'iir  ilemeure  ». 

—  Les  députés  en  Cour  poursuivront  les  ordres  néces- 
saires pour  faire  vendre  les  Mens  des  ftiiritift  qni  sont 
t-n  ri'ai(\  |iiîur  ^vît<>r!iiri!*  nu  toniîienlen  non-valeur  par 
le  peu  rie  soin  qu'on  en  prend,  et  pour  que  les  deniers  en 
provenant  soient  employés  fc  dédommager  las  anciens 

rathoHquea  qui  ont  1p  pltis  souffert  ».  —  Les  État"!  «■  ont 
accordé  à  S.  M.  le  crédit  de  la  province  pour  l'emprunt 
âû  la  BcoHDe  de  2,000,000  de  livres  qui  doit  estre  bit 
dans  la  vills  Oi'nps  rm  r  nrtulaire  de  la  banque  Saint- 
George  •  .  La  délibération  rappelle  que  f«  même  emprunt 
qui  avait  été  «  proposé  en  ITOl,  ne  Ait  pas  exécuté  alors  ». 

—  n  sera  Impnsf*  191,611  liv.  pour  l'entretien  et  la  sub- 
sistance m  ITOr  dea  troupes  qui  sont  dans  la  province. 

—  Traité  fait  avec  les  Commissaires  du  Roi  au  sujet  des 
deux  millions  à  emprunter  à  Gént».  —  Gratifications 
d'usage.  —  Sur  l'avis  des  commissaires  des  manufac- 
tures que  «  la  pistolc  par  pièce  n'avoitesté  accor<lée  que 
dans  le  temps  où  la  fabrique  des  drap»  Ans  n'estolt  pat 
connue  dans  la  province,  mais  qoe  le  nombre  d'ouvriers 
qu'il  y  avoit  présentement  dans  la  province  et  particu- 
lièrement dans  les  villes  de  Carceesonne,  Lodéve  et 
Clennont,  qui  fabriquent  des  drapa  Ans  pour  le  Levant 
sans  aucune  gratification,  ne  lai^soit  pas  lieu  de  craindre 
que  ce  commerce  pût  tomber  »,  l'assemblée  délibère  qoe 
la  pistole  par  pièce  ne  sera  pas  accordée  aux  manuiho- 
lur«8  qui  ne  l'ont  pas  encore  eue  /  —  «  Il  n'y  a  pas  lieu 
quant  à  présent  de  renfermer  la  fabrique  des  drapa  fins 
ponr  le  Levant  aux  seules  manufactures  rojpales  et  prl- 
viîf'fc'i.'f's  »  —  Après  avoir  onlendu  It^iirs  comiiiissaires 
sur  >  un  mémoire  des  directeurs  de  l'hôpital  de  Toulouse, 
contenant  qu'ils  (bat  Aibriquer  une  grande  quantité  de 
draps  fins  pour  1«  Levant  dan.s  l/xl.  hospiliil.  i  i  in  il.s 
espèrent  d'y  establir  une  manufaolure  considérable  si  la 
province  vonloil  bien  leur  accorder  le  mesme  secours 
qu'il  1.1  m:imif;i'fur»^  i'.-  Riniix  •.  les  TÔlals,  «  voulant 
favoriser  l'estalilis^ement  de  nouvelles  manufactures. 
Comme  fis  Tont  toujours  fait  ■,  accordent  sous  certaines 
conilifinn'!,  <  aux  directeurs  de  l'hôpital  général  de  Tou- 
louse, la  somme  de  6,000  liv.  ctiaque  année  et  pour  sept 
années  ».  —  Les  députés  en  Cour  fbrant  les  instances 
néct'-i.siiirps-  p'inr  nhtt-'nir  nn  privilpp.-'  1p  ilonz»;  ans  flt  ht 
facullé  »  do  faire  entrtîr  100  quintaux  de  coton  par  tel 
port  qui  lui  conviendni  I»  mieux  >  en  faveur  du  s'  Lar- 
tigue,  «  qui  propose  d'establir  un<>  manufacture  fie  toiles 
de  mousseline  dans  la  diocèse  de  Sainl-l'apoul,  ce  pays- 

•4 


Digitized  by  Google 


«Sk  AKCHlVJiS  JJK  LA 

Ut  lui  ayant  paru  «xtrémcment  piMpiv,  h  eanso  de  la 
quantit<>  de  prairies  el  de  la  bonté  tles  e;iox  ».  —  Aiipro- 
bation  de  l'apurement  Ab$  comptes  d«  1060  à  1668  du 
*'  Lewc<| .  an«t«>n  trëaorier  de  la  Bonne  :  ■  les  héri> 
ti«i*s  duJ.  .*i(tur  seront  poiirMiivis  au  pavr'nit'iil  la 
aomme  «le  10,119  liv.  dont  it  èUtil  redevable  à  la  pro- 
▼inca  ■. — Poar  la  rapprenlon  de  l'anginantation  du  iiuart 
des  droits  d'octroi,  il  est  accordé  au  Roi  lOLOX)  liv. 
|»ajrables  en  deux  termes,     S.  M.  n'ajant  pua  trouvé 
«afflsanle  l'offi»  de  fiO,000  liv.,  et  voulant  liien  se  eon~ 
tenter  <)«  lai!.  sdidiui!  di-  100,0:X)  liv.  .-.  — Pouvoir  «'st 
donne  aux  sjrndics  généraux  de  traiter  avec  ceux  «jni 
ont  acquis  du  Roi  te  privilège  de  la  fonrnitore  de  la 
gl  .ce,  s-ir  le  pied  de  6  dt>riiprs  la  livre,  lorsqu'il  aura 
gelé,  et  du  double  dan»  le  cm  cuntraire.  —  <  Afin  que 
le«  Estais  puissent  connoistra  les  pragi^s  d«  Teslablisse- 
iiioiil  des  har.;.s  i;t  ce  qu'on  en  doit  espérer  »,  les  tnds 
inspecteurs,  MM.  de  La  Devèze,  de  La  Hoque-Croziltat 
at  de  Caudebrwttde  «  doivent  Ikire  des  villes  p^s 
quentesi,  voir  l»*s  pouhtin.<!.  dislinjjii<>r  cmux  i|iii  sont  nez 
de«  juiueutti  dts  la  province,  et  (aire  mention  dan»  leurs 
procàs-verkiux  de  cent  qui  sont  nés  les  années  préed- 
dentes  ».  —  Pour  fai^Iliier  le  r^-couvreniftit  d»j  la  cipita- 
tion,  il  «eru  uixurdé  4  dénierai  par  livre  au  lieu  de  2  aux 
coliectenrs,  qui  prâsenleinent  «  n'ont  que  16  sols  8  de- 
niers pojr  le  port  d'uno  somme  do  IfK)  livres,  même 
quand  ils  sont  éloignés  de  plus  d'une  juurné*?  du  bureau 
de  la  IUc<;tte>,  etcum:)ie  m  qu'il  y  a  de  plus  diriir  ile  est 
de  faire  payer  les  gentil.-'liomMieHMt  autres  gens  de  main- 
forle,  et  mui  le  moyen  de  les  y  contraindre  en  leur  en- 
voyant des  Kardus  du  gonveriieur  de  la  province  n'a  pas 
produit  (.Tund  eiTet,  parce  qm  !.t  plupart  des  collecteurs 
n'uzenl  pas  se  idaindri',  il  !<era  |i«mits  aux  diocèses  de 
filtre  un  r6le  séparé  de  la  capitation  des  ^■outilsbommes 
fet  d'accorder  ii^qu'à  un  soi  par  livre  de  la  receiite 
actuelle  h        qui  sera  cbarg^  d'en  ftitre  le  recouvre- 
ment >.  —  1.'^  [iré.iident  dit  que  M.  Cliamillart  lui  a 
mand  •  «  ({u'il  ne  peut  recevoir  des  billeU  de  monnaye, 
parce  qut>  S.  M.  veut  oster  du  commerce  cette  sorte  de 
billet  et  qn'elli!  souhaite  que  les  Eslats,  pour  assurer  le 
payement  de  la  capitation,  Tassent  emprunter  en  argent 
la  somme  de  800,000  liv.  >.  Sur  quoi  II  est  délibéré  que 
celte  somme  sera  eiiiprunléefi  Paris  au  denier  IC,  «  pour 
le  payement  de  partie  de  la  capitation  de  n07,  et  que  1 
ttdanlnioin^  rentière  somme  de  1,800.090  liv.  «era  tmpo'  | 
sée,  dont  un  millii>n  servira  .V  parf.sîr  -     |i  .\  . mnnt  de  la  j 
capitation  de  la  présente  année,  et  \oi  800,OCO  liv.  res-  | 
tant  seront  levées  et  demeumont  entre  les  mains  dn  | 
trésorier  de  la  liour-^  pour  servir  au  pavement  des  arré-  I 
rages  de  la  capitation  des  années  1702, 17(U),  liai,  1705  | 


HAUTK-GARONNE. 
et  parlirt  du  1706  «.  —  Les  d^pot^s  en  Cour  remercie- 
ront de  la  part  des  Ktals  M.  I.h  Pelletier- Desftlrts, qui 
leur  a  lait  savoir  «  que  le  l^gnedoc  ne  doit  pas  sa  raet- 
tro  en  peine  de  ta  déclaration  du  Sol  du  mois  d'octobre 
1704  qui  ordonne  que  les  rentes  constituées  h  prfT  d'«r« 
gent  seront  sujettes  au  droit  d'amortbuement,  parce  que 
la  déclaration  de  H.  M.  n'a  esté  rendue  que  poar  les 
prr'.  F'  (S  où  les  rentes  sont  réputé«.s  Immeubles».— 
1,000  Uv.  sont  accordées,  sur  la  proposition  de  l'évéque 
d«  Montpellier,  b  l'Acadénle  royale  des  sciences,  éri|i^ 
[Ml-  t.'lir'es  ;i  ',r.'nt,.s  ,tu  iia  février  1706  dans  la  ville 
de  Montpellier,  «  pour  ne  faire  qu'un  seul  cor|is  avec 
ealle  de  Paris  »,  afin  de  payer  partie  «  des  irrandes  dé- 
penses que  les  académiciens  ont  e>l''  /  il-  îAr«> 
pour  leur  établissement  ».  —  Gralitication  de  300  liv.  au 
tf  Claplen,  de  lad.  Académie,  «  pour  l'impression  d'un 
livre  d'éphéniéridtja  qu'il  n  fait  ji  ir  Dij^part  au  méridien 
de  Montpellier...,  t|ui  servira  à  tous  les  livres  d'^tstrono- 
mle  qu'il  fbra  Imprimer  dans  la  suite  >.    R6le  de*  eom- 

mis'<n!re'<  principaux  <ifls  As.siettes  nommés  par  le  'I'i<î 
d«  UiKiuelaure.  —  Octroi.  —  Tê  Deum.  —  Béné<licllon. 

—  Députés  prteoBtfl. 

C.  S.T'it.  iRrgitire.i  —  In-faliv,  tits  r«uill*U,  papiw. 

Novembre  170Î  —  Janvier  —  Procès-verb.il 

des  sëarices  et  délibérations  ries  Ktals  de  Languedoc,  as- 
semblés, parmandLniéMtdu  roi  Louis  XIV, à  Montpellier, 
dans  la  grande  salle  de  i'ilolel  de  ville,  du  24  novembre 
1707  au  21  janvier  1708.  —  Président  :  l'archevêque  de 
NarbonnM;  rôtnmissalre.^  'lu  Hoi  :  le  duc  de  Kuquelavre, 
commandant  en  chef  en  Languedoc;  le  comte  de  Perre, 
lieutenant  ;?énéral ;  Lamoife'non  de  Basvllle,  intendant; 
de  Rouch  ot  de  Calvel,  trésoriers  de  France  és  fjéné- 
ralilés  de  Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Discours  de 
MM.  de  li  >que1anre  et  Basville;  réponse  du  Président  (ne 
sjnt  pa.H  rapportés).  —  L'archevêque  d'Albl  remercie  le 
président  <  de  ce  qu'il  a  sy  bien  fait  connoistra  la  sèle 
dont  tons  ceux  qui  composent  l'assemblée  sont  animez 
pour  le  service  du  Fxoy,  et  en  mesme  temps  il  luy  a  les- 
nioigné  la  jo;e  qu'on  a  re«senty  dans  tonte  la  province 
de  la  l^rAce  que  le  Roy  vient  de  luy  Iblre  en  luy  donnant 
l'abbave  de  Saint-Gilles.  .M  .],■■<  expression»  honorables 
dont  3.  M.  a  accompagné,  eu  présence  de  sa  Cou)',  cette 
nouvelle  marque  de  son  eaiime  et  de  sa  considération  ». 

—  .Sur  les  cfiîpsl.it;  ms  j'irvenuos  pour  l'entrée  aux 
États  entre  les  maires  anciens  de  plusieurs  villes  el  les 
maires  et  iieulenanls  de  maires  aUernalifoetnil-trien- 

naux  créés  pir  .Mit  ihi  inr:"  r|.'r.\-;lire  ITîl*'-,  il  r%i  ^ 
délibéré  que  «  pour  obéir  aus  ordres  d  □  Roy,  les  dernier»  I 
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seront  n^m,  «t  qjM  nétntmoiog,  comma  ce  qui  ùmû»  le 
droit  d'eatror  anx  Bktst»  Mt  la  proetnratlon  dM  villw  et 

lieux  qui  uni  droit  d'y  envoyer  leur»  (lépulez,  ils  seront 
tmus  da  rapporter  dao«  un  moi*  de»  procuration»  d«s 
eommmanlME  qal  las  noramant  poar  entrar  anx  Ektats, 

ou  un  acte  de  refus  qui  paisse  leur  tenir  lieu  ite  |>nK  ura-  ■ 
tion  *.  —  Entrée  des  Coffluiimaires  du  H«*i  :  ils  deman-  i 
dant  un  don  gratvU  de  9,000.000  d«  Mr.  et  9,000,000  de  I 
liv.  pour  la  capitation  de  1708.  —  Sera  r  aux  Kt.ils. 
nonoUstanl  l'opposition  de  MM.  d'Aujargues,  le  s'  de 
RossI,  etivoyé  de  la  comtesse  de  Gatvleson,  «  laquelle  luy 
a  fiiil  sa  procuration  en  qualité  lî'a.îriiini-tr.itri  i»  ■!(  s 
biens  des  deiitoi««U«e  de  Calvlsson,  shs  itilos  ».  Les  oppo- 
sants prdIandaSant  que  «  la  karonnie  de  Galvisson ,  qnl 
f.-iit  partie  des  h'wm  donnez  en  assise  par  le  roy  Philippe 
1«  Bel  à  Uuillaume  de  Nugarel,  en  l'année  1302,  leur 
appartanoK  an  variQ  da  1etti«s  palentas  d«  Charles  vn 
du  2S  janvier  1448  et  d'arrests  du  Par'cmc-nî  <if  Paris 
rendus  en  conséquence,  par  lesquels  Louis  île  Louet  est 
cou  Armé  «n  la  possession  de  la  terre  da  Calvisson ,  pour 
Iny  et  ses  descendant  masles,  h  l't«xcln<iii)n  des  fllles  ». 
—  Le  président  dit  :  <  que  ohacun  connoit  r««tat  présent 
des  tffitires  de  8.  M.,  qu'il  est  indispensable  de  lUre  de 
nouveaux  efforfs  pnur  s'opposer  anx  desseins  des  enne- 
mis et  que  c'est  l'uitiiiue  moyen  d'avancer  1:»  jialx  ».  Sur 
cette  exhortation,  l  assetnbl»^  na  orde  !«<  don  praluit  et 
la  capitation  demandés.  —  Moitioire  au  Roi  oii  il  est 
repréisenti^  :  que  les  arrérages  de  la  taille  montent  h 
1.61&,o00  liv.,  ceux  de  la  captlatlon  h  2,114,03)  liv.; 
que  la  dépense  de  l'étape  sera  de  I,SOO,0)0  liv.,  et 
celle  des  fourrages  de  500,000  liv.;  •  que  la  province  n*a 
eu  cette  année  qu'une  très  mauvaltie  r<'colle,  et  cepen- 
dant quoyqii^  Il  !«enience  n'ayt  pas  doublé,  les  grains  ne 
99  vendent  '  ;  que  •  les  mannfaetores  dlmlnomt  tons 
les  Jours  et  que  le  coinmeiv.'e  du  Levant  a  cesst^  entière- 
ment depuis  Six  mois  que  le  port  de  Marseille  est  fermé  ». 
Les  États  supplient  te  Roi  «  ou  de  diminuer  les  charges 
de  la  province  ou  de  luy  procurer  le  d^lit  (ie  srjs  denrées 
et  une  aogwenlation  de  conmerce  qui  luy  donnent  moyen 
de  payer  les  impoeitlona  ».  —  Las  États  assisteront  au 
Te  Deum  qui  sera  chaiit'  f»n  action  de  k'ràres  de  l.i  p.-  isi! 
da  Lérida  par  le  duc  d'Orléans.  —  Le  trésorier  de  la 
Bourse  avaneera  les  3S,000  liv.  demsndées  pour  mettre 

«•n  /:lat  de  défense  ta  it.idcllr  du  rr.nt-S'ainI  F.>ii!  il , 
■nais  on  représentera  au  Hoi  qu'il  a  supporté  Jusqu'^ 
présent  tout»  la  dfpense  de  1»  constrnetion  des  plaoss, 
•  que  les  impositions  sont  >i  ;.-f.iti  Ifs  qu'«llas  ne  peuvent 
pas  estre  augmentées  <,  et  on  •>  supiWiera  S.  M.  de  rem- 
lioorMr  lad,  somme  on  «nr  le  fonds  de  12,000  llv.  auquel 
la  provinw  est  depuis  longtemps  abonnée  pour  la  répn- 
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ration  des  places  fortes ,  ou  sur  ceiuy  de  193,182  liv. 
qu'elle  accorde  annneltement  pour  le  payement  des  gtr- 

iiisoiis  lies.),  phtrcs  et  (|ni  iloime  souvent  à  S.  M.  un  re- 
venant ban  de  plus  de  Qù,QQO  liv.  i>.  —  A  l'avenir ,  pour 
prévenir  c  ce  qnl  est  arrivé  à  ce  dernier  Te  Dwttm,  tes 
Estats  ii<!  so  tnettront  en  niarrlit»  pour  nller  ;i  l'église 
qu'après  que  les  syndics  généraux  les  auront  informés 
qne  Messieurs  de  la  Cour  in  Aydss  sont  arrivés  et  pla- 
l'i's  «.  —  r.f  r.;iitiri;aniî.'uit  l'ti  chi^f  t'im  ;iri«  <  d'envoyer 
des  troupes  dans  les  diocèses  qui  doivent  les  plos  grands 
restes  de  la  capllatton  pour  conafraindr»  les  partieullert 
rml  naliles  «u  payement  de  leurs  arréraiares  ».  —  Oui  la 
plainte  des  députés  du  diocèse  de  Niam  que  «  feu  M.  le 
comte  de  Oalvisson,  lorsqu'il  «et  décédé,  devolt  and.  dio- 
cèse sa  taxe  iN»  ta  rapitatioii  ilcpuis  )irès    "  six  ainh'*'.s. 
OU  agira  auprès  de  M.  de  Basville  pour  obtenir  que 
lad.  taxe  soit  payée  parles  séquestres  de  U  snocasdon 
dud.  comte  ».  —  Le  «'d(>.?oubert,  syndic  généra!,  inf.inne 
l'assemblée  que  pour  l'emprunt  à  faire  à  Gènes,  le  Roi  a 
aneapté  le  crédit  da  la  province  pour  la  somme  d'nn  tnil- 
llon  ilpîlvrf^  ssntr>rTient.  que  le  remboursement  de  lad. 
.somiuij  Aù  furu  en  quatre  années  et  quatre  payements 
ég^ux  avec  les  intéràia  à  raison  de  7  1/2  ponr  cent  :  et 
«  qn'afln  qu'il  n'en  coûte  rit?n  à  la  province,  S.  M.  a 
ordonn<^  que  les  4ôO,40(i  liv.  11  sols  ■i  <lim.  de  la  taille  et 
du  taillon  seront  iriipost>z  à  l'avenir  an  pnXtt  da  la  pro- 
vince et  compris  dans  le  di^parleiiienl  de  ^ns-  ilnttps-  et 
affaires ,  jusqu'.'i  ce  qu'elle  ait  e.sié  reuik-ursi'o  tant 
du  capital  d'un  million  de  livres  que  <les  inléraaU  ». 
—  Remise  an  collège  Saint>-Martial  de  i  tmlouso  de  la 
moitié  de  la  taxe  quil  avait  payée  en  1090  pour  !>on 
moulin  de  Fenouiliet.  —  Las  députés  en  Cour  conti- 
nueront leurs  ponnuites  pour  oMenir  l'interdiction  de 
l'entrée  dlins  le  royaume  de*  blés  âuiUi<  Nécre  et  autres 
étrangers.  «  qui  est  lit  plus  (fraiid  oiislacle  au  débit 
des  blés  île  la  province  ■.  —  {..ecture  d*nn  arrêt  qui 
réduit  de  10  flranes  à  t  5  sole  par  livre  pesant  le  droit 
il'entré*  dans  T.  ;,tt»iii1ue  d*'s  cinq  grossi'^  fermes  <lf>s  den- 
telles qui  se  fabriquent  dans  le  diocèse  du  Vay  et  pays  de 
Vetay  ».  —  On  oin-lra  au  Rot  pour  la  «oppression  des 
ofrices  de  contrôleurs  de»  octroi»  créés  par  édil  da  jan- 
vier 1707.  (X1,0U0  liv.  ;  pour  la  suppression  des  ofllces 
d'inspecteurs  dss  bdtimanu ,  25,000  liv.  ;  pour  l'extine- 
îinn  d  !  ilntit  âo  i  Innifi-^  par  livre  sur  tous  l(^s  rev. nus 
des  communautés  qui  ne  sont  pa.s  portés  aux  receveurs 
des  taillas  (lequel  droit  a  été  adjugé  par  arrêt  du  Conseil 
h  un  limitant,  avec  attrihntir  ti  tî   12,0»)0  liv  de  (.'âges, 
pour  265,000  llv.},  la  somme  de  16%C)0U  liv.,  eu  égard 
•  aux  ISfOOO  liv.  de  gtfsa  qui  tiennent  lien  aud.  tral« 
tant  d'une  somme  de  1SO,000  Hv.  sur  le  pied  dn  da» 
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nier  10  *.  —  Lecture  :  d'une  déclaration  du  Roi,  du 
SO  août  1707,  qui  fiermet  «nx  ootniiraiM«Us  de  Langn»- 

doc  1  qui  nui  ijiit  !•{■.'  luvri*!  lips  pi'n'HS  'uslirlcutivrv  de  la 
roture  de  biens  déclarée  nobles  par  Joa  arresla  conlra' 
dieMPM*  d«  s»  poumir  par  forme  dé  requête  dvito 
cnntrp  t*S'l  arrosS-,  nmoh^tant  tout  L-ips  tlp  tortifs  •  ;  — 
d'un  arrêt  du  Conseil,  du  10  septoinbro  1707,  qui  ordonne 
(M  Im  haUtants  foniiiw  des  ooininiinaiitfa  aaront  tenni 
de  ct)nlrJbuer  aux  dt^i^n;!*»  itcsd.  c-immunatit!'<i  «qui 
regardent  la  ttnée  lios  .-tlJabi  dtt  recrue,  l'aruioiuer.t  des 
milices,  la  réparation  det  portes  et  muraille»  >.  —  On 
fera  toutes  puursuilKi  contre  le  fermier  du  Domaine  qui 
prétend  exiger  les  droits  de  quint  et  reqiiint,  et  de  relief 
nrUtines  •  terres  de  l'ancienne  sénesobaussée  de  Car- 
eanoiinequi  furent  inféodées  par  Simon  de  Montfort, 
environ  l'année  1212,  &  condition  d'eatre  tenaee  aux  as 
et  coutumes  lie  Paris  ».  La  délibération  afflrroe  que 
nonobstant  cetto  claoaa,  «  lead.  larrai  ont  esté  goaver» 
nées  Jusqu'à  présent  comme  toutes  les  aolres  terres  de 
la  province,  suivant  la  disposition  du  droit  escrit,  pour 
la  manière  d'y  succéder,  etc.,  et  qu'à  l'égard  des  droits 
seigneuriaax,  elles  n'ont  esté  dtsiingdées  des  autres 
terres  de  la  province  qui  sont  sujettes  au  droit  de  loils, 
aux  niulalioiu ,  qu'en  ce  qu'elles  le  pa/ent  k  raison  d'un 
cinqaléme  dn  prix  de  l'ncqnWtioQ  •,  an  lien  qne  celles- 
là  n'en  pajeii:  ijiic  li-  sixième.  —  Les  Élats  assistent  au 
service  funèbre  •  qu'ils  ont  fiiit  faire  dans  l'église  Nolre- 
Dames-d^s-TaUes  »  peur  le  repos  de  l'Ame  du  eomte  de 
Calvisson,  lieutenant  général  pour  le  Ri  i  m  t  nnguedoc, 
décédé  l'année  précédente.  —  Lettre  de  Chaniillart  an» 
nonçant  qne  le  Roi  remet  à.la  proTinee  200,000  llv.  sur 
la  capilalion.  —  L*ts  Jésuites  de  Montpellier  ajant  de- 
mandé un  secours  •  pour  bastir  une  autre  église,  parce 
que  depuis  longtemps  l'ancienne  menaeomine'et  n'est 
pas  inesnie  atise/.  grande  pour  contenir  le  nombre  di>s 
écoliers  qui  font  leurs  estudas  dans  leur  collège  > ,  les 
âlais,  *  eonaidéraat  les  aarvlMa  qa»  iea  PP.  Manltes 
rendent  h  TK-îi  ^f»  H  combien  le  public  leur  est  redevable 
du  soin  qu'ils  prennent  à  l'éducation  des  enfans  »  ,  leur 
•eeordenl  0,000  liv.  —  On  fera  toutes  Instances  an  Gonssll 
ilii  Rni  pour  obtenir    que  le  décret  de  la  terre  et  sei- 
gnourie  île  Rieux  eti  Minervols  soit  poursuivy  d'autorité 
de  la  Oonr  des  Aydos  de  Montpellier  pour  le  pajement 
de  la  somme  de  21,082  liv  ,  k  laquelle  ont  esté  liquidez  les 
arrérages  des  latlles  dus  par  le  sieur  de  VArinTille  à  la 
communauté  de  Rieux  ».  —  Le  sieur  do  Pennantier,  tré- 
sorier de  la  Uourse,  rapporte  à  l'Assemblée,  *  pour  estre 
barrée  comme  inutile  > ,  la  délibération  qui  IVit  prise  ic 
a?  janvier  170^7  pour  emprunter  à  Paris  800,000  liv,  au 
deoier  IS,  «  attendu  qu'il  n'a  pu  estre  lait  aucun  emprunt 
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k  cause  de  la  rareté  de  l'argent  ».  L'assemblée  déli- 
tère  que  l'emprunt  aéra  flilt  an  denter  19,  et  que  c  pour 

le  fartltt.ir,  on  :irc  irtUrn  aux  notaires  qui  passeront  les 
contrats  une  gratification  jusques  à  un  pour  cent  des 
atimmes  qnlls  ftrimt  praater  ».  —  Le  trfaoriar  de  la 
Bourse  informe  l'Assemblée  que  l«s  arrérages  des  tifltes 
qui  lui  sont  dus  par  les  diocèses  de  la  province  montent 
à  près  d«  1^,000  liv.,  •  s«  quil  s'est  tu  contraint  d» 
poursuivre  en  la  COur  d«i  Ayrîes  rî»  Monlpfl'Hier  le  décret 
sur  les  offices  des  receveurs  <lâ  quatre  diocèses  >.  —  «On 
sa  poorroira  au  Conseil  pour  demander  que,  conformé» 
ment  aux  règlerocn<$  des  Estat.<,  le  comte  do  Mérinvilli» 
soit  maintenu  pendant  dix  ans  dans  le  droit  où  il  est 
xl'enlrer  aux  Estais  en  qualité  de  baron  doRiOttX,etquo 
pendant  lad.  temps  il  soit  reçu  à  rentrer  en  poss^.iiiian 
de  lad.  terre,  en  remboursant  suivant  l'usage  qui  s'ob- 
serve en  Lfinijuedoc,  au  sieur  Samuel  R»rn;ird,  adjudica- 
taire, la  somme  de  181,000  Iït.  pour  laquelle  elle  a  esté 
décrétée  ».  —  On  priera  le  Roi  d'ordonner  que  moyen* 
nant  la  somme  de  21,500  liv.  que  r.\sseniblée  accorde  a 
U.  Uayard  pour  son  cbàtean.de  F'erriéres  lés-Castres, 
dont  S.  M.  adésiré  qne  la  provioeoftt  l'acquisition,  •  lad. 
province  ne  sera  tenue  île  f  mrnir  à  aucun*?  nouvelle  dé- 
pense, soit  pour  réparations  ou  fortifications,  et  qu'au 
cas  que  8.  II.  Joge  fc  propos  de  retirer  les  troupes  qui  y 
sont  en  garnison,  led.  cli.'ih-uu  ajnsartiendr.i  à  ki  pro- 
vince, comme  en  ayant  pa^é  le  prix  ».  —  Le  président 
dit  quo.  par  édit  de  novembre  1707,  le  Roi  a  créé  de» 
(  Il  iri,'!'^  de  contrôleurs  des  tailles  anriens,  aPernatif^  .  î 
triennaux,  dans  cbacune  des  villes  et  communautés  du 
Languedoc ,  avee  attribution  de  8  deniers  pour  livre 
sur  toutes  les  impositions  desd.  villes ,  h  l'exception  de 
la  capitation,  et  qu'il  lient  «  de  M.  Ctiamillart,  à  qui 
il  reprjsantoit  oomUen  cet  édIt  aerolt onéreox ,  qm  tout 
ce  quo  le  Roy  pouvoit  faire  pour  le  soulagHm^'nt  la 
province,  vu  l'offre  qui  luy  avoit  esté  faite  deSOO.OIX)  liv. 
pour  lesd.  ebavyes,  esloil  de  lea  Ivy  donner  pour 
600,00'J  liv.  ».       rommiv^-.v.rpi  "ont  nommH  pour  exa- 
miner celle  atfaire.  —  Sui  leur  avis,  on  oilrira  au  Roi 
000,000  liv.,  <  payables  aux  termes  qni  seront  rfglex 
par  s.  .\1.  pour  l'acquisition  desd.  offices  ».  —  Rapport 
sur  les  buraâ  :  «      .six  c«iit  trente  deux  jurnent-t  qui 
furent  montées  en  1704).  il  est  né  trois  cent  cinqoauta- 
huit  poulains  >;  «  il  y  a  en  tout  dans  la  province  trente 
étalons,  dont  trois  sont  ii  réformer;  ainsi  il  en  reslo 
vingt-sept  en  estât  de  servir  la  monte  prwbalne  ». —  Ins- 
Iruciions  données  par  les  Étals  aux  inspecteurs  de* 
haras  :  <  ils  maraueront  séparément  dans  leurs  procès* 
varbaiix  le  nombre  des  poulains qn*ila  trouveront  pro- 
pras  pour  les  olflciers  des  tronpss,  on  pour  U»  remonte* 
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de  C8T«l«ri«,  »u  ponr  1«  tirage  ».  ~  Suivant  la  délibé- 
ration de  ranné«  1693  qui  ordonne  •  que  les  terrfn  excé- 
dant les  six  toises  du  franc-bord  da  euxl  royal  seront 
Tcndu<>s  an  profit  de  la  province  pooToir  est  donné 
au  syndic  générai  d'adjuger  au  tleurBayerd,  habitant 
de  Toulouse,  dernier  surilisant,  un  lopin  de  terre  d'un 
quart  d'arpent,  situé  dan*  legardiage  de  Toulouse,  au 
eapitonlat  de  Saint-Sernin.  —  n  est  accordé  sans  consé- 
quenre  au  s' fie  Cl;i|itiv.  5!Sf)  Irv.,  pour  le  rembourser  de 
l'Impression  <  da  livre  d'éphétnéddes qu'il  a  calculé  pour 
l'année  1708  par  rapport  an  méridien  de  Montpellier, 
et  300  liv,  jioiir  nn  tiim  >iL'na,L:e  ilo  rc-<tini.H  .Ifs  K'-rats  ». 
—  «  Vu  le  grand  nombre  de  manufactures  rojrales  et  de 
Atbriqoans  parllcnllers  qui  travaillent  avec  sarcen  les 
draps  l'ropres  h.  ■•'slre  débitez  dans  In  I.cvat:!  <  t  autres 
puys  estrangers,  on  représentera  à  S.  M.  de  quelle 
importane»  Il  est  d'espariemer  h  la  province  la  dépense 
d'une  pisipîf'  p^r  pi,'-i'.>  >  —  On  ilemandera  que  •  le  pro- 
jet de  règlement  qui  a  e^ilé  envoyé  par  M.  Cbaniillart  à 
M.  de  Btsfille  an  sqjet  de  ta  ftd>riqne  des  draps  pour  le 
Levnnt  »,  nnH  atitori?i>'  par  arrêt  du  Conî^fit  cimmo 
*  remédiant  à  tous  lt>s  abus  qui  s'estoient  «lissez  dans  les 
manvfhetaras  ».  =  AaseroUie  des  trois  Élala  de  la  séné- 

chaussf^e  rie  Cnrmssonne  sous  la  présidpnri-»  tin  rrir<«he- 
•véqne  de  Narbonne.  _  Il  sera  imposé  1,200  liv.  pour 
réparer  la  cbanssée  oonatrall«  M-detm»  du  bois  de  la 
province,  près  de  Montagnac,  pour  contenir  la  rivière 
de  l'Hérault  dans  son  ancien  lit.  —  A<i.s«nibiée  des  trois 
Ëlats  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  présidence 
de  l'archevêque  d'Albi.  —  Bail  pour  trois  ans.  à  rnison 
de  4,016  liv.  par  an,  de  l'entretien  du  pavé  du  ^rand 
chemin  de  la  pooto  daas  tonte  l'étendue  de  la  séné- 
ehanssée,  à  chitrfopottr  Pentrepreneur  de  refaire  &  neuf 
9.000 cinnes  carrées  de  pavé  aux  endroits  qui  lui  seront 
marqués  par  rinsparteur.  —  Rail  des  en^ravements 
dud.  grand  ohemin  an  prix  rie  Z1S  liv.  par  an  •  à  raleon 
de  18  deniers  la  canne  lonaue,  qui  comprend  tonte  la  lar- 
^.•eiirdu  chemin  ».  —  l.flOOlIv.  seront  employées  «à  faire 
rentrer  dans  leur  canal  naturel  les  eaux  de  la  Garonne, 
qui  ont  pris  leur  pente  vers  le  Iknbourg  de  GSières  et 
subiiiorRf'  l«'s  terres  qui  faisnic-nt  la  séparation  de  la 
ville  et  de  la  rivière,  ce  qui  pourroit  achever  de  ruiner 
tout  le  territoire  et  a  causé  nn  très  prand  dommage  aux 
hahltans,  d'autant  que  K-  ron)m«'rce  à<-s  diiH-«'>ses  voisins 
se  fait  principalement  k  Cazères  ».  —  On  fera  imprimer 
ol  afBelier  dans  tons  les  Ileaz  d'étape  nn  Jugement, 
widii  par  M  île  na-vitlo  av.  c  le  Présidial  de  Montpellier, 
par  lequel  le  grefQer  et  les  consuls  d'une  communauté 
du  Bme-LÉBCnedoc,  coopables  de  tarivarsBOaM  en  m> 
tièi«  d'étapes,  soot  «mdftm&jt  :  In  premiar  «  à  «il>" 
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pendu  en  effleie  »,  les  autres,  au  liannissement  pDur 
cinq  et  trois  ans,  etc.,  «  et  déetaréa  indignes  de  posséder 
h  l'avenir  aucunes  charges  publiques  >.  —  La  commu- 
nauté de  Oignae  ayant  payé  en  dlx-neuf  ans  dO,000  liv. 
de  délies  •  an  moyen  de  la  sobvention  de  3  deniers  sur 
chaque  livre  de  viande  de  boucherie  •  que  le  Roi  lui 
avait  permis  d'établir  en  1088,  •  do  oonseotement  des  Es- 
tât» »,  demande  à  poursuivre  le  renonveltement  de  cette 
permission  pour  huit  ans,  afin  d'acquitter    1,000  liv. 
de  nou  vi  lies  dettes.  L'Assemblée  y  consent.  —  On  offrira 
au  Roi,  pour  ta  snppression  des  offices  de  oonlrdleors 
di-s  ilenif'r?  frpciroi  cl  fie  siibven'ion,  la  môme  sotiime 
qu'un  traitant  vient  de  lui  offrir  :  120,000  Uv.  et  les  g  sohi 
pour  livre,  •  de  laquelle  somme  il  sera  Adt  nn  départss- 
mcnt  sur  1rs  ville»  et  lieux  de  la  province  qui  ont  des 
octroys  et  subventions,  à  proportion  du  revenu  desd. 
droits  ».  ^  Los  syndics  généraax  •  procéderont  'au  pivs 
tôt  k  l'extinction  ilea  censives  des  lorre"?  Drrupi'es  par 
le  canal  royal,  appartenant  tant  aux  seigneurs  laïques 
qu'an eocW^slIqaes  eteommunautés  séculières  et  régn- 
lii'irps  ».  —  Ponr  la  suppression  lîes  inspecteurs  d<«s  Mli- 
ments,  on  offrira  33,û00Uv.,au  lieu  des25,000  «  que  S.  M. 
n'a  pas  acceptées  »,  parée  que  les  droits  attribués  bossoffl- 
ces  sont  si  ronsidémbles  ■  qu'il  y  auroit  tmp  d'inronvé- 
niens  à  le»  laisser  exiger  ».  —  Gratifications  U'usaue.  — 
n  est  rapporté  qns  le  Roi  n'a  pas  accepté  les  loo.ooo  liv. 
que  l'assemblée  lui  ofY)*ait  pour  le  rachat  des  offices  de 
trésoriers  des  deniers  d'octroi  et  biens  patrimoniaux  des 
communautés;  que  S.  M.  a  depuis  vendit  b  un  traitant  les 
taxations  attribuées  h  ces  offices  moyennant  285,000  liv. 
et  les  2  sois  pour  livre;  que  le  traitant,  avec  qui  l'on  a 
conféré  \f»  -i  derait  pour  ^20,000  liv.,  mais  que  jusqu'à 
ce  que  la  province  fût  en  état  de  les  lu)  racheter,  il 
demandnit  qu'elle  lui  en  donnét  par  Ibrms  d'abonnement 
20,000  liv.  chaque  année.  Les  États  acceptent  ces  condi- 
tionii,  ayant  considéré  que  la  perception  desd.  taxation* 
anrait  produit  par  an  30,000  liv.,  «  que  l'argent  est  si 
rare  qu'on  ne  trouve  pas  à  emprunter.     q\iç  l*»»  impo- 
sitions sont  si  fortes  qu'elles  ne  peuvent  estre  augmen* 
tées  ».  —  N'ayant  pas  trouvé  b  empronler  les  600,000  11 v. 
qu'ils  avaient  offertes  au  Roi  pour  obtenir  la  suppression 
des  ofQces  de  cunlrôleure  des  tailles,  les  États  acceptent 
l'offre  qui  leur  est  fbite  de  eello  sonraw  par  le  s' Saba- 
tifr,    pLiyablu  en  Sfttre"  lU'  rhange  au  procimin  paye- 
ment des  RoU,  à  L^on,  et  moyennant  ce,  consentant 
b  ulléner  b  (bentlé  de  rachat  perpéinsi  and.  Sabalisr 
2  deniers  |  pour  livre  d<?  tout*''»  les  impositians  qui  sont 
faites  sur  le  gtoéral  de  la  province  ».  Dans  l'exposé  des 
moUb  ds  cette  délibératioo  il  ssl  dit  :  «  qno  svr  l«  pi«d 
desinpositionsde  Pannée  dernière*  cbaqns  denier  ravisa- 
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<)roit  à  29,864  liv.,  et  les  2  deniers  ^  à  70,377  liv.,  t  e 
qui  seroft  encore  inoin*  onéreux  à  la  provinoftqoo  r«s- 

tablissement  des  conlroleurs  îles  taille'-  ;iiim|ii.'1s  S.' M. 
avoit  allribaé  8  deniers  pour  iiv.  de  toutes  les  imposi- 
tlotts  ï.  ~-  On  enregistrera  ès  registres  des  États  le» 
provisions  <le  lieutennnl  K'^néral  pour  le  Roi  en  Laniiue- 
doc  accordées  au  marquiii  d'Alègre.  —  L'évèque  de  Cas- 
ires  revendiqne  pour  «m  AvècM  la  plus  grande  partie  de 
l;i  seiRncurio  de  Ferrières  tli>nt  le  chàle;iu  a  éln  r^r.em- 
iu«nt  acquis  par  la  province.  Le  syodic  général  Joubert 
•  se  réserva  «es  exceptions     Aols  de  leurs  dires  hsi 
<k>ntw  il  l'un  et  h  l'aulre.  —  Coinmissaire»  nonnni^s  pour 
faire  l'enquête  des  preuves  de  nubte«âe  du  cuinto  du 
Bourg,  devenu  possesseur  de  la.  Inronnle  d'Arquée  par 
S' 'Il  mariage  avec  M"»  do  Rebi*.  —  Ju;{emenb  des  Élals 
sur  les  impositions  laites  en  1707  diin."  les  Assielles  des 
diocèses.  -  -  L'archevë<]«e  de  NarUoniu-  (Le(;oux  do  la 
Beivhère)  dit  '  (|u'il  serr>ît  h  désirer  que  les  ICsIats  vou- 
lussent procurer  au  public  un  ouvrage  aussy  curieux  et 
aussy  utile  que  le  seroit  1  hUtoire  de  Langueiloc  que 
\' Histoire  de  DreloffM,  qui  n«  panoit  que  depuis  pan  de 
mois  et  qu'il  a  lue  dans  rintenlion  de  proposer  aux 
ICatals  un  semblable  dessoin,  a  esté  favorablement  rerue 
du  pub!  ic  ; ...  que  l'on  peut  juger  par  ies  morceaux  d'bis- 
loire,  imparfaits  mai*  eurievK  que  nous  tenons  d'un 
petit  nombre  d'auleiirs,  roniliien  seroit  estimable  une 
histoire  compièle  où,  en  détaillant  tous  les  fails»  on 
n'oubtieroit  rien  de  ce  qui  concerne  les  nxnurs,  les  cou- 
tume!) et  le  trouvernertiont  politique  de  eaux  qui  nous 
ont  précédé  »...  Im  État»  prient  l'arcbevéque  •  ds pren- 
dre la  soin  d'un  si  grand  ouTrage  et  de  fatre  le  choix 
des  iiersoniie.s  qui  y  seront  empl  >yé<!.s,  et  délibèrent  que 
les  syndics  généraux  écriront  de  leur  part,  chacun  ilans 
son  dAparlement,  pour  exhorter  les  dgHses,  commu- 
nautez  séculières  et  réguliéri        particulints  -l'  r.n.v> 
faire  perquisition  des  anciens  titres  et  d(Kumun.s  qui 
peuvent  fbarnir  quelque  connalseance  de  l'histoire  de  la 
province,  seniblableinent,  des  inscriptions,  mêdaîllw, 
tombeaux,  statues  el  éditices  publics,  dont  iU  «eronl 
pries  d'enroyer  h  Monseigneur  t'Arehev4que,  prfaideni, 
Iks  copies  et  les  dn-ssins  >.  —  Rôles  des  commis.<aires 
prinui(»aux  des  Assioltos.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  — 
Bénédielkm.  —  Députés  présents. 

N(ivfnd)re  I7UM— Février,t908.  -  l'rocés- verbal  des 
séanci's  et  délibiTulions  des  Élals  de  Langucfloc,  assem- 
biés,  par  mandement  du  roi  Louis  XIY.  h  .Mont|iollier , 
dans  la  grande  salle  de  l'Hùlel  de  ville .  du  22  novembre 


1708  au  5  février  1703.  —  Président;  larcbevèqoe  de 
Narbonne.  Gommlssatres  du  Roi  :  le  due  de  Roquelaura, 

cnramandant  on  ch'  f:  1p  marquis  de  Lafare,  lieijt.nriat 
de  Roi;  Lamoignon  de  Banville,  intendant;  d'Aumelas  et 
de  Salies,  trésorier»  de  France  è«  généralités  de  Toulouse 
ft  de  Miinlpel'i.1".  —  Discours  du  comiitanilant  en  chef, 
de  l'intendant.  Réponse  du  président  (nu  aont  pas  rap- 
porté.s),  —  Apnée  un  rapport  xor  l'ancionnelé  de  sa  no- 
bles>.e,  Kléonor  r>umaine ,  rriar.^uiî  du  Bourc.  est  re<;u 
aux  ÊlaU  en  qualité  de  baron  «l'Arques.  —  Entrée  des 
ComiBisealrw  du  Roi  ;  fia  demaiidenl  an  don  gratuit  d« 
3,000,001)  do  liv  ,  rt  ?  O0>,t:00  de  liv,  pour  la  capitalion 
<le  1700.  Ces  deux  sommes  sout  accordées  aux  coixiitions 
ordinaires.  —  Mémoire  au  Roi  :  •  Il  est  dû  des  termea 
eschus  do  la  taille  et  de  l.i  capilation  d*>         ft  rîi?  rui- 
nées précédentes  4,002,078  liv.  ;  les  impositiuiis  de  la 
province  excérlent  donc  de  celle  somme co  que  tes  fonds 
de  terre  et  l'industrie  des  particuliers  ont  pu  produire  de 
revenu...  La  disette  a  fermé  toutes  les  voyes  jiar  oij  l'ar- 
gent des  rsir.iiig  rs  pouvoil  entrer  dans  la  province, 
pendant  que  les  besoins  de  l'I-Islat  font  sortir  de  lad. 
province  le  peu  qui  y  reste...  On  tascboit  de  suppléer 
par  l'indaslrieii  ce  qui  manquoit  de  denrées  pour  payer 
les  impositions;  mais,  celte  année,  on  voit  diminuer  Ut 
travail  des  nanufnclures,  |)nrce  que  la  mer  n'est  pas 
libre,  et  elle  va  l'iislre  eticore  moins  K  l'avenir  depuis  la 
prisa  du  l'ort-Mahon...  Les  fonds  de  terre  n«  produisant 
pas  de  quoy  payer  les  impositions,  ies  parHcollers  n'ap* 
préhendent  pas  qu'on  le»  décrète;  les  collecteurs  se  re- 
mettent volontairement  en  prison  à  la  première  réquisi- 
tion qol  leur  tôt  fiiite  par  les  receveurs...  Il  n'y  a  presque 
]ioint  de  !•  nr  ;.f]nautez  où  il  n'y  ait  des  biens  abandonnez, 
et  comuie  ils  auj^nienlenl  tous  les  jours,  il  y  a  des  com- 
munautez  entières  qui  ont  fait  des  actes  d'abandon  ». 
Par  les  c.:t:-îill..in<  da  '^'^r:  ^Talt:!! ,  ta  province  devrait 
être  exemple  do  logements  fixes  de  troupes  et  •  de  toute 
affaire  exlmordinaire  (édils  bnrsanx);  cependant,  elleeat 
clinr<;ée  de  la  dépmise  ile<  fourrages  de  deux  ri'gimens 
de  dragons  et  d'un  si  grand  nombre  d'affaires  extraordi- 
naires qu'on  ne  doit  pas  s'élonner  que  ies  imposition* 
ordinaires  ne  soient  pas  payée?  ^.  —  Rapport  favorablp 
sur  la  noblesse  du  s'  de  Queroigou ,  envoyé  du  marquis 
de  Mirepoix.  —  4  décembre  1708.  <  Les  Bitats  aeeeptent 
l'offre  faite  par  les'  Roudil  d'avancer,  enlrerv    l*>  I5du 
présent  mois  de  décembre,  la  somme  de  I0O,0<X)  liv.  pour 
leniriien  de  mlilahommes  demlliceqni  doivent  eeire  foar* 
nis  |<ar  l**»  villes  et  lien»;  «le  la  province  pour  servir  de 
recrues  ii  l'urinée  d'E»(<.igiM!,  laquelle  somme  de  1CÛ,0Û0 
liv,  et  10,(K»  liv.  en  sus  pour  le  droit  d'avance  à  10  fiour 
cent,  sera  départie  sur  la  ville  de  Toulouse  et  ies  vi«gl. 
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quatre  dlocâsas  de  la  prorince  &  proportion  du  nombre 
d'hommes  qaa  )ftd.-?ille«tdiaedndMd.  dloeà««a  Bnrafsnt 

àà  fournir  «.  —  dnfDrmt'-niHnl  l'avj.s  des  cinnmÎN'<-\irf.s 
d«8  aHaires  extraoïxlioairea,  il  se  ru  offert  au  Roi  31&,000 
et  lM  2  mis  pour  lirra  «  ponr  l'incorponifton  des  offiew 
de  gruyers  aux  justice-  ^tr<  s.'i.'iiejrN ,  \,i,nr  la  supprcs- 
aion  de»  inspecteurs  des  porcs,  des  vins,  des  bas;  des 
prefflen  de»  brevets  d'apprentissage  ;  des  eonselllere  de 
policf  ;  ilu  lirait  do  paraphe  îles  rpzi'trr'ç;  rlnç  ^icilitriur^ 
des  complos  des  estapea  ;  des  oHices  de  milice  bourjjeoi^e  ; 
du  droit  de  cooflimetlon  des  iettreede  naturatiléet  Idgl- 
lîrnntù  n;  pour  la  conflrmnt!"!i  l'exemption  du  droit 
d'aubaine  >,  tous  offloes  do  nouvelle  criialion, qui  '  expo- 
sent lottt  à  la  ki»  la  proTines  h  tant  âe  recberches  qati 
luT  sera  beaucnip  plus  avanUi^jeiit  r:irTi««[iter  que 

de  les  laisser  exécuter  —  Il  est  rapi^rUi  ijue  par  arrêt 
dv  Conseil  du  15  mars  170B.  «  sont  autorises  les  ordon- 
nances de  M.  Banville  ij  ii  f'Tent  le  conseil  politique 
de  la  ville  de  Hieux  :i  viii^^l- quatre  personnes  ».  —  Les 
^ndiCB  généraux  continuKronl  <■  de  procéiler  aux  liqui- 
dations qui  restent  k  faire  des  arrérages  des  droits  sei- 
gneuriaux et  i»  î'exlinctlon  des  oensives  des  terres  ocro- 
pées  par  le  canal  royal  ».  —  Il  sera  imposé  3,000  liv.  en 
17W  pour  l'achat  de  juments  de  Poitou,  et  de  quatre 
étalons.  —  I>eciare  d'un  arrêt  du  Conseil  du  l**  mai  1708, 
qui  renvoie  aux  intendants  da  Languedoc  ei  de  Gulenne 
le  procàs  pendant  mitre  1»  oommunautô  do  Cinlegabelle 
et  l'aUiayedeBoiiIIionAe,  et  «ordonne  que  par  provision 
les  religieux  payeront  la  taille  ries  biens  pour  lesquels 
ils  sont  cotisez  au  Heu  de  Cintesabetie  ».  —  Lettre  de 
M.  Desmaretz,  contrAteur  général  des  flnanees  :  «  S.  M., 
pour  faire  connoislre  à  sa  province  de  Languedoc  coni- 
bien  elle  e$t  contente  de  son  zèle,  Injr  accorde  une  dinti* 
nation  de  SOO.OOO  ïtv.  sur  les  deux  niltions  de  la  capila- 
lion  ».  —  Les  députés  on  Cour  rapportent  que  *  S.  M. 
les  a  chargiez  de  témoigner  à  l'assemblée  qu'elle  est  dans 
limpuleaanee  de  pouvoir  soulager  la  proviooe  de  Lan- 
guedoc ».  -  I,r  I  r  ésident  dit  que  «  M.  Desmaretz  a  trouvé 
rofitire  de  U15,000  tir.,  faite  par  les  Estais  pour  le  rachapt 
do  plusieurs  Mits,  si  disproportionnée  k  la  finance  que 
le  Roj  s'csl  prnpo-é  d'en  lirer,  qu'il  n'a  pas  cru  en  deviiir 
faire  le  rapport  à  S.  M....;  il  ne  doute  |>«8  que  S.  M.  ne 
se  détarmioe  ft  accepter  celte  de  800,000  Ilv.,  ai  Isa  ^• 
tats  veulent  se  porter  il  l'offrir».  —  RapiKirt  de  l'évo- 
que d'Âgde  sur  les  travaux  publics  de  la  province  :  port 
de  Cette,  grau  d*Agde,  grau  do  La  Nouvelle,  canal  des 
Étangs,  pont  do  Coursan,  etc.  —  On  rffrir;*  100,000  liv. 
•  payables  en  deux  années  pour  le  racbapt  de  toutes  les 
afikirea  pour  losgnollea  on  avolt  offert  SIS^OOO  liv.  *.  — 
On  fera  imprimer  et  diatrilnier  dan»  l«a  diocèses  dea 
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arrêts  du  (Conseil  du  4  décembre  HOS  qui  déchargent 
temporairement  de  divers  droits  «  les  vins  de  Languedoc 

.[iii  .-î.-r -nt  vditui'.';--  ii  ?,\n-^  iTir  le  nhi -ni'  l  'U  qui  y  seront 
portez  par  mer  des  ports  do  Bordeaux,  Blaye,  etc.,  les 
vina  et  eaux-de-vfe  portez  h  l'estranger,  les  bleds  qui 
.seront  transportez  d'inn'  pr 'vi-i  dans  une  autre  ".  — 
On  fera  fonds  au  prolit  du  trésorier  de  ia  Bourse  de  la 
somme  de  14,614  liv.  pour  compenser  ce  qu'a  ikit  perdre 
nux  espè'-i-s  Irouvi'es  dans  .^a  c.iIssh  le  1"  janvier  170;) 
l'arrêt  du  Conseil  du  30  novembre  170S,  qui  met  à  12  liv. 
16  soie  les  louis  d'or  de  IS  liv.,  «t  diminue  les  éeua  de 
2  sols.  —  Vu  l'acle  de  cession  et  transport  f.ilt  i)ar  le 
(omte  du  Roure,  lieutenant  4,'éi)éral  de  la  province,  au 
marquis  du  Roure,  son  petit-llls,  de  la  boronnie  de  Bar- 
J;if,  MU}^(>  dans  le  dio'''»?i>  d'Uzés ,  leil.  sieur  itiarqu's 
sert  re<;u  nux  États  en  qualité  de  baron  de  Barjac.  — 
•  Dans  un  temps  où  les  ennemis  sont  di  prés  denoa  or»s- 

ffs  t ,  i!  e.sl  ,]f'libi'rc'  que  pour  la  «tlrr'l''  de  !ri  jirr>vincn , 
i*u  CDijsU  uii  a.  Iruis  redoutes,  l'une  à  l.eui'ate,  l'autre  au 
grau  de  La  Nouvelle,  la  Iroisième an  grau  d'Agde,  et 
qu'on  établira  une  barque  année  au  grau  de  Palavas. 

—  Il  sera  imposé  dans  le  département  des  dettes  et  af- 
faires du  pays  511,343  liv.  pour  servir  de  fonds  à  toutes 
les  dépenses  des  tronpes  qui  sont  dans  la  province. 

—  <  Lecture  fhilo  de  l'ddii  do  mois  d'octobre  1708  por- 
tant création  d'offices  de  départeurs  des  insp  ^j fions  des 
villes  et  lieux  de  la  province  de  Languedoc,  les  Sstets 
donnent  pouvoir  aux  syndics  généraux  de  passer  un 
conlract  avec  le  traitant  pour  l'acqui-sillon  île  8  deniers 
pour  livre  attribuez  auxd.  ofHces,  moyennant  la  .somnio 
d'un  million  de  livres  qu'ils  s'obligeront  do  payer,  etc.. 
et  .S.  M.  sera  suppliée  de  siippt  irii-'.-  S  départeurs  do.s 
impositions,  sans  qu'ils  puissent  eatre  reiilabiis  &  l'avenir 
ny  sstrs  créé  aucuns  offices  semblables  ».  Assemblée 
de^s  tnds  États  de  '  i  s  'u .Vh hîss.'--  1.-  Tn'.ii  iuse,  sous  la 
présidence  de  l'archevêque  d'Alhi.  —  1,500  liv  sont 
accordées  au  diocèse  de  Toulouse  ponr  le  rétablissmnent 
du  1  i>:it  it.'  re  ii.:ii'' Tit--  ::--Lr;'.3.  .Xssemhlée  des  trois 
États  de  la  sénéchaussée  de  Carrassonne,  sous  la  pnisi- 
dene»  de  Tarebevéque  de  Narbonne.  zz  Sur  la  plainte 
du  s'  i-'a  PiTtririulipr,  f r^'-t .1  i.T  :1e  la  Bourse,  que  la  ville 
de  Toulouse  lui  doit  501,300  liv.  qu'il  a  avancées  pour 
elle  tant  pour  la  taille  et  la  capîtation  qna  ponr  le  raebat 
du  quart  en  sus,  et  qu''  «  f'r';^  ?ratif!s  arrérages  viennent 
de  ce  qu'il  ne  sait  à  qui  s'en  prendre  pour  se  faire  payer, 
les  trésoriers  de  la  ville  prétendant  ne  penvoir  estre 
constraints,  parce  qu'ils  ne  peuvent  pas  exercer  leurs 
contraintes  contre  les  capilouls  qui  sont  les  seuls  collec- 
teurs, et  que  lesd.  sieurs  capilouls  prétendent  qu'ils  se 
sont  responsables  que  dm.rAle  de  leur  eapitoalat,  cbacmi 
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«n  droit  ao7  >,  la  États  dMtMrant  qoe  le  Roi  aera  sup- 
plié «  d'ordonner  que  Ihs  r'ii()il(iuls  ^Hronl  c^nlraiiiU 
mlidairement  et  par  c«rps  uu  pa^euânl  des  somme* 
impoBéM,  k  moim  qo»  la  vllto  d«  Toolovaa  m  nomme 
«les  personnes  solvables  pour  collertcurs.  -laitre  lesquels 
l«  trésorier  de  ta  Bourse  puisse  agir,  et  que  cependant 
led.  Pennantter  eonlliraara  «es  diUfanoet  eonlre  lw 
caiiîloitls  |.()iir  h'  pay<»T»nnt  dfs.i.  arréragea,  inesnie  par 
empritiunnenient  de  leurs  personnes^  «.  — JugemenU  des 
Était  car  ■«■  impoiilioiia  fiiitea  dam  les  AsiietlBa  dM 
diocèses  en  1708.  —  A  IV^'asion  d«  In  vArlficallon  de  la 
caisse  du  trésorier  de  la  Bourse  à  Toulouse,  il  est  rappelé 
qm  t  depvto  Iw  deralan  Mali  («.-à-d.  dapnla  la  M  Jan- 
vinr  170*?).  il  oatoil  arrivé  cinq  diminutions  «les  espèces  ». 
—  Les  Ktats  assistent,  dans  l'église  des  Jtisuite»  :  à  des 
tlièiaa  de  pkiloaapihie  dédites  au  dnc  da  Roqoelaiire. 
«  !.«  ré|K)ndant  a  dit  :  Au>lilores  etc.;  —  un  autre  jour, 
à  d'autres  thèses  dédiées  a  l'archevêque  de  Narl)onne.  — 
La  loterie  que  le  Roi  avait  voulu  établir  en  1705  »  n'ayant 
pas  eu  son  efTet  »,  et  les  3,000  liv.  que  l'assemblée  y 
avait  destinées  étant  restées  sans  emploi,  on  prendra 
jusqu'à  concurrence  de  lad.  somme  des  billets  de  la 
loterie  de  300,000  Ut.  que  S.  M.  à  «  permis  de  Cilre  pour 
Ih  continuation  do  liaatimeni  de  l  é^^lise  primatlale  saint 
Just  do  Narbonne  »,  et  ce,  afln  de  •  témoigner  k  Me  le 
Président  la  parfaite  considération  qoe  rAsseoblée  a 
l»ar  lont  ce  qui  peut  rintAresser  >.  —  Le  président  dtt 
qu'il  s'était  adressé  au  •  général  Bénédictins  de  In 
««ngrégation  de  Saint-Maur  pour  luj  demander  des 
religieux  capables  de  travailler  k  rHIstoire  de  Laniroe- 
iloc,  et  que  le  l'ère  général  lui  nvi  iL  [(nnnis  d'en  choisir 
un  certain  nomltre  et  de  les  envcjer  au  plus  tôt  dans  la 
proTlnoe».  —  L'Assemblée  est  informée  par  une  lettre 
de  M.  Uesmarets  que  l'olTre  de  400,000  liv.  faite  au  Rui 
pour  le  radiai  de  plusieurs  Mita,  «  est  encore  trop 
élotirnée  de  I»  finance  que  l'exéeution  de  ees  édlls  doit 
pFDiluire,  nu'on  in'  lioil  |ias  douto-  dfs  Ixtnnes  intentions 
de  S.  M.  pour  le  soulagement  de  la  province,  mais 
qu'elles  deviendrolent  Inutiles  si  les  Bstab  ne  portent 
leurs  offres  au  moins  à  150,000  liv.  au  delà  ».  —  fîi  nv  ii 
aux  commissaires  des  afTaires  es Iraurdinaires  d'un  éilit 
dn  mois  de  déeembre  1708  Eféaat  des  ofliees  d'inspectenrs 
de  l'équiv.iledt  dan'î  rhaqoe  (Uocnse  de  la  provtrtrfi,  aver 
attribution  de  'i  soU  pour  livre  par  augmeiilatioii  sur  les 
dnrita  de  l'équivalent.  —  Leetnre  faite  de  l'état  des  fusils 
et  bayoïinc lîps  qui  iiianquenl  pour  achever  l'armement 
des  uiilicesi  iiuuri,'euises  de  dia<iue  diocèse,  1^  Kl^ts  déli- 
bèrent,  sur  fin  vîiation  de  M.  de  BnsTlIle  qui  lenr  déclara 
"  que  cette  affaire  ne  peut  sootfrfr  nu-un  rpt:trr1cm-'nf 
que  les  soiuuies  uécesMiircs  pour  iucbac  «Je  ce:i  armes 
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I  sarent  imposées  sur  les  diocèses  et  «  fw^ées  par  les  rsee- 

veurs  en  exercire,  tnesme  par  eux  avancoê^,  À  la  charge 
par  les  diocèses  d'en  payer  l'avance  sur  le  pied  de 

10  pour  cent  —  Quoique  le  crédit  de  la  province  eolt 
épuisé  et  les  impi>siti>i.'is  escoîisiv&s,  l'assemblée,  •  pour 
témoigner  le  aèle  qu'elle  a  pour  le  service  de  &  M.  •, 
«doute  60|000  liv.  aux  400^000  ollbrtee  pour  le  rachat 
des  éiiits.  —  On  suppliera  l.'  Ivi;i  d.'  dArhartrfT  la  pro- 
vince des  inspecteurs  de  l'équivalent  et  il  lui  sera  repré- 
senté que  «  la  proviace  estant  ausaj  dévouée  qu'elle  l'est 
à  son  servir,!-",  ayant  rjuiu'ptf»  les  afTairt*':  gui  hiy  sont 
couiuiunes  avec  toutes  les  autres  provinces  du  Tiiyaume, 

11  est  de  la  bonté  de  S.  M.  de  ne  fiilra  aueuue  alTein 
particulière  sur  le  Languedoc,  parce  q'.ip.  «os  Imp-niiiions 
soul  encore  plus  forte.*!!  que  celles  des  autres  provinces  ». 
—  Communication  à  l'assemblée  des  ordres  du  Rd  «An 
qu'elle  r*>nnuvell''  pour  dix  ans  les  contrats  des  entre- 
preneurs lies  maiiui'actures  royales  et  qu'elle  continue  a 
leur  payer  «  la  pistole  par  pièce  béUMration coofomie, 
sur  l'avis  des  commissaires  des  manufactures,  o  que  la 
conjoncture  des  temps  et  l'interruption  du  commerce  du 
Levant  ne  permetlolent  pas  de  >Bp|Hrimer  préscitleraent 
cette  gratiflcatkm,  qu'il  falioii  an  oonlraire  soutenir  des 
maDuRtctores  qui  portent  de  si  grands  avantages  à  la 
province  ».  —  La  somme  de  6,000  liv.  in)pu$ée  l'année 
dernière  ponr  la  mauulacture  de  l'hOplial  de  Toulouse 
ne  sera  payée  au  s' de  Lafallle,  entrepreneur,  que  lors- 
qu'il justillera  «  qu'il  a  fabrique  pour  U-  l.<-vant  200  piè» 
càs  de  draps  fins  tirant  30  aunes  *,  et  qu'il  les  a  eovoyées 
à  Marseille.  —  Une  gratiflcatlon  de  5  Uv.  sera  accordée 
chaque  :innC-y'  a  tous  les  fabricants  •  qui  frav^ijllont  pour 
le  Levant,  pour  chaque  pièce  de  drap  de  30  aunes,  lon> 
drins  premiers  et  seconds  >.  —  Oratiftcattons  d'usage.  — 
Renvoi  a  un  liuri/au  ••imiposé  de  six  commissaires,  deux 
de  chaque  Urdre,  d'une  lettre  du  contrôleur  général  des 
floanees  où  II  est  «  marqué  :  que  le  Roy  désire  qoe  la 
province  .-iffranchisse  pour  800,000  liv.  de  capilatiou  sur 
celle  qu'elle  paye  tous  les  ans,  «u  payant  six  fois  celte 
somme,  dont  S.  U.  payera  lea  intérssis  s  la  province  «ur 
le  pieil  il  11  ilenicr  vingt,  conformément  i  l'Mit  du  mois 
de  septembre  170*  ».  —  Ce  bureau  propose  de  faire 
l'anWLOcbissement,  par  ce  motif  c  que  ai  pour  trouver 
4,8(X),000  liv.,  à  quoy  revient  la  finance  de  cet  affi  anchis- 
sement,  la  province  est  obligée  de  l'emprunter  uu  deuier 

12  (8,3S  •/•)  dont  les  Intéreats  reviendront  k  la  somme  de 
IW.tXK)  liv.,  S.  M.  qui  en  dnit  faire  fonds  à  la  province 
au  denier  20,  en  payera  SIU.OOQ  Uv.,  et  il  ne  restera  que 
100,000  Uv.  sur  le  compte  de  la  province;  que  ce;te 
somme  n'esloit  pas  romparable  a  800,000  liv.  de  capita* 

I  lion  K,  etc.,  mais  qu  li  y  a  lieu  pour  la  province  de  faire 
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■66  condi lions.  —  Traité  avec  les  Ck>mmiâsaires  du  Roi 
pour  l'affranchiaMment  de  800,000  iir.  à»  upitation.  — 
Bapport  oti  l'on  voit  dans  quelle  morare  eonlribaent 
depuis  OhâriM  Vir  à  l'entretien  des  cliemiiw  de  poste  et 
de  traverse  lea  comniunaatée,  les  villes,  les  dloeèses,  les 
sénéchaussées  de  Tonloose  et  OMaassaont,  les  asnles 
qui  pounroîent  en  eoninan  fc  fentreUen  it  leurs  die- 
mins,  <  les  diocèses  qui  composent  la  sénéchaussée  de 
Beaocalr»  et  Nisnes  estant  convenus  de  ûtir»  chacun  en 
drattsoy  leurs  riparallons  *.  —  La  provtn»  ne  doit  par- 
ticiper aux  dépenses  à  faire  pour  réji;>r'>r  les  chaussées 
que  quand  celte  dépense  excède  10,000  Uv.  et  que  les 
oomaranautés,  villas,  dfoetees  et  adnédiaassées  y  ont 
empl  i}  û  Ii'urs  prc-ciputs  rrîspe  tifs.  -  On  fera  imprimer 
et  diitrihuar  un  arrêt  de  la  Cour  des  Comptes  de  Mont» 
pailler  qui  d éeide  qoa  la  ebapilre  da  Baaucalra  n'est  pus 
tenu  de  rendre  hommaf^e  des  censive»  qu'il  po^isè^K-,  ut 
une  raqoéta  présentée  à  lad.  Cour  par  le  sj-ndic  général 
Jonbert  pour  •  fair»  voir  qu'il  y  a  des  uen^vea  nobles  «t 
d'aolres  roturières,  et  qui'  ceite  (liffériTire  ne  vient  jias 
de  ce  que  les  unes  sont  exemptes  de  la  taille  et  que  les 
autres  y  tout  sujettes,  mais  de  ea  que  les  unes  ont  esté 
inféodées  et  les  autn  s  non  ;  ..  et  qu'on  ne  doit  pas  estre 
surpris  que  dans  une  province  de  droit  escril  où  le  franc 
alleu  sans  titre  existe.  Il  j  ait  daa  oeadves  qui  nasoat 
pas  seigneuriales,  parce  que  le  bail  eiTiphy(#'otîqae  qui 
purle  aviM;  &oy  uu  liroit  ae  cens  et  un  droit  de  lods  tire 
son  origine  du  droit  romain,  et  qu'il  est  pamisaaz  par* 
ticuliers  qui  possèdent  des  bien.s  en  fran?  nllru  do  )m 
donner  sous  censive,  sans  que  pour  rai:>uu  tic  ce  ils 
aolant  tenus  de  racunnolstre  aucun  seigneur,  puisqu'ils 
n'an  naaonnoissant  aueaa  pour  le  fonds  qu'ils  ont  baillé 
b  cens  *.  —  Rdie  des  eonunissaires  principaux  des 
Assiettes  des  diocèses.  —  Octroi.  —  M  JMtmt.  —  JUnd- 
diction.    Députés  présenta. 

CL  MM.  (*«|taiN).  —  iB-Mi»,  IN  MIMc  ytfitr. 

Novembre  VtQB  —  Janvier  ITCO.  —  Procès-verbal 

des  séances  et  délibérations  des  Étals  de  l  uniriiedoc 
assemblés,  par  mandement  du  roi  Louis XIV,  à  liontpel- 
Uar,  dans  la  grande  salle  de  rHôtal  de  Villa,  du  21  no- 
vembre 1709  au  25  Janvier  1710.  —  Président  :  l'arche- 
vêque de  Narbonne.  Coumissaîres  du  Roi  :  la  duc  de 
Boqoalaiire,  commandant  an  chef  de  la  province;  le 
coriitiMlu  RourH.  llHiili'n>int  gi'néral;  I,aiuui|:!non  de  Bas- 
Ville  ,  intendant^  de  Galljr  et  de  Girard,  trésoriers  de 
Fïanoa  èa  généralités  da  INmlousa  et  da  Monipalller.  — 

Disi.uurs  (lu  COmra;unlant  en  chef  et  Je  'l'inteniluiil ,  ré- 
ponse du  président  (ne  sont  pas  rapportés).  —  On  enre- 

Eavia-aaaoMirB.  —  Séb»  C.  -  Itan  n. 
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I  gistrera  l'arrêt  du  Conseil  du  24  »eploml)re  1709,  por- 
tant que  M"  de  Ijouet  d'Aujargues,  oncle  et  neveu,  sarost 
mis  en  possession  des  terres  de  Calviason,  UassiUargoas 
et  Mandnal,  comme boirs  niAles  de  Louet  de  Nograret  et  de 
Marguertta  da  Murât,  at  attendu  «  que  M"  d'Aujargues 
n'ont  pM  anoora  ooavanu  de  celuy  d'entre  eux  à  qui  la 
baronnia  da  OslviSMO  doit  appartenir  » ,  le  présMaBt 
nomme  le  chevalier  de  Nogaret  d'.Aujargues  pour  rem* 
plir  dans  l'assamUée  la  place  da  baron  de  Calvisson,  — 
Rapport  favorable  sur  la  noUassa  des  s"  de  Fagas  at  da 
Ooilleminel,  env  lyés  de  liariins.  —  iNmr  obéir  aux  or- 
dres du  Roi,  (es  consuls  perpétuels  alternatifs  de  Car- 
caxsonna,  Bézisrs,  etc.,  seront  reçus  dans  l'assemblée. 
—  Entrée  des  Commissaires  du  Rri  :  iis  demandent  un 
don  gratuit  de  3,000.000  de  livres  et  2,000,000  pour  la 
capilation  da  1710.  —  La  président  représenta  qm  •  la 
province  est  épuisée  |,ar  Ii'S  sommes  extr.iorillnairas 
qu'elle  impose  tous  les^ans  pour  le  service  de  S.  M.,  et 
qa'ella  vient  d'astre  entièrement  rainéa  par  la  rlguanr 
tîu  .lerniiir  Iiiv^r  i[iii  ;i  ilétralt  non  seulement  la  rédiite 
du  bled  de  cette  année,  mais  encore  toutes  les  vignes  et 
tooa  las  oitvien  da  la  province  ».    Les  deux  somnHa 

sont  niToriléfs  ,ui\'  roni1ifl'"ins  iriis:i(îe,  —  Le  prési'Ient 
dit  qu'avant  •  d'envoyer  te  mémoire  ijuo  les  Estatz  ont 
acGoatamé  da  ramaltra  depuis  quelques  annésa  aux 
Commissaires  ftn  Kor,  cr<nfensnt  l'élaf  présent  la 
province,  Il  croit  devoir  proposer,  les  nouveaux  mal- 
benra  arrives  à  la  province  ealant  al  gmoda,  d'assem- 
bler nne  commissinn  particulière  pour  examiner  toutes 
les  perler  quu  cliu^uc  dioct»se  a  souffert  ».  Délibération 
conforme.  —  On  enregistrera  :  l'édit  du  mois  de  septem- 
bre 1709,  «  suivant  lequel  la  province  demeure  confir- 
mée dans  l'oxottiplion  du  droit  d'aubaine  >;  —  l'arrêt  du 
5  novembre  1700  <  qui  décharge  do  la  moitié  de  la  taille 
et  capitation  de  la  présenta  année  las  babitanta  da  Saint- 
Seriez  et  Saturargues,  audiooàea  de  Montpellier,  pour 
lanr  donner  moyen  de  pourvoir  à  la  culture  de  leurs 
tarras  qu'ils  furoat  obligez  d'abandonner  pendant  les 
troublée  axdtet  par  les  flinaliquas.  >.  —  •  Mémoire  au 
Roy  dressé  au  mois  de  décembre  1700  »  ;  il  y  est  dit  : 
<  qu'au  mois  de  Juin  dernier  •  les  subdéléguéa  de  l'in- 
tendant ont  estimé  la  perte  des  récoltas  à  4JK4JB00  Ut., 
«  ce  qui  n'a  pas  esté  fait  sur  la  valeur  des  Iruilz,  <|ui 
monteroil  sans  contredit  à  beaucoup  plus,  mais  par  pro- 
portion h  la  taille  at  b  la  capitation,  en  sorte  que  lora- 
qu'uui'  <  i>::iiiiunaulé  a  perdu  la  moitié  de  la  récolte  <m  a 
estimé  qu'il  fallolt  la  descbarger  sealameni  de  la  moitié 
de  la  taille  et  da  la  capilation  >;..  •  que  ca  qui  resta  b 
lever  Jes  iui|  csitions  do  la  présente  anriép,  après  avoir 
I  distrait  le  million  que  S.  M.  a  eu  la  bonté  de  remettre  à 
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la  province,  revient  h  la  somme  de  3,066^210  Ut.;  <pio 
les  diocè^s  doivent  encore  des  arrérages  delà  capita- 
tion  des  années  dernières  1,283,035  liv.,  dont  ils  pajrent 
ta*  iQMrtsU  partie  au  denier  10  et  partie  an  dMd«r  18*; 
«  que  lea  prisons  sont  remplie*  de  oolleclears  •  ;  ijue  les 
Tigoes  et  les  nojers  sont  maria  dam  le  haot  Languedoc, 
et  que  le  bas  Lanj^uedoc  a  perdu  toas  ses  oliviers,  que 
la  perle  des  vignes  est  eettmée  à  2, 114,Q11  llv.  de  rente 
Muraelle,  et  celle  des  hnilee  h  3,323,750  11t.;  «  qu'il  n'y 
a  aucun  cvôque,  ny  soigncar  dû  pari)i<sA,  ny  m.x\i--3  et 
oonsal  qui  sçaobe  par  quel  moyen  iU  pourroient  assister 
In  panvres  >;  «  que  des  eommniwiiU«  entièree  man- 
queronl  île  ]iriin  |iisi|ir:i  la  récolte  prochaine  ■•,  que  le 
travail  des  manafactures  est  interrompu  par  la  cessa- 
tion  du  wnmMrce  »  ;  que  ai  les  restes  des  impoaitkms  ne 

■ont  pas  pav'^^,  les  rHiilt>s  sur  la  iirDvini'e  qai  rovion- 
neol à 589,873  liv.  ne  le  seront  pa^  non  plus,  et  que,  par 
suite,  les  âlats  ne  tronveront  pins  h  emprunter  qa« 

l'assombtr^iî  a  f'moicné  son  zèle  <  eti  Hr,(';>f.ianl  h  S.  M. 
trois  millions  de  don  gratuit  et  deux  millions  de  capita- 
tioo,  outre  et  par  dessus  les  antroa  inposlllons  qui  r*- 
viennont  î»  près  de  cinq  millions,  mais  il  n'est  pa«  îi  son 
pouvoir  de  les  faire  pajer...,  ce  qui  est  d'autant  plus 
«vident  que  dans  1«  temps  que  les  réoellas  estoient  les 
plus  nhondanlea,  que  tontes  les  mnn'irartnrfs  trnvai!- 
loient,  que  l'argent  estoit  plus  commun  et  que  le  cttuiil 
de  la  province  eslolt  la  mieux  establî,  «Ils  a  en  toujours 
de  la  peyne  à  |>ayer  ses  impositions  »...;  <  qu'outre  les 
sommes  dues  par  le  général  de  la  province,  les  diocèses 
et  les  commnnaulez  doivent  en  leur  partieaUsr piosd'an 
million  d'inléreiU  qui  restent  à  lever  »...  ;  <  que  les 
hommes  ne  travaillent  la  terre  que  pour  avoir  de  quoy 
vivre,  et  lor»qu'en  travaillant  ils  ne  trouvent  pas  de 
quoy  subsister,  ils  abandonnent  la  culture  :  c'est  »  qne 
font  tous  les  Jours  plusieurs  particuliers,  et  c'est  ce 
ffl'il  y  a  lieu  d'appr>^l]en(ler  de  la  part  des  coramnnautez 
par  las  aotes  d'alMunlon  qu'elles  ont  dit  signifler  ».  — 
On  te  pourvoira  au  Conseil  du  Ro!  contre  la  vitie  de 
Toulou!<e,  qui  pri^tend  avoir  été  imposée  dan»  les  dépar- 
tements de  la  capiiation  «  aa  delà  de  sa  Juste  oollité  «, 
et  attendu  •  qoe  tons  les  abonnements  et  transactions 

en  fait 'riiii|iosi'.i  itis  Siliit  iiiil'î,  iiii  f-.'-a  cass.-r  la  tr'an- 
saction  quo  lad.  villo  passa  avec  la  province  le  G  octobre 
1701  an  sui}eide  Festape,  par  laquelle  sa  coltité  fut  abon- 
née à  4,500  liv.,  qti'iy  i|ir>-lle  dut  monter  pendant  la 
présente  guerre  k  plus  de  30,C00  liv.  ».  —  Sur  lea  74,303 
llv.  dues  h  Safaatier,  à  qui  la  province  a  aliéné  2  deniers 

3:4  p.nii-  livi-e  ']f  ini:"'isirinn>-,  il  <->n  si'ra  rayti  It.  150, 
attendu  que  l'on  n'a  pas  imposé  •  le  million  sur  la  taille 
4|ue  8.  If.  a  remis  à  Ut  provines  »,  en  conridiration  des 
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dommages  que  la  rigueur  de  l'hiver  ttqr  avolt  causé 
—  Dans  l'exposé  d'un  procès  de  la  communauté  d«  Saint- 
Montant  contre  celle  de  Douzère  en  Danphinù,  uù  il 
S^is.tait  de  faire  décider  si  certaines  lies  du  Rhône 
«  estoient  laillabies  en  Danpbiné  on  en  Languedoc  »,  il 
est  dit  que  l'affoire  avait  été  renvoyée  a  la  Cour  des 
Aides  de  Montpellier  c  sur  le  fondement  incontasiablo 
que  le  Rbosne  enlier,  d'un  bord  à  l'autre,  est  de  la  pro- 
vinoe  de  Languedoc,  et  par  conséquent  les  IsIas  formées 
par  celte  rivière  ».  —  Rapi*  u  t  sur  l'éiiit  d'avancement 
des  ouvrages  du  port  de  Oette,  du  canal  des  Étangs,  du 
grau  d'Agde.  —  Alsetlon  des  d^tés  en  Cour  ehai^  ds 
présenter  au  Rni  le  cahier  des  diMéarices.  —  M.  de  Jou- 
iMrt,  sjndic  général,  ^ant  démontré  que  le  comte  de 
Roqueftall  n*était  pas  propriétaire  des  étangs  de  Vie, 
attenJu  quMs  sont  navigables,  a  et  que  tout  ce  qui  sert 
k  l'usage  public  ne  peut  tomber  en  partage  à  un  parti- 
culier et  que  lea  pAdieries  établies  par  ses  auteurs 
tfans  lù.sd.  i^tangs  nuisent  îi  la  navigation  i^an-e  qu'elles 
«  arrêtent  les  sables  que  les  rivières  y  apportent,  ce  qui 
les  a  presque  conMés,  4  a  donné  lien  au  canal  que  la. 
province  y  fait  faire  «,  tes  États,  considi^rant  l'an  i^n- 
neté  des  liiresde  M.  de  Roquefeuil,  lui  accordent  5,000  liv. 
pour  le  dédommager  de  la  destruetioa  de  sas  pêcheries, 
et  ordonnent  qne  tes  antres  propriétaires  des  pêcheries 
des  étangs  «  seront  assignés  par  devant  M.  de  Baaville, 
à  l'efTet  de  remettre  leurs  titras  ».  =  Assunldée  daa 
trois  États  fifl  la  sénochati?»?^!''  in  Toulouse,  sous  la  pré- 
Si<le.nc!^  lie  i'an  hevèque  do  l'oulouse.  —  700  liv.  seront 
employées  k  la  recanstruclion  du  pont  de  Bsaomont-de- 
Lént,  au  diocèse  de  Toulouse.  —  Approbation  de  la  dé- 
«pense  faite  :  pour  réparer  les  bols  pourris  par  les  ploies, 
«  tant  du  couvert  qu»  de  Ceux  qui  Ibrment  les  costes  du 
pont  da  Bttzel  pour  paver  la  rue  qui  monte  du  villagu 
de  OasteinaO'd'Estreterons  vers  le  château,  sur  le  grand 
chemin  do  la  poste.  —  Les  maire  et  consuls  de  Castel- 
naudarjr  seront  sommés  de  faire  réparer  le  pavé  de  lad. 
ville,  qui  est  al  mauvais,  que  •  les  voyageurs  et  les 
vi.ituriors  en  ^ouffri  nt  tieaucoup  d'incommodilez  ».  — 
On  remboursera  au  s'  Mariotle,  greflAer  des  Élats, 
fl^OW  liv.  qu'il  a  prêtées  b  la  sénéobaussée,  <  quoy 
faisant  Testât  i!ns  ilebles  de  la  sénéchaussée  sera 
d'autant  deschargé  i.  =  Assemblée  des  trois  lîtats  de 
la  sénéchaussée  de  Careassbnne,  sous  la  présidence  de 
l'archevêque  lin  Xarbonne.  '0,000  liv.  sont  ntcor  îées 
à  l'entrepreneur  de  la  l'oarniture  des  étapes  i  pour  l'in- 
demnité par  1u7  prétendue,  b  raison  do  reieessivo  cherté 
des  denrées;  le  bled  qui  estait  h  cent  solz  le  quintal,  tors 
de  la  passation  da  son  contract,  ayant  augmenté  et  va- 
lant eneom  Jnaques  4  14  livres,  et  l'avoine,  14  sob  la 
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hatamm  ao  fltn  4b  8  >.  Ba  loi  donmat  ««tto  eomptasa- 

tion,  les  États  avaient  <  considéré  que  la  f  jurniture  >1es 
«■tapes  irx  cette  aonée  à  prte  de  900,000  liv..  et  que  par 
la  eeuKtlon  «le  It  goam  en  Espagne  il  ne  passera  pins 
désormais  un  aussi  graml  iiombrv  cîu  troupes  duns  la 
province  ».  —  Les 6,000  liv.  dont  il  est  fait  fonds  pour  les 
barat  seroal  «nploy^ea  à  adhetar  9  étalaaa«  «t  «Tac  «« 
qui  riîslpra  on  achr;t<?ra  juments  de  Poitou.  —  Il  sora 
imposé  4,000  liv.  pour  serTiràcur«r  le  ruisseau  de  Tré- 
boat  qui  ptaaeaoua  lecanal  par  le  moyan  â'un  aqueduc» 
afin  Je  lui  donner  plus  lî"^  penin  pf  dVtupêcher  >  que  les 
eaux  par  leur  regonAenent  submergent  une  {tarlie  da 
larroir  de  Pesdhloara  •  (Pedora).  —  On  TérlUemi  a«r 
les  registres  des  Élals  à  qui  de  la  villod^Criftielnaudary, 
du  diocèse  de  Sainl*Papoul,  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
looaa  00  de  la  imrrlaee  revient  la  diarge  de  réparer  le 
pont  construit  en  1085  sur  le  Canal  royal  pr&s  de  Cas- 
telnaadar)',  lequel  <  est  extrèmsmeat  fréquenté  parce 
qu'il  aert  à  la  eomamnleatkm  de  pinsieun  dioeiaea  vet« 

sins  et  pour  le  passage  des  Iroupes  qui  vi^'nnpnt  do  pays 
de  Foix  ».  —  Vu  les  requêtes  d'ut)  grand  nutul>re  da 
conmunantéafalreprdaentaut  que,  «  dans  Testât  malheu- 
renx  auquel  elles  sont  réiuiles  \tar  la  stérilité  des  récol- 
tes et  la  rii^'ueur  de  l'iuver  dernier,  elles  se  trouvent 
hiir^  il'étHt  de  payer  leur  cotlilez  des  impositions»,  il  est 
délUiéré  «  que  las  ajrodioa  généraux,  chacun  dans  son 
département,  dresseront  des  eatals  certains  des  dum- 
mages  £<)un'>'rrs,  dans  lesquels  fis  distiiiK'u^.Tont  It^s  com- 
munautés dont  les  pertes  ne  penveul  astre  remplacées 
par  aucune  récolte,  et  que  MM.  les  députez  en  Cour 
insisteront  pour  que  celle  afTaire  soil  renvoyée  par  le 
Koj  à  M.  de  Basville  pour  donner  son  avis  sur  cela  à 
8.  M.  ».  La  délîbémlion  porte  que  #  parniy  ces  commu* 
nautez,  les  plus  misérables  sont  celles  uii  le  terroir  n'es- 
tant uoiquemenl  propre  qu'à  élever  des  oliviers,  Il  n'y  a 
auoune  aorte  de  grains  qui  puisse  tes  remplacer»,  et 
«  que  la  i.'onuiiiiiuiufi-  de  lîaillac,  au  diDojse  iFAILy,  dont 
les  trois  quarts  du  terroir  estoieiil  complantez  de  vignes 
et  qui  retlroit  ^«devant  toutes  les  années  de  la  vente  de 
ses  vins  ptus  dn  000, OtX)  ;iv.,  so  voit  à  pn'sent  privi'?!-  ile 
oesecours  qui  estoit  son  unique  res>source  ».  —  On  fera 
imprimer  et  distrilmer  aux  communautés  l'arrêt  du 

Conseil  du  23  novpmhri'  1700.  ii  n-taiit  ri'Kli'ir.ent  i")iir  la 
nomination  des  collecteurs  forcés.  —  Lettre  du  conlro- 
leor  des  flnaooeB  Deamarats  :  «  Le  Roy  a  Uen  Tovin 
consentir  à  ce  que  les  &  solz  par  ration  de  fourrage  de  la 
cavalerie  et  des  dragons,  que  S.  Jd.  a  fait  payer  jusqu'il 
présent  en  Langsedoe  par  les  trésoriers  de  l*extraordi- 
nairedesg'uerre-?,  fuss"n»  pnyez  )i  l'avenir  mois  par  mois 
des  deniers  du  don  gratuit     ainsi  que  le  demandaient 
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les  Élata.  —  Oa  examinera  c  ee  qui  â(4t  «aire  Hitt  de  la 

part  de  la  province  à  l'occasion  d'une  réparation  que 
S.  U.  désire  estre  faiole  prez  le  pont  de  Cazères,  au  dto« 
eése  deRieux,  pour  Awiliter  le  passage  sur  led.  pont  dae 

màls  et  autres  bois  destin-/.  |tour  la  cods'ruclion  das 
vaisseaux  du  Roy  >.  —  Gratification  de  18,830  liv.  k 
cinq  manuteetnrler»  qui  avaient  .Aibriqué  dans  l'année 
pour  le  Levant  1,S!)3  pièces  «  «le  drap  fin,  tirant  30  au- 
nes > ,  mais  cette  gratification  ne  leur  sera  payée 
qu'en  rapportant  •  eertifleat  de  rinapeeteur  du  Roy  que 
losd.  pièces  ont  osti'i  fnvoy^es  à  Marseille  ».  —  ratifi- 
cation de  l,ôÛO  liv.  au  s' Goudart,  «  inspecteur  des  ma- 
nnlSwtares  pour  la  province,  pour  Isa  Jonméee,  (Irais  et 
vacations  qu'il  fi  etpnsé  pendant  l'aniu'n  170'J  ».  —  On 
demandera  la  suppression  du  droit  de  50  sois  sur  les 
hullea  étrai«érai  aUrOivé  aux  Inepeeteurs  vistleura  des 
huiles  créés  par  édit  de  mars  TÎOO,  en  représentant  au 
Roi  (  que  sans  les  huiles,  les  manufactures  de  laines 
et  de  aavona  da  la  province,  qui  en  font  ane  grande 
consommation,  ne  s^auroient  se  soutenir,  que  Ton  remar- 
quoit  même  que  depuis  I  eslablissement  de  ce  droit  leur 
travail  diminutdt  considérablement,  en  aorte  que  les 
entrepreneurs  rcnvoyoient  tous  les  jours  la  plupart  de 
leurs  ouvriers  ».  (Les  huiles  du  pays  avaient  été  exemp- 
tées de  ce  droit,  mais  l'avantapo  était  nul  parce  que  toua 
las  oliviers  étaient  morts.)  —  Rapport  sur  les  affaires 
extraordinaires  que  l'Intendant  proposait  h  l'assemblée 
le  racheter,  savoir:  droit  nouveau  de  2  deniers  par  livre 
sur  la  viande  attrllHiè  aux  inspecteurs  des  «ulA  par  édit 
de  Juin  1703;  droit  sur  les  bulles;  droits  attribuas  aux 
Juges  gardes  des  étalons  des  poids  et  mesures,  par  édit 
de  déosmbre  170S  ;  doublement  des  droits  de  péage  qui 
se  perçoivent  tant  par  terre  que  par  eau  ;  supplément  de 
finance  à  jiayer  parles  coriinuiuautés  qui  ont  acheté  les 
offices  de  maire  et  de  lieutenant  de  maire;  «  l'assemblée 
est  si  peu  en  état  de  racheter  cas  afTairea  qu'elle  avoit 
(111  cuniniencemenl  qu'il  lui  suftiroit  do  repn^senter 
son  irapuis«anve  pour  en  obtenir  la  décharge  et  de  plus 
une  diminution  conddérable  de  ses  Impositions*,  mais 
que  le  Cijiitrùleur  générât  avait  rJpondn  «  (jsie  le  Riiv, 
encore  que  S.  M.  soil  fort  sensible  sur  le  malheureux 
estât  de  la  province,  ne  pouvoit  se  passer  dsa  fonds  qu'elle 
compte  relirer  de  ces  affaires  extraordinaires»;  qu'en 
conséquence  et  suivant  l'avis  des  Commissaires  du  Roi, 
on  avait  «choisi  parmi  ose  aflbires  celles  qui  sont  les 
plus  il  charge  k  la  province  »,  les  deniers  sur  la  n  lande, 
le  droit  sur  les  huiles  et  le  doublement  des  droits  de 
péage  sur  le  Oaaal  royal,  la  robine  de  Narbonne,  le 
rnrial  du  Lez  el  autres  raniux  du  Tiancr't»»doc,  et  qu'on 
propose  do  les  racheter  au  prix  âo  400,000  liv.,  à  la 
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condition  MMpMfl  pur  les  Oomuinaim  du  Roi  ■  qaa 

la  province  ni'  scr.i  pas  l-  uu-  il'irapoier  l;ifl.  .snrnme 
'aa  caa  qa'elle  ne  trouve  pas  à  l'emprunter  ».  DélJbé* 
Mtion  oonronn«.  —  La  drar  Wqut,  Ingiénlear  m 

chef  du  R'  i.  prripose  c  d'ouvrir  nn  ran;il  îi  Penilrriit 
appelé  le  liras  de  fer,  afin  d'empeschar  que  tout  le  Rosne 
us  preoM  aon  oonra  |i«r  la  bracalère  deFonrquM  »,  et  il 
ettline  «  que  le  Roy  re^^nvrint  ia  plu^  grandi-'  utilité  de 
Ml  ouvrage  par  la  conservation  des  salins  de  Pcccais,  et 
la  Provence  par  la  Auflité  de  la  navigatioA,  8.  M.  et  la 
Provence,  doivent  contribuer  à  la  .lrs;,fns:o  rxxwy  bien 
que  le  Languedoc  <.  Sur  quoi,  il  e-sl  UtUib>^ré  qu'il  s«ra 
(hit  bndi  celte  annda  de  9K(M  liv>t  <«ttanda  qu'il  eal 
important  de  faire  travailler  au  plus  tost  à  ce  canal, 
et  que  le  Roy  sera  supplié  de  vouloir  régler  la  por- 
ttos  poar  laquelle  S.  K.  «I  lea  provincea  d«  Languedoc 
et  de  Provence  y  iHivsnt  r/infriht;«>r  ».  —  Nomina- 
tion de  commi!j^aire-<t  |i<jur  ^r«)iidrc  s^ïia  dos  travaux  pu- 
Mfca pendant  l'année  ot  passer  les  baux  néceasairea  avec 
les  Commissaires  du  Roi.  —  Le  président  expose  que 
«  la  disette  des  bleds  avoit  est^  si  grande  cet(<>  année  non 
seulement  dans  lu  provinremais  dans  tout  le  ruyaumtt 
que  le  duc  d<>  Roquelaure,  M.  de  Basville  et  lui  avaient 
résolu  «  d'cnvoj'er  chercher  des  bleds  au  Levant  tant 
pour  la  nourrilora  des  habitants  de  la  province  que 
pour  leur  donner  moyen  de  semer  leurs  (erres»;  que  l'In- 
tendant <  s'flstott  emploié  pour  avoir  deux  vaisseaux  du 
Roj  »,  mais  que,  faute  de  r>inds  pour  les  armer  et  faire 
leaacfaaUa  on  avait  été  obligé  de  traiter,  sauf  la  bon  |ilai« 
air  de  t'aasemblée,  avec  deux  négociante  qui  s'élaleni  en- 
gagés k  faire  toutes  les  avances.  <  Let  ture  faite  du  traité 
paasé  par  Me  l'archevêque  de  Narbonne  avec  lea  s"  Oas- 
fanler  et  onij  le  10  majr  dernier,  les  Balats  l'ont  ratiflé, 
et  a  esté  déiib'Té  qut'  le  bled  sera  vendu  h  raison  de 
10  liv.  lOsolz  le  C6!>li«r,  mesure  de  Montpellier,  livré  an 
port  de  CeU«:  que  la  perte  qu'il  y  aura  b  (btre  sur  led. 
bled  sera  su()iH)r(ée  par  le  g<^néral  de  la  provinr  i',  et 
qn'il  sera  fail  un  nouveau  traité  pour  renvoyer  les  doux 
Tatoseaux  au  Levant  ».  —  Teneur  du  trallé  du  19  mai 

1700.  —  On  iliMi:ari  i'-r.L  diins  Ii'  Cihinr  drv  di)':'anrrs  la 

suppression  des  charges  de  consuls  perpétuels  et  alter- 
nattl!)  créds  par  édit  de  mars  170O.  —  M.  d«  BnsTilte 

ayant  demandé  que  sur  Ihs  'ig.non  >Hli.>rs  i!t>  Idé  venus 
do  Levant  la  province  cédât  au  Rui  ■  8,000  quintaux  de 
Ued,  polda  da  mare,  pour  la  aubslalanee  d«  son  améa 
do  Pauphirif',  il  sera  pri"  de  faire  p^ijer  ce  bled  à  raison 
de  11  liv.  15  sols,  puisqu'il  revient  k  ce  prix  à  la  pro- 
vince Le  aurplot,  déduction  Otite  d«  «  S,SMaall«t 
pour  les  troupes  qui  sont  en  Vivarès  et  <'f  8,OdO  s«^ttHrs 
pour  la  Tille  de  Montpellier,  sera  distribué  aux  diocè- 
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ses,  Tflles  et  oommunautac,  suivant  la  quantité  qui  teur 

sera  nécessaire,  e-i  iuiyant  .1  raisun  de  10  liv.  10  sols  ». 
—  Le  trésorier  de  la  Bourse  fait  savoir  à  rassemblée 
que  pour  rafnranehisaenent  de  800,000  liv.  de  caplta- 
tion ,  •  il  a  esté  emprunté  jusqu'à  l'heure  présente 
1,&23,3S7  liv.b  Paris,  31,aô0  liv.  àTouloose,  1,302,080  liv. 
b  ICoalpellieP  ».  —  On  enregistrera  l'arrêt  du  Oonaell  du 
11  novembre  1700  <  qui  ordonne  qu'en  payant  par  la 
province  le  capital  des  ceusives  auxquelles  estoient  su« 
Jettes  les  terres  prises  par  l'entrepreneur  du  Canal  royal, 
sur  le  pieil  du  denier  .'îO,  aux  .seiK'neurs  dont  la  directe 
est  unie  h  la  justice,  et  du  denier  25  pour  les  directes 
qui  aeront  aéparfiea  de  te  JoKtoe,  lad.  directe  d«n«ar«ni 
éteinte  et  amortie  ».  —  Il  est  réglé  que  le  trésorier  de  la 
Bourse  recevra  88,805  Uv.,  sur  le  pied  de  2  1/2  "/»,  pour 
l'avanee  qu'il  ftn,  dea  trots  nlilloua  du  don  gratuit.  — 
LVntior  dnn  frrntnit  sera  imposé,  distraction  faite  do 
prix  de  la  ft^nue  de  l'équivalent.  —  Sur  la  plainte  du 
trésorier  de  la  Dourse  que  lu  villa  du  Toukrasa  lui  doit 
104,000  liv.  de  resie  de  sa  capltatinn  de  1708.  il  est  déli- 
béré que  led.  trésorier  •  se  pourvoira  à  M.  de  Basville 
pour  faire  ordonner  que  tous  les  capitonb  redevaUea 
seront  constralnis  solidairement  et  par  corps  an  p-xy^^ 
ment  de  ce  qu'ils  doivent  des  im|)ositlons,  et  qu'en  exé- 
cution de  lad.  ordonnance,  il  fera  arre<iter  lesd.  capi" 
touls  d<in<!  tous  le»  H>>ux  nii  ils  seront,  et  en  dooneraavis 
aux  sjndica  gen.Jiiiux  auxquels  II  est  enjoint  de  iesfkire 
conduire  dans  les  prisons  de  Montpellier,  flux  frais  desd. 
capitonU  ».  —  OratiAcatioo  demandée  par  le  s*  de'WlB* 
cierl ,  commiasatra  ordoanaleor,  qui,  lors  de  l'entrée 
dans  la  province  €  des  troupes  en  Krand  nombre  qui  sont 
revenues  cette  année  d'Iispagne  et  en  RousslHon,  a  main- 
tenn  parmy  ces  troupes  le  bon  ordre  et  la  discipline,  et 
en  a  fait  des  revuc'^  très  exacle-î  >  .  —  C  irnpte  des  pertes 
éprouvéea  par  la  province  «ur  tes  louis  et  les  écua  qui 
se  troQvalenI  dans  ses  caisses  lors  des  trots  diminutions 
d'espèces  de  1707.  —  Oratin<  ations  d'iisau'e.  —  T-'-neur 
des  <  articles  accordés  antre  les  sjrndics  généraux  el  les 
receveurs  des  laitlea    le  21  janvier  1710  et  ratifiés  par 
le.s  I^t.its.  —  Informés  par  uiio  lettre  du  eoi;lrédeur  f.'i'nr''- 
ral  que  lo  Roi  n'a  pas  accepté  les  400,000  liv.  offertes 
pour  le  racbal  des  S  deniers  pour  livre  «ur  ta  viande  de 
t)^iu -îierie,  ilii  dnill  .<iir  li's  huiles  et  des  péages,  S.  M. 
n'entendant  supprimer,  moyennant  celte  somme,  que  le 
doubtsBieut  des  droite  du  Canal  wyti  et  c  prétendant 
de  tirer  par  l'exploitation  de  chacune  dwd  afTalr»-)  tm 
plus  grand  secours  que  ce  qui  est  proposé  par  la  pro- 
vinea  »,  lea  Étala  délibérant  que  •  S.  tf.  aen  snppiléa  da 
cr>n<!; dérer  qtip  l'éînt  malheureux  où  la  provincp  s«  tri^n va 
les  a  empêchés  de  luy  faire  de  plus  grandes  offres  ».  — 
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Le  de  Pennaatier  et  les  «jndics  généraux  ■  cherclie- 
vont  iM  iBOlMaa  iTcmploiar  à  Ib  deaehuKa  de  la  province 

les  billets  de  monnoj'e  qui  provienilront  Jes  emprunts  >. 
—  L«  prteident  dit  que  «ur  l'avis  qui  lui  a  été  donné  par 
M.  VtMa  •  «n»  S.  H.  doit  myajrw  <Uui»  1»  prorlnce 
àexsx  escadrons  de  cavalerie  qui  ne  peuvent  snhsistrr  fin 
Roussillon  >,  il  a  écrit,  et  la  duc  de  Roquelaure  avec  lui, 
k  If.  ycMa  »  qae  U  proriaee  n'Mt  pw  en  état  d«  «ap- 
porter cette  nouvelle  charïîp,  !f>s  !fip»»mws  ila  gens  de 
guerre  qu'elle  supporte  depuis  longtemps  pour  sa  pro- 
pre eonservatiOD  l'ayant  entièrement  épuisés  *.  Mil» 
Mr^  qîi'on  fpra  au  Roi  la  mftmfl  pripr»,  nt  «  r[a'an  cas 
qa«  cm  troupââ  soient  «nvoyôes  dans  la  province,  les 
dipatés  en  Gour  poursoivronl  to  ninbotirsement  de 
cette  dépense  conforniénient  aux  articles  du  don  gra- 
tuit >  qui  l'en  exemptent.  —  Liste  des  Commissaires 
principaux  des  Assiettes  des  diocèses,  nommés  par  le  duc 
da  Roqualaure.  —  Jagamenls  des  États  sur  les  imposi- 
tions ftiles  dans  l«s  AssietlBa  en  1709.  —  Octroi.  —  Te 
Amu».    Bénédiction.  —  Députée  préMDii. 

C.  tSii.  (Rogitir».]  —  In-ralîo,  19S  Mlleli.  papiw. 

Novembre  IVIO  —  Janvier  tW.  —  Procès-verbal 
des  séances  et  déllMrations  des  États  de  Languedoc, 
assemblés,  par  mandement  du  roi  Louis  XIV,  à  Mmit- 
pellier,  dans  ta  grande  salle  de  l'Uôlel  de  Vilie,  du  27  oo- 
venoltre  1710 au  «8  Janvier  ITll.  —  Président  :  l'arche- 
vêque de  Narbonoe.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de 
Roquelaure,  commandant  en  olief  en  X^anguedoc;  le 
comte  de  Pe^re.  lienteitaot  général;  Lamotgnon  de  âas- 
vitltî,  iiilun  îafit  ;  de  Noiet  et  de  Solas,  trésoriers  de 
France  ès  généralités  de  Toulouse  et  de  Montpellier.  — 
Sisconn  dit  duc  de  Reqvelaors  et  de  l'Intendant,  ré- 
ponse <1ii  pr(5si(îe!it.  (So  sml  pas  rijiporN's.)  —  Le  s'  Sa- 
muel Bernard,  acquéreur  de  la  terre  et  baronuie  de 
Rien  h  Int  adjugée  par  décret,  par  arrêt  du  Parlement 
de  Paris  du  21  juin  1707,  avec  l'entrée  aux  Etats,  s'op- 
pose à  l'entrée  dans  l'assemblée  du  comte  de  Mérinville, 
en  4|na1ilé  delianMi  d»  Rienx;  nais  coaD%  •  aax  ter-  j 
mes  des  règlements,  M  ^amn-:!  Bernard  ne  peut  exclure 
M.  de  Mérinville  des  Estais  jusqu'à  ce  qu'il  ait  joujr  pen- 
dant dix  ane  de  la  liaronnie  de  Rimx,  et  qulaprés  ce 
délay  il  doit  satisfaire  anx  prnnves  de  ?n  noblesse  tant 
du  coslé  paternel  que  du  costé  tufLiùcaai,  UaiU  l'a^^tim- 
Uée  seule  peut  connoistre,  il  est  délibéré  que  sans  s'ar- 
rester  k  l'opposition  du  s'  Samuel  Bernard,  l'envoyé  de 
M.  de  Mérinville  sera  reçu  aux  présents  Estais  et  que 
la  Roy  sera  supplié  de  le  deachargar  de  l'assignation 
4al  taj  a  esté  donnée  ao  Parlement  da  Paris  *.  —  Rap> 
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port  favorable  sur  la  noblesse  des  s'*Rignae,  I>eydé, 
Pansy  de  Vtitais,  envoyés  de  barons.  —  Attendu  que 

l'é<iU  il<'  janvihT  !093  a  sii|)prinii5  le^!  anciens  règlfiiicntii 
du  diocèse  de  Narbonnu  <  suivant  lesquels  la  cliarge  de 
syndic  de  œ  dlootee  estait  remplie  snceeeelvemeot  par 
les  maires  des  vin^t-quatre  lieux  qui  ontrunt  k  l'As- 
siette ,  et  permet  aux  Assiettes  de  la  province  de  nom- 
mer >  h  cette  charge,  le  cyndic  élu  do  dlcetse  de  Kar» 
bonne  fntrflra  attt  États,  nonobstant  l'oppi^siti  m  d'un 
maire  qui  prélendnit  que  son  tour  était  venu  d'être  syn- 
dic —  Le  président  nomme,  suivant  l'nsage,  qninie 

coromiisions  •  pour  liquider  droit  d'avancci  du  don 
gratuii;  pour  ies  aflairos  extraordinaires;  pour  vérifier 
les  départements  des  impositions  faites  durant  l'année 
dans  les  Assiettes;  pour  ralTranchissemeia  lios  tai'.les; 
pour  liquider  les  dépenses  des  troupes  «  qui  sont  dans  la 
province  »;  pour  <  l'affaire  de  la  capitalton  sg  fùtr  esa- 
mioer  l'état  des  haras  de  la  province;  pour  examiner 
l'état  des  manufactures  et  ce  qui  peut  bonider  le  com- 
iij.  rce;  pour  examiner  l'état  des  travaux  pnMlGS;  pour 
iaa  aflkires  de  la  Juridiction  oontentlensB}  pour  drener 
le  cahier  qvl  doit  être  présenté  au  Roi  «  l'année  pro- 
chaine ■•;  pour  régler  la  ligne  de  l'étape;  pour  exami- 
ner, oQiUointement  aveo  ies  ConinUasairas  du  Roi,  «  les 
impositions  liiiles  l'année  présente  par  tout^  les  corn- 
munaulez  •;  puur  l'apurement  des  comptes  du  trésorier 
de  i»  Bourse.  —  liUitrée  des  Gomnissalres  du  Roi  :  ils 
demandent  un  don  gratuit  de  trois  millions  de  Uvros  et 

un  inil'iim  pou:'  ta  ■■aiiitiitiun  ile  1711,  «  sauf  à  dé- 
duire les  taxes  particulières  qui  ont  esté  aCb-anchies  ». 
—  Oes  deux  sommes  sont  accordées  sur  Pexhorlatlon 
ilu  pfi''.siii'.:til  i|ui  repiY-senlé  que  t  ïi  la  proviiii-g  se 
trouve  accablée  et  réduite  dans  un  estât  où  elle  n'a 
jamais  esié  par  les  charges  et  Impositions  exlraor- 
(ilnairps ,  li'.s  1  r- r  iJm  rKstal  n'ont  j.uiiais  esté 
plus  grands  t.  —  Teneur  d'un  mémoire  au  Roi  sur 
l'état  présent  de  la  province  :  «  Il  est  encore  dft 
de  la  taille  de^*  ann'fis  Ifirnières  1,059,206  liv.;  de  la 
capitatioo,  2,068,776  liv.;  de  l'année  courante,  il  est  dâ 
de  la  lailie  2.487,94»  llv.  et  de  la  capllatlon  «66.788  liv.; 
la  province  a  perdu  pour  pluï  f!c  vingt  ans  la  récolte  'ifis 
huiles  par  la  murlalité  de  oliviers;  celle  des  vins  et  des 
chitidgnss  a  esté  «onsidérablsnient  diminuée  puur  plu* 
sieurs  années  ;  1m  tf^rrps  qui  ont  esté  ensemencées  n'ont 
pas  prailuii  lu  quunlilé  ordinaire  de  grains,  al  tes  se- 
mences avoient  esté  empruniécasur  nn  pied  si  haut  fU'il 
a  fallu  donner  3  cesUers  pour  en  payer  un;  les  taxes 
faites  pour  l'afiyancbissemeot  de  la  capitation  n'ont  pas 
esté  payées,  quoyque  les  receveurs  ayeni  envoyé  par- 
tout des  samlsons  ches  les  partioaliers  auxquels  Us 
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n'ont  pas  laimé  mesme  le  nécessaire...  La  despense  de 
l'Mtap»  mont»  d^a  k  plu  d'an  nrilUon  puce»  Que  Itt 
troupes  qui  n"avi)ipnt  ac'^ralumé  iiasser  que  deux 
lois  dans  la  province  pour  aller  en  Roussillou  et  pour 
«o  reY«nlr  y  ont  paaai  ealto  «iiiié«  jMqu^k  aix  ft^  et  «n 
bcaacoup  plus  grand  nombre  que  le<  années  précp^'^nUss. 
....  La  province  a  perdu  plus  de  150,000  Uv.  sur  Us 
VM»  qu'elle  a  fkit  venir  du  Levant...  Lm  dommagea 
causez  par  la  dpsrcntc  flos  ennemi'!  au  porf  île  OHp.  la 
garde  de  ce  port,  le»  turtin  iiliuiii»  t^ue  ie  Auy  a  ordonné 
A*j  Mtû  et  à  la  Tille  d'Aide  coûteront  aussi  des  sommes 

considérubles  •        ■  Afin  d'éviter  rjue  lu  province  ne 

saccorabe  sous  le  poids  des  arréra^ieii  de  ses  Imposilions 
qnt  augmente  tous  les  ans  et  qu'elle  puisse  acquitter 
plus  lie  trente  millions  de  dattes  que  les  villes,  las  com- 
muiiaulez  ou  la  province  ont  Gontracléca  pour  le  service 
des.  M.  *  Il  n'«t  qu'un  remède:  <  Le  rétablisseiiieiit 
do  commerce,  que  S.  M.  peut  procarar  par  l'afflrancliie- 
sèment  du  port  de  Cette...  L«  commeree  fera  valoir  les 
denrées  et  les  manuriictoreei  qui  ne  suffisent  pas  à  pré- 
sent pour  donner  h  vivre  ans  habitans,  et  il  sonstiendra 
une  province  dont  S.  H.  peut  tirer  de  grands  secours 
pour  tout  ce  qu'elle  voudra  enlruprendre  en  Eap;igne  ». 
—  Les  £(ats  ■  consentent  que  la  déclaration  du  Itoy  du 
14  octobre  1710,  qui  ordonne  la  levée  dn  dixième  du 
revenu  de  fous  les  biens  du  royanaiH,  ><A'  exécutée  dans 
la  province  selon  sa  forme  et  teneur  > .  —  Lecture  d'un 
Mit  de  septembre  1710  doublant  Ise  octrois  dans  tontes 
les  villes  où  ils  sont  établis  et  en  élablis8.int  il.ms  l  im 
les  lieux  mures  oit  11  n'y  en  a  point.  —  À  la  demande  du 
comte  de  Peyre,  lieutenant  gdoiral  de  la  province,  on 
enregistrera  l'arrêt  lu  f'onseil  du  7  juillet  1710  qui 
décliarge  led.  comte  des  •  accusations  qui  ont  esté  for* 
mdes  contre  Iny  et  condamne  tes  calomniateurs  en  de 
diCTérenles  peines  >.  —  On  examinera  .  si  c'est  k  bon 
droit  que  l'Inlendanl  a  condamné  la  province  à  payer 
1,000  Uv.  h  l'ivdque  de  MontpaUfer,  «onme  eaigQear 
suzerain  de  r»Hnng  de  Vie,  il  titre  de  lods  et  d'indemnité 
pour  la  destruction  de  ta  pêcherie  de  M.  de  Rociueleuil  ;  — 
s'il  convient  d'élabllr  un  droit  de  20  sols  par  tonneau 
snr  bsttrnents-  orîtrnnt  dans  les  ports  l'.c  fVne,  Acle  st 
La  Nouvelle,  pour  l  enlrelien  de  dtjux  pinks  qu'on  a  Jû 
armer  pov  carder  la  côte  après  la  pri:«e  «  de  quelques 
tartines  par  de  i>«tita  Itàtimens  ennemis  >,  ces  pinks 
estant  absolument  nécessaires  pour  escorter  les  vivres 
de  l'armée  de  Catalogne  *.  —  Rapport  où  il  est  dit 
«  qu'on  poursuit  des  lettres  patentes  pour  taire  registrer 
au  rarlenient  de  I^ris  un  arrftt  du  Conseil  du  11  ftvrier 
1710  n  cassant  un  arrêt  dud.  Parlement  du  30  tnai  1702, 
t  confirmant,  au  proflt  des  consuls  de  Rieux-Minervoia, 
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la  déclaration  du  Roi  du  88  février  1709,  selon  laquelle 
«  lee  collecteurs  de*  tailles  doivent  estre  noa  «toelemsnt 

préférez  à  tous  créanciers,  niais  encore  m  sont  pas  tenus 
de  se  ranger  dans  les  instances  de  distribution,  en  sorte 
qu'ils  peuvent,  nonobstant  la  aalele  générale  des  Mené, 
faire  saisir  les  fonds  sTij»t<<  h  la  taille  et  les  faire  d^rcrcter 
d'autorité  de  la  Cour  des  Aydes,  si  mieux  n'aiment  les 
créanciers  payer  ce  qui  esc  dft  pour  lee  arréragée  des 

tailles  •.  —  On  rarhAtera  pour  1,200,003  liv.,  à  rt^rtaineâ 
conditions  qui  sont  énoncées,  le  doublement  des  octrois 
établi  par  édit  de  esplembre  1710^  «  comme  estant  cette 
affuire  très  onéreuse  aux  vfllp?,  qui  sont  rl^ja  ettr^fw»- 
meut  chargécb  >  ;  et  comme  «  il  paroisl  par  la  déciara- 
ti<m  du  Rriy  du  1  octobre  1710  que  l'intention  de  8.  H. 
est  d'esteindre  par  ce  moyen  les  billets  de  monnoye, 
ladite  somme  de  1,200,01X1  sera  payée  en  billets  de 
monnoye^  Ullels  des  fermiers  généraux,  ou  assignations 
ilbelléea  s.  Oui  les  observations  des  ayndics  géné- 
raux sur  t'arrèt  du  Conseil  dn  18  novembre  1710  •  dé- 
chargeant les  vins  de  la  province,  qui  seront  envoyés  à 
Paris  Jusqu'au  dernier  mars  1711,  du  payement  de  tona 
les  droits  eetablb  sur  leur  passage ,  k  la  réserve  de 
cc>ux  d'Auvillar  »,  il  est  délibéré  que  si  les  commis 
d'Auvillar  prétendent  exiger  les  droits  forainSt  le*  mar> 
cbands  ne  lee  leur  paieront  •  que  par  forme  de  con- 
signation, et  la  re.stitution  en  sera  pDursuivii!'  à  ki 
diligence  dn  syndic  général  de  la  province  ».  —  On  fera 
imprimer  et  distribuer  l'arrêt  du  Oonseil  dn  IS  sep- 
tembre 1710  confirmant  la  noinînation  p:ir  l'Assit-ttede 
Limonx  du  syndic  de  ce  diocèse,  nonobstant;*  l'usage 
qui'donoott  le  syndicat  aux  députes  des  villes  qui  assis- 
t<>nt  ;i  TAssielte,  chacun  à  leur  tour,  cet  \is:igù  ne  pou- 
vant estre  qu'abusif  puisqu'il  oblige  à  nommer  des  per 
emmes  qui  sont  ordinairenosat  incapaUee  de  la  coadulte 
des  affaires,...  qu'il  n'est  fondé  sur  aucun  titre  et  ne  peut 
estre  que  l'effet  d  une  convention  tacite  faite  entre  les 
d^l«  de  TAesiette  de  Jouir  par  loar  dse  émolumens 
d'une  charge  dont  personne  ne  remplit  k's  fi>ncfinn'?  «. 
—  On  enregistrera  divers  arrêts  concernant  la  responsa- 
bilité des  consuls  et  it»  coUeetenn  «o  matière  de  levée 
des  tailles.  —  Rapport  où  il  est  fiif  qn'h  muse  de  la  dif- 
flculté  de  <  lever  le  dixième  du  revenu  des  biens-fonds 
et  des  droits  seigneuriaux  et  autres  droite  réels  auiquels 
c&s  biens  sont  sujets,  il  y  a  lieu  de  proposer  au  Roy  un 
abonnement  de  cette  taxe;  que  distraction  faite  des  fralx 
de  la  culture  et  de  la  dixme,  de  la  taille,  de  la  capitatiOO 
et  de  tous  autres  droits,  il  ne  reatoit  que  trois  millions 
pour  les  propriétaires  dont  le  dixlesme  revient  à  800,000 
Uv.;  que  les  grands  arrérages  de  la  taille  et  de  la  capita- 
tion  qui  sont  dus  des  années  dernières  £iiaaiient  bien  voir 
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qull  y  a  plusieurs  fonds  de  terra  qui  ne  pourront  pas 
porter  leur  part  et  portion  de  leur  abonnement...  mais 
que  les  possesseurs  de  ces  fonds  seront  encore  plus  favo- 
rablMMDt  trallM  qv»  •'lia  tomtkotonl  entr«  les  mains  d  on 
tnlbnit...  :  qna  d'ullenn  l«s  biens  nobles  «t  les  biens 
affranchis  devanlcontribuer  à  cettesomœe,  les  biens  rotu- 
rier» aa  •«ronl  d'antanl  deschargez  Oui  ce  rapport,  les 
Étals  offrant  an  Roi  800,000  Ht.  pour  le  dIxîAme  da  re- 
venu de  lijus  las  biens-fonds  de  la  province,  sous  certai- 
nus  conditions.  —  Bapport  contre  l'établissement  pi-oposé 
(t'nndroit  de  20  sous  sur  chaqn*  tonne  de  marohandise,  où 
il  est  rappelé  qu'un  droK  «  njt.ihly  en  1666  pour  la  garde 
de  la  coste,  sur  la  consentement  des  Estats,  et  qui  ne 
dsTolt  estre  exigé  qne  pendant  le  tempe  qu'ils  le  juge- 
roîifnt  néft-.^sairf,  se  lève  encore,  quelquos  inst;inces 
qu'on  ait  faites  en  divers  temps  pour  en  obtenir  la  dup- 
prassion  •.  —  Le  Roi  asra  supplié  de  réduire  les  droits 

d'eiirèRisIrecnetit  des  titres  des  d.iiuuines  aliénéi,  atlri- 
bnés  à  l'ofQce  d'inspecteur  conserraleur  général,  établi 
par  édit  de  Jnillst  1T06  en  eliaqoe  généralité,  ans  biens 
dont  le  rerenu  est  entré  pendant  dix  ans  dans  la  i-ccattâ 
des  comptes  de  son  Domaine,  et  da  déclarer  «  que  les 
tem»  vaines  et  vagnes  qol  ontesU  iniéodées,  Isa  places 
publiques,  l^s  fnssez,  le?  fortifications  ny  las  maisons 
basties  an  dedans  des  villes  dans  la  distance  de  neuf 
pieds  des  nuirt  m  doivent  pa*  estre  siUets  k  oet  enre- 
gistrement ».  —  r.ectnrsd'un  arrAt  rîu  11  nnvfîmhre  1710 
faisant  remise  aux  cummunautés  da  Vivaraii»  ul  dio- 
cèses de  Toulouse,  Saint-Papoul  et  Litnoax  «  qui  ont 
souffert  par  la  gr^la  >,  de  21,500  livres.  —  Lettres  du 
Roi  an  due  de  Roquelaure  et  à  l'arclievèque  de  Nar- 
bonne  :  «  Je  rerois  toujours  avec  beaucoup  de  plaisir  les 
témolgn.tges  dn  2Âle  des  Estais  de  ma  province  de  Lan- 
gue lac  pour  le  bien  de  non  service  et  de  leur  attache- 
ment à  ma  personne.  Si  l'afTection  que  j'ay  pour  eox 
ponvoit  estre  augmentée,  leur  promptitude  à  m'accorder 
les  secours  que  je  leur  ay  fait  demander  dans  nne  con- 
joncture  aussy  nécessaire  seroit  fort  capable  de  la  rodon- 
bter  —  On  écrira  à  M.  de  Pontohartrain  «  {n'il  aeroit 
à  soubaiter  <pie  les  nenf  étalons  que  la  provlncedemande 
cette  année  fussent  des  chevaux  limozins,  estant  pins 
propres  que  les  autres  >.  —  Sur  l'avis  donné  par  le 
OoBtrftleur  général  que  le  Rot  accepte  Isa  120,000  liv. 
offertes  pour  les  oriiDis,  mais  désire  en  être  pa,y«i  iJ.uis 
le  cours  de  l'année,  il  est  délibéré  que  cette  somme  sera 
empruntée  dans  l'année  <  aa  denier  SO  ou  au  deniers 
plus  avantageux  pour  l:i  proviiire,  f  n  billets  de  raon- 
noye,  billets  des  fermiers  généraux  ou  assignation  libel- 
lées >.  —  AwBÔne  de  100  tiv.  aux  raligieuaas  de  SRloto* 
Glairsd'Albi  dont  la  aaSaott  avait  été  brAlée.  —  Gomaae 
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•  il  y  a  dans  la  provinoe  nne  grande  quantité  de  grains 
dont  on  ne  trouve  pas  le  déirit  à  cause  que  la  sortie  en 
a  esté  deffendue  par  M.  de  Basville  »,  on  réclament  le 
bénétice  de  l'arrêt  du  Conseil  du  87  novembre  1710  •  par 
lequel  il  est  permis  de  transporter  les  bleds  d'une  pro- 
vince dan.s  une  autre,  en  faisant  une  soumission  par 
devant  MM.  les  inlendans  de  rapporter  dans  trois  mois 
un  certlHeat  de  dssobarge  desd.  grains».  OttoRlrlman 
Roi  40,000  liv.,  au  lieu  de  130,000  demandées  par  ses 
Commissaires,  pour  la  suppression  da  la  taxa  sur  les 
marchanda  en  gros  de  vins,  eanx>de*vle  et  antres  If- 
[jU»?'>irs,  «Uublie  [jar  tilit  iIh  janvifr  1710,  latiiielle  taxe 
<  ayant  esté  signifiée  au  mois  d'octobre  dernier  k  un 
grand  nombre  de  partienllera  avolt  entièrement  lUt 

CeS-îer  la  vetitf  vins  ».  —  Outrn  les  35,0O'3  liv.  dqà 
avancées  par  le  trésorier  de  la  Bourse,  il  sera  imposé 
40,000  liv.  pour  la  eontinuation  dea  fbrtiHoatlons  de 
Cette  .-t  30,000  liv.  pour  ctiKes  il'.^gde  ;  mafs  altetidu 
"  que  la  province  n'est  pas  tenue  à  faire  une  semblable 
despenae,  S.  M.  ajrant  toiujoara  pajré  ta  eonairaotion  des 
forfs  et  l'itadelti"),  tes  ili4pntftz  h  l.i  Cour  sont  chargez 
d'en  demander  le  remboursement  >.  —  Il  sera  procédé  à 
l'estimation  «  dse  tsrraa  at  maisona  oeeupéaa  pour  l*eo> 
ceintf!  :lf!s  murs  et  fartiflcatians  do  Cette,  sur  laquelle 
les  propriétaires  puissent  estre  remboursez  l'année  pro- 
chaine ».  Il  est  rapporté  qm  ooqjoIntanMiit  avee 
l'Intendant  les  nnmmissaires  tifl  l'assemblée  avaient  nd- 
jugé  la  coatinuatija  «  de  la  jetée  commencée  en  1090 
pour  arrester  las  sablée  de  la  plage  et  aller  joindre  l'an- 
cienne jetée  de  Frontignan;... quels descentedes  Anglais 
au  port  de  Cette  avoit  interrompu  cet  ouvrage,  et  qu'il 
n'avoit  esté  jeté  à  la  mer  que  îiSS  toises  cubes  de  pierre 
=  Assemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de 
Toulouse,  sous  la  présidence  de  l'archevêque  d'AlU.  — 
L'évèque  de  Saint-Papoul  ayant  représenté  que  comme 

*  la  répartition  des  aominea  distribuées  chaque  année 
aux  diocèses  pour  astre  par  eux  employées  à  réparer 
leurs  chemins  de  traverse  se  fait  suivant  le  tarif,  il 
arrive  souvent  que  les  diocèses  qui  ne  sont  pas  de  la 
plu?  grande  estondue  et  qui,  par  conséquent,  ne  partici- 
pent il  ce  fonds  qu'à  iiroporlion  de  ieiira  lotlilez  des 
impositions,  ne  laissent  pas  d'avoir  de  plus  méchants 
chemins  que  laa  antres,  et  que  celui  d«  Salnt-Paponl  se 
trouvant  dans  ce  cas  il  a  besoin  de  temps  en  tetups  l'eslre 
aidé  par  la  sénéchaussée  ■  :  l'assemblée  lui  accorde 
300  llTras.  =  Assemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaus- 
sée de  Carcassonne,  sous  la  pr^sldenc*!  de  l'archevêque 
de  Narbonne.  —  Instructions  sur  ce  que  doivent  payer 
lasaaigoaan  pour  la  réuniOD  h  leurs  Justieaa  des  «l>oaa 
de  grufen.  —  Les  États  acceptant  «vae  ngrai  ta  démii» 
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■ion  de  M.  de  Pennantiv,  trésoiierde  1»  BourM,  cfol  » 
strri  la  proTince  pMdant  M  ans  av«e  attUat  d«  1)d£Hté 

que  1»?  et  avoc  uri  <l-^^inli^res!>praent  qui  ti'fst  pas 
ordinaire  »,  et  celle  de  M.  de  Sevin,  son  neveu,  qui  avait 
4té  rego  «n  lOM  «i  niTTiTanee  dala  eharga  da  li^riar, 
mais  ne  pouvait  l'oxcrcer  h  ransede  sa  itianviiisf  s.'inté. 
—  «  Dons  la  nécessité  où  l'on  se  trouve  de  mettre  les 
iniKoaa  Iwargaciafla  en  «atat  da  larTir,  la  thSaorier  d«  la 
Bourse  avancera  3  ou  4  r.iillf  livrer  rjui  Sf  ront  fnirili">_v<'es 
à  raccommoder  les  armes  desd.  milices,  et  cette  somme 
«ara  «maitaréfiarUasurlaadiootMa  que.  avivant  rmago 
de  la  provinrp,  rp^tc  d.'pfjns"  il^lî  mij.irli'r  ».  —  Lm 
a'  Joseph  Bonnter,  qui  avait  été  proposé  par  le  s'  de 
Pannantier,  «attiomniA  tré«orierda  la  Burana,  mm  ta 
c  caution  \nti>(ni»  ni>niitprsoi  frArr,  inV^oripr  dp 

France  en  la  généralité  de  Montpellier,  qui  a  aussi  de 
grandi  Maoa  ».  A  la  déKbdration  tant  jotnla  dea  atrtkjlaa 
(jîjf  rAcrlenl  ses  oblitrnHdnK  Pt  se-^  nffr'biiMon*;.  —  Il  psf 
rappurté  que  suivaru  le  priHiès-vtirbal  il«ii  rin.spt:i'ti!ur  dn^ 
manufactures,  «  les  manufactures  royales  et  toutes  les 
antres  de  la  province  ont  fabriqué  pendant  l'année  1710 
ane  trns  grande  quantité  de  draps  Ans  pour  lo  Levant, 
londrins  pr>Mair?r:)  et  8econ>ls,  que  toua  ces  drap.s  sont 
parfaitement  beaux,  et  qua  le  règlement  du  20  novem- 
bra  1T08  pour  la  fabrique  d«  drap»  qui  sont  envoyez 
f^n  Lév  mt  est  très  bien  exécuté  ».  —  manufac- 
ture de  l'hôpital  de  TouIoqm  n'ajrant  paa  exéculd  aas 
obligations,  lea  eommlHaTrea  dea  Iravaux  imblfca  *  av- 
roient  esté  d'avis  de  retrancher  la  somme  de  3,000  liv. 
que  la  province  accorda  à  rbôpital  pour  lea  loyer»  dea 
baaâiiMHila,  mesttars  «t  oatlla,  et  ta  gnitllleatlon  de' 
10  livres  par  pièce  accordée  à  Tentreproneur,  si  l'inté- 
reat  de  la  ville  de  Toulouae  et  la  cauae  des  pauvrea  ne 
lea  avolent  retenu  •.  —  Sur  l'avla  de  aes  eommfaaairea 
que  la  manufacture  de  L.i  Tcrr.isv.»,  d  rit  reiitrrtprenaur 
est  mort  il  y  a  quatre  ou  cinq  mois,  «  estant  très  avanta- 
gaaaeaa  diooèn  de  Rfeuz,  on  devdt  la  aotiteoir  s,  l'aa- 
scTn!ili''o  orilnnno  qui'  «  Irs  s)  »'?!;-'-  f.'iiêraux  passeront  le 
bail  à  l'entrepreneur  qui  leur  sera  présenté  par  le  piv- 
pridtalre  dea  beatlaena  de  lad.  manaflieiaT«  —  Lea 
28  villes  rif»  l.i  p.'néralité  da  Montpnlli.:>t'  anxqnfl'lo'i,  sui- 
vant l'arrôt  du  Conseil  du  iSaoiit  1710,  ont  été  incorpo- 
rAa  lea  eflloaa  d'avocat  du  Roi  erMa  par  édit  d'oetobr» 
1708  «  f«îl".nf  les  mesmes  qui  ont  csié  taxées  pour  l'in- 
corporation des  lieutenans  de  police,  procureurs  du 
Rojr,  grefllera  el  eommlaaatraa  de  police  allernatiA,  et 
ne  pouvant  payer  tant  de  taxes,  •  le  Roi  sera  supplié  -Ip 
ré<luirc  il  ^10,000  liv.  la  somme  de  111,900  liv.  qu'elles 
auraient  k  payer.  —  Attendn  que  lea  denz  déniera  pour 
livra  de  viande  attribnda  aux  coatrMettra  doe  anlCi,  et  lea 
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deux  déniera  pour  livre  de  viande  atiribatt  aux  receveora 
dea  octrois  doivent  produira  ane  aomnie  beaucoup  pins 

considéraliir;'  que  celle  de  630,000  liv.  et  les  2  sois  \\imr 
livre,  moyennant  laquelle  ila  ont  414  a^fngéa  à  un  trai- 
tant ponr  alx  annéea.  le  Roi  aen  supplié  de  BobroBor  la 
province  au  bail  lia  iraifaiit.  *  mi  le  remboursant  des 
sommée  qu'il  aura  payé,  et  d'accorder  à  la  province  la 
faeoHA  d'dteindre  lead.  droila  à  l'ezpiniton  du  bail  on 
d'en  riinlintir'r  la  IfV'jf  ».  --  Les  Klalsen  CvriK  assi^fent 
au  Te  2>eum  chanté  par  ordre  du  Eoi,  dans  l'église 
Saint-Pierre,  «  en  action  de  irrftoaa  dea  avanlaget  que 
roi  d'F^pacno  a  ru  sur  les  troupes  ili,:  l'archiduc  à 
Villaviciosa  «.  —  Dans  l'intention  de  faire  ><  cesser  les 
abna  qui  ae  oonmettent  dana  lea  raignia  par  les  Iknaaea 

mesures  et  par  le  prix  excessif  auquel  le  sel  est  vendu 
les  États  H  consentent  k  l'établissement  da  la  trémt^e 
telle  qu'elle  eat  ddcrlledana  l'arrêt  du  CoaaaUdu  19*Jiiil- 
Ict  ]fi9^  |iitir  mesurer  \fs  s<>h  tani  dans  les  salins  que 
ilans  greniers,  à  condition  toutefois  et  non  autre- 
ment, qn'avani  que  lad.  trémuye  soit  aetablle,  la  ferme 
des  reu'rals  sera  supprimée  dans  la  province,  et  que  le 
»e\  y  sera  vendu  à  petites  nie^iures  (dont  il  sera  fait  des 
matrices  qui  seront  dépoatea  aux  >;reffes  des  hôtels  de 
ville  pour  y  avoir  recours  en  cas  de  besoin)»  au  prix  du 
plus  prochain  ({renit^r  à  sel,  on  y  ajoutant  aenlaairot 
5  sols  par  minot  dans  les  villes  où  il  y  a  grenier  et 
20  M>  »  pur  minot  à  la  campagne».  — Bnrendant  compte 
<le  re  quêtes  présentées  par  lea oommunautda  de  Vignonat 
(Avignon»*!  au  dlocè-te  de  Saint-Fapoul,  de  Montsaunàs 
et  de  Hatère»  an  diociae  de  Commenge,  pour  que  leur 
allivrement  fdt  réftirmé  et  leura  ialllea  diminuées  d'un 
tiers,  sans  quoi  •  ellesseront  dans  la  nécessiti'  li.!  fiiini  un 
abandon  »,  le  syndic  général  d'Odars  dit  «  qu'il  est  vray 
que  cea  communanlea  sont  si  obérées  p;ir  les  arréragea 
des  tailles  qu  '  les  1"  ivent  et  par  leurs  inauv.ii^es  r-^i  olt«s 
qa'ellea  no  peuvent  que  succomber  si  elles  ne  sont  pas 
aottlagées,  mais  que  si  elles  eatolent  eaoontéea,  toatea 
l*>8  communautoz  de  la  province  vien  'roient  f  irraer.iux 
£stata  de  pareilles  demandes  *.  Sur  quoi  il  est  délibéré 
<  que  lesd.  rsquasles  seront  nnvoyéea  aux  Aaaiettaa  daa 
diocè-ses  de  Saint-l'apoul  et  de  Cominonsc  pour  y  estre 
fait  droit  ainsi  qu'il  appartiendra  >,  et  que  les  député 
k  1*  Cour  «  rapréaantaront  b  S.  M.  l'aficablenent  od 
sont  lesd.  communautez  et  la  .supplieront  de  lenr  remet- 
tre la  moitié  des  arrérage  des  (ailles  par  elles  du»  et 
de  lea  décharger  du  tiers  daa  impcaltlODi  de  ruanéa 
foiirnnle,  sans  qtnv  ùIIcr  sont  prestes  à  faire  un  aban- 
don général  de  leurs  biens  —  Il  sera  imposé  :  pour 
la  capttation  de  ITll  nu  million  de  livres;  pour  lea  in- 
térêts de  1^,000  llT.  empruntées  pour  purtte  de  la 
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eapitatton  de  1701,  64,388  !iv.;  pour  tes  intérêts  tie 
1,115,800  liv.  empruntées  pour  arrérages  <k'  n  rapiia- 
Uoa  des  années  i;03  k  1707,84,011  liv..  pins  160,000  tir. 
c  pour  l'esoédant  deg  intérastz  du  dmîar  IS  au  dénier  20 
de  la  somme  île  l.SlO/iOO  liv.  empninlée  pour  l'affraii- 
chisBament  800,000  liv.  de  capitalion  >.  —  Compte 
rendu  des  perte*  réaullant  pour  la  proTinee  de  la  dimi- 
nution <le.H  vieilles  espèces  ordonnée  par  arrêt  du  Con- 
seil du  23  septembre  1710.  —  Après  avoir  approuvé 
l'arrêté  de  eompls  des  dépenses  (àiles  par  les  ooniniu» 
n;ii:i'^s  lie  I>i  >  otf  h  l'occasion  do  la  descente  des  An^'lais 
au  port  de  Celle,  l'assemblée  délibère  qae  ces  dépense», 
montant  h  18*103  liv.,  seront  ImpoeAee  dans  le  départe- 
ment des  (Iett4.'.s  et  affaires  .  t  ijui»  !i  s  dAput^s  h  la  Cour 
en  poursuivront  le  reuibr>ursemenl.  —  Lits  a^ndics  géné- 
raux •  travailleront  à  faire  dire  un  oompois  rabaliste 
pour  l<>  lieu  de  Cette,  sur  lequel  le»  Inhilans  pui.ss.:.';ii 
payer  les  dépen»oa  auxquelles  les  coinraunautez  sont 
teouea,  ainsi  qu'il  est  pratiqué  dans  les  autres  Tilles 
franchi  -;  iIf'  l.i  pr^ivinre  ».  —  Il  sera  imjiosi'  In  pn^ftilp 
année  jij.ûAi  liv.  pour  servir  de  fonds  aux  dépenses 
des  troupes  qui  <ont  dans  la  province  et  «ulrus  dépenses 
faites  à  l'occasion  de  la  garde  de  la  côte  et  des  (lonts  et 
passages  du  Rhône.  -  Le  président  fait  savoir  que  le 
Eoi  n'a  pas  accepté  les  300,000  liv.  ofhrtes  pour  Vtiain- 
neinent  du  dixième  «  et  qu'il  estime  celte  taxe  un  mil- 
lion >.  —  Les  commissaires  ii  qui  cette  alTaii-e  avait  été 
renroyée  déclarent  «qu'uln  que  rassemblée  n'eût  rien 
à  se  raprociier  dans  une  afTiire  aussi  importante,  ils 
ont  cru  qu'elle  pourroil  offrir  jusqu'à  500,000  liv.  quoy- 
que  on  ne  puisse  pas  se  promettre  de  les  lever,  parC;;  que 
cette  impuissance  dans  laquelle  on  va  tomber  est  encore 
un  moindre  mal  que  celui  d'estre  exposé  h  la  ronslrainte 
de  ceux  qui  seront  chargez  de  la  levée  de  ce  dixième».  — 
Délibération  offrant  au  Aoi  500,000  liT.aouscertainescon- 
dltlons.  —  Vu  la  généaittgîe  de  messlrs  J.'h.  de  Louet  de 
Nogaret  d'Aujargues,  marquis  de  Calvisson,  el  la  cession 
à  lui  faite  par  ses  oncles  ■  des  biens  et  seigneuries  men- 
tionnés uqx  lellrse  palenlee  de  Charles  VII  de  1448  >, 
il  est  délibéré  qu'il  sera  icni  aix  KUits  en  qualité  de 
baron  de  Calviaiton.  —  Il  sera  pa^'é  pour  fia  de  compte 
£28,000  liv.  aux  armalonra  dsu  deux  ranvols  de  blé  que 
la  province  a  fait  v«'i,ii- liu  Levant.  La  délibéi  ation  \\<,vli: 
que  ■  ce  bled  n'a  pu  entre  vendu  k  beaucoup  prez  sur  le 
pied  qu'il  a  esté  acheté  el  que  la  province  a  perdu 
sur  le  prettiier  cunvni  08,;<7t)  llv.,  sur  le  secoml  82,11!» 
liv.  —  Le  don  gratuit  sera  pajré  en  entier  par  impo- 
rillon.  —  Sekm  la  déelr  du  Roi,  une  gratification  de 
1,500  liv.  est  .•{C<'or<iée  au  s'  de  PV-inqur.  brlprnller  et 
inspecteur  général  d'infanterie,  «  pour  les  services  qu'il 
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a  rendus  k  la  province  h  l'occasion  de  la  descente  des 
Angiots  >  —  I .r;aiii>~ati(>ns  d'usage.  —  On  inelira  de 
nouveau  dans  le  cahier  des  doléances  ua  article  •  pour 
qu'il  pl^se  h  S.  M.  descharger  les  habllans  de  la  pro- 
vince des  laxes  faites  sur  ies  bien-aisez  en  exécution  de 
l'édit  du  mois  de  mars  dernier  »  (1710).  —  Jugements 
rendus  par  les  États  sur  les  impositions  fiiiles  en  1710 
iliiiis  l'y  .\ssii  il".s  it.  s  diocèses.  —  Liste  <les  c<imniissaires 
pnncip.tux  des  Assiettes  noiuiués  par  le  duo  de  Roque- 
taure.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  —  Mpn» 
lûs  présents. 

c  ans.  (KtfiMi*.)  —  tn-Mw,  ISS  tkwllMt,  p*r>if  • 

Novembre  1711  —  Janvier  —  Procès-verbal 

des  séances  et  délibératioos  des  Étals  de  LanguedoCt 

assemblés,  psr  mandement  dti  rni  Louis  XIV,  h  Mont- 
pellier, dans  la  grande  salle  de  l'Ilotel  de  ville,  du  6  no- 
Tembra  1711  au  81  Janvier  1718.  —  Président  :  l'arebe- 
vf'qnf  'le  N;irb'inne  ;  Commissaires  du  Roi  :  le  due  de 
Koijuelaure.  comiuanilaiilKn  ciief  ;  de  Margon,  lieutenant 
de  Roi;  Lamoignon  de  Basville,  intendant;  de  Boyer  et 
Faore,  Irésoriei-s  de  France  ès  •,'énér;ili'é-'  de  Toul'iuso 
et  de  .Monipelller.  —  Discours  ou  commandant  en  chef 
et  de  l'intendant,  réponse  du  pré.sidenl  (ne  sont  |)as 
rapportés).  —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse  des 
S"  de  Rignac  el  rte  Pocanl,  envoyés  de  barons.  —  Entrée 
d(!S  Ci>MHnis.saire-s  du  Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit 
de  3,000,000  de  liv.  et  1.000,000  pour  la  capitativn  de 
1713,  «  sauf  h  déduira  Isa  taxes  particulières  qui  ont 
esté  afTr.inchies  «.  —  La  président  exhorte  l'assemblée 
«  à  fairq  de  nouveaux  efforts  pour  secourir  l'Estat,  sur- 
tout dans  les  cireonslanoet  oii  la  France  se  trouve  de 
voir  bieiiiost  conclure  une  solide  paix  ou  de  continuer 
une  guerre  plus  allumée  que  par  le  passé  ».  Les  deux 
sommes  sont  accordées.  —  La  province  ayant  été  mise 
en  demeure  ou  «  lî'augmenter  Jusques  à  20  sols  le  sur- 
taux des  fourrages  des  troupes  de  cavalerie  ou  de  faira 
trouver  un  revenant-bon  de  8,000  liv.  h  chacune  des 

huit  coniiiigiiies  du  rrV'ime.il  d.'  I.u  Ferî' :ii;;iys  el  des 
douze  cumpagoies  du  régiment  premier  Languedoc  »,  les 
États  préArent  «  contribuer  de  la  somme  de  40,000  llv. 
pour  rostablir  >  f-i  !''giini'ti('.  ipii  ;'.vi>icnt  '!x(iV'nioitii.-i/t 
aouffert  au  siège  de  Oirone  ».  —  Il  est  rapporté  que  les 
reeevenra  des  tailles,  <  qui  m  voaloient  recevoir  aucun 
louis  d'or  sous  prétexte  quu  des  Iduis  de  faux  coin 
a  voient  esté  répandus  dans  la  province,  «  ce  qui  avoit 
causé  un  grand  désordradans  la  levée  des  impositions  >, 
avaient  été  obligés,  par  arrêt  du  12  juin  1711,  de  les 
accepter  pendant  un  mois,  sauf  il  les  portor  ensuite  à  l'IJô- 
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veur  de  la  Moniinlf  d'  t  -ii-i  I'^;  Imiis  niaient  dan* 
leur»  caiwesr  iU'en  était  trouvé  %,20l,  -lont  8,561  bons, 
«t  fifieSt  de  hnx  coin,  1e«|o«)a  l«  provinra  perdidt 
36,829  liv.  ISsoIh.  —  Leoliire  l'un.'  >îh  rnrntinn  du  Roi 
da  0  juin  1711  botnologuaot  une  délibération  des  États 
relalivehi»  vento  du  ssl.  —  Mosiitm  prise»  pour  seuiT«- 
grtfiV-r  les  droits  c(pr  créan  -ipri  de  M.  de  Pennautier, 
ancien  trésorier  de  la  Bourse,  décédé  le  S  août  1711.  — 
Attmda  406  l«  Msorter  da  la  Boarw  •  n'a  pu  retirer 
aucune  !«oinnia  de  ce  que  le  diocésp  de  Vivi<>r8  doit  c«tle 
année  pour  sa  cottité  de  la  capilation.  M.  te  duc  de  Ro- 
qn^iir»  «am  prM  da  donner  ws  ordrea  poor  qm  eeux 
<lul  refusent  de  payer  v  iMient  r^ntr.Tinf';  p.-ir  lofement 
de  troupes  ».  —  Adjudication  pour  ai  s  an>î  de  lu  ferme 
féndralo  da  l'éqniTalent  au  prix  de  330,000  Ht.  par  an. 

—  Par  dérogation  k  l'ëdit  donné  en  Roussillon  en  janvier 
1563,  les  États  •  cotiRentent  que  proches  du  li'de  Pen- 
nautier,  habiles  it  luy  succéder,  sa  portait  pomr  ses  ht-ri- 
tiars  par  btoéflce  d'inventaire,  sans  qno  pour  ralyon  de 
lad.  qaatllé  Us  puissent  esire  responsables  en  leurs 
biens  proprea  da  oa  fue  led.  t>'  de  Pennanlter  peut  de- 
voir à  la  provlno»'.  — 11  sera  impost  la  présente  année 
VW,\St  Ht.  ■  pour  servir  de  fonds  par  estimatloD  à 
toutes  les  dépenses  qui  doivent  estre  faites  ponr  lea 
troupes  qni  damenreront  dans  la  province  et  ponr  la 
Ifardsdela  eosts  >.  —  Il  sera  payé  '  4,300  Ht.  h  l'entre- 
preneur de  Il  iiiatiufaclure  de  l'hdpital  général  de  Ton - 
lonse  «  ponr  430  pièces  de  drops  londrins  seconds  tirant 
30  annea  qa'H  a  fliil  fhbriquer  pnor  te  Ii«Tanl  >  en  ITIl  ; 

—  .347  liv,  hi'ri'.icr-j  H-.i'rTn'\  «  |  (nir  2,7S0  mûriers 
qu'ils  ont  fourny  de  leur  pépinière  de  Toulouse  •  en 
1711.  —  Aeeeplatlon  sons  certaines  eondftiona  de  l'offlre 

faite  par  le  siei) r  M;ii-cii''viis,  ruurrhain!  îi!  Ti>uI(Mish,  (!•■ 
faire  IraTailler  la  manufacture  de  draps  de  La  Terrasse. 

—  Laa  eommissairea  des  manuftelarea  disent  :  «  qne 

(.'■^  ;iV:inf;if'As  arri-.r1(*<;  nnx  iirpMiicr«  fnhrirjtin'iï  i  -if  esté 
nécessaires  lorsque  la  fabrique  des  draps  propres  pour 
le  Levant  estolt  laeonnoe  daiw  la  provinoe  et  qu'on  ne 
croyoil  pas  pouvoir  parvenir  ;\  faire  rt"'' imp»  «p'nhlablos 
il  ceux  d'Angleterre;  qu'à  présent  qu'on  travaille  mieux 
MiLanguedooen  eas  sortea  dedraps  qu'on  ne  travalite  en 
Anglelerre,  et  qu'on  a  plus  de  facilité  que  les  Anglais 
pour  avoir  des  laines  d'Espagne  et  pour  porter  les  draps 
«n  Levant  *,  ils  sont  d'aTis  ■  que  Ions  lea  contrata  faits 
avec  les  fabriquans  devant  finir  en  mcsme  temps,  l'as- 
semblée pourrait  demander  h  S.  M.  la  permission  d'esta- 
Ulra'ors  l'égalité  p  irmy  1<  ■<  fabriquans  qui  travaillent 
pour  le  Levant  ».  L'assemblée  délibàre  qu'à  l'expiration 
des  contrats,  tons  ceux  qui  fabriqueront  .des  draps  Ans 
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t  Jouiront  de  la  dent-pfstole  par  pièce  de  SO  aunes,  et 

fjiie  fr.iv.tillenint  •'■i  londrea  et  lundros  I.irges 

auront  un  escu  de  3  liv.  par  pièce  tirant  aussy  30  aunes  ». 
—  Il  est  rapporté  qne  pour  dtabifr  le  dhtlAma  sur  les 

bien?  nnhîff,  on  ava:(  ;.rin-*'ik'  k  rostiiiiiitiod  cl  ;i!livre- 
ment  des  fjnds  nobles  et  des  droits  seigneuriaux  par 
rapport  h  la  table  du  eompois  des  lieux  où  ils  sont  si- 
tuez »,  et  qu'on  avait  trouTt^  »  qu'i)"»  payerniini'.  Tlt.fKi  l  liv. 
s'ils  estoienl  anjets  aux  impositions  Sur  quoi,  il  ejit 
délihérd  «  qne  les  taxes  du  diziaatne  des  Mens  nalriea 
seront  réglées  au  dixlesme  de  ce  qu'ils  payeroient  s'ils 
eftoienl  sujets  à  la  taille  ».  =  Assemblée  des  trois  Ëtats 
de  la  afaécbauaada  da  Tauloase  saos  la  pn!laidenoe  da 
l'archevêque  d'Albi.  —  Le  syndic  gcnéml  ''it  que  !e 
grand  chemin  de  Toulouse  à  Albi  i  est  si  mjiuvais  que 
l'on  ne  peut  quasy  le  fréquenter  pendant  l'hiver  »;  que 
la  ville  de  Toulouse  l'a  fait  réiiarer  dans  l'étendue  «  de 
son  gardiage,  qui  est  borné  par  la  rivière  de  l.ers,  pour 
le  pas$a^  de  laquelle  elle  a  esté  obligée  d'accompagner 
les  ailiers  du  pont  d'une  grande  chaussée  qui  va  jus<|u'à 
l'endroit  où  les  eaux  de  cette  rivière  se  répandent  dans 
tes  grandes  inondalions  -  ;  qu'on  pourroit  éviter  de  passer 
dans  oa  grand  çtaemin  Jusqu'à  ia  bauteur  de  Qistel- 
maurou  et  jallerde  ntreau  depuis  le  iieudeSalni-Geniez, 
si  le  chemin  qui  y  conduit  estoit  un  peu  réparé;  que  cette 
terre  de  Saint-Oeniez  appartenant  à  M.  le  premier  préaf* 
dent  de  Bertfer,  il  se  porteroit  Tolontiers  à  l'entretenir 
après  qu'il  aura  nté  mi-jen  bon  eslat  si  la  sénéchaussée  vou- 
loit  luy  donner  quelque  secours  pour  cela  i.  L'asseanblée 
accorde  1 ,000  Ht.  =  Assemblée  des  trois  États  de  ia  aéné- 
chaii«-rf  (!■•  Carcassohne.  —  Les  fc;tat=i  «  ii  nri^s  assistent, 
«  dans  l'église  Notre-Daine-des*Tables,  aux  honneurs 
fbnèbrea  de  M*'  le  DanpUn    Compte  randn  de  la  oèri- 

rnoriiii',  —  f.a  levée  du  dixiém':-  dr-s  bions  r>)lil«  sera 
faite  par  les  collecteurs,  ainsi  qu'il  se  pratique  pour  la 
taille  et  la  eapitnIliMi.  ~  800  livres  sont  aeeorddsa  au 
s'  Bni^'V^  [i.itir  •iiiliviHiif  -wix  frnts  «l'impression  des 
deux  derniers  tomes  de  l'Histoire  des  fanaltques  qoi 
contient  ce  qui  s'est  passé  de  plus  considérable  pendant 
les  derniers  troubles  que  ces  rebelles  ont  i:*Tcité  dans  les 
Cévennes  et  dans  le  Yivarais,  à  condition  que  led.  ou- 
vrage aera  reçu  et  approuvé  par  Msr  l'évique  de  Mtre> 
poix  ».  —  r^e  don  gratuit  sera  payé  tout  entier  par 
imposition.  —  Un  délai  d'un  an  est  accordé  aux  héritiers 
du  ^  de  Pennatttler  •  pour  Taira  deeeharser  tons  lea 
comptes  dud.  sieur  depuis  l'ann^V  Ifl4î)  iTisqnes  et  com- 
pris l'année  1703.  k  condition  rie  payer  à  !a  province, 
après  lad.  délay,  toutes  les  sommes  dont  les  acquits 
n'auront  pas  esté  rapportez  «.—Usera  Imposé  30.O0OIIV, 
et  le»  2  sols  pour  livre  pour  la  suppression  de  l'office  de 
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procureur  général  du  Koi  au  bureau  de  la  vériOoation 
dw  dettea  des  «oiDmttnaiit«s,  erié  pw  MU  â«  mâ  1709, 
•  el  les  syiiilic*  g<^néraux  continueront  île  faire  les  ibnc- 
UoD«  de  colla  churg»  ainsj  qu'ils  l'ont  fiiil  par  l«  passé  «. 

—  OraliflefttioiH  d'aM{r«.  —  Le  prétMwt  du  bureau  dag 
NCrues  rapporte  que  •  ')aii$  les  estap^is  des  diocèses  du 
Poy,  d«  Toulouse  et  de  Montauban,  les  recrues  sont 
tonjovra  eompttiM  du  nombre  porté  par  les  ordre»  iu 
Roj',  quoiqu'elfçs  aycnt  pass/*  tîans  If  ri'sia  ilo  lu  ruute 
sur  UQ  nombre  beau>u>uii  ^tu-Jiisâous  du  complet  >;  sur 
quoi,  il  Mt  dMibérô  que  <  ceux  qui  ont  aigoé  les  revues 
des  lieui  d'estapp  îesd.  diocèses  seront  poursuivis  cri- 
minellement par-dâvaat  M.  de  BasTÏIle  pour  raisou  des 
places  qu'ils  ont  pAsaé  au-delà  du»  prt^uls  al  affactib  ». 

—  «  Si  pendant  le  cours  de  l'anniie,  S.  M.  onToyo  ses  or- 
dres pour  fdire  Toumir  des  soldats  de  recrue,  en  laissant 
aux  coniiDunautés  l'option  de  fournir  dea  hommes  ou  de 
payer  7B  liv.  pour  ciiaque  soldat,  en  ce  cas,  M.  de  Bas- 
Tflle  aéra  prié  de  départir  la  siirnme  qu'il  conTlendra 
pajer  sur  la  ville  de  Toulouse  et  les  vingl-quatre  dio- 
cèses, suivant  le  tarif  de  la  province,  alla  que  chacun 
contribue  égalenent  fc  une  chitr^^e  ci^mmtine  de  l'Estat, 
ainsy  qu'il  se  (tratiquo  pour  toutes  les  autres  contribu- 
tions ».  ~  État  des  demandes  que  doivent  faire  les  députés 
à  la  Cour;  liberté  eet  laleaée  à  cenx-cl  <  de  ehoMr  cellea 
qui  doivent  esire  fuites  par  le  cahier  ou  par  des  requestes 
particulières  ».  —  listes  des  commissaires  principaux 
dea  Assiettes  pour  l'année  1712.  —  Jugements  des  États 
sur  les  impositions  faites  .lans  Assiettes  des  diocèses 
en  1711.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  — 
Députés  préesnlB. 

G  as».  tBigitttt.;  —  la  blk),  ItS  (••UlMt,  p*pi«r. 

Novembre  191*—  Janvltr  1713.  —  Procès-verbal  des 
séances  el  délibératlous  des  Etats  de  Languedoc,  ai»em- 
bUa,  par  naadenent  du  roi  Louis  XIV,  b  Montpellier, 

dnn^  1,1  a:r,ull^^'  salle  de  l'Hôtel  de  ville,  du  21  novem- 
bre 1712  iiu  janvier.1713.  —  Prêsideal:  l'archevêque 
deNarboone;  vice-président  :  l'ardMTé^ne  d'Albi.  Corn* 
missaires  du  Koi  :  le  duc  d"  Hoqueiauro,  r rrminanihint 
en  chef;  le  comte  du  Koure,  IkultioaiiL  i;caurul;  Laïuoi- 
goon  de  Basville,  intendant  ;  de  Itévsrsat  et  de  Calvet, 
trésoriers  du  France  ès  gén<>ralilés  de  Montpellier  et  de 
Toulouse.  —  Discours  du  commandant  en  chef  et  do  l'in- 
taQdaott  répOQia  du  président.  (N'e  sont  pas  rap|iortés.) 

—  Aprèa  avoir  prouvt^  sa  noblesse  du  vùlé  materii'  i. 
oonrormément  aux  règlements  qui  exigent  cette  preu  ve 
«  des  enfitns  des  nouveaux  acquéreurs  de  baroiiniei  dont 
les  pére»  n'ont  Jouy  de.  leur  barunnle  pendant  l'espace 
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de  quinze  ans  >,  Je  marquis  île  Vogiié  est  reçu  aux  États 
an  qualité  de  baron  de  Montlaur,  «  qui  eat  une  des 

baronnies  de  tour  de  Vivai-o^  >.  —  Nw^iiiii  itiim  Oes  di- 
versea  commissions  par  le  président.  —  Kntrée  des  Ck>m- 
mlseairea  du  Rot  :  ils  demandent  3,000,000  de  llv.  da 
f^on  ;:ratuit  et  un  million  puiir  l.t  cripilation  de  1718, 
sauf  a  déduire  le»  taxes  particulières  qui  ont  été  affran- 
ebies.  —  Caa  deux  sommée  sont  aeaordéas  aux  condi- 
tions orilin;iii  es.  —  Le  s'de.MoiilfeiTter,  syndic  général, 
dit  :  que  i  quoy  qu'il  n'en  eut  pas  un  pouvoir  exprès  de 
l'assemblée,  ayant  trouvé  fc  emprunter  b  Paris  anr  la 
pied  du  denier  18  (5,55  »/o)  !.i  somnif     600.000  liv.,  il 
avolt  cru  devoir  profiter  de  l'oocasiou,  après  avoir  reçu 
les  orili-cs  de  M"  l'urcheveaque  de  Narkinne  et  de 
MM.  les  députez  on  Coutr,  pour  suula(,'er  la  province 
d'une  diaci{e  extrêmement  onéreuse,  en  rachetant  du 
i.'  Alexis  Sabatier  les  2  d«nl«n>  3/1  de  toutes  les  impo- 
ailiona,  nevanant  cbaqm  année  à  79,000  liv.,  que  la 
province  lui  avolt  aliéné  parconfraet  du  2i  janv|c>r  1708 
avuc  faeullé  de  rachat  perpélu.'!  «.  L'assemblée  ralifle 
cet  emprunt  et  ordonne  queâ<tbalier,  qui  avait  été  préa- 
lablement averti,  sera  remboursé  le  1*' Janvier  IT13.  (Le 
couil"  iii  Toulouse  est  inscrit  en  tète  des  préteurs  |Mtur 
300,000  liv.)  La  (irovince  gagnait  à  cette  opération 
48^700  liv.  par  an.  —  On  eropronlera  pareillement  à 
Paris  ^  aux  nieilteuiv^ conditions  que  f.iird  se  P'i  ui'a. 
n'excédant  toutefois  le  denier  l&  «,  la  somma  da  200,000 
liv.  pour  racheter  du  sf  Jean  Paul  le*  20,000  liv.  dont  «  il 
jouit  en  représentation  ilo  4  ic-iiiers  p«»r  livre  allribuez 
aux  trésoriers  des  deniers  d'oi:lroy,  eià  luy  adjUKCS  par 
arrsat  du  Coasail  du  9  avril  ITOî  >.  —  Le  P  de  Montrer- 
T'ier  rappitrti'  qu\-n  itayeineiit  «  il'iin  convoy  de  mulets 
que  les  dminuiiautez  de  la  province  avaient  fourny  par 
ordre  du  Roy  an  novembre  et  déoambre  1710  i>t  Jan- 
viftr  1711  jiour  servir  au  biège  de  Uiroiie  »,  il  avai;  ob 
tenu  dea  assignations  pour  la  somme  de  2^4,052  iiv.  sur 
bdon  gnlttlt  de  1714.  —  Vu  les  actes  prodnils  par  le 
comte  de  Chanibonas,  desqui-N  il  résulte  qu'il  a  acquis  de 
M.  de  Caramau,  en  1712,  la  propriété  iitcumiuut4tble  de 
labaronoladeSaInt-PéItz,  il  eat  délibéré  qn«  l'enquête 
secrète  sur  sa  noblesse  sera  faite  tout  rrésçntoment  et 
que  ses  preuves  seront  vérifiées  par  ies  iiiéiues  commis- 
saires qui  ont  examiné  ses  titres  de  propriété.  —  liéputés 
nommés  pour  aller  saluer  de  la  part  des  ÉUils  le  maréchal 
dnc  de  Berwick,  de  passage  a  Montpellier.  —  Kaliflca- 
tion  d'un  traité  pa.-sé  avec  un  s'  Duclos  qui  s'oblige  à 
fournir  &00  muleU  bâtés  el  bamichés,  demandés  k  la 
provinco  i  pour  le  service  dea  armées  de  S.  M.  qui  mar- 
chent en  Lampounlun  ».  —  Le  baron  deClermool,  né  le 
10  mars  1702,  llis  du  marquis  deSeisaae»  «  prendnab 
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place  <ian.s  l'assenibh^e  en  quaWla  de  burun  de  Clermunt, 
at  B^ABmoins  n«  prMt«ra  le  aermenl  «t  n'opiner»  qu« 

larsqu'it  ;u)ia  rïHcint  VAgH  de  dix-huit  ans  ».  —  On  fera 
iraprimer  et  distribuer  daiui  le«  lieux  qui  y  ont  intérêt 
vne  ordonBincfl,  r«ida«  par  M.  àa  BMTilln  te  S5  no- 
vptiibre  1712,  »  pour  fairr-  subsister  aax  environ*  du 
Roussiilon  12  esotdruns  de  cavalerie  ou  du  dra^^on^i 
Jvsqa'à  Mqu'ils  nyent  reçu  les  ordres  pour  y  marcher  ». 
Leclur»  :  d'un  arrr*?  ^11  (^('Tisnil  du  1*'  mars  1712  «•onfir- 
aanl  ceiui  du  31  tnar-^  1711  par  lequel  est  or  to  in-'  <iiut> 
iMcapîtoult  d«  Tonlouan  leront  constraints  «olidalre- 
menl  au  pijjremt^nl  des  sommes  rlues  au  tr.''»orier  de  la 
province,  les  présents  pour  les  absents  el  les  solvables 
pour  les  insolvables  »;  —  »  d'une  déckralton  du  Roy 
qol  dispense  les  officiers  qui  ne  suot  pu«  du  ressort  à»  la 
Chambre  des  Comptes  de  Paris  d'y  ftifre  enreeislner  leors 
prOTisions  »;  —  d'un  arrêt  da  Conseil  lu  1  '  n  n  ^  1712 
«  qoi  aci  oi  '1i>  an diaoâaod'AUQraiMdiuiinutiuit  de  530,000 
Ut.  par  lui,  à  commonoerla  préwnleann^  1712.  ponr 
Iny  donner  m-iyen  de  payer  les  arrérages  de»  imposi- 
tions du«s  par  plusieurs  commanaotez  de  ce  diocèse  »; 

—  (fm«  décTaralion  da  Rot  dn  15  mars  1712  <  portant 
rèslenieni  pour  le  payement  des  droits  seigneuriaux 
payables  en  itoile  en  Langnedoc  •.  —  M.  de  Jiasviile 
ter*  prié  da  «  Jufer  an  plus  tost  le  procès  pendant 
devant  l'iy  'nniir'  ii  villt-  1I9  Ti)ulous'j  qui  refuse  de 
payer  le  droit  de  deux  deniers  par  livrtt  de  viande  estalily 
danstontola  proTinoa,  quoyqa'e)leen  retire  plusri'aTan' 

ta^'"  i|iJ''  tûut>"-^  t'  S  .-ui'rcs  villes  et  qii'fl't'  n.-  --oil  pns 
moins  tenue  de  se  soumettre  aux  délibérations  des  Ks- 
tata  ».  —  On  formera  opposition  devant  l'Intendant  à  la 
permission  demandée  par  le  »'  Arnuil,  intendant  des 
Kalères,  d'établir  une  madrague  (à  prendre  les  thons) 
au  cap  da  Lafranquy,  et  attendu  que  cet  ^toUtaMnenl 
■  ruineroil  la  jMJsche  de  b  sariine,  dont  il  «e  fait  un 
si  grand  commerce  au  port  de  Cette  qu'il  consomme 
plus  de  88^000  ewos  de  sel  et  «  qu'il  est  entière- 
ment  opposé  au  dess'>:r»  <;tn>  la  province  a  de  îixm  C'ins- 
trulre  un  lazaret  auprès  Je  ce  port,  suivant  la  pL'rmis- 
aioii  qui  Iny  en  a  esté  accordée  par  .nrrest  du  ('onseil 
di:  21  octobre  1710,  S.  M.  sera  suppliée  de  confirmer 
l'ai  icsL  lin  Conseil  du  20  octobre  1705  qui  défend  d'es- 
tablir  aucune  madrague  anr  la>  COttOs  de  Languedoc». 

—  Vériflcation  faite  de  IM  prfum  de  noblesse,  le 
comte  de  La(,'arde  de  Cbambonas  est  reçu  aux  États  en 
qualité  de  baron  de  Saint-Félix.  —  On  laissera  aux  tré- 
sorier» da  France  la  direction  de  l'ancien  droit  du 
petUblane  destiné  aux  réparations  dn  pont,  de  l'église 
et  de  l'hOpilal  du  Saint -Esprit,  >!  le  Ir-sririei-  île  la 
Bourse  ne  rece?ra  que  les  deniers  provenant  du  dou- 
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blâutenl  de  ce  droit,  ordonné  par  S:  M.,  lesquels  «  seront 
employés  aux  eliaueséea  du  idiosne  et  au  rembour- 
sement des  sommes  que  I  t  pr  ivince  a  emprunlé  pour 
les  réparer  ».  —  M.  de  Busville  sera  remerc4é  pour 
avdr  procuré  à  la  provinise  Tarrêt  du  3  Dorenibre  1712 
par  leiiuel  «  S  M.  a  acorilè  aux  fabricans  de  draps  qui 
travaillent  p<>iir  le  lievaat  l'exemption  des  droits  d'en- 
trée sur  la  cochenille  Jusqu'il  coneurrenee  de  SlOquin» 

t.iux  L.\  délib-ralion  porte  <  qu'on  a  eslimé  f;ii')!  se 
fait  tous  Ifs  ans  1>1'0(.)  balles  de  drap  pour  le  Levant  dont 
il  y  en  a  000  qui  sont  leintes  en  e-<<'arlate,...  et  qu'afln 
que  cette  couleur  ait  le  fonds  <le  cochenille  qu'elle  doit 
avoir,  on  doiî  employer  une  Hvre  trois  quarU  de  coche- 
nille it  i.i  iii'i iit  nvde  chaque  pièce  (de  30 aunea),...  au 
moyen  deqn  ly  la  province  peut  espérer  que  ces  draps 
seront  aussy  beaux  pour  la  couleur  que  ceux  d'Angle- 
terre, comme  ils  les  sur]>;)ssenl  dCjà  par  la  fliK's.se  ».  — 
Les  Etats  en  corps  assistent  A  UM  messe  basse  qu'ils  ont 
fait  dire  dans  l'églis»  NoIre-Datne-ileii-Tables  pour  le 
rep!«  lie  l'anv!  de  l'êvè  (u  >  ilo  Lavaur,  ilécédé  à  Mi<nt- 
petlier  ie  vendredi  23  décembre  1712;  ils  ordonnent  en 
outre  de  préparer  un  service  funèbre  auquel  ils  assiste- 
ront. —  Rapport  sur  les  casernes  construile.s  au  fort  de 
la  mer  à  Cette,  et  sur  la  tour  du  fanai  du  port  •  qui  n'est 
pas  enllérenient  achevée,  quoyque  ie  (linal  y  soit  posé 
depuis  îongti-mps  ».  —  <'»iisidérant  qu'ils  ne  devaient 
pa»  dilïérer  de  faire  travailler  au  lauaret  de  Cette,  «  s'a- 
gissent d*estab1lr  aud.  pori  un  oommeree  considéraMe», 
b'S  É'n^s  a  ^-'irleri'  11.000  :iv.  ;i()ur  commencer  cet 
ouvrajje  el  ordonnent  qu'on  écrive  à  U.  Niquel,  direc- 
teur des  rortlScalions  (de  Celte)  «  pour  la  prier  d'en 
faire  au  plus  lot  Ks  pi  ins,  devis  et  estimation  ».  — 
Informés  que  «  depuis  l'ouverture  du  canal  de  Lones 
(pratiquée  anivani  les  plans  et  detrfi  de  M,  Niquel)  lea 
.^nuK  nf  i-auloieni  plus  av(><:  tant  d'fihonilanc"  dans  le 
petit  Khosne,  et  que  ce  canal  produit  le  mestnu  effet 
qu'on  auroit  pu  attendra  de  la  coupnn  du  Bras  d«  fer 
qu'ils  avoiont  délibéré  »,  les  ftt  ils  consentent  l\  contri- 
buer pour  30,000  liv.  à  la  dépense  de  cet  ouvraite,  «  le 
surpitta  devant  estre  pris  sur  le  produit  d'one  crue  de 
5  .sols  p.ir  minol  de  sel  qui  se  débitera  dans  les  greniers 
de  Dauphiné  el  de  IVovence,  mais  S.  M.  sera  suppliée  de 
d*.-scharger  la  province  de  l  onlrilHier  aux  réparations  et 
à  l'entretien  dud.  canal  de  Lones»,  auquel  elle  n'a  paa 
autrement  intérêt.  —  ■  Ponr  libérer  la  province  d«a 
rentes  qu'elle  paye  à  «livers  créMMietS  SUr  le  pied  du 
denier  10  et  du  denier  12,  Il  «ara  inceusamment  em- 
prunté k  Paris,  Toulouse  et  Montpellier,  aux  metllenret 
conditions  que  faire  se  pourra,  n'excédant  toutefois  le 
denier  18,  la  aomme  de  560,000  liv.  •.  —  Lee  ËUIs  en 
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corpi  aocompognrnl  jusqu'à  la  |i<ir(«  i«  Lattes  lo  ourps 
d«  révoque  de  Lavanr  qui,  suivant  Is  d^sîrdu  défunt. 

(levait  èlTf-  porli'  flans  sa  cathé'îrnlo  pour  v  èire  entppré. 
—  Le  Roi  sera  supplié  «  d«  maintenir  le»  marchand»  <ie 
Languedoe  et  aulros  étrangers  dans  la  liberté  de  Tatre 
jiorlwr  leurs  marfliar»<iises,  tant  delansque  dt^liors  lad. 
proTince,  par  les  roulas  qu'il  leur  conviendra  le  mieux, 
an  payant  tas  droits  establis  sur  iesd.  roules,  el  de  foir» 
défenses  au  fermier  «lu  ti'irâ  surtaux  ei  qu:iranlaini^  <!« 
T<jron  de  les  assujettir  ii  passer  par  lad.  ville  ny  d'exiger 
tod.  droite  que  $ar  oelie*  qui  seront  portées  volonlairo- 
ni'^rl  h  I-yon  >  T.i  Itilib-ration  rontit'nt  l'hislorique 
sommaire  des  douaDes  depuis  1510.  —  Il  i^era  mis  un 
srliele  dana  le  eahler  des  doléanraa  ponr  demander  an 
R'il  îi>char?er  l»**  soies  «t  les  ét'i|Ti/s  «le  soiu  A<}  f  an- 
gueiloc  Uu  payement  des  droits  litiiblis  &  Lyon,  k  Vicb/ 
et  à  Oannat.  en  roneéquenee  d'nn  édit  Kndtt  en  juin  1711 

au  profit  (1<»  la  vi'lf  le  Ly^n,  itpivs  ipiVIlf?  eut  ar  i  r'I  '  -i 
S.  M.  la  soiniiu'  dft  1, «00,000  liv.,  édil  dont  lad.  ville  se 
prêtant  moins  encore  pour  pajrer  les  dettes  qu'elle  avait 
été  olillgée  <)p  rorïtrarter  quo  •  pour  <lonner  nno  siip^ 
rioril^àsa  manufacture  d^a  sojas  au-ilmus  d<)  toutes 
l^s  autres  du  rovnume  ».  —  Racbat  «n  prix  de  SO.OOO  iiv. 
des  «Iroils  altribuHS  aux  officp'  âr>  trf^sorier  des  aris  ei 
métiers  créés  par  édit  di\ianvier  1710,  On  lit  dans  l'ex- 
poaé  des  moli&  que  «  la  pauvreté  d«  |«  pluapart  de*  arll< 
aansavoit  ol)li),'û  M.  de  Basvilloirarrt»stpr  le  r«i'ouvrHnifinl 
•la  ces  droits  pours^avoir  si  les  Eslats  voudroient  «rdrer 
dlM  cotte  affaire,  et  que  M  Dn-tnarel/  lui  avoit  e-i>Til 
fm  celle  afCaire  ayant  produit  OO.OQtl  liv.  dans  la  géné- 
raillé  de  Monlauban,  S.  M.  espéroit  qu'ellu  iw  jiroduiroit 
pas  moins  on  LangU(?rt()C.  —  <  Le  traitant  des  offlces  de 
raairp,  1i.nil-n:in<  de  maire,  greffiers  des  hôtels  do 
ville,  etu  ,  el   ,  Ajant  compté  d'en  retirer  060  000  liv., 
l'offre  de  120,000  liv.  faite  par  la  \>r(>i\nc«  pour  le 
rafihat  de  ces  office»  n'a  pas  été  accepté»».  .Mais  M.  fJes- 
narats  a  écrit  qne  S.  M.  rondra  Men  se  contenter  do 
.'^00,000  liv  X  Ceii .  «iiuime  est  accordée.  —  Rachat  au 
prix  de  100,000  liv.  et  les  2  sols  pour  livre,  au  lieu  de 
60.000  liv.  antérieurement  offerts,  des  droits  d'enregis- 
trement attril.iii's  ,111  x  iiTi.'.'K  rinspecteursronsorvalHurs 
des  Domaines,  droits  ruineux  pour  les  particuliers  qui 
ont  à  les  payer  et  qui  auraient  pour  effljt  de  rradro 
«  domaniaux  dfs  biens  qui  livui.  îit  pslé  regardez  jus- 
qu'à présent  comme  leur  véritable  patrimoine  >.  — 
H  sera  payé  an  sr  Bonnier,  trésorier  de  la  Bourse, 
61,511  liv   pour  r'ntérèl  d'une  année  le  l'avance  de 
516,410  llv.  par  lui  Ëiilo  à  plusieurs  diocèses  et  com- 
ainnsntéa»  •  kcsansedflstndsamltKacoardéaspararrasts 
du.  OooBstt  des  SO  et  S4  septembm  1732  pour  la  parte 
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des  oliviers  el  pour  les  dommages  aouCferl^  |inr  les 
t^resles  et  Inondalions  >.  — 11  est  rapporté  «  qu'il  y  a 
longtemps  que  ceux  qui  naviguent  déslroisnt  avoir  une 
carte  exacte  du  golfe  de  Lyon,  dans  lequel  personne  n'ose 
s'engager,  faute  de  le  connolsire  »;  que  le  r  Pilhoi,  piioi* 
■  d'un  vaisseau  du  Roi,  a  fait  celle  cirte  depui.s  Mar- 
aeillejusqu'au  cap  de  Lafranquy  :  que  le  s' de  Claplet,  par 
<  qtii  Ht'  l'arehevesque  de  Narbonne  l*a  feîl  examiner, 
a  esié 'lepnirt  Ctillf- lusqii'"^  m  rap  de  Safnt  l'ierre  |ionr 
vériller  si  les  distances  des  lic'ux  «voient  esté  exactement 
oliservées,  et  n'y  a  troaré  que  peu  de  ehose  h  reetlAer, 
que  jiar  runs'^quenl  il  est  important  qn' 'Il  ■  soit  donnée 
au  public,  pour  l'avantage  du  commerce  de  la  province  ». 
Sur  quoi,  il  est  délibéré  «  qne  S.  M.  sera  suppliés  de 
pernioltro  que  lai.  carte  soit  gravée,  ol  que  1,0'JO  liv. 
seront  données  au  s^Filhol  pour  reconnuistre  son  travail 
et  le  aerviee  qu'il  »  rendu  an  publie,  et  il  Iny  sera  donné 
en  outri»  une  médaille  d'or  île  la  valeur  de  100  liv.  <•.  — 
On  prieru  le  Roi  da  fairo  démolir  ia  digue  que  les  habi- 
tants d'Avignon  avaient  «u  permission  de  Ddre  dans  le 
Rhône,'  l'irc- f?"'tls  l'i^ni  p'^rtée b^'aucoup  phis  luin  que 
l'aligot'aiiiiu  qui  l^ur  avoli  esté  donné  par  M.  Niquet  », 
en  sorte  qu'elle  redite  «  1««  eaux  snr  le  terroir  de  la 
communauté  des  .\ni;les  dont  une  parti-''  :i  il'^jh  esté 
emportée  ».  La  délibération  rappelle  »  quti  l,i  rivière  de 
Rmne  a  esié  déclan'H  faire  une  partir*  de  la  couronne  de 
France  par  arrest  du  Parlement  de  Toulouse  du  8«  mars 
'  1 193,  c/intradtctoirement  rendu  entre  le  procureur  géné- 
ral de  S.  M.,  les  ofllciers  d*>  .''a  Sainteté,  l'archeveaqne 
d'.wîgnon  et  lea  consnla  de  lad.  ville».  —  «  La  si>mo)e 
de  78D,O0O  Ht.  sera  coraprifs  dans  le  département  des 
dettes  et  affaires  de  la  provin -o,  ainsi  qu'il  est  ordonné 
par  arre.st  du  Conseil  du  28*  mars  1711,  at  levée  annuel* 
lemenr,  tant  que  la  déclaration  dn  Roy  do  M  Octobre  1710 
poi'fant  la  levée  du  dixième  aura  lieu  ».  —  Rapport  sur 
les  manufactures  :  «  il  paroit  par  le  procis-varbal  dn 
sF  Oondar,  inspecteur,  que  toutea  les  manuAietnree 
my.ile;',  et  le«  particuliers,  ave<r  lesquels  la  province 
a  pris  des  engagements  en  leur  aocordanl  la  pistole  par 
l^&ce  de  drap,  travaillent  avec  beaucoup  plus  de  suc- 
re/. ».      On  établira  de,«  pépinières  de  mûri      lans  !e 
diocèse  de  Béziers,  c  plusieurs  particuliers  en  ayant 
demandé  ponr  planter  dans  tet  terres      les  eUvien 
n'ont  pas  repoussé  ».  —  .\  la  prièr-'  <1p  1.i  duchesse 
d'Usés,  Charles-Emmanuel  de  Cmssul,  son  flis,  Agé  de 
sept  ans,  émancipé  par  te  doc  d'Usée  cb  l'eflbt  tant  seule- 
ment d'ac-f>iifiT  h  dnii  iti  in  qu'il  vouloit  lui  faire  de  la 
baronnie  de  Floronsac  >,  est  rego  aux  États  en  qualité 
de  baron  de  Ftotemafi,  c  nuls  il  ne  praatera  le  serment 
et  n'opinera  qne  loraga'll  mm  atteint  Tien  de-M  nne  >. 
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—  Les  communautés  «  seront  averties  qu'au  moyen  de 
nnpontion  qui  a  ««té  Mie  sur  ta  province  de  la  aomtne 
de  78;i,000  liv.,  1^":  b\p.m  roturiers  ne  fti^'Hcn'  i^u-;  r^sire 
ooltUd/.  il  l'avenir  au  dixième  de  la  taille  -.  —  On  met- 
tra les  Iroopee  «d  monveiuent  poer  bire  payer  ao  tr& 
sorier  de  la  I^oitr<\  p;ir  !*>  rli-ir^^?»  rl'AIhi.  tri'',0:'jO  liv. 
qu'il  doit  du  r^te  des  impositions  de  ITll;  •  ce  défaut 
4ie  pajraiiMHit  ne  peut  eatre  attrilniA  qult  la  nuuralaa 
▼olontédes  parllc:ull'»rs  ou  h  la  n^MWzenr't  das  reci!vi,>ur.s 
et  des  collecteurs  >,  d'autant  que  ce  diouisa  a  roçu 
âa  Roi,  sur  les  impositions  de  17IS,  une  indemnité  de 
180,0(y)  liv.,  et  qUH  si  ses  non-valeurs  montetil  k 
500,tjOO  liv.,  un  arrêt  du  Conseil  du  10  mars  1712  lui 
arCOfle  cette  SOnnic  <  h  prendre  sur  le  dernier  tonne 
des  impositions,  pendant  8  années,  à  raison  du  05,000  liv. 
ehaeane,  à  commencer  par  Tannée  1712  «.  r:  A<:s<>rablde 
des  trois  I^lals  de  la  siinéchaussiSc  do  Toulous4>,  sdus  la 
présidtin.-iî  de  l'arclievéïiae  d'Albi.  —  Apitroliation  tloi 
marcti 'S  passés  hors  session  |iar  1^  syndic  général  pitur 
la  réparation  à  faire  d'urîienoi  des  |K)nls  do  C'asl<'lniiu- 
d'EslrétefuDS  et  de  léasseribaal  détruits  en  juin  1712 
par  uns  inoodallon  extraordinaire  du  Lsrs  et  du  Oirou, 
et  pour  la  construction  d'un  pont  sur  un  fossé  profond 
creusé  par  des  torrents  descendus  des  coteaux  d'Auze- 
Tille  et  de  Oastanet,  «  qui  avoit  rendu  impraliesble  la 
rouli-  'le  l'oulonse  viirs  li  is  I.  ini::ii' la  '  •  —  On  ;'t;> 
un  nouveau  cb«uin  dans  la  Juridiction  du  Villemur, 
«  sur  la  hautaup  >,  pour  remplacer  c  oeluy  où  les 
troupps  pn^siJent  "iii-  le"?  hords  du  Tarn,  !éi[U'  '  i  es'c 
gasté  par  le$  ilernières  inondaliuttà  ».  —  Diverses  som- 
nes  sont  accordées  pour  réparer  le  pont  de  Pilirae  et 
celui  lîci  nr'aiiiuont,  très  r!i-'^rniê  «  par  les  eaux  do  la 
Lèze  qui  ont  jiassé  par-des^ius  >.  :^  Asseuibiéd  des  trois 
ttata  de  la  sfoéeliaïusée  de  Oareassoone,  sons  la  préal- 
dence  de  lîarchevôque  de  Narbonne.  ~  Los  Etnls,  en 
habit  de  deuil,  assistent  au  service  funèbre  célébré  pour 
le  Danphin  dans  Tétifse  Notr«-I>UBe4ee*Tablea.  Des- 
cripti'-n  <\-'  \n  r<Sr<>nionie.  —  I.e  droit  dû  au  s'  Bonnier 
pour  I  avance  qu'il  est  obligé  de  (aire  mois  par  mois  des 
trois  millions  da  don  irratnit  revient,  <  sur  le  pied  de 
2  î  pour  rent  p.ir  paycinsnl,  k  cause  de  la  rareté  de 
l'argent  »,  h  la  somnio  di»  88,765  liv.  —  Il  n'y  a  lieu 
d'accorder  aux  parlera  du  moulin  du  liazacle  &  Ton- 
louse  le  crédit  de  la  province,  qu'Ile  demandaient  pour 
dire  an  emprunt  dont  les  fonda  seraient  i^iiiployés  à 
ncoostmire  la  chaussés  dud.  moulin,  ■  emportée  en 
partie  «n  1709  par  la  fonte  des  glaces  ».  —  Seront  enre- 
gistrées dans  les  registres  des  £lats  lé  eomralasion  de 
gouvnrneur  de  Languedoc  donnée  par  le  Roi  au  duc  du 
Maine  et  4  celle  de  la  survivance  du  meeme  gouverne» 
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m<<nt  accordée  à  S.  A.  S.  M"  le  prince  de  Dombes  •.  — 
«  On  marquera  sur  les  registre!  la  décision  du  Royde  ne 

pa.«  arc:ird«r  au  s'  Arnoul  la  permission  d'est iiWir  ic-s 
mailragues  sur  \m  co»tee  dd  la  province,  alln  qu'elle 
serve  de  pr^ngé  contre  tous  ceux  qui  voadrolentdemaB' 
(1er  dans  la  suit«  une  semH'  [iei';Tus-iir'n,  p-iisqu'ils 
n'auront  rien  à  alléguer  pour  faire  voir  que  les  madra- 
gues ne  portent  aucun  préjudice  à  la  pesche  et  h  la 
navijjalion  qui  n'ait  esté  d^jà  dit  pnr  ^f  Arnoul,  dont 
le  génie  et  la  parfaite  connoissance  qu  il  a  de  tout  ce 
qui  regarde  la  marine  .sont  connus  de  tout  le  monde  ». 
—  Infomés  que  les  elTets  de  la  succession  de  M.  Pen- 
nautier  seront  plus  que  sufOsants  pour  payer  ce  qui  est 
dû  à  la  province,  tes  Ktats  aceurdaotaux  héritiers  main- 
levée de  la  saisie  do  certains  biens,  «  sans  M  départir  de 
l'hypothèque  privilégiée  que  la  provinoe  a  sur  tous  les 
autres  >.  —  On  sigiiiflera  aux  capitouls  une  ordonnance 
rendue  par  11.  de  Uasvtile  ao  profit  de  la  provinoe  contre 
la  viTîe  de  Tbttloase.  qui  serefosaltà  payer  sa  part  des 
droits  établis  ou  diKs  emprunts  faits  par  les  États  pour 
rodinicr  la  province  de  plusieurs édils  bursaux.  —  Arti-^ 
cl<^s  que  les  députés  à  la  Coor  devront  insérer  dans  le 
cahiar  des  doléances,  entre  autres  :  •n  quM  l'arrest  du 
Uonseil  du  2i  novembre  17i;2,  qui  ordonne  l'imposition 
de  780,000  l!v.  pour  le  dixième  des  fonds  de  terre,  est 
■  :i!:ai!  ■  aw\  ;iriviliîge.s  de  la  province,  suivant  lesquels 
aucune  imposition  ny  levée  de  deniers  ne  peut  eslre  faite 
sans  son  consentement  —  «  Informes  que  la  barraqne 
îf  Ci'idoupn.Hn  ni'  A:t  .i  -nupéo  par  les  troupes  que  ;iar- 
(X  qu'elle  appartenoit  à  ua  nouveau  oonverty  et  servoit 
de  retraite  aux  Oamfaars  »,  les  ÉUls  délibèrent  «  qu'il 
n'y  a  lieu  d'accorder  aucunu  in  li'iinai  '  au  propriétaire 
de  lad.  utaiiou,  et  que  M.  de  Basville  sera  prié  de  des- 
ebargor  les  habilans  noaveaox  convertis  de  Mus,  Ver* 
gèse  et  Coudougnan  de  la  ciniil  uuii.ition  prononcée  con- 
tre eux  t.  —  Gratifications  d'u^ago.  —  Jugements  des 
Étala  sur  Ms  impositions  follea  dans  tes  Assiettes  des 
diocèses  en  1712.  —  Liste  des  commi«ssirfs  f>flncipaux 
de-s  Assiettes  nommés  par  le  duc  de  Roquelaure.  — 
Octroi.  —  Te  DcMm.  Bénédiction.  —  Dépntéa  pré- 
sents. 

c.  SSse.  l»«clMM.)  -  I»MI«,  IM  fiMiltaH,  rtflir. 

Novembre  Wi8  —  Janvier  1*14.  —  Procès-verbal 

■les  séances  et  délibérations  des  États  de  Languedoc, 
assemblés,  par  mandement  du  roi  Louis  XIV,  à  Uont- 
pellier,  dans  la  grande  salle  de  ra6lel  de  ville,  du  9  no- 
vembre 1713  au  11  janvier  1714.  —  Président  :  l'arche- 
vêque de  Narbonne;  vice-président  :  l'arcitevéque  d'Albi. 
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CommiMaires  iln  Roi  :  le  dur  <ie  Roijuelaure,  cumman- 
dant  «n  chef  de  la  prortiioa  ;  le  eomie  de  Peyr»,  lieutenant 

général;  Lamoij;nflri  de  Bastille,  intorKlanl;  de.  Meynard 
et  de  Roux,  trésuriera  de  France  èa  gûiMralitiès  de  Tua- 
kMue  et  de  MealpeUier.  —  Mmou»  dn  commandant  en 
chpf  Pt  df»  Vinfpniiant,  r>'^pori<û  du  vice-i>r»'';!?!pnl  (r\p  snnt 
paa  rapportés).  —  Les  envoyés  des  twrons  •  qui  ont 
omis  d'apporler  an  prCaident  des  Miras  iPmm»  de  leort 
commettants,  sont  îrnns  rî»-"  n'pirer  c^Me  contravention 
au  règlement  >,  a  pume  d'elrL-  l:.\c1us  de  l'ussetobltie.  — 
Sont  reçus  aux  États  pour  y  occuper  les  places  de  leurs 
pères  décédés  :  Aleiamlre  de  Joannis  de  Vissée,  marquis 
deOangeS,  en  qnalité  de  baron  deGangn»;  Françom  de 
Morrial,  en  qualité  de  baron  de  Murviel.  —  Rapport 
fkfOrahleanrlaDQbtcsse  de^  sieurs  de  Planlade,  La  Chan- 
tre de  Foftnadomsc,  Qalt>?rt  de  Campistron,  envoyés 
de  barons.  —  Kntrée  des  Comi'-siiircs  du  R<il  :  ils  de- 
mandent un  don  gratuit  de  3,0(I0,(KI0  de  li*.  et  1,000^000 
pour  la  capilatlon.  Le  président  exborta  Passambldo 
«  à  donner  dans  cette  ix:rasion  les  marques  accoutumées 
de  son  sèle  ;  il  est  persuadé  qu'elle  s'y  portera  d'autant 
phn  volontiers  qu'elle  est  présentement  aasNfés  de  Jouir 
bicnti'st  lii/s  fruiL-:  lir'  s  i  soiKiiissioii  aux  ordres  du  Roy, 
par  la  conclusion  d'une  paix  qu'elle  a  si  longtemps 
désirée  •.  Après  qnot,  les  deax  sommes  sont  accordées 
aux  i-oriiliiiutis  -iriliiiiiin/â.  —  Lé  ^-  iïh  Jitubert,  syndic 
général,  rend  compte  de  la  réduction  générale  au  denier 
IS  et  au  denier  90  das  rsntss  sor  la  pravlnee  qui  avaient 
été  constltu«^ps  aa  denier  12  et  .•lu'r  16,  et  du  rem- 
boursement de  leurs  capitaux  a  aux  créanciers  qui  n'ont 
paa  vonin  se  réduire  >.  —  Pierre-Paul  de  Barthélémy 
de  Grammont  est  reçu  aux  Etats  en  qualité  île  b<in>ri  de 
Lanta,  vu  «  l'acte  de  désistement  fait  par  tuadaintj  de 
Lanla,  sa  mére.  du  droit  d'entrie  en  cette  asssoblée 
attarlr^  h  In  haroiinle  de  ce  nom  ».  —  Il  est  fipo^f  que 
par  éilu  du  mots  d'octobre  1713,  le  Roi  a  établi  de  nou- 
valles  tavaHons  an  praet  des  receviran  dae  lallles  de  la 
provincr*.  t^t  mi»  ceux-ci  dans  l'alternative  <VArtii\t"\r 
cette  augmentation  de  gages  ou  de  partager  les  émolu- 
ments de  leurs  charges  avec  d«e 'receveur*  triennaux 
et  quadriennaux,  et '[tî^  lesi  receveurs,  pour  prArpriir 
)a  création  do  ce."»  nouveaux  offices,  ulTrent  au  Roi 
300,000  liv.  :  délibéré  qna  S.  H.  eera  priée  tfaeoepter 
cette  odlPe  et  de  permettruque  pour  payer  aux  receveurs 
l'augmentation  de  ga^es  qu'ils  ont  acquise,  la  somme  <le 
15,000  Ut.  soit  distraite  tous  les  ans  de  la  commission 
da  la  taille  •  et  portée  dana  le  département  des  dettes  et 
aflUres  de  la  {trOYincs  *.  —  Vu  l'arrât  du  81  décembre 
1712  par  lequel  le  corps  des  marchands  et  artisans  des 
villes  princiiAles  de  la  province  doit  payer  100,000  lir. 
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pour  la  réunion  des  oftiœs  de  jami*gardes  des  archivée 
et  dépesitairas  des  statuts  des  eommunautés  d*arts  et 

métiers  créés  par  é  lit  en  août  ITOO,  «  attendu  que  '  ette 
affaire  est  extréniemeot  onéreuse,  l'assemblée,  qui  s'est 
tei^ours  portée  à  pracnrsr  des  soulagements  aux  mar- 
rharrl»  et  rirlis'ini  ■■,  ofl're  nn  fîf)i  30,000  liv.  et  le-«  (feux 
suus  pour  livre  iK)ur  l'exiinrtion  desd.oiiicea.— ^AJOIiv, 
sont  accordées  aux  JacoUns  et  pareille  somme  aux 
Capucins  de  Montpellier  «  pour  les  a.vder  îi  riMi^brer  avm-! 
la  décence  convenable  les  festes  dn  lu  c^uianisitUim  Ua 
saint  l'ie  »,  dominicain,  et  de  saint  Félix  de  Cantalice, 
francisc.iiin.  M.  de  Juubert,  syndic  général,  dit  : 
<  qu'estant  arrivé  h  Paris  dans  le  temps  de  la  publica- 
ii m  i'  la  paix  avec  l'Angleterre,  la  Hollande  et  la  Sa- 
voye,  il  avoit  cru  devoir  demander  que  la  province  f&t 
deschargée  des  despenaes  qu'elle  a  esté  obligée  de  flilte 
jusqu'à  présent  pour  sa  sûreté  ;  que  sur  sa  représenta» 
tinn.  appuyée  des  lettres  de  Me  l'archevesqna  de  Nar- 
bonne,  de  M.  le  due  de  Roquelaure  et  de  H.  de  Basville, 
S.  M.  avait  eu  la  bonté  de  descharger  la  province  de  la 
despense  de  20  compagnies  de  fusiliers  à  la  solde  de  la 
province,  du  supplément  de  solde  qu'elle  aceordoit  h 
dix  ompagnies  de  fusiliers  b  la  solde  du  Roy,  de  la 
garde  des  passages  du  ithosoe,  de  l'entretien  de  trois 
compagn  les  gardei-eoatee,  de  la  deapense  des  signaux,  etc.; 
que  les  onlros envoyés  pour  cela  à  M.  In  «lue  de  Ruquc- 
laure  ont  esté  exécutes  avec  tant  de  diligence  que  dés. 
le  moi*  de  Juin  toute  cette  despease  a  eessé,  eo  aorte 

que  l'Hur  Irt^  -.K  licrniTTs  iii:ii.s  il  sf  Iriuivfra  un  res'i'- 
nanl-bon  de  111,184  liv.  n.  —  On  suppliera  le  Roi  de 
vonlotr  bien  encore  décharger  la  provinee  de  la  Mdde  d* 
i|u<itre  rorii|iaf:nie>-  de  dragons  du  2*  régiment  de  Lan- 
guedoc, et  «  du  logement  de«  troupes  de  cavalerie  et  de 
dngoos  qui  n'y  sont  plus  uéeessairas,  les  troupe*  d'In- 
fanterie fjiii  ne  liiy  sont  pas  à  charge  suffisant  pour 
maintenir  la  Irainjuiililé  ».  —  On  enregistrera  «  les 
lettres  patentes  du  mois  d'octobre  1713  par  iesquelta* 
s.  M.  a  transféré  le  titre  hiroiinie  de  la  ferro  de 
Saint-Reraéae  sur  celle  de  Vogué,  avec  le  droit  d'entrer, 
tons  les  ans,  aux  États  particulier  du  pays  de  Vivaral*, 
et  par  tour  aux  Eclats  généraux  de  cette  province  «.  — 
L'évoque  d'Agde,  rapporteur  de  la  commission  des  tra- 
vaux publies,  dit  •  que  tontes  les  despenses  que  la  pro- 
vince fatsoU  pour  le  port  de  Celte  devieodroient  inutiles 
si  Ton  dirrérolt  d'y  construire  le  lazaret...;  que  l'endroit 
le  |ilu!s  propre  pour  le  construire  estoit  l'endroit  appelé 
le  vieux  M61e;  que  la  despeoss  de  cet  onvrsgs  serait 
plus  considérable  qu'on  o'avolt  cru  parce  qu'il  Ihut  fUre 
une  jetée  pour  former  un  petit  port  dans  lequel  un  cer- 
tain nomhre  de  bâtiments  pnisseot  astre  eu  aûnté  •  : 
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délibéré  qu'il  sera  imposa  1,500  liv.  *  pour  eî>lre  em- 
ployées incMSammeiit  uvoc  lo  fon  is  An  lO.OdO  !tv.  dt 
l'anrR-e  tleriiièrd  »  a  la  construction  dutl.  ptirt.  —  Les 
créaiiciei's  de  la  province  »  qui  doivent  estra  ])ttyez  à  l;i 
fin  (le  bk  prfiMnto  année  .sentm  tenus  il<>  venir  recevùir 
les  sommes  qui  lear  «ont  dues  dans  le  présent  a\o\i  de 
déccjiibre  ou  tout  an  ptas  tan)  dans  lé  moit  de  jan- 
vier prochain  »;  s'ils  y  manquent,  «  ils  supporteront 
tuules  les  diminutions  des  espèce*  qui  arriverunt  Ju-i- 
qu'iiu  jour  de  leur  payeuiont  ».  —  Lea  États  ayant 
réduit  la  plus  grande  partie  de^  rentes  sur  la  jiroTince, 
délibèrent  qoe  «  celles  qui  soot  encore  au  denier  18 
iteroni  rMuiles  sur  le  meame  pied  ».  ^  Les  ËIaIs  assis  - 
teut  au  Te  Deutn  chanté  dans  la  cathédrale  de  Mont- 
pellier en  «MStion  de  gr&ces  de  la  prise  de  t'ribourg  p;tr 
l'arnide  du  Roi  ;  —  €  à  une  messe  dei  morts  qn'ils  ont 
fait  dire, suivant  la <T)ii>!u]in'iib.-,crv.'i>  t  luli-.-,  h',,  .mu. 
pour  le  repos  des  ames  des  ol'ticiers  et  soldats  décédé.'* 
an  service  de  S.  U.  —  La  province  offl^  an  Roi  un 
million  de  liviv^  i  ^ur  ôlre  substituée  au  traitant  i:harj,>é 
du  recouvrement  de  iar  financtt  à  pajrer,  ii  titre  de  sup- 
plément, parles  partlcullerequl  ont  affiranehi  leurs  bl«m 

l;i  tnille,  mais  lesit  parliPiiîtpr-  lui  Ne?'vlrntjt  l'inlérèl 
de  cette  somme  jusqu'à  ce  qu  ils  puissent  lui  rcmbounier 
le  capital;  «en  considération  de  lad.  offlm,  U  plâtra  à 
S.  M  iî'(jrdonncr  que  les  rôles  rirrfMlp?:  an  <"nttvi'!!  en 
exécution  d<i  l'édil  du  mois  de  mars  Ulu  purtant  i  ré.i- 
lion  dea  nniaa  pravlnelalea  dcmeareront  auU  pour  tout 
ce  qui  reslp  'i  roeimvrer,  sans  qu'il  puisse  en  eslre  fait 
d'autre  ».  l'a  délibéi-ation  porte  que  •  ces  rôles  c>;m- 
prenneat  plus  de  mille  fkmilles  qui  sont  prt>squH  toutes 
hors  d'estut  de  [>a,ver  fit  contre  lesquelles  il  a  esté  fait  des 
Traix  considérableis,  que  leur  misère  en  causera  encore 
de  plus  grands;  que qaoyque celle  affaire  n'ioléres-'ie  pas 
le  général  de  la  province,  elle  regarda  MS  pn^re*  babt- 
tans...  qu'elle  a  intiirest  de  conserver  *.  —  H  aera  fuit 
fonds  •!<)  3,0UO  liv.  pour  l'achat  d'un  étalon  normand  et 
de  quelques  juments  de  Poitou  qui  seront  envoyés  dans  le 
dioeèse  d'Aide.  —  Remise  par  le  préaident  an  a'  Filhol, 
pilote,  •  d'une  médaille  d'or  frappée  d'un  costé  aux 
armes  de  la  province  avec  cette  inscription  :  Comitio- 
rwm OcctUanio) donum  1713,  et  qui  porte  sur  le  revers  : 
Jacobo  Filhol,  et  au-de-s m-,,  l.iuh  uno  coui-onne  de 
lauriers  :  Quod  orœ  maiHlimas  iabuiam  déduit  ».  — 
Il  est  rapporté  que  •  lea'  LaMIto,  qnl  folsolt  travailler 
la  manufacture  de  l'hospilal  de  Toulouse,  est  mort  ut  que 
les  ouvrages  de  lad.  manafaoture  sont  iaterroiupus  par 
cet  accident  *.  —  Oraliflcatton  de  t^tO  liv.  an  s' Mar^ 
cassuâ  qui  a  fabriqué  dans  la  manufacture  ]<•  Ui  Terrasse 
70  pièces  «  de  drjps  londrios  seconds  ■>.  —  Seront  rayés 
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de  l'état  des  gratiiicalions  accordées  aux  jijuriul'actures 
(qui  reviennent  en  toni  à  121,143  liv.),  <  les  fabriquans 
qui  ont  contrevenu  au  règlement  de  1708  sur  la  fabrique 
des  draps  et  qui  ont  esté  conilemne/.  par  ordonn :in''es  de 
M.  de  liasville  à  des  amendes,  et  It  urs  pièces  de  drap  à 
estri!  coupé»^s  en  inorceaus  ».  —  U  u  été  vi''r"r:é  *  qu 
les  fabriquans  de  drap  qui  n'ont  que  6  liv.  l  ar  pi«M:e  ont 
fait  fabriquer  un  plus  grand  nombre  de  pièces  que  oaux 
qui  ont  des  gratiiir;ini)ni  plut  conaldérables  ».  —  Per- 
sonne  ne  s'élant  p>  <:^'  ;it  pour  établir  dea  piplnlérw  de 
mùi'iers,  «  les  synilics  généraux  en  establiront  dans  les 
endroits  oii  il  leur  en  sera  demaaiié  ».  —  Lecture  (kite 
de  lacommlaskui  des  mortes-payes,  •  a  esté  délibéré  qne 
sans  s'y  arrester,  comme  estant  contraire  aux  dnnlz, 
libériez  et  privilèges  de  la  province,  il  sera  imposé  en 
l'année  1714  et  aans  oonséquenee  SSI>,31S  liv.  dont 

27, .'135  liv.  pour  li's  nujiii';^  .  s  r\  1  ;j.-s  of.i:  vrs,  et 
lt>3,183  liv.  pour  les  garnisons  des  places  ».  ^  Assem- 
blée dea  trois  Étals  de  la  aénécbanssés  de  Toulouse  aoos 
la  présldem^e  de  l'arclievèque  d'Albi.  ~  A  la  lî-'iii  inile 
de  M.  de  Dertier,  preatier  président  du  Parlement,  •  ât 
pour  rendre  pins  facile  la  communication  du  diecèie  d« 
Toulouse  avec  l'Albigeois  *,  Y.  î  urMi  il.'!  une  nouvelle 
sumiue  de  1,000  liv.  «  pour  estre  employée  k  la  répara- 
tion du  ebemin  d«  Tonlous»  à  Caatelmanrou  par  Saint- 

Qeniez  ».  —  f.a  ^  «nf'' 'hans-^i'-!  «-ntitrilniTi  jM-ur  1,000  liv. 
à  la  construction  d'un  pont  sur  le  ruisseau  de  lu  Morère 
qui  traverae  le  grand  chenlo  de  ToHlowa  en  Espagne, 
tlrin*  11'  clt(ir-'se  du  Ri«ux.  —  Approbation  du  bail  passé 
put'  ieis  cuuiiiiissaires  dt»  l'AssembIf'-e  des  ouvrages  à 
laire  pour  réparer  1«  pOttt  de  Cazëres,  faire  rentrer  la 
Garonne  dans  son  lit  «  et  y  entreteni.-  le  fonds  d'eau 
nécessaire  au  passage  des  bols  qui  viennent  des  Pyré- 
nées par  navigalioa  pour  les  navires  du  liuy  et  des 
marbres  .desUuea  poor  sea  bastlmeats  ».  —  Ii.eel  rap- 
porté que  sur  le  fonds  de  604,634  liv.  qui  devait  aervir 
en  1713  à  la  subsistance  et  aux  fourrages  des  troupes 
en  service  dans  la  [>ruvin<-r<,  il  n'a  été  employé  que 
340,938  liv.,  «  d'autant  Ui  province  a  esté  dcschargéa 
d'un<i  partie  de  cotte  de^pe!lsl■  depuis  les  derniers  jours 
du  mois  de  juin  »,  et  qu'il  reste  un  revenant-bon  de 
163,670  liv.  —  Le  s'  Bonoier,  Iréaorier  de  la  Bourse, 
employera  en  déi>«nse  la  somme  de  20,338  liv.  qui  a  été 
payée  sur  lee  ordres  de  i'arcbevâque  de  Narlwniie  pour 
entretenir  an  navirvarmé  pour  la  sflreté  du  commerce 
et  le  garder  des  entreprises  des  •  ri  irs.>ir''-'>  i!e  ^^:ljorqu« 
et  de  Naples  qui  ont  eaievé  plu«ieui-s  battiments  sur  oos 
cosfea  ».  —  «  Pour  ne  Oiire  aucune  différenoe  à  revenir 

etilid  les  ;in;ivn^  et  huu'.l'.iux  callitliiiui.'S.  la  dis- 
pense des  postes  gardez  dans  le  Vivarais,  le  Velay,  la 
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CMfAïuUn  et  tas  didctees  d'Usez,  d'Alais  et  de  Nfsmes, 
nt|l|lOVUa  il  y  a  tle^Ja  longtemps  par  \m  noureaux  catho- 
UqiMt,  fon  impotte  dan»  l'ntat  dm  dettes  et  afTaires  de 
la  proTfnoe  >.  —  Le  priildaat  «xpOM  que  depafa  1707  te 

place  de  député  du  Languedoc  au  Conseil  de  commerce 
a  été  remplie  par  le  ejodlo  géaéral  envoyé  à  la  Ooiir  pour 
traiter     aflhfrai  de  la  proTinee.  mais  •  <|iie  l'Intention 

du  Roy  est  que  les  Ksiats  nomment  un  habile  négotlant 
^i  paisae  assister  toute  l'année  aud.  Conseil,  et  que 
S.  M.  eonbaite  qne  cette  place  soit  remplie  par  le  OIlty 

de  Montpellier,  iont     niHi-itrt  c'  \u  i-.i|i.n-iti4  sont  connus 
4e  l'Asseralilée  ».  Les  Ëlats  nomment  le  s'  Oilly  et  lui 
accordent  e.000  Ut.  «  pour  toota  gratllleation  «t  «lédom» 
maj^cmenl  des  frrus  r|u'i!  ser.i  olili(j;'S  i!â  fuira  «.  —  Appro- 
bation des  propositions  faites  par  certains  particuliers 
fiil  offiraient  de  mettre  en  oaltnre  les  Mens  InenUes  et 
alwrKlnnnf''-;  ilu  (îiûcèsù  .l'Albi,  *  à  condition  qu'il  leur 
sera  presté  sans  iniérest  les  sommes  nécessaires  pour 
l'achat  deebesliaiix  etdes  seuanoea       L'évlf md«  Lo- 
dère  expose  qnm  In  fon  ls  dn  recours  annuel  de  66,000  liv. 
f  ne  le  Koi  accorde  an  diocèse  d'Âlbi  a  été  réparti  entre 
Itteomminantéa.  Il  propose  ié  le  réMrvsrantIènmvat 
a  celles  qui  ne  peuvent  p:is  nntoiromsnt  stipporter  leurs 
non- valeurs,  et  s'iî  ne  Bulûsait  pas,  do  rejeter  et 
A^mpoaar  sur  le  général  do  diocèse  oe  qui  resterait  a 
payer.  ■>  A  l'espirJ  fle^  non -valeurs  qui  sont  dans  les 
autres  villes  et  lieux,  la  taille  en  sera  supportée,  comme 
lavsillantles  règlements  do  la  pr.iviiici',  par  cha-^ue com- 
munauté en  particulier,  auquel  elYet  l'allivreimenl  dead. 
biens  incultes  et  abandonnez  sera  distrait  de  l'impoallion 
losqu'à  ce  qu'ils  ayent  esté  ml*  en  culture  «.  —  <  S.  M. 
•     filiiant  travailler  île  aonvaan  anx  carHérea  de  Gaune  >, 
en  employera  3,600  lit.  h  ta  réparation  dtt  chemin  con*- 
Iruit  e»  1684  pour  transporter  les  marbres  des  carrières 
an  Owai  rojral.  —  Lettre  île  M.  Voisin  ;  «  Le  Roy  ayant 
Ml  oster  de  ses  estais  les  u(»poi  nteraenis  des  trois  Inspec- 
teurs des  mil  ni's  (io  la  province,  comptequ'il.«  seront  payés 
dormenavant  {lar  le  Languedoc     Snirant  le  désir  du 
Roi,  les  États  accordent  âfiHO  \tv.  ponr  ces  appirinte- 

roenls.  —  r/;isse:iil)Ii%:  i  st  !nfoi-|i;?'iî  ^  (\<jc  la  >ioriiint;  i?e 
),1KIÛ,000  liv.  du  dernier  itflranchissement  des  tailles  est 
nmpite  depuis  Tannée  dernière  •  (1712).  —  Le  s*  de 
Munlferrler  dit  que  la  disette  fl<";  î  l^ds  fui  si  ^-ramle 
aux  rouis  de  mars  et  avril  derniers  (1713),  »  que  pour 
nourrir  les  campa^nss,  «  M**  Tarcliavesqne  de  NarlxNiiie 
fil  nrhelpr  et  porter  :i  Mi>nîpeHier,  pour  y  estrt?  venctus, 
3,000  quintaoK  de  bled  h  raison  de  la  liv.  le  quintal  et 
],ai5  ceitlers  it  10  llv.  la  oastler  »,  et  qns  <  la  psiia  f 
la  province  fait  sar  ied,  bled  va  à  15,200  liv.  ».  L'.issem- 
Mée  approuve  les  ordres  donnés  et  la  dépense  fuite  par 

UAun-Oanoian.  —  Siau  C.  -   Tbn  II. 
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l'archevêque  à  cette  ooeadon.  —  Les  États  cconaeotent, 
si  tel  est  le  bon  plaisir  de  S.  H.,  que  le  diocèse  du  Puy  et 
pajra  da  Talay  envoyé  toos  les  ans  ans  Estata  le  syndic 
ûaû.  dtooése  pour  y  avoir  rang,  séaaes  etToix  délibéra» 
tiveparmy  les  dépuiez  diocésains»:  les  considérants  sont: 
<  que  la  demanda  des  ÈMm  particttilan  in  Vaiajr  «at 
Ibrtdée  snr  ce  qne  la  dioeéss  du  Pny  n'a  auean  député 

(!io<  é.saiii  aux  Estais  quoyqu'il  porta  lo  IT"*  des  imposi- 
Uoos  do  la  province;  que  tous  les  autres  diocèses  y  ont 
dsnx  TOix,  dont  Ton»  est  portée  par  deux  députez  de  la 
villi!  cipitale,  et  la  senondo  par  un  ilèputé  des  villes  et 
lieux  du  diocèse  qui  sont  en  tour  pour  y  entrer  ».  —  Va 
l'avantaga  qu'il  y  a  peur  la  pvovlnoa  à  se  «nbslitusr  a« 

re<:eveurs  et  cDnfrôîeui-s  des  tailles  qui  ont  été  auto- 
risés par  édit  de  décembre  1713  à  acquérir  au  prix  de 
8QO,€00  llv.  an«  an^mentaliaB  de  S  deniers  pour  llTrs 
de  taxations,  pouvair  ost  donné  aux  syndics  cénéraui 
de  trai  ter  avec  lesd .  receTeors.  —  Il  n'y  a  lien  de  charger 
les  syndics  fénémuz  d'Intamnir  dans  la  demande  «a 
cassation  d'un  arrêt  du  Parlement  de  Paris  f  ermée  par 
le  s'  de  La  Koquebouîllac,  marquis  de  Saint-Oéry,  sous 
prétaata  qne  cet  arrêt  avait  éli  rendu  contre  l'nsaga  et 
la  jurisprudence  du  Parlement  de  Toulouse.  —  Pemandcs 
que  les  diipulcii  à  U  Cour  devront  faire  au  iioi,  entre 
autres,  «  ils  continueront,  leurs  instances  pour  obtenir 
la  franchise  du  port  de  Celle  et  la  liberté  de  faire  te 
commerce  du  I.«vant  à  droiture  par  ce  port  ».  —  Grati- 
fications <{'usak'e    z  AssamUéa  des»  trois  États  de  la 
sénéchaussée  de  Caraassoane,  sons  la  présidence  de 
l'archevêque  de  Narbonne.     Vu  l'arrêt  du  (Jonseil  dn 
30  septembre  1713  par  lequel  11  Mt  ordonné  que  les 
pièces  da  80  deniers  n'auront  «Nni»|Q'à24  deniers,  et 
les  dontains  de  It  donfers  qu'à  15  deniers,  l'assemblée, 
coasidérant  que  •  cette  diminution  qui  produit  une 
perte  de  20  sois  par  cent  est  si  considérable  qu'il  est  à 
craindre  qu'on  ne  reçoive  pas  d'autres  espèces  dans  les 
reoeltes  de  -a  piovince  »,  déiibcrû  que  «S.  M.  sera  sup- 
pliée de  régler  la  quantité  des  menues  espèces  qui  pour" 
ront  astre  employées  doresenavant  dans  les  payements 
qui  seront  faits  ».  —  Lu     di-  TrénidUn  et  autres  gen- 
tilshommes du  Oévaudan  seront  avertis  qne  s'ils  n'ont 
pas  payé  la  tailla  dans  hnit  Joara,  Il  lenr  sera  envoyé  des 
gardes  du  gouverneur  de  l»  province  «  pour  rester  en 
garnison  chez  eos  k  leurs  fraix  et  despens  jusqu'il  ce 
qu'ils  l'ayant  payée  a.  —  instmelions  ponr  l'exécution 
lie        1  ^'ibération  du  "it  it-'ieuibre  1713  au  sujet  du 
dioc«»e  d'Albi.  —  La  survivance  de  sa  charge  est  accor- 
dée an  s^  Bonniar,  Iréaoïrlar  de  la  Bourse  de  la  provinoa, 

I en  fureur  du  s""  Jijser'h  B  innior,  son  (lis*  —  Ju'jemenls  des 
Étals  sur  les  impositions  faites  dans  les  Assiettes  des 

«» 
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dM  Assiettes.  —  Octroi  lias  sommes  demandées  i^iar  le 
&oi  (eUw  sont  énuioérées  dus  ta  délibération).  — 
T»  Jww».  —  WuUmca.  —  IXprtii  prh—to. 

Oclobriî  -  di^cprahrc  t'>t4.  —  Procès  -  vprbal  dtig 
«éances  et  délibéraUon»  dm  Ktal^  de  Languadoc  assem- 
kUi,  par  nantemcat  da  rai  Loala  ZIV,  à  NIaiMt  daiu 
1b  grande  «"^lle  des  audiences  du  râlai-;,  du  25  octobre 
aa  15  décembre  1714.  —  Président  :  iat-chevèque  de 
NariionM.  Oonusltialrea  do  Roi  :  !•  doc  de  Roqueiaure, 
COinmandint  en  rhaf  de  la  provioce;  J.-B. -François  Dee- 
lBareli>,  tuari^ui^  de  Maillebois,  lieutenant  gênt^ral  ;  r>a- 
Xnignon  de  Basville.  intendant;  de  Maasauva  et  de  Cal- 
Tet,  trésorier»  de  France  ès  f^ncralilés  de  Montpellier 
et  de  'l'oulouse.  —  Discours  du  commandant  en  chef  et 
de  l'intendant,  ^j[>0I1>^e  du  préaidsnt  (ne  «ont  pas  rap- 
portés). —  Rap(>ort  favorable  tiur  la  aoblan*  dtt  f  Ri- 
vais de  La  Pomarède,  envoyé  da  baron  d'Ambres.  — 
Kiiti  ér-  des  ' 'ornmisiiaires  du  Rui  :  iU  demandent  un  don 
gratuit  de  3,000,000  d«  Ur.  et  1,000,000  pour  la  capila- 
tion  de  1715.  Ces  doui  «oaunet  Mot  aocordéaa  aox  con- 
ditions ordinair«s. ,—  Compte  rtsndu  dos  pertes  subies 
par  (a  province  à ralapn  des  «cinq  dininuttODa  d'eiqièces 
ço'lt  y  a  ou  dépote  lot  darofors  BMali  ».  —  Il  n'y  a  pat 
lieu  de  s'arrêter  à  l'opposition  du  »'  Samuel  Bernard  à 
l'entrés  aux  Ùtals  do  conte  d«  Mëruviile,  altaodo  que 
poor  acquérir  la  droit  d'anlréa  il  fout  qu«  Isd.  s.  Ber- 
nard ■•■.h  joui  pendant  lix  ans  de  In  baronni'' dr  Riciix  ' 
qui  loi  a  été  adjugée  pur  décret,  et  qu'après  l'avoir 
acqois.  «  Il  satiiflMSO  aux  preavot  da  aa  noUetae,  tant 
lin  i-i>-''  |i  ilp'i'tiC'l  i]ui';  du  ci'sli'  tnnt'-riii'l,  ipio  \c<  rrL-It-- 
menU  exigent  do  tous  les  bamns  pour  eatre  re^us  ».  — 
L'asseniUée  •  approuva  la  NquIdaUoa  d«a  diminullom 
dps  ^-sp'-resi  revenant  à  la somu]''  df  275, '.'"îî  Mv., 
sera  :iUûuéâ  dans  le  compte  qua  le  trésorier  de  la  liourse 
rend  aux  prtaenlB  Estais  ».  —  L*  s»  lia  rte)  flla  atné  «st 
nomti:>-  «  ji'iur  remplir  la  pla<*f  ijnf  feu  s>on  |*ère  avoit 
parmy  lest  iiupriiueurs  das  lù>lats  ••.  —  Sur  la  propotii- 
IkHi  da  son  présidant,  l'aasanbléa  •  *gré»  vne  plaisir 
que  M.  Vieussens  !ity  dédie  le  TraUfi  efu  coeur  et  le 
TraUé  de  l'ouie  qu'il  vaut  donner  uu  public  ».  —  On 
aorafflstrera  un  airtt  du  Oonsail  du  17  JoUM  1714  par 
lequel  !»  Roi  a^rorde  2,000  liv.  rhaque  année  k  la  rom- 
muoauté  U«  liruusse,  du  diocèse  de  Castres,  s  pour  iuy 
donner  moyen  da  Ptuattre  en  cnlture  tous  les  Mens  qui 
y  sonl  abandonnez  ».  —  On  s'ogiposera  à  la  pouriitifte 
que  fout  les  otflciars  du  sénéchal  de  Carcassonne  pour  se 


HAUTB-GABOIWE. 

«Ira  attriboar'  la  oowulaMiMo  da  rtfidentloiii  dta  «Oft- 

trats  '  qui  sottF  passez  sons  !o  r^cf  1  mage  de  lad.  Tilla, 
parce  que  le  scel  rojral  n'asl  pas  attributif  d«  Joridietioii, 
al^M  ijr  cela  avolt  Usa,  lao  oOMars  rogranx  al«MX  daa 

aaignevrs  saroient  privez  de  la  oonnoiy'i.tnr^  de  la  plus 
grande  partie  des  afbirea  dont  ils  doivent  conooiatre  ». 
—  If .  da  Basvllla  aan  prié  da  daaaar  sou  avis  anr  la 

contenu  d'un  mémoire  que  les  ^-tats  mi  fait  drpssçr  h 
l'occasion  des  plaintes  auxquelles  donne  lieu  la  taxo  do 
port  daa  Mua».  TaiMar  dud.  aiéiMba.  —  La  Itol  aora 
suppUA  de  prorojTPr  In  d^'-hnrîTf  de  la  moitié  des  dmilu 
d«  Mtrtie  et  de  frei,  accordée  pour  deux  ans  aux  vins 
et  eaux-ds-vie  de  laprovinoe,  «  qai  favorise  lecommstoa 
des  vins,  devenn  la  principale  ressource  du  bas  Lunini^- 
doc  depuis  la  \H'rUi  des  oliviers  »,  et  de  coaliiiaer  h  faire 
délivrer  du  sel  de  Peyriac,  à  six  livrer  le  minot,  •  pour 
le  salage  du  poisson  qui  sa  (Ut  an  port  da  Gettaat  j  a 
déjà  attiré  un  grand  nombre  d*habilans  ».  —  Les  États 
a8sislr-':t,  diuis  W  i-ollège  de!<  Jésuites,  au  discours  latin 
Tait  par  le  nigent  ritélorician  pour  l'ouvertura  des  daa' 
s«<s.  =  Assemblée  des  trois  États  do  la  atofebansséada 
Beaocaireet  Nimes,  sous  la  présidence  de  révéqucd'Uaftt: 
<  Mettant  «u  considération  las  servicea  que  le  s^  JoubarC 
et  Mti  pèra  ont  rendu  à  la  proirinee  pandant  soixante- 
treize  ans  en  quulil>'  de  symlic  g«in«ral,  ilis  Iuy  accordent 
la  sunrivaaca  de  sa  charge  pour  son  His  cadet,  licflttcid 
en  droit  et  avocat  an  Partenent  da  Paris,  son  Hla  ajrnd 
en  faveur  df  ipii  i  i  l.  survivim  -6  Ini  avoit  est*^  accordée 
par  délibération  du  13  décembre  1004.  s'estant  tourné  à 
l'estat  acdésissliqua  ».  ~  Ratilleation  par  les  États  da 
cfUr-  d<^libération  de  la  sén-'cbaussée  de  FL  iur^drc  et 
Nimes.  —  Approbation  de  la  dépense  faite  pour  l'entre- 
ttan  du  bâtiment  armé  qo<  veille  b  la  sAratA  du  eooi* 
iiKT'c  t  il  M  l'sti'  s(ir  I(>  rom[di'  dn  I.i  ["''ViiirM  [■ci.  i.'it 
les  mois  de  janvie  r,  février  et  mars  1714.  puis  de  S.  .Vf.  C. 
juaquli  ia  prise  de  Barealone,  aprAs  laquelie  M  a  esté 

jilKé  nécessaire  de  rontinupr  t'^'ilretifti  ili'  ('f  li;is>in.(.nl 
jusqu'à  la  réduction  de  Majorque  ».  —  •  Attendu  la  nr^- 
oaasild  qu'il  y  a  de  continaer  enoora  plnriran  dasd. 

'prKPs  f'tf"  Kii('rtv).  il  spfa  !mpi">i'  p.ir  pslimrition 
HJO.OOI)  liv.  pour  le«  fourra);es  d«  deux  régiraens  de 
cavalaria  et  dragorn  qui  pourront  rasler  dans  ia  pco* 

vinrc  pendant  l';inn(*<i  prrxîhainn  Î7ir»:  lfi.4''0  liv.  pour 
les  places  de  fourrages  de  .M''  le  doc  de  Koquelaure: 

5,400  Ht.  pour  las  (bnmgaa  da  M.  da  Oeurlau,  uwrMial 

de  ratnp  ».  —  Rapport  des  Commif?<!a!rc*  qai  ont  exa» 
miné,  conjointement  avec  les  commissaires  du  Roi,  les 
impositioas  biles  par  tontes  laa  vINaa  at  oomnonsuiés 

de  la  province  r  t  ils  ont  reconnu  qu'il  ne  ptiuroit  eslre 
estably  un  meilleur  ordre  que  celte  vériflcatlon  pour 
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ga«na  qui  leur  ont  esté  donnez  pour  leurs  dé|>cnseâ  (ir>1i-  | 
tmmg  ».  —  «  Lectur*  faila  de  la  déclar&Uoa  du  16  Jan-  ! 
Ttar  IT14  par  laquada  8.  M.  aj«al«  ani  avaataiw 
Cy-tletant  anorfifz  ik  ceux  qui  s(>  chargHrimt  (1h  fiire  i 
valoir  le»  biens  abandonnes,  la  remiae  de  la  tailla  deed. 
Kau  pandant  oioq  ans,  «t  ordonna  911a  lea  adjodkatfone 
desii.  biens  >t^roiit  lailes  par  M.  de  Basville,  aOn  quVlloa 
ne  soient  pas  traversées  comme  elles  l'ont  été  par  le 
pMié,  loraqu'ellM  ont  «aléfoitfla  par  laaeaminnBatttez, 
a  esté  délibéré  que  les  syndii  s  jrénéraux  poursuivront 
l'expédition  des  adjjodications  des  biens  abandonnez  qni  | 
wroat  raitaa  p«r  M.  d«  BasvHIa  «t  qatla  le»  «iiToywont 
aux  n:>[]jniunautez  s.  —  Tl  .si'r;i  fii;  fanils  .'-i.irjO  liv. 
pour  les  appointements  des  inspecteurs  dn  canal  des 
Étangs,  dn  port  de  Cette,  dea  graux  d*AgAi  at  de  La 
Nouvelle  —  1  II  sera  tlrfissé  nn  tierfs  tîp"?  réparuti(>ns 
qu'il  7  a  à  faire  pour  le  rétabli&somenl  du  pont  de  Cazé- 
mt,  «aaporti  avae  «na  parlia  des  onvrages  qnt  «voient 
esté  faila  les  années  dernières  ».  —  On  tTn  imprimer 
une  déclarât  un  du  Roi  donnée  le...  par  laquelle  ^.  M. 
révo^e  l'édlt  da  moto  d«  jallM  1714  portant  ertetton 
•  de  lôO.ono  liv.  Je  rentes  au  denier  20  sur  la  don  gra- 
tuit quâ  kl  [jrovincG  luy  .iC'or.lw  r'ha<iui>  année,  etc., 
ayant  en  égard  aux  reinonstrances  de  M.M.  les  députez 
à  la  Cour  qui  luy  avaient  roprÀ-^enlé  que  cet  édit  étoit 
CDotraire  aux  usages  et  aux  privilèj^es  do  la  province, 
oK  ea qu'il  créoit  des  rentes  sur  un  fonds  qui  n'estoit  pas 
meon  accordé  à  8.  M.  ».  -  On  priera  M.  de  BaaTilla 
«  d«  Adre  donner  un arrest  qui  explique  celny  du  7  avril 
1714,  et  tout  en  maintenant  la  déftosa  de  porter  len  lai- 
aas  da  Languedoc  hont  la  royaume,  an  Uuaa»  l«  com- 
neree  libre  d'une  provtnee  k  une  autre  ».  —  Kn  exécu- 
tion lié  1  t^dit  du  mois  d'août  1714  portant  suppression 
da  dottUemant  des  péa^»,  00  ponmnivrm  la  soppr«aak>n 
de  l'atigmoitatlon  de»  droit*  du  Canal.  —  S.  M.  wra 
supplii'i!  lie  (Ijgpenaer  la  proviiic»'  d  accorder  10  ou 
12/100  Ut.  sur  le  fonda  des  aumônes  aux  Cordeliers 
d'AiMonar  ■  pour  leur  donner  mojaa  de  reataklir  leur 
cnuveiil  ([ui  a  '.NiH  bri'jlé,  attendu  que  les  Estats  ne  font 
d'autres  aumônes  que  celle  de  £0  lif.  à  cliacane  daa 
malaom  dea  religieux  nrandiaaa  de  In  prorlnoe  et  de 

2,000  liv.  en  r.iVfiur  pauvres  honteux  do  la  ville  OÙ 
ils  sont  aaoemblés  —  Lea  ËtuU  assistent  en  babiU  de 
eMannla,  <  agavoir,  ItaaBlgMurB  lea  prttaU  en  iMfetta' 
violets,  et  Messieurs  lf>s  barons  en  habits  et  manteiinx 
noira  «,  au  Je  i»n«m  que  révéque  de  Nimes  avait  regn 
OHin  da  Mradwnlev  en  autfoii  dn  gitan  in  !•  palrita»' 
tion  di!  la  paix  générale.  —  On  réglera  lea  intérêts  de 
t  avance  de  «160,000  liv.  que  la  tf  Bonniar  doit  fain  en  j 
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qui  accorde  celte  «omine  pour  la  perte  des  oliviers. 
^  L'arobaréque  de  Narfaonne  dit  :  «  que  la  gnerm 
ayant  tonjeun  agité  le  royaume  depuis  que  la  ifatnn 

équfwlrft  ilu  Koy  avoit  esln  jBtt''e  à  Fans  (en  16*16) 

par  les  nommez  Utrelle  et  Mawline,  il  n'avoit  paa 
esté  poaatkie  da  la  Mm  aMidttirB  an  Languedoc; 

mais  qu'.^  présent  que  .S.  .M.  vcnoit  de  forcer  ses  enne» 
mis  à  recevoir  une  paix  que  quelquea  avantagea  paaan- 
gers  leur  uTefant  teit  auparavant  reAmar  contre  leurs 

propre!?  int^rêt^.  il  n'y  avoir  plus  d'obslarle  \\  f;iira  por- 
ter dans  cette  province  ce  monument  de  son  amour  pour 
le  Roy  ».  Il  ajoute  •  que  In  grandeur  du  Roy,  qui  a 
porté  si  haut  la  gloire  i1e  ret  empire,  mérid^lt  bien  que 
nous  employaasions  dans  les  inscriptioas,  à  l'exemple 
desHoonlna.  noitre  kNigne  Mtarulto,  pnlaque  d*aille«n 
cette  inesme  langne  aat  devenue  presque  c  Ili»  lî.-  foutes 
les  nations  de  la  terra  »...  «  Sur  quoy,  il  a  esté  délibéré 
par  aeelMMtimi  qun  Tkm  In  PfMdant  aera  prié  de  don* 
n»r  les  orrirea  n<*P(!!«ajres  pour  faire  transporter  dans  la 
province  ia  sUtue  du  Koy,  faire  travailler  à  un  pied 
d'estal  de  marbre  et  ans  oraenenUi  de  IkTonae  nveo  Iw' 
inscriptions,  et  d«  propwr  le  pris  de  rleu'^  mii-î:iillt;s 
d'or  de  500  liv.  pour  d«ux  iiiticriplion»,  ruiut  latme  et 
l'autre  françolae,  à  eeux  qutanmnt  mérité  la  préttvnndk 
au  jugement  de  l'Académie  myala  des  inscriptions  ».  — 
Les  Etats  accordant  an  Roi  le  crédit  de  la  province  pour 
la  somme  de  2,400,000  liv.  dont  le  capital,  lea  inférto 
an  danier  20  et  lea  flrais  seront  payés  au  moyen  d'une 
retenue  de  MOiOOD  liv.  qoe  le  tr^rier  de  la  Bourse  fera 
chaque  année  aur  les  sommes  qu'il  aura  k  v(>rser  an 
Tréeor  royal,  c  Junquea  au  parfait  rambnurMnwnt  de  I» 
proTinee,  en  sovte  qu'il  ne  Iny  en  ooftte  rfen  «. 
100,000  liv.  et  les  2  sols  pour  livre  sont  offerl.s  au  Roi 
pour  la  anppraaaion  des  offtce*  de  cowniaaairea  aux  pri- 
sées et  ventes  d«  mauMes,  rrééa  par  édit  dn  moto  d'noAt 
1712,  et  rHuni.s  par  dw  liir  iiirin  ilu  21  lévrier  I71:t  aux 
communautés  des  notairea  royaux  et  aux  corps  dea  Jus- 
ttoaa  aaigneurtolan»  AsaemMée  des  trote  Aata  de  In 
sénéchaussée  de  Carcassoiiiic  ,  suus  la  prp>-iilence  'le 
l'arelievéqne  de  Narbonne.  =  Assemblés  des  trois  Étala 
de  In  aénécfcauMée  d»  TouIdms,  aoua  In  préaidence  de 
l'archevêque  de  Toulouse.  —  150  Ut.  sont  m  e  iri!ée~;  ''\ 
la  oonimnnnnté  dw  La  Satvetat-ânint-Qille»  pour  l'aider 
à  eomtruira  un  pont  au  ehemln  de  Lombac,  sur  le  ruin- 
spau  rte  r.\us8.;)nnelle.  —  Compte  renitu  cle.s  1  luvrajre^  faits 
dans  la  Oarunne  à  Oazèrea  sur  le  devis  du  de  La  Ser- 
Tllm,  iagéntodr  du.  Rnt:  ■  an  MUfUB'de  diguea  et  èm 
clayonnak'es.  le  courant  des  eaux  a  esté  porté  du  costé 
opposé  à  la  ville  de  Canérest  de  maaièro  que  les  aalaou^ 
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étt  Crabottiv  MBt  «»  «traté  ».  Dapuii,  Iw  baUtantt  de 

Cazères  arant  nf^gli;?;^  <  (î"j>nkv<>r  un  pnivier  'jui  s'esloil 
formé  U«  l'autre  costé  du  rivage,  les  eaux  resserrées 
•volent  bit  une  mnrtarm  à  «m  nooTellas  digaat  ». 
L'oavorture  avait  f^lé  fermée  et  les  habitant";  C;i?(>rfis 
«  s'estoient  engagés  de  Taire  travailler  liK-essamrnent  ti 
Mlever  le  gniflee  «al  avait  eami  ea  dommace  ».  =  L«a 

,<nmcnt5  (Îa  Pniton  achetées  par  la  nrovinro  »  ne  seront 
délivrées  qu'aux  particuliers  qui  payeront  comptant  pour 
diacone  (a  aoamte  de  IW  Ut.  et  a'eBganwonl  de  ne  paa 
les  faire  servir  nti  roulapo  -  Sous  !<<  bin  plaisir  du 
Roi,  «  le  s' Filljol,  pilote  des  vaisseaux  Je  ri.  M.,  sera 
estabU  <)ans  la  ville  d'Agde  ou  i)e  Cette  pOttP  tenir  tme 
école  d'hyJrographie  dans  laquelle  les  patrons  et  jeunes 
gensdestioés  au  service  de  la  marine  puissent  s'instruire 
avant  de  pouvoir  eelM  nçoa  pilotes,  conrormément  aux 
ordonnances  du  R07  ».  See  appointements  sont  fixée  à 
900  llv.  par  année.  —  Seront  enregistrées  les  provisions 
de  prévôt  f;én<^ral  de  la  province  accordées  par  le  Roi 
an  V  Gilliert  de  La  Motte  l«  22  avril  1711.  •  Pour  don-  1 
ner  moyen  aud.  sieur  de  mettre  sa  conipa4:nie  !«ur  pied 
et  en  estât  de  servir  utilement  la  province,  il  lui  sera 
payé  3,000  liv.  pour  cette  fois  seulement  et  saas  consé- 
quence ».  —  Gratifiealiona  d'usage,  entre  lesquelles 
30,|)<X)  liv.  au  mari|ul.<i  de  Malllebois,  lieutenant  gi^néral 
dans  la  province,  et  4,000  liv.  à  la  marquise,  sa  femme. 
Le  président  dit  <  qa*  rasaeabMe,  après  avoir  donné  k 

M.  e'  'i  lie  .Maillel»is  les  marijiifs  iircrn lu rii.V';  i]c 
son  estime,  auroil  une  ocoision  ualurelle  de  tosmoigner 
h  M.  Desmarels.  conlrdlear  général  des  flnance»,  la  ra- 
foniKiiss^iiire  i|Ui'  toute  ).i  jiri'Vi'ir,;  re.^ioiil  lies  bontés 
qu'il  a  pour  elle  et  des  soulagemens  considérables  qu'il 
luy  a  proearé,  d'autant  plus  que  M.  Oesroarets  n'a 

jamais  voulu  pprnjfittri»  unx  RstiiLs  ilo  suivrr'  Imir  incli- 
nation en  augmentant  la  gratification  ordinaire  qui  est 
attacbée  à  sa  eharte  »...  «  Sur  qnoy,  il  estdéUbéré  d'of- 
frir ?i  madame  la  marquise  r!(<  ^faiItpbl^i«!  (bf-llp-fille  de 
M.  De!!t(iarel8)  u»  diamant  de  d,000  liv.,  beaucoup  moins 
powr  satisikifra  aux  obtlgationsqo'a  la  provineaà  M.  Des» 
marets  que  pour  n'avoir  pas  à  se  reprocher  d'avoir  né- 
gligé une  occasion  qu'elle  désiroit  de  trouver  depuis  sy 
tonfleiDps  »«  —  Les  syndics  généraux  emprunteront  li 
Paris,  nu  <lenier  20,  la  somme  de  2,400,000  liv.  pour 
laquelle  la  province  a  prêté  son  crédit  au  Roi.  —  Con- 
naissance est  donnée  h  l'assemblée  d'un  arri^t  du  Conseil 
du  10  mai  1714  portant  «  établissement  h  Monlpellier 
d'une  inspection  et  visite  générale  des  draps  qui  se  fabri- 
quent en  Lani^uedoc  pour  le  Levant,  lesquels  draps  doi- 
vent eslre  déposez  dans  un  bureau  ou  leurs  qualités, 
matittrett,  appréi»,  iougueurs,  largeurs  et  teinlnres  se- 
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ront  examiné*  par  l'tnapsetenr  des  mannfiusIttNS  «on- 

j.iiritt»ineTit  nvfc  deux  négociants  ».  L'assemblée  Hxe  les 
appointements  de  cet  inspecteur,  d'un  commis  et  du  con- 
cierge du  bureau.  —  Avertis  que  les  mardmodk  de  llar- 
ssilli'  1  viennent  acheter  dan.<!  !;i  iirrsvince  des  draps 
londres  en  blanc  qu'ils  teignent  .souvent  de  couleurs 
fausses  et  qu'ils  tirent  avec  excès  pour  gagner  deux  cm 
(roi.s  aunes  sur  Tannage  do  chaque  pièce...,  ce  qui  peut 
dét-n'fditer  les  manufactures  de  la  province,  parce  que 
ces  draps  tirés  ainsy  nescanfoienteslrsd'un  l»n usage», 
le.s  lilats  rlélibèrent  «  que  les  ilr;ips  qui  sérient  en  blanc 
de  la  province  seront  marqués  d'une  niurquo  ilifférenle 
de  celle  qui  est  appo.sée  iinx  draps  qui  ont  reçu  les  de^ 
niera  apprêts,  juiiqu  u  i  v  qu'il  ay<4  plu  <i  S.  M.  de  défen- 
dre  la  sortie  hors  de  la  province  des  draps  eu  blanc  des- 
tinés pour  les  f^cheiles  du  Levant».— Lésa  ppo  in  temead 
du  Uilly,  ilcpulii  d>>  la  province  au  Conseil  de  com- 
merce, -sont  portés  do  O.OiXi  à  8.000  liv.  Il  avait  repré- 
senté que  '  tout  a  si  fort  augoNnld  fc  Paris  qill  n'est 
pas  possible  qu'il  y  puisse  vivra  aveo  ans  somme  si  mo- 
dique «  (0,000  liv  ).  —  (I  sera  offert  au  Roi  «0,000  liv. 
pour  l'i'Tt motion  dm  ol'ilces  des  conservateurs  des  Ho» 
mailles  en  Languedoc  créés  parédil  de  jailiel  1*708. — 
Par  les  soins  des  commissaires  du  diocèse  d'Alfal  f  11 
sera  «Iressti  des  nslals  de  la  quantité  des  biens  cultes  ot 
incuites  que  chaque  particulier  possètie  et  de  la  taille 
dont  Ils  sont  chargés,  pour  esire  ensuite  arresténn  estai 
ilr-s  fniiuuuii.-niUv,  î  ir.l  ili  i.  .Xiic  doit  rû|)rendre  les  non- 
valeurs  et  un  estai  de  celles  qui  les  doivent  supporter  >. 

—  On  répartira  sur  lonte  la  province  la  dépense  des  di- 
vers postes  ifinfnnteri.'  cûiii-nanilr'<  li.ir  iIh,-*  oriH-iers 
irlandais  que  le  duc  de  Roquelaure  et  M.  de  Basville  cslw 
ment  absolument  nécessaire  d'établir  dans  le  Tlvans, 

les  Ct-vcnnss,  li-s  dioc-'-s.'^  ile  Xi;-in>-< ,  Mnnfppllier  et 
Alsis,  pour  y  maintenir  la  tr.inquillité  —  On  imposas 
],iBO  liv.  pour  le  logement  do  direetenr  des  fortiflea^ 
lions  et  des  ingénii^urs  dp  l.i  province.  (Les  États  avaient 
toujours  refusé  jusque-la  do  supporter  cette  dépense.) — 
tjss  députée  k  la  Oonr  demanderont,  «  b  roooaaIaB  de  la 
paix  pént'T.»)?  qui  vient  d'estre  publiée,  qu'il  plaise  à 
S.  M.  de  décharger  la  province  de  l'imposition  de  la  ca- 
pitation  et  du  dixième  ».  —  Jugements  des  Étala  aor  les 

impmitioni?  faites  drtns  !cs  A.ssiclte*!  de?;tiofése«  en  1714. 

—  Liste  des  commisiaui's  principaux  di-s  Ab.&icttes.  — 
Octroi  des  sommes  contenue.^  dans  les  commissions  dM 
impositions,  .«avoir  :  octroi  ordinaire,  44,700  liv.;  crue, 
10,317  liv.  4  sols 4  dcn.;  réparation  des  places,  12,000  liv.-; 
appointeniSBlS  du  gouverneur,  lieutenants  généraux  et 
antres  personnes  de  la  province,  98,000  liv.;  entretiea 
des  gardes  du  gouverneur,  frais  des  commissaires  et  coH' 
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Irdieurs  des  guerres  étant  dans  le  pays,  1^,870 \W.  17  sols  ; 
tailles  (ponr  mémoire,  ayant  été  ou  afTpanchifis  nu  enga- 
gées it  la  province),  474,&00  lir.;  taiUoa,  iO5,O0O  liv.; 
mortes-payes  et  garnisons,  225,518  liv.  3  sois;  total, 
1, 046,596  liv.  4  sols  4  den.  —  •  S.  M.  Mra  suppliée  de 
régler  le  taillon  à  80,500  liv.,  comme  tl  estoit  par  le 
passé  ;  de  décharger  la  province  du  payement  des  gar- 
nisons et  de  l'entretenemciU  des  ;:ardâs  du  seigneur  gou- 
vsmeor;  <ie  ramettra  aux  Estala  la  distriliatioii  des 
W,O00tiv.  de  gratifleattoos,  ele...,  afln  dttlsiir  donner 
moyen  de  se  relwvep  des  ruines  présente»  •.•'2'«J)mm- 
•i-  fiénédiction.  —  Déptttàs  préMota. 

Déeémbrv  ms-firrhH-  ««M.  Proete-Terbal  des 

séances  et  délitiératicuis  Klals  de  Languedoc,  «ssem- 
itléis,  par  mandement  du  roi  Louis  XV,  a  Montpellier, 
dam  l«  grand*  mita  d«  rHfltel  da  ville,  dn  18  déeenbro 
1715  au  12  fr'vrier  17J6.  —  Président  :  l'archevêque  de 
Narbonne.  Cummissairfes  du  Rot  :  le  duc  de  Kuquelaure, 
fionmandanl  m  elierduis  In  prorlnw;  Lanolgnon  de 
BasTiili:-,  intondant  ;  dcMcngault  et  Golondres,  trésoriers 
de  Franco  ès  généralités  de  Toulouse  et  de  Montpellier. 
—  Lettre  clow  du  rolLooia  XV  aux  Btala  datte  de  Vin- 
CPtinns?!  novpinhr.r»  1715.  —  Discours  du  commandant  en 
cSief  01  de  I  intemJaril,  réponse  du  présidant  (ne  siint  pas 
rapportés). —  Lecture  des  règletucnts  des  États.—  Entrée 
dea  Commissaires  du  Roi:  ils  demaudent  3,000,000  de  liv. 
de  don  gratuit,  1,000,000  de  capitalion  et  780,000  liv. 
«  pour  tenir  lien daditiftnia  des  biens-l'ondi  pour  l'iinnée 
1719  ».  Ces  trois  sommes  sont  acconiées  aux  conditioiu 
ordtnainos.  —  Après  avoir  entendu  le  s' de  Joubert  (ils , 
tftl  explique  longoeroent  qu'en  Languedoc  les  fiefs  sont 
Hfia  par  le  droit  écrit ,  que  la  saisie  féodale  n'j  est 
|HW  en  usage  et  qu'un  seigneur  il  qui  se«  vamavx  n'ont 
pas  rendu  hommage  ne  peut  que  les  poursuivre  en  jus- 
lioe,  l'aaaemblée  délibère  qu'on  fera  Juger  Tinstance  pen- 
dante an  Conseil  entre  la  oonr  des  Aides  de  Montpellier 
1:1  I  rovince  •  sur  la  demamle  qui  a  esté  faite  de  sa 
part  :  qu'il  aoil  défends  de  procéder  par  saisie  féodale 
contre  les  Taasaax  de  S .  M.  • .  —  Le  trésorier  de  la  Bourse 
eïp  i-ic  qu'à  cause  «  de  I;»  disette  de  l'ai-u'ent  i  uisée  par  la 
cessation  do  commerce  et  par  le  peu  de  débit  des  bleds , 
vlos  et  antres  denrées,  il  resln  eneors  4ft  en  total  par 
tous  lfi.<^  (!ioC('?ses  do  la  prorinri-  1, SIS, 5)0  liv.  i>,  que, 
d'un  autre  coté,  la  province  s'est  en;;agée  h  payer  au 
1«  Janvier  1T16  pivs  de  1,900.000  liv.  Sur  quoi  il  est  dé- 
libéré (juf!  (les  soldats  seront  demamlés  au  commandant 
en  cbef  «  pour  estre  envoyez  dans  les  communantez  des 
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diocèses  qui  leur  seront  marquez  et  pour  agir  contre  les 
particulier  qui  doivent  encore  tout  ou  partie  de  leur 
taille  ».  —  Va  la  contrat  drs  la  vente  faite  pur  le  duc 
d'UsIa  k  11**  Joseph  d'Apchcr,  conito  de  Vabres,  du  chef- 
iieodelabaronnied'Apcher,  •  unedesSde  lourde  Gévau- 
dan  »,  attendu  que  iavilledeâaiat-Oiiéljret  auennsdesselse 
paroisses  qui  composent  cette liuronnto  ne  sont  comprises 
dans  ce  cDntrat,  <  que  ueita  terre  a  esté  vemlue  en  détail 
à  des  particuliers  270,000  liv.  *,  que  «  jusqu'à  présent 
on  n'avoit  ▼«  aucun  exempta  d'un  pareil  démembre- 
ment, et  que  si  cela  r-.sldit  iulniis,  on  verrait  bientôt 
passer  l'entrée  des  £stats  sur  de  petites  portions  des  an- 
ciennes baronnlee,  es  qui  en  dimlnnerolt  la  dignité  »,  Il 
e.'l  d'Iih-'ré  que  M.  le  coiuti-  do  Vabivs  n'ayant  jiiis  acquib- 
l'entiëre  baronnie  d'Apcher,  "  ne  peut  quant  à  présent 
estre  reçu  dans  cette  assemblée  ».  —  On  enragittrera 
des  lettres  patente^;  du  Vi  novembre  1715,  |;a:-  lev;uc  l.?s 
le  nouveau  Roi  a  confirmé  les  Klals  da  Languedoc,  luit 
villes,  corps,  communaulés  et  partieullare  de  lad.  pro- 
vinen  dans  tons  les  droits,  libertés,  privilèges,  immunités, 
exemptions  cl  prérogatives  qui  leur  ont  été  accordés  par 
eau  prédéeessours.  —  Lalira  du  duo  du  Haine  au  pré* 
sldent  :  t  ...  .fny  lu  à  M.  le  duc  d'Orléans  là  longue 
letiru...  dauii  ia^iuelle  en  digne  président  des  Estais  vous 
exposez  le  mauvais  «stat  de  vm  finances.  Il  aaussr  exa* 
miné  les  repr^^setilalions  portées  dans  vntrs  mémoire,  cl 
vu  avec  Joye  que  par  i'aUe.-menlation  des  tiispecus  on  avoit 
déjà  prévenu  un  des  moyens  que  vous  praposez  |>our 
làciliter  ia  recouvrement...  Quoyque  dans  vos  lettres  il  y 
ayt  des  fréquentes  tirades  sur  la  misère  du  pays,  n'a]i- 
préhendez  pus  de  m'ennuyer  >.  —  Lettre  do  .M.  Rouillé 
duOoudniy,  dirKcteur  des  finances,  qui  fait  *  connoitre 
combien  est  grande  l'attention  de  M.  Rouillé  et  celle  des 
OoDseils  pour  entrer  autant  que  possible  dans  tous  les 
expédients  qui  leur  ont  esté  proposez  de  la  part  dss  Bstats 
pour  restabllr  le  commerce  dans  cette  province  ■.  —  Oo- 
pio  du  mémoire  dont  il  est  parl>'  d.uis  la  lettre  du  duc  du 
Maine.  —  li  a'y  a  pas  lieu  de  rien  changer  à  la  levée  du 
droit  de  6  deniers  par  livre  de  vlandd,  que  ta  v  Iféja , 
caiiiloul  du  Toukius'-,  ;i\aU  |)i''j|>osé  de  diminuer,  |iar  ch 
juolif  :  <  que  le  prix  de  la  viande,  surtout  dans  ie  haut 
Langnsdoe,  estai  excessif,  que  les  particuliers  ne  veulent 

plus  en  acheter  x.  —  I/!?  (r'-'-urier  de  la  iiourse  .ve  char- 
gera en  recelle  des  sommes  provenant  de  raugiueniuHun 
des  espèces  qui  se  sont  lrouvéi*s  dans  les  caisses  de  la 
province  lors  do  la  publication  de  IT  l  t  d.'  décembr  e  1715 
augmentant  les  iouis  de  40  sols,  et  ie:i  écus  do  10  sols.  — 
On  poursuivra  partout  «b  besidn  sera  la  cassation  d'un 
arrôt  do  la  Cour  îles  Aides  il>'.  Montpellier  i  inidarniianl  l.» 
marquis  de  Mirepoix  à  payer  au  fetuiiurdu  D.>nuine  un» 
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aiiaés  d*  raTBBD  de  toalw  mb  tores,  *  poor  la  droit  d* 

relief  auquel  lee  Urresqiii  soni  tenue:^  aux  u^i  et  coutume!* 
de  Parie  eonl  ai^eUes  lorsqu'elles  passent  d'uoe  main  à 
une  entre  en  ligne  eollalënle  >.  Oette  dMtbératioii  eet 
pri'c/'ilét!  d'un  long  rapport  du  »»dr'  Joubert  lil.'»,  où  il  est 
établi  qu'il  e'agil,  non  d'aae  •accession  collatérale,  mais 
ffsMaiAellliilIoii  ordonnée  per  Oaetoii  de  Lfivia.  Ap> 
probalion  ilu  liait  (lav^j  |)ouf  la  conslrurtion  d'un  \)onl 
sw  la  rivière  de  Lez,  près  de  Prades.  —  Secours  de 
10,000  liv.  à  la  ville  de  Traraon .  «dont  to«t  I*  terroir 
court  ris  [lis*  <1'.'slre  emporté  par  leRhosm^  ponr  l'ayder 
&  furLilter  la  muniille  d^À  Caile  pour  le  soutenir ,  ii  ooa- 
dttioa  qae  le  peye  de  Vivante  Impoeera  de  sa  part 
4,000  liv.  »  —  Il  n'y  a  pas  lieu  il'entreprcndrf»  U  chemin 
qu'où  avait  projeté  de  taiie  defHiis  AIbi jusqu'à  Toulouse 
onjMqtt'kCtelebHnidary,  ponrpncnier  an  dtooèeed'AIH 
le  débit  de  8rrni"is  ft  ,itilrf5  dpnr^e^.  Lf?!  mf^ffr»  de 
cette  d^»ion  !jont  «  d'une  part,  la  grand»  dépeiuie,  de 
l'astre  la  eompanlson  da  prix  dae  bleds  d'jUby  et  de 
Narbonne  depuis  rjunninte  ans.  Rédaction  faite  des  me- 
sures dL  de  ce  qu'ii  iiuruit  coûté  pour  les  voitures  d'Alby 
à  Narbonne  al  le  chemin  de  Castelnnudary  avoit  esté 
f^ît ,  on  avoit  trouvé  que  les  bleds  s'eiiloient  toujours 
vendus  autant  pour  le  moins  à  Alby  qu'à  Narbonne; 
qu'on  peut  dii'e  la  mesme  chose  du  chemin  d'Alby  à  Tou- 
loU!<e,  ce  qui  fait  voir  l'inutilité  desd.  chemins  par  rap- 
pcvrt  à  la  ûn  qu'on  s'esloil  pr<»po9ée  ».  —  Suivant  l'avis 
du  s'  deClapièa.  ingénieur,  ISO.OOOHTnWlont employées 
dans  bidiocise  de  Merbonne  <  à  camerrar  les  borda  de 
l'Attdek  no*  telle  baulenr  que,  venant  b  Inonder,  elle  se 
répanile  égaleuient  partout,  afln  que  de  <;ette  manière  te 
terroir  se  rahaassa  iosawibleiiisQt  par  le  limon  que  la 
rïTitre  y  lalssem  ».  —  L'assemblée  «  renvoie  à  la  aéné- 
obaussée  de  Tonlonse  à  délibérer  sur  la  néce<«ité  de  réta- 
blir le  peat  de  Ceaàree  détruit  depuis  171%  *. — Tontes  lee 
somaMc  impeeéee  ponr  les  travaux  publiée  seront  payées 
sur  les  ordres  rits  t>'iijrjji>saii  i's  du  Roi  et  de  ceux  «les 
des  ÈXa\*.  ~  Lecture  d'un  arrêt  du  Conseil,  du  9  novem* 
bre  ni5,  neeordent  anx  rommumutée  des  Ireiw  diocèses 
du  bas  L;iivçui'<K>c  2î>0,<î€r)  !iv .  [..-ir  Ini  ru»-  (i'Indeiiinit*' . 
pour  la  perU  de  leurs  oliviers.  —  Lecture  d'un  arrêt  du 
l&œtobra  ni6v  portant  que  la  province  sera  rembour- 
sée de  la  ilépeiise  qu'ellf-  Mipporlji  - n  1713  ii  I'i,.c"asion 
du  yaeaii^  par  étapes  de;»  troupes  du  rui  d'Espagne  qui 
raveanlent  de  Flandres  et  d'Allemagne. —  Le  Journal  des 
«lApaféy  en  Coursera  Inséré  à  la  Un  du  proc^"3-Vi"rbaI,  a 
cause  «  des  cbangemeabt  dan*  le  cérémonial  auxquels  a 
domé  lieu  laftaneete  événement  de  la  owrt  du  Soy  >.  — 
Le  marquis  tnibourg,  âgé  de  sept  ans,  «"ntrura  aux  Étals 
en  qualité  da  baron  d'Arqués ,  mus  ne  prêtera  semeot 
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qna  lor«i«1t  cura  atteint  l'èffe  de  18  ane.  —  Las  États, 

eti  hahtls  iIh  (IhuII,  aKsistent  «aux  honneurs  funébreede 
Louis  XiV  *.  Relation  de  la  cérésioiue.  —  li  eeraalloaé 
an  ¥  Bonaler*  pour  les  dlminnfiom  des  espèees  arrivés* 
en  1714  et  ni.")  ».  3<13,:!33  liv.  —  «  S.  M.  sera  suppliée 
de  deacbarger  la  province  du  logo&ent  de  la  cavalerie 
et  dcaffon»,  attendu  ^n'Ilbiy  eet  extrèiMnientbetaarie 
t>t  quo  les  troupes  d'infanterie  qui  y  sont  suffisent  pour 
y  maintenir  la  paix  et  l'on  écrira  au  maréchal  de  Vil- 
l«re  ponr  obtenir  oette  grkeo  dn  R«l.  —  Lee  députée  ta 
Cour  demanderont  que  les  diminution.^  ai'rorf'ét":  pour 
1715  et  1716  aux  communautés  da  Montsaunés,  Maz^es, 
Avif  nonet,  etc.,  ■  sentut  proroiûiéea  eneere  pour  «inq  ans, 
afin  de  leur  donn«?r  moyen  rte  rt^tabllr,  es'.mf  tou- 
jours dans  la  uiesioe  impuissance  <le  payer  leurs  împosi- 
ttoM,  parce  qu'allaB  sont  ai  ftirtas  que  psiioiine  n*a  voulu 
se  charu'pr  de  cultiver  leurs  biens  abandonnez,  mesmf  k 
la  remise  de  cinq  années  de  taille  «.  —  Un  délai  de  quatre 
aaa  eet  «ecordé  à  la  vtllo  de  Toolouae  pour  payer  les  ut^ 
rérages  du  droft  de  S  ilcniers  mr  la  viande  q  j'elî"!  avait 
négligé  li'iiuiiuser,  à  charge  de  JusliUer  tuus  les  ans  que 
l'imposition  de  l'annuité  à  payer  aété  faite.  (En  excusant 
la  ville,  le  s'  Méja,  capitoal,  avait  dit  qu'elle  aurait 
moyen  de  s'acquitter  •  a  présent  que  l'imposition  sur  las 
indasiries,  qui  produisoir  tous  les  ans  beaucoup  de  non- 
valeurs,  a  été  remplacée  par  un  droit  sur  les  farines  qui 
pnxiult  un  fonds  certain  •.)  —  OnoffHra  au  Roi  100,000 
liv.  pour  la  modération  <  du  droit  sur  toutes  sortesd'hui- 
les  qalasn  perçu  toutes  les  foie  qu'il  y  a«ra  transport 
d'un  Heu  il  un  autre  •:ee  droit  nederant  pinii  être  levé 
qu'à  l'entrée  des  huiles  dans  1«  province,  et,  quand  elles 
en  eortiroat,  au  lien  de  leur  destination.  Les  dépui4a>  «n 
Cour  représeoteroBt  que  cette  ofA«  n'a  été  fbite  que  pour 
empè»  her  qu'on  n'abandonne  la  culture  des  oliviers  et  la 
fabrique  du  savon  et  des  étoffes.  —  I^jet  d'une  requête  d» 
plosloore  manalbeturlers  qui  exposaient  qu'Ile  avalent 

trouvé  le  moyen  rri  uvi  ii'  un  comuierco  aux  ludee  Orien- 
talee  et  demandaient  qu'on  leur  accordât  une  pistole  par 
pUce dedrap  qn'lla  vendraient.  « OersAM eet  fondésnrco 

ijue  Cfs  tiianufac( lariers  ne  f;iri!  pas  le  ruiiiiuHrre  de^:  I.  O  , 
que  c'est  par  les  ordres  de  S.  M.  que  la  compagnie  des 
1.  O.  a  acheté  des  drape  dans  le  royaume  au  lien  de  les 
prenilT'-  en  Hnl'.aiide  >y'  en  ArïBlelerre,  t't  que  l'assemblée 
est  persuadée  depuis  longtemps  que  ces  sortes  de  grati- 
flcatione  sont  préjndldalilet  an  comneree,  bien  loin  do  le 
I  soutenir!.  -  .^^semblc'-î  des  trois  États  fie  la  s<^néchnns- 
sée  de  Carcassonne,  sous  la  présidence  de  l'archevêque 
de  Marbonnn.  =  AMMnIMe  des  t»le  AnludB  In  sénéi- 
clmusséâ  de  Toulouse,  sous  la  présidence  de  l'archevêque 
de  Toulouse.  —  2,000  liv.  seront  employéee  réparer  le 
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grtnd  c&wiin  •  dam  tovta  l'étendue  de  la  sénéchaunéa,  j 
depai»  la  pierre  ksoel  ao  delh  de  Bre^sols.  nh  elle  oom- 
jnenoe,  Jnaqa'h  la  pyramide  prez  du  lien  d  AIzonna  où 
«lie  finit  ».     âaoogn  :  de  800  liv-  au  diocèse  de  Kieas 
poor  faîdar  k  pa^ar  la  dép«Me  du  pont  qu'il  (Ut  oone- 
truire  prèe  de  Caujan  ;  de  200  lir.  à  la  communauté  de 
Oracnagie  pour  la  oonatmction  d'an  pont  aor  la  Olroo. 
•»  L'aesemUéB  se  prononce  poer  le  rMabllasemeiit  dn 
pnnt  rie  Cnzérpi  «  ']ui  iiuvroit  un  pRssat'e  iraporlant  pour 
le  commerce  de  la  provioce  avec  la  Onienne  et  les  val- 
Mea  Tofsinea  de  l'Ekpafnie  *<  sic.  On  tkeliera  aeeTemeal 
•  de  rtéi-ouvrir  un  r-Tnpl:iC'>mr'nt  pliis  conv-nablr  pour  la 
fondation  des  piles  de  ce  pont  qua  celui  où  elles  estoient 
a«tr«M*  ».  La  atnéebavmée  «  oAHra  anx  Ratata  d'entrer 
d^ns  In  ili'ponso  qui  avait  été  estimée  à  27,5fîn  liv.  pour 
son  préciput  de  10,000  liv.,  outre  et  par-dessus  le  précipnt 
d»  dkwèn  0  tSOlf  ntJ)  et  celnl  de  laeommmaitédeCea^ 
re»(120  Hv.),  pnnrrti  qnf  H  province  veuille  bien  sup- 
porter l'excédent  ».  Et  >  comme  ce  pont  ne  doit  pas  moins 
aerrir  an  «omineroe  de  la  Onlenoe  qu'à  eelal  de  Lan- 
giTerîor,  Me»  1p  R'^Rent  sera  prit*  do  fatrn  contribuer  la 
Guit-nne  â  cette  dépense  ».  =  La  province  entrera  dans 
ta  ddpense  de  la  eonalmetlon  de  pont  de  Guère*  pour 
tout  ce  qui  excédera  Ifls  préciputs  ri^anlK  de  la  ville  d(> 
Cazères.  du  itiocÂne  do  Rieux  et  de  la  sonéchauasée  de 
Toulouse.  —  «  Considérant  que  tes  avances  que  le  tréso- 
rier de  la  Bourse  est  oblii;é  de  faire  sont  la  caution  la 
plus  siire  de  son  maniement  ;  que  si  par  le  passé  les 
Eotats  avQi'>nl  demandé  des  cautions  ii  leur  trésorier 
c'estoit  dans  le  temps  qn'lla  ne  payoient  qu'aux  termes 
des  impositions  ;  qu'on  volt  d'allteora  par  les  ooieptee 
qu'il  rend  tous  les  ans  et  par  l'apurement  de  eee  oomplec 
à  cbaqoe  troiaième  année  de  aon  «lareke»  qtt'A  ne  reste 
aucun  Ibnds  oisif  entre  ses  mains  dont  il  ne  demande 
Iny  mesme  a  estre  deschsrgé  >,  l'assemblée  acconle  sa 
requête  an  ^  Bonnier,  qui  aYalt  demandé  que  aoo 
frère,  devenn  préaident  de  la  Cour  des  comptes  de  Mont- 
pellier, cessât  d'être  sa  caution,  «  qnalilé  incompalit)lo 
avec  cette  nooTelle  dignité   —  On  défendra  à  quarante- 
sept  demandes  de  la  Cour  dee  comptes  tendant  i  restrrfn- 
di  e  l.'i  liberté  des  f.i.iis  i  t  à  changer  l'administration  des 
finances  de  la  province.  —  Oonforoiément  aux  intentions 
dn  Béswnt  (dont  la  lettre  est  rapportée),  ponvolr  est 

dr.nn-  an  (ri'-'Ti^r-  df  ]ti  ■R'iursf!  •  tfav.inccr  les  sommes 
qui  ont  esté  accordées  au  Roy  pendant  la  tenue  des  pré- 
esots  Sslats  senlement,  h49ondltion  expresse  qtn  l'l]ilé> 
rcst  il-ï'  av.iriftîs  r[n'r  Torn.  tuv  s^ra  pay'  par  le  Tréwr 
royal  ».  —  Qralitications  d'oaage.  —  araliflcatlon  de 
1,600  Ht.  «m  r  Dnpri  q«i  •  àtaMl  à  MealpBlliar  me 
aeaMinie  oi  leejemiae  hoannae  de  qiftiité  lappranieirt  à 
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monter  k  cbevai,  etc.  —  Il  ne  «im  lin  aenardé  an 
religienaes  de  Prontlle  «  dont  te  eoewssit  Hent  d^sdi* 

détruit  par  un  incendie,  attendu  que  cette  grâce  tirerolt 
à  conséqeaeoa  ».  »  Saivant  le  dasisin  ftriaé  par  le 
V  Ooudar  de  mettra  le  diocèse  d'Albi  en  état  de  payer 
Sf<i  impositions  par  l'établis.<:em)>nt  d'uao  maaufMure 
de  toiles  de  Rouen  •  dont  le  succès  et  l'utilité  ee  préesn- 
taal  d'abord,  en  ce  que  c'est  m  pays  akcndant  en  ehaa- 

Tres  et  en  lins  cl  où  t<'s  <"aiix  vint  Ires  prnpres  aux  blan- 
chissages    il  sera  fait  «  un  esaay  par  le  s'  Séré, 
boBT^eole  d*A1by,  de  9  h  d  pièces  de  toile.  IhQon  de  Rouen, 
qu'il  fer.i  px.uninsr  à  Montpellier,  et  au  i-as  que  la 
fabrique  desd.  toiles  soit  Jugée  avantageuse  au  diocèse 
d'AlU,  pouveiF  est  donné  an  syndic  gAiéral  de  e'okliger 
an  nnm  dfl  ItJ  pr<ivini"<îà  priver  auJ.  Si!rA  C,000  liv.  lors- 
qu'il aura  fait  mille  pièces  de  celte  toile  ».  —  Il  a  été  déli- 
béré par  flmne  de  r^lenoënt  perpétaei  que  «  loraqœ  lee 
p  inrvtis  ile^  nffli  es  •]c  ra.iiros  et  consuls  perpétuels  ne 
pourront  venir  en  personne  aux  Kstats,  les  villes  et  lieux 
qui  ont  droit  d'y  entrer  ne  pourront  y  envoyer  que  des 
personnf"!  nntahlnsdc  la  comninn.uité  qui  y  soietit  domi- 
ciliées depuis  cinq  ans  ou  qui  soient  des  forts  taiHables^ 
et  que  dans  lee  antrsa  Heiix,  eeux  qnf  aeront  éhganairee 
on  ronsnls,     spront  pas  rprtia  ant  Kst.'itssi  leur  élection 
ji'a  Cilé  faitû  huivunt  les  rè^lfuiuiitii  particuliers  des 
communautés  ».  —  Kt:tt  des  demandes  à  fainH-an  Gour 
par  les  députés  dn  hi  province  chargés  de  présenter  le 
cahi(>r  des  doléances.  —  La  statue  équestre  du  roi 
Louis  XIV'  sera  placée  sur  un  piédestal  sur  la  pl.-tce  du 
Peyrou  il  Montpellier,  et  pour  payer  les  dépenses,  estimées 
k  900,000  llv.,  il  sera  Imposé  82,600  llv.  pendant  huit 
ans,  à  commencer  en  1717.  —  Les  États  appromvenl  *  le 
projet  qui  a  esté  teit  par  leurs  commisiatree  povr  nettre 
le  dkteése  d'Alby  en  eeiat  de  payer  le  eoniant  de  ses 
impositions  >.  Détail  de  ce  projet.  —  Les  s»  de  Montfer* 
rier  et  Boonier  se  traoaporteront  à  Narbonne  poar  md- 
(llrsr  avec  tes  commiasair»  dn  diocéss  et  «  Térlller  la 
qnantiti-  des  hiens  qui  sont  en  non-vaîeur,  c*ux  qui  peu- 
vent eslre  mis  eo  culture,  et  d'oà  pent  venir  la  cause  des 
arrérage»  Immenses  dans  lesquels  est  ce  diocèse    —  Il 
N«ra  proi:6ii<ï  par  des  experts,  en  prés-onre  do  a)mlni^.s. li- 
res des  États,  à  la  vérification  des  dommages  causés  au 
Pont-Neof  de  Toulouse  par  l'inondation  de  1715.  — 
Jiigfint^nls  des  Éial-t  -sur  ]m  impositions  faitefi  en  1715 
dans  les  Assiettes  dee  diocèses.  —  Listes  des  commissai- 
res principaux  des  Assiettes.  —  Octroi.  —  TV  J>mm.  — 
R^nédintion.  —  Dépnl/'s  pré»=nls.  —  Janma!  des  dépotés 
en  Cour  du  12  août  au  25  novembre  1716.  —  •  (Jontrôle 
des  lieux  dseUiw  pour  teeétapwdeLaagisedee  pendant 
rnBB<ein«i.  — OomniMhmdiiRot  povhiiaMite 
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Étals  de  Languedoc.  —  Commisstoo  pour  ie  laiilon.  — 
Oommtnion  à  M.  de  BasTlIto  pour  anistor  aaz  Alali. 

IV'cpmhrp  Mlfi  -  février  nfi  —  P^rtC'^s  ■  verbal 
deis  séances  et  liélibérations  des  Étals  de  Languedoc 
auimblfa,  par  nandement  du  roi  Lovla  XY,  h  Montpal- 
tier,  i!;iiis  1,\  p:t'rin(1p ?a!le du  l'Holsl  df!  viltt»,  du  lOffécem- 
bre  niO  au  12  révrier  1717.  —  Président:  l'arcbevèque 
4ti  NarboniM.  CommlMaiKs  do  Roi  :  le  ducdaRoiiiMlattK, 
.'  in  rnnmliirl  en  chef  do  lii  province  ;  le  comte  de  Pej'ro, 
li''ui>^nant  général;  le  marquis  de  Cbau)lH>nas,  lieute- 
nant de  Roi;  LAmofgnon  de  Baaville,  Inlendant;  de 
Ln,vrr.<;  et  fli;-  Tîarboyrar.,  trésorier'!  ?1«  France  è«  fi't^n^ra- 
lités  de  Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Diacoars  du  cooi- 
mandant  eo  chef,  de  rintendant,  réponse  du  président 
(ne  sont  p;i8  rapportés).  —  Rapport  favorable  sur  la 
nobl(!sse  du  .s'  Dalbij^nac  du  Triadou,  envoyé  de  baron. 
—  Enlri^  ()<!>(  CoramiiealrRs  du  Roi  :  ils  demandent 
3,000.000  de  liv.  de  don  gratuit,  1,000.000  pour  la  capi- 
tatifUi  de  1717 et  780,000  liv.  pour  tenir  lieu  du  dixiènie 
dtê  Uem  tbadu.  Ces  trois  sommes  sont  accordées  aux 
«ondltiont  ordlnairH.  Le  préiident  arait  dit  avant  <  de 
Mre  appeler  les  voix  ».  que*  les^lats  donneront  au  Roy 
le  meSDie  lémuignage  ilo  zéte  et  de  soumiiision  qu'ils  ont 
tolUoon  fait  paroitre,  estant  convaincus  par  i«s  indem- 
nltec  qui  ont  esté  BceordAee  à  te/lHie  province  Taonde 
présente  des  favorahins  iliispositiotis  ili'  s.  \.  H.  M»'  le 
duc  d'Orléans,  régont,  qui  est  parfaitement  instruit  des 
tweoiiii»  des  peuples  —  Mémolra  au  Roi.  «  Les  KitaU 
ont  accordé  pour  1717  les  me.snif.'s  sommes  ;iour 
1710,  oonnoissant  l'impossibilité  où  sont  les  peuples  de 
pouvoir  pajmr:  nais  ayant  compté  que  8.  M.  leur  aeeor- 

(1-ruit  il(!s  ri'inisi'S  ronsiiliTabIcs,  ils  ont  cru  net  iltîvoir 
pas  donner  l'exemple  aux  autres  provinces  de  refuser  de 
■e  soumettre  à  ee  iftti  peut  ptaire  k  S.  M.  «...  t  TOalae 
les  chargRs  rt.>  l.i  province  sont  .su|>)ii]rl>'iîs  par  Ifs  fonds 
ruraux  dans  lesquels  les  fonds  nobles,  qui  font  le  tiers  de 
la  province,  ne  aont  point  eomprla  t...  «  Cette  natOTC  de 
biens  paye  jinrinf tlernenl  pri^s  r)f  on-/»  millions,  tandis 
qu'il  est  certain  que  le  revenu  des  terres,  distraction 
fttte  lie»  enlturee.  n'en  pnidnit  pas  sis,  krs  nesme  4«ie 
récoltes  sont  abondantes  ;  l*»?  t^ùliables  doivent  trou- 
ver dans  leur  industrie  le:*  cinq  millions  qui  excédent  ce 
produit  >;..  mai»  «otte  reesowreo  leur  mniutiM  parce  «ae 
«  le  commfrr»»  et  Ips  difft-rflntM  manufactures  «stablies 
dans  cette  province  sont  enticroment  tombés  >.  l)«  lè, 
malgré  les  dons  fUla  par  le  Roi  k  qn^nes  diocèses,  do 
tniida  arréragoa  k  Kooavrer  :  ■  anr  l'aande  coaraoln 
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dont  las  terme»  de  payement  sont  échus,  il  y  a  de  reste 
pour  2,443,000  llv.  »...  «  Il  D'y  a  d'autre  remâde  A  un 

semblable  mal  que  la  diminution  des  impositions  et  le 
rétablissement  du  commerce ....  Les  pays  d'Élections  ont 
va  dlsparollre  avec  la  gaorre  ta  dépense  des  frarragea, 

d«  riistcnailti,  des  quartiers  d'hiver  ;  !->.s  aénér&Mez  no 
sont  point  chargées  depuis  la  paix  des  suites  malbsnreu- 
sM  d'ane  longue  guerre  parce  qu'elles  ne  Ami  pas 
corps  ».  Le  f.;i!iLiiic<1o."  n'a  pas  i:e  lionlie  t  ?es  imposi- 
tions en  temp»  de  paix  sont  aussi  fortes  que  pendant  la 
guerre,  le»  don»  qu'on  lai  demanda  sont  sur  le  amne 
piflii,  Pt  il  luy  f;iut  inipiis.ir  Ifis  rentré?  âe^  somtiies  immea- 

Ises  qu  il  a  empruntées  pour  fournir  au  Koy  de!)  secours 
extraordinaires  >...  Les  Estais  voyant  avoe  donleor  le 
mtirmnrfl  dp<«  rentiers  qui  ne  pfujrronl  estrR  payez  cette 
aimé»  avtic  uXiictilude...  Tandis  iju'ils  uublmnl,  pour  ne 
pas  sortir  de  l'obéissance  Testât  violent  des  contribuables, 
S.  M.  voudra  bien  par  des  soulagements  justitier  leur 
conduite  envers  les  peuples  ».  —  Le  président  dit  <  que 
l'affuire  de  prestation  de  foi  et  hommage,  qui  se  plaide 
an  Conseil  contre  la  Omr  des  comptes  de  Montpellier,  iuy 
avolt  paru  d'une  sy  (grande  importance  pour  toute  la 
noblesse  de  la  province  qu'il  avoit  cru  devoir  engager 
M"  l'arcbcvcsque  de  Toulouse  k  rester  à  Paris  pour  la 
solliciter  jusq  11  à  ce  qu'elle  tât  estédéddée  > ,  et  qu'itavait 
écrit  la  même  chose  au  s' Joubert,  syndic  Rénéral.  — 
L'assemltlée  l'approuve.  —  On  demandera  que  l'ordre  de 
neenelar  les  milices  bourgeoises  soit  étendu  aox  milices 
gardes-côtes  qui  n'en  »ont  que  des  compiiKnips  détachées, 
«  etque  les  armes  des  unes  et  des  autres  qui  doivent  estre 
remises  dans  tes  places  fortes,  ayant  estd  pajrées  par 
l'-s  ilî'ict'vcs,  siiicnl  |)i  isr-:-  |i;ir  S  M.  à  un  prix  conv.>na- 

Ible,  qui  seroit  tenu  en  compte  sur  les  impositions  de 
l'année  prochaine  •.  —  On  poursuivra  «n  arrêt  du  Goa- 
scil  (Ig  Régence  qui  décharge  II'  Irésorier  de  l.\  Bourse 
de  toute  recberctia  et  de  toute  taxe  de  Chambre  de  Jus- 
tioB,  <  ainsy  qu'il  a  esté  pratiqué  les  années  1666  et  1661 
en  faveur  dPs  <"  Lo.  S.M-q  di>  Pfnn.-intior  >.  —  On  prit>ra 
ie  R4geflt  d'ordonner  que  »  l'ustensile  et  le  logement  des 
hait  bataillons  que  S.  If.  a  destiné  d'envoyer  dans  la 

province  soient  firi<  sur      -Ion  ;;ratuit  f,  mj  du  moins 

(qu'on  impute  sur  ce  fonds  l'excédent  de  dépense,  reve- 
nant k  9S,T48  liv.,  qol  résttlle  «  de  la  dUHrenoa  ta'll  y 
a  enire  le  régleinfnl  du  SS  m  înhri?  171f.  et  l'ordonoanee 
de  M.  de  Basville  du  27  décembre  1714  ..  —  t  Ponr 
tasmoif  ner  k  M.  de  Basville  la  eonsidératioa  qalts  oat 
pour  loy  t,  1m  Kfnts  assistent  en  cfirps  h  la  thé.<Ee  que 
M.  de  Montrevaux,  son  petit-iiis,  a  soutenue  dans  l'Unl- 
veraité  d«  droit  pour  le  grade  de  bachelier  ».  —  Quoique 
reconnafagaot  de  pivs  en  pias  qaa  le  Laagqadoc  n'est  pas 
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proprfl  ik  élever  des  ebevanx  «t  <)n«,  diins  les  quelques 

iliocèses  où  il  y  ;i  l'.i-a  |j;\turai;"s,  It's  !iiil>it;int.s  trouvant 
plut  de  proflt  à  élever  des  mulcU  ot  inules,  il  ne  sera 
Jamais  poeeiblede  leur  faire  abandonner  oe  commerce, 

raasenilili'f  ;ii  ■■urilo  3,00')  Va-,  pour  Ic-s  !i:ir;is,  «  nlln  d.- 
sacunformeraux  volontés  deS.  M.*.  —  Les  États»  n'em- 
ptehent  que  lea  Bénédietina  de  Patthaye  de  Montiarrat 
n'rtbtit'iinciit  fî.  M.  1t>  >1r>n  <I'u:i  buisson  ou  >r.irriL,'Ufi  li»' 
400  arpens,  situé  au  Fousseret,  dans  le  diocèse  de 
Rteox,  où  ils  prapoMNit  d'esUblIr  on  lunu  de  60 junenta 
d'Espa'„'nf'.  mais  ils  ne  peuvent  entrer  en  aucune  ma- 
nière daim  oett<^  uffaira  ».  —  Le  bail  tle*  ré(»aralions 
ée  I»  Irolaiènia  pit»  dn  jkhiI  de  Tonlottn  sera  paasé  «  an 
ïieur  Abeille,  infrénipnr  ihi  Roi,  qui  fait  construlri»  une 
grande  chaussée  pour  rétablir  lo  moulin  du  Bazacio 
plaoA  an-deaaous  dad.  |iont  *.  L«  nooveao  poat  «le 
Cazéres  sera  ronstruit  sur  l'emplarcmenl  de  l'ancien,  et 
l'on  poursuivra  l'exécution  l'arrêt  du  Conseil  du 
1*'  décembre  171(3.  qui  ordonne  que  les  fténéralltés 
d'Aucli  et  de  Monlauban  contribueront  pour  moitié  h  Iti 
dépense.  —  Rejet  d'une  demande  d'ttideinnilé  d'un  habi- 
tant de  lialuruc  il  qui  la  province  avait  raitddfiMidre  de 
construire  une  maison  dans  un  de  «es  ohanaps,  snus  pré- 
texte qaVn  creusant  l»s  fondements,  «il  pourroit  détour- 
ner et  faire  perdre  la  source  des  eaux  des  bains  ■.  — 
LeltraaduRâgaolqai  témoignent  sit  satisfaction  He  ce  que 

*  les  temps  les  plas  dtfflelles  n'aient  point  empêché  la 
province  de  faire  paroitre  son  zèle  pour  le  service  de 
l'Bstal  »,  en  accordant  le  don  graloit.  =  Assemblée  des 
trois  États  de  la  séndcbanssie  de  ToaloQse,  soos  la  pré- 
sidence de  l'archevêque  l'Aibi.  —  La  sénéchaussé»  de- 
vant contribuer  pour  20,000  iiv.  à  la  réparation  du  pont 
de  Toulouse  et  k  la  reconstruction  du  pont  de  Cazires, 
on  e:n[irun»'  ra  lâ.OQi)  liv.  et  on  imposera  le  surplus.  — 
500  liv.  seront  employées  il  faire  un  nouveau  chemin 
pour  aller  an  bac  établi  près  de  La  Ternuse,  afln  de 
faciliter  le  pa'isugtj  de<  voitures  «  qui  ontretioniiûtil 
commerce  dans  le  diocèse  de  Rieux  *.  =  liapport  où  il 
est  dit  <|ue  <  (oue  les  (kbriquants  ont  parraiteaeiil  bien 
travailli^  tni  nin,  tuais  qu'ils  n'ont  pas  ii  ln-;iur'ntt[i  près 
un  aussi  grand  nombre  de  pièces  qu'en  1715  où  l'on 
avolt  Mt  une  moindre  quantité  de  draps  qu'en  17I4«;... 

•  que  depuis  la  mort  'în  s'  r.afa';e  le  travail  1 1  inaiiu- 
£iclure  de  l'bospital  du  Tonlousd  avuit  cessé  et  qu'on 
n'avoil  eneora  trouvé  pamoniM  qui  voalAt  se  ebarifer 
de  lad.  manufacture  ».  —  On  demandera  au  Roi  la  per- 
mission d'établir  une  i-attinerie  de  sucre  au  jiort  de  Celle, 
aox  conditions  )>ortéa8  dans  les  déllbérallona  des  Ëtate 
de  1702  et  de  1701,  arec  pouvoir  de  remettre  rctlc  per- 
mission «  à  la  compagnie  qui  «era  formée  avec  l'agré- 
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ment  d«  8.  M.  pour  faire  la  oommeroe  des  islas  'français 

s'is  ih>  r.Viniîrique  par  le  port  de  Cette,  conforrmi'nifnt  à 
l'arrêt  du  1"'  décembre  1710  •.  =  Assemblée  des  trois 
États  de  la  lénéahausaée  d«  CSureassonne,  aona  la  prM- 
dence  de  l'-trcbevèque  de  Narbnnnp.  .  t  r,o  pri'sidiiiili 
annonce  que  par  arrêt  du  Conseil  du  d  juillet  1717  le 
itol  a  lilit  ranlsa  b  la  provlnee  de 006,000 liv.,  bdépartir 
.linsi  :  <  405,001  tiv,  en  fivpur  'lu  ^'énéral  de  la  pro- 
vince, 190,000  liv.  en  faveur  des  diocèses  qui  ont  perdu 
leurs  oliviers,  et  800,000  llv.  sur  ta  capitatliui  a.  —  «  Il 
n'y  a  lieu  de  faire  aucunes  remonstrances  au  sujet  de  la 
dédarallon  de  1712  qui  urdonno  que  les  sunstitutions 
nen  insinuées  seront  nallea;...  It  l'éttard  da  l'étendue  des 
substitutions  jusqu'au  quatrième  degn',  S.  M.  sern  sup- 
pliée do  conserver  la  jurisprudence  du  Parlement  de 
Toulousa  qui  est  flonlbme  au  droit  écrit,  n'j  ajant  d'an- 
ire  moyen  dans  retîf^  province  pour  perpétuer  les  biens 
dans  les  familles  quts  les  iiubslitutions,  sans  lesquelles  les 
maisons  las  plus  illustres  ne  peuvent  se  soutenir  ».  — 
'  Les  intéressez  aux  diligences  et  messaireries  royales  de 
Languedoc  repréisenlent  que  l'établissement  due  carosses 
qui  roulent  actuellement  dans  nn  ordre  sftf  et  régulier 
jusqu'il  Marseille,  i.yoa  et  rotonr  >,  leur  a  causé  des 
pertes  considérables,  et  demandent  une  indemnité;  nuls 
les  États,  ■•  considérant  la  triste  situation  où  se  trouve  la 
province,  »  déoiaraut  qu'il  n'y  a  lieu  de  leur  rien  accor- 
der. —  On  persistera  li  demander  le  lioanoiement  des  mi- 
lices  gardes-cotes,  nonobstant  l'opposition  du  Conseil  de 
la  mariaci  d'autant  que  ••  le  servioe  de  la  garde  do  la 
coste  est  bien  plus  fitti^ant  pour  les  baUtans  dé  la  cam- 
paKne  que  le  servirn  des  milices  txjiirg''i.iises,  et  qu'il  pa- 
roU  absolument  inutile,  surtout  en  temps  de  paix  ». 
Méraolra  des  États  au  Ré8«nt  sur  estte  allbin.  —  On 
«iHiriHiiiIera  la  prorogation  Jusqu'au  1"  janvier  1718  <le 
l'arrêt  du  Conseil  du  8  août  1710  autorisant  le  libre 
transport  des  blés  «t  autres  grains  bon  du  rograumeet 
li'iiTie  priivtnrc  h  l'aulnr  —  Afin  (jUi;  1''  t'i';;Ieinent  géné- 
ral des  fraiâ  d'Assiette,  dressé  en  1634  et  devenu  presque 
inutile  par  les  cbauffanants  sarvenna  dq>uie«e  temps, 
puisse  Mr<>  r^rorin^,  les  syndics  des  tltoc^îsps  seront  tenus 
d'envoyer  aux  syndics  généraux  les  arrêts  du  Conseil, 
les  ordonnaneea  des  inleodants,  «te.,  en  vertu  desquels 
on  iin])ose  dans  le  déparlemen?  des  frais  d'Assietft»  d'au- 
tres sommes  que  celles  qui  sont  permises  par  lu  règle- 
aaent  de  1084,  c  et  au  cas  il  soit  imposé  des  sommes  sans 
.inciin  titcp  et  qu'elle^i  soient  jugées  nécessaires  »,  les 
délibérations  que  prendront  les  Assiettes  pour  en  jnsli- 
Aer  riaspMitloa.  —  aratiflcatlons  d'usage.  —  Le  prési- 
dent fait  savoir  que  par  arrêt  du  30  janvier  1717  le 
Conseil  de  Régence  a  déchargé  le  trésorier  de  la  Bourse 
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eî«  tonte  taxe  et  recherche  de  la  Cbambra  de  juslic«, 
«  «or  l«  fondement  qa'il  n'eai  point  olBcier  <l«  Roy  nj 
oamptaMe  de  mm  aulemeiit  ^v^anz  Mate  ». — On  tmp- 
]>V\«rn  la  Répont  de  moJérer  les  taxes  mises  par  lad. 
Cbafflbre  sar  les  receveurs  des  diocèses  comme  étant  ot&' 
ttaniQ  Roi  et  oomptaMaeh  la  ChaMbro *ee  oomptee.  — 

Différend  tuuchant  In  prilsi'ance  :i  rAs<;iett<!  ilii  lîincèse 
de  Castres  entre  le  joge  rojrat  et  ordinaire  de  la  ville  et 
vleomté  d«  Otatrea  et  lea  éawréê  im  fearaw  d'Anfena 
et  'le  Rrui.'iii'onx.  —  Nimis  hI;.)  oijfvwition  de  Samuel  Ber- 
nard à  l'entrée  du  comte  de  MérinTille  aux  i^ts.  —  On 
ftM  iflaprimar  «t  dialrfbner  daiit  Ums  lea  llaus  d«  tàM^ 
que.  f  romme  tn-s  nvr\nt.-tireux  à  la  province  »,  l'arrêt 
du  Conneil  du  9  Juillet  1716,  qai  riduit  a  30  sols  du  cent 
paaatit  la  dioit  de  lorlle  dea  drapa  londraa  al  kmdna 
larges,  et  ce  pour  trois  ans,  à  commencer  du  I"  n  -tubre 
1716.  -  SU  plaît  au  Koy  de  supprim«r,  â  parlii  Ja 
1*  jailTler  1717,  l'abonnement  do  dizMma  des  biens 
(bnda  r*g!'^  h  7î?0,noO  liv.  et  le  rlixiiime  de  l'inilu«lrie  qui 
s'exige  en  Languedoc  des  ruaretiands ,  et  que  S.  M. 
'vwilla  bien  ordoiraar  qa«  le  dixième  des  rentes  et  au- 
tres chartreH  qui  sont  payé<t»  par  le  trésorier  de  la  Bourse 
soit  retenu  au  projit  de  la  province  tantqM  le  dixième 
sera  levé  dans  le  royaume  lea  États  se  chargeront  de 
payer  les  2,400,000  liv.  empruntées  posr  la  Roi  par  la 
province  M  exéention  du  traité  passé  aTec  les  Comnts- 
ilu  R<ii  le  8  décembre  171 -4,  •  et  pareillement  les 
240.000  ><v.  dont  .S.  M.  derolt  laisser  le  fonds  pour  les 
Inldréts  de  4,800,000  Itr.  emprnniées  par  les  Rstals  pour 
ralTrmichisseraent  de  800,00)  liv.  de  capllation,  sans 
quojr,  la  province  ne  pourroit  estre  en  estât  de  se  cbarger 
k  perpélalté  de  oe« 360,000  Kv.  de  rente  *.  —  M.  da  Baa- 
▼illeayant  fait  savoirqu'il  s.- ''h;u  <lf  i  nrH  accepter 
ces  conditions,  il  est  délibéré  que  les  780,000  liv.  da 
l'abonnemaat  da  dixtème  ne  aérant  pas  Impoete  «  eetta 
anné;"  -.  —  Payement  des  fourni;- hs  .Ifs  Dfrlcii'i-H  il'uii 
détachement  de  trois  cent*  bonime»  «  envoyés  en  1710 
daa*  (oos  lea  dioeèsea  tpti  devaient  des  restes  de  la  latlla. 
f;',  i!e  I.i  i'«|iitalioii,  |iiurni'n  où  its  r*"s(èretil  prés  il-'  ijua- 
tre  mois  ».  —  Approbation  du  raarcbé  pasaé  avec  le 
¥  Oa^larditts,  aanlplanr-lbiidear  da  Roi,  •  pour  tirer  la 
statue  du  fen  Km  rît-  îa  {li^n-  i  ii  rllo  a  esté  fondue  i^t 
pour  la  voiture  et  transport  jusqu'au  Hàvre  de  Orâie, 
Bwjwaaairi  9,600  liv.  ».  -^-11  sera  anpraiilé  490,000  liv. 
•  |i.iur  reinpincer  le  manque  de  fonds  qui  eel  pro^iuit 
par  les  diocèses  de  Narbonne,  d'AIbi  et  de  LAvaor  >  ; 

po«r  feeonrtr  osa  dloataas,  dont  Va  ehvta^  qai  doit 
«stre  roffardAe  comme  prochaine,  minernit  la  province 
S1I  n'y  estoit  pourvu,  S.  M.  sera  suppliée  d  accorder 
u  diocèaa  deriKarfeoaM-pèvdanidaff  am^'àcoBi 


HàimMllBOSNB. 

en  1718.  la  taille  des  biens  abandonnez  en  tout  ou  an 
partie  qui  revient  à  1&j,000  Uv.  par  au,  aa  diocéio 
d'Albgr  SO,iOOO  liv.  pour  aaatbIaMas  biens  abandoaatK,- 
et  40,000  ati  ilii>cè?<e  de  Lavaup,  attendu  que  sonallivre- 
ment  est  sur  un  sy  haut  pied  que  le  prix  des  dearésa 
qu'il  prodoit  na  «aflll  pas  pour  payer  lee  cbarge*  *.  — 
Contrairement  à  la  requête  des  consuls  de  ^T  inlfrln  ten- 
dant &  ce  que  les  Étata  fassent  confirmer  par  le  Rui  U 
ddelaratlon  da  5  avril  171S  awr  la  ntare  des  Itee,  raa- 
si-:iibl.'^  délibère  que  S-  M.  sth  .suppliée  de  révoquer  le 
premier ciief  de  cet  acte  qui  déclare  ■  la  roture  des  isles  », 
eomne  eonlratro  au  droit  romala  et  aux  maxioisadii 
Parlement  de  Toulouse,  et  «  eniir'-renient  préjudiciable  à 
la  oobleasa  de  Languedoc  et  autres  particuliers  qui  jouis- 
sent dea  isles  noblemont,  aatvant  l'InliiodaUoa  qui  l««r 
en  .1  mIô  faite  par  le  Roy  ou  par  les  seigneurs  •.  —  Pri- 
vilège da  quinze  ans  et  primes  accordées  aux  sieurs 
Gilly.finsraa  qui  avalant  tdftrt  d'établir  vao  raffinerie  de 
sucre  au  port  de  Cette  et  de  con^ttitner,  pour  <  faire  le 
coaiiiierce  de.s  iules  de  l'Amérique  par  l.-d  port,  une  com- 
pagnie composée  de  tout  ce  qu'il  y  auni  de  bons  et  riches 
négociants  dans  la  province,  leur  de<iseiii  estant  de  la 
former  h  l'instar  des  compagnies  d'Angleterre  et  dHol- 
lande,  et  «l'en  faire  «ne  affaire  ^érala  divMoan  adicaa: 
de  5,(X~)0  liv.  chaoane,  ot  que  tous  caax  qai  vondronl  en 
acquérir  pourront  le  Ikire  al  estre  roasine da  Doatbradsa 
directeurs,  pourvu  qu'ils  soient  propriétaires  d*an  CCf» 
laln  nombre  d'actions,  ainay  qu'il  sera  réglé  par  U  cont» 
pagnie  ».  —  Renvoi  aux  dIoeèMK  de  HontpaHIer  et  da 
Bëziers  d'actes  par  lesquels  les  consuls  <io  Vie  et  de  Ven- 
(Icmian  déclarent  qne  ces  cotnmunanlée  font  abandon  et 
déguerpissement  général  de  leun  biens.  —  AHides  hr 
mettre  dans  le  cahier  des  doléances.  —  Liste  des  CoiO' 
missairea  principaux  des  Assiettes.  —  Octroi.  — >  T9 
Deum.  "  Bênédiftilon.  —  Députés  présents.  — .  Jugs- 
meiiH  il -s  États  sur  les  IrapositiiHis  fUtos  dans  IsaAa- 
sieltes  des  diocèses  en  1716. 


Déoênbreflnv  ^  Février  NIB.  Pnoès-varbal 

dos  S'':tnC'>s  ot  diMîbi'rùtiorH  dc:^  KLits  <le  L,in,iuei!:K',  as- 
serobtés  par  mandement  du  roi  Louis  XV,  a  .Montpel- 
lier, dans  ta  grande  sallo  da  l'HUel  do  ▼lilOi  du  0  déoom. 
bre  1717  au  16  février  ITIS.  —  Pfi^sidont  :  l'archeTi^'îU». 
de  Narbonne.  Commissaires  du  Hoi  :  le  duc  <le  fiuqoe- 
laara,  cossauindant  on  chef  de  la  province;  LamoigoeA 
de  Basville,  inlenilant;  de  Calvet  et  d'Aumelas,  tréso- 
riers de  France  ès  généralités  de  Touloose  et  de  Mqnt- 
foittqr.  T  iMwoMf  dit  «onimandaat  m  cfaaf^fi  do  llnr 


—  .y.*: 
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tendânk,  réponse  du  présidait.  (N«  sont  pas  rapport<i«.) 
—«apport  IkTtmdtle  sur  1»  noMon»  du    d»  OombH, 

onvoyo  (11?  baron.  —  Enircc  ih's  ConimiHsaii'es  lîu  Roi  :  iîs 
demandent  3.000,000  de  liv.  de  don  t;raluU  et  1,800,000 
<•  ctpHation.  —  La  don  gratuit  Mt  tweordA  mx  «on- 
ditions  ordinaires.  —  Les  Etais  «  r  insentent  que  les 
1,800,000  de  capiUtion  «oient  levées,  si  i$.  M.  le  veut; 
mti»  comme  il  aemil  «inoluaMBl  Impossible  de  tUre 

cf'Wf  lt'Vi'ii  par  de  rioiiVfHiis  rulan,  va  qui  oblifreniit  h. 
nne  espèce  «Je  dénoiDbrt^inent  général  qui  alarnierutt 
1*  peuple  d«  TOlr  «tagmenter  lenrs  coi«s  »,  Us  pro- 
posent qup  In  r;i|iitalion  so\i  r»*i"if<>  ri  1 ,000,000  il»  liv., 
et  offrent  rie  payer  nnnuelleiDHtit  u  k'avfitir,  a  ia  dccUiirgâ 
du Eoiet Aflodeetmipeneer  cet  uffrancbisseinent,  :;40,UÛ0 
liv.  pour  rfnf<*rp!  «les  «,8UO,000  liv.  .  qu'ils  ont  cy-de- 
vant  empruiiit^  pour  un  semblable  afrrajichisseiuent  ». 

—  Mémoire  au  Roi  pour  demander  une  diminution  sur 
le  don  gratuit  :  «  Maiffré  toutcii  les  grâces  qae  le  Koy  a 
accordé  dans  cette  fàcbnuso  année,  il  reste  encore  dA  à 
la  BonrM  8,9B4.3',?5  liv.,  quoiqu'on  se  roit  servi  pour 
les  recouvrements  des  tniupe»  qui  sont  dans  la  pruTÎaiea. 
Les  impositions  qui  sd'iI  [MiMéas  sur  Ips  bismt  fonds 
TOnt  àprèeitedix  millionst  p^iran.  cl  li- penses» qu'elles 
aerrenl  k  payer  sont  de  telle  nature  qu'il  ne  dépend  nj 
dM  Ëtais,  ny  ries  dineèse^,  iiy  des  eommaiMUl»  de  les 
diminuer.  La  provinre  n^.  (veut  donc  recevoir  dii  soula- 
ffeatent  qae  eor  les  dons  qne  les  Ivsials  font  au  Roy  »,elc. 

—  HtooirB  an  Roi  snr  la  eapitatlon  :  On  demande  aox 

États  1,800,000  de  CI  pi l  it  i:^n  «  sur  1.»  |innt:i|w  r[ii*>  l  iif- 

firandiisaeaient  fait  par  la  province  estant  supprimé  par 
éditda  jpîR  1715.  elle  doit  porter  son  «bonnement  eur 
le  piefi  i|u'i!  H.sluit  avnnl  ledit  afTranrliissement  •.  Ils 
«rolenl qu'on  veut  éprouver learaonmi^ion  «et  la  foire 
MFTir  d'exemple  «a  reete  d«  royaume.  Quoyqae  celle 
forme  semble  contraire  à  la  condut''^  qu'ilH  it<)i  vent  leoir 
par  rapport  aux  peuples  qui  sont  atlentirs  à  leurs  dé- 
«arelMe,  Ils  eeront  toi^onrt  prUs  «te  sortir  de  toalea 

If-s  it^fflfls  pi")Ur  rimrvJUT  Ifiiir  1) 'ime  t<i1oii!i\  n't^sloit 
'lenr  impuissance  qui  est  assez  connue  »...  Quand  la  ea- 
pltalloa  était  b  1,800.<M»  Ht.,  de  litt  b  1706,  lea  Atato 
«  ont  payé  au  trésorier  de  la  Bourse  plus  de  950,600  liv. 
4'intérèts  pour  le  retardement  d«  la  levée  de  cette 
lazo  •  «to., — Apprafcalien  dei  dApamee  .fltttet  pour  le 
transi>Drt  de  t;i  statue  équestre  de  Louis  XIV  sur  la  place 
du  Peyrou  k  Montpellier,  le  piédestal,  etc.,  la  machine 
ooastrvita  par  le  0  Abeille,  lafénlNrdn  Roi,  povril^ 
-ver  la  statue  et  la  mpltr«  en  place.  —  Lp  Rpjîtftit  i->>rfi 
-supplié  de  &ire  jugtT  au  Constsii  de  Ké^eacù,  avant  la. 
•éparatioo  des  Ëlats,  le  procès  de  la  province  eoBlM  11 
€oar     AMaa  dont  •  lee  deoMBtei  leadeal  à  mnmiir 
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sea  privilàces  les  plusatiUieatiqaesetaas  nafsa  tes  plot 
aaelMM  eanUrmaa  parai  oamhn  Inflar  àa  leUns  patMH 

tes  ».  —  Allemlu  la  peu  de  Truit  que  la  provinc  a  re- 
tiré depuis  vingt  aasdei'étabiiaiement  desliaraa,  on  d«> 
mandera  ipi'all»  Mit  ddehargAe  de  catle  dépenae.  ->  Il  eat 

tloiiiié  ctinnaiisiiHiifi  d'un  ;irrèt  du  Consuil  dn  '^S  novem- 
bre 1717  faisant  défense  au  Parlement  de  Toulouse  «  de 
prendre  naenno  Jnrisdietioa  «t  «oaaoiMaBee  dee  déllbé' 
rations  dn  l'.^ssiettfl  dw  Hl-!'aponl  »  —  On  r^;rnerciera  le 
Lui  d  avoir  accepté  '  le»  condilious  apposées  à  ladélibé- 
ratloa  de  la  eapitation».— RamMirtattr  leanannlbetaret  : 
«  Il  a  esté  fabriqué  cette  année  un  plus  grand  nombre  de 
pièces  de  drap qu«  l'année  précédente*.— Lee' Chabaaaa- 
sy.procureurtiuRoiaa  aéndebal  dtt  Pny,  sommé  «oatal 

de  ladilf"  ville,  «  pourra  *ntrfr  en  lad.  qtiaiiti''  à  la 
prochaine  asâ«jablée  des  KtaU,  sans  qun  le  regiemeot 
qai  ên  défend  l'entrée  aux  ol'tkian  da  Sojr  palsea  laf 
estre  tippoeé  >.  —  On  t>nregi!itrera  un  arr*!  dn  Conjell 
<ln  L'  J  janvier  1717  qui  fait  défense  à  la  Cour  dès  Aid* 
de  Montpellier  d'adjuger  le  bail  de  la  taille  à  ceux  dont 
ke  eaatiiM»  n'auront  pas  été  reçues  par  délibérations  des 
cnmmvnaatéa.  —  80,000  liv.  soot  accordées  pour  l'entre- 
tien du  port  de  C«tte,  pareille  somme  pour  le  canal  de 
Celte  au  Rhooa  par  lea  élangrs,  etc.  —  goot  approuvées 
les  adjudioatlotw  des  ouvrages  du  pont  de  Tonlonte  et 
1)  '  relui  lit.  Ciuères;  — la  dépense  dus  décorations  faiiee 
pour  «accompagner  le  fen  d'artiOeequl  doit  estre  tiré  b 
l'occasion  de  l'éreRtion  de  ta  atatuaéquMtreda  feu  Roy». 

—  Pour  sou lap<»r  les  di  icrse-.  (le  Narbonne,  Aibi  et  l>a- 
vaur  des  intérêts  au  denier  13  de  la  somme  de  420,0j0 
liv.  b  eax  avaooée  par  le  trésorier  de  la  Bourse,  pouvoir 
est  dfinii.'  aux  svnJii's  généraux  d'emprim.'.êr  iciri'ille 
somme  au  denier  20  et  «te  la  raraeitre  aud.  trésorier,  le* 
4ioel,  UB  omis  après  eell»  remise,  «  eera  obligé  de  (kir* 
cesser  lesintér'îs  ili» rL-raiiriiii!  qn  ila  lait  au  denier  12  ». 

—  1,500  liv,,  payables  en  trois  ans,  sont  aooordées  aux 
JéMiUas  de  Montpeliier  b  roeeaalon  de  ta  béatification 

du  P.  .T  -F  Ré^îis,  et  •  itonr  les  services  qu'ils  rendent 
pour  l'éducation  de  la  jeunesse  •>.=  Assiuublwi  des  trois 
tttala  de  la  •énéehaasaée  de  Oareaaaoaaa,  sous  la  préal- 

dentn  de  l'archevnqu**  de  Xarbunni-.  Défêii'^iî  :u)\  con- 
suls des  oommnnautés  qui  sont  di^pulùs  aux  Klals  de  par' 
tagsr  «  leurs  ■aaÉlrni^c*ail-li-diru  iear  rétribution,  avae 
le.s  autres  consuls  e(  de  prendre  ;;orun  enfracemettt  it  ce 
«ujttl  pour  obtenir  la  procuration  de  leurcommunauléa, 
à  peine  d'étru  eicina  de  l'ealréé  da  l'Aeesoiblée,  ce*  eorw 
les  de  traitez  estant  contraires  aux  rèf.'letnens  des  Bs» 
la,Ls  et  pouvant  donner  lieu  a  des  cabales  et  a  la  dèpu* 
talion  des  plus  mauvais  stOula  »•  —  Arllelea  il  insérer 
4àm  le  eabiar  daa  doléuicw,  «atra  aalMB  «a'il  aoltdé* 
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fendu  à  1«  compajiile  d'Arrique  et  à  tous  aalm  d'&ppor- 
terdesblAi  timtgm  m  France.— ^On  enregtoirem  dans 

!0  ijrocôs- verbal  une  îeltre  du  duc  deNoailtcs  antionr.uit 
que  le  Régent  avait  ordonné  qne  l'archevèquo  de  Nar- 
lK>nn«,  «n  qualité  de  prfeldent-né  des  État*,  eontinnmitt 
de  jooir  de  riifTr.'itirbissemiint 'îii  ;iriit.1<>  st^s  l^-rti-f^s.  - 
Aaaemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse, 
aoa»  la  pv^ldeneeds  l'ardwTéqne  de  Tonloase.  — (SOOHv. 
seront  e:ii[.l()yHHS  Ji  réparer  la  roule  d'AIbi  à  Trtul.  iiiio 
«  qat  est  une  des  plua  nécessaires  au  commerce  i)e  la 
province  ». — Il  sera  pa74fl00  Ut.  au  «F  6ra»,  fngénienr, 
qui  a  rharge  de  «  vérifier  l'entretien  et  rrrai-d' m  d.s- 
pav<>z  et  engraveœeos  des  chemins  de  la  sénéchaussée». 
=  Piraii  de  Toilnre  •  «n  poste  *  h  la  Monnaie  de  Parle  de 
35R,000  liv.  en  louis  d'or  qof.  vaiifnitt  *^vUpr  uni»  pcrin 
considérable,  le  trésorier  de  la  Bourse  y  a  fait  pt>rter 
poaréire  réformés  avant  le  l*'aiarsl71T,aH)lbrniéme»l 
à  un  arrêt  du  Conseil  du  mois  de  février  de  la  wèmp 
année.  —  Mémoire  envoyé  par  courrier  au  Régp,n\  pour 
demander  :  diminuiion  des  impositions;  déchanfe  :  du 
droit  sur  les  hnilm  du  cru,  lailn  de  déterminer  pnrti- 
onlien  à  culUver  les  oliviers»;  des  demande^!  du  traitant 
des  offices  deoommlssaires  aux  prisées,  et  du  rembourse- 
menl  des  ofâoss  des  commissaires  aux  inventaires,  af- 
fklres  «  qui  intdrmssnt  sy  fort  les  Kstals  qu'ils  ne  peuvent 
se  séparer  sans  cslre  assurez  des  Intentions  de 8.  A.  ». 

—  ■  i>.  M.  sera  suppliée  de  maintenir  le«  professeurs  en 
droH  el  en  médeelne  de  IITnfirersIlé  die  HoatpeUierdans 
la  jouissance  de  trois  mini)t.<«  d«>  franc-salé  qnl  «>sloient 
attribues  à  chacun  d'eoz,  et  leur  procurer  le  pajmnait  de 
leurs  iraRes  »,  ennltormâment  h  Terrlt  do  GonsefI  du 
19  décembre!  1017  ij  rtanl  •  que  lesd.  (?ages  et  franc- 
salé  feroient  employez^  l'avenir  dans  1rs  estais  du  Ro.v  «. 
—Les  fiwm«es  seront  payés  au  marqals  de  Caylus 
comme  ils  In  sont  ilf^j'i  à  M.  de  Courten,  •  S.  M.  ayant 
jugé  k  propos,  pour  la  s&reté  de  la  province,  qu'il  y  ait 
présentement  deux  maréeham  de  camp  en  I^niniedm  ». 

—  On  n  nip|tr;i  (i.iii';  les  aixiiiv("<  de  la  pro'.  iri  ■  n  i  rx- 
Irait  de  lettres  patentes  do  septembre  1717  conlirmant 
la  Tille  de  Tonloase  «  dans  tons  ses  prlvllèses,  partfen- 
lifrerM--nt  rolur  fî«>  '.•»  tioliK-s-^o  foiip  -iipilonls  ». — 
Sur  la  proposition  faite  à  l'assemblée  do  la  part  du  (km- 
sell  de  la  Ooerre  •  d'abonner  en  Langnedott,  de  meetne 
(jiip  rlntT*  toutes  les  gém^r^Hlés  du  myanme,  la  dépensi; 
dn  i'e«tape  et  celle  du  quartier  d'ttiver,  qui  8eit>ient  ré' 
dnltM  h  des  sommes  fixes,  moyennant  quo^,  S.  M.  ftrolt 
fournir  l'élapeaux  Iroupr-s.  nt  l.i  cnvnlprtf  seroit  entre 
tenue  au  moyen  des  magasins  de  fourrages  établis  par 
les  ordres  de  S.  M.  *,  Il  est  délibéré  «  qnll  a*^  a  lien  d» 
rien  chttiicer  b  l'usage  élaUl  dans  eelto  prorince  pour 
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la  fournitura  des  eslupes  et  qu'on  informera  le  Couseit 
de  la  Ouerra  que,  suivant  les  conditions  dn  don  gralult 

acceptées  il''  :'Miî  Ir-n!)-,  i  np  iloit  y  avoir  dans  la  [iro- 
vince  aucun  quartier  d'hiver  pour  les  troupes  du 
Roy  >.  —  Lon^  mémoire  sur  ce  sujet ,  *  que  XI.  de 

Ras:villn  SL'rr\  tiri"^  .renvMver  ;i  M.     d'.;;'  il.-  TS' inillc^  ». 
—  Ouï  l'avis  de  ses  commissaires,  «  qui  ont  cru  qu'il  ea- 
lottde  rinlérètdelonte  la  provlnre  qu'il  ne  soit  procédé 
a  aucun  nouveau  ciinxpoix  ny    i  Iuti  Ii.  le  i.i  '.  .Jeiir  des 
terres  dans  aucun  diocèse  ■•.  raxsumbloe  «  i-nnsiiléraiit 
que  la  faction  d'un  nouveau  compoîx  du  diocèse  de  Bas- 
.Monlauban  n'a  esté  deniandée  qut*  |iar  un  petit  nombre 
de  comitiunaulez,  et  que  d'uilieur»  elle  donueroit  lieu  à 
plus  de  ftait,  d»  plainiee  «t  de  omlesialions  qu'elle  ne 
pourroit  promivr  de  véntubk-s  iiViintu^'(>s,  délib*>rp  t]ï;'ll 
n'y  a  lieu  d'y  procéder  ».  —  Il  est  rujipoi'té  <jue  le  iioi  a 
remis30O,0OO  liv.  sur  la  cnpilalioii.  —  Les  Ktala  approu- 
vent lo  contrat  passé  iiar  les  syndics  généraux  avec  la 
('■ompaifnie  des  iles  il'.Xmcniiuc,  et  ordoiinciu  qu'il  sera 
imposé  4,01)0  liv.  pour  !e  loyer  des  bâtiment.-'  de  la  raflU 
nerie,  et  10,000  liv.  .<  pour  la  Kratificalinii  de  35  mis  par 
quinlal  de  sucre  brut  el  Jusquess  ii  8.000  quintaux .  ans 
termee  dud.  contrat,  et  ct«  pour  1718  >.  —  Il  no  sera 
rien  accordé  ausr  Roux,  qui  avait  représenté  qu'il  avait 
découvert  des  mines  de  fer  fa  Sa}nl-Mfcfaet'-do.|>e»e<,  dlo« 
cése  de  Mende,  el  <leinandait  un  secours  pour  établir  des 
forges.  — >  Lettres  du  Régent  et  de  M.  d'Argeoaon  faisant 
savoir  aux  États  que  leurs  demandes  avaient  été  accor- 
dées.  sauf  celle  concernant  los  ilroits  sur  It»  huiler , 
<  lesquels  néanmoins  ne  seront  peryus  qu'à  l'entrée  «t  à 
la  sortie  du  Languedoc  ».  -~  «ratillcaliont  d'i^saiire.  — 
La  province  entrera  pour  les  deux  tiers  dans  la  dépense 
de  construction  du  nouveau  chemin  de  Montpellier  a 
Cette.  —  A  la  demande  dn  Régent,  une gratillcalîoo  de 
5IH)  liv.  est  acLordée  «  pour  cette  année  seulement  et 
»ans  conséquence  «  à  la  Société  royale  des  sciences  de 
Montpellier.  —  Approbation  d'un  projet  de  règlement 
*  [i.iur  réhiblii-  r.in::ifl:i  oi'iît'e  des  \illes  ft  lie-jx  rte  la 
province  sur  la  députalion  et  entrée  aux  Estais,  que  la 
«réation  des  maires  et  consuls  en  litre  avait  Interrompo, 
et  prév<>iiir  mitant  que  iic-^ib'e  If!*  ims  ijnn  ''urrot  du 
Conseil  du  11  septembre  1717  pourroit  faire  naitre  >.  — 
400  Ht.  aonl  accordées  à  un  commis  du  greflbdu  Roi  aux 
fttata  pour  refaire  «  les  rejîi^tr'js   onlenatit  Testât  des 
dépenses  ordinaires  des  communautez  de  la  province, 
lesquelles  seront  b  l'avenir  séparées  des  «atata  dos  dettaa 
d&«d.  communauté?  t.  —  hps  députés  en  Cour  continue* 
ront  leurs  instances  ■  pour  obtenir  que  les  droils  de  000* 
trôle  dea  actas  de  aonination  oonsnlabra  ne  aamnt  potnt 
«nigei  dans  oelle  pravinue  ny  ponr  la  paaaé  nr  pour 
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l'avenir  ».  —  OratiUcation  de  2,ûOU  liv.  uu  s.'  Ateillu, 
iDgénteur  du  Roi,  «  pour  les  soins  qu'il  s'est  donné  pour 
que  la  slatue  du  feu  Roy  rftt  érigée  avant  la  cUi«lure  des 
BsUkts  ».  —  L'aasemblti«  donne  pouvoir  à  ses  commis- 
saires de  faire  tirer,  quand  l.n  saison  sera  moins  rude,  le 
fea  d'artifice  qui  doit  àira  &it  à  l'occaaioa  de  l'élévation 
d«  la  statue  équestre  de  Louis  XTV  sur  «on  piédestal.  — 
Jufrenienis  des  État*  tor  le^  i  :  ions  faites  dlins  les 
Assiettes  deadiOcAïai  «n  1717.  —  Liiie  desflooMiiiBBirfle 
principaux  des  AtsfelteB.  —  Oetrol.  —  Adjudication  da  te 
ferme  de  l'équivalent  pour  six  ans  au  prix  de  348.000  liv. 

—  Tt  wMun».  —  Bénédiction.  —  I>épotés  présent*. 

c  am.  (m^UMb)  -  mm^  m  iMiiiif ,  f  ««««r. 

Décembre  fNS  —  Février         —  Proeés-Terbal 

des  8«'':u:rHs  i'\  délibérations  des  Ktiils  <)>>.  I.anpruedoc  ,  ;is- 
senbléa  par  mandemeot  du  roi  Louis  XV,  à  .Montpellier, 
dans  la  grande  ealle  de  lHAtel  de  Tltle,  dn  15  décambra 
1718  18  ft^v.'ier  1710.  —  l'r«siileiil  ;  l'.iiv-hevèijue.  ile 
Narbonne.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Roquulaure, 
eommaDdmt  en  èhef  de  la  provinoe;  te  comte  du  Roure, 
lieutenant  générni  ;  [.orii"  fl-^  lîprnu^re,  Pon?eil!er  d'Etat 
ordinaire,  intendant  de  I^ungueduc  :  Oally  et  de  Manse, 
trésorlera  de  France  As  généralités  deTooloase  et  de 
MontpeUi<?r.  —  Discours  rl'oiiTnrtnre  (Ne  sont  pas  rap- 
portés.) —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse  des  a"  de 
Jongla,  marqnte  de  Lociéres.  et  deCamtgr  d'Ortoux, 
chevalier  Fun'?,  privofi's  de  barons.  —  s' fleOam- 
puiiaui,  uapiluul  iJc  ToulLiuse,  décrété  ri  njourneiuenl 
penonnel,  entrera  néanmoins  à  l'assemblée,  «  ne  s'agis- 
aarit  que  d'un  fait  de  chasse  qui  nu  peut  aller  à  l'exlraoi^ 
dinaire  »,  mais  <  il  purgera  led.  décret  dans  quinzaine  ». 

—  Entrée  des  Ojromissaires  Au  Ki-i  ils  ilfuumJLnt  un 
don  gratuit  de  8,0(X>,000  de  Uv.  et  1 ,000,000  pour  ta  ca- 
pilation  de  1719.  —  Ces  deux  sommes  «ofit  accordées. 

—  Mémoire  au  Roi  :  •  Quoyque  S.  M.  aye  bien  voulu  par 
aa  déclaration  du  16  Janvier  1714,  reprendra  pendant 
tinq  ans  les  tailles  des  Mens  alandonttes  k  mesure  qu'il 
en  seroit  fait  des  adjuiii>  aticns,  il  en  re.ste  encore  à  ud- 
Juger  pour  plus  de  188,000  liv.,  aam  jr  comprendre  ceux 
qui  .M>nt dans  les  diocèse*  deNarbonneet  d'Alby  »...  <  l^-i 
niisère  des  peuples  ilans  le  haiu  Languedoc  vient  ilf  re 
qn'iis  ont  vu  tout  a  cou]>  cesser  le  «iébit  «le  leurs  grciins 
par  la  défense  qui  a  esté  flrile  de  les  sortir  bors  de  la 
provinri'.  L-i  libf'rl''  An  le-^  trans[)iirtc'i-  liatu  k'-i  aulfths 
provinces  n'avoil  jamais  e«lé  interrompue  dans  le  temps 

aeame  de  la  guerre  »  <  Dan*  le  bas  Langoedoe.  les 

particuliers  <|ui  ont  eu  ie  iiiuîhcur  il>' |>t!r  îro  leurs  oli- 
viers en  1709  n'ont  esté  déchargés  que  de  la  moitié  de 
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huTu  tailles;  depuis  ce  temps,  ils  payent  annaellemciii  en 
pure  perle  l'autre  tnollié...  Le^  rootiftqni  Ont  porté  les 
Estats  à  projioser  l'an  dernier  l'abonnement  des  droits 
sur  les  huiles  subsistent  toujours  ;  les  tailles  sont  réelles 
en  Langoadoe,  c'est-ii-dire  payées  par  les  fonds  de  terre, 
l'huile  en  est  le  fruit  et  par  conséquent  ne  peut  pas  estre 
assujétie  au  payement  d'un  droit.  SI  ceux  qui  ont  re* 
planté  des  oliviers  SHVoient  que  ce  droit  est  maintenu,  ils 
abandonneroient  entièrement  cette  culture  qui  leur  a 
coûté  Juitqu'à  présent  presque  la  valeur  de  leors  biens- 
fonds;  il  s'cnsuivroit  que  ces  biens  qui  payent  700,000  liv. 
de  tailles  seroient  abandonnez  et  que  ie  royaume  perdroit 
nne  denrée  qu'il  tire  de  l'étranger  depuis  la  perte  des 
oliviers  en  l.aM^uH.iiic  »  «  I.*^  [^rix       vins  est  si  mo- 
dique dans  ia  province  que  la  moindre  augmentation  des 
droits  en  empécbe  la  vente  :  un  mnid  de  vin ,  mesure  d^ 
Monljinnipr,  (lui  juVe  11*  iiuinlam',  rn' \  aiit  (jue  20  liv.  a 
la  vendange  et  paye  5  liv.  0  sols  de  droit  da  sortie.  Les 
Estatz  ont  appris  que  la  décharge  de  la  moitié  de  ce  droit 
<iH  sorlie  <  l  ilu  <lr(iit  de  ftvt  sur  tes  vins  a  hs!»''  ri-ihiile  ui 
tiers.  Celte  réduction,  qui  est  un  petit  objet  pour  les 
fermes  dn  R07  est  sensible  aux  narebands.  et  les  Génois, 
qui  Tint  l'e  cimmerce,  iront  se  pourvoir  sur  les  côtes 
d'Espagne.  On  peut  mesme avancer  que  ces  droits  n'ont 
Jamiûs  tant  prodait  aux  ftrmiera  de  S.  N.  que  depuis  la 
modération  h  la  m  iitii'  1 ,  <»tr.  —  Nouvelle  rpiHisilion  de 
Samuel  Bernard  a  l'entrée  du  comte  de  Mérinvtlle  aux 
États.  —  Le  procès  snire  la  province  et  les  bérltler»  de 
Jacques  Brun ,  entrepreneur  du  canal  tie  Beaucair-)  h 
Aiguesmortes,  •  qui  dure  depuis  1041  >,  ayant  été  ren- 
voj'é  il  l'Intendant  pour  eiitenilre  les  parties  et  donner 
son  avis  au  Conseil ,  <•  des  commissaires  de  tous  les  or- 
dres sont  nommés  pour  examiner  cette  affaire  et  en 
conférer  ensuite  avec  l'Intendant.  —  Rapport  du  t'  de 
Joubert  (Ils  sur  le  procès  pendant  an  Conseil  enire  la 
Cour  des  comptes  de  Montpellier  et  la  province  au  sujet 
de  la  réception  des  hommages.  Il  met  en  fait  que  ■  la 
Chambre  des  comptes  de  Paris  ni  celle  de  Montpellier 
n'ont  jamais  re;u  les  bommages  des  vassaux  de  Langue- 
doc; que  depuis  la  rounion  du  relie  province  k  la  Cou- 
ronne tous  les  iiommagaa,  qui  n'ont  pas  esté  rendus  ii  U 
personne  du  Hoj  on  b  M.  leebaneelier,  ont  esté  reçus  pur 
ies  sénéchaux  de  lad.  province,  en  vertu  des  coramis- 
siuna  qui  leur  eatoient  adressées;  que  depuis  ld22,  que 
la  Chambre  des  oomples  Ait  installée,  leit  sénéebanx  oon< 
linuèreiit  ii  les  reorvoir  ainsi  peu  î-int  lisiiuleitips  encore, 
ce  qui  lait  voir  coutbien  ies  plaintes  de  la<l.  Chambre  sur 
la  commission  adressée  pour  le  mesme  ob|el  ft  M.  de  Bas* 
V  11:  I  toienl  mal  fondées  •.    -  l'ii  vî:  lir  -  >,'i>npr,il  est 
désigné  pour  remplacer  au  bureau  des  comptes  raU<é  de 
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Saumery,  nommé  évèque  do  Rieux.  —  EntréB  de»  Coni- 
niinint  da  Roi  :  annoncent  aax  États,  de  la  part  dn 
RéKent,  «  qae  le  Roy  nvoit'esié  dans  l'nliligation  de  faire 
«rrogler  Me  le  duc  du  Maine  [gouverneur  de  Languedoc] 
ét  Mm  la  tfnebesse  du  Maine  ».  —  Rapport  sur  les  ma- 
nufaclurfis  :  «  celles  qu'on  appelle  royales  ont  fabriqué 
3,297  pii'co*  de  draps  londrins  en  1718,  au  lien  qu'en 
1717  elles  n'en  ;ivoi«nt  fabriqui*  que  2,796  ».  —  Un  con- 
trat a  éJé  iNUté  »Tac  la  a'  Hadior  pour  rélabllawment 
d'une  pépinièra  àa  wàtUn  dant  le  Bourg^-Satirt-ândénl. 
—  <  1<M a» GiNjr et 0*  ont  Tait  conatruire  les  li:tiiinenl« 
néeetaairaa  pour  ta  rafHnehe  de  inere,  qoi  travailla  avec 
snccaz,  et  fta  ont  jostiflA  qae  du  0  Juillet  1717  an  M  Juil- 
let 1718  ils  ont  fait  embarquer  13,120  quinl  uix  ili? 
marcbandlsas  et  denrées  du  pays  >.  —  Rapport  sur  les 
travanx  inblk»;  réparalimi  dn  cliaumée«  du  Rhône; 
fermetor*'  de  la  loxnc  "U  brns.siih't'  il«  l'iIc  ilii  Miil.itras  ; 
nouveau  chemin  de  Montpellier  à  Cette;  ouvrages  à  faire 
prèi  de  Toomm  pour  «ontenir  Is  RhAne  dans  «on  Ut; 
port  de  Cette.  —  Il  est  rendu  cotiîi'fp  qit-"  ]>-.r  ar-rfî  '\a 
Conseil  du  4  «oiit  1718  il  est  ordonné  que  l'urrét  de  rè- 
glement éu  SO  septembre  1069  fxnr  las  conseil*  polltl> 
fjr.Hs  il  (S  villes  ft  li'iiT  rif  !a  pr-nvîn'-p  «^rn  l'rfViiff',  pt 
qu'en  conséquence  lâ  conseil  politique  de  Villetaur,  au 
diocàM  de  Bas-Montanban ,  procédera  k  la  mmitnallaii 
cnnsttlrtirfl  —  O-in'^'M!*'!:  h  rétablis,<ement  îi  Vallp- 
raugue,  pour  dix  ans  seulement,  d  un  droit  de  subven- 
tion snr  le  vin  élranger,  h  oonditlon  qae  le  produit  sera 
eraployt*  à  payrr  les  dettes  de  la  communauté.  —  Ten«"TTr 
des  lettres  écrite»  par  le  Rét'ent  a  l'occasion  du  don  gfa- 
talt,  et  répoimi  dn  Roi  au  mémoire  qui  lui  avsit  été 
envfivA  par  les  États  :  •  Si  le  Roy  accordoit  la  suppres- 
sion ilu  droit  sur  les  huiles  du  cru,  le  fermier  poorroil 
prétendra  un«  Indemnité ,  ce  qui  ne  ronviemlroit  pas  à 
Testât  des  finances  •  ;  quant  à  la  décbar;,'e  de  la  moitié 
du  dn>il  <le  sortie  sur  les  vins,  demandée  uu  lieu  du  tiers, 
«  ce  seroit  encore  un  prélHxte  aux  fi  i micrs  pénéranx  de 
deinanrier  nn<!  indemnité,  et  l'exemple  de  la  Provenca  y 
résiste  •>.  —  Orallllcation  de  600  llv.  an  e*  Ferrar  'de 
Pontmairtln  I  ingénieur  du  Roi.  —  Nouveau  mémoire 
contre  la  proposition  faite  de  recbef  aux  Etats  •  d'abon- 
ner en  Languedoc  la  dépense  de  l'étape  et  celle  dn  anr- 
taux  des  fourrages».  Hntrc  aulre«  misons  :  •  suivant 
le  règlement  du  Ib  octobre  1718  qui  supprime  les  étapes, 
les  Intendants  doivent  mettre  vn  tavx  aux  denrées  né- 
cessaires aux  trou]ies  :  ce  snri  'it  le  |i'us  grand  di».-:  iiiC'>ii- 
véniens  dans  uneprovinoe  dont  les  tailles  sont  réelles  et 
où  tes  éhargns  M  sont  aeqnlttées  qoe  par  la  prodoeUoA 
des  fonda,  parce  que  la  fixation  ilu  prix  lic-s  dcnrfSes  es- 
tant proportionnée  à  la  solde  des  troupes  qui  est  fort  fnfé- 
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rieure  a  la  valeur  desd.  danrées,  les  babitans  seroient 
forcez  à  les  donner  k  perte  >.  —  Examen  fait  d'un  titre  du 
15  oct(d»re  1718  par  lequel  le  s' de  Murviei  donne  la  ba- 
ronnie  de  Murviel  avec  l'entrée  aux  fttats  au  s' Joaepb 
Louis  tlM  lioser.  Iinron  de  Sorgues,  son  bean-fréra  et 
couio,  ted.  sr  de  Sortes  «st  admis  à  faire  ses  prenvst 
de  aobleese.  —  Malgré  Im  désir  du  Régent,  on  n«  contri- 
buera pa.0,  A  cause  des  eonséquences ,  à  la  réparation  dn 
Oollége  de  médecine  et  dn  Jardin  des  plantas  de  Mont- 
pellier, —  On  offHra  an  fermier  des  droits  sor  les  hvflei 
SO.OOO  Ht,  et  s'il  le  faut,  90,000  liv.,  pour  la  suppression 
dn  droit  sur  les  huiles  dn  cru  de  la  proTinca.  —  On  ter- 
ulnnra  par  voie  d'accommodement  et  moyennant  l'offtn 
de  30,000  liv.  le  piMci's  lin  l.i  iiri)viiio>>  c<»ntre  les  héri- 
tiers de  Jacques  Brun ,  au  sujet  du  canal  de  Beaucaire  à 
Atgnesmortes,  antorisiparddit  de  man  1644,  commencé 
par  rpr:lrfj)r»'Meur  malgr*'  rr.piinsition  d>-s  Kt.ils  et  les 
défenses  dn  Parlement  de  Toulouse,  qui  estimaient  •  qu'il 
estott  pr^didabl*  aux  habitans  de  la  proTtnee  par 
le  dessèchement  des  raaniis  !•  situés  sur  son  parcours, 
puis  démoli  et  comblé  en  1657  par  ordre  des  États  qui 
avalent  été  condamnés  pour  raison  de  «e  par  le  Ooriseil , 
PII  1*V33,  à  payfT  ;i  Jiiiv[iic.«  lîriiti  un.»  inilHinnil.'  do 
07,fl00  liv.  'j:z  Assemblée  Je»  trois  Étals  de  la  sénéchaus- 
sée de  Tonlottse.  sous  la  iiréBidence  de  l'archèvéque  de 
Tmiloiisp.  —  diverses  sommes  sont  imposées  prjur  l'wi- 
tretien  des  pavés  et  eograveraenta  du  grand  chemin  de 
la  poste  en  171».  =  Assemblée  des  Irols  filab  da  la  séné- 
chaussée de  OarcassoTinp,  snns  la  présidence  de  l'arche- 
v^ue  de  Narbonne.  ~  Ij&  pistoie  par  pièce  sera  encore 
accordée  pendant  trola  ans.  sans  oonf  rats ,  anx  grandes 
manufactures  et  autres  appeléw  royales,  mais  m  terme 
expiré,  le  Roi  •  sera  supplié  de  trouver  bon  que  les  £stats 
exécutent  leurs  délibérations  précédentes  pour  l'égialtté 
des  gratiflailion»  ».  —  Il  n'y  a  lien  d'acconler  aucune 
gratification  aux  fabricants  de  draps  dits  <  escarlatines  ■ 
destinés  au  Canada,  ni  de  proposer  l'élablisseuMnl d*ttM 
roanutiicture  de  toile  de  coton  h  Nîmes,  parce  que  c  la 
«>mmeroe  dn  Osnada  n'est  permis  qu'à  la  compagnie 
d'Occident  et  que  les  Kstats  avoient  déjà  esté  refusez 
lors  qu'ils  avoient  demandé  un  pareil  establlsaement 
dans  ia  ville  de  Csslelnaudary  ».  —  881  llv.  eenmt 
payées  &  l'entrepreneur  de  la  (lépiniére  de  m&riers 
de  Oasteinau  d'Esirelefonds  pour  0,fl60  miiriers  qu'il  a 
ftrarnfs  h  raison  de  8  sols  •  déniera  la  plies».  —  Ora- 

tilli-.itifniH  il'uïi.'ige  :  celle  de   *5O,CK>0   liv.   ac<'J>rdt»''  ;iu 

duc  du  Maine,  gonverneur  de  la  province,  est  motivée 
obmnie  parle  passé:  e  eareooanaisnnoe  de  la  prateelioia 

qoe  8.  A.  S.  donne  aux  Kstats  auprez  de  S.  M.  ».  —  Le 
président  dit  :  «  qn'avant-bier,  à  la  sortie  des  Estais  »,  A 
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fM  iafermé  qa'il  y  «Tait  ûn  arirm  du  Soi  pour  te  terée 

dans  la  province  rie  1,320  bommas  di»  mîlici^  ;  qu'il 
avait  deauodé  qu'il  fût  Minù  à  l«ur  «xécoUon, 
nwto  ^  n'«7Mit  pn  ditaâlr  de  détaf ,  •  f  1  avnk  en  de- 

Toir  prrr  1:  i  ;ur  !uy,  l'afTaiM  ne.  p()ijv;iiit  souffrir  aufiiin 
relardemeut,  de  faire  partir  un  courrier  pour  damandw 
fc  S.  M.  <IM  la  proTincs  AI  dfehanr^  d»  calto  IcYd»  par 
les  raisons  ronti'îiii?';  dans  un  u-e  qni  a  c^até  dreu^ 

&c«l  effet  «.—Teneur  du  mémoire  des  Ktat«  pour  deman- 
der que  la  lAngnadofl  «  m  aoll  paa  «aam^tl  h  Tordon- 
nance  du  Roi  du  15  jfinvier  1719  çur  la  Inv.'/j  des  milices 
daits  le  rojraume  II  porte  en  substance  que  le  Lan- 
gttêdoc,  qu  l'onoonaiddneomiM  1*  dlx<buitlèma  partis 
du  r'T.vaiitn<",  n'est  p;i8  peuplé  en  raison  de*nn  étendue; 
que  <lt!  plus  les  paroisses  qui  <  avoisineot  l'Kspagne  de 
5 on 6  Ii«ae8  al  callea  qui  CMirnltaMil  de*  gardoi'Coalea  » 
étant  exceptées  de  la  milice,  il  ««  trouve  qtifl  10  dincnSHs 
de  la  province  .*iur23  devraient  luurnir  tes  l.aSO  bomiiiti:> 
demandés.  Les  Euis  prtiitoaentqiwee  noiDbraaolt  réduit 
de  moitié,  el  ils  offrent  de  •  payer  an  iui(Wit  ce  ()uk  U 
lerte de 600  hommes  pourroit  coûter  <.  —On  demandera 
sa  Boiqm  la  dtk^Urutioii  du  28  février  1708,  qui  laisse 
aux  communautés  la  liherti  d'allivrer  ïm  biens  possédés 
par  les  seigneurs  «  (bndaz  en  présomption  de  nobiiité  », 
et  de  iHurfiUre  \i.iyfv  lu  t;iille  par  provIaionniBa «Msune 
ibroMlité  de  Juttlice,  nuit  interprétée  an  ce  aens  •  qm  les 
oommunauies  ne  pourront  comprendre  dans  lann  rôles 
d'impositions  les  biens  fondez  en  présomption  de  nobilité, 
qu'au  préalable  elles  ne  rapportent  daa  titre*  suffisants 
pour  détraire  lad.  présomption,  comme  ancien  coropoix 
ou  contrat  d'acquisaion  •,  conformément  à  l'ancienne 
jurisprvdeoce  de  la  Cour  des  Aidas  et  aux  déclarations 
do  tua  de  1604  et  de  1606 ,  ete. ,  ele.  —  Il  n'y  a  Uea  de 
rii-n  cliuiiKiT  ;i  la  ilispi.si'.iiin  ilus  (îéfliirjttion»  des  28  mars 
1600  et  27  juin  1702  concernant  l'adjudication  des  biens 
4ibaBdaimiéa:àl'é|rarddalâdédarationdnSl  «ivrierl713, 
elle  doit  i^Libsisier  cti  oe  qu'elle  fixe  le  droit  (\e  prélation 
des  seigneurs  à  trois  mois  à  compter  du  jour  de  l'adja- 
dlcalioB  dea  Man  abandonnés*  mais  qu'elle  doit  être  ré- 
.Toijutffi  pn  rfi  qu'elle  c!rdonne  que  tes  seigneurs  pnyn- 
runt  2d  années  d'arrérages  de  tailles  au  prolit  des  a<lju- 
dicetaires,  ■  ne  pereiasant  pas  Juste  qu'ils  rsoihennent 
à  retix-rl  fi'nutres  somrae:j  que  celles  qui  auront  ^té  em- 
j^toyiim  pour  mettre  les  biens  en  culture  ».  — Autorisa* 
tion  de  faire  radJudlcaHoO'delk  ftiimitsrB  de  l'étape  sur 
le  pieil  de  40 sols  «chaque  place  flH  cavalier  monté,  «jo;  ; 
cavalier  h  pied,  38  »uls  dragon  monté,  2Û  sola  dragon  n 
pied,  12  sols  faïUiissm  ,  et  20  sols  pmr  lea  fourragea  dea 
cbevaux  d'offlciersou  de  remonte».—  Vu  la  <l/'  -ini-;i<>  n 
0u  !^  JiAViei:  ,1710,  i  qnloMafit  que  dans  toutes  les 
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villas  et  cemwBwtii  de  la  proTlaee  oli  il  y  a  les  oeirai* 

CCS  droits  s<>roiU  riooblés,  et  que  des  octrois  seront  établis 
dans  toutes  les  aatres  oonuntanaatn  qui  seront  en  état 
de  tes  supporter  »;  attends  •  que  eeti*  aflikire  est  la 

iiisïimft  quf!  <:éll(!  (joi  fut  rachetée  en  Jîll  par  ont)  somme 
de  1,200,000  Ut.,  à  condition  que  ces  droits  ne  pourroient 
estre  eetablis  o«  an^nentes  h  l'aveolr,  sot»  quelque  pré- 
tezIequiP!  w  suit,  «ann  leconsent(>m(*nt  il^s  KsL:ils,  f  t  pour 
les  afikires  particulières  dea  villes  ou  de  la  province,  ce 
qui  est  porté  par  l'arreet  du  Oontell  du  14  avril  17LL  qui 
accfiptp  r"ft  abonnument  > ,  Il  est  délibéré  que.  S  \f  !?era 
suppliée  d'exempter  les  communautés  de  la  province  de 
lad.  dédaratim. — Lis  Élats  eftlrent  d'avanear  les  fonds 
néccïsairf^  H  l'armement  deilpiix  bnrqtjp?!,  qtielp  C'nseil 
de  marine  Juge  a  propos  d'établir  pour  la  garde  de  la 
côte  et  «  pour  essarter  les  corsaires  qui  pourroient  trai» 
blt>r  le  commerce  et  le  transport  des  vivres  et  munitions 
du  Boy  en  Kou-ssillon  »,  et  consentent  à  n'être  rembour» 
Mé.<s  de  leurs  avances  (|ue  sur  les  impositions  de  1721.  — 
On  se  pourvoira  au  Parlemant  de  Toolouae  pour  qu'il 
soit  fait  défense  aux  pajrsans  •  de  détruire  las  bois  tailliCt 
et  dMNMf  Communs»  lUHdeset  bruyères  qui  appartiennent 
aux  communaatez.  en  arrachant  les  souche»,  mesme  des 
plus  petits  arbrisseaux,  pour  tirer  l*éeo<<ce  de  la  racine, 
qu'ils  vendent  aux  tanneurs  ».  —  Approbation  des  dé> 
penses  faitea  •  à  l'oCGaalon  de  la  figure  équestre  du  Csn 
Koy,  qui  Se  tfoUTent  monter  pour  le  transport,  le  piédes- 
tal et  le  modèle  en  pldire  dud.  piédestal,  à  3S,b4ô  liv.  ». 
—  Le  président  nomme  pour  la  direction  dea  travaux 
publics  pendant  Pennée  l'évéqoe  d'Agda,  le  baron  de  Cal- 

visson  et  le^j  consuls  d.'  Mitntpellii^r  <•!  de  r'r'/.en;LS.  —  i.a 
président  annonça  que  le  courrier  envoyé  à  la  Cour  est 
arriré;  ■  que  8.  A.  R.  Me  le  Réffent  voulolt  hien  dis- 
penser le  I^nguedoc  de  la  levt^e  ile-t  niiiîce.s,  jiourvn 
que  les  1,3^  hommes  que  la  province  auroit  dû  (i>or- 
nir  Awent  abonnés  sur  le  prix  de  146  liv.  èhuonn,  ce 
qui  revient  k  la  s:iir>me  *ie  105,000  liv,  ».  Sur  quoi 
ordre  est  donné  au  trésorier  de  la  Bourse  de  remettre 
cette  somme  an  trésorisr  de  l'extraoïdlnaira  des  guer* 
res.  —  Articles  il  insérer  dans  le  cahier  des  doléancea, 
eatre  autres  :  que  le  Roi,  qui  a  donné  par  échange  au 
marquis  de  Belle<  ble  la  TlUa  et  seigneurie  de  Beanenlre, 
venllln  bien  y  !!ubstituer  un  i  Hre  de  ses  domaines, 
«  parce  que  si  cet  éclumgp  a  lieu  il  produira  un  préjudice 
considénble  aux  bubitmis  de  la  vlUe,  et  ansay  an  oon- 
ni^rce  (te  l.a  province  j>ar  rapport  à  la  foire  de  '(«au- 
ciiire  >,  —  Suivant  ledéair  du  Conseil  du  commerce,  ua 
iaspectenr  sera  établi  pour  CUre  observer  les  règlements 
par  les  fabricants  de  serges  et  cadk  du  Qévaudan.  La 
délibéiatioo  porte  a  que  la  v.ei^te  de  ces  pa^lfs.^afÇM 
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produit  nbaqns  annie  ptoa  d«  3,000.000  4e  l(v.  t .  —  On 

(lemander:i  au  H<u  île  iMss«r  et  il'i'voq-jpr  .'i  sici  >insoil  un 
arrêt  du  Parlement  de  Toulousa  du  10  septembre  (718, 
qni  vtole  l*ina|ra  ds  la  proviiMie  m  ca  nu.1l  psTinet  «a 
jii^'p  ilf-  Puviaiireiis  ■i'as'-ister  aux  assemblées  de  la  com- 
munauté «  avec  voix  ilélibRrative ,  meraie  prépondé- 
rant» «.—Jnirenien's  dm  RIats  sur  las  tmpoaittona  IHitee 
dans  les  Assioltea  «tt^s  rii  c-  si  s  en  1718  ÎJsIe  des  Com- 
missaires principaux  <It"s  Assiettes.  —  Octivi.  —  Te 
Dttm.  —  BénMietloa.'  —  llipatAs  prisent».  —  >  Ooo- 
ln">  ,^e<(  Hrhx  tlpstiripz  |iour  les  étapes  en  !,nntrue()oc 
pendant  l'unniie  1719  ».  —  «  (/ommission  pour  la  tenue 
des  Estais  de  Langnadoc  et  pour  l'imposition  dd te  tailla 

—  .  rnrtimisfi m  ;i  M.  de  Beningfl,  intendant  do  Langue- 
doc >.puur  axsisteraux  Ktats  enqualiléde  Commissaire 
du  Roi.  '— >  €  Conniission  ponr  la  tailloa  ». 

C  iMi.  lRegiilrc.1  —  la-rali«,  lUJ  l«uill»u,  papier. 

DécHnibre  flVItt  —  ^'évr^e^  MtO.  —  Procès-verbaux 
d(>g  st-anres  et  dHlibârations  <lo.s  États  de  Languedoc, 
assemblés  par  mandement  du  roi  Ironis  XV,  h  MonlpAl- 
lier,  dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  do  14  dé- 
cetnbrn  171»  au  7  février  ]T2Ù.  —  PrAaIdant  :  t'archa- 
vëi]ue  de  Narttonne.  Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de 
Roquelaure,  commandant  en  cher  de  l.t  [trovince;  le 
comte  de  Peyre,  lieutenant  gént^ral  ;  île  Bemage,  inten- 
dnnt  ;  Uardy  et  Pons,'ui,  trésoriers  de  France  ôs  généra- 
lités de  Toulouse  cl  de  Munt|iellier.  -  Discours  d'ouver- 
ture. (N«  sont  pas  rapportés  }  —  Sont  reçus  aux  Atats  : 
Joachim-Louis  de  Montégut,  vicomte  de  Beaune,  «  en 
ifQalilé  de  baron  il'Aps  qui  asl  de  tour  la  présente  année 
pour  !a  pays  de  Vlvarafs  »  ;  «t  Louis  de  Boyer,  baron 
deSorgues,  en  qualité  île  biiron  >\c.  Nturviiil.  —  Le  s'  Sa- 
batier,  député  de  la  ville  de  Montréal,  qualifié  dans  sa 
procuration  de  matlre  dliOtel  de  M.  l'évéque  de  Careas» 
sonne,  ne  sera  pas  reçu  aux  États,  qiir>yqnfl  consul  et 
tailiable  dans  aa  communauté,  parce  qu'il  est  domestique 
d'un  rang  k  n'y  eeire  pas  admis».  —  Entrée  des  Oom- 
nii---.:,iro8  du  Roi  :  tU  dinnandi^nt  un  don  (jratuil  >!« 
3,000,000  de  liv.  et  1,000,000  pour  la  capltatlon  de  1720. 
Le  pfésMaat  reprisants  qu'une  aAcberaae  eutraordl- 
naire  a  ruiné  toutes  les  récolta  rffl  In  prnrinre,  I,es 
lieux  sommes  sont  accordées  aux  conditions  ordinaires. 

—  Mémoire  an  Rud  pour  demander  que  la  province  soit 
soulHgée  d'pn^  imrtip  de  ses  impositions  ;  ...  «  Le  com- 
merce n'est  pas  encore  entièrement  rétabli;...  il  ne  se 
prfesnte  penonne  po«r  neltre  en  eaiturelesUentaban- 
donnez  ;  faute  de  fonrrape,  la  jdtisp.nrt  des  rontribuablvs 
<  ni  (>alé  forcez  de  vendra  leurs  bestiaux      le  convoy  de 
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1 ,900  mniets  et  le  passage  fMqnent  des  troupes,  auxquel* 

If's  il  a  Paliu  iiemlnnt  plusifturs  raois  fournir  des  char- 
rettes pour  transporter  les  munilioas,  a  fait  périr  les 
bœuCt  qni  servirent  an  laboaraire  des  terres.  liU  disette 
est  si  grande  en  t-iiriuiiiMioi'  r.tciRinHnt.ition  du  prix 
des  denrées  n'a  point  esté  une  ressource  pour  ia  paye- 
ment des  impositions^..  Les  Mquentes  diminuons  d'es- 
pèces qui  sont  sn-rpniii-'s  pendant  la  pro--entÉ'  ann^i?  ml 
donné  des  facilités  aux  receveurs  pour  avancer  les  som- 
mes imponéee.  mais  la  mettiA  de  ces  eomnse  lenr  est 

mccrc  iln.-^  nir  li>s  r  ontriyjii  iUIps.  Cett«  province,  par  le 
dérangement  des  siii.<ons.  n'a  pu  sentir  encore  l'effet  d» 
opdratkmsqui  rétablissent  l'abondance  dans  le  royaume^ 
et  qu'elle  ne  )ieut  s'iTf.pH  'îiPr  d'.i  hnirflr  >■  —  A  ransa 
de  la  cberté  du  foin  et  de  l'avoine,  !(■  surtaux  de  ia  ra- 
tion des  ^vaux  des  troupes  qni  sont  dans  la  provfnoe 
est  porté  de  5  à  9fl  FnN  —  Il  sera  Imposé  p^^r  le  revè- 
lemenl  du  grand  mole  de  Celte  10,003  liv.  ;  pour  la  oon- 
linuallon  du  canal  de  communication  de  Oatte  an  RhAoe 
par  les  étangs  30,000  11^.  —  On  enregistrera  les  lettres 
patentes  d'octobre  171U  »  (|ui  Iransfèrenl  sur  la  terre  de 
Bram  la  baronnie  el  le  droit  d'entrée  aux  Étais  qui 
estoient  attachez  k  la  terre  de  Clermont  *,  en  consé- 
quence «  de  la  démission  que  M^*  la  marquise  de  Seiasac 
a  Mt  en  favenr  de  M  le  comte  de  lardai  >,  k  qui  la  terre 
de  Bram  appjirtijsnt.  Kiiffl.  de  Bessu^ola,  marquis  do 
Roquelaure,  a<t  admis  à  Aura  ses  preuves  de  nnbleese 
pour  entrer  aux  Étals  en  qualité  de  baron,  <  c^imtne 
estant  propriélaire  incommulable  de  la  baroanie  d'Ap' 
cher  qui  est  une  des  bnlt  auxqu^les  le  drrit  d'entrer 
par  tour  aux  Estais  pour  le  pays  do  Oév.iu  lan  e-^t  nl'a- 
ché  ».  ISa  même  temps  que  la  (erre  d'Apcher,  il  avait 
acquis  wtles  de  SaInt-GhAty  et  de  Honlecbanson.  coeqni 
fi)rnift  un  nombre  sufll»ant  de  iifiruissi's  (jùui-  ■;o::ipo-;«r 
une  baronnie  >.  ~  Assemblée  dos  trois  Étala  de  la  séné- 
chaussée de  Csrcassonne.  sous  ta  présidence  de  l'arebe- 
vèque  de  NarboniiH,  — :  Il  sera  imposé  3,000  liv.  j  our 
acbever  le  chemin  de  Montpellier  ii  Celte.  —  Lettre  de 
M.  i'Argensflti  portant  que  remise  a  été  Mie  ;  1*  h  la 
province,  lie  40-1,300  liv.  pour  la  ilé>!oniniai,'er  de:<  per- 
les «  que  la  sécheresse  et  les  gresles  de  celte  annt-e  luy 
ont  ea«i4es;  S*  de  200,000  liv..  nox  dioeèsee  qui  ont 
p<»rt1ti  tflurs  oliviers  en  1709.  —  Il  i''st  n^pport»*  i;u>n 
1719  les  manufactures  royales  ont  fabriqué  4,486  pièces 
dedrups  •  londres,  pramlers  et  seoonds,  tIranlOO  aunes  », 
au  lieu  qu'en  171S  n  ellps  n'fn  av(d«>r!f  fait  que  3,297», 
et  qu'«elles  ont  produit  plus  de  1,000,000  de  liv.  p,nr  la 
Tente  dse  drape,  ce  qni  (hit  subsister  un  mimbre  eonsld^ 
rablede  familles  ».  —  Il  sera  imposé  160,000  tiv.  pottr  les 
dépenses  des  troupes  qui  sont  dan*  la  province  (fourniture 
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#w  lii>QiTag«s,  loi^ement  Au  oMeffliK,  wl  d'ustoiuile)  rin- 
rant  l'unnée  1720.  —  Il  eal  rapporté  <  que  lâ$>  ili^aes  qui 
d«Toi«nt  eair»  consUroit«s  «ona  !««  arches  du  pont  neuf 
dtt  TouloiiM,  pour  contenir  lo  fond*  îles  eiux  à  ans  ooF' 

taine  profondeur  et  iirév.  nir  Ihs  exi-  iva'ions  (|Uf^  la 
riviér»  aorou  pu  caowr  sous  les  piles,  ont  esté  mises 
dans  leur  pcrfsctfon  par  l«s  aoina  du  s'  Almlio,  ingi- 
nit  ur  liii  Roy  1.  ;  que  te  s' Abeille  «  ayant  e«lé  constraint 
|*ar  la  grande  profuntieur  d'tiaa  qui  s'est  trouvée  sous  la 
grande  anshe  de  eonetrutre  la  diirve  d«  SS  pieds  de  haa> 

leur,  ;iu  ]i(;U  i]!)",  sulv.tnl  .SiHi  ÎKii!.  eV.f  ilev^iit  n\>i\r 
gue  10,  supplie  les  K^^tats  de  luy  accorder  un  dédomma- 
gemect  Renvoi  de  l'affiiire  h  des  oommiualree  «tni 
feront  vi!rifl«r  ces  HUgmentations.  —  Inrurm-'s  qaa  Iii 
af  Séré,  banquier  d'Albi,  i  avoit  amené  des  ouvriers  de 
NonuADdie  et  fliit  fiibrlqusr  avec  les  line  et  les  chanvre* 
iJn  pnvs  plijsî(>iii-s  pièces  de  toile  qui'sont  presque  aussy 
parfaites  qut^  c(-V.ve>  de  Rouen,  les  l^Ul«  vou  lanl  tavonser 
féiabliaemmt  d'une  mMulhotara  qni  doit  donner  au 
diocèse  d'Aîby  lr>  nn-ycr!  de  faire  le  recouvrement  de  ?es 
impositions  «il  procurer  de  grands  avantages  au  com- 
■arce  de  cette  province  »,  appronvent  le  projet  do  traitd 
avec  le  Séré,  préparé  par  les  syndics  généraux,  et 
iccurilenl  :  1,000  liv.  une  fois  payées  pour  faire  venir 
JoNorinandiedeux  tititierv  et  un  btanchineur,  4,1)01)  liv. 
pour  l'achat  des  outils  nécessaires ,  une  subvention 
annuelle  de  3,22S  livres  pour  les  ^ages  et  l'entretien  des 
ouvriers,  1,500  liv.  par  année  pour  le  Inyerdos  bàti- 
menla  et  gages  des  cornais  de  la  manufacture,  «  et 
8,000  liv.  en  représentation  d'an  prest  poui-  les  avances 
qae  le  s'  .Séré  e^it  obligé  do  faire  >.  —  Les  Étals  en  corps 
assistent  au  service  funèbre  célébré  dans  i'égliss  Nolrer 
Same-dee-Hablea  •  poor  la  repoa  de  l'âme  de  feu  Mf  l'ar« 
chevèque  de  Narbonne  ■•  (Le  Goux  de  la  Bercbère).  Le 
nouvel  arclisvèque  de  Narbonne  (de  Beanvan),  préai- 
dent, dit  la  masM.  Description  de  la  eérèmodie.  L'orai- 
son funèbre  cât  pruri oiii'i'<?  «  avec,  beaucoup  d'applaudis- 
sement, de  dignité  et  d'éloquence  par  Tévéque  d'Alet 
(Jacf .  Ifalwul).  —  Snr  les  Instances  réitérées  du  Garde 
des  sceaux,  qui  représente  €  combin  i  I-^  ]i  ml  da  Bu7.et, 
situé  sur  la  rivière  du  Tarn,  est  nécessaire  pour  le  pas- 
sage des  aels  »,  les  âlats,  cansld<Srant  d'alllenr*  •  <iu*il 
»t  vl  il  î.i  cimuMiiiiiMlioii  de  cette  provinc'»  avec  VAiiVér- 
goe,  le  Gévaudan  et  le  L/onaais  >■,  délibèrent  que  la  dé- 
pense &  faire  pour  te  néparar,  estimée  h  S2,000  liv.  par 
Ir  s'  Abetlliî,  spra  pay^e  suivant  \c--  i'.:'i;lfimei)ls  des  Ëlats: 
10,000  liv.  par  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  1,200  Uv. 
far  le  dioe^  do  Toolonae,  MO  Hv.  par  la  communantA 
de  BoMt,  »  r  t  le  ^urplti'î  |i;»r  !e  (^pnépal  de  la  province  ». 
~  Assemblée  iJes  trois  Ktats  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
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louse,  sous  la  présideno»  de  rarelMvévtto  d'Albi,  nomm^ 

à  l'archevêché  de  Toulouse  (deNesmond).  —  Il  s(»ra  f;ilt 
fonda  de  6,000  liv.  pour  moitié  de  la  contriiiatioo  de  la 
sénéehanasda  au  rélablissraiant  do  pont  de  Bnzet.  — 
r/archovèque  de  Toulou"  ■  est  [n-it^  l'examiner  iieruliuit 
l'année  «  «'il  j  a  lieu  de  comprendre  à  l'avenir  la  ville 
de  TOulonaa  dans  les  distribn lions  fldies  aux  dioetaea 
pour  îf-s  réparations  da  leurs  chemins  de  traverse.  ~ 
Mémoire  au  Régent  au  siyet  de  l'arrêt  du  Conseil  dn 
81  décembre  1719  <  portant  tjtM  tes  payamena  ne  pour- 
ront eatre  f  iils  i[ij'on  iji'liîis  .îi;  banque,  Jl  coniuii'iii'sr  'lu 
I^'mars  1720,  dans  les  villes  oii  il  jr  a  dm  hôtels  des  mon- 
nt^es,  et  au  1*' avril  suivant,  dans  tous  les  autres  lieux; 

les  impnsitiotVî  Tiè  pouïT:;iil  cstrs  pay^e..'?  qu'en  ces 
mesmes  billets  pour  les  sommes  qni  seront  au-dessos  de 
10  Uv.,  ot  que  sur  les  payamena  tnlIMoars  il  aava  re- 
tenu 5°,',».  Las  État?!  rÎPinamler.t  querfit  arrêt  «soit  inter- 
prété par  rapport  au  commerce  <16  Languedoc  dont  la 
nature  aat  «zpliqnda  dana  la  IMmaIre  ».  La  mdnotra  dit 
en  snbslanfp  :  que  les  payement?  en  billets  ne  sont  com- 
modes quu  quand  il  s'agit  de  ^von&u!)  sommes,  dans  les 
provinces  qui  tirent  des  autres  provinces  on  do  l'étran- 
ger de  grandes  quantités  de  marchandises  et  de  denrées. 
En  Languedoc,  on  ne  peut  absolument  se  passer  d'argent 
comptant;  il  en  faut  :  au  paysan  du  Gévaudan,  celui 
du  Velajr,  qui  acliètent  au  marché  de  chaque  semaine  la 
laine  ou  le  Al  dont  ils  Ikbriquent  des  petites  éloffes  ou 
de  la  grosse  dantaUs,  — >  aux  entrepreneurs  des  maou- 
factures  da  draps  du  bas  para  qui  ont  à  payer  chaque 
Jour  lenrs  ouvriers,  —  aux  courtiers  qui  achètent,  se- 
tier  par  selier,  dans  le  h.iut  pays,  les  blés  et  autres 
grains  qu'ils  revendent  ensuite  à  des  commissionnaires. 
—  Arlieles  à  insérer  dam  le  cahier  des  dotdances,  entre 
autres  :  que  les  étr.iiitîers  qui  viennent  s'établir  dans  la 
province  sont  inquiétés,  nonobstant  l'édit  de  septem- 
bre 1709,  oonllnn4  par  lettres  patentes  dn  29  octobre 
1715,  et  qu'il  convient  Je  Jetn;iiiJer  do  o  nouvelles  let- 
tres patentes  qui  cunOrmenl  encore  l'exemption  du 
droit  d'aubaine  aocordée  h  la  province  par  Louis  Xf 

en  Juillet  1475,  et  |)ar  Chailes  VIII  en  H83  ».  — 
S.  M.  sera  suppliée  de  révoquer  le  privilège  accordé 
aux  propridiairas  des  glaeUres  d«  la  province,  ■  afln  qu» 
le!?  villes  et  lieux  et  les  particuliers  soient  dans  la  liberté 
de  laire  amaaser  et  fournir  de  la  glace,  et  quand  ils  n'en 
auront  pas,  da  ddra  ibnrnir  de  la  ndge  par  eenz  qui 
feront  I;i  <o>nditiùn  la  ptus  avnntacretisft  i . — Or.itiflca- 
tions  d'usage  :  au  duc  du  Maine,  gouverneur,  etc.  — 
On  dresaera  un  état  s  das  fraies  soufRurtsa  par  tes  oom- 
niunaulez  et  particuliers  à  l'occasion  des  rampemenls, 
du  paasage  des  troupes  hor^  la  ligne  de  l'enape,  etc., 

«ê 
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dont  il  aera  fait  an  article  des  demandes  da  cahier  ».  — 
LBprMdent  dit  :  qu'étant  k1>Mia  11  •▼■Itéra  devoir,  k 

Texemple  «de  toutes  lescompaj^niea du  royaume,  réduire 
sur  le  pied  de  4  •/.,  k  compter  du  l"  Janvier  1720,  les 
notes  des  dettes  immenses  que  la  provins-e  a  contracté, 
tu  ofllnnt  de  rembourser  les  capitaux  de  ceux  qui  ne 
▼oadrolent  pas  se  soumettra  à  cette  réduction,  que  pres- 
que toua  len  erdaael«ra  avotant  eoaiMtl  k  tad.  rMuc- 
^on  >;  il  propow  de  promnr  vn  nonveav  aoalagement 
aux  peuples  et  de  dfmfnner  les  Impositions  en  portant 
cette  réduclion  de  4  à3«/„.  —  Commissaires  nonimos 
pour  examiner  cette  afraire.  —  Lecture  d'pne  lettre  de 
M.  d'Argenson,  annonçant  que  le  iiégent  a  Mt  remise  h 
la  province  de  30ri,()00  liv.  sur  \f  ûon  gratuit.  — Confor- 
mément &  l'avis  de  sescommlmirus,  l'aseembiée  délibère 
«  que  tontes  les  rentes  dues  par  la  province  seront 
pay*^''^  s'ir  le  pieiT  du  denier  25  h  coininencHr  du  1"  Jan- 
vier jusqu'au  1*' juillet  1720,  et  qu'it  commencer  dud. 
Jour  ellee  demeareront  tontes  réduites  sar  le  pied  de 

r?  ",„.  »  —  iL:i  prTtc  qu'il  y  i\  iLuis  [("i  lniri';uix  'ie  re- 
cette de  la  province  et  des  diocèses  par  les  cinq  dlniinu- 
tlMis  de»  espèeee  arrlviee  l'annde  demitre,  qui  revient  k 

la  -ï.nmni'-.li!  501.8  m  Hv,.  ser.i  .ilînif'e  iLiiis  <.>■  r.miptc  rjas 
le  s'  Bonnicr,  trésorier  de  la  lîourse,  rend  aux  présents 
Étala  ».  —  Svr  ee  qui  est  npfdsentd  que  <  le  revenn  le 
plus  considérable  des  diocèses  de  Narbonmi  t  t  dt  C  ir- 
caasonne  consistoit  enhuilequi  produisoit  plus  de 600,000 
Itma  danmte,  qoedepais  l'année  11W  les  habttanls  sont 
privez  île  ce  revenu,  avfc  celte  cir-iTistnn:-  -  fâcheuse 
que  les  oliviers  [gelés]  n'ont  point  absolument  poussé  de 
rejetons  par  h»  racines,  comme  Ils  l'ont  Ikft  dans  les  an- 
tres diorAsp";  » ,  rassemble^»  ncf  irrln  tuj  dirr^-îç  rie  Nar- 
bontie  «  la  somme  de  15O,0OJ  livrtrs  jj  jur  eslre  employée 
à  acheterdesplantsd'uliviersdans  les  diocèses  de  Béclers 
et  de  SI -Pons  ».  —  On  demandera  an  Roi  le  rombour.se- 
atent  du  prix  des  armes  des  milices  bourgeoises  de  la 
proTinCeqei  ont  été  employées  h  l'armement  des  troupes. 

—  On  enregistrera  les  (mtentes  du  mois  d'août  1719  ob- 
tenues par  le  marquis  de  Choisinet,  par  lesquollus  lo  Roi 
transfère  sur  la  baronnie  de  Jaujac  le  droit  d'entrer  aux 
titals  en  qualité  de  iwron  de  tour  de  Yivarais  attachée  à 
la  iMKmnie  de  Tonmon,  et  m  en  eons^inence  de  la  dé- 
mission V  iloii'.aînraiti'  le  c<;  i'ri>:!  pur  le  prince  de  Roban 
auquel  la  baronnie  de  Tournon  appartenait.  —  Les  mai- 
tree  de  poste  de  la  prorinw  rspréeentent  qà'lls  ont  perdu 

la  p'':  ■  ,■  1"  [:  l'ii-^  fie  Irui-s  chevaux,  !l  (  au se  t.  du  ■^y.^n<\ 
nombnj  deo  courriei-a  qni  ont  passé,  l'année  dernière,  à 
IHweasIon  dsa  armées  qnt  «nt  fkit  la  gwamea  Bspagne  >. 
11  est  accordé  à  chacnn  d'eux  un<^  indemniu?  <ie  ISO  liv. 

—  Bar  la  proposition  faite  par  l'archev^e  d'AUii 


HAUTB-G.iRONNE. 

«  qu'il  conviendroit  au  bon  ordre,  à  la  sûreté  et  à  Tinté- 
rè.l  df  la  province  qu'il  y  eust  un  commis  poorse  charger 
et  répondre  de  tous  les  papiers  qui  passent  du  greffe  dans 
les  archives  »,  les  États  délibèrent  qu'il  sera  établi  «on 
commis  anx  archives,  pour  résider  à  Montpellier,  auquel 
Usera  pajé  annuellement  I,S0O  livrée  >.  r^e  président 
fait  nommer  à  cet  emploi  le  s'  Sirié.  —  Les  syndics  gé- 
néraux conlinucrnnt  de  poursuivre  l'adjudication  des 
biens  abandonnés  avant  la  déclaration  dn  Roi  de  1714. 

—  Va  cohsldératlm  de  <  la  elierié  des  virra  «t  du  prix 
'  excessif  de'i  Toitures  dans  le  temps  de  la  convocation  des 

États  causée  par  les  fréquents  passages  des  troupes,  il 
sera  payé  aux  Ttci^ras  généraux,  envoyés  de  la  Noblesse 
et  députés  du  Ti>  rs  Klat,  présents  h  ccIIh  a^ipmhléft,  une 
demjr-montre  au-delk  de  colles  qni  sont  accordées  an- 
nuellemant  anx  dépntes».  —  Saoours  de  BOO  liv.  ae- 
f(iril.'  aux  rflliL'ieuK  de  la  Trinité  de  MopIp^mIIt,  pour 
la  réparation  de  leur  couvent.  —  Approbation  des  comp- 
tes du  trésorier  de  la  Bonree.— M.  NIqnet,  dlrcetenr 
général  f'irtiflrations,  i|ui  a  ilrossé  lesdevi«  <!■'  pres- 
que tous  les  ouvrages  qui  ont  été  fiiita  par  ordre  des 
États,  «  et  réffléen  dernier  lieu  la  naaliire  dont  le  ercase- 
menl  -l  11'  le-sibîfnienl  du  port  de  CcHf  ?1oit  estre  fait 
pour  estre  rendu  plus  commode  et  contenir  un  plus 
grand  nombre  de  bâtimeats  *,  n'ayant  Jamais  veuln  ae- 
cepter  auruns gratification,  «rie  <!i'>mtrc  i}f'  !,flOO  liv.  est 
accordée  à  son  secrétaire  qui  a  dressé  des  mémoires  et 
dss  plans  avec  beaucoup  de  soto  et  d'asaidniié.  —  Juge» 
menls  des  lîlats  sur  les  impositions  faites  dans  les  .As- 
siettes des  diocèses  en  1719.  —  Liste  des  commissaires 
principaux  dsa  Assiettes.  -«Octroi.  —  Te  Dem».  —  Bé> 
n<^'!iftinn.  —  Présentât Irjn  de  l'octroi  aux  Commissaires 
du  Roi.  —  Députés  présents.  —  «  Contrôle  des  lieux  des- 
tine* ponrlesétapesde  Languedoc  p^niiant  1  anuéelTZO». 

—  «  (Commission  pour  la  tenue  des  Étals  de  la  provinot 
de  Languedoc  ».  —  «commission  pour  M.  le  comte  de 
IVjre  >.  —  «  Commi.«sions  pour  le  comte  de  Oanges,  te 
marquis  du  Oastries,  la  comte  de  Cbambonas,  lieotenaols 
de  Roi  ».  —  «  Oommisslon  pour  M.  de  Bemsge,  inten» 
daat  ».  —  *  CommiHlon  pour  le  taillon  ». 

L.  iJc:>.  I  Kftiïire.l  —  tn-foli»,  17S  fmillcU.  pjpi«r. 

Janvier  «m -Mars  tWl.  —  Procès -verbal  dss 
séances  ait  déilbéraUons  dss  États  de  Languedoc,  assem- 
blés par  mandement  du  roi  Louis  XV,  à  Munip^llifr, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  30  Janvier  au 
It  mars  ITSl.  —  Président  :  l'arAevèqtM  d'Allé.  Oun» 
misaaires  du  Riti  ;  \r'  dur  île  Roquelaure,  commjWidAnt 
ea  dwf  de  la  province;  de  Bornage,  Intendant;  tfassii- 
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Uan  et  de  Bojer,  trdmriara  d«  Frwioe  è«  généralités  de 
Montpellier  «t  de  Toaioim.  —  Diaocnin  d'mnrertar». 

(Ni»  sont  pas  rapportés  )  ~  Nouvelle  oppositinn  Je  Sa- 
muel Bernard  a  l'entrée  da  comte  de  Mérinvtlle  aux 
Éitti.  —  Aprte  avoir  fktt  i««  prenvas  da  aa  nobtaaaa^  la 
c."im1fi  âp.  lyriFilat  est  roqa  nux  KtaLs  en  qualité  de  baron 
de  Brain.  —  •  Il  a  esté  délibéré,  en  reoouvelanl  en  tant 
^  da  Iwaaiii  la  règiemaat  bit  aa  mola  d'oetolura  1015 
autorisé  par  arrest  An  Con'Sf'Il  ihi  17  décembre  suivant, 
que  les  ofllciers  du  Roy  tant  de  Judicature  que  de  floau- 
caa  na  iiaarront  attre  raçua  dam  calta  aaïaabtfe  aaum 
quelque  prétexte  qw  ci'  s.-.)!,  et  ijne  les  cnmmtinîuitpz 
qui  ont  droit  d'onvuvet'  aux  K^iuta  tous  les  ans  ou  par 
tour  ne  poarnint  >  iiro  pour  consal  aoonn  oflMer  du 
Roy  ».  —  Coiumissairea  noraniéa  pour  examiner  si  l'on 
doit  faire  supporter  aux  diocése^i  ou  rejeter  .^ur  lu  géné- 
r»\  de  lu  province  lasoMo  des  m'M(m  bourseoises,  em- 
plojréea  ATac  les  troupes  à  garder  l«»  bords  du  Rliône  et 
lea  oôtaa  de  la  mer  jusqu'à  Leucute,  •  pour  empêcher 
tonte  sorte  de  commuaication  avei*  la  Provence  qui  est 
aUJRéa  da  la  oontagion  '—  Entrée  de*  Commissairea 
dv  Roi  :  lia  denandeut  un  don  gratuit  de  »,O0O,O00  da 
livres  et  un  million  pour  la  capitalion  de  1721 .  Ces  deux 
aomoMa  sont  an^nrdées  aox  coadiUoot  ordinairea.  —  Le 
{irfaMent  dit  que  par  arrêt  da  Gonteil  da  28  déeenAra 
17M.  )h  a  ordonné  que  les  billets  de  banque  qui  se 
sont  trouvé*  dans  les  caiaaea  da  la  provinca  ■  seront 
reçus  il  raison  d*nn  million  par  an,  h  eoniaeneep  de  la 
présente  ann''*'  1721,  sur  les  somincs  iiui  .seront  accor- 
dées à  S,  M.;  il  <youte  que  pour  pouvoir  sstialaira  laa 
rantiarB  et  la*  aBstir'nés  da  1790,  il  conviant  «  de  rem- 
placer on  art'erit  pac  la  vove  rScs  (.•iii]iriirils  ci's  billet-S 
qui,  totite  vérification  faite,  pourront  excmler  3,500.000 
Uvraa  ».  Sar  q«ol  il  etl  déliliéré  qoa  pour  payer  les 
chargea  les  plus  prassaiitiis  on  si»  hornera  à  eiiijirunl^îr 
2,&OO,0ÛO  liv.  ù  4  •/,  au  plus.  —  La  garda  des  bords 
da  Bhdna  et  daa  edtea  étant  falla  «  non  aanlenant  pour 
ta  conservation  o^^li*!  province  mais  pour  la  rt^sta  ilu 
royaume,  le  JKoy  sera  nuppllé  d'en  supporter  la  des- 
pama...,  et  anr  la  carHIade  oll  ett  l'easembléa  qu'nna 
gariîp  qv\  ft'iit  pstrp  faite  avec  la  dernière  SiHf'rit.^  np 
peut  estre  conHée  qu'à  des  troupes  réglées  i-,  on  deman* 
dent  l'enTol  an  Langoadoo  da  danx  iMialIlons  d'iniSin- 
terie  pour  r<>m(>lacer  t'apdes  cotes,  .  dont  on  ne  s'est 
servi  que  par  le  déiaut  da  troupes  ».  —  Le du«  de  tioqne- 
laure  sera  prié  •  de  ne  pas  donner  «ntrfe  dana  la  port 
de  Cette  à  M.  Dosaaait,  envovi''  la  Roi  en  Barbarie,  qui 
Tient  avec  ses  équipages  et  sa  suite  de  i\>ulon,  ville  in- 
fectée de  la  contagion  *,et  attendu  qa'il  y  a  da»  oi^re* 
daOonatI  da  la  martaa  de  la  raoevaiFà  ehaisa  de  lal 


DF.  LANGUEDOC.  ^23 
(aire  £ure  quarantaine,  on  enverra  à  la  Cour  un  exprès 
pour  repréaantsr  «  qna  pour  aoatonir  «on  eonmaree, 

cette  (iri)vinc«  n'a  ]iour  toute  res.iijurca  que  !e  port  de 
Cette,  qui  se  trouveroit  interdit  de  toute  communication 
avec  le  reata  du  royaume  ai  on  y  doanolt  eoiréa  «ox 
Yais.seaux  et  barques  venant  lîe  Provence  ».  — Rapport 
du  trésorier  de  la  fioarae  sur  les  variations  des  eepècaa 
pendant  l'aunée  1720,  Il  en  réralta  que  la  pnoriniea  y 
avait  s'afrnii  131,887  liv.  et  |»erdu  883,804  liv.  —  As- 
semblée des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Carcas- 
aonna,  aoaa  la  préaldaneade  l'areiiavèpie  d'Albi  nommé 
à  l'nr.-hf  vAchi"  (ifl  Toulouse.  ~  Indemnité  de  200  liv, 
itu  Oirouard,  chargé  do  l'entrâlien  du  Luitxl  tie  Cette, 
<  qui  avolt  repréaenté  que  le  commence  ayant  presque 
ce^sé  (depuis  la  contagion  et  le  prix  de  l'huile  extrâma- 
tiieiil  augmenté,  le  droit  qu'il  prend  sur  les  liâtimenta 
pour  fournir  ii  cet  entrelien  n'avoit  pas  esté  suffisant 
—  Il  est  donné  connaissance  d'une  lettre  da  l'arcbaTéqiM 
de  Narbonne  portant  qu'il  a  obtenu  de  S.  A.  R>  lU'  la 
Régent  la  perminsion  pour  faire  la  commerce  dn  Levant 
en  droiture  par  le  port  de  Cette,  maia  qneponr  racevotr 
les  marchandises  qu'on  rapportera  dit  Levant  pour  le* 
rolraîls  de  nos  draps  et  denr<fi<s,  il  est  absolument  néces- 
«aire  de  tatracoattruire  un  laxarat  ».  Des  commisaairea 
■ont  ohargée  da  ftire  drsaaar  lea  plana  «t  devis  de  ce 
bâtiment.  —  La  ville  de  Beaucaire  ol  tout.  -,  1 -,  iMninia- 
nauté*  de*  borda  dn  Rbône.  depuis  Saiut-Gilles  ju!>qtt'd 
Aramon,  demandent  •  que  ta  provinee  vnuille  bien  entrer 
dans  la  dépense  qu'ils  ont  faite  pour  (Ii5lriilr.!  les  saute- 
relle* »  qui  avalent  ravagé  leurs  terri loires,  et  ce,  ■  tant 
pour  le  passd  que  ponr  revenir,  a'agiaaant  de  prévenir 
lo.s  suite*  «l'un  iiiaî  (pii  |)i>iirroit  bientost  s'esleiulre  sur 
toute  la  province  ».  —  On  demandera  au  Roi  de  coati- 
nneranx  commnnaatéa  d«  Vignonet,  Moataannei,  Ha- 

7..''i'es  en  Ci!mr!i<"nue,  PtC,  »  lè«  Jiruiliulirms  iî-s  'ailles  à 
elles  accordées  en  1717  pour  lejj  avaler  u  remettre  en 
cnllure  lear*  terre*  abaadooaéa*  ».  =  Assemblée  daa 
triiis  Klatsde  la  sénérhau-s/'e  .î  ■  Toulouse,  sous  U  prési- 
dence de  l'archevêque  nommé  de  Toulouse.  —  4,00)  liv. 
aenmt  enflées  sur  le  grand  ehemln  de  la  poste  et  sur 
(•elui  de  Toulouse  a  Mon(!tnl?:in,  «  aux  endroits  qu  il  est 
le  plus  important  de  réparer  ■>.  —  4ia5  liv.  seront  distri- 
bodea  aux  «Mèses  da  la  ednéchanseée  povr  leur  servir  à 
r(^par«r  leurs  chemins  de  traverse.  .."Il  est  rapporté! 
que  le  chemin  de  Uontpeilier  u  Cette  <  u  esté  mis  dans  aa 
perfection  »,  et  qnlt  a  eo&té  en  tout  15,520  liv.  (le  dio- 
ci'Sù  lie  .Montpellier  Si;  chargera  <le  l'entretien  dndit  che- 
min); —  que  le  bail  des  ouvra^e^  k  faire  «  au-deasus  dé 
Carcassonne,  pour  empêcher  que  la  rivière  d'Aude  ne 
fiiilia  la  foat  et  o'anporla  une  partie  do  fiiuabourg  >,  a 
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été  adjugé  le  30  décembre  i71U.  ~  Lûa  comtniKsaii-L's  ii 
qvl  l'afrulre  du  lazaret  iIb  Cette  avait  été  nnYoyi»^  pro- 
posent  i\e  \6  construire uu  «  Vieux-Môle,  quiei-t  très  pro- 
pre pour  y  décharger  les  marchandises  et  éloigné  rie  tout 
eoinmerc^  «;  suivant  l'estimation  de  II.  (te  PÉmu^Pont- 
inarlfn,  ingénieur  du  Kui,  lu  dépense  pourra  monter  A 
40  on  90,000  liv.;  lU  ajoutent  c      les  vaisseaux  mar- 
chands feront  la  quarantaine  de  précaution  à  l'entrée  du 
port,  sans  aucune  eommunlcalton,  comme  il  se  pratique 
à  ManeiUa;  bien  entenda  qa'on  ne  ponira  raeerolr  and. 
lazaret  î^t  port  de  Cette  i]uo  les  basiitnents  qui  seront 
porteurs  de  patentes  nettes  ».  Il  sera  emprunté  51,00OUv. 
pour  fournir  fc  cette  dépense.  —  On  interviendra  dans 
l'insianre  pendante  au  Conseil  enlr.^^  l't'véque  de  néziera 
et  l'inspecteur  du  Domaine  <  pour  faire  déclarer  :  que  la 
emitame  de  Paris  n'est  pas  la  rigle  des  ffeft  de  Lan^ 
guedoc  dans  !;i  -^l'n.'rhausaéo  do  Béziers  ny  '! ms  aucune 
autre  de  la  rrovince  n.  —  Les  l^tats  assistent  «  au  ser- 
vice fnnéibre  «lu'lla  ont  fait  faire  pour  le  repos  de  l'àma 
de  feu  M.  le  comte  de  Hej Te.  lieulennnt  général  pour  le 
Roy  en  celte  province    —  L'emprunt  de  2,500,000  liv. 
n'ayant  pu  se  fiiira  an  denier  26,  k  cause  •  de  la  rareté 
de  l'argent  »,  il  sern  fuit  au  iliMiipr  CO.  —  450  liv.  sont 
accordées  k  la  ville  de  Cintegabelle  •  pour  avoir  acheté 
«t  placé  un  Iwic  sur  la  rivière  de  Lsrs,  pour  servir  «a 
passade  (le  l'armée  du  Roy  allant  on  Catalogne  par  Mire- 
poix,  Ijelesta  »,  «te.  —  Le  président  charge  de  la  direc- 
tion des  travaux  pnblics,  pendant  l'année  1721,  l'évéqne 
de  Saint-Pons,  le  baron  de  Mnrviel,  les  consul.s  de  Mont- 
pellier tit  le  maire  de  Oignac.  —  Lias  »els  de  Peccaig, 
«  qu'on  avoll  aeenutanié  de  transporler  par  le  Rhosae 
C!i  n;in[ihin<'  l't  ri  I.voti,  <.-fmnf  h  l'.-xvfnlr  vnilnri's  pr\r 
terr«>  defiuls  Lunel  jU5qu':kU  S;tinl-Esprit,  aûn  d'évKur 
qne  tes  équipages  des  voitures  ne  eoUMuniqnÉat  an 
Provence  »,  et  ii  cet  effet  on  fera  réparer  promptement 
ks  chemins  entre  ces  deux  villes,  «  particulièrement 
ceux  <lu  liiocèsa  d'Ur.ès  qui  sont  très  mal  entretenus  r. 
—  Les  États  consentent  à  rc  que  le  diocàee  d'AIbi  impose 
300  liv.  pour  l'établissement  an  collège  d'Aibi  d'un 
second  professeur  do  philosophie,  et  le  diocèse  de  Saint- 
Pons  400  liVy  pour  les  gages  des  régents  de  la  ville  de 
Saint-Pons.  — On  examinera  la  requête  des  paroisse*  de 
Saint-Nazalrc,  de  Laroque  ot  Saint-Martin  qui  deman- 
dent d'être  séparées  du  consulat  de  Pnycelsjr.  — 
20,000  liv.  sont  accordées  au  s*  Abeille,  ingénieur,  h 
raison  des  chansenients  (iniliiiut^s         l.i  (iiHit  iT^ition) 
qu'il  a  faits  «  à  la  digue  qu'il  estoll  chargé  de  construire 
au-dessons  des  arches  du  pont  de  Toulouse,  d'un  bord 
de  rivière     l'autre,  il^"  10  pieds  de  hauteur  sur  12  de» 
largeur,  dont  l'effet  devoit  produire  un  Uépost  de  gravier 
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qui,  haussant  le  lit  rie  la  rivière,  chaus.vàt  le$  piles  du 
pont  et  fit  piis<>er  les  eaux  également  sous  toutes  les 
arches,  ot  divisant  ainsi  leur  foro',  prévint  les  doginda- 
tions  desd.  piles  ».  —  Le  niari|uis  de  Mourel  de  Monlar- 
nal  est  admis  ii  faire  ses  preuves  de  noblossn  pour  entrtr 
aux  États  en  qualitr-  de  baron  ilo  tour  de  Oévaudan, 
comme  t'^tant  propriétaire  incomiiintabte  de  la  barannia 
de  Piî,vre  à  lui  létîué.e  jiar  te  cotiitt^  de  Ft-vrw,  sOft 
grand-oncle.  —  12,500  liv.  sont  accordées  à  S  ooniM* 
navtét  des  bords  du  Rhône  ponr  Im  aider  à  détraire 
les  œufs  de  sauterelles,  mais  la  pntvinrc  n'entrera  pas 
dans  la  dépense  qu'elles  ont  faite  en  17^  «  et  qui  revient, 
suivant  l^tat  par  «lia  ramis,  &  18,017  tlv.  >.  —  il  n'y  a 
pas  lieu  d'employer  ii  l'entretien  des  nouvelles  maréchaus- 
sées, comme  le  demande  M.  Le  Blanc,  les  frais  casueis 
occasionnés  aux  diocèses  par  les  coortes  des  prévôts 
diocos^iins  et  dd  leurs  arclii-rs  qu'cxigiMit  la  sûret!-  |iu- 
blique  et  la  nécessité  d'escorter  les  voitures  portant 
l'artrent  des  diocèses.  —  OratiM<talions  d'usage.  —  Il  est 
rapporté  qu'en  Vif)  il  a  litii  fabriqué  lT,53;j  pièci's  de 
drap  par  les  manufactures  royales,  par  celles  qui  reçoi- 
vent S  llv.  par  pièce  et  t»r  celles  qui  a'ont  qno  9  Uv.,  «t 
que  le  lola!  î  ^  k'ratiflcations  rnontt  à  O*"..  161  liv.,  aux- 
quelles il  faut  ajouter  22,!^  pour  les  loyers  de»  maou- 
(bdures  royales.  —  Infbrmés  que  «  linterdiclion  de 
tout  CîKrirn.T-n  avi'.'  la  vilI.->  de  Marseille  »  et  la  rareté 
de  l'argent  qui  rend  impossible  aux  particuliers  tout 
emprunt,  «  môme  h  des  taux  exorbitants  *,  vont  cansar 
«  la  cessation  le"  manufactures  »,  qui  po-irniient  pour- 
tant avec  peu  d'argent  faire  travailler  leurs  ouvriers, 
parce  qu'elles  *  ont  dans  leurs  magasins  les  laines 

ni/ccs^niren  i^,  Ir-;  Ktnfs  'irMibèrcnî  qu'il  s^ra  emprunté 
57u,(X»0  liv.  qui  servironL  ii  payei'  tout  dû  suite  aux 
fabricants,  moyennant  certaines  mesures  de  précailtlMt 
et  i{>'  ^nrsntie,  les  gratillcations  qui  leur  sont  dues  |>onr 
1719  et  1720,  et  même,  au  fur  et  à  mesure  de  la  fabrica- 
tion, celles  do  1721.  I.a  délibération  porte  qu'un  pré- 
viendra ainsi  deux  maux  irréparables  :  la  ruine  des 
manufactures  que  suivrait  celle  des  dioctaes  oit  elles 
sont  établies,  et  •  Is  pwls  du  commerce  des  draps 
qu'ailes  fabriquent,  psreaqne  las  élraugon  ne  manque- 
roi  en  t  pas  de  profiter  d'une  telle  conjoncture  pour 
reprendre  <lans  les  eschelles  du  Levant  ce  mesme  com- 
merce qu'Us  y  faisoient  autrefois  >.  —  On  prêtera  le 
crédit  de  la  province  aux  dioeràes  de  Vende  et  dii  Puy, 
au  diocèse  de  Nimes  et  :i  la  viIIh  i1h  'IouIûusl-  jusqu'à 
concurrence  de  30,000  liv.  k  chacua,  afin  qu'ils  puissent 
soutenir  la  fabrique  des  dentelles,  des  étoflte  de  sole  et 

des  pelitcs  étof.es  qui  lunt  subsister  chez  eux  un  ^Tand 
nombre  de  pauvres  familles.  —  L'évèqua  de  Lodéva  dit: 
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que  suivant  le  rapport  de  l'inspecteur  de  la  proTiace,  les 
toll«8  de  Rouan  fiibrlqate  h  AIbi  par  le  s*  SM  «  ealoient 

totttf>  beauté  k;  —  «  que  la  raffinerie  du  sncre  éfablii? 
au  port  de  Celte  par  le  s' Gllly  et  C>«  travaille  lotûours 
•Teogrand  suoeei,  qtfn»  ont  iihmm  expédié  an  valnean 
fie  phi"!  pour  Ips  isles  que  les  autres!  ann^rs  . .  —  Afin  de 
faciliter  «  les  emprunta  délUiérésau  denier  340  »,  les  an- 
ciennes rentes  qui  «nt  été  rédelles  à  S  •/•  aérant  payées 
sur  le  rnènio  pied  que  If*?  nnuvr»!l.'s  nut  rentiers  rpil  prê- 
teront encore  à  la  province,  mais  ix  proiiurliun  dû  leur 
nouveau  pràt ,  en  sorte  qu'une  Ancienne  créance  de 
10,000  liv.,  réduite  à  8  */*,  sera  ramené  au  taux  de 
5  */o  en  ravenrdeuittiqniprèlerade  nouveau  10.000  liv. 
—  Les  Ktale  Jafwntque  «  dans  la  misère  où  se  trouvent 
rédvitas  Is«(wninv9«ntés,  on  ne  pouvait  les  empêcher  de 
tomlier  Cette  année  qu'en  diroiouant  les  impositions 
Oon$lil<Tablement  »,  s'arranjfent  avec  le  tr»''»orler  de  la 
fioursa,  qui  consent  à  n'être  pajré  que  l'année  suivante 
des  sommes  qui  lui  sont  dues,  et  arrêtent  €  qn'Il  sera 
(li'  lnit  du  département  qui  doit  estre  fait  la  présente 
ano^e  du  don  gratuit  un  million,  qui  autoit  dâ  estre 
employé  h  rembourser  paretUe  somme  à  divers  créan- 
ciers »  Il  l'A  dit  ilans  l'exposé  des  moliTs  •  que  toutes 
les  coiuiDunautez  avoteol  finit  des  dépenses  considérables 
ftopuîs  M  mois  d'aonst  de  l'année  dernière  (1720)  jusqu'à 
présent  (m-irn  1721)  [ji-iir  .^e  giiriiiitir  ilc  l:i  routugion  qui 
est  en  Provence    —  On  enregistrera  les  provisions  du 
prévôt  sénéral  de  Laniraedoe  accordées  par  le  Roi  an 
s'  Je;ir'.  îînux.  —  oO  OTH)  liv.  Mir.t  remises  au  Cornraaiidant 
en  cber  pour  être  distribuées  on  graliflcations  à  ceux  qui 
(ardent  les  liords  do  RMna  et  les  edtes  de  la  mer.  Il 
avait  rcprésciit'î  qu'un  ri«  pouvait  r'n'sfir  à  pciiscrver  la 
province  <  qu'en  arfeclionnant  par  des  récompenses  les 
cardes,  qui  avotant  k  Teiller  Jour  et  nuit,  afin  do  iwtdro 
int)ti!'»s  l'  f!  fpntalives  de  ceux  de  Provence  pour  passer 
eux-mesmes  ou  faire  passer  des  roarclwndises  en  Lan- 
guedoo  ».  —  On  paiera  aux  oonsvls  de  Narfaonna  e  le 
surplus  lie  l'étape  par  eux  f  mrnlf  en  novembre  1710  à 
2U  régiments  de  cavalerie  ou  dragons  revenant  de  Cala» 
logne  >.  —  Jvgeinanta  des  États  sur  les  impoaltlons 
faites  dans  les  Assiettes  tîes  dirirès(»<  en  1720.  —  •  Attendu 
la  reprise  que  fait  S.  M.  d'un  million  chaque  année  en 
billets  de  banque,  il  ne  sera  imposé qua  2,€00,000  de  llv. 
pour  le  don  gratuit,  desquelles  il  sera  distrait  ."WO.Oiy)  liv 
du  prix  de  la  ferme  de  l'équivalent      et  comme  cette 
somme  doit  être  avancée  mois  par  mois  par  le  ll^ésorier 
de  la  Bourse,  il  sera  imposé  59,282  liv.  12  sols  pour 
droit  d'avance  en  laveur  dud.  tréaorior.  —  Articles  h 
mettre  dans  le  '  iiiut^i'  >!es  doléunces  :  demander  que 
«  lindemaité  accordée  par  i'arresl  du  28  septambrs  1718 
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aux  diocèses  d'Albi,  Narboone  et  L&vaur  soit  continuée, 
sans  quoy  oas  dioeésss  n«  eçanrotent  payer  leurs  impo- 
sitions I.  ;  qae  *  tes  f'sla'-^  soiRnt  maintenus  dans  leurs 
privilèges  pour  l'entrée  des  députer,  dans  leur  assemblée, 
et  b  cet  effet  que  des  lettres  de  cachât  na  soient  pas 
accordées  à  des  pnrficnliers  qui,  n'(î*<tnnt  pas  en  droit 
d'entrer  aux  Estais,  surprennent  la-dessus  la  religion  de 
8.  M.  par  d«  ftux  exposes  r,  ((Test  ca  qu'avait  bit  cette 
année  même  un  Durand,  de  Saint- Jdlia  )  —  Après 
avoir  fait  ses  preuves  de  noblesse,  le  marquis  de  Roque- 
laure  est  re^u  aux  États  en  qualité  de  baron  d'Apcher. 

—  Le  trésorier  de  la  Bourse  Hst  autorisé  à  se  char^'cr 
des  billets  de  banque  appartenant  aux  diocés&s,  lesquels, 
suivant  Tarrêt du 28  Janvier  1721,  «  doivent  estre  repris 
comme  ceux  qui  ont  esté  ou  seront  trouvez  dans  les 
caisses  de  la  province  *.  — 11  est  rapporté  qu'il  u  été 
procédé  à  la  vériUcation  des  papiers  qui  sont  dans  les 
arcbives  de  la  province,  que  «  «es  archives  ont  esté  trou- 
vése  en'bon  ordre,  et  qull  a  esté  fait  deux  oriiHnanx  de 

'  l'irivenlaire  de  touï  les  litres  qui  y  sont  c  trilf^nu  ,  i'iin 
pour  rester  aux  archives  et  l'autre  au  gi-effe  des  £stat«, 
que  cas  deux  originaux  ont  Mlé  signez  par  les  ootnmls- 
saires  de  l'assemblée  et  que  le  s'Sirié  a  Tut  son  hm- 
gement  au  pied  ».  —  Une  nouvelle  somme  de  15,000  liv. 
est  accordée  an  diocèse  de  Narbanne  «  pour  estre  en* 
ployée  à  iLchcli  r  dus  pl.mls  d'oliviers  ».  —  Liste  de.4 
commissaires  principaux  des  Assiettes  des  diocèses  > 
(4  du  Clerfé,  5  de  In  Noblesse.  16  du  Tlers>Elal). 
Octroi.  —  Te  Deum.  —  B.'ru'  iictiori.  — r»iiptiii's  pré- 
senta. —  Contrôle  des  lieux  d'étape  pour  l'année  1721. 

—  Commissions  :  pour  la  tenue  des  Étais,  —  pour  te 
marquis  de  MaiUebi  ;s,  lieulonant  général  en  fiMn^'U  »do<', 

—  pour  M.  de  Bernage,  intendant,  —  pour  le  taillon. 

c.  IMS.  (JlHiMM.)—  ta-Misi.  tM  ftuilliii,  pepbr. 

JanvIarMars  MKK.  —  Prooèa^verbal  des  séances  et 

délibérations  des  États  de  Languedoc,  ass» mWé< .  p  ir 
manderoentdu  roi  Loui»  XV.  k  Narboiine,dans  la  ;frnnd.! 
«allade  l'HMal  de  Ville,  du  8  janvier  au  18mars  1TS2.<— 

Président  r  )'iirrhpv^-]iii>  do  Narbonne;  vice-président: 
l'archevêque  d'Albi,  nommé  ù  i'archevèché  de  Timlouse. 
Ouromissaires  du  Hoi  :  le  duc  de  Ruquelaure,  comio.ui- 
dnnt  en  chef  de  la  province:  de  Bernage,  intendant;  il  ? 
Galvel  et  d'Aumelas  ,  trésoriers  de  Kranco  ès  génér.ililes 
de  Touloasaat  da  Montpellier.  —  Discours  d'ouverture. , 
(Nu  sont  pas  rapporlés.)  -  Raptiorl  favorable  sur  la  no- 
blesse des  sieurs  de  Dunes,  de  Lu  Brosse,  da  Boizargue», 
de Puybusque, envoyés  de  barons.  — Kntrée  deis  Commis- 
saifia  du  Roi.  Ils  demandent  un  don  gratuit  de8,(X)0,U0O . 
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de  IlT.  (rt  l.oeo,000  pour  la  eapilatlon.  —  L'nvh«TèqDe 

d'Albl  l'épond  •  que  cette  provint  e  aniiKéi^  p.ir  le  fléau 
de  la  c6al«^D,  épniaée  par  la  perte  de  aea  rteoltae»  ne 
s'est  Jamais  tronrfe  i&dns  en  <lat  de  sntTra  1m  moave- 

ments  <le  son  zèle  ».  —  Ces  deux  sointncs  sont  accordées 
aux  conditions  ordinaires.  Avant  la  déliliératlon,  le  pré- 
sMent  avait  dit  :  c  qoe  rassemblé  ne  «"attendoit  pas  que 
le  Roy  fit  proposer  à  ta  province  de  luy  fournir  des 
sommes  si  considérables,  malgré  répaisemeot  où  elle  est 
réduite  par  ios  dons  qu'elle  a  ftits  à  8.  M. .  mais  que  la 
surprise  df-s  Kstat;  doit  eslr«  bien  plus  grande  lîi'  ci'  (|u«>  ! 
ces  demaudos  sont  faites  dans  un  temps  où  le  Languedoc 
a  éprouvé  ipi'il  m  peut  plus  rien  attendre  de  «on  «rédit , 
queues  hubilans  sont  ruiner  (lur  le  «lécry  d&i  billets  de 
banque  qui  ont  en  cours  dans  le  royaume,  plus  encore 
depuis  que  plurieurs  dioei^4  sont  atteints  de  la  eonta^ 
gion,  et  que  la  précaution  d<»s  li(,me«  rsl.iblii's  iKir  i.r.îrB 
du  Roy  a  achevé  de  détruire  le  peu  de  commerce  qui 
anroit  asié  la  derniirs  rassonrca  de  oetlra  prurinn  «f- 
fligéo  ".  —  Mémoire  au  Roi  pourqu'il  accorde  a'ir  ppn- 
ples  de  Languedoc  des  secours  extraordinaires  ainsi  qu'il 
en  a  usé  «<r«e  les  habilants  de  la  ProTenca. ...  ■  Si  las 
nituvnll»-»  lignes  qui  ont  ♦*slé  détermin'Vs  sur  'a  rivière 
d'Orb  et  au  milieu  du  Velay  et  du  Yivaruis  sunl  jugées 
néoessalres  pour  la  eonsarratlon  de  l'âtat....  l'assamUé» 
doit  faire  rfîtmsYiiic'r  rjni'  \\  première  intcrromp<tnt  tout 
COiudteroedu  bas  au  haut  Languedoc,  est  la  ruine  entière 
daoes  daax  partions  d«  la  province.  bas  Languedoc 
renferme  presque  tout  le  conimeroe,  toutes  \6s  dllTérentes 
roanur;icture.i  <-t  les  productions  qui  passent  Jusque  chez 
les  étrangers.  C'est  cette  partie  qui  distribue  l'argent 
dans  l'autre.  Oti  peut  dire  que  rétablissement  d'une  qua- 
rantaine, utim  Inquelle  on  ne  pouira  plus  sortir  d'aucun 
ttWtédutaaLan^fUtMlm-  est  la  destruction  totale  i!e  toutes 
<aa  rawowcas  et  de  toute  industrie  »,  etc.  •  Si  S.  M.  n'a 
la  bonté  de  secourir  les  babitans  de  la  province  dans 
l'état  violent  où  ils  vont  se  trouver,  la  famine  sera  bien- 
tôt plus  a  craindre  que  la  contagion  >.  «  On  défendra 
an  praceK  intenté  à  ta  province  par  l'entrepreneur  de  ta 
fourtiilun"  i!es  ■  lapes,  qui  Uemandi»  les  Étals  soioiit 
tenus  de  reprendre  pour  181,000  liv.  de  billets  de  banque 
bluy  donnés  en  payenMilt  par  le  trésorier  da  la  Bonrae  >. 
—  Les  c€hsii's  vi;!es  et  lieux  infectés  des  diii<-i  >tîs  de 
Mende  el  d'Alais  qui  ont  été  empêchés  de  venir  aux 
État*.  <  ne  pouvant  passer  en  deçà  des  lignes  » ,  saroat 
Cûrtipris  «  dans  ]es  états  de  montres  ai-fnrdr*"»  aux  dé- 
putez qui  entrent  dans  cette  assemblée,  ou  ils  doivent 
esire  eewes  présens ,  parea  qu'il  m»  aeroit  paa  Jatte 
qu'ils  fusiwint  privez  des  droitz  et  ^molumens  attribues 
à  lad.  entrée  ».  —  On  emploiera  50,000  liv.  à  l'achat  de 


drogoes  et  médicaments  qui  seront  emmagasinés  à  Mont- 
pellier et  à  Narbonne  pour  être  envoyés,  sur  les  ordres 
du  présidant  des  Ktats,  dana  tes  lieux  iulisetés.  —  Ou  d^ 
mandera  la  suppression  d'un  droit  étabH  sar  las  aotoa 
par  arrêt  du  Conseil.  «  malgré  toutes  les  instancea  des 
dépnUs  «a  Oooseil  do  oonmercs  ».  —  Teneur  d'un  né* 
moire  adressé  à  l'assemblée  par  les  Bénédictins  ebamés 
de  ti  availli^r  ii  l'histoire  du  Languedoc.  Approbatitm  du 
projet  et  du  plan  qu'ils  ne  proposent  de  suivre.  —  La 
président  est  prié  de  faire  dresser  une  carte  gféo^rapbl- 

ijun  lili  la  province.  —  Il  est  l'apimrli-  :  ipi'iUi  u' i  |  i 
trouvé  à  emprunter  les  ô60,000  liv.  qui  devaient  servir 
b  i'soiratlett  des  aian«(betnrss;  que,  par  mite,  les  Ibbri- 
cants  ont  travaillé  beaucoup  moins,  et  que  les  gratitica- 
tions,  qui  avaient  moaU  l'aonée  dernière  à  98.0<i6  liv., 
étaient  tombées  cette annéo  à  40,001  Hv...;  l'intarrupUon 
du  commerce  el  lp  âècrl  «Jps  liillfis  d»»  harnjuf  -ml  nui 
à  la  manufacture  des  toiles  dus'  Séré;  il  n'a  encore  que 
16  méden  batlaata  al  tt  nmsls  montés,  au  lien  de 
400  rnnPts  et  de  40  métiers  liattants  iju'il  .-'<';ait  ■  Aillf^i- 
d'entretenir,  el  il  n'a  fabriqué  en  2  ans  que  1:^  pièces; 
néanmoins,  <  iss  avantaess  qtti  lojr  ont  esté  aeeovdaa 
par  son  bail  «îoivent  luy  estre  continue;.  ».  —  1/e.s  États 
vont  entendre  dans  l'egiisa  des  PP.  de  la  Doctrine  cbré- 
tSenne  an  dtoOMn  composé  par  la  régent  de  rhétorlqw 
h  l'occasion  de  l'ouverture  de»  classes  el  dédié  à  l'arche- 
vêque de  Narbonne.  =  Assemblée  des  trois  Étals  de  la 
sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  prMdeooe  de  l'arche^ 
véque  nommé  de  Toulouse.  —  Diverses  sommM  snnt  ac- 
cordées pour  l'entretien  des  routes  et  l'i-tablisvtuient  de 
nouveaux  pavés  en  divers  points  du  h'rand  chemin  de  la 
poste.  ~  Lettre  du  Contrôleur  général  :  «  ...  Les  secours 
considérables  d'argent,de  bleds  et  do  bestiaux,  que  S.A.  R. 
a  fait  envoyer  au  Languedoc  depuis  la  contagion,  sont  des 
marques  bien  osrtainas  qno  8.  A.  tt.  est  disposée  à  pro- 
curer b  cette  province  Ions  les  aoolagemena  qoe  le  bmi 
ordre  des  finances  peut  permettre  —  Le  présidait  dit 
•  que  les  Étais  ne  reçoivent  pas  de  ia  part  dm  ministrm 
du  Roy  une  réponse  précise  an  mémoire qu Ils  ont  envoyé 
a  M-'  le  Kégont»;  il  propose  <  d'envoyer  incessammeat 
un  député  de  oslta  awemblée  ...  qui  paisse  obleoir  et 
rapporter  aux  États,  avant  leur  séparation,  des  réponses 
liosilives  sur  les  secours  que  S.  A.  R.  est  dan»  le  dessein 
de  procurer  a  la  province,  afin  que  les  États  disposent 
d'abord  aprAa,snivaat  les  Intsntlons  de  S.  M.,  l'arrange- 
ment de  leur.-;  atfaires  ».  —  L'î-vi^w^  <!••  Sainl-Pon»  est 
nommé  à  cet  elTet,  —  Les  Étals  n'enlendant  eiupèciier 
qne  le  diocèse  de  Bas  Monlaabaa  Impose  pondant  5  ans 

sa  quotf-part  clu  |irix  des  ouvra^f-s  qui  r*>stenl  h  faire  fc 
l'église  catbédrale  de  Monuuibao.  —  «  Le  compte  que  le 
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botirseinenldes  arrrancbisMtuenla  des  tailles  sera  ren- 
voyé nu  barMii  das  racniaa  ponr  y  eatre  arreaié  ».  — 
Ra)iport  anr  l'êM  «tw  tmTanx  €da  pont  de  Pre«quelin, 
p.nir  1,1  coiiimuiiir'ftliQn  ilu  nouvr'iu)  <  hetnin  île  Celte  au 
grant)  cbeuiia  da  la  poste  >.  —  On  poursuivra  la  révoca- 
Uon  d«  l'urêt  nmdn  le  18  mara  17S1  poor  U  parcsplion 
dans  l«î  port  de     t.„-  ilu  y'.roU'ie.  collitno.  La  ilL-libération 
p«rl«  que  1«  coUimo  «  n'a  été  levà  jusqu'à  présent  <]ae 
dam  la  port  da  Harwilla,  et  ((ua  la  ville  4e  Manaiile, 
qui  a  ponr^Juivi  c<»t  îirrust,  voudroit  faire  contriLiinr  pai* 
là  les  négotians  du  Languedoc  an  payement  d'un  droit 
qu'elle  «mplojre  en  partie  à  se*  propre*  afIUfw  >.  —  Le* 
députés  à  la  Coui-  ii|ii'uiai'onr,  «  du  la  juirl  dê's  Étals,  les 
prore**eurs  des  Universitez  do  cetto  province  dan*  l'op- 
poalIlM  4«*tla  doivant  former  an  GobhII  k  la  danumida 
des  babilans  du  ^pays  de  Béarn ,  pour  l'établissement 
d'une  nouvelle  Université  >.  =  A«aejublée  des  trois  litats 
de  la  aéadebaaiaéa  deCai>eaaaonQa,MK»  lapriaMewea  de 
l'arehfvè^iifl  d'All  i,  nommé  à  l'arcbevècht^  df<  Toulouse. 
=  Le  Rut  ^ra  Kupplié  •  de  consentir  que  les  Ëtats  n'en- 
trent point  daaa  la  dépame  des  répanUona  d«  «dieaiia 
de  'l'onlouse  k  Saint-Sulpice-dp-lrj-r»ivtntfl  (qui  coiileroit 
200,rKX)  liv.),  e.l  du  chtiuii»  ilc  Lunul  a  Saint-Esprit  (qui 
coùteroit  500,000  liv.).Ces  routesétantdestioéae*  à  ftôi- 
Ut>9r  les  voitures  des  sels  •  on  Auvergne  et  Rouergue,  en 
Danphiné,  Lyonnais  et  Savoie,  les  États  font  observer  que 
■  c'est  plutost  aux  entrepreneurs  des  voilures,  qui  font 
de  grands  gains,  à  réparer  ft  leurs  dépens  la  roule  du 
Saint-Esprit,  qa'ils  ont  randoe  presqu'inaceessible  en 
mettant  5  â  0  mules  k  chaque  charraUe»  qui  iraliioient 
jnaqa'à  -19  toiools,  pesant  chacun  an  qniotal    —  Avaa- 
cas  faite*  an  Roi  eoDtbnndnent  à  un  arrdt  du  Oenaeil  de 
1720,  K  pour  ouvrir  un  chemin  qui  servira  à  ounduini- 
de  ta  lt»rasl  de  Léran  à  l'éolasa  de  Bran,  sur  le  caaal 
roTal,  les  bola  destines  poorlaconstroetion  deavaliaeaiix 
du  Roy  >.  —  On  demandera  que  la  province  ni  les  com- 
nuinaatés  ne  soient  pas  tenues  de  fournir  des  logements 
aux  ofllders  et  arclun  de  la  uardehaasséa.  —  indem- 
nité de  80,000  liv.  au  fernilar  de  r»quivHlent  *  pour  les 
noa-Joaisaancea  qu'il  a  aoutlCart  depuis  le  commeacemaot 
de  I7SI  à  cause  de  la  contagion,  psr  la  lomiatian  de 
nouvellfts  Iit,'ntts  qui  r^tuVi'ment  non  seulement  les  dio- 
cèses de  Mendeet  la  plus  grande  partiedeceluy  d'Alais. 
mais  aasay  51  paroise*  du  diocèses  d'Usés,  et  «t  de 
celuy  d«  Viviers,  et  par  la  ligne  qui  vient  d'estn  ,  t  blii 
sur  la  rivière  d'Orb,  depuis  le  Kouergne  jusqu'à  la  luer 
—  Le  pFiaidaat  aanonoa  «ull  vient  d'apprendre,  par  «ne 
dépêche  de  l'évéque  de  Saint-Cous,  que  >  1h  Rov  a  donné 
de  aouvelleB  marques  da  sa  bonté  pour  les  peuplas  de 
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Mtta  province  en  ordonnant  par  arrest  du  Osnséîl  du 

22*  février  1722,  que  sur  les  sotnni»>s  du  don  gratuit  et  de 
Li  capilation  II  sera  réduit  1,000,000  qua  les  Étala  em- 
ployoront  tAxmj  qalls  le  Jugeront  convenable,  wrfl  en 
faveur  du  pays  Infecté  et  prohibé,  soit  pour  subvenir 
aux  dépenses  auxquelles  la  contagion  donne  lien  dans 
rétendue  de  lad.  province  —  On  enregistrera  les  pro- 
visions de  lieutenant  ^'l'-nr'ral  i^n  r,;inguedoc  ac^(lrd^cs 
par  le  Roi  au  marquis  de  Canlllac.  —  «  Pour  accélérer 
reuprunt  an  denier  20  de  2,800.000  Hv.  qui  devolt  eatra 
fait  l'année  dernit^re,  une  (gratification  d'un  ii  lur  ct  nt 
sera  accordée  aux  notaires  de  Paris  sur  les  sommes  dont 
Us  proeoreront  la  preal  à  la  province».  »  Il  sent  ani> 

prtmfé  '75,218  liv.  imnr  parfaire  les  3,075,118  liv.  des- 
tinées à  «  lemplacer  les  billets  de  banque  appartenant 
A  ta  province  et  aux  diocèses,  40I  ont  calé  parles  an 
Tr(4sor  riyal  >.  —  Mestirps  prises  ponr  l'exécution  des 
arrêts  du  Ounseil  du  28  janvier  17:^0  et  avril  1721  ran- 
dns  an  aqjat  de  cm  bfllata.  —  IMUil  da  renplot  du  mil- 
lion  t\p.  livres  remis  àla  province:  payement  desdépenses 
laites  par  les  communautés;  retuboursemont  des  sommes 
avancées  par  la  trésorier  de  la  Bourse  et  de  l'intérêt  à 
7  »'o  desd.  sommes  ;  indemnité  au  fermier  de  l'équiva- 
lent; achut  de  drogues;  diminution  sur  les  impositions 
de  1722  accordées  aux  diocèses  M«udo  (100,000  liv.). 
Viviers (50,000  liv.),  Uzès (30,000  liv.),  Alais(40,000»iv.J; 
dépense  de  la  fourniture  des  corps  de  garde  (160,000  Hv.); 
dépense  des  lils  fournis  aux  troupes  des  dilTérentes  lignes 
Ji  raison  de  30  sols  da  loyar  par  mois  (100,000  liv.J; 
dépenses  des  lazarets  daToumon  et  de  Bézlers.  —  Il  eat 
rapporté  |aa  aor  las  8,444,108  liv.  remises  en  billets  de 
teofna  par  la  Roi  au  trésorier  de  la  Bourse,  pour  servir 
h  remlMuraer  les  particuliers  qui  avalent  afltaindii  leum 
biens  du  payement  de  la  taille.  ii;i  él>'  pay.' :.',30Ô.128  liv., 
«  et  qu'il  a  esté  oonsigné  aux  Rentes  Provinciales,  en 
conséquence  de  l'arrest  du  88  janvier  1721,  881,459  Hv., 
appartenant  aux  partit  uli«?rs  i[ui  ont  rt-fusé  leur  rom- 
boursement  en  biUets  de  banque  ».  —  Uratiflcalions 
d'usage.  —  Oonaentement  à  ce  qu'il  aoit  imposé  aannel- 
lement  ICXI  liv-  par  le  dlooi^st;  d'AIbi  en  faveur  des  Ja- 
cobins d'Albi  pour  servir  à  l'entretien  d'un  professeur 
de  tMoloa^e.  ->  La  syndic  Sénéral  député  A  la  Oonr 
interviendra  s'il  y  a  lien  dans  le  prorès  pondant  au  Par- 
lement de  Paris  entre  le  comte  de  Mérinville  et  le  s* 
flamaal  Bamard  an  a^}ot  de  la  banmnla  da  RIanx.  — 
8.0O')  liv.  sont  accordées  aux  diocèses  de  Nimes  et 
d'Uzôs  pour  ladastnicUon  des  sauterelles  ■  dont  les  œufs 
oaelMK  la  tarra  raeoBBOMOoent  dMdora  ».  —  Artl> 
des  à  insérer  dans  le  cahier  des  doléance';.  —  Ajourne- 
ment, «  à  cause  de  la  difUcalté  de  trouver  des  entreprs- 
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neurs  et  de  la  rareté  «Ias  ouvriers,  dM  InivaiK  h  faire 
pour  rehausser  )a  jeltëe  izolée  qui  est  vis-à-vis  l'entrée 
du  port  lie  Cette,  latjuellâ  sans  cal  oavroKe  «lariandralt 
inullle,  par  les  sables  qui  conlfaïutnl  de  s'y  amaAMT.  •  — 
Infornii-s  que  la  payement  en  argent  des  officiers  des  25 
baioilloM  d'infiinterie  el  des  7  «cadrons  d«  dragona 
«  que  la  Roy  a  fott  pasaar  dans  la  provinee  pour  la  garde 
lies  (lifféréntes  lignes  »,  reviendrait  à  '^lO.OOO  llv.,  les 
Étais  délilièrent  que  lesd.  vfliciers  seront  logés  chez  les 
habîlanls  <  dee  villes  et  Deux  ob  leiirs  corps  se  trauve- 
rnnl  Hniplo.v*>z  par  compagnies  ou  li  tarhoinens  ».  — 
l.'As4iette  du  diocèse  de  Lavaur  est  aulorisée  à  iiupoeer 
SOO  liv.  pour  l'honoraire  d'un  protoaeur  de  tbiologie 
qu'o  i  vi  iiî  .ilt'fabliràLiivaur.  —  Le  président  faiirtMoge  j 
du  S' ilu  Juuljflrt,  syndic  général,  «qui  mourut  l'année 
dtfmiArff,  ayant  rempli  les  fonction*  deaa  ebarge  «veo  un 
zè!o,  une  .ipplk'.illon  et  Un  désinl/^ressetuonl  gi-néralt;- 
luent  rtM'onnus  «.  —  Lista  des  commissaires  principaux 
des  Assiettes  des  dioeèaes  :  4  du  Glergd,  8  de  la  Nobleeae, 
J4  du  Tiers-Éliit.  —  Juitemeiils  des  Klals  sur  N  s  iinpo- 
tritiuns  faites  dans  les  AsaiettAs  des  diocèses  en  1721.  — 
Octroi.  —  Te  Dmm.  —  Bdaddietloo.  —  DépnUe  pi4> 
i  i-nts  -  «  Contrôle  des  lieux  destinez  pour  les  estapcs  do 
LiinguH()o€ pendant  l'antiée  1722  ».  —  Commissions  :  pour  | 
tenue  des  tilata;  —  ponr  le  oonle  du  Roare;  —  ponr  1 
M.  de  Bemage  ;  —  pour  le  laliion.  ' 

Janvier-Mars  17S3.  —  Procès- verbal  des  séances 
et  délibérations  des  États  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  du  roi  L^uis  XV,  à  Nîmes,  dans  la  grande 
•aile  des  audiences  du  Palais,  du  J  4  Janvier  au  3  mars 
l~'33.  —  Présîdtnt  :  l' in  hevéque  de  NarbOMW.  Commis- 
saires du  Uoi  ;  le  duc  de  Roqoelaure,  commandant  en 
chef  de  la  provinee  :  Louis  de  Bernage,  intendant  :  d'Au» 
triva.v  et  do  Lafage,  trésoriers  de  France  ès  généralités 
de  Montpellier  et  <le  Toulouse.  —  DisGOOn  d'ouverture. 
(Xe  sont  pas  rapportés.)  —  Au  moment  de  prêter  ser- 
inenl,  le  marquis  de  Mirepoix,  qui  avait  été  reçu  aux 
Étals  en  1700  à  l'ùge  de  6  ans,  en  qualité  de  baron  de 
Mirepoix.  •  déclare  ainsi  que  ses  aneestres  l'ont  fait, 
notitiiinienl  «ti  16H,  qu'il  a  ilroH  dYn-cainîr  i  i  iii.icM  île 
vicouite,  à  l'exclusion  de  M.  Je  vicomte  de  Polignac  *. 
L'asMmblée  délibère  qu'elle  s'en  tiendra  b  la  délibération 
du  5  l'i'vrier  1612  qui  «ert  il-^  r'-ff\otnvTil  jiuur  reritri5o 
et  séance  de  MM.  de  la  Noblesse  et  assigne  «  la  seconde 
place  llxe  •  parmi  eus  au  vicomte  de  Polignac.  ^  Rap- 
port favonilile  sur  la  noblesse  du  .s''  Despierro,  envoyé 
de  iMtron.  —  Le  s'  de  Idandigors,  titulaire  de  la  mairie 
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ancienne  dTAlaîa,  rétablie  par  i^dit  de  novembre  Vns,  sera 
reçu  h  l'exclusion  du  f  Cabanis,  porteur  d'une  commis- 
sion du  grand  sceau  ponr  (àire  les  fonctions  de  maire  dr 
lad.  ville,  parce  que,  suivant  le  m^e  édit,  •  l'entrée  aux 
Etats  doit  luy  appartenir,  len  émoluments  qui  y  sont 
attachés  luy  tenant  lieu  de  gages  pour  l'aonée  IWt  a, 
—  Entrée  des  Gummissalrea  du  Roi  :  lia  demandent  on 
don  gratuit  de  ^.(JOO.OOO  de  liv.  el  1,000,000  pour  la 
capilatton  de  1723.  Cm  deux  M»mmes  sont  accordées 
aux  conditions  ordinaires.  Le  droit  sur  les  huiles,  sop* 
primé  le  19  septembre  17!!),  ;i\  •(■i!  r''uilin  22  mars 
nZÎ,  il  y  a  lieu  d'en  l'aire  «ixeiupler  la  province  en 
offinntau  Ro},cAmmeon  l'nvnlt  déjit  fkil  en  Janvier  1719, 
la  somme  de  100,000  liv.  —  Il  est  rap|)orté  que-  îos  char- 
ges de  jaugeurs  de  lutailles  et  d'inspecteurs  aux  boo' 
eberies  et  aux  boissons,  irols  fols  déjà  rachetées  par 

l;i  prnvinrp.  nvaif  n!  «ti'  r'tilîîif';  par  .irrfi!  >îti  Cnnsoil 
do  22  mars  1722,  pour  servir  au  payement  des  délies  de 
râtat;  qu'eatlmailon  faite  de  ce  que  pourraient  produire 
!es  droits  aitr)hup«  ii  ces  charjjes,  on  nvîiit  ofTfrt  .ni  Roi 
de  les  supprimer  en  Languedoc  moyennant  ;j&t),000  lir. 
■n«  fois  pajrées,  mais  que  1«  OontrAleur  général  «sfgeaU 
que  cette  somme  fût  payée  pendant  six  ans,  sur  qtiiii  il 
est  délitiéré  «  que  ai  S.  M.  n'est  pas  salistaite  ne  la 
somme  de  aBO^MO  liv.  une  Ms  ftijét  et  veot  que  les 
droits  "îoipnt  établis,  Ifs  Étnt?  pi.n?<eiilent,  suivanl  !'f>p- 
tion  qui  leur  est  laiSMée,  que  lesd.  droits  soient  levés, 
quoique  cette  levée  soit  absolument  contraire  aux  usagsi 
et  privitApcs  fl«  la  province  el  aux  conditions  expresses 
du  duu  é'r^luit  »,  Le  président  est  prié  «  do  vouloir 
bien  envoyer  ii  S.  E.  le  raniinal  premier  ministre  un 
mémoire  qui  contient  les  motifs  de  la  présente  délibéra» 
lion  ».  —  Teneur  de  ce  mémoire.  —  Les  États  assistent 
ii  un  Te  I>eum  chanté  «  pour  remercier  Dien  de  ce 
que  la  contagion  avait  cessé  généralement  dans  toute  la 
province  ».  —  Rapport  sur  les  manufiictnrea  :  ■  on  a  vu 
avec  joye  qu'elles  s'estoient  beaucoup  mieux  soutenues 
qu'on  n'avoit  lieu  d'csjiérep  à  cause  de  l'interruption 
du  commerce....  puisqu'il  a  esté  fabriqué  (en  1722) 
13,427  pièces  de  drap  de  90  aunes,  au  lieu  qu'en  1721  et 
n'en  avoit  esté  UM  que  6,300  ».  —  •  11  a  esté  distribué 
l'année  dernière  un  très  grand  ^nombre  de  mûriers  des 
l  él'iiitèi'es  de  ta  province  ■•.  —  Les  litats  refusent  de 
mettre  à  la  charge  de  la  province  154,804  liv.  «  des  im- 
positions de  I7tl,  que  le  diocèse  de  Monde  a  employées  b 

.•^cs  usa^fif^  |iiiftii 'jlier.s  ',i  cuusi?  ili^  l'i  cimlaL'iosi  ils 
accordent  seulement  k  ce  diocèse  un  délai  d'un  an, 
k  après  lequel  ii  sera  tenu  de  payer  lad.  somme  «n  la 
faisant  n'Iiniinspr  'lu  par  emprunt».  —  Lc^  cî^putMon 
Cour  rapportent  que  la  ville  de  Bordeaux  f  avoit  disputé 
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le  paAsage  »  anx  eaux-de-vIe  d«  Languedoc  (qui  nepon- 
vaient  plus  sortir  ))ar  le  port  de  Celte  h  caoge  dft  la 
contagion);  que  aous  protexte  de  la  transaction  du 
2  déoeiPlirc  1500,  elle  prétendait  qm  comm»  les  Tins 
d^mimêorii^ine,  elles  ne  pouvaient  )i<ib$er  par  Bordeaux 
iflM  depui»  It  Saint-Martin  d'hiver  jusqu'au  l**  ntai; 
>  fOA  pour  éTiter  la  oootaga  et  le  dépérissement  d'une 
très  Riunde  qniintitd  de  placée  d'««»^e-Tie  qui  se  tron- 
▼oient  arrestées  sur  le  Canal  et  sur  laGaroiiiir-  ».  eux, 
iM  dépoldSt  avaient  néanmoins  obtenu,  le  12  juin  1732, 
un  arrêt  dn  Oonaeil  aeoordant  par  provision  la  liberté 
du  pussogo  par  Bordeaux  depuis  le  1*^'  inai  jusqu'à  la 
fin  de  septembre,  et  au  surplus  «  qu'ils  ont  pris  des 
nterares  pour  Jualifler  an  Conseil  que  les  marchands 
de  Lanffueilo:-  l'sti'lfin!  en  pi;>>si-,s>i m  iffiiviiver  leurs 
eaux-de-vie  à  Ijorloaux  dans  tous  les  temps  de  l'année  >. 
—  Les  mêmes  députés  disent  que  «  la  levée  des  lignes 
âo  l;i  rivièri3  iriM  h  et  de  Tournon.  iicf  )ril(<e  par  l'arrest 
dn  3  aouil  dernier  (1722).  a  esté  principalement  le  fait 
des  soias  de  W  le  président  ».  —  Remise  est  fiiite 
au  fermier  de  l'équivalent  de  î^.s?^  llv,.  h  raison  de 
la  Don-jouissance  des  droits  dépendants  de  ferme 
pendant  la  eoataglon,  partieaHèrement  en  OévauJnn. 
~-  Le  prfsidflnt  dit  «  qu'avant  reçu  au  tnoi*:  iIp  nwr' 
dernier  une  lettre  de  M.  de  la  Vrillii^rft  avec  un  unlre  du 
Roi  pour  destituer  le  if  dtMIan  do  sa  charge  de  syndic 
général,  il  avolt  commencé  iiar  ré|>oni!re  qu'^  lu  ilr.sii- 
tution  ne  pouvoit  estre  faite  que  par  les  K(als;...  qu  uu- 
Junnflinjr  il  ne  pouvoit  se  dis|)en$er  de  dire  que  l'ordre 
du  Roy  dcvoit  estre  exécutti  ".  L'alfaire  est  renvoyée  k 
l'assemblée  de  la  »énéchauss4^e  de  Toulouse,  <  attendu 
qoe  le  s'  d'Odars  est  le  syndic  de  son  département  •.  — 
Assemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse 
sous  la  présidence  de  l'archevéqne  de  Toulouse.  —  Ap- 
liroliation  de  divers  baux  passés  avec  des  entrepreneurs 
pour  Tentretiea  dn  grand  chemin  de  la  poste  et  dn  che- 
min de  Toulouse  k  Monlauban. — «  Les  Atals  seront  priés 
•dechai-ger  MM.  les  députés  à  la  Cour  do  demander  très 
livmbiement  an  Roy  :  de  vouloir  bien  agréer  que  le  s* 
d'Odars  continua  de  ftfre  Isa  Itonetlons  de  aa  charge  a*il 
n'a  manqué  en  rien  contre  le  service  de  S.  M.,  d'autant 
foe  l'assemblée  de  la  sénéchaussée  a  toujours  esté  satis- 
flrile  delà  manière  dont  it  s'eet  acquitté  de  sas  fonctions  >. 
r:  Consentement  à  l'Imposition  de  100  liv.  par  TAssif  III' 
du  dlooàse  de  Bas-Honlaubaa  en  faveur  des  liominicains 
delfontauhaii,  pour  l'entretien  d'un  protaaeur  de  théo' 
logie.  -  Les  déjuitt'a  iin  roiir  smit  chargr-s  *rappuyer  un 
mémoire  au  Roi  au  sujet  de  l'édit  du  mois  d'août  17ii2, 
«  qui  a  eréé  et  rétabli  de  nouveau  les  oMces  de  maint 
«t  ordoDBé  que  lea  gagea  des  ofneiera  municipaux  aaroleat 


DB  LAMOCBDOC.  9M 

pris aur  les  octroys  et  autres  revenos  des  villes  et  oom- 
munanteK  >.  — Teneardud.  mémoire...  «  Toutes  les  vlllea 
de  la  province  ayant  acquis  ou  remboursé  les  anciennes 
charges  municipales  dont  elles  ont  la  propriété,  elles  ea 
parent  aoluftlleraont  la  rente  à  cause  des  emprunts 
m'elifi  ont  fait,  et  clins  se  trouveroienl  iloublemenl 
chargées  si  elles  dévoient  porter  aur  leurs  octroys  les 
(rages  attribués  aux  chargea  nouvellement  créées  »...  — 
I.ii  s/-nô<  hiius*/..  lio  Tonlous<>  ayant  pris  le  parti  de 
demander  grâce  pour  in  s'  d'Odars  >,  Isa  Étals  prient  le 
pn^aident  d'écrire  h  la  Cour  par  courrier  exprès  pour 
oijlcnii-  la  rrvin-alion  dt»  Tordre  du  Ifoi.  -~  r,es  40,000  liv. 
empruntées  <•  suivant  d^libératioa  du  13  mars  1722,  pour 
estre  emplo^des  k  la  construction  d'une  certaine  partie 

iltl  lizufpl,  t|iu'  r:)ss.^rr;lité.>  jiiù'ea  I.»  l'ius  pi'cssauti'.  sd 
trouvant  consommées  »  sjins  que  les  ouvra^res  à  faire 
soient  enllèrement  Anis,  on  empruntera  10,000  llv.  aAn 
de  payer  ce  qui  jionrra  être  «iû  à  l'entrepreneur,  et 
•  d'estre  en  état  de  justifier  à  la  Cour  la  dépense  faite 
pour  le  lazaret,  et  pouvoir  demander  dans  l'oensiou 
qu'il  soit  permis  à  la  r'rovince  de  continuer  le  commerce 
du  Levant  ».  =  AssembUia  des  trois  Étals  de  la  séné- 
ebansaéa  do  Careaasonae'sons  te  présidence  dellardW' 
vn  [tift  de  Narbonne.  —  On  rff«mandera  que  la  commu- 
nauit!s  des  Angles  soil  iiminlenue  en  la  jouissance  du 
nouveau  crément  formé  par  leRbdne.  dv  cÂti d'Avignon, 
nonobstant  les  lettres  obtenues  par  surpri!!G  flw  rrvrdinal 
Dubois  par  le  vice-léfjat.  —  Les  Jésuites  du  collè^'e  prient 
lesKtals  d'assister  €  à  l'oraison  que  le  régent  rhéloricien 
doit  faire  sur  la  majorité  du  Roy  ».—  Rapport  de  l'évè- 
que  d'Agde  sur  les  travaux  publics.  —  Refus  de  remettre 
aux  receveurs  généraux  pour  servir  au  pay< ment  des 
maréchaussées  établies  en  1720,  •  le  fonds  de  10,500  liv. 
dont  la  province  a  joui,  depuis  1007,  en  représentation  de 
550,000  liv.  payées  pour  la  supprciss-ion  des  changes  de 
prévdts  et  archers  diocésains  «,  lesqueUes  seraient  rem> 
fcouTsfles  en  rentes  provinciales.  La  délibération  porte 
«  que  les  10.500  liv.  seront  distraites  des  impositions 
ainsi  qu'elles  l'ont  esté  depuis  l'abonnement  f  -'i  avr  r  le 
Roy  pour  tes  pt^vdts  diocésains,  jus<iu'à    e  que  les 
550,000  liv.  ayent  esté  remboursées  on  argent,  les  États 
«t  les  diocèses  ne  pouvant  faire  aucun  usage  des  rentes 
provinciales  ».  —  Lm  ^ats  consentent,  sons  l«  Imn  plai* 
sir  (lu  li  li,  'l'If  le  •lio.'"'se     f.oilèvc  impose  aniiUfricnKsnl 
250  liv.  en  faveur  d'un  régent  de  rhétorique  et  d'un  ré- 
gent de  ptailoeophie. — Instraettoi»  données  par  les  États 
aux  comniis-saires  des  travaux  publics  ch.u  u'i's  ir.i(ijuj.'er 
avec  les  Commissaires  du  Roi  le  bail  d'entretien  du  port 
de  Cette. — Gratlflcatioasd'osage.  —  «  Eu  égard  au  prix 
eKcemir  dea  vivrsa  eC  aux  grande  fruix  des  voituras,  um 
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S*  montre  est  accordée  par  le  pr^ident  à  MM.  tes  grands 
vicaires,  envoyés  d«  la  Nobl«we  et  ilépiitei  dn  Tler*  État». 

—  L«>s  ElaLs  prennent:'!  leur  charge  les  Irais  des  ports 
de  lettres  et  paquets  des  offlciers  de  la  province,  qui 
Avalent  raprâaentéqueoas  frais  tenr  étalent  trèsonéreux. 
^  Assen)l)lée  des  lr;ii  ;  FA:\\<  li^  l.i  'l'nwtiausséR  de  Tou- 
louse sous  la  présidence  de  l'archevêque  de  Toulouse.  Le 
préaident  dit  que  le  covrrier  envoyé  à  ta  Oonr  ayant 
rapporté  la  confirmation  des  premiers  iinîrHS  . nr:  ■t'inatit 
le  s'  d'Odars,  «  il  est  indispensable  de  marquer  son  obéis- 
cano»  aux  ordres  de  8.  H.  ».  Sar  quoi  il  eat  délibM  qne 
«  quoyque  rassemblée  de  la  sénéchaussée  n'ayt  aucun 
9\ni6l  de  se  plaindre  du  s' d  Odars.  et  qu'elle  soil  iDesme 
trèa  aaiisfliite  dea  serviceaqne  luy  et  «ce  ayeux  ont  ren* 
dus  à  la  province,  néantmolns  ponr  mariiiuT  sa  soumis- 
sion au}L  ordres  de  S.  M.,  elle  se  détermine  à  le  destituer 
de  sa  dwrge  >.  —  Il  sera  aursts  jusqu'il  la  tenus  de» 
Étals  prochains  à  la  nomination  d'un  nouvf>->M  syndic 
généfal.  :i- Le  président  engage  ras:ieniblée  à  revenir  sur 
ta  délibération  concernant  les  Inepecteurs  aux  bolnone 
ot  aux  boucheries.  «  n'estant  que  trop  h  prissum<>r  t«h> 
des  nouveaux  druils  sur  les  vins,  inconnus  Jusqu'à  prù- 
■enl,  et  la  cherté  exce9.sive  des  viandes,  &  cause  de  l'aug- 
mentalioni!e2  deniers  parlivre,  outre  ceux  qui  s-inl  déjk 
établi»,  ne  fassent  naître  deti  înconvénicniK  ijui  (muble- 
ront  la  ttanqaillilA  si  nécessaire  dans  cette  province 
après  les  nianx  qu'elle  a  souffert  >.  —  Suivant  cet  avis, 
l'assemblée  offlpe  SOO.OOO  llv.  .nu  lieu  de  350,000,  «  ontru 
les  anciennes  finatici>s  payées  pour  l'extinctton  de  sem- 
blables droits,...  s'il  plail  aa  Roy  «l'ordonner  que  les 
droits  attrtbaez  anxd.  inspecteurs  ne  seront  point  établis 
dans  la  province  pendant  lesdites  t)  années  iiy  ii  l'adve- 
nif sous  quelque  prétexte  qne  ceaolt  >.  —  Jugements  des 
États  snr  les  impositions  ftdtea  dans  les  Assiettes  des 
23  diocèses  en  1722.  —  Liste  des  coinmis-saires  princi- 
paux des  Assiettes  pour  1723  :  5  du  Clergé,  5  de  la  No* 
blesse,  18  du  Tters-Étal.  —  Octroi.  —  3V  Dmo».  — 
Bénédlclion.  —  Députés  présents.  -  -  Commissions  :  pour 
la  tenue  des  Etals,  etc.  —  Contrôle  des  lieux  d'étape  pour 
1728. 

C.  tMS.  (Ragltift.)  —  U-Mki,  ISO  IroUliw,  r*piw. 

iJécembn''  —  Février  ITZ^I.  —  lYocès-verbal 

des  séances  et  délibérations  des  États  de  Languedoc,  as- 
tamblés  par  mandement  dn  rai  Louis  X'V,  k  Montpellier, 
dans  la  ^-rande  salle  de  l'Hôtel  il<!  Ville,  du  10  d  '"  einbi  é 
1723  au  21  lévrier  1721.  —  Président  :  i'arcbevèqae  de 
Ifarbonne;  vice-président  :  l'arehevèque  de  Toulouse. 
Cbmmiaaairas  du  Roi  :  le  dnc  de  Roqnelaura,  comman- 
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dant  en  chef  de  la  province  ;  Louis  de  Uernage,  inten- 
dant; de  Faure  et  de  Noiel,  trésoriers  de  Pranoe  is 

gi't.-'rali'é-!  Montpellier  et  de  Toulouse.  —  fiisimirs 
d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés).  —  Lo  marquis  de 
Roqneiaure  est  roQu  aux  Étate  en  i|oallté  de  baron 
d'-\pcher.  —  Évèques  et  bnron'  ^l'ipcnsés  par  le  Roi  de 
venir  à  l'assemblée.  —  Copie  d'une  lettre  du  Contrôleur 
général  portant  que  le  Roi  a  bien  voulu  accorder  li  la 
p:  i.incii  l'nhonnemenl  des  charges  municipales  créées 
parédit  du  mois  d'août  1722  ■  moyennant  12  millions 
en  eRMs  liquides  »,  qu'en  conséquence  ■  les  poorvus 
desd.  charges  ne  doivent  pas  avoir  entrée  aux  États  et 
que  les  villes  peuvent  faire  leur  dépulation  suivant 
lenrs  anciens  nsa^es  ■.  ^  Réception  en  qualité  de 
barons  d'Ambres  et  de  Lanta  du  comte  de  Lautrec  et  du 
s'  de  ûrauimont,  dis  et  frère  des  précédents  titulaires.  — 
Rapport  favorable  snr  la  nobfesse  du  s^  Dnpont,  envoyé 
du  duc  (I'r;:è'v,  pour  sa  baronnie  de  Crussol.  —  Kntré« 
des  Ckimmissaires  du  Roi  :  ils  demandent  un  don  gra- 
tuit de  8,000,000  de  liv.  et  1,000.000  pour  la  eaplUtion 
de  1721,  —  r.f  prt''<!i'!»n!  ri^pond  que  «  la  province  est 
J'iiulatil  a.ota»  en  élal  île  r>>urnir  de  si  grandes  sommes 
r  uo  la  sécheresse  qui  a  détruit  la  récolte  des  prains 
a  f-sté  suivie  d'inondations  qui  n'avoient  Jamais  eu 
d'exemple  ■>.  —  Le  ilon  gratuit  et  la  capltatîon  sont 
acctirdés  aux  conditions  ordinaires,  dans  l'espérance 
que  «  >>U'  le  Duc.  qui  succëile  aux  bontés  du  ducd'Of» 
léans  pour  les  peuples  du  Languedoc  de  mesine  qn'àses 
rares  talents,...  sera  favorable  aux  représentalion-i  ijnî 
luy  seront  faites  de  l.i  part  «les  Klals  ».  —  Mémoire  au 
Roi  pour  (lemand^r  que  sur  le  don  gratuit  il  soil  remis 
«  200,000  liv.  au  général  de  la  province,  à  cause  de  la 
sécheresse,  et  300,000  liv.  en  faveur  dea  diocèses  qui  ont 
esté  ravagés  par  la  gresie  et  par  linondallwn  extraordi- 
naire des  derniers  j<iurs  de  septembre  •  (172.'J).  —  L'as- 
semblée charge  le  trésorier  de  U  Bourse  d'acheter  les 
18  mlilloos  d'effets  liquidés  qui  doivent  servir  h  payer 
l'abonnement  des  charges  municipales  et  délil>èrent  que 
quand  on  connaîtra,  par  le  compte  qu'il  doit  rendre  de 
celle  opération,  le  coût  en  arçtnt  duri.  abonnement, 
«  la  dépense  sera  i-epoi  tic  -^'.ir  toute  la  pnivin  niesme 
sur  les  villes  et  lieux  privilégiez,  k  l'exception  de  la 
ville  de  Toulouse  qui  n'y  contribuera  pas,  attendu  qu'elle 
a  fait  un  abonnement  particulier  avec  le  Roy  n.  —  Snr 
le  refus  du  Contrôleur  générai  d'accepter  les  50i),000  liv. 
offertes  pour  la  suppression  des  droiia  atlribnés  aux 

I  t  :ir.^  aux  boissons  et  aux  lK)ii''h;'ri.'s,  il  sera  payé 
800,000  liv.  qu'il  a  exigées,  parce  que  la  levée  do  cet 
droits  par  dea  préposée  qui  les  rendraient  souvent  arbi- 
traire*, «  Bttoit  Inaniment  plus  onéreuse,  iodépendaU' 
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iDRnt  dos  uoïkit  ras  et  des  inconvénients  qu'elle  Teroit 
naîtra  >.  —  Rapport  sur  les  manufactures  :  draps  Ans 
ponr  le  levant  dits  landrins  premiers  et  seconds,  tafari* 
qnés  avec  des  laines  d'Espagne  :  3,519  pièces  dans  les 
miinufaclurej  royales,  9,.'ir'5  pièces  dans  les  autres; 
draps  londres  et  tondras  larges,  faits  «vec  les  laines  du 
pays  et  destinai  ma  menu  peuple  da  Levant,  3,135  piè« 
ces;  total  des  gralilicattons  :  88,370 11  v.  Les  draps  fabri- 
qués en  eonlraveotion  des  règlements  ont  été  confisqués 
par  ordonnance  de  flnfandant  et  les  lUiricants  privés 
de  gratiflcutiun.  —  On  continuera  d'accorder  des  grati- 
acalioas  en  1724,  «  à  cause  de  la  valeur  des  espèces  dont 
la  diminotton  peut  causer  une  parte  considérable  au 
commercé!  du  I<evant,  et  aussi  parre  quo  li^s  Hibriquans 
peuvent  avoir  fait  dm  amas  de  laines  &  un  haut  prix  ». 
—  La  (Unique  de  toiles  de  Rouen  «  se  perfectionne  toue 
les  jours,  nialgré  les  difllcaîU'?  qui',  tir.uvd  rtiutn^pro- 
neur  :  les  babitan»  du  diocèse  d'Albi  ayant  de  la  peine 
à  s'accoutumer  a  cueillir  et  préparer  Isa  chanvm  diffii- 
reinrut  tit  ik-  ce  qu'ils  faisoienl  aulrefols,  et  le»  femines  à 
fller  bien  plus  Un  que  pour  les  toiles  grossières  qu'on  a 
toviîottrs  fabriquée*  dans  ce  diocèse  ».  —  Commissaires 
no:tnn-'s-  :  pour  préparer  un  rèi.'!einent  gAnérci!  au  sujet 
de  l'entrée  dans  les  Assiettes,  en  saldanl  »  des  mé- 
moiraa  des  usages  qui  s'observent  dans  chaque  diocèse  * 
envoyée  .m\  symlica  généraux  par  les  syn'lic<?  diocô- 
salns;  —  pour  rectierober  «  les  moyens  les  plus  conve- 
nables pour  la  conservation  et  mullipHeatloa  de*  bois, 
brnpuières  et  garrigues  >■  —  L'ôvôqued'Agd'»  dit  qito  los 
ouvrages  du  la/.aret  de  Otto  sont  entièremoul  ûin&  €t 
«  que  ai  la  province  n'en  tire  quant  h  présent  aucune 
utili(<^,  >'^Mi<  !;^ra  bien  dédommagée  dans  les  suites  de  la 
dépensa  qu  elie  y  a  Tait,  si  elle  peut  obtenir  la  permis- 
sion de  ftlre  le  commerce  du  Levant  à  droiture  par  le 
port  de  Celte  >.  —  On  se  pourvoira  contre  l'arrêt  obtenu 
en  1721  par  les  propriétaires  des  Torges  du  pays  de  Foix, 
ordonnant  la  destruction  <  du  cbemin  des  Cavalères  par 
oii  Wn  propriétaires  des  forges  de  Languedoc  avisent 
passé  de  tout  temps  pour  aller  chercher  la  mine  de  fer 
dans  les  Pyrénées,  et  la  construction  d'un  nouveau  che- 
aûa  paaant  par  la  vallée  de  Vic^Desaos,  quojque  ce 
chemin  soit  plus  long  et  plus  mauvais  >.  —  On  fera  de 
nouvelles  instances  pour  que  les  droits  sur  les  soies 
soient  supprimés.  —  Il  est  rapporté  que  la  jetée  qui 
forma  le  canal  du  grau  de  La  Nouvelle  a  été  prolongée 
do  150  toises  et  élevée  ii  la  hauteur  des  plus  hautes 
eaux.  —  Articles  à  mettre  dans  le  cahier  des  doléances. 
~  Assemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
louse, sous  la  présidence  de  l'archevêque  do  Toulouse.  — 
Il  sera  imposé  600  iiv.  pour  las  journées  employées  par 
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le  s'Toumelon,  pendant  l'année  1723,  à  vérifler  lesrép»» 
rations  des  chemins  de  la  sénécbaosaâe  al  à  dfuassr  lea 
devis  néi-essaires.  -  La  demande  en  réparation  tiM 
ponts  ùii  La  liruxuiùrû  et  de  Montesquieu- Vol vestre 
Taite  par  les  diocésains  de  Lavanr  aida  Riosx «tl  njotéa, 
par  ce  motif  que  l'utilité  de  ces  ponts  regarde  les 
diocèses  en  particulier  «.  —  L'assemblée  accepte  «  avec 
regret  ■  la  démission  du  s' Bojrer  d'Odars  et,  su  r  s  i  pro- 
poisiUon,  nomma  pour  lui  succéder  dans  la  charge  de 
sjndic  généra)  au  département  de  la  sénéchaussée  da 
Toul<ius'-  le  Jacques  1  ivior,  avocat  au  Parlement  et 
capltoul  de  Toulouse.  Approlution  par  les  Slats  de  la 
nomination  du  a»  Favier.  —  Lea  États  offrent  k  leur 
président,  l'archevêque  de  Narbonne,  nouvellement 
nommé  commandeur  des  ordres  du  Roi,  une  croix  de 
diamant*;  —  ils  députent  des  commteairea  an  due  da 
Roquelaure.  nommé  maréchal  ilc  France,  «  pour  luy 
témoigner  combien  ils  ont  de  Joye  de  voir  à  son  égard 
las  dérirs  des  peuples  aatlsfaits  ».  —  Los  appoinlamsnts 
du  s' de  Clapié.s,  iti^r^niHur  <!«  la  iiravÎMce,  sunl  fixés  h 
0,000  Iiv.  —  Règlement  pour  ta  tenue  des  registres  des 
caissiers  du  trésorier  da  la  Bourse,  Ailt  par  les  États  afin 
de  pouvoir  ^  cfnîuntre  l'origine  fies  deniers  f;ni  sont 
dans  leurs  caisses  lorsqu'il  arrive  des  diminutions  sur 
les  eapéoes  —  Approbation  du  bail  passé  au  P  Abeille 
|i'.iur  rentreti?>n  du  port  de  Cette  à  la  profondeur  de  13 
a  15  pieds,  moyennant  46,000  liv.  pur  an.  —  L'Assiette 
du  diocèse  d'Alet  «ot  autorisée  à  iboBler  60  liv.  aux 

200  liv.  accordées  par  le  diocèse  de  r.imonx  pour  l'en- 
tretien d'un  professeur  d'un  second  cours  de  philosophie 
dans  le  ooilèee  de  la  Doctrine  ebrétienne  de  Umouz«  = 
Assemblée  de»  trois  États  dp  l.i  sén<'ch;mss(^e  do  C.ircas- 
sonne,  sous  ta  présidence  de  l'arcbovéque  de  Narbonne. 
=  AiQndication  du  bail  de  la  ferme  da  l'équivalent  ponr 
six  années  au  prix  de  418,000  lir.  par  année.  —  On 
demandera  au  Roi  un  «  fonds  convenable  pour  réparer 
le  port  de  Bcaucairc  qui  devient  impratiquable  pour  lea 
barques  de  mer  qui  y  viennent  pendant  la  foira  ».  La 
délibération  porte  •  que  la  principale  cause  du  mal  vient 
d'une  isle  qui  s'est  formée  au  milieu  du  Rhosne  entre 
Tarascon  et  Beaucaire  il  s'agissait  de  détruire  cette 
lie.  —  Le  alenr  de  Senez,  ingénieur  du  Roi,  examinera 
s'il  faut  faire  passer  par  le  Gévaudan  ou  par  le  Velajr  la 
chemin  pn^ieté  de  Mont|iellier  k  Clermont  «n  Auvergne. 
— Oratifieatlons  d'usage.  Le  maréchal  de  Soqualanra 
sera  prié  d'accorder  de.s  troupes  pour  travailler  au  che- 
min da  Lunel  au  Saint-Iisprit,  défoncé  pendant  la  conta- 
gion par  le  charroi  des  sels,  et  que  la  province  (hit  relhiM 
par  économie  sous  la  direction  du  s'doClapiés.  —  On 
demandera  au  Itol  d'autoriner  un  projet  de  règlement. 
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préptré  par IflBcoramisafraa  i)«  raasoinblée,  «  ronoarnmt 

le  cérémoniiii  iies  iSsbiollos,  l'urilvt'  <Î!'  !rur  <'r'nTocation, 
lea  parsonnes  qui  duiveat  y  avoir  aulréo  et  leur  rang  en 
•éanoe  »,  daai  leqsel  ne  «ont  pas  oomprUw  «  Iw  *u«m- 
lU-s  î^t.ils  [lutliculiers  ou  Asaicttasi  des  pays  de 
Vivarais,  deOdvaudan  et  da  VeJujr  qui,  estant  toutes 
diffifiranlm  des  antm  Aniettes  des  dioeîaas,  consarveront 
leurs  anciùiis  u<;;if;<'s  —  1^' ft(ats  .i.'i-iient  «  que  1»?^ 
oftiders  du  duc  d'Uzès  doiTent  entrer  à  l'Aasielte  du 
dioeète  aa  lieu  «t  place  da  oillcisn  royaux  ipil  ae  Ifou- 

veut  supprime;^  f  t  r.Miili.  ur.sn,':,  an  iiii.ycn  de  l'échail)^ 
tiilit  par  S.  M.  >  de  ce  qui  lui  appartenait  tdan»  la  ville 
dHaes  «t  paya  d^aèfta  eontre  la  banmiiia  de  lAnj, 
siluL'o  près  le  parc  dc' Vprs:inip>- ;  et  que  Ii-'s  iifiii'iers  i],' 
l'évùque,  oo-seigneur  do  lad.  villii.  doiveot  y  entrer 
parelllamant.  La  dlmttak»  qni  prdoàdecatta  délibéra* 
tion  pst  intéressanit»  — •  I.ps  ri-df-vant  ju^c":  royaux  de 
Commenge  et  de  Villemur,  devenus  Jnge.'i  de  seigneurs 
parlfealkn  par  aatta  d'ddMUtflw  fàlto  par  la  Rot  av«e  le 

i]uc  il'Antin  pt  !?>  rowAe  de  BoI1»î-îs1(>.  »»n(r<»rnnf  aux 
Assiettes  lio  loiiis  <iiocèses,  le  premier  comme  cx>mmi»- 
aaira  ordinaire,  la  second  lortfua  TAnialla  daBai-Moo- 
taubuti  se  tiendra  à  Viliemur.  —  Le  frr^?  rtic-  d*^  la 
Bourse  dit  ({u'il  a  acheté  se]>t  millions  de  billets  de  liriui- 
daUoR  «  aar  la  plad  da  Ift  ponr  aent*  e'aal-à-dira  à 
10  livna  d'arg(>nt  pour  cent  de  ces  billet»  >,  que  depuis, 
la  oonra  de  ce  papier  sur  la  place  <le  Paris  «  avolt  roulé 
aor  20,  £1  et  33  liv.  •■,  et  que  pour  ménager  lea  InléréU 
de  Ja  province  il  avait  fail  suspendre  les  ach;its,  «  y 
ayant  apparence  que  co  papier  se  trouvant  di-crié  au 
l**  man  (1721),  il  dimiooarolt  da  valeur  >.  —  On  em- 
pmntara  :  1,040.000  liv.  ponr  rambonrsar  an  s'  Bonnier 
Ce  que  coûteront  par  approximation  les  billets  de  liqui- 
dation destinés  h  payer  l'ahonnement  des  chargea  muni- 
cipales ,  et  800.000  liv.  detnnn<t<Vs  jiar  le  Roi  pour  la 
stippreasion  des  droits  attribués  aux  jaiigenrs,  aux  ins- 
pecteurs aux  boucheries  et  aux  boisMins.  —  DâlIMra- 
lion  prise  ea  conséquence  ■  des  ordres  de  la  Conr  >  pour 
la  mnltlpficallon  des  bols  et  ta  oonserTalion  des  landes. 
bruKuières  et  iiarrigues.  Il  y  est  dit  :  «  qu'il  n^  si  ;.a-i 
possible  de  faire  aucuns  planu  le  long  des  grands  che- 
mins, cette  éprenve  ayant  d^Jà  atté  faite  sans  ancon 
succez,  soit  par  la  si.'cheressc  du  climat  ou  par  i&  nature 
du  terrain  dont  les  chemins  sont  formez  >.  —  «  Il  sera 
sursis  it  l'emprunt  da  800,000  liv..  attendu  que  l'arrêt  du 
Conseil,  qui  accepdi  l'ofirc  dcit  Étais  sur  les  droits  des 
jaugeurs,  inspecteurs  aux  boucheries,  etc.,  ne  contient 
pas  la  einnse  que  ces  droits  •  ne  pourront  pas  estre 
ré(!ihr>  il  t'a v^riii' sous  quelque  )iri'lo\te  <]ue  re.  soit  ». 
hta  députas  ett  Cour  auiliciteront  un  iMitre  ariét  portant 
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que  la  suppression  sera  perpétnsllla.  —  Il  eut  rapporté 

que  «  dom  Vaissète  et  dom  de  Vie,  ayant  fini  do  ramas- 
ser  à  Paris  des  mémoires  pour  l'histoire  de  la  proTioce, 
aonl  venus  en  Langiiadoe  pour  y  visiter  les  titres  qui 
sont  dans  les  archives  de  la  Chambre  des  comptes  et 
oeux  qai  se  peuveat  trouver  dans  les  archives  des  i»arti- 
ooiiers  >  :  2,000  tiv.  sont  aacordées  auxd.  rsKgiaux 
[iour  leurs  frais  di>  vovay;e  fall'T  *•(  n-îour),  «  outre  les 
500  liv,  que  les  Etats  donnent  par  année  à  chacun 
d'eux  ».  —  15,000  liv.  seront  payées  en  trois  ans  an 
s'  Olivit'r  paur  l'aidar  «  à  soulonir  'a  [iiamifu  ture  de 
fayence  qu'il  a  établis  à  Montpellier  • .  —  On  fera  graver 
h  Paris  la  earte  narine  du  s'  Pillial,  «  laquelle  a  esté 
jtu'ée  trW  nécessaire  pour  faire  connoilre  î  i  rafilil  -  qu'il 
y  a  d'aborder  au  port  da  Celte  «l  aux  graus  il'Agde  et 
da  La  Nouvalla,  que  lea  oarles  gravées  it  Harseille  repré- 
sent.  nt  -omme  estant  d'un  aliord  très  diftlcile  •,  et  on 
les  distribuera  «  aux  patrons  étrangers  qui  commercent 
aur  noa  cottes  et  q«t  la  demandanl  de|Hris  plnisvrs 
années  ..  —  4,000  liv.  seront  employées  h  |>erfectianner 
et  à  conserver  ce  qui  a  été  construit  du  pont  de  Cazères, 
suivant  lea  dévia  du  sr  Abeilia,  ingénieur  ^  Uata  daa 
commissaires  prin'-îpnuT  ie?  Assic^ltes  des  diocèses  (6  du 
clergé,  5  de  la  noblesse,  13  du  Tiers-État).  —  Jugements 

des  £tsta  air  las  kopcattiona  fhllea  dana  les  Aasietlaa 

en  1723.  —  Oclroi.  —  Te  Deum.  —  BAnAdinioti.  — 
Députés  présents.  —  Contrôle  des  lleujt  dViaiia  pour 
17-.' t.  —  Oonmissions  :  pour  la  lenna  des  États  de  Lan- 
h'uedoe;  «-  pour,M.  de  Barosca;  —  pour  le  talitoo. 

C.  asas.  (AigliiN.)  —  iia4iH«,  M»  MHiM,  rsrltr. 

l9C4«l9tS  Procès-verbal  des  séances  et  délibé- 
rations des  États  de  Languedoc,  as.senibié?  par  mande 
ment  du  roi  Ixtuls  XV,  à  Narboone,  dans  la  grande  salle 
de  rHdtel  de  Villa,  du  14  déeemlire  1724  au  7  février 
17:^5.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbonne.  Com- 
missaires du  Roi  :  Fhtiipiie-Gharies  de  La  Pare,  lieute- 
naiii  t'énérai  et  eomnandant  de  la  province;  Louis  da 
Hermine,  intendant;  I>azeiiiar  et  do  .Sarret  Saiiit-Lau- 
rans,  tréisoriers  de  France  és  généralités  de  Toulouse  et 
de  Montpellier. — Discours  d'ouverture<ne  sont  pas  rap- 
portés). —J. -H.  de  .Moret  de  Monlarnal,  comte  de  Peyre, 
ayant  fait  ses  preuves  de  noblesse  et  jusliiié  qu'il  est 
propriétaire  inconmtttable  de  la  baronnle  de  Psjre, 
coniMie  hérider  iinivers(d  du  corale  do  Peyre.  son  grand- 
oncle,  est  re^u  aux  États  en  qualité  de  baron  de  tour  du 
Oévaudan.  —  Leciure  des  règlements  des  "Èltta  de  1085. 
■I  On  rassemblera  s  aiilr.'v,  qui  ci.:it  il.'.ii-i  les  ilèlibéra- 
I  lions,  pour  être  mis  en  ordre  cl  examiner  aux  prochains 
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EaUlz  > .  —  Entrée  des  Commissaires  da  Roi  :  iU  dâm&a- 
dml  a»  dûB  gralutt  da  8,000.000  dt  Itv.  et  1,000,000 

pour  I;i  rA]iii:iiii);i  lîp  1755.  —  I..^  prt^siilent  repiv'-.soiid»  iju.» 
la  province  ii'e»t  pas  en  état  de  fournir  de  si  i:randtis 
aomiMfl,  à  cmue  «  dê  la  lédierane  qui  a  détruit  oBtta 

anri^H  lu  r^i-nll':'  lîrs  ^-'iMiiis  pI  rlf  ];\  fi'Fsation  presque 
lotale  <lii  commerce  >.  —  Ces  deux  soiiimesi  sont  *ccor- 
ddaa  néannoim  aux  eonditioi»  ordioalr^.  —  M AnofM 
au  Roi  pour  -ÎPtnamler  une  diminution  «le  50O,0iK)  iiv. 
sar  le  don  gratuit.  La  »édtere«se  «Je  J723  avait  fait 
c  monter  lee  gni»  à  an  prix  «loessif  de  même  que  lee 
journées  de»  laborirpnrs  »;  colle  de  1724  a  •'•té  «  aussj 
cantînoelle  lit  plus  forte  »;  une  parliu  considérable  des 
tnrree  des  meillears  diocèses  de  la  province  n'a  pu  ètM 
en!temenR4e.  la  perle  des  hpsftnnt  ;i  <5lé  uiiu  suitH  dii 
manque  de  roarra^^es,  et  on  iimih«ur  ne  peut  être  réparé 
do  plusieurs  années.  Le  commerce  du  Lavant  est  ahao- 
Inmont  tombé...  I,e  don  gratuit  et  la  capitalion  ne  sont 
presque  que  la  inoilit^  tlt>s  iui|>o.silion$,  les  autres  charges 
de  l,i  jirrjvince  (ont  près  de  4.000,000  qu'il  faut  imposer 
sur  les  fonds  de  terre...  Les  trois  diminutions  sur  les 
espAees  arrlvi'ïes  pendant  le  cours  de  cette  ann^  causent 
à  la  province  une  perle  de  1,055,548  Iiv.,  etc.  ».  —  Déli- 
bération où  est  vi<iée  la  déclaration  du  Rolda  20sep- 
tembre  1724,  «  qui  déArod  de  passer  des  contrats  fc  un 
denier  plus  fort  que  le  denier  30  ».  —  Il  est  rapporté 
que  le  sieur  DelislCi  premier  géographe  du  Roi,  s  est 
chargé  de  fltire  sraver  &  Parle  la  carte  hydrographique 
des  côtes  de  Languedoc  du  Pilhol  ;  —  «que  pour  la  pcr- 
fisction  de  VMisUHre  de  LangtteOoo  •  dont  les  PP.  B&- 
■ëdfctlns  espèrent  «  ponvoir donner  le  prènler  volnme  à 
la  lin  de  l'année  prochaine  (1725*,  il  est  nVf>s5,air(3  de 
faire  graver  une  carte  générale  de  la  provioce  et  trois 
antres  pins  petites  t  ponr  l'état  nnefan,  le  moyea  ége  et 
l'étal  pn.^enl  ».—  t'.(»  iIîv.  chaque  année  seroni  Impossées 
pour  fournir  aux  fniis  de  confection  de  ces  cartes.  — 
■  Projet  de  règlement  concernant  lee  assemblées  des  As- 
siettes, délih'r'  |Kir  Ils  St-it.s  11»  18  f.'vri.  r  ITi' i  r.  — ih. 
même  que  les  Assiettes  du  Vivarais,  de  Monde  et  du  Puy, 
celle d'Allgr  sera  exceptée  dnd.rAglement.  parce qneestant 
compc^i^-i  11'  lî  Vnitj'z  de  plusieurs  chapifr-îs  et  de  quel- 
ques abbez,  et  six  da  MM.  la»  baroa»  do  pa^s  y  a>'ant 
avaejr  enlrée  avee  M.  le  baron  d«Sa1nt*Snlpiee,  il  n'étoit 
pas  possible  de  régler  leur  rang  et  séance  do  la  mciuo 
manière  que  les  A!»siettes  ordinaires  ».  —  Rapport  sur 
les  manufacturée  :  il  a  été  fabriqué  en  1734,  en  draps 
Ans  pour  U;  levant  :  r;,Rl  I  pi.'cos  dans  les  manufactures 
rojates,  8,900  pièces  dans  les  autres  manufactures;  les 
(bbricanU  de  drap  commun  n'«n  ont  Aill  qpie  1,181  pièces. 
Total  dea  crattOeatUnia  aceordéeu  :  81,08  Les 
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gratilications  seront  continuées  pendant  l'aanée  1726» 
attendu  la  situation  flksheuse  des  Ibbricants  >  :  les  drapa 

îiiiiilrins  inii  Si»  vendoient  de  Iiv.  10  sols  a  M  liv. 
l'aune,  ne  valant  à  présent  que  7  Iiv.  15  sols  ou  S  liv.  ». 

Refet  de  la  demande  de  sobventien  Ibile  par  un 
^'  Ma^suivau,  pi-  ipi>^;iit  fiiiri'  i-ciisirnirf» •  des  mou- 
lines propres  à  mettre  des  sciyes  en  or;,'ansitv  »,  y  aj^ant 
•  on  très  grand  nombre  de  ces  moulins  dans  la  Vhrarals, 
les  Cévonrit»!),  à  Niîtines,  .\Iont|»ellier  et  à  Iléziers  ».  — A 
raison  de  la  sécheresse,  <  il  sera  payé  aux  ofticiers  de 
cavalerie  «t  drairons  qui  «ont  dans  la  province,  depuis  la 
1"  juille!  1721  j-j-îqu'au  1*'  mai  17i.'5,  17  f^nls  i-rir  ration 
da  fourrage  outre  les  5  sols  de  l'extraordinaire  des 
guerres  ■.  —  La  somme  de  SM,000  llv.  sen  payée  corap- 
(iîM'  an  s'  rt'Odars,  »  qui  s'est  démis  volonlaireinent  l'an- 
née dernière  de  sa  chargt>  de  syndic  général,  en  consi* 
dératloo  des  services  que  ses  père  et  ayants  ont  iwidu 
comme  lui  d^Tis  les  fonctions  de  lad.  ctiarge  >■.  —  .\ppro- 
buliondu  reglL-aientdes  Assiette.^  par lesCoinmissairesdu 
R()i  et  les  commissaires  des  Ktats,  après  modiflcation  de 
l'article  du  diocèse  d'Alais  qui  est  as.''i;ailé  aux  autres 
diooèses,  nonobstant  l'arrêt  du  Cuiist^il  du  25  Janvier 
1<^.  —  Seront  enrugistiVHs  las  lettres  patentes  par  les- 
quelles, sur  la  démiesio»  du  comte  de  Sassenage,  le  Roi 
transporte  de  ta  terre  de  BriOtt  sur  ocdle  d'Aubsnas,  au 
prodt  du  comte  rie  Vogué,  le  tilr^  d<!  baronnie  et  le  droit 
d'entrer  par  Unir  aux  États  d«  Languedoc,  et  totut  les 
ans  aux  filais  particuliers  de  Vivarais.  —  Allocation  au 
trésorier  de  la  Bourse  de  80,883  liv.  par  lui  avancées 
pour  les  travaux  de  réfection  d'une  partie  du  cbemin  d« 
Lnnel  au  Salnt-Ksprlt,  deptiis  Nîmes  Jusqu'à  la  croix  de 
Mar:,'iierile.  •  Pour  donner  une  idée  de  l  o  tr.iv.iil,  il 
sufQl  de  dira  qu'il  a  quatorze  ponts,  dont  deux  grands 
dont  les  m  sa  soirs  et  chaînes  sont  en  pierre  de  lallte, 
1,800  toises  en  chaussée  iw>ur  éviter  Iw  bas  fonds,  que  les 
empierrements  ont  esté  faits  presque  partout  à  ia  bau- 
tenrde  16  ponces  avec  des  pisnses  choisies,  les  murs 
riiiiroiine7.cn  mai;onnerie  ?,  (  ii;.  Ass.'ciM/'i;  cîe---  imis 
Ùlats  de  la  séaéichaussée  de  Toulouse,  sous  la  pn^idence 
de  l'archevêque  d'Albi.  —  Il  sera  imposé  8,000  liv.  en 
laveur  des  entreî'rfiii'Lirs  tV-  l'i-nti-ftien  des  pavés  et 
engravemeuts  des  ct^enilns  ite  la  si'iu'cliaussée.  n:  •  La 
partie  du  port  de  Celte  qui  est  roc,  qui  oonUenl  965  toisee 
quarrées  de  superficie,  ne  p mvant  r^'r*»  riviis''»,  sera 
distraite  à  l'avenir  de  l'eolretien  duit.  port  auquel  le 
p  Abolie  est  «Migé  —  Il  aem  Ibit  un  tbnds  de  5^000  liv. 
qui  seront  ^-nij.lo.vées  â  l'achèveraent  do  pont  de  Cazéres. 
~  Assemblée  des  trois  Étals  de  la  sénéchaussée  de  Car- 
cassonne  m  pour  délibérer  sur  la  réparation  des  ponts  et 
chemins  •,aom  la  iirésidenoe  de  l'archevêque  de  Nar> 
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lK>nue.  =  «  Atlenilu  ijue  M.  le  nutrc^uU  de  La  Fare  ne 
Jouit  pas  4e  la  gratffleallon  d«  Itoutamnt  ghsinl 

(30,001)  liv.),  réservée  cette  année  par  ordre  du  Roy  à 
M.  i«  comte  «lu  liuure  quo^qu'ab^ent,  il  luv  ii«ra  accordé 
b  somna  de  12,000  tiiay  qu'on  en  avoit  uaé  par  le 
passé  i*  l'égard  dus  |)riiii  iiKiux  f^nmmisaaircs  du  Roy 
aux  ÉUits  qui  n'étoiont  |>.ii  ii-.uU;:iaiit8  généraux.  »  — 
âTAliflcations  d'usai^e.— Articles  à  mettre  dan^^  !>'  Cibler. 

—  Invitée  par  1-;  Contrôleur  «éiiéral  ii  délibérer  <le  nou- 
veau sur  les  i^ratilioittioi)!)  accordées  aux  manufactures, 
mais  averliu  d'un  autre  côté  que  le  R  I  V'-iiait  de  per- 
mettre ■  d'établir  dans  la  principauté  de-i  Martigu^  eu 
Provence,  sur  le  bord  de  la  mer  et  sur  la  route  du  Le' 
Tant,  ane  manufacture  de  tonte  eorle  dednapsda  Levant, 
avec  dispensa  de  ^ajm  anena  droit  d'entrée  sur  les 
laines  étrangères  et  sur  les  drognss  néceMalres  à  la 
teinturo,  et  de  tout  droit  de  «ortie  des  draps  Tabriquex  >, 
l'assemblée  décide  le  maintien  des  gratiflcations,  nomme 
«  des  commissaires  poor  travailler  pendant  l'année  à 
tout  ce  qui  peut  tendre  à  la  perfection  des  draps,  et  pour 
éviter  que  la  manufacture  des  Martignes  puisse  fitire 
tomber  la  veitte  dos  draps  de  celte  province  à  eanse  de 
la  cherté  des  droits  iri  p.ln'  j  et  dtî  sortie  au\.|iiHU  nos 
fkbriquans  «ont  assujettis,  le  Kojrsera  supplié  d'accorder 
h  nos  manudirtures  les  mesmes  exemptions  qu'à  «elles 
des  Martigue«,  ailn  iim'  !■  >  Iraps  fabriquez  l'ii  l'rovence 
et  en  Languedoc  uo  putsscnt  avoir  d'autre  préférence 
que  par  la  qualité  et  perfectton  de  l'onvratïe  ».  —  Les 
paroisses  dt;  SiUtii-M.irîi-i  iri!rh,ii:>s  n(  il,'  s^unl-N.izalre 
de  Laroque  •  demeureront  désunies  et  séparées  de  la 
eommunaulé  et  consulat  de  Pnyoelsy,  et  l'alivremeoc  de 
leurs  Liens-fonds  sera  distrait  du  coiupnix  ^n'iirra!  de 
Pu/cols^,  pour  eu  t»lre  coiuposé  un  particulier  pour 
ta  communautéet  consulat  de  Saint-Martin  et  Laroque 

—  On  pniera  ans  PP.  de  Vir-  et  VaiRStMc  400  liv.  qu'ils 
ont  déboursées  pour  faire  dessiner  IDU  sceaux  anciens 
do  prélats,  seignears  et  oommtnMntas  de  la  province,  «t 

pour  di?Ti^rc-nf-«  •opi'-"trts  etïîp!ay"s  h  Paris  et  îi  Montpel- 
lier. —  «  i^our  iL-pundio  au  zélu  iju'a  eu  le  s'  Bonnier, 
trésorier  de  la  Bourse,  de  secourir  la  province,  en  payant 
pour  elle  3,453,188  liv.,  et  pour  le  mettra  en  i^tat  do 
suuteair  son  crédit  et  les  avances  qu'il  doit  taire  pen- 
dant la  présente  année  »,  il  .sera  imposé  h  son  profit 
733,808  liv.  avec  l'intérêt  au  denier  20,  et  le  surplus, 
soit  2,719,378  liv.,  sera  emprunté  par  des  conuati  au 
denier  30,  qui  ne  pourra  être  dépassé.  —  Los  fraudes  de 
toute  sorte  commises  par  las  aotrepreneun  des  pépi- 
nières de  m&riers,  *  qui  ne  ibnrnissent  d'ailleurs  que  de 
mauvais  arbres  »,  détertnlnent  les  liitats  ii  <  supprimer 
ces  pépinières  à  mesure  que  les  contrats  dont  elles  «ni 
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l'objet  auront  Ani  «.  — •  Le  président  iuforme  l'assemblée 
qm  le  courrier  extraordinaire  qu'il  avait  envojré  à  ta 

Cour  «  ne  portoît  aucunf  li'cîîiiiii  ?ar  Vi  il'  mnn.l^  d'ans 
diminution  sur  le  don  gratuit,  et  que  S.  M.  .ivoii  seule- 
ment accordé  800,000  liv.  aux  communautés  de  oertaina 
diocèses  ri  pour  1rs  indemniser  des  dutninaj^'es  causés 
par  la  sécheresse,  la  grêle  et  les  inondations.  —  Sur  la 
proposition  du  préaident,  l'assemblée  approuve  <  le  des- 
sein du  s'  Astruc,  professeur  de  lu  Kaiiulté  de  Montpel- 
lier, de  faire  I  bisloire  naturelle  du  I^an^uédoc  >.  —  Adn 
do  prévenir  ••  la  disette  do  bjis  qui  menace  la  province 
ot  surtout  le  bas  Languedoc,  on  deiuandera  «  un  ;>rrét 
du  Conseil  pour  la  delTense  i;énérale  d'avoir  des  cbèvres 
dans  la  province,  pour  le  traiisporl  des  vemfles  qui 
sont  aux  environs  des  villes  à  l'Espérou  ou  autna 
montagnes,  oii  il  y  a  quantité  de  boîs  «qu'on  ne  peut 
exploiter  faute  de  chemins,  et  le  s' Tesseidre,  maître  tlee 
eaux  el  forêts  au  département  de  Monti>ellier,  estduurgé 
de  dresser  un  mémoire  de  tout  ce  qu'il  y  aura  à  ikire 
{K)ur  la  conservation  et  augmentation  des  bois.  —  .Sur  la 
proposition  du  comte  de  Vogué,  il  est  délibéré  que  «  le 
chemin  pour  communiquer  do  Saint-Esprit  h  l'Ardèelie 
sera  fait  aux  dépens  de  la  province.  —  S'il  est  justifié 
que  l'inscription  :  Luoovico  Maono  couitia.  oocitamuc 
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asT.'-re  iJàt'  l'Acadéinie  rl,^s  Tîyl'es-Lettres  v.l  Iii.v:i-i)jlii)!iS 
et  jugée  la  plus  convenable  elle  sera  gravée  sur  la 
fliee  du  piédeelal  de  la  statue  de  Louis  ZIV  qui  regarde 
la  porte  du  Peyrou,  et  une  inAJaille  d'or  de  500  liv. 
sera  délivrée  à  l'auteur.  —  Liste  des  comoiissaires  prin- 
cipaux des  Assiettes  des  diocèses  nommés  par  le  marquis 
de  La  Fare-Lau^èm.  —  .TupAtnents  des  Klals  sur  les  in»- 
posiUons  faites  dans  les  Assiettes  en  1*724.  —  Octroi.  — 
Te  Dettm.  —  Bénêdlclton.  —  Députés  présents.  —  Oom- 
iro'-i  di'!,  liuuï  d'étape  pour  1725.  —  Cnnmissions  :  pour 
la  tenue  des  États;  —  pour  M.  de  Bernago;  —  pour  le 
lirillon. 

C  SST».  {Uaiiilf*.)  —  In-falio.  iSl  feaillcU.  ptpi«r. 

J.mvicr-raars  ITeO.  —  Proi-fts-verbal  des  séances  et 
délibérations  des  Etal»  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandomeut  du  roi  Louis  XV,  à  Narbonne,  dans  ta 
grande  salle  de  l'Hotel  de  Vii:ê,  lu  10  janvier  au  2  mars 
1726.  —  Pi-ésidenl  :  •  ut'chevt.:iiue  de  Narbonne.  Com- 
missaires du  Roi  :  le  marquis  de  La  Kare,  lieutenant' 
général,  coinmanJant  de  la  province;  Louis  «le  Ijernagei 
intendant  ;  d  AuU  evay  f  t  Carbonel,  trésoriers  de  France 
èa  généralités  de  Montp«liier  et  de  Toulouse.  —  Discours 
d'oaTertira  (ne  aont  pas  rapportés).  —  Rapport  fovo- 
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rable  sar  la  noMMae  dM  aienn  de Oiwîères,  d'Assignan 
et  do  SorguoK,  envoyés  de  barons.  —  «  Sans  avoir  Hjîard 
à  l'opposition  dn  s' Samuel  liornard,  l«  marfuis  de  Mé- 
rinvilie  mm  reça  à  la  (ilace  que  feu  M.  son  pAra  et  am 
av  ux  oiil  si  diKnement  remplie  dans  les  Liais,  en  qua- 
lité de  b:u'on  de  Rieux     —  Le  marquis  de  ChamJionas 
ayant  provTé  la  noblesee  de  «a  mire  Cbarinite  de  Pon- 
tange,  est  re<;n  on  qualité  de  baron  iK-  S  litit-Kélix  do 
Caraïaan.  —  Rapport  fovorable  sur  la  noblesse  des 
a"  lin  Molaird,  de  Orare?,  de  Vfrven  et  de  Ranebin,  en- 
vr.;,--'--  lî.»  barons.  —  '.<•  s"  NdSi,  ■■.n-ien  on^iil  ili'  I.i  vllli» 
d'Auterivc,  laqui'lle  eut  de  tour  pour  entrer  aux  États 
en  17SS,  sera  reçu  en  qnaKtAde  d^olédloctoin  deToa- 
loiisi',  lyirnm-'  ri  Jininf''  pnr  Ifs  r.nr.miss.iir.is  -iriliTiaireR 
de  l'Assiette  dud.  diucéso  qui  avaient  seuls  droit  de  en 
filtra,  et  nonobstant  l'oppoaltion  du  ar  Orens,  consvt  en 
charge,  soi-disant  nonimo  par  délibération  do  la  '  MUiikii- 
naulé.  —  Entrée  des  Coromissaires  du  Roi  :  ils  deman- 
dent m  don  «ratttil  de  3,000.(100  de  livres  et  1.000,000 
pour  la  capitation  de  1726.  —       J«ax  .sommes  sont 
accordées,  i'our  y  convier  l'Asseuibléii ,  le  président 
avait  dit  que  «  par  lettre  do  Gonlrâlenr  général,  servant 
de  rénon'-n  h       itistances  réitérées,  il  avoi'-  appris  qnft 
les  Étals  pouvcTit  espérer  que,  en  ne  chaiigt-'ùiil  vwn 
it  la  maniée  dont  ils  ont  aeooutumé  de  délibérer  et  de 
•B  coiiforniRr  unanimement  aux  demandes  qui  leur  ont 
esté  laites,  it  leur  sera  accordé  une  diminution  île 
EQO,000  liv.  sur  lo  don  gratuit,  outre  ,SOO,000  déjà  accor- 
dées pour  les  diocèses  qui  ont  soufTort  par  les  ^restes  et 
les  inondations,  et  une  oontinualion  d'indemnité  do 
105,000  liv.  par  année,   renouvelée  pour  3  aqs,  es 
Uvaur  de»  diooèaes  de  Narlioone,  Alby  et  Lavanr  ». 
Lecture  faite  de  l'édit  de  Juin  17E5  criant  des  charges 
de  receveurs  et  contrôleurs  des  octrois  avec  attribu- 
tion de  a  sols  par  livre,  il  est  délibéré  •  de  traiter  de 
cette  afTaire  jtar  abonnement,  s'il  n'est  pas  possible  d'en 
obtenir  lu  $up|>ression  en  considération  du  mauvais  état 
de  la  province  ».  —  Teneur  d'un  mémoire  k  l'appui  de 
cetle  délibération  env<^  h  la  Gonr  par  un  expria.  Il  y 
«st  dit  que  de  semblables  charues  ont  été  créées  en  1080, 
10V4, 17U6  et  1707,  que  «  celte  création  est  la  plus  oné- 
reuse qu'il  y  ait  Jamais  en  pour  les  eommunanlez,  qu'elle 
surcharj^e  leurs  Impositions  du  prix  d'un  sixi'ini',  "i 
qu'elle  dérangera  absolument  l'économie  des  recuuvrr- 
menls  »  Mts  par  les  collseleaTa  («e  qui  est  longuement 
expliqué).  —  Consentement  à  ce  qu'un  second  député 
aux  Étala  aoit  acconlé  par  le  Rot  à  la  ville  d'Albî, 
motivé  par  cette  raison  «  quil  B*y  aura  dans  l'assenibléo 
aucune  augmentation  de  suffrages.  In?;  l  r!,'pnlés  (lu 
diocèse  d'AIbi)  ne  devant  faire  que  2  voix  *.  —  Analjrse 
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d'un  mémoire  adrsMé  é  Vaasemblée  par  D.  de  vio  «t 

D.  Vai.ss<'!le,  où  ils  lui  expo.^ent  le  plan  de  {'Histoire  de 
Languedoc  et  lai  deotandent  >  de$  ordres  au  siUet  de 
l'impression  du  premier  volume  qu'ils  espftrent  de  pou- 
voir commencer  ver»  le  mi>is  de  juin  t>roi'liain  Le 
président  «  est  prié  do  vouloir  bien  déterminer  ce  qui 
dcdt  estre  Ait  ».  —  Pour  éviter  «ne  perte  eonaldéralrie 
et  se  mettre  en  état  d»"  payer  Inurs  renies  aux  cn-ancicrs 
de  la  province  sans  risque  de  procès,  on  fera  porter 
au  Monnaies  de  Montpellier  et  de  Touloase  et  convertir 
en  nouv.''Ii'<  ,!,ri.'rp^  !«?s  50<l,<)0O  liv.  en  espèces  ancien- 
nes qui  sa  trouvent  dans  les  caisses  de  la  province.  — 
L'assemblée  approuve  l'intervention  des  <!épnlés  en 
Citir  îiuK  In  ;irrn-.''-  p.    !;in'  riu  Conseil  entre  le  Parle- 
ment de  Toulouse  et  la  Cour  <lf>s  ai^es  de  Monlauban,  »  au 
•tOet  de  la  Juridietion  criminelle  que  cette  Gonr  prétend 
avoir  .«ur  ses  "fflciers  privai! vement  aux  y^P''---  rr^j. 
naires  ».  La  délibération  porte  que  la  Cnir  des  alde.s  de 
Montpellier,  dont  «  celle  de  Monlauban  n'est  qu'an 
démembrement  »,  a  la  même  prètenlion,  »  que  c'est  un 
des  chels  du  j^raitd  procès  que  tes  États  ont  avec  elle  au 
OmseJl  »,  eb«  qall  y  a  tout  lieu  de  croire  que  ce  qui 
sera  Jugé  entre  1<>  Parlement  et  la  Cv)ur  de  Monlauban 
servira  do  règle  |>our  la  Cour  de  Montpellier  ».  —  Il  est 
rapporté  qu'fan  17:25  il  a  été  fabriqué  <lans  les  manutbo- 
tures  de  la  province  14,265  pièce.»  de  draps,  soit  811  de 
plu»  qu'en  1724,  et  que  «  ce  travail  extr.ain'dinaire  a  été 
causé  par  l'empressamant  que  les  fabriquaiis  ont  eu 
d'emplojrer  leurs  laines  ».  —  Les  pralitlcatlons  ordi- 
naires seront  accordées  aux  fabricants  de  draps  pour 
l'année  1721;  <•  ce  secours  leur  est  d'autant  plus  néces- 
saire qaeS.  M.  n'a  pas  jugé  à  propos  de  leur  accorder 
l'exemption  des  droits  d^entrée  et  de  sortie  concédée  k  la 
manufacture  des  Marlijçues  t.  —  On  fera  toutes  ins- 
tances i>our  obtenir  le  maintien  et  l'exécution  de  l'arrêt 
du  7  Juillet  1710  qui  Ibit  détbnse  de  laisser  sortir  de  la 
province  aucuns  draps  en  blanc,  arrêt  dont  la  Chambre 
de  comoieroe  de  Marseille  poursuit  la  révocation.  —  Est 
agréée,  sous  le  bon  plaisir  du  Roi,  l'offre  faite  par  lo 
S'  Marcassus  irr-f.iblir  à  .'Vuterivo  un  •  n;  iniif.irture  iî<i 
da  draps  pour  le  Levant,  ■  s'il  plaisuit  à  l'assemblée  de 
luy  payer  les  loyers  et  de  iuy  donner  la  pislole  par 
p!.  f  (>  ...  —  Il  est  donn'  <  i>iiii:ii<srince  de  la  perte  d'un 
vaisseau  de  la  rafBnerie  de  Cette  qui  rapportait  du  Cap 
firançals  plus  de  8,000  quintaux  de  sucra  brat  ■  et  dont 
la  perte  va  à  plus  de  300,000  livris  ».  —  L'év^rjuc 
d'Alais,  nip|M>rteur  des  travaux  de  la  Commission  des 
travaux  publies,  dit  <  qu'on  a  continué  de  travailler  au 

I  aniil  <le.<  i':t.ir;lTs  qui.'  \:i  >-imTnc  de  30,0l30  liv.  qui  fut 
imposée  l'année  dernière  a  été  employée  à  construire 
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4ea  dignw  dans  ViUing  de  MpoIa     il  demasde  qn'on 

fasse  un  nouveau  f<jn<]s  ilo  pai  t  iil  s  nnne  pour  la  conli- 
naation  de  c«t  outrage,  conrarniàiueni  aox  iiutracUoiu 
dtt  Roi.  —  19,000  Kt.  aont  aoconMaa  'pour  lai  ommgw 
à  faire  aux  graux  irA^r'le  et  «le  L;»  Nouvelle.  ~  Assem- 
blé» des  trois  États  «la  ia  sénéchaussée  de  CareuÂ- 
goniM,  aoitt  la  prdsideno»  d«  l'arcbovèque  d«  Narbonne. 
r:  A|.|ir'oIr.tion  do  la  dépense  faite  en  \T2ô  pour  tu 
recon^lraclion  du  chemin  de  Luuel  au  Stiinl-Esprit, 
montant  k  ISMM  llv.;  «  il  «ara  employé  eelte  annéa 
pour  !  1  mémo  obj«t  100,000  liv.  dont  le  trésorier  de  ia 
Bourse  fera  l'avance  à  fur  el  à  mesure  du  travail  ».  —  Il 
«et  rapporté  que  le  s' Séré  d'AlU  a  aalbrait  aux  oondi* 
tlonsdu  bail  ((ui  lui  avait  clé  fait  pour  0  ans  un  1720, 
que  diverses  circonstances  ■  ont  eiupècbé  que  celle  en- 
treprise rftussit  aossi  bien  qn'oo  l'avoit  aspfaé  par  rap- 
port A  la  qurilité  des  loile-s.  rtvits  qii"  [  rinr  l'pr-inver 
l'avaiitijg»;  liu'on  en  (loul  encore  altt^iulre,  on  pourroil 
Ibire  an  Séré  un  nouveau  bail  d«  trois  ans,  an  rédui- 
sant la  subvention  a  ^^500  livres,  sauf  à  retrancher  celle 
dépense  si  cette  manufacture  ne  réussit  pas  mieux  que 
par  le  passé  k.  Délibération  conforme.  ^  Assemblée  des 
trois  Etala  de  i«  sénécliatt«aée  de  Toulouse,  sous  la  pré- 
eldenoe  de  l'éTéquo  de  RieuT.  —  Bail  pour  trois  ans  de 
l'entretien  des  i>avés  et  engravoments  <lu  pi'and  chemin 
de  la  poète  an  prix  de  3,000  Uy.  par  année.  On  rappelle 
dans  I*  délibération  qu'avant  1718  le  prix  de  l'entretien 
était  do  1,00:1  liv.  par  an,  qu'ensuite  il  tomba  k  2,750  liv. 
>  à  cause  que  Ses  cbejnin»  qui  éloieni  autrefois  de 
4  cannes  de  largenr  BTnent  été  réduits  h  3  cannes  >. 
m  Consentement  à  ce  que  le  diocèse  de  Narbimne  impose 
187  liv.  pour  aider  à  l'entretien  de  deux  professeurs  de 
théoloele  dans  te  eollàge  des  Ooctrinairee  de  Narbonne. 
—  Appr(il):i!ii  n  ^l'une  délibération  il-'s  i';t.ils  |  Mrlicnliers 
de  Vivarais  du  15  mai  IV^  portant  :  que  la  charge  do 
syndic  perpétué  du  pays  a  élé  rachetée  au  s*  d'Oise,  «t 
qu"  à  l'.'iv  nir  il  n-:':;  [i:'  ic.:.)!-  iou-s  le»  ans  dans  l'assem- 
blée do  l'Assiette  u  l'élection  du  syndic,  ainsi  qu'il  se 
pmliqne  dans  les  antree  diocAsse.  ^  Le  sr  Turte  est 
nommé  avocat  de  la  province  au  î'Mt  i  hp  r  i  Toulouse 
à  la  place  du  feu  a' Méja.  —  tiraliUcalions  d'usa^. — 
L'aseenblée  est  informée  que  la  carte  d«a  eôlee  de  Lan- 
fracdor  du  Filbol  «  a  esté  gravée,  apr/'s  avoir  <>?,!!') 
rendue  coni'unue  par  M.  Delisie  aux  observations  de 
MU.  de  l'Académie  royale  dee  eeienoes  ».  —  âleetion 
fies  tlApuf 'S  pn  C'  nir.  —  Considérant  que  la  province  a 
été  libàrue  moyennant  lioance,  par  arrêt  do  décembre 
1686,  du  droit  de  nonrel  acqoèt,  et  que  eTest  t  tortqn*nn 
arrêt  du  r<.inseil  âti  t!  f<n'ri(»r  172?  oriîonnfl  qua  les  maires 
et  consuls  de  Languedoc  remettront  au  traitaut  de  ce 
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I  droit  ■  dee  ddelantlone  des  droite  d'usage  dont  tae  com- 
munautés jouissent  ii  titre  d'usufruit,  pour  sur  icelles  le 
droit  de  nouvel  acquêt  «stre  liquidé  sur  le  pied  du  20* 
du  rarenn,  pour  chacune  des  années  expirées  depoie 

le  1"  janvier  1702  jns.iu'.ui  ilerjiier  décembre  1722  », 
l'assemblée  déliitére  qu'on  suppliera  le  Kot  de  décharger 
les  communautés  de  1*  province  du  droit  d'usage  et  de 
uihîvp!  ricqiii'it  —  Il  ost  reconnu  que  le  droit  de  conÛr- 
matioa  à  cause  du  joyeux  avènement  du  lioy  à  ia  cou- 
ronne est  dû  sans  diffleullév  et  •  que  Isa  communaoléi 
il.pivi'iit  [i.iVtT  iifii'  flnaiu-,'  |iinjr  cstre  maintenues  dans 
le  droit  de  cliauff.ige,  paca;;n  et  autres  »,  mais  comme 
<  elles  aont  dans  ia  demi&re  misère  «t  qu'il  est  abaoln- 
ment  impossible  qu'elles  s.ati>if;issfnl  à  ce  droit  »,  S.  M. 
8«ra  suppliée  de  leur  accorder  un  sursis.  —  Articles  k 
mettredana  le  Cahier.— Une  nouvelle  somme  de  •.OOOIIv. 
fi,f  -Kyor  *('!<•>  (ifnir  la  continuation  dr-  ta  cirtp  péogra- 
jibiquo  de  la  province  ■  qui  doit  eslre  jointe  au  premier 
▼olame  de  l'iPffiolrtf  dê  Idmguêdoc  q«i  est  en  état 
d'être  imprirn"  ».  —  Consenlemeni  à  rimjto-iitinn  de 
lôO  liv.  (aile  par  le  dioc«>se  île  Béziers  pour  leiiiblisiti- 
ment  d'un  protasenr  de  mathématiques.  —  Il  est  rap- 
jwrlé  que  le  s'  Teissèdre,  chargé  de  faire  une  visite 
générale  dans  toutes  les  communautés  du  diocèse  de 
Montpellier  p<iur  vérifier  les  bois  qui  peuvent  y  être 
conservés,  etc.,  *  s'est  parfaitement  bien  acquitté  de  et 
mission  »;  l'assemblée  le  charge  de  l'aire  une  semblable 
visite  dans  le  diocèse  de  Narbonne.  — Sur  «  UR  mémoire 
du  s'  Delpy,  syndic  do  diocèse  de  Toulouse,  au  ai^tdee 
inconvéniens  qne  eanse  la  trop  grande  quantité  de  mil- 
lets qui  se  recueillent  dans  les  diocèses  du  haut  Lan- 
gued'K-,  il  est  délibéré  que  les  vndice  desd.  dhicèsee 
proposeront  cette  aflUre  aux  Assiettes  >,  afin  qu'aux 
Étais  prochains  on  puisse  statuer  en  connaiss^u.ct!  ie 
causa  €  sur  l'utilité  ou  las  iocon  vénienta  de  la  culturâ  des 
millets  •.— UnegratiHoatlon  extrumrdinaire  de  4,000liv. 
est  accoi-dée  (à  cause  de  la  cherté  des  fourrages)  lUï 
maitrea  de  poêle  de  la  province  ■  pour  leur  donner  moyen 
de  soutenir  le  service».— Sur  le  rapport  fait  par  l'éviqaa 
il'Agde  que  la  déclaration  liu  Ri>i  du  T)  juin  1723.  ifui 
ordonna  ht  levée  du  bOfi  du  revenu  des  biens  iwndant 
douxe  années,  est  abaotumeot  contraire  aux  dnriU, 
libertés  et  privi!f'';.'*»s  ilc  I.i  pri  ivinc--,  *  li'S  Ktats  chargent 
leurs  députés  à  la  Cuur  de  faire  la-dessus  leur»  très 
humbles  représentations  h  S.  M.  par  un  artiels  du 
Cahier».  —  Li^ti'  (■liirmiiisaires  |irinr.ip:iux  de.?  As- 
siettes :  7  du  clergé,  8  de  la  noblesse,  u  du  tiers  Ktat.  — 
Jugements  rendue  par  les  États  enr  les  impneHIons  Jhttse 
dans  l.'s  .\^ivi,Mtns  'in  172ô.  —  Octroi  •  des  i:iii>osilions 
que  le  Roy  requiert  cstre  faite»  sur  le  pays  :  ayde,  octroi 
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et  crue,  3H,517  liv.  5  s.  4  den.;  réparations  des  placw  | 
ftontièra»,  12,000  liv.;  appirïiiienmUi  du  gottmnmir,  | 

lieutenants  généraux  et  autres  personne»  »ie  la  province, 
90,000  liv.;  gardes  du  gouverneur,  frais  clés  commis- 
saires et  contrôleurs  des  guerres  étant  dans  le  pays, 
25,170  liv.  17  s.;  tailles  (cet  article  iiaraît  avoir  été  omis 
par  le  copiste;  il  est  dit  seulement  que  deux  suniiiiaa  de 
200,000  et  de  15,000  liv.  ont  été  distraitas  de  ta  commis- 
sion d»  la.  Uilto  «t  portées  dans  le  départmiiKtU  des  dettes 
«t  kfliliret  de  lâ  provino»  pour  awvir,  l'uim,  au  rem- 
bonnement  de  l'emprunt  de  1^400,000  lir.,  l'autre,  au 
payement  d'une  eaguientation  des  gages  des  receveurs 
des  diocèses);  tafiton,  166,000  Ht.;  luorles-payes  et  gar- 
nisons, i'20,518  liv.  3  sols  ».  —  Te  Deum  — Bénédic- 
tion. —  Députés  présente.  —  Gontr6le  dae  lieux  desUnés 
ponr  les  Atapes  de  Len^eedoe  pendant  l'année  ITSi).  — 
Commii.sioiis  :  [lom'  In  ivnua  des  I*t;iis;  —  pour  le  lailloii  ; 
—  pour  M.  l'intendant.  —  Journal  des  députés  eu  Cour. 


C  «ni.  <B«ilMN.}  -  b.Ut^  m 


Janvier-mars  IW».  —  Procès- verbel  des  séances  et 

délibéraliott*;  des  Ttriis  itf  Languedoc,  asii'iub't-s  par 
mandeiuenl  du  roi  J^uis  XV  ii  Nimes,  dans  la  grande 
•aile  det  tadiencM  du  Pal^,  dn  M  Janvier  »o  a  mare 
1727.  —  Président  :  rarchevéfjue  iJl>  Narbonne.  Commig- 
aaires  du  Roi  :  le  uiarquis  de  La  l-'are,  lieutenant  général 
etMminaadMit  en  Lenipiedoe;  deBemeget  Intendant; 
de  Varicléry  et  Vicliot,  trésoriers  de  France  ès  généra- 
lités de  Toatonse  et  de  Montpellier.  — >  Discours  d'où- 
Terlure  (ne  aont  pae  rapportée).  —  Après  avoir  fait 

ses  preuves  Jh  nobI<"^'->',  1"  tnarquis  de  Choisinet  est  roru 
dan»  l'assemblée  Cviiumu  l:»aron  de  tour  de  Vivarais  pour 
la  baronnie  de  Jai^ac.  Rapport  tevoràble  sur  la 
noblesse  des  sieurs  de  (îenas,  de  Hignac  et  Pascal  de 
Saint-Félix,  envoyés  dn  vicoiuLe  de  Polignac,  du  buroii 
du  Tournel  en  Oévaudan  et  du  baron  d'AmIircs.  — 
Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  lU  demandent  un  din 
gratuit  de  3,000,00U  do  liv.  et  1,000.000  pour  la  lapUa- 
llon.  —  Le  président  dit  <  qu'il  rii.'  doulc  gias  que  le  Roy 
ne  soit  inroriiié  de  la  irisle  situation  de  la  province, 
accablée  par  l'immensité  des  dettes  qu'elle  a  contractées 
pour  le  service  de  S.  M.,  par  la  stérilité  des  récoltée 
détroilBs  par  la  séchereste,  la  gresie  et  les  iaonU  i lions, 
et  par  l'Inlerraption  de  son  oonmeroe...  mais  >iul-  les 
préparatifii  de  la  guerre ,  qui  est  h  la  veille  de  se 
déclarer,  et  les  dépenses  que  8.  M.  est  obligée  de  Taire 
envers  sas  allies  ne  loi  évident  pas  permis  de  diminuer 
s<.'s  ilernandes  ».  Les  deux  sommes  sont  accordées  aux 
conditions  ordinaires.  —  Mémoire  au  Roi  pour  demander 
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une  diminution  de  500,000  liv.  sur  le  don  graïuu  «  la 
province,  las  dtoeèaas,  les  villes  et  coaimunautez  sont 

charfTSz  de  plus  de  10,000,000  de  dettes;  les  diminutions 
des  «îspèces  dejiuiti  1724  ont  causé  une  perte  de  plus  de 
3,000,000;  les  impositions  ont  dolblédepnis  vingt  an>>. 
Les  Ktats  n'ont  plus  la  ressource  des  emprunts  ou  des 
avances  qui  pouvoient  estre  faites  par  le  trésorier  de  h 
Bourse,  parce  que  leur  crédit  est  SlMOlunent  tombé  ;caas 
qui  conduisent  les  manuiactarea  rwvojrent  leurs  0ll< 
vriers;  les  denrées  ne  se  vendant  it  anenn  prix,  partlov- 
Uèrement  les  grains,  par  les  défenses  de  les  porter  a 
l'étranger  on  de  les  envoyer  en  ïYovence,  et  par  la 
quantité  do  bled  du  Levant  que  les  n^ioelans  ont  Intro- 
duit dans  la  province  ».  —  On  fera  imprimer  et  ilisîri- 
boer  on  arrêt  du  Conseil  du  10  décembre  1720  «  qui 
maintient  ka  étals  dans  la  direotlon  des  onvrages  con« 
rt-rnaiit  la  construction,  réparation  et  entretien  des 
chemins,  ponts  et  cbaussées  de  ia  province,  et  fait 
défense  aux  Trésoriers  de  France  de  rendre  des  ordon- 
nances au  sujet  desd.  chemins  .  ,  .  te  —  Uatification  do 
l'abonnement  a  10,tK)0  liv.  par  année  du  droit  de  nouvel 
aequët,  qoe  les  communautés  avaient  été  condamnées  à 
payer  malgré  raîuortir  semenf,  iti?  1617.  lû'.lll  abonnement 
fait  avec  le  Contrôleur  général  par  les  députés  en  Cour,^ 
afin  d'éviter  ans  «omaranautés  les  embarras  qu'il  lenr 
aurait  caiisHs  ni    '.es  fr.iix  auxquels  elles  seraient  expo- 
sées pour  la  remise  dei  déclarulions  de  leurs  usages  et 
Oienlles  ».  —  Des  âOO.000  liv.  <  anxqueliea  a  été  rédnil 
le  droit  de  t:ot!rtr.;mHon,  à  cause  dn  io.vetii  avènement 
du  Koy,  des  usages  et  droits  réels  des  communautés  «,  il 
an  sera  imposé  100,000  al  lODiOOO  ssront  empranlées  ait 
denier  20  -  Tl  sera  imposé  220.000  liv.  pour  l'abonne- 
ment «  du  cinquantième  de  1726  et  cinq  derniers  mois 
de  1195     —  Mémoire  envoyé  au  Roi  par  un  exprès 
pour  demander  une  »  diminution  considérable  et  pro- 
portionnée il  l'état  maibeureux  de  la  province  sur 
l'abonnement  des  onicee  de  receveurs  et  contrôlanTi 
des  octroi:!  el  biens  patrimoniaux  des  connnnanlés  • 
créés  par  édit  do  Juin  1725,  que  le  OontnUeor  général 
a  vaillixé  à  2,000,000  d  e  1  i  v.  —  1 1  sera  i  m  posé  277 , 1  ï8  H  v . 
pour  payer  l'habillement  et  la  solde  des  six  bataillons 
composés  de  3,600  soldais  mis  sur  pied  dans  la  province, 
en  exécution  d'une  ordonnance  du  Roi  du  26  février  172t), 
pour  la  levée  do  G0,030  bommes  de  milice  dans  le 
royaume.  —  On  poursuivra  Un  arrêt  qui  *  rétablisBB 
dans  l'état  des  créanciers  de  la  province  à  3  '  «  »  les 
anciens  créanciers  qui.  ayaut  refusé  en  1720  d'être  rem- 
boursés en  billeto  do  banque,  «  prétendent  le  p«yement 
tie  leurs  retilp-s  ii  5      ».  —  On  im()rimera  d;ins  le 
•  Recueil  •  on  arrêt  du  Conseil  du  21  novembre  1720, 
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qui  commet  rintendant  pour  raire  rinventair*  dw  effets 
da  ¥  Boiiiiil«r,  MMMrier  de  la  Boone,  Meédé  k  llont- 

pellifr  !:■  15  novembre  uuiî.  an,  if,r?'s  If^v^^  i!*»';  sci'll^s 
apposés  successivement  sur  lesd.  effets  par  te  sénéchal, 
la  Otmr  dea  eomptoi  et  les  Irétmim»  d«  France  de  Mont- 
pellier, qui  iirétendaient  tons  avoir  seuls  drni'.  de  Taire 
cet  inventaire.  —  88.248  liv.  sont  distriiiuées  aux  manu- 
fluitnns  da  drapa  flna.  de  londrina  saconib,  et  de  dnpe 
qnt  se  font  axer  les  laines  du  pajs,  auxq'ifllM  ta  pro- 
Tince  accorde  respectivement  10,5  et  3  liv.  par  pièce, 
ponr  avoir  ftJwlqoA,  en  1728,  14,Mr  ptèeee  de  diap  d« 
."îO  niinps.  —  Il  est  rapporté  qi)n  •;!  mannf.irtnr;»  rlf^  draps 
fins  pour  le  Levant  du  sieur  Marca^HUs  à  Autorive  a  été 
érigée  «a  nannfocture  rovale  par  lettres  patentes  da 
30  novembre  1726.  —  Lt;  s'  Jiçpph  Bonnier  de  La  Mosson 
est  «  îidiiiia  à  prêter  serment  pour  la  charge  de  trésorier 
delà  Bonfse avx  mêmes  clauses  «t  conditions ^es  arti- 
cles passez  avec  feu  son  père  r.  —  Sur  ce  qui  leur  est 
représenté  «  que  les  serges,  cadis,  etc.,  du  pajs  de 
(Mvau'lan  n'étoicnt  fabriqués  antrafots  qu'avec  fies  lai- 
nes du  Rouergue  et  de  l'Auvergne,  mais  qne  depuis 
quelque  temps  on  y  employé  des  laines  (In  LeTant 
on  de  Barbarie  tris  grossières ,  ce  qui  ne  pouvoit  | 
•  qne  décrier  et  rainer  ee  ennineroa  *,  l«a  États  déli- 
Mrent  qn'on  demandent  ail  Roi  d'anloriser  les  mesnres 
prises  par  les  commissaires  du  paj's  de  Gévaudan  pour 
empêcher  l'introduction  desd.  laines,  et  qu'ils  paieront 
une  p.irti«  de.s  dépendes  que  comporte  ce  règlement.  — 
On  formera  opposition  à  l'arrêt  demandé  par  la  Chatiibre 
de  CQutmerce  de  Marseille  pour  «  qu'il  soit  deifendu  de 
fiiire  aucuns  aairons  blancs  avec  la  iHurlIle,  sonda  «t 
salicor...  parce  quo  la  seule  vue  de  MM.  d«  Marseille 
est  de  »e  rendre  seuls  les  maitres  de  la  fabrique  du 
savon  et  de  rainer  tontes  celles  qui  sont  en  Languedoc 
sons  piëtexte  du  bien  public,...  «t  que  si  leur  prétention 
avoit  lieu  plusieurs  commanantez  des  diocèses  de  Nar- 
bonne,  A^e  et  Bésîers,  qui  ne  paient  ienra  imposilions 
que  jiiU'  1.".  ."■'rnl'f  do  salicor  et  de  la  s  snilt?,  'jer  iicrii 
at>solunienl  i-uinées  >.  —  On  se  joindra  au  syndic  du 
diooèse  do  bas  Montauban  pour  fbire  régler  qne,  sans 
distin  !i  II  >'■•  pt'iii'rnliti's  f;t  d'intendances,  tontes  les 
paruis&cs  du  diocè^A  de  Moul&uban  contribueront  h  la 
eonslractlon  de  la  calhMrale  de  Montanban.  —  Lettre 
de  M.  Le  Poletior,  Contrôleur  généra".  ia|  ;  i  rtV  par 
l'dxprés  envoyé  k  la  Uour;  elle  porte  que  ie  Koi  accorde 
uns  remise  de  S0O,<XW  llT.  snr  le  don  gratuit,  et  nae 
inilf  rr.r  ité  de  300,000  liv.  à  prcndr»^  !?!!r  It»  même  fond';, 
»  qu'on  répartii'a  aux  communautez  qui  ont  perdu  leur^ 
rteoltes  on  à  cattes  qni,  comme  Dowena  al  GapeiMta,  ont 
besoin  do  seeom  pour  o'aToIr  pw  A  ftin  l'abandon 
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général  de  leurs  biens;  il  l'égard  de  l'abomiement  de 
deux  militons  ponr  Isa  oMmb  de  rewwnra  dse  oetiols, 

«  rinlon(î;)n  de  S.  M.  est  qu'il  sulniste  en  entier  «>(  soiî 
payé  en  trois  anoAes  »,  déduction  faite  de  SOI  ,906  li  v .  dues 
à  la  imnrinos  pour  (bomitare  de  ranMa  en  1710,  et  de 

^WXl.OW  liv.  «  i\  i-oinpte  <îu  remboursement  des  chrir^r»js 
de  prévôts  supprimez  dans  les  diocèses  de  Languedoc  ». 
Quant  K  A  la  sortie  des  bleds  hors  dn  royaume,  S.  M. 
n'n  pas  jugé  qu'il  convint  de  lai)ermellre  ptiispit'  ■<  l'on 
peut  prévoir  des  conjonctures  où  la  défense  de  l'entré 
des  Ueds  dn  Levant  serotteontralre  én  asrriee  dn  Roy  ». 

—  As?embli!*ft  de^  trots  T^tats  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
louse, sons  la  présidence  de  i'évéque  de  Lavaur.  —  il 
sera  tbit  fbnds  de  4,000  liv.  «  qui  seront  omploydse  li  de 
nonveaiiT  cn^rravements  en  divers  points  dn  ?rand 
chemin  ûe  la  poste,  tant  du  cdté  de  Villeflrancbe  et  de 
Vignonet  que  dans  la  partie  qui  dondolt  A  Montanban  k. 

—  Il  ne  sera  fait  aucune  dépense  au  pont  de  Ointejrabelle 
de  la  part  de  la  sénéchaussée,  attendu  iju  il  résultt;  de 
la  vérification  qui  en  a  été  faite  •  qu'il  n'est  pas  b  crain- 
dre qu'il  soit  en  aucon  danger  de  sa  ruine  ».  —  Les 
États  approuvent  Fa  nomination  faite  par  la  séndebaussia 
de  Toulouse  du  s'  Favier  flls  h  la  survivance  de  non 
père  pour  la  chargn.  de  syndic  général.  —  Il  sera  pourvu 
par  emprunt,  <  en  cas  on  puisse  emprunter  ».  au  paye- 
ment du  premier  semestre  de  l'abonnement  de  deux  mil- 
lions. —  Il  sera  fait  de  nouvelles  représentations  au 
Roi  <  pour  qu'il  lui  plaise  de  déibndre  rentrée  dee  bleds 
du  Lovant,  si  ruineuse  pour  les  habitans  de  la  province  > . 
Mémoire  k  ce  sujet.  —  Le  marquis  de  Saint-âulpiee 
demanda  d'avoir  dans  l'Assiette  dn  diocèse  d'Albf  la  Wns 

(11!  <Mni!iiis.s;iirf;  oriliniiiri'  l't  li'y  précéder  les  cflli'iLT^  'îe 
jn«Uoe,  tes  consuls  et  députés  des  villes,  comme  font 
dans  Isa  autres  Asslslln  les  baitma  des  Étais.  Il  eet 
répondu  qne  le  règlement  du  30  tlé'-ertibre  1721,  qtii 
avait  accordé  cea  avantages  aux  barons,  avait  excepte 
les  Assiettée  d'AIbi,  de  Vivamia,  do  Gévandan  et  dn  Pny  • 
«  parce  qu'elles  sont  plus  nombreuses  .-t  fompi  s.Vs  illf- 
féreminent  des  antres  Assiettes  des  diocèses  «,  et  que 
led.  t^enent  «jrant  été  aniorisé  par  anttdn  Oonssil, 
il  n'y  pr-ut  ("tri-  rien  changé  —  G. ■■  ititl cations  d'usage.  — 
Rapport  sur  les  travaux  d'entretien  du  port  de  Cette;  — 
enr  î'acbAvement  <  des  onvragas  dn  diemin  dopois  le 
pont  de  Liinpl  jusqu'à  la  barraqn»  dft  Cou'loupnrin  '  — 
Il  sera  pourvu  par  imposition  aux  ouvrages  t  taire  au 
canal  des  Étaogt,  an  gran  do  la  Nottvelle,  «n  canal  éb 
Roussillon.  -  f'ont  ri'>îrlA?  k  0.000  liv,  1«  «ppotnfpmçnts 
dus  depuis  1721  an  s'  Joly,  sculpteur,  chargé  de  (aire  le 

piédestal  te  la  ttalM  éqnestM  de  Lo«ls  Xnr.  —  Las 
d^pvUi  en  Oirar  tacheront  d'oUanlr  «n  Rmda  ponr  la 
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SàBIK  C.  —  kTK', 
oonatraoUoQ  d'aï»  dtgm  «n  lbnn«  de  qaai  tout  te  long 
du  port  de  Bcaucaire,  <  donl  le  Rho^uie  sape  et  rétrécit 
toui  les  joora  le  terrain  •  et  à  I»  «  cooeervation  doqml 
to«t  te  royaume  est  tnUfeené  ■.  La  ddliMralion  porta 
«  qu'il  >'  arrivH  pt-mluiil  ifs  faires  plus  île  300  barques 
de  mer  et  m  pitts  grand  nombre  de  celles  qui  deaoeiMleBt 
de  Lyon,  toatea  ridumeot  ehargdee  ».  — ^  Les  «tetirs  de 
la  Biotière,  de  i'oiitmartin,  de  Senoz  et  Dasté,  ingénieurs 
dtt  K«i,  <  qui  oat  servi  très  utiiemeat  la  province  l'an- 
née dernière  reçoivent  dueon  «ne  gratifleatten  de 
SOO  liv.  —  Le  i".r.'s;:!i:'iil  ni.umjé  [,i)ijr  I.h  ilii-i'Ction  des 
travaux  publics  pendant  l'ann(^a  l'évèque  d'Alais,  le 
taron  de  Cftivbso»,  lee  oomnls  de  Montpellier  et  ie 

maire  de  Gignac.        A.ssHmlilé:'  ■lex  trois  Kials  la 

•ôaécliausaèe  de  Cai  cassonoe,  i>0U3  la  présidence  de  l'ar- 
cfaevBijae  de  Narbonne.  =  Rapport  a«r  lei  riponses 
faites  par  le  Roi  au  Cahier  de  173u.  —  Articles  à  insérer 
àma  celui  de  17^7.  —  Les  Etals  i^outeut  0,000  liv.  aux 
12,000  d^k  destintas  à  rimprestlon  da  premter  TOlome 
de  YJIisUjire  de  Languedoc,  dont  M»'  de  Rnt.ibon,  an- 
cien évèque  de  Viviers,  a  va  et  examiné  le  manuscrit; 
Ito  prteNl  l'arebeTèv»  de  NerbeaM  de  «  ditaminer  Isa 
vignettes,  nrnfirapnts  et  cartes  qui  iloiv^-nt  ntre  mises 
dons  ce  premier  valuiue  »,  et  nomment  pour  inipraneur 
de  eetle  histoire  le  s'  Vincens,  ■  Imprimeur  h  Parte,  qui 
travaille  depuis  plus  de  vitigi-cinqans  pour  la  |ir»vinc«». 
—  Ju»!emenls  dos  Liais  sur  les  impositions  faites  datu 
les  Assiettes  des  vini;t-quatre  diocèses  de  la  province  en 
1720.  —  Le  Contrôleur  général  à  qui  les  l%tats  avaient 
envoyé  un  courrier  exprès  »  pour  obtenir  la  défense  de 
l'entrée  des  Med^  du  Levant  dans  la  province  »,ri|iWld 
qae  &  M.  ne  peut  accorder  ce  qui  esl  >)einandé,  •  parce 
que  Tentrie  et  le  commerce  des  bleds  *'it  rangers  devront 
être  toujours  libres  »,  mais  «  qu'il  v  a  lieu  <r*>.^jiérer 
que  le  pris  des  bled»  augmentera  lian-  |i  -u  en  Langue* 
doc  ->  Liste  des  commissaires  pnm  ipaur  des  Aasiel- 
tes  :  ;!  liti  riorgo,  4  do  la  Noblesse,  17  du  Tiers-Étal.  — 
Octroi.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  —  Itéputés  pré- 
sente. —  <  Oontrdle  des  lieux  d'étape  ponr'lTST  •.  — 
Commissions  :  pour  la  teauedse  Étete,  —  peur  i'IiiteQ- 
danl,  —  pour  le  taillon. 

C'  sm.(BÉ|kiN.>  -  MUii,  —  tn  Mltu,  piylw. 

Décanbfe  fM9— Janvier  VMS..  —  Procès -verbal 

des  séances  et  délibéralions  iIl'  s  États  de  Languedoc,  a.«- 
asmbtéa  par  mandement  du  roi  Louis  XV,  à  Nimes,  dans 
*  te  (rende  satte  dse  andienees  du  Palais,  du  il  d^eembre 

1727,  au  31  janvier  1728.  —  l'rAsiM-jnt  :  l'an  lievèque  de 
Narbonne.  Commissaires  du  Hoi:  le  marquis  deLa  Fare, 
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commandant  en  Languedoc;  de  Bornage,  intendant;  de  ^ 
Calvet'  t  ViL'hot,  trusoriors  de  France  és  génér.ilitHH  de 
Toulouse  et  de  .Montpellier.  —  Discours  d'ouverture.  (Ne 
sont  pas  rapportés.)  —  François  de  Baauitiont,  marquis 
de  Rrizon,  est  reçu  aux  États  en  qualité  de  baron  de 
lArgentière.  après  avoir  fiait  ses  preuves  de  noblesse  «H 
jQStiflé  qu'il  a  aeqnb  la  terra  de  LargenfiAre  de  M.  de 
Ratabon,  ci-devant  évèque  de  Viviers.  —  Entrée  des 
Commissaires  du  Roi;  ils  demandent  un  don  gratuit  de 
S.000,000  de  liv.  et  1,000,000  pour  la  eaptladon.  Osa 
deux  soiKines  sont  accordées  aux  coii^iiti  iiis 'ir  li.'i  lirts. 
—  Mémoire  au  Roi  pour  le  prier  de  décharger  la  province 
d'une  partie  de  ses  imposillcm.  c  La  gelée,  la  séeberessé, 
li's brouillards,  t,'rô'oontsuccossivenii:ntr,iv.i^'ij  '  !:  1T37 
les  diHérentes  récoltes  du  I^ngueduc  et  ruiné  les  vignes 
et  oliviers  de  faQou  qolb  ne  sgaarolent  porter  aucun 
revenu  de  plusieurs  années;  —  l 's  i.rii|;ri(^Inirf  -  n'au- 
roient  pas  été  eu  état  d'ensemencer  leurs  terres  si  les 
oommissairas  des  diocèses  n'y  avoient  pourvu  par  des 
emprunts  con si  îérriblcs;...  qu::i-]ti'>iri  ai*  eraplové  par- 
tout des  garnisons  etTectives  des  troupes  du  Koy  et  les 
exéeotiotts  les  plus  vives,  il  est  dCi  au  trésorier  de  la 
Bo>:rao  •?,007.?4f3  liv.  d'impositions  ;  —  la  capitale  do  la 
province  (  ri)ulouse)aéléen  partie  détruite  par  uneinon- 
dillon:iXK>  i»aleonsrenversées,le8mo»linsemporl«,les 
\nm\o  et  les  chemins  'i^frr.idi'z  fn^.'ns'rîiit  dansuiit^  tlét't'nso 
iaimense,  etc.  ».  —  On  adjugera  ics  riparationsii  faire  au 
grand  chemin  «te  Lunel,  depuis  la  barraque  de  (^oudou- 
gnan  jusqu'à  Niuies,  suivant  le  devis  dressé  par  le  s'  <le 
Clapiés.  —  15,000  liv.  «  restituées  à  la  province  « ,  .sont 
accordées  à  l'archovoquo  de  Narbonne  «  pour  continuer 
le  bâtiment  de  son  égiiœ  ».  —  «Il  sera  imposé  la  pré- 
sente année  :  SOD.OOO  llv.  pour  le  dernier  payement  des 
courtiurs  jaug^urs  ;  220,003  liv.  pour  le  cinquantième, 
100,000  liv.,  pour  le  droit  de  confirmation  des  usages  des 
commnnautez  ;  30,000  liv.  pour  les  arrérages  du  droit  de 
nouvel  acquêt,  et  09,200  liv.  pour  la  solde  des  ti»ili<  es  en 
1728  >.  —  On  Csra  nouvelles  instances  pour  obtenir  re- 
miss des  100,000  tiv.  deatandées  pour  la  confirmation  de 
la  jouissance  du  droit  d'équr. .iltnif.  —  On  enregistrera 
l'arrôt  du  Ck>nseii  du  23  décembre  1727  par  lequel  le  Roi 
•ooorde  h  te  province  une  remise  de  900,000  liv.  sur  te 
don  gratuit.  -  Il  rendu  compte  que  le  creusement  et 
entretien  du  port  de  Cette,  «  par  économie  *,  en  nzi  ont 
coûté  66.664  liv. ,  et  qu'en  canat  des  Étangs,  la  Ion* 
r'iitiii:'  lu  c.''i_»iiseir.ent  fait  a  été  d  :■  l'î3  luises.  II  SL'r;i  ■  im- 
posé 30,000  liv.  la  présente  année  pour  continuer  cet 
ouvrage,  le  plus  ntlto  pour  te  conaeroe  «k  ie  plus 
grrtiii!  qu'oi!  ayc:  jaraiiis  imaginé  ».  —  «  Il  a  été  passé 
bail  du  pont  et  chaussée  pour  communiquer  de  La 
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NoUTallo  à  Sigean  —  On  écrira  an  OontrAleor  gé- 
néral poar  qu'il  «oit  ordonné  au  Parlement  <ie  Tou- 
iowe,  par  des  lettres  de  Jimion,  d'onreglatror  tes  let- 
tres patentes  qoi  maintiennent  les  États  dans  la  diree* 
lion  des  oiTra^os  publics  h  l'exclusion  de  tontes  les 
autni  emm  et  Jnriâiotions.  —  Rapport  aar  Isa  mann- 
fectnras  de  dnps  ;  elles  ont  Aibrlqué  «n  1717  :  la  !*•  cali* 
gorie,  4770  pièces,  soit  1,000  île  plus  qu'en  1726;  la 
a>  catégorie,  18,884  piéoea,  soit  4,«80  de  plus;  la  3<>  ra- 
tégorifl,  qui  traTaltls  les  laines  da  pays,  3,671  ptèi-eis, 
soit  1,000  de  plus;  le  total  des  gralifications  auxquelles 
elles  ont  droit  monte  à  123>313  lir.  —  Une  commission, 
nommée  <  pour  examiner  ail  est  néeessairedeeoollnner 
les  ^'t  itiflr.ilions  aux  manufactures  »,  estime  que  «  la 
trop  grande  augmentation  du  commerce  pour  le  Levant 
a  détruit  plusieurs  Miriquee  de  draps  et  aoires  étoffes 
pour  !.i  consi iiiirasition  du  n.iy  i'jiiip ,  de  rRs[ifl>c"^  i'^' 
l'Italie,  inflniment  plus  avantageuses  au  Languedoc  que 
celles  des  draps  du  Levant  •.  Un  mémoire  eonlenant  ses 
rnis  iii^  sera  envoyé  un  ^'«ntrô^fïur  général  «  par  un 
courrier,  atta  d'avoir  la  réponse  avant  la  iln  fies  J&tata  ». 
—  Teneur  dod.  ménolre.  —  Avis  (kvorable  à  i'établis- 
semenl  à  Cette  d'une  maîiiifAclim»  de  toute  sorte  de  ver- 
res où  l'on  ne  «  se  servira  que  du  charbon  de  terre  « .  à 
condition  que  lee  privilèges  qm  i'entrupreaaar  demande 
fi-inr  lui  f  t  ouvriers  «  seront  rpstreints  h  r^uj.  dont 
Jouissent  les  entrepreneurs  et  ouvriers  des  manuructures 
de  drape  de  la  province  «.—Teneur  desconvenlionepas- 
sées  par  le  is'  de  Monlferrier,  le  19  octobre  1727.  avt>f  le 
S'  Jacques  V'incens  pour  Tinipression  de  i'IJhloife  de 
Languedoc  ».  —  I/asseroblée  a|iprouve  °  l'Éintre  dédi- 
c;)(oire  à  Nosseigneurs  des  États  »  que  les  l'éres  do  Vie 
et  Vaissète  ee  proposent  de  mettre  on  tête  du  premier 
voluniiî  de  leur  Histoire.  —  Il  n?t  rapporté  que  la  veuvo 
de  feu  M.  Delisie,  premier  géographe  riti  Roi,  a  été  char- 
gée de  faire  dresser  les  trois  rarles  géo$;raphique.s  qui 
doivent  accompagner  Vlli-^toire  ae  Languedoc,  et  que 
l'Académie  des  Sciences  de  Montpellier  a  été  priéo  <  de 
délerminer  la  longitude  et  la  latitude  des  [irincipaux 
points  (le  1»  province,  avant  que  les  ini^énieur^  particu- 
liers puissent  travailler  dans  les  différents  cantons  qui 
letir  seront  marqn«s  «.  La  délibération  porte  •  qu'on 
juge  C4't  ouvrage  absolument  néres.snire,  parce  qu'il  n'y 
a  pas  (en  ITSA)  une  seule  carte  de  la  province  qui  soit 
Adèle  ».  —  Le  traité  passé  avec  te  s' Séré,  entrepreneur 
de  la  manura'-tiir*^  1»?  \o\V>.  r.ircri  il,>  RriiMn,  -^•-ra  renou- 
velé pour  trois  an!> ,  afin  que  les  babituntâ  du  diocèse 
d'AIbi  aient  le  mo^eh  de  se  déflifre  d'une  plus  {grande 
quantité  do  leurs  lin»  et  de  leurs  chanvres,  —  A-s-'tnbléo 
des  trois  Etats  de  la  sénécliaussée  de  Toulouse  sous  la 
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présidence  de  l'archevêque  d'AIbi.  —  Approbation  do 
baux  passée  h  |«  «ttrepreneun  tmir  paver  108  cannes 
carrées  du  grand  ebemin  de  la  poète  près  de  Basiègeet 
d'Anse  ville,  h  raison  de  S  Uv.  ta  canne,  et  •  engraver  • 

271  cannes  longues  du  même  chemin,  à  raison  de  8  Uv. 
10 sols  la  canne,  aux  environs  de  Vlllenoavdie,  VUle* 
franebe,  Vignonet  et  La  Basilde  d'Anjou.  —  1,000  Itv. 

sont  accordées  pour  la  construction  d'un  pont  à  Corne- 
barrieu.  —  On  poursuivra  •  les  ordonnances  nécessaires 
pour  que  les  «hemfns  qui  condniaent  aux  portes  de  TOn» 
louse  »  jipfit  .soliileiTietil  réparés  et  entretenus,  attendu 
que  ces  réparations  doivent  être  ûtites  aui  dépens  de  lad. 
ville  ».  =  Assemblée  des  trois  Étals  de  la  aéoéehanseée 
de  i^ar:  ns=onne  sous  la  présidence  de  l'arche vi',|ue  ri.' 
Nur bonne.  =  Le  prëaident  nomme  des  commissaires  des 
trois  Ordres  pour  aasieler.  conformément  ii  l'arrêt  du 
Conseil  du  0  décembre  1727,  -x  \:\  vc'rifliMtL  r!  lU  l'rtiil 
cil  est  le  canal  royal  >  qui  doit  éire  faite  par  un  ingénieur 
du  Roi. — Les  députés  en  Cour  smpplienmf  le  Roi  de  ré< 
Toquor ,  comme  contraire  aux  prlvilèces  '!r-«  iÇfnts  ,  î'ar- 
rét  du  20  mars  1727  qui  prorog<<  Jusqu'au  nouveau  bail 
des  Amnee,  c'estè^dire  Jusqu'en  1782,  les  drolls  des 
courtiers  jaugeurs  et  lî  -s  ir  specleurs  aux  boc^^erie;  et 
aux  l>oi8Son8,  et  ordonne  que  pour  l'alionneinent  <le  ces 
quatre  années  la  provtae*  payera  000,00(1  II v.  —  Btt  ac- 
cepté l'nhonncment  a  ÎOO.OOO  liv.  >)•!  droit  sur  les  huiles 
dont  la  province  n'a  pu  se  faire  nxempter.  — Le  trésorier 
de  la  Boum  «  employer»  en  dépense  dans  te  eomi^  qu'il 
rend  aux  préaenl.s  Rtuls  l.i  .tomme  de  201.313  liv.  à  la- 
quelle a  été  liquidée  la  dépense  dejt  fourrages  do»  troupes 
qui  sont  dans  la  province.  —  Rapport  sur  les  dégrada- 
tions causées  au  pont  de  Toulouse  le  12  septembre  1727 
par  l'inondation  de  la  Garonne.  —  Pour  témoigner  au  sf 
Jolv,  sculpteur,  auteurdu  piédestal  île  la  statue  équestre 
•le  Louis  XIV,  €  la  satisfaction  qu'ils  ont  de  ses  services  », 
les  États  lui  accordent  une  pension  viagère  de  I,S0O  llv. 
—  Articles  h.  insérer  dans  le  Cahier  :  on  doraandcr.i  no- 
tamment divers  avantages  pour  le  port  de  Celle,  afin  de 
venir  en  aide  aux  habitants  de  la  ville  *  qui  sont  rédnila 
it  la  dernière  misère  depuis  la  -jessalion  de  la  pèche  de  la 
sardine  ».  —  Gratifications  d'usa^.  —  Teneur  da  la  dé- 
libération concernant  le  rang  prétendu  par  le  marquis  de 
.Saint-Sulpice  comme  baron  de  Castelnau  rie  Bonnelon^i , 
À  i'Assielle  du  diocèse  d'AIbi.  —  Teneur  d'une  lettre  du 
tiontrdleur  général  au  sujet  des  gratlAcalions  aoconlées 
I  aux  fibrii  anl5  le  draps,  lad.  lettre  rapportée  par  l'exprès 
qui  avait  été  envoyé  à  la  Cour.  l,es  États  se  oonforaienl 
aux  ordres  du  Roi.  qu'elle  \nr  (kit  {»nnaltre,  en  délibé- 
ranl  :  <  ijiip  le?  L'r.irir.  -.Uions  ilo  10.  5  et  3  livres  seront 
ré>luilcs  à  la  moilié  pour  les  draps  fabriquez  en  1720  ». 
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—  Ordra  est  donné  aux  s/ndics  généraux  <  de  défendre 
k  h  nqoAto  te  «oelMMliqnw  de  Lanf  oadoo  tondant  h 

rérncatlon  de  la  déclaratbn  du  Ror  du  9  octobre  168i 
sur  la  roture  ou  la  nobilité  des  biens  et  payements  des 
fmposttloiH,  attaqdii  411'éllaaété  rendue  aprà*  vn  «tauen 
fîe  plusieurs  années,  projette  par  Ifs  Étals  *nr  l'avis  rte 
feu  .M.  d'Agueaseau  et  cooccrtée  avt-c  les  j>lus  habiles 
ofHciers  de  laConr  des  Aydes,  et  que  si  l'on  y  portoit 
atteinte  on  retomberoll  dans  la  confusion  où  l'on  étoil 
autrefois  ».  —  Liste  des  Commissaires  principaux  des 
Assiettes  pour  l'année  1728  (4  du  Cler((é,  4  de  la  Noblesse 
16  du  Tiers-État).  —  Le  siear  T^issèdre  continuer*  daoa 
le  dloeèM  d'Uzès ,  dans  le  Oévandan ,  le  Virarais  et  le 
diocèse  du  Puy  les  visites  qu'il  fait  enVMdAlaeons^erva- 
tiooetangnMDtatfondea  lioto.-~  On  enverra  «ut  syniil'"^ 
dM  diocèses  de  la  sfndchaande de  Toulouse,  pour  qu'ils 
le  communiquent  aux  Asaietles,  un  projet  dressé  par  le 
s'  Favier,  syndic  général,  c  contenant  pinsieurs  moyens 
proposez  pour  empèclier  qu'il  soit  senid  une  trop  grande 
quantité  de  millets  ».  —  Jugements  des  États  sur  les  im- 
pwltions  Aille»  dans  les  Assietlea  des  34  diocèses  de  la 
prortnce  en  1TX7.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  -~  Bénédle- 
tton.  —  Députés  prèsiTits.  —  ContnVo  des  i-fupes  pour 
1T28.  —  Gommissioas  pour  ta  tenue  des  États,  etc. 

GL  son.  (ÊbÊfUm.)  -  ■■■Mte.iu Mitaw.  fr^. 

Déeembra  ffXM— FiTriar  fl'SM.  —  Praoès-T«iiul 

df's  <4'';inces  et  délibération?  des  Ét.'its  rie  L^ni^uedac  , 
assemblés  parraamleatenl  du  roi  Louis  XV,  &  Narbonne, 
dana  la  granda  salle  de  IHdlel  de  Ville,  da  16  déeanbra 
1728  au  3  février  1720.  —  [YAsl  Iont  :  l'ircbevéque  de 
Narlionne;  vice-|irésident  :  l'archevêque  de  Touloose; 
Oounisaalna  du  Roi  :  le  marqnla  de  La  Pan,  oomnaii- 
dant  en  chef  de  la  province;  il«  Bornage,  intendant; 
Roux  et  Punsan,  trésoriers  do  France  às  généralités  de 
IfoAlpeilier  et  daToahuna.  —  Dfwann  d'onTartare.  (Ne 
sont  pss  mi^portés.)  —  Le  âne.  Ai'  Gpussol  est  reçu  aux 
Ëtats  comme  baron  de  Florensac  et  prête  serment.  —  Le 
marquis  dn  Roav»,  baron  de  PloraeaH  varia  de  la  dana- 
tion  i»  lui  faite  de  la  baronnie  pnr?nn  sr;inr!-pr'pc,  12 
janvier  112S  ,  est  re^-u  comme  baron  de  tour  de  Gavau- 
dn.  —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse  d«-s  s'  d'Ap- 
chier,  envoyé  de  la  princesse  de  Conli  pour  te  comté 
d'Âlais,  du  s' de Trimond ,  envoyé  du  bni-on  de  Bni-jac, 
et  du  s' de  Bar,  envoyé  du  baron  de  Castelnau-'l'Eilréle- 
fttM.  —  Entrée  des  CommlMalres  du  Roi  :  ils  demandent 
QB  don  gratuit  de  3,000,000  de  Ht.  et  1,000,000  pour  la 
Capitation  de  1729.  —  Ces  deux  sommes  sont  accordées 
ans  conditioDs  ordinaires.  —  Mémoire  au  Roi  pour  de- 
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mander  une  diminution  d'un  million  sur  le  don  gratuit  : 
•  il  eat  dft  da  raata  te  InpoallloM  et  capiialkm  de  I79T, 

47(5,r)!7  liv.,  et  de  celles  de  1728,  2,430,786  liv...  Depuis 
1720  jusqu'en  1726,  les  récoltes  ont  été  à  peine  sufSsantes; 
eellea  da  VKt  tH  IISS  ont  aDtiérammt  manqaé...  Fanla 
de  semences,  une  prande  partie  des  terres  a  demeuré  en 
friche,  et  il  y  a  tout  lieu  dû  craindre  qu'uu  mnqoera  de 
grains  pour  la  subsistance  avant  la  réculte  proehslna,.. 
Les  États  avaient  autrefois  la  ressource  des  emprunts... 
elle  est  à  présent  inutile  par  la  perte  de  leur  crédit  «  etc. 
—  On  donnera  connaissance  ti  toutes  les  communaulla 
de  la  déclaration  da  Roi  du  10  août  1728,  qui  ôte  aux 
anciens  propriétaires  des  biens  abandonnés  tout  «  pré- 
texte pour  inquiéter  les  adjudicataires  desd.  biens  •.  — 
Suivant  ravie  dn  CoBtr&leur  général,  on  rAlaUira  dans 
l'état  daa  dettea  da  fa  province  <  les  crianelaiv  génoli  b 
qui  des  consignations  avaient  été  faites  en  1120  pour  leur 
remboorsemeat  en  billets  de  banque  >,  et  leurs  rentre 
lear  seront  payées  sur  le  pied  de  2  ft;  quant  c  aux  arré- 
rages échus,  revenant  pour  neuf  années,  ii  r.dson  du  lîe- 
nier  20,  à  236,682  liv.  »,  ils  seront  imposés  en  quatre 
annte.—  Itl0,000  Ifv.  aeronl  tapoeée»  cette  année  pour 
r.ibonnemcnt  des  droits  attribués  aux  inspecteurs  aux 
boucheries,  etc.,  rétablis  en  1722  pour  six  années. — Sur 
le  rapport  da  la  oomniasioa  te  aflbires  sxiraordinatns, 
l'assembl'je  délibère  qu'on  imposera  80,718  liv  [>our 
l'entretien  des  milices,  25,000  liv.  pour  le  premier  quart 
da  l'hbonnamnt  aur  Isa  bullaa,  ilsé  à  100.000  llv., 
136,001  llv  pour  le  troisième  tiers  de  l'abonnement  dee 
charges  des  receveurs  te  octrois,  90,319  liv.  pour  fin  de 
paya  «  te  lfl0,693  liv.  da  notia  «t  salaire  des  barque 
naofr.itréesi  îk  Roses  en  17...  ».  —  Consentement  h  ce  que 
le  syndic  du  diocèse  de  Saint-l'apoul  sa  pourvoie  devant 
la  Rot  pour  flibtaalr  l'autorisation  d'établir  &  Oastelnaa- 
dary,  chez  les  Cordeiiera,  nu  cimrs  de  th^o'n^ie,  —  Rap- 
port des  commissaires  des  travaux  public»  sur  lu-s  répa- 
raiionabfMrablarivIèrade  Lers:  •  Les  inondations  de 
cette  rivière  emportent  tous  les  ans  la  récolte  de  8  b 
10,000  arpents  du  meilleur  fonds  de  la  province,  ruinant 
lesbabilans  de  pinsde  40  comniunaatos  aù  elles  causent, 
en  outre,  des  maladies  très  dangeraoso*...  :  les  arrêts  da 
Conseil  obtenus  dès  1701  par  les  Élate  pour  faire  cesser 
ces  donimafres  ont  été  sans  effet ,  parce  que  les  juges  da 
la  Table  de  marbra,  qui  avoient  été  chargés  de  les  faire 
exécuter,  étoient  OU  riverains  de  Lers  ou  propriétatraa 
des  moulins  construits  sur  cette  rivière;  mais  do;.uis  i|ue 
par  arrêt  du  Oonaeil  du  10  déoembra  1?86  cette  affaire  a 
été  attribuée  b  H.  retendant,  «ils  a  été  reprise;  M.  de 
Clapiés,  ingénieur  du  Roi.  a  re-onnu  rni'il  s'a^îssoil  .';t>u- 
leamt  d'aligner  ou  de  redresser  le  lit  de  cette  rivière, 
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de  faire  baisser  les  moulins  oh  d«  tot  détruire  au  besoin , 
il  a  ^lé  d'av»  ({tia  la  dépense  poarrait  être  supportée  par 
le  diocèse  de  Toolowe»  in  communautés  intéroaséaa  at 
IM  rireralna  ».  Lm  tamnâtnoa  propose  «ue  \t»  titala  nom'- 
tifbucnt  à  la  dépense  pour  45.000  lir.  payables  en  trois 
«M.  MUbérMion  conforoM.  —  ConMDtemmt  à  l'impo- 
Mat  d«  ta  BoniiD*  da  li,Wi  Itv.  ttseonlée  iwr  l'AaMia 
du  dimtee  d^  Carcassonne  pour  la  ronstrnction  d'un  sé- 
niSMire.  La  délibération  porta  :  <  an  conaMéntioa  du 
cours  d«  Ihéolof^ie  auquel  le  aérainurs  eat  obligt  ».  On 
avait  fait  observer  à  l'Assemblée  •  iiu'i>il«  aTolt  toujours 
antorisé  l'entretien  des  professenrs  de  Ihéologle  ;  mais 
que  «  rétabliaaenent  d'an  adalintra  ragardoit  unique- 
ment l'Éjfr-i  ',  i'(  (jufl  la  dépense  ne  pouvoit ,  siiiv;int  les 
règlements ,  on  être  supportée  par  les  impositions  ».  — 
Rapport  sar  las  oamraget:  d»  vart  de  Cette  (eomtrae- 
lion,  recrcHsemArj!,  forit,  •ch'-i^},  —  ihi  f»rau  dApilo,  —  du 
canal  de  Oalte  au  Rhône  par  les  étangs,  —  du  pont  de 
ToDlonae.  —  dn  pont  de  OisAms.— dn-chenitn  de  rdtape 
qui  est  ,iti  bnil  .în  r,.iili'->firi?  il'AiirfnvA  —  Lftfro  de 
M.  l'ektit^r,  Cunlroloar  général,  où  il  est  dit  que  le 
Itoi  «ceopde  h  ta  province  vaa  ramiaa  de  900,000  liv.  avr 
le  il'  :i  i-'ralnit,  et  450,000  liv.  pour  secours  an^  fjtnmit- 
nautés.  —  Il  est  rapporté  que  les  monulactures  royales 
ont  Abriqod,  «  17»,  O^SBT  piècea  de  drap,  eallaa  da  ta 
deuxième  catégorie,  15,4I'J,  celles  de  la  troisième  caté- 
{Torie,  0,530.  —  Il  «si  ex[iliqné  que  l'urrél  du  Ck>ns«U  da 
7  dteembr»n28,  ■  qui  fermino  le  grand  procèa  q«a  la 
pr-n-inci''  arnit  avec  ]a  ville  de  Marseille,  n'pst  pn^  mnsi- 
dérabU-,  puisque  les  draps  en  blanc  qu'il  permet  aux  né- 
gociants d«  MaiMille  da  tirar  dn  Laneuedon  ne  sont  que 
de*  draps  communs  «.  —  Un  arrêt  du  Consoil  du  14  dé- 
carabra  1728.  au  sujet  de  la  enlture  du  pastel,  sera  im- 
primé et  en  vojé  dans  les  dioi^èses  de  l'ouloase,  Albi  et 
LaVMVr,  «  {al  ont  un  principal  intérêt  à  cette  culture  >. 
—  Lettrado  Oonlroleur  général  portant  que  les  gratitlca- 
tions  pour  les  ilr.ips  S(»r  i ni  rédoîles  de  moitié,  par  ma- 
nière d'essai,  en  172^  et  1730 .  '  nfin  que  par  l'eAiat  qoa 
prodoira  cette  diminntion,  S.  M.  puisse  Jugerai  ailes  aoRi 
inutiles  ou  s'il  est  nécessaire  du  les  consnrvt-r  pour  por- 
ter les  roanufaclures  il  uo  degré  de  perfection  qui  assure 
h  nns  draps  dans  le  Levant  la  préffireneeaer  eatix  qui  se 

fabi'i'i  .lont  Anglelorrf'  —  Liquiiiali  m  îles  in  lnrtitii- 
tés  dues  au  chapitre  deCaatelnaudary  et  aur  iiénédictins 
deSor^  pe«r  lee  drolla  «slgnaorfans  des  Ibnds  h  tmx 
pris  pi  'Vir  Ier;:n,il  r  ival.  —  CdnforméincMt  aux  inlciitions 
du  Roi,  la  province  fera  l'avance  de  l'armement  de  deux 
jMnte  •  potr  erolaar  sur  las  easies  da  liMgaadoeet  y 
frrL.li'pcr  !a  naviijalion  des  bâtiments  marchands  contre 
les  corsaires  de  Trii»oll  >.  —  Rapport  su  les  réponass 
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laites  par  le  Roi  aax  artlclei  du  Gahisr  de  11%.  -~  Gfa« 
titlcationa  «l'usage.  =  .AManibiée  des  trois  États  de  la 
sénécbaaasd»  de  ToulOM»  lOM  Ui  présidaoce  da  l'areba^ 
vèque  de  Taokinaa.  —  Délibéiatittn  oonoanut  l'antre» 

tien  des  pavés  et  •  engravemeiits  •  du  grand  chemin  de 
la  poste, — la  réparation  d'an  pont  tar  l'Hen  endommagé 
par  Isa  inondations  extraordinairsa  de  aqitenbrs  1727, 

—  •  la  constructi  n  rie  ,;.000  cannes  iotijjiifs  de  fossés 
pour  recevoir  et  conduire  s<}us  dis  anciens  aqueducs» 
depuis  VtlIaiMHiTelle  jusqu'au  près  de  Vignonet,  les  eaax 
qui  <ii'>cei](lhiit  li  s  liauteurs  do  Montrai llarii  el  de  Mont- 
ferrand  >.  =:  Assemblée  des  trois  Étals  de  la  sénéchaos» 
sée  de  Carcaasonne,  aoua  la  présidence  de  rarelWTéqve 
Aà  Narbonne.  =  Arlicl<>sà  mettre  dans  le  Cahier  de  1729. 

—  On  enr^atrara  lee  lettres  de  provision  de  la  charge 
de  pirévAt  général  de  Languedoc  accordées  par  le  Roi  ra 
s»-  J.-T,.  c'osts'-»;.  —  «  Il  sera  fait  îles  iiistanfifts  au  nom  des 
États,  auprès  de  N.  â.  P.  le  Pape,  pour  la  canonisaUon 
du  P.  Jaeqnas  Sales,  Jésuite,  et  du  Frire  OaQIaume.  son 
compagnon,  qui  Turont  lUitssa'ri-s  par  les  huguenots 
diuis  la  ville  d'Aubenas  vers  la  tin  du  xvt*  siècle  >.  — 
2,000  llv.  seront  imposées  poor  les  appofnlenaatl  d'an 
inspecteur  qui  «nr.i  :-hrir?(*  iti»  ftire  exécuter  le  règlement 
sur  In  fabrique  des  eaux-<le-vie,  édicté  par  le  Roi  à  la 
raquèie  de  la  Chambra  de  commerce  de  Hontpellier.  — 
Les  députi'!s  en  Oour  sont  riinr^cés  i]n  faire  agréer  au 
cardinal  de  Heurv  et  au  Contrôleur  général  «  1^  e&pé- 
dianls  propoaés  par  t«  sjndiea  généim  pour  aeqnittsr 
une  partie  des  deilM  du  1 1  proviTiriî  et  des  diocèses,  et 
reU'ver  les  prapriûtairjA  des.  fonds  do  terre  de  l'atcabla- 
meiit  on  ils  se  trouvent  par  le  poids  des  impoeitions  >.  — 
Plein  pouvoir  est  donné  k  l'archevêque  de  Narbonne, 
président ,  <  de  faire  venir  da  Bourgogne  ou  de  Provenre 
la  quantité  de  grains  qu'il  jugera  m'tces^ire  pour  secou- 
rir l«s  dio4-.èses  qui  pourroientss  trouver  dans  le  besoin  ». 

—  A  raison  «  de  la  cherté  exesssfve  des  vivres  ot  du  bois 
que  la  neige  et  la  grêle  ont  caneée  cette  année,  il  sera 
payé  aux  m  vicaire»  généraai,  envojte  de  la  noblesse 
et  députés  du  Tiers-État  une  raoatre  et  demye  an  delb 
des  l  accordées  annuellement. — Jugements  des  Étala 
sur  les  impositions  ùdtes  dans  les  Assiettes  des  diooèssa 
en  1TS8.  —  liste  des  comalaiilrM  principattz  des  As- 
siettes. —  Octroi.  —  2^il»iHn.—BlQédi«tion.  — Dépu- 
tés présents. 

c.  anik  CsMiiiiL)-'!!  Mit  tsr  mmmi.  pif i«. 

Odohre-déoambre  fM.  ~  Proeèe-verbal  des  séaaesa 

et  délibérations  des  Éîal.s  de  I^anvruedoc,  assemblés  par 
uuutdement  du  roi  Louis  XV,  à  Nimei,  dans  ta  grande 
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salle  (les  audiences  du  l^lsis,  du  SO  octobre  au  14  dé- 
cembre 1729.  —  PrvsitiBnl  :  l'archevêque  de  Narbonne  ; 
Tice-président  :  l'archevêque  de  Toulouse.  Commissai- 
m  da  Roi  :  le  marquis  de  La  Fare,  commandant  en  chef 
de  la  ^Tinoe;  de  Bemage,  intendant;  de  Lafaize  et 
BmsngM,  trésoriers  de  Fruos  ès  généralités  de  Toa- 
\oam  et  de  Montpellier.  —  IMmoars  d'ouverture  (ne  sont 
pas  rapportés.)  —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse  du 
chevalier  de  Saial-Point,  eavofé  de  la  priaoeeie  de  Ooeti 
pour  la  baronnle  de  Mereoeor  en  Oéraudan,  «t  du  de 
SAint-Rome,  envoyé  du  baron  de  CalvisKMl.  —  Entrée 
des  Çommiasaira»  du  Rot  :  ils  demandent  un  don  gru- 
tait  de  8,000,000  de  Yiw.  et  1,000,000  poar  la  capita- 
tion  «If  I73i)  Tes  leux  sommes  sont  accordées  aux  con- 
dltioos  ordinaire*.  ~  Méoioire  a«  Roi  «  pour  le  supplier 
d^ieeorder  une  diminution  mr  le  don  ^nitnlt  i>ref>or- 

tionni'-i?  au  malhe.ur  des  peii[)|ps  :  •  l*>s  m^nmiri's  di's 
années  précédentes  ont  exposé  sans  exagération  la  situa- 
UoD  des  baliHanle  da  Lanf  aedoe,  qal  devient  tout  le* 
Jours  pins  manvaiss...  La  tfresie  .i  ruvaR^  plusicm-s  des 
meillears  diocèses,  et  leconunerca  du  Levant  easuje  les 
•Ueintae  les  pin*  rade*  par  le*  tafllfte*  dw  négodwit*  de 
Marseille,.  Tl  psi  eii'ore  ilù  i'--'-  i"^t<o>it)oiis  ile  173S 
409,09!}  liv.,  et  sur  celles  de  celle  année  il  reste  Ik  recou- 
vrer (an  mol*  d'Mtolwe)  2.406,887  !!▼.  Las  vojm  les 
plus  rigoureuses  ne  font  aucunr  impression  sur  les  rede- 
vable* qui  ont  de  ia  peine  à  subsister,  et  la  plupart 
abandonnent  la  «nitar»  d*  leur*  bien*  »«  Le  *r  Pe- 
comte,  porteur  de  la  procnration  de  la  princesse  de  Lillo- 
bonne,  abbeese  de  Remiront,  «  est  reçu  en  qualité  d'en- 
Tojié  de  toar  de  ViTarai  poor  la  bmaala  de  Jojmue  «. 
—  L'a'îspnihlpe  autorisj^  tin  rcrtiftcit  où  !l  est  dit  que  l.i 
terre  de  L&ala  est  une  des  vingl-troîs  baronnies  qui  oiU 
dnrit  d'entrer  annaellement  aux  Kiats...,  et  que  le  titre 
de  beronnie  n'a  Jainab  été  accordé  qu'à  des  terres  iH's 
considérables,  composées  de  plusieurs  paroisses  et  aux- 
qiK'il'-i  la  jnstioe hnale,  moyenne  et  basse  est  unie  >.  — 
Long  rapport,  avec  mémoire*  à  l'appot,  de  la  commis- 
sion chargée  de  rachercfaer  l«e  moyen*  »  de  rétablir  la 
province  •enpajani  ses  dettes  et  en  •  so<ilairK:ini  les 
fmds  de  tarre  ».  Dlven  «ipddienle  ont  été  proposés  : 
droit  sar  tes  vios,  droit  anr  tes  fkriMs,  droit  d'entrfeet 
de  sortie  sur  les  marchandises,  conversion  en  rentes  via- 
gères des  annuités  pigrées  aux  créancier*.  Toi»  ont  été 
tsjelés ,  le  l**,  «  parce  qnit  rstomberalt  snr  les  pro- 
priétaires qui  produisent  les  vins  et  les  soumet troit  à 
une  double  taille  >;  le  2»,  €  parce  qu'il  aocaMeroit 
tas  panvres  qni  fkayerotent  antant  qas  les  riches  »; 
le  3".  parce  qu'  «  il  arhAviToit  de  ruiner  le  comnierce 
de  la  province  pour  le  soutien  duqua'  les  États  font  ^ 
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actnellement  de  si  grosses  dépensas  »;  U  4*,  •  parce 
qu'il  donneroit  lien  à  l'augmentation  actuelle  des  im- 
positions et  pourrait  causer  la  mine  de  plusieurs  fa- 
milles ».  La  commission  est  d'avis  que,  faute  d'argent, 
on  ne  peut  poursuivra  à  la  fois  ces  deux  ot^^ets  :  la  dé- 
charge des  fonds  de  terre  «t  le  rembouraemoit,  et  qn'U 
faut  s'en  tenir  ii  oelnf-ci.  Les  dettes  de  la  province,  con- 
tractées en  très  grandi»  p:irtic  pour  le  service  dn  Roi, 
consistent  :  1*  en  2&,2â^000  liv.  empruntées  an  nom  des 
KUts  ;  en  9,6-J5,034  liv.  *  d'emprants  parttcnUen  Aile 
par  les  S4  diocèses»;  3«  en  Il,S5'i.328  liv.  •  d'em- 
praata  partiealisrs  faits  par  les  villes  et  les  commit» 
naaids  ■.  Ln  commlsntoa  propane  d'employer  fc  éteia* 
dr<'  ces  dettes  :  f<ÛO,LiOLi  liv.  i|ue  le  Roi  offre  do  remettre 
pendant  dix  ans  sur  le  don  gralnit,  <  à  condition  qae 
pendant  dix  ans  estia  rsmlse  tisiidra  lieu  de  toute  antM 
diminution  d'imposition  ot  de  ilécliarL-e  n  ;  l'iiupiinMita- 
Uon  du  prix  de  la  ferme  de  l'équivalent  qu'on  porterait 
da  400  k  400,€00  liT.  par  aae  minoration  dee  tariib  ;  an* 
crue  de  10  sols  par  minot  sur  les  sels  de  Peocats.  Sigean 
et  Pegrriac,  dont  i'étabUsseBoent  sera  demandé  au  ftoi;  les 
ftmdsda  snrtanz  dse  tourragns  qni  deviendront  librss, 
.si  l'on  nliiiiTit  du  Roi  de  déc'narger  le  Lanffuedoc  dedenx 
régiments  de  cavalerie.  Ces  propositions  sont  adoptées. 

—  Rapport  snr  Isa  maaafinstnrss  :  «  In  rarslé  da  l'argent 
et  1«  Héwrdre  du  cDrnmprcf*  dft  I:i  pfnt^s  t\ri  ^fa^seilIe  ont 
donné  lieu  à  une  diminution  de  travail  »;  il  n'a  été  fa- 
briqué qne  5,0B4  pièosa  da  drap  da  la  pnmiére  eatégo- 
rie.  1(1, Otl  p.  de  la  deuxième  et  3,760  p.  ite  la  trai- 
siéme.  Les  gratilications,  qui  ont  été  réduites  de  moitié, 
ne  revienneot  estta  aaaéa  qu'à  67,on  liv.  —  Lss  gratUI- 
wallons  aux  fabricants  semnt  encore  accordées  on  ITîl, 
mais  le  Itoi  sera  suppliti  d'auiorisar  les  Étals  a  les  sup- 
primer à  partir  da  173S.  —  Tenenr  d'un  siémoire  anr 
<-ette  suppression.  —  L'assemblée  accorde  111,787  liv. 
qui  lui  sont  demandées  pour  l'entretien  des  milicosel 
aussi  «  des  compagnies  de  cadets  dans  lesquelles  la  Lan- 
guedoc a  l'avantage  d'avoir  placé  quarante  jeunes  gen« 
tilshommes  »;  mais  ^le  supplie  le  Roi  *  de  déclutrgar 
de  l'entretien  des  eadeb  le  Languedoc,  qui  doit  être 
exempt  de  tonte  eoatribation  .au  moyen  da  dOB  gra- 
tnit  •.  ~  Rapport  snr  les  réponssa  lUtaa  par  le  Roi  an 
cahier  de  1728.  —  liapport  sur  les  travaux  publics  : 
port  de  Cette,  —  canal  dsa  Étangs,  —  gran  d'Agde,  — 
grill*  da  ibr  aatoaraat  la  statue  de  Louis  XIV  nn 

rou  (lad.  grille,  Éailt»  par  l<!  .s'  PlaRiiicr,  revenant  à 
15,446  liv.);  —  chemin  de  l'étape  de  Mèze  à  fiâzlen; 

—  «bemîn  de  LansI  an  anint-Bsprit  (entra  La  Bar» 
raque  et  Uchau};  —  (luvraires  pour  garantir  ia  ter- 
roir de  Valabrègne  dee  irruptions  du  Riiône;  —  pont 
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i»  Tonlooie;  —  pont  de  Cazères;  —  déplar«inent  du 
dMmin      l'étape,  •  près  le  flinbourg  d'Auterive,  oii 
pMatnt  iMtronpn  qnt  vont  d«  GuMime  dam  la  comté  de 
Ptotx;—  ebemlD  de  Pétape  d«  flattaldauilarj  k  Revel  ; 
—  pont  de  Cintegabelle.  —  Teneurd'nne  lettre  du  Con- 
tràleor  général  où  il  eat  dit  que  l«  Roi  approuva  la 
MltMration  prise  par  !«  titaU  ponr  llaeqvtttamant  de» 
dettes  de  la  province,  et  que  la  remise  de  800,000  liv. 
«ar  la  don  gratuit  «t  raugmentatioii  d«  l'équlvalanl  ont 
été  autoiMes  par  deux  arrêts;  qaa  la  crue  de  10  sols 
par  niinol  n'a  pas  été  accordée  parce  qu'elle  aurait  pour 
effet  •  d'augmenter  coosidérablemeot  le  faux  saunage 
que  fbnt  dAfk  les  Gstalatts  avec  les  sels  d'Espagne  >,  et 
que  (i'aiUcurs  «  elle  ne  pinivoil  produire  que 50,000 liv. 
sur  le  prix  de  la  cunsommation  des  sels  de  Peocais,  Si- 
gean  et  Pejriac,  qui  est  de  112,000  minois  par  année  », 
et  que  «  M.  d'Argenvillier»  recevra  incessamment  les  or- 
dres du  Rojr  |K>ur  soulager  la  province  d'une  partie  des 
troupes  de  cavalerie    =  Assenlilée  des  trois  fitats  de 
la  «>nécb«uss''e  diî  Toulouse,  sous  la  pn^sidunce  de  l'ar-  f 
ehevèque  de  Toulouse.  —  ■  4,785  liv.  seront  distribuées 
aux  diocèses  suivant  le  tarir  ponr  lee  ajrder  k  réparer 
leurs  chemins  th:  ir.iv*>rs*>     —  Ar'.icle.s  k  riieltrc  lîjm'j 
le  cabier  de  1730.  —  Mémoire  rédigé  par  la  commission 
cliargée  par  les  Ëtats  «  de  travailler  k  un  prq|et  pour 
soutenir  et  bonifier  la  fabri  jiie  rte-;  draps  dostinés  pour 
les  Kcbelies  du  Levant     Ils  sont  d'avis  «  de  réduire  la 
Ailirlqne  de  ces  draps  k  sa  Joelo  «onsoaunalloa,  et  de 
fixer  If  iiniiilir.^  lîes  f  ibriqu.inls  qui  travaillent  aux  drap» 
londrins  >.  Ce  mémoire  e«i  approuvé.  —  Délibération 
eoneemant  des  draps  ntahons  fUnîqnés  par  te  i*  Mar> 
cassus  pour  le  Omnil  Vi?rr.  —  Rapport  sur  les  répara- 
tions faites  au  port  ite  Beaucaire  et  celles  qui  sont  à  faire 
aux  chaussées  depuis  Beaucaire  Jusqu'à  iNIveral.  —  On 
detnnmlera  que  €  le  jugement  des  rontfstations  entre  les 
villes  de  Cette  et  Frontignan  pour  les  limites  de  leurs 
larroirs  soit  atiribné  k  Ilnteodanl.  =  Assemblée  des 
trois  filais  de  la  sénéchaussée  âc.  rarrassfinnp,  nnn^  la 
présidancâ  de  l'archevêque  de  Narbonne.  =  Adjudica- 
tion de  la  ferme  de  t'équivalent  ponr  «ix  cas  au  prix  de 
6j0,0O!)  liv.  par  an.  —  Ornfiflcationî  rfosagc.  —  Rap- 
port sur  les  achats  de  blés  fait^  par  l'archevèqueda  Nar- 
innne^  coarormémeni  k  la  déHbéraUon  du  1«  révrier 
1729,  <  pour  secourir  les  diocèses  qui  [«ourroienl  se  trou- 
ver Uansi  la  besoin  ».  Il  en  avait  fait  venir  de  Bourgogne 
et  de  Maneille  70,000  setters.  —  Liste  des  coiumissaires 
principaux  tics  Assiettes  des  dinc'^e^  pour  lîîîO.  —  l| 
e«t  uunoncû  que  l'impression  du  premier  volurne  «lu 

rsutotre  4e  Languedoc  est  finie.  —  Dans  llntérét  des 
communanfais  qui  se  trouvent  sur  ise  lignes  d'élape  et 


qui  sont  obligées  de  fournir  des  voitures  ponr  le  trans- 
port des  équipages  des  troupes  de  passage,  on  fera  des 
traités  ponr  la  rournilurs  desd.  voiture»  pendant  dix 
ans.  —  Oelroi.  —  Te  JImm.  —  BénédiMien.  —  Mptitls 
présents.— Jugements  des  Klats  sur  iMinipoaitiOttalUlM 
dans  Isa  Assiettes  dee  vingt-qnatra  dlooiMi  de  In  pio- 
vlnee  «n  1T2U. — CouBhelona  :  pour  la  tam  dci  Était, 
pour  le  taiilon,  eic  —  ContrAle  des  lienx  d'étape  pour 
i'aaoée  1730. 

C.  n».  tR«|biM.)  —  la-fclii»  lie  IkeHWs,  ptfiar. 

Dâcembre  tno— février  IWi.  —  Procès-verbat 

des  séances  l'I  dt-liluVatioiis  lies  I!luts  île  Lan^ueiloc  as- 
semMés  par  mandement  du  Roi  Louis  XV,  à  ^>imes,  dans 
la  grande  salle  dse  audieaees  dn  Palais,  du  14  déoembre 
1730  au  3  lës-rier  1731.  l'résidont  r  l'arch'-vaquo  de 
Narbonne;  vice-président  :  l'archevêque  de  Toulouse. 
Oommlssalree  du  Roi  :  le  marquis  de  La  Pare,  commun» 
li  ant  de  la  province;  de  Iternage,  intendant;  Dautrivay  et 
Nolel,  irésorien  de  France  ès  généralités  de  Montpel- 
lier et  de  Tonloose.  —  Diseoura  d'ouvertun.  (Ne  sont 
pas  rapportés).  —  Le  comte  du  Bourg  prête  5L-rmenI 
comme  baron  d'Aïques.  »  L.e  g'  de  VilleneuTe  de  La 
Rfique  Croeillao  est  reçu  aux  Èiats  comme  envoyé  dn 
baron  ili'  .Mirepoix.  —  Contestations  [>Iii-l>-.ir'S  'îfjpu- 
lés  du  Tiers  pour  l'entrée  aux  I£lat£.  —  Entrée  des  Com- 
miesalres  du  Roi  :  lis  demandent  un  don  gratuit  de 
3,000,000  (If  liv  et  1,000,000  pour  la  capitation  de 
1731.  Ces  deux  sommes  sont  accordées  aux  conditions 
ordlitairee.  — >  On  demandera  l'évocalton  au  Oonssll  d^an 
procès  intont'.''  pur  la  communauti'  <!e  Milhars  on  Tangue- 
doc  il  celle  de  Ferroudil  en  Rouergue  <  qui  avoit  imposé 
certnine  fonds,  les  supposant  dépendante  de  son  lall- 

lable,  quoyqu'ils  dépenrlent  vAritab!(>!nent  de  Milhars  «. 
—  Les  Ktole  «  consentent  que  la  ville  d'Âlb>'  se  relire 
devera  le  Roy  pour  obtenir  l'avlorlsation  d'établir  pen- 
dant  dix  an-î  vm  Hubventioii  île  3  Hv  par  pipe  sur  le  vin 
étranger  et  d'etuployer  le  produit  au  payement  de  ses 
cféanciers».  —  Les  Oonmissaires  dn  Rd  président  an 
tirage  de  la  !'iteri(i  institn  'i'!  pi  .ur  rembourser  sans  pré- 
férence les  créanciers  de  la  pi-ovince;  «  on  fera  impri- 
mer et  distrilHMr  la  liste  de  lad.  loterie  ».  —  On  enre- 
gistrera les  lettres  patenli's  tin  mois  d'octobri;  1730  qui, 
sur  la  démission  du  vicomte  de  Beauue,  transportent 
de  la  terre  de  Caps  sur  celle  de  Sa)nl>'Refflèie  le  titre  de 
baronnie  du  Vivarais,  avec  dnjil  d'entrer  chaque  année 
aux  États  particuliers  dud.  pays,  et  de  douze  en  doaze 
ans  aux  Étais  généraux  de  la  province.  —  Rapport  sur 
lee  travaux  publics  :  port  de  Cette,  —  gntn  de  La  Non- 
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vâll«,  —  canal  des  Étangs,  —  recreoMment  de  l'ancien  ' 
portdaPiMititnan,  —  travaux  do  déféwus  des  faubourgs 
de  Carcassonne  eontre  les  iaondations  da  l'Anda,  —  grau 
d'Agde.  —  Oratiflealions  aux  sieors  de  La  BlotiAra,  de 
Sénés  et  de  Pontmartin,  ingHiiietirn  <ha  Roi  au  service 
da  i»  province.  —  G$t  accordée  au  «tour  Bonnisr  de  La 
Mosson  laaurrlTOmMdA  la  chaise  «n  hvear  du  s'  An- 
toini^  Samuel  Bonnier,  son  cousin.  La  délibération  porte 
«  qu'il  y  «avAntageiioiir  la*  iniérêu  de  I»  provinoe  de 
conserver  les  chargée  dea  ofllelert  dea  Étata  dans  lei 
mêmes  familles  *.  —  Rapport  des  députés  en  Cour  :  ils 
ont  demaïutè  que  remiie  de  U  Uilte  dea  hiene,  abandon- 
née depuis  la  1w  Janvier  1714,  tttt  fklle  adjudica- 
taires dead.  biens;  etc.;  ils  ont  obtenu  le  rembousernent 
de  l&,6d2  liv.  pour  la  moitié  des  ouvragée  du  port  de 
Beauoalra.  —  6,0M  Hv.  oeront  imposées  pour  eonli- 
nuer  les  réparations  que  le  s'  de  Claplès,  ingénieur  du 
Roi,  fait  faire  au  pont  de  Toulouse.  —  Autre  rapport  sur 
les  iravanx  publies  :  pont  de  Oaiéres,  —  chemin  de 
l'étape  fie  Casteln  unlny  à  Revel, —  chemin  de  l'élupe 
près  les  fautiourgs  il  Auteriva,  —  chemio  de  l'étape  de 
Lagardelie  passant  par  Auterive,  —  pont  de  Gintega- 
belle,  —  pont  de  Brîatexte,  —  réparations  de  la  riv'èn? 
d'Audo  à  Coursau,  —  chemin  de  Nariwnne  à  Perpi- 
gnua,  —  pont  sur  le  chemin  de  Monllouls  près  d'Alet, 
—  alignement  de^  ^uîs^l■.^tlx  fîa  Fresquel  et  ih-.  Tré- 
l»ul;  —  grand  chemin  de  Lunel  a  Ninies,  —  entretien 
des  chaussées  dn  Shône  au-dessus  da  Pnnl-Saint-BS' 
prit,  —  port  de  Beancaire,  — jetée  de  Valabrègue.  —  Oa 
interviendra  dans  l'instance  faite  au  Conseil  par  lescon- 
snls  de  Ifoatpellier  h  An  de  cassation  d'un  arrtt  du  Par- 
lenient  .le  Toulouse  du  G  seplt^nibre  IT'lO,  (  par  Ipqubl  le 
marquis  de  Graves,  seigneur  de  la  Rectorie  ou  Part  an- 
tique, qui  comprend,  suivant  cet  nrresl ,  une  grande 
partie  des  fitiïljnurrîs  iln  MoiilpcIIirr,  et  la  s'  Rt'uzièr, 
seigneur  de  Bontounnet,  ont  été  maintenus  dans  le  droit 
de  Ihirs  exarosr  la  police  par  leurs  officiers  dans  l'Aten- 
due  desd.  seiifneuries  ».  —  20,000  liv.  seront  employées 
chaque  année  <  k  mellre  Adm  sa  perfiictiun  »  la  place  du 
PejrroH,  «  la  plvs  belle  du  royaume  »,  ob  s'élAve  la  statue 
de  Louis  XIV.  —  !.e  marquis  de  Moran!ît('>s  «  ayant  jus- 
tifié qu'il  possède  du  chef  de  sa  femme  la  terre  du  Tour- 
nai, ans  des  huit  taronnlM  An  Oévandan  • ,  est  admis  à 
faire  ses  preuves  île  noblesise.  —  Arlic!"s  à  mettre  dans 
le  Cahier  de  1731.  —  Nonobstant  l'appel  des  communau- 
tés «a  La  Bessière  et  de  Los  Qraisaasà  la  Cour  dss  Aides 
(lf>Mon!|>ftlH?>r,  pour  faire  casser  le  tarif  rlu  «1ioc^<>  il'Alhi, 
<  les  départemens  des  impositions  du  diocèse  d'Albjr 
continueront  d'êtrs  faits  sur  le  mesma  tarif».  CMte  dé> 
libération  est  motivée  par  ■  la  nécessilé^da  maintenir  les 
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anciens  tarifs  des  diocèses  par  la  juste  crainte  que  l^ur 
changement  n'entraine  de  plus  grands  inconvénients, 
qu'il  n'entraîne  des  fkutes  encore  plus  grandes  dans  les 
nouveaux,  et  que  la  dépense  pour  une  nouvelle  estima- 
tion ou  recherche  de  hi  valeur  de  toutes  les  terres  d'un 
diocèse  ne  l'aocabiei.»  d'autant  mieax  que  la  révolution 
ordinaire  de  toutes  choses  axposeroit  tous  les  25  à  30  ans 
à  de  nouveaux  changemens,  puisqu'il  est  certain  que 
dans  cet  eapace  de  temps  les  terres  qui  étoient  bonnes 
deviennent  mMoens  ou  mauvaisas,  et  sur  ces  motifii 
l'assemblée  a  toujours  rejeté  les  plaintes  qu'on  a  porté 
contre  las  anciens  tarifs  ».  »  Rapport  sur  les  manufae- 
lures  en  1780,  •  comprenant  la  fabrique  de  plus  do 
14  mois,  parce  que  l'ouverture  des  États  ayant  été 
avancée  en  1720,  l'état  du  Ihu  a'  Qoodar  (inspocteor 
des  manolhctures)  flnissolt  dans  le  mois  de  septembre  ■. 
I.<'s  manufactures  rrs.\  aies  ont  fabriqué  6,205  pièces  de 
londrins  seconds;  les  autres,  1S.437;  ceUaede  la  mon- 
tagne de  Carcassonne.  l4raoax  et  8stnt«Pons.  T,109 
pièces  lie  iDniire^  larf^e^,  Los  gralitlcAtians  uinnient  à 
TO.OSl  liv.  Pour  obéir  aux  ordres  du  Boi,  les  s"  Marcas- 
sus,  h  Rieux  et  h  Auterive,  le  s*  Pascal,  h  Oareassonne, 
ont  fabriqué,  ii  perlo,  de.s  qi.Hhon.-i  fdr  ii's  tins  .le  riualilô 
supérieure).  Le»  Ëtals  leur  accordent  une  indemnité,  «  et 
attendu  que  S.  M.  désire  l'étahlisasment  de  la  fsbriquA 
des  draps  mahuas  et  cello  lîes  Iiimlriiis  premiei-s,  ils 
accorderont  li  l'avenir  12  liv.  par  pièce  de  drap  mabou, 
et  10 liv.  par  pièce  de  londrin  premier*.  —  «,000  liv. 

seront  imp.?-;ées  en  1730  pour  '*'s  aiHioiiitonients  ilu  s' 
Paul  Pailhoux,  successeur  du  S'  Goudar.  —  Le  Conseil 
royal  dn  commerce  n'ayant  pas  Jugé  à  propos  «  de  ré- 
iluii'o  ta  fibrii]ue  des  draps  rîu  I.evaaf  »,  de  crainte  que 
•  les  Anglois,  qui  y  envoyant  aussy  des  drapa,  ne  pro- 
fitent de  la  diminution  que  nons  pourrions  Ihire  dans 
nus  manufacttires  » ,  ni  de  supprimer  ks  sraltflrations, 
«  qui  sont  encore  nécessaires  pour  indemniser  le$  fabri- 
quans  de  la  mévente  de  leurs  draps  »,  les  États  délibèrent 
qii'  n  \7K  im  rttntinuera  d'accorder  50  sols  par  pièce  de 
dmp  londrin  second,  30  sols  par  pièce  de  londres  large, 
et  40  sols  par  pièce  de  londres  dont  il  est  important  da 
rétablir  la  fabrique  pour  la  consommation  i1e<i  laines  du 
pays  mais  que  S.  M.  sera  suppliée  de  permettre  après 
l'année  1732  la  suppression  des  suid.  gratUteatioos 
comme  absolument  in!i!it^<!  pour  le  soutien  des  manu- 
factures >.  —  Les'  Gaspard  Pailbouz,  docteur  en  méde- 
cine de  laFMUilé  de  Mantpellter,  sst  nommé  médsdn 
des  Ktats  «  avec'^,000  liv.  d'appointements  »,  sur  la  pro- 
position du  Présidenl,  qui  avait  représenté»  que  les  Ktats 
se  trouvant  depuis  quelques  années  dam  la  nécessité  do 
s'assembler  dans  ditfiirentes  villes  dont  la  plupart  man- 
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qmnt  dsnMMliii  et  <e  fSâmr^km,  n  parafatott  tenn- 

nabla  do  songer  à  la  conservation  d^s  personnes  qol 
oompomnt  une  compagnie  si  distingnâe  >.  —  On  deiuan- 
ders  «Q  Roi  m*  dAdinitioii  itonr  dMmdrw  k  tom  «rtai- 

ciers  '  de  faire  sai^sir  !eç  fenlllfis  dp  mûrier  dans  le  lemps 
que  les  vers  &  soye  sont  éclos  on  prêts  à  éclore,  parce 
pniMtti^sfmpoFlantdeaepiMtroaltlaresooimiwraé  •. 

—  Sur  la  iiropo-^ifimi  iIh  l'.irrhflvêque  d'AIbi,  la  fabnqtie 
de  toiles  façon  de  Rouen  du  s'  Séré  est  supprimée , 
«  n'ayant  pas  «a  leracoès  qna  hm  fttatt  en  m^mpéré, 
par  rapport  h  i'h'i.bittidf  (1e«  habitaTT^  rie  diocèse, 
qu'on  n'a  pu  surmonter,  d'employer  leurs  cbanTres  à  la 
ftkrfqaa  4«  lollas  groaaiènB  oa  h  celle  «les  eariages  v, 
xaain  romine  'i!  r^t  n<^i''*^':^ire.  Tinnr  empêcher  ce  diocèse 
de  ratombor  dans  de  nouveaux  arrérages  des  imposi- 
tfoM  »  liiToriaer  le  eonmeroa  «t  l'indirttria,!!  y  wra 
établi  une  manufH«*titrf  p"nr  ta  'abririuo  dr-s  ratines, 
sempitemes  et  bayettes,  qui  consommera  les  laines  du 
pi^a  et  oeenpera  les  haUtanb.  —  ûratiBeatioiis  d'usage. 

—  Les  drptili^s  m  Cour  solliciteront  en  faveur  du  comte 
de  llérin ville,  dont  la  procès  contre  M.  Samuel  Bernard 
«  est  en  satat  â'atra  jugé  ao  Parlement  de  Paris,  twar 
que  le  l.  Parlement,  qui  n'f^st-InfT"  que  par  r^rocalion,  se 
conforme  au  droit  écrit  et  aux  usages  de  la  province  ». 

—  Aasembife  des  ItoU  filais  de  la  sénéchaussée  de  Car- 
cassonne  sous  la  pn''si(lf?ncc  de  l'archevêque  de  Narbonne. 
=  Assemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
louse sottS  la  présidence  de  rairheTèqae  de  Toulouse.  — 
Approbation  de  divers  baux  d'entretien  du  grand  chemin 
de  la  poste.  —  2,000  liv.  seront  Imposées  en  faveur  du 
dicicàso  deTontOSse  »  pour  Hrc.  employée  h  la  con«truc- 
tiou  d'un  nouveau  chemin  pour  aller  h  Verfeil ,  passant 
par  Castelmaurou.  —  <  Kn  considération  Aest  services  de 
fm  M.  de  BasTlIle  on  lerminem  par  accommodement 
un  procès  fait  par  sa  veuve  à  ia  [irovlnce.  —  Sur  ce  qui 
leur  est  représenté  que  «  les  communautés  s'enKagent 
eoSTent,  contre  l'intention  de  la  flus  saine  partifi  des 
babitans,  dans  des  instances  sur  la  roture  m  nobilité  d«s 
biens,  par  le  caprice  de  quelques-uns  quin'onlenToa 
que  des  députations  ou  qui  sont  poussés  par  des  animo- 
sités  particQlièKS,  et  qu'elles  se  trouvent  entBite  aea> 
blées  par  des  dettes  immenses  (  résultant  des  fr«ls  de 
procès  \  dont  la  rente  est  presque  toujours  au-dessus  de 
la  taille  qu'elles  ont  gaigné  »,  les  Ktats  délibèrent  qu'on 
prier»  le  Roi  d'ordonner  par  nnedéclaraKon  que:  lorsque 
les  eopimunnutés  voudront  entreprendre  de  tels  procès  , 
leurs  consuls  ou  députés  seront  tenns  de  remettre  an 
syndic  général  dn  département  las  tllres  snr  lesquéle  Ils 
fondent  leurs  prétentions,  et  qu'elles  ne  pourront  se 
ponrroir  à  la  Oonr  des  Aides  ny  poorniivre  deraa^ 
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M.  l'Inteadant  la  permlssfon  do  plKyder  qtfarae  le  om> 

sentem»>nt  dud,  syndic  général  ».  —  10,000  liv.  seront 
ieapoeées  pour  la  coBtioBatien  de  l'Impression  de  l'ffu- 
Mrw  Oê  Umomeêae  et  la  levés  de  la  carte  géographique 

de  la  province.  I.a  délibération  prirte  qup  .  1,^  pn-îiiier 
volume  de  VSislotre  avolt  paru  avec  de  grands  succès, 
que  les  dépaMs  en  Oear  ravoleiit  présenté  a«  Roy  ete. 

—  Oraflflcatîons  aernr.I(V«  à  ^m.  de  Plani.ide  et  de  CISp 
piès  pour  la  levée  des  cartes  des  diocèses  do  Narbonne, 
d'Agio  «t  BMers.  —  La  prix  des  t»Om  asUsfs  de  M», 
fournis  en  l,113sacs  par  la  province  au  diocè'îe  dt  Moud»- 
an  1729,  est  réduit  de  13.452  liv.  à  10,000.  —  Pouvoir 
est  donné  b  pinslears  oonmissairss  de  traiter  avee  ieer 
P.  Alary,  natif  de  MIthan  en  Rnuerfue,  habitant  en 
Suisse  depuis  quarante-cinq  ans,  qui  offre  d'établir  dans 
la  proviaeanna  fabrique  de  Ar-blane;  il  sera  imposé 
10,000  liv  ponr  payer  les  frais  de  rot  établissement  «  qui 
peut  procurer  au  pays  de  sy  grands  avantages  ».  Ja- 
gamoBts  des  Btats  sur  les  impositions  Mies  en  17M  dan» 
le^  Assiettes  des  vrngt-qtiaf  re  diocèses.  —  Liste  des  Com- 
missaires principaux  des  Assiettes.  —  Octroi.  —  T* 
IteiM».  —  BéDédlcaoB.     Députés  préasnte. 

ÎZ16.  iK<!si*lr>.) —  tn-r«li«.  IM  ranillcta,  papier. 

Janvier-Mars  fVS*  Proeés-verba!  dos  séances  et 

délibérations  des  Ktats  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  du  roi  I.,oui8  XV,  à  Montpellier,  dans  la 
grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  17  janvier  au  3  mars 
1782.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbonne;  vice- 
président  :  l'archevêque  daVlQ«lon«e>  OommiastirH  da 
Roi  :  le  marquis  de  La  Kare,  commandant  de  la  province; 
de  Bernage,  intendant;  de  Solas  et  Castel,  trésoriers  de 
France  ès  généralités  <le  MontpélUer  et  de  Toulouse.  — 
Disceara  d'oaverture.  (Ne  sont  pas  rapportés.)  ~  Vérié- 
cation  faite  de  an  pranvee  de  noblene,  Jo^h-Pladde 
de  Paya,  comte  rlo  Rocbepierre,  est  reçu  aux  États  en 
qualité  da  baron  de  Salnt-ltamtae.  Raptwrt  favorable 
snr  la  noblesse  des  sîenn  de  MaurallUn ,  Deydé  et  de 
Rozel,  envoyés  des  barons  de  Rouairoux.  de  la  Oardioie 
et  d'Arqoes.  —  Entrée  des  Commissaires  da  Roi  ;  ils  de- 
mandant un  don  gratnit  de  3,000,000  de  llr.  et  l, 000,000 
pour  la  capitation  de  1738.  Ces  deux  sommes  «ont  accor- 
dées wax  conditions  ordinaires.  —  IJ  sera  imposé  la  pré- 
senta année  160,000  liv.  ponr  te  quatrième  et  dernier 
payement  de  l'abonnement  des  oourtiers-jangeurs , 
aO,000  Ut.  pour  le  quatrième  et  deroisr  payement  de 
l'abotmemewt  dee  droits  s«r  les  halles;  10,000  lir.  pour 
le  ilroit  d'usage  et  nouvel  acquêt  des  <  ommunaiités 
en  1782;  114,690  liv.  ponr  la  subsistance  et  soMe 
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dM  nlUoM  et  compagnies  des  cadets.  —  Le  ntppur- 
tear  de  la  commission  des  afTaireit  extraonUnalNt 
Uii  savoir  que  le  Roi  n'a  i»as  voalu  reubounar  en 
capital  k  la  province  les  SiM.OOO  Ut.  qui  tui  étaient 
•oeore  dues  sur  la  finance  des  offices  des  prévois  diocé- 
aaina,  at  (va  le  Oonaail  a  décidé  la  6  octolwa  173L  que 
oatta  aouuM  lai  «anlt  payée  en  reniea  tnr  les  taillea. 

—  Le  s'  Favler  Al«»  pourvu  li-  la  survivance  de  feu  .>ion 
père,  décédé  en  •eplemlire  1731,  «  ne  sera  installé  dans 
la  ebarg»  de  syndic  général  qu'aux  étala  proohalna, 
parce  qu'il  n'a  pas  ancore  aés  grades  >.  —  Rapport  sur 
les  travaux  publics  :  entretien  et  cnuiaenient  du  port  de 
Gatte;  —  pont  sur  le  canal  de  Cette;  ^  eaaal  des  Étang*; 

—  port  de  Fronlignan  ;  —  graux  d'Agde  ot  de  Nou- 
velte;  —  poot  deTuulouae;  —  achèvement  du  pont  de 
Cnèrea  •  que  la  tHI*  de  CaiAres  doit  entretenir  au 
inoytin  du  droit  de  poDlana;;»  dont  elle  jouit  •■;  —  |>ont 
de  Bristexie;  —  pont  de  Gintegalieiie;  —  continuation 
du  chemin  de  haïuà  au  Saiot-lisprll,  depuia  la  croix 
de  Marynerites  jusin'i  i  i  nirêr'  Combes  de  Vali- 
gaièras;  —  chaussées  du  Rhône  ;  —  travaux  de  défense 
dea  fttaxlHHirgi  d»  Garaasaonne;  —  rampe  d'aeeës  du 
bac  de  Saint-Tihéry;  —  chemin  de  Pantimian  â  Nar- 
bonne  ;  —  ohamin  de  Perpignan  aux  Cabanes  de  Filou 
réparé  h  roocaaion  ■  du  paasage  du  priaos  don  Oar>- 
los  »:  —  pont  d'Alf^l:  i  lininin  it*  Monlluui-s.  —  K.ip- 
port  sur  Isa  nianufactures.  Il  a  été  fabriqué  :  mahons, 
96  pièce*;  londrioa  preniers,  hmdrlna  aeeonda, 
dans  les  manufactures  nnnic?,  p.,  dat.-i  Itjs  autres 
manuCactures ,  10,iiÔ'^i  lundrcs  larges,  4,704  pièces; 
total  des  irratilirationa  :  W.€6t  liv.,  dont  il  fliut  distraire 
2,257  liv.  rettînu'.'s  aux  fibricants  pour  des  <  pièces 
trouvées  en  contravention  et  conlisqoées  par  ordonnance 
de  H.  l'Intendant  >.  —  Les  gratifications  aux  mann- 
fanltifiîs  s.'Tiint  otjti.'iU'Vq  «n  1733,  r.'éLant  pu";  -«  (:i>n- 
venable  do  les  retrancher  dans  ce  temps  où  la  commerce 
ait  si  déraoeé  —  6,000  liv.  smt  aoeordéaa  an  C  Bonlé^ 
ni^cocîant  (S'Albi,  «  pour  l'aider  h  rétablir  dans  le  diocèse 
d'Alby  la  fabrique  des  ratines,  aerapiternes  et  bayettes 
qu'otk  y  IWMit  Mlraibi*  avce  auecès  *,  et  conairulru  un 

cnooMn  it  foulon  sur  la  rivière  de  la  Fena-^!!?.  «  les  eaux 
du  Tarn  n'étant  pas  propres  k  fouler  les  élofles  »  ;  on 
s'engagera  par  trait*  h  loi  payer  annuel  lunent  une 

subvention  do  4,ÛCK)  liv.,  à  ron.ittlon  qu'il  faiirftjuf^ra 
UOj  pièces  d'étoffes  par  au,  et  spéciaieiueiil  •  étm  itayeltes 
éetsconektn  dont  la*  Aogloi*  AmI  un  grand  commerça, 
des  irnpcriates,  sempiternes  et  anacostes  a  l'innlati-nn  île 
telles  (l'Ani{leterr&,  dès  iju'un  iui  en  aura  reiuis  îles 
mo'lèles  >  ;  les  syndics  généraux  •  «ont  chargés  de  faire 
voBir  d'Aof  leterr*  deux  pièc**  de  ebacone  de*d.  éloC- 
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lès  ».  —  Il  est  rapporté  qu'on  a  renoncé  k  établir  dans 
la,  profiaaa  une  C^rique  de  fer-blanc,  parce  qu'il  a  été 
reconnu  que  le  fer-blanc  qu'on  ferait  «  coût  croit  pins 
que  celuy  qu'on  tire  des  pays  étrangers  >.  —  Il  n'y  a 
pas  lieu  d'appuyer  •  les  oi>positions  formées  au  règle- 
ment du  ZI  wi^tanibr*  2720,  parc*  qu'tUea  ne  tend«a 
t  qu'à  continuer  las  ftaudes  «t  la  htricatlon  dea  eaux- 
de- vie  de  mauvaise  qualité  qui  ont  fkilli  k  faire  tomber  oe 
comntarca,  al  néceasaire  â  catta  provinc*  ».  —  Une  auli- 
vention  annnell*  de  1,000  liv.  est  accordé*  an  Oliver 
qui  a  fondé  en  1724,  à  Montpellier,  une  manuliuSlurA  de 
Iklence,  depuis  érigé*  en  manufaclare  rojnle,  a  qui  lUt 
subsister  pluade  800  ouvriera  «.  —>  Oontrairemeotàravto 
de  la  commi.ssion  des  manufactures,  l'asseiubléc  iI('K:ide 
qu'il  n'y  a  pas  lieu  de  renouveler  le  traité  fait  avec  les 
a«  Qllly  en  1717  lonqn'lla  établirent  k  Cette  un*  rafS- 
utii  ii'  (in  su.  l  e,  .  t  supprime  la  subvenlion  annuelle  de 
4,000  liv.  qui  leur  était  accordée.  —  Rapport  des  dépu- 
tés en  Cour.  Il  j  est  dit  entra  autres  choses,  que  par  arrêt 
du  Conseil  du  7  juillet  1731,  le  Roi  a  approuvé  le  plan 
d'embellissement  du  la  place  du  P^ron  et  ordonné,  do 
oonceotmneut  des  religteax  d«  La  Maivi,  ••  que  leur  cou- 
vent ser<i  di'iiioli,  a  la  charge  par  les  Étals  de  leur  en 
faire  rebâtir  un  autre  dans  le  lieu  et  de  la.  manière  qui 
sera  conTenve  par-derant  M.  Tlateodant  >;  et  que  par 
autre  arrêt  ;îu  C  jus/^il  du  10  octobre  17:îl,  il  a  t'A»  réglé 
■  qu'a  l'avenir  tous  les  voituriers  allant  aux  wiuiers 
d«  Sam  et  autres  de  la  Tallée  de  Tio-deasos  pourront 
pa«s«'r  ;i  luur  choix  par  le  chemin  >  C:iv;i'ére  ou  celui 
de  Vic-de!$s05  «.  —  Suite  du  rapport  sur  les  travaux 
publie*  :  port  de  Beaucaire;  —  aquednea  «t  rigoles 
construits  par  lu  prcivi!i;:e  cri  lOSS ,  iiana  terri- 
toires de  Donncville.  Ueyme,  Puntpertuzat,  l'échabou 
et  Caatanet,  ■  pour  prendre  les  eaux  de*  ruiaseaux 
(jui  ab'  utissi'nt  au  canal  royal  cl  los  roniiuire  aux  ri- 
vières voisines  »  ;  —  alignement  de  l'Uera.  —  L'archavè- 
que  de  Narbonne,  président,  «et  prié  de  «  tenir  aur  les 
fonts  de  baptême,  au  nom  des  Ëlats,  le  polit-flls  de  M.  de 
Ueroage  de  S'  Alaurice,  intendant  de  la  province,  et  de 
lui  donner  le*  bobm  de  B«né,  Prançoia,  Languedoc  ».  = 
As-sfnnhlf'f!  ;1m  trois  Étals  de  lu  s^néchisnsséc  do  Carcas- 
soiiue,  sous  la  présiilencâ  de  l'archevêque  de  Narbonne. 
=  «  Lan  Étal*  conaaniMil,  >1  M  eat  I*  bon  plaisir  d* 
s.  M.,  que  les  diocèses  d'Atpt  et  le  r.imfiui  «nvivent 
chacun  un  député  diocésain  aux  i:.taL»,  a  U  charge  que 
cas  dépuM*  n'asTont  qu'une  voix  k  aux  deux  ».  —  On 
fora  dea  remontrances  au  Roi  au  sujet  d'un  arrêt  du 
Conseil  du  13  novembre  1731,  qui  adjuge  &a  Roi  et  non 
au  seigneur  jatlkier»  comme  le  vaudrait  le  droit  écrit, 
la*  amande*  «oeoumaB  pont  délit dachaia*,  —Le*  Étal* 
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n'acceptent  pas  les  propositions  qni  leur  sont  faites  par 
l«  Contrôleur  général  *  pour  soutenir  et  bonifier  le  wim- 
naica  du  Levant  »  :  il  »'agi«sait  d'Augmenter  la  fnbri- 
ctUon  du  draps  roabons  et  eella  dea  draps  londre;*,  i)e 
réduire  à  six  mois  le  crédit  fait  par  les  fabricants  aux 
négoeiaots  de  ManeiUa  et  da  Taoir  aa  aida  par  das  prêta 
aux  flklirleBBis  daiu  l'embams.  Laurs  motttb  sont  : 
!■>  que  <  les  Angilois,  sur  100  balles  de  drap  qu'ils  en- 
TOXBot  au  Levant»  n'en  mettant  paa  15  de  mabons  »; 
2*  qnft  ■  M  Térifli  par  dtranas  ezpérianeee  que  «  luw 
dnips  londres  [fabriqués  avec  des  laines  de  Languedoc] 
coâtenl  beaucoup  plua  cber  et  août  bien  inférieurs  aux 
échantillons  des  drapa  de  mesme  qualité  tebrlqudt  en  An- 
gleterre, ce  (jui  provient  le  la  qualité  ie  la  laine  que  les 
Angloia  amployent  k  ces  draps  «;  S»  qu'ils  a'en  rappor- 
tent, quant  aux  termes  du  cnMlt,  >  aux  Innlèrea  supé- 
rieures du  Conseil  iln  Risy  »  ;  4"  que  le  prêt  pri^posé  don- 
nerail  lieu  >i  dea  didQcullés  aans  nombre,  outre  que  la 
province  n'est  pas  en  état  de  taira  nn  fonds  qni  devrait 
être  au  moins  de  ISO.'W  liv.  futur  sriutcnir  •  lo  rom- 
merca  du  Levant  qui  va  chaque  année  à  5  ou  6  mil- 
lions    —  Omnidérant  qu'on  est  oMt^  d'acheter  en 
Piémont  les  organsins  qni  furraent  la  chaîne  des  étoffa 
de  ïoie,  £150  quintaux  en  1731]  parce  que  ceux  qui  sont 
fhbriqaée  dans  la  pnwince  sont  de  qualité  inférieurs,  les 
États  sp  montr(!nl  diiii'iiji^A  à  accorder  uno  subvention 
annuelle  au  s'  Reboal  qui  a  établi  à  IJagnols  une  ma- 
DuAieture  d'organsin,  s*ll  réaaite  des  espérienoes  qui 
seront  faites  sous  la  direction  des  synilirs  ^•fm^raux  que 
la  «  aojre  qu'il  aura  organclnée  •  est  de  bonne  qualité.  — 
Avis  des  Gommissidrss  dn  Roi  aaaistés  de  eomniiasairw 
de  l'assemblée  sur  une  requête  do  marquis  df  5>aTiit- 
Sulpice,  iwron  da  Casteloau  de  lionnefooa,  tendant  à  ce 
que  ■  son  anvuijfé  Mil  reçu  aux  assemblées  du  bureau  de 
dire::tir;n  du  diocftse  d'AMiy,  qui  s«  tiendront  pendant 
l'année,  lorsqu'il  ne  pourra  y  «>nirer  luy-mèrae  ».  On  y 
▼oll  qa'onlre  H.  de  Sulploe  ■  six  barons  entrolent  pour 
la  Noblessfi  a  î'Assietlo  du  diucèse  d'Alby  «.  —  A  ris  des 
mémefi  curainissaires  sur  lu  «lépulation  «lus  diocèses 
d'Alet  et  de  Limoox.  —  Articles  b  mettra  dana  le  Gabier. 
—  Règrlitnent  de  l'emploi  de'^  f<50,O0O  liv.  du  prit  d  •  la 
ferme  de  1  équivalent  :  400,000  liv.  en  moins  imposé, 
20,000  Ilv.  pour  la  placo  du  Peyrou,  90/100  liv.  en 
secours  aux  communautés  d'AvIgnonft,  Matralas,  p'f  , 
210,000  lîv.  •>  ik  répartir  par  l'Intendant  entre  les  diu- 
eeaee  et  eommunaulez  qni  ont  atmlTert  des  dommages 
en  17/(1  par  les  grêles,  inondations  »,  etc.  —  Oruliflca- 
lions  il  uiago.  =  Asssetnblée  des  trois  Klats  de  la  séné- 
chaussée de  Toulouse.  —  Délibérations  concernant  :  l'en- 
tretien du  pavé,  sur  la  route  de  Montauban  b  Toulouse 
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par  Fronton,  et  de  Toulouse  ii  la  pyramide  d'AIzonne; 

—  la  construction  de  pavé  neuf  entre  Auzeville  et  Avi* 
gnonet  sur  le  pied  de  3  et  de  5  liv.  la  canne;  —  ta  répa- 
ration dn  pont  et  du  cbemin  de  Fontvialane  au  diocèse 
d'AIbi;  —  la  répartition  de  3,595  liv.  entre  les  diocèses 
de  la  sénédiaussée  pour  l'entretien  de  leurs  ebeœins  de 
traverse.  =  n  sera  imposé  10,000  IIt.  la  présente  année 
pour  la  continuation  de  la  levée  des  cartes  des  diocèses 
et  llmpresston  de  l'MUMrt  de  ia  province  dont  ■  le 
second  volnme  doit  tira  distribué  b  tona  Mkf.  les  titu- 
laires des  litats  et  envoyé  dans  les  villes  chefs  des  diu- 
cèeea  pour  être  conservé  dans  leurs  archives  *.  —  Liste 
des  Commissaires  principaux  des  Aailelles  des  dlocèsot 

—  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction  —  Dépnlés 
présenta.  —  Contrôle  des  lieux  d'étape  pour  1733. 

€.  asn.  |lt|litM.)  —  iB-Ml*.  ISS  AntllMi,  fiftar. 

Novembre  t*IS>.  —  Janvier  «VW.  —  Proeéi-verbal 

rîes  st5ancf*3  et  délibérât iuns  des  États  fie  Langnedi.^, 
assemblés  par  mumiement  ilu  roi  LouIk  XV  à  Montpel- 
lier, dans  U  grande  salle  de  l'Hdtel  de  Ville,  du  27  no> 
vembrn  1732  au  8  Janvier  17:i3.  ~  Président  ;  î'an'he- 
vôque  du  Narbonne;  vice-président  :  l'archevêque  de 
Touhrase.  Commissaires  dn  Roi  :  te  marquis  de  la  Dïtre, 
rommandan'  do  lu  pr  iviiim;  l.onis  Rasite  de  Beriuii^'e, 
intendant  ;  de  Bermonl  et  Konch,  trésoriers  de  France 
ée  généralilés  de  Toulouse  et  de  Honipelller.  —  Discours 
d'ouverture  (ne  >orii  pas  rapportf^s).  —  Rapport  favo- 
rable sur  la  noblesse  du  comte  de  Blancs,  envoyé  du 
prince  de  Oonll  pour  le  comté  d'Alaia.  Le  s'  Daydé, 
pnrtt-ur  de  la  procuration  do  la  ville  de  RietiT,  sera  reçu 
à  l'exclusion  du  a'  Tiiomas.  La  délibération  porte  que 
les  élections  eonsalatres  de  Rieux  avalent  lien  le  11  jvto. 

—  I.c  marquis  de  Castries,  figé  rte  8  ans,  est  r^ru  en  qua- 
lilê  de  baron  de  Castries,  •  mais  il  n'opinera  que  lors- 
qu'il anra  atteint  l'Age  de  18  ans  >.  —  Entrée  de»  Oom- 
mis^iaires  du  Rni  :  Ils  demandent  un  don  gratuit  de 
3,000,000  de  liv.  et  1,000,000  pour  la  capilation.  Ces 
deux  sommes  sont  acoordéee  aux  conditions  ordinaires. 

—  I.e  f'  J.-L.  Favier  prête  serment  en  qualité  de  syndic 
général  de  la  sénéchaussée  de  l'oulouse,  •  lecture  faite 
d'un  arrsit  du  PaKemeot  de  Tonlonas  par  lequel  il 
paroit  (îti'il  y  a  (-M';  Tcrn  avocat  ».  —  Kst  acceptée  la 
démission  volontaire  pour  raison  de  saalédu  s'Joiibert, 
ayodie  générai  de  la  sénéchaussée  de  Beaucaire  et  Ni- 
mo»,  et  «  en  considération  des  services  rendus  à  la  pro- 
vince par  luy,  son  père  et  son  grand-père,  il  lui  est 
accordé  une  gratilieation  de  24,000  liv.  >.  —  Il  est  rap- 
porté que  les  créandara  de  la  province  <  ont  été  Infor» 


Digitized  by  Google 


SÉRIE  C.  —  ETÂl 

méa  par  un  avis  imprimé,  publié  à  Parla  et  dans  lout«s 
tm  Ttltas  dn  iuigiMiloo,  qve  !•  tond»  A»  ta  lotarto  il« 

cette  année  (destiné  îi  les  rombonrser)  mI  do  954,021  !iv. 
et  qu'il  a  été  distribué  1 470  billets  •.  —  Consentement 
k  rakomianeBt  dM  dralte  dM  erarttorsjaiigadn,  Ens- 
pecteur»  aux  bonnheries  et  aux  boissons,  dont  la  Urfia  a 
été  prorogée  pour  0  ans  par  déclaration  do  3  août  nas. 
Im  motift  «ait       •  l'«iploltatton  da  eaa  droits  ne 
pouvoit  estre  que  très  onéreui^e  par  tes  vexations  aux- 
quelles les  babitans  «eroiant  exposés,...  et  qu'il  n'est 
pu  pflaiiltte  ds  lalassr  élabllr  ds  ooiiTsaaz  droits  sur  la 
viande  et  sur  les  boissons  sans  faire  tomber  abaolument 
la  ferme  de  l'équivalent  que  la  province  Tait  Itivcr  k  &un 
profit     —  Les  gens  daa  trais  Étals  de  la  sénéchaussée 
de  Beancaire  et  Nimes  nomment  le  Hené-G.>spard 
JOQberl,  «  avocat  du  Roy  au  sénéchal  de  Montpellier  >, 
k  la  ebarge  de  syndic  général  de  leur  sénéchaossée,  en 
remplacement  da  son  firère,  •  dont  ils  aecaptsot  avec 
regret  la  démission  *.  Cette  nomination  est  appronvée 
pir  les  Élats.  —  Invités  par  le  Contrôleur  général  ou  h. 
Tsner  an  Tirésor  53,960  liv.  qu'ils  dévalant  au  Roi,  ou  à 
Akire  alnndon  ds  2,000  da  rente  sar  les  tailles  repré- 
sentant S00,000  Ut.  qui  leur  étaient  dues  par  le  Roi,  les 
États  prérAramtoedamiar  parti,  paroe  que  les  53,950  liv. 
qn*n  lear  faudrait  c  donner  aetnallement  rapporleroient 
2,600  'il  tant  de  livres  d'intérf  l,  ce  qui  procureroit  une 
parla  réelle  déplus  daâOO  liv.,annuellemenl,  et  surchar- 
fenrit  las  inpoaftlons  qai  ne  sont  déjà  que  trop  fortes  •. 
—  Tirage  de  la  loterie.  —  Rapport  de'j  députés  en  Cour. 
Ils  n'ont  pu  obtenir  la  ■  permission  de  faire  sortir  les 
gnine  ponr  l'étranger,  nuls  liberté  est  laissée  de  les 
transporter  dans  Iss  provinciw  volsiiifls  en  dispensant  les 
négotians  de  prendre  des  passeports,  ce  qui  procure  un 
avantage  «onsldémbts  k  ce  commerce     —  On  fera 
conriaîlre  au  Cai-dinal  et  ;iux  ministres  "  la  triste  situa» 
tioD  des  diocèses  de  Narbonne,  Âlby  et  Lavaur  [aux- 
quels l«  Roi  ne  voQtalt  pins  aeeorder  de  ramises  sur 
leurs  impositions]  et  la  né<'eâ.sitâ  indiHfscnsHhîe  ile 
secourir  pendant  quelques  années  >.  —  Rapport  sur  les 
travaux  publics  :  pont  de  Toaknws,  dégradations  cau- 
sées il  la  voiite  par  l'eau  accumulée  ilan<4  <  des  aque- 
ducs pratiqués  anciennement  sous  les  banquettes  pour 
■arrir  it  la  «enduite  d'utie  Anlaine,  qui  n'ayant  pas  esld 
exécutée,  les  aqueducs  avoient  esté  fermés  par  les 
deux  bouts  *  ;  —  chemin  «le  l'étape  de  Caslelnaodar;  k 
Revel;  —  pont  deSaint-Snlpioedata  Pointe;  —  Chemin 

de  Montlouis;  —  jiont  dû  Cintcpn^oHn;  —  travaux  de 
défense  aux  faubourgs  rie  Carcassonne  contre  les  inonda- 
Hmm  dd  l'Aiide;  —  ontralien  des  dnusadsada  Rbdiw; 
pori  da  Oelle  :  erawemant,  Jetée  isolée,  nôla;  —  oanal 
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des  Étangs;  —  port  da  Fronlignan;  —  port  de  Bsan- 
eaim  ;  — >  grau  d'Agde  ;  —  pont  de  TllisAlse  sur  le  ehe- 

min  de  Narbonne  à  Perpignan  ;  —  rhemfn  ds  l'étape  à 
l'entrée  de  Villemur;  —  chemin  de  La  Peyrade  h  Cette. 
—  n  esra  étabH  a«r  nne  anotanne  tour,  qai  est  en  baut 
de  la  montaf»nft  ds  Celte,  un  feu  de  •^harbon  de  t^rra  afln 
de  suppléer  «  à  l'insufflaance  du  fanal  dud.  port  dont 
l'entrée  déviant  esirliMiBant  diOelto  dan  Tblrer  ».  — 
Suite  du  r  'p|if^rt  ">ir  les  travaut  publics  :  chemin  de 
Lunel  au  Saint-l£aprit,  section  d'Ucbau  k  Nîmes.  —  Il 
sera  payé  8»  Ht.  à  l'abbé  de  Gailtas  <  en  qualité  d'abbé 
de  Sorèîe,  pour  l'indemnité  ft  luy  dnc  ix  raison  dft  la 
dixme  et  des  droits  seigneuriaux  des  terres  prises  à 
l'occasloti  du  canal  royal,  pour  la  construction  du  bassin 
de  Saint-Ferréol  et  rigole  >■  —  Rapporteur  les  manu- 
factures :  il  a  été  fiibriqvé  35  pièces  de  drap  laahon, 
58  p.  de  londrins  premiers,  4.'704  et  15,005  p.  de 
londrins  seconds,  5,809  p.  de  londres  larges;  il  est 
dû  pour  gratiflcallons  aux  Ikbrieants  60,SI1  liv.  — 
4,000  liv.  seront  payées  au  s'  Bonté,  directeur  de  la 
manufacture  de  bayettes,  nouveUement  établie  à  Aibi, 
c  qui  a  rempli  ses  engagements  en  (kisant  le  nombre 
de  900  pièces  «.  —  On  se  pourvr  ira  devant  l'Intendant 
pour  obtenir  que  les  antres  Ikbricants  de  petites  étollea 
«  d'Alby,  Réalmoat,  Oafllao  et  autres  villages  du  diocèse 
se  conforment  aux  réglemens  tsnt  anciens  que  nou- 
veaux afin  que  leurs  marcbandissSt  dont  la  mauvaise 
qualité  et  ta  bas  prix  déprécient  oelles  du  s'  Booté. 
puissent  à  l'avenir  être  a  peu  jirés  semblables  ».  — 
Nonobstant  l'oppoaitioa  du  Contrôleur  général,  on  per« 
sfstera  k  demander  la  suppression  des  ftntifications  aux 
mantiractures  dont  •  l'inutilité  jiuur  le  soutien  du  com- 
merce n'est  que  trop  jusUflée  par  l'événement,  puisque 
la  réduction  des  nénes  gratlHeatlona  n'a  pas  empêché 
les  fabricans  de  faire  pendant  celte  année  5,180  pièces 
de  plus  que  la  précédente,  ce  qui  fait  voir  que  le  débit 
n'en  devient  dlIBeiie  que  par  ta  trop  grande  abondance, 
ce  qui  occisionnora  sans  doute  la  perte  toliile  du  cnin- 
merce  si  S.  M.  n'a  la  bonté  de  permettre  aux  États  de 
réduire  ta  nombre  des  Ibbriques  ».  —  Vu  les  réeiama- 
tions  des  fabricants  d'organsin  du  Vivarai^  rentre  la 
subvention  demandée  par  le  s'  Reboul,  il  est  tlclib«ré 
que  la  sr  Rebonl  et  iesd.  Ikbrtcants  ibront  rsapeetive- 

menl  <  et  à  leurs  frais  de  miuvfilles  épreuves  de  la 
liléde  leurs  soyes  »,  dont  les  résultats  seront  commu- 
Db|uéa  ans  État*  proehains.  —  Il  est  reconnu  que  ta 
propriété  incommntable  de  la  baroniiie  dn  Murviel  est 
acquise  an  marquis  de  Nizas;  celle  de  la  baronnle  de 
Boviotna,  nu*  dea  donae  baronnles  de  tour  dm  Vfvarais, 
am  marquis  da  Oertande,  eu  verin  de  la  substitution 
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faite  dans  la  tettaoMat  de  Claude  de  Hautel'ori.  —  un 
«aMflttnni  1m  Mttm  palMitM  ds  iMto  d'octobre  1732, 

par  leiiquelles  le  Roi  transporîf»  à  t:i  t^rri»  et  hironnie 
d'Avril,  érigée  en  (aTear  du  »'  Iajuw  de  Itonne  d  A.va- 
J*»,  )•  titre  éê  la  buroania  d'Arnue*  et  la  droit  d'entrer 
aux  Ktat?i.  —  l'ilp^Iiori  t}f>ft  ()i^pu!(i«  en  Cour.  —  Une 
somme  <ie  liv.  |>ayabla  on  trois  ans  est  accordée 

au  diocèse  de  Saint-Papoul  «  pour  faire  «ix  ruiaaaanx 
de  Fresquol  »t  Tr^haul  los  n^paratioiw  conveoablea  ». 

—  A  propos  lie  l'aquedut!  à  oinstrnire  aou.s  lo  canal 
royal  pour  ironduiro  au  Lers  les  eaux  de  Donneville, 
n^jme^  etc.,  il  est  dit  <  que  los  ouvrage.-i  da  canal  ragar- 
dent  le  directeur  des  loriiticulions,  M.  de  La  Blottîtra  «. 

—  Gralilicalions  accordues  k  M.  de  La  Blottière,  de 
Clapiés,  directeur  d«  ouvrages  de  la  provtnca,  de  Pont- 
martin,  de  Senei.  Darlé  aKas  Dasté,  ingénieurs  du  Kol, 
eu  ègarà'  aux  koids  pur  eux  cmplovés  pour  le  a^r- 
Tlce  de  la  proTince.  —  Sar  !•  fondement  que  <  la  rivière 
du  HhoKiB  â*na  bord  h  faatr»  ùàl  parUa  dn  Lang^uedoc  > , 
le  Roi  sera  supplié  <  de  maintenir  \m  habilans  de  la 
province  dans  la  llbsrlé  dont  lia  JoulMent.  da  temps 
Imntoiorlal,  de  Artlflaret  rsTMlrtears  bctpris  pour  se 
^rantir  dfcs  irruptions  de  la^l.  riTière  et  û'>.  faim  des 
épUdaotaon  lit,  pourvu  qu'ils  ne  gênent  paalanavi* 
gattai»  «.  La  ddlUiénitlon  porte  qu'as  contraire  «  l« 
baldtans  du  Danphiné,  dfi  la  Provence  ft  du  Comtat  ne 
panvant  faire  aucun  ouvrage  dans  le  lit  da  Rboane  «an» 
panntnlon  exprene  de  S.  M.  ^  SaiTant  ce  qni  a  M 
pratiqué  le*  anntit's  li  rm .'ras,  lo  premit  r  t.  t'nifl  los 
itnpositiona  de  1733  sera  renvoyé  au  second,  et  il  sera 
ImpoeA  par  estimation  26,000  llv,  qui  eeronl^  pajréea  sn 
Iri'-iorier  île  la  Bourse  ji  i'ir  l'iiili':-''-:  'If-i  iviuv-hî  (ju'il 
aura  à  faire.  —  Vu  lo  méiuoire  préparé  par  l  laleudant, 
M.  de  Bernage  de  Ssint-Maurlo»,  pour  la  rMmnation  des 
communautés,  Isa  litats,  1  persuadés  de  lanécussitéd'uc- 
quérii*  la  connaiasanoa  des  délies  et  des  impositions  desd. 
eomnrattantda  et  da  supprimer  Iw  abus  qui  sa  eont  multl- 
t.Ii  ' 'S  ilans  rudmInisirHiion  df  leurs  arTiH  H-s  ilepuis  la 
réformation  de  166:2,  délibèrent  uiMnituenieiit  do  forcuer 
«n«  eemmiaaion  ectranrdlnaira  qui  «ar»  oliar^de  :  1*  d« 

ir.  s'îiT.  di''  rtmcf^rt  avec  l'Intendant,  •  le  projet  d'Instruc- 
tions sur  lequel  on  doit  travailler  a  exécuter  la  réfor- 
mation pmJsMe  d>  «  de  ûiire  dea  épreuves  mit  plu- 
sieurs r;ommun))ulé-<  .'i  leur  choix  du  plan  contenu  au 
mémoire  »  da  l'Inteudant.  —  Invités  par  le  Contrôleur 
général  et  riolandant  à  traiter  avac  umroenipagnia  ful 
olfrai;  de  rdin-er  rafflMerie  ri*»  i"cttp,  niors  absolument 
tomltée,  à  condition  qu'elle  ferait  venir  les  aucree  brats 
de  Bordeaux,  la  Roebalte  et  Naatai,  laa  lIlHia,  eaMtÉ** 
ntut  s  40a  le  grand  olijet  qu.Ha  «a  aouCloiiioais  pfopoaé 
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est  dû  tavonser  le  coiuiDarce  dea  iaies  de  l'Âmérique  par 
lo  port  de  Celle  >,  chargeât  laa  agrndics  généraux  d« 
beriher  |»endant  l'année  quelqtie  compagnie  ricbe  qui 
vtiuiJie  secoiifurmer  a  l'esprit  l«ura  déliliératione  et 
aux  traités  par  eux  CaiU  en  1703  et  en  1717.  —  Gratid- 
cationsi  d'usage.  —  Liste  des  commissaires  prÏMipenx 
des  Aasiettfts  pour  1733.  —  Jugameots  des  Étatoanr  lea 
impositions  faites  dans  les  AsMatta*  des  24  diocéaai 
en  17:32.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  — 
l>éputé'<  pré.sents.  .Assemblée  des  trois  États  de  la 
aénéctiaussée  de  Carcassonne.  sous  la  présidence  de  l'ar- 
otMTèque  de  Narl>oaae.  ~  As«embl«e  dea  trois  Ëtala  da 
la  sénéebanasfe  de  Toulouse,  sous  la  prMdanoa  de  far- 
cbevèque  de  Toulouse.  —  1|B00  liv.  payables  en  deux 
années  sont  accordées  a  I&  ville  de  Tonlfloae^  qui  avait 
représenté  a  que  les  dépenaai  ânnaidArabtaaqo'tileavolt 
faites  pour  la  réparation  ilu  grand  chemin  qui  conduit 
dana  la  généralité  d'Aueh  d««ieudroient  inutiles  s'il 
n'eat  eouatmit  un  peut  li  raactrémité  du  gardiage  pria 
de  Saint-Martin-du-To»cb,  et  qu'elle  ne  doit  pas  contri- 
buer en  entier  à  cette  oonatraottOK  d'autant  qu'une 
partie  de  caa  réparations  doit  tUn  faite  han  4m  UvHn 
dnd.  gardiage 

c  tan.  )ii«fi«Mb,>  —  l»>MI*.  mMibu.  rapUr. 

l>écambro  t'Saa  —  février  MM.  —  Prooèa-vertal 
des  séanoas  et  déHWretlona  des  Étais  de  Languedoc, 

iLsstunblvH  |Kir  m:inil<>mp!it  ilii  roi  Louis  XV,  k  Montpel- 
lier, dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  17  dé- 
eemlMfe  ITBSau  6  février  l-Taé.  —  PréeldenI  :  I*araliev4- 
<\uù  lie  Narbonne;  vice- président  :  l'archevêque  de  Ton- 
loase.  Ooamiaaairaa  du  Roi  :  le  marquia  de  Im  Fare, 
commandant  de  la  province;  I^ls  Baailede  Bemaiie, 
intendant;  de  Manse  nt  Punsan,  irésoriiTs  .It»  Franc*" 
généralités  de  Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Discours 
d'ouvarture  (ne  aont  pas  rappnrfde).  —  I<aetnrs  des 
vicarials  dea  vicaires  eini.'Taux,  île*  procurations  îles 
envoyés  de  la  Noblasse  et  de  celles  des  d^mlés  du  Tiers- 
Étal.  —  VérlOaitioa  Ailla  da  leuva  preufse  de  nofelaaae. 
Louis  de  Rannn.  <'i>irilt>  i'AveJan  au  diocèse  <rUzé$,  eM 
re^u  aux  États  en  qualité  de  baron  d'Av«Jan,  et  N.  de 
Carrioii,  manqnia  de  Nisaa,  est  ra^u  paraillemeet  en 
qualité  de  baron  de  Mnrviel,  -  Rapport  favorable  sur 
la  noblesae  du  aieur  t^éiissisr  de  Fonlfroide,  envojré  du 
macquis  de  Cuylw  peur  la  Iwroonle  de  BnuatrsQX. 

Entrée  'tes  Commissaires  du  Roi  :  ils  itf»mandent  tin  ion 
gratuit  de  3.000,000  de  liv.  et  1,000,000  pour  la  capita- 

ditimeonlinairsa,  npitefna  In  Prdaldsnt  anidft  fna  lUi 
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MpnUs  en  Co«r  at  Un  «ratoBt  a  rondn  m  aiioM>te  exact  | 

ie  fétHt  tù  iM  traim«it  Iw  ■panfUm  de  etft»  prorlnoe  1 

larii  par  la  stérilité  îles  r^rolles  que  [lar  l'interruiilion  ' 
du  commerce  >,  mais  »  que  \e»  projeta  dea  eanemis 
4e  la  Fnmoe  ayant  oMigA  le  Roy  de  déotow  ta  foerre 

à  l'Empereur,  S.  M,  a  besoin  de  nonyeaax  ^cctjurs  »  ..  ' 

—  SMmoire  an  Roi  pour  demander  nne  forte  remise  sur  1 
le  dm  fratirit  :  «  «ne  sf ande  iMHie  dea  fonda  de  terre  I 

sont  abandnruiH.f,  mul^ré  toutes  les  pr«:aulirins  qu'on  a  i 

pria  pour  prévenir  pareils  abandons  et  faire  remet.tre  i 
«n  eiiKnre  lea  lama  laiaaéea  «n  flriehe...  La  vaeoirm-  I 

ment  dea  irapoeittons  ne  se  fait  qu'à  peina,  k  force  iVcxô- 
cntions  militaires,  et  il  est  dû  acloeUemeot  plus  de 
tfiWjOM  mr  l'aiinda  coimata...  Il  aet  iaiiM»aiM«  de  aa 

pa-"  [iv'-'-'r-:?  [■in  les  Klats  nt?  pourront  tenir  tes  eiiKage- 
taen\9  que  leur  soumission  aveugle  pour  les  ordres  de 
8.  M.  kmr  a  fuit  prendra,  alla  m  trarrant  dea  reaaour- 

es?  îlans  si><  hont.'-s  ».  —  Rripitort  (l'u)i  prows  contre  le 
duc  d'Uzès  qui  prétendait  que  <  les  ofUciers  du  sénéclial 
dnoal  anaaant  le  droit  d«  préaldar  k  toates  lea  «aaeni- 
bWes  de  la  ville  d'VrM  »  —  Rapport  sur  tes  travaux 
publics  :  chemin  de  Carnassonne  à  Montloais  ;  —  pont 
da  Ointaenballa;  —  ohanin  de  NarboMMl  Parptenan; 

—  pont  dp  Villefalso  i  r'-paré  incessamment  arunl  le 
passage  des  troupes  eepagnoies  *;  —  pont  de  (^uiza;  — 
rwomlmdfcm  d«  ehamia  da  Lanal  an  Saiiit-Baprit, 
dmmtfî  !e  viJIniîe  rte  Marcnprittes  jusqu'aux  combes  do 
Valiguières  et  depuis  Uchau  jusqu'à  Nimes;  —  entre- 
tien dea  ^«aaéaa  du  RliAna  ;  '«-«hanin  da  i'diape  da 
Castetnaudary  h  Revol  et  Ji  Ptiylaurens;  —  pont  de 
8aint-SulpiceMlé>ltt- Koinle  ;  —  avenues  de  VIDemur;  ~ 
BehAvement  du  ebemin  royal  da  I<a  Payrade  à  Cette  ;  — 
entretien,  drjssablement  et  crouscraont  ?tu  port  ilc  fVtli;  : 

•  on  a  gagné  plus  de  Q,OuO  \oiaû&  depuis  ta  coiuiucncù- 
roent  de  la  Higte  en  1726,  ce  qai  met  le  port  on  très  bon 
état  »  ;  —  granx  d'Agde  et  de  La  Nouvelle  ;  —  canal  des 
Étangs;  —  canal  projeté  t  au  travers  de  l'ensablement 
des  étangs  depuis  l'embouchure  du  Lez  allant  au  grau 
de  Palavas  >  :  on  doit  demander  an  Roi  que  la  province 

•  ne  soit  pas  chargi^  de  cette  déitense  *;  —  pont  de 
TouloDia. —  Conformément  à  l'avis  de  la  eommtesion 
des  travaux  publies,  et  reconnaissant  <>  les  inconvé- 
niensque  peut  produire  un  travail  fait  trop  longtemps 
par  doonomle,  surtout  mix  dépens  d'un  corps  >,  les 
ftCals  «onaentant  •  à  la  eeasation  de  la  régie  pour  l'en- 
troUan  da  port  da  Oatta  al  à  en  eharger  un  entrepre- 
naar  »,  at  ddHkèrant  que  les  syndics  généraax  feront 
prmédar  Incaesamment  anx  pabUcstiona  dn  bail  de 
rafttfMtaol  dnd.  port,  confOMidaMat  aa éôTia  dressé  par 
If.  4a  Foatmaritn,  tti|diilanr  du  Roy».  —  Lai  ïteli 
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oonaantent  qoll  aoit  empnuitéSO,000  Mr.  par  la  diooèaa 
da  hoièif»  fomr  4àn  lad.  aomtnB  «  employda  av  bftti- 

men'.  ilu  palais  ['pisropal  lU'  Lodéve,  nppryuvant  l'oSfre 
que  (ait  M*'  l'évëque  île  se  charger  de  toutes  les  dépenaea 
qu'il  ooaTlaadra  da  fUra  à  oattaoaeasim,  h  qaoj  falallea 
puissent  monter  ».  —  Seront  nilouiies  dans  le  compte  de 
l'étapier  lea  dépenses  faitee  pour  las  fovrragea  «  de  la 
«avaUfia  fran^otoa  411I  a  danMaréenantrepaat  anrtaB 
borils  rlu  Rhdsnti  t-n  attendant  de  passer  en  Duuphiiié  », 
pour  ceux  de  la  maréchaasoée  qai  a  saivi  la  cavalerie 
aapagnoie  da  paaaage  dana  ta  proTinee.  et  paar  loa  rallona 

Je  "jOO  luulels  levés  ilur.'i  le  b  is  r/triKuefiou  pur  les  soins 
de  l'Intendant.  —  Service  funèbre  pour  le  repos  de  l'àme 
do  Am  tocoaatoda  Ronr»,  liealanant  sdnéral  on  Langno- 

doc.  —  Ten-jur  lUi  itniix  inémoircs  etiVovH.s  ,ui  Roi  pour 
demander  :  1°  que  la  levée  du  dixième  des  revenus 
ordonnéa  par  dfelaraUoa  da  8.  M.  aoit  oonoentle  par  lea 
États,  conformément  aux  libfrlfis  et  privilôfîft^  île  la 
province;  2>  «  qu'il  soit  fait  un  abonnement  pour  le 
dixiAma  alla  da  pfévaair  loa  dif&onitda  qoo  prodairolt  la 

levée  (lu  dixiènin  faitr^  ]iftr  dr's  v-ives  rlifférentes  de 
celles  qui  sont  en  usage  pour  les  autres  reconvremeas 

—  On  tniliM  avae  an  antrepranaar  povr  la  tbaraitore 
du  petit  équipape  (chapeau,  veste  bleue,  souliers.  pn4- 
Ires,  Z  chemises  de  toile,  havresac)  dont  les  commu- 
naatéadoiTont  araair  loa  atillolaaa;  on  ponrvotra  à  colla 
dépensé  en  itnpnsnnt  «  snr  chaque  communauté  le  mon- 
tant de  i'iiabillemeiit  Uu  nombre  des  soldats  de  milice 
f  «'alla  aara  finvnis,  at  l'on  fora  •  ooBaarrar  loa  vaaiaa 

en  même  temps  qnc  l'hnhit  fourni  par  !o  Roy  i-,  —  Rap- 
port sur  ItiA  utoiiutacturesn  :  lundnns  seconds  laisnques  : 
1*  par  les  manafactnraa  rO|yalea,  4,883  pièces  ;  2*  par  la« 
fabricants  de  Carcassonne,  Clermont  et  Saint-Chinian, 
l»,'7a6  pièces;  londres  larges  fabriquée  en  divers  en- 
droits de  la  province,  ,0,308  pièces;  londres,  162  pièces  j 
mahons,  111  plàwa;  londrins  premiers,  243  pièces; 
total  des  diveraea  fabriques  :  33,363  pièces,  soit  12,000 
de  plus  qu'en  1732;  total  des  gratiflcations  76,903  liv. 
10  sols,  soit  16,840  liv.  de  ploa  que  l'année  préoédonta. 

—  Lea  gratifications  oeront  maintenoea  eo  1736.  — > 
«  Pour  pKNMrar  un  plus  grand  déMt  Ûm  laines  de  la 
province,  on  poursuivra  les  ordonnanoos  on  arroala  né- 
cessaires pour  régler  les  fabriqaaa  des  draps  eommnna, 
dits  de  couleur,  dans  la  montagne  et  la  ville  de  Limoux, 
et  eollo  dos  londrea  dana  la  diocàaa  de  Mirepoix  ».  —  On 
demandara  an  Conaail  ■  FaiitAriaatton  du  projet  de  règle- 
ment qui  a  été  dressé  au  sujet  des  différentes  éloffes  qui 
■e  fabriquent  à  Alby  et  dana  lea  lienx  «irconvoisina  ■. 

—  On  appalera  le  placet  pvéiMlé  aa  OaalrMaar  géaiial 
far  lea  andUva  oordioia  4a  diodèan  4'A,W,  taadant  fc 
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rétablisaeioent  h,  âMà  d'un  barwa  de  corderie  rojrale  et 
k  M  qvli  Iwr  Alt  pernla  de  vendre  le«n  cordée  k  Bor- 

d«aox.  Motift  ;  ■  la  grrimltt  quantîtti  lU  chanvrn  qu'on 
recneUte  à  Albjr,  Réalmont,  Oaillac  et  dans  un  grand 
nenbre  de  iNuoleeee  du  mAme  dioeèn,  lequrile  aumte  h 
200  (|uinfaui  environ  par  pr'.rcii:-';o,  ^ans  compter  Crtiuy 
qui  eat  employé  pour  les  toil<«  ,  et  «  la  nécessité  de 
BDiiItlpIler  l'tndwlrfe  deoe  un  dlcoèie  qui  eel  «ztrtme' 
ment  chargé  d'Impositions  ».  —  Réponses  faites  par  le 
Roi  aax  artidee  du  Catiier  de  1733.  —  Une  médaille 
d'or  de  WO  Ht.  aax  em»  de  la  prwliica,  qnll  eat  mUh 
risé  k  porter,  est  accordée  au  s'  Bouvier,  Inventeur  de 
macbioes  servant  pour  le  deeeablemeat  du  port  de 
Cette  ».  •  On  «séentara  c  la  pndeC  prapoed  ans  derolMs 
États  par  M.  de  Bornage  pour  la  vérification  de  l'état 
actuel  des  communautés  par  rapport  à  leurs  dettes,  à 
leoM  dépeneea  ordinaire*,  ratrenus  patrimonlanz,  Itiaoe 
abandonnez  ou  fncultAs,  comptes,  à  la  garde  de  leurs 
titnw  et  papiers  ;  à  cet  efTel,  il  sera  nommé  des  commis- 
saire* dee  trois  Ordres  de  Tassambléa  ponr,  ooqJoiDte- 

ment  nvnc  Ips  r;immi<î'!airc-?  qui  seront  nommez  par  lo 
Roy  «t  asLanl  a&siâtez  des  trois  syndics  généraux,  tra- 
Talller  à  lad.  vérification,  aintl  «tu'Il  en  fut  uzé  par  la 
Commission  de  1062;  il  sera  envuy«  par  lad.  Com- 
mission des  commissaire::!  particuliern  dans  chaque 
communauté,  et  la  moitié  dos  fraix...  sera  payée  par 
la  province,  S.  M.  aj'ant  bien  voulu  promettre  de  payer 
l'autre  moitié  ».  Cette  délibération  est  prticédée  d'un  in- 
téressant rapport  de  ritrchevéqiM  d'Albi.  —  Les  mêmes 
commissaires  «  iravailleront  k  une  nouvelle  réparti- 
tion û>)  la  capitatton,  attendu  le  peu  d't^galilé  et  de  pro- 
portion qu'il  y  a  dans  la  répartitiuti  ijui  a  esté  faite 
originairement  sur  les  diocèses  de  la  province  >.  — 
Nomination  des  commissaires  des  trois  Ordres  par  le  pré- 
sidimt.  =  Assemblée  des  Iruis  Étals  de  la  sénéchaussée  de 
Carcassonoe,  sons  la  présidence  de  i'arcbevéqnedeNar- 
bonne.  =  Assemblée  des  trois  États  de  la  séoédianssée 
de  Toulouse,  sous  la  présidence  do  l'arcbevèque  d'Albi. 
—  Délibérations  concernant  :  l'entretien  du  pavé  sur  le 
grand  cbemin  de  la  poste;  — '  la  eonstmction  de  800  can- 
nes (•arréos  de  p.ivti  nouf  «-nlre  A vijjimt-.el  et  l'église 
Saint-Pierrs,  «  lequel  pavé  étant  transporté  d^nis  ia 
ÛaronnA  par  des  bantues  sur  le  Canal,  et  par  charroi* 
depuî.s  ie  C;im;iI  |us;i:i'u  Vi;,'iiw.-ii/l .  ruvient  à5  liv.  la  toisa 
quarrés  et  produit  une  dépense  de  1,800  liv.  »;  —  la 
eonsiraclion  d'un  pont  prés  Fronton.  =  Lettre  de 
RI.  Orry,  Cjntrj'c-ur  gét;éral  :  le  Roi  a  donné  ses  ordrei 
pour  qu'on  demande  aux  l^tats  leur  conseutemeat  ii  la 
levé*  du  dixién*  et  pour  «  qu'on  «conte  les  propositioas 
qu'ils  faront  snr  l'almoiiaiiMot  •  de  natte  Ux*.  —  «  La* 
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États  consentant  que  la  déclaration  du  Roy  du  17  no- 
▼eabre  178S  qui  ordoons  la  lerda  dn  10*  dn  rorarn 

des  biens  .sera  exécutée  selon  sa  forme  et  teneur  •.  — 
«  La  somme  de  335,182  iiv.,  pour  le*  fourrages  et  loge- 
UMOs  des  oMdera  ds*  régimenis  de  eavalerto  «t  dr*coas 

munies  qui  ont  ilrjrûeuré  en  quartier  d'hiver  rians  la 
province,  sera  allouée  dans  le  compte  que  M.  le  tréso- 
rier de  la  Bourse  rend  ans  présents  tilats  —  L* 
diocèse  de  Béziers  est  autorisé,  sous  certaines  con-iitions, 
à  emprunter  6,000  liv.  pour  payer  le»  réparations  par 
Inl  faites  au  domaine  de  la  Vidale,  situé  dans  la  latllablo 
rie  V(>ndre8,  •  qu'il  s'éloit  chargé  de  faire  valoir  pen- 
dant 6  années  lorsque  le  &'  de  Carlencas,  à  qui  ce  domaine 
appartsnoit,  étott  sur  t*  point  d'en  fiiira  l'abandoo,  m  qnt 
étoit  capable  de  produire  un  abandon  générni  tan^  !a 
communauté  >.  —  Articles  à  mettre  dans  ie  Catiior  :  on 
demanda»  la  révocation  d*  l'arrêt  do  Conseil  du  8  sep- 
tembre 1733  qoi  aurait  pour  «ffrft  "  fairo  torabsr  un 
commerce  qui  a  est<^  de  tout  temps  d'un  grand  s^uurs  a 
la  proTlnee,  à  savoir  l*  commerce  des  eaux-de-vie, 
esprit  i1f>  vin,  paux  Je  l;i  reyne  d'IIonj,'!ie.  de  lavande, 
de  Ib.vm,  liqueurs  et  fruits  oiatiis  a  i't;a,u-de-vie,  qui  se 
fait  prineipalensMit  par  les  tnarchands  «lislillateurs 
iiqupuristes  et  confisseurs  de  la  ville  et  environs  de 
Monipeilier  avec  les  marchands  45pici«r!«  de  la  ville  de 
Paris  *.  —  On  demandera  l'i^journement  >  du  renou- 
vellement du  papier  terrier  de  S.  lil.  qui  expose  la* 
vassaux  du  Roy  en  de^  fraix  considérables,  qui  leur 
deviennent  beavooop  pins  à  charge  dans  la  conjonc- 
ture présente  par  rapport  ii  l'aogmentaUoo  de  ia  capi- 
tatton et  aux  antres  impositions  extraordlualre*  >.  — 
Est  r^etée  <  comme  contraire  aux  intentions  de  l'As- 
semblée >  la  demande  iaile  par  le  s^  Pascal  d'ériger  en 
manufacture  royale  sa  manufSCtOf*  dO  Hontolieu,  quoi- 
qu'il suit  «  jusliflé  par  le  témoignage  de  l'inspecteur  des 
manafactures,  par  les  éloges  du  Conseil  de  commerce  «t 
des  lettMs  de  M.  le  Oontrôlenr  général  qua  les  drapa 
qu'il  fabrique  sont  supérieurs  en  beauté  à  ceux  dn  tous 
les  autres  (àbrieants  «.  —  Oratilicalions  d  osage.  — 
Conftirménient  anx  conclusions  d'un  long  rapport  de 
l'archevêque  d'Albi,  les  Éliils  iléliU  ri'iit  "  d'offrir  au 
Roy  la  somme  de  1,200,000  liv.,  tant  pour  l'abonoeRient 
du  10>  dn  revenu  des  fonds  que  pour  oelnl  des  autres 
revenus,  â  l'exception  néantmoins  do  ce  gui  c.^l  ■  >iii;'i  is 
dans  les  états  dn  Roy  ».  —  On  passera  bail  aux  &•*  Le 
Blan  et  Beude  de  ta  fonmitnrs  des  veitnras  aux  troupes 

qui  |»assenl  liaat.  la  ;u-uvin  ;e  el  ii  l'ello.s  iliii  y  detneurent 
en  quartier  d'hiver.  Teneur  d'un  prcyet  de  traité.  —  En 
oonsidératiott  des  services  rendu*  à  la  province  par 
le  S'  ds  Onilleminet  et  par  *•*  «ncêtraa,  les  Étais  loi 
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accordent  sur  m  charge  de  aeerataira  et  grefBsr  i  une 

retenue  de  âO,000,  liv.,  laquelle  somme  lui  sera  payée 
pu*  cvlnjr  qui  Iny  succèi)era  en  lad.  charge  ■.  —  Liate 
dM  cotamiiMiim  principaux  des  AMiettea  dca  dioeftsM. 

—  Jiii;emenU  rendus  par  le»  IstaU  sur  les  lmii(i5<itions 
faites  (ians  les  Anieltes  «n  17«l8.  —  Octroi.  —  Te  Deum. 

—  BtaMfelion.  —  Oépatia  prAsenta.  —  Cbntrôle  dae 
lieux  (l'él.ijiH  pLiiir  173-1  —  roiniiiî-sions  du  Roi  :  pour 
la  tenue  des  Étala,  —  pour  le  taillon,  —  poor  M.  de 
âRtnt-Hkwice  (de  BeriwgeK  ialeodaiit. 

C  «ni.  (kasUin,)  —  Ib-Mm»,  mb  l^iMM,  p«piir. 

Mesdtbre  tVM  —  Mviier  fiVSS.  —  Praeè»-Terlni 

rjcs  !-H;inces  et  dt-liMnilKiris  les  l'U.ils  de  IjWgUfi  1oi\  ns- 
sembléa  par  mandetuent  du  roi  U>uis  XV,  à  Montpellier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  dn  16  déeemlifs 
1734  au  7  ft^vrier  1735.  —  l'résiJiTit  :  l  archev  "^  lue  de 
Narbonnei  vice-président  :  l'archevêque  d'Albi.  Corn- 
nlsaalras  da  Roi  :  le  marquis  de  La  Fars,  eemmaodaat 
de  la  provin  •■■^  ;  r.iiuis  Ri>1li_'  lîe  H^rn,:;),''',  intcmliint  ;  t1(> 
LaCa^e  et  Reboul,  trésoriers  de  France  è»  généralités  de 
Toulouse  ei  de  Montpellier.  —  DIseonrs  d'onToliire  (ne 
«fini  pas  raj'i'ortH.s  .  —  Ci .iir-iriii^ment  à  ce  qui  8'<\st  fait 
en  1709,  leii  urquéreurs  d'oniros  de  maire  et  lieutenant 
de  nain,  créés  par  Mil  de  noverahre  1789,  seront  retnt 
ant  Ff  '?,  V  s.  M.  ayant  fiiit  assez  connoitrf  srs  intrn- 
tions  sur  lunr  entréu  »;  à  ceux  d'entre  eux  «  qui  n'ont 
lin  avoir  encore  les  procnrations  de  lenr*  eommaïuitttés, 
on  délai  est  accordt^  |M)ur  apporter  lesd.  procuralinns,  on 
un  acte  de  refua  de  la  communauté  qui  leur  en  tien<lra 
lieQ  ».  ■»  •  L'acte  dn  14  neveoilire  ITM  aermnl  k  dta^ 
blir  la  propri^tr»  la  et  vicomté  de  Polijrnai*  en 
faveur  du  marquis  de  l'oiigDac  sera  enregistré,  et  at- 
tendv  qae  led.  sieur  marqula  anra  U  ans  accomplta 
avant  In  fin  rti's  ÉtaN,  il  sera  reçu  (îans  l'assfmWi^»»  ponr 
Jouir  du  rang  qu  il  doil  y  occuper  t^u  quuiilé  de  viconitc 
•t  tl  aura  dès  aajonrd'bni  voix  déiibérative  >.  —  Après 
vérification  de  sps  pr^iivps  rte  noblps^'c,  Pierre-Charles  de 
llotète  de  Moi'angiu/.  est  re"^u  aux  KEaU  i  en  qualité  de 
baron  daTonmel,  Tune  des  baronnies  du  Gévandan  qui 
entr<'nt  par  tour  ».  —  Rapport  favorable  sur  la  iji  blt  ssii 
du  sieur  de  Rochemure,  envoyé  du  comte  de  Vuguù, 
barân  de  tonr  de  TiTarais,  et  du  ie  de  Banne  de  Mongros, 
envoyé  du  comte  d'AveJan,  hamn  dud.  lieu.  —  Un  délai 
de  15  Jours  est  accordé  au  marquis  de  Mornas,  en- 
voyé dn  prince  de  Onti  pour  le  comté  d'Alais,  afin  qu'il 
produise  ses  preuves  de  noblesse  «  et  jnstifle  qu'il  a  un 
flef  noble  dans  la  province  •>.  —  Entrée  deeCom m i.ssaires 
du  Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit  de  3.000,CKKJ  le 
liT.  et  l,eoo,000  liv.  pour  la  capilaUon  de  1736.  —  L« 

Havn-OaaoïaR.  —  Sina  C>  —  T.  IL 
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président  dit  :  ■  qne  la  conjoncture  d'une  guerre  ausay 
vive  que  légitime  semble  ne  pas  permettre  aux  États 
d'avoir  égard  k  bi  triste  situation  de  cette  province,  etc. 
Lca  deax  sonnes  sont  accordées  aux  conditions  ordi- 
naires. —  Teneur  d'un  mémoire  au  Roi  pour  le  supplier 
d'accorder  une  remise  «nr  le  don  gratuit  et  ta  >^apita- 
lion.  ■  Les  ilals  viennent  de  donna»  les  marques  Isa 
plus  éclatantes  de  leur  zèle  f>n  accordant  3  millions  de 
don  gratuit,  1.600,000  liv.  de  capitation,  en  oflk«nt 
I.flSO.OOO  Hv.  povr  l'abonnement  dn  dixième  qnoiqne 
«  ;iru[>les  y\c  i  t-llc  i>rovince  se  trituvntii  (extrêmement 
épuisez  par  les  secours  qu'ils  ont  donnez  k  l'État  dans 
les  temps  les  pins  dlfllcilea.  Lee  sommes  qui  realant  k 
fr'i-OHvrcr  sur  les  ini|Misiti'ins  de  1734  sl'  poi'lciit  k  plus 
de  deux  millions...  Les  productions  des  fonds  de  terre 
anr  lesquels  la  taille  est  rejetée  en  entier  ont  ealé  depnis 
plusieurs  aniié.  s  l'iilcvéHs  (luiir  la  plus  grande  i  «rtio 
par  les  ca«  fortuits  (brouillards,  gresles,  inondations, 
aédieresse)...  tJne mortalité  redoublée  a  rédnlt  les  trou- 
peaux ilans  loule  la  pravincn  hpauoiup  aii-iiessous  de  la 
moitié  de  ce  qu'il  y  en  avoit  avant  1720;  bien  loin  que 
lee  conlribniblea  soient  en  état  de  les  remplacer.  Ils 
manqnent  do  bél'"s  pour  \c  labourage,  et  !p  pnmd  nombre 
de  soldats  de  milice  que  la  province  est  obligée  de  fuur^ 
nir,  en  diminuant  le  nombre  des  labourenra,  rend  Isa 

travaux  de  la  rnmpnpno  plus  fhfrs  nt  phi«  tllfflçflps 
Les  Étals  ^  sont  forcez  d'exposer  à  S.  M.  que  l'inculture 
et  l'abandon  des  lerna  sont  parvenus  k  nu  point  «ù  les 
profirez  en  seront  nécs^airement  toujours  plus  ••"ntibles 
et  plus  rapides,  s'ils  ne  sont  arrêtez  par  des  remèdes 
également  prompts  et  eflieaces...  Il  est  iBCOBlsataMn^na 
le  commerce  des  draps  pour  In  T.pvant,  après  avoir  pris 
seul  la  place  de  celuy  qu'on  taisoit  auparavant  avec 
anccn  en  Espagne  et  «n  Italin,  «et  devenu  intl^MU 
pour  ceux  qui  Fentreprennen*,  f\  qu'on  est  m^mfl  me- 
nacé de  le  perdre,  quoyqu'ii  n'ayt  jamais  paru  aussy 
étendu  >.  — Approbation  du  bail  psaaé  aux  s"  Blanc  et 
Baude  pour  la  rourniture  des  troni»es.  T  a  li-libération 
porte  que  «  les  entrepreneurs  se  sont  parfailamenl  ac- 
quittez de  tous  leurs  engagements,  les  communautés 
n'ayant  porté  aucune  plainte  ny  souffert  la  moindre 
foule,  qnoyqu'il  soit  passé  grand  nombre  de  troupes  de 
recrues  sur  le«  dilférentes  routes  de  la  province  ^ 
Approbation  et  ratification  de  l'oifïe  iaiteau  Roi  par 
dievéque  de  Narbonne,  conjointement  avec  lee  députés 
en  Cour,  pour  l'abonnenierii  du  dixième,  sans  conditions, 
à  raUon  de  1,350,000  liv.,  et  remerclemeat  aud.  «  sei- 
gneur archevêque,  qui  a  rendu  nn  service  important  k  la 
province  en  terminant  un  abonni  ment  qui  estoit  si  né- 
I  cessaîra  ponr  le  aonlagement  des  peuples  et  si  diCOcUe  k 
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tnlt«r  par  rapport  «us  teoins  àù  rÉIal  iwa»  te  «m- 

j  r  'iir'  présente  »  (Le  C  ntrôlenr  général  exigeait 
1,500,000  li».)-  —  L'éTÔque  il'Alaiâ,  au  nom  de  la  Com- 
nMon  dite  de  1794,  rând  compte  dw  opdrattom  d« 
commissaires  pîirtirn!i«>r«  envoyés  dans  les  cminu- 
matés  :  «elles  sont  pre^qu'entiérement  finies...  on  tra- 
vmille  an  ddpoQlltenMit  d»  teurs  prooès>T«rb»ax...  Sai- 
vanl  les  Intentions  <1u  Ror  p{  *>  l'Aisembléo,  on  pourra 
teire  usage  du  dénombrement  qui  a  esté  fait  de  tous  les 
biMtenfdeteprDVtuee,  nuigMco  difHrantaa  olastM,  pour 
procéder  à  la  nouvelle»  rnt''""*'t'on  Je  la  capitation  ». 
—  Oab.  Pr.  de  Ck>horne,  marquis  de  Mortias,  ayaiiL  fait 
Mi  prUttXW  û«  nobiniim  ni  JwitHd/i  qu'il  avait  un  arrière- 
flef  noblf»  dans  fa  terre  d  Orsan  au  diocèse  dllzès,  est 
reçu  aux  Etats  en  qualité  d'envoyé  du  prince  de  Conti 
pour  teoonrtd  d'Alais.  —  Rapport  de  l'évequc  d'Aluis  au 
nom  de  la  commission  de-i  travaux  publics  :  défense  da* 
faubourgs  de  Carc^ssonne  contre  l'Aude  ;  chemin  de 
Narbonne  à  Per(>ignan;  —  ponts  de  Couiza  et  de  Cinle- 
gabetle;  —  chemin  de  Montlouis;  —  chemin  de  Margue- 
rittes  aux  Combes  de  Valiguières;  —  port  de  Cette; 
•  il  e«t  déjà  dans  In  perftctloil  où  l'on  cherchoit  k  le 
mettre  depuis  si  longtempa,  on  aorte  qu'on  peut  eipArer 
que  dans  le  cours  du  Ml  courant  11  eeni  raie  «n  Mat 
d'être  entrtïtenu  au  delà  de  la  profondeur  de  13  à  15  pieds, 
k  ptas  da  te  moitid  neilienr  marché  ■  ;  —  graux  d'Agde 
ot  de  Ia  Nonvalte  ;  —  cbanln  de  La  POTrade  à  Cette  ;  — 
«anal dot  Étengs ;  —  chaussées  du  Rhône;  —  aqutiduc 
da  te  JoneaMO  ;  —  poni  da  Vaudreullle  sur  le  ciMinia  de 
rttepe  de  Oksteinaodary  k  Revel  ;  —  port  faae  de  Tille- 
mur;  —  pont  dé  Toulouse.  —  Compte  rendu  des  répon- 
aaa  foltes  aux  articles  du  Cahier  :  le  Roi  a  ttxé  k  un  an 
9  le  délay  passé  lequel  lea  seigneurs  aoellaiaatiqnee  et 
antres  ne  seroicni,  plus  rt  cim  à  f;iirt3  |iroi'(''d.>r  il  la  liqui- 
dation dee  iudemnitez  qu'ils  préliindent  leur  cstra  deuos 
il  ntlaon  dee  droite  aelgnearteux  enr  lea  (erres  qui  ont 
eelé  pritiw  piiiir  lu  ranal  royal  ».  —  «  M»'  le  rhancelier 
(Daguesseau)  a  évoqué  au  Conseil  d'Ëtet,  dans  le  dessein 
de  te  terminer  par  une  ddetaratlon  en  forme  de  r^le» 
ment,  le  procès  ppnd.int  riepuis  1692  enlrH  le  Pariém»>nt 
de  Toalottse,  les  trésoriers  de  France,  tous  les  sénôcliaux 
•t  1w  Étate  do  la  proTliwe  d'une  part,  et  te  Oheabre  dw 
comptes  de  Montp^Mlkr  d'autre  part,  au  sujet  de  l'ordre 
dee  joridictione,  de  l'admlniatratioo  économique  des 
aftelree  dee  communautés,  da  l'autorité  que  le*  fitete 
exercent  dans  rette  adriiinistration,  ile  plusieurs  privi- 
légee  et  usages  de  la  province  par  rap|iort  aux  bom- 
■lagaa.  à  la  eatoio  ISodate  »,  eto.  —  TdrfflaatkMi  fidiede 

«es  preuves  d«  noblesse,  Chartes  de  Fay.  marquis  de 
Oerlande,  est  reçu  aux  Étata  en  qualité  de  liaroQ  de 
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Bonlogae,  l'une  daa  baiwintee  de  tour  de  Vhrarais.  — 

Rapport  sur  les  mamifarlnrps  :  il  a  fté  fahrlr]u#  130  piè- 
ces de  drap  tuahon,  180  p.  Inndrins  premiers,  5,454  p. 
lendriRi  ooeoods  par  lee  nasutecturae  rojraleo,  18,6ISp. 
par  le«  manufartures  de  Careasscntie,  Cfermont  et  Saint- 
Chinian,  et  iO.O^i  p.  londres  larges  par  les  autres  te- 
hricante  ;  total  des  pièew  de  drapa  :  34,4M,  aoit  1,044  de 
plus  que  l'année  précédente;  total  ém  srmtlflcations  : 
78,570  liv.  —  Conforniémeat  au  désir  du  Roi,  les  grali- 
flcations  seront  continuées  en  1736.  —  Il  est  iurIh 
compte  que  le  s'  Bonté  a  fait  300  pièces  de  Lajeltips, 

<  que  isa  fabrique  a  esté  trouvée  fort  augmentée  en  ou- 
vriers, qu'il  a  fiiit  fabriquer  doi  flanelles  semblables  à 
celles  d'Angtoterre  dont  on  a  envoyé  une  pièce  à  Paria 
pour  estre  pré.^entée  an  Conseil  > .  —  Long  rapport  sur 
un  projet  de  répartition  des  1,350,000  liv.  de  ra]Mnne> 
ment  du  dixième  où  l'on  a  suivi  ■  lea  intentions  de  cette 
assemblée,  qui  «ont  principalement  de  soulager  autant 
qu'il  sera  possible  lea  fonds  de  terre  roturiers  qui  aont 
accablez  aous  le  poida  de*  impoaitiona  ordinairoi  ». 
Délibération  conforma.  Le  trteortor  de  te  Boaraa  liitt 
observer  qu'il  est  porté  dans  son  traité  avec  lao  tftatt 

<  que  lea  aTanoaa  qu'il  est  obligé  de  faire  pour  le  doo 
gratuit  luy  seront  paatéea  sur  te  pied  de  te  pteoe  de 
Lyon...;  que  tant  qu'il  a  trouvé  à  emprunter  sur  cette 
place  il  n'a  demandé  aaeun  cbangamaut,  mais  que  n'é* 
tent  plus  poaalble  de  trouTor  de  l'auvent  tur  cette  plate 
où  tout  le  commerce  se  fait  en  lettres  de  change  et  pé- 
piera, ce  qui  met  un  bas  prix  aux  eicomptea,  il  auppiia 
rassemblée  de  régler  pour  l'hTenlr  les  intérêts  de  aoi 
avaiii->'.s  sur  le  pied  de  la  place  de  Paris  où  il  fait  réelle- 
meot  ses  emprunts  Déliitéralion  conforme.  —  Oon- 
Miitement  b  l'étebllaMmont  dans  le  dlocbte  d'Alais  d'une 
verrerie,  <  rjui  rionnera  l'avanU'iK'e  lie  trouver  dans  le 
pays  des  bouteilles  de  la  te^on  do  celles  d'Angleterre  et 
procurera  te  BOnaommallon  dn  ebariion  de  terra  dosl 
les  ruines  sont  situées  aux  environs  mêmes  de  la  ville 
d'Alais  —  Les  ^jmdics  généraux  examineront  un  mé- 
moire ob  •  l'on  teft  Ttrir  te  néooaaité  d'étebllr  une  eom- 
pagnie  qui  ait  le  privilège  exclusif  de  la  vente  des  draps 
du  Levant  :  «  Lea  principale»  cauaet  du  dérangement  de 
«  ce  conmeroe  aoot  que  lea  Ibbrieaaa  et  oégotlaua,  au 
t  lien  de  proportionner  les  envoys  de  draps  an  débit'qui 
«  a'ea  teit,  en  font  baisaer  le  prix  par  la  trop  grande 
'  quantité  quila en  envoyant;  que  lae  lUnrtetBa  do  Lan* 
«  guedoc  sont  obligez  de  donner  de  longs  crédits  aux  né- 
(  goltens  de  Marseille  qui,  par  ce  mojreu,  fooi  te  com- 
«  meroedu  Lovant  sur  lea  fonda  daa  habitana  de  Lao- 
«  ^uedo<%  et  (jue  les  banqueroutes  qui  sont  fréquentée 
«  dans  la  place  de  Mairseille  retombent  principalement 
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I  sur  tes  fabricans  de  celle  province  «.  —  Lee  ËUU  coo- 
Mntent,  sous  le  bon  plaisir  du  Roi,  qa«  l'Aasietto  do 
diocèse  de  Mfrepoix,  qui  depuis  1612  se  tenait  toujours  à 
Fanjaux,  «  à  l'extrémitu  du  diocèse  où  les  cbeiotns  sont 
aonvent  impratii-ablcs  >,  puisse  «  es  Ire  tenue  indiffi>reoi- 
menl  à  l'avenir  dans  celle  des  quatre  villes  niaitresses, 
Mirepoix,  Fanjaux,  Cintegabelle  et  La  Roque,  qui  sera 
Jugée  la  plus  convenable  pour  Is  Un  ta  diocèse  ».  — 
Opposition  du  dioeèae  de  OarcMtonne  aux  réparations 
d«8  ruisseaux  du  Trébovl  et  dn  Presque!,  commenoée», 
avec  l'aide  des  Étals,  par  le  diocèse  de  Saint-Papoul.  — 
Leotan  d'un  Airèt  du  Gonaeil  dn  Id  mars  1734  <  qui 
éielaM  le  Tillafe  de  MontsUB'RlTalt  et  aon  terroir  foire 
|»:irtie  du  Velay  et  décharge  les  habitans  dud.  lieu  de  la 
«ontrlbntioa  anx  impoeitiona  du  Foret  ■.  —  Onliflea- 
tiam  d'mag».  —  m  oonsidénilloii  de  Iran  Mrvine  et 
de  ceux  de  leurs  p^res,  une  retenue  à»  M,0OD  llT,  sur 
leiura  charfee  de  «yrodic  général  de  la  ténécliauMée  de 
GkraaaMmne  et  de  aecrétaire-grefller  dea  États  est  ae> 
cordée  aux  -«ianrs  de  Montferrier  ol  Mariotte.  —  La 
proTinee  contribuera  poar  4,000  liT.  à  la  réparation  du 
port  de  Oaillae ,  «  qui  est  d'ane  grande  atilité  pour  plu- 
sieurn  diocèses  <lu  haut  Languedoc,  en  leur  fournissant 
nn  débonclié  pour  leurs  vins  =  Aasemblée  des  Irois 
Aata  de  la  eéaéeluiQaeée  de  Onrcanonse,  «on»  la  prési- 
dence de  l'archevêque  de  Narbonne.  r:  Assemblée  des 
trois  États  de  la  sénéciiauarée  de  Toulouse,  «ou*  la  préai» 
doMce  de  l'areiMTlqDe  de  Tooloma.  —  Délibérations 
relativ.'s  i\  l'entretien  des  pavés  et  lii-f  ongraviTuflutît  du 
grand  chemin  de  la  posta;  —  à  la  réparaliun  dos  ponta 
de  La  BatHd*  d'AnJim  et  de  Beanmont  de  Lésât.  = 

Rapport  sur  le  jir'ojet  il»'  rt'']i;trti[iini  <]f  la  SK-iiine  d" 
1,000,000  liv.  qui  doit  être  imposée  par  capilation  en 
1T86;  M  projet  est  adopté.  —  Artielea  à  mettre  dans  le 
Gabier  ■  on  priera  le  Roi  d'accorder  une  modération  .sur 
le  prix  du  sel  h  ■  la  partie  dn  diocèse  de  Oarcasaonue 
qu'on  appelle  Laval  de  Dagm,  oompoeée  d'environ 
25  parroîssps,  gui  manque  lî'habitans  pour  cultiver  les 
terres  et  de  bestiaux  pour  avoir  du  fumier  »  ;  —  de 
rétablir  anr  le  pied  de  1,400  ilv.  les  gages  do  maître  de 
poste  de  Fronton.  Le  inailrf  ilf  [h  .si(>,  âont  les  gages 
avaient  été  réduits  b  1,200  liv.,  avait  donné  sa  démis- 
sion, «t  lintendaot,  en  verta  d*nne  ordonnanee  du  Roi 
du  9  juin  1732,  avait  forcé  «  les  consuls  dt  Fronton  h 
£iire  le  service  de  la  poste  »,  obligation  onéreuse  pour 
la  eoanvnanté.  —  Liste  des  commissaires  priaelpanz 
des  A.<î<(lcttfls.  —  Jugements  des  États  sur  les  impositions 
hitea  dans  les  Assiettes  des  24  diocèses  en  1734.  — 
Ootraf.  —  Tê  JlMW.  —  Binéiietlon.  —  Députés  pré- 
asDii.  —  Contrôle  ta  liaax  d'étape  pour  17IS. 
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C  MM.  (UiiiMn.)  —  l»>Me.  Mt  Mllrii.  (apltr. 

Décembre  IVas  —  Février  IVM.  —  Prucèa- verbal 
dea  séances  at  délibérations  des  Étatx  de  Languedoc, a»^ 
semblés  par  mandement  dn  roi  Louis  XV  à  Narbonne, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtsi  de  Ville,  du  14  décembre 
1735  au  3  février  1736.  —  Président  :  l'archevêque  de 
Narbonne;  vloe-président  :  l'archevêque  de  Toulouse. 
Cumtnissuires  du  Roi  :  le  marquis  de  La  Fare,  comman- 
dant de  la  province;  de  Bernnge,  intendant;  Dufaur  et 
Foutanas  de  UaUierbe.  trésoriers  d«  France  é»  générer 
lités  de  Tonlnam  et  de  Montpetttsr.  —  Diseonrs  d'ottvep» 
ture  (ne  sont  pas  rapportés).  —  Nonobstant  l'uppositioa 
dn  comte  dn  Roare,  baron  de  Baijac,  la  comie  de  Fiorao 
continuera  d'occuper  dans  l'atuemblée  la  place  dn  haron 
du  Roure,  l'une  des  baronnies  de  tour  do  Oévaudan.  — 
Rap|H>rt  favorable  sur  la  noblesse  dn  a*  QnlUeosinet  de 
aalargues,  envoyé  du  baron  de  Oastelnan  dé  BonueftiM. 
—  Entrée  dos  l  oinmi suaires  liu  Roi  :  ils  ilninandent  un 
don  gratuit  de  3,000.000  da  liv.  et  1,600^000  liv.  pour  la 
capitalion  de  1736.  Oes  deux  sommas  sont  aooordta 
quoique  •  les  malheurs  des  grêles  en  enlevant  les  récoltes 
ayent  pri  vé  les  peuples  des  diocèses  les  pios  oonsidérables 
de  leur  principale  reesouroe  >.  —  Premières  enchères  dn 

ttatl  i?«  r('i[iMvali!ril.  sniiH  ta  pr^sulHiic^  'les  Ooinmi^saires 
du  Roi.  —  La  capitation  du  diocèse  du  Puy  est  dinù- 
Duéede  19,141  liv.,  ayant  été  reconnu  que  MO  ouvriers 
en  'i'  iiti'lle  avaient  été  par  crraur  désignés  c  iriime 
fabricunls.  (Les  onvriera  étaient  dans  le  tarif  de  lacapi- 
tatlon  taxés  à  8  llv..  les  Ibbricants  h  80).  —Compta  rendu 

des  réponses  faites  par  te  Roi  aux  arti''ii"s  du  Caliior  : 
permission  a  été  donnée  «  pour  la  sortie  des  t>lés  à 
l'étranger  demandée  avee  tualanee  par  lesdéputésàeause 
de  l'abondance  de  la  rHcolte  -  ;  défense  a  été  t&llv  à  la 
Oour  des  aides  de  Montpellier  «  d'enjoindre  à  l^venlr 
aux  syndics  des  diooèsss  de  la  province  de  tenir  la  main 
îi  l'exécution  île  ses  arrêts  •.  —  Le  comte  du  J.  lufri  ,•  /^^t 
reçu  aux  États  en  qualité  de  baron  de  Villeneuve,  en 
vartu  de  la  cesrion  de  lad.  baronnle  b  lui  lUIa  par  la 

marquis  de  Villeneuve,  son  frère.  -  On  enrRgistrera  les 
lettres  paleoles  de  septembre  1734  par  lesquelles,  snr  la 
démleshm  du  marquis  da  OarlandOk  le  Roi  transAra 
sur  la  terre  de  La  Tourrf'te  on  Vivarais  le  titre  de 
baronnie  et  le  droit  d'entrée  aux  États  de  24  en  24  ans 
de  la  baronnlA  de  Privas.  —  Rapport  Mt  par  l'éTdfua 
d'Alais  au  nom  de  In  commission  des  travaux  publics  : 
cbausiiéesdu  Rhône;  —  canal  des  Étangs;  —  répara- 
Uoa  du  «henlB  des  nontagoas  qui  long»  la  rfvilN 
d'Orb  duos  la  diootsa  da  Béalers;  —  pont-lavis  «ir  la 
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cwwl  de  Cette;  —  gnu  d'Agée  :  *  an  banc  de  sable  qvi 

s't?toit  forrat'  n  l'eiubouchut'i;  iliiil.  grau  fit  craindre  i|uel- 
qu'interrupliijo  <Ukns  lu  transport  das  vivres  à  l'armée 
dlUlia,  nale  oneeme  de  lIMranll,  qui  aanriot  heareu- 
Mmenl  au  moi»  d'avril,  l'enleva      qm^liiun'^  hptires 

—  pont  (la  Couiza;  —  cbeiuiu  de  Moullouis  ;  —  aqueduc 
de  la  Jdacuae,  «  a  été  aehevi,  et  le  terroir  dee  oobudii- 
Dautés  'iii  nnyme,  Donnevillf.  Pf>mt>''f<uzat,  qui  était 
précédemmeol  liiundé,  e>l  pr&i<>nleuient  en  culture  •  ;  — 
tfon  de  la  Qoorgae  eu  dioatee  d'Agde;  —  chanin  de 
Nimes  au  Suitil-Esprit;  —  chomins  de  Castelnaudury  à 
Pitjrlattr«n»i  —  de  Narboaoe  a  P«r{»ignau  ;  —  do  Béziura 
à  IUm;  —  pool  de  Ciatagatelle;  —  iMNtt  da  VllleMeaî 

—  pont  de  Toulouse;  —  cîirtmfn  i)p  l.-i  r*cyri!tlf  ii  O't!». 

—  Le  titre  d'ercliilecte  de  la  pruvincD  est  accut'd>f  au 
a*  RolUi.  —  Les  âtals  eonaantent  qu'uue  impoeition  de 
l,80f3  liv.  soit  (lùto  :innuplleraenl  par  le  diocèse  d'Alaia 
pour  lu  |idyeiaeiu  «  àen  gatixin  de  six  régens  ducullège 
nouvellement  établi  dans  la  ville  d'Alaia  par  les  soina  da 
Mr  l'Évè  iuc,  afin  de  îierfectioiiner  les  inwurs  «t  par- 
venir au  rétabliAieuie:it  de  la  religioo  catholique  dans 
led.  diDi  ése  /.  —  ■■  On  fera  graver  le  plan  du  iH>rt  de 
Cette  et  foudre  le  caractère  néce^eHim  pour  imprimer 
«or  ce  plan  les  cou|i«  de  sonde  tels  qu'ils  aeroot  tronvéa 
b  la  sonde  du  mois  d'octobre,  et  des  ezemiriatres  de  ce 
plan  seront  dlslribuûs  toutes  i»i  années  aux  pilules  et 
négotians  et  mémo  envoyés  dans  le  pays  étranger  ».  — 
L'évéqne  d'Alais,  le  baron  deCalvisson,  le  maire  député 
de  Béciers  et  le  diocésain  de  Béxien  sont  ootumés  par  le 
préaident  commissuires  direcUtura  des  travaux  publics 
pour  1735.  —  Rap(>ort  sur  les  manuractnres  :  il  a  été 
fabriqué  en  1734  :  drapa  mahona,  91  pièces;  londrins 
premiers,  370  p.;  londrins  seconds,  5,318  p.  dans  les 
manufactures  royales,  15. .'75  p.  ii  CarcaMontie,  Cler- 
mont  et  Saint-Gbinian  ;  lon'lres,  170  p.;  londraa  larges, 
8,040  p.,  ea  tonl  27,836  pièces,  Msant  S,783  balles, 
aoil  681  balles  de  moins  qu'en  1733;  une  grande  quantité 
da  drape  ont  été  Ikbriqnds  «  pour  les  Indea  «t  vendus 
h  la  compagnie  daa  Indas     —  Le  Roi  sera  prid  «  de 
permettre  dans  le  diocèse  de  Mirepoix  la  fabrique  des 
lOBdras  et  des  londres  larges,  qu'il  n'est  pas  à  craindre 
d'angmenter,  soit  parce  qu'ils  sont  eofuposéa  de  la  laine 
du  pays,  soit  ausay  p.irce  iiue  la  consommation  en  e^t 
très  considérable  en  Levant  «.  —  Les  syodica  généraux 
IbroDl  une  an^taète  eompsrallT«»  qails  rapporteront  anx 
prochnins  Élit»,  sur  les  draps  de  couleur  <Hts  rinffl- 
detucains  fabriqués  à  Umoux  et  dans  la  montagne  de 
OareasBonBs.  —  Ovatilleatiaiia  d'asago.  —  ■  Malrant 
concourir  aux  sentiments  des  Pères  de  la  Compagnie'  >ie 
Jésus  qui  travaillent  avec  snocès  pour  l'aocroiasement 


hadte-gabomkb. 

d«  la  rel^M  et  de  la  propagation  de  la  Iby  dans  toutsa 

les  parties  du  mondi;  >,  rjm><»iublée  délibère  ■  iju'it  >ôra 
fait  des  iustaDce!^  en  son  nom,  auprès  de  N.  S.  P.  la 
Papa,  pour  qna  la  caaonlaallun  du  bienheureux  Fran- 
çois Kégis  ne  noif  pas  diffTcts  ■ .  —  Il  s^tii  t^'T-it  au  Cun- 
troleur  général  «  afin  que  la  permission  de  la  ^rtie  dea 
grains  bora  d«  la  province  aoit  aecordda  ».  —  «  Il  a  asti 
unanimement  délibéré  de  défendre  à  la  dcinainl.'  furinée 
par  l'aaitembléii  générale  du  Clergé  de  France  pour  que 
la  Roy  fiisaa  fonyr,  dans  rélandue  de  la  provinea  da  Lan^ 
gueior.  lo's  biens  t:iill»hlf>s  ih'.<  iv  i.'siasti^iuesde  l'exemp- 
tion du  ilixiôme  qui  leur  a  esté  accordé  par  te  contrat 
passé  entra  8.  H.  et  la  Clergé  an  1194    atlandn  qaa 

«  C"i*f  flcnianilf  est  opposée  nux  maiimi^s  qui  ont  tou- 
jours (Hté  suivies  dans  la  province  par  rapport  à  la  réa- 
lité des  laUlaa  «t  à  l'égard  da  h»laa  Isa  Impositioae,  da 
queliiuiî  naturo  r^a'elles  s-jlent,  i«i  sont  jointes  à  la  'aille 
et  supportées  par  les  biens  roturiers,  ce  qui  a  esté  nom- 
mément obsanré  lora  du  dizlèaM  établi  an  1710  ».  — 
"  Les  procureurs  et  les  noîaim-)  doivent  eslre  compris 
dans  IM  rôles  du  dixième  de  l'industrie  de  la  ville  de 
'fouiuuse,  mais  non  lee  avocats  et  les  médaeins  dont  la 
profession  est  entièrement  libre  et  peut  p?lrc  gratuil»;  ». 

—  4,100  liv.  seront  iinpos.ées  en  ùveur  de  l'évéque 
d'Alais  pour  la  prix  «  deji  arbres  qui  ont  esté  coupés 
dans  le  boia  de  Bsaiui<idy,  dépendant  de  son  évèché,  alln 
de  fortifler  un  endroit  de  la  plage  et  empécber  les  enne- 
mis de  débarquer  sur  les  côtes  de  la  province  ».  ~  Adju- 
dicaliou  du  bail  de  l'équivalent  pour  six  uns  à  raison  de 
688,000  liv.  par  an.  —  Les  États  assistent  dans  l'églisa 
dos  Moctrinairos  it  un  discours  latin  ilu  régent  rbétoricÏHn. 

—  Consentamant  à  l'établissement  d'une  corderie  royale 
ii  Albi,  aux  conditions  proposées  par  le  s*  Goste,  sauf 
*  que  l'exemption  de  toutes  charges  publiques,  et  notam- 
ment de  tirer  au  sort  ponr  la  milice  demandée  pour  loni 
les  ouvriers  de  la  corderie,  sera  restreinte  à  l'ezemptioo 
dont  Jouissent  les  autres  manufactures  royales  de  la 
province  ».  — •  Ou  poursuiTFa  an  règlement  qni  ofaiiga 
les  tiaaerands  d'AIbi  et  des  prtivineaa  voisines  «  h  (kirs 
les  toiles  égales  dans  toute  l'étan'luf^  pièces,  et,  aûn 
que  les  acbetaura  puissent  les  examiner  en  entier,  à  Isa 
plier  ao  livra  «i  an  feullte  et  non  plus  en  ronlaaa,  n'y 
nyaot  que  ce  moyen  île  r.-tablir  Id  bimm  foy  ol  I:i  tldélité 
qui  peuvent  ssulaa  préserver  cette  fabrique  > .  —  Articles 
b  mettre  dans  la  Oahiar  :  on  daoïaiMlara  l'exemption 
pour  1,1  priiviiicô  ■<  i!û5  JZ-fenses  qui  uni  esté  faites  pour 
le  général  du  royaume  da  planter  des  vignes,  dé&nass 
qni  portemlant  tttk  pf^odice  eonaldérabla  an  Baa  Lan- 
guijiloc  dont  les  terres  ne  sont  jiroprea  qu'à  cette  espèce 
de  production    —  L«a  syndics  généraux  tsront  un  rap- 


Digitized  by  Google 


.SÉUIE  C.  -  KÏATS 

pori  aax  prochain»  Elats  sur  les  tuéuK^ire^  présentés  au 
OfHiMil  dte  1788  par  le  flrèra  Bornandin  Puna,  rallgiraz 

Carme,  qui  propose  «  lu  riinstrui.'.'nui  il'un  Lanal  |i  lur 
aller  de  calai  de  Laaguadoc  eu  Roussillon,  at  d'un  purl  à 
Oan«l  ».  —  ABn  •  d'établir  la  rAgrla  dana  la  (hbrktw  dos 
pelile»  éloffes  deGévaudan  el  d'obliger  les  fabriquans  h 
perfectionner  leur  travail  >,  il  est  délibéré  que  le»d. 
tMfet  aeront  anJeUat  k  la  marque,  «t  <ra'on  pourrai  m 

au  Conseil  im  règlement  qui  :i!*suie  l'Hyt'.;  iitii>:i  Jl-  cette 
mesure  tant  en  Languedoc  qu'en  Rouergue  et  en  Au- 
ttrga»  ea  fkûiriqaent  auaal  de  petltei  dtoffw.  — 
Iiisto  des  commissaireij  principaux  des  Assiettes.  On 
«nregistrura  la  déclaratl'>ii  du  20  janvier  1735,  qui  régie 
la  lorMlctton  d«  la  Ooar  dea  aide*  de  Monlpeiller  aar  le 

fait  de«  tailles,  et  tous  les  d*»pnl^s  en  Cour  sollirHeront 
la  décision  des  questions  qui  restent  à  juger  entre  cetle 
Ctmr  d'tuie  pari  M  de  l'antre  lea  titata,  le  Parleiiwat  et 
les  autres  fompa^jnii's  tl«juslii'e  de  la  provirirw,  ^iaV'^it*  : 
<  lea  foncliujis  qui  lui  sont  attribuées  comme  Chambre 
dea  flonptss.  et  l'attribution  particalière  da  Domaine  on 
Tertu  de  l'étiît  Je  1090  ».  f.e  pr''sid(>ut  est  prié  Je  témoi- 
gner la  recurinaissaficd  tle  l'cis^jaibléâ  >  aux  commis- 
aairaadaOoaaall  pour  l'aiiplicallon  qu'ils  ont  bien  voulu 
apporter  k  cette  grande  affaiin  et  à  M.  le  Chancelier 
pour  l'atlenliun  ave.c  iaquelle  il  a  bien  voulu  s'en  fiiire 
rendre  compte  i.  -  -  Aeeamblée  des  trois  États  <ie  la 
aéniicbaussée  de  Carcas^onno  sous  la  présidence  do  l'ar- 
chevêque de  Narbonne.  =  Assemblée  des  trois  États  de 
la  sénéchamaécdo Toulouse,  sons  la  présidence  do  l'évè- 
que  de  Commenge.  —  Délibérations  coneemaDl  l'entre- 
tlen  du  grand  chemin  de  la  poste,  rr  Lea  dépotés  en 
Cour  «  poursuivront  un  règlement  pour  remédier  aux 
•bna  «axqnela  donne  lien  le  hail  de  1»  tavée  de  la  laiUa 
dana  bs  «nonranantéa  >.  —  Ofllrof .  —  Te  Deum.  —  B6- 
Dédiction.  —  Députés  présents.  —  Jugeiumii^  des  Étals 
anr  lea  impoaiUooi  Utiles  dans  les  Assiettes  des  24  dio- 
eèmeo  17W. 

c.  aasa.  (nigiMn.)  —  Is-ah»,  sit  uiims, 

Décembre  19M  —  Février  i'VW.  —  Procè.s  vetiiaux 
des  âlals  de  L«ngaedoc  asseuMés  par  mt^daitteat  da 
lol  Lottls  XV,  k  Montpellier,  dans  la  grande  salie  dé 
l'Hotcl  dé  Villo,  du  18  décembre  1T36  au  4  février  1737. 

Président  :  rarchevéquede  Narlwnnai  vioa-préeklent  : 
l'ardMVéqoB  de  Toalooaa.  Oommlseairea  dn  Sol  ;  le 
marquis  de  La  F  re,  j [uinandant  de  la  iiruvinc^î;  Louis 
Basile  de  Bemage,  iuleodant;  d'Aolrivay  et  Bernont, 
triaorlefs  de  France  èa  généralités  de  Monkpelliar  at  de 
Tovloue.  —  Dieoonra  d*on'?«rtarn  (no  aont  pea  np- 
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portés).  —  Le  marquis  de  Gange»,  reçu  aux  États  en 
1726  fc  rftga  de  sept  ans  en  qualité  de  Imron  da  Oanges, 

u.',t  .idini--  Il  prêter  .S''niifnt  api'vs  avjir  jusdfl-'  par  i:in 
extrait  baplistaire  qu'il  est  âgé  de  dix-huit  ans.  —  Rap* 
port  AiTorabla  anr  la  noMeese  dn  diaTallerdeOosana, 

Htivt^V!^  du  priace  de  CnnU  pnttr  le  coralé  d'.V'als;  .tu 
baron  de  ^izaa,  envoyé  du  baron  de  Murviel;  du  s'  de 
Pages,  «nvoyé  dn  oiHnte  de  Tofrné,  baron  de  tonr  dn 
Vivarais;  du  s'  de  Lacroix  de  Mayrarguos.  enviiyé  du 
marquis  da  Castriez,  baron  de  Castries.  —  Entrée  des 
OomnlsaalraB  dn  Roi  i  ils  demandont  nn  don  gnilnit  «la 
3,W0  000  de  livres  et  1,(300,000  Hv.  pour  la  ca(.italion 
de  1737.  —  Ces  deux  sommes  sont  accordées  aux  condi» 
lions  ordinaires.  —  Lea  aoqnérenrs  des  offlees  de  maire 
et  lif-titenant  de  inairc!  des  villes  qui  ont  droit  de  députer 
aux  i!:tats  ne  seront  reçus  dans  l'assemblée  qu'après 
avoir  justifié  qn'ile  ont  25  ans  accomplie  at  qu'Us  sont 
rathuliques.  —  Ra[ip.>rt  fiv  iratile  sur  la  noblesse  du 
rie  l'é/.ennes,  ntimujû  par  1«  président  pour  ruiuplir 
la  plactt  du  vii'omle  de  l'uliguao,  absent.  »  On  Ibra  an 
Roi  «  da  In'rs  humbles  i"epré-entations  jiour  obtenir  : 
!•  l'exemption  on  faveur  des  dra|»s  Jo  Languedoc  da 
nouveau  droit  d'un  ponrcent  étably  pour  trois  ans  an 
profil  de  la  Cbarabre  de  comniârce  de  Marseille  par  arrêt 
du  Conseil  du  25  février  1730  sur  toutes  les  marplian- 
dis^g  qui  seront  portées  de  France  et  des  paya  étrangar» 
dans  la  Lavant  «  2*  la  révocation  des  arrangeinens  pris 
en  fflaM  \m  par  la  nation  de  Ft-ance  k  Constantinople, 
réglant  que  les  marchands  ne  puissent  que  les  uns  après 
Isa  autres  achateraiw  certaine  quantité  de  draps,  âxé« 
par  des  eommlssaires  à  i<r.>j<'jrtion  da  nombre  des  ballee 
que  chaque  marchand  aura  en  magasin  ■>.  •  Ce  règle- 
ment extraordinaire,  est-il  dit  dans  la  délibération, 
ouvre  la  porte  anx  plus  grands  abus,  soit  en  gênant 
le  commerce  dans  les  maisons  françoises,  ce  qui  ne 
manqueroit  pas  de  déterminer  lea  acheteura  k  aê  pour- 
voir dans  les  magasins  anglais  où  ils  tronverolent 
plus  de  liberLi^  et  d'apparence  de  bonne  foy,  soit  en 
arrêtant  la  vente  d«e  bons  draps  pour  laisser  passer 
par  un  tonr  antérieur  ceux  d'nne  moindre  qualité,  ce  qol 
tend  à  ^liïcrédiler  ia  marL^handise  et  à  décourager  les 
bons  fabriquans  >.  —  Rapport  de  l'évéque  d'Alaia  an 
nom  de  la  coomlasion  des  travaux  publia  :  entretien  dn 
port  de  Cette  .  en  10  mui.s  «  les  entrepreneurs  ont  eninvé 
dans  le  port  9,740  toises  de  vase  »;  —  réparation  à  la 
Jetée  isolée  et  nu  mAle;  —  graux  d'Agde et  de  La  Nou- 
velle; —  chemin  qui  de  Cettô  traversera  hy  étang.s  par 
une  obausaéa,  le  canal  par  un  pont  de  pierre,  et  ira 
nj/Andf  In  dtemln  da  fialame;  —  ointlnnation  dn 
eaaal  dea  Ittaiiga;  —  pont  do  Oouln.  •  La  ftoi  sera 


Digitized  by  Google 


ftB8  VUCHIVES  UK  LA 

sup|)lto  àa  rtiiuo><ii>  a  l'Intâtiduiit  «  l'examen  de  toutes 
Im  eontestaliolis  furm^îes  ou  à  former  an  nUel  da  la 
Jonction  11'  la  ri  bine  de  Narbonne  au  canal  royal  ». 
Il  «9t  rappelé  taii^  U  délibéraliun  que  cette  Jdtirtioa 
âTaft  4tA       entreprise  en  1688  en  vertu  d'un  arrêt  da 
Cnn-sfii!  <h\  3  juillet  1686  et  «  quVIle  avoit  est(^  interrom- 
pae  malgré  les  sommes  considérables  qui  y  avolent  ast<i 
«mployées  >.  —  On  poursuivra  un  arrêt  du  Conseil  pour 
faire  ronfribiier  Ips  hiibilanta  des  gcnéralilés  d'Auch  et 
de  Montauban,  qui  profitent  du  pont  de  Toulouse,  nux 
dépenses  qui  »ont  fatta  fùùr  la  ctinsHi  vaiion  dad.  pont. 
—  CHj'.tinualion  da  npjiorl  nar  l»»  travaax  pablics  : 
d'accèf  da  hae  à»  Saint-Thibt^rj;  —  chemin 
de  l'étape  de  Villebrumier;  —  pont  iTHstAure;  — chemin 
de  l'étape  de  HaTél  à  Lavaur;  —  chemin  de  I4arbonne 
h  Perpignan  ;  —  chemin  de  Hta»  h  BMers;  —  chaos» 
ate  du  Rbdne;  —  pont  de  Villt>ral.Sf>.  —  Rapport  de 
l'éiMive  de  kfoDtaabaa  au  nom  de«  députés  en  Cour  : 
II»  «Dt  obtena  la  parmtnion  de  ta  aorlie  des  frruins, 
vne  remise  île  200,00'^  Uv.  sur  les  impositions;  ils  n'ont 
pu  obtenir,  malgré  tean  instancot,  une  modération 
de  400.000  tiT.  asr  ta  Mpitation  ni  la  •npprasion  tolale 
de»  gratifications  aux  manufactures    [ni  rliMn.'  ni  la 
proTince  d'une  somme  de  plus  de  I(KI,000  liv.  bien 
jnatitement,  pnf»ia'ii  mt  évident  que  ta  Aibrl<|ne  de» 
d^ap^^  .1  |ilii.s  lic^iïiii  il'»  sire  r<-s!r'-ii:liï  quesoulenuc  i  ;  — 
S.  M.  a'a  rlëo  touIq  changer  à  l'arrêt  da  Conseil  du  &juin 
1T31  qal  défbnd  les  noaTelles  plantatimn  de  T^ee,  estV 
mant  <  que  ce  réK'^'nent  est  nécessaire  en  génér  il,  -.nais 
elle  a  promis  de  donner  ses  ordres  pour  remédier  au  mal 
partiouVer  qu'il  cause  dam  la  prorlnee.  tontes  tes  (bis 
que  1'occas.iiin  sVn  [ir'siinif'i'a  m.  —  ^itilc  lîu  r:ii>itori  sur 
les  travaax  publics  :  chemin  do  I.unel  au  Saint-Esprit, 
tl  traversera  la  village  de  TaliguMras,  puis  c  abandon- 
nant l'ancien  chemin,  on  le  fera  passer  dans  la  plaine 
Pousillac  pour  aller  ensuite  à  Connaut  >  ;  pont  do  Ciuto- 
gahella;     rsetlfleatlon  dsa  raiaseattx  du  Prestuel  et 
dn  Tréboul  dans  les  diocèses  de  Saint-Papout  i'\  â:>  Car- 
cassoone;  —  ruisseau  du  Gardigeol;  —  travaux  à  faire 
«  pour  eonleof r  la  Rhtoe  soos  le  posl  llaint-Eiprit  «I 
empêcher  qu'il  iih  s-:»  forme  nn  nouveau  lit  dans  les  plai- 
nes de  Pierrelate  et  Lapalu  ».  —  Les  entrepreneurs  de 
la  Ibnmitare  de  la  glae*  sTaat  justlllé  qo»  la  traiU  passé 
par  eux  ivai-  les  États  en  1707  leur  était  préjudiciable, 
l'assemblée,  '  attendu  que  l'usage  de  la  glace  est  absolu- 
nent  ndeaasalrs  dans  la  provinoa  pour  la  sanlé  de*  baU- 
tanta  s,  consent  à  accorder  &  ces  entrepreneurs  des 
conditions  plus  douces  ;  substance  du  nouveau  traité.  — 
EsAia  d'indeflulté  h  «      de  OaitfaCt  qui  aiposs  qn'im 
BMliii  h  papier  (n'alla  pos8èd«  dkna  ladioebsa  da  Bé* 
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zit;rs  a  été  emporté  deux  fois  par  ies  inondations  •.  — 
On  demandera  au  Roi  ■  d'ordonner  qos  les  Donlina 
situés  sur  la  rivière  de  Lers  seront  détruits  et  que  les 
partir  uliers  à  qui  ils  appur'  idnnent  seront  remboursés, 
n  sera  imposé  conrorniériient  k  la  délibération  dn  11  Jan* 
vier  1720,  au  profit  du  diocèse  de  Toulouse,  une  somme 
de  45,000  liv.  qui  sera  employée  à  ce  remboursement  ». 
—  Règlement  concernant  les  terrss  prisss  h  das  paiti- 
culicr:i  par  la  province  pour  la  construction  de  nouveaux 
chemins  et  les  «  défenses  à  fkire  k  tous  particuliers  et 
communautés,  dont  les  terres  confrontent  avec  les  aa* 
ciens  chemins  abandonnée,  de  s'en  emparer  et  de  les  faire 
cultiver,  sous  peine  de  perle  àe-f  fruits  et  de  payer  au 
profit  de  la  provin'te  1*^  double  de  leur  valeur  «.  ^  Avant 
de  sa  déterminer  sur  la  projet  d'ouverture  d'un  grand 
chemtn  de  Montpellier  en  Auvergne  par  le  Puy  en  Yelay, 
(déjà  tracé  en  Auvergne  jusqu'à  l'entrée  du  Lan^uedoo 
à  la  diligence  de  U.  de  Trudalne,  intendant},  nn  devis 
estimatif  des  ouvrages  h  fkire  sera  dressé  par  M.  de  Cla^ 
piés,  ingénieur  du  Roi,  et  les  marchands  et  né.::ociants 
seront  consultés  par  les  sjndics  généraux  sur  l'nliUté 
de  ce  projet.  —  Poar  restreindra  «  la  dépense  das  tra* 
vaux  publi<'.s  qui  devient  toutes  les  années  plus  considé- 
rable, on  se  conformera  à  l'avenir  à  la  délibération  du 
4  février  1709  «t  à  l'arrêt  dn  Conseil  du  9»  softl  1718 
qui  l'.iotorise,  pour  les  réparations  des  chemins,  ponts 
et  chaus<«ées,  tant  des  grandes  roules  que  de  celles  de 
l'étape  et  de  traverse  »,  el  s  pour  parvenir  h  fUre  em- 
ployer \f  ri'vori-i  il.'-.  i).'a^'i  s  .1   -ude-i  pos8é<lés  par  les 
seigneurs  suivant  les  dispositions  des  ordonnances  dus 
mys  Charles  VIII,  Louis  Zll,  François  l*'et  Henri  II,  las 
commissaires  des  diocèses  feront  f!reNv,.r  i1h.<  m.'ini  iiaw 
contenant  le  détail  desd.  droits  et  l'usage  qu'on  en  pour- 
ro(t  fitlre  pnar  l'entretien  des  ponts  al  chemins  >.  —  Lea 
États  as-i'*ti'nt  .-T]  hahil-.  lî''  ilf'ni!  a-ix  h'innaurs  funrtres 
du  duc  du  Maine,  gouverneur  de  la  province.  —  Rap- 
port sur  lea  manufoeturss  :  il  a  été  fithriqné  «n  1780  : 
iiialuîris,  506  piôœs;  Ir  nilrins  premiers,  5il  p.;  londrins 
seconds,  dans  les  manufactures  roj^ales,  &,7(Xi  p.;  à  Car- 
cassottne,  Clermont,  etc.,  0.400  p.;  londrss,  710  p.;  Ion- 
lires  larcfs,  r^.OT'p.;  toial  ili's  piècns  de  draps  :  23,043, 
soit  3,475  p.  de  plus  qu'en  1735;  total  des  gratifications  : 
70^1  liv.  10  «bis.  —  Snlvanl  l'avis  d«  llnspeetenr  das 
manufactures,  on  poursuivra  un  arrêt  du  Conseil  qnï 
autorise  les  fabricants  de  Limoux  à  faire  des  vtrtfft- 
<lMttMlM,  et  M,  noookalant  l'arrêt  dnOonaaIlda  23  oe- 
tobre  1717  qui  en  réservait  la  fabrication  à  ceux  de  la 
montagne,  attendu  que  •  depuis  1732  celle  fabrique  a  été 
portée  h  K.70B  pléoes  h  Umoux,  et  qu'il  est  essanttsl  da 
Vy  aonteolr  »,  an  lien  qu'aile  est  néglifée  dans  la  mon- 
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tagDB.qni  dans  la  même  temps  n'a  fait  que  3,220  pièc«e. 
—  Ailjadîeation  du  Ml  de  l'étape.  —  Vo  <  les  représen- 
tations d«  Irt'sori-T  <.h  la  Bruirse  ;iu  suj-'t  iIh  rt-mb  irras 
oii  11  se  trouvoSt  pour  acquitter  les  diverses  assignations 
tirtel  |Mtr  le  TMeor  Royal  il  cet  ddHbéré  qu'on  écrira 
au  f'ontriMi'ur  jf ''tu^rnl  *  au  nom  des  Ktats,  pour  lai  repré- 
senter ie»  restes  immenses  qui  éloient  dus  (2,4S>0,073  liv. 
rà  l"  Janvier  I79ft),  rimpoaaiblitté  qu'il  f  avait  qae  le 
recouvrement  tant  de  ces  restes  que  des  impositions 
courantes  fut  fait  aux  écliéances  de  chaque  terme,  vu 
U»  anlbeafe  qui  avolant  alDIgé  aaaaellement  la  pro- 
flnce  >,  et  pour  <  l*»  s  ipnlr^îr  qu'on  ne  délirnlt  pas  tes 
assignations  du  Trésor  Rojal  sur  le  trésorier  de  la 
Boorte  d'ainqr  booiw  benre  que  par  le  pané  ;  que  e'étoit 
le  seul  moyen  de  faciliter  la  rentri^e  rJes  impositions,  le 
payement  même  des  assignations  et  de  prévenir  le  dé- 
tordra total  dont  élolt  menacée  oati»  province  ».  — 
f  I/imposition  <1u  prit  do  l'abonnement  <lu  <tixî(-iiie 
devanl  cesser  à  partir  du  1^  janvitit-  1730,  il  ne  rttslâ 
qu'à  achever  le  raeonvrenwnt  de  tous  les  rMea  ».  — 
OraflflcatiDns  d'usiicje  :  au  prinre  de  Dombea,  gouver- 
neur de  la  province,  00,000  liv.,  elc.  —  Consentement  à 
l'emprunt  de  40,000  livres  que  le  diocèse  de  Mende,  où 
la  récolte  a  manqué,  demande  à  faire  •  |K>ur  acheter  des 
grains  et  éviter  une  entière  famine  »,  à  condition  que 
lad.  somme  sera  remboursée  dans  cinq  ans.  =  Assamblée 
des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Oarcaasonne,  sont 
la  présidence  de  l'an-hevèque  de  Naitoone.  =AMeioblée 
des  trois  Étals  de  lu  sén^cbattaséedeTonlome^  sous  la 
présidanoe  de  l'évéque  de  Lavanr.  —  II. sera  imposé 
Ht.  qu'on  emploiera  h  oonstruire  des  pavés  neoft, 
à  filtre  divers  engravemenis,  k  réparer  partie  du  chemin 
de  la  porte  entre  Uontanban  et  Caaleisarraaln.  — '  Le 
kall  poar  l'entretien  dn  frand  chemin  de  la  poste  sera 
renouvelé.  ~  Il  sera  imposé  12,000  liv.  pour  la  oonti- 
nnation  de  l'bistoirs  de  la  province  et  de  la  levée  des 
earfes  géographiques  des  diocèses.  —  Uste  des  oonmis- 
saires  principaux  des  Assiettes  (3  du  Clergé,  3  de  la 
MoUasae,  18  dn  Tiere-État).  —  •  A  oaase  de  la  cherté 
ezeeesive  des  vivres,  «ne  montre  an-delh  des  4  qui 
leur  .Honl  atcordée.f  aiiriuellement  sera  payée  aux  dé['U- 
tés  de  l'assembléd  •  (non  évèqnes  et  non  barons).  — 
QratMeafion  de  MO  liv.  an  s' Gasaagne,  employé  à  lHô- 
tel  do  Ville  do  Muntpeilier,  *  à  l\'Ccaâi(in  du  pas.sa^'i* 
extraordinaire  des  troupes  qui  sont  allées  et  venues  de 
l'armée  dllalie  >,  «n  rfieompense  «  de  l'attention  parti- 
<  ul  èrs  qu'il  a  donnée  aux  roules,  principalement  dos 
recrues,  dont  le  nombre  a  été  très  considérable,  et  de  la 
grude  ipnigne  qaîl  a  proenrie  snr  la  dépmise  de  l'é- 
tape ».     Arlleles  k  osettra  dans  le  Oshier.  ■  Ls  Roy 
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ayant  refusé,  l'année  dernière  comme  la  précédente,  ie 
remboursement  de  la  dépense  des  voitures  ibnmies  ans 
troupes  espagri.tlrtf,  qui  avoii>tit  passé  ;lans  l.i  pr  ivinca, 
il  n'est  plus  convenable  d'insister  sur  cette  demande  *, 
mais  on  damandera.  «  une  indemnité  ponr  la  surebai^ 
extraordinaire  qu'a  occasionnée  le  passage  des  troupes 
de  l'armée  d'Italie,  qui  a  fait  augmenter  considérabte- 
inant  la  dépense  de  Pétape  et  des  vollnres  •  attends 
le  petit  nombre  d'habitans  qui  restent  dans  les  commu- 
nautés de  Vignonet,  Vie  et  Candillargues,  soit  par  la 
mortalité  qne  le  manvats  air  oeoasionne,  eoit  par  la  dé» 

SHplion  et  l'abandon  presque  général  ilas  biens,  S  M. 
sera  «uppliéo  de  leur  accorder  la  reprise  d'une  partie  de 
leurs  Inposllloos  ponr  les  mettre  «n  état  de  psyer  la 

surplus  .1  ;  —  on  deinandera  l'eT^culion  des  lottfHs  pu- 
tenUus  do  lîhii  et  de  1640  qui  réunissent  an  L.anguedoc, 
dont  ils  faisaient  ancleoitement  parti*,  lee  M  villages 
du  corr.lé  le  Caraman  qui,  «  par  le  malheur  et  la  eonfa- 
siidi  lit»  guerres,  ont  été  confondus  dans  l'élection  de 
Loroagne  en  Ouienne  pour  le  payement  des  tailles  ». 
L'assemblée  est  informée  que  les  créanciers  df>s  commu- 
nautés ont  été  sommés  de  faire  vériâer  leurs  dettes  k 
peine  de  déchéance,  et  qu'on  travaille  à  drasserdes  états 
qui  •  feront  connoilre  toutes  les  délies  des  communautés 
depuis  le  l* Janvier  1681  jusqu'au  1"  Janvier  17;^,  qui 
donneront  moyen  de  veiller  ans  impositions  à  faire,  tant 
par  rapport  aux  intérêts  que  pour  les  capitaux  dont 
leed.  commonantés  doivent  ne  libérer  aux  termes  portés 
pur  les  Jugements  de  vériflcatiun  >.  —  A  la  prière  des 
néB<>cianis  qui  n'avaient  pas  <  goûté  l'idée  excellente  de 
former  nne  compagnie  qui  fit  au  nom  de  la  province  le 
commerce  en  Levant,  h  l'imitation  des  Anglois  >,  Il  est 
délibéré  que  les  députés  en  Coor  «  fiaront  les  plus  fortes 
instattoes  pour  oHenlr  qu'il  soit  permis  ans  négocians 
et  fabricans  de  [.angnedoc  de  faire  dans  les  différentes 
échelles  du  Levant  tels  établlsaemenis  qui  leur  convien. 
dront,  pour  y  avoir  des  correspondants  assurés  qui 
puissent  y  faire  les  ventes  et  achats  pour  leur  compte 
indépendamment  des  négocians  de  Marseille  Dans  la 
rapi)or(  qui  précède  la  délibération,  il  est  dit  :  «  qua 
rien  n'es'  jdus  préjudiciable  et  plus  contraire  a  la  liberté, 
qui  (àlt  le  plus  solide  fondement  du  commerce,  que  le 
privilège  accordé  aux  négocians  de  Marseille  de  tUre, 
eiclusîvemenl  à  toi..^  du'soa,  lesd.  otablissemen.s,  fa-'ultti 
qui  semble  ne  pouvoir  être  refusée  à  ceux  qui  sont  les 
premiers  tnstramena  «t  pour  ainsi  dire  l'âme  da  «om- 
rrirtn-rt  du  I-flvant  et  qui,  au  lieu  d'en  re.tirer  le  Juste 
profit,  se  voyent  continaellewent  exposés  à  des  pertes 
ooaaUléraUsa  par  l'espèce  da  serTltude  h  laquelle  les 
ass^Jétit  la  néesssité  de  traltsr  loq|ours  aveo  les  négn» 
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Clans  de  IfamiUs  qui  Jonluenl  moI«  tie  l'indnslrt*  de 

ceux  lie  I-anjîuedor  Sur  le  fondement  il'iin*^  it- 
donnance  du  Roi  •  qui  met  en  fiarallèle  leti  drup»  de 
Ijodève  avec  eenx  deg  ratns  endroits  dn  royaume  qui 
Mrvoicnt  :^euls  aupai nv.ir'  ;i  ''hutii  f^inent  des  troupes», 
In  <  fabriquante,  de  uiéine  jue  les  Miarcbaods  de  laine, 
demandent  la  permlmton  de  Ikire  de*  dtablinaments 
dan?  le  I.evaiil  pour  t>n  tirer  de  la  nrfittiière  main  les 
Rlatériaiix  qu'ils  ein[tl*uent,  ce  qui  leur  fonmirott  le 
.  mojren  de  Aire  des  étofTea  d'une  qunTild  supérirare  et  k 
lïii'in.Mir  rofrif  'r  ,  ft  Ifs  troupes  f^tiint  bien  servies  s? 
porteroieiit  d'elk-iii-iiiéaieiià  Si»  pourvoir  uulquetnent  dans 
la  proTtnce  *.  —  <0O  liv.  sont  accordées  h  la  SoddU 
royale  de  Montpellier  en  riTisidéralion  dct  *  .son  zido 
pour  l'avancement  de»  sciences  >.  —  Jugements  des 
Était  sur  les  fmpoeftions  faites  dans  les  Aasieltes  des 
24  diocàses  de  la  pr>ivince  '  t'  17:îfi.  -  Octroi.  —  Te 
Leum.  —  Bénédicdoo.  —  l>épul^s  présen'.s. 


Octoltre-déeembre  tlttV.  —  Proeëf'Verbal  des  sdan- 

Cft?  et  ilélibtTatîoiis  des  ftlals  de  I.;in(;uedoc .  ;is8emW<'"< 
par  mufidemeiil  du  rui  Louis  XV,  à  Muiilpellier ,  dans 
la  grande  salie  de  i'Hôtil  d»  Ville,  dn  S4  odobra  «u  6 
décembre  1737.  Pr'sident  :rar«hnvèqiiedfNarb('nr'"; 
vio0-président  :  1  arrhcvôqu^-  le  Toulouse.  Coiiimis^^airtfS 
da  Roi  :  le  narquis  de  La  ^lara,  eooiraandaiit  da  la  pn>- 
vinci>  ;  r.onis  Basile  do  Bem<i(;o,  intendant  ;  Bar  1  y  et 
Requiem,  trésoriers  de  France ès  gunéralilés  de  Mont- 
pellier et  de  Toulouse.  —  Discours  d'ouTartnrs  (ne  sont 
pas  rapporté*).  —  S'int  rerus  aux  Étals  :  en  quali(<^ 
d'envovi'du  prince  de  Rohun-Sjubise,  biiron  de  la  Voiile 
en  Vivarais,  «  qui  est  de  tonr  ta  présente  année  »,  le 
sieur  de  OiO' slt)iix  ;  —  li'  sr  C.iiiiîiit;!,  ■  maire  de  Tou- 
louse par  (Xiiiittiission,  pour  dépiit<^  de  lad.  vj|l«>,  conjoin- 
tement avi'  It!  n<  R mdon.  capitoul,  1»  l'exclusion  du 
sr  Gaillard,  capitoul  ancien  mi- liionnal ;  —  Joseph- 
François,  marquis  de  Caylus ,  héritier  de  son  père  sou» 
bénéfit  e  i'inven taira,  ett  qualité  de  baron  de  RfnainNix; 
—  le  sr  de  Lacroii,  seigneur  de  Caodiliiargnies,  en  qna- 
lit*'>  d'envoyé  du  baron  de  Oastrtee.  —  Entrée  des  Com- 
missaires du  Roi  :  ils  nuindent  un  don  gratuit  de 
8,000,000  de  liv.  et  1,000,000  Uv.  pour  ia  capilation  de 
17S8.  Ces  deux  sommes  sont  accordées  aux  condiiiims 
OhHaairea.  Consentement  k  ce  que  la  ville  de  Revel 
«  se  ponrToye  Tsn  S.  M.  ponr  oUenir  la  permisaion  de 
oontinaer  la  lerée  de  la  subvention  établie  par  arrSt 
du  Conseil  du  22  juillet  1728,  dont  le  produit  est  destiné 
k  ladépense  da  MtiiDent  de  l'église  al  k  radiatde  clodiea 
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I  pour  le  service  de  celte  église  >.  —  On  impoeera 

148,913  liv.  pour  l'enlrHiien  e(  [le  petit]  habillenien!  les 
miliciens,  mais  on  demandera  au  Roi  de  permettre  <  à  la 
provins  de  faire  Aire  iiiftbfllement  entier  des  mlMeet  de 

In  rii'ni"  i.j  LriiiNrd  i|ii"i^Iti^  in  ijrv.iil  .ictDi'llcnii'iil  h  ce 
qu'on  appelle  le  petit  habillement  t.  La  délibération  porte 
■  qu'on  «ropiojsroft  des  draps  ftbrtqads  sur  les  lieux  et 
d'une  qualid'  Iji'Mi  <ii;iéri<^U'e  ;i  c^ux  dont  on  ses,-rl.  que 
rbabiliement  seroil  meilleur  et  dureroit  davantage  par 
l'attention  qn'on  anroit  de  le  Ikire  conserver,  et  qu  la 
prit  qui  ««roit  fait  ;iv.  r.  lîos  entrepreneurs  seroit  infé- 
rieur U  celuy  dont  les  Klals  supportent  actuellamenl  la 
dépense  >.  —  Ta  la  délibération  de  la  ville  de  TuuloDse 
dn  10  septembre  autoris*^^  par  arrêt  du  rarU-rnerit 

du  13  da  même  mois,  avec  l'arrêt  du  Conseil  du  31  mars 
1711,  rendu  aor  l'avis  de  M.  de  Baaviile,  en  fera  oppmi- 
lion  à  l'arrêt  obtenu  par  le  s'Gaillaril.  capitoul  par  ''"m- 
mis$iun,  «  qui  le  décharge  de  faire  dans  c^ttu  ville  te 
recouvrement  des  imporitions  ».  —  Rap|M>rt  de  révéqae 
d"  \l;(i-  sur  I  s  travaux  publics  ;  port  de  C.>tle,  «  les  en- 
trepreneurs n'ont  trouvé  à  enlever  dans  la  partie  inté- 
riear»  on  extérieure  que  IjOOÙ  t^sea  da  vase,  qviqrqna 
pour  atteindre  tnènie  <i'tt!  quantité  ils  .-lyent  mis  le 
port  presque  partout  à  U  profondeur  de  18  k  ^  pieds, 
oe  qui  est  Men  au-dessus  de  celle  de  13  k  15  k  laquelle 
on  s'él'iit  toujours  birné-;  —  imvrujres  dos  graux 
d'Ag;dt!  et  du  La  Nouvelle.  —  «  Pour  empêcher  l'union 
du  couvent  de  Tonrcyl  ordre  deClugny,  à  quelqu'a»- 
(r<'  ciiniinunauté  <ln  uièm»'  ordro  >,  ce  que  fait  crain 
dr^;  «  la  lelt«o  de  cachet  du  20*  juin  1736  qui  deffend 
k  la  prieure  et  à  la  communauté  de  rerevcir  des  novi- 
ctfft  » ,  le  iiri'si  fnnt  est  jtrié  d'écrire  nu  cardinal  de 
Fleury  pour  lui  ieprjs<*nler  «  l'intérêt  qu'a  diocèse 
du  Puy  de  conserver  rette  maison,  qui  luy  eet  fort  ntlte 
tant  pour  l'éducation  des  fliles  de  c4>ndition  que  jour 
leur  élablissament  >,  et  que  «  ayant  été  fondée  par  las 
seigneurs  du  Vaiay  et  pour  ied.  pays.  Il  no  seroit  p»s 
Juste  d'en  faire  passer  l«s  revenus  dans  ane  province 
étrangère  >.  —  Rapport  des  députés  en  Oour  :  •  ils  ont 
obtenu  la  pemilsalon  pour  les  négocians  de  Languedoc 
d'envoyer  des  correspondans  en  Lavant  pour  j  former 
des  établtssemens  >:  ils  n'ont  pu  obtenir  de  modération 
sur  la  capilatioD,  M  !e  Contrôleur  général  paraisssant 
convaincu  que  le  Languedoc  n'est  pas  encore  dans  la 
proportion  ok  U  doit  être  avee  les  autres  provinces,  al 
que  cette  espèce  d'imposition ,  môme  sur  le  pied  où  elle 
est  depuis  1734,  n'est  pas  au-deasns  des  forças  de  la  pro- 
vince «;  —  ils  ont  «  prollié  de  la  conjoncture  de  ta  paît 
pour  demander,  et  S.  M.  leur  a  accordé,  la  même  n  mise 
de  800,000  liv.  qu'elle  avoit  cy-devaat  fkite  pour  le 
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payamaot  dm  dett«i  im  la  prorincs  •  ;  —  S.  M.  vent  4«n 

coilfurraéinent  h  l'arn  t  ilu  '"onseil  du  20  hoveiubr»  1729, 
^ui  p«rut«l  le  il«ubl«meut  «lu  droit  d'équivaleat,  il  goil 
a  réserva  260,000  liv.  sur  l«  produit  d«  ta  ferma- dad. 
droil  pour  sfrvir      funrîs  nnx  indemnités  ;i  cause  des 
dommages  cau.s*^»  aux  récolte»     —  «M.  l'icitendanl  a 
été  avioriaé  fiar  un»  Mira  da  H.  la  Ooiitrfllaiir  giénéral  h 
aworder  les  pi^rmi^ssiius  nécessaires  pour  [>'unter  des 
vigues,  même  dans  les  terrains  uu  il  u'y  «ii  «vult  pus  eu, 
pourra  qn*il  At  JoaliM  par  vna  Tarification  tiiita  par 
experts  f;tie  («sd.  terrains  n'i^^f^cnt  ^l'opres  à  une  antre 
espèce  de  culture     —  Les  6(M,U0U  liv.  rauiises  sur  la 
capf  tatlon  aérant  employée*  an  entier,  atee  la  pamisaion 
du  Roi,  à  rrtnbruir^^er  au  moyen  d'une  lot>^rie  ?  Ips  créan- 
ciers de  la  pn>vince  dont  Kis  contracU  portent  iniérèl  au 
denier  20  >.  —  Suite  dn  rapport  sar  les  IraTaux  public»: 
chemin  de  Cette  ii  Balaruf  par  les  étan^js;  —  «  hemin  lîft 
Carcassonue  à  Monllouis;  —  chemin  d--  N;irb<iniie  aux 
Cafcaneada Pitou,  <  où  flnit  laiirtvioce  ducùtédu  Kous- 
silloii  <  ;  —  pont  du  Villi-rilse;  —  Continuation  'lu  raual 
des  );tan:;s    doiil  le  s'  de  SenA»,  ingénieur  du  ItJj',  a  la 
rlirerti.m    ;  —  ohemin  de  Vallguiéres  à  COOnailt;  — 
chaussées  du  Kbônc;  -  pont  de  Toulouse;  —  m  i^truc- 
tb>n  da  chemin  de  Castelnaudary  à  Lavaur;  —  ii-para- 
tloiisan<'hen)ln  'le  Vilu^brumier.  —  Rapport  sur  les  ma- 
nuDiL'lure.s  :  il  a  été  fabriquéen  1737  :  mahons,  S6  pii^ces; 
londrins  premiers,  538  p.;  londrins seconds,  lx,171  p., 
dont  4,7*10  par  les  iiiaMurartures  T  'i  alps;  I -ndres  larges, 
0,035  p.;  londrM,  l,43fl  p..  ce»  deux  dernière!>  espèces 
de  draps  «  dans  la  numiagne  de  CHrcassunne,  Limoux  et 
autres  lieux  îles  jurandes  de  Clernionl,  f^tinl-Cblnlan  et 
Saint-Pons    total  dea  graliflcations  :  71,010  Uv.  ;  —  le 
Conseil  du  Roi  a  reftisd  •  le  r^tabUasement  de  la  liberté 
du  <-oiii:n»'rce  que  les  nt-gocian.s  de  Marseille  deman- 
doienl»,  comme  ceux  de  Langnedoc,  de  peur  »  de  Taire 
retomber  les  draps  dn  Levant  an  même  prix  qu'il» 
étoicnt  avant  les  arranKenient<>  pris  à  Tonstantinople  >, 
■  mais  son  intention  est  de  reslraindre  la  fabrique  des 
drapa  londrlns  par  nna  axéontion  pins  littérale  des 
règlemens  et  d'en  diminuer  le  commerce,  dont  nous 
sommes  seuls  les  matlres,  en  clierahant  à  étendre  notre 
commerce  par  rapport  anx  aniras  qualités  de  drapi>  que 
Ie8  Anglois  sont  encore  en  possessi<m  d'envoyer  en  I/e- 
vani,  tels  que  les  mahons  et  londrina  premiers  «t  les 
draps  des  qualités  inftrisnres»  ;     tout  persuadé  qu'il 
ciat  •  qu'il  Clin^  k'rl1  pnur  lo  bien  de  l'État  li'  sout^juir  lew 
privil^es  de  la  ville  de  Marseille,  le  Conseil  a  >  permis 
aux  négodans  de  Lanemedoc  d'étaUfr  des  malsons  en 
Levant,  s.ins  élr*>  i  blÏK'és  de  subir  aucun  exanv^n  à  !a 
Chambre  de  commerce  de  Marseille    et  il  est  déreodu  »  k 
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eevx  qui  tiendront  lesd.  maisons  da  Aûraauonneoeom- 

mîj--i  lis  pour  les  iii'/i  'cians  'lo  Marseille».  —  I>>  .s'Tti  .ur- 
oets'étiut  pourvu  au  Conseil  pour  faire  casser  un  arrêt 
de  la  Oonr  des  Aides  de  Ifontpdiier  qui  •  déclare  déltnl- 
livHriiCiif  roturières  les  rentes  ou  censives  qu'il  pnssMe 
â  Lanla  et  a  Bellesvilles  (Vallesvilles),  ordonne  qu'elles 
seront  cotisées  k  la  taille  et  contribueront  k  tontes  les 
dt^pet^^'"^  îesd.  communatifés  •  les  syndics  p'^néraux 
interviendront  dans  ce  pnKès,  attendu  que  •  pour  pré- 
venir les  surprises.  Il  est  important  de  faire  connoitra 
les  maximes  établies  dans  cette  [îrnvinrA  s!ir  la  ivibilité 
et  ndure  dfs  biens,  qui  i^ont  presque  inconnoes  dan»  le 
restedo  royaume*.    OralifleallOMd^isaga.  — Laetnrs 

fait'»  d'un  arrêt  dn  f-rnspil  qui  'irrlonne  In  d'-mnlt'itm  dr>8 
mouiins  situés  sur  (a  rivière  de  l.ers,  il  a  été  déliliéré 
qu'il  sera  exécuté  k  la  diligence  des  ayndies  généraux. 

On  f>Tn  de  très  humbles  repn^mtations  an  Roi  • -inr 
deiuiiiidsïr  *  la  invocation,  h  l'èj^ard  de  la  province,  des 
défenses  iiortées  par  l'arrêt  du  Conseil  dn  lOsaptenlm 
1735,  de  procé<ler  aux  élections  des  consuls  dans  les 
villes  et  coiiimunauti'-s  du  royaume  jusqu'à  ce  qu'il  en 
ait  été  autrement  ordonné  par  S.  M.  ».  —  Permission  est 
donnée  au  diocèse  de  Nimes  d'irapi^sor  annuellement 
OOO  livres  en  favenr  de  son  syndic,  qui  de  toute  ancien- 
neté ne  r<yevalt  que  80  liv.  --  u  H  sera  établi  une  étape, 
pour  l'iiifanterie  .seulement,  entre  Béziers  et  Méze,  à  la 
Grande  des  Pred».  et  k  cet  effet ,  MM.  les  commissaires 
des  travaux  publics  concluront  incessamment  aven 
l'agent  de  Mr  le  prince  da  Conti  le  traité  pour  l'ac- 
quisllion  des  Mliments  et  cours  nécessaires  pour  lea 
casernes  ».  —  <  On  n'aura  pas  égard  aux  mémoires 
présentés  par  les  consnis  de  Viltemnr  et  Qntegab^la 
au  sujet  des  ouvrages  qu'ils  demandent  k  la  proTinea. 
(réparation  du  port  et  p.wage  de  Villemur,  chemin  da 
pont  lie  Cintegabelle  k  Mazérea)  auxquels  il  doit  èlM 
pourvu  par  lesd.  eommunanlés,  les  diocèaes  ou  les  séné- 
chaus.sécs,  conformément  aux  réglomens».  —  On  deman- 
dera de  nouveau  aux  diocèses  «  les  éolaircissemens  dont 
les  Etals  ont  besoin  pour  fhire  un  règlement  pour  l'en- 
tretien des  chemins  de  traverse  des  diocèses  et  l'emploi 
à  cet  usage  du  revenu  des  péages  accordés  à  cette  condi- 
tion ».  —  Consentement,  sauf  permission  dn  Roi,  k  on 
que  le  diocèse  de  Lodèvti  ein[>j-ante  42,000  liv.  pour  re- 
faire à  neuf  ses  principaux  chemins  qui  sont  dégradés 
au  point  qu'il  n'est  pins  possible  de  les  réparer  ■,  k  eon- 
(liliiïn  que  ■  leri  empriiiit  sera  reinb'inrsé  par  imposi- 
tion dans  l'espace  de  6  années  t .  —  On  fera  des  repré» 
aentations  «u  Roi  sur  •  le  prijudfe*  qui  résulta,  pour  le 

fuiiiiiieri-.'  des  laitM's  de  la  |irovinee  et  pour  les  particu- 
liers qui  ont  des  troupeaux,  des  défenses  qui  ont  été 
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Uttm  de  Tandra  Im  laines  autrement  qu'en  tuln  on  an 

surge  »,  ot  <  de  la  trop  grande  préférence  a  ■  n  il.  e  uns 
ftkbrmaans  dans  l'achat  detd.  laines  <.  —  3,000  Iït.  sont 
iceordée»  an  siettr  Tricon,  qol  a  demearA  18  ai»  fc 

Conslantinople,  et  qui  est  au  fait  de  la  (iiiuii'  r>'  it  iit  ]<: 
commerce  de»  laines,  ao  fuit  an  LeTant,  afin  qu'il  dirige 
pendant  qnelqaea  mois  las  nCen^nto  4»  1«  narebanda 
de  Uino  do  Motilpc^Iier  doivent  y  envov;  r  pour  former 
un  établissement  dans  lad.  ville,  <  en  attendant  qu'ils 
paissent  en  fbntier  anssjr  b  Smlrne  et  b  SalootiiQe  — 
«  Les  rentes  des  cmvfiil.s  iIh  fîili'.s  iltj  l.i  (iri/vince, autres 
que  les  abbayes,  leur  seront  pa^r  éos  en  1738  sur  le  pied 
du  denier  S5,  nonobstant  la  rédaction  <|ai  en  aétd  Ctlte 
sur  It!  pÏHii  dt.'  3  "  lunlifs  de  charité  qui  ont  i'r.f,';ig^ 
l'assemblée,  les  années  précédentes,  à  leur  accortier  cette 
griea  étant  encore  pins  preasans  par  ta  cherté  des  vi- 

Yres  >.  —  Li-ttre  de  M.  Orry.  CntroU-ui'  >,'i^tH'ra:.  où  il 
est  dit  que  l'intention  du  Rui  est  que  sur  le:i  800,000  liv. 
ût  loterie«  000,000  tolent  «mplojéea  à  rembouraer  IM 
rentes  constituées  à  5  sur  la  province,  l'I  WO.OOO  Ifs 
rentes  eoostitnéee  b  3  v*.  —  •  Il  ne  sera  pas  fait  de  nou- 
felle  répartition  de  bi  eapilation.  cooiiM  on  l'avait  pr»- 
)cti^,  ntlftndu  les  difflcultcs  insurmontables  qui  se  présen- 
tent diuu  cette  opération,  mais  les  colités  des  diocèses 
qid  ont  été  tronvéa  l«  pina  aorohartée  eeront  dlmi* 
DuéM  •.  —  Sur  l'etposi^  qui  leur  est  fait  que  la  cons- 
truction du  chemin  projeté  de  Clermont  en  Auvergne  b 
Mbotpalliar  ooftiara  1,140,000  llv.,  aulvant  l'eatlmatlon 
du  8'  de  Clapiés,  l'assemblée  délibère  que  les  dt^pnlA^  en 
Cour  •  demanderont  au  Roy  une  crue  de  DsoI.h  par  minot 
daaal  b  prendra  snr  lea  greolerada  Languedoc,  du  Ronar^ 
gueetde  l'Auvergne,  jti'sqn'h  conMrpnncp  ilfs  d^îiii  tiers 
de  la  dépense,  l'autre  tiers  devant  être  supporté  moitié 
par  la  provliiea  at  motlié  par  lea  diocèana  q«i  ratirerant 

la  plus  grande  utilité  dud.  ch«>mln,  rhnriin  an  prorata  de 
son  intérêt  »,  et  si  «  S.  M.  ne  juge  pas  a  propos  d'accor- 
der cette  deoMUide  »,  elle  lea  charge  «de  npréaanler  qoe 

Ifis  Etals  sont  d^s  îi  pr^sfnt  di^tflrminiîs  a  n«  point  entre- 
prendre la  dépense  du  cbomiri  qui  leur  u  été  proposé»  ; 
uênM  «an  suivant  cet  arrangement,  la  province  ne  s'en- 
gagerait ànm  cette  dépense  qu'après  avoir  achevé  celle 
qui  lui  reste  à  faire  pour  tluir  Id  chemin  qu'elle  a  déli- 
béré d«  oondoira  [de  Lunel]  jusqu'au  Saint-Esprit  ».  — 
Permission  au  s»  larques  Giral,  de  Montpellier,  de  pren- 
dre la  qualité  d'arvbiterte  peintre  ordinaire  des  États 
généraux  de  la  province  de  Lantoedoe,  <  aun  aéan» 
moins  qu'il  puisse  prétendre  aucuns  appointemens  ■>.  — 
Députés  nommés  pour  témoigner  à  M.  de  Bernage  da 
Saint- Maurice,  intendant,  qui  venait  d'apprendre  ht 
nort  de  M.  de  Beroage,  aon  pte«,  •  la  part  qoe  raaaam> 


ilAUTE-GARONNE. 

blée  prend  à  sa  juste  douleur  ».  —  List»  des  eommiatai- 

ros  priiinipriux  des  A-sietles  îles  diocèses.  —  Informés 
que  la  commission  qui  prépare  le  nouveau  règlement  dea 
aflbîraa  dea  comnranantéa,  <  après  avoir  établi  daa  réglée 
par  rapport  aux  dettes,  avoit  commencé  ce  qui  concerne 
les  dépenses  ordinaires  •,  et  qae  ■  dans  ce  travail  on  a 
en  en  vue  de  retrancher  plniienrs  dépenaea  qa'on  re- 
garde eriîiKne  Inulil-s,  au  noriibro  desquelles  on  pour- 
roit  ranger  le  !>alaire  des  maîtres  et  mattreasee  d'école, 
qui  sont  néanmoina  trie  nécanaireeen  beaucoup  d'en- 
droits, prlncip.Uei[i('nt  par  riippurt  à  1j  reliuion  »,  les 
États  cbargenl  l'évéque  d'Alais  <•  de  représenter  b  la 
oommisaion  qu'avant  qu'elle  se  détermine  sur  cet  arti- 

<:\f\  il  c.mvi.-nt  ij'j'eMc  veuille  h\cn  consulter  Mf"  les 
évêques  qui  sont  plus  {tarticuliérement  instruits  de  la 
aécêasifé  ou  de  i'inatiUté  dea  régeos  on  régentes  ».  — 
C- msenteraeiit  h  ce  que  la  ville  li'Albi  demande  au  Roi  la 
continuation  d^  la  subvention  qui  a  sisrvi  à  rétablisse- 
ment de  aoa  bdpitat,  aaos  quoi  ■  lad.  bApital,  qui  n'a 

aucun  revenu,  ne  sauroil  se  soutenir»,  n  As.si'inblée  dej 
trois  litats  de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne,  sous  la 
préaldenee  de  l'ardievéqne  de  Narbonne.  =  AaaemUée 
des  trois  Ktal»  de  la  srnéidKiussée  de  Toulouse,  sons  la 
présidence  de  l'arcbevéquc  de  Toulouse.  —  Approbation 
de  divers  Iwox  d'entretien  dn  grand  diemin  de  la  poale. 
—  •  En  repr-  n:inl  l'fiXî^cution  des  précédentes  délibéra- 
tions au  sujet  des  ouvrages  projetés  pour  renfermer  la 
place  dtt  Peyron  dana  l'enceinte  de  la  ville  de  Uontpel> 
I|pr,  il  a  .^té  délth''r>5  de  destiner  h  cet  effet  annuellement 
une  somme  de  30,000  liv.  >  (la  dépense  était  wliméeb 
S00,000  Hv.).  —Nootlnatlondea  dépatéa  en  Oonr.  Ar- 
ticles à  mettre  dans  le  Cahier.  —  Jnffomerts  des  États 
sur  les  impositions  faites  en  1737  dans  les  Assiettes  des 
24  dioeéaaa  de  la  provinea. 

C.t3S3.  (Rcgitira  )  —  |n-fo4(«.  HA  («wUeu,  (<>|iitr 

Décembre  1*938  —  Février  im.  —  Procès-verbal 
des  !!«anc'es  et  délibérations  des  États  de  I>angoedoc,  as- 
semblés par  mandement  du  roi  Louis  XV  à  Montpellier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  11  décembre 
1738  au  3  février  1739.  —  Président  :  l'archevêque  de 
Narbonne.  Commissaires  du  Roi  :  «  Louis  François- Ar- 
mand Du  Plessis,  duc  de  Richelieu  et  de  Fronsac,  pair 
de  France,  chevalier  des  ordres  du  Roi,  lieutenant  gén^ 
ral  eteommandant  en  chef  dans  la  province  de  Langue- 
doc »;  Antoine  Pascal,  marquis  de  Saint-Félix,  Ueata- 
nant  de  Roi  de  la  province;  L.-B.  de  Bernage,  inten- 
dant; d'Azémar  et  d'Autrivay,  trésoriers  de  France  és 
généralitéa  de  Tbnbmse  et  de  Montpellier.  —  IMacoar» 
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d'onvcrtnra  (ne  sont  paa  rapportés).  —  Rapport  favo- 
rable snr  la  noblsass  dus^deOiurdios,  comte  de  Montpay- 
roux,  délé^'ué  du  princ* de  OOBtt  comnie  comte  d'Alais, 
et  du  8'  de  Las  Cases,  envoyé  du  marquis  de  Mirepuix, 
baron  itud.  lieu.  —  Dame  Éfisabeth  de  Foix,  Tenve  do 
marquis  du  l  a^itit,  ayant  acquis  la  propriété  incommu- 
table  de  la  baronnie  de  te  OMrdioll»  par  le  déoâ«  de  Oa- 
briel-Obarlei;,  marquis  de  Potx,  son  ft^e,  la  b'  Rocard 
daSapte  est  admis  aux  Ëtats  en  qualité  de  son  envoyé. 
—  Entrée  des  Commissaires  dn  Roi  :  ils  deBMadenl  ttO 
don  (rratult  de  3,000,000  liv.  et  1,000,000  llv.  poarte  ea- 
pitation  de  1739.  Ces  deux  sommes  sont  accordées  aux 
conditions  ordinaire».  —  Le  de  Quiileminet  âaint- 
Étienn«  est  nommé  par  le  président  pour  rsinplir  la 
placf'  (le  la  baronnie  de  Canilhac  en  Gi  vaudan,  a  estant 
de  tour  cette  année  po«r  l'entrée  aux  Âtats,  personne  ne 
•'étant  présenté  pour  lad.  mirée  •.  —  Démission  du 
8' Favier  tils,  syndic  géruxul;  vn  rvin.si.it^rati  iti  <ii's  ser- 
vices de  son  père,  k'assemtiiée  lui  accorde  une  ((ratiflca- 
tlen  de  M.OOO  Ut.;  l'assemblée  de  la  sénéchaussée  do 

Timli'Usc  iji'mmepour  îc  ri'itiplai  or  >.<  <]<•  Page; 
cette  nominaliun  est  approuvée  par  les  ÈUts.  —  Rapport 
flivonUe  sur  la  noblesse  du  s'  de  Bénavent  de  Sales, 
envoyé  du  marquis  do  C.iylu.s.  liaroii  ilo  Rnuiiyroux.  — 
Rapport  des  dépotés  en  Cour:  ils  ont  obtenu  une  remise 
d«  80.000  Itv.  snr  la  oapitation  de  17SS,  la  eonUonatiOB 
du  secours  de  40,000  liv.  aux  diocèses  obérés  de  Nar- 
bonne,  AIbi  et  Lavatir  ;  plus  120,000  Uv.  à  tyonter  au 
fbnds  des  cas  flMrtalts  (grêle,  séeberesse,  «le.)  réservé  sur 
If  jiniiiiiit  il  ■  la  ferme  de  l'équivalent;  —  quand  ils  ont 
demandé  que  «  ta  fabrique  des  draps  f&t  contenue  dans 
de  instas  lioraas  en  sorte  qu'elte  At  toujoinv  propor- 
tionnt'-t-  à  la  consommation  dans  le  LL>vanl  h...  j  on  s'est 
contenté  d'assurer  JllM.  les  députés  qu'on  ne  perdroit  pas 
de  vue  an  objet  anssi  intéressant»;  —  M.  le  Ghaiiceller 
a  fait  pa|i''Ter  qu'il  -trult  fait  droit  «  aux  pluiritt's  occa- 
sionnées par  les  évocations  générales  au  Grand  Conseil 
dont  Joninent  pour  tontes  leurs  aflàlra  plusieurs  Or- 
dres ou  cfmpri''fr:Uions;  —  il  a  été  accordé  aux  commu- 
nautés du  Vivarais,  tourmentées  par  un  commis  an 
reeouvrement  du  droit  de  confirmation  des  ftairas  et  nMr> 
chés,  «  plus  dur  que  reux  de  son  e-pAre,  ce  qui  est  beau- 
coup dire  *,  «  qu'il  seroîl  sursis  h  tonte  demande  & 
l'égard  dsf  oonBunautét  qui  n'aonrient  pat  payé,  «I 
que  -cette  «ars^ance  aeroit  d(^flnitlve,  dernier  mot  qui 
sans  prononcer  précisément  la  décharge,  l'opère  pour- 
tant réollmaant  >.  —  La  r  d«  fiainl-Roino  ramplaoe  le 
S'Larfint  dans  ta  commission  élahlie  par  lettres  paten- 
tes du  30  Janvier  1734  •  pour  l'arrangement  des  commu- 
mntéf  de  ta  proTinoe  ».  —  Il  sera  tiré  deux  lotariae,  «ne 
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de  19U,O0O  liv.  pour  la  remboursement  volontaire  des 
créanciers  de  la  province  à  3  °/°>  l'autre  de  50,000  liv. 
pour  le  rettibourseraent  forcé  des  créanciers  au  denier  20. 

—  Rapport  de  l'évéque  d'Âlaisau  nom  de  la  eonunission 
des  travaux  publics  :  dessablement  et  entretien  dn  port 
et  du  canal  de  Cette;  »  la  i^ravure  du  plan  géométrique 
et  »  de  la  flgure  en  perspective  et  non  à  vue  d'oiseau  • 
du  port  de  Cette  revient  à  660  liv.;  —  graux  de  La  Noi^ 
Telle  et  d'Agde;  —  «  instruction  d'no  leoTetu  chentla 
depuis  Cette  jusqu'au  delà  des  étangs  au  moyen  d'une 
chaussée  qui  d<dt  être  terminée  par  un  pont  sur  le  ca- 
nal •  ;  —  continuation  du  canal  des  Étangs.  —  Lettre  de 
&I.  de  Saint-Florentin  au  si4el  des  honneurs  réclamée 
par  M.  de  8aint>Félix,  commissaire  du  Roi  ;  ces  hon- 
neurs sont  dûs  à  sa  plact>  de  lifiutenant  de  Roi  <  et  les 
litats  auroient  dû  les  luy  rendre  »i  mais  •  S.  M.  se  pro* 
pose  de  ihîre  un  règlement  pour  retraoeber  ces  hou* 
neurs  ou  ne  plus  donner  >1e  commission  aux  acquéreurs 
de  ces  charges  ».  —  Rapport  de  l'évéque  de  Lavaur  au 
nom  de  la  commission  des  mannbctnres  ;  Il  a  été  lUtrf- 
qué  en  1738  :  mabons,  10.'  pièces  1  2  ;  londrins  preniiers, 
275  p.;  londrins  seconds,  24,544  p.  (la  part  des  manufac- 
tures royales  n'est  pas  indiquée);  loadree  larges,  0,433  p.; 
lorulrcs,  ri84  p.  12;  en  tout,  34,882  pièces;  total  des 
gratiûçations  :  80,575  liv.  —  Suite  du  rapport  sur  les 
truTaux  publies  t  chaussées  du  RhAne;  —  construction 
du  ctteniin  de  I-unel  au  Saint-K-^|iril,  ,sp<  tii>n  <ii>  Vali- 
guiéres  à  Oonnaul;  —  les  bâtiments  de  La  Orange  des 
Prés,  qui  doivent  sarrir  de  casâmes,  ont  été  acquis  dn 
prince  de  Conti  au  prix  de  27,500  tiv  ;  le  bail  âes  riipa- 
ralions  à  faire  pour  les  approprier  à  leur  destination  a 
été  adjugé  sur  le  pied  de  1S.215  lit.;  —  cbsmfne  :  de 
Mtinllotiis;  —  i^o.  Fîi^ïiri's .'i MAz»' ;  —  jK.int  df 'Vinerriinche  ; 

—  pont  de  Ciulesabelle  •  que  la  province  a  fait  cons- 
truire depuis  peu  et  à  grande  flralx  >;  —  pont  de  Ton» 

louse;  —  chemins  :  (Ui  R.  vtil  à  T/iV^inr;  — df  Caslclriau- 
dwy  à  Revei;  —  place  du  Peyrou  à  Montpellier.  —  «  Le 
diooèse  dUsez  fera  travailler  h  la  partie  "du  .«bamiu  qui 
est  depuis  le  Saint-Kspril  jusqu'à  la  rivière  d'Ardèche 
oii  commence  le  nouveau  chemin  que  le  pays  de  Viva- 
rais a  (hit  construire  le  long  dn  Rhosne  depuis  Tour> 
nrn  -I.  —  M  tst  permis  an  diocèse  de  Toulouse  de  faire 
démolir  le  pont  de  bois  situé  à  Buzet  sur  la  rivière 
du  Tarn,  «  qui  est  doTenu  inutile  par  rapport  h  le 
construrtion  dn  chftnin  do  Saint-SuIpice-rfc-la  Pointe, 
qui  éloigne  les  voyageurs  de  la  route  qui  conduit  aod. 

pont  a.  —  Inibrmée  que  «  la  Tille  de  Toulooee,  qui 

représente  un  ilirr.-'.',  ne  justifiait  pnfnt  ses  impositions 
en  remellaiit  u  cui>ie  de  ses  départemens,  ce  qui  est 
afaaoluBMint  coniraira  nax  règlenxos  •>  riHemblée  oir> 
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iloime  ijui'  «  laiî.  vilift  si'ra  temii!  Je  renietire  au  syiiilic 
général  la  aénéchausaôâ  de  Toulouse  le  préambule  d« 
tonte*  M8  inimilioiu,  eonbraémmt  fc  e»  qui  m  |>ra- 

tiquH  (l.ms  lous  l(»s  autr»-»  dii  ir.'-SL'S  i1<s  la  pn)vlnc<3  ».  — 
Le  Roi  sera  supplié  "  de  se  faire  rendre  cumple  des 
oppcMHtons  formées  p«r  Iw  eonmonratée  et  les  p«rttcu- 
lior>i  a;j  pr)Jet  que  les  s'*  Rroi-ard  el  Salles  v.  ii'rtnt  faire 
exécuter,  comme  estant  subrogée  aux  droits  du  maré- 
chal de  Nealllee,  pour  le  deaatehmneni  des  marais  depuis 
Beiiuraire  ju>:f[ii'?»  .\igiie'tnrirt.'s  et  |inur  la  construction 
d'un  canal  de  navigation  ».  —  Approbation  de  l'abonne* 
aieiit  fait  par  les  s^Ddlcs  générai»  evee  1«  fermier  du 
droit  do  contrôle,  «  ài  uison  des  actes  etdéliWnitionsdes 
oommunautés  sujets  à  ce  droit,  et  qui  n'avoient  pas  été 
«ootWUés  à  eonpter  du  V  Janvier  1708  Jnxin'ao  1«'  mars 
»,  fll  «  il  sera  imposé  sur  le  céni-ral  4e  la  piT/Vinco 
80,000  liv.  pour  servir  au  payement  du  prix  dud.  abon- 
Mment,  ee  fid  est  enrlroii  SO  Hv.  par  eemesnaauté,  en 
éffart)  :iu  nombre  de  2,700  Tu'il  y  en  a  dans  l«  proTinr,'  « . 

—  Adiiiiioiis  au  règlement  du  8  lévrier  172»  concernant 
les  ngistras  dee  caisse»  du  trésorier  de^  Bourae  et  de» 
receveurs  df"<  tatllfs  (1o?î  iiocâses,  «  par  rap|K)rt  à  la 
forme  dans  laquelle  les  riigistras  de  la  taiile  et  de  la 
eapilation  doÎTent  être  tenus  par  les  collecteim,  et  k  ia 
férlflcntion  qui  doit  en  être  faite  !orsqu"il  survient  qa«l- 
que  chuiigeijieat  sur  ,.i  valuur  ded  espèces  ».  —  Articles 
à  mettre  dans  le  Cahier.  —  «  S.  M.  seraattppiiée  de  ne 
rlHii  ciutnger  à  l'ordre  de  la  marche  des  troupes  depuis 
Ctifiteliiaudary  Jusqu'à  Muret  par  Mazères  et  Saverdun, 
et  de  dispenser  la  province  de  l'établissemeotd'one  étape 
àBaziëge  •.  —  On  enregistrera  les  lettres  patentes  de 
Janvier  1739  par  lesquelles  le  Roi  révoque  celle.s  qui 
avaient  été  accordées  en  1710  au  marquis  de  Choisinet, 
et  remet  le  titra  de  baronaie  de  tour  de  Vivarais  sur  la 
terre  de  Tournon,  ■  à  l'effet  de  faire  Jouir  M.  le  prince 
de  RiOliaii-Soubise  de  l'entrée  aux  Klats  généraux  de  la 
fntrineeetaux  Étala  particuliers  de  Vivarais  on  qualité 
dé  karoQ  de  Tournon  —  aratiOculions  d'usage.  — 
Autorisation  des  conventions  passées  entre  les  députés 
dae  diocèses  de  lAvanr  et  de  Saiat-Papoul  et  les  pro- 
priétaires do  Ouia]  rojal  tonehant  Isa  dommages  causés 
auxd.  diocèses  par  les  eaux  surabondantes  des  rigoles 
de  la  moalagoe  el  de  la  plaine.  Texte  de  ces  conveations. 

—  Teneur  des  «  articles  eonTeons  entre  les  députés  de 
la  province  el  les  propriétaires  du  Canal  royal  au  sujet 
des  épauchciirs,  uquedocs,  rigoles  et  contre-canam, 
«  cales  ou  coupures  des  terriers  »,  abreuvoirs,  francs- 
bords  ,  ponts  et  •  transpirations  •  dud.  canal.  —  On 
conviendra  à  l'amiable  av<?c  MM.  d'Aobaiset  de  Boirar- 
gues  el  l'évèque  de  Montpellier,  de  l'indemnité  qui  leur 
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est  due  à  raison  dos  doramagi^^  i'riu-;-'s  a  t^urs  iiAftifries 
par  la  conlinualloa  du  canal  des  Étangs,  après  toutefois 
qu'Ile  aoront  •  remis  leurs  titres  de  propriété  en  remoS' 


tant  .'ivant 
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sur  les  chemins  envoyés  aux  syndics  généraux  par  les 
oonunissBiree  des  diocèses  il  appert  :  •  qn'h  la  réearre 
de'  iliui-^'s  s  ili  la  sênéchausst';e  il<i  Nisme.s  qui  ^^oiii  de 
puis  longtems  dans  l'usage  de  faire  des  dépenses  cousi- 
déraUes  pour  lee  diemias.  Ions  les  antres  n'en  ont  fait 
aucune,  rte  .^^Jrte  .[u'il  ne  s'.igit  |;:is  s.'utoiii«nt  ilc  firnnilr»; 
des  mesures  pour  les  entretenir  dans  ces  diocèses  mais 
plotdt  pour  les  conetnilre  fc  nenf*.  —  OonfbrnénMnt  aa 
rè^îlctnent  lir;         «  le  grand  chemin  de  la  poste  sera  ré- 
paré el  entretenu  dans  les  séivécliausaéet  de  Carcassonue 
•tdeTi>ntoHseparlesd.eénéelMusséeseneorps,  et  dans  la 
««^néfhaussée  de  Nisme:<  [xir  tc-i  !lior<>si\s  Nîontiu'll^er, 
Nismes  et  Usez,  chacun  dans  leur  étendue  >;  les  chemins 
de  la  ligne  de  l'étape  et  de  Iraverae^  «  efestph^dire  ceux 
qui  wrvent  k  la  comtuuiiicati  m  d'un  diw^se  k  un  autre 
ou  d  une  ville  considérable  a  une  autre  semblable  dans 
le  mime  diocèse»  seront  entretenus  par  les  diocèses, 
ch«c«n  pour  ce  qui  lesconcern»"  »;  Ifti  chemins  «  qui  ne 
servent  qu'à  la  communication  d'un  village  a  un  autre 
on  d^w  village  à  un  ohemin  de  traverse  aerootenln- 
|pn;is  pnr  Ips  communautés  ».  —  «  On  poursuivra  une 
orUuunaiv  a  duvanl  M.  rintendaiit  a  l'effet  d'obliger  les 
particuliers,  dont  les  possessions  aboutissent  aux  dw- 
mins.  d»  faire  recreuser  el  entretenir  les  fossés  dans  les 
endroits  où  ils  seront  jugés  nécessaires  ».  —  La  corn* 
mission  établie  pour  régler  lott  ce  qui  concerne  l'adml» 
nistration  des  affaires  des  communautés  fait  savoir 
«  qu'elle  a  arrêté  les  états  des  dettes  des  communautés 
de  plusieurs  diocèses  et  dressé  les  règlemens  des  dépen- 
ses ordinaires  des  eommunanlés  des  diocèses  d'Agile, 
Béziers  et  Alel».  —  «Les  esmmaaaatéequl  sont  exposées 
à  avoir  des  troupes  en  quartier  ponrvoifont  aux  irait 
du  loyer  des  maisons  servant  de  casernes  »;  elles  feront 
l'avance,  qui  leur  sera  remboursée  soos  forme  de  moins-, 
imposé,  1  de  la  fourniture  des  lits,  meobles  et  ustensiles, 
et  de  iKiia  et  chandelles  des  corps  ito  garde     <  eilss 
feront  ose  dépenssa  dans  ia  même  forme  que  touiee  Iss 
aulree  qu'elles  ont  ii  faire,  c'est-à-dire  après  en  avoir 
obtenu  la  permission  de  M.  l'ialendaal  >.  —  Il  est  renda 
compte  que  la  dépense  de  l'étape  fournie  aux  troupes 
réglées  en  1738  revient  fc  m,803  liv.,  et  celle  des  voi- 
tures pour  le  transport  des  équipages  desd.  tnmpss 
fc  9S,lâs  liv.  —  On  enregistrera  les  commissions  de 
lieuteti  mt  général  el  commandant  en  chef  en  Ltin^'uf  lU-c 
données  par  le  Roi  au  duc  de  Riobelien.  —  De  même 
que  les  années  préoédenisa.  10^000  iir.  sont  accordées 
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pour  la  cimtlnution  do  Phtotolrs  de  la  prorlnce  et  des 

caries  Ja  t/éographia  «  qui  reslent  à  lever  >.  —  Liste 
dM  coauaiaiwirw  principaux  des  Anietles  de*  dluoèsu. 
—  Jugements  des  États'  wm  les  impositloBB  faites  dans 
\fs  A-sifltes  des  21  diocèse»  de  la  province  en  1738.  — 
Les  ÈUU»  oetrojsDt  au  Koi  :  1*  <  poar  l'aj'de,  noiruy 
•I  crue,  S14,5I7  liv.;  3«  pour  le«  réparations  des  pla- 
ces, 12,000  liv.;  3*  pour  les  appointements  de  M*'  le 
gouTeroeur,  lieutenants  généraux  et  autres  personnes 
de  la  ptoTlnoe,  W.00O  Ifv.;  4*  ponr  l'entretien  des  gardm 
do  gouverneur,  fraix  des  roinniis.saireai  des  guerres 
étant  dans  le  (wys,  40,110  iiv.;  &*  pour  le  t&tllon, 
IffgOOO  II?.;  0*  poup  l'entretien  des  raorfes^paTes  et 
fanitsons  du  ii.iys,  220,51^  liv.  ~  Te  Lmm.  —  Béné- 
dlctioo.  —  Députés  présents.  =  Assemblée  des  trois 
Aals  de  la  sénédiaasste  de  OareassotHte.  r=  Assemiriéa 
des  Irois  VJ:\{<      la  sénéi'haussée  de  'îouloiis,',  —  Ap- 
pruiiatiork  des  baux  d'entraiitin  du  grand  ckieuiin  de  la 
peele,  et  de  eonstraellon  de  parés  nrab  do  «ôté  de  Vi> 
gnonei     A^.      Bjisti<le  ir\njnu.  -  s;ur  !'oxpo<i^  qni  lui 
est  fiul  «  i|ue  lu  partie  du  cbemin  qui  sert  de  puss^me 
au  flourrlersqai  vont  de  Oasieinaudaryà  Bordeaux  est 
pendant  une  partie  de  l'ciiinét*  i"'rin-*e  jmr  ilt>s  ravines  ft 
deb  eaujL  répandues  dans  le  temps  des  îiKiudallona  de  la 
Oamnne     l'asseinbiée  dtarge  las  offleiers  de  la  pn>> 
vince  «  'i'f  saiTuner  s'il  ne  ««îroit  pas  convenabl''»  lî'ahan  I 
donner  cet  ancien  cbetuln,  qui  est  (rop  voisin  de  la  Oa- 
mme,  et  si  l'on  ne  ponrroit  pas  répanr  avec  luoina  de 
dépense  celui  qui  ost  [dus  ^levé  et  qui  con^ltillà  Mois- 
sac  >.  Le  Languedoc  et  la  Quîenne  contribueraient 
«nseaUe  h  la  coastmation  d'un  «  pont  au-delà  du 
château        V;irf>rine»,  à  l'endroit  appelé  Pradus  »... 
•  Les  courriers  reprendruienl  ensuite  le  chemin  ordi- 
aain  tnl  conduit  à  Maiause. 

C.  S3«i.  (RtgUtrc.)  -  <  liMvIiv.  t\*  Uuiri«0,  paiiter. 

Décembre  1999  —  Février  1940.  —  Procôs- verbal 
des  séances  et  délibérations  des  Etats  Lunguedoc,  as- 
esiatilés,  pat  riiandetnont  <tu  roi  Louis  XV,  à  .Montpellier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  7  décembre 
ITSOan  l*  février  1740.  —  Président  :  rai-chevè(]ue  de 
Toulouse  {i.'L.  de  Crillon) ,  nommé  à  l'arch«vècbé  de 
Narbonne.  (Tommissalres  du  Roi  :  le  dnc  de  Richelieu, 
flommandant  en  chef  de  la  province;  L.-B.  de  Bernage, 
intendant  ;  de  Carbonnel  et  Bénezet,  trésoriers  de  France 
éa  généralités  de  Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Discours 
d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés).  —  Vérification  faite 
de  ses  preuves  de  noblesse  du  côté  maternel,  le  marquis 
d'ATSiian  est  reçu  aux  États  en  qualité  de  baron  dud. 
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lieu  à  la  ptaee  de  feu  aon  pt-ro:  —  de  même,  le  marquis 
de  Brisons,  en  qualilé  dé  baron  de  Largentière.  —  Riip< 
port  favorable  sur  la  «Alesse  du  s'  de  Micitel  du  Roc, 
envoyé  du  marquis  de  CntMol,  baron  de  Caaleinan  de 
Bonnefons,  et  du  s'  do  Vendomois  do  Satnt-Aragne,  en- 
voyé ilu  marquis  de  Hirepoix.  —  Les  s"  Lafeoillade  et 
Comynihan,  députée  de  la  Tille  de  Toulouse,  seront  reçus 
aux  ÉlaUi  •  j»  l'exclusion  du  s'  Randon.  capitoul  per(H':- 
tnel,  lequel  en  cette  qualité  prétendoit  que  l'entrée  aux 
Étato  tay  étolt  dévolue  ■■.  Le  motif  est  que  <  par  Tarrét 

(lu  Ciiis,  il  lie  nia;,'  17:;.>  il  rr-t  purd''  que  ilrs  A  cbargHS 
de  capitoul  qui  ont  été  créées,  il  n'y  aura  que  deux  des 
pourvus  desd.  charges  qni  puissent  les  exaraer  la  fols  *. 
—  L'/  vè-jui'  ili'  B'-ziers,  au  nom  des  députés  charjiés  d'al- 
ler saluer  la  duchesse  de  Richelieu,  rapporte  «  qu'ils  ont 
été  conduits  dans  la  eimmbra  de  madame  In  dueliesse  de 

R  ,  iju'iis  oni  Ifiius  i":'-  i.iic'ir.- (Imiis  m 'Il  iil  OÙ  pllf  a  r*>-ru 
le  compliment  de  l'Assemblée,  après  lequel  elleavoit  prié 
IIM.  les  députés  d'awnrer  la  compairnie  de  sa  riarlsite 
ri-.  miiois-i m  ■(■  .•'  \V  ■•  iri  7i?'le  pniir  les  inlnrèts  de  la  pr  ;- 
vinoe  »,  —  Ch.«rle9-H^acintli(f  de  Oalé»n,  marquis  dfs 
Issarls,  ayant  prouvé  aa  noblesse,  «si  reçu  dans  fnsseï»» 

hli'i!  fn  iiaal.ti'''  d'^nviivri  ihi  prince  If  r.'iili,  .  rrimte 
d'Alais  '.  — Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  ils  dé- 
modent un  don  gratuit  de  3,000,000  de  liv.  et  1,600,4X10 
tiv,  pour  la  rapilation  rlf  1710.  r<»«i  deux  sommes  sont 
a<'<;ordées  aux  conditions  ordinaires.  —  Député»  ijuiii* 
loéa  par  le  président  «  pour  travailler,  <»n)ointenient  avee 
MM  les  CitmmiKsaires  du  Rr>y,  îi  îa  vArifleatiofi  ^os  dettes 
lies  communautés  de  la  province  >,  «  El  les  sj^mlics  géné- 
ranxonlélé  chargée  d'assister  à  tontes  les  assemblées  de 
MM  Ips  CV>nimissaires  pour  jr  faiff»  t(»s  funclicins  de  pru- 
cuivur  général,  conformément  b  l'édit  de  1713  ».  —  On 
demandera  qael'aiyndicatioa  lUia  par  las  cotuBiiaBaiws 
du  Conseil  d'une  imrtie  du  terroir  d'.^isuesmortes  suit 
annulée,  t  attendu  que  l'anui  du  15  mars  1721,  qui  or- 
donne la  revente  des  dumain«,  ne  parle  que  de  ceux  qui 
ont  éti^  en^'iigés  à  prix  d'ai-gent  et  ne  sçaaroil  èlreappli- 
'lué  au  terroir  eo  question,  donné  par  le  roi  saint  Louis 
Hus  premiers  lutbitans  de  la  ville  sous  un  simplecens  de 
3  deniers  par  arpent,  qui  seroit  inféodé,  et  sous  la  réserve 
des  droits  de  lods  et  venteis  aux  mutations  ».  Lie  prési- 
dent est  prié  <  d'écrire  dés  &  présent  k  M.  ia  OontrÔtour 
général  pour  iujr  faire  sentir  rinlérèl  que  prennent  les 
États  dans  celle  alfatre  tant  par  rapport  a  la  ville  d*Ai- 
gnesmortee  qu'à  toutes  les  Utrti  la  [iruvince  fui 
pourroient  être  dans  le  mAmanM  >.  —Rapport  des  dépu.» 
tés  en  Cour  :  «  ils  ont  exposé  la  mauvaise  situation  du 
commerce,  la  perte  très  considérable  des  vers  à  soye, 
l'horrible  désastre  que  la  greale  a  causé  principalement 
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dans  trois  diocéMâ  »,  mais  i\n  n'ont  pu  obtenir  «  une 
noiiMplMgntodeBorlacapIUtion  qua  l'année  préci- 
denlc,  parce  que  les  fl'^anx  du  ciel  se  sont  fait  sentir  en 
tant  de  provinces  du  royaume  et  avec  tant  de  violence 
qnilB  y  ont  causé  une  misère  générale  ».  Ils  ont  demandé 
sans  sui-oès  ou  qu'on  diminuât  le  nombre  des  manufac- 
tures des  draps  du  Levant  ou  qu'on  fit  «  un  r^Ieinent 
exact  sur  la  fubricalion  et  la  visite  de  ces  dn|l«  •.  Il» 
ont  obtenu  :  I*  un  arr^i  >ltt  Conseil  «  qui  charge  les  ayn- 
dics  des  diocâeea  de  veiller  purtlculièrement  sur  la  con- 
dnito  des  oollacleurs,  «i  m  flûaant  d»  tampa  «n  temiw 
repréaenter  leors  livres  pour  les  comparer  avee  les  re- 
gistres des  reeeveors  et  voir  par  1k  l'emploi  des  impo8i> 
tions  >.  Le  rap|K>rt  dit  que  >  l'on  ne  voyoit  arriver  que 
trop  fréquemment  la  dissipation  des  deniers  publics,  sou- 
▼ent  Irréparable  de  la  part  de$  collecteurs  on  de  leurs 
eanUona,  qui  retombant  néoeasaJrsroant  alom  sur  les 
eonuDunantés,  les  accabloient  par  uns  soreliarge  extraof* 
dinaire  •  ;  t*  des  lettres  patentes  qui  exemptent  le  fer- 
mfw  et  les  sous^fermiers  de  l'équivalent  des  charf^a 
personnelles,  telles  (u«  tutelle,  curatelle,  etc.,  •  qui  les 
dâtooroolent  de  lears  orevpatlons  ».  privilège  «  dont 
Jouissent  les  employés  aux  ferme»  du  Roy  ».  —  Rapport 
sur  les  travanx  poblics  :  port  de  Cette  (enlèvement  du 
sable  et  de  la  Tsae,  reTAlemont  des  qaais  du  canal,  re- 
chargement des  jetées,  etc.);  —  continuation  du  canal  des 
Étangs  —  llrage  des  deux  loteries  destinées  au  rem- 
bonrsement  des  créanden  de  la  proTtnce  k  S  et  k  5 
—  Suite  du  rapp'Tl  sur  les  travaux  publics  :  chemin  do 
Montlouts;  —  construction  d'une  chaussée  depuis  l'étang 
de  Pttdre  Jusqu'au  pont  de  Peyriar.,  snr  le  chemin  de 
Narbonue  h  Perpignan;  —  entretien  du  oluMiiin  M^ze 
k  Béliers;  —  oonalructlon  d'un  nouveau  chemin  de- 
puis la  croix  de  Pallas  jnsqn'k  Mèse  ;  —  pont  de  Vll- 
lefalsi-i  —  ]  iiril  de  Cinl-  k' »bi  n>\  —  ville  de  Fron- 
tignan  est  autorisée  à  construire  un  pont  sur  le  canal 
des  Étang*.  —  Consentement  A  ce  que  le  dlooAm  de  Cai^ 
cassonne  impose  en  m\  antvVs  tO,f>iO  Ijv.  pour  uirt'T 
l'évéque  de  Carcassonne  à  la  construction  dans  la  ville 
basse  du  pali^  èpiscopai,  «  M**  rérèqne  étant  dans 
l'impossibilité  de  locer  dans  la  maison  <\c  hrs  jiri'  lii- 
cesaeurs  située  dans  l'aocienne  Cité,  qui  est  prcuquo 
tombée  de  vétusté  ».  —  Suite  du  rapport  sur  les  travaux 
publics  :  chemin  de  Valisiii^rês  Ji  fiinn  iut  ;  après  qu'il 
aura  été  mis  dans  sa  perfection ,  il  conviendrait  de  iaire 
travailler  k  la  partie  do  chemin  depuis  le  Saint-Btprit 
Jusqu'il  Basiir.Is,  UtmcKo  t-st  hi-nurotip  plus  pn's.s>'e  .[ue 
tottleautre,  à  cause  du  passage  de  la  montagne  de  Hoque- 
bmnef  nt  est  Boorant  ImpntJoable  quoique  chaqm  année 
om  y  fban  dsi  répuratloiis  >.  —  Rapport  sur  les  rama- 
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fa<-tui*ti!$.  Il  a  été  fabriqué  «a  1739:  mabon»,  ilO  piéc^a; 
londrins  premiers,  121  p.;  loadrins  seconds,  13,907  p.; 
londres  larfros,  Ti.S'Kt  p..  tout  2'*,1?8  t^ii'^fos;  total  des 
gratitlrations  :  a(),0<i8  liv.  —  M.  dt-  .McuiUerrier,  syndic 
général,  dit  •  qu'il  y  a  lieu  de  compter  sur  le  succès  dtt 
règlement  qn'nn  «p  propose  de  faire  paroitre  incet<isam- 
ment  sur  U  fabrique  des  ilraps,  d'autant  plus  que  les  me- 
sures préliminaires  qu'on  a  prises  ont  déjà  produit  une 
diminution  considérable  dans  la  fabrique,  qu'on  vuuloit 
réduire  :  la  différence  dos  pièces  faites  en  17S8  et  1789 
étant  d'environ  12,000,  c  -  qui  diminue  les  gratUcaliMls 
de  plus  de  30,000  liv.  Il  y  a  même  apparence  que  les 
fabricants  se  tourneront  d'eux-mêmes  k  reprendre  le 
travail  de  plusi>;iirs  autres  espèces  de  draps  dont  Ht 
pourront  lruttv(>r  ic  débouché  en  Italie,  en  Espagne  on 
dans  les  islett,  «t  que  le  commerce  du  Levant  se  trouvant 
par  Ik  réduit  au  point  où  il  doit  être  par  rapport  à  la 
consommation,  le  prix  des  draps  rèbansMra  d'autant,  et 
les  moyens  dont  on  s'est  servi  au  Lsvanl  pour  le  soute- 
nir tomberont  d'eux-mêmes  ou  pourront  être  révoqués 
sans  aucun  des  inconvénieiis  que  la  Cour  a  craint  Jnsqn'k 
présent  ».  —  Oratiflcallen  de  4,000  Ifv.  an  sr  Tricon, 
envoyé  à  Conslantinople  par  lejt  États  au  commencement 
de  1738;  <  il  y  a  formé  un  établissement  qu'il  a  laissé  ao 
bout  d*an  an  dans  une  très  bonne  situation  et  en  état  de 
procurer  di^  Irés  granils  avantages  au  comnicr  o  ']e  la 
province  ».  —  Une  graliflcation  annuelle  de  'J,(JOÛ  liv. 
(»t  accordée,  sous  certaines  conditions,  au  s^  Ooudanl 
«  qui  a  formé  dans  les  mont.-ignes  du  Vivuru-i  uni;  fa- 
brique de  toiles  de  coton,  mousselines  et  ntoucboirs  pour 
servir  k  l'osage  du  peuple....  où  il  employé  nn  grand 
noniliTH  r  lovriers  et  surtout  de  jeun'-s  ntif  ins  qui  peu- 
vent travailler  dès  l'Âge  de  0  ans,  ce  qui  enricliit  leurs 
fltmllles  sans  porter  pré|ndica  ft  la  culture  des  terres, 
aj'ant  encore  eut  .ivantaL'i'  'li'  f.iir^'  n'sler  il.uis  ta  pr"- 
vinos  pins  de  800.000  liv.  qui  en  sortoient  pour  aller 
cberrher  en  Normandie  les  étoffes  qui  s'y  Ibot  aetnslle- 
iii^nt  i',  -  On  fera  casser  l.i  rnailri'i*'  que  les  tisseurs  Je 
Saint-Chinian  •  ont  fait  autoriser  par  le  Parlement  de 
Toulonse  sana  avoir  obtenu  des  lettres  patentas  du 
Tlny  »,  aliHiihi  que  »  les  Jurés  gardes  des  fabriquants 
dud.  Salnt-Cbinian  ont  représenté  qu'ils  ne  pouvoient 
fkire  travailler  ces  tlssears  oonformémsntattzrèglensns 
par  l'indotnlité  et  !<•  pru  d'attention  où  ils  sî'Hntrètiûn- 
nentsous  prétexte  de  lad.  maitriee  ».  —  «Mémoire  ins- 
tmctir  tvr  la  manière  d'exécuter  lee  conventions  pse* 
Ki'*>s  ènlrf  If'-'i  Klals  !«s  propriétaires  du  ranal  royal 
au  sujet  de  l'entretien  des  acqueducs,  rigoles,  contre-ca- 
nanx,  épancholrs,  etc.,  el  antoiisèes  par  amat  da  Om- 
■eil  da  Sd  avril  17B»  ».  — 12,000  Itv.  sont  aceordésa  k  la 
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TiUe  de  Nimes  «  poar  être  employées  aux  répiiralions  de  la 
Fontaine,  conformément  an  projet  do  «F  d«  CS^^èl^  «uf 
à  y  faire,  s'il  y  a  lieu,  qaalf  lus  cli«Dg«iim  pow  eoa- 
tenrer  les  antiquités  qui  OBt  été  défiOaYvrtw  ».  —  «  Pour 
garantir  le  pont  de  Béziers  et  le  chemin  de  Narboniie  dea 
InondktiQns  da  la  rlTièra  d'Orb  >,  le  présidaDt  ««t  prié 
da  vMtlob  Men  examiner  avec  1»  maréebal  d'Aafeld  et  le 
Contrôleur  général,  •  le  projet  dressé  par  feu  M.  de  La 
BiotUère,  eontiataal  à  Ikire  passer  le  canal  rojal  sur 
bd.  riTière  «a  iii03f<eii  d'an  pont-aquedoe  ».  SnWaat 
M.  de  La  Blottière  •  la  dépense  devolt  aller  à  près  d'un 
million  «.  »  Pouvoir  «et  donné  aux  commimire»  dee 
travaux  pnbllos  de  traiter  avec  les  religieux  de  la  Merci 
pour  la  dumolition  de  leur  couvent  de  la  place  du  l'ey- 
roQ.  —  «  Pour  procurer  aux  vaiaaeaux  qui  font  le  com- 
maMM  du  port  de  Catle  la  Cusilité  de  foira  leur  proviaion 
d'eau,  et  faire  cesser  les  plaint<>s  iju'its  ont  souvent  por- 
tées nr  la  peine  qu'll^<  ont  pour  faire  cette  provision 
lea  Étala  acceptent  la  proposition  d'un  a''  Boac,  <■  qui 
oonsisti)  il  !<'<il)liK>T  ilii  crttiiiuirt'  ju.s(|uasao  dehors  de  la 
lianquette  dana  le  caiial,  au-dessous  du  pont,  l'eau  d'une 
aource  trte  aliondadte  qu'il  a  dana  la  maison  et  a'en- 
gLii,'enl  à  lui  payer  une  sumiiiL'  dr:  1,50IJ  liv.  par  année, 
•  tout  autant  que  la  fourniture  de  l'eau  suJiBistera  ».  — 
12,000  Ht.  aaront  employéesà  eonUnver  le  èheinia  de  La- 
vaur  à  Puviiurensqu'on  doit  étendre  jusqu'à  Revel  » 
Vu  l'état  <t  des  réparatlona  et  autres  ouvragée  •  faits  par 
la  dioeèae  de  9aint-Papanl  aux  ruiaaeaax  de  Trtfboul  et  de 
Fre'<quel ,  l'assemblée  approuve  l'emprunt  de  40,000 liv. 
lait  par  led.  dlooàee  pour  pajrer  l'entrepreneur,  consent  à 
eequll  haee  un  autreempninl  detO,000  H v.  et  autorise  le 
ti  '  irî-  r  lu  la  liinirsH  k  lui  rouiftttrt!  la  subvention  Ja 
20,000  liT.  qu'elle  |lui  a  accordée  précédemment,  «  at- 
tendu que  le  quart  des  ouvragée  set  fiiit  ».  —  1,000  liv. 
seront  remboursées  au  s'  Garipuy,  inspecteur  i)*;s  ré- 
parations du  puni  de  Toulouae,  qui  les  avait  avancées 
pour  achever  lea  travaux  rendna  néoeaaalree  par  Pinon- 
dation  Je  l;i  Giiroiini>  survenue  en  1727.  —  Rapport 
étendu  de  l'évéque  de  Viviers  au  nom  de  la  commission 
dunrée  «  d'oxamiaer  l'aOklre  du  daauédiaUMiit  daa  ma- 
rais depuis  Beaucaire  jusqu'à  Férols  ».  Conrormr'menl  ii 
ses  conclusions,  l'assemblée  ordonne  qu'il  sera  procédé 
an  nivellement  et  à  l'arpentement  des  marais,  étangs  et 
terres  innndé^i,  et  qu'on  vériOera  entre  autres  choses  : 
1'  •  si  le  canal  ne  causera  aucun  dommage  aax  salins  de 
Feeeaia;  S»  ai  l'ouvertura  qu'on  donnera  «as  erax  du 
Rbosne  dans  un  terrain  plus  bas  que  son  lit  ne  portera 
pas  préjudice  à  ce  terrain  et  aux  communautés  qui  jr 
août  dtuéUB...;  fl»  qMit  aoot  laa  avantagaa  et  oomnodUéa 
que  lea  propriétaires  et  oaagendei  iDaraiaan  retiNDtet 
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ceux  qu'ile  retireront,  après  que  le  tiussèchemenl  sera 
Ut,  datrétsrvea,  preds,  couiiéres,«tdes  fàculléaofferlea 
ou  coBVoniMS,  en  1701  ou  depuis,  principalement  par 
rapport  à  la  nourriture  des  bentiaux  nécessaires  pour  la 
culture  des  terres  et  à  celle  dea  bêles  à  laine  ».  Une 
enquête  aor  ce  dernier  chef,  demandée  par  le  tnaré'  hal 
de  Noaillea,  avait  élé  déjà  prescrite  par  arrêt  du  Conseil 
du  8  mai  1717,  mais  n'avait  pas  élé  faite.  —  Les  Étala 
assistent  au  service  fait  dana  l'égliae  Motre-Dame-des- 
Tables  pour  le  repus  de  l'ime  de  fou  l'archevêque  de 
Xarbi  nne  (R  -Fr.  de  Beauvau).  L'oraison  funèbre  est 
prononcée  par  M.  Oairguil,  prafoaseur  de  théologie  en 
l'Université  de  Toulouae,  c  dont  reaprit  et  la  capacité 
sont  connus  *.  —  Les  États  «COBSMtatyw  la  ^«"«♦ft 
et  la  ville  de  Marlwnne  inpoaaat  uhaoun  annuellement 
880  liv.  «n  ftvenr  dea  PP.  Doetiisaires,  pour  les  obliger 
à  entretenir  leur  collège  qui  est  Irès  utile  aux  babitlBS 
du  pays  ».  —  On  «  pouraulvra  un  arrài  du  Oooaell  pour 
obliger  les  propriétaire*  des  terrea,  rivaralm  du  Oirou, 
derfcTeusercLaï  ua  en  dniilsol  le  lit  de  lad.  rivièi-e,  et  on 
demandera  l'exécutioa  d  uneordonnanoe  du  grand  maître 
des  eaux  «t  Ibrélfl  de  la  naltrlae  de  Toulonae  du  84  Joli» 
let  1003  »  rnlutive  au  mémo  ubjc".  —  Vu  le  procès-verbal 
du  s' de  Clapiès,  duquel  il  appert  que  la  Garonne  •  s'est 
o  u  vert  un  pasaago  eetra  le  fùjant  du  moulin  de  H.  le  due 
d'Antin  et  l'isle  de  la  ville  de  Galères,  de  façon  que  le 
courant  daa  eaux  les  porte  direotenent  contre  le  Iknx- 
boorget  la  grande  église,  en  sapant  «l  renversant  les 
liTiv.s  .-îur  lesquelles  lo  fanxbourg  et  l'église  sont  bàti.t  », 
il  est  délibéré  d'accorder  à  la  ville  de  Gucères  15,000  liv. 
qui  seront  enployése  k  former  œ  paasags  t  par  un  épj 
ou  liijTue  qui  iiian(;era  la  direction  des  eaux,  les  portera 
dans  l'ancien  lit  et  les  dirigera  sur  Cooladére  ».  —  Le 
trésorier  de  la  Bonne  paiera  ee  qui  rasl»  dft  aux  entre- 
preneurs  des  réparations  dfls  bllinienls  de  la  GrauKH  des 
Près,  acquis  par  la  province  en  1738  pour  servir  de 
caaemea.  —  Le  IM  aar*  mpplié  de  foire  répaiwr  lea  ebe* 
mins  qui  ('anduisent  de  Cnimont  au  Canal  n.iyal,  afin 
qu'on  y  puisse  faire  voilurer  les  bois  achetés  au  comte 
de  FiiBlo  par  la  liaitaa  i  pour  la  oonatmction  dea  vais» 

seanx  de  S.  M.  ».  —  Informés  que  suivant  •  do.^  i-stima- 
tions  qui  paroissent  fort  faibles  »,  il  en  coûterait 
1,700,000  Ut.  poar  réparer  laa  diamina  datraivarse  de 
la  province  i  qui  sont  impraticables  pendant  une  grande 
partie  de  l'année  »,  les  États  ordonnent  que  les  syndics 
généraux  «  dreasanant  diCMraata  protl*l>  4ut  puisaset 
concilier  les  vues  qu'on  doit  avoir  pour  l'atililé  da  com- 
merce, d'une  part,  et  pour  proportionner,  de  l'autre,  les 
dépaoass  à  réiat  des  «outribiiaMaa  qal  «b1  iwt  da 
psiieb  paysr  isiica  ebaifas  ».  —  OratUeatioiii  dhisafa. 
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—  L«  commimires  d«a  aflkf m  d«  eommunaalAs  tcati 

BaToir  •  qu'ils  ont  obtenu  un  .iri  ét  lîu  Conseil  [loiir  faire 
rendire  les  comptes  qui  ne  l'ont  pas  été,  en  ramoiitant 
)MiItt%  l'atm^  IÎ05,  et  pour  «Mdrer  le  iiayertaenl  de» 
reliquats  >  —  H  s^n  payé  à  l'iibln^  ilc  s  in'-.T  i  .:tjt«s  «in 
Bélier»  3,630  liv.  ]iui)r  arrérages  «iw  l'indetunUé  ilù«  a 
raUM7«,  h  ralioa  *  d«  rextinction  h  perpéluM  d«  la 

rci  -i\  •,  flirfrlrt  l'i  aiilri'îi  'Imlts  fAivl;iii\  qu'i'lii;  .tvoil  sur 
tiO  âétei-éi.K,  un«  quiirte  «i  i  iiextr«»  <>«  t«rr«?,  prues  imar 
r«aiplacem«nl  du  Canal  rofhl  «.  —  List»  das  commis- 
sair.--s  pn'iii  ifiaiix  'Il  N  \  .vi -'tr-v  |m  .m  i  IT-iO  —  '  I.ii  ville 
de  Toulouse  n^ayant  pas  satisfait  u  ce  qui  avuil  esté  iléii- 
éré  ranii4e  dernière,  Im  eapItAnla  aeront  oblMa  de 
aire  rfriieltre  au  synrll''  {jr^inVal  «1h  leur  !M''ti>V)i;iU8.sée 
Im  départeinens  de»  iukpo«ilion«  de  lad.  villa,  confuriu»- 
ment  fc  m  q«}  «si  ordoniul  h  Tégard  d«  tous  1«a  diocAsae 
de  la  provin''<»,  ot  8(iU<  l»»s  p<>int>s  |»(>rl<'v  s  i>ar  !«s  r^>;i*î- 
Bianst  leBquellet  ne  seront  point  tépul<«it  toroiuina^ 
tiilrea  ».  —  Arlirleii  à  mettre  danii  le  Cahier  :  m  dainan- 
dorii  la  l  oiillritriri  ir:  iws  arr/'ls  ilu  Conseil  île  --eiit^^mbre 
1735  et  juillal  I  VM,  «  par  lesqui^U  il  »  'tiitoïkiié  que 
es  cottHila  daa  vlliea  at  communnatés  d«>  la  province  na 
pouriHiifnt  Atr>i  fst.iblis  s--ijueslrt's  p>-n<lmit  l'ann-^e  ile 
k^ur  cunsulal  > ,  atc.  —  OOU  liv.  sont  ait^urtléas  a  la 
Société  royale  de»  sci«iir«ii  lUt  Uontpeillar  pour  âire  en- 
ploy/'cs  à  i;i  con-itrui'tioti  il'iir»  t)b^^'^vat<ll^^^  —  Jug>«- 
nients  t\es  Klals  sur  las  linpusr.iuiiii  ruitt*j»  i|aiii$  le:^  A»- 
eiettea  des  24  <litic(%sm  de  la  province  en  ITSO.  — 
Octroi.  —  Te  Deum.  —  Béné  lu  tion.  —  Ii  '|.uti'A  pré- 
«£Uls.  Assemblée  de-s  trois  Ktals  du  la  siTiécuausséa 
âa  Touluuse,  MOU»  la  pr^^sldent'e  de  révt>>|u<)  de  Lavatir. 

—  «  Sur  lo  fonds  dfl  -1,530  liv.  imposé  la  pi'i^<«iit«  ann*^o 
ponr  la  '^onstruciion  des  pavét*  neufs  des  rhetuins  de  la 
•énéchatissép.  il  en  sf^ra  pris  1,500  qni  seront  «•mployéee 
h  réparer  le  utiumiu  de  Montauban,  «t  c^luî  de.  Montau- 
Iwn  et  Castelsarrasln.  —  Il  sera.  im\io»t\  ,s.r>ao  liv.  oa 
dans  anné&s  .sur  Ias  diocèses  de  la  sénéchaussée  iMtur 
MFvir,  avec  les  fond»  faits  par  la  provini  e,  le  dioc<Vse  de 
Rieux  la  ville  de  Caxères,  aux  ouvrage-s  a  faii  o  pour 
garantir  lad.  villa  des  inondations  de  !a  c.aronne.  zr 
Afleemblée  des  truia  Ktata  de  la  aènécbaussée  du  Car- 
caMunne,  sous  la  préaidenoe  de  Téréqnade  Béciers  ». 

G.  am.  (II«|iHn.)    laMto,  Me  IMIM»,  fvnr. 

Décembre  I940  —  Février  1741.  —  Proi::é8- verbal 
des  séances  «t  délibérations  des  Étala  de  Languedoc. 
tMeinbMa  par  mandement  dn  roi  Louis  XV,  fc  Mouipel- 

lier,  dans  la  grAn  le  sallt^  de  l'Hâtai  de  Ville,  du  15  dé- 
cembre 1740  au  d  février  1741.  —  Préaident  :  t'arcbevé- 


qna  de  Narbonne.Commiaaaireadn  R'il  :  le  due  de  Rieha- 

lit'U,  iiiiii  inlant  en  chef  île  la  ptoviniP,  Louis  Basile 
de  Bernage,  inlendunl;  Dufaur  et  Ue  Flaux,  Irésorient  de 
France  ëê  géaéralilée  de  Tonlottse  «t  de  Montpellier.  — 
Discours  d'ouverture  (n«  sont  p.i.s  rap|>orlés).  —  Le 
uiarquî!»  do  Bri«oa»  est  reQu  es  qualité  de  baron  de  Tor- 
nao,  après  avoir  Jnslillé  qwe  oetts  baroanie  lui  appar- 
tient en  vertu  d'une  donation  de  sa  mère  née  de  La  Fare- 
1  oniac.  —  Rapport  favorable  sur  la  nobieotse  des  sieurs 
de  Rlbeyrols  d'Antreataux,  de  Badel  et  Duviflal  de  Ball- 
lai  L'UtU,  etivoytis  du  couitu  d'Alais  (Ui  prince  d«i  Conli)  et 
de»  barons  dt:  itoulugiie  en  Vivaraisi  et  de  Ruuairuus.  — 
Les  sieurs  da  La  Farelle,  maire  de  Rieox,  et  Oaibal, 
!i.-n'i':i-;n'  d.,  iiiaii-  M.nte  'b,  .suJil  tl-.^js  a  l'evidusion 
des  sieurs  Cartel  «3t  rru<.-l,  porteurs  des  procurations  dea 
diooèMS  de  RJeuz  et  de  BaB-Montanbaii,  oonlbrmémeol 

:\  l'.irn  '  lu  Conseil  du  17  d«:eiiilire  17;>*  qui  piTtn  «  que 
K's  pourvtui  vit»»  ufllce«  de  luaire  el  lieutuiiaiil  ite  luaire 
doivantavoir  rentrée  mx  États  b  IVxeiuaion  des  oHlderi 
ùluclils  ».  —  On  enrc^'istrera  les  lettres  patt^nles  par 
letiqut^Ut.!^  >  S.  .U.  a  cuutiuué  le  uoui  île  la  ti<rre  de  Uîeus. 
(Uinervois)  an  celio  de  UtVinvitle,  et  à  l'avenir,  11.  la 
comle  du  M('-i  in  ville  sera  *]ualilïc  «le  baron  do  Mèrinville 
et  uon  pins  de  baron  da  Rteux  ».  —  Entrée  des  Comuus- 
aatrea  da  Roi  :  ito  demandent  un  don  gratuit  de  3,000,000 
de  liv.  et  I.ISIJÛ  000  liv.  pour  la  npitalioii  de  1741  Cea 
deux  iioiiiiiK-s  «ont  accorJct!.:»  auK  coliUitiuiiti  urdinairi^â. 
Avant  ce  vote,  la  président  avait  représenté  «  que  la 

siluativ^n  du  Liiii;:u  du  :  rsl  ruo  iis  Insie  celte  annt^e  que 
celle  du  la  plupart  iies  autres  pruviuci-:,  du  rovauuie  qai 
éprouvent  depuis  d^k  bien  du  lemio  la  disette  >.  — 
L'hôpital  du  lieu  de  .Saiiil-Oervais  .  dioi  èse  de  Ca^tr-'-s  , 
héritier  du  s'  (ialMn,  oiïîoier  d'inflioterie,  sera  déi-harsé 
de  la  resiilulion  d>'  500IIV.  •  b  laqtiaila cet  olScler  a  d6> 
clare  être  obligé  envers  la  provint-e,  pour  des  routes 
(frais  de  route)  qu'il  croyoil  avoir  reçu  indueinenl  ».  — 
On  dt  ii.andera  au  Roi  qu'il  soit  tenu  comple  au  diocèsa 
d'Alais  de  la  capitation  du  prince  de  Conti,  -  premier 
baron  des  Élals  en  qualité  Je  «  oiiilo  d'Alais  ».  —  Rap- 
port aur  les  travaux  publics  :  continuation  du  canal  daa 
Étangs;  —  chauss<>es  du  Rlione  du  loté  de  La  Falud;  — 
id.  depuis  le  pont  .Saiiit-Es|iril  jusqu'au  pont  de  la  Pierre 
sur  le  Lauiion  °,  — construction  du  ciieinm  di'  Remoulins 
k  Coiinaut,  $ous  la  direction  du  ^'  de  Charney.  q^il  a 
SDi  nédé  il  feu  M.  du  Clapiés;  —  eutrâtieo  du  port  da 
Cette  :  «  il  a  été  enlevé  pendant  rana40  dn»  les  diiB^ 
rentes  parties  du  port  9,188  toise*  de  fia»  réparions 
au  grand  mole,  aux  jetées  et  aux  ravtlamaats  de»  qasia 
du  canal  ;  —  eau  douce  amenée  dans  le  port  par  le  sieur 
Boec,  oomma  il  s'y  était  engagé;  —  oonstmcUon  d'un 
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pont  Bur  la  riTiére  de  Lagne ,  au  dioeèm  d«  Lodève  ;  — 

conslruclion  ilu  chemin  île  laCi"oit-(l(  -l'.ii  a-  à  Mf'/c;  — 
continuation  du  cbamin  de  Narboune  aux  Caliaaea  de 
Filon  ;  —  ouvrages  d«s  granx  d'Agd*  «t  dn  La  NoaT«lle; 

—  défense  de  la  plaine  Ir  Sniiit-M(  i)fan'.  conire  les  ir- 
ruptions du  Rbone;  —  réparation  du  chemin  de  Beau- 
caire;  —  oomlmctton  du  ebemin  de  Lavanr  k  Revel , 
<  conduit  près  do  la  ville  de  Puylauren»  »;  —  défense  des 
Cftobourgs  et  de  t'église  paroissiale  de  Casères  contre  les 
eaux  de  la  Garonne  ;  —  pont  de  Clntegabelle  ;  —  oovra- 
trt's  il  fuire  «  pour  rejeter  dans  leur  ancien  lit,  c'esl-ii-djre 
dans  le  diocèse  de  iMi^vaur ,  les  eaux  de»  l'ivières  de 
Sws  et  du  Laudot  qui,  dans  le  temps  des  plnjws  et  de  la 
fonte  dea  neijîes,  se  r*^p':n  1  nf  il;ins  l,i  |il.iinede  Revel  ». 

—  Rapport  sur  les  maiiuraclures.  Il  a  été  fabriqué  en 
1740:  draps  mahona ,  187  pièces;  londrlns  r'r«oiiwSi 
110  (>.;  luiiilrins  seconds,  20,'l2ft  \i.  \  hirjji  s  . 
4,790  p  ;  londres,  l>23  p.,  en  «sminie,  S0,143  jilèces  dont 
tes  graUftcalions  montent  li  flSiSIS  llv.  —  Les  fiibricanls 
ijui  ont  fait  jiar  riiiinit"-:  dVssai  «  une  espèce  de  ilraps  k 
l'iutitaiiou  de  ceux  que  les  Ân^iloia  portent  en  Levant, 
appelez  nitu  premiers  et  seconds  »,  revivent  en  grali- 
tication  «  suivant  la  volonté  de  S.  M.  pour  4,570  pièces 
fabriquées  en  1739  et  1740,  à  raiiion  de  i  liv.  10  «uis  par 
pièce,  la  «omiM  «le  11,440  tty.  —  1».  dAHMrathn  porte 
que  î!  j'uroil  que  cvl  <.,v->a\  a  eu  pour  >>bjel  flVgisIfr  le 
commerce  dc^  Auglois  sur  cutto  partie  comme  on  l  a  fait 
fc  régard  des  londrlis ,  et  de  diminuer  la  fabrication  de 
cette  derni'T'  (>>:;i*'>fe  de  draps  quia  éti' p.irti''*' :iii-i!<>!à 
de  ta  co(l^"mma^lo!l  qu'il  a  encore  produit  un  bien 
eonsidirable  par  la  oonsommatioiides  laines  du  pays  qui 
entrent  dan^  la  f.'impri'?if"-'t!  dfs  i^t  «ont  prohib''-'s 
dan»  celle  df«  luiiUriu.<i  •>  ;  mais  le  Kui  sera  ^uppiié  >•  au 
easobiljug«à  propos  qns  cas  gratifications  soient  wn- 
tinu*'es,  de  trouver  bon  que  ce  ne  soit  qu'il  condition  que 
les  fabricans  de  cette  nouvelle  espèce  de  draps  ne  feront 
pas  de  londrlns  seconds  ». — Suppre^si n  il>'  U  manu- 
facture de  bayetles  et  de  sempiternes  «  que  le  sieur  Bonté 
n'est  plus  en  Alat  de  .«^tulenir,  et  qui  d'ailleurs  n'est  pas 
aussy  utile  pdur  le  «liocèso  d'Alby  qu'i>n  l'avait  cru  >.  — 
Suite  du  rapport  sur  les  travaux  publics  :  construction 
d'un  chemin  ■<  en  forme  de  chaussée  au  travers  des 
Étants  pour  aller  à  (!;el(e  >;  —  ajournement  des  travaux 
du  pont  de  Viliefalae.  —  Rapport  sur  les  râpooses  foites 
par  le  Roi  aux  articles  dn  Câbler:  on  a  obtenu  :  remise 
des  droits  des  grandes  entrées  sur  les  vins  de  Languedoc 
et  de  Roussillon  qui  seront  portés  à  Paris  Jusqu'au 
81  mars  1741  par  les  ports  de  Boaen,  le  Havre  et  autres; 
■  les  remisps  accoutumées  en  faveur  des  diocèses  de  Nar- 
lx>nne,  Allity  et  Lavaur,  et  des  communantés  de  Cape»- 
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tan,  yignooet  »,  etc.  ;  —  en  attmdant  le  Jngement  d'nn 

pri)'  i's  de  la  provini  r  rontre  la  ville  de  Bordeaux  ,  "  qui 
a  prétendu  empêcher  de  faire  descendre  les  ?ins  de  Lm» 
guedoe  après  le  l"  may,  et  obliger  ceux  qui  étoient  des- 
cendus au|iarriv;irit  cl  qui  restoieii'  invr-ii  his  do  r<»moii- 
ter  la  rivière  ou  d'être  convertis  en  eau-de-vie,  M.  le 
Oontrôlear  général  a  promit  de  permettre  la  dasesnle 
des  vins  Jusqu'au  1"  septembre  ».  —  Élection  des  dépu- 
tas en  Cour.  —  Lettre  du  ministre  Saint- Florentin  an 
siiiet  de  la  prAention  des  liarons  de  lonr  de  OéTaudita  ét 
de  Vivitl•,li^  l'i'tre  admis  par  tour  à  la  députation  à  la 
Cour,  prétention  ii  laquelle  s'opposaient  les  barons  en- 
trant annuellement  aux  Élati  :  >  Le  Roy  a  dMdé  de 
lui'-'.Hi  Klats  la  liberté  qu'ils  ont  eue  de  tout  temps 
el  devront  loiyours  avoir  de  choisir  pour  leurs  députés 
h  la  Cour  ceux  qu'ils  Jugeront  h  propos  —  Suite  da 
r<i|î|ii  rt  sur  les  travaux  publics  :  clipuiin  de  Carca-^^onne 
à  Montlouis,  secUon  du  village  d'Espéraza;  —  travaux 
de  défense  de  la  plaine  de  Montagnae  et  de  Oanouls  conlM 
les  irruptions  de  l'Hérault;  —  niisû  en  l'fat  de  service  des 
casernes  de  Lagrauge-des-I'rés  ;  —  contrats  passés  le 
15  septembre  1740  avee  les  retigieux  de  la  Merci  du 
Montpellier  jxiur  la  démolition  de  leur  couvent,  elc;  — 
chaussées  du  Rbone;  —  répuration  des  chemins  de  tra- 
verse dn  diocèse  de  Toulouse;  —  cbenin  de  l'étape  du 
Villebrumier.  —  Sont  nomrtii's  h  îa  plarv  iln  feu  fieria- 
piés  :  directeur  des  ouvrages  publics  de  la  province  dans 
la  sénéchauseée  de  Carcasaomie,  la  s*  de  Oarnay  ;  dire»- 
t"itr  -los  'iiAnies  ouvrages  dans  la  sénéchaussée  de  Uean- 
cairt'  el  Mmes,  et  ijt»pecteur  des  ouvrages  du  Canal  ro>-al 
•  auxquels  l'IulunHoii  d«  8.  M,  est  que  les  États  donnMt 
h  l'nvpiiir  un''  nttcrttton  sinî,Mi!fère  »,  M.  filot,  «  rniMiibre 
t!e  I  Acailéiiùe  dc^  SLiLiicei)  de  Paris,  qui  veut  bien  s'éta- 
blir dans  la  province  »;  directeur  des  ouvrages  publics 
de  la  province  dans  I  i  M'nt»-Viauss^n  i1c  Toulciiso,  !o 
Garipuy.  —On  fera  exéculur  l'arrot  du  Conseil  du  8  no- 
vembre 17-10  con.  ernant  le  re<-reusemenl  et  l'élargisna- 
ment  de  la  rivière  du  Oirou.  —  Le  diocèse  de  Lavaur, 
est  autori^^é  à  imposer  dans  le  dèitartement  des  frais  <l'As- 
si^tte  80  liv.  •  pour  les  prêtres  qui  desserviront  la  cha- 
pelle de  rilùlel  de  Ville  de  Lavanr,  à  l'osage  des  collec- 
teurs et  de  leurs  cautions,  el  des  autres  détenus  dans  les 
prisonudad.  Hôtel  de  Ville,  qui  sont  celles  du  diocèse  >.  — 
L  ong  rapport  de  l'évéque  de  Viviers  sur  le  projet  de  des- 
sèchement des  marais  qui  sont  depuis  lieaucaire  jusqu'à 
l'étani;  de  Mauguio  et  à  Pérols,  et  la  l'iiNtruction  dla 
canal  de  navigation  depuis  Beaucaire  jusqu'à  la  mer  par. 
la  roUne  d'Algueemortes  et  le  grau  du  Rot  :  la  vériflca» 
tion  lies  lieux  faite  par  cinq  ingénieurs  du  Roi  est  insuf- 
fisante parce  qu'elle  n'a  été  laila  que  dans  une  leuia 
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wiaoïi;  on  D«|Miit  aflinatr  qné  ïm  fillntioM  ou  t  mr- 

gens  "qui,  aa  dire  de  quelques  maitres  ?;uinii>rs,  exis- 
tent àéi^  dans  las  salins  de  Peccais,  ne  seraient  pas 
aeerns  par  l'exécalioa  «la  proJ«t  «  aa  point  d'antrainer 
la  perle  salins,  qui  sont  un  pffot  r1iî>  plTis  do  cinq 
taillions  lie  revenu  pour  Is  Roy  >,  etc.  La  conclusiun  est 
ta*n  tent  Aiii«  lUre  une  aaeond»  vArlfioation  par  de  non- 
veaux  ingénieurs,  m  pr^sen:'p  «îes  cinq  qui  ont  procédé 
k  la  première.  Délibération  confurme.  —  Coiiiise  im  an- 
ate  prdoUentM,  un«  nomma  de  1S,000  Ht.  est  aoeordAe 
pour  la  rnntinit'ili  m  An  l'Iiistoin-  et  de  la  carte  p-'n;'r.i- 
phique  de  la  province.  —  Articles  à  mettre  dans  le 
Odiier.<~>  «  Gomme  il  n'eat  pna  permit  ans  Aasiettes  de 
s'écarter  de  la  disposition  des  fl(^!ib*^rnlion»  qui  ont  été 
prises  par  les  Étala,  il  sera  enjoint  au  pa.vs  de  Vivarais 
d'eséentar  la  diltbératlmt  dn  14  Janvier  1740  portant 
que  pour  favoriser  la  fabrique  Aa  toilf??  de  rnton  fondée 
eu  Vivarais  par  le  sieur  Quadar,  il  uni  aci^urdé  uuU.  ^iear 
waa  cratlOcalion  de  9JM  Ut.  annuelisfflent  pendant  six 
•ns,  k  condition  que  le  pays  do  Vivarais,  qui  retire  une 
nlililé  plus  particulière  de  cet  étabiijssumunl,  lui  ^iccjF' 
darolt pendant  lamimetampa  la'somme  du  l,0û01iv.  ».— 
On  ff>ra  imprimer  distribuer  dans  les  diocèses  qui  ont 
intérêt  ii  ies  connaitre  <  des  mémoires  communiqués  par 
M.  Fagon,  intendant  dee  finances,  sur  la  manière  d'éle- 
ver les  mûrtfTH  et  les  vers  à  soye  ».  —  On  attendra,  pour 
encourage;  la  fibdqae  do  draps  façon  d'Angloterro  des- 
tinés pour  1  1  l  'iiisi^mmation  du  Mexique,  que  le  sieur 
Valat,  marchand ,  «  a  été  ctiargé  par  la  Cour  de  faire 
Imiter,  d'otro  informé  du  succès  de  ses  essays  et  de  la 
vente  des  100  pièces  de&d.  draps  qu'il  a  envoyées  k 
Cadix  >.  —  I.e  s'  Étienne  de  Ouilleminel  edt  nommé 
secrétaire-greflier  des  Ktats  k  la  place  du  r  Pierre- 
n«nçois  de  Ouîlleminet,  son  frère,  démi.ssionnaire, 
anqoel  l'assemblée,  en  considérât!  m  dos  bon*  services 
fondus  à  la  pruvinivo  par  lui  et  p^r  ses  aienx  depuis 
deux  aiiolas,  accorde  une  pension  viug  ri>  le  2,000  liv. 
—  Pou*  reoonnaitre  les  aervieea  du  feu  s'  de  Senès, 
ingénieor  de  la  proTlnœ,  nne  tomme  de  1,000  11t. 
•■t  accordée  k  ses  héritiers.  —  Rapport  sur  les  tra- 
Tux  publics  :  port  de  Cette;  —  construction  de  18  re- 
donna arec  leurs  batteries,  0  corps  do  garde  et 
10  aignaux  pour  mettre  en  état  de  défense,  en  cas  de 
gnerre  avec  quelque  puissance  maritinie,  toales  les 
cdtes  de  r.angue<li>c,  •  depuis  Lencale  olk  ooramenee  la 
province  du  côte  du  Roussillon,  jusques  an  ca\>  irOr;.'or\ 
0&  elle  finitt  ana  confins  de  la  Provence.  >  —  OratiOca- 
ttons  aux  Ingénieurs  delà  province:  de Oame7,Garipu7, 
Pllot,  .Maresi-hiil,  directeur  des  forliflcalions,  Mareschal 
flts,  Triaire,  Darles,  Dasté  atné  et  Daslé  cadet.  —  La 
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«  snbTeolion  »,  dont  la  ville  de  Beaneaire  demande  la 

renouvellement  pour  achever  la  constru<'ttnn  de  l'église 
paroissiale  étant  onéreuse  au  peuple,  •  il  n'j  a  pas  lieu 
de  eoosenlltr  à  ce  qu'elle  soit  continnéa,  sanf  à  lad.  oom- 
mutiauté  à  f{)niiei  1^  [  i-njcl  rune  uitre  subvention  ».  — 
«  L'Assiette  du  diocèse  de  Nimeis  est  maiotenne  dans  le 
droit  de  dioisir  pour  sjrndic  celui  qu'elle  Jugera  le  pina 
Capable  lî^sfî.  fonctions  et  de  le  contlnuHr  tnul  autant 
de  temps  qu'elle  le  jugera  k  propos,  sans  que  les  consuls 
de  la  Tille  capitale  (Nimes)  et  des  Tilles  diooéeaiMs  puis- 
sent prétendre  avoir  anrun  liroit  au  syndicat  dud.  dio- 
cèse ».  — Liste  des  commissaires  principaux  des  Assiettes 
pour  1741.  ->  Oratifleationa  d'usage.  —  On  eonlinnevs 
d'imposer  20.000  liv.  «  pour  servli'  au  liav^ment  îles 
frais  de  la  commission  chargée  par  lettres  patentes  du 
aOJanvier  17S4  da  faire  lea  nouveana  règlemenla  sur 
tout  ce  qui  concerne  l'administration  des  aff  iires  des 
commnnaaiés  ■.  —  ives  commissaires  qui  ont  procédé  k 
In  •  elâtim  dm  coopte  NiiAi  par  la  tPlMriarda  la  Bouse 
des  impositions  de  l'année  dernière  ■  fontsavnir  :  qm  «  la 
recette  monte  k  6,247,607  liv.  et  la  dépense  k  0,291.10?  liv. 
14  sols  11  deniers;  partant,  il  est  dû  and.  trésorier 
13, 110  liv.  13  sols  8  deniers  qui  (îùiv<Mit  être  irrîpt>sé8en 
sa  faveur  dans  le  déparlement  dan  dettes  et  afLiiriss  — 
Jugements  des  Étala  aur  les  impositions  faites  dans  les 
Assiettes  des  vin^t-quatre  diocèses  de  la  province  en  1740. 

—  Octroi.  —  Te  Dewn.  —  Bénédiction.  —  Député»  pré- 
sent.^. —  Assemblée  des  trois  Ëtats  de  la  sén.'i  haus^sie 
do  Toulouse,  sous  la  présidence  de  l'archevêque  de  Tou- 
louse (La  Roche  Aymon).  —  Approbation  des  baux  laits 
pour  l'entretien  u  du  grand  chemin  de  la  posl^anr  ta 
roule  qui  conduit  de  Toulouse  k  Montauban  passant  par 
CasteInau-d'Estrétefons,  et  sur  le  grand  chemin  depuis 
Toulouse Jusques  k  lapjmmldad'AIzonne  >.  —  Nomina- 
tion de  commissairas  <  pour  Onir,  clora  et  arrêter  le 
compte  des  imposillona  de  la  sânddhansaée  de  Tannée 
dernière  que  M.  le  trésorier  de  la  Bourse  doit  rendre  ». 

—  Le  syndic  Aa  dia>cèse  de  RIeux  «  ponranivra  un 
arrest  aaConsf  i  i ,  -  < m  r  obliger  les  propriétaires  des  terres 
riveraines  de  la  Lèze  de  reoreuser  le  lit  do  laJ.  rivicTe, 
et  ceux  de»  moulins,  de  se  conformer  aux  ordonnances 
rendues  par  le  grand  matlrs  des  eaax  et  (bréla  de  la  mal* 
Irise  de  Toulouse,  le  21  Juillet  Kê3.  sur  la  construction 
des  chaussées  etépaochoirs  des  moulins  ».  :=  Assemblée 
daa  trois  États  dala  aénécliauMéa  de  Oarcasicniia,  soua 
la  préafdflOM  de  l'arcbevéqtte  da  Narbonoa. 

C.  iSta.  (HM;i>ire.)  —  lD-reli«.  tm  IhuBck,  fifitr. 

Décembre  tV4l  —  Février  194S.  —  Procès-verbal 
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dflt  •tenctt  et  délibérations  des  Ktats  de  Languedoc, 
asseniblé.'i  |i:ir  inani)t!m«>nl  <Iu  rui  Louîs  XV,  à  Montpel- 
lier, duns  la  i^rando  salle  de  l'Ilotel  da  Ville,  du  14  dé- 
cembre 1711  au  8  f(»vrier  1742.  —  Président  ;  l'arche- 
Tèqne  de  Nurbonne.  Oominisaaireâ  du  Roi  :  la  duc  de 
Richelieu,  commandant  en  chef  de  la  prorinca;  L.«B.  da 
Bernage,  intendant;  le  uiarquis  de  Saint-Félix,  Uenle- 
aant  de  Roi  ;  du  Barancy  et  Casiel,  Irésoricrt  da  France 
ès  généralités  de  Toulouse  et  de  Monl|ielliKr.— ^Dfacoors 
d'ouverture  (lui  sont  pas  rapportes).  —  L«  marquis  do 
8iuiit*Poial  esl  re^tt  aax  ÉUU  comme  baron  da  Càiurel 
an  Oéraudim.  —  Rapport  fiiTorable  aar  la  nobleasa  des 
sieurs  :  d'Âlbignac,  oomie  de  Ciialelnau,  ■<«  Morgues  de 
SaintpOertnaln,  de  Rocher  da  Sanithac,  du  marquis  da 
LoMat  al  du  ebévaliar  ds  Rochacbonart,  m^ofé»  du 
prince  (1h  Conti,  comte  d'Alais,  du  vicomte  de  l'otignac, 
da  prince  Uharle»  de  LorreUna,  baron  de  Joyaoae,  du 
bcron  de  Brani  et  du  baron  de  la  Oardiolle.  —  Bntrée  daa 
Ct)ininiss:iire.s  du  Roi  :  ils  demaniletit  un  don  gratuit  de 
3,000,000  de  liv.  et  1,600,000  liv.  poar  la  f^pitalion  da 
1742.  Cbb  deux  aomniasaohiaeeordéasanx  conditions  or- 
dinaires. L(>  prt^sident  avait  dit  avant  iia'i n  ri  <:urillit  ii^s 
Toix,  4  que  les  nouveanx  projets  qui  ont  obligé  S.  M. 
d^envoyer  des  armées  hors  dn  royaume  pour  aoalenir  lea 
intérêts  de  si-s  alliez  donnent  lit^u  à  des  dé|ienses  extra- 
ordinaires —  Les  États  couseotenl  à  l'exécution  da  la 
déclaration  du  S9  ao&t  1741  pour  l'élablisasmant  dn 
dixième,  et  char!,'ent  une  coiumission  d'examiner  si, 
eotnnte  an  1734,  ii  ne  conviendrait  pas  de  faire  un  abon- 
nement de  celle  taxe  pour  mettre  «  laa  eontrlbnablas  k 
l'abry  de  !:i  riu'Uf^ur  :1hs  liMiintis  ou  iIhm  i'>:.,rU'urs  .'y-an- 
t^ers  •.  —  Iiiforiiiésque  les  Comuiimires  du  Roi  avaient 
ordre  •  da  n'aeceplar  rabonneanent  dn  dixième  qa'au> 
tantqti  tl  "iToit  porté  à  l.fjOO.OOO  liv.  par  année  »,  les 
États,  considérant  que  c'était  «une  augmentation  de 
50,000  écus  sur  rabonnemanl  fait  an  1734.  maia  qnecstl» 
stm'hîirjje,  quelque  forte  qn'pl'f»  soit,  sfToif  rne  iri'  mnin^ 
onéreuse  que  la  levée  du  dixième  sans  abonnement  », 
délibérant  qaa  la  ai>mme  de  373,000  llv.  paar  la  quartier 
d'octobro  1741  Pt  r  .1,'  1,500,000  liv  pour  l'année 
entière  1742  seront  puy>-i<s  au  Trésor  royal,  aux  tenues 
qu'il  plaira  à  &  M.  de  régler  «.  —  La  villa  da  Haumet 
est  autorisée  à  demander  au  Roi  la  rontinnalion  de  rer- 
tains  droits  de  subvention  dont  le  produit  sera  employé 
à  la  conatmetioQ  d'une  nouvelle  église  paroMala.  — 
Rapport  sur  \m  travaux  publia  «  C mformi'mfnl  aux  con- 
clusions ilu  rapiiiji  tfui ,  r;;5<t:'i;ib!r';i!  aci  oniti  -1:î,200  liv. 
«pour  l'enlretieri  du  pirl-le  Celfeei)  1 742  ;  — 20.574  llv. 
pour  les  réparations  des  brèches  do  grand  môle,  jetées 
et  revêtement  des  quais  <lud.  port;  —  12,000  liv.  pour 
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!  les  ou V raines  des  graux  d'Agde  et  de  La  Nouvelle;  — 
30.000  liv.  pour  la  continuation  du  canal  des  Étanga  t. 

—  «  Ku  égard  &  l'augmentation  de  toutes  lea  dépensée 

le  diocèî<e  de  Nurbonne  est  autorisé  à  imposer  la  somme 
de  2,800  liv.  ■  pour  les  dépenses  imprévues  au  lieu  de 
celle  de  1,500  permiite  par  le  règlement  de  1034  ».  —  La 
survivance  de  la  place  d'imprimeur  des  Ëlatsaal  ÊiBBar^ 
dée  à  Honorée  Visquel,  rerame  du  .s'  Le  Camus,  «  qui 
s'en  est  rendue  capable  par  l'application  qu'elle  a  donnée 
aux  ouvrages  de  l'imprimerie».  —  2r),(XXI  liv.  seront 
employéerj  i  à  la  continuation  du  chemin  depuia  Ouonaut 
jusqu'au  pont  flalnt-Bkprit  >.  —  Àlloeatioa  de  2,SQ0  IN. 
payées  lu  duc  d'UzHS  à  condition  qu'il  réparerai  h  cas 
risques  et  périls  la  chaussée  de  son  noalio  de  Lalbux.  — 
Il  sera  imposé  10,000  Ht.  «  pour  la  continuation  de  ta 
chaussée  que  la  province  fait  construire  à  travers  les 
étangs  pour  aller  à  Cette».  —  Le  a'  Pilot,  ingén;i>ur, 
vériOera  <  les  causes  du  mauvais  air  qui  a  dépeuplé  en 
partie  les  communautés  dti  ilioi  A^e  de  Montpellier  qui 
sont  sur  les  côtes  de  la  luer  et  des  étang»  ».  -~  Rapport 
sur  les  manutkclures  :  il  a  été  fhbHqué  en  1741 ,  par  les 
13  manufactures  royal'-s  L't  li^s  .iiraii  lfs  de  ('ai-caa- 
sonne,  Clermont  et  Saint-Cbinian  :  mabons,  110  piè- 
«es  1/9;  tondrins  premiers,  181  p.  I/S;  tondrins  sacmdst 
'32.1  ['.:  par  les  juramU'S  Je  ia  montagne  de  Clermont, 
Saint-Chiniao  et  Saint-Pons  :  londres  larges,  2,487  p.; 
iondrea,  190  p.;  nins second»,  tSMp.;  en  somme,  SB,766 piè- 
ces dont  les  gratifî  'a'ii  n.q  :rinril.'nt  ?i  rri,5f^R  liv.  fO  sola. 

—  Les  gratiflcalions  seront  continuées  pour  1743.  ■  d'aiH 
tant  qu'il  parolt  par  la  comparaison  des  étais  de  la  fa- 
briqu*»  -jn'.'lle  'iiiiiitiue  '  nnsidérablemciit.  i-l  que  la  flxa- 
lion  projetée  <le  celle  des  londrins  seconds  k  un  certain 
nombre  de  balles  réduira  ces  gratifications  h  une  sonne 
beaucoup  nioindri^  ».  —  On  appuiera  la  ■1''iiku,i1'^  faite 
au  Conseil  par  le  s'  Goudard  «  d'uu  privilège  esclosif 
pour  six  ans  pour  la  fidtriqi»  d'une  nouvelle  éloffl»  [de 

«rsn  Invention],  ilans  h\qn^}\n  il  n'fn're  que  <1\i  rritoii  et 
qui  imite  les  satinades  >.  —  On  demandera  au  Roi  que 
tes  propriétaires  dea  maisons  eonstrullfes  dara  l'eneaittCia 
i^e^  Arènes  df»  Nimes  soient  d-^rhargés  du  payf'iiii>nl  du 
droit  lie  contirmation,  »  comme  n'y  étant  point  sujets, 
attendu  que  les  Arènes  apparliennant  à  la  ville  de  Nis- 
mM  suivant  1rs  rAprIw  établies  par  le  Uroit  i'"Ttt  ».  —  Il 
&%i  rccoduu  (jU4j  lii  romie  de  Rocbechouart  est  proprié- 
taire incommulable  da  la  baronnie  de  La  Ourdialle  h  M 
léguée  «  par  feue  dame  l-Uissabcth  ils  Foix,  veuve  de  m  es- 
sire  Joseph  de  Montesquieu  du  Faget  ».  —  L'assemblée 
approuva  U'  s' J  iubi'ri,  syndlftgénénd. d'être  intarTeum 
dans  l'affaire  d'un  négociant  «  jfoursuivy  pour  payer 
comme  pour  espnt  de  vin  les  droits  de  trois  chargements 
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d'M«<de-Tia,  oe  qui  tM  vue  différence  IrèaoooaMérable, 

et  qtit  ;ntér<>5SP  (TitiAremont  Ifl  commerce  des  eniiT-r]-»- 
vie  qui  se  taii  pur  ie  [>ort  de  Getle,  s  tns  lequel  la  plus 
fnuid«pMrll4illkMl<Mlgneila6seroit  hors  d'état  d'ac- 
quitter  les  i:harg«s  ».  —  Il  sera  payé  835  llv.  pour  fln  «le 
compte  à  l'entroproneur  du  chemin  d«  la  Cn»ix-de-Pa!- 
laak  MèM,  et  imposé 6^000  liv.  pour  commencer  l'uulre 
partie  du  chemin  depuis  Mèze  jusqu'à  I.»  Cntix  ik-uvs  de 
Bouzigues.  —  Les  pouls  ûn  Foucault  et  Trébes  »ur  lu 
canal  royal,  de  Marseillettn.  Doignou,  TrésillWt  Arga* 
lien,  Cabizac  et  Trèbt^K xur  l'Aude,  seront  entretenas  par 
la  provin<«;  ceui  de  Nc-gra,  Sauzcns,  etc.,  doivent  l'èlro 
«  par  les  diocèsea  ou  communautés  sur  le  terroir  des- 
quels ils  sont  situés  ».  —  S.OJO  liv.  sont  acconlées  ii  la 
commutittulé  do  Saint-Tibéry  pour  Tniderii  garantir  son 
terroir  dee  irruptions  de  l'II^raull-  —  10,000  liv.  seront 
Imposées  •  pour  servir  de  fonda  au  chemin  de  Lanor  à 
Rerelqoi  a  été  conduit  Jasqall  1»  eiconde  porte  de  la 
Tilte  de  i'u.vburuns  >.  —  Il  eit  rapporté  que  la  chuusséo 
en  bois  coustruite  t  CazÂm,  «  ponr  cootraindre  les  eaux 
de  la  O&ronne  à  s'éloigner  de  la  ville  et  pour  garantir  le 
pont  que  la  |iroTinc«  a  fait  construire  sur  pilotis,  pro- 
doit  tOQ8  lea  ofTels  qu'on  en  attendoit  ».  .  et  qu'elle  a 
OoAté  82,735  liv.,  payées  <  tunt  par  la  province  que  par 
la  sénéchaussée  de  Toulouse,  le  diocése  île  Rieux  et  la 
Ville  de  Cazères,  qui  ont  fourni  leur  précipat,  suivant 
tae  règiements  ».  —  S.OOO  liv.  sont  atoulées  aux  6,000 
aflOordées  en  1710  pour  réparer  le  pont  de  Cintega- 
keile  •  que  les  inondation»  «voient  beaucoup  dégradé  ». 

—  Il  sera  fiait  an  nooTean  fonds  de  10,000  liv.  pour 
Ik  OOnllnuation  du  chemin  de  Caroassonnc  à  Mont- 
kNtle;  — '  de  20,000  liv.  pour  continuer  les  ouvrages  de 
défense  des  bords  du  Rhône.  —  Il  sera  passé  bail  de  l'en- 
tretien  dos  anciennes  chaussées  du  Rhône  depuis  le  pont 
8«int-l£sprit  jusqu'au  pont  de  la  Pierre  sur  le  JLAOïson. 

—  Le  sF  Pliot  drcaaen  le  plan  et  devis  de  l'alignement 
et  élargissement  de  la  rlvièro  de  Gardon  ,  par  ce  motif 
«  que  la  ville  d'Alait  a  été  exposée  au  mois  de  septembre 
1741  k  an*  inoBdâiloB  telle  qn*n  b*j  en  avoit  point  en  de 
pareille  jusqu'alors  ».  —  4,000  liv.  sont  :ic  orJi'e^  au 
diocèse  de  Bas-Montaulun  pour  l'aider  à  se  garantir  des 
déliordements  du  Teaoon.  —  GommuntealioB  eet  donnée 
d'une  letlrf!  do  M.  do  Breleuil ,  seci'i'lairt^  ■ITt  a  il«  l.i 
guerre,  faisant  savoir  que  l'inlentioa  du  Roi  eat  de  porter 
do  900  hommes  à  600  l'effectif  de  etwevn  des  sept  batail- 
lons de  milice  de  la  province,  et  de  mettrn  ."i  la  charge  des 
communautés  une  partie  de  réquipemianl  des  miliciens. 
La  délibération  porte  '  qall  est  ftebeax  de  voir  dimi- 
nuer par  cette  I'>v.'.'  i!e  2100  bomutes  le  nombre  des 
travailleurs  de  terre  et  ouvriers  dont  la  disette  se  lait 
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déjà  sentir  dans  la  province    —  Dans  l'intérêt  <1e  la 

f:, ,,i«f,pv:itjitr  f!e-î  bfîfs,  on  fera  de  nouvelit'.s  instances 
pour  que  les  verreries  <le  la  généralité  de  Mont|>ellier 
soient  transférées  «  «If  les  montagnes  de  rBspérou  et  de 
Lugoûal  e*  atîfros  ».  —  On  '•omimmiquera  ;ius  proprié- 
lairos  du  cmiA  i-oyal  l'état  dos  ouvrages  et  réparations 
à  faire  aud.  canal,  dressé  par  le  SF  PitoL  ->0n  vérlflera 
s'il  y  a  quelque  fandemeut  aux  plainf<>8  d<->s  proprlt't.iire? 
do  plusieurs  moulins  t  qui  prétendent  recevoir  beaucoup 
de  dommage  d'un  nouvel  ouvrage  fait  par  les  proprié- 
taircs  du  Canal  à  la  fin  de  l'été  1741.  pour  pn^niire  non 
senlomont  les  nnli«r**s  eaux  du  ruisseau  du  Lampy,  qui 
ont  été  conduites  jusque  dans  la  rigole  par  Qne  ehsns- 
sée  qui  en  laissoit  échapper  une  grande  pnrtie,  m;'.is  en 
core  celles  des  sourct»  inférieure»  qui  se  i\iiuiiaiu.i«ini 
dans  les  vallons  ».  —  Les  Étal.s  approavenl  la  répartition 
proposée  par  les  commissaires  Jes  (i-avaux  publics  de  la 
somme  de  60,000  liv.,  accordée  par  le  Roi  aux  diocèses 
qui  doivent  pourvoir,  conjointement  avec  les  propriétai- 
res du  Canal,  à  l'eutretieu  et  an  recreusement  de«  rigoles 
et  contre-canaux.  —  ■•  La  province  ne  doit  puînl  entrer 
dans  la  dépense  le  renti-.  iion  .ii;  rcitiltouchure  de  la 
robine  ou  canal  de  Lunel  dans  l'étang  de  Maujfuio  ».  La 
délibération  porte  que  Oe  canal  a  été  Constrnit  par  Henri 
Coulon.  —  Les  députés  en  Cour  rapportent  qu'ils  ont 
obtenudu  Roi:  l<>2âO,Q00llv.àprendrasttr  le  don  gratuit 
et  sur  les  800,000  llv.  de  la  eapiutlon  destinées  au  rem- 
boursement des  dettes  do  la  province,  «  pour  servir,  avec 
les  2S0,0u0  liv.  réservées  «ur  le  produit  de  la  ferme  de 
l'équivalent,  à  indemniser  les  diocèses  et  les  commanau- 
tés  qui  ont  souCTert  dos  inondations  et  autres  cas  fortuits  *; 

un  arrêt  du  Ckinseil  qui  «  permet  aux  négocians  de 
Languedoc  de  faire  descendre  leurs  vins  à  Bordeaux  de- 
puis la  féte  Saint>Martin  «l'hiver  jusqu'au  8  de  septem- 
bre, h  la  cbargA  de  faire  remonter  ceux  qui  resteroient 
alors  invendue  nu  de  les  convenir  en  ean-de-vie  ».  —  Bir 
égard  à  la  capacité  du  s'  de  F.ivv  hI  à  son  zèle  pour 
les  intérêts  de  la  province ,  lee  États  lui  accordant  une 
relenne  de  00,000  liv.  sur  sa  charge  de  syndic  génénd. 
—  Approbation  d'On  projet  remis  jnir  l']nt<'!jil;inî.  qui 
fixe  il  3,000  pour  les  londrins  secomls,  à  800  pour  les 
maltons,  nias  et  loodres  ordinaires,  ie  nombre  dee  ballots 

ijui  (lourroiu  être  envoyés  dans  le  Lev:iiit.  —  I.eo.tnrf 
faite  d'une  lettre  du  Contrôleur  général  portant  que  •  la 
Oonr  désire  extrêmement  d'introduire  dans  la  province 
la  fabrication  do  cerlains  draps,  fai^on  de  ceux  qu'on  fait 
à  Venise  et  qu'on  appelle  aayes;....  qu'on  a  engagé  le 
tfi  Valat  h  en  foire  fisiro  à  Lodéve  diirérentcs  épranvss 
qui  ont  imifé  parf  litement  la  fabri:jue  Jes  Véniliens  ,  il 
est  délibéré  d'accorder  au  «'  Valat  une  gratiticatioii  iJe 
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4  liv.  pour  cbaqut^  plémile  layc ,  fai^on  dftVenUe,  qu'il 
fera  fabriquer  dans  la  province  et  passer  en  Levant  >.  — ' 
BiefuB  d'encour«9«r  le  rétablinsemeal  da  la  rmftineriti  de 
suera  de  Cette  propoeé  par  lee*  Dnfau,  attendu  qu'il 
Tarait  venir  le  sucre  brut  «11-  Mar^ieillâ,  et  que  le  «jH.s^ein 
des  lîtals  a  tot^ours  été  qu'on  l'&Uàt  cberctiar  aux  iles 
d'Amérique,  x  où  l'on  porteroit  dee  marcliandisee  du  cru 
de  lu  province  ».  —  Liratilications  d'usat^e.  —  Le  trésorier 
de  la  bourse  ayant  raprésenté  «  que  l'assemblée  des  As- 
aisttw  étant  tropdllMrée,  le  premier  terme  du  payement 
des  im|iosiiions  se  trouve  échu  uu  prêt  à  échoir  avant 
que  ke  man  les  dead.  A«ii«ttes  noient  iNirvctiues  d^ins  les 
oommunautéc,  et  oonaéqnemnwot  te  culledeur  ne  peut 
avoir  le  imupti  de  faire  U  le.  .-e  i  ,  il  est  ;lél:b  ;v  *  ciu'eii 
exécution  du  règlement  du  :2a  janvier  lti58,  \ea  As«ielt«<i 
seront  tenues  an  plus  tant  dans  tout  te  mois  de  maPt..., 
et  que  !'erivo\'  ■!  v;  inmi'ÎCN  .stiii  fuit  inant  l«  15airil  ». 
—  lût  approuvé  le  second  emprunt  de  ;jO,0fX>  iiv. 
lut  par  le  diocèse  de  Lodève  pour  la  réparation  de  ses 
pHn'iipales  routes",  et  cnnsr-DtL'inent.  est  cluii.i;  .i  l'erii- 
prunt  de  '46,200  U v.  qui  doivent  être  employées  à  achever 
lasd.  réparations.  —  Fixation  du  Jour  du  baptême  de 
M"-^  do  Richelieu  ,  difTér.'^  u  Muse  de  la  tn  ri  l'  sa  mère. 
he»  Ëlats  avaient  délibéré  le  27  janvier  1710  qu'ils  tien- 
dmieni  sur  les  fonts  lenAmt  h  naître.  —  Le  diocèse  de 
Toulouse  est  autorisé  a  emprunter  telltis  sonim- s  que 
l'Assiette  dud.  diocèse  jugera  nécessaires,  pour  les  préler 
aux  commtuunttét  riveraines  da  Olnm,  ohargées,  par 
arrêt  du  Cvnisefl  de  171Û,  de  recreuser  et  d'élargir  In  lit 
de  lad.  rivière,  en  leur  domianl  pour  U»  remboursement 
va  délai  de  doozeans.— Adjudiealion  da  hall  delà  ferme 
de  l'équivalent  pour  6  ans  au  prix  de  78:^,0(X)  liv  par 
an.  —  «  La  cai-te  des  diocèses  qui  reste  à  lever  sera  con- 
tlnaée  par  les  sJears  fitaisy,  Barlhes  et  Lacroix,  et  II 
sera  imposé  15,00<(  liv.  comme  Tannée  précédent!»,  t.int 
pour  la  dépense  de  lad.  carte  que  l'imprei^sion  do  i'MU- 
Mr*4e  LamffueOoe.  »  ->  Sont  aeeordétt  I^IIt.  à  la 
Teuve  ot  4,0X>  liv  aux  dmix  tlilcs  du  s'  Plant:ide,  géo- 
grapiie  do  la  province,  •  décéilé  peniiant  qu'il  iravallloit 
anr  «ne  dsn  plw  hautes  montagnes  à  perfectionner  les 
imporlanls  ouvrages  qui  luy  avoiont  éti^  confiés  «.  — 
Renvoi  au  syndic  du  diocéï.e  d'Unies  d'uao  requùto  <  dnit  1 
qrndlCS  des  Ueuz  de  Panières,  Casteilades,  Le  Pouget  et 
Oastannet,  par  laquelle  ils  demandcnit  d'être  bepares  an 
eompoix  de  la  communauté  de  Yillelori.  ils  observent 
que  cette  commimaiité  esl  aotnelleinent  composée  de 
2&  villages,  que  par  le  passé  il  y  en  avoit  un  pl  ua  grand 
nombre  qui  en  ont  été  séparés  en  différents  temps,  et  qui 
Arment  présentement  des  communautés  distinctes,...  et 
qu'Us  sont  obligés  de  contribuer  à  Iwancoup  de  dépensée 
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soit  pDur  le  régent  et  régents  des  écoles,  soit  etc.,  dont 
ils  Me  peuvent  profiter  à  cause  du  Itiur  grand  éloi^iie^ 
ineitt  ».  —  Las  £taU  ne  s'opposent  pas  h  ce  que  la  ville 
de  .Mireputz  demande  a»  Roi  la  permission  d'établir  un 
droit  de  subvention,  dont  le  produit  sera  employé  à  re- 
faire le  eompoix,  k  pajrer  la  maison  ouriale»  à  réparer 
les  églises  Ssint-Jean  et  Saint*&ubin.  —  Cérémonie  du 
kiptèine  de  .M»*  de  Richelieu,  it  laquelle  eut  donné  le  nom 
de  ■>  âeplimanie  ».  —  Articles  à  mettre  dans  le  Cahier.  — 
«La  Kcetle  du  cwiuptedu  lrési>rier  de  la  Bourse  pour 
l'antiéd  1741  tiionla  ïi  6,370,79;»  liv..  el  ki  .lu|u'iise  à 
0,413.081  liv.,  partant,  il  est  dùaud.  trésorier  H,(i2L  liv.  a 
Cette  snmms  sera  imposée  dans  le  département  des 
dettes  et  afTaires.  —  A  raie  nt  Je  l.i  1  h' ru'  «\cest>ive  des 
vivres  et  des  voilures,  »  iî  sera  \myù  aux  sieurs  vicaires 
généraux,  eovoyée  de  la  Noblesse  et  députés  dn  Tiers^ 
Kl  il,  2  toiiiitres  au-delà  des  -1  qui  leur  .sunt  aa-sjrdées 
annuollemeut  •.  —  Liste  des  commissaires  principaux 
dm  Assiettes —  Long  rapport  de  l'éréque  de  'Viviers  sur 
l'afiiiiie  du  dessèchement  des  marais  depuis  Beauei  ire 
jusqu'à  AigueS'Morlee  (de  (•  l4;î  a  C  lûû].  Après  avoir 
dit  •  que  les  craintes  et  les  alarmes  que  ee  projet  a 
causées  liés  qu'il  a  l'tH  jir-oih  sé  sNbsi.^tenl  iinruilistant  ies 
vérifications  d^àlailes,  à  cause  de^  doutes  qu'elles  n'ont 
pu  résoudre  ou  qu'elles  ont  même  fait  naître  de  nou< 

Vi?au  n,  il  eoni-tut  a  ce  que  <  S.  M.  soit  suppliée  it'iirdon- 
uer  que  la  sarséance  portée  par  l'arrêt  du  3U  juin  1739 
anx  ouvrages  dn  dessèchement  aura  non  elfet  Jusqu'à  ce 
que  les  oppositions  formées  par  leis  i-nminanautés  ou 
les  particuliors  aient  été  jugées  «,  etc.  Délibération  con- 
forme. «  Les  députés  «n  Cour  feront  les  démarchas 
qu'ils  croiront  les  plus  convenabtes  pour  obtenir  la 
liberté  décharger  à  Cette  du  sel  de  Peccais  sur  les  vais- 
seaux étrangnn ,  angkito ,  bollandois ,  suédois  et  autres 
qui  vont  dans  le  Nord  ».  La  délibération  portft  que  cette 
mesure  «  atlireroit  un  ai-tiiu.  uomijre  de  vaisseaux  qui 
enrôlent  assurés  de  trouver  en  tout  temps  des  eharge- 
rnt>nts,  au  lieu  qu'ucloellement  ils  n'en  trouvent  point 
des  que  la  saison  du  transport  des  vins  et  eaux-de-vie  a 
passé,  el  qu'ils  enleveroitint  en  même  temps  d'autres 
denrées  et  marchandises  de  la  province  qui  seules  ne 
peuvent  sufHre  pour  un  chargement  ».  —  Jugements  des 
Étals  sur  les  impositions  faites.  >ia[i.-i  les  Assiettes  des 
2t  diiK^èses  de  la  province  en  1741.  =  Assemblés  des 
te  ojtt  États  de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne.  sons  la 
présidence  de  l'archevêque  de  Narboune.  =  Assemblée 
des  trois  ËUts  de  la  sénévhausBés  de  Toulouse,  sous  la 
présidence  de  l'arche vàque  deToutouse.  —  Usera  pourvu 
))KJ3ssamment  a  la  reconstruction  du  pont  de  CalmonI, 
dans  le  diocèse  de  Mirepoix,  «  depuis  lunglemiie  détruit. 
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qui  doniioil  rommuni'  .ilion  &\ec.  plusieurs  'lioc^ses  >. 
Les  sénéchaussées  <\e  Toulouse  et  Je  Carca^onno,  aux 
extrémités  (lesquelles  lorl.  pont  est  plaoft ,  contribueronl 
avec  le  illocése  cle  Miiepoix  et  la  coinniunaulé  de  Cal- 
moiit  à  la  déiicnsu,  estimée  li  10,000  livru».  —  Oolmi.  — 
Te  J)eitm.  —  BénédictioD.  —  Mpulés  iirtfaents» 

I>éc«iubr«  «<•«  —  Février  •9-13.  ~  l'rocés-voibal 
d«s  séances  el  «Mlibôratîons  4««  fAnta  d«  Langii>-)<>c, 
assemblés  par  niaïKleiiienl  du  roi  Ijouiti  XV,  k  MotitpHl- 
lier,  dans  la  grande  ulle  de  l'Hôtel  de  Vitto,  du  20  dé* 
cembre  1742  an  l**  fêvrf*r  1743.  —  1>r^idenl  :  l'arcba- 
vëqufî  de  Narbonne.  Cnmtiiissairvs  du  Hol  :  le  duc  do 
Ricbtilieu,  cniumandant  «n  cbef  de  la  province;  L.>B.  de 
Bernag»,  intendant;  Vichsl  et  BerniAnt,  trésoriers  de 
Frani't^  ès  j;<'iiérali(és  de  MoDlpcllier  t«l  de  T(>uli>use.  — 
UiscDurs  d'ouverture  (ne  sont  pue  rapportés).  —  Se- 
ront rerus  datts  l'aSMinblés  «  oeax  qui  ont  fail  des  sou- 
missions pour  racipiisiilon  do  certains  oftl('e>i  munici- 
paux à  raison  desquels  ils  duirent  y  entrer  ».  — 
marquis  de  Cftstrias,  le  comte  de  M^in  ville,  le  raaniuisde 
Brizons,  barons  des  l'':tats,  «étant  ii  l'armje  .le  Bohème» 
et  n'ajranl  pu  envoyer  leurs  procurations,  le  président 
nomme  imur  remplir  leurs  places  MM.  de  la  Croix  de 
Candillargues,  1«  i  Dint*?  de  Graves  d'Argiins  et  >le  Onli- 
tuard.  —  Vérilication  Taite  des  preuves  de  noble:$8e  du 
oomte  deRochéeliottarl,  Il  est  reçu  en  qualKii  du  baron 
de  la  Oardiolle.  —  Rapport  Tavorahli-  sur  la  noblesse  du 
s'  Louis  de  Cbalabrais,  sieur  de  Oallmard.  —  Le  s'  T'ois- 
son,  ancien  capiloul,  sera  reçu  cotO«intement  avec  le 
s-  i!"  i;  lilLu  L'ii.  ',  maire  do  Toulouse  p;»r  cotnniission.  — 
Entrée  «les  Conitniiuaires  du  Roi  :  ils  demandent  un  don 
gratuit  de  S,0Ol),OqO  de  liv.  et  1,600,000  puur  la  eapita- 
tion  de  1713.  Ti  s  i  -ux;  nimii,"-  ,(ini  ai'cordées  aux  con- 
ditions ordinaires,  nonobstant  »  la  stérilité  des  récoltes 
et  la  cessation  du  commerce  »,  et  eu  ^ard  •  aux  elr- 
conslant-es  critiques  d'une  guerre  aussi  animée  -  —  I.i-s 
États  accordent  au  Hoi  le  crédit  de  la  provin<-e  pijur 
l'emprunt  do  8.000,000  de  Ht.  aux  classes  et  conditions 
d'un  trei?^  pr<^paré  par  leurs  commissaires,  et  donnent 
pouToir  à  leur»  syndics  ({énéraux  d'etuprunter  au  de- 
aler 20  et  do  rilpvier  qne  «  les  rente*  aeront  quittes  de 
In  rpienue  du  dixième  ».  —  Teneur  du  tnit  '  —  Appro- 
bation de«  changements  faits  en  vue  des  procbainds 
encbèrea  an  bail  général  do  l'étape.  —  Rapport  sur  tes 
travaux  publics  :  brèche  faite  aux  chaussées  du  Lauzon, 
au-dessus  du  pont  de  La  l'ierre,  réparée  par  ordre  du 
'Vlce-URat'(d*ATlgQon).  AupipAa  dogael  loduede  Rlcbdien 
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avait  bien  voulu  agir;  —  ri-rreusement  Ju  lit  du  Lauzon 
depuis  le  pont  de  La  Pierre  jusqu'à  son  embouchure  ;  — 
entretien  des  chaussées  du  lîlione;  —  construction  da 
chemin  depuis  le  Saint-Esprit  jusqu'au  village  «le  Saint- 
Nazaire;  il  y  sera  enii  loyé  40.000  liv.;  — réception  du 
nouveau  chemin  depuis  l'entrée  des  Combes  jusqu'à  <2oth 
naut  :  Usera  entretenu  par  le  diocèse  d'Osés  ;—6,000liv. 
sei-ont  employées  à  la  Continuation  du  chemin  de  Méze; 
10,<JO0  liv.  nront  imposées  |>our  la  continuation  <la  <  he- 
inin  de  f'arcas.sonne  à  Montlouis  depuis  le  pont  de 
Gaure  jusqu'au  villagu  de  Campagne  ;  —  les  parties  las 
plus  dérectueusesdu  cbemin  de  Narbonne  en  Rousstllon 
seront  ré|>aréesao  moyen  des  3,000  liv.  que  la  provinoe 
impose  annuellement  pour  cet  ol>jet  ;  —  on  poursuivra 
le  remboursement  de  n,20f)  li¥.  avancées  par  la  province 
pour  la  construction  d'un  magasin  d'artillerie  au  fort  de 
Breseon  :  —  pont  de  Ctntegabelle  dégradé  par  des  inon- 
dations de  l'Arièvte  :  les  répanitions  ont  douté  7,310  liv.; 
—  Consentement  à  ce  que  la  ville  de  Narbonne  demande 
au  Roi,  pour  achever  de  |>a>  or  ses  dettes  qui  moulent  en- 
core à  10S,92!>  liv..  la  («rorogation  des  droits  de  subven- 
tion établis  en  1080,  ■  attendu  qu'on  ne  peut  disconvenir 
qne  les  taiilables  de  lad.  Tille  ne  soient  pour  la  pluspart 
bûi-s  d'état  d'acquitter  les  impositions  ordi.naire.s  •.  —  Il 
sera  imposé,  pour  les  ouvrages  du  port  de  Cette  en  1743: 
pour  l'enlèvement  des  vases.  40,000  Uv.;  pour  les  fhiis  de 
soiid:<L'e!-,  3,000  liv.;  pour  le  revéïeiiienl  des  quai-  •  '  les 
jetées  et  la  réparation  du  mole.  14,000  Uv.;  —  pour  les 
ouvrages  du  grau  d'Agde,  1$,000  liv.;  —  pour  les  ou» 
vrages  du  grau  de  Li  Nouvelle.  12,000  liv.;  ;  n-  conti- 
nuer le  canal  de  communication  de  Celte  au  Rhône  à 
travers  les  étangs,  30.000  Kt.;  —  pour  cosllnuer  t  la 
u  chaussée  ;ti  la  prr^vi-"-'  f  iit  ■-  m  truire  au  travers 
■  des  étangs  pour  aller  ii  Celte  et  réparer  lad.  chaussée 
«  dans  laqtMlla  la  mer  s'ooTrit  plueleun  çrMUf  qui 
•  inler:'oiii|>iri'iit  j-eti^lant  iilii-i.nir'?  jours  l'uii?»  cummu- 
.  nication»,  15,0'JÛ  liv. —  Rapport  des  députés  enCour; 
ayant  demandé  que  <  tes  fitats  ftassent  consultés  avant 
qn.'  le  r-rnseil  se  déterminât  h  prendre  aucuns  arr  if?-'*»- 
oiâuts  sur  le  commerce,  ils  avoienl  trouvé  les  ministres 
très  bien  disposés  sur  cet  arllcle  la  demande  «  de  Adre 
charger  du  sel  dans  le  port  de  C«>lte  paur  être  venilu  aux 
étrangers  »  n'a  pas  été  accueillie,  parce  qu<5  <  le  prix 
auquel  serolt  rsTonn  ce  sel  n'aoroil  pu  être  «sseï  modi* 
que  \v-':v  --ni^ager  les  élrwncflrs  h  1^  préférer  an  sel  fju'ils 
vont  chercher  sur  cotes  d'Italie  »;  —  S  M.  a  paru 
disposée  à  prendre  Incessamment  lea  moyens  les  plus 
propres  pour  empêcher  Tenlière  chute  des  présidiaux,  si 
nécessaires  pour  l'administration  ia  la  justice,  qui  chôme 
dans  la  plnpart  par  le  mauvais  état  où  Ils  «ont  ré» 
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duils;  —  les  jul  uitiui^^e  autant  qu'iis  ont  pu  les 

Inléréta  de  la  province  »  daus  le^  négociations  anxqQ«lle% 
a  rionné  lieu  la  nécessité  de  furlifler  nos  côtes  msiriliiiics 
et  il'armer  pour  leur  défense,  en  cas  d'insulte,  les  mili- 
ces bourgeoises  ».  —  Consentement  à  ce  que  la  ville  de 
Lodève  se  Tasse  autorisHP  à  luver  pendant  10  ans,  en 
faveur  da  son  hôpital,  un  droit  de  2  deniers  ^ar  chaque 
livre  de  viiui  ir^  —  Règles  à  suivre  pour  le  recouvretuenl 
du  dixième  —  10,000  liv.  seront  imposées  pour  servir 
de  fomls  aux  ouvrages  du  chemin  de  Lavaur  à  Revel.  — 
Rapport  sur  les  manufarlures  :  Il  a  été  fabriqué  en'l7  U  : 
mahons,  2(j0  pièces  ;  londrins  premiers.  433  p.;  Jondrim 
•econds,  M, 453  p.;  londres  larges,  5,077  p.;  londrss  or- 
dinaires, jn  p.;  nins  seconds,  3.:n3  p.;  sajes  fa^-cm  de 
VeniM,  101  p.^  en  tout  26,544  pièoes,  dont  les  diiïérentt^ 
gntiAcatidOB  ne  reTiemtettt  qll*h  4:r,053  liv.,  parce  que 
lintendiint  ayant  fixé  le  nombre  de  pièoes  de  londrins 
leoonât  roMtuéet  dans  («ornée  que  chaque  fabricant 
peat  faire  pemeran  bureau  de  Monipellier,  la  gratiflca- 
tion  n'e»l  plus  duo  qu'aux  pièces  ainsi  controices.  et  qu'il 
•  été  reconnu  qne  sur  le  nombre  de  celles  qui  ont  peaaé 
AU  bureau  beaucoup  étalent  de  1741,  et  6,703  aeoCement 
de  no.  Cette  somme  de  42,053  liv.  s,t:i  ihiiiush.-  -.i^t^c 
Mlle  de  85,4ti0  liv.  pour  le  lo^er  des  12  manufactures 
royales,  et  celle  de  S,000  llv.  pour  les  appointements  du 
S' Pailhoux,  inspecteur  lies!,  maiiufiitiiies  —  \.c.  rappor- 
teur dit  qoe  *  grAce  aux  arrangeraens  pris  selon  les  vues 
dee  âlate  >,  la  fabrication  des  londrins  aeeonde  avait  déjà 

dlrninué  lie  f.,000  ji.,  et  (ju'îiU  cijiilraîfe  i!  y  tiv.ill  aug- 
mentation sur  celle  des  londres  larges,  des  nitts,  des 
drapa  pour  les  Indes,  dee  draps  d«  eoulenr  mdlangAa 

faron  (rnbiiur,  et  (1«  tîrnguets  façon  d'AngleleiTc  mais 
que  ■>  la  fabrique  dos  londres  ordinaires  tomboll  considé- 
lablement  à  raison  de  la  cherté  des  laines  du  pays,  qtii 
avoit  elle-même  pour  caase  la  ilirninulioii  ilu  timnhre 
des  troupeaux,  *  réduit  d'un  tiers  depuis  un  certain 
tonps  4  Sur  qooy,  afln  de  remédier  an  manque  de 
bestiaux,  d'où  résulte  non  sen!e:nent  la  iliseUe  des  lai- 
nes, mais  encore  le  déiaut  de  fumier  si  nécessaire  pour 
la  culture  des  lerres  raiaembMe  délibère  qu'on  da- 
mandera  au  Roi  de  d^fenrîre  de  tuer  des  agneaux  pen- 
dant 6  ans,  et  de  diminuer  le  prix  du  sel  destiné  aus 
basUaax,  afin  qu'on  puisse  leur  en  donner  plus  Mqaem» 
ment  et  ^  prévenir  ainsi  la  mortalité  des  troupeaux 
devenue  plus  fréquente  depuis  un  certain  temps  ».  — 
Oonpte  rendu  da  la  TérifleatioD  du  Gaual  royal,  d'aprte 
le  procès -verbal  fait  par  le  s'  Pit^it,  inspecteur  dnd. 
canal  ;  «  La  réservoir  de  Saint-Ferréol,  quand  il  tmi  en- 
tièrement plein,  peut  contenir  de  quoy  fournir  k  )a  navl- 
fatioo  dn  canal  peaduit  8  mois  et  demy,  à  raison  de 
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1  13,000  toi.ses  cubes  d'eau  par  jour,  c'est-à-dire,  nonobs- 
tant les  combleinenlsqulontéié  Inévitables,  une  quantité 
d'eau  >Sf^;\\^  ,»»  ce\U^  .îont  il  n^*  f  iit  int-nlion  dans  le  procès- 
verbal  de  .M.  D.igU'.;b;ii:aLi  —  Les  ouvrages  entrepria 
auniessusdu  pontSaint-Kspril,  «  pour  «U|>èeliar les  irra{K 
tlons  du  Rhosne,  ont  été  conduits  presque  enti^rpincnt 
à  leur  fin  et  défendent  avec  succès  les  bords  du  llcuve 
en  dirigeant  les  eaux  du  coté  du  pont  ».  Ils  ont  coiilé 
d^à  plus  de  100,000  liv.  —  «  Sous  le  bon  plaisir  de 
S.  M.,  la  somme  de  01,000  liv.  i\  laquelle  revient  annuel- 
lement l'excédent  du  prix  de  la  ferme  de  l'équivalent  par 
rapport  au  dernier  bail,  sera  destinée  ii  la  construction  : 
l«d*un  pontsnr  le  Gardon  pour  assurer  en  tout  temps 
la  communication  de  la  grande  route  >Ie  Paris,  Lvun  et 
Provence;  2»  d'un  pont  sur  la  rivière  d'Orbieu  auprès 
de  'Vllledagne,  sur  la  grande  route  de  Tiouionse;  8*  d'un 
pont  sur  la  rivière  de  Villef.tlse,  sur  la  route  de  Rous- 
silion,  en  oommen^nl  par  le  pont  sur  la  Gardon,  lequel 
sera  adossé  au  pont  du  Gard.  •  —  <  La  solde  des  milices 
gardes-côtes,  au  cas  où  on  soit  obllgi''  de  les  employer 
pour  la  défense  des  ouvrages  qu'on  va  faire  construire  t, 
sera  avanrée  par  le  trésorier  de  ta  Bourse  sur  les  man- 
lif'menls  du  pré.8id>^nt  de  l'ar^setnblée.  «  et  S.  M.  aura  la 
bonté  de  pourvoir  au  remboursement  des  sommes  avan- 
cées >.  —  Le  Roi  sera  solHcilé  de  rembourser  le  mon- 
la;it  lie  la  rniirniture  fait''!  pat'  li's  (■.■itr.îjirfiii.'urs  des  voi- 
tures aux  troupes  du  roy  d'Espagne  qui  ont  passé  dans 
la  province  an  mois  de  mars  dernier  (1T4S).  —  Les  «yn- 

(Ilcs  ^^ér.f'rauM  i.n!ervifini1rnnt,  dans  l'Intérêt  du  commerce 
de  la  province,  dans  le  procès  ûiil  par  les  aégocianls  de 
Toulouse  au  hnuter  dn  droit  de  lende,  dont  la  marquise 
de  Saissac  jouit  dans  le  gardiage  de  Toulouse  Oùiniiu? 
engagisle  du  Domaine.  La  délibération  porte  que  la  pré- 
lentloa  du  fermier  d'exiger  la  tende  des  marchandises 

nui  roiit  que  traverser  In  li.irilieue  de  Tiiulouse  est 
contraire  à  l'édit  d'octobre  1006  sur  la  construction  du 
(Sanal  royat,  qui  nenpl»  de  tous  droits  las  marehsRdiaes 
qui  y  seront  voiturie.?.  —  .Articles  îi  racttriî  dans  le 
Cahier  :  on  représentera  au  Roi  >  combien  les  disposi- 
tions de  sa  déelaration  de  1791  sont  pr^udldables  à  la 
justice,  soit  en  restreignant  les  ea.s  prévotaur  et  prési- 
diaux,  soit  en  ajoutant  de  nouvelles  formalités  qui  re- 
tardant la  punition  des  erinssa  et  a<«m«tttent  la  dépansa 
des  procédures  ».  —  Oraliflcations  d'usage.  —  Les  syn- 
dics généraux  examineront  •  la  proposition  faite  par 
«ne  compagBl»  de  fournir  les  lits  et  aatrsa  eflMs  que  les 
communautés  sont  obligi^os  do  fournir  pour  le  service 
des  troupes  dans  les  cosârneâ  »,  attendu  <  qu'il  y  auroit 
avantage  de  dédurger  les  consuls  d'une  administraUOD 
ainsi  composée  et  en  m&rae  temps  st^etla  à  tant  de  firax- 
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frais».  "  Le»  (Wpttl^  en  Cour  feront  les  Imtenew  d4- 

re''--iir<"'  pour  olilenir  ri'tMbll!îi«ftr:'^nt  '\f>  (Ifnx  foirps 
frarn  iics  à  Celle  en  janvier  et  m  avril.  —  1.000  liv.  de 
tf»i»  (le  TOjragw  «ont  Becnrdéas  an  tf  de  Le  Otmhmlne, 
«  hoiiimt*  «le  ronflancp,  qon  le  Cons^'il  .i  nblijîi^  le  s'  Valut 
(grjui  I  TabriranJ  do  L("léve)  «renvojor  à  Cadix  .  pour 
evrveiller  la  Tente  «  d'une  espèce  rte  drap  dont  l*>.s 
Aniiloiî!  font  un  pnind  rommerre  en  Espagne.  ;iht  Iiii1>*s 
e(  eii  H'T'lujral  . ,  el  vi»ir«  w»  qui  (M)iirri)it»'irH  f.ill  ft'utile 
dans  la  proTlw»  itottr  l'Atablliieeiiipnl  d'un  nonim^^ri"  <iul 
lui  soroit  ;:iiss.v  itvnnfat'Pux  <•.  —  On  demandera  au  Roi, 
pour  I  hoiiltal  >;''''i'''ral  d.?  Mi:int])ellit>r  qui  vient  d'*l:il>lir 
une  fabrique  de  chapeaux  1^  [ui'  <[<■  'uyin,  •  h  r;,;iila- 
tlon  ilec<'uxque  te.<s  An^-lois  faliriqîiHiil  jinur  l'u de 
l'E-ipai^ne  et  du  Mfltique,  un  privil"*!'  dn  fi  aniii''e.s  el 
l'OKuiiiplion  de?  droits  de  sortie».  — N'i>uv<>au  rapport 
dilatoire  de  J'évêqua  de  Viviers  sur  le  projet  de  d«ii!iè- 
diemenl  des  marais  de  Beaaraira  (de  M2B  à  184).  — 
Liste  des  eomrai$^iir'>s  principaux  des  Assiettes.  —  Les 
CQ(nnt]<isaire«  auditeurs  du  ronipte  des  impneilions  de 
174?  (bnl  savoir  •  que  la  reeeite  mnnte  h  T,SW).17S  Ht. 
1  sul  9  deniers,  et  la  dépense  à  7,'?53.ft'^«  liv.  Il  sols 
S  deniers,  partant  le  trésorier  de  la  liourse  doit  136.476 
tlv.  10  sols  6  deniers  :  qne  1s  rwelte  du  dixtAine  des 
revenu^  m  ml-'  i  I,0:6.<"i'3  liv  10  sols  1  denier  el  la 
dépense  à  l,890,l>i>  »Oils,  parlant  led.  trésorier, 

qui  .1  Ait  la  leTée.  doit  SO-SOI*  Ht.  15  sols  —  dln- 
cè«e  1"  >\iiiir-l'iipi)ul  est  .;:;ti«risi''  ri  i;iip'is'Ten  f.ivi'ur 
des  daiDOii  de  la  I^ovidenco  qui  font  les  écoles  dans  la 
ville  de  Onstelnandary,  200  Kv.  au  Heu  «le  1(10.  Jn^e- 
iiii  r  is  les  El.it.s  fur  les  impost'ions  faites  d  ins  les  As- 
siettes dra  vinet-quatre  ditjvéses  de  la  province  en  17  i'J.  — 
Octroi.—  n  Deum.— >BAnNletlnn.  Dépat^  présents. 
~  .\,sneinbUio  des  trois  Klat.s  de  l  i  sHnéehnus-'«^o  il<'Car- 
cassonne,  «on  '  la  presidenee  de  î  a^chevèque  de  Nar- 
Iwnne.  =  ilssemb1<!e  des  trois  Blats  de  la  sdnérhsnssfe 
de  Toulouse,  sons  la  pr<.Vsl<lencfl  d"  l'.n  li.'v'-jin^  d  T  m- 
louite.  —  Le  »'  (iai-ipuy,  directeur  des  travaux  publics 
de  la  province  danslaeéntehatissde.  est  nommé  directeur 
des  travaux  parlirulier'  I;v  s.'tii'.  Ii.iusmV  à  la  place  du 
s' 'l'oumelon,  auquel  est  aeconlée  une  pension  viaf^re  de 
400  llv.  —  Pour  payer  les  divers  ouvrages  à  faire  pen- 
dant l'anuf^e,  i]  géra  imposé  l.",000  liv.  el  enapruntf- 
20,000  liv.  à  un  taux  n'excédant  pas  le  denier  20. 

C  19M.  (l^blM.)  -  la.r<ilift,  Ml  turnuâ,  ptft». 

I>éoeml)re  I9W— Février  1944.  —  Proeét-veital 

des  s-^ance.!»  el  dfilili'VntInn?  (ip<  Étais  de  Lan^ie*l(»c,  as- 
semblés par  mandemeni  rlu  n)i  Louis  XV,  à  MonlpelUer, 
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I  dan»  la  (grande  salle  de  l'HoIel  de  Ville,  du  lOdêeaDbre 
I  1*28  au  S  fiWrier  ITiO.  —  l'r<isiden(  :  ir-hevêquo  d*» 
Na.-bonne  ;  Commissaires  du  Roi  :  le  duc  de  Kiclmlieu, 
oommandanl  en  chef  de  la  province;  Jean  Le  Nain, 
chevalier,  baron  (l'Asfnld.  co'i^^pil'er  du  Koi  en  ses  Oin- 
seils,  maître  re<iuéles  onlinaire  de  son  holel,  inten- 
dant de  ju.slice.  police  et  finances  en  la  province  df  I-in- 
RU(-d.K-:  Requiem  et  .Maupel,  tré.sorters  dt»  I-Yunce  èâ 
? '•!)  i-iitités  deToulou.se  el  de  Mi>nt|ielliei .  —  Discours 
d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés).  —  RappoK  CktO- 
rnble  snr  la  noblesse  dn  s'  Bézard  de  Vestric,  porteur  de 
la  pD'Miration  du  jirinçe  flo  Con'i.  comte  d'Alals.  — En» 
trée  des  Toîiimissaires  du  Roi  :  ils  demanilenl  un  don 
(rratuit  de  .%O0O,O0O  de  liv.  e(  I,«i4X),000  liv.  pour  lacil- 
pitaliitn  de  1744.  —  La  pr^ident  dit  que  «  dans  dss  ooca- 
si ms  sembl.ibles  à  relle.s  où  le  royaume  se  trouve,  les 
États  ne  doivent  songer  qu'à  donner  des  pranves  de  leur 
r^le  ».  T>es  deux  sommes  sont  accordées  aux  eomlitlons 
or<iinaires  —  Le  s'Guilhaumat  est  nommé  commis  aux 
archives  de  la  province  à  la  place  du  s'  âirié ,  décédé.  ^ 
Les  ÉInN  prient  au  Roi  le  crédit  de  la  proTinee  pour  un 
nouvi»!  emprunt  3,<l0^.0'l0de  liv.,  et  donnent  t><iuvoir 
aux  !ijndi(»  généraux  d  Viiiprunter  lad.  somme  à  an  taux 
qui  n'excède  pas  le  denier  20.  —  Teneur  du  traité  fiiit  au 
suj»^l  de  ^  et  emprunt  mire  les  commissaires  de  l'.Vs- 
semblée  el  les  Commissaires  du  Roi.  —  Rapport  sur  les 
travaux  publics  :  tes  Êlats  accordent  les  sommes  qui  .t 
sont  demandées,  s,>voir  :  43  2*^)0  liv  pour  l'entretien  du 
port  de  Cette;  ia,&OÛ  t>our  les  ouvrages  à  faire  au  nou- 
veau qnal,  anx  jet'Ves  et  aux  difro>«  du  canal;  —  ils  ap- 
prouvent :  le  bitl  p:isst';  \c  :]  avril  1743  «  pour  la  c<>ns- 
Iruetion  du  pont  sor  le  Gardon,  en  bloc  et  k  foriait  pour 
la  somme  de  1  in,<X]0  liv.  »  ;  le  bail  ikil  «  pour  le  recréa- 
sèment  et  rali^neit.ent  de  la  rivière  du  Liuz^  n  depui:!  le 
pont  de  la  Pierre  jusqu'à  son  embouchure  dans  la  tome 
de  Malatras  •;  —  ils  font  •  un  nouveau  ftmds  de 
■IPi  ory)  llv.  pour  fournir  à  la  dépense  du  trrand  chemin 
depuis  le  Sainl-lisprlt  jusqu'à  Saint-Nazaire  «  ;  —  con- 
sentent b  ee  que  •  l'enlrelien  des  fessés  des  chemins  du 
diorè-se  iî-  Mrnt]ipi1i.v  nit  donné  â  tant  la  toise  avec 
l'enlnilien  desd.  chemins,  et  que  le  prix  du  bail  suit  payé 
par  les  communautés,  cbacaiw  à  proporllon  de  l'élendue 
des  chfii  iiis  'jui  Ira  ver -.front  leur  'iTiNiir  ».  I>e  rapport 
dit  que  malgré  la  justice  et  l'utilité  de  cetto  manière  de 
procéder,  <  I»  conmission  n'a  p«s  cm  devoir  propUMr 
d'en  faire  un  répteinrnl  j^énéral,  el  qu'elle  a  trouvé  plus 
à  propos  de  laisser  aux  autres  diocèses  la  liberté  de  l'adop- 
ter, ou  de  s'en  tenir  h  i'usafe  présent  en  rejetant  la  dé- 
prusf  sur  I";  ri.ii'ficuliers  dont  les  fonds  aboutissent  à 
ces  fossés  • .  —  On  remettra  aux  Commissaires  du  Roi,  en 
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le  lenr  raoomnuuidant,  on  inAmoira  éet  baMtanta  de  La 

Voûte,  Lo  Pouzin  et  Bcaucbastel,  «dans  lequel  ils  expo- 
sent que  rétabliSMiaent  de  rizières  à  Boorg-de*l<lvron 
en  Dftupbiné  par  une  eompuffnie  privilégiée  leur  cause 
des  dumniagtis  considérable;-,  tiint  par  la  perte  de  leurs 
récoltes  que  {wr  des  maladies  qui  deviennent  chaque  an- 
née plus  fréquentes  *. — Rapport  snr  les  manafaettires.  1 1 
a  t-t.'  fabriijUL-  c:)  174  1  ;  L;ra])s  malinns,  169 pièces;  hmdrin.s 
premiers,  &33  p.  loa(lria&  suconds,  l&,ti&7  p.}  londrea 
larges,  W47  p.;  londres  ordinaires,  7BS  p.;  nains,  4,068  p. 
sayes  façon  île  Venise.  ^45  p.;  en  tout  29,D67  pièces  de 
draps  dont  les  gralifiailions  montent  à  73,002  tîv.  Le 
rapporteur  fait  ohssrver  que  «  la  flxaiion  des  envois  des 
londrinssecoiiiis  Iciin.;  liru  ;i  î'riiifîi;icii'..i[iot)  d(*  la  fabri- 
qua des  londres,  j-  clc.  Il  ajoute  que  selon  lo  procé&-verbal 
de  tinspeetenr  des  inanulketiures  <  la  fabrique  n'a  Jamais 
ét'  ]inr\M  h  u:i  \i'.U'  huit  'Ip^Té  ilft  h'-atiU^  rfu'elle  l'est 
actuellement  >.  —  >  Les  ouvrages  coiuinencés  pour  le 
reerensement  des  aqueducs,  rigoles  et  contre-canaux,  en 
exécution  dtjs  conventions  pas^i'es  ■.ivrc.  Ks  icii[)rii'(,iiivs 
du  Cuuai  rojr»!  la  28  Juillet  1739,  tueront  conduits  à  leur 
perfection  le  plus  diligabiment  qu'il  sera  paasible  de  ma- 
nière qu'ils  s  lient  ufhevés  dans  le  cnir-:  rie  là  pr'-riite 
année  >.  —  Il  sera  irnpusé  :  pour  la  construction  du  cbe- 
tniii  de  Gareassoiine  k  Monllouis,  10,000  liv.  et  6,000  et 
3,000  liv.  pour  l:i  continuation  des  chemins  Mè/-?  et 
doMarbonna  en  Uoussillon.  —  Rapport  des  il<>putés  en 
Cour  :  «  M.  I*  Chanoalier  parolt  Ibrt  occupé  des  moyens 
qui  peuvent  coofoiirir  ;ui  r«^tublissenienl  des  prësidiauK, 
mau  cet  otijet,  qui  h.si  vusm,  demande  des  temps  plus 
taeursttK  el  plus  tranquilles,  et  Isa  ressources  qu'on 
poiircoit  dHsipflr  du  cùtt'  <)f  lu  flnnîirr'  raan  jdHnt  ubsolu- 
ijienl  dans  un  temps  uussi  critique  >  ;  —  •  l'arrêt  du 
Conseil  dn  15  octobre  1743  qui  exempte  de  tous  droits  de 
sortie  les  ntarchandiscs  de  lil,  coton,  laine  ou  soye  aver 
de  l'or  et  de  l'argent,  fabriquâmes  clans  lo  royaume  et  des- 
tinées pour  i'élran^'er  >,  o(e  au  poit  de  Celle  et  aux 
foires  franches  qu'on  voudrait  y  établir  un  des  avanta- 
ges sur  lcsqu^>ls  on  comptait  pour  augmenter  le  com- 
merce maritime  de  la  province;  il  y  a  lien  toutefois 
de  continuer  h  solliciter  cet  établissement;  —  on  a  ob- 
tenu un  arrêt  du  Cou&eil  défendant  dè  tuer  des  agneaux 
pendant  &  ans,  tuaiN  on  n'a  pu  <  obtenir  U  UlBdéralion 
du  prix  duael  pour  l'uaage  des  troupeaux  parce  que  la 
crainte  d'une  contrebande  presqu'inévitable  y  a  fait 
obstacle  »  ;  —  les  députés  qui  iront  cette  annéi>  à  la  Cour 
devront  suivre  i'alfaire  des  eanx-de-vie  raffinées,  car 
€  une  augmentation  des  droits  donneroit  lieu  aux  étran* 
gers  à  aller  chercher  en  Catalogne  celles  qu'ils  voudroient 
embarquer  à  Cette  *;— ils  auront  aussi  àinierveoir  dans 

Haun-Ouonta.  —  Sian  CL  —  T.  II. 
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une  Instance  eoneernant  «  la  seigneurie  de  Stint-Cfaetto^ 

qui  fait  partie  He  l'assise  donnée  à  Ouillaume  de  Nogaret 
par  Pbiiippe  le  Bel  »,  Instance  dans  laquelle  Fimpeetenr 
du  Domaine  s^eet  rendu  partie,  nonobstaiil  ■  Tédlt  de 

Janvier  169^  obtenu  par  lesKtats  qui  maintient  les  pos- 
sesseurs des  terres  données  en  assise,  avant  1666,  dans  la 
propriété  Incommutable  desd.  lerrss  ».  —  Les  fitats  ne 

s'opposent  pas  à  ce  que  le  pays  de  Velay  fasse  auforiser 
par  aiTèt  do  Conseil  un  règlement  relatif  «  aux  preuves 
de  noblesse  k  fournir  par  les  barons  qui  ont  droit  d'en- 
trer aux  F.luls  iiariiculiers  ifini.  pavs  ».  —  I/aivhovoiiuo 
de  Toulouse  rapporte,  au  nom  de  la  Commission  des 
affaires  axiraordinaires,  que  malgré  les  vives  instances 
du  président  de  l'assemblée  auprès  des  ministres,  le  Roi 
a  demandé  et  persiste  à  «  exiger  que  la  province  lève  et 
entretienne  pendant  la  durée  de  la  guerra  un  réRiment 
da  fliM^'iJii.s  ijiip,  suivant  le  lîi'tail  ijui  a  été  remis  (iar 
M.  ie  duc  de  Itichelieu ,  cette  dépense  est  portée  pour  la 
levée  h  418,840  llv.,  et  pour  l'entretien  à  3e8,0S0  liv.  ». 
Les  Étals  adoptent  les  conclusions  du  r  ipiiort  pt  d^inan- 
denl  au  Roi  :  1«  do  dispenser  la  province  de  la  fourniture 
des  chevaux  qui,  à  raison  de  SfiO  liv.  par  cbeval,  ooAte- 
lait  l'^S.OOO  liv.  :  2'  rjue  la  ilépense  de  la  levée.  •  qu'ils 
conseniont  à  supporter  »,  soit  pa^ée  par  abonnement, 
et  aussi  celle  de  l'entretien,  qui  eera  fixée,  •  pendant  la 
duréo  de  la  guerre  soulonient  »  à  221,000  liv.  par  année  : 
3"  «  de  permettre  que  le  fonds  do  la  dépense  tant  pour  la 
levée  que  pour  Penlrelien  de  Ut  première  année  aoit  fktl 
\inr  emprunt  et  non  par  inipoallion  f  ;  .|»  «  d'acorili^r  les 
places  d'ofilcicrs  do  ce  régiment  par  préférence  aux  gen- 
tilshommes de  la  provînee  >.  —  Teneur  d'un  méninire 
envoyéau  Koi  par  courrier  extraordinaire  à  l'appui  delà 
délibération  précédente.  —  Suite  du  raiijiort  sur  les  tra- 
vauxpubtiis  :  réception  ducbeniinde  l'étape  de  La  vaor  à 
Puyiaurens  par  le  s'Oaripuy;—  devis  ;i  faire  par  le 
uiéniu  lies  ouvraga-ide  la  partie  du  chemin  de]iui8puylau- 
rensjusqu'it  Revol  ;  —  construction  du  pontdeOartaISSur 
la  rivière  du  Lherni,  au  diocèse  de  Lodéve.  —  Oraliflca- 
lions  d'usage.  —  Il  sera  imposé  15,0i30  liv.  pour  la  con- 
tinuation de  la  chaussf'>e  des  Ëlan^js.  —  Mesures  ordon- 
nées, suivant  tes  avis  de  Tingénieur  l'itot,  pour  faire 
(  esser  la  mortalité  causée  par  la  corruption  de  l'air  dans 
lus  lucalités  voisines  des  étangs,  entre  auti-es,  <  entretion 
du  grau  ouvert  k  Villeneuve  parlatempàledtt4déoembro 
1742  et  ottverinre  de  deux  graux  dans  le  territolra  de 
Fronti^nan.  (Un  grau  est  une  ouverture  qui  met  les 
étangs  en  comtnnnication  avec  la  mer.)  —  Résumé  d'un 
prooés-verbal  fbil  par  le  s'  Pitot  sur  (a  construction  du 
réservoir  de  Lainpy  :  il  y  est  dit  qut  '  MM.  las  proprlé- 
lalras  dn  (ïanal  à  qui  l'on  demandoit  les  raisons  qu'ils  ont 
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eues  de  faire  ca  réa«rvoir,  qui  prive  les  propriéUire» 
des  moanns  des  aoareei  inMrlearcs  da  Lampy  «t  in 

coteau  opposé  à  la<l.  rivière,  ont  ri^pondu  qaa  le  Roy  l(>ur 
a  «coordé  lea  eaux  de  lail.  ririére  lors  de  la  construction 
du  Omal,  et  qu'à  l'égard  des  aalras  aonroas  qui  ne  font 
pas  partie  de  lad.  riviAr-,  <^l!es  leur  appartiennent  éga- 
lenieat,  al  tendu  qu'elles  naissent  dans  le  vallon  de  Lampy 
dont  Ils  ont  acquis  la  propriété».  >— Oralifleatton  aicmr- 
dée  à  ceux  qui  siint  charfjés  de  laçons*  i  vMliun  des  armes 
des  gardée-magasins ,  gardes-oôt^  et  milices  bourgeoi- 
ses destinées  h  la  défense  des  cAtes,  «  que  le  Roy  a  fcit 
armer  sans  qu'il  en  ayo  ri.  ii  roùté  ii  la  provini  e  >.  -- 
Délibération  concernant  un  s' de  Oirardin,  créancier  de 
la  province  amu  le  nom  des  Bellglettses  Orphelines  do 
Puy,  qui  avait  pmtllé  depuis  1*20  de  l'intérêt  de  4 
les  Ëtalâ  ftccordalonl  chaque  année  par  charité  aux 
coainanautés  d«  filles,  tandis  qnlls  ne  payaient  plnsqae 
3  »'  h  tom  leurs  autres  créanciers.  —  <  Conformément 
aux  intentions  du  Roy ,  il  sera  imposé  183,3tfô  liv.  pour 
l'entretien  et  la  solde  des  nlliees  en  1T44.  —  Jvg«  du 
duc  d'Antin,  »  seigneur  en  toute  justice  de  la  ville  de 
Valentine  (dépendance  du  marquisat  de  Montespan  et 
Tille  principale  da  dioctoe  de  Oommenge)  en  vertu  du 
contrat  d'é<'hange  passé  .avec  le  feu  Roy  le  25  avril  1715, 
entrera  à  l'A&delte  dud.  diocéiiû  en  qualité  de  commis- 
saire ordinaire  »,  à  l'excinsion  dn  sr  Lassos,  Juge  royal 
de  KirtAi*^»  et  ancien  juge  Vn'i'utiîip  —  «  .^mis  le  bon 
plaisir  du  Roy,  M.  de  Ciiaivel  eai  déliouté  définitivement 
de  sa  demande  ■  d'entrer  à  l'Assiette  du  diocèse  de  Ton- 
louse  en  qualité  de  sénéchal.  —  Approbation  d'un  ri^gle- 
ment  proposé  par  le  .syndic  du  diocèse  de  Toulouse  pour 
le  reooavrement  des  tnds  d'entretien  de»  fossés  des 
grnnds  chemins  du  diocèse ,  laissés  à  la  charije  des  pro- 
priétaires riverains.  —  Les'  Jean  Besse  est  nommé  iiii- 
prlmear  des  Atats  &  la  place  <le  son  pére.  —  On  fera  une 
dernière  tentative  pour  ohti-'nir  la  modération  du  prix 
du  sel  destiné  aux  troupeaux,  en  iiroposunl  u  d*y  mêler 
de  la  fleur  de  soufre  pour  éviter  l'inconvénient  de  la 
contrebande  >.  —  Rncourajjement  h  la  plantation  de 
graines  de  l'oton  et  h  l'aniélioratiDn  du  tirage  des  soies 
dans  le  diocèse  de  castres.  — Copie  d'une  lettre  du  comte 
d'Arfienson,  ministre  de  la  ffutirre.  «  S.  M.  a^fréo  la  déli- 
bération des  État*  (au  sujet  do  hx  levée  des  dragons). 
—  Pour  soulager  la  provincu  d'une  partie  du  prix  des 
chevaux  qu'elle  anroit  dà  fournir,  elle  se  oonlentera 
de  la  somme  de  ÎOO  liv.  pour  chaque  cheval».  —Sur 
quoi  il  est  délibéré  que  •  quoyque  les  États  eus!>ent  dû 
s'attendre  à  un  plus  grand  soulagement  sur  l'article  de 
la  fourniture  des  chevaux,  ils  ne  peuvent  qu'être  très 
satisfoits  de  )a  réponse  de  S.  M.  »,  «t  qu'on  emprontem 
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pour  la  levée  et  l'entretien  du  régiment  340,840  liv. 
d*nne  part,  et  321,000  liv.  de  l'antre.  —  Prévenus  par 

l'Intendant  «qu'il  avait  reçu  des  ordres  très  pp-ssants 
pour  (aire  lever  incessamment  dans  la  province  1,800 
obevanx,  nnles  ou  mniela,  j»armi  lesquels  il  doil  y  en 

avoir  un  nombre  de  trait  pour  l'attelage  les  barrel- 
tes  »,  et  que  «  l'intention  de  S.  M.  est  de  payer  20  sols 
par  Jonmée  de  ctiaque  bêle  fournie  par  les  comraunanlés 

nu  |i  irli  'uliers  »,  les  lîtalscnnsidi'rant  que  ■■■  celti;-  iffairo 
ne  peut  être  que  très  coûteuse  à  la  province  si  elle  s'en 
cliart*a,  ou  ae«ablanto  ptinr  le»  communantés  si  on  la 
l.iiv  ■  iT'l  i;p.l)rir  sur  i'I!h"<  ,  iléliliêi'e:^  que  les  syndics 
généraux  traiteront  avec  des  entrepreneurs,  <  aux  condi- 
tions les  plus  avantageasse  pour  la  province  que  ûiire  se 
pourr.i,  pour  la  fourniture  d.-  l'O  ch:nT.:fîes  attelées  de 
4  mules,  à  la  décharge  des  communautés,  et  qu'on  lais- 
sera les  communautés  fournir  les  1,300  mnlets  de  bast» 
et  qu'on  nrii>r.i  ^f.  l'iritpri'lnnt  'Vcii  fiire  la  répurlltion 
sur  toutes  les  communautés  delà  province  de  la  manière 
ta  pins  égale  et  profiortionnée  aux  Ibrees  de  diacune  », 
afin  d'éviter  de  déranger  C"nsirJérabl»>msnt  la  culture 
des  terres  et  le  commerce  ».  —  Pour  témoigner  au  duc 
de  Ricbelieu  «  leur  reeonnaismnce  du  lèle  avec  leqnsi  il 
défend  dans  toutes  les  rM'cri-iiiin^  les  inti'r^ts  iTi'  l.i  pro- 
vince ••,  les  États  <  délibèrent  par  acclamation  do  sup- 
plier S.  H.  d'accorder  la  cbarge  de  colonel  du  nonvean 
régiment  de  dmiinns  h  M.  duc  île  Fronsac,  malgré  son 
bas  âge  •.  —  Hommage  rendu  à  «  la  réputation  et  aux 
rares  talsnte  de  M.  Le  Nain  *,  intendant  :  ■  en  recoanais- 
sanro  dc^:  serviresqn"  In  itrftvincea  déjà  reçus  de  lui,  on 
demandera  pour  lui  la  première  place  vacante  do  con- 
ssilter  d'Étal.  —  Il  sera  fUt  rdcolemcnt  de  l'inventaire 
des  ti!res  ft  pnittflr«  remis  nrchives  de  la  province, 
et  le  S'  «.luillaumal,  successeur  du  s'  Sirié,  <  en  fera  son 
eliargemettl  «.  —  Articles  à  mettre  dans  le  Cahier.  — 
Li(iuidation  faite  des  sommes  dues  par  le  Bol  à  la  province 
sur  le  premier  emprunt  de  trois  millions  :  il  est  arrêté 
que  les  oréanclsn  seront  remboursés  chaque  année  par 
loterie  à  concurrence  de  00,801  liv.,  «  à  l'exception  tou- 
tefois des  maisons  religieuses  et  hôpitaux,  lesquels  seront 
remboursés  après  tous  len  autres  créanciers  —  Le 
s'  Nogaret,  an  hitecte  île  la  ville  do  .Montpellier,  est  sullS- 
tilué  aux  i!ntrepr«meurs  (démis5ionnalre.s)  des  redoutes  b 
construire  aux  graux  d'.Agdf;  et  de  La  Nouvelle  et  antres 
points  de  la  côte,  ayant  accepté  le  prix  de  171.430  iiv. 
porté  au  devis  du  s'Maréchal.  dlrecteurdssfortlllcatlons. 

—  Recette  du  compte  des  ir^j;  isilions  de  1743,  ri  iiiiu  par 
le  trésorier  de  la  Bourse:  7,6iVl,â07Uv.Dépen8e:7,470,027. 

—  Recette  du  couiple  du  dixième  de  1748  rendu  par  le 
ttOm  :  l,S6e.50l  Uv.  Dépave,  1,825,791  UT.— Léserai- 
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diM  généraux  prendront  las  ibMdrN  Im  pia«oonvmâbl«« 
pour  cmpôcher  la  défrichement  des  boit  Ati  noontagnes 
de  SitDt'Asr^TS  «td«  Lonvia,  dénoncé  par  la  agrndledii 
ViTands.  —  Lbta  im  comintmUriw  principaux  «fu 
sietles  pour  1744.  —  Ju^'etnenls  des  liltals  sur  les  imposi- 
tions faites  dans  les  Assiettes  des  Zi  diocèses  de  la  pro- 
Tlnee  «n  1743.  — Oelrol.  —  T»  Heum.  —  Bêaéilielion.— 
Dépulés  présents.  "Assemblée des  trois  Kl:ils  <U^hi  séné- 
dtaQsaée  de  Toulonse  aoas  la  présidence  de  l'arcbevéqae 
ieTeatouse.  —  Il  eet  rende  oompU  que  les  réparations 
du  pont  de  Calmont  ont  coûté  Q.S-'O  liv.,  f  luraios  par  los 
sénéchaussées  de  Toulouse  et  rte  Carcassonne ,  la  diocèse 
de  Mirepoix  et  la  oommunanté  de  Calmont.  =  Assemblée 
des  troiï  litiiis  du  lu  •t'iiK-rhaussée  de  Cur/asionnai  sOus 
la  présidence  de  l'orchevéïjue  de  Narbonue. 

C  SM».  (]k|UM.)  —  [■-hUii,  lit  ItaWtli,  tHmt. 

Novenlwft  1944  —  Janvier  VMS,  —  Proeès-Tsriial 

des  séancos  cl  iëlib'ralioii-  <les  lilals  de  Languedoc, 
assemblés,  par  niandentent  du  rui  Louis  XV,  à  Mont- 
pellier, dans  la  grende  salle  a  l'Hôtel  de  Ville,  da 
lO  n  iverijlire  1714  au  2  janvier  1745.  —  l'résidetil  : 
t'arcbevé(|ae  de  Narbonne  ;  Commissaires  du  Roi  :  le 
doc  de  Rldwlien,  commandant  en  chef  de  la  province; 
Jean  Le  Nain,  intendant  ;  Diifaiir  Pt  Hénézel.  ti-^soriers 
de  France  èa  généralités  de  Toulouse  et  de  Montpellier. 
—  DiaoDnra  d'6ttv«rture(ne  sont  pu  rapportfei).  —  Rap- 
port favorable  sur  rf>blps<:f*  dr's  stciirs  Fabre  rK'  f  a- 
tude,  de  Sarret  Sainl-Lnurens,  Le  More  de  Figneu,  de 
Paciue,  Délort  d«  Sérignan,  envojréi  doe  lierone  de 
RrmairouT,  de  Ganges,  du  prinre  lîi-  Soubisa  comme 
baron  d'Annouay,  dea  barons  de  liarjac  ot  de  Saint- 
PéUx.  —  1m  États  en  corps  assistent  au  Te  Dettm 
chanté  en  aclloi»^  ifp  ^f\<-ea  di;  la  victoire  de  Coni.  — 
Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  ils  demandent  un  don 
Snttufl  de 3,000,000  de  liv.  et  1,1X10^000  liv.  pour  la  ca- 
pf talion  de  1715.  —  f.a'î  É':i!8  en  rorps  assistent  à  la 
bénédiction  laite  pur  1  archevêque  de  Narbonne  des  élen- 
dards  <  do  régiment  de  dragons  de  Seplimanie  nouvel- 
lement levé  par  la  province  a,  qui  venait  d'arriver  à 
Montpellier.  —  Les  deux  sommes  demandées  par  le  Roi 
mnt  aocordées  aux  conditions  ordinaires,  quoique  •  au- 
dessus  des  forces  de  la  province,  mais  dans  des  occasions 
semblables  à  celles  oà  le  royaume  se  trouve,  l'Assemblée 
ne  doit  songer  qu'à  donner  des  preuves  de  son  zèle  ponr 
le  service  du  Roy  ».  —  Le  syndic  du  diocèse  du  Poy  est 
autorisé  à  demander  an  Roi  la  permission  d'imposer  an- 
auelleiuunt  3,000  liv.  au  lieu  de  1,200  et  de  les  employer 
•nx  réparations  et  entretien  des  ciiemins  du  pays,  con» 
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Ibrmément  fc  une  délibéntion  des  États  parUeuliers  da 

Velay.  —  Le  sieur  François  Lamouroux  est  nommé  tré> 
aorier  de  la  Bourse  de  la  provinoe  à  la  place  du  t'  Bon- 
nier  de  La  Mosson,  décédé,  sous  eertainM  condilions 

rapporté<js  dans  la  ilélibération.  La  principale  avait  pour 
objet  d'éviter  «  les  aJbu»  qu'on  a  éprouvé*  par  le  passé 
dans  la  Uqulilation  des  droits  de  remise  et  des  avances  i, 
et  consistait  «  a  (ixer  par  abonnement  la  somme  a<  i'ar^ 
dée  au  trésorier,  en  représentation  des  avances  ordinairet 
qui  sont  csl1«<  dn  don  gratuit,  du  coinpteraan  et  des 
fi  aiï  .îfs  ÉLats,  a  4ri.0'!0  ti'. .  j^r  année,  et  tout  ce  qu'il 
pourroit  prétendre  pour  les  droits  de  remise  à  une  autro 
somme  de  30,000  liv.,  au  moyen  de  qnoy  il  ne  pourra 
plus  riiT>  (■\i.:er  do  la  province  s'iu-:  ;;iicuii  ;ifétexte  ». 
—  •  Observations  du  sieur  de  Montferrier,  syndic  ;:éné' 
val,  sur  les  conditions  de  l'ancien  traité  et  celuy  qui  doit 
èire  fait  avec  le  nouv.^ati  t!-i'sii:  i(-r  • .  (C'est  l'exposé  des 
motife  du  traité  passé  avec  Lamouroux).  —  «  Pour  ae 
eonltormer  aux  ordres  réitérés  da  Roy,  la  province  sup- 
portera Iti  iiioiitHnl  lies  fourratres  f)urnisau  réf;iiii<  rtt  Ih 
Septimanie  au  delà  des  5  soh  par  ration,  qui  doivent 
être  foornis  par  I»  Ray  >;  il  est  expliqué  <<|a'on  n  été 
obligé  de  tenir  rassemblé  ce  nouveau  ri*?j!npnt  pour  le 
former  et  discipliner,  et  qu'on  luy  a  lait  fournir  le»  four- 
rafres  «n  naliire,  m  lieu  qu'on  les  paye  «os  autres  tf«H- 
pes  en  argent  et  par  forme  'î^^bonneraent  (10  sols  [)ar 
ration),  aux  risques  rie.s  ofllciers  qui  font  eux-mèm&^  le 
mardiéoonne  ils  avisent  ».  —  On  impoeera  221,000  liv. 
pour  l'enlretifin  du  rép'iîiinnî  Si'pliniaiiif»  pendnnt  l'an- 
née 1715.  —  E-jt  R]i(>rouvée  la  dépense  du  recreusement 
du  lit  du  Levcon  et  de  la  lottêe  de  Maiatras. — Ponrobll- 

ger  la  COinrtÙ)n:n)li'  dn  Potilrrie  f!;tr<?  !<!  Cimtat  ••  il  f\é- 
cuter  les  engagements  qu'elle  a  pris  par  rapport  aux 
réparations  du  chemin  qui  pondtritdu  pont  de  La  IHerre 
à  Saint-PauUTriis  Ch.i'.  ntix.  M,  l'Intendant  sera  prié 
de  renouveler  ses  inst<iria<a  auprès  do  M.  le  Vice-Légat, 
et  MM.  les  députés  en  Oour  auront  anasy  recours  aux 
ministres  ».  —  Rapport  sur  les  Iravuux  puliîirs  :  «  stir  le 
chemin  que  la  province  laltctinslruiri.',  ia  sccliuii  tnire 
le  Saint-E^iprit  et  Saint-Nazaire  ei>t  presque  achevée»  ;  — 
il  a  été  passé  bail  des  ouvrages  de  la  section  deSaint-Na- 
7Mre  <i  Bagnols  ;  —  nu  nouveau  pont  adossé  au  pont  du 
Gard,  4  piles  snr  *j  ïvo:it  Unies;  —  au  port  de  Celle,  on  a 
enlevé  6,765  toises  cubes  de  vase;  i  suivant  le  calcul 
des  sondes  du  port,  le  coup  moyen  do  la  profondeur 
(l'eau  est  de  plus  de  16  pie<l.s  il  aélé  procédé  à  l'ad- 
jttdicatioo  des  travaux  à  faire  «  pour  fbrlifier  la  ville  de 
Cette  du  côté  de  la  monta),Mie  et  pour  construire  sur  la 
montagne  le  nouveau  fort  appelé  «le  Richelieu;  le^  en- 
irepreneura  ont  été  payéa  sur  le  fonds  des  30,000  liv. 
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fait  puur  la  continnalion  des  ouvrages  du  canal  des 
Étangs,  qot  ont  éU  raspandu  —  Rapport  d«s  députés 
en  Cour  :  ils  ont  ohtpnn  la  ri'vrirnti  in  lu  |iriïiî''--^:i'  de  la 
compagnie  des  rizières  établies  à  Livron  en  l>au|ibioé; 

—  ib  avateot  demandé  qne  Parrèt  dn  Oomail  du  13  mars 
1742  il-^fftiiilant  de  "  renouveler  les  assemblées  des  con- 
seils jiolitiquds  •  ne  (ùt  pas  exécutoire  en  Languedoc  : 
la  Rof  a  aanlement  parmia  hvb  •  dana  las  cas  urganla, 
M.  l'Intendant  fit  dans  les  conseils  politiques  des  commu- 
nautés de  la  province  (ous  les  changements  qui  iuj^  paroî- 
troiant  nécessaires»;  le  Roi  a  reftisé  de  remboarser 
98.600  liv.  fournies  par  la  province  en  1742  et  1743  |>our 
le  transport  des  équi|)ages  des  troupes  d'Iùspagne,  mais 
S.  M.  a  pronis  de  fair«  procurer  celle  somme  a  la  pro- 
vince, s'rt  est  possible,  de  la  part  ilc  S.  M.  '\  «.  ^  Gra- 
tilications  il'usage.  —  Rapport  sur  les  manufaolures.  Il 
a  été  ftliriquâ  en  1741  :  draps  mahons,  283  pièces  ;  lon< 
drins  premiers,  480  |>.;  loiidrins  seconds,  l"i,657  p.  ;  Ion- 
dre»  larges,  4,295  p,;  londres  onlinaires.  0:»7  p.;  nins, 
2,464  p.;  sayes  bfon  de  Tenise,  183  p.;  en  toat  24,068 
pitees,  dont  les  diverses  çrrniiflcations  montent  ensemble 
à  03,066  llv.  —  L'assemblée  remercie  son  président  des 
soins  qu'il  s'est  donnés  pour  rendre  vaines  «  les  tenta- 
tives qu'ont  fait  à  la  Ctjur  les  négociants  de  Marseille, 
pour  obtenir  la  suppression  de  la  fixation  qui  a  élé  faite 
par  rapport  anx  envoys  dans  le  Levant  des  draps  Ion- 
drins  seconds  ».  — Les  États  autorisent  les  commissaires 
ordinaires  du  diocisede  Castres,  •  qui  ont  reconnu  l'im- 
possibilité  de  faire  entretenir  le^  fossés  des  cbemins  par 
les  particuliers  riverains,  à  en  adjuger  l'entretien  à  tant 
la  lobe  et  faire  supporter  le  prix  du  bail  aux  OOntmn- 
naatés  dans  le  terroir  desquelles  passent  lesd.  chemins, 
k  proportion  de  la  quantité  de  toises  qnl  se  trouveront 
daoseliaeaae  d'ellM  ■.  •  Les  commissaires  qui  pro- 
cèdent (depuis  5  mois  et  demi)  au  récolement  de  l'inven- 
taire des  archives  de  la  province,  fait  en  1781,  oontinae- 
ront  â'y  travailler  cette  année;  pouvoir  leor  est  donné 
d'accorder  à  la  succession  du  feu  s'  Sirié  une  l'iitirre 
décharge  ;  ils  feront  travailler  à  un  nouvel  inventaire 
qui  fisse  mieux  connoltre  les  actes,  titres  et  papiers,  et 
sont  priés  de  chercher  pour  la  ganle  des  archives  un 
lieu  plus  commode  et  plus  spacieux  que  celuy  qui  est 
destiné  à  cet  usage,  lequel  est  extrêmement  resserré  ». 

—  Le  diocèse  de  Mende  est  autorisé  il  imposer  en  4  an- 
nées 35,UU0  liv.,  «  tant  pour  placer  une  grande  quantité 
de  riitnaux  de  pierre  dans  plusieurs  endroita  ob  les 
neik'ès  ne  [lentiettetil  juis  ils  icronnoilre  le  chemin,  qui; 
pour  réparer  plusieurs  ponts,  en  construire  màme  de 
noKTeaax,  «t  remettre  en  état  plnslanrs  diemins  ».  — 
Ltstadoa  oommiasaiNs  principaux  des  Assiattasdas  dio- 
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cèses  pour  1745.  —  Octroi.  La  délibération  dit  qu'on 
s'est  hâté  de  l'acaorder  afin  de  pouvoir  ta  porter  au  due 

de  Richellen,  .>  oljtiR  •  ilo  niitter  les  États  avniit  ]c  tf'inps 
ordinaire  de  leur  séparation,  pour  entrer  en  service  au- 
près d«  Roy  en  qualité  de  premier  gentilhomme  de  la 
Chnmhrp  ».  —  Les  Étals  assistent  au  Te  Deum  <'hriiit  ■• 
eu  actions  de  grâce  de  la  prise  de  Fribourg.  —  Rapport 
Ihvorable  sur  la  noMease  du  sieur  de  Roehemors,  envoyé 
du  prince  df  Conli.  comte  d'Alais.  —  »  On  poursuivra 
l'adjudication,  a  ia  lolie-enchàre  de  l'entrepreneur  ■>,  des 
onvragM  k  faire  pour  la  fortiilcation  de  ta  côte  :  8  gran< 
des  batteries  nnx  rruMes  du  grau  du  Roy  (Aiguesmortes), 
d'AgtIe  et  de  La  Nouvelle,  une  redoute  à  canon  à  Silve- 
rlal,  deux  redoutes  simple»  et  18  signaux,  dont  3  établis 
au  '•np  Mintnilioe.  à  Vendres  o(  h  Terreneuve.  —  Il 
sera  iiup  i.-...'  Iij,ÛOÛ  liv.  pour  la  coiiltnuation  de  la  chaus- 
sée de  Cette  it  travers  les  étantes.  La  délibération  porte 
«  que  de  52  arches  rlonl  celle  chaussée  doit  être  percée,  il 
y  en  a  aujourd'huy  40  de  faites  jusqu'au  cordon  ».  —  Les 
commissaires  des  travaux  publics  •>  pa'oeront  des  baux 
et  tnarchés  pour  faire  combler  plusifiurs  marais  qui  sont 
assez  près  des  maisons  de  Celle  du  côté  île  Frontignan,  et 
Issaldlers  J'où  on  a  pris  les  terres  |)a-,ir  l.i  constriictiOB 
dn  nouveau  c  heniln  sur  la  plage,  et  ils  chercheront  les 
moyens  de  parvenir  au  comblement  des  fossés  que  les 
jiarli<!tili(>rr<  ont  fait  autoiii-  de  It  urs  possessions  pour  les 
relever  et  pour  les  boniHer  *.  C«s  mesures  avalent  pour 
objet  *  de  remédier  h  finfeotfon  de  Talr  et  aux  maladies 
qu'elle  i-  uisoit  ».  —  Il  sera  fait  un  nouveau  fonds  de 
10,ÛOQ  liv.  pour  continuer  le  chemin  de  Puyiaurens  à 
ReveL  —  Au  sujet  des  diarrettes  et  des  convois  de  mn> 
lets  demandée;  par  le  Roi,  la  Commission  des  affaires 
extra<.Kiinaires  dit  «qu'elle  n'a  pu  voir,  sans  en  être 
afiligée,  qu'on  a  flidt  marcher  h  trots  difMrentes  reprises 
environ  3,600  bètes,  ce  qui  a  exp  '^é  les  crinimunaulés 
en  des  dépenses  considérables  pour  l'achapt  des  mules  et 
cfaevanx,  dont  le  plus  grand  nombre  a  péri  au  service,  et 
n'a  pu  que  porter  un  grand  préjudire  au  commerce  ci  à 
la  culture  des  terres  >.  —  Sur  quoi,  H  est  délibéré  que 
c  S.  M.  sera  suppliée  de  vouloir  Msn  décharger  quant  à 
présent  la  pravinco  et  les  communautés  d'un  service 
aussi  onéreux  «t  qui  deviendroit  impossible,  après  celuy 
qut  a  esté  iWlt  Tannés  dèraièra  d'une  manière  auasy  for» 
cée  ».  '    Raiipi'i'i  sur  lii  C'àivi.  des  lieuK  iner>-,  —  Il  î^era 
imposé  :  pour  la  continuation  du  chemin  de  Carcassonne 
k  Montlouta,  10,000  llv.;  pour  la  continuation  do  chemin 
de  Mi'v.e  h  la  CroiX-Neuve,  ti.OOOliv.;  pour  la  contimia- 
tion  des  parties  neuves  du  chemin  de  Narbonneau  Kous- 
silkm.  3,000  liv. — Le  pont  sur  la  rivière  d'Orbite,  qu'on 
avait  prqjeté  de  conatmin  à  Vllladagiw,  sera  eonstrvttà 
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Ornuion,  on  l'on  a  Irnuvé  du  rocher,  el  l'on  continuera 
l«  etaenain  depuis  ce  point  jusqu'au  cberotn  qui  passe 
acinellamwt  à  Lteignan.  —  Le  pont  sur  la  rivière  de 
Berre  sera  construit  près  lo  lieu  du  Lac.  —  Contralremaiit 
à  la  requête  des  subrogés  aux  droits  du  maréchal  de 
NOftllles,  qui  demandaient  qu'il  leur  fiît  permis  de  corn- 
nwncer  le  dessèchement  des  marais  dans  Ci  partie  «up^* 
rienre,  •  depuiR  l'étang  d*BBcaniaiidre  jusqu'au  terrain 
ealte  lie  Beaucaire  »,  le  Roi  sera  supplié  d'ordonner 
«  que  le  sorsia  à  l'ex^cutioii  ds  tous  les  ouTrages  portée 
par  rarrtt  dv  Conseil  do  24  Juin  1739  sera  exécuté  en 
son  nntior  et  sans  aucune  ejcception,  conformément  aux 
délifaéRitions  cjr-devant  prises  i>ar  les  États,  et  pouvoir 
est  donné  avz  syndics  généraux  de  répondre  derant 
11.  l'Intendant,  contonnémont  h  l'arrêt  du  Conseil  du 
S4  novembre  1744.  aux  fins  el  concinsions  de  lad.  re- 
quête *.  —  Lintendant  sera  prié  de  diflérer  talant  que 
possible  •  le  dessein  qu'a  M.  le  Contrôleur  L-én.'r.il  de 
charger  une  compagnie  de  négociants  de  Lyon  de  for- 
mer dans  différentes  parités  de  la  province  des  établis» 
semenls,  auxquels  on  accoriernit  certaines  facultés  et 
{tréroguti  ves,  «l  dans  lesqueU  on  se  conformeroit  àce  qui 
se  pratique  en  Piémont  ponr  la  fflatvre  de«  eoyes  », 
iiUfudu  que  ces  élalI;.s--i-iTiL'tils  m:  [lounaient  être  que 
contraires  au  commerce  de  la  province  en  ce  qui  con- 
cerne  les  soies,  •  et  aux  dliférenlse  Ikbriqnei  dont  elle 
Ti-Viro  une  si  t'raMiln  utilitt^  ».  —  Une  gratification  «st 
accordée  au  s'  Batizat,  inventeur  d'une  nouvelle  ma- 
nière de  déeralsssr  Iss  laines  d'Bspagne,  «  eonslelant  à 

Srt  servir  (l'tint;  lerrv  ^Tasse  à  peu  liri^s  âc.  t.i  qnalitt'  dû 
celle  qui  sert  à  dégraisser  au  foulon  les  couvertures  de 
laloe».  —  Attendu  «  que  la  nécessité  de  «xnusrver  les 
l>ois  devient  tous  les  jours  plus  pressante  »,  on  fera  exé- 
cuter l'arrêt  du  Conseil  du  29  mars  1725  ■  contenant 
difiNMes  de  tenir  des  chèvres  dans  la  province,  «xcepté 
dans  t.'s  lieux  qtil  seront  compris  inn^  un  état  qui  sera 
arrêté  par  M.  l'Intendant  ».  —  «  On  s'intéressera  auprès 
de  M.  le  Gontrfll«nr  ténéral  en  faT«ar  des  entrepronears 
dos  mi.i!  s  lîu  Gi'-Taudan,  où  il  aélé  fait  d^j-idos  travaux 
fort  considérables,  et  qui  Intéressent  vrayment  l'Etat  par 
rapport  è  l'argent  et  an  plomb  qa'on  en  a  tirés  et  dont  on 
a  déjà  formé  des  plaques  ou  lingots  «.  —  <•  L«  dé;ienses 
ooncernaiit  l'église  et  la  presbytère  de  la  paroisse  de 
Saint- Vincent,  fliisaat  partie  da  ta  coumonavlé  d'Otar- 
goes,  les  gages  du  maître  d'école  qui  pourra  j  èire  éta- 
bli, etc.,  seront  compris  dans  tes  impositions  de  la  com- 
nananté  en  corps  »,  etc.  —  Articles  h  mettre  dans  le 

Cahier  :  on  flemîind'i'm  que  le  Roi  t  veuille  bien  faire 
pourvoir  sur  le  fonds  de  son  domaine  a  l'entretien  des 
«nftiila  bâtards,  qai  na  ■aaroimit  élM  à  la  durga  des 
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communautés,  les  iu*î!laç  riejoulssenl  imint  du  droit  il'hé- 
riter  de  leurs  biens,  qui  fait  me  iiartie  des  revenus  du 
Domaine  comme  de  celuy  des  seigneurs  particuliers,  ce 
qui  n'ayant  jamais  souffert  d'cxciHiJtirtn  à  leur  égard, 
doit  être  également  observé  selon  les  usages  et  privi- 
lèges de  la  province  {>ar  ra;>|iorl  bS.  M.  ».  —  On  priera 
l'Intendant  «  de  donner  des  ordres  poar  arrêter  les  pro- 
grès de  la  maladie  qui  attaque  le  gros  bélail  dans  le  haut 
'Vi  varais,  et  de  représenter  à  M.  leOPOlhHeiU'  général  la 
nécessité  d'accorder  de  prompts  secours  aax  commnnaii» 
'tés  ».  —  Le  président  nomme  l'évèque  de  Lodëve  pour 
remplir  la  place  qu'occupait  dans  la  Commission  de 
1784  fen  l'évéqae  d'Alais.  —  Tirage  des  deux  loteries 
Instltoéea  b  l'afTet  de  rembourser  «  les  sommes  qui  doi- 
vent être  acquittées  sur  les  dfux  emprunts  pour  les- 
quels la  province  a  prêté  son  crédit  an  Ro;  ».  Les  Ckim- 
mlmirss  dn  Roi  y  assistent.  —  T»  Dttim.  —  Bénédic- 
tion.—  Députés  présents.  ~  Assemblée  des  Irois  Étals 
de  la  sénéchaussée  de  'foniouse,  sous  la  présidence  da 
l'archevêque  de  Tonlouse.  <—  Approbation  des  baux  des 
ouvrages  à  faire  au  cheniiii  ili>  la  poste  depuis  Toulouse 
jusqu'à  Montauban  el  à  celui  de  Toulouse  à  la  pyramide 
de  :S«iBl*Rome.  —  Bmploi  à  fklre  des  40,000  liv.  em- 
prunti^e-i  en  vfrlti  !o  la  délibération  île  rassemblée  du 
30  janvier  1743.  —  Sur  la  demande  de  plusieurs  dio- 
cèses que  le  rêfriement  fblt  par  Ia  diocèse  de  Toulouse 
pijur  l'entretien  .î:>'^  fusses  «  suit  rendu  ('(jiiiii.un  dans 
toute  la  sénéchaussée  »,  cl  lecture  faite  d'un  ■  Projet  de 
règleuMBt  an  st^jet  de  l'entretien  des  fbasés  et  de  la  lar- 
geur des  cliemiiis  'lans  l'étendue  de  la  s'''r.('rhatissée  de 
Toulouse  »,  il  est  délibéré  qu'il  sera  exécuté  selca  sa 
forme  «t  temaur,  après  toutefois  «  quil  aura  été  approuré 

par  MM.  lesCommisi-iirps  rîu  Roy  ».  Teneur  île  e-epruiHt. 
=  .\ssemblée  des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Car- 
casaonna,  soos  la  présidwMe  de  l'arebevéqt»  de  Nar^ 

bonne.  ^Jugements  des  Klats  sur  ;es  iiiiiKisilioiis  faites 
dans  les  Assiettes  des  24  diocèses  de  la  province  en  1744. 

C.aNi.(Bi|iMn.>~lMUM,  lil  IMIbM,  ptifitt. 

Jauviar^llara  MM.  —  Proeêa-Terbal  des  séancea  et 

délibérations  des  États  rte  Languedoc,  assernb!'-.'!  par 
mandement  du  roi  Louis  XV,  à  Montpellier,  dans  ia 
grande  aatia  da  l'hôtel  da  ville,  dn  SO  Janvier  au  2  man 
17t0  —  Pr(*sidpnt  r  l'arrhAv^TUfi  rte  Narlwnnp.  Com- 
missaires du  Koi  :  le  duc  de  Rîcbelieu,  romuaiidanî  en 
chat  de  la  provinr.e  ;  Jean  Le  Nain,  intendant  ;  do  Bous- 
sngis  et  Martin ,  trésoriers  de  France  ès  généralités  de 
Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Discours  d'ouverture  (ne 
Bont  pai  rapportés).  —  Le  oiarqola  da  CalviMon,  illa  «t 
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héritier  de  feu  Louis  de  Loaet  da  Nogaret,  marquis  de 
Galvissnn,  est  re^u  aux  États  comme  baron  <lud.  lieu.  — 
Bat  admi.'«  le  titre  de  propriété  de  Charles-François 
Elzéar,  comte  da  Vogué,  tlU  et  héritier  de  feu  Cirice- 
Fnn{OiR  de  Vogué,  >  tant  pour  Ih  baronnie  de  Mont- 
laor  en  Vivarais,  qui  «st  de  tour  ta  présente  année,  que 
pour  celles  de  Va?ii^  et  d'AubanM.  et  attendu  l'absenoe 
de  M.  le  comte  de  Vos;ué  (tour  le  xerviM  da  Rojr  >,  le 
prâeident  nomme  le  s'  de  Pages  pour  entrer  aax  États 
«omms  «ivnyé  de  loor  de  Vivants.  —  Rapport  IkTo- 
rableaur  la  noblesse  du  s'  d'Hélies  et  du  s'  de  Fuiboa- 
ftie,  envojrés  des  barona  de  Mirepois  et  d'Anbret.  — 
Le  a'  d'Héllot,  Heuttmaat  de  maire  par  eotntniasion  de 
la  vil)*'  d(!  Toulouse,  est  rcr.\x  dans  rassemblée  k  l'exclu- 
aion  dtt  a'  David,  capilool  en  titre  d'ofUce.  —  On  insé- 
rera dans  les  registres  le  brevet  accordé  par  le  Roi  k 
M.  Le  Nain,  u  en  qualité  de  principal  Commissaire  aux 
États,  poar  commander  dans  la  ville  [de  Montpellier;, 
tant  aux  taaMtanls  qu'Alix  Ijeils  de  guerre,  pendant  la 
durée  de  ra-s^'':nlilHi>  «.  Teneur  de  ce  ImvvhI  <  rjui  coti- 
firme  d'une  manière  bien  précise  celte  priirojtalive  aux 
Étals  >.  —  Entrée  des  Oommtssafn»  du  Roi  :  ite  deman- 
dent un  don  gratui;  ii'  3,0.)0,0()0  do  liv.  et  1 ,600,000  liv. 
pour  la  capitation  de  1740.  Ces  deux  sommes  sont  accor- 
dées aux  conditions  ordinaires.  —  Sont  nommés  notai- 
res lie  la  provinre  :  à  MantpeUier,  le  s'  GarîriKuiiI  ;  ;i 
Toulouse,  le  s'  Moncassln.  —  Un  imposera  221,0^0  liv. 
poar  la  IroMème  année  de  l'entretien  da  régiment  de 
dragons  de  Seplimanie  217,788  liv.  pour  !a  dépense 
de  ia  milice,  >  le  tout  conformément  aux  intentions  de 
S.  M.  ».  —  Rapport  faTorable  sur  la  noblesse  du  s*  de 
Chapelain,  ^l'i^ri'ODr  de  Trouithas,  envoyé  du  priïice  de 
Conti,  comte  d'Alais.  —  Rapport  sur  les  travaux  pu- 
Mies  :  port  de  Cette,  entretien  et  sondasei.  ouvragae  des 
quais,  dipuc-s  c\  jetées.  —  Rapport  des  ilépulés  on  Cour  : 
«  on  a  voulu  que  la  question  des  bâtards  et  des  enfants 
trouvés  lût  initmite  contradietoireuenl  avec  le  fermier 

des  D  iiiiaincs»,  lequel,  hien  quf  lo  Roi  i  jouissH,  cumiiiB 
tous  les  autres  seigneurs  justiciers  do  la  province,  des 
droits  de  bAtardiae  et  de  déshérence,  voudroil  foire  sup- 
porter les  frais  lî^  l,i  nourriture  desd.  bâtards  aux  r.om- 
munaulés*.  — Les  Ëtats  n'entendent  empêcher  que  le 
marqals  de  Moranglès  fosse  traasfiârer  sar  la  tsrrede 
Saint-Alhan,  qui  pst  i]f  b  qualité  requise,  le  titre  de  ba- 
ronnie de  tour  de  Uévaudan,  qui  était  attaché  k  la  terre 
de  Oanillae.  —  Il  est  rapporté  que  tes  travaux  Ibits  It 
Celle  pour  Tagrandissemcnt  et  !•»  fnrtifl'":ition  du  fort 
Saint-Pierre  sont  achevés  et  qu'ils  ont  coûté  30,00U  liv., 
«t  40»  r«ntr»prst|s«r  psMs  Antr,  ■  dans  la  marant  de  la 
présenta  annés^  la  (iwt  de  RIebalisa,  conramoianaot  au 


fort  Saint-Pierre,  pour  lequel  il  ad^à  reçu  20,00!)  liv.  ». 
—  Avec  les  ouvrages  que  le  Rol  a  entrepris  pour  forll- 
fler  le  grau  d'Agde,  on  adjugera  ceux  qu'il  convient  dt» 
faire  pour  enlever  les  sables  qui  encombreat  le  lit  de 
la  rivière  d'Hérault  et  l'entréada  grau,  et  qui  sont  trts 
nuisibles  h  la  navigation  et  au  commerce.  On  imposera 
à  cet  effet  nne  somme  da  13,000  llv.  —  n  sera  imposé 
25,000  liv.  poar  eonlinaer  et  achever  le  chemin  du 
8aint-l£sprit  à  Salnt*Natttr»  et  de  Saint-Nasaire  à  Ba- 
gnols.  —  Approlittion  ■  des  augmentations  faites  au 
nouve.ui  pont  du  Gkrd  qu'on  peut  regarder  comme 
aatièrement  fini,  et  pouvoir  donné  aux  commissalrsi  des 
travaux  publies  de  faire  travailler  aux  réparations  de 
l'ancien  pont  du  Gard  ».  —  10,000  liv.  seront  employées 
à  cooUmiar  les  ouvrages  du  cbsmin  de  Pivlaurena  à 
Revel.  —  Ia  dlooâsa  de  Ifende  est  autorisé  à  Imposer 
30,003  liv.  en  trois  ans,  ]i;nir  réjiarer  «  ses  grands  che- 
mins qui  ont  été  entièrement  dégradés  par  les  dernièras 
inondations  —  On  renonvellers  pour  sis  ans  le  traité 
f.iil  an  1741  <  pour  le  payement  dH-i  .îruHs  (le  -i  s.j|s  pour 
livre  des  épicee  abonnées  avec  la  Chambre  des  Comptes 
et  le  Bareau  des  Unanoes  pour  la  raddilion  des  oomples 
des  receveurs  des  tailles  ».  —  Il  sera  fait  un  fonds  de 
2,400  liv.  «  pour  le  logement  des  seize  ingénieurs  du 
Roy  aetnellement  employée  dans  la  province,  suivant 
i'ét  if.  ;cinix  |»ar  M.  Maréchal,  dir-x-'rj-ir  des  fortifica- 
tions, à  raison  de  150  liv.  pour  chacun  •.  —  Arlîcie&  à 
mettre  dans  le  Cahier  :  on  demandera  au  Roi  :  pour  le 
diocèse  de  Sainl-Papoul,  «  une  retnis.'  le  10,000  liv.  i 
reille  à  celle  qui  luy  a  été  déjà  accordée  depuis  quelques 
années,  à  raison  des  dettes  Ifés  oonsidérables  4n*il  a  ooo- 
tracli'r-s  jir.iur  le  rerxeaseiiu'nt  des  ruis'c-.iux  de  Fresquel 
et  de  Tréboul  »  ;  —  d'autoriser  «  le  projet  qui  a  été  fait 
pour  rétablir  (réorganfser)  les  présidiaux,  anqnel  les 
circonstances  de  ta  guerre  tie  peuvent  |Ki.s  :iiènift  mettre 
obstacle,  puisqu'il  peut  être  exécuté  sans  qu'il  en  coftta 
rien  à  S.  U.  de  Ctire  un  règisment  poar  la  provinea 
au  sujtit  iIl'  rcxci'vicft  de  I;i  iiolice.  afin  de  f.iire  cesser 
«  les  contestations  qui  s'élèvent  jouraellement  entre  les 
consuls  et  lee  jugée  des  lieux  ». — H  appert  «  du  pntoès- 
verbal  de  la  visite  générale  du  Canal  qu'a  fait  le.^'  Pitot, 
que  MM.  les  propriétaires  s'efforcent  de  plus  eu  plus 
dnqa*  année  à  remplir  leurs  oMIgalioas  pour  remettra 
le  Canal  rians  l'état  de  iierfe''tiori  où  11  doit  litre  »,  et  i]n(* 
lea  diocèses  n'ont  pas  encore  achevé  >  les  travaux  qu'ils 
font  fUra  en  exéention  des  orniventlons  pour  le  rsereaao- 
ment  de.s  rigoles  et  ronlrn-canani  ».  —  On  passera  bail 
*  des  terrassements  et  autres  ouvrages  qui  restent  à 
(Mrs  pour  mettra  an  sa  parteUon  dmMla  da  Calla  k 
travara  Isa,  éloaga  »,  —  Ôn  .asécàtira  à  la  rigintr  l'or* 
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donnance  de  l'intendant  pour  le  corubicmônt  des  fossés 
4m  des  pRTtlculiws  de  Cetia  «  ont  fait  autoar  d«  pos* 
sessions  qu'ils  ont  sur  la  plage  ■>.  —  Délibération  rela- 
tive h  la  rortiflcalion  des  côtes.  Il  y  est  dit  que  l'adjudi- 
cation  des  ouvrages  des  redoutes  à  oonsiruire  aux  graux 
de  La  Nouvelle,  Asrde  et  Aiguesmorle-s  a  àlé  dilTérée  de 
délai  en  délai  •  Jusqu'aux  présonts  Étals,  sans  que  ce 
retardement  ait  po  causer  aucun  pr«^judic«,  parce  que 
les  fondations  decd.  redonles  n'étoient  point  faites  et 
qm  remplacement  de  celles  d'Agde  et  d'Atgnesmorles 
n'eet  pas  même  entièrement  déterminé  ;  que  le  directeur 
des  fortlHcations  avoit  proposé  de  constrtitro  sur-le- 
champ  les  batteries  fc  barbette  de  ces  troiâ  grandes  re- 
doutes, mais  que  Mf  le  duc  de  Richelieu  ajant  foit  con- 
aoltre  qa'tl  étoit  inutile  de  songer  dans  oe  nuiment  eux 
(rois  batteries  p.oposécs  ■<,  tm  se  bornerait  àconstroire 
unebatterlekbarbetteau  grau  de  La  Nouvelle,  Préparer 
la  «  batterie  en  faacinages  a  da  grau  d'Agde,  et  •  à  faire 
las  dépanaea  les  pins  nécessaires  ponr  loger  k  Aiguss- 
mortes  un  plus  grand  nombre  de  troupes  ».  —  Il  sora 
procédé  à  la  vérification  des  ouvrages  k  faire  poar  don* 
ner  ant  eans  de  la  riTtère  de  Sanne,  aflloent  dp  Le», 
un  libre  passage  et  faire  cesser  les  inondations  dont 
soafHivnt  depuis  longtemps  les  commonaulés  traversées 
par  lad.  rivière.  —  Rapport  sur  Tes  nairaltelnree.  li 
a  été  fabriqué  en  1715  :  draps  mahons,  1,275  pinces;  lon- 
drins  premiers,  &£7  p.  ;  londrios  seconds,  ie,9â0  p.  ; 
loodres  larges.  6,640  p.;  londres  ordinatrra,  857  p.; 
nins,  2,473  p.  ;  en  (oui.  27,010  p.,  dont  les  diverses  grati- 
Qcallons  montent  2i  07,412  liv.  10  sols.  Il  a  été  reconnu 
«  que  la  fabrication  a  augmenté  l'année  dernière  de 
2.n"?  ii-ècfi,  et  qti''  celte  uii^'rnentation  est  une  suite  «lu 
débit  que  nos  tiraps  ont  eu  dans  le  Levant  malgré  la 
ftterre,  ee  qui  a  engagé  le  Oonseil  h  donner -des  ordres 
pour  ausmontflr  la  fixation  du  nombre  des  balles  en- 
voyées dans  ttis  Échelles  ».  —  Attendu  que  •  l'établisse* 
ment  qui  a  été  Ikit  b  Montauban,  avec  beaucoup  desuecèe. 
pour  y  perfectionner  lu  filature  des  j^^ives  est  v.n  tijotifcle 
former  dans  la  province  des  établissements  qui  appren- 
nent k  tirer  vn  party  plus  avantageux  des  oeeons  pro- 
duits par  !('s  ilii/cèsHS  i!c  rustrefi  et  du  Lavaur,  et  de 
retenir  par  là  une  partie  des  profits  de  la  fabrication  », 
les  états  approuvent  «  les  conditions,  dont  le  projet  a  été 
dressé  par  M.  l'Intendant,  pour  l'établissement  d*^  dnaï 
fllalurea  de  soye  k  Castres  et  à  Lavaur,  et  accordent 
pour  dix  ans  au  sieur  Ciabanla,niarduindd«ao)r«&Alais, 
qui  se  charge  d'y  "satS-^faire,  un-i  gratification  variable, 
qui  #era  de  3,000  liv.  pendant  les  quatre  premières 
•nnésa  s.  On  avait  <  écarté  de  cm  oondlUoM  tosto  Méa 
da  prlvlUfa  «iclnslf  et  on  oMigaoU  la  a*  Cabanis  •  fitr- 


DE  LANGUEDOC.  S83 
mer  un  certain  nombre  de  flieurs  et  de  flleases».  —  Gra- 
UAeatbm  accordée  an  tf  de  liaiorier,  Inspeelaar  dus  u»- 

rmr;ir-ltires  de  la  pr^vircf,  inventeur  d'un  tour  h  filer  la 
soie  qui  avait  élK  pn^fi'ré  à  d'autres  dont  on  avait  fuit 
répreuve  devant  l'Intendant.  Un  de  ces  tours  avait  été 
pré'Anti^  par  Vaucanson.  —  Approbation  du  projet  du 
s'  deCarney,  ingénieur,  pour  la.  construction  du  |K>nt 
d'Ornaison.  —  Le  dloi;èse  d'Uzès  est  autorisé  ii  emprunter 
30,000  liv.  |iour  réparer  ses  chemins  «  dégradés  par  les 
dernières  inondations  •  ftle  novembre  1745].  —  Gratifl- 
catlona  d'usage.  —  Informés  que  l'Intendant  allait  don- 
ner un  avis  favorable  aux  dessèchements  des  marais  de 
Beancalre  et  que  les  i>roprlélaIr«8  des  salins  avalent  pro- 
mis de  se  dé.sisier  de  leur  oppo?<itlon,  les  Étals,  «  Jéal- 
rant  se  délivrer  pour  toujours  de  l'Inquiétude  que  leur  a 
causée  une  affaire  qui  les  a  occupés  hdlffilrentes  reprises 
depuis  plus  il'un  siècle  >,  donnent  pouvoir  aux  iltiputés 
en  Cour  de  trailsr  avec  la  sr  de  Barillon,  ayant  dr<>il  dn 
maréchal  de  Noallies,  aAii  de  subroger  la  province  an 
don  fait  aud.  maréchal  par  l'arrêt  du  Conseil  du  ^'0  sep- 
tembre 1701  et  les  letiMS  patentes  du  mois  de  janvier 
ITOS.  —  L*a«eenb1é«  •  seeuellla  la  projiusltlon  Aille  par 
le  P.  Vaisselle  [dans  un  mémoire  adressé  au  président]  de 
le  charger  de  travailler  incessamment  an  supplément  de 
VSUtolnie  Languedoc,  en  luy  oonlinuant  h  cet  eflbt 
la  pension  de  1,000  liv.  qui  luy  a  été  cy-devant  accor- 
dée 1.  —  Usera  Imposé  10,000  liv.  <  pour  les  frais  de  la 
levée  de  la  carte  du  Tlvarais  >,  la  seule  qui  reste  à  lUre. 
—  On  enver  ra  :li)s  copiées  des  cartes  des  diocèses  €  dont 
les  originaux  sont  déposés  au  graife  «,  aux  arcberéques 
et  évêqnes,  en  les  priant  c  de  donnor  leurs  soins  pour 

recoiiiiaîfre  I<'s  fautes  r|ul  pourroieiit  s'être  glissées  dans 
un  ouvrage  d'un  si  graJid  détail ,  aflu  qu'on  puisse  les 
corriger  avant  ta  gravure  desd.  cartes  *.  —  Oonlr^ra- 
ment  à  l'avis  de  la  Commission  dos  travaux  l  ablics, 
l'assemblée  refuse  aux  diocèses  d'Uzès  et  de  Niuies  le 
secou»  qu'Ile  demandaient  *  pour  réparer  le  chemin  da 
la  K'rande  li^rie  rîe  ratnel  au  Saint-Esprit,  entièroraent 
rompu  en  plusieurs  endroits  par  les  inondations  du  mois 
de  nevoffllnre  dernier  •  (1745).  Ils  atlrlboalent  cee  dégra- 
ilalioiis  à  «  la  mauvais';  .nstruction  des  murs  ifii?  soulè- 
nement  Il  semble  que  les  États  aient  voulu  s'en  tenir 
«  aux  régies  observées  dans  la  province,  avivant  laa- 
qt]olî(>s  les  riiocéses  de  la  sénéchaussée  de  Nimes  sont 
chargés  de  pourvoir,  chacun  pour  ce  qui  le  concerne,  à  ia 
dépensa  de  leurs  chemins,  même  pour  ce  qui  est  de  la 
Jurande  ligne,  la  province  ne  venant  point  à  leur  secours 
a  raison  de  ces  sortes  de  dépenses,  comme  elle  ne  vient 
point  an  aaooun  d«t  lénéchaonéM  de  ChKoassoana  et  da 
TontooM».    LlnTsatatra  des  anhtm  da  la  {hpotIimm 
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€  Mt  dIRéré Jusqu'à  oe  qu'on  ait  pu  tronver  nn  lieu  plus 
cuoimdde  pour  I&  earde  de  tous  Im  UtrM  et  papiera  j 
oontenns  *.  (Oea  archives  étaient  dépoete  dans  une 

salle  (!-■  rHôlel  de  ville  de  MontpoUiflr.)  —  Indemnité  de 
1,200  livres  au  s'  SaavajiM,  professenr  en  médecine  à 
Honipcilier,  chargé  d'élediw  la  maladie  dn  gros  liétail , 
qui,  après  s'èîre  déclarée  en  Vivarais ,  ;iv;iii  passé,  en 
dans  le  Vday  et  dans  le  Gévaudao.  Oa  enverra 
dans  tous  les  diocèses  le  mémoire  du  s*^  Sauvages  sur  les 
c;iraclèi-es  de  la  malarlin  du  gros  bétail  et  la  manl''  i  c  -ii' 
traiter  les  animaux  qui  en  sont  attcinU.  —  On  n'aura 
aucun  ésard  nu  mémoire  présenté  par  quairo  commu- 
nautés du  r.'H^  lie  Miintpellier  pour  ^li  rnaiiHiT  le 
maintien  des  verreries  de  Baume  et  Ue  Ricume,  et  l'on 
Ara  exécuter  tas  déliMrations  prises  par  let  tttals  en 
1725  «>(  los  arrêta  il'.i  Conseil  obtenus  en  conséqoenre  au 
sujet  du  déplacement  de»d.  verreries.  —  La  diooise  de 
mmes  est  autorisé  à  emprunter  30,000  Ut.  pour  conli> 
HUIT  1rs  rlie  iiiii--  lie  n-  aur.iii'i'  rt  (l'Aiffuesmortos  et  ré- 
parer «  un  grand  nomlii  c  do  chemins  dégradés  par  les 
dernières  plujree  • ,  mais  l'Assiette  de  ce  diocèse  est 

exh>ir-'>^tî  -  h  imposer  i-sl  ]ri-:silil.>  urif  |):irlie  (ii.»  ^■à^. 
somme  ».  —  Liste  des  commissaires  prinrliiaux  des  As- 
aiettéa  pour  1740.—  Octroi.  —  I>emn.  —-  Bénédic- 
tion. —  l>épu|i;s  pr*s«T.I<.  ~  Assorabl>k!  des  trois  ÉtaU 
de  ia  sénéchau«»ëe  de  Oarcas&onne  sous  la  présidence  de 
l'Arelievéque  deNarbonne,  =  Assemblée  des  trois  étals 
rtr-  I;i  s  Vk^  hmi^iéo  de  Toulouse  sous  la  présidence  de 
rarchcYcque  de  Toulouse.  —  Indemnité  pa/ce  à  la  dame 
d'Espattne  h  raison  d'un  petit  pré  slivé  dans  la  luridiction 
de  Castelsart'as't:  .  .mpn^s  du  pont  qui  si-paro  les  dfUX 
généralités  de  1  oulouse  ut  d'Auch  » ,  lequel  lui  avait  été 
c  pris  pour  biro  le  chemin  de  la  poste  de  Castelsarrasy  h 
Malauzo  ».  —  Il  est  rapportt:  que  «  la  lU-pense  d'":  tivra- 
ges  faits  sur  le  ctimin  tl^  U  j^oste  se  monte  :  1°  ii 
S1,«M»  tir,  du  côté  de  Caslelnaudary,  iA»k  SS,O0G  llv. 
tant  du  coté  de  Montauban  que  d«  Monijjisrard  ■•.  — 
Compte  des  receliez  et  des  dépenses  de  la  sénécbaussée. 
—  Pouvoir  donné  au  s*  de  Laftire,  syndic  général  «  d'em- 
prunter 11,000  liv.,  pour  être  employées  i»  l.i  continuation 
des  ouvrage:»  dont  les  <lcvis  seront  Incessaniinenl  dressés 
par  le  s' Oaripay,  directeur  des  Iravanx  publics, Ju- 
gements des  Etats  sur  les  impositions  faites  dans  les  As- 
siettes des  24  diocèses  de  la  province  en  1745. 

C.  tML  (Biflilra.)— te-Mvo,  IM  MHaM,  ptyltr. 

Novembre  CÏ-IO  —  Janvier  1949.  —  Procès-verbal 
des  séanci>s  et  délibérations  des  Ktnts  de  Languedoc,  as- 
semblés par  mandement  du  roi  Louis  XV,  ^Montpellier, 
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dans  la  grande  salle  de  l'hôtel  de  ville,  du  24  noveiD* 
bre  1740  au  2  Janvier  1747.  —  président  :  t'archovéquo 
de  Narbonne.  Oommissaires  dn  Roi  :  le  due  de  Riche- 
lieu, commandant  en  chef  de  laprovinx^  :  h-.dn  Li-N,iiii, 
intendant;  Armengaud  et  Massilian  de  Massureau,  tré- 
soriers de  France  èa  (^néralités  deHoulonae  et  de  Mont» 
pellier  —  Discours  d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés.) 

On  enregistrera  le  brevet  accordé  par  le  Roi  à  M.  Le 
Nain,  intendant,  •  pour  commander,  en  qualité  de  Cnm- 
inissaîri»  iiri:j  ijwil  aux  l.lal.s.  ilan-;  t,i  ville  do  Montpet - 
lier,  pendant  la  durée  de  leur  a&semblée  ».  —  Teneur 
dud.  brevet.  —  On  onrefristrem  les  lettres  patentas  qui 
transfèrent  sur  lu  (erre  de  St-Al'jian  •  le  titre  de  bantn- 
nie  de  tour  de  Uévaudan  qui  était  attaclié  il  la  terre  de 
Oinillae  y.—Leaf^Ouillerainet  de  Oallargues  est  nommé 
pour  remplir  la  pl.ice  de  la  baronnie  d'Aubenas.  dont  le 
tilulaim  (le  marquis  de  Vogué)  «  étoit  retenu  au  service 
du  Itoy  dans  l'armée  d'Raiie  «.  <—  Rapport  favorable  sur 
la  n :ibIr/3--«i  ilos  siuiii  ^  iî.-r,uyon  de  Geys  et  IvOroy  de  la 
Roquette,  envoyés  des  barons  de  Tomac  et  defiram.  — 
Le  sieur  de  Boaulieu  et  le  sieur  de  Houvenac,  pourn» 
<■!!  I  itri!  d'ol'tlce  de  la  mairie  ancienne  de  CinteKal  e:  ,  ■  •  î 
de  Quiilan ,  députés  par  lesdites  villes  en  qualité  de 
diocésains  de  Uirapnix  ot  d'Alet,  entreront  aux  États  à 
l'exclusion  des  sieurs  Paîrix  ,1  I'  restiff,  porteurs  de 
commissions  du  (kinseil  pour  l'exeirice  de  la  mairie  al- 
ternative desd.  villes.  —  A  début  dumairs  d«  Toulouse 
«  nommé  par  rommis'-i  :i  »,  qui  ne  s'est  pas  présenté,  le 
sieur  Laporle,  chef  du  consistoire,  entrera  aux  États  par 
préférence  au  s' David,  <  eapitout  titulaire,  qui  ne  doit 
entrer  en  exerci'^i' qn'aii  in.-iis  -lii  -  inv-f^r  prochain  ».  - 
Entrée  des  Ck)minis8aircs  du  Hoi  :  ils  demandent  un  don 
gratuit  de  0,000,000  de  liv.  et  ],«IO.O0O  llv.  pour  lacapi- 
talion  de  1717.  —  Cfs  deu\  sommes  «Tnt  :i<:cordée3  aux 
conditions  ordinaires.  —  Est  admis  le  titre  par  lequel 
M.  Charles  de  Roeheehouart,  comte  de  Glermont,  a  donné 
à  son  flls  Charles  Françoi",  roiiifs  -le  Faudoas,  la  baron- 
nie de  la  GarJiolle;  '  luais  attendu  qu<i  le  donateur  n'a 
point  possédé  lad.  baronnie  pendant  qulnw  ans  de* 
comniissairi's  sont  nonwnés  pour  (examiner  les  preuves 
de  iiublesâe  <lu  donataire.  —  .\prés  avoir  entendu  l'ar> 
chevéque  de  Toulouse,  au  nom  de  la  Commission  des  af- 
faires extraordinaires,  les  Ktals,  considérant    que  les 
circonstances  présentHs  rendent  ce  secours  absolument 
nécessaire  »,  accordent,  «  unanimement  au  Ro^'  le  crédit 
de  la  province  pour  l'emprunt  de  la  somme  de  0,000.0)0 
de  liv.,  mais  S.  M.  sera  suppliée  d'accélérer  autant 
qu'il  sera  possiblo  le  remboursement  do  ce  nouvel  em- 
prunt et  des  précédents,  en  augmentant,  lorsque  les  cir- 
constances cl  les  besoins  de  l'iîltat  pourront  le  per.net- 
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tre,  1m  MmiiMs  d«ttinées  à  l'acquittemenl  des  ca^lnx 
dcsâ.  emprunts*.  —  Teneur  du  traité  fait  avec  les 
Commissaires  du  Roi  pour  l'emprunt  4fl  six  millions. — 
On  tmpOMra  comme  les  années  précédentes,  dans  le  dé- 
parlement  des  dettes  el  affaires  :  20,000  llv.  pour  l'en- 
tretien des  places  fortes  d«  la  province;  133,333  liv.  pour 
l'abonnement  des  droils  des  courtiers-jaugeurs,  etc.; 
90.000  liv.  pour  rabonn«in«nl  des  droits  «or  las  bniias  at 
savons;  11,000  liv.  pour  rabonnflinantdas  droits  d«  non- 
val  aeqaèt  ;  103,893  liv.  p  mv  1-  contingent  de  la  province 
dea  dé|WBsas  de  U  milice,  el  221,000  liv.  poar  la  4*  an* 
née  de  l'entratien  dn  régiment  de  dragons  de  SeptJnia» 
nie.  —  Rapport  de  l'évèque  dn  Viviers  sur  les  travaux 
pabliea.  .Port  de  Cette  :  il  a  été  enlevé  eu  174(S  8,188  toi- 
ses de  vase,  «  à  raisoM  de  5  Hv.  6  sol*  p«r  toise  i  ;  la 
partie  extérieure  a  été  amt'llunti  il't'nvirDii  7  |iritn-i'>*; 
«n  général,  il  y  a  dans  toute  l'étendue  du  itort  prés  de 
18  pieds  de  profondenr  d'eau  «  ;  le  fonds  ordinaire  de 
15,000  li\ .  |ioiir  lii'S  r:  |i;i:viU  n*  des  di^raeset  jetées  •  a 
été  consommé  <  :  —  graux  U'Agde  et  de  La  Nouvelle  ;  — 
«ontiouation  de  la  constradlon  dn  chemin  de  Cnfcas- 
sonne  ii  Monllouis;  —  pont  irOrn^iisiKi  suf  la  rivière  do 
Tilledaigne.  —  On  examinera  pendant  le  cours  de  l'an- 
née iM  propoelUmn  Mtas  par  M.  de  Gam«y  <  ponr  oon- 
tenir  la  rivière  d'Orb  dans  son  am  iên  lit  qu'elle  menace 
de  quitter  en  abandonnant  le  pont  de  Bésiers.  et  pour- 
voir il  la  sftreté  du  grand  cbeinin  qoi  sa  trouve  inter- 
rom[)ij  an  brtut  du  pont  par  les  enolndres  inondations  »  ; 

—  «la  redoute  du  grau  de  La  Nouvelle  est  eoUèraroeot 
Anie  et  coaalnille  avec  beaucoup  de  adidlté  et  de  pro- 
preté »  ;  —  «  on  avfiit  esp^rA  finir  <lans  l'annéi'  li.'sforli- 
tkaliuns  de  Cette,  mais  il  paroit  par  le  toisé  des  ingé- 
alenvB  qu'il  faudra  encore  jr  «niplojr«r  S0,000  liv.  •  ;  — 
dès  que  »  les  fonds  dn  canal  des  élang-s  |(ourront  repren- 
dre leur  premièro  destination  •  [ils  étaient  oraplo^èsà  la 
mise  en  déliense  des  côtes],  on  continuera  cet  ouvrage  dans 
l'étanii  de  Grins,  suivant  le  devis  ■dp  M.  Marescbal  »  ;  — 
«  réparations  à  l'ancien  poni  Ju  Gard.  »  —  Les  ouver- 
turss  des  grottes  attenant  le  nouveau  pont  du  Gard  se- 
ront fermées  au  idus  lot  ».  —  On  procédera  la  n'-cep- 
lion  du  nouveau  chumln  aboutissant  au  pont  du  Gard. 

—  Il  sera  fait  un  fonds  de  8,000  liv.  pour  servir  à  la 
«onlinualion  de  ta  cbausséa  cîe  Cette  a  travers  les  étangs. 

—  Vérification  faite  dese;!  preuves  de  noblesse,  Ci).-P.  de 
Rocliechouart,  comte  de  Faudoas.  est  reçu  aux  États  en 
qualité  de  baron  de  La  Qaniîolla  et  prèle  sarment.  — 
Rapport  favorable  svr  la  noblene  de  Pr.  de  Monteh  de 
Corsas,  envoyé  du  comte  d'Alais  (le  prince  de  ContI).  — 
Oonsentemeal  l^ce  que  le  diocèse  d'Aletimpoie  onnuelle- 
ttMt  dans  les  frais  d'assietle  et  par  articles  séparés 
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300  liv.  on  faveur  des  Sœurs-Noires,  108  livres  pour  1^ 
logement  d'une  brigade  de  mai^chaussée  à  Caudiez,  et 
02  liv.  «pour  la  portion  concernant  le  diocèse  du  loyer 
du  palais  du  présidial  à  Llffloux*.  —  Le  diocèse  doNi- 
mesest  autorisé  à  impoaernnmiellenieot22,2SOliv.  *  pour 
les  réparations  et  entr^n  de  67  lieues  de  chemins  qui 
ont  été  déclarées  par  délibéraiion  de  l'Assiette  devoir  être 
à  la  cbarge  du  diocèse  >.  —  Le  s»  Pitot,  inspecteur  dn 
canal  myal,  <  rapporiera  à  l'avenir  dans  ses  procès- ver- 
b.iux  non  seulement  la  quantité  des  recreusements  qui 
auront  été  faits  cbaque  année,  mais  celle  dee  dépôts  qui 
rssteront  &  enlever  pour  que  le  canal  soit  à  la  prolba- 
deur  de  sa  premitre  base  ».   -  On  enregistrera  l'arrêt 
du  Conseil  du  7  novembre  dernier  (1746)  <  qui  reçoit  le 
déaistement  fait  par  le  sienrde  Barrîllon  entre  les  malna 
de     M  lîe  i  i  ijropriélô  des  marais  donnés  en  1702  au 
maréchal  de  Noailles,  et  l'arrêt  du  8  dod.  mois  et  les 
lettres  patentes  expédiée*  sur  iceluy  contenant  le  don 
fait  aux  I^tats  par  f.  M    ris  lit';  n.arais,  k  la  charijft  lie 
payer  410,000  liv.  au  sieur  de  Barrilion  >.  —  Il  sera  fait 
m  Ibnde  de  10,000  liv.  poar  continuer  les  ouvrages  qui 
r-'-stput  îi  Tuirà  ;iu  chemin  d»- ruylauri>n.s  ?l  lî.tsFi.  — Rap- 
port des  députés  en  Cour  :  le  Roi  a  renvoyé  à  i'exa» 
roan  dn  Bureau  du  Commerce  la  demande  en  snpprce- 
sion  des  droits  établis  sur  les  soies  par  édit  de  j  ui 
vier  17^,  pour  paytr  «certaines  dettes  de  la  ville  de 
regardées  comme  dettes  de  l'Atal  »,  et  en  psreep* 
tion  de  cesdroils,  ■  tant  qu'ils  auront  lieu  ■ ,  h  l'entr/i-  le 
la  province  et  non  à  Lyon,  où  •  les  marchand^  et  labri- 
qnaats  en  soye  de  la  province  sont  obligés  de  porter 
lessoyes  originaires  n-j  rHran^'^r^^  poiiry  acqnitter  Issd. 
droits  »  ;  —  ils  ont  obtenu  une  remise  à  raisun  des  pertes 
eanséaa  aux  rteottea  parles  cas  Ibrlolta,  «indépendam- 
ment de  celle  d«  300,000  liv.  accordée  au  mois  de  niay 
dernier  &  raison  de  la  mortalité  des  bestiaux  el  des 
grandes  inondations  survenues  Ji  la  An  d«  1745    —  Us 
ont  demandé  la  cassation  d'une  ordonnance  -'(^^  Ti-iHn- 
rlei-s  de  France  de  Montpellier  tin  22  dé<ei:ibrr  17iô, 
faisant  défensH  h  tous  !•  s  -seigneurs  hauts  justiciers, 
nommément  à  ceux  de  la  vicointé  de  Narbonne,  «  de  m 
dire  seuls  seigneurs  justiciers  des  lieux  dans  l'enclave 
desquels  il  y  a  des  ftnds,  bâtiments,  Hefb  «t  directes  de 
8.  M.  ou  de  sa  mouvance  immédiate,  des  murs,  fossos, 
remparts,  casernes,  etc.,  des  fleuves  ou  rivières  naviga- 
bles, chemins  royaux,  etc..  comme  étant  cette  ordonnance 
absoioment  contraire  aux  droits  des  seigneurs,  a  leur 
possession  constante  et  même  à  l'édit  du  mois  d'avril 
1667  »;  —  Ils  ont  présenté  requête  <  au  sujet  du  droit  de 
relief  qui  est  demandé  à  raison  des  terrée  de  la  province 
qui  sont  possédées  «»x  i«  «t  «ontaniss  ils  Farls,  dîna  lu 
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caa  oii  elles  passent  d'nn  frère  h  un  autre  en  verta  de  la 
asbstitntioo  Cvte  par  lenr  père  comman  *,  attendn  que  ce 
droit  de  relief  ii*a  éM  alitai  Atabli  tf  ne  «  dana  la  réforma- 
tioo  de  la  Coutame  de  Paris  faite  plusisars  siècles  apr^ 
iMaetM  d'infèodation  de  cm  même»  terra*  »,  êl  qne  la 
Oontame  prlmlItTe,  «  qui  est  connoe  sons  la  nom  des  Éta- 
blissements <le  Saint  Louis  et  qui  pont  8«ulo  avoir  plfpt. 
bien  loin  d'établir  1«  droit  de  relief  dans  le  cas  dont  on 
▼leat  de  parler,  déclare  par  exprès  qn'il  n'est  dd  qa'aa 
delà  -les  cousins  ^rtirtnainç  r  — IndcmnilH  ii  oiix  qui  ont 
Térifié  «  les  regivlrea  tenus  par  les  consuls  et  greffiers 
eomnialraa  daa  lieux  d'Mape,  contenant  les  reToas  daa 
troupe!)  qui  ont  log*'<  dans  li^sil.  lionx  en  17  i6  > .  —  Rap- 
port sur  lea  manuCactures.  Il  a  été  fabriqué  en  1746  : 
drapa  maboM,  9SS  irfAoes;  Inndrins  prenrian,  875  p.; 

lonrlriiis  seconds.  10,405  ji.:  iiit;^,  l,nf»5  p.;  lon1r\H 
larges,  7,474  p.;  en  tout,  29,207  pièces  dont  les  grallfl- 
catioBS  nontont  à  Tl.TBT  livras.  —  Lea  gratMaattom 
seront  continuées  en  1748.  Lo  rapporteur  .ir.iit  dit  : 
«  que  i'aasamblée  deroit  se  porter  h  les  accorder  avec 
d'alitant  laofiM  d«  peina,  oaMa  année,  qva  le  Oonaall, 
tout  en  dMrant  le  malntlfti  f!«  i>>t(e  dépense,  serobli» 
ooffiinenoer  à  entrer  daus  les  vues  des  États  qui  sont  de 
lUra  earvir  oa  ftmda  klkTOriaar  d'atitrea  parties  do  aam- 
merce  i .  TTnp  somme  de  3,000  livres  pendant  dix  an», 
à  prendre  sur  le  fonds  qu'on  a  accoutumé  d'imposer 
poar  laa  itratMeatlonadaa  Kmdrlns  iraeonds,aat  aeooAlée 
au  sieur  Ooudfird,  entrcnrfinftiirftc  In  tnanufartureroyalfi 
d'Aubeaq^,  •  qui  est  parvenu  à  trouver  le  secret  de  la 
talnton  d«  «olan  an  ronge  (kçan  d'Andrinopla  >.  tl  «st 
dit  dans  le  rapport  qui  pr^i-Adc  lu  dplibérafion  :  que  •  le 
sieur  Qoudard  a  remis  le  necrvl  du  procédé  de  cette  tein- 
tore  au  Oonaeil,  après  y  avoir  tniTalIléan  prdaaoee  de 
M.  Hellot.de  l'Académie  des  sciences, qui  en  a  fait  la  des- 
cription ;  (|Uo  ce  procédé  .i  été  enfermé  dans  une  cassette 
à  trois  clefs  qui  sont  entra  les  mains  de  M.  de  Saint- 
Plort'ntiu,  de  M.  leConlrAlenr  général  et  de  M.  Rouilf«  >, 
et  que  l*i  Conseil  s' est  onRagH  envers  lu  siHur  Ooudard  à 
le  «  maintenir  dans  la  jouissance  de  son  secret,  avec  la 
btoulté  de  faire  ses  établissements  sous  la  protection  du 
Roj;  à  lu;  faire  payer  pendant  10  ans  par  la  ville  de 
Roun  VM  gnUiflcation  de  3,000  liv.  ».  une  autre  de 
pinltle  somna  par  la  province  de  Languedoc,  <  et  à  luy 
■eoordw  par  brevet  nna  panalon  de  500  Ht.  riTersfble  à 
akAmaie  r-n  rns  de  prédécès  ».  -  '  L'assemblée  est  Infor- 
mêé  par  l'Intendant  du  anccèa  daa  dlatvraa  établies  à 
Oaatraa  et  à  Lavaur  «  poar  perfeeltonnar  la  tirage  de  la 
soye  »;  le  sieur  Cabanis  •  n  non  seulement  rempli  les 
conditiona  de  aon  engagement,  mais  11  a  été  mloie  au 
daQi,  aolt  an  ajant  vn  plus  grand  nombre  de  tonm  qu'il 
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I  n'y  étoit  obligé,  soit  en  formant  un  plus  grand  nombr» 
d'élèvaa.  —  €  Vonlant  donner  an  Père  dom  Joeeph  Tala- 
aatte  dea  marqnea  de  leur  aaUafketlon  ponr  le  travail  de 
l'histoire  générale  de  la  province,  dont  l'utilité  et  le  succès 
ont  répondu  h.  leur  attente,  lea  Étala  ont  délibéré  de  lut 
assurer  par  fbraie  de  penalon  viagère  le  payement  de  la 
somme  de  mil  livras  qui  lui  a  été  payée  jnsques  iey,  en 
la  diargeant  de  continner  le  travail  qu'il  a  commencé 
ponr  le  supplément  de  lad.  hiatoirea.  — Orafilleatfona 
irii-aK''  —  Atiprobation  «  des  dépenses  qui  ont  élé.  l.uies 
pour  l'entière  perfection  des  ouvrage*  de  la  fortiOcalion 
do  la  cAle  ■ . — Las  entraprenenrs  dea  diemina  de  Bagnole 
à  S^îiint-N.i/'.riiiY'  cl  «le  SairU-ÎS'izairo  au  Saint-Rspr/t 
seront  obligés  de  les  achever  entièrement  dans  l'espace 
de  alx  mola.  —  c  Poavoir  est  donné  aux  eonmiaaalrea 
des  travaux  publirs  pend.'ini  ranm'-e  de  passer  du 
grand  chemin  ii  construire  depuis  Connaut  jusqu'à 
Bagnola,  aaivant  la  devIa  qni  en  aera  dreaaé  par  te 
s'  ritot  î,  —  •>  ConfhrmAmfnt  h  ci-  qui  fut  pratiipit-  on 
1054  en  faveur  de  M.  de  Bercy  ■<,  la  somme  de  7,000  liv. 
Mt  oirerte  à  M,  Le  Nain,  Intendant,  «  en  qualité  de  pre> 
mier  Coramissnlri'  du  Roy  aux  )ir^?f'nts  Riais  ».  —  Arti- 
cle a  mettra  dans  le  Catiier  :  le  Koi  sera  supplié  d'ac- 
rordar  nna  ramlaa  anr  la  do»  gratuit,  «n  égard  aux  caa 
fortuits  et  •  an  défaut  de  culture  des  terres  cans*  par  les 
différentes  levées  d'hommes,  par  la  fourniture  con.^idé- 
rabla  de  muleta  et  etaevauz  qu'on  a  lUt  députa  4  ans 
f  t  i  tMt.>  qu'on  fait  firtn(>tlRm»nt  d'un  grand  nombre  de 
charrettes.  — Renvoi  h  la  Ooromisaioa  des  aiTairea exlra- 
ordlnairea  de*  rédil  du  préaentmoia  de  déeambra  (I7é0> 
qui  ordonne  la  l^rée  |»endanl  10  années  de  deuî  sots 
pour  livre  en  sus  du  dixième  ».  —  Il  sera  imposé 
10,000  Ht.  qui  aeront  emplojéee  «  anx  opérattoma  aéoaa- 
sairps  ponr  lier  ensemble  les  cartes  particulières  des 
diocèses  et  compœer  ta  carte  générale  de  la  province  *. 
—  La  dlMèaa  de  Bua-lfontauban  eat  autorisé  «  à  em- 
prunter les  snmmps  nécessaires  tan;  pour  arhpver  de 
recreuser  la  rivière  du  Tescou  que  pour  les  ponts  qni  y 
doivent  être  conslnits  et  pour  le  recrenaement  daa  ruia- 
se.mx  qui  se  jettent  dnr.<i  Ind.  rivière  ».  —  (consentement 
à  ca  que  le  diocèse  de  Kieu\  impose  1,500  liv.  pendant 
e  ans  pour  fa  réparation  de  ses  chemins.  —  Liste  des 
commissaires  principaux  des  Assiettes  pour  1747.  — 
Tirage  des -deux  lolerles  instituées  pour  le  rembourse- 
ment des  deux  emprunta  <  pour  lesquels  la  province  a 
prêté  son  crédit  au  Roy  a.  —  Il  est  rapporté  à  l'aaaam* 
blée  que  •  le  pro^luit  dea  Wilea  arrêtés  pendant  l'année 
1746  sur  les  différentM  natures  de  revenus  siyfts  au 
dixième,  montent  h  622,000  liv.,  a  été  employé  avec  las 
900,000  liv.  impoeérs  aur  lea  AwAsde  terra  roturiers»  k 
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—  Vu  l'édtt  rîe  dé^'embre  1746,  il  sera  imposé  dans  la 
département  des  dettes  «t  alfaîres  000,000  Ut.  «  pour 
paKin  dn  iirfe  ii«  ndMiin«aeiit  du  <lixidm«  «q  1747,  «t 

90,000  tlT.  pour  2  sols  pour  livrn  de  lad.  somme,  et  il 
sera  arrêté  des  rùlea  |iour  pitiduire  le  surplus  du  prix 
l'tlNHiiniiiaRt,  no  montanl  à»  dufian  daKquAls  on  ajou* 
fera  en  sas  celui  de  îi  sols  pour  !ivre,  et  l'on  prendra 
tes  éclaircissements  nécessaires  puur  augmenter  tes 
eoUtéa  des  particuliers  et  notamment  dm  propriétaires 
du  canal  royal  et  autres  canaux  et  droits,  de  mani^ 
que  chacun  supporte  le  dixième  effectif  du  revenu  dont 
il  jouit,  le  produit  desquelles  augmentations  tournera 
|kar  moins  imposé  au  soulagement  des  fiNide  r^urlers  «. 
—Bstadmfs  le  litre  de  propriélii  de  la  baronnle  d'Apcher, 
rapporté  par  c  iiuU-  de  Ro^iMlBinra,  donataire  du  mar- 
son  pAra,  et  M .  comte  «  anm  rsQn  aux  h;iats  rum  me 
Imron  de  CMvaudan,  pour  la  Imroanie  d'Apcher,  lors- 
qu'elle se  trouvera  en  tour  «.—Consentement  à  ce  que  le 
diootes  d«>  Mini'A  impose  5,000  Ut.  poar  rembourser  au 
due  de  Pli'ury  lAi  h.  son  Als  la  dne  de  Fleory,  angai^istes 
du  péage  de  La  Tuur  Cnriwnnière,  le  prix  de  l'engage- 
ment anqval  it  est  subrogé,  à  charge  par  led.  diocèse  de 
«  fiiira  an  moine  imposé  du  prodott  dn  drott  de  péage  , 
sauf  à  pourvoir  en  la  forme  ordinaire  aux  réparations 
et  entretien  des  ponts  at  chaussées  qui  conduisent  à  La 
Tour  Oarbonnlère,  et  de  là  h  Aigussniorles ,  celle  der- 
nière rotiimunauté  demeurant  exempte  du  péage,  comme 
elle  l'a  toigours  été  conlormément  à  ses  privilèges  >.  — 
La  rseatte  du  oompto  des  ImpceltionB  de  1746  monte  à 
7,412.085  liv.,  la  d«p«n»a  à  7  ."^IS,"!?]  liv.;  partant,  le 
S'  Lamouroux ,  trésorier  de  la  Bourso,  doit  08,004  liv. 

Cette  somme  sera  miae  en  moins  impœé.  —  Compte 
du  dixiénip  ilf  1715  :  rcofitti»,  l,5:in.?00  liv.  ;  d'^pf^nso, 
1,527,038  liv.,  partant  In  trésorier  doit  à  la  province 
8,161  Ht.  —  Approbation  «  de  tout  oe  qvl  a  été  fiiil  pour 
\m  apurciiio'it^i  df-s  roiuples  du  feu  sieur  Bonnierde  la 
Mosson,  ci-devant  trésorier  de  la  Bourse,  des  années 
lTM-1744  a.  —  Celroi.  —  Présentation  de  l'ootrol  aux 
Oommliisaires  du  Rni.  —  Te  I>eum.  —  BénMiction.  — 
Députés  présents.  :=  Assemblée  des  trois  Etats  de  la 
sénéelmvssée  de  IVialoneeBons  la  préaMenoe  de  Tarebe- 
vêqco  dn  Touloase.  Kertvot  h  l'ann^^e  17-18  d*f»  répa- 
rations a  faire  au  port  de  lielpech-Granagoia,  sur  la 
rlTlère  de  Lan.  —  Rq|el  de  la  demande  des  consuls  de 
Vfvfers-lM-Montapnas  pour  la  construction  il'uri  pont 
surle  ruisseau  de  Vernasobre.  —  On  ràparera  duns  le 
eoura  de  l'année  le  pont  de  la  Brugulère,  sur  le  Thoré  ; 
«  h  '-  't  effet,  il  sara  iininisé  par  le  diocése  de  I.avaur 
l,2uO  liv.  pour  son  préciput,  par  la  commuoanté  de  la 
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Brofatlre  également  paiir  son  préelpat  MO  Ht.,  et  par 

ta  sénéchaussée,  7,5fl0  liv.;  laquelle  somme  ne  sera  déli- 
vrée aux  entrepreneurs  qu'après  que  les  préciputs  da 
diocèse  et  de  la  oommnnaaié  seront  eoMemnéa  >.  — 
.\pprr?batlDn  âm  dôp<in?ns  faites  tnnt  dan'^  lu  |>,irtie  du 
clteiuiii  delà  poste  de  Toulouse  à  Mitntaubau  ÇiH,~ii4  liv.) 
■lue  dans  celle  de  Toulouse  à  Casteinaodary  (1,^,800  Ht.). 
—  Le  sieur  de  Lafagp.  «jyndic  général  de  la  sétu'rliaiissée, 
dit  que  conformément  aux  ordres  de  i'asaomblée ,  il  a 
emprunté  40,000  liv.,  qu'on  avait  imposé  15,000  Ht., 
et  qu'il  restait  en  caisse  1,073  liv.  ;  que  la  recelte  étant 
ainsi  de  57,028  liv.,  la  dépense  avait  été  de  71,253  Uv., 
excédant  le  fonds  de  13,624  liv.  Il  propose  d'imposer  de 
nouveau  15,000  Uv.  et  d'euiprnnler  44,445  Ut.  i  ponr 
continuer  Isa  ouTrages  qui  restent  i  faire  au  chemin  de 
la  poste  de  Toulouse  il  Castelnaudarj  et  de  Touloase  à 
Montanlian  >.  —  Délibération  oonltarma.  =  Assemblée 
des  trois  États  de  ta  sénéchanssée  de  Oareassonne,  sous 
la  présidence  de  l'archevêque  de  Narbonnc.  _  Juge- 
ments des  Ëtals  sur  les  impositions  faites  en  1746  daua 
les  Aasiettes  im  94  diocèses  de  la  provinoe. 

C  SSM.  (JUfwU^.J  -  la-bli*.  SS*  fnilteta.  ffitt. 

Novembro  1717  —  Janvier  tMS.  —  Procès-verbal 
des  séances  et  délibérations  des  États  de  Langoedoe, 
assemblée  par  mandement  du  roi  l:.onls  TV,  fc  ilfontpel- 
linr,  dans  la  grande  salle  Fflnlfl  rie  Ville,  ilu  23  no- 
vembre 1747  au  13  janvier  1748.  —  Président  :  l'arche- 
vêque de  Narbonnfl.  Commissaires  du  Roi  :  le  due  de 

RicliHlif'ii,  crjuiniaiidant  en  chfl  de  la  province;  Ji'aii  Ia} 
Nain,  Intendant;  Reiiuicm  et  Descbênes.  trésoriers  de 
France  ta  généraKlés  de  Toulouse  et  de'  Montpellier.  — 
Di-^ciiurs  d'ouverturo  (no  sont  p.is  rajiport^s),  -  .  Brevet 
accordé  à  M.  Le  Nuin,  intendant ,  |>our  remplir  les  Conc- 
tioos  de  Commissaire  principal,  en  l'abeenee  du  prince 
de  Dombes  ,  gouverneur ,  et  du  duc  de  Rirheii^'u ,  c.om- 
mandant  en  chef  de  la  i>roviDce.  —  Rapport  favorable 
aur  la  noblene  dn  Tieomte  d'HauteCort  de  llltrauge,  des 
sieurs  de  Paure  de  Saint-Chamanx ,  d«>  Pugnadoresse  et 
d'Uélie  de  Saint-André,  envoyés  du  comte  d'Alais  (  le 
prince  de  Oontl)  et  des  barons  de  La  OardioHe^  de  Flo» 

rensac  et  de  Mirt->p."iix.  —  I-p  s'  Bernard  I>eydf5  ovf  reçu 
aux  Étals  on  (|Uiiiiié  d'envojé  du  duc  d  Uzès  «  comme 
baron  de  Crussot  ».  —  Bntrfe  d«s  OMBBlasaires  du  Roi: 
il'»  demandeni  nn  don  pratuit  de  3,000,000  de  liv.,  et 
l,3uû,0t>0  liv.  |iour  la  capilation  de  1748.  Ijes  deux  som- 
mes sont  aoeordéss  aux  eonditione  ordiMiTM  «  quoi^ua 
les  efforts  qtip  la  province  a  faits  pour  satisfairH  aux 
besoins  de  I  iillal  «l  la  cessation  du  commerce  rendent  la 
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racouvrement  des  impositions  presque  impoasible  — 
Le  &'  Du\idal  de  Baillargnet  est  nommé  membra  de  la 
<  Commission  de  1734  •  à  la  place  du  s'  de  Jerphanion, 
décédé.  —  L'assemblée  actepte  avec  ragret  la  démission 
du  V  VUrioU»,  secrétaire  greffier  des  Étals,  et  lui  ac> 
eords  une  gratification  do  24,000  llv.  —  Est  admis  *  le 
titre  de  propriété  du  marquis  de  Rar  pour  la  baronnie 
do  CasIelnaa-d'Eotrétofons,  à  lai  légoéo  par  fou  M.  Fran- 
çois de  Yabreo  ».  —  A  l'occasion  d'âne  demande  adressée 
aux  États  d'affermer  réi|uivalent  par  diocèses,  l'arche- 
Tëquo  de  TuuIoum  Ctii  i'bistoriqne  de  la  rormo  de  oe 
droit.  Conftarnteent  à  son  avfo,  il  est  délibéré  «  qn'an 
s'en  tiendra  k  l'usage  observé  depuis  104S  Jusques  à 
présent  d'a4iuS0r  l'équivalent  en  bloc  à  an  fermier  gé» 
néral.  —  Le  r  Laurens  Plavehnt  est  hommé  ■ocrétalra 
grefller  "les  États  k  l;i  plare  du  s'  Mariotte.  — 'Rapport 
sor  les  travaux  publics.  Port  de  Celte  :  on  a  enlevé  en 
tout  6,0B2  lolses  enlws  de  sable.  •  Le  résultat  des  snndee 
n'est  l'iis  .lussy  .siitisfaisant  que  l'annéo  doruière  »,  parce 
que  <  la  mauvais  temps  de  l'biver  dernier  et  la  dorto 
presque  eonttnndie  des  vents  dn  Levant  ont  eoeasionné 
dans  la  j)arti*<  extérieure  du  port  des  dépôts  funsiitéra- 
bles  qu'on  n'a  pu  détruire  entléremenl  et  qui  se  sont 
conséquennent  étsndos  dans  la  partie  fniérievre  *  :  — 
«■ônliiiualion  ilo  la  bariqtietto  du  canal  du  p'irt  lîfjniis  If- 
pont  Jusqu'à  l'étant,'  de  Tban  ;  —rechargement  des  jetées  ; 
— réparations  «a  laxaret;  —  entretien  des  irranx  d'Agde 
et  La  Nouvelle;  —  entretien  (îe*  hilleries.  ri^donteset 
signaux  nonveilemenl  construits  sur  les  eûtes.  -~  La 
anrviTaiiM  d«  sa  charir»  de  syndic  générai  de  >a  séné- 
diauss»*-?  dp  Toulouse  est  accordée  au  s'  ili»  Lafa^.^,  on 
&veur  de  son  Sis  Henrjr-Josapb,  âgé  de  vingt  et  un  ans, 
avocat  mm  l^rlemedl.  —  Oomienlenieat  à  oe  «tue  la  ville 

de  Carcas^iinne  «  demande  an  Roy  la  ronfinuatinn  d'un 
droit  de  subvention  sur  la  farine,  le  vin,  etc.,  pour  le  pnv 
dvf  t  dire  emploi  h  la  eonstruelJon  d'un  eorps  do  eaiemee 
et  aux  réparations  des  fontaines».  —  Rapport  dM  d^piit^s 
en  Cour  :  «  l'arrêt  du  10  janvier  1747  qui  ordi^nne  que 
Insfinaues  restant  à  lever  des  oflloesdeeonlrAieorael 
iDsppciPnrs  des  arts  et  métier»,  rr^'-f  par  édlt  de  fé- 
frier  1745 ,  seroient  réparties  sur  les  marchands  et  artl- 
aaas  de  «Iwonn  art  *  et  payées  ea  trois  lermes  dans  les 
six  mois,  r  c^ma  dans  ce  temps  une  si  grande  consterna- 
lion  dans  louï  les  diocèses  de  la  province,  que  les  dépu- 
tés crurent  devoir  représenter  ii  M.  le  (Contrôleur  général 
ri  m  possibilité  où  se  trouvoient  lou»  les  corps  de»  arts  et 
métiers  do  payer  des  taxes  si  exorbitantes  ».  Ils  ont 
obtenu  que  l'affaire  fit  renvoyée  à  l'Intendant,  «  qui  a 
déjà  donné  des  ordres  pour  arrêter  les  poursuites,  re- 
trancher des  rôles  les  lieux  qu'on  n'eât  pas  dû  y  com- 
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prendre,  et  modérer  les  financer  des  antres»;  —  ils 
n'ont  pu  obtenir  encore  «  un  dédommagemenl  aux  j^r. 
tirulten<  qui  ont  fourni  leurs  charrettes  dans  l«  diffé- 
rents ronvoys  de  l'armée  d'Italie,  dont  les  attelages  ont 
péH.  pour  la  pins  grande  partie,  faute  de  sultsislance. 
—  Le  diocèse  de  Selot-t'ons  est  autorisé  k  Imposer 
3,000  liv.  <  au-delà  de  la  somme  cy-dovant  permise  pour 
i&>  réparations  et  enlrellea  de  ses  chemins  >.  —  On  de- 
mandera au  OonesU  «i  les  ordres  néeesaairos  pour  omp^ 
cher  les  propriétaires  do  vignes  de  les  fumer  >,  attendu 
que  les  terres  à  blé,  auxquelles  on  ne  porte  plus  le  ftimiep 
qu'on  met  aux  vignes,  deviennent  tnIMiles,  et  que  si  le 
vin  des  vitrnes  fumées  est  plus  abondant,  «  il  est  de  très 
mauvaise  qualité  et  demeure  par-là  invendu    et  ainsi 
les  contribuables  •  sa  troaveroient  fnasnsiblenient  hors 
J'étiit  i' ■  si]|  piirter  leurs  rharges  ».  —  L'ass<>robli^  con- 
tlrroo  la  nomination  faite  par  le  président  du  sieur 
d'Héliot  en  qualité  d'avocat  de  la  province  an  Parlement 
(le  Tnitlous  '.  —  Suite  du  rapport  sur  le^  travaux  pu- 
blics :  chemins  de  Carcasaonne  à  Montlouis;  —  de  Méie 
Il  la  Oroix-Neuve  :  les  fonds  accordés  l'année  dernîér» 
ont  été  ré.^ervés  p  uir  s.  :  vi:',  avi-c  ceux  de  relie  année, 
(  à  Caire  des  parties  un  peu  considérables  d'une  longue 
chaussée  percée  de  plusieurs  arceaax  qui  doit  être  cona» 
truite  \un\r  assur.'r  le  passatre  des  troupe?  fîms  !<■■  temps 
des  baules  mers  •  ;  —  de  Sigean  au  lioussillon  ;  —  fon- 
dations du  pont  et  de  la  cbavesée  (sur  arcenut)  du  Lue, 
entre  Sigean  cl  Narî).:irini>  :  «  II  a  fiIIn  f  niill'^r.  pnur  l»s 
faire  à  plu»  do  1'^  pieds,  ce  qui  a  occasionné  àc»  dégra- 
voyements  et  épuisemenl  d'eau  auxquels  l'entrepreneur 
n'étoit  pas  obti^jé  j..  —  OmiplR  renfla  de  la  visite  du 
canal  royal  laite  par  le  s'  Pilot;  les  propriétaires  ont  re- 
crensé  en  tout  8,600  toisM  et  enlevé  prés  de  S,iOOO  Uàm 
<'iibes  de  dépôts  de  limon  ;  les  diocèses  riverains  ont  près- 
que  achevé  le  recreusemeot  des  rigoles  etcontr»<anaox, 
■  cotai  de  Tonlovse  a  lieaneoap  travaillé  an  recréas*» 
uipnl  dp  la  rivière  de  Lers  d'où  dépend  le  l>on  état  'ir  plu- 
sieurs ouvrages  «.—Renvoi à  la  Commission  desaflaires 
•xtraordiaairen  d'on  arrêt  dn  Gonaeil  du  1S  décembre 
1747  ')  fitti  ordonne  la  ppri'Rp'inn  pendant  10  ans.  ."ironip- 
terdu  l"  janvior  1748  [on  était  au  c^décemlirel,  rle'is^jls 
pour  livre,  outre  et  pardessus  la  portée  des  laxes  de  la 
rapitalion  ».  —  Le  rappnrtenr  de  cette  Commission  dît 
u  qu'elle  avoitrélléchi  sur  lu  situation  présente  des  peu» 
pies,  et  qu'elle  n'a  voit  pu  regarder  que  comme  le  oomUo 
de  leur  accablement  l'imposition  du  cinquième  en  sus 
d'une  charge  qui  leuresl  déjà  ai  onéreuse  »,  mais  qu'elle 
avait  considéré  aussi  •  les  besoins  de  l'État  dans  les 
circonstances  présentes...  et  la  glorieuse  poseaesioa  où 
sont  les  Etals  de  donner  aux  autres  provincss  l'exempiè  • 
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d'âne  fidélité  et  d'one  soumission  aveugle  aux  volontés 
4«  8.  M.  >,  et  qo'olls  •  ftvofi  été  unanliiMmeDi  d'avia  de 

sf»  ciiniûr:ner  aiiv  înlentioii>;  iln  Uoy  *.  —  Les  Kl.nts 
consentent  au  payement  des  4  sola  pour  livre,  mais 
*  poar  qu'il  n**jt  pM  li«a  pfti>  impotitton,  h  eatiM  de 
l'épuisement  des  peuples,  M  sera  supplii'fl  per- 
mettre aux  litats  de  traiter  par  forme  d'abonnement,  au 
noyen  de  la  flonuae  qvl  «en  oonvenae^  an  payemenl  de 
laquelle  il  shph  satisfait  par  emprunt  '.  —  Adjudication 
de  la  ferme  de  l'équivalent  pour  six  ans  au  prix  de 
800,000  Ihr.  par  an.  —  Oratiflcallons  d'asage.  —  «  On 
pass<>nt.  pour  cette  fois  seulement  et  mins  consféquence, 
dans  le  compte  des  voitures,  les  charrettes  et  chevaux 
Amrnis  k  des  oflleten  et  à  des  reerues  des  tmapse  d'Bs- 
pallie,  ou  pour  les  équipap^s  fie  S.  A.  R.  l'infant  rfm 
Philippe  et  de  S.  A.  M*'  le  duc  de  Modène  >,  mais  le 
Oommandant  de  la  province  et  l'Intendant  seront  priés 
d'obliKec  J»  l'iivpnlr  «  Ifîs  ofiiciers  qui  (induisent  des  re- 
crues pour  l<>s  troupes  d  Rspagne  d4>  prendre  des  roules 
[finiiUes  de  roalé).  snivant  ce  qui  est  pratiqué  h  l'égard 
des  troupp?!  de  France  ».  —  Tira(f<^  de  trois  lott^ries  pour 
le  remboursement  parliel  des  troif!  emprunts  fait*  pour 
le  RiOl. Sar  une  lettre  de  M.  d'Argenson,  les  États 
consentent  h  payer  les  logements  des  six  commissaires 
des  guerres  employés  dans  la  province,  mais  •  les  dé- 
puii  !^  on  Cour  renouvelleront  ieuralintanoea  pour  éviter 
à  l'avenir  de  semblables  recommandations,  qvl  IM  ten- 
dant qu'à  gêner  les  l^tats  sur  l'exécution  de  leurs  d<II- 
béraltons  et  à  occasionner  à  la  province  une  dépense  qui 
paroit  assez  ioDtile».— On  rambonrsera,  an  moyen  d'un 
emprunt,  au  trfaoHsrde  la  Bonne  45î7,7W  tiv.  par  lui 
avanoées  pour  le  payement  des  fourraKe-'-  fournis,  »  ;i 
ralteil  de  2  sols  la  ration  »,  jusqu'au  17  octobre  1747, 
«  k  ia  nafaon  de  rinfknt  don  Philippe,  aux  oflleien  du 
quartier  général  et  aux  troupes  tant  d'infanterie  que  de 
cavalerie  de  son  armée  en  s^onr  dans  la  province  — 
Rapport  sur  les  maTiofketnres.  Il  a  été  fkbriqnd  en  Ï74U 
par  les  raanufai  turps  nivales  el  les  jurandes  de  Can-as- 
sonne,  Olermonl,  Sainl-Chinian,  Le  Mas-OaiMrdè»,  Sais- 
sae,  Monlrâal,  HontonHen,  Lfmonx  «t  Saint* Pons  :  drape 
niahon^,  i'47  piôc's:  londrins  preraier-;.  587  p.;  londrins 
seconds,  19,160  p.;  nins,  2,828  p.;  londres  larges, 7771  p.; 
iondres  ordinaires.  SOS;  sajres  (kQon  de  Venise,  aOO  p.; 

en  tout,  3l,lt*'<  piN'es,  donl  tes  diverses  gnilifi  -atiurts 

montent  à  77,232  liv.  —  Il  n'y  a  pas  lieu  d'accueillir  la 
prapoeition  Mte  par  le  ^OaiwniB  d'établir  une  pépinière 
de  mûriers  dans  U?  dinci^se  de  f.odève,  attendu  «  l'ei- 
périeoce  que  les  États  ont  faite  du  peu  de  succès  de  pa- 
relia  éiabliataoïenls,  qu'on  a  élé  oblifé  de  enppriBMr  en 
I7M  s.    Oo  ImpoMn  1,S00  Ut,  «  poor  lat  fraie  d'an 
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magasin  oii  seront  re^ns  les  draps  et  autres  étoffes  des- 
(inls  h  l'faaHllement  dea  milfees  et  h  la  fourniture  des 

capotes  "i  l'usatie  dps  seiiiinellfts,  et  où  seront  rassemblés 
les  effets  en  provenant  *.  La  délibération  porte  que  cet 
établissement,  demandé  par  M.  d'Anienson,  «  ne  peat 
qn'èlre  utile  à  la  province  on  ce  in'U  tend  îi  lui  procurer 
la  fourniture  des  babillemens  de  l'infanterie».— On  pren- 
dra des  éelairdseementa  an  aqjet  de  ia  manaraelare  «  de 
toiles  tout  coton  et  de  (Il  et  citon  établie  à  Montpellier 
par  les  sieurs  Allier  et  Orun,  qui  ont  obtenu  un  privilège 
p<Nir  11  ftbrlcalioa  da  moueboirs  et  prineipalenent  de 
mousselines,  qu'on  espère  porter  k  leur  perfection  en  sa 
servant  non  seulement  du  coton  du  Levant,  mais  encore 
du  oolon  da  Mieeiscipy  i  On  poursaivra  devant 
l'Intendant  un  n'-glemont  pour  la  fllntnre  des  soyes  dans 
les  diocèses  de  Castres  et  de  Lavaur,  atin  que  les  parti- 
euliers  qal  fbnl  fb»  ens-mémea  la  soya  des  eocona  qu'ils 
font  élever  soient  obligés  de  •!'>•  rnnfortner,  co  qui  leur 
est  d'autant  plus  aisé  que  les  ûièves  formés  par  le  s'  Ga- 
baolB  sont  en  état  de  suivre  les  dispositions  dod.  règle» 
mmt  y.  -  Il  sera  fait  par  le  s''  Pitnt  <•  nnr?  vAriflcation  des 
îuaraiâ  dont  la  province  ;i  acquis  la  pruprttilé  du  Koy,  à 
l'effet  d'indiquer  les  portions  des  marais  inférienra  et 
supérieurs  qui  peuvent  être  desséchées  et  les  moyens 
dont  on  peut  se  servir  pour  y  réussir  ».  —  Instruite  que 
les  ouvrages  que  la  ville  rie  Nimos  a  entrepris  de  faire  h 
la  fontaine  seront  bientôt  achevés,  ras.semblée  ordonne 
le  payement  des  12,000  liv.  promis  à  lad.  ville  par  déli- 
bération du  10  janvier  1740.  —  On  prendra  des  éclair- 
cissements sur  le  protêt  présenté  par  la  C  Boarroul, 
ingénieur,  de  mettre  en  eomrauntoaUon  les  rivières  de 
Vevre,  d'.\veyron  et  du  Tarn,  •  dans  la  vue  de  faciliter 
le  transport  Jusqu'à  la  pointe  de  Uolesac  »  des  bois  des 
tart^M  du  dlooise  d'AlU.  —  Est  aeoeplée  c  Toffre  Ml«  par 
M»  de  La  Mo^son,  au  sujet  des  erreurs  qui  ont  été  rele- 
vées au  pr^ttdice  de  la  province  dans  les  comptes  des 
tiras  a"  Bonnler,  ey-devant  trésoriers  de  la  Boome,  au 
moyen  de  lAqueile  oi'fre  les  États  déclarent  r<'iioiu-.trr 
fc  toute  recherche  à  raison  desd.  comptes  ».  —  La  pro- 
duit de  la  Ibnm  da  l'équivalent  sera  employé  ainsi  ;  t  en 

moins  iniiKisé  sur  le  don  gratuit,  300,000  liv.;  sur  lo 
département  des  dettes  et  affaires,  100,000  liv.;  pour 
ta  oonttniiafkB  dea  ponts  de  Wledaigne  et  de  Ville- 
falce,  04,0(X)  llv  ;  pour  les  indemnités  des  cas  fortuits, 
206,000  liv.;  en  secours  à  plusieurs  communautés, 
0,000  llv.a,  (La  prix  de  la  Aiwa  dal'éqnivatont  étant  da 
S96,000  liv.,  certaines  sommes  doivent  avoir  été  omises 
dans  cette  énuméralion.)  —  Outra  les  6,(XI0  liv.  impo- 
aéaa  ton  lue  ana  en  flkvanr  des  matrrea  de  poète,  on  lenr 
dJalrihaan  1,800  liv.  •  inrce  quelea  efroonalanoea  date 
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guerre  datait»  ont  oooa^nné  on  »i  grand  passage  d'ofll- 

cierades  troupes  d'Espagne  et  ;le  ■nurners  qup,  les  postes 
«n  étant  surchargées,  pluaieurs  ont  perdu  tous  leurs 
dievttox  —  L'évéqne  d'Alaia.  au  nom  de  la  Oommla- 
sioii  'lu  DixJètwe,  dit  :  <|u'il  n'a  pss  éti':  \\m<ih\c  l'obtenir 
des  ayndics  d«8  diocràas  riv«rains  du  canal  royal  des 
DOllone  ftrérisra  aur  la  raTenn  qu'on  an  lire;  qtie  la  dfo< 
i.-e'iH  il.-  S  iint-P-ins  ri\  fsti m'' a  3i'i0,0*i0  liv  ,  mai-;  s;\n«jus- 
tiflef  uucuneiuenl  cette  eâtimalion;  que  d'autre  i>art,  le* 
propiiétainn  dn  Canal  ont  prouvé  par  acte*  «nlhenli<i«ee, 
qu'en  1729,  MNf  iIh  Timir  imi-s  ftt  l'abbé  rie  Riquet  avaient 
vendu  a  M.  de  Caraman  deux  38**  da  la  propriété  totale 
du  canal  anr  le  pied  de  100,000  llv.  l'on,  d\rb  il  réavlle 
qui>  lu  l'  iatiti':  vaut  2,800,000  liv,,  dont  •  le  r<>venu, 
ann^e  commune,  ne  va  ituère  au-deia  deceàquojr  la 
dixième  aété  Oté  par  lea  étala  «n  1780  *,  toit  10.000  liv.; 
que  «  M.  Le  Nain,  inlenfl -.nt,  p  sr  lus  connoissHnces  qu'il 
a  du  revenu  et  <le.'«  charges  du  cuaal  royal  avait  étà 
délerminé  h  dire  qu'il  ne  parolasoit  pas  Joale  »  d'ang* 
mcntci-  cotle  sointno,  et  que  la  C '  îiiniissioii  «  ti'  .voit  pas 
cru  devoir  s'écarter  da  son  avis  —  Compte  des  iin- 
podtiana  d«  1740.  Recette  :  7,061,027  liv.  népenia  : 
7.031. m  liv.  ReltiTiiatdû  iila  provim:e,  127,î.'02  liv.  — 
Comptes  du  dixième, — de  la  capitation,  —  des  trois  etn- 
prania  AU»  ponr  1«  Rot,  — '  des  voitiras  Ammiea  aux 
trou|)Os  de  France  et  d'Espagne,  —  de  l'étape,  —  du 
lo^einaot  des  gens  de  guerre,  —  des  fourrages.  —  Arti- 
cles k  inellnilwM  i«  Gabier  :  on  «ppalera  le  mémoire 

présenté  iier  !<*»  offlriers  Hti  Prt'*:!!!!!!!  Nimf=  contre 
le  rétablissement  <)'un  présidial,  créé  a  Milhau  en  Kouer- 
gue  en  lOd),  révoqaé  en  lOéS,  et  qu'on  projeta  de  réta- 
bltr  r-ri  17^îft,  mais  «ans  succès,  parce  que  l»*  •iri'siijent 
des  iitais  i>rrivit  puur  s'y  opposer.  —  On  emploiera  en- 
Gora  10,000  Ht.  tant  pour  eontianer  la  oortwtlon  de 
toutes  les  caries  des  diocèses  que  jiour  achever  la  rarls 
générale;  <  ceux  qui  sont  chargés  de  ce  travail  serunt 
Iwraa  de  le  rendre  parfUl  dana  le  cours  de  cette  année, 
passé  laquelle  il  ne  sera  plus  fait  d'imnasifion  à  ce 
sujet  ».  —  Liste  de.s  cummissuires  principaux  de^  Assiet- 
tes pour  1748.  —  Octroi.  —  Bénédiction.  —  Députés  pré- 
•enta.  =  Assemblée  des  trais  Etats  do  la  sénéchaussée 
de.Toulouse,  sous  la  présidence  de  l'archevêque  de  Tou- 
lonee.~  Pour  i-éparer  le  pont  de  Helpuecb  de  Oranagois. 
il  sent  impoeé  8,000  liv.,  «  savoir  ;  1,200  liv.  par  le 
diocèse  de  Toulouse  pour  son  préciput,  250  liv.  par  la 
communauté  de  Belpneeb  et  6,560  liv.  par  la  sénéchaus- 
sée *.  —  Il  a  été  emprunté  dans  le  cours  de  l'année,  au 
denier  20,  44,445  liv.  pour  servir  anx  oavnges  de  la 
sénéchaussée.  —  «  I^iquidation  d'employ  de  la  somme 
de  (iO,aOO  Uv.  du  fonda  fait  ponr  les  onvrafes  dn  ebemln 
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I  de  la  poste  de  Tonlonae  \  Montavitan  et  de  Tonloaae  h  It 

!  pyramide  de  Siur)t-Ri.imf> ,  l'année  1747  •.  —  On  fera 
exécuter  lea  anciens  règlements  de  la  sénéchaussée  qui 
fixent  à  30  plede  <  U  largeur  qun  doit  avoir  le  chemin 
de  la  poste. =:As»eroblée  Imms  fti;ii.>i  du  la  s^ri  '  -hinis- 
sée  de  Carcassonne,  sous  U  présidence  de  l'arcbavèque 
d'Albi.  —  Jagamenls  dtw  États  sur  les  Impositions  faltea 
dans  les  Assiettes  24  iliocôses  il>»  la  pri^vi-ici  en 
1747.  —  «  Ligne  des  lieux  destinés  pour  les  étapes  du 
Langoedoe  ponr  l'année  1748.  • 

Noverabr.'  —  .i  i-ivirr  174!».  —  Prnrès-verbal 

des  SAanc&i  et  délibérations  des  Ël»ts  de  Languedoc, 
asseroblés  par  mandement  du  roi  Loala  XV,  k  Montpel- 
lier, dans  ta  sran'îft  sal'"  VîHtel  •!«  Ville,  du  21  no- 
vembre au  3 Janvier  174W.  —  Président:  l'arcbovéque 
de  TOttlonse,  pais  Tarelievêtiae  d'AlIri.  Commissaires  dn 
Roi  :  le  maréchal  duc  de  Richelieu,  commandant  en  chef 
de  la  province;  Jean  Le  Nain,  intendant;  de  Solas  et 
Oaal^  trésorier»  de  Pranee  é»  généralités  deTonlow 

et  de  Montpellier.  —  Discours  d'onvorltiro  (ne  sont  pas 
rapportés).  On  enregistrera  des  lettres  patentes  par  les- 
qnelles  le  Itol,  h  la  demande  da  comte  de  Rocbeohonarl, 
a  fran?--f!''ré,  ilf  la  torrn  fin  La  Gardiollo  dans  le  diocèse 
de  Lavaur,  à,  la  terre  d'Aureville,  dans  le  diocèse  de 
-  Tonlonae,  le  non  et  dignité  de  Iwronnie  et  le  droit  d'en» 
trer  aux  États.  —  Le  président  nomme  pour  remplir  la 
place  de  la  liaronnie  de  Pe^re  en  Uévaudan,  dont  iu  titu- 
laire n'avait  pas  «neore  fourni  «a»  titre»  do  propriété,  le 
s' de  Montai  rl'Anhiprnar  rta  Tria-foii.  —  La  marquis  de 
Vogué  est  reçu  aux  Étixl»  *  comme  baron  de  tour  du 
Vivarais,  tant  ponr  la  baronnie  de  Montlaur  que  pour 
celles  do  Vogué  et  d'Aubenas  dont  il  a  juslillé  avoir  la 
propriété  —  Après  avoir  produit  ses  preuves  de  no- 
blesse, la  marqnts  d«  Bar,  nevea  «t  hMiior  du  s'  de 
Vabrfts,  est  reçu  aux  Étals  comme  baron  de  Castelnan< 
d'Rstrétefons.  —  Rapport  favorable  sur  la  nofalemedn 
s'  do  Luillier,  seigneur  de  Rouvenac,  envoyé  du  taron 
d'Aureville.  —  Lo  s'  Journet,  maire  de  TOttlons»  par 
commission,  est  admis  aux  États  à  l'exclusion  du  s' Da- 
vid, capitoul  titulaire.  —  Entrée  de«  Commissaires  du 
Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit  de  3,000,000  de  Uv. 
et,  1,UOO,000  liv.  pour  la  capUatlon  de  1740.  Ces  deux 
sommes  sont  .accordées  aux  conditions  ordinaires.  — 
Rapport  de  la  Oommisalon  des  ailkiree  extraordinaires  : 
«  le  contingent  de  la  provlnoe  pour  l'antretien  de» 
milices,  ro^lé  par  le  Roy  en  son  Conseil  la  24  septem- 
bre dernier  à  1IS2,Û25  llv.«  sa  trouve-  moindre  que  celel 
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te  l'aoBie  piréeUente  (te  gmm  dmiit  encore)  de 

41,871  liv.,  et  est  mém«  iui  dfl.wons  tîn  cp  qns  la  prfivinrfl 
«voit  pajré  pendant  la  paix  ilepuis  1737  Juiqn'à  1744  ». 
—  L1u«b«Tilqaé  1*41111  (de  La  RoolieAMManld)  dit  qm 
dans  tes  instructions  du  Roi  à  ses  Commissaires  aux 
États,  0  se  trouve  un»  «lemande  de  135,660  liv.  punr  i'en- 
toeUendn  rA^iMBtdeSepUnaiiie  peadant  l'année  I740*. 
Il  rappnllo  qa'on  1744,  aprf-s  nvnir  fourni  340,840  liv. 
pour  la  levée,  armement,  etc.,  de  ce  régiment,  les  Etats 
■fdlataitengagds  bdomer  par  tom»  d'abonnement,  ponr 
l'entretien  df»  rof fo  troupe,  221 ,000  liv.  par  année  «  et 
pendant  la  durée  de  la  gnerre  seulement  «...  «  Cette 
wtfèe»  de  tndté  ftal  antorM  fàt  an  unê/k  dn  Obmell  da 
22  février  1744.  dans  Ipqnp!  il  '■st  pressé  m  ont  fait 
mentiuD  >  <!â  celte  clauvé.  i  C'est  sur  la  foy  et  les  termes 
formels  de  cette  loy,  rappelée  chaque  année  dane  lee  tna- 
truetions  dn  Roy  h  MM.  50S  Commi<!Rair-'5s  aut  Rfrife,  qn» 
les  États  ont  four.ni  sans  répugnance  lad.  iioniiuc  dû 
t21,000liv.  Ayant  lieu  de  compter  enr  des  paroles  aussy 
rMpectables  que  celles  qui  leur  avoient  été  données  et 
qui  ont  été  confirmées  par  le  sceau  de  l'autoritti  de  S.  M., 
n<i  ponvoient  que  s'attendre  h  voir  dâcbart^er  la  pro- 
Tioce  de  toute  dépense  pour  cet  ol^et  dès  le  moment  que 
la  guerre  aaroit  cessé.  Cet  heureux  temps  étant  arrivé 
dans  le  ooar«nt  de  cette  annéH,  on  n'avoit  pu  voir  nm 
vue  peine  extrême  qu'on  voulût  exiger  oncors  »  pour 
1740,  135,060  liv.,  tandis  qu'aux  termes  dn  traité,  non 
seulement  toute  dépense  devait  resser,  ■  mais  qu'il  y 
anroit  mène  de  la  justice  k  foire  raison  à  la  province 
de  œ  qu'elle  a  pay<^  <l>'puis  le  moment  de  la  cessation  de 
l  i  g'u>?rre  ».  Il  ajoute  que  le  duc  de  Richelieu,  qui  arait 
signé  avec  l'Intendant  le  traité  .de  1744,  <  aTOit  re^u  de 
la  nantèrs  la  plus  obligeante  les  rnprésenlatfone  de  l*ar< 
cht?véque  (io  Toulouse  par  rapport  .i  cfttn  i!(!m.iii>li^  cl 
avolt  môme  {«romia  de  les  appuyer  de  tout  son  crédit 
anpria  de  8.  M.  i.  Il  oonelut  «n  disant  qw  Ta  OommU- 
aion  <  .ivoit  unanimement  pensé  (lu'.iVLinl  lie  délibérer 
sur  l'Imposition  demandée,  les  États  dévoient  prier  M.  l'ar* 
dMTèque  de  Tbiitonee,  président,  d'éerire  dans  les  ter> 
mes  les  plus  pressants  »  au  prince  de  Dombes,  au  Con- 
trôleur général,  an  comte  d'Argenson  et  ■  à  M.  de  Saint- 
Ftorentin,  STant  le  déparlement  de  la  prorlnoe»,  poar 
«les  supplier  de  faire  agp'sr  à  5?.  M.  tes  très  humbles 
représentations  que  t'aesemblée  prend  la  lil>erté  de  luy 
Mtà,  ponr  obtenir  l'exéentlon  1^felpMqne  des  «ngage- 
mens  (jue  la  province  a  pris  av<>c  MM.  les  Commissiiires, 
an  8i;tj6t  de  l'entretien  du  régiment  de  Septiroanie,  et 
floméqnenoant  ladéeliarffede  Pimposltloii  de  ISS^aWllT. 
et  de  toute  autre  dépensé  rfllativ  l'iTtrotion  dud.  régi- 
ment depuis  la  paix,  ce  que  les  Ëlats  ont  lien  d'attendre 
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de  la  JmUee  et  des  boatée  de  8.  NT.  pour  «ne  province 

qui  -iVs!  toujaurs  dîstlii;.'u('f  l'iir  t*»«  marques  les  plus 
éclatantes  de  sa  fidélité  et  de  son  zèle  pour  son  service  ». 
€  Os  qnt  a  été  ainqr  délibéré  conformément  ft  I'!a?l9  d« 
MM.  les  Commissaires  ».  —  Le  s'  Oilly  do  Nogcrflt,  dé- 
puté de  la  province  au  Conseil  dn  Commerce,  ayant  été 
nommé  direelenr  de  la  Compagnie  des  Indes,  l'ercberd- 
que  d'Alhi  rourésente  aux  États  qu'ils  ont  le  droit  Ir  lu 
remplac<>r  par  celui  de  leurs  syndics  généraux  qui  est 
désigné  chaque  année  ponr  aller  la  Cour,  on  par  un 
néffortan?,  nf  il  leur  pnjpose  de  choisir  le  premier,  h  c  u:<i(> 
«  de  l'attention  particulière  que  ces  ofllciers  donnent  au 
eonmens  de  la  pvwrinee  et  parée  qnll  ta  eoAfendt 

raoin!«  *.  Ti^s  Pjvtln  dt^li W'rpnl  «  qu'on  f<>ra  <"nnnoifrf»  ces 
motifs,  qui  rléiei>iiiiai>i*i))«)at  leur  ctiorx  >,  au  Contrôleur 
général.  —  Consentement  à  a  la  continvatlon  de  la 
Ipvi^  d'une  subvention  île  deux  deniers  par  livre  sur  la 
viande  de  bouctierie  en  faveur  de  l'hôpital  de  Narbonne  ■, 
atten<lu  que  <  le  nombre  des  pauvres  et  les  iMsoins  de 
l'hôpital  ont  considérablement  augmenté  •>.  —  L'AssIelte 
du  diocèse  d'Agde  est  autorisée  à  augmenter  jusqu'à 
300  liv.  les  gages  du  grefHer  de  ce  diocèse.  —  Rapport 
des  députés  en  Cour  :  snivant  le  pouvoir  qui  leur  en 
STslt  été  donné,  ils  ont  racheté  les  4  sols  pour  livre  en 
sus  de  la  rapitation  :  ils  avaient  offert  un  million,  le 
Contrôleur  générai  en  a  exigé  trois,  mais  en  promettant^ 
ce  qui  a  été  confirmé  par  un  arrêt  dn  30  xwtil  1748»  «  de 
pourvoir  au  remboursement  de  cette  somme  par  nue 
remise  de  100.000  éeos  sur  la  capitation,  que  le  Rof 
aneorderolt  chaque  année,  h  compter  depuis  celle  qui 
suivroit  la  paii  »  ;  or,  «  le  Roy  vouant  di»  donnar  la  paix 
à  l'Europe,  il  est  permis  d'espérer  que  la  province  com- 
mencera à  .fouhr  de  celle  remtee  en  1760  >;  —  Ils  ont 
(ibtetiu  une  remise  de  fîOO.OOO  liv.  sur  le  don  gratuit, 
«  grâce  d'autant  pins  signalée  que  las  cinsonstances  ne 
donnolent  pas  Heu  d'espérer  d'tire  traités  pins  fevorable' 

mcni  que  It^s  aniiL>i\s  pri^cédi'Utos  n;  —  quant  aux  deman- 
des en  payement  des  dépenses  faites  par  la  province  en 
corps  ou  par  les  oomnranaulés  en  partteuller  ponr  les 
trou|)Ps  e.sp:ignoles  pendant  leur  p.nssage  ou  leur  . séjour 
dans  la  province...,  on  est  convenu  sans  peine  de  leur 
jnstiee  et  on  n'y  a  opposé  que  llmposslblltté  aetveile  dé 

nou.s  procurer  un  payement  qui  dépend  des  arrange- 
ments généraux  auxquels  on  travaille,  pour  tsire  raison 
en  même  tempe  à  la  province  el  anx  avires  auxquelles 

II  n'nst  pas  moins  dû  «.  — ?0,000  tiv.  seront  Imposions 
comme  les  années  précédentes  pour  les  frais  de  <  la  Com- 
mMon  de  1784  ».  —  Atlanda  que  •  toviss  les  tnmpss 
espagnoles  qui  étoient  en  quartier  dans  la  province  en 
sont  sorties  depuis  que  la  paix  a  été  arrêtée  »,  il  n'y  a 
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pas  lieu  de  faire  un  nouveau  marché  pour  t  n  >  r.nirra- 
ge»,  mais  on  tr»U«ra  «voc  l'ancien  entrei»r<}iieur  paur 
let  roamiturai  k  ftUra  «  aux  16  aseadrom  «t  environ 
3  bataillons  destl.  Iruupes  qui  <!oivent  encore  passer 
par  ia  province,  revenaal  de  l'armés  ».  —  Rapport  d« 
MvjtqBeil*  Montpellier  sur  las  Invanz  pnbltea.  Port  de 

Celle  ■  "  It  :i  étf^  amnliiT^  et  se  Irnuve  parldul  ïi  uti;'  |iro- 
fonileur  de  près  de  9  pimces  de  plus  (jue  celle  portée  par 
)0  tfevia  «t  la  bafl  d'«ntreti«a  >.  Osla  est  dft  «  «a  beait 
temps  qui  a  ro^né  pend  iiit  l'unnco,  mais  prinr  iiKiliniimt 
k  l'attonlion  qu'on  a  donnée  pour  arrêter  plusiours  abus 
que  les  ouvriers  a  volent  Introduit  dan»  leur  travail.  Les 
précautions  qu'on  a  |>risos  pour  y  rem>'<Iler  ont  il  inné  lieu 
à  nu«  espèce  de  révolte  de  laparldead.  ouvriers  qui,  apr^ 
avoir  demiadé  des  augmentations  de  prix  qu'on  n'a  pas 
voulu  leur  accorder,  ont  poussé  leur  mutinflri.i  au  point 
d'abandonner  l'ouvrage,  qu'on  ne  leur  a  fait  reprendre 
qu'en  an  punissant  plosietiRt  par  la  prison  Le  rappoi*- 
tflur  -li!  pit^uit'î  (îdo  «cet  inconvénient  «  donnA  lieu  à 
deux  mémoires  »,  l'un  des  entrepreneurs,  qui  demandent 
nne  indemnité,  l'antre  du  s'  Daslé,  ingénieur,  qui  pro* 
pose  de  remplacer  les  ouvriers  <  pur  loi  for<;atî!  des 
galère:»  du  Roy  ».  (\mform<îmenl  à  son  avis,  il  est  déli- 
béré :  de  rcyeter  la  demande  des  entreprenears  et  «  de 
charcer  scuiemcnl  les  syndics  gt^néraux  détenir  la  main 
à  cj  que  les  ouvriers  travaillent  assiduement,  en  les  y 
tdsantOontFaindre  par  les  voyes  de  l'autorllé  »,  et  •  de 
diargerMM.  les  députés  h  la  Gourde  se  concerter  avec 
H.  de  MaurepaM  »ur  le  projet  d'employer  au  trav.ail  du 
port  de  Cette  les  for  rals  <!««  KvIèrSS  du  Roy  ».  —  Vu  les 

ordres  reçn»  dn  Roi  par  le  maréchal  de  Richelieu  •  por- 
tant précisémwit  que  l^ntention  du  Roy  étoit  que  les 
Éiats  >lc!ibéra:ise[il  ivans  délay  l'imposition  de  la  $omme 
de  136»U00  liv.  qui  leur  avolt  été  demandée  pour  l'entre* 
tien  do  régiment  de  iranonn  de  Seplimanie  »,  cette 
:vif)ii;ii  >  est  awordée,  m.u^  li  ^  iir-fiutés  k  la  Cour  seront 
chargé»  de  renouveler  les  représentations  que  les  Ëtats 
ont  déjà  délibéré  de  (kire  pour  l'entière  exéculion  dn 
Irailé  fait  pour  la  lové*  ilii  l.  rr^giiiirMi'.  —  It  sera  l'.ii; 
un  moins  imposé  sur  la  capitation  de  208,000  liv.  à 
prendre  sur  la  pris  de  la  nouTelle  feme  de  i'éqnivalent. 
—  Adjudication  du  bail  l.»  r^'lapo  an  prix  de  :n  sols  par 
place  de  cavalier  à  cheval,  16  sols  ii  deniers  par  cavalier 
Il  pied,  84  s.  par  dragon  k  cheval,  16  s.  par  dragon  fc 
pip  i;  11  s,  par  fantassin  «  françois,  allemand,  étranger 
et  Suisse  »,  20  s.  pai-  cheval  d'officier  d'infanterie  et 
Cheval  de  remonte  de  la  cavalerie  et  dragons  ».  Le  oora- 
mlssaire  chargé  du  renouvellement  du  bail  i!it  pi*'  les 
coiicurrents  étant  assez  nomliraax,  il  avait  considéré 
«  que  tas  délais  des  adjudications  provisoires  tournent 
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le  plus  souvent  ;ui  pn-juilice  ife  la  ;irovince  en  donnant 
le  temps  aux  compagnies  de  se  réunir,  ce  qui  l'avoit 
déterminé  k  déclarer  aux  difTérents  partis  qui  m  préeen- 
toient  ijuo  î'aJ;U'It  'a'inn  pure  et  simple  seroit  faite  tout 
de  suite  au  dernier  moins  disant  ».  —  Comme  atin  «  de 
pourvoir  au  payement  des  dépenses  extraordinaires  qne 
la  guerre  a  occasionii^'->;  et  lîiwii  une  grande  parMe  sub- 
siste encore,  le  Roy  a  été  obligé  de  faire  continuer  dans 
tout  le  royaume  la  levée  du  dixièmot  i  il  sera  imposé 
dans  le  r!épartem?nt  des  dettes  et  affairai  99  1,000  liv.  en 
représentation  de  lacolité  des  fonds  roturiers  du  prix 
de  l'abonnement  du  dixième,  et  le  surplus  sera  payé  an 
moyen  du  produit  des  rôles  arrêté*  en  1748  sur  les  diffé- 
rentes espèces  de  revenus,  tuuntanl  à  07$,'^01  liv.  •  — 
OratlAcations  d'usage.  —  Lee  Gonroissaires  du  Rel  dé* 
clarent  ritix  État'?  que  comme  «  S.  M.  rsf    inviuncue  des 
avantages  qui  itoiventré-suller  de  la  communication  entre 
rAuvergneetleLanguedecpar  on  chemin  praticable  k 
toute  aorte  de  voitures,  son  inten^i  m  est  q:i'^  i  p  '^heni'n, 
qui  a  été  déjà  fait  de  Clermoni  au  Puy.  soit  l  ontinuc  e:i 
Langnedoi',  et  i|u';i  cet  effet  la  province  contribue,  kcon- 
curn^ncc  de  500,000  liv.,  à  cette  dépense,  de  laquelle 
somme  il  sera  fait  fonds  en  8  années  consécutives  a  rai- 
son de  C2,5W  liv,  [sar  an  »,  et  qnc  «  le  projet  de  ce 
chemin  si)it  exitcuté  sous  les  yeux  et  la  direi  tiou  de 
M.  l'Intendant,  par  un  ingénieur  des  ponls  et  (-bau.<isées 
qui  sera  nommé  par  S.  M.  ».  —  Les  l5tat.-i  consentent  à 
celte  contribution  à  condition  :  qu'il  ne  leur  sera  «la- 
mandé  rien  de  plus  ;  (fue  «  suivant  les  règles  constam» 
nient  oliservées  dans  la  province  u,  les  particuliers  aux- 
quels on  aura  pris  des  terres,  etc.,  seront  indemnisés; 
que  leuncommisMires  (Concourront  avec  lee  Comraissai- 
saires  du  Roi  ii  l'adjuilication  des  ouvrages:  que,  <  sui- 
vant les  mêmes  règles  et  le  même  usage,  il  ne  sera  |>oinl 
travaillé  anxd.  ouvrages  par  corvée     que  l'ingéiiieur 
du  Koi  sera  assisté  par  le  s'  Pilot,  directeur  des  (mvi^ageà 
publics  de  la  province  dans  ia  sénéchaussée  de  Heaucaire 
et  Nimee;  <  qu'il  soit  fait  un  pont  sur  l'Ailler  avani 
d'arriver  à  Brioude,  attomlu  que  sans  la  constru;'!ion  de 
ce  pont  la  communication  du  Languedoc  avec  l'Auver- 
gne par  le  Pujr  aemit  souvent  interrompue  ».  Toala  cas 
conditions,  satif  I  i  liccniére,  pour  laquelle  «  on  pour- 
voira devers  le  Roy  r.,  sont  acceptées  par  les  Commis- 
saires du  RoL  —  Liste  des  comraîasain»  principaux  des 
Assiettes  j.our  1710.  —  0: ii-  ii.  —  f,e  diocèse  de  lou- 
ioose  est  autorisé  à  imposer  2,000  liv.  pemlaiilii  au- 
tres années  pour  réparer  ses  chemins.  —  Leilra  du 

Cnnîrôlftir  (r'n"i';i'  :  au  rrinnient  où  los  1'Î',♦'^'■0  liv.  pour 

I l'entretien  du  régiment  de  Seplimanle étaient  demiuidée», 
•  quoique  l'on  eàt  d^  oomnenoé  à  cessar  les  hostlli- 
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té«,...  il  n'y  avoil  point  encore  de  traité  de  signé...  Dans 
lasituatton  présente  des  affaires  qui...  ne  laisse  plus  rien 
à  désirer  pour  le réUbliasemant  d'une  paix  solide,  S.  M. 
abiaii  Toalu  MtilagBr  a«8  mjals  du  Lan^edoc,  dont  elle 
connaît  le  zèle  pour  son  service,  et  s'est  portée  à  dédiwr- 
gw  antièraaitnt  la  province  dud.  entretien  k  commencer 
4a  l*r  janvier  prochain  (1740)  ».  —  Lecture  faite  de 
cette  letire,  il  est  délibtir4  qne  >a  dAtténlion  fHM  poar 
l'Imposition  de  136^680  Ut.  dammrmt  oomn«  non  ave- 
nue et  qu'on  nmeraten cleCbntrdIenr  général  et  tontes 
les  personnes  qniOBt  pu  contribuer  k  la  riu«lle  de  la 
demande  des  fitito  •>  —  Suite  du  rapport  rar  les  Ira^- 
vaux  publics  :  graux  d'Agde  «t  de  La-Nouvelle;  ^  con- 
tinuation du  chemin  de  Carcas-Honne  k  Monllonis  ;  — 
cbemins  de  Mèie  «t  du  Roossilloo  ;  —  pont  d'Omaison  ; 
pont  et  chaussée  du  Lac  • .  — 1,400  Ry.  seront  employées 
k  réparer  le  chemin  des  carrières  do  Cannes  "  qui  «^st 
devenu  si  mauvais  que  l'entrepreneur  du  cbarroy  des 
marbres  du  Roy  en  a  porlé  des  plaintes  su  diradenr  dos 
hàtiiiifiits  lîi-  ^.  M.,  Hii  .-i  .''cril  .'i  M.  rinlenfiant  ».  — 
Compte  rendu  de  l'inspecUon  des  travaux  de  recreuse- 
ment  du  canal  rojal.  —  Rapport  sur  les  mannfaelure». 

Il  a  été  fabri'iaf- on  17-1'?  :  dr.iiw  maliDn.s.  250  pièces; 
londrins  premiers,  358  p.;  londrios  seconds,  19,820  p.; 
londreitlargm,  6,400  p.;  fondra  ordinaires,  70  p.;  nins, 

2,4il  p.;  snyes  faron  rîo  Venr-e.  350  fii  t'Uil,  2r',r)ft5  pin-  ' 
ces,  dont  les  gratiûcations  montent  k  73,3S1  liv.  10  sols. 
—  tiberM  est  laissé»  aux  diootaes  d'établir  des  pépi- 
nières do  mûriers  «Jirharcrf  d'en  siipporler  l;i  dépense 
à  laquelle  ils  pourvoiront  par  imposition,  apr^  avoir 
ofelena  le  eoiMKileawnl  des  Élato  ~  L'assamMéo  est 
fnformép  qni'  le  sieur  Albert  a  «  découvert  un  secret 
pour  perfectionner  les  tsinlures  qu'on  fait  avec  la  ga- 
rance, le«  rendre  plus  durables,  plus  belles  et  beaucoup 
moins  ciiûfRiiçps;  qne  I.h  réalité  rie  ce  secret  .i  éfê  recon- 
nue :  à  Paris  par  M.  Hellot,  de  l'Académie  des  sriences, 
•nr  la  demande  de  M.  le  Oontrôlettr  général  ;  dans  la  pro- 

\'inre,  par  les  Ivijiin'f-'.oiirs  iiiaïuiraotilre.s  el  I-^s  meil- 
leurs fabriquants  qui  en  ont  fait  l'épreuve  sous  les  yeux 
de  It.  l'Intendant  ».  >  Sur  quoy  il  est  délibéré  d'adietar  le 
secret  du  sietir  .\lbert,  h  l'effet  de  rendra  public,...  au 
prix  de  20,000  liv.  payables  en  10  années,  celte  somme, 
quoique  considérable,  étant  tout  an  plus.  anlTunl  l'attes- 
tation dfls  prineipnux  fabriquantji,  le  quart  du  b(^n^fiM 
qui  en  résultera  par  année,  au  profit  des  dilforentes 
Âibriques  de  la  proivlnM  ».  —  Lo  a'  Itaïade,  Jug»  d«  VII- 

lelongTJO  au  siège  de  Monfpch,  t[ni  partage  avw  le  jupe 
de  Ca.Htelsarrasin  et  celui  de  Villemur  le  droit  d'entrer 
partonrà  PAasiatia  te  diMène  dn  BtA'Muntauban  «n 
fuHléde  «ooiBlasaln  ordinaire,  est  dâmité  da  aa  du- 

Havnm^ànoin».  —  Sémb  C*  »  T.n. 
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mande  de  remplacer  feu  lo  Juge  de  C'astelsarrasin,  en 
tour  d'entrer  cette  année,  >  et  les  éuolnmens  attribuéa 
an  commissaire  ordinaire  céderont  au  profit  dud.  dio- 
cèse •.  —  Articles  k  mettre  dans  le  Cahier.  —  Approt>a- 
tion  d'un  règlement  et  d'un  mémoire  sur  l'audition  et  , 
clôture  des  comptes  du  trésorier  de  la  Bourse.  Texte  du 
règlement  et  du  mémoire.  —  Suite  du  rapport  sur  les 
travaux  publics  :  le  chemin  de  Bagnols  au  flaJat-Bsprlt 
estentièNaientacbeTé;  les  terra  prises  pour  sa  cons- 
truelion  dans  les  lieux  de  Bagnoln,  Salnt-Nasaire.  Saint- 
Alexandre  et  du  Saint-Esprit  et  qui  doiv<>iit  hU<'  payéea 
aux  pn>pcMlainB,oat  été  aatiméea  àa0,193  liv.  15  sols  ; 
■  OR  truTaflto  avec  aaaet  de  dnigenesà  la  parti*  dn  xnèam 
grand  chemin  de  Connaut  k  Bagnols  ».  — Sur  la  propo- 
sition du  a'  Pllol  qui  atmonee  que  «  le  noavuaa  grand 
chenhi  da  Saint-Bsprit,  pourra  être  eotièrament  lint  fc  la 
fin  de  l'année  prochaine  *,  il  est  délibéré  que  sur  tonte 
la  longueur  do  ou  cbemin,  ■  depuis  le  pont  Sainl-Gsprit 
jusqu'à  la  Oitriy  de  Boosignes,  ce  qui  fliit  anviron 
22  lieues  ou  ôO,000  toises,  il  sera  placé  de  grandes  pier- 
res de  mil  en  mil  loises,  à  i'imitatkio  des  Romains  •.  — 
Il  sera  imposé  «n  1740 : 29,000  11t.  «  demandées  par  les 

in.sl  ru  (•lions  du  Rov  ■,  pour  sHr'vir  d*»  fonds  .«iii  x  ou  vr.ijjes 
du  canal  des  Slangs;  6,000  liv.  pour  finir  la  chaussée 
de  Oiell».  —  Conibrmément  au  contrat  du  15  septnm- 
hro  174D,  il  sera  payé  12  030  liv.  aux  religieux  .le  la 
Merci  de  Montpellier,  qui  ont  achevé  de  construire 
leur  églis»  et  connenoé  à  biUir  leur  couvent.  —  Lsa 
États  «consentent  au  priTit'''ptt  exclusif  que  !es  s"  Al- 
lier et  Brun  se  propoeent  d'obtenir,  an  nom  de  l'bo- 
pilal  de  Hontpallier,  pour  leur  Cdirfqne  da  loilas  de 
cofon  el  de  mousselitif^  '•  -  Indes,  dans  réten  îno  du 
diocèse  de  Montpollier  seulement,  pourvu  que  ce  dio- 
cèse n'y  (bmw  point  oppoultloa  ».  —  On  enverra  dans 

les  .îiofi^ses  <iù  l'on  ôlève  des  vers  à  hnia  un  m(''moire 
pour  faire  connaître  «  que  l'usage  du  charbon  de  pierre 
pour  linr  Isa  aoyaa  n'est  sitjet  à  aucun  inconvénient 
et  que  «  les  États  désirent  qu'on  fasse  usage  de  charbon 
de  pierre  au  lieu  de  bois,  non  ««ulemenl  pour  le  flloge  des 
soyes  malt  ponr  Isa  teintures,  Ihbriqaea  d'aaux-dn-via, 
d«>  ^avon,  etc*.  —  Suivant  les  comptes  arrêtés  par  tes 
commissairesdu  Bureau  des  recrues,  il  sera  payé  127,000 
liv.  It  ■  fantraprenenr  das  traiturss  flMmlaa  am  iroa- 
p«s  Af.  p-vsî-t're  lie  France  Rt  d'Espagne;  34,0*i0  liv.  au 
même,  pour  les  voitures  fournies  aux  convalescents,  et 
IBfCOO  Uv.  ponr  l'afeonnenant  des  mouvements  inlé* 

rieurs  des  tronp«s>  — Tirage  des  trrvis  loferi'»s 
tuées  pour  le  remboursement  partiel  des  trois  emprunta 
Mil  ponr  la  Bol  par  la  province.  —  •  Attendu  lut  dé- 
penses «smordinains  qn'a  occaskinnées  la  guurra,  on 
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aUettiJra  At-s  circonstances  plus  farorablcs  pour  délibé- 
rer sur  râlabliammeot  dans  Im  province  de  quelques 
iBftisons  dn  force  pour  j  enfermer  lea  fois  »,  élabllime- 
incnt  demandé  par  le  «  hancRlicr  et  M.  d«  Saint- Floren- 
tin, et  <li>nl  les  Étals  reconnaissent  l'utilité.  —  Approba- 
tion dn  traité  pamA  le  12  OOlobr«  1748 avec  le  s'  Baacba, 
d«  l'Acad^tnle  des  solenties.  premier  gco^rapbo  do  Roi . 
pour  lii  pravure  des  cartes  des  diocèses  qui  sont  déjk 
oorriKées,  sur  la  pied  de  4,200  llv.  par  feaiile,  et  affee- 
tatfon  de  10,000  llv.  à  la  correction  par  les  gdomèttw 
de  la  Soi-iélé  royale  dns  sciences  de  Mont|>elller  des  c.ir- 
tes  restant  à  corriger*  et  k  la  rt^aclion  de  la  carie  gé- 
llfr»l«d«  la  proTlnoR  —  Une  pension  Tia{^redel,O0OliT. 
est  aiTopiloR  au  s'  Vinrent,  imprimeur  des  cinq  voluities 
de  VEUloire  de  LanguedoOt  •  à  raison  des  peries  con- 
sidérables qu'il  a  faites  dans  cette  entreprise  dopais  ITST 
jusqu'à  présent  (  1718 1  ■  .  \'ir-.  .ivji*  recrésenié  •<  quo 
le  grand  nombre  d'eiemidaircs  qu'il  a  été  obligé  de  dé- 
livrer aox  litals  ou  h  l'antmr,  à  raison  de  14  Ht.,  os 
qui  est  pros  [ue  le  prix  coûtant,  et  qui  ont  été  répandus 
gratuitement  dans  le  public,  a  borné  entièrement  la  vante, 
totts  ceux  qoi  élolent  en  «tat  de  faire  eniplette  de  celte 
Histoire  en  étant  pourvu»  sans  l'avoir  aciinN','  . .  —  SI 
l'entrée  des  sj'ndics  généraux  auCun«eii  du  Cuniuierce 
n'est  pas  admise,  las  dé|>alés  en  Coar,  de  concert  avec 
l'archevêque  de  NarhTimi',  nomm-TiiTi'  |iliisi.?iii's  m.'um- 
cianis,  parmi  lesquels  M.  le  Contrôleur  j^énéral  puisse 
eboMr  ceint  qui  sera  le  pint  agréable  h  8.  H.  ».  — 
lO.OO'l  liv.  «ïpro'i*  hnposées  pour  la  continuât li  rn  .In  "lie- 
min  de  Pujlaurens  à  Kevel.  —  ConsentatiKint,  nonobs- 
tant l'opposition  des  eoniorananlée  de  Oailtac,  Rafaas- 
tcTis.  et-  ,  îi  la  constrtir'Ti-n  'tn  ranal  du  La  Vèrf»  H  à  la 
dérivation  des  eaux  du  Tarn  au-dessus  de  Sl-Oéry,  pour 
(brner  nn  canal  qui  ira  abontlr  à  Oaillac,  •  à  condition 

qo.^  las  entrcpronfitirs  n.!  pourront  rien  cTip-er  de  l;i  pTvi- 
vlnce,  du  diocèse  d'Albjr,  et  des  communautés  riveraines 
dflsd.  cananx  —  Ponroir  cet  donné  anx  coDiaIsMfrea 
des  travaux  publics  «  do  fair'»  tels  essiys  rju'i's  jugeront 
nécessaires  pour  parvenir  »  I  exécution  des  projets  dras- 
aée  par  le  aienr  PItot  ponr  !•  daaaèeheiiMnt  iea  marais 
acheté^  rni  sifiir  d«>  Rnrrillon  ».  — Compte  de«  imposi- 
tions de  1747.  Recette  :  7,701.680  liv.  Wpense  :  7,e04,»'<X) 
tiT.  Le  Trésorier  de  la  Bourse  redoit  h  la  province 
96,596  liv.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  —  Députas  pi  «i- 
sents.  =  Assemblée  des  trois  États  de  la  sénécbauss^ 
d«  Tbnloase,  sous  la  présidence  de  l'arcbevèque  de  Ton- 
ouse.  —  Le  8'  de  Lafage,  syndic  général,  dit  que,  sui- 
vant le  pouvoir  qui  lui  en  avait  été  donné  à  la  dernière 
MNroblée,  il  a  emprunté  47,100  liv.  au  denier  20.  —  Il  a 
été  dépensé  ao  1747,  sur  le  cbemin  de  la  poale  de  Ton» 
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louse  à  Montauban,  16,922  liv.  ;  sur  le  chemin  de  Tou- 
louse à  la  pyramide  de  Saint-Rome,  22,000  liv.  —  L'ee> 
tinialion  des  terres  prises  pour  la  conslmction  clu  nou- 
veau chemin  de  MontgIscarrI  monte  à  1,515 liv.  —Compte 
d'emploi  des  fonds  de  la  sénéchaussée  pour  l'année  1748. 
Recelte  :  65,700  liv.  Dépense  :  40,835  liv.  Reste  en  caisse  : 
8,804  liv.  —  Ce  reste  île  8,804  liv.  sera  employé,  avec  le 
fondsordinairede  15,000liv.qulseraimposé,  et  20,000  liv. 
qui  seront  empmntées  par  le  sjodic  général,  aux  ouvra- 
ges de  la  sjnéchauteée  en  1T40.  =  Assemblée  des  trois 
Étals  de  la  sénéchaus»ée  de  Carcassonne,  sous  la  prési- 
dence <le  rarehevéqne  d'Albi.  =  Jncemenlsdes  États  sur 
les  impueillons  Ikile*  en  1748  dans  les  Assiettes  da 
24  diocèses  d^  la  province.  —  Nota  A  p;irtlr  du  feuil- 
let 170,  l'ordre  des  oabiers  de  ce  registre  est  interverti. 

C  vu.  (BigUn.)  —  hwOU*,  SS  bMiMt,  ptpHr. 

Janvier — Février  —  Procès-verbal  des  séan- 
ces et  délibéfiitioiia  lies  Ktats  de  LanjfuwlDf,  assemblés 
par  mandement  du  roi  Louis  XV,  à  Uonlpallier,  dans  la 
grande  salle  de  l'HAlel  de  '71110,  du  W  Janvier  au  17  ft- 
vrier  1750.  —  Pcr^-sidi^nl  :  l'ân  h'  vAque  de  Narbonne, 
puis  l'archevêque  de  'l'oulousii.  Couimis&airesdu  Rot  :  le 
maréolial  duc  de  Richelieu,  comnmndant  en  clwrde  la 
pnivince;  Jean  Lh  Nain,  ir:tL-ii.!iinl  ;  il.'  M..fli.'>  i;t  l'jbbé 
de  Manse,  trésoriers  de  France  ès  général  Iti's  de  Toulouse 
et  de  Montpellier.  —  Dtscours  d'ouverture  (ne  sont  pas 
rapportés).  —  On  enre^islrera  les  lettres  patentes  don- 
nées à  Versailles  au  mois  d'août  1749,  <  par  lesquelles  le 
Rny  a  changé  lo  nom  de  la  baronnie  de  Ronairoux  en 
'  riMuy  i!  '  Càvhis,  afin  f;ti'h  l'.ivenir  led.  sei(,'n"u:*  en{r(> 
sous  led.  noradebaronde  Caylus  auxÂlaU».  -  L'arche- 
vAque  de  Narbonne^  président,  <  iUt  savoip  k  l'assemblée . 
ijue  les  damiers  efforts  qu'il  a  faits  pour  y  remplir  sn  place 
ont  augmenté  la  dérangement  de  sa  santé,  ao  point  qu'il 
n«  sçaaroil  quant  à  présent  alocaiiper  d'aOUrea,  et  la  prie 
de  recevrilr  une  exf  tis<?  si  létrttirae  de  l'.^bsen'•e  ri  Inquelle 
il  s'éloit  résolu  >.  —  Une  députation  composée  de  4  pré- 
lats, 4  barons  et  8  députés  dn  Tiers  filai  eet  diargée  de 
f:\tr?  au  rrn''sifteTit  les  compliments  de  l'as<pniblf-e.  — 
liappoi-t  favorable  sur  la  noliiesse  du  sieur  de  Cabirun, 
envoyé  fis  huna  do  Oialelnaa  d«  Bonnefuns. — Les  sieurs 
Nfaliver  et  Waltelln,  ttiaires  anciens  de  Monlech  et  de 
Rieux,  entreront  aux  i£(at&  cumiue  députés  des  diocèses 
de  Bas-Monl«ttl»n  et  de  Rieux,  à  l'exclusion  dtt  sieurs 
Soëfveel  Rascas,  maires  alterii;ttirs  desd.  villes  par  com- 
mission, —  «  Le  serment  a  été  prêté  en  la  forme  ordi- 
naire, sçavoir  :  MM.  de  l'Église  ayant  la  main  sur  la 
poétrine,  et  UM.  de  la  r<ahlaeea,  1«  dépntés  du  Tien- 
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:État et  iMoaden  d«  pays,  la  main  l«Té«  à Dlw ■.  — 

Entrée  des  CommiMaires  du  Roi  :  ils  deiuaiident  un  don 
.  fratuit  d«  3.000,000  «te  lir.  «t  IjOnofiOO  pour  ia  capiU* 
tton  de  im  —  Siaoea  dn  Jendi  5  ftvrlBr  UEO.  —  L'ais 
chevàque  de  Toulouse  (de  la  Roche  Aymon),  président, 
dll  :  «  que  l'assembién  avoii  entendu,  roardjr  dernier,  tee 
demandes  qne  lenr  aTolent  fall  HU.  les  Coiumieaalrea 
ilu  Roy  :  ijuc  c'otuit  l'ot^et  de»  deux  déllbérulioiis  qu'on 
devoit  lirendre  aiyourd'tani  *.  Apréa  avoir  déclaré  que 
raHMIon  des  États  pour  le  Soi,  tenr  sonmiasion  k  ses 
volontés  el  luiir  zA'e  [i  mr  le  bien  île  son  service  sont 
totyoure  invariables,  il  ajoute  :  «  qu'on  alloit  faire,  su- 
çant l'oaacet  la  lecture  des  condillonaiitti  onttoqjovn 
accom|>agn(i  le  don  gratuit  et  qui,  :i,v.iiit  été  sans  inter- 
ruption acceptées  purement  ut  simplement  par  MLM.  les 
OommisaairaBde  S.  M.,  forment  un  engagement  solennel 
entre  le  Roj"  et  la  province  ;  que  l'asseinblLti  y  on  vr^rr.i 
une  bien  importante  au  sujet  des  impositions,  qui  ne 
praveat  élrefUtes  sorlea  baUtanb  de  la  provlnee  «n 
vertu  d'aucuns  udils  bor-saux,  jusslons  uu  f^'M-IurjtMons 
contraires  à  sas  droits  et  libertés,  quand  même  elles 
asmiant  ordmiaées  par  tout  )a  moranma;..*  qae  est  aom 
cette  condition  qu'est  demandée  l'imposition  t)a  Jon  gra- 
tuit et  que  les  Étals  doivent  l'accorder;  que  cependant 
n  ne  doit  pat  leur  dissimalar  qoû  lac  iastniotkms  de 
MM.  les  Comniissairps  ilti  Roy,  .jul,  dans  l'article  I",  les 
chargent  de  demander  le  don  gratuit,  et  par  lii  cunlir- 
ment  In  drolto  daa  États^loonlienneat  dans  l'art.  »,  eon- 
cemant  l'établisseniont  du  vingfii>mc,  des  fiispositlons  qui 
semblent  tendreà  détruire  la^Luéiue^droilsetlttiertés;... 
qu'un  grand  nombre  de  membres  de  cette  assemblée,  qui 
avoient  connu  ces  dispositions  avant  l'ouverture  les 
États,  lui  avoient  communiqué  leur  jieine  au  «lujtil  de 
cette  contradiction;  que  tous,  également  fldélea,  éprou- 
voient  le  combat  que  fait  naître  dans  les  cœurs  l'incli* 
nation  qui  porte  chacun  k  la  plus  prompte  obéissance,  et 
ce  que  >  hucan  doit  ii  la  foy  dtt  «arment  qu'on  a  renou- 
velé encore  depuis  peu  de  jours  pour  le  soutien  des  pri- 
vilèges de  la  province».  Il  termine  c  en  faisant  observer 
les  suites  que  pourroitavoirpoirflitta province  la  moin- 
dre ombre  de  déaobéjaHum*  ».  at  «n  assurant  les  États 
•  qu'il  se  teroit  tonjonrs  nn  deroir  de  souscrire  à  leurs 
lumières  >  Après  quoy,  il  est  délibéré  qu'on  enverra 
daa  députés  à  M.  le  maréchal  de  Rkheliea  pour  Iny 
témoigner  que,  dans  ia  Tolonié  ainoèra  où  sont  las 
États  d'accorder  le  dou  gratuit,  ils  ne  sont  arrêtés  que 
par  l'incompatibilité  de  l'arUcle  premier  dea  iastructioas 
fltdu  second,  et  pour  luy  demander  avec  InstaBce  s'il 
est  autorisé  par  ses  instructions  secrètes,  ou  s'il  veut 
prendre  sur  iny.  de  donitar  aux  États  l'aasuranoe  posi» 
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tire  que  leurs  privilèges  l«ur  seront  oonsarvia  en  leur 

entier,  et  que,  conformément  à  la  troisième  condition 
dn  don  gratuit,  rétablissement  du  80*  dans  la  pro« 
Tinee  ne  sera  Adt  qu'aTec  leur  consentement;  

qu'ils  n'attendent  qu'une  réponse  favorable  pour  mettre 
le  sceau  a  la  délibération  qu'ils  sont  sur  le  point  de 

'  prendre ,  ou  pour  faire  k  S.  M.  de  très  humbles  remon- 
trances tendantes  aux  mêmes  Uns,  n'élant  f  as  eu  état  de 
délibérer,  suivant  leur  honneur  «l  le  serment  qu'ils  ont 
dît,  Jusquea  k  es  que  il  aura  plu  k  S.  M.,  «a  conciliant  la 
contradiction  susdite,  avoir  égard  à  leurs  r;[)r<  s»>nta- 
liuns  —  Les  évoques  de  Monde  et  du  Fuy,  les  barons 
d' Ambres  et  de  Oaylw ,  les  députés  de  Toulons» ,  Mont- 
pellier, Carcassimih'  ri  NiMiM,  iiijriiniés  |i,ir  le  présrienl 
pour  aller  porteraux  Commissaires  du  Roi  la  résolution 
de  l'assamUée,  c  y  sont  allés  incontinent,  la  séance  te- 

1  nrint,  élanl  revenus  .  ils  ont  rapport»?  que  MM.  les 
Commissaires  leur  avoient  déclaré  n'avoir  aucune  ins- 
truction seerèla  ny  ordre  particulier  pour  pouvoir  don- 
ner aux  Rlùts  î':iiisurani:r  qu'ils  désirent  ;  qu'ils  :iuroif'nt 
souhaité  que  les  États  eussent  fait  précéder  leurs  remon- 
inmeas  de  la  détibératioa  du  don  gratuit  en  la  forme 
ordinaire  «.  «  Sur  quoy,  il  a  été  délibéré  de  se  rassem- 
bler k  5  heures  de  relevée  pour  déterminer  lea  très  hum- 
Uaa  aupplieationa  et  rauontraneea  qu'il  «onviani  de 
faire  à  cette  occasion  —  -îoconils  si^ance  du  5  février. 
—  Im  remontrances,  dont  le  projet  était  tout  dressé, 
sont  lus  et  approuvées.  •  Elias  seront  inaéréaà  dans  las 
registres  de?  Élals  rpxpMillon  originale,  signéedu 
président,  et  aussi  l'expédition  de  la  délibération  prise 
le  matin  seront  remises  au  maréchal  de  Rioibidleu  ;  on 
priera  <le(l.  seigneur  <ip  donner  à  la  provincp  une  nou- 
velle uiarquti  de  son  alTection  en  les  appuyant  de  tout 
son  crédit  auprès  du  Roy,  et  Me  l'archevêque  de  Vou^ 
louse,  président,  de  vouloir  bien  écrire  à  S.  M.  au  nom 
de  l'assemblée ,  pour  luy  faire  encore  plus  connoitre  les 
véritables  sentimenisde  tous  ceux  qui  la  composent  >.  — 
Les  l.eOJ.OOO  Uv.  demandées  pour  la  capitation  de  1750 
sont  accordées  aux  coodKions  ordinaires.  Avant  qu'on 
opiii  U,  le  président  avait  dit  :  «  Cette  délibération i|lll, 
selon  l'uaaget  est  prise  séparément  de  eelia  du  don  gm< 
toit  et  h  des  conditions  différantes ,  servira  de  nouvelle 
preuve  du  zèle,  dn  respect  et  <ie  Lt  soumission  des  Étals 
pour  tout  ce  qui  émane  de  ta  volonté  du  Boy  ».  —  Texte 
des  remonirancas  an  Rd...  «  La  première  délibération 
que  les  Étals  ont  coutume  de  prendre  au  commencement 
de  leurs  séances  est  celle  par  laquaile  ils  acoordeotk 
V.  M.  nn  don  gratuit  de  3,000,000  de  liv...  Ils  n'avolsnl 
pas  lieu  de  prévoir  qu'il  pût  y  avoir  le  moindre  retarde- 
ment k  celte  délibération  après  les  assurances  las  pitia 
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poaiUvM,  qo'tb  avoient  raçues  dani  la  pcnann»  de  Jotm 

députés,  qu'il  ne  ser  it  pnint  dérogé  aux  usages  el  aux 
privtiègfls  de  celte  provioce  k  l'oaoaajon  du  vingtième 
.  ékMl  par  édU  du  mois  de  n4A^  etil*«n  «voient 
même  regu  un  gage  dans  le  sursis  que  V.  M. a  bien  voulu 
Moorder  jusqu'il  t'asBamblée  des  Ëlata  à  toutes  le»  opéra- 
tioiw  retatitres  au  recoaTrement  de  celte  Impoeltioii... 

CcfiRnrta-;!  i(s  ont  v;;  .ni-  It"-;  riiiiiniissaln»."!  ito  V.  M.  ne 
aunt  ]Njint  cbargiis  île  demander  aux  Étata  leur  consen- 
leuMfll  à  eette  nooTelie  irapwition,  «t  qm  le  fin'ine  qui 
e»l  indiquée  pour  la  rëpartir  i^t  la  recouvrer  tend  h  If! 
priver  de  l'an  el  de  l'autre  ».  Suivent  en  28  paKes  la  dé- 
flnitioQ  dflB  prtTilèteede  ia  pruvince  •  i>ar  rapport  AUX 
impnsifi'tn"  »,el  leur  hi.sloire,  qu«  tes  Ktals  font.^  remon- 
ter jusqu'avant  la  réunion  du  Lan{;uedoca  la  Couronne». 
Bayniond  TD»  dane  ion  tetlanant,  AlphonndeMtierK, 
en  1270,  reconnaissent  que  les  subventions  que  les  peu- 
ples d«  Languedoc  leur  ont  accordées  ont  été  purement 
volonlairaB.  Bn  1271,  aa  iMHMiit  de  l'mion  de  ta  pro> 
vinr.»  h  '\.\  (^itnroniie,  le  sénéchal  de  Carcassonne  promet 
au  nom  de  Philippe  le  Hardi,  de  inalnlenir  les  peuples 
dans  lenn  pHvilègM,  «  dont  le  principal  élolt  de  ne  rien 
exi^nr  d'oux  que  de  leur  consc^titenient  donné  dans  une 
assemblée  gén<^rale  ».  —  u  Os  assemblées  se  faisoient 
d'abord  par  sénéchaussée  ;  plus  tard,  on  Uottva  A  pro- 

.  pos  de  ci>nv(iquer  les  i^ém'icliau.ssées  en  un  seul  corps  qui 
a  composa  tes  Étals  généraux  de  la  province  ».  —  Kn 
1350,  uprè:;  la  pri.soti  du  roi  Jean,  le.1  I^tata  accordent 
dos  subsides  extraordinaires  qu'ils  réparliisseMt  en  la 
forme  alor«  accoutumée,  c'est-à-dire  par  feux,  et  qu'ils 
font  le\er  par  des  receveurs  qu'ils  nomment.  i>3  même 
en  1358,  l:^5d,  13C0.  l:m.  1365, 1867.  Charies  Vil  en 
personne,  l'an  1124,  les  roinrnisitaires  deCharles  VII  en 
Hl't  et  1115  reconnaissent,  et  "  depuis  ISOl  juNijoes  au- 
foerd'ltuù  chaque  procAs- verbal  des  titats  fournit  une 
BonTeite  preuve,  que  les  fitats  as  sont  toujonra  maintenoa 
dans  le  double  u$iage  du  consenlir  à  l'imposition  des  som- 
mes demandées  par  ie  Roy  et  d'en  faire  la  répartition  et 
le  recouvrement  >.  Oe  privilège  leur  Ait  enlevé,  il  est 

.  vrai,  deux  fois,  on  1519  et  1632,  par  Krançois  I"  et 
Louis  Xlll,  qui  établirent  des  Élus  dans  la  province,  mais 
U  leur  fat  rendu  et  confirmé  de  la  manidre  la  plus  solen- 
nelle par  Krançois  I*'  lui-même  dès  le  22  août  1520,  et 
par  Louis  XIV  an  1049  lorsqu'il  révoqua  l'édit  de  Bé- 
liers, et  pins  tard  en  1669...  Il  n'y  a  aucune  diRëranea 
entre  les  impositions primitives,quicompoaentrancieflne 
taille  ou  dealers  ordinaires  dont  le  Koi  demande  chaque 

.  aanéo  roctrol  dans  la  commission  qui  est  lue  k  l'ouver^ 
tore  des  KtaU,«^t  les  .lutres  ini[iositlons,  ■  que  les  besoins 
de  l'État  ont  fisii  établir  pour  un  temps  et  qui,  par  cetio 
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>  raison,  sont  n«arddas  comme  extraoHfnalres  *  :  don 

p;riilLiil,  onpit.itiiiti,  (Iixi(''riii\  iMii.id.iiififîiiip.  r,"S  f'.iiti  qui 
établissaient  ou  rétablissaient  celles-ci  ont  toujours  été 
notiUds  aux  États,  et  les  tilats,  en  délibérant  d'y  COB- 
scniir,  iint  tDujiurs  stipulé,  —  ciHidition  essentielle, 
toujours  •  acceptée  en  marge  >  par  les  Commissaires  du 
Roi,  ^  que  nulles  impositions  «t  levées  de  deniers  ne 
pourront  être  failfs  sur  l.nir.ivirn-H  en  ver'tu  'l'i^  lils  Inir- 
saux,  etc.,  contraires  à  sus  droits  et  liberté!)  >.  Ces  droits, 
cas  libartAs,  ces  usages,  les  peuplsa  du  Langueiloe  i  tes 
rpi^.irdiTit  comme  la  plus  riche  portion  de  leur  palri- 
moiiie.  .S'il  leur  reste,  en  eft'el,  quelque  ressource  pour 
diminuer  le  poids  énorme  de»  charges,  ils  la  trou- 
vent principalement  dans  la  Kag.'S!<e  et  h  douceur  d'une 
économie  intérieure,  d'une  administration  qui  a  souvent 
étd  proposée  pour  modèle.  Au  lieu  d'être  exposés  k  une 
diversité  derecouvremwt'squi  s-  nuisent  souvent  les  uns 
aux  autres  et  qui  sont  toujours  ruineux  pour  les  c^mlri- 
buaUaa,  lia  sont  accoutumée  à  les  voir  réania  «n  un  seul, 
dont  tout  ce  ijni  pst  inr.  rîiiin  ••"îf  absoinment  b,'inni  •  

•  C'est  grâce  a  cette  économie  qu'ils  ont  pu  i>upi»urter,  sous 
la  dernier  règn»  on  sous  odui  de  v.  M.,  des  Impmitions 

dont  la  produit  peut  être  ri*i,»ard(^  r>immo  îitim«'n««.  !nn- 
dis  que  les  rccouvriJinents  l'ails  en  vertu  de  tniitt-s  [avec, 
des  traitants],  on  snrides  râles,  tels  que  la  recherche  des 
droits  de  contrôle,  c^nliL^iie  denier,  etc.,  ont  rppmdu 
partout  ht  désolation  et  la  misère,  quoique  leur  |>ro  iult 
ne  puisse  ei)  aucune  manière  être  comparé  ;i  c^duy  des 
impositions  u  (,'ettH  ailministration ,  ^i  simple  et  si 
attentive,  a  été  le  principe  d'un  crédit  (|ui  n'a  jamais  pu 
être  altéré,  qui  n'est  point  nécessaire  à  cette  province 
pour  elle-même,  qui  n'a  été  «Miiployé  que  p<)ur  le  bien  de 
l'État,  qui  a  suppli-é  plusieurs  fois  à  l'exécution  d&^éJits 
de  création  d'ofdces  et  de  droits  dont  le  recouvrement 
auroit  été  difiidle  on  impossible  . .  L'unique  manière  de 
suntenir  ce  crédit  est  de  n'apporter  aucun  chantremenl  à 
la  forme  de  l'administration  qui  en  est  le  t'.indemeiit. 
crédit  ne  dépend  que  de  la  con(lan<'«,  et  c'est  ce  i|ui  fait 
que  répuisem(*nt  très  connu  des  redevables  de  votre  pro- 
vint'ii>'  [..lui'jtii'Joo  n'a  pu  j  donner  atteinte  »,  olc,  etc. 
— L'assemblée  est  informée  que  iemaréchal'de  RIclieUeu 

•  avoit  reçu  aveontts(kction  la  délibération  de  la  rapl- 
tation,  qu'il  auroit  désiré  que  les  États  eussen'.  ;iuss)' 
délibéré  sur  le  don  gratuit  »,  et  que,  persuadé  néanmoins 
de  leur  Adélité  et  de  leur  soumission,  «  il  vouloit  bien  se 
charger  de  faire  passer  h.  S.  .M.  Umrs  remontrnicM, 
comme  contenant  les  motifs  que  les  États  croyaient  pou- 
voir tarvir  k  Justifier  celle  démarebe  ».  —  Rapport  sur 
les  travaux  publics  :  chemins  de  Monllouis,  —  d«  Méza, 

I  —  do  Narbonne  au  Roussillon;  —  pont  d  Omoison;  — 
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pont  et  cbAUCsée  du  Lac.— Rapport  des  députés  en  Cour  : 
le  Cbntrfttenr  gAnér»!  Aurait  vonla  qaa  lei  £08,000  liv. 

prises  sur  le  produit  i)e  Ih  ferme  .le  rivj;iivalent,  pour 
sftfvir  da  moins  imposé  daus  le  dH|iarleinen(  de  la  capi- 
lallon  à»  •  Autant  employéM  au  payement  lUe 
dette»  de  la  province  »,  et  r>^t  prace  «  aux  roprésenta- 
tkiii»  réitérées  des  députés  qu'il  n'«?n  a  pascbangé  la  dea- 
tinaiion.  »  —  «  M,  le  OontrAlenr  iféitéral  ayant  écrit  à 
Mf  l'archfvoqun  iln  Narbunne  afln  qu'il  drinril  !  es  ordres 
nécessaires  puur  l<i remise  des  l'oies  du  disi(*M)c  au  ^'reffe 
de  l'IateodanoB ,  sur  lesqnels  rôla»  il  en  Mrolt  dressé  de 
nouveaux  par  M.  l'Inloiidanl  s<*ul  pour  i«  recouvrement 
<iu  vingtième  établi  p:ir  l  édil  de  iinij  1719,  les  députés 
aToient  i-epréaenlé  h  ce  ministre  que,  suivant  les  privi- 
lèges de  la  province,  il  n'y  avoit  que  (es  Ktals  qui  pus- 
sent donner  do  pareils  ordres  >;  l'arclieviVjue  de  Nar- 
bonne  appuya  ces  repréaientnlion.'i,  ••  et  S  Nt.  \  .mlut  bien 
accorder  qu'il  fût  suritis  jusqu'il  l'iissemblée  des  États  ii 
loules  les  opérati^tns  relaiivM  au  vinf^tième  «.  —  Résnmé 
des  observations  faites  en  1749  par  le  visiteur  du  canal 
ro>  al.  —  Compliments  de  condoléance  à  l'abbé  de  Souil- 
lac,  Krand-vicaire  •  de  révèquede  Lodève,  mort  depuis 
peu  de  jours  ».  —  lillectiun  îles  député»  en  Cour  —  SMttce 
du  17  février  1750.  Président  :  l'archevêque  de  Toulouse 
^de  La  Rocbo  Aymon).  —  Le  président  rappellu  que.  lors 
4a  la  délibération  sur  le  don  gratuit,  «  il  avoit  eu  l'Iion- 
vear  d'otaerrer  à  l'assemblée  les  suites  funestes  que 
pOdTott  avoir  pcur'la  province  ce  qntaerolt  capable  de 
répandre  la  moindre  ombre  de  désobéissance  sur  le  party 
qo'U  JF  avoit  alors  a  prendre  ».  Il  dit  ensuite  »  que,  sui- 
Tant  les  Intentions  de  rasaerobléSt  il  avoit  exposé  au  Roy 
et  à  ses  ministres  les  véritables  sentiments  des  Etals;  ... 
qaot  cependant,  la  pureté  de  leurs  Inlentioos  n'avoit 
pu  les  garanllrdu  plue  jrrand  de  tous  les  malheurs;... 
qu'ils  avoient  eu  celuy  de  déplaire  au  meilleur  et  au 
plus  Juste  des  maîtres;  qu'on  n'en  jieroit  que  trop  con- 
vaincu par  la  lecture  dee  ordres  qui  Iny  ftarent  notl* 
fiés  hier,  ordres  qui  doivent  faire  l'objet  de  la  délibé- 
ration qu'on  exige  îles  États  ».  il  conclut  <  qu'il  étoit 
llien  dur  pour  tuy  de  rappeler  b  i'kaseniblée  ce  que  tons 
ses  membres  avniHut  r>'i-i)iinu  dt-Toir  à  la  roli^'ii'ii  Jj 
serment  et  à  l'honneur  qui  les  engage  à  soutenir  leurs 
privilège*,...  mais  qu'elle  auroit  dee  reproches  k  Ivy  filtre 
s'il  luy  luiss'iU  pfir.lr»»  de  vui-  lu  friorieiisi'-  piissHsaion  où 
elleétoit  de  se  distinguer  par  une  tldélité  ii  toute  épreuve, 
«t  le  danger  que  ponrrolt  coarir  las  peuples,  dont  elle 
avuit  ri;ciire  jilus  les  intérêts  à  cœur  qiio  les  .ste;l^  jiro- 
pres.  si  elle  s  éloiguoit  le  moins  du  monde  d'un  ordre 
•us^y  formel  et  auMj  précii  qne  oalal  qni  luy  est  no- 
tiOé».    Tanaar  da  rordradu  Roi  :  c  La  Roi  i'étaat  fait 
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rendre  compte  des  délibérations  prises  par  lee  Ktate, 
8.  M.  a  ordonné  à  U.  la  maidohal  de  RlehaHen  et  h 

M.  I,e  Nain  d"  leur  déclarer,  de  la  manière  la  plus  pré- 
cise «t  la  plus  formelle,  que  son  intention  est  que,  toute 
affii,1ra  ceesanle,  lia  ayant  h  délibérer  sar  la  don  gratuit 

en  la  mani^ire  un  ■untiimée,  et  en^^uiti'  sur  toas  les  autres 
articles  iiories  par  les  inslruotions  qui  leur  ont  été  re- 
mises da  sa  part,  et  de  leur  ^jontw  que  oa  n'est  qn'apréa 
qM'c'lf»  sf.-nur  i  fjti'ils  s'y  wnt  conformés  par  leurs  délibé- 
rations qu'elle  se  faira  rendre  compte  de  leurs  rcmons- 
Iranoea,  se  réservant  da  proportlonoar  alors  ses  gréeaa 
a  la  ciinduite  qu'ils  auront  lontw  t  our  les  Tir'ri^er  ». 
Sifc'né  :  le  maréciial  de  Richelieu.  Li;  .\aia,  —  L  urcbe- 
Tëqae  d'AIbi  (La  Rochefoucauld),  premier  opinant,  dit  : 
rjii'il  ftst  afflifî'Tiiit  pour  r;'.'=soinbli^e  d'avoir  déplu  au 
iiiiiiiieui'  <ï(s  tous  les  maiirc-s,  niais  «  qu'il  na  pouvoit 
croire  qu'un  Koy  uw-sy  juste,  aossy  religieux,  aussy 
jaloux  du  bonheur  des  peuples,  voulût  exiger  des  Élata 
une  démarche  qui  les  randroit  indi^ntes  de  son  estime  et 
I  do  SCS  bontés,  qu'il  ilaa(auroit  plus  avoir  aucune  con- 
llance  en  dee  personnes  capables  de  trahir  an  serment 
fait  à  Dieu,  qui  les  engrase  h  transmettre  à  leur*  socoea» 
seurs...,  dans  tout  son  i^lat  et  toute  sa  pureté,  le  dépôt... 
de  privilè;.'es...  qui  ne  sont  pas  moins  utiles  AU  service 
du  lioy  qu'avanta^'eux  aux  imuple.s;  que  les  Rl'nis  ne 
s^auroleni  «esscr  aujounl'hui  d'être  de  Ixins  et  (idèles 
sujets,  pana  qu'ils  ne  sgaoroient  voir  avec  indifférence 
le  renvsnetneni  de  leur  administration,  ny  la  province 
livrée  à  des  mains  étrangères,  souvent  guidées  par  de 
faux  principes,  et  toujours  plus  allachées  k  leurs  inlèréta 
qu'il  ceux  da  Roy  • .  Il  déclare  ansuile  <  que  ces  molift, 
qui  avoient  déterminé  les  Klats  It  prendre  la  délibération 
du  6  février,  subsistent...,  qu'ils  sont  même  devenus  plus 
forts...,  puisque  les  Étals  avoient  demandé  qu'il  plut  nu 
Roy  de  concilier  la  contradiction  qu'ils  av  iit  u".  t.  u-.\%  e 
dans  les  Instruction»  de  ses  Commissaires,  en  leur  ilon- 
nnnt  une  assarnnce  positive  de  la  conservation  de  leurs 
pnvilètjes  par  rapporta  réî.ii)n>M'mi'iit  cl  ii  :a  f':'  du 
vingtième}  que  les  nouveaux,  ordres  que  l'assemblée 
venoit  d'entendre  n'olTroient  rien  qui  pût  la  rassurer  sur 
<  in  ibjut  n.  Il  conclut  «  qm-,  d  uis  do  pareilles  conjonctu- 
res, il  n'étoit  pas  plus  permis  aux  Étals  de  varier  sur 
leur  première  détermination  que  sur  les  seatiraenls 
pleins  de  respect  <-■!  <h-  niniisNion  ipii  font  tlirt'-'i-' :  qu'il 
ne  pouvoit  qu'être  d'avis  de  recourir  encore  à  M.M.  les 
Commissairsa  du  Roy  pour  leur  témoigner  la  douleur  da 
rùssernblrr»,  r-ic  ,  '-t  l'.o  persister  dans  la  précédente  réso- 
lution prise  le  5  de  ce  mots,  si  l'un  ne  rapportoil  aucune 
réponse  (hvorabla  da  MU.  laa  Oommlssalras  ».  —  Oon- 
formémaat  k  wt  avis»  11  est  délibéré  <  qn'o»  aonmara 
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dé|)atës  pour  portar  aax  CommîanlrM  du  Sojr  tes 
Tœux  des  États  ».  —  «  On  des  syndics  {généraux  avant  l'ié 
chargé  d'avertir  MM.  IM  Ooonnusairet  da  la  résolution 
de  l'assemblée,  il  est  revenu,  la  séance  tenant,  el  a  rap- 
porté que  mesd.  seigneurs  l'avaient  rhart;é  lîe  ilire  :uix 
Étala  qu'ils  ne  pouvoient  recevoir  aucune  sorte  de  dépu- 
tatlon  ».  —  «  Après  quoy  les  États,  désirant  mettra  tout 
en  œuvre  pour  faire connoître  ii  S.  M.  leur  extrfmv^  rlon- 
lenr  s'ils  avoient  en  le  malheur  de  loj  déplaire  en  pre- 
nant U  déllMratlon  énoncée  cy -dessus,  et  pour  Justifier 
la  conduite  qu'ils  ont  tenue  »...,  noinnif^ri!  *  pnnr  rl.'pniés 
extraordinaires  à  l'elTet  de  ranouveler  les  remontran- 
ces qui  ont  été  déjà  M  tas  l'éféqoe  de  Gereassottue 
(Bazin  lie  Be/ms).  le  marquis  de  Villoneuve,  Iss'  d'Hé- 
Ijrot.  lieutenant  de  maire  de  Toulouse,  le  s'  de  Maa- 
slllan,  maire  de  Montpellier,  et  le  a'  de  MonMirrler,  syn- 
dic général,  "  auxquels  ^f■''  r;irchevè(jue  ilri  Ti>ulouse, 
président,  a  été  prié  de  vouloir  bien  se  joindre,  autant 
qu'il  wn  nécessaire  «  Messieurs  les  députés  ont  été 
Iir:*:'s  (In  viinlciir  hicvi  partir  incM-samtiutiit  ■ .  —  Le  tré- 
sorier da  lu  Bourse  fera  l'avance  des  so.-nines  dues  aux 
dépntte  de  l'assemblée  et  anx  oAlelen  de  la  pmvinee,  et 

«  des  auliV-s  sommes  qu'on  a  cou  lu  me  'în  l'ay-r  r-X  qui 
l'ont  été  les  années  précédentes,  le  tout  suivant  les 
ordres  qui  Iny  «n  seront  donnés  •  par  l'arelievéque  de 
Toulouse,  président,  «  de  mêraequ?  tf"  fraU  Ifl  la  li'pu- 
tation  extraordinaire  —  La  Commission  lie^?  travaux 
poUics,  nommée  en  17dO,  c  et  les  antres  Conmladons 
qu'il  est  d'usage  ffassoniblor  lor-si)iirt  le«  Ëtals  sont  sépa- 
rés, continueront  de  vacqner  aux  mêmes  Commissions 
pendant  la  présente  année  lltO  ».  (iM  ÉUOa  ne  fwrtnl 
pat  convotuit  a»  lT5i .) 


Iti-ruli»,  ItV  fcuillaii,  p*pi«r, 


Octobre-décembre  179^  —  Procés-verfaal  des  séances 
et  délibérations  des  Ëtats  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  du  roi  Louis  XV,  h  Montpellier,  dans  la 
frande  salie  de  l'Hdlel  de  Ville,  du  36  octobre  au  4  dé- 
cembre 176e.  —  Président  :  t'ardievéqna  de  Narfaonne 
(La  Roche  Ayraon).  Commissaires  du  Roi  :1e  duc  de 
Rkbelieu,  commandant  en  chef  de  la  province;  Jean- 
Bmmauu^  de  Onlgmard,  Tleomte  de  Saint-Priesl,  matire 
des  requêtes  ordlmiiri'  "tj  lilôtel,  intHinSant;  (!>■  ^dIîm 
et  Gaatel,  trésoriers  de  France  é»  généralités  de  Toulouse 
et  de  Montpellfer.  —  DisM»nrs  d'onverlure  (ne  sont  pas 
rapportés).  — Sont  reai-s  ;.ux_Élals  rm  qualité  de  barons 
de  Villeneuve,  de  Brara  et  de  Calvissoni  le  marquis  de 
VUleneu-ve,  mcnilre  Joseph-Marte  de  Lordat,  et  le  mar- 
quis de  CalvissDii,  fils,  neveu  et  frère  ries  (irécédents 
titttlairee.  —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse  des 
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tisara  de  Uoraion  de  Obabrillan,  de  Sarret  de  Saint- 
Laurent,  de  Flory  i1<>  la  Tonr  dp  Clamouse,  envoyés  dn 
comte  d'Alais  (le  prince  de  Conli),  du  baron  de  Gansée 
«t  du  baron  de  Tonrnel  en  Oévandan.  —  Le  a^  de  Bannea 

est  nommé  pour  remplir  la  placfî  âc.  la  baronnie  (î'Avujan, 
attendu  «  que  M»»  d'Avc^n  n'a  pas  présaolé  son  titre  de 
propriété  >.  —  ■nlrée  des  Oommtseairss  dn  Roi.  —  Le 
marri'hnl  dit  que*  le  Roy  avait  bien  voulu  accueillir 
favonibletnent  la  requête  qui  lui  avoit  éto  présentée  par 
les  députés  des  £tats...  et  révoqnar  par  ârrèt  de  aoo  Oon* 
seil  ilu  10  lie  moh  (octobre  1752),  l'arrêt  du  Conseil  du 
as  février  1750  qui  avoit  suspendu  las  fonctions  et  l'ad- 
mlnlstratlon  dea  fitats  » que  «  al,  «a  rsodant  par 
cette  loy  k  la  province  s»>s  dr^iils  et  privilèges,  le  Roy  a 
cru  devoir  y  ajouter  quelques  iiisposilions  qui  ne  tendent 
qu'à  adorer  i'exdcation  des  aneiaBa  rècleoMna...  et  b. 
soulapror  les  ])i>iiples,  il  annon^oit  av<»c  satiifac'.ion  à 
l'assemblée  que  S.  M.  écouleruit  favorablcmenl  itts  rupré- 
asnlationa  qui  ponrrotent  luy  être  fiiites  à  ce  sujet  »... 
Il  njjute  que  ce  nouveau  bienfait  de  S.  M.  est  le  fruit 
des  soins  et  du  zèle  de  M*'  l'archevêque  de  Narbonae  (du 
Lu  Roche-Aymon,  ci-devant  archevêque  de  Toulouse)  et 
qu'il  M  flatte  qu'on  ne  doute  pas  de  la  part  qu'il  a  pris 
luy-méme  à  une  sy  importante  négociation,  qu'il  l'a 
suivis  et  appuyée  avec  cet  empressement  que  luy  a  ins- 
piré un  véritable  attachement  pour  la  province  et  pour 
les  États  »...  —  Liecture  de  l'arrêt  du  Conseil  dn  10  octo- 
bre 1752.  —  Teneur  dud.  arrêt.  Il  débute  par  rapiiorttr 
la  requête  par  laquelle  les  députés  des  Etats  (autres  qo» 
ceux  qui  aralent  été  nommés  le  17  février  1760),  savdr  : 
l'évêque  de  Béliers,  le  marquis  de  Charabonas,  Rigaud, 
député  du  Saint-Esprit,  Carobon,  député  de  Montech,  et 
de  Lafage,  syndic  général,  •  usant  de  TaetiTité  qu'il  a 
plu  à  S.  M.  de  leur  rendre  »,  protestent  <  que  sy  par  des 
circonstances  dont  on  ne  pouvoit  assez  dépioftr  la  Atta- 
lité,  ieura  demièraa  démarches  délibérations  dss6 
et  17  février  1750)  avolent  pu  paroitre  répnihensibles, 
ils  oaoient  se  tiatter  qu'un  soupçon  qui  leur  seroit  fj 
désavantageux,  avoit  été  eflbcé  par  les  prsnves  bob 
équivoques  et  l'exemple  qu'ils  ont  donné  aux  peuples, 
depuis  la  suspension  de  leur  administration,  de  la  plus 
respectueuse  soumission  aux  volontés  de  S.  M.  *.  —  Le 
Roi  dit  ensuite  que  >  sy  la  conduite  des  lUats...  l  a  mis 
dans  la  nécessité  de  suspendra  des  pouvoirs  qu'ils  n'exer- 
çoient  que  sons  so!i  autorité,  et  de  Mra  administrer  sous 
ses  orilres  directs  fit  sans  le  concours  <li'.si.!.  Ktats  les 
affaires  de  la  province,  son  intention  n'a  Jamais  été  de 
la  priver  pour  toujoun  des  privilèges  dans  lesquels  luy- 
même  l'a  ronflrnu^e  et  niainlenue  ^  ...  .'Suivent  IL' ar!îclPJ«. 
I  Par  le  1",  11  est  permis  aux  ÉtaU  •>  ensemble  à  leurs 
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itlikiera  et  tous  aulias  a^ant  charges,  pouvoirs  el  com- 
inissions  desJ.  États  »,  de  reprmdr»  laart  fimetioiM  pour 
l'administration  f\ei  analro;;  de  la  province,  sénéchaus- 
sées, diocèses,  viiluà  communautés;  il  est  dit  dans  le 
8*  que  «  les  États  seront  tenu  de  dâlMrarnnB  déby 
sur  la  demand<>  du  don  gratuit  et  ne  pourront  traiter 
d'aucune  autre  afTaire,  soit  dans  l'assemblée  générale, 
toit  dans  les  travaux  ou  commissions  particalièrea, 
qn'après  qu'il  aura  été  accordé  »;  le  4*  porte  que  \m 
États  ne  pourront  rester  assemblés  plus  de  40  Jours;  le 
5»  réduit  à  ■,'iiO,ÛOO  Itv,  •  les  frais  dos  Ktats  qui,  a,vant 
été  fixé*  à  75,000  par  les  édita  d'octobre  1640  et  de 
décembre  14160,  aToient  été  snceeasivement  portés  à 
SO0|QQO  le  6"  ordonne  <]ue  trois  <  des  taxes  ou  mon- 
trée ■  qni  lenr  étaient  ci-devant  payées,  et  au  besoin 
une  qoetriteM,  seront  encore  accordées  aux  députés  des 
villes  et  de%  diocèses  aux  Ktats,  <  nais  n'anront  plus 
lieu  pour  les  vicaires  généraux  et  les  nimijés  des  barons, 
S.  H.  jagreant  qne  les  (Vais  de  Ininsporl  «t  de  s^our  de 
ceux-ci  ne  tlûiv»'nt  (■as  être  à  la  charge  de  la  province 
mais  à  celle  des  prélats  et  d«s  tarons  qui  les  eavoyénl  >  ; 
le  7*  rappelle  aux  État»,  nnx  sénéchamaéee  et  aux  dio- 
cèses qu'il  leur  est  iiiierdil  par  les  édirs  de  1640  et  ite 
1660  de  faire  aucune  imposition,  aucun  emprunt  •  sans 
j  avoir  été  autorisé*  par  le  Roy  »;  te  9»  vent  qu'il  s<>it 
fait  chaque  annéri  un  état  vénérai  des  recettes  et  >les 
dépenses  de  la  province,  «  divisé  par  chapitres  séparés, 
dans  lesquels  Ions  les  articles,  aoit  de  recette,  eolt  de. 
Uép'^'i'^e!  j'eriinl  libellés  avec  Indication  •  îles  déclara- 
tions qui  y  seront  relatives  et  des  arrêts  du  Conseil  qui 
les  auront  autorisés  les  6*,  10>,  11«  et  12*  concernent 
le  (ÎHiKirifunent  de»  impositions  et  les  comp'"^'^  'lu  iri'.s"  ' 
rier  do  lu  Bourse.  —  Séance  du  30  octobre  1752.  Entrée 
des  Couiailssaires  du  Roi  :  ils  demandent  on  don  gratuit 
de  3,000,000  lie  liv.  et  1,600,000  liv.  pour  l.i  t  ;ipilation 
de  175S.  —  L'arciievèqua  d'AItti  propose  que  €  les  £tals 
s'écartent  do  l'usage  ordioairè,  suivant  lequd  II  ne  doit 
être  délibéré  sur  te  Jon  «ralni'  el  la  wipilatiou  i^u'aprAs 
un  Jour  d'intervalle  >,  et  délibèrent  sur-le-champ,  >  pour 
témoigner  an  Roy  Ut  Jnete  reconnaissance  dont  ils  ont 
été  pénétrés  en  r.pijréniinl  ([tir  S  M.  a  bieti  vouîti  Ivur 
rendre  ses  bonnes  gnices  et  les  maintenir  dans  tous  leurs 
dvoJls  et  privilèges  »;...«  à  qoojr  toute  Vasesmblée 
ayant  applaudi  «,  les  deux  sommes  sont  ancurdées  aux 
coéditions  ordinaires.  —  Acceptation  du  don  gratuit  par 
les  OonmtoMiree  dv  Roi.  —  Le  président  dit  que  ras- 
semblée, qui  vflnnlt  d'être  maintenue  dans  ses  privilèges, 
•  ne  pouToit  se  dispenser  d'en  réclamer  l'exécution  au 
mJfll  de  rétabHmmeiitet  de  U  levée  du  vingtième  ». 
—  OoaflBinBèment  à  son  avis,  le»  Étala  nomment  dwdé- 
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putés  qui  iront  demander  k  MM.  les  Commissaires  du 
Roi  I  alto  n'ont  rien  de  satisfaisant  à  leur  dire  de  la  part 

dé  S.  M.  sur  tsn  objet  aussy  lnti*rpgs:mt  —  f  ps  Com- 
iul&!j;ui'es  répondeui  par  écrit  nua  t  le-»  circoii^slances  ne 
leur  ayant  pas  permis  d'exécuter  dans  la  dernière  assem- 
blée les  or'ircs  liont  ils  (<t<)iorit  cliariré^,  le  Koy  n'avoit 
pu  se  dispenser  d'ordonner  de  suii  autorité  la  levée  en 
Languedoc  d'une  Imposition  déjà  établie  dans  toutes  les 
provinces  du  royaume...  et  que  S.  M.  s'attend  qu'étant  k 
présent  bien  Instruits  du  se.s  intentions  à  cet  égani,  les 
États  prendront  une  délibération  qui  puisse  luy  prouver 
de  plus  en  plus  la  fidélité,  la  soumission  et  le  zèle  dont 
Ils  luy  ont  rail  donner  de  sy  fortes  assurances  •.  —  «  Plei- 
nement latlsAitS  des  termes  «  de  cntte  réponse,  les 
États  a  oonsenteot  que  l'édit  du  mois  de  niajr  1740  qui 
ordonne  la  levée  dn  SO*  du  revenu  des  biens  soit  exécalé 
ilans  la  pn)vince,  mais  il  sera  trô.s  humblement  ropré- 
aeoté  à  S.  M.  que...  les  États  doivent  avoir  l'administra- 
tion de  tout  ce  qal  a  rapport  I  la  levée  de  cette  imposi- 
sition  extraordinairi>...  ainsy  qu'il  en  a  été  usé  lors  de 
l'établissement  du  10*  *.—  Le  maréclial  de  Riclieiieo,  à 
qui  oetteddtlbéralfonest  soumise,  répond  aax  Étals»  qu'il 
se  chargera  Tolonlier>'  faire  passer  leur  demande  et 
que  leur  conduite  luy  doit  être  trop  agréable  pour  qu'ils 
n'ayent  pas  it  en  attendre  la  réponse  la  plus  fAvorable  ». 
—  Usera  fait  fonds  en  1753  de  40,(X)0  liv.  itiii::itidêes 
par  le  Roi  pour  le  dessalilemeot  et  entretien  du  port  de 
Cette.  —  Il  sera  passé  bail  de  l'enireâen  des  Jetées  et  du 
u'Ciiiiî  mole  iluil.  pori,  qu'il  est  ni'ressiiire  de  recharger 
toutes  les  années  >.  —  Il  sera  imposé  dans  le  départe- 
ment des  dettes  et  affaires,  pour  les  ouvrages  du  grau 
irAïT'ie,  12,000  liv.;  pour  cenx  du  grati  d  »  T. a  Niiuv-  Slt», 
10,000  liv.;  pour  la  continuation  du  canal  des  l^tangs, 
S8,000  llv.  —  L'assemblée  est  informés  que  lacbamaée 
!■»  flrt  Celle  h  travers  les  étangs  sont  entièrement 
fluis.  —  On  demandera  «  la  prorogation  do  la  levée  du 
doublement  dn  droit  do  petit  blanc  ■  (perçu  sur  !•  pont 
s.iint-FlsprU)  jusqu'il  concurri'iicf  il>!  40.000  liv.  ,ln;it  il 
est  liesoin  pour  réparer  les  chaussées  du  Rhône  depuis 
le  Saint-Biprit  Jusqu'au  pont  da La  Pierre.— On  enverra 
h  M.  'îp  TruiLilnf-,  intonrîant  dps  finances,  nu  nu''rnoire 
au  s^Jet  du  projet  de  Jonction  de  la  robino  de  Narbonne 
au  Canal  royal,  «  rsaouvaté  par  H.  le  marquis  de  Orll« 
Ion,  auquel  la  ville  rte  Narbonne  a  cédé  ses  'îr.  ^it^,  af!n 
qu'il  ne  soit  rien  décidé  sur  led.  projet  qu'après  que  les 
Éials  auront  en  connataance  de  tout  ce  qui  a  été  (bit 
depuis  la  dernlfre  délibération  parent  prive  h  c/^.  sujet 
•n  17^38  • .  —  Les  Commissaires  du  Roi  font  savoir  que 
•  lei  impwittona  «t  d^NONS  dsi  aonéas  1760, 1761  et 
l<aw  «jrant  414  ordoaota  «t  Ibitei  de  la  seul*  antorilé  de 
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8.  If.,  les  comptas  tfeo  d«vn>l«nt  dtf»  arrètis  qn'aa 

Conseil;  cependant...  pour  que  les  États  puissOTt  avoir 
Doe  entière  connaissance  des  adaires  de  la  province  et 
être  pttr  Ni  d'autant  ploi  «n  Atat  d'an  rapreadre  I'a4iiii- 
nislr.itii  in ,  ^^.  voti'lri  bi<^n  iinîonner  que  les  comples 
desd.  années  soient  rendus  par  le  trésorier  de  l«  Bourse, 
derant  dos  evmmfaaatm  nommfa  par  taa  États  eoq)oln  • 
tement  aveL-  ceux  de  S.  M.  f.  -  I/irifi'nieur  qui  -'-i 
oommé  directeur  de»  lravau.\  publics  de  la  sénéchaussée 
de  Gsrcassonifie,  à  la  place  du  tm  s' de  Garn^,  precédara 
à  la  vérification  à  lu  r--f<']i'i<in  i1h<;  ponlfs  'VOrnalson 
et  de  Viilefalse  «  qui  sont  entièrement  achevés  »,  — 
Seront  enplojrées  :  3,000  liv.  «  b  la  eontlnnation  des  pai<- 
tle»;  iiv,'<  .lu  rhftiiiri  .iHS:„'r-:in  ^.•^^anf^s  île  Filou  >; 
—  10,000  liv.  aux  ouvrab'e-ï  «le  lu  rouli>  de  Carcassonne 
fc  MontlODts;  —  6,000  Hv.  <  à  la  oonstrnction  du  eheroln 
depuis  li^-  cnsernos  d«J  Mi'Ziî  jusqu'J»  la  j-in^tioM  ilr»  la 
grande  route  de  Béziers  à  Montpellier  •>; — Q,OM  liv. 
anx  ourmges  du  cb«mln  de  Puylattreits  à  Itevel  sur 
lequel  «  il  ii»!  reste  >.  f  lire  que  deux  ponts  ».  —  Compte 
rendu  de  U  visite  du  Canal  royal.  —  Il  n'y  a  pas  lien  de 
donner  «nite  à  une  plainte  dea  ndgaetants  de  Ilealpallier 
nu  sujet  do  l'inti'-rniptbn  Ar'  H  iiavi'r:itioTi  du  Canal 
«  dans  le  temps  du  passage  des  turques  pour  la  foire  de 
Berdemix  »  ...  €  d'actaot  miens  que  la  navigation  est 
rétablie  autant  qu'elle  peut  l'èlr»  dans  un  temps  de 
sécberes&e  qui  dure  depuis  plusieurs  mois  *.  —  Permis- 
aion  aoK  Fermiers  gdnémax  «  de  ae  eanrir  de  la  redoute 

situ^'e  à  la  tourd^Valras  pr^  In  praii  (1r  S^rïjrnan,  pour 
y  loger  des  gardes  h  l'effet  rie  .s'upitusur  aux  ver&iuiL'nta 
de  varebandlses  prohibées  que  les  bdtimens  étrangers 
font  .«sur  celle  partie  fli?  la  cuîc  ».  —  L'évétjue  de  Béziers, 
«  qui  avoit  été  députe  ii  la  Cour  dans  la  dernière  assem- 
blée des  Ktats,  fait  le  rapport  <  des  démarches  faites  par 
MM.  les  dt^putés  à  Paris,  où  ilii  »nt  été  appelés  par  onlre 
du  Roy  dans  le  courant  de  cette  année  ».  —  Ces  députés 
<■  seront  payés  des  sommes  que  les  États  sont  dans 
l'usaijft  de  leur  accorder  h  leur  retour  de  la  Cour,  les- 
quelles se  trouvent  comprises  dans  le  nouvel  état  des 
frmix  do  l'Assemblée  arrêté  au  Conseil  •.  —  Est  accordé 
an  s'  de  Montferrier,  syndic  général,  que  rarchevè4]ue  de 
NarlvDDne  <  avoit  cru  nécessaire  d'appeler  auprès  de  luy 
(à  la  Çonr)  allandu  l'importance  des  affaires  »,...«  ce 
que  vaut  aux  syndica  dépotés  nne  députaUon  ordinaire, 
qui  Tii  du  1 1  à  12,000  liv.  >  —  La  président  «  est  prié  par 
acclamation  de  vouloir  bien  otre  du  nombre  des  députés 
à  la  Cour,  l'assaniMéa  n'ayant  jamais  en  pins  de  besoin, 
pour  le  sDceée  de  sea  laRblres,  de  sa  protection ...  de  ses 
lomîéres  supérieures  et  de  ses  lalens  ».  —  Le  sieur  Gari- 
jmj  remplace  le  a*  «le  Carney,  décédé,  comme  directeur 
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des  travaux  puMIes  de  ta  sénéehanasée  de  Gareassonne, 

et  est  lui-même  remplacé  dan"  ^  'néchaussée  de  Tou- 
louse par  le  »'  de  Saget.  —  Rapport  sur  les  mannCscturas. 
Il  a  été  fldiriqnd  en  1760  :  drape  nmhom.  9S0  pfècss; 
Inn  lriîiî  |iri»mter=!,  700  p.:  londrins  seconds,  20,890  p.; 
londres  larges,  7,400  p.;  on  tout,  31.440  pièces  dont  les 
dlITérenles  grattfteatlons  montent  b  78,7S6  Ht.  —  Four 

souti-ni:'  li's  int^rAts  <1n  rnmtiiPrL'o  d''s  iîra|is  Je  l:i  \'rù- 
vince  dans  les  échelles  du  Levant,  les  députés  en  Cour 
poursuivront  one  déelalon  conRtrme  b  ravis  de  l'Inten- 
dant «  au  sujfct  des  arrangements  priîs  ii  Con'=far!tiTir>p'e 
et  k  Smyrne,  depuis  la  séparation  des  Ktats,  en  consé- 
quence des  délibérations  de  la  nation  (nfançolse)  dee 
:iir)!s  de  fiivrior  1750  et  janvier  17n2  ils  demanderont 
qu'il  soit  sursis  à  Texécution  de  ces  arrangements  •  qui 
ont  excité  lee  plaintes  des  Ibbriqoana  et  néffoeUns  delà 
province  et  même  de  r«>at  df»  M  trseille  ».  L»  di?libéra- 
tion  porte  que  les  États  ont  trouvé  dans  le  grand  mé- 
tnotra  que  l'Intendant  a  envoyé  au  Oooseil  •  les  vraie 
principes  et  les  motif-»  »Ti'fi(x-!Tir'mo«  rîr'fnl  valoir  lors- 
qu'ils obtinrent  <  la  fixation  de  la  fabriqua  et  du  nombre 
dea  tiibrlqnans  aalvant  l'onlre  d'un  taMean  arrêté  ebaqne 
ann.'e  ■ ,  f?  qu'ils  sont  reconnaissant?  h  M,  'le  Saint-Priest 
d  avtiir  demandé  <  la  liberté  de  l'envoy  des  «Iraps  de  I^aa- 
gnedoe  par  le  port  de  Odtle  «t  réiabUaasment  bOonstan- 
tinople  de  maisons  de  néjîocianis  de  la  provini-e  ».  — 
Tirage  d(>s  loteries  institUL-e.s  pour  le  remboursement 
partiel  di^s  trais  emprunts  faits  au  profit  duRol«— La 
ville  îi'  Marvpjoli  avait  demaml-î  iiu.»  les  Kîa<s  particu- 
liers deiiévaudan  se  tinssent  a  Marvejoiscn  17ô:<,  parce 
qu'ils  s'étaient  aaasmblés  la  dernière  fois  à  Mande,  en 
1749,  avant  la  sti'pension  des  États  de  la  province;  mai? 
attendu  que,  suivant  l'acte  de  paréage  passé  en  IJOÔ 
entre  Philippe  le  Bel  et  Guillaume  Durand,  évèque  de 
Mende,  le  sit^ge  du  bailliage  de  Gévaudan  devait  être 
tenu  tour  à  tour  :  à  Marvejois,  qui  appartenait  au  Roi, 
par  les  offlciers  du  Roi,  à  l'e'xclusion  de  ceux  de  l'évéque; 
et  à  Mend«i  par  les  officiers  de  l'évéque,  à  l'exclusion  de 
cens  du  Roi,  et  que  celte  .nllemalive  a  été  aussi  observée 
pour  la  tenue  des  États  particuliers  de  Gévaudan,  l'as- 
semblée décide  que  «  leâ  Élats  parliCQliers  de  Gévaudan 
pour  l'année  1753  seront  assemblés  k  Ifende,  parce  que 
les  officit^rt  >lii  )jailli:ig>3  qui  ont  leur  séance  dans  cette 
ville  sont  en  tour  d'exercice  pour  lajuslke,  etque  l'al- 
ternative sera  ainsi  conlinnéa  ■.  — 1,000  llv.  aont  accor- 
dées à  l'hôpital  de  Balaruc  ■  peitr  être  employées  aux 
augmentations  des  bétimana  >.  —  Conroraémeot  b  la 
délibération  du  1«  (érrlerl7K,  «  la  dépense  du  loyer  dea 
écuries  et  greniers  à  foin  des  brigades  de  la  mar^t  haussée 
aen  anpporlée  par  les  diocAsee  en  corps,  comme  celle 
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des  logammU  des  olBeiere  «t  eavalien  ».  —  Artldas  k 

melire  dans  le  Cahier  :  on  présentera  au  Roi  les  doléances 
de  la  Cour  des  aides  de  Montpellier  «  au  ««Uet  du  pr^a« 
dieaqae  cause  lant  h  celle  Ooar  qn'aax'  bâbtUuw  de  la 

provinre  qui  no  pouvent  ètrp  trruJuils,  suivant  leurs 
privilèites,  tievaal  un  tribunal  étranger,  rétablissement 
4tti  snbalste  depuis  ptnsleara  annfas  d'une  commissloii 
extraordinaire  .'i  Valence  iiour  juger  certaines  matières 
de  la  coupétence  ordinaire  de  lad.  Cour  >.  —  Les'Salles 
du  Fese,  n jffoclant,  nommé  par  tta  l'arehevèqm  de  Nar- 
Itonno  iléputê  rie  In  province  au  i>iriSiMl  ■ic  ('oininerce, 
«  continuera  à  remplir  ses  fonctions  en  soutenant^  con- 
formément aux  Tues  des  Ëtats,  les  intérêts  du  commerce 

)1h  l.i  ;),-:iviru:e  et  en  se  cnnrilinnt  à  cet  efTet  en  toute 
occasion  avec  les  syndics  généraux  •.  —  Déduinmajte- 
menl  accordé  aux  l*'  et  S*  huissiers  et  au  tapissier  des 
Etals  qui  ont  été  priv-'s  ili- leurs  pc^o^  ilf'[>uls  la  sépara- 
lion  de  la  dernière  assemblée  ».  —  En  reconnaisauince  des 
■srTicas  du  feu  s' de  Oarnegr,  ingénieur,  «  loos  les  écoo- 
lumenlsde  t'antifk  tlans  laq-jeUo  il  est  mort  sont  accor- 
dés ii  sa  famille  ».  ~  OratiHrations  d'usage.  —  L'entre- 
prenenr  de  l'étape  paiera  aux  consuls  de  Viliefk«nciie  de 
Lauragais  ce  qu'ils  ont  fnuriti  .'n  juin  Drt.itn-e  17l',i  >■■  k 
un  lieutenant,  trois  sorgent»  et  plusieurs  soldais  du  régi- 
ment de  BonrkonmiaallantkBnrifas  ou  à  leur  retour». 
—  Le  loarérhal  rie  Richi?!teu  est  jirié  ilo  continuer  »>8 
soins  pour  faire  adopter  par  le  Conseil  un  projet  de  dé- 
claratlon  qu'il  a  pris  la  peioe  de  fiiire  dresser  pour  ter- 
rai ne  r  in  procès  pemlant  depuis  1690  enlrs  le  l'arlpmcnt 
de  Toulouse,  les  trésoriers  de  France,  tes  sénéchaux,  et 
la  Cour  des  iddes  d«  Monipsiiler,  at  mime  entre  cette 
conipai^iiïe  et  les  filais  »,  ..  et  »  qui  fait  tm  parisge 
équitable  ou  chaque  compagnie  trouve  à  peu  près  ce 
qu'elle  peut  prétendre  d'une  manière  égaloment  ««ania- 

gouse  aux  intér»»!"!  du  Roy  <>•  h.  ceux  ilfw  hîjhitans  iIa  la 
province  ».  —  Rapi»i>rt  de  Ttivèque  de  .Monlpeilîer  sur 
un  projet  de  canal  de  navigatioo  depuis  1«  Rlldm,  au- 
dessus  de  Beaucaire,  jusqu'il  Aiguesmortes  ci  h  VtHang 
de  Mauguio,  en  passant  par  la  ville  de  .\iiue&,  et  devant 
se  relier  par  l«  canal  des  âlangt,  construit  par  la  pro- 
vince et  encore  inachevé,  au  canal  des  deux  mers. 
■  M.  le  marfebal  de  Uichelieu,  en  proposant  ce  projet 
aux  États  est  en  mémo  temps  assuré  d'une  i-ompagnie 
pour  lat|uelle  il  espère  d'obtenir  l'agrément  du  Roy,  qui 
se  charge  de  l'exécution  ii  ses  fraix,  et  qui  ne  demande 
aux  Étals  leur  consentement  qu'it  des  conditions  qui  n'ex- 
poeent  la  province  à  aucune  dépense  •.  Les  États  don- 
nent leur  consentement  à  rexécntion  du  canal  projeté,  à 
condition  :  que  la  compagnie  se  chargera  d'achever  le 
canal  des  Ëlangs  et  de  l'enlreleair.  (Les  ingénieurs  esti- 
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malent  que  la  dépense  k  Ikirs  montaruit  k  B00i,Cl0O  Ht.)  ; 

de  ne  pas  établir  sur  le  canal  projeté  et  sur  le  canal  des 
Étangs  d'autres  droits  que  ceux  qui  sont  pergus  sur  le 
canal  des  deux  mers;  que  la  province  c  oMera  tes  par- 
ties iIh  mapHiti  ijui  se  trouveront  sur  l.i  roule  iln  nouveau 
canal  en  la  manière  qu'elle  les  a  acquis  par  l'arrêt  du 
Oonsail  du  S  novemlire  1740  elc.  —  Désirant  *  AiTO- 
riser  le  commerce  par  le  port  de  Cette  qui  inléresse 
taule  la  province,  en  multipliant  les  chemins  qui  y  abou- 
tissent l'aasenUée  ordonne  qu'on  €  vérillera  le  pn(|et 
du  nouveau  chemin  proposé  de  Montpellier  à  Cette,  pas- 
sant tiar  Frontlgoan,el  le  chemin  actuel  dans  les  parties 
ob  il  a  iMooin  d'être  réparé  ».  —  La  syndic  da  ViTarals 
demande  <  qu'on  fasM'  ta  jonction  do  la  grande  roule  qui 
aboutit  au  Saint-Esprit  avec  celle  que  le  pays  de  Viva- 
rais  a  Aiit  construire  le  long  du  Rhdne  Il  Ikudrait 
poïir  cr3la  »  continuer  te  pranit  chemin  sur  une  distance 
d'environ  une  demy-lieue  »  entre  le  Sainl-Espril  et  l'Ar- 
dèelia  et  construira  des  ponts  sur  cetia  rivièra  et  sur 
rilérieu  auprès  (ie  rtnatiphitel.  »  I.ps  avantavffls  île  celle 
route  sur  celle  du  Dauphiné  sont  sensibles  en  co  que  les 
TOltarien  aaroiaat  dispensés  de  déobargur  et  recharger 
leurs  A'oitures,  comme  ils  sont  obligés  de  le  faire  lors- 
qu'ils passent  sur  le  pont  Saint-Esprit,  et  qu'ils  évite- 
rolent  paraillament  les  mauvais  «baurinsda  la  Patud  at 
du  Comtat  et  le  passajre  de  ta  nrôme  et  do  l'Isère  qni 
sont  également  ilillttciles  et  dangereux.  On  aUireroit 
ainsi  dans  la  ViTaraia  toutes  iaa  voltuias  da  te.  Provanea 
et  du  Oimfat,  r.p  qui  rr'lèveroft  son  rtimmcrcpot  Itii  don- 
neroit  le  moyen  lie  |m^'er  i>fs&  charges  qui  sont  bien  con- 
sMérablas  puisqu'elles  se  portent  à  environ  le  II*  de  la 
taille  et  le  9*  de  la  c:ipilation  i-,  Telle  praposition 
renvoyée  à  l'exauieu  d'uti  ingénieur.  —  On  demandera 
«uxsjadiodes  diocèses  «  un  état  des  cbemias  servant 
de  communication  d'un  diocè.$e  à  un  autre  ou  avec  les 
provinces  voisines,  dans  lequel  on  fera  connoitre  leur 
uiilité.  leur  étal  actuel  et  l'oi^et  de  la  dépense  à  y  faire 
pour  les  rendra  pas.<anls  et  praticables  en  tout  temps  >. 

—  Un  prélat,  un  baron,  deux  députés  du  Tiers-État  sont 
nommés  membres  de  la  Cmn'nission  mixte  établie  par 
arrêt  du  Gmsell  <  pour  faire  les  rôles  et  connoitre  de 
tout  re<jai  a  rappurt  à  la  levée  du  20*  dans  la  province  >. 

—  lA-a  Etats  assistent  au  service  célébré  pour  le  repos 
de  l'Ame  da  Hm  Jean-Louis  de  Crillon,  archevêque  de 
Narbonoa.  —  Le  président  ))ropose,  •  suivant  le  ponvoir 
qui  loy  en  a  été  laissé  par  le  Roy  >,  de  faire  payer  une 
A*  montra  aux  députés  du  Tiers-État  •  qui  lui  ont  repré- 
senté combien  ils  souffrsnt  de  la  réduction  du  nombre 
des  montres  »  :  «  ce  qui  est  approuvé  avec  nppluudisse- 
mant  par  l'assemblée  ».  —  Le  sieut  fhilippa  Vinceol  est 
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nommé  imprimeur  <le  la  province  k  ParlBi  b  Ift  pitu»  d«  ! 
■on  pèro;  le  s'  Bernard  P^on,  imprtBtfur  im  1a  proTÎnos 
k  Tottloiue,  à  la  plane  de  m  beDe-mAre,  reuTe  de  OiUes 

Le  Camus.  —  On  deraandéra  au  Roi  de  décharger  les 
EUiU  de  payer  *  les  appointemeas  des  lOinepecteun  dea 
ntanufaclures  employés  dan»  la  proTlnce  •»  ou  tout  an 
moins  lio  |ierraettre  qae  cette  dépense,  ■  foJ  n'a  Jamai.s 
été  k  la  ciiarge  de  la  province  qa«  depoit  la  séparation 
des  États  »,  «oit  prélerée  sur  le  fcnda  des  gratiAcations 
des  fabricants.  —  Liste  des  commissuires  principaux 
des  Assiettes  en  1763.  '—  Otôtnre  du  compte  des  itu- 
posillona  de  1748  :  recette  :  7,0l8,'7fl8  liv.;  dépense  : 
7,897,745  liv.;  —  clôture  du  compte  des  impositions  de 
1749  :  rece'le  :  8,m;577  liv.;  dépensa  :  8,218,957  liv.  — 
L'étape  de  SaliiiiSQlptee-de-b>PDint«  sera  transCtrie 
à  Buzct.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  — 
«  Ligne  de»  lieux  destinés  pour  les  étapes  du  Languedoc 
en  lISS  • . = AssemUés  des  trois  États  de  la  sénéeliausséB 
de  Toulou^r',  la  présidence  de  l'archevêque  d'Âlbi. 
—  Le  sieur  de  Saget,  délà  nommé  par  les  États  directeur 
des  onvraget  puUles  de  la  stoéehaasséa  de  Toalovse,  est 
nommé  directeur  des  ouvrages  particuliers  de  lad.  séné- 
chaussée a  la  place  du  s' Qaripay.  —  4,000  liv.  seront 
empkijées  b  répanr  la  digue  de  CsaAres,  endooiinagéa 
par  les  inniTlations  de  l;i  Oiii^diuif  en  17-19  t^l  1750  It  cf. 
point  que  «  lad.  ville  s'est  trouvée  dans  un  danger  évi- 
dent de  perdre  son  dgliae  et  son  âiaboarg  ». —Il  sera  (kit 
par  lni|>i>sitii>n  un  fonds  de  20,000  liv.  pour  le  payement 
de  diverses  réparations  k  fkire  au  chemin  de  la  Poste 
dans  la  sénddnaasés,  notamment  «  entre  Gutenet  et 
Montgiscaril,  imur  le  ri^faire  en  rhaussée,  après  luy  iivoir 
donné  la  largeur  portée  par  le  réglemenl  de  la  séné- 
ehameéa  «.  —  On  demandera  que  tes  rentes  des  crdan- 
cir'M  it,""  la  siîtK'chaiis-it'a  ^oifliit  eKemple.'i  de  la  ri^teiiue 
du  vingtième  <-omme  etiets  l'étaient  de  celle  du  dixième 
<  avant  que  le  Boy  «nt  trouvé  k  propos  de  sapprimer 
cftte  lîrrriièn»  îm|>osUion  «.  —  Assemblée  des  trois  États 
de  la  sénéchaussée  de  Carcassonoe,  sous  la  présidence 
de  l'areberèiias  de  Narlwnne. 

U  iSM.  tllegitirc.)  —  lo-r»lt».  tdS  ranilleu, 

Janvier-mars  l'9S4.  —  Procès-verb»!  '1m  lances  et 
délibérations  des  États  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  dn  roi  I^nis  XT,  k  Montpellier,  dans  la 
grande  salle  do  l'Hôtel  de  Ville,  ilu  30  janvier  au  12  mars 
1704. ~  Président  :  l'archevêque  <ie  Narbonne.  Coramis- 
sBlrss  dv  Roi  :  le  doc  de  Rldwliea,  eommandant  en  ehsT 
de  la  province;  de  Saint-Priest,  intendant-  I>eschênes  H 
Vassal,  tr^riera  de  France  ès  généralités  de  Toalousa 


eld*  Montpellier.  —  Discours  d'onrarture  (ne  sont  pas 
rapportés;.  —  Philippe  de  Vissée,  marquis  de  Oanges, 
Hgé  de  10  ans,  est  reçu  aux  États,  mais  ne  prêtera  ser- 
ment  et  n'opinera  que  quand  il  aura  18  ans  ;  jusque-lii  la 
baronnie  de  Oanges  sera  neprâasnlée  par  vn  gsntilhonuna 
envoyé  par  sa  mAre.— Rapport  fkvorable  sur  la  noblssse 
des  sieurs  de  Cambun  et  de  Chastel  de  Chàteauneuf,  en- 
voyée du  baron  d'Aureville  et  du  vicomte  de  Polignac 

—  Entrée  des  Commissaires  da  Roi  :  ils  demandent  vu 
don  gratuit  de  3,000,000  de  liv.  et  1,000,000  liv.  pour  la 
capltation  de  1734.  —  Oes  deux  sommes  sont  accordée» 
aux  conditions  ordinaires.  Auparavant,  lu  président 
avait  dit  que  •  dans  des  occasions  semblables  à  celle  où 
le  royaume  se  trouve,  les  iïtals  ne  doivent  songer  qo'k 
donner  des  preuvesde  leur  xèle  pour  le  aervioe  du  Roy  ». 

—  R,i|i[)or-;  lîes  députés  en  Cour.  I.es  iitai^  avaient  repré- 
senté que  l'article  de  l'arrêt  du  Conseil  du  10  octobre 
1768,  portant  qu'ils  ne  pourraient  traiter  aucune  affaire 
qu'après  que  le  dar.  LTatuii  aiu.iit  été  accordé,  pourrait 
faire  douter  de  leur  liberté.  Le  Roi  a  répondu  •  qu'il  S'est 
expliqué  si  clairement  dans  Itarlkle  premier  sur  os  qui 
regarde  les  priv^ir^es  «1  libertés  de  la  province,  que  les 
I^lats  ne  doivent  pas  douter  que  sa  volonté  ne  soit  de 
les  maintsnir  >.  —  Le  Roi  attend  poor  bJr»  an  règle- 
ment qui  termine  «  les  c.nitest. liions  qui  s'élèvent  fré- 
quemment entre  les  ofliciers  de  justice  et  les  officiers 
nnnlelpavx  au  sqjet  de  la  polfoe  »,  qne  llnlendant  ait 
aoliflv^  nr»  mémoire  sur  ce  sujet  ^  i-  jiumencè  [lar  feu 
M.  Leaain  >  ;  —  on  n'a  pu  obtenir  de  réponse  satisCai- 
santé  toocbant  la  Gommlsalon  établie  kTa1«nee,k  laquelle 
est  atlribui'e  «  la  connaissancf»  dfts  affai'-'-  rri-ninelles 
des  fermes  do  Roy  —  on  a  obtenu  une  remise  sur  le 
don  gralnit  de  900^000  liv.  »  q«i  dimtnvera  le  poids  des 

iniixiailions  i!  iTit  Ii-  -  |ieu|ilr-*  sont  arc.iblés  ».  —  11  sera 
l'ait  fonds  :  de  44J,UUU  liv.  pour  Tentretiei}  du  port  de 
Cette;  —  de  U,000  Uv.  pour  l'mitrsllen  dn  gran  d'Agde 
et  de  10,000  pour  celui  du  grau  de  La  Mouvelle.  — 
Payement  pour  solde  des  entrepreneurs  des  ponts  d'Or- 
oalaon  et  du  Lac.  —  On  emploiera  :  86^000  Uv.,  suivant 
les  instructions  dn  Roi,  h  continuer  le  canal  des  Élanrts 
dans  l'èlaog  de  Qrins,  <  et  ii  perfectionner  les  digues 
eontigdBa  b  rombonchare  dn  Les  •;— lb,O00  Kv.  k  eon^ 
tinuer  le  rhemiti  de  Môze  à  la  Croix-.N'euve.  —  Adoption 
des  conclusions  d  an  rapport  où  il  est  exposé  que  •  ce 
qal  a  donné  lien  b  l'enlraprlaedn  chemin  de  CarcaaaonM 
h  Montlouis,  auquel  on  a  employé  depnfs  l'année  1732 
que  l'on  a  commencé  d'y  travailler  180,000  liv.,  avoitété 
d'établir  une  commanication  aisée  de  Oareassonne  b 
I.imouT  et  .Met.  pour  favoriser  le  commerce  qui  csl  con- 
sidérable dans  ce  canton  de  la  province  •,maia  qu'on  n'a 
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pas  la  nème  motif  pour  pousser  led.  chemin  Jusqu'au 
Tillagw  de  Oarapagne.  c  «n  y  employant  800,000  llv.  », 

ni  pour  «  le  continuer  d^'  la  jiis<m?i  t'HxlréinUé  <ie  la 
province,  œ  qui  coùteroit  peut-ôUe  le  doubla  »,  ...  et 
«  qu'on  pourrait  t'en  tenfr  h  perltettonasr  la  partie  de 

Cfi  r'heiHlrl  r[ul  est  friti'H  niirrrisSi-iTino  rt  I,iinor-c  i  — 
Compte  rendu  par  le  s'  Pitot  de  IVitat  du  recreusement 
du  canal  des  deux  mers,  dn  rigoles  et  des  dontra-cananx. 
—  Pouvoir  conféré  anx  commissaires  des  travaux;  publics 
de  donner  suiteà  un  rapport  du  sieur  Fitol,  <  qui  regarde 
comme  Indispensable,  pnar  rétablir  la  sûreté  de  la  navi- 
gation du  Rhôni»,  i\f.  détruire  des  isles  et  (fraviers,  qui  sh 
sont  formés  immédialemenl  au-dessus  du  pont  Saint- 
Esprit  et  qui  ont  dirigé  le  cours  des  eanx  de  manlèra 
iju.'  |i:is-.aL'(-!  pont,  qni  étoit  auti-efois  du  coté  de  la 
ville,  est  uujourd'buj  du  coté  du  Comtat;  de  sorte  que 
pour  aborder  an  port  qni  est  du  cAlé  dn  Saint^Ksprit, 
on  "^st  oblijré.  après  avoir  passé  le  ponl.  de  traverser  le 
Rhùne  dans  toute  sa  largeur,  ce  qui  est  d'autant  plus 
pérfllenx  qv'on  sat  exposé  h  donner  oontre  des  moulina 
dont  remplacement  a  éliî  chanjjé  par  une  siiitf  du  ohan- 
gemeol  du  cours  des  eaux  ».  —  comte  de  Sainl-I'io- 
renlin  sera  prié  d'obliger  la  Vtce-Léiirat  «  à  exécutw  la 
parole  qu'il  a  donri^f  pntir  iVnii*T>>  r<^!i;iriition  du  che- 
min du  pont  de  La  Mott«  an  pont  da  La  Pierre  >.  —  Ap- 
probation de  la  dépenaa  faite  pour  1*  placenMM  tie 
66  pierres  iniltinires  sur  le  grand  chemin  "le  ia  PosI», 
depuis  l'entrée  de  ia  («rovince  au  delà  du  pont  Salnl- 
Biprll  Juaqu'k  Montpellier,  «t  de  celle  qni  reste  à  faire 

pour  f>n  po«pr  Ifî  antres  (Ifpdis  Montpplli«>r  «usqu'a  la 
Croix  (le  Bousigue^.  —  Attendu  que  la  cberma  (irujcté 
de  Montpaltler  à  Cette  par  Fronlignan  '  ne  remplirolt 
pas  l'objet  qu'on  avait  en  d'abréger  le  chemin  de  Celle 
de  façon  qu'une  charrette  chargée  pùt  aller  et  venir 
dans  le  inème  iuur  de  Cette  à  Montpellier  lus  États 
délibèrent  qu'on  se  bornera  -  h  répartir  le  chemin  actunl 
par  Gigean  et  Dalaruc  «.  —  Le  Roi  .tera  supplié  d'autu- 
riser  les  États  ii  prélaver  100,000  liv.  par  année,  <  à 
compter  de  la  présenta  année  1754  n,  snr  le  prix  de  la 
liHfino  de  réfutTalent,  et  à  employer  celte  somme  à  la 
construction  d'un  pont  sur  l'Ardècdieot  d'un  pont  sur 
l'Arlau*  «  pour  liiire  la  Jonction  do  la  grande  route  qui 
aboutit  à  la  tIIIo  du  Saint-Esprit  utoc  oetle  que  le  pays 
de  Vivarais  a  lUt  construire  le  loof  du  Rhône  >.  —  On 
poursuivra  an  arrêt  du  Conseil  pour  obliger  las  généra^ 
lltés  d'Aueh  et  d«  Monlauban,  ■  qui  retirent  des  pouls  de 
Toulouse  et  de  Caiéres  une  utilité  très  marquée  »,  à  con- 
tribuer aux  réparationa  d  u  prumlor,  estiméaaà  68,000  llv ., 
•t  k  la.  ncoiMtruetlon  du  locond  aur  un  aulra  anpiaco- 
mant,  ob  •  le  IH  de  la  Qaronm  est  plus  rtseerré  et  loa 
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bords  plus  élevés  >.  — 10,000  liv.  seront  employées  à  la 
construction  de  deux  ponts  sur  la  rivière  de  la  Maire  et 

à  il".Lii(-vi  ouvrages  liu  cheiiiin  de  Puylauren»  à  Ravel, 
et  12,000  au  paiement  de  la  moitié  •  des  indemnités  des 
terres  prisas  pour  la  eonstrucUon  dud.  chemin  >.  —  Le 
fiuillaurae  Mazad.'  Ir  S:iin;-Bresson  est  nommé  Ir.'sx- 
rier  de  la  Bourse  de  la  province  à  la  place  du  sieur  La- 
nourottx,  déoMé.  —  Une  pension  viagère  de  6,000  Ut. 
l'st  ;i/'ri:irili'.e  k  l,i  vcuvt-  ilu  s'  Laiin juroux,  qui  sera 
réduite  a  2,000  lîv.  après  sa  mort,  pour  ciiauun  de  ses 
deux  enfknia.  ^  Le  présidait  dit  que  *  lei  représenta" 
tioïis  faites  iDir  les  lît'imii'^  e  i  riiur  sur  certaines  'lis|'i.- 
sitions  «le  l'arrest  du  10  octobre  HSS  (rétablissant  les 
Ëlata)  n'avoiant  pas  en,  malgré  le  sUe  et  ta  force  qu'ils 
y  avoient  mis.  t  lUl  II-  succès  i|ij'ini  avoil  lieu  rl'en  atten- 
dre »i  il  propose  «  de  les  autoriser  à  suivre  Ion  nièraes 
vues  en  s'en  rapportant  h  leur  prudence  ».  Les  Etats  y 
r()nïi'>nipnt  et  nrilonneni  qu'on  transcriraà  la  suite  de  leur 
délibération  le  mémoire  présenté  au  liui  par  ces  députés 
ot  l'artleie  1  «  da  cahier  de»  doUanees  de  1763,  avec  «  les 
réponses  qui  y  ont  été  fHites  ».  —  Snivent  les  textes  de 
cal  article  et  du  mémoire.  —  C«  mémoire  tendait  à  obte* 
nir  :  1*  qull  fttt  déclaré  expressément  que  la  communi- 
cation des  instruction?  Iii  tîoi  i>ar  l^^<!  Commissaires  du 
lioi  au  président  des  Ltals  aurait  lieu  avec  la  cérémo- 
nial aceoutamé;  8»  que  les  députés  du  Tiers-Étal  fussent 
payés  d-»*  Joi!rné<«s  excédant  le  terme  de  40  jours  assigné 
à  la  dur(!e  des  Ktats;  3°  qui>  les  liitats  fussent  de  nouveau 
«  mattresde  régler  k  leur  gré  les  fratx  d«  leur  assemblée, 
Iciars  rf^pons'^-;  ot  leur-;  lib''raliti'"s  »;  4"  que  le  nombre 
âiis  montres  accordées  aux  députés  du  Tiers-États  tût 
ramené  da  8  à  4  da  droit  et  1  de  grâce,  sullrant  Van- 
cien  usage,  et  que  cette  indemnité,  dont  ils  avaient 
toujours  Juui,  tût  rendue  aux  envoyés  des  évèqnes  et 
des  barons;  &•  que  les  États  fussent  rétablis  dans  ledroit 
ijui  leur  avait  été  attribué  par  des  lettres  patentes  du 
mois  d'octobre  1667,  «  spécialement  et  privativeuieiil  à 
tout  antre  tribunal  »,  de  rendre  dos  jugements  sur  les 
impositions  faites  dans  les  Assiettes  des  diocèses,  droit 
dont  on  les  avait  privés  en  renvoyant  l'examen  desd. 
imfkOsiUons  à  la  <](MnunlS.sion  établie  pour  véritier  les 
impositiooa  de»  eomminauléa.  (Cette  commission  était 
composée  de  Gommlssairss  du  Roi  et  de  commissaires 
des  États).  —  Les  États  consentent  à  l'emprunt  de 
2,500  liv.  demandé  par  le  dlocéae  de  Saint-Pons  pour  les 
réparations  do  collège  de  Saint-Pons.  —  «  Gonditlona 
arrêtée:)  par  les  États  pour  être  exécutée.^  par  le  sieur 
Masade  de  Saint-Breoson,  nouveau  trésorier  de  la 
Bouna  •.  —  Rapport  aur  les  aiMuna  piriaas  à  Parlât 
MontpilUer  et  Toulouse,  aprèi  lodéoiodns'Lamouroiui, 
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trétorlw  de  )a  Bourse,  pour  sauvegantor  l«  dcnisfs  dê 

la  province.  —  Rapport  sur  les  tnanuraclures.  Il  a  été 
fUiriqué  en  1763,  diuu  les  lUMiuAietttrae  royalei  et  par 
les  Jnrmdes  de  Oereuwnnei,  Clennont,  8slnl*Chfnian, 

Le  Mas-OabarJès,  Saissau,  Montréal,  Montolieo,  l.iiiioux 
al  Saint-Pons  :  drapa  mAhoMOliÙt  mahoux,  630  pièces; 
londrins  premiara,  840  p.;  iondHns  seconds,  21,278  p.; 
londres  larges,  8,610  p.:  nins,  75  p.;  en  tout,  34,8iiS  piè  - 
ces, dont  tes  diverses  gratifications  manient  à  80,007  iiv. 
10  sols.  —  Il  est  donné  eennsisaanee  k  rassemblée,  qui 
avait  t<ii  l  itiié.  le  droit  de  ruuutner  las  inspecteurs  des 
maouractures  établis  daos  la  province  pendant  la  sus- 
pension des  élals,  qoe  le  Rof  se  réserve  la  nomination 
de  ces  inspecteurs,  qu'il  <i  rtxo  les  iiiipointrnir'nts  îles 
10  inspecteurs  ordinaires  à  2,000  liv.  al  ceux,  de  l'ins- 
pectenr^général  à  t^OO0 11*.,  et  réirlé  i|iM  eee  appotnie- 
nients  seraient  payés  au  mnyiTi  île  la  perrciition  il'ini 
sol  par  pièce  de  drap  fabriquée  dans  la  province,  avec 
oMIgation  pour  les  États  de  parfUra  ehaqve  année,  en 
cas  'l'insuffisance,  les  fon  ds  tit^oi'ssaires.  —  On  deman- 
dera uu  Roi  que  ces  inspecteurs  soient  tenos  de  rendre 
compte  aax  États  de  lenrs  observations.  —  Il  sera  Ailt 
roci^ttii'  do  diverses  sommes  '  resliluée^  h  la  proviniv 
par  des  inconnus  — A  la  demande  île  la  Beinc,  l,500liv. 
■ont  aoeordéei  aax  religlet»  ds  Mont  Liban.  —  Ëlat  des 
sommes  qui  reMlent  dues  eu  l  apitji!  par  le  Roi  :  sur  le 
premier  emprunt  de  trois  millions,  1,723,^  liv.;  sur  le 
deuxième  emprunt  de  frôle  millions,  1,869,71011 v.;  sur  le 
Ir'iisièn.c  emprunt  «le  six  linlliiiri^.  ■),f'527,lfl' liv.  rtiatdes 
sommes  k  rembourser  par  voie  de  loterie  en  1754  :  .sur  le 
!«' emprunt,  160^942  liv.;  sur  la  S*emprnnt,  14B,M1  IIy.; 
sur  le  3»  emprunt,  2'J5,?2fi  Mv  —  Oraliflcations  d'usagf^. 
—  Vu  les  comptes  de  1753,  arrêtes  par  les  commissaires 
dn  bureau  des  raemee,  il  sera  payé  par  imposition 
73.Î)01  liv.  h  rrntfppn-npiir  dp<!  voitures  fournies  aux 
troupes;  207,876  liv.  à  l'entrepreneur  de  l'étape.  —  On 
imposera  par  estimation  pour  la  dépense  des  flmrnses 
en  1751,  200,000  liv.;  pour  les  logements  des  officier» 
la  même  année,  120,000  liv.  —  L'archevêque  de  Nar- 
bonne  est  prié  ■  de  mettre  sous  les  yeux  du  Roy  le  mon- 
tnnl  (les  dépenses  auxquelles  la  province  se  trouve 
exposée  par  le  grumi  nombre  des  troupes  qui  j  sont  en 
quarlinr  et  qui  occasionnent  une  surcdmrg*  dans  les  Im- 
positions ».  L'archovêqoe  de  Toulouse,  prf^tflfint, 
expose  qu'iiliiitt  <i  l'uris  lorsque  »  le  Koy  jugea  à  propos 
d'envoyer  un  nombre  de  troupns  d'augmentation  dans  la 
prr  vlnrp  r,  il  fll  les  »  représentations  les  plus  pressantes 
aux  ministres  pour  que  la  province  filt  déchargée  de  la 
dépensa  de  la  fourniture  des  lits  et  ustensiles  qn'élte 
ji'étoit  pas  en  état  de  supporter  >;  mais  qu'il  lui  Ait  éerit 
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*  que  la  daslinatton  de  oes  troupes  ne  tsndoit  qu%  pro- 
curer la  tranquillilé  du  pays  où  elles  sont  établies,  que 
ce  ne  pouvoit  être  qu'aux  fraix  de  ce  mtau  pays  que  cet 
étabUasement  devoit  être  fait,  et  que  rinlention  dn  Roy 
éloit  qu'il  prit  dés  ce  moment  les  mesures  les  plus  efO» 
cacas  pour  qua  ces  fournitures  fussent  faites  inoeaaam* 
ment  dans  les  lieux  eb  il  saura  par  H.  de  SalntoPriest 
(intendant)  que  ces  troupes  doivent  dire  placées  >.  Ainsi 
pressé,  le  présidant  dut  traiter  avec  un  négodant  de 
Lunel  qui  s'engaKea  à  fbumir  les  lîls,  marmites,  ga- 
melles, etc.,  moyennant  un  bénéfice  de  10  pour  cent.  — 
L'assemblée  approuve  les  ordres  donnés  par  le  président 
et  délibère  <  que  cette  dépense  élsnt  un  objet  trop  fort 
P'Uir  rin)[^f)ser  sur  les  liidv.ses  et  romrrum.autés  qui  emt 
reçu  les  troupes  d'augmentation,  ou  même  sur  le  général 
de  la  province  doni  les  peuples  sont  dans  la  plus  triste 
situation,  on  suppliéra  la  Roy  de  porim  ltre  de  destiner 
au  payement  de  ]>arlie  de  cette  dépense  la  somme  de 
$80,000  liv.,  à  prélever  sur  le  produit  de  la  ferme  de 

l'équivalenl,  et  ii'er:i[)runter  !«  surplus  —  Cocsente- 
ment  ii  ce  que  le  diocèse  d'Albi  change  la  destination 
d'une  pension  de  000  liv.  accordé*  en  17M  au  s' Ptont^ 
bluiclie,  rliirurpif^n  nilniioiuiste,  en  l'eir.ploy.inl  û  l'en- 
tretien dos  Frères  des  Écoles  chrétiennes  d'Albi  «  qui 
élèvent  ipvtnitement  S90  énolier»  dans  les  principes  de 
la  Relif^ion  <  t  'eur  apprenent  a  lire,  à  cimii  t.'r  et  à 
écrire  ».  —  b'  Mazade  de  âalut-Bresaon,  trésorier  de 
bi  Bourse,  est  reçu  dans  l'assemblée  et  •  prête  serment 
Si  deux  genoux  »  entre  les  mains  du  prcsi  lant.  --  Ayant 
a  ejuployer,  suivant  l'intention  du  Roi,  800,000  liv. 
remises  sur  la  capllallon  de  17IS9,  et  930,000  liv.  préle- 
vées sur  te  pr.iltiit  de  la  fermé  di-  rérjni valent  df  l,n 
même  année,  au  remboursement  d'un  des  emprunts  faits 
par  ia  province,  les  Alats  délibèrent  qu'on  a  éteindra,  a 
6,000  liv.  prés  •,  l'emprunl  de  I7:.'5,  sur  ItMiue!  il  n'est 
plus  dii  que  1,17(3,605  liv.,  et  expliquent  que  la  somme 
de  1,080,000  liv.  dont  on  dispose  y  suflira,  parce  que 

*  s.  M.  pt>rmet  de  ne  point  rnîiiprpndrp  dans  led.  rem- 
boursement 140,219  liv.  qui  appartiennent  à  des  com- 
munauléa  reKgfeuse*,  hôpitaux  et  autres  gens  de  main» 
morte  ».  —  .Adjudication  de  la  ferme  de  ('('qtnvalent 
pour  6  ans  au  prix  de  1,288,000  liv.  par  an.  —  rirage 
des  loterie»  Instituées  pour  le  reroboorsement  des  em- 

prtints.  —  Tx>np  rapport  de  l'évèrius  dp  Montpr»llier,  au 
nom  de  la  Commission  des  travaux  publics,  sur  ie  projet 
de  Jonction  dn  canal  royal  au  grau  d«  La  Nouvelle  par 
la  robine  de  Narbonne  (de  page  401  S  page  457).  Il  y 
discute  les  raisons  pour  et  contre  présentées  par  le  mar- 
quis GiMImi, ooBceaaioonaIre  ds  l'entreprise,  et  par  Isa 
propriétairau,  dn  canal.  Après  l'avoir  entendu,  l'AnenH 
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W^e  délibère  «  qu'elle  ne  peut  ni  ne  doit  donner  aooaoe 
«•pèce  de  consentement  uu  canal  projeté  pour  la  jonction 
d>  Ift  roUne  de  Narbonne  an  canal  de  communication 
d«  men;  et  MM.  les  dépotés  k  la  Cour  ont  été  chargés 
ftiire  connottre  h  S.  M.  les  justes  craintes  et  les  alar- 
mes de  la  province  sur  un  oOTMfB  qui  pourroit  ôtre 
Tim'^y  préjudiciable  ancaDKl  âê  eomnaiiioaUoa  d«s  mers 
qu  Fl  paroit  peu  utils  h  Tétât  >.  —  Rippoft  ■  aur  IM 
diiÏHrenls  projets  pour  la  communication  du  Languedoc 
avec  las  provinces  Yoisioaa,  principalemenl  avec  le 
ftoueinpie  et  rAuvergtia  :  les  dlooteea  InMmaés  ont  4lé 
consultés;  la  Commission  des  travaux  publics  qui  a  exa- 
miné leura  avis  propoae  qua  le  chemin  de  Toulouse  à 
8ainl-Plonr,  qui  est  ûiik  Ml  jusqu'à  Gaillac,  soit  con- 
tinué jusqu'au  pont  de  Tenus  ;  que  l'on  construise  deux 
ponts  sur  le  Tarn,  k  Saint-Sulpice  et  à  Marsac,  et  que 
la  chemin  <te  Monipelitar  à  Safnt-Pfonr,  passant  par 
Lo'ItS'c  fit  Millau,  soit  construit  ju.si|ir.'i  Lu  Pn-i.ide  «  où 
finit  le  Languedoc  et  où  l'on  Ta  joindre  le  grand  chemin 
dn  Rottervoe  noavtflemenl  constrait  •.  Quant  à  la 
il^peiise,  «  S.  M.  sera  supplii':»!  iln  permettre  iju'il  y  soit 
pourvu  au  mojen  de  la  crue  de  5  sols  par  minot  de  sel, 
qnl  a  Mi  ordonnda  k  l'oeeasion  du  chemin  deToulonae  k 
G.iïll.ir  ».  D^lilj^raliun  conformo.  —  Los  États  approu- 
vent les  niodifications  qui  ont  été  Taites  au  projet  de 
eamil  de  BaaiMaire  ii  Aiffinainortas  et  oonsentent  h  l'ezé» 
cntlon  de  ce  pmjL'l  sou<;  plusieurs  conditions,  dont  la 
pHncipale  est  que  la  compagnie  oonceasionoaire  achè- 
▼era  h  ses  lirais  le  canal  des  Élangè  eommenei  par  la 
]iroviiin>.  —  Les  iTiocf-ses  deMirepoix  et  Castres  sont 
autorisés  à  emprunter  :  le  premier,  40,000  li  v.,  le  second, 
80,000  liv.,  poar  ripareron  construire  des  ebemins.  — 
Les  syndics  généraux  prépaTHrunt  «  un  rî>>;leroent  sur  In 
manière  de  pourvoir  à  la  construction  et  entretien  des 
grmndes  rontss  et  des  éhemina  de  traveiw  ».  —  La  dio- 
cèse de  îîieux  est  autarisi  îi  emprunter  10,000  liv.  (loui- 
U  construction  d'un  chemin  de  Kieux  à  Montesquieu- 
VoiTsalre.  —  n  est  permis  au  diocèse  de  Tsiilouse  d'inn 
poser  3,000  Ilv.  pour  entretenir  les  ouvrages  faits  .i  la 
rivière  du  Girou«  lesquels  ont  été  finis  et  reçus  en  1747 
—  La  ▼llle  de  Revél  est  aatoiMe  h  traiter  avaB  las  pro- 
prii^fairps  du  canal  royal,  q«i  avaient  ofTert  rip^f  charger 
des  travaux  à  faire  pour  rétablir  la  navigation  sur  la 
rivière  on  rigole  de  la  plaine  et  de  Aivoriser  ainsi  «  le 
transport  des  bleds  ^lont  !«  pnj*?  abonde  »,  et  d'abandf<n- 
ner  à  >a  ville  île  Revcl  le  produit  de  celte  navigation  pen- 
dant 20  ans.  h  oondilioa  que  lad;  ville  lui  psjeraii 
«  l'intérêt  de  la  somme  de  4!,:<17  liv  fi  laquelle  la 
dépense  a  été  évaluée  ».  —  Liste  des  commissaires  prin- 
eipws  dse  Aiiielies  pour  IVH.  —  Laotnre  de  I'«lât 
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général  des  sommes  «  dont  rimposition  à  faire  en  1^ 
a  été  délibérée  et  consentie  par  les  états,  et  dont  la 
recette  et  la  dépense  égales  se  sont  trouvées  monter  l'une 
et  l'autre  à  8,918,422  liv.,  à  ce  compris  dans  la  recette 
l'entier  prix  de  la  ferme  de  l'équivalent  ».  Ootrol. 
Te  J>eum.  —  Bénédiction.  —  Députés  prés«its.  — 
■  Ligue  des  lieux  destinés  pour  las  àtapv  du  Languedoo 
k  commencer  dn  1**  Janvier  1754  *.  =:  AaasobMe  des 
trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne,  sous  la 
présidence  de  l'archavàqne  de  Narbonne.  =  Assemblée 
des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Toalonae,  sooi  la 
présidence  de  Tarchevêque  de  Toulouse.  —  Il  sera  fait 
une  impositloft  de  4,000  liv.,  k  laquelle  s'k}oateront  les 
précipuls  dn  diocèse,  des  connnnautés  de  Sainl-Panl-de» 
Damiatte  et  de  Ouitalens,  pour  construire  deux  ponts 
sur  les  ruisseaux  de  La  Molinas^e  et  del  Pech,  au  diocèse 
de  Lavanr. — Les  diocèses  de  Mirepoix  et  de  Saint- FaponI 
sont  autorisés  ii  .s'nijposer  pim:-  constroiru  "  un  punt  sur 
le  petit  Xjers.  qui  sépare  la  communaulé  de  BeauteviU«, 
diocèse  de  Mirepoix,  de  eelle  d'AvigBMMt^  diocèse  de 
Saint-Papoal  »,  dont  la  dépense  est  estimiée  1,M0  Ilv.  ». 

C.  Wt.  (t«|i*ln).  —  le-lbli*,  SM  Mllfif ,  pt|Hir. 

Novembre  IVM- Janvier  tVSS.  —  Procès  -  verbal 
dse  séances  et  délibérations  des  Ëlals  de  Languedoc,  as- 
semblés pnr  nianilcrncnt  du  roi  Louis  XV,  iiMuntpellier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Uôtel  de  Ville,  du  1*8  novembre 
1764  au  T  Janvier  17BB.  — >  Préeldent  ;  l'archevêque  de 
Narbonne;  Oommissair«=s  <'.n  Ko\  :  \<y  raar^rlial  dur  Je 
Richelieu,  commandant  en  chef  de  la  province;  le  vicomte 
de  fiaint-Prieel,  Intendant;  de  Solas  etOny,  trésoriers  de 
France  ès  généralités  dfi  Moiitp(>tll«r  et  'le  T.mli.'U.'iiiî.  — 
Discours  d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés).  —  Récep» 
lion  aux  Étals  de  H.  P.  de  Oarion,  marquis  de  Nisas,  en 

iiualilé  de  baron  >U;  Murrie!,  et  iln  s'  il<«  Hancalis  «le 
Lourmel  nommé  par  le  président  pour  rompiir  la  place 
d'envoyé  de  la  Imrottnle  de  Florac.  —  Incident  h  l'église 
où  le«  Htnts  s'ptnient  ri>nrJuH  pfuir  enfenrirt?  la  messe 
avant  lie  faire  la  pn>ce»»iuii.  L'inteiuiant  proteste,  tout 
en  y  faisant  droite  contre  l'observation  qui  lui  avait  élA 
adfpssfû  <if  part  du  jirésident,  qu'il  devait  laisser  libre, 
en  tète  du  ha.nc  uù  il  était  assis  dans  la  ch«eur,  la  jiiac» 
du  maréchal  de  Richelieu  ,  commandant  en  etisf,  Indfs* 
pos^ ,  ainsi  qu'en  avait  usé ,  en  17<16  et  1747,  son  ppédé- 
CËÂbùur,  M.  Le  Nain,  lorsqu'il  faisait  l'uiKliaiis  de  Oom- 
raissaire  principal.  —  Entrée  des  c  Muiuih^aire^  du  Roi  : 
ils  demandent  un  don  gratuit  de  3,000,000  <^e  'Av.,  et 
1,600,000  liv.  pour  la  capitatioo  de  1755.  —  Les  ittats 
aicoordenteai  deax  aoniinet  aux  entditiona  d^dinalrae, 
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'  a^ant  lieud'uspérer  d'être  soulagés,  lorsque  les  besoins 
da  l'Étal  pourront  Ispwiullra  »..-▼  Las  foornitom, 

<  tatil  '1h  l'Htapp  qa'^  fîe^  vr.i1ur'?s  pour  i^qTii patres  des 
troupes  seront  réunies  et  données  à  la  moins  dite,  à  un 
seul  «I  même  aiilFq)raDeiir  «.^  Rtpportfiivoralilo  «ur  la 

n  iliît  s--e  rie  Marc-Antoinp  rl'A\  ,  tnarfinis  .l'  Wat ,  envoyé 
du  prince  de  Conll,  CDiate  d'Alals.  —  Rapport  sur  le»  tra- 
▼anx  pnbHcs  :  entratten  dn  port  (i«  Oello:  «  Il  a  partout 
plu»  'l'un  pip  ï  '^f  pfi  fondeur  au  dclii  <1f>  '-r.Wr  le  15  pieds 
à  laquelle  on  a  eu  toujouri»  en  vue  de  borner  l'objet  de 
l'mlralten  »  ;  —  «rtreUm  das  Jatéaa,  du  grand  mdle^  d« 
banquettes  et  du  chantier  de  construction:  —  ouvratres 
des  graux  d'Agde  et  de  La  Nuuvélle  ;  —  il  h  été  procédé 

<  h  la  pâoaplion  d«  ouvrages  MU  sur  diverws  partka 
du  chemin  de  Sijiean  ii  Pilou  r;  la  rfins'riirtiiin  de  l'antre 
partie  du  chemin  depuiji  Narbonne  jusqu'à  Sigeau  coû- 
tara  «nviron  60,000  liv.;  —  c  on  a  proillâ  de  la  grande 
séchernss*^  qu'il  a  t'ait  cptte  ann*''^  ymr  liàtir  les  Tonde- 
menU  de  la  plupart  des  petits  |>onis  et  dus  murs  de  sou- 
tioement  do  la  «bauaide  i]ni  bit  partie  du  dumin  de 
Mèze  «;  —  t  on  continuera  les  diliçences  failes  contro 
l'entrepreneur  du  chemin  de  Montlouis  pour  l'obliger  à 
achever  tout  ce  quf  reate  à  foire  depuis  UareaawQne 
jusqu'à  Alel  »;  —  compte  rendu  de  l'état  de  rncreuseraent 
du  canal  royal,  rigoles  et  contre-canaux.  —  Sur  ce  qui 
est  représente  à  l'assemblée  de  la  part  du  Roi  i  qu'il  .r  a 
nacMsito  et  utilité  d'autoriser  la  Commission  de  1734,  à 
connnitre,  d.ms  le  cour«  de  l'annfe,  après  la  séparation 
des  Ktat»,  des  vérilicalions  des  dettes  des  communautés 
qui  n'auroienl  pu  être  faites  pendant  la  tenue  do  l'assem- 
blée, de»)  demande<i  en  décharge  des  amendes  prononcée 
pour  iléfaul  du  remise  des  préambules  (projets  i!*' 
budget)  et  des  prâambulaa  nnoes  qui  aeroient  remis 
après  la  séparation  •  :  tu  un  certiflcat  do  greffier  des 
Commissaires  du  Roi  portant  •  qu'il  y  avoil  actuel- 
lement près  de  1,900  affaires  accumulée*  au  greffe  <ie  la 
Oonminion  et  attendu  «  que  la  Commission  de  1734 
ayant  eu  dès  son  ori<;ine  lu  pouvoir  de  jui^er  l<iules 
Un  affaires  de  cette  espèce  qui  s'étoient  accumulées  de- 
puis la  suppression  d'une  serabtabte  Commission  établie 
en  I6W2  jus([ues  en  17;Uj,  concurremment  avec  la  Com- 
mission ordinaire  qui  s'assemble  pendant  les  Ëtats,  ce 
concours  de  travail  avoit  trte  bî«i  réasai  »,  il  est  déli- 
béré "  que  les  lîlats  consentent  qu'il  suit  donné  pouvoir 
b  la  Commission  de  1734  de  travailler,  pendant  deux 
années  asuiement,  aux  affaires  actuellement  arréra^'ées, 
temps  suttisant  pour  !>  >  Ser  :iiiier,  après  l<î3quelles  deux 
années  les  cbose^  rentreront  dans  ta  forme  ordinaire,  et 
S.  H.  sera  de  plua  fort  suppliée  de  maître  lia  à  la  durée 
de  la  Oommlstioa  d«  1734  9.  —  Rapport  «iir  lea  ntana- 
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factures.  Il  a  été  fabriqué  en  1754  :  draps  mabons,  300 
piéesa;  londrins  premlcmi,  SM  p.;  londrins  eeoonds, 
21,607  p.  :  lomlivs  Iiirges,  8,325  p.  ;  lomlrt-s  onlinrure* . 
1,44U  p.,  dont  les  diverses  gratilicatiuns  forment  en.sem- 
biounesomnade  76,800  liv. — OraOfleatloiie  d'usage.^ 
Subvention  de  600  llv.  rinr  Vcarlémiî's  df»  Montpellier  el 
lie  Toulouse.  —  Knpporl  dt^s  deputé«  en  Cour:  ils  expli- 
quent assec  eonftosénent  que  les  États  avalent  résolu 
d'rii:,:[  [ii''rir  rmx  ii-"!  offices  municipatix  créè«  fi-jr  édil  de 
novembre  173:1  qui  étaient  restés  invendus,  pour  etnpé- 
ehar  qu'Ile  ne  fbssent  pris  ■  par  diverse»  oompagniea 
qui  nffroinnt  d'en  fournir  la  finance  au  Trésor  royal  »; 
qu  Ils «avoiefltétéexlrèmementétunnésd'apprendre» du 
Garde  dse  ai^eaux  «  que  l'évaluation  de  ces  offlces  an 
portoil  à  11,100,0)0  liv.  «  :  qu'it.s  n'avaient  pu  obtenir 
que  «  cette  somme  exorbitante  fût  diminuée  * ,  et  enfin 
que  aur  «  leurs  représantaUons  amil  Ibvtea  que  pres- 
santes» on  leur  avait '■fMicédé  que  cett»  sot  me  serait 
empruntée,  que  la  province  aurait  à  en  payer  4,000,000, 
capital  et  Intérêts,  que  le  Roi  sa  chargeait  du  reste,  soit 
7,400,000  liv  ,  H  r|u'il  serait  pourvu  au  remboursement 
do  ces  capitaux,  au  moyeu  d'an  prélèvement  imnael  de 
400,000  liv.  sur  le  prix  <le  la  ferme  de  réi)uivalent  el 
d'Mnn  remi<!e  df>  800,000  hv..  «également  annuelle,  sur  la 
capitiUioti  ,  —  qiii'  des  réponses  favorable»  avalent  été 
faites  touchant  :  h  C  THinonial  à  observer  dans  la  com- 
munication des  instructions  de  MM.  las  Commissaires  du 
Roy  à  M»'  le  président  »  ;  —  le  payement  des  indemnités 
desdéputés  du  Tiara*âlateii  cts  de  prolongation  di>s  Etats 
au  delà  de  40  jours;  —  le  payement  des  envoyés  de  la 
noblesse  •  en  la  forme  usitée  avant  l'arrêt  du  lOoetobro 
1752;  — et  «  la  vérification  des  impositions  dos  diocéss» 
qui  sera  faite  aussi  dans  la  tnéme  forme  qui  étoit  en 
usage  avant  cet  arrêt»;  —  enfin,  qu'ils  ont  renouvelé 
leurareprésanlations  sur  plusieurs  articles  ay:tiit  r;i|ir>ort 
an  recouvrement  du  vingtième  et  «  sur  l'étendue  du  pou- 
voir de  la  Commission  du  vingtième  qui,  suivant  llarrM 
du  25  novembre  1752,  qui  l'établit,  doit  arrêter  et  signer 
tous  les  rôles  sana  azoeiitiDn  et  connaître  des  contesta- 
tions auxquels  il  domiBHtliao,  et  qui  cependant  n'exerce 
ce  pouvoir  qu'à  l'égafd  dM  rôles  des  fonds  de  t<>rre  et 
de  l'industrie».  — TeKIa  dai  mémoires  présentés  par  tes 
députés  en  Oour  ■  au  sqjat  d«  Tarrêt  du  10  octobre  ITBC, 
de^<  réponses  qui  y  ont  été  faites  et  do  l'arrêt  du  Conseil 
du  13  oclobre  1*751  donné  en  conséquence  ~  Les  dé- 
inarehas  faites  *  pour  faire  enirer  au  Bureau  du  Com- 
merce, en  qualité  de'député  de  la  province,  le  syndic  gé- 
néral qui  se  trouva  de  tour  à  Paris  pour  la  députstioa  à 
la  Cour  ayant  «u  le  aueoèa  désiré,  Il  est  délibéré  qna 
lad.  place  aura  doraaaaviant  rampUa  par  laa  syndics  gé- 
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néraux  <  qui  sont  plu$  en  état  que  personne  d'être  ins- 
traita  d«  tout  ce  qnt  rtfart»  le  «omimrc»  inMrtonr  «t 
o-Ttérleur  «le  la  provinciS  et  d'en  faln-  cnnnoîtru  la  véri- 
table :iilualion  ».  —  On  examinera  pour  en  rendra  compte 
à  l'aMwmblée  «m  mteoira  inprlné  MDt  nom  d'auteur 

qtii  ;i  ptiur  litre  :  Réflexionx  aur  {a  ctMbfiraUon  des 
ÈLaU  du  Languedoc  en  date  du  9  marê  1754  relati- 
veinent  à  la  Jonction  du  canal  nommé  la  Bobine  de 
Narbonne  au  canal  rot/ai.  —  l'aaaion  de  1,500  iiv. 
accordée  au  i'  tioulard ,  chirurgien  de  Montpellier,  à 
condition  •  qu'il  opàra» snitntt«iii«at  Ions  Im  puvvn 
attaqués  de  la  pierre  qui  viendront  à  Montpellier  des 
différents  cantons  de  l.i  province  pour  y  être  traités  »,  et 
qu'il  formera  des  élèves.  —  N«  prarroot  Atr«  adjudica- 
taires du  bail  de  l'étape  et  des  voilures  rcitr  <r  qui  ne 
foot  pas  profession  de  la  religion  C.  A.  li.,  «tant  très 
néeeasaire  dans  les  circonstanres  présentes  et  par  rapport 
MMrvicadont  il  s'aKil,  de  tenir  la  main  plus  Mrupu- 
lavWDent qu'on  ne  l'a  fait  par  !e  passé  à  1  ejcticution  des 
Hrdonnances  du  Roy  qui  excluent  ces  personnes  des  fer- 
mai». —  Tirage  des  trois  loteries.  —  Le  président  in- 
tomje  rasMrablée  qu'il  a  fait  au  Contrôleur  général  «  de 
nouvelles  représentations  relatives  aux  différonls  objets 
des  mémoina  qui  ont  éU>  présentés  an  Roy  par  MM.  les 
dépotée,  •  leeqaels  ont  été  aoutenus  par  M.  le  maréchal 
de  Rich<*lieu  ;  qu'il  vient  de  recevoir  ■  les  réponses  défl- 
nilive^  •!»  Ministre  k  odié  d«  chaque  article  > ,  et  «  qu'il 
ne  doutu      que  lee  âtate  n'aient  lieu  d'être  aatltlUtt 
du  succès  de  la  plnspart  desd.  représentations  et  ne 
•'empreiaeot  de  témoigner  leur  juste  aaneiliilité  pour  on» 
eipédition  aussi  prompte  el  ftVMf  ikvorable  ■.  L'assem- 
bli  e  l  i  rnen  ie  le  président  «t  le  prie  d'exprimer  la  re- 
connaissance 0  de  tous  les  ordres  a  au  maréchal  et  an 
contrôleur  général.  —  Vu  les  domnagea  causés  le  11  bo- 
veiiibi'fl  ITâlii  iljversescoraraunautésdu  diocèse  de  Nimes 
par  une  inondation  Un  Vidoarle,  ii  estdéIfMré  que  le  s' 
PHot  étudiera  las  nojwia  •  de  donner  un  éeoulenent 
aux  eaux  de  cette  rivière  depuis  la  ville  de  Sommiéres 
Jusqu'à  sou  emboucliure  dans  l'étang  de  Mauguio,  sans 
mire  aux  salins  de  Feceals    —  «  Lee  onvraires  de  la 

chaussiii.'  et  ilu  grand  pont  sur  les  étangs,  et  le  canal 
faisant  partie  du  chemin  que  la  province  a  fiilt  foire  jus- 
qu'il rentrée  de  ta  tIIIo  de  Celte  étant  entiérameni  finis  », 
il  sera  fait  un  devis  ilVntretien  de  ces  ouvra^A^  et  diid. 
chemin.  —  On  passera  *  le  bail  d'adjudication  des  ponts 
prqjolis  rar  lea  rivières  d'Ardédke  et  d'tirlm,  dont  la 
eoaslrnclion  a  été  autorisée  pararrAtdu  Conseil  du  11  fé- 
vrier 1764  M.  —  Les  diocèses  de  Saint-Fona  et  de  Béziers 
•ont  anlortoés  h  «npraater  et  à  eoplovwr  à  la  répara- 
tfoD  de  laora  «lieHiiM,  le  premier  MMNtt  llv.  et  la  ieoond 


14,000.  —  4,000  lir.  sont  accordées  à  chacun  des  dio« 
«èses  d'AIM  et  du  bas  Moolauban  pour  les  aider  à  blre 

ralignem»iit  et  le  ref'rf!ti!^emtint  do  lit  du  ruisseau  de 
Tesconnet,  conformément  au  devis  du  s'  de  Sagat.  La 
délibération  porte  que  «  le  Tsseounet  ne  IStit  pas  dan» 
t'iiite  sa  li-in^'n''tir  la  'th  i<;inn  fhi  I-nn(?aedo<*  et  ile  la 
('Uyenue,  qu'ainsi  les  nouveaux  alignements  ne  s^au- 
roiml  augmenter  l'ineertitudo  sur  les  Unités  de  eea 
deux  pr<ivlni'>>s,  ijui  m  s<nU  indiqué*'»  inaint<^n:int  rme 
par  las  cadastres  des  communautés  et  la  payement  annuel 
des  chai^  ».— On  imposera  pour  i^indemoité  dea  larrsa 
priw^  poor  Ui  construction  dn  chpmin  di»  Pa.vla>)riîns  à 
I.avaur  9,(>38  Iiv.  au  lieu  de  14,000  qu'on  croyait  avoir 
h  dépenser,  pares  qu'il  a  été  «  recenna  qu'on  avolt  com- 
pris It)  vieux  rhi'min  dnns  l;i  pr^^  ji^oro  osti.nation  ».  — 
Sur  les  294,0UO  iiv.  qui  ■  doivent  èire  moins  imposées 
la  présenta  année  sur  le  don  gratuit,  il  eera  prélevé 
94,000  Iiv.  a«  profit  des  diverses  fnmmtînanlés  et  parlf- 
culiers  qui  uni  soufi'erl  îles  duinniatjes  ii  raison  de»  inon- 
dations survenues  en  novembre  dernier  •  (1754).  —  Le 
Roi  sera  supplié  :  de  faire  interpréter  l'arrêt  du  Conseil 
du  29  aoiit  ]7r>S  dont  les  trésoriers  de  France  de  la  Gé- 
néralité do  Toulouse  sue  sont  prévalus  pour  inféoder  les 
fossés  de  Villefranche  au  diocàae  de  Touionae,  quoique 
ces  fossés  ne  soient  pas  de  ceux  qui  sont  visés  dans  l'ar- 
rêt, ce  qui  expose  les  habitants  de  lad.  ville  à  toute  sorte 
«  de  tracasseries  «  de  la  part  des  feudataires,  la  plupart 
dse  maisons  donnant  sur  iead.  fossés  «  dans  lesquels 
mcme  la  moitié  do  l'église  paroissiale  se  trouve  bâtie  >; 
— d'accorder  <  la  continuation  d'une  remise  de  30,000  Iiv. 
au  diocèse  dèTWiloaae  pour  aider  les  communautés  riv«> 
raines  de  l'Hers  à  perfectionner  les  ouvrages  de  lad.  ri- 
vière ».  —  Le  diocèse  de  Nimes  est  autorisé  it  Ihire  dlffé» 
rsnts  emprunts  c  qui  reviennent  ensemble  h  70,500 Iiv.» 
pour  construire  le  chemin  depuis  Siunt-Viricent  ju^-qu'à 
Beaucaire,  réparM*  le  pont  de  Sommières,  etc.  —  On  fera 
imprimer  le  mémoire  de  M.  de  Hontlhrrfer.  amodie  géné» 
ral,  sur  les  ch m^irèrafints  à  faire  aux  anciens  rèfileincnts 
relatif^  à  la  conslruclion  et  à  l'entretien  des  chemins. 
t  Tons  les  chemins  esrolent  divisée  en  quatre  classes  t 
1»  gramle-i  routL-s:  'jui  seroinnt  k  la  charge  de  la  («rovince 
en  corps;  2<  communications  de  ces  premières  routée 
aux  prinelpalee  vllleo  de  la  provlnw  dans  chaque  dio- 
cèse,... à  la  charge  de  chaque  sénéchaussée  en  corps  ; 
9>  chemins  de  oonununicalion  dans  l'intérieur  des  diocè- 
ses des  principaux  Hetix  h  la  ville  ea^tale,...  h  la  ehaf^e 

de  chriqua  diocèse;  4»  petits  cheriiiiis  .servant  li  aller  d'un 
village  à  l'aulra  on  hjolndre  les  chemins  de  la  3*  classe... 
k  I»  ekargu  de  duMiM  eoBuanauté  ».  Lsa  twmmii tairas  - 
dw  dkMèaea  aarant  Invités  h  dottuar  leur  avis  «ur  oa  ai- 
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moire  et  à  <  y  joindra  «tfi  éUt  déUlllé  èt  une  espèce  de 

plan,  quoique  non  géométrique,  de  toux  leuru  chemins 
actuels,  en  im  diaUngOflllt  ipar  cteaw»  relalivement  au 
projet  t.  —  Mllbéntlon  oli  11  aat  dit  incidemment  que 

«  la  maison  qui  servoit  à  la  radinerie  du  sucre  à  Cette 
«voit  été  aoialM  par  lee  Fermiers  généraux  pour  en 
foire  an*  maniifaotnre  de  tabac  ».  —  Il  est  rapporté  que 
(e  bail  de  l'étape  et  des  voitures  u  ét<-  t  et  que  la  réu- 
nion de  cee  deux  entreprisas  procure  on  gain  pour  la 
proTln«e  d'environ  SB,000  liv.  par  année  ».  ^  Lee  règle- 
ments faits  pour  les  Assiettes  en  1858,  1859,  1725  seront 
Imprimés  de  nouveau.  —  Suus  le  bon  plaisir  du  Roi, 
l'IiononiiredttcommlaBaire  principal  dans  chaque  Assiette 
sera  p'irlt!  'ii!  100  h  :iOO  liv.  —  Los  VAhU  consentent  à 
i'tinposilioa  des  2,000  liv.  accordées  en  gratification  par 
le  diocèse  de  Nfmea  ati  sienr  Méaard,  c  en  considération 
(iu  travail  ni  Jes  dépenses  par  liiy  f.iile';  ii.ii.ir  VHinloire 
de  la  vUle  de  NUmet,  et  à  conditiou  par  le  s'  Ménard 
de  remellre  dan»  la  eonrant  de  l'année  anx  arcftivea  dn 
dior^se  le?  ciri  [  volumes  de  1 1 1.  histoire  qui  sont  déjà 
imprimés,  et  le  sislème  et  dernier,  d'abord  après  t'im- 
prestfon  ».  •  Lee  Êlate  parlionliera  dn  ViTaraia  sont 
aiitoris^s  à  prêter  3,000  liv.  •  au  si"  Noypr,  pour  lela- 
blisscmeut  qu'il  a  entrepris  d'une  fabrique  de  fayance  à 
Toolaud  a.  —  Snr  la  proposition  dn  président,  t'assem- 

YtUn  '  délibère  prir  in'clanKitijn  que  le  Roy  -era  \rH 
humblomeni  supplié  de  permettre  que  la  province  de 
Languedoc  ihase  élever  à  la  gtolre  de  son  nom  uno  statn* 

(Inns  l«re  ville  el  emlriiit  qn\  .sfronl  agréables  i\  S.  .\i  ». 
—  Consentement  à  l'établissement  pour  dix  ans  seule- 
ment d'une  anbTsntion  de  30  soU  enr  ciiaque  cliarge  d« 
vii:  rirangor,  deniandûe  ■  par  la  communauté  do  hi  cité 
ou  ville  liaots  de  Carcassonne,  pour  faire  refaire  son 
compotx,  rétalilir  le  pavé  d*ttn  (IttilMHirif  oomldérable,  ré- 
parer l'église  paroissiale  et  la  fonttiinp,  ri'-  |ir  nv;inl  laire 
lad.  dépense  par  imposition,  celte  communauté  en  étant 
exemple,  <l  d'ailieur*  très  misérable  ■.  —  La  diocèse  de 
Castres  est  autorisé  ii  tm'^osor  2,000  liv.  «  pour  dw  ré- 
paration» très  urgentes  au  collège  de  Culres  »,  attendu 
l'Hlilité  que  cet  étabilssament  proeure  non  senlcnumt  k 
la  ville,  mais  ii  tout  le  iliocése,  dù  il  e.<t  plus  important 
qu'ailleurs  que  les  enfanta  soient  élevé-t  daa.-i  la  boitne 
religion  >.  —  300  liv.  «ont  aceordèes  h  ta  oommananté 
df  FntirTiiPs,  au  diocèse  do  Ntmos,  «  h  l'efl'pt  irélre  em- 
plovetis  a  la  recherche  et  à  la  dmitructron  des  œufs  des 
sanlerelles  qui  ont  «léToré  les  vignes  et  les  laiemea  de 
«on  terroir  en  1754  ».  —  Tirage  des  loteries.  —  Li.ite  des 
commissaires  principaux  des  Assielles  pour  17ô5.  —  Le 
président  f.til  savoir  â  l'assemblée  qu'ayaiitcominaniiiiié 
«aOoBtrôleor  général  ladéUliénUonao»nlanl9é>0001iv. 
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h  eeux  qtii  ont  loaflert  dea  Inondations,  laquelle  somme 
devait  être  distraite  des  294,000  livres  remises  par  le 
Roi  sur  le  don  gratuit  et  destinées  à  être  moins  impo- 
sées, ce  ministre  In)  a  écrit  que  «  S.  V.  est  déterminée  b 

suspendre  l'exéi.ution  de  l'arrêt  rendu  par  rapport  an 
moins  imposé  jusqu'à  ce  que,  étant  instruite  en  détail 
de  Tobjet  des  portes  pour  ehaenn  des  diocèses  qui  ont 
souffert  dea  dommages,  elle  puisse  flxer  en  connaissance 
de  cause  les  secours  qu'elle  jugera  à  propos  de  leur 
aoeorder  Sur  quoi  «  it  set  délibéré,  en  ae  conrormant 
aux  intentions  ilu  Roy.  de  suspendre  l'exécution  de  ladé- 
liilération priseau  si^el du  moins  tmpoeé de 200.000  liv.», 
mais  le  président  est  prié  de  représenter  au  Contrôleur 
général  •  les  motifs  qui  font  désirer  que  lu  mnins  im- 
posé qui  avoit  été  accordé  et  annoncé  dans  la  province 
puisse  avoir  son  eflbt,  an  moins  pour  telle  somme  que 
•S.  M.  jugera  à  propos  do  déterminer  ».  —  On  se  plain- 
dra au  Roi  du  mémoire  sur  la  jonction  de  la  robine  d« 
Narbonne  au  canal  royal,  qui  contient  «  de*  inimtaUoos 

injurieuses  i;t  calomnieuses  .i  l'assemblée  »,  afin  que 
«  S.  M.  veuille  bien  maintenir  les  Ëlata  dans  la  dignité 
qu'ils  ont  lien  de  regarder  eomme  nécessatra  pour  l'avaih 
tage  des  peii[>les  île  cL-lta  province  »,  etc.  —  <  Lecture  a 
été  faite  de  l'étal  général  df»  fonds  dont  l'impositioa  à 
faire  en  171116  a  été  oonsenlie  par  les  filats  et  dont  la  re- 
ci-tte  et  l.i  il.'in-n.sci  étant  égales  se  S'int  trnuv.ie«  m  inter 
l'une  et  l'autre  ii  9,328,053  liv.  15  sols  4  deniers,  ûce 
compris  dans  la  rseette  l'entier  prix  do  la  (érme  de  Téqui- 
valent  n.  —  Le  maréchal  de  Richelieu  décide  •  qn'h  l'.ive 
nir,  en  l'alneoce  de  raond.  seigneur  le  maréchal,  M.  l'In- 
tendant ne  laissera,  dans  la  séance  h  l'église  senlemeat, 
aucune  placve  vuide  au-dessus  dn  luy.  mai^  qu'il  ne 
pourra  prétendre  aucunes  marques  de  distinction  diffé- 
rentes de  celles  de  MM.  Isa  évèqnes  et  barons  »...  — 
Octroi.  —  Te  Pejtm.  —  lîénéilirtion.  —  Députés  irnê- 
sents.  —  «  Ligne  des  lieux  destinés  pour  les  étapes  du 
Languedue  h  commencer  dti  I*'  Janvier  ITSB.  '  =  Assem- 
blée des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne, 
sous  la  présidence  de  l'archevêque  de  Narbonne. = As»em  - 
blée  des  trois  États  de  ta  sénéchaussée  de  Toutaoïe, 
Ki;us  In  présidence  Ac  rarchevAjue  de  Toulouse.  — 
Ajournement  de  la  construction  d'un  pont  el  de  14  p^jn- 
ceaux  sur  le  chemin  d'Albl  à  Osrmenel.  «  très  atito  pour 
la  communication  de  la  provin'-e  nvec  le  Rouergue».  — 
Payement  pour  solde  de  la  construction  des  ponts  rons- 
trolta  tnr  les  ntossans  del  Pech  et  d'En  l'astre,  sur  le 
chemisi  d»'  Toulousi^  h  C  i^^tres-.  —  Approbation  du  bail 
des  ouvrages  a  faii-e  u  lu  ctiuussée  de  Cazéres.  —  OS 
imposna  ■  ta  présente  année  3Q,000  liv.  tant  pour  les 
parlie»  neuves  'n  lUre  an  chemin  de  ta  poste,  de  ToulouBe 
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à  la  pyramide  de  Saint-Rone,  qv»  poar  eelln  du  ehemila 

de  Toulouse  à  Montauban  »,  et  6.000  Mv  «  pour  relever 
les  pav(^  ».  ~  JugetueuU  des  États  sur  les  impositions 
faites  dans  Iw  AaaMtea  dw  t4  dtewèsea  à»  1»  proviooe 


(iU«llM.)  —  MM»,  Mt 


Janvier-mars  fSCB.  —  Procès-verbal  dos  séances  et 
délibérations  des  liitats  do  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  du  roi  Lonia  XV,  à  Montpellier,  dans  la 
grande  salle  de  l'Hdtel  de  Tille,  du  22  Janvier  au  3  mars 
175fi.  —  iTÂHident  :  l'archevêque  de  Narbonne;  commis- 
aaires  du  Roi  ;  aaatoD-Charles-Piorra  d«  Lévis,  duo  de 
llirepoix,  «  maréohal  hérMitaira  de  In  Foy,  chevalier 
des  ordres  du  Roy,  lieutenant  général  de  ses  armées, 
goaTarnMr  de  Brouaga,  lieaisnant  général  et  comman- 
dant en  chef  dans  la  province  de  Lan^ruedoc  *  ;  deSafnl» 
Priesl,  intendant;  de  Solaset  Poulhaciés,  trésoriers  de 
France  èa  généralités  de  Monipoltier  et  do  Toulouse. 
Discoars  d'ouvartara  (na  sont  pas  rai>poriég).  —  La  titre 
delà  iKironnie  de  Joyeuse  en  Vivarais,  appartenant  par 
tndivis  au  prince  et  au  cardinal  de  iioaiiise  et  à  la  oom» 
lasaeda  Marsan,  «  n'ayant  pai«  été  enregislrA  aux  États 
et  dès  lors  na  leur  étant  point  connu»,  l'onvuM'i  des  pro- 
t>r}étaires  n'est  pas  reçu  et  le  président  nomme  un  gen- 
tilbomma  pour  représenter  lad.  baronnia,  csuivant  les  rè- 
glements». —  Rapport  fivor.ihte  sur  la  nobles '«c  J»>s  sieur'' 
da  Bmajrsd'Aigaliersv  envoyédu  ducd'Uaèa  pour  la  baron* 
nie  da  Plorenaae  ;  J.  L.  de  Comte,  saUmear  de  Lanrien, 
nommé  pour  représenter  lu  li  iroiiiii<>  i!*>  JoyiiHist^  ;  I  i 
Croix  de  Mayrargues,  porteur  de  la  procuration  du  mar< 
qaisdaOastriea,  baron  dod.  tieiB;daP.-A.  de  Tréinovlel, 

envoyé  du  bm-od  lic  Casleinau-irrCstiv.'tr'fotis.  —  V.  «-st 
■  délibéré  et  arrêté  par  forme  de  règlement  qu'il  sera 
Ait  defTbneee  à  tontes  personnes  ayant  droit  d'entrer 
aux  Klats  â".  faire  aui'iin  Iraitr  ou  marchi'  sur  le  par- 
tage des  émoluments  attachés  à  lad.  entrée,...  même  dn 
las  fiifra  touroar  av  profit  des  «ommnnanlds  par  la  vojra 

du  moins  irii[if>içp.  .  à  [>eine  'l'èlre  jirivAs  r)e  l'enlrH*^  *'t 
des  émoluments  des  Etals,  et  contre  les  maire,  consuls  et 
déiibérans  qui  avront  reçu  et  aeeaplé  lasd.  olftws,  d'être 
condamnns  à  uno  ameriilci  applif  abli:?  au  >i<'noriclateur  ». 
—  Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  ils  demandent  un 
don  «ratait  d«S,000,OW  da  liv.  at  l,<no,000  liv.  pour  la 
capllation  de  1756.  —  Os  <^fvix  'iotnmes  ^nnl  afN'nrdées 
aux  conditions  ordinaires.  —  Nomination  'les  commis- 
sians  daa  attdrss  «xtraordhmirss,  dss  naanftetaraa,  das 
travaux  pnblirs,  des  impositions  des  Assiettes  des  dio- 
c^es,  des  impositions  des  communaaiés,  da  la  ligne  de 


rélapa,  des  deltas  daa  diooàaes  et  commvnantAs,  tu 

cahier  des  doléances,  dest'omples,  des  recrues.  — Pou- 
voir donné  aux  syndics  i^énéraux  de  traiter  de  concert 
avec  l'Intendant  pour  la  fourniture  du  menu  habillement 
•  des  trois  batnillons  de  milice  qui  doivent  partir  le  10  da 
mois  prucham  (février)  »,  le  montant  desd.  fournitures 
devant  •>  être  imposé  sur  les  communautés  où  sont  lovés 
les  soldats  de  millo^  eu  égard  au  nombre  de  ceux  qu'el- 
les auront  fournis  ».  —  Sur  ce  qui  est  représenté  que 
•I  le  conlinfjent  de  la  province  des  dépenses  relatiyeaà 
l'entretien  et  grand  habillement  des  milices  est  en  aug- 
mentation de  plus  de  30,000  liv.,  et  qu'on  a  vu  dans  l'ax-> 
posé  de  l'arrêt  du  Conseil  du  25  aoiit  dernier  que  cette 
augmentation  pouvoil  étro  occasionnée  par  la  garde  das 
côtes  en  17G6,  cqui  ne  sçauroit  regarder  la  province  où  il 
n'at^té  question  d'aucuns  frais  iicet  égard  »,  il  est  déli- 
béré que  des  représentations  seront  faflea  au  Roi  à  ce 
sujet.  —  On  se  pourvoira  au  Conseil  en  opposition  eavera 
les  arrêts  du  22  août  1600,  17  décembre  174S  et  30  octo- 
bre lise  qui  reconnaissent  u  la  ville  de  Tarascon  le  droit 
«  de  comprendre  dans  les  impositions  tontes  tes  islae, 
créments  et  atterrissemonts  du  Rbosne  d'un  bord  h  l'au- 
tre >  i  on  demandera  «  que  la  ville  de  Baaucaire  et  la 
provinea  soient  également  muntanaes  dans  led.  droit,  et 
que  les  lîtats  soient  idlims  k  prnirstilvre  la  vi'-r iiicalion 
ordoonéepar  le»  deux  derniers  arrêts  être  faite  par  les 
tntandanta  da  Lanirnedoc  st  de  Ppovance  »  afin  de  saToir 
si  >  ii's  r]u;irlliTs  lii-  Ltissàii,  I.ubiércs  ot  raii'  i'.'n  Mor- 
mal  sont  de  l'ancienne  terre  ferme  de  l'rovence,  s'ils  sont 
on  ont  été  des  iates  ou  créments  du  Rhosne,  et,  en  ce  cas. 

s'ils  uni  .Hé  S''i|i;iri'5  'io  la  UTn-  ferme  i>ar  i'ani-ieii  ou 
nouveau  lit  du  Rhosne  ou  seulement  par  une  inonda- 
tion passagère  >.  —  Rapport  sur  les  travaux  puMtea. 
Port  de  Ceif''  :  "  iiiai^'rv'  ii^p.'iis  (-(Kisi'ièrables  occa- 
sionnée par  les  vents  orageux  du  large,  il  a  partout 
plu  da  16  pieds  de  proftmdeur  »;  —  entretien  des  ou- 
o  rages  des  graux  d'Âgde  et  de  La  Nouvelle;  —  chemin 
de  La  l'aime;  —  avenues  du  pont  du  L.ac;  chaussée 
de  Ifèce;  —  «  les  parties  dn  canal  des  deux  mers  qui 

ont  i''t<5  rflcrens^P-^  h  forrl  Jus'pi'au  rcrmfi  fmi'  ensemble 
une  longueur  de 9,800  toiles,  outre  environ  4,000  lolses 
de  rseransement  superficiel  >;  —  les  rigoles  «t  contre» 
canaux  sont,  recreusés  et  entretenus  dans  les  diocèses  de 
Saint-PaïKiul,  Carcassonne,  Marbonne,  Béziers  et  Agde; 
on  (ravallle  aaxcontre^anaax  dans  le  diocèse  de  Tou- 
louse. —  On  enregistrera  l'arrêt  du  ronsdl  iht  12  août 
1755  qui  ordonne  que  la  généralité  d'Auch  <'4>ntribuera 
pour  40,000  Hv.  aux  dépensée  h  tain  pour  Isa  réparationa 
du  pont  ile  T.-mIr)iis»et  la  construction  dn  pont  <ie  Cazè- 
res.  —  L'évèque  de  Nimes  remplacera  dans  ta  Commis- 
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sion  lift  r^vèqua  J'Alais.  décédé  en  175B.  —  Rapport 
sar  les  manufactures.  Il  a  été  fabriqué  en  I75&  :  drapa 
iiialioiia,4npièeei;  londrlns  pramten,  ISO  p.;  londrins 
seconds,  22,710  p.;  londres  îargfis,  8,500  p.;  londres  or- 
diiialres,  2,055  (>.;  en  tout,  33,&4&  pièces  dont  les  diver- 
M  tntitfleatlons  IbraMit  «oaembl*  oim  tomme  de 

SO.nrjfj  livres.  —  Les  d(*pinf/5s  an  Cnur  feront  de  nou- 
Telies  instances  pour  la  suppression  ou  te  changeaient  de 
deatbialton  deagratiflcattons  et  «la  rArooation  dasdirtn 
arrangements  faits  dans  le  Levant,  contre  îesquels  tout  le 
commerce  s'est  élevé  ».  —  A  l'occasion  «  de  la  perte 
qu'on  a  Mie  a«r  les  troupeaux  par  la  rlsueur  de  rUver 
de  1755»,  l'assemblée  pharfrfl  \m  syndi  -s  fî!'>n'îrfiiiT  «  <Io 
reprendre  la  suite  des  difiérutiteM  délibérations  qui  ont 
été  prises  pour  raugraentaticHi  des  troopeauz  dans  la 
provin-c  i.  —  On  porcgistrera  le^  lirovisions  Hi»  grniv*»r- 
nëur  ii<i  Laiigueduc  données  par  le  iioi  au  comte  il'Ku. 
—  La  prétention  du  procureur  du  Roi  de  la  vii^aerle  et 
Ticonité  de  Narbonne  d'entrer  à  l'Assiette  du  diorèse  est 
rejetée  comme  contraire  à  l'arrèl  du  Conseil  du  90  jan- 
vier 1725,  portant  règlement  général  pour  Iceaasemblées 
des  As.'SiRtIcs  de  tous  les  diocèses  de  la  province.  —  Te- 
neur d'un  long  mémoire  sur  celte  question.  —  Les  Etats 
•pat  informés  <  que  pour  favoriser  la  multiplication  des 
sofaa  et  les  filatures  et  manufactnree  de  coton  dans  tout 
le  royaume  »,  le  Oonseil  a  résoin  de  répartir  annoelie- 
meot  pendant  un  certain  temps,  entre  iroismanulhelorfla 
nouveUement  fondés*,  dans  le  Vivarais  etleV^i^,  una 
aomne  de  26,000  Ht.  dont  18,000  Uv.  seront  ftinr- 
Dies  par  la  province.  Ils  délibèrent  en  cons'^quence  : 
qu'il  sera  Mt  chaque  année  un  fonds  de  li,()QQ  iiv .  formé 
pari»  avec  les  appotnlementa  de  B  inspecteurs  des  ma- 
nufactures supprimés  en  1756  et  partie  avec  9,000  liv. 
qu'on  demandera  la  permisstoo  de  prélever  sur  les  gra- 
afieatioas  ammlésa  aux  draps  du  Levant,  et  que  sur 
cette  somme  on  attribuera  annuellement  :  1*  7.000  liv. 
pendant  10  ans  au  s'  Deldier.  entrepreneur  du  tirage  et 
inoullnage  de  soies,  établi  k  Aubenas  avra  tss  nme1i1ne.s 
du  sieur  Vaucanson,  à  raison  lîe  10  sols  par  livre  <lo 
aoje,  poids  de  Languedoc,  de  22  deniers  au  moins;  de 
20  sols  par  livre  de  soye  de  22  à  S3  deniers  Inclusive- 
menî;  et  <ie  10  sols  par  livi*-  Ih  s.  yu  de  33  deniers  »; 
2*  7,000  liv.  pendant  15  ans  au  &'  Servant  qui  a  fondé  au 
Pny  <•  une  manobcturede  tojm  unie  de  toutes  les  lon- 
gueurs et  larpeurs,  iiualitf's  et  annages  «,  îi  nu>iin  <  ilii 
4  lîv.  par  pièce  de  velours  de  20  aunes  et  de  2  sols  par 
aune  pour  les  autres  étofTea  de  soye  pure  »;  3*  4,000  llv. 
pendant  6  ans  au  s'  Orr'iius  qtii  a  établi  au  Puy  une  ma- 
nufacture de  mousseline,  •  qu'on  veut  |)ort«r  successive-  I 
ment  h  la  oiéma  parfeclloo  qu'en  Suisse  d*o1i  Ton  tire  ( 
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anjourd'hui  la  plus  grande  parîie  des  ninii^i.-iflinf'a  com- 
munes ■>,  et  une  liialure  de  colon,  «  qui  peut  réparer  en 
partie  la  perte  que  lad.  ville  du  PaysMfIfrepar  ladéiltut 
de  consoromation  ries  dsntflllt's  ...  —  On  a  déjk  demandé 
l'année  dernière  qu'il  fut  permis  <  d'envoyer  en  Italie, 
k  Naples  «t  partout  ailleurs  des  draps  de  la  même  qua- 

llléfi»'»  rmx  rlOTlini^s  pour  li'>  Levant;  la  rirnonsLinr.? 
de  la  guerre,  la  nécessité  do  soutenir  les  fabriques,  puis- 
'  qu'il  y  a  aoluellemeni  h  Ifanaillo  une  grande  quantltéde 
drapainvendu^  ou  qni  étant  vendus  a  vil  prix  ne  peu- 
vent pas  être  envoyés  à  leur  destination  à  causé  du 
risque  du  transport  al  da  la  eberté  des  aMuraaoss  qni  en 
mnl  l.i  stiitfl  ...  .«ont  de  nouveaux  motifs  •  de  supplier 
S.  M.  (l'accorder  ia  liberté  d'envojer  nos  draps  en  Le- 
vant sur  des  vaisseaux  naulres,  de  les  faire  sortir  par 
tous  les  ports  !n<li(T.'>remm?nt,  ft  <ie  les  vendre  i»  l'étran- 
ger partout  oû  l'on  en  pourra  trouver  le  débit  et  la  con- 
sommation ».  —  Après  avoir  entendu  l'évèque  de  Mont- 
pellier, «chef  des  commissaires  des  Riais  .H  la  Commission 
du  vingtième  »,  et  les  plainte!>  des  députés  de  tous  les 
Ordres  sur  l'augmentation  des  taxes  de  l'industrie,  la 
«  forme  de  la  perception  du  vingtième  sur  le.s  fonds  de 
terre,  la  manière  de  remonter  les  rôles  sur  les  tarifs,  les 
moyens  d'éluder  la  décharge  accordée  aux  mûriers,  et  le 
peu  de  oonnoisaance  et  d'exactitude  des  contrôleurs  qui 
donnent  lien  à  des  tarifs  injustes  et  (brc^  »,  les  États 
ordonnent  que  •  les  .irndios  généraux  dresseront  un 
mémoire  relativement  à  ces  ol|}ela,  en  observant  de  n'y 
faire  mention  que  des  fltits  dont  on  sera  en  élet  de  four- 
nir la  preuve  —  Adoption  du  projet  de  M.  de  Mont- 
ferrier,  syndic  général,  •  sur  la  oontribution  aux  répara- 
tions des  ponts  et  ebemins  ».  La  délibération  explique  : 
.ja'il  rem[)lacera  tesanciens  règlements  qui  avaientcours 
avant  l'établissement  des  postes  et  l'extension  i!u  :irn- 
merce,  •  du  temps  qu'on  nelbiaoltannuellement  pre^i  iue 
pas  de  dépense  pour  les  chemins  et  que  les  réparations 
indispensables  étoiant  h  la  charge  tantôt  des  sénécbaas- 
sées,  lantAt  des  diocèses  et  tant6t  dss  villes  >,  et  qu'il  doit 
remplacer  aussi  les  nouveaux  règlements  faits  en  1709, 
en  1737  et  en  173i),  dont  on  a  reconnu  l'insuflisance  et  en 
certaine  ces  linfquité  ;  qu'il  •  s'appuye  sur  ce  principe 
fondamental  d^  la  ronslrlution  de.?  pays  d'Klats  :  i|un  tuut 

y  doit  être  «esenllellemenl  solidaire  et  que  le  «-.orps  poli- 
tique doit  naturellement  supporter  toute  dépaose  qni 

tenil  il  produire  un  I.ien  ^jéruîral  ».  'l'enrint  c.^mple  de< 
observations  •  de  tous  les  diocèses  de  la  sénéchaussée  de 
Beaueaire  et  Nismes  qui  s'opposaient,  par  de  certains 
motifs  propres  à  fns  diocè-fe.-',  h  rexéi.nitiyn  du  t)r.:.j9t,  en 
ce  qu'il  tendoit  à  les  associer  en  corps  de  sénéchaussée 
I  pour  aupportar  en  cooinnn  la  dépensa  d'une  aapièe  da 
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«bnning  qui  ont  4té  de  trat  ton]»  à  la  diargo  d«ad. 

dlooèses  en  parliculier  «,  les  États  délibèrent  :  1*  que 
«  toutes  les  grandes  route*  où  ia  poète  est  aotaellement 
établie  et  où  elle  pourra  l'èlrv  dans  les  aaltes  seront  k 
l'avenir  à  la  charf^e  de  la  province  pour  ronli-etii::!!  ot 
réparations  et  pour  la  nouvelle  construction  2*  que 
•  laa  dramiiM  de  la  seconde  elane  «vf  eoamaaiqMnt  on 
qu'on  pourra  Taire  communiquer  depuis  les  villes  épis- 
oopalesjttsqa'aux  routes  de  ia  poste,  silués  dans  l'éten- 
due  de*  etotchaneitoi  de  Careaiaonne  etdeTovIooea, 
seront  à  la  charge  <1es<).  sf^néchaussées  en  co!  (.s  -.<  \  et 
I  qu'à  l'égard  des  diocèses  de  la  sénéchaussée  de  Beau- 
e^reel  Nlamee,  tis  dementeront  eharsda  de  tontae  le» 
di'piMisijs  relatives  aux  chemiri"=  ilo  !;i  sernnde  classe,  en 
la  même  forme  qu'ils  le  sont  A  présent,  chacun  eo  droit 
soy  »  :  3*  <  que  tous  las  antre*  ebemin*,  dans  les  trois 
sénéchaussées,  rontlnunrnnt  ^  pfre  faits,  répfm''S  et  entre- 
lenus  en  la  tnème  forme  qu'ils  l'ont  été  Jusqu'à  présent, 
conltonoénentanx  dispodtiona  de  la  délIMnitlan  iu4tb- 

Vrier  1*09  et  de  I'arrf>î  du  Conseil  ân  28  aoust  1713  »,  etc. 
—  On  poursuivra  un  arrêt  du  Conseil  qui  autorise  la 
précédente  délibération  et  l'on  préilanrs  m  projet  de 
règlement  «  sur  lfi<!  vlIffiSrsnts  objftls  qitl  ont  rapport  à  la 
police- ilcA  chenmiîi  de  toute  espèce*.  —  Vu  un  uiéiuoire 
de  la  Chambre  des  Comptes  de  Montpellier  <  au  sujet  de 
l'audition  et  clôture  des  fompt*»?  du  vingtiètne  attachées 
pai'  l'arrest  du  27  novembre  1758  h  k  Commission  éta- 
blie par  led.  arresi  pour  oonnottre  d«  lont  ce  qui  a  rap- 
port à  la  levée  de  celte  imposition  extraordinaire  dans  la 
imvlnoB  «,  les  États,  considérant  «  qu'ils  n'ont  eu  d'au- 
tre prAiention  aa  demandant  l'élabllssement  de  celte 
Oomminion  que  de  ee  maintenir  dans  leurs  droits  ei 
uaage*  sans  nuire  k  ceux  de  la  Chambre  des  Comptes  », 
délibèrent  de  supplier  3e  Roi  d'ordonner  que  «  les  comptes 
do  vingtième  seront  rendus  par  las  rsoeveurs  des  tailles  à 
lad.  €bambre,  et  par  le  trésorier  de  la  Bonne  de  Iji  pro- 
vince aux  Kiats  ».  —  I-a  ville  de  Poylaurens  est  auto- 
risée à^demander  au  Roi  la  permission  d«  continuer  à 
percevoir  nne  subvention  dtaUie  sur  la  viande  sur  le 
poisson,  et  co  afin  do  payer  ses  dettes,  refaire  son  ca<las- 
tre,  <  calDjr  qu'elle  a  étant  hors  d'état  de  pouvoir  servir  », 
réparer  ses  églises,  clmettArea,  fossés,  etc.  —  Il  est  «  ar- 
rêté, en  forme  de  rè;,'!(îiii«iit,  t(U()  Il'.s  i;oia|itii-s  -Ih  rumplny 
des  deniers  des  subveolions  seront  rendus  à  l'avenir 
chaque  année  h  la  diligence  des  maires  et  consuls  de* 
toiimiunautés  »,  et  que  les  Étals  ne  ciinseii tir'jnt  pas  au 
ranuuvellemenl  des  subventions  établies  ou  à  établir,  «  k 
tooIflB-qu'oti.  ne  tour  rapporte  Teilralt  des  eldtiirë»  ds*d. 
comptes  ». —  Les  syndics  tîiintjraux  enverrtjtit  uiix  (.■nm- 
muuaulés  «  auxquelles  les  offices  municipaux  acquis 
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par  la  provlnoe  ont  été  rdanie  suivant  le  rAle  arrM  tm 

Conseil,  une  copte  de  l'article  ilu  rôle  qui  les  concerne 
avec  une  instruction  sur  ce  qu'elles  ont  k  faire  pour  qu'il 
pnlsae  être  «ipédii  des  provisions  desd.  ofillees  •.  — 
«  Allendu  que  les  oftlces  de  procnreor  du  Roi  des 
hôtels  de  ville  et  ceux  de  procureur  du  Roi  de  police 
ont  étéaeqvls  en  dUKrenstsmps  parla  provfnee  on  pur 
les  communauti^s  »,  le  Roi  sera  supplié  <1e  rtéclarer  que 
rédit  de  février  1755,  qui  «  réunit  lesd.  oftlces  aux  pro- 
enraava  dn  Roj  desJnrldle0oiM  orffiaalna  »,  neeoneeme 
pas  le  Languedoc.  —  Le  s'  Matirice  osl  notnraé  notaire 
de  la  prov\^oe  à  Paris  à  la  place  du  s'  Âoust.  —  MeoUon 
desjugeoients  rendus  par  le*  âtate  avr  le*  Inpodtlon* 
faites  dans  les  Assifttes  m  1755,  —  !^or  les  emprunts 
pour  lesquels  la  province  a  prêt»  son  crédit  auRoi,  «  il 
rasle  dA  par  8.  M.  »  :  !•  sur  la  premier  emprunt  de  trote 
mil1ldn<:,  t,405.1fl0  Itv  -,  2»  sur  le  secon'l  emprunt  de 
trois  uitllions,  1,558,271  liv.;  3*  sur  l'emprunt  de  six 
millions,  4,107,672  liv.;  4*  *vr  le  dernier  emprunt  d« 
sept  raillions  riaatr<?  rent  mills  livres  «  porti?*  au  Trésor 
ro>a4  suivant  l'arrel  du  30  juillet  1754,  7,232,000  llv. 
Sur  l'emiirunt  de  quatre  millions  fUt  par  la  province «t 
porté  «  au  trésorier  des  Parties  casuelles  pour  le  pri\-  de 
l'abonnement  des  charges  municipules  « ,  il  reâlu  dii 
.%700,000  liv.  —  GraliflcAlions  d'usage.  —  Relation  dn 
service  funèbre  fait  pour  le  repos  de  l'Ame  du  prince  de 
I>ombe8,  ancien  gouverneur  de  la  province.  —  On  impo- 
9era26,O0O  liv.  poarlaeonlin nation  du  canal  des  Étangs; 
les  députés  en  Cour  renouvelierout  •  leurs  instances  pour 
faire  accepter  les  otn^  de  la  Compagnie  qui  propose  de 
se  charger  des  ouvrages  dud.  canal  et  de  celui  de  Beau- 
caire  à  Aiguesmortes  ».  —  On  a  adjugé  la  construction 
du  pont  de  l'Ardèchepour  160,000  liv.  «  non  compris  les 
dégravoyemens,  digues,  balardeaux,  épuisement  d'eau 
des  fondations  qui  seront  fisits  aux  frais  de  la  province 
soos  les  ordres  du  directeur  des  travaux  de  la  sénéchaua- 
sée,  non  compris  aussi  la  chaussée  qui  doit  être  coas» 
traita  k  la  suite  du  pont»  laquelle  sera  adjugée  k  part  ». 

—  La  pont  sur  l'Érien  a  été  adjugé  sur  le  pied  de 
142,000  liv.  —  Rapport  sur  les  divers  projets  proposés 
«  poordonnsr  un  écoulemsQt  aux  eaux  du  Vidourlek 
son  embouchure  »  [dans  rétaog  de  Mauguioi.  il  y  est  dit 
que  l'inondation  de  cette  rivière,  «  arrivée  le  11  novem- 
bre 17M,  a  été  une  des  plus  fortes  qu'on  ait  Jamais 
AprouvA  ■.  —  Les  diocèses  de  Monde.  duPnyatdeNimes 
peuvent  demander  au  Roi  rauloris.iiKin  'l  eraprunter  ou 
d'imposer  diverses  sommes  pour  réparer  ou  construire 
de*  chemina.  —  10,000  liv.  saront  imposées  pour  oon> 
tinoer  les  ou'vrages  du  chemin  de  Revel  à  Puyiaurens. 

—  Consentement  k  ce  que  le  diocèse  de  l'ooioose  impose 
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annuellement  3,000  Ht.  qui  seront  employ^«^<  à  I'imiIi  h- 
tieudas  ouvrages  <)o  1»  riTièredu  Oirou.  —  Approbation 
d«s  dépenses  tkttn  peur  temi»  les  triches  onvertae 
dans  hs  ch.iMsi-M  Ju  Rhône,  au-dessus  du  pont  Sainl- 
Bsprit,  par  l'inoodalion  du  30  novembre  1754,  et  répa- 
rer les  dtigradations  causées  au  grand  chemin  depuis 
le  pont  Saint-Kspril  ju.-:i]irau  \iin\i  di'  LahiiiII»!  sur  le 
LatisoQ.  —  Les  États  consentent  aux  emprunts  qui  pour- 
ront dtre  (kiti  par  la  ville  de  Castres  pour  eonstmlrs 
des  ras^i  rv";.  —  «  M.  de  Canibac';rès.  ma!r<-  cîo  Mont- 
pellier, io'anl  proiuU  de  procurer  [dans  l'hôtel  «Je  ville] 
an  autre  endroit  pins  spacivnx,  îndépendaoïaient  de 
Celui  ail  M>nt  iMjà  Ic"'  archivas  de  la  provinro,...  il 
sera  procédé  sans  retardement,  dans  le  cours  de  l'année, 
k  la  eonlinnallon  de  l'Inventaire  desd.  archives  ».  — '  Le 
marquis  dW'i^al  est  noinin^  par  Im  [iri'.siJèrit  |)our  r'/ipré- 
senter,  a  iJéTaut  d'envoyë,  la  ttaronnin  de  Mea-œur  en 
Qdvaada»,  appartenant  au  prinoe  de  Gootl.  —  Nllbdra- 
tion  retji'ivf  il  plusiiiurs  réclamations  faites  par  le  fer- 
mier de  l'équivalent  «  qui  pourra  servir  de  règle  pour 
toatee  les  eoatastatioas  qai  se  sont  d4}h  présentdas,  et  en 
pnh'rii'r  ilf  nouvelli's  ■ .  —  Suivant  la  clôture  du  <'Oinpti; 
rendu  par  la  trésorier  de  la  Bourse,  la  recette  des  impo- 
a«jons  de  1794  »4té  de  8,717,477  tiv.  et  las  dépensée  de 
8,583.710  liv.;  )>'cc<''!fnt  île  rp'-etlfl  :  133  W  llv.  —  I.r 
diocàsedu  bas  .Montauban  est  autorisé  à  imposer  4,060  llv. 
poar  Indemniser  les  connnnanléa  de  Oasteleamaln, 
Montech,  Villsmur  et  Saint-P^rqtiifir  ■  dos  frais  des 
casernes  sorvant  à  les  troupes  qui  leur  ont  été  en- 
vQjéw  en  quartier  d'hiver  i.  —  Liste  des  oonunissaires 
principaux  des  Assiettes  des  diocèses  pour  1750.  —  Sont 
approuvés  et  pourront  être  «  exécutés,  après  toutefois 
fD'ils  auront  dtd  antoriade  par  8.  M.,  les  noavaaox  pro- 
jeta des  dépenses  qui  devront  Atr.-"  comprises  îi  l'avenir 
dans  la  départemeat  des  iruix  d'Assiette  de  chaque  diocèse 
do  la  province  La  délibération  porte  que  «  les  dépen» 
ses  dont  l'nbjftt  est  détormin.'-  il'nne  manière  stable  p.I 
permanente  ont  uté  rangées,  sous  le  aom  da  d^punâ^'^ 
ordinairse.  dans  un  état  séparé  pour  chaque  diocèse  que 
S.  M.  sflra  supiiliée  d'autoriser,  conformément  à  ce  qui  fut 
pratiqué  en  1034  »,  et  t  qu  u  l'éganl  des  autres  dépenses, 
qai  sont  pins  ou  flMrtns  considérables  et  sujettes  à  varia- 
tions, elles  continueront  d'être  imposée»  en  vertu  des 
délibérations  des  Ktats  et  des  ordonnances  ou  arrests  qui 
les  auront  authoriiiées  >,  Dans  les  dépenses  ordinaires 
«étaient  compris  :  •  les  rétributions  des  députés  aux  États 
réglées  sur  le  pied  de  six  livres  par  jour;  les  honoraires 
du  commissaire  principal,  des  offlciers  de  justice,  des 
députés  des  villes,  etc  :  le.t  appointeroeus  des  atxndicset 
greffiers  diocésains,  etc.;  les  sommes  acconMes  pour 
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rétablissement  des  collèges  ou  séminaires,  on  pour 
anmânes  aux  hôpitaux,  maisons  de  charité  et  moasatA- 
m  d'hommes  ou  de  fliles  ;  snfln  !e  Ibods  destlué  aux 

ufTiiire^  extraordinaires  et  imprévues  —  <  Les  Assiet- 
tes se  conformeront  exactement  aux  réigleniene  fella 
en  IttS,  1660  et  1754  pour  l'administration  des  dlooèsss, 

et  elles  veillêïDnt  k  cy  qu'il  :ih  soU  donné  aui  une  atteints 
à  leur  administration  et  qu'il  n'y  soit  rien  innové  *.  —  On 
•tataara  aux  âtats  prochains  sur  hi  demande  de  secourt 
adresséean  président  par  le  l'hevalior  de  Solage,  à  raison 
f  des  dépenses  qu'il  a  été  obligé  de  faire  pour  l'établisee* 
nent  h  Cremaux  {Oarmaut)  d'une  verrMra  à  bouteilles 
de  verre  bruni  d'AuslHlHrTe,  .aupr^-s  des  :iiinf.s  du  rrharbon 
de  terre  qu'il  fait  exploiter  en  cet  endroit,  pour  laquelle 
I  verriteo  il  a  obtenu  un  prfviHge  par  arrest  do  Conseil 
du  2  mars  1752,  à  condition  qu'il  ne  se  serviroit  pas  de 
bois,  mais  seulement  du  ehai'bon  provenant  da  ses  mines. 
Bnlre  temps,  on  prendra  dee  éelidrclMenMM  sur  l'oltfel 
du  travail  de  l'étte  verri^rf»,  «a  nonsornrnaiion,  et  les 
avantages  qui  peuvent  en  résulter  pour  le  diocèse  d'Alby 
et  pour  le  général  de  la  province  ».  —  Ooneeaismeat  h 
rt'tabîissemant  d'uno  manufacture  royale  de  draps  pour 
le  Levant  dans  le  diocèse  de  Mirepoix.  —  Vu  un  mé- 
moiro  du  syndic  du  Vivarais  «  qui  fiut  oonnotira  que  les 
defTricbemensdes  montagnes,  qui  se  sont  multiplias  depuis 
quelque  temps,  causent  la  pénurie  du  bois  k  brûler,  la 
daetruellon  dea  fiirèts,  la  dégradation  dea  pitnragaa  et 
des  fonds  et  hérlt;ig«^<$  par  les  terres  que  les  plu.res  en- 
traînent, et  le  rehaussement  das  lits  de»  rivières  «t  ruis- 
aaaux  par  ia  mémo  raison  *,  il  est  détibéré  qu'on  pe«r- 
suivra  un  arrêt  du  Ounseil  qui  défende  «  de  deffrirher 
aucun  bois  dans  quelque  lien  qu'il  soit  situé,  et  de  plus 
do  fldra  aiMan  deUHehement  dans  las  landes,  garriguat, 
bruyères  sur  mtmiafrnew  >.  —  L'arrêt  obtenu  pour 
conserver  tes  bois  du  isas-L.angueâoc  <  en  éloignant  les 
verrières  (verreries)  des  villes  principales  t  n'ajrant  pas 
étfi  onrnro  oxfculé,  on  vérifiera  «  si  l'on  no  pourroil  pas 
faire  Uotter  du  luoius  a  hadm  ji^rdue,  sur  la  rivière 
d'Arre  qui  passe  au  Vigan,  ou  sur  celle  d'Hérault  qui 
passe  à  Viiterau;;ue,  les  bois  de  hêtre  qui  croissent  sur 
les  montagnes  de  l'Espérou  et  de  l'Aygoal,  au  moyen  de 
quoy  on  poorroit  peut>étra  se  dlapanear  do  transporter 
les  verrières  sur  lesd.  montagnes,  dont  il  surflroit  de  les 
rapprocher  ».  —  Il  sera  poursuivi  un  arrêt  du  Con- 
sul «  portant  défenses  de  mettra  le  feu  aux  landes,  gar- 
rigues et  bt>uyères,  à  peine  contra  les  bergers  de  la  com- 
munauté où  le  feu  aura  été  mis  d'être  condamnés  à  payer, 
outre  le  domnaga,  une  somme  de  300  liv.  ».  —  Pour 
diminuer  la  consommation  du  bois  ii  brûler,  oo-chercbera 
les  moyens  da  rendra  le  charbon  de|ilerre  plus  ooamun. 
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niM  épmr?»  Mla  k  Alab  asnnt  MnonM  «  ««'on  peal  le 

substitaer  au  bots  pour  le  tira^  des  soyes  et  pour  les 
teinluros  ».  —  On  dauuadwa  1«  ranoavaUsmeot  de  la 
dMarallon  ta  Roi  do  24  aoAt  1T4S  ■  povttdM  dafliNMat, 
métne  iiUxcoHectears,de  saisir  et  faire  sai«ir  les  bestiaux 
de  toute  qualité  dans  la  provioee  ».  —  Le  trésorier  de  la 
BomrM  wt  autorisé  fc  remrelr  dn  4lae  et  de  la  doohetM 
derhaulnes  lu  somme  fin  84,707  liv.  portée  flans  ta  tran- 
saction passée  ie  '£i  septembre  174U  entre  les  Klats  et 
M**  de  La  Menon,  «onme  tutrice  de  Mil*  de  La  Monoih 
sa  ftllp  ».  —  î.e?  Ktîit?  en  corps  vont  recevoir  tes  Cendres 
à  l'égli$e  Notre-Dame-lies- t  ables.  —  Lecture  est  foitede 
lettres  dn  comte  d'Anteoeon  «t  du  Oontrôlear  général 
«  faisant  c-onnoîlre  que  S.  M.  pourroit  ftfrfi  obliff^e  de 
demander  que  le  régiment  de  Septiinaoia  tùi  r<3lablt  et 
demandant  aux  États  d'authorlser  Mc  l'archevêque  de 
Narbonn?  h  tratter  cette  affaire  pendant  leur  séparation, 
et  les  assurant  qu'en  cas  que  les  conjonctures  rendent  ce 
■econre  nécessaire,  S.  M.  voudra  bien  permettre  qu'il 
•oit  pourvu  à  cette  dépense  par  la  voya  de  l'emprunt,  rar 
laquelle  ils  pourront  délibérer  avant  de  se  séparer  «. 
L'assemblée  prie  l'archevêque  de  Narbonne  de  vouloir 
bien  représenter  au  Roi  l'impossibilité  où  elle  se  trouve 
d'imposer  des  charges  nouvelles  aux  (Muples  de  cette 
prarinoe  déjà  épuisés  et  ré<luits  à  la  misère  par  les  char- 
gée eiceniTee  qa'lls  sepportent,  dont  les  intérits  de 
Pemprant  qui  ftit  ftil  pour  la  levée  dn  régUnenl  de  Sep- 
timanie  font  partie,  par  le  nouvel  emprunt  que  la  pro- 
vince a  été  obligée  de  contracter  ponr  l'acqnialUon  des 
etaarges  mnnictpales,  par  les  divais  iléanx  qa'elle  vient 
d'éprouver  et  dont  les  su i Les  feront  sentir  pendant 
plnsienrs  annéaa,  et  pins  encore  par  la  perception  du 
▼IngHAme  L'areheviqne  voudra  bitn  anfln  représen- 
ter  «  que  la  guerre  qui  est  liénUirée  sur  mer  ayant  donné 
lien  de  lever  un  grand  nombre  de  matelots  pour  les 
flottes  de  S.  M.,  et  la  néoesaftéoù  l'on  se  trouve  de  pour- 
voir a  l:i  h'iTtJiî  (ifts  rotf's  no  perniellant  pus  du  diminuer 
le  nombre  des  babitans  des  communautés  qui  en  sont 
«faargde*,  la  province  n'est  pas  ett  état  de  Ibumir  en 
arpent  ni  en  hommes  au  rétablissement  du  régiment  de 
Septimanie  ».  —  t  Les  Etals  sont  mortiilés  de  ne  pouvoir 
«eoorder,  b  ennse  dse  conséiineaees,  la  gntllllcatlon, 
demandée  pour  uno  annne  sHulement  par  le  Contrôleur 
général,  de  &  soU  par  aune  de  drap  de  Lodéve  destiné 
pour  l'haMIienent  des  troupes,  et  que  ce  ministre  regarde 
comme  nécessaire  pour  l  'i  ïRrverîi  la  fabrique  do  Lodôvo 
nno  fourniture  qu'elle  est  en  usage  de  fiiire  ».  —  Est 
approuvé  el  ssn  eovojpi  aa  Oontrtiear  gdatoal  mé- 
moire dressé  par  les  syndics  généraux  <  (Usant  connoitre 
la  nécessité  de  pourvoir  d'une  manière  prompte  et  elfi* 
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ease  au  sonlagemeot  dee  peoplee  île  oett»  provine»  dans 

la  forme  lin  ïa  perception  lîii  vinortipmrt  ».  Teneur 'iud. 
mémoire.  —  Approbation  par  l'assemblée  et  signature 
par  le  président  de  l'état  général  des  fonds  h  Impoeeren 
1756,  «  dont  la  n^rpttfl  pt  la  dépense  étant  t'^aU^a  se  sont 
trouvé»  monter  à  9,300,000  liv.,  à  ce  compris  dans  U 
reostto  l'enUer  prix  de  la  Ame  de  l'équivalent  >.  —  Oo- 
trot.  —  Te  Deum.  —  B'Vnédicfion.  —  I>épnl^s  pr^sf-nt?.  - 

<  Ligne  des  lieux  destinés  pour  les  étapes  du  Languedoc 
à  commencer  dn  I**  janvier  IIM  s.  =  Aasaoïliléedss  Irais 
État.s  dri  la  .<iAn<?ctiaus<:(*f  dr>  flarcassonne,  sous  la  prési- 
dence lie  l'arche vù'.juu  Uts  Narbonne.  ~  Assemblée  des 
trois  États  de  la  sénéchaussée  da  Toulouse,  SOOS  la  pré- 
sidencede  l'archevêque  de  Toulouir^  —Sont  approuvées: 
l"  la  réception  par  le  s'  de  Saget  des  ouvrasses  faits  sur 
le  cticmlii  1h  la  poste  de  Toulouse  k  Montauban  et  de 
Toulouse  à  la  pyramide  do  Saint-Rome,  qui  ont  mi^té 
25,013  et  13,211  liv.;  2*  l'estimation  montant  à  i,S17  iiv. 
«  des  terres  prisas  à  des  particuliers  pour  l'alignement 
de  partie  du  nouveau  chemin  qu'on  a  fait  sur  la  grande 
route  de  Toulouse  à  Sainl-Jory  ».  —  Le  vieux  chemin 
appartenant*  tasfoéabMmée  a  été  estimé  i,afl5  livras, 

<  qu'on  ponrra  employer  en  angmentation  d'ouvrages  ». 
—  4,000  liv.  sont  aooordées  an  diocèse  d'AIbi  pour  la 
construction  d'un  pont  sur  le  chemin  d'AIbi  à  Uamenel, 
au-dssaooa  de  la  Jonction  des  misseaux  de  Planques  «tdo 
Gaossels.  —  Il  sera  fltil  un  fonds  de  13,000  liv.  pour  la 
construction,  dans  la  communauté  de  Clermont,  diocèse 
de  Toulouse,  «  d'un  pont  sur  la  rivière  de  Lèse,  dit  de  la 
Riverotle,  qnl  sert  de  oommnnteation  aveo  le  pays  de 
Foix.  l'ancien  pont  él.mt  enliiÎTement  détruit,  ce  {[ul 
cause  un  préjmjice  considérable  an  commerce  des  deux 
provinces  — ■  On  empruntera  10,000  liv.  «  pour  foira 
riiparer  ot  conslruiro  la  partie  du  ctiéniin  ijul  communi- 
que du  pont  de  Bram  Jusqu'il  la  ville  de  Mirepolx  ».  —  Il 
sera  Imposé  46,000  liv.  ponr  Ise  ouvrages  li  (Ûre  en  17B0. 

C  im.  (S«(i«ti«.}~  l»-Mi«,  s»  iniMMl,  p*pj«r. 

Oclobre-d«^mbre  17S6.  —  Procès-vprbal  des  .siîanres 
et  déliliérations  des  États  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  du  nA  Lods  XV,  h  Montpellier,  dans  la 
„'rài  î  ■  ^.\]'r\  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  "iS  octobre  au  10  dé- 
cembre 1756.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbonne. 
GonnlMtNS  du  Roi  :  le  duo  doLdvla'IOnpotx,  com- 
mandant en  chef  de  la  provlnc<>;  Goignard  de  Saint- 
ï'riest.  intendant;  Requiem  et  Bénéset,  trésoriers  de 
Ftaaoeès  génAwWde  deToolonse  et  de  Mdntpsiller.  — 
Diswurs  d'ouverture  {ne  sont  pas  rapportés).  —  Les 
aieurs  de  Beauvoir  et  de  Bannes  sont  nommés  par  le 
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présiflont  pour  entrer  dans  l'assemblt'e  Ciinriio  .-nvovr-s 
4ae  baronnies  de  Barjac  et  d'Avejan  dont  «  les  proprié- 
tatriM  n'ont  paa  «noora  fkit  enregistrer  les  tttret  4e  pro- 
prii'lé  •.  —  Lo  comte  il«  [.a  'l'oiirrelte  est.  reni  aux  Etals 
pour  la  baronnie  de  la  Tourrelte  en  Vivarais  à  lui  cédée 
pn  ton  pèra.  —  Rapport  fhTorable  snr  la  Tmblene  du 

l^de  Veyny  lîo  Villamonl,  f!nvo\v  rlu  vinoinlH  iit>  T'idi- 
fnae.  —  Le  «•  Laflbnt  sera  re^u  aux  Ëtata  oumme  dé- 
pnM  par  la  minorité  des  haliitaots  et  par  les  principanx 
taillables  de  Montrcdon,  à  IVxclusion  du  s'  Bati|;ne, 
nommé  par  la  communauté  pourexercer  l'office  de  maire, 
«ta'elle  avait  «cqvfe  en  1747  et  ■  tkit  mettre  sur  la  téte 
rîn  sieur  îifi'h  il  cMH'ritlon  qu'il  n'en  iKitirroii  f.iirf  au- 
cunes fonctions  ».  Baligoe  avait  convoqué  les  curés  et 
1m  parai«sl«Qa  de  la  baronnl*  de  Montrolon,  sons  pré- 
tiixiL- qu'il  sfir&il  «question  dans  l'assembli'n  des  r<^pa- 
rations  de  leurs  églises  «,  mais,  «  au  lieu  de  parler 
d'alnrd  dead.  réparatioiM,  il  exhiba  les  lettres  de  eonvo- 
ration  df-!  états,  et  sans  proposer  dn  délibérer  siir  lo 
choix  de  la  personne  qui  devoit  être  députée,  requit 
•ImplenMnt  raMMUblée  de  lui  fbanir  aa  proooratlon 
pour  n^sistiT  ruii  Citais  <>.  —  Pour  em])écher  «  d'entrer 
aux  Etals  des  députés  qui  n'étant  ni  habitans  ni  tailla- 
Mas  dam  la»  «omnmiwiitéa  qu'ils  représentent,  privent 
lesd.  communautés,  par  l'i^'ii  ir  ini  ti  où  ils  sont  de  leurs 
affaires,  de  l'avantage  qu'olleâ  peuvent  tirer  de  leurs 
représentans  dans  ana  aasembléa  qui  n'est  oceopée  qve 
du  h\pn  général  et  particulier  ites  coranuinaulés  de  la 
province,  il  est  délibéré  par  forme  de  règlement  que 
dans  la  cas  où  laa  eomnoBattlés  députeront  aux  ]£tals,  k 
défaut  des  mairp»,  leurs  lieutenants  et  consuls  en  titre, 
un  dus  furis  taillables,  celuy  qui  sera  ainsi  député  sera 
lann  da  Joindra  h  la  procnratlon  de  lad.  comnrananlé  un 
extrait  de  son  allivrement  rortiffté  par  les  consuls,  sans 
lequel  extrait  il  ue  sera  pas  re^u  dans  l'assemblée».  — 
Entrée  OomMliealree  du  Bol  :  Ma  tenandent  un  don 
gratuit  dp  1,000.000  de  liv.  et  1,600.000  liv.  pour  la  ca- 
pitation  de  17ô7.  Ces  deux  sommes  sont  accordées  aux 
eonilllions  ordinaires,  quoique  «  disproportionnées  à  la 
situation  des  peuples  rpiiuil?  à  I'ttn1ifr(>tic«  par  la  perte 
des  récolles,  les  malheurs  qu'ils  éprouvant  depuis  plu- 
aleur*  années  et  tes  ilébordemans  dea  rivières  qui  ont 
Tavasé  un  grand  nombre  de  communautés  • .  afin  d»  sou- 
tenir »  Vi'.Uit,  (|ui  se  trouve  actuellement  dans  leïs  cir- 
constances Il  H  \>\m  critiques  ».  —  Le  président  dit  :  que 
«  S.  M.,  dans  la  nécessité  de  pourvoir  aux  dépenses 
exlraordio^res  qu'occasionna  la  présente  guerre,  sans 
déranger  une  destination  aussi  essentielle  au  bien  de 
t'État  que  l'est  celle  du  produit  du  vingtièrao  établi  par 
softédiidu  mois  de  uiay  1740,  ayant  par  sa  déclaration 
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du  7  juillet  dernier  (ITliO)  ordonné  la  levéo  d'un  second 
Tingtiéme,  à  commencer  du  1*'  octobre  dernier  pour 
casser  S  mots  après  la  publication  da  la  paix,  et  aussi, 
par  une  autre  déclaration  <hi  même  jour,  l.\  levée  et 
percaplioa  pendant  10  ans  des  2  sols  pour  livre  desd. 
deux  vlm^Mèmes,  elle  n«  peut  se  dispenser  de  Mre  da- 
rnander  à  .hhs  suivis  df  Languedoc  les  mêmes  secours 
qu'elle  demande  à  tous  ses  autres  sujet*  «  Sur  quoj, 
loctuM  flilte  desd.  déelaralions,  te*  États  ont  nnanitae- 
ment  ronsonti  h  la  levée  du  second  vlngtii.'mi.'  c"  des 
2  sols  pour  livre  des  deux  vingtièmee  a.  —  Le  président 
Mt  savoir  qu'avec  les  députés  en  Oour,  Il  avait  démonti^ 
"  aux  ministres,  par  des  :'.iils  bien  îustîfli'.^,  la  risuear 
et  l'arbitraire  des  principes  qui  ont  servi  de  base  au 
ri^ement  des  ootilés  du  prsmler  vingtième  et  qui  ne 
ptiorroient  manquer  d'accabler  enti-Temenî  Ion  redeva- 
bles si  la  même  forme  avoit  lieu  dans  l'établissement  du 
second  ■;  que  «  d'auesl  Justes  v^résentatlons  ayant 
enfin  élé  /'routées  et  S-  M.  ;i  v!int  [laru  disposée  h  accep- 
ter un  ubonnemeni,  il  avait  cru  qu'il  ne  seroit  pas  pos- 
sible d'ofTHr  au  Ro7  an  dalh  d'an  million  pour  ebaqna 
vlrigtii^mè,  sans  vouloir  surrhirfrer évidemment  les  fonds 
roturier»,  qu'on  a  au  contraire  en  vue  de  ménager  parce 
qu'ils  supportant  esola  toutes  les  antres  charges  •  ;  qu'il 
n'avait  pu  «  faire  accueillir  une  proposition  qui  parois- 
soit  si  raisonnable  •<,  mais  que  •  S.  jkl.  voulant  bien  se 
prêter  à  un  abonnemeol  >  avait  donné  fc  ssa  Oommlssal* 
res  <  les  pouvoirs  nécessaires  pour  le  conclure  avec  les 
États  ».  11  est  délibéré  que  les  Commissaires  du  Roi  se- 
ront priés  «  de  Mrs  part  de  leura  Inetmelietts  »  à  l'as^ 
semblée.  —  I*educde  Mlrepoit  communique  les  condi- 
tions de  l'abonnement  (1,230,000  liv.  par  année  pour 
chaque  vingtième  et  S80.00l>  Kv.  pour  les  S  sob  peur 
livre)  et  dit  :  <  qu'étant  les  seules  auxquelles  il  lu.r  éloit 
permis  d'acquiescer,  il  ne  sçaaroit  entrer  dans  aucune 
espèce  de  négociiilion  et  qno  les  Étals  étolent  d'ailleurs 
très  libres  do  se  déterminer  sur  le  party  qui  leur  paroi- 
troil  le  plus  avantageux  ».  —  La  Commission  nommée 
pour  examiner  celle  nihirs  exposa  que  oette  demanda 
de  2,750,000  liv.  est  •  affligeante,  puisqu'elle  renferme 
une  Jiugmeatation  d'un  inilli<in  sur  le  prir  'tu  tiernier 
abonnement  du  dixième  »...  mais  •  que iM  Ëtatss'é (oient 
toujours  portés  h  préférer  le.<i  abonnemens,  comme  étant 
moins  ii  charge  que  toute  autre  forme  dans  la  perception 
de  celte  imposition,  et  que  la  trisis  ozpérience  que  l'on 
a  faite  dans  le  cours  de  la  régie  du  premier  vingtième, 
depuis  son  établissement  .jusqu'à  présent,  n'a  que  trop 
bien  justillé  les  avantages  d'un  abonnement  quelque  oné- 
reux qu'il  puisse  être  ».  Sur  quoi  il  a  été  délibéré  d'abon» 
ner  les  2  vingtièmes  et  les  2  sols  pour  livre  an  prix  de 
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S,TBI1,QOO  Uv.,  mis  lom  oertalaos  eonilitiom  qoi  «ont 

énumi'rées.  —  ••>  R'anfant  que  les  États  ne  sa  sonl  «Jéler- 
minés  a  abonner  les  deux  vingtièmes  h  un  prix  aussi 
eoiMlddrable  400  pour  délirrier  las  praptet  4m  vexa- 
tions auxquellc;  ils  ont  été  ex)iosès,  depuis  l'élsblisse- 
roent  du  premier  vingtième,  par  les  évaluations  exces- 
sives dont  les  communautés  et  iM  ndtvables  n'ont  cessé 
de  réclamer,  malgré  les  acquiescemens  qui  ont  été  l'efTel 
de  la  surprise  ou  des  menaces  des  contrôleurs;  par  les 
TérifloalioiM  flA  Ia  défaut  de  connoissances  nécessaires 
pour  jngnr  de  la  qualité  de»  fonds  a  rendues  encore  plus 
iiunstM  et  plus  arbilrali%s  ;  par  les  WHes  qui  en  ont  M  la 
Mite  et  qui  ont  excédé  de  beaucoup  le  vingtième  du  re- 
venu; par  l'eepèce  «l'impossibilité  de  detnaoder  et  d'ob- 
tenir  une  Juattce  que  l'ubjet  des  tttix  et  le  retardement 
de  l'expédition  rendoient  souvent  Inutile;  enfin,  par  une 
aarcliarge  et  nn  aecabiement  général  plus  capable  de 
nuire  h  rfitat  que  les  sommes  provenant  de  l'Impoellton 
nepouvoient  luy  être  utiles  »,  il  est  unanimement  déli- 
béré de  supplier  le  Roi  d'accorder  des  remises  k  ia  pro- 
-rinee  par  égard  pour  tant  de  •  enrehafges,  d'oA  il  est  k 
craindre  que  résultent  réimis^iiitrit,  le  tlécouruiifemerit  et 
l'abandon  des  fonds  de  terra  *.  —  Rapport  sur  les  tra- 
vaux publics,  «Mot,  «  les  ouvragée  pour  lesquels  les 
Etats  font  .■iiiaurtUciDoiit  K.'s  faniis  nére.ssiiirfis  <>n  .su  con- 
formant aux  instructions  de  S.  M.  «  :  port  4la  Cette,  etc.  j 
graux  d'Agde  et  de  La  Nouvelle;  chemins  de  La  Palme, 
de  Mèze,  de  Mdiitlouis  ;  Conlinualion  <îu  c;<n;il  îles  KtciriKs. 

—  Rapport  des  députés  en  Cour  :  ils  ont  obtenu  la  per< 
nisssion  d'exporter  «or  dss  vidsseaux  neutres  et  même 
de  vendre  aux  étrangers  des  draps  de^itinés  au  Levant; 
on  a  bien  aocueilli  leurs  requêtes  pour  ■  l'entière  liberté 
de  ta  fabricatioa  dea  draps  par  la  suppression  do  taMeau 
rlaiis  li^iiuftl  sont  roiti|iris  chai^uu  «nii^H  I.'s  f.ibricants 
seuls  auxquels  il  est  permis  de  travailler  et  «  il  y  a 
lieu  d'espérer  que  Isa  titats  auront  bientôt  sur  ce  point 
une  ei.tière  sntisfaction  ■  .  —  Chargée  d'examiner  un 
arlicio  des  instructions  du  Roi  oii  •  S.  M.  demande  aux 
États  leur  crédit  pour  un  emprunt  de  cinq  nlHIona 
aux  conditions  »lo  l'emprunt  do  six  millions  fait  en  1740, 
sauf  que  cette  fois  les  renies  à  ccnstiluer  ite  seront  pas 
«sanptes  de  la  relenaa des  deux  vingtièmes  et  ds«  S  sols 
pour  livre,  la  commission  des  affaires  extraordinaires  rap- 
porte que  «ces  conditionsn'éloientaucuneuMnl onéreuses 
pour  la  province  et  lui  assuroleni  de  la  manière  la  plus 

précise  It*  rfimbonrsemenf,  tnnt  on  rapilal  i]»>n  inté- 
rêts et  fraix .  desi  somiues  erapruatées  •  ;  l'assemblée 
consent  unanimement  à  l'emprunt.  —  Texte  do  tnUté 
litit  pnur  l'emprunt  avec  les  Commissaire  <)u  Roi. 

—  Pouvoir  donné  aux  trois  syndics  généraux  d'em- 


DB  LAHOÏÏBDOO.  61» 

prunter  cinq  millimis  an  denier  SO,  à  Paria,  Taukmso  «t 

Montpellier. — Qrnlincatiims  fl'u'îage.  —  Attendu  qo», 
suivant  le  nouveau  règltimeul  sur  ks  dépensais  des  che- 
mins fait  par  les  États  le  14  février  1756  et  autorisé  par 
arrêt  du  Conseil  le  10  août  suivant,  «  toute  la  grande 
ligne  du  chemin  de  la  Poste,  depuis  le  Saint-Esprit  Jus- 
ques  à  l'autre  extrémité  de  la  provinoSi  au  delà  de  Ton» 
louse,  est  à  la  charge  de  la  province  en  corps  »,  l'as- 
semblée ordonne  que  le  montant  des  baux  passés  pour 
l'entretien  de  cette  ligne  par  les  sénéchaussées  de  Tou- 
louse et  d«  Oarcassonne  et  par  les  diocèses  de  la  séné- 
ohansaée  d«  Baaneaire  «(  Niiaes  sera  imposé  dans  le 
département  dea  dattsi  «t  uflUras.  —  20,000  liv.  seront 
imposées  pour  commencer  les  ouvrages  pr«tietés  par  la 
sroaripn;,  afln  de  prévenir  les  inondations  de  la  rivière 
d'Aude  dans  la  plaine  de  Narbonne  (ouverture  «  d'un 
canal  près  le  pont  de  Ooursan  pour  donner  aux  eaux 
une  direction  plus  droite  et  m  raclllter  le  prompt  écou- 
lement dans  le  temps  des  grandes  crues  »).  —  «  Il  sera 
fait  un  nouvel  état  ou  registre  des  anciennes  rentes,  les- 
quelles sont  toutes  réduites  h  trois  pour  cent,  dans  lequel 
on  nû  compren  Ira  '[ue  les  articles  qui  siibsîslenl  aujour- 
d'hui (les  rentes  qui  n'étaient  pas  encore  remboursées), 
et  les  registrs*  deed.  rentes  commençant  en  1700  et  con- 
tinués Jusques  à  aujourd'nui  seront  remis  aux  archi- 
ves, ponr  y  avoir  recours,  le  cas  échéant  ».  —  Pour  di- 
rotnner  d'autant  la  charge  dea  fonds  roturiers,  il  est 

délibéré  que  les  deux  vingtièmes  spnuit  retenus  sur: 
toules  les  rentes  constituées  ou  à  Jour,  sauf  celles  dues 
au  clergé,  aux  maisons  rsUgieusa  et  hôpitaux  ;  les  gages 

et  pensions;  tes  leuiîes  et  péages,  droits  sur  Ir's  ea- 
naux,  etc. ;  les  biens  et  droits  nobles;  le  commerce  et 
i'indusiris;  l«s  malsons,  laat  noMes  que  roturières  ;  lee 

biens  patrimoniaux  des  villes  dont  l^^s  rei-ettes  efcèdpnl 
les  dépenses,  les  offices  <les  receveurs  des  diocèses,  du 
taitlon ,  des  gaMIas ,  des  mortes-payes  i>t  des  rsoe» 
veurs  péni'raux,  etc.  -  f\)i).<ieiitement  h  l'imposition  do 
1,000  liv.  sur  l«i  diocèse  ilu  Pay  »  pour  bt  dépense  de  la 
oonsirnction  des  loges  que  l'hôpital  «lu  Poy  Mt  Mtir 
pour  y  renfermer  les  insensés  "-  —  Rapii  jrt  sur  les 
archives  de  la  proviuce.  «  Dans  Tinvenlaire  fait  en  1720 
«t  dans  les  8  continuations  qui  ont  aaivi,  sans  consul- 
ter l'ordre  des  raaIiAres  ni  celuy  des  dates,  on  n'a  voit. 
un  autre  chose  qu'inventorier  sucGessivemaDl  les  (la- 
piers  qui  se  trouvoioot  dans  chaque  artnoln  on  tiroir 
étiquetés  par  lettres  ati))iatié1lquw,  de  sorte  qu'en  par- 
courant l'inventaire  on  sçait  ou  les  papiers  sont  plac^ 
mais  qu'on  no  peut  pas  trouver  c«ox  qu'on  diarelia  à. 

moins  (lo  parcourir  fout  i'invi»iitaire  »,  on  pixjpose  de 
refondre  ce  travail  c  en  rangeant  les  papiers  par  ma- 
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Hères  sous  <]irri^ren!i  titres  et  sous  chaque  titre  par  ordre 
de  dat«s  ».  ^libération  confonae.  Le  a'  Doché  est  chargé 
de  eetto  refonle,  et  on  lui  aoeorde  <  1,600  Hv.  par  année 
y  compris  les  fraix  d'un  commis  pemtant  trois  années 
dans  lecoaradeaqaetlaa  le  nouvel  Inveataireseraicbevé  *. 

—  On  a  cherché  dans  IliAIel  de  ville  de  Montpellier  *  uo 
endroit  plus  spacieux  pour  y  nicUre  les  archives;  on 
D'en  a  point  trouvé  qui  parùl  plue  convenable  que  lea 
deux  pièce»  foûtées  où  sont  aetoellement  fc»  grrefifede  la 
ville  et  le  Imreau  de  la  claverie;  mais  ce  nouvel  amn- 
gemenl  exposera  ta  ville  ii  des  dépenses  el  à  des  répara- 
tions dont  le  pn^l  n'a  pas  encore  été  dressé  ».  Il  est 
délibéré  qu'on  s'entendra  pour  le  règlement  dfi  celte 
aftaire  avec  le  maire  el  les  consuls  de  Montpellier.  — 
L'assemblétseat  infbrmée  que  >  suivant  ses  délibérations 
el  ses  désir»,  les  amiU'friHHis  fuils  l'u  I,evant  il'-]iiji,H  ïiIq- 
sieors  années  onlûlé  suspumlus  el  sursis  depuis  le  com- 
Dsneement  d«  cette  année  (17B6)  pour  toute  ta  durée  de 
la  guerre,  et  que  l;i  lili.rrtv  il»;  \^  fabrique  des  drat*'^  ''té 
afioordée  pour  le  même  temps;  que  cepeiidanl  on  s'est 
plaint  que  les  majeurs  des  mafaons  de  Oonetantinople 

n'eXH:  iil  iiiMil  PAS  ce  sursis,  et  ipif  ;-''s  iiliiiitcs  si>iu 
encore  renouvelées  par  les  entrepreneurs  des  manufac- 
taree  royales  dont  les  dmps,  eomme  supérieurs,  sont 
deslitiés  pour  t'éch.»!!^  .le  Cnisînntlnople  »  I,e  président 
est  prié  d'écrire  au  Garde  des  sceaux  fjourque  les  ordres 
du  Rot  soient  ecéentés.  —  Rsi  admis  le  titre  de  propriété 
rappm  !  '  pour  la  baronnie  de  Joyeuse,  -  Hiuif  au  prlih  i? 
de  Soubise  à  jiisUAer,  lorsque  celte  baronnie  sera  en  tour 
pour  entrer  aux  ËtaU,  qult  aréunl  sur  sa  tète  les  droits 
du  cardinal  de  Soubise  et  de  la  princesse  do  Mar^  in  ». 

—  On  enregistrera  le  titre  de  propriété  du  marquis  de 
RotAemaars  pour  la  haroairie  de  Salnt'Remàae  en  Vi- 
varai?.  —  hn  trésorier  de  la  Bourse  e  in1tnii<^r:i  df  fnire 
<  sur  les  mandemens  du  président  »  les  avances  qu'il 
bit  depuis  le  f5  )ni.o,  conformément  aux  ordres  du  Sol, 
pour  la  dôfensfl  des  rAten  \;\  province.  —  Rapport  sur 
les  manufactures,  il  h  étti  labriqué  en  1756  :  draps 
nations,  816  pièces;  londrins  premiers,  386  p.;  tondrins 
seconds,  37,42."i  p  r  londrfs  Inr^'t»*,  0,265 p.;  lomlrc'S  '>rdi- 
naires,  275  p.;  on  tout  47,065  pieies,  dont  les  gratillca- 
tions  montent  à  116,040  livras,  en  angtoeniatioti  de 
36,285  ilv.  sur  C'-lles  de  175.">.  I-a  •  aiist»  d»  «•«•ft<»  diffé- 
renoe  était,  au  dire  du  rapporteur,  que  les  entrepre- 
neurs de  manuractures  portés  au  •  Tablcao*  par  l'Inten» 
dant  pour  fobriquer,  h  l'exclusion  de  tous  autr(>^.  en 
1758v  sachant  que  le  *  Tableau  >  allait  être  supprimé  a 
lademaiUle  des^tats,  s'étaient  •  prévalu  de  lalibwtè» 
4|UVm  venait  d'accorder  à  toutes  Ias  nianufHCtuiv»;,  en 
ailoliaaant  la  €  Uxation  »,  de  <•  fabriquer  tel  nombre  de 


pièces  qu'elles  voudraient  >.  —  Vwu  pour  la  liberté  du 
oommeree  du  Lovant  •  qui  oe  agauroil  ôlre  entière  qn'aa- 
tant  qu'il  sera  permis  à  tontes  personnes  d'une  probité 

et  capacité  reconnue  de  faire  sur  les  Échelles  des  établis- 
semeoSi  an  lieu  que  cette  foculté,  depiys  un  certain  temps, 
n'est  qn*nne  espèce  de  privilège  contre  lequel  les  titals 
n'ont  cessé  de  faire  if^  r-eprésentations  ».  —  Il  «st  rap- 
porté qu'on  a  renouvelé  au  nom  de  la  province  la  de- 
mande en  <  permission  de  (klre  le  commerce  du  Levant 
directement  par  la  port  do  Cette  ».  et  que  le  mémnîre 
présenté  k  l'appui  de  cette  demande  c  a  paru  faire  ^'rande 
impréasion  sur  l'esprit  des  députée  au  Bureau  du  «m* 
merce».  —  On  achètera,  pour  tes  fiir«  ilîsirilm^:  dans 
Ions  les  diocèses,  un  certain  nombre  d'exemplaires  d'une 
■  Dissertation  sur  la  cause  qui  corrompt  et  noircit  les 
çrains  de  blé  et  sur  les  ninymii-  du  pi-cvenîr  ''i"?  ai'ci- 
denls  ».  —  il  ne  sera  pas  formé  de  nouvelles  pépinières 
de  mtirlers,  mais  aux  purtiealiemqui  Aaront  cette  eut* 

(ur",  il  sera  ai  conlé  7  S'ils  |:our  cil  1';uh  mûrlsr 
ajanl  5  pieds  3  pouces  de  hauteur  el  0  pouces  de  gros- 
seur ».  On  rélmprlmwa  peur  le  dislrthuer  dans  les 
ilini  é.s(«s  un  mémoire  publié  i>u  I7??7  sur  V.i  manièrr'  de 
former  des  prairies  artiticielles  pour  la  nourriture  des 
troupeaux.  —  «  On  fera  eonnottre  aux  miltivateura 

rusante  -"t  les  'jualltés  ri;»  î.i  fcrri?  -onnue  sous  le  nom  de 
marne  >,  et  on  promettra  une  gratificalion  à  ceux  qui 
en  découvriraient,  ^mht»  États  cherchant  à  Introduire 
rasai>>!  d't  cliarlion  piorr.;»  nn  lien  rla  bols,  noaimé- 
menl  pour  les  teintures,  se  portant  h  accorder  une  gra- 
tifleatlon  aux  teinturiers  qui  voudront  seservlr  de dhar- 
l)on  do  pierre  dans  le  voisinage  des  villes  de  fabriTue  et 
do  commerce  ».  —  Attendu  les  affaires  qui  restent  a 
traiter,  on  demandera  anx  OammisaaiNs  da  Roi  que  Isa 
États  pul!^H*^nf  itemeurer  assemblé-i  qn^lnip*  Jnii-^  au 
delà  des  40  fixés  par  les  rèKlemants.  —  U  sieur  Claude 
Carrière,  ci*devantavoi»t  du  Rei  an  prMdial  de  Nîmes, 
est  nommé  ^^rofrlcr  des  États  k  la  place  d  i  s'  S»iid- 
Laurenl  Plauchut,  démissionnaire.  —  Articles  a  nmûre 
dans  I*  Ouhier.  On  duannden  :  4,000  Ilv.  en  ftveur  des 
communautés  de  Montant  et  d»  Paint-Sulpice,  au  dio- 
cèse de  Kieux,  pour  qu'elles  puiiiseiU  achever  «le  «  iiaver 
les  Indemnités  qu'elles  doivent  à  raison  des  ouvrages 
faits  s«r  la  rivi^rs  de  LAot  fit  d-^  la  destruction  de  deux 
moulins  situés  sur  celle  rivière  —  «  pour  le  général 
de  la  province,  nue  remise  proportionnée  à  l'eseèsde 
«!»^  charges  •.  —  }/K\f  dos  commissaires  principaux  des 
Assiottes  pour  17BJ.  —  On  fera  recreuser  •  un  ancien 
canal  commençantau  trou  de  Saint-Roman,  qu'on  assure, 
dans  In  prty<i,  avoir  s*»rvi  h  la  décharge  des  eaux  du  VI» 
dourle,  en  iui  donnant  la  direction  la  plus  propre  à  con- 


Digilized  by  Google 


âËBIE  C.  —  ÉTATS 

duire  \ùs  eaux  dans  lâs  marais  de  Lanel  ».  —  Le  dtocèsa 
de  Saint-Papout  est  autorisé  h  demander  au  Roi  la  per- 
mission .remprunter  20.000  liv.  pour  réparer  «  le  cbe- 
roiade  l.uuragaise,  très néewaaireaaooamMroe Intérieur 
dad.  diocèse  •.  —  Sur  l'espoaé  fâit  par  tes  airara  Oari- 
puy  et  de  Saget,  direclears  des  trtvans  pubtlcs  de  la 
province,  <  que  la  Garonne  fait  la  dtTuion  du  Langue- 
doc ot  de  la  Ouyenno  depuis  le  ruisseau  de  la  Serp,  à 
une  boare  et  demie  de  Toulouse,  jusqu'à  l'eitr6nité  de 
la  Juridiction  de  Oastélaarrasy;...  que  to  bord  de  la 
QwjWM  appartient  à  des  personnes  puissantes  qui  font 
teeoDTrafBaadoMaaires  pour  le  fortifier  contre  l'envaliis- 
aeuMat  de  la  rivière,  et  que  celui  du  Langoedoo  est 
poaeédé  par  un  très  grand  nombre  <le  particuliers  qui 
aVult  qu'on  trèi  petit  int4re»t  sont  tiors  d'état  d'eii- 
tnprendr»  une  pareille  dépenee  dans  le  temps  quils  ont 
perdu  une  partie  de  leurs  fonds;  que  1<î  résiB  du  leur 
terrain  ne  peut  être  défendu  que  par  des  ouvrages  con- 
sidérables qui  monteront  h  W,OW  liv.»,  les  États, 
«  loachés  du  trisie  élat  des  riverains  de  la  Garonne  ihins 
las  diocéaes  de  Toulouse  et  de  Bas-MontautMUi,  sur  la 
lOBSOenr  de  dis  lieues  ■ ,  délibèrent  qn'on  demandera 

au  Roi  «  d'ordonner  que  tous  les  ouvra^^es  f:ii(s  jiar  les 

propriétaires  riverains  daus  la  partie  opposée  au  Lan- 
gaedoe,  qai  sa  trouve  dans  la  Oénéralllé  d'Aneta ,  seront 

<1étruils,  si  mieux  ?.  M.  ii'ninie  .xcc.onler  auxd.  diocèses 
un  fonds  sufAsant  pour  faire  les  ouvrages  qui  seront 
déterminés  par  les  Ingénieurs  •.  —  OonsenteniMit  :  h  oa 
que  le  diocèse  de  Castres  eraprantc  encore  20,000  liv 
pour  aciiever  la  construction  du  chemin  de  Castres  à 
Tonlottse,  à  laquelle  11  a  d^à  employé  00.000  Ht.;  — b  an 
emprunt  qufl  li»  tllocèse  de  Carcassonno  vfint  faire  pour 
commencer  les  réparation»  du  chemin  de  Carcassonne  à 
Montréal.  ~^  Rapport  sur  t  va  mémoire  présenté  par  les 
communantcs  do  Chalabre,  Puiverl  et  Kivel,  qui  com- 
posent, dans  le  diocèse  de  Mirepoix,  ce  qu'on  appelle  la 
terre  privilégiée ,  laquelle  est  immase  de  taille  • ,  o«i  11 
est  (îit  :  »  que  celle  IfTrn  nV(a;)t  pas  InmiR  :i\ix  dépenses 
du  lilorêHe  et  voulant  bien  néanlmoins  supporter  colles 
da  cberain  qui  passa  sur  son  tarroir,  alla  a  délaniilné 
d'y  employer  le  produit  d'une  crue  de  '-lù  sols  sur  chaque 
minol  de  sel  qui  se  consommera  dans  l'étendue  de  lad. 
larro  privilégiée  pendant  20  années,  et  de  prier  Isa  Étala 

de  '-(insflntir  h  ce  qu'elle  demande  au  Roy  d'en  permettre 
letabliÂ^HQiutint  >.  Suivant  l'avî^  du  rappuilâur.  lasiicm- 
blée  rejette  cette  demande,  attendu  «  que  l'immunité 
dont  jouissent  cps  communautés  leur  donne  plus  de  faci- 
lité de  pourvoir  à  de  pareilles  dépenses  par  la  voye  de 
l'aDpront»  en  se  conformant  aux  rjglain«is,  «nmds  las 
aatras  commiiaaulés  de  la  province,  sans  avidr  i«eoM« 

U*ii«>AABam».  —  Séaia  C.  —  Tom  II. 
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à  des  moyens  aussi  extraordinaires  que  celai  d'une  orna 

sur  le  sel  qui  peut  avoir  de  dangereuses  conséquences  ». 
—  Vu  «la  multiplicité  et  l'iiaportance  de  leurs  opé- 
rations » ,  les  trois  directeurs  des  travaux  publics  de  la 
province  recevront  à  l'avenir  2,500  liv.  au  lieu  de  1,500, 
<  en  raprésantatioo  de  leurs  honoraires,  Jonniéss  at  ao> 
très  firaiz  b  raison  des  fbnettons  da  lanr  employ  ».  — 
Approbation  du  traité  passé  par  le  diocèse  de  Lavaur 
avec  le  S'  Raboui,  lisbrioant  d'Avignon,  pour  l'établisse 
ment  dans  la  ville  de  Lavaur  dTana  manuAdnm  d'éfa^es 
de  soie  pour  meubles. —  12,000  liv.  sont  accordées  au 
s'  Bousquet  pour  le  dédommager  €  des  Craix  par  lai  Ikits 
à  l'ocoasion  de  PétabUssamant  b  Nimaa  da  la  Ibbrique  dai 
velours  et  de  celle  dos  étoffes  fleuries  et  façonnée»  >.  — 
t!,400  liv.  soat  accordées  an  s' Bégnisr,  •  an  coosldéra» 
(ion  de  linventlon  delà  machina  da  fin*  blbbriqner  les 
l'toiTei  lie  soye  fanoruiéeg  »,  laquelle,  au  témoignage  des 
négociants  et  fabricants  deNimes,  «ne  coûte  pas  pins 
cher  que  les  métiers  ordinaire»,  et  par  la  douoeur  de  ses 
mouvemenls  fournira  au  moindre  aiiprentif  !e  moyen  de 
fabriquer  lesd.  étoffos  sans  l'u&ige  d'aucune  corde  ni  de 
personne  pour  tirer  les  Ussss  >.  —  On  fera  loataa  dili- 
gences pour  que  l'exerclco  du  dri  it  de  poids  pendant  la 
foire  d«  Beaucaire,  qui  fait  partie  du  domaine  de  Beau- 
caire  pris  en  angagemeat  par  le  comte  de  Taoloasa.  et 
a|trè-i  lui  par  le  duc  d-i  Penthièvre.  ne  eau  se  aucun  préju- 
dice au  bien  du  commerce  dans  lad.  foire  et  à  la  prompte 
expédition  des  marebandissa  ». — Cldture  da  compte  des 
iuipi  siliuns  de  1756  :  recette,  7,833,225  liv.  5  sols  :  dé- 
pense, 7,681,806  liv.  7  sois  4  deniers;  excédent  de  la  re- 
oette  :  190^414  liv.  2  s.  8  d.  —  Impoaltioa  b  Mrs  pour 
1757.  «  dont  la  i'«elf<^  et  la  dépense  sont  ésales  «  : 
11.319,418  liv.  4  sols  9  deniers.  —  Octroi.  —  Te  Deum. 
Bénédiction.  <—  Députés  préaenla.  —  Ligna  des  Iteax 
d'étape  en  1757  ~z  As<;Rmbléede$  trois  États  de  la  séné- 
chaussée de  Carcassonne,  sous  la  présidei>ce  de  l'arche- 
véqua  da  Narbonne.  =  Assemblée  des  trois  ^ts  da  la 
S'^n'^chau.ssi'rt  dt:  Toulouse  sons  la  [ifésidence  de  l'arche- 
vêque de  Toulouse.  —  Il  cera  l'ail  un  fonds  de  3,000  liv. 
pour  les  réparatiooa  b  ftira  au  pont  de  Maaasrlbaat, 
situé  dan«  1c  diocèse  de  Toulouse,  sur  le  Girou  et  sur 
l'ancienne  route  de  la  (toste  passant  par  Fronton.  —  At- 
tendu que  le  nouveau  rftjlemaat  qui  a  été  tM  ponr  les 
chemins  de  la  som'rhauss^e  iinpnsft  un  sniTroit  de  travail 
au  s'  de  .Saget,  dirtscteur  des  travaux  publics  da  la  séné- 
chaussée, «les  appointements  dud.  s'  de  Saget  lui  seront 
payés  <i  l'avenir  sur  le  pied  de  I.DOO  liv.  pwr  an  "  (:iu  lien 
de  1,000).  —  Approbation  du  bail  des  ouvrages  a  faire 
au  chemin  depuis  la  ligne  de  la  poste  près  de  Bram  Jas- 
qu'à  Paqjeanx,  led.  bail  passé  par  rarcbeTéqoe  de  Toa» 
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dani  1«  Aaaiottasda  94  dloeiaet  de  te  provinea  «n  1766. 

C  tIM.  (li«iMi«.)  —  h-MIo.  m  AalNMi,  f^ilw. 
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dca  sfoneet  et  déltMntfona  dw  États  de  LuigoadocT 

ass^  ■iriblps  par  raanrîinnrnt  rni  Louis  XV,  à  Monlpel- 
lior,  dans  la  grande  salle  de  1  Hôtel  de  Ville,  du  15  dé- 
eambro  1757  an  8  tiniêt  1768.  —  PrMdmt  :  l'arche- 
vêque de  Narbonne.  Cofnnif''<aires  du  Roi  •■  Chnrîes 
O'Brieo ,  comte  de  Thomund ,  vicomte  de  Glare  «l  pair 
d'Irlande,  nardebal  de  Franoe,  dwTaller  des  ordres  do 
Roi,  (fouvemeor  tîn  Neuf  îirisarh,  colonel  d'un  régi- 
ment d'infantRrhi  irland^ù.^a ,  cosumandant  en  chef  dans 
la  lirOTtece  de  Languedoc  et  sur  toute»  les  cotes  de  la 
Méditerranée;  de  Saint  -  Priesl ,  intendant;  Castel  et 
Melon ,  trésoriers  de  France  ^  f^énéralitcs  de  Toulouse 
et  de  Uontpelller.  —  Discours  d'ooTertiin  (ne  aontpaa 
rapporl»'»?).  —  Véridcation  faite  de  sas  preuves  de  no- 
blesse, le  marquis  ilo  Itochemore  est  reçu  aux  États  en 
qualité  de  baron  de  tour  de  Vivaraii  pour  la  baronnio 
de  Saint-Remén. — Sont  nommés  ponr  remplir  les  plaças 
des  baronnies  d'Avejan  et  de  Barjac  «lont  les  titres  ne 
sont  pas  encore  enrt^gislrés,  \e»  sieuni  de  Bunne  et 
Lecomte.  —  Le  s'  de  Vivaiae  est  nommé  huissier  des 
AtatSt  —  Rapport  fàvorable  sur  In  noblesse  das  rieurs 
daThézan  du  Luc,  de  Cuumols  et  Locointe,  envoyés  des 
barons  de  Mérinville,  d'Apcher  et  de  Barjac.  —  Le  s' 
d'iverscn,  premier  consul  de  Oaillae,  esl  exela  de  l'as- 
semblée  pour  ATOir  Signé,  aveo  d'autres  personnes  île 
robe  courte,  €  une  convention  pour  le  partage  des  énio- 
lumens  de  l'entrée  auT  6lals  »,  et  te  s**  Telsaonntère, 
personne  ruh-  l  'nguo,  est  admis  en  qualité  de  député 
de  uaillac.  —  La  préaident  dit  que  les  Oommissaires  du 
Roi  doivent  venir*  dematn  >  à  l'assemblée,  et  que  <  la 
Cour  étant  en  deuil  â  l'owasion  <le  la  mort  île  la  Reyne 
de  Pologne,  MM  les  barons  doivent  être  en  babit  et 
mantean  court  nnir,  et  len  autres  personnes  en  hsbît 
noir*.  —  EnU->^e>l''s('iiinini'-^a)re8  du  Roi:  ils  demandent 
an  don  gratuit  de  3,000,000  de  li*.  et  1,000,000 liv.  pour 
}a  eapllalion.  Ces  deux  sommes  sont  nroordése  aux 
conditions  ordinairt!?:.  —  Les  Ktals  :i>.slslent  ilans  l'église 
des  Jésuites  à  un  discours  latin  sur  la- mort  du  maréchal 
de  Miropoix,  prononcé  par  la  professenr  de  rhétorique. 
—  Le  s'  Ro'iie  est  imnimé  grefiiiT  ilfs  ftt;il.';  à  la  pla'j-?  ilu 
S' de  Guiileminct,  décédé.  —  Rapport  de  la  Commission 
des  nftiiires  extmordtnairea  sur  la  demande  faite  par  le 
Roi  du  crédit  des  Ktiit>  <■  ;>  un  r(»ni;iriirit  île  dix  millions 
i4  livres  aux  mêmes  conditions  des  précédents  traites  ». 
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—  I  Voulant  témoigner  de  plus  an  pins  h  S.  M.  leur  at* 

lâchement  ci  Ift  désir  qu'ils  ont  de  concmirir  au  Wen  î.' 
l'État,  les  Ktats  ont  unanimement  délibéré  d'accorder 
an  Roy  la  crédit  de  la  pnorlOM».  —  Teste  dn  Initié 
fait  h  cflt1(?  occasion  nvi^r.  lf>m  Oimniissaires  du  Roi.  — 
Approtiation  du  résiliement  du  bail  de  l'équivalent 
rendu  nécaasain  •  par  la  Aanniso  régie  des  fermiers 

—  Rejet  des  demandes  en  indemnité  faitfK  par  l'entre- 
preneur de  l'étape  et  dra  voitures,  lhais  c  par  grâce  et 
sans  tirer  à  conséquence  »,  il  est  délibéré  que  son  bail 
<;pra  n'^silliV  —On  imposera,  ainsi  rju'i!  «>st  dfmanii^  H:ins 
tes  initU  uotions  du  iioi,  387,073  liv.  pour  la  solde  et  l'en- 
tretien des  rallkes,  mais  le  prëeideflt  «et  prié  d'écrire 
dès  à  présent  aux  mini<<tr»8  «  pour  rr'n1'im.''r  contre 
«  l'augmentation  excessive  de  ce  fonds»  el  faire  •  toutes 
instances  pour  obtenir  quelque  modéralioni.— LefTSls- 
sonnière,  admis  à  l'assemblée  à  l'exclusion  dn  s'Diversen, 
en  est  exclu  à  son  lour  pour  le  même  motif,  ayant  été 
pnmvé  4  qu'il  avoît  (bit  accord  «veo  led.  Dirama  et 
autres  |varticuliers  de  Oaillae  de  robe  courte  et  de  robe 
longue  au  sujet  de  l'élection  au  consulat  et  du  partage 
de  la  rétribution  au  Étala  ».  —  Rapporteur  lestraTavs 
publics.  Diveriies  sommes  sont  iriipoKr'e';  pour  :  la  con- 
tinuation des  avenues  du. pont  du  Lac  ;  —  le  chemin  de 
\lèze;  —  lechemindo  Montlouis;  —  pour  achever  le ca» 
nal  de  dérivation  des  eaux  de  l'Aude  près  de  Coursan.— 
L'adjudication  du  bail  de  la  fourniture  de  l'étape  et  des 
voitures  ne  sera  faite  qu'à  «  des  habitans  de  la  province, 
y  ajant  leurs  biens  et  domiciles,  et  qui  s'assujettiront  à 
remettre  l'état  de  leurs  compagnies,  participans  et  eau* 
lions  », —  Les  Ktala  asaiatent  dans  la  chapelle  des  Péni- 
tents-Blancs à  une  messe  solennelle  fondée  par  cette  COB> 
frérie  «  \)0\ir  la  conservation  des  jours  >  dn  Roi.  —  Rap- 
port des  députés  en  Cour  :  •  Accompagnés  des  personne» 
les  plus  dlsttRgaéea  de  la  province,  ot  honorés  de  îa  pré- 
sence du  prince  de  Oonty  et  de  son  fils  le  comte  de  La 
Marche  »,  ils  ont  témoigné  au  Roi  •  la  consternation  et 
Taflliction  dont  ils  avoient  été  saisis  [lors  de  l'attentat  de 
Dumiens]  et  les  transports  de  leur  joye  sur  le  rétablisse- 
ment de  sa  santé  précieuse  >•;  —  <  ils  ont  soutenu  que 
le  pris  de  l'abonnement  des  deux  vingtièmes  étoit  trop 
fort  »  ;  —  ■  sar  l'avis  dn  Bureau  du  Coonoerce»,  on  a  ob< 
tenu  la  suppression  définitive  des  gratidcalions  accor- 
dées aux  draps  dn  Levant,  *  à  condition  d'y  sobslitoer 
des  enconragemens  b  d'autres  ot^als  de  ftbrtqne  et  da 
I-  iniiiMii  cij  .  ;  —  «  malgré  les  circonstances  de  la  guerre, 
S.  M.  a  bien  voolu  accorder  une  remise  sur  les  imposi- 
tions de  284,000  Itv.  •  ;  —  Ils  avalent  demandé,  pour 
l'vilH'r  aux  PI  iusHciables  de  la  |ir  >vince  la  multiiilicité 
des  tribunaux,  que  la  Joridictiuii  contentieuse  du  Oo- 
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luaine,  dont  la  partie  la  plus  importante  est  «mis  doute 
1m  jogenienl  des  aveux  et  dénomlirements,  fût  conservée 
aux  sénéchaux,...  niii»,  par  la  déclaration  du  19  jail- 
M  dernler(I757),  elle  a  été  rendoean  Parlem«nt(deTon- 
Ioom)  et  la  première  instance  attribucA  au  Bureau  des 
finances  d«  MontpeUiar  ■  ;  —  ils  ont  damandé  pomt  ta 
tnanuFactUTa  de  savon  Aablta  à  Caita,  *  «t  S.  H.  a  Mm 
voulu  accorder  à  cette  occasion,  à  tous  les  savons  fabri- 
qués dans  le  royaume,  l'exemption  des  droits  desortie*; 
—  «  apinas  avoir  «xaminé  pendant  ptuslenn  sfanoss  > 
un  mémoire  de  la  ville  de  Marseille  tendant  à  être  main- 
tenue dans  la  possession  «  de  faire  le  commerce  dans  le 
Levant  exclusivement  h  tous  antres  >,  et  ■  un  mémoire 
du  syndic  général  oii  l  oti  a  fait  voir  que  ce  privilège 
exclusif,  d'ailleurs  c  odieux  par  lui-même,  étoU  «gaie- 
ment préjudiciable  au  Languedoc  aux  autres  ports  du 
royaume  et  à  l'État  »,  In  nuct-au       f  immeioe    ;i  le;-- 
miné,  le  8  décembre  dernier,  par  un  avis  unanime  pour 
accorder  an  port  de  Oslte  et  aux  antres  ports  du  rojranmo 
l;i  libc'i  ti''  lies  envt'V'i  ilans  le  Levant  »;  rien  n'a  été  dé- 
cidé pour  •■  la  liberté  des  retours  »  :  mais  <  les  villes  de 
Rouen  et  de  Dnnkerqae,  fc  qui  elle  n'est  interdfteque  par 
l'assuji'tisseraent  du  droit  de  \ii;;.'t  \y  uv  eont  su:-  (ijul  ■  i' 
qui  revient  du  Levant  |>ar  d  :l^lt^â^  ports  que  celui  do 
Uarseine,  airlssent  aiiJounrhuL  pour  oMenlr  cette  11- 
borté  >.  e\  si  eMi-s  i'rihtiennfiif ,  "  ci;'  |)réii]^.'é  ilt!vi*;:iii1ra 
un  nouveau  motif  pour  l'accord«r  au  port  de  Cette».  — 
Il  sers  Imposé  60,000  liv.  qui  seront  employées  aux  ou- 
vrages à  rairccii  17r»8  sur  la  prande  route  située  dans 
la  sénéchaussée  de  Carcassonne.  —  La  reconstruction 
da  poDt  d«  SajntpOttilliem-dQ-Déseri,  sur  rHérault,  est 
préférée  comme  beaucoup  mnins  coûteuse  à  la  cons- 
truction d'un  pont  à  Qignac,  liiais  •  renvojrée  à  un  autre 
IMM  plus  favorable  où  Ton  pourra  Mre  de  nouvelles 
dépenses  i .  —  L-  ??  diocèses  de  Carcassonne  et  de  Bézli^rs 
sont  autorisés  h  imposer  ou  emprunter  diverses  sommes 
pour  entretenir  et  réparer  leurs  oiiemins.  —  <  INinr  se 
conformer  aux  intentions  du  Roy  et  accélérer  l'exécu- 
tion du  canal  des  Étangs»  qui  accroîtra  le  commerce 
de  la  province,  on  eapnintara900b<im!v.,el  ImS,600  liv. 

quelesEtaN  accnrdaien!  nnnnelU'ment  pour  les  ouvr.i- 
gssde  ce  canal  continueront  d'être  imposées  jusqu'à  ce 
que  remprunt  soit  remboursé.  Le  Koi  aurait  déairé 
qu'on  procédât  de  la  même  manière  p^iur  \<y  canal  de 
Beaucaire  ii  Aiguesmortcs  (dont  la  conc«5âioii  avait  été 
re Risée  h  la  compagnie  qui  l'avait  demandée,  «  parce 
i]ue  «  le  Omseiî  est  Irès  éloigné  de  mettre  de  pareils  ou- 
vrages au  iiouvoir  des  particuliers!),  mais  l'assemblée 
ajourne  sa  décision  faute  de  4  eonnattre  les  ouvrages  à 
faire, et  la  dépense  qui  ne  pourra  ètrs  que  trèscoosidéra- 
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ble».  —  Rapport  sur  lesouvrages  neufs  &  faire  sur  les 
chemins  des  diocèses  de  Montpellier  et  de  Nimes  :  néces- 
sité de  changer  suivant  un  nouveau  plan  le  chemin  de 
la  poste  de  Remonlins  h  Villenenve-iès-Avigoon  qui  est 
Impraticable.  L'assemblée  accorde  0,000  If V.  il  «et  effet, 
attendu  que  «  la  conimaoauté  de  Villeneuve  est  im- 
mune  de  taiUea  et  doit  poorrcir  k  ses  fraix  k  la  dépense 
de  la  partie  du  chemin  qniiaconcerno  »,  et  ordonne  qu'il 
sera  écrit  aux  oonmls  ■  pour  qu'ils  le  fassent  mettre  eo 
état  «.  —  Rapport  sur  les  ouvrages  ikits  dans  la  sinè- 
chaossoe  de  Touloust^  sur  le  chemin  de  la  poste,  depuis 
la  pyramide  de  Saittt-Romejusqu'à  Toulouse,  et  depuis 
eettevillej  usqu'à  Bressoto  près  Monfauban. —10,000  llv. 
seront  employées  à  perfectionner  los  ouvrages  qui  t  es- 
tent à  faire  au  chemin  de  Ravel  à  i^uylaurens  —  Lettre 
du  Oontrôleur  général  aux  fitats  leur  annonç^ru  que  les 
arrêts  du  Conseil  de  1752  concernant  les  emplacenients 
des  fortiOcations  ont  été  modiUés  ainsi  qu'ils  t'avaient 
demepdé,  et  qull  a  été  prescrit  aux  trésorlersde  France 
des  généralités  de  Toulouse  ot  de  Montpellier  :  1"  '  de 
maintenir  en  possession  non  seulement  les  personnes  qui 
Justifieront  de  eoncessioos  de  S.  M.,  mais  «elles  qui  se 

I  Irouveront  avoir  cori'^lruil  iles  iiiaisun?  sur  ces  <_-ui]ilace- 
meiis  ou  qui  les  auront  fait  enclore,  soit  qu'elles  rappor- 
tent des  conoessions  des  maire  et  éehevins,  aolt  qu'elles 

s'en  soient  cni|)arées,  ayant  .seuIo:iiei»t  attention  .ie  rou- 
vertir  au  profit  du  Domaine  les  redevances  qui  auroiont 
pu  être  Ittposéee  au  profit  des  villes  ■  ;  2*  «  de  ne  regar- 
der cotntud  villes  fortinées  ijn*»  oelles  qui  l'ont  été  pour  la 
défense  de  l'Etat,  et  d'appliquer  li  celles-là  seulement  les 
rifles  établies  par  rapport  au  droit  de  sonvei-aineté  ». 
—  Tirage  dos  loteries.  —Los  É!ats  as.sisteiit  «  au  service 
funèbre  qu'ils  ont  fait  Cure  pour  le  repos  de  l'àme  n  du 
maréchal  due  de  MIrepoix,  l'un  des  iieotenante  géni- 
rauK  l'Our  1^  I^oi  ilaiis  la  ]irovince.  — Consentfliu<>nt  h  ce 
que  les  villes  de  Nnrbonne,  Lodéve,  Castro,  pour  etitre- 
tenir  ou  réparer  leurs  hôpitaux,  murs  et  casernes,  se 
fas<ient  autoriser  n  établir  ou  ;i  continuer  la  levée  de 
droits  de  subvention  (octrois).  —  liefus  de  permettre  que 
la  ville  de  Béliers  demande  it  mettre  en  moins  imposé 
le  produit  fVune  sutivciulnn  i]itl  n  >  lui  avait  élé  accor- 
dée en  partie  que  pour  payer  des  dettes.  —  On  ne  con- 
ssntiraau  rsnouvettement  d'une  subvention  demandée 
par  ville  li'VzM,  pour  reconstruire  sr^n  ^gli-îi?  et  ache- 
ver de  payer  ses  casernes,  qu'iiiitaut  que  laJ.  ville  aura 
fourni  le  compte  du  produit  de  la  subvention  actuelle, 
le  devis  de  l'église  et  ôlé  de  son  tarif  les  droits  sur  le  blé 
et  les  légumes,  <■  parce  qu'il  est  défendu  de  percevoir 
I  aucun  droit  sur  le  bled  qui  se  vend  au  marché  et  que 
I  la  litveur  du  oommeroe  des  grains  les  améme  fait  exentp- 


Digitized  by  Google 


IM  ASGHITE8  DR  Lk 

tar  des  droits  de  péeire,  et  qjaml  am  UfanuM,  pue» 

qu'elles  servnnt  principalement  h  la  nourriture  îles  pan- 
Tres  >.  —  Rapport  sur  les  manufactures.  Il  a  été  fabri- 
fié  »  ïtSt  i  imt»  anhoiM,  S80  piècM;  londrina  pre- 
miers, 120  p.  ;  lonrtrins  seconds,  34,170  p.  ;  lonf1n«s  nr 
dinairea,  11,180  p  ;  en  tout  40,066  pi&»i,  qui  ne  donne- 
riNit  lieu  à  aueuiM  grttf  fleation,  1m  Atets  avertis  de  ce 
qui  se  préparait,  i  ayant  pris  le  parti,  l'an  dernier,  de 
ne  pas  annoncer  les  gratifications  accoutumées,  et  les 
fabriquants  agrantdt  s'attendre  à  leur  sappresBion  ». — 
35,400  lir.  seront  i»ncorc  imposée;  en  175H  pour  le  loyer 
des  manufacturtss  royales,  mais  on  |>rendra  des  éclair- 
eittemenla  sur  cet  objet  <  que  le  Bureau  du  commerce 
seroit  encore  plus  port*i  h  faire  supprimer,  ref^ardant  ces 
loyers  comme  contraires  à  l'égalité  de  protection  et  d'en- 
couragement qui  est  dû  &  tous  les  suJetM  du  Roy  en  giilA- 
ral  et  à  tous  les  fabriquons  d'une  même  étoffe  en  par» 
Uculier  •.  —On  enregistrera  les  arrêts  du  Conseil  do 
10  août  178T  oMenus  par  les  Étals,  défendant  >j£  met- 
tre le  feu  aux  landes  et  garrigues,  et  de  déflricher  les 
bois,  principalement  sur  les  coteaux.  —  Oratiflcations 
d'usage.  —  Le  marquis  de  MirepolXf  donataire  de  tous 
les  biens  dn  maréchal  de  Mirepolx,  aoa  ooele^  est  ragn  à 
l'assemblée  après  avoir  JusHflé  de  sa  penmté.  —  Le 
conte  de  Roquelaure,  genilrc  et  (iunalaire  <le  fou  M.  de 
Barthélémy  de  Oraminont,  est  reçu  aux  États  en  qualité 
de  baron  de  Laftla.  —  On  enregistrera  les  proTlsions 
■  de  la  charga  de  lieutenant  général  de  la  province  au 
département  da  Vivants,  Velajr  et  diocèse  d'Oste  *,  ex- 
pédiées en  fkTenr  dn  marquis  de  Oontant.  —  Bst  ap- 
prouvé le  choix  fait  par  le  supérieur  de  la  congrt^^'ation 
de  Sainl-Maur  de  don  Booirotte  «  pour  travailler  au 
&  volume  de  VEUtotred»  LanffMOoe  »,  à  la  place  de 
«  dom  J.  Vaissète,  mort  an  comttx'ni  pinent  i]h  17riO>. 
—  La  commission  desalTaires  extraordinaires  fait  savoir 
que,  suivant  les  rAles  des  vingtièmes  de  1757,  «  lee  bacs, 
péages,  iinmllns,  fnurs,  »  ftc,  priMlulsent  54,70S  liv.; 
a  les  rentes  sur  les  diocèses  en  corps  «,21,293  liv.;  •  les 
gages  et  (tensions  sur  les  mêmes  »,  S,84T  Hv.  ;  ■  les  ren- 
tes, gagf's  cl  pensions  sur  les  conriniu:jnuti''s,  gnges  lics 
offlces  municipaux  et  greffes  »,  39,049  liv.  ;  •  les  rentes 
sur  la  provInoB  »,  119,1116  ilv.  ;  t  las  gages  et  pensions 
que  I  I  province  paye  en  corps  ».  20,067  liv.  ;  «  les  taxa- 
tions du  trésorier  des  Ëlals  >,  3,044  liv.  ;  les  *  taxations 
des  recev«nrs>,  19,00S  Ilv.;  «  les  Mens  nobles  (r6le  pro» 
vi<!Liire),  •  300,000 Ilv.:  »  In« miiison-i.Jin  000  tiv.: l'indos- 
trie.  340,000  liv.;  «  tous  ces  articles  ne  forment  qu'un 
total  de  1,1B7,tMlB  Ilv.,  de  manfkr»  que,  pour  paHliire 
rentier  pri\  ili!  l'abonnenienf,  il  est  imlispensable  do  faire 
supporter  aux  fonds  roturiers  i,342,315liv.,  plus  134,291  ] 
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livres  pour  les  deux  sols  pour  livre  »...  i  Osavalneoe 

par  le  détail  nfi  elle  est  entrée  sur  cette  iraporfanto  af- 
faire de  la  disproportion  du  prix  de  l'abonnement  avec 
les  vérIlaHea  Itealtés  des  rsdavaMas  *,  la  eomoaiasioB 
>»  a  encore  mieux  senti  que  jamais  la  néces'^ité  d'obtenir 
une  diminution  de  300.000  liv.  au  moins  sur  leil.  abon- 
nement >;  les  d^iés  en  Oour  devront  renouveler  leurs 

instances,  «  il"!  ne  «sauroicnl  r^pri^scntcr  assP7  fnrtempnt 
l'accablement  des  hatiiuntb  de  la  province  et  i  impuis- 
sance où  tomberont  nécessairement  les  âats  de  remplir 
des  engagements  qu'ils  n'ont  pris  que  par  une  suite  de 
leur  zèle  aveugle  pour  le  service  dn  Roy,  si  S.  M.  n'a  la 
bonté  d'accueillir  favoratjleiiient  les  très  humbles  sup- 
plications qui  lui  seront  fuites  •.  Délibération  conforme. 
Liste  des  commissaires  principaux  des  Assiettes  pour 
1758.  —  On  demandwaqne  les  iiensioos  de  retraite  assi- 
gnées sur  le  fonds  des  gratifications,  à  présent  supprimé, 
à  des  Inspecteurs  des  manufactures  et  du  bureau  de  la 
marque  des  draps,  soient  payées  par  le  Roi  et  non  par 
la  province.  —  On  fera  par  imposition  les  fouds  néoes» 
satres  pour  payer  aux  sieurs  Ooudard,  dont  *  les  établis- 
.'ifiments  iirciipent  plus  de  2,000  personnes,  Deydier, 
d'Aubenas,  Lapenne  dis,  Dupuy  et  Oaseoing,  de  Toulouse, 
Pascal,  de  Narbonne,  niateurs  de  sole,  et  R^ul.  de  La- 
vaur,  les  sommas fUl  leur  ont  été  ci-devant  accordés* à 
titre  d'encovrasemsiit.  —  ■  Pour  favoriser  la  coocur» 
renée  des  aaltonanx  avec  les  Anglois  par  rapport  aux 
londras  ordinaires  dont  il  ne  se  fait  qu'une  petite  quan- 
tité n,  les  États  déiibàreot  que  la  gratiflealion  accordée 
it  ces  draps  serarélaïlle  sur  le  pied  de  trois  livres  par 
pièce,  et  annoncée  pour  1758.  —  Pour  relever  lu  fabrl- 
qi\i>  ilu  drap  saye  façon  de  Venise,  qui  ne  S'est  pas  sou- 
tenue parce  que  le  pariiculier  qui  Pavait  entreprise 
<  n'avoit  pu  obtenir  une  maison  it  Alep,  où  se  fait  la  plus 
grande  consommation  de  ce  drap  *,  on  promettra  une 
gralideatlon  de  4  lîv.  par  pièce,  «en  observant  que  cette 
fabriiTuo  sera  libre,  mais  que  ceuv  ijui  vomiront  s'y  a[>pli- 
quer  seront  tenus  de  se  conformer  aux  échantillons 
natrioee  que  le  Oontr&leur  général  sera  prié  de  Mrs 
adressor  dans  toutffS  I«s  jurandi'.s  >.  —  f.cs  ^T.iliflralirnis 
demandées  pour  les  damasquetles  ou  parangons  de  Ve- 
nise, que  le  Oontr6lenr  général  voudrait  qu'on  fobriquftt 
dans  la  provim-c,  ne  sont  pus  accordées,  •  attendu  qu'if 
est  nécessaire  au  préalable  de  comiaitre  la  qualité  de 
ces  étoflln  «t  da  les  fttre  Imiter  alln  da  savoir  à  qud  prix 
hII^^s  iH'uvcnl  être  vendues  A  iVt-n  faire  la  comparnlsnn 
avec  celui  auquel  les  Vénitiens  le  vendent  dans  le  Le- 
vant >.  —  Oonesntement  h  ce  que  la  diocèse  do  Oestres 
eiiiprii  nie  encore  12,000  liv.  pour  achever  de  réparera 
neuf  la  route  de  Castrée  a  Toulouse,  par  Ouilalens.  — 
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Adjudication  pour  sis  ans,  au  prix  de  1,112,000  Ht.  par 
ai«  da  Ml  de  là  ftnne  d«  l'éqnlTalant  i»    ûomn  «t  à 

sa  cnrapa^fe  composée  de  receveur»  des  failles  et  de 
bons  négociants  de  Montpellier,  tons  habitants  de  la 
proTlBM.  —  Laetan  &f  te  :  !•  d'un  arrêt  dn  OmmII  du 
27  septembre  1757  «  ini  oHonnn  la  rontinnation  pen- 
dant 10  ans,  dans  tout  U  royaume  de  la  perception  de 
4  sols  ponr  livre  ovtra  ot  par-dauos  la  eapiIttUon  »; 
2^  il'unfî  instrncfion  du  Roi  qni  demande  aux  Étals  d'im- 
poser pendant  10  ans  330,000  \ir.  par  an  pour  les  4  sols 
pour  lirre  en  sas  des  1,000,000  Itv.  de  la  flayHatioa,e  l«a 
États  consentent  à  cette  imposition  pour  se  conformer  aux 
Tolontés  du  Roy,  et  néantmoins  S.  M.  sera  |très  humble- 
BMBt  suppliée  d'avoir  égard  à  l  épuisoment  des  penpies, 
en  permettant  de  traiter  par  forme  d'abonnement  pour 
que  l'imposUion  des  4  sols  pour  livre  n'aye  pas  lieu,  et 
lee  cl>^puté.s  en  Cour  feront  valoir  tous  les  nouveaux  mo- 
tifs qn'on  pent  ajouter  à  ceux  qui  furent  relevés  pour  le 
même  objet  en  1748  :  la  stérilité  des  terres  qui  n'a  fait 
qu'augmenter  depuis;  l'abonnoment  des  2  vingUènes  et 
2  sols  pour  livre  d'ioanx  dont  le  prix  est  presque  du 
double  plus  fort  que  Pétolt  alora  eslat  de  rebonneiiMiit 
du  dixième  ;  la  province  encore  plus  dépeuplée  par  les 
grandes  et  rtitérées  lerdce  de  soldats  de  milice  et  de  ma- 
tdots;  Iveomneroe  de  tonte  espèce  «I  fbrt  tombé  qu'on 
ne  sait  dans  plusieurs  endroits  de  fabrique  comment 
blre  sniMistsr  les  artisans  et  ouvriers  ».  —  r.^  s'  Char- 
les de  TMwi  da  Lac  *  est  reçu  pour  envoyé  »  «lu  prince 
de  Conti,  b.nron  d'Alais.  —  On  achètera  et  on  exposent  à 
Uontpellier,  pour  servir  de  modèle,  •  une  machine  appe- 
lée va-et'Vlent  inventée  par  le  s'  Vanesnaon  et  flibant 
partis»  il>i       nouv(»aux  tourM  h  tirer  In  soye,  afin  que 
les  particuliers  et  les  diocèses  qui  voudront  la  faire  imi- 
ter paissent  y  avoir  rsconra  >.  —  Oonfermément  à  l'ob- 
servation présentée  par  lo  s'  Bouquet  dans  «n  rnémoire 
aux  États,  *  que  depuis  qu'on  a  cassé  d'assujétir  les 
fkbriqvanls  à  ne  pouvoir  Mrs  d'antres  étoffes  que 
celles  qui  sont  Iniliijutifît  et  d^te'rininées  par  les  règlo- 
mens,  la  fabrique  de  Nismes  s'est  considérablemeat 
aeenie,  eomcne  on  pent  en  }nger  par  fangnientation  da 
nombre  des  métiers,  et       r'pst  aussi  ne  qui  Ta  mise  en 
état  de  se  soutenir  et  da  donner  du  travail  aux  ouvriers 
nalirré  les  pertes  qne  la  guerre  ooca^onne  par  la  eesea* 
tion  (lu  commerce  en  Allemagne  n,  il  est  rtfîlibér»';  do 
laisser  aux  fabricants  de  Nimes  ■  une  entière  liberté 
dtBventer  et  d^ntller  isIlsB  étofibs  qu'ils  Jugeront  à  pro- 
pos »  ;  mais  nfln  «  de  concilier  autant  que  possible  les 
progrès  de  l'industrie  qui  sont  inséparables  de  l'Jnven- 
ttan  dae  nouTollas  étotÂM  oa  de  t'imllaliOB  de  odies  qui 
•ont  Ikitss  dans  l'étranger  avec  la  bonne  fby  qnl  est  nd- 
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cessaire  dans  le  commerce,  l'inventeur  d'une  nouvelle 
étoffesera  tenu  d'en  déposer  va  échantillon  an  graHb 
des  jnré?  gnrrfes  »>,  qtii  en  détermineront  la  qualité  dans 
un  règlement  auquel  tous  ceux  qui  voudront  imiter  lad. 
étoffe  seront  obUgés  de  se  oonlbnBsr.  —  A  raison  du 

pr^jndice  qui  n^.miUn  \>'-\\)v  les  ^tofTes  dm  fabriques  de  la 
province  «  de  la  fucililè  uvec  laquelle  on  a  laissé  intn>- 
duire  depuis  qusiqua  tsapa  l'usage  des  toiles  peinias  », 
on  demandera  avec  instance  l'exécufion  des  édita  et 
arrêts  qui  ont  défendu  le  port  et  usage  dead.  toiles.  — 
Consentement  à  ce  que  le  diocèee  de  Caraaaaonne  em- 
prunte 3,000  liv.  qui  seront  employées  ^  à  faire  des 
essais  afin  d'introduire  l'usage  du  charlnin  de  pierre, 
nommément  pour  les  tsintuns    Les  Blata  eonstatsnt 
que  les  délibérations  par  eux  prises  pour  encourager  la 
découverte  ou  l'usage  du  charbon  de  pierre  n'avaient  eu 
que  peu  d'effet.  —  On  fera  construire,  pour  être  envoyés 
A  NarbonneelàTonloneSk  deux  semoirs  de  l'invention  de 
l'abbé  de  Sonmille,  cbanirfne  de  Villeneuve-lès-Avignon, 
•  des  plus  simples  et  des  plus  commodes  qui  ayent  paru 
eneeg8nre*,etqniproenrentune épargne  de  troisquarts 
ou  environ  de  ta  senenee  ».  —  3,000  liv.  sont  accor- 
dées &  titre  d'encouragement  au  chevalier  de  Solage  qui 
a  établi  à  Carmaux  «  une  verrerie  de  bonteillse de  verre 
brun  façon  d'Angleterre  oil  Ton  Ikbrique  annosllenient 
280,000  bouleiil-s.  .  et  où  l'on  occupe  plus  de  52  psr- 
sonnes  sans  y  comprendre  les  finnmes  et  les  enfanta  m.  — 
On  eonttnoera  de  dresser  l'état  des  deltas  de  la  province 
an  moyen  ii*'s  legislres  d'emprunt  teh  que  «  le  cahier 
des  anciennes  rentes  établies  en  forme  de  dédommage- 
ment, l'année  1078,  ii  cause  des  terres  prises  par  le 
canal  royal,  etc.,  —  Il  est  rapp-nrlt'        les  consuls  de 
Montpellier,  qui  songent  à  reconstruire  i'iiôtel  de  ville, 
ne  se  sont  pas  dessaisis  des  deux  jMota  od  l'on  comptait 
tiiellri}  les  nrchivc»  île  !:i  pr  ivince  et  (jue,  par  suite,  l'In- 
ventaire desd.  archives  n'a  pas  élé  commencé.  —  L'as» 
semblée  accorde  i  paracdaroatlon  •  h  If.  deOnillemlnei, 
oiu  t--  ilu  sft.-rAtaîrr'  frr.  frtep  des  iîlat»,  décédé  en  1757, 
«  dont  la  fortune  est  très  médiocre  »,  une  pension  via- 
gère de  600  liv.  ■  pour  tal  donner  des  Bnrqnes  de  la 
saiisfaclion  qu'elle  il  de-'  services  'Ir  sa  ruirne     —  On 
demandera  l'autorisation  de  pajrer  sur  le  produit  du 
doublement  du  droit  de  petit  blanc  perça  sur  le  pont 

Saint-Esprit  «  le  montant 'le  l'''sfimafien des  terres  qui 
ont  été  prises  pour  la  fermeture  des  brèches  des  chaus- 
séss  dn  Rhoane,  lore  de  Tinondation  survenue  à  la  fin 
de  l'anné»'  I7Ô5  f.  —  «  l  e  ^  Klals  se  chnrjjernnt  de  la  cons- 
truction du  chemin  de  communication  depuis  le  poet 
Saint-Esprit  Jusqu'à  la  grande  route  do  Provenre  qui 
traverse  le  Comiat,  auquel  chemin  Ha  Ibront  travalllsr 
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(t«  manièni  (|u'il  soit  aclmè  lorsque  lad.  grande  ronte  le 
sera  ».  —  A  la  prière  «les  commanaotte  do  diocèse  de 
Montpellisr  «iluées  sur  le  bord  des  étangs,  il  est  délibéré 
quelesélangs  seront  mis  en  c  esaramnlcatlon  avec  la 
SMir  par  des  ouvertures  ou  graux  >>,  de  manière  à  eta- 
pécher  l'eau  de  croupir  et  de  oaaser  «  des  maladies  qui 
enièTent  chaque  année  une  partie  des  habitants  >.  k 
Aijfuesrnortes,  ii  Pérols,  on  s'est  bien  trouvé  d'avoir  re- 
noUTelé  l'eau  des  étangs  au  moyen  des  ouvrages  qui  ont 
été  (kits  aux  granx  do  Roi  et  de  Palaras.  —  Clôture 
du  compte  des  impositions  de  17^6  :  i  T,872,9901iv. 
17  sois  8  deniers;  dépense,  7,741,808  liv.  12  s.  8  d.; 
excédent  de  recette,  ltt,18S  liv.  S  sols.  —  Est  rcjelée  la 
demande  en  indemnité  faite  en  17M  par  l'entrepreneur 
de  la  fourniture  des  voilures  et  équipages  des  troupes. 
«  principalement  fondée  sur  la  marehe  extraordinaire 
des  troupes,  soit  pour  f.inner  un  c.iir;p  autr''^  de  Beau - 
Caire,  soit  jiour  courir  sur  les  contrebandiers  «.  —  £st 
admis  le  titre  de  propriété  de  neastre  r.«H.  de  Moret, 
comte  de  l*eyre,  •>  pour  la  baronniede  Pejrf-.  t  n  G,^v;iu- 
dan  B,  —  On  Interviendra  dans  le  procès  des  niar>|uis  de 
ForMn  et  des  lasards,  propriétaires  de  la  terre  des  Issarda 
en  T.nnsrt^-i1ri  ■  rontro  l;i  cnmmnnaulé  lie  Barbantane  en 
Pi-uvence,  qui  avait  détourné  de  son  terroir  les  eaux  de 
la  Dnranee  pour  les  r^eter  sur  la  terre  des  Issards 

«  qui  ppt  pre?']iu'  enfièn-nif ni  Mibm'^rtrHe  —  Ciinspn- 
tement  à.  ce  que  le  diocèse  de  I^avaur  emprunte  13,000  liv. 
ponr  payer  «  partie  de  la  -râleur  des  monllns  «Hués  sur 
la  rivière'  de  S.  r  cl  If  t  aisseau  du  Laudot,  dont  la  des- 
truction fut  ordonnée  par  arrèl  du  Conseil  do  22  août 
17BB.  —  état  général  dsi  fonds  dont  Itmpositien  a  été 
fon^fiîiUe  par  les  États  pour  1758  :  recpV.e.  ll,167,3681iv. 
7  sols  4  deniers;  dépense,  11.167,368  liv.  7  s.  4  d. 
Octroi.  —  Te  Letm.  —  BénédietiMi.  —  Députée  pré- 
sents. —  T Àgnf.  (le?  llfiix  destinés  pour  les  étapes  en 
175S.  =  As.seaiblée  des  trois  Âlttls  d«  la  sénéchaussée  de 
Toulouse^  sont  la  présideneeda  révèqae  de  Saint-Papoul. 
—  Il  e.st  rapporléque  le  ponlde  n  n;rlnir<\  :îti  fir^cèsede 
Mirepoix.  est  achevé  et  qu'il  a  cofilt*  I2,3.ï0  livres  four- 
nies par  les  sénéchaussées  de  Tonlonse  et  de  Clareas> 
sonne,  Ih  diocèse  de  Mirepoix,  les  coinmunauléâ  des 
Issarts,  des  Pujols  et  de  Riveros.  —  Sur  l'avis  donné 
par  réTéqoadePatniers,  président-né  des  États  de  Poix, 
que  la  province  île  Foix  imposera  -1,000  liv.  pour  In 
construction  d'un  pont  sur  la  Lèze  auprès  do  la  Hivù- 
rotle,  ordre  est  donné  au  k'  de  Siiget  de  dresser  le  plan 
et  tievis  dud.  pont,  et  il  est  entendu  que  «  le«  diocèses  de 
Toulouse,  Riau.i  et  Mirepoisc,  chacun  en  ce  qui  le  con- 
nsrne,  répareront  le  chemin  depuini  le  pont  de  l'uisii^'uâl 
Jusqu'à  la  jonotiondecelny  que  la  provinoa  de  Foix  a 
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ftdt  fUre  et  qui  se  tanslne  auprès  de  Cintcgabelte  ».  — 
Ouï  un  rapport  du  s'  de  Saget,  il  est  délibéré  c  que  la 
aénéohanasée  ae  chargera  de  l'entretien,  réparatioa  et 
eonatmetlon  des  chemins  cy  après  :  1«  de  eelay  de  la 
pyramide  de  Saint-Rome  à  Prooilla,  pour  servir  de  cooi- 
municalion  au  diocèse  do  Mirepoix;  9»  de  celny  de  Ton» 
louse  à  Rieux,  auquel  il  sera  (hit  un  embranchemcat 
entre  Noc  et  Carbonne  pour  aller  dans  le  diocèse  de  Coin- 
menge  en  LHnguedoc,  près  du  pont  de  1^  Brnquéra  ; 
9«  de  eeluy  de  Castéinaudaiy  ii  Sainl>Papoai  et  de  Saint- 
Papotii  :i  I.asborde.s  où  II  joint  i.i  ^rrande  ligne  de  la 
.poète;  4°  rendre  passant  et  entretenir  celuy  de  QrisoUes 
àCasteInaudary;  S^*  ahandonner  le  efasmin  de  Tonlonse 
à  Lavaur  passant  par  Verfeil  et  se  charger  à  la  place 
dud.  chemin  de  ceiuy  qui  conduit  de  Lavaur  à  Oastèl- 
naudary  passant  par  Paytaurens  et  Reval  «.  —  On 
imposera  40,000  liv.  qui  seront  employées  uux  ouvrages 
desd.  chemins.  =:  Jugements  dce  iitats  sur  las  imposi- 
tlons  ùiites  dans  les  Assiettes  des  S4  dlœàses  ds  la  pro* 
vince  en  17B7. 

c.  «SI.  (RtfUu».)—  In-feH*.  m  MMmi,  ffiw. 

JaQVier>mars  fïSO.  —  Procès-verbal  des  séances  et 
délibératiORs  de*  États  de  Languedoc,  assemblés  par 

tn.'indcniiitil  ri)i  Louis  .\"V,  à  M()iit|iel!iiT,  (l:itv>  l:i 
grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  ^Janvier  au  5  mars 
IWè.  —  Président  :  l'archavéque  deNarfaoone.  Oommia- 
saires  du  Roi  :  \ù  comte  de  Thomond  ,  commandant  en 
chef  de  la  province;  Quigoard  de  Saint-Priast ,  inten- 
dant ;  Ony  de  VilimeaTa  et  Itamaa,  trésoriafs  dé  France 
ès  généralités  de  Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Di'îf  mrs 
d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés).  —  ItApport  favora- 
ble sur  la  noMease  du  marquis  da  Lourdes  de  Montgail* 
lard,  envoyé  du  baron  de  Mirepoix.  —  A  l'ocraqo"  du 
l>apténie  <  de  l'enfiinl  dont  elle  est  prête  à  accoucher. 
Ma*  la  maréchale  de  Thomond  aéra  priée  d'accepter  une 
soinm?  dp  1?,000  livres,  indépendamment  df;  I  i  gratifi- 
cation ordinaire  que  les  État3  ont  accoutumé  d  accorder 
h  la  tmm*  du  Ocmntssalra  pdncipal  de  8.  M.  oommau' 
ditit  en  chef  dans  la  province,  la  première  fois  qu'elle 
s'y  trouve  pendant  leur  assemblée».  —  titrée  des  Com> 
mlsaairss  du  Hol  :  Ils  iamandsnt  nu  4co  gfntnit  de 
3,000,000  de  Hv,  et  1,000,000  liv.  pour  la  c&pitation  de 
1759.  —  Ces  deux  sommes  sont  accordées  sur  l'exhorta- 
tion du  président  qui  Tspréumtu  qoa  •  la  royauma  sa 
trouve  actuellement  dans  les  circoii-itftiv's  les  plus  criti- 
ques >.  —  Lecture  l'aite  de  l'édit  lu  itiois  d  août  1758, 
par  lequel  11  «et  ordonné  que  pendant  six  années  e«né< 
cuUves,  h  oomuMUcer  de  la  présaote  (1760),  il  sera  9»yé 
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de  son  Conseil  du  21  Juin  1757,  lesquelles  à  raison  de 
1,000  Ht.  peyabh»  du»  le  eonn  de  dix  annfa»  eonsé- 
cutiTMi  compris  la  présente,  formeront  un  fonds  de 
1^840i|(KII>  llv.,  au  n»oyen  duqael  il  y  aura  non  aeule- 
dMot  da  qtÊttf  éteindre  enllèreiMOt  M.  emprint  i  nuds 
ttièinf  un  eTC^fîent  assez  Ciirisirlérable  que  S.  M.  veut 
at>andoDner  k  la  province  pour  être  employé  h  son  sou- 
lagement >.  —  Un  dtenwnt  de  8,000  Uv.  eet  offtort  h 
M»»  de  Saint-Priest,  à  l'occasinn  de  l.i  nslss;ini  ft  de  son 
fils.  Il  est  rapporté  que,  grâce  aux  démarches  du  pré- 
■Ment  et  des  ddîmtds  es  Cour,  le  Roi  a  periaiB  c  qu'as 
moyen  il'iins  Mimine  de  ??.000,0OD  de  Ht.  une  fois  pay(?o, 
l'imposition  de  4  sols  pour  livre  en  sus  de  la  capitation 
ovdonnde  par  atrèt  dn  OonaBll  du  2T  Mpl«mbre  IWT, 
n'eût  pas  lieu  dans  la  province  »,  et  s'est  enf^àpi  h  re- 
mettre chaque  année  800,000  Uv.  sur  la  ca[>i(atioii, 
«  poar  être  lad.  aonmie  employide  k  acquitter  tod.  em> 
prunt  ».  —  Rapport  sar  les  travaux  publics;  il  a  L'ti'; 
employé  :  50,220  liv.  sur  la  grande  route  dans  l'étendue 
de  la  séDéehaiiMée  de  OareaMoane,  depuis  la  ttvix  de 

Bousipues  Justjii'h  la  pyramide  dp  Villepinte,  «  tant  pour 
l'entretien  que  pour  Usa  ouvraijes  à  neuf  ■  ;  —  70,000  âur 
la  sraode  ligne  de  la  poste,  dans  l'dtaadne  de  la  séné- 
ch3ussi''e  (io  Beaucaire  et  Niraes,  depuis  la  ville  du  Saint- 
Esprit  jusqu'à  U  croix  de  tiousigues.  —  Consentement  à 
ce  que  les  diocèiei  datUmoe,  Alala,  Vivinv,  Le  Puy  et 
IdeiidelaaMiitdaa  emiimiBlapouiroaaatniietion,  idpara- 
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au  Hûv  un  don  gratuit  par  toutes  les  villes,  fauxbourgs 
et  bourgs  du  royaume  »,  et  vu  les  instructions  des  Com- 
missaires du  Roi  portant  <  que  les  conjonctures  présentes 
exigeant  de  promptes  ressources,  S.  M.  verroil  avec 
Iwaneanp  de  aatlibetion  les  États  se  déterminer  à  lui 
OffHr  une  somUBedxeponr  teair  lieu  desd.  dons  {;ratuits 
et  proportionnée  au  saconn  qu'ils  ponrroient  produire 
pendant  six  ans  « ,  les  l^'tats  délibèrent  •  d'offrir  au  Roy 
la  aomma  de  lytKX>,OÛO  Ut.  one  ibis  p^ée,  par  emprunt 
qai  leur  eara  peraifs  h  cet  effet,  au  moyen  de  quoy  les 
communautés  de  la  province  seront  déchargées  do  l'exé- 
cution de  l'ddU  d'août  17B8.  comme  allas  le  furent  an  1711 
de  l'exéentlon  de  l'ddit  de  septembre  1710  >,  qui  ordon- 
nait le  payement  de  piireils  dons  (gratuits.  —  retieur  du 
traité  fait  à  ce  st^jet  avec  les  ComioiMoires  du  Roi.  — 
SatltCiiaant  k  la  demaBde  eonlenae  dans  l'article  18  des 
in-itructlons  des  Commissiiirés  du  Roi,  t*'s  Élnts  nroor- 
deat  au  Boi  le  crédit  de  la  province  «  pour  un  emprunt 
de  9,000,000  de  li«.,  aux  mêmes  conditions  des  traités 
faits  lors  des  précédents  enipnints  ,  jivef  rette  seule 
différence  que  S.  M.  affecte  d'abord  au  remboursement 
de  celny-Gjr,  en  capitid,  inlérils  et  A«lx,  le  produit  de 

12,000  ut: nu ilés  dé  102  liv.  sur  ..•elli'.t  civi'cs  ji.ir  î'arriH 
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tion  et  entrelien  de  chemins.  —  <•  Dans  le  cas  que  les 
diocèses  dsnaaderontaiis  États  leur  consentement  pour 
faire  de  aonvesttx  emprunts,  ils  justifleront  avoir  fait 
procéder  à  la  vérification  des  précédents  et  d'avoir  im- 
posé les  capitaux  desd.  emprunts  aux  termes  fixés  par 
las  Jagemenls  de  vériflcatton,  et  ce  ponr  éviter  qu'ils 
soient  snrdiargds  de  dettes  ».  —  Oratilleations  d'usage. 

—  Les  Llats  •  tiennent  en  t>aptérae  >  le  llls  de  l'Inten- 
dant, M.  de  SaJnt'Priest,  avquai  est  donné  le  nom  de 
Languedoc.  —  Bit  admis  et  sera  enregistré  an  greffe 
dos  États  <  le  titre  <le  propriété  rapporté  par  le  comte  de 
Morangiés  pour  la  iMuronnIe  de  Saint-Alban,  qui  sst  une 
des  Intromiies  de  tour  dn  Oérandan  ■.  —  On  vériflera 
•  la  possibilité,  les  avantages  et  les  inconvénients  d'un 
projet  de  dessèchement  d'un  étang  appelé  de  Maraeillette, 
sitttédans  le  diocèse  de  Caresssonne,  qui  occupe  enviroD 
uni  li'ue  il(  terrain  •  —  Il  sera  fait  un  fonds  de40,000  liv. 
pour  c  la  construction  des  ouvrages  proposée  par  M.  le 
maréchal  de  Titomond  pour  la  sftraté  des  edtes  mariti- 
mes de  la  province  et  dont  il  n  dét'-rminM  luv-iiiërne 
l'emplacement  ».  La  délibération  porte  <  que  pour  en 
diminuer  I«  dépente,  M.  le  maréchal  a  bien  voulu  j  Mrs 
travaiKer  d(>^  troiiptss  au  moyen  â'unf.  simple nuk'iaenta- 
tion  de  solde  par  Jour  *.  —  Approbation  du  toisé  géné- 
ral du  chemin  de  Revel  h  Poyiaurans  fait  par  le  s^  de 
Saget.  —  Il  a  été  e:npIoyé  .sur  la  Iif,'nû  du  la  pi>.sl>>,  dans 
l'étendue  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse ,  tant  en  répa- 
rations qn*en  ouvrages  neub,  entre  la  pynmtda  de 

Saint-Rome  et  la  ville  de  Toulonse,  71,409  llv,  ;  entre  la 
Tille  de  Toulouse  et  Montauban,  15,115  liv.  —  Il  est  dé- 
libéré par  Ibrme  de  règtensot  :  I*  qu'il  esra  bit  détiaaaaa 
aux  fin  trop  renflurs  d'excédor  les  fonds  faits  pour  les  ré- 
parations des  chemins  sans  une  nécessité  absolue  et  sans 
une  déliliénitloa  expresse  dea  Ocmimiasalne  des  travaux 
publics  :  ■>•  <  rjue  lorsque  Iw  fonds  destinés  anx  ouvrages 
des  chemins  n'auront  pas  été  entièrement  employés, 
eeinjr  os  ceux  des  entrepreneura  qui  y  auront  manqué 
seront  punis  par  une  retenue  sur  ce  qui  leur  sera  dii  ». 

—  Lecture  faite  d'une  lettre  du  marquis  de  Mirabeau  k 
l'ardiavdqua  de  Narbonna  en  lui  adraaiant  aon  ouvrasa 
Sur  l'iUilUé  des  États  provinciaux,  «  pour  reconnaî- 
tre la  place  disliaguée  que  M.  de  M.  accorde  aux  Étals 
pamy  Isa  pajn  d*Ëtat8,  auxquels  il  ne  omint  pas  de  pro- 
poser l'administration  de  cette  province  comme  pouvant 
■eur  servir  de  modèle  •,  l'assemblée  délibère  <  par  accla- 
mation »  que  l'ouvrage  et  la  lettre  seront  déposés  dau 
ses  archive?  «  comme  un  témoignage  qui  doit  être  trans- 
mis k  la  postérité  «n  laveur  d'une  administration  aussy 
ancienne  et  aussy  respectable  qu'elle  est  simple  et  utile  », 
et  qu'en  «  retour,  on  Cira  présent  à  U.  de  Mirabeau  de 
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lit^  àp.  l'assaroblée  qui  égale  le  Jugement  qu'oUo  porte  de 
l'auteur  »  Aei  ÉLatt provindaux.  —  Texte  de  la  lettre 
da  nunfiito  d«  IfIralMau...  <  L'assemblée  det  fttala  de 
Langueiloc  a  de  tous  frinp?  fait  l'admiralinn  des  citoyens 
et  des  étrangers,  même  les  plus  délicats  sur  toat  ce  qui 
eoneenw  le  droit  publie  et  l'edninbtratkm  dae  peuplée. 
Ce  «ont  ces  avantages  «jui  m'ont  déterminé  h  la  donner 
pour  modèle  des  nouvelle!;  assemblées  que  Je  proposa 
d'élebllrdKM  les  provlnees  da  rojeiiaie  qui  sont  privées 
de  l'avantage  d'être  administrées  par  leurs  propres  con- 
citoyens ».  —  Rapport  de  la  Commission  des  manufac- 
tures. —  Conformémenl  à  l'avis  de  la  OomniasIOR,  il  est 
délibéré  :  !•  »  qu'il  n'y  a  lieu  de  révoquer  quant  h  iiré- 
sent  l'arrêt  du  Conseil  du  29  Jativler  1715  qui  a  fixé  les 
UeaxoA  II  pourra  être  fabriqn  ''  il'  s  'Iraps  londrins  pre- 
miers et  seconds  destinés  pour  les  Échelles  du  l«vant  ; 
2°  que  tonlefbfs  «  ta  permlssiiMi  dsoiandés  par  tes  fabri- 
cants do  LImonx  de  fabriquer  des  londrins  seconds  peut 
leur  être  acoordée,  à  la  charge  qu'ils  se  conformeront 
aux  règlemenCi  fktts  poar  assoFsr  la  bonne  qualité  desd. 
dmps,à  l'obsenration  desquels  on  ne  sauroil  veiller  trop 
soigneoeement  pour  le  soutien  et  l'avantage  de  cette 
espèce  decommeree  «.  —  Ha  été  fbbrfqué  en  17SS  dans 
les  manufactures  royales  et  dans  les  jurandes  de  C  ir- 
cassonae,  Glerraont ,  Saint-Ciilniaa  :  draps  mabous,  330 
pièces;  londrins  premiers,  180  p.;  hmdrlns  seconds, 
29.865  p.;  dans  les  jur.indL's  -iiî  Saint-Pons,  Bédarieux, 
ldas*Gabardâ8,  Montréal,  Saissac  et Muntoulieu,  «où  on 
ne  peut  fbbriqusr  que  des  draps  de  qualités  InKriea- 

T'-f  -  :  louilrcs  I  k f^,-Hs,  8,075  pii'Ct's;  lornîri'-i  ar  iinain?', 

355  p.  ■  Par  comparaison  à  l'année  1737,  le  travail  n'a 
diminué  que  d'environ  6,000  pièces,  ce  qui  n'est  pas  un 

(ilij'Hl  iiussv  i'i>nsidérable  qu'auroient  pu  lo  Tuire  cralnilrc 
les  mauvaises  oircsonslancos  de  la  guerre  maritime  et  du 
déraoïreinrat  du  oommere»  —  On  continuera  d'impo- 
ser 35,400  tiv.  pour  le  lojrr  di-'s  12tiiair,]f,i'''.iu*es  r  v  iîhs,  h 
rai«on  c  du  bien  qu'elles  ont  procuré  on  donnant  de  Toc- 
enpation  à  m  grand  nombre  d'ouvriers  dnna  dasclrcons- 

tances  aus-^i  i'ritit[ui?s  ». —  On  i'iiri';^islrera  une  décla- 
ration du  Hot  du  7  décembre  1758  tt^rmiuant  «  les  contes- 
talions  qui  subsistolenl  depuis  longtemps  entre  les  âlals 
et  l.i  Gourdes  ayde.s,  comptes  ut  finances  de  Montpellier  «. 
—  «  En  reconnaissance  de  l'attaciteiuenl  de  M.  de  Saint- 
Priesl,  intendant,  aux  Inlécdta  de  la  province,  on  sollici- 
tera en  sa  faveur  la  première  place  varnnd''  âc.  ns?eill«r 
d'Ktal  ».  —  Long  rapport  de  la  Commission  dos  affaires 
extraordinaires  an  sujet  du  grand  ebemin  de  eommnni- 
cation  du  Languedoc  avec  T.Yuvergne  pamni  par  Mais 
et  Le  Puy  ;  adoption  deses  conclusions  qui  sont  :  1*  qu'oo 
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«eprésentera  an  OontWMear  géndral  que  tf'esl  h  tort  qiw 

dans  sa  lettre  du  7  Janvier  1750  «  it  supposa  que  ce  che- 
min doit  être  tait  À  fraix  communs  par  le  Roy  et  par  la 
provlaoe  »,  atteoda  que  •  sulvani  lea  instrôetli^  de 

S.  M.  du  0  décembre  1748  et  l'art.  I*'  des  conditions  de 
la  délibération  du  10  décembre  1748,  acceptée  en  termes 
exprès  par  l'apostille  mise  en  margu,  écrite  de  la  propre 

main  dn  M.  le  maréchal  de  Ric^ieliau,  lo  continj^ent  à 
fournir  par  les  États  pour  les  dépenses  de  ce  chemin  a 
été  Axé  à  «00,000  liv.  sans  qu'il  p«l  leur  être  dernasM 
aulrechose»  ;  2"  qu'on  réclamera  lo  montant  ries  appoin- 
tements payés  par  la  province  aux  sieurs  Foiiard  et 
Oendrier,  charges  successivement  des  ouvragae  dvdt 
chemin,  le  Roi  ayant  promis  *  de  pourvoir  aa  payement 
de  l'ingénieur  »  en  mémo  temps  qu'il  laisaiL  savoir 

•  qu'il  le  nommeroit  >.  —  Articles  k  mettre  dans  le  Ca- 
hier :  on  se  plaindra  <  des  vexations  exercées  dans  les 
diocèses  de  Rieux  et  de  Lavanr  par  l'inspecteur  du  Do- 
maine au  sujet  des  fausses  évaluations  prétendues  daas 
las  baux  b  colonage  ou  dans  eeuxk  moitié  ou  par  tiers*. 
—  Gratifications  :  de  S,000  liv.  au  s'  de  Chamberlac  qui 
a  découvert  et  qui  exploite  une  mine  de  cliarbon  de 
pierre  fort  utile  aux  manufactures  de  coton  et  de  soie 
du  Puy,  X  et  le  pays  du  Velay  fera  réparer,  pour  les  rsn- 
dre  praticables  aux  tombereaux,  les  chemins  depuis  la 
mine  jusqu'au  chemin  royal  »  ;  —  de  900  liv.  aus'Oill/, 
<  grAce  auquel  l'usage  du  charbon  de  pierre  a  dlésubitt* 
tué  dans  les  diocèses  d'Alaiset  d'i  /i  s  à  l  uî^a^r»  du  bois 
pour  le  tirage  des  sojres,  Iss  teintures,  pour  {aire  la 
chaux,  sécher  les èhfttaignes  etc.  —  Approbation  d'une 
délibération  du  diocèse  de  Narhoniif  qui,  pour  r^Mit^dier 
k  l'oisiveté  et  k  la  misère  des  babitauts  de  la  ville  de 
NaiteniM  dont  le  nombre  diminue  ebaqne  année  par  le 
iléTaul  d'industrie  et  decomraerre  »,  offrait  divers  avao- 
tages  il  ceux  qui  se  présenteraient  pour  établir  dans  lad. 
villa  aoe  mannfoeture  d'étoffée  de  sole  semblable  k  celle 

do  I.avaur.  -  II  n'y  a  pis  lieu  d'aufjrneiiler  lus  fonds 
destinés  pour  les  dépenses  imprévues  des  chemins  dn 
Vlvarals,  quoique  le  syndic  dvd.  paya  ait  représenlé 

•  que  ces  chcniin.s,  qui  forment  actuiillement  180  lieues 
d'étendue,  sont  presque  tous  sur  le  poncluint  des  monta- 
gnes et  que  leur  entretien  ne  peut  être  que  très  dispen- 
dieux »,  ajoutant  que  •  c'est  pràce  h  l'ouverture  da  ces 
chemins  que  le  |>ays,  malgré  sasitualîon  et  sa  stérilité,  a 
pu  payer  sas  impositions  qui  se  porleut  au  onclème  des 

charpes  ds  la  province  ».  —  Pdfpnse  est  faîteaux  diftcè- 
sei  ■  d'accorder  aux  communautés  oii  se  tient  l'Assiette 
aucunes  gralifloalions  sous  prétexta  de  dépenses  des  ou* 

vrages  publics  r.  —  Le.  iWar.^a  tie  f.avaur  est  autorisé  ii 
imposer  840  iiv.  »  iH>ur  être  payées  aux  communautés 
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deSorèze,  Revel,  Labastide-S&int-Amans  et  Soual  <•  qui 
ont  pourvu  au  logement  et  autres  dépeniies  des  troupes 
tjui  étaient  chez  elles  en  quartier  d'hiver  en  1757  et 
4708.  —  Oonsentemeat  à  ea  qoe  le  diocèse  de  Narbonne 
Impote  iOO  lir.  •  pour  être  employées  aux  réparations 
4o  collège  des  PP.  Doctrinaires  de  Narbonne  ».  —  Juge- 
in«Dl  dM  État*  «  au  tuiet  du  nombre  et  de  la  qualité  des 
pacwmDMqn],  après  la  séparation  de  l'Assiette  du  diocèse 
d'AIbi,  doivent  composer  le  bureau  de  la  cspitalion  et 
dat  Tlaglidima,  al  calai  de  la  direction  dee  allairae  du 
diocèaa  pendant  l'annde».  — Lea  Étala  aeelttent  ao  liap- 
tàmede  la  flllo  du  maréchal  de  Tbomond  qu'ils  tiennent 
snr  las  fonts  et  à  laquelle  ils  donnent  le  nomdaSepUma» 
Bta.  —  LIate  dm  eonmlatalres  principaox  dao  Assiattea 
pour  1759.  —  F'ouvolrest  donné  à  l'ôirchevâque  deNar- 
iwoae  et  aux  députée  en  Oour  de  renouveler  les  offres 
parauxMteaan  1757  an  minlalre  de  la  gnarra  ;  <  que  la 
priAiruf!  m  cburgeroit  di}  fournir  à  toute  l'infanterie 
fran^oiss  loua  les  draps  nécessaires  à  son  babiliement, 
anx  prix  Jagdaconvenablea  ponr  ehaqaeqDaHléd'Aoffe, 
et  ce,  par  forran  d'cs.siiy  ijcnfliuit  trois  nriiit'cs.hC'JiiiîitiDi] 
toutefois  et  non  autrement  que  le  trésorier  des  Etatii 
•ara  aalorM  à  releair  paraaa  roafm,  sur  les  tmpoeltions 
delà  proviiict;,  le  /nontanf  <le  lad.  fourniliirc  «.  La  déli- 
bération porte  :  «  qu'il  eût  été  h  souhaiter  que  les  iabri- 
eanta  de  Lodèva «aaamt  pu  fUre  dlreetenieat  cette  four- 
niture et  en  reeeroir  aussi  le  prix  dirm^toment ,  ni;iis 
que  la  chose  étant  impossible,  les  Étals  s'étoient  assuré 
pour  fiiire  lad.  Auirnitar»  la  soumission  d'an  riclia  né- 
gociant, èpaloraent  aîrréahift  îi  In  prov\nr«  el.an  minis- 
tre ».  Klfe  rappelle  <  que  l'infanterie  franroise  est  depuis 
longlottpa  dana  Vusaga  de  a'habillar  avao  des  dtof- 
tcs  âcs  diWr(»ntes  fabriques  de  la  province  et  prin- 
cipuk'uiùiit  dus  draps  de  Lodôve  et  des  petites  étoffes  <lu 
Oévaudan,  qna  oatte  eansommalion  est  eonma  assurée 
à  ces  fabriques,  mais  fjTie  les  États  avoiont  sotihr.ité  qu'alla 
le  fût  d'une  manière  plus  préci^je  aiin  du  ounsarver  dans 
la  province  le  montant  dM  deux  tiers  de  la  gros^H 
masse  [des  troupes  d'infiintarie]  qui  est  destinée  à  l'ha- 
Mllement,  l'autre  tiers  étant  destiné  |)our  l'équipement 
et  menues  réiiarations     —  On  fera  de  nouveaux  regis- 
tres, pour  les  ancianoM  rentes  et  pour  les  emprunts  faits 
«en  1678  pour  la  chôme  des  moulins,  en  1718  pour  les 
diui  è^es  de  Narbonne,  d'Alby  et  de  Lavaur,  et  en  1721 
at  en  17^  poui^  rembourser  le  s'  fionniar,  trdiorier  da 
laBoursa  ■.  — 11  est  rapporté  queletnafreatlss  oonauls 
de  Mo:U|itillier  avaient  proposé  pour  les  archives  de  la 
province  »  un  emplacement  Ldana  l'bôtel  de  ville]  ésa* 
limept.  sur  a(  ipaeian,  fui  avolt  été  agréé  *  s  qu'on 
Afait  réputé  cMl»  pièce  an  mima  tampa  que  la  salla  da 
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l'AsMmblée,  le  bureau  des  recrues  et  autrea  androita 
destinés  pour  l'usage  des  États,  «  et  qu'il  ne  restoit  pins 
qu'à  y  faire  faire  des  armoires  et  des  tablettes  ».  Il  est 
délibéré  qu'elles  seront  bitaa  incessamment,  <  de  ma- 
nière qu'on  puisse  trsTaliler  le  plus  tôt  qu'il  sera  pos- 
sible à  la  confection  du  nouvel  inventaire  qui  a  été  ilé- 
terminé  et  dont  le  s'  Daché  a  été  chargé  a.  ~  Clôture  du 
compte  des  impositiona  d«  1767.  Recettes;  0,9f6,T88Hr. 
17  s.  1  d.  Dépense»  :  9,623,249  liv.  7  den.  Excédent  des 
recettes  :  52,584  Uv.  6  s.  0  d.  —  Sur  le  rapport  de  l'ins- 
peeteor  des  manutectures ,  7,000  livres  sont  acoordèes  à 
titre  d'encouragement  à  chacun  des  entrepreneurs  des 
Ikbriques  de  mousselines  et  toiles  de  coton  du  Puy, 
d'ètodhs  de  soie  du  Puy;  an  tirsge  al  nonlluaga  dsa 

soies  li'A iiiifn;!--!.  Les  circonst.uiCHs  d»»  la  puurre  qui 
donnent  lieu  d'augmenter  toutes  les  charges  >  ne  per- 
mettant pas  dlndamniser  la  Ihbricant  da  mousselines 
du  Puy  des  pertes  qu'il  a  subies  à  rmist»  de  la  i)éi-(V<sit(* 
oix  il  a  été,  «  en  dernier  lien,  de  faire  venir  du  coton  de 
Mexique  par  voye  d'Bspagna,  n'ayant  pu  en  trouver 

dans  aucun  de  Piis  pnrts.  c  qui  lui  rause  nne  nouvelle 
dépense  par  les  fraix  dos  assurances,  qui  sont  très  con- 
sidérables*.— Lea  ÉUts,  après  avotr  tUtlmltar  ^Nimes 
par  le  s'  R.>{;ni''s  !c-s  daiiiasquetf*^s  qui  font  une  partie 
du  commerce  des  Vénitiens  au  levant,  reçoivent  com- 
munication d'an»  lattradaM.  da  Vargeanes.  amlmssa- 
deur  de  Constaritlnople,  faisant  connaître  que  «  le  com- 
merce des  daroasquettes  dans  cette  ville  est  aujourd'huy 
très  bornée  atqoa  la  qmnUté  deao/srtes  qui  se  fabri- 
quant !\  Constantinople  et  dans  quelques  endroits  do  Le- 
vant a  beaucoup  ralenti  le  débit  de  celles  qui  viennent 
du  dabors  lia  renoncent  à  encourager  la  fabrication 
des  rtamasquettes,  «atlsfaits  de  «s'étre  assurés,  par  l'as- 
mny  qui  en  a  été  fait,  que  cette  qualité  d'étoffe  peut  être 
imitée  et  môme  surpassée,  et  qu'on  pourroit  peut-être  ti 
la  paix  en  trouver  aisément  la  débit  ».  Ils  accordent 
une  gratification  de  500  llv.  an  s' Regniès  qui,  seul  des 
fabricants  de  Nîmes,  s'était  prêté  à  faire  cet  essai .  —Sur 
le  témoignage  da  plusieurs  principaux  ûibricants,  il  est 
accordé  au  s' Costa  d'Avignon,  inventanr  d'un  moulin  à 
ouvrer  les  soies,  une  gratification  de  ';M  liv.,  ..  allon  iu 
l'avantage  da  ce  moulin  par  rapport  au  grMd  nombre 
d'ouvriers  qui  asTont  «a  état  d«  donner  eux-mêmes  tontes 
les  préparations  nécessaires  aux  soyos  qu'ils  vi>u  Iront 
amptqyer,  et  qu'ils  donneront  avec  plus  de  perfection 
qn^sn  sa  servant  des  moalins  ordinaires.  —  Les  eomiira- 
nautés  riveramfs  do  la  mer  seront  consultées  sur  un 
prq}et  présenté  aux  États  par  une  compagnie  qui  deman- 
dait fc  être  autorisée  k  cultlTsr  la.  sonde,  pendant  30  ans, 
«  aw  lai  ptagMa  da  la  nar  iw«>^»>t  «i  Rov,  dapuia  le 
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Rta&ne  Jusqn'à  Narbocme  ■•,  de  manière  à  procurer  ea 
abondance  an  rojavrae  de  l'alcali  bien  préparé  :  «Im  var- 

farîes  et  savimnories  qui  tirent  l<»s  soudes  Je  l'étranger 
m  conjuiDisent  plus  de  deux  millions,  sans  compter  les 
wndra  0t  potasBM  qui  noua  Tiennent  da  Vori,  dont 
on  employa  pour  un  million  dans  1«9  blanchi»s«rios  de 
toile  et  bains  de  teinturiers  *,  toutes  chosea  qui  •  aug- 
namenl  con«ld^r«bl«m«nt  d«  prix  pendant  la  guarr», 
suspendent  lelravnit  des  manufactures,  etc.  >.  —  Rnp- 
porl  sur  la  fabrique  d'étoffes  de  soie  établie  par  le 
»•  R«1wttl  k  LsTanr,  et  rar  le  projet  dvd.  Mevr  d^  join- 
dra «  dos  mou'ins  et  tcnrs  iln  s'  de  Vaurnnson  pour 
l'organsînage  des  soyes  nationales  ».  10,000  liv,  seront 
avanedae  ait  ^  Relwnl  p<mr  l'aider  h  faire  cet  établisM- 
ment  «  dont  S  it.  veut  pa.rer  la  dépense    et  qui  sera 
très  avantageux  à  la  province  puisque,  par  son  moyen, 
on  pourra  ae  paaaer  dana  la  suite  de  IVirgansin  de  Pied- 
mont  dont  la  dépense  est  ruineuse  pour  elle  et  pour  le 
commerce  ».  —  Consentement  à  ce  que  le  diocèse  de 
Montpellier  demande  au  Roi  la  permission  d'emprunter 
140,000  liv.  «  pour  les  ouvrages  h  faire  aux  chemina  des 
Cévonnos  du  côté  de  Gunges,  et  ao  cbemfn  d*Anlane  ». 
—  Les  syndics  généraux  continueront  leurs  démarches 
anprèa  dn  Roi  poor  «  obtenir  ta  manntealion  des  réglo- 
mens  dn  Oonaeit,  nndn*  ntr  le*  Inslanees  des  États, 
pour  éviter  que  les  communautés  de  la  province  soient 
flspmées  k  des  procès  loiiJours  ruineux  sur  des  ma- 
tières de  pureadnlotstratlon  »,  et  il  i'exAeution  desquels 
il  est  mis  obstacle  par  le  Parltînietit  de  T<i\il(nis^'  —  ÎMal 
général  des  fonds  dont  l'imposition  est  consentie  pour 
1780  :  Recelte:  11,213,190  lir.  17 {sols  1  dénier.  Dé- 
pense :  même  somme.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Béné- 
diction. — Députés  présents.  =  Assemblée  des  trois  Étals 
de  la  sénéchanasés  de  Toulouse,  soits  la  pr ésldaioe  de 
rarchevsque  d<.'  Toulou-^<'.  —  Chfttuin  lîiî  Toulouse  à 
Rieux  et  au  diocèse  de  Commenge  :  «  Le  s'  de  Sagel  fera 
traTailler  an  chemin  de  Rienx  passant  par  Manrt,  Noé 
et  la  métairie  de  Caraoué  <Ai  il  spra  faW  un  embranclic- 
menl  jusqu'à  Carbonne  et  Rieux;  le  chemin  de  Com- 
menge sera  eenthitté  depuis  Oaraoné  par  S*>Élix  «t  La- 
Tc-luiK-t  jusiin'.i  Marlrc-s,  ot,  i  c--^l  effet,  il  sera  fait  un 
fonds  de  '20,000  liv.  *.  —  Diverses  sommes  montant  à 
tO,000  Ht.  sont  aecerdées,  eonfbraiénieat  aux  eonelii- 
slons  dfi  divers  rapports,  pour  les  chemins  :  de  Mirepoix 
à  Fat^aux  ;  —  de  Castelnaudary.ikSaial.Papoul  etLus-. 
kordes;  —  de  Orisoilev  h  OsaMnaudaf/;  <—  de  Saint- 
Pons  îi  Castro^,  dans  la  sénéchaussée  de  Toulouse  ;  — 
deCastelnauilary  à  Lavanr.  —  4,718  liv.  seront  imposées 
en&veurdea  dioeéseadela  ■énéehaussée  pour  l'entre- 
lien  des  ebemins  de  Iravene.  =  AsMohlé*  des  trois 
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Étals  de  la  sénéchaussée  de  Carcasaonns,  sons  la  prési- 
teiee  de  l^relmTéque  de  Narhonne.  =  Jugameala  des 

états  nnr  1e<  iin|>'is!lK>riH  f.iftt>^  fin  !7.*3  dans  les  sept  dfaK 
eéses  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse. 

C.  tMS.  (■•«Mrs.)—  U4^  «SiMIlMS,  fêiim. 

NoTembre         Janvier  1W.  PMeAs*Tsrbal 

des  séances  c?  ddifbérations  d<î<î  Flats  de  Lanpticiior,  as- 
semblés par  mandement  du  roi  Louis  XV,  à  Mont|>eUier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  dn  SO  novembre 
1750  au  7  janvier  1760  —  Pr(*!îiil?nt  :  l'rirrh prévue  de 
Narbonne.  Commlss-^ires  du  Hoi  :  la  maréciiul  de  TI«o- 
roond,  commandant  en  chef  de  la  province;  de  Saint- 
Priest,  intendant;  Caste!  et  Reboul,  trésoriers  de  France 
ès  généralités  de  Toulouse  et  Montpellier.  —  Discoors 
d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés).  —  Rapport  favora- 
ble sur  la  noblesse  des  sieurs  de  Basiard  et  de  Carrière 
d'Aufréry,  envoyés  des  barons  d'Ambres  et  de  Castries. 
—  A  l'occasion  de  l'entrée  du  d^jHlté  de  la  ville  de  Ln- 
nel  aux  État«,  il  est  rappelé  que  c  suivant  une  r^Ie 
constamment  observée,  les  seconds  consuls  sont  exclus 
de  l'entrée  wmroe  n'étant  point  censés  être  de  la  qualité 
requise  par  rapport  à  la  dignité  de  l'assemblée,  ce  qoi  ne 
souffre  d'exception  que  par  rapport  à  la  Tlile  de  Béliers, 
dont  le  premier  et  le  second  consuls  sont  admis  •.  — 
Entrée  des  Commissaires  da  Roi  :  ils  demandent  un  doa 
gratuit  de  3,000.000  de  Ht.  et  1,000,000  Iît.  pour  la 
capitation  de  1760.  — Ces  deux  sornnu?»  sont  acrordé'^ 
aux  conditions  ordinaires.  —  «  Touchés  de  la  considéra- 
tion pressante  du  salut  de  l*6lat...  et  comptant  arse 
confiance  sur  ce  qu'ils  ont  lieu  d'atlen.lro  des  b  ntés  da 
Roy  pour  des  sujets  d^à  épuisés  par  la  multiplicité  dee 
charges  qoi  leur  ont  été  Imposées,  tes  États  ont  unani- 
mement délibéré  de  consentir  k  l'eiécution  de  l'édit  dn 
mois  de  septembre  1750  sur  l'établissement  d'une  sub- 
vention générale  dans  tout  le  royaume,  etaslalant  entra 

autre<  rlio^^es  duns  la  tev('e  du  tri)i>-i'''rae  vin^jlifinie  nt 
des  deux  sols  pour  livre  dad.  vingtième,  et  ordonné 
qutl  sera  enregistré  b  leur  gren»  ;  et  néanmoins  que  lee 
dH[>iilM<  qui  in  ni  piirler  à  l'Instant  à  MM.  les  Commis- 
saires du  Roy  la  présenta  déliliération,  leur  feront  oon- 
DOilrs  que  les  États  ayant  tien  de  e'attendre  à  une  dimi- 
notion  convenable  sur  le  prix  de  l'abonn^ïment  tant  du 
troisième  vingtième  [réglé  dans  les  instructions  du  Roi 
b  1,280,000  liv.]  que  dee  deux  premiers,  ils  les  prient  do 
leur  faire  part  des  ordres  particuliers  qu'ils  doivent  sToir 
reçus  sur  Cô  point  ».  —  Les  députés  «  étant  revenus 
rapportent  «m  Ulf .  toi  ConmiiMinm  «vis  avoir 
témoigné  la  joiyo  «n'ils  ont  de  tébt  toa  Étnta  concourip 
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ftVieântant  de  sagww  que  de  zèl«  «oz  vaes  Ad  S.  M., 
leur  ont  déclaré  par  écrit  qu'ils  étoient  autorisés  par 
lean  fnatmcUons  aociélM...  à  leur  annonoar  «ne  dioii- 
natloo  de  180,000  Ht.  et  dei  S  <o1>  pour  lirre  i  propor- 
tion sur  chacun  des  deux  derniers  vingtièmes ,  et  de 
iO^OOO  liT.  et  des  2  sole  pour  livre  «usti  h  proportion  eur 
le  prwaier,  et  qu'ils  ne  doutent  pu  que  S.  M.neaott 
dispoisée  il  traiter  aussi  favorablement  la  province  dans 
les  abonnemeiu  dont  eeronteasceptibles  les  autrea  taxes 
portées  par  lee  diven  «rtidee  de  l'édd ,  aoit  qu'ils  puis- 
sent être  conclus  pendant  L\  tenuri  ile-s  Etuts  ou  après 
leur  séparation  ».  Sur  quoi,  il  est  délibéré  que  «  les  Étala 
nnlent  parlUtomeot  l'étendue  dee  lieeoins  de  râlât  et  la 
nécessité  des  plus  puissan.s  se^otirs,  mais  iiue  ciyiisiJé- 
rant  l'épuiseoient  dee  peupl«8  et  craignant  de  ne  pouvoir 
remplir  les  engacamenls  qu'ils  ont  contractée  par  IHu- 
puis.sani-e  réelle  de  recourrer  des  sommes  aussi  considé- 
rables, malgré  la  diininutiou  dont  on  vient  de  leur  donner 
oonnaiennee,  tit  auppllent  S.  M.  de  rendre  celte  modé» 
ration  encore  ])!us  proportiiinn^ù  h  la  tristo  sitnatim  (îes 
peuples  et  d'avoir  égard  aux  autres  objets  des  très  huiu- 
blee  nmonstranoee  qn'Ile  ont  arrêtées  conoernant  lea 
différent»  ilii^jinsitlons  cle  l'ériit  ».  —  Le  président  est 
prié  d'envoyer  à  la  Cour,  par  un  courrier  extraordinaire, 
catte  déltbératioD  et  hs  renontrancas.  —  Texte  des  re< 
montrance^.  Après  avnlr  qualifié  la  guerre,  occasion  de 
tant  de  subsides,  «  la  plus  juste  qui  (ùt  Jamais,  la  plus 
Intéresaanlo  pour  la  Men  d«  l'Ëtat  et  la  gloire  de  la  na- 
tion  i-,  et  souhaité  «  que  nn<  ennemis  puissent  Ure  dans 
nuâ  cusurs  le  désir  de  tout  entreprendre  et  do  tout  souf- 
frir »,  les  Étals  remercient  le  Hoi  des  diminutions  accor- 
dées sur  les  vinglièmeti,  >  au  milieu  des  besoins  public»  >, 
mais  quoique  «  pénétrés  de  rcconnoisnance  »,  iU  m  peu- 
vent renoncer  à  demander  d'autres  si  ulagemens  pour 
lee  peuples  épuisés  par  des  chargea  toujours  croissantes. 
Suit  l'historique  du  dixième,  fixé  d'abord,  en  1710 ,  k 
1,250,000  liv.,  puis  porté  à  1,350,000  en  1731,  et  èi 
1,500,000  Ut.  en  1742.  •  peine  les  £laU  crurent-ils 
voir  arriver  avec  la  paix  la  fin  de  cette  imposition  si 
onéreuse,  l'établissement  du  premier  vingtième  fut  subs- 
titué, en  1760,  h  la  levée  du  dixième  ».  Le  nom  de  celte 
nouvelle  imposition  avait  bit  espérer  qu'elle  serait 
moindrti;  au  contraire,  la  Kégie  substituée  ii  l'adminis- 
tration des  États  «  essaya  par  une  foule  d'opérations 
fondées  sur  des  évaluations  arbitraires  de  la  blre  monter 
à  une  somiiif;  exorbitant'^,  au  dolà  même  du  dixième  »... 
«  Lee  Orais  de  la  Régie  se  multipliant  à  l'ezcte.  Il  fiillut 
rentrer  dans  l'ordre  naturel,  dont  H  ei^t  ;éfé  à  souliaiter 
pour  le.s  intérêts  deV.  M.  et  ceux  d-s  peujile-j  qu'on  no 
se  fût  Jamais  écarté,  et  abonner  cette  double  ioiposiliou  ». 
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Mais  «  à  quel  prix  et  avec  quelle  surcharge  des  fonds  de 
terre  sujets  à  la  taille  1  Le  désir  des  États  de  rentrer 
dans  leurs  droits  et  da  mettra  fin  à  une  régie  vexatoiru 
et  ruhMOM  lea  Ht  oontentlr  h  payer  un  alwnnemeot  de 
2,750,000  liv.,  «  traité  manifestement  onéreux,  raaiheu» 
reux  fruit  des  opérations  fiiusseset  peu  réfléctiies  qui  en 
imposèrent  k  l'équité  et  aux  lumières  des  ministres»... 
«  L'oi[)f'rii"nce  a  démuntré  la  Justesse  des  re[irësenlations 
qui  furent  faites  alors  et  renouvelées  tous  les  ans  t... 
Quoi  qu'on  ait  pv  fliir»,  •  rangroentation  de  la  taille  à 
l'égard  dos  fi  inds  ■ie  terre  s'est  iinrt4e  jusqu'au  cin^juiomo 
des  autres  impositions,  de  sorte  qu'il  est  vrai  de  dire 
qu'ils  payent  d^h  plus  dv  dixièmo  de  leur  proAt,  et 

c]uel:]tiHS-uris  riiôrm>  li'  t'înqiiiinjo  ». . ,  *  I.e  di'Taut  lîc  ri';'i)l- 
tes  depuis  plusieurs  années,  l'interruption  du  commerce 
qui,  en  ikisant  cesser  le  travail  de  toute  oepéM  de  bbri- 
ques,  mullipte  un  [leuidc  (finliK'et.fs  Iric.ijK'.bles  d.'  toute 
autre  occupation  ;  les  levées  rC-ilérées  de  matelots  qui 
laissent  à  peine  de  quoi  (Un  le  oatotage  et  la  ptehe  ;  la 
n'îcessitô  do  défc-ndre  les  c^tes  par  de  nouvcnux  corps 
de  troupes;  les  recrues  extraordinaires;,  le  vuide  enfln 
que  laissant  lea  levées  réitérées  des  milices  parmi  les 

agricultetiff:,  cette  ps-pèce  d'hommps  si  difflcilfia  fi  fornii'r 
et  dont  le  défaut  multiplie  l'inculture  et  même  l'abandon 
des  tarrss,  tels  sont  les  bssoins  trh  rMs  qn*  les  États 

n'ont  cessé  de  faire  valoir  auprès  de  V.  M.  ».  Suivent 
des  remontrances  visant  les  autres  impo.sitions  établies 
par  l'édit  de  septembre  1750  sur  les  domestiques ,  les 
chevaux  (taxes  qui  rappellent  la  capitalion  «  puisqu'elles 
ont  comme  elle  pour  raolif  et  pour  règle  les  facultés 
plus  souvent  apparentes  que  réelles  de  ceux  qui  y  sont 
sujets  »);  «  sur  la  faculté  pour  les  marchands  da  mettre 
enseigne  et  de  tenir  boutique  >  (an  risque  «  de  tarir  les 
sources  principales  des  richesses  de  la  province  ou  de 
tenter  ceux  qui  n'ont  d'autres  talent  que  leur  industrie 
lie  le  jKjrter  ailleurs  •);  .sur  «les  droits  d'ociroi  ou  de 
subvention  {termes  sjnonymesen  Languedoc),  qui  tom* 
bent  pour  la  plus  grande  partie  sur  les  denrées  qui  sont 
la  subsistance  du  peuple,  ét  dont  le  produit  tourne  en 
entier  au  proflt  des  coramunnutés,  sans  que  les  adniinis* 
trateurs  en  ayant  la  libre  dieposilion...  (car  telle  est.  Sire,, 
la  sage  économie  desélâls  qu'ils  n'ont  établi  anenne  sub- 
vention qu'après  qu'ils  en  ont  examiné  les  motifs,  com- 
pairé  l'estimation  du  produit  avec  celui  des  dépensée  à 
l'acqQiltementjdesquelles  il  eut  desHué,  «t  que  la  nicenllé 
de  ces  dépenses,  autant  que  rinipr  ssibîlit/'  d'y  pourvoir 
autrement,  lui  a  été  JosUiiée)  »;  enfin  sur  les  droits  des 
fermes  augmentées  de  4  nouveaux  sols  pour  livre  >;  (rette 
ïiufimentaiicin)  •  sera  l'-is  nuisible  au  commerce  do  la 
province  avec  l'étranger  dé^tb  presqu'éleini,  resserré  de-;. 
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puis  longtemps  dans  des  bornes  étroites  par  les  privilè- 
gttdÉpIttlADn antres  ports,  ébranlé  depuis  peu  par  les 
pertes  que  la  guerre  n'a  rendues  que  trop  funestes,  quvn^ 
ne  sera  utile  à  V.  M.;  elle  diminuera  la  consommation, 
elle  niultiplicra  les  fraudes  ;  l'augmentation  des  produits 
n'est  jamais.  Sire,  an  proportion  avec  celle  des  droits»), 
—  Rapport  «ur  1m  travtwt  publies  :  Mbrvtton  du  port 
de  Celle,  des  graux  d'Agde  el  de  La  Nouvelle  ;  recreune- 
menl da  Oaiiai  royal;  —  réparatlona  aus  cbamins. d«  la 
tAnéèhauHrifl  de  Careanonne  qui  tont  h  (a  diargv  de  la 
province  on  corin,  savoir  :  chemin  de  Carcassonne  an 
MonULouis  par  Limoux;  du  pont  du  Lac;  de  Uèze,  qui 
«■t  une  roBle  d'étape  ;  la  partie  de  la  grande  route  de 
poste  depuis  la  croix  de  Bousigues  jusqu'il  In  pyramiil»^ 
d'AlsooDe;  le  cbemin  de  Nariwnne  aux  cabane  de  Pitou 
ponr  aller  à  Parpffnan;  —  deMèobement  de  rdtaner  de 

Mar8âill(!tte  ;  —  la  conlinuatlon  du  canal  <!(■>;  r"l.'in?s  — 
l'entretien  de  la  grande  ligne  depuis  le  pont  S'-Esprit 
joaqn'à  la  crois  de  Boaatgnes;  —  eonalrnction  du  che- 
min du  ponl  S'-Esprit  h  la  i:rarrle  route  do  Pri)vr-iicf>;  — 
adjudication  de  trois  ponts  de  la  route  d'Auvergne  par 
le  Tivarala  t  eor  le  Toedi,  an  pris  de  8^000  liv.;  sur 
l'Ardèche,  au  prix  de  '2,000  liv.;  sur  Thass^zn,  ru]  prix 
de  116,000  liv.  ;  —  réparation  du  pont  de  Toulouse,  in- 
terrompn  ■  par  le  dMiut  de  pouzzolane  et  nopoMlbilIté 
d'en  avoir  k  cause  do  la  puern?  »  ;  —  entretien  clf  la 
grande  ligne  de  la  poste  dans  la  sénéchaussée  de  Tou- 
loiiie.  —  Rapport  «nr  Im  nansfaetiirM.  Il  aéiè  hWqod 
en  1759  :  draps  raahons,  406  pièces  ;  londrins  premiers, 
350  p.;  londrins  seconds,  20,180  p.;  londres  larges, 
8,4S0  p.  ;  londres  ordfaïairee,  M>  p.;  aaye  tegon  da  Ve- 
nise, 7  p.  ;  en  font  .'?0,752  piècof ,  sr-it  environ  3,000  piè- 
ces de  moins  qu  en  1758.  —  Uratilicalions  d'usage.  —  Le 
président  lUt  savoir  qae  le  conrrlèrsKtraordlmdre  qoll 
avait  d(^î>pc!ié  poor  porter  iw  reinonlmnres  e<!t  revpnn 
et  que  le  «  Roy,  trea  satisfait  dus  sentiraens  et  de  la  con- 
duite des  États,  a  bien  voulu  accorder  sur  les  vingtiè- 
mes des  remi-îesqui.  «^^tant  jointes  à  celles  dont  ilsontdéja 
connoi&sance,  l'orme  un  objet  de  405,000  liv.  —  Textes 
des  lettres  écrites  h  ce  sujet  aux  États  par  \es  Commis- 
saire? du  Roi,  le  comte  de  S«-Florentin,  le  Contrôleur 
général  Berlin.  — Ajournement  à  «des  temps  plus  favo- 
nUes»  d'un  emprunt  que  voulait  faire  le  diocèse  de 
Béziers  pour  la  construction  à  neuf  du  chemin  de  Oignac 
à  Pézenas,  par  ce  motif  que  le  devis  était  Imparfait  et  la 
dépense  non  déterminée.  —  Les  dlorèseï  <le  Montpellier, 
Nimes,  Uzès,  Viviers,  le  P07,  Alais  sont  autorisés  à  de- 
mander la  permission  d'empmnter  ponrentretenir,  répa- 
rer ou  eon.struire  des  chemins.  —  On  enregislrera  un 
arrêt  da  Conseil  reoda  le  9  novembre  17G0  «  ponr  ré> 
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primer  le  manque  de  subordination  •  des  communautés 
de  Oaillac,  Cordes  et  Rabastens,  qui  s'étaient  pourvues 
:\vi  Conseil  contre  le  règlement  bit  par  les  Étala  an  sujet 
de  fasslstance  des  députés  des  oonmadantés  à  TAMlette 
du  diocèse  d'Albi.  —  51,606  Ht.  seront  employées  aux 
ouvrages  jugés  nécsssairea  ponr  la  déflaose  des  cAles  de 
la  province  par  le  maréebal  de  Tbonond.  —  TIrsge  des 
loteries  instituée.*  pour  le  remboursement  des  emprunts 
Cftits  par  la  province  poor  le  compte  do  Bol.  —  Liste  des 
commienlres  principaux  des  Assiettes  ponr  1T60.  —  7.ee 
entrepreneurs  du  pont  sur  l'Érieu  seront  cnntraint'-  "  à 
réparer  les  défauts  des  fondations  dnd.  pont,  n'ayant  pas 
etéenlé  leseondlHon»  dn  devis  *.  —  Il  sera  enjoint  aux 

diiM-^ses  il  F"  se  r.in  former  ai]  X  nouveaux  n^'glen.jenls  de 
leurs  dép«n«es  ordinaires  faits  par  les  États  et  approa* 
▼és  par  le  Roi,  et  les  commissaim  desd.  diocèses  tien» 

dront  la  main  à  rexécutinn  du  rèKlpraenI  de  ]'ï^d  sur  la 
vériflcation  des  livres  de  collecte  et  des  registres  des 
reeevenre.  —  Annnlallon  âtm  déUbératioB  prise  par 

!'.\ssif  t(p  du  pavsdi-  Vivarais  pour  accorder  2,000  liv.  h 
la  ville  d'Annonay  où  elle  s'était  assemblée,  avec  défense 
d'en  prendre  de  pareilles  à  l'avenir.  —  Le  paf  s  de  6é- 

vaiiilan  phI  aut.irIsA  k  Imposer  de  einq  en  cinq  ans 
2,400  liv.  «  pour  les  frais  de  descente  des  oftlciers  do 
présidial  de  Nlsiass  h  Karvejola,  ob  ila  doivent  tenir  des 
grands  Jour.s  pour  faire  le  pmcés  nux  malfa'tetir?.  »  — 
Des  procès-verbaux  dressés  contre  trois  collecteurs  du 
dioeése  d*Uzte,  «  svr  le  divertlsssmenl  des  deniers  de 
différentes  communautés,  seront  remLian  pro'urcur  g^- 
néral  de  la  Cour  des  aides,  afln  de  faire  faire  le  procès 
ans  oonpables  el  de  le«r  fUra  ankir  Ise  rituen*  des  psi> 
nés  porté<?8  par  la  déclaration  du  Roi  du  VI  septem- 
bre 1709  ».  —  On  comprendra  dans  l'utat  du  lû;;ement 
des  officiers  dsa  trovpso  fUl  sont  en  quartier  dans  la 
province,  cent  de<i  officier?  gardes-côtes.  —  Répartition 
sur  le»  biens  nobles,  les  mai&ons,  etc.  «  du  prix  de  l'abon- 
nement des  trois  vin(;tiémes  et  des  sols  pour  livre,  reve- 
nant, sur  le  pied  des  remises  accordées  par  S.  M.,  à 
3,630,uOJ  liv  —  Les  États  mettent  en  moins  imposé  di- 
verses sommes  dues  à  la  province,  de  manière  à  n'impo- 
ser sur  les  fonds  roturiers  (qui  payaient  |iotir  les  vingti^ 
mes.  en  1750, 1,514,000  liv.),  que  130,733  liv.  anlleade 
414,733  liv.  —  Le  président  et  les  députés  en  Courseront 
priés  de  traiter  de  l'abonnemeat  desQoavelles  taxes  sur 
les  domestiques,  chevaux,  ele,  «  Les  titats.  alamrfe 
par  la  crainte  da  TStr  dOBMr  atteinte  à  des  droits  dont 
ils  ne  font  u<)R£re  que  pour  concilier  les  véritables 
intérêts  des  sujets  avec  l'obéissance  qu'ils  doivent  k 
la  volonté  do  souverain,  dn  concours  de  laquelle,  avec 
le  libre  oonaontement  dse  penpiea  dont  Ise  Étals  sont 
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seuls  les  représentans  et  l'organe,  dépend ,  sans  ancun 
miliea  «n  Uuignedoe.  réIaMinMaent  d«  toute  «apèce 

d'impo!<i(ion  et  l«v*^*>  <1e  dnnfers,  ont  délibéré  d'avoir 
rocoars  k  la  protection  da  Rny  et  &  sa  justice  contre 
lontM  Im  Mtrsprfm  qui  aorotoBt  M  hitaa  m  qui  pour- 
roient  l'être  ao  pn^-ti'iice  des  usn^es,  droits,  liberlés  et 
privilèges  des  ËtatJi,  de  charger  les  dépotée  en  Goar  de 
fUre  h  ce  snjet  tontes  les  démarches  nécessaires...  et  de 
prier  Mr'  l'.irrhi'voiiu»'  de  NartHtnno  d'agir  de  tout  son 
pouvoir  pour  la  iéfens'j  dès  intérêts  du  corps  dont  il  est 
le  chef,  et  qui  a  éprouvé  en  tant  d'occasions  les  eflMs  de 
■es  bons  «fflcas  et  de  son  crédit  ».  —  Oratiflcations  aux 
entreprenenra  dos  maniiractam  de  soie  de  Privas, 
Chamorae,  Aubenes,  Le  Puy,  —  de  mousseline  et  de  co- 
ton  duPDj«  qui  ocfope  à  la  flialare  du  colon  1,100  per- 
sonnes k  la  eampa^ne,  et  o&  Il  y  a  80  apprentirs  du 
pays  ».  —  Indamnitâ  de  vojage  de  500  tiv.  au  s'  Roiiii  r, 
inspefiteor  des  itunaflustares,  ■  fui  s'allachera  dans  s  is 
vfsttea  fc  examiner  la  qualité  de»  étoffes  autant  que  ta 
quanti Ih  m.  —  Le  s'  Aymard,  de  Niraes,  avant  fait  devant 
l'évéque  de  Nimes,  snirant  le  désir  des  Etats,  l'espé» 
rience  do  aieoret  qu'il  a  tronré  pour  teindra  en  rooi^e 
d'Andrinopln  les  flis  de  cdi  ui.  lin  fît  ch  invre,  on  achè- 
vera de  lui  payer  les  10.000  liv.  qui  lui  avaient  été 
promises,  •  Il  ta  charR»  par  luy  de  se  soumettre  par 
écrit  à  ta  con'îili-in  (jue,  dans  le  cas  où  it  porteroit  par 
Injr-mètne  ou  par  ses  associés  le  secret  de  sa  teintore 
dans  les  antres  provinces,  Il  sera  permis  aux  Atats  de  la 
rendre  public;  ni  l:i  i:;issi'tli>  rf>rinniii  .'i  3  cIhTs  qui  con- 
tient la  snite  du  procédé  da  lad.  teinture  sera  dépoeée 
dans  les  Arcliives  •.  —  A  cause  des  ciruDOstanees,  oq  ne 
peut  acc-iril(T  aiii-un  erimuraiî^'mpnt  ati  Texlfr  «  qui  f 
a  trouvé  le  secret  de  fouler  et  de  draper  la  soje  et  le  co- 
ton »,  quoiqu'il  représenté  que  la  namihatiire  royale 
que  le  Roi  lui  a  permis  (l'établir  «  donne  îi  vivro  à  plus 
de  1,500  personnes  tant  à  la  ville  qu'a  la  campagne,  et 
que  pour  Ibrner  eet  établleiement  h  Nimes,  Il  a  renoncé 
à  plnsiMjrs  avantages  que  les  États  d'Artnfs  lui  offraient 
pour  l'attirer  à  Arras  *.  —  Les  États  ne  prêteront  pas 
leur  appui  à  la  oompairnia  qui  se  proposait  de  cultiver 
la  véHfabte  soude  sur  les  places  de  Languedoc  et  de 
Provence,  «  parc*  qu'il  n'y  a  pas  de  plages  sur  nos  côtes 
qid  n'aysat  dM  propriétairst  et  des  osagurs,  «I  dont  les 
communautés  ne  retir<>nt  des  sernar?',  étant,  â  prnprc- 
mont  parler,  les  communaux,  et  les  vacante  de  ces  cuia- 
inunautés>;  mais  on  sollicitera  l'exemption  des  droits 
d'entrée  sur  la  taorllle,  la  soude  et  les  huiles  destinées  à 
la  fiibricatlon  da  savon  ».  —  Oratincaiions  k  des  moull- 
nenrs  de  soie  de  Toulouse  et  ao  s'  Reboul.  directeur  de 
la  manuCutore  de  soi*  de  Uvanr,  •  od  il  y  a  80  appm* 
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tifs  ou  apprentissas  originaires  du  pays  *.  —  Rapport 
de  l'évéque  d'Usés  sur  les  opérations  Âltes  par  le  Bureau 

de^  recrues  pour  l'apurement  des  comptes  de  la  rnpila- 
lion  ;  —  de  l'étape;  —  des  logemeots  des  offlciers;  — 
des  tbnrragas  des  régiments  >  d*  cavalerie  et  de  dra> 
gons  »  qm  ont  été  en  quartier  dans  la  province;  —  de 
l'entretien  des  lits  ou  autres  faurnilores  à  l'usage  des 
troupes.  —  OomenteneBt  à  os  que  les  dloeésss  de  Oss- 
très  et  do  Lavaur  fassent  par  imposition  un  fonds  annuel 
de  1,100  liv.  «  pour  l'établissement  d'une  voiture  publi- 
que allant  tnds  rois  par  semai  ne  de  Castres  k  Toulouse  et 
passant  par  I.avaur».  — Contre  divers  abus  dc«  rece- 
veurs des  dioeéies,  entre  autres  contre  l'emploi  «  de  gens 
sans  caractère,  au  lieu  de  soldats  des  troupes  du  Roy, 
dans  les  garnisons  militaires,  dont  les  États  ont  bien 
voulu  tolérer  ''nsafre  pour  accélérer  la  recouvrement  des 
impositions  —  Montant  en  1750  des  dépenses  «  des  si- 
gnaux sur  la  odte  t  :  n,sj2  liv., — de  la  solde  des  milices 
gardes-fidtes  î  e7,SlT  llv.  ~  Rapport  de  révéqne  d'Alals 
str  le»  opL-rations  du  TSureau  des  comptes  :  apurement 
des  comptes  :  d  a  trésorier  de  la  Bourse  '  des  fonda  faits 
par  le  Roy  pour  le  payement  des  intérêts  et  le  rambour» 
sèment  des  capitaux  des  divers  emprunts  pour  lesquels  la 
province  lui  a  prêté  son  crédit  ».  —  Cldlure  des  comptes 
des  Impositions  de  1^  :  recettes,  10,428.478  liv.  ;  dépen* 
ses.  lO.rînt.Se^  liv.;  excédent  iIh.s  rerettes,  123,000  llv. 

—  On  examinera  la  demande  faite  par  renlreprenenr 
t  des  ouvrages  auxquels  on  a  fidt  travidller  l'année  der» 

ninre  pi)in'  la  défefisr?  i!e  la  côte  depuis  l'étang  do  Pala- 
vas  Jusqu'à  Leuuaie  •.  —  Approbation  de  la  clôture  da 
eompta  des  (tais  de  réglé  (trouvés  <  exorbitants  •)  dit 
premier  vingtième,  «  depuis  et  compris  1750  Jusques  et 
inclus  1706  ».  —  Dépenses  faites  pour  la  nouvelle  inalal- 
latiOB  des  Arcbives  de  la  province  dans  niAtsI  de  villa 
l!«  Montpellier.  —  ^';lat  général  lîe.s  fonrl»  dont  l'imposi- 
tion en  1700  est  consentie  par  les  États  :  recettes, 
II,«OS,lil»  Hv.  14  sols  t  denier;  dépenses,  ménwsomnM. 

—  Te  Dettm.  —  Béni'dlrtion.  —  Députés  présents.  — 
Ligne  de  l'étape  pour  1760.  :=  Assemblée  des  trois  Ëtats 
de  la  sêni'-ctiaussée  de  Toulouse,  sou  tepréridCMOde 
l'archevêque  de  Toulouse.  —  Rapport  sur  des  ouvrages 
faits  en  1755)  sur  les  chemin.?  :  Je  Toulouse  à  Rieux  et 
ao  diocèse  de  Coromenge;  —  de  Mirepoix  ;  —  de  Castel- 
naudary  à  Saint-Papoul  et  k  Las  Bordes;  —  de  Grisolles 
&  Castelsarrasin ;  —  sur  les  parties  du  chemin  deCastres 
k  Saint-Pons  qui  sont  dans  la  sénéctiaussée.  —  Il  asra 
fait  par  iropositloa  aa  fonds  de  40,000  liv.  ponr  être  em- 
ployé en  17d08ur  les  mêmes  chemins.  —  Assemblée  des 
trois  États  do  la  sénéchaussée  da  Carcassonne,  sous  la 
préeidenoB  de  i'arcbevéqne  de  Narbonoe.  =  Jngsmeiils 
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dea  Almts  sor  las  InjMWlilofiB  fliltM  en  ITSft  dans  Iw 

Assiettes  des  iliocèses  île  '  l'r;  'rhauss^o  de  Toulouse  : 
Tonlouse,  AIbi,  Lavaur,  Rieuz,  âainl-Papoul,  Baa-Mon- 
tavlMin,  OonmMS». 

Novembre  1700- Janvier  t7€l.  —  Prorès-vertAl  Jes 
séances  et  délibérations  des  États  de  Langaedoc,  assem- 
blés par  mandsnwnt  du  roi  Louis  XV,  k  Montpellier, 

dans  1:1  (;riinil(^  salin  dt>.  l'hfMel  de  villi',  ilii  27  norcm- 
brenoOau  7  janvier  1701.  —  Président  :  l'arcbevôi]ue 
da  Nulwone;  Tios-priMdant  :  l^rehevdqae  de  Tonlowe. 
Commissaires  do  Roi  :  le  maréchal  âe  Thomond,  com- 
mandant en  chef  de  la  province;  de  Saint-Priest,  iaten- 
danl;  CsatsI  el  llanpsl,  trésoriers  de  Fnnee  éB«én«rali- 
tés  de  Toulouse  et  île  Monl|iellIer  —  r)i«rmirs  il'onver- 
ture  (ne  «ont  pas  rapporté»).  —  Rapport  favorable  sur 
Il  noUasse  du  s*  doRoasel  Saint-ManeC,  envoyé  da  hum 
de  Florensac.  —  Le  s'  Murasson.  premier  consul  électif 
de  Montecb,  pourvu  da  la  procuration  da  la  communauté, 
est  reça  aas  titata  h  r«i«lttsloB  da  s' do  Lioaa,  «s*pro* 
mlflr  ronsitl,  qui  so  pr('soiitait  avec  la  procuration  de 
l'ÂsiâieUo  du  diocèse  do  Bas-Montaubau.  —  Entrée  des 
Commissaliwdn  Roi  :  ils  demandent  un  don  gralnit  de 
3.000,000  Je  liv,  et  l,fC>0,Oi>û  lîv.  pour  la  capitation  de 
1781.  Ces  deux  soninies  s  mt  accordées  aux  conditions  or- 
dinaires.—Rapport  favorable  sur  la  noblesse  du  marquis 
de  Béon-Cazaux  et  du  i'  de  la  Prunar^e,  nommés  par 
le  président  pour  tenir  la  place  du  comté  d'Alals  et  de  la 
baronnled'Aubenas.—  Rapport  de  l'archevèqaod'Albiau 
nom  des  députés  en  Cour,  Il  dit  que  :  <  les  dépotés  n'ayant 
pn  éviter  de  regarder  comnie  un  trouble  donné  aux 
Élafs  Ii'  ffranil  nombre  d'écrits  rtSp.m  lus  .ivec  affectatioii 
dans  le  pnUic  sons  le  titre  i' Arrêté»  du  Partemenl  de 
TouUnuedu  ïBmvtn^l>r«el l^aieembre  /759,et90us 
celuy  ^'Objets  des  remontra  ne  e'i  d%td.  Parlement  ar- 
réiésiebfanvitr  /700,11s  ont  cru  devoir  supplier  S.  M. 
de  maintenir  les  États  dans  leurs  privilèges,  et  que  ccluy 
qui  fut  donné  h  leur  requête  le  21  laars  dernier  (1700) 
remplit  à  cet  égard  tont  ce  qoe  les  Élals  peitvent  dési- 
rer; qu'à  peine  cet  arrêt  obtenu,  le  Parlement  en  donna 
un,  le  du  même  mois  lie  mars,  sur  l'enregistrement 
de  l'édit  da  mois  de  février  précédent  concernant  le 
S>  vingtième  et  1'avirmenlalion  de  la  eapltatiofl,  et  en» 
suite  un  sGConil,  lu  7"  ra;iy  suivnnf,  .sur  r'MUVKi'^lrfiment 
d'an  édli  et  de  plusieurs  déclarations  concernant  les 
dons  gratuila  dee  eommunaatte,  par  lesquels  il  a 
ordonné  qu'aucune  inipasillun  ne  pourroit  être  établie, 
répartie  ny  levée  dans  le  Langueijoc  et  le  reste  de  sou 
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rassort  qu'en  vertu  d'édits,  déclarations  et  lettres  patso< 

te.s  pn'alaljleraftnt  M'ïriflt'N  «t  publiés  en  la  forme  ordl- 
oairo,  sans  que  rian  puisse  suppléer  aa  défaut  dadit  ewe- 
glstrsmeiit  «it  pabiteation;  qne  le  Parlenmnt  ayant  en 
connaissance  <\e  t'arrèt  du  21  mars  en  faveur  Je  ki  pro- 
vince, a  cru  devoir  faire  des  remontrances  sur  cetarrest; 
quo  MM.  les  dépotés  ont  era  de  leur  «flté  devoir  donner 
un  mémoire  cintenant  de.';  éiilaircisseinenls  sur  les  prin- 
cipes et  les  faits,  qui  n'étaient  pas  exposés  avec  exaoti- 
twto  dans  lea  remoatraaeas,  et  qu'en  ménw  temps  Us  ont 
demandt'  la  'Mssatlon  îles  ileux  arrests  des  2t  ri'arâ  et 
7  may  derniers,  comme  étant  également  contraires  aux 
drolb  et  aux  prlviUiges  do  la  province  et  b  i'arrsst  da 
Tonspil  fin  21  mars  qui  les  y  a  maintenus  ;  que  cette  cas- 
sation fut  prononcée  par  un  arrest  du  Conseil  du  26  octo- 
bre dernier  (1760),  le  nafime  Jour  que  le  Roy  donna  sa 
répon.'ie  aux  remontraiifcis...  •  Lecture  faite  des  arrêts 
des  21  mars  et  23  octobre  1700,  il  est  délibéré  qu'ils 
aeront  envoyés  nx  diooéess  et  aux  principales  commu- 
nautés, lui  auront  h  les  faire  enregistrer  et  publier,  el 
qu'eu  même  temps  ils  seront  signifiés  au  Parlement  de 
Toalouso  •  afln  qoil  oo  poisse  eo  prétendre  cause  d'igno- 

raneo  ».  —  «  On  aura  do  nouveau  re*nurs  h  l.i  jostice 
et  à  ta  protection  du  Roy  contre  le  nouvel  urreat  du  Par-  ' 
lement  de  Tonloaso  dn  17  novembre  1760,  comme  len* 
dant  à  détriiiri' tes  u^aj;**?,  Jruil*,  libertés  et  privilèges 
des  Éluts  en  matièru  J'iiupuailiont»,  el  comme  blessant 
leur  dignité  en  ce  que,  par  les  défenses  qui  y  sont  insé- 
rées, il  attribue  au  Parlement  sur  les  Étals  une  supé- 
riorité qu'il  n'a  jamais  ene  ni  pu  avoir,  puisqu'ils  ne 
dépendent  que  du  Roy  sans  milieu.  •  —  Texte  de  l'arrêt 
du  Conseil  du  21  mars  17CÛ  <  qui  maintient  et  garde  les 
gens  des  trois  États  de  la  province  de  Langnedoe  dans 
leurs  usages,  droits,  libertés  et  privilèges,  et  ordonne, 
en  oonaéqueoca,  que  la  délibération  desd.  États  du 
11*  décembre  1750  pour  accorder  le  9*  vingtième,  et 
l'arrest  du  Conseil  du  2«  janvier  1760  sur  l'abonnement 
d'iceluy  seront  exécutés  selon  leur  forme  el  teneur  t. 
Cet  arrêt,  très  développé,  reproduit  évidemment  le  mé- 
inoire  donné  par  les  députés  en  Cour  pour  éclaircir  •  les 
principes  ol  les  faits  mal  exposés  par  le  Parlement  Le 
passage  qui  suit  en  eonlisnt  à  peu  près  loote  la  snbs* 
lance  :  «  Si  dans  le  reste  du  ressort  du  Parlement  de 
Tiiulouse  et  dans  les  autres  provinces  du  royaume  les 
impositions  et  levées  de  deniers  sont  fSdIes  en  vertu  dea 
édits  et  déclarations  qui  en  ordonnent  l'établissement  i^t 
qui  sontenrsgistrées  dans  les  Cours,  elles  ne  pourroient 
l'être  en  Languedoc  de  cette  nanlèrs  sans  anéantir  le 
privilège  des  États  en  m,ilic!:c  «rimposition,  OU  plutôt 
l'usage  ancien  el  les  loix  tondamenlatas  des  babitans  de 
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la  province',  qui  consistent  à  accorder  librement  à  lenr 
•MTenln,  Mn«  aoeaiw  aalorlli  intennédialf»!  Im 
seconrv  qu'il  t(>ur  demande;  que  la  forme  dans  laquelle 
cette  demande  est  faite  ne  peut  être  plus  authentique 
|Wl«9iie  les  tUmm  Oommlanlm  d«  S.  M.  «ont  aeeréiilMi 
aopr^'i^  des  I^frit<ï  pur  nn«»  rommisoion  scellée  du  grand 
sceau,  dont  il  est  fait  lecture  à  l'ouverture  de  leurs  séan- 
CBft,  at  qni  porto  par  «zprèa  qaa  Im  £tala  dolv«Dt  ajoo* 
ter  for  h  toutes  les  demandes  qui  leur  seront  faites  r!e  sa 
part;  que  les  mêmes  Commissaires'  communiquent  de 
pins  à  rassemblAo  d«a  Étala,  an  la  paraonne  do  lenr  pré- 
sident, les  inslruclions  qu'ils  ont  reçues  de  S.  M.  conte- 
nant les  demandes  qu'ils  font  en  son  nom;  que  ce  n'est 
qu'après  que  Ihs  i:iats  ont  connu  les  demandes  de  S.  M. 
at  las  motifs  sur  lesquels  elles  sont  fondées  qu'ils  délibè- 
rent sur  ces  demandes,  ce  qui  forme  l'cn^jagoment  libre 
et  volontaire  qu'ils  prennent  immédiatement  avec  le  Rny 
at  qui  «at  «xécuté  sous  l'autorité  Immédiate  de  S.  M.; 
qne  âèa  tors  II  n'y  a  en  Lattguedoe  auenne  aatorllé  entre 
B.  11.  at  les  Étals  généraux  de  la  province  qui  poisse 
rfaa  ^oatar  à  la  demanda  qui  eat  faite  anx  fitala  au  nom 
4ir  Roy,  ny  <pil  ao!l  an  droit  de  préTenir  les  anffrages 
de  cflle  assemblée  ■•.  —  Texte  de  l'arrêt  du  Conseil  du 
£5  octobre  1700  qai  casse  les  arrêts  dn  Parlement  de 
Toolonae  des  94  mars  al  T  mal  IIVO.  —  L'areherêque  de 
Toulouse,  au  nom  de  la  Commission  des  affaires  extraor- 
dinairaa,  expose  que  •  pour  subvenir  aux  dépensas  que 
1«a  eiroonstanees  présentes  exigent,  le  Roy  demande  aux 
États  de  faire  inve:',  (^n  IT'lO  et  1761,  sur  u>iis  sp-s  sujets 
de  ia  province  qui  ont  été  imposés  dans  les  rôles  de  la  ca. 
pita1J<Mt  dal'nWb  la  somme  de  S4  lir.  et  8n«dessna,  nn  dou- 
blement de  lenr  cote,  et  '<iir  "es  banquiers  et  tous  pourvus 
de  charges,  emplojrs  et  commissions  de  finances  empor- 
tant rscelte  et  maniement  des  deniers  publies,  an  ascond 
douhtemen!,  c'est-à-  lire  lo  trl|ilc-iiionl de  Icurcapitation  »; 
que  les  contribuables  étant  hors  d'état  de  supporter  cette 
dMTB»  noiiTelle,  Il  eonvlent  de  la  pajrer  par  vole 
d'emprunt  ajirès  l'avoir  ;iVnnée,  et  qu'on  pourrait  of- 
Mr  aux  Commissaires  du  Roi  pour  cet  abonnement 
40IMI00  liv.,  atlendn  que  Isa  cotas  de  24  Ht.  des  deux 
généralités  de  la  province,  dont  on  a  fuit  le  rolevi^.  in.in- 
tenl  ensemble  à  358,8'/7  liv.,  et  que  «  l'ol^iet  du  second 
dottbleaieRl  aw  les  banquiers  «t  gens  de  flaanca  n«  pou* 
volt  pns  ^trfi  considérable  n.  Délilx^ratian  i~r>nfnrme.  — 
Les  F^tats  sont  iiiformés,  que  •  suivant  nn  article  d^ 
tutNCtfnit  ia  Ray  li  aes  Oommlaarirat,  les  dépenaea 

qu'exige  ta  cmttnualinn  dp  la  (îu(»rrii  l'aynnt  mhe  '^îrs 
la  nécessité  d'augmenter  les  rcvonu^  publics,  S.  M.  a 
ordonné  la  perception  pendant  dix  annésa  d'na  aol  pour 
lim  ea  ans  des  droits  des  Ibrmeaet  de  tons  aatrea  droits 


généralement  quelconques  perçus  sur  les  marchandises 
et  denrées,  ayant  préMré  ce  moyen  k  tmis  anlrea  parce 

qne  le  «ecciurs  qui  en  devuit  résullr-r  étoil  Jh  nature  à 
être  réparti  et  supporté  également  et  proportionnellement 
par  lova  ses  sujets  aans  ancuna  esiception  ».  La  Oomnis* 
sion  rhrirgii'n  d'ftxriminpr  celte  demande  expose  que  le 
Contrôleur  général  avait  déclaré,  contrairement  h  ce  qne 
soutenaient  les  députée  en  Oonr,  que  t'éqntvatent  devait 
ètriî  a«<(iij*»«li  h  rett?  taxe,  comme  l'étaient  les  droits  des 
fermes  générales  (gabelles,  foraine,  contrôla,  francs- 
llefb,  etc.)  at  Isa  octrois  et  snbvenlions  des  Tlllea;que 
devant  l'insistancf?  du  ruinistre,  elle  était  d'avis  :l*di» 
supplier  la  lioi  d'avoir  i!'gard  au  mémoire  déjà  présenté 
au  Contrôleur  général  par  les  députés  en  Cour  pour  lui 
■  faire  sentir  combien  le  sol  pour  livre  sur  les  droits 
des  fermes  étoit  onéreux  sur  le  pied  où  ils  étoient  exi- 
ges •  ;  S*  d'aboBDsr  la  sol  pour  livre  sur  les  droits 
antrea  qne  ceux  des  fermes,  *  afln  d'éviter  toute  espèce 
de  dlscnssion  par  rapport  à  l'équivalent,  etaoaqjtooa  lea 
inconvénients  de  la  perception  réelle  du  soi  pour  livra 
sur  las  ootrogra  et  subventions  »;  3'  d'offii'b'  aux  Com- 
missaires dn  Roi  pour  cet  abonnemsnt  900^000  Ut.  pour 
dix  ans,  soit  90,000  liv.  payables  chaque  année,  et  ainai 
de  donner  moyen  au  Roi  <  de  ne  pas  manquer  à  l'enga- 
gement pris  par  S.  M.  pour  la  sftreté  du  gage  affecté  au 
payement  des  intLTéts  ot  du  capitu!  do  rcra|iruiit  do  cin- 
quante millions  ordonné  par  l'arrêt  du  18  maj  1760 
4*  d'emprunter  chaque  année  60,000117.  et  S*  de  snp^ 
plinr  If  Ui)i  de  pfinni'ttrc  ijiifl  les  8lX),0^0  liv.,  Je  ri'iiiise 
sur  la  capitation  qui  servent  à  ■  l'extinction  de  l'em- 
prunt fait  par  la  province  pour  l'acquiritlOB  det  chargea 
munici['ales  invendues  »  soient  employées,  après  que 
cette  dette  aura  été  entièrement  éteinte,  au  rembourse- 
menl  dea  MO,O0O  livres  de  l'abonnement  dn  aol  pour 
livre.  Délibération  ron forme.  Les  propositions  des  Etats' 
sont  acceptées  par  les  Commissaires  du  Roi.  —  Rapport 
sur  lea  travaux  publics.  Il  aera  fcU  un  nouveau  Ibnda 
(le  2S,000  Itv.  pour  continuer  les  réparations  du  pont  de 
Toulouse,  qui  ontd^à  coiîté  "72,500  liv.  —  Une  retenue 
de  A0,000  Hv.  aup  laura  «Aargct  ett  looordée  h  ehacan 
des  sieur?  Carrière  et  Rome,  secrétaire  et  prcffler  des 
États.  —  Consentement  b  ce  qoe  les  diocèses  de  Car- 
eaaaoniw,  de  Béstera,  de  Caatraa.  da  Salnt-Pona^  de  Mira- 
polx,  du  Pny,  demandent  an  Roi  la  permission  d'em- 
prunter, pour  entretenir,  réparer  ou  conjilruire  divers 
dtemtns  et  ponte.  Il  afagtaMlt,  dans  le  diocèse  do  Pny, 

d'élargir  le  pont  de  I.lpnon  devenu  trop  étroit  «  pour  te 
plissage  Journalier  des  voilures  et  charrettes,  qui  avoit 
fort  augmenté  daynih  l'ouverture  de  la  nouvelle  route 
du  Pujr  à  Ifcm  ».  —  QratlflcaUoDs  d'aaaga,  entre  les- 
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fwllw  :  30,000     an  duo  de  Oontaut,  neutenut  gêné*  ' 

ral  «Je  la  province,  en  rim.sidt'ration  i^en  servirc-j  ijti'il 
rend;  000  liv.  k  chacune  des  Acadéaties  de  Montpellier 
et  de  Toulotuefeeedennièrea  gntiOcatloiis  a'aeoordident 
tous  les  ans}.  —  On  fera  publier  el  enrc-izistrer  l'arrSt  du 
Conseil  du  13  décembre  1760,  par  lequel  le  Roi  casse  l'ar- 
rêt da  PartomenI  de  Toelonae  da  17  novembre  1700 
onimnnnt  rjui'  tnite  nouvelle  ini position  ne  pourrait  être 
répartie  et  levée  qu'après  vérification  par  lad.  Cour  dea 
dditB  qui  l'enraient  établie.  —  Texte  decet  arrêt  do  Omi- 
«eil.  —  11  sera  imposé  P',nOO  livres  [lour  servira  l'en- 
tretien «  et  autres  ouvrageis  do  la  grande  ligne  depuis 
le  pool  Saint-Beprit  jueqv'h  la  croix  de  Bimalgiiee  ». — 
D^liMrant  .s-iir  la  rommunicHlion  que  le  dur  d*»  Choi«fiul, 
surintendant  des  postes,  «  se  propose  d'établir,  par  la 
poète,  d'Orson  et  Saint'Bémi  à  HisoMa  i,  ke  âlete 
di'clarRnt  (jn'i!"  préfèrent  «  que  la  pn.'^te  soit  plutôt  Ji 
fieaucaire  qu'à  Tarascon,  pourvu  que  <  I  établis.sement 
des  i>onU  de  Saint-Rémi  k  Tareaeon  el  de  Corelwiiant 
soit  onlonné  définitivement  »,  et  qu*!!<!  se  chargeront 
•  du  cbeniin  da  Nisroes  h  Beaocaire  que  le  diocèse  de 
Niâmes  a  fitit  fidre  ii  neuf  depuis  pen,  après  toutefois,  el 
non  autrement,  que  la  partie  qui  reste  à  faire  danï  le  ter- 
roir de  B^-aucairesera  achev<ki  par  led.  diocèse  ou  la  com- 
munauté K.  —  Il  est  permis  aux  diocèses  d'Uzès,  Nimes, 
Memle,  Alais  et  Viviers  do  se  faire  autoriser  kemprunter 
pour  réparer  ou  construire  des  chemina.  —  Rapport  de 
M.  de  Monlferrier,  syndic  général^  âur  SD  mémoire  «les 
propriélairea  da  caaat  dee  deux  mert  •  au  sujet  de 
rex^culion  de  Tart.  0*  des  conTentlons  de  1739  concer- 
nant l'arpentement  des  francs-bords  dud.  ranal  >.  Les 
propridteiree  prétendaient  <  que  toutes  les  ierre.s  acqui- 
ses de  divers  particntlen  et  payée»  par  l»  province, 
avant  ou  aprë«  la  construction  du  ranal  et  à  l'occasion 
de  ce  gi-&t)il  ouvrage,  leur  apparlenoieni  en  entier  ».  Le 
rapporteur  oppose  k  celte  prétention  •  le  mémoire  Ins» 
tructif  »  (\a^  It-s  mêmes  ;irii]ii  Ifilaires  avaient  présenté 
aux  États  en  1745  <  sur  la  manière  dont  il  semble  con- 
venable d'opérer  ponr  déterminer  6  toises  de  ft'ancs- 
biH'K  (ie  chaque  côté  du  canal  el  12  toises  d't  uviTtura 
d'excavation  d'icelvgr  >.  Il  rappelle  qjie  les  diocèses  rive- 
rains du  canal,  k  «fttt  M  mémoire  fitt  envoyé  en  174Cr, 

av;ii>?nt  »  cunUsté  tjue  !;i  largt-iir  l'einplftivrnent  i1u 
canal  avec  ses  bords  et  digues  doive  être  raème  de 
24  tolsae,  Isa  ans  prétendant  In  rédnire  k  20.  lea  aotiip 
à  22  toises  ac-ulement  ».  Cf-'X^  affaire  st-ra  exaniin''<>  auï 
prochains  Étals.  —  Jugement  des  États  qui  accorde 
l'entrée  de  l'AasieUe  da  diocèse  de  Rleax  «dx  s«  Ber- 
dou,  Diipau  et  Tîoui^,  ex ■  premiers  consuls  de  Oaillac- 
Toulza,  Curbonne  et  Montesquieu -Volvestre.  —  On 
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idontera  au  nonvena  règlement  dee  Ihtis  d'Assiette  da 

lîloe^-se  (If!  Ca.'^trc.s     200  liv.  en  faveur  d'un  profsssi^ar 
de  philosophie,  dont  l'établissement  ne  faisoil  pas  partie 
de  ta  feodation  du  collège  de  Ckslres  *.  —  Uquidatioin 
lias  sommes  à  rembourser  mit  le»  8  «mpronls  faits  par  la 
province  au  profit  du  Roi,  qui  montaient  ensemble  à 
48  miUioM.  —  Rapport  sur  les  mannflMtarae.  Il  •  été 
fabriqué  en  170O  :  draps  <  mahuux  f  ,  225  pières;  Ion- 
drins  premiers, 3UÛ  p.;  londnos  seconds,  3'^,ô8U  p.;  Ion* 
drina  larges,  3,080  p.;  londrine  ordinaires,  SSO  p.;  en 
tout  3ft,795  plècfis.  Malgré  la  î»ratifli"ati')n  Ae  3  liv  p.ir 
pièce  accordée  aux  lonJrins  ordinaires,  la  fabrication 
de  ce  drap  n'n  eagmenté  que  de  100  pièeee,  1»il»fae 
l'augmentation  sur  les  draps  do  Levant  a  été  de  6,410, 
<  malgré  le  malheur  des  leuu  et  le  dérangeaient  du 
eommeree  dans  la  dreonalaiiee  de  la  durée  de  la  gnerre 
p:ir  m<»r,  r^fiu'on  iit>  peu!  nltribiipr  qu'à  la  liberté  qui  a 
été  donnée  de  travailler  partout;  il  «isti>eulement  à  crain- 
dre qu'on  en  abuse  en  négligeant  la  perfeolion  dans 
la  composifion  et  la  niain-d'ceavre  <Uis  Jr.ips,  ce  qu'on 
ue  peut  prévenir  que  par  l'observation  plus  exacte  des 
règlement,  qu'on  ne  sauroit  trop  recommander  aux  ins< 
petUeurs  ».  —  Il  est  exposé  que  la  guerre  maritime 
«  avoil  interrompu  dan.4  les  provinces  du  Nord  et  du 
Nouveau  Monde  le  débit  des  gros  bas  de  laine  dont 
la  fabrication  lait  vivra  dans  la  ville  et  diocèse  de  Cas- 
tres plus  de  SO,0(K)  personnes,  el  consomme  toutes  les 
laines  inférieures  qui  ne  peuvent  étro  tiiii|ilr'yéee  anz 
différentes  étotfes  fabriquées  dans  le  pays;  que  dans  une 
situation  aus.^i  critique,  les  fabriquants  avoient  trouvé 
un  nouveau  débonobé  en  Caisaot  passer  par  terre  lesd. 
bas  à  l'Isle-de  Franoa  et  antres  provinCM  du  nord  du 
rojraume,  mais  que  les  droite  exorbitans  qu'on  per- 
çoit à  la  douane  d'Ar^'enton  faisant  presque  doubler 
le  prix  de  celte  mart  handise,  en  arrètoient  la  cir> 
eutation  ».  Sor  quoi,  il  est  délibéré  qu'on  Ara  les 
plus  pressantes  instances  pour  que  le  Roy  décharge 
lesd.  bas  des  droite  onéreux  qui  en  empêchent  le  dé- 
bit t.  —  Tirage  des  loteries  élabiiee  ponr  le  rembocr- 
sèment  partiel  îles  ctni'ru.'its  faits  au  profit  du  Roi. 
Noms  dea  rentiers  remboursée.  —  Il  sera  fait  un  nou- 
vel emprunt  de  200,000  liv.  «  ponr  être  employées  en 
augmentation  du  f'.ii\]>  h  ',a  i.-nn'.inuatK.in  .iltîx  {>uvra),'es 
du  canal  des  Étangs,  lequel  emprunt  sera  lait  k  Air  el  à 
mesure  de  lanr  progrès  ».  —  On  aiioncni  dans  le  compte 
■lu  trésorier  -le  la  Bourse  »  (oulfls  les  so(nrMe.s  (montanl 
à  100,860  liv.)  déj j  dépensées  et  payées  k  raison  des  ou- 
vragée de  to  fortIfleatJoD  de  la  côte  pendant  les  années 
17î5n  et  1760      el  Von  e-mployera  aux  nouveaux  m  >  i  .- 
ges  proposés  par  le  maréchal  de  Tbomond  la  somme  de 
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18JB00UT.,  «  laqMlto  M  ponrra  ttn  azoédés  aons  quel- 
que cansael  prétexte  que  ce  soit  ».  -  Liste  des  commls- 
aaira  principaux  des  Âuietles  des  diocèses  pour  1761 .  — 
RépoMM  du  Roi  MX  urlielM  ém  Cnhtor  :  t  S.  IL  a  déjà 

donn^  ses  ordres  ponr  le  payement  des  six  prsmifips  mois 
de  l'année  1758  des  gagea  des  compagnies  de  justice  de 
1»  pravinM  «t  dat  proftMMin  d«  la  Rtoalté  da  nddadna 
de  Montpellier  ».  —  On  n*a  pn  odtenir  l'exemption  lies 
droits  excessifs  mis  c  sur  les  euux  du  soiitûur  on  esprits- 
da*Till  aromatisés,  dont  ta  ooniMierre  est  lié  nioaaiaire- 
ment  avec  celui  des  Tins  et  eanx-de- vie,  en  ce  que  les 
eaax-de-Yie  qui  se  trouvent  du  muuvuiH  gotkt  ne  peuvent 
plus  avoir  le  même  dél>ouché  qu'elles  avoiant  lorsqu'elles 
étoient  vandaee  aux  distillateurs,  de  manière  que  la 
province,  qui  est  déjà  privée  de  l'une  de  ces  deai  bran* 
ches  de  commerce  (les  eaux  de  senteur],  est  exposée  à 
voir  l'autre  déchoir  par  la  dégoût  qu'il  «at  à  craindre 
q«a  taa  étrangers  pranuant  dai  aanx-de-vfe.da  la  pro- 
TliMie  •  ;  —  le  Roi  a  promis  d'examiner  la  demande  faite 
par  les  États  pour  «  qa'niMégatité  néeaMaira  soll  établie, 
par  rapport  aux  droits  qu'allas  supportant,  aoira  les 
fabriques  de  savon  de  LatiKU-ïdar  qui  se  suci^èilent  les 
ulMaanx  autraa,  aans  qu'aucune  puisse  sa  soutenir,  et  les 
lUtriquasdeManallla  a. — Fouvolrast  donnéaux  sj-ndics 
génér.HU]:  irctiiprunter  au  denier  vin^'t,  9S0,OX)!iv.  piiur 
pajrer  l'abonnement  du  doublement  de  la  capitation  des 
taxas  de  M IW.,  et  du  aol  pour  llv.  en  ana  daa  droits  sur 
les  marrh:»ndises.  —  Le  pont  en  construction  sur  l'Érieu, 
qu'il  était  question  de  refaire  à  Baaucbastal ,  sera  main- 
t«ra  au  llau  du  Papa;  on  prendra  soin  saolamant  d'en 
fortifier  les  fondations.  —  Les  ÉliU  consentent  h  h  per- 
ception du  droit  sur  las  cuir^  demandé  par  le  Roi ,  «  et 
capasdatit  il  tara  Ait  à  8.  M.  da  trèa  bumMaa  al  trèa 
pressantes  reprc-M^nlatluns  sur  ratloinlc-  ilonn>5e  aux  pri- 
viiàifes  de  la  province  par  la  perception  qui  a  été  faite 
dod.  droit,  afaal  que  la  dananda  en  ait  élé  lUta  anx 
Étals  et  iju'ils  ayent  diMIb^n^  snr  celte  demande  ».  — 
«  Chaque  année ,  le  garde  des  archives  sera  tenu  avant 
l'auTarlnra  daa  Étala  da  ratf  rar  dea  bureaux  du  trdtorlar 
de  la  Bourse  les  qtiitlanees  de  remboursernent  des  mpi- 
taux  échus  a  la  loterie  des  précédents  iituls,  pour  se 
natlra  «n  élat  da  aonobar  an  marge  daad.  artiolas  laad. 
ri''ml>rM]r'î(:ments  «.  —  On  fera  porter  du  erefTo  des  Etats 
aux  arcbivea  les  procès-verbiiux  iIk»  Klat-s  depuis  1740, 
las  cahiers  des  iloiéancei.  il^puis  1714,  etc.,  afin  qu'ils 
•oient  compris  dans  l'inveiitaire.  —  Clôtura  des  comptas 
da  impositions  de  1759  :  recette ,  9,558,727  Utr.  ;  dé- 
I,  9,466,4^  liv.  Lêê  Uv.  d'excédant  seront 
an  moins  impoad.  ~  O»  damaadar»  faïamplioa 
daa  drolta  sur  les  dantallaa  du  Puy  et  lu  modération  da 
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ceux  qui  aa  parçalraiit  anr  la  eharton  da  tanra.  —  On 

imposeni  :i,000  liv.  pour  fournir  iiux  frai.^  de  l'établls- 
semont  «les  moulins  à  recoupe,  de  l'invention  do  P.  Fran- 
çois Lefebvre,  eordallar  da  Manlaa.  —  On  atalaara  aux 
prochains  États  sur  la  demande  de  sfi<!ours  faite  par  le 
i'  Jourde,  d'AIbi,  qui  a  entrepris  d'imiter  les  toiles  à 
Tolla  da  la  namilliâiiva  rojrala  da  Bodiaibrtt  et  c  callaa 

do  la  manufacture  de  Strasbourj?  dont  tm  se  sertk  Tou- 
lon ».  La  liélibération  porta  «  qu'il  serolt  important  da 
favoriser  cet  établiasement  dans  un  diœèaa  qui  produit 
beaucoup  de  chanvre,  et  dans  une  province  qui  seroit 
plus  à  portée  que  bien  d'autres  de  fournir  des  toile»  à 
vol  le  <iun  j  Les  porta  da  la  Méditerranée  •.  —  Qa  impo* 
sera  3.000  liv.  pour  procurera  lu  fabrique  de  Nimes,  et 
particulièrement  au  s'  Hier,  qui  a  monté  une  fabrique 
d'«toff«$  riches  et  ie  soyes  façonnées  à  la  grande  tira,  un 
cylindre  dana  la  forma  da  celui  du  S'  de  Vaucanson,  qui 
sera  placAdans  l'hdtat  da  Tille  deNIsmes  ».  —  10,003  liv. 
payables  en  cinq  ans  sont  accordées  au  s'  liierà  litre 
d'encomvgemeat.  —  Oratlfleatlon  de  2,010  liv.  au  s' 
Reboni,  diraoteur  de  la  manuActura  de  Lavaur,  où  il  y 
a  51  métiers  battants  et  «  où  l'on  a  fabriqué,  pendant 
l'année,  16,873  aunet  de  damaa,  velours,  impérialas,  pa> 
loches  de  «07e,  tatliiadea  et  aulrea  étoflln  p.  —  Lecture 
t\f  l'état  s''i"''t"al  des  sommes  •  dont  l'imposition  à  faire 
pour  1701  a  été  délibérée  et  consentie  par  les  Etats  «t 
dont  la  recette  et  la  dépanaa  étant  égalée  se  aont  trou- 
vées monl«r  l'une  et  l'autre  à  11, .3 18,082  liv.  7  sols  7  Je- 
nlers,  à  ce  compris  dans  la  recette  l'entier  pri.x  de  la 
ferma  da  l'équivalant  ».  —  Octroi.  ->  Te  Omm.  Bé- 
nédiction. —  Les  État-s  en  ."orps  vont  porter  l'octroi  aux 
Commissairea  du  Roi.  —  Députés  présents.  —  Assemblée 
daa  trois  Btala  da  la  aéoéoliausaéa  da  Toulouse  aoua  la' 
lir>'si,l':^nce  de  l'archovcquo  do  Tmitoiiye.  —  R.ipport  des 
ouvrages  faits  sur  les  chemins  qui  sont  à  la  charge  de 
la  sénécliauaaéa  :  chanlaa  t  de  Touiovae  à  Rieux;  du 
i!fnR\.«i'  de  Coramenfro;  de  Mirepfilx;  de  Saint-I'apotil  à 
Casteinaudary  j  de  Casteisarrasin  ;  de  Castres  à  Saint- 
Pona;  ponla  :  da  Gauaa^  préa  d'AlM,  de  Monteaqatan- 
Volvi-i'-f  de  Oazères,  de  Belpeeh  —  Le  chemin  de 
ci)iiiiuuiiic.i.tion  de  Saint-Gtroii»  à  Famiers  devant  ira* 
venar  uniquement  le  diocèse  de  Rioux,  c'est  à  ce  diocèaa 
à  en  supporter  la  dépense,  qui  montera  à  24,000  liv.  sui- 
vant le  devis  du  s'  deSatcel.  ~  Assemblée  des  tmis  Étals 
de  la  séiii' l'haussée  de  Carcassonne  sous  la  présidence  da 
l'archovaque  de  Narbonne.=  Jugements  des  Étata  sur 
les  imposlttona  Ciites  dans  lea  Assiallea  dea  S4  dioeèaaa 
da  la  proTiuoa  an  1760. 
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C.  IMi.  (ftqiiltN.}  -  Ip-Wm.  tM  rtuillMi,  ptiif- 

Oclobre-Oécenjbre  —  Procès-verbal  des  séances 

et  4él(ltéralton»  de»  Etats  do  Languedoc,  assemblés  par 
nutndemant  én  roi  Lonli  XV,  h  VontpBnier,  dans  Ut 
grande  salle  île  l'in'ite!  *le  ville,  ihi  32  ocffilirn  ;ui  1'"'  dé- 
(^bre  1761.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbonne  ; 
▼ice-prdaideni,  rarehev^m  de  Tovioase.  —  Oomnais- 
saires  du  Roi  :  n  Charles,  duc  de  Fitz-Jaities,  pair  de 
Franœ,  chevalier  des  ordres  du  Roy,  lieutenant  générai 
de  aea  arnéee,  gouverneur  et  Ifeuienant  général  ronr  I» 

Roy  dan>!  la  provinrH  iln  Haut  i>t  lîas  r,iiii"»osin,  cotunet 
du  régiment  irlantlois  de  Uervrick-infanterie,  commandant 
en  ehel  dans  la  province  de  Langaedoo  et  sur  tonles  les 
çùtes  de  la  MiMiterranée  r;  de  Saint-Priesl,  Intendant; 
Guy  de  Villeneuve  et  Magnol,  trésoriers  de  France  ès 
:  généralttéa  de  Ttulome  et  de  MontpelUer.  —  Dlwours 
d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés).  —  Estadrai?  et  ?era 
enregialré  le  titre  de  |>ropriété  de  la  baronnie  d'Ambres 
présenté  par  la  maréchal  deLaulree,  die  cadet  de  Fran- 
çois de  Gelas,  maritils  d'Atnbrrs.  —  Knfr^<»  (!<»s  Com- 
missaires du  Roi  :  lis  demandent  un  don  graluil 
9,000,000  de  liv.et  1,600.000  liv.  poar  la  e^pilation  de 
1762.  Ces  deux  sommes  sont  aco<>r'1«M  aux  ci>ndiliuns 
ordinaires.  —  L«s  juarquis  de  Crusbol-Saiiil  Sulpice  est 
taffi  aux  fitats  en  qualité  de  baron  de  Caatelnau-de- 
Bonnerons.  —  Nomination  par  le  président  des  Com- 
missions :  des  affaires  extraordinaires,  des  travaux  pu- 
blics, des  manufactures,  des  impaaitlona  des  .\ssiettes 
des  diocèses,  des  impositions  des  communautés,  des  det- 
tes des  diocèses  et  communautés,  du  bureau  des  recrues, 
dé  la  ligne  de  l'Étape,  'la  Cahier  des  doléances,  du  bu- 
reau des  Cto'niptes.  —  Gratiflcations  d'nasge.  —  Compta 
d«  remploi  des  S0,000  livres  accordées  par  les  Ëtals 
en  1760  pour  servir  aux  réparations  du  chemin  de  la 
poste  dans  la  sénéchaussée  de  Garcassonoe  :  on  a  con- 
tinué les  déblais  de  la  partie  neuve  auprès  de  Oonnillac, 
autorisé  la  commimiiulé  île  Siiiles  a  'it'jilarLT  IVpanchoir 
(dit  de  laCarboiine)  du  canal  de  dérivation  ouvert  en  1757 
au-dessous  de  Oonnan,  «  pour  prévenir  In  dommages 
que  Its  fiéquf-iiies  inorulalions  il»'  la  rivière  d'Aude  cau- 
soient  au  grand  chemin  ».  —  Est  adoptée  la  proposition 
Ikite  parla  eonmission  des  travaux  publics  de  reettHar 

la  iiarlÎH  du  grand  chemin  «  aux  contours  et  aux  pént»!.s 
tris  rudes  •  et  d'ailleurs  «  en  fort  mauvais  état  >  qui  va 
de  la  Gnifx-Neave  k  celle  de  Pallaa.  en  passant  par  Lou- 
piac  al  se  détournant  au  dèlii  diî  lad,  crois  sur  la  droite 
pour  passer  à  l'abbaye  de  Valmagne,  d'où  il  revient  sur 
la  fauebA  poar  aller  à  IluntBgiwo  »,  «n  prolongisaot  dl- 
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recleroent  jusqu  il  Montaprnar  un  chemin  de  1,600  toisM 
nouvellsmeal  construit  «  qui  n'avoit  d'abord  été  destiaé 
qu'h  Ihire  une  branrJie  de  communication  des  eaiwnes 
de  Mèze  au  graod  chciniti  ».  —  On  imposera  15,001  liv. 
]^o\lc  continuer  le  chemin  de  Carcassonne  k  Alat  et 
1  s.OOO  liv.  poop  Isa  ouvrages  du  dbemin  de  La  Palme  et 
des  avenues  du  pont  du  Lac.  —  Conipto  de  l'einpkii  des 
50,000  liv.  accordées  par  tes  Ëtals  pour  les  réparations 
du  chemin  de  la  poste  dans  la  sénéchaussée  de Tonlenas. 
—  10,000  liv.  serii;it  eiuplovées  <  à  fririiier  las  avenues 
du  pont  de  la  Rtverolte  et  k  recreuser  le  lit  de  la  Lèse 
pour  diriger  le  eonra  dsa  eaux  ■.  —  Sauf  le  bon  plaisir 
du  lioi,  la  ri'^lribulion  dts  députés  à  l'Assiette  du  diocé'iis 
d'AIbi,  que  le  nouveau  règlement  des  dépenses  ordinaires 
de  ce  dioeése  avait  portée  de  40  à  70  liv.,  sera  ramenés  à 
40  liv.,  et  le  président  de  l'a-îseinhli^e  n5tith:i  dans  «  la 
droit  d'accorder  ou  refuser  celte  somme  aux  députés,  re- 
laiivement  ans  servless  plus  ou  moins  consldéfablos 
qu'ils  rendent  au  paï?  »  ;  et  dp  plo«,  on  rendra  an  député 
de  l'Église  et  k  celui  de  la  Noblesse  à  lad.  Assiette  la  ré- 
tribution de  42  liv.  qui  leur  a  élé  retranehéo,  ^oaiiiu» 
elle  leur  ait  élé  «  nrrnrdi^e  d»»  tiMis  temps  et  qu'elle  soit 
conservée  dans  ie  diocèse  du  f  uy,  comme  une  marque 
de  distinction,  au  (.^rand-vicalre  de  l'évêqne  et  à  l'en- 
voyé du  vicomte  de  Polignac  ».  —  Jugement  d&j  Élats 
qui  déboule  le  s'  Watelin,  maire  ancien  de  Monleviuicu- 
Volvostre,  de  sa  prétention  d'entrer  tous  les  ans  a  l'As- 
siette du  diocèse  de  Rieux.  —  La  ville  de  Revel,  au 
diocèse  de  Lavaur,  sera  remboursée  par  ce  diocèse  «  des 
avances  qu'elle  a  rallsu  pour  le  logement  des  troupes  qui 
y  ont  été  envoyées  en  quartier  d'hiver  ».  -~  Le  diocèse 
de  Wmes  est  autorisé  à  imposer  annoellement  2,000  liv. 
pour  les  gages  des  trois  Inspecteurs  des  chemins.  — Con- 
sentement au  nouvel  emprunt  de  14,000  liv.  à  Caire  par 
le  diorâie  de  Caroaasonne  pour  la  continuation  des  eba> 
tuins  de  Mnniréal  et  Vi:l«^;ly.  —  11  est  rapporté  qu'on 
a  employé  pendant  l'année  70,000  Uv.  aux  ouvrages  du 
canal  des  Étangs  :  «  la  partie  du  canal  du  bout  du  Les 

jusqu'il  la  mer  est  jiresqu'enlièreinenl  achevée  ».  — Sauf 
permission  du  Roi,  les  diocèses  de  Nimes,  Alais,  Usés  et 
Viviers  pourront  imposer  ou  emprunter  divursss'somniss 
qui  seront  employées  aux  réparations,  ouvrages  et  en- 
tretien do  leurs  chemins.  —  Tirage  des  loteries  :  nous 
«tes  rentiers  remboursés.  —  Il  est  rapponé  que,  eonfbr- 

mêineiit  à  la  deiuaiuîe  des  Élal»,  un  arrêt  du  Cf  lu 
15  mai  1761  <  autorise  la  coutlnuation  de  la  levée  des 
droits  d'équivalent  sur  le  pied  de  l'augraentalton  régléo 
par  l'arrêt  du  5  noveiiibro  1753,  et  ce,  nun  seuleraetil  pour 
la  durée  du  bail  actuel  mais  encore  pour  0  années  au- 
delà  ».  —  Oa  a'oppMsra  de  pina  itacl,  conuna  «mlmlrs 
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«nx  prlvIHgw  i»  te  pravliMM  «I  à  te  Hkerté  d«  eo»- 

uerceetdu  roulagd,  à  l'établiwemf^nt  d'une  measag^rlo 
de  Montpellier  à  Toulouse  «l  de  Narbonne  k  Perpignan 
dont  ta  bail  a  M  pané  wx  v  Votera  at  Baraard,  «  at 
qui  ne  tond  à  rien  moins  (in'h  pHter  les  voiturlns  dft  Lan- 
guedoc de  la  tacalté  qu'ils  ont  de  porter  toutû  C3(>ùcâdâ 
nuirebandise  at  da  M  cbacgar  da  tant  ce  qui  est  an-df>a- 
sus  du  poiis  do  50  liv.  >.  —  »  Compte  rendn  de  l'emploi 
des  (on'is  qui  ont  été  faits  en  17*51  pour  les  ouTrages  du 
Chemin  de  la  lij^'ne  de  Upoaladaputo  to8llini-K.s|)rit  Ju^;- 
qu'à  la  Croix  do  Boazigues,  y  compris  ceux  de  Bagnols 
et  de  Remoulina  à  Villeneuve  et  le  cherahi  de  Sette  ».  — 
c  Suivant  l'esprit  et  la  lettre  des  règlements  faits  en 
1760  pour  déterminer  les  rhemins  qui  doivent  élre  à  la 
charge  de  la  province,  les  Èiats  se  rhargeront  dès  à  pré- 
sent du  chemin  de  NIsroes  à  Beaucaire».  —  Rapport 
aur  i'iut  d'avancement  des  ponia  rar  l'Ériaa  et  nir  l'Ar- 
dèeha.  —  a  Tant  que  le  présidant  d«a  Élate  ne  Jugera 
pas  à  propos  de  signer  les  mandements  d'intérêts  déli- 
Tids  aux  crâanoler»  de  la  province,  la  préaident  du  Bu- 
nav  dea  comptas  les  sigiiera  pour  loi,  maia  II  conttnom 
de  signer  tous  les  autres  mnmJeirients  suivant  le  droit  de 
m  place...,  et  il  aéra  fait  mention  de  la  présente  déHbé- 
ntion  sur  lead.  mandeoiants  à  l'eflM  d'aatortwr  te  algiut- 
ture  <lu  président  «lu  Bureau  i]t;^  cmniilHi  •.  —  <  Lors- 
qu'il aer»  procédé  à  l'arpenlement  des  francs-bords  du 
«anal  dea  deos  mera.  anr  fralz  da  la  province  et  des 

propri<^l aires  [lar  tiioitlé...,  led.  arpenlement  n'aura  pour 

ohietque  de  placer  des  bornes  à  l'extrémité  des  0  toises 
qna  doivent  avoir  laa  a«nc»>borda  du  eanal  de  chaque 
côté  au  deikdea  12  toises  d'ouverture  dnd.  canal  à  la  <:ur- 
face  des  eaux  »,  etc.  La  délibération  prévoit  les  cas  <  où 
le  canal,  dana  carteina  eodroila,  n*a  aetaellament  qa'naa 
largeur  moiniire  de  12  toises  /  et  «  où,  par  la  situation 
du  terrain,  il  n'auroit  eu  jusques  à  présent  des  francs- 
liorda  qoe  d'an  e6lé  •.  —  La  OooMnlaaian  des  aRitiNa 
extraordinaires  «  a,vant  à  <»xam:nf  r  nartains  articles  des 
Instructions  du  Roy  d'une  grande  importance  le  prési- 
dent la  <  renforce  i  an  jr  adjoignant  an  évdqva,  an  tairon 
et  deux  députés  des  villes.  —  InforrnM  qup  le  Roi  demande 
aux  Étals  la  continuation  des  deux  premiers  vingtièmes 
et  2  sols  pour  livre  du  dixième^  et  qua,  «  dana  llmpaan- 
bilité  de  pourvoir  sans  de  puissants  secours  aux  dépenses 
extraordinaires  d'une  guerre  qui  n'est  conlinu^eque  pour 
parvenir  k  une  paix  plus  solide  *,  S.  M.  a  ordonné,  par 
aadéclaratioa  du  0  juin  dernier,  •  que  te  S*  vingtième  et 
2  sols  pour  livre  d'Icelay  ainsi  que  le*  douMements  de  la 
capitation  et  4  sols  pour  livre  continueront  d'être  levés 
pendants  ana  et  que  la  itol  est  diqjMad  à  acoordaf  aux 
Étala  ntomumant  da  «ta  aaWdai»  te  oonunlialoti  len- 
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Ibroéa  dea  affUraa  «zlraonlinairBa,  propoaa  k  Vt 

bli<fi  «  fl'nc'-order  au  Roy  les  nouveaux  secours  qu'il 
a  lien  d'attendre  da  sa  bonne  volonté,  et  ne  doute  pas 
qna  aon  ampraBBamant  li  pteira  k  8.  M.  na  aait  te  nojaB 
1p  plu?  propre  h  toucher  son  cœur  bienfaisant  en  fa- 
veur des  peuples  de  la  province,  dont  on  ne  peut  se  die» 
simuler  l'aoeaktemant  et  la  déoDMfafamanl  ».  Dfllbd- 
ralion  conforme.  —  Après  avoir  entendn  l'archflv^'Tue 
do  Toulouse  qui  dit  •  que  les  secours»  que  le  Roy  s'est 
procurés  par  les  emprunts  qu'il  a  fait  demandér  an  Ht- 
féranta  temps  à  plusieurs  provinces  d'États;,  cnrame 
le  moyen  le  moins  onéreux  &  ses  peuples  paur  subvenir 
aux  dépenses  extraordinaires  qu'>'xi<cH«it  son  service, 
déterminant  S.  M.  à  user  encore  de  la  même  voyè  pour 
se  tuettre  en  état  de  fournir  k  partie  de  cetleaqne  les  cir- 
constances présentes  rendent  indispensabtea  »,  laa  Élata 
accordent  au  Roi  le  crédit  da  te  province  pour  un  em- 
prunt de  6,000,000  de  tiv.  anz  oondiliona  énoncées  dans 
les  arrêts  du  t'onsell  pour  les  précédents  emprunts.  La 
délibération  porte  «  qoeponr  faciliter  l'emprunt,  S.  M. 
vent  bien  exempter  les  rentes  qui  en  proviendront  da 
toutes  les  relenufs  .fes  et  2  sols  pour  livre  du  10\ 
comme  aussy  que  les  intérêts  des  sommes  prêtées  avant 
le  1"  janvier  Vt9i  eomnencanl  à  conrfr  dn  '1*  octobre 
(Ih  la  préspniH  année  «.  —  Compte  rendu  d'un  mémoire 
présenté  par  le  syndic  dn  diocèse  de  Montpellier  «  pour 
(kirs  connaître  te  triste  situation  des  eoramonautéa  aU 

tuées  sur  te  brtrd  ilfs  é'an;»-:  »  :  r  . ..  lîepiiis  in  ans  il  y  est 

mort  dans  presque  toutes  la  moitié  des  habitants...  On 
est  efOrayé  par  la  oompaniison  dn  nombre  des  habitante 

dont  ces  différantes  communautés  étoient  composées  il 
y  a  80  ans  avec  celuy  des  personnes  qui  y  liabitent 
avjonrdlinjr.  La  lien  d«  Via,  qal  oonlenolt  600  commu- 
niants au  Cl  rriTTicnrpinent  du  siècle,  n'a  pins  qnn  17  fa- 
milles, lien  est  de  mômedu  lieu  de  Miraval,  où  l'onconp- 
toit  MO  eommoatento  «t  o4i  il  n'y  a  aittourdliuy  qna 
170  p<»rso3nt>5î,  en  y  comprenant  18  habitants  foniln-;  ». 
Ouï  ce  compte  rendu,  il  est  délibéré  d'imposer  au  profit 
do  dtecésada  Hootpaltlar  3,000  11?.  pondant  5  ans,  ■  Isi- 
qnelle  somrrm  s»ra  (>mplnvée  à  ouvrir  pln^lptirs  ip-aux 
sur  la  plage  pour  la  cotntnunication  dus  mux.  U  mer 
avaocdiaa  dea  éUngs,  et  h  faire  des  fossés  qui  aboutis- 
sent aux  élangs  pour  dessécher  et  épniser  plusieurs 
larges  fossés  et  plusieurs  marais  dont  les  eaux  croupis- 
santes infectent  l'air  de  tout  le  pays  o.  —  Il  est  expliqué 
dana  la  délibération  •  qne  le  préindioe  qui  résnlleroit 
pour  le  diocèse  do  Monipelller  du  dépeuplement  dd  caa 
communauté-^  ^er  iit  imtnense,  parce  qn«  ianra  terroir* 
sont  les  meilleure  foudx  et  d'un  plus  gros  revenv;  en 
sorte  que  damanrtMit  InanltaBpmni'te  plupart  par  te  mov- 
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talité  des  culli'yateurs,  les  impositions  dont  ailes  sont 
chanréet  rvtooilMniinit  rar  laa  «atm  p»rti«  du  dia- 
eèsa...  H  tD  rf«ull«roit  de  plM  n»  prQadioebteoaen^le 

)iour  S.  M.  et  pour  l'État...  puisque  sous  le  règne  du 
tau  Rof  CM  communautés  fournissoient  près  4«  400  ma- 
t«toU,  tandis  «ju'dujourd'buy  il  y  en  a  tool  an  plot  70 
au  .wvice  du  Roy  ».  —  Les  diocèses  de  Béziers,  de 
Castres  et  de  Commeoge  sont  autoricés  à  faire  des  em- 
prunts pour  eonstnlr».  Tan.  le  ebemln  deOlmao  h  te 
grande  route;  l'aulre,  lo<  chrinins  lîe  r astres  à  Lautrec 
et  à  Oraulbet,  et  de  Castres  à  la  B^sonnié  ;  le  troisième, 
pour  réparer  le  cheoiin  de  réehellede  Hélice  et  la  che- 
ntn  de  Sainl-Marfoiy  à  Sainl-rjzifr,  pas-sant  à  Montsan- 
nfa.  —  Teneur  du  traité  fait  avec  l&t  Commissaires  do 
Bol  pour  l'empmnl  de  6^000.000  de  Ht.  —  Texte  des  «r* 
rèts  du  Consfltl  <)a  31  mal  et  du  2  (u  tobr-?  1701  qui  cas- 
sent des  arrêts  du  Parlement  de  Toulouse  et  maintien- 
Dent  les  Élat»  dans  leurs  libertés  et  privilèges  va  matière 
irir;i[  osiU  iri  cl  lîm  lévte  de  dwnîprs.  —  A  propos  de  la 
continuation  de  l'atunnemant  des  vingtièmes,  l'Assem- 
bUe  est  avisée  «  que  le  produit  Axe  des  oottités  des  Mens 

nobte-  di'r'nr^?  mnnlPnt  î>  2T1.011  tlv.  11  s'ils  2  .ipnipps, 
et  celny  des  artii;l«8  non  déclarés  ii  I5i,l9l  liv.  3  sols, 
ce  qui  Ibnzie,  aveo  les  9  eota  ;poiir  livn,  nii  total  de 
•465,S5rî  liv.  lî>  s.  11  d.,  k  tinny  il  faut  njonfer  ourles 
articles  des  non  déclarans  la  portion  en  sus  de  leurs  cot- 
lilés  telle  <|m  les  fitala  jaceraot  à  propos  de  la  fixer, 
pour  la  peine  de  la  morosllé  des  posses'ifurs  i]c  ces  biflns 
qui  persistent  dans  le  refus  d'en  fournir  leurs  dtiiclara- 
tiens  ».  —  Indemnité  accordoe  k  l'entreprenenr  de  la 
fourniture  di:>  l'étape  et  des  voitures  aux  troupes,  attendu 
«  qn'indép;3ndamiuent  de  tout  ce  qu'il  ftilloit  pour  le 
transpiMH  ordinaire  des  équipages,  oti  i  e^igis  do  luy  des 
charrettes  de  plus,  qui  doivent  marcher  h  !a  suite  des 
régiments  pour  porter  une  partie  des  soldats,  auxquels 
on  faisoit  bire  la  plus  trrande  diliit'ence  en  ilmibl  int  et 
forçant  leur  marche  >.  (Il  s'agit  des  réglneots  «le  Flan- 
dre  et  de  Colney,  transportés  ainsi  de  Montpellier  et 
AUaèe  à  Rerrelalle  au  mois  de  mars  UGÏ,  et  du  réi;i- 
owit  de  Montmorin,  «  v  iituri5  à  grand*  llpalx,  anjaia 
dernier  (1761),  de  Lunel  jusqu^i  Montaulwn,  hcaOM  do 
pressant  besoin  qu'on  avoit  en  Guyenne  de  ce  régi- 
ment   —  Rapport  ear  )ee  manuraetnree.  lia  été  fabri- 
qaé,  en  1701,  43,000  pièoea  de  drapa  dont  8S0  p.  de 
maboux,  435  p.  de  londrins  premiers,  38,360     !  lon- 
drins  seconds,  4,723  p.  de  londres  larges,  et  â&ô  p.  de 
londres  ordinaires,  plus2  p.  sayee  façon  de  Tentée,  c  On 
a  1h  siatisf.K  iion  <le  vnir,  par  la  comparaison  dy  l'élal 
de  1700  avec  celujr  de  1761,  que  la  tobrication'  a  aug- 
menté d*  Î^IOO  |rièce«,  malgré  la  malliMr  daa  tams,  ce 


L  HàUTB-OABOMHE. 

qu'on  ne  peut  attribuer  qu'à  la  liberté  qui  1  été  donnée 
de  travailler  partout  >.  —  Le  s'  Nie.  Joe.  MaranaM»  fila 
et  héritier  du  i'  Mareusns,  propriétaire  de  la  maniifte» 

ture  royale  d'.'Vuterive  et  entrepreneur  de  celle  de  La 
Terrasse,  <  qoi  avoit  porté  la  Gibricalion  dea  drapsqai 
en  eorlolent  an  pins  hant  point  de  perUsetlon  »,  demaada 

que  les  Étals  continuent  de  protéger  ces  deux  élablisse- 
menle  «  oii  il  entretient  actoeilement  pins  de  3,000  ou- 
vriers de  lonle  espèce».  —  Oralilleation  an  r  Pascal 
pour  avoii-  rabriqu«'\  vn  1761 ,  IP.,388  aunes  de  d  inia?, 
velours,  llorence  broché,  brocalelle,  elc,  «  dan»  lama- 
anftelured'éloirea  de  eojre  pareille  k  «Ile  de  Lavaur  • 
qu'un  arrêt  du  Onu*»!!  ilu  2  o.  lohre  1739  l'avait  aoto« 
risé  à  créer  h  Narbonne.  •  Suivant  le  certificat  qu'il 
rapporte  des  matra  et  conanis  de  eatle  ville,  le  dioeiee 
en  res-'î'^iit  'l'-ih  l'otililé  et  l'aranl.iRo  ».  —  Prorogation 
pour  cinq  an»  de  la  gratiilcalion  de  3,000  liv.  accordée 
an  al*  Oondard,  entreprenear  d'une  manniketnre  roTalo 
de  tories  lie  c  lion  à  Aub.'iias,  .•  qiii  <)ccnp.-;dans  difTiiren- 
tas  villes,  bourgs  et  paroisses  2,(1S6  personnes,  qui  poor 
te  plupart  aontde*  Allea  «t  dee  enl!uita,'ce4ui  no  Ml 
anmiii  tort  "i  l.i  rnlfuri»  fies  tftrres  ».  Dans  sa  requête,  le 
s'Ôoudard  avait  représenté  que  dans  l'impossibilité  d'ex- 
porler  «  dana  le  Canada  et  dans  noa  colonie»  s«a  mon* 
choir»  de  colon  Incarnat  farnn  dst  Indes,  la  navigation 
étant  inlRrrompue  par  les  malheurs  d'une  guerre  qui  » 
miné  te  oommeree  Baritime,  il  avait  trouvé  ooyaa  de 
s'oiiTrir  en  Espap-nr.  en  Pi^'mont  et  dans  la  Flandre  alle- 
lUitiitiK  une  nouvelle  consommation  «.  —  1,200  liv.  sont 
accordées  un  s' Oolson,  Inapaclaur  dei  mamifaetnrei  du 

G''vanilr)n  a  Mnndo,  ]wnr  l'irnlprnnfspr  dps  fnk  des  as* 
sais  par  lui  laits  pour  imiter  avec  des  laine.^  du  pays 
une  étoffe  d'Angleterre  appelée  en  France  maiboroag 
à  quoi  il  a  travaillé  avec  succès  «  puisqu'il  est  parvenu 
à  rendre  ces  étoffes  plus  solides  dans  leur  fabriquatioa 
que  celles  des  Anglois  >.  Il  est  expliqué  que  le  s' Colsou 
axait  «  rnoonnu  que  les  habitans  du  Gévaudan  ont  l'ha- 
bitude de  mal  épurer  Isors  telnes,  que,  par  suite,  ils  ont 
très  peu  de  profit  sur  la  main-d'ceuvre.  et  ne  retirent 
le  plna  eouveat  de  te  v^tue  de  leurs  étoffée  que  la  vatoar 
intrlmèqae  de  te  laine,  ce  qui  les  entretient  dans  te  dé- 
aouragement  et  les  met  hors  d'état  de  pmtller  des  avan- 
tages  que  leur  pays  peu  i  avoir,  à  l'exclusion  de  tous  Isa 
autres,  d'imiter  lu  i>iu.s  (lart  det  fhbriqves d'Angtaterre, 
parce  que  les  laines  s'y  fabriquent  sans  bulle  comme  an 
Angleterre,  par  une  suite  de  la  propriété  de  l'air  et  du  eU« 
mat  qui  rend  les  teines  saanaptiblesdse  pins  beaux  apprête 
et  des  plus  belles  couleurs  •.  Il  aviill  donc  pris  soin,  à 

l'exemple  des  Anglais,  de  bien  préparer  ses  laines,  elc 
—  Pour  IhforiMr  l«  tingi  dos  aotot  et  ko  tolnlnne,  on 
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demandera  la  suppression  on  la  diminution  des  divers 
droits  mis  sur  \v  chart'otj  de  pierre  qui  est  •  aussi  cher 
qM  le  charbon  de  bois  «.  —  Après  avoir  dit  :  que  <  l'Eu- 
rope attend  réTéiMlsent  du  contraste  frappant  que  pré- 
tenlwt,  d'un  càti,  la  nodéralion  d'un  monarque  qui  offre 
l«  sacriflre  d'une  partis  deiM  droiltet  daaas  poiSMsioi» 
les  plus  légiiiiues  pour  ««ur«r  1«  bonbêur  de  Mt  «njeto 
par  une  paix  durable,  et  de  l'autre,  l'uvidité  et  l'achar- 
nement (le  ses  ennemis  qui,  eaorgoeillis  par  des  «accès 
passagers,  ne  respirentà  rien  moins  envahir  le  ochb- 
merce  unh  ptskI  f![  h.  rfculer  les  bornes  prescrites  par  !a 
lastiee  et  le  droit  sacré  des  nations;  qae  tontes  las  par- 
ties de  llhat  et  aurlont  les  prorinees  marlllmet  aont  in- 
tLTes3'5es  fi  ci  ntriîiuer  aux  inuycii';  de  renverser  dos  |)r(>- 
jets  dont  l'exécution  seroit  si  funeste  » ,  l'archevêque 
•4a  NarkoiHM,  iwéaident,  propoae  aux  États  d'ofMr 
au  Roi  un  vais^«;iii  do  li^infi  ile  74  rnnon^;  <  liquelle 
proposition  ayant  été  accueillie  par  acclamatiou ,  les 
ilats  ont  remercié  Jtt^  le  Président  de  lee  avoir  mis 
nins.và  portée  de  donner  à  S.  M.  une  nouvelîo  :iinr;|ue 
de  leur  fidélité  et  d'un  isèle  auquel  l'impuissance 
-  mêiaa  la  plus  réelle  ne  açanrolt  maître  de  borne  >. 
—  Ponvoii-  est  d'inné  aux  syndics  généraux  d'em- 
pruDter  400,000  Ht.,  <  ut  en  cas  d'insurasance  Jusqu'à 
700,000  Ht.,  •  poar  laconstroattan  dé  ce  valneaB.  —  On 
demandera  au  Roi  'lans  le  Cahier  r  la  libre  exportation 
des  grains,  même  hors  du  royaume  ».  —  Rapport  des 
eomminalNa  du  Bureao  dea  comptes.  —  Clôture  du 

compte  des  Impositions  -le  1780  :  recette,  9,711.552  liv. 
12  8.  8  d.;  dépense,  9,033,043  liv.  16  s.  5  d  ,  excédent, 
80,000  liv.  16  s.  8  d.  Cette  somme  sera  mise  en  moins 
imposé.  —  Liste  des  commissaires  principaux  des  As- 
siettes. —  Sur  les  observation!)  du  chevalier  de  Lacroix, 
aide-ioijor  des  armées  navales,  rassemblée  ■  sobslilue 
à  l'offre  d'un  vaisseau  de  74  canons  celle  d'un  vaisseaa 
d'un  antre  rang  de  80  canons  «.  —  Teneur  d'une  lettre 
des  États  au  Roi  «  contenant  leurs  très  humbles  repré- 
aenlations  a»  svjet  de  la  prorogation  dn  3*  ving- 
tième et  dn  doublement  da  la  capitatton  ».  —  Il  ast 
rapporté  que  la  munufacturo  de  Laraur  a  fabriqué,  en 
1761, 21,384  aunes  U'ôtoOés  «aies  et  l.  lOO  aunes  d'étoffes 
façonnées,  et  que  le  s*^  Rabool,  entrepreneur,  demande 
que  la  province  lui  donne  20,000  liv.  ■  pour  l'aider  à 
soutenir  son  établissement  <;  il  est  délibéré  qu'on  auto- 
rtM  Wdloeèea  de  Lavavr  à  prêter  son  crédit  an  a*  Reboul 

pour  If!  soulion  d'une  miinufacturo  aussy  utile  •.  — 
Mojeoe  proposés  par  plusieurs  diocèses  pour  bvoriser 
Pagricoltora,  entra  aatrea  *  étaMIssement  d'une  Société 

d'agriculture  qui  auro]t  ii.iti.s  i  liminH  p.irnisHu  des  ins- 
paotenra  cbolais  parmi  les  meilleurs  laboureurs  et  dont 
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l'émalation  seroil  excitée  par  quelques  distinctions  ». 
—  A  début  f  de  la  diminution  des  charges  pour  les  (Bel* 
tre  en  proportion  avec  les  fraix  de  culture  et  les  pro- 
duits •>,  diminution  «que  las  besoins  dA  l'État  ne  per- 
motlent  pas  d'espérer  »,  rassemblée  estime  que  <  le 
moyen  le  plus  assuré  d'animer  l'agricultuiv  parwlssoit 
être  que  i  exportation  des  grains  fût  permise  non  seule- 
ment  d'une  province  à  l'autre,  mais  encore  h  l'étran- 
ger ».  —  La  Commission  de  1734  sera  priée  de  s'occuper 
des  biens  abandonnés  et  incultes.  —  Rapport  das  com> 
tiK.-s.iircg  .\r::hive?i  :  ils  ont  di>l erriiiné  les  comptes 
et  papiers  qui  éloienl  à  relier  ;  arrêté  ;  qu'on  porteroit  à 
Paris  plusienrs  cahiers  da  doléances  dont  tl  n'^aauz 
Archive?  que  des  cotues  infirmes,  et  qu'oh  prisroit 
M.  de  Saint-Florentin  de  les  rendre  authentiques  par  sa 
signstare:  qu'on  revoit  des  copias  d'tan  plue  imnd  nom- 

lire  de  cahier^  qui  in;ini|uent  lol  .kmoiil  ;  qn'ii  l'égard 
des  procès- verbaux  des  États,  on  continuera  la  copie  sur 
vélfai  commencé»  par  le  cardinal  de  Bonsy,  «I  qo'il  sera 
fait  des  copies  des  nricinaux  qui  niaiiquenl  pinji-  29 
ou  30  années;  enfin,  qu  on  rassemblera  les  procès-ver- 
baux de  ta  dépntatlon  en  Oonr,  dont  11  manque  un  grand 
nombre,  et  qu'on  Ir-î  fera  relier  apri^s  qu'on  en  aura 
rendu  la  suite  complète  au  moyen  de  ceux  qui  sont 
entra  les  nains  des  syndks  généraux  ».  —  Octroi.  —  Tt 
Deum.  —  BénédiftlMn.  —  Di'put^s  présent?;.  —  .Assem- 
blée des  trois  États  de  lu  sùiiécliatij'>t-i.'  .iû  Tuulau^ù,  sous 
la  présidence  de  Tarcbevéqne  de  Tonlouse.  —  itapport 
sur  les  travaux  fnits  on  17R1  sur  les  chemins  à  la  charge 
de  ta  &un«chausstt;.  —  il  sera  iui|iû4>é  50,000  liv.  en  1762 
pour  la  continuation  desd.  ouvrages.  —  Délibération  au 
sujet  de  la  réparation  on  reconstruction  de  divers  ponts 
à  Caxères,  k  Belpech-de-Oarnagois,  sur  le  chentin  de 
Toulouse  it  Lavaur,  à  Mlrepoix,  à  Montesquieu,  à  Vi- 
viers-lea-MoOtagoes,  à  Bnxst,  à  Uontesqnieu-Volvastre, 
à  Oalllae,  à  Rennevllla  et  k  Beantevtlle.  =:  AasemUéa 
des  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Carca^^sonno,  si. us 
la  présidence  de  rarchevéqna  de  Narbonne.  —  Juge* 
roents  des  Itlals  sur  les  Imponllona  feltas  dans  Ui  Aa* 
sietles  des  24  diocèses  de  la  provloca  en  1761.  —  Ligna 
des  lieux  d'étape  pour  1768.  « 

C.  M».  (isiiiiN.)  -  MOm.  asa  MiiMi,  rifiw. 

Octobre  —  Décembre  ffvm.  —  Proesès- verbal  des 

séancHS  et  délibérations  des  Étals  de  Languedoc,  assem- 
blés par  mandement  da  roi  Louis  XV,  k  Montpellier, 
do  20  octobre  an  6  dteambre  171».  —  PtMdant  :  l'kr* 
chevèque  de  Toulouse.  Coraroissaires  du  Roi  :  le  duc  de 
Fitz-Jamas,  commandant  es  chef  de  la  province;  de 
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Saint'Priest,  intendant;  Poulbariés êl L^anl,  trésoriers 
d«  Franc*  te  généralités  da  ToatooM  et  de  Montpellier. 
—  DÎKoars  d'oavertore  (né  «ont  pas 'rapportés).  — 
Rapport  favorable  sar  la  noblesse  ilex  sieurs  Guittard  de 
Ratt4^,  de  Bertrand  de  Moleville  et  de  Merla  de  Lagoroe, 
nommés  par  le  président  ]:our  remplir  les  placn  des  tia- 
ronnies  d'Ambres,  do  Barjac  et  de?  Florac.  —  Entrée  des 
Commissaires  du  Roi  :  ils  demandent  an  «Ion  gratuit  de 
8,€00,000  dé  llv.  et  1,009,000  Uv.  pour  la  napitatlon  de 
17(^3.  i^s'.M  r!«ijx  .•ioiiirnes  sont  iiccor  li'ns  lux  ''linditions 
oniiaatrea.  —  Lettre  du  Roi  portant  qu'il  acctipte  le  don 
dn  vaiaseati  de  flO  canons  qai  Int  a  été  offert  par  la  pm- 
vin  rj  i3l  .:jii<;i  «  pour  l'onservor  h  la  prtsiérité  de  semli'  '-- 
bles  témoignai(es  de  zèle  et  d'alTeclioo,  il  a  ordonné  que 
ee  vatstsan  sera  nommé  te  Ltmçuatoe,  et  qn'h  perpé- 
tuité Il  y  aura  dans  I  i  in:ifln.'  un  vais3«au  ilu  ni'inn 
rang  qui  portera  le  môme  nom  *.  —  Modifications  au 
règlement  de  la  ferme  générale  de  l'équivalent.  —  L'aS' 
sembli'e,  «  sati^fLiîto  'hi  z"'li'  In  s'  BirtbAs  -'.f  Nnrbinne 
pour  l'avantage  de  sa  patrie,  agrile  qu'il  lui  dédie  ses 
mémAiree  d'agriculture  et  d«  uéchanique  ■■.  —  Rapport 
sur  Us  travaux  publics  :  emploi  des  tmA*  faits  pour  le 
ciiemin  de  la  grande  ligne  de  la  poste  dans  l'étendue  de 
la  sénéctbausaée  de  Ntnws,  en  ITOS;  —  €  étal  des  oavra< 
ftes  auxqiials  on  travaille  depuis  ITftD  pour  communl- 
qu*^r  du  pont  Saiot-Iv«prU  à  la  grande  route  dd  Pro- 
vence  «npriia  dn  pont  de  La  Pierre  —  Les  diocèses  da 
Puy,  d'Alais,  de  Nimps,  <io  Monde,  sont  autorisés  à  em- 
prunter et  à  imposer  diverses  sommes  pour  payer  les 
dépenses  da  eonstructfoo  et  de  réparation  de  leora  ehO' 
mins.  —  Rapport  snr  l'empUd  des  t  fonds  ilesliné.H  aux 
difrér<>ntes  p.irties  des  cbemins  de  la  sénÀ!baussj«  de 
Toulouse  qui  sont  fc  la  charge  de  la  province  »  ;  —  le 
pont  du  canal  roval  prùs  l'écluse  (l«s  Minimes  ii  Tou- 
louse, ■■  pour  lequel  il  a  été  impi)s6  15.000  tiv  l'annne 
derniérSf  aélé  fell  av<>i:  toute  la  s)lidité  qu'on  pouvait 
désirer  »;  —  on  voii  lra  les  bois  et  Tîrrures  du  ponl  île 
Cazères,  nmp  >rlê  en  Juillet  1702  par  une  inondation  île 
la  Garonne.  La  délibération  porto  que  le  s'  deSi$;et  a 
établi  un  imc  un  pen  au-dessus  de  la  ville,  et  que,  <  d.ins 
les  circonstances  présentes,  les  États  m  peuvent  s'occu- 
per d'une  dépense  au.i^^i  considérable  >  [que  serait  lu  re- 
constmotion  de  ce  pont].  —  Consuntement  h  ce  que  les 
diocèses  de  Toulouse,  Narbonne,  néziers,  Carras.sonne 
imposent  ou  empruntent  diverses  sommes  destinées  aux 
chemins  de  Toulouse  à  Fronton;  de  Narbonne  à  Saint- 
Pons  passant  psr  te  bac  de  Saint-IVarcei  ;  de  Ofgnae  an 
pont  de  Montagnac;  de  Carcassonne  h  La  Grasse.  —  On 
continuera  les  poursuites  contre  les  héritiers  du  s' Bon* 
nier  de  La  Mosaon  (sa  venve  «A  sa  Alla  la  dndteass  d« 
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Cbaulnes)  «jusqu'au  parfait  payement  des  sommes  qui 
sont  encore  dues  pour  la  succession  ».  —  Rapport  sur 
l'emploi  des  fond»  desUnés  ans  chemins  de  la  séaéebana- 

sée  de  Carcassonne  •  qui  sont  &  la  charge  de  la  pro« 
vioce  ».  —  Il  est  dit  «  que  le  dessèchement  de  l'étang  de 
IfameflMlfi  est^  toujonrs  arrêté  par  les  opposlltons  des 

Bénédictins  des  atih.iyfs  il;;  I.a  Oras'^e  et  ili'  Cunnes  ».  — 
Les  diocèses  d'Alais  et  d'Uzès  peuvent  se  pourvoir  de* 
▼ers  le  Roi  pour  obtenir  permission  d'emprunter  eha- 
cun  35,003  liv.  qui  sori^nt  employées  à  l  i  c m^lruiilidn 
du  chemin  da  Caudiez  à  Estsgei  et  au  déplacement  du 
chemin  de  Nîmes  à  Atafs  (qui  •  étoit  sdtné  le  longdn 
;;irdon  et  exposé  aux  fréquente^  iiondations  de  cette 
rivière  «.)  —  iiapport  des  députés  en  Cour  :  <  attendu 
tes  besoins  pressants  de  l'fttat  Ils  n'ont  otitenu  qn'une 
r  tai^e  de 65,001  liv.  sur  le  iloii  ^?r;Uuil  <]i:  cAlv.  ann-'-e;. 
ils  ont  demandé  *  la  libre  exportation  des  grains  tant 
dans  rtntérieur  do  royaume  qine  ebes  l'étranger  par 
tous  les  iiiirts  et  autres  iî''b  luchi's  la  jinivinre.  atln 
de  ri?médier  aux  maux  qui  résultent  de  la  gène  dans  ce 
commerce  ;  mais  cette  demande  n'avolt  pu  être  encore 
ac  ur'fllie  par  des  considérations  supérit-ur  ^s  i  .  —  On 
exécutera  ■  les  ouvrages  énoncés  aux  devis,  plans  et 
détails  esllmatib  du  v  Qendrier,  dans  la  partie  de  la 
nouvelle  roule  de  communicntion  avec  l'Auvergne  par 
le  Yivarais,  depuis  la  maison  de  La  Chavalls  jusqu'au 
Tlllagede  Salnt*Martia-4e-Maire8|  el  pcavolr  est  donné 
iTtin  [l  isser  le  bail  aux  commissaires  qui  s-^ronl  nommés 
pour  la  iltrectio»  des  travaux  publics  »  en  17d3.  Dans 
le  rapport  qui  précède  la  délibération,  il  est  dll  ■  que 
celte  partie  ffe  la  route  étoit  !a  plus  difflcile  et  que  les 
ouvrages  dévoient  durer  8  ans  •■.  —  État  des  capitaux 
des  divers  empranis  Ihlla  pour  le  Roi  h  rembourser  par 
loti'rif».  —  Tirn^ro  Afs  l-iterles.  —  L'assemblée  arrête 
•  quù  le  truvuU  d  arrangement  et  d'inventaire  des  archi- 
ves lie  la  province  sera-nonllnné  aussi  diligemment  qu'il 
sera  posHibIc,  el  qu'il  sera  tenu  deux  registres,  l'un  où 
seront  déslKnés  l-'s  papiers  nouvellement  remis,  l'antre 
où  «  les  officiers  de  la  province  feront  leur  chargement 
au  garde  des  archives  •  des  papiers  qu'il  serait  néces- 
saire <le  déplacer;  .sauf  ca  cas  de  nécessité,  <  il  ne  sers 
déplacé  à  l'aveni"  au'un  papier  des  archives,  mais  il 
pourra  en  être  délivré  des  expéditions,  et  même,  autant 
qu'il  sera  possible,  les  officiers  de  la  province  se  conten- 
teront d'expéditions  —  Le  s'  Daché  est  commis  à  la 
garde  des  archives  h  la  place  du  s*  Gnillaumat»  décédé, 
Kfta  charge  de  tenir  tes  états  des  dettes  de  la  provtaee 
et  ceux  des  sénéchaussées  de  Toulouse  et  de  Cnrcas- 
sonne.  —  OraUfications  d'usage.  —  Rapport  sur  les  ma* 
ngfhetursa  :  Ui^élé  fabriqué,  en  1702,  47,073  piècsad» 
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draps  dont  135  p.  de  tnahoux  seconds;  356  p.  de  lon- 
driiin  premleni41,7Sep.d«  londrlm  Mconda;  elK,aeOp. 

de  lonrlrins  largos.  Pur  compîirai'son  aven  l'ann^*»  1761 ,  il 
y  a  eu  une  augraenlatlon  dans  le  travail  do  3,775  pièces, 
qnoiqiw  l«  mAme  travail  eût  élè  d^àpfirlé  m  1761  à  une 
atigrm<»nfalioîi  «le  [dus  de  7,000  pièces  sur  celui  de  l'an- 
née précéder)  le»,  «  malgré  la  durée  de  la  guerre  contre  les 
AngkHS  >.  Le  rapportear  ex|>riine  U  crainte  que  <  cette 
progression  n'aye  pour  prlnci(>al«flattS8  l'abus  de  la  trop 
grande  liberté  laissée  aux  rabriqoanls  et  leur  négligence 
dans  la  composition  des  dntps  et  leurs  difTérents  apprêts, 
poar  pouvoir  les  rendre  à  plu»  Im»  pris,  ce  qui  peut  dé- 
crédiler  chez  les  Orientaux  ee  conmflrca  et  non*  y  faire 
perdre  la  préférence  que  nous  aviona  acquis  sur  les  na- 
tions qui  1«  font  en  concnrren«a  avec  nous  *,  st  il  de- 
mande qu'on  revienn*  ft  c  l'oliserraltan  ta  plus  exaeie 
des  règlements  dont  on  ne  s'est  que  trop  écarté  ».  —  Oui 
la  demande  fiiite  par  les  Commissaires  du  Roi  pour  les 
dépensas  des  milices,  et  un  rapport  â%  l'arebeTéqne  d'Albi 
a  sur  l'énorme  dispr;i[)i)ri  idii  tins  Ni  .uiiiiiis  demandées  aux 
IStats,  même  pendant  tus  guerres  précédentes,  aveccelies 
qu'on  a  exigé  depuis  17ST,  époque  de  faugmeolallon  de 
plus  du  triple  dent  ils  non:  cessé  lîa  réclamer,  par  la  rai- 
son que  le  nombre  des  bataillons  ny  1m  dépenses  de  leur 
entretien  n'dnl  pas  augmenté  k  beanoonp  près  dans  la 
même  proportion  ■•,  l'as-^-'inblée  estinisnt  «  que  ta  véri- 
table cause  de  ces  exigences  est  sans  doute  la  nécessité 
de  pourvirfr  &  des  dépensée  extraordinaires,  et  voniant 

donner  au  R'iy  niii'  riiiuvcHo  preuve  de  respect  et  d'obéis- 
»ance,  délibère  qu'il  sera  imposé  en  1763,  sans  cunsé- 
qtienoe,  la  somme  de  4M,M5  Uv.  10  sots  dont  la  de- 
rnanle  \ear  est  faite  pour  les  t1^pen.«e*  de  la  milice,  et 
que  MM.  les  députés  ii  la  Cour  seront  chargés  de  repré- 
senter très  bumblement  qne  l%aiseaMat  des  peuples 
qnl  attendent,  en  gémissant  depuis  !r)n;.'lemps  soos  le 
poids  des  impositions ,  le  soula^'emeul  quti  doit  leur 
prOttuTsir  tine  paix  enfln  rendue  k  leurs  vœux,  ne  per- 
met phn  qu'ils  soient  surchargés  par  d'autres  liépenses 
qne  celles  ijui  sont  nbsolumenl  indispensables,  et  de  sup- 
plier très  tnstamitir'nt  S.  M.  de  faire  réduire  celle  des 
milices  sur  le  plus  bas  pied  de  leur  entretien  effectif 
—  Il  sera  '  pris  des  éclaircissements  sur  l'ouvraison  des 
soyes  dans  la  province  et  même  à  Paris,  afln  que  les 
États  puissent  déterminer  avec  pins  de  oonnoissance  les 
nondilions  auxquelles  ils  pourront  attacher  les  gratifl- 
eatiOMel  rendre  cet  gratiflcations  vrayment  utiles  en 
assurant  une  ouvraisoo  pins  parfaite  >.  —  Ponroir  donné 
aux  syndics  généraux  d'empmnter  490,000  iiT.  pour  le 
payement  du  doublement  des  tux.es  de  la  cupitation, 
en  1108,  et  du  nooveaa  soi  pour  livre.  —  Vn  l'heureux 
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sucl'(5s  du  lu  rabriijuâ  lîtablie  à  Mende  par  le  s*  CJoison, 
c  soit  pour  l'imitation  des  étoffes  angloisee  appelée* 
tnatbroiiK',  si>il  pour  leur  débit  »,  et  les  certificats  portant 
qu  il  a  12  métiers  battants,  il  sera  payé  aud.  s'  Colson 
<t,200  liv.  a  raison  de  850  iiv.  par  métier,  et  il  lui  est 
accordé  10,000  liv.  <  pour  être  employées  à  monter  une 
teinture  et  h  se  procurer  la  presse  dont  il  a  besoin  pour 
l'apprèbdes  étoffes  de  sa  fabrique  >.  — Gratification  de 
2,000  liv.  au  s'  Louis  Oilly ,  à  raison  de  l'établissement 
«  à  Saint-Jean-de-Valeriscle  d'une  verrerie  dans  la- 
qnelle  on  ne  se  sert  que  de  charbon  de  plam  *.  —  I/as» 
semblée  accorde  it  chacun  des  *■■  I^peniM  et  Dnpny, 
Oauasat  et  Richard,  qui  ont  établi  et  qnl  entretiennent 
des  tirages  de  soie  à  Toulouse,  «  oti  il  est  nécessaire  do 
ranimer  l'Industrie  t,  un  tour  du  e*  de  Vancanaon,  «  dans 
la  Tue  d'encourager  et  perfaetionner  lenrt  établisse- 
ment I  ~  Il  eiit  rapporté  que  la  manufacture  de  La- 
vaur  a  fabriqué,  en  1762, 14,776  aunes  d'étoffes  [de  soie) 
nnies  et  1,7S4  aunes  d'étoflfes  façonnées,  1.819  douzaines 
de  mouchoir»  (d<-on  Je  Persi-,  e(c.  —  Encouragement 
donné  «  an  rétablissement  du  commerce  des  boUKies  de 
la  ville  d'Alby  qne  la'perfeetloa  donnée  k  miles  da  Mans 
et  lîe  l>imoges  avoit  entièrement  détruit  ».  felit-s  .ju'on 
fabrique  k  Aibi  depuia  le  inoie  de  Juillet  1762  n'oal  pas 
eneore  la  blancheur  de  eelles  dn  Mans,  «  mais  ailes  ne 
coulent  pLiinl  et  .lurent  plus  lon^rtemps  (jue  1ns  bougies 
de  Limoges  qui  coiiteDt  dans  la  province  47  sols,  lorsque 
«eilee  «tant  11  a'agit  ne  se  vendront  que  48  ».  —  Approba- 
mesures  prises  par  le  diOL'é:se  d'Alhl  et  par  l'ar- 
chevêque pour  lavoriser  la  fiibricatioa  de  bayettes  à 
nmllalion  de  eellee  d'Angleterre,  etde  eordagss  propres 
à  la  marine.  —  Pension  viagère  de  2,500  liv.  accordée 
au  V  Pilot,  directeur  des  travaux  publica  de  la  séné* 
ebanssée  deNknse  depaia  28  ans,  •  qui  sa  trooTe  ban 
(î'é'iit  par  ses  inflrntité^  t!e  remplir  les  fonctir>n»  de  son 
eiupio/  »,  k  cuiidiUùQ  0  qu'il  continuera  de  donner  ses 
soins  aux  ouvrages  des  ponts  d'Ardèctae  et  d'ârten  jas- 
qu'ri  t'-ur  entière  perfection.  —  Il  est  rapporté  que  »  le 
prutiuit  iixe  des  culités  des  vingtièmes  des  biens  et  droits 
nobles  de  la  province,  qui  ont  été  déclarés  tt  réglés  défl- 
nîlivement,  monte  à  295,520  liv.  2  sols  3  denier.^,  et  ccîuy 
des  articles  non  déclarés,  qui  sont  encore  au  iiumbrâ  de 
4,904,  à  130,814  liv.  13  s.  8  d.  >.  —  On  continuera  a 
Cette  et  dans  les  diocèses  voisins  de  la  mer  les  essais  de 
culture  de  la  barille,  nécessaire  h  la  fabrication  du  sa- 
von et  aussi  du  verre  fin,  qu'on  est  obligé  de  tirer  de 
l'Espagne  et  particnlièremeal  d'Alicaate.  —  On  fera 
imprimer  et  distribuer  :  nn  mémoire  dn  s' Roinieu  <  pour 
faire  connoilre  les  différentes  natures  de  marne  et  la  ma- 
nière de  s'en  servir  »  ;  —  un  mémoire  dn  v  Montréal 


Diyitized  by  Google 


m  AROHnrES  db  Là 

»  sur  uno  maniiTt*  (io  préparor  le  bled  pour  lo  rendre 
plus  réconil  ».  La  délibi^ralion  porte  qu'on  4' Causse,  des 
environs  de  Mon(p«llier.  «  a  épargné  33  setters  sur  la 
semence,  n'en  ajant  semé  que  59  sur  92  sétérées,  et  que. 
malgré  cerlains  accidents,  ces  69  setters  en  ont  produit 
SS8  ».  —  Analyse  d'un  mémoire  svr  l'agricolture  ofiisrt 
aux  États  par  le  s'  Benloulat,  ancien  capitnut  de  Tou- 
louse; il  j  est  dit  «  que  les  terres  qui  ont  été  en  prairies 
«rtlilrJelIfls  pendant  riens  années  s'en  trovvent  amélio- 
rées et  rapportent  au  flouble  ».  —  Éloges  donnés  à  la 
communauté  de  Monl«aill»rrl  en  Lauragals  qui  avait 
insllltté  des  prix  de  labourage  et  de  petievertement. 
On  imposera  pour  rentreprenour  de  l'élaiie  et  des  voi- 
tures des  troupes  80,199  liv.;  pour  ie  même,  <  à  raison 
dn  prix-fait  des  mourements  intérieurs  *,  SO.O0D  tlv.; 
pour  les  fourrHg«»s,  .10,000  liv.;  mr  le  logement  des 
,  troupes  qui  sero^it  en  quartier  dans  la  province  en  17(}3, 
M^tXX)  llv.;  pour  le  prix  de  l'entretien  et  transport  des 
lits  et  liufres  f  r.ir'iiitMivs  .'i  '/u>ai,'.'  troupes,  ÔO-.'îlS  liv, 
—  Rapport  du  Bureau  dem  comptes  :  <  il  a  été  procédé 
k  la  clôture  da  compte  des  importions  de  1T61  dont  ta 

(jp!''  ='est  trouvée  monter  &  9,744.587  liv.  et  l,i 
penst!  à  9,771,028  liv.,  et  oonatéquemment  la  dépense 
excède  la  recopie  deST,04I  liv.,  de  laquelle  le  tréso- 
rier de  la  Biturse  faira  ilépennij  dans  le  compte  des  impo- 
sitions de  1763.  »  —  Adjudication  de  la  ferme  de  l'équi- 
valent pour  six  ans  au  pKz  d*nn  million  soixante-qua- 
torze mit!»  1)vrr"î  pnr  an.  -  -  On  u(1e;!ilr;i  imur  statuer 
sur  une  demande  d'emprunt  île  lÛO.Uuo  tiv.,  «  délii>ér<é 
par  le  diocèse  do  Montpellier  pour  les  chemins  dsa  Gé- 
vflnnes  ,  rjti'i!  .lit  justifli^     l'emploi  dessommos emprun- 
tées antérieurt>nient  pour  les  mêmes  chemins.  —  Le 
diooésa  de  Rieux  est  anlorisé  h  emprunter  S4,000  Uv. 
pour  la  consirucli'in  M\  ch'^'iiîn  de  Saint-Giron»  i  Pa- 
roiers  «  diins  les  parties  qui  ie  concernant  »  —  ïa  pont 
de  Valeotine,  au  dloetse  de  Oommenge,  emporté  par  une 
inrirtifnliDn  fie  la  Garonne  »  dos  17  may  et  juin  d*'rnier 
(n02,,  siTa  recoiutruit  en  m;içonnerie,  attendu  son  im- 
portance, servant  do  communication  avec  rE:ipa;;ne  par 
la  vallée  d'Aran  «.  —  Approbation  du  choix  fuit  p'»r  le 
président  du  a' Oaripuy  t  pour  l'inspeciion  particulière 
de  tous  les  ouvrages  du  Cknal  royal,  et  du  s'  Grangent 
pour  la  direction  des  ouvrages  publics  dans  le  départe- 
ment  de  la  sénéchaussée  de  Beauciire  et  Nismes,  aux 
némea  appointements  dont  les'  IMtot  jouissoit  pour  cha- 
cun de  ces  emplois  ■.  —  •  Lecture  faite  de  l'arrêt  du 
Conseil  du  14  octobre  170S  (Usant  défense  de  Ailre  au- 
cune quarantaine  dans  aucun  antre  port  et  lazaret  que 
ceux  de  Uaraeilie  et  de  Toulon;  considérant  que  si  la 
HberU  du  coamerce,  acquise  par  le  droit  d<t  gMMft  toit 
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ceux  qui  s'y  appliquent,  doit  être  soumise asz  règlSitM 
l'intérêt  de  la  santé  publique  parolt  exi^,  ce  ne  peut 
être  qu'en  conciliant  ceo  deux  grands  intérêts,  et  non  en 
sacriflant  la  liberté,  dont  on  ne  peut  jamais  étouffer  la 
réclamation  ni  méconnoltre  les  avantages;...  il  est  una- 
nimement délibéré  que  si  les  circonstances  dans  lesquelles 
l'arrêt  do  14  octobre  a  été  rendu  ne  permettent  pas  aux 
États  de  porter  dans  le  moment  leurs  représentations  an 
pied  do  thrAne,  ils  se  réservent  de  le  faire  dan*  tous  les 
temps  où  ils  pourront  se  flatter  que  S.  .M.  voudra  bien 
rendre  aux  autres  ports  de  son  royaume  et  à  ceux  de 
Languedoc  la  liberté  qui  leur  est  naturelle  et  qui  ne  peut 
être  étouffée  ou  même  restreinte  qu'au  préjudice  du 
commerce  général  de  l'État,  dont  celoy  d'une  seule  ville 
ne  pourra  Jamais  (Mre  la  balance  ».  —  Les  ÉiaU  aresp* 
ii  nt         r.  pr  vt  t.i  démission  du  s'  de  Lafage,  syndic 
général,  <  en  varia  de  laquelle  et  de  la  survivance  déjà 
accordée  au  s' de  Lafhgn  de  Saint-Amadoa.  son  dis  alMé, 
r<>luy-<'y  faira  st^u!      f  irii  lions  >ii>  Ia<I  cIkit^-'  s  ;  f t  «  vou- 
lant témoigner  aud.  s'  de  Lafage  la  satisfaction  qu'ils  oot 
de  ses  services,  Us  luy  ont  accordé  en  gratification  la 
somme  de  21, OW  !iv.  ».  —  Liste  des  commi-isaii  ôs  iirin- 
oipaux  des  Assiettes  pour  1763.  -  Lecture  de  l'élat 
gfoéral  des  fbnds  montant  en  recette  et  dépensa  it 
11,732,0^.'!  liv.  9  so's  0  r!*>(i!cr^,  lîoiit  riiiiposilion  doit 
être  faite  en  1763.  —  t'ctrol.  —  Te  Devm.  —  Bénédic- 
tion. —  Députés  présents.  =  Assamblée  des  trois  ÉUts 
de  la  sénéchaus«'''>?  i1e  Toulouse,  sous  la  présidence  de 
l'archevêque  de  Toulouse  —  Il  a  été  dépensé  en  1702  : 
pour  la  conetruetlon  dn  ebemin  de  Toulouse  à  Rieux  et 
au  diocèse drt  rfmnienjrfl  17,05.^  liv  ,  y  compris  1,828  liv. 
pa>-«e8,b  titre  d'indemnité,  <  aux  particuliers  auxquels 
on  a  pris  du  terrain  pour  l'emptaeeroent  dn  obemîn  qui 
conduit  i  Carboniic»:  —  ?,0ô4  liv.  sur  le  chemin  !»• 
Casteinaudary  à  Saint-Papoul.  —  On  a  tait  l'adjudi<a- 
tion  :  de  la  coBSirocUoa  de  la  o6le  et  du  pont  d«  Blanc 
sur  le  chemin  de  r.<iete!nntid:iry  ?i  I.av.itir;  —  des  ou- 
vra;;i<8  nécessaires  pour  la  oonservatloi)  «Ju  pont  sur  le 
ruisseau  de  Lorride  prés  Oszéras.  —  Il  ser.i  imposé 
60,000  liv.  pour  fournir  aux  dépenses  des  chemin»  en 
176,3.  —  IWlibérations  concernant  la  construction  ou  la 
réparation  des  pnnI.H  le  l'ilnr-  -turie chemin  deToulous»^ 
à  Lavaur,  de  Mirepoix,  de  Montesquieu  sur  la  Rise^de 
Viviers-les-Montagnes,  de  Buzet  sur  le  ruisseau  de  Ua- 
rignol,  de  Oaillac,  de  Renneville,  de  Beauteville,  de  Va- 
lentine,  de  Sainl-Sulpice-sur-la-Lèze,  etc. —4,400  Uv. 
.«^rnnl  employées  b  réparer  la  chaussée  de  CaaérM,  dé* 
gradée  par  \m  inondations  de  la  Oaronne  des  17  mai  et 
juin  naS.  =  Assemblée  des  trois  lîtats  de  la  eénéebans- 
iétt  de  OtrcÉtaonne,  sous  la  présideneo  d*  l^ireh**<VM 
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d'Albi.  =  •  Extrait  d«  la  ligne  dos  ll«ux  destinés  pour  l«s 
tronpea  d«  Langnedoe  à  eommenonr  do    janvier  17S3  *. 

—  Jugements  ries  États  sur  les  impositions  faites  >hins 
Isa  Assiettes  des  7  diocèses  de  1»  séoécbsttssée  de  Tou- 
lODie  en  1703. 

c  ti«S.  (Rffiilri.}  —  IvMw,  NS  Mlto,  pcpiar. 

Jia\  vnT-mar»  1964.  —  Procès-verbal  des  s<^»nceset  <lé- 
Ul>érations  des  États  de  l>aagiiedoc,  assemblés  par  amh 
dament  dn  roi  Loata  XV,  k  Montpellier,  dans  la  grande 
salle  lie  rH  'tf'I  lie  Vill    (lu  26  janvier  au  7  mars  1764. 

—  Trésideat  :  l'archevéqoe  de  Narbonne.  Commissai- 
ras  dtt  Roi  :  le  dae  de  Fils-James,  eommandanl  en  chef 
dans  la  province,  absent;  de  Saint-Priesl,  intendant; 
Hassillan  de  Sanilbac  et  Carquet,  trésoriers  de  l'raDce 
is  géninilités  de  MontpeNler  et  de  Tonloase.  —  DIseoars 
d'ouverture  (ne  sont  pas  mpiiartiSs)  —  R  ipp  irt  fa\  r);i- 
ble  sur  la  noblesse  des  sieurs  de  Comte,  de  Julien,  do 
Ounkon,  m^tféa  des  bannis  de  La  Vonlte,  de  Tornae  et 
de  Mirepuix,  et  <lu  sieur  de  Oailbac,  nommé  par  le  pré- 
sident pour  remplir  la  place  du  l>aron  d'Ambres.  -  Aus 
règlements  dont  la  leotere  a  lieu  lors  de  l'ouTertnre  des 

Étal"»,  les  synrtics  géni^r-LUi^  ajouteront  tons  r?a\  qni 
ont  été  laits  postérieurement,  de  manière  a  •  n  en  lor- 
ner  qu'un  ménw  coirps  >,  et  lis  propmsront  li  l^ssem* 
blâe  «  les  nouvelles  précautions  rtu'i^lln  pourroit  pren- 
dre pjur  asaurer  l'exécution  dm  règltiinants  déjà  faits 
sur  la  qualité  des  députés  <)es  villes  et  lieux  de  la  pro- 
vince qui  ont  droit  de  députer  aux  États  ".—Entrée  des 
'Commissaires  du  Roi  :  ils  demaïulent  un  don  gratuit  d» 
3,000,000  de  livres  et  t,iM)0.000  pour  la  eapilation  do 
1704.  Ces  lieux  sominea  sont  accordées  aux  conditions 
ordinaires.  —  Texte  d'tin  brevet  accordé  par  le  Roi  a 
M.  de  Saint-Priost,  intendant,  pour  commander  dans  la 
ville  de  Montpellier  tant  anx  liabilants  «n'anx  gens  de 
Ruerre,  pendant  la  dorée  de  l'aasemUée,  en  Tateence  du 
comte  d'Eu,  gouverneur,  et  du  duc  de  Filz-Jame;,  com- 
mandant en  cbef  de  la  proyiaea.  —  Rapport  favorable 
rar  la  nobieesedasienr d'Allier,  comte  do  Champ,  envoyé 
du  prince  de  Conti  pour  le  comté  d'Alais,  et  du  sieur 
de  Maarjr,  envoyé  du  baron  de  Castelnau  de  Bonnstons. 

—  L'aretasvéqos  de  Toulouse  dit  que  les  Instructions  des 
Comiiiis.s^iires  du  Ri>i  [-(irtfitit  (jtjfl  «  robtijj-aii^iii  de  pour- 
voir à  la  liquidation  des  dettes  de  l'État,  après  une 
gnerre  ansai  longue  que  coûteuse,  et  at»  besoins  du 
service,  met  S.  M.  Jans  la  nl'^^■s^^ilé  de  detiKui  ler  aux 
États  la  continuation  des  premier  ot  second  vingtièmes 
«t  dM  S  lola  poar  livra  du  dlxtèn*  dont  elle  a  él4  Ibroda 
da  pmrog&e  la  lavée  poor  daanéea sur  la  mima  pied 
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qu'ils  ont  été  lixés  par  l'arrêt  dn  Conseil  du  20  novem* 
bre  I7B6>.  Il  explique  que  le  Roi  entend  par  Ik  «  annon- 
cer la  cessation  des  remises  de  50,000  liv.  8urlel**vim* 
tième,  de  150,000  liv.  sur  le  2*  «t  sur  les  S  aola  poar 
livre  b  proportion,  accordées  aux  tnslancas  riilériM  des 
Ktats  inr  l'arrêt  du  2  Janvier  1760.  ce  qui  rendra  pres- 
que insensible  aux  propriétaires  des  fonds  ruraux  sur 
lesquels  tomboient  ces  petits  soulaffoments  la  oessation 
du  3'  \  iii^rltèine  •  ;  il  propose  que  les  ICtats  *  ivraijtt^^nt 
SOUS  les  yeux  de  S.  M.  les  représentations  qu'ils  n'ont 
cassé  de  porter  au  pied  de  son  trdne  sur  la  dxallon  ex» 
cessive  du  prix  ilo  raboimeiin'nt  fuit  en  ITSO  el  su  dis- 
proportion avec  les  facultés  réelles  des  redevables  >.  Sur 
quoi  les  Ëlats  ont  unanimement  délibéré  de  consentir  h 
la  continuation  des  viii;;;i''.iies.  o'.c,  |i  »ur  4  ans,  «  et 
néanmoins  arrêté  qu'il  sera  fuit  à  S.  M.  les  plus  res- 
peetneuses  «1  les  pins  vives  tnslances  pour  obtenir  les 

soulagenit>nls  siins  lesquels  I  i  cn.Tditiiin  d^i;  lialiltanl?*  de 
la  province  se  trouveroit  aussi  fâcheuse,  dans  le  moment 
OÙ  Ils  a'attendoient  b  joair  des  douceurs  de  la  pals, 
qu'elle  l'a  été  ijendant  la  trop  longue  dut^e  de  la  plus 
déplorable  guerre  >.  —  Ils  accordent  aussi  90,000  liv., 
par  forma  d*abonnenwnt  d'un  8*  sol  pour  livra  sur  tout 
les  rîroils  autre»  que  ceux  qui  sont  romîiri?  dnns  les 
liaus  dos  ferme».  —  Texte  des  remontrances  au  Roi  au 
sujet  des  vingtièmes  (d«  p.  67à  p.  74).  —  Long  rapport 
de  l'arf  hevèque  de  Toulouse  sur  un  proi<>t  priiTws^  par 
M.  de  Montferrier,  syndic  général,  <  de  réunir  dans  un 
seul  traité  la  foumllora  desUla  etuàlensllesà  eallesda 
l'étape  et  des  voitures  en  .sorte  >  que  les  communau- 
tés ne  fussent  tenues  en  aucun  cas  il  rien  fournir  aux 
troupes  que  le  logement  et  les  corps  de  garôo  >.  Il  pro- 
pose de  l'adopter,  motifs  pris  ;  1*  «  de  la  nécessité  de 
faire  cesser  l'espèce  d'injasllce  qu'il  y  a  eu  par  le  passé 
h  borner  le  secours  de  la  [province  à  un  petit  n  irnbt  ede 
communautés,  qui  ont  aeulas  profllo  dos  fourniturec 
comprises  dans  le  trallé,  an  fitlsant  supporter  k  oalles 
qui  étoient  chargées  en  leur  proi>re  de  semblables  fonr- 
nitnres  leur  portion  dans  la  oontributioii  générale  du 
prix  de  Paebat  et  da  rentretien  des  efbts  appartenant  à 
la  province  ;  2»  de  la  convenance  «le  ne  s'écarter  jamais, 
autant  que  possible,  des  véritables  principes  de  l'adminis- 
trallondes  Étals,  tels  que  :  la  solidarité  de  tons  les  nem- 
lires  du  corp-i  poliliijue;  rh:irniL>nie  qui  li'dl  siibsLstiîr 
entre  eux  pour  se  secourir  mutuelleoienti  l'équilibre  en* 
An  que  doit  mettre  entra  tontsa  les  parties  la  contribu- 
UiiU  en  gétiL'ral  à  toute  dépense  dont  l'objet,  paraissant 
même  b  certains  égards  plus  immédiatement  relatif  à 
qgelqaaa-un«,  n'en  eal  pis  aoins  Intéressant  pour 
(ontas  >,  afe.  Délibéntion  ciinlbnna. — Une  bonraa  daj«- 
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tons  Mt  accordée    YiAibé  Poallo.  «  qui  a  préobé  an 

État»,  <]il  l'arcbevôquo  de  Narbonne.avoccette  éloqueoco 
qni  loi  a  acquU  depuis  longtemps  l'admiration  de  la 
Oovr  «t  de  la  Tille  «.  —Rapport  Ikvorable  eur  ta  noUeno 

du  s'  de  Ouilleminet,  tiDinrné  par  le  président  pour  rem- 
plir la  place  de  la  Laronnle  de  Lanta.  —  La  Commission 
des  affaires  «xtraordlnafres  expose  qae  •  flnlentton  da 
Roy  est  l'assemblée  fas^e  un  funds  do  392,021  !iv. 
pour  le  contingent  de  la  dépense  tant  de  rbal)illeinent, 
«ntretenenent,  flrahc  d'aasemMée  et  avtrm  «onoernant 
la  milice,  que  pour  la  lev  V,  so!  1ii ,  habillement  et 
enlretenement  de  33  bataillons  de  recrue  «tabiis  par  l'or- 
dooDancedo  infSTrlerlTdB».  Les  oaaimIsaBirasxool  M 
d'autant  plus  suri>ri&  <-t  aflîip.'?  rie  cpito  tleraanJe  qu'on 
ne  puttvoit  s'attendre  k  la  voir  renouveler  après  la  dé- 
Uliéiratlon  prisa  aar  le  mème-avtjel  par  ta  États  dans 
leur  dernière  asseni!)!<îrt  pour  :\r--- rri  i  ^-'ans  ron- 
•éqaenoe,  une  Mirarnede  près  do  E)00,Oilu  liv...  et  les  jus- 
tes remontranee*  dont  Ils  aecompagitèrent  eetto  marque 
de  leur  fl-l 'lili'.  CûII.-  li'Iibératiiîn,  rapjielant  les  Ins- 
tances réitérées  que  n'ont  cessé  de  faire  les  États  contre 
la  même  dépansa  depuis  l'augnemtatlon  progreroive 
qui  l'a  (Mtrt^e  en  dernier  lieu  au  point  excessif  où  elle 
est,  annon^oit  assez  la  iégilinie  résistance  qu'ils  ne  peu- 
vent as  di«pens«r  d'opposer  à  la  continnaliim  de  cette 
espèce  d'Irt-.pAf  nriiivpau  dm?  1?  moment  où  la  paix  a  dû 
^ra  cesser  tout  ce  qui  peut  avoir  trait  k  la  guerre  »,  etc. 
Ouï  ce  rapport,  il  est  délibéré  i  de  surseoir  h  une  déter- 
mination ultérieure  sur  l'ini position  concernant  les  dé- 
penses de  la  milice  et  des  bataillons  de  rncrue,  junques  à 
ce  que  licVarebavéliaiedeNarbonne  ait  fait  connoître  à 
S.  M.  et  h  ses  ministres  la  douleur  dan.t  laquelle  sont 
plongés  le»  États,  en  vovant  suspendre  les  effets  de  leur 
sUe  pour  son  service  parles  ri;;ourcu!>cs  obligations  que 
leur  impose  cc  qu'ils  doivent  aux  intérêts  et  à  la  déplo- 
rable situation  <1hs  peuples  dont  ils  sont  les  représen- 
tants et  l'organe».  —  La  mène  Ooirini:-;^  m  informe 
l'assVmblée  que  le  lîoi  a  prorogé  ponr  5  ans  les  droits 
établis  parla  déclaration  du  3  janvier  17» pour  le  paye- 
nsnt  des  dons  gratuits  des  villes  et  communautés,  et 
que  »  si  elle  est  dan«  l'Intentiou  de  traiter  de  leur  ra- 
chat, les  Ckjniinissalres  de  S.  M.  sont  autorisés  h  enlen- 
intM  propositions»,..  •>  C<>ttc  demande  a  -riiihS'  sus- 
ceptible de  moins  de  difficulté  que  la  précédente,  attendu 
que  les  besoins  VÉ\tA  exigeant  absolument  la  conti- 
nuation de  c<î  MHîours,  la  voye  de  l'abonnem  ut  qui  o^t 
otTerte  par  S.  M.  le  rend  bien  moins  onéreux,  a'agi&sanl 
seulement  de  faire  supporter  aux  redevables  •  les  intérêts 
de  l'emprunt  à  fiirn  i'  '■):  !  ■  rachat,  «  jusqu'il  ce  que  la 
province  puisse  s'en  lit^rerdansdeslempspias  heureux». 


UAUTB-OABÛNNE. 

Cboforménent  h  Tavb  de  cette  Commission,  on  offrira 
au  Roi  1,200,000  liv.  payables  par  emprunt  dans  le  mois 
de  janvier  1765,  —  Teneur  du  traité  fait  à  ce  sujet  avec 
les  Oommiasatres  dn  Roi.  —  1*'  rapport  sur  les  travaux 
publics  :  port  de  Cette;  —  graux  d'Agde  et  do  La  Nou- 
velle;—  vente  det  matériaux  des  ouvrages  construits 
ponr  la  sfiralé  des  côtes  pendant  la  guerre  ;  —achat  d'un 
terrain  près  la  batterie  Richelieu,  à  Cette  «  pour  servir 
aux  bàtimens  à  déposer  et  prendre  du  lest  «  ;  —>  épan- 
dioir  d«  la  Carbonne;  —  grande  route  de  la  poste  dans 
la  S'-niVhaussée  do  Carcassoiine;  —  noint-lie  route  de 
Mèze  à  Montagnao;  ~-  pont  de  Béziers;  —  •  branches  • 
'du  chemin  de  la  poste  do  Narboune  k  Pierpignan  et  de 
Çarra^nnn?  ;ui  Montlouis.  —  île  lotf-rics  [tmir  le 

remboursement  des  capitaux  empruntés  par  la  province 
an  proUt  du  Roi,  —  Sont  autorisés  k  demander  la  per^ 
missirn  il'ériipriititer  ou  d'iuipuser  diverses  sommes  pour 
la  construction  ou  l'entretien  des  chemins  qui  sont  à  leur 
charge,  las  diocisas  d«  Chreassonne,  Béziers,  Mirepttft , 
Salnt-PoMS,  Castres.  —  2*  l  apiiDrt  snr  li>s  travaux  pu- 
publics  :  grande  ligne  de  la  poste  dans  la  sénéchaussée 
de  Nimea;  —  canal  des  Étangs.  —  Sont  autorisés  b  de- 
mander permission  de  pay^rpar  inposi'Jim  nu  p.ir  em- 
prunt lits  dépenses  de  leurs  chemins  :  les  diocèses  de 
Nîmes,  Manda,  dn  Puy,  d'Ataia.—  Oonsentemeot  &oe 
que  le  diocèse  de  Castres  impose  1,000  liv.  pour  en'reîo- 
nir  les  nouveaux  professeurs  et  r^ents  du  collège  de 
Castres,  •  étant  Impossible  de  la  Mrs  an  moyen  d'un 
hnnorr»ir<»  an<«i  modique  que  celuy  qu'on  iiiiposoit  ci- 
devuiit  (>n  f.iveur  des  Jé4>uites  ».  —  3°  rapport  sur  les 
travaux  publics  :  visite  du  canal  royal;  —  coniamta- 
ment  à  ce  que  les  diocèses  de  Castres,  Carcassonne,  Nar- 
bonne,  Alais,  Uzès,  Viviers,  imposent  ou  empruntent 
avec  l'afrrémeot  du  Rot  diverses  sommée  pour  leurs  che- 
mins. —  Ktat  des  ouvrages  des  ponts  sur  l'ArJecheel 
sur  t'Krieu;  approbation  de  l'aliffu^ment  de  la  chaussée 
du  pont  d'.\rdèche;  —  compte  rendu  des  trrivaux  faits 
sur  le  oiutmin  de  la  poste  dans  la  sénéchaussée  de  Tou- 
louse. —  On  examinera  s'il  y  a  lieu  de  ci>nslruiro  un 
pont  sur  la  Garonne  ii  Carbi)nae,  comme  ;  •  <!•  n  andela 
dlocès«  de  Rieux.  Ce diocèsL' établissait  sa  demande  •  sur 
le  dant;er  qu'il  y  a  de  passer  au  port  de  Oarbonneà  cause 
delà  rapidité  de  l'eau:  sur  le  ^rand  nombre  de  voya- 
geurs et  la  grande  quantité  de  denrées  qui  passent  par 
ce  port  depuis  que  la  sénéchaussée  de  Tbulouse  a  fldi 
i  nstruire  le  chemin  qui  conduit  à  la  ville  de  Rieux,  et 
que  la  province  de  Oujrenne  et  la  comté  de  Poix  ont  ou- 
vert des  diemlns  pour  communiquer  avec  le  diocèse; 
enfin,  sur  ce  que  n'y  ayant  p as .!.'  pont  entre  Toulouse 
etSaint'Martory,  c'«st-ii-dire  sur  14  lîeuesde  longueur. 
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celuy  qu'on  ddiuaiiU»  ne  trouvera  à  peu  près  ii  la  moitié 
da  la  dialwiee  >.  —  OqT  an  proeès-vsrbal  de  ▼Mlication 

du  ponl  (le  Touloiisn,  fait  le  l?i-rtobf.>  nc^S  p.ir  les  Irois 
direcleur&  des  travaux  publics  do  la  province,  (ai«anlcon- 
nallre  i|m,  K  eaoM  de  r«llerri9Mm«at  fermé  devant  le 
cours  ;Dillon]  et  tift  [a  direction  tieseaux  ducinal  f-»  fii!;i' 
du  nioulin  du  Château,  presque  toutes  les  piles  du  pont 
de  'l'oulouse  sont  afrouilliks  à  une  grande  profondeur.  Il 
est  délibéré  conformément  à  leurs  pruposilluiis  :  î»(|u"i>n 
ouvrira  un  canal  le  long  du  mur  du  Cours;  2' qu'on  fera 
passer  stms  la  premii^re  arche  du  coIh  de  la  Tille  las  eaux 
du  canal  de  fuite,  et  «qu'à cet  effet  en  enlèvera  tous  les 
'  alterrissements  et  tous  les  ouvrages  avancés  dans  le  lit 
de  la  rivière  •  ;  8*  «  qu'on  ménavcra  mu  quay  do  .<«ix  loi- 
see  de  l«rg«iir  «ooa  la  terra»»»  de  Ui  baurade  »  ;  4»  qu'on 
eonatmira  vn  arat,  entra  te  ;,'rand  pont  et  l'ancien  pont 
des  Bénédictins  de  la  I>auradL>,  «  un  mur  de  quay  d'une 
bavleor  iiroporlionaéa  à  celle  des  mes  Toi«ines 
Si*  «  enfin,  qu'il  sera  fait  povr  tons  les  oaTragas  relatift  h 
la  conservation  dud.  pont  un  fonds  annael  de  20,000  liv. 
jusqu'à  leur  entière  perfection,  &  la  charge  par  la  ville 
de  ToQtouse  de  contribuer  pour  tout  ce  qnf  la  r^rô»  h 
l'éxecution  du  même  projet  ».  —  L'assembico  renonce  à 
oonatruira  sur  la  aaronne.  à  Valentine,  un  pont  en  ma- 
Qonnerle,  qnl  f  exîgeroit,  h  cause  de  la  grande  proibn- 
deur  du  ferme,  une  dépense  considiVable  que  lu  province 
n'est  pas  en  état  d'entreprendre  > ,  et  délibère  qu'il  sera 
tait  un  fonds  de  10,000  ilv.  ponr  ta  reconstruction  d'un 
pont  de  bois,  à  laquelle  toutefois  on  ne  travaillera  qu'a- 
près «  que  la  ville  de  Valcntine  et  M.  le  duc  d'Uz&s,  qui 
.  Jonissoientparéiralee porliomsur  l'ancien  pont  d'un droll- 
de  péage  montant  h  i  nviron  5(K)liv.  [«m  un  ».  nm  :  rit  re- 
mis leurs  titres  atin  qu'on  puisse  •  connoitre  leurs  obli- 
salioiM  >.«>L'évéque  deSilontpeiUerdit  :  «  que  H.  l'Inten- 
dant d'Auch  a  fait  ouvrir  dans  sa  Géni^rrillli'  phisi  Mirs 
routes  qui,  après  s'être  rendues  à  Auch,  doivent  se  dé- 
feoucher  vers  le  haut  Langoedee  par  un  diemin  qu'il  a 
fait  consfniirf  pour  aller  à  Toulouse;  que  ce  chemin, 
qui  est  fini  dans  sa  Généralité,  est  très  mauvais  dans  la 
langnadoc  sur  environ  3  Heiiea  d»  iongnaar  eoire  Ton» 
louse  et  I.épiîovin  ;  qtie  l'IntenOon  où  l'on  est  di^'s  qtt»» 
cette  partie  aara,  faite,  d  utabiir  la  ponte  sur  cette  route  * 
pour  aller  à  Bagnères  et  à  Bajronne,  l'engageà  demander 
que  les  États  veuillent  bien  le  faire  ronslriiir«>  »  Snr 
quoi  11  est  délibéré  que  «  la  province  fera  eu  cori»  laa 
fraix  de  laconstrn  lion  ie  la  partie  du  chemin  deTou- 
toaae  à  Auch  qui  est  en  Languedoc,  et  que  le    de  .Saget 
«Il  dressera  lee  plans  et  devis,  en  observant  de  porter 
l'^lgnement  qal  partira  de  la  ville  de  Toulouse  dans  une 
dlreeiionqaiee  raccordeavee  l'altgnement  da  Pont  neuf». 


—  Afin  de  >  constater  d'une  manière  lise  et  pour  toujours 
l'opération  do  pianlement  des  bornes  dn  canal  des  Deux- 
Mers,  or(lonri<'i'  |;rir  In  d  "-Mb  Tait  in  du  18  novembre  1761, 
le  s'  Garipuy,  inspocleiir  pour  la  province  duil.  canal, 
lèvera  Inoessammant  le  plan  exact  de  son  cours  avec  ses 
bonis,  dlguf^s,  écluses,  rrMiff-faîimi'c,  riL.'»!»»'»,  bdlimenls 
et  autres  ouvrages  qui  y  ont  rapport,  dans  leur  état 
actad,  en  y  joignant  des  proAls,  d'espace  en  espace,  pour 
faire  connoilre  la  hauteur  dos  «aux ,  des  digues  et  des 
terrain»  liiiiitrophos  •.  —  On  emploiera  chaque  année 
150  liv.  à  l'entretien  c  d'une  chaloupe  destinée  k  secou- 
rir les  bâtiments  ijui  sont  en  danïer  pour  entrer  an  port 
de  Cette  ».  —  iCtpport  sur  le»  nianufiicUires.  11  a  été 
fabriqué  en  I7ii3  :  draps  niahoux,  185  piAce.s;  londrins 
premiers,  .S05  p.  ;  londrins  seconds,  45,150  p.;  lomlres 
larges,  i*,SOO  p  ;  iondres  ordinaires,  1,050  p  ;  draps  di> 
vers  *  destinés  pour  les  pays  étrangers  autres  que  le 
Levant  ou  pour  l'intérieur  du  royaume,  1,U60  p.,  »  an 
tovt  :  58,506  pièces.  —  Le  président  dit  qu'en  réponse 
aux  remontrances  des  États  au  sujet  du  prix  de  l'abon- 
nement des  vingtièmes  •  et  du  contingent  demandé  k  la 
province  dans  -la  lotalilé  des  dépenses  ré^li^fis  par  le 
brevet  militaire  »,  le  Conti-^lltiur  tîénéral  l  ii  :i ''i  rit  que 
«  le  Koy  faisoit  remise  &  1%  province  de  100,0(10  liv.  sur 
le  2>  vingtième,  et  avott  donné  l'assnrance  que  le  nioa- 
tanl       lirevet  militaire  pour  rannée  prochaine  seroit 
réduit  à  la  somme  la  plus  appn^ximative  de  celle  que  la 
province  a  supportée,  avant  la  gaerre,  ponr  l'entrelien 
i\r>-A  milices  ■•.  I.^îs  États  dé;  i  îi  iil  ij^j'on  iVnv  -  connoitre 
au  Koy  leur  juste  reconnoissanco,  et  que  pour  donner  à 
9.  M.  des  preuves  de  ce  sentimonl,  il  sera  imposé  pour 
la  milice  392,931  liv.,  san''  iiréjn  lice  des  nonvelle.s  re- 
présentations que  MM.  les  députés  ii  la  Cour  seront 
'chargés  de  fkira  pour  obtenir  la  réduction  de  cette  dé> 
lii:nsi'  Ii'lli^  qu'elle  a  été  annoncée  >.  —  Texte  de  la  lettre 
du  Contrôleur  générai.  —  Oraliiications  d'usage.  — 
Analyse  d'un  mémoire  rédigé  par  le  s^  de  Vaneansoo,  à 
la  prière  de  l'archevêque  de  Narbonne,  sur  ce  qu'il  con- 
vient de  ikire  pour  rer4dre  vraiment  utiles  les  graliflca- 
tloiw  accordées  aux  Ibbricanta  de  soieries.  •  La  proTlnca 
ne  doit  plus  s'orrtjper  d'aucinerfer  les  mûriers  et  les 
vers  à  soye,  cet  objet  élant  suftlsamment  reuipli ,  mais 
d'augmenler  la  valeur  de  la  aoye  en  perfbetlonnant  las 

apprèls;  .  or,  la  perf-  ction  des  apprêts  dépend  de  celle 
des  tour^  al  dea  uioulitu  qu'on  y  employé;  ceux  de  Pied- 
mont  étant  plus  parfaiu  qoe  ceux  qu'on  a  ooainme 
d'employer  en  France,  les  soyes  de  l'Iedmont  ont  tou- 
jours eu  la  préférence  '  ..  '  o  s' de  Vaucanson  •  ayant 
examiné  dans  un  voyagu  qu'il  fit  en  Pledmont  par 
ordre  du  Roy  les  lonrs  et  les  nonlins  qal  jr  sont  en 
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ymgfif  en  imagins  et  ex^nfa  de  plus  parfaits  qui  ont 

été  placés  à  Aubon.is  et  r.'mi>  au  s'  Deydiftr,  enlrepre- 
Mtir  d'an  tirage  et  moulinaga  de  sojre;  depuis  lors,  les 
mjt»  qni  sont  préparées  snrees  moulins  sont  préCiréw 
à  Lyun  h  ct^ll-s  iîi>  Plt^lmont,  q;ia'it.'  [>ouv  r|ti:ilil*',  étant 
vendues  2i  un  plus  liaut  prix  ».  Le  mémoire  conclut 
«       Aratae  poiwoirde  lotira  etde  moulins  eenbiables 
à  ceux  .r\iihena<5  ;...  qu'il  les  faire  r?onslruin'  h  Paris,  il 
en  coùteroit  des  somnies  considérable^;  jiour  le  trans- 
port, et  qiM  «  on  vent  les  nralliplisr  dans  la  province» 
il  faut  qu'ils  y  soient  construite     l.e-^  Ktats  chargent 
lessjrndics  généraux  <  (i«  prendre  lous  les  éclairciase- 
meota  qui  pourront  avoir  rapport  au  détail  de  l'exdca' 
tion  de  ce  pri'j'-t  i.  —-1,000  'iv.  'îont  n^i-ordi^f^  fi  titro 
d'encouragement  aux  siaurs  L>ebrQ  qui  ont  établi  îles 
lllatnrea  de  eoton  dans  IliApilal  SainUIbsepli  de  La 
Grave  i!e  Tnulrnis»',  où  ";onl  «  orciipés  aujourd'hny  un 
nombre  considérable  <le  pauvre^ietU  enlknlâ  qui  gagnent 
do  3  à  4  aolf  par  Jonr,  mais  dont  llnexpêrlenee  a  coûté 
cher  aii'î  siiMjrsDf'bru  par  le  déchet  ionien  a  plV>lasu!f»», 
Ladélitjeraliun  porte  qu'indépendaiiiiiicul  <  do  lu  luaiii- 
dlOBOVre  qu'elle  mulllplioet  de  l'Industrie  qu'elle  ranime 
dans  une  ville  uii  il  n'.v  en  a  presque  point,  1«  nouvel 
établissement  procure  des  avanta^^os  à  l'hôpital  de  Tou- 
louse dans  les  circonstances  aniigeantesoù  il  est  réduit  ••. 
—  Le  sieur  Pommier,  directeur  des  travaux  publics  dans 
le  diocèse  d'Alain,  ayant  expose  aux  Étals  <  que  ta  dimi 
nntlon  de  l'échantillon  des  briques  vient  de  i  '-  'j>)'i>:)  les 
fait  cuire  ilans  i\>;!i  fourneaux  allumés  a%'ei;  du  lx>i.'<,  nu 
lieu  que  «luns  les  pays  où  on  les  fait  cuire  avec  du  char- 
bon de  terre,  elles  sont  plus  grandes  et  pins  épaisses  », 
les  syndics  généraux  sont  chargé  «  de  se  procurer  les 
ranseignements  nécessaires  sur  la  méthode  observée  en 
Flandre  et  i-u  llainaot  pour  la  cuisson  des  briijues  avi  c 
le  charbon  de  pierre,  ce  qui  en  diminue  la  dépense  ».  — 
Suivant  la  clôture  du  compte  des  impositions  de  1703, 
«  la  recette  s'est  trouvée  n.  n  ri  i-  ii  9,50'.i,»ô6  liv.  1  sol 
4  deniers,  et  la  dépense  h  d.4V.J,lÛ;j  Uv.  4  sols  11  deniers, 
et  eonséquemmenl  la  recette  eseftde  la  dépense  de 
S0,8ô3  liv.  IG  sols  ô  «leniei-s,  de  laquelle  il  pourra  être  fait 
un  moins  imposé  ».  —  Le  diocèse  de  Caslrse»  est  autorisé 
b  imposer  4.000  liv.  pour  tbnmtr  aux  Amis  «  de  rélablis- 
seaient  dans  la  ville  'ic  Cislr-i'--  d.  la  f.ilii  i  jue  de  bavet- 
tes, abandonnée  il  y  a  20  ans,  en  faisant  monter  dans 
lad.  ville  une  flialure  b  l'angloise,  et  en  y  appelant  nn 
maître  tisseur  pour  ensoif:in  r  à  e  ux  dii  l  ("'n^tcfis  le  tra- 
vail du  grand  métier  ii  la  navetle  angloise  *■  —  Nomi- 
nation par  le  président  d'une  commission  extraordl- 
nairp,  <■  l!ii|uf»llr^  tr:.v  ;illcr:i  usvi Jticment  pendant  l'an- 
née, suivant  le  désir  que  le  Koy  en  a  fait  exprimer  à 
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l'assemblée  par  ses  Oommfssslrss,  à  rassembler  tous  las 

éclaircissements  nécessaires  sur  les  différents  objets  que 
S.  M.  a  eu  la  bonté  d'indiquer  pour  procurer  le  soulage* 
ment  des  peuplée  et  raaélioratlon  des  flnanoss,  et  nom* 
mément  sur  ce  qui  peut  avoir  rapport  i\  la  forme  et  à  la 
confection  et  perfection  des  cadastres    ~-  itapport  de 
la  Commission  des  afTstree  extraordinaires  an  sujet  des 
vin-ii.  mos    «  |iai  l.i  t.ibleau  du  montant  de  tous  les 
rôles  qui  ont  été  arrêtés  à  raison  de  toute  espèce  de  re- 
veau autre  que  oeluiy  des  Ibnds  de  terre  roturiers,  il  pa* 
roit  que  ceux-cy,  qui  supportent  p  ir  roiifiisioti  avec  la 
taille  tout  ce  qui  mauque  du  produit  des  rôles  pour  par- 
Mre  l'entier  prix  4e  l'abonnement  des  8  vingtièmes  et 
2  s  Is  pour  livre  do  dixième,  lequel  monte  h  3,W0,rH>i 
liv.,  ont  supporté  en  176>3,  ainsi  que  les  États  l'a  voient 
délenniné,  1,901,080  llT.  ».  Bn  1764,  à  cause  de  la  «vp- 
pr-sKion  r!u  3-  vingtième,  •  l'imposition  à  faire  sur  les 
ionds  roturiers  sera  réduite  à  1,420,515  liv.  et  diminuera 
d'envlKM  «a  4|aart,  eaijpii  asniit  nn  eoulagement  pour 
eux  si  rau^'uietilalion  des  différentes  aufri^*  impositions 
délibérées  par  les  Ktats  ne  le  rendoit  presque  insensi- 
ble ».  —  Le  loizement  des  7  officiera  d'arliilcrio employés 
dans  la  province  étant  à  la  charge  de  rîui^l  ]i!t>;5  c  imm:j- 
nautés,  les  Ktats,  considérant  <  que  ces  couii..uiiaulës  ne 
retirent  aucun  avnniajje  |>articulier  du  service  •lesd.of- 
ficiers,  et  qu'il  serait  plus  juste  et  plus  conforme  aux 
vrais  principes  de  l'administration  générale  de  faire  sup- 
porter cette  dépense  ii  la  province  en  corps  >,  délibèrent 
que  «  le  général  de  la  province  supportera  Uil.  loge- 
ment, revenant  h  la  somme  de  2,730  Hv.  *.  —  Le  comte 
de  Fay  de  Maubourg,  héritier  du  marquis  de  OerUinde, 
est  reconnu  commo  propriétaire  de  la  baroiinie  de  Bott* 
iD^ne  en  VIvarala  et  admis  b  fbire  ses  preuves  de  no- 
blesse'. —  Suivant  l'avis  de  la  rtunniis-sion  dns  travaux 
pnidics,  il  «91  délibéré  que  l'arcbevéque  du  Narbunoeet 
les  ilépnt^en  Courseront  priés  c  de  conférer  avec  tas 
ministres  de  ta  cunslruclion  du  canal  do  navigation  de- 
puis Oeaucaire  jusqu'à  Alguesmortes,  et  sur  le  dessèche- 
ment des  marais  dans  rétendue  du  don  fait  par  le  Roy 
aux  Étals  le  S  novembre  171(S,  à  l'effet  de  se  procurer 
les  fonds  nécessaires  pour  ces  deux  grandes  entrepri- 
ses   et  que  le  sieur  Lauréat  *  connu  par  les  dessdche- 
nietits  qu'il  a  faits  en  Flandre  »,  qui  a  visité  iesd.  marais 
et  indiqué  ses  vues  à  la  commîsaion,  sera  engagé  à 
donner  des  devis  et  instructions  ».  —  Usie  des  eonunta- 
saires  princi|>aux  des  Assiettes  pour  l'annéi'  iTfVl    -  La 
capitationdu  lieu  de  Pradellesen  Vivarais  est  réduite  de 
S,100  liv.  à  1,800,  sur  le  vu  «  d'un  état  dee  prineipalw 
familles  qui  sr.u'  f'Ioint.'s  <'t  i!<-  c-iîlfs  (jui  .mt  H-;.snyë  de* 
ctiangetuenis  notables  dans  leurs  lortunes,  et  d'un  cerlili- 
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tmtàa  eoréportantqaddanslfld.  ville,  qui  n'est  composée 
que  lie  200  feux  qui  conllennent  environ  1,000  commu- 
DianU,  il  y  a  100  fiKmiUea  qui  prennent  pabliquetnenl 
l'aiimdnfl».  —  LaalËtatsoontrnraeiit pour  15,000  liv  aux 
Id.OQiJ  liv.  qui  seront  nécessaires  («ur  rHUiire  pratica- 
ble aux  voilurei  roulantei  la  côte  de  SainUPierre  prés 
de  Saint-Jean  da  Oardonenqne,  daru  le  diocAss  d'AJais  ; 
«  (in  no  \wu\  pas  douter  qu'un  libre  passage  aux  voi- 
tures routaotaa  dana  celte  routa  ne  fùl  Irèa  aTantagent 
ponr  te  commeroa  de  la  proTlnee,  pniaifu'ella  ouvré  tine 
f i>inttiiiiiiratii<ii  lieaucoup  plus  iiliri'L''' •  par  .'-^aiiit-Flour 
et  Clermont  jusqu'à  Paris  ».  —  L<j  sieur  SouITlot,  aruhi- 
taeleda  Roi,  eara  prM  d«  vaolr  h  Uontpatller,  c  h  l'eHbt 
d'examiner  sur  les  lieux  \m  pljins  qui  p  '"'r»"'  luy 
être  proposés  pour  la  décoration  de  la  place  itu  Pejrroo, 
ei  toème  d'an  bira  de  nouTeans  fui  i^pondent  k  aa  ré- 
pétai inn  et  il  la  dignité  «lu  monument  que  les  Ëtats  ont 
voulu  ('lever  à  la gloire  du  feu  Koy  ».  —  Gratification  de 
600  Ihr.  an  a'  de  L«tour  <  qol  a  formé  le  daamln  de  re- 
nouveler l'armoriai  dos  ÉiaU,  n'v  <>n  avant  point  eu 
depuis  1686  >;  quant  aux  frais  de  la  gravure  et  de  l  im- 
prearion  *.  lia  aennl  payée  par  le»  tw»    —  Délibéra- 
tion pour  a*sui'<»p  IVt4r;ulion  de-?  règlements  faits  sur  fa 
quaiitt^  des  sieurti  députés  uu  Tlei-s  État.  —  «  A  l  effet 
d'empêcher  qnll  aoit  rien  innovd  b  la  liberté  da  roa- 
lage,  on  interviendra,  si  besDin  est,  ilans  l'instance  pen- 
dante au  Conseil  entre  les  voiturios  de  la  province  et 
le  ftrniter  d^s  Messageries,  au  sujet  dn  port  des  paqueta 
au-dessus  du  poids  de  50  liv.  a[>partenant  k  d'uutres 
qu'aux  personnes  qu'ils  conduisent  n.  —  LecturHde  l'ét.it 
général  des  fomla  à  imposer  en  1704,  Ju  consontoratînt 
dea  Élata,  montant  en  recette  et  dépense  à  ll,7Xî,o<)3 
HTrea,  «  en  comprenani  dans  la  rerelle  l'entier  prix  de  la 
ferme  de  l'éi|uivalent  «.  —  .\iljuilii  aliiin  au  s'  Vus.sal  et 
compagnie  du  bail  de  l'étape,  de«  voituraa  et  d«a  lila 
pour  les  tronpes.  —  Octroi.  —  T*  2>eum.  —  Bénédic- 
tion. —  D«<put«s  présetits.  =:  Assemblée  de.s  trois  Lliits 
de  la  sénécliaussés  de  Toulouse,  sous  la  préaidence  da 
l'archerêqua  de  Toulouse.  ^  Assemblée  des  trois  Atats 
de  la  sénéehaussi'-e  de  Carcassonne,  sous  lu  pré.sidfince 
de  l'archevêque  de  Narbonns.  =  Jugements  rendus  par 
Isa  États  sur  les  Impositions  faites  dans  les  Assiettes  dea 
dlocAns  de  la  «biécbauisée  de  Toulouse  en  1763. 

C.  tfST.  lR«fiMr(.>  —  la-Mi».  SH  Anilhli,  piplw. 

Novembre  t9C4  —  Janvier  fMlS. —  Procès- verbal 
des  séances  et  délibérallona  des  États  de  Languedoc,  as- 
semblés par  mandenif'nt  du  r.u  f  ^nis  XV,  à  M  int|i'-llier, 
dans  a  grande  salle  de  l'Hôtel  de  ville,  du  29  novembre 
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I  1704  au  7  Janvier  ITIRi.  —  PrMdeiit  :  l*arebevéqne  de 

NHrh  nne.  Commissaires  du  Roi  ;  Louis-Charles  de  Bour- 
bon, comte  d'Eu,  prince  légitimé  de  France,  duc  d'Au- 
male,  prince  d'Anet,  comte  de  Dreux,  d'Argentan,  d'Ai^ 
minvilliers  et  do  Crein-en-Bric',  commandant  des  ordres 
du  Roi,  lieutenant  générai  pour  S,  M.  dans  la  province 
de  Languedoc;  Jean-Bmmanuel  de  Onignsrd,  vfcrante 
de  Saint-Priest,  intendant  ;  MaHe-Joseph- lùviman'i»'!  de 
.  Guignard  de  Saint-Priest  le  dis,  seigneur  d'Alivet,  Re- 
nage, Beaucroissant  et  autres  lieux,  conseiller  du  Roi, 
maitre  •lt^>  rr'iîuètes  ordinaire  de  son  hôtel,  aussi  inten- 
dant; Baron  et  Desclaus,  trésoriers  de  France  ès  géué- 
ralilés  de  Montpellier  et  de  Toulouse.  —  Discours  d'on» 
verture  (:i  -  s  nt  pas  rapportés).  —  R.'r(\;iti m  aux  États 
du  comte  de  Murangiès  comme  baron  de  tour  du  Gévan- 
dan.    Rapport  Tavorable  sur  la  noblesse  des  a<*  de  Saint- 
Ange,  Robrrt  du  Mollard,  de  Plantade  et  de  Julien  de 
Vinezac,  envoyés  des  barons  de  Tournon,  de  Castries  et 
de  Tomae;  du  vieonte  de  Ptomel,  envoyé  dn  prince  de 
Conti,  comto  'l'Alais;  du  chevatlor  iln  I.ordat,  envoyé  dn 
baron  de  Bram.  —  Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  ils 
demaudMil  un  don  gratuit  de  8,€QlhftlO  de  liv.  et 
1,600,000  liv.  pour  la  capitation  de  1765.  Ces  deux  som- 
messont  accordées  aux  conditions  ordinaires.  —  Attendu 
•  Pexcluslon  formellement  portée  par  les  règlements 
contre  tout  officier  du  Roy,  soit  de  judicature,  soit  de 
finance  »,  le  s^  I.agane,  procureur  du  Roi  à  l'Hrjfel  de 
Ville  de  Toulouse,  capiloul,  ne  .spra  pas  reou  aux  Ktats. 
—  L'abonnement  des  l*'  et  2*  vingtièmes  et  des  3  sols 
pour  note  du  dixième  sera  payé  en  IWi,  •  mais  un  fera 
au  Roy  le.s  plus  iort«s  repré.sentaUons  pour  obtenir. 
dt>.s  soulagements  sans  lesquels  l'impuissance  des  rade- 
vableii  mettroit  un  obstacle  aussy  réi  l  ijue  lé(:itime  aux 
effets  de  la  bonne  volonté  des  États  >.  —  Les  Etats  sont 
informés,  que  •  pour  leur  marquer  sa  satisfaction  de  leur 
zélé  pour  son  service    le  Roi  a  réduit  de  4It,070  liv.  à 
200,000  liv.  le  contingent  de  la  province  pour  la  dépense 
des  milices  et  •  celle  de  la  levée,  solde,  habiliemeot  et 
entretsnemant  des  bataillons  de  rtteruee  établis  par  for- 
donnanci'  'ht  \  -'  ".'vripr  1703,  pendant  l'année procliaine  »; 
ils  en  témoignent  leur  reconnaissance,  mais  estiment 
néoessaire  *  de  lUre  oonuoitre  k  S.  M.  que  tandis  que  la 
iiiîlire,  qui  semble  ne  plus  exister,  ne  doit  c-onséquetn- 
ment  occasionner  aucune  dépense,  la  contribution  à 
celles  de  PétaMIasement  des  bataillons  provinciaux  tas 
fait  ciii'aiifî'iirntcr         l'avenir  It'urs  aiariii- s.  jinisi^iif», 
si  cette  dépense,  quoique  plus  modérée  qu'elle  ne  l'a  été 
dans  son  principe,  correspond,  comme  il  7  »  lien  de  le 
présiim(>r,  îi  ^eMe  '1p<  r  rriiè-j  inif  f.iisoient,  avant  la  nou- 
velle composition  des  troupes,  les  corps  et  les  ofùciers 
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particnlters,  el  qui  6MI  alor*  prise  sur  les  Ibnds  de  l'or- 
dinaire et  de  l'exlraordinafre  des  guerres,  elle  devroil 
naturellement  être  puisée  dans  la  même  source,  et  que 
ai  on  présente  eomne  isolé  et  séparé  eel  objet  de  tfépenaa 

qui  i^loil  cy-dovant  fonfomlu  avec,  louiss  '.-tlRs  flp  I'l':(ri1, 
il  paroUruit  ans^  ju«te  que  nécessaire  de  diminuer 
4'aatant  la  masse  des  antres  imiMnillons,  pour  lesquelles 
sous  Ir;  (!-5'iniri?nali(in  (le  (riiMe,  tiiillun.  T~!roy,  capitation. 
Tingliètnes,  «te,  la  province  contribue,  déjà  k  (ouïes 
l<ed.  dépense»  communes  de  l'État,  sans  quoy  ce  seroit 
liiy  fiir--'  jia.vor  doux  Tiis  In  irifTiin  rhos'^...  »  —  Recon- 
naissant la  nécessité  de  soutenir  les  droit»  du  Languedoc 
f  sur  l'ancien  et  nouveau  lit  du  RhAne  l'assemblée 

rhurfir       •iyitfîir"  i-t'nf'rritir  "  ct»>  défend r**  h  la  ii> itiv(>"Ir> 
prélenllfin        la  Provfinc»^  vient  de  mettre  an  jour  et 
qui  oonalate  h  soutenir  que  le  Itbône  a  toujours  fait  par- 
lie  d«  doiiiainâ  lie  Provenco,  ite|inig  la  Dnranoe  jtisquos 
&  la  mer  ».  Les  raisons  de  la  Provence  sont  exposées 
dans  un  long  rapport  qui  précède  «elfe  délibérât  km.  -» 
Rapport  sur  les  travaui  public.'*  :  dfS.'aldpinenl  du  jvort 
de  Celle;  —  construriion  de  signaux  dans  IV-ianp 
Than  pour  garantir  l<'s  barques  qui  y  navipient  de  plu- 
sieurs recueils  cachés;  —  (traux  d'Agde  et  de  La  Nou- 
velU;  -—  >jrande  nmle  de  la  poste,  dans  la  sénéchaussée 
de  Oareaseonne  ;  —  rontinuatiOD  di  cbemin  de  Mèie  b 
Montagnac.  —  luiposillons  ou  mnfpninls  permis  aux 
diocèses  de  Castres,  Carcassonne,  Saint-Pons,  Narbonne, 
Béziers,  Mais,  Uzès,  Mendo  et  Mont|>ellier,  pour  la  cons- 
tl^ctlon  de  divers  chemins,  He  ponts,  de  chausséf^s  sur 
des  rivières.  —  Il  esl  rapporté  quo  le  poni  sur  l'Ardéchc 
«al  terminé,  qu'il  aélé  vérifié  et  reçu,  que  t>>u-  u  <  <m- 
Trages,  y  compris  cnax  de  la  rampe  construite  du  côté 
dn  Vivarais,  ont  coûté  prte  de  380,000  Iît.  et  qu'il  rente 
encore  à  construire  une  chaussée  à  lasuilede  la  rampt^. 
»  Oe  pont,  composé  de  cinq  crandes  arcbes  de  dix  toises 
de  diamètre  et  oonsf  ralt  avec  de  bellea  pierres  de  taille 
proprement  taillée*  est  un  des  plus  b«>aux  ouvra^fes  de 
la  province  ».  —  Approbation  des  dépenses  folles  sur  le 
chemin  de  la  poste  près  de  Toulouse  «  aux  avenues  du 
pont  r!es  Minimes,  et  des  étals  d'estimation  des  indemni- 
tés à  raison  de  ce  qui  a  été  pris  (terrains  et  maisons) 
pour  la  oonalmction  dnd.  cbemin  ».  —  Oratideation  de 
2,000  liv.  promis*' h  i  i-lni  qnl  lîélruira  une  béîe  f  rorc 
•  qui  paroit  depuis  quelque  temps  dans  le  Gévaudan  et 
7  a  dévoré  plutlenra  personnes  «t  répandu  la  plus  grande 
consternation  ».  —  On  i:iin.strti1r,-i  deux  ]>mii-<  :\  (.'azères 
et  k  Carbonne,  le  premier  en  bois,  l'autre  en  ma^onnorie. 
n  est  dit  que  eelni-ei  •  est  nécessaire  poor  assurer  une 
cominurni'atiiin  non  interrompue  d'une  partie  âf  In  jiro- 
vince  de  Guienne  (le  Couserans)  et  de  la  comté  de  Fuix 
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avec  le  Languedoc  par  la  roQté  qoe  la  aéoédiaussée  de 

Toulouse  vient  de  faire  ».  —  Rapport  sur  les  ouvrages 
du  canal  des  Étangs,  c  II  y  a  lieu  d'espérer  qu'ils  seront 
condnils  b  leur  entière  perfection  dans  le  cours  dn  bail  - 
courant  qui  doit  finir  au  derni«»r  iVvrir  i  ITCs  ,._ii  sera 
établi  deux  gardes  dud.  canal  qui  <  seront  chaînés  de 
veiller  h  la  conservation  des  diurnes  et  de  répairer  les 
déjrradal  ions  ■'•f  br.'-hPN"  ■ .  —  tw.  <!«»  sommes  à  rem- 
bourser par  loterits  sur  sejtt  emprunts  faits  par  la  pro- 
vinoe'lant  pour  le  compte  do  Roi  que  pour  ella-nièm«. 
I.a  délie,  iiiii  avait  été  prirailivrniont  In  .13  millions, 
était,  en  lî(M,  réduite  a  29  million.s.  —  Rapport  sur  les 
manuraelurea.  Il  a  été  fbbriqvé  en  171M  :  drapa  nabonx, 
475  pièces;  ifindrins  pretriers,  5(X)  p.;  londrins  seconds, 
02,445  p.;  londres  lar^vs.  11,850  p.;  londres  ordinaires, 
BtS6  p.;  sayes  de  Yenise,  95  p.,  en  tout  tâ/OiSO  pièces,  soit 
P,37U  pièces  de  plus  qu'«'n  17(53,  et  plu-s  du  doub-e  de  ce 
qu'on  fabriquait  en  17tiU.  <•  On  ne  peut  qu'être  afiligii  de 
voir  dans  les  mémoires  de  l'iiiapeiptettr  de  la  province  et 

des  jurés-gardes  des  principrun  corps  fabriquants,  que 
fînlidélité  de  plusiour-s  les  a  portés  à  s'écarter  des  réjjle- 
menia,  soit  en  dimIOttant  la  iarfreur  des  draps,  s.)it  en 
employant  dans  leur  composition  de  mauvaise  laine  et 
dans  leurs  teintures  de  mauvais  ingrédients,  ii  un  tel 
point  que  n'étant  plus  po.ssible  d»?  .s'en  défaire  qu'ii  très 
bas  prix  en  Levant,  ils  restent  accumulés  et  invendus  à 
Marseille,  d'où  va  résulter  rinlerruptlon  dans  la  fcbri* 
que,  qui  réduira  dans  la  plus  affreuse  misère  une  muHI- 
tudo  d'ouvriers  qui  n'ont  d  autre  occupation,  atUfl  mal 
plus  grand  encore  par  le  discrédit  des  draps  de  France 
chez  les  Orientaux  iiui  ..  se  dégoûteront  bientôt  d'avoir 
à  faire  aux  négociants  de  France  et  donnonnt  noejuste 
prt^férence  li  ceux  des  nations  auxquelles  nous  étions 
parvenus  k  enlever  presque  entièrement  ce  commerce.  » 
— 9,000  liv .  payables  en  deux  ans  sont  accordées  au  dio- 
cèse de  CBstrPS  qui  veut  essayer  de  fabriquer  des  bayet- 
les,  attendu  que»  la  fabrique  desétofli  s  <  !  bi'nru  ii  i  ies  un 
laine,  qui  étoit  l'unique  ressource  des  babitaus,  est  pres- 
que entièrement  déchue  par  la  perte  du  Canada  oii  ^«n 
(ai.'ioil  la  principale  consommation'.  — R;i|i;)orl  <ur  un 
mémoire  du  a*  Lamarteloy  oii  *  il  expose  les  inconvénieas 
qui  risttitent  de  hisage  ordlnairs  d'élever  les  ven  à 
sojo  dans  des  endroits  qui  ont  |.eu  le  communication 
avec  l'air  extéiieur,  ce  qui  les  rend  malsains,  nuit  an 
produit  de  la  soye  et  eal  contraire  h  la  sanlé  de  eeux 
qu'on  emploje  à  élever  N^s  v^^rs  k  soye;  que  ii:iiir  faire 
connoilre  les  vices  de  l'ancienne  méthode,  il  fit  construire, 
te  printemps  dernier,  b  Montpellier,  un  atelier  (an  ptein 
air]  à  trois  étages  de  ?R         do  long  sur    de  large,  et 
qu'il  déposa  sur  cet  atelier,  en  présence  du  sieur  Leblanc, 
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inspecteur  d«s  manufactures,  des  vers  à  soye  qui  grossi- 
rml  k  fn»  d'osil,  de  nanftre  qu'une  qnanUti  qui  rem- 

plissoit  à  peine  on  (  S|ia<  e  de  3  pieds  de  lonK  sur  0  de 
large  occu|>a  ensuite  tout  l'espace  de  l'atelier  ».  L'assem- 
Mée  dMfbère  •  qttfl  sera  (Ut  m  fonds  de  9,€00  liv.  pour 
les  fraix  de  la  n  uivfîtfl  rxpérience,  qui  ?oi\i  fiid^  on 
grand,  d'élever  les  vers  h  soye  en  plein  air;...  que  les'  I^- 
nartoloy  draassra  un  tnémolre  de  toutes  ses  opérations 
depuis  le  jour  où  les  vers  h  soyp  sTont  .•clos  Jus  |n*îi  ce 
qu'ils  ujrent  formé  leurs  cocons,  que  la  soye  en  sera  tirée 
et  représentée  «oz  filets,  et  qu  tontes  les  personiies 
conrui^s  sfror.i  admlsn?!  k  vf>ir  l'expérience  ».  —  Le 
cylindre  établi  pnr  les  Ktats  a  Niines  sera  muni  d'un 
caiwetan  «  enee  oonibniiant  à  l'avis  du  sieur  de  Vanean- 
son  ».  —  Avant  de  «fadier  i  sur  la  calandre  angloise  du 
s'  Barger  dont  les  l'abrii^uanls  de  Ni.smes  demandent 
l'établissement  dans  leur  ville,  comme  devant  y  opérer 
la  même  réTolntlon  qu'alla  a  fiite  dans  oelle  de  Lyon 
dont  les  moires  sont  entrées  en  concurrence  avec  celles 
d'Angleterre  et  d'Ilulle,  les  États  veulent  qu'on  «  déter- 
mine  l'^et  de  la  dépense  eu  6gard  au  traité  dont  on 
poorroit  oonreiiir  aTSC  le  t'  Barger  et  ans  fralx  de  la 
construction  de  la  calandre  et  de  son  emplacement,  qui 
seront  oonsidérablea  >. ->  OratiOcations  au  s'  Boutillon, 
denlnateurdeleflilirlqae  deNIme^,  *  qui  a  été  le  pre- 
mier à  entreprendre  une  étorfe  h  fonds  d'or  »,  et  au 
V  Pierre  Régnier,  fabricant  d'étoffes  de  soie,  inveotenr 
«  d'una  machine  au  moyen  da  laquelle  un  oturrier  ordi- 
naire peut  faire  seul  des  étoffes  brochéesde  toutes  si  rtes 
de  defsins  «.  —  Tirage  des  loteries.  —  Teneur  d'une 
lettre  du  Oontr&leur  gén^l  de  Larardy  an  comte  d'Eu  : 
(  l;i  liiriiiîiutii  II  de  100, (xû  liv,  accordée  au\  Él.it-;  lu 
Languedoc  sur  l'alKiniieiuent  du  isecond  vingiième  eu 
1TB5  a»  pourra  leur  être  continuée  dans  la  suite...  et  11 
Sépoit  ifiiutarit  ranin^  possible  de  rien  rei  r.mLli-  f  >'ette 
imposition  que  le  produit  vient  d'en  èire  affecté  de  la 
manière  la  pins  espreaee  et  la  plus  solennelle  à  ta  aéU- 
térailonA'^si  di  l'i^s  de  l'État, ii  CDmmenct^r  au  l" janvier 
1766  ». —  Teneur  d'une  autre  lettre  du  Ccntrùleur  géné- 
ral, eeHe-ci  adressée  h  rarchevéqas  da  Narbonne  : 
•  ...  Vous  observez  que  1:î  il'''i»Hnse  des  recrues  étant 
cy-devaiit  comprise  dans  la  tmm&  de«  impositions  gêné» 
raies,  celle  des  halaillons  provinclanx,  qoi  Ml  aïOonr- 
d'huy  l'objet  de  l'impiisition  <lu  brevet  nii'itair*^,  devroit 
trouver  également  sa  place  dans  ces  impositions  généra- 
les. Il  me  paroit  j  avoir  une  réponse  anssjr  juste  que 
solide  à  cette  observation  :  les  recrues  t>t  les  dnpenses 
étolent  d'autant  plus  foibtes.  par  la  levée  efleutive  des 
milices  ;  )e  Roy  est  «^fgé  d'acheter  a^)unnl'bny  fort 
cbèramenl  les  hommes  que  les  campagnes  et  les  t1U«s 
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fourniasuient  à  leurs  dépens,  la  dépense  de  â.  U. 
est  par  conséquent  augmentée,  et  si  die  demande  une 

partie  de  cette  augmenli'.Hon,  il  faut  conv.  nii'  <)uo  lee 
provinces  acquièrent  à  bieu  bon  marché  l'avantage  pré* 
eiea»et  tris  conddénUe  de  conserver  les  cultitratenn 
et  Ifs  haliilans  que  le  tirage  ili.'  !a  milîcù  leu."  enlevolt  «. 

—  Après  examen  d'une  proposition  du  vicomtade  Poli- 
gnae  d'établir  dans  la  proTinee  dee  hsraa  de  ehsvanx, 
liaudels,  taureaux  et  béliers,  ■>  la  'Omuilssion  pour 
l'agriculture  »  rAppella  que  les  haras  de  chevaux  ont  été 
«ssayés  par  tse  BIsts  de  1700  à  1717  et  qoe  cet  essai»  qui 
ne  rrussit  rolnt,  coiita  160,000  liv.;  elle  propose  de  suivre 
une  autre  méthode  «  eu  mettant  en  action  l'iulérèt  per- 
sonne perdes  encouragemens  aux  personnes  qui  von« 
■'iront  clîps-raoraes  concourir  au  but  qu'on  ?o  propose  »; 
elle  indique  des  voies  et  uioyenâ  qui  sont  adupti^  par 
r;is$einblée.  —  «  Contrôle  des  commissaires  subrogée 
pour  la  tenue  des  Assiettes  de  l'année  prochaine  1705  *. 

—  On  demandera  de  plus  f<irt  an  Roi  un  arràt  mettant 
fln  à  toutes  les  contestations  qui  retardent  le  desséche» 
nient  de  l'étang  de  Marseillette.  —  «  Pour  mettre  l'aa*. 
semblée  en  état  de  donner  ma  consentement  aux  non» 
veaux  emprunts  qui  sont  prop<»és  par  les  diocèses  », 
les  diocèses  seront  tenus  l'envoyer  au  syndics  génè» 
rauz  :  1»  un  état  des  sommes  Qu'ils  ont  empruntées 
depuis  1753;  3"  un  étal  des  chemins  par  eux  cons- 
truits Ott  réparés,  contenant  les  noms  desd.  chemins,  ' 
leur  étendue,  les  lieux  par  où  Ha  passent;  9*  un  état  des 
chemins  qui  re-sienl  à  Taire,  «  dans  l'-qur  l  iiii  indiquera 
leur  utilité  piu-  rapport  aux  communications  qu  ils  doi- 
vent ouvrir  avec  les  diocèses  on  les  provinces  voisines, 
et  l'i'l'MiiIua  doid.  ch<-:niti>-  ».  —  ■  F.ks  pUiii'î  présentés 
par  le  sieur  Nogaret  et  autres  pour  la  décoration  de  la 
place  du  Peyrou  seront  envoyés  à  Paris  k  l'Académie 
royali-  il'ar  liit.  I  tii!  .%  qui  sera  priée  do  faire  Connoitre 
celui  qu'elle  estimera  devoir  être  exécuté  préférable- 
ment  •.—  Itappert  de  la  comnistion  des  manuhetnrss  : 

I  Le*  é:lairi  i-;si'ii;-':H  (ju'f  llo  a  pris  ont  donné  lieu  de  se 
persuader  encore  4lavantage  de  la  perfection  dee  tour» 
et  des  moulins  du  sr  de  Vaneanson,  pvisquVm  «'est  as- 
suré que  Iiî-!  f.rgnn-^itis  du  s' Dey'lier'i'Aiibenr;?,  ;iréparé.5 
suc  ces  moulins  se  vendent  à  Lyon  3  livres  de  plus  que 
cens  du  Piémont,  qnalilé  par  qualité;...  pour  en  Iteilitar 
l'nsage  aux  fabri<iuants  qui  scroient  en  état  de  se  servir 
de  ces  tours  et  moulins  i>,  on  a  pensé  «  qu'il  lalloit  s'atta- 
cher h  les  Mrs  eonsiruîre  dans  la  province  alin  d'éviter 
tous  les  (rais  de  transport;  duns  cette  Vue  ma  proposé  an 
s' de  Vaucanson  :  1"  <le  fournir  un  modèle  en  grand  d'un 
tour  double  pour  nier  la  soye  k  la  double  croisade,  et  de 
chaque  espèce  de  moulins,  an  nombre  de  quatre,  pour  dé- 
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vider  lad.  soye,  yoar  la  doubler,  pour  la  tordre  en  pre- 
mlêr  apprêt  et  pour  Iny  donnaran  daoxiteia  font  qui  Aiit 

le  deuiiènio  apprM  :  2'  'le  rournlr  tous  le»  outils  partt- 
cuU<irs  qu'il  a  mutités  pour  exécuter  ces  moulins  avec 
toutes  las  matriees  «l  tons  les  calibres  nécessalns  f  3°  de 
fournir  aiissr  denx  ouvriers' capables  d'exécu(i:'r  «îrs 
moulltis  couforiues  au  modèle,  de  les  mettre  en  |>):i<:b  et 
de  conduire  les  ooTrlere  Le  sfear  de  Vaucanson  s'est 
enpag''  a  fuurnir  tout  ce  que  dessus  dans  les  trois  jire- 
jniers  mois  de  1706,  c'est-à-dire  dans  quinze  mois, 
moyennant  le  eonne  de  80^000  Ht.  Onl  ce  rapport,  les 
Élat^  acceptent  la  soumission  signée  par  le  s'  de  Vau- 
causon  et  délibèrent  d'iiu poser  30,000  liv.  qui  seront 
peyées  aux  différents  termes  portés  par  la  soumission. 

—  Il  est  accordé  :  1»  5,000  liv.  an  pays  de  Oévaudan, 
qui  les  emploiera  à  introduire  dans  les  (irincipaiix  lieux 
de  fabrique  des  rouets  et  des  dévidobv  ( le  a' flolker, 
inspeeteor  général  des  mannfiwturas,  venu  en  Laqgna- 
doc  h  la  prière  des  États,  ayant  remarqué  que  la  laine 
de  Gévaudan  est  fort  l>onne,  mais  qu'elle  étoil  très  im- 
parfaitement filée),  et  aussi  k  changer  certaines  pièces 
des  métiers,  afin  de  donner  anx  «  étalons  ou  eseots  •  du 
pays  la  largeur  de^  cbalons  an){lais  et  d'en  rendre  ainsi 
le  débit  plus  facile  en  Turquie,  en  Espagne  et  en  Por- 
tugal ;  S*  10,000  llT.  au  S*  Colson,  de  Mende,  pour  lai 
donner  moyen  «  d'imiter  parfaitenieni  It  s  inalliiMu^'s  rt 
autres  étoffés  angloises  en  taisant  venir  d'Angleterre 
deux  presses  chaudes  avec  les  platines  et  tes  cartons  >. 

—  La  commission  des  affaires  eïlraor  linaires  fait 
savoir  •  qu'il  a  été  procédé  pendant  l'année  au  r^le- 
nent  définllir  d'environ  400  articles  des  Uem  nobles,  et 
de  près  jue  autant  ont  Ht'-.  nouvelleini-T.E  ..!i!'  'l;if.'-s  par 
les  babitants  de  certaines  couinionautés  appelées  fran- 
ebee  parce  qu'elles  Jouissent  de  rfndemnltd  des  tailles, 
et  dont  les  possessions  ont  par  là  ri\,'ar<îi'H^s  ft  Imi- 
tées comme  les  biens  nobles  ■>.  ~  Rejet  d'une  demande 
de  la  communauté  de  Glernumt'Lodéve  qui  aurait  voulu 
établir  un  'Irnit  sur  vin  le  18  liv.  par  muid  en  faveur 
de  l'bùpltal,  par  ce  motif  <  que  les  Ëtats  onl  toiyours  eu 
grande  atlsotton  à  no  talsser  mettre  que  des  droite  mo- 
diquc'î  sur  le  vin  —  L'assemblée  approuve  plans 
et  devis  dressés  par  ie  s'  de  Saget  ■  de  la  partie  du 
cbemto  de  Toulouse  fc  Ancta  qui  est  on  LangÏMdoc,  en 
ordonne  l'exécution,  charu'e  In  s'  fis  Sa^ef  »  t,'e  se  ron- 
ciiier  avec  l'ingénieur  do  la  gcniiralité  d'Àucb  pour  con- 
venir de  la  direction  h  donner  à  la  partie  comprise  ontro 
le  ntoHÎin  df»  Falami^nis  t't  Li'gucvin,  nfin  qvip  1m  dftix 
provinces  puissent  se  raci.'urder  à  leurs  limites  •,  et  dé- 
termine que  <  vu  le  mauvais  état  de  la  partie  comprise 
entre  Légoevin  et  Colomien^  on  oomaienonra  les  oo- 
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vrages  à  l'extrémité  de  la  province  et  qu'on  les  conli- 
nnem  de  auil»  et  sans  Interruption  en  avaiiQant  sur  Ton- 

tonsf  >  —  «  Pour  donner  un  débiurhé  au  r'-'mmf>rcff  des 
grains  dont  la  vente  est  la  seule  ressource  qu  on  ail 
pour  payw  les  impositions,  le  dioetee  dé  Tonlouwest 
aillons  '-  h  emprunter  400.000liv  #  qui  seront  employées 
sans  divertissement  aux  réparations  des  chemins  de 
Toulouse  &  Revel  par  Garaman  et  deTionlouse  à  Lavaur 
prirTf-rfi  il  ftont  le  devis  monte  pour  le  premier  che- 
imij  ii  ^30,000  itv.  et  pour  le  second,  k  106,000  liv.— 
Oratilli^atlons  d'usage.  —  Le  diocèse  de  Toulouse  est  au- 
torisé  h  emprunter  20,000  liv,  pour  la  construction  du 
chemin  d'AulerIve.  —  On  tiendra  la  main  h  Tobaerva- 
tion  du  tarif  des  greffes  des  cours  et  Juges  de  la  province» 
arrêté  an  Conseil,  le  8  Janvier  1680,  «  sur  les  mémoilUB 
de  M.  Daguesseau,  alors  intendant  «.  —  On  supplierais 
RuI  d'ordonner  •  que  les  anciens  règlements  concer- 
nant la  navigation  de  la  aaronna  doivent  être  exécutés 
d'autorité  des  juges  h  qui  la  eonitolssanee  en  aptiarlient  >, 
de restreindrel  altribution, accordée  h  l'intendant d'.A.uch 
par  rapport  à  cette  rivière,  à  l'étendue  de  sa  généralité, 
•  sans  que  lei  communautés  riveraines  du  Languedoc 
puissent  jamais  y  t'tre  soumises  >,  et  d'accorder  une 
attribution  pareille  à  l'intendant  de  Languedoc  «  dans 
ce  qui  dépend  de  la  province  *.  La  délibération  porte 
t  que  la  navigation  est  souvent  internirapue,  surtout 
dans  le  mois  d'octobre,  tems  où  l'on  lient  l'une  des  fbint 
de  Bordeaux  ».  —  Rapport  sur  les  archives  de  la  pro- 
vince :  •  les  papiers  en  sont  actuellement  r;iniï-'"i  et  mis 
dans  l'ordre  le  plus  aisé  et  le  plus  tacite  pour  en  faire  la 
recherche,  avec  le  secourt  de  l'Inventaire  qui  en  a  été 

dressé  par  ninliiT'-s,  •iuiv.in!  ti^  [ilan  (jue  'es  Ktats  avoieiit 
approuvé  en  chargeant  le  sieur  Dacbé  de  ce  travail  ».  — 
On  communiquera  aux  fttats  particuliers  du  Ylvande 
un  mémoire  du  marquis  .le  Ora?,  •  grand  baillif  dud. 
pays,  par  lequel  il  demande  que  son  honoraire  à  l'As- 
eiette  soit  augmenté  dans  la  mime  proportion  que  celui 
des  liaitafs  l'a  rt^  par  l'arrêt  de  1759  >.  —  Clôture  du 
compte  des  impositions  de  1703  :  recette  :  y,715,24&  liv. 
11  sole  7  deniers;  dépense  :  0,810,060  liv.  5  sols  10  deu.; 
ertrMent  les  r1(<pen«es:  104,084  liv.  14  sols  3  den.  — .Sur 
le  rapport  de  la  Commission  de  l'agriculture,  il  est  déli' 
«  qu'on  remettra  sous  lee  yeux  des  BlnietTsa  le  dou- 
ble objet  tie  (a  construction  du  canal  de  navigation 
depuis  Beaucaire  Jusqu'à  Aiguesmortes,  et  ilu  di'4*èche- 
ment  des  mande  dans  la  même  étendue,  à  l'effet  d'obte- 
nir des  fi»nds  qui  niellent  l'assemliti'e  en  état  J'exécuter 
ces  deux  entreprises,  en  insistant  sur  l'utilité  que  S.  M. 
doit  en  retirer  aolt  par  rapport  aux  voitures  des  sels  de 
Faceaii,  soit  par  rapport  aux  approvisloniiemeDts  de  ssa 
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amAes  en  cas  de  guerre,  et  snr  eell«  qa«  VÈlti  retire* 
roit  aussi  d'une  plus  grande  caltura  >.  —  On  fera  iraprl- 
ner  lea  otoervations  faitM  par  i»  V  Boikier  c  dans  l« 
eonn  ds  wa  vojage  dans  diffllrMite  tfloefaas  de  la  pro- 
vince, sur  la  manière  de  niuliipller  dans  les  montagnes 
lastroapeanxjet  le»  pAtumges  ».  —  Il  sera  pris  des  ren> 
aelgoaments  snr  la  eompascailé  (vaine  pâture)  dans  les 
diocèses  de  N'iraes,  Montiifili.T,  Al, us,  U/es,  Mende  et  Le 
Piqr.  —  Oraliâcalion  de  1,000  lir.  au  s' Serres,  géoinè> 
tre,  avtenr  d'une  mélluKie  «pprouvte  par  l'Académie  des 
sciences  du  Monl]ic'.lir'r,  Imjtiollâ  ost  .<  propre  à  rendre 
Isa  opAratioDs  à  faire  pour  former  les  cadastres  plus 
JnstM  et  pitts  pronpiee  et  les  met  à  la  porMe  de  toate 
sorte  de  personnes  au  moyen  des  lah^cf  trintigles 
qu'il  a  dressées  t.  L'aliliU  du  travail  du  s' Serre»  «  ne 
paraissant  pas  dgalvoqne  »,  Il  asl  dtItMré  qu'on  le  rsn" 
(Ira  iniblic  en  le  faisant  iniprimor.  —  Le  diocèse  de 
Mirepoix  est  autorisé  à  imposer  200  liv.  poorl 'établisse- 
ment dans  le  eollèg»  de  Mirepoix  d'an  second  râgsnt 
pour  le  latin,»  un  seul  n'ijcrit  nV-iaïi'.  jias  sufristint 
pour  enseigner  cette  langue  au  grand  nombre  d'escoliers 
qui  vlemieat  étndier  dans  ee  oolUga  ».  —  Jngsmant  des 
Ktats  maintenant  l'Assiette  du  rfiocèse  Mîrepoix  au 
droit  de  nommer  les  officiers  dnd.  diocèse;  —  autre  lou- 
chant la  oapitatica  eootrn  «  les  ccnamanaotéa  de  la  tsrra 

franche  et  privil^ffit>e  »  «In  Tnêm«  ^Inri^sc.  —  4,000  liv. 
sont  accordée  à  la  ville  de  Montpellier  à  raison  des  dé- 
pensas qa'ellea  fiiltsa  dana  llidlel  de  TUIe  pour  agrandir 
le  bureau  i^>^  Cnmplw  dr>s  Éinls.  —  î,«!cture  de  l'état 
général  àet,  iiupositiona  à  taira  en  1765,  montant  en 
recette  et  en  dépense  k  11,610,784  Ht.  10  sols  2  deniers. 
—  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  —  Députés  pré- 
senta. :=  A&&einblée  des  trois  l^tats  de  la  sénéchuimée  de 
Tonkrasa,  eons  la  présid.-iHû  de  l'arcbevéqie  de  Tou- 
loase.  —  On  imposera  50,000  lir.  pour  les  ouvrages  à 
fMre  SOT  les  eliemins  qui  sont  k  la  charge  de  la  séné- 
chaussée. —  Il  est  rapporté  que  le  s'  Paul  i^'abatié  et  son 
IHra,  qui  avaient  entrepris  l'entretien  des  chemins  de 
Toalonse  h  Rieazat  au  diocèse  de  Commenge,  à  raison  de 
300  Ht.  par  an  pour  chaque  lieue  de  3000  toises  de  lon- 
(n«nr,  et  t'éiablissemant  de  bornes,  de  pierres  de  lieue, 
de  plerm  milllairse  «  et  de  pyramides  dealinées  k  mar- 
quer, ainsy  qu'il  est  d'ttsage,  les  limites  de  ta  province  », 
ont  rempli  toutes  Isnrs  obligations.  =  Assemblée  des 
trois  titals  de  la  sdnécfaansaéo  de  Oareassoane,  aoos  la 
présidenca  l'archevêque  de  Niirbonne.  —  .'u^'ements 
des  États  sar  les  Impositions  faites  en  1764  dans  les 
Âailatlaa  d«aM  diooèsas  d«  InpraTliMa. 
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des  séances  et  délibérations  des  Elat^  de  Languedoc,  aa« 
semblés  par  mandement  du  roi  Louis  XV,  k  Montp«l< 
lier,  dans  la  grande  salta  de  l'HAlel  de  Tille,  du  10  dé- 
cembre 1705  an  30  janvier  1766.  —  Présiilent  :  l'an  he- 
vèque  de  Narbonne.  Commissaires  du  Roi  :  Charles 
Jost  de  BSkuTan,  prince  du  Salnt-Bmplrs  romain,  grand 
d'Espngoo  di!  la  1'"  classe,  lieutenant  K'5nc-nil  des  armées 
et  capitaine  des  gardes  du  corps  du  Roi,  grand  maître 
de  la  maison  du  roi  de  Pologne,  goQTemear  et  MUf 

d'épt'e  iîes  vHIhs  et  cliatflaiii  drt  Tiar-!»'»  Duc  rl^?  Luné- 
ville,  commandant  en  chef  dans  la  province;  Marie-Jo- 
sepb-Bmmaaasl  deOnignard  deSaint-Priest,  intendant; 
Vassal  et  Laïunî,  Irésariers  de  France  ès  lî.'tK'ralifés  di! 
Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Discours  d'ouverture  (ne 
sont  pas  rapporlds).  —  La  marquis  de  Lordat,  dsd  de 
huit  ans,  est  •  rtîçu  de  minorité  »  en  qualiti^  dp  harnn  de 
Bram,  après  vériHcation  de  son  litre  de  propriété  de  lad. 
Itaronnie.  — >Rapporl  Ikvwalite  mr  la  noMsass  des  aleort 
df>  Vfirnon,  de  Nlzas,  de  Bonnft  de  Mtinreilhan,  envoyés 
des  barons  d'Ambres,  de  Murviel  et  de  Castries.  —  «  At- 
tendu que,  solvant  les  rèfflemiants  des  Btats,  les  oommn- 
naulés  ne  doivent  choisir  pour  promior  consul,  lorsque 
l'entrée  des  États  est  attacbûû  a  cette  place,  que  des  ha- 
bitants les  plus  notalilea,  dignes  de  l'honneur  d'y  être 
admis,  il  n'y  a  lieu  rte  re<^evoir  le  nommé  Suo,  premier 
consul  de  Pépieux,  qui  est  un  simple  paysan  ».  —  Rap- 
port sur  les  preuvL'.<!  du  noblesse  de  Philippe,  comte  de 
Noailles,  arrière- patit-flls  de  Tbéodore-Agrippa  d'Aubi- 
gné...  •  les  preuves  faites  pour  l'ordre  du  Saint-Esprit 
par  Charles  d'.^ubigné,  le  7  aoust  1689,  peuvent  servir 
également  pour  tous  les  degrés  cy-dessus  rapportés,  et 
remontent  Jusques  à  vingt  degrés  plus  haut,  en  l'année 
1060  ».  Le  comte  de  Noailles  <  sera  reçu  dans  l'assemblée 
en  qualité  de  baron  d'Ambres,  lorsqu'il  se  présentera 
pour  y  entrer  ».  — Entrée  des  OommissairBs  du  Roi  :  Ib 
demandent  un  don  gratuit  de  8,000,000  de  liv.  et 
1,000,000  liT.  pour  la  capilation  de  1786.  Ces  deux 
sommas  sont  aocordées  aux  conditions  ordinaires.  —  Les 
Étals  en  dirps  a^Mistont  à  la  messe  qu'ils  font  <  célébrer 
pour  demander  à  Dieu  le  rétablissement  de  la  santé  de 
Msr  le  Danphln  ».  —  Le  dno  d'Usés  est  raçn  dans  l'as- 

sGiablée  comme  «  héritier  universel  desbians  di»  son  père 
situés  en  pays  de  droit  écrit,  dont  font  partie  les  baron- 
nies  de  Florensae  et  de  Omssol,  qui  donnent  rentrée  an 

États  ».  —  Le  président  annonce  la  luorl  du  Dauphin, 
t  qu'une  maladie  longue  et  cruelle  vient  d'enlever  &  la 
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Franea  a,  et  dit  qnû  pour  donner  k  rasaMinblée  «  les 

raoypns  do  rcnilre  à  la  mémoire  il'nn  prince,  qui  étoit 
l'appuj  iJu  thrôiie  et  de  la  religion,  le  juste  tribu!  de  son 
•Bonr  et  de  sa  douleur  »,  it  faut  «  rechercher  dans 
profès-Terbaux  des  États  «  qu'ils  avolent  fait  en  pareille 
oc&bsiun  ».  —  Les  loffemenls  des  officiers  (généraux  et 
supérieurs  employés  en  Lani;nodoc,  que  l'oidOiniAni'e  du 
5  juillet  1765  met  &  la  charvedes  villes  et  communautés, 
seront  snpport(^s  par  la  province  en  corps  et  le  compte 
en  sera  arrêté  suivant  l'usage  &  chaque  assèmblée  des 
Élata.  —  Au  nom  de  la  Oommisaion  des  «(raires  «xlnor- 
âlnafm,  l'archevêque  de  Toalonae  dit  que  le  Roi  «Teat 
fropOlA  de  réduire  l'intérêt  do  l'argent  dansson  royaume, 
<  pour  rapproclier,  dana  le  balance  de  la  fortune  pobli' 
qtir.  la  valoTir  dae  terre*  de  celle  des  «fTeta  de  tonte  na- 
ture r  'jian  liis  «l;ins  le  commerce  et  diminuer  la  masse 
des  dettM  de  l'État,  et  que  ne  Toalant  user  pour  opérer 
cette  rédndlon  qne  des  moyeiw  les  plus  eonfmMe  à  la 
justice,  il  a  résolu  de  se  pporurer  p.ir  lu  vovh  irHiaiirun'. 
aa  denier  S9  lea  fbn^s  qui  lui  seront  nécessaires  pour 
rembouner  les  dettes  eonatllnéet  au  dénier  20  et  antres 
plus  onéreuses  à  l'État,  en  commençant  par  celles-i y  ». 
En  oonséqoenoe,  le  Rot  a  chargé  ses  Commissaires  :  1'  de 
demander  aux  États  le  crédit  de  la  province  pour  nn  em- 
prunt de  10  mirii"ii>  livrc'i  ati  ■ipiiifi-  2.",  i  l  in^in-  un 
second  emprunt  an  même  taux  <  qui  sera  ouvert  immé- 
diatement apris  que  le  premier  aura  élé  remplj,  dans 
lequel  il  ne  sera  ri"iu  qnr  les  sommes  né^."^';ai^v>^  (  Otir 
rambourser  te  montant  do  co  qui  restera  dtl  dus  emprunts 
oHeTant  faite  au  dsn^er  20  par  la  prevlnce  pour  le 
compt'*  de  S.  M.,  si  mieux  n'aimp-tt  les  r.iN'ain-irTs  ro- 
constituer  les  mêmes  capitaux  au  denier  2.'!  •  j  2<>  d'in- 
viter les  États  t  h  opérer  sncesesiTeaient  et  le  plus 
promptemt^n'  qirit  sern  pA<-^iblc  la  ri'fhirtion  au  tienlijr 
25  des  propres  dettes  de  la  province,  en  laissant  néan- 
mofne  aux  aréandera  l'option  d'accspter  lenr  rembourse- 
ment ou  de  consentir  ^  li  réduction  Ifinr-!  rent**^  ;it: 
denier  i5  par  la  voyo  do  la  reconstitution  audit  denier 
des  ra^es  sommée  par  eux  prèlées  an  denier  SO,  avec 
les  mêmes  exemptions  portées  par  lesd.  contrats  dont  ils 
demeureront  nantis  et  sur  lesquels  en  ce  cas  il  leur  «sera 
passé  de  simples  titres  neuTels,  sans  aucuns  droits  ni 
frais  i  .  Le  rHSM*"'''-^''  ''■ifflut  à  l'adoption  de  ce»  propo- 
8ilioiis,oii  la  Commission  «  n'a  pu  que  r«connoître  le  plan 
le  mieux  réfléchi  et  le  plue  digne  d«  la  sagesse  de 
S.  M.  ».  11  ;ijt)iite  «  !'on  nf  s'^iuiroit  en  eflet  8«  dissi- 
muler I»  trop  grande  disproportion  de  la  valeur  do  l'ar- 
gent, qui  n'en  a  aucune  de  réelle,  avec  les  biens  de  toute 
antre  nature  et  surtout  fonds  de  terre,  qui  supportent 
tout  le  poids  du  bénéfice  quo  retirent  les  rentiers,  tandis 


que  caux-cjr  ne  contribueat  que  trèe  aédloereBeot  on 

point  du  tout  aux  charges  communes,  et  que  l'on  ne  !^ar 
fait  d'ailleurs  aucun  tort  en  leur  offrant  l'option  tl  une 
réduction  volontaire  ou  de  recevoir  leur  rembourse- 
ment •  .  Sur  quoi  les  États  accordent  au  Roi  le  crédit  de 
la  province  pour  les  deux  emprunts  demandés,  aux  con- 
ditions des  traités  faits  pour  les  précédente  enpfuntl»  et 
déterminent  «  qu'ils  se  conformeront  aux  toss  et  aux 
intenlione  de  8.  H.  pour  le  remboursement  des  dettes  de 
la  province,  autorisant  les  syndiei  gteéraux  ii  emprun- 
ter au  denier  S5  tontes  les  «man  qu'ils  trouveront 
pour  rembourser  ceux  des  eréanclers  de  la  provins  qui 
ne  voudront  pas  réduire  leurs  rentes  du  dénier  20  au 
denier  25  t.  —  Texte  du  «  traité  lait  et  accordé  entre 
MM.  les  Oenmlsealree  présidant  pour  le  Rojr  anx  Élati 
généraux  de  la  province  de  Languedoc  et  MM.  les  (/)ni- 
missaires  députés  par  l'assemblée  des  Ktats  [an  sujet  des 
deux  emprunisl  v.  —  L'évêqne  de  Montauban,  Tun  des 
député!^  sn  I  .  ur.  r;i;>|>o.>>le  qu'il  a  été  obtenu  du  Roi  une 
remise  de  500,000  liv.,  «  laquelle  somme,  Jointe  à  celle  de 
172,000  llv.  réservée  sur  le  prix  de  la  tome  de  Téquiva- 
lent,  doit,  suivant  la  réponse  de  S.  M.,  être  appliquée  an 
profit  :  1»  des  diocèses  et  communautés  pour  leequeis  les 
fttats  sHntéreflsent  depuis  plusieurs  années  comme  s^ant 
li-'si.iii  <1«  remise.^  i  onliTuii  lle^ ,  à  concurrence  de 
102,300  liv.;  3*  d'autres  diocéd«s  et  communautés  qui 
Ont  besoin  de  eDOonrs  ]i8ssagers  pour  s'acquitter  de 
diverses  ili'|)et:sfs  rfl.itives  à  l'ulilité  publique  et  Irop 
au-dessus  de  leurs  forces,  à  concurrence  de  127,(XN)  liv.; 
9*  h  plusieurs  diocèses  qui  ont  entiéMuent  perdu  leurs 

réroltc.s  par  !''•;  nIiiv'  s  Irrij  i  iintinuoUes  et  l<>s  Intmda- 
tions  qui  en  ont  éto  la  suite,  à  concurrence  ds  300,000 
liv.  »,  les  140,000  liv.  de  surplus  devant  être  appliquées 
aux  autres  cas  fortnit"?  ».  —  Oraltftrifinns  il'us  iiîe.  — On 
déposera  aux  archives  avec  la  lettre  écrite  aux  Etats 
pour  leur  en  fltire  hommage,  les  IroU  pruniers  volumes 
du  <  Dirfionnaire  <iex  Gau'.nx  et  de  la  France  fie 
l'abbé  Ëxpilly  >,  et  son  nouveau  volume  de  la  Popula- 
tion d*  ta  JyaMM.  —  Aân  •  de  condller  les  vues  de 
S.  M.  et  ceux  d»»?  Kfats  avec  les  intérêts  Afs  iii,i?''-!'s  et 
le  bien  public,  pour  lequel  il  ett  iriss  impuriaul  que  des 
ouvrages  uUlee  au  commerce  ne  soient  ni  abandonntis  ol 
même  interrompus  il  est  délibéré  :  «  que  les  ÉiiU  ne 
consentiront  ù  aucun  emprunt  des  diocèses  que  sur  le 
pied  de  rintéirètà  4  •/••  V»  teedlo^^ses  seront  autorisés 
k  emprunter  pour  rembourser  ceux  de  leurs  créanciers 
qui  ne  voudront  pas  réduira  leurs  rentes  à  4  «/o  ;  que  dans 
le  cas  où  les  tlioc^wes  ne  trouveront  pus  k  emprunter  à 
4  pour  continuer  des  ouvragée  déjà  commencés  on 
pour  commencer  ceux  dont  PexéeutUm  est  presianl», 


Digitized  by  Go 


Me  l'archeTéqaA  de  Narbonne  chargera  le  trésorier  d«9 
étais  da  fUn  Im  avances  des  somm<;<i  absolument  oéces- 
saires:  que  le»  Étals  se  rés«rvent,  sur  la  oonnoiaaanco 
Vl'ila  prendront  d«  iaaitnalion  des  diorôsea  par  rapport 
h  la  totalité  daîanra  délies,  d«  déterinin<^r  dans  leur  pro- 
chain(>  assemblée  les  fonds  que  chaque  diocôso  devra  Taire 
annuollement,  ea  égard  à  ses  force*  et  à  ï'oi^el  de  ses 
dettes,  pour  parrenlranoeessiteiDeiit  à  leur  libération  ».— 
Pour  prévenir  les  abus  commis  p^r  les  foriniers  d<'s  sub- 
Tentions  des  vitles,  l'établissement  ou  la  continuation 
deed.  sabrenttons  ne  sera  antorisée  désormais  qo'aotant 
qu'on  aura  Hiit  <  oiinaîrre  aux  Éials  lo  détail  Am  dn^la, 
leur  rlealination  et  le  règlement  fait  pour  en  assarer 
la  iiereeplion.  —  A  cenAItlon  qn»  les  «niprtints  ne  pour- 
ront être  faits  qu'à  4  ••/,,,  1^^  l  'ai*  consentent  que  les 
diocèses  de  la  sénéchaussée  de  Oarcassonne  :  Carcas* 
somwk  Aiat,  Mlrepois,  Gastrps,  Bfeters,  Narbonne,  U- 
monx  <>t  Saint-l'ons,  r-t  d  us  rie  la  st^nt^ohaussée  de 
Nimes  :  Nime».  Vxèa,  Le  Pu;,  Mend^  Aiais,  enipnin- 
lent  diverses  sommes  pour  les  «mplrt^er  à  ta  constrne' 
tion,  rApnrafl'm  et  fpfr.^Tirii  .1''  I»>u:-.<î  rh»-n"ns.  —  Le 
bail  de  la  construction  du  pont  de  Carbuniie  sur  la  Oa- 
KMiiw  a  M  adjugé  au  prix  de  206,000  lir.  —  Ou  n'a  pu 
a't.lti;r<ir  le  pont  de  (^..i-'^v^-i,  les  entrepreneur»  <  s'élant 
\U-»  et  entendus  entre  eux  ».  ■—  On  aitja^era  à  Toulouse 
l«  pont  à  ooustruirs  h  Valentlne,  •  iwur  se  procurer 
plus  farilemenldw  entrp:'iviii»ur<  »;  Iri  r!,'iili,'r.tli.iii  pnr'ij 
qae  le  péage  qui  se  perrerail  sur  l'ancien  pont  a  été 
supprimé  par  arrit  du  Gbnseil  du  29  aofit  im  —  Ju- 
gement des  itlats  qui  «fp:ir»  il,^  t.i  c  imminiàiil.' iTO'  ir- 
pues  la  paroisse  da  Saint-Julien.  —  L'imposition  de 
450  liv.  (kilo  par  rAssietta  du  dioeèse  d'Agde  an  IkTonr 
des  réjîents  au  collège  d'Agdo  ne  sera  approuvée  qu'a- 
près qu'il  aura  été  justifié  •  que  cet  établlssetuenl  a  été 
confirmé  par  lettres  {«tentea,  suivant  lesdsmières  ina- 
Irnellons  du  Roy  •.  Celte  oMerfinn  avait  été  suirgérée 
par  la  ville  de  P^zenas  qui  avait  aussi  un  collège  et  qui 
trouvait  <  qu'il  y  avoit  des  inconvénlens  à  multiplier 
les  collèges  dans  un  dioeèse  d'une  petite  étendue  ».  —  Il 
«t  rapporté  que,  suivant  le  nouveau  projet  de  règle- 
ment approuvé  par  les  Étals,  les  commissaires  des  tra- 
Tunx  poUica,  eu  procédant  à  l'adjudicalion  des  baux  do 
rfparftifonat  entretien  des  chemins,  «  ont  distinj^ué  les 
o  ivr  iRH^h  faire  pour  la  r^n8trucli(m  des  nouveaux  che- 
mins ott  (wur  remettre  à  neuf  les  ctaemins  déjà  faits,  et 
l'entretien  des  m»  et  des  autres,  lequel  doit  consister  à 
les  niuintcnir,  et  h  Ihs  laisser  à  la  fln  des  baux  dans  le 
même  état  où  ils  étoient  lors  de  la  réception  ».  —  .\ulo- 
rtsaWon  an  diooès»  du  Viviers  qui,  depuis  1703,  a  em- 
fvnnté  le^OOO  liv.,  k  Csira  de  nouveaux  «niiniiila  pour 
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'"'instruire  ou  réparer  do"i  chemins.  —  I..es  dioc<''spa 
i\>ulou!4e,  Lavaur  et  Bas-Montauban  sont  autorisés  a 
emprunter  :  le  premier,  00.000  Mv.  pour  les  chemina  da 
Pinsaguel  k  AHti>rive,  do  Toulouse  k  Revel  par  Oara- 
man,  de  Toui  iuse  ix  Lava ur  par  Verfell;  le  deuxième, 
10,000  liv.  pour  le  chemin  de  Lavaura  Saint-Sulpice-dO' 
la-Pointe;  le  troisième,  10,000  liv.  pour  le  chemiR  du 
Montauban  h  Castclsarrasin.  —  Rapport  sur  lé«  manu» 
factures  II  v  i)l<i  fabriqué  eu  1765  :  draps  mahoux,  456 
pièr^s;  londrins  premiers,  3S0  p.;  londrins  seoondsi 
35,145  p.;  londres  lanres,  5.730  p.;  londres  ordinairet, 
780  p.;  s:tyo3.  fa  -on  de  Venise,  7  p.;  en  toul,  42,177  piè- 
ces, aoil  23,42<i  de  moins  qu'en  1764,  •  presque  tontes 
des  londrins  seconda  ».  «  On  •  été  obligé  d'un  arrêter 
plus  de  11,000  dont  le  débit,  sous  les  dénominations  im- 
propres qua  la  mauvaise  tay  leur  avoit  fait  donner,  au- 
roit  pu  mettre  te  comble  au  diaerédit  oii  n'ont  que  trop 
malheureusement  commencé  de  tomber  nos  draps  dans 
les  Échelles  du  L<evant,  et  qui  a  porté  un  grand  pr^udice 
h  cet  important  eomnwR»  >.  Les  ninistres.  Inatmlts  de 

ce  di^ordre  par  les  députes  en  Cmir,  ■  .se  .vont  diHrrininôa 
à  ikire  reprendre  l'esécuiion  des  règlements  qui  avoient 
produit  de  si  bonaelMa  et  sa  proposent  de  prendre  d'au-, 
très  itvsiirea  d'iiprès  les  c mnoissam-es  iLtcales  rm'a 
acquises  M.  de  ifontaran,  intendant  dn  commerce,  dans 
la  tournée  qu'il  est  vertu  fltire  dans  la  province  ■.  »  Il 
fv'it  r.if)|ii>!'|.^  que  le  s' île  Vnnr.-uisiin  s'est  rhar^riT,  moyen- 
nant 15,000  francs,  de  faire  construire  à  Paris  les  mo- 
dèles et  outils  néceasairsa  pour  fabriquer  dau  iapro- 
vinr'-  le*:  mnulin'  e'.  tours  qu'il  a  inventés,  et  itc  le« 
livrer  au  mois  de  mars  170O.  L'assemblée  pourvoit  au 
pajremeut  des  ftsls  d'embuliagu  et  de  port  d«  ces  outlb 
et  dr-  ceux  «  du  voyage  du  serrurier  et  dn  menuisier  qui 
devront  les  meUre  en  uaovre  ».  L'uteiier  où  ils  travailte- 
ront  sera  établi  dans  ua  de*  Ihubouivs  da  Ifoatpalller, 
où  il  sera  sous  la  surreilIancA  des  syndics  prénéraux,  de 
l'Intendant  et  des  États.  —  On  exécutera  sans  tarder, 
pour  éviter  an  pout  d«  Ttoulooae  da  piM  graiida  doua- 
tnaiîe«.  les  ouvrages  indiqués  par  lf"s  inffénieurs  Satjet 
et  «iaripu.V,  et  déjà  <  déterminés  par  le  ëevia  pour  la 
construction  duii.  pont  par  diverses  délibération»  du 
Conseil  de  ville  et  par  un  arrêt  du  Parlement  du  12  mars 
1547  *.  Du  coté  de  la  ville,  enlèvement  des  atterrisse- 
ments  formés  le  lontr  dn  bord  du  canal  du  moulin  du 
Château,  et  ooestmetloi»  d'un  qoal  ■  antre  la  culée  du 
pont  de  la  Oauradu  et  la  pllo  du  Pont- Vient  rar  laquelle 
l'st  construite  une  tour  >;  du  côté  de  Saint-Cyprien,  ou- 
verture d'un  canal  de  0  toisas  de  largeur  dans  toule  la 
longueur  du  Ramier  de  Virile  (prairie  des  Filtres};  la 
,  «épnne  eai  aaUmée  à  ISiKOOO  ht.  -  \JK»  Uv.  aoat 
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accordées  h  la  demoi»olle  U'Flanegan,  envoyée  dans  la 
proTinea  par  le    Hoikflr  <  afin  d'y  «osaieiiMr  k  flier  la 

laine  suivant  la  raélh'ile  iini^lniso      —  L'pxpérlence 
du  s' Lamarlslojr  pour  l'éducation  en  plein  air  'les  vers 
à  miei,  dont  lea  rémllato  ont  M  bfforMt»  migré  d» 
nombreux  contretomps,  sera  renouvelée  en  1763.  —  Les 
États  ayant  toujours  désiré  d'établir  dans  la  province 
I»  blwiqiM  dea  faajjrettei  c  dont  les  Anglols  font  en  Bapao 
R'np  et  en  Pnrtutrril  tin  di'-htt  si  prodigieux,  fabrique  qui 
aeroit  d'autant  plus  utiie  i[ue  les  laines  du  pays  y  sont 
employéet  »,  promettent  uns  gratiScation  de  4  liv.  par 
pièce  aux  a'»  Renoux  et  Combes,  »  qui  se  sont  atlachés 
à  égaler  les  bayettes  rle«  Anglois  et  à  les  donner  à  meil- 
lenr  merehé  ou  au  moins  au  mêine  prltt  et  qui  ont 
prouvé  par  des  letti-es  qu'ils  ont  rapportées  que  les 
bayettes  qu'ils  ont  envo^dœ  en  Espagne  ont  été  auri^ées 
pour  la  qualité  et  pour  le  ^faC  >.  —  Il  est  rapporté  que 
les  babitanls  •  des  commnmtttds  de  la  cbâlellenie  de 
Galiardès,  qui  sont  imuinnes  de  tailles  »,  étant  considérés 
conilM  poasaiBeun  de  lltens  nobles,  avaient  dté  proTi- 
■oirement  oompria  aux  rôles  des  vingtièmM  pniv  nne 
somme  arbitraire  Jusqu  à  ce  qu'ils  edieeilt  ftmrnl  lea 
déckirationsde  leurs  revenus,  toub  que  le:<  l  oinmissaires 
da  diocèse  de  Carcassoone  eonl  parvenos  à  foire  <  une 
espèce  de  tarif  estiroatir do  prodoit  des  terres,  dnqu>>l  a 
résulté,  sans  en  venir  à  des  déclarations  particulii'rcs 
anit«tl««  h  de  grands  inconvénients,  le  moyen  très  simple 
de  fixer  la  sontme  totale  à  répartir  sur  les  eontrlbaables 
en  représentation  des  vingtièmes  ».  —  Rapport  du  s'  Buf- 
Itot,  inspecteur  nommé  par  la  province  pour  les  raann- 
liutttres  de  soie,  sur  la  manafkotare  dd  s' Deydier  h  ÂO' 
benas  :  <  il  n'yai  ieti  triiuv/'  ii  désii-rr       rn^|i.  li  .i  l.i 
perfection  da  tirage  des  soyes  et  de«  apprêts  k  leur  don- 
ner pour  en  Mfe  des  organsins,  pnisqii'ellea  se  Tendent 
de  hO  SON  -i  ■'  liv]  l's  ji  ir  liviv  île  soye  au-dessus  'le  -«jlli's 
de  toutes  les  autres  fabriques  *.  —  ■  Un  continuera  les 
reeberches  pour  reeonTrar  les  proeta^verlmux  en  ori- 
ginal des  délibHratiMiis  d.'s  r\t,i(s  :  il  en  ii.ar.fî»if>  en  •ni-c 
2&  ou  26  pour  avoir  une  suite  complète  d'originaux 
depuis  prèa  de  tOO  ana  ■  ;  U  traaacriplion  aur vélIn  dsad. 
procéS'Verbaux,  depuis  et  compris  17  tO  jusques  et  inclus 
1706,  a  été  continuée  et  achevée  >.  —  L'inventaire  des 
archivée  est  terminé,  «  Il  sera  arrtté  et  signé  par  lea 
comtni.ssiiiro'i  iiprén  qu'U  aura  /t'  fail  un  rtk^olenient 
des  titres  et  papiers,  qui  se  trouvent  actuellement  rangés 
par  matièrae  al  d«M  le  neilkor  ordre  :  —  Li*  troU 
direct("-urs  r1f>s  trnvniiT  publias  de  la  province  «  wnt 
chargés  de  vérifier  par  eux-mêmes,  en  17(M3,  quel  pour- 
roit  4lre  l'emplMMiient  le  plue  cooTOMble  du  canal  de 
navigation  dapiila  Beancaira  Juf  a'à  Aigueanorlee,  et  la 


meilleure  forme  de  le  construire  en  se  servant  des  oaus 
dea  soureos  de  Bellcfarde^  de  dreaaar  le  davia  dea  oa- 

vrages  à  faire,  c-r  ■:!*>•  j  iindrf>  l^-?  pl^n  fj^rii'ral  f!n  rinal 
avec  une  estimation  détaillée  qui  fasse  connollre  l'objet 
total  de  la  dépeoae  «1  un  état  par  approximation  des 
indemnités  dfs  fprres  qui  auront  été  prise«  >.  —  Mesures  à 
prendre  pourelTectuer  le  Imrnageel  le  dessèchement  des 
narata  donnée  par  le  Roi  à  la  province  entre  Beaueslre 
et  AlgUKsmorles.  —  Une  indemnité  d"  20.000  Hv.  (lour 
les  deux  premières  années  de  sa  fermées!  accordée  au 
fermier  général  de  l'équivalent,  à  raiaon  daa  troubles  i 
main  armée  que  le  sous-ferrai(>r  du  Vlvarais  a  é':'rr,;]vf  s 
dans  la  perception  des  droits  de  la  part  des  contreban- 
diers, et  des  menaces  suivies  de  mauvais  traltsmeAlS at 
excès  en  la  personnR  des  commis,  avec  force  ouverte, 
qui  l'ont  ont|>èi:lu'  d'élablir  la  régie  dans  Ips  lieux  qui 
n'ont  pu  être  afffrinés,  i>t  l'ont  niërne  oblifré  de  faire  acte 
d'abandon  à  l'égard  de  plusieurs  >.  —  On  inlervlenHn 
au  procès  de  la  communauté  de  Pibnic  contre  celle  de 
Léguevin  nu  suji^l  des  bornai  de  leur^  tail lubies,  «  con- 
testation d'autant  plus  intéressante  que  ces  mômes  bur- 
■  naa  doivent  dédderdes  limllesdesfténéchausséfletleTta- 
lonse  et  de  l'Isle-Jourdain,  des  généralités  de  Tonloued 
d'Auch,  et  dea  provinces  de  Languedoc  et  deOnTaone  ». 

—  CUHuredu  compte  dee  lmpA«Ittons  de  1764:  recette: 
I0,2il3,i82liv.  14  s.  0  d.;  d.'peD^i'  li  i.281.8861iv.  4  d.;  ia 
recelte  excède  la  dépense  da  H,ù&&  liv.  14  s.  5  d.  Cette 
eommeseramiseen  moins  imposé.— Leprtisident  annonce 
la  mort  de  l'évèque  de  Montpellier,  et  Invite  les  États  il 
aller  en  corl>8  «  lui  jeter  l'eau  bénite  ».  —  Oonfurméoeot 
aux  praposilions  dn  commissairss  de  l'airricuiinr»,  il 
._'>[  ih'li  lii-i'é  ;  1"  "  ijue  la  compascutio  ••tuliii'*  par  l'arrél 
du  Parlement  de  Touloase  du  27  mars  1725  dans  les 
diocèses  de  Montpellier,  Nimea,  Alais,  Usés,  Mande  al 
Iji  l'uy  il  iit  l'trt»  .iholie  comme  loy,  en  laissant  néanmoins 
aux  communautés  la  liberté  de  la  conserver  dans  la 
forme  défà  établie  ou  avec  les  modideationa  qu'elles  Ja- 
tr^r.  rit  h  propus  d'y  mettre  ».  Il  est  dit  que  \■.^  rompas- 
cuité  consiste  dans  le  droit  accordé  à  tous  les  habitants 
d'une  mèroa  communauté  de  Aiire  dépattre  ianra  bUaa  h 
laino  e\  Icar  ^ros  bétail  soit  dans  les  pâturages  communs, 
suit  aussi  dans  les  fonds  appartenant  aux  particuliers, 
après  la  dépouille  de*  fruits,  à  l'exception  des  flmdi 
pr  ih)îi.5s  p  ir  l'arrêt  »  ;  —  2»  «  qu'en  détruisant  la  com- 
pa-<tcuili^,  chaque  particulier  doit  avoir  la  liberté  d'avoir 
tel  noalira  de  Utes  à  tain*  quil  «roira  pouvoir  en  nour- 
rir dans  ses  fonds  ou  <lans  ceux  dont  il  aura  .T'quis  le» 
herbages  ».  On  poursuivra  un  arrêt  en  conséquence. 

—  Est  approuvée  la  délibération  par  laquelle  la  ville  da 
NlBas  a'angaga  k  pajar  an  ¥  Badgér,  Jnvaatanr  dM 
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à«ax.  calandres  qu'alla  a  fait  établir  dans  des  bAtiinents 
spéel«i»«  <  «M  pmaion  vlagèra  de  000  liv.  ràwniM» 

^àprë*;  s.n  mort  h  sa  femme  el  h  ses  enfants  ».  fttn)'', 
qui  avaient  acquis  ces  calandres  au  prix  de  13,000  liv., 
aecordant  an  ootn  va  v  Badgar  une  aornin*  da  4,000  liv. 
une  fois  payée.  —  D<^lib4ration  concernant  la  levée  de  In 
carte  du  canal  royal  et  le  planlemenl  des  bornes.  —  On 
▼ériflera  l'état  actuel  da  port  d«  Piaaaga»!,  »  qui  eat  det 
plus  fréquentés  ix  cause  iln  commcrco  de  la  manufacture 
à'Anlerive,  et  de  celui  dt>  lu  vUlti  liâ  Toulouse  qui  com- 
aranique  par  là  dans  la  province  de  Fuix  et  dans  les 
pays  voisins  d'où  elle  lire  le  fer,  etc.  »  —  Liste  des  com- 
missaires principaux  des  AsHiettes  pour  1706.  —  Appro- 
bation déflnilive,  pour  la  décoration  de  la  place  duPeyrou 
à  Montpellier,  du  plan  du  siour  Qiral  od  t'on  Iroova 
«  tons  les  avantages  qu'il  étuil  astentiet  de  oomwrver 
daB!<  les  proportions  de  la  place,  tsurloul  par  rapport  à 
te  bMoté  da«  différaot*  pointa  da  vua  qu'alla  préaanta  ». 
—  Les  États  an  corps  antstant  :  an  sarvloa  célébré  pour 
la  repos  de  l'àme  du  Dauphin  :  —  ii  Tenterremeot  dans 
1»  cathédrale  de  révéqoa  de  Montpellier.  —  Approbation 
d'an  projet  daréRlemanl  eoncarnaat  leaouTraftes  public** 
de  la  province,  îles  sénéchaussées  et  des  diocèses,  qui 
avait  été  préalablement  souiBis  aux  diocèoes.  —  On  de- 
mandeni  dan*  le  Oahter  i  que  le*  fonda  deatinés  à  la 
perftfclioii  des  ouvrwges  du  grau  du  Roi,  par  arrèl  du 
Conseil  du  14  août  1726,  reçoivent  cette  destination  ».  Il 
est  etpliqaé{|iie  l'etéention  de  cet  arrèl  cavoit  procuré  h 
la  ville  trAi..niP''n;iir'es  ta  salubrité  da  l'air  qu'on  s'i'ti'ii 
proposée  en  continuant  le  canal  de  la  grande  robino 
jusqu'au  irntu  par  un  autre  eaoal  de  SB  lolsea  de  large 
sur  \a.  liiiipufur  d'une  demi-lieue:  que  le  petit,  «abota  -  ' 
en  a  aussi  retiré  de  l'atililé,  lea  navigateurs  trouvant 
daaa  le  gmn  du  Roi  un  aiiie  dans  las  gros  temps  et  la 
facilit-'i  ilr-  ]ini!V(>ir  rfinontor  jusqu'à  Aiguosmorles  pour 
j  cliarger  les  vins  des  cummuDaulés  voisines,  mais  que 
dttpals  quelqins  aanéea,  &ul«d'aro)r  prolongé  les  dijrnes 

du  canal  «1:jns  la  mor,  an  n  donm^  licii  miiv  .s.ibîf.s  il,' 
s'aïuaseer  it  son  embouchure  »,  etc.  —  On  représentera 
•a  Roi  «  la  pr^udlee  que  les  dretls  de  route  cotteut  au 
rommprc*  des  vins  qui  sont  portés  à  Paris,  imfsqtit»..  les 
frais  et  droits,  y  compris  l'acbat  sur  le  pied  <!«  30  liv., 
d'an  tORMaa  qûiaélé  vendu  b  Paris  600  llT.,reTienDent 
à  501  liv.  7  sols  7  denters,  ce  qui  ionne  une  perle  de 
1  liv.  7  s.  7  d.  au  propriétaire,  sur  laquelle  s<i>mnie  le 
toial  dw  droitaaeuls  revient  à  2S5  liv.  le  s.  4  d.,  ce  qoi 
ne  permet  pas  d'envorrr  les  vin;>  do  la  province  h  P.iris 
soit  par  Bordeaux  soif  par  le  Utiùne  ».  —  Eînt  jjénaral 
des  fonds  dont  l'imposition  à  faire  en  1766  a  été  consentie 
far  las  Ëtata  :  reoella,  ll,68fitMI6  liv.  2  a.  10  d.;  dépense. 
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même  somme.  —  Octroi.  —  Te  Ocum.  —  Bénédiction.  — 
Députés  préaanta.  ■=!  Assemblée  des  trala  Étata  da  ia  ai- 

néchaussée  de  Toulouse,  sous  la  présidence  de  r  irchevê- 
que  de  Toulouse.  —  On  travaillera  à  la  parlie  du  che- 
uiu  de  Commenge  qoi  est  entra  le  poni  de  Valantiae  et  la 
chapelle  de  Bsrert.  —  l>étî»tl  de  l'emploi  des  50,000  liv. 
qui  seront  imposées  pour  servir  aux  travaux  de  la  séné- 
diauasée.  =  Assemblée  dea  trois  États  de  la  aénédiaua- 
sée  de  Carcassonne,  sou.s  la  urésid^nre  lin  rari-hf>Vi''que 
de  Narlionne.  — -  Jugements  des  k:iats  sur  les  impositions 
faites  dans  Isa  Assiattea  des  7  dioeftsas  da  la  aéoéduasséa 
de  Tanlouae. 

C.  SMa,  (MUm.)  —  I»>nm,  «M  IMIels,  fnfiw. 

Novembre  t906  — Janvier  IVOT.  —  Proeès-verbal 

des  séances  el  délibérations  des  États  de  Lanj^uoJoc, 
assemblés,  par  mandemeot  du  roi  Louis  XV,  à  Montpel- 
lier, dans  la  gran*le  salle  de  l'flBtel  de  ville,  du  87  no* 
Tombre  1766  au  5  janvier  1767.  —  Président  :  l'arche- 
vêque de  Narbonna.  (Jorninlssaires  du  Roi  :  le  prince  de 
Beanvao,  commandant  en  cher  de  ta  province;  Emma- 
nuel de  OuignarJ,  vicomte  lie  Siiint-Priost,  intemLint  ; 
Marie-Josepb-Emraanael  de  Ouignard  de  Saiat-Priest, 
aussi  intendant;  Guy  de  7illeneava  et  Béaént,  iNaO" 
rlers  de  Franco  és  Rt-néralités  do  TouIousl'  et  de  Mant- 
pellier.  —  Discoutrs  d'ouverture  (ne  sont  pas  rapportés). 
—Rapport  hvorable  sur  la  noblesse  dea  sieurs  deOrave 
et  Peyr'U  de  \\  Rp'lirl«,  l'nvoyé.s  din  liarons  de  Peyre  el 
de  Caivisson.  —  Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  ils  de« 
mandent  un  don  gratuit  de  S,000.000  de  liv.  el  1,600,000 
p'Uir  la  Ciipitation  lie  17'17,  ''-'Silnux    ihuH'".-  s  int  accor- 
dées ans.  conditions  ordinaires.  —  On  enverra  au  Hoi 
un  mémoire  rédigé  par  M.  de  Mbntlbrriar  pour  repré> 
senler  «  \>'^  rav  ilî*>s  riffr.-ux  que  l'orai^e  qui  commeii>;,:i 
le  U  iiovumbi-n  (17116)  et  qui  a  continué  sans  interrup- 
tion Jusqu'au  83  du  même  mole,  a  causés  dans  presque 
toute  cette  province  »,  i"t  pour  demaniler  une  rt'rnis''  d.-> 
deux  militons  sur  les  impositions  de  1707.  —  lexte  liu 
mémoire.  —  li  sem  imposé  en  1797  200,000  liv.  pour  la 
solde,  arpi'*m*>nt  ci  «riri'l  habilli'raent  des  milices;  quant 
à  la  dépense  du  menu  habiliemBiit,  <  qui  avoit  été  sus- 
pendue depuis  1753  et  qui  a  été  rétablie  celle  année  en 
c 'queno!  de  l'ordonnance  pour  la  levée  du  premier 
quarl  des  milices,  elle  sera  imposée  sur  les  communau- 
tés qui  ont  fourni  des  soldal.s  f.  —  Cii:i!iriirutl  leur  dé- 
libération du  28  décembre  1765,  les  ÉUU  délibèrent 
«  qu'il  sera  emprunté  pour  le  compte  du  Roy,  sur  leeré» 
dit  de  la  province^  lusoniuie  de  seize  millions  de  livres 
au  denier  2S,  pour  ramplaicar  eeile  qal  a  été  employée 
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an  rembonrasment  effectif  én  eréanefera  d«s  prAcMants 

empriitits  fjui  n'onl  pas  voulu  rôduird  leurs  routes,  à 
raison  duquel  emprunt  il  atn  fait  an  traité  entre  MM.  lee 
Commlasairea  ûu  tbaj  et  eent  des  élsU  ».  Tette  de  ce 
trait»';  l'article  2  p  n't  ■  ■<  q'if  ■■■  tn'-uri.T  it.'      Rinir--fl  ^ 
retienrtra  tous  les  ans  sur  les  sumines     il  aura  a  roœet- 
tn  an  Kay  jumr  la  province  la  aorniiM  de  1,400,(100  Ut. 
pour  crvir  fui       !   ^r-^finent  d«s  seize  millions  e*.  inlé- 
rèlA  au  dt!nii>r  '^ô  •.  —  Autre  traité  ■  pour  assurer  l'en» 
lier  acquittement  des  7,400,000  liv.  qni  restent  dm  aur , 
le*  préc^donts  emprunts  faits  pour  le  compte  du  Roy  à 
Cttux  dââ  créanciers  qui  ont  reconstitué  au  denier  25  ». 
Le  remiwarsefflent  sera  fait  au  moyen  d'une  somme  de 
l,4KO,0Ori  llv.  «  quft  le  Irésorii^r  flf  la  l?f>m-sie  relieinlra 
tous  le*  an»  sur  celles  qu'il  aura  u  r«mtîltrtt  an  Trésor 
rojral  pour  les  importions  de  i«  proTiHee  i .  —  Ilapiiort 
sur  ^r.A  frav.inr  piihUrs.  —  Aiitirr^ntiiTi  an  lîiocAsede 
Limoux  (i  imposer  oiaiguti  asniuû  \iù<i  iiv.  eu  laveur  du 
collège  des  PP.  de  la  Doclrim?  chrélieniW  élaUl  &  I.l- 
litoux;  —  au  diocèse  de  MIrepoix  d'impi>s«r  annuelle- 
ment 600  Iiv.  a  en  faveur  de  l'hôpital  de  Mirepoix,  poor 
l'établissement  de       loges  à  renfermer  les  insensés  ». 
—  Le    Vii;uier,  |ui;e  <lc  Villemur,  est  maintenu  ■  dans 
la  possession  où  il  est  d'entrer  alternativement  k  l'As- 
siette du  diocèse  de  Uas-Montauban  avec  les  iviK^^  de 
Castelsarrasin  et  de  Montech      La^  délibération  r«P' 
pelle  que  <  la  Tisromté  de  Villenar  »  été  donnés  en 
échan};e  par  le  Roy  à  M.  le  dac  deBelle-IsIe  >.  —  Grati- 
fications d'usage.  —  li  est  rapporté  que  le  nouvean  rè- 
gleraent  pour  les  travaux  pabllcs  (kit  pur  les  État*  dans 
lenr  dernière  as-sembléo  a  étA  <  autorisé  au  G)nseîl  avec 
applaodiswment,  imprimà  &  l'Imprimerie  Royale  et  pro- 
posé pour  exemple  dans  d'antres  provinces     —  Texte 
de  l'an     (lu  f'.mseil  du  27  iv^Cit  ]7P<n  i\n\  contient  ce  rè- 
glement, du  (•  6d  an  P>  78.  — 11  sera  fait  un  fonds  de 
20,000  Iiv.  pour  la  eonlinaation  des  onvraffes  du  pont 
df  Cirhoriiie  ((iotit       avait  fondé  la  prcmiiTci  [jile  en 
1700).  —  Diocèiios  autorisés  à  imposer  ou  k  emprunter 
diverses  sommes  pour  entretieit,  oonstraetlon  ou  réparap 
tiun  liiî  chfmins.  —  Approtivanl  r.i  ([♦rn.iriile  qui  leur 
est  faite  par  la  Chambre  de  commerce  de  Toulouse  •  de 
iBénager  rni  port  dans  le  bassin  de  la  flaronne  entre  les 
deux  moulins  (du  Château  NarboTinais  el  ila  Tiizacle), 
et  de  faire  construire  un  canal  pour  communiquer  de  ce 
port  h  ia  partie  lafériaor»  d«  U  rivière    lee  fealeehar- 
gent  le  s'  de  Sajct  ite  dresser  pendant  Tannés  les  plans 
de  ces  o a  ^  rages.  —  Résumé  du  rapport  du  s'  (iaripu/ 
smr  le  «anal  ;  il  J'  Mt  pftrié  •  ds  I»  oonstructioa  d'ane 
espèce  d'aqueduc  iloftant  pour  fairo  (ia!«f;r  Ipn  emx  dn 
ruisseau  du  Uvron,  lors  de  ses  grandes  crues,  a  travers 


le  canst  sans  qu'élise  pnJasaat  y  tûssw  dee  dépôts  avisi- 

blea  à  lu  navigation,  rommi-"  t-^It^s  re,»riienl  ati|>aravant, 
précaution  que  l'expérience  a  déjà  Justiflée  lurs  desder- 
ttiérss  Inondations    —  Snivaot  l'IntenllM  dv  Roi,  il 
3«»ra  imposé  30.000  îlv.  pour  l"»^  fravanx  ilii  mnal  les 
lïltangs  en  17G7.  —  Tirage  de  la  loterie  ordonnée  par 
l'arrél  4a  Oonseil  d«  0  Jaavtor  W6  pour  rsmboarsar 
580,000  Iiv.  sur  l'empmnf  de  dix  millions  ^lif  par  la 
province  au  comple  do  ftoi.  —  D'un  tal>leau  dressé  par 
M.  d«  HMitfenrier,  il  résalle  que  les  Tlngtièmes  ■  ds  rin- 
dustrie,  maisons,  bac»  f^t  pii.igo^.  f^rpffe^,  biens  et  droits 
nobles,  rentes,  ga^ies,  pensions  de  toute  espèce,  taxa- 
tions dn  trésorier  de  la  Bourse  et  im  reoavears  des 
tallli's  ont  produit  1,207,020  Ht  ,  et  les  vingtif-m'*'  !«s 
fonds  roturiers  la  somme  de  1,540,000  liT.  confondue 
dans  la  lailla  »,  aolt  en  tout  2,837,080  Iiv.  «  qil  ont  servi 
à  paver  l'abonnement  des  d«nt  vinirtf^mns  ponr  17flO, 
montant  k  2,500,(100  Iiv.,  les  22  sois  (tour  Iiv.  du  dixième 
montant  iiStiO^OOO  Iiv.,  et  à  rembourser  avec  l'excédent 
les  décharges  et  modérations  prononcées  par  MM.  les 
Commiss;iires  du  Roy  et  des  États  ».  —  Refus  d'accor- 
der aux  villes  du  t>uy  et  de  NarbtHine  le  renouvellement 
des  droits  de  subvention,  c  parce  qu'elles  n'avoient  pas 
satisfait  au  règlement  en  rapportant  l'extrait  des  clAin- 
res  des  comptes  de  ces  droits  »,  —  Les  diocèses  de  Car- 
ca.s3onne,  Castrea,  Alel,  Saint>Pons,  Mirepoix,  Narbonne, 
Uzès,  Niine»,  etc.,  sont antorisésàempronter  pour  p.\Tef 
les  dépenses  de  leurs  travaax  paMir^.  —  On  examinera 
ce  qu'il  convient  de  faire  pour  rendre  sûr  et  commode  le 
port  de  Pinsagael  <  qol  met  «n  eommonleatlon  la  ville 
de  Toulouse  .avec  le  comté  de  Foix,  et  qui  est  af  M- 
qoenté  que  le  bac  est  affermé  800  tiv.  ■.  —  Il  sera  psMé 
bail  d'an  pont  de  bois  à  construire  eor  la  Garonne  h 
Cazères,  en  face  de  la  place  publique.  —  Le  président 
annonce  à  l'assambléo  que  le  Roi  •  a  liien  voalo,  en  oon- 
sidératinn  des  pertes  eztraordinaîres  que  cette  province 
vu'iil  ilf'  Uiirrt,  luy  reriiftlre  1,L1XMXKJ  liv  sur  se^  imp» 
sitions,  et  qu'il  leur  peratet  d'eu  foire  l'emprunt  pour 
son  compte  aa  denier  2B.  ■  —  Bapport  des  eommisaaf» 
res  <  nommés  pour  l'agriculture  •,  sur  l«>s  pâturages 
communs,  lee  peapliera  d'Italie,  une  cliarrue  a  setooir, 
la  eoltura  d«  bi  pimpmmsile,  etc.  —  Le  vIwbIb  de  Mi- 
gnac  sora  remboursé  des  avances  qu'il  a  faites  pour  faire 
venir  dans  la  prorinca  et  introduire  ihtas  tes  diocèies 
€  4A  lanreaax  pris  ea  Saisso  et  00  béliers  anylois,  lla- 
mans  et  espaannls  ».  —  li.ipport  sur  les  manufactures. 
Il  a  été  fabriqué  en  1706  :  draps  raaboux,  186  piè- 
oss  ;  bmdrins  pvamiara ,  406  p.  ;  toadrios  sseendt. 
'35,740  p.  :  londres  tartres; ,  3.'20"  [i.  ;  lim'îrps  nrli- 
nalres,  770  p.;  nias,  90  p.;  en  tout:  40,87&  pièces. 
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—  Il  sera  procédé  le  plus  tôt  poasibla  au  plant«m8nt  das  . 
boriiM  aervaat  k  détermiaeir  l'élMidue  du  canal  royal  st  | 
de  ses  francs  bords.  —  Los  <ir<puté>>  en  Cour  rapiia^lent  ■ 
(  qu'ils  ont  mia  la  derai«r«  maio  à  l'édit  portaiil  règle- 
niant  pour  l'admiaiatnllon  partieulièr»  iu  Langoadoc 
qui  a  puru  au  mois  de  may  dernier  (1760)  et  duquel  il  ne 
fkut  pas  séparer  la  Uéulara(k>u  du  2&  aou8l  suivant,  — 
qna  eaa  daux  loix  oui  an  poar  noUf  da  eonaervar  daaa 

la  provinre  l-i  sape  ndîninis'ralion  qui  y  est  déjà  «^hihlie 
«t  raUmini^tralioti  des  communautés  qui  iio  lait  qu'un 
tontavac  r.elle  d^s  État»  doni  alla  dépand  at  dont  S.  M. 
approuvé  Us  hjixA  offols  pour  le  bien  de  a<)n  servie'  » 

—  Rapport  ûii  U  Liiujtnission  des  coiiipleji.  (MùLiire  >iu 
compte  des  impositions  de  1765  :  Recette  0,767,047  liT. 
12  s.  9  d.  Dépense  l»,840,603  liv.  5  s.  11  d.  —  «  Toutes 
les  terres  appartenant  h  ht  province  au  delà  des  bornes 
des  francs  bords  du  canal  st«ront  cOâèaa  par  préférence 
à  MM.  I<:s  propriétairas  dud.  canal  *.  —  11  est  rapporté 
•  que  toutes  lei^  machines  et  outils  fournis  par  le  de 
Vaucanson  nont  logés,  avec  les  ouvriers  venus  de  Paris  », 
d«na  das  ataliars  lonéa  par  lea  comuiissaires  des  Manu- 
Ihctares  hors  da  la  poHa  SolQ4>OtiUliaoi  k  Montpel- 
lier. ~  L<^  lundi  19déoaailiral766^  laa  Étala  assistont  à 
la  pose  lie  la  preulëre  plarra  dm  OBTrafaa  da  la  place 
da  P^j  rou  par  I»  princa  da  Beauvau  at  l'areliaTèque 
de  Narbonne  (Arthur  nillon).  —  De  peur  de  favoriser  les 
monopoloi  at  •  d'enricbir  saulaniant  qoalqaas  partieu- 
Hara  «,  lai  fitats  n'accordent  pas  an  da  Vaueanaon  at 
aulrt-s  les  graliflirations  et  avantak'es  qu'ils  demandaient 
pour  établir  das  fabriquas  d'organsin  ;  —  tout  an  cher* 
dunt  h  faTorîsar  laa  nonvaanx  itahUaaamants  qui  doitrent 
rendre  plu-  [sarraitslesap|)rètsdessoyea,il  imporlede  sou- 
tenir eaux  qui  existant  en  asaaz  grand  nombrd,  et  où  on 
paQt  filtra  daa  «rtpknalaa  qal,  qnoiqaa  d'une  qualité  înfé> 
rieui'è,  sont  d'une  plus  i,'ni!i'l-' l  'itisuniiiiilioii '(uu  cjux 
da  premier  ds^é  ».  En  conséquence,  f  on  se  contentera 
da  fournir  sntallaaiant  les  moulins  du  a'  da  Taneanaon 
tou;  nioiitt;.-;  mis  un  plarfi  h  chi.ix  qn\  jiivsenteront 
pour  en  avoir,  Ies<iuel8  seront  tenus  de  les  cnlrutenir 
pendant  10  ana,  npréaquoy  •  ttaendaTlandront  las  mat- 
Ires.  —  Graliliivulions  de  4,000  liv.  au  s' Oi>ls4)n,  enlre- 
pranaur  de  la  mattufaclura  des  petites  étuITitii  de  Menda, 
de  800  llv.  «tt  aroenlll,  matin  papatiar  d'Atrolalla  préa 
Saint-Anibrois,  qiite«t  parvenu  à  i'nifer  Iri  rartnns  an- 
glais, à  condition  qu'il  fabriquera  2S00  cartons  dans 
Vmnio  *  qu'il  taiateni  sécher  avant  da  lanr  donner  la 
poli,  afin  qu'ils  nyenî  le  lem^  rlf»  prendre  la  consistiinro 
nécessaire  pour  donner  aux  éioCfes  des  apprêts  encore 
pitta  parMla  ».  —  Attendu  •  la  suooàa  de  la  Alalere  an- 
■d^lM  Ml  iraod  iwiei  at  aa  nwat  au  piad  Ijiirodulte 


DE  I.AN^OIJEROC.  68» 

dans  le  Gévaudau  par  la  D»*  O'Flanegan,  et  l'émulation 
qu'il  7  a  maintenant  parmi  les  peramnea  da  paapla  pour 

ceUi)  filutiiiv;  >,  t.i  l  lîrtiiwisi-H"  r--stnra  onrore  six  mois 
à  Mende  «  avant  d'aller  dans  celui  des  diocèses  de  la  pro- 
vinea  oh  aa  préaanca  aara  Jugée  la  plu  ndesaaaire  >.— 
1,500  AV.  ai  i  iirdées  il  titre  d'oncouraKomcnt  au 
S'  Peyranne,  graveur  et  fondeur  de  caractères  d'impri- 
meria  h  Toulouse.  —  La  diocèse  de  Riaux  est  autorisé  à 

emprunter  16,000  liv.  pour  la  rmi^iri'.îr.lii'in  chemin 
de  Saint-Girons  à  faiaiorSi  ■  d'autant  plus  Important 
qnll  fera  gagner  S  joors  de  marche  aux  troupes  vi- 
rant fîu  UousKrllon  pour  aller  i»  Bayonn»»,  d  qu'il  pit»- 
cnreru  un  'lébouctié  uu  commerce  du  Cous^runa  avec  le 
pays  da  Folx  at  la  dioeiaa  da  Mirapois  ».  —  On  fera  le 
devis  des  réparations  a  f:iirr'  pour  mettre  en  état  t  la 
grande  roule  le  long  du  Khone  depuis  Montélimart  Jus- 
qu'au Saint-Esprit,  quoique  suivant  te  nouveau  règle- 
ment sur  les  clietnins,  cette  route  aoit  k  la  charge  du 
pays  de  Vivarais.  Les  raisons  sont  qu'on  retirera  ainsi 
I  tout  l'avanlagia  que  la  pr<.ivince  s'est  proposé  do  Ui 
constrnclion  des  ponts  sur  les  rlvièras  d'Ardèche  at 
d'Krieu  »  et  «  que  la  dépense  est  au-desans  des  forcaa 
du  Vivarais,  qui  est  obligé  do  ;i  rurv<):f  i  l'enlreUen 
et  aux  roparations  de  plus  de  200  lieues  de  chemins  ». 
—  Un  re|irésenfera  an  oontrOlaar  général  que  •  le  Lan- 
guedoc doit  ëire  excepte  de  l'exécution  de  l'arri't  du 
l"  juin  1760  sur  l'établissement  des  ofOcea  de  gouver- 
neur et  de  lieutenant  do  Roi  crMs  an  1733  dans  dmcune 
des  villes  closes  du  royaume,  attendu  l'a  quisiiiati  faite 
par  les  Étals  en  1754  de  tons  les  oHices  municipaux  de 
h  erfotfonda  1783  aten  cas  de  refus,  <  d«  demander 
le  n-  iii)  ni  sèment  "le  la  finsnc  |i,i  Yéo  pour  lesd.  oflftces, 
qui  revient  à  la  somme  de  "ID.OIO  liv.  *.  —  ■  Rien  n'é- 
tant plusasaenllel  dana  l'adninistratkMi  que  d'avoir  an* 
ri  ei  •  lîxe  sur  les  poursuites  ii  faire  au  sujet  du  recou- 
Trernent  des  impositions,  on  poursuivra  un  r^lement 
au  Oonsail  h  raison  des  eontrainlea  générales  at  aoltdat- 
res  entre  les  c  itriiiimuinti's.  i't  l'on  suppUnr.i  lu  Roy  'l'in- 
terpréler  la  déclaration  du  20  janvier  17^11  qui  sert  de 
r4ffleai«Bl  sur  la  juridiction  du  Parlement  de  Toutoose 
pour  que  da  pareilles  pTOcédures  snit'n'.  porli^es  en  pre- 
mière et  dernière  instance  à  la  Cour  des  A>  des  ».  — 
L'aaaambléa  eat  inibrméa  qu'an  Ingénieur,  le  s*^  D.,  et 
deux  entrepreiiBurf ,  s^ïi  romplicM,  coupables  de  préva- 
rication, ont  été  condamnes,  ie  premier  a  mort,  les  au- 
tns  as  haantaienianthora  da  la  province  pendant  g  ans. 

•  I-ps  États  voulant  donner  à  M.  le  comte  de  Saint» 
Florentin  rie»  uiar^ue»  do  leur  juste  reconnaissance  des 
tiBportaiH  services  qu'il  ne  cesse  de  leur  rend ro  diill- 
bèrontfu'on  lui  oairiraaOO,(IOD  liv.  >  àrulsonde  raban- 
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don  qu'il  nut  bien  flilr«  à  la  provfnee  des  droiU  qu«  le 

Koy  lui  a  concédés  inuir  l'O  sur  le  pont  'li'  b:itfniix 
établi  entre  Baaucairâ  «t  Taraacon  ».  —  On  deiuandara 
au  Roi  «le  maintenir  «n  Lan^nedoo  Iw  rètrlea  flzfas  par  la 
IlécUration  di^  171 1  p  ur  lu  «  u'iure  <le-s  biens  abandon- 
nés, mau  en  accordant  k  ceux  qui  les  niellent  en  Talenr 
l'exemplton  pendant  15  ane  de»  dtmet,  tailles  et  anlrei 
imposiliotis,  itièine  des  vinj; liâmes,  que  ladHClarali m  ihi 
mois  d'août  1709  concède  à  ceux  qui  défrictieront  les 
laadea  et  terrw  incnitea  n'ayant  pas  doanâ  de  récoltes 
depuis  40  iiiis.  —  Il  est  iv-nilu  rnrnptf  il  l'.v^^i'rnblép 
qaUnrormé  de  «  rex<-èâ  dea  désordres  que  l'impunité  a 
imdalla  dans  le  pays  de  Vivarafe,  et  de  l'énomité  de» 
crirnfts  qui  s'y  commettent  jdr.nielli'ment  »,  le  Roi  a  en- 
voyé dans  ce  pays  •  Iruis  ofOciers  du  Parlement  de  Tou- 
louse qu'il  a  ebargés  de  reeoanoilra  la  aouras  de  ces 
(li^sorrlrcs  et,  ifavispr  aux  rrmvpns  ri'y  remédier,  suit  par 
l'étublisiMment  de  nouvpllM  Juridictions,  soit  par  l'attri- 
btttioa  de  la  Jupidlclton  prialdlala  It  celles  qui  sont  déjà 
élabtins  ».  Sur  quoi  il  pst  âf-hhM  do  supplier  F!.  M  de 
continuer  de  rétablir  en  Vivarais  la  tranquillité  et  la 
aftreté  pobliqns  par  la  panitton  des  erines  que  l'impu- 
nité v  :i  rr.nltlji'if^s  cl  dtstit  on  ne  saurait  lri>p  prévenir 
k»  2>uitô!i  dans  un  pay»  aussi  étendu  et  aussi  peuplé. 
—  Jugement  dea  États  qui  déboute  la  villa  de  Oette  de  la 
demande  en  réiluction  rte  sa  capitation.  Flln  n!l(5tfu«it 
qu'avant  1761  eile  no  payait  que  ^,4btà  liv.  et  que  son 
rô)e  de  1766  avait  été  porté  ju.squ'b  tfiSS.  On  lui  répond 
qu'eu  1790  ello  n'avait  que  706  capilable»,  qu'elle  en  a 
eu  1056  en  1753  et  qu'elle  an  a  112;j  en  17<W;  que 
sur  ce  pied  <  la  taxe  Gommana  n«  revient  qu'à  5  liv. 
18  to\»,  ce  qui  est  encore  au-dessous  de  la  plupart  de.s 
taxes  communes  des  autres  villes  du  diocèse  :  Âgda  et 
Pézenas,  5  liv.  JOs.,  Monta(;nac  H  Mèze,  0  liv.  7  s., 
Oastelnau  de  Quers,  7  Ut.  19  a.,  etc.  *>— Une  gratillca- 
lion  annnelle  de  600  Ky.  est  accordée  à  t'Aeadémie  de 
peinture,  SLuI|)ture  et  architecture  de  Toulouse,  sur  la 
proposition  du  Président»  qui  lait  un  grand  éloge  de 
catta  École.  —  Les  États  prêteront  •  lear  crédit  anz  dio- 
cèses qui  ne  trouvemi -ni  pas  à  emprunter  à  4  •„  à 
concurrence  de*  sommes  dont  l'emprunt  leur  aura  été 
permis».  —  Lista  dea  Oommimirea  subrogés  pour  la 
tenue  des  Ariettes  en  1767.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  — 
Bénédiction.  —  Députés  présents.  Assemblée  dea  trois 
Étais  de  la  sénéetaaiuaée  de  Toalonse,  sous  la  présence 
de  rarchevèqua  de  Toulouse.  As.sisnibli'e  d.  ^*  trois 
Etats  de  la  séoécfaaussée  de  Carcassonne,  sous  la  prést- 
4anoa  de  rarehetéqna  de  Narbonna.  =  Jniraraanla  dw 
Etats  sur  les  impositions  faites  dans  les  Assiettes  des 
diocèses  de  la  «énéctiaussée  de  Toulouse  en  1766. 
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Novembre  Janvier  —  Praeèa-vaiiwI 

des  séancmi  et  il''ljlif-ratir,)ns  des  Ktat»  de  Languedoc,  as- 
semblés par  mandement  du  roi  Louis  XV,  à  Montpellier, 
dans  la  grande  aulla  da  THétal  de  villa,  dd  26  novem- 
bre 1767  .TU  5  janvier  17(38.  —  Présiilent  :  far'hev.^que 
de  Narbonne.  Comroistairea  du  Roi  :  le  prince  de  Beau- 
vau.  commandant  en  ^af  de  la  provlnos;  l«  vicomte  de 
Saint-Priost ,  intendant;  Marie-Joscph-Emmanuel  tn 
Saint-Friest,  aussi  intendant;  Dumas  etdeLapeyrie,  tré- 
sàriers  de  France  As  généralités  de  Montpellier  et  de 
Tfïnl.iiise  —  Disi  iiiirs  d'ouverture  (ne  «ont  pas  rappor- 
tés). —  Seront  admis  dans  l'assemblée  :  le  comte  du 
Roure,  comme  ayant  Jnstiflé  qu'il  est  propriétaire  des 
brir.^nnic'S  i1r-  narjac  ilaris  '.f  ili-irpse  d'I'zès,  et  du  Roure 
et  Klonic  en  Uévaodan;  l'envoyé  de  iu  princesse  de  Mar- 
san à  qui  son  Mra  la  prince  de  Sonbisa  a  traasmla  fm- 
tièr*^  propriété  du  duché  de  .Joyeuse,  baronnlf  de  t'>ur 
du  Vivarais.  —  Rapport  Cavorablo  sur  la  noi)le»se  des 
slanrs  da  Rasaégaiar,  da  BargéhM,  da  lialvin  de  Mon» 
lazet,  de  l'ujol,  envoyés  du  prince  de  Conti,  comte  d'A- 
lais,  et  des  barons  de  Moren.^ac.  de  Castelnau  de  Bon- 
nefona  et  da  Oaslrlea.  —  Lettre  de  M.  de  xMaupeou,  vice- 
fhancf Ijpr ,  rcmflrmani  l'article  du  règlement  qui 
exclut  de  t'as»«mblée  lesofiiciers  du  Roi  de  judicaturc  et 
de  finance.  —  Entrée  «les  Commissaires  du  Roi  :  ils  de- 
mandât un  don  gratuit  de  3,000,000  de  liv.  et  1,600.000 
livres  (  our  la  vapiluUou  du  1768.  Ces  deux  sommes  sont 
accordées  aux  conditions  ordinaires.  —  Consentement 
h  la  continuation  jusqu'au  i"  janvier  1770  de  la  levée 
du  second  vingtième  et  des  2  sols  pour  livre  du  diXièOM 
qui  devait  finir  le  31  décembre  1767.  Im  Roi  avait  r«pré> 
sente  qu'il  avait  besoin  de  celte  prorogation  <  pouraib- 
venir  ii  l'acquittement  des  dettes  oonlraetéei  pendant  las 
dernières  guerres  >.  —  Compte  rendu  de  l'emploi  de  la 
somme  de  100,000  Uv.  <  destinée  par  les  RIats  k  répa» 
rer  les  dégradations  causées  anz  onvrages  publies  par 
les  inondations  extraordinaires  des  mois  i'o'tobre  et 
novembre  1760  •.—Rapporteur  las  travaux  publics. 
—  Pouvoir  donné  aux  commissaires  des  travan  publics 
d'adjuger  les  ouvrages  à  Taire  aux  graux  d'Agde  et  de 
La  Nouvelle  «  ponr  les  mettre  dans  leur  état  de  perfec- 
tion, conformément  anx  devis  dressée  par  lessiaora  8ion 
et  Ctnqmars  t.  —  «  Il  n'y  a  point  eu  cetl?^  année  de  ma- 
ladies dana  les  villa^  situés  sur  les  borda  dea  étangs 
de  Pérols  et  de  Tillenflave  »,  ce  qui  eet  dû  an  soin  qn'on 
j  a  eu  de  maintenir  les  ouverlures  ou  >jraux  faits  par  la 
j  mer  dana  les  plages  qui  la  séparaient  de  ces  étangs.  — 
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Rapport  sur  les»  iiiariufactures.  Il  aéléfabri(|ué  m  1707  : 
«drap»  dAlaquAlité  la  plus  supérieure  qu'on  appelle 
nahons  ou  mahoux  parce  qn'iU  ne  sont  guère  qu'à 
l'usai^e  des  gens  du  pretiiitir  run^;  qui  se  disent  parents 
de  Mahomet  ».  330  inères;  londrins  pi-emiers,  680  p.  ; 
londrins  seconds,  43,085  p.;  nims,  250  p.^  Londres  larges, 
4,530  p.;  londres  ordinaires,  430  p.  ;  en  tout  S0.195  plè- 
CM,  KOit  9,720  p.  do  plus  qu'en  1766.  —  Le'>  Ciiti;iiils- 
uin  <ls  l'ÂMiclts  du  pays  de  Vali^  «  seront  exhortés  k 
M  conlbmi«r  aHltnt  que  pnaalUah  Vesprit  el  au  vœa 
des  Ktats  pour  que  les  impositions  soient  exactement 
pajéM  aux  termes  indiqués,  le  renvojr  du  premier  ternie 
an  laaond ,  qui  est  autorité  h  Véfpiri  des  dioeèwa  qui 
croyentdevLlir  eti  user,  n'étant  qu'uni!  tolérance conlrairo 
à  cet  esprit  ».  —  La  pays  de  Gévaudan  est  autorisé  à 
ansmenlar  de  l;200  Vir.  la  pension  de 600  iiv.  qu'il  Im- 
pose annuellement  au  prodt  du  collège  de  Mende,  jus- 
qu'à  ce  que  ce  collège  puisée  Jouir  des  revenus  d'un  tié- 
ntfflca,  «  ey-devanl  réuni  au  eolliga  das  Jésuites  d«  Rho- 
dez>,quilui  ont  éft'<  ilti  ilni 'i>  :iar  lettres  patentes  du 
19  Janvier  1766.  —  Suivant  «  les  principes  de  leur  ad- 
mlolstratlon  qui  sont  de  favoriaer  toutes  les  entreprlaea 
dans  lesquolti'^  finléi-M  ijartli'u'.lpi- sn  trouva  avec 
celui  du  public  »,  les  États  accordent  au  sieur  de  Kerriac, 
propriélairede  l'étang  d«  llaraelltalta,  qui  vaut  an  lUra 
,e.  ih'SS''  liiMiiont,  unseronrsdo  12,000  liv.  pour  recons- 
truire, en  lui  donnant  plus  de  profondeur,  •  l'aqueduc  de 
rj^ttilta  qui  porte  lea  «aux  dnd.  étang  dans  la  rivitra 
d'Aude  ».  —  Second  rapport  sur  les  iravuux  publics.  — 
La  pays  de  Vivarais  et  les  diocèses  de  Carcassonne,  Bé- 
zlara,  Oastfai,  lllnpolz  et  Alat,  Uaès,  Alata,  Ttonlouia, 
sont  aulorl-'w  !»  ift;pi!Sv!r  nt  cniprtintfi;'  diverses  sommes 
pour  réparer  ou  construire  des  puais  et  des  chemins.  — 
On  remei-ciera  l'abbé  £xpilly,  chanoine  trésorier  du 
chapitre  de  Tarascon,  qui  vient  d'«ilr'>sv?r  au  Pi  t-^ident 
«quelques  exemplaires  du  dénoixibrisiuciU  juirii>  ulier 
qu'il  a  fait  des  habitants  du  Lan^ueduc  pour  lu  pré- 
aanta  année  «(17C7).--  Rapport  ra?orablu  sur  la  noblesse 
du  s' de  Oirardin,  envoyé  du  vicomte  de  l'olignac. — 
Oratifloitlions  d'usage.  —  Il  est  rapporté  qu'au  mois 
d'octobre  1707  la  ebemin  de  Toulopse  4  Léguevin,  •  da- 
puis  l'axlrémilé  da  la  province  Jusqa'b  l'sntréa  da  la 
banlieue  de  Toulouse  »,  était  constraltaur  prés  de  4,000 
loisesde  longueur,  et  que  la  dépense,  y  compris  «  las  ap- 
pointemenfs  de  l'Inspecteur  et  le  payement  des  Indemni- 
tés, forme  un  objet  total  de  5I,(K;8  liv.  ».  —  Il  sera 
construit  un  nouveau  pont  sur  la  rivière  duTonch,  prés 
du  vlllaga  de  Snlnt-Martin.  —  Rapport  sur  la  cons- 
truction des  |K>nl8  do  Valeatine,  Cazéres,  Carbon.ne.  — 
Résumé  des  rapports  des  inspecteurs  chargés  de  vériiier, 
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conformément  k  l'arrêt  liu  Coii&«i[  du  27  août  1786, 
<  l'état  des  ponts  qui  sont  sur  la  ligne  de  la  poste  et  sur 
les  autres  chemins  dans  la  sénéchaussée  de  Toulouse  •. 

—  Uevenatit  sur  la  délibération  qu'ils  avaient  prise  te 
0  mars  1754  pour  a'opposer  au  projet  de  jonction  de  la 
robine  de  Narbonne  au  canal  royal,  et  considérant  que 
la  vérIAcation ordonnée  par  l'arrêt  du  Conseil  du  19juil- 
lit  17S7  «lève  tous  les  doutes  qui  avoient  déterminé 
leur  opposition»,  las  Jetais  arrêtent  «  que  S.  M.  serasup* 
pliée  da  blre  jouir  la  ville  de  Narbonne  du  bienfinit  qui 
lui  avoit  été  accordé  en  1686  et  dans  laqnel  elle  a  été 
maintenue  par  i'arrèt  de  1767  ■.  —  État  daa  aammes  à 
rembourser  par  loterie  aur  Isa  trois  emprunts  de  six,  dix 
et  dix-sept  raillions  de  livres,  pour  lesquels  la  province 
a  prêté  son  crédit  au  Roi,  remboursement  auquel  sont 
«  destinés  Isa  fonds  dont  le  trésorier  des  Étala  IWf  an- 
nuellement la  retenue  >.  —  Tirano  des  loteries  en  pré- 
sence des  Comnii«sairesduRoi.— Cpnsenteaient  à  es  que 
Iw  villes  da  Narbonne,  BétIers,  le  Puy  al  antres  deman- 
dent la  <*i  '!iti'iiK)tlon  de  divers  droits  de  subvention  ou 
octroi.  —  Le  pays  de  Vivarais  est  autorisé  à  imposer 
S,S0O  liv.  au  profit  des  slenrs  Boyer  et  Rouvière,  pour 
avoir  •  renouvi-lij  lu  tarif  qui  sert  de  règle  pour  lu  .lA- 
pai'lemenl  des  impositions  du  pays,  lequel  n'avoit  été 
porté  Jusqnlei  qu'à  400,000  liv.  parce  que  les  imposé 
lions  n'ét  ijfint  pris  ordinairement  plus  considérables,  et 
donnoit  lieu  annualieuienl  à  des  opérations  difficiles  et 
quelquefois  ai^ltes  à  erreur  lorsqu'il  fkiloit  répartir 
des  sommes  plus  considérables  r,  .:'(., [ui  n'aura  plus  lieu, 
parce  qu'on  «  l  a  porlé  jusqu'à  800,000  Uv.  «.  —  Suivant 
la  demande  <  «la  MM.  les  Barons,  la  nouvelle  rédaction 
qu'on  pr^j)  ire  d»?  tinciens  rÔ!:liîmsiits  fi;nrernant  l'ordre 
el  la  police  do  l'assemblée  >  portei  a  .  <  que  les  nouveaux 
acquérearaou  propriétaires  des  baronniea  qui  dORRont 
droit  d'entrer  aux  Élals  feront  désormais  nretiv»  d?  t.'ur 
noblesse  du  coté  paternel  depuis  l'année  140U,  au  lieu 
da  quatre  générations  qui  étotent  simplement  requisse, 
el  réduira  à  un  seul  degré  la  preuve  du  côté  mater- 
nel ».  De  inémepour  les  envoyés  des  barons  <  qui  seront 
tenus  da  faire  la  preuve  de  leur  noblesse  de  cinq  géné- 
rationst  eux  compris,  du  côté  paternel  el  d'une  généra- 
tion du  côté  maternel  •.  —  Cldturs  du  compte  des  im- 
positions de  1766  :  recette,  9,4(58,444  liv.  ;  dépense, 
9^515^423  Uv.  —  Consentement  k  ce  que  le  diocéso  de 
Toulouse  prélève  10,000  liv.  sur  les  CO.COO  qu'il  lui  est 
permis  d'emprunter,  et  ce,  pour  commencer  u  le  chemin 
de  Caraman  au  canal  royal  passant  par  Basiége,  qui  ferala 
communication  dee  deux  routes  ouvertes  dans  cediooése*. 

—  Articles  il  niottro  dans  le  Cahier  :  En  remerciant  lu  Roi 
d'avoir  rétabli  l'ordre  de  ia  Justice  dans  le  Vivarais,  on  le 
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•  suppliera  d'achever  on  nosM  imporUnt  ouTragedans  le 
reste  de  la  province,  en  rendant  aux  sénéchaux  et  sièges 
pdrèsi4)teax  tour  ancien  lustre,  soit  par  I» réoniOD  d«  plu* 
stennde  c«  sièges,  soit  (lar  la  supprtMion  lie  eaax  o4 
11  ne  n  trouve  pas  d'ofllciers  capables  d'en  Taire  le  ser- 
Tte  >.  —  Las  ÉtaU  conflnn«nt  *  ananimeni«nt  *  la  sor- 
TiTBnea  ûe  m  duii^e  €  accordie  par  acctamfttion  »  par 
raâ8t>mbl'''e  rie  la  scn^chiiu^si^f  de  Cari'a-.S' iiine  ,  au  sirur 
de  MoQlferrier ,  sjrndic  général,  en  laveur  de  son  Als,  et 
ce,  pour  loi  témofirner  «  la  seliantelloR  générale  qu'elle 
a  des  services  imporlans  qu'il  rend  à  la  province  depuis 
près  de  50  «ne  ».— Au  nom  de  laOommiasion  des  affaires 
extraordlnatreB,  rareheTâqne  de  Tenlonae  rapporte  que 
les  Commissaire?  ilu  Roi  o-il  éW'  cliargés  de  faire  savoir 
aux  États  que  par  édil  du  24  Juillet  1767,  le  Roi  avait 
déclaré  qu'il  rentrait  «n  poaaecsion  des  offlces  ei-deTant 

ûli/ni'N  iii'S  crir>trôî^:urs  des  poids  et  me-^nrcs,  pris'eui'--  ilf 
bois  il  brûler,  mesureurs  de  grains ,  vendeurs  de  pois- 
son denier,  marqoean  de  tollea  et  draps,  auxquels  étaient 
nltribui's  fïes  rîraif'jnnn  pn^portionnés  îice  qu'ils  avaient 
codté,  et  que  S.  M.  avait  ordonné  la  levée  à  son  pruflt  de 
ees  droHs  en  Langoedoo,  maisqueei  lesâtats  •  lugeoient 
convenable  de  se  charger  de  la  régie  desfl.  droits  pour  lo 
compte  de  la  pruvinee,  S.  M.  éloit  disposée  à  écouler  fa- 
vorablement leura  proposittona  ».  Le  rapporteur  dit  que 
cette  Tormc  ih?  proe.^fffr  pst  contraire  aux  privil^pcs  de 
la  province,  «  tous  les  secours  tant  ordinaire  qu'extraor- 
dlnairss  que  8.  H.  a  droit  d*attandn  de  aee  sujets  du 
Languedoc  devant  émaner  de  la  volonté  libre  des  États, 
leurs  légitimes  et  seuls  repri^senlants,  sur  la  demande 
fit  kar  en  est  fotto  de  ta  part  du  Roy  ■  ;  qup,  d'ailleurs, 
an  fortrl  «  il  s'agit  do  faire  revivre  des  droits  ar»'-i?nfie- 
œenl  attribuée  a  divers  offices  ,  aussitôt  éteints  et  sup- 
primés en  Languedoc  que  créés,  au  moyen  de  sommes 
considérables  qui  furent  payées  dans  le  temps,  non  pour 
Jouir  par  acquisition  du  produit  de  ces  offices,  mais  pour 
mettre  à  l'abrjr  des  recherches  et  vexations,  suites  iné- 
TÎtablea  de  la  levée  rigoureuse  dea  droits,  l'agriculteur , 
le  consommateur,  l'artisan ,  fe  commerçant  qui  les  nu- 
roient  supportés  »;  que  l'objet  He  l'édit  étant  de  c  faire 
rentrer  dans  les  nains  de  S.  M.  ces  offlc«s  et  ces  droits  p, 
les  États  sont  fondés  k  attendre  de  la  justice  de  s.  M. 
qu'elle  déclare  n'avoir  pas  entendu  comprendre  le  Liin- 
guedoc  dans  les  dispositions  de  cet  édit,  qui  n'y  est  pas 
même  légalement  eonnu  et  ne  pourroitd'allleuray  avoir 
aucun  efTet  suivant  les  termes  précis  du  privilège  qu'on 
a  d^à  relevé  Le  rapporteur  conclut  que  «  dans  la  fa- 
vorable dtspodtton  k  écouter  les  propositions  dtin  abon- 
nement,  on  doit  véritablement  reenrinoître  la  demande 
4*unsecoure  extraordinaire  »,  et  •  persuadé  de  l'empras- 
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sèment  dea  titals  k  donner  au  Roi  des  preuves  4e  leur 

entier  dévouement  •,  il  propose  de  prier  le  président  k 
néiRocier  un  traité  avec  le  Contrôleur  générai  où  11  sera 
stipulé  que  les  fitats  payeront  ehaque  année  ■  en  lella 
forme  et  manière  qu'ils  aviseront,  pendant  le  terme  porté 
par  l'édit,  et  à  titre  de  secours  «xtraordinaira,  une 
aomme  qui  sera  convenue  •.  Délibération  eonfoirme.  — 
On  s'opposera  h  la  prétention  des  officiers  des  maî- 
trises des  eaux  et  (ordts  de  s'ingérer  dans  l'adminis- 
tration dea  communautés  sous  prétexta  de  remploi  du 
produit  des  coupes  quart  Je  réservn  de  leurs  bois, 
attendu  que  ■  les  règlemens  faits  pour  l'administration 
dea  oommunantés  de  la  province  destinent  l'entier  pro- 
'luit  de' leurs  biens  pat rituDni  un-  a  êlre  mis  en  ;:ioin$ 
imposé,  sauf  k  être  pourvu  à  leurs  dépasses  pour  ou- 
vrages publies  en  la  forme  prescrite  par  les  mènes 
règlemen'i  ».  —  Sont  acceptées  les  soumissions  faites  par 
les  sieurs  Deydier,  d'Aubenas,  Nicot  et  Fabry,  du  Bourg- 
Salnt~Andéo1,  Léotard  de  Toulouse,  pour  un  corlaln 
ri -inhrn  »  de  jilantes  de  moulins  do  l'invention  du  sieur 
de  Vaucanson,  construits  dans  l'atelier  de  la  province». 
—  Les  appoinlemenis  des  sieurs  Rodi«r  et  Buflitt,  ins- 
péetciirs  iIm  soieries,  et  du  s'  Tinel,  inspecteur  des  draps, 
sont  portés  do  1,200  k  1,800  francs,  parce  que  «dans  les 
tournées  qu'ils  sont  obligéo  k  Ikira  Ils  eonsonanent  en 
frais  la  plus  grande  partie  de  leurs  appointements  •.  — 
Rapport  sur  le  dessèchement  des  marais  et  le  canal  de 
navigation  de  Beancalra  k  Aigassmoriss;  11  eonclirt  à 
l'approbation  des  projets  et  plans  proposés  en  décembre 
1707  par  les  trois  directeurs  des  travaux  publics  de  la 
provinoa.  DéittéralieB  conforme.  —  Rapport  sur  la 
fonstrurtfon  rfuqnai  et  du  port  ft"»  la  Daurade  kToulonse, 
et  sur  «  i'ouveclure  d  un  canal  d'environ  80")  toises  qui 
aura  sa  prise  d'eau  au-dessous  de  la  porte  de  ville  dite 
de  Saint  Pierre,  elqui  ira  aboutir  dans  le  canal  des  deux 
mers,  prà^  le  pont  du  Petil-Oraniaguo  ».  —  •  Toutes  les 
rétributions  payables  par  la  province  en  corps  aux  sSOfé» 
taires  de  l'Intendance  seront  fixées  à  une  somme  de 
8,000  liv-,  qui  sera  imposée  en  leur  faveur  »,  Iaï  délibé- 
ration explique  que  l'édit  de  mai  1766  sur  l'administra» 
tion  municipale,  en  ordonnant  que  les  adjudications  dss 
octrois,  ouvrages  publics,  etc.,  des  communautés  seraient 
faites  à  l'avenir  par  tes  Conseils  politiques  et  non  plus 
par  l'Intendant,  avait  £ilt  perdreaux  aacrélaires  de  l'in- 
tendance le  centième  denier  qu'ils  avalent  été  auloHsés  k 
percevoir  sur  le  prix  desd.  adjudications.  —  •  Attendu 
que  la  dépense  qui  a  été  Ikite  jusqu'ici  pour  la  nouvelte 
route  de  communication  avec  l'Auvergne  te  porte  k 
1,004,013  liv.,  et  que  les  nouveaux  ouvrages  fir  jetés  re- 
viennent k  369,280  Uv.,  «  les  États  eatimenl  qu'ils  n'en 
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pmivant  délenniner  l'exécution  sans  avoir  reçD  de 
nooTelln  aasoranee*  sur  les  fonds  que  S.  H.  doit  roarnir 

pour  lesd.  ot!vr.i!,'es  ■  —  Lisie  des  Commissaires  subro- 
gés pour  la  tenue  des  As«iette3  des  diocèses  en  1768.  — 
Une  IniiffmntU  de  l,tOO  Iït.  par  an  est  acoordte  k  cbaenn 
des  (1iriî-:ieiirs  travaux  p'aLlics  l'our  payer  son  dessi- 
nateur et  les  ports  de  lellres  et  paquets.  —  État  générai 
dM  fonda  dont  l'imposition  est  consentio  poar  1708.  Ro* 
celle  :  UitSftT.lS?  liv.;  dt^pense  :  liiAriio  somiiv.  —  Oc- 
troi,—  Te  Deum.  —  Bénédiction.  —  DeputAs  présents. 
=  AMsmbiée  des  trois  États  do  la  sénfeixaassée  de  Tou- 
louM  sous  la  présidence  de  l'archevêque  de  Tonli :u>p  — 
Asseiubléd  des  trois  États  de  la  sénécbàiuiiséâ  d^  Carcas- 
■oane  son  la  prAsid«ice  d«  l'ardwTâqiie  de  Narbonne. . 
=:Jugoments  des  États  sur  les  imposilinne  fi»i(es  Hans  les 
Assielle»  das  diocèses  de  la  séuécUauss^  de  Toulouse  en 
1797. 

Novembre  1768  —  Janvier  1909.  —  Procès-verbal 
des  séances  et  délibérations  des  États  de  Languedoc,  as- 
semblés par  mandement  du  roi  Louis  XV,  à  Montpellier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  da2'i  novem- 
bre 170S  au  3  Janvier  1769.  —  PrAsideat  :  l'arcbevé.jue 
do  Narbonne.  Commissaires  du  Roi  :  le  prince  do  Beau- 
TWf  commandant  en  dieTde  la  provinee  ;  le  Ticomto  de 
Salnt-Priest  et  J.-S.  de  Salnt>Mest,  fnlendanis;  de 
Vicbel  et  de  Bermond  d'Auriac,  tn'^oriers  généraux  do 
France  è»  généralitée  de  Montpeliier  et  de  Toulouse.  — 
Rapport  AiTomble  sur  la  noblesse  des  sieurs  de  Marcba 
et  do  Lacroix  de  Vagnas,  envoyés  des  barons  de  Tornac 
et  de  Castries.  —  Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  ils 
demandent  on  don  grratnit  de  3,000,000  de  Ht.  et  1,000,000 
livrt's  |i:iiir  l:i  r;i]i;t;i(ioM  do  KOO.  C«s  deux  soiniiiessont 
accordées  aux  conditions  ordinaires.  —Le  marquis  de 
Ia  Tourretle  sera  reçu  aux  États  ■  comme  ayant  la 
propriété  des  baronnies  de  La  T<iurrette  et  de  Chalen- 
Con  en  Vivarois,  qui  entrent  cbacune  aux  État«  de  £4 
en  24  ans  ».  — "Rapport  sur  les  travaux  pablles  dans  la 
s^nér1i:iijs-j('-i'  lie  lîPAUCnjre  i^t  Mraes.  —  Les  :liii::èses 
d'Agde,  du  Castres,  les  pays  de  Vivarais  et  de  Qévau- 
dan  peuvent  demander  en  Roi  la  permission  d'empmn- 
ter  on  d'imposar  divcrsrs  Hrimines  pour  réparer  ou 
construira  des  chemins.  —  Rapport  sur  les  travaux  pu- 
blics dans  la  afoicbanse6e  ds  Toulouse  :  —  <  Les  on- 
vrn^fls  h  Hiif'  pour  la  constrodion,  autorisée  par  ar- 
rêt du  Conseil  du  25  Juin  1708,  du  canal  de  navigation 
dopait  ie  bassin  de  la  Oarwine  na-dessas  du  moniin  du 
Basaeie  do  Tonlonas  Jusque*  au  canal  royal  de  Langne- 
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doc  près  le  pont  du  Petit-Oraniague,  ont  été  adjugés  au 
prix  «I  bloc  de  830,000  liv.  ».  en  ce  non  compris  t  le 

terrain  nécessnire  ji  iur  remplacement  du  canal  osîim'? 
1S,150  Uv.,  quatre  maisons  qu'il  faut  démolir  pour  l'em- 
placement de  réelose  de  la  prise  d'eau  »,  et  une  tovr  h 
démolir  •  r  uiiprise  dans.  I;i  <-lotï)re  s  Dirirlreot  »,  en 
compensation  de  laquelle  ces  religieux  demandent  qu'on 
leur  procure  la  propriélédneimellère  Saint-Pierre,  sauf 
k  eux  ^  fuirnir  h  la  [aroisso  de  Saint-Pierre  un  nou- 
veau cimetière,  hiirs  de  ta  ville  et  près  de  celui  qu'on 
préparc  pour  la  paroine  de  la  Daurade.  —  Dans  le 
(lifi  (V;e  le  MIrepoU,  «  on  ne  peut  éviter  de  rr"-onstruire 
le  pont  de$  Allemands,  sur  le  ruisseau  du  Crieu  qui 
forme  les  limites  du  Languedoc  et  de  la  comtS  de  Foiz  ». 

—  M.  de  Moiilferrier,  «ynllc  fr'^ri'^ral.  fî  inno  ,ivis  ^11» 
ce  qui  se  passe  actuellement  à  ï'urli,  .sujet  du  com- 
merce des  grains  peut  donner  lien  h  quelque  règlement 
général  qui  .saroit  extrêm^Trtpnl  nuisible  à  la  province  »; 
sur  quoi,  il  est  délibéré  qu'on  etiverraau  Conlrùleur  gé- 
néral un  mémoire  contenant  «  les  justes  ropnisenlafions 
des  États  ».  Texte  de  ce  n\émoire.  Le  Koi  y  est  prié 
d'ordonner,  pour  rendre  libre  l'exportati  jii  des  grains, 
que  le  prix  du  blé  en  Languedoc  ne  soit  pas  pris  au 
marché  de  Béziers  où  l'on  M  vend  que  les  blés  supé- 
rieurs, et  que  si  le  prix  du  blé  tombe  au-dessoiis  du 
taux  où  la  sortie  est  défendue,  on  puisse  exporler  sans 
avoir  k  en  demander  l'autorisation.  —  Consentement  & 
des  emprunts  à  faire  «  pour  les  réparations  on  conslme- 
lions  de  leui^s  chemins  de  traverse  par  les  diocèses  de 
Narbonne,  CircAssonne,  Béziers,  Ludève,  Saint-Pons,  U>. 
moux,  LePoy,  Alais,  Uzôs,  Toulouse. ->Ré»nroé du  pro- 
cès-verbal de  la  visite  da  canal  royal  faite  l  ai-  1'^  s'  Oa- 
ripuy,  iogénieur  de  la  province.  —  Rapport  sur  les 
travaux  publics  dans  la  sénéobaussée  de  €areassonne. 

—  Le  diocèse  de  Narbonne  est  autorisé  ii  porter  fîi'  TiOO  h 
1,400  liv.  la  subvention  qu'il  accorde  annuellement  au 
collège  des  Doeirinairee  de  Narbonne. —Consentement 
à  ce  que  le  lîi  ^rèse  d'AIM  impose  l,t?O0  liv.  en  fa',  i-ur  du 
collège  nouvellement  établi  à  Albi  par  lettres  patentes 
dn  21  mai  1708.— L'archevêque  de  Narbonne  dit  :  «que 

MM.  de  HMiireiins  et  il?»  dr.'iir.rin  lui  tirent,  il^s  l'aniir'f! 
dernière,  des  propositions  pour  céder  à  la  province  tous 
les  droits  et  ftcultés  accordés  k  M.  de  Riqnet,  leur  an- 
U:nv,  par  l'é  lit  du  mois  d'i 'et  ilre  Jf  C^,  qui  a  ortî'  inné  la 
construction  du  canal  de  communication  des  mers,  ainsi 
que  par  les  lettres  patentesda  même  nioiset  par  lesarrMa 
jiijit.VIenr?  ;  qU'^  res  propositions  lui  a.vnnf  éi?'  rr-niTi- 
velées  cette  année,  il  avoil  cru,  avant  d'entreprendre 
une  négociation  k  ce  sujet,  devoir  s'assurer  de  l'an^ro» 
bation  du  Roor  ;  qu'ayant  en  conséqiisnoo  informé  les  Mt- 
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nistres...  H  a  appris  que  sur  te  comple  qu'ils  ont  rendu 
m  Rojt  S.  M.  »  Umoigné  la  plus  grande  satislheUon  de 
voir  pri'i'^pr  dans  les  mains  d'une  administration  aussi 
i&ii^  que  cëIIo  dos  États  un  ouvrage  essentieUemeiU  des- 
tiné à  l'alilllé  v  uMtque.dontroldctlM  peut  Mre  rempli 
dans  toute  son  étendue  que  par  un  corps  qui  n'a  d'antre 
intérêt  que  celui  du  bien  public  >...  Il  propose  de  réunir 
Ift  Oonnitsion  de«  aHhliw  extraordinaires  et  celle  des 
travaux  publics  poarMaminer  celte  alTaire.  Délibéra- 
tion conforme.  Rapport  de  la  Commission  :  «  on  a  ml» 
sous  ses  yeux  les  relevés  des  rp^'-^^!'»»  authentiques  de 
U  régi*  du  canal  depuis  30  années.  Faisant  uns  année 
eominane  tur  1e«  20  dernières,  «lie  a  établi  un  produit 
de  plus  de  360,000  llv.,  quitte  do  toutes  Chartres  prévues 
OU  iropréToee,  é^atvalent  à  l'Iotérèt  h  i  •/•  d'nn  capital 
de  nenf  ralliions.. .Les  propriétaires  qui  araient  d'abord 
prétendu  régler  le  prix  de  la  vente  au  capital  du  revenu 
qu'ils  Ju«Uli«roimt  aar  l«  pied  de  l'inlérdl  au  denier  30, 
ae  sont  rMalt>  à  le  fixer  à  8,400,000  Hv.  aur  le  pied  du 
denier  25,  dont  les  termes  de  payement  sont  ■!  tôt  rainés 
dana  des  cunventiona  où  sont  prévues  les  substitutions 
dontMt  grevée  partie  du  total  du  mnti  »...  Après  cet 
exposé  et  conlVirmi-tii'^rit  ,i  l'avis  de  lii  fommission,  les 
États  ■  approuvent  les  conventions  proposées  et  si- 
gnées par  lesd.  sleum  propriétaires  et  donnent  pmiToir 

h  M.Nr.  U's  ili'pul^s  .1  l.i  Oiur  vl  nu  «yniîir  pi^noral  do  les 
rédiger  à  Paris  en  acte  public,  en  prenant  toutes  les 
préonitiODs  qal  seront  Jugées  néoetteires  pour  la  vill- 
dllé  de  l'acte  et  la  sûreté  de  I  i  pravinpr>  ..  —  Texte  du 
projet  de  conventions.  —  Le  diocèse  de  Lavaur  peut  de- 
nander  la  permission  d'Imposer  en  trois  ans  ■  pour  le 
chemin  de  I.avaur  Jusqu'.iu  hariie.m  du  H-.  ind,  ijui  f;iU 
la  séparation  et  la  division  des  diocèses  de  Toulouse  et 
4e  Lavaur  et  où  oommenee  la  route  de  Terlisli  )t  ToU' 
lonso  «  nnuTellr'mf'iit  iiuvorte.  —  î\f^\';iiri-s  onli'MiiFHs 
pour  la  régie  du  pont  de  bateaux  de  lieaucaire,  en  con- 
séquenee  des  lettres  patsoles  du  13  septemlire  vm  qui 
en  fon!  rli>ii  h  perpétuité  à  la  province.  —  Les  États  en 
corps  assistent  au  service  célébré  dans  l'église  N.-D.-des- 
Tsiles  pour  le  repos  de  l'Ame  de  la  Reine. — Rapport  de 
la  Commis^ir-n  d./s  ,'iffhirps  rxtraordtnriirc?,  h  qui  avait 
été  renvoyé  un  supplément  d'instruction  du  Roi  a  ses 
OiRninissafresanx  llRats,  portant  ■  que  la  sftreté  publique 
et  le  servir!»  dr>  S  M.  exigent  que  le  nombre  drs  brifra 
des  des  raaréctiaussées  soit  augmenté  dans  tout  le 
rojaume  et  qu'il  leur  eolt  Ait  un  gouTsao  traitement 
qui  les  mette  en  ntat  de  remplir  leur  service  avec  exac- 
titude ».  Le  rapporteur  dit  que  ta  maréchaussée  de  la 
provinee,  «  en  eomptiat  les  officiers,  est  composée  à 
jiréatnt  de  183  hommes  et  cotle  100,200  Ut.,  à  laquelle 


somme  les  Étals  ronlriboent  pour  4g,lûO  lîv.  qui  sont 
prises  sur  llmposltion  du  iaillon  réglée  depuis  16404 
165,000  liv.  et  établie  originairement  pour  l'entretien  de 
l'ancienne  gendarmerie,  à  laquelle  la  maréchaussée  a  élé 
assimilée!'.  Elle  sera  augmentée  do  OS  hommes  et  ooli- 
tera  désormais  I6.'?,535  liv.  «  dont  la  portion  d<»  In  •>ro- 
vinco  a  été  fixée  à  108,337  liv.  >  qui  «ont  les  deux  tiers 
de  lad.  pcn'io  t.4ale,  au  lien  qu'avant  raugmeulathm Im 
tlats  n'en  payaient  que  la  moitié.  Sur  quoi,  Il  est  délibéré 
€  que  ce  supplément  du  contingent  de  la  province  sera 
ajouté  au  département  général  de  la  capilation  de  IIBO, 
k  laquelle  contribuent  également  les  privilégiés  et  les 
non  privilégiés,  afln  de  décharger  d'autant  les  posses- 
seurs des  biens  roturiers  >.  mais  qu'on  fera  au  Roi 
de  très  liumbles  représanlalioQs  enr  le  détriment  qne 
oause  à  la  proTin«e  le  ebangouent  de  proportion  de  n 
contribution.  —  Les  députés  à  la  Cour  continueront  leun 
instances  «  pour  obtenir  des  soulagements,  qui  derlen- 
nent  tons  les  jours  pins  nécessaires,  afln  de  ne  pas  laissir 
Siii  r  ;iii!'*'r  les  redevables  sous  Ir  poi  ls  trop  onéreux  dm 
impositions  de  tonte  espèce  «.  —  Oratiâcalionsd'usage.— 
L'archevêque  de  Tonloose,  an  nom  de  la  Commission  4ai 
affiiire-i  cxlriiin- )iri;iires,  dit  que  le  Roi  a  chargé  ses 
Commissaires  do  detuandef  la  continuation  de  la  levée, 
pendant  10  ans,  des  4  sols  pour  livre  en  sus  dota  eaplbi- 
lion,  exitroe  d'al;i)ril  ;.oiir  10  ans  en  17-17,  et  prorogés 
pour  le  même  temps  eu  1757. 11  rappelle  que  chaque  fols 
les  Étal»  ftirent  autorisés  à  abonner  cet  imi>à\  pour 
3,000,000  de  livres,  et  qu'aOn  qu'ils  pussent  rembo'ir^^r 
les  emprunts  nécessités  par  ces  abonnements,  le  Itoi  leur 
aeeorda  une  remise  annuelle  de  800,000  llv.  eur  la  capl- 
talion.  S.i  c. inclusion  est  qu'en  rr-iscnl.uil  ."i  I:i  ltn>é<'  dn- 
mandéa,  un  devra  traiter  avec  S.  M.  pour  obtenir  la 
fbveur  d'un  aouvél  abonnement  et  la  liberté  de  pejer 
l'i^mprunt  h  Mrc.  sur  la  rfinisp  de  fiOO.OOO  liv.  fi^lî- 
twration  conforme.  —  État  des  sommes  à  rembourser 
par  loterie  eur  les  eept  empranle  montant  ensemble  à 
64,400,000  liv.  pour  lesquels  la  province  a  prêté  son 
crédit  au  Roi.  —  Rapport  des  députés  en  Cour  :  on  a  re- 
nouvelé <  tes  repv*éeentailoM  eur  la  nécessite  de  réta- 
blir Ic^  Séréchaux  et  Pr<'»<ttdianT  dans  Ipnr  ancifn  lustre 
«latdvité  ».  —  Grâce  à  la  protection  et  au  créilit  du 
prince  de  Beauvau  et  de  rarchevéqne  de  Narbonna, 
«  hcDrfiisprDfrit  ■•vr'"  isss?  k  lems  on  a  pu  <  prî^vf- 
nir  les  suites  d'un  at TiiD^cioeiil  qui,  en  faisant  passer  la 
détail  de  l'administration  générale  des  États  dans  le  dé- 
partement d'un  do  MM  li  s  int.Tida.'ifs  des  flnnnc«>,  nu- 
roit  donné  la  phi!'  racl;eui»e  atteinte  k  la  prérogalive  di>nt 
les  ëlals  ont  iticj ms  Joui  dê  n'être  immédiatement  su- 
bordonnés qu'aux  Ministres,  prenlera  dépositaires  des 
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TOlontés  et  de  l'autorilé  du  Roi,  de  laquelle  ils  dépendent 
sans  aucun  milieu  t.  —  Commissaire»  du  Rui  Tont 
savoir  que  l'intention  de  S.  M.  est  que  son  édit  du  mois 
d'avril  1768,  qui  supprime  les  droits  at(ribn<''g  aux  ofllces 
anciennement  aliénés  des  conlrôlours  des  poids  et  mesu- 
res, etc,  «  soit  exécuté  dana  11  f»roTlnM,eomdM  dan  s  tou- 
t«8  l«s  antres  parties  du  rojmm»  hum  «xe^ion,  pendant 
lix  tiif  ■  ;  les  Étals  peuvent  abonner  cet  drolls  en  payant 
800,000  Ht.  par  an.  le  Roi  les  laissant  libres  êe  choisir 
c  les  mojrens  les  moins  onéreux  d'acquitter  lad.  somme, 
même  â'r  ilestfner  une  partie  du  prit  4e  la  ferme  de 
r«'quivrilr'nt  >>t  rî'en  augmenter  aucuns  des  .iroits  •..  I.vs 
États  consentent  au  payement  de  cet  abonnement,  mais 
Ils  ebargent  lenrs  dépotés  k  te  Goor  *  de  réitérer  leurs 
rf  [iri'^Hn'.iiioiis  |ii:>iir  que  Ihs  ilemandes  que  S.  .M.  jugera 
à  propos  de  faire  soient  énoncées  dans  des  termes  plus 
flonlbrmet  aux  droits,  llbertds  et  prlvilAfes  de  la  pro- 
vince, suivant  lesquels  nulle  iiiipn^ition  »  etc.  —  Il 
n'y  a  pas  lieu  d'avoir  égard  k  ta  demande  d'indemnité 
Mte  par  l«  fermier  de  réquivalent  «  k  raison  des  tron- 
blf'?  et  voyes  défait  c'>u<i's  par  les  contrchaniliçrs  <^3.rs 
le  Vivarais  »,  et  ■  il  sera  déclaré  aux  prétendants  à  la 
ibrme  de  l'Aqolvalentqtie  rexpresaloo  de  gwrre  çuer- 

roi/anie  de  t'arli.'Ki  -1  dn  règlement  "  ne  s'nppliquc  pas 
i  aux  voyes  de  fait  de  la  part  des  contrebandiers,  même 
fc  nain  armde  ».  —  L'arehavèiitte  de  Narbonneespose 
quf  >  relard  apporté  Ji  la  gravure  (les  farte?  p-^ogra- 
ptiiques  de  la  province  et  des  diocèses,  dont  avait  été 
diargd  la  tàtmr  Philippe  Bnadia  en  1763,  provient  de  m 
que  «  les  plans  faits  dans  la  province  par  les  géographes 
et  Ie$  astronomes  de  la  .Société  des  sciences  de  Montpel- 
lier >  m  répondent  pas  aoz  intentlooa  dn  Roi,  attends 
qu'ils  ne  sont  pa«i  confonn*^  aux  «artes  des  autres  par- 
ties dn  royaume  dressées  par  MM.  de  l'.^cadémie  des 
sciences  de  Paris,  c  et  qu'il  est  presqn'impossible  de  les 
lier  et  adapter  avec  lesd.  caries  sans  faire  de  nonvelîos 
opérations  sur  les  lieux  ».  Il  dit  qu'après  avoir  cunft  ré 
avec  MM.  Cassini  de  Thury  et  de  Montigny,  membres  de 
l'Académie  des  sciences  de  Paris,  il  a  Jugé  qu'il  fallait 
risiller  le  narebé  fait  avec  le  s' Buache  et  traiter,  pour 
les  corrections,  changements  et  additions  à  iUre,  avee 
M.  Cassini  de  Thury.  Celui-ci  s'est  eii;.']igé  moyennant 
4,000  liv.  d'abord  payées  et  75,0:X)  liv  payables  en  5  an- 
nuilt's,  ik  livrer  dans  cinq  ans  la  carte  générale  de  la 
province  et  celles  des  £4  diocèses,  duement  perfection- 
nées et  irrav^  dans  le  mime  goftt  d«  celles  de  la  Bour- 
gogne, en  présen'Hnt  chaque  année  aux  Etats  la  cin- 
quième de  tout  l'ouvrage  >.  Ratification  de  ces  conveo- 
ttona.  —  Tirago  des  lolerlei.  —  On  fem  tuprimar  la 
Bonvann  règtameni  des  Étals  «pris      la  Roi  l'anm 
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autorisé.  —  Rapport  des  coramisçniros  du  îîitrpaii  de« 
comptes.  —  Lecture  du  compte  Je*  i:jijiOî.i lions  de 
J707  :  recette,  9,956,861  liv.  11  sols  1  denier;  dépense, 
10.026.070  liv.  14  s.  10  d.  —  Approbation  de  ce  qui  a  été 
fait  en  1768  pour  achever  le  bornage  des  marais  concédés 
par  le  Roi  à  la  province  entre  Beaucains  et  Âigoesmor* 
tes  :  on  attendra  <  que  les  propriétaires  et  usagers  àm 
marais  aient  remis  leurs  litres  pour  se  déterminer  sur  la 
manière  de  pourvoir  k  leur  dédommagement  <.  —  L'as- 
semblée est  informée  que  le  sieur  Oaripuy  n'a  pu  drsaaar 
te  devis  des  ouvrages  b  dire  pour  le  dessèchement  des 
marais  et  l'ouverture  du  canal  de  navigation  de  Beau- 
calre,  <  mais  que  ce  retardement  se  trouve  bien  com- 
pensé par  les  connaissances  qu'il  a  acquises  dans  la 
vovage  qu'il  a  fait  en  Hollande!»,  par  or-lre  ilu  prési- 
dentf  «  sur  les  canaux,  les  digues,  les  écluses,  le  dessè- 
chement des  marais,  et  sur  les  moyens  qu'on  se  pro- 
pose <reni  [il  me  r  ]iour  liessiVher  un  >:r;iniî  étant'  connu 
sous  le  nom  de  mer  d'Harlem  dont  le  fond  est  plus  lui 
'  que  la  surbca  de  la  basse  ner  ».  —  On  emploiera  aux 
foml  ilinns  du  quai  de  Toulouse  les  ranti'-riaux  des  mai- 
sons dont  l'acquisition  a  été  ordonnée  et  ceux  de  l'an- 
cienne Vignerie.  —  Les  Bénédleiins  et  In  paroissiens  do 
la  Daurade  sont  autorisés  «  à  donner  une  forme  ronde  à 
l'église  paroissiale  au  lieu  d'une  forme  ovale  qu'ils 
avolent  d'abord  projelide  lui  donner  —  Les  dioeèaea 
Ap.  Mtrepnix,  Sainl-Papoul ,  Altii,  Tinilnusp,  Lavaur, 
Montpellier,  Uiès,  Nimes,  peuvent  demander  au  Roi  la 
permissloa  d'empranlar  pour  conatraira  dsa  chemins  «t 
des  ponts.  —  Il  pst  rapporté  que  les  navrajes  de  la  route 
de  communication  dn  Languedoc  avec  l'Auvergne  sont 
interrompus,  parce  que  «  les  fonds  que  S.  M.  devoit  faiw 
annuellement  jusqu'à  la  concnrrpnce  (îe  riOO.OCX)  liv. 
n'ont  pas  été  faits  ».  —  Rapport  sur  les  aianuCaclures. 
Il  a  été  fabriqué,  en  1*788  :  57,700  pièces  de  draps,  dont 
115  p.  de  roabons;  80')  p  r'e  londrins  premiers  ;  48,970  p. 
de  londrins  seconds,  et  7, 420  p.  de  londres  larges.  —  On 
fera  les  ptus  vitea  instances  pour  que  la  Cour  accueille 
favortiblemcnt  les  représentations  du  corps  des  fabri- 
cants de  Carcassonne,  Saint-Chinian  et  Bédarienx  pour 
la  liberté  du  commerce,  «  et  contre  les  délibérations  pri- 
«H  à  Constantinopia  et  à  Smjrrne  par  un  certain  nombra 
de  maisons  établies  sur  Ces  Éetaeiles,  qu'on  quallAe  do 
corps  de  la  nation,  tandis  que  ceux  qui  les  régissent  ne 
sont  véritablement  que  les  commellaos  ou  correspon- 
dstts  âfn  négoelans  de  Marseille  ■.  Il  est  expliqué  qns 
r«s  négociants  r  par  on  intérêt  parllculi'^r  ont  entrepris 
de  rétablir  l'ordre  des  ventes  [des  draps  fabriqués  pour 
\k  Lmat]  par  répartition,  Is  pina  nntaiUa  fc  la  conenr- 
rsncs  et  à  l'MfansioB  dn  commères,  comtnn  «a  l'a  li 
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bien  reconnu  lorsque  cette  forme  a  été  abolie  ».  — 
Adjudication  de  la  farma  de  rëqnivatent  m  prix  de 

1,108,000  liv.  par  année.  —  prr'snîftn!  liil  :  que  l'.ir- 
ticle  11  des  propositions  faites  par  les  propriétaires  du 
OuHil  porte  que  i  si  le  provinee  ne  ponTolt  olrfenlr  ta 

reti)i«ie  ou  d/n'harge  des  ilroits  de  lod»,  contièma  ilânier, 
amorlisâemaat  et  autres  qui  pourroient  être  dus  à  raison 
de  la  vente  dud.  canal,  lesd.  propoeitlone  demeureraient 
nulles  et  comnii'  non  avenues  >;  ijne  ciMte  ilemande 
■ouffranl  des  difliculiés  de  la  pari  des  Ministres,  MM.  de 
Oeramnn  et  de  Boniepos,  qni  en  ont  Mi  infermée,  prient 
les  États  «  do  fl^'^r  un  ■-lébi  npr^s  lerjucl  les  cnifage- 
monts  conditionnels  qu'ils  ont  pris  avec  aux  demeure- 
roient  nos  effet  ».  Sur  quel,  il  eet  ddUbérA  que  •  ai  dana 
les  1  promirrs  mois  de  l'année  prcK-hnino  (1760)  les 
Étals  n'ont  pas  obtenu  la  décharge  desd.  dmits,  de  ma- 
DiAro  que  le  contrat  de  vente  do  canal  ne  p&t  pas  être 
passé,  >\nm  ce  cas,  âf'..^  )n  1«"  rmy  prochain,  et  même 
plus  lût  si  la  tlùoi.->iùa  doiluUive  était  contraire  à  la  de- 
mande dea  États,  MM.  les  propriélafna  du  canal  seront 
et  demeureront  déchargés  des  engagements  qu'ils  ont 
pris  avec  les  États  ».—  Considérant  les  avantages  qu'il 
y  aunut  à  admettre  dans  l'assemblée  ceux  des  syndics 
des  diocèses  qui  n'jr  aooi  point  encore  entrés,  mais  ne 
voulant  pas  leur  donner  voix  délibérative,  «  de  peur  de 
porter  la  moindre  atteinte  ii  la  constitution  prImItiTe 
des  États  dans  la  forme,  le  nombre  et  l'égalité  dSS  SOF- 
frages,  qu'on  ne  saurait  trop  soi^îneusement  conaenrer 
dans  toute  son  intégrité  «,  les  Etats  délibèrent  »  que  tous 
les  syndics  des  diocéssa  qni  n'ont  point  encore. eu  entrée 
aux  ÉtaU  y  serom  admis  ft  l'avenir,  mais  qulte  n'y 
auront  qu'une  séance  honoraire  »,  sans  préjudice  des 
droits  précédemment  accordés  aux  qjrndics  des  pays  du 
'Vivarais,  du  Oévaudan,  dn  Vélay,  de  SainM^apoul  et  des 
trois  archeyèchés,  qui  ont  déjà  été  reçus  dans  l'assemblée 
par  des  motifs  parttcaiiers  et  qui  doivent  continuer  de 
Jouir  de  eet  avaotfice  de  la  m&me  manière  qu'ils  Font 
fait  ju^  iu'.'i  présent  ».  —  L#e3  villes  il.^  T.unel  et  il'Andu/e 
sont  autorisées  à  établir  des  subventions  dont  le  produit 
sera  emptojré  à  l'exéentlon  d'ouvrages  d'utilité  publique. 
—  Oi»  fora  «les  recherchas  sur  les  limite»  respectives  do 
la  Guyenne  et  du  Languedoc  dans  ie  diocèse  de  lias- 
Motttaulnn,  particulièrement  dans  la  Juridiction  de  Cas* 
teh  i:  i  M-^iii,  qui  a  souffert  «  une  usurpation  manifeste, 
car  il  résulte  des  litres  qu'un  a  recouvrés  que.ses  contins 
doivent  s'étendre  Jusqu'en  Tarn  »,  —  On  aollteitem  las 
aTi:ides  Intendants  î'Auvijrijne,  de  Guyenne  el  de  Lan- 
guedoc sur  la  réunion  demandée  :  du  mandement  de 
SaintoPrIvat  en  Auvergne,  au  Velny,  de  ta  ooromunadlé 
de  Monlonieio,  en  Onyenne,  an  Fenaaerst,  diocèse  de 
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Rieux,  et  <  l'on  recherchera  les  titres  servant  à  étsblir 
les  droits  du  Lengnedce  sar  le  Bourg  Argental  qnl  éé- 

piiiil  actuellL -m  -ni  Forez  ».  —  L'assemblée  est  infor- 
mée que  les  Ministres  à  qui  l'on  avait  écrit  «  pour  l«t 
prévenir  contre  tonte  demande  qui  pourroit  èire  liiils 
aux  1-:t:irs  il'iiu:  iiris  ■îroH.s  iomaniaux  ou  autre;,  ii  r.ii- 
son  de  l'acquisition  du  canal  des  mers  avaient,!  mal 
entendu  cette  aflhire;  que  le  Oontrdienr  général  l'avott 
communiquée  aux  Fermiers  généraux  qui  l'avoient  trai- 
tée suivant  des  principes  qui  ne  saurotent  être  applica- 
bles b  nn  corps  eomme  la  province  •.  Sur  quoi,  il  «it 
déllbfVé  qu'on  représentera  au  R  i  «  quo  la  province  n« 
saurait  être  regardée  comme  les  mai  ns- mortes  ordioti- 
rss,  qui  achètent  sur  le  prodnit  même  de  leurs  Usn*  et 
pour  l'augmenter  par  dos  jouissances  utile?,  ptii?fjij'elle 
n'acquiert  que  pour  administrer  el  pour  l'utilité  publi- 
que s.  En  effet,  il  est  sensible  que  Tachai  «  du  eaoil 
tourne  non  .seulement  au  profil  de  son  commerce  propre, 
mais  à  celui  de  tout  le  royaume  >.  Si  elle  laisse  subsister 
les  droîs  onérsux  à  son  commerce,  c'est  pour  ponvotr 
fournir  au  payement  des  intérêts  des  emprunts  qu'élis 
aura  a  taire,  et  aussi  à  l'entretien  et  à  l'amélioration  de 
cet  important  ouvrage,  non  pour  en  retirer  aucun  pro- 
fit ;  au  contraire,  elle  désire  d'être  à  même  de  pooroir 
rembourser  un  jour  ces  emprunts  pour  affiranehir  d'au- 
tant le  comraereeet  augmenter,  s'il  est  possible,  la  circu- 
lation. D'ailleurs,  en  acquérant  avec  l'autorisation  et 
intme  sur  l'invitation  du  Roi  ce  canal  qu!  ne  peulétrt 
vendu  sans  l'agrément  du  Roi,  <  elle  ne  fera  qu'ajoater 
8,400,000  II  V.  k  plus  de  sept  militons  qu'elle  a  d^à  roar- 
nis  pour  l'acquisition  dea  terrains  qui  forment  le  esnsi 
et  pour  sa  construction,  ce  qui  n'est  proprement  que 
rentrer  dans  son  propre  bien...  Elle  Mt  tous  les  jours 
des  acquisitions  pour  des  ouvrages  publies  on  ponr  dsi 
chemins  sans  qu'on  lui  ait  jamais  demandé  ni  cenlième 
denier,  ni  amortissement,  ni  indemnité...  On  canal  n'est 
qu'un  grand  chemin  par  eau  qu'il  est  intéressant  d'sl^ 
franchir  lie  loutdr  iit  qui  iif  snr'.  )n  iN^n  îre  moins 
utile...  L'exemption  générale  dont  a  toujours  joui  la 
province,  il  raison  des  ouvrages  qu'rile  n'entreprend  «t 
ne  dirige  que  p  ni-  lu  l'en  .u'L'n'Tal,  résiste  à  tout  paye- 
ment envers  la  Ferme  générale  de  droits  quelconques, 
qui  sentent  un  nouvel  Impôt  *,  etc.  —  Ustedsa  counlS' 
saires  subrogés  pour  la  lenuo  des  Assiettes  en  17fi0.  — 
Une  médaille  d'or  de  25  ioois  est  accordée  au  s'  Cons- 
tant de  Oastellet,  Inventeur  d^gn  4bumeau  h  étouffer  les 
cocons  dcmt  le  sieur  Deydier,  d'Aiili-  ti.i.s,  .i  r.:!t  l'i'i  rruvr: 
pendant  trois  semaines  «  avec  tout  le  succès  qu'on 
pouvoil  en  attendre,  et  dont  11  a  «ertillé  Isa  avtnia» 
gss  sur  la  méthode  crdloalre  de  IMre  étenffsr  Isa  co- 
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cons  dans  les  fours  à  cnire  le  pain  ou  dans  l'eau  boatl-  | 
lanto  ».  —  Le*  coanlnalm  onliMinB  «la  éiootoes  | 
prendront  les  Informalions  les  plus  exactes  sur  In  situa- 
tion  des  coiuiuun<iut»i(  qui  demandent  de»  remises  sur 
tonra  impositions  comme  étant  anrdiargées,  «t  lia  sont 
avertis  que  i  hors  le  cas  d'un  rejet  ^ur  la  taille  d'une 
somme  «ronsidérable  pour  les  bieiib  abandonnés,  telle 
que  du  5*  ou  du  6>  de  l'imposition,  toute  autre  espèce  de 
surcharge,  nommément  celle  qui  résulte  de  la  comparai- 
son de  plusieurs  communautés  entre  elles,  rctomboit  dans 
In  eu  général  des  varialions  survenues  dans  l'état  des 
oommnnantés  depuis  la  faction  du  compuix  de  la  pro- 
▼IncéOOdo  diocèse  ».  —  La  Commission  pour  l'am^lio- 
Talion  de  l'agriculture  propose  et  l'assemblée  délibère 
que  les  cominnoaaté»  soient  iavitées  à  aliéner  leurs  pâ- 
turages oammnns  on  à  les  donner  (énne,  ce  qui  serait 
prUIrnble,  en  1^  partageant  autant  que  possible,  dans 
ha  dans  cas,  eatra  plnaiAan  peraonnaa.  —  L'état  i^né- 
ral  des  flmds  dont  nmpMltioo  a  été  eonseotte  par  l«f 
États  |M>ur  1769  se  monte  en  recette  et  ou  dépense  à 
11,972  OU  liT.  9  sols  4  denierSi  en  . comprenant  dans  la 
recette  l'entier  prix  de  la  flsrme  de  l'équiTalent  — 
Octroi.  —  Te  Deuni.  —  Tliin^i1irtii)!i.  i_  Assemblée  dfis 
trois  Ëtats  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  pré- 
sidence de  t'arelMvtqtie  de  Tbalonse.  =  Assemblée  des 
trois  États  ile  la  séni.'chau'isée  de  Carcassonne,  sous  la  ' 
présidence  de  rarchevègue  de  Narbonne.  zz  Jogamenis 
des  États  snr  les  iaspo^ttons  lUtea  en  1766  dans  les 
Aisietlss  des  dloeèsss  de  1»  séoécliaHsaée  d«  Toalonse. 

e  Sitt  (Bt|bm.}  —  b-MI*.  aMfltiMtai*.  ffim. 

Novembre  1988 — Janvier  t9TO.— Procès- verbal  des 
séances  «t  délibérations  des  âlala  de  Langnedoe,  aaaem- 

bMs  par  mari'ieTnent  du  roi  Louis  XV,  à  Montpellier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  30  novem- 
1709  av  S  JanTler  1790.  —  PrésUsat  :  farabevéqao 
de  Toulouse.  Commissaires  du  Roi  :  le  princp  <1e  Beati- 
vau,  commandant  en  chef  de  la  province;  le  vicomte  de 
Batat-Prlsat  et  son  Ils  il.  «.«B.  deSaInt-Prtsst,  inten- 
dant?; de  Noufîarède  et  Dor  de  f.nstoTir,  frf'snrirr?  de 
Francë  ès  gtincvaUtcs  dù  Montpellier  el  de  Touloud<3.  — 
Rapport  favorable  sur  la  noblesse  du  sieur  de  Capriol, 
envoyé  du  baron  d'Ambres.  —  On  enregistrera  l'arrêt 
do  Conseil  du  28  juillet  1760  qui  autorise  le  règlement 
bit  par  U'<i  Ktals  pour  l'ordre  et  la  discipline  de  leurs 
assemblées.  Teste  de  cet  arrêt.  —  Les  Commissaires  du 
Roi  demandent  on  don  gratuit  de  3,000,000  de  llv.  et 
1,600,000  liv.  pour  îa  c.ipitation  de  1770,  qui  sont  accor- 
dées. —  PraoTas  de  noltlesse  da  marquis  de  Banne  de 
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Montgros,  qui  est  re4;u  aux  États  en  qualité  de  baron 
d'AT^an.  —  Goossotemeat  à  la  continuation  d«  la  levée 

dn  2*  vintrfu"'n:ïi5  ordonnée  psr  Adit  dn  t^Ar^>mhT•y  ITfiS: 
mais  pour  que  «  le  recouvrement  des  impositions  ne 
doTisans  pas  btentAt  presqu'impossibla  dans  la  pro- 
vince», on  supplicrn  \p  Roi  <  d'^rrinter  favorablement 
les  représeniatiuus  qui  lui  seront  faites  sur  les  gânea 
qui  oppriment  la  terre  «t  l'industrie  ».  —Rapport  snr  les 
travaux  publics.  —  Rapport  sur  les  mesures  uniformes 
prises  par  le  Roi  dans  toutes  les  provinces,  «  pour 
supprimer  les  maux  que  causent  les  vagabonds  et  les 
mendiants,  principalement  aux  habitants  des  campa- 
gnes ».  <  Dès  le  eommeneement  de  l'année  dernière,  des 
dépôts  ont  été  établis  dans  la  province,  dans  lesquels 
tous  les  vagabonds  et  mendiants  qoi  se  trouvoienl  à  plus- 
de  deux  HeiMS  de  leur  domicile,  et  successivement  idui 
près,  ont  été  renfermés,  nourris  et  entretenus  ».  La 
dépense  dans  tout  le  royanma  est  considérable  et  lo  Roi 
demande  aux  États  Hy  eontrfbner  pour  80,000  liv. 
chaque  année.  Mais  le  rapporteur  fait  observer  <  que 
l'abolition  de  la  mendicité  et  les  (Iraix  qu'elle  exige  ont 
toujours  Atit  partie  de  l'administration  et  des  dépenses 
générales  do  ri'tal     quolesconlribulionsdu  Languedoc 
à  ces  dépenses  générales  •  l^rmeal  une  massa  énorme  et 
accablante  pour  les  redevables...  qvfon  peut  rsganter  * 
c.iMnme  une  des  causes  du  mal  auiiuid  on  veut  remé- 
dier»; enfln  •  qu'on  a  vu  avec  peine  qu'on  ait  fiilt  dans 
la  provtnoe  divers  établissements  dés  l'année  I7B8  * 
sans  en  avertir  le?  Klat.^,  «  rjuDi^u'ila  aient  été  assem- 
blés k  la  fln  de  lad.  année  et  qu'ils  eussent  pu  flaire  à 
ce  sujet d'nfiles  représentatloDS     Ont  ce  rapport,  les 
États  «  considérant  rombien  la  demande  qui  leur  est  faite 
d'un  fonds  de  80,000  liv.,  dans  la  fixation  duquel  ils 
ignorant  les  motUi  de  la  prapwtion,  pour  une  dépense 
dont  ils  ne  connaissent  pas  l'étendue,  est  conlraire  aux 
privilèges  et  usages  de  la  province,  ont  délibéré  de  sup- 
plier le  Rojr  de  ne  pas         d*eux  ee  oonvean  aaol- 
flre  ou  de  Ift  réduire  à  des  termes  qui  puissent  r.ini'ilier 
leur  devoir  uvec  loux'  obéissance  ».  —  Les  diocèses  de 
Narbonne,  Carcassonne,  Castres,  Saint-Pons,  UauwSt 
Agde,  Béziers,  Nimes,  tJ^t  s.  MimipelliiT,  Alais  et  Monde 
«ont  autorisés  à  deuiander  au  Rui  la  periuissioa  d'impo- 
ser ou  d'emprunter  diverses  sommes  pour  construire  ou 
réparer  des  chemias  ou  des  ponts.  —  Rapport  des  dépu- 
tés en  Cour  :  ils  ont  remis  an  due  de  Praslin  un  mémoire 
<  pour  faire  voir  que  la  vente  des  draps  par  les  fabri- 
cants de  Languedoc  h  d'antres  qa'aux  négociants  de 
Marseille  •  ne  causerait  ancan  pré^ndloe  c  à  la  marine 
nationale  ■  ;  —  ils  n'ont  pu  obtenir  pour  l'acquisition 
dn  Canal  des  deux  mers  l'exemption  des  lods  et  de 
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l'amortissement;  «  l'olistri'  V  qui  u  i  iii|ièché  le  so 
de  celte  demande  a  «lé  l'iiilérèl  des  Fermes,  revélu  du 
non  de  l'intéril  de  l'État,  qae  le*  Fermiers  généraux  ont 
fait  valoir  »,  <  de  sorte  qu'après  avoir  eu  le  in.'rili' 
d'avoir  adopté  nn  projet  d'acquisition  qui  avoit  luéritù 
l'approbation  du  public  el  des  Minlatrw,  il  reste  avx 
Élat>  I  l  .■-ii'.Nr'i;  tion  lio  no  s'être  pas  laiisù  él);')i:ii  p^ic 
le  dtsir  do  son  exécution  jusqu'à  l'aclieler  au  prix  d'un 
asaujatllBement  k  dee  drolle  dont*  Ile  ont  «enll  tonlea 
les  conséquences  ».  Sur  ,  V.  l'^t  If^liJwré  (jue  les  con- 
venlioJis  faites  avec  les  pruiirléluirfs  du  Cmal  «  deiuea- 
reront  nvllea,  sans  aflSst  et  oomme  non  arennes,  de  quoy 
il  e^st  donné  acte  i)  MM.  les  propriétain  s  p  >,r  la  présente 
délibéralion  —  État  d'avauc«ueot  des  ouvrajfee  du 
qaal  d«  la  Daurade  b  Toalouae.  Le  diociae  de  Castres 
est  autorisé  ii  contribuer  pour  un  5»  ii  la  dépense  faite 
par  la  ville  de  Castrea  pour  i'établi;Mieittenl  do  4  frèrea 
des  âeoles  chritlennea  —  Jntsenent  des  États  portant 
qu'il  •  n'y  a  lieu  à  la  sépamlioii  li'  r  irnt.oix  el  Je 
laiUable  requise  par  les  babitanls  de  La  KayuUe  au  dio- 
dise  d'&let  contre  eeax  de  Uérlai,  et  néaatmoins  iktsant 
défense  aux  i-onsul»  et  dijpartûurâ  dos  iniposifions  <}e  la 
communauté  du  Mérial  de  faire  contribuât'  liis  iiubitautb 
de  La  FayoUe  aux  dépenses  du  logement  du  curé  et  des 
réparations  de  l'é'^Misp  dud.  lieu  de  Méfiai.  »  —  Les 
Étals  accordent  au  bieur  Roinu  (ils  la  survivance  de  la 
diarge  de  son  père,  •  leur  secrétaire  «Igreffler  >.  — 
Attendu  «  la  dirticullé  de  remplir  les  emprunts  que  la 
province  fuit  depuis  quelques  années,  l'inconvénient  de 
ne  recevoir  l'argent  des  prêteurs  qna  |iar  un  seul 
notaire  »,  l'arctievéque  de  Toulouse  propose  d'admettre 
tous  les  notaires  de  Toalouse  et  de  Montpellier  h  faire 
des  r  iisii' allons,  en  ne  réservant  au  notaire  de  la 
province  dans  cliacuoe  de  cas  villes  que  les  nclc^  libé- 
ratoires, quittances,  reconstitutions,  etc.  Il  rappelle  que 
«  depuis  que  tous  les  notaires  de  i'aris  sont  re<;us  k 
passer  les  contrats  de  constitution  de  rente  sur  les  Ëiats 
de  Languedoc,  la  province  a  épronvé  la  plu;*  grande 
facilité  k  remplir  ses  emprunts  »,  «Joutant  "  i|ue  ceux 
que  l'on  fait  actuellement  l'auroientelé  de  même  par  ce 
moyen,  sans  le  coneoars  d'emprunts  jwmbisbiss  onTerls 
par  les  autres  pays  d'États,  le  Clergé  et  le  Roy  ».  Déli- 
bération conforme.  —  Le  pays  de  Vivarais  est  autorisé  : 
1*  b  imposer  1,000  Ht.  ponr  les  frais  d'ouTerlnre  d'âne 
mine  de  chari  on  'i  rnuli'-.  à  2  lieues  d'Aubenus,  «  y 
ayant  utilité  à  encourager  les  propriétaires  des  fonds  oii 
Il  y  a  des  mines  de  charlion  A  les  faire  exploiter,  la  char* 
bon  devenant  imis  j  'lii--  [iIlj.s  rar.:  .I.uis  i  ;iys  par 
la  grande  consommation  qui  s'en  fait,  surtout  pour 
la  filature  des.  soyes  i;  ^  «  b  imposer  1300  Ut.  en 


I~:0  et  1,200  pendant  les  3  années  suivantes  pour  la 
pension  de  4  élèves  envoyés  à  l'École  vétérinaire  de 
Lyon  >.  —  Lb  dloeisB  de  Nimes  est  antorisé  h  imposer 
M5  liv.  chaque  année  au  profit  de  l'exét'ui'.  ur  .j:^  [.x  h  lut'j 
justice,  qui  cessera  dorénavant  «  de  percevoir  en  nature 
la  moitié  du  droit  de  leude  sur  les  denrées  et  mareban* 
liisi  ^  iju'.Hi  p  irte  aux  marchés  de  la  ville  de  Ni:iit>>  ' .  — 
Il  est  permis,  :  aux  diocèses  de  Toulouse  et  de  Commen^ce 
d'imposer  Ttin  000  liv.,  raulre  150  liv.  pour  pan- 
sions viagères  aux  sieurs  île  Moti-niirltT  Peyrade, 
leurs  anciens  syndics;  au  diocèse  de  Rieux  d'imposer 
800  11*.  pour  les  appointements  de  son  Inspsctenr  des 
trav  uis  îjitblics.  —  Graliftr:itii!n<i  il'usafîo.  — Tiragertes 
loteries.  —  On  appuiera  l'opposition  formée  au  Conseil 
par  la  villa  de  Oasieinaodary  contre  la  perception  des 
droits  de  |>é;igp,  coupe  et  mesurage  prétendus  par  les 
fenuiers  du  duc  de  Brancas,  t»n;$ai;isle  du  comté  de 
Lauragals,  nonobstant  l'exemption  accordée  aux  gnins 
par  la  lii'rliKMtinn  rîu  Rni  ilu  2'  mai  176'?.  —  Ij^s  Com- 
missaires du  fiûi  font  savoir  ■>  que  pour  accélérer  U 
moment  ob  le  commerce  de  la  province  pourra  Jouir  des 
;ivLTiil;i.:e5  qii'ulïe  doit  retirer  "  fi"  In  route  de  Lan-jue- 
lioc  en  Auvergne,  «  S.  M.  dé»ii"e  que  les  États  ;jt>ur- 
voyent  b  renliéfe  exécution  des  ouvrages  qui  restent  à 
faire,  qu'ils  en  prennent  la  direction  et  y  destinent 
annuelleuienl,  à  commencer  dès  1770,  une  si'tnma  da 
ltl0,Q00  liv.  •  [au  lieu  de  50,000  liv.]-  -<  '^n  se  confor- 
mera aux  inlenlions  de  S.  M.,  en  paraissant  fermer  les 
yeux  sur  les  besoins  des  peuples...  *.  —  Les  diocèses  de 
Uas-Moiitautian,  Mii-epoix,  Saint-Papoul,  peuvent  deman- 
der la  permission  d'emprunter  ponr  construire  des  cb»- 
niins.  —  1  Attentifs  h  tout  ce  qui  peut  contribuer  b  t'anrf- 
lioratlon  du  i>urt  de  CMte  et  a  y  ulfîrer  un  plus  grand 
nombre  de  vaisseaux  »,  les  Rtuts  autorisent  les  <v>mais- 
saires  de^  travaux  publics  â  employer  2,400  liv.  b1s 
construction  d'un  nouveau  phare  imaginé  par  le  s'  Pou- 
get,  juge  de  l'amiranté.  —  Compte  rendu  de  l'état  des 
ponts  do  la  sénéchaussée  de  Careassonne,  conformément 
k  u  la  délibération  prise  l'ajtnée  dernière  puur  puurvuirà 
la  cooservation  de  tous  les  pools  de  la  province,  portant 
qu'on  dressera  d'abord  des  plans  exacts  de  chacun  d'cax 
et  qu'on  rapportera  ensuite  chaque  année  l'état  où  ils  se 
trouveront,  afin  d'ordonner  tout  de  suite  les  répara- 
tions ».  —  On  priera  le  Roi  de  révoquer  l'aitrlbutloa 
accordée  à  l'Intendant  de  .Monlauban,  «  sur  la  totalité 
de  la  navigation  du  Tarn  •.  —  J^tat  d'avancement  des 
ouvrages  du  pont  de  Garbonne.  —  On  remettra  aux 
archives  «  pouryélre  soigneUMMii-nt  c  iti-;.'rvi's,  les  ori- 
ginaux de  la  carte  du  Canal  des  deux  mere  »  dressée  par 
le  sieur  Oaripuy  •  sur  trois  dilHrentes  dcheliss  :  S  lignes 
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par  toise,  5  ligoes  pour  c«nt  (oises,  10  lignes  pour  c«nt 
totatt  ».  —  ODntiDoatioa  dn  nppori  sur  Iw  tmvattx 

pnblics.  —  Rapport  sar  les  nuiiniractures.  —  Il  a  été 
fabntjué  Ml  1709  :  48,780  pièces  de  drap  *lonli!9j  pièces 
de  drap  inahon;  700  p.  de  londrfn»  premim;  40,4M  p. 
de  iornlrins  sûronds,  lît  7,2i>5  p.  de  londres  larges,  soit 
une  Jiiumuliun  de  ë.WAt  (/iàoiij  |>ar  rapport  k  I76tt,  <  qui 
peol  être  attribnéa  en  partie  &  la  cmmUod  dM  envoya 
qufl  Ikiaoil  la  compagnie  des  Iti'les  ou  au  dérangement 
qQ'oeeasiOltiwUgOBrra  des  Turcs  avec  la  Russie»  —On 
repréaantan  au  Roi  «  qti'll  est  contre  le  droit  des  gens 
fiM  la  eoinn«rM  4a  Lanttuedoc  en  Levant  aoit  le  seul 
du  roraumaaaaarTi  à  des  privilèges  et  restreint  dans  les 
mains  des  ttéKOCiants  d'une  seule  ?illc.  qui  semble  exercer 
unedoinination  excloaivesar  la  Uéditarranéa  en  ferjnant 
nos  ports  [dn  Lan^edoc]  et  nous raTlasanl  lova  les  avaa* 
tages  lie  notre  slli:ation,  et  on  le  suppliera  de  faire  cesser 
le*  maux  qui  ont  répandu  le  décoaragement  parmi  loua 
lea  fkbrlqvanta  de  la  provittM,  en  rAprlmant  loa  entra- 
prises  trop  multipliées  île  la  Chambre  de  commerce  de 
liarseilke  ».  —  Lecture  d'une  lettre  dn  Contràleur  général 
ralattveanx  dépAlade  mendiants:  le  Roi  entend  que  «  les 
opérations  qui  If":  cotuviTient  seiMnl  <'xéculée8  unifortr.i'- 
nent  tous  une  udministralion  générale,  à  laquelle  elles 
o»tdléeonlMu,el  que  tontes  les  provinces  sans  «sception 
COiilribiienint  li  la  i)r|>enso  ^'énérale  ».  Au  surplus,  il  a 
bien  voulu  réduire  de  8O,U00  à  50,000  liv.  la  contribution 
dn  languedoc,  •  «t  se  porter*  fc  don^  a«e  ordres  ponr 
que  les  Etals  ne  puis»ent  ignonT  îo  bi^sn  priipluy  ilns  f>inils  . 
destiaés  aux  dépôts  formés  ou  à  former  dans  la  province. 
Sur  quoi.  Il  est  délibéré  d'accorder  les  8O,€00  Kv.  ■  aana 
néanmoins  qnc  «ous  aucun  prétexte  lad.  somme  puisse 
être  divertie  à  d'autres  usages  ni  même  destinée  à  l'abu- 
Ulion  de  U  mendicité  liurB  de  la  pruvinoa,  ni  empiojrée 
qîie  coiiritrTtii'ftî<>rît  n»\  usaffW"  c\  frivilèges  des  Ivlats  i^f 
à  ce  qui  se  pratique  à  l'égard  des  autres  fournilurt^s  que 
firit  la  province  à  la  décharge  de  S.  If.  ».  L'arebevé» 
que  de  NV.rbonne  est  prié  de  se  Joindre  aux  dcputC'S  à  la 
C^ur,  auxquels  pouvoir  est  donné  •  de  concerter  avec  le 
.Ministre  des  flnancea  le* arnuigemoDla  qoA  seront  Jutçés 
les  pins  convenables  ponr  remplir  un  objet  :iussi  iniéres- 
aant  et  aana  leqoel  II  seroil  impossible  aux  Ktais  de 
toivrelea  mouvenienU  de  leur  zèle  ».  —  Un  introduira 
une  instance  an  Conseil  •  à  raison  de  l'usurpation  ma- 
nifeste faite  de  la  part  delà  Guyenne  sur  te  territoire  des 
communautés  de  Canals,  I)ieupenlale,  Bessens  et  Mon- 
béquin,  et  «or  les  parties  qni  «voisinent  la  ville  lie  Mois- 
sac  que  la  fiommnnanté  de  Oaslolsarraain  est  en  drnit  de 
revendiquer  comme  une  d>'pendance  de  sa  chAtellenie  ». 
—  On  fera  de  nouvelles  instances  pour  obtenir  la  mode- 
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ration  des  droits  d'entrée  •  sur  les  soyea  étrangères  non 
ouvrées  et  une  augmentation  sur  celles  qui  ont  recn  leur» 
apprêts.  »  —  t  I.a  rr^ctli»  •!'»s  impositions  de  1768  s'est 
Irouvée  monter  à  10,040,096.1iv.  el  la  dépense  à  10,152,607 
liv.  —  Prouves  de  noblesao  dus'  de  Bolages.  nommé  par 

le  pri>sid<»nt  pnur  remjilir  !i  p!aci>  du  comté  d'Alai.*,  ap- 
partenant iiu  prince  de  Corili,  qui  n'avait  envoyé  per- 
sonne aux  hlllals.  —  Rapport  SUT  le  des.sèchement  des 
maraiii  de  Beaucaire  et  la  construciion  d'un  canal  de 
navigation  :  •  attendu  l'impossibilité  d'entreprendre 
l'exécution  de  ces  ouvrages  sans  être  a.ssuré  das  raa- 
sources  nécessaires  pour  le  remboursement  des  emprunts 
qu'il  sera  inévitable  de  fklre  k  oette  ooeaaion  •  ,  on  de- 
mandera an  Roi  des  secours  proportionnés  k  la  dépense 
de  cette  double  entreprise,  et  cependant  «  il  sem  sursis  à 
l'exécution  desd.  ouvrages  ».  —  Délibération  concernant 
les  rivières  de  L«rset  de  la  Mouilionne.  —  Li^te  des  com- 
missaires subrogé*  ponr  la  tenue  des  Assiettes  des  dio> 
oèses  en  1710.  —  bifo^més  que  ■  le  pn^et  de  déclaration 
qui  dtivoil  être  donnée  au  sujet  des  biens  abandonnés 
portoit  que  la  taille  de  ces  biens  seroit  distraite  des  com- 
poii  lors 'du  département  »,  •  ce  qni  en  opéreroit  le  rejet 
sur  le»  autres  contrili'.iiîMei  de  I,i  iii'Tiie  r  ummunau lo  u, 
les  Élal*  délibèrent  qu'on  représentera  au  Roi  que,  sui- 
vant les  rkgtes  observéaa  dans  la  province  et  qui  sont 
une  ^uite  lia  la  sniiùarilé  qui  est  iMahlit»  entre  toutes  les 
parties  qui  la  composent,  la  colilé  des  tailles  des  biens 
abandonnés  en  totalité  d'héritage,  par  aete  on  par  Incul- 
lurp  pendant  tr  lis  ann'- est  rejelée  sur  tous  le^  contri- 
buables, qui  demeurent  responsables  de  l'entier  contins 
eeDt<dtt  impositions  de  )«  communauté;  mais  que  lorsque 
ces  mêmes  biens  ont  é'i^  adju^r^s  pjir  la  •'•iiniiitjnr.uté  h 
ceux  qui  se  sont  présentés  pour  les  reroellra  en  valeur, 
lesadjudleaultm  «a  payent  la  taille,  «t  que,  dèslora,  en 

la  rejetant,  stitvatH  lt>  projet  de  tlAclarati  m,  3ur  com- 
uiuttaulij.s  peuJ<in(  le  nombre  d'année^que  Its  nouveaux 
possesseurs  doivent  en  être  exempts  suivant  les  inten- 
tions de  S.  M.,  la  faveur  qui  leur  e-îl  accordée  pr>ur  encou- 
rager la  culture  opère  sur  les  autres  une  surcharge  qui 
doit  faire  craindre  de  nouveaux  abandons  «.  —  Octroi. 
—  Te  Dntm.  —  Bénédiction.  —  Députés  présents.  =  As- 
semblée des  trois  Èlats  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse 
sous  la  présidence  de  l'archevêque  ile  Toulouse.  =Aa- 
sembU^u  dos  trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Carcassaoïin 
sous  la  présidence  de  l'évéque  de  Béliers.  =  Jugements 
des  Ktals  sur  les  impositions  faites  en  1709  dans  les  As- 
siettes des  .sept  diocèses  de  la  !<énéchaussée  de  Toulouse. 

C.  1(13.  (RtlUll*.)  -  lli  fi  l  .j,  SIt  f.  iiVi'ri»  l  apiW. 

^'ovembre  tllO— Janvier  —  l'rocès-verbal 
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des  atencw  et  d Mibératioin  i»  tital»  de  Langiudoe,  bs- 

serabl^  par  mandement  du  r  ii  I.onl<;  XV,  îi  Montpellier, 
dans  la  grande  salle  da  l'Hôtol  de  Ville,  du  29  novetn- 
hn  2770  an  7  janvier  1771^-'  pFMdeiit  :  r«reh«vêqae 
dn  Narbnnnfi.  Corarnissaires  du  Roi  ;  le  prince  de  Beau- 
vau,  commandant  en  chef  de  ia  (irovincej  la  vicomte  de 
fltIat-Priest  et  JOMpb-BniiiARatf  deSelnl-PrIeat,  inien- 
danls  ;  Blavy  et  Lapierre,  trésoriers  de  Franc»"  As  gnti 'i  i- 
de  loulou»!  et  de  Moatpelliar.  —  Le  comte  rie  Ro- 
cbemora,  «anivanl  le  dioit  que  Ini  doBnenqoaliléde 
baron  (ie  tour  et  de  premier  commissaire  da  pays  de 
Vivarais,  a  fourny  proiuration  au  s'  de  Lactiadenède, 
lltodo  syndic  dnd.  pays  nouTellemenl  décédé,  poar  être 
reçu  aux  Étal»  à  la  place  lic  •^nn  [.'rp  ».  —  Lo  premier 
consul  de  Cazères  sera  rei^u  dans  l'assemblée  comme  dio- 
césain de  Rieux,  et  il  sera  enjoint  à  la  eemmanaulé  de 
lui  donner  dans  quinzaine  une  procuration  conforme 
aux  règlements  des  États  (contenant  <  (tuuvolr  absolu  et 
tana  Itmitation  d'accorder  ou  diaconler  »,  etc.).  —  Rap- 
port favorable  sur  la  noblesse  des  s"  de  Merle,  baron  de 
Lagorse,  et  de  Nates,  envoyés  do  comte  d'Alafs  (le  prince 
de  Conli)  et  dn  baron  de  Florensac;  toutefois,  le  s' de 
Malee  n'est  pas  resaaax^^ts, attendu  qu'il  a  aciuis  de- 
pvto  moine  de  trois  mois  le  fl«r  noble  qu'il  possède  dans 
la  province.  —  Preuves  de  noblesse  da  V  de  Lagarde 
des  PoHtois,  nommé  par  le  présidant  ponr  remplir  la 
plans  d'envoyé  de  la  baronnie  de  Saint-Pétix.  —  Entrée 
des  Comniissairc's  ;iu  Rot  :  ils  demandent  un  don  gra- 
tuit de  3,000,000  de  Ut.  et  1.600,000  liv.  poar  la  capita- 
Uon  de  1771.  Cet  denz  sommes  sont  accordées  »n  con- 
ditions  ordinaires.  —  Il  est  hx[>i)s'  qu'ifln  de  pourvoir 
an  payement  des  dépenses  de  l'État,  le  Rui  avait  or- 
donné ■  que  tons  les  revenus  snr  iesqnels  II  avoit  été 
dontit'  des  asslgnati;,n5  p^r  anti  ■î;'.ilii:)n  srnïlent  versés 
au  Trésor  royal,  mais  que  louché  du  préjudice  que  la 
anspenslon  dv  payement  des  assignations  ponvoit  eanser 
à  Ceux  rjui  .s'en  éi  iient  chargés  pour  le  bii!ii  Je  son  ser- 
vice, les  regardant  comme  des  titres  exigibles,  il  avoit 
pensé  k  venir  à  leur  secours  «  en  leur  destinant  les 
sommes  affectées  m  remlwursement  »  de  tous  les  em- 
prunts faits  pour  son  compte  par  les  pays  d'Étals,  pro- 
vinces, eorpa.  villes  et  communautés     qu'averti  de 
cette  intenti(m  du  Roi,  l'archevêque  de  Narbonne,  pr(  si- 
dent  de  rassemblée,  «  quoique  lté»  c<>nvaiacu  qu'une 
pareille  loy  ne  ponvoit  prévaloir  aax  engagemeos  solen- 
nellement contractes  par  les  traités  faits  entre  les  Com- 
mlssalrea  de  S.  M.  et  ceux  de«  Étals,  avoil  voulu  se 
procitrer  les  assaranoss  les  plm  préetaes  de  son  inezé* 
ctition    ;  qU'!  grâce:  N  ses  démarches,  le  Roi  fivnit  re- 
Doncé  [)iour  ie  Languedoc]  à  suspendre  les  rembourse- 
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ments  des  «mpmnts,  et  décidé  ■  de  (kire  nsa^e  du  sH» 

et  du  crédit  rte<^  Étuts  ]Mur  un  nouvel  -mprunl  ^ii-  sepl 
millions  ».  Ouï  ce  rapport,  il  est  délibéré  que  la  pro- 
vince prêtera  son  crédit  an  Roi  pour  l'emprunt  !«• 
mandi^,  et  qui>  dans  le  traité  qni  ?tT.'i  fait  avec  les  C-m- 
missaires  du  Roi,  il  sera  dit  que  pour  rembourser  ces 
sept  millions,  ie  trésorier  de  la  Bourse  retiendrait ebsqos 
•inni^e  700,000  liv.  «  sur  les  sommes  qu'il  a  à  payor  au 
Trésor  ro>al  ».  —  Texte  du  traité.  —  I*reuves  de  no- 
blesse éa  tf  d'Airain,  envoyé  dn  baron  de  Baijae.  — 
Distribution  à  divers  parfici:li?r5  d'açnenus  iirovunant 
du  dépôt  de  50  béliers  de  1-lundre,  établi,  par  les  États 
au  comnenoenent  de  l'année  [1770]  dans  ie  diooèas 
d'Alri'?,  Aer.  I""  «'  ifi  Sain(-?a)iveur.  —  Rapport  1» 
travaux,  publics.  —  Attondu  «  la  rareté  des  denrées  d« 
toute  espèce  et  surtout  des  millets  (mais),  qui  sont  la 
nourriture  ordinaire  du  peuple,  le  diocèse  de  Touloase 
est  nulorisé  à  emprunter  00,000  liv.  qui  seront  em- 
p  . es  :t  ouvrir  diK  ateliers  de  charité  sur  les  chemins 
de  Toulouse  à  Ravel,  de  Lavanr  h  Montauban,  de  Bi- 
8ié<>e  h  Car.tman,  afin  de  donner  aux  pauvres  le  mùym 
de  .subsister  ».  —  Les diocèses  de  Toulouse,  Carcassonai^ 
Lodèvo,  Narbonne,  Mirejioix,  Castres,  Agdc,  Bézie», 
Alet,  Limoux.  Le  Puy,  Niraes,  Uzés,  Alais,  Montpellier 
et  les  pays  dn  Vivarais  et  deGévandan  peuveiH  dewm- 
der  au  Roi  la  permission  d'emprqnler  diverses  sonmm 
pour  réparer,  construire  ott  entretenir  leurs  ^eraias  et 
ponts.  —  Permission  au  diocèse  de  Carcassonne  de  con- 
tribuer pour  300  liv.  h  l'angnentation  de  la  dotatleo 
des  8  Frères  des  écoles  chrétiennes  établis  k  Oarcaasonne 
depuis  1734,  *  à  la  rh  ir^-'e  p;ir  eux  ilo  tenir  un  4'  Frère 
pour  les  aider  à  instruire  et  a  contenir  les  (iSO  enbnta 
qui  fréquentent  oes  écoles  i.  La  délibératfon  rappelle 
que  les  dio  .èses  île  .Mende,  Albi  et  C.is(rH.-i  uc-cordent  pa- 
reil secours  •  aux  Frères  établis  dans  chacune  de  ces 
villes  •.  —  Approbation  de  la  dépense  fkite  poar  reoons» 
truire     pun'.  de  lnleaux  de  Beaucaire,  eniporté  par  u'ii' 
crue  subite  du  Rhùne  te  30  décembre  l'TOO.  —  Rapports 
snr  l'emploi  du  fimds  de  80,000  liv.  destiné  aux  ouvra- 
gê.s  (lu  eiitiat  lies  Kt.^ngs;  —  sur  l'élat  des  ponts  .situés 
sur  la  ligne  de  la  poste  dans  la  sénéchaussée  de  Tod- 
lonae.  ^  <  Il  ne  sera  accordé  pir  ie  pays  de  Vivarais 
aucune  grafifii-alion  tww  firigarle';  de  ta  maréchausiîM 
pour  la  capture  des  malfaiteurs;  il  suflit  d'en  accorder, 
dans  un  pays  tel  que  le  Vivarais,  aux  parllcallera  qal 
f  mt  ■^>'^  ciptnres(lasûrefé  publ^pif»  Is  demandant  ainsy) 
et  diminuant  d'autant  le  travail  de  la  maréchaussée  >. 
—  Lea  diocèees  d'Aibi  et  de  Lavanr  sont  autorisés  à  s'iah 
p  iser  pour  le  loyer  ^ps  ('ciirie?,  ;rr.tnfrps  et  mT^;i.<ln5 
des  brigades  de  maréchaussée  de  Rabastens,  Mone^tier, 
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Albi  el  Lavaur.  —  Vu  l'augmealulion  des  denrées  et  la 
mHiplieilé  dM  oeenpationt  da  l'in»peel«ar  des  travaux 

publics  du  diocésii  <k' Lavaur,  let  5;t  it<  ciitispniî>iu  à  ce 
que  &e»  appotnleiuejiU  «oieul  |iui-it$  do  ôOO  à  1,000  liv. 

—  On  noonstriiira  la  pout  da  Itonrtouira  «liai  anr  la 
chemin  de  Mirei>oiT  k  fn-iiier-- :  les  pr^'ciiiiit-:  ti-s  deus 
aénéchaussôes  de  Toulousie  et  da  Curi-.)iâd(»nr)e,  qu\  m 
IMrtagant  la  dlocêsa  da  Ulrapuix.  ceux  dnd.  diooéae  et 
de  !a  communauté  se  portant  à  21,309  Uv.,  I;i  prr)vinco 
fournira  le  surplus  Je  la  dépense  estimée  ù  48,000  li  v.  — 
tlal  das  aonUBM  à  ratnbourser  par  loterie  sur  le»  sept 
empruols,  montant  enseiublù  à  60  million*,  faila  par  la 
province  pour  le  compte  du  Roi.  —  Gratitlcationa  il'uaage. 

—  Tirage  des  loteries.  -  Les  États  tiendrotit  miv  les 
fonis  de  baplèma  l'anlkal  <lont  accouchera  la  princesse 
de  Poix,  fllla  du  prinee  de  Beauva«  et  belle- Aile  du 
comtis  de  Noailles  —  Rapport  sur  le.i  manufactures.  Il 
a  dté  fiibriqué  oa  1770 :80.57&pite«a  de  drap,  dont  315  p. 
da  nalioox,  620  p.  da  loadrins  pranlers.  3 1, 106  da  Ion- 
drins  seconds  et  4.236  p.  de  londrîns  l  nv  -s.  Par  rap- 
port &  l'ano^  1700.  il  y  »  dlmiDUliou  Je  0^805  p.  •  Cella 
dUMrenca  doll  ttra  altribuéa  à  la  gaarre  da  la  Porta 
avec  les  Russes  ».  Les  fabricants  sont  découragé?*;  ils 
damanilenl  qu'on  lea  aide  à  se  tirer  da  nnHnvaia  i^tat  où 
ite  aont  an  leur  permettant  <  de  vendra  lenrs  drapa  aux 
étrangers  ou  aux  nationaux  iiï.1îrréremment,  et  de  les 
Alire  exporter  de  même  par  les  Mtimenta  étrangers, 
•ans  distincllon  ni  exception,  eomma  on  l'a  hit  dana  le 
temps  de  la  guerr«i  Jiuijuf^l  les  circonstances  pr  •s-  ntos 
pettveot  ètreaaeimilcfls  ».  L'arcbevéqae  de  Narbonne  est 
prfà  •  d'dorire  en  ce  aans  aux  MIniatras  de  la  manlèra  la 
plus  pressante».  —  Rapport  sur  les  man  jfucliiri  s  d'.'tiif- 
fosdeioiedeNttrbonDeetdu  Pu;.— 11  est  exposé  que  le 
eoiBta  da  Halllébob  a  ablaBa  du  Rwt  la  eoneeeelon  de  la 
for<^t  lo  la  Oriisigne,  dans  le  diocèse  d'AIbi,  à  char«e 
d'ouvrir  it  la  navigation  la  rivière  de  Vère  depuis  Caliu- 
MO  >«aqm%  l'Avegm>n,  et  la  rivlàra  du  Tkm  depuis  KM 
Jusqu'à  niîill.tr,  et  jn'i!  offre  aux  Klatsde  leur  faire  hom- 
mage u  lie  cette  ouverture  qui  est  tout  k  la  fuis  m  privi- 
lège et  une  obligation  >.  «  Oonaldérant  qoë  la  canal  de  la 
Vère,  ulil»*  potrr  î'exploilatïott  d^  la  fore!  de  la  r,riV<i„T,o, 
serait  sans  uvaiUage  pour  la  province,  qu'au  contraire 
la  navigation  du  Tarn  jusqu'à  Oalllae  procurerait  un 
délioncbé  considérable  pour  les  denrées  du  baut  Albi- 
geois at  particulièrement  pour  les  charlH)ns  de  terre  de 
Cramaux...  qu'on  «pprocheroil  ainsi  de  Toulouse  et  de 
llnlAriaar  de  la  province,  où  le  bcs^iin  s'en  fuit  sentir 
kma  las  jours  »,  l'assentbiée  délibère  •  qu'i-lle  ne  peut 
s'en  rapporter  sur  la  navigation  da  la  Vére  qu'à  ce  que 
M.,  do  Mailiabois  trouvera  utile  pwnr  Ma  projets  »s  que 
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quant  à  la  navigation  du  Tarn,  elle  y  a  consenti  dès 
l'ISS,  ïMi»  qu'ella  ne  peut  prendra  an  parti  avant  qua 

les  ingéniiiiirs  nienl  vérinë  si  elle  est  possible  et  ce  qu'elle 
coûterait,  et  »  sans  être  iostruile  du  droit  qu'on  pourroit 
dtaUfr  aur  «tta  ri  vitra  at  du  produit  de  as  àriâl  ».  — 
On  niHtntipnrlra  ei  1771  le.i  Lixes  [foroées]  des  vingtiè- 
mes •  du  très  petit  nombre  des  possesseurs  des  biens  et 
droits  nobles  qui  restant  anoora  fc  fournir  leurs  déclara* 
lions  ».  —  Refus  île  consentir  à  ce  qi:n  rommo- 
nauté.s  de  Saint-Chinian  et  de  Monl;i^iiac  dùuiaiident 
rétablis^ment  de  droits  de  subvention  ou  d'octroi.  — 
Clôture  du  compta  des  impositions  de  17i)0.  Recelte  : 
10,270,629  liv.  5  8.  9  d.;  dépense  :  10,230,068  liv.  14  ». 
Il  sera  fait  un  moins  imposé  de  l'exoldant.  — '  lia  OOOH» 
mission  des  «lïaires  extraordinaires,  renforcée  des  com- 
miiisairas  da  l'agriculture ,  fait  connaître  que  confor- 
mément à  l'article  17  do  leurs  instructions,  les  Com- 
missaires du  Roi  laissent  |a  «hoix  aux  fitats  oa  da 
contribuer  tous  laa  ans,  pour  «oa  somme  de  60,000  Uv., 
aux  dépenses  relatives  à  l'abolition  de  lu  mendi- 
cité, 00  de  pourvoir  eux-mêmes  à  l'admluistration 
économique  dea  dépôts  da  raandianis.  KIte  est  d'avis 
»  d'acrepter  la  seconde  proposition  en  se-  chargeant 
de  iadépeose  entière  des  logements,  nourriture, babilte- 
nent,  maladies  et  enterrements  des  mendiante,  et  déplus 
en  fiAS.Ltu  (layer  au  Tr'-st'^r  ri\v:tl  10, OM  liv.  ]h\r  anii<-e 
pour  les  fraix  de  capture,  gUe,geolage,  instruction,  trans' 
lation.  iragfes  de  concierge  relalltk  h  l'admlnistratioa  de 

potirt^  i!:iril  S.  M.  résl»»!',!  charfiu.' ,  2"  lîii  tr.alîor  avec  les 
liôpitilux,  selon  qu'il  est  porté  par  \a  déclaration  du  Roy 
du  18  juillet  1724 ,  pour  fu'ila  sa  elianreut  des  dépensai 
én  »n  pes  l  y-dassus,  au  moyen  de  tant  par  mendiant  <\m 
la  province  leur  fera  payer; 3»  d'imposer  50,000  liv.  tant 
pour  payer  au  Trésor  royal  tesd.  10,000  liv.  que  pour 
fournir  lUX  dépenses  qui  doivent  être  à  la  rharKe  d?  la 
province  »  en  1771.  —  Délibération  conforme.  —  On  im- 
posera 50,000  tlv.  an  1771  at  on  réservera  pareille  «omma 
sur  le  prix  de  la  ferme  d<>  rtVitiivateni  -viur  la  conlinua- 
liuu  des  ouvrages  de  la  route  d'Auvertrne.  —  Liste  des 
oommiasaireasubrogéi  pour  la  tenue  des  Assiettea  an  1771, 
—  Indemnité  accordée  au  fermier  de  l'équivalent  ii  raison 
de  non-Jouissance,  en  certains  lieux  «exempts de  laille^el 
parvoye  de  cunsé<|uence  dtt  paj'ament  lies  droits  d'é<|ui- 
valent  »,  du  droit  sur  le.s  agneaux  que,  lors  du  traité  fait 
avec  le  Roi  au  sujet  des  dons  gratuits ,  les  Étals  avaient 
été  autori.st't.<i  à  ajouter  à  sa  Ibrma  •  pour  être  levé  de  I& 
mémo  manière  et  sans  aucune  exception  dans  tous  lUi 
pay.s,  villes  et  communautés  de  la  province,  nonolMiaat 
toutes  immunités  el  privilèges  à  o(:  contraire;,  attendu 
que  led,  droit  seroll  représentatif  da  ceux  qui  auroiant 
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dû  itre  établis  pour  U  p)ijr«in«ot  d»  dons  «ratuiU  >,  Ces 
lio'jt  étaient  :  Blauzac,  Villeneuve-Jo-H  -rc,  Villeneuve- 
lès-Avignon,  Celle,  Atguesmortes,  U  cilc  de  Curcas- 
sonne,  lACbfltellenle  des  Tours  Cabardès,  la  baronnie  de 
Chalubru,  composée  de  Cbalabre,  Sain  te- Colombe,  Ri- 
vel,  Puiverl,  Lescale,  Saint  Jean-de-Paracot,  Sonnac, 
Caulerales,  Moiilbel,  Monljardin,  Selles,  Nazens,  Roque- 
flxade,  Vilierorl;  et  dans  le  diocàss  d'Alet,  Nébiaa,  •  qui 
dépend  de  la  baronnie  de  Cbalabre  •.  T>a  délibération 
porte  que  le  ConNil  d'Éta.t  KTAlt  déboulé  de  leurs  pré- 
tMilioas  Ira  cioid  pi^îtraa  wniioanaatéi  et  condamné 
la  eité  d»  OarcaJsonne  et  la  ebâteltenie  des  Tonn-d' 
bardés  b  p^yer  seulement  le  tiers  du  droit  ;  que  quant 
à  la  baronnie  de  Chalabre,  la  question  n'était  pas  encore 
jugée.  —  Il  sera  payé  4,558  Uv.  au  serrurier  et  789  Ht. 
au  menuisier  qui  ont  mis  en  place  «  les  IG  plantes  de 
moulins  et  tes  %4  tours  sur  le  modèle  do  s' de  Vaucanson 
accordés  par  les  États  au  s' IMdter,  diraeieur  de  la  ma- 
nufuctur'j  iJ'Auboii.is  pour  lu  tinis»)  et  organsina^T'-  tim 
sojres  >.  —  On  imposera  en  1T71  le  fonda  ordinaire  de 
90,000  llv.  pour  le  quai  de  Toulouse.  —  On  acMtera  les 
malsons  nécessaires  [lour  I;i  ,'  i.nstrtictio)i  iIu  port  i\r  la 
Daurade, qui  valant,  suivant  estimation,  1&.\100  liv., 
<  aaua  b  «e  oompirendre  U  maison  du  Tiguler  apparte- 

nant  i  la  ville,  qui  la  cèlera  à  la  provinc»:!  •.  —  On 
procédera  k  l'adjudication  :  du  pont  Saint  Sauvenr  sur 
le  canal  royal,  b  Tonlousa,  d'un  pont  sur  le  Tooeh,  b 
Plaisance,  «  une  inondation  ayant  friit  rrrulér  celt  ^  ;m- 
née  celui  qui  y  éioit  ■.—Il  mi  rapporté  que,  vérification 
fbite  de  la  rivière  de  Lena,  les  Ingénieurs  ont  dressé  un 
deris  e-^timatif  des  ouvrace?;  h  faire  qui  porte  la  dépense 
a  t^,5iX^  liv.  que  le  diocèse  et  la  villa  d«i  Toulouse  dui- 
vent  payer  par  moitié,  attendu  qna  «  dans  presque  toute 
l'étenduii'  du  frapdtafre,  l'ancien  lit  du  Lers  f  irme  leurs 
limites  •.  —  Lu  place  d'imprimeur  de  la  province  est 
aeeordéft  au  sieur  Martel  ainé ,  <  en  récompense  des 
anciens  services  de  sa  famille  ».  —  I^a  survivance  lîf'  Irt 
place  do  maître  de  musique  de  la  chapullù  des  K;aU 
■  qu'occupe  depuis  longtemps  les'  Malle!  »,  est  accordée 
au  a'  Cupidon.  —  Avec  la  déclaration  du  Roi  dn  5  Juillet 
ITTO,  on  enverra  dans  tous  les  diocèses,  dès  qu'elle  nera. 
imprimée,  une  instruction  préparée  par  les  États,  <  très 
propre  b  fiMre  oonnoUre  l'eaprilde  la  loy  et  les  vues  qui 
doivent  en  dlrifwl'exdcullon  >.  —  Subvention  acc<>rdé« 
au  vicomte  de  Puisséj^ur  pour  entretenir  dans  sa  terre 
deTrévIen,  entre  AIbi  etUuaesti-r,  5  ittaluns  baadets 
de  Folloa  et  un  étalon  cbeval  d'Espagne  —  État  général 
des  sommes  dont  l'imposition  à  faire  pour  1771  a  été  déli- 
bérée et  consentie  par  les  Élata  :  recette  :  12,016^73^  liv. 
ISa.  Il  d.;  dépoM*  :  ntea  «mmm^  —  Octroi.  —  T« 
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Letun,  — Bénédiction.  —  Députés  présents  —  AssemUés 
.les  traits  États  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse  sous  la 
jin  siJcnca  de  l  archevèque  de  Toulouse  -z  Assemblée 
des  Etats  de  la  sénéchaussi^e  de  Carcassonne  sous  la  pré- 
sidence de  l'archevéqua  de  Narfaonne.  =  Jugements  des 
Étals  sur  les  impositions  faites  en  ITN)  dans  lea  Asstst- 
te*  dea  lopt  dtecèsas  de  la  sénéehaoaalo  d«  "nralone. 

C.  tilt.  ritrgl«f*.)  —  ta-Mi*.  fT»  ffaillru,  f»f>tt. 

Oclobre*Décembre  1791.     Procès -verbal  des  séan- 
ces et  délibérations  de»  États  de  Languedoc,  assemUét 

par  mandement  du  roi  Louis  XV,  ii  Montpell  er,  il  i  »  la 
grande  salle  de  l'Hôtel  de  Ville,  <la  31  octobre  au  2  dé- 
c«flihre  1771.  —  Président  :  l'arcberèqne  de  Narbonns. 
Coinmi^saires  du  Roi  :  Oabriel-Mari.-  de  Talleyru^id- 
Périgord,  «  comte  de  Périgord  et  de  Qrignols ,  prince  ds 
Ohatala,  grand  d'Rspagne  de  la  première  classe.  cbS' 
valler  des  ordres. lu  Roy,  maréchal  de  camp,  «rituvcrnaur 
et  lieutenant  de  la  Picardie  et  paps  reconquis,  et  com- 
mandant en  ebef  pour  S.  M.  en  la  provinee  de  Langue* 
doc;  M.-J.  deGuignarJ,  vi.nrale  ih;  Saint  Priest ,  inten- 
dant ;  Lapierre  et  de  Lapejrrîe,  trésoriers  de  France  ès 
généralités  de  Montpellier  et  de  Tuulome.  —  Rapport 
Tivorable  .?ur  l:i  nobles'^e  du  chevalier  de  Cnt<--!an  ,  en- 
voyé du  Itaron  de  Mirepoix.  —  La  communauté  «le  Tu- 
eban  écrit  que  le  Alguilbon  ayant  élé  nommé  conml 
par  ordre  du  lîoi  :iu  pr/-jiiilice  d.^s  principaux  taillabUia, 
<  elle  avoil  cru  ne  pouvoir  se  dispenser  de  lui  donner  sa 
'  protturation  pour  la  repideenter  aux  États,  mais  que 
depuis,  ayant  été  informée  qu'une  pareille  nnminulen 
étoit  contraire  aux  anciens  règlements  des  Klats  sur  le 
mafnllen  d«  la  libarlé  dea  aofflrages  dans  l'élwtion  dm 
offlriers  mtitilfip;itix,  et  même  îi  l'esprit  of  la  lotire  de 
l'é<lit  de  may  ITW  qui  sopprim*)  ies  mairies,  elle  a  révo- 
qué sa  proewatfa»  «I  prie  rassemblée  de  no  pna  adaml- 
(re  le  s'  Aiguilhon  i.  f!  est  .l.MiWré  que  par  respect 
pour  les  volonléH  du  R»î,  le  s^  Aiguilbon  sera  reçu,  mats 
qm  *  Ua  plus  tbrte*  reprdsentalloni  aoronl  Caites  è  S.  M., 
qn'nn  suppliera  dp  laisser  jouir  les  communaotis  de  11 
pruvincK  du  la  (»lui  entière  îibert*^  dans  le  eboix  de  leart 
administrateurs  ».  —  Entrée  des  Commls-iaires  du  Rcrf  r 
ils  demandent  un  don  gratuit  de  3,000»000  de  Uv.,  el 
1,600,000  liv.  pour  la  capilation  do  177*.  Cas  deui  som- 
mes sont  accordées  attX  condlttons  ordinaires.  —  L  ar- 
chevêque de  Toulouse,  an  nom  de  la  Comminton  des 
affaires  extraordinaires,  (kit  savoir  que  le  Roi  demanda 
la  prorogation  Jusqu'en  1781  du  1"  et  du  2»  vingtirrae 
et  des  4  sols  pour  livra  du  premier;  et  qu'attendu  que 
depuU  l'établissommit  de  «aa  Impuaitloos  «  las  revanM 
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•ont  augmentés  cuosidérablemenl  à  raUon  ia  pins  haut 
prix  qo*  In  denrées  et-prodncttons  de  tool»  natara  ont 

acqnisdansleconimerce»,  S  M.  eiileml  que  l'nbitnnHiTiHnt  , 
aoil  •  augmenté  d'un  cinquième  et  porté  à  1,500,000  liv. 
poor  clmcuD  imâ.  deax  TiogtUmas;  •  qn'an  sorplas, 
commc'  l'abanneMiont  doit  être  entièrement  libre  <\^.  ta 
part  des  États,  s'ils  retuaenl  de  le  renouveler  sur  le  pied 
4»  raogoMntaÙon  Usé»,  S.  M.  doRRera  d«  oHraa  pour  > 
T.i  ri^giâk»on  compte desii.  impositions  ».  Il  pst  rt^'ih^r^ 
de  consentir  à  la  prorogation  demandée,  et  qu'avant  de 
alatner  sur  l'abonnement  •  il  aera  Ml  à  S.  M.  les  plat 
humbles  niais  Ifts  pins  toiichanips  rnprs^sfintations  sur 
l'excès  <le  la  »omme  exigée,  et  sur  l'accablement  des  re- 
dtvabies,  q«l  o'a  Ikit  qa'angiMnlw.  par  la  moUiplicIté 
des  difTérentes  (mpf>>îi(lon$  dont  Ils  ont  élé  char?i*«,  ^t 
qui  sera  bientôt  suivie  de  leur  entière  iropuiaaanre  pour 
peu  qMtoltaogmanté  le  p<4ds  des  charges  sous  lequel 
ils  ^missent  ».  Le  président  est  prié  d'envoyer  an  Roi 
par  un  courrier  extraordinaire  les  remontrancai  de 
raaaeciblée  k  ce  sujet.  Texte  ilesil,  reraoïitrarîce.s-  — 
Rapport  sur  les  dépôts  de  mendiants  de  TouIo  j^o  , 
Montpellier  et  Le  Puy.  —  Rapport  de  l'évéque  do 
Nimes  sur  les  travaux  publics  :  entretien  du  canal 
de  Celte  au  Rhône,  etc.  —  Délibérations  permettant 
aux  diocèses  de  Mende,  Uzès,  Nimes,  Alais,  Montpel- 
lier, Carcaaaonne ,  Béziars,  Alet,  Castrea,  Mirapoix, 
Lodèra,  Agd«,  TovIoom^  Albi  d'imposer  ou  d'emprnn- 
tar  ditMiM  BOflimas  pour  oonalraetlon ,  réparation , 
entretien  de  ponts  et  chemins.  Chaque  délibération 
contiael  l'expoeè  dw  onvragea  à  faire  dans  chaque  dio- 
etoe.  —  OratiSoattom  d'osaire.  —  Pranves  de  noblesse 
de  Louis  de  Cahusac,  comte  de  Caiix,  nomni«  par  le  pré- 
aident pour  remplir  la  place  du  comté  d'Alais.  —  Lé  pré» 
aident  annonce  qne  le  eourrler  envoyé  h  la  Gonr  ert  de 
retour  :  le  Roi  a  bien  voulu  réduire  l'abonneraenî  de 
Chaque  viogtiAme  de  1,500,000  à  1,400,000  Ht.  et  celui 
des  4  aols  ponr  livre  de  800,000  il  880,000  Uv.  ■  Lee 
États,  pénétrés  d"  i  n-t  r^connoissance  ponr  les  bon- 
lés  de  S.  M.,  bien  que  les  diminutions  qu'il  lui  a  plu 
accorder  aolent  très  éloignéee  de  ploe  grands  sonlage- 

mens  qu'exigeroit  la  triste  si'uation  des  habitans  de  la 
province,  ont  unanimement  délibéré  d'accepter  •  ces 
atonnemeoli.— Teste  de  la  Mire  dn  Coairèiear  géné- 
ral Terray  sur  cette  r(*du;-tlon.  —  État  des  ouvrapsi!  du 
quai  de  Toulouse.  —  «On  a  déjà  construit  l'un  des  deux 
ponte  à  ta  Jonetlon  du  aovTeav  «anal  de  Toaloase  avse 
celui  de  communication  des  mers:  on  traraille  mninle- 
nant  au  second  {Ktnt;  il  doit  être  fait  entre  les  deux 
ponta  on  bae-relief  qne  le  s' Locae,  prolteaenr  de  senlp» 
tnM  de  rAmdémie  de  Toahwae,  a  olKm  d'exdenter  «a 
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prix  de  3,400  liv.;  ce  prix  n'a  pas  paru  trop  fort  h  l'Aca- 
démie dea  Arts  h  laquelle  on  a  commnniqné  le  modèle 

fait  par  r<i\  arlislo  fl  .st  d.Mibéré  que  le  bail  de  la 
sculpture  de  ce  bas-relief  sera  pâmé  an  s'  Lacas.  — 
Rapport  sortes  mannlhelarm.  Il  a  été  Miriqnéen  1771  : 

draps  mahons,  473  pi^cf-i;  luniirin^i  pr*>riiifrs.  385  p.; 
londrins  seconds,  28,990  p.;  londres  larges  et  nins, 
8,1S0  p.,  en  tout  82,050  pièces,  eoit  0,055  de  molaa 
qu'en  1770.  <  diminution  un  p'-ii  l  ornfiHnH^e  [  .irla  quan- 
tité des  draps  de  différentes  qualit<^  propres  pour  l'in- 
tériear  du  royaume  lUiriquée  dana  lasimèmes  mannllM> 
tur<>s,  qui  a  ^tf^  prirtf^p  à  4,130  pièces  »,...  mai;!  i  11  n'est  ' 
pas  moins  évident  que  ce  commerce  diminuant  chaque 
année,  il  y  a  lien  de  renoaToler  de  la  manière  la  plue 
pr<«i<!at>te,  malgré  le  peu  de  succè?  (jti'oIîps  nnt  an  iusqu'à 
présent,  les  instances  déjà  faites  pour  obtenir  l'entière 
liberté  de  ce  commerce  en  Leranl  ».  —  Encooragemenls 
ai:T  manufoclures  de  soie,  de  papi^T,  dt>  chapeaux,  etc. 
—  I.e  diocèse  d'AIbi  est  autorisé  à  iai)K>ser  300  liv.  pour 
l'entretien  de  l'école  de  tilature  de  chanvre,  lin  et  colmi 
établis  à  Albi.  —  Tirage  des  loteries.  —  Rapport  sur 
l'état  des  ponts  dans  les  diocèses  qui  composent  la  séné- 
chaussée de  Carcassonne.  —  On  renouvellera  le  b&il 
d'entretien  du  chemin  des  carrières  de  Cannes  jusqu'à 
sa  Jonction  à  la  grande  route.  —  Rapport  sur  la  cooa- 
Imction  de  la  route  de  l4inguedoc  k  Paris  par  l'Auver- 
gne.  —  Il  eet  exposé  qne  le  Parlement  de  Toulouse  ayant 
cassé  par  arrêt  les  arllcïee  T  et  8  de  la  nouTelte  coileo»  * 
tion  <!^.<t  règlements  des  États  <  comme  tendant  k  mettre 
dans  l'Ordre  de  la  Noblesse  une  distinction  entre  celle 
d'épée  et  eelle  de  rob^,  qui  n'a  Jamais  M  Mte  par  aucun 
Roy  »,  et''...  "  une  entreprise  au'-ai  contraire  aux  droits 
dssËtat8,qui  ne  dépendent  que  de  l'autorité  du  Rojr  sans 
aucan  miHev,  n'avolt  pn  être  dissimulée  ni  tolérée  et 
qu'on  s'étoit  pourvu  piuir  la  faire  réprimer  an  Con.>ieil 
d'État  >  qui  avait  casi^é  l'arrêt  du  Parlement;  que  cette 
Justioe  obtenoe,  on  esllmaK  conTenable  qne  •  les  États 
voulussent  bien  s'expliquer  snr  Ui  s/mi?  du  mot  de  no- 
blesse milUairê  qui  parolt  avoir  été  mal  entendu  *.  Sur 
quoi,  Il  est  déliliéré  que  «les  Étale  n'ont  entendu  par 
l'esprpsilon  lîe  noblfi'^.'io  militnfrfi  que  renouveler  et  con- 
flrraer  l'obligation,  de  (a  part  de  celui  qui  se  présente  pour 
être  admis  dans  leur  assemblée  en  quaillé  de  liaron  ou 
d'envoyé,  de  faire  prnfe-^sion  des  nrires,  fam  rien  inno- 
ver de  contraire  aux  droits  de  la  noblesse  de  robe  dans 
aoQ  origine,  leur  intention  étant  qull  en  doit  être  naé  à 
son  égard  conformément  aux  anciens  n^^lAmens  et  usa- 
ges auxquels  il  n'a  pas  été  dérogé  ».  —  Refus  de  consen- 
tir à  la  oonliDuatlon  de  la  levée  de  droits  de  subvention 
demandée  par  la  ville  de  Ptonaa  fc  reAt  de  poorvoir  à 
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la  dépense  de  plusieurs  OQvriier«s,  piirce  que  lad.  ville  nu 
s'est  pas  <-onrnrin>V  au  rè(;leinant  fall  par  lea  États  la 
17  février  ITôO  sur  celto  matière,  et  parce  qae  •  ces  éta- 
biissemeriM  de  droits  de  sabrenUon  derlennent  commu- 
némeiit  oairrax  de  pim  d'une  manière  et  que  l'expé- 
rienct>  a  fait  connoitraqne  la  voye  de  Cempront  est  moins 
à  cbar^^e  ».  —  Ck>menlei»eii(  h  ce  qua  le  diocèse  de  Rienx 
emprunte  50,000  liv.  ponr  la  construction  d'uncbetnin 
de  Saint-Salpioe-iia-Léiat  an  port  de  Gapei»  enr  la 
Oaronne,  qui  doH  servir  de  débottcbé  h  plDstsara  comiau- 
nautés  dud.  diorése  riveraines  de  la  Lèze  pourletrans- 
port  de  leurs  denrées.  —  Ajournement  dn  prttjet  de  ren- 
dre le  Tarn  navigable  depuis  Aibi  Jusqu'à  Ctailtsc.  «  à 
cause  de  l'exressive  dépense  qu'esi^eroit  la  navigation, 
■oit  qu'on  l'établisse  dans  le  lit  de  la  ri /ière  (2,165,000  li- 
Tres) ,  soi t  qu'on  eonstraisean canal  »  (6,71 1 ,000 Hvres)  — 
Le  Gmtroleur  pèiiérul  propose  et  l'assemblée  mT^i'te  que 
le  pria  du  niini»t  de  sel  soit  porté  de  20  llv.  2  sois  9  de- 
niers à  30  llv.  19  s.  0  déniera.  Les  ibnds  à  proTenir  ds 
i  celte  crue,  qui  1  li^-n  iMirn-.'  sel  à  beaucoup  nieil- 
letir  marché  dons  la  province  que  partont  aiilears  *, 
seront  en  partie  employés  h  supprimer  les  droits  de 
péatte  sur  1-'  t'Viône.qui  augmentent  considéralilcruèiit  le 
prix  de  toutes  les  marcliandtses,  poisqoe,  «  par  exemple, 
nns  douzaine  de  planches  ds  bois  de  sapin  dvalu4e  à 
Tournon  2  liv.  10  soLs  a  supporté  à  son  arrivée  à  Brrui- 
caire  4  liv.  2  s.  Q  den.  de  droits  litats  trouveront 

d'ailleara  dans  r.a  fonds  des  resaourees  pour  la  constme- 
Uon  du  <  ana'  R'^ni!r:iipe  îi  Alguesmorles.  Texte  de 
la  |«llre  du  Contrôleur  gûnârai  et  d'un  mémoire  qui  y 
était  Joint. — Oonssntsmsnt  h  caqne  •  1s  titra  de  baronnte 
J.'s  rt,it^  »,  \-"n  lu  par  le  niar^niH  lîn  f^rn^'i'  S:)(nt-Sul- 
pice  au  marquis  de  Pierre  Bernis,  soit  tran.-porté  de  la 
tem  de  Oastslnau  de  Bonnefons  sur  la  terre  et  «elgneo- 
rie  de  Ca  lalen,  •  composée  de  23  ou  21  paroisses  et  ren- 
fermant plus  de  2,00Û  feux  • ,  acquise  du  Rui  par  led. 
marquis  de  Bsmta.  —  L'enirfis  au  bureau  d«  Comptes 

e.st  accordée  nu  syndic  du  dioeése  d'.\lbi,  qui  est  «  le  seul 
député  du  Tters-Ëlal  auquel  l'entrée  de  ce  bureau  soit 
interdite  ».  Ce  syndic  avait  exposé  dans  sa  requMs  que 
•  il  }•  avoit  aufr«'fiii«  dans  le  diorése  d'Alby  deux  s^-ndii  s, 
l'un  pour  la  Yijjuerie  qui  esl  lu  partie  do  diocé.<o  située 
à  la  rivegaucfas  du  'l'iirn  dans  l.i  sénéchaussée  de  Car- 
cassonne,  r.iulre  pour  la  Ju^serie  qui  est  sur  la  rive 
droite  et  dnns  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  ci>  qui  e.it 
eaplIquAdans  une  ancienne  transaclirMi  du  20  novembre 
que  le  r-H-'Iernenl  du  2  mars  i~Sf>  fait  par  les 
États  u  pour  établir  l'uniformité  d:ins  l'iidministratlon 
des  diocèaes  où  un  seul  syntlic  en  t  st  chargé  •  eut  pour 
effet  la  suppression  dn  syndic  de  la  Jugerie,  de  fiiçon 


que  le  syndic  de  la  Vigaerie  est  aujoard'liui  le  seul«;a- 
die  du  diocèse  d'Ailiiy  »,  iio.  —  Au  Parisflunt  de  Taa- 
louse  qui  demandait  que,  attendu  ■  la  diminulion  qui  s'est 
opér*^  dans  le  nombre  de  ses  membre»,  il  ne  fût  plus 
exposé  en  corps  à  la  capitation,  mais  que  chacun  deeans 
qui  le  romposent  tâl  coiiité  avec,  le  général  des  hnhltaiï*: 
de  Toulouse  »,  il  est  répondu  que  cela  •  n'est  pas  au  pou- 
voir des  Ktats  pi  qu'uni'  des  conditions surlesqnallas bs 
États  accordent  la  capitalion  à  S.  M.  «t  que  les  compa- 
gnies de  justice  seront  taxées  en  corps  >.  —  Clàture  du 
compte  des  impositions  de  1770  :  recette,  10,156,360  liv. 
2  s.  8  1.  ;  d  ppns  ',  10,178,408  llv.  —  «apport  aur  •  l'ori- 
gine des  |.ri'  i|>Mt<!  que  les  oommunaulés.  les  dlocAses et 
les  sénéchaussées  sont  obligé»  de  fournir  pour  la  cons- 
truction des  ponts  et  chaussées.  Ils  furent  établis  par  In 
états  en  1IM8,  «  h  défbnt  du  revenu  des  drofta  de  lenda  et 
péage  qui  avoient  été  destinés  ij  cet  usage  depuis  le 
règne  de  Charles  Vil  »,  etc.,  etc.  —  Rapport  des  cou- 
missalrea  nommée  ponr  l'amélioration  de  rasrlcBltare: 
déjmtsde  béliers  de  Flandre;  usurpation-^  sur  les  chemins 
destinés  à  conduire  les  troupeaux  à  la  moalagne  pour  j 
passer  l'été;  manière  de  déterminer  le  degré  d«  fores  des 
esprits  ardents  ou  eaux-de-vie;  disette  ']>•  boi<  à  brûler 
dans  itt  pn^vince  et  moyens  d'y  suppléer;  bars*  d« 
Tloomte  de  Puisségar.  —  Le  pays  de  Tivarals  est  aefo- 
risé  à  imposer  lOO  liv.  qui  ^cmnl  ctiii  jiv'es  .i  i  f^rn-'- 
Uonner  les  ouvertures  des  mines  de  cburbon  Iruuvées 
dans  le  terriloire  de  l*rades  et  deFsqJaCi  et  «  à  aooaptar 
l'offre  de  celui  qui  fera  la  condition  meilleure  pour 
l'exploitaliou  de  lad.  mine  ».  —  Liste  des  oommissairei 
subrogés  pour  la  tenue  des  Atsietles  des  diocèses  en  1778. 
—  I)élibér:itions  .mi  •.  riii.nt  :  la  promenade  du  l'eyrou  à 
Montpellier;  —  les  litres  produits  par  les  particultov 
qui  prétendaient  avoir  d««  droils  de  propriété  ou  d'usafs 
sur  le^  marais  h  I^^s.'  h  r  entre  Beancaira  et  Aiguës- 
mortes.  —  Rapport  sur  l'i'liil  des  ponts  des  diocèses  coa< 
posant  la  aénéehausaée  de  Toalouss.  —  On  mettra  un  ar- 
ticle d:ins  le  Gibier  sur  le  pr<''jiidTÇ»  i^iie  catise  -  à  la  (a- 
Itrique  nationale  des  toiles  peintes  )  introduction  dans  l« 
royaume  des  toiles  étrangères,  qu'oo  a  permise  noyea- 
nanl  c^rtHin  s-  précautions  et  lo  payement  de  certains 
droit»  qu'on  a  '  Cu  devoir  tenir  lieu  de  prohibition,  et  qui 
n'ont  «n  d'antre  eKbt  «  que  de  favoriser  ceux  qui  imiisot 
les  marques  autorisant  l'entiV-e  de  ces  toiles  •.  L'alMuée 
cette  introduction  a  été  porté  au  point  qu'on  a  va  b  la 
foire  de  Beancaire  des  magasins  de  ces  toiles  étrangèns 
pour  plusieurs  millions.  —  Octroi.  —  Ts  DeuBJ.  — 
Bénédiction.  —  Déjiulés  présents.  =  AsssmMée  des  trois 
États  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  présidence 
de  l'archsTéque  de  Toulouse.  =  Asacimbiée  des  troU 
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BtaU  de  la  sénéchaussée  de  Oarcassoant,  soM  la  preal» 
denee  de  l'archevêque  de  Narbonne.  =  Jagenanl»  dct 

Étuts  sur  las  imposUionu  faites  ilaitt  lea  AaiiettasdesM 
dioctoes  de  la  province  eo  177 1 . 

C.  un.  (ItililM.)  ~  lù4M».  m  MNm,  papitr. 

Naveoibre-déoeailire  V979.  —  Procte-verbal  des  aéan- 

cee  el  ili'IihérHti  le-i  K'nls  de  LatiffuediK;,  ass«nibl&> 
par  mandement  du  roi  LouU  XV,  k  Montpellier,  dans  la 
grande  salle  derHAtel  de  Ville,  da  6  novembre  an  14  dé- 
cemlire  177i.  —  Frésidenl  :  l'archevéquo  do  Narb<)nii(^. 
Comoiissalres  da  Roi  :  le  comte  de  Talle^ranJ  Périgonl, 
eommandanlm  ebefdelaproviiiee;  le  vicomlade  Saint- 
Priest  si  fon  fl!s,  M.  J.  de  Guignard  de  Saint-Priest,  in- 
tenilanta  ;  Bénezet  et  Viguier,  trésorier»  de  France  èa 
géndiialilds  de  H entpelKer  et  de  Tontoose.  —  Rapport 
favorable  dur  la  noblewe  des  sieurs  de  Proment  d'Argi- 
Uen,  de  Seigneuret  de  Casseras,  de  Bérard  de  Montalat, 
•nvoyde  dv  eonte  d'Alais,  tl  des  barons  d'Anbenaa  et  de 
Saint-Alban.  —  RèpleracnMe fontPsta'Jon<5  relativijs  au 
droit  d'cutrer  aux  KtaU  lit'élujidu  par  liiviifs  acquéreurs 
«  des  charges  municipales  nouvellemenl  créées  par 
l'édil  du  mois  de  novembre  1771,  dont  l'exécution  a  été 
spécialement  ordonnée  pour  celte  province  par  une  dé- 
elaration  du  Roy  du  11  mars  1772  •.  —  Entrée  des  Cum- 
aiissaires  da  Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit  de 
8,000,000  de  liv.  et  1,000,000  llv.  pour  la  capîtalion  de 
1773.  Ces  deux,  sommes  lool  «eoonMse  aux  conditions 
ordinaiies.  —  Acte  est  donné  an  maiignls  de  Mirepoix 
de  sa  prolealallon  contre  la  préséance  atlrjbnée  an  vi- 
comte de  Polignac.  —  Attendu  que  la  remise,  faite  h  ti- 
treds  grâce  en  1772.  du  doublemenl  des  4  sols  pour  11  vre 
rar  les  droits  antres  qne  oaax  des  ffermes,  établis  par 
l'édil  de  novembre  1771,  «  paroit  aniiDiirei-  dans  U's  sui- 
tes ce  sarcroit  d'une  imposition  »  dont  l'abonnement 
nMnte  à  890,000  liv.  :  •  pour  prévenir  nos  sarebarge 

aussi  accablante,  on  lepré-s»; nient  au  Hoy  iju'cn  vain  li;s 
Étals  preitdroienl-lls  de  nouveaux  engagemens  sur  le 
même  oljet,  tandis  qQlls  eareleot  moralenent  assnrés 
lie  ne  pouvoir  les  remplir  sans  achever  d'ai  .  ablm-  des 
peuples  qui  ne  gémiaseat  que  depuis  trop  longtemps  sous 
I*  poids  d'une  Ibnle  d'impositions,  tonjours  rsnoareMes 
et  multipliées  h  l'oxci'is  ».  -—  .  D.irus  I,i  diirt>  ••ilternative 
de  coosenlir  k  l'angroenlation  de  deux  sols  pour  livre 
anr  le  prix  de  rabonnement  dos  dons  gratails  on  de  vofr 
faire  an  profit  de  S.  M.  l'étahlissenienl  de  ces  droits,  dont 
les  États  ont  tant  a  cœur  de  mettre  à  l'abrj  les  babitaiM 
de  la  province  ainsi  qoa  de  la  r%H«vd«s  eueteurt 
il  est  délibéré  s  fn'oa  prendra  sw  le  prodnit  da  la  fbrme 
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de  l'équivalent  la  somme  de  35,000  liv.  à  laquelle  iaoii> 
tenttssd.  2  sols  pour  livre  ».  —  Le  président  fait  savoir 

que  le  Roi  «a  bien  v;ii;lu  arroiiliT  ;i  la  province  un 
secours  de  l,20O,0ÛO  liv.  pour  l'aider  à  réparer  les  per- 
tes et  dommagae  cansds  par  lett  inondations  an  mois  de 
septembre  dernier  ilTT.'),  o1  iMre  lid  M)m:iii:'  i't:jplo\ /•« 
de  préférence  à  rétablir  |)romplemenl  les  communica- 
tions Interceptées... I  et  que  S.  M.  a  Jugé  qne  l'emprunt 

Je  C'dte  M>ninïi:»  Mil'  lu  rn' dit  ilr  ta  provinc"  cllc-niènie 
'loit  le  moyen  le  plus  expédient  pour  procurer  led.  se- 
L  Durs  avec  la  célérité  qne  la  circnnatanee  exige  >.  Ser 
quoi,  il  est  délibéré  par  acclamation  qu'on  fiTa  p  ir venir 
aux  pieds  du  trone  les  témoignages  de  la  sensibilité  des 
États  et  qu'on  fera,  avec  les  Commissaires  du  Roi,  le 
traiti''  <  rivC"?ssir!>  ;vnir  pr-i'lpr  '.p  rr.'-dit  de  la  province  à 
raison  de  l'emprunt  de  1,200,000  llv  >.  —  Le  Roi  a^'ant 
fait  savoir  par  sas  Oommissairas  que,  tu  «  les  avantages 
ijui  rpsiilrpnt  de  l'.^t.iblisscment  d'un  Conseil  Snpi''rieijr  à 
N'iiiuitii,  cl  de  i'adiiiinislration  gratuite  do  ta  justice  tant 
par  led.  Conseil  Supérieur  qne  par  le  Parlenient  de  Tou- 
louse, il  ne  doute  pas  que  les  Éîat^  ne  so  portent  h  con- 
tribuer dans  une  juste  propurLiun  au  remboursement  des 
offices  supprimés  et  au  payement  des  gages  des  ortlcleirs 
de  ces  doux  Cours,  mais  que  cependant,  en  égard  aus 
perles  que  la  province  vient  d'essuyer  par  les  inonda- 
tions, il  veut  bien  différer  de  faire  aucune  demande  posi- 
tive pour  cet  objet  »  :  H  est  délibéré  qu'on  r^présenlera 
à  S.  M.  que  «  ce  seroit  imposer  aux  habitans  de  cette 
province  une  nouvelle  charge,  si  on  exigeoit  d'eux  une 
contribution  particulière  à  uua  dépenas  b  laquelle  la 
province  est  censée  fourolr,  comme  b  toutes  edies  du 
général  du  royaume,  au  moyen  des  impositions  de  toute 
espèce  dont  elle  est  chargée  et  qui  forment  son  contin» 
gent  dans  la  masse  générale  de  tous  les  besoins  de 

l'Élut  «.  —  Happcrt  di'  l'inuque  du  Niniês  SUr  les  tra- 
vaux publics.  —  Couseotement  à  ce  que  tes  diocèaes  de 
Lodère,  Agde,  Mlrepolx,  Garcsasonne,  Béders,  Saint» 
Puns,  demandent  au  Roi  la  permission  d'ijnposer  i>u  'l'eni- 
prunier  diverses  sommes  pour  construire  ou  réparer  des 
ponts  et  des  ebeminu;  bee  que  le  pays  de  TlTarais 
imiio-sii  :  1"  500  liv.  îi  titri'  le  secours  aux  Barnabites 
du  collège  du  bourg  Saint-Àndéol  ;  2*  1,400  liv.  à  titre 
de  gratifleatlons  au  prévM  de  la  maréchaussée  et  à  ptu- 
sieufs  dét.u-.hf'uunit.s  >\(>.  I;i  Is^fri'.in  il(' Flandre  pour  cap- 
ture de  malfaiteurs.  —  Gratifleatlons  d'usage. — Rapport 
des  députés  «n  Cour  :  Ils  ont  obtenu  que  les  capItouU  4e 
Touluuss  ne  fussent  a.ssnjettts  à  In  taxe  imposée  par 
l  édtt  d'avril  1771  sur  tous  les  anoblis  depuis  1715,  etc. 

Od  snpplien  la  9tà  ada  vouloir  Men,  sans  s'arriter 
MX  privilèges  dont  la  tIUs  de  Bordeaux  prétend  Jouir 
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«n  verta  de  titres  qui  lui  auraient  été  accorJés  par  les 
roy»  d'Angleterre,  romme  étant  contraires  aux  droits  de 
S.  H.  et  M  ses  intérêts  ainsi  iju'à  ceux  t](î  ses  sujAlsde 
Ijuignedoc  qat  envoient  leurs  vins  à  Bordeaux,  fairt> 
deffenae  aux  Jurats  de  lad.  ville  de  faire  usaK<%  do  ci>â 
titres,  ordonner  en  consf-fiuence  que  la  na%'iuHtion  de  la 
Uaronne  demeurera  libre  en  Ions  teipps  à  tous  les  sujets 
de  8.  M.  de  sa  province  do  Langusdor,  conformément  ao 
driil  commun  du  royaume,  »•(  qn"i\-^  demeureront 
exempts  de  toute»  les  gènes  et  entraves  qu'iU  éprouvent 
h  leur  passage  et  pendant  Isor  nêjaiar  >.  —  Second  rap- 
port -iir  (r.ivaiix  |)'i1ilii-s  —  i  i-i  iv'înboursera  au 
corps  (lu  commerce  d'AgJe  4,000  liv.  qu'il  a  employées 
k  eonstruiro  vn  phara  Ventrée  du  grao.  —  Len  dio- 
ciVses  de  IJmoux,  Alet,  B-^zinr.H,  (însires,  Ninies,  Bas- 
Montauban,  Toulouse,  Aibi,  Saint-Papoul,  de  Ué- 
▼aadan,  !«  Poy,  IJzèa,  Alals,  pays  de Vlvarats,  Lavanr, 
(•.(•nv-^nt  5o  fiir?'  aul  iris.T  h  .'iiipruiiter  pour  construire 
ou  réparer  des  clieniins  el  des  ponts.  —  Les  inspecteurs 
dés  dieeèses  seront  tenus  de  remettre  chaque  année  au 
directeur  dos  travaux  |>ublios  de  chaquK  sfSn^î  lrni'^'^r'n 
«  l'état  des  poata  qui  le»  concernent ,  avec  une  nute 
exacte  de*  réparations  h  faire»  «t  de  m  qu'elles  eoflte- 
ronl.  —  Les  trois  directeurs  des  travaux  public»  de  la 
province  vérifleront  létal  do  la  rivière  dâ  Lers  !<ous 
CastoInaa-d'Batrétefonda  ot  diront  si  le  moolin  dvd. 
lieu  doit  être  conservé  ou  détruit.  —  Rapport  de  l'injfé- 
nieur  chargé  d'insiwcter  le  eaiml  royal.  —  Tirage  des 
totairles.  —  ▼érillcatlon  faite  de  ms  preuves  denoUasse 
qui  sont  rapportée?,  le  marquis  de  Pierre  Bernis  est 
reçu  aux  KUlf,  en  iju  ilité  de  baron  de  Pierrn-Bûurg,  le 
Roi  ayant  onionné  par  lettres  patentes  de  juin  1773  que 
le  litre  de  baronnie  d^s  fitats  «  cy  devant  assis  sur  la 
terre  do  Casieinau  de  Bonnefhns,  soil  Iritnsporto  sur 
celles  de  Cadalen  et  de  Drémil  sous  le  nom  de  baronnie 
de  Pierre-Bouri;  *.  —  Tout  ce  qui  aétéfail  par  les  sieurs 
de  Lnfageet  Garipuy  pour  le  bornage  du  canal  royal  est 
approuvé  et  autorisé,  et  ^  l'on  des  originaux  de  clianun 
des  deux  procès- verbaux  par  eux  dressée  sera  dépi>s<) 
au  gr^tre  des  Étals,  avec  les  originattx  des  carttts  de  tout 
le  cours  du  canal  levées  sur  IVchelle  de  3  lignes  par 
toise,  sur  lesquelles  ont  été  marquées  |i»ules  les  bornes  ». 
—  Observations  des  commissaires  des  travaux  publics 
«  sur  les  inconvéniùiis  des  mesures  qu'on  met  en  nsajie 
pour  l'abolition  de  la  mendicité  et  les  dépenses  trop  con- 
sidérables qu'elles  peuvent  occasionner  à  la  province,  si 
on  ne  8«  renierrae  plus  exactement  dans  l'exécution  lit- 
térale des  dernières  loix  concernant  cette  importante 
partie  de  l'administration  générale  »  (déclamllom  du 
Roi  du  IS  Juillet  1184,  S  férriw  1731, 3  aoàt  1704,  «rrèl 
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du  Conseil  du  21  octobre  1707;  elles  sont  ana^sées  dans 
la  délibération).  «  191  elles  avoient  été  bien  exécutées,  il 

n'y  aurait  j'Iut!  de  tueiiduiiits,  |iuisi|ué  tous  auroient  dfl 
être  mis  aux  galères  ou  renfermés  dans  les  hôpitaux  ». 

—  Les  Ëlats  accordant  au  atenr  Oaripoy  flis  la  place  de 
ilii-'-iii-iir  iIhs  [riv.mx  publics  de  la  province  qu'occupait 
son  pèro,  et  ils  accordent  à  celui-ci  coomme  une  preuve 
partieultére  de  la  satlsfikctlon  qu'ils  ont  de  ses  services, 
la  conlinuatiun  pendant  sa  vie  des  appoinleuienis  de 
3,500  liv.  dont  il  jouissoll  en  lad.  qualité  de  directeur  *. 

—  «  Avec  l'augmentation  des  ^  réglé»  par  la  déli- 
tK'r.iii ou  îii  ?3  Tiovi  ii.bre  17?1,  les  vingtièmes  pour- 
ront donner  :  pour  les  maisons,  283,8^  liv.,  pour 
las  baca  et  péages,  63,186  llv.  ;  pour  tes  biens  et  droits 
nobles,  354,310  îtv  ;  imur  l'industrie,  les  rentes,  ga- 
ges, pensions  et  taxations,  505,720  liv.;  pour  les  fonds 
rolurlers,  I,«83,«S1  itv  *.  —  Kst  tixée  à7,0a8  llv.  U  capi- 
talion  du  Parlement  de  l'nu!  lusc,  ("omposé,  depuis  sa  réor- 
ganisation, d'un  premier  président,  de  4  présidents  à 
mortier,  d«  2  présidents  des  enquêtes,  de  40  oonseltlsn, 
de  2  avocats  ,>(îri.V;iiiit  el  d'un  procureur  ^én^nl.  — 
Attendu  la  cessation  «  des  démêlés  qu'il  y  eut  dans  le 
^l«  passé  entre  MM.  les  éviq ues  et  les  seigneurs  de 
Mirepoix,  rjiii  nvî-ipiit  porté  le  Roy  à  ordonner  qvte  !es 
archives  du  diocèse  de  Mirapoix  seroient  mises  en  dépôt 
dans  la  ville  de  Panjaux  *,  les  Étala  Jugent  que  «  «ras 
le  bon  plaisir  du  Rr)y  et  nr>nnbs'ant  l'opposition  dfR  ron- 
suls  de  Fanjaux,  ces  archives  seront  Iraiisportt^s  a  Mi- 
repoix  «b  résident  MM«  les  eommlssalres  onlinaires  et 
où  ao  traitent  louti-s  les  affaires  relatives  ant  inip  isi- 
lions  et  à  l'administration  du  dioc^  ».  —  Con&Linttftuent 
à  Oe  que  le  droit  d'entrer  aux  États  c  cy-devanl  attaché 
aux  terres  di>  Srinpiie^  oii  île  Maixieu  sons  le  nom  de  baron- 
nie de  Mercaur,  ijit  transféré  sur  la  terre  do  Driges  en 
Oévaudan,  sous  le  nom  de  lad.  terre  ».  —  Troisième 
rapport  de  l'évèiue  de  Niines  sur  les  travaux  publics.— 
On  prendra  ■  les  mesures  nécessaires  pour  que  la  pre- 
mière partie  du  quay  de  la  Daurade  à  ToalOUSesoit  ache- 
vée avant  les  États  praciiains  et  l'on  commencera  la 
cdMstrui  lion  du  port  de  ta  I>aorade  suivant  les  projets 
dus'de  Sapet».  —  11  f^f  riijipori'' ijiu'  ■  l'inondation  sans 
exemple  survenue  le  17  septembre  1772  a  comblé  les 
fondations  du  pont  qu'on  conatmisoil  à  la  prise  d'eaa 
du  canal  de  Toulouse  (canal  de  Brîenne)  et  dégradt^  le 
puits  de  fiorlie  de  l'aqueduc  i»  siphon  i»,  —  L'évéque  de 
Ninies  expose  :  qu'on  avait  ju|j;é  que  «  le  canal  de  Tou- 
louse, qui  établit  lacomniunicali.m  i],-  la  partie  infirieura 
de  la  Garonne  avec  le  bassin  de  colle  rivière  qui  est  daus 
reneelnt»  de  1»  vine.  n'evroit  toute  son  «tilité  que  si  Ton 
Irott  volt  les  moyens  de  vaincre  les  otateeles  qw  présente 
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h  la  aavigalion,  à  m  partie  npfriear*,  le  tant  éw 

chaussées  du  moulin  du  Cliàicau;  i|U'?  le  s'  «if  Saf^ot, 
âir«cl«ur  det  travaux  publics,  ayant  proposé  <•  de  oons- 
trafrenn  canal  de  navigation  qui.  pranant  lia  «aax  4» 
la  Garonne  à  Porlel,  V!<  a-vis  l'embouchure  lîa  l'Ariège, 
les  porteroU  au-dessous  du  pont  de  Toulouse  après 
avoir  deaoanda  90  pledt  de  pent»  qu'il  7  a  dana  oetl» 
étendue  au  moyen  dL-  oinq  bassins  d'éc.îiLS'.;  <,  les  archii- 
véqnas  «le Narbonne  et  de  Toulouae  avaient  obtenu  du 
Rot  tiaa  subvanlioA  de  ISW^OM  liv.  dgals  an  montant  de 

ladi^ttense  li  f^iir»»,  non  compris  (outefois  le  prix  des  Ipp- 
rains  à  acquérir,  l/assemblée  approuve  ce  lirojet,  arrête 
qfû»  Pasdention  du  eanal  n«  m»  paa  eoniléa  k  «n  aani 
entrepreneur,  raais  q<u-  les  ouvrages  seront  rtivis-'s  m 
diverses  parties  qui  seront  adjugées  aux  États  prochains 
•pr^  qua  le  ¥  de  Stgat  avra  draaad  do  cbacuna  tts  dovia 

•laci.  —  ?0  000  'Iv.  s^Tnnt  impo^i^M  *»n  1T73  pour  In 
ContiitDution  des  ouvrages  du  pont  do  Carbonne.  —  Clô- 
tura da  eottpto  dra  hDpoafttoi»  da  im  :  raeMiiv 
10,132.3."5  llv  1  iV:  (îépençe,  10.004,165  liv.  12  s. 
2  d.  Il  sera  iaii  un  iiii>ini>'itii|]0!i«  de  l'exct^denl.  —  Les 
CMnmIanirea  du  Roi  font  savoir  qa»  1  das  Compagnies 
ont  ofT'Tf  nu  lîoy  itf:  f  ournir  comptant  au  Tr^sur  royal 
la  plus  griiniie  partie  des  sommes  auxquelles  a  été  Û\ée 
la  flnance  des  offices  municipaux  et  dea  offices  de  rece- 
veurs  et  contrdlftur.^  iles  octroys  créés  par  ûdit  du  mois 
de  novembre  1771,  mais  que  S.  M.  a  bien  voulu  difTérer 
d'écouter  ces  propositions  afin  de  laisser  le  tems  aux 
États  d'examiner a'il  ne  leur  seroit  pas  plus  avantageux 
d'acquérir  lead.  ollleas  «...  «  Svr  quoy,  les  états  se  décla- 
rant pleinement  convaincus  rie  la  Justice  des  repréKt>nta- 
tiona  qui  ont  élé  (aitea  au  Roy  par  laura  députés  dan^  le 
cours  de  l'année  :  1*  sur  les  erdatlona  et  «nppressions  réi- 
térées des  mêmes  ofBees  qui,  en  procurant  à  l'État  des 
avantagea  momentanés,  lui  ont  imposé  des  cltarges  sub- 
alatanta»;...  S*snr  la  propriété  des  offices  acquis  par  lapro- 
vinco  en  1754,  qui  lui  a  été  nommément  réservée  lors  do 
la  auppressioa  générale  dea  onioes  municipaux  en  17130  ; 
9*  sur  ee  que  lad.  eréallon  ne  laissant  aucun  ofdee  élec- 
tif ilans  Ips  communautés  les  prive  de  la  lîberli''  i!u  <'hoix 
k  l'égard  de  loua  ceux  qui  ont  part  a  l'administration; 
4*  sur  ce  que  la  création  des  ofUcea  de  rsonvaura  et  con- 
trôleurs <lpx  (1  troys  est  égalpriir'iil  contraire  à  l'acquisi- 
llon  que  le^  Etals  en  ont  faite  à  titre  onéreux  et  destruc- 
tive das  engagements  qa'ils  prannant  avec  8.  M.,  par 
rir:ipri>siÎHlitf'  r:ù  sr-  tri:u veroient  («s  communautés  de  - 
répondre  de  ceux  qui  sont  chargés  du  recouvrement 
0*  oifln  sureeque  les  allernati  vas  perpétuelles  de  création 
et  sii|ipriîs_siun  'l-s  offli-M  municipaux  en  proilui.sent 
aussi  dans  leur  administratioiit  qui  devient  aussi  incer-  I 
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talne  et  aussi  variable  que  ceux  qui  acquièrent  k  pris 

fl'.Hrjfent  Ih  (IT' lit  (1h  l'eXBPi'wr  Mai'*  pour  il  on  rier  au  Roi 
une  marque  de  leorauumiasion  ils  autorisent  leurs  dépu- 
tés k  la  Cour  cda  ftirniar  avac  le  ministre  des  iittaneee  an 
projet  des  condilioiiî  ilesoffl  -es  munii  ip.iux,  qui  n'impo- 
sent point  de  nouvelles  charges  aux  peuples  et  qui  puis- 
sent être  J(rtntes  h  celles  qui  peuvent  avoir  trait  k  l'amé- 
lioration d(i  l';iiliiiini.slrnfiiin  diiS  communaut**.';  ». 
L'assemblée  est  informée  qu'on  a  dû  établir  un  bac  k 
Valeotlne  pour  remplacer  la  pont  de  bols  *  qui  Ait  aebavé 
il  y  :i  ilrtii-c  ans  (p.n  1770)  >,  le  jHfil  pont  •  n'a  pu  résister 
aux  secousses  que  lui  ont  données  las  bois  provenant  de 
iadealmcItoB  du  pont  de  Montr^aau  ktrade  l'inondation 
ilu  17  st^plt^mbre  derni'jr  i'177?)  ».  —  On  fer.i  an  Roi  les 
plus  fortes  représentations  pour  que  l'édll  de  jum  1771, 
portant  oréation  deeooservatenrs  dea  hypothéquée,  dont 
les  principales  disposition.'?  «  sont  contrairt's  nu  rtrntt 
écrit,  soit  sans  exécution  en  Languedoc  ■.  —  Rapport  sur 
ladépMdebélienetdebrebiadeFlaBdra  étaMt  ebei  !• 
8'dflS.itn!-Ssiiivpitp.  —  »0n  rendra  pnbliqups  Imi  inélho- 
d«>s  ou  formules  sur  la  niatit«ri9  d'eiupluyer  le  ckiarbon  de 
terre  k  la  distillation  des  eaux-de-vie  et  k  la  fkbriqiM 
lies  huiles,  qui  font  un  obji't  considérable  de  commerce 
dans  la  |irovince,  et  l'un  exhortera  le^  propriétaires  des 
fonds  où  il  y  a  des  mines  de  charbon  k  s'appliquer  à  une 
exploitation  qui  peut  leur  devenir  utile,  comme  l'exemple 
du  chevalier  de  Solages  à  Carmaux  et  du  s'  Giral  près 
d'Hérépian  iloil  le.ç  y  engager».  —  «  Il  sera  procédé  par 
les  commissaires  des  travaux  publics  à  la  division  <Im 
diiTérentes  parties  des  ouvrages  du  canal  de  Beancaire,  k 
l'effet  d'élre  pa^sé  des  baux  et  adjudications  séparés,  et 
las  syndica  généraux  aont  autoriaés  k  amprontar  jusqu'à 
concurrence  de  trois  millions  Isa  sommes  qui  seront 
nécessaires,  h  proportion  de  l'avancement  des  ouvrages  • . 
—  Rapport  sur  les  manniaclures.  Il  a  été  fabriqué'  en 
1773,  pour  les  Échelles  do  Levant  :  draps  mahonx,  470 
pièces;  londrins  premiers,  480  p.;  londrins  seconda, 
35,990  p.  ;  londres  larges,  2610  p  ,  en  tout  90,560  piéees, 
soii  oeo  de  plus  qu'en  1771 .  —•  OralIflcaMon  de  6,000  Hv. 
au  sieur  Pascal,  directeur  lic  l;i  uKuinf.n'lu:''  .l'»-torrfs  de 
soie  de  l^srbonne.  —  L'assemblée  est  informée  que  la 
manufacture  de  toiles  decoion  du  Poy*  n'a  plue  que  10 
it)''ti.'i  .s  montés,  ayant  actuellement  trop  .'i  per  lrc  .î  .mum! 
des  quantités  de  marchandises  du  même  çenre  venant  de 
Sniaie  qui  ont  hi  préfliranoa  par  le  iwn  marebé  auquel 
les  Suisses  peuvt^nl  le.s  vendre  ».  —  On  s'intéressera 
pour  obtenir  en  faveur  du  s'  Qentil,  qui  a  établi  â  Usés 
«  nn«  fabriqua  de  cartons  h  l'imitation  de  eaux  d'Angla- 
tt-rro,  '.nqnflli'  e<t  iiflleraent  unique,  l'eTemption  des 
droits  considérables  que  le  Roy  vient  d'Imposer  sur  las 
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cartons  ».  —  Le  rj-limlm  qui  servait  h  la  manufarturo  lie 
•oIm  ct^derant  établie  à  Lavaar  est  cédé  au  diocèse  de  | 
Ti»al<nira,  >  qai  to  rendra  au  4ioeèM  de  L«v««r  lonqne  la 
manufiaclure  aura  r*=Iiri.H  son  exercic»^  »-  —  ^  'inmissai- 
rm  nommés  par  le  président  ponr  les  travaux  pablics, 
IflB  Tfn^ènea,  poar  «viTr»  Iw  aflUraa  oonoarnant  l'alM>> 
lition  lie  lu  mflniiicité  pendant  l'année  1T73.  —  Li-^le  «les 
commissaires  subrogée  pour  la  tenue  des  Assiettes  des 
dlooèna  an  ïTli.  —  Las  fiNida  dont  l'Impflallion  a  élé  eon^ 
sentie  par  les  États  punr  l'année  1773  montent  en  recette 
et  dépense  à  12,540^  Uv.  10  sois  4  deniers.  —  Octroi. 
—  Ta  Daum.  —  BAnddtetlon.  —  Députés  préaeiita.  — 
•  Extrait  (te  la  U^inn  des  lieux  ile-itinés  pour  les  troupes 
de  Languedoc  en  1773.  >  zz  Assemblée  des  trois  États  de  la 
aénéehaasséa  de  Toulonaa,  aoaa  la  préafclanae  da  l'archa- 
vèque  de  Toulonsa.  r-  Assembî^fl  dfx  trois  États  ilo  la 
sénéchaussée  de  Carcassunne,  sous  la  présidence  de  l'ar- 
dMfvéqoa  da  Narbonna.  =  Jngamanta  daa  États  am  las 

Imposition!;  faites  en  1773  Juns  lea  Aailatlaa  das  dkwèsaa 

de  la  sénéchaussée  de  Toulouse. 

G.  MM.  (l^iMn.)  —  te  Mb,  aM  taiUMt,  yiflw. 

Novambra-déeainbre  ma. — Proete*Tarbat  das  séan' 

Ces  et  délibérations-  tlos  États  de  I.anprup^'oc ,  aasemMi^s 
par  mandement  du  roi  Louis  XV  u  Muiitptjllier,  duiiis  la 
fraada  Mllada  radléi  da  Ville,  du  4  novembre  an  IS  dé- 
cembre 1773.  —  Président  :  l'arrbevëqno  de  Narbonne; 
Tice-présidont  l'archevèquâ  de  Toulouse.  Commissaires 
da  Roi  :  la  comta  de  Périgord  ,  commandant  an  eiisf  de 
la  province;  Jean-Emmanuel  de  Saint-Priesl  et  Marie-  \ 
Joseph  de  Saint*Prlest,  intendants;  de  Ijipujade  et  de 
Loys,  trésoriers  do  France  ^  généralitt^s  de  Toulouse  et 
da  Montpellier.  —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse  dos 
4anr«  Le  Chantre  alenr  de  Pougnadoresse,  de  Loubens- 
Yerdalle,  de  Oanifes  de  GInesiotis,  lliiberge  de  Nattes, 
d'IIébrail ,  envoyé  des  barons  de  Plorensac,  d'Ambres , 
de  Qanges,  de  Crussol  et  de  Rram.  —  Kntrée  des  Com- 
nii:<saires  du  Roi  :  ils  ih mandent  un  don  gratuit  de 
3,000,000  da  Ut.  at  1,000,000  Uv.  poar  la  capitatlon  de 
1T74.  Cas  daûx  aonmaa  sont  accordées  anx  conditions 
ordinaires.  —  Rap|)ort  sur  le  renouvellement  du  Ikail  de 
la imrnitara  de  l'étar^,  voilures,  entretien  das  liU  at 
aatraa  dstentflee  h  l'usagft  des  troupes,  et  snr  t<s  ootidi* 
lions  à  imposer  à  l'entrepreneur.  —  Sur  la  requête  du 
igmdlo  da  diocèse  de  Castras  portant  que  ■  la  Otbriqne 
daseordalata  et  Cadix,  qnf  donnoit  a  TiTre  h  ana  infinité 
de  paysans  des  montagnes,  est  tota'ement  tombée  dans  ce 
dlooAia  dapats  la  perle  da  Canada  qui  consommoit  ces 
Mftas  d'dlofliN  ;  qaa  la  mliére  das  ouTrlera  aggravée  par 
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le  prix  excessif  de  tontes  le»  denrées  est  portée  k  son 
1  comble,  la  moltitnda  das  mesdiana  étant  Innombrakta» at 
qn*il  supplia  las-âtats  de  décharger  l«d.  diocéta,  an  moins 
pour  une  année,  d'une  partie  do  son  contingent  des  ving- 
tièmes de  rinduatrie  montant  à  23,441  liv.,  n'étant  nljnsta 
bI  possible  d'ImposOT  ane  taxa  aussi  eonsidéraMa  snr  des 
ouvriers  qui  m-  iirent  de  f  iim  i  :  ilest  délibéré  d'accorder 
«  poar  une  année  seulement  la  même  modération  d'un 
tiers  qai  fàtaoeordéaan  ITTO  anx  Ihbricants  da  Oareas» 

sonne,  Ciermont-Lod^ve ,  .Sainf-<"hinian  et  Saint-Pons, 
mais  sur  le  montant  des  seules  cotilés  dont  oa  josli- 
flera  qna  la  reconvranant  n'a  pn  être  fait  par  l'lmp«lB> 
s.-mce  réelle  des  redevables  ».  —  R:i(j|i,)rt  sur  les  i:\iv, uix 
publics.  —  Le  rapporteur  de  la  Commission  des  travaux 
pnklios  axpoaa  qoa  <  snr  la  compta  qol  loi  a  élé  rendn 
du  montant  des  fîApfins-tis  rotatives  h  la  ronslruc- 
lion  oa  entretien  des  chemins,  dont  les  impositions  et  lea 
«mpmots  sont  aatoriséa  chaque  année  par  daa  arrêts  da 
Conseil,  s,  M.  a  jupé  qu'il  i-toit  indispêiisabli-  d'arr-Mer 
le  zèle  des  administrateurs  porté  trop  loin  sur  cet  otget, 
attendo  la  aareharga  oonaMéraMa  qol  an  réanlla  poar 
les  biens  ruruix,.  .  et  que  son  intpnflon  est  que  la  pro- 
vince et  les  diocèses  se  contentent  d'achever  les  ouvrages 
deadhamiMComnoBoés,  saaiaaa  aniMpraodre  danoa- 
veaux  ?ous  aucun  prétexte,  jusqu'à  ce  que  toutes  les 
dettes  contractées  pour  lesd.  ouvrages  ayent  été  acquit- 
tées ».  Sor  quoi,  il  ast  délibéré  qaa  •  ces  dispositions  ne 
pouvoient  regarder  la  province  qui  n'a  j'j-?qn'à  présent 
entrepris  que  ia  construction  des  grandes  routes,  qu'on 
ne  saurait  matin  dana  oa  trop  boa  état  pour  l'utilité 
I  qu'elles  procurent  au  rommprce,  et  que  celle  de  romrnu- 
nicalion  avec  l'Auvergne,  qui  est  la  plus  dispendieuiie, 
»  été  ordonnée  par  S.  M.  ;  que  las  diocèses  n'ont  ouvert 
des  communications  de  l'un  h  l'antre  at  avec  la»  provin- 
ces voisines  que  pour  faciliter  l'exportatioli  al  l'échange 
des  denrée-i  et  des  diverses  productions  dO  itndastrfa; 
qu'ils  «mt  dd  d'autant  plus  se  livrer  à  ces  vues  utiles 
qu'ils  y  ont  été  constamment  invités  par  les  InKlrnctiont 
de  S.  M.;  qaatooalas  ans  ils  reçoivent  des  demandes 
multipliées  poor  an  ouvrir  da  noovallas,  at  qu'ils  sont 
obligés  soaveat  doaa  raAisaraax  vmnidsabaMtans  qui, 
convaincus  de  la  nécessité  de  CMCbaesIns,  n'en  craignent 
pas  la  dépense;  qna  loin  que  cas  oomnttDicatlons  soient 
trop  multipliées,  il  an  exista  beaucoup  dont  i*ati1llé  est 
reconnue  et  qui  ne  sont  point  encore  entreprises,  et  qm 
■  al  l'iatarrupliun  de  ces  communications  étoit  portée  au 
dalb  das  bomea  que  la  aageasa  des  ifttats  a  cm  devoir 
s'imposer  elle-Hiêine  ,  ce  seroil  exi  iler  les  alannasdes 
habitana,  ôter  aux  denrées  une  partie  de  leur  valeur  et 
privar  ha  ooatrlboablaa  daa  zaoyana  laa  ptas  limplM 
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pour  subvenir  aux  imposiUoiM,  qu'ils  trouvent  dans  le 
détiouché  de  le urs  den rées. . .  Cas  réflexions  uron  t  purU«8 
au  pied  du  (hrône  ».  —  Consentement  à  ce  que  Im  dio- 
cèses de  Mirepoix,  Narbonne,  Béziers,  Oarautonne , 
Castres,  Limoux,  8alnt-Pons,  Alet,  Agàe,  Lodève.  Alais, 
Nitues,  La  Puy,  pays  de  Oûvaudan,  Uzès,  Montpellier, 
SMint-Papottl,  Riens,  B«s-MonUokMUt,  pàj*  de  Vivanus, 
demandent  *n  Roi  l'anhirlsation  d'imposer  ou  d'em- 
prunter diverses  sommes  puur  >'>>nstrucUon  ou  entretien 
de  ctiemiDs.  Lm  ddlibémtlons  donnent  pour  chaque 
dioeéee  le  détail  des  ouvrages  à  Mre.  —  Preaves  de  no- 
blesse du  s'  de  Barrai,  envoyé  Ju  iirince  rîe  Conli,  Ci>mte 
d'Alais.  —  Rapport  aur  l'inspection  du  canal  des  Deux- 
Menlkita  pwr  les'OnripiiT.  —  Ledioeèeede  Uinoox 
est  auloii:^i'  h  ^'i^npose^  pour  rtj|ablis.sf[]ii'iit  d'an*?  [(ôpl- 
DiÂre  de  mûriers  et  puur  au^uienter  de  100  liv.  •  attendu 
le'prlx  excflMlfdea  detvdea  les  (âges  du  pMlenrdes 
lettres  lie  Carcassonne,  qui  n'étalent  que  de  liv.  — 
11  est  permis  au  pays  de  Vivantis  d'imposer  2,010  liv.  en 
Oivenr  de  eevx  qvi  ont  pris  on  Indiqué  des  maiity  tenrs, 
(il)  f-^iiV']  "  h  l;i  iTiiiIhcurease  nécessité  riii  11  se  îrouve  de 
faciliter  eus  captures  par  de  pareilles  Kratitications  ».  — 
Jofenent  des  États  qni  ordonne qoe  les  eajnmnnnntés  de 
Pangère'  f'.  lîe  Surreri'éjnne  en  Vivarais  n  seront  sépa- 
rées en  compoix  et  en  mande  d'avec  celle  de  S' Oeniès  de 
Ssuaon  >.  Les  diocèses  de  Mende,  Usés,  Le  Pny  et  1« 
jiays  do  Vivarais  rortlrilioeront  aux  frais  dp  r^^panfion 
des  magasins  de  la  citadelle  du  Saint-Esprit,  un  son!  t  on 
femids  les  clTeto  et  équipefes  du  régiment  provincial 
d'Anduze.  —  Est  autorisée  la  délibération  de  l'Assiette 
du  diorèse  de  Montpellier  qui  porte  de  1,200  h  1,800  liv. 
la  poision  de  6  Insensés  à  l'hôpilal  Salnt-Ëloi,  «  cette 
augmentation  de  dépense  étant  une  suite  de  celle  de 
toutes  les  denrées  —  Reflis  de  permettre  au  diocèse  de 
Mende  et  au  pays  de  Vivarais  de  contribuer  à  la  recons- 
truction du  couvent  des  Ursniines  de  Menile  et  du  sémi- 
naire de  Viviers  que  les  flammes  ont  consumés,  quoique 
ces  établisseroenls  •  soient  d'utilité  publique  pour  l'édu- 
cation des  jeunes  denioiseilee  et  des  styets  destinés  h 
l'état  ecclésiastique  —  Compte  rendu  des  ouvrages 
nenfii  et  des  travaux  d'entretien  faits  sur  la  lit;ni!  de  la 
poste,  dans  ias  ■énéchanwées  de  Oarcassonne,  et  NUno^. 
—11  est  permis  a»  diocèse  de Toutowe  de  s'imposer  poui- 
l'entrelien  des  riviàces  du  Oiruu  et  de  la  Mouillonne.  — 
L'assemblée  «ursaoit  à  consentir  à  l'emprunt  de  â6,224 
llv.  demandé  par  ta  diocèse  de  Rieni  pour  l'aKgaement 
et  l'élargissement  de  la  Louge,  par  ce  motif  que  le  plan 
et  le  devis  des  ouvrages  pn^etés  «  n'ont  point  été  visés 
par  le  difsctenr  des  IruTant  publies  du  département  ». 
—  Oratillsalions  d'osagu.  —  Approbation  de  l'emploi 
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d«  fonds  de  âO,000  iiv.  imposé  pour  l'entretien  du  canal 
de  Celte  au  RbÔoe.  —  «  On  fera  travailler  ii  l'ouverture, 
recreusement  et  entretien  des  graux  ouverts  on  à  ouvrir 
sar  les  plages,  dans  les  terroin  des  communautés  rive» 
nitnss  des  étangs,  pour  procurer  la  salubrité  ds  l'air 

—  Compte  rendu  de  l'état  d'avanc*^iuent  îles  ouvrages  ds 
la  route  d'Auvergne.  —  Approbation  du  bail  des  oUTn- 
ges  à  faire,  €  à  la  charge  de  la  province,  pour  AtrueriUI 
abord  pour  le$  barques  près  de  la  Daurade,  à  Toulouse  ». 

—  Indemnités  accordées  aux  propriétaires  de  maisons  à 
démolir  pour  la  construction  du  quai  de  la  Daurade.  — 
On  acquerra,  pour  loi»  c-  lur  aux  Bénédictins  de  lu  Dan- 
rade,  les  maisons  dont  ces  religieux  ont  besoin  pour  ré  ta* 
blirlaarinftrmerieet  l'hôtellerie  dés  étrangers,  mais  il 
K'y  a  pas  lieu  de  leur  ac<*x>rder  l.is  ilédomma^'onieiils  (pi'ilg 
réclament  à  raison  :  1*  de  l'obligation  où  on  les  a  mis 
•  d'abandonner  la  oonstruction  oomnoneée  de  leur  pre- 
mière église,  déj^  pirl-'e  h  plus  d'une;  loisi:  dé  h.iulfiur, 
pour  en  construire  une  plus  vaste;  2*  des  embellisse- 
ments «slraordinalrcs  qui  doivent  décorer  toute  la  parâe 
extérieure  de  cette  nouvelle  égliiie  qui  oonfrcirite  le  nou- 
veau port,  et  qu'on  les  oblige  de  faire  sur  les  plans  des 
directeurs  des  travaux  pnbMce;  d*  la.  eonstruotton 
d'iinp  dfs  (ours  de  !;i  nouvelle^ église  qui  les  oblige  de 
céder  une  partie  du  ci  metiôre  des  Comti»  que  la  province 
leur  avait  ibit  aeoorder  en  représsntation  de  eeloi  qu'Os 
ont  roTi«(rnit  hor?  lu  ville  ».  —  On  a  traité  avoc  lo  sieur 
LiiCd»  du  pDx  du  bas-relief  qui  doit  être  •  placé  entre  les 
deux  ponu,  à  U  réunion  da  nonveau  canal  aveeoehil  de 
Liinis'UixIoc  »  à  Toulouse.  II  s'est  pnpaî?é  h  l'ftXf'cuter  pour 
15,0OJ  liv.  1  eii  umrbre  blanc  de  Carrare,  parce  que  la 
difliculié  de  rexplollatioa  du  marbre  des  PyréaéeSi  Isa 
carrières  n'en  étant  pas  ouvertes,  rrnd  les  demandes 
pour  la  fourniture  da  ce  murbre  cxtirbitaitl&i  >.  — 
Compte  rendu  des  opérations  préliminaires  faites  par  le 
sieur  de  Sagel  pour  dresser  le  devis  du  canal  de  Portet 
b  Toulouse.  —  Second  rapport  sur  les  travaux  publics. 

—  La  oonslraction  du  pont  <!<■  Carbonne  est  retardée 
parce  que,  «  malgré  les  ordres  obtenus  du  Ministre  de  la 
marine,  les  radeliers  se  rafbsent  k  aller  pren<lre  aux 
ports  de  Ii4)us3ens  et  de  Roquefort  la  pierre  nécessaire  *. 

—  ir  .près  i«  devis  du  sieur  de  Saget,  la  constmction 
on  iiiiiQonnerie  d*nn  pont  de  5  arches  h  Casères  coûtera 
V80  000  liv.  -  Avant  le  tiragu  des  1  jU  rÎHs,  l'assemblée 
est  informée  •  qu'il  n'a  pas  été  fait  de  billets  pour  le 
l*  emprunt  de  dix  millions  ni  pour  eetnl  de  trois  mil- 
lions de  1758,  attendu  que  les  fonds  .i  rembourser  étei- 
gnent lesd.  emprunts  >.  —  Rapport  de  l'archevêque  de 
Toulouse  sur  le  rachat  des  offlcss  municipaux,  «  dent  te 
nuance  avait  été  d'abord  évaluée  aa  delà  de  aspl  alU 
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lions  ».  Oràc«  aux  démarcbes  de  l'archevéqae  de  Nar- 
biHiiMiatdwdëptttfamCiNir.  •  la  Hoy  vant  kiM  :  I^aeeep* 

ter  2,500,000  Ut.  pour  ceux  le  ces  offices  »  qui  sont 
«ncore  à  vandrdi  et  comme  la  finance  de  ceux  qui  ont  été 
vêii4iis««  monte  à  IJBStiJSBê  Mv«,  •  8.  M'  antoriwtas 
Kiats  h  empninfpr  i  million»  an  denier  50  »  pour 
racheter  et  rembourser  les  uns  et  les  autres  ;  2»  «  S.  .M. 
flOMaat  qnll  soU  ânmà  un  rAla  im  toutes  les  commu- 
nautés de  la  prnvinrp,  lians  tcriuel  ne  seront  porlto  que 
celles  qui  sont  su&cèptiblas  de  matne  »;  3*  «  S.  M.  tron- 
vara  bon  que  les  Klats  lui  pré.sentent  las  proposition!) 
qu'ils  iMurront  désirer »ar  ta  forme  d«  l'^lactkm  des  mai- 
res et  la  duréâ  de  leur  admlDiatratlon  >.  Le  rapporteur 
dit  qiM,  «n  conséquence,  la  Commission  des  urfaire.H 
extraordinaires  avait  préparé  aa  pn^et  de  traité  à  Taire 
avec  les  Commissaires  dn  Roi,  mais  «ent-ci  reftisAreDtde 
rappnmver,  parce  molif  <  qu'ils  n'a  voient  pas  un  (louvoir 
asMX  pi^ls  ponr  prsadre  au  nom  du  Jtoy  d«s  engage- 
inmtit  tais...  que  l'assarenca  de  mettra  las  oorarounaii- 
tés  à  Fahri  de  nonvelles  créations  d'oflllces  et  de  l'étublis- 
Mmaol  ^neuiw  droits  nouveaux  à  raison  des  inléràts 
4a  ceux  iful  sont  rtania  k  la  province  depuis  1764  *,  etc. 
Ce  refus  rendant  «  impossiM"  il.in-;  ce  moment  l;i  conclu- 
sion de  celte  allaîre  »,  la  Commission  propose  de  donner 
pouvoir  à  l'arelievlqoe  de  Narlionne  «t  aux  députés  en 

Cour'  Icriiiim'i-  l'afTnir''  ilu  rachu',  avec  le  Conlrolftir 
général,  <  en  se  confunaanl  aux  dispositions  e^senlielle^ 
du  prcjat  datraité,  qui  «ORSistenI  ;  1*  dans  tes  précautions 

indiijuées  poor  .tri|inTir  ,i  la  |sriu-!ru'H  f>l  nux  rrniHuaii  iii- 
tés  la  propriété  et  la  jouissancti  desofilces  municipaa  x ,  etc.  ; 
S*  dans  l'axolusion  anIiAn  da  tout  établisaamant 
pour  la  même  objet  d'aucuns  nouveaux  droits;  3°  dans 
les  avantages  à  procurer  aux  communautés  par  la  pro- 
longation de  la  durée  des  IbncUons  d«  leurs  olllclara  mu- 
rii''ip;uis  pmir  r.im^ltorrxtion  de  leur  administralinn  ».  Il 
s'agissuit  <  de  mettre  quel'|ue  différence  entre  l'exercice 
des  divers  ofllciars  étaetib,  pour  que  ceux  dont  las 
fonctions  sont  les  |'I<î'<  Inipurlatites,  exigent  le  plus  de 
lumières,  restassent  lu  piuN  longtemps  ea  place  «t  n'en 
aofliissent  que  suceassivement,  an  sorts  que  l«s  aoo' 
veaux  eussent  le  Serns  de  s'instruire  avec  les  anciens  ». 
Les  propositiuiis  de  Id  Commission  sont  adoptées.  —  On 
continuera  d'imposer  seulement  20,000  liv.  «  pour  l'en- 
tretien 'les  plm  fortes  de  la  province  et  2,000  liv.  pour 
celui  des  ouvrages  de  la  côte  au  lieu  du  r{2,000  et  de 
ÀJBM  Ut.  »  qu'avait  fait  demander  le  |Roi.  lA  délibéra- 
tion porte  qu'on  «  n'aperçoit  pas  les  motifs  do  cette  aug- 
mentation puisque  le  nombre  des  ,'places  qu'on  qualitle 
de  tbrtes  (ll  y  en  avait  15)  n'a  pas  augmenté;  ...  que 
l'baunuse  situalkui  de  la  province  la  melons  le  csa  de 
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n'avoir  pas  besoin  ii«  i  es  pUu^,  qui,  même  si  elles  pou- 
TOisnt  être  nécessaires*,  seroient  évldenmeol  très  lnsof> 
tisantes  ».  —  Liberté  est  laissée  aux  rliivrses  <}.:»  renvoyer 
le  payement  du  [iremier  terme  <les  imijositionsau  second, 
pourvu  que  le  droit  d'avance  k  payer  aux  rscavanrs 
n'excède  pas  2  •  ».  <  La  dimcullé  des  recouvremens 
rend  nécessaire  la  continuation  d'un  armngement  sans 
lei)uel  le  payement  des  impositions  <leviendroit  près» 
qu'impossible  dans  plusieurs  cantons  de  la  province  *. 
—  Avertis  que  la  «Hreeiaor  du  bureau  de  charité  de  Saint- 
Ilippolyte^dffconosrtavaclas consuls  de  la  ville,  s'étaient 
fait  aatorisar^paraTTH  du  Conseil  et  des  lettres-patenlei 
■dressées  au  Parlamsnt  de  Ton  louas,  à  continuer  pendant 
six  ans  la  levée  d'un  droit  da  subvention,  les  États  décla- 
rant que  lesd.  arrêt  et  lettres  patentas  «  ne  sçauroisiU 
avoir  aucun  affsi.  attendu  que,  suivant  tes  rêglemeiif  si 
l'arrêt  du  Conseil  du  18  avril  1061,  il  e.st  défendu asi 
communautés  de  cette  province  et  b  toutes  personnes 
sans  exception  d'établir  ancoux  drotts  sur  les  mareban- 
dlses  et  denrées,  ni  rontinuer  la  levée  de  ceux  qui  »e 
trouvent  établis,  à  moins  qu'ils  n'aient  été  par  un  préa- 
lable consentis  par  tes  États  al  permis  ensuite  par  S.  H.  ». 

fuit  c^bserver  d'aillnur-  -  i\uti  l'adresse  des  letlres 
patentes  devoit  avoir  été  faita  à  la  (Jour  des  comptss  de 
Monipelller,  qui  est  seuls  en  droit  do  connottra  da  la  per- 
(•y|itii)ii  '11'  (nus  ilniils  d'oriroi  ».  —  Clolore  du  compled#5 
impositions  générales  de  1772  :  recelte,  10,72?,&JO  liv. 
5  s.  S  d.;  dépsnse,  10.70B,106  liv.  18  s.  10  d.  —  L» 
maires  el  consuls  des  î-:inimtin.-uitns  ?i^rriiit  p\'hnrt(''-.  con- 
formément il  une  lettre  du  Contrôleur  général  du  25  no* 
vembra  17R,  «  de  ramplir  avec  le  plus  d'exactitude  qu'il 
leur  sera  possiblt*  un  ét.it  ii  lol  innes  relntifii  la  popula- 
tion et  aux  productions  (iea  terres  ».  —  3*  rapixirl  ssr 
Iss  Invaux  publics.  —  Sur  ce  qui  leur  est  rapporté  que, 
malgré  le?  ulti^  vivi><  r''pr«-<.Til;itions,  le  Roi  persistes 
doubler  l'abonnement  des  4  àols  pour  livre  sur  les  droits 
quelconques  perdus  au  proMt  de  la  province  en  eor|is  et 
df^;;  \\V.f-9  et  fommunaulési,  les  États  consentent  â  c»;  dou- 
blement. Ils  examinent  ensuite  si  l'on  acquittera  cette 
aovvdie  ebar^  un  moyan  d'un  emprunt,  «  d'une  addition 
sur  la  totalité  d?'^  flroits;  i1'4qiiivalpnt  n.  on  de  l'ét-'iblisse- 
meat  provisoire  de  quelque  nouveau  droit.  ConsidC>rant 
que  les  intérêts  d'un  emprunt  ajoutés  anx  Imposilisn 
seraient  «  wnf  sorrharp-f  cncor»»  pli)<<  »'-cablante  pour 
les  biens  tailiables  i>,  qu  il]  âât  absolument  ■  néces-saire 
d'exempter  de  lonle  coolribulion  ii  cet  abonnement  »;que 
d'antre  part,  l'augmentation  îles  droits  d'équivalent  M 
pourrait  avoir  lieu  sans  inconvénient  que  >  lors  dn  renos- 
vetkment  de  la  ferme  »,  ils  rlélil)àrent  qu'il  sera  établi 
provisoirement  un  droit  de  20  sols  par  mnid  de  vin,  droit 
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qui  aura  ravanlage.  étant  perça  en  régie,  «  de  prisenter, 
dans  un  premior  aperçu,  le  moyen  de  refondre  lu  ferme 
de  l'équivalent  de  manière  h  en  rendre  l'ezplnitation  et 
les  droits  moins  onéreux  » .  ->  L'archdvéqae  de  Toulottae 
dit  que  le  Rot  •  a  cb&nté  m  Oommimlras  da  déelarer 
aux  États  qu'H  v,iu<1)'n  bien  se  contenter  qu'ils  Tassent 
un  fond»  «onuel  de  150,000  Ut.,  à  commencer  dès  l'année 
procbalne  1774,  ponr  tonte  eontrlbvUon  tant  va  remboar> 
sèment  des  uimces  supprimé»  du  Parleront  <!>'  Toulouse 
fD'aa  pa^eoenl  des  gages  dnd.  Parlement  et  du  Conï^il 
rapérlear  de  Nimee,  «  sertservantS.  M.  de  Aire  non  tri - 
bupr  les  généralités  d'Auch,  ilf  Mrinluub.in  ot  Ift  pays  de 
Poix,  qui  composent  une  partie  considérable  du  ressort 
du  Parlement  de  Tonlonse,  aaxi.  dépenses  dans  la  pro- 
|  i>rtiiiii  ([ui  siT.i  trouvée  juste  et  c«tiv>?nali!e  »;  il  ajoute 
que  «  S.  M.  se  repose  sur  leur  sages^  pour  fournir  ce 
fonds  sans  charger  les  Mens  ruraux  »,  et  propose,  au 
nom  de  la  Commission  renfon-ée  des  affaires  exiraordi- 
nairet,  «  de  prélever  lu  somme  demandée  de  150,000  liv. 
,  sur  la  remise  de  800,000  llr.  sur  la  eapitallon  que  S.  M. 
ai  i'Dfiî'^  niinuelleiiieiif  piiur  rcnibiMirscrrjcrit  de  divers 
emprunts  >,  faisant  observer  que  «  cet  arrangement  ne 
prétaente  <|iie  le  léggr  InconvéDlent  de  porter  un  peu  plus 
loin  l'entior  acquitte'Vifn!  ilesiî.  éinpriin'?  »  Délibération 
conforme.  —  i  Les  États.  <-onsidéranl  d'une  part  l'excès 
de  la  dépense  k  laquelle  se  sont  portée  proRranivemeni 
l'enlre'ipn,  !ioiirrtturi>  f»t  In^'-^mcnt  des  mendiants.  H  de 
l'autre  rinutiliti>  de  cette  dé|»ense,  puisque  l'objet  de 
bannir  la  mendieité  n'est  rempli  dans  aucuae  ville  de  la 
province,  pas  mècne  dans  celle  de  MonlpelliT.  qnni  iu'il 
y  ait  |>Ius  de  clOO  mendiants  ilans  l«  dépôt,  ce  qui  ne 
peut  venir  que  de  leur  arrestation  partielle,  et  étant 
intimement  pen^iuadés  de  la  nécessité  ou  de  rendre  leur 
arrestation  totale  ou  de  mettre  lin  à  iles  dépenses  égale- 
ment onéreuses  ei  inutiles,  ont  délibéré  qse  S.  M.  sera 
de  nouveau  suppliée  de  pourvoir  par  un  rè^Mement  k 
l'arrestation  de  tous  les  mendiants,  ou  si  les  difficultés 
d'exécuter  le  projet  de  bannir  la  mendtcilé  en  la  seule 
manière  qui  paroU  pouvoir  l'assurer  ne  permettent  pas 
de  jouir  des  avantages  que  la  soetélé  doit  en  retirer,  de 
soulager  ses  peuples  de  la  province  de  Languedoc  des 
dépenses  et  Imposltlona  qu'un  projet  si  digne  d'ailleurs 
de  sa  sagesse  leur  a  fait  supporter  depuis  ifuelqucs  an> 
nées,  sans  qu'ils  en  ayent  relire  aucune  nttlité  >.  ~  Les 
Étals  n'interviendront  dans  l'instance  pendante  au  Con- 
seil entre  Ut  oomniunauté  de  Monlégut  et  te  sr  Darbous- 
sier  que  s'il  est  démontré  que  les  arréis  du  Parlement  de 
Toulouse  dont  lad.  communauté  poursuit  la  cassation 
•  donna  Mcnne  alteinta  an  droit  da  fhuie-allen  aana 
Htm  dans  leqval  In  provine*  •  toi^oini  été  nof  ntemia  •. 
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—  Attendu  que  le  Bureau  des  finances  de  Toulouse  per^ 
coit  des  épices,  tandis  qn«  le  Parlement  rend  gmtoite- 
ment  la  Justice,  il  n'^npMliende  modérer  la  capilation 
do  la  première  da  cw  eompajiniea  comme  on  a  fait,  l'an 
dernier,  celle  de  lasaoonde.— Vu  un  mûmolfedusieurde 
la  Uonlière,  brigadier  des  armées  du  Roi,  «  sur  l'usage 
du  cbarbon  minéral  pour  les  forges,  d'abord  pratiqué 
dans  las  ^ts  de  H.  le  prinoe  de  Nassau,  b  sa  forge  de 
Sullzharli  et  depuis  introduit  dans  plusieurs  forges  d'An- 
gleterre et  du  pajrs  del^ègo  «  ',  vu  aussi  un  procès-verbal 
de  t'évéque  d'Alais  et  de*  crnnmtssaires  du  diocèse  por* 
tiirjt  que,  dans  la  forge  établi*i  ilans  In  pays  iiar  Ih  s'  ilf  la 
Houlière,  «  ils  ont  vu  foire  du  fer  avec  du  cbarbon  dé- 
souffré  en  n'employant  que  2  quintaux  de  charbon  de 
bnis  luir  fontp  au  lien  12  ou  13  quini  lUX  qu'on  a  cou- 
tume d'employer  dans  les  autres  forges  du  pays  »,  il  est 
délibéré  d'avancer  90,000  llv.  an  s' de  la  Houlière  pour 

construire  un  liaut-foumpan,  ni".:  rli^  sd'Iiinler  pnii:'  lui 
un  arrêt  du  Conseil  •  contenant  concession  des  mines 
de  charbon  de  terra  qu'il  pourra  découvrir  à  trois  lieues 
iIh  shs  f  ir^jas,  il  la  rhar^rfl  de  dédommager  les  proprié- 
tJtires  des  fonds  —  Il  est  rapporté  qu'on  a  formé  dans 
les  dhicèses  d'Atais  et  d*A«de,  h  l'aUkaye  de  Valmagne  el 
chez  le  vicomte  d'Alais,  2  dépôts  de  bètes  h  lair.e  dr 
Flandre,  cumpiNiés  l'un  el  l'autre  de  14  bi*ebis  et  de 
4  béHera.  —  Rapport  sur  les  manufaelures.  Il  a  été 
fabriqué  en  1773  :  draps  mahoux,  620  piencs;  lomlrins 
premiers,  700  p.;  loudrins  seconds,  44,345  p.;  lundres 
larges,  1,780  p.,  en  tout  47,445^  aolt  7,800  pièces  d«  plot 
qu'en  1772.  —  Il  convient  de  soutenir  l'étiibliss^^rncnt  >ln 
s'  Deydier,  dont  les  affaires  sont  dérangées;  le  meilleur 
moyen  serait  qnll  se  bornât  ■  à  préparer  et  ouvrer  les 
soyes,  dont  une  compagnie  do  Lyon  fair  li*.  pllf!  rn('':np  In 
commerce»;  on  priera  M.  de  Trudaine  d  enga<;er  les 
négociants  de  Lyon  à  maintenir  ainsi  nn  élablîsiemeat 
«  qui  procure  à  la  fabriqut!  de  I^'on  un»  qualité  de  soya' 
plus  parfaite,  dont  ttlle  ni;  sauroit  se  pa-sser  ».  —  Per- 
sonne ne  s'élant  présenta  dapnls  1771  pour  demander 
des  moulins  du  modèle  yauounaon,  «  malgré  l'offre  que 
les  Kiats  avoientfaitc  de  les  faire  délivrer  gralnlteraent  », 
l'atelier  établi  par  la  province  pour  la  fabrique  de  cas 
moulins  sera  supprimé.  —  Liste  des  commissaires  sn- 
brogés  p<inr  la  tenue  des  Assiettes  des  diocèses  en  tTÏA. 

—  24,000  liv.  et  une  pension  viagère  de  liv.  sont 
accordées  au  s'  Qiral,  arcbitscle  de  la  place  du  Peyrou 
h  Montpdiier.  ~  Les  f«vnds  dont  Vlmposltion  est  con- 
sentie pour  1774  se  montent  en  recetk-  et  'ii'pense  à 
l2J3&b,9iî  liv.  0  sois  7  den.  —  Octroi.  —  Te  Ùeum.  — 
Bimédtelloo.  —  Députés  présents.  =  AasembMa  dus  irais 
âtats  de  la  sénéchaussée  da  Tnniuose,  «ons  la  présideoee 
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de  l'archevêque  de  TonloQse.  zz  AsMmblée  des  trois 
Étato  de  la  sénéchaiissH«>  de  CarmaaiMiiM,  MM  Ift  préil- 
«Jenoa  d»  raieheTéqne  de  NArbomie. 

&  un.  p^iMb)  ^  fa'M».  «tiNiita*.  mbr. 

Dteamlire  tvy4.  —  Janvier  IVIS.  —  PrMès-T«>lMl 
dei  léaiieM  et  délibération»  des  États  de  Lan^edoc, 
assemblée  par  mandament  dn  roi  LoaiaXVI,  à  Mont- 
pellier, dans  U  grande  salle  de  radtel  de  Ville,  du 
l»»  décembre  1774  au  9  janvier  1775  —  Président  :  l'ar- 
ohevéque  de  Narfaonna.  CoiBoiasalres  da  Roi  :  le  comte 
da  Périgord ,  commandant  en  chef  de  la  province  ;  le 
vicomte  <le  Saint-Prie^t  ci  M.  J.  de  Salnt-Priest ,  inten- 
dante :  Biavjr  et  La  Pierre,  trésoriers  de  France  ès 
gdnémlltés  de  Toulouse  et  de  Montpallier.  —  M»  U . 
La;Db(>rt  de  Urunet,  marquis  de  Villeneuve,  est  re<;u 
dans  rassemblée  en  qualité  da  baron  de  Villeneuve, 
comme  hérllier  de  st>n  père.  —  Rapport  fiivoralria  sur  la 
niil)1(^>---H  .1ms  sirturs  •\o  Tîssec  ilo  Foiil''-s,  f\  ilcFiit'cs, 
eovoj'ùs  des  barons  de  Florensac  et  de  Barjac.  —  Entrée 
des  Comminalrsa  dn  Roi  :  Ils  denandeni  an  don'irraluit 
d.-  '{,000  000  de  livrf^  ol  l.'XW.OOO  Hv.  pour  la  capita- 
tion  de  1775.  Ces  deux  sommes  sunt  accordées  aux  con- 
ditions ordinaires.  — Preuves  de  noblesse  de  Pons  Simon 
Ji»  PipiTi',  vromt-?  B■'^lli^,  propriétaire  de  la  baronriie 
de  Pierre- Bourg  par  donation  du  cardinal  de  Bernis;  il 
est  reçu  et  prAle  serment.  —  Le  président  annonce  qu'il 
sn  1  r.iit  uti  s.TvirH  s  .l(!.7inel  le  13  décembre  pour  l«ri'l 
Louis  XV,  —  Rapport  sur  les  travaux  publics.  — 
Oompi»  rendu  de  la  visite  du  canal  royal.  —  Lesobaerva* 

fions  f.iilPs  it.iti-i  If?  i!in.'"se  (T^ '^1)111  tiîc'ijjti  «  [),ir  un  m^di'- 
cin  habile  sur  la  maladie  épidéinique,  qui  cause  tant  de 
ravages  panai  iesiiestlanx  an  Gascogne  et  en  Ouienne  et 
(Ji)nt  l<»?  tri  s  trs  effets  se  font  déjà  rflssenlir  dans  (jui'l  pjos 
communautés  du  Langueiloo  > ,  ont  été  communiqués  à 
la  Faculté  de  médecine  de  Ifonipellier  afin  qu'elle  •  indi- 
que le  traitement  convenable  '  Pfrmis'iiim  nux  villes 
de  Montpellier  et  Nimes  de  demander  la  prorogation  de 
droits  d'oetml.— Cbosanlaaent  k  des  empranto  oa  impo- 
sitions à  fair?"  pour  ~oTi<:trn;"tion  et  <  ntr*lien  do  chemins, 
fournitures  .luic  troupes  en  quartier  d'hiver,  entretien 
d*Aève8  b  l'fieole  vétMmiirada  Lyon.  etc..  par  les  dio- 
cèses de  Mirepolx,  BAzinr»,  Narbonn»»  Albi.  ?!aini- 
Papoul,  Lavaur,  Nimes,  Uzès,  Alais,  Albi,  Rieux,  Im  paj< 
deGévaildan  et  da  Vivarais,  Carcassonne,  Atet,  Saint- 
Pons,  Limoux,  Castre»,  .\gdo,  I/c  l'uy,  Montpellier.  Bas- 
'dontauban,  Lodève.  —  Oratiflcatloris  d'usage.  -  Freu- 
vea  da  noblesse  du  chovalier  de  LaTreUto  deFoaières, 
«Bvojré  dn  comte  d'Alaia.  >-  On  acquerra  «  ie  couvant 
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des  Cordeliers  d'Aiguesmortes  pour  servir  à  un  dùpùt 
d'artillerie  ».  —  Il  sera  pourvu  au  rétablissement  dn 
pont  de  liateani  de  Beaucaire  emporté  par  les  glaces  l« 
28  novembre  1774.  —  L'assemblée  est  informée  que,  pour 
empêcher  la  contagion  An  pa.ssi  r  de  Guyenne  en  Langue 
doo,  le  comte  de  Périgord  a  formé  un  cordon  de  troapw 
le  long  de  la  Garonne  b  partir  deSaInt-Gaodens  Jaiqe'an 
Tarn,  et  depuis  le  Tarn  jusqu'à  l'Aveyron  ;  que  da  m 
côté  rinleodant,  qui  a'e«t  tratisp><r(A  ^  Toulouse,  »  pr» 
crit,  par  ordre  du  Obntrôleur  g/ti^ral,  •  dstoerloutai 
les  bélpsqui  paraîtront  attaquées,  moyen  qui,  au  premier 
coup  d'tnil,  a  l'air  violent,  mais  qui  est  le  seul  capable 
d'arrêter  les  progrès  dn  fléau  et  d'dter,  s'il  est  possible.! 
la  contagion  sa  pâture  ».  Sur  quoi,  le  trésorier  d«  la 
Bourse  est  invité  à  délivrer  à  l'Intendant,  qui  se  propom 
dMndemntserlee  propriétaires  dealiealiavx  abetlua,!  tout 
li'S  fonds  qu'il  jusiTM  dr-viiii-  lui  liftiiKimlnr  et  dont  la 
province  fera  l'avance  pour  en  compter  ensuite  avec  la 
Roi  -> 2,000  iiv.  sont  aooordéas  h  Tamiraulé  de  CUls 
pour  l'aider  n  rt-mplacer  par  une  goélette  ■<  V\  ch.ili  up-î 
établie  en  1764  pour  porter  secours  aux  bâtiments  en 
danger  ».  —  £■  Rapport  sur  les  travaux  publics.  —  Bail 

à  ferme  du  pont  de  Imteuix  île  lîeaiicai;^  au  yv.K  Ir! 
1,SOO  llv.  par  an..— >II  est  rapporté  que  le  rachat  de$ 
«barges  monlclpalee  a  été  elfeetué  par  le  présidentst  Isi 

d-jput('-s  on  Cuir,  suivant  h'  priiivoir  qui  leur  m  iTail 
été  donné,  moyennant  3,500,000  liv.  pour  les  ofllces  en- 
oamk  vendre,  iaqoelia  somme  a  été  empruntée  et  versés 
:ui  Trésor  rural,  et  !,565,  i87  îiv.  pour  'es  nCflcf^  iî"''k 
vendus  et  que  la  province  doit  rembourser  aux  acqué- 
reurs; et  qu'un  arrêté  du  Conseil  du  27  octobre  1774 

(.'.'«rarilit  .-iiix  villes  «I  (-i>:!ilt)uti:uil''*.        avatll.1?*>s 'jue 

le^^kiats  s'étaient  proposé  de  leur  procurer  •  en  les  fai- 
sant Jouir  de  la  liberté  naturelle  d'élire  leurs  ofBcwfii 
rt  fsn  les  rassurant  ^nr  -ntto  ^'iri^sitlll^•  d.'  suti[>rr"'sions 
et  créations  nouvelles  dont  elles  ont  si  souvent  éprouvé 
les  effeU  ».  Pouvoir  eet  donné  ans  syndics  générssi 
«  d'emprunter  :mfîpnt»rlp  plusav.jntajieux  »  1,365,487 lir. 
—  Le  s' Albisson,  àvoeat  à  la  Cour  des  Akles,  est  nommé 
garda  dea  arebivesde  la  proviaoe  b  la  placedn  a'  DacU, 
docMn  ,  aux  app;iintfiiipnt«i  di»  1,700  liv, — 3»  rapport 
sur  les  travaux  publics.  —  Tirage  des  loteries.  —  i/ar- 
lAevéque  da  Toilaasa  dit  «  que  lea  essais  Ibita  à  JUsii 
sur  !.H  fonte  de  la  mine  de  f'»r  avec  le  rhnrbon  di»  turr* 
n'ont  pas  aussi  bien  réussi  qu'on  l'avait  ««péré,  et  qiw 
les  avis  mêmes  qu'on  avait  r«(ua  deaexpérieocssJUleseii 
Al!f>ma?ne  présentent  des  varia' ions  qui  peuvent  en 
rendre  le  succès  incertain  ».  ii  propose  de  faire  appel 
aux  savants  et  d'accorder  on  prix  à  celui  qui  fera  con- 
naître :  1*  «  pourqutd  ia  même  mina  travaillés  avec  Is 
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houille  doDii*  m  fbr  d«  quillé  innrlenre  h  eelnl  qu'on 

en  relire  lorsqu'elle  est  travuill<ie  aver,  le  charbon  de  bois; 
2*qnel»Mnt  Iwmojens  d'approprier  le  charbon  de  terro 
poar  en  lliw  da  fer  propre  à  tntis  les  «sages  économi- 
ques et  pareil  à  celui  qu'on  relire  ;iu  mf^yfn  du  rh:irboM 
de  boia  *t  CeUe  proposition  est  adoptée.  —  Les  dépotés 
en  Cour  npporlent  qa'ils  ont  oblenv  <  ta  oonArmetloa 
drt  tous  les  liroita  ,  lîbf:rl'53 ,  privilèges,  immunîti's , 
exemptions  et  prérogatives  accordés  aax  Ëtals,  villes, 
eorpe,  eomumMttlAa  el  particuliers  4e  ht  pro<*lnee,  en 
vertu  (1h  tdus  4dit»,  déclarations,  arrrl.>4,  tniitt'a  rt  tran- 
saiCtioas ,  en  quelque  sorte  que  ce  soit  et  en  quoi  qa'ils 
l^îssent  eoBsieler  >.  —  Le  dnril  de  £0  eob  par  mald  de 
Tin  ne  sera  ^a-  maintenu  parce  qn'l!  n'a  iirofluît  quo 
200,000  liv.,  au  lieu  de  400,000  qu'on  avait  e&tinié  qu'il 
pouvait  rendre,  el,  pour  n'Atre  pae  équitable^  s'appllqaaat 
également  aux  bons  et  aux  mauvais  vins;  i!  sera  rem- 
placé, pour  pajer  l'abonnement  des  8  sols  pour  livre,  par 
un  préMvanantaiiaael  da  80,000  liv.  aur  leeeubveutiom 
des  villes,  par  une  augment.itinn  fîps  rlrolts  (l'Aqiiivrilpnl 
•ur  le  porc  et  le  poisson  ft'ais  ou  salé,  qui  pourra  donner 
SSO,€00  11t.,  al,  «  qnalqoe  dMr  qu'on  att  ie  aonhgar 
les  fonde  faillab!»-»  «,  par  une  addition  de  90,000  llv  aux 
300,000  que  lesd.  fonds  supportent  déjà  poor  le  inêine 
oidet.  —  (JhMgenientafirile  «a  tarif  de»  droits  d'équiva- 
lent et  ans  contlitions  dn  noaveau  bail.  —  On  rlcmnnrlnra 
la  révocation  <1o  privilège  de  la  venle  de  la  glace  dont 
les  proprlétatraa  n'asAcntent  pas  depuis  longtemps  les 
engagements  qui  leur  ont  été  imposés.  —  Il  est  rendu 
coin  pte  d  '  u  n  ménioi  re  de  la  Chambre  decommercede  Tou- 
louse, où  il  est  exixis*'  ^  que  la  communication  intérieure 
de  la  Méditerranée  à  l'Océan  est  presqu'entièrement  in- 
terceptée, parce  que,  si  le  canal  est  bien  entretenu,  il  n'en 
est  pas  de  même  de  la  Oaroone,  qui  a  été  laissée  dans  un 
tel  état  d'abandon  sur  plus  de  30  lieues  de  longueur  de 
ToQloaae  ^  la  Réole,  que  la  navigation  n'y  rencontre  que 
dat  obataelei  al  des  écoeiis  ;  <  les  naufrages  j  sont  deve- 
nva  d  oommiuis  qae  lonqve  les  négociante  ne  peuvent 
éviter  da  se  servir  de  ce  tri^et,  aujounl'bul  si  Hnt,  si 
cher  et  si  périlleux,  ils  font  faire  des  assurances  qui  leur 
coûtent  'i8  pour  •/•,  et  qu'on  est  même  à  la  veille  de  ne 
pouvoir  plus  absotament  communiquer,  puisqu'il  n'y  a 
pas  plus  d'un  pied  d'eau  au  point  de  Jonctii>n  du  i  mal 
et  de  la  Oaronne  ».  Les  causes  de  cet  état  de  choses 
•ont  rinsufllsance  des  fonds  d'eniretten ,  le  déflint  d'unité 
dans  l«8  ordres'  ot  les  projets:,  «  les  principes  eî  les  offi- 
ciers des  deux  aénéralités  que  traverse  la  Garonne  étant 
difMrents ,  mais  aartont  i  l'avtdfté  dea  riverains  qui  les 

a  de  tous  lerns  purli's  ciiarun  en  droit  soi,  et  comme  h 
l'envi,  à  faire  des  ouvrages  pour  r^eter  les  eaux  sur  la 
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rive  opposée,  ouvrages  que  les  différentes  crues  ont  em- 
portés tour  &  tour  de  part  et  d'autre,  laissant  dans  \é  lit 
de  la  rivière  un  nombre  infini  de  piquets  et  des  bancs  de 
roebers  que  les  ean  ont  ddeonveris  en  te  creusant  da 

nouveaux  lits  r,  Sur  qjoi,  il  est  délibéré  :  que  les  États 
se  chargeront  de  l'entretien  de  la  Qaronne,  et  qu'à  cet 
effct  Ils  feront  chaque  année  les  fonds  néeessaires;  que 
«  pour  maintenir  la  ^ûrfllt^  do  la  naviKaiion  et  réprimer 
les  entreprises  réciproques  des  riverains  «,  il  sera  fait  dea 
rèRiemants  qu'on  priera  le  Soi  dWoriser  et  c  d'élendre 
fe  la  partie  de  la  rivière  (jui  est  hors  de  la  pruvince  ■•.  — 
«  On  s'intéressera  auprès. du  Roy  en  faveur  >  de  la  ville 
de  SooulAres  et  de  la  baronnie  de  Woniredon  cédées  par 
S.  ^t.  au  cniiite  d'Fu,  k  cause  de.-i  conséquences  de  cette 
cession,  très  préjudiciables  à  l'une  et  à  l'auire.  —  L'ar- 
éhavéque  da  Marbonne  préwttle  <  le  prospectas  que  le 
s'  Alblsson  lui  a  remis  d'un  ouvrage  qui  i<:intif  ndra  par 
ordre  de  matières,  sous  plusieurs  livres  el  titrer,  tontes 
les  ontonnancest  édita,  déclarations ,  arrêtés  du  Oonsell 
et  des  Cours  souveraines .  elc  ,  mnremant  la  consti- 
tution municipale,  l'administrallon  économique,  les 
prlvilégea  et  les  loix  et  nsB«es  partidilierB  de  la  pro- 
vinr«  ».  Sur  ?a  proposition,  l'assemblée  charge  Ifl  s' 
Aibisson,  ganie  des  archives  de  ia  province  «  et  avocat 
déjà  oéléibra  par  ses  talens  »...  «  de  travailler  da  salta  à 
Cet  ouvrage,  de  manière  qu'il  «oit  fini  dans  \c  terme  de 
six  années  et  ne  contienne  pas  au-delii  du  14  volumes 
in-4*,  à  raison  de  quoi  il  luiaera  payé  1,200  liv.  par 
année  pendant  3  années  pour  ses  peines  et  frais  Je  la 
recherche  des  pièces,  et,  en  outra.  1,000  liv.  pour  cliacun 
des  volumes,  au  nombre  de  14  au  plus,  à  mesure 
qu'il  les  remettra  pour  être  imprimés  aux  dépens  de  la 
province  ».  (C'est  la  recueil  des  Loix  munictpeUes  et 
économiçues  de  Languedoc,  dont  il  n'a  paru  que  sept 
volumes,  imprimés  à  Montpellier  de  1780  à  1787.)  —  La 
province  contribnera  pour  on  tiers  b  rétablissement  de 
brigades  de  maréchaussée  à  Rieux,  ville  épiscopale,  et 
au  Maizieu,  ville  de  l'apanage  du  comte  d'Artois. -> il  est 
rapporté  que  le  de  Salnt-Sauveor,  du  diocèse  d*Alaî«, 
chez  qui  se  trotJve  un  dnpôl  de  bêles  k  laine  de  F  arulre, 
f  a  éprouvé,  l'année  dernière,  un  échec  considérable  par 
la  grande  quantité  de  loaps  qu'il  y  a  en  aax  environs, 
qu'ils  ont  fait  périr  phi*  île  1,600  bé'csh  laine  >...  otc.  — 
11  sera  payé  1,200  livres  au  s' Venel,  professeur  en  méde- 
cine, pour  deux  cents  exemplaires  de  son  ouvraqa  anr 
la  houilifl.  —  Analyse  du  registre -Journal  du  s»  de 
Oensanne,  minéralogistei  chargé  par  les  Ëlats  de  par- 
eourir  aux  flrais  de  la  province,  Isa  diocèses  de  Ntmeii, 
Uzès.  Aî  ii-; ,  M  uilpellifir,  Béziers  pour  rechercher  el  si- 
gnaler les  mines  de  toute  nature  qui  y  sont  situées  : 
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lionllle,  alun,  kaolin,  plomb,  ettlvra,  aiiBM>t,  mercure, 
•  et  Mr»  dM  olMervktioiw  ftur  \m  ttmoirs  d«  cbaqu» 
canton  et  sur  leurs  ealtoras  ».  Oat  vliitw  seront  eonti* 

not^mt  en  1775  dans  \m  ilioc(>8es  da  Narbnnne,  SainU 
P»M,  LodèTe,  Mande  «t  dans  ta  Valajr.  —  On  feracon- 
Mahre  par  an  avta  pnbHo  l'abondance  et  la  bonne  qaatHé 

rl(«s  rninea  <ral\i!i  trouvées  à  C.iriiilltin,  Saint-An<lr«  et 
Mardiaa,  qui  peuvent  *  foornlr,  non  seulement  dans  la 
proTînca  mais  dans  l«  reste  du  r^ramne,  vn*  espèce  da 
minéri»!  :]u'm\  hsI  Dblifjc  ilofiiirc  venir  h  K^and:*  fraixde 
l'élranger  ».  —  Kiat  des  ponis  des  diocèses  qui  compo- 
sant les  aéntefaatistées  de  Careassonne,  NImea  et  Toa- 
loU'B.  —  On  a  présenlé  ik  la  Ci>nimis$ion  des  Iravaiix 
(lublics  ■  les  états  des  sommes  empruntées  par  las  diocè- 
ses depuis  les  SO  demiâns  années,  où  Ton  a  Indiqué  lenr 
frn[il;)i,  le  nuonlant  de  celles  qui  ont  élé  v.-rili^t's  pt  Im- 
posées, l'élendue  des  chemins  entrepris  au  moyen  desd. 
emprunts,  les  parties  qal  en  sont  acbevéee,  celles qni 

ri=sl>'nl  :i  f.iir"  jiriiir  les  mettra  dans  leur  itcrféi-limi  ,  le 
montant  par  upproximatiun  des  sommes  a  j  employer, 
avec  des  observations  sar  retllilé  desd.  cbarains  par 
mpp<irl  aux  conimtinir^tiii  iiis  ini"iN  doivent  onvrtr  avec 
les  diocèses  ou  les  provinces  lunilrophes  •.  Li  Commis- 
sion a  va  par  las  'relavés  qui  en  ont  élé  Mte  «  que  las 
emjirunts  des  ilioc^st^s  inonloient  à  des  somines  ti-ès  con- 
sidérables, que  tous  n'avoienl  pas  été  vérifiés  encore,  et 
fne  es  qni  rastolt  à  Atire  Inrit  eneora  pins  loin  qne  ca  qui 
a  été  fait  ».  —  Compte  remlu  des  travaux  du  Bureau  des 
comptes.  —  Clôture  des  comptes  des  irapiisitions  géné- 
rales de  1773  :  recette.  11.037.996  liv.  17  sols  6  deniers; 
dépense  :  11.091  812  llv.  18  s.  8  d.  —  Conimiiuaires 
nommés  pour  représenlAr  les  Ktats  <  aux  exercices  lit- 
téraires que  les  P<>rf.s  liériéilii'liiis  'le  Soreze  doivent  faire 
sout^ntr  k  leurs  élévfs  &.ttm  l«  cours  de  l'année  •  (1775). 
—  Lommissaires  subni(.'t's  pour  la  tenue  des  Assiettes  de» 
diocAssaen  I77r).  —  Dernier  rapport  sur  les  travaux 
publics.  —  État  d'avanTement  des  onvrapes  du  p<mt  de 
Carbonne.  —  «  Vn  la  faveur  que  mérite  le  c<dlé>{e  (i»o  les 
BénéilU'Iins  df(  Sori'ze  ont  établi  dans  leur  inonaslére 
Il  sera  impos/<  12.000  liv.  pour  la  construction,  demanrlée 
par  ces  religieux,  qui  offrent  de  contribuer  à  la  déjmnsi-, 
il'iin  chemin  de  .Soréze  u  Revel,  lequel  •  joindra  'Uns 
celte  dernière  ville  le  chemin  que  la  sénéchaussée  de 
Toulouse  Tait  construira  t>our  communiquer  de  Caslel- 
naudary  ii  I^vaur.  —  La  réceplion  fait«  du  chemin  de 
Léguevin  à  Toulouse  est  approuvée.  —  On  s'entendra 
avec  ia  ville  de  Toulouse  an  sujet  des  ouvrages  à  Ihir»  ii 
l'avenue  Suiiit-Cvprien.  —  Attemlu  «  les  réclamations 
qui  se  molliplienl  chaiiue  année  sur  les  surcbarKes  que 
causaot,  dans  la  répartition  das  imposilions  générales,  les 
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erreurs  et  Inégalités  évidemment  reconnues  dans  l'ancisn 
tarif  de  la  province,  lo  s' de  Muret  set  autorisé  à  perfec- 
tionner le  projet  qu'il  a  conçu  sur  la  rfiftirmalion  dnil. 
tarif  général  >.  —  Rapport  sur  les  indemnités  réclamées 
par  lea  propriétaires  des  marais  k  danécber  entre  iiesu* 
caire  et  Aiguesmortea.  —  Rapport  sur  les  manuraclures. 
11  a  ét*'  fabriqué  pour  le  Lnvant,  nn  1774  :  Iraps  mahons, 
885piices;  londrins premiers,  1,420p.:  londrinssecosdt, 
47,800  p.;  tondras  larges,  980  p.;  en  tout,  51,065  pièces, 
80113,040  pièci's  lU'  |i[us  qu'en  1774;  ma  s  il  y  a  eu  di- 
minution de  1,009  pièces  sur  les  draps  de  dilférenlesqiiS' 
IMés  fabriqués  «  pour  rinlérleur  du  royaume  >.  Le  rsp» 

Jiorteur  dit  :  que  a  «lan.s  la  <  in  ori^-latict!  <  rilii|uc  ul. 
trouvé  ce  commerce  par  lu  révolution  subite  et  inouïe  de 
celui  de  Marseille,  qui  a  oocasioané  das  pertes  flonsidé- 
rallies  aiit  faLricariN  de  la  prDVjuce  i-t  un  <léi-Lin;;eii.i;i:t 
qui  ne  p^ut  qu'en  faire  i>eaucoup  dans  la  cunlinualton  tl« 
leur  travail  H  y  a  lieu  d«  diminuer  les  taxes  pour  lss> 
quelles  \U  s;pnl  cotiipris  au  rôle  des  20"  d'in  lustrie,  -t 
à  r«}Clamer  de  plus  fort  pour  eux  la  liberté  de  vendre 
aux  étraogera,  sans  qulla  soient  fbrcés  par  rarrsngs- 
iiient  le  plus  odipu^  et  le  plus  contraire  aux  vrais  prin- 
cipes de  tout  espèce  de  commerce,  a  avoir  affaire  aux 
seuls  néffoclanis  de  Maraellla  •.  Délibération  oonbrsw. 
—  Orltni  —  Te  Denm.  —  liénédiclion.  —  Péputés  pré- 
sents. —  De-si  ription  du  catafalque  érigé  dans  l'églite 
N.«I>.«dss>Tablss,  à  MontpelUar,  pourle  sarvice  solannel 
du  roi  LouK  XV.  —  AssemblAp  des  trois  Élats  de  la  si^né- 
cbausaée  do  Toulouse  sous  la  présiden<  «  de  l'archetéque 
da  Toulouse.  =  Assemblée  des  lAds  Étals  de  la  séné- 
chaussée de  Carciissontie,  sous  la  présidence  de  l'arche- 
vêque de  Narbonne.  —  Jugements  des  Étals  sur  les  Im- 
positions faites  en  1774  dans  las  Assiettas  dw  diocèses  di 
ta  aénécfaausséa  de  Toalouae. 

C  BUS.  (Bi^s.)  —  le  Ailw,  SM  IMnsl«,ps|Mir. 

Janvier-mars  fl^O.  —  Pmcès-verbnl  des  séances  «I 
ilt'lib<>ralions  des  l^tats  du  Languedoc,  assemblés,  par 
mandement  du  roi  Juuuis  XVI,  à  Monlpeliier,  ilana  U 
grande  salle  de  lUdtal  de  Ville,  du  S5  Janvier  au  4  msn 
1770.  —  l'ivsîdent  :  l'archevêque  de  NarkKmne.  Commis- 
sairss  du  Roi  :  le  comta  de  Férigord,  commandant  en 
fihaf  do  la  province  :  ta  vicomte  da  Salnt-Prlast  et  «on 
fllsM.«J.  da  SaInt'Priest  ;  Dumas  ut  Dor  do  la  Inur, 
trésoriers  de  France  és  iténéraiiiés  de  Montpellier  et  de 
Toniouse.  — 11  n'y  a  lieu  d'admettre  dans  l'asst'mbléslM 
sieurs  Alengry  et  .Mouton  ,  indiiment  députés  par  l.i 
ville  d'Agde.  —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse  d<s 
aienrs  du  Grave  d'fiapaiaia  et  de  Ltlour  Ditpla,  envoyés 
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des  btroM  de  Pierr»-Bourg  el  de  Murri*!.  —  Entrée 
det  CommiMain»  dn  Roi  :  Ile  demandent  on  don  gratatt 

lie  3,000,000  .!e  liv.  et  1 .000,000  tiv,  pûur  l.i  .  agitation 
de  1770.  Ces  deux  sommes  sont  accordées  aux  condi- 
fiow  ordlnalrea.  —  Attenda  qoe  •  le  prix  de  l'abonne- 
ment Jm  :!ènx  vingtièmes  el  des  4  sois  pour  livre  Au 
premier  ajanl  été  régie  dans  un  tems  où  la  Jit>erlô  de  la 
Sortie  daa  graine,  leor  donnant  une  ptua  grande  valeur, 
pouvoi'  fournir  aux  redevables  le  moyen  d'acquitler 
plus  alsémeal  leurs  charg«i,d69  râpréaenUlions  seront 
Mtes  «I  Roi  pour  obtenir  la  même  llherté  à  la  sortie 
des  grains  ». —  Consifiérant  que  t'ordonnance  du  Roi  fin 
15  décembre  1775  a  supprimé  les  régiments  provinciaux, 
les  Étala  d«Mbéreot  qnll  n'y  a  paa  lieu  dimpmer  le« 
200,000  liv.  rfpinanrl^es  pnur  !<>iir  pntretion,  <  Vénonco 
de  cet  article  dan«i  las  insLi  uciioiu  lîu  Roi  a  soà  Gumniis- 
Mlrea  ponvnnl  itra  regardé  comme  nne  erreur  de  bit  ». 

—  Ldf  Ktnt5  consentent  à  prêter  leur  crédit  an  Roi  pour 
l'emprunt,  ii  4<;(i  '  1°  de  quinze  millions  <  nécessaires  pour 
éteindre  l«s  Chartres  et  dt>tiAs  de  l'Rtat  les  plu.s  on^reo* 
afs  •  ;  2"  d'antres  quinjiamillions  destinés  •  à  rembourser 
ce  qui  reste  dû  des  emprunts  cy  devant  faits  au  denier  20 
parla  provinoB  pour  le  compte  de  S.  M.  ».  Traités  faits 
en  conséquence  avec  les  Commissaires  du  Roi ,  où  sont 
réglés  les  moyens  de  l'araorllsseinent  et  \m  Raranlies 
accordi^es  aux  États.  —  Sur  l'invitation  et  avec  l'autnri* 
sation  du  Roi,  il  est  délibéré  *  qa'aprâsque  les  emprunts 
pour  le  compte  dn  Roi  auront  été  eotisoumés,  il  en  sera 
bit  de  nouveaux  pour  le  compte  de  la  province,  sur  le 
même  pied  de  4  */••  pour  le  ramboarsement  des  créanciers 
qni  reRnemnt  de  réduira  les  rantes  qui  leur  atmt  payées 
an  denier  20  •.      1*'  Rapport  sur  les  travaux  publics. 

—  «  Pour  conaenrer  et  maintenir  les  maximes  du  droit 
publie  de  la  province  concernant  le  fTanc-allev  et  las 
bois,  garriffueii  «'<,  vacants,  conformément  au  traité  fait 
par  las  États  avec  le  Koi  en  1555  *,  un  suppliera  S.  M. 
de  révoqtter  la  eeselon  consentie  an  comte  d'Bu,  par  vole 

d't'i'h  ir.;,'f>,  >:Ih  la  vlt!fl  et  seitinourifi  dû  Snujini^iT.s  c'  i\- 
la  baroniiie  de  Montredon.  —  Le  diocèse  de  Toulouse  est 
autorisé  k  emprunter  16,000  Itv.  pour  (a  coastruetioa 
d'un  bfiliiiient  jifuiirr'  i  ,i  meltre  en  sûr^^tii  se*  iir 'iiives  ■> 
sur  un  terrain  •  qui  fait  partie  du  Jardin  de  l'urchevè- 
cbé».  1*  déHbéralloa  porte  que  ■  tonte  maison  dans 
l'enceinte  do  ta  vilto  de  Toulouse  auroit  ou  l'inconvénient 
d'être  hors  du  territoire  temporel  du  diocèse,  ce  qui 
n'iavolt  pn  être  évité  qu'en  deaUaant  un  loeal  dans  l*8r«. 
cbevdché  même  ;  «  que  l'archev<>riiie  de  Toulouse  avnit 
offert  ce  local  el  obtenu  lui-roèroe,  le  1"  Juillet  1775, 
«■dta  hflrNi  priantM  «d  «onArnutHon  de  os  don  —  Le 
dioeéM  do  Salnt'Pmpoal  est  aulorisé  i  n'imposer  pour 
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porter  de  4  à  8  le  noaibre  des  professeurs  du  Collège 
des  Doetrinalrsa,  k  Casteinandary.  —  «  Loraqua  las 

coiiimiiiiaulés  seront  auforis-^es  par  lo  conaontoment  des 
Assiettes  des  diocèses  a  faire  procéder  an  renouvellement 
d«  leur  eonpoli,  alise  aeront  obligées,  par  la  mémo  déll- 

b(Vralioii  ,  ?i  renieltre  aux    archives  <!e.s  dli;>i;èses  Ullfs 

copie  du  nouveau,  après  qu'il  aura  été  aatorlsé  par  arràt 
de  la  Gnnr  des  Aidée  tl  —  U  est  rapporté  qae  le  Roi  vent 
hif.n  épargner  à  la  province  les  dépenses  des  dépôts  de 
mendicité,  •  dont  l'expérience  a  démontré  l'inutilité  », 
■aala  désire  que  les  Biais  eonlinnent  dé  Mrs  les  ibnds 
fl'ii  servaient  à  l'entretien  -les  mendi;int?.  et  que  loipnant 
aces  fonds  •  les  00,0110  liv.  payérs  jusqu'à  présent  au, 
aooverneur  de  la  province,  dont  le  retranobement  a  été 
cii'diïnn''  »,  11.1  It's  f>mployent  k  rr'rmbonrser  les  proprié- 
taires de^  druils  qui  ralentissent  la  libre  circulation  des 
grains.  Maia  les  £tala,  considérant  •  qu'il  n'y  a  pins  ao- 
cun  mendiant  détenu  dans  le*  dépôt?  de  Montpellier  et  de 
Toulouse,  et  que  le  dépôt  du  Hoy  va  pareillement  être 
snpprmié  »,  estimant  d'ailleurs,  avec  leurs  comnilssaires- 
des  Affaires  extraordin«ires,  que  «  la  c<mtinuation  des 
mémos  charges  en  est  elle-même  une  nouvelle,  et  que  les 
efforts  d'un  zèle  pottMé  peut-être  trop  loin,  dnDS  nue  né- 
cessité pressante»  na  saaroiantétre  la  mesure  d'anecoo* 
tribution  ordinaira  »,  délibèrent  «  de  supplier  S.  H.  de 
laisser  Jouir  la  province  du  léger  soulagement  que  doit 
leur  procurer  ^  diminution  des  appoinlements  de  M.  le 
Oeuvemenr  elU  suppression  des  dépensée  anxquellea. 
avoit  donné  lieu  l'établisse  ni  eut  dtjs  rlépôts  de  mendi- 
cité :  —  rapport  sur  les  travaux  publics.  —  Le  pré*, 
aident  dit  c  que  le  s' ds  La  Lande,  l'un  des  membres  les 
plu.s  <:(''Icl)p  s  de  l'Académie  d(*.s  sciences  de  Par'i.s,  d.ms 
le  voyage  qu'il  a  fiut  dans  cette  province,  a  vu  le  canal 
de  eommanication  daa  mera  avec  tant  d'admiration, 
qu'après  en  avoir  pris  une  entière  connoissance,  il  s'est 
pr««po«>é  de  Cuire  de  «a  description  el  des  avantagea  qu'il 
procure  k  l'État  et  k  la  province  la  mallèn  d'un  très 
grrind  ouvrage,  eoniiemlru  en  inê:iio  l«ni|is  l'hi.-iloiro 
des  autres  entreprises  du  même  genre  •.  Il  propose  «  de 
prandre  oaat  eiwmpiaires  de  oel  ouvrage,  qnl  tara  un 
volume  in-f*,  au  prix  de  48  liv.  Il  est  Inlibéré,  «  avec 
applaudijsgementa,  que  la  sujnme  de  4.800  liv.  sera  payée 
an  sr  de  La  Lande  Ion  de  la  rsoiae  qu'il  fera  dead.  oent 
exempl.îires  lie  s'jrt  livre  >. —  3«  njt'porl  sortes  travaux 
publics.  —  L'évéque  de  Nimee  dit  qoe  les  propriétaires 
du  canal  des  dans  mers  ont  conernii  k  la  Jonction,  si 
longtem[>8  contestée,  de  l'ancienne  ri>bine  de  .Varbonne 
aud.  canal,  à  condition  :  i*  qu'il  sera  construit  uo 
noBvean  réservoir  capable  de  contenir  one  qttaotilé 
d'eau  soUlaattle  pour  nnptaesr  dans  le  grand  .canal  esO* 
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^emiMMBiiwn  la  (tmndsbnniebe  de  Jonction  8*qa'ils 

ieront  chargés  de  la  construction  et  que  la  province  sup- 
portera las  deux  tiers  de  la  dépeoaa^  il  t^oute  qu'eu  con- 
■éqneoe»  d»  ee  eonaantameot,  la  Oaripnr,  Mvojré  pour 
Térifler  etévaioer  les  traTauxàCiire,  a  remis  un  iitocèis- 
Tarbaldafiwl  il  réaalta qu'il  est  très  (actie  <  de  construire 
iam  la  Montagne-Nolra,  à  enflroR  trolalloow  au^damia 
(lu  bassin     Saînt-Fiirrc'ûl ,  à  l'émlroit  mAtne  où  le  ruis- 
seau de  Lampy  verse  ses  eaux  dans  la  rigole  de  la  mon- 
tagns,  uB  rfatrvotr  foa  h  oatore  Mmibta  avoir  ftmé 
dans  un  endroit  d'UD  vallon  situé  à  300  tuistis  (1h  la 
rigole,  où  deux  montagnes  opposé»  ne  laissent,  à  leur 
piiad,  qu'un  fntarvalla  4«  S5  lolwa,  et  de  40,  b  la  hanleiir 
de  GO  pii'ds;  on  sort.^  que  les  eanx  pourroient  3'  être  re- 
tenues a  cette  hauteur  par  la  construction  d'un  mur  dont 
m  dlnotavr  rapporle  lit  plana  etdiuMnakMia,  et  que  leur 
volume  irait  h  environ  500,000  toisAs  rubfis,  quantité 
plus  que  suftisante  pour  alimenter  la  branche  de  Jonc 
tkm  ».  om  •  ce  rapport,  le»  fitat»  aeeeptant  »  t'erranfe- 
ment  proposé  par  les  propriétaires  du  canal ,  et  délibè- 
rent que  le  Roi  sera  supplié  de  l'autoriser.  —  Le  s'  de 
Jonbert  eat  aonné  «djolot  et  eorvivaneier  da  1^  dA  Ma- 
zads,  trésorier  dt»  !a  Rourse,  soti  oncip.  —  L<>  rilorf'sp  dp 
Castres  est  autorisé  à  contribuer  aux  frai»  U'unu  qua- 
trième oiwae  établie  à  Castres  par  les  Frères  des  Ëoole» 
chrétiennes.  —  Los  diocèses  de  Narbonne,  IJraoux,  Car- 
cassonne  ,  Agdu,  Aibi,  Lavuur,  Saint- l'iipou I ,  Kicux  , 
Alais  ,  Le  Puy ,  Lodève,  Saint-Pons,  Castres,  Mire(K>ix , 
Béziers,  Toulouse,  Nimes,  Alet,  Uzès,  les  pays  daOévau- 
dan  et  de  Vivàrais,  Montpellier,  Bas-Montauban  pAuvont 
âeOMmder  an  Boi  ftalorisalion  d'emprunter  ou  de  s'im- 
poser pour  construire,  réparer  et  enlretealr  des  ponts  et 
des  chemins.  —  Oratiflcations  d'usage.  —  Le  s'  Rome, 
sécrétai re^refttiT  ries  États,  est  nommé  ac|joint  et  sur- 
vlTancier  du  s'  do  Jouberl,  syndic  général,  <  dei>ui«  plus 
de  qoarante  ans  >,  de  la  aénéohanasée  de  Beaucalre  et 
Nimes.  —  Le  prMdmt  propose  «  de  déterminer  dès  à 
présent  la  récompaoN  qal  aera  légilimenent  due  aux 
sieurs  de  loubert  et  de  Montibniw,  lorsqu'ils  seront 
dans  le  cas  de  ne  plus  exercer  leurs  rhar^< -<  •.  Il  est 
délibéré  qne  •  la  gratification  de  24.000  liv.  accordée 
cy-devaut  aux  syndics  généranx  lera  portée  an  double 
en  faveur  desd.  sieurs,  sans  que  cette  lit)érulilé  puisse 
tirer  à  conséquence  pour  le  traitement  des  ofâoiera  qui 
■'enrôlent  nt  ansal  bien  ni  aneti  longtemps  servi  •.  — 
Adjudication  de  la  Terme  An  l'équivalent  au  prix  de 
l,88l|000  liv.  par  année.  —  .Le  président  annonce  qu'il 
aera  &lt  nn  eervice  solennel  dane  l'égliee  N.-D.-d&'«- 
TablHs  p  lur  lo  ccnnte  d'Eu,  gouverneur  de  la  province, 
■  nuM't  dans  le  cours  de  l'année  dernière  ».  —  Tirage  dea 
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I  loterifla.  —  Le  prietdent  ooinmnniqae  h  FeaMmblta  nne 

lettre  du  Contrôleur  général  qui  -  «  Inen  voulu  donnar 
aux  Etats  une  connoissance  qu'on  avoit  constamment 
reftieé  de  ini  donner  >.  Il  s'agit  dee  dépensas  dea 
milices  auxqueîÎHs,  depui-  I1  j  ux,  la  province,  par 
faveur  expresse,  contribuait  seulement  pour  200^)00  liv. 
an  Ilea  de  419,670  liv.,  aomne  flxée  par  le  Brevet  mlll* 
taire.  Les  États,  se  fondant  sur  ce  t[ui:  l'ordonnanop  du 
15  décembre  1775  avait  supprimé  les  régiments  provin- 
cianx,  avalent  era  pouvoir  réduire  leur  conUngant  de 
500,000  Ilv  h  30,000,  ?,<>  Minintre  explique  que  ce  con- 
tingent 4  n'a  pas  eu  seulement  pour  otyel  la  dépense 
«tlbetiVA  et  aetaelle  du  aervice  des  mlllees,  mala  encore 
de  faire  contribuer,  <  omnii>  il  étoit  juste,  les  pmv  inces  à 
l'acquittement  des  dettes  que  l'État  avoit  été  forcé  de  con- 
trader  pour  leur  eoulafemeot  pendant  la  guerre,  dettes 
(jui.  suivant  les  états  produits  dans  le  Conseil  du  Rov, 
montoient  à  47  millions»,  et  qu'au  surplus  l'ordonnaDce 
du  n  décembre  «  n'a  eu  d'aulre  objet  que  d'épargner 
aux  cultivateurs  lu  perte  de  teuis  qui  résultoit  àes  assem- 
hlém  des  milices  et  aux  communautés  les  fournitures  et 
trais  4|nt  en  ébrient  une  «aHe  s.  Apiria  celte  lecture^ 
il   est  dilibéré  d'accorder  "  l'entière  imposition  des 
200,000  iiv.  demandées  ■.  —  i»  rapport  sur  les  travaux 
publies.  ->  Bil  adopté  le  prcilet  pro|Msé  par  les  adnUls- 
trateurs  de  !a  villo  de  Toulouse  «  d'abandonner  l'an- 
ciunne  porte  de  S.uiit-C>'priùn  tsl  d'^u  ouvrir  un«  nou- 
valle  dans  la  direction  du  pont  sur  la  Oaronne,  ce  qui 
sora  d'autant  pins  facile  que  la  première  partie  da  la  rue 
qui  dujt  aboutir  à  cette  porte  est  faite  jusqu'à  la  place 
du  Chayredon  a.— L'évéque  de  Montpellier  dit  :  qu'après 
avoir  entendu  le  Contrôleur  général  ■  sur  le  pririlège 
que  la  ville  de  Bordeaux  prétend  avoir  d'Interdire  le 
passage  des  vins  de  Languedoc  depuis  le  8  septembre 
jusqu'au  II  novembre,  le  Conseil  des  dépécbas  a  déter- 
miné de  rendre  hommage,  par  un  édit  solennel,  k  la 
liberté,  en  ordonaUBt  la  révocation  de  toute  espèce  de 
privilège  sur  le  commerce  des  vins,  qui  a  reffet  d'une 
probibition également  injuste  et  funeste  b  l'État   et  qu'on 
attendant,  il  fliit  ordonné  par  arrêt  du  Conseil,  à  la  ville 
de  Bordeaux,  •  de  ne  mettre  aucun  otelacte  b  l'entrée  des 
vins  étrangers  ».  —  5*  rapport  sur  las  travaux  publies. 
—  ■  Jusqu'au  23  novembre  1776,  il  a  été  emprunt  -  pour 
lequajrde  la  Daurade  et  le  canat  deToulouae,  693,315  liv. 
dont  250,3%  Itv.  pour  l^entrepreneur  da  rsnal, 
210,274  Ilv.  pour  l'acquisition  des  maisons  du  quay,  le 
surplus  devant  servir  à  payer  les  ouvrages  qu'il  reste  k 
faire  au  canal    —  Payement  dee  frais  d'une «arte  oft  se 
tnuive  indiquée  la  situation  du  pont  de  Carbonne  (en 
coostmcUon)  et  des  carrières  d'où  l'entrsprenear  tire  la 
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pierre  qu'il  emploie.  —  Le  s' de  Saget  est  chargé  d'exa- 
niiwr  tl  l'on  im  posmit  paa  (Un  mi  eheariii  «iMMiilMaitit 

au  pont  de  Malpel  près  Cazèrfts,  en  vue  de  (îitnlnnep  le 
prix  de  Irensport  de  ta  pierre  nécessaire  tant  pour  te 
poDt  &9  QirbODna  qno  fNtor  Mlvi  de  Guèma  (pnjtU)  «t 
les  ouvrages  eonsldérabl^s  que  la  prorlnce  faft  exécuter 
à  Toaktuse.  —  La  ville  <ia  Toulouse  rtiprésente.  que  bien 
qu'il  BOit  hors  de  doute  *  que  la  ville  et  le  gardiage  de 
Toulouse  ne  forment  pas  à  beaucoup  près  la  27*  partie 
du  Languedoc,  on  lui  a  fait  supporter  jusqu'icy  le  27* 
iwdiarfN  de  la  province  ».  Elle  demande  aux  Étals  de 
filtre  cesser  cette  surcharge  et  île  réduire  son  contingent 
dans  une  juste  proportion.  Sur  quoi,  il  «st  délibéré  que 
«  cette  demanrie  ne  sauroit  être  admise,  étant  relative  à 
nm  flMttoa  contre  laquelle  il  est  impOMibie  de  revenir 
■un  Mfitiidn  lo  tarif  général  de  la  province  >.  —  Sont 
âpirnavée  les  projets  dressés  par  le  &'  Uarjpu)  <  de  ')eux 
fenncftoa  do  eomil  de  Oalto  à  Agi»  et  de  Celte  à  La  Pey- 
rode*;  •  Btenoioiin.OR  m  bornan  maintenant  h  la  cons- 
truction de  la  dernière  telle  qu'elle  est  tracée  sur  les 
plus,  tant  fionr  ce  qai  oonoarno  lo  canal  que  ponr  la 
dMrIbotlon  do*  MtinwnB  qnl  dolrant  former  la  oonvello 
ville  1  —  L'assemblée  est  informée  que  M.  de  Voglie,  un 
des  inspecteurs  généraux  des  ponla  et  cbanssées,  désigné 
par  le  OontrAlear  général,  les  ingéatear*  d'Anch  at  de 
R  ji  doaux  et  le  s'  Garipuy  partiront  de  Toulouse  en 
bateau  le  1»  août  (1776)  ■  pour  vérifier  le  cours  de  la 
Oaronno  «t  déterminer  ca  qnl  derrolt  Aire  (Ul  ponr  «m 
assaivr  l;i  ti.ivitrafiùti  ».  It  est  <\\l  dans  \:i  d<'dil>:-ration  : 
qne  <  le  s'  Garipuy  (aisoit  dessiner  des  cartes  du  cours 
de  la  Oaronno,  depuis  Tenlonsa  Jasqul»  l'omboachvm  du 
Tarn,  d'après  relli>  .jui  iivoil  .'16  faitfi  11  y  a  nriviroi»  dix 
ans,  et  d'après  les  nouvelles  opérations  faites  l'année 
domién  [1T7G1,  ponr  détorminor  tons  la*  changonMos 
survenus  depnis  dan?  1p  .-ours  d"  la  rivi^rfi  ».  —  .adop- 
tant les  motifs  d'un  mémoire  |.foi*t  intéressant]  de  M.  de 
Hontferrtor,  syndic  général,  contre  «  la  demande  des 
nARo^-îants  ilrt  VMapt^  nonr  l'établissement  d'une  juridic- 
tion consulaire  dans  lad.  ville  «,  et  cavignant  par  la 
iFédnAltoo  àu  nawrt  do  tribunal  coastlalre  do  Montpel- 
lier de  porter  un  coup  mortnl  à  cette  ville,  qui  ps-t  (ft  cen- 
tre de  lu  fortune  des  maisons  de  Celte  et  la  ressourça  des 
Mvlqnos  d«  drap»  pour  lo  Lavant  »,  Isa  Étala  détibérant 
"  ffn'il  n'y  a  lieu  d'accueillir  la  demande  des  n^ociants 
de  tiesiers  dans  la  forme  où  elle  est  énoncée,  sans  cepen- 
dant oseinro  panil  établissement  dans  cettOTllIo  ni  dais 
d'autres  de  la  province,  suivant  le<!  difT^rpntf^i  f^lrfons- 
tances  ».  —  Au  sujet  de  l'arrêt  du  Con&ail  du  2  septem- 
bre 1775  accordant  k  l'entrepreneur  de  la  fourniture  de 
l'hdpiut  milltairo  de  MontpolUer  l'oxemption  da  droit 
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d'équivalent  et  du  droit  d'octroi,  on  représentera  au  Roi 
que  col  arrêt,  «  évldanunant  snrpila  an  Ibnd  al  an  la 

forme,  ne  peut  manquer  de  donner  atteints  à  l'int^^firrltê 
des  maximes  de  la  province  sur  la  réalité  des  tailles,  qui 
■MmsUoBt  aoeino  «leaplioD  ot  quA  s^appUqvoot  anx 
droits  d'équivalent  ot  d'octrni,  Iwriuels  n'étant  établis 
qae  pour  suppléer  ii  l'insuftlsance  de  la  taille  et  en  con- 
server la  natmw,  n'on  adnaltont  aassi  anoane.  s  —  La 
s'  de  Muret  np  continuera  pas  dans  les  autres  diocèses 
l'essai  qu'il  a  fuit  dans  celui  d'Aftde  de  sa  méthodâ  «  pour 
connoilro  1*  Talonr  efHtetIf o  de  tous  les  fonds  de  terre 
dans  toutes  les  communautés  de  la  province  depuis 
10  années  >,  parce  que  cet  essai,  •  au  lieu  d'être  favora- 
blement accueilli,  n'a  produit  presque  généralement  qno 
des  critiques  amèrea  el  des  oppositions  formelles,  notam- 
ment de  la  part  dn  dlooèoe  d'Alals  ».  Rapport  stir 
l'état  des  ponts  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse  :  »  il  y  a 
dans  le  diocisa  da  Toolonsa  S79  ponts  dont  877  ont  ba* 
soin  de  répartltona  ».  <-  Soeoars  do  4,000  llv.  aux  (Trsn- 
linas  de  Monde  pour  les  aider  k  rétablir  leur  mulson  qui 
avait  été  inoendiéo,  ■  co  qnl  prive  lo  pays  da  l'avanlaco 
qu'il  rotirolt  da  rédnontlon  qne  les  llliss  do  oolte  Titto  ot 

des  autres  lieux  du  pa.vs  y  recevoienl  »  —  «On  p  nir- 
suivra  un  arrêt  dn  Conseil  qui  autorise  de  pliu  fort  lo 
rèi^leinont  dn  11  aeptombiv  1608  et  ordonne  qno  tons  Isa 
anciens  cumiiriix  de.s  communauté  qui  ^-onl  encore  an 
pouvoir  des  communautés  ou  des  particuliers  seront 
remis  «ans  déiay  dans  las  arebtTOS  dea  dtooèsas  >.  —  On 
inviiera  tous  les  diocése-s  à  présenter  leurs  observations 
sur  «  le  prqjet  dressé  en  160  articles  par  le  s' de  Mont- 
ferrlar,  ponr  lo  régloniont  des  ehemina  do  Iravorso  ran- 
gés dans  la  3*el  ta  A'  classe,  qui.  avfc.  ndui  dis  17RC,  fait 
pour  lee  routes  de  la  et  de  la  2*  classes,  formera  sur 
eatlo  natlèfo  nna  aspèee  da  léglslatloa  conplèto  — 
Ra|ip  irl  do  I.i  Commission  des  comptes.  —  Clôture  du 
compte  des  impositioiu  générales  de  1774  :  recette, 
ll,0e8vOIO  llv.;  déponso,  ll.aé,l(»  Ht.  —  Rapport  svr 
ce  qui  a  été  fait  en  li75  au  suJhI  du  dessèchement  des 
marais  entre  Beaueaire  et  Aiguesmortes.  —  1,000  liv. 
sont  aeoordéaa  an  -ootlAga  da  Sorèaa  •  pour  Atro  «n- 
ployéea  cette  ann^e  riux  prix  qui  s'y  distribuent  ».  — 
Rapport  sur  l'épiKootie  et  les  dépenses  qu'elle  a  occa- 
«lonnéaa,  dopula  lo  mois  da  ttvriar  1776  Jusqu'au  SB  tt- 
rrier  lT7ft,  pour  t  as.«omm<»:nonts,  ^niicrafion  des  bêtes, 
rtésinfeclions,  logement,  etc.,  des  troupes  du  cordon  » 
aanitaira,  ato.  La  tréaiNrior  de  la  Bouna  ■  oootinnan 
dn  faire  les  avances  relatives  à  ce«  dépensée  Jusques  el  à 
concurrence  de  1,800,000  livres  «.  —  On  demandera  an 
Roi  d'inlarpréter  l'um'a  du  Conseil  du  6  janvier  1738  «t 
d'ordcnnar  «  que  dans  lo  oas  o&  dans  l'éiandna  d'«M 
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même  paroisse  il  y  aaroit  plasienrs  églises,  iinitos  les 
ooronaunautéa  qui  composent  celle  paroisse  conlribae- 
ront  amdépMMM  omiMrnaïkt  la  eoattni«tloii  et  i'enir»' 
tien  tant  r!<»  l'âfjlise  paroissiale  que  des  églises  annexes, 
des  cimetières  et  des  maUons  presbytérales.  el  que  ctta- 
coM  d'«llM  a«ra  tonm  i*y  eonlrilnwF  «n  prapordon  àa 
ton  compoix  diocésain  ».  —  On  suppliera  le  Rot  d'or- 
donner* que  les  enfants  des  consuls  de  toutes  les  com- 
nniHuiUt  de  l«  ptroTinoe  seronl  exemple  de  Vtnr  en  sort 

pour  la  milice,  pnmm»'  rpln  s»  pratiquoit  avant  le  rtor- 
nier  tirage,  privilège  (i'aulant  iulcu.i  mérité  que  la 
ébarg»  de  oodhiI  est  darenuo  plus  onéreuse  •.  —  Rap- 
port sur  les  niaiinractures.  Il  a  été  fabriqué  en  1775: 
drap^  mahons,  725  pièces;  londrins  premiers,  1,405  p.; 
londrins  seconds,  42,865  p.  :  lonHres  lar^e»  et  nins, 
1,365  p.;  en  tout  40,310  pièces,  soit  4,745  de  moins 
qu'en  1774.  —  Compte  rendu  des  visiter  faites  par  le 
S'  (le  Gnnsanne  dans  les  diocèses  de  Nimes,  l'zès,  Alai-!, 
Montpellier  et  Béziers  punr  dresser  l'état  de  toutes  les 
mines  et  carrières  qui  s'y  trouvent,  et  noter  en  même 
temps  <  la  qualité  du  soi  dans  chaque  diocèse,  Ses  pro- 
duction» de  toute  espèce  et  le>  focnités  des  babllants  *. 
—  Rapports  inr  les  dépôts  de  téliera  de  Ptandre:  —  «ur 
lée  haras  du  vicomie  de  Poteségur  au  château  de  I^d on, 
•t  dn  1^  de  La  Gapelle  de  Sénégas  dans  9a  terre  de  Ber- 
!aa.  —  Artlelee  h  mettre  dans  le  Câbler.  ->  Rdie  des  onn- 
mlssaires  subrogés  pour  h\  tenue  des  Assiettes  des  dio- 
cèses en  1770.  —  Lecture  de  l'étal  générai  des  fonda 
dont  l'Imposition  a  6t£  consentie  par  les  Étals  pour  ITW  : 
recette,  13.27(5.173  llv.  10  sols  0  denier*;  dépense,  même 
somme.  —  Octroi.  —  Te  J)eum.  —  Bénédiction.  —  Dé- 
putas présents.  —  Description  dn  catafiitqne  ériiré  pour 
le  service  de  Loui.s-Charles  de  Bourhon,  comte  d'Kn. 
gouveriiear  et  lieutenant  général  pour  le  Roi  dans  la 
province  de  Languedoc.  =  Assemblée  de«  trnis  Ittats  de 
la  sénéchaussée  doToiiloust».  sous  la  pr  -iliî^  ri  i:h  r.'v" 
qne  de  Montauban.  =r  Assemblée  des  trois  Ëtals  de  la 
aénArhanssée  de  Cereassonne,  sons  la  pWMdeoce  da  l'nr- 
chev!''i[iif  ili'  XarfiiJtitte.  I.— Jiijfemenis  il  's  Kt.ifs  s'ir  les 
impo.sitiuus  faites  dans  les  AssîetttM  des  diocèses  de  la 
adnéehaoasto  de  Tonloase  ^  Vtn. 

C  S4lt.  (M($iMt«.)  —  tahlia,  iM  f*t<st,  fifin,  mfrimé. 

Novembre  —  Janvier  1TÎ7.  —  1 Y i'"-- verbal 

des  séances  et  délibérations  des  Étaiti  de  L<in(;uedoc, 
assanblés  par  mandement  dn  roi  Louis  XVI,  à  Mont- 
pellif'r',  .!ir.s  I  I  ;.r;iride  salle  de  l'HoIel  de  Ville,  du 
28ni)V"nibre  17îOau  4 janvier  1777.  —  Président  :  l'ar- 
dtevèt|ne  de  Narbonne.  Commissaires  dn  Roi  :  le  comte 
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de  Périf;ord,  commandant  en  chef  de  la  province;  le 
vicomte  de  Sainl-Prieat  el  i.-E.  de  Saint-Priesl,  père  et 
lll8>  intendants;  RabonI  et  VIgnfer,  tidsorian  da  Francs 

di'?  ffénAralilés  de  Montpellier  et  de  Toulouse.  —  Rap- 
port favorable  sur  la  noblesse  des  s"  d'Auderic  et  de 
liarqnlé  de  F^ae,  envoyte  des  barons  de  Lanta  et  de 
Cayhis  —  Kniréedes  Commissaires  du  Roi  :  ils  dem.in- 
detit  un  don  i;ratult  de  (rois  raillions  et  1,600.000  Ht. 
pour  la  capitation  de  1777.  Ces  dans  sommes  sont  accor- 
dées aux  roniHlion??  ordinaires.  —  Sur  ta  proposition  du 
président,  qui  représente  qu'il  est  •  impossible  de  rendre 
exactes  «t  correctes  les  copies  des  procès-verbaux  de 
leurs  assemblées  »,  les  ÉLals,  ayant  égard  «  aux  plaintes 
que  MM.  les  député.s  des  diocèses  portent  journellemeol 
à  ce  suji>t     délibèrent  <  qu'à  l'avenir,  el  à  commencer 
par  le  procès-verl>al  de  la  présente  assemblée,  ces  pro* 
cès-verbaux  .seront  imprimés  au  nombre  de  200  etem- 
plain  s  pour  rhaque  année,  les  Ktats  se  réservant  toals- 
fois  de  déterminer,  le  cas  y  échdant,  les  délibératioss 
qui.  devant  être  secrètes,  ne  devront  point  être  lmprl< 
mées  >.  —  Les  diorèses  <le  CareassonnSt  Saint-Papooli 
Albi,  Lav&ur  sont  autorisés  k  pn^ar  par  imposilion  lesr 
part  des  dépenses  faites  pour  tes  troupes  en  quartier. 
Const-ntcment  iico  que  le  diocèse  d'AIbi  iro(>ose  annuelle- 
ment 1,500  liv.  ponr  l'entretien  de  six  insensés  dans 
l'hôpiUl  d'AIbi.  —  l**  rapport  snr  les  travaux  publies. 
—  Le  diocèse  de  Commence  est  autorisé  à  imposer  les 
sommes  néeeasalres  pour  l'entretien  <l'un  élève  à  l  Ecole 
vétérinaire  da  Gharenlon.  —  Jugement  des  Êlali  qsl 
renvoie  à  l'.Xssiatte  du  pays  du  Vivarais,  pour  «  ]u'''!le 
délibère  de  nouveau  sur  son  conaenteoMnt  ou  son  oppu- 
sitloo,  la  demsnde  des  parcelles  de  La  Vrolie,  dn  Gham- 
bon  et  de  Villaret  en  séparation  de  taillable  du  man- 
dement d'Entraigues  ».  —  Vu  «  la  muilipiicité  <l» 
occupallons  des  syndics  des  diocèses  qui  angroenlsnt 
I  haipte  année  »,  la  rélrilmtion  de  res  ofO        sc-i  ,,  ,iu;- 
menlêa  :  elle  est  tixée  à  1,ÛJ0  liv.  dans  tous  les  diocèses, 
à  quoi  8'n.ionteMmt  des  lirais  de  bureau  proportlosnels 
au  nombre  il'  S  <  ii-nnniiiaut*^s  île  chaque  diocèse;  excep- 
tion est  faite  à  cette  règle  pour  le  pays  de  Vivarais  dont 
le  syndic  aura  un  traitement  de  3,97S  liv.  et  peur  le 
synilic  de  Commenge  qui  ne  rei  ^vr  i  ijU'»  fiOO  iiv..  *  i» 
raison  de  la  très  petite  étendue  de  ce  diocèse  [en  Lan- 
guedocl  et  la  raddiooritd  des  Imposlllons  qui  y  est  nis- 
tiv  -  .  —  î.es  iliwA^es  de  Carrassonne,  Lavatir.  0:is;fri'^ 
B.'7.iers,  Loiiève,  A^fde,  Limoux,  Toulouse,  AIbi,  Bjs- 
Moniauban,  Mirepoix,  Alais,  Nimes,  Montpellier,  Le  Puy, 
Vtj'-a,  RliHix,  Oiimmenge  pf>uvent  demander  an  Roi  Tan- 
torisation  de  s'imposer  ou  d'emprunter  pour  construire 
ou  entretenir  des  chemins.  Les  ouvrages  à  âtlre  sont 
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iiKliqués  dans  les  délibérations.  —  Rapport  sur  im  ou- 
vrages d«  la  grand»  llsoa  da  la  poila  dm  !•>  troU  séné- 
«bannéas.  —  Avant  de  contribuer,  comme  le  demande 
nntendant  do  Roussillon,  aux  Traia  de  la  construction 
des  ponla  de  l'Agly  et  de  Mau<ly,  les  États  rhorfant  la 
If  Oaripay  de  lever  te  plan  des  lieux  et  de  draner  un 
nonvean  devis.  —  Pour  affranchir  tous  les  habitants  de 
la  province  «  de  la  gène  qu'ils  éprouvoienl  par  l'exercice 
du  privilège  des  gtaoai  at  neifres  ».  l«a  Blata  délibArani 
qut)  1««  propriéteirai  de  ee  privilège  MnHit  rtaiboanla 
pour  deux  tiers  de  leur  finance  par  la  province,  et  pour 
l'aulra  liera  •  par  l«a  44  Tlllaa  oo  conmunaalés  où  ces  pro- 
priétaires ont  «xsrcé  ou  pn  exarcar  lad.  privilège,  et  qui 
'    sont  dans  le  cas  de  profiter  des  avantages  de  sa  suppres- 
sion >.->lieoomledeâaint-Uaon  demande  la  tranalation, 
de  la  tarrsdaSainUFéllx  de  Oaranan  à  celle  de  La  Rodde 
de Sainl-TIurin.  au  diocèse  du  Puy,  «du  titre  de bitronnio 
et  entrée  annuelle  aux  États  »  par  lui  wuiaisdu  marquis 
de  Ghambonaa  le  30  Juillet  1775  ;  «Tant  de  etaluer, 
semblée  lié -iiic  que  c<'lto  demanda  «  sera  comn)uniqui''(^ 
'  à  M.  le  vicomte  de  Polignac,  qui,  eo  cette  qualité,  est 
entré  eaal  Jaaqa'iet  aax  Étala  poar  le  paye  de  Velay,  h 
l'effet  t*.(!  iliMliiiis  ses  moyens  d'intérêt  ».  —  Le"!  ilépulés 
à  la  Cour  s'intéresseront  à  la  prompte  liquidation  des 
dettee  do  cofMged'Aatun,  (badé  k  Parle  en  1841  par  la 
cardinal  Bertrand,  et  maintenant  rf'uni  ;ui  collè^'n  lU: 
Louis-le-Orand,  et  ce,  parce  que  «  la  ville  d'Annonay  a 
«n  faUfM  aenelMe  •  à  ee  que  lea  15  boaraea  Ibaddea 
dans  Cî»  ronéiîf>  par  le  cardinal,  "  qui  sont  réduites  a  2 
depuis  1758,  soient  maiolenues  et  rétablira,  ses  babi- 
tans  étant  préTérés  à  tous  autres  poar  remplir  les  15  pla- 
ces ii«  b<.nir"'iprs  ».  — S<int  approiivA^^  ■<  l(>s  dilii;rencea 
faites  par  le  syndic  général  Rome  pour  faire  ca&ier  les 
ordonmneaa  randuea  i^r  le  cSAaéehal  •  da  CiMlariaan- 
dary  an  sujet  de  rassislance  d?>s  offlricrs  ri»-  trfhnnal 
aux  *>lections  consulaires,  et  iHiariairc  ordonner  de  plus 
Ibrt  l'exécution  dos  arrêta  do  Conseil  des  S9  aeptembre 
et  29  octobre  1775,  qui  ont  décidé  d«  la  manière  H  n'"'' 
précise  que  les  offlciers  royaux  ne  doivent  pas  être  ap- 
pelles aux  as.semblHtM  des  communautés  et  qu'ils  ne  pou- 
voient  pas  prétendre  à  en  avoir  le  dntit  n.  —  On  s'op- 
posera à  la  prétention  du  conito  lie  Clantc  de  nommer 
)ae  consuls  des  communautés  de  Monlaslruc  et  de  Bes- 
aiéras,  dépeadantes  de  la  baronnie  de  Buzet,  qu'il  a 
aeqnbe  da  Roi  par  contrat  d'échange  du  22  aoQt  IITI, 
attendu  que  de  l'avis  des  plus  habiles  Juri^con.^ultes  du 
Parlement  de  Xonluuie,  «  il  est  de  prin43lpe  ineonteslable 
dans  le  Languedoc  que,  de  droit  commun  et  immémo- 
rial, les  communautés  des  vilks  et  lieux  de  la  province 
Jouissent  de  la  plus  entière  liberté  pour  nommer  leurs 
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ofliciers  municipaux,  sauf  dans  lo  cas  où  les  si.^igneur.s 
ont  des  titres  ou  une  possession  qui  les  supplée  •.  — 
Compte  rendu  des  dépenses  failes  en  vertu  de  l.i  déli- 
bération du  4  mars  17*6  <  pour  garantir  le  Languedoc 
do  toute  nouvelle  invasion  de  l'épizootie,  dont  lesOénd- 

raliiés  voiaiaas  épronvoient  encore  les  effets  —  Une 
gratification  annuelTede  tOOlir.  est  aerordée  k  la  Fa- 
culté de  médecine  de  Toulonae,  «  pour  seconder  les  vues 
debleataisance  qu'elle  iàéik  montrées «o  portant  remède 
k  One  maladie,  répandue  dans  les  campagnes  durant 
répizootie  par  les  truujjas  du  cordon,  et  dont  le  traite- 
ment n'a  point  lieu  daxts  les  hôpitaux».  —  On  fera 
enrsglstrsr  au  Parlement  et  à  la  Chambra  des  eomptes 
les  lettres  patentes  <Io  jar  vi.  r  KTii  [i;ir  li'squ-M'.'^s  Roi 
a  Iraaal'ëré  sur  la  terre  de  Brlges,  en  Qévaudan,  le  titre 
de  baronnfe  des  Êiat»  ei^devant  attaehé  aax  terra  de 
SiiuRucs  l'I  Malzii'U.  ,s-aus  le  nom  de  baronnie  di*  Mnr- 
cceur.  —  Preuves  de  noblesse  du  s'  de  Malbec,  marquis 
de  Briges  ;  elles  sont  admises  et  il  est  déliMrd  que  led. 
s"",  ciHiniiH  bnrrtn  rte  Hri^j^s.  t  ymirA  .le  l'enlréi^  .uiniielle 
aux  États  particuliers  du  pays  de  Gévaudan  et  de  l'en- 
trée par  tonr  aax  état»  céndniux  de  la  pravlnee  »,  —  Il 

l'.st  rapporté  que  rarrli(>véi|iie  lîe  Xarljoniie.  ;i>isi'ité  rl"s 
commissaires  des  travaux  publics  du  Haut-Languedoc, 
«  arait  hit  rouverture  de  la  navigation  da  canal  de 
Toulouse  [aujourd'hui  de  Brienne]  le  dimanrhe  14  îvril 
1770  ».  —  Historique  de  la  construction  du  quai  de  la 
Daurade  k  Toulo«se,  délerminda  par  les  Élala  la  S3  tt- 
\r\t>r  17^1,  pt  rapport  sur  ce  qui  reste  à  fairp  pnnr  le 
terminer  :  au  23  décembru  1770,  les  dépenses  faites  mon- 
talent  à  635,105  liv.  dont  37Q.08SMv.  emplogrèea  «  en  ac- 
quisition do  maisons  et  milr*'";  rbiels  i;  les  dépenses  à 
faire,  à  1,145.871  llv.  —  R.ipjiori  sur  la  construction  des 
diçadea  unilbrmes  de  la  place  fntérienra  Baint-C/prien, 
h  lH/]ii»>lfl  «n  ft  intéressé!  les  propriétaires.  et  qui  ne 
coûtera  pas  à  la  province  au  delà  de  (I,0LI0  llv.  n,  el  !>ur 
•  la  patte  d'uye  qui  doit  être  itormée  par  la  réunion  des 
chemins  d'Auch  et  de  ("imnanx  avec  l'aliunemont  prin- 
cipal "  [du  chemin  de  Toulouse  à  Léguevin].  —  5"  rap- 
port sur  les  Iravaus  puhlic«  —  La  vérification  générale 
de  la  Oaranne.  qui  devait  avoir  lien  cette  année,  n'a 
pu  être  fiiile  k  cause  das  dérancemenls  survenus  dans 
radniinlilmllon  des  ponis  et  chaussées.  —  Le  prési- 
dent annonce  que  grfica  aux  inatances  longtemps  réité- 
ras des  députés  k  la  Cnur  et  aux  alennss,  con  a  oMenu 
le  remboursement  des  dépenses  expt)séejt  en  1744  par  la 
province  pour  le  service  des  armées  combinées  de  i-'rauce 
et  d'Rspairne.  montant  k  1,908.936  Mv.,  et  que  on  rem- 
hoursemeut  a  été  fait  en  conlrali  sur  ret»|irunt  de 
15  millions  qui  a  été  ouvert  pour  le  compte  du  Roy  >. 
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—  Kapport  sur  les  manufactures.  Il  a  été  fabriqué  pour 
|«  liAVant  en  1776  :  draps  inuhoux.  085  pièces;  lOR- 
drins  premiers,  8.785  p.;  londrins  seconds.  48,790  p.; 
loDdres  larges,  8ô0  p.;  en  tout,  53,110  pièces,  soit  6,770 
pièces  de  plus  qu'en  1775.  I.e  rapporteur  dit  qu'il  «  est 
extraordinaire  que  la  rabriCAtinn  à»  drapa  Augmente 
aussi  considérabtenent,  au  mtUfla  dn  ûéaoeit*  et  de  Tin- 
fidélité  même  qni  m:  sont  introduits  ,  de  l'avea  des 
meitlears  fiibrtcknl»»  d»fa  celle  nukia-d'ouTre,  non  sev; 
lement  par  la  ditértontlon  Att  to  bonneqnatlM  dea  draps 
dont  il  s'agit,  mais  plus  encore  parco  qu'on  en  (ÎH^ui^e 
les  qualités  et  le  nom  mèiM  des  fiàbricanU,  ce  qui  pa- 
roilri>it  propre  h  «I  dderMiter  le  déUt  ;  niats  qne  l'ex- 
périence ne  répondant  pas  à  ces  spéc'ulations,  et  étant  au 
ooniraire  TniMOiblable  que  la  coneommalion  doit  ré< 
pondre  li  la  plos  grande  dteodoe  de  la  (Uirlcatton,  i«a 
États  n'ont  qu'a  désirer  que  cette  branche  *le  r  .imtru  r  -c 
•aaouUenDe  toqjoortdans  le  même  état».— Sur  l'obser- 
Tatlon  dn  s' de  Montlterler  que  lee  dioeèses  na  troaTant 

pas  d'ar(;ent  pinjr  leur  ;  travaux  [mlili-sLiciuse  det'obli- 
g»tioa  qui  leur  a  été  imposée  de  n'emprunter  qu'à  4  «/«t 
tl  aet  déliMrA  que  *  Iflt  ampmaU  damandéa  par  les  dlo> 
cèse»,  iiuxquals  le»  Éiats  ont  précéiletnmetil  iIonn4  leur 
conaentement,  pourront  être  (aits  sur  le  pied  de  l'inté- 
rêt h  5  qui  la  général  d«  rintdrêt  dan>  la 
royaume,  iprfs  en  av(>ir  obtenu  li  permission  de  S. 
M.  «.  —  Au  nom  de  la  Cotumtseion  de:^  alTaires  extraor- 
dtiulree,  l'éréqua  de  Nîmes  ditqna  le  Roi  s'est  ddtarmlné 
«  H  iVniu  r  il  la  Mitnmo  ilo  six  millions  l'emprunt  der[iiln;'a 
millions  ouvert  à  1  "/'•  ■>  conformément  h  la  délibt^ration 
dsa  Étala  dn  3  ttvriar  17T9,  at  à  denandar  la  eridH  da 
la  province  «  pour  un  nmvol  emprunt  de  12  millions 
dont  l'intérêt  ne  sera  pus  précisément  déterminé,  ni 
rapoqua  da  l'onvwlura  abaolament  tracéa,  da  manUre  qua 
s.  M.  puisse  faire  usage  d?  Ci-  inoypn  Irrsfinfl  le  h\on  i^o 
son  service  l'exigera  ^ur  quoi,  |iouvi»ir  c&l  tiijnuù 
aax  iiyndlea  géDèraux  d'aaprniitar  12  millions  pour  lo 
compte  du  Roi,'  au  nintnfint  r:l  hr'«|»oque  de  l'année  1777 
qui  sera  tixéo  par  s.  M.  cl  Où  stipuler  les  intérêts  dud. 
amprant  h  5  o/»  ou  autre  taux  pins  avantagenx  pour 
S.  M.,  suivant  qu'il  aura  é'é  fixé  par  ses  ordres  ». —  [la 
«lé  paasé  des  coalrats  su  laveur  des  officiers  supprimés 
dn  PartenaUt  ile  Toulouse  <  k  concurrence  d'une  somme 
de  e07.811  liv.,  dont  l'intérêt  à  4  »/..  ^  oomplerdu  i«'mal 
jusqu'au  31  décembre  1776,  monte  à  17,800  II».  6  sols  », 
—  n  Ml  dami  connaissance  d'un  article  des  instructions 
du  Roi  îi  ses  Commissaires  portant  :  «  que  les  désor- 
dres, dont  a  été  suivi  rélari:issement  des  mendiants 
al  vagabonds  raofarnésdans  les  dépôts  de  plusieurs  pro- 
vlnoaa»  n'ont  tua  trop  pronvé  la  néceasllé  da  rétablir  cw 
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déiRtu  et  que  S.  M.  damanda  b  Tasaindiida  da  eonlri- 
Imer  sur  lo  pied  de  60,000  liv.  par  année  k  la  dépenao 
néeassaira  pour  la  rétablisaanMat  das  dépôts  de  la  pro- 
vinae...«Affll|rétdaTOirrsnonTsl«reatladaniande,  après 

ce  que  l'expérience  n'a  que  trop  justifié  de  l'insuinsance, 
et  cojMdqnamment,  de  l'inutilité  des  mémas  moyens  qo'oa 
Tant  mettra  en  usage  pour  atteindra  à  nn  but  auquel  II 
est  moralement  Impossible  de  parvenir  »,  les  Hials  .loli- 
bérsnt  d'accorder  saulamant  âO,000  liv.  et  chargent 
leurs  députés  b  la  Conr  ■  da  supplier  8.  H.  de  trouver 

l>t;i  ijiif  i.'etle  im|ia-Ul()ti  suit  su ppritiK'H,  si  «lie  iv  [.ro- 

duil  pas  daos  la  province  la  suppression  du  nombre  des 
mendiants  dont  alla  a  été  fnfastéa  tant  que  les  dépôts 

on',  subsisté ,  comme  elle  l'est  eucnri.  ».  — 6"  rapport 
sur  les  travaux  publics.  —  État  d'avancement  de  la 
roule  da  oommanleatlon  avec  rAuYsrRiie.  —  <  n  n'j  a 
lïpu  ([uatit  .1  [irf'sfitit  (îe  [)r*>nili(->  auciiiifi  <1<<termination 
sur  les  diverses  opérations  proposées  pour  la  réforma- 
tlon  dn  tarif  général  da  la  proWnea  >...  >  On  sa  eonlan- 
lera  li'eiîiorler  les  communautés  'liml  te^  tnrifs  sont 
anciens  à  les  faire  refaire,  en  leur  laissant  le  soin  de  ciifti» 
sir  aHaa^fflénea  les  tarmas  eomparablas  appropriés  b  la 

nature  de  leur  sol  pour  .^t^rvir  iIm  hnsf.  .'i  <:nUc  rf^f  Tmn- 
tion  ».  —  Tirage  des  loteries.  —  Compte  rendu  des  vi- 
sitss  llilfas  par  la  sr  da  Oansanne  dans  las  pnya  da  ^« 
varais  et  du  Vetay  pour  rpcht-'rcher  les  mines  de  char- 
bon de  terre  et  autres  qui  s'y  trouvent.  —  Rapport  sur 
la  dassiohamant  des  marais  antra  Beaueaira  at  Aigaai<* 
mnrte5.  —  11  sera  procédé  fi  l'arpentomenl,  licniia- 
lion  et  bornage  des  portions  des  marais  cédées  par  les 
Étala  b  la  communauté  da  Baaucain,  aux  dommnnauUa 
qui  comiiosenl  la  baronnie  de  Lunel  et  à  la  ville  d'Ai- 
guesraortes,  dans  les  marais  situés  dans  les  terroirs  de 
ces  commanantés,  da  manléra  b  Isa  séparer  du  restant 
desd.  marais  qui  appartiennent  à  la  province;  et  on  fera 
autoriser  par  les  Commissaires,  juges  d'altributktn,  les 
irallés  passés  entra  lasd.  eommunavlés,  afin  d'astnrar  b 
r-f'.tx  1(11  se  seront  i-endiis  nrtjutlir.ifaires  de  portions 
desd.  marais  l'entière  propriété  dusd.  portions  —  "  Dès 
que  les  entrq>Tananrs  du  eanal  de  navigation  de  Beau- 
caire  à  Aiguesmortes  auront  donné  au  lit  dud.  canal  la 
pn)fon<leur  de  six  pieds  dans  les  endroils  où  il  n'y  a  juis 
de  roc,  ils  feront  enlever  toutes  les  parties  de  terrain  qui 
retiennent  les  eaux  du  Vislre,  du  Rhosne  et  de  I^i  Ca- 
bolle,  ensemble  celles  qui  sont  à  la  carrière  Migdre,  afin 
que  les  eaux  de  toutes  ces  rivières  puissent  être  intro- 
duites dans  le  nouveau  lit  t. —Articles  à  mettre  dans  le 
Cahier.  —  Compte  rendu  des  opérations  du  Bureau  des 
Cour  t'  s.  — Clôture  du  compte  des  Itnint^itians  générales 
de  1775  :  raosita.  12,7»S,4é7  Ut.  4  s.  11  deniers;  dé- 
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pense,  12,874,883  Ht.  3  sols  7  d.  —  8*  rappore  siur  les 
tnvau  publics.  —Rôle  descommissaires  subrogés  pour 
It  tenue  des  AniettM  des  diocèses  en  1777.  —  Laotnr» 
d«1'élat  général  im  ftwds  dont  l'imposliion  a  Alé  «m- 
■enlie  pour  1777,  montant  en  recette  '  n  lépaOM  à 
18.306,(174  Ut.  13  ».  6  d.  —  Oetroi.  —  Te  Leum.  > 
Béfrfdfellon.  —  Mpntia  priasnta.  =  AnanMAe  des  trois 
États  de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne,  sons  la  pré- 
•idence  d«  rurcfaevéqne  d«  Narbonne.  =  Assemblée  des 
trois  Étais  de  h  sénMiainilc  d«  Tonlouse,  sous  la  pré« 
Sidencf  (in  l'archevèTue  do  Toulouse. — Tabla  dw  ma- 
tières et  de«  rapports  des  Commissions. 

C.  MM.  (kspMM.)  —  li-Misii  4M  p%H,  fÊifiKt  éiffM. 

Novembn  flVW  —  JaiiTlar  fllTO.  —  Pracèa-Tcrtal 

des  séances  et  délibérations  des  V.l\U  iTt>  Lanj^uedoc, 
assemblés  par  mandement  du  roi  Louis  XVI,  à  Montpal* 
lier,  dass  la  grande  salle  de  raôlel  de  Yltlev  do  ST  no- 
vembre 1777  au  5  janvier  177,S.  —  Frési  lcnt  ;  l'archevê- 
qne  de  Narb  inne.  Commissaires  du  Roi  :  le  comte  de 
Mrigord,  commandant  ea  obaf  de  la  proTlnea;  U.  J.-K. 
d*»  nutgnar  I,  rirornle  de  Saint-Priest,  interiilrmt  ;  Vassal  ' 
et  LtOard,  trésoriers  de  France  às  généralités  de  Ton- 
looee  et  de  Montpellier.  —  Oa  aaraglalm  au  gnflb  des 
états  :  l'acte  par  lequel  le  prince  de  Conli  a  vendu  au 
marquis  de  Castries  le  conté  d'Alals  qni  donne  €  droit 
de  prdaaoea  dans  eette  asasaiblde  »;  11  est  dit  qnVm  y 
trouvfl  rappnl^s-  Ions  les  titres  qni  ont  fait  pas<!or  suc- 
ceasirament  la  propriété  de  ce  comté  à  Me  le  prince  de 
Oontf,  en  ramoBlant  Josqa'b  M.  le  connétable  de  MMii- 
morenry  en  1575  »;  —  la  'lonatlon  entre  vifs  faite  par  Ifi 
comte  de  Urison  au  marquis  de  Hrison,  son  dis  atné,  da 
la  baiomrie  de  Tornac  qni  donne  droit  d'entrer  annaelle- 
mentauT  États.  —  Rapport  favorable  sar  la  noblesse  du 
s'  de  CLttiialeiilcs,  comti;  'le  la  Sauiiiès,  nomiim  par  le 
président  pour  remplir  In  \\\M-i>.  dVitvoyé  de  la  baronnie 
de  CasteInau-d'Estrétefonds.  —  Entrée  des  Commissaires 
du  Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit  de  8,000,000  de  II  v. 
et  1,000,000  liv.  yoMT  la  capilalion  de  1778.  Ces  deux 
sonunee  sont  accordées  aux  conditions  ordinaires.  —  Con- 
sentemeutàla  prorogation  pendant  dix  ans  de94  sois  pour 
livra  en  sus  de  la  capltation.  —  «  Atteudu  l'oppusitlon 
tanat»  par  M.  le  vicomte  de  Polignao  à  la  translation 
dn  Utre  de  la  baronnie  de  8alnt>Piéltx-d»0araman,  si- 
tuée dans  le  diocèse  de  Toulousp,  ricjuls  par  M.  le  comte 
de  Salnl-Haon,  sur  la  terre  de  l«  Rodde-Saint-Haon 
sitnde  dam  le  Vélay,  il  n'y  a  pas  lien  d'accorder  te  con- 
sentemciit  demaniiil'  à  lad.  translaliun  I,a  dtilibi'ration 
Tise  un  mémoire  de  M.  de  Foiigoac  où  11  est  dit  qae  «  si 
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les  États  ont  permis  qu'il  y  eût  plusieurs  baronnies  dans 
no  mâme  dloeèaa.  Ile  en  ont  sans  doute  reconnu  l'abus  et 
senti  que  ce  serolt  attaquer  et  diminuer  le  droit  immémo- 
rial qu'il  ad'étrelesenIbarondansle'Vélay».  — Compte 
rendu  des  précautions  prises  après  le  déflèedns^Mazade, 
trésorier  de  la  Boarse,  arrivé  à  Paris  le  S  mars  1777, 
tant  pour  ta  ellreli  des  deniers  de  la  province  que  pour 
maintenir  les  droits  des  États.  —  Le  pays  de  Tivaralaeit 
aotoriié  b  impoeer  1,200  Ut.  poor  pajrer  •  les  épreaTes 
à  (Ura  de  éKHreolee  mines  de  charbon  qui  ont  été  Iran- 
vées  dans  le  pays...  où  le  bois  devenant  également  rara 
et  cbar,  il  est  nteessairo  d'y  suppléer  par  l'asage  do 
diarbon  *.  —  Bst  apprauTde  la  ddUMration  des  Élati 
purticuliers  <hi  Vivarais  qui  avaient  exclu  de  lear 
assemblée  1a  s'  Chabert,  c^trdeor  de  laine  et  second  oan- 
sot  de  ▼iTlars,  député  par  lad.  Tille  cootrairement  an 
règlement  du  23  di'cr-mbre  1774,  portant  :  qu'on  ne  pourra 
«  dépoter  aux  Assiettes  qoe  les  premiera  console  ou  un 
notable  de  la  mdme  dcbeile  >.  —  Las  dfoeèses  de  Nar^ 
bonne,  Taulou.'ie,  Rieux.  Atbi.  Mirr-|iriix,  Ciircassonne, 
Béziers,  I..odève,  Âlet,  Limoux,  Saint-Pons,  Agdo,  Cas- 
trée, Lavaor ,  Salnt-Papoul,  Bas-lfontanbsn,  Nfmss, 

Alais,  Uzos,  Montpellier  c\  les  pays  dtj  Vivarals  si  de 
Oévaudan,  peuvent  demander  au  Roi  l'autorisation  d'em- 
pmnler  ou  de  alupoeap  pour  eonslmira,  réparer  on 
ptitretpnlr  dp»  rhemin.i^  et  de.*  ponts.  —  Permission  au 
diocèse  de  Rieux  d'emprunter  1,150  liv.  pour  l'aménage- 
ment de  ses  arebiTsa  dans  un  loeal  qal  se  trouve  au* 
dfssus  de  la  salle  de  l'Hôtel  de  Ville  de  Rlenr.  —  f^tat 
des  ponts  de  la  sénéchansoéo  de  Toulouse.  •  Le  s'  de 
Saget,  qui  aTalt  déjà  remis  les  plans  des  pouls  des  dloe^ 
se.-*  d(>  Toatoiî«e,  Salnt-Papnul  et  Montaiiban,  rapporte 
ceux  des  diocèses  d'Alby,  liicuï  et  Lavuur,  en  sorte  qu'il 
ne  manque  aujourd'hui  que  les  plans  des  ponts  du  dio- 
cèse de  Ml  repoix  qui  sont  dans  la  sénéchaussée  de  Ton- 
louse t.  Il  est  expliqué  qu'il  y  avait  p4)ur  chaque  diocèse 
un  volume  de  plans  et  un  volume  de  notes.  —  l*',  2*,  3* 
rapporte  de  la  Oommission  des  travaux  publics.  —  Rap- 
port sur  on  mémoire  des  consola  et  des  commerçants  de 
Carcasiionne,  oh  II  est  proposé  <  de  faire  rapprocher  le 
canal  rcQral  des  murs  d«  lad.  Tille  et  d'/  élabUr  on  port 
pour  fiidliter  leur  eommama  ».  Les  habitants  de  Careas» 
sonne  •  étant  presque  ions  oommerQants,  sont  obligés,  par 
réiuignemeni  du  canal,  de  sa  borner  à  la  senle  Ikbriqoe 
des  drap»  ;  tandis  que  d'autres  Tilles  moins  oonaidéraliles, 
mais  plus  voisines  du  canal,  où  le  commerce  étolt  Ignoré 
avant  sa  constroction,  se  sont  oonsidérableaieot  accrues 
par  cel  ni  qu'ellee  ont  ibil  depuis,  surtout  sur  les  grains  ». 
Il  est  délibéré  que  Ih  siour  r.ariituy  vérifiera  ce  que  coû- 
terait l'exécuUoQ  de  ce  projet.  —  État  des  ouvrages  dn 
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qmi  de  la  IXiutrad*  à  To«h>OM.  —  Matun»  prises  pour 
pallier  «  la  (lifforinUé  »  résuUant  de  re  que  «  les  finnéilic- 
tias  avaient  commencé  d'élflver  les  faciles  de  leur  éulisa 
corrwpondant  m  sans  en  avoir  (Ut  récolar  in  ali- 
gneraetiU  »  ~  twis  dirccleiir.s  tlM  travaux  pablics 
se  Jransporteronl  «i.tuii  le  cour»  do  l'année» Front ignati, 
«  k  l'Afraldêclierebor  les  inorenii  lie  procurer  la  salubrité 
do  l'air  et  de  rontribuer  ainsi  à  la  conservation  d  uiio 
communauté  considt'-rablt!  i|ui,  depuis  la  construction  dn 
canal  des  Ktang;*,  voit  dimiiiiier  par  Ich  maladies  annuel- 
1'^  nombre  d^  ses  habitants,  à  ce  point  qu'alla  n«  peal 
plus  payer  sus  charges  et  que  ses  impositions  ont  clé 
réduites  de  3.000  liv  cbaiiuti  ann<?e  depuis  170»  ».  — 
Rapport  des  iléputés  à  la  Cktur  :  lia  ont  obtenu  una  remlae 
de  1(  O.aJO  liv,  .1  soit  k  raison  48s  partn  iweaaIonnAes  It 
la  province  pur  les  cas  fi>rtoit8  el  l'éplzootic ,  soit  en 
faveur  de  certains  diocèaas  et  oommunaulés  surchargés 
dans  leur  allivramant  on  qui  ont  enirepris  des  ouvrages 
publics  au-'iessus  de  leurs  forces  »;  —  ils  sont  venus  en 
Atde  à  la  Fabrique  des  «Iraps  de  Lodàve  •  qui  travaille 
pour  les  troupes  depuis  1700,  et  qui,  depuis  1730,  aToU  dû 
à  la  siipyrioril.!  de  si^'*  ouvrages  r.tvantaf;;»  île  remplir 
seule  cette  fouroîlure,  maisavult  r«wenU  depuis  176^  les 
funestes  effet  s  de  la  R^gle  établie  al->rs  p«»ur  Ilubille' 
irieiit  ilci  troupes  «.Celte  rég;e  .-ijmiiI  éh- supprimée  en 
1  <70,  <  on  avoll  rraint  de  la  voir  rétablir  sous  une  forme 
encore  plue  pernieleuae  que  ta  première,  en  ee  qu'elle 
aurait  concentrt^  entre  les  mains  d'un  seul  f.ibricmt  I  t 
corresp«>ndan':e  et  les  commissions  di*  tous  les  régiments 
et  rtnspeetion  de  loos  les  drnpe  Cibriqoés  ponr  celle 
fourniture.  Mais  les  repriSer^tiiiii  ri^  in  i  in  ili'  la  Kaliri- 
que  appuyées  de  celles  de$  députés  dtis  Klals,  qui  uni 
fot^ouTS  aeeuHil  leur  pntlecion  aax  Alablissemenis  «!{• 
les,  ont  pf  i  liii:  ':i  n-vacaiion  île  l.i  iiouvellH  n'irie  l'i  Ir 
rétablissement  de  la  liberté  qui  avoil  été  rendue  a  la  Fa- 
lirlque  par  l'ordonnaiice  dn  25  mare  1770  sur  l'admlnie» 
tralinn  'les  I  roupes  ».  —  le  R<ii  leiic  a  donné  •  l'assurance 
solennelle  de  inainlenîr  de  toute  son  autorité  au\  babi- 
tants  dn  Laniruedoc  la  lifaert<il  de  hin  cireular  leurs 
vinn  en  tous  temps  dans  le  |>''rt  de  Bordeaux  >.  quoique, 
dérogeant  ii  l'tiilîl  d'avril  1776  qui  rclablil  la  libi-ecircu- 
latlitn  des  Tins  dans  tout  le  n>yattma,8.  M.  altaeriirdd 
les  icllres  iiatenies  des  2t  et  aO  noveiirb-f  1776  aux  Ju- 
rais de  Bordeaux,  qui  \e»  detiiaiidaicnt  k  pour  la  siàrete 
et  le  crédit  du  commerce  des  vins  de  lad.  ville».  —  Ora> 
tiflcîilintis  il'-isuge.  —  Il  est  dclibiTé  |iarrornie  do  rMi'^ 
ment  que  (lun«  le  ca-s  de  l'absence  de  MM.  les  barons  ou 
dé  leurs  reprAsantanla  dans  Isa  asaembltas  des  Assielles,' 
a'KrM  i|n»»  celles  dus  pays  de  Vivarais  et  du  Gévaudan, 
du  Vélay  et  do  diocèse  d'Aiby,  lesquelles  continueront  à 
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ufaaenrur  leurs  usages  parlicullere,  les  places deed.  •leurs 

barons  ou  de  leurs  envoyés  dsmmtrpmnt  vacanles  sans 
qu'il  puisse  y  être  pourvu  par  la  nomination  du  pn^tdent 
de  l'Aitsiette,  ni  de  l'AseieUe  même  »,  Les  motUb  deeatte 
décision  sont  •  qu'on  ne  peut  établir  aucune  analogie  sur 
ce  fait  entre  les  Assiettes  et  les  Klats  :  le  principe  de 
la  constitution  fondamontaln  det  Étala  ast  de  maintenir 
la  plus  grande  égalité  des  suffrages,  autant  qu'il  est  pos- 
sible, dan.s  les  trois  Ordres  qui  les  composent,  ce  qui  a 
été  l'origine  du  nombre  des  voix  accordées  aux  ddpotés 
dn  Tiers-État,  égal  aux  voix  réunies  des  deux  autres 
ordres  ».  —  100.000  Ht.  sont  accordées  au  duc  de  Ccillon 
pour  le  dédoinmaser  des  dépenses  par  lui  faites  à  raison 
de  l'eatr^rise  dn  canal  de  JuncUon  de  la  robine  de  Nar- 
bonneav  canal  royal.  —  Dans  le  cas  où  l'adjuiiicaïaire 
génér.il  des  Fermes  se  pourvoirait  au  Conseil  contre  l'ar- 
rêt dn  Conseil  du  27  novembre  1604  portant  exemption 
des  dmits  de  la  douane  de  Valence  sur  les  denrées 
recueillies  on  Iiauphiné  par  les  habitants  du  I.anguedoei 
<  le  syndic  général  m  rendroit  iMuile  en  l'Instance  pour 
faire  jottir  les  babitanis  dn  Vivarais  de  l'exemption  à 
eux  accordée  pur  led.  arrêt  ».  —  Con.senteinent  k  la 
continnalion  de  la  levée  de  droits  d'octroi  dan»  les  villes 
d'UzAe,  Alais,  Salnl-Hippolyte,  Aigussmorles.  —  <  En 
conf  irniité  des  délibérations  des  ï8  janvier  et  3()  janvier 
1737,  les  procureurs  an  Parlement  de  Toulouse  conti- 
nueront d'être  eompris  dans  la  répartition  des  vlngtlè- 
mes  de  l'industrie  >  î.>>s  procureurs  avaient  allégué  «  que 
leur  profession  est  au  iiuiiibre  'les  arts  libéraux,  et  qu'ils 
ont  b  Toulouse,  dans  lontea  les  occasions,  la  prManoe 
sur  les  liii  iiivjiens,  le«<|uels  ont  été  il h  iri-é-i  .ios  ving- 
tièmes par  ce  tuolif  que  la  chirurgie  est  un  art  libéral  •. 
—  On  demamlera  au  Roi  •  de  rendre  au  l4in|fttedM  le 
ciinilé  de  Car.itn  iii  eu  r:ir'hi,iinL'.  ciitijjii'SH  il.i  10  c^JinniU- 
nautés  qui  j%onl  au  centre  du  diocèse  de  Toulouse,  et 
dans  les  limitev  do  Languedoc,  ayant  fiiit  partie  orlgi- 
naireiuenl  de  l'anclpti  t  nrnté  .te  T' 'ulisii^i" .  jïi^  jues  .Mtvi- 
ron  l'an  1308,  que  Philippe  le  Bel  lu  donna  à  Bertrand  de 
Lanlmw,  à  titre  de  vleomld  mouvante  dod.  comté  de 
Toulouse,  en  échange  de<  i  Il'iIh  hi,  \in<"  <>t  .^  n  ir'  le 
l^ulrec  ».  Il  est  expliqué  que  ce  Bertrand  vendu  le  comté 
de  Garaman  fc  Pierre  d'Oyee  («At),  baron  de  Saint-Félix, 
neveu  ilu  pape  Jean  X.Xll,  «  ilont  les  itescendants  prirent 
le  nom  de  Cartiiaing;  qu'environ  Tan  1372,  Jean  II, 
vieomlede  Camalnir,  obtint  de  Cbartaa  V  le  commande* 
ment  de  50  lanciers  (xtc)  enlreieiius  sur  les  frontières  du 
payit  d'Agenois,  dont  le  payement  fut  assigné  sur  les 
impositions  de  la  vlcomté  d«  OàruMtng;  qne,  depuis, 
cellf  viHi'  el  tout  ce  qui  en  dépend  furent  imposés  dans 
rÉIecliun  d'Âgenois,enqualitéd*aidesdad.  pays  Jusqu'à 
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fémtkm  éa  la  OénénilHé  d»  IfontaHlMA,  «t  <|ii*al0f«  i 

pour  égaliser  le-s  Élections  de  la  Guiennn.  un  rorniïoga 
l'Élection  de  Lomagne  d'une  partie  de  celle  d'A^fenoia.  en 
lai  ktlrllNiuit  le  paye  de  Oamalng  ponr  les  impaailloM 
«eulerm^nt  » ,  t^tc,  elc.  —  Rapport  sur  lo  dessèchement 
des  marais  «itués  entra  Baaacaire  et  Ai^nesmortes ,  et 
l'oaTartnrad'noeRnalde  nairtiraUon.  —Tirât»  de*  lote- 
ries. —  Traité  fait  arec  l«  8'  deJouberl,  survivanri«r  ân 
Ceu  s'  MazaUe  de  Saint-Bresaoo  dans  la  place  do  tréso- 
rier de  la  Bonne  de  la  proTlniie.  LeadiaolaiBettla  àa  lté- 
sorier  conslst:iie.it  on  deux  deniers  pour  livre  sar  toutes 
tes  impositions,  et  •  en  la  somme  de  2,000  liv.  à  laquelle 
ont  dté  nxM  par  Ibrms  d'abODRement  les  d^>tts  d^s 
avances  ordin-iires  qn'ïl  est  obligé  de  faire  ».  —  État  dfls 
ponts  :  des  diocèses  de  la  sénécbaasséa  de  CarcasRonne; 
'-'des  diocèses  dei«séD<ehauaséade  BsawiftIpeetNildes. 

—  On  »mf>o<îflra  dan"?     dr^partement  th-^  H^Hp^  f' 

res  les  frais  de  récepliuti  a  Celle,  1«  2U  juin  i/i?,  de 
Itoasievr,  IMre  du  Roi,  montant  à  28,714  liv.  il  j  avait 
été  re^u  par  l'évéque  de  Montpellier,  le  marquis  de  Cal- 
Tisson  et  M.  de  MoritTerrier,  sjndic  général,  que  l'ar- 
chevèque  de  Nurbonne,  pNisidont  des  États,  avait  priés 
de  lui  «  faire  les  honneurs  de  la  province  ».  —  Il  est 
rapporté  que  l'arrêt  du  Conseil  du  18  novembre  1770 
ayant  autorisé  la  cession  faite  par  la  ville  de  Narbonneà 
la  province  de  lu  robiite  et  de  ses  dépendances,  la  remisa 
en  a  été  faile  le  I"  mars  1778,  et  que  le  s'  Garipuy  flis  a 
constaté  l'ét  it  «  du  ellootoit  pour  lors  en  la  vérillanl  de- 
puis te  prise  d'eau  à  la  riTière  d'Aude,  au  lieu  de  Mous- 
floolens,  juMpi'h  son  emboitehnr»  dans  l'élantr  de  Ba^es  > . 

—  25,tK)0  liv.  seront  imposées  en  1778  pour  être  employées 
h  améliorer  la  navisation  de  la  aaronna.  Le  s' Oaripay, 
direclenr  des  travanx  publics,  avait  dit  dans  son  procès- 
verbal  qu'il  n'avait  pu  faire  IravailIfT  ii  r  erlHins  imvr  i- 
Kes  urgents  c  entre  Toulouse  et  l'omboucbure  du  Tarn, 
parce  qulls  sont  situés  en  tout  on  en  partis  hors  des 
limites  du  Languedoc  »;  et  <  qu'on  r'^-ni  ntant  laOaronne, 
il  avoit  été  témoin  qu'une  barque  chargée,  qui  descen» 
doit  pour  se  rendre  à  la  foire  de  Burdeaux,  heurta  si 
nideiijetit  rtuitr-'  1*^8  rochers  de  Verdun  qu'elle  s'ouvrit  ». 

—  Rapport  sur  l'état  des  ouvrages  de  la  routa  du  Lan- 
guedoc en  Auverirne  par  le  VIvarais.  —  Tous  les  exem- 
plairf-s  Jt3  carte  uéiiériile  du  canal  de  COiiiujuriicalion 
dee  mers  et  de  «-«lies  des  rigoles  étant  épuisés,  le  président 
est  autorisé  b  en  fiiire  f  raver  de  nonTsIIss,  •  «n  eonser- 
vanl  tdiijijurs  iiuv  États  la  propriété  dus  planches  — 
Le  s' Pierre-François  Didot  le  jeune  est  nommé  imprimeur 
de  la  proTinoe  k  Paris  «  à  la  place  da  s*^  yineent.  —  Le 
prt^sident  dit  ■.  «  que  les  fttats  p:ir»)issantètre  aujourd'hui 
entièrement  fixés  à  Montpellier  à  cause  du  dé|iàl  de  leurs 
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archives...  et  autrse  paplenabsoiBnimt  néosasalres  po«r 

la  lenuR  df><;d.  États  et  dont  le  transport  seroit  on  ne 
peut  pas  plus  difficile  et  même  daogersui,  il  étoit  con» 
venaMe  de  s'oeeupsr  dse  BM^ene  de  lenr  precurer  wm 

lojçement  C  immode  et  qui  pût  répondre  &  l'idée  qu'on 
s'est  toujours  formée  de  cette  auguste  assemblée;  que  le 
¥  RajDond,  natif  de  oetteprovtnee,  habile  ardiiteete  do 
Paris,  lui  a  remis  en  (-(itisHijuHricf  de  ses  ordres  un  plan 
détaillé  qui  remplit  parfaitement  cet  objet  >.  Il  propose 
de  charger  les  «yndica  généraux  •  de  trouTer  nu  em- 
plaof^rupntDt)  l'on  puisse  appliquer  led.  plan».  Approuvé. 
—  Traité  fait  avec  las  Commissaires  du  Roi  au  «ujet  de 
l'emprunt  h  ibilra  ponr  le  paiement  des  dépenses  eeca- 
sionnéBs  par  l'épizootie,  lesquelles,  suivant  la  clôture  du 
compte  arrêté  le  ZS  décembre  1777,  reviennent  h  la 
somma  de  1,816,019  liv.  —  Rapport  sur  Isa  nHurataetn- 
I  res.  II  a  {•lf>  f;il)rifiué  pnur  lo  LflVfiMî,  eti  Î777  .  drapa 
UKihoux,  SOÛ  piài-.t's;  lumirins  piùiùiei's.  4,510  p.;  lon- 
drins  seconds,  49.890  p.;  londres  larges  et  irïns,  I,8S6p.; 
en  tout  50,525  pièces,  soit  S,i\7>  do  plus  qa'«>n  M7fi.  — 
L'épreuve  faite  du  secret  du  l'.  .-Iirnauld  pour  éloulfer  1^ 
chrysalides  dans  IsecocOQS  en  ayant  démontré  l'utilité, 
on  rendra  public  ce  sscret  «  qui  ne  saurolt  être  plus 
simple,  puisqu'il  consiste  dans  l'nsaKo  du  canfre  qui, 
pénétr.'int  les  cocons  ,  y  dessèche  la  chrysalide  et  les  ga- 
rantit des  vers  et  autres  insectes,  ce  qui  contribue  fc 
éviter  les  décliels  auxquels  on  est  exposé  en  solvant  la 
méthode  ordinaire  et  conserve  aussi  la  qualité  do  la  nie». 
Les  députés  à  la  Cour  a'emploleront  à  proonrar  mne  gra- 
iincalion  an  s' Suehet.  {nvenlenr  d'an  secret  ponr  fliar 
les  cocons  à  l'eau  froide.  Il  résulte  de.s  expériences  «  que 
les  étoffes  labri<|Udes  avec  la  «oie  obtenue  par  la  nou- 
velle méthode  sont  pins  lirillahles  et  plus  moelleuses, 
sans  compter  que  la  sole  donne  moins  de  peine  à  em- 
ployer, parce  que  le  brin  n'en  a  pas  été  affoibli  par  l'usage 
de  l*mu  boutilante  *.  —  Graltflcatlon  de  1,000  Hv.  ait 
s'Silvain,  ([ui  ,1  Irinivé  moyen  de  p.'oduiti;  de  la  soie 
blanche  dite  de  nankin  «  dont  on  fait  une  si  grande  con- 
eommallon  dans  le  Kqraome  par  rapport  aux  dentelles 
appelées  blondes  et  aux  sazes  »;  —  de       livras  au  s' 
BuiTel,  inventeur  d'un  moulin  pour  Qlrr  et  dévider  en 
même  temps  les  eoies  supetAnes.  —  Articles  fc  mettre 
dans  leriahier  :  on  d. 'mandera  au  Rrd  <  de  l'onlribtier  à 
divers  ouvrages  très  impurlanla ,  tels  que  ceux  de  la 
rlvlèrs  d'Aude,  do  dessèchement  de  Téteng  de  Gapeatan 
et  de  [ilusieurs  ponts  d.int  la  i-onstruction  indispunsiible 
seroit  très  onéreuse  pour  la  province  si  ellen'etoit  aidée 
des  secours  de  S.  H.  a.  —  Rapport  dv  ¥  de  <}ensaaDe  aur 
les  mines  de  charbon  de  Souhalou  près  Suméne.et  de 
cuivre  et  d'argent  de  Saint-Suuveur  en  tiévaudaa. 
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—  Tji^h  (l^puti's  h  la  Cour  soutiemlront  les  réclamations 
du  diocèse  d'Alaîs  contre  l'arrêt  du  Conseil  do  17  avril 
inSqiitaooordAtaar  Tabeuf*  lapenninion  d*èzplol' 
ter  exclusivement  à  tous  nnires  \e:i  mines  de  charbon  de 
terre  qui  se  trouvent  oa  pourront  se  trouver  aux  «nvi- 
rom  d'Alato  «t  d«  aRiat-Amliroix.  ainri  qu«  dans  tout* 
l'étendue  des  terrains  qui  sont  situds  <"ntre  le  Saint- 
Bsprit,  Laudon,  Uzés,  Anduze,  Villemur,  Âubenas  et 
Tirain,  agranl  Barjae  an  eantre  La  déliMrattoa  pari» 
que  le  s' Tubeiif  n'a  pn>t  •  le  mérite  de  In  (!éi"ntivcrt<?  ni 
de  la  première  exploitation  de  ces  minét.  qui  bvnl  cmi- 
nmaet  exploitées  daputo  ptos  de  quatre  siècles;  que  si 
leur  oxploilalion  n'avoit  pas  6té  régulière,  elle  l'est  au- 
jourd  hui  avec  le  secours  des  lumières  que  1«  s'  de  Oen- 
sanne  a  répandues  dans  la  province  par  les  ordres  et  aux 
frais  des  États,...  de  sorte  que  les'  Tubeuf  tend  ii  profiter 
lui  seul  des  avantages  que  les  États  ont  voulu  procurer 
aux  habitanladacatta  piovînce,  et  à  détruire  cette  liberté 
et  oatte  ooncarrancsqni  assurent  l'abondance  et  la  modi- 
dtédfls  prix  ».  —  Détail  des  opérations  du  Bureau  des 
comptes.  —  Clôture  clu  compte  des  impositions  générales  : 
neelle,  12,3&4,4;j0  llv.  13s.  0d.;  dépense,  10,065,2^2  liv. 
Idenler;  •  l'excédent  sera  remis  an  s' de  Joubert,  tréso- 
llerdo  laBiiurse,  par  les  bi5ritiors  du  s'  deMa/ade,  pour 
pajsr  laa  parties  auignéeB  et  poaren  rendra;  compte  aux 
ittal»  >.  — RAIe  des  Cbmtnttsalm  «abrogés  pour  la  lentie 
des  Assiettes  en  1778.  —  Lecture  de  l'état  général  des 
ftonds  dont  l'impuition  à  faire  en  1719  a  été  conaeatie 
par  lea  titeta:  recette,  1.'^,372.(187  liv.  17a.  10 d.  ;  dé- 
pen.se,  même  somme.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Béné- 
diction. —  Dépotés  présenta.  =  Assemblée  des  trois  Étata 
de  la  sdnéehaussfe  de  Ckrcassonaa  sona  la  présidsnra 
do  l'archevêque  de  Narbonne.  —  Assemblée  des  trois 
itats  de  la  sénéchaussée  dd  Toulouse  sous  la  présidence 
del'évlqne  de  Montavbaii.=Tabledee  matiètnet:  l"déll- 
bt'riitions  ;  2"  f,i]i|  or[s  des  neuf  l'ommissions.  (Commis- 
siou  pour  l'examen  des  titres  <ie  propriété  des  acquéreurs 
des  baronnles  et  des  prenvea  de  noblesse  de*  envoyés  ; 
Comrn'-^sion  des  affaires  extraonlinaires;  Commission 
des  manufactures;  Commission  pour  l'amélioration  da 
llasrieaitttre  ;  Commission  de  la  Térifleatlon  des  imposi- 

tiolis  (le.s  As.-iielli's  <lf>;  iliin'.'-se-^  '  t  lîi"       qui  (•i)ilr-e«rnH 

leurs  travaux  publics;  Commission  des  travaux  publics 
d«  la  provinea;  Comnkhaioa  ponr  dresser  la  eahier  h 
présenter  aa  Soi); Bureau  des  recmea;  Bnraaa  des 
coraplesi 

C.  ant.  (liililM.)  ^  fo-Mto,  Ua  ft^  psptar.  tmfrimi. 
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et  délibérations  des  Éc.it.s  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  du  roi  Louis  XVI,  h  Montpellier,  daos  la 
grande  aalie  de  raMel  da  Villa,  du  S9  octobre  sa  7  dé- 
cpmhre  1778.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbonne. 
Commissaires  du  Roi  :  le  comte  de  Tallejrrandoi>érigord, 
oooMUUMiaiit  «n  ebsf  de  la  provlaca  ;  l«  vicomte  de  Salnt- 
Priest,  M.  J.-E.  de  Saint-Priest,  inton  lanls;  dt-  Laîiserri? 
de  Uautmont,  Lapierre,  trésoriers  de  France  às  générall- 
tê»  da  ToaUmaa  et  da  Monipatliar.  —  Rapport  Ibverabla 
surltt  nobles'^tlps  sieurs'in  Viwrdel.Htu'îe.  HfVorni^n, 
de  Bernis  d'Espi^ris,  uiivoyés  des  baron»  de  Murviel, 
d'Aureville  et  de  Pierre-Bourg.  —  Entré»  des  Ooamissai- 
res  du  Roi  :  ils  demamlent  un  li  n  gratuit  de  3.000,<]00 
de  liv.  et  1,000.000  liv.  pour  lu  capiL^tUon  de  177d.  Ces 
deux  sommes  sont  accor<lées  aux  conditions  ordinaires. 
—  On  enreu'l'-lrera  le  règlement  du  72  jniUct  1)78  qui 
interpréta  cerlaitis  articles  de  l'ordonnance  du  Hci  de  1776 
concernant  lo  corps  du  QMif  artifilea  reganlés  comme 
contraires  aux  formes  et  aux  usages  constants  de  l'ad- 
mioistnition  des  états  daos  les  travaux  publiai.  — 
Il  est  rapporté  que  les  fonds  du  Brevet  mililait  e  desti- 
nés au  grand  habillement  et  entretien  des  milices  ont  été 
plus  que  doublés  cette  année  «t  portés  à  413,570  liv.  Loi 
Etats  .-lowdent  cette  augm<!!iia(ion,  muta  chargeai  levra 
députés  à  la  Ooiir  de  faire  les  plus  vives  instance»  poar 
qae  la  provtnee  roit  dMiargde  de  celte  dépensa  sxorU> 
tante,  qu'on  a  •  motivée  sur  les  secours  extraordinaires 
qu'exiijeat  les  droonstances  présentas  ».  —  Le  crédit  de 
la  pntvfnee  est  accordé  au  Rof  ponr  an  amprani  de 

12,000,000  a  5  sans  r>'t< nud,  destines  <  it  l'augmonta- 
lion  et  soutien  de  ia  marine  >.  —  Le  diooèie  de  Limoux 
est  autorisé  b  Imposer  flOO  llv.  en  fkvenr  des  Doctrinai- 
res ilu  collège  de  Limoux.  —  i  H-ilifl  alinns  d'usage. — 
Itapport  de  la  Commission  des  travaux  publlca.  —  liefua 
d'autoriser  l'tmpaailion  de  sommes  avancées  par  Iss  rs- 
ocvE'iirs  (lés  ilioc'-si's  do  Saint-Papoul  et  do  Ciistr-'s  p  lur 
acheter  du  blé,  au  cours  de  cette  année,  dans  un  moment 
«  on  la  cherté  excessive  des  irralitt  dans  tonte  k  province 
faisoit  craindre  une  iji-k  linin!  ilis*  '  !.'  ■  .  i-i-Oi^  motivé 
sur  ce  que  ces  avances  «  n'avoient  pas  été  délibérées  par 
les  Assiettes  da  ces  diocèses  ».  Ponr  justifier  cet  achat, 
les  Bureaux  if administralion  îles  deux  diofè.-es 
goaienl  •  qu'en  facilitant  de  c«^Ue  fa^on  la  nourriture  du 
menu  peuple,  on  revoit  ramené  anx  travaux  «tilea de  la 
c.iiiiiiaçriii'  qu'il  nn  pouvait  supporter  par  le  défaut  d'ali- 
ments ».  —  Le  diocèse  d'Usés  est  autorisé  ii  établir  un 
aona-lnspeclaur  de  eea  chemina  ■  qui  ont  une  étendue  da 
HO  lieues  ».  —  Consentement  à  ce  que  le  fonds  de 
60.000  liv.,  accordé  annuellement  par  le  Roi  sur  la  crue 
du  sel  ponr  la  navlgatioii  aapérlaara  de  la  Oaronna,  soU 
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employé  il  raccélératl<ni  dfls  oaTiUges  des  quais  d«  Ton- 
lou8«.  —  Il  est  rapporté  qu'on  a  uiiiisr''  oiiyraiff.yi  h 
Clir»  poar  formsr  les  avenuei  de  U  nouvelle  porte  Saiat- 
(^fprttn  à  Tmiloase...,  «  qne  la cndnto  â'anaaTfllir  loutn 
les  maisons  fin  faux  luMir;?  n'ri  pu  pffmeltre  de  tenir  le 
toi  des  ali;:iieraensi  dans  la  partie  vobine  de  la  ville,  à  | 
vile  bantenr  BapâTisorB  à  eelift  dm  grandes  tnondattoiw  | 
de  la  Garonne;  que  les  ménajieinenl-i  qu'il  a  Tallu  avoir-  'i 
cet  égard,el  la  somme  à  laquelle  »e  purteroit  i'esbausse- 
Btent  d«  toi  de*  rues  et  d«a  atignameoa  ont  fttt  paner 

qu'il  aeroit  en  mkuc  (emiis  jilus  u'it-^el  plus  économique 
da  remédier  à  cet  inconvénient  en  exhaussant  une  partie 
da  etaamin  de  TonloaM  à  Rleas,  voisine  de  la  vllts  sur 
envimn  lOO  toises  «le  longueur,  pour  arrot<^r  les  e  nix  "t 
les  contenir  dans  leur  lit  lors  des  crues  >.  Sur  quoi,  pou- 
Toir  est  doniiA  aux  Oommiisatres  des  TrsTaaz  pnblles 
•  de  statuer  sur  les  ouvrages  qu'il  convient  de  faire  pour 
empêcher  les  nouvelles  avenues  d'être  submergées  lors 
des  iMKidallam  ■.  —  La  Société  des  Sdenees  de  Mont- 
pellier est  chnnrée  de  proposer  un  prix  de  600  llv.  «  à 
celui  qui  remettra  le  meilleur  mémoire  sur  la  manipula- 
tion dse  Tins  »,  la  province  »  ajrant  Intérêt  b  améliorer 
les  proc^^dés  connus,  pour  conserver  et  augmenter  le  com- 
merce de  ses  vins  dand  le&  pays  étrangers  ■.  —  Jugement 
des  États  portant  que  »  les  parcelles  des  Rochers  et  de 
Trébuels  seront  séparés  du  mandement  ot  consulat  des 
Chasslers,  on  Vivarais,  et  formeront  un  consulat  et  tail- 
lablti  particulier  ».  -  Rapport  des  députés  à  la  C-our  :  ils 
ont  réclamé  de  plus  fort  la  liberté  du  commercedes  draps; 
«  dans  les  circoostancea  actuelles,  la  crulnle  des  prise-s 
alaraie  le eODUneri^nt  et  arrél«  les  expédislons,  en  sorte 
que  les  draps  de  Languedoc  sont  aocumulés  et  invendus 
daas  les  magasins  de  Marseille.  •(  que  lue  sntteii  de  cette 
Inaction  pourroientètre  très  fàcheti^'-s  =^1  s.  M.  ne  rlaiL'iic 
avoir  égard  aux  représentations  des  Étals  ».  —  Tirajce 
des  loteries.  —  Rapport  snr  le  dessAefaetnent  des  marais 
et  le  canal  de  navigation  de  Buaucaire  h  .\i|,'uesmorles. 
—  Après  inspection  du  cours  do  la  Garonne,  les  ingé- 
niearsOaripuy  et  Trésaguet  proposent  de  ie  diviser  en 
trois  départements,  afin  que  le^  ouvrapes  à  faire  tant 
dans  le  Ut  de  la  rivière  que  sur  ses  bords  opposés,  ■  qui 
doivent  eonoonrir  an  mène  Imt  sans  se  eonirarler  «oient 
dirigés  par  la  mâme  (tersonne,  sous  la  iiièm.'  atid.rité,  et 
exécutés  sur  les  mêmes  fonds  >.  Le  département  de  Lan- 
gaedoe  sera  compris  entre  rembooebiire  de  l'Artège  ét 
celleduTarn,  «  la  partit»  de  la  Garonne  ta  -itus  iiM|niriante 
au  commerce  de  la  province,  et  dont  les  Ëtats  avoienl 
fontké  le  dessdn  d'assurer  la  navigation  ».  —  Rapport 
sur  les  îTianiiraclure.s,  —  It  a  ê\è  fabriijué  on  1778  ;  " 
drap  raahoux  1,U20  pièces;  iondrins  premiers,  11,015 p.; 
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Iondrins  seconds,  ^54B  p.;  iondrei  iargss ,  778  p.;  en  * 

tout  46,255  iiii  -.M,  s  lit  10,'J70  p.  le  moins  qu'en  1777. 

—  Instructions  données  aux  syndics  généraux,  convo* 
qaés  Bveo  deux  députés  de  chaque  Jurande  et  des  lus- 
[le.'teurs  li's  manufactures,  pourdiscuter  ilevant  l'inten- 
dant les  questions  auxquelles  donne  lieu  le  projet  du 
Ministère  ■  d'établir  pour  tes  manuboture*  nu  plan 
(î'aflniiiiîstra'iini  intermédiaire  entre  le  système  régle- 
mentaire et  celui  de  la  liberté  ».  Les  Étals  avaient 
appris  Twr  leurs  députés  k  la  Cour  que  le  Oimsell  s'était 
demandé  «  s'il  n'y  auiv,it  pastis  bram-Iies  lî  ^  fabrica- 
tion qui,  k  raison  du  genre  de  commerce  auquel  citas  sont 
destinées,  devroient  être  InvariaUemiAt  assujetties  aux 
rA'jrlf^ments  »,  et  ils  cr.iignalent  «  ijii'lMi  n'eùr  en  vue  par 
là  le  commerce  de  cette  province  dans  le^  Éi^  hellt^  du 
Levant  ».  Ils  réclament  •  pour  le  Languedoc  le  même 
degré  de  liberté  annoncé  k  tout  le  reste  du  royaume  ■. 

—  Décharge  de  garantie  accordt^e  k  la  dame  de  Mazade 
et  k  la  duchesse  de  Villequier,  veuve  et  Hlle  du  feu  sieur 
deMazat^r,  ancien  l^'^orisr  de  la  Bourse.  —  Approbation 
du  i>rojet  formé  par  une  Ottmpagnie  de  négociants 
4  d'établir  des  salins  snr  la  plage  de  Gstts,  pour  vendre 
le  ss»!  qui  en  proviendroit  aux  vaisseaux  élranfrer'»  qui 
vont  s'en  procurer  ii  Cagliari  et  à  Nice  ».  —  Kst  admis  le 
titre  de  propriété  de  la  baronniede  Boulogne,  l'une  des 
12  baroritiies  du  Vivarais,  en  faveur  du  marquis  de 
Lalour-Maubourg.  —  Une  subvention  annuelle  de 

I,  000  liv.  est  accordée  pour  ses  écoles  k  iAcadémie  de 
peinture,  sculpture  et  architecture  de  Toulouse,  à  la* 
quelle  le  Languedoc  antant  que  la  ville  de  Toulouse  sont 
redevables  de  cette  révolution  qui  a  relevé  les  arts  de 
l'état  d'eofiince  dans  lequel  ils  avoient  toujours  langui 

—  Secours  de  1,000  livres  au  s*  Praiehe,  directeur  de 
l'  Académie  d'équitalion  de  la  province  établie  à  Toulouse. 

—  Compte  rendu  de  la  visite  du  »'  de  Qensanne  dans  las 
diocèses  d'Alet.de  Mi  repoix,  RIeux,  Saint-Papoul  et 
Carcassonne;  <lécouverte  d'une  mine  de  cuivre  dans  les 
hautes  montagnes  du  pays  de  Sauit;  de  deux  riches  mi- 
nas de  fer  aux  environs  de  Mérial  ;  de  plusieurs  mines 
de  cuivre  dans  le  pays  de  Fenouillèiles,  et  d'une  raine 
d'or  sur  la  haute  montagne  du  col  del  lileau.  «  Aucun 
indice  de  minéral  dans  le  diocèse  de  RIeux  etc.  «  Ces 
différentes  obscrv  iii.ins  si  nt  décrites  eti  détail  dans  le 
4*  volume  de  V Histoire  naturelle  de  cette  province  que 
ledit  sieur  de  Oensanne  vient  de  publier  ».  —  Compte 

rendu 'les  ii;)ératii  ins  iln  nui-eal)  îles  comptos.  — Clûlure 
du  compte  Aes  impositions  générales  de  1777  :  recette  , 

II,  <tt5.l0t  liv.  9 s. 6  den. ;  dépense,  même  somme.  — 
Le  Hls  aine  'îu  s'  de  Oensarino  e-t  nommé  «  inspecteur 
des  mines  de  la  province ,  sans  appointements,  l'Assem* 


Digitized  by  Google 


IM  AMCmVEB  BB  LA.  1 

blAe  SA  ri^orvanl  l'y  pourvoir  lorsque  son  piVrc  aura  j 
terminé  les  visites  dont  il  est  chargé  >.  —  La  président 
•nncmOB  qn*  let  eurlM  ém  dloetoM  da  la  proviDCfl  sont 
gravées,  que  des  épreuves  «1*'  chacune  vont  cire  i:'nvoyées 
dans  les  dioc^es  oii  l'on  a  marquera  les  corrections  dont 
•lias  seront  aoeeepHUes  et  aaront  renleee  emoits  an 
gravflur.  —  R.OOO  liv.  seront  oinplojée*  auxotivrajfes  In- 
diqués par  les  trois  direcleors  des  travaux  publics  i  pour 
proearer  la  aalabrité  «te  l'air  aux  environa  da  Ftontignan 
et  faire  cesser,  s'il  c=t1  possiblH.  l.t  imirtalit^  lies  habitants 
d'une  villa  autrefois  si  bien  peuplée  ».  —  Rôle  des  Com- 
miaaaf  ras  aobroaria  pour  la  tanna  des  Aasiattes  an  ITTft. 

—  Lecture  li-?  t'éfat  (fénoral  des  f  )nr1>!  loit  t'iitiitosition 
à  fairo  en  177U  a  été  consentie  par  les  États  :  recette, 
18,&M,48S  llT.  15  Mis  7  deniers;  dépanaa,  mima  somma. 

—  O  troi.—  Te  Deum.  —  Bénédiction.  —  f>^pii?.is  pr^- 
sent^.  =  Assemblée  des  trois  États  lie  la  8éiiéobuii!<sé«  <ie 
Otreaasonna,  sons  la  présidanoa  da  l'areliaviqoa  de  Nar- 
bonne.  =  Assemblée  de<!  trois  K'at;;  lio  \a  si'-néchaussée 
da  Toulouse,  sous  la  présidence  de  l'cvèque  deContmenge. 

—  TMb  des  ddlIbératliNis  des  titata  et  des  rapporis  des 
OommiialoDS. 

C  ans.  (Bifinin.)  —  la>Mi»,  SSt  fÊfm,  |>3pî«f.  Imprimi. 

Novembre  177» — Janvier  t9AO.  —  Prucèi<verbal 
des  séances  et  dùlibéralion»  des  États  de  Languedoc,  as- 
semblés par  maniitinieiU  4lu  ri)l  Louis  X\l,  h  Montpel- 
lier, dans  la (trando  salle  ile  l'Hôtel  de  Ville,  du  2ô  novem- 
bre 1778  au  3  janvier  1780.  —  Président  :  l'arcbevèque 
de  Narbnnna;  rioe-présiiient  :  l'archevêque  de  Toulouse. 
Commissaires  du  Roi  :  le  comte  de  Périgunl,  comman- 
dant en  chef  de  la  province;  de  Saiiit-Priest  père  et  fils, 
intendants;  Bos^nelde  Ferriàreet  Vîguier,  trésoriers  de 
France  ia  ftoéralitds  da  Montpellier  et  da  Touloase.  — 
Las  aienrs  da  Oarrion  d'Kspai;nc  de  Nizas,  vicomte  de 
Panlin,  et  la  inarqnis  de  Lordat,  comme  bériliars  l'un  du 
marquis  de  Murvlel,  l'antre  du  s»  de  Lordat,  seront  re- 
çus aux  Étals  en  qiialitt)  de  baron  de  .Murviel  et  de  ba- 
ron de  Bran.  —  Preuve*  de  noblesse  :  du  oomie  de 
Montell  et  dn  baron  da  PagaB-Roehamare,  envoyés  des 

barons  do  Pierre-Bourg  et  de  Juveuse;  des  .sieur»  de 
Uonratier  de  Parasols,  Durand  de  Bonne,  baron  de  Sé- 
nègas,  el  do  s^  da  Oondon,  nommés  pour  remplir  les 
plare*  (l'envo^'és  des  baronniesde  S  .Félix,  de  ('astelnau- 
d'&trélerons  et  de  Castries.  —  Entrée  des  Cooimissaires 
du  Roi  ;  ils  demanilent  nn  don  sratnit  de  9,000,000  da 
liv.  et  l,&jO,0OU  liv.  pour  la  capitatlon  de  1780.  Ces 
deux  sommes  sont  accordée»  aux  conditUmi  ordinaires. 

—  On  prêlara  au  Roi  le  cridit  de  la  province  pour  nn 


emprunt  <io  liuit  millii''ns  à  5  >>'•,  sans  retenue,  demandé 
«  pour  (jpurnir  aux  dépenses  extraordinaires  que  les  âr- 
oonstaneas  axiftent  ».  —  On  dcrira  an  Direetanr  gfodrat 
rli^  Finan':es  n  pour  lui  peindre  la  délresse  actuelle  îles 
habitants  des  diocèses  de  Toulouse  et  Bas-Montauban 
causée  par  le  bas  prix  des  srains;  est  le  denrée  étant 
sans  valeur,  v'^-^l  en  vain  qiifl  la  récoUn  y  a  l'tA  cette 
année  la  plus  abondante  que  l'un  ail  vue  de  mémoire 
d'homme;  on  demandera  avee  Inslanee  reiportalion 

libre  des  Weils  par*  !es  porls  de  la  Mi'd ilerranée  n.  —  Vu 
•  les  circonstances  particulières  à  l'administration  du 
pays  de  Vivarals,  la  variation  dn  domleile  de  ses  adml» 

nislratours  et  du  lieu  dt-  leurs  asHeinbléf-s,  l?nr  éloi(;ne- 
ment  do  la  ville  de  Viviers  où  les  archives  sont  placées, 
les  Stata  paKIeulien  du  \rtvarala  sont  aiatarisés  b  im- 
poser 200  liv.  pour  les  appointements!  il'un  archiviste  il 
qui  la  garde  de  cas  arcbives  a  été  contlée  ».  —  Il  est  per» 
mis  an  diooéia  d*Alais  d'imposer  300  iiv,  «  pour  la  si- 
xième et  dernière  année  de  pension  du  nomni''  Aroal, 
élève  de  l'Ecole  vélérinairede  Lyon  ».  —  Rapport  sur  les 
travaux  pabNes  :  oonstmetlon  du  réservoir  de  Lanpy  : 

«  I,a  pierre  einp(fvvée  k  re  (îrand  <nivraî*B  est  un«  sr.rte 
de  granilequ'Dn  trouve  <1an8  les  environs  «t  que  les  gens 
dn  pays  nommsnt  «idoAra  ■  ;  —  rapprochement  dn  canal 
ro3'al  de  la  ville  de  ('arcassonne  :  les  États  «  applauilis- 
seut,  iiiD*  y  cunsôiUir  encore,  aux  otTres  du  diocèjie.  de 
la  communauté  et  des  corpe  de  commerce  de  Carcas* 
sonne  »  de  contribuer  pour  360,000  liv.  aux  frais  de  cet 
important  ouvrage,  et  churj?enl  les'  Oaripuy  de  faire  de 
nouvelles  éludtis  ».  —  approuvt^  l'adjndicalîoil  des 
ouvra^iies  d'entretien  du  canal  des  Etangs  :  «  on  ne  sao- 
roit  donner  trop  d'attenlion  à  Tenlèvement  des  herbes 
qui,  croissant  dan.s  le  canal,  en  embarrassent  et  retardent 
la  iiavii;aiion  ■>.  —  On  demandera  an  Roi  •  la  permission 
d'ouvrir  el  d'essarter  8ur  1600  IoIms  do  lon(;ueur et  98 
de  largeur  le  bois  de  l'I^îçuille  a)iparteiiu  it  a  S.  M.  i-,  pour 

la  construction  du  ohsmin  de  Rtivul  ii  C^rcassonoe  par 
Salasse  et  Montonlien  entreprise  par  le  diocèse  de  LaF 
vaur.  —  État  des  ouvrages  :  du  quai  de  la  Daurade  à 
Tonlonsa;  —  dn  canal  de  navigation  de  Beaucaire  à  Ai- 
goeamort».  —  lisa  diocèses  de  Toutoose,  Lavanr,  Nar- 
boniie,  S'-Pon.s,  Carcas.sonnc,  Bi^xiers,  Alet,  Alais,  Le 
Pu  v,  UzAs,  Mende,  Niiiies.  Castres,  Agds,  Lodève,  Mire- 
poix,  Montpellier,  S>-Paponl,  Atbt,  Rieuz  el  Bas-Mon- 
tuuban,  le  pays  do  Vivarais  peuvent  demander  au  Kol 
l'autorisation  d'emprunter  an  do  s'imposer  pour  coas- 
truirs  on  entretenir  des  eliemias  et  des  ponla.  —  Subs- 
tance d'un  édit  da  m  i*  le  mai  1779  portant  «  que  le 
comté  da  Oaraman  «at  remis  et  rétabli  sous  l'adminis- 
tration da  la  proviDoa  da  Languedoc  at  dans  la  tailinble 
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da  Toulouse,  et  qna  la  OénénlitA  d'Audi  eut  ddebargé« 

entaille,  capitation,  vingtièmes  et  impositions  acc/'?soires 
d'nnesofnnw  iga,\oua  total  da  oea  impositions,  auppor- 
téM  préoédamment  par  M.  oomlé  *.  Moaoraa  dMibértet 
pour  pxécater  cet  éilit. — Les'Pellet,  receveur  f>fi<  laillt^s 
du  diocèao  da  Lodàvo,  ayant  signitté  au  trésorier  de  la 
Boarsa  un  acte  o&  €  Il  a'aat  aTlad  da  dt»  qna  n\  Ini  nt 
les  antre^i  rei  evetirs  ne  peuvent  rr'm>Kre  îi  ta  f'aisse 
générale  que  ce  qu'iU  ont  recouvré  «,  l'assemblée  eeUime 
qw  cetia  aasartion  aaroll  d«  danterenae  ooHaéqneoee  «I 
elle  éloit  fotérr'e  ».  et  airprulu  «  que  l'oblifration  ilo  Cdire 
oa  qu'on  appelle  livre  net,  c'ast-à-dire  de  remettre  au 
trésorier  dea  Blata  la  nonlant  das  tniwallloiM,  aoit  qu'Ua 
les  aient  rertios  ou  non,  a  éfp  ci>nvenii.'  'lans  Ia  traité 
biilavec  lesd.  receveurs  le  30  novembre  l^\0,  elleiiétl- 
bâra  «  qn»  laa  raeenars  dea  tatllM  aaront  tanna  al  ecm- 
trainls,  en  la  forme  prcsi-rltt»  par  I.-s  rp^l'mnnfs,  h  {mtp 
livre  net  du  montant  de  toutes  les  impositions,  en  les 
varaanl  b  chaque  terme  dans  la  eaina  de  ta  provint»». 

—  rdnv-'Titotnr'nt  h  rp  les  s'  Blachtsp  p!  (^Kînpsffuie 
obtiennent  du  tioi  la  permission  d'ouvrir  un  canal  «  de- 
puis NfanMaitMq«'a»4eaiCNi«  da  Calla  •  qvi  aa  racoorda- 
rait  an  canal  (le  Beaocaii**'  à  Aitriie^mortM,  pX  irrricc  nu- 
quel  •  toutes  lesdenn^s  et  ronrchundises  véiiiint  de  Hor- 
daavx  aldaHantLango^doc  par  le  canal  de  joncllon  des 
mers,  dont  le  canal  des  étants  est  la  suite  et  dont  celui 
qni  est  entrepris  par  les  Ëtats  depuis  AI(;u(>jmorte8 
Jusqu'à  B<>.auc;iire  «M  la  partNtkm»  seront  portées  Jus- 
qu'à la  ville  de  Msines  ».  ^  <  An  raojran  des  divers  tra- 
vaux ex^cuti^s  dans  la  Garonne,  celle  année,  ta  naviga- 
tion, lors  de  la  foire  de  Bordeaux  du  mois  d'octobre,  a  été 
moins  difHcile  et  plus  sîire.  mais  elle  est  encore  IrAs  p>°!- 
nibleen  remontant,  et  nièm*»  dan^oreuse  an  dasoandanl, 
anx  endroits  où  le  lit  de  la  rivière  est  encore  divisé  en 
plusieurs  bras,  et  on  ne  paat  jr  remédier  que  par  une 
snite  de  travaux  dirigés  stir  le  mime  principe  pendant 
quelques  nnné«s  ». —  Renvoi  h  l'AsHietlâ  du  diocèse  île 
Lavaur  d'une  demande  de  la  ville  da  Mazainei  pour 
être  admiae  à  députer  aux  États,  h  son  tour,  comme  te 
font»  les  cinq  villes  maîlres-ses  de  Revel,  Piiylauren», 
Labruyère,  Soréne  et  S<-Pbu1  •  ;  mate  la  délibération 
porte  que  «  les  députée  daad.  B  villes  auront  droit  de 
voter  sur  retlf  ili'ia  iii'li-  a  r;iss.-ttihl'''i'  iff>  l'Assiette». 

—  Rapport  sur  le  dessèchement  des  marais  de  Beau- 
Caire,  etc.  — Avarlla  •  qu'il  s'est  formé,  près  du  pont  de 
bateaux d^"  nH  in'Miro,  il. s-  atterri*sement-i  .uit  i  h.i(i;,'i' 
le  cours  du  Rbone  et  font  craindra  le  comblement  du 
port  de  lad.  villa  >,  lat  fttats  ebargeitt  le  sieur  Orangmt 
«  de  vérifier  l'état  ai'tuel  du  port  par  raj'in):  I  ;i  i;i  lilire 
entrée  des  bar«|u«8  du  commerce,  nommément  pendant 
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le  tempe  de  la  (bira,  et  da  dresser  un  devfa  des  ouvngas 

à  faire  pour  prévenir  las  suites  de  cet  atlerrisseroent  >. 
—  Bst  approuvée  radjndication  da  la  foumitnre  de 
l'étape,  voitures  et  lits,  faite  au  s' fioulabert  *  qui  a  rd- 

iliiit  sur  trius  lûH  princ  iiiaux  artinles  les  prix  du  bail 
actuel  ■•.  —  Lecture  d'un  mémoire  de  M.  de  Montferrier, 
syndic  générut,  an  réponsa  h  rartiele  SO  des  insfructions 
des  t"o;nirii«sairea  du  Roi.  Il  était  itit  'îana  cr-t  ariii-lfi 
que  les  Étate  devaient  êtfie  invités  :  H  à  adopter  <  dans 
loulaa  las  parilea  da  learadministralkm  qui  «n  sont  sus- 
ceptible!;, autreu  qtifi  celle-;  rjui  iiitt'n^sai'nt  iHiin^itiate- 
ment  le  service  du  Roi,  les  principes  d'économie  qui  ont 
porté  8.  M.  k  difléranlM  réf^rmea  et  retranche- 
m*>nts  (larTs  ses  dépenses  »  ;  2*  *  à  (ixatniiier  s'il  rifsnroit 
pas  oinvenable  de  diminuer  les  dépenses  des  ouvrages 
poMICB  qiM  8.  H.  &  trouvé  porldea  k  dea  sommaq  consl- 
dorablcR  ot  de  bannir  toute  espèce  de  superfluité  dans 
cette  partie  •.  Texte  du  mémoire,  qui  a  42  pages.  Il  in- 
diqua an  détail  «  laa  divarsss  ddpsnsss  qui  sont  k  la  dla- 
pn-^itlnn  rtes  É(afs,  le?  mi>tif<î  s«r  lfsrin"ls  elles  sont  fon- 
dées et  les  princi|i«3  suivant  lesquels  elles  sont  déler- 
nindfls  ».  Il  est  diviaé  an  truta  parlles  :  Amis  das 
reronvrement?,  frais  d'administration,  ouvrages  publicsi 
On  lit  dans  la  conclusion  :  «  les  États  se  flattent  d'avoir 
détruit  lldée  qu'on  veut  donner  da  leur  maffuiAoaaea; 
la  plupart  de  leurs  dépenses  sont  de  celles  qu'on  peut 
appeler  productive.'*  »,  exemple  :  le  canal  royal,  les  en- 
couragements au  commcrcu  du  Levant,  <  un  million  an 
a  pn)duit  plus  de  dix  annuels  »...  <  C'est  l'argent  qui 
sort  d'une  |irovince  et  non  celui  qu'on  y  dépense  qni  la 
ruine  ».  Le  mémoire  propose  et  les  Kials  délibèrent  que 
«  malgré  l'ntilité  de  cas  dépeaa«s  et  notamment  de  celles 
qui  concernent  les  chemins,  pour  répondra  aux  inten- 
tions de  S.  .M.,  on  T  'iranchera  le  dixième  des  sommes 
délibérées  pour  (oulea  le«  entreprises  que  la  province 
devoit  .supporter  en  corps. cette  modération  générale  pa- 
raissant plus  facile  que  le  choix  entre  desouvrage.s  éga- 
lement nécessaires  *.  —  Rapport  aur  l'emplacement  du 
canal  projeté  de  Cette  k  Agde  et  sur  Tétabliasefflant  da 
salins  â  CMé,  autor:-*'  |ia:-  lettres  patente.s  de<  15 
et  30  juin  1779.  —  Cioture  du  compte  des  impositions 
générales  de  17T8 ,  moulant  en  recette  et  dépense  k 
11.40',  liis  llvre-s.  —  Li.<te  des  commissaires  subrogés 
pour  la  tenue  dea  Assieltea  en  1780.  —  Rapport  aur  le 
moyen  proposé  par  la  slsur  Berdoulat  de  rendre  libre  la 
riavicatian  lie  la  fiai  linri"  et  di-  |>r.'-sfi-ver  on  tr.éiin'  temps 
le  faubourg  S'-Michel  de  Toulouse,  «  menacé  d'une  sub- 
manrfon  prochaine  par  les  eaux  decette  rivière,  en  sup- 

liririiiuit  \c.  mDiilin  .îu  Chàti'aQ,..  Lui:!-'  h  flef  on  1182,  à 
divers  particuliers  par  Ra^  mond  V,  ci>aile  deioulouse  ». 
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—  LetMpeMH  à  fidn  ponr  i^partr  I»  pont  d«  Tonlouse, 

don!  •  les  f(m<1rt(ion?  <>f>nf  afToutH^p'^cn  cfîrtainM  parties, 
forment  un  objet  d'environ  200,000  liv.  ».  —  Renvoi  à 
l'AaaietIa  du  pays  de  Ûévaudan  d'une  pétition  des  pro- 
priotafresdetronpeauxdu  Bas-Langudoccontrelee  usur- 
pations des  propriétaires  riverains  <  du  terrain  ou  che- 
min, vulgairenitint  appelé  draye,  acquis  par  la  province 
pour  servir  d«  paasaga  à  ces  troupeaux,  lorsqu'ils  vont 
annafltlement  dans  les  montagnes  do  Oévaudan  ».  — 
Compte  rendu  de  la  tourné«  du  s'  de  Oensanne  dans  les 
diocèses  de  Rieux  (vallée  de  Seix),  Oomneng«  langasdo- 
cien,  Toulous«>,  Bas-Monlaoban  et  Atlii.  —  La C  d«  ta 
Houllère  «  étant  dans  l'impuissance  de  rembourser  les 
20,000  liv.  qai  loi  ont  M  avancéwpar  te  provinoo  pour 
ilablir  un  foumean  comme  k  Snltzbaeii  pour  la  fonte  du 
fer  avec  du  charbon  de  terre  • ,  opération  dont  •  le  suc- 
ois  eat  atUoord'hui  regardé  comme  «MOfé  »,  H  dtoctoa 
d'Alaia  est  Invild  à  Inl  chereher  un  eessionnafre  riche 
qui  puisse  avancer  dans  cotte  entreprise,  •  pour  mettre 
en  état  toute»  les  uainea  niceasairea  au  travail  de  la- 
Ibr^e  *.  environ  130,000  liv.  «  Dans  le  au  <)ne  l«d.  oet> 
sii«iti;iire  mi'Urii         (établissement  en  état  de  travail- 
ler dans  le  courut  de  trois  années,  il  lui  sera  accordé 
une  gfrallflcatton  de  80  eoto  peur  chaque  quintal  de  fer 
en  l>ai Ti'  ilc  bonn  -  qu;ilité  qui  sera  niliri  imi  dans  le  cours 
d<»  cinq  années  suivantes  «.  —  Rapport  sur  les  manu- 
IhelaraB.  It  «  Alé  fhbriqaé  en  ITTO  ;  draps  mahoos, 
1,395  piéce-s;  londrins  premini-s,  ],'î:^0  p.;  !itiili-ltis  se- 
conds, 32,410  p.;  —  iondres  larges,  620  p.;  en  tout 
96,055  plAees,  soft  10,000  pMeea  de  moins  qu'en  17711, 
««•H  ')ui  iii'intrf)  rlaii-ûuipiii  l.i  Lli'fa'lonn-' progressive  de 
cette  branche  de  commerce  >.  —  Est  acceptée  l'oflre  de 
H.  Desmarete,  de  t' Académie  des  aeleneea  de  Paris,  d'In- 
Iroduîre  dans  les  p  i ;  -fi'-it's  d'Anmtnay  !es  proct^itAK 
les  machines  des  ptipelturi  bollandais.  Une  somme  de 
S0,000  Ht.  pourra  Aire  aeeordde  k  oelat  des  fttbricanta 
d'Annoiiay,  .InhuMiii-t  ou  il*-  Mnntçolfler,  qui  vuu<Iim  vo- 
noocer  au  pourrissage  deschiffuns  et  monter,  sous  la  di- 
reotlott  de  M.  Desmarala,  deux  cylindres  paralle  h  cens 
de  Hollande,  «  l'un  pour  t'eflilochage  des  chiffons,  l'au- 
tre pour  l'alûnage  des  pâtes  ».  ~  Une  somme  de  4,000  liv. 
sent  délivrée  cette  année  à  M.  Séguier  de  Nimea  «  pour 
être  eaiployne,  «ons  snn  im|>ul.sion  et  jitr  sr-^  soin?,  à 
rétablir  la  Maison  Quarrée  •.  —  Ijbs  fonds  dont  l'impo- 
sition a  été  oonsenlte  par  Isa  Aleta  pour  ITBOse  montent 
en  recette  et  dépense  à  I3,*i56,500  liv.  19  sols  9  deniers. 
—  Octroi.  —  Te  Leum.  —  Bénwliction.  —  Députés  pré- 
aenli.  —  Ligne  dat  liaax  destinés  pour  les  Ironpea  à» 

Lrins-iipilor  f>n  I7S0.  —  A=s'>iiibl^'>  «les  trois  Kl;iîs  de  In 
sénécliau&s^e  de  Carcassoane,  sous  la  présidence  de  l'ar- 
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chevèquo  de  Narbonne.= Aisemhlésdes  trais  États  delà 

sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  la  présidence  de  l'arche- 
vêque de  Toulouse.  —  Table  de»  délibérations  des  ÉtaU, 
—  des  rapporta  des  OonulMiom. 

C.  (R«gi<lr«.)  —  in-rolio,  iSt  ftf**,  p«pi«r.  Imjmmi. 

Novemlire  17**0— Janvier  1181.—  Prri'S.virbaldes 
séances  et  délibérations  des  États  de  Langue  lor,  «issem- 
bléa  par  mandement  du  roi  Louis  XV,  à  Montpelltsr, 
dan»  la  grande  salle  de  l'Hôlel  de  Ville,  du  30  novem* 
bra  1780  au  8  Janvier  1781.  —  Préûdent  :  l'arche v^  os 
de  Narbonne.  Commissaires  du  Roi  t  le  comte  île  Péri- 
!?or>l.  comioandaat  en  chef  de  te  province;  de  Saint- 
l'neai  père  et  flls,  intendants  ;  de  la  Pnjade  et  de  Bos* 
quet  de  Perrière,  trésorier-;  ^ic'  France  ès  généralités  de 
Toulouse  et  de  Montpellier.  —  Rapport  favorabte  sur  la 
noblesse  des  sieurs  de  Foumas  de  Lu  Brosse  et  de  La 
MottH,  envi)/és  des  barons  de  Murviet  et  d'Aureville;  — 
des  sieurs  Ue  Qinesloua;  baron  de  Moranglés  ;  clieTaliar 
do  Bourg,  nommés  pour  remplir  les  places  des  baron» 
nies  de  Lanta,  Saint-Albiin  «1  rie  Rr  itn. — Entrée  dM 
0>mmisaaires  du  Roi  :  ils  demandent  un  don  gratuit  de 
3,000.000  de  liv.  et  1,000,000  liv.  pour  la  capitalion  de 
1781,  Ci's  deux  sommes  sont  a '(  ur  iéi  s  aux  conditions 
ordinaires.  —  Les  États  prêtent  leur  crédit  au  Roi  pour 
nn  emprunt  de  dix  millions  h  S  •/•>>  au»  retenue,  destiné 
ji  a  fiiiirriir  ,iu\  besoins  pressants  qui  naisjjent  îles  cir- 
constances actuelles  >.  —  Rapport  sur  le»  travaux  pu» 
biles.     Preuves  de  noblesse  du  baron  de  Mbnlolien, 
envoyé  dn  fî  uijji's.  —  Poin  orit  il(^.'ï)a;ii1i'r  au  K  "'.  l'auto- 
risation d'emprunter  ou  de  s'imposer  pour  construira 
ou  véparspdes  ehemins.  las  diooésesde  Narlionne,  CaN 
i-as-îiiiino,  Castri-s,  L'i  li^vi-,  B'7.îor>,  Alel.  Liiiii>u\,  ^^liril- 
Pons,  Toulouse,  Alhi,  Lavaur,  Nimes,  Âlais,  Montpel- 
lier, Vais,  MIrepoIx.  les  pa.vt  de  Velajr,  de  Vivarais  et 
lie  npv;iu  lan,  Ulinix.  A.::b'.  —  I.«  di  i  i'sh  do.  Toulouse 
est  autorisé  à  ajouter  dans  le  département  de  ses  frais 
d'Aostette  l'honoraire  des  deux  dépotés  de  la  ville  de  Ca- 
raman,  a  raison  de  40  liv.  pour  chacun.  —  On  fera 
opposition  <1  un  arrêt  de  la  Cour  des  Aides  de  Montpel- 
lier, rendo  sur  la  senie  requête  du  rermter  de  l'éqni- 
vntenf,  «  qui  fait  défenses  aux  habitants  d'empdcher  les 
commis  de  la  Ferme  de  suivre  les  fraudeurs  dans  leurs 
maisons  »,  et  «  permet  aux  d.  oommia  ao  cas  de  rébel- 
lion avec  attroupement  de  requérir  ranin-f  irte  et  cfin-tH- 
tuar  prisonniers  ceux  qui  seront  attroupés  »,  disposi- 
thma  «  qol  exposent  lootet  Isa  elaaaaa  de  eitoyona  k  une 

sorte  d'inipiisitt'in  incnnniip  jusqu'ici,  rt  frtii  ap'i'.rdçnt 
aux  commis  du  lerraier  un  iw>uvoir  et  une  autorité  que 
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la»  ordoBiiMOM  reAnent  «as  nastotrats  imteis  du  Ooun 

souveraines».  —  r.as  CfliiiinisMaires  do  Roi  font  savoir 
fa«  <  las  tnia  extraoniioaim  «le  la  guerre  ont  rendu . 
Indiapenaablsds  pnirogar  la  moond  vingttème  poor  tout 
le  riiyuumH  jusiiii'au  ilernier  décembro  179!};  .jus  l'in- 
tention de  S.  U.  est  que  l'abonnement  soit  porté  à 
l^mjCM  llv.  |Mur  année  pour  «hacun  d««  deux  vini^è» 
mes,  «t  à  206,00:)  tiv.  pour  les  4  sols  pour  livre  ilu  pré- 
mier,  d'uii  il  ne  résultera  sur  la  totalité  qu'une  auginea- 
taUott  léirèro  de  105,000  Ut.;  qneS.  M.  poarrolt  d'aa- 
tant  moins  dispenser  le  Languedoc  do  rnUo  augtnonlii'.ion 
qu'elle  en  e&ige  de  pareilles,  et  même  de  plus  fortes, 
des  autres  provinces  d'États  et  de  tooa  lea  pays  abon* 
D^s  -A,  Sur  quoi,  il  est  df'lib^ré  que  «  pour  donner  au 
Roi  de  nouvelles  preuves  de  leur  tldelité,  las  États  con- 
aaatettt  à  la  prorogation  jusqu'au  31  décamkra  IIW  de 
la  lev**o  d(«s  deux  vingtièmes  et  des  4  sols  pour  liv.,  p.n 
acceptant  le  nouvel  abonnement  de  cas  Impôts  extraor- 
diDalres  >.  —  anUMIeaUons  d'usage.  —  Une  gratlllea» 

tion  de  48,010  liv.  sera  (liMivr^s  h  1«  siic<rM<!i'm  f!u  fsu 
8'  (le  JoubiM't,  syndic  izéaâral,  dont  le  président  lait 
l'éloge.  —  Pouvoir  donné  à  l'afishevAqnede  MarboaiM  et 
aux  députés  à  la  Cour  •  de  revendiquer,  au  nom  des 
États,  une  parlie  essentielle  de  iQur  administration  sur 
les  travaux  publics,  dont  on  a  distrait,  sous  divers  pré- 
tiixteB,  ta  conatmction  des  chemins  qui  doivent  former 
la  communication  du  Haot  et  Bas-Languedoc  avec  le 
Ronergue  et  l'Auvergne,  celle  de  Toulouse  ii  Rodez  par 
Albu  et  «aile  de  LodATe  k  MUliau  par  la  Petade  >.  — 
Bapport  dés  dipulés  k  la  Oour  :  lia  ont  oblana  an  arrêt 
in  Conseil  conflrmatif  «  du  droit  de  surséance  accordé 
anouellement  aux  États  et  qui  anspend  pendant  la  tenue 
de  leur  assemblée,  15  jours  avant  et  après,  le  juge- 
ment des  procès  dans  lesquels  lu  province  a  intérêt,  de 
mètPM  que  tons  les  membres  des  Étata  et  eeux  qui  sont 
dépotés  Tere  S.  H.  ».  —  Tirage  dee  loterlee.  —  Adoption 
do  pir.n  proposé  par  M.  de  Montferrier,  syndic  général, 
pour  le  bail  de  la  ferme  générale  «le  l'équivalent  :  «  en 
oonserranl  Irla  proTinoe  lee  mêmes  aventages  qn'elle  a 
retirés  jusqu'à  présent  des  préi-é<lents  traités,  il  |>rocu- 
rera  de  pina  aux  Étals  la  conooissance.  qu'ils  ont  to«i- 
jmn  désiré  d*aToir,  de  l'entfw  pradnil  des  droite  et  une 
parti"?  assiirt^e  du  bénéfice  ri5-iullatil  (Im  l'ex*  édiMit  lio  ce 
produit  au  delà  du  prix  lixé  à  forfait  pur  une  adjudica- 
tion qnl  sera  rafle  en  la  forme  ordinaire  ».  -~  Lee  Pères 
de  l'Oratoire  chari,'t''s  <3i  rnccile  l'oyal.,^  ;iiili(air<'  nt  Col- 
lège de  Tuornon  en  Vivarais  demandent  que  les  Kiats 
lear  accordât,  ramuM  iU  le  font  depala  qadqnee  m- 
nées  au  Collège  de  Sorèzc,  une  pratiilcati  n)  de  1,0l>0  liv. 
dealioée  ^  pourvoir  aux  frais  de  la  distribuUon  des 
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prix  :  tl  eit  délibéré  qn'aTwit  de  Imr  aocorder  cette 

>;r;lrf,  <  il  convient  d'attfndrc  ijurt  I*!  public  ait  retiré 
de  cal  établissement  les  fruits  qu'il  a  droit  d'eepérer  de 
lenrs  eoln»  et  de  leurs  lamiéres  k  —  Rapport  nir  le 
dessècheru'-nt  di^s  marais  et  le  canal  de  niivi^'ation 
Beaucaire  à  Âiguesmortes.  —  Coneeotement  à  ce  que  le 
titre  de  Inrmnie  des  âtats  aeqvis  da  comte  de  Rocho- 
chouart  par  le  raaniuis  d'nautf)oul-S<>yrf  ^nii  transftirti 
de  la  terre  d'AurevUle  au  diocèse  de  Toulouse,  sur  celle 
de  fletat-Jnel  aa  diodee  d'Alet.  —  La  ville  de  TOolonae 
expose  qu'à  cause  du  mauvais  «'tal  d^îs  chi-jnins ,  «Hn 
masque  depuis  plusieurs  années  do  bois  à  brûler,  et 
prie  lee  Étale  de  foire  réparer  dans  le  dioeAae  de  Rieax 
"  très  abondant  en  boi«,  Ic.^î  '•hcmins  aboutissunt  de  la 
Bastide-des-Feu niants,  de  Montfuucoa  et  de  La  Trappe 
a«  poK  de  Oarbonna  ■.  —  Compte  renda  des  opérations 
faites  fin  17mO  pour  la  réunion  au  Lan/Uf>iliift  du  comté 
de  (Jaraman.  —  Rapport  sur  les  manufactures.  11  a 
été  fobriqné  pour  le  Levant  en  im  :  draps  luihovx, 
1,215  pièces;  londrins  premiers,  ft95  p  ;  londrini  se- 
conds, ^.tiJU  p.;  londrins  larges.  1.235  p.;  en  tout, 
97,âae  piéeet,  soit  Ifitli  de  pIna  qu'en  1779.  BneoorsF 
gement  an  8'  Mauran,  d'Uzès,  «  qui  a  découvert  le  inoTen 
de  faire  avec  du  t)l  et  du  coton  une  étoffe  •{ui  \iuul  sup- 
pléer avec  avantage  le  velours  d'Ulrecht,  que  l'on  fabri- 
que avec  dn  poil  de  chèvre  qu'on  est  obligé  de  tir<?r  de. 
Hollande  ».  —  Indemnité  de  9,000  liv.  au  s'  Pierre  de 
Mdiil^'DlHer  qui  a  le  premier  établi  dans  ses  .'ilalters 
d'Annonay  les  cylindres  bollandais  «  sous  toutes  les  con- 
ditions exigées  par  les  états  *.  —  T)e  pareils  secours, 
quoique  moins  considérables,  seront  accordés  aux  sieurs 
Johannot  et  au  s'  Antoine-Prançoia  Montgolfler  qui  se 
sont  aussi  pourvus  de  cylindres.  —  «  000  des  commo- 
naulés  les  plus  fortes  tuillables  de  la  province  seront 
invitées  à  souscrire  poor  l'acquisition  du  Beeuetl  4et 
Loix  wumletpaUt$  et  éetmomigua  de  Languedoe  do 
s'  Albisson,  arcbivi'.lc  li.'  la  province  ».  —  Un  évèque, 
un  baron  et  deux  ajrndica  diocésains  sont  nommés  com- 
missaires b  l'eAbt  de  rendre  compte  «  des  désordres  qui 
sit  Hiint  introduits  dans  rao'ininislralio;i  du  pays  lit^  (ît?- 
vaudan  pendant  la  durée  des  fonctious  du  feu  s'  Lafont, 
syndic  dod.  pays  ».  —  a  QmlqiMS  diocèses  ayant  laissé 
accurnuli'r  ju'-iniH';  a  ]irésent  leutv  ari.-iprmes  dettes  h  4  et 
à  5  */•  et  les  nouveaux  emprunts  qui  se  moltipllent  cha- 
que année^  Il  en  b  résolté,  par  l'imposition  dss  InlérAlSt 
une  surcharfe'e  qui  n'a  fait  que  s'acrr  iître  otqui  abouti- 
roit  k  rendre  encore  plus  dilficile  le  recouvrement  des 
Impositions  etk  faire  perdre  tont  crédit  aux  diocèses  ».  de 
sont  It-s  niotlfs  d'une  délibération  portant  que  *  tons  les 
diocèses  de  la  province  seront  tenus  k  la  prochaine  Aa- 
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siette  d'établir  un  fonils  île  reiiiliyursemenl  pour  éteiinlre 
les  dettes  contractées  jusqu'à  cejuur  ».  —  Le  président 
a'enlendra  «vee  1«  OoiiTernement  pour  établir  ûmx  dul- 

res  ilf  |ihvsii|iiH  (>.\;|«'ririi<-nt:il'j  .'i  Toiilousr  t  l  à  Montpel 
lier,  et  encore  dans  celte  dernière  ville  «  une  cbaire  de 
cbymta  doeinuatiqae  »,  «{ni  wrs  conMa  an  Chaptal. 
('00  livff-s  sont  a-iMi-U'es  au  8"^  Cbaptal,  dont  pivsi- 
dent  loue  les  talents  el  les  conaaissaoees,  pour  •  l'ia- 
demniseF  des  Grai«  du  court  de  ebymie  qnHI  a  «ntr»- 
pris  —  SiKit  (■.'ll^^p^^  ;i  la  S  i  'ipt.'  ilf.s  scli'Mcf s  i1e  Mont- 
pellier le$  pliinciieM  de  cuivre  upparlenani  à  la  province 
c  sur  l«sqn«!les  ont  éW  gravées  l«  cartes  particnlièrea 
(1>>  cViurun  des  diooéses  et  la  carte  générale,  U  reffet  par 
lad.  Soc.  de  (aire  tirer  el  vendre  à  son  pruflt  tel  nuiubre 
qu'elle  aviaera  d'exemplaires  dead.  «arlea  *.  —  Etepporl 

sur  l'i-ifèmlnlion  failHàM.  d?!  Casfi'Tjs,  en  et  1774, 
par  le  Bureau  des  Ananciis,  «  du  (osué  do  la  ville  de  Tuu- 
lowe  depnls  la  porto  de  Muret  jueqti'à  «lie  de  Saint» 
Cyprien,  ensemble  des  tours,  miir^  et  remiiarts,  et  de* 
douze  pan»  ou  cSieinin  des  rondes  intérieures  ».  —  ÈlM 
des  ouvrages  de  la  roule  d'Auvergne.  —  Les  tonds  dtmt 
l'iiiipositloii  h  niin»  t^n  1781  n  ''îi'  ptuisenlie  par  li;s  États 
«e  uiontenl  en  re  ujile  «L  d«|iHii.sH  a  13,027,3ô0  liv.  0  de- 
niers. —  Usto  des  oummusairas  subroftés  pour  la  tenue 
di"?  .Assipttp?;  en  1781.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Béné- 
diction. —  LVpulés  présents.  z=  Assemblée  des  (rui-s  Éials 
de  la  aénéebaus^ée  de  TkiQloUM,  nous  la  présldem  e  de 
l'archevêque  de  Toulouse.  ~  Ais.semblée  îles  trol»  Riais 
de  la  sénécbau&sée  <le  C.iratssunne  sou«  la  présidence  de 
rarehevdque  de  Narbonne.  ~  Tahlea  dea  dellbiraliODa, 
—  des  rapports  des  Ootnmissions. 

c.  aiat.  (BigiMMi)     In-Mi».  iM  psgN,  pipitr.  iwfrimi. 

Novembre  t.'Wt  —  Janvier  irat.  —  Procès-verbal 
éu  «ielicss  «I  délibérai  Ions  ih-a  Klata  de  Langueiloc, 
a^s*>niblé.s ,  par  mandement  du  rai  Louis  XVI,  fcll»nt- 
pnliier,  dan»  la  (crandeitalle  de  l'Hôtol  de  VïIIa,  do  2)  no- 
vsnibrn  1781  au  7  janvier  1783.  —  Président  :  r.in  hevé- 
que  de  Narbonne.  Gtiuminaairet  dn  Roi  :  le  coiule  de 
P^riKorol  ;  M«rle-Ja*epli-Bmm«nuel  de  Salnt^Prlest .  In- 
t*>ndanl;  d"  Masiiilian  de  Sunilhic  et  de  Boutunier.  tril'- 
aoriera  do  France  éa  généralités  de  .Montpellier  et  de 
Trmiouse.  —  La  cmote  de  Nogaret  «  eat  reçu  de  mtno- 
rilé  »  comme  beritierdu  marquis  de  Oalvisson,  son  père, 
et  proprièlaire  de  Ut  bamnnie  de  Calvisaon.  —  Rapport 
fovorable  sur  la  nwbleeaedu  baron  de  Grave,  du  baron 
dt"  Puy-Montbrun  «t  de  Gabritd- Marie  du  Pac,  conile  de 
fielifgarde,  envojés  des  bantns  de  Uérinville,  d'Ambres 
et  de  Casiriea.  -~  Preavea  de  nobleaae  dn  comte  Dufaur 


iJ'3  Bérat,  et  ûm  chevaliars  dts  Morgiit's  hL  de  <_!a^tilion 
Saint- Victor,  nommés  pour  remplir  les  places  d'envojféa 
des  baronaiaa  d'Anreville,  de  Ga8telBaa.d'EBtrétetonda  el 
de  Cailus.  —  Entrée  d<"-s  l'Diiimi-^s^iiifs  ilii  Ruî  .  i's  .,lt>'naTi- 
dent  un  don  gratuit  de  3,000,000  de  Uv.  et  l,eOO,O0O  Uv. 
pour  la  eapilntion  de  ItBS.Cee  deux  sommes  sont  aceor- 
aux  coiiliiliunN  or  iitiairps.  — On  pillera  au  Roi  le 
crédit  delà  province  «  pour  un  nouvel  emprunt  de  quinze 
millions  ponr  subvenir  aux  dépeaassestraordlnalrea  de 

laL'iierre  —  Vu  Télat  ile  situitii)!)  dus  r-vi'iiu-i  des 
charges  de  la  ville  de  Toulouse,  lad.  ville  est  autorisée 
à  eontinaer  de  percevoir  pendant  «is  ana  le  droit  de 

subvention  et  commut.ifion  Ih.-*  ruarr'n.-indisH^ ,  ii 
condilion  qu'elle  emploiera  tous  les  ans  20,000  liv.  it 
éteindre  les  capitaux  de  aea  dettes  pour  leeqeellea  «  elle 
supporte  annuellement  envirofi  8().000  liv.  d'inît'riit  ». 
—  Le  s*  Rome  tiU  «»l  nommé  .sjrndic  général  en  survi- 
vance de  la  aéndehausaée  de  Beauicalre  «t  Niiaes,  et  ad- 
joint à  son  père.  —  Prouves  de  noblesse  du  d«»  R'>^<!î«l 
de  Fontarèche,  envoyé  du  comte  de  Ru()uelaure,  kiron 
de  Lanta.  <—  Le  a»  Beaaueéle,  syndic  dn  diccése  de  Tou- 
louse, <>?f  n'itntné  gcfffler  des  KI'U";  .'i  place  du  s'  Rome 
Als.  —  Lvn  Kiats  a^isletil  a  un  Te  Deum  cbanté  «  en 
actions  da  grâce  du  svocès  des  armes  du  Roi  en  Améri- 
que». —  Rapport  sur  los  travaui  publies  —  Un  :irr''t  du 
Conseil  du  M  octobre  1781,  pjursuivi  par  itis  Utiits,  a 
révoqué  la  possession  donnée,  en  1757,  à  la  ville  de  Bé- 
zier»  de  prohiber  l'entré*!  de  tuut  vin  étranjrer,  et  ordonné 
(le  plus  fort  rexéi'ution  de  l'édit  d'avril  1776  sur  la  libre 
circulation  des  vins.  —  liîat  des  ouvra«»^  du  quai  de 
Toulouse.  —  Approbation  de  la  réception  du  pont  de 
Carbonne  faite  le  26  février  1781  par  les  coinroiasalres 
de^  tiav  iiix  publics  du  Uaot  Lant;u«Hloc.  —  Compte 
rendu  des  travaux  tails  an  canal  de  Narbonne  et  à  la 
Mbine,  —  Grallflcetiona  d'usage.  —  A  la  demande  du 
diocèse  de  KieUX,  qnf  rupiieiie  que  ilepuis  15  ans  il 
ne  cesse  de  réclamer  le  reerenaementet  ralignement  de 
la  rivière  de  la  Loug<>,  qui  oanae  aux  oommnnaul^  rive- 
raines des  pertes  inappréciables,  il  est  délibéré  •  qu'on 
liefa  auprès  du  ministre  des  flnanoes  laspitta  vivea  repré- 
asntaliona  pour  obltirer  la  Guyenne  ii  exéeuler,  pour  os 
qui  la  concerne,  les  travaux  déterminés  en  1777  par 
l'ingénieur  en  cbef  de  cette  province  el  M.  de  Sagel, 
directeur  dos  travaux  publics  du  Lanmedoo  >.  —  Le  s' 
Chaptal  fait  lioinmaf^e  aux  Klats  de  plusieurs  mémoires 
de  chimie.  «  Il  Justifie  de  pins  en  plus  le  cnoix  que  k' As- 
semblée a  fbit  de  lui  pour  ia  chaire  de  ditmie  par  son 
application  Tu  n  Ire  ses  connainsances  et  j>ar  le  talent 
précieux  qui  distingue  sa  manière  claire  et  précise  de 
voir  «t  d'expliquer  les  oltfeis  >.  —  Peovent  demander 
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ntvlMintloii  d'rnniminter  on  de  t'impoter  poar  eoos- 

truire  ou  r^parrir  -li  s  cliemins  les  «iiwèses  dft  Toulouse, 
AUn,  Narbonne,  Béziers,  Saint-Pons.  Castres ,  Mire» 
poit,  Alet, Nîmes,  Montpellier,  Uièa,  Alaia,  Rieax, 
Lavaur,  Saint-Papou! ,  Bas-Montaaban  ,  Âg<le,  Lodève, 
Caroassannâ,  La  Vay,  pays  «le  Vivarais  el  de  Uévaudan. 
— Rapport  sur  le  dessèchement  4e«  marais  et  le  canal  de 
Baaucaire  à  AijîUHstiiorles.  —  Elat  Jes  ouvrages  de  la 
route  d'Auvergne.  —  Lecs  députés  en  Cour  inlertit^ndront 
en  flkTear  de  la  compagnie  qai  demande  rautorisation 
de  construire  le  (anal  rtt»Nime.s  au  Vislre,  «lonl  les  États 
«ont  reconnu  la  possibilitt^  et  l'utillto  u,  contre  Iss  pro- 
priétaires du  canal  de  Lunel ,  o[>po^nts  à  cette  entre- 
prise. —  Tirage  des  lutprÏHS  —  Adjudication  pour  0  ans 
de  la  Terme  de  l'équivalent  au  prix  de  1,400,042  liv.  par 
an.  —  Les  Commissaires  du  Roi  ftHitaaTOir  qu'un  édit  du 
mois  d'août  I7S1  établit  <  deux  nouTeaux  sois  pour  livre 
en  sus  de  tous  les  droits  «pii  as  \éymt  soU  an  profit  du 
RuI,  soit  à  celui  des  États,  villes  el  >  miiiunaulés,  dans 
tonte  l'étendue  da  royaume,  et  que  S.  M.  vent  bien  con- 
Unner  les  abonnements  nnr  le  mâme  pied  où  Ils  éloient 
auparavant,  à  l'exi-eplion  de  rabunneinerit  des  huties  cl 
savons  dont  elle  a  ordonné  le  doulilsment  tant  du  prîn- 
elpal  qae  dee  sols  pour  livre  *.  Il  est  délibéré  de  conson- 
tir  seulement  pour  l'annt-e  1782  aux  droits  dont  la  per- 
ception est  ordonnée  par  rùdil,  et  de  «  charger  les  députés 
à  la  Ooor  de  faire  les  plus  [iressantes  remonlt^ncea  sur 
la  dui'''i'  (lu  im;iiv.-|  j;ii|ïii  el  .iir  )n''/)nvénients ;  en 
portant  priocipuleiuent  sur  les  coasouimations  de  pre- 
mière nécessité,  il  attaque  dis  lors  la  ciases  des  contri- 
buables l;i  plus  Ituliftiinte  .  —  Tî  nvoi  à  l'Assiette  ilu 
diocèse  de  Toulouse  d'une  demande:  de  la  ville  deTou- 
lonse  en  réunion  h  son  gardiage  d'un  terroir  dit  de  Vil* 
len  (uv.'!!.'.  i  l  d'un  mémoire  conlritri'  h  ri  ttf  li'minde 
du  sieur  du  Candie,  seigneur  de  Saint-Simon,  où  il  eal  dit 
•  que  les  lettrse  paientea  de  1870  qui  ont  Hxé  tes  limites 
du  gardiagc  portent  par  exprès  que  la  ville  ne  pnurroit 
Jamais  prétendre  à  une  plus  grande  étendue  ».  —  État 
dea  ouvragée  ftdts  aux  avennei  de  la  nouvelle  porta 
Saint-Cyprien  à  Toulouse.  —  Consentement  h  ce  que 
le  pays  de  Vivarais  s'impose  pour  rembourser  de  ses  dé- 
penese  le  a*  Ghomel ,  par  lui  député  i  laOour  pendant 
5  RTie.  prsiir  r('prf''!;"ntpp  que  «  dHjiuis  deux  siAclos  ce 
pays  rt-til.iiui.il  m  vain  d*'8  ju;jes  royaux  immédiatement 
rsssortîiblea  au  Parlement  de  Toulouse,  soit  iiour  remé- 
dier aux  flésordres  de  tuute  espèce  i|ue  It!  dv-faut  d«  ces 
juge-s  nmltiplioit  de  Jour  en  jour,  soit  pour  en)|ièclier 
l'énoriiiH  ('Kinirlation  d'argent  qu'occusionnoit  l'éloigtie- 
ment  du  sénéchal  présidial  de  Nismes  ^.  La  délibération 
porte  >  qu'après  sept  ou  huit  ans  de  poursuites,  i!  a  été 
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créé  par  deux  édita  de  1780  et  1781  une  «énéchaunée  en 

deux  9éa!ll■t'■'^  pour  1i-  H;iiit  l'our  ît^ 'nrîs-Vtvarais,  dont 
rinstallalion  a  été  faite  celle  année  >.  —  Aux  deux 
bourses  de  Jetons  distribuées,  l'une,  au  premier  opinant 
de  l'Éq-lis.-,  r;ui;rc  S  i-pfiii  <]f  In  \  ili'irs^--.  il  hh  sf^ra  ;i;ouf5 
une  troisième  -  pour  M.M.  les  capitouls  de  Toulouse  qui 
sont  à  la  téle  dn  Tiers-tiist,  eu,  en  leur  absence,  pour 
les  pri  tni'^rs  "l'itian'"'  de  c<!t  Ordre  «.  — Notuinatioii  d'un 
ageiit  dLi  iàai»  "  pour  veiller  à  leurs  intérêts  d«ns  l'ex- 
ploitation do  la  fLTme  générale  de  l'équivalent  ».  Vu 
l'état  de  délabretiient  des  pri.>iuus  et  des  greffe?"  du  Par- 
lement de  Tnulouse  et  des  prisons  de  .Montpellier,  on 
suppliera  le  Rui  de  pourvoir  it  la  reconstruction  de  oea  ' 
bâtiments,  •  qui  avident  toujours  été  â  la  «-liarge  du 
Domaine»,  en  y  faisant  contribuer  les  différentes  pro- 
vince."!  ressortissantes  au  rarleinoiit  de  Toulouse,  et  en  y 
•  employant  une  partie  des  di'oils  de  ies  greflés ,  portés 
aujourd'liul  &  un  faux  si  excessif  ».  Rap;iort  sur  le^ 
manufactures.  Il  a  été  fabriqué  pour  le  l^evant,  en  1781  : 
draps  maboux,  l,'.^25]iiéi;(><<;  londrins premiers,  l,CU5p.; 
londrlna  eeftinds,  43,W>0  p.;  londrlns  lari,'u.s,  dio  [>.;  en 
tout,  47.880  pléce.s,  soit  10,055  de  plus  qu'en  1780.  — 
Encouragements  aux  sieurs  Montgolfler  et  Johaunot  qui 
ont  garni  leurs  papeteries  d'Annonay  «  de  tontes  les  ma^ 
chines  nécessaires  pour  l'exécution  des  procédés  holl.tn- 
dois  •.  —  Rapport  sur  les  opérations  du  Bureau  des 
comptes.  —  Liste  des  Commissaires  subrogés  pour  la 
tenue  des  Assiettes  <les  diocé.ses  en  1782.  —  Rapjiot't  sur 
la  navigation  générale  de  la  Garonne.  —  Les  fonds  k 
Imposer  en  1788  du  eoosentement  des  Étals  monleAt  en 
recette  etilépeoHek  13,733,050  liv.  7  sols  7  deniers.  — 
Octroi.  —  Te  JDeum.  —  Bénédiction.  —  DéputtWi  pré- 
•ento.z:  Assamblée  dss  trois  états  de  la  sénécfaaoaaée  de 
Toulouse  sous  la  pr.J-iidenrede  l'archevêque  i!e  Toulouse. 
—  As»«tnibiéo  des  trois  Etals  de  la  sénéchaussée^  de  Car- 
waionae,  sous  la  présidence  de  l'évèque  de  Lodève.  = 
Tabise  dss  délibérations,  —  des  rapporta  dae  Commls- 
ilona. 
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Novembre- décembre  vnt.  —  Procès- verbal  des  séan- 
ces et  délibérations  dej  Etcits  de  Languedoc,  asseraiilés 
jiar  m;indeiii<>nl  du  roi  l.oui.s  XVI,  à  Muntpellier,  dans  la 
gramle  salle  de  l'IIôlel  de  Villi-,  du  21  novembre  au  13  dé- 
cembre 1788.  —  Président  :  l'archevénue  de  Toulouse. 
Commissaires  du  Roi  :  le  comlo  de  Périgord  ,  coniniati- 
danl  en  chef  de  la  iirovime;  le  vicomte  de  Saint  Pries! 
et  son  rlls,  M.-J.  de  Satnt>Prie$t,  intendants;  Lapierre 
et  Vi^uier.  trésoriers  de  Pranre  ès  génératllés  de  Monl- 
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Ptlltar  «t  (io  Toulouse.  —  Rutifliation  de  la  immination 
ftU«par  l'assemblée  de  la  eénécbaussée  «l«  Toaloa«e  du 
de  PoTinatirin,  a^ocat^  h  ta  place  de  syndic  général  de 
lad.  sén^'hiiUKS^e  vacante  par  le  décès  du  s'  de  [.a  F&ge. 

—  Preuves  de  noblesse  ûa  marquis  d'Hautpoal-Ssiyre. 

—  On  enregistrera  les  Icttras  patentes  du  mois  de  juillet 
1781  qui  transfèrent  >  le  titre  de  baronnie  des  Étals  ci- 
devant  assis  sur  la  terre  d'Aureville,  sur  celles  de  Saiat- 
Jnst ,  Borearaeb  et  Sougragna .  sltuàes  dans  le  dioctee 
d'Alet,  aous  nom  de  baronnie  d'Ilaulpoul.  —  La  mar- 
quise de  Spinota  €  est  reconnue  comme  propriétaire  libre 
et  incommotable  de  la  baronnie  de  MnrvJel  <iiie  lui  dIS' 
pnlait  le  vicomte  de  Paulin.  —  Rat>port  favorahl^i  sur  la 
noblessedes  sieun  ileOh»ivel,  de  Verdi(;uier de  Cbàlcau- 
Terdun .  Lemore  de  Piffnten ,  de  La  Fare,  enroyés  des 

l]:iri)]is  de  Marviel.  rie  Ca^lt-liiau-irEsln'!r>r  ir.ds.  d'Anno- 
naj  et  de  Castries.  —  Entrée  des  Commissaires  du  Rui  : 
ils  denundeot  on  don  gratuit  de  8,000,000  de  Ht.,  et 

l,!^0'1,000  liv.  ji.ïur  la  capit.nii,:!      1781.  r.-s  deux  som- 
mes sont  accordées  aux  conditions  ordinaires,  —  Le  Roi 
ayant  Mt  savoir  qu'il  est  «  oUigé  de  multiplier  lee 
moyens  ff?  stîhvpnlr  aux  dépenses  considérables  qu'en- 
traine  la  cunlinuation  de  la  guerre,  l'assemblée,  sur  sa 
dMDunde ,  délibère  da  lui  pr&ler  le  crédit  de  la  province 
pour  un  nouvfil  emprunt  do  neuf  millians.  »  —  Il  est 
rapporté  que  tous  les  diocèses  de  la  si^nécbau&sée  de 
Oaroassonneeesent  eonfonnde  à  la  déllbéralkn  des  étala 
du  3  janvier  I7S?,  <  m  fixant  nn  fonds  d'amorfisserr.pnt 
propurtioiiuu  a  lnurs  anciûiiucîi  doUcs  j».  —  liapporl  sur 
Im  travaux  publics  :  <  le  réservoir  de  Lampy  eal  entiè- 
rement  achevé  • ,  —  La  Commission  des  affaires  extra- 
ordinaires, renforcée,  (ait  connaître  «  que  S,  M.  a  été 
obligée  d'établir  |>aréJit  du  mois  de  juillet  dernier  (1782) 
un  Iroisiéine  vingtième  qui  doit  coinmoncor  au  jan- 
vier 1783,  et  durer  pendant  lee  trois  années  qui  suivront 
la  signature  de  la  paix,  en  exceptant  de  ce  nouveau 
vingtième  l'industrie,  les  offices  et  droits  ».  —  IXépulés 
nommés  pour  représenter  aux  Commissaires  du  Roi  •  la 
triste  situation  dos  habitants  de  la  province,  accablés 
par  la  durée  et  l'augmentation  progreative  des  imposi- 
tions de  tonte  espéco;  que  lee  fitats,  en  consentant  à 
l'eiéculion  de  l'édit  du  mois  d'août  1781,  avoient  dù  la 
ngarder  eomme  la  dernier  effort  qu'il  filt  poesible  d'ex  i 
t«r  d'un  aèle  que  rend  dAwrmafs  Imptiissant  de  ta  part 
des  contribuables  la  privation  des  bénéfices  du  com- 
marce,  presque  totalement  interrompu  par  les  taoslUilés, 
et  do  produit  des  récoltes,  détmftea  par  l'Intempérie  des 
saisons,  de  manière  qu'ils  sont  non  seulement  hors  d'état 
de  pouvoir  acquitter  les  impositions  actuellee,  mais 
même  qu'un  très  grand  BODkre  a  à  peine  de  quoi  frarnlr 
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à  sa  subsiKtanoe  ••,  olc.  Ces  députés  sont  chargés  de 
demander  •  si  les  États  ne  dévoient  pas  espérer  un  son- 
lagement , comme  Ils  l'dnt  éprouvé  lors  dtt  précédent  éta* 
hlissement  dn  troisième  vingtième,  dans  des  circonstan- 
ces moins  fâcheuses  ■>.  —  Les  députés  rapportent  que  le 
comte  de  Pérltrord  •  leur  a  remis  par  écrit  une  réponse 
cijritin  ;Kjt  iju.:  l'iiil-  ntion  df  S.  M.  est  que  les  États  ac- 
cordant purement  et  simplement  le  troisième  vingtième*. 
—  Sur  rofanervation  (kite  par  la  (Commission  dee  affiitree 
extra  II  ili^iaires  que  «  si  les  Ktuls  donnent  au  Rui  c.^'.Wc. 
nouvelle  preuve  de  leur  lidélité  »,  ils  pourront  obtenir 
la  diminution  du  taoi  de  rabotinement ,  il  est  délibéré 

«  drt  coris.  iitir  à  la  liivé»  et  idiieinenieiil  du  tr<ii>ipine 
vingtième  >.  —  La  séance  teuuiil,  plusieurs  membres  de 
l'assemblée  vont  porter  cette  décision  aux  Oommissatret 
dn  Ri  'i  ;  ils  reviennent  avec  une  réponse  écrit  ■  du  ointe 
de  Périgurd,  où  •  l'assemblée  a  vu  avec  autant  de  satis- 
Ihction  que  de  reconnafssaaoe  la  dimfnntion  d'une  somme 
de  150.000  liv.  snr  l'alvir.nement  du  Ir  ii^if'ir.e  vhiL'Iièr-je 
qui  se  trouve  par  là  flxé  à  1,250.0)0  liv.,  moins  le  mon- 
tant dn  rôle  des  oMcee  et  droits  et  de  llndustrie;  ce  qui 
a  été  accepté  jiar  les  États  ».  —  Les  Ktats  assi-N^ront  au 
service  funèbre  du  s'  de  La  Fage,  syndic  général ,  pour 
lequel  il  sera  dit  SOO  measea.   Lee  diocèses  de  NarboniM, 
Carcassonne.  loiève,  Castras,  A let,  Limoux.  Saint- 
Pons,  Lavaur,  AIbi,  Toulouse,  lias-Montauban,  Nitues, 
IfontpelMer,  Uite,  Aiaie,  Monde,  Le  Pny,  Béners,  Agde, 
MirepfiiT,  Rir-nx,  In  pays  du  Vivnrai';.  Sninl  Panf^ul , 
Uiramenge,  peuvent  demander  au  Koi  la  permission 
d'emprunter  ou  de  slmpoasr  pour  construire  ou  réparer 
dM  rhorains.  L«">  ouvrages  à  fuiro  dan?  chnin  '  diocèse 
sont  détailler  dans  la  délibération  qui  iu  concerne.  —  Il 
sera  rédigé  une  carte  générale  de  la  province  oii  Isa 
noms  de  la  plupart  des  communautés,  les  montagnes,  les 
buis  seront  supprimés,  ei  <  qui  ne  fera  que  désigner  par 
des  caractères  di^^tingués  les  divt-rs  chemins  faits  par  les 
États,  les  sénéchaussées  et  les  diocèses,  et  necomprendra 
que  les  noms  des  lieux  principaux  où  passent  et  abou- 
tissent le^d.  chentot».  Le  s  principal  ol|)atde  cette  carte 
sera  d'indiquer  par  un  même  ensemble  une  multitude  de 
commnnications  de  diocèse  à  dioc^  qui  sont  inconnues 
aux  États  jusqu'à  présent,  et  de  faire  éviter  ainsi  des 
dépenses  lansqueliea  on  s'est  livré  par  le  dé&ntde  con- 
noiire  lee  debonebés  les  plus  voisine  ■.  —  Tirafs  daa 
loteries.  —  État  des  ouvrages  du  quai  de  la  Daurade  à 
Toulouee.  —  •  Attendu  que  lee  ouvrages  que  les  ^ta 
ont  nrilonné  pour  élever  les  bords  de  la  Oaronne,  le  long 
du  l'avenuefintérieure  et  extérieure  de  la  iiortf  appe- 
lée de  Muret    Toulouse]  consistent,  &  peu  près  tous,  en 
débinia  et  remblala  de  terre,  et  que  la  ddpans»  en  puae 
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pmqatn  entlw  dans  Im  nains  du  bas  prapla  on  dss 

ouvriers  ips  oariif);i>,'iiLS',  que  les  calamités  de  !'anni?9et 
1&  modicité  de  loule  espècâ  de  récol te  enifa^jent  à  accourir 
d«  loala  part  poar  trouver  dans  les  onvragos  publies 
une  ressource  à  I-'ik  ni'riBrf  i''t  h  leur  détressp,  ci  ^n'en 
eonsôquence  Iwd  ouvrages  sont  d'une  néce&silé  majeure 
et  pressants  >,  las  eommlMalrea  dss  travaux  publics 
■ont  autorî&és  à  jtreiulre  siir  le«  fonds  d«><itin?i«  au  quai 
de  Toulouse  •  telle  somme  qu'ils  trouveront  à  propos, 
avec  poUTOir  de  l'appliquer  aux  ouvragée  de  lad.  avenue 
de  la  porte  «1(î  Muret  ».  • —  On  demandera  au  ministre  de 
la  Marine,  •  un  savant  ét;aleinenl  habile  dans  l'hydrau- 
lique et  l'art  de  la  navlgalion ,  ijul  puisse  se  transporter 
à  Agde  et  y  former  an  avis  sur  les  moyens  les  plus  pro- 
pres &  remédier  au  mauvais  étatoft  se  trouve  l'entrée  de 
la  rivière  de  l'Hérault,  qui  forOM  M  qu'on  appelle  le 
Orau,  el  à  l'interruption  du  oonniarM  qut  en  a  été  la 
suite  ».  La  délibération  résume  un  mémoire  de  M.  de 
Montferrier  contenant  l'histoire  de  ce  ^rau  depuis  que  le 
cardinal  de  Riobelleu  *  forma ,  en  1^,  le  projet  d'éta- 
blir un  port  sur  la  c6le  d'Agde  ».  —  Rapport  sur  les 
manufactures.  Il  a  été  fabriqué  pour  le  Levant,  en  1782  : 
draps  maboux,  1.115  piàue«i  loodrins  premiers,  450  p.  ; 
londrinssaoonds,  50,180 p.;  londres larges  et  nims,  860  p. 
en  tout  52,635  pièces,  soit  5,245  de  plus  qu'en  1781.— En- 
couragements à  diverses  indutlries  :  fobrtques  de  papier, 
de  bas,  etc.  ^'OraUlications  d'usage.— Subventions  sut 
stici(''tr's  royales  des  sciences  TouIddso  «-t  (if  Muntpel- 
lieFtii  l'Académie  de  peinture, sculpture  el  architecture 
daTonlooae.  —  Rapportdes députés  en  Cour:  sur  torap» 
jiorl  <\n'\U  lui  (inl  f.'iit  île';  désaslres  causés  par  l't'iii  it'inla 
dans  le  Gévuudan,  le  Roi  a  bien  voulu  accorder  100,000  It  v. 
€  pour  être  appliquées  an  ssoours  extraordinaires  au 
diocèse  de  Oévau'tan  et  à  ceux  qui  ont  souffert  de  l'épi- 
démie ».  —  La  Commission  «  nommée  par  les  États  pour 
as  tranqwrtar  «n  Gévaadaa  «t  rechereber  les  abus  de 
l'administration  de  ce  pays  pendant  l:i  durée  du  syndicat 
dtt  sieur  Lafont  »,  estime  que  le  désordre  de  la  gestion 
dn  siaw  Lafont,  •  qui  réunlssoit  les  fonctioBS  d«  syndic 
à  celles  do  subd^Irtf-u^  .In  Coramandeinrnt  et  d-i  t'tnton 
dance,  etjouissoitd'un  grand  crédit,  n'a  été  préjudiciable 
qa'it  lulHUéme,  et  ne  peut  Mrs  attribué  qu'an  lèle  «xeessif 
qui  rfinpnfrnfiit  h  entrepren  tre  rie»  ouvrages  importants 
avec  des  moyens  insut'ilsants,  el  à  «'écarter  dés  règles 
pour  procurer  plus  promptanwat  la  Usa  du  pars,  et 
que  ces  règles  ayant  été  constamment  violées  quant  aux 
emprunts  et  aux  dépenses  faites,  quuiqu'utlles  et  profl- 
tables  au  pays,  les  commissaires  chargés  de  la  véritlt  a- 
tion  des  dettes  des  diocèses  et  communautés  de  la  pro- 
vince ne  saaroienl,  sans  excéder  leur  pouvoir,  vérilier 
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des  dépenses  iUtes  d'un*  manière  ansn  irr^lière,  et 

qu'il  n'niiparîisnt  qu'au  R  ii  tic  t<>s  valider  par  la  consi- 
dération de  leur  utilité  •.  —  Rapjiort  de  M.  de  Paymau- 
rin  sur  la  néesssité  de  rsconstmirs  Iss  prisons  du  Par» 
lemont  dp  Toutnnçe  et  An  P.ifals  'la  M  intpellier  dont 
l'état  est  vraiment  alKligeanl  et  fait  gétiitr  l'humanité,  en 
et  qu'il  oblige  d«  psnlbrmar  las  prévenus  dans  des  «i- 
ctaots  souterrnin?,  hii^iii-lps  et  infppls,  les  raurs  de  clô- 
ture dégradés  et  cariés  n'olTrant  plus  de  sûreté  suffl- 
sante  pour  leur  délenilon  ■.— GrattSeaiion  d*  2,400  liv. 
au  8'  Daru.  premier  sncrétaire  de  rinfRndanfp,  17111"  a 
fait*  avec  autant  de  zèle  que  d'ordre  el  de  cUrlé  »  la 
1:  juidation  des  sommes  payées  par  le  Roi  à  raison  dUB 
charrettes,  mules  et  mulets  de  bat  fournis  par  la  pro- 
vince en  1744  pour  l'armée  d'Italie.  —  Il  sera  formé  dans 
la  sénéchaussée  de  Beaucaire  et  Nimes  une  deuxIAoM 
direction  des  travaux  publics  qui  c<>mprendi-a  les  pays 
deOévaudan,  do  Vivarais  et  du  Velay,  et  cela  à  cause 
'  de  la  surveillance  cl  des  soins  particuliers  qu'exige- 
ront les  prq|sts,  qui  pourraient  être  adopté?;  par  les  i^tats, 
de  nouvelles  roulM  k  ouvrir  dans  lesd.  pays...  Ce  non- 
veau  département  embrassera  les  travaux  de  la  route 
d'Auvergne  et  les  projets  des  roules  à  établir  du  Puy  à 
Rodez  par  Monde,  et  de  Montpellier  b  S^ut^Ploar  par 
M  irvejols  »,  —  On  sollicitera  du  Roi  lesonires  nécessai- 
res •  pour  séparer  irrévocablemeot  dans  l'administration 
de  ta  villa  de  Toulouse  les  deux  caisses  des  impositions 
et  des  revenus  patri;noiiiaux,  nvL'C  ii(''fciibL'  ;iu  tr'^siirier 
desd.  revenus  de  fournir,  sous  quelque  prétexte  que  ce 
puisse  êire,  aucun  denier  de  sa  caisse  pour  lo  payement 
des  ini;iositIr>r:s  s  .  —  Ciiiis.'nlo-iicnt  h  la  demande  formée 
par  la  ville  de  Toulouse  <  pour  la  réfaction  des  cadastre 
et  compoix  de  lad.  ville  et  gardiago  ».  Motilb  :  «  le  ca- 
rtnslre  .laie  de  l'.iiKiée  VûQ  ;  dans  celte  lunu'ue  suite  d'an- 
nées, les  changements  des  propriétés,  leurs  divisions  el 
nororilemants  se  sont  si  fort  multipliés  que  tous  les 
feuillots  ritid.  cadastre  et  leurs  marges  sont  presque 
généralement  remplis  de  diverses  muani^es;  il  n'est  plus 
possible  d'y  enregistrer  Iss  nouvelles  aliénations,  il  est 
inrmo  Irps  difflrile  rie  n'trouver  la  suite  ot  la  chaîne  des 
anciennes.  Quant  à  l'utilité  d'un  nouveau  compoix,  elle 
n'est  pas  moins  sensible  :  indépendaminaint  de  la  révolu* 

(Ion  qtii  :i  dû  s'ofu'Tor  par  un  tel  Lai-s  dn  li»tnp<i  dan^  la 
vuieur  respe^-iive  des  mai&ori&  et  bians-fuiiiis,  il  connu 
qu'une  partie  considérable  du  gardiage  ou  banlieue  de 
Toulouse,  se  trouvant  inculte  et  couverte  de  landes  et 
bruyères  en  1670,  fut,  lors  de  la  rédaction  du  cadastre, 
allivrée  au  plus  bas  prix,  et  qu'elle  est  devenue  depuis, 
par  le  défrichement  et  la  culture,  le  terrain  de  tout  le 
terroir  de  cette  ville  dont  l'arpent  se  vend  le  plus  citer». 
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— On  priera  le  Rni  *  iVàg\r  au|  r"'^  de  la  cour  d*Es(>;ijfne» 
poQr  fulre  cesser  «  ropposllion  du  Capttaiue  général  de 
FAntgon  au  pereemeirt  du  rocb«r  de  Lapes,  an  point 
où  tc'  Pyrénées  so  divisfint  entre  lu  Franc*;  et  l'Kspagne, 
coromencé  il  y  a  plusieurs  anoées  du  côlé  de  la  France 
par  niw  compagnie  antorM»  par  de*  arrêt»  du  Ooneell  «t 
troi"?  rtiirrets  iln  Con'?''!!  fasîille  »,  percement  qui  intri- 
blirait  •  une  comniunication  au  centre  des  deux  royau- 
OMe  par  la  route  la  pins  ooarte,  la  pim  commode  et  la 
pins  fa''ile  ».  —  État  des  ouvrac^s  ân  cnnat  (î?  Beau- 
caire  à  Alguesmortes.  —  Le  règlement  propre  à  main- 
tenir la  aUreté  de  la  navigation  de  la  Garoona  a  été 

autorisé  par  nrrft  :)u  C  iriS'à!  rln  17  ;titllrt  178'?.  —  n  D.^- 
sirant  que  ies  direcleurs  Uc-s  travaux  jiublicà  aiuiit  pea- 
dant  Panade  des  relation^  plus  suivies  et  plus  fréquentes 
tant  avec  la  commission  chargée  de  la  direction  de  ces 
travaux  qu'avec  les  syndics  généraux,  iesËlats  arrAlcnt, 
par  foriDfl  de  rAgiement,  qu'à  l'avenir  H  aéra  tenu,  autant 
que  p4>.«siblâ  tous  les  deux  mois,  une  a.ssemblt^o  den  com- 
missaires des  travaux  publics  ii  laquelle  les  directeurs 
seront  oblif^és  do  m  rendre,  où  il  sera  rendu  compte  de 
l'état  de  tous  les  traTaus  entrepria  en  vertu  des  délibé- 
rations dea  États  ».  Les  sieurs  de  Saget  et  Ducros  sont 
nommés  directeurs  dv<  travaux  publics  de  la  province, 
le  premier  h  la  place  de  feu  son  frère,  l'autre  à  la  place 
dtt  feu  -H'  Giirijiuy.  —  A  la  demande  de  l'Académie  des 
sciences  rte  Toulouse,  il  est  délibéra  «  d'acquérir,  pour 
les  Ëlats  et  en  leur  nom,  la  maison  et  observatoire  des 
alanrs  Garipuy  pAre  et  llls,  ensemble  les  Instramenta 
qui  servoioiit  aux  observations  astronomiques  >.  —  Rap- 
port du  Bureau  des  comptée.     RAIe  des  commitsairea 
subrogés  pour  la  tenue  des  Assiettes  en  178S.  —  Lecture 
de  l'état  général  des  fonds  à  jm|<o9eren  1783  du  consen- 
tement des  ÉUta.  Recette  :  14,aû&,d81  Ut.  14  a.  5  d.; 
dépense  :  mémo  somme.  —  Octroi.  —  TeDeum.  —  Bi- 
né<iiction.  —  Députés  présents.  =  Assemblée  des  trois 
Étals  ds  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  soua  la  prési- 
dence de  rarehevjqae  do  Toulouse.  =  Assemblée  des 
trois  États  de  la  séné<;haussée  ilo  Carcassonne,  sous  la 
présidence  de  l'évèque  de  Lodéve.  —  Table  des  délibé- 
rations  des  États  et  des  rapports  des  (temmiaslom. 

;&  SilS.  (atgiMM.)  —  la^olin,  57»  ffm,  ffim  ;  mfrimi. 

Niiv.'mbre- décembre  1983.  —  Fr  et  s  -  verbal 
séances  et  délibérations  des  États  de  Languedoc, 
bléa  ptif  mandement  du  roi  Louis  XVI,  à  Montpellier, 
dans  la  grande  salle  de  l'Hôtel  île  Ville,  du  13  novembre 
au  15  décembre  178S.  —  Président  :  l'arctievéqua  de 
Narlionne.  Oommiasalrea  du  Roi  :  la  eomla  de  Périgani» 


comiii.iiiiîinl  H!i  "Ti'fdela  province;  le  vicomte  Je  Saint» 
Priest  et  son  tlls  M.  J.  de  Saint-Priest,  intendants;  Bé- 
neset  «t  Vigulor,  Irésoriera  de  France  és  gdrtAratilés  de 

Monl[).'',IiiT  et  (io  Toulouse.  —  RappirT  fr,v  iraW"  snr  la 
noblesse  dos  sieurs  d'Aubuisson,  de  .Murlhun,  de  SarrsL, 
eoToyiés  dea  ImroaB  da  Hunriat,  d' Ambras  et  de  Gasgea. 
—  Entrai'       C'-immis'iaires  du  Roi  :  \U  doman^ient  un 
don  gratuit  da  3,000,000  de  livres  et  1,000.000  liv.  pour 
la  «{dtation  de  1784.  Oes  deux  aommsa  aont  aooorddes 
aux  conditions  ordinaires  —  V.  ft  rapporté  :  «que  le 
Roy,  instruit  que  les  désordres  commis  l'hyver  dernier 
dans  lea  Oévennes,  la  Tivarala  et  le  OéTaudaa  avaient 
été  occasionnés  par  la  misAre  des  habitnni?  et  lo?:!!!?,!- 
versations  des  praticienâ  d«s  caiiipagnes,  avoK  pourvu 
aux  besoins  lea  plus  pressants  en  procurant  lea  moyens 
d'établir  des  ateliers  do  charit'-  (1an=  las  communautés 
qui  avoient  le  plus  souffert,  et  qu  il  avoit  ensuite  auto, 
risé  une  commission  du  Parlement  da  Toulouse  U  se 
transporter  sur  les  lieux  [lour  pr  endre  connoissance  des 
abus  cl  procédés,  tant  au  civil  qu'à  l'extraordinaire,  con- 
tre ceux  qui  s'en  sont  rendus  ooupabUs;  mais  que  l'objet 
do  cotte  commission  concernant  particulièrement  l'inté- 
rêt de  la  province,  S.  M.  a  chargé  ses  Commissaires  de 
dem  infiar  aui  Étals  de  pourvoir  au  payement  de  cette 
dépense  dont  elle  est  disposée  à  rembourser  la  moitié  *. 
Délibère  que  le  trésorier  de  la  Bourse  fera  l'avance  dsa 
frais  de  la  comi.n^sl  ii  —  Ragport  sur  las  travaux  pu- 
blics :  «  les  pales  da  réservoir  de  Lam|qr  ayant  été 
misée  en  place  ataiA  ndvar^  on  a  contenu  dans  lehaa- 
sin  les  eaux  du  misseau  de  Lampy  qui  s'y  sont  éle- 
vées à  la  hauteur  da  48  pieds;...  la  cbarga  d'un  antd 
(rraod  volume  d'aau  n'a  occasionné  que  de'légères  llllra- 
tions  k- travers  ctirtains  endroits  du  grand  mur  de  sou- 
tènement, laoquelles  ont  cessé  presque  totalement  aprèa 
qu'il  il  été  jt>té  une  assez  grande  quantité  de  Chaux  viva 
au-devant  du  d,  mur  vers  le  bassin  ».  —  112,000  liv. 
sont  destinées  à  l'exécution  des  ouvrages  proposés  par 
If.  Ûroignard,  ingénieur  général  de  la  marine,  pour  dé- 
gager te  port  d'Agrte  et  en  prévenir  ri  iisabjfni'jnt  —  On 
priera  le  Roi  d'approuver  les  convention»  lattes  entre 
les  barons  mmul»  et  les  barons  d*  tour  du  Tlvands 
sur  une  question  do  cérémonial.  —  Corisenieriii>nt  à  ce 
que  le  diocèse  de  Castres  fasse  à  l'avenir  les  frais  du 
cours  d'accouchement  institué  depuis  deux  ans  par  l'évè- 
que de  Castres  dans  sa  ville  é|iiscopale.  —  On  payer.i  .lux 
administrsteurs  de  l'Hôtel-Dieu  de  Nimes,  à  raison  de 
12  snis  par  Jour,  079  Journées  t  d'onvriera  tombés  mala» 
des  sur  les     r.  tm^hs  .ît)  canal  de  Beaucaire  ii  AigUSf» 
mortes».— Rapport  sur  des  expériences  comparatives  da 
mouture  et  de  pantiloation  fkitea  à  Paris  al  àTonloais. 
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—  État  da  omtÈtm  4«  I»  roals  i'Anrtrum.  —  te*  dio- 
cèses da  Carras5.i'ii:i(>,  rî.V.iurs,  Castres,  Sainl-rnir;,  Mire- 
poix.  Lodève,  Alet,  Ltmoax,  Mont|Mllier,  Nimes,  Le  Puy, 
Uièt,  UoikI*,  AMI,  Toaloiiw.  Aêdo,  Rteax,  Bu-Mon- 
tauban,  CmimerjUt»,  I.aTaur.  Saint -P.ipT.jî  1o  pays  du 
Vivarats  peuvent  demaader  au  Roi  la  permii^sion  d'em- 
pininter  an  de  s'Imposer  ponr  conatrolm  ou  rétfttrw  dM 
chemins.  Les  déliWrafion';  rf^nnpnt  <Mt;dl  If's  oiivra- 
gesafaire  dans  chaque  diocèse.  —  Gratincations  d'usage. 

—  Ddiat  «eeordé  mx  habitante  de  la  lerr»  ttrivllégiée  de 
Ghalabre,  au  dlor^sp  tî»'  Mirepoiï,  pour  payer  les  arré- 
rages de  la  taxe  représentative  de  la  cwnlribution  au 
droit  d'dqiriTBieirt  et  ans  droits  gratuits  des  villes,  dont 
il?  avaient  été  d^lnr^ri  t'T*»!T)pts.  —  Ra^  pi^t  "^r  la  navi- 
gation de  laOaronno.  —  Rapport  s,ur  les  luajiufiiclurcs. 
Il  aété  fabriqué  pour  le  Levant  en  1783  :  dru(is  mahouz, 
1,050  (tiéces;  londrins  premiers,  805  p.;  londrioa  se- 
conds,  41,3H5  p.;  londr«:s  largos,  330  p.;  en  font 
4S,B7B  piëres,  soit  9,0C0  de  moins  qu'en  178'i.  '<  I^a 
d)^tresse  dans  laquelle  se  trouvent  le;;  États  du  Grand- 
Seigneur,  soit  par  une  snile  de  la  guerre  contre  les  Rus- 
ses, soit  par  les  calauiilés  locales  qui  IfiS  dévastent,  y  a 
diminua  considérablement  le  débit  de  noa  drape,  ifnis'jr 
sont  d'ailleurs  aocumnlés  par  l'exciés  do  flibrleation  dos 
années  prc^cédentes  •.  —  Tirage  des  loteries.  —  Il  n'y  a 
pas  lien  de  <  déterminer  encore  l'alUf  renient  qu'il  con» 
vlendroit  de  donner  aux  seize  ooamunantés  dn  oomté  de 
Caraman  dans  le  cadastre  du  diocèse  do  Toulouse  , 
parce  que  en  comté  n'a  pas  cessé  de  contribuer  ■  aux 
dépenses  propres  et  particnllérss  à  la  Oénératltéd'Anch, 
dont  il  ne  fait  plus  partie  ».  —  Rapport  du  Bureau  des 
eomptes.  —  Fisatioa  du  traitement  annuel  des  profes- 
senn  de  physique  et  de  eliimfo  de  Tonlonse  et  de  Mont-> 
pellier:  pr»ft»sour  do  ptiysiqoe  de  Toulouse,  1,500  liv., 
nourrilnre,  logement  et  salie  fournis  par  le  collège  royal  ; 
praCeeaenr  do  physlqoe  de  Montpellier.  2,000  Ht.  y 

compris  la  Ddiirrituf*';  [■iMfi'S=ii>nr  lîf:  rhiinio  fie  Mont- 
pellier, 2,000  liv.  y  OJinpris  la  nourriture  •.  —  Les 
filate  en  corps  assistent  an  Te  .0miMt.elianté  «  en  notions 
Je  t'rScfs  de  l'heureux  éTpnPtiipnt  il'tirtii  pari  riiis>-i 
honorable  pour  S.  M.  qu'intéressante  pour  le  bien  de  ses 
penples  Ràte  des  eoonBfssairss  subrogés  pour  la 
tenue  des  Assiettes  en  1784  —  Les  impositions  consen- 
ties par  les  Étals  pour  17S4  se  montent  en  recette  et 
dépense  à  14,419,465  liv.  19  sols  4  denlon,  •  à  oe  com- 
pris dans  la  recette  l'entier  prix  de  la  ferme  in  Voqui- 
valenl  ».  —  Octroi.  —  Te  J>eum.  —  Bénédiction.  — 
Ddpvtés  présents.  Assemblée  des  trois  États  de  la 
sénéciiat.'ssi^f^  Ar  Carca^ïonno,  sous  la  présidence  de  !'ar- 
cbevë<iue  de  Narbonne.  =  Assemblée  des  trois  Ktats  de 
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la  aénéehanssée  de  Tonlonse,  sons  la  présidence  de  l'ar- 
chevêque «la  Toulouse.  ~  't';ibl''?:  des  déllb.'Tatloiis  de» 
États,  —  des  rapports  des  Cummissions,  —  des  déli- 
bérations des  sénéchaussées  de  CarcassonnoetdeToa- 
lonse. 

c  un.  (Raghtn  )—  U.blw,  8M  fgn,  psytar,  tmyrimt. 

N()Vt;mt>re-décembre  fl'984.  —  l'racès-Terbal  des 
séances  et  délibérations  des  âtals  de  Languedoc,  araem- 

bléa  par  mandfltnf>nt  roi  Louis  XVI,  h  Montpellier, 
dans  la  grande  sullu  tiei'Hùtel  de  Ville,  du  25  iiuveinbre 
anîll  décembre  178 1.  —  Président  ;  l'areiieTêqae  deNaiw 
bonne.  —  Commissaires  du  Roi  :  le  coiitt^j  rlu  Pirigord, 
commandant  en  chef  de  la  province;  de  Sivlnl-Priast, 
père  et  lils,  intendants;  Dumas  et  Tlgaler,  Irétorior»  da 
France  és  généralitt-s  do  Montpellier  et  de  Toulouse».  — 
Il  est  reconnu  que  le  comte  de  Vogiié,  comme  héritier  de 
son  jiàre,  est  propriétaire  des  baronnies  de  Vogfi^  do 
Montlor  et  d'Aubeiias,  «cette  dernière  étant  de  tour  cette 
année  pour  le  Vivaral»  t .  —  Rapport  favorable  sur  lu 
noblesse  dos  sieurs  Dufesq,  marquis  de  Suméne;  de 
Villardy  de  Quinson  Dufoar,  marquis  de  Montlaur;  de 
Toortonlon,  baron  delà  Salle,  envoyés  des  barons  J'Ave- 
jan,  de  CalvUson  et  <le  Qanges.  —  Entrée  des  Commis- 
saires do  Soi  :  iU  demandent  un  don  gratuit  de  3,000,000 
de  lÏTrea  et  1,008,98$  tir.  3  deniers  pour  la  capitaiion 
de  1785.  Ces  deux  sommes  sont  accordées  aux  condi- 
tions ordinaires.  —  Rapports  sur  les  travaux  publics.  — 
Renvoi  an  s«-Docros,  directeur  des  tniTaux  publics,  d'un 
nii  n  ir  -  des  propriétaires  du  canal  royal,  où  ils  expo- 
sent qu'après  de  longues  sécheresses  les  réservoirs  de 
Saint -Ferréol  et  de  Lampy  sont  Insufflsanls  pour  alimen- 
ter lf>  c.iD.il,  qu'il  en  f.iut  un  troisième,  etqu'ilsont  pro- 
jeté de  former  ce  troisième  réservoir  dans  l'étang  do 
Marsrtllette,  mais  qnW  ont  besoin  de  ta  protection  des 
Ktats  a  pour  avoir  dos  l'Mttvs  patt-nte-i  en  réiiiiioii  Je 
l'entière  propriété  dud.  étang  à  leur  flef,  etqui  ordonnent 
que  les  portionnairae  seront  tenns  de  leur  vendra  de 

Hrô.  h  i»ri'  ou  subsiiliaireait'iil  h  dire  d'experts,  toute 
espèce  de  propriété  et  droits  qu'ils  pourraient  avoir 
and.  étang  ».  —  La  dtoeèso  de  Castres  sat  autorisé  k 
contribuer  h  la  pension  pay^e  jiar  I.i  ville,  il,'  Castres 
aux  Frères  de  la  Doctrine  chrétienne.  —  Le  diocèse  de 
Toolottsa  est  autorisé  b  prêter  son  crédit  h  plnsienra 
communautés  <  qui  ont  entrepris  de  faire  r.5parer  ou 
construire  leurs  obtins  d'embranchement  ou  de  com- 
munication avec  les  routes  volslnos  construites  par  In 
provincfl,  la  Sf^néchj)n^?ié<i  ou  le  diocèse  ».  —  Preuves  de 
noblesse  du  chevalier  du  Vivier  nommé  pour  remplir  la 
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pUlM  d'envoyé  rie  la  baronsia  M)rf>poix.  —  Iviat  «tes 
oavngM  àû  l«  route  d'Auveivne.  —  PhuiUors  diocèieg 
•ont  aotorisja  h  tnpocer  lea  fhiis  d'imprMalon  rte  tears 

procès-verbiiux  d'Assiotle.  —  <  }.■■<  il -put^s  H  la  Cour, 
•oui  en  us  «lu  paissant  crédit  de  Mt'  l'archevéqM  de  Nar* 
bonne,  ayant  obt«nu  «la  Roy  «M  remise  «l«  800,000  Ht. 
sur  le  Brevwl  millliiir«,  pour  ëlre  employt^a  pn  parlio  à 
la  ron»tro«tion  do  canal  de  Cette  K  Agde  et  au  rappro- 
ehernenl  du  canal  royal  dn  nuira  de  Garcaaaonne  »,  il 
est  ilèlil>éré  «  de  différer  jusques  \\  l'entière  exéculion 
du  canal  de  La  Peyrade  celle  du  canal  de  Cette  à  Agde  *, 
d'attendre  à  l'année  praehafne  ptnr  statuer  snr  la  se- 
conde entreprise,  et  cei)endant  d'invilfr  le  ii  'i'?^ -,  ]  ■ 
corp«  da  commerce  et  la  ville  de  Carcassonne  *  k 
Hallser  les  offres  qu'il'  ontdéjh  fiiitea  de  oonlribuer  à 
Cet  ouvi-ulm,  fn  assurant  aux  ftl  il  s.  jusque*  ce  qu'il 
mit  (tni,  une  somme  annuelle  de  25,000  liv.  au  moins  «. 

—  État  des  ouTraim  An  canal  de  Beaueaire  à  Aignee- 

iiior;i:s-  —  I.i's  lii.it-Av.^s  i|r  Nurbunne,  Carciissonne,  ]ié- 
ziers  Castres,  Saint-i'uns,  Mtrepoix,  Lodéve,  Llmoux, 
Ntmes,  Montpellier,  Alaia,  Vtè»,  pays  du  Vlvarais, 

M<ji]il<?,  r.i!  r'ny,  Tniiloirs-(>,  Aibi,  A-^-'iP,  Srtint-Pai>oul, 
Lavuur,  Rieux,  I}a.'i-.Montaut»an,  peuvent  demander  au 
Roi  In  permission  d'emprunter  onde  s'impooerponr  eons^ 
(ruire  ou  rëparer  des  chemins.  Les  délibérulions  don- 
nent le  d<^.tail  des  ouvrages  à  iiiirediins  chaque  Uiocéee.— 
OratlAcallons  d'usage.  Rapport  sur  les  mamifiularas. 
Il  a  été  fabriqué  pour  lcl.,evaiit  en  1784  :  draps  mahoux, 
735  pièces;  londrins  premiers,  1,375  p.;  Umdrins  se- 
conda, e2,IW  p.  ;  hmdfBs  largaa,  BIS  p.  ;  an  tont  t4,980 
pières,  soit  18,595  <le  moins  qtr«»n  lîft'^.  —  Il  rnp- 
porté  que  les  députés  à  la  Cour  ont  obt*-nu  un  arrêt  du 
GkNisail  «  qoi  permet  aux  négociants  et  dabricants  d« 
Languedoc  :  !•  d'expiklier  les  draps  t>nr  eux  fabrt'jné^, 
mémo  à  la  destination  du  I^evant,  par  tous  les  purtb  i^u 
royaume  autres  que  ceux  de  la  Méditerranée,  tant  pour 
le  Non!  que  pour  l'Amérique  septentrionale  et  les  colo- 
nies irançalse?  ;  2"  d'expédinr,  par  le  port  de  Cette  seule- 
ment, pour  ritalii»  et  les  autres  côtps  de  la  Méditerra- 
née mille  ballots  de  draps  originairement  destinés  pour 
le  commerce  du  Levant,  etce,  pendant  l'espace  d'un  an  ». 

—  ■  On  s'as.^urera  si  la  démolition  du  grand  clocher  de 
Mande  »  dont  la  flèche  et  la  voûte  supérieniv  xn!  élé 
très  endommagées  par  la  foudre,  •  ne  serait  pas  |>rt'fé- 
rable  à  sa  conservation  •.  La  délibération  porte  «qu'il 
est  prouvé  par  un  acte  du  26  mars  ISM  que  cet  édiâce 
Ait  eonslmltptHirrotl]itéder<eflisa  et  de  tout  la  dio- 
cèse»; «  qu'il  n'a  servi  jamais  à  d'autre.s  usages  qu'au 
dépôt  des  archives  du  diocèse  spirituel  et  temporel  ■>,  etc. 

—  Il  est  exposé  que  las  communanlés  d«  Rëahnont, 


HADTE-OARONHE. 

Fauch,   Alban,  Trébas  et  Oayéré,  au  diocèse  d'AlM, 
a  se  trouvant  surebargéas  dans  la  répartition  des  impo- 
sitions, il  en  résulta,  vers  la  An  dn  dernier  siècle,  l'aban- 
don total  des  héritages  de  ces  communautés;  (|ne  les 
habitants  refusèrent  de  repreu'ire  la  enltars  des  fonds 
abandonnés  qu'on  n'eut  pluldt  réfiinoA  le  tarif  du  dio- 
cèse, ilont  l'inégalité  était  la  cause  de  leur  surcharge  ; 
mais  que  cette  opération  présentant  de  tris  grandes  dlC- 
flcultés,  on  préféra  de  faire  en  1609  un  abonnement  avec 
lesd.  communautés...  excusable  |i«ut-èlre  par  son  motif, 
mais  irrégulier  et  nul  dans  sa  forme  et  teneur  >,  qui  se 
soutint  néanmoins  Jusqu'au  S  novembre  dernier  (1784) 
'ju':l  fut  remplacé  <  par  un  moyen  aatai  sliii|ilH  qo» 
juste,  ramenant  ces  communautés  k  l'ordre  naturel  et 
légal  de  la  répartltton  dea  ImpoailJons,  en  les  faisant  ce- 
pendanl  jouir  d'un  certain  soulageinerst  ».  Mais  la  «  him- 
munauté  de  Réalmont  n'acceptant  pa»  ce  moyen,  et 
«  réclanant  l'exécution  de  son  alwnnenent  antérieur 
jusqu'à  la  rofacli')!!  ■! Il  lirif'iu  liioorsé  ».  son  tn^^tiioii-a 
est  renvoyé  à  l'examen  de  l'Assiette  du  diocèse  d'Albi. 
—  Compte  rendu  des  travaux  axdaotéa  au  grau  d'Agda 
par  M.  Orni?nari5,  in?>^nff>ur  Rfi  rhef  ,1h  I,h  ni  irine. — 
État  des  ponts  des  dio'.éaes  de  la  sénéchaussée  de  Beau- 
eaire et  Nimea.  —  On  antraprandra  «a  Oévandan  deux 
routes  pour  aboutir  de  Rodez  au  Pny  par  MtMiile,  et  de 
Milhau  à  Saint-Flour  par  Marvqjols.  —  Sur  la  propo- 
sition du  président,  las  aienrs  Docroa  at  Mareadiar,  di- 
recteur gt^ni^rii  fit  inspecteur  des  Iravauxde  la  province, 
«  sont  autorisés  a  se  transporter  sur  les  côtes  de  l'Océan 
et  de  la  Uéditarranée  qui  ponrnmt  knr  offrir  daa  tra- 
vaux mt  ''re5>ants,  lois  que  ceux  de  To-j!nn,  Brest,  Rr>- 
cbefort,  bayonne,  Carthagéne,  etc..  atin  den  rap- 
porter des  eonnaisaaneas  et  des  obiamatioiia,  qui 
rnurrDiit  îotirnrr  h  ViHilité  ecntfra'e  J.?  coite  proviTice, 
pouf  toul  Cii  qui  ù&l  rùlalit'  aux  ouvragcj.  de  ce  genre 
qu'elle  a  déjà  entrepris  at  à  CaUX  qu'elle  peut  être 
dans  le  cas  d'entreprendre  ».  —  Le  Roi,  qui  avait 
chargé  ses  Commissaires  de  demamler  aux  Etals  de  lui 
prêter  leur  crédit  pour  un  emprunlde  neuf  millions,  leur 
envoie  «  nnaupplément  d'instruction  portant  que  lors- 
que S>  M.  n'avoit  fixé  qu'à  neuf  millions  sa  première 
demande,  elle  n'avoit  eu  en  vue  que  de  se  procurer  un 
moyen  d'acquitter  les  dettes  contractées  pour  ia  dernière 
guerre,  mais  que  les  événements  survenus  depuis  et, 
ceux  qu'une  m'/ts  prévoyance  donne  lieu  de  craindre  dé- 
terminant S.  il.  à  porter  cet  emprunt  à  qalnia  niliiow, 
dont  l'IttiMi  sera  payé  k  5         raiaitua;  pour  aflralé 
dud.  emprunt,  une  somme  de  1,500,000  liv.  sera  retenue 
annuellement  par  le  trésorier  des  États  aur  celles  qu'il 
aura  à  vanar  an  Trésor  rojal  » ...  «  Oonvainena  par 
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rexpértenM  que  oe  moyen  de  fournir  aux  besoins  de 

l'ÉUt  n'a  jusqu'à  présent  occasldtiTK-  am-uiie  sm-c  lartre 
pour  les  reddvablw  «,  tes  âtatsac^uiescenl  à  la  ilemanrie 
dn  Roi.  —  Lfl*  «yndlei  gdnAraax  rMlireront,  sur  Im  ob* 

serval;  uis  'pii  niit  'Mi^  fourni.-»  iiar  tous  les  'îii ic^st-s  île 
la  province,  un  projet  qui  réponde  au  désir  des  États 
«  d'Mablir  dans  ie>  dépariementa  el  If»  comptes  des  dlo- 
r'-s-es,  p[  nolimment  dan»  cf u ^  i!."*  fi-iiis  ri'.\!!<î1nl(«,  un 
ordre  uniforme  qui  an  facilite  l'examt^n  et  la  comparai- 
son  «nnnelle.  Ce  prcjjet  aura  pour  but  principal  d'établir 
une  division  essentielle  entre  les  impositions  qtio  <!iippor- 
lent  lee  diocèses,  en  le»  distinguant  suivant  leur  nature 
•l  leur  destination  «n  deniers  resrauz  et  proTinerianx,  et 
deniers  (liorr-^ains,  et  en  sOus-divis;int  ces  derniers  en 
deux  classes  :  l'une,  des  sommes  flxécs  el  détertnint^es 
sous  la  dénomination  de  dépenses  ordinniros  par  le 
î'èplement  arrêté  au  Conseil  le  17  décembre  1759;  et 
l'autre,  de  celles  qui,  quoique  non  coinpriset  dans  cet 
dim  de  11W,  «Mt  néanmoins  «utorislas  et  permises 
dlmpossr  par  divers  arrêts  et  ordonnances  ».  —  Les 
commissaires  des  travaox  publics  sont  chargés  île  se 
floncerler  avec  l'administration  des  Domaines  el  le  Par- 
lement de  Toulouse  pour  élaborer  un  règlement  qui,  en 
conservant  au  Languedoc  la  liberté  dn  «  jeu  de  llef  » 
dans  toute  son  étendue,  asinrAI,  s'il  est  possible,  aux  sei- 
gneors  un  dédommagement  du  pr^udice  que  l'abus  de 
cette  lii)erté  leur  occasionne,  en  les  privant  des  droits  de 
mutation.  —  Le  Roi  sera  supplié  (li'sui)priinorli>  privilège 
exclusif  dont  jouissent  i,  Toulooso  les  maîtres  chande- 
léurt  et  les  fblseurs  de  peignes  pour  l'aeliat  des  suifs  et 

de  la  l'oriif,  in'ivi'.éj-'H  qui  ob  inif  les  Liiui-hers  à  l'éiler 
ces  matiéraa  h  nn  prix  fort  inférieur  k  celui  que  leur 
donnerolt  In  liberté  de  la  Tente,  et  qui  a  pour  efibt  Im- 
médiat de  diminuer  le  l'rix  il'.icbat  de  la  bète  rleylinéo  a 
la  bODcberie  el  d'augmenter  le  prix  de  la  viande,  en 
sorte  quil  auit  également  au  ménager  (éleveur),  k  l'ha- 
bitant des  rhamp»  qui  rond  élan  citoyen  qui  consomme  •. 
—  On  continuera  de  réclamer  la  révocation  ou  du  moins 
la  modIflcaHon  du  privilège  du  rieur  TnlMsuf,  conoet- 

Hioiin.iirf!  ilfti  tiilnes  de  cbHtbon  <1h  trr-re  ili^ns  lesi  (li.)cA- 
ses  d'Utés  et  d'Alais.  Les  députés  à  la  Cour  demanderont 
spéeialement  au  Soi  :  de  rsstrsindre  es  privilège  dans 
des  bornes  moins  étendues,  d'obliger  le  sieur  Tnboeof  à 
multiplier  ses  exploitations  de  manière  à  pouvoir  four- 
nir anx  besoins  de  la  consommation;.,,  de  lid  filre  de» 
i^nse  d'augmenter  le  prix  de  ses  charbons,  qu'il  devra 
rétablir  sur  l'ancien  pied  ■.  —  On  priera  le  Roi  d'auto- 
riser l'établissement  à  Toolonse  d'une  chaire  da  chimie 
docimastique  Le  président  «  propose  J'avance  pour  rem- 
plir cette  nouvelle  cbaire  ie  sieor  Cbaplat  >,  d^à  chargé 
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I  de  la  chaire  de  Uontpsiiter;  «  il  pourra  pariainr  son 

temps  el  fuHIrfl  à  l'uneet  à  l'iiutr' ».  —  «  Les  i-"ni;ii  ■■sai- 
res  dfts  travaux  publics  du  baul  et  du  bosLangu«i<luc  pren-  • 
dronteonnoissance  de  l'élal  actuel  de  l'inslruetioti  pu- 
blique  dans  les  écoles  lîes  arnili'ir.ies  irs  Art-;  •!(•  T mloiise 
et  de  Montpellier ,  do  nombre  <les  professeurs  de  tout 
fenr«i  des  encouragements  qu'on  yaeeordeaux  élèves,  et 

des  njoyer.s  et  .i'>s  si^rmirs  r[ii'll  senii!  iih  'e.ssaire  irainuter 
pourqu<>  les  jeunes  gens  qui  se  dâstinenl  aux  ponts  et 
chaussées  puissent  y  recevoir  une  première  éducation 
qui  développa  leurs  tH!'>n!«,  et  les  ilispose  à  prendre  dans 
des  établissements  plus  considérables  tout  l'essor  dont  ils 
pourront  ètreauscepUblea,  pour,  sur  le  rapport  qui  eu 
sera  fut  h  l'assemblée  proehaine  des  ÉInts,  ë!re  stntuf^ 
ce  iju  li  appartiendra  ».  —  Le  président  dit  «  que  dom 
Bouroite.  religieux  bénédictin,  historiographe  de  Ut  pro- 
vince, étant  déi-édé  dans  l<s  courant  fie  cette  année  n,  il 
propose  pour  le  remplacer  dom  Soiihure  .  ,|ui  u  c.  jupéré 
à  toutes  las  recherctïes  faites  par  dum  Bourolte,  et  qui, 
aidé  des  lumières  et  de  i'expérieiKe  de  dom  Malherbe 
dont  les  talents  sont  connus,  remplira  encore  mieux 
l'objet  des  États  pour  la  continuation  de  l'histoire  de 
cette  province  ».  Il  «joule  que  l'assemblée  >  jugera  sans 
doute  convenable  d'accorder  annuellement  à  chacun  de 
c(>s  religieux  une  somme  de  600  livres  •■.  Délibération 
conforme.  Approbation  de  la  soumission  fkito  par  le 
sieur  Dupaintrifl.  de  Paris,  auteur  de  la  grande  carte 
routière  de  la  province,  de  corriger  celle  carie  suivant 
les  indications  qui  lui  seront  fournies  par  les  diocèses, 
■  et  d'en  dresser  ensuite  une  seconde  réduite  h  cinq  pieds 
lie  luntr,  -m  lieu  ■!«  neuf  piniîs  la  preiuere,  ijui  [irA- 
senlera  la  lolalilé  des  routes  existant  dans  la  province 
ou  projetées  ».  Ostte  seconde  carte  •  sera  rapportée  ans 
Étals  dans  leur  prochaine  assemblée  afin  de  la  faire  re- 
voir avant  de  la  livrer  au  graveur  i>.  —  il  est  rapporté 
que  c  les  pians  fkits  par  te  rieur  Sajrmond  pour  les  non- 
velles  prison?  du  Parlement  de  Toulouse  réunissent  à  un 
caraclère  de  couslruction  imposant,  morne  et  sévère , 
qui  ne  permet  pas  de  se  méprendre  sur  tour  deetlnatlon, 
tout  Ci!  quù  les  citoyens  ont  droit  d'oxif,'or  dota  Forcflqui 
veille  à  leur  sûreté,  et  tout  ce  que  des  malheureux  qui 
ne  aont  pina  fc  craindra  ont  droit  d'attendre  de  llinma- 
nité  •;  Tue  !e  devis  se  porte  à  40R,000  liv.,  mais  que 
«  Ms'  l'archevêque  de  Narbonne  a  obtenu  du  Roi  que 
S.  H.  œnlrihaeroit  h  cette  dépenae  et  y  deiaiieralt 
200,000  liv.  ».  L'assemblée  approuve  les  plans  et  devis 
du  sieur  Raymond,  et  charge  ses  députés  à  la  Cour  d'ob- 
tenir na  arrêt  la  Oonsell  •  qui  détermine  la  aomma  qna 

chaque  province  du  ressort  devra  fournir  »  pour  leur 
exécution,  et  •  qui  lixe  à  cinq  années  ie  paiement  desd. 
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siiiiitues  n.  —  Rapport  snr  la  navigation  de  l;i  Oaroiins. 
—  Uélall  dm  opérations  Ullas  par  les  commi^ires  du 
Barean  Am  comptes.  —  R6te  d«s  cmnmisaatres  nibroi^tVs 
pour  la  tenue  des  A^^i'H  en  178,").  -  Le^  impositions 
cansenties  par  les  Ëtats  jiuur  1785  se  monUnt  en  recette 
et  en  dépense  k  14.453,782  liv.  10  sols  3  d4>niei*a.  — 
Octroi.  —  Te  Deum.  —  B^iit^iliciion.  —  I>t>[uité<  prr?- 
senl».  —  As«enibiétide»iroi»État»<l«lA»en<^baussé«de 
OnrennoDne,  loin  U  présiiTenos  de  l'arcbevèque  deNai^ 
bi>iino.  ~  Assemblée  «les  tiuis  Ktats  i!"-  !  i  --l'i;  '  h nissée 
de  Toulouse,  som  la  présiileiice  »ie  l'archwvëijue  «Je  Tou- 
louee.  =  Table  des  iléHbératloM  des  étals  el  des  rap- 
ports  ile^  Coinuiiasions.  —  Tables  des  d'-lib'Tations  do  la 
téflikhaussés  de  Carcastsonue,  —  de  la  séaéchau&sèe  Ue 
TonloiiM. 

C  Oit».  lUtgitlre.)  —  tn  Uiii»       ixgM,  p»|ii«r,  imfifimé. 

.Linvier-révrief  fVRO.  —  I'n>i'i-^-vi'rbi»I  dfs  s'aiices 
déiiti>^rali(iiis  des  ElaU  du  Laatiu<:d<ii',  aii.'>eiiibl*^s  p:ir 
mandement  du  ruî  Louis  XVI ,  fc  Montpellier,  dans  la 
gr.ind*-  salle  do  l'Hotid  .)e  Vilte,  du  12  janvier  au  18  ;V- 
vrier  178Ci.  —  Pr'sidi-rit  :  r,irclu'vèi|ue  de  Narbvume. 
Oonimis^a'res  du  Uni  :  le  coïiite  de  Pi  :'li;iif.I,  fariiiuaii- 
dari!  en  chef  de  la  province;  Mane-Joseph-Kumianuid  de 
Ouijjnanl,  vic  inUe  di;  Saint  Priest.  inli^nd  int,  de  Viclint 
•figuier»  trésoriers  de  Fran-e.'s  ^-riitiralilés  de  Mont- 
pellier et  de  Toulouse.  —  L'intendant  prie  l'assemblée 
de  no  jias  lui  envuver  i!e  romniis-'aires  pour  le  saluer, 
parce qm  «lieii^^  dé|)u;atio!i  lui  r'iiauvetl''ri)ît  ir'tp  vi- 
vement la  péril-  eruelle  qu'il  a  faite  de  M.  le  vîoom'e 
de  Salnt-Priesi.  ron  père  ».  —  Entrée  des  Coramissafns 
()u  Roi  ils  demandent  un  don  grituU  de  .■l,(X)),'JOO  de 
liv.  et  1,608,983  liv.  S  deniers  pour  lacapitalion  de  17.>U. 
Ces  deux  sommes  sont  accordées  aux  conditions  ordinai- 
res —  I,e  sieur  de  Labrouss*', «lépulé  de  Montesquieu  de 
Volve:»lre,  n'étant  pa«  domicilié  dan*  lad.  communauté, 
Justifiera  8a  qualllé  de  fort  taillable,  conformément  h 
Tari.  XIX  ilu  rèijleaienl  des  États.  —  Compte  rendu  de 
la  K'parlition  entre  les  diocèses  de  la  somme  de  100«00i> 
livres  remise  par  le  Itoi  sur  les  vinmtièmes,  à  la  demande 
des  litals.  pDur  soulajjer  /  las  liabitants  de  la  province 
acrabiAa  $qus  le  poids  des  imposiiionit,  el  privés  des  pro- 
fits de  t'indaslrie  el  de  la  culture  i>ar  te  dérangement  de 
la  r.briculion  des  draps  et  I  interruptinn  de  la  libre  ex- 
portation des  grains.  —  Rapport  sur  les  travaux  pu- 
blies :  ouvrai  faits  à  ■  l'anden  canal  de  Narbonne  ap- 
pela la  Robine.  qui  établit  la  (.■oniriitini,  i;:;in  lu  fjrau 
de  La  Noavelle  avec  la  rivière  d'Aude  qui  prolunj^a 
M  canal  depaii  lad.  rivière  d'Aude  jusqu'au  canal 
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n^.val  —  Plusieurs  dinco^es  sont  autorisés  à  s'imposer 
pour  établir  des  cours  gratuits  d'acconcbement,  entre- 
tenir des  étftves  h  l'École  vétérinaire  de  Chaiwnton , 
liuprimer  leurs  pro'-«^s-V('rbaux  d'Assiette.  —  0>nsen- 
tement  des  Étals  à  ce  qu'on  substitue  dans  le  collège 
de  Pésenaa  une  chairs  de  mathématiques  k  celle  de 
phi'os  )pliii'  <  devenue  inutile  par  le  défaut  •l'écoliers  ». 

—  Rapport  sur  les  ouvrages  faits  sur  les  diverses  rou- 
tes dont  ta  province  est  chargée  dans  l'étendue  de  la  sé- 

j  n«!Lliaussée  de  Can  assonne;  sur  la  ligne  de  la  poste 
dans  ia  «éiiéchaasséu  de  Beaucaire  el  Nimes.  —  Les  ar- 
rbives  du  diocèse  de  Nimes,  placées  au  coilèite  de  Niiues 
•  il.ansdeux  pièc  es  <)ui  «-onl  devenues  ;ibsolument  né- 
cuasaires  puur  l'usajjedu  pensionnat  •, seront  irsuisférée» 
dans  la  salle  de  la  bibliothèque. — Le  pays  deGévandan  est 
autorisé  à  s'imposer  |)i>ur  payer  les  frais  de  capture  des 
uialfaileurs  ».  —  Rapport  favorable  sur  la  noblesse  du 
sieur  de  ThAsan  d'Olargues,  envoyé  de  ia  baronnia  de 
Ca-sleluau-iî'F.itrijîeioiids.  —  A  l'avenir,  «  la  preuve  de 
.M.M.  les  envoyés  AUX  Kt  ils  dans  l'Ordre  de  la  Noblesse 
sera  opérée  en  Joignant  à  la  quaUMealion  de  noble,  prise 
par  six  géné."ali  ins  du  côié  paternel,  li»  tilri'  i'"n.''titulif  o« 
de  mainlenuc  de  noblesse;  les  actes  >l:  k.jjl'jmeou  mor- 
tuaires ne  vaudront  que  pour  prouver  la  fMaiiun  et  ne 
seront  pas  admis  comme  actes  probafils  de  p. «session  de 
noble.sse  ».  —  État  dos  ouvrages  de  la  roule  d'Auvergne 
traversant  le  Vivarais.  —  Compte  rendu  île  l'emploi  de* 
30,000  liv.  destinées  à  l'onlrclion  du  ranal  des  Étangs. 

—  Consentement  à  ce  que  lu  pays  de  Oùvaurian  c  jntri- 
bii'^  a  ta  réparaUon  de  la  grande  tour  de  la  ville  de 
.Monde,  «  connue  sous  le  nom  de  timnd-Glocber,  où  sont 
l.'s  archives  du  diocèse  ».  —  Pension  viagère  de  6,000  Uv, 
a  cor  li'e  au  s'  de  .Montfi  n  ier.  syndic  K^néra)  démission- 
naire.  Le  Président  avait  ouvert  la  délibératkiu  an  dh 
s.int  que  «  le  s^  de  Ifonlfonfer  touche  au  terme  d*Bne 
carrière  aussi  longue  que  brillante,  qui  offre  le  tableau 
de  années  de  services  réels  et  effectifs,  et  qu'il  n'y 
on  a  presque  p.xs  une  seule  qui  ne  soit  roaiarquablâ  par 
quelqim  arrangement,  quelques  opt^rations  utiles  dues 
à  la  sagacité,  à  la  promptitude  d'esprit,  à  ia  fécondité 
dane  les  raesourees,  an  génie  enfin  de  ce  respectable  of* 
fii-ier  ».  —  Les  diocésejj  deToulouse,  Hieux,  Carcassonne, 
Narbonne,  Bésiera,  Castres,  Agde,  Mirepois,  Linonx, 
Usés,  Nimes,  Atots,  Lodève,  Alet,  Montpellier,  Athi,  La- 
vaur,  Bas-Montauban,  CoramenKe,  les  pay-~  '!e  Vivarais 
et  de  Qévaudan,  pourront  demander  l'autorisation  d'em- 
prunter ou  de  s'impOiiBr  pour  entretenir  ou  oonsiruin 
des  chemins  ».  —  Une  subvenlUsn  aii;iui  :ie  de  12,000  li», 
est  accordée  à  la  ville  de  Montpellier,  qui  avait  repré> 
senlé  •  qu'elle  supportait  saule  la  dépeuM  aanvelin 
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pour  la  location,  ameoblement  «t  enlrolien  de  l'hôtel 
du  Commandant  en  chef,  tandis  que  les  lo>(ementâ  dus 
orOciers  supérieurs  et  ofllciers  des  troupes  einplu3'ée8 
dans  la  province  sont  pa.vés  par  le  général  de  ta  pro> 
vioce  ».  —  Les  députés  k  la  Cour  farunt  toutes  les  di'.- 
Virclm  néc«s«gir«a  «  poar  que  tes  eotrepriass  des  rr<^- 
>orl«n  da  Fr«ne«  sur  le  Ml  d«9  «llgnement*  le  long 
des  r.heniins  conslruiUs  ou  entretenus  Uinl  par  la  pro- 
Tlnoeque  p«r  Im  dIocètM  soieot  arrêtées,  et  pour  faire 
nulntenir  las  £talx,  comme  ils  l'ont  toujours  été,  dans 
le  droit  de  régler  iesd.  ullgoeinents  ».  —  .\nalyso  du 
«  Mémoire  sar  lei  atraolages  qne  ka  proTince  du  Lan- 
gnedoe  peut  retirer  de  ses  Ueda  •  par  MM.  Parmeotler. 
Cade(-I>evaux  et  Broc,  int-mbroN  du  >Miiiit>^  i\e  Boulan- 
gerie da  Paris.  Le  sjradic  général  député  à  la  Cour  €  fera 
Imprimer  cet  ouvrage  h  Paria,  de  eoneerl  avee  le  rMae- 
teur  li>  >itîur  P.irinmîiHr,  uux  frais  delà  provinc*".  1h 
tout  au  nombre  de  3,000  exemplaires  »,  qu'oa  répandra 
■>  «•  plus  tôt  dans  tontes  les  parties  de  la  proTlnce  *.  — 
Approbation,  sous  certaines  coniIitii.Jii.s,  des  lu-i'jeis  et 
plana  du  a'  Oucros,  directeur  des  travaux  publics  de 
la  sénéchaiMaée  de  Caromonne,  pour  le  rapprochement 

(ta  canal  rr>yal  d.?  h  ville  ■ïo  rar.'assonne:.  Rcjotanl 
le  projet  fonné  par  les  propriétaires  du  canal  rojal  €  de 
convertir  l'étang  de  Vanelllett*  en  réeervolr  d'eau 

qui  alimenleroit  !a  partie  i!ifi>rioure  durf  canal  c,  et  ayant 
égard  «  aux  craintes  que  ce  projet  inspire  aux  commu- 
anatée  riveraines  à  raison  de  l'iMâliibrlté  d«  l'air  qui, 
selon  elles,  s  accrr)Uroit  plutôt  que  de  diminuer  »,  les 
Élals  duliterent  >  qu  il  n'y  a  pas  lieu  d'accueillir  aucuns 
demande  qui  ne  lendroil  au  dessèchement  dnd.  étang  do 
Marseillette  •.  —  Le  diocèM  de  Sainl-Fapoul  est  iuito- 
risé  &  emprunter  0,000  llv.  pour  commencer  les  ouvra- 
ges de  rasIaiirafiondvabBni  in  des  Rtnimias  .  iatteeMant 
pour  le  commerce  en  œ  qu'il  neud  beaucoup  plus 
courte  la  communication  de  Casteinaudary  avec  Caroas- 
•onne  ».  — Tirage  des  loteries.  —  Oralifications  d'usage. 
—  Rapport  sur  les  manufactures,  i:  a  <  t<é  fabriqué  pour 
le  Levant  en  1786:  drap  raahout,  8^0  pièces;  lond ri ns 
premiers,  1,440  p.  ;  londrins  i^econds, 26,14»  p.;  lun  li  in$ 
larges,  4S5  p.;  «n  tout  28,805  pièces,  soit  3,015  de  piua 
gn'en  im.  —  D'un  tableau  dressé  par  l'Inspeeteur  des 
manufai  lures  de  laine  duGévaudan,  il  résulte  qu'en  1785 
«  il  a  été  faliriqué  77,000  pièces  de  serges,  cadix,  impé- 
riales ou  burattes.  dont  les  longaenra  varient  depuis 
20  jusqu'^  60  aunes,  et  dont  les  prix  se  portent  depuis 
18  Uv.  10  sols  Jusqu'à  01  liv.  10  sols  la  pièce,  ce  qui  a 
donné  un  produit  de  9,300.496  Ht.,  et  que,  par  rapport  à 
178-1,  il  V  a  eu  aUf^iuonlatioii  de  rnl^ricalion  il.-  11,116 
pièces,  et  augmentation  du  produit  eu  argent  de  361,080 
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livres».  — 11  oàt  rapporté  que  le  commdrc<«  des  cuirs,  qui 
occupait  autrefois  dans  le  diocèse  dU/és  42  tanneries, 
n'en  occupe  plus  que  14,  et  que  «  celte  dt^^adem  e,  qu'on 
observe  également  dans  les  diocèses  voisins,  paroit  ne 
devoir  6tre  attribué<iqu'à  l'énormité îles  droits  perçussur 
les  coira,  qui,  avant  l'édil  du  mois  d'aotit  1759,  étoient 
libres  de  lont  impôt  en  Languedoc  ■>.  Len cuira  •  paient 
actuellement  10  sols  par  liv.,  c'est-.n-dire  15  liv.  par 
quintal,  et  ce,  sana  aucuDS  distinction  entra  les  r-ulrs 
grosjien  de  bceuf  on  de  vache,  qui  ne  se  vendent  que 
70  k  72  liv.  le  quintal,  et  les  peaux  de  mouton  ou  de  veau 
qui  valen  t  oommunémeot  de  %  à  100  liv.;  et  le  fiibricant 
est  obligé  il'acquitter  cette  taxe  énorme  avant  tout  dé- 
bit, ce  qui  accroît  il'.iulatU  si's  û-liï^  et  l'  i^sujeltit  à  de 
fortes  avançai,  qui  diminuant  ii  proportion  les  reasour- 
ees  quil  emploierolt  h  de  Bonv«an«  travaux  >.  —  On 

uppuisr,!  la  demande  dn  d<'U'C  foir-i'.s  fi-.ui  -be.-i  pour  les 

draps  (aila  par  la  ville  de  Toulouse.  Cette  ville  avait 
exposé  dsns  un  mémoire  ■  que  les  hbriques  de  petite 

druperi'.'  ijui  s:inl  n'ii.iiiiIuiLS  d:ins  Ifls  mmt;i[rni?s  des 
Pyrénées,  du  pa^'â  de  Koix,  du  diocèse  de  Saint  Papoul, 
dn  Quercy  et  du  Rouergue,  dont  Tontoues  est  le  centra  , 
commun,  peuvenl  parvenir  k  former  un  objft  'le  roiii- 
merce  de  plusieurs  millions;  que  celle  industrie  n'au- 
rolt  d'antra  mesura  que  celle  dsa  hauàm  des  Ileox  de 
consommation  si  les  éfoiTes  qu'elle  fatriqne  pouvoient, 
da  Toulouse  même,  oii  elles  se  rassemblent,  être  expé- 
diée! k  lenn  diverses  deatinationa  «n  temps  de  foira,  et 
Jouir,  h  raison  rf»î  cette  expédition,  d'une  circulation 
libre  par  tout  le  royaume  et  exempte  des  droits  des  cinq 
grosses  fermas  et  qao  rétAbli^.s*!.'iiHi)t  demandé  ne 
nuira  pas  auxd.  fermes,  «  puisque,  dans  l'état  actuel, 
ce.1  marchandises  passant  par  Lyon  et  y  étant  expédiées 
en  foire  sont  par  là  môme  exemples  de  ces  droits  i>.  — 
Consentement  à  l'imposition  de  40O  liv.  qae  le  diocèse 
de  Sdint-Papoul  demande  h  (Ura  poar  l'établissament  à 
Casteinaudary  d'une  école  des  Prôres  des  écoles  chré- 
tienne*, oii  «  rinstruclîun  doit  être  publique  et  gratuite, 
et  où  seront  admis  Indletlnetement  les  enibnts  de  toutes 
les  parties  <lu  diocèse  qui  se  ppiséiitoront  ».  —  Rapport 
des  députés  à  la  Cour.  Ils  ont  obtenu  du  Roi  :  1*  un  fonds 
de  400,000  liv.  en  fbvear  des  diocèses  et  oommansotés 
surchargés  dans  leur  aîliv.'vinHitt  et  qui  ont  êïi'repris 
des  ouvrages  au-dessus  de  leurs  forces;  2*  son  con- 
sentement b  os  que  les  Élats  •  emploient  la  moitié  de 
l'iinposition  connue  soin  le  nom  d^"  rirtivcl  mililaîrH,  h  des 
ouvrages  dont  on  lui  fera  connaître  la  destination,  et  à 
la  cbarge  de  lui  eir  JnstiHer  l'emploi  «  ;  9*  un  arrêt  da 
Conseil  qui,  en  permettant  la  reconsiruction  dr's-  pr!<!ons 
du  Parlement  de  Timiouse,  accorde  un  don  de  1 80,000  liv. 
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pour  oelto  reoonstroelion;  4*  «nffn,  «  la  décharge  mtière 
des  ilmlls  iriiiileiiinllé  et  iramortissement  <leinatuiés  à  la 
province  k  r&iaun  île  l'acqaisiliuo  par  elle  faite  du  canul 
de  la  RoUne  et  des  terralm  nécesnîm  à  aon  prolonge- 
ment jusqu'au  canal  royal  ».  —  On  fKra  savoir  au  Reii 
(  que  les  ÉtaU  sont  duposés  à  acwrUer  poar  la  restau- 
ration des  arènes  de  Nimaa  un  sacoan  correspondant  à 
crtui  (jdc  S.  M.  voudra  bien  y  destiner,  ol  co  jiis.;-.i':'i  l  on- 
currence  de  150,000  Uv.  «.  La  délibération  porte  que 
la  ville  de  NItnee.  qol  a  •olliellé  le  conconr*  des  États,' 
«  n'auroit  encore  os^  s'occuper  d'une  entreprise  si  fort 
aU'dessiu  de  8«s  forces,  si  la  démulilicin  des  murs  et  Is 
comblement  des  fossés,  qu'nn  arrêt  du  Oonssli  est  prêt  à 
ordonner  pour  les  coiisiiI''r.iti'ins  les  pics  irnport^i'ite-;  ."i 
le  salubrité  de  l'air,  ne  lui  eût  en  quelque  sorte  con)' 
mandé  on  de  s'en  ooeaper  Incessamment  on  d'y  renon- 

cr-r  p'jur  tviuj'iurs  -i.  Et  p!ti-i  loin:  i  «ur  le  local  des  murs 
démolis  et  de»  fussik  comblée,  la  ville  aura  des  terrains 
considérablee  h  donner  tonl  d«  sKlt*  en  remplaeement 
aux  propriétaires  des  140  utaisons  qui  obstruent  l'ain- 
philbéàtre  etc.,  etc.  —  État  des  ouvrage»  des  quais  de 
ToakHisa:  —  des  ouvragw  que  la  proviaee  ISidt  exéeater 
pour  la  défense  des  avenues  et  du  rjuarlier  S  iinl-Cyprlen 
contre  les  inondations  de  la  Garoune;  —  des  ouvrages 
de  la  porte  d«  Marst  «t  de  la  porte  SaintFpypriaa,  à  Ton- 
loufift.  —  Anatysi?  ti'un  mémoire  oii  il  est  dit  «  qu'un 
grand  nombre  >ie  ramilles  anciennes  de  la  province  se 
trouvent  dans  llmpossIUlité  de  satisfaire  aux  disposi- 
tions du  règlement  du  22  mai  1781,  par  Irqu»  I  le  Roi  a 
décidé  que  p4>ur  être  admis  a  &oa  service  en  quidité  d'of- 
fleiar,  on  aeroil  tann  da  Adre  les  mêmes  preuves  de  no- 
blesse que  cellesi  qui  sont  exigées  pour  l'adinissinn  à 
l'École  luilîtaire  Ouï  ce  mémoire,  il  e»!  délibéré  qu'on 
aappllar*  la  Roi  d'accorder  an  Languedoc,  concer- 
nant les  («reuves  de  noblesse,  ■>  un  règlement  conforme  à 
celui  dont  il  a  favorisé  la  Provence  ».  —  Conformément 
aux  conclusions  d'un  mémoire  du  s'  Albi&son,  archi- 
viste de  la  province,  sur  la  nécessité  d'installer  les  archi- 
ves dans  un  nouveau  local,  dn  les  dégager  des  pièces 
inutiles  et  de  les  enrichir  de  tous  les  monuments  sur 
l'histoire,  l'administration  et  la  législation  de  la  pro- 
vince qu'il  sera  possible  de  rassembler  dans  les  dépôts 
publics,  les  États  cbar);ent  les  commissaires  des  travaux 
paUios  de  rechercher  un  local  propre  h  placer  lesd. 
archivée  d'une  manière  commode  et  atlie,  et  prient  l'ur- 
Chevéque  de  Narbotme  de  donner  k  dom  l'acntle.  reli- 
gieux bénédictin,  Iw  ordres  nécessaires  pour  qu'il  recou< 
vre  dans  le*  villes  et  rominunautés  de  la  province  les 
titres  et  actes  qu'il  s^'i  uit  important  de  placer  d.ins  le 
dépôt  dee  archives  des  Etats  *.  —  filât  «  actuel  *  de  la  So-  [ 
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ciélé  des  aria  de  IfonlpeitfAr,  h  laquelle  tes  États  vou- 
laient adjoindre  une  école  des  ponts  et  '-haussées.  — 
Rapport  sur  la  navigation  de  la  Garonne.  —  Secouli 
demandé  par  le  comie  d'Entraigue^i  pour  rexpl.dtalton 
d«s  mines  de  charbon  de  Prades,  h  lui  concédées  pour 
30  ans  par  arrêt  du  Conseil  do  15  octobre  1784.  —>  Dé- 
tail des  opérations  du  Barean  dm  comptes.  —  Rdtedes 
commissaires  subrof:és  pour  lu  teini.-  il.  <  .\ssielles  de 
1786.  —  Oi)ligation  impneée  aux  profe^ura  de  piijrsiqoe 
de  Tmilotise  et  de  IfontpeNler  •  de  remettre  on  compte 

détaill''-  et  acir.iyé  de  piécfi  Jii'.lii''C;ilives  (î(>  I  jus  '.'M 

achats  de  machines  par  eux  faits,  depuis  rétablissement 
du  caMnet  dont  chacun  s'«l  chargé  Jusqu'à  ce  Jonr  *.  — 
Vu  l'arrpi  l'.'i  C  m.s-il  itu  10  mai-s  nS')  au'orise  lëla- 
bli.isement  k  Toulouse  d'une  chaire  de  chimie  docimas- 
tique,  Il  est  délibéré  que  lee  commissaires  des  travaux 
piiiilles-  du  Haut-Langiie;li  il-  iléN-rrii iniT  int,  ite  concert 
avec  le  s' Cbsptal,  <  le  lieu  dans  lad.  ville  on  cet  établts- 
•ement  devra  être  placé  ».  Oorrentione  à  Ihire  an 
projet  de  la  carte  routière  de  la  proTÏnn',  |ir.'|i:ir'v>  par  le 
s'  Dnpaintriel,  ingénieur  à  Paris.  —  Estimation  de  la 
dépense  d«  la  reconstruction  des  prisons  de  TkMlonae. 
•  On  poursuivri  ineessamment  les  arrêts  du  Conseil 
autorisant  la  conirtbutton  que  doit  fournir  chacune  des 
quatre  provinces  formant  le  Parleraeni  de  Touiotiee.  — 

Lecliirp  (!(>  l'état  général  des  fonds  dont  l'imp^sitinn  on 
17SG  a  été  conseutie  par  les  Étals  :  recette,  14,502,914  liv. 
U  a.  9d.;  dépeiiaa^  néme  aamme.— Ociroi.  —  TtOgiÊm. 
—  Bénédiction.  Députés  présents.  :  Assemblée  d« 
trois  États  de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne,  nom  la 
présidence  de  l'archevêque  de  Narbonne.  =  Assemblée 
des  invis  Ktftis  dri  la  sénéchaussée  de  Tou1oii«g,  sijus  la 
présidence  de  l'archevêque  de  Damas,  coadjutitur  d'Afbi. 
=  Table  des  délibéraliona  des  Ëlats  et  des  rapports 
des  Commissions;  —  table  des  délibérations  de  la  séné- 
chaussée de  C'arcassimne,  —  de  la  sénéchaussée  de  Tou- 
louse. 

C.  StSS.  iR«giiir«.  I  —  In-foli»,  68T  ptfti.  papier,  imprimé. 

Décembre  t78«  —  Janvier  t799.  —  Procès-verbal 
dos  séances  et  délibérations  des  Étals  de  Languedoc, 
assemblés  par  mandement  <lu  roi  Louis  XVI,  à  Montpel- 
lier, dans  la  grande  salle  de  l'Hdtel  de  Ville,  du  6  dé- 
cembre 1786  au  18  janvier  1787.  —  Président  :  rarebevA- 
que  de  Narti  <nne.  Commissaires  du  Roi  :  le  comte  de 
Périgord,  commandant  en  chef  de  la  province;  Cbarlae 
Bernard  de  Ballatavllllert,  baron  de  Ballainvilllers,  sai- 
Kneur  du  comté  de  Cléry,  etc.,  conseiller  ilti  Roi  en  tous 
ses  Conseils,  maître  des  requêtes  ordinaire  de  son  hâtel» 
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Intendant;  Vigtiiar  et  Plandio  <]«  Lacombe.  trésoriArs  de 
FriRM  te  ginénlllte  de  Toulouse  ei  de  Montpellier.  — 
On  eomgWrm  «u  greffa  d«e  Éuu  la  donation  dee 
«Dnt4  et  IwriDiiiiiAdi  IMHnTille,  etc.,  fliito  au  baron  de 
llérinville,  aon  «Hiihii,  par  A.  P.  M.  des  Montiers,  che- 
liK'»  baroa  de  liéitaTlIle.  —  Le  dloctee  de  Oareaaaonne 
est  antoriad  à  conlribner  poar  4.800  Ut.  b  ta  eaiwlrac- 
tion  de»  noovelleil  écoles  gratuites  dans  la  vlll>-  d>^  Ciir- 
cuaonne,  et  à  porter  annnellemenl  de  300  ii  600  liv.  la 
•ttbvenlion  accordée  aux  FVèree  dei  école*  ebréllennea. 

L;i  il«^iib -nitioti  jiot  tc  «quo  l'-s  bfilinn'dt-i  «ii'.s  ■•i-olir.s  gra- 
tuites, fondées  en  1738,  sont  devenus  insufâsants,  que  le 
nombre  dea  teolien  est  ai  eoaaldénibld  qn'ita  y  reeptrent 
un  air  très  nialsain;  qu'ils  ne  peuvent  d'ailleurs  conliv 
nir  tous  les  enCsnle  qui  seroienl  dans  le  eus  û'j  être 
adoris,  y  en  ayant  aefmllenwnt  plea  de  140  qni  «ont 
inscriis  pour  remplir  les  premi^rerj  jilacrts  vacante»  ». 
—  Les  l'àres  de  l'Oratoire  Tant  savoir  qu'au  collège  de 
Pésenas,  dépôts  que  la  chaire  de  inatbéniatiqnea  a  été 
substituée  à  roUe  de  [  hilosophle,  il  y  a  p!us  (îe  AO 
Tes  qui  suivent  le  cours.  —  Est  destinée  aux  travaux 
dtt  eanal  de  CareaMonne  la  eoame  de  200,000  liv.  aeeor 
dée  par  le  Roi  sur  ritnposrtion  du  hnïvel  mililairp  — 
État  des  ouvrages  de  la  mute  d'Auvergne;  de  la  route 
dv  Pny  b  Rades  par  la  Odvandan.  —  Rapp«rt  flivonible 
sur  la  noblesse  du  s'  d'Enlraîgo««!,  nornrnp  p.ir  If  prési- 
dent pour  remplir  la  place  d'envoyé  de  tour  du  Vivarais 
poar  la  baroonia  da  Montlanr.  —  Oonaentement  k  ce  que 

lo  tilrr  ilf  baronnie  nver  droit  d'entrée  aux  État?,  acquis 
par  ie  niarquia  d  Urce,  du  comte  de  Macarlby,  cessiùii- 
naire  du  marquis  de  Cuylus,  soit  transporté  sur  la  terre 
de  Capendu.  —  «  Remise  du  tiers  de  leurs  conlin;.'.-nls 
aux  vingtièmes  de  l'industrie  eat  accordée  pour  un  an 
aux  diocèses  de  Carcassonne,  LodAveet  Saint-Pons,  où 
le  ralenUMemant  du  Iravail  dea  iMHinifbclnres  de  draps 
laine  toujours  un  Tuida  amsldérabla  dans  le  montant 
des  salaires  et  enlève  à  plus  de  2,000  familles  les  moyens 
de  subslalance  ».  —  Jagenunt  dea  États  déboutant  €  de 
leur  demande  en  séparation  de  mande  et  de  laillable  de 
la  communauté  de  Caunes,  au  diocèse  de  Narbonne,  les 
babitanla  de  Caslanviels.  —  Le  s'  Ducros,  directeur  des 
travaux  publics,  «samlnera  ce  que  pourrait  coûter  la 
construction  îi  C'-tiu  rcii  sci  und  bassin,»  l'étendue  de 
oeloi  qui  existe  se  trouvant  disproportionnée  avec  la 
quantité  extraordinaire  de  vaitaeauz  de  tontes  lea  na- 
tions '  qui  viennent  y  charger  les  vins  du  Bas-Langue- 
doc. —  OratiOoalion  d'usage.  —  11  est  donné  connais- 
aanoe  b  l'aesamblée  d'une  ligue  formée  par  dlfTérenlea 

rummun:nil(''s  dé?  Ci'vftnnes  pour  lu  Jfslruilion  iIh.s 
loups;  il  est  donné  24  liv.  par  téle  de  loup;  «  les  fonds 
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destinés  à  ce  prix  sont  faits  au  moyen  de  la  coniribuliuo 
de  chaque  propriétaire  île  troupeaux,  proportionnelle- 
ment à  la  quantité  des  bâtes  à  laint»  qu'il  possède  ■•. 

—  Une  prime  de  20  sols  par  quintal,  jusqu'à  concur- 
rence do  2,0(M  quintaux,  est  accordée  pour  10  ani 
an  s'  Paure,  qui,  a  aidé  de<  lumières  4u  ¥  Chap* 
tal ,  professeur  de  cbymie  des  États  ■ ,  a  établi 
à  Alais  une  fabrique  •  de  brun -rouge,  nécessaire 
aux  coloristes,  matière  qui  éloil  fournie  en  Pranna  par 
les  lïepagnols,  les  Angiois  et  les  Hollandais,  a6  11  en  a 
iM«<  fabriqué  environ  700  quintaux,  qui  ont  été  aussitôt 
enlevés  par  les  coloristes  et  les  marchands  tant  de  cette 
provinoe  que  de  Paris,  Lyon  et  Maiwllle  *.  —  Analyse 
d'un  mémoire  de  Ch;ii)tal  ;  il  y  iix[n)S6  ^  qu'il  seroit 
obligé  d'abandonner  son  élablissoment,  qu'il  a  formé  pour 
la  Aibrlcatloo  de»  acides  minéraux  et  notamment  dn 
huiles  de  vitriol  il^istirii'ps  :>u\  ;irfs  et  aux  teintures,  et 
OÙ  il  a  dépensé  200,000  liv.,  si  la  provinoe  ne  le  prenait 
aoue  sa  proteotion  et  n'obtsnott  pour  lui  du  Oouverne- 

mt-nt  '.u  ii«rmii;sir,n  d---  ?e  pourvoir  à  l'Orionl  ou  dans 
l'étranger  de  la  quantité  de  salpêtre  dont  il  a  besoin  dans 
sa  (librique,  car  cette  denrée  eat  ea  régie  dtua  le  royau- 
me, et  son  haut  prix.  Ûx-'i  a  00  liv.  le  quintal,  renchérit 
prodigien^ment  le  prix  de  ses  divers  produits  ».  Les 
dépvléa  à  la  Cttur  préeenlwonl  rëtte  demande  du  Heur 
Chaptal  «  et  en  poursuivront  instamment  la  r.'u^vit.•  i.. 

—  Rapport  des  députés  ii  la  Cour.  Ils  ont  obtenu  ;  que 
<  les  ades  d'administration  qui  sont  nqua  par  les  gref» 
flérs  dos  rtfats  ou  dw  itiorAsB.^  df>  lu  province  oontintiont 
à  jouir  du  l'usemption  dea  droits  de  contrôle  et  de  la 
formalité  du  timbre»;  —  une  subvention  du  Roi  da 
150,000  11  V.  pour  la  restauration  des  arènes  de  Nimw  — 
On  demandera  la  rxinlirmation  des  arrêts  du  Conseil  des 
10  mars  1701  et  2  décembre  17G0,  lesquels  ont  Jugé,  con- 
trairement aux  prétentions  des  ofBciers  des  eaux  ««t 
forêts  que  *  l'adjudication  des  coupes  ordinaires  des 
bois  des coromunaut.r  i!  tpe  faite  simplement  par  le 
Juge  grnyer,  et  que  le  produit  doit  en  être  déposé  entre 
les  mains  dn  rseevear  des  taillée ,  ce  qui  est  conforme 
aux  règlements  particuliers  à  c«tle  province,  dont  les 
dispositions  forment  une  exception  à  celle  de  l'ordon- 
nance des  eaux  et  foràls  et  an  droit  commun  du  royaume 

—  Étal  des  oMvr;r_'es  du  canal  de  Beaucaire  à  Alprues- 
mortes.  —  On  traitera  avec  les  sieurs  Orandvoinet  père 
et  OU,  géographes  do  Roi,  pour  la  livraison  au  prix 
de  80  livres  l.i  feuille,  •  des  plan^  du  cours  du  Rhurii'  Ht 
de  ses  isles,  isiots,  créoMOts  et  atlerrissaments,  qui  ser- 
vent b  fixer  lee  llnllea  de  la  province  et  dea  communau- 
tés riveraines  du  Rbonecontre  les  prétentions  sans  c^sse 
renaissaotesdtt  Daupbiné,  du  Oomtal  st  de  la  Provence». 


Digitized  by  Google 


m  ARcanvEs  db  la 

^  Rapport  sur  les  manufarturcs.  Il  a  été  fabriqué  pour 
le  Levant  ên  1786  :  draps  niahoux,725  pièces;  lon<)rina 
premiers  ,  875  p.  ;  loiulrlnsi  secomls,  87,140  |>.;  londres 
large»,  220  p.;  en  tout  28,000  pièces,  soit  65  de  plus 
qa'm  1785.  —  3,000  liv.  sont  accordéAs  à  titre  d'eacoa- 
rageraent  au  s'  Valade,  i  Tabrirant  de  laineriM  *  à  Ma- 
xamet.  —  Le  fermier  de  l'éTHivalenl  avait  allégui',  pi  iir 
obtenir  ane  diminution  d«  «m  bail,  l'émigration  de  la 
ville  de  Careaaaonne  ».  Sa  demanda  est  rejetée,  par  la 
raiwn  quocet  événenientacx'.idfnlel,  ■>  amené  par  les  ré- 
volutions ilu  coinnierce,  ne  devoll  pas  mémo  être  mis  en 
eonsld^ration,  parce  que  la  pripulallon  deCareaasonne  n'a 
pu  que  refluer  dans  les  lieux  voisins,  et  qu'il  est  d'ail- 
leurs notoire  que  l'inaclivilé  de  l'industrie  des  drapa  est 
plu!)  que  compensée  par  le  déTeloppemeflt  et  les  proAfrâS 
de  plusieurs  autres,  qui  i>nt  considérablement  augmenté 
la  popoiation  et  la  coosommalion  dans  différentes  vlllea  de 
la  province  *.  —  L'assemblée  est  fnfbrmé*  que  dom  Pa- 
coHe  a  fait.  «lans  les  arPliivi'.s  ilf  M(itii['i^lli>  r,  et  r.is>-flin- 
blé  en  six  volâmes  in-folio  par  ordre  chronologique,  les 
«traits  de  plus  de  trots  eenls  titres  qnl  remontent  à 
115t  ";  ces  volunii/'S  «  ■■en/nt  n-inis  enlr«  li's  mains  du 
garde  des  archives  des  États,  et  les  syndics  généraax 
i'oeenperoni  des  moyens  les  plus  dconomiqvas  de  donner 
un  caracl/'i*<3  l<'Si''  f'I  nuthcjifiqne  aux  su?!,  extraits  ». 

Adoption  du  projet  <  d'enipiacer  les  Archives  et  la 
Palsls  dea  Étala  sur  le  (erreln  oeoapé  par  les  relleieiK 
Augustins  [de  Montpellier]  ». — >  Pour  renrlrc  plus  Tioile 
et  plus  économe  le  transport  de.s  denrées  commerciales . 
dee  bo1«  de  eoastraellon,  toiles,  petllet  draperies  et  sur- 
tout lies  i'ÎKirhoMs  fossiti'^  d»^  Cramaiix  »,  il  e.<t  .îi'Iibi'ré 
qne  la  rivière  de  Tarn  sera  rendue  navigable  entre  Aibi 
et  Oïdllae,  et  qne  les  onvra^es  «  proposée  par  l«  e*  de 
Saget  pour  établir  et  as«iirf>r  (v>ite  navigadi  n  i  spront 
exécutés.  Ces  ouvrages  sont  indiqués  dans  la  délibéra- 
tion. —  La  earto  rouUère  du  Langmdoo,  dressée  par  le 
S'  Dupaintriel  étant  beaucoup  trop  grande  et  d'aîllenr;; 
très  défectneuse,  le  s'  Ducros ,  l'un  des  directeurs  des 
travaux  poUies,  est  ebargé  d'en  IMre  une  nonvelle,  qoi 
aura  «  la  hauteur  de  31  pouce«î.  *pra  r*alquée  sur  la  rarte 
générale  gravée  de  la  province,  et  comprendra  seulement 
tona  lea  llevs,  rlvlèrea  et  rnlasemix  pouvant  jr  entrer 
sans confu'^lin,  sur  laquelle  il  tracera  toutes  les  mute?, 
excepté  celles  à  la  charge  des  communautés;  il  rédigera 
emntln,  à  nnaplUS  grande  échelle  deux  autres  cartes, 
dont  une  renfermera  lea  sénéchaussées  de  Toulouse  et  de 
Carrassonne;  l'autre,  crile  de  Beaneaire  et  Nimes,  sur 
l'nne  «t  rnntre  dasqnellM  seront  marquées  toutes  les 
roules  sans  exoeptloir  *.  —  L'assemblée ,  autorisée  par 
lettres  patentée  t  à  nommer  dea  s  commiasairea  de  l'Or- 
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dre  de  la  Noble.sse,  ayant  ou  «jwnt  en  séance  ani  Aala 

dans  led.  Or  lre,  pour  la  n Tiflr-atiim  des  titr  s  t^t  la 
eonfei'tlon  des  extraits  servant  ii  Ju»li(ler  la  noblesse 
de  ceux  qui  veulent  entrer  au  serviea  du  Rol  • ,  règle 
•  la  forme  h  suivri!  pour  la  prévenlaliun  et  le  rapport 
de»  requêtes  en  demanile  de>nominatipn  des  commissai- 
res ».  —  État  des  contributions  h  fournir  chaque  année, 
pour  la  reconsiraction  des  prisons  de  Toulou.s(>,  propor- 
tionnellement Il  la  capitatinn  qu'elle  supporte,  par  cha- 
cune des  provinces  du  ressort  du  l'arlement  :  Languedoc, 
Haute-auienne,  généralité  d'Aneh,  paya  de  Foix,  Bi- 
gorre.  Nébotixan  et  Qaatre-yallées.  —  Snbvention  de 
3,000  liv.  h  chacune  de^s  écoles  ries  ponts  et  chaussées  de 
Toulouse  et  de  Montpellier.  11  est  dit  dans  l'exposé  dee 
motifi,  •  qne  les  amateurs  de  ees  deux  villes.  U>s  pro- 
fe-i-ti  u  rs  et  les  associés  artistes  de  l'Académie  de  Toulouse 
et  ceux  de  ia  Société  de  Montpellier,  s'éloient  efforcés  fc 
renvi  par  des  prix  et  des  leçons  gratuites  d'iuslrutre  les 
jeunes  gens,  qui  étoient  accourus  en  grand  nombre  dans 
les  écoles  de  ces  deux  villes,  sur  la  foi  de  l'établlssernsot 
annoncé  comme  prochain  >.'-•«  Les  envoyés  dsa  barons 
aux  Assiettes  et  aux  nui\-;iu\:  de  direi-tlon  des  diocèses 
seront  tenus,  pour  pouvoir  y  être  admis,  de  prouver,  per 
titre  légal  et  oonstllnlir,  leur  noblesse  et  célle  de  leur 
père  ».  —  Vu  «  I:i  r.ireî.î  du  charbon  piorri'  qu*'  Ias 
principales  fabriques  paient  en  ce  moment  à  raison  de 
qnamnte-einq  aola  le  qnfnlal  » ,  une  subvmlfon  de 
2,400  liv.  peu  liuit  huit  ans,  >'st  a 'conlée  à  une  compa- 
gnie qui  avait  entrepris  d'exploiter  dans  la  terre  de 
Ségur.  an  dioeèee  de  Narbonne,  ■  une  mine  qui  a  été 
visitée p.ir  M.  le  bnrnn  île  r>ietri"h,  rommissaire  du  Roi  au 
département  des  mines,  et  par  les'  Chaptal,  inspecteur 
honoraire  de  «allea  de  la  province  • .  —  CNi  statuera  dans 
ti  prochaine  assemblée  sur  rétablis.-if tuent  iTunn  '-cule 
d'hydrographie,  demandé  par  le  ministre  de  la  Marine. 
Ce  ministre,  le  naréebnt  de  Oastries,  avait  écrit  ■  qu'il 
cnmi  toit  sur  les  intentions  paIrfîUii|iies  des  États  de 
Languedoc,  celte  province  n'ayant  pas  eu  jusqu'à  pré- 
sent une  navigation  «t  nneommeroe  marlHiM  propor- 
tionné à  ses  moyens  et  à  ses  ressources,  puisqu'on  s'y  est 
presqu'entièrement  borné  au  cabotage  rie  la  Méditerra- 
née, et  que  le  oommeroe  avce  la  Nord,  devenu  depuis 
quclqu^'S  anm^s  lusez  itiiporfnnt,  s'y  fait  presqu'entière- 
ment  par  des  navires  étrangers  ».  —  L<i  (  '.jittnbuU  n  de 
la  province  aux  lyttedeo bureaux  de  l'intendance,  dont 
les  services  sont  gratuits,  est  porté  de  6,000  ii  10,000  liv. 
(A  cette  somme  s'ajoutait  le  contingent  de»  diocèses, 
4,100  liv  ,  et  celui  des  communautés,  4,000  liv.J  —  Est 
accueillie  n  la  demande  du  bureau  du  Collège  royal  de 
foulouse  pour  que  rétablissement  de  la  chaire  du  ebtnfa 
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•oit  faîl  aud.  collège  «.  Le  rapport  qui  précède  celte 
déelahm  aat  à  lira.  On  jelto  oneitéliiié(^ioa  it»  ËtaU  >le 

1784,  où  ils  i1i-;iioiu  que  .  «  la  chimiâ  asl  devenu»,  de- 
puis les  nouvelles  découvertas  dont  elle  s'est  enriotiio  et 
)«  grand  iwmbr«4'aoiftt«ttra4ai  s'altaehenlàlaeultiTer, 
uns  scieni  fl  iIh  s  irietf'^  et  d'éducation  riit'i!  n'est  presque 
plus  jwrruis  li'ijînorer  ».  —  il  y  a  IIhu  d'accorder  aux 
Bénjdletiu  d«  la  Daurade  4e  Toulonae,  qui  ottrml  de 
démolir  leur  lerm'i^n  ^.t  de  la  reconstruire  en  alifjnemenl 
du  quai ,  25,000  liv.  pour  le  terrain  de  lad.  terrasse,  et 
41.M4  Ht.  pour  In  raoonstmetlon.  —  Unie  daa  eommb* 
saires  subropés  pour  la  '.^nao  des  Assi^liiîs  rn  1787.  — 
Lecture  de  l'élal  géntJ  iLl  tn  recelte  et  ili  pcDsc  des  fonds 
fclBtpOMr  en  1787  du  consentement  des  États,  «  qui  se 
«ont  tronvùa  monter  à  11,110,087  liv.  iO  sols  3  d.  — 
OtKroL  —  Te  Deum.  —  Bénédiction.  —  Députés  pré- 
aenlt.  =  AaaeiDblée  des  tn)is  États  de  la  séuécliaussée  de 
OweanoiiDS  aun»  la  pr>^Midenre  de  l'archevêque  de  Nar- 
boont.  =  Assemblée  des  Iroi»  Étato  de  la  sénéchan&iée 
de  Toulouse  souir  la  présidence  du  l'archevoiiue  de  Da- 
mait  CM^JatAur  d'Albi.  —  Table  des  malièrea  :  délibéra- 
UonsdeetiUls,  —  rapporta  deeConniirieaii;— dëlib^ 
rations  de  la  sénéchau$8ée  de  CÉraHOntM,  —  de  la 
sénéchaussée  de  Tooloase. 

c .  M3>.  (Biitiln.)    MÀtt  IW        r»PK».  ««rwA 

Décembre  WOT-Janvier  1980.  —  Procès-verbal  das 

séances  et  délibération des  États  de  Languedoc,  aj.a''ni- 
biéa,  par  mandement  du  roi  Louis  XVI,  à  Montpellier, 
dans  la  grande  ealle  de  l'Hôtel  de  Ville,  du  18  décembre 
1787  au  18 Janvier  1788.  —  Pt-r!sid<-nt  :  r:ir«lmvôqtte  de 
Narbonne.  ComiDissaires  du  Roi  :  le  comte  de  Périgord, 
eonmandant  en  «hef  de  1m  prorlnee;  Bernard  de  SaU 

lainvilHers,  intetil.int;  de  NoUgarèJe  et  île  Viguier, 
trésoriers  de  France  és  généralités  de  Montpellier  et  de 
Tenlanse.  —  M  ddeambre  178T.  Leetara  de  la  lettre 
clfiw  lia  Rni  auT  Ét.nt^.  Içar  mandant  .i  d'ajouter  (>ntièrn 
créance  >  aux  ooniroisslons  expédiées  pour  la  convoca- 
tiom  daad.  Àata  an 'conte  de  Parigord,  <  eotnmlssuira 
principp.l  en  l'assemblée».  —  Lecture  des  commissions. 
—  Discours  de  M.M.  de  Périgord  et  de  UallainvtUier». 
Réponse  de  l'areberiiiM  de  Narbonne.  ptdaidant  —  Las 
États  Tont  en  i'iiP!i<i  'v.>ïr  ia  rnf>sse  du  S'-Esprit.  —  14  dé- 
cembre 1787.  Lecture  des  leltred  de  vicariat  des 
Tkalree  généraux  et  des  procurations  daa  envojrés  de  la 
noblesse  et  députés  du  Tiers -Élat.  —  Commissaires 
nommés  pour  examiner  les  preuves  da  noblesse  des 
envoyés  des  barons  et  les  contt'<>tHlion$  sur  Teolnée  des 
dépités  dn  Tiera-Ëtat.  —  15  déceotbre  17*7.  Rapport 
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favorable  sur  la  oublease  des  sieurs  de  Morlas  et  de 
Fujol  de  Vebron.  envoyée  des  barons  d'Ambres  et  de  Oal- 

vissun.  —  Lecture  des  r'-plements  de  1708.  r—  Ser::iênt 
prêté  par  les  trois  Ordres.  —  L.e  président  annonce  •  que 
la  procession  se  fera  demain  après  la  meeee  du  S>  ISs- 
jiri'.  ».  —  Nomination  de  députés  pour  saluer  les  Com- 
missaires du  Roi  :  1  évèque«,  4  barons.  8  députés  des 
villas  Iront  saluer  la  comte  de  Périgord;  1  évéqne, 
1  baroM,  ?  di^pt)lf''s  des  villes,  rinlemliUil  ;  1  «f  ind 
vicauc,  1  L'iiv'jyc  de  Ijaron,  2  diucéiiains  ironi  visiter  lus 
trésoriers.  —  lU  décembre  1787.  Cérémonial  de  la 
messe  du  S'-Iîapril.  —  Ordre  de  la  procession  dans  les 
rues  de  Montpellier.  —  17  décembre  1787.  Le  Prési- 
dent dit  quo  les  Commissaires  du  Roi  sont  vetfus  ches 
lui  avec  le  cérémonial  accoutumé  pour  lui  communiquer 
leurs  instruclluns.  —  Rapport  des  députés  nommés  pour 
saluer  et  visiter  les  Commissaires  du  Roi.  —  18  décem- 
bre 1787.  Entrée  des  Commissaires  du  Roi  :  ils  deman- 
dent  un  don  gratuit  de  3,000,000  de  liv.  et  ],eC8,9S5  liv. 
pour  la  capitalion  <le  178.S.  —  S)  décejijbru  1787.  Rap- 
port favorable  sur  la  noblesse  du  s'  de  Peyrolas  de  Sou- 
bèe,  nommé  par  le  président  pour  remplir  la  place  d'en- 
vojé  de  la  baronnie  de  Caylus.  -  Le  don  gratuit  et  la 
eapitation  sont  accordée  aux  conditions  ordinairaa. 
Texte  de  ces  conditions.  —  3  évéqoas,  2  baroos  et  4  dé- 
potés des  villes  vont  porter  aux  Commissaires  du  Roi  la 
délibération  du  don  gratuit.  —  Nomination,  par  le  prési- 
dent, drs  Commtnloiie  :  des  alfoiree  extraordinaires,  du 
rallier  h  présenter  au  Roi,  des  recrues  et  de  la  ligne  de 
l'Étape,  des  mannikctures ,  des  travaux  publics,  de 
ragrlenlture,  de  la  vérlflcatlon  des  fropositlons  des 
Assiettes  des  di  icèsès  et  de  leurs  travaux  publics,  île  la 
vériûcatiou  avec  les  Commissaires  du  Roi  daa  imposi- 
tions des  communautés,  de  la  vérlfleation  des  dettes  des 
diocèses  et  de.i  cmituunautés,  du  Bureau  des  Comptes. 
—  27  décembre  1787.  Premier  rapport  de  la  Commis- 
sloa  des  allUrss  estraonllaaires  sur  les  demandes  oon- 
tenue»  dans  les  instructions  du  Roi  :  prorog  ilion  en  1791 
et  17âS  du  second  vingtième.  Les  Ëlals  y  conseatsut 
sur  ce  4B'U  leur  eat  déelarl,  da  ta  part  •  d«  S.  11.,  que 
malgré  tous  les  retranchements  qu'elle  a  fait  et  qu'elle 
conliDue  de  £aire  sur  ses  propres  dépenses,  elle  a 
neonnu  qu'ils  m  aufllront  point  pour  eomUar  la  déH- 
rit  «;  prorogation  pour  10  ans  des  1  sols  par  livre  en 
sus  de  la  capilatiou,  produisant  par  an  320,000  liv.  mie 
est  oonsantia,  mais  on  damandan  an  Sol  d'an  panoettr» 
l'alwnnement  pour  trois  mitions,  comme  cela  a  été  fait 
lors  des  i^récedeates  prorogations,  et.  si  l'urire  est  accep- 
tée, ■  pouvoir  est  donné  «u  oommlasalres  des  affaires 
•straordinairea  de  signer  aveo  ceax  de  8.  M.  un  trallé 
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oonfonn«  «us  avlm  Inités  ralatih  à  la  ranitw  d«  la 

rapit.iliiin  (Prir  cm  rri'ivfrj,  la  provinfp  n'av  iit  ;i  priy-T 
que  l'inUtrôl  du  trois  millions  h  5  *it,  suit  150,000  liv.  au 
lieu  Ae»  380,000  liv.  qui  loi  élalMit  ilamandiai.)— R^mh- 
vellHnient  lies  ii^otinfliiienU  :  dos  10  sols  pour  livrssur 
Ifls  droits  mm  compris  dans  les  baux  Jes  Fermes 
(000,000  liv.):  irnilulto  d«*  villas  (3S0.70d  UV.); 

il«»s  droits  at'riliUi's  m^x  conrtiiT<  j.niCiMiri;  inspoc- 
taurs  aux  houch«rie;<  et  aux  baissons  (Il^l,dl8  liv.);  des 
drott*  sttf  les  hulMs  al  savona  (Sft,000  liv.);  dea  droita 
de  nouNvt  n^qnAf  fl5,0*V>  liv.)  ;  «le^  droits  attribués  aux 
receveurs  des  épicfls  (12,000  liv.).  ÉlaU  renouvel- 
ant cas  aboniMmaat»,  et  «ur  i»  propoaKton  de  la  même 
Commission  accordent  02,132  liv.  10  sols  pour  les  dé- 
penses de  l'augmentation  de  la  marécbaus.sée ,  et 
4I!S,M4  liv.  fonf  le  AfWMl  miitta^  (entretien  et 
liicbil'pnipnt  rtf>'<  Iroupe.S  proTÏnciales  et  des  invalides), 
—  Rapport  de  In  même  Commission  sur  les  conditions  de 
la  Fttrnwds  l'équivalent  «  qui  d«il  Mrs  renouvelé  pen- 
dant la  tenue  de  la  présente  ;isseml>U?ô  ».  —  Premier 
rapport  de  la  Commission  de  la  vi'-riflcaiion  dos  iraposi- 
Honsat  de» travaux  publics  de.s  diocèses  :  vériHcation  des 
impo'i'tlon't  des  Assiettes  des  diocèsaa  de  la  sénéchuussée 
de  Carcassonne;  —  des  diocèses  de  la  aénicbaossée 
de  Beaooaife  et  Nîmes.  —  24  décembre  ïTtff.  Teneur  da  - 
traité  Tait  avec  les  Cimimissaires  da  9ol  ponr  la  proro- 
gation de  la  levée  des  4  sols  pour  livre  en  sna  da  la  capi- 

tjitlon.         1**  rapport  de  lu  Ctimroission  des  travaux 

pubti'-s  In  province.  —  Pouvoir  donné  aar  ajrndica 
généraux  tl  iMufirunler  8  millions  pour  l'alMinnenent  dee 
4  sols  pour  livre  de  la  capitation  nu  l.ui-c  qui  sera  flxé 
par  le  Roi.  —  20  décembre  1787.  2<  rapport  de  la 
Commission  des  travaux  publies.  —  8»  rapport  de  la 
Oomniission  rie  la  vériflcallon  des  Impositions  et  des  tra- 
vaux publics  des  diocèses.  Oonformémenl  à  ses  conclu- 
aiotta,  l'assemblde  consent  h  ee  qae  les  diocèses  de  Nar- 
bonne,  Carcassonne,  li^ziers ,  Agde,  Lodàvo,  Alet, 
LImoux,  demandent  au  Roi  l'autorisation  de  s'imposer 
ou  d'emprunter  pour  constniirs  ou  entretenir  des  che- 
mins. —  31  décembre  1787.  3"  Rapport  de  la  Commis- 
sion des  travaux  publics  de  la  province  :  état  dea  ouvra- 
ges du  pont,  des  qaais,  de  la  porla8>  Cjprien,  dn  cours 
Dillon  de  Toulouse.  —  3*  rapport  de  la  Commission  des 
diocèses  :  vériiloation  des  impoaitiona  des  A«iettes  des 
diorcsw  de  ta  sdrtéetaauesée  da  Tonlnose  —  Il  set  pai>- 
■  mis  an  dIo''i>so  Tiuilnu.S'i  do  rembourser  au  baron  du 
Bourg,  seigneur  de  .Saussena  et  de  l'Yancarviil^  dans  le 
oomié  de  Carvman,  080  liv.,  montant  d«  la  dlOSrenei 
entre  la  taxe  ordinaire  des  vinjrti.'m.  s  H  In  taxe  arbi- 
traire dont  led.  siear  avait  été  frappé  pour  n'avoir  pas 
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j  dédard  ses  biens  et  drolls  nobles  sojelt  au  vinftlème. 

j  —  Les  iîi(i.'è<i's  (!e  f.iivniir,  Meiix,  S'-P.tp ml, 
tauban,  Commeni;p.,  .\lbi  peuvent  demander  au  Roi  l'au» 
torlaation  doa'Impmeron  d'emprunler  pooreonstnire 

ou  nntrelenlr  des  cliemins.  —  2  jmiviar  ITSS.  Seci.r.J 
rapport  de  la  Commission  des  affaires  extraordinaires.— 
a*  rapport  de  la  Gommission  des  travaux  publies  de  la 
provioi"!'.  —  ^*  ripport  de  la  commi.ssion  des  diocèses  : 
les  diocèses  de  Ca.'^tres,  S>-Pons,  Mirapoix  peuvent 
demander  au  Roi  l'aulorisatlon  de  aimpoaer  ou 
d'emjirunter  pour  construire  on  nnirt'tenir  des  che- 
mins. —  3  janvier  1788.  4*  rapport  de  la  Commis* 
sion  des  travaux  pnJtlios  de  la  province.  —  Une  Gom- 
mission renforcée  ,  corcr-T'éc  li-is  carrimissaires  des 
affaires  extraordinaires  et  de  ceux  des  travaux  publics, 
se  réunira  ches  rarebbvèque  de  Narbonne,  prMdent, 
«  pour  flffînilT  jihisiDurs  articles  important"!  rontenti'; 
dans  les  instructions  du  Roi  ix  M.M.  ses  Commissai- 
res ».  —  L>as  Commissaires  do  Roi  assistent,  nonobstant 
les  protestations  [de  pure  forme]  ihi  président,  aux 
premières  enchères  de  la  ferme  de  l'équi valent.  — 
—  5  Janvier  1788.  3*  rapport  de  la  Commission  des 
affaires  extraordinaires  renforcée  :  <  I^s  Itesoins  de 
l'Rtat  exigeant  des  secours  prompts  pour  subvenir  aux 
charges  les  plus  pressantes,  le  tUA  demande  à  la  pro> 
vince  de  lui  prêter  son  crédit  ponr  un  emprunt  de  quinze 
millions  k  5  sans  retenue  ».  —  BsHmant  que  la  •  ré< 
dttction  de  Tlntérét  de  l'arprent  est  un  moyen  dus  plus  effi- 
caces pour  procurer  le  soulagement  de  ses  si^ts,  is  Roi 
attend  de  la  sagesse  dea  États  qu'ils  te  déterminenl  à 
rembourser  les  emprunts  au  denier  20  ci-<1evant  faits 
pour  son  compte,  et  qu'ils  y  Jol'^nent  l'emprunt  de  quinze 
millions  dès  qu'il  sera  reatpH,  pour  n*taR  ftmner  qu'Un 
seul  emprunt,  l'intention  de  S.  M.  étant  que  le  trésorier 
de  la  Bourse  des  Étata  retienne  diaqne  année  le  dixième 
du  moiitant  des  impositions  de  la  province,  pour  être 
emplové  tant  au  payement  de.s  inlérèts  qu'aux  rembour- 
sements successif  dud.  emprunt  unique  ».  Bnfln,  le  Soi 
désire  que,  sans  pr^udice  da  ce  mode  d'amortiassmeut, 
«  il  .«i  ï't  >iuv.  rt,  ;i[irës  que  i  Lniiirunt  de  quinze  millions 
sera  rempli,  un  nouvel  emprunt  indéflni  à  4  ou  4  Ijt'Ut 
dont  les  deniers  seront  uniquement  emptoyés  h  rem- 

twurser  tous  I«-.s  (■a|iit:ai.'c  cmprunli's  k  ô  "/•>  si  mieux 
n'aimant  les  rentiers  consentir  à  la  réduction  de  leurs 
rentes  à  4  ou  4  1/8  et  que  le  bdnMos  provenant  de  la 
r<''iiuclii>n  de»  renies  serve  ii  ji^'i-r-iltre  il'auîant  le  fonds 
d'amortissement,  alin  de  parvenir  à  une  plus  prompte 
libéralinn  ».  La  Commission,  considérant  que  ■  les  prin- 
cîi>M  (jui  liiriL't^nt  U  Ministère  n;>'Titr'nt  uriH  iiloine  et 
entière  confiance  »  ;  que  si  •  la  réunion  en  un  seul  de 
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'  tom  U»  emprunts  faiU  pour  le  compte  du  Roi  doit  occa-  j 
«lonner  nn  relan)  momentané  dans  l'extln^ott  tolalé  I 

desd.  emprunta,  l'oiu «r'. n rn  il'nii  eiiipruiit  indéfini  li  1 
00  4  Iji  est  un  mujreii  assuré  de  diuiiuuer  lu  dette 
nationale  >,  propoio  de  «onmntir  h  tontes  las  demandes 
(lii  Kiii,  «i  «  pour  assurer  le  succès  de  l'eiuprunt  ind/^Hni, 
d'au  tlxer  l'intérél  k  4  %  •  ;  ...  «  ce  qui  a  été  ainsi  déli- 
biré  >.  —  5*  rapport  de  la  Cou»mi««lon  des  tntvanx 

publirs  de  la  province  :  <5!<it  ilcs  'uivr.ii,'i"'s  i!c  l;i  roule 
d'Auvergne.—  4*  rapport  de  lu  Commission  dus  diocèses: 
Oonfbrcnéweat  h  aes  coMlusions,  il  est  délibéré  que  les 
*li:W's;»s  Ifi  Mfnt]ic:iier,  Nînies,  ie»  pays  <)«  Oêvaudan, 
de  VivaraiA  et  du  Velay,  les  Uioct.*»e!i  d'UzàK  et  d'Alaiâ 
pêutent  demaadep  an  Roi  l'anlorbatlon  de  s'Imposer  on 
d'emprunter  pciur  iiayer  diverses  dépenses  ^t  principa- 
lement (^les  de  leurs  cbemin.s.  —  8  janvier  1T88.  Le 
président  annonce  le  retour  du  gentllttomme  dépalé  à  la 
Cour  pfitsr  |»r>rtefau  Roi  loa  délibt^ration»  du  don  frratuit 
et  de  U  câpitalion.  Texte  des  lettres  écrites  pai'  le  Hji 
M  cuints  de  Péri^ord  et  à  l'archevêque  de  Narbonne 
ponr  témoigner  sa  satisraction.  —  4*  rnppi>rt  de  la  Cum- 
mltslon  des  affaires  extraordinaires  sur  les  demandes 
ftitM  par  le  Roi  <  de  sommes  destinées  ù  différenles 
dépeoMS  qni  «ont  A  la  cbarge  de  la  province  :  entretien 
des  places  foMee  et  fortlAcatlon»  de  la  côte,  logement 
des  oiâciers  généraux,  frais  de  la  Commission  établie  rn 
1734  pour  le  maintien  du  bon  ordre  dans  l'administra- 
tion des  eonmmautés,  gratiflcailon  anx  bnisalwe  du 
Conseil,  contribution  aux  dépenses  relatives  à  l'abolition 
de  la  mendicité,  réforme  de  l'abus  de  faire  coucher  S  sol- 
dats dans  m  même  Ut,  quoiqu'  «  un  règlement  de  1716 
ait  établi  que  leti  soldats  seraient  coucbéii  deux  à  deux 
dans  des  lits  de  4  pieds  de  large  ».  Toute*  les  proposi- 
tions de  la  Commission  sont  adoptées.  —  0*  rapport  de 
lu  Çiiminis.sioii  des  travaux  publirs  iIh  ta  pravinre  :  ét;U 
des  ouvrages  <  du  nouveau  canal  de  Xarbonue,  qui  vient 
d'être  achsTd  depids  le  canal  nqral  jusqu'à  la  rivière 
d'Aude,  et  île  TaniMen  canal  nommé  la  Kobine  qui  part 
de  cette  rivièra,  traverse  la  ville  de  Nai  bonne  et  conduit 
aa  gnn  d«'  la  Meavelle  ».  —  lO  janvier  1788.  Appio» 

ballon  des  traités  fai!s  avec  les  Cumiiiis-iitires  du  Roi 
pour  l  emprunt  de  quinze  millions  à  5  °/o  «t  l'emprunt 
ladéllol  à  4 1/S.  Teneur  deed.  tnùtés.  —  7*  rapp4Mrt  d« 
la  Commission  des  traviiux  publics  dft  la  [.rovincfl 
l-  rapport  de  lu  Cummiasion  de  l'agriculture  :  vote 
des  gfatiflcatlont  qu'elle  demande  pour  les  |»roprMlklrea 
d€s  haras  de  Berlas  ot  l.or:narié,  au  diocè*«  df»  Castres, 
de  Ledon  en  Albigeois,  d'En-Gasc  an  cunsulat  de  Dui«ic, 
elHlavant  La  Brnguière,  au  diocèse  du  I^iTWir.  —  ■  Le 
Oottvarnement  s'étant  refusé  à  parmellre  au  a*  Cb^pUi 
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de  retirer  sun  salpêtre  de  l'Inde  «,  comme  le  font  les 
M>ri«int8  étrangers,  les  États  loi  accordent  ptmr  dix 

ans.  jusipi'à  f;inriirr'-n:''->  de  5,000  liv.  M'iiU'rnenl,  c  cinq 
pour  cent  »ur  le  produit  qui  résultera  de  la  vente  des 
acide»  minéraux  de  sa  fbbriqnê  ».  —  9*  rapport  de  la 

Commission  des  diocèses  :  'l.it  il.'s  ponts  des  lî  i  .'sis 
des  sénéchaussées  de  Carcassonne  et  Toulouse.  —  Pouvoir 
donné  aux  syndics  généraux  de  la  province  d'emprunler 
15,OOO.W>  ']".  —  U  janvier  1788  6-  rapport  dri  la 
Cumiiiission  <l«s  affaires  extraoïxlinaires  ;  le  Roi  de- 
mande que  l'abonnement  An  vlngtMinae  «oit  porté  de 
3,26i.7tl  liv.  h.  5.e'>?.000  liv.,  ou  plutôt,  dédur  tion  faitd 

•  de  1,100,000  liv.,  a  quoi  ont  été  évalués  les  2Û»  des 
Mens  du  clergé,  du  l'ordre  de  Mnita  M  des  bdpitaus  du 
la  province,  à  4,202,000  liv.  ■..  La  Commission  ttublit 

•  que  les  revenus  du  Languedoc  ont  été  appréciés  d'après 
Il  >  l  aiion»  de  la  Régie, do  1750  à  1761,  fattes  par  deu 
préposés  qui  n'avoient  aucune  des  connoissances  locales 
qui  sont  indispensables  pour  prjt^éder  avec  exactitude, 
et  qui  élabliasolent  l'imput  non  sur  le  revenu  réel,  mais 
sur  un  raTeou  estimatif;  que  cet  opérations  ont  influé 
cependant  dans  la  flzation  du  premier  abonnement 
que  cet  abonnement,  dont  les  États  trouvaient  déj,\  le 
taux  excessif,  a  été  succanivement  augmenté  en  1772 
et  1780,  et  qu'on  veut  l'augmenter  encore.  <  Les  Étais 
ne  c  ti^rcht  ronl  jamais  à  se  .soustraire  au  poids  de  la 
contribution  générale,  mais  S.  M.  ne  saurait  exiger  de 
leur  dévonemeat  l'aeeeptatîon  d'un  abonnement  sana 

■  leur  laisser  le  temps  d'examiner  s'il  est  proportionné  ou 
non  aux  facultés  de  la  province  *.  La  Commission  pro- 
pose que  les  ÊlahT,  i  ponr  donner  nu  Rot  une  preov» 
éclatante  de  leur  zèle,  sans  que  leur  ofTre  puisse  être 
réputée  un  ac^uiescemenl  à  l'augmentatian  demandée, 
oilhent  la  prfaenla  année,  comme  un  eeeonrs  extraordk 
nalre,  la  suirime  0 10,000  liv  < .  «  Par  là,on  ne  contra- 
riera pas  les  ressources  que  le  Gouvernement  s'est  pré» 
paré  pour  l«  réfabllsaemmit  d'an  raelUeur  ordn  dans  les 
finances,  et  on  se  lais<>era  la  farulté  de  ne  dt'lib'rer  sur 
l'abonaernent  que  lorsqu'on  aura  acquis  les  conuois«an> 
ces  aux»  leaquéllas  on  ne  saurait  arec  JwUoe  en  aug- 
mcntor  le  tnut  artufil  >■;  ...  ■  ce  qui  a  él^  ain.'.i  délibéré 
par  acclamation  ■•.  —  Gratifications  d'usage.  —  Liquida- 
tion deu  MMAmsB  à  ramboaraer  par  loteries,  M  te  par  les 
Oommis.sftirL'S  du  Rtit  ef  ceux  des  États.  -  I^as  emprunts 
faiis  par  les  États  pour  le  compte  du  Roi  restent  au 
nombre  de  neuf.  La  somme  totale  qui  sera  amploTée  tut 
remboursement  au  l**  juin  prochain  a  été  reconnue  se 
porter  à  5,337,607  liv.  18  sols  7  deniers,  el  le  fonds  res- 
tant dû  après  ce  remboursement  sera  de  50,470,020  lir. 
7  s.  0  d.  —  Nouvelles  encbéres  do  la  ftrm*  de  liéqulva- 
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lent  :  elle  t-st  adjugt^e  «It^Aniliveint-nt  par  les  Commis- 
nlrat  4u  Bot.  An  ronsmlem^nt  dos  ÉUi»,  au  prix  de 
1.370,000  liv.  par  année.  —  T\r^9  des  loteries  en  pré- 
sence des  Commissaire  du  Roi.  —  12  Janvier  1788. 
SippOtl  de»  députés  à  la  Cdup  :  Ils  ont  «  f.iit  servir  les 
jetons  qui  dnvnienl  être  ArappM  pour  les  ÉtikU  arlneU  à 
pnrpt^tuor  la  mémoire  lie  l'AasemblAe  des  Notables,  Âvé» 
nenient  ulorieux  pour  celte  province  par  le  rang  que 
M*'  l'an-hevèque  da  Narbonne  a  tenu  dana  celle  asMia-- 
W)9.  par  la  prépondérance  «te  se*  opinions  et  par  VMA- 
vatlon  de  Mf  rarrh'^v(V|tie  (le  Toulouse  au  Ministère  «. 
—  a  Une  bourse  de  Jeton»  est  accordée  au  premier  coin-  ' 
mis  des  FinanMi  qui  est  chargé  dn  déparlement  du 
lAnguodof,  en  témoigna^p  satisfaction  de  son  exacti- 
tude et  de  son  activité  dans  l'exi>édition  des  affairée  de 
eetle  pvovtnee  *.  —  8*  rapport  de  la  Oonmisalrtn  des 
travaux  publics  de  la  province  :  navipalion  du  r  irn  <  t 
de  laQaronne.  —  6*  rapport  de  la  (loniinission  des  dio- 
oèsM  :  Mat  des  ponts  des  dioeéses  de  la  sénéfbaassée  de 
Beaucaireet  Nimee  —  Priuv  iir  donné  aux  syndics  gôné- 
Vaux  d'emprunter  au  denier  vingt.  200,000  liv.  •  pour 
am^lérer  les  travaux  et  les  opérations  relalives  à  la 
i)avi>:alîi)n  liu  Tarn  ■■  —  ISJanvIer  1788.  Il  sert  impus.' 
27.366  llv.  pour  les  tnorles-paies  el  193,1&2  liv.  pour  les 
garnisons  des  plaese  de  la  province.  —  Nominalloa  •  par 
ballore'^ ,  suivant  l'usage  »  des  députés  à  la  Cour.  — 
7*  rapport  de  la  Commission  des  affaire»  extraordinai- 
re*. Vn  «  le  ralentissement  du  travail  des  manaOïolures 
(liLiis  les  ilioc  M-g  (l.>  Carcassonne,  Lodève  et  S'-Pnns. 
et  l'état  malbeurfox  du  commerce  de  la  ville  de  Nism«s, 
remise  est  fkile  du  tiers  de  leurs  coaïingenis  ans  vlng- 
tiftiiips  dp' l'iruliislfi''  fHu\'l,  rrnis  illocèses,  et  ouvriers 
des  fabriques  de  ISIraes  sont  déchargés,  jusqu'à  concur- 
renee  de  10,000  llv.,  de  toute»  les  taxes  des  vingtièmes 
d:'  3  liv.  et  au-dessous  qu'ils  auroient  dû  acquitter  i.  — 

  Destination  du  prix  de  la  ferme  de  l'équivalent  : 

900,000  liv.  en  moins  Imposé  sur  le  don  gratuit; 
450,000  liv.  pour  payer  l'abonnfmi^nt  d^s  rions  gratuits 
des  villes;  220,0U0  liv.  pour  punie  Jo  l'abuniioment  des 
10  suis  pour  liv.  en  sus  des  droits  non  compris  dans  les 
baux  des  formp"  <Ui  Rni:  50,000  liv.  pour  la  route  d'Au- 
vergne ;  300,000  liv.  p<iur  indemnités  de»  cas  fortuits, 
grêle,  inondations,  elo  ;  18,000  liv.  pour  les  ouvnt'^rs  de 
la  place  du  Pevrou  h  Montpellier,  et,  vu  la  diminution  du 
prix  de  la  ferme.  38,000  liv.  au  lieu  des  lOÛ.ÛOO  accoutu- 
mées, en  vinina  Imp^^  sur  les  détins  et  afftlrfv:.  —  on 
réclamera,  au  nom  des  États  eldea  communanlés  rive- 
raine.-i  des  cotes  do  la  Médi|erranée  depois  Vendres  jus 
qu'a  Leucate.  cr>nlre  une  ordonnan  'i^  <Ui  Bur  ni  rtr-s 
Onanee^de  Montpellier  provoquant  des  demandes  •  de 
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i'onr4>ssion  des  terrains  qui  forment  le  rivage,  lai  et  relat 
de  la  tner  »,  attendu  que  lesd.' communautés  ont  le  droit 
de  jouir  en  commun  de  ces  terrains,  et  ce,  en  vertu  d'un 
contrat  passé  le  29  septembre  lli66 entre  le  roi  Henri  II  et 
les  Ktals.  —  16  janvier  1788.  Rapport  de  la  Cumuiis- 
sion  des  manufactures,  il  a  été  fabriqué  pour  le  Levant 
en  1787  :  draps  mahoux,  816  pièces  ;  londrins  premiers, 
1005  p.:  lonli'lMs  i^econds,  .'iO.465  |  .;  1  indres  larxes, 
180  p. }  en  tout  32,405  pièces,  soit  3,500  de  plus  qu'en 
ItSO.  —  Analyse  d'an  mémoire  des  fabricants  de  drape 
de  Carcasifonne  contre  les  entraves  misas  à  leur  indus- 
trie :  «  les  manufactures  de  draps  de  celte  pruvince 
étoisnt  autreiiite  (Murelle  la  source  du  commerce  le  plus 
étendu;  la  vente  des  draps  dans  hinw-  les  parties  du 
monde  donnoit,  en  échange,  des  matières  propres  à  ali- 
menter l'industrie,  etc.  Tel  étoit  l'«fnH  de  la  protection 
accordée  aux  roanufadures  ;  mais  depuis  une  lonu-ie 
suite  d'années  elle»  n'ont  épruuvé,  au  lien  d'encouraise- 
nents,  qu'un  «sservlssemeat  destructif  de  tonte  indus* 
trie,  el  uiit  enfin  reru     coui-  le  |i:us  funeste  par  l-' 
Tilège  exclusif  accordé  aux  négociants  de  Marseille  •  qui 
ont  seub  ledroH  d«  fréter  avec  les  fiibrieanls  du  Langue» 
lir.c.   -  9'  r>ii>r'>rl  de  la  Commission  des  tnivriui  publics 
de  la  province  :  état  des  ouvrages  du  e&n&lde  Beaacaire 
fc  Aignasmortes.      19  Janvier  1788.  8*  rapport  de  la 
Commis.siifri  di's affair-^i  uitraorJinairessurlesmo.vensde 
connaître  las  différentes  natures  de  biens  qui  doivent  être 
soumis  anx  vioglltaies;  il  7  est  dit  que  •  les  propriétés 
Ju  lie!  se  trouveni  as.sujettles  à  celtfi  irti|»f».«ition  d'après 
la  volonté  expresse  de  S.  M.  ».  Ouï  ce  rapport,  il  est 
délibéré  :  >  qui)  sera  exigé  des  déclarations  d«s  dirse- 
leurs  et  régisseurs  du  Prunaino  ;  qu'il  iCTà  fait  un  non- 
veau  rôle  des  maisons,  dans  tous  les  lieux  où  elles  sont 
«olMsa,  eslni  qui  est  en  usag»  ayant  été  fait  on  MSY; 
que  tous  les  prosirii''t.ilri!sde  biens  et  droits  nobles,  villes, 
communaolés  parliculières,  seront  tenus  d'en  faire  la 
dédarattoa  »;  mémo  obligation  est  imposée  aux  proprl^ 
taires  de  rentes  foncières,  rurales  et  «  h  locaterie  per- 
pétuelle «.  —  Nomination  de  commissaires  pour  la  direc- 
tion des  travaux  pnbllca  du  Hant-Languedoe  en  1788. 
—  Uem,  du  Bas-Lunguedoc.  -   Il  ?fra  fait  un  tableau 
général  de  toutes  les  opérations  reiutives  aux  vingtiè* 
mes,  a  afin  d'éclairer  le  Gouvernement  sur  l'opinion  esa^ 
itérée  qu'il  |>aroït  s'être  formée  sur  la  richesse  larrîlo- 
riale  du  I^nguedin:  ».  —  Nomination  d'une  Commission 
•  pour  préparer  les  dlfféi*ent8  projets  qui  seront  soumis 
aux  Etats  prochains  pour  parvenir  au  toulagoneol  des 
peuples,  par  une  amélioration  dans  les  difftrenles  parties 
de  l'administration gteérale  de  la  province,  par  le  i-etran- 
cbenent  des  dépeossn  Jugées  moins  néceiaalrse  et  par  la 
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plus  équitable  niparlilion  des  contributions  publiques»  ». 
—  Il  est  ,r«ppQrt4  foi  la  s»  Dneroa  a  dressé,  à  l'échelle 
'l'tinn  îipno  pour  600  toises,  la  nouvelle  carl'î  routière 
<ie  la.  i  :  ovince,  *  •^nv  laquelle  tous  les  liens  qui  ont  pu  y 
•'ntrer  sans  confusion  ont  été  plactia  d'après  la  distance 
de  (  hai-un  d'eux  à  la  raéri  lienno  do  Paria  ûl  h  la  per- 
jwndiculaire  de  cette  méridienne  »,  H  «  que  ce  dlnACteur 
A  obsenré  qii«  Im  diocèses  de  Morit;uibtn,  Toulouse, 
Bieaz,  Oommange  et  Alet,  .s'éiciKlmt  s\ir  un«  partie  des 
proviaiMS  liinllrophes,  i!  jiaroit  iiiili^peii^UedeCbartfer 
laa  syiMlfOt  et  inspecteurs  de  chacun  de  ces  diocèses  de 
larer,  sir  leur  c»rle  de diocàse,  les  ptrliesqui  dépendent 
de  radmlntstratfon  de  la  provinoe.  et  de  lee  »â[iarer  par 
on  trait  l)ien  prononcé  de  celles  qui  appartiennent  à  la 
Qvienae,  à  la  comté  de  Foix  et  aa  Ronssillon  Faute 
,  d'aToIr  marqué  cette  séparation  dans  la  carte  déjà  gra- 
vée, le  LanguediK;  y  pur.nl  ht^  ni  'oniJ  [ilus  ('tuiidu  qu'il 
ne  l'eet  ■•.  —  Dont  Pacotte  *  a  tiré  quantité  d'extraits  des 
arebivea  de  rHdtei  de  ville  de  Nbmes,  qtif,  étant  rédigAa, 
formeront  deux  voluina*  »:  il  a  examiné  r-'ili  s  <tu  Palnitt 
de  la  mdme  vilie,  celles  d'AigaesmorteGi,  et  t  il  dépouille 
nelnéileniflnt  celle»  de  Baavcaire  ».  —*  Dans  les  «m- 
juncluree  .vtiK'îlHO.  il  y  a  d'.ibniiiî  inner  lo  projet  de 
construction  d'un  palais  des  États  «,  attendu  «  que  la  dé- 
peneede  l'eidcatton  dvd.  pfojet  ae  portoroit  h  008,964  It- 
vros  I.  —  Él.il  las  gentilshommes  qui  ont  deniiimlé  des 
commissaires  pour  la  vériflcalion  de  leurs  titres.  —  •  A 
l'avenir,  les  Élats  n'admettront  ponr  les  preuves  de  no- 
blesse qui  iteront  failf  s  rtans  leur  assemblée  qr:e  les  expé- 
ditiozts  originaleii,  ou,  à  leur  défaut,  celles  qui  auront  été 
vdriAdea  par  leur*  eommlasalros,  en  la  Ibrine  portée  par 
tes  lettres  patentes  du  2  Juillet  1786».  —  «  On  sollicitera 
do  âarde  des  sceaux  une  loi  précise,  dont  le  projet  soft 
.  oonmanlqné  prialablemeiit  aux  £late,  tjni  Axa  les  prin> 
cipes  contestés  par  le  Parlement  de  ToulotHft  sur  divsrs 
points  de  l'administration  d<?s  communautés  ■•.  —  Les  dé> 
pntés  h  la  Conrsontohargds  apdcialement  de  représenter 
<  que  1»  franc  nlleu  et  la  maxime  antique  de  nul  set- 
ynew  sans  litre  forment,  dans  les  matières  féodales,  le 
droit  commun  de  cjtte  province,  et  présument  la  fran- 
chise de  tout  droit  seijjnsurial,  honorifique  ou  réel  ».  — 
Toutes  les  malsons  «  nécessaires  à  l'emplacement  des 
nouvelles  prisons  du  Parlement  de  Toulouse  >  ont  été 
achetées.  —  Nomination  de  commisaalrea  poar  drea- 
aar  le  Cahier  qui  doit  être  prëeenté  au  Roi.  —  Le 
Bnreav  des  Recrues  présente  la  nouvelle  ligne  de* 
rfitape  qu'il  a  établie  aaivant  le  désir  du  Roi:  «  il  lui 
a  parn  que  aa  direction  devoll  être  déterminée  par 
ce  seul  principe  :  qu'il  falloit  chercher  la  route  la 
ploa  courte  ;  ce  seul  point  renlbrme  tons  les  aTaata- 

Uaun^OanoirNS.  —  Sials  C.  —  Tom  II. 
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gtis,  facilite  le  mouvement  des  troupes,  accélère  leur 
marche  et  en  diminue  les  frais  »...  Il  a  cm  indl8pen> 
sable  de  choisir  les  cherains  nouvellement  construits.  — 
Détail  de»  opérations  du  liureau  des  Recrues  :  «  lesnou- 
veaux  registres  des  matriculeiis  pour  les  emprunts  non» 
veilement  faits  par  la  province  ont  été  arrêtés,  les  rx>mp' 
tes  de  la  capitalion  ont  été  rnppi)rl<^s;  lee  comptes  des 
exercices  1785  et  1780  ont  été  jujçés  et  clôturé-»- »  ;  sur 
la  pro{Kwilioo  da  Bureau,  il  si^ra  imposé  en  1788: 
pour  l«  fourragea,  150,000  liv.  ;  pour  les  logements, 
120,0'X)  liv.;  pour  les  fourrages  du  commandant  en  chef, 
ie,4S5  liv..  etc.;  pour  le  tiarmier  de  l'étape,  64,316  liv.; 
ponr  rentrepraneor  des  voltona  et  lita,  81,600  llv.  k 
raison  des  mouvements  intérieurs,  et  31,500  liv.  pour 
les  foornitares  aux  troupes  aédantaires.  —  Détail  des 
opératlona  dit  Boreau  des  Comptes.  —  10*  rapport  de  la 
Ciii;u!iissi:>n  des  travaux  publics  de  la  provint:*?.  —  Il 
sera  accordé  «  des  primas  d'encouragement  aux  expé- 
diliona  maritimes  qui  se  Isrant  dans  les  porta  du  Lan- 
guedoc pou"  les  rners  étrangères  et  éloignées  '.  — 
19  Janvier  1788.  Ëtat  des  commissaires  subrogés  pour 
la  tenue  des  Asaletles  en  1T88.  —  Approbation  de  l'état 
particDlier  de  la  distribution,  f.\H(>  par  le  Président,  de  In 
somme  de  ;J6,080  liv.  accordée  pour  les  menus  frais  des 
fitata.  »  Teneur  de  l'état  généra)  des  flmda  à  imposer 
en  17R8,  consentement  des  fttats,  ni-;mlant  en  receltes 
et  dépenses  à  13,013,UQI  liv.  19  a.  «  à  ce  compris  dans 
la  recette  l^eatier  pris  de  la  ferme  de  l'équivalent.  — 
Octroi.  —  Te  Dettm.  —  B^n^dirtion  dannL'e  parl'nrche- 
vèque  de  Narbonne,  président,  «  qui  a  été  la  tin  des 
âiais.  »— Lss,âtats  vont  en  corps  porter  l'octroi  aux 

CararnissairM  du  Roi.  --  Dépufi's  prissent;;  :  les  envoyés 
de  ia  noblesse  sont  désignés  seulf^ment  par  le  nom  des 

Iwronnies  qulls  rapréaenlaat,  las  députés  du  Tiers 

État,  par  le  nom  fie  leurs  villes  et  de  leur*;  ilioeèses.  — 
€  Ligne  des  Ueux.  destinés  pour  ioji  troupéâ  du  Langue* 
doc.  »  —  IQ  janvier  I78S.  Assemblée  des  ti'ois  Etats  de 
la  sénéchaussée  de  Toulouse,  sous  ta  présidence  du  coad- 
juteur  d'Albi.  — 14  Janvier  1788.  Assemblée  des  trois 
Étals  de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne,  sous  la  prM- 
danc»  de  l'archevêque  de  Narlmnne.  =  Tabla  des  nta- 
tiéros. 

est».  (n«^iifif.>—  is-MI«,  TM  f«s(i,  |i«pl«r,éN|tfM. 

Janvier- février  IV80.  —  Procès- verbal  des  séance  set 
délibérations  des  États  de  Languedoc,  assemblés  par 
mandement  du  roi  Louis  ZVi,  %  Montpellier,  dans  In 
grande  salle  de  l'Hdtel  de  Ville,  du  15  janvier  an  21  fé- 
vrier 1789.  —  Président  :  l'archevêque  de  Narbonne. 
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CoramUsaires  du  Roi  :  le  comte  iIp  r4rigortJ,  comman- 
dant en  chef  de  le  province;  Bernard  de  BallainTlUîer.<i, 
intmdant;  de  Lapierre  de  Slllae  «t  de  VIfruler,  trésoriers 
de  France  es  g^néralilés  tie  M xitimllifr  d  il.ï  ToiilDiise. 
—  Entrée  des  Conimiasaires  du  Roi  :  ils  riemanilenl  un 
don  gratuft  de  3,000,000  de  liv.  et  1,008,0%  liv.  pour  la 
ca|iilalion  lîo  ITSO  Ces  dHUX  sornm*--^  -ont  .i;  i  ir  Ih.'s  nux 
conditions  ordinaires.  —  Rapport  de  la  Commission  des 
travaux  pabtiea.  On  a  obtenu  l'exemption  da  servir-e  <If>s 
classe"  Rii  rnviutr'  'h''<  loiv  i-iiTs  emptoyi'-î  aux  tr,'\\aijN  liu 
port  de  Cette.  —  Vœu  formé  par  les  membres  des  deux 
Or&m  réunie  de  l'â<rlieft  et  de  la  Noblene  «  d*£tfe  asso- 
ciés ;i  toute-;  l-^s  imi»i>itii>n.s  de  la  iir,ivln'"f>.  tint  n  y  iU  s 
que  locales  »;  <•  ils  déposent  ce  T«eu  dans  le  sein  paternel 
de  6.  M.,  k  l'effet  de  recevoir  son  exéoBtlon  par  Teatori- 
satlon  du  s  luviirriin  et  |>ar  l'anrômcnt  des  prochains 
Ëtatâ  Généraux  ilu  royaume  ».  Ce  vœu  a  été  signé  ce 
jonrd'hui,  la  séance  tenante,  par  MM.  les  prélats,  MM.  les 
baroni.  MM.  le?  crrimls  vlrairt>s  et  MM.  le.-s  envoyas, 
ainsi  que  par  lom  les  mt-mbrus  de  l'Ordre  du  Tiei-s-Éiat 
possédant  des  biens  nobles,  et  par  tons  les  offlcfers  de  la 
provincM,  et  il  sera  annosi^  on  orif^innl  à  la  snif»  liti  pré- 
sent procés-Terttal  av»:  la  copie  de  la  lettre  à  adresser 

an  Roi  >.  —  État  de*  ouTrages  du  canal  de  Narbonne  et 

de  la  Rtihiiif».  —  Rap|>ort  sur  «  rexécitlton  fin  pmjet 
pour  le  rapprochement  du  canal  royal  vers  la  vIIIh  de 
GarcasBonne,  aainel  est  lié  eeivi  de  la  conalraellon  d'un 
aqueduc  sur  la  rivioro  du  Fresquel  ».  —  Rapport  de  la 
Comnn.v&ion  extraordinaire  char{;ée  de  s'orruper  de 
l'anélioralion  de  l'admini.stratton  delà  province  ■■  :  elle 
s'est  fait  représenlfr  Itî.s  répurlenK^nts  des  impositions. 
Ie«  i^tals  cle  distribution,  les  étals  d'iniérëls,  les  comptes, 
toutes  les  piores  qui  lui  ont  paru  nf^cessaires  pour  éta- 
blir la  distînclion  de  liiutes  les  d^ftenses  et  pour  li's 
classer  eu  égard  à  leur  ol^et  et  h  leur  destinât inn  ». 
«  L'efTet  de  cette  classifleafion  a  Hé  de  faire  connaître 
ixef.  (évidence  ((iielles  sont  les  sommes  versées  aux  caisses 
rov<il«s  ou  paynes  |iar  I«»s  Klais  ;"i  la  dt^charf^e  du  Roi,  '^t 
quellt's  sont  relies  ijui  sont  viirilalticinent  ilestin/'P'*  aux 
dépenses  particnliàras  de  l'adminlstralion  des  Klals.  I)« 
Ib,  division  des  deniers  en  deniers  royaux  et  en  deniers 
provinciaux.  I.es  premiers  se  composent  de  l'ancienne 
taille,  du  laiiion,  du  don  gratuit,  des  vînsliènHR.  des 
droits  'ftimnnés  avec  le  Roi,  des  flrals  de  ^uvememeni. 
d'intendance  cl  d'administration  civile;  d<>s  friis  d  admi- 
nistralion  militaire;  des  inlcréls  des  emprunts  que  la 
province  a  (bits  b  diverse*  époques  .soit  pioir  paver  des 
am-ratfes  d'imfnsilif'ns,  soit  pour  acquérir  d"s  offices  et 
pourélelmlre  des  droits  créé*  par  le  Roi  et  '  di»nt  t'exer- 
c)ce  et  lu  levée  Attroienl  été  onéreux  au  peuple  >  ;  des  im* 
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positions  particuli»>re8  du  comté  de  Caraman  qui  doivent 
être  veraées  au  Trésor  royal.  Les  deniers  provinciaux 
com|>rennent  :  1*  les  fhais  de  radmintstration  des  États  : 
tenue  de  leurs  assemblées,  députation  ordinaire  a  la 
Cour,  frais  de  l'administration  pendant  l'année;  2*  dè> 
penses  détibéréee  par  les  États  pourreiicouragefflent  des 
sciences  f l  r1(^s  art--,  rîo  rommerce,  des  manufactures,  des 
fabriques,  des  mines,  des  haras,  des  postes,  des  bôpi- 
inuxi  8*  les  fonds  faite  par  les  États  pour  la  construe- 

tion  cl  rentrctii'ti  il'---  iii-,in(5s  (-■n-niin--.  rlinii-iifi's.  ponts, 
ports,  graux,  canaux,  rivières, ainsi  que  pour  iesappoin- 
teinettts  des  principaux  employés  en  cette  parllo;  4*  les 
i'ii'Ti'ls  (les  envirunts  faits  par  'c^  Kl.its  soit  pour  des 
indemnités  ou  des  acquisitions  utiles,  soit  pour  bâter  la 
ctmstraetloii  de  divers  ouvrages  importants,  comme 

aussi  le.«  inti'Ti'ts  i1"s  ■'rin1lontif>rrifin's  fr,iirni<  ;Mrrr-r- 
tains  entrepreneurs  pour  la  sûretéde  leurs  entreprises  ». 
Somme  entière  des  deniers  provlnelaus  :  1,094.791  liv. 
14  sols  6  deniers;  somme  de''  donl.  rs  rovaiiT  :  1?.RS1,010 
Il  V.  3  suis  3  deniers,  •  non  compris  les  frais  de  levée  qui 
forment  un  objet  distinct  ».  ■  Un  tableau  de  tous  ces  np* 
prorhements,  accompa.îrné  de  notes  eT;il;'r>iiv«.s,  «it  mis 
sous  les  yeux  de  l'iisseniblés  Sur  quoi  •  il  est  unani- 
mement délibéré  que  led.  mppoK.  led.  tableau,  notes  et 
ohservalions  «enml  imprimés  pour  être  distribiif'-'ç  i1ans 
tous  les  diocf>ses  t'\  dans  le  plus  grand  nombre  des  com- 
munautés de  la  province;  de  placer  b  la  «aile  de  ce 
tableau  général  le  tableau  particulier  des  fÉtnils  consa- 
cn^s  aux  chemins  de  sénéchaussée  et  aux  chemins  des 
diocësf's  ;  d'inviter  les  diocèses  à  adopter  pour  leurs  im- 
positions les  mêmes  prinri|n.'s  de  classification.  «  —  Con- 
formément ii  la  déclaration  itii  Roi  du  18  janvier  lft96, 
les  communautés  couiprenilront  dans  levrs  rôles  de  la 
capitaii(m  les  par  tes  de  M.  le  Gouverneur  qui  y  sont 
domiciliés,  le.squels  gardes,  o  par  un  abus  dont  on  ne 
connoit  pas  le  principe,  n'ont  pas  été  taxés  et  ne  contri- 
buent pas  à  celte  imposition  dans  la  province». —  I«ee 
Kiâts  prêteront  leur  crédit  au  Roi  pour  un  emprunt  de 
douze  millions  à  5»  „,  sans  retenue.  Traité  fait  boa  ai^et 
avec  les  Commis.<iaires  itu  Itoi.  — On  remboursera  aux 
villes  de  Monlpellinr,  Nîmes.  CafCassonne  et  Albl  IM 
sommes  qu'elles  ont  payées  pour*  le  forment  des  offi- 
cier» généraux  employés  dans  la  province  en  vertu  des 
nouvelles  ordcmnances  militaires  —  Le  s' Ducros  cor- 
rigera les  épreuves  de  la  carte  routière  cénérale  et  •  de 
celle  à  une  plus  gr.inde  échelle  des  sénéchaussées  de 
'l'otilanse  et  de  Carcassonne.  eravée  b  Paris  par  le 
s'  Berlltault  »,  et  «  s'occupera  de  suite  de  la  rédaction  do 
la  carte  routière  de  la  sénéchaussée  dcBeaucaiie  et  Nis- 
mes       Les  tilres  recueillis  par  dom  Pacotle  k  Nîmes, 
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Beaucaire  et  Aiguesiiiortes  ont  (ormA  quatre  volumes  in> 
folio,  qui  portent  ta  collection  doja  faite  à  neuf  volumes  >. 

—  Rapport  des  «lépatés  à  la  Cour  :  <*k  raisnn  <  <le  l'aaéan- 
tlisera«nt  pmqoA  entier  ipie  la  province  a  ^prooTAdc 
an  récoltes  en  hlcA ,  le  Roi  a  bien  voulu  continuer  la 
remise  de  400,000  liv.  sur  la  don  «ratait  qu'il  a  accordé 
depuis  quelques  années  >.  —  On  a  obtenu  :  vn  arrêt  do 
<}ons8il  pour»  l'établis<ieiiienl,  ilnlermlné  par  le  diocèse  de 
Carcasaoane  et  «tnaenti  par  lea  JÊiats,  d'une  Caisse  de 
prils  en  faveur  des  coniiBonaotAs,  dont  le  déAiut  de  eré.'tft 
el  lit'  niinen'i  les  empêche  d'entreprendre  des  ouvrages 
argeoU  el  indispensables  —  "  1^  libellé  pour  les  Ktats 
de  nommer  leurs  députés  à  la  Cour  sanslInterTenlion  de 
M.  le  Gouverneur  ile  'a  province  ».  —  Le  Président  est 
prié  '  d'adresser  au  minisiro  du  Roi  qui  e$t  cban^é  du 
département  de  eetto  provlnee.  afln  qo'll  tes  mette  sons 
les  veux  de  S.  M.  s'il  le  juge  convcinblo,  i)ivrr=  .icffs 
de  prole;>lation  contre  ia  constitution  et  les  pouvoirs  des 
filats,  qtM  les  nnnfdpailtés  deToolotiae,  Montpellier,  Bé- 
ziers,  Pézunas,  Sainl-Hif>p<jijtH,  cl  IiriVrctiti  s  p<irs  (tmes 
se  disant  ciiargées  de  procurations  par  îles  assemblées 
tenue» dasaoette  province,  ont  fait  sli^nfller  aux  syndics 
généraux  et  au  greffe  'îes  l';t.it>  ».  —  Rappori  sTir 
manufactures.  Il  a  été  fabriqué  pour  le  Levant  en  17^s  : 
'drapa  mahoas,  4M  plèees:  londrins  premiers,  1 ,000  p.;' 
londrins seconds,  31.205  p.:  londres  larges, 480  p.:  en  tout 
3;^,37ô  jiièces.  soit  Ô80  do  plus  qu'en  1787.  —  Le  s'  de 
Hontrerrier  [ais}se  démet  dosa  eliartre  dostyadk  général. 

—  l'Uat  des  ouvrages  exécuf«^«  en  vrnir  lu  onnlinua- 
tion  du  canal  de  Beaucaire  à  Âigue&iiioi-les  :  <  les  barqur.s 
remontent  jusqu'à  S'  Oilles,  et  font  tout  le  transport  des 
vins  que  les  habitants  <le  cette  ville  vendent  en  grande 
quantité  aux  négociants  de  Sette  les  marais,  dont  le 
ca'nal  el  les  contre-canaux  au-dessus  de  S'-Oillesont  pro- 
curé le  dessèchement,  ont  été  mis  en  culture;  •  l'adjudi- 
cation d'une  nouTsIte  partie  du  canal  depuis  Broussan 
josques  auprès  de  la  tour  de  Maillane  a  été  renvoyée  à 
colle  année  ».  —  Lecture  d'une  lettre  du  v  Chaptal  an- 
nonçuni  «[u'il  «aTolt  rapporté  ati  Trésor  publie  coque  les 
Élils  avaient  cru  pouvoir  en  distraire  en  sa  faveur,  et 
déclarant  qu'il  ne  voutoit  garder  pour  lui  que  les  senti- 
ments que  In  Étals  sToient  bien  voulu  consisner  dans 
leur  déliVi'M'.ifn  îi  île  faniii'i'  hTmh'f*.  —  (irrttinnuti.-m 
au  s'  Dodun  qui  a  découvert  •  dans  la  Montagne  Noire, 
«n  grande  abondance,  des  nattëres  TOlcaniquea  propres 
ii  être  ràlnitHs  cri  pozzolane  ».  On  avait  j.rés.'rité  à  l'as- 
semblée «  un  bloc  de  maçonoarie  tait  avec  la  même  poz- 
lotane,  retiré  de  l'eau  où  il  pareil  avoir  acquis  une  du- 
reté extrême  ».  —  I.ectîirf  il'iuir'  Icl'n»  .'e  N'i.'I;!-;-  'c  rrii-- 
cbevèque  de  Narbonne,  président.  Te.xle  de  cette  lettre.  | 
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 «  i»  tiens  de  recevoir  h  Paris  ia  lettre  que  vous 

m'avez  adressée  par  un  courrier  extraordinaire.  C'est 
d'après  ans  mûr»  délibération,  dans  son  Conseil  des  Dé- 
pêches, que  lo  Rot  a  ordonné  quo  ses  sujets  do  Langue- 
doc fussent  convoqués  par  sénéchaussées  et  de  la  même 
manière  que  les  aniree  (Mbitaots  du  rojranme...  Pin- 
aienra  membiw  des  Étals  seront  sans  doute  nommés  aux 
États  Généraux  par  le  choix  libre  des  séséchau^sées;  et 
dans  tous  les  cas,  l'intention  de  S.  M.  est  d'appeler  au- 
près d'elle  une  députatlon  des  États  do  Languedoc  pen- 
dant la  durée  des  ËlalsOénéraux,  afin  que.  s'il  est  néces- 
saire, tous  les  services  rendus  à  la  province  et  à  l'État 
par  les  Étals  de  Languedoc  aoîent  particulièrement  con- 
nr..<  lîi'-:  représentants  de  la  Nation  ivimine  iN  1-'  s.nil  ;hi 
Gouvernement  Texte  d'une  lettre  autographe  du 
Roi  an  Président  :  «  C'est  onlquemenl  par  des  moilA  de 
jiisliro  pt  c-!'rii1niiiii~l iTifi")-!  p-'iii-ralf' que  j'af  ili'ti'i'n.itu' de 
convoquer  aux  États  Généraux  mes  sujets  de  Languedoc 
par  sénédiaussées,  «l  je  veoi  que  les  Élals  coniinnent  k 
gérer  les  aiTiiri  .s  i!.-  mn  pr  iviiice  ainsi  qu'i!'--  l'ont  fait 
jusqu'à  présent,  les  nssnrant  de  ma  protection  et  de  ma 
bienveiltance  —  Lacinre  d'nn  arrêt  du  'Conseil  du 
13  février'  «'oncernant  les  arrêtés  île  la  Cour  des 

Comptes  lie  Moni|»eUier  et  les  pniteslalions  et  signilica- 
lions  failas  aux  Btals.  Teneur  de  cal  arrêt.  <  S.  M.  n  n»- 
coimo  que  l'objet  <le  ces  arrêtés  e^^t  totalement  étranger 
aux  fonctions  de  cette  Compagnie,  et  qu'en  présentant 
l'assemblée  légala  des  âlats  cammt  un  atirp99aiM  réa- 
liié,  une  assemblée  sans  caradère,  une  artminUlra- 
tlon  sans  pouvoirs,  non  seulement  elle  a  méconnu  les 
services  d'une  administration  qui  ilans  tons  li-s  temps  a 
bien  mérité  d«  la  province  et  de  l'Étal,  mais  elle  a  donné 
lien  h  des  protestations  cl  des  signiflcalions,  falteii  au 
corps  des  Étals  assemblés  par  des  fioraonnes  qui  pren- 
nent la  qualité  de  ajndics  de  diverses  associations  ;  ot 
votilant  maintenir  le  bon  ordr»  et  assurer  la  tranquillité 
publique,  le  Roi  étant  en  son  Conseil  a  cassé  ot  annulé 
lesd.  arrêtés  de  la  Cour  des  comptes  de  Uontpeliier,  en 
date  des  22  décembre  et  0  janvier  derniers;  fait  défenses 
û  lad.  Cour  d'en  prendre  de  semblables  ii  l'avenir;  veut 
et  ordonne  que  les  États  de  Languedoc,  sans  égard  aux 
protestations  el  slgnlAcattons  qat  leur  ont  été  faites, 
pi-ennent  toutes  les  délibérations  qu'ils  estiment  conve- 
nables pour  le  bien  do  service  de  S.  M.  et  l'avantage  de 
la  province  —  Le  Préddent  dit  ■  qu'il  a  été  signifié 
hier  ui:e  nouvelle  protestation  par  quelques-uns  des  dé- 
putés des  municipalités,  mais  que,  d'après  i'arrét  du 
Conseil  qui  vient  d'être  lu.  Il  n'y  a  paa  lira  d'y  avoir 

'"■rrririî  /.  r,n  '1é;'i  irtc-mc^nî  ilf  la  ?én('"han':';i''f  rK?  C'jir- 
cassonne^  dont  le  s' de  Montferrier  était  chargé,  sera 
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nfinni  par  provisioi)  it  >  l'im  l»;  l:i  !^énét'hausso«  île  Ton- 
iou«e.  —  Le  Pré»id«at  iiréMUte  au  s  États,  de  la  part  ds 
M.  rie  Florian,  sa  pastorale  A'EtMle  :  *  TépUrs  dédica- 
tniPM  aux  États  est  peat-otre  l'élo««  le  plus  intéressant 
qu'on  ai|  f<ijt  de  leur  adrainistratiun.  •  L'AQleur,  né  dan.i 
la  pmvînce,  «  u  Joint  à  son  ovivrage  de»  notes  où  l'éru- 
dition !>'est  réunie  au  sentiment  pour  rassembU^r  tous 
les  faits  liMoriques  propres  h  relever  l'bunneur  et  la 
;rlolra  dn  Langoedoci.  —  On  demandera  au  minisire 
des  Finances  que  U*g  directeurs  des  firmes  du  Cknj{UAiluc 
■oient  autorisés  ii  remettre  aux  «joiIIm  gânéntûx  la  lu- 
blena  de  la  balance  d*  la  prOTinoe,  comme  ainsi  •  un 
dMiil.ii'  II  -  '.ib  '':i  ix  r-omparalifâ  envo\vs  chaque  annéo 
au  .Minisire.  <]ui  contiennenl  le  détail  des  marrhandisea 
eipos4fls  en  vente  h  la  fttf  ra  de  Benncaire  ■ .  —  R:t  ppor  t  d  u 
Burtraii  des  Ctinpti's:  «  IVtnprunt  inil  ':i;ij  délib>'>ré  par 
les  États  pour  réduire  à  4 1  <■/«  les  emprunta  faits  à  5  pour 
te  Roi  ne  s'est  éleTi  qn%  827,048  lir.  —  Rôle  des  cnm- 
missair--- subrogés  n mr  'a  '■•■rie  i!<'s  Assiettes  eji  ]78y. 
~  Lecture  de  l'étal  général  des  fonds  à  imposer  en  1789, 
dn  consentement  de»  Étab,  monlant  en  recette  et  en  dé- 
pfins,.  i  I  t  o:?  MO  liv.  —  Octroi.  —  Te  Deum.  —  Bè- 
oédictiou.  —  I>épulés  présents.  Anneau,  Séance  du 
20  janvier  1788,  oii  ta  Président  (kit  p«rt  à  l'as*eml)lée 
du  Vd'u  personnel  des  iner..hrt>s  il  -  'i'1':ï;1's''  ■  t  (!■•  I.i  Nn- 
blesse  d'être  asiiix'iés  ii  luutes  les  impo>itii)ns  île  la  pro- 
Tioee.  Noms  d*  tons  les  signatoires.  Gopte  de  la  lettre 
(ifT'te  au  f;<ii  il  cetta  occa'iiin,  avci-  >;I;,'ri.itiir"-'.  — 
Rapport  m  extenso  de  la  Commission  chargée  de  a\tC' 
CQperderaniélioraiion  de  l*adminitlr8t1on.=  Aaeeroblée 
des  troiH  I^.tats  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse,  sou^ 
la  préiijdtjiii.e  (le  l'orcbevèqua  de  Touluose.  :=  As- 
semblée den  trois  Étals  d«  la  «énAebatissée  de  GairBas- 
sonne.  sous  la  pn-sideni-e  de  !'arrhi>vi'fiU"  de  NarlKiimp. 
(Le  procès-verbal  de  celle  assemblée  est  en  dou- 
ble). = Table  des  mattèrea. 

On  1  jnint  à  ce  refjfstre  sl.r  pièces  fivprimées  dont 
voici  l'analyse  :  2«  dérembre  i788-i:i  janvier  1789. 
Denz  arrttés  de  U  Noblesse  dn  diocèse  de  Toulouse 
«contre  les  ^ens  se  disant  les  Étals  de  Languedoo. 
L'a^mblée  des  nobles  du  diocèse  y  nomme  des  s,vndics 


HAUTB-OABOlINB. 

qui  se  concerteriitit  avec  les  syndics  de  la  Noblesse  ou 
dea  autres  Ordres  des  autres  diocèses,  et  conviendront 
avec  eux  d'un  écrit  oA  le  Roi  sera  supplié  de  »  por-* 
mettre  aux  trois  Ordres  de  la  Province  de  tenir  une 
assemblés  générale,  à  l'elïet  de  tég\w  la  ùume  des  Ëtala 
de  la  i>rovlnM  d'une  manière  constltationnslle,  et  de  les 
composer  de  telle  sorte  que  les  trois  Ordres  y  soient 
véritablement  représentés  ».  signatures.  —  4*21  jan- 
vier 1780.  Ctrenlatres  des  «yodtcs  de  la  Noblesse  do  dio- 
cèse de  Toulouse,  sifjnées  :  Chalvntde  .Mervilln,  tu  irijui.H 
d'HIscoatoubre,  le  marquis  de  Guitierl.  — 10  février  1789. 
Circulaire  des  sjndics  du  Tlan-Ëtat  de  la  villa  de  Tou- 
louse, signée  ;  Ca^jpirol,  praCOMmr  an  PlsrlsBiMIl; 
P.  Rouasiikou,  négociant. 

C  un,  lV«lMi*.)  —  iB-furla.  tSS  ^if ta,  paf Itr,  ^fléêL 

•989.  —  ■  CooplA  rendu  des  impositions  et  des  dépen- 
ses géiii^ralfts  de  la  province  de  L  in^-j  'il  i -,  d'.iiir.'s  les 
départements  et  les  états  de  distribution     précédé  dn 

-  Rapport  de  ta  Oommlssloifi  estntordiRBlre  nommés  par 
les  Étal.s,  le  18  janvier  1788,  pour  s'ui-cti|>er  de  l'araélio- 
ralion  de  l'administration  *,  et  de  l'analyse  de  ce  l'ap- 
port présauté  aux  Élats  le  T  (êvrler  1780  par  l'évéque 
ili'  Mônîpt'llier.  En  voici  les  divisions  :  Deniers  royaux, 
ordinalreit  ewtraordifuitret.  —  Deniers  provindaus. 

—  Récapitulation  générale  des  déniera  royaux  ;  ifm  des 
deniers  provinciaux.  —  l':t;it  lii-.s  rrVHnus  hI  des  dettes 
acliv»  de  la  province  et  de  leurs  emplois.  —  État  des 
remisas  annuelles  du  Roi  b  la  proTioee  et  d«  leur  sm- 
plai.  —  Etat  l't  tublpau  des  enifirunts  faits  par  la  pro- 
vince pour  le  compte  du  Roi.  —  Exposé  des  foraus 
observées  eti  Languedoc  pour  la  répartltlcD  et  la  levés 
des  imiiositions.  —  Impositi  »n^*  luirllculières  des  Etats 
des  sénécbaasaées;  —  de  la  sénéchaussée  de  Toulouse; 
de  la  sénéchaussée  de  Carcassonne. — État  des  troposi- 
lions  îù\i.ù^  Im  diore*'Si'».ii  de  \n  spn?i"!imissi^*  de 
Toulouse  pour  leurs  travaux  publics  et  leurs  dettes  ; 
liMft,  sur  les  dioetm  de  la  sénéchaussée  de  Car- 
cassonne;  Km»,  m»  les  dicoàMS  de  la  séaédtiiiasée  de 
Niuies. 
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H'-:',  j;i  iivit'r  ' . . . 

lâ<14cetubr«i  ..j 

«99  

iMi  

..K-1..1.IV  

'   

1  i-'i")  jjl'-'iiilirf 

i  

81-37  octobre... 

iH-a2juili«l  

1   

13-?i  novembre 

\M\  

n-;'7.li .  ..iiil.r.'.l 
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l'"Ui'tJOD.. 
Narbonna., 


irti'iii  .  .. 
Mi,.ntj»tillier. 


.  |yi  ï'<i\ 


i<i. 
Id. 

■..i. 
.•L 
id 
id. 
Id. 

iù. 

i'I, 
id. 

M, 


i 

B 
id. 
e 
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A.  Jl.  —  AUd  «le  faire  coDcordc  >e<  tl*t«B  «nckaoe»  «vec  l«  nou'cMi 
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letiietB.  1.  ilgaMmt  nooTMa  it^lco'MMtfdtinit'aiielMUMmaiiîAra 
de  dtter  TMRBPe»  A  lu  ooitTeltc. 

I.  En  HB',  l'Aqnu  tntuto  1«  2lt  mm 

î.  Le  re^stro  0  Ï97«  ne  cmiilent  que  SM  feiiiH«l»;  t»  HUl*r*iiee  «  m  r>i 
ee  ttombte  et  celui  inJiqn*  tient  »  uof  crr»' ir  .-  i  nrn-t.-  |ir:'ii:i:vi  tiu'i-t 
d«n«  le  jolnm*'.  OutociilUt  124  on  e«t  [i:v~"i  lu  i-pi- m  M      f.  nilloi 

c  rr.  ii-  n  ;iv;>  ii  (i  i,        -'irrigAe,  «M  •  çgolinm!  I»  loliuiau^n  tiga- 
les  indicaticNM  ou  «  ctW  l«i  NuUleta 

t«l«  ■[i.'il-  <-t!.!iTt  ni;ri:rt'.V», 

.î.   Kul'.  '  .l,  l'àii  rv-  t'i  i,!»)v|»SS»»lfll. 
•I.   K:i  l'.K'.       ^  iinil, 

v.u  \',u.  1.1  i:ii  ;oir 

II.  Kj  îili,  It  il  «»ril 


LA  «Jt«t>IOX 


1.".!  .■  

W  

151S  

l'i  

I.'.l'i  

I.-.I   

id  

1M6  

il  

I.M7  

l'.ls  

15l»(l&li>  B.  i.) 

1519  

1  ',:<  <  

lôH  (lâsa  0.  B.) 

13»  

iStiOma.  ■  ) 

1&23  

id  

1584  

il)  j 

)r,r,   


DUREE 


«  A  «i>8eii>H. 


riLLB 


■J  jnlll-  t  

octobre,.. 
20^  «oOt  

18;.'"  iii.w'iiiliri' 
2.-*;  .■r:i-il)rfi  

1  JLLIIl..  

'Ji>  «oOt^S  sept. . 

3-  S  mai  

.n'iolii-.', .  . 
'i\-S>  .*ui'it  

li-Woctobrt ... 
|31  m  ans -2  avril  > 
\n  iiov-11  déc.. 

I    I  "<  ri'  >!,  riii':.i  >-. 
l.-vn.'i  ''  

SH-M  man*. . . 

4-  9  nom...... 

8-t3.rBnvier*.. . 
21-i;  jnll.i.... 

S'.>-."'i|.  .>.|iii,i-,.. 

- 1  I"  i"  

li-lâoctoitre. 
15-SO  Kvrfw». 

lt;.-.':i  .K-:iilu-. 


l,  Kr.  -.rA'!.  l':;:iir~  : 
■:.  r.n  Vai.  \  si  mnr.. 

1  II  USS,  le  20  nrnl. 
4.  Ivu  l&ita,  le  fi  arrit. 
a.  ealBSB,  le  It  avril. 
C.  Sa  1611,  avril. 


lia  ta  X  avril. 


COTE 


M  ntpellier  

Narboiuia . ...... 

La  Pny  

Viiii'  -  

IkvitiUi  

Annonay  

La  Puy  

M  

Aulii-ii.ts  

l'iini  .■vHvspnt .  . . 

I  nli'oUM.  

Le  Puy  

.Monipellfer  

l>i.r:t-Sl-|.:>jirit  ,  ,  .  j 
l'.i  :iui';iire  ] 

M'».tp«lliar. ... 

L«  Puy  

Beaucaire.  

IVuH  Sl-r.rt.r;t. 

Mûtil]i.l!ii.r  

IV.o'riu^  

Moutpvllier. ... 
Caslrea. ....... 

Montpellier.  ... 
id. 


C.2276 
id... 
id... 

iil.  . 
i^i  . . . 
id.,. 
Id... 

lij  . . 

id... 
id... 

fd... 

i.l... 
iil... 
i.l... 
id... 
Id... 
il... 
id... 
id... 
id... 
id... 
I.I,.. 
id 


8 

1.1. 

i.J. 
9 
W 
11 

Id. 

is 

î.i. 
i.i. 

18 
1(1. 
14 
i<l. 
1.-. 

i  i«i.  ', 

1  I-; 
!  i« 

jjd. 
Id. 

I  11» 
■  iii. 
iii. 
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A  N  >  K  E 

a» 


152«". 
1527. 

iil. . 
1.VJ8. 
1W.>. 
1Ô30 
1531, 

loai. 

ir>36, 
lf>3rt 

l.w, 

1R«, 

iaui>. 

1510 
1511 
15  V3 

15»:) 

154t 
Id. 

M. 
15M 

id 
1545 

1516 
1516 
1517 
1517 
151X 
15iJ) 
1550 
1551 
id. 
1S5Î 
1553 
1551 
15fiô 
1556 
1567 


(1527  n.  1.) 


OUHCE 

L*  •««•ton. 


•J-10  oclol>r*>  

•■id-'-ïî  initrs  < . . . . 

,  1 16-31  noûl  

 îl-'iîdécfnibre. 

,  [  17-1<.)  avril 

 5-H>  novembre. 

,  !)-aOdécon»bre. . 

  15-Jl  novembre. 

,  21^31  octobre... 

 3-18  novenibrB . 

 20  octob.-'J  nov. 

 122-26  octobre.., 

 1 18-27  octobre. .. 

 8-17  novembre . 

 j8-ll  octobre.... 

  18-^1  oclobro... 

  5-lOoftobre.... 

  21  sept. -3  octob. 

  10-21  octobre... 

 ;  1-6  o<'tobre  

 i»-10  mai  

 i3-ôjuin  

 'aOnov.-ldéc. .. 

(l5iDB.t.)'  8  février <  

Id.... i  13  mars*  

3<j  nov. -4  déc, . 

20  nov.4  déc... 

2  mars*  

I7-Ï7  octobre... 
16  17  f/-vrier'.. 
•.i-15  novembre. . 
21-81  octobre... 
10-33  octobre... 
7-8  avril»  

21  ocl.-:tnov... 
17-36  octobre. . . 
ISao  uovemb.  . 
21  sepl.-l  oclob. 
l'.)se|)t.-i  octoh. 
28  *e|)l.-5oi-tnb. 
20  Be|)t.-8uctob. 


V I L  L  K 


(1547».  ».) 


(l.jlHn.  «.) 


Montpellier  

l'«nl-St-E»prit.  .. 

.Montpellier  

CUraMt  k   

Pézenuîi  

Pont-St-Eaprll. . . 

.Mont|>*-llier  

Niuu'ii  

Montpellier  

Pont-f>t-Kspril.  .. 

Itézier»  

Niraes  

Montpellier  

Pézenas  

.\lbi  

IM'xier.*  

Lavaur  

Montpellier  

Bèxier.H 
Le  Puy 
B^ziers 
id 
id 
PéïeniM 
Nimes 

MonlpelliMF. . . 

id  

id  

Carcnssonne. . 
Montpellier... 

H  

Ucnurairc.  ., . 

P^zenas  

Cnri'B»<ionne,  ■ 
Montpellier. . . 

Nime»  

Béziers  

Montpellier. . . 
Carcas.ionne.. 

Laviiur  

Montpellier... 


i:ore 

■Id 


t;.22i7. 
Id... 
id... 
Id... 
Id... 

id... 

Id... 
id... 

id... 

id... 

id... 
(:.2278. 

id... 

id... 

id... 

id... 

id... 

id... 

id... 

id... 

id,.. 

id... 

Id... 

id... 

id... 

i<l.  . 
C.2271). 

id... 

id... 

id... 

id... 

id... 

id... 

Id... 

Id... 

id... 

id... 

Id. .. 
C.  2280. 

id.  .. 

id... 


20 
21 
id. 
« 
id. 
28 
id. 
24 
25 
20 
id. 
27 
'28 

:» 

SI 

82 
33 
34 
35 
30 
id. 
37 
id. 
38 
id. 
id. 
40 
id. 
id. 
41 
12 
i.l. 
43 
44 
id. 
45 
40 
47 
49 
51 
52 


1.  Kn  I»Î7.  P*H'i««  l.'niln  le  21  «f  rll. 

2.  Kn  I«  13  H<Til. 

3.  Kn  le  5  «Tril. 

4-5.  t 'IiMcuue  lie  c«ii  fcuicmii  ne  dunt  qu'un  jour. 

6.  Kn  11117,  i^]ue<  tonitui  le  10  nrril  ;  U  «eiuiun  n«  dura  qu'an  jonr. 

7.  En  IMd,  KiqUKS  tomlM  l«  I"  nrril. 

Il  Bn  li(l|        mat»  Il  n'jr  a  <Iodc  pa»  de  conTcriloa  de  date  A  faire. 


A  >  N  ÉB 

Il  (UtKt 

de 

d< 

•■••■«II. 

1557  (li'iyii  «.) 

3  j;invter  

1558  

!l-ll>  novembre*.! 

28  octob. -8  nov. 

1500  

11-'.Î2 octobre. . . 

1500  (1301  n.  ».)  21-25  mars  

21  nov. -3  déc*. . 

0-14  avril  > 

id  

11-27  décembre. 

1503  

10-24  diSsembre. 

1.'j63  (1504  n.  t.) 

21  fév.-l  mars*.. 

l.j(H  

lûOj  

12  31  octobre. . . 

1566  

id  

11-22  novembre. 

1567  

11-17  novembre. 

iO'4iS  utrceinh'.. 

I.j09 

nrtvpmltm 

2-12  novembre . 

5-15  octobre. . . . 

1572  

MO  septembre. 

isra  

16-21  janvier. .. 

1574  

1»  janv.-2  fév. . 

1574-1575..  .. 

22  déc.-12  janv. 

21  déc.-O  janv. . 

1576  

24  nov. -10  déc. 

33  nov.-12déc.. 

1578  

12-15  avril  

27  avril-3  mai. . 

id  

4  30  d^'cembre. . 

1580  

14-26  novembre. 

1581-1582  

20  déc.-5  janv. . 

1582  

1-13  octobre.  . .. 

1583-1584  

Pn*  de  stssion. 

5-18Juillet  

Montpellier  

id  

Nimes  

B«ancalre  

Montpellier  

Béziers  , 

CarcaHHonne. . . . 

id  

N'arbonne  

Toulouse  

Beaiicaire  

Poût-Sl-Espril. 
Niraea  


Uézleni. 


id  

Deaucntre.. . 
Montpellier. 

Btiziers  

.Montpellier. 

Id  

VUlMeiT*  lèt-Atiiata 

•I  A*i|!Mn .... 
Carcas&onne. . 

Béziers  

id  

id  

Cu8lelnaudary 
CarcHBijonae.. 

id  

Bi^ziers  

id  


Béziers. 


COTE 

i 

it« 

! 
C 

■■««Tas 

> 

id... 

ili. 

Id... 

id... 

■06 

id... 

.57 

Id... 

la 

id... 

6D 

id . . . 

61 

id... 

id... 

M 

Id. .. 

Ili 

lu. 

id.. 

id... 

Cl 

id... 

a. 

C  .28ï}« 

id... 

71 

Id... 

Id... 

75 

C.  'SUS 

7i;. 

id... 

id... 

C.  2283. 

id. 

id... 

80 

Id... 

82 

id... 

83 

id... 

M 

id... 

» 

id... 

«; 

C.  2284. 

id... 

91 

id... 

93 

id... 

» 

id... 

96 

1.  Kn  IIUI*,  lltijoea  toinl«  le  lOarril. 

2.  Kn  l&m.tertnrrll. 

3.  En  latii,  le  39  mnr«;  il  n'y  m  donc  pas  Ifm  de  faire  une 

4.  C">-«<  à  pnrtirdc  l.Vi4  c|ue  le  cnmnjeDCcraent  de  l'nnate  iit  Mit 
l"  jautier  ;  celte  Rnnii<»ià  l'iuiiwa  lomlia  le  2  avril. 

5.  O  {ut  une  luseinbl^c  refitreinte  cumpos^,  jMir  chaque  dioc^.  d'an 
d{pn(«  de  cliacuii  des  trois  oniret. 

t.  Le  reglitre  -J2)>2  ne  i-onticnt  que  3Xi  feuilleta,  .\frit  le  feuillet  M 
on  int  iMUMé  au  feuillet  3'H,  et  la  fuUutntloa  a  éti-  continuée  réguiicn- 
ment  d'nprès  ce  nombre,  litinii  le«  inilicntinan  de  l'inventaire  on  a  ciir 
]c«  fruillela  tela  qu'il»  étateni  niiméniliL-a,  ajina  tenir  compte  de  t'entur. 

7.  Ko  ISfiS,  il  y  eut  à  Nailionne  une  nwcnibli'C  qui  De  durcqa'un  jotf, 
1o  16  innra;  elle  <e  cniupusait  Kuleiaeni  de*  d^l^gué*  «le*  •éD6elûtt«ttei M 
Carcauanae  et  de  Touloufr. 
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LA  •■•MM 


llUHKE 


VILL8 


RTATS  L»K  LA  IJ«,t  K 

bOUii  I.A  DIHKtn'ION  ■>!;  MA|(Ë(;UAI.  Ht.  JuYIIL'SK 

|Tuiil*)niie  


!&»«..... , 

id  

id  

im  , 

Id  

im  

ij  

ïm  

Id  

i.l  

I5»0   

Ul  

Id  

mi  

I.ltti  

M  

IS1>3  

IS«t-l»9S. 
IBM  

Id  

IKM  


"•fin  sfpl'iiibrt' 
lin  !<«!|ilei]ibre, 
janvier. . , 

3-it  iD«r»  

4aioai-l*'  Mpt, 

1*7  février  

«a-iii  nftobn?. . , 

Il  1.%  f.'Vl-i<T.  . . 
7-î<  novembre, 

in-iH  avril  

IS-H  juillel. . . . 
i-'  iiiix  -  i"  i\iic. . 

Su  ih  mars  

i9-3(  mnra  

I«-M  «ont  

tSjanv.-t  DM», 
3  fiîvr.-i:l  niar*. 

novi'mb. . 
iH  ocl.-J»  nov., 
•  nov.-SS  Janv. 


1  mal-*  jnitt...  Toulonne 


»8  nov.-.">  ilèc. . 


•  .usU'limmliiry .  . . 

C!ln.':l^^<^llane   

Ciulelniiudiiry. . . 
(^reassonne  

i.l  

ToiilixiM-  

I.iinoiix  

<:aat«lD«ud«r]r. 

ToilloUM  

Laviiur.'  

i>i  

TouloiiM»  

CH«leln«uidtur}-. 
Id  

ruuioiisc  

(UircassuniW  

AIbi  

LavMur  


iil 

i.l. 


ETATS  ROyALl.si  £.S 

«M»  LA  MRlCnON  DU  DVC  DE  llOamiORBN«V 


i.l. 

i.l. 
i:  4ÎHI 

»7 

7îi 

i.l. 

iil. 

Liii  uni' 

*iH»i 

101 

î.l. 

<<>« 

i<i 

\»\ 

il 

i.l. 

i>i. 

liiT 

i.l. 

I.l. 

i.l. 

lus 

i.l. 

JD'.I 

Id. 

llll 

i.l. 

lli 

i.l 

lii 

<:,  ilHT 

1  in 

i.l. 

MX 

i<l. 

IIV 

ia. 

ia. 

lin-uuût  

I  i-Î7  janv  . .    . . 

se[«t«nibi'e  

il  Hepl-8  octob. 
Pitf  ât  ««tifon. 
m  Il  . 

l'as  fit:  Mi'-sion. 
*.%  f.'-v,-n  innrs. 
M  nov,>0  die... 

e»!»  avril  

octobre.,  , . 

J.l-*M  avril  

il)  s».|>t.-?«  OL-lob. 
iî  avni-4  miii.. 
17  Mt,.u  mars. 

lo-is  juin  

iW  a  Janv.-ftvri«r. 


I.W5.  . 

nm. . 
ia... 
IW7.. 
ISW.. 

ir,89.. 
J.iiio. . 

. . 

id... 
IBM.. 

i.l... 
I.Wl.  . 

i.l. . . 
IS»4.. 

in».. 

id... 


I '«'■/(! n a.».  .  .  , 

ia  

.Montpellier, 
id. 


U>''zien. 


IVzt'tias,  .  . 
Montagntu;. , 
Montpellier. 

.Moiita^'iifto.  . 

l't-ZfhUK.  . . . 

ia  

B«aucaire.. . 
Béilen  

0.a«lri';-  

ppieiiîi»  


(:.ti»«bi<. 


ia 

id. 
id. 

ia. 
ia. 
i<i. 
*:.  un» 

id. 

l.nrmii' 


Ti7 


li7 

id. 

tai 
1.11 

i.l. 

MA 

m 
no 

IH 


VILLE 
M 

tmt  LA  wwMt 


COTE 
.lu 


KT.vis  i>i;  I.A  l'AiniK  Dr  i,Axnt  i:iMj(;< 

ISW  |i3-»0dteenibra.lNarbonn«  <:.  an:  nu 

i.".»:  |n  oct.-n  nov. .  I     ia  I  id.  lus 

KTATS  DË  I.A  PARTIK  UU  LAKtiUËDCM: 

Pr.ACtB  80U9  LE  ÛOUVeKNBMKKT  DU  DUC  OB  VKNTADOUH 

IS9«  lil  nov.-fl  a.«f.. .  ilK-zIeW  |C.  Îi87  lut 

ISBMSftH"  .  ,  .|(.S  a.Sc.-M  ji.nv  ri  r.>n<i»  ■]    ia.  11*7 

HÉUNIUX  M»  l>i:i  X  AS.SKMHI.i;t:.S  KN  lôlt!» 


IBM  , 

ia  

imt  , 

ifiul  , 

mi  

IM3-IMI.  . 

IC«i  

ma  

ItilMl  

ISQ7H6W.  . . 
iWt'lW.  . 

I6|it  

ia  

I«H'  

laii  

id  

irti:i  

iMU  lais.  .. 
ie(.5-i)ii6.  . . 
tei«-i«i7. .. 
im  

i.i  

IBI1»  


It  Bvril>n  mai. 

3ii  nov. -il  a.;.- , 

16  ocl.  7  nitv.  . 
M  aottM3  sept. 
(7  oet.-lfl  nov.. 
1 1  d.H'.-Itt  juiiv. 
io  nov. -Il  a;-c. 
*î  oc-l.-iV  nov. . 

utlobre  

r.  nov.-3i  mar». 

nov.-U  Janv. . 
îî  Jiiiiv.-S  umrâ. 
H  (R-t.-lo  nov.. 
Pas  (te  sesston. 

10  janv.-l7f«v. 
m  oct.'fs  aoT.. 

'i  nov. -13  a^c .  - 
H  nov.  H  jftiiv. . 

.11  atf.  13  ftv. . 

i9  d««.-«  juin. . 

11  janv.-M  ISIv. 

u  tiov.  Il  a.'-c 

Plis  df  seaaîoH. 


Péxenas  

(  jir.'ii.ssonrie  

Bomniiiri'  

l't'/.cniib  , 

id.  

•  :nreaMonn«  

Albi   . 

.Narbonne  

I'«'/.«MHS  

id  

Benucaltv  

l'uni  Siiinl-Kspril, 
l'i'zt.na«  

lit   

Beauealre  

l'i'/enn»  

ia  

la  

IJéxierB  

Pézeoaa  

IV'ziei»  


ii!>n  liso 
i.l.  jisi 


i.l. 
i.l. 

ia. 
ia. 

liUI 

ia. 
id. 
nvi 
ia. 
ia. 

:.  iitf3 

M. 

ia. 

Kl. 

ia 

;.  liwri 
;.  twf. 
i.l. 


l.%H 

(.IN 
lAli 
lOi 
l«- 
i<IU 
171 
177 
IN» 

INK 
iHH 
(VI 

in 

(98 

ioi 
im 

su» 


1.  Ceat  |Mndai»t  cette  aettiott  (|ue  les  Etat*  tenus  v:n  Ut  i<uni»uti.i 
de  l«  LI|pM  tniilèienl  avaa  Hanrl  IV  at  k  rfcwaanreiat  four  roi. 


1.  l'Ar  l'wlit  de  l'i<lfiiil)ray.  In  ,'1  jiitnior  !.".!•!.  Il^nri  IV  '  iti  H t>niui 
Ir*  .*on.liti.>nK  .1*.  U%  \khx  ri.iirlui*  m.'r  l.-s  l.ttfULMjrM.  l'ji  (■■■  .|ui 
ccnujlle  Liiuigualoe,  il  vtoil  »Upui<>  (|uv>  iiviiilant  k-»  iloii.x  iuuk'i». 
IJHIO  et  IW>  un*  aiaenliUe  dea  États  eoolinu Brait  de  ae  tenir  .i.-ina 
cbaenn  dte  cMVerneniCttl»  de  la  peeeinee  :  l'niia  daaa  eclnl  de  Joy  nM, 
t'aulM  daaa  celui  de  Venindmir.  A  |iarllr  de  lIM.  U  n'y  auniM  plu« 
qu'uae  aeielan.  {HIst.  é«  Lmiçtiedoe,  M.  Prirat,  L  XI.  p.  têt.) 

En  l'f!"/.  !ï-'liif  rorivo.(iin  lï  P.'-z.'Iiiih,  oit  lULii  H  en  jiilil.-l,  iiiii^  ii.ssoiu- 
bIcL',  doal  lirool  {iiirtiv  qiMlquc»  DoUkbIex  cl  les  ruuxuU  de»  principiili'ii 
ville»  de  «on  nonvernemant.  (  Jdal.  de  JL/m^utAociA.  PtItm.  t,  XI. 
p.  879).  cesrùaniona  «e  annt  paa  tmeUUriiBeoaimeBCflBtoiiedeefetat*. 

f.  En  l'ill.  b'K  lOUl.'»  II.,  furrnl  «iiili.  rfiiifiit  .■onvfHjUi  <  !•  iui  j,. 
Wutailour  socuoleatade  nitseniblcrù  Fumihu,  ditiisil«cuiirant  d'u>ril. 

inemimia  de  IVMaemblie.  \jl  réunien.  apria  qnalgucit  dërî- 
sK-ti"  prises  *  l'McaaloNd'elbtlfe*  nt|f«ata».  fut  contocauiadée.  {Uit- 
tuùra  de  lattgtiedoe,  id.  Privnt.  t.  XI,  p.  VU).) 


Digitized  by  Google 


730 


ARCHIVES  DE  LA  ÏUUTJi-GARÛNNE.  —  SÉRIE  C. 


DimÉK 


Lit  »B!I<10X 


ti.iO....  

i.)  

mit  

lisH '-!««.. . 
Irtîi.   

irtî:i  

!>i*4  

)i,JS  

Ifl».  

Ifii7  

i'iJH  

iiiiy.   

K.tO  

taai-i«3*. ... 
»«.n  

î.i  

irtas  

t<..n  

iA:ir<  

KlHrt  

i«:(T  

ift:w  

I«3B  

into  

uni  


VI  LIE  j    COTE  I 

ou  !  du 

»C  imt  LA  SnMOK    j  lir<.l»T>r 


It>''/.Î4'1S  

P^niui  

Mxicnt  

CareasMiuie. 
Bpanraira.. .. 


la  iiini-(y  juin. 
t7  nov.-i9  dèc.. 
iMSaept.*.... 
Il  K«pt.-i  janv. 
7  nov.-S  (lAfftn. 
/'«J  <f('  w.ision 
li  mar»-!tl  ma»  Uéziers. . . 
it iiMrM? mai.  i^,  ... 
ISjulll.-(e«otttPitcMiu.  . 
•rt  rév.-ll  m«d..  Césitn. . , 
1  ma.  i  l  ■iiiTi  .  .  Ton ton tM:-. 
17  avril-2  amU^.Péïenas.  . 

n  (Mc-ao  junv .  iPésefiM.  , 
«avrlI-Hjuillpi 
ortobr»'*. 
a  nov.-9  tli'c. . . 
3  DOT.-I"  àte. . 
U  nov.-lS  Aie. . 
tl  n«v.-H<iéc.. 

li  nov.-l7  il'V.. 

19  nov  -in  <l'S:. . 
91  ni'>v.-lû  lire.  ' 
6  nov.-3  dèc.. . . 
«.lOaepumbro. 


.  ii97 

l>l 
i.l. 
M. 

i.  ii99 
M 

:.  î3iN> 


i.!. 
lii 

iiB 

M. 

<:.  MiH  lil.l 


I 


u  

BA^iiT"  

MolUjwllier. . . 

Btalmw  

PiésenM  

XiinM  



Toulouse.. ... 
péaMM  

M  


lOiî   lu  uov- i"  liée. .  i  ru-zit-rs  I 


t<n:i  

icu  

KiiSi  

liUS-l«M. 
I«t7  

!«IH  


H  oit -î«  nov..  Moii(pr-lli>?r  

Has  tic  session. 

t7janv.-13  mars  Narbonna  

ta  nov..«  mnni.  PifieBiw  

:i  iivril-ïjiiln. . .  |Montp".OrKT  ... 
i:t  fi'V,-îH  mai. .  'LurciisNoiinc.  .  . 


liU'.i   I  jiiîn-i;i  nov 


,  .iMontpellier. 


i.l. 

iJ. 

i.l 

i.l. 

u\. 

i.l. 

M 

.  4.i(i:i 
M 

.  i.liH 

i.l. 

Id. 
M. 

i.l 

,  îl(t!t 


2i6 

i.l. 

ifti 
irtV 
ii'.rt 
ifix 
i:i 

I 

ÎKfi 

i'it 


I.  Kn  ItÀjl.  If  li.'ii  ili^  fit  r.'iinii.ii  fiil  .rnln.nl  ïi\.''H  ■r.ml<.i|K.\  I,;»  st*s- 
^uni  fut  O0V.TI.'      Uiziirs   nii  il  v  ml  i  iisnite  lrjin«.f.Tiv  :> 

Narl>.tniïf.  ''M.*  n'.'.it  r...-*  li.*...  y.n-i  m  <  *!.r.-(iHs..iiric  .  ttii  cil.-  pul  h.- 
r«if.tiiiu«.r  "H  >.c  l.TMi.itnr..  i^rni  Mi'-Hiit'.'.»  .1.'  It.'/iiT'.  ..I  «11-  ('nrLrish.,ij]i». 
M.til  .Mi.^i.l.  r-'Hï  coiiiiiMi  041  (urinant  qq'unu  neiiie  «-«aion. 

'i.  En  l'i'.M  i^uTCSl  lien  dM  aBacmbltoa  parUeuliina  «a  plutlenn 

n'  .'hauwtéïw  ; 

I'  ««  mars,    Vivim,  iMMr  la  •énèthaniai»  d«  SMBMiro  ai  do 

Ni  m..»  IC.  3««.  p.  S*»»; 

'J*  1 1  murs-.".  ri%  riJ.  à  N;irl>i^inrn\  j.t.ur  l.i  ...'■ji.''cli'itiHK-''f  .ït*  riiiT:ï^H.,>i.n.» 
IC  -iim.  J>.  -t-l'  i , 

:ti|jiiin  ■'.  juilK'l,  ii  TiujIoum'.  [..mr  U  .s.'n.  .')unis->i'^'  .ir  |\>nK>ijs.' 
.l'.  •;■,"><.  !•  i-'l  I. 

H.  ll.UjauvicT.eut  lien,  »  l.iuiuu»,  >irm réunion  pariU-ulir-rc 

4'ËUtojmur  l««4iHi«taM  d«Cin«in««»ii«,  AJfl.  Twulmiae,  Aibi,  Cm- 
trea.  Mirepoii,  Limiur,  .S«int.Pannul.  HUtix,  Monlaubnn,  Comminavs 
(«;.  aain»  p. 

4.  l/««s.^iiami.qni     linrrnt  .<n  ;ivril-j.ii[ti-i  !<:).>,  «t.imrtkeUMgit  àla 

*>.  iHnx  t"  •...liiiii.',  i!  y  a  taterrenloni  la  semlon  d«  tV9A ae  tromt 
'  placr«  nv«iil  «cUv  il«  IKS». 


AMMttt 


iri.'Hi-iGiïi . . 

I6$|-1»S1.. 

m»  

itiM-ifisi. 

16.11  lf.55. 

ifi.ns-io.w. 
iii5a-(6S7. . 

I<»(7-Mli».. 

i(i.">K  ifi:î«. . 

ifl.ny  

iftrto  

IfiBI  

Hlftl  

1M1-IM3 

i«as-i««i 

ir.Hi-irtds. 
(«BS-ie«4. 
li;ij6-l6S7.  . 

i««7-iefl«. 

IAS9  

l(Ki>i-ll570. 

niro-j6;i. 

lflTMI7<.  . 
11)72-18».  . 

i«7.i-iiï». 

i«7,". 
i»:r,iii;6. 
Hi7«-«T7. , 
iC77.J«7S.  . 

iii7a-ia?«. . 

lrt79-«80.  . 

I«>«l)  , 

l<)K|>l«M.  . 

icsi  , 



If.KV  

H'.sr.  , 

i<;s6  

1IM7  

tm  

1«89  


VILLI 


M  TtKT  U  «awioii 


ilofl.-H.j«nv.  '  |'L>i«'nu5. 
31  jaiil.-tojanv.  CarcaMonne. 
(7  man-31  mai. 
I»  «l.'c.-Sl  nmis.iMonlpi'llitr 
7  di>c.-U  mar'i.|  i.l. 
i  nov.  îî  f'.v — IVzinii».  . 
i;  noT.'l*!'  JuinjBéziera, . . 
S  oct.-u  tivrirr|ptoen«B. . 
11  0CI.-14  mars.  N'urbDnne 
i*'  ocl.-t?  déc. .  .Tonlunse. 
/'nv  rff  sr*jir(>i. 
iijaDv.-lOavriljpéxenai. . 

jîl  nW.-9  f*v..  I'.'zena8.  . 
ft  .léc.-»  février, 
i  (irr,-l3  IV'v.  , 
19  nov..*7  fcv.. 
n  IIOV.-7  mon. 
S  àâe.'-ti  ti\t. . 
Il  fév.-l3  avril. 
M  nov.-i'.»  juii.. 
*7  n»v,-i'i  (li  v,  , 

M  dte.-!"" 
m  BùV.'ii  f."v. . 
18  nov.-So  jmiv. 
15  nuv  16  f.'  v.. 
li  uov.-H  iV  v  . . 
ta  nov.-*  tv  v. 
17  dov.-ispnv. 
17  nov.-4»ji<nv. 
il  n.jv.  lô.iiinv. 
7  nov.-âJ  'l.'<-.  • 
Mnov.-lfijiinv. 

tt  oeL-ll  die.  . 
7  oct.-13  aov... 

is  oii.-m  'l.''-.  ■ 

25  OCl.-ili  l.  '-  , 
17  OCI.-J  dfc.  .  . 

1>  «sl.'l»  d^c. . 
is  oct.-in  Ah. . 

7  n.jv.  l'^        .  . 


lÛlMl  lîS  ocl.-H>  .!•  c. 


1«»1  

1«M-I<93. 

i(ii>i-iis'.>r,. 


n  nov.-l'jnnv. 
19  iwv.-M  Jauv. 

i.'i  nov.  r.>  i;mv. 
1!»  .Kl  i\  .U-.  . 


1.1  

Iti'>ziur&  

iJ  

CareaMOïkiM. 
Monlpelliar, . 

Pézena*  

tVzi.-r--*  

Montf  «Uler. . 
id. 
id. 

Ptfxenas. .... 
UontpelUar. . 
id. 
id. 

l'ôzi-nn»  

MonlptflUer. . 

p.;./.inas  

MonipollWr.  - 
i'I . 

id.  .■ 

id.  .. 

i.l, 
i.l . 

N'imBA  

id  

Id  

i.l  

M'inljHjUkr. . 

Id.  .. 

PpMIIU  

Xarbann». . . 

i.l 

MonliH-llinr, . 


CjjXK 
bcoistik 


.  Iitnil 

id. 

.1907 

id. 
id. 

,  iSlW 
.  **)» 
.1310 

id. 

.  S3II 

M. 
.1312 
id. 
.1313 

23U 

td. 

i3i6 

i.l. 

.  ÎSI7 
i.l. 

.  taiN 
id. 

.  13l« 

1.1 

j.ltt) 
1311 

lait 

1313 

i.lî» 
i3iT> 
ÎM6 
.  i3î7 
«3iH 

i.lîl 
1331 
1333 

ï.13\ 

i33H 
1337 
1338 

IXW 
Î3%u 


m 

319 

M* 

333 

:m 
.11.'. 

3S3 

ss» 

-•UMI 
302 
3«5 
.•t.'.î 
37i 
37r. 
377 
.17» 
381 
381 
^S7 
3VÎJ 
3M 
3»T 
jiOl 

m 

!  iim 
III 

\n 

IIM 
iîl 
\H 
li7 
13«i 
131 


|i.17 

I'" 
fui 

i  Vf. 


1,  lAlcrreraioa  d«a  Masiooa  dans  la  volume. 


Digitized  by  Google 


ÉTATS  DE  LANGUEDOC.  -  INDEX  rH1U)N0U)GI<lUE. 


7«t 


«M 

l»  l>**IIIN 


J»9»-I"(K>. 
1700  1701. 
1704  

iTo.rnoi. 

JTÛi  1703. 

i:o.vi7M. 
17M-IM7. . 
17OT-I7M. 
I7M-I7W, 

l7M-t7IO. 

i7to-i:n 

t7il-«7ll, 
17II-I7U. 
1719-1714. 
t7li-<7». 

171»  t7lfi. 
17l«-t7«7, 
t7l'-l7t8. 
I7K-I7I». 
l71«'i7M. 
I7il  

1711. 

17î:i. 
I7ia-i7t4. 

'  l7M-i7SS. 

I71fi 
«737 
1717  l'iK 

i;i«-t7». 

17M. 

1730  17.H. 
(731 
1731-J733 

1733-  1734. 

1734-  17»: 

i73«H"37. 


i;a»-i74». 

179»-174tt. 
I74«-1741. 
1741-1741. 

«7»i  «7*3. 


VILLE 

COTK 

■i 
1 

de 

OU 

<lu 

— 

i>  Tiarr  la  iniim 

ftMirriir. 

£ 

\f  nnt  rii'.l  iii^r 

t ; .  13 1 1 

4A  iiAV  «4.7  tiinv 
sv  iivv,«9;  jnnv. 

M  

i:,  r.t\i 

i.%v  ' 

SU  nvvf^iu  j'>ii\  ■ 

l'ni  tri  HA 

C  2349 

498 

1  ft  n/i V  «CI  i  )i  n  V 

AloIltpPlIîftT   . 

C.  ta44 

ioo 

33\.N 

lrt3 

•  1  ttUUI'X«»       t  ■ 

y  îîircufe&otiDfi  . . . .  t 

i3i<i 

v«.n 

w  ncwoiv  jHii  « . . 

MontpolHdf.'.  ■  ... 

1317 

\M 

id  

t:. 

V7J 

&  «Ift 

\H  

C.  SSII) 

17» 

Id  

*  : ,  i3.'i<» 

V77 

"iH  tinv  •'ii  iiiiïV 

i(l  

<..  13.11 

47!» 

il  nov.  âi  jnnv. 

M  

*:.  13.11 

iHl 

4#  nov  «H  fÂvr 

C,  tss.i 

ts« 

td  

c  vn\ 

iN'l 

iil 

l'.13 

6  IJOV.-3I  junv. . 

i.l  

»  ; .  «.■»» 

V.I7 

#A.  nm7  «411  innv 
m7T."*w  jHii * • 

[,\  

<  ; .  i3.'î7 

S  BCbv  «Il  ianv- 

id.  *...... 

r.oî 

is  00I.-I8  Ate. . 

1  '  ilt'if  -I  *  ft'*vr 

IS               t.  .      l  i       i».   >  1  . 

.•ÏO* 

Xlnnllii^lli»'!* 

«  : , î3fto 

Bit'.t 

Il»  <)f^  -1  -*  ft^VI' 

1,1   . 

c.  r.m 

r>ii 

<:.  1.361 

Mi 

là  dl4e  *7  KvTWP 

."il  7 

C.  tset 

510 

no  îflii  -l'à  iiiATk 

i.l  

.•ill 

il  i  11  n  V  .  i  ititii*< 
(TjHI|>.->ir  IllUlri- 

1  i  j:iiiv.-;i  nitn  s- 

r.i.s  1 

NiiiiHs  

.•..î;w7 

riiK 

16  dte  ->l  (âvr 

MAHliMtliiei^. ...... 

ti«H 

Il  lUe  liivrier 

C  tl«« 

:i31  ' 

<o  janv,-i  iiiurâ. 

id  

(:.ia7o 

:,M 

Ift  jnnv--:i  mars. 

NimM. .  -  

i:.  1371 

-■137 

i.l 

i';,  !37î 

.'.3» 

Narbonne.  <  

i:.  1373 

r>H 

9A  AfiÉ  «Il 

Wl 

I,)  

<;.  Î37S 

1  "  î  •>  n  t.*        vn  A  fii 

^1  nnl |>pllior .  ...... 

<•-,  i:!70 

i:  î:i77 

™ 

17  dée.^  fôvr.. 

Id  

c.  i:!7i>  ns:! 

13  <i^.-4  févr.  . 

Montpellier  

c. 33SI 

|sST 

XI  CJtl  ■  •>  Uri.    ,  , 

i,l 

<:.  i'i'«i 

SflO 

il  dée.-.(  févr. 

i.l  

V..  irM 

Sfll 

7  dée.-!*'  fivr. . 

il  

;i  :  iS.Sl 

U  a».-*  féw.  - 
14  dèe.-8  fSyr.  . 

Id  

|<7.  S3««  |»70 

1»  (ii-r,  1"'  f<'vr. 

i.l       .  ... 

,s:i 

1(0  Aeo.-3  fêvT.  . 
|Mmov.-tJ«OT.. 

.i:.  i:iK!« 

|57<) 

1  id  

|r..  im 

|s7» 

■le 


DVRBI 


VILLI 
«A 


i7i«i  Iftjuiiv.-i  iu;ir», 

1745-1717  1*  nov, -S Jtinv.. 

1747-1748  :1-1  nov. -13  jnnv 

I74M741>  i«  <><''V.-3  jaiiv, 

I7S0  *»j«nv.-(7  fi^vr. 

1711  Ptt$  de  session. 

iva   t( «Ct.-4  déc. ■ . 

I7n  Piuiewniim. 

1784  Mjunv.-llman 

1754-17S»  «  II0V.-7  janv.. 

I75rt  , , ,   11  junv. -3  mars. 

i,|   !Î8  «H-t.-lO  llt'L-.  . 

K.'S'  KSH  m  doc. -3  f'.'V.  .  . 

1759  i5jnnv.-3  mur». 

17.%9-l7«o  19  tlov--"  janv. 

I7fiii-I7«il  \-'  niiv.-7  j)inv. 

I7(H  11  ool  -1"  <liV.  . 

(7M  ÎH  oct.-6  liée.  .  . 

I7M...  ll'nt  de  session. 


17«  

I7«4-<7«S. 

I7(l.'5-1766. 

I7iî7-l'ist. 
17«H-17rift. 
I7ll»-177rt. 
1770-177J  . 
1771  


Mjaav.-?  mars 
Mnor.-7jaDT.. 

11»  <1ëc.-.30  jnnv. 
17  nov. -5  janv. 
Ift  MOV. -5  janv- 
It  iiov.-.'l  jnnv. 
30  nov. -S  janv. 
It»  nov. -7  jnnv. 
14  ocl.-l  déc.  . . 


1771   .     nov. -14  fl^c 


Miiiapeilipr. 
i.l. 
i.l. 
i.l. 
i.l. 

id. 


I.l 
i.l 
i.l 
i.l 


477J  '  \  nov--l3  .ItfL'.. . 

1774-t77B  i*'  dèc.-«  Janv. 

1771  tt  jaiiv.-4  ma». 

i77»'l777  '....M  iwv.-(  Jmv. 

1777-177»  tî  nov.-s  janv, 

177i*  îy  (ici. -7  <I«.V'.  .  . 

177S17S0.  . . . .  IS  nov. -3  janv, 
1780-17t«l.  ,.  30  nov,  8  junv. 
I7M1-17SÎ.    .  .    î«  nov. -7  jiinv. 

17H1  11  nov  -13  «lis; 

17K3   13  nov  ■  l!S  .l.V. 

1784   13  uciv  -31  iIhc 

17K5   l'us  <l<!  tension. 

178«   Il  jnnv.-IH  f.'v. 

17W-1707  6  d£e.-13  jauv.. 

17«7>17II8  13  ddc.'l«}nnv. 

KS»!"  1!»  j:inv.-ll  l.'  v. 

1789  ;  Camille  l'en. lu  «i.**  iiiuntsiliui»*  el  dop. 
de  la  ]>n>viiio(td4  Ijuignedoc,  «inpnints.  etc 


M. 
M. 
Id. 

M. 

i.l 

i.l. 

il 

i.l 

i<l. 

1.1. 

id. 
id. 

id. 
id. 

i.l 
i'I. 
id. 
id. 
id. 
i.i. 
id. 
Id. 
i.l. 
id. 
111. 
1*1. 
id. 
i.l. 
1.1. 
i.i. 
id. 
id. 


OOTC 


I 


.  13(M) 
1.391 
139Î 
1393 
1394 

139» 


C.  n«« 

(*.  «397 
S3«N 
C. *39» 
14mi 


I 


1401 
<:.  1401 

r..  1403 

«;.  1404 
11.  14)1.1 

t406 

C. 9407 
C.  «408 
S409 
C. 1410 
C.94H 
<:  1411 
<:.  1413 
iiii 
an- 

1416 
1417 
1418 
C. t41« 
C.MM 

r..  M9I 

c.  >4<l 
C.  94i3 
C. «414 

<:.  1413 
i;.  i41fl 
C.«4I7 


I 

.*  '<  '. 
.  c. 


1118 
1419 
1430 
1431 


C.141HI 


.181 
.184 
.187 
»»n 
«94 

598 

«00 
lOOM 
009 
013 
f.l8 
Alt 
«IB 
63» 
e.34 
637 

«41 
64.1 
649 
tS3 
6M 
SS9 
;ft«3 

|o«5 
■  ,lMi 
•i7l 
«74 
678 
680 

,««4 
j«87 

1)90 
Bfll  ' 
6«4  < 

i«im' 

,697 
"00 
701 

704 
706 
709 
713 

7t« 


I.  Cmi  AparliTdeeiltaseaNmi<|iM  1«*  praeèa-variMiix  'i'"  H.  nineï 
aont  imprlmis. 

■^.  l'.iiir  lu  clir.iuiil.iMK'  <ii"i  «■•ri-.i.m»  lim  Riais  .Ippiii»  IV.tT,  v..ir  In 
inb'n  iwiK'ralc  .i.-»  inali.'res  .|f  V/lmlinri'  ilu  Lonai'-'l'"'  •  .-iiUfii 
V'rivHl.  t.. me».  V| .  I X .  \  I ,  X U I ,  .'-.t  -i,,.!-:  i  , k^- In  l;„ 
vince. 
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VILLES   OU   SE  SONT   REUNIS   EES  ETATS 


AVEC  INDICATION  DBS  SESSIONS 
1497-1789> 


Albi.  —  Ut»,  tsii,  isa»,  an',  i604. 
Ahimimay.  —  MM. 

AOBBTJ».  —  VU*- 

AviosoN.  -  l.%7i.  —  IS7S. 

Bmuoum.  —  »«.  ts«.  IS^».  lS«Of  t 
1M4, 18M.  in»,  MU**,  IM9,  ItVè-UM, 
»M,  MU. 

BÉ7.IKHS.  -  I5U.  1831.  tna».  I5»4,  I5U, 
âSiS,  ISlfi-  ISSÏ,  «3"H,  IW,  «."iTti, 
|>77.  I57H,  «ftKMSHl,  l6Ni.  JRHS,  I W, 
IMNS",  iSW",  I616-1617, 1618,  l«<0,l«tl. 
im,  1M7.  Mit.  iMt.  M»,  IMS,  IWt-  j 
I6S7.  IMi»  IWi-MBS.  mMtM,  IM»- 
l«70. 

CAKiJlsM>N9HlC  —  1547,  iâol,  i&55,  i 

IMB,  M«>,  WÏB-M««.  tCTt.  iW  MM', 

<.'VR7'.  I!t9i*.  IC«)3-i<0l,  IMMSM, 

1«:m,  164H,  16&l-16Si,  IftMHW?,  1701. 

Castrlmaooarv.  -  157».  tm\  «i»*. 

CasTHEs.  —  I5S5,  IS»6". 
ClLKaMOiiT-DE-LuUÈVK.  —  1517. 

Lavauh.  —  MM.  inr  1W4-MW. 

I.i'  l'uY.  -  l^oi.  iriO*.  MI3.  MM>  MM, 
ISI»,  liti,  IS41.  1 


MoHTibOHAc.  —  MM"  mar*. 

N(HiTPKu.nn.  —  ilm,  mm,  moi,  aei, 

i.Mi.  iriii.  I.MV),  1512,  i.nia.  i.i»,  i5)ic. 
1527,  IS30,  likti,  tG3C,  ioil.  i:itS.  liW, 
IM7.  Mtt,  MSI,  MR.  ICM,  INl,  1S7I. 
«573.  IS74.  im",  IBW",  «•»••,  l«:U, 
i«4:>,  1847,  164«,  l«S3-l«S4,  1«!U-t(V5r>. 
l«67-<«68,  I07O-<A7I.  Ift7l  1672.  Jfl72- 
M73,  lt7«-M7S,  167»-lll7a,  I«76-1H77. 
|g7X.(e79,  1«80,  l(MM»8t,  IMi,  ie83, 
IC.HJ,  ISH-t.  I«i«<>,  Ititfl.  IrtH.I.  l<H»«-lrt»7, 
1697-lOW.  Um-lJW,  1700-1701,  1701- 
1703,  ITM-ITOB.  ITOB-lTOe,  1707-1708, 
)7u8-J7(l«.  I7<)»-17I0,  I710-I7M,  (7J1 
t7li,  17U-l7ia,  i;t3-17U,  i71ft-l7i«, 
ITM-1717,  <717H7««.  17M-I7I»,  17I0- 
172(1.  1721.  «723-172».  17.12.  17.12  17.t;(. 
I73a-I7»4.  1734H73»,  17311-1737.  I7:i7 

A  partir  Vannée  I7S7,  Xm  neftsiotm . 
jii.^ijii'eii  t'KO,  .w  .sont  f'jiij'tiirs  liniits 
dans  cette  rillt-  itili  i-rnjition. 

Naii»osnk.  —  ts(w,  laii.  ia«s,  t»»e*, 

IS«7',  MSt-lta*.  1«»S-IM«.  im-1CS8, 

'  •,  1722.  l7>M7ili,  17ia,  I71N- 

17^!'.  1733-1736. 


K1MB8.  —  U»7,  1913,  mi,  183S,  I54S. 
IKH,  MB9,  IMt,  MM,  MM,  ITll.  17». 
1717,  t7W.  I710-17SI. 

Péze.s.\s.  —  l.S2i,  \r>i».  I.M7,  (.SI.-..  IMO. 
1.VI4",  15S*".  liSl".  15M",  151Hi". 
i«VMM«".  Ml».  IWH.  I«n,  IMO. 

1007-iGo»,  icio.  iCiit.  161.1,  inii-iAr.. 

It)l.'i-I6t(f,  l«|l>,  1*124).  I026,  162»,  Wi- 

l<l.1«,  I03B,  MtO.  K4I.  1MS-I«{e^  ««no- 
IMl,  16B3,  MB»-109«,  l6S7-l(HMt.  MOI. 
IMI-lUl,  1M3-MU,  MM,  107I-M71. 
M77-l«7«,  M7»-MM. 

Pont-Saikt-Ksi'hit.  —  IM7.  IMO,  M<3, 
1527.  IS29,  1S33,  ISAS,  ISIO. 

rt;v  (Lii).  roir  Lo  Tuy. 

ToniACaB.  -  MM.  (Ml,  IMS*.  IMlT. 
IXM',  ISOr,  IMS*.  IBM*,  MU,  lêM, 

TotnNo.v.  —  1503,  15<»«. 
ViLtmBDVK-Lto-ATiaNox.  —  lSTt-M>S. 

kmui  ou  LES  Érm  N'«nt  pis  ête  récjsis 

1S83.  1984.  Mil,  l«l«,  1«S»,  1«30.  1644, 
MtO,  1791.  I7U.  <7«),  17M. 


1 .  i>.  irA^.  :<  i.MN.  iiii  '  indiqua  ■■>  aanfa*  oA  ha  filKte  de  k  Ukiw  ont  Até  ttim :  4ai«  *'  détifiiaU  U»  Mirfc* pcndmil  lciq(wU«t  «at  M 
le»  lilaU  d«»  KojiJlatei».  • 

Un  -  ràiitliMHil  deux  aanèM  «itAtAent  qu'une  ««mIw,  auvwle  à  to  ta  d'ouo  anaïAe,  >'«•(  pmlaiic<c  aa  aMun«iM«aient  «le  la  MiTUte. 
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COMPLÉMENT 


L'INVËNTAIKË  D£S  DÉLIfiÉRATlONS  DE8  ÉTATS  M  LANGUEDOC 


AttsaroIllTes  do  In  Haui«-Oan>DB«,  Ion  de  la  rédaction  de  rinrentaire  des  délibérations  des  Étata  de  Languedoc, 
IM  inroekS'Verbaux     plusidon  seasioDS  faisaient  défaut.  Depuis  cette  époque,  pour  combler,  autant  que  possible,  las 
lacunes  de  cette  importante  eoUectloa  comprenant  les  délibérations  de  <4j7  à  (TkS,  on  a  fait  pr<<ndrA  ropie  des  procàs 
rerbanx  de  cinq  sessions.  Le  texte  de  ces  prooèS'verbaux  est  contenu  dans  les  cinq  cahiers  suivants,  dont  te  depoaille- 
mmt  AmM  It  ocmpliBuot  k  l'IiTaotairt  da  la  coltoottoo. 


1*  États  tenus,  à  MontpelllMT)  M  oeiolm  1600  {fronter^tlon  if^rit  U  r^iHrei$iArelU9ê$il^farttmêiilalit 

delArdèc/UtCSOO). 

S*  âl»l8  taniit,  à  GMtolnaHdary,  é»  4  «oAt  m  l*  aeptemtrs  ISSft,  pur  tai  LiCMin,  wom  te  dtnetlbii  da  narédial 

de  jDveiise  (tyay\scripUon  d'aprl's  le  regifitre  des  Archiveê  départementales  du  Tarn,  0  ITt. 
2^,  4*  États  (enos,  à  l'ézenas,  du  14  au  'il  Janvier  ibUTt,  et  à  Montpellier,  du  ZI  septambre  au  8  octobre  de  la  mime 

•nnée,  par  Im  parUaans  dn  roi,  «oas  ladlraetion  du  duo  de  MoaMMNaejr  {tramertpUiom^aprta  ta*  rêgUlirt» 

rf^y  Archives  déparlementales  de  CHérauli,  série  C). 
5«  Klals  tenus,  &  Béziers,  du  12  novembre  au  17  décaiobre  1637  {Irantcriplwn  d'après  un  registre  des 

ArcMp*»  a^forUmeiUoi*»' d»  ropi»,  0  tt,  «<  «nvnfo  m»  rtgUlrê  00  eeUêt  0»  rsérauS,  aérit  Cj. 

VêM  la  collection  de  la  Hauie-naronne^  11  a*«titlo  piM  do  laeanM  41M  poar  Im  mmIom  Mlvant«t  : 

Montpellier,  décembre  1408. 

AIM,  octobre  \4S0,  et  t-9  septembre  168t. 

^  Toulouse,  7-30  soplonibre  1585; 

Garceaeonne,  fin  septembre  1585;  Setttons  tenues  par  les  Ligueurs  sous  la  dtrectton  du 

Oesleloaudarv.  12-84  Janiler  IBM;  monMM  4$  JiOfmm. 

Toulouse,  \2-26  février  1B88. 

Pteenae,  Qq  aoùi  ' 6»î  )  Sêêtiom  tamm  par  tes  Ruvattsies  sous  te  Unetion  As  due 

Montpellier,  eeptembre  18SB;  >  ^  . 

Castrts,  10<1Q  Juin  1595.  ) 

Il  oonvlenl  de  constater  que,  malgré  lea  recherctaei  faitaa  aoll  dana  Ua  oolleetiona  de  Parie,  aoit  dans  «elles  dot 

djpwrtMMQla,  on  n'a  pae  tranvé  traoe  d«a  proeli-TeFbaiix  de  o«e  direiea*  learitH»}  Irara  dCUbératlow  m  i 

Ment  eonnuea  qae  par  lea  réeita  dea  etaroniqnenra. 


tr.  B.  Chaque  câbler  repruseti tu  une  session  et  a  re<;a,  mal*  aveo  la  mention  Ml  OU  lir,  le  nlme  IkUtéfO  4|M  le 
registre  de  la  session  dont  il  sa  rapproche  le  plus  par  la  Uate. 


C.  327e  Ut.  —  C*hi«r  p«pi«r  In  faJi»,  6  cftpwaieefM. 

1600.  — 16  octobre.  —  Montfbluuu  —  Prooéa-Ter» 
bras  de  la  teadon  daa  Irots  Etats  da  paja  de  Langnadoe. 
PiMdeot  :  Pierre  d'Abaae,  archevêque  de  Harlionne; 


commissaires  royant  :  étienne  de  Tese,  sdnéebal  de 
Beaucaire,  Ouitiaume  de  I-a  Croix,  gouverneur  de  Mont- 
pellier. —  Avant  d'accorder  les  iropoei lions  demandéea 
par  leroli  les  député»  repréMntent  la  altnatlOB  raalliaia» 
)  de  la  province,  ravagée  par  laa  tempêtes,  lea  Inofi- 
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dations,  l:i  Tiiorlalilé  el  les  pestilences,  •  qui  presque 
«  continuollement  onl  eu  cours  audll  pays  «t  le  ren- 
«  dent  tont  dépeuplé  et  pouvry...  qui  élolt  m  ta  plus 
«  j?i'inul(î  l'i  exlPf'iw?  nécessité  f<.  pouvrett^  'lui  onc- 

■  ques  fut.  Aussi,  pour  ce  que  l'entrecours  et  traf- 
«  flqiw  de  la  marehandiae  aoimil  du  tout,  tant  par 
«  mer  que  par  tcrrp,  disrontinut's  (>\  jitTdus,  ti;-llt;- 
«  luenl  que  les  dits  pouvrcs  subgects  duJit  seigneur 

•  m  aann^eni  atOouvdIittf  (àlre,  ne  avoir  un  tml  de- 

«  nier  f\'>  leurs  marchand ise^',  !f'sf[iifl!ps  !<»ur  demeurent 
«  presque  toutes  inalileg  pour  faalte  de  vendange  (sic) 
«  et  pour  ee  qtie  ne  pevent  avoir  eonmanicalion,  eomme 
«  soloient  avoir,  avecque  lotifns  niitres  natîuns.  >  Les 
députés  réclament  an  adoucis!<L'iiieiU  pour  la  province  et 
objectent  «  que  plusieurs  bonnes  villes  de  ce  royaulnic, 

•  pleines  de  tous  biens  «t  richassea,  lesquelles  ne  payent 
«  aocaae  taille,  et  avul  que  lea  autres  généraUtét  d«  ee 

•  roTaoUMkpIiMaMoaet  moInaclMrgées,  dussent  par 

•  aucun  temps  porter  la  àxvga  pour  solager  lea  poa- 
«  vres  aubgeeie  dudit  seigneur  en  ee  dit  pays  de  Lan- 

•  guedoc.  »  Néanmoins  l'assemblée,  considérant  •  les 

■  grans  et  très  urgens  affèrea  dudit  seigneur  et  des» 
c  peneea  el  charges  qu'il  a  convenu  Are  et  porter  lant 
«  Ijuut-  n'sii-ler  aux  enlrf|irinsc3  il'uUfuris  sej  ennorays 
«  que  pour  reconquesler  son  duché  de  Mitaa,  et  piiaei- 
c  palemeat  pour  monslrer  oontinnellamnit  le  bon,  an- 
€  tier  et  grand  vouloir,  désir  i-t  affection  qwe  ont  lei 

■  gens  desdila  Estais  de  obéyr  el  comi'laire  audit  sei- 
1  gneur  «t  lut  eubveair  k  aes  alRres,  comme  bons, 

■  loyânix  el  obéyssans  subgeclz  «,  accorde,  pour  l'uide 
et  l'octroi,  Id'7,415  livres,  17  sous  3  lourni>is.  Il  est  spé- 
cifié que,  dans  cette  aomme,  doivent  Mrs  compris  lea 
traito'npnts  fies  gens  du  Parlement  de  Toulouse.  —  î  e 
verseiiH'iU  du  crédit  voté  devra  se  répartir  en  dcus. 
termes  :  le  premier  de  BB,80S  livres,  5  sous  9  deniers, 
payables  le  1"  décemlire;  le  second  de  111,010  livres, 
1]  sou.s  6  deniers,  payables  par  égale  portion  aux  pre- 
miers jours  de  mars,  juin  F>t  septembre  de  l'année  sui- 
vante. —  Il  est  décidé  :  !•  qne  la  ville  de  Toulouse  devra 
payer  sa  vraie  quote-part  comme  autralbis  ;  2*  que  la 
charge  mise  sur  le  sel,  stnns  le  consentement  des  I^tats, 
aera  abolie;  3*  qne,  dans  les  doléances,  on  devra  deman- 
der la  diminution  de  l'impôt  sor  le  sel  et  la  suppression 
du  droit  «3r  iii.iiijui:;  4"  ((Ui-  I,'  r  li  sera  supplio  de  confir- 
mer et  de  faire  exécuter  les  propositions  volées  aux 
États  généraux  de  Tours  en  1488,  notamment  celles  qut 
concernaient  la  réiorraation  de  lajiislice  —  F  ;  ul'i.'  Icit 
être  laissée  aux  Jsltals  de  chaque  diocèse  de  choisir  leurs 
reeevenrs  pour  la  levée  des  impôts  ;  cas  agents  devront 
Mvlemanl  prendre  dans  la  perception,  par  chaque  livrer 
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savuîr  12  iinlers  pour  l'aida,  15  povr  l'OOfrol,  SOUa 
peine  d'être  obligés  à  restitution 

g  aas*  w».  ^  om»  t*t>t  «-wk  u  mm.  mtu  ■liws. 

tSM.  —  4  aoiit-l*  eeptembre.  —  OAsmuraooaav.  » 

Pri".rè?-verb;iti\  iIa,  sé.ii:.  n.i  IfmiHs  par  les  yens  des  trois 
États  du  pays  de  Languedoc,  &  Castelnaudary,  dans  le 
siège  p«ésldlal  de  la  vlll«,  pour  le  parti  de  la  Ligne,  sous 
la  direction  du  mar(^chal  de  Joyeuse,  rsppnfiiiiin  aox 
l-;tals  convoqués  pour  le  roi,  à  l'instigallon  du  duc  de 
Montmorency,  —  Les  séances  ont  été  présidées  par 
MM.  Alexandre  â(t  Rririli,  Christophp  .:}«  r.psftini,',  Horsce 
de  Bir.tgues,  évèqums  de  Suiat-l'iii/uul,  Ludi-vc  el  Ln- 
vaur.  CouimlssHircs  du  rtji,  le  maréchal  de  Joyeuse  et  la 
sieur  de  Calhau,  Trésorier  de  France  en  la  Généralité 
de  Toulouse,  en  vertu  de  lettres  closm  adressées  aux 
Ëtats.  Présents  :  les  évèques  ci-dessus  rotnméK,  plus 
Jean  de  Fosse,  évéque  do  Castres,  les  vicaires  géné- 
raux de  Narfeonne,  Aibi,  Toulouse  et  Oareassonne,  pour 
le  clergi;  les  commis  de  MM.  de  Mi  repoix,  d'Arqués  et 
d'Âmbras,  pour  la  noblesse.  Le  tiera^tat  était  représenté 
par  reux  qui  ont  coutume  d'aaslsler  aux  senions, 
exf  ['p!i':  Ii:s  coiisiiLs  lio  Miniliifllicr,  Niir.es,  Bèzif-r?,  l'.îés, 
Viviers,  .Mande,  Castres,  Saint-Pons,  Âgde,  LoJéve. 
—  Sémee  du  4  aoât,  ntattn.  Le  mariehal  de  Joyeuse 
n-iiKiiitre  que  l'intention  du  rui  ilo  réduire  les  villes 
el  lieux  qui  sont  occupés  et  demande  aux  Étals,  aiin  de 
seconder  les  eRbris  de  S.  U.,  d'employer  *  pour  «m 
bonne  fois  le  plus  de  moyens  qu'ils  pourroient.  i  — 
Messe  du  Saint-Esprit  dans  l'église  collégiale  de  Saint* 
Micbel  «  pour  invoquer  et  implorer  l'aide  de  Dieu, 
"  comme  il  est  de  ïonnhtp  foiitnmft  falrp  ».  —  SéatUHt 
(lu  4  aoùi,  éoir.  Dél'uiise  esi  fiiite  uux  consuls  et  en- 
voyés des  villes  d'apporter  il  l'avenir  des  prolesLuUOH^ 
analogues  à  celles  dont  Ils  avaient  donné  connaissance 
au  sujet  de  l'ancienne  ferme  des  impôts.  —  Preatalion  de 
serment  par  les  députés.  —  Séance  du  baoûi,  matin. 
L'évèque  de  Lodôve  fait  connaître  le  résultat  de  la  rois* 
sion  dont  il  avait  été  chargé  prés  du  roi  par  les  Alsls, 
lors  de  la  dernière  session  tenue  ik  Carcassonne,  avec  un 
avocat  de  Toulouse,  Durand  Oabbalia,  et  un  consul  de 
Narbonne,  M.  dUatttemar.  A  ta  demande  qui  loi  Ait 
faite  d'envoyer  une  forte  armée  pour  réduire  les  rebollts, 
le  roi  répondit  favorablement,  mais  qu'il  voulait  savoir 

\  .<ui'  <.'.!Mu:i.  Ir>  I.raii  .lurrai  pitudri!  <faDlre<  <iéUUr*liiH« 

dtiiil  it  ra«itili>»  ni!  lîj^iirr  |ja»ac«  proc^— f«rl>*l.  Oa  voii,  dtSlI'lKMMfV 
Je  iMSueioc  («lilion  rriTil,  I.  XI,  f.  irt\  ^an  I,  loi.  •  U  fMfUU iti 
Él»u,  teniUi.  ,11  awi»  4*  juilltl  IMi,  s*  cdil  |i«ur  nttjw  dtatUnili 
rMUtenUi  Smis  Im  pa'rfs  M  «••■m*  é*  I*  rratioct. 
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quels  secours  les  ÉtaU  taî  fuurniraienl  pour  l'entre'itii) 
des  soMali. — Mono»  4u  5  «ott ,  Mir.  L'4vique  do  Cas- 
tres  rend  compte  de  l'entrevae  qu'il  a  eue  avec  le  maré- 
chal de  Joyeuse  pour  lui  transmettre  l'expression  de  la 
reamnaissance  des  États.  —  Kntrée  en  iteafiedu  maré- 
chal, accompagiii  d«  HM.  lU  OoromNQ  «t  à»  P4r«la, 
•AnAcbavx  d«  TiiralottM  et  dé  Lauragali.  Il  annonee  à 
l'assemblée  que  son  fils,  le  duc  df  Joyeuse,  amène  dans 
le  pays  uoa  armée  enTojréa  par  lu  roi,  qui  a  pris  sa  ooosi* 
ddratiod  la  requête  det  iSlalt.  Gatis-el  sont  invittah  eon- 
tribuer  à  runtr^'lcii  liu  !;i  ti-Quiic  L'assi-iiiblôe  émet  le 
TCBU  que  l'on  b&le  la  mise  en  ntonyemenl  des  lioldats  pour 
qn'llt  pulaaent  proldger  eflteacaniant  la  paya,  et,  dans  ce 
but,  e]\e  nrjniiiie  une  CunimiHSIijn  chargf'é  ilê  .i'fliitfn.!n' 
avec  le  marécbal  sur  les  voies  et  moyens.  —  6  août. 
Vacances  par  anite  d«  la  ftto  de  la  TranaUf  uralloa.  — 
Sfinncfi  lin  7  aoûi,  matin.  L'évèque  do  C:)strf».«,  prési- 
dent de  la  commission,  annonce  que  l'intention  du  maré- 
chal cet  d«  snrvelller  étroitement  Brugairollea  et  le  M»s- 
Saintes-Puelles,  car,  d'après  les  nouvelles  reçues,'  on  sait 
«  que,  dans  les  quartiers  d'Alet  et  de  LImoux,  les  nnne- 
«  mis  contlnoant  à  faire  plus  de  maux  qu'ils  n'avoient 
(  faiel  par  le  paasé,  ajanl  fatct  priaonnien*  et  lué  plu- 

■  aleura  panonnea,  volé  beanconp  de  heslail  et  brusié 
«  gr.knde  quantité  de  gerbes  de  blé.  »  —  Jean  de  Roux, 
oapitoul  de  Tottlooae  al  <  inteDdant  aux  vi*rea  et  muni- 
tiom  an  alège  de  Uonlesqafen  rend  eompte  de  la  dé- 
pense Taite  en  pondre  et  boulets  ùnm  r~oll"  ocLik.si  m.  -~ 
L'assemblée  décide  qu'à  ta  diligence  des  syndics  généraux 
des  États  et  des  syndics  parHcullers  des  villes,  11  sera 
enquis  contre  ceux  qui  favorisent  directement  ou  indi- 
recletnent  l'ennemi.  Les  (loursuiles  devront  comprendre 

■  plusieurs  geattlshomaiss,  capitaines  et  autres,  qui  sont 
«  catholiques  ou  font  s«niblnnt  de  l'^-^îre  ;  néantinoinjfs, 
«  ils  favorisent  et  aident  an  parly  contraire,  voire  recel- 

'  I  lent  «t  participent  It  leurs  bntins.  Bt  d'autres,  qsl  sont 

•  temporiseors,  ne  bougent  de  leurs  maisons,  auxquels, 

•  ne  aulx  babilans  de  leurs  terres,  Xe^s  ennemi.'?  ne  font 

•  aulnun  mal,  y  passant  et  l'epassanl,  sans  qu'il  leur 

•  aotl  donné  nnjrsaniM.  •  —  Séance  du  7  août,  soir. 
La  naréehal  est  inTÎIé  h  rsmptaeer  1,5<X)  setlers  de  blé, 
qui  lui  avaient  été  tivré.s  par  un  syndic  des  États  a  l'oc- 
casion des  opérations  tentées  devant  Brugairolles.  — >  A 
la  demande  du  sjmdic  ÉtIenne  Vfgnans,  il  est  décidé 
que  lu  Tille  de  Mongeard,  plus  considérabl  -  rpie  <  >  Ile  de 
NaiUous,  sera  réputée  comme  une  des  dix  villes  matlres- 
ess  du  diocèse  de  Touloase  en  remplacement  de  Montes- 
quieu qui  venult,  ajirès  avoir  élc  remise  en  rnli('i-.--:>H' c 
du  roi,  d'âlre  a  razée  et  deswolye  rez-|>ied,  rez-lerre,  • 
En  conséquence,  Isa  conanis  de  Mongaard  siéront  anx 


Étals  à  la  place  de  ceux  de  Montesquieu.  Il  est  ensuite 
délibéré  que  le  roi  sera  Mppllé  d'intsfdire  la  conalmc- 

tlon  de  maisons  à  Montesquieu  eu  punition  >  de  la  rébel- 
<  lion,  des  cruaultés  et  inhumanités  qui  y  uni  été  com- 
■  mises.  •  ~  Séance  du  8  août  matin.  Prestation  de 
«smeot  par  Lacroix,  consul  de  Uongeard,  admis  à 
prendre  pince.  —  aémea  Ou  0  août.  Pour  l'entretien 
de  l'armée,  qui  doit  vnnlren  Languedoc  sous  la  conduite 
da  flls  du  maréchal,  les  Étals  votent  :  1»  une  Imposition 
de  100,000  éeos,  payable  en  qnatre  termes,  dont  le  pre> 
mier  de  26,000  ér us  il'.  vra  être  versé,  l  irsquo  la  irnupe 
entrera  ilans  ie  pays  et  dabs  les  diocèses  qui  auront  lait 
t'BTanee  de  lear  quote-part;  S*  la  roumitura  des  vlvns 
el  iiHiiiKi  ins,  livrable.s'  an  ]ir^x  ;1es  marchés.  Les  cotes  des 
payii  occupés  ne  seront  pas  déduites  du  compte,  mais 
avancées  par  les  autres  dioeésss.  Lee  biens  des  rebelles 
seront  affectés  nu  remboursement  ^.ps  imposition»,  qui 
devront  être  uniquement  consacrées  aux  armées  du  haut 
Lunguodoc.  NarLunne,  Toulouse  et  tes  ▼ilisa  •  ajaatdon 
de  leurs  tailles  »  contribueront  à  la  cotisation  ronime 
les  autres.  —  En  attendant  l'arrivée  de  l'armèù,  lus 
Étals  décident  que  les  villes  et  diocèses  di  vront  s'en- 
tr'aider  pour  la  défense  du  pays  et  qu'on  dressera  le 
rôle  des  gens  de  guerre  employés  k  cette  Rn,  <— 
10  août,  dimanche,  pas  de  séance;  mestse  dans  l'église 
collégiale,  sermon,  procession  à  travers  la  viils  par 
les  gens  des  trois  États.  —  géanegO»  U  août.  Amende 
de  cent  ''cu^;  a  infliger  aux  membres  qui  s'en  iraient 
sans  demander  un  congé.  —  A  la  requête  de  Jean  de 
Balbaria,  délégué  de  Ttonlouee,  le  syndic  re^t  l'or- 
dre d'intervenir  ai)).riV-s  îles  aulurité.s  <  i.mixî'.enlHS,  afin 
que  ia  forél,  ïituée  près  de  .Montesquieu,  soit  coupée  et 
n«  serve  pins  de  retraite  ans  voleurs,  qui  se  livrent 
dans  la  contrée  k  des  ai-tf>s  >!p  brigandage.  —  Ordre 
aux  syndics  de  «'opposer  à  la  publication  de  l'édit  de 
mars  l.')S6,  comme  étant  préjudiciable  att  commerce  des 
roarcliaods  dans  les  foires;  le  roi  sera  supplié  de  vou- 
loir bien  le  révoquer.  —  Vœu  relatif  &  la  suppression  du 
cerlincat,  réclamé  aux  mardunit  pasteliers  par  las 
maîtres  des  porta.  —  Iqjonction  aux  syndics  particuliers 
des  diocèses  de  contraindre  au  piyement  des  deniers 
extraordinairos,  levés  pour  le  fait  de  la  guerre,  certains 
gentilshommes  qui  s'y  refusaieni,  sous  prétexte  qu'ils 
n'étaient  tenus  qu'à  l'itiipœltlon  de»  deniers  del'i^eet 

do  l'octi'.ii  —  Séatice  du.  Il'  août.  \  la  r.  iiiv.  llf!  qu'une 
armée  de  six  mille  fantassins  et  de  onze  compagnies  de 
eavalearie  s'était  dispersée,  fkute  de  secours  de  la  part  du 

roi.  Ie<j  Klits  .1,îi  i;1en1  î'fnvnyer  une  d.'-pulatîon  au  ma- 
réchal de  Joyeuse  pour  lui  demanlur  d'ublenir  de  la 
Oour  aide  et  protection,  en  aUendant  l'arrivée  des  tnw* 
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pas  eondallM  parJafltodadltinarAebBl.  —  Sêmiet^ 

13  août.  Le  maréchal  fait  connaître  qti'il  n'a  pas  les 
forces  suf&sikntes  ■  pour  assiéger  ou  boucler  les  lieux 
«  d«  Bragalrolles  «t  éa  Uu  ».  —  ftir  sa  propoaiUon,  on 
nomme  nnc  commission  rhars^  »l»  s'enlondre  avec  lui 
pour  parer  <iux  BXigences  de  la  situatiuii.  —  Un  sj^ndic 
raoontn  que  le  délai  de  dooxttjourti  pendant  lequel  les 
dicic>>3es  de  Narbonne,  Carcasaoone,  Mirept^K,  Saint- 
Papuul  avaient  prorais  de  fournir  daa  vivm  pour  le  blo- 
cus de  Brugairolles,  venait  d'expirar.  —  Séance  du 

14  août,  matin.  Inatantâ  intervention  auprès  du  roa- 
réchftl  de  Joyeuse  pour  le  prier  de  désigner  qaelqo'Dn 
pendant  sa  maladie,  av£c  pouvoir  de  n^primer  les  rav.-t- 
ftÊ  cOitDBia  par  le*  ennemis  installés  au  Mss-Saintes- 
Pnelles;  ceux-ci  oonttnnafenl  de  brûler  les  gerbes  de  blé 
et  fiiri;:iient  les  liabil;iiil«  a  leur  |i;k_v.-r  l:i  (iîiut' .nniis 
d'ioceodie.  —  Prières  ordonnées  pour  implorer  la  gué- 
rlMin  da  marfebal  —  Bianee  «fw  14  mût.  totr.  On  fixe, 

à  deux  l'eus  vingt  sous  \iiir  jour,  îs  salaire  ilû  aux  iril*'!)- 
dants  des  vivres  et  munitions,  et  à  deux  «^cus  celui  de 
leurs  commis.  — 16  «f  M  août,  fêtes  de  l'Assomption  et 
de  saint  lloch.  et  dimanche  1",  l?s  Étais  •  n'ont  T.ipqu/- 
1  qu'à  faire  prières  h  Dieu  el  solemniser  les  dites  iétes.  • 
—  Séance  O»  IS  août.  On  ddctde  que,  suivant  les  ddll> 
bérations  prises,  k  Béliers,  en  1585.  par  les  Étals,  tes 
officiers  royaux  ne  punrroiil  ètru  syndics,  ni  assister,  iu 
opiner  dans  les  assiettes  particulières  des  diocèses.  — 
Ordre  au  syndic  Vignaux  d'intervenir  auprès  des  tréso- 
riers de  Franre  à  Toulouse,  pour  obtenir  que  la  fixation 
de  la  traite  foraino  soit  déterminée,  non  pas  d'après  le 
prix  uniforme  de  Toulouse,  mais  suivant  celui  du  lien 
oil  la  marchandise  est  fabriquée  on  aebetde.  I<e  maintien 
de  la  nouvelle  taxe  enlrninerait  la  mine  de  l'industrie 
do  la  laine  dans  la  région,  qui  serait  désertée  par  les 
narebands  an  profit  de  l'&paf  ne.  -  10,  SO,  91, 28  ooâf . 
Audition  et  vérldcalicn  des  (  .un |i!(is,  qu'ont  n- 1  ••^-.it-'s  le 
siège  de  Mas-Saintes-Puclles  et  le  >  boucieuienl  *  de 
Brugatrotlas.  —  Séance  <tu  SS  août.  Las  membres,  qui 
avaiciit  été  détù|;ués  aupr'^s  ilu  itu  ■  il<'  .Tiiy^iisti,  fl's  rîn 
maréchal,  rapportent  qu'ils  l'ont  truuvé  au  siège  de  Mar- 
Tejols.  Malgré  son  désir,  il  bésite  h  venir  dans  le  pajrs, 
craignant  qno  les  cent  mille  éous,  donni^s  par  S.  M.  et  les 
cent  autres  mille  votés  par  les  États,  oe  sufUseul  pas  el 
qu'il  soit  obligé  de  retJrM*  ses  troupe*  ou  de  les  foiro 
vivre  fi'.ix  d<5fH'i^  ''f*  lirovince.  Si  l'an  veut  arriver 
à  un  resuilul,  U  faut  iiu<>  les  Étals  volent  l'etil  autres 
mille  écos  et  demandent  au  roi  d'accorder  une  somme 
égale  et  même  plus  forte.  La  dùiibération  sur  cette  ques-  | 
tion  est  renvoyée  h  une  autre  séance.  —  Dimanche  i 
S4  itoiU.  Mess*  du  Salnt>Bsprit  pour  las  gens  des  Etats  | 
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dans  la  eoliégiala  de8alnl4Sidul.  —  Séance  Ou  »aett, 

mattn  L"rissoml)lée  décide  que  «  attendu  l'exln'iue  mi- 
sère el  poovreté  en  laquelle  ledit  pays  est  réduit  «, 
S.  M.  sera  sopplléa  de  vouloir  bien  se  oontenlar  de  la 
somme  précédemment  votée.  Le  âaf  de  Joyeuse  ayant 
déclaré,  au  nom  du  roi,  que  deux  cent  mille  écos  étaient 
□éor^ïs  lires,  on  décide  qu'il  y  a  lien  d'eavojwr  an  roi 
une  députation  pour  lui  f.tire  des  remontrances  et  s'en- 
tendre avec  lui  au  sujet  de  l'imposition  à  fournir.  En 
attend.iiit,  \f  iluc  de  Joyeuse  sera  invité  à  conduire  son 
armée  dans  le  pays;  l'assurance  lui  est  donnée  qu'il 
peut  compter  snr  le  payement  des  sommes  reronnuas 
I  I<ar     n  i  comme  nécessaires  à  l'entretien  des  Iroupas. 
Au  retour  de  la  délégation  envoyée  à  S.  M  ,  les  Âals 
se  réuniront  pour  Mre  le  répartement  définitif  des 
100,000  écus  et  prendre  des  inesures  suivant  les  circons- 
tances. —  A  la  réquisition  du  ^adic,  déclarant  que  le 
pays  est  dépourvu  de  troupes  et  qnll  est  ur^t  de 
[jfi  iliire  de-»  piéi-aulioiis  ;i\  an!  '."at-rivée  de  rariin'i',  l'ri-!- 
semblée  invite  le  maréchal  de  Joj'eo&e  k  lever  quatre 
régiments  de  mille  hommes  chacun.  Leur  entretien  son 
a--stiri4  par  un  [irAIAvi  mc ni  sur  les  ressources  d-^  î'.mnée 
courante  et  sur  «  les  autres  deniers  que  S.  M.  prend  ta 
«  08  pays,  attandu  qa1l  s'agit  de  aon  aerviea  et  d'nr- 
.  ffenîp  néfe?sif^  f  —  Séance  du  &  août,  soir.  L'évô- 
que  du  Lodéve  est  chargé  de  représenter  au  maréchal 
de  Joyeuse  fn'îl  devrait  déléguer  quelqu'un  à  rassem- 
blée durant  sa  maladie.  —  L'évéque  de  Cai^lres  et  Jean 
de  Balbaria  sont  charges  de  dresser  le  cahier  des  remon- 
trances. —  36  août.  Audition  des  comptes.  —  Séance 
Ou  XI  aoiU.  On  refuse  de  tenir  compte  an  diocèse  d'.xiet 
•t  de  Ltmonx  des  Ibnrnilures  fklles  en  blé,  vin,  moutons 
à  l'armée  conimandée  par  le  seigneur  de  Mircpoix  qui, 
sur  l'ordre  du  raarécbal  de  Joyeuse,  avait  procédé  à  la 
réduction  de  plusieurs  forls  dans  le  psys.  Ohsque  dlo- 
césr'  (l  'it  >Lipporter  de  s.'iuiil.iljlcs  frais,  sauf  ii  réolaraer 
le  remboursement  sur  la  somme  de  10D,000  écn*  imposée 
k  la  Généralité  de  Toulouse.  —  Renvoi  des  haUlsnls  de 
Cintr-gribnll'-  h  l'asti -II.'  du  .lioiit'i-û  de  Mirep'JÎK  [I  lur 
être  indemnisés  des  dépenses  faites  k  l'occasion  do  U 
levée  des  gens  de  guerre.  —  Remboursement  anx  capi- 
louis  de  Toulouse  de  78  quinl;i')\  de  imudrc  fournis  par 
eux.  Le  maréchal  de  Joyeusn  devra  remplacer,  aa 
compte  dti  roi  et  en  nature,  les  trois  osnts  biulato  flnr* 
nis  pif  le^idil-»  ea!>l^'>iil<'  p'«iir  !<-'■•  sle>j»es  de  Monl^-^Tuieti, 
du  .Mus-.Samtes-Pueilos  et  d«  Jiruj{,iirolle8.  —  Le  maré- 
chal de  JoyeuMie  fait  connaître  qu'il  recevra  les  éféquas 
de  O.istres  et  de  Lodéve,  délégués  des  États,  ponr  con- 
férer avec  eux  pendant  son  indisp<M»ition.  —  Séance  du 
28  août,  KelUs  de  payer  les  A^als  Mis  par  le  dio- 
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oIm  d*  TmiIoom  poor  U  MmoHtioa  d«  Montesqaieu. 
après  )a  redilltion;  les  Étals  avaient  déridé  que  chaque 
diocéa*  d«v«ii  «voir  h  a*  ciuirge  l«  raaemenl  da«  plac«a 
Ibriet  flf tuées  mr  «on  twrftoffe.  —  Séanet  du  SO  aoûf. 

Délégation  t>rjvoy('c  an  ni  ,  '  ',  ."  rie  Joyeus<;  ;i  iur  ;<• 
saluer  à  l'occasion  de  l'arrivée  de  son  flis,  le  grand- 
prisnr  d«  Tovloase.  —  Ordre  de  dnnter  dans  r^tae  de 
Saint-Miche!  le  Te  Deum,  ]uc-'  assistorunt  les  i^ljiis, 
pour  célébrer  la  jirîse  de  Marvejols.  —  Séance  du 
80  août,  ntùHn.  —  Approintioa  du  eahkr  des  remoR* 
tranccâ  adressi^f!«  au  roi;  noniination  de  1h  d^lf^jialion 
chargée  de  le  (torter  à  S.  M.  el  de  saluer  en  routa  le  duc 
de  Jnjreuse.  —  Comme  il  est  question  de  la  pals  et  dq.  ré- 
tablissement du  duc  de  Montmorency  au  gouvernement 
du  pays,  les  députée;  devront  demander  au  rui  de  ne  pas 
BOMMllreaii  commandement  de  ce  seigneur,  par  crainte 
dé  vengeance,  les  villes  restées  fidèles  à  la  cause  royale. 
—  Ovûn  KO  syndic  Bardichon  de  convoquer  les  Rtals 
pour  entendre  le  rapport  des  délégués  h  leur  retour  de  la 
Conr  et  statuer  sar  les  propositions  de  S.  M.  Les  con- 
suls et  dépntés  des  villss,  présente  k  l'assemblée  actuelle, 
devront  lUciiirH  p.irl  h  l.i  |i?o('liairi(!  réunion,  quand 
méoie  ils  ne  seraient  plus  en  charge.  —  Séance  du 
SO  août,  mtr.  Allocation  de  frais  de  voyag«  ans  men- 
hre<  ilélriju/s  à  la  Cour  pour  les  afTaires  du  pays  : 
800  écu$  à  l'évèiue  de  Lodève,  2U0  &  Durand  Dabbalia, 
•voeati  et  160  à  Plerrê  dUanlmuar.  —  Indemnité  de 
60écus  à  M.  de  la  rian'np,  boiirgMM.s  it.>  Tiiijl:ui=!t\  infi  n- 
danl  des  vivres;  de  50  écus  hkh  i;oiisuia  de  Guslelnau- 
dary,  «n  compensation  des  avances  par  eus  faites  k 
Toccasion  du  siège  du  Mas-Saintes-Puelles;  de  130  écus 
aux  membres  délégués  vers  le  duc  de  Joyeuse,  MM  de 
Salle  et  de  I«  Motte.  —  Le  maréchal  de  Joyeuse 
l^nt  propoeé,  vu  l'arganoe,  de  lever  quatre  mille 
hunimes  dlnliuiterle  et  six  compagnies  de  gendarmes, 
l'assemblée  consent  de  faire  supporter  à  la  province,  par 
moitié  avec  le  roi,  les  ft>«is  d'entretien  de  cette  troupe 
et  ceux  nécessités  par  les  sièges  et  par  la  condvfte 

(le  l'arliîli'rlf.'.  [.a  dépense  wt  évaluée  a  27  000  écus, 
qui  devront  être  répartis  sur  les  diocèses  représentes  à 
la  réunion,  payables  en  deux  lerinss,sth  condillon  qu'on 
n'exiger;»  |ilus  rk-n  —  Pri'rr-»  an  n]art''  hal  île  ■l'ijiii- 
ployer  que  des  •  capitaines  d'hpnneur  »  et  de  faire 
punir  sévèrement  les  hommm  qui  se  débanderaient.  — 
Séance  du  31  aaûi.  On  décide  que  le  receveur  des 
États  sera  chargé  d'emprunter,  en  leur  nom,  la  somme 
de  17,000  éeos,  pour  paver  sans  relard  aux  dépenses  de 
p««Tre  .-iulvanl  les  circonstances.—  Allocation  de  200  écus 
au  syndic  Bardidhon  et  it  Roux,  capttoul  de  Toulouse, 
de  0flO  ft  l'évéque  de  Caslres,  pour  aller  en  Cour.  — 


>  AI] n  que  ceulx  qui  sont  venus  assister' en  cette  f 

•  blée  s'en  puissent  retourner  chez  eulx  plus  sûre- 

•  ment  >,  on  autorise  les  syndics  dos  États  à  prendra  en 
charge  tse  esearles  données  a«x  députés  pour  levr  sécu- 
r  te.  —  L'assijinblL'ij  rciii>u\i'l|i'  la  ilijli!)i'ratii)ri  prise  de 
proroger  la  session  Jusiiu'au  retour  des  commissaires 
envoyés  b  la  Cour,  et  de  ne  voter  Poetrol  pour  l'an  pro- 
(•haiii  ijuH  ^l'aprAs  Ips  réponses  Au  roi.  Le  m.iréch.il  Ja 
Joyeuse  déclare  que  S.  M  ne  prendra  pas  en  bonne  part 
«ne  telle  décision.  —  Atetuie  tfts  l**  $0pt«mbr«.  Malgré 
cette  fibservafion,  la  délibi^ratioii  de  la  veille  est  mainte- 
nue; 01)  cuntenle  de  voter  seulement  les  27,000  écus. 
—  Injanrlion  est  faite  aux  syndics  des  Étals  et  h  MHZ 
dus  diocèses  d'empêcher  les  Trésoriers  ife  l'rancp  d'im- 
poser les  deniers  de  l'aide  et  de  l'octroi  imur  l'in  pro- 
chain, sans  le  consente:nent  des  États.  —  Allocation  à 
révêqaa  de  Saint-Papool  de  100  écns,  à  titre  de  prési- 
dent de  la  session;  deSOO  ans  oonsnis  de  Oasteloaudary, 
on  compensation  des  frais  de  buvette,  de  collation  et 
d'installation,  supportés  k  l'occasion  de  la  tenue  des 
États.  —  Visita  de  l'asaenbléo  an  maréchal  de  Jojreasa 
pour  traiter  les  questions  rslalivea  aux  subside* et  à  la 
levée  des  troupes. 

C  aSM  Ml.  —  CiUtr  fi|lwia.Mlo,  li  f*«««.  ««pi»  mUmm, 

1— b  —  14-87  Janvier.  —  Pésunu.  -~  Étati  tenus, 

par  ordre  (hi  dur  de  Montmorency,  pour  le  parti  roya- 
H!«le  et  comiirtinant  le»  l'eprésentants  des  diocèses  du 
Haiit  I.angnedoc'.  Documents  relalifi  h  la  session,  fidit 
du  roi  Henri  III  adressé  au  duc  de  Montmorency,  gou- 
verneur de  Languedoc,  au  maréchal  de  Joyeuse,  lieute- 
nant en  Languedoc  en  l'ubsence  du  dur,  à  Pbilippi.  pré- 
sident de  la  Cour  des  Aides  de  MonlpeilieTietattS  Tdt»- 
riers  Généraux  de  Wanee  établis  dans  te  bureau  de 
Toulouse  el  dans  celui  â<-  Montpellier,  transfôro  à  N'ar- 
bonne,  pour  convoquer  les  États  de  la  province;  l'édit 
sst  daté  de  Paris  du  20  Juin  ltS65.  Quoique  obligé  de  faire 
de  plus  gr.inil«s  ■l(5|>f nse^;,  V-  ri.i,  tijnanr.  ::oai[)te  de  la 
malheureuse  situation  du  pays,  déclare  vouloir  se  con- 
tenter des  sommss  levées  ordinairement  et  s'élèvent  k 
200,000  ^riis  pour  la  crtie  <■[  à  133,285  pour  les  autres 
impositions,  non  compris  l'équivalent.  Parmi  les  prévi- 
sions Oguroit  la  réparaUvm  dea  villes  fronllèrea  d«  Rons- 
siMon,  IVntri'fIsn  il  iinr'  rharnhrp  ni'-iiartie  à  l'Isie-en- 
Joui  duir.,  etc.  La  Générali^ij  «lé  Tuuhiuse  devra  être  coti- 
sée il  58,075  écus,  celte  de  .Montpellier  à  75,210.  —  Édit 
royal  du  même  jour,  adressé  aux  raèffiM  pttTSOnnages 

1.  Lw  NpiMMIWU  <i«f  ditwi  lli«rt(i«  it  M  fÊJ*  M  i«BI  jpes  MB» 
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pour  Im  nqnérirda  demtndar  nux  âlila  le  toI»  du  1*11- 

lon  s'élevaîif.  ciuLimf!  [>r.5i:?i1eTnraent,  à  27,514  écus,  et 
dasliné  spécialement  à  l'augmentation  de  solda  da  ta 
gondannerfo.  —  Sionee  dm  14  JamttUr.  A  la  daoMnde  4w 
impoditiDriK  orilîtialres  et  extraordinaires,  faite  au  nom 
du  roi  par  le»  commissaires,  l'assemblée  répond  en  expo- 
•ant'I'éUt  miaérabto  de  la  province,  qo'aggravent  encore 
ra'TniiRiçpmfmt  n?'w!an{  •'.es  charges,  l'au'lace  «les  vo- 
leurs, le  passage  des  gens  du  guerre,  l'augiuenlation  des 
dralta  sar  plaaiaara  matières.  Néanrooini,  alla  ooment 
à  accorder  •  pour  celle  fuis  et  sans  conséquence» 
121,246  écus  8  deniers,  pour  l'aide  et  octroi,  19,989  écus, 
8 sols  6  déniera,  20,034  écus  4  sols  6  deniers  pour  la 
solde  Je  la  gendarmarie.  Refus  de  voter,  «ionfitrn4ment 
à  la  proposition  det  commfasaires,  la  portion  do  talllon 
revenant  à  la  ville  de  Toulouse,  l.OijO  h*  us  pour  la  ré- 
paration d«a  forliflcaliona  des  villea  frontière»  du  Roua- 
sillon,  el  4,000  autre»  éen  ponr  reolretlwi  de  la 
cbumbro  de  l'Édit  à  risle-en  .li>.ir  i  lin.  Les  sommes 
accordées  leronl  payées  en  deux  termes,  juillet  et  octo- 
bre. I  à  la  ctaarira  toatefo»  <tn*H  aoll  le  bon  plalrir  de 
S.  M.  J'i'5.1>'in'1re  et  ah  i!ir  !*>s  rriipis  i'-nposens  '«nr  In  sel 
et  tou9  les  subsides  mis  de  nouveau  sur  les  draps,  den- 
réaa  el  mardiandisoa,  ranguentatton  de  la  traite  fioraine 
et  des  émoluinens  dus  au  grefrier.  <•  On  réclame,  en 
outre,  la  révocation  des  commissions  accordées  &  MM.  de 
Saiat-Pavl,  maître  des  requêtes,  el  de  Vlllenoir.  mettra 
de  la  Chambre  des  Compte!;  h  Paris,  la  suppression  des 
nouveaux  offices.  —  L'assemblée  insiste  pour  ûl>tenir  le 
maintien  de  la  province  ituis  ses  anciens  privilèges,  pour 
faire  conaidérer  eomme  nulles  les  impositions  non  con< 
senties  par  les  Étals,  ponr  faire  mettre  fin  aux  d^préda- 
ilonadea  votenr«.  —  On  prie  le  roi  de  vouloir  bien  réduire 
ou  remoUre  (icndant  quelque  temps  la  levée  des  tmpAls 

•  pour  que  le  pays  puisse  rospirar.  •  —  L'assenblda  de» 
nunde  que  le^  sommes  accordées  s<)ient  pendues  sur  tou- 
te» les  cal^ories  de  gens,  privitegidas  ou  non,  elque  les 
villes  de  Toulouse,  Narboane,  etaniris  ayant  don  de 
leurs  t  iilî  s,  soient  araprises  dans  la  cotisstion.  — 
Séance  du  ZJjanviet-.Sar  U  représentatiou  des  syndics, 
députa  et  consuls  des  diooftses  du  Itanl-Langufldw:,  tes 
l'oniiuissaircs  ilii  riA  c  ins.  uli'ul  h  O'  tlu*'  !<>  Vr'rSfTr.fnt 
des  iommes  votées  soit  effectué  en  trois  termes,  avril. 
Juillet,  octobre,  au  lieu  de  deux  flzds  primitivement. 
—  Session  de  Jnnvier.^i  Rolle  des  frais,  despens  et 
«  taxations  rei^uisen  et  mises  sus  avec  l'octroi  fait  au 

•  roi,  noatre  sir»,  par  las  gens  des  trots  États  du  pays  de 

«  Languedoc  ;issembtésen  la  vil!»  lo  Pi^îcnns  pnr  m  in  lp- 

•  ment  de  S.  M.  hu  moi-S  de  janvier  iobd.  »  Allocations  : 
100  dens  k  l'dvAiiue  de  Béders.  |>résf dent  des  âtats,  pour 
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sa  prfasnca  et  peine...;  50  au  grafllsF  secrétaire  ;  8 

nux  rciritêîiers  df  Pézenas.  ji-iur  Iss  rapsiîps  ditfts  en 
leur  couvent  pendant  la  session;  3  en  aumône  aux 
pauvres  de  l'bdpliaU  *  aux  mnloiens  et  chapelains  de 
r(*gllse  paroissiale,  p  jur  avoir  rél^bri^  la  grimd'miîssf  et 
assisté  ft  la  pnicession  des  Ktats;  5  à  cbacun  des  cou- 
vents  de  Olartsaes  de  Bdsiera,  Montpellier,  CsaiNs; 
50  aux  consuls  de  Pézenas,  pour  le  rembours^^msnt  Aen 
frais  faits  par  la  ville,àroci:asion  desbuveltes.colUliosiael 
autres  choisa  durant  la  session...;  1  à  celui  qui  a  sonné 
laclo<Ae,  pour  avertir  do  l'ouverture  dea  séances;  d,000à 
Me  le  duc  de  Montmorency,  gouverneur  de  la  province, 
<  en  considération  des  grands  despens  et  frais  qu'il  lui 
convient  faire  pour  faire  sa  denenre  el  résidence  audit 
pays;  100  àPhilippi,  président  de  la  Chambre  deaOmnp» 
ifs  ;t  Miniipellier;  1  au  valet  de  chaiiibri'  lii?  M"  i- Mont- 
morency, |K»ttr  celte  fois  et  sans  tirer  à  coutéqneoce; 

3  aux  lépreux  on  h  tels  antns  pauvras  de  Péuoaa  

Di'fKi:  t<irii->iit  des  sommes  vuliV.s  etdre  les  divers  diocè- 
ses, avec  indication  de  la  cotisation  imputée  à  chacun. 

C  9MB  Mr.  —  CsHar  f sf hr  MUIs,  a  |«t«i,  «Oj^b  Mima. 

189V.  —  27  seplembre-8  octobre.  —  MoMnvLUaa. 

—  Éta!s  t'?nn'^ ,  par  ordre  flu  dur  dfl  Muntiiiùrsncv, 
pour  le  parti  royaliste  et  comprenant  les  représentant» 
des  diocèses  de  Montpellier,  Ntmes,  Béilèn,  Utèa.  Saint' 
Pons.  Agde,  Lodève.  —  Si*anrp  du  7  octobre.  A  la  de- 
mande d'une  subvonlion  iailti  par  le  duc  de  Montmo- 
raoqy,  l'assemblée,  tenant  compte  de  la  pauvreté  o&lss 
guerres  ont  réduit  le  pays,  prie  Sa  Orandeur  de  se  con- 
tenter de  la  somme  de  36,000  écus  d'or  pour  l'enlrellefl 
des  troupes,  qui  doivent  tenir  garnison  dans  la  pays.  La 
somme,  dont  un  tiers  cal  payable  h  ta  flade  chaque  mois, 
est  destinée  à  Ihire  (kee  aux  dépenses  des  trois  premlen 
mois  de  l'année.  —  Les  États  demandent  au  duc  <  d'éta- 
blir (elle  observation  des  règlements  que  le  soldat  os 
vive  plus  an  discrétion  sur  le  peuple,  ains  en  payant  », 
et  qae  'e  [H'uple  «  soit  désormais  r-îilimè  dr  violencfsel 
Il  oppressions  des  gens  de  guerre.  >  Oo  réclame  la  stricte 
exécution  des  rèigisaents  militaires,  tels  qu'ils  ont 
Hk  arrêtés  au  moi-  Ai-  rn.ii  l'SC,  ;i  Beitucaire.  —  Com- 
mission datée  du  8  pctobre  I&87,  de  Montpellier,  et 
adressée  par  le  duc  de  MoDtmofsni?  aux  syndics  et  dé» 
[iî;t''s  ilf  'limnip  iliocèse  pour  leur  anncncpr  le  vole  de  la 
somme  de  3ti,000  écus  d'or  par  les  Etals  et  ponr  leur  or- 
donner .de  cotiser  et  Mrs  rentrer  la  part  assignée  k  leur 
flinm^sH.  n.ins  le  préambule,  le  duc  exprime  le  regret  de 
n'avoir  pu  remédier  aux  désordres  coiAmis  par  les  gens 
de  goerre  aur  le  peuple,  «  procédant  an  partie  du  pan  de 
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moyens  que  nous  arons  de  les  soldoler  et  ratral8nir.>-~ 
'Séance  au  8  octobre.  Répartition  des  36,000  écus  entre 
!«•  diTMW  divcèM*  reprteeoM»  à  l'attaobi^,  conformé- 
numt  k  la  délfMnlkm  des  fitoto  «t  BUY  terme*  de  l'or- 
daiiiiunc<j  <!u  ilac  \lôntiiii>renc.r.  L'assemblée  avait 
projeté  de  voter  a8»000  écus,  mais  2,000  ont  él^  déduit» 
pour  tenlreomplades  lleax  eceupte  par  la  annemit  dans 
les  divers  iliocéses  et  où  tu  1evi5e  n'e-t  |ias  ;i.)ssible.  — 
Itôle  des  allocations  accordées  par  l'assembli^e  :  2  livres 
tnz  prétra  de  In  Ganorgm  d«  Uontptfllier,  p<nr«voir 
c6l(^bri^  lu  masse  du  Saint-Esprit...;  50  aux  consuls  de 
celte  ville,  pour  avoir  fait  préparer  la  salle  des  séances; 
9  MX  paavree;  0  à  Mnltnlet,  docteur  «n  droit  et  avocat 
à  Nîmes,  pour  les  peines  qu'il  aurait  prises  en  tlressanl 
le  cahier  des  doléances  présenté  k  Mt'  (le  du  i.,.,  ll'D  au 
capitotn»  Parant,  dn  Trontignan,  •  pour  d'auilant  le 

•  grattd«r«tr<oonpMHrdea  partea  qo'il  poorroit  avoir 

•  MraffierlesàcauM  d*aTolrdsecoaverlla  Irahbon  cos- 

•  pirée  par  les  ennemis  de  contraire  party  [contre]  les 
«  lians  de  Fronllgnao,  Blèie  et  autres,  poar  «etta  fois  et 
c  MU  eonaéqnanoe.  ■  —  A  la  Un  da  oahJer,  commlHfon 
du  duc  de  Montmorency,  datée  de  Monlpellier,  1  octubre 
ISflT,  al  adressée  aux  gens  des  trois  États  da  Laojruedoc, 
pour  leur  ooUflar  qoaOolllanilnet,  ffreflier  et  seorMalra 
du  roi  aux  Étala,  a  rempli  les  dcv^'irs  iT->  sa  eh:ir^>^  drios 
la  présenta  session  comme  dans  les  autres,  et  qu'en  coa- 
adqoanea,  il  a  axpMié  l«  oonijniwlooa  de*  répartlllona 
1  oiriine  préeédaoumMit  etfnH  n«  doit  Atra  privé  d'aueun 
proût 

C  «m  tk-t  Mkhf  r*fhr  la-Mt*;  «fis. 

lùSTl.  —  12  novembre-l~  il 'cMîiubrf».  —  Bizikrs.  - 
Dans  la  grande  salle  du  couvent  des  Carmes.  Cammissai- 
raa  du  rd  :  Cbarlee  da  Sahomliere,  due  d'Halvtn,  na- 
nVhnl  de  Fr.in~e,  gouverneur  du  I.anguetloc;  Rnhert 
Mtron,  conseiller  du  roi;  Barthélémy  du  Pré,  maître 
dca  raqnifaa  da  l*h(Kal,  lalmdaot  da  la  province;  Ber^ 
narH  de  Rech  et  PraRi^fli?  de  Bernilur,  Tr<'^'or!fflri  îfi 
France,  généraux  des  finances  à  Toulouse  et  à  Montpel- 
llar.  —  Séance  du  12  novembre,  malin.  Lecture  daa 
laltres  du  roi  convoquant  les  États  et  dt»  commis- 
•ioni  par  les  greffiers  Oabriel  de  Roguos  et  Pierre  de 
Oulllaminet.  —  Discours  du  niaréch;;!.  Il  entretient 
ranembléa  daa  réanitala  qui  viannant  d'^ra  obtenu.^ 
dan*  la  derniire  campagne.  Un  moment,  les  dinicultés 
étaient  si  gran'îes'  qu'il  a  fall'.i  in-iMi  Ire  des  mesures 
d'ur?en("f>  Pt  ajiir  s  ;îvant  les  circonstances.  Aussi  a-t-il 

t.  Il  <'*£it  lie  l'inTailoa  Jd  Etfagxitt,  qai  ataiwl  M  rcpeVMil  a  I.Mt> 
(SM*  1»  M  «s^bct  pfMiMt. 
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été  contraint  da  convoquer  •  «n  abrégé*  de*  États  pour 
rr-soii  Ire  des  choses  plus  pressantes  ».  Il  se  félicite  de 
voir  .qoe  le  pays  s'est  levi»  spontanément  pour  repousser 
l'élrangar.  Lca  prélats  n'ont  point  allégué  leurs  pr1vilè>- 
ges,  dès  qu'il  s'est  iitçi  le  mcltre  la  nuiin  ii  r(i'iivre;  il 
leur  rend  «  ce  témoignagti  d'honneur  qu'ils  ne  servent 
•  poa  eettlemeal  li  leurs  peuplas  d*ax«mple  de  piété  vers 
«  Dieu,  mnfs  enfor^  vcis  Inur  |iiitrip,  >  r.:i  noblesse  est 
accourue  aux  premiers  bruits  de  l'approche  rie  l'ennemi; 
alla  n'a  épargné  ni  aon  blan,  ni  son  '«anir.  Quasi  au  Uem* 
état,  fidèle  et  couri*i?"ax,  il  a  fait  au  delà  de  ses  forces 
pour  armer  les  villes  et  supporter  les  principaux  frais  de 
la  guerre.  Le  maréchal  est  persuadé  qu'un  semblable  con* 
cours  ne  fera  pas  défaut  le  jour  où  Usera  nécessaire  de  f  )=re 
de  nouveaux  sacrifices.  —  Discours  de  Robert  Miron, 
L'oraleur  sa  réjouit  des  succès  remport*'»  h  LeucatC  at 
rend  bpmmcg*  k  la  valeur  et  au  mérite  du  gonvemeur; 
H  vient  ftire  connaître  tes  difBonItfa  de  la  situation  et 
re.harcher  les  moyens  d'en  sortir.  Il  reproche  aux  États 
de  n'avoir  pas  voulu  accepter  Isa  propositiooi  qui  leur 
étalent  faites,  d'avoir  prit  des  réaolnllona,  dont  la 
Kuu vcrne::i'^iit  n'u  [as  été  avisé  et  doiit  nnt  tenu  à 
assurer  l'exécution.  C'est  ce  qui  est  arrivé  pour  t'enlre- 
tien  dea  gens  da  guerre,  qu'on  n'a  pas  voulu  placer  dans 
les  villes  où  il  était  plu^  f.icile  do  survi  illcr  leur  con- 
duite. Les  crédits  ont  été  mis  à  la  disposition  des  capl- 
lalnai;  do  Ib  une  tourea  da  troubla  «I  de  «onAnlon.  La 
commissaire  Ismnndeà  I  'as«ii>mWf'e  -le  ratifier  Ici  ras- 
sures qu'ont  adoptées  plusieurs  membres  des  Étata 
eoBToqnéa  à  BésiarB^  «i  moi*  da  eaptembre  précé- 
dent, par  le  gouverneur,  à  cause  do  l'urgence  I.'onttear 
s'adresse  successivement  !i  chacun  des  troù  urJres,  il  les 
exhorta  à  donner  leur  acquiescement  aux  propoatlion*, 
faites  an  nom  do  roi,  et  à  travailler,  avec  les  cooL- 
missaires,  à  la  réforme  dea  abus.  —  Discours  de  l'ar- 
chovèquc  Je  Narboone  au  nom  des  États,  en  réponse  k 
ceux  du  gouverneur  et  du  commissaire;  félicitations  an 
maréchal  de  Schomberg  pour  la  vietofre  de  Laucate; 
priiti>.stBtions  de  dévouriruTil  iiii  riii;  t-U)  '^  la  pro» 
viuce  de  Languedoc  qui,  entre  toutes  celles  du  royau.m^ 
vient  da  donner  un  exemple  de  fidélité  al  de  n'imposer 
àcy.  SAcriflc^'s  l'ijur  te  ?orviw  d.j  lu-iriLe.  L'iiriitciir  dé- 
clare que  les  Klals  examineront  et  prendront  en  considé- 
ration lea  pmpoaitione  ftlles  an  nom  du  roi,  «Hurés  qtM 
s.  M.,  •  bien  e!  ilii^rtv-rit  i;if  ir:ni'e  it>»  l'estal  pitoyablo  de 
la  province  »,  grâce  a  ses  commissaires,  compatira  à  la 
•itualion  du  pajrs.  OompitoMni*  «t  v»nx  au  «ardlaal 

1.  L'*IMinbli«  M  raonil  à  Bciinri,  l«  M  Mplcmbrr  inv.  >i  loia  Ici 
MlMidd.  —  V«it  ai$l.  d*  LimgmiM,  Mil.  Ptitsl,  t.  XI,  f.  IllT,  ce  ^ni 
•taoiiM  «su*  sBUrs. 
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d«  Rieliélfea.— 1I«mo  dv  Saliit-Btprit  dans  i'égliw  des 

C&rmes.  —  Séance  du  12  novembre,  soir.  Lectiire  du  rè- 
glement des  ËUts  approuvé  par  décitton  royale  du  24  sep- 
tembre 16Mk — Nonlnalloni  d'une  eonnlMion  pour  eza- 
miner  les  procurations  d'entr-5û  à  la  session.  Sé'anc'e  du 
13  novembre,  maUn.  Il  est  décidé  :  1»  que  les  délégués  de 
la  QoMéew,  poor  «voir  droit  d'enlrfaLdanmml  apporter 
des  certificats  garantis  par  l'attestation  de  per-^nnss 
dignes  lie  roi;  2*  que  M.  de  Bouiliac»  vicaire  g^éral  de 
Mmê»,  M»  rasa,  pwwqnll  «■Mil  qafl  hHM  rétMmco 
habituelle  à  Mende  et  non  à  Montpellier;  Autrement  I) 
a'auratt  pu  siéger.  —Séance du  14  novembre.  La  villo 
û*Ugèa  était  représentée  par  M.  de  Bruyère,  premier 
consul  moderne,  et  par  Carabade,  second  consul  ancien. 
A.  la  suite  d'une  protestation,  sur  la  requête  du  syndic, 
•t conformément  aux  usages  re^us,  Il  est  décidé  que  le 
pMBi«r  consul  ancien  ayant  iéjk  aiégé  «ax  âlats,  M.  de 
S^nt-Vielor,  remptac«ndt  Gambade,  IndQmcnt  désigné. 
—Validation  de  la  procurai  ton  du  consul  d'Olargues.con- 
teatée  par  an  babilanl  du  lien,  qui  se  prétendait  invaU 
dn  cnaotal.  —  MWgaltona  envoyé  pour  miner  M.  le 
inan'chnl  di'  .'^■'h JinbcTp  ot  M"'"  hi  man'cbalo.  les-  inten- 
dants et  les  trésoriers  de  France.  —  Désignation  de  mem- 
bm  •  pour  votr  af,  dans  les  commlaionB  du  roi,  qui  ont 
«  Calé  liréseiiliV-s  aux  Estais  jinr  MM.  i:.imml5saires, 
■  ont  été  mises  de  nouvelles  clauses  qui  blessent  la  II» 
•  bert4  dn  pnya.  »  —  Snr  1*  prdponltlon  du  premier 
consul  de  Circasisoiinfl.  il  pst  décirlé  que,  suivant  tes  dé- 
libérations prises  par  ies  États,  le  24  novembre  1635  et 
to  20  nowmbf«  IMS,  l'an  dea  Heutenanta  da  prAvAt  gé- 
néral de  la  provlnso  devra  faira  sa  rdsidarc^  îi  Can*.a»- 
sonne  avec  ijuiDze  archers,  pour  veiller  à  la  poursuite 
des  voleurs  et  k  la  sûreté  des  chemins.  —  }5  novembre, 
dimanche,  grand'messe  à  Saint-Nazaire  de  Béziers,  céié- 
brin  par  l'archevêque  de  Toulouse,  avec  sermon  parl'évé- 
que  de  Saint-Papoul,  et  ensuite  procession  générale  par 
tMÈHaiB.— Séance  du  Id  novembre,  toir.  Le  oonanl  da 
▼slenline  en  Oomminges,  s'était  plaint  qne  le  recereur 
des  {ailles  ilu  iii(X'-('>se  de  ' 'oinmin;;H-s  «il  <ibferiu  par 
surprise  un  arrêt,  lui  permeltant  de  prondro  par  livre 
vingt  dentara  au  Heu  de  alx  aeeordéa  par  lee  ftlala.  L*aa< 
s'jinbléf  (léclile  que  le  syii.îic  gi''n^ral  prendra  fait  et 
cause,  au  nom  des  Ëtats,  pour  faire  révoquer  une  me- 
fore,  qai  poarrnSt  étra  appliquée  ras  «utreedloeiMa  de 
la  province.  —  Injonction  au  srnrlir  général  de  pour- 
auivre,  conformément  aux  délibérations  de  1626, 1627, 
W»,  IflM,  Jnaqa'b  l'arrAt  déllBltir,  !•  proote  peadant 
entre  la  province  et  le  sieur  Esquteu,  fermier  do  la 
Oabelle.  —  Commission  nommée  pour  entendre  les 
plainlee  Mlea  an  «met  ta  esoèa  oommla  p«r  lea  g em  de 
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goerrv.  —  Séance  iht  17  novembre,  nuMn.  Lei  mtn- 

bres  Jt'signéspour  veTirtersi,  dans  les  eouiinisslansadres-' 
sées  par  le  roi  aux  Etats,  il  n'y  avait  rioo  de  contraire 
à  la  liberté  4e  la  province,  déclarent  qoe,  eoaftirmaa  k 
cùWûs  lies  années  préc«^denle.s,  elles  ne  contiennent  au- 
cune clause  défavorable.  —  A  la  demande  de  la  commis- 
aion  chargée  de  ^oeeoper  dea  plalniea  contre  lee  gana 

d6  Ruerre.  on  décide  qu'nne  dèpulation  ira  trouver  le 
maréchal  de  SchomiKrg  pour  le  prier  :  1*  de  mettre  ân 
aux  déaorérea  dont  la  provtnee  eoalIk<e  de  bi  part  dea 
troop&?;  2*  de  lîeencier  celles  qui  ne  sont  point  réglées 
et  qui  uni  élù  Itsvées  à  l'occasiuii  Leucate;  3"  de  révo- 
quer les  ordunnancea  relatives  à  la  subsistance  desditea 
bandes  et  à  la  récompense  des  capitaines  ;  4'*  d'arrêter  le 
recouvrement  des  arrérages  indûment  réclamés  par  le 
régiment  de  Languedoc;  5*  de  dunner  suite  aux  plain- 
tes portées  contre  les  gens  de  guerre.  —  A.  la  requête  de 
Pourès,  diocésain  d'AIel,  oa  déddo  que  le  maréchal 
sera  supplié  .d'écrire  au  gouverneur  du  Comté  de  Foix 
pour  empêcher  les  raTagea  des  voieurs  ou  t  liandoa- 
Itéra  de  eotle  province  >,  notamment  dans  le  paya  de 
.'^ault.  —  Séancedu  17  norembre,  soir.  Coni*  ■rinéuient 
à  la  délibération,  prise  le  9  décembre  1636,  il  est  décidé 
qn'entre  antres  doléanoea  11  sent  ikit  plaints  nn  roi  : 
1»  de  rinifiosiliori  de  Jeux  si^us  par  livre  en  maliêreda 
rapports  et  d'épices  dans  ies  procès  i  2*  des  violences 
dont  néant  les  agenle  cbargÂi  de  lever  qnatre  de- 
niers p.nr  livre  sur  le  prix  des  ventes  par  décret.  FI  Psi 
enjoint  au  syndic  général  de  poursuivre  la  révocation 
de  ces  ordonnaneea  et  de  atoppoaw,  par  foules  voies  de 
droit,  à  l'établissement  de  nouveaux  sulnides,  dont  les 
édite  de  création  n'ont  été  ni  présentés,  ni  rériflés  au 
Parlement.  —  Délibération  portant  qne  las  arrUa,  rè- 
glements et  provisions  intéressant  le  pays  aeroal,  par 
les  soins  des  syndics  généraux,  imprimée  et  dislribnés 
aux  diocèses  et  villes  de  la  province.  —  Siance  du 
18  novembre,  A  la  demande  de  Gomloyhao,  dépalé  de 
TonloBss,  il  set  ordonné  :  !•  qu*nn  service,  auquel  les 
députés  des  Étals  assisteront,  sera  célébré  dans  l'ègUse 
des  Carmes  •  comme  marque  de  piété  et  de  reconnais- 
sance de  ta  province  ■  pour  les  guerriers  morts  h  Leu- 
cate; 2«  r|u'en  i  elle  occasion  l'aumône  sera  faite  k  tous 
les  pauvres  présents  dans  l'église,  lors  de  la  cérémonie. 
—  L'arebevéqaedeTtonlottse  ftit  rapport  de  l'entrei  se 
qu'il  a  eue  avec  le  niaréciial  au  sujet  des  plaintes  con- 
tre les  gens  de  guerre.  Celui-ci  a  répondu  qu'il  avait 
regret  d«  ne  pouvoir  donner  satisflwtion  h  toutes  Isa 
réclamations  :  il  n'appartient  qu'au  roi  de  llconciprd*^ 
troupes;  pour  lui,  il  fera  surseoir  à  la  levée  de  la 
eoatrilNillon  pour  la  payemeot  de  la  aoBUoe  dua  an 
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rA!rlm<>ni  'lf>  F.aiifîtJOf'f»''  el  pour  la  rÎM:orap«nsa  des  ca- 
pitnines  ayant  servi  a  Leiicate.  —  l.'archevèque  expose 
que  l«  mais^chul  s'étuil  plaint  de  c.«  que  des  propos 
oITeosanU  avaient  été  (enaa  contre  lui.  L'auemblée  dé- 
oid«  d'envoyer  des  délégués  an  maréchal  al  à  la  ma- 
réchale; ils  devront  protester  du  respect  des  Étala  h 
tour  égard  et  les  prier  de  faire  connatire  l'auteur  de 
celle  diffaraailon,  pour  qu'îl  soit  puni.  —  Siùnee  dit 
10  novembre.  Le  syndic  "Ihs  KUls  reroit  niissii»n  île 
poursuivre  le  retrait  d'arrèls  concernant  Broaard, 
ferml«r  du  dkwèM  de  Lavavr,  au  rajet  de  nilmia  obte- 
nus dans  la  ferme  do  réqniv  ilfiiil  Bii-.lirhioi,  syn- 
dic général  des  État»,  expose  qu'à  l'iiccasion  de  l'inva^ 
eloD  à»  Espagnols,  la  nuuréchai  de  Sahomberg,  «n  tu« 
d'arrêter  la  marche  de  Tenneini,  leva  dss  troupH^ 
prit  <\es  mesures  en  rapport  avec  tes  circoiiâtiinctis. 
Salw  ce  but,  Il  convoqua  à  Bésiars»  le  11  septembre 
dernier,  une  assemblée  où  se  trouvèrent  les*évéqu<H  do 
Saint-Pons,  Bézlers.  Agde,  Albl.  le  marquis  d'Atuhres, 
'labaroDiioFabreJean.les  consuls  ^L■  Nif  lionni',  r;.'/i.'i's, 
CareaaaolUMT  Albi.  Agde.  Cette  réunion  autorisa  Lé- 
sée, trésorier  de  la  fiourse  des  fitals,  d'emprunter,  nu 
nom  de  la  province,  la  sorumede  130,000  livres  destin  e  n 
l'entretien  de  l'armée.  Le  ajmdic  ayant  requis  les  Étals 
de  ratifler  cette  opération,  ft  est  déclaré  «  que  ladite 
assemblée,  n'ayant  été  composée  que  d'un  fort  petit  nom- 
bre de  députés  des  trois  ordres  de  la  sénéchaussée  de 
Cantasaonn»  «,  ne  pouvait  être  comidérée  eoinme  for- 
mant Êlals  gi^néraux  e(  n'avait  pas  le  iiti'it  ili'  f.iit-H 
cet  emprunt.  Aussi,  <  pour  éviter  qu'à  l'avenir,  pour 
c  une  si  dangerevse  conséquent  le*  députée  des  sé- 
<  n^fbnii'isfSps.  en  si  petit  nombre,  n'engagent  pas  la 
«  province  pour  de  si  aotables  sommes  »,  on  désavoue 
tout  ce  qot  a  été  fait  dans  ealle  aassion.  —  Un  conimt 
avait  ét»^  t»ï*s*^  fi^'f^'  un  raarchamf  ■!«  Ri^/ipr=.  Je;in  Bé- 
souard,  qui  uvail  fait  ri**?  avances  jusqu  a  107, OUO  livres; 
|*ass«mbl«'>e  décid<-  ipie  o  ite  somme  lui  so'a  restitués 
par  le  trésorier  de  la  Bourse,  qu'il  sera,  en  outre,  tenu 
compte  H  ce  dernier  de  -13,000  livres  par  loi  fournies, 
et  que  ces  crédits  seront  imputés  sur  las  impositions 
de  1088.  Le  roi  sera  supplié  de  décharger  la  province 
de  epite  dite  somme  de  160,000  livres  en  ta  déduisant  sur 
les  tailler,  d'aulîini  plus  qu'en  vertu  d»"  l'é  îil  le  Bézi<>rs  de 
1032,  S.  M.  est  tenue  de  supporter  ce  genre  de  dépenses. 
^Lemirécfaalaeraprié  l>d'int«rdlreauxgmi8de  guvre 
l'acceptation  de  rations  en  ai  j^ent;  2'  i\-]:-^er]^s  irni][>ps 
non  dan»  les  villages,  mais  dans  les  villes  et  faubourgs,  oii 
Ne  auraient  moins  de  lleanee.  Défense  aux  eonsotoet  syn- 
dics daf;iiri'  :inx  sn'  îafs-  tfls  fiayemenis  en  argon',  sauf  on 
cas  de  nécessité  ot  d'après  l«$  ordres  du  roi  ;  les  versements 
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de  ce  genre  sont  e>r>fratre«  aus  privllè^fas  â(>  la  pro- 
vince. —  Séance  du  20  noi>emùre.  L'évéque  d'Aibi 
ann  mce  que.  pour  soulager  le  pays,  le  maréchal  de 
Schoiaberg  a  refusé  à  un  officier  du  duc  de  'Ventadour. 
gouTemeur  du  Limousin,  de  lever  en  Languedoc  une 
compagnie  d'hommes  d'armes.  —  Commission  nommée 
pour  reoueiliir  les  plaintes  auiguelles  donne  ileu  la 
redierebe  des  francs-tlefti  et  nouveaux  acquêts,  ce  qui 
provoque-  ilss  a' tes  iÎh  vii>i«ni'3  et  occasionne  [le<  'nntrii- 
venlions  au  traité  accepté  par  les  Biais.  —  Commission 
nommée  pour  entendre  les  plainte»  d«e  dépnlés,  qui  pro* 
testent  contre  l'inlrusinn  '1^  diverses  personnes  dans  les 
assemblées  d'assiettes  diocésaines.  —  Séance UuZl  no- 
vembre. Le  syndte  général  des  états  devra  prendre  (bit 
<>t  (*;iuse  pour  les  consuls  de  Rieux  et  pour  te  syndic  du 
diocèse  de  Toulouse,  ceux-ci  réclamant  le  payement  de 
la  taille  aux  secrétaires  du  roi  et  celuMà  rexlgnutldea 
docteurs  régents  de  l'Université  de  Toutous*».  —  Fntr**» 
en  sé.-ince  du  maréchal  de  Schomberg  pour  l'aire  enra- 
gislrer  les  lettres  patentes  du  roi,  données  la  0  novem- 
bre 1037,  à  Salnt-0«nnalii*eik>Lajre,  et  portant  rétablis- 
sement du  comte  de  Bloule  dans  le  droit  de  siéger  aux 
Étals  '  ;  le  maréchal  loue  le  mérite  du  comte  et  la  valeur 
dont  il  a  tut  preuve  fc  Lsucale.  Admission  du  comte  et 
enreg!strem<^  ni  des  léitrae,  h  oondilton  que  le  nombre  des 
députt's  iîe  la  noblesse  n'exr.'ilera  pas  \ingt-iW;u\,  nom- 
bre des  diocèses.  —  Dimanche  22  novembre,  les  États 
ont  vaqué  «  k  prières  et  oralsone.  •  —  Séance  <fH 
?^  >iOvemf»-i\  matin.  A  In  requi^tti  ile  l'i'vwjufl  <îe  Car- 
cassonne,  l'assemblée  <lécide  que  le  roi  sera  prié  de  coq- 
Armer  le  droit  qu'a  chaque  diocèse  de'  nommer  et  de 
destituer  ses  officiers.  Kn  ronsi^querco  on  ilnvr;»  pour- 
suivre le  retrait  des  arrêts  obtenus  par  un  syndic  du 
diocèse  de  Oarcassonne,  qui  se  maintenait  en  place  mai- 
pré  sa  destitution.  —  tA  Cour  des  Comptes  de  Montpel- 
lier voulant  contraindre  les  syndics  des  dioc<'>ses  à  être 
ses  justiciables,  le  syndic  général  des  Étals  est  chargé 
de  faire  les  démarches  pour  faire  inalnlenir  les  diocéaee 
dans  le  droit  do  recevoir  et  de  dore  seuls  les  comptes 
de  leurs  syndics.  —  Service  pour  les  guerriers  morlah 
i..eucate,  célébré  par  l'évèque  de  Clarcassonne  dane 
l'église  des  Carmes  et  oh  aesfstèrent.  avec  les  membres 

lib^s  Étals,  !f  marérhai  île  Si'htjnibi'rg  et  lus  oomaiissaires 
du  roi.  —  Séance  du  23  noceînbre,  soir  L»  syndic 
général  est  invité  k  Ihire  les  poursuites  nécessaires  pour 


1.  C*mprorait.  en  f  f-31.  d«n»  U  révolte  Je  llontmarcitcj,  l«  e4>nle  i% 
Bloul«,  tur<Mi  d«  Villrncove  cl  de  U  Penne,  ajanl  drftil  de  li^^cr  aut 
Éiau  d*  L^ngaedftc,  «fail  M  eMaidAvi  caiBB*  «MaiMk  4»  MM-MtjMiri 
e(  ptUi  da  art  b*nnHnslebMfft.(Viiir  giff.4i  tmimiu, M.  PjlfM, 
t.  Xll,  f  IMW.) 
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contraimlre  ceux  qui  se  refuseral«iil  à  jiayer  les  laill** 
assises  sur  les  biens  ro(urierx,  luiUes  qui,  étant  réell«i^, 
doivent  êtri)  rapportées  par  les  poiM  aenn,  nobles  ou 
antres.  —  Les  cumraissaires  royaux  devront  faire  ren- 
dre aux  munUloiinaircs,  fournisseurs  de  pain  aux  trou- 
féb  4*  Lencatat  1»  sommes  indAmenl  iierçues  d'après 
l«i  twniM  d«  Inir  contrat.  —  Séance  du  24  novembre. 
OéCtlH*  4*  Wner  prendre  f>l  iLf,  il^ns  raBwnUfe  des 
usIattH  dioednines,  à  ceux  qui  n'y  ont  pas  droit  de 
tout  lempt  ott  «ni  n'y  sont  pas  autorités  an  v«ria  «Im 
Adila.  —  M.  dfl  Rochepierre,  syndio  da  ViTiinils.  «xpote 
que  le  maréchal  de  Scbomberg,  pour  la  levée  do  .iouzi? 
compagnies  au  régiment  de  Fierreg»urde  et  de  huit  k 
odni  de  Uaosraa,  «vidt'nlt  «n«  impoaition  de  21,000  U- 

■vres  sur  le  tVuir.îs^o  ât-  Viviers,  .-Juiis  avuir,  ;uj  jir<^alîiWe, 
obtenu  l'autorisation  de  l'assemblée  de  l'assiette  diocé- 
•elne,  conireirement  ans  priTiMgas  da  pejra,  en  vérin 
duquel  il  ne  peiiî  y  avoir  fl'iirposllion  sur  le  peuple 
•  qu'avec  son  consentement.  >•  Le  recouvrement  de  la 
aoinme  a'eat  efPectoé  evea  violence  par  les  neevenn  des 
tailles  jusqu'au  moment  où  l«-  mnrériinl  n  fait  snspeniire 
l'opération.  L'assemblée  il'-uunde  qu'à  l'avenir  de  seui- 
blables  levées  ne  soient  plus  ordonndas  et  que  les  impo.si- 
tlons  soient  faites  suivant  les  nsages  anciens  et  confor- 
mément ani  pririlè(;es  de  la  province.  Injonction  sera 
nollflée  aux  syndics  de  pour-xiiivre  en  restitution  les 
oomptalflea  «ni  enraient  fait  dea  leviea  indûment  prae- 
(irliM.  —  Sianee  êi$  S5  novembre,  nuatn.  Ordre  au 
syndic  général  de  poursuivre  le  retrait  de  l'ordonnance 
da  27  octotn-e  1637,  en  vsrto  de  laquelle  les  intendants, 
cont'minimanl  an  droit  des  États,  vonlaleni  contraindre 
les  synJir.s  liidCi.'S.iinj  et  muiiicipiuix  venir  ili'vaiil  eux 
rendre  leurs  comptes.  —  A  la  demande  de  Pierre  de 
Bardlehon,  syndic  dea  Étata  peur  la  stoMianseAe  de 
Can  assoriiie,  et  sur  les  conclusions  conf  tium  des  dépu- 
tés de  cette  circonscription,  son  fila  Jean  lui  est  donné 
comme  remplaçant  dans  la  cbarve,  que  Ini-néme  tenait 
de  son  pèrfl.  Prestation  île  serment  p.ir  le  nouveau  syn- 
dic. —  Séance  du  *5  novembre,  soir.  Les  gens  des 
trole  ftlalede  laeéndehanaafedeTonloote,  a'étent  rénnia 
sons  la  présidence  de  l'archevêque  de  celle  ville,  déci- 
ileiil  ijue  l'on  afbèvera  le  pont  de  Vjllepinte,  dans  !e  dio- 
cèse de  Carcassonne.  —  Séance  du  20  nowmbre,  mu- 
tin. Les  gens  des  trois  Ktats  de  la  sénéchaussée  de 
Oarcaasonne  s'élunt  réunis  «ios  la  présidence  de  l'ar- 
ciievèque  «la  Narbonne,  sont  saisis  de  plaintes  au  auj'  t 
de  la  d^traaas  oti  se  troave  le  oommeree  par  auite  du 
mauvais  élat  des  ponts,  notamment  de  celtil  de  Carcas- 
sonne. Les  députes  chargent  les  commissaires  du  roi  de 
ùùM  connaître  cette  situation  à  S.  M,  pour  en  olrtenir 
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11"!  sernurs  ni^ces«:»trps  aut  travaux  de  resî.uiratinn.  — 
A  la  rtijutjte  ilu  âyailiC  g<5iiéral  des  Klals,  l'iJAscmb  «e 
nomme  au  vole  secret,  pour  sa  vie  durant,  comme  gref- 
fler  dosdils  Étals,  Ouillemins,  en  remplacement  de  Da* 
jan,  décédé.  Prestation  de  serment  par  le  nouveau  litn- 
laire.  —  Séance  du  27  novembre,  matin.  L  assemblée 
décide  qc'il  ne  aera.  alloué  b  Lesec,  trésorier  des  Étala, 
àocnn  intérêt  pour  laa  sommes  par  loi  avaneéaa  aux 
fournisseurs  de  pain  à  l'armée  île  L^urale,  gtarce  qu'il 
n'a  pas  tenu  compte  des  termes  dn  contrat.  —  A  la  re- 
quête du  syndic  général,  on  déc!«le  qne  les  commlMairea 
ilu  rm  -•ieriint  priés  de  faire  nieitreen  la  charge  de  gref- 
fier du  diocèse  de  Oarcassonne  Pierre  Soulage,  nonuaé 
réfruliérement  par  l'aseemblée  de  l'assielle  dodlt  dfoeèae 

cl  l'iii  pi'i  lu'  lie  pren  ire  piis.-ie'isir'ii  du  --on  i  fnf'e  par  an 

I autre,  se  prétondant  élu  et  qui  avait  obtenu,  en  sa 
(ikvenr,  une  décision  du  Oitneell  dn  roi.  Otte  jnrldietlon 
av.iit  chari^-'  les  commissaires  du  roi  de  statuer  sur 

I cette  affaire,  dont  la-  solution  devait  cepe  dani  appar^ 
tenir  ani  fitale..  —  Ordre  de  rayer  sur  le  compte  dv  tré- 
I  S'jrier  ilc?  É'ats  la  somme  de  4,500  livre»  indûment 
purt.;..'  p.tr  celui-ci  pour  le  transport  de  sommes  accor- 
dées au  roi  pour  le  ra<;hat  de  divers  offices,  et  dont  les 
frais  d'envoi  n'incombaient  pas  il  la  province.  —  SécMCe 
du  27  novembre,  soir.  Les  chanoines  de  la  collégiale  de 
Ca.stelnaudary  avaient  refusé  de  payer  la  eontribniion 
levée  pour  l'entretien  des  gens  de  guerre  et  avaient 
obtenu  de  Ikire  restitner  par  les  consuls  Ini  aommû  ver> 
sées  par  leurs  bénéflciers.  L'assemblée  déci  le  que  le 
syndic  général  devra  poursuivre  la  révocation  de  sera- 
blabiea  mesdrea  •  pour  maintenir  la  province  dans  son 
«  ancien  privi'ège  de  la  réalité  de  la  lail'e,  r  ri!re 
«  lequel  il  n'y  a  point  d'exemption  qui  puisse  avoir 
«  lieu.  •  —  Bitmee  ûU  SR  mwmbre.  Capelle,  ^ndle 
du  iliocèse  de  Saiiit-Paponl,  l'année  préend^nte,  avait  été 
cliargé  d'examiner  les  réclamations  exagérées  et  mal 
Ibndéas,  railsa  b  la  province  de  Languedoc  |iar  le»  hérn- 
tiers  de  ï.-  T  Rertuel,  commissaire  des  guerres  ii  l'ar- 
mée du  maréchal  de  Thémines,  pour  obtenir  le  paye» 
ment  de  oe  qui  était  dft  à  lenr  aaleur.  Pendant  la  séance, 
il  vient  !mnr)!Vf»r  ant  ^"i^:lî«  qu'il  a  démêlé  la  part  des 
charges  reveitaiU  au  L  uigueftoc  et  relies  au  pays  de 
Foix,  et  que  le  Conseil  du  roi  a  rendu  des  arrêts  pras- 
crivanl  la  vérification  séparée  des  oomples  pour  chaque 
province;  il  n'y  a  pins  qu'à  fiiire  adoptsr  cette  décision 
par  la  Cour  des  Comptes  de  Montpellier.  L'assemblée 
adresse  des  féliciialions  k  Capelle  et  lui  prescrit  de  par- 
tir le  lendemain  pour  Montpellier;  il  devra  inviter  ladite 
Cuurk  vouloir  bien  se  prononcer  sur  la  quesli  n  le  'a 
séparation  avant  la  On  de  la  session  dea  iitals^  pour  que 
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diaqBe  membra  paissa  étra  au  coanot  d«  ia  siluation. 
—  Reftis  de  Mn  contribuer  la  province  h  la  réiiaration 
<)e  la  cbauHS'^â  construite  pour  défemlre  les  territoires 
de  Beaiuaire,  Saint-Oilles  et  Fourque»  contre  le  Rhdne, 
et  qiit  a  éU  rompue  en  dix-balt  radrolla  par  nne  inonda» 
lioïT  ihi  fli'uvu,  survenue  «m  oi-tolirn  lOÂI .  —  Si'iince  du 
l"  décembre,  ma/to.  Ranouvellemenl  de  la  protestation 
«mire  la  crtation  d'od  PrMdial  h  Valence  en  Dauphlné 

qui,  .iti  (l^'rirnertt  <ie  la  séni?c'i;iil>..«éfi  île  Mines  el  Beau- 

caire,  devrait  comprendre  l'haut  et  ba»  Vivarais. —  M. de 
Oomisykan,  dAputé  deTouioaw,  cet  tnvitAk  lUre  payer 

par  If  trésorier  de  cette  Tille  la  quotité  i^nc  pftr  Icelle 
poor  sa  part  liana  Im  impositions  de  la  province  «l 
f  nt  n'avait  pn  enoora  être  raeovvréa.  ^  RanontrancM 
par  le  trésorier  de  la  Bourse  du  pays  ao  sujet  du  retard 
apporté  par  certains  diocèses  h  faire  Tlmposition  dei;  som- 
mes votées  par  les  États;  on  décide  qu'ils davront  y  être 
contraints  à  la  iit  i»  h  iitu;  assiette.  —  Le  (onsol  da  Puy 
se  plaint  do  re  que,  depuis  la  transformation  de  l'ofllee 
des  prévôts  dtOCéMtna»  Il  n'y  a  plus  de  cbftvanchèes,  et 
que  les  volenn»  prnqne  assurés  de  l'Impanité.  lofeetent 
le  pays.  L'aMemUte  regrette  qae  l'édtt  de  Bêzi*r§  con- 
traigne la  province  à  voler  30,000  livres  i"iiir  '-.i  mu- 
velie  organisation  des  prévôts  diocésains,  ce  qui  n'amène 
pasdebone  résnltate  ;  am«l  tfamande-t-^iteque  celte  Impo* 

silion  pnissi' i" I re  »':ii;;iloy.:'r'  plu-;  orfli'a''i:'iii>>nt.  —  S(*ance 

dw  l*"  décembre,  soir.  L'assemblée,  après  avoir  en- 
tendu k*  platntea  relatives  nu  mauvais  dtal  des  ponte  et 
chauss6fj.  <-a|i:t!i'f>  rl'nnr'npr  (:i  riiin«  du  ro'nmerce,  siip- 
■piie  le  roi  d'ordonner  que  la  somma  de  40,000  livres, 
levée  pour  la  réparation  dcadiles  voia»,  «m  eMployée 
ciTifnrniPmpnt  Ml!*.  !<f  ntieux  il  n'aime  l;ii«s«>p  la 
province  pourvoir  a  l'entrolion  de  la  voirie.  —  Gratiil- 
entioB  de  4,000  livre»  accordée  h  la  veave  de  Di^an,  an- 
cien greffler  des  I->tat9,  en  récompenita  des  services  par 
lui  rendus.  —  l/archevêquedeToolonseexpoie:  I»  que 
le  maréchal  de  Scbomberg  ne  p#iit  donner  satisfaction  à 
la  province  en  ce  qui  concerne  les  plalnles  failea  ao  sujet 
des  cbarge»  occasionnées  par  l'entretien  des  gens  de 
guerre;  2'  que  celui-ci  a  ordre  de  faire  vivre  dans  le  pays 
neuf  compagnies  de  cavalerie  et  aia  régiments;  8*  que 
e'eetaux  Élals  d'aviser  aux  mojwnsde  pourvoFrà  la  sub- 
sislani'e  de  ces  troupes  «  a%'ti-  lo  m.iiiis  rte  foule,  a  L'as- 
semblée délibère  que,  suivant  les  éilits  accordés  par  les 
rois,  «Ile  ne  doit  pas  naanmer  nae  telle  ebarge;  que  c'est 
au  roi  île  supporter  celte  dépense  sur  ses  ressources.  Le 
maréchal  sera  supplié  :  1»  du  chercher  les  moyens  les 
pins  avanlageuK  pour  l'entratinn  d«a  soldats,  sans  que 
les  filais  aient  à  intervenir  ;  2'  de  réduire  de  moifî^  Iss 
compagnies  qui  ne  sont  pas  de  service;  S' d'avoir  auprès 


de  lui  un  des  syndics  généraux  pour  lui  faire  connaître 
les  plaintes  portées  contre  les  gens  de  guerre  et  obtenir 
la  punition  des  coupables.  Ordre  devra  ô're  donné  ans 
sjndica  diocésains  et  aux  consuls  des  villes  de  trans- 
mettre  les  plaintes  au  syndtn  général  délégué  prés  du 
maréchal.  La  punition  des  coupables  sera  poursul* 
vie  aux  fkuis  du  p^.  —  aéanee  au  »  OéeetHbrt. 
L'assemblée,  oonslalant  les  abus  oeeasIonnAa  par 
la  reflierchf  ilfîs  fr.uiCK  fle*^  et  les  (■\.irlii>n<i  i-ommi- 
ses  à  ce  sujet,  décide  que  le  rui  sera  prié  da  révoquef 
les  flonvanlfons  pawéea  et  de  substituer  la  province 
à  la  r'rtce  des  agents  charfr/n  de  faire  ladite  rechfretie. 
Ordre  est  donné  au  syndic  général  :  1°  de  faire  diligence 
Mprès  du  Parlement  de  Totilouae  et  de  la  Oonr  des 
Comptes  de  Montpellier  ^mir  obtenir  la  suspension  du 
traité  passé  avec  les  agmiU  <ie  la  recherche  ;  2»  d'inviter 
les  villes  et  communautés  à  s'opposer  à  l'exaction  des 
traitants  <  par  toutes  voles  deues  et  raisonnable.*;.  »  — 
Gratification  de  1,600  livrra  aux  couvents  de  la  pro- 
vince. —Séance  du  3  décemltre.  A  la  requête  du  syndfe 
général  Laman/e,  protestation  contre  unarrtt  dn  Con* 
sell  du  roi  obtlgsont  lesévéques  et  chapitres  dn  royaome 
h  diip<i.'ier  diins  le  délai  de  six  mois,  sous  peine  ds  for- 
clusion, les  titres  en  vertu  desquels  ils  sont  exemple  de 
la  r^éfrale.  Il  ^  a  Heu  de  représenter  au  ro^qve  celte  raa- 
sU''î  ii'fsl  p  is  applicable  au  Languedoc,  qui  a  le  privi- 
lège de  ne  pas  être  soumis  à  ta  régate.  —  Vote  de  300  li- 
vres poor  payer  fc  Jean  de  Ras,  receveur  des  tailles  an 
diocèse  de  B'-7:iers,  les  intérêt?  h  lui  tut  et  provenant 
d'une  créance  de  6,000  livres  sur  la  province.  —  Crali- 
Ileallan  de  l,O0O  ttvraa  afloordéa  à  H.  do  Rocbepieme, 
syndic  'lu  Vivarnii.  pour  le  réi-niripeiTer  des  peines  par 
lui  prises,  pandani  trois  mois,  à  vérilliu^  les  fraudes  com- 
mises par  le  fermier  de  l'équivalent  dans  le  diocèse  de 
Viviers.  —  Séance  du  6  décembre.  Subvention  de 
600  livras  accordée  k  l'HApital  do  Béziers  pour  lui  tenir 
compte  des  sacrifice»  qu'il  avait  supportés  (  our  vimu- 
rir  et  soigner  Isa  soldais  blessés  à  Leuoale.  —  Entrée  en 
séance  dn  marfshal  de  Scbomberg,  qui  MX  plusieurs 
foîiimui  icilion'i  et  donne  lecture  de  l'i^dit  du  roi,  daté 
de  Saint- Germain-en-Laje,  mars  1037,  et  portant  sup- 
pression des  offices  de  courtiers,  commissaires  généraux 
et  L'ri'TfÎHrs  înns      a-sioflcs  diodés.'iines.  Il  expose  '[u'il 
avait  été  obligé  de  donner  uninois  de  qaariier  d'hiver 
aux  régiments  de  Honre,  Oanviason,  Plerregonrde  «l 
Maugiron,  se  refi-lnnf  pn  ftalie,  et  -îii'il  avail,  sur  son 
crédit,  emprunté  ftJ.OOO  livre»  pour  la  subsistance  des 
troupes,  M'a;7ant  pss  voulu  en  &irs  ta  lavée  contre  Isa 
privilèges  do  la  province.  Il  riSclame,  an  nom  du  roi, 
qu'on  fas»e  l'Imposition  de  la  somme  sur  le  pays  et 
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rem«t  Is  détail  des  dépenses  faites.  Le  maréchal  ile- 
nuiids  aux  AlaU  :  1*  d'«id«r  M.  4«  Barry,  gonvernaar 

de  I^etirntP,  h  réparer  les  perîos  iju'i!  a  faites  pijnHanl  le 
siègo  de  celte  place  en  provisions,  meubles  el  équi- 
ingw  ;  2*  «faceordar  an  roi  8S»000  Hma  pour  la  ré|»a- 
ratian  du  fjrt  ''.o  rorraix;  ,'5"  rlp  ronfrihner  à  l'achève- 
ment du  port  d'Agde,  doul  le  luùli;  nvail  préservé  du 
nanOnga  plusiaors  vuisseaux,  et  tout  récemment  une 
galère  de  la  république  de  Qénes  portant  un  ambassa- 
'deur;  4'>  de  lenir  coiniite  au  marquis  de  Sainte-Croix, 
chef  d'une  compagnie  de  Chevau- légers,  des  pertes  par 
lui  éprouTéea  k  la  halailto  d«  Leucat«  dans  «m  équi* 
pages;  5»  d'assister  dans  Isar  détrassa  las  vOlages  voi- 
sins de  Leucatt*,  <lont  les  provisions  aviiiont  été  épui- 
aéaa  par  les  iroupas;  d>  d'allouer  aa  vicomle  d'Arpaton 
ana  irmllUntlon,  malgré  son  ahsanca.  La  narMial 
annonce  que  le  roi  demande  la  levée  ■!  •  dfiiit  iiiip  isl- 
lionn,  l'une  de  100.000,  l'antre  de  200,000  livras,  mais 
fna  lot  n'en  aeneora  rian  fait  par  raspacl  des  pH- 
Titt'p-.'s  û,'  1m  provin.'o.  —  Nomination  d'urip  rnmmls'îion 
pour  examiner  l'édit  relatif  à  la  suppression  des  cuur- 
tiera,  eonmlssairas-erefflan.     Séanoe  Ou  7  éêemn- 

bre.  M.  de  nochçpifrrp,  syrrlic  iIti  Vivnrni!!.  et  M.  ri?» 
Casaaigne,  sj'ndio  du  diocèse  de  Narbonne,  représentent 
(«a.  par  ordonnança  do  4  eonrani,  las  Jnlandanla  Isa 
aoraicn!  rnTilr'ifTit«i.  mfimp  paforps,  à  rembourser  aux 
con!iul«  de  Cessenon  cetiaineï,  avances  par  iceax  faites 
ponr  la  anksiatance  de  la  compiicnin  lu  <-hev:ilier  de 
Suze,  capitaine  atl  régiment  ds  Languedoc,  et  que  l'or- 
donnance leur  avait  été  signifiée  à  l'entrée  des  États  par 
un  bolaaier  du  Préildial  de  Bézicrs.  L'assemblée  charge 
una  commission  d'aller  trouver  les  Inteodaas  puur  les 
inviter  k  nipportiT  eatts  ordonnance,  oimme  contraire 
aux  privilèges  de  la  privin  H.  t^n  v-  riu  'lesquels  II  est 
défendu  à  tous  notaires,  buisdiers  et  ««rgeuls  de  faire 
atienn  ado  contre  les  députés  de  Tassembléa  pendant  la 
session  et  lr>  v  ly.ige,  à  l'alliT  comme  au  retour.  Les 
Etal»  se  trouvent  en  plus  >  blessés  par  ladite  ordonnance, 
(  en  oa  que  par  tcella  lasdila  sléurs  intendants  sanbtent 
e  avoir  v;inhi  iMrt^sllr  iinr»  subsistance  et  enirelénement 

•  de  gens  Je  guerre,  auquel  ce»le  assemblée  n'a  jamais 
a  consenti.  »  Ordre  an  sjndie  général  de  aa  pourvoir  au 
Conseil  tin  rnt  s  nn  ras  r;n  Ips  intendant  np  rpvicndroient 

•  pas  sur  ieur  di-cision  ».*lnvllation  aux.  cuusulîi  al  s>'n- 
dica  des  villas  de  ne  point  déférer  à  dn  .semblables  près* 
criptions.  <  El  pour  apprendre  à  cet  huissier  et  à 
«  tous  autres  les  iaiflonités  et  franchises  de  la  pro- 
«  Tinoe  »,  tes  eontuls  de  Iiézier^l  sont  mis  en  ileiiieure  de 
faire  conduire  an  priaon  ledit  huissier  <  Jusqu'à  ce  que 
l'auemblée  en  «H  reçu  la  antiabetion  qui  lui  est 
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deue.  >  Notification  k  l'assemblée  de  l'Incarcération  de 
fliulssler  par  laa  consnia,  qui  tant  |tart  du  déplaisir 

éprouvé  par  le  Présldinl  en  H])fir(>nant  lu  l'ominite  de  eut 
agent.  Les  magistrats  offrent  d'en  faire  une  si  $évàre 
punillon  qu'k  )*avenip  nul  des  huladera  ne  sera  si 
hardi  iIp  rnlr.'  !îrmhlattl°  pii  loil;  et  comme  preuve  de 
leurs  senU'uaat^,  iU  sti  disposent  il  envojrer  le  procu- 
reur du  roi  vers  l'assemblée.  Nomination  d'un  OOmnita- 
saire  (tour  aller  ramercler  las  magistrats  au  nfrni  des 
États.  —  Prestation  de  serment  par  M.  de  Guillemins, 
comme  greffier  des  État»  an  remplacement  de  iMjai}» 
décédé.  —  NuoiinaiioD  d'une  oommisalon  pour  aiaBiuar 
s'il  y  a  Heu  de  ramboursar  It  M.  iie  Panauttar.  andeii 
trésorier  <le  la  Bourse  des  Étals,  la  somme  de  13,50(i  li- 
vres qu'il  avait  été  obligé  de  verser  par  suite  d'un  arrêt 
da  la  Chambre  de  }ustl<;e,  h  roceaslon  de  sa  gestion.  — 
St'ancedu  9  décembre,  matin.  Iniie)iir;ilL'  .,1'._- 500  livre» 
accordée  à  Duros,  pour  lui  rembourser  les  frais  d'un 
voyage  par  lui  Ml  h  la  Cour,  l'année  précédente,  dans 
t'ifitAi'i'l  '\c.  là  priniru:-'.  —  R-fiis  lîe  iléiliriima/'T  ^f.  <!e 
Barry,  gouverneur  de  Leucale,  des  perles  éprouvées 
par  lui  pendant  la  siège.  —  R^ieole,  consul  de  Béiiars, 
fTpose  qu'il  garde  en  prisnn,  rÎppuH  lundi  par  ordre 
des  États,  t'huissisr  coupable  d'avoir  signifié  une  ordon* 
nanca  i  MM  da  Roehapfarra  et  de  Ousaigne;  il  ajouta 
que  le  captif  exprimait  ses  regret»,  alléguall  avoir  agi 
pnr  ignorance  cl  se  déclarait  prêt  à  faire  ses  excuses; 
on  décide  que  l'huissier  viendra  demander  pardon. 
Âprés  l'accomplissement  de  cette  fornalité  devant  l'as- 
senibléo,  l'agent  M  misen  liberté.— L'évèque  de  Carcas-' 
sonne,  au  nom  do  la  commission  envoyée  ani  InlaU' 
dants,  déclare  que  ceux-ci  annulant  J'onlpnnance  por- 
tée contre  MM.  de  Rocheplerre  et  da  Caasalf  je  et  an» 
noncent  n'av  ur  jius  m  l'intention  d'attenter  aux  privi- 
lèges des  Etals.  —  Protestation  contre  l'établissement 
d'un  siège  présidiel  fc  Nariionne  devant  comprendra  la 
jiays  'le  Courbièr»,  le.s  il'i  i  f -ir-s  de  Narbonne  et  de 
Saint-Pons  ;  ce  serait  faire  tort  aux  sièges  de  C'arcas- 
•onna  et  da  Bétiafa  et  multiplier  le  nombre  des  offlcea, 
dé|îk  trop  iti.'r.jux  (tour  le  pays.  —  Séance  i!u  f  'h'cem- 
bre,  soir.  Oasquo.  premier  consul  de  la  ville  d'C'zës 
peodaut  l'année  préoédeota,  étant  arrivé  h  Bédera,  eal 
admis  dans  l'assemblée  oii,  conformémïTit  h  In  r!i!^''t«l-»n 
du  14 novembre  précédent,  il  avait  été  remplacé;  mais  il 
ne  devra  toucher  aon  indemnité  qu'à  partir  du  jour  de 
son  entrée  an  séance.  —  Séance  du  10  décembre. 
l/abbé  de  Oaillac  avait  obtenu  du  Parlement  de  Tou- 
louse un  arrêt,  lui  perinellant  dn  siéger  dans  l'assemblée 
de  l'assiaUa  diocésaine  d'Aibl  avant  laajrodic  du  chapi- 
tra cathédral  de  Salnte-Cécila  da  ealle  ville.  On  déaide 
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quele  syndic  généra!  des  !^tats  se  ponrToiera contre  colle 
sentence,  prise  en  violation  des  principe*  du  paysi  et  qu'il 
M  niiln  k  OaaMR  Mvé  du  roi ,  Mnl  compétent  en  la 
mati^rp.  —  Allocation  rl'indemnilé  d«  rontc  accordée 
aux  commiasaires,  qui  avaient  été  député^i  eii  Cuur  pour 
tr.iittir  le*  iflUKM  da  paya  :  3,000  livres  it  l'archevêque 
de  ToulonM,  an  comte  d«  SaintpRomév,  aux  héritiers  de 
M.  4«  StteilbM,  l.GOO  h  M.  d«  Uartin  et  fc  M.  Laroothe, 
•yndic  général.  —  Séance  du  H  décembre,  tnaltn. 
ProteeUUioa  contre  l'arrêt  da  Conseil  du  roi,  en  date  du 
S7  Jaln  1687,  par  lequel  M.  i»  Panaat)«r,  en  sa  qualité  de 
trésorier  de  la  Hourse  lif-s  ftt;iL-'.  éluil  renvoyé  àla  pro- 
vince pour  se  (aire  rembourser  13,500  livres  qn'il  avait 
été  eontrainlde  pv«r,  par  déetalon  de  la  Oliambre  de  Job- 
tice.  h  l'occasion  de  l'exercice  de  sa  t'hur^-e.  L'assemblée 
décide  que  S.  hl,  sera  suppliée  de  ne  pas  Taire  admeUre 
le  principe  de  ce  racoars  et  de  foire  restituer  la  somma 
au  trésorier,  offlcier  des  États,  qa\,  h  ce  litre,  n'ii  pas 
géré  des  deniers  royaux.  On  invoque  la  décision  prise  h 
l'égard  dn  tféaorler  d>e  titats  de  Provanoa,  lequel  avait 
M  (îérhnrp*  d'ane  taxe  semblable. —  Sur  la  plainte  faite 
que  les  renies  ëI  pen.sions,  constituées  sur  les  aides  et 
eeiroisde  la  province  et  acquises  sur  le  pied  de  l'entier 
payement,  ont  été  réduites  de  moitié,  il  est  déddé  QUe 
S.  M.  sera  suppliée  de  faire  révoquer  cette  mesure.  — 
Commission  nommée  pour  examiner  le  l>ail  du  fermier 
de  la  douane  de  Valenoe  et  remédier  ans  «bus  signalés 
par  le  syndic  du  Vlvaraia,  qui  se  plaignait  de  ce  que  les 
agents  de  ce  fermier  >UHl)1is.iaienl  des  bureaux  sur  le 
territoire  du  Vivarai»  et  faisaient  payer  des  droits  à  des 
bateaux  aliordanten  Languedoc.*-  Séaneedu  ilOéeem- 

hre,  soli'.  .\dmlssion  en  s'anc<>  do  M.  lie  Mura?.  J  icteur 
régent  en  l'Université  de  Toulouse;  après  un  discours 
wve  le*  privilèges  da  ce  corps,  il  se  pialgnlt  de  ooque 
l'assemblt'e  <lf  l'a^sieltr'  du  dinciî'sp  ris  Tnulnnsa  ne  vou- 
lait pas  tenir  compte  des  exemptions,  dont  doivent  jouir 
Isa  doetenu  régenta  en  atctière  d'impôt»,  «t  iniealali  une 

action  «11  Conseil  du  rnl  pour  les  contraindre  au  paye- 
ment de  l,i  laiUti.  Noiuiiiailon  d'une  commi^t^iilon  par 
l'assemblée  pour  examiner  les  titres  de  l'Université  de 
Toulense  à  ce  privilège.  —  Allocation  da  000  livres  & 
OaTalier,  géographe  du  Roi,  <  pour  Taidar  b  faire  impri- 
<  mer  la  carte  de  la  frontière  de  Lan(,'uedoc  qui  voisine 
«  l'£spagi>e,  avec  le  plan  de  la  place  de  Leucdte  et 
«  du  siège  de  cette  ville  fait  par  \^  Espagnol»,  avec 
1  la  représeutali e  u  des  Li  taiii-ï  qui  firent  lover  le 
«  siège.  «  —  Séance  du  12  décembre.  L'assemblée 
refuse  en  principe  d'aecoNer  au  maréchal  de  Sehomberg 
le  rcmbourse;iirnt  ilu  l'''rr,iinirit  do  0.1,000  Iivr'_-J  |  ;ir 
lui  contracté  pour  l'entretien  en  quartier;!  d'hiver  des 


régiments  destinés  h  l'armée  d'Italie  ;  ello  priitcste  con- 
tre celte  alleinte  aux  droits  des  États,  qui  seuls  peu- 
vent aulorisap  des  dépensés  de  ea  ganre,  snivaal  lee 
dispositions  de  l'édit  de  RAziflrs.  Cependant,  en  ronsidéra- 
lion  de  la  per6.o:ina  du  niurtkbal,  i{ui  déclare  avoir  agi  par 
ignorance  et  qui  promet  de  faire  à  l'avenir  respecter  les 
privil^es  de  la  province,  on  décide  que  pour  celte  fois, 
ut  sans  conséquence,  l'emprunt  sera  remboursé  sur 
une  imposition  à  établir  en  1630.  S.  M.  sera  suppliéa 
de  restituer  la  somme  ^  la  province,  en  la  déduisant 
dee  telles  b  percevirfr.  —  L'évéque  de  Nîmes,  le  comte 
d'AuLij.ju,  M.  de  Cominyhan,  député  de  Toiiloase,  M.  de 
Rutte,  assesseur  de  Lodève,  Bardicbon,  syndic  général 
de  Languedoc,  sont  déslgaéa  pour  portw  au  rai  le  cabier 
des  doléances  formulées  p  ir  los  Flats.  :!,000  livres  sont 
allouées  it  chacun  des  deux  premiers  délégués  et  1,500 
•nsanlrse;  eu  outre,  8,000  livrée  sont  nocordéee  pour 
les  frais  généraux.  —  Alfnc.^ti  m  de  6,000  livres  au  vi- 
comte d'Ârpi^on,  lieutenant  du  Roi  an  Languedoc,  pour 
lui  tenir  compta  des  dépensée  par  lut  Adtes  an  ser- 
vice du  pays.  —  Séance  du  14  décembre,  matin. 
Les  dépotés  du  diocèse  de  Castres  se  plaigtu-nt  de 
ce  que,  par  ordre  du  maréchal  de  Sehomberg,  le  dio« 
cèee,  b  la  place  des  localités  voisines,  soit  obligé  de  four- 
nir mensuellement  IS  livras  pour  rentretien  de  deux 
hallebanliers  chargés  île  la  garde  de  la  tour  de  Lacaune; 
on  décideqne,  cette  garnison  étant  inutile  depuis  la  8a  des 
guerres  de  Religion,  le  .syndic  des  Étau  devra  en  poursui* 
vre  la  suppression.  —  A  la  requtté  d.-  l'.'vêque  d'Uzès,  on 
décide  que,  conformémeal  au  vœu  émis  dans  la  dernière 
ssssion,  S.  M.  sera  suppliée  de  pourvoir  b  la  réparation 
du  Pont-Sainl-R-sitrit.  —  Sur  le  rapport  de  la  commis- 
sion, le  syndic  général  des  États  a«t  autorisé,  pour  sau- 
tenir  les  privtlégse  de  la  province,  b  prendre  ibtt  et  cause 
contre  les  docteurs  r.'^giînts  de  l'Oniversitr?  de  Toiilnnse, 
prétendant  à  l'exem|>liun  de  la  taille.  A  la  requête  du 
syndic  général  des  États,  on  décide  que  S.  M.  sera 
suppliée  d'exempter  de  lu  taille  les  habitants  de  Saint- 
Jean,  La  Palme,  Portet,  Roquefort-de-Sault,  Fonljon- 
couse  et  d'autres  localités.  Ils  avalent  eu  beaucuupà 
souffrir  pendant  le  si^  de  Leucate  et  pendant  la  der- 
nière campagne  tant  du  âdt  des  Kspagnols  que  du  séjour 
des  troupes,  vivant  sur  les  lieux  à  discrétion  et  daas  une 
grande  licence;  s'ils  ne  recevaient  pas  salisfaclion,  Isa 
paysans  seraient  obligés  de  laisser  leurs  terres  en  A-i- 
chc.  Ordre  de  rembourser  8,643  livi-os  L'iuiirunl.Hs 
pour  les  alTaires  de  la  province  à  M.  de  Ballhasar, 
eoneelller  au  Pariemmit  Je  Paris,  par  le  syndic  généiral 
des  États.  —  Séance  du  1 1  ••if^cfrnhre ,  soir.  Le  roi 
sera  prié  de  (airs  supprimer,  dans  le  bail  de  la  douane 
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d*  Daaphiné,  la  elaoM  introdaite  sttbrepUcement.  en 
T«rla  de  laqulte  \a  fermier  Tonlail  bân  p»fw  tout» 

les  marchandises  p.u'sanl  sur  '.n  fihi'De,  mêiim  C6\l?i 
destinées  an  LanguddDC,  et,  dans  es  but,  établir  des 
boreaat  tn  TivtrelB.  —  Le  «yndlc  g^nénl  est  InrflA 
à  ee  pourvijir  au  Canseil  <hi  roi  ;:.our  fiiiri'  rutiler,  canfiir- 
niém«nt  à  rarrani$emenl  de  1612,  les  épices  h.  percevoir 
par  la  Gnnr  d«»  Oomplas  snr  las  ImpoaitioM  «xlraordl- 
nr.irp.s  .  la  taxe  no  devra  pas  être  laissi^e  à  la  discré- 
lioti  des  conseillers.  —  Sur  la  plainte  de  M.  de  Canloer, 
eapltottl  de  Touloasa,  des  remontranees  saronl  biles 
pour  qu'il  soit  défendu  aux  fermiera  de  la  foraine  du 
Poitou  d'exiger  aucun  droit  sur  marchandises  à  des- 
tinallon  du  Uognadoc.  —À  U  recèle  des  raprAwilanta 
dp  plu^i'^n"  diocèses.  S.  M  sera  suppliée  de  perraelire  k 
chaque  diocèse  de  racheter  les  offices  il'auneuni  et  mar- 
flMOn  da  draps,  dont  l'institution  ruinait  le  commerce 
dti  la  province,  ei,  ti  cette  Un,  de  constituer  des  renias  an 
denier  seize  on  quatorze.  —  Séance  du  15  d4ctM9r0, 
matin.  Entrée  en  séiincedu  maréchal  de  -Schomberg,  qui 
lionne  lecture,  an  nom  du  roi,  d'ordonnances  prescrivant 
d'imposer  :  5,000  livres  pour  la  solde  des  gardes  dndit 
maréchal,  1,200  pour  la  i 's-  uaiion  des  placos  fortes, 
4,500  pour  ta  rembOttrsemeiU  &  Oaudonviila,  capitaine 
dos  gardes  dn  mariebal,  4a  divers  aehals  de  BranlUons. 
—  Refus  <ÎL'  il^mnor  encre  un*-  subvention  aux  travnux 
d'amélioratioD  du  port  d'Agde;  décision  portant  que  l'on 
dsTra  s'eti  tenir  aux  ctaoses  da  «onlral  relatif  h  ostls  «f> 
f.iii'.'.  —  Si^nncc  du  )5  Jfcemh-i'p^  soir.  L'évôiiue  d'Agde 
expose  «  qu'un  ofticler  du  régiment  de  Vilry,  à  la  vue 
«  dn  peuple,  a  oniallemeiit  meanrl  nn  consul  de  cette 
«  s\\\'},  p  rt^'.nt  la  livré**  .'nnsulaire  et  faisant  f>inrtions 
«  de  chargu  pour  composer  nne  émeute,  qui  av  lit 
«  selé  faite  par  suite  de  l'insolence  soldais...  et  «(ne 
<  le  crime  avoii  Imvuni,  faute  d'avoir  pu  arresler  te 
«  meurtrier,  Inqiiei  ^'e^toit  sauvé  à  la  faveur  du  régi- 
«  ment,  s  L'assemblée  décida  que  la  phiinto  sera  trans- 
mise au  roi,  avec  prière  défaire  pnnir  rofDder,eo9ueU 
que  endroit  qu  il  se  trouve.  —  Distribution  de  SOO  livres 
aux  religieux  et  religieuses  de  Unziers  par  les  soins  de 
révdqnede  cette  ville.  —  Fajeinenl  de  742  livr«sà  Idal» 
oon,  marchand,  poar  avoir  fourni  les  eientes,  flambeaus 
et  bougies,  qui  ont  servi  à  la  procession  et  aux  ofHces  pen- 
dant la  dnrée  de  la  session.  —  L'àvéque  de  Nimes 
Signale  les  abus  qui  surviennent,  même  dans  l'élise, 
au  moment  de  la  distribution  des  flambeaux  p  ur  la 
procession,  et  relate  la  dépense  exagér^^e  faite  pour 
l'achat  de  la  dre.  Il  eut  ddeldé  «fue  les  Aambeanx 
s  r.  ni  i-.  iiik  aux  députés  la  veille  de  la  procession, 
et  que  l'achat  de  la  cire  pour  les  ofOces  ne  devra  plus 
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dépasser  200  livres.  —  Déaniwais,  aucune  dépensa  m 
sera  adinisa  dans  te  compta  sous  prétexte  d'bypocras  et 

(!h  biiVBite.  —  "lOJ  livres  3U\  ('ari)ies  île  Uùziers  pour  la 
tenun  de  U  session  dans  leur  couvent  j  il  est  spécifié 
qu'à  l'avenir  II  ne  an-a  accordé  que  900  livres  au  couvent 

■liitis  |f5i|iiHl  s<*  lî^ndront  les  Étals;  tWO  livre.s  au  tnaîlra 
de  musique  de  Béziers  et  à  ses  compagnons,  pour  avoir 
Chanté  k  la  proeession  des  Élats  et  tous  les  jours  h  la 
messe,  avAc  retto  rlaus>>  im'ii  rrt\ ciiir  H  sftpa  .seuleinjenl 
donné  30O  livres  pour  la  musique  durant  la  tenue  de 
la  Bastion.  Renie  de  voter  les  somnes  demandées  pour 
l'entretien  des  gardos  du  maréchal  pf  pour  l:i  rf-pnratt'in 
des  places  frontières,  attendu  que  la  participation  de  la 
province  dans  les  dépensss  de  ce  genre  a  été  lixée 
par  l'édit  de  Béziers,  et  qu'il  n'y  a  pas  à  revenir  sur  ce 
point;  prière  au  maréchal  de  ne  plus  présenter  à  l'as- 
semblée de  semblables  demandas.  —  Séance  du  16  M» 
cembre,  malin.  tOO  livres  aux  consuls  de  Béziers,  poor 
payer  la  préparation  de  la  salle  des  Étals.—  Nomination 
par  les  commissaires  noyaux  des  commissaires  princi- 
paux, qui  doivent  aller,  dans  les  vingt-denx  diocèses  de 
la  province,  présider  les  assemblése de  l'easletla.  —  Allo- 
cation de  3(^,000  livres  au  maréchal  do  Schomberg  «  en 
<  considération  dea  grandes  et  extraordinaires  dsspen» 
•  ses  «Tu'il  a  esté  obligé  de  faire  durant  le  eonrs  de  celte 
<.  anut't!  [niiir  la  smvté  et  fon.sfrvatloii  ('.(■.  rt-il,-  pro- 
(  Tince...  surtout  durant  le  siège  de  Leucate...;  il  est 
€  prié  de  reesvoir  agréablement  le  témoignage  que  esti» 
«  assemblée  vient  de  lui  rcndro  l!o  sa  gratitude.  »  — 
Délégation  au  maréciial;  on  devra  lui  faire  part  de  celte 
déciskm  et  lut  demander  d'intervenir  auprès  du  roi,  tUm 
d'obtenir,  en  faveur  du  pays,  un  dégrèvement  de  la 
taille.  —  Oraiilloations  ào  secrétaire  du  maréchal  et  à 
plusieurs  de  ses  commis.  —  Allocation  de  3,000  livres 
il  chacun  dès  intendants  commissaires  du  roi,  MM.  de 
Miron  <;t  du  Pré.  qui  oui  priïi  part  à  la  session.  —  Orati- 
flfationsdiverscstMOiivresaux  secrétaires  des  inten- 
dants; 40  livretauE  valais  des  consuls,  pour  la  garde  de 
la  porte  pen4ant  la  sesslonj  38  h  l'organiste,  qui  a  joué 
de  l'orgue  pendant  la  procession  des  États  ;  32  aux 
joueurs  de  liaulbois.  qui  assistèrent  à  cette  cérémonie. 
—  Séance  du  10  déCênUfre,  tùtr.  Peyrat,  trésorier  da 
la  Bourse  du  .pays,  reniui.tr*'  qu.'  l'.i-'ispnililwe  a  vnté  sé- 
parément diverses  sommes,  qui  ne  peuvent  être  compri- 
ses dans  ta  grande  Imposition  de  1688.  «t  que,  pour  en 
faii>5  la  Isvéïi,  il  faudra  obt'-nii'  des  comriiissioris  parti- 
culières. L'année  précédente',  plusieurs  assemblées  d'us- 
rielte*  diocésaines  avaient  rsltasé  de  voter  Isa  imposl- 
tinns  st^jiar'^es,  comme  n'ayant  (las  été  présentées  ri^'^ru- 
Uèremenl;  des  difllcultés  de  ce  genre  sont  encore  k 
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redouter,  ce  qui  empPcfaeralt  le  payernsnt  rlf  ilépenses 
prévues.  On  décide  qu'en  cas  de  refus  ics  iliocàâes  seront 
Nsponsables  des  dommages  que  le  pays  aurait  il  MtiflMr 
par  snlIedeaemblAblM  voles.  —  M.  de  Rocbeptarra,  syn- 
dic da  ViTarais,  Mt  eonnattre  que  les  fermiers  de  U 
dOBMM  du  DaupbInH,  au  détriment  des  babitanta  du 
l4nigaBdoe,  continaent  laars  vsiatioiu  «t  leurs  usurpa- 
lions.  Réoemmenr,  «n  commis  «  osé  so  rsndre  li  Pefra- 
lale,  qui  est  do  la  laiUibilil-' du  Vivarais,  pour  exlorquer 
avec  violeace  le  montant  de  droits  et  de  faux  frais  à  un 
molalier  ▼snant  d«  la  princfpanM  ifOrangsel  qui  araft 
traversé  le  Comial,  sans  tourlipr  nu  Dauphinii:  i»  coiu- 
mis,  arrêté  pour  ce  (ait,  est  dans  les  prisons  de  l'évèqae 
4a  Vivlars.  A  la  tfomanda  de  M.  do  Rocba^err»,  ras- 
semblée dâcido  qn'i  titre  d'exemple,  deà  poursuites  se- 
ront faites  aux  frais  des  États  pour  obtenir  la  punition 
in  eoopabla. — Il  «st  aUtoé  qna  tes  eonmiasalras  prlool- 
paox,  déléguas  aux  assemblées  dps  assïpttw  tlinci'salnes 
oorame  représentants  des  Étais,  ju-u>ii>itiroiU  aux  .sâ&iioiis 
des  dltsa  assiattas,  sans  pouvoir  en  être  exclus  sous 
aacun  préteste,  mais  sans  avoir  voix  délibérative.  — 
Oratification  à  MM.  de  Penautier  et  de  Beaulac,  Tréso- 
riers Oénéraux  de  France,  l'un  à  Toulouse,  l'autre  à 
ifontpalUar,  de  MO  livres  cbacoo  —  Séance  du  n  dé- 
cemire,  nuM».  Osrtains  parliculiera  rvAnmit  de  payer 
la  cotise  due  pour  le  payement  de  l'Intérêt  des  dettes  com- 
maaales,  qai  ont  été  flzéesd'aprés  la  vériflcatioades  com- 
nissalm  rojtax  ;  Ils  font  app^l  à  ta  Oour  des  Comptes  de 
Montpellier,  qui  casse  les  d-'-cisions  et  s'oppijso  a  l'exi^cu- 
tion  des  mesures  prises  par  les  collecteurs  contre  les 
talllaUaa  rdaaioltnuiCs.  Oetta  atUtada  d«  la  (toar,  oon« 
Indra  aax  Uila,  porto  pr^adles  k  la  provlneaetaax 
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communautés.  A  la  mite       plaintes  faites  k  ce  sujet. 


l'assemblée  décide  que  S.  M.  sera  suppliée  d'arrêter  les 
antreprissa  de  ladite  Oimr  a  avec  expresse  défense  d'eo- 
Irer  en  eogaolssance  du  mena  des  dettes  d«  rommu 
naaiés...  •  —  Vote  par  l'assemblée,  à  l'unanimilé,  des 
sommes  concernant  la  taille,  le  talllon  et  les  autres 
Impositions,  suivant  les  indications  contenues  dans  tes 
ooremissinns  données,  à  Boulogne,  par  le  roi,  le  10  aoât 
1*^7.  -  Chant  liu  Te  Deum  par  la  musique.  Bénédic- 
tion donnée  par  l'arciievèque  de  Narbonne»  qui  déclare 
dose  la  sessfon  des  Étals.  —  A  l'Issue  de  la  séance,  tes  dé- 
putés se  sont  transiir'rtés  en  roriis  ;iu  palais  (^pisr^iial  île 
Béaiers ,  oii  se  trouvaient  te  maréchal  de  Schombcrg  et 
les  eommfssalres  roTanx;  csax^l  ont  déclaré,  ati  nom 
dii  mI,  acrepler  l'i.Hîlrrd,  vr)!é  par  l'ass  mb!io  et  dont  Ifl 
grernor  venait  de  donner  communication.  —  Noms  des 
mefflbrsa  des  Iroie  ordres  qui  ont  pris  pari  h  la  session  : 
CLBRoé  :  les  arcbevéqu<«s  do  Nurhonne  ef  rie  Tnuloase; 
les  évèques  de  Montpellier,  Carcassonne,  Saint-Pons, 
Castres,  Bâtlars,  Agda,  Usés,  Albl,  Ntmas,  flainl-Paponl, 
le  coadjuteur  de  Montauban ,  le?  prands  vit^aires  de 
Lodève,  Mirepoix,  Mende,  Lavaur,  Alet.  Noulssse  : 
M.  de  Montbrun,  baron  de  tour  de  Gévaudan,  MM.  de 
Bioules,  de  Castelnaa-de-Lévis,  de  la  Oanliolo,  de 
Gange,  de  Magolas,  do  Pabrejean,  les  représentants  da 
baron  de  tour  de  Vivarais,  de  MM.  de  Mirepoix,  d'Am- 
bres. d'Alals,  de  Saint-Félix,  de  Plorensao,  de  Lsc« 
ques.  da  Verdale,  da  CBstetBatt-d'Bstréteftmds,  de  Oa- 
penlu,  d<?  Clermont  et  de  r.atita.  L^'  Tinas-ÉTAT  r-l.iit 
représenté  par  les  capilouls  de  Toulouse,  par  les  consuls 
et  dépalés  da  toatea  las  villes  al  d»  tom  las  dioeèiaa  de 
la  provlnea,  qni  ont  droit  d'entrée  anx  États. 
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|iiUiii"«",  i">/|«)* .  lilt^ 

—     IrVvcUv  A  i.  ft'\l'>,  VW. 

•''•*:»•.  ^ri'i».  r..-i.'i .  .'•(fiii* ,  rij<'.. 


■'■<>2. 

r.T-;, 


itj3»,  iSi,  .'k^ii" 


Uni* 


(viroiiiti-  il'i,  S^*,  f»77. 

(Villo  .1';,  ar.7»,  Hr..-!,  i'.H*. 

I.''*.        iliii  V'i''  ■  .'ir»s«.  y.i'. 

i^/j ,  '172*.  6i3*.  Oa/i * , 
;'>7*    Cîipiirins,  V'i'' 


^i'kS,  .'•.att 
<i;X.  CSH 


Ar.Miv.  :ini'i>'i;  r..'i:<!Vi'iir  <l<>s  fruils  ili' 

l'i-vV-l)!'  .rAll.i.  LïlL 
Ai.AHï  (  I'  ),  f:ilii iiMtil  de  fer-blaiu' , 


Al.AiiV  I l'ii'i  ie  il'l,  li<'*(iii<  r  Ai-  l'nini  r 

Ai-HAN  rriii  ii»  (i  Miiiiimnîuili- (1),  ^<j(i' , 
îoa. 


TABLE  GÉNÉRALE. 
.\i.BANAis  (  ronipagnic  A'),  lo*,  H6*. 


Al.KANVË  (duc  A'),  fj^  >(>'.  ÏÛ. 
.\i.H\HKKSRs  ^liiMi  (lt!<i),  |>in'>h  (Inramau 

(Hnme-Giironiu-).  •<>•'* 
Ai.nK.N'AR  (villt»  A')   (ArdVtlin),  7»». 

1  i  j .  ''»•"■    l'oir  Atibi.'iin«. 
.\uiK.SA!i  in:  (;<)i.i.\s  (Jp;in  A'],  lieiitp- 

iiiint  ({(''néial  au  pn'-^iiliul  Ar  H^-au- 

c;iir>^,  lj2j        7.'''* ,  71"»*.  77*.  78, 
.\l))j':ne.  Voir  Ui-'iino  (i|<'h  pI  KlWiie 

<.!•). 

AiJJi.ii'in:  HK» ':ii»:vAijK,n*,  i!"-^ 

Ai.lii:n  i ,  tt-lnliiricr,  r»»;?* . 

Ai.BKUTAS  Hl't.  iiialtru  des  rwiinHos  d* 

ni.M.  I,  :(7..».  :t7rt' 
Ai.iii  (Tarn  i.  infrlirvi^i|iie  d't,  3<4_, 


âiéi  Mi 


■>^lj 


5i|> I * .  lioa* ,  iVM't 


r.^...  Wt* ,   

.'Mil*.   î«tL.   ^"/l .  '".17 

>i:}r)* .  ii3<).  nii. 


20tl* 


ii:i* 


—  ivlmpiliv  rnlhi-dral  d"),      i .  ^'ift  ; 

(.'llIlUoilK'S,  11,  >"''>' 

—  ((ii.X-ise  tl'i,    2M«.   7<».   77».  7i>, 
loii*.   !»■>* .   1 1 H* ,   I  m,   I <>'J .  iSK*. 

■133,     'i  , 

.'mi.'i  ,  .'kiW  , 
17*,  ."0."), 

■'vr.v  .v,o-.  .v^y^ .        ,-.^r.*.  .'.'n-, 

fKi4 .  fai;  ,  <>ia,  fn^,  tr-îi* ,  63o.  <'i4il'i . 
t>78*.  (iK^ ,  iiiyi»:  !issk-tl.-.  i.'i7'.  rtlii . 


33i)* 


r)3:i' 


_  j^Kj  548* 
734  ;  i  lieniiiis,  tiil  1 , 


<ia8. 


f>:t.4.  HH«« . 

1)72*.  liXi*.  rij<4.  11X7,  i'tijv,  t\tt\ , 

tM);*.  IjftW.   702* ,  7<>4 ■  7 1'>:  dioi-i?- 
snilis,  i37 ,  iHi  :  ivivvfiir,  373. 
43*1  :  syndic,  ''17  * ,  von  * ,  Ii7<>'. 
—  (i'v.''(.'lir' 

ii«.   


loli' 


loH. 


d'i.  iii4, 

IIP,     lit).     I  2li . 

—  (r-vo(|ii('  A'),  41.  «1,  i-^ti, 

|.''2',    2JI  *  .    v4'>*  .     •'<>"■ .     .'i|>t  ■     /l|'|*  , 

3o3.  ±^  3i!-*.  34(1.  Xij*.  3.'i.'.». 
731*,  7 3 1  ;  (■■ladjiilciii',  7>i<'».  71»)*, 
7i3. 

—  (  pn-M-liiil  d').  •Mio*. 

—  (vicair-!  n.'ii'' ru!  d'i.  iTi^  fiS^  223* , 

—  (ville  d'f,  2i>;  3i-.  ;tj)-*,  111/4, 
||3.  i:i3*,    i4S«,    |.VTV~|<'.S.  ■>..„>. 

,  2'.>rj"*,  i.i^i',  •(ir»'*,  l'ii* 

33i 

:,/,.', 


3X3 ,    liiiii,  .4.1 


3.it>, 

•.21*, 


373 .   

"i4.4 ■  '''<"'7*  •  *'".i-">*.  21^:  iTi|nii  iris . 
loH  :  cheniins.  233*.  /ii^s ,  ,>io*, 
■iid',  t'iiiH,  <>  1 3  ;  chiri-iîi^^s,  4;)"';  fol- 


l^^o,  lia;.  .-.24*.  Cr»,  :  consuls,  .3^, 
3ij* .  »77'.  23i*.  2jiJt,  3<23.  3iv'. 
3«t2.  73i*:  dé|>iili-s,  10-*.  i.'>3*. 
3o/i.  .">3r>*;  i-i-olf  de  litMlnre,  ii>5t< ; 
^'rflise  Sainte-Céi-ile,  i  u,  li .'»»  :  fn'?- 
resi  «les  écules  clnétiennes,  'T<>4 ,  <'ifi<»; 
bi'>])itHl,  Miî,  ftH\  :  jin'oliins.  .'1J7  ; 
jésuites.  3riH,   /tiA>':  iimiiiifucliireii, 

■4113*.  /|(i7*,  r.2i*.        :m* .  ^ 

'mi  ,  r).'i6 .  03i»;  rordiei>.  ri."iii 
.ALHKiEols  (pays  d'i  2^  i.)7 ,  «gj^  1  iS. 

I2lj,     17»*.     I7<|.     104»,     |SS«.  !il2. 

3in>.  43 1 .  44i*.  5o4, 
Ai.MiiiNAc  (<r)  comte  de  <  Insli  lusm  , 
.'.71*. 

ALI1I-H.S0V ,  {jaiile  <lw  iirfliiv.-< ,  ft-x, 
(1711 ,  ftij'i ,  7 1  ii'i  * . 

.\i.miKr  (iiiai-écliiil  d'i.  3i)i . 

.\i.ni  ssns  (.lenn  d"),  l>i>nri;<Hii>  de  C.ar- 

cassuiiiie,  Ji  *■ 
.\i.itv  (sieur  d'i,  de  Laliaslide-Ic-Virac 

(Ardéche).  3)'.:. 

.Xl.ni'iiVlKH  i.Ie;ili  d'i,  trésorier  v;i''Mi'M  i>l 
de  Friiiioe,  337*. 

—  (  l'"n«ni;ois  d').  tivAorier  j;éii<Tiil 
de  l'raiioe.  43."i* .  4""*.  4^1 . 

—  (d'i,  iivneiit  :)u  Pnrleiiienl  de  Tou- 
louse, 37O*. 

—  (d'i.  ntevcur  Kén^m'.  3;(|. 
Ar.KiiKK  ( niarijuis  d' I,  lieiitenmil  ;'ê- 

lléral  en  Laii^iiedoe,  /|Wli*, 
Au;n>,ON  l.lilcd't.  frèl-ed'lleiiil  lll.lkil. 
ALRSnnY,  député  d'.\gde,  >'i>it>. 

Alf,i>  (Syriei.  t'2n 

At.».T  (Aiiile(  I  dioiTêse  d'I,  2i£^  Xi^ 
3S,  ijtj.  m:.,  n2^  17C*.  18:.,  184». 
igO*.  ;i>3* .  ■Ji2',  "^1'.  3. g.  :.J?.' . 

371..  445.  41.7 .  4>>i*,       [i42_,  :.48». 

■'^4 ,  M',' .  (..'•14.  ('.78*,  t'.i|i ,  7i3'. 
7^0  :    L'iieuiius,    t>r>i',    1107  ' ,  liijii. 


 .     r.87  ,    t"h|2,  û<i4, 

t"N)7*  ,  ^i^>8 ,  701  * ,  7114^ .  7111*;  rei*e- 
veiir.  333 ,  43'»:  leliK'ioniinilvs,  84* 

—  (évéï^iie  .1"),  <i I  ♦ .  73*.  ii|.'i'.  I ^ii'i' , 
243^  3-.3.  iii.  <^4'.(*.  ■^71*. 

—  vieaire  ijénérnl  d'i,  1 17,  2'"ki*,  733. 

—  (ville  <r>.  43*.  n>7  I  I  ' ,  l3<>. 
ifta* ,  I .>7* ,  2211,  'id'S * ,  4^*11*  ■  .^47* . 
ri84 .  Cm»7 ,  »'>34 .  72,''i'';  imiMi!».  ■■8». 
-8.  ,4i3;  reh^ioiinaires,  8.")^ 

Ai.rzfGard)  (fort  A  ),  f^hi^  i3i_,  j32. 
433*. 

.\uiiKK  (Klienne  d'i,  eonveiller  d'I^t-il, 
278*,  J7<>',  aSi",  282.  i8.^» 

xVl.ivuji  UT  (<i'i.  ;;t)uvtriiour  de  Lyon, 
M>ii*. 

Ai.ivKT  (seigneur  d'I,  (V4r>. 
.Xi.i.KiiKs  l  impi'it  sur  le.s^,  ^12*. 
.Af.l.v.MAOM'.  (levées  de  truup«N  en).  5^^, 
i8«>*,  275*. 


fh|2. 


Au.EMAOSK  (voy!«i;o 
Allemands  ((ivuin'it  «l'i,  îil,  '-'"i*. 
Au.KMANs  I  Ariôgf)  (|>onl         nu  ilio- 

CHRp  «le  Mire|>oix,  tl.'»». 
Allirh  (rivii''r«  iIh  Qj  j^>2. 
Ai.[.ir.H,  niMniifiioiiiricr,  .'«Bi),  5ii3. 
Ai.i-oi>i.M.»;''  (urvft  sur  If--*  Ipin'f),  lii. 
ALMf;RAs  (Simon  «l'i,  ^r^;f!î<•|•lU•»  Klats, 

I      ,  I  3^  ,   1         >"'<>*,  I  J<  * ,  I ii<'> .  30g. 

Ai.tikh  (il'i,  ctmili'  >lu  Cliiimp,  fi^i*. 

At.l'N  (niinos        lo^  liUul. 

Al/.ah  (rnaniuU  «l'i,  387,  , 

Ar^4tNNK  (AikIpI         <l'l.  ^ao*.  iiL', 

Pi  ^8.  ri7<>.  Il /H» 

AMAirriv,  >'Xffiii)it  de»  jpirjfs  ilu  «lue 

«l'Orlruns,  :<3  j» 
AxiiiKm;  (I>o/rrt'Mlit»  <!'),  r^O* 
Amhoisk  (  l'ianrois  ci'|,  comte  d'Au- 

biJ'Hlx.  171 .  ïlilL Voir Ainl»ijt)ux (tl). 
Amhrkh  (lioroii  il),  i<i;<.  .'i^tii.  ric»5"i 

i-iivoyr  (lu,  3^(7.  Ali.  4<*"*,  "'oO* ■ 

5iA*.  r>37*.  .'>S'j* .  lV|i*,  f/iQ. 

063*.  674*»  l''ij<>* ,  '/!»>,  7t>9. 

—  iTunil  (buroiiuie  tl'K  ,'i t ,  jts. 

fg^*.  filin». 

—  (marquis  <!'),  ti."i.'>,  :■<»(;.  î74. 

—  (sk'ur  il'),  1 7^4,  733. 

AMftniyirK  <  i-i>tii|i;nilli*'  Je»  il'), 

-^7"* ,  '1 1 li  ;  iii  iii<''fs  (lu  roi  en,  t'>i)6. 
AiiiKNs  (Sominei  (  ville  d  ),  u'i*.  >■•:• 
AMiKAiTfc  (ilroits       3't't* ;  oITlcier*  ilo 

Amiraux  (droitn  pris  par  l«!ii,  iH*. 
AMoRTissr.MKSTs  (i((ï«ire  (les>,  liii 

—  |(<lroil»  d'I,  ïO(>',  307»,  JTi.  iSr 
Ancke  (iiiurrchal  d'J,  îoj. 

ANDourK  (Kii'iir  d'K  consfiller  nu  pré- 

slilial  ilu  fk^zieis.  -fnt.'. 
Andrkuikc  (lieur  <l'\,  ao4*,  'ji'H 

Asrii'ZKiCinrdj (ville il'l,  iji^  17^,  .i.tH. 
3<0,  38i».  3X3*.  4:1»..  lifia .  <i,yi*; 
aAiiRmiil*'*!  dViilises  de  la  il.  P.  II.  à, 

ni 

—  (ré^timent  d'),  (i7.'>*. 

AMDLZK  id'l,  i-uiisul  rte  .\lni«.-<,  374*. 

—  pràsidpnt  de  la  i.lour  dos  .\ide><, 

ANULAlg  (Iroupns  d'(,  C3«. 

33 j*.  4'i7*.  4t>7- 
Angle»  ((janl)  (coiutiiunauté  «ri,  fui*. 

5oi ,  5g<). 

Anolktekrk  (roi  d'J,  10*,  lâ*,  if», 
18*,  ao*.  î3,         >6,  5i».  53,  33:^* 


TABLE  GÉNÉRALE. 

Anglktuhrk  (reine  d'),  n*,  47 >  Mj 

Sa.).  3»f>'.  aaii, 

—  (royaume  d'),  1^  20*.  47,  475*. 

?in3 

ANl'.l.irRE  DK  Il<)t:KLK>CONT  ld"(.  «rclie-  i 

v^(ii)c  de  Toulouse,  3â{i*, 
AxGoïK.p.vii;  (line  d").  a.V)*,  ■/•"■7* ,  Ai."<*. 

—  (duchesH*  d'^  jj4- 

Asr.iins  (c")iit.'  «i'i.  (jouxerneur  do 

Lannuedoc,  3*.  3i|*,  :tii.  4»*.  ^ 
.\NIAsr.  (Hériiiiltl  (nl>i)é  d'I,  vi.-airo 

t,'cii(>r»il  du  N'HrlKiune,  ii^  auj  »i  *. 

21 .  ai,a4.       ;  «'■vi'-iiue  <le  Sis- 

lerriii,  3<>*. 

—  illenliill)  ((-■iiemiiis  d'i,  ûlSil. 
.\sil  ii'l.sDi-;  (dro^uti  appelée).  i-"'3*. 

i.'iO*.  ifij.  i(i7*,   170*.  173».  :<i3*. 
?i4 ,  7.3<>.  a.'K'i,  vfil'i*. 
.\njuu  (dm-  d'I,  frérfldu  roi  Charles  IX, 

lil  ■ 

—  (ivuiuu-ul  <i  ),  3^4*.  iÀi- 
Annuhali.t  (mar«''t.hal  '['}.  34*. 
AxxKofiN'  (sieur  d"t,  <;oH*i>i!ler  du  roi 

nii  (irnnd  (îoiiîwil,  107*.  1  <h>* . 
A.NSOSAY  (  Ardéche I  (  baroiinie  d'), 
i43*,  4'Ji .  4."'i . 
■    (liaron  d'),  .">7o* ,  0<i»*. 

—  (ooint'j  d'j,  liL 

—  (ville  d'I.  <ii*,  (jjK.  «>8Ei*;  eorde- 
liers,  M^*  ;  pup«lerie»,  3.'ii|.  f>!i4* . 
fiij7  ;  récollets,  T.'iK* 

.\NOUi.i-i  (taxe  i«iir  les),  671  ■ 
Asuni.iHfKMBNTs.  787 ,  ?88*.  33."> .  33F>*. 

34».  3.'n ,  .3(14 «. 
AsoiJL.  envoyé  à  I  1  cour,  3u 
ASTIN  (duc  d'),  53a*.  .V>7.  ri?»*. 
ANTiiiNK  (!'.  Jean),  récoUel d'Avignon, 


.\oi;sT,  noittire  à  Paris,  fii  1 
AonsTf.SK.  receveur  du  diocèse  d'Alot, 
3^3.  333. 

Am.hku  c/  Apchjf.h  (barrtn  d'),  ^tô. 

■'■3l..  fil  H* 

—  ilmromiic  d"),  en  Gt^vandatl,  ■'io«.>, 
■'iviii.  4 '8,  -">H7*. 

—  (uH'»sire  .losepli  d"|,  comle  de  Va- 
lires.  .'>o». 

(sei^'ncur  d'),  .^lL. 

—  (vicomte  d'K  44"*. 
Ai'orHicAiRK^,  rto  ;  de  Monlpellier, 

M. 

Ai's  (.Xrdéclie)  (liaronnied'i,  Sju,  449*- 

—  (baron  d'),  ; 

AllAtiON,  l3*,  70IJ* 

—  (reine  d"),  lii. 

—  (roi  d'),  iûL 
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Arauon  (<lard)  |coiiiuiiiiiun(é  d  ), 

24,  124,  i-R*.  4aH.  lai. 
AiiBKiis  (planlittioii  d't,  77*, 
.\ui;  (permission  de  tirer  de  Ij.  ififi 

AH''.ai<jXA(.  (d  ),  IréjJDrier  de  Krance, 
aûfi. 

Aiu  K  (sienr  d'),  -rtj* 
AncHKRs,  1-.!*,  1 4fi* .  2n;»  .  j  1 1, ,  ,:-'.>• . 
M' 

AhuhkvSchi';  dk  Toui.ûlsk  (jur  liii  de 
II. 


Anumviis,  ir^  3j_,  .Hfij^  3S'.  .3jj 

4?.  5ij  fiji,  mi ,  1  a."»* .  i7:t<.  174», 

iiii,  .3i«).  3Ji.  4^  47T.',  4:ix. 
43it'.  44' .  470.  ''jj.  -'o.'i ■  ."n'i| ,  .'»K", 

■'■Xv*.  .'iM3.  rti  j".   lil,',.  ImC,',  fij , , 
Oa-"»*.  «ai|,  fi37 ,  fi3>>.  1,48.  , 
fi2iL  ^'1<.)  ■  '"'II"'.  7"<'''.-iiS».  7i3*. 
Anc;iilTKi.-Ti-|iB  (arad.'iiiie  d  »,  à  Mont- 
pellier et  Toulouse..  1  Voir  .Vcadé- 
mie. 

.Ani)>;i;jiK  (  rivière  de  Ij^  .'.l'i3 ,  Cm,i  .  " 

>ti'3« .  (1117*,    (il  I .   litH*.   iVt.',' .  CaQ. 

fi4a .  (i4fi* .  l'fc"»'* 
.\aiuvijnt  (chemin  de  Ij^  ">34. 
AiiDiKR,  commis  de  .M.  de  Poiilclinr- 

Iraiii,  ai7*. 
.\UVNt.!i  l>K  XlMK-H,  .I7 1 , 
.\liKsyi:i  (Hérailill  llieu  .1),  |_jfi^ 
.■\hiJI:i.ik.h.s  (.\nde,l.  .'»7;*. 
AiiOKi.LlKHs  iHeraulli  (lieu  d"i,  aHO*. 

AnoKsso.N  (comte  d't.  ministre  de  la 
Ifuerre,  a83,  jW-.*.  ."nO,  'rjo,  .'m*. 
■''178» .  ■•|R.|*  ,  r.Hii.  5iti*.  fil 3 

AiiuKxr  (réglemeiil  .sur  la  valeur  de  1'). 
i:t<l«. 

.\HiîlîNT  (  loaii  d'),  HH)*,  ijfi 
AliiiKSTos-  (douane  <i').  3.-|<t» .  fi37. 
Ahi.kxvii.i.ifrs  (sieur  d'>.  44*. 
.\nilUL  (Heiliard),  de  Saint  » lenié^i, 

XMI*. 

.Ari^ok  (rivière  .le  I'k  J117,  3.'i4.  4.j<)* , 

ARI.K8  (lloucheii-du-mu\iie|  (ville  d'),' 

a3.  122* ,  ino.  H|J,  434. 
Ahuags'ac  (cardinal  d'i,  fiaj  i"i4*.  04. 

67,   IM",   fi.»*.   73,   2^   21.  8o*. 

81*,  Ha,  K:1*.   ifia*.   ifi3.  ii)i . 

3.>it* ,  33fi*. 

—    (  comle  d').  H'aU'l  éciiyer,  4^<>- 
Ahm  uiXA<;(>»(''nécliaii.ssi'!c  d').  3fi*.  1  ■'>■»* 

Alt\l(;e,  3i*,  53_j  101  *.  1 10».  a4i*, 
3ot.*. 

ArmI^.i:  xavale  (généraux  de  H,  ai>u*. 
AHMiiNOAilu  (IréiMJrlerdé  France!).  58A. 
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Ahmics  (afji<i'>niic  d'),  hisloriiiue, 

—  lilPii*  il'l,  îi  11  Ji,  II*.  Il,  la. 
l3,   it'i,  tu,  vo' ,  10,  11*,  jTt* 

—  l'fiilniinK'  <l't.  213*:  prnvisiiiii.  if);> ; 
jVhmi:>,  a  i-Ki;  (port  d'I,  i5.>.  iCO.  178. 
AkmoiiiiI'S.  3.')7*.  M>i .  4">n. 

AllMOIlIAt.     fiftNKHAl.    (  i^t;lliIis<pri|iMll 

/ll'lll. 

Ahnai..  i-lt'-vii  ilo  l'Krol»;  vî'lëiiiiiiirt?  J* 

Ahsai  i)  I  l'iiiill.  RitMir  de  la  Cassnigne, 

lai;  cil'  Ilij^niK',  LtLL 
AuNAiii.T  O'iTL'i,  <>8n, 
Amn'Ji  i.t,  iiitf iidaiil  dss  gflli^ri?», 

'un. 

Ant'A.ioN  i  Luiiisd'l,  li<>iil<>niint  ypn^rn! 
fn  Lanpiipilor,  j'ifi* ,  ud^,  aH^" .  334. 

3:ir..  .titii .  :i3<,».  yi.-.-.  35o*,  :tr.o*. 

—  (coiiitp  d't,  733. 

—  (  vii-nmtt>  41'  ),  aVS*.  a^^* ,  734*. 
Aliciis  inns  (i)^)!:^»*  d'),  3)|8,  4''>o*- 
Allyl  HHLIAK  (|iorU'  d»  f'I,  lOO.  nH 
Aldji  KiiiisiKiis ,  &n* .  loQ.  12C*.  127* , 

1 1)0 ,   22»*  ,  122- 

Aliyiii:s  (liuroii  d'),   1 1».  A8<>.  iiio', 

^iL  iiîL  î2i 

—  (Atidi'J  rbiirontiit!  d"),  2ij8,  3o3. 
377.  i^ii  ^>'<'>' .  .Vmi*. 

—  loijiiinimuiilté  d"),  V>  4^'.>*. 

—  niiaiijiiis  d'i,  377. 

—  isifiir  d'I.  Lit. 

Aniji'ii  it,  i)r<ii-nr«>npdi>  lii  w>ii>ichnns>(*«' 

de  '  ;:ncii>.><i>iiiR',  lUj  23* 
AliiiAs  (  l'jis-di'-CiilaiHi,  (  villii  il  ), 
AiinK  Miiirdi,  (lii>ii  d't,  n.iFi, 

—  (fiviéi'p  d'),  tin. 

Alilill'Hli  kiAS .  2^  2<)* .  3ii,  53*.  Ttj* . 
■'r'i.  ■">.') ,  ■>7*.  i33*,  ij.'i.  770* ,  ?72, 
u-r)".  ■.•7rt*,  2fbi  3r)'>*,  /|3S,  ^r.r,. 

Aiiii|ii\<  (d'i,  fivi'i'S,  38- 'ts:! 

Ahsi  NAI.  (rir.iiiilire  'W  jiislicf  dt^  |\ 


Ak-kn»!.  hk  Toi  i^irsK,  II»), 

XUT.W  U,  JJ_ 

Au n(,i.i:iiiK  ,       >vj^  MM.  I 

—  liK  l'iil  l  uI  sC,  117. 
AiiTisvs^,  "ti*3 ' 
.\iirins  (  |i">—  d  ).  L'/i"*. 

—  I  (Miit-  d'i.  <,j.,», 

.  ."•i.'î, 


TABLE  GÉNÉRALE. 
.\sf  Kl.ri  0»=>ri'cli:il  d'),  ritÎ7».  57O. 
As6AR  (Ht^rault»,  (Iitit  il").  Vj3. 

—  (sol^îneiir  d').  ij^  Ao4*. 

—  Id  ),  Irt'sorior  dp  Kninre.  i.^i . 
Assu^HKCMs  |s'lnldis«>tii*  lils  d'I,  3(><t. 

\s*(y.\T  iuim»'illpr  «11  parloiiiynl 
de  Touliirisp,  iii.^*,  :n(."> .  !!«^7. 

AsMiil»  (sieur  d'>,  72*,  7:1»,  7/). 

AssiL'rrKK  labiis  iMimiiis  aux  1.  3ij8*: 
ussi-iiihli't's,  \]^  (iiii;  cniniidssairi-s, 
il,    iJi,   h2L.  il,    Llii  iiiii  i3.'i, 

1^7*,  lâi*.  itvi.  ,7,.*.  I-:,,  , _ 

■J»l'>*,  23i,  a33.  :■•)(•>.  2:18»,  j-'>K.  iHin. 
7«ir.,  2fi2i  3iS.  .I.y.*,  4.-,,  ;  rom- 
inissionx.  .'>3*,  .'i.^'.  11^*,  i.{,>. 
nii>'.  I .  I Ti  1 ,  I (i«> :  conviK-ution, 
33rt*.  '|3i*.  i^ti:  eoiirlii-r.-*,  jr.H* .  258; 
di>|>iit.'-s;.  2i3.  2<o».  t'iHi  ;  entrée, 
<>">* ■  '.D*,  i-li*.  n't',  2.i.'i*;  jjrof- 
lirrs  ,  1 2.'»* .  3 .y»  2.'i8.  jliu  :  |>r'''si- 
dcnl»,  ,17^.  ^17*'.  ^7H;  (irotvs-vpr- 
Iriiix.  ïHr*;  r'"'j!li-mctilK.  iS^*.  2rii». 

33â^         r.32'.  .-).-i:t* ,  yxi, 


ll'tIUM,  ^  62*  ■   -'117 ,  itli- 

A»iKmsAN  (sifjur  d'>.  ."rtri 
.\s-4isK  (It^rrfs  dixith'i's  pn),  4^1».  ^V3*. 
As-iDiiiAiio.ss  (privili'gi^s  ooncprnant 
Ips).  2. 

AsTlil  i:,  pivirpR«piir  i\  la  fi»cull^  de 

MMiit|ndiipr,  ,">3.'|. 
.\TKi.ii;ns  i»K  i:HARnf:  (uiiverliir»  J'i, 

Ai:ii\tM.:  (droit  d'),  iil».  3i*,  1  >,■>*, 

.3oi .  48i*,  ,^87*. 
.ArHkis  (rnnrijiils  d'|.  iSL*.  -'Hit*. 
Afiunrs  ifinnlj.  (villa^jp  d"),  zH. 
.\r[iAVH  (si*.|ir  iTi,  3.3<j*. 
VXlukxas  (baron  d"l.  117 1 . 

—  t.Vrdf^i.-liP).  ibiuoiini»!  tV),  'A'X,  ."182*, 
S8^.  .'hjii  ,  03o*,  711 1 . 

—  ivill»  d'I,  iJU^   ilir.*.  Mf,*, 

<'>">8  ,  <'>ri8 * ,  liiio'-  Vij'r  .\l.niC-\A-4. 
AlUKIKIKoN  (d'i,  18:'. 
ArHKTKi;i!i;  (i-bi'viili-r  .("i,  317. 
.\riiiù\M:  i«i.'iir  d'i.  i.hi'i,  1K7,  iNn*. 

•</'.  '' 
.\imi:\f:  (Ayrippii  d'I,  O'i.). 

—  (';ii!irli-s  d"i.  <i'|..i. 

Aï  KLiiir  s   i.Miiil.'   d li''iilP[iunl  friv 
lii't-ul   en   l.:iri;.'Hfdiir  .    1  lis* ,  iTn)», 

7<>i'.         n.i".' .  n, .<•>».  :t„,,», 

3.3.  -3'.,    l.;..'  Aivil-.isr  I  I  ,1. 

Al  lll>-:lS  I  l:ill|l'  (  illiil.  liH'lli-  il  >,  Vl'llVP 

di'  l''j  iiiiiMis  .!•'  V  ilii-.-^ .  \ 
.\!- Iir'i^s. >\  i  il  ),  7i),i, 

AlVJI  I  ;,"'Th''l;ilit-'  d'.l,  2(_>ii*,  .'.  1 3  ' .  ri.'x». 


f'oS*.  Coq,  fl43».  648'. 

—    (intendntit  d't.  r,f,n. 

Avril:  (rivière  d' ).  121*.  i.'a. 

23H.  .3i|.^* .  44t|«. 
'172'.  tîi.'i.  fti8. 
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■  ■'.S*.  _ 
5io*.  .'i?3.  .'.V' 
fi3/|*.  fr.7«,  ()K 


A(  l>Klil.;  j'f  1.  >'.84. 

.\rr>lTKUH>  Dtl  OIMPTIS.  3*.   1^.  fnj, 
7'< ,  /j7o .  /|7-j*. 

Ac'Dosvil.l.t  (sipiir  d'i.  pouvpriieiir  du 

fart  i|p  Hrpsfdii.  27 1 *■ 
.\i  imi'  O'.hiii'le  de  [,i.-vis.  sip'  d'i,  gon- 

vprtipiir  du  oomti^  dp  Knix,  1  j^. 

.Vl  KHKMDST  K-Ollll<_'  d'i,  K-7*,   1  <8» 

Aï  KitHiiv  |Ni<-iird'j,  .V>.'>*.  Voiri  .nrriéf.i. 
.Vi  iilKli  i  Pierre  d').  pr.'vtM  mhu.'tuI  de 

l.aii^'utduc,  1 3.'i ,  t .'»7 * . 
AiMirsTiNS  (r-dîjïipiix).  dp  Ué^'iprs,  trfi. 

•■'^<.l,  2rii:  dp  .M<jiitp<'Hipr.  7ii«*;  de; 

N'urbiinrip.  227  ;  do  Niiif  s,  ,42^', 

A3 2  :  de  Toulouw.  i?o 

A':JAmu:Kh  (l.4)n.--(  d  ).  j83*.  48.,. 
ArMAH  (flPiir  il'l,  ,3r)4*. 
.\rVKr,<sid'>.trpsoriprilo  Krani-e,  i34. 
3ui*.  <H0.  r.i4,  r.-i'. 

.\fMoNr  iuian'«bol  tl'),  i.l8,  i/j,,. 
.\t;SAT.  iiiaitre  de  poste,  433. 
.\L-.SKH(arnie«iiiispsau%  noiividlrsi.  34. 
.Xr.VK.L  Us  {«(i'iccu  li'l,  23v*,  iM'.  23fi. 
ïf>4».  3,41*.  4n.)*.  7 M*. 

Auii.viNK  (Haiitf  l'îaronnp)  (comniu- 
nallll^  il'), 

Ai  nf-  |.r>,  Kpi;;neiir  dp  SiiiiU-Orpm, 
Ml: 

—  spi>[npiir  d".\riiiias.  3i)4*. 

.\i'i'.l;vii.i.K  baron  d'i, 
698* 

—  I  Hauti'-liHmntiP  )  (liiiri'nnip 
■'h)II,  I'h»2  .  f»yi .  li«>4 . 

.\rntN    (  Ilanli'-tjiiroiinp  I  ((•.•nimii- 

naiib'-  d'i,  i:!-» 
.\i  ss\i  ibawii  d').  3i. 
At  SK-iNM  i,!,!;  irniKiMiini  <]•■  Vjj  ."1117 
AcMKSAi;  illaiitp-CiiironiKi^  ((.•oriiinii- 

nanti'  ■1  1.  71*. 

Au  ruHnii  (d'I,  luiron  dp  CfiufTixili  lis. 
781» 

.\i  rKiiivi:  I Haiili'  Garonitel  (coiniini- 
iiiinti-  'l'i,  tii.  i.'i4*,  iiif..  , 
:(<>4.  3o8^  ;i;i„*,  .y,;*,  r.iiFl 

•  lo-inlrK  la.  .'l'i^'.  .'i44'.  .'iVi*. 
'i''j8.  ijii  ;  Miaruifai-tiiips.  .'>.3ri.  .•i.'<8' . 
-"'l"',  t''3<i.  0:j3*;  pont,,. 4'j.  48, 

"'t,    I  17.     I  T'  I  * .   I  2<).  l.'»4*. 

it'i  HiS.  187.  ii^H, 
2' Kl".  ?.>7.  îW,  324.  38q.  3r.j*, 
3-3*.  .^-H».  4.-,,,*. 


■XJO,    1N^.»^  t'Il'), 

■r:. 


Al-TilKvii.l.K  (<i«hri(!l  d't.  liHron  lia 
Vituvcrl,  3;<)*. 

AuTUK:llK  (iiiaiHoei  <!').  M,  ■its*. 

AitTBivAV  iii  ),  tr^Horifir  «Ip  Kranc*», 
43;.  477*.  :.a8«.  r.34 ,  firi;».  £ifii. 

—  (Av*i|iit>  d'i,  iî. 

Ai^vKs Ts  et  iiiaUtiiiK  avHnci't!s  sur 

rix-H,  4"'*- 
AUVEK<iNK  (coint»'  il'),  10-,* .  imX*. 

—  ((mys  .1").  LLi4j_,  1O4*.  iWt». 

io<i* .  10 1 * .  Ji I ,  ai:^*,  H117* ,  4i.t, 

Z);'»*,    ri.'>7  ' ,    r><'ii  ♦ .    t'm.'i*  ;  ilc|(llk'S, 

ij»o*,    i<ii ,   a I .'1  :  iiilcniUint  ,  44" . 


'!)' ■  ^1-'  :  iiilt-niUml 
routi-s,  iHK».  riûH ,  5fH .  0^4*. 
fuS*,  <i3H,  ll.'jH,  l'n»i,Ti<li^.  (i4»7 .  r>74 . 
C7.'i.  l'iSÇ.  rVSij* ,  liii'i».  (il  |f>* ,  ('h)7«. 

Riim'cliiil,  .Vi*.  4«*;  symlk', 


Arvii.i.AH   I  rni  n  fl-iiuromio  I  (cinii- 

iniinHiil»''  d').  i<io,  4<>i. 
At:siiNSK  (vii-oiiitA  il'l  PII  lîoiir;;offnP, 

Ai'ZKVii.i.K  (Haiilp  (iaraiinp)  irnininu- 
naiilt-  il'),  .HliHj  .W^,  :t-i«.  51 1:^'.  Mu. 
548. 


TABLE  GENERALE. 

01 . 


AvKjAN  il>»ri»n  il'l,  OÇS 
ltunn<>. 


Voir 


—  <bnro]inie  d")  O'nrd),  ."irm* 

—  (fonil*'  d"l.  .Vu) .  7>'t'i*. 
AvKJ\x  (dctii(iin('ll«  A  ).  598. 

—  |mari|iiise  li't,  riftri* 
AV>NT  ||.l  A<-ll.-  lli^  Qi  iN. 
Avi;uANK  'Aiiuiric  il'>,  2I; 
A%KsKSh  iDiiruiid  d"),  il'W). 

—  (sifiir  d'I.  i4"-'*- 

.■\vKYnos  (rivii'rf!  <i'>,  3i_,  4im>,  'i><<) . 

ti«>7'.  ^  ^ 

—  (i-omUA  il  i,  34^*. 

—  (IM)ivrl-Nit.^  iY),  2. 

—  /  vil'c-lc'H;!!  d'),           iîH.  :<>>? , 
■'•»74». 

—  (  Ville  d').  .V»  II,  hIL  iî  'J^li 
711,  Hi*.  81  ■  HH.  un.  I I .•.:> . 

1 5t">* .   1.17*.    iH4.    i<t3.  3  2."».   î38* . 

:i7H«,  M'i* .  44.1*.  445*.  4f'<'.  .h.i  ; 
ci'IpsIIii*.  4^2;  ji'-miilcs,  afin  :  pont, 
I  ."to ,  1K7,  18H* ,  iSi|.  iita* ,  ii^'i ,  i«>7 , 
jn'i*  .  ai  j ,  :f  1  t'i *  :  W't'olli't> 
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Avif,N<iNKT  (Hnulo-fJaroinie)  iconmiu- 
naiilt»  jji,  'Hvi.  4-^7 ■  4n'>.  •'•10, 
ja3.  ri4<>.  54 a.  .'148*.  r.4S.  Im.-| 

AV...CAT»,  i^ii  4ll.  JÛlL 

—  dp  Toiilous'',  T^'j. 

—  du  roi  loflicp*  il't,  M{. 

.•\v. iTNFs  idroil*  sur  U'-;),  af»*,  173*. 

Ax  I  Arli'v''  (i'nmii)ininiit.»  d'i, 

Ax  (Miir.'-Anldin'^iri.  iii:iniuis  d'A\»t, 


Ax\  r  (in:iri|iiis  d'i.  , 

Avr.ijAi,  (*l«rdi  imiititii(;ti>*  di<  Vy,  <ln. 

Aviirf>vivi:-:  illmil-' 'iiiniriii''t  Ipoiit 
d'I.  i^.'i.l' 

AvMAIin,  Ifintiirirr.  liai,*. 

AVMAIi'ii  l;s  ((iiird»,   aiiri .    a I fi  -,  rpti- 

yionii:iiii'«.  2liL 
Avmaun  I sipiir  «Ip-k  4-15*. 
A/.\M  (. I !•<■') uci t ,  jjiiftltir  di'i  r.laU, 

a33 .  aoD*. 
AziMAii  isit'tird'i,  lri''*'in«'i'd''  Krnnce, 

Tifia 

,\/il.HAN  iHi'-raiiIli  iriiiiiiiinnniili'  d"), 
a8<> .  cor.lcliors,  iWi* 


B 


Bahiit  (Ji'nnI,  rn|>itiiiil,  ^ij. 
Uaciikijkk,  nmltr»  du   iiiiirtini't  de 

Tuiilmi""',  Ti a*,  ai',  aiij. 
Uai:Mki.iki*  (M''  Niiulns).  arrlilli.s.'lp, 

48.  âii,  • 
Kacon,  i-licf  li>{iipin'.  ij^j  <(7 * . 
lUi^N  i.lpuii).  ri'ijfiil  di'  rrni\i-rwitp 

(!••  T'HiliiiiM-. 
FIadki.  ;di-l.  ■'V'iH. 

Baiicikh.  iiivtfnli'iir  ilc  <':ihini|n's.  ti.ia. 

nri.t 

Ba<iKs  v\ildi-l  <i-liin;;  ili'l.  4"a.  <»8it'. 

IJAIiSI' Ht- s  -  LHI-I  IIS       I  lllMld'- (ill - 

rniHii  l.  (143  *  :  l'iiilis.  4:m>*- 
KaiïnoI-h  (<  liirdM vilip  iIp:,  m^*,  i.^a. 

43a*,  ."ii|!l  ;  «■lli  lliin»,  .'»lil>* .  fi;;).  18 a. 

r>8t'> .        .  (i.iri *  ;  <'f>ii?iuN.  fi'i  :  I  '.nrdr'- 

lirns,  181J :  fort.  i4ii :  niiiniifai-liircs, 

.'»ii8*  ;  |«ml.  5^  |.ii-.|p,  iî^.  3118*  ;  li*- 

li^iiin niiirp.s.  34;) . 
BaII,I.Mii;I'KV  (dl't.  Illilip'  lie  l'iMlIolPX', 

:'7<'. 

I!.  ii.l.is  II' l  l'  iii  !•  iliM.   !ili*  ;  liiiiiii- 
luirtv-,  ii4>'. 

Baii.i.i.t  iii;«:oLmi;r  >iN.  43ii, 


BAi\-s.t  n-HAf \,  nu  diiwp?ip  dp  Vivipvi 

<.\rd»'clii')  ivillc  cl  Irriiiir  di  ;..  08. 

it)a».  ïM.  a.<8. 
Hxi.Alti'i;  I llpiniiltl  li-iiniiniinniiti-  di'l, 

4o3.  jlii*;  liiiiiis,  «iTi,  1.17,  I ."kj .  ii)«>. 

■Ti3*:  rhi'iililiv.  ■'ir>7 ,  <»ii3*  ;  h.i)illal, 

Hai  hMiIA  iJpiiH  iIp'.  iiv<i<".it  iiil  l'iirjp 

lliriil  de  'l'oiilimsi'.  88* .  7 a.'  ,  7ari 
ItAi.itiAM  (llpiirii.  ^;•'ntil^lOIllllll■  liu- 

i|iiiiis.  iSIl 
ll\U)ix  1 1 >i>inii)iri>K  di-  FKiiriii  i-, 
Bm.i.ainvii.i.ihhs  i Itiriiiiril  d-'i.  iiili'n- 

diiril.  7.1» ,  7ii<(*.  714*. 
B,M.l.i:s  AlJ\Ni>N  (r:l)irinlliiill  di  t,  aii.l*. 
lUl.MA  (IIjiiIi'-i  iurmiiii  I  irh;itPitli  di  |. 

lOl  .  3fKi 

rtAi.sMiii)  iJiispjili I.  t:i'nli!liiiiiiini'  Nii  i- 

lii'ii  (xvii'-  n  i,  ■jli.S*. 
Hm.thazmi  (Ji';ici   di  i.  iiil'  ti  lulil  de 

l.iill'.iilrdii'',  ■•  ; ' ■  a;S*  ,  ^Hii" . 

7.'.'i 

-    (iV.,;iiih-iit  d"  M.  di-i.  :!i.K-.  :ini. 

llv^i  vl.i-'  (di'l.  ili  l/iiiiriiÉi  t.  <i 


Bancai  is  idi'i.  di-  l'ruiiip>.  In-<'.nliiiptli'. 

in. 

BaKIif.s  JAi  sni  (PM  Ps  riiiiimis  |iiir  Ipsi. 

■h. 

BA.sDlMii.i.i  Mmi-  AiUiilop  di").  44"*. 
liASiMii  i.iMix  l(iii(ir*nil<  -'  iMiilrf  1<'SK 

1 80* .  ai  t.'i  *  .  a<i7*,  ?  1  a  * , 
lÎASSK  (di-l.  ^1(8^  iUX.  HlK». 

Basvk  'l.iilis  d'  V  pi'iuIp  li'Avpjnn. 

.^.'m»*.  .'iTmi    ;  Vfflr  .Vvi'jlfil.t 

liANNK-M.iMi.n.i^  id"i,  <iri:(*. 
Bannis  Idi  i.  iii-fi  iiii  iir  du  l'^ii.  ■>i."i*. 
Bam.ii  P.  Miili'i-li' Il  iii  du  ji'ii  dp 


Banu' IKU-  I  s  i.'ii  i!  i>i  r.ijMi:  iiirtii  fs 

di  ).  3Hi(^  r.li-- 
Ban  VIN  (driiil  «IpI.  4?".  473*- 
llArri-Mv.   iii  s  i  siANis  (iiriinnniilirp 

|i>iiir  l<  i.  <i.">. 
Bah  idip'  ih').  '1 . 

Ull:il'"|ilis  do^  .  [^ll-  ■"l'W .  :"■<>■'■ 
lUiivM.v  (ili-;  .  tn-^inipr  di'  l-iiincp. 

-17 1'. 

Baimmmn.  Piivi'vp  I  II  i-i-.ir,  711*. 


744 

BAKiiAniB  (envoyé  fin  roi  en),  iaîî. 
Ba Rhe ktan  k     (  Ko uclies  -  <I II  -  KlK^n ) 

(Corainimiiiili^  de),  tiii* 
OARiil^^Hir  (Ji-nn|.  |>ir'»iileti(  (li>s  ni'ii»!- 

raux  lie  Mi>tit|i<'ÎU(>r,  20. 
—•   {Vïvrnj.  n>niini.>M»ii-e  ilu  r<"i,  ai*. 

iL 

Mahiikvkac  (ilf  K  lri>Hiini'r  lio  Franco, 
r>ia*. 

BAitnRYitAS  (  Tiirni  (t  lioinins  di  l.  ^ 
UAiiHItIt,  <l<'  Villnncnv»'  .ii'-lVru,  îiTi*. 
Bahiiot,  av(M-i»t  <!«•>  Éliit<  Hii  <  jinscil, 

'Mn * .  '(/•">.  470- 
Bakcki.onk  (lvs|iiij;n(>)  (ville  «le), 

BaiiuioMon  (•!••),  synilir  ;;r-ii<'nil  «K-  1h 
w'îiKVliaiisHi'i'  «le  <  ;«rrasMinnc.  <)3, 
HO,  io3,  ni<i*.  1 12 .  I  .  I  aH,  1 , 
iW».  i^a».  i.Ki».  12^^  1117'. 

aui *.  3o3 ,  ai3*.  iHo,  ay>*,  73-* . 
7.11*.  732»,  73.'i. 

BAitL>i-i  (Ali'\nn<Iii'  ili't,  •'■vn|Uv  tl« 

Sain(-I':i|i<illl.  87* .  rn>*,  lot  ■  lo^. 
lotl.  7jV 

Bahi>y.  Irésoriprilc  l'  iam-p,  jîo*.  .">4)ii*. 
Bakïice-i  (llmites  l'yréuôc!»  (villr  ilei, 

Uahkili.k  (ink-rilictiuii  ilu  lui.  ilru^'un 
pour  fiiirr  In  verre,  171*,  O^Iq. 

Barokton  (Je),  oriO. 

Bahiuxin  (sieur  île).  583 .  M:, .  .Vti». 

BAHiA(:(lianinile|..">.^i* ,  ."(jr» .  fi<'Hi< ."1711*, 
fii8».  078*. 

—  (Iniainniv  <le)  lOunli.  à<'<' .  IK? , 
6l^*,  <)|K',  (i3H'.  \,:,f,. 

—  (<  '.«iiui  ins  ili>),  3JiL. 

IUh-I-K-I  >r<:  |.\|eu.s<>)  lKi>uverneur  <ie), 

BAn.sAUi'iK'i  lUi  Ikiiir^f-Siiinl  Amli'ul 
(AnlécliH),  3ru».  07 1 . 

Hahon,  IréMirier  «le  Kntni-e. 

BAnONNAT,  HIU>lill,  l[V 

Bahon'niics  (:iri|in'-n'iirs  «lel,  3?».  .171*. 

Bahon*,  Hr»* ,  ^  ^  "11*.  11(1 , 
»3«.  ,  Ûlllil;rcinv«i.  ali(.n.  iîJi:  du 
dlix  êsi'  «le  Tonlou'ie  .  33u»,  333*  ; 
rnlréi-  iiux  Kliil».  .îti* ,  ii|<>*.  1 9 j * , 
tov' .  3n«t.  34 1 .  <i.'»7  ;  enviiyés, 
i^.">,  3^)1 ,  70>*  :  lisle.  iSi 

Baiiui'I'-s  (inipiit  sur  1'  h|,  j  1 

BaiUi.M.  (dei.  (t75*. 

BAnuKUt  |d<  |.  «l'iMili'  de  l'rovenix', 

Bariiikh».  (fi>rl  lU:  hi}.  |>rfs  I^'wurc 

(Ariiv).  '7'*. 
l<»itnv  id('|.  ^iiuverniiur  de  I^cucale, 
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BAïuiAiXiS ,  maître  des  monnaloii  de 

Mutitpellier,  l'ig, 
Barthk,  lKHirt.'e<-ii-<  d«?  l/imoux,  4'4. 

ih*.  V^tV  4051 

Bahthki.kmv  dk  (ihammost  (Amiinn 
<l''t,  «'Itamlirllan  du  «lui'  d'Orléans. 
37«j.  r^Ar» ■ 

—  ll'ierre-l'ftiil  «lel,  ."«lV . 

Hari  Fuz,  liul>it:iul  «le  Niirbcmue.  ô^i', 

HAliTli-.Hf'lRK  Isieur  .!<!  I^iii, 

Has  (iiiH|M'<  |.'nrs  «li'ïii.  4*^7*. 

Uasi  auh.  «  uiiilou!,  4^7*- 

Basvahi)  isii'ur  de).  IV.C. 

Baatiijk  i^ifPir  «le  l.u),  i3*. 

Bas'iidk  uc  l'Ai  i.iSAS  (-iLMir  de  Lui, 

Hasvili.k  I.Nii  i>las  «If  I.i<iiii>ii.'ni)|i  «lei. 
inlenilunl  «le  L!iii;.'ui!«l<ir.  4^4.  ^J"'*, 
h->.  ki^  43«>-,  432^       44^-.  44X. 
illLi  4'"'-'.  4"'7 .  4'"".i'.  4''>>.  4''4 .  4''i^'*, 
.  47".  473.  47«>*.  àiL.  iiiii.  4Hr.->, 

4WH*  .   4tP*  >    "i<>3.   ."luO .  5i     ,  .'1 1 1- . 

■^4*>♦. 

MAT.^utis  (iMitretien  «les  enfants),  *. 

BATutSK.  iniiin-  de  Muulp'«(iin,  <''i4*. 
Hatimknts  (  in»jH-i'teurs  «li-sl,  . 

BaTIM|:M's  nu  Kij|  |fl^arn|s^eu|•^  <1"'^), 

433. 

Bam/at,  inventeur  tl"un«'  iimcliine  ù 

«l'^-rHishi-r,  ."»8i  ♦. 
UAi:t>K.  fiinriii-i^f'Ur  «les  lr>>iipi.'x.  .'i.'i.'t 

BAi  ihis  (.liie<)ues/.  Irés<>rii-rde  Knini  e. 
j«H  * ,  35«i ,  3i  . 

Bai  l.NK  (sieiir  de  l.:ii,  l)(iuri;<'ois  de 
Ti>ulnnsi',  7-/7*. 

Hai.mk  lliurnu  «le).  33? 

BArjJt:  (.\r«l«'«  lie).  verrerit-s,  riH.^*. 

Baiimk  m;  Moxt«ii'.vhi,  (Xieolus  de 
l.:i|.  Iienten:int  ;;eii«''r.il  en  Lun;rue- 
d..e,  47'* 

ItATARU  i.\nl<ime>.  il, 
-    (Mii  hell,  eln  «l'Auvercne.  ^ 

—  if. Il,  r<'<'«'veiir  n>''nenil  «les  tiiian- 
res.  lL 

—  (sieur).  480.  4x4,  4^5«. 
BAVirriKH  (fahrii  iidim  de»t,  liitL 
BAV».ri.\  |\  iiiiiiili'  ili-).  SI. 
Bavna'jIPI,  tivisiirier  d«'  Kranii-,  «»3*. 
BwoNSK  (  H:isws-I'yr<''n<''i'h)  (ville  de), 

03^  ii^  (iji.  r.yi* .  fi:«.'i 

Bazali.k  Itniiulin  «lu)  à  Tuuloiise , 
Oo?*.  5r3«,  <>r>V,  05<)*. 


Bazkht.  en  (>)inminiîfs  (H:uitivGa- 
ronne)  (chnpcllo  du),  ('>r>3. 

Ba/ii':<ïk  ( llaute-Oaronne)  (cominti- 
nuult!  dei,  nm ,  1 1  j*.  ni,  i mi' , 
173.  iH4'.    i.>3».  2:1^.  373' . 

Mj  MîL  H^i  ■<7^*.  3m>,  M*. 
'i4i).  ."(li^*. 

Ha7,is  (Cliiiide).  seiijneiir  «le  Ik'zuns, 
liiletiduHt  en  Latitiued'jc.  3i  j.  3a] . 
3:ilj.  3^7*.  377.  32.t .  3:;«).  333', 
337* ,  34ri'',  3.'.3,  3.'»|*,  ,  .365. 
3H<)* .  3n<>.   37ii'.  V'"'*    I  ^-"r  lle- 

ZOILS.! 

Ba/in  iiK  lîii/.oss.  évèiiiie  «le  Curein- 

Mjnne,  ."i<i8». 
Ba/d.v  (Arnuiiil),  iw-veiir  «io  tailles 

<hi  «liiii-ése  «lê  Bienx,  ■jjK*. 
Ba/i:s  (llnnle-liiironnej  (roniliiunaLilé 

ii.'i,  mr 

Bf  AiiN  fpiiys  «le),  2^  ,  ,  m->n- 
Muies,  'i-j •  ;  i<-iini«)!i  i'«  la  (■(«iruniie. 


Bkai  haikh  l'iardi  ie:in;il  «!«  | ,  ■-•Si . 
jHtj  ^8^.  3j2*,  327».  33ii».  333. 
Mj',  (m,',*  .   fil  I .  Oif)»,  <i^4. 

i'»^s.  iVi:'''.  <;:>H ,  f)<»i .  <ni:».  t.:»*.  ('.73. 

<>Ht''.  l'wia ,  l'>i|."i ,  f>i|7  * ,  71111*,  7«K>, 
7««2*  ,  7«>"  ,  71:^,  7 !.'>'■ 

—  |ni-,ir;il<  ilil,  4^1).  .'it)/)*,  'A't-j' .  :«6<|, 
'173.  ■'>7>i* ,  iiîtl*,  ."1^3.  lirij.  tkii ,  lili."!. 
083.  07.1,  11811 ,  r.8>i ,  f)8«)' ,  ti.|i  ', 
(>«.>3-,  liij.'.. 

—  Iport  d.-l.  53i_.  .•.3.1*.  :.^i^V  '.i.'.", 
■'>47 ,  .^1).  <W|3«. 

—  (pr.'sidiid  d«'), 

—  l^i^lHueucie  de). 

—  (s.'-ii.'«-|ial  .1').  2i  3V,  I2li 
v3.  24*.  32,  38.  47*.  .•.3*.  ,  :.7. 
ii2'.  8-^,  H3'.  iv3,  i7«>*,.  .n>7,  mi*. 
:'.»7'.  2J7.  ^3..,  !!33« ,  ■ijj-'.  3»7». 
3i4'.  3411*,   3ii,  3:1:1*.  3.«4 . 

3:>:i* ,  3."iH ,  Hi'ii ,  .^riLi,  .wi ,  447,  r.urt, 

.^lt«> ,  :hj->  .  Il  1 ,  r>:*3'*.  .  733*:  Jis- 
sinilt  H,   7n>'  ;  L'iirle   ri>nli«  i  i  ,  7  r^  ; 

elii-niiii^ .  48<(» ,  ritii)* .  ^■^^* .  fm7. 

—  1-^.' I|i  i'h!mss>"'e  dei.  1  .'i * ,  17  .  18*. 
■j,' ,  ?4.  38*.  .'i.'i .  .'»7*,  <■:.,  0;.  73. 
lii.».  tii  1*.  r«32*.  I«.t."i';  nidili^^ise,  4ii3: 
)ionls,  ,  7«>j .  7i:<*:  |iriii:urcur 
piinlulaiil,  3i>2*;  syndic,  8«j*,  |34, 
■;tT«7. 

—  (ville  d.-),  4.  4a,  48,  i3i»,  i?-!. 
178»,  1.(8 ji.ii,  2..3,  viî*,  3:!3.  337, 
:t.38 .  :t7i ,  37."i*,  M".  ^8i..  ,Vv3, 
611 1  * ,  fuiff ,  tii2*,  2lâl  ;  ureliives, 
7i3*  :  l>»<-.  178;  ei»|iiicin!i,  ii>o;  cha- 
piliv,  48>('  ;  chAteun  .  88r,  itU*. 
g«jri*  ;  i;i>tisiils.  33,  8^  i3o.  iC3*. 
iSS*.  -.■jj'.  2<p* .  4^'3*,  427:  cnr.le- 
liiT*,  I  fju  ;  i^Klise  paroisaiulf,  â70  : 


foire,  38^  i84.  3 "mi* .  •Jiili* ,  .  3r>6. 
3-,i*.   37O,  M'.  V'7.  '119. 

C17.  I)7.>.  71G*;  httbilaiils,  /jo*.  K««  ; 
jiiae-royiil .  lj  :  pônl  ili;  ln'ilfiiiix, 
li'ift» ,  (iflri* .  OfiO.  C7H:  rfliKieiiH.'f, 
IQ»;  p>li)ii<iiii)«ir(>H,  l'iH* . 

BEAlT.HA'.TKt.   (  ArtU-chi' )   I  lii'U  >lo  K 

ri77*.  t1.M  ,  «133 ♦ 
Hkai  iioi  ht  (lie) ,  lleiitr'niint  g.'-iirTi>l 

BHAU<:n<)lss.\NT  iMeitftieiir  <li>l,  OA'».  . 
»Ai:i)ft.\s,  Knivfilr  do  MonIfM'Ilipr, 

Hn,\rF>HT  liiiitr>(uis  ilul,  3<^'. 

—    (s<M|{iieiir  Hi>i,  -?3o. 

Hl!Arjoi,,M?i  ipnys  <lei,  fui*.  >W*.  ■'■fi 

Dkai  ijm:  (ili'P.  tri'«i5i  ipr  Krnncp, 

3iH.  4u/i .  ^3i.  733«. 
Hkaiu.iki:  (sipur  lir),  i'>ii*.  riR^. 
IÎRXt:MONT  (Kr«n\'ois  ilt»j,  tii!iri|<lii>  <)ft 

lîKAiiMos  r-hi  H-I.KZK  < llnulc-l iiir'llin*') 
(roiniiiiinaiilp  lie),  ^«7,  ^yi.  Ml* . 


llKAi  NK  (.liti'ijuis  <\v),  U'^lii-ml  '!<  ••  11- 
nnnot>s.       i_,  5V  i. 

—  Mcoml»-  lie*,  37i>,  m,,",  j^i), 

(comuiunuulé  tli'l,  ii(vuir  Ui-iiH'olil. 
Hi:Ai;TKvit.i.K  (Iliiiit''-flaroniif I  (i-oin- 

tOMUaillA  'i*'),  <■«>.'>.  «Ï37 ,  rt.^it. 
Hk.mivais  iTitrn)  (cuminiiiiuuli!' 

un  liioct'su  (le  Monl:iiil)au, 

lÎKAl'vAiti  |.Uiei|iiê.s  •i<'),  sieur  ili'  l'c- 

Beaiivai.  lAlwli,  IIIh  tif  niini-<lri>  roii- 

veri'i,  7\\  *. 
Bl'M'VM'  (II.  Fr.  lie),  arclipvii.|iie  dp 

Ni»rl»onri">,  ri:^  1  * .  fi*'>7 , 

—  (prinL-n  <'.li!irli.'S-  Iiisl  >l>'l.  cutiininn- 
nniixlunt  l'ii   rliff  di"  Lanoiii'ili"»!". 

cVi,  <'iri3 ,  <>■"»"»'' .  t»."i4».  imi/.  (Àfi>, 

«Xi3'' . 

HKAi:v>;itET  l'l<'(,  Irésnri-'i-  df  Tninco, 

hv'- 

Ukai  vKiiT  (linronniH  de,,  3.^8. 

BKAfvoiii  (SL-i(>t<)n-(jiiiuourd  di  i,  licii- 
t>^ni<tit  gt^ni'ral  du  roi  en  Lan^'iifilor, 

378*  ,  TrH  *  »  3lo*. 

Bkai-voih  (sieur  du),  fi't^,  t'n3. 

Bf:<;Ai<uiT  (1111  Kit  iir),  OiL 

Bf:i)Alu»L\  (Ili-i-Biill)  (villi»  di'h,  3iH, 

3H3.  ^7*1*.  f>'\'.  lilii- 

Bfj.vHT  (un  '•ii'ui  t,  32<i*,  .Uî*. 
Bki.  iI.dvs),  jiiir,  iImi* 
U^i-WAi.  (t-iciir  <i<').  3i<n. 
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liKi.Hr.UAcn  I  H»utP-<iaronni' )  (com- 

niuiiniiti^  dp),  3a3*,  3^4- 
Kn.E-HTA  (IInuiP-<;»ronne.i  (commu- 

IKUll»  <1p),  infl'. 
Bw.I.KliAUnK  (dl?l, 

—  (baron  dp),  iW3. 

—  (l'OlIllP  dp(,  lit)<l*. 

—  ((•iH'Il  (sourtfj*  di'J, 
BlXl.K-lsl.K  (L'oniti-  de), 

—  (duo  dp),  O.'it*. 

—  linari^ul*!  'mi. 

Bi:l-Ll!S\t;   (Rlidiuril) ,  urufpsHtuir  bu 
cdII<''|{c  dp  Monl[K-llier,  1  Vt*. 

Bki.i  KvM,(Uicliliri,  iirofi's-fin  11  l'rni- 
vuntilp  lin  Moiil|iplliL>r,  ?3<'>.  î.'i'»,  3 60. 

Belliévkk  (dt^j,  prt'sldi'nt  <ui  l*ftrlt>- 

im-Dt  du  Purls,  ^)->» .  i)3». 
UKl.l.iitr.  l'iivoy.''  ili'  Mir>^|)oix,  ^7.^ 
BtXl'Kr.ll  liK  CiHANAOOIsrtll  <"iAUSA<il-K* 

(Audi;)  (conili-  df).  i'i>7.  33o'*,  37ii* , 


0»,  033,  m-,. 


Voir  Ikniipuy. 
Bki.i.i'Jiin  (iIp),  pliftteliiln  ili.>  Vilk'mur, 
iHi,  ■K3. 

Bia.vi'/K  (lie).  (?oiiv<>rnpur  <Ip  <;inlpga- 

Im'IIp,  lli 
HKNAVKv  r  i>t;  Sali;»*,  ■•iivoy>'-  du  uiiir- 

quis  de  Cuyliis,  ■"i<'>3*. 

Bf~NA7.1T,  Iri'sorjpr  lie  Kranc<',  70Q. 

Bkni;  ('l<d;i,  i.dii'VidiiT.  1 1".  ■  ''■ 

—    <''V''i|Ui"  d'Allii,  I  o>i* .  Lia. 

~    i'V^f|np  lie  I.odi'vp,  ijsi.  Voii- 
uiiNi;  (d  )  ou  K.i.nkNK  (d'). 

BKxf:i>u.Tl.ss  (r<dîj.'jfii\|.  ■•liiMV*  du 
riliNloirc  (!«•  Liiiiuui-'iloi'.  -'ï'i:  dp  la 
UiiurHiti-,  67.">.  7u',)*:  dp  S()W'/p.  l'iMn* 

BKM',rr>:lKirs,  «oj  W'sidpinp,  Ihap. 

BK:Nk/.KT.  tn''>i<<riiT  di-  l-'niiic".  .'lO'i*. 

■'.7il*.  (ill,  <>."'3 .  <t7i*. 
Hknoît  (l'i'-ri't.  jnnibin, 
Hf:i)N-rA/M  \  (uiiiri[iiiM  de).  lUii*. 
Hkhaii.-Mkii\ ii.r.A  (dp),   Iré^iripr  di- 

Knitii'i'.  'i^f'. 

lU  llAKO  IiK  Mo.S  rAI.AT  (di'l.  117 1  *. 
HtHAT  (llauti'  I  :iir«>ui»<-)  (L'iiimniinuut" 
de),  ■-'■" 

Bkiu.v  ld<'\  uinllip  dcH  rpiinrips  du 

roi.  Si^  3if.*,  3n».  3i8«,  ifiiL 
BlîMI>or  .  ronsul  d<f  <  iililliii'-'rotil/.a  , 


nKiUMii  i.A  r.  aiii-i<'ii  rn|>ilii<il.  •VJn». 
Bi  l'.iiKiis  (iiriK'i"'.'  rifulr"  li'^i.  ■"i;'*. 
Bml.AN  I  Tartit  illuni?»  «Ipi.  71 1*. 

Bri(\MNT  idpi.  Ip'si.rii-r  di;  l'nuirp, 

:t',H,  :>:>■:',  .'17 im<i'. 
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Bkk.nai-.k  ([..ouib  dp),  intendant  do 
Lativrue.loi-,  ■'117*.  .'»7o« ,  .'»3i.  htb, 
:nH*.  ri.t.i.  53ij  ô34j  ô37«,  XUj,  tt^t*, 
■'■.^3«.  .Vi4^  ^  ^  .'i'.3«. 
■'»■").  5.>7',  5lji.*,  .'.1.7*,  .Vi».  'i«ri*. 

jftSj  .■»7i*,  :»7.t*. 

BfcitNAiiu.  ••on?'pillpr  au  spn/'clml  de 
jU-zipi-s.  358 ♦.  371 .  37M. 

—  fcrmiiT  ilf^  niP^-i«;!Pric«,  ''^r,* 

—  (.Ii  aii).  2. 

—  (S  ipj).  Uaniu  <\v  BiiMix,  AHA. 

Bkknii.ai:  (Kp.ini'iiis  dp>,  liVMifipr  de 

!'i-.ini'p.  7 ji|*. 
Bi:iisix  (rurdiiial  d<M.  «178*. 

—  (iii»r<|ui^  l'ipriT  i|p).  07(1* , 

—  ,|.').  li7H*. 
HKIt^iIS-^'I•■.sl>^^HT^  idc).  fw»». 

Ukiiiik  (Atidpt  (rivi<'TP  di  i.  "181  •. 
Bkhui;  iBi>Mi-li<'<i-iln-ltli.iUPl  ihaliilanla 
dp),  lis, 

Beiimai:  (•«ii'nr  d.-).  «'■■"■7*. 

BKRnv (dur dp),  pplit  tlls  dp LoulsXIV, 

iiG3. 

BEuniAin.T.  ^îtavpur  lï  Pans.  711^. 
BtcHTHKuiT  (<;.),  uiaitrc  iIps  rumptes, 
11 

BcuTiKU  iSinion),  M'irplaire  du  roi, 

Behtikm  (d>:'),  uviM-al  au  parlcinpot, 
177 ,  ■>■•>< 

—  (!)".■  Caltipriiip  dp),  373*. 

—  (dp).  >'  vi''i)uf  ,l<j  Hipux.  'Si_)-i*, 
Vil*.  Vil*. 

—  (I'liilip|ip  diM.  PiiUNpillpr  au  l'ar- 
lenii-nt.  loy,  n'S* ,  m.'',  ititi* ,  3itt*. 

—  (.|pj.  pn  iul'T  pri'sidpnl  au  l'ar- 
lpui''nt  "Il   r.ml'uiiw,  fiifH ,  -"lo.y 

—  (dr|.  Vjpuiiv  j;rUi'Tal  di'  ToulllUSO, 
'7t>*- 

Brhttui  Mon rmiiv:  *di-).  pivinîpr  pn';- 
si<l**nl     'l'niifims,.,  -Mi-*  ^  .■(lo*,  3i3 

BeIiTIN,  i  iilllr.drur  Hi'll-  r.d,  li:-H' 

BKin'i!AM>  fi':ir.llnall.    f<iiiiliilpur  ilu 

(■.dlrv;P  d  AllIUli.  liS.">« 

—  iJcanf,  jU;;i'-iiiunp  du  l'iiy,  ai*. 
»J*.  C<).  I  •1,1*  ■  I  ;)<■•,  lii*,  |53*,  tfr]. 

—  ((;la\|i|i'),  IIK  du  jui^'P  lna^l^  du 
Piiv,  i  >- 

—  (('Uilhiunti').  ;jri-friiT  dps  Klal.H, 
8a*.  8«i.  <)7,  un .  l'Mj. 

—  (Jiici|UPM.  wivfiii.r  dp»  f;t»th.  57*, 
ht 

llKiiTitAsn  m;  Mcii.i.kvii.i.k  (dpi,  fi.'W*. 
BKnTn.*\i>i   (Jai-i|UP») ,   (jrPÎUiir  de» 
Klal.'*.  11. 
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Bkrtkandi  (Ji'rtit),  i'ons>i>illpraii0ninil 

—  i(>iiilliiiiiii<-).  lu 
BKftT-SAnATiKH.  |ir(KUir<nr  t'encrai  au 

]ii(r|i-in4>nt, 
BKitTici.    (.1 .1.i,    i-oiiiinishuin-  «li's 

Bkhwick  (ilu.'  <l<  ).  /i-tH",  ,^7i|.  4r|((. 

Bli»Ai:civl.K.  ^fn'flirr  tics  Ktals,  dijfi. 
Bf.MiLAiiii  (.I"»!»!).  iniircluiii'l  de 

zipfs,  73i'*. 
BesI'Las  (Ani1i'>  Ui'->i  '!'•).  '17*- 
UkssW  lllll  sli-III  K 

Bbssk  (<iuillmiiiii-i,    iiii|ii'iiii('ur  îles 

—  (Joali),  ililiifinii'ur  lies  KliilM.  "178*. 
BsssRs-i  I  rarii-<'t-iiHr»iiiit|  (l'uniino- 

nauii-  .i<-i,  ««ir.*. 
Beskilue«  (  Haiitt'-<iai-o]iui')  ((■ommu- 

naiitf'^  <i|l-).  ï^i",  '»**■'"■* 
Bksmn,  libnmo,  S7>t. 
Bl5s,*iix  iiin   sir'iir) ,  «iv  Lnj<ar<lelle , 

B»;sinOsslt(  rariii|rli«imîu  ili'  lu),  <>:»i* 
BKwrfjoiîiji  lEiiiiiiMitiHii-l  <!<•),  mar- 
quis (II-  tt'>ipivlaiir>'.  Ilul. 
BK-'<tim  \  |>''|iiili''iiiii'  sur  Ii'k)  ,  078*, 
678;  |>»l('tili;,  1  <'»■''*  ;  Miisil-.  j'tfi*  . 


as»* ,  44a«,  4r.7.  tii3«:  tiaik-,  ÛJL 
BtTACi.  (ilc),  ronwillrr  il"Klul.  ai4*. 
b£:rHs  A  I.AINK  (iiian]u>-  <l<-s)  M.l 
BÉTlii-sii  iiomtl'HM'  (li-i.  Mi. 
BC^AliD  ni'.  Vi->.Tnii;.  576. 
Bëzikhï  (i  liaiiiliii'  li*'  l'K'lit  ilf),  u'.U , 

—    (iliiH  i'-w  <lri.  «Ti^  K;i^  lai)*.   i:ti . 

uji*.  JJ7*.  3;:t.  4>x..  >,»'}'. 

4..,  Mi  -lUi  '  ' 


fi<»4 ,  (KM!.  ti:'W',  ri7H»,  7:.X.  «.In'imiii», 

Oo?".  Il  II,*,  r.:ti .  ojo*.  li^w*.  ij,'<j. 

G4b'.  (jj  I  •  ,  li:»7'.  li.Hj,  M.i ,  Otiti,  fi<lij'', 

ii7i ,  07     ij7:i*- ■  <iK-/*.  riij4  ■  ^'tSj  ■ 
6o4 ,  <'mi7^.  ti'.i».  7"i*.  7"^'*.  7«4, 

710*  :  .''la|)"  >.  .t'i"  :  iiiilirs.  071.1,  i'iH/i *  : 
j>i<liinij{>'s.  (•l'i'iiiii-t-i's .    .'mi  ; 

]tri>i:i.-s.  iXii*  :  n'i  <'vrur.  1  >i<»' .  ij^O  . 

VoU'UI'!', 

—     (i'V'''t]lll'   lli';,   ^    /|«'>*,   "4*.   'jif* . 

a3'.  <i4*i  I ->■-!'.  !2JL  liXi  ■ 
a3.t',  a34',  Mil 

35»'.      .  37' ,  ■'■.>■  ■  Vu».  4r.:{*. 

5^4* .  .Vi.'i .   fjdS  ' ,    jiyi.   Ooit*.  005, 

:îi' 


vi.  airc.  78V 


TABLK  OÉNKRALE. 

Bftzir.hs (ville  de),  i,  3,  iS^SS^  48^ 
lu.  Ija*.  I .•<(>».  i3H*,  i42*.  178*,  i84. 
aoa.  ao5* ,  ai4.  a  1  ■'>* ■  ?  1  <>* , 
23fl.  ■^«>o*.  3î3*.  337,  38q*.  4;''«. 
4<»4*.  4lW.  rifn  .  <iia,  RaO.  fl.'.7. 
i>*3.  ^init' :  »ii;,'iisliii?>.  i<>3 ;  oalnifill*, 
laU;  ciiriiiPB,  73a;  l'hr-iiiilis,  543. 
■^i.Mi*  ,  :>:>H* .  :,ft3  .  .''■fi<i'  ;  clftrisspn, 
7^8  ;  L'oll«'p>,  i,'»3*  :  cuiiKiils,  ri<'>* , 
87».  lao.  I7i«,  173*.  2j)<>*.  374*. 
4H.|.  7 ..4.  7^8.  731*.  73a,  734*,  734; 
conk'lii.'i-N,  8i»8*  :  ivlil .  2."n*.  , 
a<)4 .  2j)j ,  apCi ,  337* ,  2Q7 .  î<|8*.  3ii . 
3^3^.  .34 -T*.  344,  34:1».  347 5.j<f  ; 
hal.ilaiilN.  »31^  iHipidd.   733 ; 

.lai'iitiins,  173*.  180*.  Hjij  ;  j<''*iiil<'n, 
1  .'il'i ,  ao7 ,  215*;  la/.urnt,  5^;  ;  inaii'e, 
5.V»'* .  maitri-  ilff  ihiiKiiiui-,  73a  :  mn- 
nurartui'fï.  533  :  iiiaivlii's,  'i5<.>;  iiiu- 
nii'i|>»liti>,  7 15*  ;  onlivs  rclnfipux, 
73<i  ;  |..>nl,  5^;7'' .  ■W5* .  f,/,j  :  *#n.^i  lial, 

3i<i.  37 1  ;  vi;;uiL'i-,  18^  iîi. 
Bkzuns  (I)uzin  <lo),  int«ii<lnnl  de  Lan- 
>;u(Nln<',  2i2l'  "i'".  .  32a,  3 j4*  . 
32(>.  33i»,  33ij  33£,  333'.  334*. 
334 ,  335*  33l'i* ,  337*,  33<>',  33ij, 
.341.  34u',  344'.  347'.  .348.  35u«. 
35i*,  ^5  -*  352 .  356» .  358*.  IVio* , 


3<14* .  3(M*.  30<j*.  368*.  .36i|*.  372* , 
374',  .374.  375 ■•,  377*.  377.  ;i8t.*. 
382* .  3H3j  383*.  478.  43 1,  a 45.  465' . 
Voir  Hazin. 

BllMïi:  vîcnirn  n>'nrTul  Tuii- 

BiKNx  ah\si«onv*;h  (aiijuilionlioii  ilv). 

471*.  507* ,  5i7*,  îiii^.  522.  .54 1 . 

6>i5 ;  i-iiltin>',  liMi*  ;  jiiiiisHarx't',  ^1; 

ivyli'iiK'iit.  4O8* . 
BiLNs  Als^s  ((a\p  sur  Ips),  497. 
BiKS<   K(JCi.(:si,\sTiy('Ks,  5'i6:  uf(]u<''- 

r>'nrs,  44"*  '■  «li>'iiatliin,  4i'>:  tlitch- 

U'ur».  27K*. 
HiKNK  sijHi.Ks  (laxPN  Kiir  IcR),  2711*, 

Bii'NK  tiori'itiKHN  |ln\<}H  sur  le»),  70*, 


—  (griuTiiliti'       

—  (|iarltlMi!il  .lil.  r  .  i4i*.  j43*. 
_  (j.n^si.iMl  >W\.  :<M,',  -/sy ,  734. 

—  ^bi'-(ii'<  lÉUiiss.  i'  .le,,  ^  ,  23a ,  524*. 


BiHNs   Hi  BAi  x  |iin()usilion  s\ir  les.i, 
ï65, 

Bi'JoiiiiK  ll'ity*  'Ify,  3 1 7 * .  3i8*. 

  I^^<■ll<'■<■|llll|»si■l3  <lf),    ■  5l* 

Hiiior  tl.oiiih  d(.'),  siiïur  de  <.i«tint>«, 
■  ■5M 

Bii.i.fn't  l'ic  i.Kjcii'ArniN-  (cours  di>H), 

blU.oN.N.VJt  (arri'l  ^iir  Wi,  aKW*. 
Itil.l.oNSlitus  I  |>p)i.i's  l'ontiT  Ips),  123* 
BloiiLii  (loiulu  du),  litiih'uuiit  (j'piu'ral 
iMi  LanKiicdiK-,  8f|,  a<)3*,  274*,  283, 
îtiîiî  2K^  21^0^  2<wi*  ■  -^o-t* .  3o2i 
3i5*,   326,   327,  3a8*.    321),  33i*, 


331.336*.  338*.  338.  3ji.  342».  3A3». 
353.  365.  73i.  7.33. 
Biot.'l.K  (comtesse  de),  365  .  366*,  379, 
38:.*. 

BiRAdUK  (do),  chancelier.  Su*. 

—   (Horuec  ilc|,  èviViuc  de  Luvaur, 

BiRAN  (Aude)  (manurartiire  de),  463*. 
407». 

BlTAiJLl>    (François    do),  conheiller 

d'Ktat,    2IQ* ,  217  ,  2 18*,  220*,    221  . 

Bi^\sr..  fournisseur  des  troiipes,  553 
Bl.AM  llAiii),  |ii<H-iireiir. 
Ulasi^hi,  vioaire  yéni^ral  de  Toulouse, 
Z± 

Br.AN<:s  (i-omte  dé),  548, 
Bi.AMitNiKHKs,  fabneuiitde  luonniiies, 
lo<>*. 

Blankiméhe-s  ide),  trés^irier  tjénéral 
de  France,  101*.  1  lO*,  1  ftfi ' . 

Blasvue  (iii)|ii>t),  3,  aï  8j  II*. 
II. 

Hi.vswif.MATKCua  (jwgemenUi  cunlre 
les),  65j  >i6*;  urdoiitionoe.  i3i*. 

BLATZAt;  ((Jard)  (cominunriiilij  de), 
MA- 

Bi.AVY  ,  tréstirier  de  France,  666*. 
678*. 

Bi.AYK  (purl  de)  (Gironile),  487. 
Bi.UAi:  (mine.K  li'or  du  col  del)  (.\ude>, 

Bi.fch  (cumuierce  dos),  42>  5âi 
2.55*,  270*.  3,>i.*,  i33j  ^ 
.538.  53q*  .  544*,  65jij  disette,  iûj 

4, j2' ,  ,5u5*  ;  ilrtiil-*,  45*.  itw*.  267, 
■j,(6* .  3o4 ,  38ii;  cxportalinn.  5.  288*. 
4C..,  û^»2;  im-Kuieiir*.  4M'^  traite.  1, 

2^  2j  âlj  il  îi  ^  Ib  li!^  îiii  '-Lt 
i3*,  i4*.  i5*,  17*.  '8,  !<)•  2Q*,  22± 

21*.  21 .   22*.  22.    23,  24*.   jS*.  26*. 

28,  3o,  32^  3j^  33i  3ilt  35^ 
36,  381,  4"*-  âî  M..  Î£i M, 
56* .  57*.  6».  7-''.  '"a. 
i33*.   i35*.   i53*,  i54.  i.5il.  2.i4*. 

3,44 ,  248*  ,   277,   282.  287.  2fr3.  2«|7*. 

298*.  3i.5«.  39<i*,  4-"*.  487.  ÛlÂi 
ti-.insit4irt,  61,  lîâi         -j*^*'  4^ 
445*.  4'j5- 
Blois  (r.oir-et-Ghcr)  (ville  de).  iS^  851^ 

LUI. 

Blotibhe  (de  I-a),  in>!éiii.Hir  du  roi, 

5.  <..»'. 

BiKAi'ii  (do),  présidenl,  i8â± 
BiEO-s  (traite  du»),  Lit  li 
Boiii'.ME  i année  de),  574*. 
BQiiËutess  (ortlonnunce»  contr«  l*s), 
2iL  187*.  »33*,  iM, 


Rninximi'fx  (<lo),  ri4Vi^,  Voir  Bovr«r- 

Ikiis ,  33*,  jio;  <'(jns4'rvntion , 

jM.  liia^  i-i>u|Ée!<.  7117  ;  i|i"-friflienuMil, 
4o'.  Qjo*  ;  lrHHS]ioi  t,  ^ijn*  :  visite. 
Ml*. 

liOlSglKKE  (sil-lir  lie),  ■>-H> 
IIolsiyON  lliiinl  i  (coiniiiutiniiti-  ilci,  ^H'. 
UNISSONS  liiisiiin  (fiirs  inix>.  J2«.  D3o*, 
53a*,  .'i^» .  j'iij' . 

hoissY  (ilci,  nvoL-ut  iiu  PurU'tnrnt  il<t 

Toulutisc,  :tri>t 
Uoi/.Ai«ii:Ks  (do),  'tiTt 
HoixiuiNK  O«»iiianio  .lc>  lAnUch.'). 

(  l'oi*"  Uuiilo:;tic-*'n-Vivaniis.) 
UoN,  trnsorier  il*  l'KxIriiOi'.liiiHire  dt» 

giierr*".-!,  i3-^*. 

—    ûiiiilliiiiiiici,  livsorier  «ir*  Kninco, 


—  prfmiiîr  l>iv.si<).'ii(  île  la  Cour  île» 
c'uinptV!'.  AoW. 

UoxAii..  asseiiiiciir  lit'  Xtuif*.  rn|. 

BuxAVt:NTi  HK  iI'*T(^,  fruiuisciili),  a3û. 
2^1*. 

BoNiKAt  K  VIII.  pn]!»»,  .Vi3, 

BùN.sii  <Dilr.iii<l  lie),  Iiaioi)  ilo  Si^nî'- 

IlONXKT  (tlhaiIiM  ili').  liéiiorier 
Kr:ince,  -jmj,  377* ,  ^ai*. 

—  (  liuillaiiiiifl    lie),  lirxuricr 
Krani-'e,  ii(8*,  ^J'^,\. 

—  fiF.  MaIUEII.I.AV  (i1"(,  64<>- 
Bos.NKVAl..  CQjiiUiiiie,  aX 

BosMiiu   (Aiiloiiie),  trt-soiior 

France,  liifi* ,  ">i5*. 
Bi-'NMKii  Di:  I^A  Mi>s«iN  (Joseph),  trë- 

■iOïk-r  tU«  la  Uoiirse.  àiAi' .  rjni*, 

rM>2* .  .V'^ .  5<>5.  r>ii7  * ,  .'nu,  .'ni*,    1 1 . 

.1a:t*.  .'ii'7*,  •j3a*.  ri3/|«.  .'.38* .  jj.',* 

ri7«>.  .'87».  '.Wo.  o?:.*.  ft  <j«* 

BoNHEi'Acx  lllaiit<!-(îurnnnei  (consuls 


lios/.i  ^LurJiiml  de),  ari-hev^qiie  <if 
Narbi)rine,  3«i,  3H.'.'.  :ty.',  380' . 
387*.  :<«H* .  38i-t,  Hijn».  3i.|i».  3i)3*. 
Mj  Mi  39:.*.  :t.)j,  3^  3.17*  ■ 
3<|8* .  3^8,   liuo*,  /mil,   iiii*.   ^ii3 , 


ijoi.  Aor..  Aii4j.  Vr;'.  ^08,  /tin*. 

AiH*.  .V-.I',  ^7,4*.  /lit,  ri^n*.  jj:,. 

M''.   <a7.   âa8'.  jj^H.  jt..<>,  i3„». 

âlL.  i^:»'.  iiili  /i.V'".  '437 ,  jl3n*. 
â^ii,  Aiii.  Ai?'.  »3,  Ali,  il'.,  m. 

m*.  V'io*.  iiii^  i.Vi'.  ùiM'. 

ACj*.  472*.  ft37. 


fl»ierre  de*,  nrclievtV|ue  de  Toii- 
iouse,  32Ï,  371J* ,  38;;».  38a.  38i. 


Hai  TE  Gauo.n.nk. 


T.\BLE  GENEUALK. 

Bo.N/i|Tlionias  de),  .'vt'iiiie  il;»  lîéziers, 
|nria  i-Hrdinal,  i|3*.  1  ji),  188' .  ii|3*. 
ItoilUKAI  X  )ijiroiide)  icuiinëtublie  det. 

3t'i 

—  ((turleiiient  de^,  1  l'i  1 

—  (|.nrl  lie).  .^87,  «188» 

—  (ville  de),    iji».    2o3*,    3^'3 .   371  , 

326V.  jfli.,  4i2l,  Ml,  iiiîL 

.">î8 .  'AHf,  .'17 n ,  (17 \ ,  <>X2  -,  olnit<>nil, 
•^83*  ;  rlieiiiiiin.  .Vi.")*  •  éclieviiis,  l2^; 
fi-iliTs.  ')-">i>*,  I'hiu* .  ti48 ,  r>i|3*;  inriils, 
UJ'.    iT.y,    l7ri.    ii'y^   3/|M».  ^77. 

A»8.      ,  .yVi,  .111:1  ;  iimire,  jjî_,  j.">4*. 

BoiiUKi.Ms  i/léliliéralioii  eonlre  le»), 
'.»7. 

lk)i!i>i'.ni.v  <  lean  de),  avooil  un  parle- 

iiierrt  lie  'l'inilotuse.  «>6*. 
IkiKUKs   (llaiite-tiaronnp)  ilmliilanlit 

ilel,  37  i*. 
lioHKi.  (sienr  de),  4t''3 . 
HoKiKHK  l'rtiiiiiagnio  du  >.i.'iir  de).  8^: 
BoKS  (llniite-(juroiiiiv)  (cou!>ulh  du), 

»H8 

B^msu.H  (  l"hilip)ie  de),  conseiller 
d  Élat,  i.'.ti»,  M.  177,  ail 

BomiKL  <:>ieiir  de),  'itiB. 

BoiiT  (l'ieriB  de),  gouverneur  de  SInr- 
vejols, 

Bo-ic,  irésorier  de  France,  /i-jr^. 
Rdsi:  |cli"valier  du),  à»»*. 
Bosyunr  (.Malhieut,  conseiller  lui  )>nr- 

tenienl  de  Toulouse,  tï* ,  ijliî. 
Bo.Sjl  cr  <  l-'l'HIii'ois  de),  inleuilaul  de 

I.aii({iiedoe,  AiH .  aH<t*.  17a*,  a7,^, 

^78*. 

Bi>s<!l'l''r  M'  l'i  Hiiii^  KKs,  tréiorier  de 
Friini  e.  l'mt* ,  <>i4 . 

HoKHl  iiK..,  hvsoiier  de  France,  'iVI*. 
r.8i, 

Bo^si  liH^.  (lU),  premier  consul  de 
Moiilpellipr,  178,  ?47*- 

Bori  Ai  ii  \J.K  )iri>cureur  ^éiiênil  à  In 
(^uur  di  s  aides.  1HI. 

UOI  CAIMi  ide).  Ai.">*. 

B<n'i  iiKii.M  d.ouis  de),  (.•oniMflller  du 
roi,  ;io2*,  31111 .  3oq* ,  ïio,  3i2*,  3i -j, 
3iii.  3i8.  3io*.  3zo*.  t^'.« 

Iloif.iiKHii::*.  i3_:  droits  sur  la  viuude, 
ilA-  ^V-'"*'  -^'7  ;  inspecteurs,  ■">?8 . 
"lilti*.  î'Si* ,  .Vio .  "lA I .  ^tjii*  :  ferme- 
ture, i.'i3-.  transaction,  x/i3. 

ItoriiiiKT  tcliAteau  du),  ■''■» 

ItoiicosNK  (forint  de),  [iWi*  de  Tou- 
louse, iV'mi*  ,  ftHi. 

HornK  (.Iaci|nes),    imprimeur  de» 

f;tais  Hiii        3ii:i*.  atii^ 

■<<)4*.  ili.l*.  4a'>.  A-")o.  A'i-'*. 
Hi)i;i)»n'V  Isieur  de),  /iffi*. 
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HofixiN  (sieur),  M  fis* 
Ikn-nux   (Philippe  de),  trésoiiiT  d« 
France.  3.'i4>*.  ,ioi*.  A3'>*. 

Bol:/.,  consul  de  .Monlesi[uieii-Viilve!<- 
Iro.  ti'i-» 

BoriiCTTK,    sollii  iteur  au  couseil 
il  tUat,  3711. 

Bol  iIlK.s  (<'oMIUU  r<  e  des),  ll3<). 

Botii.i.Ac.  (de),    vil-nire   ^^éiiér.il  de 
Ml  iide.  73.)». 

Bol  Jl.l.K  (droit  dei.  UiS^ 

But  ll.l.i)X  (due  de).  iHi  » 

Hori.AriKitr,  fermier  de  l'KlM[ie,  i'nj^. 
Uoi  i.honm:  (iildiave   dej  (llanle-(ia- 

rouue),  .^87». 
Boui.iji.-.   I  lluuti^-tinronne)  (ounuiii- 

liauté  ili  ),  i>n> 
Bmij)ii.\K-K.s- V1VAHAI.S  (liarou  de), 

.'18' .  .'i.'i.^*.  jlilL 

—  (Imriinliie  de)  j.Vrdécliei  jùu.  ti-H. 

'Kll. 

—  (i«unv  de),  ïIi^  3/|<'>. 

—  ii-iilU|e  de).  -'Il*  (  Voie  Boloiniie.) 
Bui'ijt'ur  UK  .\loxri.Ai:K  ( laetjues-ller- 

cule  de),  trésorier  de  Frauee,  38 1 
ItlI'HKOX   li  ilIlliUfll  de),   tilij  litLl  8n* . 

—  ((  Ur.irles  de],  j^olivenieur  de  I,au- 
J^lledor,  3*,  ^  10*  ,  m.  1  :< ,  i.'t*  ,   i  7  , 

—  (Aruiuml  de),  priiice  île  r.unli, 
gouverneur  de   Languedoc  ,  '<"'"»* 
S.yi" ,  3.">7 ,  3ii'»"    Voir-  lionti. 

—  (Friiu.'nis- Louis  de),    jirinee  de 
(loiili,  /ijj*  {Voir  (ionti.) 

—  (Henri  de),  <luc  de  Verilellil,  ;,'OU- 
verueur  iL-  Lancuedoc,  3ljû .  3li<i*, 


—  (I>iuis-< lliHrk's  de),   riuille  d'Ku, 
a!,',.  t>8i*. 

—  l'ierr*'   (duc  <le),  gouverneur  de 
LaUj^uedoc,  lu»,  1711*. 

—  (ilucliesisij  l'ierre  de),  mî. 
lii>i;i<Hi>NNAis  (rcj-imenl  de),  Om*. 
Bi»  liltosNH  lii-vjiment  de),  u3.). 
BofMru.s  (Aiitiiine),  i-i>niiuissaire  du 

r<>i.        ii'i',  17.  18*.  lH. 

Boimt  (.Vrilécliei  (ville  de).  fo8* .  ?I7*- 
BoLKU  (du).  HMiciit.  177. 

—  (l'ul'ou  du),  sei(,'[i<-'iir  de  Saiisseus, 
710*. 

—  (Ciimle  du),  <8Ci'.  .'1VI. 

—  (<taliliel  (lui,  conseiller  au  parle- 
nx'Ul,  jji- 

(mari[nis  du),  .18l'i. 
BduH'I  AiiDKsrAr,    (Liiin/)  (ciuniim- 
iiaulé  de),  ûlia. 
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Bornn-SMXT-A.vKfxii.  (AnltH-lu-)  (ville 
ili'),  I  Vj*.  ."il 8».  <ir.H ,  3711,  353*.  (Wi- 

--    ImriiîiMie-^,  it'n*.  671. 

Hoi  itii- Saint  -  Brus Aiut   1  >laute-(i!i- 
r.irinu')  (ciimnniimuln  dm.  3A/i*. 

lioi  HiiKs  (furdinul  ilii),  1(1,  I ij.'»*. 

Hot  ROinoti  (<ianl)  <raniil  iUi\,  ■'<77*. 

Il>H  li<40iéSE  («UK"  'Ic'},  ■^i.'i.  .^03. 
-    (.liK-liii  .If  t.  îil^ 

—  (provinri-  ilel,  1  »8.  337 . 
Itoi  iii.KMKKT  (ilp).  Voir  Ainjlurù  ('l'). 
HoTiHVKT  (sipiirl,  îiih- 

tiii.  fno* .  7o3. 
HijiMii-.oi'L,  iin;<''Uieur.  .^iH<|. 
HoriisK  lies  ftints  ([>n)ruri'iirs  liO. 

—  (roi  r'vnir*  «le  iiO,  2*h  '^7*'  i.''o*, 

—  (lri>sun<'r'(  iIl-  Ih),  .'>4* .  fi'i*.  ri7, 
JjOj  I     .  I  .'">4* .  L.'iO* .  ii'»a .  173,  1 78, 

|8|  *  .  1 1)1  ,  lOit*  .  21».  Jl3.  g  I  ^  ,  2J.">*. 

•;>i7*,  a  ail,  a  u  I  *  I  aï."!,  azii* .  aJo', 
j33».  y 38.  2 '11.  iiii  ^  a.18. 

I  * .       .  j8i ,  îi|8,  35i*,  3'i3 ,  , 

iiçil^  i3r,         Ma.  Mi.  iiiL.  ^73. 

HdI  HSR  DtS  MAllCHANn^  <\«  Toillollse, 

Bi>r>incKs  (H<^rBrilt'i, 
H«ii  *oi.s  (iiir»ri|viis  (le).  -V)»»*. 
U.i1'w.h:ki,  fi«liririitil  «k-  v<»lr)ni-s.  ru7. 
IVifiiji  vrr  (lie),  i-v6|iii'  iln  Miiiil|ii'Hi''r. 
3ii». 

U'it  vsKNs  (Hniit«'  <;;ii'<iin)et  (|)i-n't  <U'), 

ISoi  'isKRoN  <liiin)n  ili'l,  3iw(*. 
It'ii  iiiNAi:  (lii'iir  ilo),  .3<H>». 

lliil  Tll.l.<iN  ,    ili'h-illiulcllr    ili'  NllH<'?i, 

1  loUK-.  iferiiiPtuiv  <l>-st,  ilii. 
Kilt  TÙNKT  (sioiir  <)<•).  iiu  •"* 
ItorTo.viKii  liliM,  tirj>iiri"  r  il<!  Kimiut, 

liiU  VIlill  LHi  ^^0NT.MI^V11A^■   l.li'Ull  'If'l, 
,'(3n». 

Jtiir/.Kii-K»   (IlrTuiilli  foiituinnnniit'j 
.|i-i. 

itoYKii  lAiiiamll,  jiii!4-  niiiH'!'  ilc  Car- 
<a»iiiiiii-.  i2. 

—  Hiiili'M,  r-Vl'ilUl»  ii'A;!ill>,  ^3. 

iMoiifif,  rri-fvui' lies  linuix'cs,  2^ 

ïl.  il:  îilj  il  "-Li  lil.  L2i  'JL.  liL 
I  I.  lQ. 

—  (Jiiiiii,  jiriK-iin'iir  lui  priili-iiicril 

iii  'riiiiiiiiiM'.  <ii'. 
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liOYEii  (lie),  avui'ul  U11  parlvltiL'ilt  «lu 

'l'oiiliiiisc,  371  372. 
BoYKM  (ilel  lieulPiiiinl  île  prévôt.  3o7*. 

—  Iréwii  it'i'  lie  I-'iniii'o,  ^^(7 .  â2i. 

—  syiulie  ijéïK'rnl  <)»'S  Ktnis,  335 , 
3^0»,  3i^'.  3Vi.  3.'.».  373».  .18...  3i)i, 
^3i*.  ii3j  .4(^0* . 

UoYKR  (JoKppli-l.ouis ilr],  ImrntKlo  Sor- 

Ifilcs,  ."n  H ,  rivo* 
Iii)VHAKOrK<i  (lie).  Irtoii  ier  de  Kraïu'c, 

2iL  Voir  Hnlprirgiies  (iIh). 
HuAnAM  (|iay-«  dt-i,  aV. 
HkaSi  (Imiiili  lie).  ■■>:>3* .  r>o8*.  602*: 

envoyé  lin,  '.7 1  * ,  :M,.  (V^  fi7<>*. 

—  iliiironnio  de),      .  il^ij,  (m}.\ . 

—  ) eoiiiiiiiiiiiiulé  de)  {And*),  iUli 
.Ij?*,  <ii3.  «17. 


Bhasc  (rivière  de)  n'arii),  m. 

Biias<;as  (due  del.  fifl^. 

ItiiANUoriN  (.Iu<'<nie«  de),  tn''sorier  de 

Krniiee.  .Hni*. 
IJrats  (I.nt-r-l  < Inriinne)  (ooiiunnnuiit4' 

dii,  1112. 
Hravk  (Nii-iilns),  dit  I,Hnit!i<ii*,  \o, 
HtiFlilv  (.lenii).  jiriifesKriir  au  colléne 

de  Nlme^s.  .3:17 
Hhk-^'.i>i:  dlèniiilll.  î.'iî .    n-">3* ,  >."mi*  : 

fort,  133.   1 3».    ili*,   i3i*  ■  illî, 

i33.   I  Hi;» .  i.^t".    i3ii*.  >Ai. 

iV3.  i/i:..  i/|7».  I  .-,3 ,  |<>8.  i83. 

21  7.  2j'i*.  aiii.  ai.'i*.  a I II .  j ii) ,  23<i*. 

i3a.  j.3)'>*,  -i Hfi ,  J7I  *,  .'>7/) ;  Kiirnison. 

2i),'>.  :;*.>(•♦.  al»7 .  b7i'i*;  ;{imvi'rneiir, 

■  .'i3».  au*.  34(i*. 

—  lyniil  de),  a.'ii» 

—  f]i'irl  dei.  ii&l.  Lib  ■<•">*•  "-iji. 
I <")K .  i'.")3 .  î.'i.'i* .  ili I  ■ 

Uhkssai:  llléraull)  (eliàteau  de).  n:>*. 

—  (sieur  de),  11. 
Hkkssk  (|iay>i  de),  .'«i*. 

UiiKssDi.s  iTarii-et-tiarunin'l.rLi  L^6i((. 
BKErAdNK  lAline  de),  IL 

—  (illielié  dei,  2iL 

—  (états  del,  aTij  1  .'m.  /il  j*. 

--    (|)rii\  |iiee  de\    i4i .    y<(«i*,  3."u', 

BiiinKi  ii.  (de),  iiitenilant  de  Lnii^Mie- 
diK'.  TiHti* .  :iHlî .  ^87  ,  aKu .  sty),  'iij  1  * , 
201 .   af)3 .   2<tn* .   3nj* .  3<i^ .  307* . 

—  •i<»erét;iire  d'Klal    de  la  (iiiene, 

BllKlH>iN   (Hi'llé   I,e).    viellip!  ^réllérul 

d<'  Meiid''.  iji. 
Bhkvkts    KAriHKNTIsSAi.R  (erefller» 

ileni,  /)87«, 
HmArtxrr  rrarnt  (eiuniiiunaiité  de). 

itia.  f>;io'.  .'lA.'i*.  .'>;i7*. 


Uni<;<i.s.\CT  ((iiiillnuine) ,  évèiiue  de 
Nîmes,  II* 

—  (Mirliel),  xifuiru  ^féiiéral  de  Nar. 
lionne,  a. 

Bhiknnk  (eanal  de),  ù  Toulouse,  672. 

Ii»-1 

BniOANDK  (eNleniiinaliiiii  des),  88j  jM; 

Voir  Dandoulier!'. 
BninF.s  (marquis  del,  ii8.1 

—  en  «iévaudan  il.(i7.t-T>-]  (lein-  de), 
C7a,  fi8ri 

Bhinvii.i.ckhs  ([iroeés  de  lui,  3<>^. 

CmON  l'ilaïue  de),  2V 

—  (sieur  dei,  2V  >&*■ 

—  (teri-e  de)  (Ariéclie),  .'•.33* 
Bitioi  iiK  (Hiiiite  I/iire)  (ville  de),  Twit. 
HhiS<j.S  (eoiute  de).  I187*. 

—  (sieur  de),  aiii 

—  (iilnri|iiis  de).   ■'>3ij ,   .^Ojl,  "ifl*8. 

—  (lerre  de)  (.^rdéi-het- 

BiiIssAC:  (de).  MOiiverilelir  de  Liinil»'i's, 

ni*.  M. 
Biiai:.  ineinlire  du  eomilé  de  lioiilan- 

^erie  de  l'a  ris,  7<iri*. 
DmicAtin  isienr),  M/t*. 
Biior.i.rK  (i-nnite  de).  63."».  438. 
BnoHSAfiii,  f4'rmier  de  IVsjuivalent , 

73i*. 

BmiTIcil.  (de),  tîouverneiir  de  Brp«'i'il, 
i  jj.  1 3i|'* ,  i'.Uj,  lii,  lo/j*,  2û8.  2ii*. 


Blti»T|.:T  (sieur  de),  i4a.    ii3.  1  i.^* . 
1^7»,  if.8* 

HROi'Anr.  (t^liarente-lnférieurei  (nmi- 

veriieiir  de),  fmcj*. 
Biioi  ssAN  iViir)  (lieu  de).  71  "1*. 
BHOi;<'!iK  (Taru)  (comuumaulé  de) , 


Bnol'-isoHK  (de),  envoyé  du  dur  de 

Veiidome,  ^11. 
Bhoi'tin  (.I--B.  del.  inar<|uis  de  Mon- 

lai)é;;r<;,  3ii7 ,  ^i8*. 
BlU  AVS  D'\||jAI,IEH*1  (de).  <)«>!>'. 
BBt'Vf^i  (  sieur),  âoK. 
Bm  iiAinin.i.i:*  (.\iide)  (lieu  dei,  tCi*. 

li'l.  T>-i*.  '■■'(•*,  TJd. 
Bmvii  iKKK».  (IIiiute-(»Mrïftine>  (eoiii- 

iniinniité  de).  23o,  AAH. 

—  (sienr  de).  2ia*,  2iA*. 

lÎHi  x.  fnlirieiiut  île  tuiles,  ■">8ii .  5«)3. 

—  (.fae.|ues(,  eiilr<-'|ireneiir  du  rniml 
du  Hliotie.  3j2«.  323.  327*.  333, 
.'•.■7.  Inh. 

liKiist  r  (I.Hnil>erl  <le).  niftn|iiii  de  Vil- 
leneuve, G78*. 

—  iJK  l'ujoL*,  lieutenant  du  n.i.  iîi. 


flHi'»i,»nT,  spiTÙtairr  <lii  mi.  811*. 
Bhuyéhk  (ilf  i,  consul  ilT/t'-s,  73o'- 
HuACHE  iHiiliiijK'),  n<''<"n;rai>lii>  du  roi. 

5<>4*.  ùùi±. 
Bi'AiiB  (AntoiiiR  iIp),  tiU'ur  <lr  Froii- 

toimc.  17a. 
Di'ADKU.KK  (k-rmir  Ae),  au  diocèse  «le 

Narlmimc  (Aude),  'if>-. 
BrniN,  fnluiniul  do  ilrH|>K,  AO-'i*. 
Hiinits  (Ilfiiri  dp),  (.'vutilliuiiunv  urdi- 

nniiv  lit-  In  Cbiuiilin".  i<»7. 
—    (Heîvu!»'  de),  inun|iiiK  de  Porte», 


TABLE  GÉNÉRALE. 

Hfl-KKT.  ins|>r-cl<'ur  don  manufactures 
de  Kojp,  fMa» ,  6.'t8,  ftHtt. 

lil'<iAltA<:H  f.\ud(^l  (c'oiiuuunault^  dr). 

Hrjoi.s  Hlntilc-I^iin.')  (clnXIciiu  di), 

Hi  i.i.ioN  (de|,  rf-fornintour  i;<''n<'Tnl  dos 
mines,  17^. 

HCIItM;  I>K*  t"À).\llTt-<  (<'|>icps  liu),  Vî! 

j«.'t'>n»,         ri>;li'itu'iit,  XMi'.  3<»n. 

—    I)KS    FIXAM'.KS  il<'  'ri>uluu>jf,  ft77. 
BriiTA  Isieur  ili'l,  jugi'  de  L:iiilrfc, 
1  iM 
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Ul'ssm:  (di-i,         ÎMij  1Û3  Voir  Olmiè- 
n'S. 

Hi:ri:i<NK,  ;«rcliitc<  ii',  ^i»,  ^'17*,  ^07*, 

UuzKT  (Hiiutc-darijuni-)  (liaroniii''  de), 
cm:,». 

—    (ville  de),  iiS'.    nj.  ijj. 

2io,  2^1*,  281 .  gBa  ;  citadelle,  1  -j."t  ; 
chriieliiins,  28 1  ;  foc("l,  .^rif)*.  iJOi  ; 
|Hilil,  Hi;!,  ifiij  ilWi  iHH»,  ia<(,  iii3, 
233»,  :to<i«,  221L.  Mj  S'i'*.  iiiflj 
3ii6.  3i><t.  /lô.'i .  4.">n*  ,  4(>o.  ">2 1  *  .  021 . 
ri63,  f>37 ,  tj4... 


OaDANES  de  KlToL'  (Aude),  '>4il*, 

j4Kl*. 

(MBAN'is,  niiirclnnid  d'Alais,  52B.  'tW<*. 

ÛHtl*,  .'>8.j«. 
CAnMtl>f;s(chAtelleiiiéde)(.\ud«>),  (ir,i* 
l'.ADAItU  riKUS  (tilX'J  sur  les),  -i^ ' .  I'm|, 

i47.  aôi,  2«3*.  37l)*.  37»- 
l'.AHAR»nH  (défense  d'aller  aux),  273. 
CaI!A1:x  (crmtndi-uis  îles},  166*, 
(^AHlHos-  (lie),  ."m)4 . 
Cabixac  ()iont  de)  (.Vu  le),  .'17»*. 
Cadot,  din'ttur  rè^'eiil  de  ri'idver<llé 

de  Toulouse,  i5i ,   i.î3.  ifi3.  187*, 

Capoud,  avocnt  des  Ktats,  3\)i ,  3ij7*. 
(^AUiilÈniis  ( I léraull I  (couiuiunatitc<  de ), 

Cadalen  (seiiîneurie  de)  (Tarn),  670*. 

Cadah^  (dej,  ^'mnd  maître  de»  Eaux 

cl  Fur*!»  de  Lant-ut-doc,  ii>.'». 
(lADfoîirEs  (.\udej  (gouverneur  de), 

Cadehocssf.  (siour  de),  iKl. 

Cai>et-IJkvaux  ,  nieuilire  du  comité 
de  lioulau^crie  de  Pans,  70^*. 

Cadkts  de  Lant(ueiloc  (  comimgnie 
des), 

f.AE.s  («éilOnililé  de).  53».  ilL 
<UiioHS  (Lot)  (ville  de),  98,  274*,  270. 
r.AHL'^Ac  (Louis  de),  comte  de  Caux, 
00a*  ■ 

—     DK  MO.SOEIX  (de),  4lS,  /|2"*. 

Caila  (Aude)  H'ommumiut'j  de),  0<(3*. 
t'.AiLAHTÙ  LA  Toirit  Oahuoxmêre  (ca- 
nal de)  (Ciar<i),  17O. 

<:aIliiai;  (de),  tré*<:irier  de  Franco. 

784. 


Caii.i.^I!  uu  l*  OiiAViLLÈLK.  envové 

de  Mirein.ix.  iuH. 
Caii.i.on    (  Fiançois  )  ,    tn'fsorier  de 

France,  377*,  4i'8. 

—  iCliarles  dé),  44e*. 

Caihas,  retient  do  ITniversité  de  Tou- 
louse, 187*.  iM. 
CAinoc  (de).  435*. 

OaHSK  t>K  PHÉTS  AUX  CO.MML'Nli»  (éla- 

l>ll»-'iemenl  d'une),  ti.î*. 
Cajktas  (cardinal),  lénal  en  France. 
I07». 

Calici  T  Ole  de)  (Indes),  5^  mî, 

Calmki.-«  (sieur  de),  2-4»*. 

Calmeitk  (sieur  de  la),  41^1*. 

(Ialmont  (lluule-<taronne)  (comuiu- 
nauté  de).  23<t.  iiii  304.  M»? ,  S73. 
•'>74*,  57«*- 

tlAl.MONTiK  (de  la),  ilé|iut.^  de  Tou- 
louse. 1(2. 

Calvk-t  (Jacques  de),   trésorier  de 

F'rance,  20^).  283.  37q*,  Ai  1 .  ^l*, 

474.  482.  4'><»*,  riuf,'.  5ijL  ^  âiL 
Calvii';hk  (.\nloiiie  de),  sei^meur  de 

( loulTonlens,  30ri ,  372*,  4"<,  421*, 

424.  Vo/r lAiulToulens. 
CaI-VIS  (huoneurs  rvaduti  à),  367*. 
ilALVissox  (liaron  de),  i^,  i4*.  i43*. 

1Û8*.  23«>,  244*.  2G4,  2.'>0,  26(j,  3O7. 

.'■Ml.  53.1  »,  5ii8»,   543*,  053,  701, 

709. 

—  (linronnie  de)  )<iard),  i58*.  447*. 
483*,  4Ki|,  Cqfi*. 

—  (comte  de),  lieulenaul  t'éuOTal  en 
Languedoc,  iiO^  ^53^  404* ■  468*. 

—  (comtesse  de),  483*. 

—  (mtirqujs  de),  lieutenant  t'''"''''»! 
en  Languedoc,  3<>o.  4u8.  4i  1 .  4 1  * , 


424.  437.  442,  4'ii .  4<'»ii* ,  403 ,  4i)7*, 
5.'>ti« ,  !i8i ,  .'Mih* ,  08<j' ,  OcjO».  Voir 
Crtuvisson. 

Camiiac(.ii(:s  (de),  maire  de  MonipeJ- 

lier,  '■■■'* 
<:ambai>k,  consul  d  l'zés,  ■jii,*. 
t'.AMDiAo  (sieur  de),  envoyé  <lu  couile 

<le  Caraman, 
Cambon,  dé(i(ilé  de  Montecli  (  Tarn-et- 

(laninne),  J<t>>. 

—  (.sieur  de),  343,  603,  tï^LÎ. 
Camukai  (iruilé  lie),  23*.  i4* :  |>rise, 

3o7 

Camrv  r>"(>HTOCl  (de),  chevalier  de 

Fons,  .'"»i7*. 
<lAMlNAUii  (de),  président  nu  pyrle- 

ment  de  Toulouse.  2ii4. 
Cajjmahtis.  arcliilecle,  37i*,  3^»*, 
CUmi'aina  (communauté  dej  (.\nde), 

i<(5. 

Cami>.\u.ne  (coinmiiiiButé  de)  (Aude), 
ya,  333 .  574 .  ^i^»-^* 

Campistron  (sieur  de),  435*.  miX'  . 

CAMI'oi'nrtoirR  (lieu  de),  •>••• 

CaxjI'L'Naut  (de),  capitoul  de  Tou- 
louse, itJ7*. 

t:ANA<:  (Iternard),  notaire  de  Ton- 
UiUse,  1.10 

Casal  de  Be.TUcaire  i»  .\ijjuesmortei!., 

301 .  ^to-»* 

—  d?  Cap  de  (j?lle,  373*. 

—  des  Deux-Mers,  35o* .  3Go»,  3ili*, 

302 ,  .305* ,  3I.0* .  308»,  :t7-.i .  374*. 
378,  371),  38o'.  38j_,  383^  ^4*.  384. 
380* .  380.  3<)2,  3ij3 ,  3i»')*.  M*. 
4io*,  4io.  4i3.   4'7*,  422*.  422, 

425,  42-*,  42«.*.  43û*,  i3w,  432^ 
43.3».  .4.34,  435*.  435,  44o'.  44 1. 

»4*.  444.  m.  4O2*.  408*. 
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■'^.).  tioi*.  Oo.t* .  tir»'.  ij^:t. 
<>i'.:t.  <n'.4 ,  >;7ri-',  <Wi ,  <'.K(j*.  -  x.  ii, 
<:i»ii''  Noio  nti\ i.^'Mlil"'  «-I  missi  ilési- 
sons  |p  imm  iIp  <!iitinl  •lu  l.iin- 
;;iio.l<"-,  <)f  •■4(n»l  Ri>yiil,  A'oir  l'O» 
mois. 

/1S7*.  v».>.  'm)7*  ,  :.:<ri ,  .'iitM .  raii.  .'i/iH. 

■">_■)  ."i* .  .'ii^7  * .  5V>,  "lô  I  ' ,  ■'».'» 4* ,  .'i.V'» . 

■'..'i7 .  .Vu*,  M'i* ,  ri>'/t .  "itKi* .  :)(in. 

—  ilti  [ jiii'^in'<iiic,  ^75*. 

—  ilu  Mî<ii,  !>oi* .  AiM.  /)07*.  ^ly. 

—  'lu  Hlii'm^  !»  lV<-mis.  a;.'». 

—  Hoyiil.  .jH.'.' .  \H:>,  ^K7*.       .  V|j . 
.'>V>.   .Vio*.  .">.")i^* .   nUi* ,   ."<'>l'i .   .'>7'J  ■ 

\  .VKK.  .'■.,11* .  :i<>:t* .  •m>7*, 
<>ii ■» .  ti-,i*.  ri7«».  7o:>* .  7i4». 

—  <li^  Tiiulon»-'  Il  Narlionne,  a  ni)*. 
(USAI.s  i'Thiii  •■l-<;!ininiio>  (<'(iinimi- 

lllllll^  lit*),  ùùlil. 
i'.wnMK  lofli'-li'rH  (lu  W'^finifiit  il»-), 

CANtiM    \<\<-'t,  lH'l*, 

(Iasdkii-H.  miillre  de  m rs-in paries  ilo 
'l'<inIous*>.  :<7.T, 

C\stiiK  (il'j),  s*'i;.'iiiHir  lie  Siiinl  Siiiiitri, 
r.H7». 

CAM'iii.Mtoi  fH  (l|"niult)  (idiniiiu- 

r.xM:i'  I  l'yit'in't^s  C  (rifiihilt'-)  ((nu  l  iK'>. 
.'■:.7-. 

(.;Avti  ii\<;(liuMuni»  lie)  ^\J07.i■r<•).  .'il>.t* , 
.'■Si'.  Vsi. 

—  ^iiian|ui'^  ijni ,  7.'i'* ,  ^iiTi*.  .I17 . 
<l.\v-tii(.i'R  (|iri-lr<v<  <|i-  la).  .1  MoiiI|ipI- 

lii  r.  7:';)*. 

(;.*NVi:i:i(  (<li^K  i'n|iilr>til  ili?  rduliiiMc. 

C  w  lit.  t.t.rrii  |(.'!in;)l  iIpi.  :i7.">*. 

—  (fini  ileK  i<»!),  iH:I 

—  i;iiiiilo  (Ipi,  .I7W. 

—  qiiilt  .il-),  u;!^  i'.7*.  liMl,  , 

O.M'Kt.r.i:.  N>  inlir  ilu  p|i(i>'sp  .i<i  Suiiil- 

l'!i[)iiiil,  7.1^. 
C\l'iNiii-  iliuri]»  ilf).  Hi,  I  II).  7:1;!. 

—  lliiMiiiitiii' >)i>l  l  Au.lt'l,  181*.  4'-''*. 

—  •    ii'iiiiimunnnr.'' ilo),  'ilH" 

'lAl'lN^  ;  llaiidï  <  Imutiui' )  (rniiiinu- 

ri ml"'  •it  i.  ti7u*. 
i'.M  i  -^TWi.  (Il.  ruiilt  l  I  i-i>minuii;iul<'' 


Txm.E  OÊNÉR.\LE. 

<  ^Al'Kvl  ANVi  (f'  Iulll.'  «Ii'l,  197*.  (iX^. 

(-APirA  i  ios    I  r-lril«Ii».«>Mii-nt   «riirii"  ), 

•Vil,  m. 

r.AMTort.s  iiK  Tot  i.iii  si;,  ■j'' ,  1 1 .  1 H, 
'4i  i^*.  Ij'J* .  71*.  i«>j.  v-1.'.'.  a-jn, 
»Hj.  3!!:-*.  ■iH7.  4<|?,  .'jiO*. 

697. 

i:AriUMi.  (sii-ur  il"}).  liiilL. 

OaI'TIIs  iiiiir'tfi»  pour  la  iviUnipliou 

Cmtiiins  «r.\i/iti-.  i-i*  ;  .l'Aluis, 
rl'AUii,  MiH;  ili-  Hîirjiu-.  ïlii  ;  An  Ikniu- 
ciiiie,  iflo ;  <Ih  IWii»rs,  n.t:  iln  (■"rwn- 
tii;nan,  m»*  :  <li>  I^»v;iup,  iip*  ;  de 
MonlpiOlinr,  v»B*.  4 1  n .  .'m^ :  <!«  l'ù- 

*'.^HMii>l.  ilmi  Bpp.'|i>  ivi  (.\u<li>).  Ao3. 

l'.AHAMAN"    ou    «ItnMAINi;    ICi"HUlt>  lll-), 

M.  ili'  Monlluo,  ifouvernfur  ilu  |>iiys 
<it>  Koix,  17^1.  iiH«>.  rrp.  :>  jS*  .  sito*. 

Vo("r  MiinlliK-. 

:<Aii ■  3A«>* .  .Vil  -  :^->-»  3j.'i».  :i.'.IS* . 
."■■>(.  t;s8,  ri.)j ,       7111*.  714. 

—  I  Iluiilf-l.Hri'iiiir  t  (  \  ill.i  ilr  t.  . 

B7*.  --ji*.  /ti.  MK.  r.."ii .  ij.'i7 ,  I K>^ . 
< UmvKi.r  r.n  (  i  iipihiinri.  1 17,   1  iH«. 

I  2^  ,  I  >').  1  .">H*  ,  I  ."ii| ,  171*. 
t ^AKBitsKf,.  tvt-siiriiT  ii<j  Kniti.o.  53A. 

< '.AnnoNSK  I lfi<ul(>-< ijiiiiniiHi  ivill*>  de), 

l'iA*.  21',.  VU  .  3X»>*.  Ibi.  Iivf»' .  OS»*. 

f>V'-.  l'oni,  3;iH^  .mi^  3iio* . 

.^|:-«.   3(><t.  Gftt.   OAti* .  r>.^/i* . 

4»r.7* ,  <.tH ,  <'73*.  fi7ri,  (Wn* .  l'iSa. 
<'»B.^'.  «'>iiri  ;  |.ur1,  n/|?.  Gjj5. 

•  Iahikjnmkiik  (HiTuiill)  («nmison  <ie 
hi.,  tM*. 

—  (l<iur),  176. 

<  ".AliCASsoNVF,  (  Auil<>)  f.'iiniil  ili-Vl.  7117*. 

—  (n)ur  .li'ii  ai.l.'H  ïHH. 

—  (ilk.r.'sc    il.|,    i3i«,  i3i^ 

j'ii.  ."rjif* ,  .'>.">i'i* ,  ritî<>* .  tv>ii . 

i'rj  I  ,  )'i3'|.  <'>78* ,  OH/i.  707», 
7'irt* ■  73j*,  73j  :  nssii'tli;, 
367*  ;  rlii'iiiinH,  .'irti*,  .Viii ,  .'17 1! » . 
■I-^,  r.-7*.  'iSo.  .".Kj* .  ,'>H8.  .'ir>3« . 
(H>ii*,   (juîj   fii;''.  liiii*.   ti3 1 ,  ùX>, . 

«»:w«.  ivv...  <)40* .  <i.'ii*,  G ji .  0:17», 

li-M),  I'i<i3.  fHHl,  fui.)».  (jjL,  iWl*. 
fiXh.  Mj,  <M)a.  f>r}i .  IJ.J7*.  )>i)8 .  7..I-', 


4 

7'' 

!1|I1|HI1  \,  ,  ij 


éiiuiv.ili'iil.  ;  li'N'''*  il'-'  (roiiin'<i, 
ai '7  .  '^-t.'».  ihhl;  Ul!lliuf:ir(un  s,  7ta*; 
lUMiLS,  (ijH  ;  M'ci'Vi  nr .  ijj' ,  ft'M'i; 
sytiilii-,  «):;*.  i;77*  -,  Xdli-iiiS  l'I  li;iu- 
'l'iuiii'ts,  ilid,  -1 1 


—  (i'v.5<(uf  .le),  5H,  Hj-, 
K.'i* .  ftij* .  iI'hi*.  161  ♦.  ifia»,  1^3*. 
idj*.  I liii ,  171 .  17a*,  1 7^ ,  ijj». 
12<).  Ui,  iSûj  iB.'.*,  iK,,,  i.H». 
aoi .    2iii ,   ao«'> .             ait'i',  ;i7. 

■'7I.  •tiS*.  :w8',  .'•.aii».  r.<i«i>.  .•.^jïïy 

731,  733.  73 i 

—  qinrlcUKUl  iii.  ia8*,   i a<(' ,  liV.*. 

—  llHiihKlIiil    ilf't,    l48«.     17K  .  276», 

3.32.  33V. 

—  l'-si'iÉiVliul  ili'l.  i'.  i~' ,  iii-, 

3i».  tVj^  çj8,  ia7,  jja.  i-^û' , 
.Vili'* ,  r>i|l'>*. 

''iirrli;iii>si''(' ili't,  la*.  17*,  3i*, 


:  21; 
I  Ml* , 


—  \   

iL,  ■'■3*,   ."i:^.  .'17,  tUj.  71 . 
7'>.  77.  8a*  .  83*  ,  8.i»  .  1)3  . 
ia3.    I tW .    I<,a*,    ii|7*,    air) ,    7 :»i . 

'j-2-1.  a3a,  :i,^  V ,  giji)* ,  3:'ii^ . 
3Ci<ï.  ^|8'i*.  .'>,ia*.  .Mi.).  .',74*,  .^18:1. 
)îi:i.  ri33 .  imS',  <>b7*,  71:,,  73i';  us- 
sf'iHlili'i-  •li'.'i  r.latj»,  173* .  I -ji'i' ,  12 
i8ii*,  I no* .  in3*.  n/t,  vn.  im> 

yii3*  ,   ari7  .    20X*,  2 1  ."1 ,    2 ti, 

a3a*.  234*.   a.li).   3i<.   3i8*,  3ai> 

3Vi 


32.-,' 


33<'.' 
3.'.:.* 


3i_ 
37f.* 


328- 


,  3ii31, 

3<l7, 
,  .38 1' 


À, h,  3i8* 

:h3.  Hir.»  _ 

355*.  J.'m.  309 


3G8* 


^22*. 


.387*.  3(>i.. 

3i|3 ,  31)0*,  .3i(i) ,  4o3 ,  Ao.T.  1V17,  ^111*, 
/|23*.  4?7''.  i^ai 

il:::. 


/)|3* 

&fi'>.  m*.  /|.-M, 

W,  10^''  ■  ijvii  Ml  V'7'. 

llL.  ili  '^ToV  iïii! 

4ui*.  49-1 1  .^iiB,  .'ma*.  jnÂ,  Jo; 
5 10.  ."ii3.  .'i 1 5 ,  "118.  ."120.  523.  1^27' 
5a«).  QiL.         :>M\*,  .'>3ii 

r>w,  .'v^o* .  0-^7 ,  .')5o .  .'*.">?*.  ."i.'tr>*. 

.•■.•17*.  .'i.jQ*.  .^a.  û(15*.  "fOS*  ■  •>7o, 
.'173 ,  .'>7U*,  .'.7IJ* ,  '>8i.  .'>H4».  , 
r>i|ii|  'w)^ ,  l'iiia* ,  tio.'i ,  l'mS ,  l'ii3,  «m 7 , 
i>22*,   O21; .   r>2<)  .   637.  'ijj*. 

<iri3 ,  »'>."><;*,  fi.'w)* ,  <iti3*.  <'>l>5, 
filiit.  1171»  07i«,  078».  I18.1.  mh*. 
f>fi-' .  (>ijo* .  i)i>2*.  6<4*.  'j;!'»*.  '""17. 
700*,  7111*.  7»^,  71  ifl ,  71111* .  713, 
7ifi*:  îivsirlti's.  7111:  ''HyU;  imitii^i'i», 
7  i  j  ;  ïliPinins.  ^80* .  .'>Gi ,  G<x>.  On*, 
<iiil*.  Ija3*.  628*.  038.  <>.'h).  70.U 
clK^inih  ilo  lu  lio.i»!*  ,  f»34* ,  «Vja , 
Wi* .  <'i7.'i .  :  l'-ipiivali-nl,  m'i*  ;  titi- 


iMlji.  >'>8i)* .  <»Sf)* ,  711  ■ 

—  |v1l"!iIiu  :;t'iii  r«l  ili^l.  3iS*.  7a/|. 

—  (Ville  ilr-l,  t\  h.  ih  -lîii  àlt  !iî^ 


«.'i* ,  8a 


iLkl, 


ia'> 


  KMI*.      loi  • 

107,    I  09 ,    III*,    I  ail"  .    I  a? , 
i3i*,  131,   i3A*.  1  ■■■3' .  I 
H|û,    2u5*,    207*   2 1 ."1* .   JTa . 

2/18.  i 


3lK>, 


■3is3. 


m.  Ma.  ^Oji  âMi  l^ii 

r>S8« ,  <>o8».  OftH».  rM»2.  703*,  7.1:)*. 
7i>H'',  714*.  71  j;  ara-ii^iiiii'.  .4 1  o* ■ 
ijij.  fi  I r» ;  KiTilivps,  j^.'tii*  ;  dillt'ijp, 
i53*.  i57 :  consul»,  V"'*.  <>■»*. 
^ijr^  102^    i;io*,    iJit  i«2j 

317*.  Î3ÎL  :tc8*.  /|8i<.  731; 

ïouvrllls,  Itîii  ;  <U^|»lli-s,  I  <>•■>■  III*, 
I -13*  ■  1O7 ,  "j'j'» ;  ilésor'irt's.  3iH', 
33(1*,  .'13tl*  ;  ilfillf^.  207  ;  icoIps  i^rii- 

Hll*.  ;   fdl  llfi.'lllil.lls.  3 


jtiO;  frtTPs  ('l'oles  clirélioiiiips, 
fttU'i ;  ■^Hrnison,  ifi:;.  2<S3,  2«4*:  lialii- 
tnnl",  mj  II».    Il 3,  178, 

3:'7,  T7i>,  fiH7  ;  int'i'ii'lie.  a  H.'  ;  jé- 
siiitL-s.  3;V)*,  SHK» .  3liN*  :  jiii.'.' «.•H- 
niint'l,  3«».^  ;  jiijjp  m:i>îP.  32_:  jnraii- 
•U'S.  .'171  :  n)auur:ii'liii'p^.  a/|r>*,  .Kb , 


3f.a*.  4^8,  yij..»; 


Ml,' 


lu, 


713;  auircliuixls, 
ppstp,  1 33 .  1 33*  : 
lioiil,  i.'i;;*,  73?*  ;  |Kirt,  OH;  ;  pri-vôt, 
IQ.  i8q*;  rfct-'vpur,  8ïj  ?'>i  .  ft^tj ; 
reli/ioiix  ilp  la  Mprci,  i t'ia* .  i<»o; 
fcviiili''.  H.'i*.  i33*;  (tijuliirinr:*.  Mj*; 
%imilijr,  3^^ 

C^HI>All.HA(:  O^oiiis  de),  coiiito  do 

BioulpN,  a83,  açH)*.  'i^i*. 
Cahi>onne,  avofiit,  qj. 

CAHf.Mk  l|)r<H'lie  illl;,  ^8; 

Caula  (I.f)  (Arit^i-f),  uu  ilioci'sr  de 
Rieiix,  08*.  7a*. 

(-AKLENCAH  idi').  coinmi^snin.'  du  i>ar- 

It'iiK'iil  dp  Ti)uloiis.e,  307*,  iii. 
Cahliis  (pririce  doni  (wiii»  s.),  û^;*. 
CAHMAtsu  (cumic  lU'f.  Voii-  Cuniiiian. 

—  (Joaii  II,  viiromle  di-),  ÛSB. 

—  (ressort  dpl,  06^*. 

Cabmai'x  (Tarnt  (mines  dp).  IW?*, 
fi73,  /"H*. 

—  (verrerio  d<i.  fii2,  ftai 
CAUMf.i.tiES  df  T>iulou»i.'  (monastère 

des),  3r»7*. 
Cahmf^  lie  lii'-ziers,  233;  dp  MonliM"!- 
Ilor,  ZML 

Caunky  [<\<'i .  iii>;''riicur,  :>fHf,  .'171.* , 
;>83,  58:,*,  6.M>* 


Car<ji"ET  (de),  In'soripr  de  Kmiicp, 

CAii)ih;iiK  ((I -lan'le),  iirpflipr  dps  KUits, 

6 M),  ûii. 
—    (dp)  d'Aufri'ry.  f^iK^  M. 
Cahciion  (del,  mnr'jiiis  de  Ni/.as,  .'i.'mi, 

fw'l ,  ()[}  ■.< . 

Carkohsrs  (elalil'HSPiiiciit  de).  38/i*. 

fut 

<Uu»  (Cli:irlp<  dp»),  èvii  [lie  dp  l-'in- 


TABLE  GENERALE. 

Cahiai.s  ||)..nt  dp,,  sur  la  rivién»  du 

Lhern),  iiti  dioci-se  <!•'  I.odùvo  (Hp- 

raull),  .'177. 
<;auie  makink  pur  Kii.Hoi.,  "kIq- 
-    roiilii'rpdp  l.angiipdor,  703,  7ujj*. 
C'AirroNs  iruhriciition  <Ip),  >i73. 
<'.ASK\Ki-VK .  eiT|psia«lif(UP  de  Ton- 

l.iiiso,  ïti.'i,  >08*.  22Ï 
rAsiîiiNKs  ( plnhlisseiiient  de).  ft.\f>, 

iiîti  jliLL  ■"''»•• 
Cassaoxk.  einidoyi-  i\  i'Iioiel  de  ville 

dp  Mont)ipllipr,  "ijo*. 
llAssMr.NK,  v!rpflier  dp^  KirIs,  .^.'iK* 
Cass.mhni:  (iIpi.  Kviidic  dp  XarlMinn«, 

CLASSA ifivF\r  (dei,  avoi-iil  sin  parlp- 
ment  dé  Toulouse,  37Î*. 

—  (.In<r<|iie-<  dp),  trésorier  de  Franc*», 

CAssA|r,NKAr-<  il.ATKSS  idp),  3l|4. 

Cas-sas  (Jîieipips»,  ilUtPiir  d'un  livre 
sur  Ip  I.iin^'uedrir.  -j.iH* 

—  |.r.  r;.),  Iré^uler'le  Kranrp,  fi'Mi- 
Caski;  (rvvofiilioii  du  droit  dp),  jft?. 
Oas-skiuiji. ,  procureur  au  l'arleinenl, 

710. 

C.AssK.i.  |vjct<iir>!  dp),  3<>7- 
Cas^i.m  uk  Thi  hv,  memlirp  dp  l'.Xcn- 
démîp  des  «riptiees  de  Parts,  (Hii*. 
(■.AHTAtxo.nide-grefiioriIeskluls,  At3*. 

CvsiTA.SKT  (Haulp-(iarontip)  (pommii- 
DHUti"  de).  Lil .  2Si .  ."«lia * ,  r>.^7  ,  r>73 * . 


r.ASTAN.i  01*  l'ierre  Rodps),  conniil  de 
Milrvpjol»,  poilp,  îoo.  ?33. 

CAhTA.MKH  f  I  iiiilliiunip).  riH'eveur  do 
(;arn«ssonnp,  43ij, 

Cahtasviki.s  (Aude)  (hubitantii  dp), 

C\sTt:ri.Ai>Ks  I  lîpu   de),  nu  diop^sP 

d'I.'z^s  ((ianl),  .'t73*. 
Cautki.  isieur),  de  Dr^ziers,  178'. 

—  l'iùrur'ieo  de  Monlpellipr,  ii3*. 

—  (Jpan).  trésorier  de  Kranpp,  34."»*, 
3^1  ♦.  Zujo^  .-.118*,  Fil»*. 
tt36.  ti3o». 

Castklas  (Alexandre  de),  triisiirier  de 

Frauce,  1  ?r),  1H8 
•  '.AvrKI.KT  («^inslaiil  de),  04ii. 
KAsTKi.MArnor  I Haute  l'iuronue)  icoin- 

muiiiiuip  de),  3i|»),  V|8,  Mtj .  'iV'*- 
<'ASTi;r.NAL  (biiron  de),  iti8*,  170,  3oo. 

-    (i-iiiutP  de),  J71  *■ 
CA-<TKi.NAriiAnv  (Aude)  (rlininbre  de 

l'K.iil  dp),  J»i*,  387. 

—  (i-hnpitre  il>3l,  .''^J*. 
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(jAhTKi.N-AVDAltï  (prèsidial  .le),  .'t-i*, 

3  3.'|*. 

—  (sénéclinl  de),  fi»'»*. 

—  iville  de|.  1(13*.  loil.  lo.'i*,  lo.'», 
107*,  137.  i.'i.'i* ■  an*,  ail,  ai»»*, 
M.  32ji,  liii,  mj.  to>. 

âi8,  .'iM* .  O*)^,  737*.  727  :  rliPitiins, 

38o.  4o<(,  .'iio*.  :>^* .  d/)<(«. 

.Iji*,  .Vifl*,  ,".«M*,  QftS,  'tt..'!* ,  .'187 . 
6a j ,  fufi*,  63») ,  1)33 ,  dfto;  collè^fialr, 
733  :  eiirdeliprs.  .>4i  ;  dames  de  la 
l'rovidenpp.  .'170*  ;  dnetrinairps,  118 1  : 
rrriv»  des  école»  chrt-lipiines.  iik>. 
Ca-stixnal-Krthon  (liiirun  de),  il. 

CASTKI.NAU-l>K-Bo.SSEHiSB  lliurotl  dpl. 

3oA,  .i4»*.  555.  ôjiij  ft3.t* ,  t'i^i*, 
Ij'i». 

—  ibaronnie  dej  (Tarn),  377.  ^.'n*. 

fifm* ,  421.  ft7'>*,  C7»*. 

( Iastki.n AI  - d'Ks TKftTKFoNns  <  hamn 
del,  iCi*,   304*,   /|2i .    423*,  /ji/). 

f>il8*. 

~  iliarounie  de)  (Iliiule-Oaroiine) . 
/jni ,  .'iSS*.  II.S7'.  fti)2*.  fr>tl.  70/). 

—  Iciinuiuinaulé  de),  .i3<)*,  4-'>*i 
475 ,  4ti" .  ii8j  570,  671* ;  pont,  lOii*, 

—  i<élt;neMr  de),  i4*.  733. 
ijASTKLXAr-DI'.  GliKHli  lUernulti  (com- 

iniinautA  de),  d'M* 
CAsTr.t.NAi;-nK-I,f.vis  (Tarn),  i33. 

C\«Ti:i..SAi:-riK-RAN[<oS  (ImrouniP  de) 
(  Lozéiv  i.  Voir  ('.liAteHuneiir-de- 
rtundon. 

(:*STKI.M>VKI.  (del,  avocat  ft  Toulouse. 
3i3 

Casti:i>ahhahis  (  Tani  -et  -tiaroniie) 
(jtiiidictioii  de),  .'«B^*.  (117*,  CMi*. 

—  (pnrlpmenl  11),  i4*'.  1  i8. 

—  (ville  de),  i3^  Ji3j  ^16^  A33'. 
0 1  ri ♦ ,  l'il»."»*  ;  eoiisulft  ,  21O*  .  27.'»  ; 
cliemiliB,  doUHiips.  5>iH*.  ■"»84*,  tWii . 
033.  liji  :  jucp,  5<>3*.  G.'i4'. 

('.AsrfiHA*  (de),  twili*. 

t^AsTia,  .siîilîneur  de   Saint- Marliii- 

iTOydes  (Arit'ifPK  A33.  jliS. 
(Iastii.i.on  -Saist-Victor    (  <'hpvalipr 

de),  tkjiS. 

('AsTnKs(Tnrn)  ((-liainlire  de  ['Rdil  de). 
i/i7,  iS) ,  Boi».  ^73 ,  3(>,'i*  330*. 
3:1  i  ■  3:i3*.  354',  303.  3ft7*,  370,  378. 

~   (diocpse  de),  fi.")*,  fMj*,  i»3*,  ijj. 
L.Î3*,   7n4 .  infi' ,  2117 ,   3.*i0* .  357 , 
37/1* 
617* 


417.  443,  iîili  578* ,  (k>8*, 

fi3»i.  6211.  03 1 ,  iV'j2,  C'i4*.  040. 

1178* ,  (ii|o  ;  iissieltes,  82.. 


23i>*,  3.">4 .  357,  iii^,  633  :  elipmins. 
,"(8ii*,  fH>.')«.  ('.i7«,  livo.  6iC* .  fi,,,. 
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033.  636*.  Cil,  difl».  03i»,  fl'^^*, 
65o*.  iM3,  6<;g.  6<'mj*  .  67:1*,  675*, 
fiBj*.  liH.^ .  687.  Opa.  e^ii  607*. 
6<)8,  7»!*.  703*.  7<>4*.  710  ;  il<'^|>u- 
tés,  735;  r>-('i>veiir,  -436;  syinlk,  âç), 
Oasthes  (*\t'cliij  lie).  A3»,  «w; 

—  (ùv«><)ue  de),  1^       ,  .U.  ^ô*.  "ii* , 

6»,  7«L  I*ti  llLi  îiL  SiBli  "i'.  i6i*. 
a.tf» .  i3«*,    237 •,   240»,   353,  355, 

356»,  370»,  32»,  W. 
700 ,  73/1 ,  775*.  736,  7'J7*,  733. 

—  (vill.;  Av),  62^  jtL, 
126*.  1A6.  i.V'*.   if»2,  171*.  i8i>*, 

l84i,     187.     l8«>*.  Tl!,-!',  -i/ii*. 

i'.3* .  a8<.».  383.  .U6*.  468, 
Chj ;  cancrncs,  611*;  l'Iiiirlroiix,  3i*. 
191  ;  collégi',  .  6118*.  63» .  G.^a  ; 
consuls,  5^,  ÇLi  2§i  7'J*'  "U.  '7». 
i8.t*.  I i|Q* .  îi3.  233.  îAa.  32â*. 
370*.  377*.  3<>7» ,  4<>(j,  7^4;  loiirs 
d'necoucliemeiit,  70U :  dOimU-*,  1 18. 
n3.  i^ii,  i4i ,  it>3:  (lominioainii, 
i8j*  :  furlitications ,  ïS»*;  frArp.» 
de»  (''coles  clirùlii'tiiics,  tili,^*.  6<it'i . 
681*,  701  ;  greniors  i'i  rcI,  ao3.  3i.">*: 
(janiisons,  ;  jOsnile».  36o.  374* , 
C4ï;  Jut;e,  3aa;  innniirnclures,  .'i83* , 
586*.  0811.  6331 .  6^4*  :  |ioi»U'.  :'o5: 
rflligieuws  de  Sainlc-Cluirn,  35a*. 
7a8;  relit;ionnaii'HS.  128*.  aSo*, 
4i6*.  Aaa*;  IriniUiiie»,  167  :  sK-ges. 
épiacopaux  <>t  de  jiiiiticu,  joj  syndic, 
87*. 

Ca&thie^  ^baron  do),  65,  laa.  i45*, 
167.  353 ,  557 ,  ,56<>*,  CaO .  645 , 
656  .  65r)»,  djfi* ,  698*. 

—  (baronnie  lie)  (Ht^rault).  6<j2*. 

—  (L-oinlc  de),  iii',  4-Vj*. 

—  (duc  de),  "t3"' 

—  liniiriVliul  <li.-),  iiiiniolre  de  In  mn- 
rine,  708. 

—  (nuirquis  de  1 ,  342.  364.  37a*. 
373».  ■37t|*,  38i».  384* ■  3«a,  44.j', 
458*.  463.  465.  471'.  ■^7'l*.  Mi 
5aa,  .548.  574*,  609*,  687*. 

—  f  marquise)  de,  3<>o,  4*>!)- 

—  (liiour  de),  4».'>*. 

Cataloonk  (province  de),  l'i*. 
26«t*.  3u6.  3i..,  481  ♦;  nrnié*,  a75«, 
276*.  a 80,  a8i*.  a87.  a88'.  a8<>, 
lyc.»  ïfjfi,  3i6^  3i7*,  3i8'.  3i8.  3i<>, 
3àa,  324* .  3a6.  327.  338.  343.  480», 
4ii4* ,  5l-4*.  5a5*  ;  lit-uU'Uuut  gvni- 
rul.  3ii7* ;  vite-roi,  L'77,  3oi*,  358*: 
vielleur  t!t'ii''rol,  3 1 5 

Cadii.as  (de),  cl)i'valî*>r,  Ikjfi. 

—  (  rniiifois       trésorier  de  France, 
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t'.ATEi.AN    (  Jean  d«  ) ,   trésorier  de 

France,  i54.  174*. 
Cathki.ax  |de),  cApiiool  de  Toulouse, 

345. 

CATHoi.igirKK  (  di^libération;!  concer- 
nant le»),  i46».  i64*.  i84  .  358*. 
367*.  iÈ2.  :  Serment,  1 06* ;  iniposi- 
lions ,  176*. 

Catinat  (de),  marùchat  de  France, 
m. 

Cal'ukiihoki>k  (  de  ) ,  inspecteur  des 
liaras,  433*.  48a*. 

Cauiuks  (Pyrénées-Orientales)  (com- 
niunuulé  de),  323.  .585.  638 

Cal-jac  (  Haute-Guronne)  (commu- 
nauté de),  3a4.  3<>a* ,  àii*. 

<UuLET  (d«),  commissaire  du  |>arle- 
menl,  304*. 

—  (François  de),  1  la. 

—  (Jean-Georges  de),  trésorier  do 
F'rance,  ia4*,  i58,  i6it*.  160.  188, 

24o*. 

—  (  Guillaume  de  )  ,  trésorier  de 
Franco,  3io^  35^,  356*.  3ç»4. 

—  (président  de),  21122. 
Caumahtin-  (Louis  fye  Febvre  de), 

i85.  186*.  187*,  )88*.  2q6.  2U7». 
ao»*,  2in.>* .  3i3.  a I ft* ,  iii5* 
GAUME1.S  (de),  6i8*. 

—  (Salomon),  avocat  au  Parlement, 
aaS*- 

CAL  JIONT-FlKIlBI'Tr  (de),  3.1^ 
Cai  nks  laldMJye  de),  tl3S. 

—  (Aude)  (communauté  de),  707*; 

—  (carrières  de  mnrbrti  à),  42?.  4 26. 
45i*.  5o5*.  Gij3*,  66.). 

CACNM(Pelel  de),  gentilhomme,  373*. 
Oacssat,  manufacturier,  63i). 
C.ALNsEij.  (ruisseau  île)  (Tara),  6i3. 

CAiissunfiREH  4Hauie-(>aronne)  (lieu 

de),  »3V^  a8ij». 
CAtTliMATK;s  (Aude)  (licu  de),  668* 
CALviKKii,  inspecteur   à  Marseille, 

457*. 

Cauvisho.s  (marquis  île),  lieutenant 
Rénéral  en  Languedoc,  366.  .376^ , 
38.- »,  4oi'.  4o4.  43o*,  446. 
463*.  733.  Voir  Calvisson  .  (mar- 
quis, comte,  etc.) 

tUi;x  (comte  de),  669*. 
<  )ava|<j.Nj:k  (de),  lù^ 
«-Iav.vii.lRs  (Itaymund  de),  évèque  du 
NiUK-s,  ijii,  101*.  127*.  laii. 

I^AVALIEU,  t''^oj^raplje  du  roi,  197*, 
26O,  2V>.  aSH.  3i4.  42a,  735*. 

Cavaliehs  iréduction  de  solde  des>, 
aaa. 


Cayi.ls  (baron  de),  .w.  684. 

—  (bnrounio  de)  (Hérault^,  5^^  7.m». 

—  (Josepli  -  Franrois,  umrqui»  de^, 
4"7.  4"8,  442.  452*.  5i6*.  .550.  56.)*, 
563».  707*. 

CAZKDitu  (Clittise-Dlen)  (abbé  de  la),  vi- 
caire Kén^ral  de  Toulouse,  33*.  5i*. 
Cazkm.uot:  (de),  486. 

Oazen'elve  («iuillaumede).  lieutenant 
du  prévôt  gi'nénil  de  l.auyuedoo, 
70*. 

—  (-sieur  de),  auteur  du  franc  aile», 
aR.j*,  liX 

Cazknove,  député  de  Ca/ére»,  it.^' 
Gazèuiss  (Haute- Garonne*  (eommu- 
nuiilé  de),  18»*.  3i«),  474,*,  485', 
5o7,  -56-,  568*.  ■56q*  .  iLia».  (WU?*: 
chaussée.  57a*,  6<>8.  04o:  pont.  16». 
Ao3*.  4li' .  5o4.  .50; * ,  5io*,  iii*, 
ilil.  [mî  53î^  533^  Via*.  .•■44* ■ 
■''A5*.  .547*.  iîo3»,  6on,  633.  637, 
638*.  646* .  65i*,  65i,  6.57 ',  1.75. 
f.83*. 

CA/ûuiji  (Hérault)  (communaut*^  de*. 
4u.  56»>. 

Gf'.iJHK  (Pierre  du) ,  ancien  cnpilijul, 
Ceillgk  (abbé  dej,  abbé  de  Soréze, 

Mil 

CÉi.KSTtNs  d  AvifcTion,  427. 
Cenahkt  (banxi  de),  424.  571». 
tlENT-SttissKs  (capitaine  des),  :i>i(j. 
CtHcLK  (asiemltlée  du),  à  .Mmr-s,  j-"^ 

CÉBlîMONlAl.  des  Ktat.s  (travail  inti- 
tulé le),  aiiu 

C.EMAt.l.M  (H«ute-(iaroime)  (oomriiu- 

lui u lé  de),  22; 
Cesskxon  (Hérault)  (consuls  del,  734*. 
GicTTE  (Héraidt)  (amirauté  del,  t^jH. 

—  (canal  de),  5ao ,  542*.  .555 .  6O.1*, 
675,  683* ,  (W)3,  70a*. 

—  (port  de),  i58^  3fit .  3ii^.  M',', 
37U.  EL  -3<.>3* ,  3>tK'.  4„2».  ^„,. 
Ai3*.  4arj*.  43i.  438*.  438.  43q, 

Mll  àiL         4iL  ià2L,  W*. 

4^  45a*.  ^56^  45.»*,  4,',i),  46u'. 
A62*.  46a .  464.  465*.  466»,  466. 
|'J7"* ■  470,  47^',  47-"'.  478*,  4«i*. 
487*.  4 '10.  4o4».  4 1.17*.  5o5.  M,6,- 
5»7*,  5i5.  5i8*.  5iQ.  5a3,  5a7*. 
5a8-  " 


 5 ail.  îili .  .jii,  5334  ilMi  ïili 

54a'.  543.  544.  547',  54fi*.  55i*, 
554*.   .556*.   .5.57.  56o.   563.   .566' . 

I*    573».  573, 


.5O7', 
574, 
M<8*. 


070* 


568 , 

170.  577*,  .571,1.  58a*.  585^ 
5ija*,   'èim,  6ot .  602.  6o6* 


6«>ii,  61 5*.  616.  6iQ*.  6a8*.  64 a, 
646'-.  664.  707*.  714*. 
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CCTTF.lvillgd.;).  470*.  ^73.  j07*. 

04">8*.  (Htij*,  7ir>*  :  f  nspi  nt's,  r»oû  ; 
(hniiKîféc  TtHo.  582.  'ityt ;  i-tieiuill», 
ri 1 6 .  '118*.  ôîo.  5.">7 .  ."ifi  1  • ,  Boi . 
0o3* :  fnnni,  ûii,  ri.Vi ;  foires,  3<)3* , 
•'■;('>*  ;  forliilciilions,  .  .'i7<j  ;  Inzn- 
n>l,  441 .  443*.  Tioû,  .'toS .  "i23 .  T>ii* , 

raffint-i  ie  lie  siiciv.  42^^ -iil^ 
■'il 4.  .'ij'i*.  r>3ri*,         c„h*:  salins, 
% I ,  [kj2-  verrerie,  ."«^o*. 
(îfVKXSKs  (pnvs  ileni,  171*.  IIP*.  ïii, 

3if>,  '3H.t.  4.»j«.  43.1.  .y.;)*, 

473.  /|t)>t .  jo«.  707* :  clÉPiniiis,  Cal)* . 

fhio*  :    in-.ini]fartiiri>s .   3«i*,    3>l<> . 

4i4*.  j4û,  533 ;  r^ligionnnire».  <in, 

2iL-  13!litroill.l.>s,  i,|3».  4-4«.  47f.'. 

^78*.  471)* ,  700:  Iroiipea,  aoj*.  320. 

^3o*,  47'3' 
t;iiABANA!vsY,  procureur  du  roi  hu  «j>- 

iiAcIml  Jii  l'uv.  iiî. 
Ohabannks  (de),  liculrnant  général  pn 

r<anj!;iiodi>c,  i. 
CHAnEur,  coiutiil  de  Vîvi.-rs,  «>87. 
(iHAUuT  (Hi.'rri'),  diicleiir  à  Ninies,  .[ig. 


CHAm;s\c  (conUe  de).  ^79. 
CllAtliKuON  <|>Uce  du),  il  Tuuloime. 

fl«2. 

Chaire  (droit  sur  le*),  i36*,  \if>*. 
<;il*ISE-l)lKL'.  Voir  Ca/t^dipu. 

Chai.ahrais  (Louis  de),  »ieur  de  (iRli- 

mard,  ■'"i74*. 
CllALAliHK  lAudel  (coniiiiiinaulK  de), 

617*.  61)8* .  701  ♦. 
(^HALAnru'EissE  HE  (iALiMAnD  (I  :iaadc 

de),  4Jo*. 

CnAi,KX';<>N'  ibaronnie  de)  (.\rd^clie), 
4i!j* ,  471J.  fi"M)*. 

«'.HAi.vrr  («iei.  J78*,  (><>8*.  716. 

('HAMRERLAC  (de>,  t>i4. 

Chamrkrc.ai.n  (de),  473*. 

CllAMBEtlT  (.If),  3«>4 .  3ufi. 

CiiAMiiON  i(iard)  (communauté  de), 
H84. 

Chamri)N's-a<4  [aUM  de),  éM/(iuo  de 
l.oilr-vs,  371  j* . 

—  (ronilii  ilt'i.  4ftn.  Sno*,  'tti 

—  (uiarqiii-i  de),  44a*,  44n*,  4r»8* . 
46-''.  4;4*,  it'i*,  ."»3.'i*.       .  <lK-.« 

ChaMRHI-:  AllDENTK.  ÙlX. 

CHAMfiUE  iiK  a>3aiiKH<":r  do  Carcus- 

—  de  Mrir>n>ille. -V'ii  liûOi. 

—  de  Miililp'.'llier,  4(i<>.  477- 

—  de  Nl»n\-i,  4<'»6. 

—  de  ToirluniMî,  AOfl.  477.  054*. 
Chambki:  uks  coMi  rts  Je  Xlontpoi- 
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lier,  3ï^       ^jr^  jn^  5^2^  iJô^  iô<), 

Itl;)*,  I7i»«.  170,  171,  17a*, 
17».  173»,  173.  174*,  I7.'l*.  176*, 
'77*.    177.     178*.     178.    170,  l8ij*, 

iS3i  i84*,  i84..  i86«.  .88*.  ino. 
'0g.  M>3*.  io5.  ioi .  ji>a».  203.  ao5. 
a<'7*.  •"3*.  at4«,  ïij.  ai7«,  aa7, 
»»!>*.  a33*.  i4.'. .  z7(t,  a8«,  34f'. 
â."i4*.  Voiri".our  de.i  (^ùuiples. 

—  de  Piiria,  ûj.  H«li  ^)*.  iOq*.  .Vm!*. 

—  de  Toulouse,  mf)" 

«Ihamtihiîckiminei.i.e  îiu  I*arlement  de 
TLtul<iuso,  ai. 

Ciiamriik  l.K  i.'f'niT,  t2i.  3ai*.  4oi: 
de  Bt-/.lers,  a3i ,  ^44 ;  dn  Cnstres, 
i47.  iMî.  ano*.  a73.  3o4*.  336*.  .3.'n. 
3:>3«.  3.'.4-' ,  3li3,  307*.  3-;ti.  378  ;  du 
l>rtupliini.  3i)4*;  <!<'  l.isle.  »>). 

—  mi-hartik,  mil,  îîll:  '»<>■ 
itO*.  h8«,  i4i*, 

—  DES  HKOVl-hKh  de  Touloiis»,  Sjj  3r(^ 
4'*,  liL,  ^  lltlt^i^j  it^li  I a4*. 

Chamii.lamt  (ilei.  405* .  4fi7». 

4î>!i,  47«'*.  422.       477.  47«*.  47». 

47'>.  48...  4Ha*.  4^4*.  484.  4y»*. 
CHAMOiitsK  (l.atiiur  de(.  Vo(V  KIory. 
Chasji'  (citnite  du),  fi4i*. 
Chamvaonr  (r*tfinietil  île),  3M 
Ch.\sm:  (l,ozi':re(  (i-on>i)uinauté  de), 

i.3.'i,  »8f)*. 

riiA.SAi.KU.i.F.  {(  Willlaume  det,  463*. 

—  (de),  o^mte  de  S.iumès.  f>87». 
CHASCKi.r.KuiK  «le  Toulouse,  80*.  ifit. 
l'llA.si:HK  (sienrj,  l3.'i'. 

CHAXiiKt.ECM^  (uialtresi,  de  Toulouse, 
71.3*. 

<:iiASi.AV  (de),  conseiller  au  pnrle- 
uienl  de  Ti>ulous«',  1 43*- 

C.HAi'Ki.AiN  (de),  «•ijfueur  de  Trouil- 
has,  M  j' 

<  iHAl-KI.LK    DK     MINt^CK     IiKS  tfATS 

(uuiilre  lie  la),  4i4«, 
Chamtrr  de  B(  uu<'»irc,  48<>*;  <leS:>iut- 
Klieniie  de  Toulouse.    179*,  ïli3*, 
288 

•  iHAkTAr..  profetiseur  tle  chimie,  (>|)C*, 
twH'i.   7o3*.   7"»'' ,   7117,   708 .  711*, 

Chai'UIs  («irurl.  ■>■>• 
CiiAPUs  (sieur),  437- 

r.HAHHONs  l>i;  TliUHI!   (droit   SUT  les), 

on,  f'37* ,  f'iti.  tb I  :  mines,  11? 4. 
fi<V4*.  1)73.  677.  (iS7.  i-iSi),  7o3'. 

<  "iiAiiKxrH  (port--  de  lui,  3731. 

r.HMiKNToN  (Seine)  (école  vélériRaire 
de  i,  l">8-^ .  7<>4 

Charok»  viL'.sii;ii'Ai,K»  (  aboniieiueiil 
des),  -">3o .  â3a*. 
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Ch.xritC  de  Montpellier  (pauvres  de 

la).  Mi  3^6*. 
Chahi-ks  V  (empereur),  3£L 
Charles  VU.  roi  de  Fraïue,  483*. 

rMjfi*. 

—  Vlll,  roi  de  France,  lO^  37O*.  3iii. 

—  IX,  roi  de  France,  fia.       80^  aaB. 

CllARXEY  (de),  r.ii8 

Gharreticm.    BRrrt-tair«   de  M.  de 
lifiinvilln,  8q*. 

Charbon  (de),  trésorier  ile  France, 

iàîLi^  47«>». 
Chautuki  x  (lien  de»),  à  IWdeaux. 

LZÏ 

—  de  Oaslres,        ij^i^  ;  do  TouIon*e, 

CtiASsAK,  avoc«(    au  Parlement  de 

Toulouse,  37»*. 
Chasse  (priviliVes  de  la),  »*.  i3.  31C. 

îlL  21,  281,  3i«,  32j  57,  3(^*, 

Ml: 

<:iiAss^urA  (ruisseau  ihi),  (iiK*. 

Chassiers  (consulat  de.«)  (.Xrdëclie), 
tVji*. 

Chasta.skt  (de),  .388 
Chastkl-de-Chateau.neup  (sieur  de). 

CiiATAïasKs  (traite  des),  v.'i*.  27*. 

r.HATKAIT-NARUONNAls   (llloulin   du  )  , 

a  Toulou-se.  (•■43*.  631 .  (ir,4*.  673*, 

fK(3. 

Ch ATK A r  X  KC K,  ;!arde  des  Seea u  x .  2 '(O* . 

—  (man[nisde).  Hr>3.  .364*.  34>3.  .397*. 
4"«*.  4î^*.  442*.  440. 

c.iiATKAi'XKiîf-HANiKj.N  (liorouniu  de) 
(l.ozi^re).  -44;»-  Voir  Castelnau-de- 
Rnii'lon. 

Chatkvi'x  (ilémnntèlement  des),  88j 

—  (pnnle  des).  iiK 

'  lllATll.lXix  (sieur  lie),  i3ii 

—  (cardinal  de),  ari'l|i;vO(]Uc  de  Tou- 
louse, -jH' 

—  (frère  de  Coli^ny).  8."i* .  a«>*. 

a-i.t* 

t  ".HAin.xrs  (due  de),  fi  1 3* 

—  (iluchesse  de),  fii3*.  fi38 
CllAL's-tv  (lerr'  de),  au   diocèse  de 

Vi\i<.rs  (.\rdiVlie|.  378*, 
«".HAivEAii    (.\ntoine),  trésorier  de 
Ki-.nire.  iii.  4(1.,*, 

C.HAl'vjrr  («•'"'isloplii'),  tP'Borier  de 
France,  12.')*.  i2.">. 

<'.HFKi>K.ntKS  (François),  n-ceveur  çé- 
néral  de*  linnnci's  en  Languedoc, 
33.  M.  iiL  41.       M.  il,  4iiL 

il*,  ji2l^  j3V  ri3^  ^58^02^  (j^ 
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fii.  (>:>*.  )i5.  «21:  îlt  Zll:  liil:  lîîl: 
77*.  7K*,  7K. 

«IHKMINS  iHiiln'titfn  ili-s).       ,  Xi*.  3ti. 
OH*.  1 1.'.*.  121,  ijjii  lOt'i'*.  iti;,  i-a*. 

i7*>*.  iK'i».       ,  -Hj.  ;ur.v  »^ 
ii:t.iv  MiL  MIL  ^i>H'.  ''i4ti*. 
iJSi*,         4711*.  52ii  ^X'.»',  '>33. 

1107 .  Oio.  HzS.  033.  g.i.  ûji*.  ini. 
ùH'i,  7u,'>*;  ins]i<i.-lt-nr,  ^1*;  lar- 
goiir,  ri3fi*  ;  |iliiiitiiliuiis,  iSa:  vt'rifi- 
chUoii,  ift-»* .  Ji}')* .  38(1.  3^4*;  vi>>l- 

ChKMINS   OK   t.A    l'<jH  l  K  ,   3iji .   4of>* , 

■^<M),  1^1  U,  .^itt,  .^Jll*.  4      .  -^3l»*  .  .^^i  t 

4i>i*,        .  W.  470* ,  4wf,«. 
34>i .  r>Oâ* .  ."j7o.  "jf^o.  0ii3*.  ûiïL 
<  :ilKVALlliU  l< '.IllU'li-K  ♦•N-vOrJl'IilT,  (Mi, 

67'. 

—    conMil  >!<'  Mciiilc,  j4*<- 
CnKVAl.lKlis  ifill<cr;;iio  ilos). 
<:HtVAU>:llK('l(S  tili'l'i'iis"'*  fiiili-fc  mix), 

I^HEVAI  S   r>K  UlLAiiB  (.ICôit   »Ur  Il'Nl, 
•ll'itt. 

l'.HKVKIiHY    (l'irlTI'    ilrl,    pi'IHTIll  (UîH 

HniinccH,  j3.         f» I * ,  lia,  <>ri.  (»7, 
•>y*.  7"*.    7'  ■   7H».  -'1*,  77». 
>S3 .  to4 .  I**'». 

Chkvhki  sk  (ilnrliossi'  lU-),  ■iTm*. 

( Ihkvrotikh^  'le  'ri<iili>ii!<i' 

CiiFVLAHii  (  l«tir>>nnic  ilii  i  (Anli'-'lif), 


Chiiihv  (iirtii'lonl  ilc) 
C.ni<,:oiSKAi:  cli>mcrlii-r  (k-  ITiii- 

versllr  il.'  Mont|"-lliiT.  3«>i),  4i3*. 
(ItllMirHâitN»  lio  Toiiloiisp,  CHS. 

Kraii»  »' ,  .'H3 

—     ^llIC  lll  l,  SIII'itlICtllUlDt  tIfK  postes, 

t.3-.> 

—  ((iillii-i'l  ilpf.  (•vi^iiue  lit-  Coiumiii- 
<:mnsiNKr  iiininnils 'Ii'i,  j^u*.  ."137*, 

<:hoisv  (ilff.  <-liBncoli<r  iln  .lu 

li'iin»,  3«y' .  21)7. 
i;homki.,  <i<'|>iiti'  (lu  Vivuruis,  (v)-*. 
CHhisTiiL,  ■•"ort'lriiri'  do  M.  iI'Akiu^n- 

fiiii,  i;  I  *. 

(JiKH  illiiiili-tiunmiiPMfi'.'il  >ifi,  ''''<t\'. 
I  ;iFU  -     -  Ittvifcni;    (  HiHilc-<  iiii(»nne) 
lliiiliiliiiits  .)(•).  373«. 

CiMKTIKHKb    Icli'itll ri>   di  s  I,    i^Cm^ .  t)H.'|*. 

<  !|N  i  K.a.viin  i.i;  «  limite  ♦ianjnnci  hmiii- 
mmiuiil''  .î'  I.  1 1'."-,  lït;.  3 -t..».  A  '.l. 


TABLE  GÉNÉRALE. 


TiK'i,  tiiA- 


4521.  m: 

leaii,  3iii;  i-ontsuI-J,  3^  3 1 4 ,  37<i, 
ritli  ;  dioci'-siilii*.  Imldlitnts.  3-;i 4 . 
335.  7î<> ;  pont,  54_.   ni*,  m*. 


■  tV 


:i3i> ,  3 V"»* .  ,3iH)*,  3?o .  3g4.  3(^1*, 

35:>* .  364,  373*,  37H* .  3HG,  453». 

j3«.  .•.■Vi ,  r.^:.».  :>^7*.  ■'■y»»,  .'..'n*, 

ri.vi*.  .-.riti»  r)58* .  i«>3.  ôtui^ .  5<jn*. 

■'■72.  "174. 


r.inos  (iil.bi-  d«),  340 ■  . 

—  (di'l.  Hvoi"nt  1,'t'nirul,  •>■"< 

CiKox    ().t)iil  <1p).  Mir  In  rivi^ra  de 
Briiiic.  »iJ 

•  ;ii"ADi;lms  (  runciui'iit  df.^  1 .  122*. 

ia3*.  i47«.  Lii. 
Ci.M'H'b  (do),  iinji'ttioiir,  .^1X3 ,  ^8'>* . 
.loi .  r>i'<*,  33 1 .  ti'Mt,  ">i I .  i^Ti* . 

■V'io.  ■';5>t.  r.r>j*,  ■Mj7«,  m-;,  :a>k ,  5ti<>. 

<;lMiai:  (i-nml.?  de), 

•  ll.AKL  (ViOCMlltC  de).  'liX* 

KLAHSri"  (di>).  coiisuiller  iiu  parleiiictit 

de  'l'uiilouse,  î.i/|. 
ClJ^nt.ssE*d'Al|ii,  7411  ;  do  nr'>/iiT<,  778; 

.II-  i:iistrL>K.  yj7'  728. 

r.l.f.MENT  IV,  linjH',  3-->« 

< '.r.tiluc  (.le),  consul  du  l'iiy.  .3<»4. 

Cl.KiM  s  (tiflficeM  de  innlIri^Hi,  i^"'*. 

I  iUliUMONT  (dt'i.  iK'ul.-niinl  m'nHial  on 
Lain/ucdoo ,  T I  *  ji ,  aa*.  . 

•j3''.  a3.  ai,  aO*.  afi».  37'.  77.  28, 
an",  3o»,  3r)«. 

—  (tmroii  lie).  4^0*.  4<.l'.>. 

—  (Iiaroiinii-  de)  t Ili'-niiilli,  3i(),  ^jx, 

iiiti  m 

—  ( ciiiiumiiiuuti''   lie)    I  lliiii(i'-<ia- 
ri)im<.'|.  'i 1 3. 

—  (<om(<^  di'i,  211 . 

—  (coiiitt?  i\f).  3C7,  370,  4 18,  4".i*. 
du.  Wi.  ■'•'84. 

—  (l.niiisp  .|i<),  diii  licsst^i  d'Lziîi,  84*- 
( U-tHM-iNi-Ki-HiiANii  [dioctSse  «Ici,  4a3. 
Ct.KRMtiNT- l,.-iDSv»;    I  lliTaiiIt)    (  ville 


il.**,  13^,  1 3."i ,  ii|i|* .  207 ,  4i  ' , 


•4«* 


1^81 .  '■;'_>.  iOi  ♦.  >i48«  ;  cIcHi'iiii,  lol'i*. 
l'Or-  i3i;  .•lic  iiiins,  .'i3i .  ."i<'>  !*,  .'m)i:  ,\A- 

'  ."17  ;  <'t:l I .'17  :  fr«''n  s  iirô- 
I  i'li.>(ir>,  1 4.|  :  jurandes,  manu- 
f»(.'iiiii>,  4i'.'*.  'i'3*,  4'3,  4i.''».  4if'i'. 
4i7'-  ilLi  il^i  i--''-  43 1.  435'. 
444' ■  44-'.  4'm>*  .  îii. 
'>.)4* .  'ij4* .  *'i74  :  inarcliiiiids.  448. 
4.'>"'.  l'oiil.   3 ."■8.  3<i4  ;  rcli^'iolinrli- 


Cl.KItV  Vi  r  I' 
vuirr.  .(3. 
ri  KliVii  i,!.;  (.■Iii-\!i]i.  r  de 
<;:i,f:iiv  (>i.'iir  .1.1.  viS» 
<.li.i:vK-i  .'.Iik  Iii'-  ilci,  iKï' 


onvov."'  <lu  loi  lie  Na- 


3(Vi 


liilL 


(;<k;hkniu-k.  idroit  .sur  la).  7v>t' .  Imi. 

Cor».ji.rN>  (baron  .Ir).  Voir  CoulTou- 
len-i. 

CorisM-  ((.:liair.^nte)  (villo.k). 
Com.jIim;  ((iabriel  de),  inar.(ili«  de 
M..rnas,  554*. 

Coin. -.Y  (ivgiiiiiiit  du),  f>:t4»* 
Od.m.ia,    ••(inlr.M^'iir    gi'iK-rol  de» 

finances.   304*.  373*,  3; 5*.  375, 

385.  4o4»,  43,,-'. 

C(ii,r,KiTrr:i  iis  (créutioii  ili>),  3<Hi:  df  li- 
iM'i-Hliuii»  Ifs  .•on.'<îrnni)i.  33>t .  ?<H,t* . 
437*:  rinprisnnii.-iiiriit,  4^5.  ^qo*; 
noniinaliiiu,  433*,  434*.  4()i*. 

<;i)i.t.KiiKs  lalîairi's  C"ii>'<TnHiil  li-!-). 
47*.  47 1  118* ,  i52*.  1 55 .  17!!.  i.|>i*, 
^^5" .  744  :  d'A;».!...  <)5i';  .l  AInU, 
'>:>*'t*  :  d'Albi.  ijH,  574*  ■  ''.'wi  :  .l'Aii- 
tuii.  085*  ;  (le  H'^icrs.  ijil;  .li'  Car- 
.■«Ns<inilf,  i53*.  157  ;  ib-  lla^lii'H, 
1(1..*,  fN>8« ,  <133_,  tii3_.  .1..  rK<.Hlil.-, 
i*»..:  de  l-avaiir,  5jH ;  ib>  I.otiis  lu- 
«iniiiil.  085*  :  .le  M..'ii.b',  im;':  >lv 
Miri'l'cix,  t'<4'.)*  :  <i«'  ■MouliM.-llH'r.3ti4: 
di'  Nlllli.s,  7IJ*,  153*.  21 6*:  de  l'ez^- 


liHs.  1 53* .  704,  707*;  du  l'iiy,  i53', 

l57,  liili  ,  a.>5'.  458  :  ,i-  Siiiiil- 

l'oii>,  <'>ii3  :  ric  Suri'ili»,  0.j5*  ;  .j...  T.  iii. 

buis.',  lOu .  708:  lie  Tuurnoii,  l 'M  , 

«Ui  Vivurais,  i53*.  157. 
(;.:)l.i.ioi  i(r:  I  l*yri'n<'MVH-(lri*riliib'>t  l^jou- 

vi-riiciir  de),  34.1*. 
CoLOMiy.  Iraflineur  de  i-iu-n.).  47..*. 
Coi.oMiKU'^  Ulante-liaronnel  ((^..inniii- 

naulê  de),  O48* 
«'...lÀiMilif;*,  Irr'iiorîerde  l-'ninie.  5or|*. 
C.jU'oHriicn»  <proi:t'>s  eontrr  3.ii*. 
(;<>!. «ON,  inï.].>'eleuv  des  nianiif  1.  ttires 

lin  (b'vaiiibm,  031'»,  03») ,  i'i4h ' 
(j)I.VAN  i<l<'),  coininishain'  .lu  fui, 

(  jjMH,\!i  (Vii;lijr  dê'i,  5(1*. 
C.j.MEio,  fabrieniil  do  luyelles. 

—  nie*>iii;;.  r.  3<)7*. 
CoMHKs  (.le),  44j*.  5i5* 
Go.VI«A\UKIilt>  (l)icni  des),  3.''7*. 
tx>MMAXs  i'ie),  pnlre|irenPiir,  i(j7*. 
(Idjimahtin    (de),   eon.ieiller  .l'Ktat, 

l:ûm.mkk.:k  (rapivorls  sur  le),  ili3*. 
j.)j*,  30^,  4:t<..  45.)* ,  4O1*, 

404*  ,  4t''4  ■  47"'.  475».  .'.<.5*,  5^4* , 

li<.<i 

CoMMlN(iM  (.-.Jimt.'  de),  .50*. 

—  (ilioiéiip  de),  ^  57.  i55* ,  1 .50 , 
175' ,  .  i4'.  :i33*,  3i2*.  3.)4'.  4(.o', 
4i)i'i .  l'y  t.  QyO* ,  fi.lo*,  0(i4.  t'>;S*. 
l>84  ,  Ch/i'  ,  713*  ;  a.astiette.  171*  ai5*  : 


04o.  «k^.i" ,  iKi.t.  68']  ■  fiiiS,  70I*.  jo^j 
7'"  '.  i"i>illa;;ioi\,  1 1 <>*  ;  «li'pul.'S.  i  lO* , 
?">-"i  ;  i-i]iiivalt  nl ,  iSS*  ;  jii:;>>  inynl. 
■>3-j'  ;  l'ocin-fiir.  W,  ;3"';  >>viiiiii.', 

33a.  3.:i:i .    :«^*,  3iV^  . 


(;iOMM|-.>.\||lM  (luitllllllllioil  ill'),  i.  ju». 

|ii'isp(ii  s,  r»!  17  :  niviiiiN.  (>,  IVi , 


(;oMVi:\ArTi--i  iulTîiii-i'*  i|cs), 


I  ii>, 


r.'i*. 


V^«>.  Ml,  ^221  Miia  Ml^ 

  "if»:»  :  jin-hives    '.W  ;  iirni(>irii"4, 

/i">4 :  iii'-ii-i,  «77'':  fi"";iiiL-it'i>^.  'jii  1 . 
ïO:t,  VV'*;  ilfltt'',  iS.»,  a»7*.  a^i*. 
ai^7  ,  if>3*,  2('>:i,  .171  * ,  177 ,  .;<)ii ,  H3.i, 
■3.^1 ,  /|i>7 .  'i-'it  ;  finj'iiiiil»,  11)3,  3^7* . 
3^K«.  /|,i3.         ]i,ilir.',  3jS^  ]ir-"'ts, 

f^OMMl  TM  roS  ilTolllolls^ill  ftil  •l<'),!ifil, 
(.:OMl'A'iNIf:<  (11,-)  l.SUK*  (•'■llll>li»S>  IIK'1ll 

(les).       .  ôjjL. 

i;OMl'A<lNU--i  SorVK.HAIXKS, 

CoMi'Oix  I ri>nQiivflIoinfnt  «Ii-m.  ^73', 
tjH3- 

f^iMiTK-;.  Voir  <:hiiml>rc  ou  <;«iir  'le-* 
nim|it>"<. 

r/miM'  ni:  Vknissk  ou  Vi-iiuissin 
( hahitanls   ilu  '   (  Viiiichi>^p ),  iip*, 

<II1I 

f/)Mrr  (I  L.  stA\;n6ur  ib'  [..hu- 

riprii.  Qfi'i*.  <>4i'. 
Comtkt*  ioiiiifi(i>  i'e  lies).  11  l'inilnuse, 

r.75. 

(  ;oM  l  l>(  icin|>lai-i^ini'iil  ili^s)  Klil^, 

lk)MVMM,\s  (ili-i,  uvno.l1  an  )i;irl>  iin'tit 
<l(?  Tivuloiisc,  »(''7 ,  3."tJ< .  ."i<t."» .  73«). 
733*,  73.^. 

—  (  <  iiiillaiirii*"  tri'':iiirii-r  <lp 

—  (  llvHL'iiillii'  '[>-•],  tr-'-orinr  île 
OiNAN  M>'>.  37. 

0»NAs  (sii'iir  éIi.),  <ic  M^nlii^'iinc  (Uë- 

raull) .  i32*.  i31 
(x>N<:iii;s  i.lr.Tii  .|cf.  iJl. 
Co.st  lt  iK;v,riiK  lie  l'duliniM",  ^ 
Oi.Shi':  (|ifiin  i' (il  ),  ^ji'in-ial  ili  s  iiriiii-i;-» 

du  roi.  «3^  iSi.  yV>*.  j'jo.  a.^i^. 
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Ojnuijm  KjpiB/i  tvillBdi>).  2- 
Coxii  HMJ  (Auilo)  iliou  ili'l,  fi3^». 
CosNAir  («ianij  (lieu  <\v),  jjH*.  .Vli*. 

l'.oN.Mii  AHi.K  riniiu.-f-ijîneur  le ),  33j  '.i'i, 
/i3'* .  ^\*,  ^l'i,  ,^7*.  .'iii.  .'11 .  ,  .'i.'t' . 
i>î,  Qllj  ]^  «ii^  01  lîK*.  |83.  ire»*. 
H)'».  \V)ir  Mniitiniii'i'iii'V. 

CONsrjL  f  l  liDl  l'.  .to». 

—  l-Ol.riiijrt:s  (ivjli  inrii!^.  .".iM*.  .'iHo*. 

—  K(  |ii:nim  M  ili'  Nhin's,  fi-i ,  (177 • 

CONM.Il.LBHS   (  ■•ICLlî.in   il'iiriil'Oa  il"). 

l'i'.  1.^).  3i*.  3,^.  m. 

—  tlii  l'arli'im-m.  -j-;',  7»,  I  m .  1  »3 
0>NM.u.i>,ii*  lai>  ilu  |>ui Inuii-ni  i't  Tijii- 

liitisi-  (rr-'ulion  ili-t,  ^  SL 
CoNMii.SAi  iuss  (ihoils  ili'j,  71  *. 

—  (fi'iiuiri's  ilr»),  Gjij  (jj^ 
■-    irci'eveurri  îles),  .'i't3. 
(loN^isTiiinKs  iliys  iiu\).  373*. 
O.iNsCA.sT  i)K  ( '.AbrKi.Kr,  jiiviinlPur, 

Coxsrr.s  (affaire*  iIIvpisos  loiu-erimnl 

■221  Ihil  7"*-  71'.  7'.'.  7<>'. 
1 13,  laW»,  i3:,«,  i7â'.  i7K«.  ;i>.V. 
ato.  ai  I*,  a  1 1 1 .  aan.  23a*.  23f^'* , 
ll\  ,  3aa'.  3 ai.  33S,  3711 
■     "    "       ■>i.'i,  fM*. 


'in?*  ,  iLl     

<;osri  i]ii  inri- (il  ),  youvrrin  iir  lU' Lan- 
(jUi'.liic,  3i<'>.  3 Kl*.  3ai)*.  3aii,  3ii*, 
3ii.  32?*.  3aa ,  Ja3*.  isî,  3t.'.» . 
3a(j,  ïii*.  3ii_.  .^i'i*.  3 y.' .  3^7*. 
3 18* .  :i1S.  3111*  31ii.  3.^l•,  3ja*, 
y>a ,  3"i3 .  3:'i1*.  3.V>.  3:.t.* .  3^  3^ 
3412,  :W3.  3C4,  3ti.-|»  —  .V.  il.  Voir 
ISi;inrlii:iii. 

—  i-ointi-  'l'Aliiii-.   /j^W*.  .j'.a ,  /).>6«. 

^r>7».  .  .vts*.  .'i4R ,  ,  .'.f.i . 
:i<i3* ,  .'•.ri.'i ,  .'ifis .  ri7i*,  .'.71.1.  .'182». 

•187 .  liiift',  f»i2''.  r<iH.  ftai*.  û.'(i*. 
(i'i'f.  «i.'iti.  fifi.'i .   <H'.0< ,  rV;.'»'.  f.H7«. 

—  (|iriui:fMst>  <li-i.  3^1,  .!<'».'»*,  ^i*, 
rr'i3*, 

0<is  riiKHHANtiiKiis  innursuili  s  fiiiilré 
li  s),  l'iaa*.  l'util» 

Oqsriirn.KiiR'i  (nlTlris  lip).  j_c_^  la*. 
I  .S'* ,  lO,  a4j.'i * ,  aijS  ,  a 711.  a 7/,  :»77  , 
/ll'iH*.  IS.'i ,  \li:< .  .-.KR*  ,   .'.((i»,  I.i3* 

CiiNVKits  (ilr),  inttiuiliiiil  <!(•  jn-ctii-c, 

—  ttiailii-  ili'M  iT<)u01i's.  i/)o*.  ».'•{. 

—  pri'rsjili  lit  (lu  |in!''>iiiliul  lie  Miinl- 
(M'ilii^r.  I  "12 ,  I "i<i* .  I  "i-S .   itii , 
ii'»7*.  ili.).  17;^'*,  iHK.  ii|i*. 

C.o'.ii  AHKI.  l'it'i.  ;,''ri''ral  en  la  diur  ile.^ 

.Mnniiaifi  ii>>  I'iiri>,  iHhl. 
i'.i^HMi  Ht-  (j'a^s   ili-"),    I7* ,   .'11  .   C7 , 

i-'ia*.  iij't.  207*,  .ja/)*.  73^. 
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Coiilii.i.s  (Ifiitiir  ilc'l.  :iu  iiioi-0!S.p  de 
I ■.oitiNiiii;.'i-s  f IIaiiU--(<aronnp),  ifi. 

< liiHnKi.i ri<<  irAi;;ui'*iiiorics.  078  : 
ir.Vhlliiiuiy,  .'>o7*:  <l'.\zilliaii,  iliÏÏ*; 
i|i-  ll:<(,'nols.  i8i>;  iIp  HpaïK'airf,  1  un  : 
dp  IV'ziiîr-».  ititS»  :  di-  <  :j|Nt>-]ti!Midury. 
'i^i  ;  di-  Fl<>rcii»u<'.  ao8  :  dti  <>i(!iiuf, 
ii/i  ;  di'  Luial.  i7li*,  2fi8*:  dp  Mnnl- 
]i<dlipr.  I  ;ii*  ;  i|)>  .Viincs.  i7(i*.  ujf»  ; 
dp  IM/.fnns,  728  ;  de  Hpalmout. 
i5a*  :  i|p  Toiilomi'.  ■"<'•* 

<  :i>Ki>Ks  (Tiirni         df'l.  73*.  11  jj .  ^imi. 

CoiiOïKii^  n'.\i.Hi.  iiiiL 

CoiiiHilMN  )iv]iai'atii>n.s  à  la  tour  iIp 

(l'irmidi'i.  I lia* .  1  "wj ,  lOi  . 

li'ta 

C.jHM- HMUUKi-  illauti-  'laioiiUi')  (]">ril 

de),  .'lin. 

OjliNlir  lis  ((iaidl  (cniuuiunaulr  def. 


l  lOUMI  l,l>\  IiK  <  loCV  i:MS  r.Tjiliil,  f-IIVn.Vp 

de  lu  l'iiiiili's.;!'  d'.Miiis.  3i.'>. 

Ci.)B"«?'s-MIN     idl'l  ,    SIMli'i-llIll     dp  'l'iKI- 

loiisp.  jj2j  (j8* .  I lij) ,  2i|S .  7  2rj*. 
i;i>UsK  iili.-  di'i.  ii. 
(îoliSKs  (rriiuiiai'nipsl,  81* ,  1  a/)*. 
Cii.sTK  ( A  tililinpt,  lin  riira^i-dii,  iH3 

—  iiivi  iiti'ur,  d'Avi|/ii'iii, 

lîosift     -L.i,  i»ivv<"it  i^ipni'nil  du  Laii- 

^,'iii-diH-,  .Via. 
(^n'HiKAi;  ).Ji>aii),  trésnripr  dp  Kranco, 

:>*.  ïil. 

ConlMo  (  ppicpplioii  du  dfoil  de), 
à  CpIIp  pI  à  Marspillc,  ")a7*. 

O^ii  iHji  oxAN  (Hnn-n<|ue  dp)  iHi-rniill). 
iJ8i»,  ânaj  .''■■38.  .'i.3<>. 

CoutiiuY  (Riinill.-  du),  dirpplpur  den 

rnuiil<  i"i,  âmi. 
Coi'f'Fori.KNs  jliarou  iIp),  i (jâ , 

Itl'i.'i,  ^7,V  (  ".alvii'i'p. 

—  i.\u  li  i  (liammiip  dp).  1  f| '1 . 
378*.  ,^01 .  ',21.  .^23,  .^38*. 

Coi'IZ\  I.Xildi-)  qmnl  iIpI.  433, 

r.(i».  ,^.-.7, 


a8i< 


(^oi  i.AriV m;  )llant<;-liai<>iiup|  (toiuuiu- 

iiaiilp  de).  ."'''7- 
Coi  i.KN  I  llptirii.  l  'iiislrucU'ur  du  cannl 

dp  LuupI  ,  .'>7 2. 
(  :i>i  l't:  (dritil  iIpI,  :-ii7. 
i:i)i  u  IMS  All'fs  dp  Ciiliur».  a7.i* .  a 76. 

—  dp  l 'aR'ussuuUP,  a 88. 

—  dp  Mi>iitaul.an,  ."»3.1 

--  i|p  Miiut|ii'llipr.  18'* ,  .'il .  7»,  77», 
il'i ,  I aV* ,  1  â-l ,  lu."!.  I ti7 * ,  2111  .  aoa*, 
aiia ,  ^:Tn.^.  ao"^  ,  717*.  227,  220*  1 
232*.  ■>33*.  a3H.  2^r.,  Tfï*,  188. 
3(.'i*.    3ii8.    >,:<j.    .Vt7 ,    -Vir. .  .V)'*. 


(li.i*,  0:. 


t33* 


n.\i:TE-OAKONM:.  — 


Skhif.  C. 


3 
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CouRDKsAïuBisdePvngueux. tiÀ*.  5i. 

—  deToolouM.  loA*. 

Cour  de*  Comi»te*  do  Montpellier, 
i8*,  i6«*,  i*/.  3So». 

374»,  467.  6«7-  *'«»<•• 

Ghamlin  de*  Comptes. 

—  de  l'aris,  i.">4*. 

CoLiiMATiKiis  (  siipprpsiiion  d'ofQocs 

de),  aJ7*,  a'>8. 
CouKs  DiLix>N,  à  Touloutsâ,^3*,  JIO*. 
CoLitsAN  (Aude)  ^commniiRuté  de). 

GouuoN  (comM  da),  438*. 
CooRTBLOM  <Btniot  é»),  43o.  Voir  Buiù- 

loi. 

1      Il  n  s  (de),  5«fi,  riifi*. 
CpvHXKVAULT  ^raaj-quis  de),  aa6*. 
CoiiiiTiBM(BuppreMkHi  4(4.44^  734*< 
CovRMUs,  tvoeat  da  la  juravliusa  da 

Tonloma,  M, 
coi-isEnANs  (paya  da)  (ArUfe),  7!*» 

61,6'.  «K,5. 
Coi'TfMK  lii-  l'iiii'.  r-''t:i^i-;ir.l  le-  [  avs 
inXéiid6s  pur  Siiiwu  Uy  Muulfort, 

45t,  4«4* 

GOUTBMTH     <1>'>i  >inbrem«nl,  aoS;  r»- 

CosAHa  (cbevallor  da),  iij. 
CKuwana,  tidnriar  udaiiMl  da  la 
bQam  daa  ttat»,  977^ 


TABLE  GÉNltRALE. 
r.RiftEs  (iV-trkmfini  pour  k»),  48>  ç6. 
Chillu.v  (Jean-I^iuis  <lf),  Rnibav(4|na 
de  Nailtonn*,  M6*,  ttoi. 

—  (dae  da),  W8. 

—  fiiiîirijins  rlp;,  h<fçf,  Oti^. 

—  (rî'giiiicnl  doj,  4oa*»  43i*. 
duOM  (B.),  bourgeoiiade  Péniwa,SBQ> 
Ohi«  publics  (aupprawioD  daa  ofBeaa 

de»),  443*. 
Choix  ((iuïllaumc*  d«  la),  goOvaniattI 
de  Montpellier,  723*- 

—  (Louis  de  la) ,  pW'sidwnl  de  la 
Cour  des  ikideB  d«  Monlpeliier,  1*. 
i4*. 

CnoiS-KniVE  t>i:  Bih^sioubs  (Hérault) 
ehamia  de  la).  572*,  58o,  586,  5g3, 
toa,  «03*.  «>S*.  «3>*,  634*,  «35*. 
VoiV  Bousiguaa. 

Cnoil-IKfrlfkTB&IloL-i:»  (do  la),  ft<>g*. 

Giioi&*DB'-FALL&a  (Héinull)  (chemin 
da  la),' Uni*,  S7**.  —  VWr  Lacroix. 

Gros,  dimteur  gétténi  da»  imaaafa- 

rieh,  3D5  ,  363*. 
CnuBii.Mk:!'  (J.-B.  d«),  trésorier  da 

Krauce,  itj7*. 
Choczkt  (Pierre  de),  iréaorier  da 

Ir'rance,  3â4*,  268,  ia&. 
Gaorar  («iean  da),  i^fti 
Chozillat  (lieur  da),  439. 


D 


Clu»>")L  (baron  de),  i33*,  58;,  674», 

—  (baronaiada)  (&nMdia),Ga*,S3a, 

«49- 

—  (comfa  d«),  fiS,  64. 

—  (dur  de),  73»,  VoCrUlèS. 

—  (Jac^pifts  d>'),  377. 

—  («vl^jiioiir  di-),  si'-npclial  de  BeSD- 
cjuns,  â»,  8,        17,  id»,  I». 

—  (vicomte  de),  la,  SB*,  33,  39*. 
GiHnaoii^iMT4«j,ncK  (marquis  da), 

471.  Soi,  566,  «4*.  «70*. 
CcBuij.K  (rivière  de  la),  68*. 
(.U  oo  (Tarn)  (lieu  de),  81. 
CL'Ëii.i.HiTe  (J«!an),  conimi&ç.nire  du 

roi,  a*.  S*.  4.  5,        «,  7*,  «, 
le. 

r.tiKR  (oaoMiMrM  des);  aS3*,  613*, 

Ct'Miàs  (Aodo)  (aefgnear  da).  tti', 

.57. 

—  (.le),  trésorier  da  France,  6a*, 

t5i«. 

Cup  (du),  tungù  de  Laaragaiii, 

184,  i8«>. 

CcptooN,  iiiuitr«  de  musique  dos  Êluts, 
«68*. 

GusDotmaoT  (Aveyron)  (pont  de), 

esa*. 

Cdstau  (Tara)  (habitants  de),  860*. 


Dik»iisv  (sieur),  573». 

Damtt,  dbIts  da  Oaicasaonm,  449* 

D,»NTWo  (anabaptistes  de),  ï^»*. 

Daps  (Vivarais)  (terre  de),  &44-  ï'oir 
Ap8  (d*)  (baronnie). 

DAltHUUtislRH  (sivur),  677*. 

Dahcis,  sculpteur,  469. 

Dakden'Ke  (sieur),  »o<>*. 

Dahu^s,  iiiguiiiour,  byo*. 

Darkaiîd  (Paul),  trésorier  de  Franc^, 
•     243»,  i4C». 

Dahu,  secrétaire  de  l'intanditnce,  699. 

DAsra,  main  da  ToQlo«aa,  4C3*, 

46o*. 

Dast,  avnrat  d»  la  proviaM  da  tva- 

luusu,  3 13. 
DA.HTft,  iiiBi'nlfur  du  roi,  459,  539«, 
5iMj»,  570*,  5flï*. 

Da  vooKTiLUC,  capitaine  doa  gardes  do 
maréelnl  da  MMmbetf.  7M*. 


Daubatia  (Durand),  avocat  de  Tou- 
louse, 7j4,  727*. 

UABiAO(i'.h!irle«).  président  des  oomp- 
tes  de  LuD^ut-doc,  22*. 

Dèxsmit,  gardieo  des  «rclilvos.  636, 
«46,  «78. 

DtMasanm.  «ommiaaalra  provincial 
d'arunerle,  445*. 

Dauvii>ahi>,  trviiorivr  de  Fravoa,  144' 

Voir  .\dvisard  (iT). 
DAri'H,  pi.  ini'i  {ii-psideal  du  pail^ 

ment  d<:  TuUlousÊ,  62. 

—  vicalr»  général  da  Toidouaa,  99*, 
m4. 

DtAfiinBMBAo.  eonaelilar  d'fitat,  439*' 
Voir  Aguesseau  (d"). 

—  ehancelifr,  554*. 

Daoi  is  (Niiolas),  trésorier  da  France, 

444».  m'. 

Dawxah  (Léonard),  tréaorlar  d« 

France,  345*. 
Dajax,  grenier  dae  Étata,  73i,  733*. 


Dalahy  (Pierre),  Irésoriii  d»  France, 

201 ,  384,  4i8*. 
Dai.dahe  (vicaire  de  la),  11  Toulouse, 

367. 

Dalbsmhs.  Voir  Bène  (del). 
Dalbionac  di  TaïADOU,  5te*. 
DAt>L>t.(RaRiBni),trtsorîarda  FfMWa, 

205. 

Daly  (Jean  - Ainédéa),  maïquli  da 

Saiiit-Puinl,  424- 
6AMAa  (archevêque  de),  C0a4l>l"0' 

d'Albi,  706,  709*. 
DiAMiiMs  (atlantal  d«),  618. 
Damtilu:  (boulevard  da},  à  Nar- 

bonne,  Irj*. 

—   (maréchal   de),   goiivuriteur  de 
I.!in;;n«'i)(n%  •>■,  03*,  C3,  ft4*,  64, 
li:.,  tw.-.  i.a.  71.  72,  73*,  74, 
7i-,  7»',  7«,  7.,,  82',  83*,  83,  84», 
84,  h:,',  80* ,  80,  87». 

Damchikb  (sieur),  175. 
Danmon  (aiaur),  468. 
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Haoiiazan  (Arléf^)  (ooinmnnnulé  de), 

DaUhhinI:  (Klals  du),  8i*.  a»7*. 

—  (['iirlumenl  du),  i a6* .  iM. 

—  (  Phvs  du  ).  34,  iÇ,  f'i*. 
62* .  fwt.  I-.H.  1^7,  i'm»,  ifl^* ,  iQj* . 
172*.  aari".  aC)* .  Soo,  fiuj  -,  nnn^e, 
loi*.  3itj ,  ^<)i'  ;  députi^ri,  ij>H*, 
174*  ;  doiiniie,  733* ,  73<)*  ;  gnbelles^ 
188  :  ({ariiisoii!!,  gft*;  ({«nirTiil,  ; 
gouvi^riipiir,  1H2  ;  habilaiilA,  iri*, 
12B*,  I ti3 ,  5û(>*  ;  liinil<-<<.  1  1  •  ' 4"' ■ 

i6a*.  i6n*.  176*.  171J ,  iSa*. 
itIO*.  ao")*  ;  ninnnsiîcs,  lZ&:  |>r«)in'n'r 
priVsiiUMil,  j8_.  rt-foriiuili^ur  lie*  Kniix 
et  For>Ms,  igS';  religioniiuirv*,  33<); 
syndic,  8^  ■<•>* 
DAimMiK  0«>n*dictin«  <)i>  la),  ii  Tou- 
louse, llfii  ,  675,  70^)*. 

—  (quni  de  la),  ù  Toulous"',  043* , 
65i .  058.  Ofi,^* ,  07a,  07,'t,  (SS.'i . 
«8H«.  (jga.  6»8. 

—  (paroisse  de        :>  Toulouse,  Cij<(. 

—  d""''  If**'  •'  Toulouso,  0ft8*. 
07a ,  t>7-">. 

Dauhensan,  uihIic  de  S'alenline  en 
Ncliou/an  {Hiinle-tiurounc),  /|0"i. 

Daumiivay,  Irvsorier  de  Kraiio*.  Hh. 

Dai:vii.i.kii,  nrohileele  du  nù,  hMi*. 

Dauzilmis,  baron  de  Snuvelcrre.  .^îi. 

DavkhaXI!  iMarwl),  «uUslituI  du  )iro- 
fureiir  iî<''ni-r»l  dn  roi,  Rî,  82_,  8H«. 

DAVtzr,  (sieur),  i7'"'. 
Davio,  i'a])itonl,  ">8a* .  '>fi\ .  .Irio 
f)\x  (Auloine),  i'«v»*que  d'Altd.  73*, 
l)AVi>fc.  d<''i>uté  il«  Kicux,  5itH. 
Da7.\m  (  )ai-(|UC'S).  grofOer  îles  PMats, 

aa8.  a^?-. 
DAZfiMAU,  livsorior  de  Krancc,  âît 
DRCA^irs.  vicHir»  t(>)iiériil  do  Mirepoix, 

3i  ..')'■ 

DkcjMTK,  procureur  de  la  prinnesse 
do  liillcbonnt»,  rtld)«s»<;  de  Hi-niire- 
inont,  jji*. 

Df.kiki:,  ci-dovaiil  muiistre  de  I»  fl. 
P,  H„  m8H* 

DeiniKii  ,  #nlreprcneiir  à  .\ulvenas  , 
fil..» 

—  envoyi-  de  la  liarotiuic  di'  Clor- 
niont,  /iMi. 

I>(uK\s,  leriuier  do  roijuivalciil.  lui. 

Dkl.wi:,  iiroi'ureiir,  l,  2. 

Dp.i.isi.K ,   gëograplu'  du   roi,  ri^t.'t* . 

Dkiom  (.leiiu),  trésorier  de  Kraiiee, 
'   la.!*,  i3t*.   r3<(*,   1^7,  17^* ,  :'ni . 
aoA».  ySr*. 


TABLR  QENKRALlî. 

Deloso.  conseiller  au  Parlement, 
.33<>»,  m. 

Dkloume,  trésorier  de  France.  i.<a. 
Dki,<)ht  i>e  SK:nio.SAS.  67»*, 
Dri-Pkoh   (  Frniivoiii) ,    trésorier  de 
France.  87*.  ma. 

Dïr.vv.  îiyndic  du  dionAse  de  Tou- 
louse, '>3ll. 

DENKftKS  (r,i(i;lem«nt  sur  le»),  i3lL 

Dkntem.kk  ('Iroit  sur  les),  ^83. 

r)ÉHÉi-HKs  (étttlilisseuient  de  bureaux 
de>,  --.Sî* 

Dkpont  (Chrinliiplie),  \M. 

l>ESUAlniK.M;x .  cominissaire  extraor- 
dinaire, laa.  laO*.  i^H*. 

Dfs^ia vRous  (iliim»),  vviivo  du  sieur 
de  lu  .Sablière,  /nS-. 

ljKst:AH.s  (<!harlesi.  V'oVf  Carsi  ide.s). 

Df-sch^sf.s,  trésorier  de  France.  ■'>87, 
60a» . 

Dk*^i.ai;x.  Irôsorier  de  Krauoe,  m.">. 
Okshiiuhs.  fermier  de  rétjitivrdent, 

iJniviM(CilN)*,  ssciilpleur-fondeur  du  roi, 


Dksmarkts.  eonIriMeur  H'Mlérul  des 
nuances.  487»,  m*,  hw',  ôo<i* . 

■->ll8*  .  fHt\*. 

Desi'Ikhiu:  (sieur),  ruH* 

Dkspi.an  (^ieiir), 

Dkvai  Lx  (Jean),  2. 

Di;YDfc  (Uernarr|>,  /)o3.  '».t6.  r>87, 

DflvnfKH,  euvov/;  de  Florensac,  435*. 

—    directeur  de  la  manufacture  d'Au- 
benas,  <»au.  liM* .  6j2*,  058.  ttOa, 

Dkymks  lHaUle  -  (iaronne  )  (ronimil- 
nnnlè  de),  5'^7 ,  j5o*.  55ft« . 

l)iiv>r  tl'Ierni-Franeois),  imprimeur  A 
Paris).  (>8i|*. 

l>ii-',Tiir(iii  (Iniron  d(!(.  coiniiussaire  <lu 
ri'l  >iu  département  des  niineR.  708. 

l)iKrpf:vT,M,K(Tarn-et  t;awnne}  (coiu- 
niunaulé  de), 


l.tKit  ii'.iiiis  (d<?!-|.  l'oir  Lesdiguiéres. 

IMl.t-uv  (Arlliurt,  areiievA^jUf  de  Nar- 
bonne,  ri.'i5* 

Dil.Lox  (l'iiurs),  H  Toulouse,  «ki3*. 

1)imani;uk  (observation  du),  .'ii*,  i,5n. 

1 5."^ . 

I)lM»>  t  lélib' ration  sur  les),  (iii* :  fer- 
niii'rs,  1 55  ;  paieinent.  (V5j  08*,  77*  ; 
perei'|tlion.  i5)* 

Di'  K  f  sMNs  lassi^lnnee  auN  l-'.lals  des) 
17'.  a3:î,  'fn*t. 
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DmoÉsKS  (  alTaîreK  roneemant  les  i , 
,  275,  3.tl». 


'03«.  io3.  afi3. 


DivKRSKV  (sieur),  do  Gaillac,  ûiJL 

Dixii^MR  (hîs|orli]ae  ilo  la  levée  dn), 
6»7«. 

DOANK  (abolition  de  la),  subside  spé- 
cial à  l.yon,  67*. 

Dor.H*:,  eliargè  de  l'invenlairï»  des  ar- 
ohivcsi,  (îit>«,  035» 

DiHrTHiNArHKs  :  île  Clasteluaudary , 
681  ;  lU'  I.iiiioux.  53 1 .  05^*.  a«>f':  de 
Narbonne,  a77.  raO" ,   .'•ifi7 ,  fur»* . 

I>i«rrniNK  r.H«£:riJ!.sKK  (Frères  de  la), 
ïfp*.  Vuir  Fri'res  de»  Kcoles  Cliré- 
tiennes. 

I>3f»lN  (Kr.itification  au  sieur),  71. S*. 
DôiiMXK  iioVAi,,  5^*,  173,  îi3o*.  :<75 , 

433,  M  t  *  .  ac<|iiérenrs.  f»o  :  ronsei  - 

valeurs,  joS:  feruiicru,  3ii<i* .  yii  1 , 

3»j«.  38(1.  3«»...  3(11,  V17*.  iT?.  Aa3. 

/ia8*.  /i<i8«  ."jjïïj»  :  fpu.iataires. 

iijspts'tfuiu.  5i4  *  :  racliMl,  fm* ,  6?. 

«>^.  1 25,  II'»  :  trésoriers,  aafi ,  vente, 

3i*.  i».^*.  lA^». 
DoMBKs  (piini'e  île),  poiiveroeur  de 

l.anjiu«Nbx.  4 .511.  5iia .   jôj»* .  Ô87. 

•ijii",  f<i  ■ 

Dominicains  :  do  Héziers,  1 73* ,  i8o  ; 

de  Cahtrea.   iB5* .  de  .Moiitnuban. 

52(1*.  Voir  .Incobiiis. 
EKjn  iiii\TL-iT  (K'^-leinent).  liû. 
L>.)SAi>iiCL-.   fermier  de  l'équivalent, 

.'i45. 

LhJNNAUT  (François  de),  tré;»orier  de 
France,  272*.  387. 

DoNNKvii.i.r.  (Huule-Garoiiue)  (com- 
munauté de),  5.^17.  55o*,  âM*. 

—    (oratoire  de). 

U«)\NFvii,i,K,  président  an  imrl«m6nt 

«le  Ti>iilou>e,  ai>7. 
LhJiiiiOliNE  (rivière),  in»,  in8.  • 
D'ju  i>K  l.\n)iJii,  trésorier  de  France, 

noKWN  (sieur),  473. 
Uûi'AM..  08;  aV''«.  3!<(^*.  3,^4*.  5oi*; 
d'.\r|î'inlon .  lili;  de  Lyon,  ifiO*. 

I?!*.     I7i*,     iHl  ,    l8,t'',    IIK»,  H>2*. 

i«.>5,  iii3* ,  7J7* ,  H5j .  378.  /|Qi*. 
4i!iî.  4a3.  l'iaq*  :  de  Jtarseiile.  195  ; 
de  Miintt»elli,'r  ,  2i5;  île  Valence. 
lOu,  3511,  3I'.8*,  :t78.  tm  :  lie  Vienne, 

hoi  i.nu  iHK  (pont  dm,  nu  diocèse  de 
Mirejioix  (Aiie;;e|,  I'»(j7*. 

Dot  iii.Kllii:  (pont  du(  (Arieyet,  nu  dio- 
cèse de  MIri'poU,  f'-f  i* 

Iloi /)  \-   (  Au  lel  (cnmmunniité  de). 
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Doiz/'iK'  (et  lUiHntit.^        *•»  Dim- 

pliiiiè.  ^90. 
DHAiiON.N  .riiii  ii'k.'iiiieDl  de), 

3giO*,  34,1),  3>j8*.  ftn)*.  439, 

440,  4*9*.  577,  578*.  579». 

8a,  Ka*.  BS«,  m*,  g»*,  j^.  ii5*, 
>  te,  tai*,  t4g.  lOi ,  tV»,  tfiO*,  iW*. 
171,  345*,  ï53,  iSÂ,  173,  3o8,  36s, 
435».  pfl,  440.  445, 448,  45i*,  453», 
'i'>7'.  V"*.  479*.  478*.  48i.  485*. 

.  4t.i8*.  Soo,  M.  ""H*.  Si»,  1 
5i:<*,  :.(«.' Tin,.,  r.:»^.  r.:$3«, 
5:t.'i».  TiH"..  .'./|o',  rrV>.  .'■V-'*.  -"'i:',  ' 
:>y4* .  fiiV'».  r.,',-«,  .ViK'»,  n/i*»,  .v»!,  j 

.'i7f>»,  .'iXlt*,  Th..!,    lîm*,  fmi, 

tîifi».  r.2o»,  r,3o,  i"j2,^»,  o.Vi*. 
fi3.('.  f^f.,  fi-,,  cr,;',  »•,:,«♦,  wii, 
fifi;i,  t'Hiri  ,  (n.-  ' ,  liiK)» ,  i"i7;t,  i;7-;,  liR,., 
fiH',*,  iWmj',  i.t;.|.  694*,  »i»5, 

7»t,   70Ï*.    ;n.',',   Jo5,  708*,  71a, 
7IÔ*.  7i"l*,  7Î6*. 

Dh^Mii.illuiit«-Q»|iftDiw(coranmiMiuté 

d«).  454,07»». 
Ommiibs  (droit  sur  160*. 
DttBOu  (cardinni),  Ssq. 
DoftovRO  (Amable),  avo<»t  au  parle* 

iin'iit  lU'  Toiiloiisi»,  j8*,  177. 

—  (cliflvnliiTt,  0<jV 

—  (I iiibrli'l).  |.';irilo  iWs  scpuii\  «le  la 
rhiinri^llerV!  de  ToulotlM,  âg,  Oi*. 

—  (maiv|ub).  4B6*,  Sto*.  Voir  Baarg 

(du). 

Du  CÉmiB  (Pierre),  47*. 
DocKt,  ehargé  da  rinvanlaire  dca  ar- 
chives. VoiVDocM. 

|)ti:uijs.  ilu  Ilf7.ipt^,  Ï73. 

—  liirf-iMi-iir  j<.'.néral  d«s  travaux  |iu- 
Wifs,  7<"i* ,  -i.i ,  ■jiti.  7'>7*,  7f>K«, 

•     7'3*.  7'V 

—  rwevBur  «lu  Uwcise  de  Cpaimin- 

DuBu  (délibénlionB  «oalre  1m),  174. 
•   Jfl4*,  34**,  S4o. 

UuFAon,  abbé  da  la  Vueedlmi  (Chaiae-  ' 
DJea),  Si*.  j 


T  .BLIi  GÉNÉRALE. 

D' (  l!(iiii(»ninf  i,  ffUtaie  du  isi«UI 
lie  (  ht^v.  ri  v.  it.r.. 

—  «aiHloul  d«  ToukniEe,  177,  179*, 
i7ft,  !»«•,  184*.  i84. 

(Ouy),  consfUlar  au  Giaiid  Con- 
wil,  53. 

—  iNtidioli,  sipur  il.>  Siiiiit-.Iory,  40. 

—  I  l'i<M-it-;i.  synilù-  >k'  la  at^aùoliaus- 
.-^>  <'  <li-  «.ureanonna.  73,  76,  78*, 

—  il'i.  irc).  vicaire  géuèc^l  da  Tau- 

—  procureur  du  rot,  i.  ' 

—  lr«''S.»ri<-i  i|>' Ki'iiiu'.'.  5'i5,  .WX.  ri7y».  j 
Di  i  ai.h-Ukuat  {iMdilf  i,  >h/j*. 
Di'iKuitit.it  I KrTiiii  oisi.  -yiiJie  de  l*U- 

liiVlMSÎU!  d«  'I'ouiuuii«>,  4»*. 

l)uPB«o,  uiarqutRde  ifnmAna,  70J. 
DuKram  (Melrliior),  de  Si«can,  333*. 
bifJAk«,  trésorier  de  Fiance,  137*, 

L)cM.M.\-K(^tonor),iii«n|Uiadu  Bouiy, 
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clii'(>i<'rit',  îr»l>i,  '«^C. 

Fh'M^t,  i-apiK'in,  canonisation,  i35. 
FES^*gv.  (Tarn)  irivii-i'e  de  lllh  M?*- 
Fkvoi.  isif'ui  i,  I  ">«•. 

Fknoi  ILI.KiiKji  (pays  lU'j  I  in  rétiées-  ' 
OrieDtftks),  30,  ii.  ij,  «7,  7».  19O, 
3*7*f  •O'- 

FBxouitucT  (Haule^laronno)  (monlin 
do).  4S3- 

Kmi  liiiipôl  sur  li'V  it.'ij. 
I'kii  iit,K\<;  (i'-liil>liHx-mcnl   .!<•  faliri- 

i|iii>K  il.  i,  '.Jt'i,  .'1^7. 
Ferrai.»  (de),  aéaécbal  de  Lauragaia, 

736*. 

—  (i>iin>n  il>')  lAuil..'(.  S4». 
FiifuiANti  (Jaiv|in'H) ,  ilix'M'iir  en  mftJe- 

riiii'  à  i''iiii.ii';iu\,  'tii^*. 
Fl'.KHAH-l'oNTMAIlTIN  ,    iiijii'nlnur  lin  , 
r..i.  .'>i8*, 

I''i;BntKi(  i>l<  K  ili>;'m>»  lie  'l'ciilous'- . 

Fi;hiiièhe«  (dn),  avocat  aa  [larlemenl 
d«  TovIonM,  >fl4.  3}0*. 

—  (RosquAl  de),  trteofier  cl«  Fnmee, 
69a*.  Voir  Ra»qnct. 

—  (cli/ilrail  .ifl.  ,'|K^,  /(«fi*. 

—  \si'i^n<'iiiii'  ili  l  (  Tarin.  /(Kl'i*  . 
l''l'Tr-  |i>l)wiA atioii  .losi,        "il*.  iSS.  ! 

FiA>;  n'arn)  («onimunauti  de),  ittg,  j 
FievHKT  f Armand  de),  firaffier  des 
Ëlat«i,S**.  97,  101,  117,  i5o*.  i57», 

—  iivrnanl  d**).  grettitt  des  Étais, 
i.'.i.i».  lùi*,  aie,  a37». 

-■    i<'.a<ipiin(  <ie),  iM^,  1991*,  s34, 

—  l'ii'i,  pri'inii  i'  i>r''si.i.-iït  au  parl^ 


FiKCUliT-ClAUMONT  (de),  36o,  4o8*. 

FmAROL  (Ilant»<Saranne)  (tmroir  de). 

r.fi«. 

FuiKAt:  {ImI)  (ville  île),  jo, 

Fi<i(  i>.KBa  (da),  eoUKUl  de  Ptaeoaa, 

FiLBOl;,  |iHole,  601,  Soii*,  60B*,  53». 
FiM(>t.(Oilbert),  eootrAlew  dea  flnan- 

cee,  3*. 

Fu.i.f.i  •!(>  1,1  «'.liantf'i     Toulmi*.",  ;7i. 
.!<>  la   Maiiilnlainc  i\v  "l'iiuluilli*, 
,3,iS. 

—  de  l'ËDfnnee  de  J<«u»,  36i*, 
FiLTRCs (prairie dM),  1^  Tonlouae.  Oôi. 

l''lN\Ni;li*  ;  i2''n"^'"'"x  lien,  1*,  30,  H3; 

clt^n'-i,        ofûtier»,  iiiS*,  j8i». 
FiH'ionis  (Antoine),  avoeat  A  Nlmw. 

î3g. 

Fnoi:  (.\udo)  (lieu  d«),  eOS,  toa^, 

One*.  «aS*. 
Fms-JAMm  (Charles,  dne  de).  434*. 

03;,  6/|i*. 
FizKH  (Siniont,  biiron  lie  Sauvw, 

Fi.sMwo  CK  l.AGOHBB.  Iréaoriar  de 

FrSMçe,  foj*. 
Flakdm  (rSgimenlde),  434.  tSt^- 
FLAVx  (d«),  tréMrier  da  Fmw»,  4***. 

508. 

Fi.ftcHiRH.  év^quf  il»»  î.nvnnr,  428. 
Flkurv  (eaniinai  de),  ^a,  âûo. 

—  (dne  d«),  887*. 

—  il*iiMT«'  «If).  Irt'soripr  il.»  FranCf, 
5H3.  3 10.  3m,*.  369*,  387. 

Fi.t.YHi.*  iJpnn-.Ia<-qu«9  da),  évtfnadc 
Saint- Piin'i.  4o3». 

—  (Pi.  i'it>  (Ito,  éT«)|mda8aiat>Piint>, 
i>9,  ail". 

FiARAC  (baran  de),  i33*: 

—  ibar>>iinir>  iIp)  i  l.oï.^m),  1^3*,  S5#, 
43 j,  433»,  041*.  ft»!"!,  fi3R*,  65«. 

—  (.•oint"  <1<»).  4;i*,  55.".. 

-   fsii-«ir  <li-i.  pK'vAt  général  de  Lan- 
(.'iioilnf,  373,  ,'(in*. 

—  (ville  de).  346.  ^ 

Fu>HR<«8AC  (baron'de),  i8i*,  S4i*i 
S87,  On*.  «M.  m,  «74*,  67«*. 

733. 

—  «I.nronnie  de)  (HélUIllI). 4i4>  3oi, 

6«y',  0.4g. 
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l-'uiiiKss.xo  ifl'^rnull'  (ville  Je),  Si»* . 
79».  Xo*.  83.  3a..,  .lai*.  ■^»^* , 

/i2>i,  ;  fonlplicrs,  2u8* ;  relijîiiXl- 
nniro»,  1x1. 

KLoniAN  <ilo),  716*. 

KLOHY  m;  I.ATOl-H  PE  f'.I-A.MOi:i«E  (<le), 
l-'ucAHU  (de),  4q7. 

Koi  ET  HDMMAfiK  (affuirt'  >iv  la  presta- 
tion ■<<• 

KolHF.B  tT  MAMf.llÊ^,  à->h*. 

l'oix  (comte  «Km,  3^  «il,  »2i 

—  (Ëlisttbi'th  <ivi,  veiivr-  ilu  innrqiiis 
riu  Fagi<l.  563*.    57i.   Voir  Kiigvt 

—  Ile  lie),  «loimihére  A'\\y- 
L-hicr,  iM. 

—  (timr<iui<)  (lej.  .^73*.  376* .  Al 5*. 
âlLi  4£2i  ■i^--*-  rirVi*. 

-  (!•«>•»  irt  comté  Ji'l.  ^  i  t*.  iti 
27*.  59».  4B*.  ïi,  22I;  241;  "^*. 
i37«.  ifiT».  a36.  ifto*.  3i7*.  3i7, 
37<>*,  A3^.   fii3.  <)5lt. 

C5â.  «77*,  732:  clifinins  38i;* ,  642. 
64c*;  commerre,  3<>n* ;  toive»,  î>3i*; 
pouveriicur,  12^.  iSfi,  iip,  2^2. 
730;  lialiituiils.  2u8*;  limitas,  i3. 
iî>h' ,  ft.'ii) ;  tuaniifueturc».  l&i  ;  pro- 
cès,  4ri7  ;  syuliii-,  33C*  ;  li'uup«s  , 
lAh*.  3i8*.  3a..»,  .Vu*. 

—  (pi'ésiilial  de),  I18.  33»>,  357. 

—  (prinoesse  do),  fille  du  princ«  de 
Ueaiivau,  067*. 

FoLKMURAY  (Wil  de),  u»*,  Uû. 

FoîiB  (de),  chevalier,  5i7*. 

FosTANEi  DE  MALiiEnDE,  tn^soriçr  de 
France,  'àh. 

FoNTANOE  (Charlottfï  de),  535*. 

FOM  ASOS  («iieur  de),  i44- 

FoNTCu^NCHE,  cliirurs'U'n,  Mt. 

FosrruÉUE  (ahbHVc  de),  près  Nar- 
boiine  (Audi'J.  iHt  ,  3o4. 

FoKTUMK,  notaire, 

FoNTviALANK  (Tiim)  (poiii  de),  548. 

FoKAiNE  (Imposillun),  'i^  6^  8^  8, 
aV  LLt  âL  i7-<',  2i»«,  344* ■  353* ■ 
4''*;  burt-atix. 424* :  <'>iiimi.s,  ihli, 
liâ;  fermier».  3'j*.  ifin*.  1 7'» .  189*, 
I Hji .  2i3,  224* •  233.  2.">3*.  2">.>.  2jq*, 
a«»H ,  3i>ii*,  320*.  3*('i;  j,':irdes.  1  j2  : 
oflicier-i,  208*:  tniile.  20,  ?2*.  3i . 
3i,  35.  32_.  ^8V  «4,  i54^  72f>*.  728*. 

FonniN'  (iiwriiuix  île),  ùj 

FoRKvriF.H  (-leur),  ■>B4. 


FoliFZ  (pay^^  de)  (IxiireJ,  ^  24.  170. 
423. 

FoRdKn  (élatdisîieiiient  de),  53i*,  677. 
Foi(GEr,  srcnMnire  d'Ktat,  i»â'. 
FouiR-Kb  (II;iute-(Jar<jime)  (cnuiriui- 

naiitû  dt>).  iltùi. 
FoiiMV,  fermier  g^nënil  des  galielles, 

189.  I  i>o* ,  lIJO. 
FonTKKKïsKs  (entreUsn  et  d^iiiolitiou 

de),  2iL  l!L  '451-  "'11.  7"*- 

FoKTtKicATioN-l directeur  général  d«s>, 

jii8,«.'>23*.  Voir  Fr.>nli^re». 
FossK  (J'-Min  de),  évJquu  d«  Castres, 

22f>,  724- 

Fo<<f>  <enlr»'tien  'les),       47-''.  470*. 

^70,  '17»'.  58o».  iSi. 
Fi>>sfis  de  Toulouse  finrèodntion  de»), 

FossKi  SE  (de),  (jouverueur  do  Uévau- 
dan,  142.  i46*.  i5i .  iS.'i*.  ijC*. 

Foi  (jiULT  (pont  dc(  (Aude),  572*. 

Foi^oLET,  arthcvôtjue  de  Narbot»ne, 
■Wi 

—   »(irint«nilnnt  des  finances,  3i3*. 
34  2-. 

Fot:Ht-s.  'lioci-Kain  d'.\lct,  73o. 
ForuxAs  nr.  L\  [Ikosbk  (de),  6^. 
Foi  nsiKfi  (de),  seijjneur  de  Pech-Sola- 

luou  (Audo),  370. 
Fol'HQCEs  ((iard)  (comiDunauté  de), 

i32.  i33».  i33j   L34f.  i35^  4g2*. 

6q8*,  733». 


Foc«oi;evaus  (Je)  (Haute-Garonne). 

sieur,  C2*. 
Fot  ssr.HFT  (Haute-dnronne)  (coinmu- 

naiili  de),  376».  378*,  5i3«,  fifii* 
Fn.MCHK,    <)lrecteur    de  l'iicndemle 

d'éi|ui(ation  Je  Toulouse,  Oqi  . 

Fkani>.\u.eii  (ulTiiires  diverses  oon- 
cernmit  lei.  32^  33j  3£,  39*.  42*, 
42.  '>2* ,  .^11 ,  Ci.  i«>4*.  247.  2O0. 
268*,  270.  275*.  28<»*.  443.  477, 
7i3*. 


FiuN'iAKvtiXE  {Hattte-Garounc)  (sei- 

ttneiir  de),  710*. 
FiiANi;  <"oN"sï.ii,.greiller  des  Ktuts,  32*. 

33j  33:1,  ïfii- 
Frasofiek  (droits  Je).  11*,  12*, 

.r.,  42*.  43,  44'.  4V.  40*.  7y*. 

122.    123*,    123,    124*,    124,  l4<j*. 

i4C,  i48.  170*.  171 ,  178*.  170*. 
179,  i8u',  258*.  aSçi*.  203,  338*, 


386*.  .tBo.  3n8.  4o3.  443,  447.  A61*, 
73i ,  733. 

François  1"',  roi  de  France,  5jj  376*, 

—  Il,  roi  de  France,  âiî. 
FHf.tiATKs  (achat  et  armement  Je), 

223* ,  224*,  2i>9*. 
Fn^MoxT,  secrëlnii'e  du  duc  d'Orléan». 

2ft3*. 

FhCiiKS    IjKS    tc.tn.KH  CHKtTIItNSKS 
J'Alhi,  604.  666  ;  Je  Heaiiraire,  ; 
dî  (  «ircaRsonne.  Ofi(i,  707*  ;  Je  4 108- 
teliiaiiilary,  de  CHslro»,  664*. 

(kiQ,  082*.  701  ;  Je  .Memlc,  Ùàù. 

FhÈHKJi  l'iifit.HKrHs  :  il.»  Uf  ziers,  173*; 
lie  ClernioiLt  LoJ/'ve,  i4u,  iS?.  Voir 
.luculiins.  . 

FHKsSK-FoHdUfc  (lie),  coniieilier  J'ÉtHt, 
i8n«,  ifii. 

Fkksnoy  (mar|uiii  du),  303*.  304*. 
'ti'if.* 

F'hKMjrKi,  (rivière  du)  (AuJe).  545*. 

.sfio*.  ri.'i:.»,      .  f>f.7» .  âs» .  714*. 

Fmesockus  (Hérault)  (|Mint  Je).  ■'>27*. 

FiifjCAi.ii  (de),  conseiller  au  parlement 
de  Toulouse.  Ifil. 

FROmoim  (de),  «rand  maître  et  réfor- 
mateur dex  Eaux  et  F'urèl»,  370, 

Fromk.vt  n'Anoii.iKRs  (de),  071*. 
Fronsac  (duc  de),  ûflJL 
Fbonth.sac  (alJ>esse  de)  (Lot).  287. 

—  (de),  preiuior  mallre-d'hôtul  du 
roS,  r2JL 

FiiONTiÈiiE*  (fortification  des),  4I1 

8*.   10*.    10,   16*.    18.  20.  22  ,  3l  ,  32, 

33*.  5«j  58j6i_,  91»,  122^  125^  iâ8*. 
lâi,  217*. 
FnosTKiXAi:  (de),  maître  d'hôtel  Ja 
roi,  ri2i 

FnoNTio.MAN  (Hérault)  (port  de),  2o3*, 

r.4r)».  .'•.47*.  54o- 

—  (ville  de),  tii_,  181^  2^3^  3oi*, 
355*,  397.  4i3*.  4-'';  495,  544*. 
,^06*.  522,  ^2Li  '''^'**  •  %»*  72i>*: 
aiislutt»?,  62* ;  capucin»,  190* ;  che- 
mins, <»o3:  con:iUls,  162,  222*.  4'7*; 
habitauLa,  i^fi,  254*:  vins,  aiiî, 

FHOxrox  (  Haute-Ciaronne  )  (commu- 
naulij  Je),  4 ■*'.>* .  4^'*.  548.  ''52*, 
555*  (>38*. 

FfMf-.E  (Marliti).  maître  de.s  requites, 
3f.« 

FuMtL  (vicomte  de),  645. 
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<i\HKI.I.F,>,  i^:'.  ifai.  ''">-''''■  ' 7''* ■  'Tl. 

ji|M.   -«.ir.».  -joK» .  -jii',  iii^, 


lr'ii|->i,  it<'i .  iSS'  :  (liii-i-li-ur 
it'iil».  :$j.>';  l<-riili-,  litii*.  liA:,  1?*^. 
|(^»,    1 1|7  ,    I        .    L'iHi*.    ■•ni*  ,    T»'^* , 
ao'j .  jto  >  •j-r.'i  ^  -^jii.  •-■riô  * ,  L'rti .  -^HH  ; 
J.'ri>iiiT>i ,    lliî  ,    1*'^  ■    '7-1 .  liliLL 

,     iHn,     |.,o*.     ir^..    J  t ,    -au*  , 

'.«•>.).  ■Kl*.  :if.. 


~  n:<h*.  lin:.*.  .r.i .  -w^*. 
H;:;^.  ii7*.  V">' ;  liwioriiin'',  A7.">: 


I  ti  1  ,   I  KS  ' .   -JÔ2  ,   ï  I  I  , 


tu.  lit,  Vlsili  tll*.  |£2_.  2.  I 

!■;  ■  ,  i;r).  >7l'..  17^-'  ,  iKl  .  iN^I  .  iWt. 
iHK» .  711,  ■■  1 3' .  Kl  II*.  T''7  ■  -■^■>, 
j3k.  aii,  -jMn  itii.  -tilil. 

—  ilu  l.yiniiiriis,  liLL 

—  llr  Tiilllnll»!'. 

C*m.\s  (IliTaiilli  HMiiÉiiiiinniUi^  -Ipi, 


(i\tîi'.i\<:  (Hi-r:iiilll  iioiiiiviiinauti!  'Ii-l, 
■ji)-; ,  xiiJi. 

  il.  c,  s<>i;;n<*iir      Iti-MH foil, 

—  «.iiiC'liK^'t  <1''l,  ?n7. 

-•    niciir  <li).  Ji  I ,  iM'. 
iTiisliii)  -Ici,  ^^'7- 

CiA'ill.    (iMi-Urclir    lll'    lu  SLIl.'cIllUISWH- 

(le  I  !:ii-t  iisi-i'lilii',  iil- 

IIPS  |.l!H-<|l|(S>,  ll|il*. 

(;.\it  I.AC  luliliV'  il.  I.  -itii .  •r^'\. 

—  (Mdiir  ilr-k  <;i'*. 

—  n'iirii)  ivillo  <ie),  ;3*.   i ih .  t<>- , 

tijh" ,  Di|H,  :ini» .  V'i."i.  ^.)i*,  :>'\i'. 
iM,.")*,  i'fiH.  <'»t'i7*  :  «••nisiils,  '.ii  j'.  fiiS*, 
iiiS  :  iiKtiMir.Kliircs.  "'V);  ptml.  .^8, 

■'' i  ,  l'>  <7  ,  <'>  |i':  |"""t.  ■'>"'■"'*  ■  vins.  lâj*. 

,V.-«.  13, 


riAiiJ  .M;  ■  Tni  i.zv  I  llaiili-  iiiiivmiip  t 
K'oniiiiniiailti'  ','<'iii' .  32Îlli  itlli 
f.:Vj* 

fÎAIt.l.Afil".  r:iliiti<lll  .If  Toillniisi'.  ,">tin', 

r.ri,-> 

(ÏAJ.X,  llltuvliuilil  11  <'.;llriis<«)IillL',  Vt^*. 

(;\i.\M>,  luilrm-  il'iiii  livr.'  ^ur  le 
Fr,nii--.\  Ifi'ii.  ■'!'>■' 

Kitiilli'iiiiiK't  il'  i.  r»"i 


iX-.  I 


(i.M.nrHT  nu  'IvMi-i^Tnos.  iîul*. 
iiM.i  \s'  ir.liiii |i'>-Y«'  jntlif  «li'i.  niiir- 

«|IlU  lIl^H  l>->-!ll"'K,  ''l'-"! 

4jAi,KHKs,  5j   .'{«H* .  .'<7  ?  :  t>nlvtîlien, 
l 'iH" ,  l 'm  ;  (>';:[iiilr:-.  i<t'<'' ,  J<>^*. 
^.'l'nr-nil  ili  ^-,  1  <"if'^ 

(iM.iMMiii  i-ii'ii|-  ili  ;.  .'17^*, 

l"tAr,I  V.S  (illl(mt  MU'  1"^  ,  -m'i'. 

(/Ai  i.ii'riK  fil.'  .  li'iiiiior  l\-.iiiivn- 
li'iil,  iiili* ■  lit;* .  ii|7 

—  ll>iirili  l  ili'),  Ir-'^i^i  iiT  Kraiii'c. 
177,  'Il 'Il 

«lALI  V  ]'U-i,  lll'-îiorir'l'  <ll'  Kllllli  ",  ^Hi>*. 

<;,M.^IN,  ••fli<'li-r  <rinr;inti'rii'.  "»l"iS 
<jAl.V.  ilVoCHi  '11-  la  l'iiivilirf  iill  l'.nll- 

M'il.  317-. 
(jaMIM.i  ,  iiiairi>  ili'  'IViiilousf.  .V>i)'. 
(iAMil.s  ilinriiii  ^^l•),  ifi,  tiCi ',  ^117.  'jS:f . 

■M,,.  M,,,* ,  .V;'t.  Vi7'. 

'*7«)*  ,  nr^ ,  r>~ "*  ,  71  iv> ,   "Il  I . 

—  (liar.innil»      I  (H'  iiitiH;.  i-r.ri*. 

\7  I  .  ,  **'*1** 

—  (rlii'VuUcr  (Ipi.  .'H'n i . 

—  tniiiilf  <li-i,  Vi-'*,  W.  V'-h*. 
.41'.:..  ^7^».  :•-'>-, 

—  I iii'iri|iiis  il-'',  "uilt* ,  ri.'» 7 ,  Ct.yj. 

(iiiiii ii iii-.n  ii-i,  ^ir>*. 

—  iviiiiifric  .11'*,  -iiA , 

Cl  »si:K-i-iii:-lii\i;sTi:.i  s  (ili-i,     V . 
<;m^\m  I';    I  iiiaiiiifai'liiic-K    il>'>,  4"i.'>. 

iiAiivi  li  (4 ■iiillaïutii'  ili').  •*n V 

—  i.lriin  ili'l.  ti'.'Mirii-i   <li>  J'ianrc, 
l'i'l",  ni.  1"»",  I '17 * . 

—  ll'i.ii!  ili  ».  :<iV.  'i-'.  y,  -' 

1 1  viii.iiNsicT  IliiulUiiirid'K  l'ii'-i'li  nl  au 

l-iirl.-iii^nt  il  AIx.  iil.  ail. 
(iAiiii  I  iiiTit  .in  K   •jHîi ,  .   '<7i* , 


'l'i.'i*.    '|7'>.  ''l7li* 


,    ;i7;> , 


'iAiiiii>uiin;^if.iii>i.:  ifrais il.-i,  s<>'.  11 1', 
<  i.\ï;i>i--h-h.'iI.i;s  :<'iiTiiiiii*i.  7Ka 
«;vuiilh:>  l'Ii'j,  i-iiiiil.'  il*-  Minil]i:iytiiiix, 


—    |.!i-aii  il-'i.  li.  jiiil.'  lie  la  -■'•iii'.-liftiis- 

Siv  ili'  Mii!l<|n-|li.T,  ■Jiy4j*, 

(•AHiii.ii m.  I i!ii>"-i.-ini  ilni,  .'«riH 
(ïAHMi..  ^'r.  niiT  à  la  vîlU'  ili:  Muni' 


GaummI.,   firmi.'r  l'-''<|iiiv.il.'nl, 
iri7* .  li|7 

0 viiruof.i.K  (l.ai  iTarni  (l'aiim-nf- <1<'I. 

:>(.:i> .  ."17 1» 
—    iriiiiiniuliHiil''  .li'^. 


Gaiiihin  ii-iviiM>-  'lut  (Har'l).  1^  ■">;?•■ 

( iAïUhji  cil  (Uaiili  ■OiiriilMK'i  i^'Mninii- 

naiit»'  <li').  2ii 
t;AlilM<iSI>  .    imlail'-  a    M.nitpfjlii'i' . 


G.\nilM  V.  irn'''-l.'i:r  li^'S  Iriivanx  ]iii- 
lilics  <lc  la  M-ni''cliaiisst>  .li-  TcjII- 
Imisi',  âl'»7 •* .  .Viii,  ■"■711* .  ■"i7<'>'' .  r>77, 


r.S'i*.  <'wi, 
fifi  1 . 


<'>."*i) , 


1.17 


i<4.) 


l'iiii , 


•'7-', 


Uahsishns.        21.  HS^  iaV  ^Jî^ 

il  iL  iil:  îiîL  1^ 


llW».  7lli> 


I  :irï*  ,  i.i:f 


-j-ju,  V77,  .(mi,  Itïii,  -N'^  ;  i»ntr<'lii'ii. 
in>*,  III.  1  ■•  I  * .  1  i  Jii*.  i2<). 
lii-  '-'l»*.  i^"*-  I  '|3* .  'li*.  ''17'. 
l/l7 ,  I  ')«| .  lili.  I  ."17 *  .  ir)7.  1 7>H'.  i.'iS, 

lli.'l*.     l'H)" .     1  'X.     l'.l?.  K.l't, 

■l'i,,.  y.'ju,  -^u-,  ais*.  :m.  34.>*. 

.•(.'■■>*.  .31 1.1'.   3>>)S.  4ii.>.  ^^7',  71:1*  ; 
.■•laliliss.  iiii  ill,  i3ii*,  ■^ï'i*  :  sti|>|ii  i'»- 
simi,  ?i * .  8."i * ,  i3ii',  i3j,  lôj,  H)X*. 
v.>7  ;  rt'u'li-iin'nl. 
riM'.ONSK   I  nvii Ti'   <i(>i,  ^    3ij  iîi. 

iv'i'.  l'iH*.  i£j_.  uji>i  121: 
i.,K.  :...3».  3^iS*.  371 .  3ii.i'.  .l'i»!* . 
y.j*.  iiill' .  /|Sâ*.  .'la  1  *  .  .'i«'>-  ■ 

lli7«,   <i."i'|* .   li.V)* ,    fM(i  *.  '■Il'^ ■ 


silir  la.  .^1 


.  3'(i*-.  Il" 


riH  ;  innniliitinns. 
iliit,  /<..3- .  Mlii  ■">''7^  •'■i"'; 
tiaiis|Mit^,  î(>2*  :  iiiuin-.ilion.  ^'k.^. 
C,    ,  ti-  ji  ',  <'.7i|'' .  tiSi.i* .  Oi)0. 

<'mi3»  .  "<r»3T  '''i|7  ■  71m*.  701*.  7'^^'- 
71111.  7 1  *  :  |i<iii(<.  l'i^*,  3vift. 

<iAHHl"i<  rs,  :iv.<i;at,  177. 

fîAM:i)Ns  (o>:ci'  -i  i-nnimis  pur  1<>^I,  .31. 

(lASilt  1:.  iMll^Ill  lITzis.  73.V 

(;assIii\-  1  ri'ijilii-'lit  lie),  fi'ti'^. 
I  i  A  iTiM.»  I 'li')i  inlpinliilil  il'*  (inaiii'o. 
lii,    iM^   i.'.i)^.    iSo*.   ilM,  i'i3'. 

(îArm'.lll':  i.Irniil.  l'OimiKS-.Miiri-  'lu 
10 i.  ai*,  ilî. 


OArDtTfE  (Pbrre),  pouvernrur  île 

MoiltlH'IlirT,  '^'* 
Gai  JAC  (l)ii'  <if>,  iâfiî. 
GAiiTiBr».  îngÀniPur  du  roi,  ùin*. 
GAïRUf;  (Tiirn)  (rommiinaul/^  ilf  i,  7«i:». 
Gazenis*;.  (llalcur  lio  ToiiIoum.',  ù2il. 
(if:i.K6  (l''rnDVoi*  ilo),  iii;ir<|iiU  il'Am- 

—  (Ht'i'lor  <ii'),  mnr<)tMS  «l'Aralires, 

Gki.vijn  (si.'ur.,  ili^  IVt'/iors,  io>}*. 
Gf.KAs  («ii'ur  d(>),  037. 
GKStiAFiMERIK,   Ji*.    a-*,   3.^* .    3:'»* , 
30V  3«.   4i«,  401.  iû.  ^ 
.  .H»* ,  5ij        53* .  't\'.  fia».  fi3j 
2iL:  '^7  i  <'nlr<'lii'n.  fifij  t»3*.  i3o, 
l 'lo .  1^1* .  idC*  :  L-xcoH,  71*  :  solde, 

GKsrifiifcii,  ini!i-aî<Mir.  ft^A,  Û3JL 
GCnI'Iiai:  (Ik'U  île)  ((lar.li,  I^o'. 
(iKSKHKsT  («ienr  dej.  3<>i*. 
GfiNKM  illnlii»!  (ville  d'-),  3^  îi  ii*, 

ir.ri». 

—  Kii)|ininl,'i  <lu  Lun^'iip-ior  ii.  A 38. 
431).  /|7o*,  -IXi .  dHi 

GrxiivK  iSnissPMvillf  il»i.  Jii. 
GENEVOIS  (IrHdc  nv«-(.'  k'-i,  aa*.  jâ*. 
171*. 

Gf;Mii  (i-or|>s  du),  Ctio. 

Gènoi*  l  lnilk  av.'f  Ivs) .  2j5*.  336. 

i(<f>* .  /,^b■',  .Ml*. 

('■Kss  t)'i';>it,iiiK,  11*.  3i*,  .33.  37.  iji , 

">3*  .  ôi  ,         2ûâ  ;  |d:»inl>"i,  173*  ; 
n'jiiileiK't'.  08^  tiiilli's,  17a. 
-    iiK  f.riciinK,  ij^  [_2_,  iS* .  iH,  31, 

34>».  3H».  3(£,iil.^  .'il',  f.ii«.  63', 

?■'*.  '.17 ■  im*-  '<'^^*.  i"7*. 

iiitt,  I  i.j ,  1 1 1» ,  118,  I  :i  I .  lii*.  i38, 
I  \<i ,  lVi*  ■  ?  I  7* .  2  :;■:>.  aîi*.  îa  1 . 
îîî*.    î:t3 .   îlji ,        * ,    j'h).    «I'ii  *, 

73i'. 


3^7.  3.)7 


alj3 ,  ^73,    3mi  , 

733';  di-|.K'.-iii<Mil.~37?.  3i3"*.  3i3, 

3i4*.  cnli'plipn.  1^2^  l'i*.  «»î , 
ma.  i.iM*.  1 13«.  1 13.  1 1'..  1  iS».  1 18, 

13  1*.  I Tj* ,   I :ni* ,           i3<*,   1 34 . 

i3.'>*.  1 37  ,   i4'>*.   I  ')  I  * .   I  i'J*.  i4a. 

I  ij-j  ,  ,  aii3*  .  ut-j* ,  :■!<>,  j37 ,  •-<43*, 


i'l3.  ^'iH» 


3i  1 .   3i4*,  3:!7*.  3l>8* 


•••l'i'. 
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iiùï,  3aft*;  plaintes,  aftâ*,  t8o.  883. 
g1>i  *.  at|3.  730*,  730;  [iroi-f-h,  3i3*  : 
ri-nleiiieiit,  1  .^ii* ■  aj3*,  aa^*,  a3,4. 

—  DR  Jt-STKili  (alnis  des).  li_ 

-  ui;  MAis-KoiiTK  itailK'»;  des).  303. 
370,  378*. 

—  DB  MAIXMOKTK  ibipns  dpSi,  airi 

i    —    DE  l'iKi»  ("oldp  el  liceni-icmeiit  lie», 

GKNSASSt  (d«).  inspectpur  des  luita's, 
j       07.».  ftWti.  6«<),       ,  «Wj4«. 

I  OHXTii-,  iiialtrp  liïiiietip)'  d'Airolt'Ile, 
I       fû.'-.',  (V73, 

j  GtX  l"ll>lloMUH>i  OiÛfiiinrs  diverses  L'iiti- 
Cfiiiiilit  Ipsi,  a;*,  a^*,  3o,  3H*,  5o, 
53*.  j4*.  r>5.  <ia*,  7i),  H.i*.  Sn.  lou». 
KM»,  ifii  ■  iii3*.  ro3.  1 08 .  ton* . 
I  "il ,  lia*.  116.  I  ;8* ,  ia8.  i3a . 
i3r>,    L.VS*.  1 74* .     iH/j,  aaa. 

33r> 

—  dp».  I  y-ventirs.  171*. 

-  dt'  Gévmidiin,  îio'). 
Gkokkhoy,  ins|ipi-lour  dps  chpinins, 

473 .  47^t  4^' *. 
Or.Ht.ANriK  (miiV'Iiii.s  d*),  '>4çi,  554*. 
ri.'i.'i .  >V44. 

Oki  iiZK,  HoiliiiKluis,  43.">* , 

ti(;vAi:i>A.s  (>iHilliai('^  Hp).  53*,  54*. 
.55,  <WiÉt. 

—  (bar<in<  ilf),  il,  LLi  iïj  68*.  i<t4. 
lui*.  876*.  363.  374,  4.>4.  4]i, 
4'5*.  446.  53a.  .-.43*.  56.».  ■>87*, 
Caa*,  6.45. 

—  (Kliil*  de),  3ao*.  lin». 

—  il.i>zén.'(  (paya  dp),  2I.  i38*.  i48*. 
|54 ,  aii4* .  aii5,  aofi* .  aïo*.  a  36, 
a(t7.  3<i4 ■  35 1 .  378*,  383*.  4a5«, 
464».  5u5*,  5ji .  581)*,  CaH. 
6.46.  657',    678*,  6i)4'.  0i|5,  6i(r|*. 


^67'. 
:ta.)* .  33i*. 
,  33'>* ,  4"7* i  f'H  '"^,  I lui* ,  1 33*  ■ 
i54,  a 34*,  a 44,  a56,  •jyS'.  3ia*, 
3ri|.  3a t  * .  3ai^* .  3a4 .  3'io-. 
i  46*  1  a  Ht.  2 a",  a :'  I  * .  aç^i»*  ;  Uceiii'ii'- 
liipiit.  13:-.  2a4t  3aM:  |i.('..m>'nl.  65* , 
a33*.  i4i*.   a6o«,  î(i6*.    24>6,  ^77, 


:.8i  .  aS8.  a.^^^.  3i5.  317',  3a4', 
3/6*.  3a6,  3->H* ,  3S5.  38.|* .  3S.| , 
4:iû,  4n3  ;  ]ia!;ha|,v.         «ill.  ■■">-'*, 


6110:  assietlps.  3ao*.  .■>32*.  5.18,  6K8*: 
bnis,  541*;  i  licniili!<.  65<j ,  (K'ri'i ,  67a*, 
675' ,  C>Ka*,  687,  6i>4.  2111:  -■>4. 
7 1 1  *  :  é).'lisi-'s  y.  II..  (>i)  :  excèn.  187*. 
33(>* .  700 ;  (.a'iitilslionjliips.  5<>r>;  '.jon- 
piiiivfrnpiir,  1^;  iiiin»ii(«i'liin's , 
3Si',  386,  W>.  MtL  hîSL 

538* ,  557*.  6:-5'.  1)36,  648*,  655, 
7«>5*  ;  iniiips,  58i*  ;  l'pi  fM-iir  di-s 
ta)llt>?i,  i(ia,  3<>7* ;  spiyni-iir  soiive- 
niill.  335»  r  symlie.  a8 1  » .  663»  ; 
volpurs.  3 1 5 .  3i8».  7i>4- 

GlKM.  <ll:<iilp-( iaroinie)  iromriiiin:i<llP 
di'i,  aii5 ,  -j'A't 

Gl■i(■:^s  (!li-niiill)  irliemin  d..>S.  6n3» 

Gi(i\A<:  (lltT.itilli  U'uiMiiiiltiaiilé  de), 
3.1.  6a*.  85.  88*,  i.-a*.  i48.  aaa. 
185.  ^85,  5a4*,  .531)*.  611)*,  6aS« , 
63<i'' .  Ii38» ;  i-unlrllers,  iriJV 

GlI.LY  KRf.HKS.  l  afliiieiirs,  4tta».  .'>on* . 
5l-8,  5 i 4 ,  5|8*,  5a5»,  634 .  03<(. 


Gii.lv  np.  XoiiAliET.  direcleiir  do  la 

Compagnie  de*  Indes,  Ttrti. 
GlNEfiu  (de».  L-liAtpluin  de  Dnïet,  a8i 
GiNKsToirx  Isieiir  de),  44a*,  50o*.  6;^. 
GiHAi.  i  Jiii  i|iiei4i,    arcliilecte ,  56a». 

0.53* ,  673 ,  677. 

OinAiii>  (J.-U.i,  ifi^sorier  de  Kraiifc, 
a  10*.  24n*,  a6fi, 

GiKAHD-J^iir.osoiiKs  (.Ipan-Paul  de  1, 

trivoiîer  de  Kraiirp,  ■37^»» .  jîj,  44a», 

4.54*  ■  46o*,  48r)*. 
(ilRAHniN  (sieiirdci.  578* ,  657*. 
GîHDVR  (K<li"k''>'')  <li'f!<'  de),  4«>7 .  4tK>- 
Ginoii  (rivicrp  du)  (IIuii(e-Gar<inne), 

5ïl^  ia4*.  a87,  358,  464*.  .^iia*.  in». 

567 ,  56i|.  .573»,  6o5».  61a*.  675*. 

Ginol'AKii.  (.-liarR^  du  fanal  de  (>lte, 

533  ■ 

(iisr.vMo  nniii*<)ri  dp',  en  Coinininçes, 
a  85 

Glack  (emrppr.'npiirs  de  la  fourniture 
de  la».  4Ha'.  558*  ;  priviléjres,  685*  : 
ventp,  6711'. 

Gi^>.iiînK.s.  346*  :  étaldis^pment,  aon; 

monopide,  .340'  ;  prupriétaires. 
GûHBi.iN  irapiKirl  sur  I»  itoblciise  du 

Rieur),  .474. 
Go.NiJi  (dei.  goiiviTiieiir  d'Ai^»ueslno^- 

Ip.S  171*, 
Contai  t  idiic  de),  63^*. 

—  (iiiari[iiis  di'),  6an*. 
(ÎOSZAOTK  (|l'.;;lHieilt  de),  317. 
GoUAN,  feriilipr  de  ré<]uivaleiil.  6a  1» 
Goi  nAiîT,  itisppcteur  de»  inaniifac- 

tiireg.  4^  5oi ,  ill,  5^5,  566,  570*, 
57 1 ,  .586».  Oao.  cm; 

OoviiiN  (rv-((iment  du  sieiir  de).  i3a. 

G<iLU<iN  (sieur  de),  fi«ta*. 

GouLAIili,  fliinirifien  de  Montpellier, 
6117*. 

Goi  KMKTs  riK-i  VINS  ('ot'fkp«  dci,  443. 
«îoirT  (.leaiii,  oomniissnire  de  l'nrtille- 

l'ie  du  Toulouse.  1 15 
GorvKiiNi  r  iCornilhon  de),  3a5 
Goi'VKHNKVHs  lalTaire*  diverse.')  ron- 

eeriianl  le.s).  a-».  luS*.  i4fi« ,  a«)5* . 

3où* ,  I'i55 

GoviiAss  flInnte-Garonite)  (oomniti- 
naiité  dei,  3l'iii 

GluOiN'AOï'K  ijlaiitp- Garonne)  (enm- 

inuiiaiiti'  dei,  m,  iii I *. 
(iH*IV>  (entlllilcl'i'e   des).   277*,  377. 

517*,  54.)* ,  7.14*, 

—  (ini-<ilieiirs  dr).  6.58*. 
GH^^eMlJ^T  (de),  lia^m  de  Lanta.  3i6, 

33n*,  3711,  38.5',  3fta»,  4oa,  5o3*. 
53o , 


Halte  0.*hon.m:.  —  Serib  C. 


7(Î4 

CiRAKit  ['HIUI  R  'le  Saint-.liMill  «le  .l<''ru- 
slll.»!!!.  :i  'ruulolllic,  HK>.  loi*,  7^7*. 

(iiiAMis  I ili^coiirs  Nurln  irlu'llinii 
Gll^sT^^'  jiK  HH  (fhniiihr»»  ilfsh  i ■>* ■ 

:ni:i .  :ni7 * ,  :!>i; .  370. 

«jiiASDV.M.tr,  inftltrc  i-liiriiri;i<Ml,  îoo. 
i;n\si>-vi/iK  l'iiups  [>i->ui'  le).  5U*. 
<iii\Mivii(>;Kr.  ^-l'iiKi'iii'lio  lin  r<ii.  707. 

lillvM>-Vl>Vfctl  \>K  \'H\Si:t-  llii-lll-'IliniCt! 

•  liM,  i;8*. 

CiHASr.v,-C>KH-l'm':s  (lli'TKIiiO  ilipii  '11' 

lui.  jûi ,  "i<'>7- 
«jnANUF.N  r.  iliix'Cli'iir 'les  Iniviiiix 

l)li<'s  ilo  la  s>-n('>-lii«u»*vi!  'le  lleau- 

ciiire  <•!  Xlin's,  *Ho*.  <'hi3*. 
CïKXïi.  iii;(<''ni('ur.  "i'''* 
<iMAs  (lunrqui*  ilfl.  •îrnn^l  bailli  ilii 

l>iiys      Vivaiitis.  OAH. 
rinAs-iirr  nlrl,  î^vndi."  lii'iicnil.   1  -^7* , 
I  ',1* ,  I  \>y ,  i.")ù*,  lâi. 

I CA* .  iK.|. 

—  i( lliftit''» 'li'i,  tn-siiricr  de  rmncf, 

—  iMiilliicn  tloK  371. 

Gii.M  litivr  i  Tsinii  i.  i^nliuiittaiil.''  (!(•►. 

i.'i.t'  ■  ii.^r.» 
<îK,vi>  o)i  RimiNK-i  (.liiiit  [Miiir 'iiivvr- 

tmv  <li'l.  >!i'y,  iLij, 

tfllAVK  l.ill'Ml'  «Iri,  t').'i;{ . 

(lllAVK  l)'E<l'AL\!i  i-ii'iir  ■l*'),  ti2kl. 
<.iiiAV|-|i.ii.  iM'  l''nin';i>Hl. 
Ohavis  mI*'»,  .'kI.'i*. 

—  HiiiiilHilllK'  «loi,  iD^ei^rniur  d»" 
.Si'i viiiiau.  *'"* 

—  I  lllill'Huifi  lie),  "'i"'*. 

liRAVi:^  I-'r  I.ISUn  isicLir  ■Ici.  'il'iH. 
<lli\vr/,.iN  (  il  ),  li;in>ii  <lf  Suinl-Krllx, 

V  '171.1. 
GiiAMuti:-  (.sifiir  «li'j.  'iXi*. 

(JHAVI  HV;  I  ILllill'lIliH  'loi.  <|f  Molll|M-|- 
llrl-,  'ipri. 

lifU  Ff  K-.,  173:  ■rnnlr'Mt^iirs.  ^7^^  ;  iSlit. 
■>!>ii*.  ;  i'n>'lii>t,  -'<>ji* ,  '""j :  n'- 

viili'.  rt'voi'rtti'jii .  '-'-27  :  sii|fc- 

|>r**-^iiiii.  -'irii,  ii^ii.  iij I  *  ;  lurif. 

<'>^S  ;  v.  iilc,  •■  •n*. 

liidii  ►  I  1  II  i,K  il.uuis  tii  siiri-jr  il'.' 
rriiii.-.',  :t:t7'. 

—  iMiiiiriiU'  ile|,  lr>'si>rii  r 'il'  l'  iMIii.i-, 
S., 7. 
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—  (t'icrro  ili'f,  tri-wirior  ilr  I-'rnin'P, 

GiiKl  i'irjiri,  71*,  177,  3.18,  2117  :  '-iva- 
lion,  r77*.   1 71) :  su]i|ii'f'ss.iun, 

I  ,\ ,  23 1 .  233,  23^*  :  vcnli'.  i^i">*, 
4.-!^*  :  A«lnir<-<i,  i^in. 

—  i'onsul;iiii'>^   («ij'lkis   ili'l.  377*. 

—  lie  t'i'i  rilDiir  |i>flli-i  x  .i.-K  .V'io*. 

—  iiiiiiniuis  -11-),  ;;i)av.'rni'iir  'lu  r.hà- 
iisiii  <it>  Saint-An'liv-lr-s-A vignon, 

ili*,  3j<l^  Hr.7- .  30.)». 
l«K».SM>K  I  Haiile,  (  ianiniifi  (vilU-  ili  ), 

<";iii^Noni.t;  ll'iirlcnu'til  ili'),iii^  3i/i*. 
]    (iKtisrit.  ni;iiiiifni-tiini>r.  f»io*. 
j    t;Ri:;sii;NK  (fon'l  'If  11»)  (Turni,  l'i'l'*. 
I    (Idtzr:-^  il.KZiTci  (••li:U<-'llt!nî<'  ilrl,  'm*, 
I  ^i|V 

—  iMiiiimiiimilO  iloi,  ai'i* .  ttiiii*,  ?ii8. 

,     OllKiWN  iilf  ^  l<ir-«Uf.  32l 

'    —    (riiiiil''        liciil.-imiil  ^i^ni'ral  en 
Lnii«ui-ili>i-.  3<ti)  ■  :<'•>.'■ .  /fin. 
Ohii.i.k,  CUpltHilH'.  J>2i 

—  .s<'iiiH-lial  lie  Ik'iiiiciiirL'.  2^ 
(.ïRiMiiAni)  lAntiiiiMM,  vienii't'  uiini-ntl 

<lt»  \;irl>i)iini',  ii^ 
liitiMoMin   l'i"    Hr.Ai  VKiK  iS-'ipioni, 

••oiiil'"  'lu  Hotnr.  3iii'. 
(.'iiinriiAiui  l'i;  H'ji  ick  i  Aii|,v-Url)iiîii 

t|i-i,  i-"inU  ilf  ri')i:ii'.  ^71*- 
Ghins  |c|an>;  'Ir*»  1  M'''niiill>.  ."»>t:»*.;ii»2. 
<iHi-i'>i.i>s  I Tiin) -l'I  * Ummiir lil, 

317,  ,  li-o.  >">'J(1* .  0211. 

fiiii/..x<;  i.  iiiiiti'  il-l,  .')3-2.  /|33«. 
<im/A';  i  L  izirr-l  li-  ii  'l'  S,  ÎLl. 
(;itl/'H.i>N'  iiieiii  ».  37>>. 

(illUl'iN  Mlll.   îll>'  'Mi-lir  ''Il    l'Ilt'l'  lin  lu 

iiinniii',  7"ii ,  7i'-< 
GiiDLf  fc- Viiivii.i.K  (C'ïi.ir  ili'i,  o.iml''  'Iv 
l'i'yiv.  V3.'.V  i',-^'. 

Glil  VKHS  ll'flii  i  N  .|>'  ,  /|.'>^  ,  ,  tlt-i. 

(il  i  i.ii);"  |i'-is:iy<'iiv  (l''-i,  li, 

—  itiiili'-  il"it.  >j_,  212- 

GltSIliUl»   ICImII'Ii^   <IiM,    IllIlUlf:  ll-i-S 

ri-.liii'ti's  ili'  I  H..Mrl.  3Sj».  3S'i>. 

<il  f.HIS  ni-  (  -MA  I  KAI  NKCI-  '  A  IcXllIl'l rv  I. 

mm'IHis  lit'  Touriifl,  'f^ii. 
Gi  kl,  'l'i' .  loii. 
Gi  i:i-iLi  Un  ih',  ciiicviisw.  iii- 


Gt  lAOi'  iilioit  il<'|.  niTt 

GriRAi..  Iii-iili>ii«nt  J«  itiHiri'  il'.'  Mmi- 

l.-i  li,  jlilL 
Gi:iBf.Hr.  av,i..:i|,  un   Parlement  de 

ToilI'MI-!'.  liJiî. 

GrinKHT  nni)ri|uis  <le),  7i0. 
Gnr.SAitri  i>K  .SAisT-I'KiKrii'  iKniiitii- 
niii'l  'l<'),  inti'ii'lanl  lin  l,aii!;ii"'l'j<-, 

Giiri  HAï  UAT.   tpirile   Ji-<   Arrliivfs , 
:,-C,,  r.7S.  I-.38. 

<i<lil.HKM  iF^Oui»  lirvi,  marquis  ilo  S<  Ls- 
snt",  i^tHi*. 

('ii-ir.i.vi  MK,  j/'iiilfc  (dcruan'li-  -io  l.t 
<.'niii>ni*iilii>n  ili?  Knjrf  i.  ^i'i2. 

iii  iLi.iîMKrrK,  aviM-al  au  ['.irieiuenl 
.le  To«luu-.i.'.  2^  2»1>         3i_,  il. 

<.;i;ii.i.f.viNKT  l'Ii-l.  t!i->?ril*>r  'Ivs  Etais, 
i  :rf,    1)3*.    127 ,    i3.i',  i^i*, 
171).  I »i) .  ^""t,  -.'72,  -'iji*,  ■>!/>' 

3^3,  3r.3.  373.  /toi)* ,  .'1 1 1  •  .   

^^O».  /|Hii ■  ."i."i2 .  ■"»7-)*.  l'ii»'.  0-11 . 
fi')2*.  72;>*.  -/jj,  73V 

Gl  ll.l  HMINKI-  in:  (;At,(.AB':ii  f>  t  'ii-l. 

Guir.i  i-.minkt-Saint-  fli  iii.'iSK   (  'If  '  . 


1  '!.->, 


(ifii  i.i'iiAi.tiK  Isicur  lU't.  ïjl- 

Gi  i.sTAîii».  r'>ii.->ul  il"'  <.:lfriiioiil.  i"'- 

GtliiAN.  iin'v'JI  iii'iiAïal,  ililS'*. 

j    Gciimi  ii..  |iivifi.>.4»cur  à  l  Tuivc-rsil"  •!'■ 

I       TnulnuM-,  'M't- . 

I    (.ii;i>^K  (curiliiiiil  lU  i.  Suî. 

"    (,iu.-  .lei,  «lil.  i'|o',  1.21^.  nm. 

—    (,|iiflif-.-i<>  ik'i.  2ijS,  i^iB*. 
Gi'iTAr.K-i'  iTariil  |i-oinmunaiit<'  <ii'). 

<ii  in  Aiii>  m:  llATrE  i>.irur),  ÛMI 
GnisK,  ll...lUiii'lais,  'gi*. 
licv.  lii'-^i'riiT  il'.'  Krancf,  ûiil 
<it:vKNS^  Ipays  •!<■>.  H,  ij.  jj.  9^' 

170».    1.,>K.    -.<I1)V    2Vl*.    27^1    21.4  ♦. 

,  ^7<(' ,  t>i7*,  Wi'i*  ;  iiniu-e,  iiL, 
loi".  3..>'7*.  3ihS,  3ir.«,  3i.'i;  Ikih- 
lire».  I  m'  ;  iliiMuIllx ,  fiiî:  ;;ariu- 
.MMi'i,  33_;  yiiiivenR'ur.  2^4*  :  ii)l'-n- 
.luiil.  jS7*.  Olb*  :  timilps.  <'>'>2.  ')»''2*  . 
iii:iniifii.  lLiivK.  3!*i  ;  hi»s<irifr  le  d'i- 
ti'Hui'iliiiaii'i-.  ■  '<>*■ 
Glvon  iilî  iii:vs  (.le),  "'Xy 
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UAUtiir,  KViK-nl,  a0.1,  '.U^*. 

H^t.t.ns  (ilui-  if)  I  Stliuiiiljetv t,  p>u- 
vorix-iir  ilo  l.aiigiKKior.  n'ij* ,  a.'ii. 

■■■">ii  ■  .      JU^>,       »^'''>,  ^tT'Tl  ^'"l', 

î"Hj,  --•Oo* ,  ?6a* .  î'V't.  Vti/>"  Scliolii- 

IiAR\s,  ^78,  .'irlt*.  711-; 

fi52i  i"iil.orl«,         /i-l'.  ■'iif>\  -W . 

lUm-j  ii  UT  (comtf  il'l,  viri-roi  il.'  ChUi- 
lo;;iU',  T7->*,  a77,  3<>^ 

—  (prince  it').  44".  45 i .  V" 

IIaki.km  (t'Iatiff  011  ni><r  ')'[  (Uolluiuli  i, 
r.f.i 

HuL TKKOllT  (tlliliull-  «il-l,  r>rm*. 
llACTKFimT    l)K   l.'KiTRAN<iE  IvieotntK 

IIactkiiar  U'icrre  il'i,  coiimiI  .Io  Nar- 
l)(>nni\  7:14,  727*. 

Haitkrivk  (protonotaii'o  ile),  2ii. 

—  (»ii-Hr  il'),  no*. 

HAUitvlLLK  (d'i,  liuron  «le  Vaiivprl, 

HAl'T-|.ANllfKr">C.(pi<\  s  loti*.  Ja.'». 

M  .y.*,  V^y,  47'>- 
HAirTPOci,  iTiirii)  (Imiiimiif  il"!,  <îij8*. 

—  ifommuiimiti'-  il't,  Tii.'i,  2117 ,  274*. 
HAtTi'<iiri--.SKV«K  (marriUH  «l'I,  l'wj."» , 

Uai' l'iiji  ui  (Es|ui;!iif  )  (  furtilicalion 

Hkhkht,  avcM:nl  un  (liinin'il,  3711. 

—  Irt-iorivr  ili>  l'ninrp,  i4i,  i(14*. 
H^jiiiKHs  (iliisi,  cliPvnliiT  il«  l'ordre  >lii 

Sriiiit-K^pril,  74*. 
HCnuAiL  (sit  iir  <1'),  67 î*. 
Hf  l.lAN.  irU'ssaffiT  <!<'  'l  oulmisp,  37C', 

Hkuk  ijk  Satst  Axnnf:  i<i'),  .'iS?. 
HKUKts  (sieur  d"),  5Ha* 


HfiUOT  (<!'),  iivociU  «Il  Parli-incnt  Ae 
loulous*!,  .^KK. 

—  lii^utoiianl  de  inaliv  di?  la  ville  tif. 
Toiilmisi'.  ."içt8*. 

IIki.i.ik!>  (Iturtliéli'tiiy  d  ),  4Cô. 

HKl.i.i)r  Ibiriir),  ">Kr>«. 

Hf;«KHY  id').  irili-ndaul  di-*  liiiiinrnîi, 

ù  l'uris,  i4>'',  •■'47 ,  a4**.  i4'.( . 

•>('.S 

IlKNAL  r  lÈllWllK'tlli.  i'l2*. 

Hkxhi  II.  rid  d('  Knini-p,  <^  3Kfl«,.'.r.H 

—  111,  roi  di>  Krnni-e.  8i.*.  8.i.  87". 

—  IV,  roi  do  France .    120*.   m . 

181.  ij.'.*.  iH...  iH.1«.  i4<>». 
lU:HAri.T  (  rivi^  if  dr>         .•i7i .  373. 
448".  4.'m,  4.''ii  ■  4<>o*.  485*.  .ViC* . 
50<l.  57a* ,  ."(Ba ,  (il  <'m|(|*. 

Hkhccle  (colontios  d').  Sm^. 
IlfliCflA.s  (H'^raidtl  (minvs  d"),  ù^'i. 
Ukhksik  (édit  sur  l'j,  nxi* 
JIfcHÏ:iH)t  Ks  (afTiiires  dtvi'rs(-s  confor- 

nnill   les),  42..         liLi  ma*, 

i'i4*.    "»•'>.  i'>6.   108*,    lof)*,   I DU , 

I  it>*.  382  .  44 1*. 
Hi'HiKi:  (rivinnt  di-  I').  <'m)i  .  ru>3*.  O07», 

fcii .  Ca8,  fi3.^*,  fi.Vi*.  03 Q.  Ma.  ûâi. 
IlÈliu AciHs   (i-ijulnils  l'I  liroits  d'."'- 

rhanj^p  des),  aS*.  4i4,  415.  4 18. 
Hkfis  (Hvi.'rrH  iW  Q,  dioci-se  do  Xlire- 

pi.iix  (Arict!*  i-t  IIaule-(iarotinivl, 

5a4*.  <Jo5,  *j4o. 
IIkrk  ou  d.i  Lkhs  (riviiTe  de  1'),  prés 

ToiilrniNO,  ."la*.  1 74 » .  aïO.  287.  44 1 , 

443.  47^'.  498 .  5ii .  558,  56i ,  588, 

O07.  640.  6«5.  G08*,  O72*, 

Hf^Kinjur^  (d'i,  inallre  de  la  iiii->-Kaj'«- 
rie  Avi  ournjMsts.  348.  308,  384*. 

Iltni-ASIA  (il'),  av(H-jit  au  Parli-nieat  de 
'l'uulousp,  372. 

—  lr>Vsorier  d.'  Francu,  32<>.  a.57*. 
HlsTiUim  DK  LASdi.-KiMK;.  par  div.TS 

(XVII*  5.).  a88«.  3a4. 


—  par  les  n.'TitWieliiiK  (.xviii'  8.). 
■ia*».  53a.  :>33» .  .'i3'i.  .ytl'i,  53ij* , 
54o*,  ■■.44*.  .'.40.  .^48.  5.'m>' .  573*, 

HoLKGit,  I rl^pOiMeiir  |;r<''n<^ritl  des  ma- 
nillavliireii.  048*.  Ck^u*,  Ckim*. 

ilui.i.ANDK  (sieiirt.  loueur  de  oarrus- 
ics,  384*. 

^^ôMMA^J^:s  irècepliou  des),  24*.  517. 
Hiivonf.  (l'èrei,  vicaire  de  la  Diilbnde, 

H  JViulouse,  3C7. 
HoHlTAl  x,  a»/.*  .   37:1  ,    37»*  .  4i4«, 

4 '8*,  578,  711:  adininîslnit'on,  fiâ^ 

biens,  3X7»;  élaI)liKwmeiH.  ■l.jO*  ; 

rentes.  i84. 

—  Albi,  »>8i;  M..ntp«dlier.  5a3.  67.1  ♦, 
<>83*  ;  N'Iuiem,  370*.  700  ;  Tnulouso, 

355*.  48i .  488,  49(1*,  4i|8»,  .^o^ 
•    ■'•■■3«.  04 


lIos-rKl.  (Jean  de  V),  évé(|ue  de  Vi- 
viers, 1 54 , 

Hi\rRi,n,iiiK>'  (HlTaires  conrernnnt  lesi, 
3<>*,  SfjV  ^  147. 

34'j* ,  440*  :  taxe,  aa^  03^  (in.  i38, 
355,  378. 

—  de  Toulouîie,  48*. 
Hot'li.l.i;  (uuvrii(,'.>  sur  la),  (>j«f. 

Hoi  l.iLRK  (de  lu),  |jrl;<adier  des  i(riii^e«t 

du  roi,  677.  Oi|4*. 
Horsoi  s  (sieur  d'),  a3M* 
Hi  u.i;s  idruilH  sur  les),  aSa.  4;i' .  5io. 

5i6.  5i8,  5a».  ,541). 

Hli^sikhs  (alTulreis   diverses  eoncer. 

natit  les),  3^  111*.  i(i4* ,  aâi .  3o7 , 

711*,  7:t4*. 
llirsAfn   (.leuiiiiu  de),  baronne  de 

LaiHii,  7<»4. 

—  1  M-.irt;iierile  de),    linroni-e  de 
Laiita.  au^  32^,  .38.'»*,  .3<(;',  4oa. 

Ui'HTRKi-i.B,  soulpleur  do  r.Xendémic 
royale,  438*. 

Hvr>uo(iHAPHiK  (école  d'),  rio«».  708. 
Hïi'onirXii  Ks  (créaliùn  <ic  conserva- 
léiirs  d  ).  <>;3. 
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IsiiKio  (riimilHTOc  'i''  Vl  I  .")3  * .  i  M' . 

> '"' 1 .  1(17*.  îoi,  ■2ii'.  jjrt.        3io.  a3o. 
l.vnHiii-.  nianufîirtiiiiiT.  /)  1  - .  V^»*, 
IsvANTKHiK  iiiirHlies  iMiloi'iiiant  ri.  I 

I.VUrNlenHS  1>E  LASi.iL'EUOC.  (lOffeDK'Ilt 

—    r>V  HOI  ,Io(;<'Ii1i>nt  ties),  .•>W? 
INOSKATIOSs,  ti2;  \'>'.  4i''t*.  .'ic  J*,  ili. 
53».  53)1,  5^0 ■  G07,  ti.'Hl.  fl7i , 


iNOClMTKtrKS  PE  I-A  FOI.  l'i* ,  Ai*.  IL 

.'.3«.  71*.  7«». 
I.Nsisr AXIONS  (;;relîcs  il'l.  iu. 
—   (historique  i|ps>.  4''' 
In  ikndaslik  (liiiieilux  ilf  H,  <'>'>B .  7<>S. 
iNVKNr.viiiKs  loflk'es  de  coiiiniiKsiiiros 

(1H\).  ».l7*,  3."ij. 
IkI.ASIiaIS   «JATllDLIUtO  ,  •MllllhlIltH  à 

rimloiisi>, 
IsKHK  Irivièni  île  1^  h'^' . 
liil.K-li'Ai.iii  iTarnl  K'utuiiiunitiité  de 


I.nr.F.-KN-loi  ni>MV  (tipi»!  (communauté 
>lt'  l.  I>'n ,  -Vy ,  -aS*. 

IssAHiv  lAri^;;*')  (cotumuiiiuilo  ili-m, 

Itauk  (rtnmV  d  ).  ?7-''*,  3<>w.  .•>i6*. 

317.  3»; .  332* .  3',\i.  ."i.îO*.   55ri* . 

riKW,  Gi>.>.  73.'>;  roiii[nAlo.  afaj*,  31^7 *: 

KUrrre.  .'mio*  ;  iwix.  3<i<>*. 
Itikh,  nianufut'tiiritir,  QXL 
IvKHSKS  (il"),  oonMil  lie  Citiilffu-,  fti8*. 
IZAiiT  (sieiir  il'i.  iHh*. 


jAivjniNR  :  irAll)i,  :  iln  Hnzifrs, 
iHii*.  I ryi  ;  iIh  M<inl|n-IItf  r.  ,'"wi3;  de 
la  jirovinrti  McilaiiK',  207*.  Voie 
rtoiniiiirains  FrtTe.i-l'riVlieiir^. 

Jai;iji'ki.in,  i»rioii>ii  iiilvtnUmt  •U'  M  ilo 
Montiiiori-in-y.  2.'>3* .  a.'ii*. 

Jasviiih  iili-i,  (•iiiiM-ill''r  nii  Pailcineiil 

lin  'r<'>ll]<ni'*t\  1.^."^*. 
.IaiîIiIs  iiHi  ri.A\ri-:s  Mi^nljiflllicr, 

i.j»!*,  liï;,  iri.'i*,  I i'i3 ,  liHL 
jAUiiKi;H>;  jolTufs       /i'>:<* .  5!!8.  ."i^j*. 


Jai'jai;  ( ArilLcl\f)  (l)nronnii>  il<-i,  .">jî*. 
.•)37*. 

Jai's  m;  i>ieii)  >,  4'"i*- 

.Ii:AN:jii\N,  oii|>itMiiie, 

.Ti,i(i  ilAMiiN  (sitiir  'li'K  jiifil. 

Ji.-.ri  l  Ks.  '103 ,  4 ».">*.  /j-  j.  .Vi:» .  jM'  ; 

.rAlhi,  :tr>8,  4.>ij* :  auImmuis,  ri'ij: 
•l'Avi^imii,  ïliii;  '1<!  H<'ziors .  jijjj 
-•"/7.  Ji'i'.  ?3<").  ?3fi  :  lin  ( idit  iiNRiiiiiii.', 

m'  : 


•y.i:,.  33o 


—    si-)il)il>'iir.  /|>i<>.  ."i38 .  5^0. 

JcU  RKiiT  (i|>'t,  syndic  //ni'rnl  de  la 


dr  (Illslli'S, 

30h.  :i74».  0^5  :  de  .\lar«nerit*',  jXt'i*  ; 
di'  MiiiiliiiOliiT.  13»>.  i8A*.  iii:  di> 
Mrii.'S  3i5'.  357',  4.%.,*,  du  l'iiy, 
/i.'.s  :  di-  Itodi-/;.  fifi;':  di>  'rmiliHi-i^. 
7^1*.  1 1?*.  iCo:  di'  Ti.iinioii,  1  îii 

Jki:x       <;ahi»  i  pndiibition  d<-i>,  ûi. 

^    l'i;  !>(,>  (|ii''>liitiilii>ii  d'-A),  lii. 

,I<i,vNSis  liK  ViHsKi;  i.\!e.\andre  del. 


JoiiANSDT.  jiujudit-T  J  Amtoimy.  Cm)')* . 
U«»j.  <Mi7. 

.FoiNvlixK  i<-ùm|Hi^i)iL^  du  iiiiilcc  di.'., 
Jiji.Y  I Kiieiiiiei,  nvi.H'ul  ;i  l;i  Cour  i\f-^ 


442i  liii  âiÏLi 
i;.)*.   4 7 II.    478.  ,'iS3. 


tri'^oricr  d<*  I:*  |ï*jiirï<e,  r>8n*,  <>nii*. 
J()i  <ii.A.  trt-iorii  r  de  l''niiicc,  37:!*. 

—  <d<'i,  lie  I.o7i>^re«,  .'117*. 
Jonioi;,  fnljrii'mit  de  luilos  ù  Albl, 

(>:v.\. 

Jol  lis  t  i  .  rii;iiro  do  'l'oiiloiise.  ■">i)ii. 
Joi  y.  i;i  i>>rni[j|ir,  1  (i^ 
JuVKi  sF.  idf).  foiniiiis-i^iin-  du  roi, 
li:  -•'I'.  i!L  ili  iiili  iL  iiîL 

■'17.       (»:•'.  <i:i .  cr. .  117  ■>  07.  t)S* . 

(>K,        .  fil 1 ,  7i)>,  71  .  73<.  73.  7Ô*. 

70*.  7G.  77*.  78*.  H.',*.  83.  80*.  8G*. 

lliV .  .13.  uiii         iiV.  117*.  1  iS*. 

i  -iQ.  i3«>'.  i3ij.  I  U*.  ii'i8*. 

—  (d<i)  coiiiti'  du  ISoitschimu,  j»oiivi!r- 
nciir  il.'  l.aiiijiiH.Kji-, 

—  (amiral  de|,  ii«t*. 

—  iliaroii  .!'■).  <''ii 

—  (iKii-vjiiiiii-  ik-i,  l'ii  Vivanii»  (.\rdé- 
.  hf).  r.i.H*.  liiki'.  iiii'-* 

—  (i.i«rdinul  dL  j.  I uf» ,  U17 ,  ui8* . 
I o<)* .  ii3*,  iiiî,  iiâ.  t  lO.  I  au. 
i"»3* .  17') ,  i7.">.  ii|ii,  ii|3*. 

—  (diif  d<  ).  **z*.  112.  sii,  QÎi  1^8.  loî. 
ni3,  i.f'i,  io5*,  lut)* ,  litd,  107*, 
107 .  u>8.  I  i>f(*  .  I  of| ,  !  ro*  .  I  M  * , 
lia*.   Ii3*.    1 13.    Lii'i,    1 15.  116*. 


iHli, 


7:in« 


—  (dui'IlH  ile(.  lijdi. 
— •    idilrh.'sse  d«').  45ii*. 

—  liiiiiriTliiil  di^t,  8î* .  8,4*.  1)1 ,  f(7, 

f(8* ,   <>l|* .   91).   I(H>,    loi*,   lO'J .  io4*. 

I  ii4 .     Klf»*,     loTi,     l<>4>^,    lolï,  11)7, 

1 118*  ,    ii>K,    1 10*.    fin,   1 1 1  • ,  r  II)*. 

I 10* .    I ?I * ,   I 22*.   I2j*.   124,  I 25*. 

'-•^T*.  'j'i,  7^-"'*.  7''''.  7-'7*t 
Ziii: 

—  (viromlf  de).  3^1*.  '.W,.  5î*. 
57,  .'<8*,  lli*.  75*. 

,I(1YKl:X  AVKNHMKNT  (la\e  dci.  >7!'>. 

Ji  ulCA'rL  HK*.    HovAi.Ks    (  |iror«reurs 

ilesl,  348*. 
.Ii:<iK  i:iiiMtNKi.  1>E  'loti  orsF.ioffli'e  dt>, 

1)3 

.[L:<tt,s  iii«i;<'S.  4ii  iâ*.  48*. 

—  niyniix, 

—  ^i•ll^■l:llaax.  <'>7 * . 

.IruK-i  (de),  coiispîlîer  an  Parlement 
di'  Tonluiise,  3  1 4. 

JlKilE  (iliiiiic  de  hi),  4Vj*. 

Ji  i.v,  reoevour  du  dioft'^»?  de  Sailll- 

l'ons.  ùio. 
.lui.iAHii  (de),  foiiseinçr  an  Parlcmenl 

di-  Tuuluiiiu:'.  4^'.l' 
.Iri.iKN  (sieiir  d<'>,  041",  6A5. 
Ji'i.MAS  I  l.  :iii>,|iourgroi*  d'Arles, iïil. 

JuHts  iiniKl  ItS  l/KNTKBnKSIENTS  iofÛ- 

i  i  s  d.  ).  443*. 
JcidinirriKS.-*  ni*YALK*  (offices  de  j<ro- 

curvurs  |ioslulunls  des),  2Ù3I. 
JrRijI  KS  (sieur  del,  3i8» 
.fi: vFSAl.  (pont  dej,  pn^s  de  Montp«l- 

ll.-r,  aSi. 
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La  Batik  |rt:iynion<l  <)«),  439*. 
L4iiAirTHB  (bieur      4»? . 
LiLBAtTiDi  («iear  A»),  an*,  ^74. 
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('•nminummlé  île),  t'içtr,. 
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4.7 

LArtN  isieiir  de),  i38*. 
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ni.iud.  40. 

LAiiMï  (|nmi  sur  la  rivière  de)  (Hi- 
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—    (M'"»  1J1-),  0^9,  'M H» 

LAMiniii.  (<li-l,  -Vji  ,  >'mi4. 

LAMimt-  (<)<-•),  syiidii-  ^.'iifral  «le  lu 
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LAViiAiiAis  (i-nmli'  di'l.  . 

—  (i'.>n)l>>  d<*),  il  L. 

—  (ciiilosse  do(,  173. 

—  tliisloni|ii("  dul.  ■"  '* 

(  liinx  d<>>,  2_i_;       ,  1.17,  i->T>* ,  170*. 
i-i),  iHi .  188».  5  11,  ■ji'i.  Gi7». 

—  l|ir>''sidiiil  df),  r>ii*. 

—  |,rn<'i'li;iM>-s.'i'  de).  71  * ,  iit. 
L.\<'hi:ns  (l'xrLS  <•  •iiimi*  |iur  ui) '«ifnii, 

^^£. 
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doi.  -Jil» 
La  Viviji  sK  isioiir  dr>).  HiVi 
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gui'dfH-,  aj3*,  ?5A*.  255. 

—  (Cliiutlfl-GiHf-.) .    luipi  liiiiiur  dts 
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Lfcpiuii'x  (auuu'uie  aux).  ?'!?  :  de  P'>- 

/.eiHis,  7'iH. 
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502*.  5711,  f>i3.  6itj,  t)22»,  fi.34. 
LfJîlONA.N  (.\ude)  (ville  Jei.  î«8,  jj4^, 

58i', 

LllHitM  {rivière  du)  (llëraulll,  au  dio- 
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1)8 :t*  ■  >>8^  .   1)87.   fu^'f  .  fM>8  .   70 r*  . 

711:;* .  7114 ,  710*;  dépuii's,      ,  548*  : 
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LlNA»  (ilei.  consul  il>>  Monleoli,  63o*. 

LliiLK-u'ALbi  (Tnrn)  (villv  3o,  8«>. 
96*. 
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660.  0>V,  671,  675*.  68a«.  6«<-4. 
6X7  ,  fiija  ,  Gijff ,  6<J7*  ,  6118  .  701  *  . 
7'ia*  .  7o4  .  710*;  com|H>ix,  207 ;  ma- 
nufactures, 71a*;  luitK's,  CMo*  ;  syn- 


dic. ifii>*. 

-    (pv<%>li.>  di-),  68* 


363» 


—  (t'vA,|Urs  ili-).  -±1  a3^  aO^^  îiO. 
ij3 * ,  tj7,  iiji* .  loi*.  io4.  106*.  106. 
1118.  mtj* .  III*,  lia.  Lt3* .  1 13, 
Ii4i  I " 5,  1 16*.  1 16.  I iH*.  I  iQ««  I  ifl, 
laa*.  ia4».  ia5*.  i jo*.  3i4*,  373*, 
370*.  44ft*,  rmG*,  r,a4,  r.,)?*. 

ftftTt  TX'*.  7a4,  TtO,  727" 


—  (vli'uiiT?  j-i"'!!!;!-»!  lie),  737. 

—  (ville  de).  i<)0*,  a44*,  3^3,  468, 
48 1 .  572 ,  6ti.'**.  f'ii ;  clieniiitH,  finfi*  ; 
coii-^uIm,  2lL  ^"7 1  7^4  ;  dr-puuj»!.  i34  : 
h'^|>itlll,  ïf7->*  :  imunifiK'luif's,  Ô6u*, 
6i3»,  li^'.*.  6H8«:  8iiV'e,  lLL 

LtiiKK  I rivii're  d«  lui.  -j3.'>* 

Ixils  Ml  SI<:rp»l  KS  ET  fc(;0NOM10L  t>i  ut 

l,AMii;»,[>i>i:  (rtiriioil  dfs),  «'■7g. 
LOMAUNK  (l'Im-lion  .le).  358*,  r»:1;>. 
LoMIiKii'^  (Tarn)  Iville  i|e|,  1  ici*  157* , 

171*,    17a*,  176*,  178,   aoa.  a 06*. 

■jj,t*. 

LoMiiUAii.  (Fiauçois  dt),  trésurler  de 
Finiu  e,  268,  iiiii* 

—  (.larqiies  de),  (r««.irl<.r  de  Kniucc. 
43o*. 

LoNE» (aiiiul  <U')  (lioiielie!t-du-I<hi^ne), 
5oo. 


TABLE  GÉNÉRALE. 

LosoAOB-s  (Hniitn-<"ai(iiine)  (lTli^•i''U• 
ses  de).  ?»3*.  »■■'>*.  afl3*,  33o^  338*. 
346*. 

LoMtUKSAVOL'ES  (sieiir),  339*. 
lyiiNOL'KVAl,  (Anne  «le),  veuve  du  mar- 
quis «le  Seiiiielerre,  445*. 

—  (Kjeur  dei,  i46. 
LoiiUAT  <<-liev«lier  de).  645, 

—  )o<jmlo  de).  57»,  -">i3* 

—  (marijuis  dej,  571*,  5i)8* ,  64 1>. 
6i,a*. 

IxtiiEH-LK  (Jean),  sieur  de  Chuppoul- 

ller,  aan*. 
lyOtiMAHlf:.  au  dioci^^eder.a.stresITarn), 

llmras  île),  711*. 
LuHHAtsbi  (cardiriHl  de),  5a* ,  il*. 

—  (iiiaisuu  de),  Ha. 

LoHUiUK    (ruisseau   de)  (Ilaule-<ia- 

roiine),  1 80* ,  6Su. 
LoTEiiiF.s  (tirajtfl  det,  47'>*.  488*.  544, 

549* .  563 ,  .566*.  Qfiij  .580^  ri8<i«.  .5ii3. 

60Q.  60 4.  607*.  608* .  610.  628 .  ijSa . 

634.  6:t8.  642.  647*,  6^4.  657,  661*, 

664.  667*.  66(1,  671* ,  67 8,  68»'.  686. 

68.1* .  6iji*,  0f)5*.  fn)7'.  6<>8.  TOI*. 

7u5* ,  7 1  a*. 
LouDATiËiiE  (Tarn)  (for*t  île  la),  fii*. 
Loi'HATltHF.s  (sieur  de),  a8f(,  tip>'. 
L0CBKN>-V61U>Al.l.lî  (Sif  ur  ili  ),  674*. 
l.,ouCT  DE  NouAiiirr (  Loui»  de).  iuar<|tiis 

de  flalvisson,  382*.  3^)0.  4oi*.  4^3* . 

4Bi| ,  4«J7* .  5j<a'' .  Voir  Calvis.non. 
Lotrit(rlvi<^re de  Jn)(Mauie-tiaronne), 

675* .  69O. 


Loris  IX  <s;iiiil).  roi  de  Kranee.  a35*. 

3aa.  44  i«,  fi68* 
—    XL  roi  de  France,  ij^  au*.  3;)i , 


—  XII.       de  Krani-e,  376*. 

—  Xlll,  roi  de  Kranee,  i83*,  211 . 
a4o* .  272* ,  a74  ,  .5ij6*. 

—  XIV,  roi  de  Fruiiee,  5io*.  5i  1 . 
.'■1.5*.  5i5.  5i7*.  534.  543.  5()6*  ; 
slnlue  li  Mi>nt|iellier .  4a5*,  4a6*. 
428*.  45i*.  Soi.  ■'"4*.  543». 

—  XV,  Klatiie  projette,  liallî  ;  service 
fiMiêbre,  678*.  liSii. 

—  XVI,  roi  lie  Kraiii'e,  678* ,  680. 


68j 
607. 


687 


.  6(j(i* ,  6<>: 
701  .  7114* . 


6<ji.  6<(6*, 
"6,  7'TI.  7'5 


Loi'|s-l.K-ftiiANP,  à  Paris  iroW^-v  de); 
hourscs  |»our  In  ville  ir.\nn<)nay, 
685'. 

Lofl'iAN  iHéraull)  (conniUMiauli^  <le). 

LoiJHffcs  ide),  député  aux  Étais  géné- 
raux. 


77t 

Lot:RDE.s  DK  Mostimiu.^hd  (marqni.s 
dei,  6at 

Loi  vts  en  Vlvarals  (.Vrdéche)  luiun- 

lajjiie  de),  57()*- 
LouvKT,  diH'teur  eu  médecine,  auteur 

d'ouvrunes  liislôriqiieK ,  3^4 .  3 29, 

33o. 

LoLivois  (marquis  de),  surintendant 
général  des  Postes,  376  37B*,  3S<>*, 
3<^»*,  396* ,  3<|<i ,  'Aijft^ ,  4o2* ,  4o5*. 
4o6.  4'9*.  438. 

IjorvHK  (Iransporl  de  inarbres  de 
i  'Minf  jMUir  le).  4aa. 

Lovs  (de),  tn'  wrier  de  France,  674*. 

LoziitHF.s  tmarquis  de),  517'. 

Lozi^iio  TlifiMiVLs  (de).  ^38'.  Voir 
Tliémines. 

LlCAs,  profess4'iir  de  sculpture  et 
sculpteur  à  l'oiilouse,  669*,  675. 

I.ni.i.iKH  (de),  seipneur  de  Roiivenac, 

LUNKI.  (H>''iaull)  (liaronnie  de),  686. 

—  (canal  de),  07?.  (Kt7*. 

—  (ville  de),  k(2j  iSj^  a44*.  386*, 
326,  4»al,  i58,  46il,  4»'*,  5a4'. 
doi,  636*.  60a*  ;  chemins.  ^4j  527*, 
53 1.  533j  536*,  .5.38,  53i|,  543.  5^5». 
547* .  54n ,  55i*,  558* .  56a*.  ■5<i3 . 
583  ;  consuls,  334*  ;  conleher^,  1 7O*. 
21)8  ;  dèpulé.s,  i4ii*,  6a0 ;  jjoiiver- 
niMir,  64 11  ;  uiarni.s,  .T^t*.  617*  ,  sel- 
giipura,  387'. 

Li;TH(iniENs  (êdils  contre  les),  22. 
Lv'x  (Haute  (iaronne)  (communauté 

<le),  I  nu*  ,  i34*. 
Ltox  iHhrtne)  (généralité  de),  55_[  jS^ 

—  (ville  de),  ail  51.  al.  38^  6^ 
ii5,  1.30,  i43«,  i5<(.  189*,  .3.37,  .376*, 
387',  3^^6o  462*.  4t'3*.  4<''4 ,  n»i*, 

5i3.  554 .  585;  chemins,  188;  dépu- 
tés, i^i,  1.58»:  douane,  561.  68'. 
i6»*.  if.5.  168*,  171*.  174*,  181, 
i83* .  i«io .  iii^*,  1 1|5 .  ii|8,  ai>3*, 
îa7*.  277*  .  3i5,  352.  378,  4cii', 
4 1 6* .  4a3,  429*  ;  t'clievins,  ^  i65. 
1711* ,  3iN>;  éc<ile  vétérinaire.  C64  : 
foires,  35*.  5i*,  6<>*  ;  ya  lie  Iles,  162*, 
166;  giiiiveriieur.  1  iig *  ;  hahitants, 
i6*,  a3.  4a*,  .'>o,  tii*;  uiunufac- 
lureti,  43ii,  647*  :  monnaies,  187», 
33o*  ;  uégociaiits  ,  58i  * ,  ('177  :  pesle, 
a48'  ;  prévint  des  niarcliaiids,  3a. 
a54* ;  receveur  général  des  (inances, 
55;  héjmir  du  roi.Bi*,  33q*  ;  tréso- 
riers, 23. 

Lvonvais  (paya  du),  25*.  Oa*.  fii*. 
i4i*,  i6ti,  12a*,  206.  363*:  ini  Le  lies. 
i83.  i»8.  a65*,  317. 


Hamte-0*ros.«(E.  —  Série  C. 


ft 


Maboiii.  (  îft.quGs),  évfiqtt*  d'AW, 

5jii'. 

Mfr.xHniY  K'oiilW  «1<*;,  707* 
M.\ohai:lt  (Charles  <\f),  iiil«-n<ii»nl  ilc 

jnxtice,  Ml»*,  aôa*. 
MMaaMKMs  (hubllonU  du  piiyi  de). 

MADBI.AtNB(FlllM  de  Ift),  àToaltMMfi. 

—  de  lû),  *  BewMSKii».  iW*. 

sr.i">. 

Madikh  (sipuri,  Tu»*. 

MAiiHAnUf.s  pour  la  jifthe  («tab1i««- 

ai«nt  de),  joo*,  ri.»î. 
Madmd  (tnild  de),  »3,  24*. 
UatMO»  (Ptnn  d*),  (riaorier  d« 

Pnace.  t56*,  197,  m4»,  a»9.  »«4. 

îijy*  ,  3jo*. 

MAiiAi-\ij  (l<aii>n  d«),  aSi*. 

—  (buonnte  d») (Héranli),  s'>i*,  t«4, 

—  (49(daiHinilMttl6  de),  iifi.*. 

Maoi,  ohtrppraMur  de  b  m«auf»elurc 

Snint-r.hlniJlll,  MB- 
Makisthats  lofflcesde),  48*,<»*,  71*. 

iP,  ï«oV 
MArtNOU  tréHJJl-i.M-  lie  l'rnnris  63V*- 
MaUOLAS  (sieur  tl>M.  -Xi. 

HAOvnjONHB  (H6rauU>  (consuls  n,-;i, 

—  {ivCqvft  de).  4»  «3,  s4.  95*,  ati*, 

—  (^rnni  «le), 

—  Ole  <lf), 

—  (vieftir»  g^nËnil  de),  ig*. 
HArawv  (Charim  du),  «voimissaire  du 

roi,  «t.  «5*.  »7»,  V. 

1*1      tr    i  iiiiimi«siiir«»  lin  roi,  »3. 

Maiij-ane  (si'Hit  iif!),  ij^*- 
1illAiu.KM>iB  (eDinte  de).  M7*, 
^  (iDBn|tiU  de),  lieahiMnl  iséuénl 
de  Languedoc,  5o«*,  5o«»,  SaB.M?. 

—  (iiinr<l<iisf<  il''l.  joH*. 

Maink  (line  l'i'f-  ;,'>"»iviTneitr  il».-  Lan- 
gui-.lm-.  ht:,'.  ,4.t7V  .'ir...,  4»>»i*,  V'»/* 
5o»»,  &09,  âifc»,  ûi*,  iïi,  j'>«- 

—  (ituelwim  du),  45*,  Silt*. 
Mainmoutk  iliiens  île).  i5i*,  W. 

—  (geas  tle),  ïio.  »*7*- 
MAra-noroK  (sieur  de),  9*. 

Maikk  (riMi  re  <le  la),  ••ntw  Puylwi- 
r«na  et  llevul,  ùai. 


M 

MAiHtis  iofflee»  de),  4di.  S*9*' 

—  (tanieslen  «udlencien  d««),'455*. 

—  (lieilleniinls  ile|.  'l'iS»,  r>r>7. 
Maikik  (.Ivan  île  l.il,  i-uinniis.saire  orili- 

nnire  ile>f  j^iiurre'*. 
Maikok  vu  tiHAïUTK  de  Moul|)illi«îr, 
37.». 

Mauov  de  nouveaux  convertis  de 
Touiouse(él«blieMmentd'nne),  34e. 
Maison  carrAi  de  Ninea.  4s4*.  4Aa> 

694*. 

Maisons  cimui'sks  (vente  ilo).  is",*. 
I    M,»i!i.)N'i  ilu  loi  (réjiaruliuu  ites),  î'ij. 
!   Ma(«i>n'<  preslivK-ralea  (nspiAeemenl 
de»),  440.  4*4*. 

—  teligiaueet,  StIL 
Hu«SB  (iN),  eoMeilier  d'Ëtat,  i3o*, 

(So,  iSt,  i5a,  (54*,  1S6,  i5g*> 
1%,  lOoS  ti3*t        168,  i83,  a7«. 
Mmti(k=i  o'ËoaLR,  f*,  B*";  étages. 
>f\M).  r>fii. 

Mactiius       i-o<tf.  iiiélibéralion"  <"iin- 

eernaiil  les),  7^',  :<tW,  "i.'Ui,  !jS<). 
MAn-Hlst»  KKs  AHfs  i:r  MiiiiKUS  (arrtl 
cnncernant  i<-^).  i»'»- 
;  Majoihicb  (corsaires  de).  5<k4. 
MAtADunuRS  (biena  dra).  BpS,  SS;*. 

—  «le  ToiilmiJ^é  (iiiiin  'ini^  rtu<), 
MaI.a'IKAx  tUf)  lAP'ltVUe).  JiN*,  ,'>jy. 

j   M\i.al:se  <  rurn  et-Oaronne)  (chemin 

ilel,  jO:.*,  TiHli». 

I  M  \rjii:r  Mei,  chambellan  du  roi,  la, 
i4*,  14. 

'  ^  (de),  maiYiols  de  Briges,  «8S. 

MaLCON.  iiuir.'lmnil,  7.1fi*. 
MAl.FSAliiNK  (ile(,  (UVMil  i-'énén»!,  4''*. 

Mai.iii:uh>:  dlDin*.  ri'li>;ieux  liéiitilk- 
(in.  Iiisl<<ri>>>;r>i|>lie  ils  l«  ptOX'inee 

Ide  Languetioi'.  ;o3.  I 
UaUTin.  Blaire  de  Mont.  cli.  5<4. 
I  Mallgt,  miiitie  da  musique  iIm  ËtaU, 
I     M*,  44a*.  478*.  ««*■ 
JiMXnt  (Henri  de),  «dRncur  de  Bervy, 
3t5. 

Mm  oKiiT,  fermier  de  l'étape  gànênle, 

]   Mai.i'ki.  pii''-  I  ;ii/«!'ies  niaate-On' 
1       ronne)  ([Kiul  de),  683*. 

Malh&b  (sieur  de)  Voir  B««ier  (Fr.) 
I   M.vt.TK  fhipn»  de  l'ordre  de),  711. 

Malvin  de  Montazet  (»ieur  de),  066. 


Mau-iku  (r.oi.;r.  M'-hàtell«Ble de),  5e», 

•V.  77  >  •'>72.  •»•*■•■ 
—   (ville  «le),  ■)-*,  76,  <>7<). 
MakPAJOBB  (<le),  maire  d'Alai».  r>iS*. 
MaNDCJOB  (Jeiiu  lie),  vicaire  bénirai 

<k>  8rtiii<  Paul-de-Thomières,  fl4< 
Mastiuri.  (Ganl)  (terre  de),  4't9< 
Masny  (sieiu-  <I<j1.  i^9*. 
Mans\HD.  r<ri-liitpct«,  43**- 
Massf.  <Anèi.'.;»  (fi>r?t  «le),  4^9*. 
Mamse  (de),  directeur  jçénëral  tle^  ga- 

bâllea,a4i.34«*,  35o«. 

-  Uacquee  de),  trésorier  de  Franee, 
,St.  «M.  3ai,  m,  m.  M,  44t*» 
5i7«,  S5o.  5o4. 

MA>i»E.NOAt  (de),  avocat  géntol  an 
l'arleiiienl, 

-  .  DiihciUer  nvi  Pariement,  ai4- 
Masm:n<.ai.  iSovin  de),  trieorierde  la 

lÎKarse,  V^- 
Ma.MKs  (h>eine-et-Oi*<'|,  Mi. 

MANi  i'AimiiK..».  412'.  4^7.  4^7- 
47:f.  /iHi,  i»:»»,  4>^,  ^"1^*.  *»4, 
ra^*,  r.3X*  ;  i-lnlilisscuionl .  M->, 
in^j>ei-t«'ur<,  ^^f>.  ("s*, 
ftoV,  152»  :  rapports.  4rii*.  ^"i3», 
V.'i.'.',  ir,ii,  iri-i*,  A'j-j*.  '<</'*• 

5i5,  '''A,    r.îfi,  j3i», 

533«,  VV)*,  :.4î».  .'.^3.  TiVS,  r.-^-', 
x\,u  r.ji.  r>.'i^,  .'.r.6».  'ôs,  r.6i*.  .v.s, 

TM'.O*,  .'lO*).   '«iV»,  :>7i,  ri7.'i'.  .'>77*. 

580*,  583*.  3«<)",  5Si|*.  5.|3',  foo, 

«04*,  Ooft*,  •»«*.  '">•••*•  •'2i>',  ••'V. 

628».  «1,  63««,  «38,  i-'VT.  W>. 

647.  »<»  «S?*» 

•67*.  «9.  «7».  «77.  M». 

•89.  C»i*,  «b4*,  «97. 

701».  7M*.  7"5*.  7^»  7«»*'  7"«i 

71 5*  ;  r*-(flem*nl.  3»i  ;  visite,  4i4*. 
MAiiAi>i  (<ie<sé.-lieiiienl  <le-i).  SII9,  57S, 

iSii.        :<fi->.  j^V.       •*».  «Sa, 

6dK.  or.i.  f.7..,  liSo,  6»,  «01*,  «s?*» 
v^rUii  îition.  5Kr). 
Mahan  t'I-).  iliii-tenr  récent  île  ri'ni- 
vcrsité  «le  rnulonw,  nâ,  nO,  ïag. 
Marak  Ol'M.  .io«-i(  ur-K"„'ent  de  lUni- 

venilé  de  Toulouse,  735*. 
Mabbrk  dea  Pyréndes  inexptoit4,  «75, 
Maiî'ia  (l'ierrf  de),  archavéïine  de 

Toulouse,  Sîî»,  3»4,  4*»- 
MA(i<:\fs(:i4,  fil  lin  1-11  lit  île  ilrn)>s,  4jl«*, 

5o4*.  .'1.3:1,  :.38*.  5^5,  fiîfi. 

Mabi-ha,  entrepriMieiir.  475. 
Mabcha  (sieur  d«),  65»*. 
UAUCH&NiNaa.  ai»,  35;  dnrtto,  *». 
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il .  5o*,  i3o*,  i38,  iTir),  11(3,  ja5, 
a(>8*,  288,  49"'*  ;  n'uli-iix-nl,  i30l 
tiatic,  transport, 
Marchand!)  (nllairps  ilivprw*  coiicur- 
nant  les),  -L  ii  5V  2,1 
4rii  5<».  loo*.  3t.i.i*.  :>:■»*.  3i>>«, 
Soi*.  ii6*.  437*,  43»'.  45«',  riita*. 
5i4*.  115. 

—  (I)oiirs.e  (le*).  Voir  Itoiirso  îles 
iiiiircliujiils. 

—  (pri^viH  <i<'!i),  ^ 

Maiu-ILLV  («If).  mailn-  <\vs  ltvquï'tv« 

itu  roi  lie  Navarre,  ou, 
Mahcoii  (Jf»ii),   miiii>lre  wiHverli, 

Mahooi  kan  (sieur  .le).  45î*, 
M'VHiiiKi;  (4iuril)  imitios  it'iilun  ilol, 

MAliK.<:HAL,ilinH"teiiril('ti  fortilicatiunis, 

ri7o*.  57»,  ûâi. 

MAH(ciiAiJt>s£tû,  5ia  ;  enlretii>n.  ">a4. 

600,  660* ,  710*  ;  otIu'itT!',  l'ii*. 
Makw;haux  (prévôts  .U'k),  3fi*. 

4i.  44*.  48.  r....  .-.3'.  03.  Qo«. 
Maiujon  (ile|,  roloiiel   fie  ilrajjons, 

MAitiiUtiiiTF,  UK  VAioii,  reine  <lc 
Fninoe.  fi'inine  <l'llt-iiri  IV  ;  délies. 
J08*.  an*,  ai  1 .  ai 4*.  ilomaîrieR, 
1 53* ,  _  1 711* ,  173,   1 7ç(,         ,  if^^*, 

MAitcu:i:HiTrKs  (4<aril)  leummiinaul^ 
def,  a8a*,  r)j4*. 

MAMIE-THfin^iK,  femme  «le  I,oiiis  XIV, 
r>'l(i(it'U  (les  honneurs  fiinélires  ren- 
dus à  celle  reine,  4i()*. 

Marin  Idet,  intendant  en  GHyennc, 

MAnTS-BAU,ujT  nn  CtfrnrKi.os  (sieur 
de),  43(1. 

MAHtON  |M)-Ie»  dei,  tr>''sorier  ^'Aneral 
de  l''rttni'e.  101*.  1  a.ï* ,  127*, 
1 20* ,  lao,  i3o*,  i3i*,  l'.iï,  t34*.  |35, 
i3;«.  i37.  I :t.i' ,   i4'>*.  i4o, 

1 4 1 * .  i4i .  iA4 .  1 4"' ,  i47.  I r>o» ,  I j4i*. 

lbi|,  177*,  178*,        *,  s3i*,  -^74. 

—  (liené  d*'i,  sieur  île  Ij(;slan^'(,  1^ 

MAKiicr  iK  (.le),  Hredier  .les  Étuis,  367, 
3X0.  3'|8 ,  3(nt* ,  4*"^ 7  4 1 1  * ,  4a3.  477. 

490,  Qj.'.'.  r.>t8« 
Maiimicssi:  (.le).  .i'''|juli<  aux  Klula 

KéïK'riiilX  en  Itili.  atHj. 
Mahui  K  (suppression  du  droit  de). 

MAiiijriili's.wNK  (rivinre  de)  (Huiite- 
Oiinjiine),  37 1  *. 

Maihj»- HUHS   t)l'.  UHAI'S  ( olliees  de), 

a3a*.  >«4*,  341*,  4oft*. 
MAKyl'tf'.  DE  Fa/ao  (sieur  de),  684. 


TABLE  OÉNÉRALE. 
Maiibm:  (Tarn-el-Ouninne(  illen  de), 


MAn«.AN  leoniles.se  de),  6ûtf*. 

—  {prlnees.se  .le).  lïiG* ,  firifi. 
MAiisii.iu.AN  (llérnul()  (étant?  "'f"). 

—  (ville  de),  Î74''. 

M  A  Hsr.i  1. 1.  R  )  ll<iurhes-du  -  Hh•^ne  ) 
((Imniiire  de  eoinmerre  de),  ^35, 

Ml*.  fiAri» 

—  (port  .le>,  44 1  ■  483*.  ri»7*.  04o». 

—  I  ville  de),  3C,  32_,  i5<>.  160*,  1  Cfi* , 
]f.W,  aia*.  4if'*.  -W,  40t*.  404. 

470.  473.  47,".'.  488.  :.i3,  f.x4.  r^7^*, 
Olo.  tint*  :  doutinn,  22i  igi.  537*  : 
éclievins,  43a*  :  niunufartures.  53H*, 
r>43*,   033  ;  neti.icianls,  4.m.*.  478. 

r..>y.  :,^J^,  r.43*.  r.48*.     .  r..'..i ,  .Vn», 

jOi  .  j8o*,  600.  6<li .  603.  6B0.  711  ; 
récepti.jn  .le  la  reine,  i-'i'i 
MAiisKir.i.KTiK  (Aude)  ((idiintî  de).  0x3, 
(WS.  (133 .  t>47 .  057*.  701.  70J. 

—  pont  (.le),  57a*. 
MAii.'ii.nnriutyi  (Héraiill)  igrenier.s  A 

sel  de|,  1  .tii 
Maksis  (del.  lieutenant  U(^-n<^ral  CD 

Gulalojçne,  3»7*,  307 ,  3uiL 
Mahtki.  <Jean),  imprimeur  des  Klats, 

45o.  5q«*.  f.fi»*. 

Mautiocks  (  Iloui-liesHlii-HlKjne)  (prin- 

eipaulé  .le).  ■')34* .  ■ï3."i. 
MAKTiX,  eolleeleur  de  Baziiî'iie  (Haute- 

Ijuronne),  373*. 

—  marchand  à  Xime.s,  455.  459. 
40 1- 

Mautin  (de),  Ir.'.s^iu'ier  de  Fninee,  r»Ri. 
.'•>ii4*.  73:i* 

Maktinkt  de  Toi  ixiiisE,  tenu  j.ar  Ba- 
chelier, ai7 ,  aii|, 

.MAH-riNl>ji:K  (lie  de  la),  473*. 
MaktonvI':  (.ftie.pi.js  de  la),  conseiller 
iiu  :;run.I  «'onseil  du  roi.  ilL 

MAHrHKs-'l'oi^isASK  (Haute-Garonne) 
icomniunuule  .le),  3i<j*,  377* ,  378*, 
3[>4*,  4.N.*,  fiaft* 

MAHvCjoLj  (L.>/,èriO  (ville  de).  i3i . 

1^7,  aj3.  a86',  jjq* .  383.  6oû,  62»: 

chemins,  ftgq.  70a  :  conRUls.  8|1^  88*. 

laa*,    i4"'*.  ac'i .   a-47.   3iCi* .  4t  1  ; 

députes.  Oïl,  ilij  3&8j  i-ulise,  355*. 

3;i<) ;  ^jarnisou,  i44*  :  lîouverneur, 

4o*.   335  ;  juj^e,  35i  ;  pnse,  loa*. 

727*  ;  Biètfe,  7*0*. 
MAs-<:,\(iAia>f:.s  lAude)  iviUc  du).  383. 

:>iU)' .  fio4«.  iia4*. 

Masclamy  M.-r.  de),   In'sorler  de 

France.  i5i. 
Mas-ii'Azil  (Ariège)  (ville  du).  7»*, 
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MAS-DE-VERDirs  (Tarn)  (lieu  dn),  19a. 
MASLAtrwHNs  (Jean  de),  tri^Rorier  gé- 

dL-ral  de  France.  97, 
MASHf.HAL-LT  (de).  vunseiUer  du  roi, 

84*.  îlJtî, 

Mas-saci'RI.  (Tarn)  (consuls  de),  433. 

—  (sîBur  dej,  384*. 
MA--i-S,\isTK.'*-I't:Ki.i,Ks(Ande)  (cominu- 

nmité  .lu).  97*.  <Hi,  lan*.  aaa*.  7»5*. 

7a6*  I  7alj.  777*. 
Ma^sanks.  pi-néral  de  In  cour  des 

Aides  de  Montpellier,  169. 
MAfrSALvK  (.le).  Iri'.sorier  de  France, 

a78*,  384.  4(i3.  Mifi* 
Masseiif-at  (.sieur  de), 
Masskl  (JHC<|ues).  vicaire  ijénérnl  de 

Mende,  Ml. 
MAt*sf.r,iNK.  sculpteur  de  l'Acudémio 

i-oynle.  4aR*.  - 
MAs.siiiilUAi!D  (Haute-Garonne)  (pont 

de|,  a4."'* .  ooa* .  617. 
Massia  (liiiillaunie  de),  trésorier  de 

Frîinee,  36a,  43q*. 
Massilxan  (de),  maire  de  Montpellier, 

Ml 

—  tr.i.sorier  de  France,  474. 
Massillan  Dfc  MasI'rkau  (de),  Iréso- 

ricr  de  France,  584. 

—  DU  Sanilhac  (de),  Iri'Rorier  de 
France,  ti4i f»>6*, 

MAH.siu.An.itrK*  (Ganl)  (terre  de),  4^- 
Masv  (NlcuUis  de),  Kouverneur  de 

Montpellier,  6^  2I1  5^ 
.MATKi.irr.i  (ann^e  do  service  des).  4^9*. 
Matuuun   hT  sa  uanuk  niusiciens 

des  fttals  (  ituhvcntton  au  sieur) , 

a4a*,  at»4*. 

Mal'hv  (.Vude)  (construclion  du  punt 
dej,  6X5*. 

MAi  iiiKON  (r<'j;iinent  de),  733. 

MainiKak  (ivgimenl  de),  73a*. 

MAi:(ii;|..  (Hr'iraull)  (i;diini?  de),  48i*. 
■^il'i<( .  57a,  Oui*  .  6107* ,  (il  I . 

Malliom.au  (chi\leuu  de),  au  diocèse 
de  Hicux,  Sj; 

Mai:pki,,  trésorier  de  France,  576, 
C3<.*. 

MALi'txu:  (de),  vicen-hancelier,  il-'Wl 

—  (.\nne  de),  trésorier  de  France, 
180. 

—  (Michel  de).  (;*néral  de8  nnanceo, 

Mauu  (Charles  de),  ca]iitaine,  3a« 
Ma(.:rkili.an' ,  avocat  i\  la  cour  des 
-Aides,  an. 

—  (sieur  de).  4o5*.  4^9  ,  546. 
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MAumiLUM  <aloar  d«),  mvayi  de 
RÎAux-Minervois,  4i>. 

Machp.s»  (Tiieiir  île),  2i<i*. 
M/vi"HKi'A.*  (sk-ur  fuj». 
M\t-HiA<:- i.Kb'TKuvfis  (  ilauto-Loin) 

kommunaulé  <i«).  44*< 
Mauhigs,  noiairc  &  Porto,  fin. 

M  vCHiCK  ifi';niin'iit  ()u  iiritiot').  317. 
Mm  kin  (Jni-i(ii<>M ,  x.'mWliul  lin  l'iiy. 

M  VI  Kv  il'vn'iii*»  i  >rk'iii<ili-»)(coma]a- 
ii;mti''  'i(').  nCiii*. 

MAuav  («ieur  de),  44' *• 

Havssac  (de),  «loiueilleraa  E*ariem«iit, 

—  (.Ia(.'qii«-i>  Jf),  aynilitf  gonéral,  117. 
Maozao  (HsuUHGHioaiis)  <JugB  da), 

Mav»:nsk  iMiii' >lt-i  '17',         imS',  111.1, 
10^,    lO.'l',    Ifl.'l,  totj,  lot)*, 

loy.  11."*,  ii.'i,  11"»,  ii<»'. 

Mavhis  (de  I»),  UMltre  «i'hi>tel  ordi- 
mire,  i3. 

Ma/ai»:,  juvtp  :i  Moiit^M'ti,  m^Z. 

finiitioc'S  ;i  'roMlods*-.  ^u. 

—  tGuillanme  tl«),  iriiis<mer  de  la 
BauMP,  60S,  M» 

Ogi. 

HAXAu,Br  («tour),  v/^. 
MAZhvcr  (Tnm)  (vilta  de).  38'.  «4, 
an».  «S,  a<8.  5ji*.  (kftS*.  joS*. 

Ma/ahiv  I  ••!<riliii!il  lie     yy^'.   ^t.iS*  , 

3j.).  3;ti»,  XiS*.  X'ij*, 

fi"'-*, 

MA/.t.iu>  (.\ri''^""'l.  '•1'^*,  7vK'. 

—  hi:n-ti*iJkT  ^UaiilvHinroniuii.  ^96, 
r>i.>.  SaS. 

MAZunKTTMg'EX-CSoMHwaEa  (Haute- 

tinronua)  (««miiiunoulû  de). 
MAKia  (Nicolas  dp),  gOuvi>rni'iir  de 

Monipcllier,        i»*,  12,  i4*,  i.'i, 

i5,  iG*,  18*,  iS,  19*,  tg,  *o,  at, 

ai*,  î»,  ï3. 
Mazuhiku  <'Ii'|.  inspecteur  desmnnu- 

fachir'-H,  :^>*^. 
Mf  UMI  1.1-  .    !iv(n-;it    »ii  lie 

Cur-Ms-siitmc,  ;i>il"iir  il'iinviri^i-s  il<i 

droil,  3l3,  317.  .V,8-. 
MtoBciKai  paieinuut  de  tnilles,  aj*, 

5S«. 

UADitita  (Catliorine  de),  reine  de 
France,  >ii*,  au. 

—  (I.aiiMMit  ili't,  i\»c  il'ril.în,  211*. 

—  (MHni!  «I»^!,  l'piiic  «le  France,  i5j*, 
179,  iSo*. 

»-  (Wistrci  de),  ^\*. 


TABLB  OtiNÉRALB. 

Mftnti  i!i  i  nolK-rl  <1<'),  188*. 
Mf.ruTiiHHANftK  (iKiris  Je  lu),  ù^t. 
Meiuian  (<le),  int^ndantdo  jmtlMde 

Guyt'nnp,  i3û. 
Mt^j\.  enitltouldeTQqtoilM,  $09,  $10. 

536*. 

If KLCHioR  (fMra),  eenleliar.  49. 

M»;i.<;iKrit  ihuroii  <lr).  r>o*. 

M>.Uii:i;il.  (Jli-r.iiiln  (i  iniinniiunitf'  ili''), 

•'>*•*,    l<7*.  lfl2. 

Mklubs  (  Uaute-Oaronne)  (eomma- 
u«té  de),  èH*. 

Mblom,  Iriaorier  4»  Fmnea,  M*. 

—  (Onlltanino),  r<»rmier  de  IVijuiv.i- 

Mkxaiid,  iiiitiMtr  lie  V Uixtoirf  de  .Vi- 

"(•'.i.  (.'lalilicHtioii,  fioK*. 
Mkxdk  (l.oziTPi  |.|li>ccsf  .11').  7»,  4>. 

47«,  .v^',  r.^,  :i.-..  fi;.  (il.  <)h.  7.1, 

z*".  ;<'(.  loa*.  i-(i,  iJ.'(*,  1.17, 

143,    l'iQ,    !.">!,     l.'lH,    11(1,   707,  'Ji-H*, 

I      ïi.'i*,  Su,.'.  ;ioi.  ;i/,7,  iiri.'!*, 

378.  iM.  ,-iH<,.  /,iO«,  4:S««,  V''!*. 

1     473«.  ,".-4,  riï7*,  .'1/7,  r>i.><,  ,-,40, 

'     riri.»»,  '»Rii»,  t;7r,*  ;  «^,1^11.'.  aso», 

3'x,  399*.  533»;  flioiûSiis.  àHa,  Ou, 
Uni*,  ftSa»,  «3«*,  «4»,  «4«,  651*, 
663.  ««u*,  693,  69B,  «99,  701*, 
702*;  consuls,  5a0*:  miaes,  174, 
Mo*;  prévit,  38i;  raoavanr»  91*, 
430;  ayttdio,  iSz;  vaine  pAlure, 

•'4<(*.  f>'>2. 

-    ii-M'-iiiH.' (1.1.  3*.  larj*.  iju,  Su;'»», 

xj:,'.  ^7,  m»,  39$,  411, 

44<j.  ^>ti"i.  ♦k'o. 

—  'iT.-'-idwl  de),  3«i*,  335*,  344*. 
34»». 

—  {séoéohal  de),  lag*. 

—  (vi(!«lrp  sfiStirrol  dp).  i3,  ij*.  lô. 
i6*,  17,  iS»,  »,H*,  333.  7.-»i)*,  7Ï7. 

—  ivillc  li.T).  ."i4,    i4<''^,    'i'i.  i.'>i, 

i.'iLi-'.  i<'.;t,  3:..i«.  ;r.7''.  ;i,,7«.  («.u, 
»•.:>.•■,  -,ia:  citu.l.  11.',  c1<..-li,'r, 
711a*.    704:  rrill.wi',  ri-'i7';  .■i>nsiils, 

:.lj«.     l:ri,«.     iX'.».     l4.->-.     ...47.  jy4; 

(L  lMll''-;,  id;  ili<>.  >"<;iin!-.  -rj';  fit^ 
Tes 'ii'-i  A-iiI«'s  .•lii'i  lii  niii'»,  Oljli:  ma- 
iiiifuctiir»-^.  iVj<),  <i'|K*:  ]irii,>.  i4tl*; 
n.'ln.ll.-i,  Hi.-^'.>,  14.'),  i.',>i*,  i.".4; 
Hvntlic,  ^Tiii"  :  iii>iiliin  'i,  '.Ui(i' ,  (>■;■>*, 
«W. 

UniiOlAKTs,  31*.  176,  3g«*,<Mi3.  065*. 

«7.  «7*,  O77*,  csi,  cm*. 

IfRKDiaTÉ  (aliolilton  da  la),  C7a*, 

Mr.Niiicrn.  ..li  iiOas  .1.»;,  (\  Monlpellier, 
nii  l'iiy,  ù 'riiiilun!4i>,  00^*,  tiSi,  (JS6. 

.MuNHAi  r  i.i<  L  Iréooricr  de  Fi»nci% 
477*i  *^*- 


Mkr  (frais  des  (tnnlois  de  lui,  r'io*. 
MKiKiAniKfi,  insiK^rtciir  de»  Irtivaui 

publics,  703. 
Mehci  (reliaioux  de  la).  190,  »8J, 

3yu* .  :V>7*  ;   ('.arer>>isiitine.  iflo*, 

igo  ;  Moatp^lier,  947,  SS^,  âgS. 
Mkhhikr  (Abraham),  commis  du  due 

de  holiun,  2114. 
-~  riarini<'s).  in^énlear  da  n<i.  i<fi'. 

MlîliciKlis  (ofliiM'  <i<.'  roi  dea),  27*. 

Mkhc.'Ki  h  iliiimn  de)  7,  '«j*, 

4.'i^*. 

—  (haronnie  d«)  (Corrèa»),  ij*,  543*, 
(il 2»,  «7ï,  08$. 

—  (eanate  d«), 

—  (dne  de),  Soi*,  338. 

Mf:iuAi.  (Ande)  (eommttnânté  de). 

f.fi4».  f«,i. 

MftHiNvii.t.K  itmntn  del,  818*,  696*. 

—  (Iiaroniiie  di-i,  7'>7*. 

—  loniitu  di'*.  270*.  3itJ.  319,  32i>*, 

m*,  484.  4«3*,  5o6*,  5i4*, 
517,  5*3*.  5*7.  S4»*,  S«8,  874*. 

—  ni>i«ri)iii>i  de),  53Ô*. 

Mkhi.k  j>k  I.acohss  (sieur  de),  1138*, 

dm'. 

MRm  EV*  ibtti'un  do),  30*. 

M  1:1: VILLE  (eonpatgaie  du  sieer  de), 

MlissAi.vnif.s,  3,.4.  .-Î4C.,  4«>5*,  4i.^*; 
r>iJ;  ilirt'i  leiir  j^éinTal,  3ti3*;  éta- 
IdiNM-nviU,  3rV.  S;**,  4414, 

63»*;  ferniien,  645*;  inapeeleun, 
478;  maître*.  368;  laritit,  47e. 

—  riiynli's.  30H*,  .W4»,  M'A*. 

—  rlo  T'uilnusf.  373,  ÏHi. 
ftlF.ssAi.RR5,  4-'7*;  i-t^ildisNoment,  ia6*, 

197,  a86*,  m.  3»T,  gu^ti.  i>6*. 

—  myanx,  3o8,  355. 

—  iii'  ri)(iiiiiisp.  i.'ii . 

Mmhk  (Kruiii;i)isi'  df  i,  jS8*. 
MK»URErKK  d«  iiois  (.iifti-es  dei.  433*. 

—  d«  draps  (oracoa  def,  a36*. 

—  di>  errai  n  S  (ofAcee  de),  454*.  433*. 

Mkxiulk  («Litoii  dm,  fi^rj*. 
Mkyxakd  (If),  lrL-<orior  de  France, 
.".o3». 

àlEYMKJi  (»iwir),  i3«*,  174,  H**. 

Mfi2B  (Hérault)  (oommnaauU  da). 
681,  C«9,  709*;  eapItalioD.  858*; 
caReraes.  8S4'>  ehemina,  543,  558*, 
55J*',  rit'.3,  Xù*,  56ij*,  57a*,  674, 
577»,  j*>o,  ,j88,  5s»3'.  iB^i  Coo*. 
60*,  808*.  8i5*,  818,  «a8*,  «4a, 
6<«*. 

Miv.KN»  (THrii)  ^ponl  dct,  1""* 
Micn&ËLl»,  frère  pricliour,  i!>7. 
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Vkmaêub  (4e),  154*. 

Ifitsnot  (ruinem  da)  (Haule-G»- 
miine),  3M*. 

MiLHAHs  (Tam)  (communtoM  de),. 

544. 

MiLi.ui  (Aveyrao)  <piiMdul  4»), 

&90». 

-  (ville  de),  «09*,  «gS*,  70». 
UiLKKt.  ttp*.  Si»,  «47*;  armement, 

4M*,  itfii*,  B«a»,  67s*:  capitaines, 
451;  entrelien,  43?*.  44»*.  \h<>. 
45a*.  473,  S4i,  543,  578* .  5Ri», 
$«a,  «t8,  «Sg*.  «4**,  ««3,  «45.  tm, 
Kl.  «90;  habillcmaol,  SSi.  .Mi,., 

Sjî*,  r>H<j,  000  ;  iMpet-'Ipiirs,  rin'i*; 
kvéfl,  271*,  »7»,  387,  .IKH»,  3a<|», 

V**.  Si»»**,  -li''*.  ^-v.,  i^7*.  r.ij)». 

Si)).  53;;  lir<>noii>in<Mit,  .">iî;  soMf^. 
MlUGBis  liourutois»"*  (ofriops  lie),  4*7'. 

MlUTAlRKs  <rv^']f>m<!ntH),  -j-jH. 

HiLUTS  (calture  des),  &36,  S4  >  ' . 
MixiavK  (Rémnlt)  (ebAlean  <U).  <jr.*, 
«5, 

HiXBs  (rachereh«  ilei,  .^*.  374,  Ojy, 

08o*,  II«4*5  goii^ineur  (ftoénil,  174; 

rapporl'5.  fiîW),  iwji. 
MisiMF.s  (r.'ligii'iixt  :  N'.irboniie,  171^; 

I'otit-Sainl-Ks|>ril,  ii^>'. 
Misi  r  (Jiuu),  |)n-inii'r  iir^si'icnl  ilu 

rarJcim  nl  «le  Toulouse,  il*,  rj*. 
MinMir.M;  ^dmrqiiia  de),  8tt  latin)  mx 

Ëlate  de  Langnetloo,  6*3,  604*. 
UnuBEL  (prise  de),  »4*. 
MiiiAVAi,  (Aude)  (eommunaulé  de), 

MtiiKMONr  |IIaut<M"inr<)niK')  (.-nniiim- 
nmitti  <li'\,  III»,  m,  ii3. 

MiHti-oix  ilmruii  iU-),  loi,  7X1,  H.).^, 
438,  474,  344,  m**,  587,  6a3,  «4!*, 
aw.  (  Voir  hevte.) 

—  (baronnie  de),  4'5*.  70-*. 

—  (dioeèee  de),  4.  -V.      ''7.  lo.v, 

lo5,  1x6,    |3:>,    i37«.  i3N*, 

17a,  187,   «oO».   a4<*,   uV'i*.   H, 4, 

3JS,  44''.  4'".»*.  fn<>.  ■>t'>*,  ."171J*, 

4h>5,  «17*.  (Wa*,  Ir..-,  I,-,',',  t\:,i, 
«S5,  eSo,  ef.7».  07M».  7»ii';  art;|,i. 
V««,67»:  ««iHiotli»,  ïo.'i*.  tiVj*. 

KS",  72»);  «'In-inins,  <k>5*,  (IHi,  (l^i, 

efu*.  f.:.7».  *kii,  (Mi^,  nfiii,  tîfl,,.^ 
671,  t'i7:i*.  682*,  eH-i,  riN7.  o<vj.  lîy.^, 

^^V*-  7"'*.  7'"*.  7"4.  710; 

crvuiii-iors,  irti  ;  ilrpuli'H.  njil*;  ilel- 
tes,  iijrt;  Minnuf«<:liires,  .'i.'u,  556*. 
Si  2  ;  miiK-i,  tHji  ;  receveur,  <3*>;  r<!li- 
Kionnuires,  84*;  rtvirlii;,  <(2,  loi; 
vi)l.'ur>i  ut  Ijan'iolier»,  21a». 

-  (évêque  de),  i5,  «,  40»,  64», 
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71*.  71,  7»«,  77»,  77,  87»,  94,  196, 
aoi,  m9*,  m,  a43*,  348  4o», 
433*.  4gS,  «7». 

—  (mavÉeKal,  dm  de),  614,  ftiS*, 
OiQ,  «m*.. 

—  {marqato  da),  isi*,  tu,  laS*, 
«3,  n4*,  i>4,  a»,  iS7. 4i5*.  47a. 
4W,  Sog,  5i8*.  M3*,  MB,  6»*, 
6i3,  «71*. 

—  (seii.'il<iilr  «li'l,  5,  «*,  8,  ij*.  10, 
16,  17'.  17.  18,  u,',  .13',  .ji.  5>!i«, 

</.(.  102,  ■<>:>,  119,  i44«,  i48, 

672,  714,  7Ji;,  733 

—  t  vii'oiulr  (le),  22,  55,  75*,  i3e, 
i3/i*,  147,  ijo*,  ijjO. 

—  (Vicaire  géntnl  de),  i3*,  ifi,  3o4*, 

737, 

—  (  Ai  irij'' )  I  ville  (le(,  (j4*,  '>»4*. 
5."i5*.    ;i;3  :  chemins,    .\i>C>,  4o7*, 

4i2.  0i3,  (i-jf)".  tiiti,  QS, 
<ilj7»;  cilmli-lk-,  i33:  coII.'k.-,  liiy»; 
CHiislils,  4'*.  4'.   '■'»•**.  ajy»,  588, 

4i3,  (iû|)nt^,  107»;  diocittaius,  «6*, 

229*,  sai;  bdpitai,  «54*:  iHMit.  037, 

«l'iii, 

MfUMA.vo  (J«m  de),  trisorior  de 

France,  aili,  2:17*,  333. 
MmxAmtfde).  iiri-viM  lîoiu  ral  d«  ijui. 

yiipiloc.  373 

MlHOMt.ML   iJaivjiiPs-Dvt'l  <lel,  29(j*, 

3tK)',  Sol. 
MiHi.N,  si'i  r4.|;ii[L'  -II!  I>iiinvill«,  C8». 

—  iltolM>i  l),  i-(nisclllr-r  «rElal,  j4(5«, 
■A-!,  »54*,  »a4,  i5$, 
?M\  -j',-},  »6»*,  aêe*,  rf»*, 
7»»*>  7»9.  73». 

Mnnwipr  (ooton  dn),  98g, 

MoiM'INK  (ilur  tli>l,  .>8;|». 

—  (ri'HiiiK'nt  32.">*. 

—  (■iloiir  il.>(,  ^42, 

Mois  I  r'^iifDiKi  <|ti),  receveur  du  Uiil> 
Ion,  4.'5.  h'. 

  lUiKilill  <|llï,  .'17. 

MoissA.:  I  r  H n  <'t  liaroBiie)  (ville  de), 

iga.  565»,  â8g,  MS*. 
.Mdurd  (eieur  dn),  SSâ*,  045. 

MoL<;(it:,  ft.TMiirr  de  niMs;i jf^iits.  t)3."i*. 
Mol.iSA>s».  (riiiHseiiii  .[('  lu)  (Tam), 
fid.'i, 

Moi.i.MKR.  luntlre  de  ranaiqae  des 

fttuU,  H*i8*,  i|g4*. 

■MuMKA  (Slmion),  t3B. 
MoLTR&icT,  avoeat  à  Nîmes,  719*. 
Mo!ca>9QTic  (l'iiiii-Ht  Caioniie)  (ooid< 
inunuulA  »l'vi,  (k>.'>*. 

Mun>:l.\.«sin,  ih>ti)ir>'  à  Toulouse,  .IHa». 
MoN.ii.A  l-ioiir  de),  ijH*,  3*4*. 
MosEsiiBH  (abbaye  de),  43i. 
MoNNAiB,  3a,  Sa,  lao,  i«4,  tif. 
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1S8*,  i37»,  »4S*,  i5«*,  a73,  4O6; 
changeurs,  loa»;  conversion,  laï*; 
eanm.  «9*,  m.  nS».  né»,  ns», 
i3o»,  tSi*,  i87*,  417,  436»,  40t, 
437»  Sa5;  dimiiiutlun,  ii>7*,  t^, 
363,  44S«,  444».  447,  4,j,.  5o«'»; 
fabrieelion.  6,  67*,  107*,  107,  u.8*, 
iftS,  loy»,  m,  ii4»,  ,3a*^  ,^0^ 
i44'.  i*>i,  171*,  176,  3oo,  3ig; 
nanl.  -.  r, ,  Mr-n.jra!,  34,  137,  i38«, 
i3i),  Jd;*,  iUAlli-es,  :>»*,  57»,  74, 
77*.  '"t*.  '07*.  i38»,  i38;mi«ique, 
ui<>';  omcier.>,  3.j»:  pot.U,  lii»;  rë- 

trKMn.>ni,  nr*.  i3«,  iTi^;  ragnenn, 
28a;  véiiû«aUuu,  ia4*. 
,   MoNXA»  (Hdtel  da  la)  de  BAdant, 

I  i3X'. 

—  <lp  M.iiiipolliei',  77,  t36",  i37*, 

i38,  .44».  ,4.-,,  r4«. 

—  de  Parirt,  3:,». 

—  de  Toulouse,  35",  no*,  iia,  iiS», 
17S,  agS*,  4«5. 

—  i1.>  Vilk-n<'iiv.'-I<W-AviiTnon,  44*. 

AVKi'us  .le  T'>ul(ni.se,  1^3, 
MoN^iiam.  i\m  (r.Mem.-oii,  frAra  da 

loi  Henri  III.  73*, 

—  duc  (";n*lon  .l'Orléans,  aiS*. 

—  comte  de  Provenee,  689*. 
MoxTAOKAO  (Himall)  (vUle  de),  .'uj*, 

««*.  448*,  485*.  S69.  634»,  656*, 
W7;  chemine,  64>,  ^i*:  con«iiil», 
a43:  habitants,  366:  roip.s,  4^,  ii„*, 
gA,  »a4*:  lépreux,  24.',;  pont. 
838*;  lellgionnaiMe,  sa»;  tenue  des 
Slau,  iSa,  i34. 

M  j.sTA(iNK  Xormc,  CSa* ,  7 1 H • . 
I    Montaigne  ide).  con.siil  <le  iir./ii>r.s, 
[  374*. 

M(>NTAi.iL~i  (de),  ingénieur  du  roi, 

44o.  4-'"j. 

MoKTAL  o'AQBiaxAC  DU  Thuimp 
(aleur  da),  S90. 

MONTAMtoRB(mnr.|iliK  del,  .Wi»,  3*y, 

897,  4o9*,  407,  4oH,  4io*,  4ii*, 
4iS*,  4^7. 
MoNTAnAN  (de),  intendant  du  com« 

lll  -n  r.  li'il. 

Mus  l  AiiKoos  (iicur  il«>,  4oo*. 

MoN  i  ARNAi^  Voir  Moral. 

MoN'rABTBCC'i.AOïKaiaLtÈiiR  (Hanta- 
Garonne)  (eommttnmil4  de),  885*. 

I  MoNiAtius  (Tarn-el-Oaronna)  {coud- 

jiUviir  del.  733. 
-•  (cour  des  AidPH  de),  535. 

—  (diocèse  dn).  43*.    102',  1O4*, 

tiU'l*.     1711,     188*,     3l3.    2l4»,  j42*, 

3<fj'.  /t2',,  4.-ii«.  4fj7.  47,,, 
538»,   'm,  h-jy,  5Hii,  007,  63o», 
«a»,  »i78*,  Oya,  6y4«,  7,3»;  os- 
■iolla,  i83,  53e*;  bols,  «is;  eho. 
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mins,  4o3»,  65i,  (<fih,  67s*.  67:»», 
68a*,  08^.  687,  tjfl7«,  4»8»,  70i*, 
702»,  704,  710;  eomiioix,  M«*p  3C4> 
5i6i  recpveiir,  ^M. 

IIOMTADIIAV  (OVffllIC  (II'),  0», 

ita,  SiS*,  3i».  343*.  %•>  36i*. 
4t««.  411.4I7»  558»,  tSo,  m*,  «8**. 

l^taènlit*  d»),  4aS*,  Soi*.  SiS*, 
S«8»,  6o«»,  6y7*- 

—    (Aille  lU-K  ^3*,   54',  152»,  ïaJ, 

371»,  :ioô,  412.  4i«,  P:'*.  ^Si*. 

470*,  fiïO*  ;  camp,  ijï*;  cuth'Virnlc, 
425,  467,  :'>a«,  .'iSB*:  clioiiiin».  4-^'.»'. 
5a3,  ru9*,  .'.^8«,  r.fif  .  5?ti, 
5r(4,  fi€)«,  6i3,  (k>i:  .  iH  iriH  -.  Ip  1» 
poste.  r»87,  r»Qo:  ^1  H7';  ilo- 

ininirHin&.  Ti-iy*;  tV.iiiin  .iUons,  34v; 
liMbitnniH,  53;  intffnilnnt,  00,^;  ina- 
niifaoturs's,  38i,  r*3*;  t*ligii>nnai- 
res.  4i'''*;  sëmiimire,  3»»'j»;  sliijjo, 
a33*;  siéjiips  ^piscopaiix  et  <le  jus- 
liM,  7" 

MmrcicT  (Haolc-Garonne)  (coœmu' 
iiBnléil<i)i  n», 

MûNTbAZON  (ilui-hcsso  de),  >$o*. 
M(>NTii>.L  iAric|.'(;)  loommunauté 

fi«8*. 

MosTun.  (Je),  syadic  général  'Ibs 
ICluts.  3«7,  4i>>  4*0> 
4j2,  473*. 

MoNTBBRAVb  <<lrl .  commnnilnnt  4ll 
diootaede  Kieus»  iio,  116. 

MoMTBBiioN  (Hante^Saionna)  eonmu- 

UoKTBRRTTRR  (daniudMne  da).  ttft*. 
Mon  :  v-ft' s  i  t^l,  baron  d«  lovt  d«  6é- 

vauilaii.  737. 

—  (»i«ur  da),  maire  da  Narbonne, 

48o«. 

MonreaavK  <HAraiill)  (comi,'  1. 1,  «s». 
MwtTCàtttiUH  (da),  ayndic  du  Uiocèse 

da  Toalouoa.  M4. 
II0HTCATJI  (Oaillard  de),  jttga  maga  da 

la  BéoAirhauasèe  de  B««nailn>,  SS. 

—  |.Ii>:in  il'-'),  m*.  ïa*. 
MoNT-C.AnxiKi.  lonln- (lu).  387»,  4'4*- 
UOMTCBArX  (miirqiliîi*!  clo),  147*. 
UoHTGilAL  (Charles  do) .  urclitivi'(|UL> 

da  Toulouae,  aQS,  3o4. 

—  (TiOHrtMe  de),  trtaorier  de  France. 
iSj*.  157,  ig4*. 

MoxTjcii  iTain-f  t-Gnroiiiii  I  irninniii- 
naiil.'  (I«>l,  i83..'Ï7o,  .M"i8,  "Hp*,  5,,3, 
.'■)y4,  n.jK,  <>iï«.  63o»,  f'hV. 

MoM  j  f  HAMM>N  il.oiire)  (.tMTudtt, 5»». 

M<.>nti  ..i;t  iHRiite-Oar^naa)  («unmu- 

lillUl"'  i|«  ;,  O77*. 

—  (.louiliim-Loula  d«),  vkonte  de 
Beau  ne,  5>o*, 
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MosTKii.  (coinli'  df),  fM)»*. 

—  Frani,-i)i.H-.\iih*mar  (Ici,  comte  dû 
Orignan.  3r>ri. 

UoNTBiLH  (Aude)  (ohiUeaa  de),  go*. 
M0MTBIL8  (Tarn-el-Oaronna)  (comnra- 

naulù  de).  48i».  \ 
M«KTKii.s-I{[vAi>  (Ilaute-Loiri')  (vil- 

Injîe  de),  rir>.'>*. 
Mon  i  kls-uë  Coii»as  (««ieur  de},  .>8.'"i*. 
MoSTK.l.l/  (l):tri)n  de),  8<>. 
MoKTBSPAN  (Hante-ûariMine)  (mar' 

quisat  de),  S7S*. 
MoNTKsoi  iKt  td«),triaocierdeFïan«e, 

140,  278»,  .'■)7i. 

.MoSTKSyL-llil  -riR-I.ArRAUAIS   (  lliuite- 
<iirnnne)  |  curililliiiitiuli^   di").  (>g, 
iiin*,  ii>i,   iij*.  lîo*.  itly,  176*, 
i8j.  74a*.  344*,    7î>*.  72''. 
7'7*- 

—  (««Igiieur  do),  ii4,  1-Î7.  447*- 
MONTBi900IB0-VoLVF,=iTnK  i  Haute  0,a- 

ronne  (communauté  de),  ^9, 

h5, .  eofi*.  vw,  m,  m»  »?.  040, 

7«4«. 

MoKTFADnox  (Haule^Loira)  (ecnmtt- 

nuÉil('"  df),  ."«o.  <>95- 

—  iPieiTt'  dé),  348. 

MoNTPRRtiiBB  (de),  banm  de  Vanvart, 
•7»*. 

—  (do),  syndic  gPiii^ral  de  lu  finé- 
rhaii.'s.''.'  <l.-n:aii-.>ssiinne.48i*,  499, 
.w.*,  r.ii.  '.V'*.  ■>*<*'•<  •'•79. 

I       oii3.  6".^.  tuiS»,  ftTHi,   682'.  («3*,  ! 
«66*,  ««e»,  6»3,  ft|»5*,  704,  7'5*. 
MoKTFonT  (Philippe  de),  «i3. 

—  (Siiii'.>ii  ()(•),  4^'ï.  484*- 
M()xri-KiN  (<;uid|  |ci->iniiiunaufi''  de), 

I     i«3,  :.i4. 

—  (niari{ui'^  de),  4»"*,  ^^9*- 
MoNti3AlLLAiir>  (  H!nite-(iaroniie)(coni- 

munantd  de),  28»,  S4>,  64«*- 
MoKTdRAitD  (H«<ite*6aronne)  (com- 
I       uiunmilè  de),  un.  SSy».  72")*. 
MiiN  iiii.ix  (*ii'iir  de),  433'*,  4*"i9. 
M(jsTi,KY  (Tarn)  (eommunanté  de), 

23o*. 

—  (sieur  de).  4>4  ; 
j  MoNTaieiïAiiD  (Hauie-Uaruinie)  (coin-  : 
'\      niunantéde),  ii5,  iSo*,  '73.  184*, 

;      193,  Sea,  34»»,  38i,  3aa*,  4«>'. 

M(isT<ii)[  KiKu .  l'HpeUer  d'Asmmay, 

l">.,4»,  i»/,.  «■<(j7. 
MoMiéoMt  H',  (de*,  ri  df  vant  capllaloo 

(le  l.niiiliurs,  jâ*,  17»*. 
Mcis  iiê.N  (compagnie  du  aient  da), 

m*,  «37. 


MoSThi.S  Y  (sÏPIir  de),  438,  Me*. 

MosTjAHDiN  (.\udiKoonimunautt  de), 

C«8«. 

MoMTJOuzicv  (eieur  de),  Sj^*. 
MoMrtATiB  (baron  de).  499. 

—  (Ard.'ehei  (bnronnie  de),  du  loar 
du  Vivarais,  394,  4O0,  463,  G8a*, 
5<K>,  ;    .  , 

—  (marquis,  de),  701. 

M  ON  i  Lou  I  a  (  l>yrénées-Onental«s) 
Iconiniunaul'^  deK  56i*;  chemin, 
54-''',  iVVj*.  5.>4*,  55«»,  ô«3, 

50«*,  5O9,  .■(72*,   -174,  .'.77«, 
580»,  .Î88,    Sy.-!»,    nçfi,   6oo».  Ooi. 

«<)«•,  OiS*,  «a8*,  64a  ;  fort.  4e«. 
447*,  4e»*,  4".  4M. 

MOMTtocn  (oi'^urde),  12*,  i3. 
MoSTLCC  fdi).  gouveiUfurdeGuyenn*, 
3(j,  ^<y',  72',  82.  86»,  8». 

—  (fonite  de).  44Î*- 

—  (Jean  ilei,  ("ïtlque  de  Valence,  80*. 

MoNniAua  (Aude)  (communanté  de||t 
laa*. 

MoMimiuAir  ^toU)  (cMtaan  de), 

MoKTMûltKsuv  (Anne  de),  gouverneur 
de  I.îinpuedof:,  ai'.  22,  23, 
35.  27»,  27,  38'. 

—  (chevalier  de),  I23,  124*,  i49, 
i5o*.  lOÎ*. 

—  (connétable  de).  04,  rao,  i4o*, 
140.  i4i,  i42«.  i43«,  143,  i44*, 
i4:;«,  i4ij*,  ir.i",  i!>i,  lM,  lW, 
t.w.  173-',  174»,  177.  'Su'. 

190,  191  I9t,  193,  194,  igâ*. 
•87*.  Voir  Connétable. 

—  (ganla  da  connétable),  1S8*,  itfe*, 
16e,  164*",  16S*,  167,  t6|f*,  18*, 
iB3.  1*9.  193*.  194e. 

—  (<lnc  de),  ((ouvemeur  de  Langne» 

doc,  8.8.  89*.  go,  gi,  g3*,  ^3,  y.^*, 
94.  97*.  Hxi*,  101*,  ii>2*,  103, 
i»3*,  lo.'i,  112',  I  i4*,  "7'.  "7*. 
IÏ9',  rj.,.  i3o*,  i3i*,  i3:>'.  1.33*, 
i33,  134*,  i34,  i30*,  i36*,  i3-«. 
i38*,  i38,  Kly,  147,  i4(|,  i'm', 
if>T\  169*,  174*,  i8«,  igi*.  19')*, 
'97*.  'Ç|8*.  '99*,  ,  aci',  2»3, 
21)4*,    2<»4  »   2n6,    '''(>7*,   108*,  209*, 

2l>9,     2IO*,     I  l4*.  2l5*,  2l5.  2t'>, 

217*,    217,  219*,  220*,  2Ï0,  221*, 

22  1,     2î3*,  223,  224*,  224,  2JJ*. 

32(1*,     2Ï«'>,  227*,  227,  2^8*,  rz$, 

729*,  229,  aSo*,  23o.  aïi*.  aJi, 
aSa.  ï34*,  2.3.'>,  aSl'i,  a37*,  238, 
24"*,  24'*.  24'.  î4a*,  a43,  a44*, 

i4ti,  248*.  248,  3r»i, 

253*.  274,  724,  727*,  7a7,  718. 

—  (siarje  du  duc  de),  gs.  g4'.  'jâ. 
ti3*.  i3i,  i33,  i39*,  lyC,  197,  199. 
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aoo* .  3O0.  aoa .   ao3* ,  »<>5* ,  ifiO*, 
io8,   an*.    311.  219,   232*.  aa?*. 
3i3j'.  .i3<). 
Mon  rMOKKScY  (  Hi-rcule  Je  ) ,  comte 
d'Offieinonl,  ■■>*<« 

—  IMif  lnm*"  >lei,  177.  i<»3.  a<'4.  atKi*. 
!i(><i».  1^1* ,  ■y.Kt»,  a.tB.  2^  aAO. 

MosTMonENCY-l)AMvir.i,E.  Vo»»"  Dam- 
ville- 

MoNTMonis  (ri-fimont  il*»),  i\3ù* 
MosTMOi'LON  (Piorrt').  2^2^. 
MoxnjLiKi.;  (Imroii  Je), 
MoNTDi.t.iKr  (AikIc)  labli.'  doi,  72*. 

—  (HTthiiII)  |«'otnnitinuuti^  flnj.  55». 

MoNiuLiicis  (Cosur  ili'i,  io8. 
MosTùissix  (Iliiuli'-(iaronnf)  icoiii- 

MoNTI'.VYKOUX  (i-omift  «11»),  jiflJ*- 

MoxTPKi.t.ir.Fi  (Hi-niiill)  ii-liamiii'e  rte 
CollUllfW  <lc|,  /177. 

—  ((  :  >(ir  d«?h  Aille*        Voir  Cour 

Au[eri  ilt>  Molll|>i:Ilt.T. 

—  (JilK'l'S»'  lit!),  fio* ,  ClJ*  ,  ni)*.  I  32  , 
l3if .  im^  «ol,  i2îl.  ML  iill^ 

473.  ^78 ,  ">o8 .  ")i j.  ."i3<>.  r»7 1 .  593 1 

02<i*.  (>4o*,  (t^K*.  7aa  ;  nrcliives, 
33H*  ;    assimile  ,    3<i7*  ;   (.lanniV'l''  t 

72i>'  :  "•idiiiiin*,  M,  M\ .  ^>^c> .  fus. 

6;iH*.  f.jft* .  fjJii.  fttiJj  O^iO,  «HVii* . 
67-">'.  <i«2*.  W|,  <>K7.  Gij2 ,  «lj)/4. 
Gij7*,  <MjH,  7»i'* ,  70.I  ' ,  70/4 ,  711*; 
cliirUsps,  728 ;  cuUïiuls.  72^. 


doiiuiie,  3i't  :  i''tiui;;s  rm^aluhriti! 
d<'s).  liai',  iLtj  ;  mia>'>..  iWn.  : 
]ii'LH'<'ilun's.  3oi  ;  nvcvvur,  A36.  l'j.to : 
siViirili'  |iiililii|iii>,  317  ;  RViidir,  317  ; 
vniiii'  jiAtiiiv,  fiV)*,  «irn 

—  (OvAflii-  di'l,  3/41  •,  V'ii*. 

—  1(''v<*.)u«  (U'i.  3o*,  3o,  3i*,  32,  38^ 
il .  A?*,  /i.'.*,  ,'"i3.  .'i<t*.  J7,  .'18.  .'•.II*. 
Ça  .  tii} ,  6."» ,  <'>7*,  117  ,  i|i ,  ip ,  117*  , 
12S,  i32*.  lî,i,  l37'.  iV'*.  41, 
i.H.  225,  25C* .  ■j('>7 ,  3^1*,  3»iSj 
3«wi,  3Si>*,  /4i»^*,  ^08.  Al  1 .  4i.'i.  ^.'17. 

AO^'.  'i7''.        iiàL.  -Mil  V^'. 

«01*,  fioi,  6A.3».  f).-.3.  «•..-■3* ,  6»7. 

<;8i4« ,  716.  737. 

01  *.     |3^.     li'»*,     160.     16/1* .  712*. 
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lu  4M.  V><i*. 


22Q* .  2t)6* 


:i73  .  tlH). 

—  (ofrli-iul  <ii'i,  .Vj. 

—  [)>iLsidiJil  del,  Oi>' 
A85'. 

—  (séni-rhiil  dt-t,  3iA*. 

—  (iiniviTsll-i  de),  3j  2<i*,  'nri* 

—  (vltuiirc  g<''iii?iiil  di/i, 

—  (ville  di'l,       3i,  32^  03V,  «Mji  12^ 


TABLE  GÉNÉRALE. 

86^  lOL,  12»!  Lâ»'>  lii-t  iMi  '^*- 
2112* ,  afiQ* .  2111*.  227*,  2^1^* ,  278, 
284.  286*.  287*.  3i3*.  3i3.  338*. 
362»,  32tr,  3^.\^,  38:..  3.(1.  3gf., 
4oo*,  4i2*.  4i8,  423*.  A2C*, 

â58i  4Mi  ^77.  47n.  4i)2*,  4oo. 
:i<.8*,  GiO,  54:.*,  :>.'.f4* ,  :,6i* ,  ria?, 

.'.63.  .'1711*.  OiH.*.  fiiri.  fm».  636*. 


678*,  683* .  680 ,  2Li'  ncRdi'iTiies, 
38i*,  384*.  4o5,  4io*,  ^  423*. 
44.3*.  482.  r.ii»,  jiitV,  .'ilio*.  .'.68* . 
606.  632*.  6«i I  * ,  (^f*'1' .  639* .  7o3 . 
7n6;  upotlilciiin's,  At^:  iissiotli",  62*: 
iiU;;ii»tiii-i,  708*  ;  Imrenu  des  nnan- 
res.  111*;  (:iimp.  86^  !>■'.*  :  ciipin-iiis. 
228*,  4".>t  iiuii'i  «  armPH  dt^rliati^isi*», 
356:  calli.idrf«le,  60^  fia^  «3^  t-he- 
inii>«.  fil 6 .  .'.211,  .'.2  3,  .'.3 1 ,  0<ii, 

6..3*,  6j.'.* .  618.  G^^^»;  cituilclle.  336. 
430;  cdli'-tji's,  1 3o.  364.  J18  :  iTiiu- 
niitndnnt  «mi  clinf,  .'.Ki* ,  71.4  ;  cou- 
suif,  i_2_.  Ml*,  47* ■  ''3* ,  .'>7 .  60* . 
76*,  21:  !hL  ^2li  ail  i37*. 

1  r.3* ,  166,  1 61 1 ,  174*,  178.  181*. 
l84*.   :'i.'..   22a».   a3i.,  247».  3i4*, 

34«*,  3^1)* .  432* .  44ii*,  !m<^  .'.24*. 


ri3<j* ,  ."hiô* .  Ù2J  ;  i'Ord"liL'rs,  1 76*  ; 
iIi^IiiUhs,  i4i>*,  1^1 .  167,  r>r|.'i  :  dii>- 
rnsaiiib,  1 84*  :  écoli^  do*  iionli  et 
cliuiisHiWs,  708  ;  l'ijHsi-h-,  226*  :  l'îiciil- 
lés.  88^  3i8*.  321 ,  36<. .  633*  ■.  foi- 
re»,  ij  ({aniisons,  87*,  <>6,  i44*  : 
K'iin'iiiiix,  il  22*.  32*,  .'iû;  gouver- 
neur, 2i  '"*•  '2*,  a".*.  82,  i43, 
178,  232.  372*.  64i*.  22h  l"il>'li»l. 
i84«.  ri76*,  ■'■u3,  67.'i*,  683*:  tuMid- 
de-viUe.  iJii  28^  2:4*.  4..),  64o*; 
jiiroliiiis,  jo3  :  jiii  din  i\vs  [iliu>I»>s, 
i4n*,  I  r.3* .  i-V.*.  i63.  16O,  236. 
a.'i.'.* .  '118;  ji'-siiitcs,  43i>,  .^18/1*.  ."iiri  : 
maître»  di^  mnslijiie,  4^4*:  miiison 
de  flmril^^ ,  326.  371*  ;  manufao- 
liiri>»,  4/8*,  "'3:;.  ."i47 ■  r>8'i :  itietidi- 
oil"'-,  6*11 1*.  677* .  6S1  :  iiii's*;i);enfs, 
iQT,  226*.  3.4S.  374 ,  6:tr.*  ;  iiion- 

lUiie-',  2i:  «36*.  i37*,  137.  i38.  i3<>. 
i44*.  i4'''.  '46 :  iÉUinici|)alit('',  !mH*. 
-  612*.  fij.".* ,  7i."i*;  notaires,  3.>a*, 
424*.  604*  :  tiliHi'rViiInir.' .  r.68*  ; 
prMi-.  3i£j  |.ltu-«  du  Pi'yiixi,  645*. 
64? .  6'i3* ,  6ri.".* .  670,  677»  :  iiriwms, 
4^2,  jiriin'i'^sion,  71»)  :  riVoIleis, 
3.".7',  roi lise»  du  Hefiiiie, 

4i i3 ' ;  ivli^ieiix  lie  la  MiTci,  .".47 . 
.>tiii .  .".i.|3  ;  ridi/iiMiiiaircs.  2*1;  85*. 
127.  3iA*.  4i5,  4i6'.  4'7*'.  nliHllf 
de  l.o.iisXIV..V.5*.A26*./i2H'.  /i5i*. 
r>n7 ,  5i4*.  '.^3*  .  *iii'-HeH  epL-ici>]iau\  et 
de  jii-itiri>,  joj  Irinilalns,  1  i)'i ,  iai» 

MoxTPKZAT  (i»nr<'''lial  de),   [2^  34*. 

3i,  35  ,  361,  52j  25^1  'o^- 

—   (ii)ari[iiis  df),  3n3*.  444. 
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Mo.N  ^l>lu'.AT-(^^HIl<)N  (sieur  de),  0. 
Monti*k/.<t-i)B-(:ahron  (Joseph  de), 

archevêque  de  Toulouse,  42^- 
MoN'TPiroL  (H«ute-G«r»i)n«)(<.'oiuniu- 

nnuti.^  de),  lu. 
MosTHADK  (ilaule-Ganjune)  (comuu- 

nauté  de).  68^  23q,  245*.  J80*.  Voir 

iiertier-Monlrahe. 
MonirTal  (Aude)  (ville  de),  520'. 

58<i*.  6o4*.  617*.  O24*.  634 

—  (de),  i43*.  i43.  177*,  170,  63<>. 
MoNTUEiM^N  (Garil)  (barDnnie  île), 

Oi4*.  679,  (iliil^ 

—  fiiiuirn  de).  6i4*. 
MuxrHEuos-Vii.i,KviKiLLe  isleur  doi, 

433*. 

MosxnfJF.iVU  (Haute-Onronne)  (vi)le 

de).  37  2- .  673. 
Mon rKKVACx  (Blailr  du).  .'.12. 
Mi.vTHKVKi.  (niarét  hul  de),  47'*.  47'i*- 
MoXTRûKifcR  (Rieur  de),  4û3*. 
MoNT-iKnHAT  (Rspiigne)  (al.liaye  de), 

n>2 ,  rii3* 

.Mon tsaiinSs  ^ Kaute -Oaronnv)  (com- 
munauté^ de),  56*.  aW,  4'>ft;  Hio. 


MoNrvALEST  (FiOl)  (eoiuDiuuuulé  lie), 

286*.  2iilL 


I    MuitANiiii^is  (sieur  de),  gentilhoiii lue, 

j  —   (liar<:in  de),  fKj4. 

j  —    (rotule  de),  6^3 ,  645. 

I  —    linarqiiîa  de).  '.j5*.  .553*.  i&zi. 

I  MoiiKxf.  maître  de  musii|ue  Je;*  f'Iats, 

442.  4-8*. 

Mûiifiniî  ipoiU  sur  le  ruisseau  de  lu), 
au  diocès*  de  Hieux.  524. 

.MonKT    l)K   MoXTAHXAl.    (.I.-H.  de), 

fonite  de  l'eyre,  52ii.  532,  622* 
.Moiifrros  (Jean  de),  1 .54 .  .Si  * 

.MiiKi.i'Ox  T.li  OllAUHIii.\N  (sieur  de), 
5ij8. 

MrinmiK-i  (chevalier  de),  6i|0. 

.Mi)iMir»i  i)K  Saint -(tkhmaix  (sieur 
dei.  571*. 

Moni.\s  (hii'ur  de),  7'"i. 

MuHl.llo.s  (sieur  de),  7<.o. 

MoHWs  (inan|uiB  de),  553*.  554*. 

Mdthk  (si«iir  de  la).  Si 

.Miicii.i.oNXK  (Haiite-(iiiroinie)  (ruis- 
seau de  la),  47'.)* .  665 ,  675*. 

MoiM.K.raa  (offices  dejun^,  4S5* . 

Moci.ix  i.r  (  :hat»;aii  sa hiio.sn a k,  (ca- 
nal de  fuite  du),  à  Toulouse,  643*. 

Moi  i.iss,  35*.  47*.  218*.  Û2i*  ;  clinus- 
.sr-e*  et  .'panrlioirs.  570  l  destruction. 
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5?>8;  ordonoftnce,  69*;  r^KloinBnt.  1 

Moulins  à  papier,  51 1- 

—   it  poudre,  22aL. 

MoL'Hâl'ii)^  (Père),  jésuite,  ii)sp«<:teur 

<Ui  canitl  des  Deux-Mers,  4ali*. 
Moi'sHAC  (sieur  de).  i84j 
MoiissotTLKNs  (Aude),  communauté 

de),  08.J*. 

MouTET  (JiK-quf^s),  notaire  de  Mont- 
pellier, 400*. 

MotrTiKK»  (ehevalivr  de),  707*. 

Mouton,  député  dWgde,  fiRii 

MofTONs  (truite  des),  i3j  ri;  ' 

MouTunt  (rup|>ort  sur  des  expt^rienccs  , 
de),  700. 


TABLE  OÉNIÎRALR 

MoYN'iKK  (»ieur  de).  i'.>o. 

Mui.KTs  (fournilure  de),  74*.  ■'l'ii.  i45*. 

Munition»  iik  ouehhk  (sL-lml  do),  nm, 

20a  ■  2Q<>.   312*.   aiC*.  730*. 

—  (mnguislnîi  <le),  23&I. 
MuHAssDN,  premier  consul  de  Mon- 

tecli,  C3i.». 
Mi  KASfcoN  (Avpyron)  (siège  de),  i35, 
Mriur  (Marj^uerite  de),  4**t). 
MuBfTT  (iHirl<»  de),  ii  Toulouse,  (ipH. 

—  (sieur  de»,  Moj  fifii 

—  (Haut<'-<i:ironne)  (ville  île),  s3<i*, 

MLluiiHs  Ipluiitiilion  de),  33*.  ^Si, 
432*.  .m.  U3.  .Mr.*.  4.-„*.  402. 
4''7*.  4-''9,  403*,  m.  467*.  47f. 


478.  5oi,  5oi,  534*.  .".70'.  589*. 
3<>3*,  fiiû, 

Mi;kviel  (baron  de),  5i8.  .lio»,  524*. 
55u.  (io5.  C43,  6»i*.  fif|o.  C<)4,  (V|8«, 
700. 

—  (Uronnie  de)  iHèri»ult),  438*. 
549.  5i8.  698*. 

(clit^vQlier  de),  ji-l* 

—  (Kr.inïois  de),  Gc»3*. 

—  i<ial»riel-f;harlêb  de),  4ïi, 

—  (luarquls  de).  423.  6f)2*. 

Mi's  fGani)  (iionve.iux  convertis  de), 
:io2 

.Mi:siQUK  HES  fcTATB,  i8M.  a^a».  ifi4*, 

ML  Mi^MiL 

068*.  73».  736. 


N 


Xait.IjOUx  (Ilaulc-(Juronne)  (commu- 
nauté de),  725*. 

Na.stks  (ftdil  de).  18Ô,  3")3*. 

Nai'I.ks  (l'orsnire.s  de),  ri.i4. 

Naiidonni.  (Aude)  («relievéquc  de),  1^ 
L  MÎj  8oV,  »!_,  QoZ^  iMV, 

i57.  '58,  i'm)*,  i5.>,  ifii»,  I <•»'■*, 
1^7*,  1117,  iO«j,  174»,  180.  lii;, 
iHti».  187*.  188*.  188.  iiti*.  i.>^*, 
I1>8*.    200* ,    201 .    3oi' .   2o4 ,  aoij , 

2l4*.  217,  219*,  22l>.  Zlïl.  224*,  243*, 
244*,  »4*i*,  j47*-  24f(,  2"'0  25 1 .  2J2*, 
253.     2j4*.     2i>."> .  2."l7*, 


  atto, 

Ï<i4,  2<Ml,  2(i8j  2f.l|.  271, 

274  ■  278* ,  2711 ,  281  * . 

28/1*.    285*.    2H.'.,  28f., 
2t|2*  ,  202  ,   2<Jlfl,   21^7,  V«^8, 

3<)  1  • ,  3<i 1 ,   3o/*.   3o2 ,  3o."i* , 
:toii*.  3io*,  3ii*,  3ir.. 
3i8*,  3i8.  3io*. 
333* ,  334*. 


3i<>* 


.V22' 


33, 


^  3i7*,  3i^ 
^  32S^  32(1*.  33i*, 
335.  33Ç,  337*.  33 


34 


  338,  33i)*. 

342*.  Mil  dMv  343. 

.34-'-*.  .34:'.,  34«.» ,  347* ■  347.  348*. 
34.1* ,  353* .   3O7.   384.  38.".* .  386. 


3<)(i ,  4o'*.  Ao3.  .io4.  4"  .  4 ' 4 .  4'7. 
4i8*.  Aîi*.  423*.  A2jl.  427*,  427, 
43o*  ,^32^43^,^32,  442V  4ii^  iàO. 

4r.i.  4'.3*,  4r.4'.  4r.R*,  40..*, 

iîiaL  Alil,  il3.  4lil,  4lî  iui, 

4»<>'.  48fi.  4^7.  IM*.  48t)*.  4aiLi 
4'-)^*.'  4'i3».  4o5*.  4<)â.  4i)7,  4qo*, 

4oQ,  ^02^.  5o2.  5<?3.  5oA.  âo.'i*.  5ù5 . 
.%(it>*,  ii»7,  ."iio.  r> 1 2 * ,  ■'i 1 3 .  5t4,  ât5i 


>>2ti. 


028* 


522i 


53u 


53  ■ , 


■Sag,  ii33j  !i3i^  536*.  537*, 
53!i ,   5io.  .'■i4i*,  542^  f.A3', 
.Vi4.  5.^0*,  .V<<i,  547.  548.  5.io. 
553* ,  553 ,  555* .  555.  557*, 
5tMi* ,  502^  505*,  ■'•>fi7 ,  5fi8,  522i 
573,   574»,   ■'.7f.* .  576.  570*. 
.584* .  .584,  587.  34)4* .  5i>4,  : 
5<i8*.  5<>8.  0(ji.*,  6<)i*,  tV.i 


r>ii.i*.  fM.5.  f)i.8,  f»Kt*.  61 3*. 

O17,   6iH«.    f,?i.    (>23.  625*. 

fnf)* .  (i2<».  Oïo*.  033^  f.3<*. 

637,  041*.  «'>42* ,   ftV3,  »>'i5*. 

047' ■  H<^' .  Îi4<h  îiiii 

65C*.  ft5i;.  Qjij*,  65.,,  6611,  661*.  f>lVt*. 
fi65*,  t;fi6*.  ( 


58i. 

6.12*  . 

«ii3. 
626, 
(Î37». 

645. 
655*. 


 l\  668,  671*. 

674*  ■  626' .  678» ,  67,(,  680. 
685.  687*.  68i|*,  6.>i)*.  (jgOj  n<»2 
fli5  * ,  ('m)6*  ,  701)* ,  701  *,  711 1 , 
704* ■  7"»t*.  7"n* ,  711*. 
7'3,  iLûl.  7'l'*.  7^3*,  7211.  7:12*' 

-  Ii-iiiuil  de).  3<jt'i ,  4i3.  417. 
TU*,  7i4*. 

-  ((-•nnliniil  île).  Brivunuel.  8*. 


f.73', 
684*. 

.  Oui, 


737. 


-  (<llc«n'>.>  d<  ).  i(i7*,  278*,  3i5*. 
3.58.  388* .  .(.,3* ,  4..7.  4<>n* .  Au. 
4i8,  42 4 25».  426.  4M.  440.  4C7, 
47".  '«>3.  5 10*.  5i^*.  5i5.  5 17*, 
522*.  525,  .535*.  536,  538*.  54.)'. 
563*.  ■'»6i)«,  57 1 .  0.H).  624.  frj'i*. 
654 .  678*,  7:!6*.  734;  assiette.  :t86  : 
eheniins,  6:t8* .    642,    646* .  115i*, 


65i|.  <i4i3.  (H'>6.  675».  682*.  687,  61 12. 
Mi  6!I7*.  6.t8.  702*.  704,  71. I*; 
pûtes,  i<»6*.  rl:ipi'S,  34(i  ;  indeniiil- 
trs.  Aoo.   5^5  :  mines,  ''>8.i«  '  reee. 
veurs.  itj8,  436:  syndic.  33i|* .  358*. 


3O7.  734*  ;  voleur:*  et  bandoliera. 
ai2*. 

—  (port  de),  if|2*. 

—  (présiilîal  dê),  234; 

—  ([inivince  de),  64 ♦.  66,  322*. 

—  (roliiiie  lie),  ua*,  11 3* .  121 .  171*,- 
'72,  4'ii ,  558*.  '„fQ,  Gq.'i .  608.  657 , 
68r.  688j   68<,*,  <ti,C,  71.4*.  706', 

liiL  zii^ 

—  i*iéniVliaciR-«'e  de),  5 20. 

—  (vicaire  nônéral  de),  12»,  u.  r3*. 
'4*.  ^  2î!_j  iLÎ  ajj  52*.  24.  27', 
3i*,  321,  ML.  35^  321,  2!L  iîiifi, 
47,  4<)*.  in'.  724 

—  (vicomt.^  de).  4i,  267,  585,  6 m* 

—  (ville  d.'),  2j  3j        17*.   18.  i.j*. 

351,  35^        iîL.  52»,  âi,o6*. 
5<li  Oij  O2I,  fV2V  28^  851,881,  8^ 
97*,  ni'!*,  io3,  io4*.  iLi5*,  iri5, 

"'7*.  I 10*.  III*,  1 l4*,  I 24* ■  I2Q, 
■36,  222.  223.  240,  256* .  >67  ■  ?6n*, 

»74*.  27.J».  5m*.  3q4.  liîl.  .332^ 
33>L  342.-  3^5*.  3o3*.  444*.  V'.5. 
^ 4"o.  474*.  il  t.  526.  5f)g,  lii5, 
6i.>.  611 .  624 .  G54.  657.  725.  728*  : 
BUgustiiis,  227  ;  l>ourge<)iîi,  ii3:  ihà- 
tfi>iix.52*:  rlieinin.s,  285.  3iio*. .5^5*. 
547*.  554*.  .'..56*.  5:i^<*.  50i*,  .'.66'. 
5IÎ7«,  5f'Q*,  .574,  5;7*,  .58.1,  5.j6, 
f'i'f.'.  628».  642:  consuls.  561, 

Ml>* ,  ()2*,  1110*  ,  17a*.  171*,  216', 
218.  228*.  28i.  3ô7'.  .'.25*.  7;4. 
23i*;  .(.ntaijinn,  112:  dett<'v.  574 ; 
doelriniiire.*,  277,  536*.  567.  625*. 
C5ij ;  douane,  68^  22_;  égii.^es.  4t>8*. 
53n;  foire-s,  234*.  itj3*  ;  forlilica- 


3h*.  /|"*,  .  tii».  ns*,  r.8,  70. 
71',  io<*.  ai^H*.  ariii* .  3 .'17*  ;  gnrni- 
San,  >*7*,  107  ;  (,'Oii vurneiir,  22  >  1  Tu* ; 
liahitanls,  ^5^^  33<ii  ^o"*  :  li«llel):ir- 
•lif>fR,  ;  lt>'>|>Uiil,  lei|iliiir«, 
A'J^  '.  maire,  .^Kn*;  imiiMin  coeisu- 
Iiiirc.  ;n*  ;  miilson  <lii  rflU\'jt^,  Mi-,  ; 

mMiiiifjictiirfs.  4ia*.  i'i3i'>.  Cifi; * ,  >)73  : 
ninivliunds.  if>8'.  ^1'..  Mn* .  ^33; 
tlll»^sHt^(•l■i^'•^.  ii3.'>*  :  ininiin''^,  i7«j; 
iiii>nniii.»s.  inij  107*;  munitions, 
4-<*.  iiiL  lii  liL  2«:  -l'i. 
» '-'■"'*■  HVi* .  lin,  »»7'.  T(>8* .  21?*, 
fi':  iioslf».  l'n ,  XSX*  :  prismis, 
îHIit:  ivli;;ioinmiiVH.l<7; sulins,  n»^ * . 
1 1  '1 .  1 1."!»,  I  i I * ,  [■ys.  in!,*.  laO, 
i'-^' ,  V>3*  :  syn'Iic,  'm':  vijçtiipr. 

în*,  2»;^  ^  ^  ^ 
Nassat  ([•liiiO'  Ji'i,  (177. 
K.vTKs  (r.ifiir  ilel.  Mfi*. 

Nai  tudx  (.(ojiiij.  ao.'i'. 

Nautoskikh  (l'ieiTo).  rlc  Cîistrps,  iÇ^ 

NwAd.i.t:»  (lircncifiiicnl  du  rti^^iiuonl 

<le),  ■J^(_|. 
Kavabrk  (p;iys  de),       ,  -j.').'!'. 

—  (roi  ilo).  Antnino  iln  Ilonrlirtn , 

—  (  roi  (Ifi  )  Uo.nri  <lt?  Hourlion  , 
(H'^nri  IV),  Si  Wj».  HW.  .)..,  ^t. 
O'^" ■  '1^*,  I nu ■  mri.  loli.  1  it'i, 
'  17*  .  ri7.  118*.  1 11)*^.  I  iij. 

K^y.^S'•  iAikIp)   H'oniiiiiiniiiit^  iIp), 

Nr;BI.\<  (rinilllltlliillll.'  (le), 


Kw.KKh  (.Fiu-.),  ministre  de  lAiiiin  XVI, 
7i."iV 

NfiiHKI-Kl.lssii  (sieur  ,\o\,  jti. 

N'KMijriis  (si(.ur  JhI,  i.'i(>'. 

Ni  (im;  (Lut  rt-riiir.;iiiti(  |  |i-.>nf.'ivi»'t! 
'h'>.  M;*.  H7, 

KritwiNiiK.  (  hi'IviiinK')  (l,,'i|aj||c  .le), 
liL 

NKsxiDvr»  («li-p,  :iri-lK>\V'.juu  dv  Tmi- 
lyiisi',  riai. 

—  («ii'iir  <t<>|,  :•{'>. 

NkvKKs  (Xi.'-vr.  t  li'vi'  jup  lici,  2^ 
Nii;i;  l.\i|>i'sMur!liiii.!M  (<-|ir.(.>;ni  «ici, 

ré>lui  lti>ii,  'i7«*. 
Niixii.di  (Anliiiiii-  lie).  |iiiiiiii-r  |)r("5i- 

(ictil  ili-  lu  I  ;li.imliio  'ii-s  (;.:)in|>l<»H 

<l<!  l'iii-ls,  flg*. 

—  t AyniMi  (Ir).  inviiiici'  |iri-si<icii l  lip 
1»  «llianiliiv  (k's  Coinjil'.'s  <lo  l'aris. 
32*.  .liV 

—  (Jw«n  ili  ),  |ivceiiipr  luAsiiliMil  <li^  lu 


TABLE  GliNÉRALE. 
(Ummlirc  ili-s  Comjiiis  «)>•  l'ari-i, 

NicoT  (sienrl.  <lii  Ilnur«  S!iinl-An.ii'-nI. 

NicofKT  ((i<>),  In'isorier  «lo  .France, 

127*.  '"">'.  l3^.  a-ii  ■ 
Ki<;ii\  (<ii-iir  ili-i,  /|i'iB. 
NlMKiirt:  iHolliMxli'l  (jniix  .It-),  ^1.3*. 
NiMf  .s  Kinr-J)  (i-iitml  «1p).  Imi^* ,  fxy,*. 
—    ('iiiKi'-sc  (le),  <'mi«  .  ii.'i*,  IW». 

i  i't*.    iHi .    i3-j,    i.Vi*.   îtij.  20K', 

520*. 

'riS;*,  t"i,->7 


/toi' 
"'1 


--'7I.*.  j8i«.  2H1 
37».   378,  3S^<. 


3iii, 
3.>3. 


      ti3-j*. 

<i<»i.  «178*.  7:..S  ;  iircliivoj,  71.^1  ; 
nsNK'Ito,  ^'>ri.  3Hi*,  "170',  (^)i)>miii.s, 
•"■<><.  ^1^3.  riSri ,  Gi  1 ,  <'iin,  tiy3*.  liîK», 
031  ■  ft38'.  li/iK.  iiji«,  <Hii.  ft)i3,  fKH). 

ri<Ht».  (-.7^*.  r,7.'i»,  iiHj'.  i'iH'I .  r.87, 

''9^.  M.  *''1I7'.  <'>f>H.  70'*.  7"J*, 
7û^,  -II*:  oli.Tj;»:',  1 3'i»  ;  i-onimi-irL', 
•ij»'"'  :  «  OiiKUls,  «ijj  <1i-|i|il(''s.  ^4;i«, 
/i'<3 .  ciirmis  <'l  critt^s,  g.VS  ;  inoinln- 
lions,  tjii7*  :  luiiius,  17/1.  4i7c(,  f)S4»  ; 
nwvciir.  A3<i:  religioriuain.s. 
Hyiiiliv,  ."»tji  ;  VîiîiK-  piiliirt,  6\i\* , 
ft.'ia  ■ 

-  i>''V/'inio  i\(t\,  i_2_.  21,  22*,  27,  117 , 
•n.  '<ii*.  127*.  127.   178,  1  ■.ij.  i3(i. 


i3i" 

3.1 


33ri 


33()«.  3j.').  ^..4".  4  m., 
421'*.  44i|'*.  J<'7*.  I^OQ,  <'■:»(* ,  ft'W)'' . 
(>7 1 .  r.8i .  «'■KO* .  733.  73.'"i,  73>i'. 

—  *|>,Trl.>i)ici>(  .11'),  iirujvt  <lc  civntion 
sons  Ix.iiiis  XIII,  2t>i *■ 

—  I (ir.'si.iial  .lt^^  7<'»*,    i2!i*,  210. 
220».  21,0* ,  334*  ■  ■'tijn*,  ti->8 

—  (s«'I)iVli;il  ili-l,  21  » .  '>."■ .  70.  ii|.'i. 

—  lîitMi.Hhauss/'P  ii<>l,  ii|*,  fil.  73a . 
3."»4 .  423.  4 '17.  4""'4 .  ''<H(.  'm,2 .  Pl."», 


733;  us.senilili'p, 


3i.7',  3i 


3 18',  3a<), 


;iH, 
207 

34.>",  34'»».  3^8.  :,<a;;  ahslflti-,   

nirlu  routi-T",  7 1 4  ;  clu'uiins.  48^* , 
'>04 .  .>83,  f>iij,  l'ii  I».  Ii3.s* .  <'>42, 
l'T 


|>iinls,  f)8'i* ,  <')8i I ♦ ,  702. 


Il 


\>(\-\'')\,  34t>* :  ri'iiilKiiirsPiiifiil  <ri>f- 
lio'S,  2;0* ;  lr;iMiiix,  <'»/3'' , 

—  ivKiilro  (^-  iiirnl  'Ic^  38^  ^  4i*. 

—  ^vi^!lnl>^  >i<'>,  32*.  3-j ,  iii. 

—  (villp  lii'l.  iil.  !>2l.  2ili  1^  lî 

8i'.    1:.:.»  ■     l8r(*.    ■■23,    îW,  27.'l». 

3u  1 . 


3o.=i 


330* ,  34.),  3O2J 


383, 


3./..    433.    44i-.',  4.V.' .   4:>8 ,  4.'m>, 

404* .  4117 .  4<tf .  Oui*,  c:)!-,  ri78*. 
2j4:  itri-liivcs.  I ,  .  ji'iL',  ;irr^- 
ni's,  28J,  ."17 1 .  7ufl*.  707"  ;  nii;,'iis- 
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lins,  4y4*,  432  ;  i-li.^mlim.  3S(),  ."lir.*. 
5â()«.  «;32« ,  (%v^* ,  r,3m:  coUpge,  44». 
4lL.ïllL5L  '3o.  i53*.  2if.«  conseil 
suiK'TÎeiir,  f>7i .  077»;  ronKistnirn. 
3»ri:  consul»,  36,  fi2j  78^  tt)*^  H."., 
«7*.  333'.  32r.*.  32ti.  Wo*.  374», 
7^4  :  pon vocation  .les  fttaiR,  3i3*  ; 
for-lclipr«.  170*,  iqO;  dJ'-put''»!.  i4o*. 
lii,  ir»3*.  i<t7,  rii»r>  ;  diorr'snins , 
■  70*.  17a:  •"•ylisii.  :>;6'  :  fdnlaine, 
'■07*.  ri8<);  fnri,  ^30^  i3i_,  j3a^  4.33*. 
47'**  ;  Bi'''ni'T<  !•  K»"!.  i3o;  haldlanls. 
fx'*,  i48.  333,  478*.  478:  liisloirc  <!« 
In  ville.  fKiS*:  lii'ilr-l-DtPii.  700  ;  jé- 
Kuilps.  3iQl,  3.'i7*,  4>*o*  :  juge  nrilî- 
naire,  2^  ;  m;(i<on  carri'e,  4»4*. 
432,  iiii4 *  :  maitriw»»!,  271  ;  ntatiiifnc- 
liiriT*.  43o.  J18.  .'•.33,  i'nT,  f,xi*. 
«'2.'».  033,  ft47'';  innrcliBiids.  34G. 
3fl2*,  4-'x>*,  4ft?*  ■  7  '  2*  ;  mnn  hi's, 
C^H  ;  M'Hiard.  Iiislorîcn  >\fi  lii  ville, 
fti.X*  ;  prpvi'il,  1811'  ;  rplij^iouiiiiirfs, 
I  y7.  Ji».'),  liâ,  3i7*,  32O. 
itûl,  4 y»*  :  li  indirif rs,  44"'*- 
NKxn-  r,  insîi'niii'ni-  du  rai.  4">0.  4O7* . 

4^2*.  .'lOl.,  .".22, 

—  (Ip),  Irt'siiripr  iU'  franc,  iT.a, 
i.'i3'.  isr.*. 

NisAs(KiPur  >ip).  44^*- 
\'iz*h  ili.iron  lie),  .'■'17 . 

—  (mnri|iiis  dt  i,  .'.4't,  "."">,  0»'>.  04»)- 
N'oAri.i.KK  (conitp  d.'j,  04 1).  OO7*. 

—  (.liip  «!<■),  4i4.  4 '4i<'>*.  ^i8*. 
ii^t^.  ^^4  ■  4^"'*  •  i^O*.  1^2*, 
428*.  428.  43f.*,  432.  ^ 
437 .  4.3-(,  44 1 ,  r.iB». 


In- 
43'.*, 


—  (innn-clial  <\v},  i\lki.  ri<>4* ,  .")<'>7 , 
iiSi* .  -".83 ,  ri8.'t, 

—  iri''j.'iMiPnl  dpl,  -^80* 

\oiii,is>ri  (i|.-lilR'ii»tirtin  CLitiCi'rnant 
In).  Liiill:  11.  iili  4!<.  "il.  .".g,  .'»3, 

r.4*.  128*,  i.'in,  ir.2*,  ■  r.3*  hw*, 

187*,  221)*,  2.V4.  284,  338',  .37.'., 
filH» ,  70t.*  ,  7 1 3* .    7  T  r.^ ,  730*.  t*oir 

l'il'IlWS. 

Nijf:    iHautP  ^îaionnp)  iromninninHp 

*|p),  1     !'.3<. .  r>v/* ,  fi7ii*. 

NiHi-.r.,  Consul  il'AntPrivp.  ■"i3."i* . 

NixiiHiîr.  iiri  liil- i-l*"  dp  la   viljp  .le 
Mmilppilior,  ."178.  047 . 

-  (l  onilp  d<»l,  i'm>'.*. 

—  i«;i!|y  d>'(.  dir.Ttpiir  d.!  lu  (loinpii- 
i;ui.'  dos  lnilp<.  :>(j  1 

—  lOuillaunic  df  i,  .'\H3* .  "177. 

-  (Jpau-I.iiiiis   i|p   I>i>ur^t   lit»),   3O7 , 

34(11,  4^'.^.  4 '  4'.i7*- 
Ni)iii'if-',u,  piinsul  i|p  S  ir.'-zp,  337. 

NVji.KT  idpl.  Ir.'si.rlpr  do  l"rAn''<.',  3i8. 
3.">i|* ,  3o7.  ',ft'>.  4j>3* ,  j3<>.  ri44. 
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NoRMASDiF.  (pays  de),  iMi 

ia3*.  3n*.  46q». 
Notables  (amniiMoe  <le»),  »'.)7*-  T'a*' 
KoTAiHi»  («iélibérulions  «-oncernant 

U'9).  1.  ali  lii        2^  3ij  ;»2j  33^ 

74'.  I?»*.  128.  1^5.  iM».  ■O''-. 
n/i',  î58j  aS-i*.  3ft8',  j^a*. 

3ç|g*.  AOl.    327,  ^•'>*'', 


TABLE  GÉNÉRALE. 

NoTMHEii(iriinulPs  des),  consprvation. 

Nothk-Damk-oc-Mont-(--.\umel  (ordr»! 
do),  3»7'- 

NoLisAiiÊUi;         Iri'îiorler  de  France, 

603*.  709*. 
—   id«  lu),  coseigtieur  de  Mazamet, 

M» 

KovvEW  (de),  g'^nénil  <l<'*post<'^i,  'if.^ 


NocvBAi;x  rosvERTrs  ^dl^llbi■ratlrn» 
oonciTiiaiK  le»),  36/i*.  306». 
iîj.  ^:io«,  43i*,  435^  iV'" 

—    ù  Toulou.se  (nm'iMiri  ilt^si,  'S!io. 

i(K>*. 

Noi^vEU.K  (Lu)  (Aude)  (grand»'),  joa*. 

Noi:vELLY  (Jean),  34' *• 

XovKR,  fabrii-aiit  de  faitriCOii,  '"'H' 


o 


O'Bries  (<"'h!irle*),  commaiidaiil  en 
cher  du  Languedoc,  f"H»  Voir  Tlio- 
inimd  (innaVhal  d<j). 

—  (rwginieut  d").  341. 
Observa.sc.E  {ri-li;;iOUX  de  Q  d«  Poï<v- 

naf,  iQ'i*,  3.V4- 

t)<rrK0ls  (^^luMi««enient  d'),  4ij4*.  4^4. 
.îiy;  contriMcarn,  48H,  535*. 

OciAns  (d'i,  syndic  géncr*!,  4<><^,  J»'.»*. 
â3o*,  "i3 1 .  m. 

ÛFFiiMosT  iVointe  d'),  129,  i3»*,  i32, 
i33,  iM;  M'Jnlmorency  (Her- 
cule de). 

Offices  (cr<">alion  d'),  32^  lil,  'O''"». 
178*  ;  i'!iU|ipre.''Rion  d'i,  Qâli 
ï85, 

—  iiiuiiltjpaux  (racl>at  des),  'W^'. 
M- 

Officier»  (déliliéralions  oonrrrnnnt 
le«>,  8ïj  i<»3*.  LLLi  îâj->  "It"*. 

3i>i)*;  convL-rtis,  2^;  de  jiislioe,  80^ 
des  L-ourîi  souveraines.  7g:  di':<  linan- 
ce»,  108*  ;  liëni^r.iux.  jJïL  ,  nuinloi- 
]>«ii."i,  r>j.)* ;  ri>yaux.  z!ll  fiô',  ^ 
()7*.  uS*.  lia*,  i-'ii»,  -ja;*,  3o8', 
3iî.  .'123*,  7J<)*. 

OTlaxfjian  iDI'"),  ti^J*. 

OisK  ('1').  -syiidio  du  Vivnruls.  'iJO*. 

OlaHOL  M  (lIiTHUlt)  icouiniuiuiuté  d  ), 
58i*,  ûii*,  7 3»*. 

—  (sieur  d').  3B7 * ,  4'"''' 

Olivf.  Isieiir  d'i,  syndie,  i8j.  1 89* . 
nj.'i*.  I ,  /i<3*,  2o!i.  'Ut,  m. 

11  -j* .  2i3,  » I ■'i ,  •.II7.  .ii8*.  ■ 

Ou'viKH,  CUU.-iUl  il'.^liiluze,  iji- 


Oi.iviKK,  fuliricaiil  <\v  faïences,  ;\ 

Montii^llier,  53»,  ^>^\-. 
ULiviEH  iSieurd'),  Irisorierde  France, 

333*.  in.  4'«j. 
Olivikks  (cuUure  des),  ^83^  490*.  "nC*, 

Ou.ivitin  (cndet  d*(,  ifiL. 
Oi.MiLHKS  (Etienne  d'),  dit  Bussac,  421. 
4M'.  48.  421.  •'^ 

—  ((ieoriîi's  <!'),  quart  prûsidenl  du 
Parlement,  UL 

Or  (règleihcnl  sur  la  valeur  de 
I 39' ,  2O3. 

OhI'AII.LEI  4L 

Ohaii^on  (<.:lrtu<le  d'),  év.>iiue  île  (^as- 

tre.i,  ">i*,  70* ■  7X.  S!L 
Oha.s'OI';  (iirince  d"),  i7'>.  '73*,  1^' . 

189*,  1 89 ,  ii^ii*,  îlii,  ai4*. 

—  (priiicipaulé  il'i,  1O4,  443*- 
Ohanoe  (Viiiuliispl  (ville  d'i,  lîa*, 

i32'.  i4tj.  184^.  3r.o'. 
ÛHATOir.K  (IVre.;  i|e  Q.  3^  373*  ;  de 

Tczenaf,  vr)4'  ;  de  Tournim,  <M>j*. 
Okii  irivi.i»?  lie   1")  illi-rnulti. 

Tiir*.  jaii*.  J.Vi,  .'iOt' 


OliDIF.f  (rivière  de  [j  l.\uile»,  î'-j,  Qiiii. 
Oni'ISAlUKft  (Jtirl<lieli<.iu  de-il,  lO*.  .">7*. 
OrE-V*.  e<insiil  d'-Viilf-rive, 
OHFt;viit,~  _ 

—  de  Pari- 

—  de  T..iil..M-,i  ,  ^jX 
OKiiANM.ss  iiliiniit'ueliir"  il'l.  r,'|H'. 
Onui>S  (IS-Juelies  du-Uliiitlcj   l'  ap  d"), 

—  vliyuelies  du-  llli'ine)  (lieti  d'i,  ft'Al*. 


ÛHOLEIL  (Tam-el-<raronne)  (couiiiiu- 

naulé  d"l,  im>. 
OmriF.  (ruisseau  de  1'),  prés  Cazère» 

(HiiiUe-'îaronne),  iH'. 
()hlC:a.n»  (duc  d")  Gaston,  i!*;*.  ijlL' 

3^3^,  277.  278»,  »83.  286*.  287*, 

29 1  * ,    29>i.    298,    3i)  1  ♦ ,   3ii  1 ,  3u2*, 

3iu*,  ^i3j_  3i3^  3i8*.  321* .  324. 

32(1,  329*,  33o',  332»,  333*,  334*. 

336,  .^4i,  345*.  345,  348»,  3.-.ù'. 

—  (iluc  d"),  frère  de  Louis  XIV,  3-9, 
3.4*.  Ml 

—  (due  d')  le  rèijcnt,  483*,  m-T),  3m'. 

—  (duchesse  d").  3o2*,  348. 
Orléans  (ville  d")  (Loiret), 
Ohmks  (plantation  d"),  ilii. 
Ormkssos  (sieur  d'), 

Ur.na|!*o.ns  (.Vude)  (pont  d"),  58i*.  :tii, 

.'iHQ',  ".93* ,  îiyfi,  6u'>* , 
OiîNA.Nù  (.Mphonse  d't,  i28\  i32*, 

—  (miiri'ehal  d'),  44o- 
ORi'iitLi.sf>  DU  l'cv  {religieuses), 

.'.78*. 

OuHV.  coKlnlleur  séuérai,  j'oi' .  j&iL. 
OusAN  aiarJ)  (terre  d'),  354*. 
Oce.liKs  (sieur  des),  i;eutilliî.'tume, 
293  ♦■ 

Oi'Sni  -1  (sieur  d'),  •'■>8* 
Oi  vtiw.K  (»inur  d'i,  eonseillir  uu  P.ir- 
leuieiil  de  Toulnuse;,  xiSL 

—  i-^ieur  d  ),  luattre  des  pcirls,  ML 
Ovst  il'ierre  d")  (Euse  ou  l>eu»e|. 

l.iiir..iii  de  Suint- Kelix,  n.'Vtiu  du 
|,iil.e  .leuu  X.\II,  im. 
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Vac.  (<iIll)rl^•l-^[a^ic  Ju),  coiut<<  'ie  Bcl- 

Pacii'»  (Aieur  ri7f|*. 
Pac.haC'I^'k.  fli«f  'le  baiiililis,  t</j. 
Paojttk  l'ionii,  rpli^fk'ux  Wné'lictin, 

chargr-  lie  rechercha  hi.^loriqiii'R, 

7.i<)*.  7. .8',  7i3',  71/1. 
Paciïmetik.b*  kt  mehcikrs  (d'jlibt'Ta- 

lion  i-i>nccrnftnt  lesi,  ao. 
Paokx.  cI<>|»uIi'  rie  ToulrxiM'i,  lr»0*. 

PAIt.I.KTl  KR  u'OH.  4V 

PAtl.HOUx  ((ïasparJ),  mt'dcciu  lïvn 
t.U\U.  îiô. 

—  (l'uni),  iimpecleiir  des  manufac- 

l'Ali.r.f.nw  ((iarl)  icommunuuté  de), 
573*. 

I*Ai.\MiNv  iHaule-GRronnc)  (pont  de). 

Pai.ava>*  iHi?raiill)  i<-ommiiiiHuté  d^), 

Î2lli         4!îi.  622*.  6at). 

Palaïuac  iAud<>)  (lieu  de),  3^4*. 
PAt.isjiK  (*ieurdo  In),  bubttilut  du  |>ro- 

ciirour  g<'niriil   en    la  judicnture 

d'Auttrlvo,  a«»1, 
pAi.LiAND  (.Idfin^,  foudeiir  11  Cnrcjis- 

soniie.  21: 
Pamif.rs  i  Anéiie)  (diocpso  de),  ftlj, 

—  (iiv*>-li(?  do),  4jd*. 

—  (>'Vi"qiie  de),  5^  35ri,  ft^-j* 

—  (pr^sidial  de),  317,  3i8, 

—  (ville  (loi,        051,  jjii,  ïi^ii  .Vij, 
il .  C33.  0,^0* ,  655,  6O7*. 

Panât  'vicomte  de),  20»,  306'.  3-,i. 
Panokativk  n  gramalien  i.'re>'  ».  nu. 
Panuication  (n>pi>ort  sur  di  s  ox|i*- 

l'iencH»  de),  700, 
Panisse  iPiem'  del,  |>ré>)dent  a  la 

Cour  «les  Aidt's  de  Laii(;iiL>d(M-.  jo* . 

pANsY  HIC  Vit.i.AKs.  (sieur  del,  /4i,>3. 
1'a>is  (P.),  <'iitrenreneiir  de*  ouvrages 

du  burijidor  d'.\ijj'U'-smorli.'>*,  7^'. 
Papr  lArdfti-lie)  (lieu  du).  fi.13» 
Papikr  TiMnnt  (usage  .lu).  3Ba,  3ijo, 


pAPiKiis.  ritbrii'Hlioii,  vente  et  droit  de 

marque,  S^i,  35g. 
pAgi  CTïi  (taxe  des),  afja* 
Parant,  r:ai>ilnine  de  Frontignati , 


Paraphe  (droit  de),  4**:- 
PaRAZoI.s  (sienr  de),  0<>i*. 
Paiuk  (Seinei  (prëvrttè  dei,  1^7. 

—  (ville  de),  afi^  i3a*.  l'ip.  170». 
187*.  iRB*,  370*,  3!jft.  .tQfi*, 
437* .           Ci5.  6<>i*. 

pABtsis  ivtabli<i<ieinent  du  droit  de), 
3rii*, 

Paiu.v.mext  d'.Aiiî  ,  i6i ,   ii3'.  »3o. 

—  de  Hi-/lers.  «ej<»ion .  1^1*.  i43*. 

—  de  Honlcaiix,  36*.  37*,  ■'">' 

—  <)e  Carcas'innne,  projnt  de  civa- 
tioil,  i4e>,si<)ii,  n8*,   r       ,  i.lo*. 

—  lie  t ".ustetsHrrHïln ,  session,  i.'iC. 

—  du  Ilaupbiné,  n8*.  ijti. 

—  de  Dijon.  3j>ii 

—  de  tirenoble,  121 ,  3o5*.  3ai *. 
3aA',  iùa. 

—  lie  Nlnips,  i>rojel  de  cr»^ation,  afn*. 

—  de  Paris,  .lo*,  iOi_,  36» . 

—  de  Pau,  33<£. 

—  de  Pruvence,  84,  3ç>3. 

—  de  Toulouse,  2^  ^  iB^  jS^ 
25*.  .tf.*,  .y.       ^        Si,  SflV, 

r»?*,  6tj*.  22i  2Ï  li^  ÏILj  'JÏLl 
I C16* .  1 10.  1 1^*.  i2ii*,  132.  i33,  i36. 
i3i)*,  1^8,  i5i ,  i5<.  ir>7*.  lOi.  iq5. 
i<>0*.  '<);».  loa*.  a3i ,  »32* .  i^tj*, 
gi'i-"»* .  3<)5*.  3o5 .  io6.  3o9*,  309. 
3ai*.  32\*.  371*,  ■'..'•.7',  f.:..'-.,  67», 
671 ,  672,  C77',  677,  680",  7»^  : 
(iremier  pr-Ssidenl.  .3.")* ,  72*,  loi*, 
infi* .  221 ,  a63,  3i3.  328*  ;  priisi- 
denls,  4^*,  74*  ,  287  ;  ))ri!*i:>n-S,  697, 
61JO ,  71.3,  7ii.'i ,  71111*.  71.8.  7i3*  ; 
pnn'è*.  3j>.^*  ,  r)3.'i ,  .">ri^* .  (>or  *  ;  ju'o- 
eurl^ur>(,  ti6*.  370*,  fi8K 
PAHMKNTtKii,  uieivdire  du  cumilé  du 
bnulanijerie  de  pnris.  7o;>*. 

Pa!i(jis>;i;s,  ^  ;  ilenlurs.  io<i  :  destruc- 
tion. 472. 

I'aht-Antiiji'K.  t'o(>  Mei  torie. 

PABrniKi.i.K  (Michel),  c-ontnMeur  géné- 
ral des  (Initnces,  24'i* .  2.V1*. 

Pav:;al.  nMnnrttCtiirier ,  5^5,  ."i.'n  . 
620.  636.  t'>73. 

—  (Kranvoisj,  niari-hand  de  Mau- 
l.'uio,  ."i»»* 

—  (NÎ-ur  de),  cunseiller  au  Parle- 
ment lie  Houen,  iZÙ. 

pAsdAHKH,  2^  28*,  .13*  ;  maîtres,  37 , 


icfi'  :  réparations,        lo»  i5*,  26*, 
3o»,  3^  36^         lia,   16O*.  173, 
i84*.  34.''»* ;  vlsilùur  géaural.  'ii* 
Passauah  de  Vaijïrrhr  (sieur  de), 
444. 

Pastki.  (commerL'e  du).  0^^  18*.  1% 
21 ■  3o.  44 ,  Hi .  85*,  100*,  ia4*, 
i!ii*.  iQJir,  i51iî.  iC5*,  170*,  181. 
202 ,  2ii3*,  aii4* ,  21 3*.  23o.  253. 
266»,  3^ft',  3»ij,  34ii,  303 ,  43».  433. 

PA^r-r.iE(Ui  (rertiticat  aux  innrchuiids), 

Pastouhkl  (sieur),  385 ,  4"'. 

pA^niK  <  ruisKeau  d'en),  enlr-j  Tou- 
louse et  («islre*,  6«>8. 

PATiiNTE  (abolition  de  ln>,  '»8  . 

Pathix  (sieur),  584 ■ 

P.\ti:hA(!k>  (délibération»  conrerniint 
lehj,  i46*,  i56*.  i.5i>,  2 58. 

Pau  (îlautes- Pyrénée.s)  (Parlement 

del,  33<i. 
I»Aiil.  (.Jean),  4oi»- 

Paci.ct.  fermier  de  l'Eqiiivaleal,  197. 
pArt.iN  Crarn)  (cliiHeau  do),  -"fi* 

—  (sieur  de),  2!; 

—  (vicomte  de),  fw)»*,  0^8*. 
pAUi,o  (comte  de),  567. 
Pal'ijj-Gkaniivail  (sieur),  jj4. 
Paiivuk>  (  déliliérnlions  confi-niaiit 

les),  26^  32^  SfjV  48^  5i*,  ia^ 
Pazious  (Aude)  (communauté  de), 
33.»*. 

PRaof.h  rdéliliérations  rnnrernant  les), 
5i,  jJil,  33^  4"* .  4ili  !i61i  H;  «2i 
<>8.  122*.  i4'i.  i.'ia*,  iLù. 

Ppi.ciAi-i  (.\ilde|,  1C8,  201*.  2t3*. 
2H1 ,  a1t8*,  ïSfi. 

—  (l'iiiml  de),  r 55 ,  254*. 

—  (lieu  do),  77.  J  :  fori,  124*  ;  garni- 
son, i44* :  mesures,  237 -,  salin»,  23. 
62' ,  8i_,  iï8j  i34*.  i38*.  i38,  2  20. 
23i*,  ïSa^  436*,  462*,  480.  4i)2*, 
524*,  543.  5V4*,  .567' .  .5-0-,  573. 
6117»,  648. 

Pixii,  im]irimeur  des  lïlals,  432*. 
4.>". 

Pkch  (rniH.sean  del),  entre  ToulouiH» 

et  <:aslre.«,  <k>5.  l'ioB. 
Pf:i:u-\uoi;  (Ihuite-riaronne)  (comimi- 

naulé  de),  54?. 
PÊc.HAt  iHKH  (Tarn)  (ronsuh  de>,  426*. 


7» 

ri;cHi«>xsii;u  (Ilmilr-Gitroniip)  iikiiiI 
,1e),  S(,J'. 

Pf.ciiK  (iir-lili^nitiim'i  conci'VtiHiit  U(, 

«il^  '7''* .  :5'j'>- 
1'r:h-S,\l.\mos  (Aii^U't  (comiminnulil 

ilf  l,  ^^o. 

I'K<i<jL'KT.  Inspei-t'-iir  liu  m'i\e  d'A^'lt», 

—  profi>ss<>iir   de   iimllK-mali([m'» . 

M: 

P*.4n-iiH.\N  (.fonti-Amuns  ilei,  -iollici- 

tPiiraii  Con&oil  d'Ktnt,  37<), 
pKiriNK.*  (mnllri'H  fiii^t'urK  ilo),  <le  Ton- 

l>KiNTi-Ht:  (ncadvinie  de}  df>  Motilp<rl- 
lier,  Aoô. 

—  (««Hdt-mie  df)  dn  TohIuusl-,  O-Vi'*  , 
^*>. 

l'Bt.i:r  i>K  <  :.vfNi;s,  (,'«'iitlllionime,  ^"^:^*■ 
l'Ri.l^SElW,  iUiiMt'n  BViidic  du  dii>i"i'-R« 

d'Ah)i.  Siiiî. 
l'Kt.issiKH.  docll'Ur  n'yi-iil  de  ITiiiver- 

*[lé  dn  'l'oliloiise,  371 . 

—  (tiiidlaiiiiii'j,  (^\Vi|iip  dL'  Moiilpel- 
li'-T,  ô3j  52_,  QHj  r>i|-' .  Oi 62,  'M. 
ÇGj  iil2V,  67. 

PfiLl^-IKii  (dni,  IréHoricr  do  l'Vtitici-, 
^ J7. 

—  d.--  Kunlfroidi^  («leiir  de),  ■">"'" 
l'ELLET,  rpcpvtmr  des  (»illvs  du  dio 

ci-M  de  I/'d<ive),  OqJ*. 
P|vI.i.i>:(:hii.  (.•ousi'illoi-  à  Turin,  li, 
PtLiiNSV  (sieur),  uiiirfhiind  d'orvië- 

(uti,   ri>comiieus,ê  pur   les  Ktiils, 


l'EXAtvx,  sieur  de  VuiiUo.  in. 
Pk.nsactiki(  (de),  trésorier  i\v  Kniiii-e, 

2»!  ,  3M.  733*. 

—  (de^,  Iréwriyr  de  la  lioui<e,  il'i7, 
2or(,  n'jt*  ^  227 .  2*17 ,  2f(8.  JiO,  H21  * , 
332,    3('>:t* ,   Zdi,    Siifi ,   3t|.| , 

»■)«•■  ■ti'i*.  iîiiL  iiiii  ^-'V.  Mi 

k<yi',  4<>S*,  Vi>».   5u;.  âia. 

l'KNNK  (  Tunil  (r<"itiiMi(iiiitUlê  <le|,  3ri.^* 

Pk-Nthii  vuk  (due  dei,  O17. 

Pf.cir.rx  lAudi:!  Ipremii^r  riiii^ul  de), 

pKi'itAiz,  Miuiie  d  Ali-1,  .'i*'x>*. 

F'KHM  l.T  isieur  di>),  Lii- 

Ps-iilHii'  IUU  Isieur  de(.  17W-.  1711*. 

1'ki;ijiui:u  (  I'iu  lli>''lc-iiiv  » ,  ux.n.-.il  du 

roi  en  la  <.<.iur  dors  Aide*  de  .Munt- 

l"  llii-r,  i3,"i*. 
l'jculi  \ui'  |d>'>,  i-i>ns.'ill('r  d'fctiit,  1S7  ', 

iSM. 

Pi.i.ni.Nï  i^it-ur  de;.  '."1^ 


TABLK  OÉNIiKAI.E. 

Ptnl<ioui>  (e<;nite  dei,  eomiimiidiinl  en 
elief  de  1«  provinee  de  I.iiUiîUèdoe, 
07.^*.  CitS*.  >i7K.  (Wu.  <W;i .  I'>K7*, 
ftip* .  (nj.\ ,  l'ii)41',  Oi>7.  OijH.  /MO*, 
701 ,  704»,  7o<'> ,  7<H)* ,  -II*.  71  i*. 

Pf  iu.ii  Ki  x  (l)'jrdot;ne>  (ville  dei,  .'>2. 

Pkiiuls  (llérnnll)  («'Huiiu;  de),  .Vih* . 

ri3<)* ,  .')07*.  .'iV".!.  <»2I*  ,  ti'ifi. 

Piiui-tijSAS  tPyréuéeii  Onenlale^'ii ville 
det,  3j       liV,  2I:        ilii  îiîij  dhi-i 

20») .  -i/i ^^"^ ,  -"■.^7".  ■'•>."iV,  ."l'Mj* .  . 

riQ^i* .  i>3ri'*,  fi^i. 
Pkhh,k;hki.  ,    çran<l    audieneier  <ie 

Kr.inL-e,  likil. 
PiaitKii'iiii.   (  eoMiinuuuiilé    dei,  eu 

Uoucryue,  't\.'i. 
pK-iAltK  (droit  dei,  ti7*. 
Pt:x>s,  pn'Vi'il  général  de  I.ungili'din-, 

7'J.  !Si^ 

pKsi..t  ii>.  (•iii'urdei,  de  t  lnillne-ToiiIZii, 

Pr.'iijrif'UKs  isieur  de),  .'d'i^. 

Pl>.rt  (tenijis  de),  2_,  30*,  3ij .  <)i .  2A."i. 

Pmrr-lU.ASc  (druil  de),  «j^,  1  »H.  3i|3*. 

Puiir-'iitAViACi  r;  (  Haute  •<;aroniie  ) 

polit  dut,  (Wi,  I'i'hi. 
PrTir-MoNTH.VBC    (  Haute -(iiiroiiue  1 

ili.-u  de),  Mil*. 
Pf.liiA  (sieur  de),  i»éiit'-nil  îles  linaji- 

ces  lie  M'Ultpellier,  liL 
PKXion.v  (.\ildf)  ilerruir  dei,  V.|i' 
PtviiAlit:,  syudie  du  ilioi>!>e  de  Com- 

iiiliiyeti,  (»0i^ . 
Peymannu,  graveur  à  Tuulouse,  l)."!. 
l'EVliAT,  liv'-nriei  de  la  H(iur>>e,  255*, 

2(.'i)*.  73^. 
Pkvhat  (Jeun  de  1 ,  prèvOl  général, 

—  de  la  lîi'dorle  jsieur  dv;,  liii 
I'E\Ki:  lliarnu  de),  |3*,  (iti*.  <l."i3 

—  I l'uroiiiiie  de)  îL<i/;ére),  en  Gév.Tu- 
tlaii,  .'121* .  53 1? .  Mjo ,  l'ttT* 

—  iriiiiite  dei,  lieuteiiiiiit  j(éi)enil  en 

1,1111;;  I...-.V{:.'.  '1.^7 «.  V'i^' . 

.^4ij* .  .  '45S*,  4ij3,  .')(i5.  .'<(>8* , 
,'l7V',  \>i-:.  5u3'.  5i.>', 

."i  j'i* .  .'1  :■  :> .  .  532.  ti  î  ■  * 

l'rcvuiAi;  lAiid.'^i  (  irnuiiiuiiauti  di-l, 

U  i_,    LL  5^  ,    I  :!  I  " ,    12  3,    I  :t  V  ,     l  2:^, 

i/ii.  /|<i.'*,  :„X\,       '.tW,  .•.l'.ii*. 

l'IvVli  I  I  >  ui.  Si,L  iu'>  l>ieiir  d<  i,  7i>ij. 
l'KVlfJi    I  |dae.'  diij,   a   Moiilpeliiir , 

5i  1 .    5'|5' .    5'|7,    5/iS*,    5ii,' .    5ti3 . 

Ii'|5  ' ,        .  053  ' ,  1)55*  ,  f'-jit,  O7-. 
l'iiV^MiN  isii  ur>.  |3^'. 
l'K/;\tili   Voir  l't^iide. 


PfiZKNAN  (sieiir  de),  .^ir»», 
l'e/KNA*  (Hi-niiil!)  comté  dei,  'ii«*. 

—  (Ville  .inj,  i.  'hj\  m»*.  ii8. 
1 3il* .   i/jj*.    i/i3*.    167,   i7<i,  MU , 

207* ,     21)7 ,     208*.     243,  2/)">. 

.3.II,  3i3*,  333,  \f,-,.  fC.i*,  Ùji)'. 
f'i'i'i ,  7 1 5*  ;  lu'iidémie.  2j4*  ■  271  ;  ea- 
)>iieins,  181*,  U(2*  :  chàli'aii,  i58. 
188  ;  eheiiiins,  ftaS*  :  eollèt;".  ij3'. 
7i'4 ,  '117*  1  coiiMils,  i83.  a 1 5* .  317*, 
5 1  «) :  coideJierii,  728  ;  é/li>i;-,  181*. 
348*.  373*.  3i|.i*;  foires,  iii 
UîL  '8^'.  233*  ;  fonderie,  15»'  :  lè- 
pi-eux  .  728  :  inanufarture-*.  171*  ; 
muniilles,  iV(*.  |W-|dhjere<  de  mû- 
riers, ^itli*  :  iiolits,  3u* ,  5u*.  6<j_:  re- 
li^rieux  de  Ttileiervanee,  n|2*.  354 i 
ili'  r<Jraloire,  ?54*;  ursulines,  1 117 , 

222- 

IV/KNXKs   (  I,4^uiis  de),  tré>,iiri^'r  d.i 

l-'ranee,  444 ,  557 . 
Pkzkx^  (Audel  (terre  .le),  :<87. 
Pili'Lii'i.Aix  (ili'l,  si-ei-étaire  d'Klal, 

182.  nj4*,  ii^C*.  iliS. 
pHii.ii'PK  i frère  fUienne  dei.  eél^Tifr 

de  l"nldiuye  «le  Suint-Cuilleni-ie- 

Déserl  (Hériiult),  178*. 

—  (doiiii,  infant  d'KspHtfne.  58.|*. 
PHli.ierK  1>E  VaijiIr,  roi  de  Kraiioe, 

370, 

l'Hii.ii'i'K  m:  Dki.,  roi  de  Frruiè'e,  12^ 
i.'i8*,  28c>* ,  320*,  335».  403,  483', 
■  tiiii. 

Pllii.iein:  t.R  Haudi,  roi  Je  l'runee, 

.'nyi' .  1^18  ■ 
Phii.ii'M  I  Jeaiil.  prf^sident  en  la  (  Itiaiii- 

lnv  fie<i  (;oiM|ites  de  Munl[>ellier.  85*, 

81»'.  87',  88.      <^  2^  ijj,  222j  Z2i 
PlAs  ri>.i;s  leonrs  de*).  3-5* ,  3S3 
Piuhai:  (I  laute-<  juron  ne)  (coniuiUiiiiiitiS 

.lei,  .502*,  <i52. 

—  (•'iiur  ilel.  [iii 

Pii  UKnoN.  ;;ouveriieur  de  .Mniv^jol», 
■j35 

PlK  I  siiiull.  d"liiînic:iiu,  i-aneidsiil'.oii, 

PlI  MoM  lariiitre  de|.  i3l'i.  ■>8i*.  444, 
44:,'.  45s.  45i  ,  guerre,  i38*.  i:!8, 
1 4v ,  i5;*  :  monnui's  111. 

—  (lirinies->e  ilf),  2 1 5 ,  217*. 
PiKiiiu:  r  l'oiis-Siiiion  dei,  vieimite  de 

U.-rni».  'i/H». 
l'lr,iiiii:-l!ui  liii  (biiron  de),  (••,!'.  QSi*, 

C>)H.  <>«,|2^ 

—  iliiiroiiiJii'  lié)  (Tariil.  0;S*. 
l'iKi'.e.i.iiix  uni;  (rudiment  de»,  732*, 

l'it.iuin  ivi:  ildiarles  de),  tivSnrier  de 
l'ntU'.e,  2O' ,  27*.  27 ,  2<i''.  34".  •T''"- 
l'ii>i;i>Ns  itir  unx),  228. 


i'<J0.N  (boruRnl),  iiniirimeiir,  Om*. 

PiUOT  (nAi^eiit  Se),  3aft*. 

PiNART,  ucr^tHiro  ile«  oomittmnd*- 

menl»  <1n  roi,  H7. 

l'r-i  .1  M,  I  flaiite-Ouroiiiio)  1  miuilii- 
liwul.'  .1»?).  J34,   SjS,   liaï',  «.'m, 

or)3*,  054. 
Pixc  (Aimaud  d«),  ad. 
Pipn  *  TABM:  (vente  it).  i^è. 

PmiT.  iii(;^nj<'iir  cl  ii>*|N»<  toiir  ilii  ca- 
nnl  riivul ,  "(iiy.  ôjo».  .'>7i,  .">;ï*, 
.'172.  .")7:>»,  .'177,  "i».".*,  jWi.  rjMS.  j8f|, 

Pi.AisAxcK  |Hniit<>-(i(ii-oiih<-)  (cumutu- 
niiuU'  <lt->,  i.">C,  iitW*. 

Places  (r6|>anilioii  dcs>,  ad. 

Plagmiisii,  «wrwiar  à  H(mtp«lli«r, 
fftbriCMit  da  la  grille  ratonnnt  la 
•Inttto  d»  Louia  XIV  à  Montpellier. 

543. 

PLAXijuKb  (ilet,  inspi'i-leiir  gciiérul 
irinfuiilerie,  VjT*. 

pL.\NTAi>ii  (sieur  (lel.  5o3*,  540,  f<!i->. 
Plaxtavjt  dk  ia  Pausb  (J««n  de), 

PtAHTKvrr,  Kcewitr  tto  Bteien,  a&*. 
PtAirriBM  (Jean  do),  vleaire  général 

Oe  .Siiliit-Pous  «11-  ThimiK  i'ps,  «4,  a."). 
PLATiivin-K  (lie),  maltrti  de  l'AcuUc- 

niîe  (!<'  <  jucMlOOIia,  4i*« 

4i5,  443*. 

rLAr<:Hcr  (Launn*},  greffier  de* 
Etals,  mu*. 

PUMte  (Charles  du),  géniral  des  a. 
nancee  en  Lauguedo«^  aH,  35,  3d^, 
37»,  37,  3B,  4o«.  4o,  4i,  4»«.43, 
45*. 

PLlt«nB-PRASLiK  (coml«  ilni,  marpclinl 

ili.' Kr.iiior,  7X3,  7X0*.  3.M. 
l'Ollis  Ll  MUitHti)  («IflilK-rutiuus  cou- 

ccniuuilee),  a*,  3,  4*,  »73*i  4fi4i 

4:^7  ■•■ 

-  (oriiotf»  do  ooQtrOleunt  de»),  47C, 

PbJNTis  (  Ilmilo '( iuroiitji- ,1  ((.'ammu- 

naulê  de),  37>*,  3^4*,  4oo*, 
PoKBuK,  aaclen  eapiioal,  574*> 
l'vji^-jNti  KAtAi  (i-endcurs  de),  373*, 

PorrittHn  (AlphonMde),  iifi*. 

—  (Annibal  de),  S». 
ParriRRs  (Vienne)  iUtin-  ilct,  3a5, 

IV'IluL  Iwls  ilc>,  II).»,  •j44. 
Poix  (sieur  de),  'Mt*,  384*. 


TABLB  QtiNËRALB. 
1  PoLAiiMM,  «Misai  de  P^ttenaa,  iM. 

POURB  (affaires  de),  4^<  <i<»' 
I  —  (liuppresMon  dee  conwillere  de), 

4«7'- 

Poi.iiiXAi:  loomlc  <\v),  fiX'f. 

—  IMii«ri|(iis  <li>|.  4<>4»  44<'*^  ."i,"»3*. 

j    —    ivironile  ilel,  ii*,  «j,  lo,  ii*,  ii*, 

I3f,    ifï*,    l.'j,   1*1,   7;î,   3(1*.  'n , 

5t"',        7H.  lOi*,  jïé*,  637»,  557, 

r.7i*.  «02.  «i4«,  «47,  <S4,  «»7», 

671*,  iiëà*.  «87*. 

<   PouoKAC  (Haute-Loire)  (licomté  de), 
44u»,  uns*. 
l'oi.iKiSK  iinort  lin  la  l'i'ine  ili  |.  (ji8*. 
I    —   imi  il'-;.  i'i4i|. 

—  (roi  ili.'»  (II'"'""!!,  frère  de  Char- 
les IX.  70. 

PoifSiiBR,  direcleor  dm  travaux  pu* 
blice  du  dioctae  d'Alala,  «44*> 

PoHPurnniAT  (Haute^OaranDe)  (eoen- 
raunaulA  de),  S47,  656*. 

PoMHinsAN  <'r»m-et-Garoniie)  (oom- 

niiinauti^  <)p|.  m». 
Vos^  (li'rnnniin),  roli^ioiix  carme, 

(iiltriird'iin  |>ri>j<it  ilu  cunul  en  Koiir- 

pillon,  r)ri7*. 
PoKBAN,  lrr>r.rî(!r  <\f  Fruiio/,  jao*, 

341*.  S5o. 
POSTAC  (d«),  bienlenanl  de  Plaisance, 

iS«. 

PoMTCHAirriUiX  (de),   iuK'i'ntenr  du 

roi.  44s,  43o*,  452.  4^7. 4./i',  ri3i>», 
545*.  r.j..*.  :.r,.v 

—  îM>i-r<itnirp  il'l-',la(.  i<j7*,  njH,  >oi*, 

PiiN  l-ti'.\.nliii  Kiiird)  (oliàteuii  ilui, 
reï^emcnt,  1^. 

Pont  ou  Oaro.  Voir  Gard  (pont  du). 
Pomt-Nkcp,  de  Toulouse,  Su. 

l'oNT-.SAiNT-Krvi-niT  (liarill  (ville  diil, 
(A>*,  178',  17S,  iKi,  igH»,  ï„0,  ïi.'i, 
317».  317,  ïii,,  33;!',  3iS,  4f4, 
fifK)',  j^S*.  Jt'rj*.  ,",y3,  iVii,  (n);!', 
Ii."3*;  <'lii'iiihn,  rii7»,  .'j3i.  rj33,  .'134, 
j36' ,  r>43,   't^-;*,  ."i4y,  ",r,i«,  jM*  , 

"i.'iji*.  'iiki.  r>oti».  ."174.  .'1711,  ri7<), 
r>S:t,  :>(si;,  r.,):i.  <•,:■«*,  ri3ï».  (i3r>*, 
<as»,  <>r>:j:  oiiu.h'ii.'.  i:iv..  i33«,  440, 

44'.  dH;**.  Ii7.">';  i-i>nsul>,  .V>.  13K, 
VII).  34**,  3X7';  il.-|Hil.>.        ;  •■^îlisi', 
3(11  ;  lial>ilaii(>i.  y3,  2i4;  k;ariiis<>ii, 
I       ia4'.  i4''i*.  I  j3  :  j;n-iiici  >  il  si'l,  Oo*, 
i       i3<>;  inim  -.  tiyii*.  iiiiniin>-H.  lyo»  ; 
1       l)i'aj;rh,  iiiï»;  74».  yi,  iï8, 

!       Kk'i.  iGH,  i7y,  iXli»,  iK'k  Ï.18.  ji3*, 

'     lïîi*,  34s.  3.Vi.  3.')<i.  3<;i*, 

j  4">.  ''-'H' ,  ,'iyi|,  (mm,  I)ii3',  <')3i, 
I  73.%  ;  ,sJl'-;;.\   I  ïy, 

P0ST8.  a*,  »«•,  57,  S37;  convlructitm 
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cl  rénanitioii,  î,  y*,  10,  |5*,  30», 

34'.  Jiv.  M\.  4i,'43.  43,  St»,  61, 

6H«.  Cy',  Oy.  7C,«,  88*,  ao».  Il**, 
is3.  ivû»,  i,-j3.  iM,  157,  i50*,  itti, 

lO-.».  if.3-,  iM-,  iw,  ,7,, 
173,  "7»*,  177»,  i84*,  189.  ibS. 
aoS,  aa4*,  aM»,  166,  jBi,  ayi», 
*7«»,  a»a,  3»t,  •«•.  3uo*.  34B», 
SSa,  040;  étal  dm,  977*, 
«7»  «8»*.  7".  7ï»*;  vêrl«cat«ui», 
3Bd;  vUilenr  gtinéml.  Sa*. 

Po.s  is  KT  cHAl  ^si-'  K^,  i.">2  ;  nllj.  ier», 
21)4*.  ï<>4;  tri'Honoi'.s  307»,  3i3. 

—  (.1     I     .1,.  Montpellier  et  de- 

Toiliois.-iO,  711H. 

Poi't'iAN  (l'nm'.ois  de),  vicaiM général 
de  HrziiM  s,  7«». 

PoHi.Ki.ti:-  tiitliri  de*)»  auuniuia  d'Ao- 
b«i«,  38i*. 

Fonça  (suppm»ion  des  inspeclcura 
des),  487*. 

Portai.  (  D^riii^îiii.'r  j ,  (r.'sori-r  .le 

PuiiTALK!.,  Hcquéreur  de»  ofUoe«  de 
n'^Talliere,  ifS,  ig4*,  aoi», 

i  PoiiTL»  l  iiallhamr  de),  ayndic  |èné* 
raJ,  ia6. 

—  (Imion  de),  85. 

—  (tnan^uis  d.^).  li,-nlcnniu  ni-nAral 
du  rfii  i-n  (it  v aiidini,  Ï117,  7f^f,  >i4*, 
Ï17,  j:!3.  ?34.  237»,  74.'i,  ïjj7. 

PouTKT  I  llaule-Guruuue)  (ruiumu- 
iiaiitc  lie),  m4»,  lia,  3gQ*,  «73», 

PoHTKuna  DB  uHAisKs,  437, 

i'oKTs  (i-uiiiiiii»^  lUlij,  3,  4;  0iaurca, 

.37.  m».  1..-.*,  .5j',  1S7*,  T<|, 
.62*,  i*Ml',  ,pe,  iga»^ 

aay,  i<»i,',  3<V.4;  réparaUona,  tt*,  lo, 
•5».  »B*,  34*,  3«,  4o»,  Sîa. 

Poanrt-OAt  (rot  du),  5*. 

Po-.<i:viN  i  V.i,  j.'suile,  C8«. 

Posiij-i  )  .hcniiif.  de»),  3t;i,  .4i,3*, 
4'i<'''.  i^uy.  4i2,  4i(i.  4ji.*.  42O, 
427*.  4-f2-,  434.  43.>',  ,44,.  4-,,', 

4  «,t'.  4i'4,  :',«:i',  :..tri\  .^3s,  -,41., 
04:<.  ri4(>*,  .•,.-,.■.■»,  ,',r,7*,  .-,.-,y«. 

ÔlV'l,       II..  ",71,,     r.y,,.     »ioj».  t',1,3*, 

Oi.->:  l'iHiiiiiiH,  3iii,;  L'onti'i'dt'iir  yi  iiV'- 
ral.  iy<j,  iy7;  rtal ■lis-MMilriit,  i.li, 
2i).-i,  -3.-|*,  4"''''.  4'J*';  («'iliiifr;;,  406; 
t!<  ri<  r>il,  ■r2<).  3i.',  L  iiilonilauls  et 
<.■<llllllli^^:^iI•l'H  yOiii'i  iiilx  ,  3î4  i  iniii- 

irc^i.    l')-.-,     Illy,     I7y,    2ï4«.  ■...'.y*, 

2«K.  3s,»».  i^*,  4i2,  4i3»,  4ifl*, 
S8g;  aiirintendant  général, 

vCu. 

l'oriKn  il'ifiiv  de),  seigneur  de  la 
Xerraesc.  4,  37*,  43> 
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Finciiii  cfiliPiiiK?  il'.-),  si^iir  il'-'  li»  l>r- 

ruRse,  Vi*. 
—    (tlei,  syiulio  tjAnHrrtl,  j;?*.  !t'i.  In^- 
PoiT.HiKli  (Jt'an  'If  ),  (•nimiii>.Miirf  du 

roi.         îLi  îIj  llli  îiilt 

l'oi  i.HKS  i:r  sAi.Hi?Tr,F-s  (flrlilH^i-ntions 
i-.itirfrunnl  le^).  liL         121;  liHh 

■■;  J  I  *.  ail  ,  îiiL 

Pi.iMtT  (Hf^rBull)  (cMiniminimli'  «lut, 

poiti.H.MiiKA         Irf'^xripi-  'le  Krarice. 

PoLi.i-ii  u«M'<'vt.  iin-ilkatour  il'.s  Ktats 

I.!>iit;iieiloi\ 
PotiHciiKi.i.Y        inucni'Mir.  <l2V 
Pouniifi'  icomti'  ')<•).  Siiî- 
Porzir.HA..  ((inr.ll  iplaiiie  âiâl 
PoiziN  (Ai'l'ifhi'j  l>oiniiiuniiut(:'  <lii), 
1(30*.  a3».  »3<(.  2.4a*. 

Porzoo  iHiniull)  (ci.mnninaiil-  <ie>. 

PuM'Ei.  iiihnrIi'H).  .•v«'>|ii4'  i\r  M>nl- 

PnM>KLl.i:  (si*  iir  ih-  In),  iï, 
Pu\r.Rt.i.t>  (riar.l)  {rniimiuniuU-''  -W}, 

m. 

l'RAiiKs  (.Vr.lc-ln  )  (iiiin'  s  ■If  É.-lifirl)i)H 

.In  li'  n  iki,  fifiA*.  f<i".  ->'(>■ 
pBAliEs  ;ili>K  foiuul  irAII'l,  ■J-T*'- 
—  (O..Miion>:"ii  'le),  lîâi 

•  F'H.\»LIS"  ('lu-'  '!*•).  lilji- 
pHf.  lH:irliiél''my  iliii,  7 :■<) ,  732. 
pHt.iiKMiK^  i>iuxi:i'iom.vi.Ks  ii>r<l<in- 

Plif.l.MH,  H.-,*.  .Vi.  3.1- ,  il,  il.  M. 
5j_j  i^o,  i7^«.  iM^  Mj  ■  nr- 
iiiB-i  ''l  liliiMiiia,  l^.'ij*  ;  ^  ■''4*  : 

priKi-^.  23"i*  :  lônli^iufiil*,  ■i"<r.  r<Mi- 
iIl'IiCi-,  (kk  7V.  H2  ;  l:i\<',  if'?*.  '<>i. 

PurMirii  iMii;sir>i;NT  ilu  P;irlrtii.  nl  il*' 

ï6ï.  :ii:t.  :^-K* 

Pl(li>liVTVHK'<  ^ivinslrui'luin  K'parn- 
tioii  il.'l,  ■i21i  ^ 

PhV  m  vN'  i:-.  i.  il.  Il  îlli  ill2  '-Ll 
li'.  i.'i*.         i»">.        211* , 

22j  S>.',  iliV  ilili  -ii,  îiîili  îiiîl.  liil: 
-II* .  7H.  811*,  Bill  iii:  LIL 

Uq  .  I.H.",  Liz,  ij^ij  i<'>l'.  l 'V^l . 
|»7.    Mjii^   iKli*.    2<ii_,   4:<7*,  ■'■■'i*. 


TABLK  r.ÉNIÎRALE. 
Pnfc-rniAi.  .I»'  Monl|K>llier,  fli?*.  laiili. 

—  <lt'  Niirlionno,  73^. 

—  lie  Nimi's.  16',   132*.  210.  220* . 
2ij>)*,  3.11  *.  3<>7*.  ■■>oo«.  lialL 

—  <!(.  p;imiiTs,  ^tj,  3i8j  330*. 

—  On  Piiy,  iïi- 

—  «le  TiiiiliiiiHp.  i47* .  3^17. 

pHFfllH.M  N.  liii  J2l:  Illi  '"O*- 

172,  ù:<#*.  04in;  l'iti'f'^,  *")o*.  Cj^'. 
61),  7H«,  I ,^7 ♦ .  I7>>*:  t;rclVn>i-s,  77*  ; 
juj-f^s,  02* ;  jiiriiliflioii.  M:  pivsi- 
ilcnis,  261  :  ]iioi'uiviiis,  I :  ivia- 
blisscinent.  .'177*.  .'«B»;  suiipM^ision, 
!t'i.  7.">*.  'm.  LiiL 

Pn^rrnF-s  uk  l'ordre  mi  Saist-Esi-rit. 

2l|.'lV 

PHKi  vtcs  nr  xnm.KssK  (ilrlili*'TiilionH 

sur  I.".),  .123*.  7-10*.  7"-'^.  7'3'. 
Puf.vfcSi  'i  l.-onlUriilKjn  'los  hinns  îles), 

Ph^-Vot  i;i':nkii.m.  uk  Lanmciïimk;,  70*, 
77' ,  13H.  i2i,  Li3,  nia  :  nn-hpi's, 
i4'>*.  ' 7:"' ■  'X7,  nj»'»*,  iifi'*.  aiS: 
chevaurli»'.:",,  jS.  123*,  ilK".  160* . 
2iifi*  ■  j,'ii',<i>s,  Orj_j  I .'1  .  2 1 ."1* .  'iiù, 
3;r».  3.>8*  ;  lionlfiinnts,  (jS^  177*, 
3i2  ;  |ii<)visii)ii-^.  373,  fi I 11* ,  ïti:<. 

pKf;VilIs.  lu*.  10.  12*.  I^t,  i3*, 
71*.  3Bfi.  V*.  ^'211  ;  iln'v:«iiclit<'i, 
12S,  I  ^3.  :  «'iilrelii'ii,  i3i|  ;  (  la- 
l)li»'ir>ini"nl.  Km.  3.">IS  ;  ^-'aj,"'-!,  hj"*  ; 
j.r,.fli<  rs,  3i|'>* ;  lii  iitHimnl-i,  Oîii  ili>- 
ihinnti'.ii ,  2ttltl;  itlllr»--.  .^Vt*. 

.1"iV  .  .'i3h  :  ivsi'loii':  (',  I li I . 

—  >i<  s  iMiirt'i'liaiix  (irflii-i's  il.'l,  Ma. 

—  «li  nM-sains,  1711*.  221)*.  233*.  733*. 
PlKlîi'li.  l'oiisiil  ilo  Murv..Ji>ls.  In. 
PiiiinH'^.  'l.''lit"'Tatiiiii  i-(incf'riiaiit  ItMlr 

rr>liit'iu'i'.  ûii. 
PiirsiiN^i  roni-ilriK'lion  ilt'),  -^M. 

—  n:ii  lr:n''iit  'h'  'l'')uli ■il'it' ,  l'i<>7 , 


tWjri,  7113.  7. 


7  ...h. 


i3* 


l'iii-i.).\Mi:ii>.  hli-iilirnilKinsiMiu-'  i  naiit 
1,  s).  IL  lO:.'.  tjX 

E'illVAS   I  \t.i>  l-|llrl  (l"""'"'"!" 

—      IVlljf    "l**"!,    or»* .     2 1  <i ,     220*.  221;. 

■1-jC'  .  23H.  .i^7'' ,    3ii-'.  3<>i'i* ,  3(kS', 


Pi'.r-iL'l\I  'le  lii-zit'l  *.  2 2<i .  73V .  731. 
-       ,1..  3iS,  .33,,,  3£7. 


l'H'"U:-i  |jiii;ii|ii''I11  .!>■>).  0^  07* ,  23H*. 
l'Iioi  i  -  VKSlIîAi  x   J.'H  Kliit*)  [..iili- 

j;ii<'i|iv  ,  r>"-i-li>'i'rlifl  ,  trajit«Ti|>!ioii . 

.•m|]i'.-I|.>1:. 

PUOI  l;->MN    •iKNKllAI.K,    3fi.  i  Oll-- 

iiiHilial.  1."i>t*  ,  iir'Si-rii»lioii,  if|0* ;  rù- 
Pnr>i:irn\ riijNs  I V,  riCi'Mliôil  ilc").  roi* . 


^ 


V 


^1 


4 


i 


T  N 


4 

4 


i33*.  i.'i2. 

MlS*.   32rt.  3: 

PHOCUIlKliaS  (>1 
les),  2^  i.  i 

Pkoi;uiibi;r«  u 
voi-ation  ilos 

—  nu  Pnilpiiii 

—  nu  l'arli'iiii 
<lf),  !i!L  370* 

—  tlps  sipjfi^s  j 
di-îi),  l'tCi. 

—  i|u  roi  lofl 

PllÛTfcSTWTS 

liant  l'>s»,  ik 

PllOUH.LK  (i'pUj 
pHOVK.SCfc  (l-OIV 

—  (Prtrlfinfnl 

—  i|»«yi*  ilo), 

fiO .  <iB*.  70, 

L.'ll*.  I  ■">■''■  l 
223* .  3  21",  2 
2<t*i,     2<K»* . 

3ft2.  m:,- ,  : 

/(.^D*.    iiiii  i 

r»")!  1* ,  fiofi ,  fij 

PllOViriF,S"<~F.  |il 

i\c  Caste! iiau 
PltVKT  (sicui  l.  .>liN. 
Piu'sam'  kf.  i>icnr  il"-  Ini,  03o*. 
Pht  viKH  (Jortn),  iii.taîre,  ù. 
PsALMonv  (l.iiis  il<>).  ù  Alais.  5jjL 
Piih«jil  l^kMiv),  (lo  >fiinlpcllior,  3âi 
Pi-c.ET   (  Kli'Mini»   ilcl.    Iri-i-orier  de 

l-'iani'(>,  "Ti?* 

—  idalirifl  'Ifl.  ijranii  mnllrti  J« 
rurliMern'.Ui  lliiu1-l.anpiie-:li>L-,  127*. 

—  isii'ur  ili>),  22»*. 
l'i:<iSA[>oiîKiisn  (saur  Af),  ^B?- 

pL  I«vf  ,;r-n   (viri>ui1e  .  67'!, 

CXI". 

PiivF.iiT  lAti'l'-i  (<-onmiun«u1<^  il*;), 


PrjiiL  ihuron  ilel,  l'i'i*. 

—  (  cliovnlit'i-  (le),  3l'i.'i , 
371).  -<>''•* 

—  |:>if-iir        fi jI' ,  7tw,>- 

Pt  joi.s  I Ai'i'U'')  Icoiiimimant''  des). 


372*.  3tï, 


Plv  iHaulo-I.ijil'f)  (diocèsv  ilul,  Sfij 
fi^*.        Q5_.        lîii  "-">■  '4?.  lQL 
ilîH.  2mH*.  .-i3'.  37W.  4?3,  41Î7. 

^faj*.  47'-  47^^  ^74*.  4SI*.  4.W*. 
r.ii:.,  .'.24 ■  .'>4i*.  itiiî  «i7tj*  ; 
assivlt-,  3tîi  533*.  538.  <'.34  ;  Imrons, 
I.'.*  ;  rheiiùriN,  OlLi  0^3*.  <)2S*.  Ç3i_, 

63S' .  f.42,  (,-),',  fi3flj  !*!L 
07j\  f)ji2'.  fia4 ■  »Vn,  fHK*.  Mi 
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701*,  70a*:  dpntellfis,  ^ti3  ;  dL-|iuU>a, 
lap;  eni-ans  fit  prittes,  258;  «juiva- 
loiil,  jiij  j5.'i*  ;  lii'Uti-iu>i)t  (»i'ni*rftl, 
a"'»*  ;  prori'ilurtï,  3oi:  ri-i.'t'vrm'*, 
87 ,  91*,  /iM:  synJic.  679*  :  viiiiio 
jiiilurt,  64o.  fi'iî. 
Pi:y  (évfejup  (In),       3*.  i3.  lA.  00. 

433,  i^7.  .y.. 

—  (prvsidiiil  (lu;, 

—  (s<'-tn'cliiil  <iu),  6ij  60*.  Oq,  70, 

"lin 

-4*.  gr,  83».  iiji. 

—  (victiire  >;i^iuth1),       i3.  ifi.  18. 

—  (Ville  dii;.  Hti,  ^  55j  n..*,  1 16«. 
»09*.  an*.  ^01'.  iAO*.  Gii*. 


65A.  6Ô7  ;  chemins,  5na .  6q<).  702, 
7117*  ;  oolK'ïue,  i'»:}*,  i."i7,  ift.T,  17,1, 
ar>"»*  ;  L-onsuU.  [16,  I ■'»> ,  it'ia ,  ifi,i*. 
iHi*.  203*.  yit',  733*  :  (It'ntelltrs, 
;  iii'>]uM  lie  ihemlicit*'-,  lifii/, 
fi«i  ;  clrimlt's,  1^21,  I .'»'> .  I t'i'i .  aaS; 
(lovfn  <1<!  Nolrtf-lJaiiio.  4j  6^  Ix'ipi- 
tal.  61  Ti:  ji-Kiiites,  majie. 
la-,  I ai)* ,  i3«*,  i,'k>*;  ijinniiravlu- 
ri's.  ff»i*,  dio' .  fy^i.  t'ia."».  Cîo*, 
6<>7* .  :  mpswnjpric.  ayfl;  ppRto, 
jj8*  ;  r»'li;ticiiKPs  oriiliclinci),  ."178*  ; 
religionnairps,  68*;  synJic.  •'-"'3* 

Puyih.s<ji:e  {sitfiir  (if),  Iijî'  .  "12Û,  "iHî*. 

PiVDUsfyL'K  Lie  Pauliac  (sieur  lit-), 
3d7.  ml 

pLYc.Ki.i'.i  iTami  ii-onimunnult'-  <lft), 
pLYLAi  KKNii  (Tiirti)  ii'oinciiunaiitù  de). 


bj".  ï23j  182^  33n,  32«,  4^7, 

."îBci*.  ."17 j*.  fin*.  fit|3* ;  ucftiitimio, 

jzj*  ;  camp,  !»_;  clietnins.  r>5i», 

5r.r.' .  r.fi7«,   ,'•.77 .   58o.    58:. .  585. 

rMi4*,  fuk>* ,  fioj .  607 ,  61 1 ,  Cift.  622. 

<''>3 ;  cunsuls,       (>o*,   i<t7*  ;  juge, 
PrYMAUHiN  (lie),  Hvndir  giWiéral,  638*, 

PL'YMl-ifcOS  (<k')i  iivocat  au  Parlement, 
j      LIli  ^ 

;    PirY-MosrBHirs  (Imron  ilei,  fiQft*. 
PrYSAin.TiKR  (slc'ur  ilel,  iLû*. 
PuYSI'.fiC  H.  Vui'r  Puissé^ur. 
PviiAMn>fs  lélablisiieinent  (Ip).  roiiime 

limites  <1p  la  provino*  de  Liinguc- 

do»',  fi^o*. 

■   Pvii?,sf.&4  (transport  de»  umrhrof>  et 
IhjI*  dcii),  5<iA. 


Q 


Quarante  (Hérault)  (cymmunaulédi;), 


QcAnTiLKs  i>'iiivKH  pour  li's  truiipes 
liKdibt'rutiotiiî  couceniant  les),  277*, 
278*.  280.  329»,  4^0',  4'^'*.  43t»*. 
44o*,  3ifi' 


Qii(:liAUD,  mullro  de  la  CtiamLrt!  des 

Comptes  de  Paris,  87*. 
QuKKi'.v  iJpiin),  nipi|pi-in  du  roi,  li. 
(JUEiujY  (»éii^clinussi*e  df),  -ttl* 
—    (i>uv&  dfl,  .'i<>*,       .  5-!.  j4' 

nil' 


QcKYK.vs.  (de),  avocat  de  TouIdubp; 
3i3. 

Oi'HVBATz  (d('),  caiiitoiil  de  Toulouse, 
3i/i. 

Qi  iiJ.AN  (Audi?)  (nmiro  <1p),  r>84. 


R 


Raab  (Autrii'lici  (rivière  dei,  Stio*. 
Radastuns  (Tarn)  (ville  de),  lôi*. 

380,  4»7*,  A28.  û<»4*,  (ia8,  lUili. 
Mahat  ivicomtedel,  7841.  3-3'. 

HaMf.i.  (Uaiit^-ciim.uiii  »  lliamoau  du), 
fiftii*. 

HwcHiv,  xiraire  hi-Uim'hI  d'I  ^i*.  7.')*. 
—    isipur  de),  reoi^N'i.-ur  ({eiiéral  du 

B'-/.i<'rs,  i:<7 ,  JTH>,  ^i-*"'* 
Rasdk  (André  de),  cons>:'illpr  d'I'-lal, 

■j04,  ïOO. 

Rasdon  (  H!uitp-l,<iir''|  (IjHroniilo  dot, 

Hankdn,  «■iijiilonl  di'  Toulousi'.  .'iilo', 

Hantiukiiks  (sieur  di'i.  iiiyOnicur  du 
ri)i,  -jHî. 

Rmii  x  (>ii'or,p,  du  Piuil-Siiinl  E>prlt, 

Al  I  < 

Ras  i.Jean  d<'>,  if<  i'Vi-ur  dis  tnillos  du 

dIui  ptH  dp  Rizière-,  733. 
Ram-*-!.  nniirM  de  Rieux,  'm)'). 


I  RaTaIion  (de),  év«'i[ue  de  Viviers, 
53^)'.  539. 

i  Ral:>  EL  isieur).  solliciteur  dpH  atT:iire!> 
ili!  la  province  de  l.îintrueilix'  à  la 
(^our,  45,  ■''3*,  "17. 

:    RAi:vfi/i\s  (îiipur  di>j,  po. 

'■  RaVMONI>,  urchilerle  de  Paris,  08<(, 
7113.  ~*~ 
Raymusm  V,  <-oinlp  do  Touloustr,  *k,'S. 

—  -    \'\,  fomle  de  Toulouse,  'i23*. 

—  Vil.  l'omle  lie  'l'oulous^^, 
Rayn,\hii,  *p<Ti'-lain'  du  loi,  1K8,  i()ii. 
\t\/.\r\^  (Aude)  Ipa.vs  du).  jH* .  78*.  2i4. 
Ril,ii.MONr  (Tiirn  (ville  def,  ^  i,'»2*, 

?3>)'.  ■j.'if-,  3.'iH' ,  riVj,  71.2'. 
ItÉnf:  (de(,  :ir<  hi-vèinie  di-  Narliorme, 
3u3 .  XU' .  377. 

—  (<:li»Uilo  de),  neveu  de  ruivlievë- 
ijUP  de  Narljonue,  3f k1 

ideuioKelle  ilei,  A8<»*. 
,    —    imaryuis  de),  317*,  34 1",  4,33*. 


I  Reueli.es  {reli^;ionnal^e-^),  §34.  a23- 
i  contisration  et  vente  des  Idens,  71  *, 
I       lii  8lii  '.>8*.  7^1  ,  ^;uer^e  conlie  tes, 

Reir)i;i.,  uiHuuructurier .  548*.  549, 
«>I7.  Cno.  ti2<>'.  flan*.  >>33,  (137*. 

—  trisorier  de  Knim-r,  .'>53* ,  O26. 
'  08^. 

—  Isielir  de) ,  rt.V.'pvp|ir  du  dloi-ésc 

d'I'zès.  I  70*  ,  17O.  183*  .  l&li,  231). 

Rf.i:KVKr»s.  lL  ïîli  !tl'.  i43*. 

147*  ,  1 70*  .  177*,  3117 ,  a I Ti *  .  755. 
iiijii ,  340 ,  ■3.'tu* .  378  ;  cuuti.jiiuiinent, 
M'-' .  4,^) ;  ciiiiijites.  'Ki* ,  I lin* ,  4i7* ; 
eiviiliiiii,  i4*.  ^  7»*  ;  t;»t;es,  89*  ; 
Ollices.  li,  301*,  43^,  ijl»^  pour- 
suites, i4.''.  171. 

—  des    i'i<ii!,i^'nations  (  oflices  de  i, 

—  d-s  déi  lines  (rifl'ices  de;,  277. 

—  di  s  liniiiices  de  M<:«iitiK"llier,  im*. 

—  lies  liiitini'es  de  Toutousc,  3oi*. 
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Hei'p.vi  tu-  iIps  im)"->s,itioii>i  (nfln-ps 
ilr  j,  ■■>7'i. 

—  .!<•«  InilK'S  ï^tV.  2  3t''*,  ---f»'',  a7ft. 

—  ^ji-n'-rMUX,  i-j'i*.  LÔiL 
--    |>artifulit>rs,  pa*. 

i.'>^* .  ai7*. 
Ri TH  ( sii'iirs  •ic\,  I  iv-inni'i  s  «li»  l;i  Biinrxi" 

«i.-i  f.inH.  ri2_.  ("1*,  l'ti»,  ny.  ■:><♦. 

îlti».   a:»,  ?.'.3. 

IUj;<)|,i.kt«  :  d'Aiiniiliav.  t.'iS*  ;  li'Avi- 

ijnod.  ii<<ri* :       M<inl|»-lli"i'.  3."i7*. 

Ai^  :  .1(1  Sninl-I'ims,  1S7. 
Hei  HI  Ki  ('|i'|>i-i>s«'s  oI  Irv.'os  'Ifii,  3it8*, 

/i<»hV  'iTf.  «Vi-»*.  îiiî  >'>'n'. 
lli:it'iiiii-:   on    I'aht -AwK.irK. .   (iivs  | 

Mi->nl)i('lli(  r  (M  Î^riiiMirin  ■Ih  Ini, 
Ufi  i  in  •i<"*  loi'*  inutii('i|iali'-i  cl  î-co- 

li-jiiiiiiiiis  '!<•  I.niii^'npdfn-.  1171^.  fw^r». 
RKFi  'iK  l'l<'»,  rotisoillor  .rfCtiit,  Hij, 

i<'.S.  iS3'.  -j:?. 
Rki-'i  '.!;  (nf<|iii>iti"n  •riiii'"  inni.-jin  lici, 

3 ',7- 

"lui  :  Mi<iil)«'llii'r, 
^■i3»  ;  ili-  Xiirlmnnc.  3>l7. 
lU.niiiM.vrf'iN  riKs  rourr»  (ni-iHTitcurs. 

il-  1:11,  37j. 
lU'vMK  l'Iroil  <if}.  Xi)^.   i;3*.  ja.'i*. 

:..tH.  vy».  3|-.-.  733. 

H(:i.Ks-  i^i  KK  l 'l'MVKiisrrf:.  ij  ,  (i-S* :  iln 
Mriiit|>i-Ilii'r.  fi't'.  ."16  :  i|t»  Xlinf-», 
/i^  :      ThiiIi.u-*...  3^^  ^j_v,  ^ii;^ 
r.y  :  .II-  VriU  ixN-,  .li. 

RfjiFNi'*  i;r  nf.i.i:NI  1:-  (ri'vl'î'lif'lt  sur 
If^l  >'n  I7ri7.  jlia. 

Uf  iiir,  (l'ialili^spiiii'ul      liiS  pour  l'Iia 

<i'  s  ti-.iiipi's,  asm. 

Rfc"  JMI  '-  ls  l-Hi>VIS'.l.M  \  l>lJ|l]l|•l■S^i^'n 

IKiii-  Kriniiiiisi,  ili'  lu  (Joinjui- 
yrii"  i]"  .II-»!!-,  Iii'at^lii'iil inii  il  l'a- 
lioi)i>iiti<ili.  jn-j ,  .'1 1 .'» ,  ."i.'iri 

Ri  i-Nim  il'ii'irii,  niitciiil";ii-turi'  r.  «'>i;. 

(.!■:■.  ri'|7-. 
RV<i\'n'.ii  Ti.ssK,  Hollnii'liiis,  in^ii'nii  iir 

<lti  lui,  .ViV. 
RKiiiiimi  l  l'.l,  lit'  l;i  t  loiii|iii;,Mii<_'  iie 

Ji'mi-,,  :niti'iir  iroiivr;ii.v'>,  ^S'i' . 
Iti  iiinis  )(i  riii>'  An)  jiKiir  !;i  vcnh'  «lu 

•^••1.  'i<i<> 

Rr.iin \ irii ('iriiii.nilniiis  iiKiri-r- 
nmil  11'-*).  I "i ' ■  171,  >K\,  iHii .  i<>i). 

I<|3,    t'i\*  ,    H|l'i*  ,    "n I  *  .    '■  I -S  ,  ->!()'. 

■jiS'.  .>3^t.  137.  -.îl^' .  317-. 
Iti:ii  II      Ni'i.ioss  iNii'iir  ih'i.  33ii<, 
Ut  [.,\M  hl*-!,  ■■■ 'n-!  illi'r  11  la  I  lli;iiiibi>" 
s  ili>  M  jnliH'llii  c,  3:)8*. 

■'■'<r. 
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Reii.hasks  (i\f).  <J<''pii1''  «irs  Ktats  il<> 
Daiipliini's  217*. 

iiiailri'H  r|«^s,  183* .  1M7 ,  I ifj  :  r<>vo- 
cntion  lips,  ifMj. 
nm.ri-i'  l'iroil  <]<•].  Wi'.  -■>"•>• 

RKMi.ir.rx  |il<'Iil"'riUi<iiis  coni'crminl 
los,,  f,j'.  f>i*.  H7,  iC3.  i<>7.  9.>n* 

—  rl<>  |;i  Cn/.<!-[)ii>ll,  iH7t*. 
RKl.Kitlf  si  s,  Ht!_;  .|i.>  llrmicuii  c.  I IIP  : 

ai3«.  33.>.  33H» 

RliLlolON  i-.\Tl|i>i.i(.n  K  (i;\<  rcK'0  <if  lut, 
/ir>*.  jji,  Wi* .  i.^i»,  i.'i3'. 

Rur  iiiiosNAluFs,  .'»>,  Oo*.  i'h».  Cm*.  Pu  . 
tW*.  tri ,  Ii3.  7!j*.  >Mi^.  8;.  Kf).  .^ï, 
«>3,  I  an.  I  .  I  aW*  .  i3<i*,  1  .  r ;ii| . 
2J«,  221^  aa3',  li^.  3?.:i» .  3?i*. 
3l>V.  3".'.* .  33».  33,iV  ■r.3«. 
3'iA'.  3I>3'.  3«>.'>* ,  3lW,  37-!,  377'  : 
i  iu-tiili'in H- ,  jVi7  :  nri<*(s,  tiri* .  3j8. 
i  3ri<'>* .  370-,  n<s>'niliir-Hs ,  I  '1 1 ,  -jo^ , 
3i7  :  Ijioiis.  72* .  77*,  /(/n'";  o<ii>l- 
iiiissuii'i-s,  sri  ;  •l>'|iiili-i;.  fi'»*,  i)i .  q^', 
'.l'i*.  I •'7  :  ilisi  i>iirs  tiir  les  iii..iivi"'- 
iiii-nls  .lt>s.  !<►*<*;  ('-i^lw^s,  ''iilr^e 
aiiv  aKstÉ-lli's,  ^HH;  t-x4Ti-i<-('  •In  rnlto, 
tl»!».  Us«_,  tiji^  -n^  2Îil:  3.'iS'.  3fMi . 
37K.  3.>3*,  Vil-»  ;  t-\o.'^  .'I  mas- 

snorcs.  2^  iin|Misiili)nH.  1 7<i* :  livrW* 
«■toisiilain- .  3S--'*  ;  niiihiili-».  <io  : 
niaii-lirtn.U,  81^  inurlu;.''''*.  ,'i  1  o  :  iiii- 
nistn'S.  <'.3 * ,  7li«.  -a,  i3ii.  I ■'!.">,  ■3l'.7«, 
3XK.  3.)lj .  il?,  'ii:.-':  .^flloirrs.  2<>; 
3.|?*:  |,li)inl<»H.  3j2j  37  1  .  3S.'.; 

pmi-i's.    2^    77*.     i^XS"  :  -i,>i;ili.HI|s. 

■iil*  ■  .su|<|i|PSKiiiii.  3<'»7*.  Viiir  No'i- 
v>i:ni\  convertit,  Rflii'IN'-!.  rtinplcii. 

-  Al"l.  Aii.Inz.-,  n»^ 
.\yiiiiir/iii>>*  ,  2i<>  :  Ha^;n<il>.  3,^<)  ; 
!!■  ancairf,  lift*  ;  Rrn^^Mjrol lr>i.  H'i*  ; 
CariiiliilL,  7-j  >^  :  Casircs.  uS*.  23ii*, 
Vl'i' .  .V->'-;*  ;  <  !'>VPiiiit'S,  ■i.'i  I ,  \'Mi  ; 
»;Ulinoiit.  y  ■■  :  I  ):iii|>liin(-,  33<i;  Klo- 
ri'M^uc,  lil.  I  .Mni.'Hi"i<f.  1)3-' .  iW. 
ijm;  MiiN  SaiiilLs  l'Ui'lUi-^.  r-  'j*;  Mliv 
lH>i\.  :  M..iita-,-iiiii'.  2-.- j  .  M.inlau- 
lian.  ^xl'  ■  M..nt|<-iU.-r,  2IL 
I '7.  3i''i'.  ,^r..  !<•>».  /|i7*  ;  Niir- 
lii'iiiii',  S2_;  N'Iiae^.  >(âj  I-!-.  'jur» . 
Sij.  3 1  - • ,  3-'lj.  i^i»;».  Vi-.-  :  pa- 
niiors,  l'.H*  :  J'iiy.  iih'  :  ('/..■■s,  i  jH->, 
•'>"'■  3.>3.  ^1 1 <>* .  i,':-*  :  Vi\ lirais,  «lo. 

Ri;MinKMi>Nr  (  V("i^^'.>.i  1   /alilw'ssc  >|« 

l'aliliay.-  .•|^|3-'. 
RfMi»!  l,iN>.  |(i  ir<li  K'>iuM)iinaiil<''  iji'i, 
t-Ml,  ')33,  .'.l'i-S .  liiii,  <;3.'i« 

Rknskmi  i  r  illaiilr  liaiMiino)  (pont 
ilfl,  l'.37 ,  l'i'i!». 

Rkn»(  X.  falii  ii-aiit  iU\  l>iiV>'l  li«s. 


Rkntki»  fri'-iluoliun  tlo^),  Giâ,  fiw'. 

—  viagi-rf*  (r-labliKsemi>nt  diii.  3iin, 

RK'jtriKM,  Irt'iorliT  ilo  France,  .>V>*, 
,'.7<t.  ri87.  fil  3 

Rkittsmît  (lli'raulti  (Atang  ili'i,  /j8i*. 

RKssf;(;i  iKR  (»|piir  il<>(,  iWi 

RP.VK  on  <1<»  THANsKiiiT  (furniiois  lUl 
ilnill  <1.';.  33j  iS,  i8<>'. 

Rkvki.  iMartlnl,  arpcnirnr,  23a*.  232. 

Rkvki.  HanlP-dHronnft  (ville  •l^'l,  70, 
iHi ,  -223,  23ii«.  32.'i .  387*,  3ii9, 
."lif(».  t^i.'i* .  t(2ri*.  fi3^ .  Im)3'  ;  i-li*- 
iiiiiis.  :kW  ,  :>i:t* ,  'iVj'.  iii*.  ^iX^ 
Qîii,  .'i<>7'' ,  .•.>V>* .  ■'>72«.  r,77, 
.''Ho,  .'1X2,  ."iij.^ * ,  (iiiit*.  (h>3,  fn  t  , 

Ol.|.  ri2  2,  fl2  3.    f^|S.   l'i.'.l  .   flXo*.  figa. 

Rkvkiisat  lOfi,  l ivsoriiT  de  Krancr, 
Ri'.vKs  iilt?i,  K"nvprneiir  <U-  In  lnur  <li) 

VillflllfllVir,  l3<>. 

Rr^Mi'>  (baron  2ii. 

—  (  i-nniniunauir-  ilo  )  i  Tiirn  t  t  r.a- 
ronn<>).  ^iij^ 

RrvNOAliii  |Pii.'rri'i,  vionire  giui'ial  de 

Narliunni',  1 2* 
Rh'\nk  (canal  diil,  lââ.  aHi .  3?3,  3.':i. 

ri:i2*,  I'k»!  * 

—  (riviértf  dm,  2V  23*,  i.'i*,  jO*, 
32;  ^  ^  3Hj  1^  i3m,  i.'i'i*.  17.», 

isj,  !.»y ,  1.7.'.,  :W7«.  3<;3.  j.!.-', 
iili  ilL^  ili£,  iitiL  Mil  iii^ili 

-'n3» .  ■'>j3  ,  ,">.')o',  .'i.Vj*.   ."tlj3.  067*, 

r>oi) .  ri/iti* .  ii.'i.'i .  lififi ,  f.sii.  iii|3*  ; 

clulUS*.''fS  .  /iKi) ,  ."l<N>,  jifl*,  j'i-'i* . 
.'1^7*.  ."t/iQ" .  ââi*.  JÛ/4  *  .  ."là."»  ■  .Vi.S* , 
,*jli  I  *  .  .">l't3 ,  .>4'»H ,  âCw) ,  a 7.^4 ,  r>tm,  ft  I  2  *  , 

Il 21  ;  •■"<ir>-,  187 ,  iq?,  707  :  di- 
nnps,  .""•1  ;  l'xai  tiiin!;,  1  Xi|* ,  .Vki  ; 
IIps,  i3:>'.  .  \7C>.  /128.  Uli'. 
.'iW",  Vtu:  ltnp.il,  IK8-*  ;  ini>iiilalion>, 
7j>,    1X3.   733*  ;  navi|.'aliiiii ,  ^r'*. 

Ih>3'^  :  [HMI t,,'*>S .    123*,    122.    1 3<|*  .  llVS", 

173*,    iXi .    iSri ,    I     ,    2 1  .> ,    2 1  i  * . 

2J ."i* ,    /|<>X* ,    '1 1 1  »  .    <')7ii*  ;   prttil  il^ 

liât  i\,  371  :  iravim.x  <lc  di'.'i.'rj.>e. 

l'n.  •>■■''. 
Iliii(:ii>i[,  isn.'iir  il<  i,  3<i7. 
lîrHDVii'.ii.s  ti'.\i  rmiMAi  x  (sicnr  dti, 

'■liK 

Hiin»iai  (sitiir  de»,  ctiitelain,  22't*. 
RiuHAHii.  iiiaimf.icturïpr.  OJn. 
Rii..nv;i,iKi;  li-ardin.il  de).  aVi* .  iH. 

7  V"i ,    ''TïM*,    2â3* ,    :*57.    •»*'!  I  2tM|*, 

^i'hi,  730*. 

—  i.liu-  dl^),   lieutenant  t'rnfral  di> 

i.aiiMiii'd'^c,  ri«»2,  r>ijij  ,'>firi*,  jOs, 


.•7'i.  •'7X, 


.'1X0, 


iir,  .7X3 .'jX '1 ,  .•>«7,  j<>n,  ,').)i*.  "ir»'!. 
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nicuKUHi"  (diicliosM'  lie).  565. 

—  (ni;i.leiiioi.-<<'lle  <if),  573» , 

—  (msiri-i'hal  ilo),   5r|2*,   Sg;,  5go, 
•loi»,  iio:i,  Oq7*,  CqH.  (ii^, 

IliciiKi.iKr  (fort  <k'),  à  i>»f  ,570.  'iSa» 

I{i<:iiKn -Hei.laval  .  <lc  MoI]t|H^^i«^  , 

KiCHlbit,   liié<lc('iii   Jt'  Moiitiiellier, 
■  f.:<. 

R|<;<JMK  iverri'rics  di-),  uu  diorijsè  de 

Moiit|.i>llinr,  58^1*. 
lUKrc.iiiH  (Arii'-gci  (coiMiiuiDiuilê  ■U'), 

lUia-x  (Imroii  di-l.         2!,*,  Tu,, 

(>o.  M*.  M7*.  M.)»,  iSi»,  l'i:.».  i7<.', 
Mal,  Ml  ia:ii. 

-   (h«ri)nnie  de),  a5i»,  40^»,  rtoO*. 


»tH>*,  a43«,    ,  fti3. 


—  (ci)mt<>  de),  170,  Il 

—  (diO'''jstl  dt-vi,  ôî*.  ."17.  fis,  izfi. 
1 7'>' .  171*,  aij'*.  altii»,  at.j*.  î.^û* , 
220.  33:^^  .T^i*.  3i.t«.  3V'>«. 
SjtiV  43i_V,  iîi^  ii^^  .V,7. 


jfiK»,  '>r.8. 

f..V>'.  670*.  «'7H*.  fwj^' .  fa)5 ,  <V)n. 
7i3^;  a-ssii-tlcjf,  7ii-',  ijH,  fg?' . 
«•3.i;  clicniitis,  jjsO.  ftiiri*,  <.33 .  (155. 
f'7^'*.  'i'^^'.  6H/j ,  6Hj_,  li^  t;i,7», 
'".^'^ ■  7'>'  *■.  7' IV*.  7"^ .  71U  ;  i-onsuls, 
1 15.  73i  ;  tW|iiiviil4Tit,  ij^*  ;  hald- 
tnnis,  73*.  iH;;  ins]iiM  t(Mir  des  trii- 
viiux  |>iililicH.  filif,  ;  iiiliK'S,  ;  p.)n- 
t!iiiii;!f,  litù;  r*'4.'<'V«Mir,  jaX*.  i^3<i  ; 
svjidir,  3'.i5.  .'170 ;  VHrrÎPrs,  i5i*. 

—  li'V.'iilif  d«l.  3\  jthi,  3-'i7 . 
373',  3«o*.  «1*.  ii3^  15.,*.  SU,'. 

—  (Kouvcrnciir  de|,  i_i ,  07*. 

—  (Ville  d.'t  (lliiiilu-tïiu-onnol,  ^<l*, 
"7*.  1 55'' .  171).  ii|/|*.  ii5_^  3^/i*. 
38«>*.  434.  4X7*.  !i4l,  ui-L-liive»,  6^7  ; 
rli.'iiiilin,  fi:;-j.  fnH*  ,  ('iTf| ,  m3.  fi,')». 
C4<j*;  coiisills.  J7,  Ji3*,  7:ti;  (l,.. 
pillr'S,  1 10,  i4S;  dioWsaiIis.  l'u,  iH3. 
53i.  fti'ii'i*  ihiiii'',  51)8 .  5<)4  ;  nmnu- 
f<i.'lur.  s,  ^  ,i7C>.  478. 
iâis  :  minvi-liaiis^t'o,  (>7fi  :  (KinU, 
1 1 .i* ,  117.  if|3,  ■ji)'»''.  3i  j.  -jii).  3ii>, 
330*.  34 1*.  355»,  470 ♦.  43f>;  inoo.'s. 

:  Ryndio  du  cl'T^'é,  17 1 ♦. 

ItlBltï-MlNEKVUIS   (Aude;    (ville  lie), 

4i?.  484*.  :,m. 

Itl<i\l.  (l'A,  fiibrifunt  di;  SHVons,  375*. 
HlfiAt  D,  d.'pulô  dil  l'oiil  SaiDt-lviliril, 
.Vl8. 

tllOKA*;  i*i.  ur  d»'),  i83.  1S7.  4.^3 .  4;,7, 
.'.37  *■ 

HKitîEfiis  (f«rniiiTS  dci),  i5,'i. 
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RioL»  (Hérniilti  («-utisiulnl  de),  4oq. 
RiuUET,  i.iiilroiJit<iiour  du  canal  dps 
Deux-Mera,  322^  3^8,  383*.  4"4*. 

—  (abbé  do),  5go*. 

—  conitv  de  (laraman,  424- 

—  (  l*ii>rrp-l^a\il  de),  r»|iitaine  aux 
Gardes,  4'"*.  4i«.  4w*. 

Ri*  (de),  itilt'iirluiit  do  llordeuux,  427*. 
RiVAi.s,  arcbilcele  île  la  villo  <ie  'roii- 

lou*4',  .3<>i|* ,  4 <>-">• 
UiVAiJ^  DK  i.A  J'dmahkdf.  (sieiir  de), 

4iH.  4ftii«.  5i.l'i« 

Riviîi,  (Audtvl  i/'Oiiiuiunauté  de),  t'>i7*, 

RivEHOB  pour  Hieucro!»  (Ari^jun)  (Cf>tn- 

munaiiU;  île),  f>ji* 
RlVKHOlTK  (Hallte  Giironne)  (lieu  dt), 

(>i3.  6;?'.  034. 
IîiviRki-:  (lîasilfl),  «yndie,  dj' 

—  i*;harles),  tr«'s»-irier de  France. 4 '  1 . 
--    eu  < VxiiRiitigeM  (jHt'*"fi«  '3*. 

578*. 

rtivu'iiK  (ablié  de  lui,  r-ip ,  8r)3*,  ?q8. 
HiviKHK.s  (  vériflratidu  îles  caDuiix  des), 
..(3', 

—  uavi^Hble»  (droits  mr  les),  4-'i'> . 
4«4. 

RlviKitH-VRfiDi'N  (I.nnpuedfM-  et  (ias- 
co^itte),  ressort  de  releotioii,  37». 

RuniifuT  (Pierre),  vi|.'uier  de  \lmes, 
iù. 

HoHHiiT  (sieur  de),  3ii4, 

—  iiv.  Vn.i-Alis  (sieur  de),  4'^- 
lioiit.riTKT,  sr-frél.nire  iTKtnt, 

RijlsiN  iBi<rlli.''leuiyl,  :i\  i>i-rtl  <ln  roi.fiî. 

—  (sieur  del,  45^*. 

Roui.sk  (.Vndey  (caniil  de  lai,  4oj. 
Rum.NKs  (droit  pour  lu  ronx  rvalion 

ile.si,  143*. 
R<ini\i ,  ]irësid<'nt  <iii  l'iirleuient  do 

T<inli>u.se,  II). 

Roc  (Michel  du),  iûi. 

KokHK  vie  la»,  lieutenant  j^éiti'-ral  du 

due  de  IVourbnn,  il, 
Rucui-:/Ln).  Yuir  I.u  Roelie. 
Ri>i:uni;iioi;AHr  (Cliurles  dei,  571 .  584. 

58.5'* ,  5iti),  I"N(5. 

—  (elievalier  de).  57  1  *. 

—  (si-i^Mit  iir  de),  *('nt'>clial  de  Tou- 
louse, 

RoLiiKiii  ]•!■:  (si.  ur<b-(,  477*- 
Rik;iikmai  KK  (Ardi'iliei  ic-onirnuiiaiilô 
de),  i3u,  i3i .  13/* .  i33*.  l54. 

—  (comte  de),  (itili* 

—  (del,  luiiUre  des  re<iuéte»  du  mi, 
147, 
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RoimEMAl-hi;  iniArquiii  de),  (>i«>*.fn8*. 

—  (de),  ]irê»iilenl  du  sièjje  présidint 
de  Nlnivii,  1  ai* ,  m*. 

—  (de),  premier  président  de  la  cour 
des  «toniples,  :».'i>t 

RcK:Hr.MonE  SoLOROUKs  (sieur  de).  479. 
RocHKMlTHE  (sieur  de),  .553*. 
Ro<::l)KI>il2HHK  (de),  syndic  du  Vivn- 
nus.  jifi*.  ;74>,  3.'i4'.  4u5' .  73i*, 

—  (comte  df  >,  54f>. 

Rik;hkii  iiK  .sIanii.Hai;  <*leur  det.  371*. 
RooilF.n.s  (.\rdê<  lie)  (lieu  de*),  C<(i*. 
RoixJi.K,  eimsul  de  IW'zier».  -34, 
Ro<X}t:K  (Ki«ur<»  de  la),  marchand, 
1  "I* 

—  (.leaii  de  la),  procureur  au  Parle- 
ment de  Toulonse,  25. 

Roiinr  -  S\fNT- Hai>s    (  Haute  -  Loire  ) 

l'UTe  de  lai.  ('187. 
RoDKZ  (Aveyrun)  (év^iiue  de),  i8<'i». 

—  (ville  de),  '■57*,  6ft5*.  Om, 


RoiJtKii,  inspecteur  de«  ninnu(acture><, 
6 ■-•«)*.  r..'iK 

Ron-iAi;,  au  conMiliif  île  r:inle,!lilielle 

(Haiite-naronne),  3:i5». 
RoilEH  (Kr.),  sieur  de  Malnis,  eoutrt)- 

leur  j'iïniiral  iIob  guerres,  iiL 
Roii.SK  (niissean  de),  au  consulat  de 

Verfi'il  (Hau(e-(iaronni3),  3oi». 
Ri>ivi;i(ii;  de  lu  lii.innuii'.  ?75*.  ^87, 

:>88» 

Rom  iKK  (dei,   weiélaîre  des  T'Itats, 

a 35,  181*.  343.  3^7,  .3(^8* ■ 
Rou\S  (due  de),  jt-jj* .  j:;;,  aa3,  aa4*. 

■ri4.  735»,  344*,  ■■'1)4 ,  3i8,  4ii«. 
—   (prince  de),  45 1 ,  âaa*,  5t)<>*,  564*. 
Roi  ((•mu  ilut  Mi.'irili,  .Vin,  ti7-.i*, 

1153  ^ 

Rois  :  créiiioiiial  suivi  pour  aller  sa- 
luer Ixiuis  XIVi'i  Toulouse,  3^2  ;  'ii- 
putatiuii  d"  la  province  de  Lan;;ue- 
diK'  H  la  ( :.iur,  3.  ^V,  i83*,  j43.  a 45*, 
222j  3.3.,'  :  élo^'i-  d'Henri  III,  .^4*  : 
du  Ixjtiis  XIV.  35o*,  3<j7  ;  majorité 
de  Louis  XIV.  iufiî .  mariante 
d'IIeiiri  IV,  1 55  ;  de  I^oiiis  XII], 
iii8*  ;  du  Louis  XIV,  344  ;  rançon 
de  hrançois  1"',  ^àl'  st^iluu  de 
Louis  XIV,  4  4--ti*.  4.'''''.  4^1*. 
IiILl  470'.  .  534 .  53ij ;  titre  de 
•  Roi  Tiés  rhreiien  ».  i58. 

Roixi.s.  urchilecte  de  la  province  de 
I.an/uedoe.  iâfiî. 

Romains  (chemin  des|,  au  llio.•,^se  d.t 
Sainl-Papoul  lAudej,  7ii5*. 


HAlTE-OAao.N.NE.  —  SKKIB  C 
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Roui!  (IlaliiM  (assussiiiut  <ie  fninluis-  j 

•adeiur  de  France  à),  354*. 
Rom,  gKOtt  Atê  États,  *t9*, 

064»,  68i». 

—  symllo  gi'nHi'nl  rte  la  «»'néi-li>ms*éc 
iia  Iteauoairc  *t  NliDo»,        .  '"l'i 

RoMrtîf,  niitpur  <)'uu  mùiuolre  con-  , 

cvi-nHnt  lu  innrne,  flSg^ 
RoKCHiM  (»ieur),  3go. 
BoMMic  (Haul«>Gan)nM)  (Juridictioik 

BooLiM  DD  Mo»,  reeeveur  do  la 

llours*  <l(?8  Klsit».  '17. 
RoorF.  (La|.  Voir  Lai-oi|U<;. 

RijqaB-o'OuiB  (Ariige)  (ville  de),  Gs. 

Voir  Lu  lUiqdc-d'Olme. 
RûQVBRITfL  (comte  de),  4go,  494*- 
RooDcrsuiLUt  (murquisat  de),  «n  dio- 

<')'*e  iIp  Nimtfi',  382*,  3K3. 
rt'igLtKtlXAiH-:  (Ariftgp)  ironiinuniiulé 

ilf  ),  OliS». 

H>H»i'K>'<>iii'  ir.'iilel  de),  «leur,  i^. 

HAUU  d«i,  O7S. 

—  -bitSAULT  <And«)  (eonummaaté 

iIpi,  735. 

HiiOi"i;LALi;iî  (comte  «loi,  SH;»,  620*, 

—  (line  .Ici,  coiumnii'liint  t*ii  chef  ou 
Lmi|jiiel«j<-,  /i7;i,  ^Si*,  iSï,  480*, 
4K»«,  IH.»»,  4.j^,  iih»*.  V>>».  497. 
VjK"*,  4^H>*'  Tniï.  Jo3*,  '>o3,  5oti*, 
5o«,  009*,  Su*,  Si4,  &I7*>  Sij«>*, 
5a2,  SiS*,  5iS,  SaB*.  6So*,  6S1. 

—  (mnr<iiiis  ile>,  ."120,  "isTi,  53o. 

lliii-.nT.MMiit;  (Oanl)  (ville  <le), 
17't.  r7ft*.  178*,  icjy*.  ^77,  348*. 

ttojVM  ( Haute -Uaronni))  (  coromu- 

iMUlA  d«),  34'*t  ^1*- 
n-xjrt-.-i  ;aabKalda),  (rafItardM  tiM», 

It'XjCKsrnniv'iiK  (compagnw  da  boroo 

<!»•».  ï4<>.  '4i*- 

Roon.rl'i:  (ulilxj  ilù),  3j;<. 

—  (B«nianl  de),  maneliatid  d«  Toa- 
louae,  S. 

RnoDRTE*  (Haate-Oairoone)  (wmmu- 
nanU  de),  34i*. 

lio-NY  l'ii'i.  miriftlrii'liinl 'U's  linuiicps, 
it'u*,  lOi,  itj3*,  i05.  V'oi'»- sjully. 


TABLE  OÉNÉRALB. 
Ro!U)ia  DB  FowTAiiteHX  (aUtir  da)^ 

BttwatrSaiMT-MAHEr  (siaur  de),  63o*. 
BoaaCLAT  (Annibal  de).  «vAqua  da 
Canaaaonne,  tia*. 

RjssiLi.ON  (comlfiile),  4c<*,  i5î*. 
HgrirBlKRB  (l)ieiis).  54,  ï73*,  ï88*. 
-    (tasc  sur  losi,  338*. 
RoOAiRoux  (baroD  de),  4«8<  44a> 

6i4*>  64«,  6<a*,  m;  n»,  Sto*.  - 

—  (Hérault)  (baronnie  da),  407,  55a, 
M- 

HoUAlx  (|tl:ii'Pi,  il  Toulouse,  120. 

RoucH  (A.  P.  de),  trésorier  de  France, 

43«,  465,  tfi»,  548. 
RocDiL  (aieur),  484$. 
RocRH  (g^nérulitf  «Je),  r»4*,  55. 

—  (vlllu  lie)  (>k'in«-Inf'>rii-'Un-),  i:'^*. 

1."».")*,     2ICI,     'Jlî*,     ÎI2,  233, 

r>lîtj*,  '184!*,  fmj*. 

HoilCtîtiCI!   l|inv«   ilf-U    4S»,    .'13,  y4», 
«)8'  .     iM  j'  .     I  I  1'  .      'II.    212.  Ïl4, 

a33*,  aij,  aj4*,  <><).■«■•;  rheniins, 
iW*,  tes»,  «ils»;  .l.^imt.-».  itb.  ifiï, 

180,  150,  151,  igo*:  iKli;  l'il- 

hrii*ants  iri'toflft's,  j."i7*  ;  ^ir^nif-rs  à 
sel,  Sé**;  lial>itiiiii<<,  i.'ii.  iâ4*;  offi- 
cier» présidiaux,  O.'i*:  lu-ort»,  i.>8*, 
i«o,  iA4*,  17a,  m*,  lii*,  igK, 
9»i«,  111*.  ai4*;  aouUvemeDl,  «78. 

—  sOni.-chttii*sro,  l'ji»,  4<'>3. 
llotiii.i-f:  m;  Coriui.vY,  dim-loiir  des 

llnnncfi.'i,  r>o<),  ,%8ii*. 

RouuKH^  (déUbêralion  coacarnaiit 
Ies}.a«i.4i3*.  4»7*. 

RûLivt'i:i-iK.  Iiuiasier  drs  Klals,  3<'>3. 
Uoi  HK  (  I.r>7.4'rc)  (hsrtinnic  du  tour 
de  <ii5vaiiilan|,  47'*.  '''•''*>• 

—  ((-'oiiito  ilii I,  278»,  a<ji*.  231,  Î9J, 
2rjO,  2f^8,  3in,  3m.  3i2,  3i3,  32i, 
33«,  3a8*,  3.1.>,  330,  337*.  .^7, 
.338-,  33y',  .341,  34»,  3',o* ,  3'^', 
.3.'-,y,  .3fnj*,  372*.   377»,  378*,  384, 

385*,  387*,  :Ujf,,  4r.4,  4i4, 
4.r.*.  4:'4.  43ï,  433*,  4Î9,  446, 
449*,  V-',*,  4r.8',  4r,3*.  405,  471*, 
47«.  487.  489»,  499»,  517*,  5»8», 
534*.  5SI.5S5,  OSO. 

—  (iiiarijaix.  <lu(,  487,  54l*. 

—  (r<''t'iiucnl  iIk),  733. 

Rui^sKi.  tPrançoia),  trèqua  d'U«èa, 


Rous^Rs  (clifvalier  daa),  aieui  da  Ha* 

laaaigne,  iiC*. 
RocsaiLUH  (canal  d«>),  538,  357*. 

—  (oomto  de),  1 ,  4«*>  4*4*. 

—  (pays  de),  3*,  168,  3io,  39}*, 
3g."..  433,  4Coi  armée.  3i4*.  Si8», 
390,  4oo,  43.>*,  4o>>  300*,  65S;  che* 
mins,  574,  577*,  58o,  ."►S8,  jyS*, 
5y0;  ivinqu^le,  2(>9* ;  draps.  3,  124*; 
forlifloation»,  4.  5;  frontières,  106, 
i3ii*.  afii ,  717,  yiH*;  inltndant, 
6Bd«;  iiiilions.  387,  388*,  3i»K», 
447*;  ravltaillemont,  3o6  ;  .sels,  244; 

V  ,l  :.  /.11.!*. 

RoLssii.LoN  (p.).  iirgiH'tanl  de  Ton- 
louHp,  710. 

RoovENAC  (Aude)  (commonaaté  de), 
«0,  584,  5oo. 

RovviteK  (de),  ddftutè  de  Uarv^ola, 
3SB. 

i   Korx,  reccTonr  dtt  diodtaa  d'Albl, 

I  373. 

—  (  len  1 1  ) .  pttvit  général  de  Elagua» 

doc,  ."12 S*. 
Hi)(;x  (Jean  d.^).  cafrfloul  da  ToulouM, 
jiâ*.  7»7*. 

—  (de),  eonanl  deGareaaaonna»  Si  7*. 

—  (de),  consul  de  Ninie.s,  317a. 

—  (de),  juge-iiiii^e,  200*. 

—  roceTCur  4a  diooèM  da  liaada, 

23'.. 

—  (de),  syndic  '1*  s.-ni^ 
cliauMée  de  Carcaa»oaiie,  i33,  ïfo*, 
2y.'>,  3ai,  3i3^.  3i3,  Si8,  Sif,  338, 
4tia*. 

—  (de),  iréaorlor  da  France.  44a*> 

44«>,  .'iu3*,  ."i4i*. 
Rui-ziKH.  sfi^nourde  Routonnet,  S4S*. 
RovAi.  iri^t?!""'"'     dragousK  4.34. 
RuY&  (de),  conseiller  au  préaidiai  d« 

Béziera,  4^- 
Koz\L  (sieur  de),  4oi. 

R0/.EI.  (sif'iir  de),  asse.s.seiir  de  Ntmea, 

03*.  483*,  546. 
Ro/.ELLâM  (Xicola«>,  igâ. 
RiM.Hûaa  (Haula-LoiM)  (habllanla  da 

la).  4*. 
RttoLZ  («leur  da),  38a. 
RiiTrt  (sieur  de),  aiiansar  da  La- 

dève,  73.'>. 

Ri:vi(iNY  (dei,  député  généml  da  la 
H.  F.  K..  Ïi4*. 


Digitized  by  Google 


TABLE  GÉNÉRALE. 


789 


S 


SAB&TKnii,  procnreur  gflnéml  au  Par- 
lement 'le  Toulouse,  ^8»,  ^8. 

Sabatieh  ,  comi>iie»nire  (général  d« 
rartilk'ri«»,  a57*. 

—  maKre  d'hôtel  de  révÉ>jue  de  Cur- 

—  (sieur),  485,  49"*.  409.  Hq*- 

—  i>K  LA  BouRG.vDE,  fûumissetir 
d«s  armées,  56*. 

Sablu^he  (Piorre  de  lo),  secrétaire  du 
roi,  ig8. 

—  (sieur  de  la),  maître  fie  musique 
des  F:tnt.«,  3rjA*,  4i4*. 

SAnosNifcHE*  (*leur  de),  3fi*. 
SAriiAN  (ilroit  sur  le),  iij  £Ll 
SA<;»7r  (de),  directeur  ile^i  tnivaux  pu- 
blics de  la  iM-nécliiiUMn-e  lie  Tou- 


louse, Cou,  ùoi* ,  0<>7 


«Il 


6a3*.  fu3.  Cifi* ,  C33.  64 it*,  64B*. 
65i.  654* .  67».  f>H3\  (.(fi, 

^(lo*. 

Saist-.\(!NF.,  prés  Toulouse  (juridic- 
tiuit  .le). 

Saist-.\orkve  (Aniéche)  (montagnes 

dei,  :>n*. 
Saint  AuiAS  (Imron  dei,  671  *■ 

—  ilHtn.unie  .le)  en  Vivarais  (Ardù- 
clir),  :>«:■♦.  .'.H4.  Ca3.  6b4. 

^    (|uiM.;  du  lieu  di-)  (.\rdr>rlie>,  i4i*. 

S\i.sr-.\LtxASimE  (linrdj  (commu- 
nauté de),  'iiyt. 

Saint-.\mass  (Tnrn)  (eommunaut»; 
de),  WV,  21,  51.  Hji,  liL 

Saist-Amans  (de),  Ri'mVlial  de  Tou- 
louse, .t"',  3ili  ?it  Î2â; 

Saint-.\mii!u>ix  (Gard)  icoininunnutii 
de),  ilJ ,  Hai*.  438. 

Saint-Asoriî  (Tarn)  (oommunauté  île), 
aoo*.  f>Ro*. 

SMST-.\Ni)Rf:  (Murlîii  de),  iv.Niue  de 
(  litri'as^ionne.  S-;*. 

^    (Élio  d.-i,  'Mj. 

—  (inaréi'luil  de),  ûfi^ 

—  (Piirre  de),  premier  président  de 
Toulouse,      5* .  lïL 

SAiNT-ANr)Hf:-i>i'-MAJKxc.oi:i.ES  (Gard) 
(«•olIecl<  ur  i\r),  4"4*. 

—  -LKS- Avu.no.s  (  «jnnl  )  (  elirile.iu 
de).  .1  ■  -.♦ 

HAi.\'r-.\Nos  (îiieur  <le),  i'i\:>. 


SAlST-AvrOINK-Utt-CAUlKRTK,  BU  dio- 

c*ae  de  Mende  (séminaire  de),  4-'t8. 
Saint-Béat  (Haute-finronne)  (Lurcnu 

d«  In  douane  de),  ûfi. 
SAlNT-Bl.Ai«B-DE-P<alk:.SAS  (Hérault) 

(iglUo  cullégiale  de),  181*.  igô*. 
Saint-Blancard  (amiral  de),  ai3*. 

224* ,  »a<> 
Sainï-BhiU  (domoiscUc  de),  ijS. 

—  (sieur.de),  i4I»*. 

Saixt  Brk.'<90X  (Maznde  de),  trésorier 

de  In  Bour«e,  f'oo*.  Voir  Mazade. 
Sai.st-Gafhais   d'Aneii  (  ii(;Use  da  ) , 

ai. 

Saixt-Chai^te»  (OanI)  (seigneurie  de), 

—  (sieur  de),  4'o*.  4 "■'7*.  4"''i>- 
Saint-Cu/iLY  (I-o/ère)  (ville  de).  Son. 

SAiNT-ClilstAN  (H«''raultl  (ville  de), 
438,  Ml*,  667  ;  fabricants,  liOi . 
1)74  :  jurnmles,  J71  ;  manufarlures, 
445.  5j4  ,  .V.0* ,  .V.IÎ  ;  58«>* ,  tWr^*, 
(ja4^  :  pépinière*  de  miiri'fri*,  443. 

.SAlST-tlHRi-sToi.,  capitaine,  mi*. 

.Saint -Cvi'RiKN  ( fnul.ouri.').  ii  Tou- 
louse. HJ<^  ûii_j  Ii8<,',  08a. 
685.                  .  7»6'.  7H>«. 

Saint  I )i)5iimi,>i'e  (liiNlnire  de  la  vie 
de),  aelmt  par  les  Ktals.  444.  445*. 

Saint-Ki.ix  (Hiiiite-( iiironne)  (contmu- 
imut.^  de),  fi-jfi*. 

Saint-Ki.»!  (Iiopitul  de),  à  Munt|K^t- 
lier.  070*. 

Saint-Km'HIt  (mesae  du),  îM8. 

—  (iirdrt-  du),  uî.  aij.">*,  'iii, 
4i8*. 

SAiNT-Ksi'Hrr  (Puni).  Voir  Pout-Saiiit- 
K'îprit. 

Sain r  KriKVNK  (eliapilre  niétropoli- 
tuin  de),  à  Toulou-'e.  i7't*.  ï<>3»,  '.Sh 


—  (ét!lise  ealliédrule  de),  »  Toulouse, 
108*.  ïti3*.  HO7  :  ineeuilie,  reei.ns- 
Iruction,  i7i>'.  iSj 

Sain r-KilKNNi;  (.Ii  aiine  .le),  iMironiie 

de  (liniifiv*,  î55* .  4i  1 . 
Saint-I-Ï.i.ix  il)uron  de),  tiXK 

—  (  .\nl<iinr- pH'Mid ,  inurxiuî.-i  de). 
537'* .  'Mi.  ■  ."i*>3 .  '17 1*. 


SAisT-KfcLix-nE-CARAJiA!t  (l)aron  de), 
55^  ^tiît^  5no»,  r.35*,  .'•.7.(«. 

—  (baronnie  <iv),  4oa*.  4i8.  42o«. 
424.  43o,  433',  44"».  443*,  4<'".i. 
474.  4'JO.  '■'•'O*.  C87*.  <>li»*. 

—  (Haute-(Taronne)  (oummunauté 
de),  aiijj  4Mi 

SAi.NT-KKRnftoi,  (Aude)  (bassin  de), 

4i3,  549,  57:.»,  ftSa*,  7»i. 
Saist-Floiient  (dnme  de),  364.  373*. 
Sain  r-FixjHKNTiN  (comte  de),  563,  ■'<fi<), 

3^>i*.  ■'>«4* .  Cu3*,  »:i8«,  63; ,  (iii. 
S  A I  NT-i  ■  a  I"  nKN  H  (Haute -Garonne) 

(ville  de).  ?o8«.  38 1.  678. 

—  (sieur  de),  consul  de  Carl>onne, 
ni. 

S  A I  st-G  lî  I.  Al  *  (Jeun  de).  évér|ue 
d'L'ïés,  5a*,  jâî. 

—  (Urbiiiu  de),  évalue  de  Comniin- 
(jeB,  i<K>*. 

Saist-Gknii>s.  (Haule-Gai'oniie).  81*, 
378»,  46 1.  4jj8.  5o^ 

—  (sieur  de],  commandant  de  Nar- 
bonne,  i52*.  i57* .  173. 

—  -uH - Bau/ok  (.■Vrdéche)  (comniu- 
nauté  <le),  0/5*. 

Saint-1-Kuan  (réi>inient  d.^j.  78'. 
S.mntGkumujh  (de),  syu'lic  cén^ral, 
3n'  ■ 

—  (  «iuilluume  de  ) ,  tré.soricr  de 
France,  -^06. 

—  (sieur  de(  Jacques  de  Toulouse- 
Lautrec. 

Saint-GkhVais  (ln'ipilal  de),  au  diocèse 

de  <  jistreH,  ."iilX 
SAiST-(.if;nv  (Tiirn)  (communauté  de), 

—  (manjuis  de),  5oj. 
SAiNT-(iil.u;i  (abliaye  ile)  fOardi.  i3j 

48ï. 


—  (presiilenl  ilu),  i5-,'*. 

—  (dei,  piiicnreur  g.'nénd,  i  j^>,  733. 


—  (communauté  de)  ((iard),  4a3. 
5/1.  7i5',  733». 

—  (i'';:lise  dei,  i3_,  2o5*. 

Sain  l-(<inoNS  (Arii'^e)  (rliemin  de). 
033.  041,* ,  055 

SAlM-Gni.HKM  l.t;  i>f:s|'.i<i-  Hiranll). 

—  |unmsi>tére  de),  178*,  iHi 

—  (pont  lie).  6if|*. 
Saini-Hm.n  (comte  dei,  «VS.'i* ,  6S7». 
Saint-Hilmiih  (.\irt.').  inciitre  de 

l'ubbù  du  couveut,  ëlL 
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Saivt-IIilaiuk  i>,itHir  lU'i.  M"- 
Saint-  llii.AiHK-  dk-  Hkf.thmm  (Olird) 

(rommuniînti;  i\f  \.  ^M*. 
SAiNT-IIll'l'ul.YrK  ((iiir«l),  43i, 

43a,  433»,  456».  67».  088,  71:.*. 
SAiKT<fAOiian  <!•  Bâziani  (tthhé  ,le], 

SaIMT-Jran,  préniilent,  i^K. 

—  Oiiiillniime  •ici.  syiiJic  lîi-nnral 
i)n  lu  sont-chaimsi'e  lie  IjarojisBonne), 
75*.  72,  73.  77,  8„,  Hu",  iy7. 

i^Al^-T-.I^:^N•DB■GAt«DOHB^(Q0U  (Gard) 
(coiiiiiiimaulé  da|,  Wf,  3(5,  4>o*> 
645*»  7». 

—  •DC-j*itTOALBH  (ehovalten  d«). 
aS,  «7*.  4«». 

—  -t»B-Lrz  (Ba9«'«-Pyr*n6c»)  (cotn- 
miinniit^  <K-),  4W. 

—  •lii;-Pauacoi,  (Aude)  (Rummunautù 
du).  74.  fxiH*. 

—  -OB  •  VAi.KHigixi:  (Gard ;  (coroma> 
nautè  <!•).  $39. 

.—  -LasKit  (HBiit«-OMnoDne)((a«ign«ur 

HaiktJomt  (Haslè-Qiaoïine)  (oonimu- 
nanié  <1«t,  44  ><  45i*. 

SAINi  .ti  LiA  (-^It'Ul'  lie),  427,  ruj. 
SAINr-jL-UA-IlK-tiUAS-OAPOi;    (  IIhuI)!- 

GnroniK'f  (conniiuimulé  de),  38;*. 
fUntr-Ji  i.iKN  ;Uuul«-Garonn«)  (oom- 
niunauié  de),  191*,  107,  an,  aJS, 
«Si*. 

SAim-Jibur  (Ardiche)  (commuiiimié 
'!•).  454- 

—  (.\ik1i-)  (IciTO  <li>),  <lgri,  fiy»'. 
Saint  I.ai:nk  (-.cignr'ur  de),  conimi»- 

Fitiri'  itii  coi, 

Saim-Ladhens  (de),  vieairc  g«ain) 
•l«  Toulaiiae,  S74. 

—  fSurnt  Voir  Surnl-Saint- Lau- 
rent. 

SAiirT-T,*i}]nirr-DBi-Ajiai.tt  (Gard) 
(consuls  de),  a6o. 

--  ■  I  F-  MiNiin  (Gard)  (oomnadauté 

dfi.  W>*. 

S*  !  M-  - 1  ^  M  :  H  K  NT  -  Pi^AvcROT ,  graOlar 

({«s  ÈlMta,  61 0. 
Saiki^Lmare  (ordre  d«),  aS;*,  4t4*, 

4iS*. 

SAiNr-T.toM  (Haute-Onronnit)  (eonsuh 

.li'l,  S.1*, 

S-MM  - l.l/.llîu  (Ariù;;»'!  (<:hc-ii)iil  'loi. 

Saisi  l.oiis.   Mi  il.»  KniiR-f'.  2;i."»*, 

Sai.nt-Mamlt.  Voir  Huiwel-Saint-Ma- 
met. 


TABLK  GÉNÉRALE. 

Saint  Mahcei.  (Audv>  <bao  Jej,  638«. 
Sai.vi-Martial  (collège),  à  Tmilaase, 

Saint-Mabtih  (Tara)  (paroww  de), 
6a4*- 

—  -irtÏTDE*  l  Arit'^pi  (commnnaati 

do),  .'(3î. 

!    —   -n'ritiniNs  rr:ini)  (i)ainis4i'  de), 

I  —  -uu-TooGH  (Haute-Garonne  (oom> 
iiiunauti  de),  5io,  VSij*. 

Saint-Martory  (IIaul»-GâiioDd*)(chB- 

i»in  de>,  «36*. 
Saimt-Madb  (eangrtgalioo  de),  4M. 

Kaint-Maum (Charte»),  eatieprentar, 

438. 

SAiNT>HiciiKL(ijgiobou]rg),àT«uloa4e, 

—  (sk'ur  dp),  U'-nél»l  dca  Ittancc^ 
aa  bareaa  de  Toulonas,  (o*, 

—  («leur  de).  Ronvernear  du  eliAteaa 

de  l.omlHTS,  171',  178. 

SAisr-MicniiL-i>K-l)KsKz  (!.  17.  ir  i  uni- 
Des  I'      r  ili  ),  5i0. 

—  i«F.  I.^Nv's  (Aude)  {o'MniiiunaiiU- 
de),  87*. 

Saimt-)1oktai«t  (Ardèche)  (oommti- 

luuitA  de),  490, 
Satnt^Nadphary  (TAni-at<Oiuronne) 

(communaulA  de),  35i ,  305. 

Saint-Na/,\ihf  (••jiniiitie  cathédnlde), 

h  (;nri-u»t*<jnn<-|,  ii>i) 

—  (liurd)  < i-omniiinnnté  dû),  S74, 
57«i,  57g,  382,  âyS. 

—  (piinrimc  de)  (Tam),  5a4*, 
SAnr-NiooLAt  <  Tlani.el-Garonitii  ) 

(poni  de).  371*,  4fl«*.  m*. 

Saint -Onuss  (llaiita-Oaronne)  {ael- 

^•nl•ul■  fk').  3i|,^*. 

Saint- Papdi  i.  (.Xudc)  ;ilin<-.'s,»  Oi-), 
7Ô*,  loî*.  iiii,  iCï,  vj?*,  227*, 
4ii,  ^i-l.  ^'f',  W.  Vi''.  •'4<>7.  47'», 
4S'.  ^^)|*.  W^*.  4',p,  ■>'ii. 
."•."n»,  .■•,■,.-.«,  ,M)4».  r.rtj»,  .">7r.»,  :,H'j, 
6oâ,  6otf,  017',  f>:io«.  «78",  fiS4, 

•gd,  7o5*,  705,  72fi«;  (i«sli'Hi's.  184. 
5iS:  cliiMiiiiix.  fifit,  ilft^.  fi72»,  07.".*, 
0?t2«,  »'.S7,  Im,i,  (i.,7',  (lyB,  7<.t', 
70!<*.  710;  roul««,  7a,  333*;  minea. 
Cftt  ;  neeveur,  430;  syndte,  6Aa«. 

—  («Tdque  du),  4*.  5.  40»,  .'■j4'.  87*. 
lOi,  in4,  loti,  i<,8,  SKii»,  ;lg8,  ;tiji)», 
409.  4.jj.  tW-j«,  7j5.  727,  jjo»,  7i3. 

—  (vidiiro  t^oiiL-rul  de),  28*. 

—  (villi-  de).  1,17».  I..7V  177,  178*, 
399.  4'3,  Oai,  616*,  «ag,  (33.  64o. 

SainivPau  (aieur  de),  384*. 


SAiNT-fAcn.  (•!«),  maitro  de»  requttci, 
7a«». 

SuKT^^L  (Tara)  («onuuonaolt  de), 

—  -db-Damutr  (Tarn)  (eamma* 

nanté  d»),  Oo5. 

—  -nt  -  I'kndi  iLi.ia>t;s  ,  nii  «iioréso 
d'Alet  (  IH  r,itiiH)»-OricalalBs)  (com- 
miinniil'-  de),  3f. 

—  -Thow-Chateapu  (Drorap  .  .'".71^ 

Saimt-Pierrr  (riineilirc  dp),  4  Tou- 
louse. 653. 

—  (fort  de),  u  Ctiie,  jSî». 
Saimt-Pioimt  (eberalier  de),  54S*, 

—  (ciinr<)uii>  dp).  .'5ri7,  424.  Syi. 
Saikt-K».  (comte  de),  ai. 
SAitiT-Pom  (Hémull)  (dl(w*sp  di  i,  CJ. 

i2y«,   iSi.   142*,    iVT,  i43»,  i(jS', 

4'>'j*,  4".  1)1^,  4;".  .'"S?*.  .v»K'. 
654,  '>7«*.  707V  7^8,  -H: 

chemins,  ."»S8,  '■107 *,  G.li,  0^7.  ft'jti», 
C.'ii*,  05p,  OC.'i,  O71,  «l7r,«,  (Wa», 
«187,  lly-i,  fiyi.  riy7».  C<)8,  701».  71.2», 
7111:  COlll|i<jix,  282*,  ïiiî*;  niuDufac- 
tiip-s,  47-i*.  712*;  inilu-s,  680*;  fri- 
v(ji.  386;  rcopv.Mir.  43''.44*!  ayndie, 
44 1";  v.doiivs.  38li. 

—  (l'vtqti»  dp|,  12a,  i-jy,  ifuj,  171, 
174*,  i;fi,  177*,  •>i)i*,  2111,  3«î, 
214».  2.7,  73i»,  234»,  24H»,  247», 
3.V.  271.  ;ii8«,  32î«,  33o,  3Î9», 

3.^.3,  371*,  37.-..  4o3*.  44i».  44j*. 
473'',        :nf>.  r.î7v  73i*,  7.13. 

—  (Vic'.lirp  ^'*iii''n>l  dp),  84,  8r>. 

—  (vilip  iIh),  Cl,-*,  2ï3»,  ar-O».  i-<f* , 
383.  ,'(<>K.  .V<i*;  clicmins,  ftiti*,  tliy. 
(VIS.  t'.38»;  p..lli-;!P,  0ii3  ;  fOii^iils. 
222*,  4'"'"|.  7-'(;  diixvsMin».  2î0*; 
junmd'-s,  .'71;  iiiMniirneturps,  ."i4j. 
fX^»,  Bo4«,  6i£,»,  874;  rteol)«M. 
•37  ;  régenta,  $a4*- 

SAixT'PKMioinKa  (Tarn-el-Oanmae) 

(enmniunanté  de),  619*, 

SaIM    ;  :  I  M;(ri.  tosp|ili-Kinmn- 

iiiH'l.  viroiiili  II  I,  iiih  Uilmllde  Lau- 
1,'ili-di.c,  .'i.^K*.  r...i.,  r..i2^.  tio4,  (ioj. 
Ooij*.  <'>i3,  tli««,  O22,  *',23',  f>24*, 
I>2«1,  ll.l'.*,  »i34',  li3S',  >'tf,i*,  fi45. 
653,  ti.'.il.  (i.'.ii»,  0C3*,  (m*,  66S, 
«71»,  674',  (;78».  68»,  68.4,  687», 
99»,  Oga*.  694.  «96*,  «97.  700,  701, 

—  (M**  de),  diamant  dp  C.OOO  li\Tee 
ù  elle  offert  par  Ici  Étnt»,  623  *. 

Saint- Phivas  <i-c>ntpst:«tioiM  aur  l6 
mandeinenl  de),  fyji*, 

Saint-Pmtat  (naïquifl  dii^  433. 
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SAis-T-<jcKNris  riB-VRiiMAVnois  (Ais- 
ne) (ci.ll.-^fiaU-  (le),  62. 
f>Alsr-[(AVY  (giSm'Tal  •!?),  ri">*. 

Saixt-Hkmi^zf,  (Immnni-^  *1pi  (.\r>l*- 
chel,  r»u3.  :'>^^ .  .'lil'i.  Iiift'.  fiiS' 

Saint  HiiMfcîY  (coniU-  de),  735*. 
SArNT-ltKMt  (pont  <le).  à  Tiirascon 
(Binirhes-ilil-RliOnf?),  (uti'- 

Saint-Home  ilInulti-Giiroiine)  (oom- 
xiiinuuté  Je),  355*.  5Mi  .  âw.  Oip. 

—  (sifiir  .If),  W.  ^f'^* 

SAtsT-HrsTii-.K  (Hautc-Garonno)  (com- 
iniinaiitc';  ilr),  nn»- 

SaISt  Sai-Vadou,  yrvu  'l'uuloiisv  (col- 

U'ftt'Ur  «les  tiiîllps  à|,  iao. 
Saist-Sau  VEi-H  I  limite -Garonne  I 

(t'Oinuiunaiito  <lei,  ull. 

—  en  (l^vauiian  (LozArel  (ooinmu- 
naiitë  lit'),  ti8«(. 

—  iponl  tU;},  à  ')'oiiloii8e,  ftOR*. 

—  I«i>-'ur  (le),  lia*).  «22; 
KAi\T-SftHA'iTiK<j  rtinrd)  (église  de), 

«a* 

SAiST  S|.:ni(i<  (llériiiilt)  (c'onimiinniitri 
df  i. 

Saint-Skukin  (nbbt!  ilo),  aSy. 

—  (capiloulal  de),  ù  'l'oiilouse,  .^SS*. 

—  frli^UpHU  do),  Hu  'li'jco»c  d'Alet, 

—  (lieii  ili'i  (Hnutn-Oaronne),  jj; 

Saint-Simon,  pré»  Toulous*  (seijîneiir 

dei.  <>07*. 
f«AiST  Si:KKKKr  i(iai'il)  (fort  de),  Si*. 
Saint  Si  i.i'Ice  (baron  dol,  ^iti  â32î. 

—  Iiiiariui»  de),  H77,  ^ùo',  538,  j.io . 

—  (  iii;iri|in^'j  <ii'),  /i5i .  fn  1 . 

AiNT-S'.ui'icE-i.A-1'oiNTK  flam  )  fcom- 
nmnaulé  de).  53*.  5i.  1  fia .  aV*, 

—  -<rn-|ji;/K  I llaiile-tiai'onnei  (corn- 
niitnauté  de),  n<t*.  at>ri* .  aii7 ,  j.Vi. 
a7o,  3oo» ,  384'»»,  f>if).  (VVi.  O70*. 

Sain  i- TiiiHÉiiv  (Hérault)  (ablié  de), 
r.fi* 

—  (eoinnuiimul^  de),  3<i*,  76*.  387*, 
-"'8*  ÔTt*  :  IriiiilHires.  i34. 

Saint- Vai.likr  (de),  corainissain!  du 
roi,  ij  81,  a. 

Saint-Viîran  (de),  juge  mnge  en  la 
9éiiëcliau*»iSt'  de  BeHuealre.  22I. 

Saint-Victoh  (Rieur  de),  730*. 

SAiNT-ViNctNT-u'OijkHGUES  (Hérault) 
(commuiiaiilé  de),  58i». 


TABLE  GÉNÉRALE. 

Saint- ViNciKH  (de),  coin  ta  i  osai  re  des 
truerre-1,  ■^7('». 

Saint- V08T  (elianoincs  de  rénlisi'  de), 
SAISTK-CtKiII.e  d'Albi  (énlUe  ,ie) ,  I  ta. 


Sainth-Claihk  (religieus*»  de)  ou  Cln- 
riisos  :  ifAlbi  :  4n-''*.  74»;  de  n>;- 
ziers,  7î8;  île  GnslM's,  ,  7a8:  de 
Mont|iellier,  (inî. 

Saintk-Croix  (marquix  de),  734*. 

Saints  li'uiinnisation  do),  partioipn- 
lioii  des  Klat»  :  F«Slix  de  Cnnla- 
liee,  fraiicUcain ,  a3û,  Fran- 
eoi*  lia  Sales,  .tija*  :  Pin,  .lomlni- 
rain,  joJ;  lléglss  (Françoi*).  Jéisuilc, 
■'i"'.  -^7»,  •''13.  ">r>6 ;  Sales  iJai-queii) 
et  fri^re  Ouillauine,  jésuites,  niassa- 
«•rt^s  par  les  hugueiiuts  :i  .VuLeiiu». 

Saiusac  (Auili;!  t  coiuinunautii  de), 
378,  4ii*,  r)8<>*.  doà'.  lia.^-.  C,^a. 

—  (nianjiils  de),         328,  382^  ida'. 

—  (inanijuiSB  de).  :>io,  570, 
Saijimon  (Jean),  conseiller  promu  au 

l'arlemeiil  de  rouioiise  et  au  syndi- 
1  !it  de  la  SL^néfliaussée  de  .•elle  ville, 

Sai.axioni*,  syndic  de  la  sénéchaus.iée 
de  Toulouse,  3i_^  36».  3t>.  37*.  38* 

Salki.ukh,  il  N'ariiunne  (nmal  ,1e) 
3.'i8 .  3ij3*. 

Salks  (IWnavent  de).  Voir  Hénavent 
de  Sales. 

SAi>>t  (.lnc(iucs(.  jésuite,  iiiaHsacré 
par  les  liuifuenuts  à  Aulicnd». 

—  (JiMU-napti-Sls  de),  43ii». 

Smjji  Hs  (thAlellenic  de)  (Lozère),  .'kj», 

Sai-INDHK*  (dant)  ilieu  de),  ^Si*. 
Salins  .le  Lanitueilo.-,  i^J,  Afto. 
Sai.i.i:  ibiiri>n  An  lai,  701. 
Sali.ks  (Au. le'  (rammuauut*^  .le),  C3,'i». 

—  (  Haute -(".nronae)  ^rnmminiHUtù 
de),  22, 

Sai.i  »;h  (Knni.'ois  de),  iHê.|u»j  de  Oe- 

ix've,  b 'allli.'allon,  3r.-i» 
-■    (de),  trésorier  de  France.  ^86. 

—  i>r  Kfsil,  ili>puté  au  i^iinseil  du 
("..niinerce,  <'>.<i* 

Sali.ioh  (.iri>;;u..r  pour  taire  le  verr»?, 
appnliV),  171». 

Sali.ISTE,  ilépuléde  Toulnusu,  17V 

Salouonis  (moulin  .le)  (Gers),  M8*. 

Salhkthi^  (délib.jrati'jns  di  vers*»  con- 
ceriiant  b-s},  jo»,  iG.>».  187, 
M>».  a:ti.,  aô;*.  307.  Voir  Puuilreg. 
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Sai.va  (Louis),  fournisseur  de  l'équi- 
valent, aiii*, 

Salvagnau  (Tarnî  (coinniunnuté  de), 

Salvetat  (Haute-Garonne)  (babitants 
de  Notre-Dame  du  la),  3a:i*. 

Sancto  Anouha  (de),  ëv^^pie  de  Car- 
cassoiine,  37».  Voir  Sulnt-.\ndr*^, 

SA.SDHimtrRT  (<|e),  gouverneur  du  fort 
de  .Mines,  47B*. 

San.iiiin,  eonseiller  à  la  cour  .le»  Ai- 
des de  Paris,  35o. 
Saniliiac  (Rieur  Hocher  de),  571». 

Sanwn  (fort  de),  en  S'ivnrais  (Ardé- 

cliu),  ihl. 
Saônk  (rivière  de  la),  aî. 
Sai'Tk  (Ki)car.l  de),  -M.3* 

SAHTK»(.Audo)  (manufacture,  de).  ^17», 
iiS,  ijaa'.  4a(>».  4a.j.  43iV  436. 
Ma*  444*.  4.*)u« ,  4fi.'i»,  407». 

SaiiuemPjans  (Ar.Iéi-he)  (communaul* 
de).  675*. 

Sabrkt  (sieur  de),  700. 

SAimET-SAi.NT-LAfiiENS  (de),  trésorier 
de  France,  ■'>3a,  ■'^7^♦ .  5<)8. 

Sassknaiir  (comte  de),  '^'t 

SATiniAHfiUEs  (IK^raultl  (communauté 
de),  482. 

SAUntiES  (Haulo-Loire)  (terre  de),  ùrr, 
f.85. 

Rault  (pays  de)  (Aude).  .3-,  C7,  7a, 

'<»■'>.  i'/»,  ao7*.  aoB»,  7.3.1,  l'mi. 
SaL'I.x  (de),  ('vériue  d'Alais.  4^6. 

Salukky  (abbé  dei,  rviVjue  de  Rieux. 
■il  8. 

Saumi-U-Ciia.valkii.i.k  (mnite.le),  ti»?». 
Saumi'h  en  .\iijou  (a»»eniblée  de), 

Sai-ne  (rivière <le  la)  (Ilante-Garonuc), 

r.s3». 

Sai'ké  (Gard)  (enlIiH-teiirs  do  la  taille 
;>),  ■.38» 

Saiîwkns  ( Ha ute-< jalonne)  (seigneur 
tle),  710*. 

Saiiteukli-ks  (destruction  .len),  523. 
■'117.  f...8» 

SAi'VAiiEs.  professeur  en  médecine,  à 

Montpellier,  .'iK^»- 
Sai  \  K  (baron  de),  7'!»,  i33». 

—  (Garilj  (baron nie  de),  i4î*. 

—  fvigiierie  .|e|,  ag.^. 

—  (vilb;  de),  38i«.  45f.'. 

SaIvk  (Lu),  en  Wiay  (Huule  Loire) 

(nKmastéfe  de),  (lL 
Sal'vkihkhk  (bar^.n  .le),  'm. 
Sai  zkvs  l  Au.le)  ip.>nt  de),  .'17a* 
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Sal'zbt  (de),  lieutenant  gi>n6ral  de  In 
pré  voté  en  Languedoc,  i&i,  1C7*. 
3ii.  aM*. 

SAVBnntJS  rArifri?e)  (oommunnut*  de), 
aA5'.  3<>i«.  56àV 

Savoie  (l)Jitanl  de),  11*. 

—  (cardinal  de>, 

—  (,Uic  de),  60,  lîij  liL.  iMj  lB2Î. 

—  (pays  de),  111,  lÔQ,   iftij*,  a 60*, 

Savossièrks  (lieignour  de),  ginéml 
diMï  finances  en  Lannnedoi-,  iSL 

Savoss  (fabrication  de»),  538*.  61a*, 
r>33« 

Savoïauds,  &L. 

Says  (dut,  sieur  de  la  lJii»lide-dc-Pau- 

lininn  et  de  Jouars, 
Sceau  (droit  de),  dit  de  Ixmille,  lûi. 
SciENr-Ks  (Société  des).   Voir  Société 

dc-s  Science.*. 
ScHOMBEHis  (nmréchnl  de),  gouverneur 

gi'néml  du  |jingu«'di>i',  ^ar»*.  7'<i* , 

2:,i .   y,'iV .    '(ri.j.  .  -J>')i*. 

sO.'i.  -iftil,  ?f>S ■  ay.i,  -171  .  «7:!*.  •J7"'. 

tKi*.  7Sj'.  fSi.  ■-■>!:(*■  ?H:t.  îH<i» ■ 

iH;*,  21)1  * .  7.111'*.   7^11,    73i>*,  7'*". 

73<>*.  \o(»-  lliilliiiu  (■liii-  d). 
—    (régiment  de), 

SamutAi".  (de),  con«eillLT  11  lu  cliam- 
hre  de  l'K/iil  de  Cuslreu,  im^ 

Scni.i'TiiKE  (lu'ttdémie  de)  :  Moutitvl- 
lier ,  4oj  ;  Toulou.ne  ,  OâO*  ■  *>tiit*. 

Sei-.<)M>  (Fierrt'  Jean),  consul  du  (;«»• 

Si-.i;HtT\iiiK*  nt)  Hûi,  OGj  61^  Sg*, 
731. 

StUAN  (.VrdeUlle^f  (siège  de(,  UÎS. 
SEiiiiA  (nieur),  ^y^t*. 
SfaiUlEH,  cliaurelier,  3Ka,  3tl.'i. 

—  (sieur),  de  Niujo»..  fwj.'j*. 

Sfoii  ii  (Auile),  au  dioi-ése  de  Nar- 
Ijonne  (nuin's  de  clmri.ou  de).  -jiyH. 

StIOLA  (Louis  del.ilM. 

.•>Ki(i.st  (sieur  ili  ),  lîi 

SEl'iNKi.w  (inar,|iiiH  de),  uiinislre, 
.yiit»,  42.t».  h-ii'',  -^3.>». 

SKM.Ma  ïa/r  (.Icuii  dei,  tr<'aori>T  de 
Kr-.mn'.  ut.'i .  iii*.  1 1  '>*  .  1  n)*,  i-j^, 

—  iNieiir  <le),  i3.'r*. 

—  ui,  Çasskiia?  i.iieur  d").  f'7 1  ' . 
StiX  i.Vrir;j;f)  (i-iiiuniiiniiut«'  de).  iW. 

Sll  (i  iuea  sur  le),  LÏa  tj'i* •  71>.  Si *, 
yp* .  H7,         rio*.  II.'!»,  flO*.  u3*. 


TABLE  GÉNÉRALE. 

ia3*.  133.  ni*.  Lïâi  llL.  '34*. 

i37.  i38.  lAo.  1A6*.  i/io*. 
i4o,  iGo».  i5i*.  i55».  i56*.  160*. 
160.  lOA.  »67.  173,  [Ml 
irti  ■  ïo3*,  2o3.  aoT».  ao6,  207*. 
286* ■  256».  »:>«•.  aCi*. 

175,   ao6.   3iA.    346*.  Ml  3i.)8*, 
ÎtT^,  670*.  74*.  7a>i*  ;  greniers, 
Oo'.  67,  86*.  Ha,   io5.  uii 
liai,  m*.  n3.  124*.  iM.  126*. 

126.  12».  |3<>.  |37,  l4W*,  212.  2l5», 
21S'.     210.      220*.     225.      228.  23o. 

a3ô*.  287*.  4l''2*.  543.  j4-4*  ;  impôt, 
!j  3^  3o^  Ml  6oli  OiV  tiV.  81 .  83. 
84.  S."»* .  Hji ,  4o3:  mesure!».  2^  122. 
■  71,  iof>*.  2i3'.  214,  îMi  îiL 
aitx*.  .v>4*  ;  l'iix,  iliij  ijiîL,  ^44. 

4:t6*.  371*:  vente,  <t4«,   |32.  i58. 

247*.  270.  4''n*.  4'.i».  4o8«.  Voir 

(Jalielli^*. 

Seu.o  (Lot)  (communauté  de),  (jij^ 
SeM .  pr»-*  Vicdosso.-*  (.Vriége)  (mines 

de  l'er  il),  ."'47. 
S*:MiN"AiME*  (étnIdiBseraenI  de),  254; 

lUircassonne.    54 i*  ;    Moiil;iulmn  , 

392-'. 

SfcKAiiHT  [terre  ilc),  enCévandan  (Lo- 
zère». 303.  32^,  3^  3.tS«. 

Sknacx  iLoui.s  de),  Lïiii. 

S<".nf.<:kv  («leur  d.'),  O7*. 

Sf:N»i:HAL<sf:K  (■leltes  ilesi,  426. 

Sksk-  ilMix  (délibi'-niliou»  i-oneernant 
l,-*).  ^nv  4o*.  54j  52^  5.Vi*.  (i-jr*. 
05H« 


Sl-Rf:,  banquier  a  .VIbi,  3ii',  îiilL 
—   manufacturier  à  .\lbi,  jaS*.  âa6, 

536*.  54o*,  546*. 
SiClUiESTs  (délibémtions  concernant 

le»!.  3.  28.  3.,  34.  43*.  44.  48.  <>5'. 

iM*.  2141 
Sbhgks  (commerce  des).  78*,  273, 

45o*. 

Sl^BinxAN  (Hérault)  (coniinunnulé  de). 
Il .  Oeo*- 

Sehmkst  de  lldélité  au  roi  (presla- 

lion  du),  Liij  186*.  iHQ.  iSij*.  ii>i , 

'y5*,  j^. 
Skki'  (niis>»eBu  de  la'',  (  Tani-et-i-ia- 

roune,  1117*. 
Skiihe  (comte  de  la),  lieutenant  néné- 

roi  en  Langnedoc,  33 1. 
Sehuk»,  géomètre,  ix^ij' . 
Skhiiks  (di;),  général  des  Aide»,  i73*. 
—   hi^iloriograplie  du  roi.  i4ii*- 
Servan  (demoiselle  de),  'Hia. 
Skuvant  ,   luatiufacturier  au    l'uy , 

Oio». 

Sehvi.ss  ,  .svudic   générai  du  Ihiii- 

pliiné,  i40. 
Sl-.MVfKN,  Rurinlendant  de«  finance*, 

3i3*. 

Sl-tHvu'itir  (do),  inallre  de-i  Re<liicleS, 


'    SSNKr.ri-.KiiE  (ilel,  nblié  régulier  du 
MôiiestiiT.  i3i. 

—  (.Vnloine  de),  évè(juc  du  l'uy,  75*. 

—  (<lr.igous  ile),  4  V''. 

—  (veuve  du  man|ui«  dei.  Aune  de 
f.,oiiguevi(l,  445*. 

SSsfiiiAb  (Imrou  de),  3<>».  4'>3,  rM>2*. 
-    iLacapetb-  de».  684*. 
Sf;NtJc>i"i>  (eailel  de),  liHl,  162.  i6't'. 
SfcM;i'i;ni(E.  Voir  Séni'i  lrrre. 
ShNKZ  (d«'i,  lugéiii.'ur  ilu  roi,  53 1 , 

53<(*,  545*.  55o*.  5iJi*,  570*. 
SKN-i  lYonio^)  iarehev,''H|ue  ibM,  Monl- 

pe2;il  de  Carbon,  frère  de  celui  de 

Toul<,usi',  4:'5. 
Ses  IIs  idei,  i'<,n*ul  de  Vaiculine,  en 

Comniiiig's,  .'fj-j. 
SEfriMWli:  (l)a|>('^uie  de  la  fille  du 

liiurécbal  de  Tliolnonil,  cnuiman- 

dant  en  elu-f  eu  l.ntiguetloc,  ii|i|ie. 

Skitimasik  (régiment  de),  57i)',  .5711, 
.jS't* .  .",^5^ ,  5«) I  '* ,  Mf>*  ,  ."wjj ,  '"'t* 
SKUAiiNi:  |  Ail>li'l  (lieu  d'').  «hÏT 
."sf  M.M'Hi.N'  (IV11:).  e:i|iucin  de  l'ézenas. 


Seiivih^  (baron  de).  3Kij,  .^<>7 . 

—  ((iiiri)  (liamnnie  de\  407. 

—  (marquisat  de),  38i'. 

SeuviCs  (de),  commambint  du  cliA- 
teau  de  I^mbers,  ■ 

Se*(;h:ii>iik  ('l  liolosany  de  la),  avoc^at 
au  Parlement,  •>?8* 

Sf;vii  (.Alexandre  de),  conseiller  d'Étal, 
3o2* .  3o2,  3wi. 

SiivKiiAO  (mar(|UH  de),  lieutenant  gé- 
néral en  Langueilne,  254* 

Sevin  (sieur  de),  448* .  4«>'^*. 

—  ut  MAN.sESt;Ai.  (siour  dei,  tré.so- 
rier  île  la  Dour^^e.  46<.). 

SiiKAN  (.\nde)  (cûnimunauté  ,1e),  4i3. 

Coq*,  l'iiili*;  gicniers 


,588. 


il  sel,  ii4.  1 15* 


123, 


ia4.  i7<>,  41'n',  .543 .  544. 
-    (étang  de).  4i3,  4i4. 
Sil.i.LHY  (de),  amt>assaileur  du  roi  en 

SuisN'j,  1 35. 
Su. VAIN,  uuiuiifacturier,  (grutilication 

uu  ^ieur),  dHij- 
SlMl\N  (de),  vieaire  général  de  l  êvé- 

fjue  de  Viviers,  333,  ÎKù*. 
Siuosv  (!•■.).  inutlr.>  de  forge-S,  67*. 
Sios,  ingénieur.  ùIiSL 
Simr..  coiuiiii^^  au.\  archives,  izi,  5;0, 

57K,  58o*, 


SlsTKitos  f nis*t'»  Alln->!'J  (HV^Vjue  <le), 

3o«.  3i*.  Siî. 
Sor.ifiTf  nK-H  S^.iKNCKs  Ae  Mont[>)>lli«>i'. 

5i6.  5fto* .  'iftS* .  fn.»i*.  6ijt'»*,  Oqo*, 

7olj. 

—  ilo  Toiilo'isp,  6ii»>*  :  inst:il)ution, 
700*. 

SiJKKVK,  tnairr  Ae  Moriti'ch  (Tnm-st- 

OaroiitiPt.  jqj. 
fvKCItS  NOIIIËS  d'Al«t,  ''S."i. 
SoiKS  |rr>mmeiv<î  dps).  A38*.  li'io»,  ii)2. 

^'.3*.  .V.a*.  r.in*,  ilaD,  53i».  .'►8i«, 

r<8.').  <)io*.  63jj  rvii  fiiMj  fi84). 

Soi.*<iKs  (clipvjilier  -Ir),  61  a,  fiai ,  605, 
f.73. 

At<l«-3  >)«•  MotiliiHllMT,  2&!L 

—  tr>'S»ripr  rli>  Kriincp,  /)q3*.  ■'■^6 . 

Roi-riAT-^  ('li^libôriilioiis  rnncornnnt 

l<'s),       i<4*.  I la*,  I lA*.  711*. 
Koi.DHorKii.    Voir  lloflit-iiioro-Solor- 

SouMi^HF.s  KiliH)  iromniuil;ilitt^ 

711* ,  H3.  LÏll-  lii*.  2^1;  347*, 
3  V(,  )iii7*  ,  O07 ,  fi7«( .  '"■>*  ■  * 

SoNSAC  (Aiiile')  I •■oiiimiinniilc  de), 


Son  irivi'Te  (lui,  nii  (liurt-ie  >!<• 

vniir  (TanO.  .^"3.  .^o;*,  'tfiij* ,  fi^i*. 
SoHÈy.K  (Tariil  (Iwtli'tliL-liii-i  île),  anj.t, 

—    fvill.-  .II').  Mj  33o*,  337'. 

337,  l'ia.'.*.  c.a<)'.  fM):i'.  6i»r>*. 

Somma  (Imbiliinls.  <if),  17S 
Soi  il. nuis  (le),  iivoi'iit  A  la  fOlir  des 
cotiliili'^  <U:  .Montpellier,  y»*,  tii±. 


TABLE  GÉNÉRALE. 
SuvAi.  (Tarn)  icoinniunnut»^  de),  ûiii*. 
Socur.inAN  (sioiir  do),  37O. 
.SoLBÉ»  (sieur  Pfvrolo  de),  703. 
SoLBisK  (cnrdiiiitt  dej,  Ooi)*,  ûiiiî. 
—    (lirinrp  de),  fiTii»,  fnio*.  61O*,  Clifl. 
SotrnzMAKThiis,  iirtHxt  y.''n(>ral  île  Lan- 

SoriiAX.  Voir  Snllnn- 

Sot  DE  (i-oiimicrcp  do  la),  fli5.  636*. 

SouFi'LOT,  nrcliilettir  du  roi,  mandé  a 

MonlpelliiT  pour  la  décoration  du 

feyrou,  6j5*. 
SoroAii.HAc  (i-imin)iinaiit«'-  dt^),  an  dio- 

ci'&e  de  Hoilez  (.\veyron),  A«>ii. 
Soi'nRAO.SE  (Audci  (terro  de),  6116*. 
Sy nilAl-oL,  près  Sum^ncî  (<iard),  (mi- 

iios  dt'  L-linrhun  de),  OBq. 
ï>ot."ii.i.At:i'«l>bi>  de)  (l.cit),  (jrnnd-vicnire 

de  IVv(''Hue  de  I»iléve,  .'«ij?*. 
Sori.AUK  (Pierre),  ki'c"''-''  ''u  dioc*s« 

ilo  Cnrojissonnt-,  -3». 
S<u  i,A/nK  iduin).  n'ii^îitiux  l)Linéilictin, 

historiojjrapl»'  de  la  province  d« 

Laniîuedor.  703. 
Soi;mii,(.f.  (iihlM'),  rlianoine  de  Ville- 

Deuve-W'-i  Av  ii4ni>n,  *>i ■ 

SoChDI»  (Ull>ri|lli.s  llr),  3<c>,  3f>l  ,  .^OT* , 

SofHSiAC  (Kieurdel,  auâ. 

Sdc'vii.lk.  «rcliilecln  de  Montpellier, 

.S<)v*(si5  (Ardiche)  (lien  de),  ifi^  fu*.  Sj. 

Si'isotA  fmnnpii^e  de),  f»i)M*. 

Stati  K  DK  1,011»  XIV.  Voir  p.  787, 

Itois  :  Klulue. 
Stud/zi  (i'ardin:d),  liz. 
Sri  iiBiî.  fermier  des  gaMIes,  i35. 
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StriuECT  (.\nti>ine  del,  <5vèque  de  Mont- 
pellier, q5^  137*,  nfl,  i3i*.  1.34. 
i37*,  i4'- 

Srn*TiTOTioN!i  («dit  sur  le»),  afi. 

SoiivuNTiox  (droit  de),  »7i*.  277. 

Si:c.  premier  con.sul  de  Pépieux 
(Aude),  C4o. 

SumiKT,  Inveutour  d'un  système  pour 
l'étloRion  des  vers  à  soie,  <i8ij. 

Sccni:s,  commerce,  573*  ;  nininerie  à 
Celte,  470*. 

SCKIM.ES  (sieur  de),  17:"»,  733*. 

SrriiSKs  (délibérations  conceriiaul 
3j      4i*,  ôi,  20L  iili  iMj 
io5,  i56i  I .">9* ,  344- 

Si'Li.Y  (duc  de),  pmnd  voyer  de 
France,  177*,  187.  Voir  Husny. 

Si:i.TAN  (ambassade  an),  8^  8. 

SuLrzBAcn  (forues  de),  au  prince  de 
Nu««au,  1177 .  fM)4. 

SfMivNK  (lien  de)  ((iard),  (j8<). 

—  ^marpiis  de),  701 . 
SrrBRSANcTin,  caiiîtoiil,  Ha, 
Siv.e(»bb>5  de),  baron  de  Baume,  33» . 

—  (chevalier  de),  734*. 

—  (L.  det,  évOqu;  de  Vivier*,  112. 
Syi.vbhéai.  iOard)  (rummunutité  de). 

377*,  48o.  jlia. 

Sy.suics  (lUlibèralions  diverse»  con- 
cernant les).  3^  4o*,  4"*i  ÎLi  O^"*. 
Cfi* ,  72 ,  170*,  1 78* ,  jnn,  îo4*.  310. 
yt  I*.  !?3H.  '^4  ' .  -i?!»,  jiH  * .  4**8,  44***. 
<4g.  .443.  01}»*.  Ii84  :  dioiéi-ains,  'lu, 
i.'>8*.  1 1)7 ♦ .  aji.  305,  370  ;  de» 


"••oécliiiiissi'-es,  ^;t^neran\, 
t6.")* .  n>8.  3 1 .') .  317* ,  333*,  -ift-; , 
2O8*.  376,  33fi.  .367  ♦.  44t>*.  470'. 
48:..  ajfi,  '.70* .  m/,',  IMj*. 


Tarai  s  (manufacture  de),  ûiifiL. 
TAisKLi.KJN-i  (abiililiuu  d«  rérei'lion 

iii-vi.  m 

Taiu.k  iiK  MAitiuiK  ijiiridictiuli  de  la), 
Il  T<iillon>e,  3 1 4 ■  387,  34" - 

Takkanel  (sieur),  d'Allii,  ii'4. 

Takiiîtas  (droit  sur  les),  4-3i'- 

Taii.i.ks,  3g*,  63.  380*;  c<)é(|ualeur« 
et  nssRsiMrur»,  377  ;  levée,  33*.  275, 
3iii>* ,  344*  ;  receveur*,  riit*.  aSa, 
3j7*.  267,  liai. 

Taiu-OS,  ^i,  S^iV,  j«j  ftSj  bail, 
tij* ,  f>8  -.  contrôleur» ,  33.^>*  ;  rece- 
veurs. 49*.  JQ.  <><>.  fô*,  68*,  33-»» 


ï 

Talavhac  (Aude)  (lien  dei,  3-.i4*. 
Tai.aviîa.s  (Aude)  (clirileau  de),  njfi*. 

TAi.i.KYitAM>PÉl(l<ionu(c;omleGabriel- 
.Marie  dei,  cumniamlnnt  en  chef  eu 
Lan^îuedoc,  068.  O71*,  t>yo. 

TALiJlili  (Antoine),  ç^s^  m*. 

Ta.si»  (Tarn)  (pont  de),  6i-i.".*. 

TaHasCON  (Boncbes-du-Hhone)  (ville 
de),  .^3^  08^  i30j  i.Ha*,  178, 

i83.  325*.  3i7,  371 .  4^7,  609,  03»*. 
057*. 

TAnAf.t  (sieur  de),  îitfi. 

Ta  11  s  (rivière  «lu),  3ij  n4*,  tft»,  190. 


yiio* .  3o3*.  3ijfi ,  4-''.'',  5<>»* ,  -t-^i* . 
•>63.  ôJtii.  :>i>4* ,  tM.j*.  064.  067*. 
070*,  Ca<(*,  708*,  712*. 

Tasoue  (drnit  de)  sur  le  |ioi»*ou  ù 
Narbonne.  417. 

Tack  (sieur).  messa;ier  de  TouIoum  It 
l.yun.  XiÇi  387*. 

TAirTAVK.r,  (l'yr^niieH-<  )rienlale»)  (gar- 
nison de),  2ft5,  367. 

TAVcnsKs  (prohibition  des),  ll,  i3*, 
ï8j  r.i*,  323^ 

Tavkhniku,  Imprimeur  do  la  carte  de 
I.,nn^uedijc,  'f* 
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Tavkbnikh  pi-ocurcnr  à  In  coiir  des 

tUjmples  de  MonliH-llior,  /io3. 
Tavkrxikh*  (taxe  sur  les),  îTih. 
TéIiESCo  (JérùiriH),  «mnd  vicaire  itu 

cnHlnnl  ilo  FernirL-,  archevêque  do 

NarlioniK-, 
TEiNTi-nir-ns  igniliricotions  îiuii.  ùiSL 
ÏEissONMÈ fiK,  (It^puté  de  Gliiilac,  Ci8*, 

<»i8. 

TliMPLEs  «Ica  llL>lii!îonnaires,  rj^^  fm* . 

3i6  :  construrlion,  aij:"! ,  .lno*;  déiiio- 

lilion,  358*.  a7H;  sii|)prcssi<in ,  3ri7'. 
TeKLCiX  (Glauilc).  avocnl  an  sénci-liol 

do  Toukiii!<.o.  5<.»*. 
Tehmksés  iDffliMers  du),  nii  «lioc^'so  d« 

Niirlionnp,  ïfiS» 
TKIIHA1JI.S  larrit  ilcs), 
Tebiiassu (Hi<ilt<^<i:iroline) (lii'ii  di? ia), 

lajj,  i58*,  478.  4i.|8*,  •.o4',  '11 3'.  ûaiL 

—  (sieur  de         li  lal;  3«*, 

Tkrray,  rontriileiir  ni-ni'ral  d»'»  fimn- 

TniHKNKt  Vf,  (t;:lrdi  llirri  dr),  fiXci. 

TilIiiiiiii:  isiriir  d.-i.  Hz. 
TKiî-JsN  itiiiir  di'l,  l'Hi",  ■■'ta*. 
TKs<;otM'riir(i-<-l  (iun)iin.'i  |rlvli-iT  dut, 

'rKsf.otNf:r  (  l'ani-L'I-iimoniio)  (riiin- 
•i«au  du),  i'k'7. 

TEs*lîinHK.  uiTilli'»'  des  pau\  v\  U>nH^ 
du  MonIpellIiT,  cliariii-  lU-  lu  visite 
d"nn>j  parli»^  des  bois  iXv  U  pruvince, 
53li,  :VV. 

Ttiirip,  f»-tuldii  rcv'im<>nt  de),  /jïi*. 

Tksti-  (Jeani.  trënorior  KOiiéml,  ô, 

itj».  17,  18*,  ri|*,  ig,  ifo.  21*.  7j. 

•j3*  .  23 ,  ?V 
TiiSiKR  fiiipiirl.  C'iij*. 
Tkykas  (Hieur  d*>),  A^'">''.  ii"*- 
Ti'.v>s<->t)K  (  l'arti)  (l'i^lise  de),  m. 
Thm-  (étant!  de  1  (H>riiult).  3fij'. 

4iç>*.  i'i7*.   V''-''.  V'iV.  /l''8*. 

jjriH,  /)Cj.  jjÇj*.  r.KM«,  6K'*- 
Ttif:MiM>  iniartichal  do),  i3.'>,  j3>"i, 
2:.8,  J711,  73a. 

Tlll'ZAN  iHéniuil)  (i-oimnunaul(''  di'l, 
I  a<).  1 3f)* . 

—  n'ÛL.sFir.iTF.s  (si»-iir  tlei.  711.^. 

—  un  I.l'<:  (Charles  dei,  ^2lL. 

Thikhky  |s.îpur  do),  3ç)7. 

■rmii.ii^^ \sy  1>K  i-A  Sr.soi  iKiit,  rivocnt 
Ku  l'iirlcUK^tit.  j'jH'* 

ThijM,\h  i  r.i>'iu-},  «11-  ni4'UX, 
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Thomas  (Ui-riiard  de),  trt'*orl*r  de 

Krancp,  l'iS. 
Thumashis  (siftur),  de  Lyon,  !iL 
ThkmC,  mnnufaclurivr.  .jia*. 
Thomdsli  (manVdial  dn|,  ojniiaandant 

L>ii  cliff  il*  la  provimo  du  Lantruo- 

doc.  liiM*.  fiaa.  6a3.  tii.'i' .  fnO.  0j8, 

63o*,  ûii. 

—  (niaréï-'lialn  de),  grutitirntioii  d« 
lilKXi  livre*  à  1  occasion  df  m.'^*  cou- 

—  (Sopliuianie  do(.  Illle  du  maréchal 
et  tillûuli;  des  fclHl"  du  Ij>lnr<lcdoc. 


(i«>8». 


Tori.Atîn  (Ardi-cl»o)  f  faliri.iui'  de 

Toi  LOx-  iVar)  (ulk-  de),  i32*.  Ç33^ 

Toiiri>ini:  |llaulu<iurruine)  (arclievii- 
«lue  d«),  ^0».  mr^  SoV  jj3V  luf.. 
I  i.i».  tj3*,  a^z*.  J^'i.)' .  yl'iii.  ïfM», 
ïH8' 


33^ 

3(>ri 


7i>3» ,    3<>t<*  .     3..rl,     3a  I  .  32?'. 

J:.3'.  3-4.  3a.">*.  3t6» ,  333», 
M,:i.  V,\*,  3:.3.  3f.o'' 

,      .  3ii.>* ,  37 1*, 

373,  37<j«,  38<>*, 
itf ^> .  Hi  (  I  ' 
3..>8'.  '3.1. 


iiili  Mil 

.'1  Vj-  ,  lÎLi 
jjr.H».  ^'.H.  v'i<)*,  Vil)'' ,  401 ,  /|ii3* 


TitûHE  (Tarn)  (ruisseau  dil).  r»87*. 

Thi'hv.  Vot)-  lliissim. 

TiEns-f/rAT  (ncns  du),  38* :  d^initès, 

■'•..I ,  t-j),,  j3ii*,  334,  a.")!,  3i3*,  |ut>- 

cés,  7<i* ,  78. 
Tll.l.liT  (#ii?ur  du),  ilm-teur  en  UM'-da- 

rine  de  rL'niversilé  de  Monlindller, 

TiN):i.,  insjiecl#>ur  des  drap^,  liiiîL 

ToN.NKI.It-U   t>K  HHKTKriL  (I-(n)is  Le), 

niailri'doK  Rniuète-i  de  l'IIolel,  383.  j 
aKI'i .  uH-;.  îyi*.  -"Yi'.  ^'di'"  Le  Tm- 
iielii-r.  ! 

TuNTISh,^   (  •"'talili>Seineill  <|fl.   3r)i| . 
.loi».  ^37-,  m*.  <3.>'. 

ToiiNAi;  tlianui  de|,  -^^8*.  479,  tiliH, 

—    (liardi  (baniiinie  de),  V'i('>.  ^ii7* , 
fi87*. 

ToiiSXI.  (Iiaron  de),  (ij^ 
Tiisi;.\NK  lijrnnd  duc  de|,  l'i.'.' .  iTui*. 
Toi:<;h  illautr  (ini'onnel  (rivi.'ru  du). 


^  ^J7.  .iji)*,  /i3u* .  ■''|3.>, 
T3A.  iiilL  liîlL 

iii,  iii,  5^6,  /|^8«. 


4f>3,  iiii  âî"»:,  4<i2V  -^ti8'. 

^7"'.  -^70*.  iiiiN  ^8i*.  laii.  ;»iix 

âio,  5i ?.  iiliî.  iiS,  521 ,  323.  .')iO. 
5ar)« .  5,1<>«,  :>2i*,  541,  3,^3'. 

544*.  biL    ■'■V'*.  546.  ;i48. 
D55*,  355,  557*,  ."hîo*.  .54>2.  565*, 
57«»,    573,   57G* ,    577 .  ii~t\* ,  58 1 , 
584* ■  584.  .n»7».  588«.  5i)o»,  j-jo. 


■>'.l^'>  5i>'>» ,  .".1)5 ,  ."m>7*, 

6111^ * ,  rio5,  ftfiji,  rn3,  fti 7, 
620*.  6'/ii.  t'3o»,  tjSi*.  ii.^ri .  ftVi', 
<>35.  63;.  t>4o.  64i».  (j^u 
C4i(* ,  65..* .  f.53 .  <'>5fi* .  ImH«,  »'.rH(' , 
COo.  l'i>»3* ,  COi",  fiC.î ,  )iri8 .  <>7o, 
fi-3*,  «74',  675 .  fi77»,  1178*.  f,78. 
fi8<).  681',  f>87«.  «k)j*,  <N^5_,  fH|6*, 
0*17  ,  7CM1* ,  7ni ,  7<>4  * .  7 1  y  * ,  71  11*, 
73(>»,  23^1  -3i*.  733*.  733,  735». 

—  (rhaïu-elli-rie  de),  0^  ^^5^  87* .  it'ii 

—  (ihamhre  den  ,\ides  à),  priii^^t  de 
erra  lion.  Ifti*. 

—  (ehainbre  des  Com[i(e.'î  ul,  projel 
de  création,  loii». 

—  olianibre  de*  Reipièti's  dei,  32_, 
îy,  4'*.  ii:  ii;  -iî  70* .  82''.  iij* . 
1^4». 

—  (eointe  de),  lils  léijitiinë  de 
Louiii  XIV,  4'.K>-  (>'!■ 

—  (ronitoh  de*,  roi?-  l'oiliers  (Al- 
|ilif>iise  dei  fl  le*  Raymond. 

—  |diiM'<''s<!  de),  2()*.  2Q,  5; .  7<).  isi, 
i  jl".,  ili»,  ifi3.  1C8,  i88*.  2i3».  221. 
■j45»,  3i4,  Zm.  34^*,  3>iii.  45i*, 
467,    470.    47;!*,   48*.,    4'.>'>* ,  ^87, 


4f)f|»,  5Û4,  .^4;»*,    5fi3^    573-'.  588. 

."►on»,  6o5* .  0u7 ,  0<m.  fil I .  l'iti* 

fi3f>»,  tit>4 ■  074*,  675*.  f>«)2.  >i<i4 • . 

701 ♦ .  7H1 ,   ,t3*,  727*  ;  archives, 

r.8i»  ;  assiettes,    m4*.  u''»*, 

3f>7*  :  ateliers  de  charité,  lii'>ii  :  b«- 

i\)iiK,  33o',  333*  ;  cliemins.  3^5» , 

443,  :.4mj.  578*.  r>8i.  .'.Qi  ■  f..i8'.  048. 

C5i .  1)57»,  057  05q.  îVjiiL  f'tw)'. 
672*,  0«2»'7*S4.  «187,  fH)!!,  6;>4. 
iHn',  iK»S.  7U2».  704  :  lialiitnnt* , 


187;  poDls,  f>83  ;  rei'i.-veur.  85^  436; 
syiidii-,  Ht|*.  731. 

—  (  t,'énél  Hlil<''  de),  83*.  nT  ■  11!),  i^^. 
102,  212*,  •'3.'>*,  247*.  4"^'.  ^"  ■ 
43>>,  575 .  f>i().  r»5î.  72fi. 

—  (odicial  de),  l2- 

—  fprésidial  d<'),  i47*.  357. 

—  ((■arkmeni  île).  Voir  plus  haut, 
p.  7.SI.  l>arleiu»nt  de  Toulouse. 

_  (s,-niVhul  de),  1*1,  31»,  3j'.  3.3», 
34*.  '17* ,  67*,  ftSj  8<i\  Lili 

—  )s(-iièchan»sée  de).  1  a» ■  1  20*. 
3 1  • ,  M\' .  3.).  42*,  5j_.  52_.  21:  ''^*- 
iO(,*,  I j3,  160*,   ifi6.  - 172»,  188*. 

~     11l>,    -•24.    '32,     242*.    2<JI>* . 
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■io8.  3on.  3M.  3Mj  •^'''''* .  W.,  38j£, 

r.74».  583  .  6i5.  «33.  O-'k). 
716*.  716,  73a*  :  iiiscilililio, 

iH,^*.    180.    i<|fi.    aiio*,  ïo^*,   

»n .    i  ift.   i33*.   a3<i.  iV>*.  ai|H* , 


iHii*. 

2^7  t 


3iH*.   33»>.  3i<.  33?. 
3^1»,  34.'.*.  3Vi,  3j£^ 

358.  3tii.  3<H.  307.  371', 
37fi».  3, a»,  3S.,  38,'i*.  3K4>'. 


330* 

3:.r.*. 

323^ 
3<>o' , 


3n»* ,  3ijfi ,  3tfi,' ,  .V.3*.  4ié:p   

■'il».  Ato*.  V-ift.  V^ji*.  V<2*, 
A34.  430.  439*.  44< .  iMi  iili  M«l 
4:.iV  4r.3«.  4û:.*.        4fti.  ift3. 

Mil  illiV  ^ÏL  ÏB:  iiillj 

48r>* .   487 ,    4*.**^ '   •i\h* »  4'.|8 ,    ."ma* . 

■'')o4 .  5o7 ,   jui,   .'n  3* .    ji<i*.    il  S, 

521*.  ■')23.  :>ift,  ■'•.i.)* ,  r>3<>*.  .'i3i*, 
M3,  :>3C,*,  538.  ri4..*,  jiV. 


"»A*''*.  ■">48* .  .'l'io .  .")."in*,  .Vi'i* . 
Sâfl*.  361.   .'i<>.">*.  !jfi8*.  J71». 

«il- 


73. 


On  a' 
6a6* 


•'-'■I' 


C.118. 


tH3. 


620.  033.  037.  64o.  «'iri*. 
(Hjfl*,  Bj3.  fi.>tl* .  Oiio*.  01)3*.  605, 
608.   O7»,  fi74«,    077.  O80 .  mi*. 

687*.   Oy«*,  6i»4,    «).jfi» .   fj|j7 . 

7 ou*,    701*.    704*.   70<î.    7 00* .  7l3. 

71C*  ;  assitlte»,  7  m*.  tlieiiiins,  lâa*. 
48(j« ,  5ft4.  Cil',  fini.  O28*.  ft38*. 
642.  040 ,  714  ;  tlr'putt*'^.  I or» .  32O  : 
flcfs  noliles,  3<>ii  ;  litmifs.  0"»a  :  offi- 
ciera, 2ii  "I  •  6-"r7 .  006. 
ft7u.  08»*,  083,  O87,  711  ;  «vndio, 
<3*.  xifi. 

TofUJl'sK  (vicaire  tfAïuTal  de),  i3*. 
35,30^iol^4o^  ii*.|ialiiluMj 

ûiL  681,      aal,  llL  'îA'-  ny*. 

35ij  Sjit  22âi 

—  (ville  (le),  3^  43^  01,  00^  jS\ 
8^*.  88^  .>i*.  Ull^  ■■)8.  çffl. 
mit*.  Kia*.  10*»*,  114*.  fJû.  taft* . 
iTQi  1 3ii .  i4")* .  1 4?^* .  I  ■'>7 .  1 04  * . 
166.  167*.  167.  |84*.  iKH*.  i>i,i*. 
2ii8*.  'j'A-j .  2^4 .  233* ,  3oi ,  lii, 
333*.  338.  371 .  38i  . 
3«7*,  ,3.|.l»,  3r|«j  4iO. 
43.  A-'io".  4.'n  .  4.'>4i. 


4 28.  4;ia'.  4:{.-. 
4r»8.  405.  400.  407.  471*.  470.  ^>^l^ 
480.  487,  4i|.i*,  4i)2.  4ii8'.  4fi8 .  .-mL- 
5  1 1 1 ,  5 1  0*  ,  ;fj  I  .  it'.in  .  .».n>.  lO  .  .%Oil , 
■'»<i3 .  ,'.08*.  '175.  0 1 5  ■  Qy  1 .  043*.  0.'i4 
05<t.    08o*.    083*.   OH:i  .    OrjL  fM. 


f'fWI.   :'0.    T»^-,  725. 


ncinl«'inli->,  .3W4''.  OoO,  ii3j*.  050* , 
1mii  .   Oim*  ,  7<'ii*  .   7«i3  ;  sijim  l  ioi'* , 


44u*  ;  archt^M'clii  (junliti  1 
iir("1iiv<-.i,  43ii* ;  nrs(tn«l,  1  o<) ,  117*; 
:irlillfrii-.  112:  :i!.!>irllf,  81  * .  3i>8  : 
KUlîiislin*,  1 2ti  :  iivociil.-^.  -'X<t  ;  Itii/.n- 
lie,  ■'kj2*.  5i3*.  <'>54* .  05i|*  ;  hoiK'ln'- 
ru'-i,  ■-•43.  j<<o';   ImiirKi'ois,  110*. 


182. 
281*. 
355* . 


III,  1 13 :  lioilrse  <le»  innicliHiKls, 
45*.  i56.  473;  canaux.  200*.  658, 
G5<>*.  O72*,  O72,  675,  0«2.  685;  cji- 
pitoiilK,  2^  LLi  Lii  iAj  "*.  35* , 
3m*.  45*.  ii,  481,  581,  ÛuL, 

îl,  7i>'.  8i*.  82,  87*.  .y,,  104. 

m*,    126*,    1 53 ,    1 57* ,    1 65 .  171». 

221  *  .     225*  .     7 ?«J .     ïO,'»*  .  275. 

284.  3<>8,  3n{i.  3i2.  322*.  353. 

  3j)7* .  4ii5 .   44ii,   487.  48X*. 

4o2 .  .5iio',  jiO*.  O7 1 ,  Oi(7,  7 1 5* , 
720,  733  :  carmollli  s.  3ii7*  :  clisiiii- 
bi'i^  lie  r-ciiiinercf.  4<i4i.  477 .  054*  : 
l'iiarireiix,  Ojo:  ctirmint..  <)8*.  227* . 
42O.  4'"* .  5ii4 ,  523 ,  527 * ,  52i|* , 
54" ■   548',   57».  .5.^^».  0n5* . 

Oi.8.  6111.  O22.  626*.  6211.  033.  ftjij*, 
65i*,  057* .  0<(5*  ;  chi>iniii  de  la 
[losle ,  2u5.  .587,  ."miii,  Oi3.  040*  ; 
chevriilii-rs,  410*  ;  chirurgien*,  >'iK8; 
clei  ^!".  42i  tollè^ies.  lOo.  483 .  04o. 
708 ;  comtes  '.riineti^ie  îles).  O7G ; 
CMiiinuiiiitlon,  Hfi^  coïK'iiTKerif.  .5i^ 
cutilu^iutt.  170,  173*.  172.  583* : 
conieliers,  inO*  ;  Dallia'le,  3O7  ;  l»au- 
raile  (tiéiii^iliclins),  6O1 .  O75 ,  700*  : 
id.  Ipnroiti.He),  0."i<i :  id.  (|Kirl).  *''08* , 
672 .  0;5;  id.  ^v^)^r  •jiinli;  i|Aputé>i, 


1O7, 
3i|". 


153. 


Ai*.  <|2.  i"7*.  107.  " I ' 

181*.    21.3*.    24'>*.  281».  

5o5:  iJillon  (cours), lij^:  'Irap»,  lOi, 
iGO*.  7o5  ;  èi'olp  rlea  ponts  et  rliiiil»»- 
71 18 :  KHipiilIn  |coll<'-(.'i>  <li'  1') . 
it'iii  ;  (''tni>e»,  275,  2Sfi* ,  2i|5* ,  378, 
38i*.  4511*  ;  raui>ourKS.  281  * , 
282  *  :  dites  lie  In  Clinrité  ,  271; 
filles  «le  renfani-e  de  Jésuh.  305*: 
fille*  de  II)  Madeleine,  3^8^  35.5*; 
filIreK  (pi-Hirie  des),  05i  ;  fosses, 
Or(0*;  ^;nl>elle  .  jliB  *  ;  ^lanlia^je, 
t'i83* .  t>im  ;  <;ni'i>nne  (  rivj«'r>;  de), 
|04*.  3;i*.  3<tn*.  52i*,  •|5^*.  05t|*, 
0.18  ;  l)i\|(ilaiix  .  355* .  48i  ■  488. 
4./>*.  4i|8* ,  .5u4*.  5i3*.  044*:  h.Mel- 
(K-  vilIc,  30o*-.  inmidnlions.  308. 
53<).  54».  5O7 ' ;  jésiiil<'s,  24^  112*. 
iO<>:  ju(je  criiiniiel,  03j  80^  lili^reft 
(*<'rvice  de)  421  iimire.  453*.  45n*, 
46.)*.  ."iCn.*,  574*,  .584 .  5ni..  5n8*  : 
iiiaisoti  d<'>i  uouvesnix  convertis, 
34i).  305*  :  iiialailri'rii',  ?42  :  iinun- 
[iirlmv  lie  l'li.>|iitul  lie  la  (inive.  355*. 
48 1.  4./>*.  4i|8.  5i3*.  04^1*-.  imirli- 
iiet,  212*.  217.  2 m;  nieiiilioiti^  idé- 
|>ôl  iU  >.  (i'Mt*.  08 1 .  08ii  ;  im.ssuyerio, 
|5|.  ii/i.  34 H.  3-,3.  3:0*.  3Hi  .  035*: 
liroiilinli- .  35*.    iii4*.    107*.    I  m*. 

112.     ni,     Lli^.     173.     1X7*.  21)5. 

400;  nioiilin  du  Cliilteau.  04'**.  ''m i . 
654 * .  O73*.  On3  :  iiotain  h.  >i04  :  or- 
fèvres, 4^3*  ;  [lonts,  i_2_.  5ii*,  i52*. 
i57*.   1 5H .  1O4* .  iO<>*,  1 0<( ,  171*. 

1811.     182.      ihH,     1(1(1*.  KJ2*, 


i!»2.  ipC*.  IQ7.  '«W  ■  2n8. 
212*.  2i4,  223,  22a.  ân,  5l3*,  iiS, 
521*.  524*.  54» ■  542* ,  544*.  545*. 
547*.  54.)*.  ,'i5i*,  554* ,  .5.56*,  5.5Jj*. 
.56i*,  563j  .'.67*,  fli>3*,  f.«M).  63i . 
043*.  65 1 .  64>i|* .  672.  673*.  0(i4*. 
710*  ;  portes  de  la  ville,  Oi)7*, 
6118  ;  prisouh  du  Fai  leinctit.  6«>7,  6i|<>, 
7ii3,  705,  7uO.  708,  7 1 3* ;  «[liai  de  Itt 
Daiirnde  i<|  autre*.  043* .  65 1 .  058. 
00 1 ,  004*.  60H* .  flfH>*.  O72.  O73*, 
O75 ,  ti82,  6<j5.  688*.  6<»i*.  Oii2 . 
Oi/i ,  6<j8.  6<>ij* ,  7<Hi*,  710*;  rentes, 
407 1  4i"*  ;  R'iimlx  (|ilai-e).  1 20  : 
Sailli-» '.yprieu  t  r«iil)Oiir(f (.  88*.  i6t>, 
05i .  O80.  (1H2.  <W5.  Oyi*.  6.17*. 
71)0*.  7'"*  ;  S-nint-Ptieiine  (cli«|>ilre 
mi>lro|i(dili<in)  1 711* ,  2ii3*.  288;  id. 
(ritUw  callu  drule),  108*.  26;t*,  367  ; 
inrrndie  et  re.il'iiifntion.  i7<>*.  182  ; 
Saint-Martini  (i-ollé^'e) .  ^  ;  Saint- 
Micliel  (fauliouri;).  0it3:  Siiinl-l'ierre 
(  cimetière  ).  .582 *  :  Saint -Sauveur 
(pont),  068*  :  h^aint  Sernin  |cii|>llou- 
lali,  485*  ;  table  de  marlire  tjtiridic- 
liim).  iiii  282^  3J2.:  taille, 
34 1  ;  lailliin,  i55*.  i.>8*.  201^.  266*  ; 
teinturiers,  445 :  Touni*  (Ile  dei, 
308,  37 1  *  :  université,  voir  iiniver- 
sit«'  d<j  Toulouse,  p.  796;  vit;iiier, 
57*.  74*.  liiii- 

Toiii.oiisK-I.AtTRKt:,  «ieiir  de  Saint- 
(iermier.  (Jnciiues  de),  idh,  imil. 

Torsis  (Ile  de),  sur  la  Garonne,  & 
Toulouse.  308.  37 1*. 

Tid  PiiiNos  (de),  trésorier  de  France, 

■32  1  ,  3Cri. 

Touii  Cahiiossii'jœ  (lai  (Oard),  176. 
TofHMKLON,  in^jénipiir,  53 1 .  '176*. 
TorKN'AY  (Hainaut)  (prise  de),  i4*. 
■for  H  s  KKKf  I  r.  r.K  (Hniite-daronne) 

())ont  de),  35!L  Mi  378». 
Toi  iisKi.  jliaroii  du).  27O'.  53? .  553* . 

'►tt8, 

—  (ciiiiite  dm,  W>. 

—  (iiiari|iiis  du).  427 .  4 V'- 

—  (terre  du),  eu  Gévaudan  (Lozère), 
545*. 

Toi  HNKl.i-i;  («  liamUre  •!<•  la),  iu 
ToiriiNiKK,  secrétaire  de  M.  de  Bezoïis, 

Ml 

TùfHXOH  (cours  des  donides),  i5i*. 
Tot  HNoN  (bui'onnie  de).  522*.  504 * . 

—  (coUèjje         1  aO.  i63 

—  (.Xrdèclie)  I ville  dei,  'S_^  41  Oo*. 
1 55 * .  i03* .  217*.  282* .  5io*,  527. 
5211* ,  .503.  Oii5*. 

T<>i:HNoN  (sieiir  de),  8,  tj^  in*,  m.  1 1  *, 
<2*.  lLl  >_3V  lL  îîili  4î>L  ÎHh 
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i.Vi*,  njî.  8.^6*.  i'n*.  ifii*. 


TorHRKrK  llrriv  ilii  lu),  en  Vivarnis, 

(Ar.li'-clif)  âââ-  Voir  Lu  Tourivte, 
Tiivii-i  (Imlre-tt-l.oirel  (ville  il*),  3io*, 

Tiii  itioL'LuN  (il(>|.  liiiron  de  lu  SuHp, 
-m . 

Tuai  r>;  (iifucifTs  il>!  lu),  5«i*. 
TKMriis   i>i)MANiAl.Ks    (  fcrijio  lien), 

ij;*.  173*.  17"'.  iM3*. 
TiuvAi  x  i'i:BLifa(('>jiniiii''*air<>«  <1<'--*1  ; 

7<»ii*  ;  ilirec1>^urs ,  C17*;  rupjioris, 

^f,-' .  r.iK*.  53:».  riia*. 
5A:t.  ML  liiil.  •li2^  ^  r.Vt', 

55 1  * ,  5'>4*.  Ô5r>.  567 .  '>>'xt  ■  54i  i  • ,  503 . 
5f.ri*,  j;o*,  5ji',  57^*, 

57«j.  577.  57<>.  5Ki',  .585'.  .588». 
5HH .  5(j2* ,  5«t3* ,  5»t3,  'tnfi .  t)<>j . 
0.15',  l'iuf»* ,  ftnj.  tli5*,  tiiS,  6a3*. 
fiaK*,  638*.  PAO*.  0^4». 

()5i'.,    <i5ij*,   flfia.  fifki.   6^*.  671, 


frji,  î>20^  fi78' .  iMii*.  fi8i«.  f>84. 
687*.  <>»7.  I»y».  dij-, .  6i(3.  fH>4. 
6i|8* ,  7«)u,  701 .  7«>4* ,  710*.  714*; 
Wi;l>'iii.-nt.  653»,  C:,.','. 
'l'RËitA^i  iTurii)  (culuinunRiité  il»), 
70a. 

Triî.de»  (.\u<1i')  (communniiti-  d<»),  .'>4, 

t»o* ,  3(»i'i .  57»  *■ 
TRftmnîl.  (ruisseau  liv)  (Aude),  4')'*. 

545«,  5.5<>»,  555*.  558*.  M-;* ,  ifil. 
TRfiuuciiETs  ivérifioallijn  de»),  »ii5*. 
TiifinuELs  ilicu  de»,  en  Vivaniis,  diji*. 

Tkéhl-  (uijolillim  du  dnjit  <\v),  perçu 
sur  1p  lilé  el  If  vin,  lOj  i4*. 

Trémoi.kt  |!<i»>Mr  det,  417,  43^'.  45' . 
457* ,  5iiri 

TBfMOl  i.Ki-  (si.'ur  Jv).  3i7.  ftoQ*. 


TABLB  OÉNER.\LB. 

TrP.mcve  (trvuiiet.i'tablirinL'incnt  d'une 
machine  de  ce  nom  pour  mesuror  lo 
siel.  4'/' 

TnK.STK  icoiicil*  dc>,  7>'* ,  S::- 

Tnfti4Mii:(-rr,  ingénieur,  <'«i  1  ' . 

Tnf-.s-i-.Hnf.TiiîN  (titre  de  roi),  158. 

TftfïsILdK  (.Vudn)  (punt  du),  57a*. 

Trésohikks,  2ij^  4 80*.  iHo. 

—  de  lienicrs  d'octroi,  477. 

—  do  Krimce,  ^  8«)*,  ijh*,  qi», 
106.  IIP*,  1 12*.  I  j3.  uô.  t  art,  i4a*. 
l'ij.  i43».  i45,  i4't*,  i5o.  i54*. 
ifi7,  174*,  184.  189*,  11)1',  aoa* . 
at>8* .  au*,  ail'i*.  iji>*,  347»  j53 , 
a'w»* .  aOo,  î8o.    781*.   3oi*,  3o8j 

pi,  S^lV,  342,  22lli  Mit  âiiiii 
5<jii*,  ftiq :  ^.'mîcs,  1118*,  aw :  vjrcf- 
liers,  gaa  :  offices,  338,  atiô*;  plwin- 
tes,  laA.  aa7* ;  procès,  5âi*.  rk>i*: 
vi«ile  11  eux  due  par  les  Etats,  371*. 

—  i\<>  la  Bourse,  203,  3^^,  ag.^*, 
3«i*,  3i>n* ,  3il*,  liû,  SïlL  33oj 
aaili  33ii  333.  303,  376*.  3Aij*, 
38q.  3.)3».  3m.  <aa.  A3i.  iiA.3*. 
444*.  45r.  iiii,  iftfiv,  4*2*.  Ml 
477*.  477.  48a*.  483*.  484.  488*. 
4a^.  5tH),  5ii*,  5ia,  Iii3,  554 .  570, 
573 ,  58ij* ,  ,593 ,  ùiZl:  cautionne- 
ment, a58;  entrée  aux  Êtnt»,  a73»  ; 
nomination,  3i6,  570 ,  6o3  :  offices, 
a55'.  a«ii*.  afi3,  £21!  î2§; 

—  provinciaux  des  guerres,  iliiî. 
ThK!kii;ké>  (sieur  de),  ha. 

Trk^sa.s  (de),  prévi\l  général,  3a5*. 

35.5*.  3.55.  358* ,  .^fii,  371*,  4iû*. 
Tméviks  (Tarn)  (terre  de),  6iW* 
TniAmK,  ingi^nieur,  57»)*. 
Tiiitîoc  (sieur),  ■5t'»a* ,  :M. 
Trii.hk  (sieur),  chef  de  bandilR,  ifl6. 


Trimovd  (*ieur  du),  SitL 
TRINITA.IHKS  :  de  <>»s(r«s,   1O7  ;  de 

Montpellier  ,    igf»,   5aa  ?   de  Saint- 

Tibéry,  134. 
TRot;pKs,  5o3;  contrôle,  388:  enibAr- 

quninent,  274»,  274,  876;  entretien, 

a»4.    220.    a4j*.   1O3,    275,  3 18*. 


329.   347*,  3HS. 


43o*,  433, 


i36^  ^  4iH_i,        438!.  -m^ 

6o4*.  tV^i;  lev('>es,  23i*,  a3a*.  235. 
3<p.  3<»tt*.  4fl<)*,  472*  :  licencie- 
ment, a45* .  lo^emuitt,  3«i ,  .1<»3'. 
4»! .  iaâ*.  5io,  54)4  :  pasiaajre,  3i2. 
3 Ml.  373*,  470;  470,  4.(2*,  584*. 
725;  .<)o]de,  4fi3. 

Thoy  ()ionsioii  Hu  »ieMr>,  423*. 

Trovks  (Kuliventinn  un  sieur),  4i>5'. 

—  (Martin  île),  commis  de  lu  n'cette 
géni^inle  de»  finances  en  L;<n);ue- 
doc,  Î31. 

Thiichos  (.(ean),  premier  pri^sidenl  du 

Unuphiné,  28^ 
Tki'DiMNE  (de),  intendant  (général  de« 

linaaceti,  558,  59t>,  677. 
ÏI)di:i:k,  concessionnnire  de  mlne«  de 

charbon  dani>  le  bas  Lan^^ueduc, 


20. 


—  (Charlc*  de),  intendant  de*  floan- 
ces,  272,  36a.  365.  366*.  3O9. 

TrcHAN  (Aude)  (coramuDauté  de),  36. 
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Ti'DEsouK  (Jérôme),  Voir  TM«*co. 
TiifxH  ;pont  sur  le  niisseau  de),  en 

Vivarais  (Ardèche),  628*. 
Ti-rard-Lriiksos  (chevalier  de),  4a7- 
Tciw:»,  pirateries,  i54*- 
TcHEN.vE  (vkijmte  de»,  48*.  86». 

—  (maréchal  de),  victoire  remportée 
A  K>^thel,  .loi. 

Tt;Ri.t:  (de),  HVDcat  au  Parl«iuent  de 
Toulouse,  53ri« 


u 


t'sioN'  ou  i.iiii  K  (nrllcles  d.i  102. 
i(i3*,  1 15* 

—  iconseil  lîènéral  d"  l'i,  kk^ ,  io5*, 
io5,  ii)6* .  Lufi. 

l.'NiVKHsiTts  idi'libérations  concernant 
lesi,  Sj.  II)'.  28*,  4i .  8; .  ao5*, 
a44.  3>'.fi' ,  3i't)j.  537*. 

l'NivtRsiTiî  d'Aviijnon.  1 

—  de  Montpellier.  3^  28^ 

Gi,  56V  8^  i4.j*,  1.57*,  202.  236. 
286* .  a.»..'.  afi8.  3oo,  333*.  368, 
3Km».384,3o7*,4i3*.  5iR*,  701*.  7<iC. 

—  <le  TrmlMUsç.  ijilj  Lâi.  28^  33.  3^ 


.35.  .361,  4'*.  iiL  -A^  551.  ^ 
ftr.  66*.  68,  lî  2i!  ml)  8fl, 

lOQ,     I  12*,     1  17*,     121*.     124.     tâl  , 

lii,  i55,  i57«,  162*.  i63.  168, 
187*.  i<|i ,  226* .  228.  266*,  271 , 
ayo*,  21J8,  3o2*,  3af),  336».  346. 
352*.  308,  38o*,  685^  ll</.*.  701*. 
7»3«,  7ol'i,  73i,  735*,  735. 

Urban  (Pierre  d*),  chef  da  hamlits, 

iq6*,  14)0. 
l'Rniv  (duc  •['),  III* 
l'iUiKH  (Jetin-Ciahricl  d'),  «yndlc  (;éné- 

ral  -le  lu  sén.V'haURsée  de  Toulouse, 


1 13*.  ir>o*,  i53*.  iâ4*.  i55*.  i58*. 

i58 

IIrê  (sieur  d"),  Ki'snd  icuyer,  îî- 

UnjAC  (J.),  syndic,  7a*. 

L'Hue  (inari(uls  d"),  707*. 

Unsiss  (prince  des),  frire  de  M""  de 

Montmorency,  207*. 
L'nsin.iNEB  :  d«  Mende,  39i>*,  676*. 

683;  «le  t'tfiena»,  197,  aag. 
L'TIijltB  (i^v^'i^UB  d'),  3iiA. 
rriiECH  (velours  d"),  6o5. 
CTRKia.it  («ieiir),  5«7. 


TABLE  GÉNÉRALE. 


797 


130*.   i3i .   i3i'.  i2lîl,   143,  i55. 

207,     20B*,     3Qf),    ^3* ,     220* ,  lÏT, 

376,  a8i«,  395,  347,  35ù«,  3«i«, 
378.  4o»*.  /|2i.  ijif»'.  \n*,  .W, 
\63*.  4O7.  469*.  473*.  473.  5o5«.  I 
527*,  5»7*,  563.  374.  Oao*.  Oj4, 
67»*,  738  ;  nssifttps,  208,  Î8i«,  Uois, 
:.4i*;  chemin*.  ÎM*,  ^M.  '-«S,  f.iH*. 
C33*.  634.  638  .  04».  046*.  65i*, 
CÔ7*.  65<),  661 .  663.  6C6.  C4>q«. 
672»,  675*,  682*,  684.  687,  690. 
692,  fiu4,  Cij7*.  6<>8,  71.1»,  702*. 
704 >  711*;  collecltfurii,  628:  milicea. 
Spfe*  ;  mines,  274,  67 ij,  684*.  703  ; 


pract'is,  3oi  ;  rwpveiir,  aap,  430  ;  rs"  1 


Iruvttux  |)ublîi-4,  654  ;  v:nne  )iiUure, 
64o*.  4ii2- 

L'zÉs  (.lue  .n,  2!>1.  TL  ih  ^  ML 
83,  181*.  ai6.  3ai*.  323.  366' ■  4i4. 
433*.  5oQ.  .')3o,  532*.  5&i*,  £71 , 
587,  6u9*,  C43«,  649. 

—  (.luché  «D,  i^l.  84^ 

—  ((lurhftssH  d'^,  84*.  a5o*,  5oi. 

—  (évt-qun  d").  ^  43^  32^  &8^ 

l4o*,    820* ,    231),    275,    276* ,  321*. 

353* ,  303*.  366*.  3Si* ,  38i'.  38». 


38A.  385*  ■  3«i3,  3n5'.  3ç»6*,  407', 
4io*.  4.'i3.  j3<t762Q,  733,  733. 
L'zKs (vicaire  pon^rnl  <l'i,  75*. 

—  (vicomte  il'j,  12.  16.  71 

—  (vlllo  il"),  ijo^  2o4*,  34<>.  36a*. 
383,  Jgj,  ^08,  f.3a*.  ."Oi*.  636*. 
688.  73«*;  cRnIcui-s,  H68«:  .-iisfr- 
ne8,  610:  ch«n)iQs.  43a  ;  con>iuls, 
^  5lt  851,  «lli  i32'. 
i33*.  32-;*.  .351.  34>6«.  724,  734; 
di''|tiiips,  i4<>*,  '4';  «lioet-sain*,  34* : 
«■glises,  226*.  6nj:  ralin<)ii«  de  t-ar- 
lons,  673  :  mines,  O^q*  ;  rflijiioonai- 
re»,  128,  3b3.  4i6*.  422*;  syndic, 
276. 


V 


Vabbes  (Anne  de),  buron  de  Cantel-  | 
iiau-d"Estr«''tefonds,  3f>4*. 

—  (comte  det.  509. 

—  (Fi-ançois  dej,  buron  de  Ca«tel- 
iiau  -  d'Éstréterondit ,  3<4*  .  423*. 
43o*,  588*.  5go. 

—  (Jean  de),  baron  do  Cuslelnau> 
d'KsIrclefonds,  4i3*.  424. 

Vacants  commomaux,  ^ïi  S4*,  77, 

lit,*,  i4tt*.  i'>6*. 
VacodabR-s  (ma»ag«  de),  au  consulat 

de  C.integabelle  (Hnule-Gnronne), 

325*. 

VACQtrtERs  (Haule^îurnnne)  (conimu- 
naui*  de),  344*. 

Vagabond»  (dt^Iibérulions  cuncemant 
les),  lo^,  4i*,  ^  ï32,  6«3j  6Ba* 

Vaona»  (xieur  d*).  i>"'^* 

Vaink  PATiiliK  (diilibyrations  concer- 
nant lui,  64a* .  fiiia- 

V'ai»»eaii  le  Lnnguettcc  donné  nu  roi, 
en  17(Î2,  parités  Étals,  638*. 

Vai&!>kacx  (aruipnient  et  construction 
de».  223^  322^  443.  637*,  638* 

Vaissètk  (duml,  religieux  bèn^lctln, 
532.  534*,  5.35,  .536.  .539.  .">4o*, 
583.  586.  «.»>«    Voir  Vie  fdom  de). 

Valadk,  négociant  h  Mazamet,  708*. 

Valais  (payii  de),  en  Sni.sse,  i4o. 

Valat,  négociant  h  Lodcve,  370*. 
572,  576*. 

VAiJtNÇAV  (de),  conimnndant  de  cava- 
lerie, 229. 

Valb-Sce  (Urùme)  (*vèque  de),  86*, 

—  (ville  de),  3^  122»,  i9<),  227*, 
238,  a58*,  260*,  3oo*,  3i.5*,~3tn 


308*.  378,  444.  601*.  688.  733*. 
735*. 

Vai.k>tink  (Haute-iîaronne)  (commu- 
nauté de),  a3*.  t»5,  148.  193*.  2i5*, 

224*.    239.    245*,    255,    372*,  376», 

378*,  4o3*,  427,  455.  465.  578*, 
640*,  640^  6,43*.  65i»,  053^  6Ô7*, 
673,  73«*. 

Valès  (Tarn)  (communauté  de),  lifi. 

Valûuiéhkb  ((iarfl)  (communauté  île), 
558*,  56i»,  .503^  lAd*. 

VALLABntouiis  (Gard)  (ville  ilei,  173*, 
174.  176.  178*.  17Q.  i84*.  187, 
189,  au*,  432*.  458,  543,  545*. 

VAi.t.KHAViMiK  (Gard)  (communauté 
de),  5 18* 

Vallesvillex  (IIaul«*Garonnc)  (cont- 
munauté  de),  âfil^ 

Vallrtte  (JeAn).  solliciteur  au  Grand 
Con.scil,  32*. 

Vaixieu,  fermier  de  t'équivalent, 

Valixvm  (du),  commandant  au  régi- 
ment do  Languedoc,  2<>4. 

Vai.maiine  iHi^rault)  (abbaye  de), 
634*,  077. 

Vai.ois  (naissance  du  iluc  de),  Ms  de 
Gaston  d'Orléans,  3«i*,  302* . 

Valras  (Hérault)  (tour  de),  fmn* 

Vals  (Ardéche)  (communauté  de), 
3.3o.  340*. 

Valvkkt  (sieur  de),  ï, 
Va:<kl  (sieur),  248. 
Vas»  (Ardéche)  (consuls  de),  55. 
VAQuif'rrK  (cours  de  lu  monnaie  dite), 
3a. 

Vahaone»  (sieur  de),  1 10*.  157*. 


VaraNDai.  (sieur  de),  i^i- 
VAHKNNca  (de),  bourgeois  de  Pari», 
426'. 

—  (Noél  de»,  entrPiirenenr  de  la  ma- 
nufacture «le  Sapte.'i,  422* .  429, 
432*.  436.  44o.  444*. 

—  (Pierre  ilo),  444*. 

Vakknxks  (Haulc-Craronne)  (commu- 
naulii  de»),  188^  565' 

Vabici.Sry  (de),  trésorier  de  France, 


Vas»al,  tn-sorier  de  France.  602*. 
&45*.  649,  O87*. 

Vaccaniov  (sieur  de),  inventeur  de 
machines,  583j  6ai*.  643.  647, 
648*.  65i.  655*,  677. 

VAtJDKMO.ST  (comte  de),  5o*. 

Vaudhki:ii.lk  (Hante-Garonne)  (com- 
munauté de),  554*. 

Vavlx  (.lacques  de),  ét-uyer,  1^ 

VAt:gi;Ki.iN  hkk  Vvktai'x  (Hercule  de), 

conseiller  d'État,  264,  266. 
Vauvkkt  (bnron  de),  10*.  375,  38i*, 

38g. 


—  (baronnie  de)  (Gard),  276*.  378*, 
38 1*. 

—  (communauté  de),  loiL 
VEAfoulî  (comte  de),  34o*.  Voir  Vo- 

Védku-v.  conseiller  nu  Parlement  de 
Toulouse,  295,  3oi,  329*. 

—  docteur  régent  de  l'Université  de 
Toulouse,  ifiL 

Veijiy  ((>nys  du)  (Ardèche),  ^  i5*. 
21*.  53*'.  55^  6«1^  joj 
79*,  126,  i63».  33o*,  383*.  386. 
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47.'*,  483^  Ml  ^ 

:,-2i.  riaft*.  r.32*.  j»"ki,  577.  'tK^* . 

(W,," .  r.ii.  6r.7».  66a* .  680^ 
6H8«  .  6i).^ ,  l'>0'J ■  7"*- 
VKsîif.MiAN   iH''nuill)   Ifoiisuls  fif), 

Vesk'imk  (Oiinlinal  il-'l, 
—    Miif  <k).  /il  I  ■  A''^'- 

VkskAmoih  im  S.viNT-AiiM-.NK  (sieur 

Vf.miii»:ic.  (!•>  >,  '1':'  Niirl)i>tirio,  i»L  îL 
Vkni>hk<  (IK-nuilt)  (iloioainc  <li').  Qiî. 
Vkski,,  i<rofi's»eur  on  niM<'i'ini>,  67'.>' 
Vknkkiji  k  (ll«iit"  <!î«i"">i*-'l  ('"omiiMi- 

muit''  (le),  2ij  ^"'^ 
Vf:NKf  iTunil  iKeîuiiHiir  'le*,  iJV 
Vkni«;|':  diulii'i  lolijel^  niimufnc-liiivs 

viiiit.  tiû. 
Vkmmbii.  Il  iconile  «li'i,  JlL 

(.lue  iIp  l.tWi«i).Iii>u|i>nniit  Bé"''!'»! 

fil  l.tlIliîlH^.lOl-,   1  |H.    IMl  .  ii-i', 

17^',  ijS.  fx^t,  11^.  >-rf>,  '3»t. 

lAi.   iJïLl  iML  iM. 

ito».  i4i|.  iTmi*.  lii»,  i.">2''.  l'i:^. 
Hb.   i6H«.  i63.  HH',  irt^^  1O2: 


1 61) , 


1 76' 


17»'.  I7«- 
.  '77* 


170, 

  iiL   

17K,    ifai».    iS.>.  iWi.     

i8^*,  iH.-.'.   i>M-.'.   liiiL  Lizl 


LU: 
i83. 


1X8*,  in-'.  !'>■'>*.  10^.  1'^'.  'fid*. 


i.u*  ■  ïiL       

2^.i*.  y'i'l',  'M*,  "j'iiy  :;.■>:(,  î7l)*.  73i. 


Voir  I.L'vis  Pf  \m  Voiiltr 

—  I;lll.'l|i->S4>  il.'),  llii  mil  ^'^^ 

Vi;iii>Ai.t.K  il'iiron  ili-i.  :<'>6.  ï6ri*, 

—  iliHi'iiiiiii.'  >1<'I  I  l'iirni.  J'^'i 
Vr.niii.ii  im    lii     Cm  \ti:,m;  ■  Vkhui  s 

isii-Mr  (l'.'i ,  ''><(H*. 
VtHMN  (jnni-rii-  il'^)  I  l'iini-i'l  <iii- 

loiim  l,  • '*  Voie  Itlvif'ri'-Viîitlun. 
Vkhi;  M-ivi^iv  il.'i  i  Trirnl.  S-;:-'-,  V'"*, 

''id.'i».  '.S^i» .  6li7*. 
YnuKir.  illîiiilv  (viUi'  ili"). 

r.r.'.  I II».  miV  I "1 ,  :t.i:< . 

,'i^t'i*  .  l'i  ,',    >>/|S ,  llii_i  '>'"■* 

VkH'.kssk-.    (11.'),    iimliussîiilpiir  ili» 

|-'i:iii<  e  ;i  t:im.it;inlinii|ili-,  iV-T, 
Vji.i^KU  /ItiJ,  iiriifcs^L'ur  h  ITiiiviT- 

siK-  il'-  ToulOUSI-,  'i.!'f. 
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VtiviEn  |  J>h-.'knn'  <iii),  In-siirit^r  de 
l-'iiint-'C,  iiji  *■ 

—  il^iiiiU  ilni,  lir>V*oriei'  <le  France, 
ti'i'i 

Vehckzk  (l'Ki'l)  (ii»nvfiaiix  converti» 

VKHiiiKH  (C.lnii'l»?  >He).  év<'<)uo  d*!  I.n- 

VHiir.  ■'■>'* 
VeHN*IiK  (<i.  <!('  lu),  â. 

—  (l'icrro  (lo  In),  «1, 
VtHSAiOrtKK  (puni  sur  le  niiswuu  de), 

il  Viviors- l^a- Monliiunt»:'  ('l'ani), 
5821 


Vruskt  (sii-iir  iIh).  3i',  Vu. 

VuHNijiTi,  (Hpnri.  duc  ilo).  :ii"ivpriipur 
de  l^îiiliincdoi-,  MiJ ,  3i>i>* .  370*,  370, 
37  i*.  374',  37/).  377*.  378*.  37.,*. 
384.,  38i*,  38a'.  38».  3H;f.  3»4'. 
3S-4.  3Hli« ,  387*.  3K7.  :t88'.  388. 
330.  34,i*,  3<)3*.  3.)3,  M*.  Ml 
.3<p',  .^.t'p.  3.17 .  3.>8'.  y»»* .  Aoi*. 
ii"4 .         ,  Aii.">.  A06.  4<  > .  4Ui  ilili 

Versos  isiour  dei.  iii ,  6<«>,  C<>". 
Vkhkk  (dl■o^;llHS  |)Our  fiiinï  II-),  171*. 
W.HniiHiF.s  I  ('•tHbllhspineiit  do).  3fto, 

.">3:t .  Vin',  .î.'l^  .  '17 :l .  ÛIJL. 

Vf;nRirns  lin  dioi-8sf  il/  Hif^ux,  iTn*. 
VeiikiiïuE^  (Lozitc)  ilieu  di'l,  371. 
VnHs  A  «111;  (i-k'vngo  di-si,  A43.  463*. 

.'ifi."i ,  iVtf» .  lirvi» 
Vkri  AMONT  iKrani.-oiH  di'(.  ronvjiller 

ilii  n>i,  3io*,  3ii),  3ii.  3n.  34 1 . 
Vkhtki  iI.  (dtîi,  <:iiiitr>Mpur  grni'-nil  des 

flnniuvs,  Xilil^ 
VkkviN!»  (I.onis  df),  Hrt'luîVt'tjui'  d« 

.N"ittl)')nn.>.  iHu.  Kji*,  K)4*.  i<»8*, 

rn>i|,  a  1 7  ,  •■  "■ 
\'»"-.  iKtiHimn  de),  si"iu'clial  <U'  Ik'iiu- 

<';iin'.  7 '3, 
VP-si.w  iJi^niii.  «.'onseiller  .ni  Parlemfnl 

lii;  ToiiloPiti"',  m?,  'l'ii 
Vksthii;  ilV'/nrd  dp),  "176. 
Vr.vNv  fr.  Vii.i.AViDV  i  (sifur  -lo),  6iA*. 
VffvnoT  fsieurl.  3Sii , 
ViM.  isiiniri,  d^■  Xliiirs,  3^«>* .  -t.'.i* 
ViM.Mi  d,'i.  inaKrc  d.^  iviimVtj-H,  3i», 

-iii  ial 

ViALt.r  i<;lini  l?';i.  fT'viiiit-r  il"  In  hiw 
sur       jii'iji'Mi'ôui'^i.  .^u3. 

ViAitr  (l'ayiiioniH.  ;.'i  iii''ml  <lf-s  flniin- 
i-ps,  7O*,  -7».  -jH*,  78,  X3.  8.'.* ■  86'. 

'A. 

Vu:  lH>Mnillt)  linnimiillfiuli''  .ic),  4n", 

4iiV .        ."<."n> .  l'  V"' 

V|r  cdt-l.  i-rms,'illi>r  <lii  roi,  117'.  117 
I  iH".  118.  iA\.  1 4-"'- 


Vk;  idom  dp),  nfli^iBux  bônéilicliti. 

Mil  di>«  fiuleur.H  il<;  X Hisloirt de  Lan- 

tjii.dof,  j3aj  034*.  53r.,  .'i4o».  Voir 

Vais.sélB  (doillj. 
Vnucuiis  irùsidpnfp  des),  74*- 
\'i(:»rBKS(ii':sKHAi!X  |p|itro«  aux  as<ii«l- 

dinc<^ain<>ri  de»),  z&k. 
Vii,A«iAr>»  (  vArifli-alion  d<'ii),  3n*. 

3.37  •■ 

Vu:ilKT  idc)  ,  trésork'r  dp   Franci' . 

537',  :.3.).  :'.74*,  6r».l*.  70^*- 
Vicnv  (Allier)  (ville  de),  j<)1*. 
VicuiiSiKis  I.\ri6ge)  (vulU^e  de),  â3i*, 

5^ 

ViriAi.-MoNTi'KHKlun  (de),  nyiidic  (,'«'•- 
ni'-ral  lie  la  RPiii-cliaH*iW'e.  île  tUir- 
i-iiRsonne,  424,  48i*. 

VinAt.K  (îli^rniill)  Idoinnîne  de  la). 

ViiiAi.i.K  (Simouc).  accoiicli'ie  <lo  IrciU 

enfants  m>'ilp«.  njo'. 
Vit)in;Hi.K  (rivière  do)  (Ilémult),  3<)6, 

6117*.  ùii,  ùilL 
VlK  r>K  sAisr  DoMlNlgr-K  (aolial  par 

les  Êlnt<).  Mlil 

VlK  DKS  HOl'VIÎUSKllHH  I)K  L.VNOfKtJOi: 

(subvention  à  l'HUteur  l.oiivel),  3i4. 
3îfi.  33ii 

ViKii.l.F.-'roi:ixii"*E  (Maute-Garoiitie) 

(pont  îi),  n3>). 
ViKi.Mi'M  (Tarn)  (cunsnl*  de), 
ViKNSK  («rclieviVpie  .le),  jtV 
_    (ville  de)  (Isère),  n'*,  L^Ia 

l('ii>*.  i83*,  2:17*,  710. 
VrKi-i.Ks  (ciinite  d«  | ,  Voir  Hioule 

(eonite  de).  .i4^*.  248*. 

Vii;ix-M<n.K.  !i  Celte  (llènmli). 
Vi.iAS  (lîiirxl)  (ville  dn),  56* .  i34*. 

17:,.  1-8,  18».  187».  »38*.  sjiL, 

38 1*. "373.  4">fi''. 
Vi.iSAi.K  (fllieiiiie  de).  881,  lîîL  '-^ 

iilî.  122'  1-^*  •  7^^'*- 

—  (rninçoisi  lie),  lu"'. 

ViiiSEH  (délilii-ralionH  eoiicernanl  les), 

■il,'.  .4H1).  4'.»o',  ±:<>i  j^^*'  ^''''*' 

VliiNOi.t.Ks  <s.ieiir  .le),  ifii. 

VUiS'JSliT  ;«Jf(r  Avi^rnonel,  .Vu* ,  Vw». 

loi)-  ee  ni>m. 
Vil... H  (Simon  .le),  iircbevèi[uv  de 

Nurbonne,  Sul. 
VrorcKir  (1- rîiiieoîsi,  ajj_ 
Vi'-.i  iKM.  jti;je  .le  ViUeniur,  6r<4*. 

—  (ib-i.  .-[rnseillpr  d'»^:tHl,  .iA5*.  i^su 
a46' 

—  (,lei,  lrê*iiri"--r  .le  France,  67 1 . 
68^*.  ri,)v«.  0.17.  70",  701 ,  70V, 
7 '^7*.  T'><t',  llAl 


ViLA  («leur  d«),  vteitaur  ginénl  dm 
(MbellM,  tS3*,  lits*,  ait*,  atS*, 

M. 

TiLAMONT.  Votr  Yeyny  de  VHtamoBt 

(sieur  iIp). 
Vli.AH«  (Jaci|niïH  dn),  Ri*iir  de  la  Mnr- 

tini<'-i  .  .  -il',:  ' . 

d«),  Riftrqui*  tl«  MoPtliiur,  701. 

TiLUR»  (comte  de),  lieuteiiaint  gèn^ 
ihI  «n  Languedoc,  io,  ^^*,  4**>  l*! 
43,44.45*,  45,     r.6*.  .>6, 37,  58*. 

—  (moWiclinl  .II),  .'(74*,  474,  47a. 

—  (lii»n|His  lie],  inâ. 

—  iPiern;  tl*>i,  Av.-nue  de  HiKpotx, 
*»%  7'»  77*. 

VAÙaAVAKY  (Aude)  {eonaole  de), 

VuxAvicioiiA  (Eilpacnp),  cftlAbrntion 
<)i'  Ih  viL'loirt'  par  1<*  RinN.  498. 

V i  L  L ES  h  v  M'i  K H  (  Tarn-et-4i»n>nne) 
-(eommnnMité  dck  >M,  SSa*,  6*i*, 

Vll.I.F.OAlONK    (All<it')  (l°»»>ll1IUiallt*^ 

éù),  3o*,  iH,  i0,  73*,  -j'i,  Û7Û,  ittiu, 
680. 

VliJ.rfAi.sK  (pont  (Itfi  (Aiiilt»),  sur  Ih 
fh«>min  île  Xarlionnfl  u  l'prpicnnii, 
S49.  as»*.  5SS*.  SCi*,  s«o*, 
S«9*,  S7«,  Cm*. 

Vii.i.KKoKT  (l'omiilunkuU  de), 

i3i .  47H*,  573*.  OfuS*. 

Vii.i.i!ni.\Nijnt-rii;-I.Ai:iiAii.M>!  illuulv- 
Oiironnef  (ville  iIh  I ,  ion,  infi*, 
lia*,   jr.4,   ^-fi*,  4iiO«,   4iiy,  4l3«, 

4iO,  404,  &40,  â«3,  601*,  607. 
ViLLtQtv  (Ande)  (ehemid  de).  1134. 

Vti.i.f.rjuxn  (ithliii  tlo),  I  iK*. 
VlLUMXMtOVE  (AU*1«)  (Juge  ri«),  3{t3. 

VtLtBWAQKK  (Aude)  (eommuiiMU  de), 

Vll.l.KMAHTIN  (Siclir  iIp),  IOJJ. 

Vti.LKMoii  <t<i«'iii  <li>),  iiinUnidMComp' 
tes  à  l'uris,        97*,  97. 

^  TiiximuH  (Hâuie-Ouronne)  (oommu- 
nanié  rie),  i83,  168*,  ûo:*, 

«3»*,  55i*,  ^^*,  firî»;  chftU>I«in, 
i8ï,  is  :  ;  i  l,. min  île  l'î'(a|M-, 
S49;  c<iii<><>il  ['ulili.|ii<',  .'iiH;  cotisiil.s, 
s44*.  3*15*,  âiii  ;  «îirnison, 

ii4,   iijS  :  habllani».  tiii*.  i4fi«,' 

aSl'i,  337*  :  jn^fe  rnynl,  ',^t* , 
5^f3*.  054*:  tninos ,  ftyn*  ;  siège. 
Ii4»,  I  i.'i;  syndic,  a88, 

—  (vicomléiioj,  i8»,  «70,  a«0».  287, 
«4*. 


TABLE  GÉNÉRALE. 

ViixcNBOTB  (beroD  de),  a54,  ai4*, 
m,  4>S*,  «b*.  6«S*. 

—  (bâtoBule  de)  (Hérault),  aeS*, 

*6i*.34i.  an*,  s». 

—  ((iiiy  <iei,  tw-sorler  de  FranM, 

6î2,  ft.î4»,  033. 

—  fnmiijuis  de),  444  •  4*o*,  S9S, 

5<>8«.  678». 

ViL[  i:NKirvB>CiioEnx«T  (Meufioe  de), 
Mo». 

—  -DK-Btîuo  (Arilt'chfll  (cummiinaiit^ 
dp),  lin*,  332.  334».  344»,  Ofi«*. 

—  ■f>K-l.\.Hi>(}i:i;-Cno.siLl,AT  (siciir 
•loi.  r.',^i. 

—  -liMitLÈusun,  près  Biiiera  (Hi^- 
mult)  (immuaie  de),  MI5,  iji*.  371. 

—  -Lf-S-AviiiNoN  ((iaril)  (ville  il*>). 
Si,  44',  Hi\  jo4»,  iHu,  i3,>»,  145. 
•57*,  178*.  S77,  Ota,  68B*,  696, 
M8*. 

—  -i.f..'*-<iLKHMiisT  (manuteoturede), 
4oa,  4C3*,  407*. 

-t.4«-lf  AOURijoirtn,  660. 

Vii,LK.Noiit  (ds),  miaira  de  la  Chambre 
d«e  Comptes,  a  Psirie,  7*8*. 

VlLLESOlIVRl.LE  I  II«Ut*-Giui>niltil 
(comraiinaiiW  iln),  33n,  33<j',  34i, 
'i't'i*,  Tt\i>,  ."i^j. 

Vii.LEKO0VKTrie,  à  Touloaa«  (Usut»- 
Cannuie)  (lemir  dit  de),  «n*. 

VtLUtnjiTB  (Aude)  (eomraniuiulA  de), 
•  «1»,  34*.  4«S*.  4îo*,  »»3*,  73ï«. 

Vu.i,K,..r        ;,I  iii'li,.       lin,  . 
Vii.t.KiVJi  |.i«  (.  Kwrt'tniiv  d"El«t,  60*, 
>f.î',  li3*. 

—  (mitrùchal  «!«),  ag«. 

VrLLM,  44*,  154*;  anmlrie».  454; 
IileM,  «77*:  créaiurler»,  ad,  «tS; 
dettes,  a«3,  171*,  34i;  «leoleare, 
t^:>■,  etnpranta,  igS;  4tat  de  c*'\Wn 
qui  doivent  Stie  dtaunteKes,  88, 
s»;|iollci>,  ijj*,  «4»*,  a»*,  •73, 
»74*. 

Vii  i  KTTE  fTni  ii-«t-(i«roiiti»)  (eommu- 

nuiit^  ilo),  2HJ». 
Vi.scK.ss,  iin|ii'imi^iii'  ilo  V/JUinife  ! 
Langticiioc,  53ij*,  .'i4<'*.  -«s^*.  «'►«i, 
689*, 

VixcKNT,  commi^aaire  de»  poudres  et 
suIpAtnse,  187. 

VixiiTMN  (i(n|i<'it  iliii. 
VistiTiKMR  (<li'lilM'Tution<  lijvppsfs  sur 
jijfi',  '«j-;' ,  ■"y,i*,  .'".»<).  (101,  (loti, 

riii*.  i;i4*.  fii5.  «18,  «41*. 
64i,  m.  f'H.  <vv->,  Q«3,  Wj.  ««ji*. 

«7î,  6^*,  711.  7rj. 

Vwe,  ai*,  390*,  4f.i .  470' ,  494,  tfS; 


79» 

coanHwea,  89*.  M,  flSS*,  68a, 
691*;  eawtie»,  443;  dnlia,  10,  19, 
3e,  H,  Sj*,  69.  «D,  69,  73»,  jo*, 

94*,  i47*»  ifi*.  ««S*.  ««ï*,  Î77. 
417*,  487,  Mg»,  676.  «79*;  expor- 
tation, 10*.  27*;  inspecteurs,  48?*; 
mesuns,  b68;  traite.  3i*,  87*,  «3, 
«0,  119,133*.  i.?5*.  .53*.  iS«.  38s; 
Iransitort.  432*,  ifit.  888*;  vente, 
18,  iij*,  370,  4î)5,  517. 

—  iIh   I.ni-iiedûc,  362,  J75*,  461, 
461,  i67*,  ïtôjf,  57». 

—  de  Ronerillon,  889*. 

Vinves  isieur  de),  53,">*. 

VisiTKt  Hs  DE  DRAP»  (offlces  de),  34i«, 

4«ft*,  4^'5'. 
Vis<.ii'KT  (Honorée),  femine  du  elenr 

Le  Cainii»,  Imprimeur  diw  Étala  de 

Languedoc,  S71. 
Vieesc  (Qafd)  (ooromunauté  de).  ai3. 

—  (PraufoU  de),  comte  de  Ganees, 
44»*.  44tf». 

—  (  iDoinnia  de),  mniqoU  de  Oangee. 

—  I  l'hllippe  de),  marqula de  Oanges, 

fk>2. 

Vjsi.B:-riE-KosTils  (Bionr  de),  878*. 

—  DB-Latudk  (sieur  de),  <k)o. 
VisTRU  (rivière  du)  ((jnrd),  dm.  697». 
\'m\\c.  (Hiour  de)»  371,  355,  884*. 

4k''.  4'ï' 
ViïliY  (ri'KÎnient  de),  -j^tt*. 
yinvaaxx»  (4ieurj,  auteur  du  nvUé 

du  cœur  el  da  fouFe,  Se6*. 

ViVAlsK  |.le),  r       Étal^,  6i8*. 

ViVAiiMs  (pay.sdi'j  tArdéohe),  iC«,  40, 
.M*.âî.5J,  i3j,  i33.  i36»,  i."J7.  ,3S», 
143*,  143.  i44.  i47«,  ,r„»,  1.-.3, 

1^',  i.'i4,  li'm.  ifiO,  if(7»,  t7."i*.  ijd», 
tTJ,  183*.  iK3,  la^',  2o3*,  ïiiii». 
aili*.  217»,  aai.»,  j2«.  o.36«,  236, 
»Î7,  24.".*,  «OS.  3o7»,  317.  3io*, 
4o2.  4ii,  421,  424,  4f,3»,  480,  4gj», 
4<,»H,  j.i3,  5li4,  ."iiii*,  520*,  .'i44, 
.'>03.  .■|«i,  Mj*.  583,  584 «01, 
6i)3*,  «bu*.  038,  0.52,  650,  O.57, 
671.,  078»,  Oij'j.  7.16';  iirchiv.>!(, 
fxjj  ;  Hsiietle».  ,53i*,  .533*,  538, 
Oa.S.  68i,  OSS»;  Imrous,  M,  68*, 
iB4.  iy.«,  38..*.  445*.  449»,  45i. 
4«3.  ■^7'.».  ■''■"'7.  "••>!».  5»«.  8i8*,  888*, 
7i">,  733:  ijols,  54i*;  ehomins.  8a4, 
'»:..■.,  057*,  859»,  688,  67»*,  878*, 
««:«•.  IKS7.  Cfla,  694.  tr,*.  698, 
7<.i*,  70»*,  7a4,  7M*;  eoUè)^, 
■  33';  démolition  de  ptaoes,  aSS; 
dùput>'s,  i53*,  i63*,  t65;  Etala, 
817,  333.  808*,  648;  foirea  el  mar- 
chés, 963*;  gaballee,  »63,  383;  lia- 
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UtanU.  î*,  ti»*.  »Î8, 
888;  UmltM.  tvst;  nuUkitiiun.  «M, 
nunufeoIttreB,  633, 54o,  $70*; 
muMmmà*,  «ft;  aànm,  604*. 
6W,  «87:  «HMUagnn.  Sj8,  SU, 
Al*;  paiMse  4«  traupaa,  itf,  878*, 
492*  ;  pApiniArai  de  mArtm,  4Î8i*, 
457*  ;  re««««iir,  448*:  lroublc«i  i4i*> 
,41.  .4>,  i«7*.  »79'.  «••.  «•»•• 
700;  aals,  ï5.  »6;  syndle,  47*.  it*. 
aoo,  aï4*i  ï'".  i""^. 

«74»,  »8i*,  Ï98,  îi^*,  354»,  4o5*. 

636»,  579'.  «e«»,  781»,  783,  734*, 

735».  737'. 
TiTABAlS  (régimeal  d>^),  43>*. 
—   (»én*<-haussAe  de),  O97. 
Vivien,  maître  poudrier, 
TlTin  (sieur  de),  aoU*,  701. 
VmKM (AKlùc)ie)  (dio«^s«  ric),  6i ,  65*, 
Wi  7*»  ?*>  7*.  '^D*.  '43.  i58,  1107, 
m,  112,  2i3*,  »5«*,  ï«i*. 
îoo»,  347.  SrKi',  37a.  436",  436, 
469»,  473',  478.  40«'.  5î7»,  527, 
732',  733;  aB!>i(ilti<,  338;  chemins, 
6j3».  6ï8»,  63»*,  <''V),  64», 
«équivalent,  |>4,  2-  1* .  '  tut*  pnrlicu- 
Uan,  91*:  intendant»  dos  Unatices, 
Bo:lieattBIIDt  général,  352*  ;  limitois, 
ta**;  mIom,  174;  pnMédoK»,  Soi  ; 
reeeveun,  91*,  aoS. 
—   (évèquc  de),  3,  5*,  6,  8»,  8.  g. 
io«,  II»,  12*,  i8*,  ï3*,  27*.  i32, 
i52,  153.  i54.  177,  3»6,  3j7.  328», 
Îï8,  329»,  330'.  332',  332,  35o», 
35i*,  362»,  364,  365»,  374»,  374, 
376,  377'.  377.  37t>S  383',  4»i. 
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44*%  449*,  4«8*.  539»,  s*;*,  Mg, 
873,  St**,  386*,  733*. 

ViviKHB  {vlealra  |{4Dint  de),  17,  *8*» 

333. 

—  (vilU>  de),  i35,  i:.>*,  i57,  i(>5», 
ao8»,  587»,  O17,  637,  640,  67.1*, 
890",  724. 

'VtviKU-i.to-MoNTMniaB  (Tara)  (c«m- 

muiMutt  de),  887*. 
Vivito  (si«ur  de),  iti*,  m,  >i2. 
VivoNNB  (élat  du  Tégimeat  de),  43 1*. 
VivHKK  m  MUMiTiaiNB(inleiiid«i)ladaa), 

7aft*. 
Vin»(Orftmi),  544. 
Vooui  (do),  inspeclenr  génèml  des 

ponta  et  dnuaiéae,  «n*. 
VoociË  (Ardéche)  (teionnto  de).  9«3, 

582*.  590,  701. 

—  (comte  de),  S^\o*,  4*1,  833,  834, 
553» ,  M7,  58j*,  701. 

—  (mnrqnto  de),  43»,  4*3i  4Bo,  498» 
584,  5»". 

Voou*  M  GooMOMt  (alanr  de),  46)< 

—  DE  Pei^iUS,  ^51 

Vouîny,  procureui'  u  lu  UUiitr.ltre  des 
(k>mptvH  de  Monl|>ellier,  4<>3. 

Voisin  (aieur),  349»,  493».  5v5*. 

Voitiiia  (baron  dej,  388,  39a,  401. 

~    Haetor  de),  meiqnie  d'Antbne, 

266. 

-  (Jean  de),  vicaire  ftadnd  de  VU- 

repoix.  i3». 

—  (sieur  de),  387,  4ii*,  438',  477*- 


V01TOHK8  (ferme  d«»),  607*,  608*, 
*i8»,  «SB*. 
•  VoiToiinin  (diiibéimliMia  «fmeeniaBt 
tas),  loe*.  t6*.  3y8,  4i3*,  4a7*r 

635»,  645». 

Vot.KlRs  (déliliprations  concernant 
1.-^),  37.4i',  4«.43«,46,  5o,  63.67. 
6«.  88*,  88.  .(t*.  y:.»,  <fi,  iî4, 
i8o*,  i84*.  1.»*;-.  196.  2o.'i*,  207*, 
ao8*,  212',  244,  3iâ,  3i8*,  386, 
'mi  ,  656,  666,  67B*,  704,  7*8»  7*8*, 
73o,  733». 

V«ii:i.TK  (Ardi'tlic)  (cominunnuttS  do 
ia).  ««ign«urie  de  la  famille  de 
iilvIa-Ventadcmr,  406*. 

—  (comte  de  U).  lienlenaat  génénl 
de  Languadoe,  198,  aog,  aie*,  aii, 
îi4*.  3ifi.  217.  Voir  Venladour. 

-    («eigiifcur  ili;  Ui),  i»,  3*.  3,  8»,  9, 

10*,  II*.  12*,  12,  3i,  35,  4". 
VouacY  (eonvent  de),  de  l'ordre  4a 
dmtj,  ait  dtae4ae  du  l^iiy.  88». 

VoYiïii  (Kené  d«>.  coniaOIer  d'Btal, 

245,  383.  Voir  Argr<»nfiOB. 

VuiLi,it-i<K  (d(?  lu),  swrt'tuire  d'Ëtat, 
I      a87»,  333,  4o8*,  Sïq».  Voir  La  Vril- 
Utfe. 


w 

Watsuk,  maire  de  Montetqniev-Vol* 
veetre  (Uanta^ionna),  «34. 

1  WiM6iau.(aienrda),  49*- 
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